LA SAINTE BIBLE 



t * 






N° 565 



■ ■'«■ 

•r.' 



4 

n 




TOl'S bROITS RESERVES 



a?-- 



t 



■•V . *. 








<%!& o---" -.•". 

^4^, 



*!&&.-' -&&kitt: 



i 



ANCIEN TESTAMENT 



TABLE 



m> 



LIVRES DE L'ANCIEN TESTAMENT 



EXODE 
LE\TTIQI t F 



LE PENTATEUQUK 

pa^e i ; Nombrks 
» 50 Deuteronome 



page n* 
> 158 



LES LIVRES HISTORIOUES 



*■ 






JOSUE . 

JUOES . 

Ruth . 

I Samuel 

II Samuel 
I Rois . 

I! Rois. 



W I-Chrontques 

air.-'- 



page 


194 


II CHRONi 


QUES . 


page 




> 


218 


ESDRAS. 


• * 4 


a. 


t-'i 


» 


242 


Nehemik 


* m 


> 


^3 C 


> 


246 


TOBIE . 


* • * 


> 


443 


> 


277 


Judith. 


• ■ 4 


> 


457 


> 


304 


Esther 


• • 


> 


472 


> 


334 


I Machabees 


> 


48/ 


» 


303 


II Machab£es 


> 


518 



!?B$AUMES 

^Ekoverbrs 

fccLKSIASTh 




LES LIVRES POETIQUES ET SAPIKNTIAUX 



P a #e 54' ! Cantique 
> 585 Sagesse 

> 706 j ECCLfolASTlQUE 

> 746' 

LES LIVRES PROPH^TIQUES 



page 864 Abdias 

> 960 i Jonas . 

> 1048 < Mich£e 

> 1057 j Nahum 

> 1067 ] Habacuc 

> ii47 sophonie 

> 1174 AGG^E, 

> u90zacharie 
» 1196 Malachie 



page 760 

> 767 

> 793 



ige 
> 


tan *# 


> 
> 


12x3 

1223 
»I226 


> 

> 


1231 

**35 

12 ^ 4 



1250 



trr 



LA 



SAINTE BIBLE 



/##■ 




TRADUCTION 



; * 



D'APRESEES TEXTES ORIGINAUX 

PAR 

L'ABBE A. CRAMPON 

CHANOINE D'AMIENS 



Edition revised par des Peres de la C~ de J&os 
avec la collaboration de Professeurs de S. Snlpice 




SOCIETE DE S. JEAN L'EVANGELISTE 

DeseWe, Lefebvre et 0\. Edit. Pont. 

PARIS — ROME — TOURNAI 



1904 



Imprimatur. 

Tornaci, 25 Febraarii 1904. 

*J< C. G. Epus Tornacen. 



•f 



AVANT-PROPOS 




jUE la connaissance des textes originaux soit d'un interet capital 
pour l'etude et 1'inteiligence de la Bible, saint Jerome ia declare 
en raaints endroits de ses lettres et de se> commentaires : sa 
tradu&ion latine n"a pas eu dautre raison d'etre que de mettre h !a port'ie 
des fideles ces textes trop souvent defigures par les versions alors en 
cours dans FEgiise. 

Ce serait faire preuve d'une naive audace que de comparer a i'ceuvre 
magistrate du grand Docieur dalmate ie travail modeste que la Societe de 
Saint yean S Evangelist* livre aujourd'hui au public. Touteuis ii est juste 
de le reconnaitre, la Siinte Bible t radii ire enfrancaisi 1 ) est :ue. die aussi, 
du desir de rendre les textes originaux de l'Ancien Testament a du Nou- 
veau accessibles au plus grand nombre, a tous ceux qui, Iisant assez 
peniblement le grec, n'ont pa.-, eu k-s loisirs ou le gout d'apprendre l'he- 
breu et le chaldeen. 

Cest avant tout a Monsieur Tabbc Crampon, chanoine de la cathe- 
drale d ? Amiens, qu'il convient d'au; .buer Thonneur de cet ouvrage destine 
aux s^minaristes et aux pretres, ainsi qu'aux laics desireux d'entrer en 
contaft avec la litterature sacree. 

Verse dans la connaissance des langues bibliques et des Ungues mo- 
dernes, cetancien tfleve de Monsieur Le Hir avait longuement prepare la 
traduction de tous les livres du Canon; il avait aussi recueilli en assez grand 
nombre les notes exegetiques et critiques destinees au Commentaire, et 
venait d'lmprimer les livres du Pentateuque, lorsqu'en 1S94 la mort inter- 
rompit brusquement ses travaux. A la nriere des Edi'eurs, quelques Peres 
de la Compagnie de JtJsus, professeurs d'Ecriture Sainte, accepterent de 
reprendre et de conduire k terme Tueuvre inachevee. Mis au point, com- 
pletes, notablement modifies et parfois entitlement refondus, traduction 
et commentaire parurent successivement en six nouwaux volumes, ac- 
cueillis par le public avec une sympathie toujours croissante. Cest la 
grande edition de la Sainte Bible. 

Bientot. presses par des instances venues de tous cotes et principa- 
lement de Diredleurs autoris^s de la jeunesse clericale, les Editeurs se 



( r J La Samte Btbit traduite en francais sur les textes orrj^'uav^ *vec introduction? 
it notes et la Vulgate latine en regard, 7 vol. in-8°: 1894-1904. 
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AVANT-PROtOS. 



deciderent a donner une edition manuelle de ce grand ouvrage. Plusieurs 
proi'esseurs de Saint-Sulpice ont bien voulu mettre au service de cette 
teuvre leur -avoir et leur experience des etudes ecciesiastiques. 

Cette v-M-is edition renferme : 

i° !a f*\ij^. 7 ii<>n francaise des textes orisinaux de FAndt-n Testament 
et du Nouveau, telle quelle a paru dans la grande Bible. On s'est borne 
a introduire quelques divisions nouvelles et k rendre plus sensible au 
point de vue fypographique le paralUiisme, non seuieraent dans les livres 
proprenient poetiques comme K jF<>0* to Psaumes, Isaie, etc., mais encore 
dans d'autres documents qui, sans etre composes selon les regies d'une 
metrique precise, paraissent astreints a ce rythme des membres de la 
phrase; tels 1" ' Ecclisiaste , la Sagesse, certaines parties KEzkhicl, de 
Zacharie, etc. 

2° un choi\ de notes qui pour la plupart sont extraites du Coramen- 
taire de la grande Bible et qui contiennent : diverses remarques desti- 
nies a rendre plus intelligible le Linkage des textes originaux; — la com- 
paraison des textes primitifs avec les versions anciennes, soit pour les 
livres dont la Vulgate ne fournit a ses le&eurs qu'une tradudtior de 
seconde main, faite sur le grcc des Septante {Psanmes, Euiisiastique\ 
soit aussi pour certains autres livres dont les versions s'ecartent notable- 
ment du texte original {yob, Proroerbes^ Tobie, Judith, etc.); — enfin des 
explications un peu plus Vendues pour un petit nombre> de passages 
(Ezdch. i-vt; xl, sv.; Dan. vi-xt, etc.), dont les descriptions et ies allu- 
sions sont tout a fait ininteiligibles, si elles ne sont accompagnees d'un 
commentaire tres succin<5fc. 

La Sainte Bible traiuik enfrancais n'a pas la pretention de donner 
les derniers resultats de la critique; ils sont trop souvent incertains pour 
qv'on les consigne dans une ceuvre de vulgarisation. Cest beaucoup 66}k 
de mettre a la disposition du public une version satisfaisante des textes 
grecs et hebreux, tels qu'ils figurent dans les Bibles ofificieiles; de fournir 
aux etudiants et a ceux qui s'int^ressent k !a Bible un manuel qui leur 
permette de recourir plus facilement au texte original, sur lequel se basent 
en leurs recherches les savants et les critiques. 
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LA GENESE 



1.\ CREATION DU MONDE [C'H. I, i— II, 3.] 
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vide; ies tenebres couvraient ( res Jans l'eteudue du ciel pour -eclair la 

* Et cela fut ainsi. Dieu fit les 16 



raMme, et i'Esprit dc Dieu se mouvait j terre. 1 ' Et cela fut ainsi Dieu ht les 
ttt.dessus des eaux. ! deux -rands luminal**, le plus grand 



Dieu dit : " Que ia lumiere soitl *' et ' pour prosider au jour, le plus petit pour 
- - ; prcsider a la nuit: il fit aussi les etoiles. 



premier jour. 

Dieu dit : " Quil v ait une etendue cela etait bnr.. Et il y cut un soir, t: 
;tre les eatix, et qu'ellc separc les ! il y cut m n.atin : ce fut Li quatneme 
-nx d'avec les eaux. " Et Dieu lit Hour. . . 

vendue, et il separa les eaux qui sent ! Dieu dit : " Que tes eaux loisonncnt 20 
au-dessous de Vetendue d'avec les eaux id'une multitude d'etres amines, et que 
qui sent au-dessus. Et cela fut ainsi. les oiseaux volentsur ;lu ^terre surface 
Oieu dppela l'etendue Ciel. Et il y eat deKtenducdu ciel." Et Dieu crea les 21 
r - * A •- grands animaux aquatiques, et tout etre 

anime qui se meut, foisonnant daas les 
eaux, selon lenr espece, ct tout volatile 



<m soir et il y eut un matin; ce rot le 

scond jour. 

Dieu dit : *' Que les eaux qui sont au- 

iessous du ciel se rassembient en un seul 

>ieu, ct que le s-^ paraissc" Et cela fut 

uusL Dieu appela le sec Terre, et il 

lppelaMer Vamas des eaux; et Dieu vit 

que cela etait bon. Puis Dieu dit : " Que 

la terre fasse pousser du gazon, des her- 

bes portant semence, des nrbres a fruit 

produisant, selon lenr espece, du fruit 

avant en soi sa semence, sur la terre." 
w.»» ^ . ... ■•* 



aile selon son espece, Et Dien yit que 
cela etait bon. Et Dieu les bentt, en di- 



sant : " Soyes feconds ct multhptiez, et 
romplissez les eaux de la mcr, etqueles 

oiseaux rauttiplicnt sur la terre. " Et il 33 
y eut un soir, et il y cut un matin : ce fut 
le cinquieme jour. 
Dieu dit : " Que la terre fasse sortr 24 

u,a». m « ~ ~ , ~. - i des ctres animes seionleur esptae, fe 

& la terre fit sortir du ga2on. des herbes animaux domestiques, les reptiles et les 
portant semence selon leur espece, et des betes de la terre selon leur <sp*ce. bt 
arbres produisant, selon leur espece, du ; cela fut ainsi. Dteu fit les betes de la 25 
fruit ayant en soi sa semence; et Dieu terre selon leur espece, les animaux do- 
vit que cela etait bon. Et tl y eut un , mestiques selon lenr espece, et tout ce 
*>ir, tf U y eut un matin; ce fut le troi- j qui rampe sur la terre selon son espece. 
siemejdur. , Et Dieu vit que cela 6tait bon. 

14 Dieu dit : " Qu'U y ait des luminaires Puis Dieu dit : « « Faisons I homme a 2d 



dans I'^enduc' du ciel pour separer le 

'1 1 • - - — _— ..._ .....___. 

-V -X-2* Dieu, Wbr. Elohinu—Cria % Pa, li, 12; 
gllbni$T3, 48; civ, 30; U. iv, 5; Amos, iv, 13. 




notre image, selon notre rcssemblance, 

les ailes au deasusdeses peiits pour leer com- 
nw^. 40, «t, **, «. . M 3I «— , -. .,. muniqucr chalcur et force (Beut. xxxn, ix% 
Uciti it U ttrri : hAralsme, pour tuni- . ^ Prtmurtou^ «*«£*»* ..^ ; 
*- • > ■ 7. Et ulajut mi*ti. Cette phrased «prt^ m 



V*bimt, P*. civ, 6. — URt}rit de />/«<, 

' t de toate vie -{P*. xxxiii. 6; Job, 

xQ t$ wenvait mu<4*S9ns <u*€*vx * 

eiaprume*e a 1'aigW qui plane en agitata 



LXX et le paralUlisme des joon tolvaM frcqxr 
mieuxaprH levees 6. ^.«^. ' *^ 

6. Us LXXajcttfent M^«f* tit^fW#*\ 
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Chap. I, 27. 



GEN^SE. 



Chnp. II, i". 



et qu'il domine sur les poissoas de la mcr, ■ animal vie la terre, a tout oiseau du ciel, 
sur les oiseaux du ctei, sur ies animaux ! et a. tout ce qui se meut sur la f^rre, 
domestiques et sur toute la terre, et sur ) ayant en soi un souffle de vie, je d uiuo 
les reptiles qui rampent sur la terre. " j toute herbe verte pour-noumture/' Et 

27 Et Dieu crea rhomme a son image; il l'a j cela fut ainsi. Et Dieu vit tout c ^all - 
cree a l'image de Dieu: il les a erees ! avait fait, et cela etait tres bon. Et il v 

28 male et fcmelle. Et Diea ies benit, et il ' eut un ^*)ir, et il y eut un matin : ce hit 
leur dit : " Soyez feconds, multipliez, le sixieme jour. 

remplissez la terre et soumettez la. et Vinsi iurent acheves le ciel et la terre, 
dominezsur les poissons de lamer, sur les j et toute leur armee. Dieu eut acheve le 
oiseaux du ciel et sur tout animal qui se j septieme jour l'couvre qii'il avait faite, et 

29 meut sur la terre. M EtDieu dit : " Void | il se reposa te septieme jour de .oute 
que je vous donne toute herbe portant | l'ceuvre qu'il avait faite. Et Dieu benit 
seraence a la surface de la terre, et tout | le septieme jour et le sanctitia, parr 
arbre qui porte un fruit aynnt semence, | qu'en ce jour-la il s* etait repose de &u;e 

30 pour servir a votre nourriture. Et a tout I IVvuvre qu'il avait creee pour la faire.- 



PREMIERE PARTIE. 



p. 



HISTOIRE DE L'HUMAXITE PRIMITIVE [Cm. 11,4 — i 

I" PERTODE.— SEJOUR DAX6 LE PARADiS. [II, 4 — IlL. 




1° — CHAP. II, 4 — 25. — Le Paradis. 
For mad on de la femme. 

4 Void Thistoire du ciel et de la terre 

Suand ils furent crees, lorsque Jehovah 
►ieu eut fait une terre et un ciel. 

5 II n'y avait encore sur la terre aucun 
arbrisseau des champs, et aucune herbe 
des champs n'avait encore germe; air 
Jehovah Dieu a avait pas fait pleuvoir 
sur la terre, et it n'y avait pas d'homme 

6 pour cultiver le sol. Mais une vapeur 
montait de la terre et arrosait toute la 

7 surface du sol. Jehovah Dieu forma 
rhomme de la poussiere du sol, et il 
souffla dans ses narines un souffle de vie. 

8* et Rhomme devint un etre anime. Puis 
Jehovah Dieu planta un jardin en Eden 
juscjtfa rOrient, et il y mit rhomme qu'il 

9 avait formed Et Jehovah Dieu fit pousser 
du sol toute espece d'arbres agreables a 



1 1. *- Les troU pramters verseis da chap. 1 1 
appartiennent encore au rich dela crdarioa. 

2. Au lieu de, le 7* jotir, les LXX ortt 
mis, h 6*. 

'. 4; Vhittoire (h£br. ikcledoth^ propr. ce qui 
est tugitidri), Involution, le dsveloppemenc 
histortque. ce qui arriva du cie! et de in terre. 
■—Jihoyak Dieu, h*br. Jtkcvaft Elohim, Apres 
lft captivit6, les Juifs cesserent, par respec*fc, de 
prrmoncorce nom; ils osaient a peine 1'ecrire. 
Les Sepl ante le traduiscnt toujour* par JCtirios, 
ISsijpK JX (Vu)ff. DotmuusY Sa veritable pro- 
voncUtton enit Yakoik; la forme Jihtvah 
Viru des Massoretes, qui attribuerent a ce mot 
lef voyeHes tixidsssat, autre nom de Dieu qui 
gj&pmt SH{*€ur t Mat ire. 



voir et bons A manger, et I'arbre de 
vie an milieu du jardin, et i'arbre de : 
connaissance du bien ctdu mal. Un fl^ 
sortait d'Eden pour arroscr le jardin, : 
de la il se partageait en quatre bras. J. 
nom du premier est Phisoji; e'est celu 
qui entoure tout le pays d Hevilath, 01 
se trouve Tor; et Tor de ce pays est bo: a 
C'est ia aitssi que sont le bdellium et k 
pier re d'onyx. Le nom du second flcuv< 
est Gehon;c'est celui qui entoure toute 1 
terre de Cousch. Le nom du troistKu 
est le Tig^re;.c*est celui qui cnulca i'oncii 
d'Assur. Le quatrivme fleuve est 1'Er 
phrate. 

Jehovah Dieu prit rhomme ct le playn 
dans le jardin d'Eden pour le cultiver et 
pour le garder. Et Jehovah Dieu donna 
a i'homme cet ordre : * 4 Tu peux manger 
de tous les arbres du jardin; mais tu ne 
mangents pas de l'arbre de la connais* 

5. Peut-^txe vaudrait-il mieux uaduire : ions 
Us arbristeaux des champs nexistnis^ •» ,„ 
encore sur la terrt % tt toutes ies kt*l>es ass 
champs navtiient pas encore poussi^txz. L'ex* . 
pression b^brafque, qui correspond kotows tun, 
a ce sens. Jos. vii, 3; I Sam. xi, v\ % 3^ 

6. Une vapeur (LXX et Vulg., une *c*rte)fr 

7. l/nitre ani mi, litu, uu$ personne % mu'^L^'h 
vivante* \ *J>* * 

8. En EdiJi, nom de la contree od se troui 
le jardin. Le mot he*br«n veut aussidire dHk$s x 
d'oit Vulg. , tm paradis de dilices. 

17, Th ptcurras certainement ; litt., won 
tn mcurras ; h^bralsrae. 



v. 



"■>- 2 




Chap. IT, 18. 



GENTfcSE. 



Chap, III, 17. 



6 



1 



sance du bien et'du mal, car lo jour ou ! ie bien ct le mal." La femme vit que le 

tu en mangeras, tu mourras c:rtaine- fruit de 1'arbre etait bon a manger, 

-.ment" : agrcabte a ia vue et desirable pour ac- 

\& Jehovah Dieu dit : " LI n'est pas bon querir 1' intelligence ; elle en prit et en 
que 1'homme soit seui; je lui ferai une mangea; eile en donna aussi a son mari 
. 19 1 aide semblable a lui." Et Jehovah Dieu, qui etait avec elle, et il en mangea. 
qui avait forme du sol tous les animaux ' Leurs yeux a tous deux s'ouvrirent et Us 
des champs et tous les oisoaux du ciel, eonnurent qu'ils etaient nus; et ayant 
les fit venir vers Thomme pour voir com- : assemble des fjuiiles de figTiier, ils s'en 
ment il les appellerait, et pour que tout ; nrent des ceintures. 
etre vivant portat le nom que lui donne- \ Alor^ ils entendirent le bruit de Jeho- 

20 rait i'homme. Et Adam donna des noms vah Dieu passant dans le janlin a la 
la tous les animaux domestiques, aux oi- ; brise du jour, et Adam et sa femme se 
seauxduciel et aux animaux deschamps; ! cacherent de devant Jehovah Dieu parmi 

i. niais il ne trouva pas pour Fhomme une 1 les arbres du jardin. Mais Jehovah Dieu 

iPaide semblable a lui. Alors Jehovah Dieu t appe la Adam et lui dit : " Ou es-tu? " 
fit tomber un profond sommeii sur Adam, ! II repondit : ;t Je vous ai entendu dans ia 
qui s'endormit, et il prit une de ses cotes < Ie jardin, et j ai eu peur, car ie suis nu : 

lieu 11 
nu? 

que tu as mange de 1'arbre dont 

i_ *0*nu ht Adam dit : "Celle-ci cette ; je t'avais defendu de manner ?" Adam 12 



) 



sattacheraasafemme,etUsdeviendroot as-tu fait cela?" La femme repondit • 

une seule chair. ^ Le serpent nVa trompee, et Fen ai 

25 ^ Ihr etaient nus tous deux, Adam et sa ! mang£. " 



.r 



/femme, dans eu avoir honte, 

*. 2° — CHAP. in. — Tentation, chute 
et fnmition de nos premiers parents. 

3 Le serpent etait le plus ruse de tons 
v les animaux des champs que Jehovah 
Dieu avait faits. II dit a la femme : 
" Est-ce que Dieu aurait dit : " Vous ne 
.. mangerez pas de tout arbre du janlin ? " 
f La femme repondit au serpent ': "Nous 
mangeons du fruit des arbres du jardin. 
I Mais du fruit de Tarbre qui est au milieu 
du jardin, Dieu a dit : Vous n'en mange- 
res point et vous n'y toucherez point, de 
4 peur que vous ne mouriez." Le serpent 
dit a la femme : "Non, vous ne mourrez 
point; mais. Dieu sai{ que, le jour ou 
vous en mangerez, vos yeux s'ouvriront 
ct vous sera comme Dieu, connaissant 

^ • 

33. Femme, en h*br. tscAa, ftminin de wA t 
nomine, vtr t virago. 

II U6. Dft-rahU fiaur mcqntrir rinUUiptHCe 
du bten et du mat; Vulg., d'ttn as/ete qui 
txcitaii U dilir. y 

15. Celte-ci, la post e*ri t£ de la femme (bebr. 
prog mwc,X Vulg., eiit (/>**), Ia femme, mais, 
dit & Terdme, la vraielecon est ipse (LXX, Sy- 
ruqueV eoneervde dans plusietirs manuscrits an- 
, peus d« la Voly. ; un copiste, ne comprenant pas 
w Ptlation de //*# avec u/trttt, aura mis ipsa. 
If sens, d'ailleurs, n*en est pas eaten tieUement 
altere. — Ca n'tst pas uniqucment a J.*C et a 



Jehovah Dieu dit au serpent : " Parce 14 
que tu as fait cela. tu cs maudit entre 
tous les animaux et toutes les betes des 
champs; tu raarcheras sur ton ventre, el 
tu mangeras la poussiere tous les jours 
detavie. Et je mettrai une inimitie entre 15 
toi et la femme, entre ta posterite et sa 
posterity ; celle-ci te meurtrira A Ia tete, 
et tu Ia meurtriras au talon/' A la fern- 16 
me il dit : "Je multiplierai tes souflran- 
ces, et spkiaiement celks de ta grossesse; 
tu enfanteras des fils dans la douleur; ton 
desir se portera vers ton mari, et il do- 
minerasurtoL" 11 dit a Adam: ** Parce 17 
que tu as ecout£ la volx de ta femme, et 
que tu as mang$ de Tarbre dont je t'avais 
ordonne de ne pas manger, Ia terre est 
maudite a cause de toi. Cest par un tra- 
vail penible que tu en tireras ta Tiourri 

cette pou^ril^ comprend d'autrcs eufants; ce 
sont les fid6I« de I'ancienne et de U nonvelie 
alliance, I'elite de rhamanite, tous les en&nts 
de Dieu, qui one e(6 ou seront en lutte pour 
le bien, dans le cours des siecles, avec Ia pos. 
teritedu serpent, e'est-a-dire avec les entfemU* 
de Dieu et de ton regne, au service de Pesprit 
du mal. 

On a nomme* cette prome$se Prvtevauiiie, 
parce quelle est comme le premier lineament de 
rEvangile, le premier trait qui sen a designer 
Is figure du Messie. 

17. A came de tot\ de ton peche*. Lei LXX ont 



wn€«ivre que cat oracle sappKone. Si Jesus lu tmmttndtka, aafis tu tr£*»* Jorsque f uH£ 
repretente^mmemment la posterite*de la femme, culdveras. De meme la V«ff!^^«IS2, 



— 3 — 



.*-•<** 






(t'1 



Chap. Ill, iS. 



GENfeSE. 



Chap. IV, 24. 



20 



21 






jo — chap. iv. — Cain et Abel. 
Posterity de Cain, Naissance dt Srth. 



t 

& ■ 

* - 



18 ture tous les jours de tavic. Eilc to pro- j tiL Et Jehovah Dieu dit : ;• Voici que 22 
duira des epines et des chardons, et tu j i'hemme est devenu comme I un de nous, 

19 mangeras les plantes des champs. Cest ; pour la connaissance du bien . c. du maL 
a la sueur de ton visage que tu mange- 1 Mainteaant il ne faut pas qu il avarice sa 
ras ton pain, jusqu'a ce que tu retournes , main, qu'il prenne aussi de 1 arbre de 
alaterrepai-ce^uec'estd^ellequetuaslvie, qu'il en mange et vive ■ cternelte- 
et£tire; car tu e poussiere et tu retour- ! ment." Et Jehovah Dieu le fit sortir du 23 
neras en ooiissienv' ! jardin d'Eden, pour qu il cuitivat la terre 

Adam donna a sa femme le nom d'Eve, j d'ou U avait ete pris; et Jayant chasse^ 2 A 
parce quelle a ete la mere de tous les j il mit a U orient du jardin d;Eden es 
* Lvant ^ ; Cherubins et la aamme de I epee tour- 

Jehovah Dieu tit a Adam et a sa fern- | noyante, pour garder le chemin de 1 ar- 
me des tuniques de p^au et les en reve- i bre de vie. 

11* PERIODE.- CORRUPTION CROISSANTE DE L'HUMANlTfe. 

DELUGE [IV, I — IX, 17.] 

terre." Cain dit a Jehovah : c ;Mu peine 13 
est trop grande pour que je la puisse 
supporter. Voici que vous me chassez 14 
aujourd'hui de cette terre, et je serai ca- 
che loin de votre lace ; je serai errant et 
fugitif sur la terre, et qiiiconque me 
frouveraTme tuera." Jehovah lui dft : 1 
" Eh bien, si quelqu'un tue Cain, Cain 
sera venge sept fois. " Et Jehovah mit 
un signe sur Cain, afto que quiconque le 
rencontrerait ne le tuat pas. Puis Cain ift 
s'£loigna de devant Jehovah, et il habita 
dajisJe pays de Nod, aforient d'Eden. 
1 Cam connut sa femme^ elie con9ut et 17 
1 enfanta Henoch; et il se mit a batir. une 
viiie, uu'ii appela Henoch, 9u nom de 
son fib. Irad naquit a Henoch, et il en- i> 
gendra Maviaet; Maviael engendra Ma- 
thusael, et Mathusael engendra Lamech. 

Camcch prit deux femmes; le nom de 1 
Tune etait Ada, et ceiui de la secdiide 
Sella. Ada ejifanta Jabel : il a ete le pere 2t 
de omx qui babjtent sous des tentes et 
aulnTl'-ii; de troupe: ux. Le nom de son 2 
frere eUflrjut*! : il 1 ete le pere de tous 
ceux qui jouent de la harpe et du chalu- 
meaa. Sella, de son cdte, enfanta Tubal- 2 
Cain, qui forgeait toute espece d'instru- 
ments tranchants, d'airain et de fer. La 
sceur de Tubal-Caln etait Noema. 
Lamech dit a ses femmes : 




4 Adam ayant connu Eve, sa femme, 

elle concut et enfanta Cain, et ^ile dit ; 

" J'ai donne I'etre a un homme avec h 
1 sxoursdc Jehovah f r Eile enfanta encore 

Abel, son frere. Abel fut pasteur de bre- 

bis, et Cam etait laboveur. 

3 Au bout de quelques temps, Cain 
oflrit des produits de la terre en oblation 

4 aQfiiovah; Abel, de son cote, offrit des 
premiers-nes de son troupeau _et de ieur 
gfaisse. Jehovah regarda Abd et son 

5 offirande; mais il tfavaii; pas regarde 
CaSi et son offirande. Cam en fut tres 

6 ifrW fet son visage fut abattu. Jehovah 
dit u Cain : " Pourquoi cs-tu irrite, et 

7 pourquoi ton visage est il abattu ? Si tu 
fais men, ne seras-tu pas agr&? Et si tu 
ne fais pas bien, le peche ne se tient-U 

' pas a ta porte? Son desir se tourne vers 
toi; mais toi, tu dois dominer sur lul" 

8 Cain dit a Abel, son frere : " AUons 
aux champs." Et comme Us etaient dans 
les champs, Cain s'eleva contre Abel, 

g son frere. et le tua. Et JChovah dit a 
Cam : " bit est Abel, toi; frere t" Il re- 
pondit : "Je ne sais pa3; suis-je le gar- 

io dien de mon frere?" Jehovah dit : 
" Qu*as-tu fait? La voix du sang de ton 

11 frfcre crie de la terre jusqu'a moL Main- 
tenant tu cs maudit de la terre, qui a 
ouvert sa bouche pour recevoir de ta 

12 main le sang de ton frere. Quandtucul- 
tiveras la terre, die ne donnera plus ses 
fruits j tn seras errant et fopitif sur la 



20. Eve, c-k-d. vit % comme lc gr. Zdi, 

IV, 7, ArrU % re^u favorablcmcnt par moi. 
D'aoirea^awnw./** fias (oa, tu tiins-tn /« 
ilcvf) to* visagt, maintenant abattaT Yulg., 
tttmrgctvrtu-tu pa* I* **£<»'&"**? 

T.uJg. paralt iw#JB(BBU&Da da texte massord :ique 



Ada et Sella, eatendet ma voix; 

Femmes de Lamech, ecoutex ma parole : 

J'ai tu4 un homme pour ma blessure, 

Et un jcune homme pour ma meurtrissure. 

Cain *era ven$e* «ept fois, 

Et Lamech soixante-dix-sept fois. 



oil on lit seulement : Calm p*rla d AM; it 
lorsquilsfurtnt dam U* champs, etc 

13. Ou uiefi, mon crime est trofigrmjtfL four 
qutjtpuhu en porter I* p*i**; Vulg., /* *r/» 
riter le pardon. 

t 5 . Kh bien (hebr. lakenX Lea LXX, la Pes- 
chito et la Vulg. out lu la ken ; non, il n'en & *\ 
pas ainst, on ne te tuera pas. ■* 
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Chap. IV, 25. GEN'fiSE. Chap. VI, 5. 

25 Adam connut encore sa femme; ellc > fut de neuf cent soixante-deux ans, et il \j 
enfauta un fits et TaggglaSeth, car, dit- , mourut. rf 
elle, "Dieu m'a doTRlSTine posterite a la Henoch vecut soixante-cinq ans, et LI 2X 

26 place d'Abel, que Cam a tue." §eth eut engendra Mathusalem. Apres qu'il eut 22 
aussi un fits, qu'il appela Enos. Ce fut I entendre Mathusalem, Henoch marcha 
alors que Ton commenca d invoquer !e avee Dieu trois cents ans, et il engendra 
nom de Jehovah. ' des fils et des filles. Tout le temps 23 

' • ! qu Henoch vecut fut de trots cent soi- 

2° — chap. v. — Posteritit? Adam j xante-cinq ans. Henoch marcha tiotic 24 
par SethjusqtCil AW. , avec Dieu, et on nc le vit plus, car Dieu 

5 Void lelivredcUhistoircd' Adam. i ra ™^P ris ; . . . # ^ - 

° Lorsque Dieu crea i'homme, il le fit a \I^husa em vecut cent qua re-vingt- 25 

2 la resemblance de Dieu. II le* crea male **$, ™!' ot ll ™S?^™ Lantech Apres 26 




S:endra un fils a sa resscmblance, scion s tem p . 

* • ^ :t i„; j rtrtrtM t-. «^ ^ J new I cent snixante-neuf ans, et U mourut. — 

son image, et il lui donna le nom ue , , . . * * • _*. 1 o 

, c^u \L ;...^ a-> \<\^r*> <> nr -^ rt .,';i ^„f • Lamxh vecut cent quatrc-vmgt-deux 2S 

4 betn. Les lours d Adam, apres qu il eut t ... , n ci T , , ? . 

entendre &th. fureat de unit cehts am, ' f ns ' et ll / n f nd ™ un his II lm donna 29 

5 <A engendra des tils et des filles. Tout le nom f° Noe -. on d ;™ nt : \S £ 
le tempi qu' Adorn vecut fut de neuf cent . n0l f souta-era de nos tafgues et du to- 

— titnte ani, et il mourut. vatl P*" 11 " de nos mmn3 - <"* r,:cIame 




. S gendrades fils et des filles. Tout le temps S^"™' ...... t . 

que Scth vecut fut de neuf cent doiic 1 ue t L ™ xh ™ at fu .f e ^ f cent S01 " 
,no »t n „„,,„,» i xante-dix-sept ans, et il mourut. 

9 Enos S quatre.vingt-dLx ans, et il ' ***** d < fS ™* ™> *^ dr * 3* 
10 engendraCaXnan. ApreTqu'ileutengen- » Sem ' Cham ot Ja P heth ' 

dre* Cainan, Enos vecut huit cent quiruze . 30 — [^ deluge [vi — ix, 17.] 

ans, et il engendra des fils et des filles. j w ^ . * Jt t 

u Tout le temps qu'Enos vecut fut de neuf ! CHAP - v i.—Mttofs H anmnadu Map. 
cent cinq anV, & il mourut. j Pteparahjs de Atv. 

; 12 Calnan vecut soixante-dix ans, etil | Lorsque les hommes eurent commence 6 

13 engendra Malaleel. Apres qu'il eut eh- \ \ etre nombrenx sur la surface de la 
,*. gendre Malaleel, Calnan vecut huit cent = terre, et qu'il leur nit nd des filles, les 2 

quarante ans, et il cngendra des fils et ■ fils de Dieu virent que les filles des hom- 
; 14 aes filles. Tout le temps que Calnan vecut j mes etaient belies, et ils en prirent pour 
r ' fat de neuf cent dix ans, et il mourut. femmes panni toutes celles qui leur plu- 
:r.,iS N^alaleel vecut soixante-cinq ans, et il rent Et Jehovah dit : " Mon esprit nc 
r : 16 engendra Jared. Apres qu'il eut engen- ! demeurcra pas toujours dans I'homme. 
dreJared,Malal&lYdcut huit cent trentei car Thomme n'est que chair, et ses 
ans, et il engendra des fils et des filles. 'jours seront de cent vingt ans. " Or, 
17 Tqut le temps que Malal&t vecut fut de ! les geants etaient sur la terre en ccs 



■» 
^ 



huit cent quatre-vingt-quuue ans, et il 
mourut. 

18 Jared vecut cent soixantc-deux ans, et. 

19 il engendra Henoch. Apres qu*il eut en- 
gendre Henoch, Jared vecut huit cent 
trente ans, et il engendra des fils et des 

20 filles. Tout le temps que Jared vecut 

95. S/tJk t c.-^-<l. tuts d /a //act, rempla^int. 



jours- la, et ccla quand les fils de Dien sc 
furent unis aux filles des hommes, et 
qu*elles leur curent donne des enfants : 
ce sont U les lieros rehorames des les 
temps anctens. 

jlhovah vit que la mechancet^ des 
hommes ^tait g^rande sur la terre, et que 

4. Notre interpretation de ce verset, qnl est 
aussi ceUe de la Vtilg., suppose que les giants 



v ^ wv^ ^ a a ~jl» ?*-?***** **, I s " 1 ,cs m€mes que les htros, fruit des unions 

sens, d'apres leattel tes geants seraient «fistincb 
des Mros : *r Us giants itaitni stir ia terri 
in et ttmfS'Ia, et aussi afiris qnt les fib dt 



-% a\*ec la Vulg., consoltra. 

4 ^ YI, «♦ Sts jo%rs % non la dure'e de la vie des 
» mdtvidtos, mais les joitfs du genre numain, le 



deJai accord'* a 1'humanit^ pour se repent ir. \ Ditu, etc. 

- s - 
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Cha^. VI, 6. GENESE. Chap. VII, 17. 

toutes les pensees de leur coeur so N'oe se mit A Piouvre; il lit tout ce que 22 
portaient chaque jour uniquement vers 1 Dicu lui avait ordonne. 

6 le mal. Et Jehovah se repentit d'avoir „ , .. , . ,, M „, 
fait Phomme sur la terre, et il fut atilige CHAP - vii.-**t™JeNo**i,is . «n^. 

7 dans son cosur, et il dit : "J'extermine- " '"*"£'• 

rai de dessus la terrc 1'hotnme que Jehovah dit a Noe : g< Entre dans Par- 7 

jai cree, depuis riiomme jusqu'aux am- che, toi et toute ta maison, car je t'ai vu 

maux domestiques, aux reptiles et aux juste devant moi au milieu de cette gene- 

oiseaux du ciel, car je me repens de les ration. De tous les animaux purs, tu en 2 

S avoir faits." Mais Noe trouva grace aux . prendras avec toi sept paires, des males 

veux de Jehovah. et leurs femellcs, et de tous les animaux 

9 " Void Ihistoire de Noe. Noe etait un qui ne sont pas purs, tu en prendras 

homme juste, integreparml les hommes deux, un male et sa femeile; sept paires 3 

de son temps; Noe marchait avec Dieu. aussi des oiseaux du ciel, des males et 

io II engendra trois his, Sem. Cham et leurs femelles. Car, encore sept jours, et 4 

11 Japheth. Or la terre se corrompit devant je ferai pleuvoir sur la terrc pendant 

12 Dieu et se remplit de violence. Dieu re- quarante jours et quarante nuits, et j'ex- 
garda la terre, et il vit </« ? elie etait cor- terminerai de !a face de la terre tous les 
rompue, car toute chair avait corrompu etres que j'ai faits.*' 

sa voie sur la terre. Noe tit tout ce que Jehovah lui avait 5 

13 Mors Dieu dit a Noe :" La fin de ordonne. — 11 avait six cents ans quand 6 
toute chair est venue devant moi, car les cut lieu le deluge, une inondation do la 
hommes ont rempli la terre de violence; : terre.— Noe entra dans Parche avec ses 7 
je vais les dctmtre, ainsi que la terre. i tils, sa femme et les femmes de sesTHir 

14 Fais-toi une arche de.jbois. resineux; tu ; pour echapper aux eaux du deluge. Des S 
la feras composecde cellules et tu Ten- ! animaux purs et de ceux qui ne sont pas 
duiras de bitume en dedans et en dehors. ; purs, des oiseaux et de tout ce qui 

15 Voici comment tu la feras : la longueur . rampe sur le sol, chaque paire, male et 9 
de Parche sera de trois cents coudees, sa ; femeile, vint vers Noe dans Parche, 
largeur de cinquante" coudees et sa hnu- j comme Dieu Pavait ordonne a Noe; et 10 

16 teur de trente. Tu feras a I'arche une les sept jours etant passes, les eaux du 
ouvcrturc, a laquellc tu donneras une j deluge se repandirent sur la terre. 
coudee depuis le toit; tu etabliras une j L'an six cent de la vie dcNoe^audeu- 11 
porte sur le cote dc I'arche, et tu feras j xiememois, le dix-scptiemc jour dumois, 
un premier, un second et un troisiemc ■ toutes les sources du grand abimc jailli- 

17 e*tage dc cellules. Et moi, je vais faire ! rent et les eclusesduciel s'ouvrircnt, et 12 
venir le deluge, une inondation de la ; la pluie tomba sur la terrc durant aua- 
terre, pour detruirc de dessous le ciel \ rante jours et quarante nuits. Ce meme 13 

- toute chair ayant en soi souffle de vie; j jour Noe entra dans Parche, avec $em, 

18 tout ce qui est sur la terrc perira. Mais Cham et Japhet, ses fils, la femmede 
j'etablirai mon alliance avec toi; et tu | Noe et les trois femmes dc ses fils avec 
entreras dans rarche, toi et tes fils, ta | eux, eux et tous les animaux sauvages 14 
femme et les femmes de tes fils avec toi. ' des diverses especes, tous les animaux : ; 

19 De tout ce qui vit, de toute chair, tu ( domestiques des divei*ses especes, tou3 
feras entrer dans Parche deux a deux dc j les reptiles des diverses especes qui ram- 



chaque espece, pour les conservcr en vie 

ainsi que toi-; ce sera un male et ma 

* 20 femeile. Des oiseaux des diverses espe- 

.. ces, des animaux domestiques des divcr- 

f " ses especes, et dc toutes les especes d'anU 

maux qui rampent sur le sol, viendront 

vers toi deux a deux de chacunc pour } 
* 21 que tu leur conserves la vie. Et toi, : ferma la porte sur lui. 

V prends de tous les aliments que Pon Le deluge fut quarante jours sur la 17 

mange et fais-en provision, afin qu'ils te terre; les eaux grossirent et souleverent 
*',. servent de nourriture, ainsi qu'a eux. ?1 Parche, ct ellc s'elcva au-dessus de la 



pent sur la terrc, ct tous les oiseaux des . 
diverses especes, tous les petits oiseaux, 
tout ce qui a des ailes. Us vinrent vers 15 
Noe" dans Parche, deux a deux, de toute 
chair ayant souffle de vie. lis arrivaknt 16 
male ct femeile, dc toute chair, comme 
Dicu Pavait oruonne a Noe. Et Jehovah 



.14. ITiu archly hibr. thtba, propr. unt caisst. pnuiquee au-dessous du toit ct regnant tout 
— Beit rftinsnx (Vulg. /*//), probabkment k autour de rarche. 

- " * - r r ■ VU, iK^x^www.Us'agitderann^eciTik 

qui commencait en automne, au mots appeU 
plus tard tixri (sept-o&obre). 



cypres — Oil*?**, lilt. **'<&, petits comportt 
o?enu. 
x6. Urns ottvtrturt (non uneftnUrt, viii, 6), 



— 6 — 






• 



Chap. VII, 1 8. 



GENESE. 



Chap. IX, 3. 



iS terre. Les eaux crurent eneore et devin- 
rent extremement grosses sur la terre, et 

19 Tarche flotta sur les eaux. Les eaux 
ayant grossi de plus en plus, toutes ies 



nouveau la colombe hors de Tarche, et 11 
la colombe revint vers lui sur le toit, 
tenant dans son bee une feuille d'olivier 
toute fraiche; et Noe reconnut que les 



hantes montagnes qui sont sous le ciel eaux ne couvraient plus la terre. II at- 12 
20 furent convertes. Les eaux s'elevfcrent I tendit encore sept autres jours, et il 
^de quinze coudees au-dessus des monta- ! lacha la colombe; et elle ne revint plus 
2\ gnes qu'elles recouvraient Tout animal vers lui. 

qni se meut sur la terre pent : oiseanx, , L'an six cent un au premier mois, le 13 
Detail, animaux sauvages, toutes les be- 1 premier jour du mois, les eaux avaient 
tes qui rampent sur la terre, ainsi que . seche sur la terre. N06 6ta la couverture 
2? tous les hommes. De tout ce qui existe de Tarche, et ayant regarde, il vit que la 
sur la terre seche, tout ce qui a souffle , surface du sol avait seche. Au second 14 

23 de vie dans les narines mourut. Tout mois, le vingt-septieme jour du mois, la 
eire qui se trouve sur la face du sol fut terre fut seche. 

detruit, depuis Thomme jusqu'au Detail, AlorsDieu parte a N06, en disant : 15 
jusquVux reptiles et jusqu'aux oiseaux : "Sors de Tarche, toi et ta femme, tes 16 
du ciel; ils disparurent de la terre, et il j fils et les femmes de tes fils avec tol 
ne resta que Noe et ceux qui etaient \ Tous les animaux qui sont avec toi, de 17 

24 avec lui dans Tarche. Les eaux furent toute espece, oiseaux, Wtail, et tous les 
hautes sur la terre pendant cent cin- reptiles qui rampent sur la terre, fais- 
quante jours. '" t: *""* ,:1 ~* J ~~* 



chap, vin, 1 — 19. — Fin du dtfuge. 
Sortie de Varche* 



8 



les sortir avec toi; qu'ils se repandent 
sur la terre, qu'ils soient feconds et mul- 
tiplient sur la terre." N06 sortit, lui et 18 
ses fils, sa femme et ies femmes de ses 
Dieu se souvint de Noe, de tous les fils. Tous les animaux, tous les reptiles 19 
animaux et de tout le Detail qui etaient et tous les oiseaux, en un mot tous les 
avec lui dans Tarche, et Dieu fit passer etres qui se meuvent sur la terre, selon 
un vent sur la terre, et les eaux baisse- leurs especes, sortirent de Tarche. 

2 rent; les sources deTabimeet ies ecluscs' . c . -a,, 
du ciel se fermerent, et la pluie cessa de , ^hap. , VI "» 2 ° ^^J^fSS^f 

3 tomber du ciel. Les eaux se retirereut i de Noe. RenotivelUnuni del aMzance. , 
peu a peu de dessus la terre, et elles j Noe construisit un autel a Jehovah, et 20 
s'abaisserent au bout de cent cinquante ! ayant pris de tous les animaux pars et 

4 jours. Au septieme mois, le dix-septifcme | de tous les oiseaux purs, il ofl&it des ho- . : 
jour du mois, Tarche s'anita sur les locaustes sur Tautel. JShovah sentit uae zs 

5 montagnes d* Ararat Les eaux allferent odeur agrSable et il dit en son ooeor : 
en decroissant jusqu'au dixieme mow; \ " Je ne maudirai plus desormais latere 
et au dixieme mois, le premier jour I a cause de Thomme, parce que les pen- 



du mois, apparurent les sommets des [sees ducoeurde Thomme sont mauvataer r.- 
montagnes. ! dis sa jeunesse, et je ne frapperai pins 

6 An bout de quarante jours, N06 ouvrit ' tout Stre vivant, comme je-l'al fait D4% 23 



7 la fenitre qu'u avait faitc a Tarche, et 
_ lacha le corbeau, qui sortit, allant et 

revenant, jusqu'a ce que Ies eaux fussent 

8 s£chees au-dessus de la terre. II lacha 
etuuite la colombe cfaupres de lui, pour 



sormais, tant que la terre durera, ies 
semailles et la moisson, le froid et le 
chaud, T6td et Thiver, le jour et la nnit 
ne cesseront point 1 ' 

,__^ , Dien benit Noe et ses fils et tear dit :. 

voir si les eaiix avaient diminul cfe la j tfc Soyez ftconds, multiplier et reuplis 



9 



9 surface de la terre. Mais la colombe 
n'ayant pas, trouv6 ou poser la plante de 
son pied, revint vers lui dans Tarche; 
parce qu*il y. avait encore des eaux a la 
surface de toute la terre. H ttendit la 
main, et Tayant prise, S la fit rentrer 

eo anpres de lui dans Tarche. II attendit 
encore sept autres jours, et il lacha de 

aj. Tmi Hrtfui cUiruiL Les LXX et k 
Vufr. oat lu. tt tl (le Seigneur) eUtruUiL 

VIII, %* Peu & pen, progtessivemetit, de phis 
en pins; litt* £m olimni et Maigmnut (Vnlg. 
et reveuMMty. 



sez la terre. Vous serez craints etredou- 
t6s de tout animal de la terre, de tout 
oiseau du ciel, de tout ce qui se meat sur 
la terre et de tous les potssonsde la mer : 
ils sont livres cntre vos mains. Tout ce 
qui se meut et qui a vie vous servira dc 
nourriture; je vous donne tout cda, 
comme Je vous avais donne*Vherbe, verte. 



A 



v;^ 



t , 



■^^ 



4. Au 
avril), 



79 mats, ou mots de nisan (man- 



xr- QiM* u rtpandent; Vul^., >4#*mHz 

vous, svye* /hands } etc ; 3 ?,'"* ^ " 
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Chap. IX, 4. 



GEXESE. 



Chap. X, 8. 



4 Seulement vous ne mangerez point de j eaux du deluge, et il n'y aura plus de 
chair avec son dme, Sest-a-dire avecson j deluge pour ravager la terre." Et Dieu 
sang. Et votre sang a vous, j'en deman- j dit : " Voici le signe de Talliance que je 
derai compte a cause de vos ames, j ? en J mets entre moi et vous et tous les etres 

toutes 



12 
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monarc 
signe d'al- 

6 Quicohque aura versele sang derhomme, [ liance entre moi et la tenr„ Quandj'as- 14 
pari'hommeson sang sera vers6, car Dieu sembleraides riuees au-dessus de la terre, 

7 a fait rhomrae a son image. Vous, soyez Tare apparaitra dans la nue, et je me 15 
fecondsetmultipliez- vous ;repandez* vous ■ souviendrai de F alliance qui existe entre 
sur la terre et vous y multipliez." I moi et vous et tout etre vivant, quelle 

Dieu dit encore a Noe et a ses fils avec j que soit son espece, et les eaux ne de- 
lta : "Et moi, je vais etablir mop ; viendront plus un deluge decruisant toute 
alliance avec vous et avec votre- poste- \ chair. L'urc sera dans la nue, et en le 16 

' 10 rit6 apres vous, avec tous les etres vi- { regardant je me souviendrai de"T alliance 
vant&qui sunt avec vous, oiseaux, ani- | eternelie qui existe entre Dieu et tousles 
maux domestiques et toutes les betes de j etres vivants, quelle que soit leur espece, 
la terre, depuis ceuxqui sont sortis de ! qui son: sur la terre." Et Dieu dit a 
i'arche jusqu'a tout animal de la terre. | Noe : " Tel est le signe de TaUianceque 

11 J'etabhs mon alliance avec vous : au- j j'ai etablie entre moi et toute chair qui 
cune chair ne sera plus detruite par les » est sur la terre." 



8 
9 
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III* PERIODE.— DEVELOPPEMENT DE L'HUMANITE DEPUIS 
LE DELUGE JUSQU'A ABRAHAM [IX, 18 — XL] 



1° —CHAP. IX, 18-29. — Prophkie 
de Not sur ses descendants. 



►ue Dieu donne de Tespace a Japheth, 
Wil habite dans les tentes de Sem, 
't que Chanaan soit son serviteur! 



*7 
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18 Les fils de Noe qui sortirent de i'arche 
eiaient Sem, Cham et Japheth; et Cham \ 

19 etait pere de Chanaan. Ces trois sont ! 
: les fils de N06, et e'est par eux que fut 

peupKe- toute la terre. I 

20 NoeV qui etait cultivateur, commenca 
zr. a planter de la vigne. Ayant bu du vin, 

il sfearvra, et il se decouvrit au milieu 

22 desatente. Cham, pere de Chanaan, vit 
lftimdit£ de son pere t et il alia le rap- 

23 porter a ses deux fibres* Alors Sem 
sftic Japheth prit le manteau de Noi 

.^idt, i'ayant mis sur lew* epauies, ils 
mmxherent a reculons et couvrirent la 

; 24 miditt de leur pere. Comme leur visage 

tout tonrae en arriere, ils n'avaient 

pas vu la nudity de leur pere. Lorsque 

C No4 se reveilla de son ivresse, il apprit 

ceque lui avait fait son plus jeune fils, 

25 etitdit : 

- Maudit soit Cfeanaau! 

II Me* pour ses frfcre* 1* serviteur des serviteurs. 

$6 ;;-;■"';•. Puisildit: 

V Benisoitjeliovah, Dieu de Sem, 
'*' Et«ue CWtoaan soit son serviteur? 

DC* 6. Par i % hamme % (omis dans les LXX 
ethVult.)L 

j$^Cham, qui avait ;pecW centre son pete, 
est puni dans ses enlants; sji posterite est 
manjjtjay Si Chanaan sen! est design*, cTast 
A Oman des Chananeens qui devaieat .tore <U- 
p o a sW tfs de leur pays paries Helneux. — Sir. 



% 



Noe vecut apres le deluge trois cent aS 
cinquante ans. Tous les jours de Noe" 29 
furent de neuf cent cinquante ans, et il 
mourut. t 

2° — chap. x. — Table despeupies 
descendus de Noi. 

Voici la posterity des fils de N06, \Q 
Sem, Cham et Japheth. II leur naquit 
des fils apres le deluge. 

Fils de Japheth : Gomer, Magog, 2 
Madai, Javan, Thubal, Mosoch et Tfras. 
Fils de Gomer : Ascenez, Riphath et 3 
Thogorma. Fils de Javan : Elisa et 4 
Tharsis, Cetthim et Dodanim. C'est 5 
d'eux que viennent.les peuples disperses 
dans les lies des nations, dans lews dk 
vers pays, chacun selon sa langue, seton 
leurs families, lesqueiles fqrment des 
nations. 

Fils de Cham : Chus, Mesraim, Phuth 6 
et Chanaan. Fils deChus : Saba, H4vita & 7 
Sabatha, Regma et Sabathaca. Fils de 
Regma : Saba et Dadan. — Chus engen- 8 
dru Nemrod : celui-ci fut le premier J& . , 

vitgurdts strvittitrst le plus fafime serviteur. 
36. Jehovah sera le Dieu de Stmt, e'esfcte 
dire dans une relation poxticuUere avec hii : 
c'est it la (ainille de ce patriarche qu'il con* 
ttnttera de so reveler; cest un fils de Sem, 
Abraham; qu^il ehoUirn pour en faire le pere 
de son petiole. * *^ ' "• * 



-H> 



^-/v. 
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Chap. X, 9. 



GENiSE. 



Chap. XI, 17. 



9 homme puissant sur la terre. Ce fut un 
vaillant chasseur devant Jehovah; c'est 
pourquoi I'on dit : "Comme Nemrod, 

10 vailiant chasseur devant Jehovah. " Le 
commencement de son empire fut Babel, 
Arach, Achad et Chalanne au pays de 

12 Scnnaar. De ce pays il alia en Assnr, et 

12 batit Ninive, Hechoboth-Ir, Chale, et 
Risen entre Ninive et Chale; c'est la 

13 grande ville. — Mesraim engendra les 
Ludim, les Anamim, les.Laabim, les 

14 Nephthuim, lesPhetrusim,iesChasluim, 
d'ou sont 3ortis les Philistins, et les 

15 Caphtorim. Chanaan engendra Sidon, 

16 son premier-ne, et Heth, ainsi que les Je*- 
buseens, Ids Amorrheens, les Qergeseens, 

17 les Heveens, les Araceens, les Sineens, 
iS les Aradiens, les Samarcens et les Hama- 

theens. Ensuite les families des Chana- 

19 neens se repandirent dans le pays', et le 
territoiredes Chananeens alia depuis Si- 
don, dans la direction de Gerare, jusqu'a 
Gaza ; et, dans la direction de Sodome, 
Gomorrhe, Adama, et Seboim, jusqu'd 

20 Lesa. — Tels sont les fils de Cham selon 
leurs families, selon leurs langues, dans 
leurs divers pays, dans leurs nations. 

21 Des fils naquirent aussi a Sem, qui est 
le pere de tous les fils d'Heber et le frere 

12 aine* de JaphetL Fils de Sem : Elara, 

13 Assur, Arphaxad, Lud et Aram. Fils 
d'Aram : Us, Hul, Gether et Mes. 

24 Arphaxad engendra Sale* , et Sate engen- 

25 dra ffiber. Heber eut deux fils : le nom 
de Tun 6tait Phaleg, parce que de son 
temps la terre 6tait partagee et le nom 

26 de son frere 6tait Jectan. Jectan engen- 
dra Elmodad, Saleph, Asarmoth, jarf, 

27, 28 Aduram, U*al, Decla, Ebal, Abi- 

29 mael, Saba, Ophir, HevUa et Jobab. 

30 Tous eeux-ld sont fils de Jectan. Lepays 
quUlshabiterentfutlamontagned-Orient, 
a partir de Mesa, dans la direction de 

3i Sephar. Tels sont les fils de Sem selon 
tears families, selon leurs langues, dans 
leurs divers pays, selon leurs nations. 

32 Tdlessontlesfamilles des fils deNoe 
selon leurs generations, dans leurs na- 
tions. (Test S eux que sont sorties les na- 
tions qui se sont ripanducs sur la terre 
aprfej le deluge. 



.- X, ti sy. Ott traduit dVmtinafre (LXX, Vul- 

S? 1 *!??-^ ** c . #&* ***** Assnr, qui 6dtit, 
etc Mais tout indique qu'i4*r*rdesi*ne ict un 
■fm% boq un homme. et que llustorien acheve 
dans ce verset fa notice sur Neauod. 

to. Aprfe* /aAg«cs t la Vul*. ajoute, stion 
t**r*g4nirnUom t 

*?k* UmfUnr<Umt U somwti soit Jans U 

,3» J.txtrtaenient haute (comp. Deut i, 28; 

Ban. iv, tijL— U*m4Hm»uut{comp.U«W > 13), 



3* — CHAP. XI. — Tour de Babel et dis- 
persion des p tuples. Genialogie des 
Semites jusqith Abraham. 

Toute la terre avait une seule langue 1 1 
et les memes mots. Etant alles du cdte 2 
de r Orient, les hommes trouverent une * 
plaine dans le pays de Sennaar, et Us 
s'y dtablirent. lis se dirent entre eux : 3 
" Allons, fcisonsdes brieves, et cuisons* 
les au feu. " Et ils se servirent de briques 
au lieu de pierres, et de bitume au lieu 
de ciment. Ils dirent encore : " Allons, 4, 
batissons-nous une ville et une tour dont 
le sommet soit d?ns le del, et faisons- 
nous un monument, de peur que nous ne 
soyons disperses sur la face de toute b 
terre." Mais Jehovah descendit pour voir 5 
la ville et la tour que batissaient les fils 
des hommes. Et Jehovah dit : " lis sont 6 
un seul peuple et ils ont pour eux tous 
une meme langue ; et cet ouvrage est le 
commencement tie leurs entreprises; 
maintenant rien ne les empechera d'ac- 
complir leurs projets. Allons, descen- 7 
dons, et la meme confondons leur lan- 
gage, de sorte qu'ils n'entendent plus le 
langage les uns des autres.'] C'est ainsi 8 
gut Jehovah les dispersa de la sur la face 
de toute la terre, et ils cesserent de batir 
la ville. C'est pourquoi on lui donna le 9 
nom de Babel, car c est la que Jdhovah 
confondit le langage de toute la terre, et 
c'est de Id que Jehovah les a disperses 
sur la face de toute la terre. 

Voici la post£rite de Sem : Sem, age* 10 
de cent ans, engendra Arphaxad, deux - 
ansapresledfluge. Apres qu'il eut engen- 11 
dre Arphaxad, Sem vecut cinq cents 
ans, et il engendra des fils et des fiOe& : 

— Arphaxad vecut trente cinq ans, et il 12 

en^ndraSale^^Apresqu'Ueutengendri rj 
Saw, Arphaxad vecut quatre cent trpis 
ans, et il engendra des fils et des filles. 

— Sal6 vecut trente ans, et il engendra 14 
H6ber. Aprts qu'il eut eogendreHeber, rs 
Sal6 vdcut quatre cent trois ans, et il 
engendra des fils et des filles. — Hiber 16 
veoit trente-quatre ans, et il engendra 
Phaleg. Apres qu'il eut engendr^ Pha- 17 
leg, Hfiber vecut quatre cent trente ans, 



visible au loin et servant de point de ralliement 
apres les excursions : cela 6tadt cohtratre a for- 
drede Dieu : " RempHstes la terre,*' I, at; Is, I. 
LXX et V\i\g.,fais*m*«>HS un mtm, ftadons 
notre nom celebre : ce sens nous paratt-noins 
en hannonie avec le conteacte. 

ts. rKapre* les LXX. Arphaxad < 
Calnan, et Calnan engenora Sale<hebf'«. 
Comp. Lme, iii, 3d- La Ugitimite decett%i_ 
lion est fort douteuse. \ ' -?- ;v -. 

13. Qttairt cent trois mm*; Vulg. JO##^jCVv •; 
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Chap. XI, 18. 



GENES E. 



Chap. XII, 13. 



et il engendra des tils et des filles. — 

1 8 Phaleg vecut trente ans, et il engendra 

19 Reu. Apres quil eut engendre Reu, Pha- 
leg vecut deux cent neuf ans, et il engen- 

20 dra des fils et des filles. — Reu vecut 
trente-deux ans, et il engendra Sarug. 

21 Apres qu'il cut engendre Sarug, Reu 
vecut deux cent sept ans, et il engendra 

22 des fils et des filles. — Sarug vecut 
trente ans, et il engendra Nachor. 

23 Apres qu'il eut engendre Nachor, Sarug 
vecut deux cents ans, et il engendra des 

24 fils et des filles. — Nachor vecut vingt- 

25 neuf ans, et il engendra Thare. Apres 
qu'il eut engendre Thare, Nachor vecut 
cent dix-neuf ans, et il engendra des fils 

26 et des filles. Thare vecut soixante-dix 
ans, et il engendra Abram, Nachor et 
Aran. 



! Voici l'histoire de Thare : 27 

Thare engendra Abram, Nachor et 
Aran. — Aran engendra Lot Et Aran 28 
mourut en presence de Thare, son pere, 
au pays de sa naissance, a Ur en Chal- 
dee. — Abram et Nachor prirent des 29 
femmes : le nom de la femme d* Abram 
etait Sarai, et le nom de la femme de 
Nachor etait Melcha, fille d'Aran. pjre 
de Melcha et pore de Jesca. Or Sarai 30 
fut sterile : elle n'avait point d'enfants. 

Thare prit Abram, son fil: et Lot, 31 
fils d'Aran, son petit-tils, et Sarai, sa 
belle-fille, femme d' Abram, son fils, et 
ils sortirent ensemble d'Ur des Chal- 
deens pour aller au pays de Chanaan; 
mais, arrives a Haran, ils s J y etablirent 

Les jours de Thare furent dc deux cent 32 
cinq ans, et Thare mourut a Haran. 



SECONDE PARTIE. 






DEBUTS DE LHISTOIRE DES HEBREUX [Ch. XII — L] 

I™ PERIODE. — ABRAHAM [XII — XXV, 18.] 
PREMIER STADE DE LA VIE D'ABRAHAM. 



12 

2 
3 




X o — chap. xii. — A Vappel de Dieu % 
Abram vient en Chanaan. Son voyage 
en Egypte. 

Jehovah dit a Abram.: <( Quitte ton 
pays, ta famille et la maison de ton pere, 
ct va dans le pays que je te montrerai. 
Jeferai de toi une grande nation, je te 
benlrai et je rendrai grand ton nom. 
Tu Seras une bSn&diction ; Te bSnirai 
ceux qui te beniront, et celui qui te mau- 
dira, je le maudirai, et toutes les families 
de la terre seront Denies en toi." 

Abram partit comme Jehovah le lui 
avait dit, et Loth s*en alia avec lui. 
Abram avait soixante-quinze ans quand 
il sortit de Haran. 11 prit Sara!, sa fern- 
me, et Lot, fils de son frere, ainsi que 
tous les biens qu'ils poss&iaient et les 
serviteurs qu'ils avaient acquis a Haran, 
et ils partirent pour aller au pays de 
Chanaan. Et ils arriverent au pays de 
Chanaan. 



XII, t. Ton pays, Haran. ou son pere s'^tait 
etabli (comp. xxiv, 4, 7); on bicn, Ur en Chal- 
aee. en traduisant pat Kt phts-que-parfait, Jt* 

-mmkhmftut diU Comp. xi, 31; A&. *ii, a. 

" : - 3. Ce verset renouvelle et pr&ise ta Wneaic- 
tion accordee JiSem (ix, 36 *v.). Abraham est 
Fhetttierde Sem. 



Abram tra versa le pays jusqulau lieu 
aMfft Sichem, jusqu'au cfcene de Mori. 
Les Chananeens etaient alors dans le 
pays. Jehovah apparut a Abram et lui 
dit : " Je donnerai ce pays a ta postt- 
rite.'» Et Abram bAtit la un autel a Jeho- 
vah qui lui etait apparu. II passa de & 
a la montagne, a Porient de Bethel, et il 
dressa sa tente, ayant Bethel au cou- 
chant et Hal a Torient La encore il batit 
un autel a Jdhovah, et il invoqna le nom 
de Jehovah. Puis Abram s'avanca, de 
campement en campement, vers le MitfL 
II y eut une famine dans le pays, et 
Abram dcscendit en Egypte pour y so- 
journer; car la famine etait grande dans 
le pays. Comme il itait prfes d'eatrer en 
Egypte, it dit a Sarai, sa femme : ,c Je 
sais que, comme tu es une belle femme, 
les Egyptiens diront en te voyaril : Cest 
sa femme, et ils me tueront et te laisse- 
ront vivre. Dis done que tu es ma sour, 
afin que je sois bien traitg a cause de tot 

■ ■ ' . i i I 

6. Chtnt ou terebinth* dc Mori; Vufg., t*s£ 

U*Ulu*ir$* /, ... ■;■■ 

3. £//**/ s'appelatt alors £**(xxvttt, t^yAu 

couckAHt, lilt, dn edtldtl* »wr<M&iterran4e). 
0. V€ri It Midi, h*br. JW/r* f c-M- terre des- 

sechee : ici le plateau sterile situ* etttre le pays 

de Juda et le desert. 



8 



9 
10 

II 

12 
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Chap. XII, 14. 



GENfcSE. 



• Chap. XIV, S - 

ct qu'on me laisse la vie par egard pour t tot? Separe-toi done de moi. Si to vas a 

14 toL^LorsqueAbramfutan-ivecnEgypte, ! gauche, je prendrai la droite;et si tu 
les Egyptiens virent que sa femme etait 1 vas a droiteje prendrai la gauche. Ix>t, 

15 fort belle. Les grands de Pharaon, levant les veux, vit toute la plaine du 
fayant vuc, la vanterent a Pharaon, et Jourdain : e'etait, avant que Jehovah cut 
cette femme fut prise et emmence dans la detruit Sodome et Gomorrhe, un pavs 

10 raaisonde Pharaon. II traita bien Abram j entierement arrose, comme le jardin cie 
a cause d'elle, et \bram recut des bre- j Jehovah, comme la terre d'Egvpte du 
bis, des boeufs, des anes, des serviteurs | cote de Tsoar. Lot choisit pour iui toute 
et des servantes, des anesscs et des cha- j la plaine du Jourdain, et il s'avanca vers 

17 meaux. Mais Jehovah frappade grandest Torient; e'est ainsi qu'ils so separerent 



10 



plaies Pharaon et sa maison, a cause de 
iS SaraT, femme d' Abram. Pharaon appela 

aiors Abram et lui dit : " Quest-ce que 

tu nvas fait? Pourquoi ne m'as-tu pas 
19 declar' 

as-tu dit 



11 



12 



Pun dc Tautre. Abram habitait dans le 

pays de Chanaan, et Lot habitait au 

milieu des villes de la Plaine, et il dressa 

. , , . , ses tentes jusqira Sodome. Or les gens 11 

e qu ellc etait ta femme? Pourquoi de Sodome etatent fort mauvais et grands 

dit : C'est ma sceur;de sorte queje pecheurs contrc Jehovah. 



1 ai prise pour femme? Maintenant voici | Jehovah dit a Abram, apres que Lot se 14 
20 ta femme; prends-Ia et va-t-en!" Et Pha- 1 fut scpare de lui : " Leve les veux, et, du 
raon ayant donne des ordres a ses gens ! lieu ou tu es, regarde vers teseptentrion 
au sujet d'Abram, ils le reconduisirent, \ ct vers le midi, vers Torient et vers ie 
lui et sa femme, et tout ce qui lui appar- \ couchant : tout le pays que tu vois, je le 15 
tenait ; donnerai a toi et a tes descendants pour 

2 o _ CHAP . xnr . _ Retour iVAbram ,„ toujours. Je rendrai ta posterite nom- 16 

Ckananu. Separation favec Lot. .Van. j r^'Sif^ J*™' * 

velles promesses Je Jehovah. ! l on P«* <»tnpter to poussierede la terre, 

_- t . . . on compteraaussita posterite. Leve-toi, 17 

1 3 Abram remonta d Egvpte vers le Midi, parcours le pavs en long et en large, car 
lui, sa femme et tout ce qui lui apparte- ' je te le donnerai." 

2 tenait, et Lot avec lui. Or Abram etait ; Abram leva ses tentes et vint habiter iS 
fort riche en troupcaux, en argent et en ! aux chenes de Mambrc, qui sont a H6- 

3 or. Puis il alia de campement en campe- bron; et il bdtit la un autel a Jehovah, 
ment du Midi jusqu'a Bethel, jusqif au ! 
lieu ou il ajPait la^premiere fois dresse sa 3° — chap, xiv. — Deiivrance de Lot,. 



4 tente, entre Bethel et Hat, al'endroitou 
etait Tautcl qifil axait alors eleve. Et la 
Abram tftvo- s * m ~ ^ «»---«- 



5 Lot, qu 
aussi d 

6 et la cont 
habiter ens 
trop co 

7 demeurer 
entrc les 
et ceiut des w tro_ 
Chananeens ct 1 



ivec 



Rencontre d* Abraham avec MelchisMech* 

Au temps d'Amraphel, roi de Sen- 14 
I naar, d'Arioch, roi d'Ellasar, de Cho- 



**> 



dur 



d!e Jehovah. 

Abram, avait | dorlahomor, roi d'Elam, et de Thadal, 

tentes, ; roi de GoTm, il arriva qu'ils tirent la 

erre a Bara, roi dc Sodome, a Bersa, 

i de Gomorrhe, a Sennaab, roi <f Ada. 

aSemeber, roi de SeboTm, et au roi 

querelle puTBala, qui est la mime ville ?«*Segor. 

d'Abram I Ces derniers s'assemblerent tous dans la 



lux de Lot. — Les 



8 alors &ablis dans le pays. — Abram dit 
a Lot * "Qu*il n'y ait pas, je te prie, de 

; debat eatre moi et toi, ni entre mes her- 
ders et les tiens ; car nous sommes des 

9 treres. Tout Ie pays n'est-il pas devant 



vallee de Siddim, qui est maintenant la 
Pherezeens etaienfjmer Salee, Car pendant douze ans ils 

avaient ^te soumis a Chodorlahomor, et 
la treiziemc annee ils s'etaient revokes. 

Mais, la cjuatorzieme annee, Chodorla. 
homor se mit en marche avec ies rois qui 
ctaient avec lui, et ils battirent les Re- 



is. Pharaatii denomination offictelle des row 
d'Egypte dans la Bible. Ce nom en langue 
^gypt. est forme* fa ptra<t % grand* dtmtitrc. Cf. 
Sublime PcrU* 

XIII, 10. La plain* (he"br. Kiecar, c.-a^l. 
c*ttl* ou dwtruft) du younUtu, toute la vallee 
arrpsee par ce flcuve, mats snrtout la partie m<. 
ndtonale, anj. le Ok4n 

XIV, 1. Setuutar : voy. x, 10.— Ariock, 
cans les inscriptions Eri~Akou y serviteur du 



3 

4 



dieti Lune. — Eilatai\ probablement la Lnnav 
des inscriptions, auj. SittJkJrtk y dans la Basse* 
Chaldle, un peu au N. d*Ur; selon d'autrcs, la 
viile aclucUc de Kalah-Cher^h&t, au S. de Ni- 
nive, sur la rive gauche du Tigre. — Ckahrl*. 
homor % c*a-d. serviteur ou couronne de Lags- 
mar, divinite* d'Elam. — R91 d* Grim (Vulg., 
roi des u*thns\ probablement le pays de 
Gutium, Genii daas les inscriptions, sur I* firon- 
tiere de la M ddic *> 

3. Vallee de Siddim; Vulg., Valid* des BohC 
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,-* 
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it*. 



Chap. XIV, 6. 



GEN&SE. 



Chap. XV, 8. 



phalra a Astaroth-Carnalm, les Zusim a j maison, au norabre de trois cent due- 
ST les Emim dans la plaine de Caria- huit, et U poursumt les ras jusqu^ i Dan. 
6 thalm et les Horr&ns dans leur monta- Lk, ayant partage sa troupe pour les 15 



lb 



aui est Cades, et lis battirent tout lc ', tous les biens; il ramena aussi Lot, son 
Says des Amalecites, ainsi que les Amor- frere, et ses biens, ainsi que les femtnes 
JSens qui habitaient 4 Asason-Thamar. et les gens. ,v™,.^^ „ 

8 Alors le roi de Sodome s'avanca avec lc Commc sAbram revenait vamqueur do 17 
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qtuurs enleverent tous les biens de So 
dome et deGomorrhe et tous leurs vivres, 
12 et lis s'en alierent. lis prirent aussi Lot, 
fils du frere d' Abram, et ses biens, et lis 
s'en alierent; or il demeurait a Sodome. 



^desSome et' «luf de ^mo^ri- i *» ennemis entre tes mains'." Et Abram 
rent la fuite, et ils y tomberent ; le reste , lui donna la dime do tout. 
sWdt dans la montagne. Les vain A Le roi do Sodome dit a Abram : 21 
s ennui aans m muuuig _ "Donne-moi les personnes et prends 

pour tot les biens." Abram repondit au 22 
roi de Sodome : " J ? ai levc la main vers 
Jehovah, le Dieu Tres-Haut qui a cree 
le ciel et la terre : D'un fil a une cour- 23 
roie je ne prendn»i quoi que cc soit qui 
. .c *n ne dises pas : 

pour moi, si ce 24 
jeunes gens et 
14 Des qu'Abraham apprit que son frere \ la part des hommes fi^V^us avec 
4 avaitete emmene captif, il mit sur pied | moi, Aner, Eschol etjlambre ; eux, lis 
ses gens les mieux eprouves, nes dans sa \ prendront leur part. 

DEUXIEME STADE DE LA VIE D' ABRAHAM. 

, role de Jehovah lui fut adressee en ces 

10 — chac xv. — Alliance dtjihovah tcrmcs . « Ce n'est pas lui qui sera ton 

avec Abram . hent ier, mais cehii qui sortira de roi sera 

It; Aores ces evenements, la parole de tonhe>itier » EtFayant conduit deho^il $ 

lo ..*??? rr 12 ^ a \uJ~ «« w .\ Hir • « Tisve ton regard vers lc ad et 



'*"■"' 



'<»!-. 



> 



erande." Abram repondit : " Seigneur . ttrite. Aoram cut m u jem>v«u», * 
&ih, que me 5onnerez-vous? Jc ; hovah lelut impute justice. . 
J^Tvaislans enfants, et I'heritier de , » d lu, d,t : ' Je juu Mmah 



4 maison scramonheritier.*' Alors la pa- 




qui 7 



S 



possederai? 




ia. Nh dams sa unison, par opposition anx I Messle, \c Pontifc-Roi par excellence. Voyez 
m&VtoJEti* ^d'arg^t.-^, appele dans i'Epttre aux HAreux (v^vi, ^f«fm- 
■r 1 "^?* f*rr^ *.r». __<. *-i. j„ — — I ^« narafaon loneuement d^veloppee entte w «*er* 

doce de MelchtseMech et celul de Jesus-Oir**. 
XV, t. Ta rttomptnu stra tris i*"" • 
aiost traduisent les LXX, el ce sens "Movd* 
bien avec ce qui suit. La plupart, avec laVulff.. 
jt serai ten b*ttditr,t* rkompens* **}*&*??** 
a. Seigneur; Wbr. Ad$nat % c.-a*d. M*Mrt % 

I 6. Impuia Ajnstice (comp. Rom. iv, 3; Oak 



alors 
Jourdain 

wnsent qu'il s'agit 

/£.du Jotudaini dans le pays de Galaad. Voy. 
Il$am.xxiv»6. , • 9rj , 

it A £**<kf, c;^t-d. au nord : tes Httretix 
t'orMniaSent en to tocsnant vers I Orient. 

-y&s4dtcki*±&rirtii*j*sti<x) f ±\& 
* et roi, sekm I'ancietroeeoutnme pM- 



.^^i% 




Fskum* c*t{,en fiut le type du I Hi, 6, 



saSs^fff^v. 
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Chap. XV, 9. 



GENESE. 



Chap. XVII, 3. 



o Jehovah lui dit : 4t Va me prendre une | done Agar FEgyptienne, sa servante,: 



genisse de trois ans, une chevre de trois 
ans, un belier de trois ans, une tourtc- 

10 relle et un jeune pigeon." Abram lui 
amena tous ces animaux, et les ayant 
partages par le milieu, il mit chaque 
moitie vis-a-vis de Pautre; mais il ne par- 

n tagea pas les oiseaux. Les oiseaux de 
proie s'abattirent sur les cadavres, et 
Abram les chassa. 

12 Comme le soleil se couchait, un pro- 
fond sommeil tomba sur Abram; 



apres IjiPJfcbram eiit habite dix annees 
dans le pays de Chanaan, et elle la don- 
na a Abram pour etre sa femme. II alia 4 
vers Agar, et elle concut; etquandelle vit 
qu'elle avait concu, elle regarda sa mair 
tresse avec mepris. Saral dit a Abram : 5 
" L'outrage qui nrest fait tombe sur 
tol J'ai mis ma servante dans ton sein, 
et quand elle a vu qu r elle avait concu, 
elle m'a regardee avec mepris. Que Jeho- 
vah juge entre moi et toi ! " Abram re- 



7 

S 



* v *«* ™«— sur AOram; une ..._„. e ,. 

terreur, une obscurite profonde tombe- ; pondit a SaraT : " Ta servante est sous 

13 rent sur lui Jehovah dit a Abram : j ta puissance; agis a son egard comme 
" Sache bien que tes descendants seront ■ bon te semble." Alors SaraT la maltraita, 
etrangers dans un pays qui ne sera pas j et Agar senfuit de devant elle. 
a eux; ils y seront en servitude et on les j L'angede Jehovah la tronva pres d'une 
opprimera pendant quatrc cents ans. j source d'eau dans le desert, pres de la 

14 Mais je jugerai la nation a laquelle ils | source qui est sur le chemin de Sur. II 
auront ete asservis, et ensuite iis sorti- j dit : " Agar, servante de SaraT, d'ou 

15 rant avec de grands biens. Toi, tu t ? en viens-tu et ou vas-tu?_" Elle repondit^: 
iras en paix vers tes peres; tu seras mis : " Je fuis loin de Sarai, ma maitresse." 

16 enterre dans une heureuse vieillesse. A L'ange de Jehovah lui dit : " Retourne 9 
la quatrieme generation ils reviendront ! vers ta maitresse et hurailie-toi sous sa 
ici; car jusqu'a present riniquite de | main." L'ange de Jehovah ajovta: "Je 10 
VAmorrheen n'est pas a son comble." multiplierai extremement ta posterity; 

17 Lorsque ie soleil fut couche et qu'unc ; on ne pourra la compter, tant elie sera 
profonde obscurite fut venue, voici qu'un , nombreuse. " L'ange de Jehovah iui dit 
four fumant et un brandon de feu pas- encore : " Voici que tu es enceinte, et tu 
saient entre les animaux partages. enfanteras un tils, et tu lui donneras te 

lS En ce jour-la Jehovah fit alliance avec nom d Ismael, parce que Jehovah a en- 
Abram, en disant ; u Je donne a ta pos. j tendu ton affliction. Ce sera un ane sau- 
Urite ce pays, depuis le fleuve d" Egypte , vage que cet homme; sa mam sera contre 
jusqu'au grand fleuve, au fleuve de TEu- 1 tous, et la main de tous sera contre lui, 

19 phrate : le pays des Cineens, des Cene- 1 et il dressera ses tentes en face de tous 

20 zeens, des Cadmoneens, des Hetheens, : ses teres." Agar donna a Jehovah qui 13 

21 desPhereseens,desRephaim, des Amor- 1 lui avait parle le nom de Atta-El-Rot 
rheens, des Chananeens, des Gergeseens j [vous etes un Dieu de vision,] car elle 
et des Jebuseens. avait dit : ** Ai-je done ici meme vu le 

Dieu qui me voyaU? " Cest pourquoi 14 



II 



12 



2<> — CHAP. XVI. — Naissanct tf Ismael. 

16 Saral, femme d'Abram, ne lui avait 

pas donne d'enfants; et elle avait une 

servante egyptienne, nommee Agar. 

2 Saral dit a Abram : " Voici que Jehovah 
m'a rendue sterile; viens, je te prie, vers 
ma servante; peut-etre aurai-je d'eile des 
fils," Abram consentit a la proposition 

3 de Saral. SaraT, femme d' Abram, prit 



on a appeie ce puits le puits du Chai-Roi 
[du Vivant qui voit]. 11 est situe entre 
Cades et Barad. 

Agar enfanta un fils a Abram, et 15 
Abram donna le nom d'Ismael au fils 



: 



qu'Agar avait mis au tnonde. Abram 16 \ 
etait ag£ de quatre-vingt-six ans lors- j 
qu'Agar enfanta Ismael a Abram. 



TROISlfeME STADE t)E LA VIE D'ABRAHAM. 

apparut et lui dit : " Je suis le Dieu 



i° — chap, xvii, — Renjouvdkmcnt de 
r alliance. Institution dria eireoncision. 

17 Lorsque Abram fut arrive a Tage de 
quatre-vingt-dix-neuf ans, Jehovah lui 



rinfinL " Abram tomba la lace contre 3 



13. Quoin cents ans. en chiffre rond, wtacte. j une diUgation .divine, par mu lc Setgnw se 
ment m ans (Exod. xii, 40). t ** vele, dit ou fiut quelquc chose. _ 



Xvl t 7. Van** dt Jihrnak : Thebr. tnaUak 
n'a pas le sens precis et d4termio£ de notre 
mot aii£g; il de«gne tn g^n^ral celut qui a recu 



(Job, xxxix, 58). 
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Chap. XVII, 4. 



GENESE. 



Chap. XVIII, 8. 



6 



terre, et Dieu lui parla ainsi : " Moi, ! rendrai fecond et je Ie multiplierai ex- 
voici inon alliance avec toi : tu devien- j tremement. II engendrera douze princes, 
dras pere d'une multitude de nations. I etjeferaide lui unegrande nation. Mais 2$ 
On ne te nommera plus Abram, mais ! mon alliance, je I'etablirai avec Isaac. : 
ton nom sera Abraham, car je te fais que Sara fenfantera l'annee prochainea 

cette epoque." — Et ayant acheve de 22 
parler avec Abraham, Dieu remonta u 



pere d'une multitude "de nations. Je te 
ferai croitre extraordinairement, je ferai 



*$ 



_S 



de toi des nations, et des rois sortiront d'aupres de lui. 

de toi. J'etabus mon alliance, une al- ! Abraham prit Ismacl, son fils, ainsi 
liance perpetuelle, avec toi et tes descen- j que tous les serviteurs nes dans sa mai- 
dants apres toi d'age en age, pour etre ! son et tous ceux qu'il avait acquis a prix 
ton Dieu et le Dieu de tes descendants | d ? argent, tous les males parmi les gens 
apres toi. Je donnerai a toi et a tes des- de sa maison, et ii les circoncit en ce jour 
cendants apres toi le pays ou tu sejour- meme, comme Dieu le lui avait comman- 



nes comme etranger, tout le pays de de. Abraham etait age de quatre-vingt- 24 
Chanaan, pour le posseder a perpetuite, dix-neuf ans iorsqu'il fut circoncis; et 2* 

et ie serai leur Dieii " Dieu dit -A Ahr;*- ' Tsmnpl cnn file n »*>;«- «i«;^ o«*. i A -~-...>:i 



IO 
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2° — chap, xviii. — Abraham visitJ x 
par trois anges. II intercede enfaveur 
de Sodome, 

Jehovah lui apparut aux chines de \% 



14 



is 
16 



tes descendants apres toi : tout male ■ avaient ete acquis a prix d'argent, furcnt 
parmi vous sera circoncis. Vous vous circoncis avec lui. 
circoncircz dans votre chair, et ce sera ■ 
le signe de l'alliance entre moi et vous. , 
Quand il aura huit jours, tout male par- 
mi vous, d'age en age, sera circoncis, 
qu'il soit ne dans la maison, ou» qu'il ait 

ere acquis & prix d'argent d ? un etranger Mambre. Comme" ft etait assis a Tentree 
quelconquc qui n'est pas de ta race. On de la tente pendant la chaleur du jour, 
devra circoncire le male ne dans la mai- il leva les yeux et il apercut trois hom- 
son ou acquis a prix d'argent, et mon 
alliance sera dans votre chair comme 
alliance perpetuelle, Un male qui n'aura 
pas re^u la circoncision dans sa chair 
sera retranchd de son peuple : il aura 
viole* mon alliance." 

Dieu dit a Abraham : " Tu ne donne- 
ras plus a Saral, ta femme, le nom de 
Saral, car son nom est Sara. Je la b£- 
nirai, et je te donnerai aussi d'elle un 
fils; je la benirai, et eile deviendra des 






17 



mes se tenant devant lui. Des qu'il les 
vit, il courut de Tentsee de la tente au- 
devant d'eux, et s'etant prosterne en 
terre, il dit : " Seigneur, si j'ai trouvS 
grace a tes yeux, ne passe pas, je te 
prie, loin de ton serviteur. Permets 
qu'on apporte un peu d'eau pour vous 
laver les pieds. Reposez-vous sous cet 
arbre; j'apporterei un morceau de pain, 
vous prendrez des forces et vous conti* 
nuerez votre chemin; car e'est pour cela 
nations; des rois de peuples sortiront ] que vous avez pass£ devant votre servi- 
d'elle." Abraham tomba la face contre ! teur." lis repondircnt : " Kais comme tu 



5 



iS 
19 



* 



''it 



»'■ 7 



terre, et il rit, disant dans son coeur 
"Naitra-t-il un fils a un homme de cent 
ans? Et Sara,une femme de quatre-vingt- 
dix ans, enfantera- t-elle ? " Et Abraham 
dit a Dieu : " Oh ! qu'Ismael vive devant 
votre face ! * Dieu dit : " Oui, Sara, ta 
femme, va te donner un fils; tu le nom- 
meras Isaac, et j'etablirai mon alliance 
avec lui comme une alliance perpetuelle 
pour ses descendants apres lui. Quanta 
Jsmael, je t'ai entendu; je 1'ai bent, je U 

XVII, 5. Abram, a-a-d. pere 6\t\£;A6ra- 
Jkaip K C;k-d. pere d'une multitude. 

. l J* Sara, c^Ji-d. frhtctsse, nitre d'uue race 
•l0Mit 4u peuple tLtsu La significatioo de Sara/ 
est ipce rt ai n c; la plupart interpreteot Saral ma 
frinctsu, et Sara fafrirtcesse par excellence. 



I'as dit " 

Abraham s'empressa de revenir dans 6 
la tente vers Sara, et tldit : k< Vite, trois 
mesures de farine; petris et fais des gti- 
teaux. n Puis il courut au troupeau, et 7 
ayant pris un veau tendre et bin, U le 
donna au serviteur qui se hata de l'ap- 
pr^ter. II prit aussi du beurre et du hut, S 
avec le veau qu'on avait appre'te, et il les 
mit devant eux; lui se tenait debout pres 
d'eux sous Tarbre, et Us mangcrent. 

19. /sane, c-i-d. ii a rt\ ou bien on a ri a 
son occasion. 

XVIII, 3. Sei£n*ttrQi6br. Adon*l\ quma* 
tgientur (hibr. aaomfy, 

dL Trcis wttnrts^ litt. 3 sfa t de chacun 
13 litres; selon d'autres, de 7 litres seulement. 



r- 
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Chap. XVIII, 9. 



GENESE, 



Chap. XIX, 7. 



1 . 



12 



9 Alors ils lui dirent :" Oil est Sara, ta 
femme? " II repondit : " Elle est Id dans 

1 la tente. " Et ii dit : * ' Je reviendrai chez 
toi dans un an a cette m£me epoque, et 
Sara, ta femme, aura un fils. " Sara en- 
tendait ces paroles a l'entrfe de la tente, 
derriere lui. — Or Abraham et Sara 
etaient des vieillards ayant longtemps 
v6cu; Sara 6tait hors d'age. — Sara rit 
en eUe-meme, en se disant : " VieUle 
comme je suis, connaitrais-je encore le 
plaisir ? Et mon seigneur aussi est vieux." 

r 3 Jehovah dit a Abraham : " Pourquoi 

Sara a-t-elle ri en disant : Est-ce que 

. vraiment j'aurais un enfant, vieille com- 

1,;- me je suis? Y a-t-il rien qui soit impos- 
sible a Jehovah ? L'an prochain je revien- 

. drai vers toi a cette meme saison, et Sara 

15 aura un fils." Sara nia, en disant : " Je 
J n'ai pas ri; " car elle eut peur. Mais ii 
ltd dit : " Non, tu as ri." 

6 Ces hommes se ieverent pour partir et 
se tournerent du cot£ de Sodome; Abra- 
ham allait avec eux pour les accompa- 
£ner. Alors Jehovah dit :" Cacherai-je 
a Abraham ce que je vais faire? Car 
Abraham doit devenir une nation grande 
et forte, et toutes les nations de la terre 
seront Wnies en lui. Je l'ai choisi, en 
effet, aim qu'il ordonne a ses fils et a sa 
maison apres lui de garder la voie de 
Jehovah en pratiquant requite et la jus- 
tice, et cur ainsi Jehovah accomplish en 
faveur d* Abraham les promesses qu'il lui 
a faites." Et Jehovah dit : " Le cri qui 
s'eieve de Sodome et de Gomorrhe est 
bien fort, et leur p&he bien enorme. Je 
veux descendre et voir si, seton lecri qui 
est venu jusqu'd moi, leur crime est arrive^ 
an comble; et s*il n'en est pas ainsi, je le 
saurai." 

Les hommes partirent et s'en allerent 
vers Sodome; et Abraham se tenait en- 
core devant Jehovah. II s'approcha et 
dit : " Est-ce que vous feriez perir aussi 
le juste avec le coupable? Peut-etre y 
a-t-U cmqiante justes dans la ville : les 
ierez-vous p&ir aussi, et ne pardonne- 
rez-vous pas a cette ville a cause des 
cinquante justes qui s*y trouveraient? 

*5 Loin de vous d'agir de la sorte, de faire 
mourirle juste avec le coupable! Ainsi 
ii en serait du juste comme du coupable! 
Loin de vous ! Celui qui juge toute ta 

26 terre nerendrait-il pas justice?" Jehovah 
dit : " Si je trouve a Sodome cinquante 
justes dans la ville, je pardonnerai d 



17 
18 



19 



toute kviUe pour l'amour d'eux." Abra- 27 
ham reprit et dit : " Voila qu^ j'ai os£ 
parler a Jehovah, moi qui suis poussiere 
et cendre. Peut-etre que des cinquante 28 
justes il en manquera cinq; pour cinq 
hommes detruirez-vous toute la ville? " 
Ii dit : " Je ne la delruirai pas, si j*en 
trouve quarante-cinq." Abraham con- 29 
tinua encore a lui parler et dit : " Peut- 
etre s'y trouvera-t-U quarante justes." 
Et Jehovah dit : " Je ne le ferai pas 
pour l'amour de ces quarante. f * Abraham 30 
dit : *' Que Jehovah veuille ne pas s'irri- 
ter, si je parle ! Peut-etre s'en trouvera- 
t-U trente." Et Jehovah dit : " Je ne le 
ferai pas, si j'y trouve trente justes. " 
Abraham dit : "Voila que j'aiose parler 31 
a Jehovah. Peut-£tre yen trouvera-t-U 
vingt." Et U dit : " Pour l'amour de ces 
vingt, je ne la detruirai pas." Abraham 
dit : ** Que Jehovah veuiUe ne pas s'ir- 
riter, et je ne parlerai plus que cette 
fois : Peut-etre s'en trouvera-t-U dix." 
Et U dit : " Pour l'amour de ces dix 
justes, je ne la detruirai point" 

Jehovah s'en alia lorsqu'il eut achev$ 
de parier d Abraham, et Abraham re- 
tourna chez lui. 



12 



20 



21 



22 



23 



24 



io> A cette mime 4poq*ti litt, <e temfeiiant 
vsvamt, lors^u'il revivnu 

Vulgate, je revundrai vers toi tt cetis mime 
ipoque> voitt vtvant encore.*. Ce qu* ayant 



3 — chap. xix. —Destruclion des vu'fes 
de la Piaitu, Ftp de Vhistoire de Lot, 

Les deux anges arriverent a Sodome 19 
le soir, et Lot etait assis'a la porte de 
la ville. En les vovant, Lot se leva pour 
aUer au-devant cf'eux et il se prosterna 
le visage contre terre, et il dit : " Mes 2 
seigneurs, entrez, je vous prie, chez 
votre servitcur pour y passer la nuit; 
lavez vos pieds; vous vous leverez de bon 
matin et vous poursuivrez votre route." 
— " Non, repondirent-ils, nous passe- 
rons la nuit sur la place." — Mais Lot 3 
leur fit tant d'instances qu'ils allerent 
chez lui et entrerent dans sa maison. II 
leur prepara un festin et fit cuire des 
pains sans levain; et ils mangercnt, 

Ils n'etaient pas encore couches que 4 
les hommes de la ville, les hommes de 
Sodome, entourerent !a mnison, depuis 
les enfants jusqu'aux vicliards, le peuple 
entier, de tous les bouts de la viUe. Us 5 
appelerent Lot et lui dirent : " Ou sont 
les hommes qui sont entres chez toi cette 
nuit? Fais-ies sortir vers nous pour que 
nous les connaissions. " Lot s'avanca 6 
vers eux d l'entree de la maison, et ayant 
ferme la porte derriere lui, U dit : 7 

entendu, Sara rit drrrihrt la porte di la 
tent*, 

XIX, x. Les denx anges, plus exa&emeot 
enveyii : voy. xviii, aa. 
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Chap. XIX, 38. 
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to-. 



ft,. 



Ghap, XIX, 8. 

-Non, mes freres, je vous en prie, ne | II lui dit : •• <>^*.^^XSS?£ " 
8 faites pas le mal ! J'ai deux filles qui ' grace, dene pas detmre la v^e dont tu 



tfcnt pas connu d'homme; laissez-moi 
vous les amener, et vous leur ferez ce 
qu'il vous plaira. Mais ne faites rien a 
ces hommes, car c'est pour cela qu'ils 
sont venus s'abriter sous mon toit.' lis 
repondirent : " Ote-toi de la! " Et ils 
ajouterent : " Cet individu est venu 
cpmrae etranger, et il fait le juge ! Eh 
bien, nous te ferons plus de mal qu a 



paries. Hate-toi de f y sauver, car je ne 22 
puis rien faire que tu n'y sois arrive." 
C'est pour cela qu'on a donne k cette 
ville le nom de Segor. 

Le soleil se leva sur la terre, et Lot 23 
arriva a Segor. Alors Jehovah fit pleu- 24 
voir sur Sodome et sur Gomorrhe du 
soufre et du feu d'aupres de Jehovah, da 
nous le rerun* y ™ « ™» 4 »» ciel. II detruisit ces yilles et toute la 25 
eux." Et repoussant Lot avec violence, j Plaine, tow les habitants des villes et les 
ils s'avancerent pour briser la porte. plantes de la terre. La femme de Let 26 
10 Les deux hommes etendirent la main, et ; regarda en arnere et devint une cotonne 

avant retir6 Lot vers eux dans la mai- de sel. 
t , Sn ils fermerent la porte. Et ils frap- ; Abraham se leva de bon matin et st 27 
1 SnSuglementle^gensquietaient j rendit au lieu ouil seta* tenu devant 
FE5K dela maison, depuis le plus Jehovah. 11 regarda du cote de Sodome 28 
petit iusqu'au plus grand, et ceux-ci se ! et de Gomorrhe et sur toute 1 etendue 
£&•££ inutiUmmt a chercher lajde la Plainest il vit monter de Ja 
~fto terre une fumee comme la fumee dune 

1 2 Les deux hommes dirent a Lot : " Qui = fournaise. . 

as^encore id? Gendres, fils et filles, ! Lorsque Dieu detruisit les vdlesde to 29 
5 S,i que ce soit que tu' aies dans la . Plaine, il se souvint d'Abraham et itfit 
„ ville fcus-les sortir 3e ce lieu. Car nous echapper Lot an bouleversement lors- 

3 luSsdetruirece lieu, parcequ'un grand q„Ml bouleveralesvulesj^Lothabitoit 

• criTest eleve de ses habitants devant Lot monta de Segor et s etabht k to 30 

Tehovah, et que Jehovah nous a envoyes montagne, ayant .avec lui ses (tea fflte, 
, a SrdetruSe. " Lot sortit et parla aux i car il craignait de rester a Segor; et il 

4 fiS ' deaEfita : " Levez-vous, leur habitait dans une caverne avec ses deux 
dftU sorteTde c? lieu, car Jehovah va ' filles. L'ainde.dit k la plus leune • "No- 31 
detnm^ if Wile." MaU il leur parut tre pere est vieux, et il n'y a pas d'hom- 
pErter *« dans le pays pour /venir vers nous, 



15 



Enrobe du iour, les anges presse- , selonl'usage'de tous les pays. Viens; 32 
rentLot e « S£\ " LeveS P™** faisons ta?e du vin a noire pere et co* 
SSLSS 5 kdeux fillL qui so'nt ^ ; <}»™™^J^^ „ 



16 meat dela ville." Comme il tardait, ces 
bournes le prirent par la main, lui, sa 
femme et ses deux filles, car Jehovah 

. ~. . •«.«*_ l.~.>._4 A* 1 A 



firent done boire du vin a leur pere cette 
nuit-la, et I'ainee alia eoucher avec soa 
pere, et il ne s'apeivut ni da eoucher de 



Srt ho«& la ville. I raindedit a la phis jeune: • J ^^ 

17 iKu'ils les eurent fait sortir, Tun «- — -« «*** ^^ns.lui boire dtt 
des anges dit : " Sauve-toi, sur ta vie i 
Ne regarde pas derriere toi , et ne t'arr&e 



nulle part dans la Plaine; sauve-toi a la 
montagne, de peur que tu ne pensses. 
18 Lot leur dit j " Non, Seigneur. Votre 



hier avec mon pere; faisons-lui boire dtt 
vin encore cette nuit, et va eoucher avec 
lui, afin que nous conservions de notre 
pere une posterity " Cette nuit-li encore 35 
elles firent boire du vin a leur pere» etla 
Odette alia se eoucher aupres de hii, et 



5 ££ a riuv^acTI'v^yeux^ , Un^p^cut ni de son «te^* 
19 ^?-ZL *.:♦ «« <Z» n A »rt* dehontfi a son lever. Les deux filles de Lot devin- 




vous avez fait un grand acte de bont6 d 
mon egard en me conservant la vie? mais 
ie ne puis me sauver a la montagne, sans 
risquer d'etre atteint par la destruction 
20 etde perir. Voyez, cette ville est assez 

^^u* «w««. m»v r^hicripr. et die est oeu 



son lever. Les deux filles de Lot aevin- 36 
rent enceintes de leur pere. L'alnee mit 37 
au monde tin fils, qu'elle nomma Moab ; 
c'est le pere des Moabites, qui existmt 
iusqu'i ce jour. La cadette eut aussi utn 38 



SedK^ett^ pere des fils d'Ammpn^m^^/jus. 
rfert-elle pas pe tite? — et que je vive." qu'a ce jour. 

m i h$K..Ad*ua. La Vulg. a lu gN Moab, c'*st-a-<U« iw rf« i^« <* *» 

ma race, non <Tun tang Stranger. 



XklmLwon'itigahuu 
A&triMt une coh*ne (une stiit % disent les 
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Chap. XXI, 14. 



4 — chap. XX. — Sejotir iV Abraham 
a Gerare. Abimelech* 

20 Abraham partit de la pour la con- 
tree du Midi; il s'etablit entre Cades 

2 et Sur, et fit un sejour a Gerare. Abra- 
ham disait de Sara, sa femme : "Cest 
ma soeur." Abimelech, roi de Gerare, 

3 envoya prendre Sara. Mais Dieu vint a 

-Abimelech en songe pendant la nuit, et 

lui dit : '*Tu vas mourir a cause de la 

femme que tu as prise : elle a un maru " 

4 Or Abimelech ne s*etait pas approche 
d'elle; il repondit : " Seigneur, ferez- 
vous mourir des gens meme innocents? 

5 Ne m'a-t-il pas dit : Cest ma sceur? Et 
elle-meme m'a dit aussi : Cest mon frere. 
Cest avec un cceur integre et des mains 

6 pures que j'ai fait cela." Dieu lui dit en 
songe : ** Moi aussi, je sais que c'est 
avec un coeur integre que tu as-agi; aussi 
t'ai-je retenu de pecher contre moi; c'est 
pourquoi je ne t'ai pas permis de la tou- 

7 cher. Maintenant rends la femme de cet 
homme, car il est prophete; il priera 
pour toi, et tu vivras. Si tu ne la rends 
pas, sache que tu mourras certainement, 
toi et tous ceux qui t'appartiennent" 

8 Des 1c matin, Abimelech appela tous 
ses serviteurs et leur rapporta toutes ces 
choses ; et ces gens furent saisis d'line 

9 grande frayeur. Puis Abimelech appela 
Abraham et lui dit : "Qu'estce que tu 
nous a fait? En quoi ai-je manque a ton 
egard, que tu aies fait venir sur moi et 
sur mon royaume un si grand peche ? Tu 
as fait avec moi des choses qui ne se font 

10 pas." Abimelech dit encore a Abraham : 
" A quoi as-tu pense en agissant de la 

n sorte? Abraham repondit : " Je me di- 
sais : II n'y a sans doute aucune crainte 
de Dieu dans ce pays, et Ton me tuera a 

12 cause de ma femme, Et d'ailleurs elle 
est vraiment ma soeur; elle est fille de 
mon pere, quoiqu'elle ne soit pas fille de 
ma mere, et elle est devalue ma femme. 

13 Lorsque Dieu me fit errer loin de la mai- 
son de mon pere, je dis a Sara : Void la 
grace que tu me feras : dans tous les 
lieux ou nous arriverons, dis de moi ; 
Cest mon frere.'* 

*4 Alors Abimelech prit des brebis et des 
boeufs, des serviteurs et des servantes, et 
les donna a Abraham ; et il lui rendit 

*5 Sara, sa femme. Abimelech dit : " Mon 

XX, 13. Dieu mi JU trrtr ; ici, par ex- 
ception, Ebhim est suivi du verbe h<hr. au 
pluriel. 

x6. Millt pOcts d'arjptHi, des ticks, du poids 
« 14 gr. environ (= a fir. 85). 



pays est devant toi ; habite ou il te 
plaira." Et il dit a Sara : " Jedonne a 16 
ton frere mille pieces d'argent ; cela te 
sera un voile sur les yeux pour tons ceux 
qui sont avec toi et pour tous les attires : 
te voilajustifiee." 

Abraham interceda aupres deDieu, et 17 
Dieu guerit Abimelech, sa femme et ses 
servantes, et ils eurent des enfants! Car 18 
Jehovah avait rendu tout sein sterile 
dans la maison d* Abimelech a cause de 
Sara, femme d* Abraham. 

5 — chap. xxi. — Naissance d 'Isaac. 
Eloigtument a" IsmaiLAlliaticed* Abra- 
ham avec Abimelech. 

Jehovah visita Sara, comme il Pavait 2 1 
dit; Jehovah accomplit pour Sara ce 
qu'il avait promis. Sara concut et en- 2 
fanta a Abraham un fils dans sa vieil- 
lesse, au terme que Dieu lui avait mar- 
que. Abraham donna au fils qui lui £tait 3 
ne\ que Sara lui avait enfante, le nom 
d'Isaac. Et il le circoncit a Page de huit 4 
jours, comme Dieu le lui avait ordonne. 
Abraham avait cent ans a la naissance 5 
d'Isaac, son fils. Et Sara dit : "Dieu 6 
m'a donne* de quoi rire; quiconque I'ap- 
prendra mc sourira." Elle ajouta ; 7 

" Qui jauiais eat dit a Abraham : 

Sara allaitera des enfants? 

Car j'ai donnl un Bis a sa vieillesse. n 

L'enfant grandit, et on le sevra. Abra- 8 
ham fit un grand festin le jour oil Isaac 
futsevre. Sara vitle fils d' Agar, PEgyp- 9 
tienne, qu'elle avait enfante* k Abraham, 
quiriait: et elle dit a Abraham : "Chasse io 
cette servante et son fils; car le fils de 
cette servante ne doit pas h£riter avec 
mon fils, avec Isaac " Cette parole causa 1 1 
un grand deplaisir a Abraham a cause 
de son fils Ismail Mais Dieu dit a Abra- 12 
ham : "Ne te chagrine pas a cause de 
l'enfant et de ta servante; quoi que Sara 
te demande, consens-y, car c'est d'Isaac 
que naitra la posterite qui portera ton 
nom. Neanmoins du fils de la servante 13 
je ferai aussi une nation, parce qu'il est 
ne* de toi " 

Abraham, s'&ant lev£ de bon matin, 14 
prit du pain et une outre d'eau, les donna 
k Agar et les mit sur son epaule ; il lui 
remit aussi l'enfant, et il la renvoya. 
Elle s'en alia, errant dans le desert de 

- 17. Servantes; h£br. nmakcik % les concubines 
du roi : comp. I Sam. xxr t 41. 

XXI,. 6. H sembte bien qoe noo* avons k»i 
un petit chant, ou un fragment dechAtfr analo- 
gue aux cantigues d* Anne (I Sam. byi sv.) et 
de la^ainte Vierge (Luc, i, 47 sv.Jt- - 
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15 Bersabee. Quand i'eau qui etait dans 
Pouire fiit epuisee, elle jeta I'eufant sous 

16 Tun des arbrisseaux, et eUe s'en alia 
s'asseoir vis-a-vis, a une portee d'arc; 
car elle disait : " Je ne veux pas voir 
mourir I'enfant." Elle s'assit done vis- 

17 a- vis, eleva la voix et pleura. Dieu en- 
tendit la voix de I'enfant, et 1'ange de 
Dieu appela du ciel Agar, en disant : 
"Qu'as-tu Agar? Ne crains point, car 
Dieu a entendu la voix de I'enfant dans 

18 le lieu ou il est. Leve-toi, releve I'enfant, 
prends-ie par la main, car je ferai de lui 

19 une grande nation." Et Dieu lui ouvrit 
les yeux, et elle vit un puits d'eau; elle 
alia y remplir I'outre et donna a boire a 

20 I'enfant. Dieu fut avec I'enfant, et il 
grandit; il habita dans le desert et de- 
vint un tireur d'arc II habitait dans le 
desert de Pharan, et sa mere prit pour 
lui une ferame du pays d'Egypte. 

En ce temps-la, Abimelech, accompa- 
gne de Phicoi, chef de son armee, parla 
ainsi a Abraham : "Dieu est avec toi 
23 dans tout ce que tu fais. Jure-moi done 
ici par le nom deDieu que tu ne trompe- 
ras ni moi, ni mes enfants, ni mes petits- 
enfants, mais que tu auras pour moi et 
pour ce pays ou tu sejournes la meme 



21 



22 



bienveillance dont j'ai use envers toi." 
Abraham dit : " Je le jurerai." Mais 24, 
aiiparavant Abraham fit des reproches a 
Abimelech au sujet d'un puits d'eau dont 
ses serviteurs s'etaient empares de force. 
Abimelech repondit : " J' ignore qui a 
fait cela; toi-meme tu ne m'en avais pas 
informe, et je nen ai. entendu parler 
qu'aujourd'hui." Et Abraham prit des 
brebis et des boeufs, et les donna a Abi- 
melech, et ils firent alliance entre eux. 
Abraham mit a part sept jeunes brebis 
du troupeau, et Abimelech lui dit, : 
"Qu'est-ce que ces sept jeunes brebis 
que tu as miscs a part?" II repondit : 
" Tu accepteras de ma main ces sept 
jeunes brebis, afin que ce soit pour moi 
un temoignage que j ? ai creuse ce puits." 
C'est pourquoi on a appele ce lieu Ber- 
sabee, parcc que e'est la qu'ils ont tous 
deux prete scrment. Cest ainsi £«'ils 
firent alliance a Bersabee. Apres quoi 
Abimelech se leva avec Phicoi, chef de 
son armee, et ils retournerent au pays 
des Philistins. 

Abraham planta un tamaris a Bersa- 
bee, et il invoqua la le nom de Jehovah, 
Dieu eternel; et il sejourna longtemps 
I dans le pays des Philistins. 
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QUATRIEME STADE DE LA VIE D' ABRAHAM. 



I<> — chap. XXII. — Sacrifice d y Isaac. 
Descendants de Nachar. 

22 Apres cela, Dieu mit Abraham a 
I'epreuve et lui dit : " Abraham!" 

2 II repondit : " Me void." Et Dieu dit : 
" Prends ton fils, ton unique, ceiui que 
tu aimes, Isaac, et va-t'en au pays de 
Moria, et la offre-le en holocauste sur 
I'unedes montagnes que je t'indiquerai." 

3 Abraham se ievade bon matin, et ayant 
selle son ane, il prit avec lui deux de ses 
serviteurs et son fils Isaac ; il fendit le 
bois de P holocauste et partit pour aller 
au lieu que Dieu lui avait dit. 

4 Le troisieme jour, Abraham, levant 

5 les yeux, apercut le lieu de loin ; et il 
dit a ses serviteurs : c * Restez ici avec 
I'ane; moi et I'enfant nous voulons aller 
jusque-la et adorer, puis nous reviea- 

6 drons vers vous." Et Abraham prit le 
bois de Tholocauste, et le mit sur Isaac, 

17. DUu enUndit ; allusion au nom d'Ismail % 
c-4-d. DUu tnt$nd % Com p. xvii, ao. 

it. Benabit (Wbr. btir-sthdb*) signifie en 
mimetttnpi/uilsdks? tlf uitidHurmgttt. Dans 
tout ferment le nombte 7, nenbre sacre par ex- 
cellence, jouait un rdle. Aussi est«ce du mot qui 
veut dire upt (ickiba) que les H^breux avaient 



son fils ; lui- meme portait dans sa main 
le feu et le couteau, d ils s'en allerent 
tous deux ensemble. Isaac dit a Abra- 
ham, son pere : " Mon pere! " II repon- 7 
dit : " Me voici, mon fils." Et Isaac dit : 
"Voila le feu et le bois; mais ou est 
I'agneau pour l 1 holocauste?" Abraham 8 
repondit : " Dieu verra a trouver I'agneau 
pour Tholocauste, mon fils." Et ils 
aiiaient tous deux ensemble. 

Lorsqu'ils furent arrives au lieu que 9 
Dieu lui avait designe, Abraham y dleya 
I'autei et arrangea le bois; puis il lia 
Isaac, son fils, et le mit sur 1'auteL Et 10 
Abraham etendit la main et prit le cou- 
teau pour egorger son fils. Alors I'ange 1 1 
de Jehovah lui cria du ciel : "Abraham! 
Abraham i" II repondit : "Me voicL" Et 12 
Tange dit : "Ne porte pas la main sur 
I'enfant et ne lui fais rien; car je sais 
maintenant que tu crains Dieu et que tu 
ne m'as pas refuse ton fils, ton unique." 

forme celui qui veut dire firittr sir mint (scAato% 
33. Un tamaris (Vul$. uh doit), arbre H*s 

vivace, au feuitlage toujour* vert : symbole de 

I'inalterable fidelite du Dust ittnul envers 

Abraham et sa posterite. . 
XXII, a. Moria (e'est-a-dire af/arittom d* 

ytkovah*) 
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13 Abraham, ayant leve les yeux, vit der- 
riere lui un belier pris dans un buisson 
par les cornes; il alia prendre le belier 
et i'otfrit en holocauste a la place de son 

14 tils. Et Abraham nomma ce lieu : "Je- 
hovah verra," d'ou Tondit aujourd'hui : 
"Sur la montagne de Jehovah, il sera 
vu." 

15 L'arige de Jehovah appela du del 
Abraham une seconde fois, en disant : 

16 " Je l'ai jure par moi-meme, dit Jehovah : 
parce que tu as fait cela, et que tu ne 

17 nVas pas refuse ton tils, ton unique, je 
te benirai:je te donnerai une posterite 
nombreuse comme les etoiles du ciel et 
comme le sable qui est au bord de la mer t 
et ta posterite possedera la porte de ses 

iS ennemis. En ta posterite seront benies 
toutes les nations de la terre, parce que 
tu as obei a ma voix." 

Abraham retourna vers ses serviteurs, 
et s'etant leves, ils s'en allerent ensemble 
a Bersabee. Et Abraham habita a Ber- 
sabee. 

Apres cela, on apporta a Abraham 
cette nouvelle : "Melclia a aussi enfante 

21 des fils a N'achor, ton frere : Hus, son 
premier-ne, Buz, son frere, Caniuel, 

22 pere d'Aram, Cased, Azau, Pheldas, 

23 Jedlaph et Bathuel. " Bathuel fut pere de 
Rebecca. Ce sont la les huit tils que 
Melcha enfanta a Nachor, frere dWbra- 

24 ham. Sa concubine, nominee Roma, eut 
aussi des enfants : Tabee, Gaham, Taas 
et Maacha. 

2° — CHAP. XXIII. — Mort de Sara ; 
elle est inhumec dans la cavern* de 
Macpela, 

23 Sara vecut cent vingt-sept ans : tel- 
2 les sont les annecs de sa vie. Sara mou- 
rut a Qiriath- Arbe, qui est Hebron, dans 
le pays de Chanaan; et Abraham vint 
pour faire le deuil de Sara et pour la 
pleurer. 
5 Puis Abraham se leva d'aupres du 
corps, et parla ainsi aux fils de Heth : 

4 " Je suis un Stranger et un h6te parmi 
vous; accordez-moi de posseder chez vous 
un lieu de sepulture, afin que je puisse 
oter de devant moi mon mort et I'enter- 

5 rer." Les fils de Heth repondirent a 

6 Abraham en lui disant : " Ecoute-nous, 
mon seigneur; tu es un prince de Dieu 
au milieu de nous;enterre ton mort dans 
le plus beau de nos sepulcres ; aucun de 

14. yikavak vtrra le besoin et saura y pnurvoir 
(vets. 8). — //{Jehovah)x*/w vw, se manifestera. 

Tous les Peres, a la suite de (H6br. xi,, 19), 
ont vu dans Isaac une figure de tesus-Christ. 

18. Toutes Us nations seront lime*. Comme 



nous ne te refusera son sepulcre pour y 
deposer ton mort" Alors Abraham se 7 
leva, et se prosternant devant le peuple 
du pays, devant les fils de Heth, il leur 8 
dit : " Si vous voulez que j'ote mon mort 
de devant moi pour renterrer, ecoutez- 
moi et pnez pour moi Ephron, fils de 
Seor, de me ceder la caverne de Mac- 9 
pela, qui lui appartient et qui est au bout 
de son champ, de me la ceder en votre 
presence pour Targent qu'elle vaut, com- 
me un lieu de sepulture qui soit a moi." 
Or Ephron etait assis au milieu des fils 10 
de Heth. Ephron le Hetheen repondit a 
Abraham en presence des fils de Heth, 
de tous ceux qui entraient par la porte 
de sa ville; il lui dit : "Non, mon sei- 11 
gneur, ecoute-moi : je te donne le champ 
et je te donne la caverne qui s'y trouve; 
je te la donne aux yeux des fits de mon 
peuple; enterre ton mort. 1 * Abraham se 12 
prosterna devant le peuple du pays, et 1 3 
il parla ainsi a Ephron en presence du 
peuple du pays : " Qu'il te plaise seule- 
ment de m ecouter : je donne le prix du 
champ; recois-le de moi, et j'enterrerai la 
mon mort" Ephron repondit a A bra- 14 
ham en lui disant : "Mon seigneur, 15 
ecoute-moi : une terre de quatre cents 
sides d'argent, entre moi et toi, qu*est-ce 
que cela? Enterre ton mort" Abraham, 16 
ayant entendu Ephron, lui pesa Targent 
qu'il avait dit en presence des fils de 
Heth, savoir quatre cents sides d' argent 
ayant cours chez '.$ marchand. 

Ainsi le champ d'Ephron qui est a 17 
Macpela vis-a-vis de Mambre, le champ 
et la caverne qui s'y trouve, ainsi que les 
arbres qui etaient dants !e champ et dans 
ses confins tout autour, devinrent la pro- 18 
priete d' Abraham aux yeux des fils de 
Heth, de tous ceux qui entraient par la 
porte de la ville. Apres cela, Abraham 19 
enterra Sara, sa femme, dans la caverne 
de Macpela, vis-a-vis de Mambre qui est 
Hebron, dans le pays de Chanaan. Le 20 
champ, avec la caverne qui s'y trouve, 
demeura done a Abraham en toute pro- 
priete comme lieu de sepulture, prove- 
nant des fils de Heth. 

3 — chap. xxiv. — Manage d? Isaac 
avec Rebecca. 

Abraham etait vieux, avance en age, 2 4 
et Jehovah I'avait b£ni en toutes cho- 
ses. Et Abraham dit a son serviteur, Tin- 2 

la forme verhale {hithb&rakou) n'est. pas la 
mfcnic que celle de {nibrtkon) de xii, 3, pUi- 
sieurs traduisent ici, x* binirout y se souhaite- 
ront mutuellement de participer & la grand* 
benediction repandue sur ta posterite. 
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tendant de sa maison, qui administrait [ 
tous ses biens : " Mets ta main sous ma 1 

3 cuisse, et je te ferai jurer par Jehovah, ! 
Dieu du ciel et Dieu de la terre, que tu j 
ne prendras pas pour mon tils une femme 
panni les filles des Chananeens, au mi- 

4 lieu desquels j'habite; mais ce sera dans 
mon pays et dans ma patrie que tu iras 
prendre' une femme pour mon tils, pour 

5 Isaac. " Leserviteur lui repondit : *' Peut- 
etre la femme ne voudra-t-elle pas me 
suivre dans ce pays; devrai-je ramener 
ton fils dans ie pays d ? ou tu es sorti?" 

6 Abraham lui dit : "Garde-toi de rame- 

7 ner la mon fils! Le Seigneur, le Dieu du 
ciel, qui m'a pris de la maison de mon 
pere et du pays de ma naissance, qui 
m'a parle et qui m'a fait serment en di- 
sant : Je donnerai ce pays a ta posterity 
hii-meme enverra son ange devant toi, et 
tu prendras de la une femme pour mon 

8 fils. Si la femme ne veut pas te suivre, tu 
seras degage de ce serment que je te 
demande; mais tu ne rameneras pas la 

9 mon fils." Alors le serviteur mit sa main 
sous la cuisse d 1 Abraham, son maitre, et 
lui jura ce qu'il demandait 

10 Le serviteur prit dix des chameaux de 
son maitre, et il se mit en route; or il 
avait a sa disposition tous les bicn* de 
son maitre. S'etant leve, il alia en Meso- 

11 potamie, a la ville de Nachor. II fit plover 
les genoux aux chameaux hors de* la 
ville, pres d'un puits, vers le soir, a 
1'heure ou les lemmes sortent pour puiser 

12 de Teau. Et il dit : " Seigneur, Dieu 
d' Abraham, mon maitre, veuillez me faire 
rencontrer aujourd'hui ce que je desire, et 
usez de bonte envers mon maitre Abra- 

13 ham. Voici que je me tiens pres de la 
source, et les filles des habitants de la 
ville vont sortir pour puiser de I'eau. 

14 Que la jeunc fille a laqueile je dirai : 
Penche ta cruche, je te prie, pour que je 
boive, — et qui repondra : Bois, et je 
donnerai aussi a boire a tes chameaux, — 
soit celle que vous avez destinee a votre 
serviteur Isaac! Et par la je connaitrai 
que vous avez use de bonte envers mon 
maitre." 

15 II n avait pas encore fini de parler, et 
voici que sortit, sa cruche sur Tepaule, 
Rebecca, fille de Bathuel, fils de Melcha, 

16 femme de Nachor, frere d' Abraham. La 
jeune fille etait fort belle de figure; elle 

- etait vierge, et nul homme ne I'avait 

*■ 1 1 - 1 laam m a — ^ 

XXII 1, 9. Macpila signifie double (c'est ainsi 

3 tie traduit la Vulgj,), soit que la caverne edt 
enx ouvertures, soit qu'il s'y tiouvat plusteurs 
enfoncements. 

XXIV, ia. fi avait % so, disposition (lict. dans 



connue. Elle descendit a la source, rem- 
plit sa cruche et remonta. Le serviteur 1 7 
courut au-devant d'eile et dit : "Per- 
mets que je boive un peu d'eau de ta cru- 
che." Elle repondit : "Bois, mon sei- 18 
gneur; " et s'empressant d'abaisser sa cru- 
che sur sa main, elle lui donna a boire. 
Quand elle eut acheve de lui donner a 19 
boire, elle dit : "Je puiserai aussi de 
Veau pour les chameaux, jusqu'a ce qu'ils 
aient assez bu." Et elle se hata de vider 20 
sa cruche dans l'abreuvoir, et courut en- 
core au puits pour puiser, et elle puisa 
pour tous les chameaux. L' homme la 21 
considcrait en silence, se demandant si 
Jehovah avait fait reussir son voyage, 
o" "on. 

dand les chameaux ourent fini de 22 
boire, il prit un anneau d'or du poids 
d'un demi-sicle, et deux bracelets du 
poids de dix sides d'or, et, les ayant 23 
donnh ft, Rebecca^ il dit : "De qui es-tu 
fille? Dis-le-mci. Y a-t-il dans la maison 
de ton pere une place ou nous puissions 
passer la nuit ? " Elle repondit : * * Je suis 24 
fille de Bathuel, le fils de Melcha, qu'elle 
enfanta a Nachor." Elle ajouta : "II y 25 
a chez nous de la paille et du fourrage 
en abondance, et aussi de la paille pour 
y passer la nuit" Alors cet homme s'in- 26 
dina et se prosterna devant Jehovah, et 27 
il dit : "Beni soit Jehovah, le Dieu 
d' Abraham, mon maitre, qui n'a pas 
manque a sa bonte et a sa fid elite envers 
mon maitre. Moi-mdme, Jehovah m*a con- 
duit par le chemin chez les freres de mon 
maitre. 

La jeune fille courut raconter chez sa 28 
mere ce qui s'etait passe. 

Rebecca avait un frere, nomme Laban. 29 
Laban courut dehors vers cet homme, 
pres de la source. II avait vu I'anneau et 30 
les bracelets aux mains de sa soeur, et il 
avait entendu les paroles dc Rebecca, sa 
soeur, disant : "L 1 homme m'a parle 
ainsi." II vint done a cet homme, qui se 
tenait aupres des chameaux, a la source, 
et il dit : "Viens, beni du Seigneur; 31 
pourquoi restes-tu dehors? J*ai prepare 
la maison et une place pour les cha- 
meaux." Et rhomme entra a la maison. 32 
Laban deMta les chameaux, et il donna 
de la paille et du fourrage aux chameaux, 
et de l'eau pour laver les pieds de rhom- 
me et les pieds des gens qui <§taient avec 
lui; puis il lui servit a manger; mais 33 

sa main) : il pouvait disposer en toute liberte 
des biens de son ntaltre. LXX et.Vulg. entpor* 
tant avec lui de tous les biens de son maitre. 

23. Les ayant donn/s a Rebecca : nous ajou- 
tons ce detail d'apres les vers. 30 et 47. 
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Phomme dit : "Je ne mangerai point | 
que je n'aie dit, ce que j'ai a dire." — i 
"Parle," dit Laban. 

34 II dit : " Je suis serviteur d'Abraham. 

35 Jehovah a comble de benedictions mon 
maitre, et il est devenu puissant. Ii lui a f 
donne des brebis et des bceufs, des servi- \ 
teurs et des servantes, des chameaux et ; 

36 des anes. Sara, femme de mon maitre, a ; 
enfante dans sa vieillesse an ills a mon ; 
maitre. et il lui a donne tous ses biens. ; 

37 Mon maitre m'a fait jurer, en disant : '' 
Tu ne prendras pas pour mon tils une ; 
femme parmi les fllles des Chananeens, i 

3S dans le pays desquels j'habite. Mais tu 
iras dans la maison de mon pere et dans ! 
ma parente, et tu prendras la une femme , 

39 pour mon fils. — Je dis a mon maitre : 
Peut-etre la femme ne voudra-t-elle pas 

40 me suivre. Et il m'a repondu : Jehovah, ; 
devant qui je marche, enverra son ange 
avec toi et frra reussir ton voyage, et tu 
prendras pour mon fils une femme de ma : 
parente et de la maison de mon pere. 

41 Tu seras degage du serment que tu me 
fais, une fois que tu te seras rendu dans 
ma parente; si on ne t'accueille pas, tu 
seras degage du serment que je te de- j 

42 mande. — En arrivant aujourd'hui a la ' 
source, j'ai dit : Jehovah, Dieu de mon , 
maitre Abraham, si vous daignez faire ! 

43 reussir le voyage que je fais, voici que , 
je me tiens pres de la source; que lajeune j 
fille qui sortira pour puiser et a qui je 
dirai : Laisse-moi boire, je te prie, un 

44 peu d'eau de ta cruchc, et qui me repon- 1 
dra : Bois, et j'en puiserai aussi pour tes ; 
chameaux, — soit la femme que Jehovah i 

45 adestineeaufilsde mon maitre. Jen'avais \ 
pas encore fini de parler en mon cceur, ' 
q f v» Rebecca sortait,sa cruchesur Tepaule: 
elle est descendue a la source et a puise: 
et je lui ai dit : Donne-moi a boire, je te 

46 prie, Abaissant aussitot sa cruche de ; 
dessus son epaule, elle me dit : Bois, et i 
je donnerai aussi a boire a tes chameaux. ' 
J'ai done bu, et elle a aussi donne a boire ; 

47 aux chameaux. Et je I'ai interrogee, en j 
disant : De qui es-tu fille? Elle a re- : 
pondu : Je suis fille de Bathuel, le fils de I 
Nachor, que Melcha lui a enfante. Alors 
j'ai mis I'anneau a ses narines et les bra- 

48 celets a ses mains. Puis je me suis in- 
cline et prosternd devant Jehovah, et i'ai j 
beni Jehovah, le Dieu de mon maitre j 
Abraham, qui m'a conduit dans le vrai ] 
chemin pour prendre la fille du frere de 1 



mon maitre pour son fils. Maintcnant, si 49 
vous voulez user de bonte et de fidelite 
en vers mon maitre, declarez-le-moi; si- 
non. declarez-le encore, et je me tourne- 
rai a droite ou a gauche. 

Laban et Bathuel repondirent, en di- 50 
sant : *'La chose vient de Jehovah, nous 
ne pouvons te dire ni mal ni bien. Voici 51 
Rebecca devant toi; prends-la et fen va; 
qu'elle soit la femme du fils de ton mai- 
tre, comme Jehovah Ta dit." Lorsque le 52 
serviteur d' Abraham eut entendu ces 
paroles, il se prosterna en terre devant 
Jehovah. Et il tira des objets d' argent, 53 
des objets d'or et des vetements, qu'ii • 
donna a Rebecca; il fit aussi de riches 
presents a son frere et ii sa mere. En- 54 
suite ils mangerent et burent, lui et les 
gens qui etaient avec lui, et ils passerent 
ia la nuit. Le matin, quand ils furent 
leves, le serviteur dit : 4t Laissez-moi re- 
tourner vers mon maitre." Le frere et la 55 
mere de Rebecca dirent : '*Que lajeune 
fille demeure avec nous quelques jours 
encore, une dizaine; apres quoi elle par- 
tira." II leur repondit : " Ne me retar- 56 
dez pas, puisque Jehovah a fait reussir 
mon voyage; laissez-moi partir, pour que 
je retourne vers mon maitre. n lis dirent : 57 
i; Appelons lajeune fille, et demandons- 
lui ce qu'elle desire." Ils appelerent 58 
done Rebecca et lui dirent : "Veux-tu 
partir avec cet homme?" Elle repondit : 
i4 Je partirai." Alors ils congedierent 59 
Rebecca, leur sarnr, et sa nourrice, avec 
le serviteur d' Abraham et ses gens. Ils 60 
benireni Rebecca et lui dirent : *' notre 
sceur. puisses-tu devenir des milliers de 
myriades! Puisse ta posterite posseder la 
porte de ses ennemis!" Alors Rebecca et 61 
ses servantes, s'etant levees, monterent 
sur les chameaux, et suivirent cet homme. 
Et le serviteur emmena Rebecca et se mit 
en route. 

Cependant Isaac etait revenu du puits 62 
de Chai-RoT [du vivant qui voit], et il 
habitait dans le pays du Midi. Un soir 63 
qu'il etait sorti dans les champs pour 
mediter, levant les yeux, il vit des cha- 
meaux qui arrivaierit. Rebecca leva aussi 64 
les yeux, ct ay ant apercu Isaac, elle 
sauta a bas de son chameau. Elle dit au 65 
serviteur: " Qui est cet homme qui vient 
dans les champs a notre rencontre?" Le 
serviteur repondit : " C'est mon maitre." 
Et elle prit son voile et se couvrit. Le 66 
serviteur raconta a Isaac toutes les cho- 



53. A son/rhx (LXX); Vulg., d ses frires. 
62, Vulg., tn ce Uttt/>s % Jsiiae allait dans 
le chemin qv.i mine an puits du Vwant 



qui voit; ni les LXX ni la Vulgate ne parais- 
sent avoir lu le mot h^br. tuibbd^ qui fait ici 
difficult^. 
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67 ses qu'il avait faites. Et Isaac conduisil 
Rebecca dans la tente de Sara, sa mere. 
II prit Rebecca, qui d^vint sa femme, et 
il i'aima; et Isaac se consola de la mort 
de sa mere. 

4 — chap. XXV, 1 — 18. — Les descen- 
dants d* Abraham par Cetura. Sa mort. 
Posterite d'fsmaeL 

25 Abraham prit encore une femme, 

. 2 nommee Cetura. Et elle lui enfanta 

Zamran, Jecsan, Madan, Madian, Jesboc 

3 et Sue. — Jesboc engendra Saba et Da- 
dan; les fils de Dadan furent les Assu- 

4 rim, les Latusim et les Laomim. — Les 
fils de Madian furent Epha, Opher, He- 
noch, Abida et Eldaa. — Ce sont la tous 
les fils de Cetura. 

5 Abraham donna tous ses biens a Isaac. 

6 Quant aux fils de ses concubines, il leur 
donna des presents, et il les envoya de 
son vivant loin de son fils Isaac a rodent, 
au pays d' Orient. 

7 Void les annees que vecut Abraham : 

8 cent soixante-quinze ans. Abraham ex- 
pira et mourut dans une heureuse vieil- 
lesse, age et rassasie de jours y ct il fut 

9 reuni a son peuple. Isaac et hmael, ses 
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fils, l'enterrerent dans la caverne de 
Macpela, dans le champ d'Ephron, fils 
de Seor le Hetheen, qui est vis-a-vis de 
Mambre; c^st le champ qu' Abraham ro 
avait achete des fils de Heth. La fut en- 
terre Abraham, avec Sara, sa femme. 

Apres la mort d' Abraham, Dieu benit 11 
Isaac son fils ; et Isaac habitait pres du 
puits de Chai-Roi. 

Voici 1'histoire d'Ismael, fils d* Abra- 
ham, qu'avait enfante a Abraham Agar 
l'Egyptienne, servante de Sara. Voici 
les noms des fils d'Ismael, selon les noms 
de leurs posterites : premier- ne d'Ismael, 
Nebaioth; puis Cedar, Adbeel, Mabsam, 
Masma/Duma, Massa, Hadad, The- 14, 15 
ma, Jethur, Ncphis et Cedma. Ce sont 16 
la les fils d'Ismael, ce sont la leurs noms, 
selon leurs villages et leurs campe- 
ments : ce furent les douze chefs de 
leurs tribus. 

Voici les annees que vecut Ismael : 
cent trente-sept ans; puis il expira et 
mourut, et il fut reuni a son peuple. Ses 18 
fils habiterent depuis Hevila jusqu'a Sur, 
qui est en face de TEgypte dans la direc- 
tion de l'Assyrie. II s'etendit en face de 
tous ses freres. 
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II C PERIODE. — ISAAC [XXV, 19 — XXXVL] 
PREMIER STADE DE L'HISTOIRE D'ISAAC. 



1° — CHAP. XXV, 19—34- — Formation 
de lafamille a" Isaac. Esaii et Jacob. 

25 Voici 1'histoire d'Isaac, fils d'Abra- 

20 ham. Abraham engendra Isaac. Isaac 
&ait age de quarante ans quand il prit 
pour femme Rebecca, fille de Bathuel, 
PArameen, de Paddan- Aram, et sceur de 

21 Laban, TArameen. Isaac implora Jeho- 
vah au sujet de sa femme, car elle eta it 
sterile; Jehovah l'exauca et Rebecca, sa 

22 femme, concut. Les enfants se heurtaient 
dans son sein, et elle dit : *'S'ii en est 
ainsi, pourquoi suis-je enceinte?" Elle 

23 alia consulter Jehovah ; et Jehovah lui 
dit: 

" Deux nations sont dans ton sein; 

Deux pen pies, au sortir de tes emrailles, se 

separcront; 
Un peuple l'emportera sur Tautre, 
Et le plus grand scrvira te plus petit." 

24 Le temps uu elle devait enfanter arriva, 
et il y avait deux jumeaux dans son sein. 

25 Celui qui sortit le premier 6tait roux, 

XXV, 25 sv. Roux; l'h£br. admoni rappelle 
Bdonty d'ou Idumie. — De poit, indice de force 
etd'humeursauvage. L'hdbr. j/«r, poil, rappelle 
S4ir t le nom des montagnes habitees plus tard 



tout entier comme un manteau de poil, et 
ils l'appelerent Esau, ensuite sortit son 
frere, tenant dans sa main le talon 
d'Esau, et on le nomma Jacob. Isaac 26 
etait age de soixante ans quand ils na- 
quirent. 

Ces enfants grandirent. Esaf- devint 27 
un habile chasseur, un homme des champs; 
mais Jacob Stait un homme paisible, se 
plaisant a rester sous la tente. Isaac prit 28 
en affection Esau, parce qu'il aimait la 
venaison, et Inflection de Rebecca etait 
pour Jacob. 

Comme Jacob faisait un pot? je, Esau 29 
arriva des champs, accable de fatigue. 
Esau dit a Jacob : "Laisse-moi manger 30 
de ce roux, de ce roux-la, car je suis fa- 
tigue. " — C'est pour cela qu'on a donne 
a Esaii le nom d'Edom. — Jacob dit : 31 
"Vends-moi d'abord ton droit d'ainesse.' ' 
Esau repondit : "Je m'en vais mourir; 32 
que me servira mon droit d'ainesse? " 
Et Jacob dit : " Jure-le«moi d'abord.* II 33 
fit serment et vendit son droit d'ainesse 



par les EcJomites ou Idu miens. — Esaii, c.-a-d. 
le velu. — Jacob (de 1'hebr. akeb tat on) : celui 
qui tient le talon, qui chcrche a faire tomber 
son rival, qui supplant*. 
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34 a Jacob. Alors Jacob donna a Esau du 
pain et de la bouillie de lentilles; ceiui-ci 
mangea et but; puis il se leva et s'en 
alia. C'est ainsi qu'Esau meprisa le droit 
d'ainesse. 

2° — CHAP, xxvi, i — 33. — Sejour 
d^ Isaac a Cerare. Prowesses divines. 
Relations avec Abimelech. 

26 H y cut une famine dans le pays, ou- 
tre la premiere famine qui avait *eu lieu 
du temps d* Abraham; et Isaac alia a 
Gerare, vers Abimelech, roi des Philis- 

2 tins. Jehovah lui apparut et dit : " Ne 
descends point en Egypte, mais demeure 

3 dans le pays que jete dirai. Sejourne 
dans ce pays-ci; je serai avec toi et je te 
benirai; car je donnerai toutes ces con- 
trees a toi et a ta posterite, et je tiendrai 
le serment que j ai fait a Abraham, ton 

4 pere. Je rendrai ta posterite nombreuse 
comme les etoiles du ciel, et je donnerai 
a ta posterite toutes ces contrees, et en ta 
posterite seront benies toutes les nations 

5 de la terre, parce qu'Abraham a ob& a 
ma voix et a garde ce que je lui ai or- 
donne", mes commandements, mes statuts 

6 et mes Iois." Isaac demeura done a 
Gerare. 

7 Les gens du lieu le questionnant sur sa 
* femme, il disait : "C'est ma sceur"; car 

il craignait de dire : "Ma femme," de 
peur, pensait-il, que les gens du lieu ne 
me tuent a cause de Rebecca, car clle 

8 etait belle de figure, Comme son sejour 
a Gerare se prolongeait, il arriva qu* Abi- 
melech, roi des Philistins, regardant par 
la fendtre, apercut Isaac qui faisait des 

9 caresses a Rebecca, sa femme. II appela 
Isaac et dit : "Elle ne peut etre que ta 
femme; comment as-tu dit : C'est ma 
soeur?" Isaac lui repondit : "C'est que 
je me disais : Je crains de mourir a cause 

10 d'elle." Et Abimaech dit : "Qu'est-ce 
que tu nous as fait la? Un homme du 
peuple aurait pu aller vers ta femme, et 
tu aurais fait Yenir sur nous un peche." 

n Alors Abimelech donna cet ordre a tout 
le peuple : •" Celui qui touchera cet hom- 
me ou sa femme sera mis a mort. " 

12 Isaac fit des semailles dans ce pays, 
et il recueillit cette annee la le centuple. 

13 Jehovah le benk; et cet homme devint 
riche, et il alia augmentant ses biens de 
plus en plus, jusqu'a poss£dcr d'imuien- 

14 ses richesses. II avait des troupeaux de 
menu et de gjos b&afl et un grand nom- 
bre de serviteurs, et les Philistins lui 

15 porterentenvie. Tousles puits qu'avaient 
creuses les serviteurs de son pere, du 
temps de son pere Abraham, les Philis- 



tins les boucherent, en les remplissant de 
terre. E t Abimelech dit a Isaac : "Va-fen 16. 
de chez nous, car tu es devenu beaucoup 
plus puissant que nous. " Isaac s'en alia, 17 
et ayant etabli son campement dans la 
vallee de Gerare, il y demeura. 

Isaac creusa de nouveau les puits qu'on 1 8 
avait creuses du temps d'Abraham son 
pere, et que les Philistins avaient bouches 
apres la mort d' Abraham, et il leur donna 
les memes noms que son pere leur avait 
donnes. Lesserviteursd'Isaaccreuserent 19 
encore dans la vallee et y trouverent un 
puits d'eauvive. EtlesbergersdeGeVare 20 
se querellerent avec les oergers d'Isaac, 
en disant : "L'eau est a nous." Et il 
nomma le puits Eseq, parce qu'ils avaient 
euundebat avec lui. Ses serviteurs creu- 12 
serent un autre puits, au sujet duquel il 
y eut encore une querelle, et il le nomma 
Sitna. S'e*tant avance plus loin, il creusa 22 
un autre puits, pour lequel il n'y eut plus 
de querelle, et il le nomma Rechoboth : 
"Car maintenant, dit-il, Jehovah nous a 
mis au large, et nous prospererons dans 
le pays." 

De la, il remonta a Bersabee. Jeho- 23, 24 
van lui apparut cette nuit-la et dit : " Je 
suis le Dieu d' Abraham, ton pere; ne 
crains point, car je suis avec toi ; je te 
benirai et je te donnerai une posterite' 
nombreuse a cause d' Abraham, mon ser- 
viteur." II eleva la un autel et invoqua 25 
le nom de Jehovah ; puis il y dressa sa 
tente, et ses serviteurs y creuserent un 
puits. 

Abimelech vint vers lui, de Gerare, 26 
avec Ochozath, son ami, et Phicol, chef 
de son armee. Isaac leur dit : " Pourquoi 27 
etes-vous venus vers moi, vous qui me 
haissez et qui m'avez renvoye de chez 
vous?" lis r£pondirent : Nons avons vu 28 
clairement que Jehovah est avec toi, et 
nous avons dit : Qu'il y ait un serment 
entre nous, entre nous et toi ! Nous vou- 
drions done faire une alliance avec toi. 
Jure de ne pas nous faire de mal, de 29 
meme que nous ne t'avons pas louche, et 
que nous ne favons fait que du bien et 
r avons laisse partir en paix* Tu es main- 
tenant le be*ni de Jehovah." Isaac leur fit 30 
un festin, et ils mangerent et burent Et 31 
s'&ant leves de bon matin, ils se prete- 
rent serment l'un a Pautre; puis Isaac les 
cong&iiaet ils s'en aUerent de chez lui en 
paix. 

Ce meme jour, les serviteurs d'Isaac 32 
vinrent lui apporter des nouvelles du 
puits qu'ils creusaient; ils lui dirent : 
"Nous avons trouv£ de Feau." Et il 33 
appela le puits Schibea. C'est pour cela 
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que la ville se nomme Bersabee jusqu'a 
cejour. 

3° — chap, xxvr, 34 — xxvrn, 9. — 
Jacob surprend la bin&iu&ion d J Isaac. 
BbiMiclion d'Esaii. Dfyart de Jacob 
pour la Mesopotamia. 

34 Esau, age de quarante ans, prit pour 
femmes Judith, file de Been, le Hetheen, 
et Basemath, fille d'Elon, le Hetheen. 

35 EUes furent un sujet d'amertume pour 
Isaac et Rebecca. 

27 Isaac etait devenu vieux, et ses yeux 

-s'etaient obscurcis au point de ne plus 

voir. II appela Esau, son fils aine, et lui 

dit : "MonfilS!" Celui-ci lui repondit : 

2 * * Me void." Isaac dit : " Tu vois que je 
suis vieux ; je ne connais pas le jour de 

3 ma mort Maintenant done, prends tes 
armes, ton carquois et ton arc, va dans 

4 la campagne et tue-moi du gibier. Fais- 
m'en un bon plat, selon mon gout, et 
apporte-le-moi, que je le mange, afin que 
mon ame te benisse avant que je meure. " 

5 — Rebecca entendait petidant qu'Isaac 
parlait a Esau, son fils. — Et Esau s'en 
alia dans la campagne pour tuer du gi- 
bier et Tapporter. 

6 Alors Rebecca parla ainsi a Jacob son 
fils : " J'ai entendu ton pere qui disait a 

7 ton frere Esaii : Apporte-moi du gibier 
et fois.m'en un bon plat, afin que je le 
mange et que je te benisse devant Jeho- 

8 vah avant de mourir. Maintenant, mon 
fils, obeis-moi dans ce que je vais te com- 

9 mander. Va au troupeau et prends-moi 
deux beaux chevreaux; j'en feraipour ton 

10 pere un boa plat, selon son gout, et tu 
le porteras a ton pere, et il en mangera, 
afin qu'il te benisse avant de mourir." 

11 Jacob repondit a Rebecca, sa mere : 
" Esau, mon frere, est velu, et moi j'ai la 

is peau lisse. Peut-kre cjue mon pere me 
touchera, et je passerai a ses yeux pour 
m'etre jou6 de lui, et j'attirerai sur moi 
une malecliction au lieu d'une ben&iic- 

13 tion." Sa mere lui dit : "Je prends sur 
moi ta malediction, moa fils. Obeis-moi 
settlement et va me prendre les che- 

14 vreaux." Jacob alia les prendre et les 
apporta a sa mere, qui en fit un bon plat, 

15 selon le gout de son pere. Et Rebecca 
prit les habits d'Esau, son rils ain£, les 
plus beaux, qu'elle avait dans la maison, 
et elle en revetit Jacob, son fils cadet. 

16 Puis elle lui couvrit les mains de la peau 
des chevreaux, ainsi que la partie lisse 

17 du cou. Et elle remit d Jacob son fils le 
bon plat et le pain qu'elle avait prepares. 

18 . II vint vers son pere et dit : ( *Mon 
pere! " — "Me void, dit Isaac; qui es- 



tu, mon fils ? " Jacob repondit a son pere : r9 
" Je suis Esau, ton premier-ne; j'ai fait 
ce que tu m'as commande. Leve-toi, je te 
prie, assieds-toi et mange de ma chasse, 
afin que ton dme me benisse." Isaac dit 20 
a son fils : "Comment as-tu trouve si 
vite, mon fils?" Jacob repondit : "C'est 
que Jehovah tonDieu Ta fait venir devant 
moL" " \pproche done, dit Isaac, que 21 
je te touche, mon fils, pour savoir si tu 
es bien mon fils Esau, ou non. " Jacob 22 
s'etant approche de son pere, Isaac le 
toucha et dit : " La voix est la voix de 
Jacob, mais les mains sont les mains 
d'Esaii." II ne le reconniit pas, parce 23 
que ses mains etaient velues comme celles 
d'Esau, son frere, et il le benit. II dit : 24 
"C'est bien toi qui es mon fils Esau?" 
— "C'est moi/' repondit Jacob. Et Isaac 25 
dit : "Sers-moi, queje mange du gibier 
de mon fils et que mon ame te benisse. " 
Jacob le servit, et il mangea ; il lui pre- 
senta aussi du vin, et il but. 

Alors Isaac, son pere, lui dit : "Appro- 26 
che-tot et batse-moi, mon fils." Jacob 27 
s'approcha et le baisa; et Isaac sentit 
I'odeur de ses vetements, et il le benit en 
disant : "Oui, i'odeur de mon fils est ; 
comme I'odeur d'un champ qu'a beni 
Jehovah." 

gue Dieu te donne de la rosee du ciel 26 

t de la graisse de la. terre, 
Et abondance de froment et de yin! 
Que des peuples te servent, 39 

Et que des nations «e prosternent devant toil 
Sois te mattre de tes freres, 
Et que les fils de ta mere se prosternent devant 

toil 
Maud it soit qui te maudira! 
Et bin! soit qui te hlnira! 

Isaac avait acheve de benir Jacob, et 30 
Jacob venait de quitter Isaac, son pere, 
lorsqu'Esau, son frere, revintde la chasse. 
II prepara, lui aussi, un bon plat, et 31 
l'apportant a son pere, il dit : "Que 
mon pere se leve et mange de la chasse 
de son fils, afin que ton ame me benisse." 
Isaac, son pere, lui dit : "Qui es-tu?" 32 
II repondit ; " Je suis ton fils, ton pre- 
mier-n£, Esau." Isaac fat saisi d'une 33 
terreur extreme, et il dit : " Qui est done 
celui qui a chass£ du gibier et m'en a 
apporte? J'ai mang6 ae tout avant que 
tu vinsses, et je l'ai beni, et il sera beni 
en effet. " Lorsqu'Esau eut entendu les 34 
paroles de son pere, il jeta un grand cri. 
une plainte amere, et il dit a son pere \ '• 
' ' Benis-moi, moi aussi, mon pere." Isaac 3$ 
dit : "Ton frere est venu avec ruse, et il 
a pris ta benediction." Esau dit : "Est* 36 
ce parce qu'on Vappelle Jacob qu'il m'a 
supplante deux fois? II a pris mon droit 
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d'ainesse, et voild maintenant qu'il a 
pris ma benediction!" II ajouta : "N'as- 
tu pas reserve pour moi une benedic- 

37 tion?" Isaac repondit a Esau : "Je l'ai 
etabli ton maitre et je lui ai donne tous 
ses freres pour serviteurs, et je l'ai 
pounru de froment et de vin. Apres cela t 
que puis-je faire pour toi, mon tils?" 

38 Esau dit a son pere : "N'as-tu que cette 
seule benediction, mon pere? Benis-moii 
moi aussi, mon pere !" Et Esau eleva la 

39 voix et pleura. Isaac, son pere, lui re- 
pondit : 

1 l Prive*e de la graisse de la terre sera ta demeure, 
Privee de la rosee qui descend du ciel. 

40 Tu vivras de ton Ipee, 

Et tu seras asservi a ton frere. 

Mais il arrivera que, en secouant son joug, 

Tu le briseras de dessus ton cou." 

41 Esau concut de la haine contre Jacob 
a cause de la benediction que son pere 
lui avait donnee, et il dit en son cueur : 
"Les jours oil je ferai ledeuii de mon 
pere approchent ; alors je tuerai Jacob, 

42 mon frere." On rapporta a Rebecca les 
paroles d'Esau, son tils aine. Elle fit 
appeler Jacob, son tils cadet, et lui dit ; 
" Voici qu'Esau, ton frere, veut se ven- 

43 ger de toi en te tuant. Maintenant done, 
mon fils, ecoute-moi : leve-toi, fuis vers 

44 Laban, mon frere, a Haran ; et tu res- 
teras quelque temps aupres de lui, jus- 
qu'a ce que la fureur de ton frere soit 

45 apaisee. Une fois que la colere de ton 
frere se sera d&oumee de toi, et qu'il 
aura oublier ce que tu lui as fait, je ren- 
verrai chercher de la. Pourquoi serais-je 
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I privee de vous deux en un meme jour? 3 

Rebecca dit a Isaac : ''Je suis de- 46 
goutee de la vie a cause des filles de 
Heth. Si Jacob prend une femme, comme 
ceiles-la, parmi les filles de Heth, parmi 
les filles de ce pays, a quoi me sert la 
vie?" 

Isaac appela Jacob et le benit, et il 28 
lui donna cet ordre : "Tu ne prendras 
pas pour femme une des filles de Cha- 
naan. Leve-toi, va en Paddan-Aram, 2 
chez Bathuel, pere de ta mere, et prends-y 
une femme parmi les filles de Laban, 
frere de ta mere. Que le Dieu tout-puis- 3 
sant te benisse, qu'il te fasse croitre et 
multiplier, afin que tu deviennes une 
multitude de peuples ! Qu'il te donne la 4 
benediction d' Abraham, a toi et a ta pos- 
terite avec toi, afin que tu possedes le 
pays ou tu sejournes et que Dieu a donre 
a Abraham ! * Et Isaac congedia Jacob, 5 
qui s'en alia en Paddan-Aram, vers 
Laban, fils de Bathuel PArameen, frere 
de Rebecca, la mere de Jacob et d'Esau. 

Esau vit qu*Isaac avait beni Jacob et 6 
qu'il l'avait envoye en Paddan-Aram 
pour y prendre une femme, et qu'en le 
benissant il lui avait donne* cet ordre : 
"Tu ne prendras pas pour femme une 
des filles de Chanaan, A et que Jacob, 7 
obeissant a son pere et a sa mere, etait 
piirti pour Paddan-Aram. Esau, voyant 8 
done cnie les filles de Chanaan d£plai- 
saient a Isaac, son pere, s'en alia vers 9 
Ismael, et il prit pour femme, outre celles 
u'il avait deja, Maheleth, fille dlsmael, 
Is d' Abraham, et sceur de Nabaioth. 



I 



DEUXIEME STADE DE LA VIE D'ISAAC. 



I° — CHAP.XXV1II, IO — 22. — Depart 
de Jacob pour la Mhopotamie. Sa vi- 
sion h Bethel. 

10 Jacob partit de Bersabee et s'en alia a 

1 1 Haran- II arriva dans un lieu, et il y ? 
passa la nuit, parce que le soleil etait ! 
couche\ Ayant pris une des pierres qui ; 
Staient la, il la mit sous sa tlte, et il se 

12 coucha dans ce lieu. II eut un songe : il 
vit une echelle posee sur la terre et dont 
le sommet touchait au ciel ; sur elle des 
anges deDieu montaient et descendaient; 

13 et au haut se tenait Jehovah. II dit : " Je 
suis Jehovah, le Dieu d* Abraham, ton 
pere, et le Dieu d'Isaac Cette terre sur 
laquelle tu es couche, je te la donnerai, & 

14 toi et a ta posterity Ta posterite sera 



XXVH, y).\u\g. % datis lafraisst dela ttrrt 
tt dant la rvsdt du citl term ton kmbitatian : 



comme la poussiere de la terre; tu feten- 
dras a Toccident et a I'orient, au septen- 
trion et au midi, et toutes les families de 
la terre seront tenies en toi et en ta pos- 
terite. Voici que je suis avec toi ; je te 15 
ganierai partout ou tu iras et je te rame- 
nerai dans ce pays. Car je ne t'abandon- 
nerai point que je n'aieiait ce que je t'ai 
dit." 

Jacob s'eveilla de son sommeil et il 16 
dit : " Certainement Jehovah est en ce 
lieu, et moi je ne le savais pas I " Saisi 17 
de crainte, il ajouta : "Que ce lieu est 
redoutable ! C'est bien ici la maison de 
Dieu, e'est ici la porte du ciel." S'etant 18 
ieve de bon matin, il prit la pierre qu'il 
avait mise sous 3a tele, la dressa pour 
monument et versa de Thuile sur son 



interpretation absolumentcontnure au contexts. 
XXVIII, 4. Voy. xvii, a sv. xxii, 16 sv, -<• 
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Chap. XXVIII, 19. 



GENESE. 



Chap. XXIX, 35. 



19 sommet II nomma ce lieu Bethel ; mais 

20 primitiveraent la ville sappelait Luz. Et \ 
Jacob fit un vceu en disant " Si Dieu est 
avec moi et me garde dans ce voyage 
que je fais; s'il me donne du pain a man- 

21 ger et des habits pour me vetir, et si je 
retourne heureusement a la maison de 

22 mon pere, Jehovah sera mon Dieu; cette 
pierre que j'ai dressee pour monument 
sera une maison de Dieu, et je vous 
paierai la dime de tout ce que vous me ; 

donnerez." I 

t 

2° — CHAP. XXIX — XXX, 24. — Jacob j 
en Mesopotamia Son double manage. \ 
Ses enfants. j 

29 Jacob reprit sa marche et s'en alia - 

2 au pays des fils de F Orient II apwrcut I 
un puits dans la campagne, et a cote i 
trois troupeaux de brebis qui etaient cou- 1 
ches, car c'etait a ce puits qu'on abreu- 1 

3 vait les troupeaux. La se reunissaient ! 
tous les troupeaux ; on roulait la pierre ■ 
de dessus Fouverture du puits, on faisait ' 
boire les troupeaux, et Ton remettait la | 
pierre a sa place sur Fouverture du puits. 1 

4 Jacob dit aux bergers : "Mes freres, | 
d'oii etes-vous?" lis repondirent : " Nous 

5 sommes de Haran." 11 leur dit : "Con- 
naissez-vous Laban, tils de Nachor?" 
lis repondirent : "Nous leconnaissons." 

6 II leur dit : "Est-il en bonne sante?" 
lis repondirent : " II est en bonne sante, 
et void Rachel, sa fille, qui vient avec 

7 ses brebis." II dit: " II est encore grand 
jour; ce n'est pas le moment de rassem- 
bler lestroupeaux; abreuvez les brebis et 

8 retournez les faire paitre." lis repondi- 
rent : "Nous ne le pouvons pas jusqu'a 
ce que tous les troupeaux soient r assem- 
bles et qu'on route la pierre de dessus 
Fouverture du puits; alors nous abreu- 
Terons les brebis." 

.9 II s'entretenait encore avec eux, lors- 
que Rachel arriva avec les brebis de son 

10 pere; car elle etait bergere. Des que 
Jacob vit Rachel* fille de Laban, frere de 
sa mere, et les brebis de Laban, frere de 
sa mere, il s'approcha, roula la pierre 
de dessus Fouverture du puits, et abreuva 
les brebis de Laban, frere de sa mere. 

11 Et Jacob baisa Rachel, et il eleva la 

12 voix et pleura. II apprit a Rachel qu'il 
itait frere de son pere et fils de Rebecca; 
et elle courut Fannoncer a son pere. 

13 Quand Laban eut entendu parler de Ja- 
00b, fils de sa soeur, il courut au-devant 



XXIX, 37. Achiv* de celebrer les fSies de 
ton manage avec Lia, fttes qui duraient une 
semaine. 



de lui, et Fay ant pris dans ses bras, il 
lui donna des baisers et Famena dans sa 
maison. Jacob raconta a Laban toutes 
ces choses, et Laban lui dit : "Oui, tu 14 
es mes os et ma chair. " Et Jacob demeura 
avec lui un mois entier. 

Alors Laban dit a Jacob : "Est-ce 15 
que, parce que tu es mon frere, tu me 
serviras pour rien? Dis-moi quel salaire 
'tu veux." Or Laban avait deux filles; 16 
Fainee se nomciait Lia, et la cadette 
Rachel. Lia avait les yeux malades; 17 
mais Rachel etait belle de taille et belle 
de visage. Comme Jacob aimait Rachel, iS 
il dit : lk Je te servirai sept ans pour 
Rachel, ta fille cadette," Laban repon- 19 
dit : "Mieux vaut te la donner que la 
donner a un autre ; reste avec moi." Et 20 
Jacob servit pour Rachel sept annees, 
qui ne lui parurent que quelques jours, 
parce qu'il Faimait 

Jacob dit a Laban : " Donne- moi ma 21 
femme, car mon temps est accompli, et 
j'irai vers elle." Laban reunit tous les 22 
gens du lieu et fit un festin ; et le soir, 23 
prenant Lia, sa fille, il Famena a Jacob, 
qui alia vers elle. Etil donna saservante 24 
Zelpha pour servanle a Lia, sa fille. 

Le matin venu, voild que c etiit Lia. 25 
Et Jacob dit a Laban : "Que m'as-tu 
fait? N'est-ce pas pour Rachel que j'ai 
servi chez toi ? Pourquoi m' as-tu trompe ? " 
Laban repondit : *' Ce n'est point Fusage 26 
ici de donner la cadette avant Fainee. 
Acheve la semaine de celle-ci, et nous te 27 
donnerons aussi Fautre pour le service 
que tu feras encore chez moi pendant 
sept autres annees." Jacob fit ainsi, et il 28 
acheva la semaine de Lia ; puis Laban 
lui donna pour femme Rachel, sa fille, et 29 
il donna sa servante Bala pour servante 
a Rachel, sa fille. Jacob alia aussi vers 30 
Rachel, et il Fauna aussi plus que Lia; il 
servit encore chez Laban sept autres 
annees. 

Jehovah vit que Lia etait hale, et il la 31 
rendit feconde, tandis que Rachel etait 
sterile. Lia concut et enfanta un fils, et 32 
elle le nomma Ruben, car elle dit : "Je- 
hovah a regard^ mon affliction ; mainte- 
nant mon mari m'aimera." Elle concut 33 
encore et enfanta un fils, et elle da : 
"Jehovah a entendu que j'etais hale, et 
il m'a encore donne celui-la." Et elle le 
nomma Simeon. Elle concut encore et; 34 
enfanta un fils, et elle dit : "Cette Ibis 
mon mari s'attachera a moi, car je lui ai 
enfante trois fils." C'est pourquoi on le 
nomma Levi. Elle concut encore et en- 35 
fanta un fils, et elle dit : "Cette fois je 
louerai Jehovah." C'est pourquoi elle le 
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Chap. XXX, 36. 
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nomma Juda. Et elle cessa d'avoir des 

cnfants. 

30 Rachel, voyant qu'elle n'enfantait 

pas d'enfant a Jacob, fut jalouse de sa 

sceur, et elle dit a Jacob : " Donne-moi 

2 des enfants, ou je meurs ! " La colere de 



pulsque je lui ai enfante six fils." Et elle 
le nomma Zabulon. Elle enfanta ensuite 21 
une fille, qu'elle appeia Dina. 

Dieu se souvint de Rachel ; il 1'exauca 22 
et la rendit feconde. Elle concut et en- 23 
fanta un fils, et elle dit : "Dieu a ote 
Jacob s'enflamma contre Rachel, et il ■ monopprobre." Et elle le nomma Joseph, 24 
dit : "Suis-je a la place de Dieu, qui t'a en disant : "Que Jehovah nrajoute en- 

3 rendue sterile ?" Elle dit : **Voici ma core un autre fils!" 
servante Bala; va vers elle; qu elle en- 
fante sur mes genoux, et par elle j'aurai, 

4 moiaussi, unefamille." Et elle lui donna 
Bala, sa servante, pour femme, et Jacob 

5 alia vers elle. Bala concut et enfanta un 
t> tils a Jacob. Et Rachel dit : "Dieu nva ! Jacob dit a Laban : "Laisse-moi partir, 

rendu justice, et meme il a entendu ma \ et que je retourne chez moi dans mon 
voix et m'a donne un fils." C'est pour- pays. Donne-moi mes femmes, pour les- 26 

7 quoi elle le nomma Dan. Bala, servante j quelies je t'ai servi, ainsi que mes en- 
de Rachel, concut encore et enfanta un • fants, et je m'en irai, car tu sais quel 

8 second fils a Jacob. Et Rachel dit : " J'ai j service j'ai fait pour toi." Laban lui dit : 27 
lutte aupres de Dieu a I'encontre de ma j " Si j'ai trouve grace a tes yeux ... J'ai 
sceur, et je I'ai emporte." Et elle le nom* observe que Jehovah m'a beni a cause de 
ma Xephthali. toi. Fixe-moi ton salaire, et je te le don- 28 

9 Lorsque Lia *vit qu'elle avait cesse \ nerai. Jacob lui dit :" Tu sais toi-meme 29 



3° — chap, xxx, 25 — 43. — Conven- 
tion enire Jacob et Laban* Stratagemes 
lie Jacob pour s 'enricAir. 

t 

Lorsque Rachel eut enfante Joseph, 25 



d'avoir des enfants, elle prit Zelpha, sa 
servante, et la donna pour femme a Ja 
10 cob. Zelpha, servante de Lia, enfanta un 



comment je t'ai servi et ce qu'est devenu 
ton betail avec moi. Car c'etait peu de 30 
chose que ton bien avant mon arrivee ; 



1 1 tils a Jacob; et Lia dit : " Quelle bonne mais il s'est extremement accru, et Jeho 

12 fortune!" et elle le nomma Gad. Zelpha, j van t'a beni sur mes pas. Maintenant 
servante de Lia,'enfanta un second fils a quand travaillerai-je aussi pour ma mai 



1 3 Jacob ; et Lia dit : " Pour mon bonheur! 
car les filtes me diront bicnheureuse." Et 
elle le nomma Aser. 

14 Ruben sortit au temps de la moisson 
des bles, et ayant trouve des mandrago- 
res dans les champs, il les apporta a Lia, 
sa mere. Mors Rachel dit a Lia : " Donne- 
moi, je te prie, des mandragores de ton 

15 tils." Lia repondit : "Est-ce peu que tu 



31 



son?" Laban dit: "Quetedonnerai-je?" 
— "Tu ne me donneras rien, repondit Ja- 
cob. Si tu m'accordes ce que je vais dire, 
je recommencerai a paitre ton troupcau 
et a le garden Je passerai aujourd'hui a 32 
travers tout ton troupeau, en mettant a 
part parmi les agneaux toute bete tache- 
tee et marquetee et toute bete noire, et 
parmi les chevres tout ce qui est mar- 
aies pris mon man, pour que tu prennes j quete et tachete : ce sera mon salaire. 
encore les mandragores de mon fils?" ' Ma droiture temoignera pour moi de- 33 
Et Rachel dit : "Eh bien, qu'il soit avec i main, quand tu viendras reconnaitre mon 
toi cette nuit pour les mandragores de j salaire. Tout ce qui ne sera pas tachete et 

16 ton fils." Le soir, comme Jacob revenait j marquete parmi les chevres et noir parmi 
des champs, Lia sortit a sa rencontre et ; les agneaux sera un vol, s'il est trouve' 
lui dit : "C'est vers moi que tu vien- j chez moi." Laban dit : "Eh bien, qu'il 34 
dras, car je t'ai loue pour les mandrago- j en soit comme tu le proposes. " Et le jour 35 
res de mon fils." Et il fut avec elle cette meme il mit a part les boucs rayes et 

17 nuit-la. Dieu exauca Lia; elle concut et marquetes, toutes les chevres tachetees 



18 enfanta a Jacob un cinquieme fils; et Lia 
dit : " Dieu m'a donne mon salaire parce 
que j'ai donne ma servante a mon mari." 

19 Et elle le nomma Issachar. Lia concut 
encore et enfanta un sixieme fils a Jacob ; 

20 et elle dit : "Dieu m'a fait un beau don; 
cette fois mon mari habitera avec moi, 

XXX, 3a. Les LXX et la Vu!g M soit qu'ils 
aient en sous les yeux itne autre lecpn, soit 
qu'ils aient cru (mais a tort) que ce sens 6tait 
exige* par le vers. 35, trad ui sent, passe aujour- 
d'hui ... it mets d part, etc 



et marquetees, toutes celles qui avaient 
du blanc, et tout ce qui etait noir parmi 
les agneaux; et il les confia a ses fils. 
Puis il mit l'espace de trois journees de 36 
chemin entre lui et Jacob. Et Jacob 
faisait paitre le reste du troupeau de 
Laban. 



37-3Q. A ta fin du vers. 37, la Vulg. ajoute 
cette explication : mais its autrts euatvits 
auxquets il u * avait pas touchi % rt stir tut verts ; 
it en risutta une couUur variit. - 
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Chap. XXX, 37. 



GEMESE. 



Chap. XXXI, 26. 



saient des agneaux tachetes. Et s'il di- 
sait : Les betes rayees seront ton salaire, 
toutes les brebis 1'aisaient des agneaux 
rayes. Dieu a done pris le betail de votre 9 
pere et me i T a donne. Au temps ou les 10 
brebis entrent en chaleur, je levai les 
yeux et je vis en songe que les beliers 
qui couvraient les brebis etaient rayes, 



37 Jacob prit des baguettes vertes de peu- 
plier, d'amandier et de platane; il y pela 
des bandes blanches, mettant a nu le 

38 blanc des baguettes. Puis il placa les 
baguettes ainsi pelees en regard des bre- 
bis dans ies rigoles, dans les abreuvoirs 
ou les brebis venaient boire: et elles en- 
traient en chaleur quand elles venaient 

39 boire. Et les ' " 

40 raves, tachetes et marquetes. Jacob met- ; dis : Me voici. Et il dit : Leve ies yeux 
tait a part ies agneaux ainsi obtenus, et | et regarde : tous les behers qui couvrent 
il tournait la face du troupeau vers ce ! les brebis sont raves, tachetes et^ mar- 
qui etait rave et tout ce qui etait noir \ quetes; car j'ai vu tout ce que t a tait 
dans le troutfcau de Laban. II se fit ainsi 1 Laban. Je suis le Dieu de Bethel, ou tu 13 
des troupeaux a lui qu'il ne joignit pas | as oiat un monument, ou tu m as tait 

41 au troupeau de Laban. En outre, e'etait | un vau. Maintenant leve-toi, sors de 
quand les brebis vigoursuses entraient \ ce pays et retourne au pays de ta nais- 
en chaleur que Jacob mettail sous leurs i sance. M t 
veux ies baguettes dans les abreuvoirs, Rachel et Lia repondirent en disant : 
afin que l'accouplement se fit parmi les " Est-ce que nous avons encore une part 

42 baguettes. Quand les brebis etaient che- et un heritage dans la maison de notre 
tives, il ne I s mettait point, ^n sorte que pere? Ne nous a-t-il pas tenues comme 15 
les araeaux chetifs etaient pour Laban, des etrangeres, puisqu'il nous a vendues 

et ies vigoureux pour Jacob. et qu'il mange notre argent? D auleurs 16 

45 Cet homme devint ainsi extremement , tout Le bien que Dteu a enleve a notre 
riche; il eut de nombreux troupeaux, des pere, nous l'avons, nous et nos enfants. 
serviteursetdesser\antes,deschameauxSFais done maintenant ce que Dieu ta 

et des anes. ! ordonne. " 

I Jacob se leva et fit monter ses enfants 17 
4° — chap. xxxi. — Depart de Jacob et ^ f emme s sur les chameaux. 11 om- 18 



14 



pour Chanaan. Poursuite de Laban. 
Trailed' alliance. 

31 Jacob entendit les propos des fils de 

Laban, qui disaient : '* Jacob a pris 

tout ce qui etait a notre pere, et tfest avec 

le bien de notre pere qu'il s'est fait toute 

2 cette richesse." Jacob remarqua anssi 
que le visage de Laban n'etait plus a son 

3 egard comme auparavant. Et Jehovah 
St a Jacob : " Retourne au pays de tes 
peres et vers ta parente, et je serai avec 

toL" 

4 Alors Jacob fit dire a Rachel et a Lia 
de venir le trouver aux champs, ou ilfai- 

5 salt paitre son troupeau. II leur dit 



mena tout son troupeau et tout le bien 
qu'il avait acquis, le troupeau qu'il avait 
acquis a Paddan-Aram, et il s'en alia 
vers Isaac, son pere, au pays de Chanaan. 
Comme Laban etait alle tondre ses bre- 19 
bis, Rachel deroba les Theraphim de son 



20 



21 



pere. Et Jacob trompa Laban, I'Ara- 
meen, en ne rinforraant pas de sa fuite. 
II s'enfuit, lui et tout ce qui iui apparte- 
nait, et s'etant mis en route, ii traversa 
4e fleuve et se dirigea vers la montagne 
de Galaad. 

Le troisieme jour, on annonca a Laban 22 
que Jacob s'etait enfui. II prit avec lui 23 
ses freres et le poursuivit pendant sept 



avec moi. Vous savez vous-memes que 
j'ai servi votre pere de tout mon pouvoir; 

7 et votre pere s'est joue de moi, changeant 
dix fois mon salaire; mais Dieu ne lui a 
pas permis de me causer du prejudice, 

8 Quand il disait : Les betes tachetees se- 
ront ton salaire, toutes les brebis fai- 

XXXI, 8: Les bites rayies... des a&teaux 
raffs; LXX et Vulg., les bites blanch*: ... des 
agneaux blancs. 

19. Tkiraphim (Vulg., idoles) : probablement 
des divinites domestiques a forme humainc et 



24 



et il lui dit : " Garde-toi de rien dire a 
Jacob ni en bien ni en mal. Laban attei- 25 
gnit done Jacob. — Jacob avait dressfc 
sa tente sur la montagne, et Laban avait 
aussi dresse la sienne avec ses freres sur 
la montagne de Galaad. I 

Laban dit a Jacob : " Qu'as-tu fait, de 26 



de dimensions varices, analogues aux Penates 
des Romains ou aux gen ies protecleurs dont ou 
a trouve les images grossieres sous le seuil des 
portes des palais assyriens. 
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Chap. XXXI, 55. 



te derober et d'emmener mes filles comme 

27 des captives prises a la guerre? Pour- 

quoi as-tu pris secretement ia fuite et 

nvas-tu trompe, au lieu de nravcrtir, moi 

qui t'aurais accompagne joyeusement, 

avec des chants, au son du tabourin et 

^S de la harpe? Tu ne m'as pas laisse em- 

brasser mcs fils et raes filles I Vraiment 

29 tu as agi en insense. Ma main est assez 



ta maison; je t'ai servi quatorze ans pour 
tes deux filles et six ans pour ton betail, 
et tu as change mon.salaire dix fois. Si 42 
ie Dieu de mon pere, le Dieu d' Abraham 
et la Terreur dlsaac n'eut pas ete pour 
moi, tu m'aurais maintenant laisse partir 
a vide. Dieu a vu ma souffrance etle tra- 
vail de mes mains, et cette nuit il a juge 
wire nous." Laban repondit et dit a J a- 43 



forte pour vous faire du mal; mais le , cob. "Ces filles sont mes filles, ces en- 
Dieu de votre pere m'a parle hier en di- i fants mes enfants, ces troupeaux mes 
sant : Garde toide rien dire a Jacob ni | troupeaux, et tout ce que tu vois est a 
*o en bien ni en mal. Et maintenant tu es j moL Que ferais-je aujourd hui a mes 
J pard parce que tu languissais apres la filles, a dies et aux fils qu'elles out en- 
En de ton pere; mats, pourquoi as-tu I fantes? Maintenant done viens faisons 44 
derobe mes dieux?" alliance tot et mm et qu d y ait un te- 

-1 Jacob repondit et dit a Laban : " C'est mom entre moi et toi. 
J que j'avais de la crainte, en pensant que j AussUdi Jacob pnt une pierre et la 45 
«* pcutUtre tu m'enieverais tes filles. Quant | dressa pour monument Et il dit a ses 46 
J ~ Acelui chez qui tu trouveras tes dieux, | freres : « Amasses des pierres. lis pri- 
au'Ii perisse! En presence de nos freres, \ rent des pierres et en hrent un monceau, 
reconnais ce qui tappartient chez moi et et ils mangerent la sur le monceau. 
S^»l Or Jacob ignorait que Laban I'appela Yegar-Sahadutha et 47 
EltaeAtdtobL- Laban entra Jacob I'appda Galaad. Et Laban dit : 48 
dans la tente dc Jacob, dans la tente de " Ce monceau est temoin entre moi et toi 
L^rdans cette des deux servantes, et il i aujourd'hui. » C'est pourquoi on lui donna 
ne trouva rien. Puis il sortit de la tente j le nom de Galaad et aussi celui de 49 
de Lia et entra dans la tente de Rachel. Mitspa, parce queLaban avait dit : Que 
ci. «i Jehovah nous surveille moi et toi quand 

nous serons separes Tun de Tautre. Si tu 50 






34 Rachel avait pris les theraphim, les avait 
mis dans la selle du chameau et setait 



Sdessus Laban fouilla toute la \ maltraites mes filles et si tu prends d'au- 




36 



37 



drcsse entre moi et toi. Ce monceau est 52 
temoin et ce monument est temoin que je 
n'avanccrai pas vers toi au-dela de ce 

- - - vers 
ce mo- 



mais ne trouva pas les theraphim. 

Jacob sc mit en colcre et adressa des 
reproches a Laban, en disant : "Quel . 

est mon crime, quelle est ma faute, que | monceau, et que tu n avanceras pas 
tu t'acharnes apres moi? Quand tu as moi au ; dela de ce monceau et de ce 
fouille tout mon bagage, qu'as-tu trouve nument pour faire du mal. Que le Dieu 53 
Sdcm nSfon? q Produis-le ici d'Abraham, le Dieu de Nachoret le Dieu 
devant mes freres et tes freres, et qu'ils 



de leurs peres soient juges entre nous ! 

Et Jacob jura par la Terreur d' Isaac II 54 

offrit ensuite un sacrifice sur ia monta- 

u» tuc>i« u wm y~> — , - j gne, et il invita ses freres a un repas. lis 

pas mang$ les betters de ton troupeau. | mangerent done et passerent la nuit sur 

- ^> - ' la montagne. 

Le lendemain matin. Labr.n baisa ses 55 
fils et ses filles et les benit; ^uis il partit 
pour retourner dans sa maison. 



pas mange ies Deuere ue wu uuu^wu. 

39 Ce qui etait dechir£ par les bites sauvages, 
je ne te i'ai pas rapports ; c'est moi qui 
en ai support^ la perte. Tu me reclamais 
ce qui avait 6t& derobe de jour et ce qui 

40 avait et6 derobe de nuit Je vivais devort 
le jour par la chaleur, et la nuit par le 
froid, et mon sommeil fujrait de mcs 

41 yeux. Voila vingt ans que je suis dans 



47 Krew. «tc- Ces deux noms l*un amme'en, 
rautte Wbrcn {Galiti), signified e^galement 
MtncniH du timoignagt. 
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TROISIEME STADE DE LA VIE D'ISAAC. 
JACOB REVIENT EX CHAXAAN ET S'Y £TABLIT. 

to _ chap xxkii — Tacob rencontre ' bis et vin ^ Miers ' trente chameUes qui 15 
— CHAP - xxxil. jacoo renconve , allaitaient kurs tits quarante 

S* anges. II cwoie un message a Esau. ^^ ^ ^ tanreauXf ^ ^ esses et 
:><z tutte cvec uieu. dix dnQns R remit d ^ 5^^^ cha . l6 

32 Jacob poursuivit son chemin, et des que troupeau a part, et ii leur dit : 

2 anges de Dieu le rencontrerent. En les ** Passez devant moi, et laissez un inter- 
voyant, ildit : ** C'est le camp de Dieu ! " vaile entre chaque troupeau. Et il donna 1 7 
et il donna a ce lieu le nom de Maha- ordre au premier : "Quand Esau, mon 
naim. frere, te rencontrera et te demandera : 

3 Jacob envoya devant lui des messa- A qui es-tu, ou vas-tu, a qui appartient 
gers vers Esau, son frere, au pays de ce troupeau quiva devant toi? turepon- iS 

4 Selr, dans la campagne d'Edom. 11 leur dras : A ton serviteur Jacob ; e'est un 
donna cet ordre : "Voici ce que vous present qu'il envoie a mon seigneur, a 
direz a mon seigneur, a Esau : Ainsi Esau ;et voici que lui- meme vient derriere 
parle son serviteur Jacob : J'ai sejourne nous. " II donna le meme ordre au se- 
chez Laban et j'y suis reste jusqu'a ce cond, au troisieme et a tous ceux qui 

5 jour. J'ai des bceufs et des anes, des brc- suivaient lestroupeaux, en disant : **Vous 
bis, des scrviteurs et des servantes, et : parlerez ainsi a Esau quand vous le ren- 
j'en fais informer mon seigneur, pour | contrerez; vous direz : Voici que ton ser- 20 
trouver grace a tes yeux." j viteur Jacob vient aussi derriere nous. " 

6 Les messagers revinrent aupres de Car ii se disait : " Je I'apaiserai par ce 
Jacob en disant : "Nous sommes alles present qui va devant moi, et ensuite je 
vers ton frere Esau, et il vient a ta ren- i verrai sa face; peut-etre me fera-t-ii bon 

7 contreavecquatre cents hommes." Jacob ; accueiL" Le present passa devant lui, et 21 
eut une grande frayeur et fut dans Tan- j il resta cette nuit-ld dans le camp, 
goissa, II partagea en deux troupes les , II se leva dans la meme nuit, et ayant 22 
gens qui etaient avec lui, les brebis, les pris ses deux femmes, ses deux servan- 

8 boeufs et les chameaux, et il dit : " Si tes et ses onze enfants, il passa le.gue" du 
Esau rencontre Tune des troupes et la Jaboc. II les prit et leur m passer le tor- 23 
frappe, la troupe qui restera pourra ctre rent ; il fit aussi passer ce qui lui appar* 
sauvee." I tenait. 

9 Jacob dit : "Dieu de mon pere Abra- : Jacob resta seul; et un homme lutta 24 
ham, Dieu de mon pere Isaac, Jehovah, I avec lui jusqu'au lever del'aurore. Voyant 25 
qui m'avez dit : Rctoume en ton pays et qu'il ne pouvait le vaincre, il le toucha a 
au lieu de ta naissance, et je te ferai du < l'articulation de la hanche, et l'articula- 

10 bien : je suis trop petit pour toutes les ; tion de la hanche de Jacob se demit pen- 
graces et pour toute la fidelite dont vous | dant qu'il luttait avec lui. Et il (fit a 26 
avez use en vers votre serviteur; car j'ai Jacob : "Laisse-moi aller, car l'aurore 



passe ce Jourdain avec mon baton, et 
maintenant je suis devenu deux troupes. 
n Delivrez-moi, je vous prie, de la main de 
mon frere, de la main d'Esau ; car je 
crains qu'il ne vienne me frapper, la 

12 mere avec les enfants. Vous, pourtant^ 
vous avez dit : Je te ferai du bien et je 
rendrai ta posterity pareille au sable de 
la mer, si nombreux qu'on ne peut le 
compter." 

13 Jacob passa li cette nuit Et des biens 
qu'il avait acquis, il prit de quoi faire un 

14 present a Esau, son frere : deux cents 
chevres et vingt bones, deux cents bre- 



XXXII, 9. Mahanalm y c-a-d. deux camps t 
celui de Jacob et cetui des anges ou de Varm/e 
de Dieu. 

97. firailj c-a-d. Ditu combat^ oa mietix 



se leve." Jacob repondit : " Je ne te lais- 
serai point aller que tu ne m'aies benL" 
II lui dit^/fQuel est ton nom?" II repon- 27 
dit " Jadob." Et U dit : "Ton nom ne 28 
sera pas Jacoh, mais Israel, car tu as 
combattu avec Dfeu et avec les homines, 
et tu l'as empprteV' Jacob rinterrogea, 29 
en disant : "Fais-moi, je te prie, con- 
naitre ton nom.*' il dit : "Pouronoi de- 
mandes-tu quel est mon nom?'* Et il le 
benit la. Jacob nomma ce lieu Phanuel ; 30 
'* car, dit-il, j'ai vu Dieu face a face* et ma 
vie a €t*\ sauve." Et il vit le soleil se 31 
lever quandil eut passe Phanuel, maisil 

ctlui qui lutte avtc Dun; cette glorieuse deno- 
mination passera a la posterite, au peuple de 
l'alliance. 
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Chap. XXXII, 32. 



GENES E. 



Chap. XXXIV, 11. 



32 boitait de ia hanche. C'est pourquoi les ! 
" enfants d'Israel ne mangent point jusqu a 

ce jour le grand nerf qui est a i'articula- 
tion de la hanche, parce que Dieu avait ; 
louche l'articulation de la hanche de ; 

Jacob au grand nerf. 

1 

2 J — CHAP. XXXIII. — Reconciliation de j 

Jacob avec Esau. Son arrives en Cha- \ 

naan. I 

33 Jacob leva les yeux et apercut Esau j 
qui venait, ayant avec lui quatre cents 1 

hommes. Ayant dlstribue les enfants par 
^roupes aupres de Lia, aupres de Rachel j 

2 et aupres des deux servantes, il placa 
* on tele les servantes avec leurs enfants, | 

puis Lia avec ses enfants, et enfin Ra- 

3 chel avec Joseph. Lui-meme passa de- 1 
vant eux, et il se courba vers la terre , 
sept fois, jusqu'a ce qu'il fut proche de ' 

4 son frere Esau. Esau courut a sa ren- > 
contre, I'embrassa, se jeta a son cou et 
le baisa; et ils pleurerent. 

5 Puis, levant les yeux, Esau vit les 
femmes et les enfants, et il dit : " Qui 
sont ceux que tu as la? " Jacob repon- 
dit : " Ce sont les enfants que Dieu a 

6 accordes a ton serviteur." Les servantes 
s'approcherent, elles et leurs enfants, et 

7 se prosternerent Lia et ses enfants s'ap- 
procherent aussi, et ils se prosternerent; . 
ensuite s'approcherent Joseph et Rachel, ' 

S et ils se prosternerent Et Esau dit : I 
"Que veux-tu faire avec toute cette = 
troupe que j'ai rencontree? " — " C'est, 1 
repondit Jacob, pour trouver grace de- j 

9 vant mon seigneur." Esau dit : " Je | 
suis dans i'abondance, mon frere; garde 

10 ce qui est a toi." — " Non, je te prie, 
repondit Jacob, si j'ai trouve grace a tes 
yeux, accepte mon present de ma main; 
car c'est pour cela que j'ai vu ta face 
comme on voit la face de Dieu, et tu m'as 

11 accueilli favorablemint Accepte done 
mon offirande qui fa &6 amenee, car 
Dieu m'a accords sa faveur et je ne man- 
que de lien." II ie pressa si bien qu'Esau 

t2 acccpta. Esafi dit : " Partons, mettons- 
nous en route; je marcherai devant toi." 

1 3 Jacob repondit : " Mon seigneur sait que 
les enfants sont delicats; et je suis charge 
de brebis et de vaches qui allaitent; si on 
les pressait un seul jour, tout le troupeau 

14 perirait Que mon seigneur prenne les 
devants sur son senriteur, et moi je aui- 
vrai doucement, au pas du troupeau qui 
marche devant moi, et an pas des en- 



fants, jusqu'a ce que j 'arrive chez mon 
seigneur a Seir. ' Esau dit : " Permets 15 
du moins que je laisse aupres de toi une 
partie des gens qui sont avec moi." Ja- 
cob repondit : " Pourquoi cela? Que je 
trouve grace aux yeux de mon seigneur." 
Et Esau retourna ce jour-la a Seir. 16 

Jacob partit pour Socoth, et A se cons- 17 
truisit une maison. U fit aussi des caba- 
nes pour ses troupeaux; c'est pourquoi 
on a appele ce lieu Socoth. 

A son retour de Paddan-Aram, Jacob 18 
arriva heureusement a la ville de Si- 
chem, au pavs de Chanaan, et il carapa 
devant la ville. 11 acheta des tils de He- 19 
mor, pere de Sichem, pour cent kesitas, 
la piece de terre ou il avait dresse sa 
tente, et avant eleve la un autel, il Tap- 20 
pela route! du Dieu fort, du Dieu d'Is- 
rael. 



y — chap. XXXIV. — Outrage fait a 
pina. — Vengeance de Simeon et de 
Levi. 

Dina, la fille que Lia avait enfantee 34 
a Jacob, sortit pour voir les filles du 
pavs. Sichem, tils de Hemor, ie Heveen, 2 
prince du pays, r ayant apercue, Tenle- 
va, coucha avec ellc et lui fit violence. 
Son ame s'attacha a Dina, fille de Jacob; 3 
il aima la jeune fille et lui adressa de 
tendres paroles. Et Sichem dit a He- 4 
mor, son pere : " Prends-moi cette jgme 
fille pour femme." Or Jacob apprit qu'il 5 
avait outrage Dina, sa fille; mais, comme 
ses fils etaient aux champs avec son trou- 
peau, il garda le silence jusqu'a leur re- 

retour. v 

Hemor, pere de Sichem, sortit pour 6 
parler a Jacob. Or les fils de Jacob 7 
etaient revenus des champs quand ils 
apprirent la chose; ces hommes en furent 
outres parce que Sichem avait comrais 
une iniamie contre Israel, en couchant 
avec la fille de Jacob, ce qui ne devait 
pas se faire. Hemor leur parla ainsi : 8 
44 L'ame de Sichem, mon fils, sest atta- 
ched a votre fille; donnez-la-lui pour 
femme, je vous prie. Alliez-vous avec 9 
nous; vous nous donnerez vos filles, et 
vous prendrez pour vous les notres. 
Vous habiterez chez nous, et le pays sera 10 
a votre disposition ]^our vous y etablir, 
y trafiquer et y acquerir des propri&eV' 
Sichem dit au pere et aux freres de n 
Dina : " Que je trouve grace a vos yeux, 
et je donnerai ce que vous me dircz. 



XXXIII. 19. Kisiia : ce mot designe un cer- 
tain poids d'argent, dont la valeur certaine n est 
pa* connue. Les anciens (LXX, Vulg., etc) 
traduisent cent agneesux. 



to. 11 y a en h*br. El EMU Isrmil, que I on 
peut aussi traduire, Die* (litt. U Fori) est U 
Dieu d'ltratl. Vulg.. t'tinvoqua sur cet autel 
U Dieu iris/ert flsrmiL 
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Chap. XXXIV, 12. 



GENESE. 



Chap. XXXV, 14. 
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12 Exigez de moi un fort prix d'achat et de I boeufe et leurs anes, ce qui etait dans la 
grands presents, et ce que vous me di- j ville et ce qui etait dans les champs. lis 2 
rez, je le donnerai; mais donnez-moi la | emmenerent comme butin tous leurs 
jeune fille pour femme." j biens, leurs enfants et leurs femmes, et 

13 Les fils de Jacob, usant de ruse, firent ! tout ce qui se trouvait dans les mai- 
une reponse fallacieuse a Sichem et a sons. 
Hemor, son pere, parce que Sichem avait 1 Alors Jacob dit a Simeon et a Levi : 

14 deshonore Dina, leur sceur; ils leur di- " Vous avez trouble ma vie en me ren- 
rent : " C'est une chose que nous ne pou- dant odieux aux habitants de ce pays, 
vons pas faire que de donner notre soeur aux Chananeens et aux Pherezeens* Je 
a un homme non circoncis, car ce serait n'ai avec moi que peu de gens; ils s'as- 

15 un opprobre pour nous. Nous ne con- sembleront contre moi et me tueront, et 
sentirons a votre desir qua la condition je serait detruit, moi et ma maison." lis 
que vous deveniez comme nous, et que repondirent : " Faut-il que notre soeur 
tout male parmi vous soit circoncis. soit traitee comme une prostituee?" 

16 Ainsi nous vous donnerons nos filles, et 
nous prendrons pour nors les votres; 
nous habiterons chez vous et nous for- 

1 7 merons un seul peu pie. Mais si vous ne 
consentez pas a vous circoncire, nous 

reprendrons notre fille et nous nous en ! autel au Dieu qui test apparu quand tu 
irons." ! fuyaisdevant Esau, ton frere." Jacobdita 

18 Leurs paroles plurent a Hemor et a I sa famille et a tous ceux qui etaient avec 
to Sichem, fils de Hemor; et le jeune horn- : lui : " Otez les dieux etrangers qui sont 

*' . _ _»_ * r • i_ _i *1 I «... __:1 1.-*.. An • ^«.». •miwRa'* its-tun <*f rtlt***« 
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u 



40 — chap. xxxv. — Retour de. Jacob 
a Bethel. Mart a" Isaac. 

Dieu dit a Jacob : *' Leve-toi, monte 35 
a Bethel et demeures-v, et dresse Id un 



1 
j 




20 de son pere. Hemor et Sichem, son fils, 
se rendirent done a la porte de la ville, 
et ils parlerent aux honimes de leur ville, 

21 en disant : " Ces gens-la sont des hom- 
ines pacifiqucs au milieu de nous; qu'ils 
s'etablissent dans le pays et qu'ils y tra- 
fiquent; le pays a droite et a gauche est 
assez vaste pour eux. Nous prendrons 
leurs filles pour femmes, et nous leur 

22 donnerons nos filles. Mais ces hommes 
ne consentiront d habiter avec nous pour 
devenir un m&ne peuple qu'a une condi- 
tion, c'est que tout male parmi nous soit 
circoncis, comme ils le sont eux-memes. 

23 Leurs troupeaux et leurs biens et toutes 
leurs betes de somme ne seront-ils pas d 
nous? Seulement il faut que nous con- 
sentions d leur demande et qu'ils s'eta- 

24 blissent chez nous/' Tous ceux qui sor- 
taient par la porte de la ville ecouterent 
Hemor et Sichem, son fils, et tout male 
fut circoncis, tout homme sortant par la 
porte de la ville. 

Le troisieme jour, Icrsqu'ils 6taient 
sooffrants, deux fils de Jacob, Simeon et 
L6vi, freres de Dina, prirent chacun leur 
6pee, se jeterent sans crainte sur la ville 

26 et tuerent tons les mdles. lis passerent 
aussi au fil de !'epee Hemor et Sichem 
son fils; et ayant enleve' Drna de la mai- 

27 son de Sichem, ils sortirent Les fils de 



serai un autel au Dieu qui m'a exauce 
au jour de mon angoisse, et qui a eti 
avec moi dans le voyage que j'ai fait" 
Et ils donnerent a Jacob tous les dieux 4 
etrangers qui etaient entre leurs mains 
et les boucles qu'ils avaienjt aux oreilles, 
et Jacob les enfouit sous le chene qui est 
a Sichem. lis partirent, et la terreur de 5 
Dieu se rSpandit sur les villes d'aientour, 
et on ne poursuivit pas les fils de Jacob. 
Jacob, avec tous les gens qui etaient avec 6 
lui, arriva d Luz, au pays de Chanaan ; 
c'est Bethel. Ii y bdtit un autel, et il 7 
appela ce lieu El-B&hel, car c'est la que 
Dieu lui e"tait apparu lorsqu'il fuyait de- 
vant son frere. 

Alors mourut D£bora, nourrice de 
Rebecca, et elle fut enterree au-dessous 
de Bethel, au pied du chene auquel on 
donna le nom de Chene des plenrs. 

Dieu apparut encore d Jacob apres 
son retour de Paddan-Aram, et il le W- 
nit Dieu lui dit: " Ton nom est Jacob; 
tu ne seras plus appcle* Jacob, mats Is- 
rael sera ton nom." Et il le nomma Is- 
rael. Dieu lui dit : " Je suis le Dieu 11 
tout-puissant Sots fecond et multiplie; 
U naftra de toi une nation et une assem- 
bled de nations, et de tes reins sortiront 
des rois. Le pays que j'ai donne k Ahra 
ham et d Isaac, je te le donnerai, et je le 
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Chap. XXXV, 15. GENESE. XXXVIf „. 

lui avait parte, Jacob dressa ur. monu- Core. Ce sont la les tils d'Esau m,i £i 

,■ ^^^TmTV 1 /'^ 1 ' 1 ^ na S uircnt au P^eC h ^ a T' qui *" 

3 7? n U , , ." J}. djnna k nora Esau prit ses femmes ses fils et <*s A 

deJBethel au hen ou D.eu lui avait filies, et Ltes les pe^nnS-de sam^ ' 

ve7aTph1aSToSX^ nt ?"?*• ^ * Chanaan ' et H 'cnXiftS 
\er a tpnrata lorsque Rachel enfanta, autre pays, loin de lacob son frere Car -r 

I7 et son accouchement fut penible. Pen- leurs biens etaient 2^onSe>abl« ? 

IS loome son ame s'en allait. - car elle Esau s'etablit danTla t montaUe Tse£ 8 

ctaitmourante.-ellelenommaBenoni: Esau est Edom monta S n e ™ !»r. 8 

19 mais son pere l'appela Benjamin. Ra- Voicilaposte'rited'Es-iu nfenp^Prf™, „ 

■* ™S ^fTS* eUe *? . en o terr ^ au che " dans la homage de ^r ' ^ ° m ' 9 

T l^ hrata ' qUl CSt d Bethl ^ m - J»- Void les noms des fiU d'Esau • Eli 10 
wob eleva un monument sur sa tombe: phaz, fils d'Ada, femme ^Esau R-iche 

3 t^;i , «- de - Lia , : ^ be , n - P rcm ^r-ne . math, femme d'Esau - vSci teTfita u. 
,, t 7 l . S '*^ L i V1 ' Jnda > Issachar ^Oolibama. filled' \na fille de slbeon 4 
24 et Zabu on. Fils de Rachel : Joseph et ■ femme d'Esau : elle enfanS ? E^fiM* 
2j Benjamin Fils de Bala, servante de has, Ihelon et Core Je ' 

SnM?T 2i j e .J Gad et Azen Ce dEsafi -Filsd'Eliphaz,premier-ned*EsaGT 

bama, femme d'Esau : le chef Jehus le 

5 C - CHAP, xxxvi. _ Esaii et Us f^w' - 11 ** JS, c }! ef Core - Ce "n* la *J 

EdomiUs. T chefe ™« d Oohbama, fille d'Ana et 

36 Void I'hUtoire d'Esau, qui est Edom. , ^^^i^^J^ " 
, Aa 7?" pnt *" fcmmes P*" 15 - les fil «« ' Edom. ' C ** 



J ct Oofflmai^ZrTi3iI I r" r ' aa P^ d Kdom - Les filsdeLotan 
^uouoama enfanta Jehus, Thelon et J furent Hori et Heman, et Thamna etait 










1 



vo * - 33 — 



Chap. XXXVI, 2, 



GENESE. 



Chap. XXXVII, 16. 



23 soeur de Lotan. Voici les fils de Sobai : 
Alvan, Manahat, Ebal, Sepho et Ouam. 

24 Voici les fils de Sebeon : Aja et Ana. 
C'est cet Ana qui trouva les sources 
chaudes dans le desert, en faisant paitre 

25 les anes de Sebeon, son pere. Voici 
les enfants d'Ana : Dison et Oolibama, 

26 fille d'Ana. Voici les fils de Dison : Ham- 

27 dan, Eseban, Jethram et Charan. — Voici 
les fils d'Eser : Balan, Zavan et Acan. 

2S Voici les fils de Disan : Hus et Aram. 

29 Voici les chefs des Horreens : Le chef 
Lotan, le chef Sobal, le chef Sebeon, le 

30 chef Ana, le chef Dison, le chef Eser, le 
chef Disan. Ce sont la les chefs des Hor- 
reens, chacun de leurs chefs au pays de 
Seir. 

31 Voici les rois qui ont regne dans le 
pays d'Edom, avant qu'un roi regnat sur 

32 les enfants d'lsrael : Bela, fils de Beor, 
regna en Edom, et le nom de sa ville etait 

33 Denaba. Bela mourut, et a sa place re- 

34 gna Jobab, fils de Zara, de Bosra. Jobab 
mourut, et a sa place regna Husam, du 



pays des Themanites. Husam mourut, et 35 
a sa place regna Adad, fils de Badad, 
qui ddfit Madian dans les champs de 
Moab ; le nom de sa ville etait Avith. 
Hadad mourut, et a sa place regna 36 
Semla, de Masreca. Semla mourut, et a 37 
sa place regna Saul, de Rohoboth sur le 
fleuve. Saul mourut, et a sa place regna $$ 
Balanan, fils d'Achor. Balanan, fils 39 
d'Achor, mourut, et a sa place regna 
Hadar; le nom de sa ville etait Phau, et 
le nom de sa femme Mectabel, fille de 
Mezaab. 

Voici les noms des chefs issus d'Esaii, 40 
chacun selon sa tribu et son territoire : 
Le chef de Thamna, le chef d'AIva, le 
chef de Jetheth, le chef d'Oolibama, 41 
le chef d'Ela, le chef de Phinon, le 42 
chef de Cencz, le chef de Theman, 
le chef de Mabsar, le chef de Mag- 43 
diel, le chef d'Hiram. Ce sont la les 
che£s d'Edom, selon leurs demeures dans 
le pays quils occupent. Cest la Esau, 
pere d'Edom. 



Ill* PERIODE. — JACOB ET SES FILS JUSQU'A LEUR ETABLIS- 

SEMENT EN EGYPTE [XXXVII — L-] 

COMMENCEMENTS DE L'HISTOIRE DE JOSEPH. 



10 — chap, xxxvii. — Joseph vcndu J 
par ses freres. | 

37 Jacob s'etablit dans le pays ou son ; 
pere avait sejourne, dans le pays de 
Chanaan. 

2 Voici rhistoire de Jacob. 

Joseph, age de jjLc.-sept ans, faisait 
paitre les brebis avec ses Freres ; comme 
il etait encore jeune, il se trouvait avec 
les tils de Bala et avec les fils de Zelpha, 
femmes de son pere; et Joseph rapporta 
a leur pere de mauvais bruits qui cou- 

3 raicnt sur leur compte. Or Israel aimait 
Joseph plus que tous ses autres fils, parce 
que c'6tait un fils de sa vieillesse, et il 

4 lui fit une robe tongue. Ses freres, voyant 
que leur pere raimait plus qu'eux tous, 
le prirent en haine, et ils ne pouvaient 
plus lui parler amicalement. 

5 Joseph eut un songe, et il le raconta a 
ses freres, qui le hairent encore davan- 

6 tage. II leur dit : " Ecoutez, je vous prie, 

7 le songe que j*ai eu : Nous etions a lier 
des gerbes au milieu des champs; et voici 
que ma gerbe s'est levee et s'est tenue 
aebout, et vos gerbes Tont entouree et se 

8 sont prosterneesdevantelle." Ses freres 
lui dirent : "Est-ce que tu regneras 
sur nous, et serous-nous sous ta domi- 

' nation?" Et ils le hairent encore davan- 



tage pour ses songes et pour ses paroles. 

11 eut encore un autre songe, qu'il ra- 9 
conta de mbtie a ses freres/ II dit : u J'ai 
eu encore un songe : le soleil, la lune et 
onze etoiles se prostermient devant moi. " 
II le raconta a son pere et a ses freres, et 10 
son pere le reprimanda, en disant : ** Que 
signifie ce songe que tu as eu ? Faudra-t-il 
que nous vemons, moi, ta mere et tes 
freres, nous prbstemer en terrc devant 
toi? " Et ses freres furent jaloux de lui, 1 1 
mais son pere conservait la chose dans 
son cjmr. 

Les freres de Joseph allerent paitre les 12 




„tfoupeai _. , rf 

voie vers eax." II rtpondit : "Me voici." 
Et Israel lui dit : "Va done, et vois si 14 
tes freres vont bien et si le troupeau est 
en bon 6tat, et tu m'en apporteras des 
nouvelles." Et il Tenvoya de la vallee 
d' Hebron, et Joseph alia a Sichem. Un 15 
homme Tayant rencontri errant dans la 
campagne, le questionna, en disant : 
*'Que cherches-tu? ,, II repondit : "Je 16 
cherche mes freres; indique-moi,. je te 
prie, ott ils font paitre leur troupeau. 

39. Hadar (I Par. i, 50, la Pcschito ct ie Uxtc 
samaritain lisent Htidad). 
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17 Et Thomme dit : "lis sont partis d'ici; 
car je les ai entendus dire : Allons a 
Dothaln." Joseph alia a la recherche de 
ses freres, et il les trouva a Dothaln. 

iS lis I'apercurent de loin, et avant qu'U 
tut pres d'eux, Us comploterent de le 

19 faire mourir. lis se dirent Tun a Tautre : 
"Voici Thomme aux songes;c'est bien 

20 lui qui arrive. Venez done, tuons-le et 
jetons-le dans une de ces citernes, et nous 
Jirons qu'une bete feroce l'a devore; 
nous verrons ce qui en sera de ses son- 

2i gesl" Ruben entendit ces paroles, et 
pour le delivrer dt leurs mains, il dit : 

22 " Ne le frappons pas a mort. " II ajouta : 
"Ne versez pas le sang; jetez-le dans 
cette citerne qui est dans le desert, et ne 
portez pas la main sur lui." — Son des- 
sein etait de le delivrer de leurs mains, 
pour le faire retourner vers son pere. — 

23 Lorsque Joseph arnva aupres de ses fre- 
res, ils le depouillerent de sa robe, de la 

24 robelonguequ'ilportait; et l'ayant pris, 
ils le jeterent dans la citerne. Cette ci- 

25 terne etait vide et sans eau. Puis ils s J as- 
sirent pour manger. 

Levant les yeux, ils apercurent une 
caravane d' lsmaelites venant de Galaad; 
leurs chameaux etaient charges d'astra- 
gale, de baume et de ladanum, qu'ils 

26 transportaient en Egypte. Alors Juda 
dit a ses freres : " yue gagnerons-nous 
a tuer notre frere et a cacher son sang? 

27 Allons le vendre aux lsmaelites et ne 
portons pas la main sur lui; car il est 
notre frere, notre chair. " Ses freres 

28 recouterent, et quand les marchands 
madianites passerent, ils tirerent Joseph 
et le firent remonter de la citerne, et ils 
le vendirent pour vingt pieces d'argent 
aux lsmaelites, qui I'emmenerent en 
Egypte. 

29 Ruben revint a la citerne, et voici que 

30 Joseph n'etait plus dedans. II dechira 
ses vetements, et etant retourne vers ses 
freres, il dit : "L'enfant a disparu, et 

31 moi, ou irai-je?" Ils prirent alors la robe 
de Joseph, et ayant tue un bouc, ils la 

32- plongerent dans le sang. Et ils envoye- 
rent a leur pere la longue robe, en lui 
faisant dire : ** Voila ce que nous avons 
trouve ; reconnais si e'est la robe de ton 

33 fils ou non. " Jacob la reconnut et dit : 

XXXVI 1 ,26. A stragaU* lagomme adragante. 
Vulg., aromaUs en genlraL 

1$. Au sejonrdts worts, hebr. schtol, e'esc- 
&-dire enfoncement % lieu sou terrain (Vulgate 
inftrnum\ ou vont les Ames &e*parees des corps, 
et distinct du tombeau, puisque, dans la pen- 
see de Jacob, le corps de Joseph dechire" par les 
bStes nesaurait e*tre depose dans le tombeau 
de famille. 



fc * Cest la robe tie mon fils ! Une bete fe- 
roce Ta devore ! Joseph a ete mis en pie- 
ces 1" Et il dechira ses vetements, mitun 34 
sac sur ses reins et fit le deuil de son fits 
pendant longtemps. Tous ses fils et tou- 35 
tes ses lilies vuirent pour le consoler; 
mais il refuse d'etre console ; il disait : 
" Je descendroi d?ns le deuil vers iron 
fils au sejour des mores." Et sea pere le 
pleura. 

Les Madiauites le vendirent sn Egypte 36 
a Putiphar, ofiicier de Pharaon, chef des 
gardes. 

2° — chap, xxxvm. — La famille 

dejuda* 

En ce temps-la Juda, s'eloignant de 38 
ses freres, des^endit et arriva jusquau- 
pres d'un humme d'Odollam, nomme 
Hiras. Li, Juda vit la fille d'un Chana- 2 
neen, nomme Sue, et il la prit pour 
Jem me et alia vers elle. EUe concut et 3 
enfanta un fils, et il le nomma Her. 
Elle concut encore et enfanta un fils, et 4 
elle le nomma Onan. Elle concut de nou- 5 
veau et enfanta un fils, et elle le nomma 
Sela. Judas etait a Achzib quand elle le 
mit au monde. 

Juda prit pour Her, son premier-ne, 6 
une femme nommee Thamar. Her, pre- 7 
mter-ne de Juda, fut mechant aux yeux 
de Jehovah et Jehovah le tit mourir. 
Alors Juda dit a Onan : "Vavers la S 
femme de ton frere, remplis ton devoir 
de beau-frere et suscite une posterite a • 
ton frere. " Mais Onan savait que cette 9 
posterite ne serait pas a lui, et lorsqu'il 
aliait vers la femme de son frere, il fai- 
sait en sorte de ne pas donner de poste- 
rite a son frere. Son action deplut au 10 
Seigneur, cnii le fit aussi mourir. Et u 
Juda dit a Thamar, sa belle-fiile : 
**Demeure comme veuve dans la maison 
de ton pere jusqu'a ce que Sela, mon fils, 
soit devenu grand." Car il se disait : " II 
ne faut pas que lui aussi ineure comme 
ses freres.' ' Thamar s'enalla etdemeura 
dans la maison de son pere. 

Apres beaucoup de jours, la fille de \z 
Sue, femme de Juda, mourut. Lorsque 
Juda eut fini son deuil, il monta vers 
ceux qui tondaient ses brebis a Thamna, 
lui et son ami Hiras, rOdollamite. On 13 

36. Put if far, tgypt. Petipkra^ c.-a-d. consa- 
CT^aPhra ou Ra, dieu-soleil, qu'on adoralt sur- 
tout a On (VUliopoiis). 

XXXVIII, 8. Remplis ton devoir de beau- 
frire : quand un horn roe mourait sans enfants, 
son frere Ipousait sa veuve, et 1'enfant ne" de 
cette union Itait regarde comme fils du premier 
mari. (Cf. Deut. xxv, 5 sv.) la loidtt Uvimt (du 
lat. ltvir y beau-frere). 
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en infonna Thamar, en disant : " Voici et son frere sortit." Quelle breche tu as 
ton beau-pere qui monte a Thamna pour faite ! dit la sage-femme ; la breche sort 

14 tondre seVbrebis." Alors elle ota ses sur toi ! " Et on le nomma Phares. En- 30 
vetements de veuve, se couvrit d'un voile, suite sortit son frere, qui avait a la main 
gainst enveloppee, elle s'assit a l'entree le til ecarlate; et on le nomma Zara. 
d'Enaim, sur le chemin de Thamna, car ^ o _ cH ^ p XXX1X- __ j ose pk, injuste- 
elle voyait que Sela etait devenu grand , •> mcnt ^^ par la Jem me de Puti- 

et qu'elle ne lui etait pas donnee pour , . m( * . n prhon 

15 femme. Juda, 1 avant vue, ipntpour; f ' ', - 
une femme de mauvaise vie; car elle! Joseph fut emmene en Egypte,et 39 

e dirigea Putij 
et dit : gard 

i^diaac-uiyt anti » tl ow,x. ^ar il igno- qui Vy 

rait que ce fut sa belle-fille. Elle dit : avec Joseph, qui faisait prosperer toutes 
"Que me donneras-tu pour venir vers choses ; il habitait dans la maison de son 

17 moi?" II repondit : «Jc t'enverrai un maitre, l'Egyptien. Son maitre yit que 
chevreau du troupeau." Elle dit : "A le Seigneur etait avec lui et iaisait reus- 
condition que tu me donnes un gage jus- sir entre ses mains tout ce qu il iaisait. 

18 qu'a ce que tu l'envoies. " II dit : " Quel Joseph trouva done grace a ses yeux et il 
-age dois-je te donner?" - "Ton an- fut employe a son service; son maitre 
new, dit-elle, ton cordon et ton baton Tetablit sur sa maison et lui donna 1 in- 
ane tu tiens a la main." 11 les lui donna ! tendance de tous ses biens. Des qu il 
et alia vers elle, et elle devint enceinte j l'eut ctabli sur sa maison et sur tous ses 

10 de lui. Puis, s'etant levee, elle s'en alia; ! biens, Jehovah benit la maison delEgyp. 
et elle ota son voile et reprit ses veto- i tien a cause de Joseph, et la benediction 

i A n t/,Ii.a».oW fit*- cur tmisi sp« mens, soit a 



tements de veuve. 

20 Juda envoy a le chevreau par son ami, 
rOdollamite, pour retirer le gage des 
mains de cette femme ; mais Hiras ne la 

21 Lrouva point. II interrogea les gens du 
lieu, en disant : " Ou est la prostituee qui 
se tcnait a Enaim au bord du chemin?" 
lis rSpondirent : " II n'y a point eu ici de 

22 prostituee." II revint'donc vers Juda et 
- dit : " Je ne i'ai point trouvee ; et meme 

les gensdu lieu ont dit : II n'y a point eu 

23 iddeprostituee." Judadit:Qu*elle garde 
son gage; il ne faut pas qu'on se moque 
de nous. J'ai bien envoye le chevreau 
promts* et tu ne Tas pas trouvee. " 

24 Environ trois mois apres, on vint dire 
a Juda : " Thamar, ta belle-fille, s'est 
prostituee, et meme la voila enceinte a la 
suite de ses prostitutions." Juda dit : 
"Faites-la sortir et qu'elle soit brulee." 

25 Comme on l'emmenait, elle envoya dire a 
son beau-pere : "C'estde 1'homme a qui 
ces objets appartiennent que je suis en- 
ceinte. Regarde bien, ajouta-t-clle, a qui 
sont cet anneau, ce cordon et ce baton." 

26 Juda les reconnut et dit : " Elle est plus 
juste que moi ; ctla est arrvvi parce que 
je ne rai pas donnee a Sela, mon fils." 
Et il ne la connut plus. 

Quand elle fut au moment d'enfanter, 
voici qu'il y avait deux jumeaux dans 
son seln. Pendant 1'accouchement, l'un 
d'eux etendit une main; la sage-femme 
la prit et y attacha un fil ecarlate, en 
_, disant ; "C'est celui-ci qui est sorti le 
29 premier." Mais Tenfant retira sa main, 

_ 36 - 
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de Jehovah fut sur tous ses biens, soit a 
la maison, soit aux champs. Et il aban- 6 
donna tous ses biens auxmainsde Joseph, 
ne s'informant plus de rien avec lui, si ce 
n'est des aliments qu'il prenait Or Jo- 
seph etait beau de corps et beau de 

figure. 

II arriva, apres ces choses, que la 7 
femme de son maitre jeta les yeux sur 
Joseph et lui dit : "Coucue avec moL" 
II rcfusa et dit a la femme de son maitre : 8 
4 ' Voici que mon maitre ne s'informe avec 
moi de rien dans la maison et qu'il a re- 
mis tous ses biens entre mes mains, II 9 
n'est pas plus grand que moi dans cette 
maison, et il ne ra'a rien interdit que toi, 
parce que tu es sa femme. Comment 
ferais-je un si grand mal et pecherais-jc 
contreDieu?" .Quoiqu'elleenparlattous 10 
les jours a Joseph, il ne consentit pas a 
coucher aupres d'elle ni a etre avec elle. 
Un jour qu'il etait entr6 dans la maison ii 
pour faire son service, sans qu'il y e(lt ft 
aucun des gens de la maison, dfe lesai- 1% 
sit par son vetement, en disant : "Con- 
che avec moL" Mais il lui laissa son x$- 
tement dans la main, et il s'enfuit hors 
de la maison. Quand elle vit qu'U lui 13 
avait laisse son vetement dans la main et 
qu'il s'etait enfui dehors, elle appela le$ 14 
gens de sa maison et leur parla en disant : 
* ' Voyez, il nous a amene un Hebreu pour 
folatrer avec nous. Cet homme est venn 
vers moi pour coucher avec moi, et j'ai 
appete a grands oris. Et quand il a en- 15 
tendu que j'elevais la voix et queje criais, 
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il a laisse son vehement a cote de moi et La coupe dePharaon etait dans ma main; r 1 

16 s'est enfui hors de la maison." Puis elle je pri-: des raisins, j'en pressai le jus 
posapresd'ellelevetementde Joseph jus- dans la coupe dePharaon et je mis la 

17 qu ? a ce que son maitre rentrat Et elle coupe dans sa main/' Joseph tui dit : 
lui adressa ces paroles : "Le serviteur j "Voici Tinterpretation du songe : les 
hebreu que tu nous as amene est venu ; trois branches sont trois jours. Encore 

iS vers moi pour folatrer avec moL Et ! trois jours, et Pharaon relevera ta tete et 
comme j'ai eleve la voix et jete des cris, te retablira dans ta charge, et tu msttras 
il a laisse son vetement a cote de moi et ; la coupe de Pharaon dans sa main, selon 

19 s'est enfui dehors." Quand le maitre de ! l'office que tu remplissais lorsque tu etais 
Joseph eut entendu les paroles de sa j son echanson. Si tu te souviens de moi 
femme, qui lui disait : ' ' Voila ce que m'a quand le bonheur te sera rendu, et si tu 
fait ton serviteur," sa colere s'enflamma. j daignes user de bonte a mon egard, parle 

20 II prit Joseph et le mit dans la prison ; de moi a Pharaon, et fais-moi sortir de 
c'etait le lieu ou etaient detenus les prison- cette maison. Car c'est par un rapt que 1 5 
niers du roi. Et Joseph fut la en prison, j'ai ete enleve du pays des Hebreux, et 
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Le Seigneur fut avec Joseph : il eten- 1 ici meme je n ? ai rien fait pour qu'on 
lit sur lui sa bonte, et lui concilia la fa- j m'ait mis dans cette prison. 



22 veur du chef de la prison. Etlechefde! Le chef des panetiers, voyant que 16 
la prison placa sous sa surveillance tous j Joseph avait donne une interpretation 
les prisonniers qui etaient dans la pri- ! favorable, lui dit : " Moi aussi, dans mon 
son, et tout ce qui s'y faisait se faisait I songe, j'avais sur la tete trois corbeilles 
par lui. Le chef de la prison ne regar- ■ de pain blanc. Dans la corbeille dedes- 17 
dait a rien de tout ce que Joseph avait en ! sus se trouvait toutes sortes de patisse- 
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mains, parce que le Seigneur etait avec 
lui et faisait reussir tout ce qu'il faisait. 

4 J — CHAP. XL. — Songes des prison, 
/tiers et ieur interpretation par Joseph* 

4 Apres ces choses, il arriva que l'echan- 

son et le panetier du roi d'Egypte 

otFenserent leur maitre, le roi d'Egypte. 

2 Pharaon fut irrite contre ses deux* otfi- 
ciers, contre le chef des echansons et le 

3 chef des panetiers ; et il les fit enfermer 
chez le chef des gardes, dans la prison, 

4 dans le lieu ou Joseph etait enferme. Le 
chef des gardes placa Joseph aupres 
d'eux, et il les servait; et ils furent un 
certain temps en prison. 

L'echanson et le panetier du roi 
d'Egypte, qui etaient enfermes dans la 
prison, eurent tous deux un songe dans 
la meme nuit, chacun le sien, ayant une 

6 signification ditferente. Joseph etant venu 
le matin vers eux, vit qu'ils etaient tristes. 

7 II interrogea done les officiers qui etaient 
avec lui en prison dans la maison de son 
maitre, et leur dit : ** Pourquoi avez-vous 

8 le visage triste aujounfhui?" Ils lui re- 
pondirent : **Nous avons eu un songe, 
et il n'y a personne ici pour Texpliquer/' 
— ** N*est-ce pas a Dieu, dit Joseph, 
qu'apparticnnentles interpretations? Ra- 
contez-moi^ ie vous prie, votre song?. " 

9 Le chef des ^chansons raconta d Jo- 
seph le songe qu'il avait eu, en disant : 
t4 Dans mon songe, un cep 6tait devant 

10 moi, et ce cep avait trois branches ; il 
poussa des bourgeons, la fleur sortit et 
ses grappes donnerent des raisins murs. 
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ries pour Pharaon, et les oiseaux les man 
geaient dans la corbeille qui etait sur ma 
tete. " Joseph repondit : *' Voici l'inter- 18 
pretation du songe : les trois corbeilles 
sont trois jours. Encore trois jours, et 19 
Pharaon enlevera ta tete de dessus toi et 
te ncn lira a un bois, et les oiseaux devo- 
reront ta chair de dessus toi." 

Le troisieme jour, qui etait le jour de sa 20 
naissance, Pharaon donna un festin a tous 
ses serviteurs ; et il eleva la tete du chef 
des echansons et la tete du chef des pane- 
tiers : il retablit dans son office le chef des 21 
echansons, qui mit la coupe dans la main 
dePharaon; etiifit pendrelechefdespa- 22 
nctiers, selon 1' interpretation que* Joseph 
leur avait donne. Mais le chef cles echan 
sons ne parla pas de Joseph, et L'oublia. 

5 — chap. XLI. — Songes de Pharaon 
et iteration de Joseph. 

Deux ans s'etant ecoules, Pharaon 41 
eut un songe : il se tenait pres du fleuve, 
et voici que montaient du fleuve sept va- 2 
ches belles a voir et fort grasses, et dies 
se mirent a paitre dans la verdure du 
rivage. Et voici qu'apres clles montaient 
du fleuve sept autres vaches, laides a 
voir et fort maigres, et elles vinrent se 
mettre i c6te des vaches qui etaient sur 
le bord dii fleuve. Et les vaches laides et 
maigres devorerent les sept vaches belles 
et grasses. Alors Pharaon s'eveilla. 



XLI, x. Le Jftnvc, dans le texte ywr t mot 
(fgyut., en cooieyere, daxis Us inscriptions anr: 
le Nil. 
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5 II se rendormit, et il eut un second 
songe, Sept epis s'elevaient d'une meme 

6 tige, gras et beaux. Et sept epis maigres 
et brules par le vent d'orient poussaient 

7 apres ceux-la. Et les epis maigres en- 
gloutirent les epis gras et pleins. Alors 
Pharaon s'eveilla; c'etait un songe. 

8 Le matin, Pharaon eut Tesprit agite, 
et il fit appeler tous les scribes et tous 
les sages d'Egypte. II leur raconta ses 
songes, mais aucun d'eux ne put les lui 

9 expliquer. Alors le chef des echansons, 
prenant la parole dit a Pharaon : *'Je 
vais rappeler aujourd'hui mes fautes. 

10 Pharaon etait irrite contre ses serviteurs, 
et il m'avait mis en prison dans la mai- 
son du chef des gardes, moi et le chef 

11 des panetiers. Nous eumes un songe 
dans la meme nuit, moi et lui, chacun le 

12 sien, ayant sa propre signification. II 
y avait la avec nous un jeune Hebreu, 
serviteur du chef des gardes. Nous lui ra- 
contames nos songes, et il nous en donna 
Interpretation; a chacun il interpreta le 

13 sien, et leschoses se passerent comme il 
avait interprets : moi, Pharaon me rtita- 
blit dans mon poste, et lui, on le pendit." 

14 Aussitdt Pharaon envoya appeler Jo- 
seph, et on le fit sortir en hate de la pri- 
son, II se rasa, mit d'autres vetements et 

C5 se rendit vers Pharaon. Et Pharaon dit 
a Joseph : " J'ai eu un songe que personnc 
ne peut interpreter; et j'ai entendu dire de 
toi que, quand tuentendsun songe, tu l'in- 

16 terpretes. " Joseph repondit a Pharaon: 
"Ce n'est pas moi, e'est Dieu qui don- 
nera une reponse favorable a Pharaon. " 

17 Pharaon dit alors a Joseph : "Dans 
mon songe, je me tenais sur le bord du 

18 fleuve, et voici que montaient du tleuve 
sept vaches grasses et de belle appa- 
rency et elles se mirent a paitre dans la 

19 verdure durivage. Apres elles montaient 
sept autres vaches, chetives, laides et 
decharnees; je n'en ai point vu de pareil- 
les'en laideurdans toutle pays d'Egypte. 

20 Les vaches chetives et laides devorerent 
les sept premieres, les vaches grasses; 

21 celles-ci entrerent dans leur ventre, sans 
qu'il parut qu'elles y fussent entrees; 
leur aspect etait aussilaid qu'auparavant 

22 Et je m'evtillai. Je vis encore en songe 
sept epis qui s'elevaient sur une meme 

23 tige, pleins et beaux; puis sept epis che- 
tifs, maigres et brules par le vent d'orient, 

24 qui poussaient apres ceux-la. Et les epis 
maigres engloutirent les sept beaux epis. 

43 A genotix! hAr. dbrek, nom ^gypt. auquel 
Brugsch donne ce sens* On pourrait aassi tra- 
duire avec Lieblein : A gauche ' cri que jet. *rt 
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J'ai raconte cela aux scribes, et aucun 
d^eux ne me Texplique." 

Joseph dit a Pharaon : "Le songe de 25 
Pharaon est un ; Dieu a fait connaitre a 
Pharaon ce qu'il va faire. Les sept belles 26 
vaches sont sept annees, et les sept beaux 
epis sont sept annees, e'est un seul songe. 
Les sept vaches chetives et laides qui 27 
montaient apres elles sont sept annees, 
et les sept epis vides, brules par le vent 
d'orient, seront sept annees de famine. 
Ainsi que je Tai dit a Pharaon, Dieu a 28 
fait voir a Pharaon ce qu'il va faire. 
Sept annees de grande abondance vont 29 
venir dans tout le pays d'Egypte. Sept 30 
annees de famine viendront ensuite, qui 
feront oublier toute cette abondance dans 
le pays d'Egypte, et la famine consu- 
mera le pays/ On ne s'apercevra plus de 31 
1'abondance qui aura ete dans le pays, 
tant sera grande la famine qui suivra. 
Et si le songe a cte reitere a Pharaon, 
e'est que la chose est decidee de la part 
de Dieu, et que Dieu se hatera de l'exe- 
cuter. Main tenant que Pharaon trouve n 
un homme intelligent et sage, et qu'il 
Tetablisse sur le pays d'Egypte. Que 54 
Pharaon etablisse en outre des intendants 
sur le pavs, pour lever un cinquieme des 
rccoltes d(u pavs d'Egypte pendant les 
annees d'abondance. Qu'ils rassemblent 35 
tout le produit ainsi leve des bonnes an- 
nees qui viennent; qu'ils fassent des amas 
de ble a la disposition de Pharaon, comme 
provisions dans les villes, et qu'ils les 
conservent. Ces provisions seront pour 36 
le pays une reserve pour les sept annees de 
famine qui arriveront au pays d'Egypte, 
et le pays ne perira pas par la famine. " 

Ces paroles plurent a Pharaon et a 37 
tous ses serviteurs. Et Pharaon dit a 38 
ses serviteurs : **Pourrions-nous trouver 
un homme pareil a celui-ci, ayant en lui 
Tesprit de Dieu?" Puis il dit a Joseph : 39 
"Puisque Dieu t'a fait connaitre toutes 
ces choses, il n'y a personnc qui soit 
aussi intelligent que toL C'est toi qui 40 
gouvemeras ma maison, et tout mon peu- 
ple obeira a ta bouche ; par le trone sett- 
lement je serai plus grand que toi." II 41 
ajouta : "Voici que je t'etablis sur tout 
le pays d'Egypte." Et Pharaon 6ta son 42 
anneau de sa* main et le mit a la main de 
Joseph, et il le fit revetir d'habits de fin 
fin et lui mit au cou un collier d'or. It 43 
le fit monter sur le second de ses chars, 
et un heraut cria devantlui : " A ge- 



encore (en arabe : Shimclak) les coureurs de- 
vant la voiture des grands peraonnages. 
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noux!" C J est ainsi qu'il fut etabli sur 

44 tout le pays d'Egypte. Et Pharaon dit 
a Joseph : " Je suis Pharaon, et sans toi 
nul ne levera la main ni le pied dans tout 
le pays d'Egypte." 

45 Pharaon nomma Joseph Tsaphnath- 
Paneach, et il lui donna pour femme 
Aseneth, fille de Putiphar, pretre d'On. 
Et Joseph partit pour visiter le pays 

46 d'Egypte. II etait age de trente ans lors- 
qu'il se presenta devant Pharaon, roi 
d'Egypte; et il quitta Pharaon pour par- 
eourir tout le pays d'Egypte. 

47 La terre rapporta a pleines mains 
pendant les sept annees d'abondance. 

4S Joseph rassembla tous les produits des 
sept bonnes annees qu'il y eut au pays 
^"Egypte* e * il fit des approvisionne- 
ments dans les villes, deposant dans 
rinterieur de chaque ville les pro- 

49 dtictions des champs d'alentour. Joseph 
amassa ainsi du ble comme le sable 
de la mer, en si grande quantity, qu'on 
cessa de compter, parce qu'il etait sans 
nombre. 

50 Avant qu'arrivat ]'nnnee de famine, il 
naquit a Joseph deux 51s, que lui enfanta 



Aseneth, fille de Putiphar, pretre d'On. 
II donna au premier-ne le nom de 51 
Manasse, "car, '<#/.£", Dieu nra fait 
oublier toute ma peine et toute la maison 
de mon pere." II donna au second le 52 
nom d'Ephralm, "car, dit-il, Dieu m'a 
fait fructifier dans le pays de mon afflic- 
tion. " 

Les sept annees d'abondance qu'il y 53 
eut en Egypte etant achevees, les sept 54 
annees de famine commencerent a venir, 
comme Joseph Tavait annonce\ II y eut 
famine dans tous les pays, tandis qu'il y 
avaitdu pain dans tout fepays d'Egypte, 
Puis tout le pays d'Egypte fut aussi 55 
aflame, et le peuple cria a Pharaon pour 
avoir du pain. Et Pharaon dit a tous les 
Egyptiens : "Allez vers Joseph, faites 
ce qu'il vous dira. " La famine etant sur 56 
toute la face du pays, Joseph ouvrit 
lous les greniers qu'on y avait etablis 
et vendit du ble aux Egyptiens ; et la 
famine s'accrut dans le pays d'Egypte. 
De toute la terre on venait au pays 57 
d'Egypte pour acheter du bl£ aupres 
de Joseph, car la famine s'etait aggra- 
vee sur toute la terre. 



JOSEPH AVEC SES FRERES EN EGYPTE. 



i° — chap. xlii. — Premier voyage 
des fils de Jacob en Egypte. 

42 Jacob, voyant qu'il y avait du ble en 

Egypte, dit a ses fils : " Pourquoi etes- 

vous a vous regarder !es uns les autres? 

2 J'ai appris, ajouta-t-il, qu'il y a du ble 
en Egypte; descendez-y pour nous en 
acheter, afin que nous' vivions et que 

3 nous ne mourions point." Les freres de 
Joseph descendirent au nombre de dix 

4 pour acheter du ble en Egypte. Mais 
pour Benjamin, frere de Joseph, Jacob 
ne Tavait pas envoye" avec ses freres, car 
il s etait dit : " II est a craindre qu'il ne 

5 lui arrive malheur." Les fils d'lsraelvin- 
rent done pour acheter du ble, avec d'au- 
tres qui venaient aussi, car la famine 
etait au pays de Chanaan. 

6 Joseph 6tait le chef du pays, et e'est 
lui qui vendait le ble a tous les gens du 
pays. Les freres de Joseph 6tant arrives 
se prosternerent devant lui, la face con- 

7 tre terre. En voyant ses freres, Joseph 



8 



J les reconnut, mais il feignit d'etre un 
1 etranger pour eux, et leur parla avec 
rudesse, en disant : "D'ou venez-vous?" 
lis repondirent : " Du pays de Chanaan, 
pour acheter des vivres."' Joseph recon- 
; nut done ses freres, mais eux ne le re- 
connurent pas. 

Joseph se souvint alors des songes qu'il 9 

avait eus a leur sujet, et il leur dit : 

" Vous etes des espions; e'est pour recon- 

naitre les points faibles du pays que vous 

etes venus." lis lui repondirent : "Nen, 

I mon seigneur; tes serviteurs sont venus 

! pour acheter des vivres. Tous nous som- 

mes fils d'un meme pere ; nous sommes 

. d'honn&es gens ; tes serviteurs n'ont 

I jamais ete des espions." II leur dit : 

I "Point du tout; vous Stes venus recon- 

i naitre les endroits faibles du pays." lis 13 

repondirent, : "Nous, tes serviteurs, nous 

! sommes douze freres, fils d'un meme pere 

j au pays de Chanaan. Le plus jeune est 

! maintenant avec notre pere, et il y en a 

: un qui n'est plus." Joseph leur dit : "II 14 
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It 
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45. Tsa/hnatJk-P/tn/aek, nom tfgyptqui sigm- 
fie : celui qui approvistonne la vie, qui donne la 
nourriture de la vie. ( Vulg., smuvturdn mond*\ 
— Aseneth* c.-a-d. gut a&artitnt d Neith, la 
grande deesse de Sals, ou encore : demeure de 



den ma 1 tre de Joseph. — On % en e^ypt. Ait % 
siege principal du culte du soleil, ausst son nom 
sacr£ etait Pi-Ra % demeure du soleil; d'ou. le 
nom donne* plus tard par les Grecs a cette ville, 

-.,.,. „ . - j - ■ ■ #///V^/m .Mans la Basse-Eeypte, a rentree du 

-V«M. - Puttfikar <h*br. Pautithdra, c-a-d. i Delta. Comp. Jer. xliii, x 3 . 
consacrid Ra % le dieu-soleil), different de l'an- ! 
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je viens de vous le dire : Nous lui avons repondu : Nous sommes 3 
espions. Je vais done vous d'honn&es gens, nous 11' axons jamais ete 



JO 



21 



36 



en est comme 

15 vous etes des 
soumettre a une epreuve : par la vie de des espionsT Nous sommes douze freres, \z 
Pharaon! vous ne sortirez point d'ici que fils d ? un meme pere; Tun n'est plus, et le 

16 votre jeune frere ne soit venu. Envoy ez j ptusjeune est maintenant avec notre pere 
Tun de vous chercher votre frere, et vous, ' au pays de Chanaan. Et I'homme qui est 55 
restez prisonniers. Vos paroles seront le maitre du pays nous a dit : Void com- 
ainsi mises a Fepreuve, et Ton verra si ment je saurai que vous etes d'honnetes 

la verite est avec vous; sinon, par la vie gens : laissez aupres de.moi Tun de vos 

17 de Pharaon! vous etes des espions." Et \ freres; prenez de quoi subvenir au be- 
ll les fit mettre ensemble en prison pen- \ soin de vos families et partez ; et ame- 34 
dant trois jours. 1 nez-moi votre plus jeune frere. Je saurai 

18 Le troisieme jour, Joseph ieur dit : \ ainsi que vous netes pas des espions, 
"Faites ceci et vous vivrez : je crains • mais que vous etes d'honnetes gens. Je 

19 Dieu ! Si vous etes d'honnetes gens, que vous rendrai alors votre frere et vous 
Tun de vous, votre frere, reste lie dans . pourrez tratiquer dans le pays." 
votre prison; et vous, allez, emportez du Comme ils vidaient leurs "sacs, le pa- 

20 ble pour les besoins de vos families. Et quet d'argent de chacun etait dans son 
amenez-moi votre plus jeune frere; et vos sac. Ils virent, eux et leur pere, leurs 
paroles seront reconnues vraies, et vous , paquets d'argent, et ils fiirent eflrayes. 
ne mourrez point." Et ils firent ainsi. Jacob, leur pere, leur dit : i( Vous - me 
Alors ils se dirent Tun a i'autre : •• Vrai- faites sans enfants \ Joseph n'est plus, 
ment nous sommes punis a cause de notre Simeon nest plus, et vous allez prendre 
frere ; car nous avons vu l'angpisse de Benjamin ! C'est moi qui souffre de tout 
son ame, quand ii nous demandait grace, cela. " Ruben dit a son pere : " Tu feras 37 
et nous ne Favons pas ecoute! Voila pour- mourir mes deux fils si je ne te r?mene 
quoi nous nous trouvons dans cette de- pas Benjamin; remets-Ie-moi, et je te le 
tresse." Ruben, prenant la parole, leur rendrai." II repondit : " Mon fils ne des- 38 
dit : " Ne vous disais-je pas : Ne com- cendra point avec vous, car son frere est 
mettez pas de peche contre Fenfant? Et mort, et lui reste seul. S'il lui arrivait 
vous n'avez pas ecoute; aussi son sang malheur dans le voyage que vous allez 

23 est-il redemande." Ils ne savaient pas faire, vous feriez descendre mes cheveux 
que Joseph comprenait leurs discourse blancs avec douleur dans 4e sejour des 

24 car ils se parlaicnt par reinterprete. Et morts. 
il s'eloigna d'eux en pleurant. Etant en* 

mite revenu vers eux, il leur parla; et il 2- ~~ chap, xliii. — Secomi voyage 
prit parmi eux Simeon et le fit lier sous des fils de Jacob en Egypte. 

25 leurs yeux. Puis Joseph commanda qu'on La famine s'appesantissait sur le 43 
rempHt de ble leurs vaisseaux, qu'on re- . pays. Quand ils eurent fini de manger 2 
rait Targent de chacun dans son sac et le ble "qu'ils avaient apporte d'Egypte, 
qu'on leur donnat des provisions pour la leur pere leur dit : "Retournez nous 
route. Et il leur fut fait ainsi. acheter nn peu de vivres." Juda lui re- 3 

26 Ayant charge le ble sur leurs anes, ils pondit : "Cet homme nous a fait cette 

27 parurent A l'endroit ou ils passerent la declaration formelle : Vous ne verrez 
nuit, Tun d'eux ouvrit son sac pour don- ; point ma face que vous n'ayez avec vous 
ner du fourrage a son ane, et il vit son ; votre frere. Si done tu laisses venir no- 4 

28 argent, qui &ait a Tentree du sac. H dit ! tre frere avec nous, nous descendrons et 

a ses freres : * ; On a remis mon argent ; ' nous tfacheterons des vivres. Mais si tu 5 
le void dans mon sac !" Et le cueur leur ! ne le laisses pas venir, nous ne descen- 
manaua, et ils se dirent en tremblant drons point ; car cet homme nous a dit : 
run a 1'autre : "Qu'est-ce que Dieu nous Vous ne verrez pas ma face que vous 
a fait ? " n'ayez avec vous votre frere." — " Pour- 6 

Ils revinrent aupres de Jacob, leur j quoi, dit Israel, m'avez-vous cause* c$tte 
pere, au pays de Chanaan, et ils lui ra- peine, de dire a cet homme que vous avez 
conterent tout ce qui leur etait arrive, en I encore un frere?" Ils dirent : " Cet honv 



22 



29 



30 disant ; " L'homme qui est le maitre du 
pays nous a parte durement et nous a 
pns pour des gens espionnant le pays. 



XLII. 25. Leurs vaisstaux fh&r. keli, que 
la pi u part, avec la Vulg. f traduisent par sacs), 



me nous a adresse beaucoup de questions 
sur nous et sur notre famille, en disant : 
Votre pere vit-il encore? Avez- vous un 

'— ■ " ~~ r m ■■ ■ - --■ - — 

teU que corbeitlet, outres, etc., diffe'rentsdu sac 
a provisions que chacun avait sur sou ine. 
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autre frere ?Et nous averts repondu selon 
ces questions. Pouvions-nous savoir qu'il 
dirait : Faites descendre votre frere?" 

8 Et Juda dit a Israel, son pere : "Laisse 
partir Fenfant avec moi, afin que nous 
nous levions et nous mettions en route, et 
nous vivrons et ne mourrons point, nous, 

9 toi et nos petits enfants. (/est moi qui 
reponds de lui, tu le redemanderas de ma 
main. Si je ne te le ramene pas, si je ne 
le mets pas la devant toi, je serai coupa- 

io ble envers toi a tout jamais. Car si nous 
n'avions pas taut tarde, nous serions 
maintenant deux fois de retuur." 

ii Israel, leur pere, leur dit : "Eh bien, 
puisqu'il le faut, faites ceci : Prenez dans 
vos vaisseaux des meilleures productions 
du pays et portez a cet homme un pre- 
sent : un peude baume et un peu de miel, 
de Fastragaie, du ladanura, des pista- 

12 ches et des amandes. Emportez de Fau- 
tre argent, et reportez celui qui a ete 
mis a Fentree de vos sacs, peut-etre par 

ij erreur. Prenez votre frere, levez- vous et 

u retournez vers cet homme. Que le Dicu 
tout- puissant vous fasse trouver grace 
devant lui, afin quil laisse revenir avec 
vous votre autre frere, ainsi que Benja- 
min ! Pour moi, si je dois etre prive de 

15 mes enfants, que j ? en sois prive!" lis 
prirent avec eux le present, et de Tar- 
gent au double, ainsi que Benjamin, et, 
setant leves, ils descendirent en Egypte 
et se presenterent devant Joseph. 

16 Des que Joseph vit Benjamin avec eux, 
il dit a son intendant : "Fois entrer ces 
gens dans la maison, tue des vUUmes et 
apprete un refas, car ces gens mange - 

17 rontavecmoiaraidi." L'intendant tit cc 
que Joseph lui avait ordonne, et il con- 
duisit ces gens dans la maison de Joseph. 

18 Pendant qu'onlesyconduisait, ils eurent 
peur, et ils dirent : "C'est a cause de 
largent rapporte Tautre fois dans nos 
sacs qu'on nous mene ici; e'est pour nous 
assaillir, tomber sur nous, et nous pren- 
dre comme esclaves avec nos anes. " 

19 S'etant approches de Fintendant de la 
maison de Joseph, ils lui adresserent la 

20 parole, Arentreede la maison, endisant: 
"Pardon, mon seigneur. Nous sommes 
deja venus une fois pour acheter des vi- 

21 vres. Ah retour^ quand nous arrivames 
aTendroit ou nous devious passer la unit, 
nous avons ouvert nos sacs, et void que 
largent de chacun 6tait a Fentree de son 
sac, notre argent selon son poids : nous 

22 le rapportons avec nous; et en meme 
temps nous avons apporte de Fautre ar- 
gent pour acheter des vivres. Nous ne 
savons pas qui a mis notre argent dans 



nos sacs." — "Que la paix soit avec 23 
vous ! repondit Fintendant ; ne craignez 
rien. C'est votre Dieu, le Dieu de votre 
pere qui vous a donne un tresor dans vos 
sacs. Votre argent nra ete remis." Et ii 
leur amena Simeon. Cet homme les ayant 24 
fait entrer dans la maison de Joseph," leur 
doiii=a de Feau et ils se laverent les pieds; 
il donna aussi du fourrage a leurs anes. 
lis preparerent leur present, en atten- 25 
dant que Joseph vint a midi, car on 
leur avait annonce qu'ils mangeraient 
chez lui. 

Quand Joseph fiit arrive chez lui, ils 26 
lui apporterent dans la maison le pre- 
sent qu'ils avaient pris avec eux, et se 
prosternerent par terre devant lui. II 27 
leur demanda s'ils se portaient bien, puis 
il dit : " Votre vieux pere, dont vous 
m'avez parle, est-il en bonne sante? vit-il 
encore"? Ils repondirent : "Ton servi- 28 
teur, notre pere, est en bonne sante; il 
vit encore" ; et ils s'inclinerent profonde- 
raent Joseph leva les yeux, et son re- 29 
gard etant tombe sur Benjamin, son 
frere, tils de sa mere, il dit : "Est-ce la 
votre jeune frere dont vous nvavez parle? 
Que Dieu, ajouta-t-il, le soit favorable, 
mon tils!" Alors, en toute hate, car ses 30 
entraill^s e*taient emues pour sou frere, il 
chercha un endroit pour pleurer; il entra 
dans sa chambre et il pleura. Apres 31 
s'etre lave le visage, il sortit, et faisant 
des efforts pour se contenir, U dit : * ' Ser- 
vez a manger." 

On servit Joseph a part, et ses freres 32 
a part, a part aussi les Egyptiens qui 
mangeaient avec lui, car les Egyptiens 
ne peuvent prendre leurs repas avec les 
H6breux : e'est une abomination a leurs 
yeux. Les freres de Joseph s'assirent n 
devant lui, le premier-n£ selon son droit 
d'ainesse, et le plus jeune selon son age; 
et ils se regardaient les uns les autres 
avec etonnement. II leur fit porter des 34 
portions de devant lui, et la portion de 
Benjamin 6tait cinq fois plus forte que 
celle des autres. Ils burent joyeusement 
avec lui. 

3° — CHAP. xliv. —Joseph met ses freres 
£ une derniire efireuve. 

Joseph donna cet ordre a Fintendant 44 
de sa maison : " Remplis de vivres les 
sacs de ces gens, autant qu'ils en pour- 
ront contenir, et mets Fargent de chacun 
a Fentree de son sac Tu mettras aussi 2 
ma coupe, la coupe d'argent, a Fentree 
du sac du plus jeune, avec Fargent de 
son ble7' L intendant fit ce que Joseph 
I lui avait ordonne. 
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3 Le matin, des qifii fit jour, on renvoya f 

4 les Hebreux avec leurs anes. lis etaient i 
sortis de ia ville, sans en etre encore 
bien eloignes, lorsque Joseph dit a son ; 
intendant : "Leve-toi, poursuis ces gens; t 
et quand tu les auras atteints, tu leur di- j 
ras : "Pourquoi avez-vous rendu le mal 

5 pour le bien? Cette coupe n'est-elle pas 
celle dans laquelle boit mon seigneur, et 
dont il se sert pour deviner? C'est une 
action mauvaise que vous avez faite." 

6 L'intendant, les ayant rejoints, leur dit ces 

7 memes paroles. lis lui rcpondirent : * 'Pour- 
quoi mon seigneur parle-t-ii ainsi? Dieu 
preserve tes serviteurs d'avoir commis 

8 une telle action ! Nous t'avons rapporte 
du pays de Chanaan l'argcnt que nous 
avons trouve a Tentreede nos sacs ; com- 
ment aurions-nousderobe dans la maison 
de ton seigneur de 1'argent ou de Tor? j 

9 Que celui de tes serviteurs sur qui sera | 
trouvee la coupe meure, et que nous ; 
soyons aussi nous-memes les esclaves de 

to mon seigneur." II leur dit : "Eh bien, j 
qu r il en soit selon vos paroles! Celui chez 
qui setrou vera la coupe sera mon esclave; ; 

11 et vous, vous serezquittes." Chacundes-' 
cendit aussitot son sac a terre et l'ouvrit. 

12 L'intendant les fouilla, commen9ant par 
le plus age et finissant par le plus jeune; 
et la coupe se trouva dans le sac de 
Benjamin. 

13 lis dechireYent leurs vetements, et cha- 
cun ayant recharge son ane, ils retour- 

14 nerent a la ville. Juda avec ses freres 
arriva a la maison de Joseph, qui s'y 
trouvait encore, et ils se prosternerent 

15 devant lui jusqu'a terre. Joseph leur dit : 
"Quelle action avez-vous faite? Ne sa- 
viez-vous pas qu'un homme tel que moi 

16 sauraitbien/tz deviner?" Juda repondit : 
"Que pouvons-nous repondre a mon sei- 
gneur? Comment parler? comment nous 
justifier? Dieu a trouve Finiquite de tes 
serviteurs. Nous voici esclaves de mon 
seigneur, nous et celui chez qui s'est 

17 trouvee la coupe." —"Dieu me garde de 
faire cela ! dit Joseph ; l'homme chez qui 
la coupe a ete trouvee sera mon esclave ; 
vous, remontez en paix vers votre pere." 

18 Alors Juda, s'approchant de Joseph, 
//« dit : "De grace, mon seigneur, que 
ton serviteur puisse dire une parole aux 
oreilles de mon seigneur, et que ta colere 
ne s'enflamme pas contre ton serviteur! 

19 cartues Tegal dePharaon. Mon seigneur 
a interrogS ses serviteurs, en disant : 

20 Avez-vous un pere ou un frere. Et nous 
avons repondu a mon seigneur : Nous 
avons un vieux pere et un jeune frere, 
enfant de sa vieillesse ; cet enfant avait 



un frere qui est mort, et il reste seul de 
la meme mere, et -son pere l'aime. Tu as 21 
dit a tes serviteurs : Faites-le descendre 
vers moi, et que je pose mes yeux sur lui. 
Nous avons repondu a mon seigneur : 22 
L 'enfant ne peut pas quitter son pere; 
s'ii le quitte, son pere mourra. Tu as dit 23 
a tes serviteurs : Si votre jeune frere ne 
descend pas avec vous, vous ne reverrez 
plus ma face. Lorsque nous sommes re- 24 
montes vers ton serviteur, mon pere, nous 
lui avons rapporte les paroles de L-ron 
seigneur. Et quand notre pere a dit : 25 
Retournez, achetez-nous un peu de vivres, 
nous avons repondu : Nous ne pouvons 26 
pas descendre ; mais si notre plus jeune 
frere est avec nous, nous descendrons, 
car nous ne pouvons von* la face de cet 
homme a moins que notre jeune frere ne 
soit avec nous. Ton serviteur, notre pere, 27 
nous a dit : " Vous savez que ma femme 
m'a donne deux tils. L'un s*en est alle 28 
d'avec moi, et j ? ai dit : II faut qu'il ait 
ete devore, car je ne i'ai pas revu jusqu'a 
present. Si vous me prenez encore celui- 29 
ci et qu'il lui arrive malheur, vous ferez 
descendre mes cheveux blancs avec dou- 
Icur au sejour des morts. • — Maintenant 30 
quand je retournerai aupres de ton servi- 
teur, mon pere, si le jeune homme n'est 
pas avec nous, lui dont Tame est attachee 
a son ame, des qu'ii verra que le jeune 31 
homme ny est pas, il mourra, et tes ser- 
viteurs auront fait descendre avec dou- 
leur au sejour des morts les cheveux 
; blancs de ton serviteur, notre pere. Car 32 
ton serviteur a repondu du jeune homme 
en le prenant a mon pere; il a dit : Si je 
ne le ramene pas aupres de toi, je serai 
coupab!e envers mon pere a tout jamais. 
Permets done, je te prie, que moi, ton 33 
serviteur, je reste a la place de Tenfant 
comme esclave de mon seigneur, et que 
l'enfant remonte avec ses freres. Com- 34 
ment pourrais-je remonter vers mon 
pere. si Tenfant n'est pas avec moi?Non, 
que je ne voie point l'affliction qui acca- 
blerait mon pere ! " 

4 — citap. xlv. — Joseph se fait con- 
nattre h ses/rires. 

Alors J<*5aph ne put se contcnir de- 45 
vant tCtis ceux qui etaient presents ; il 
s'toia : "Faitessortir tout le monde." 
Et il ne resta personne avec lui quan4 il 
se fit connaitre a ses freres. II pleura a 2 
haute voix ; les Egyptiens Tentendirent, 
et la maison de Pharaon l'entendit. 

Joseph dit i ses freres : " Je suis Jo- 3 
seph 1 Mon pere vit-il encore?" Mais ses 
freres ne purent lui repondre, tant ils 



— 42 — 



& 



Chap, XLV, *. 



GENES E. 



Chap. XLVI, 4. 



4 etaient bouleverscs devant lui. II leur ; 
dit : " Approchez-vous de moi"; et ils j 
s'approcherent II dit : " Je suis Joseph, ' 
votre frere, que vous avez vendu pour \ 

5 Bremen J enEgypte. Maintenant ne vous \ 
affligez pas et ne soyez pas faches contre j 
vous-memes de ce que vous m'avez vendu ' 
pour Hre conduit ici ; c'est pour vous 
sauver la vie queDieu nra envoye devant s 

6 vous. Car voila deux ans que la famine I 
est dans ce pays, et pendant cinq an- \ 
nees encore il n'y aura ni labour ni mois- ■ 

7 son. Dieu nva envoye devant vous pour | 
vous assurer un reste dans le pays et ! 
vous faire subsister pour une grande de- j 

8 livrance. Ce n'est done pas vous qui \ 
m'avez envoye ici, mais c'est Dieu; il m'a ; 
etabli pere de Pharaon, seigneur sur j 
toute sa maison et gouverneur de tout le ! 

9 pays d'Egypte. Hatez-vous de monter 
vers mon pere, et vous lui direz : Ainsi ; 
a parle ton fils Joseph : Dieu m'a etabli | 
seigneur sur loute l'Egypte ; descends 

10 vers moi sans tarder. Tu habiteras dans , 
le pays de Gessen, et tu seras pres de 
moi, toi et tes fils, et les fils de tes fils, j 
tes brebis et tes bceufs, et tout ce qui est 

11 a toi. La, je te nourrirai, — car il y j 
aura encore cinq annees de famine, — j 
afin que tu ne perisses pas de misere, toi, ! 

12 ta maison et tout ce qui est a toi. Vous j 
vnyez de vos yeux, et les yeux de mon ] 
frere Benjamin voient que c'est ma bou- 

1 3 che qui vous parle. Racontez a mon pere 
toute ma gloire en Egypte et tout ce que 
vous avezvu^et faites au plus tot des- 
eendre ici mon pere." 

14 Alors il se jeta au cou de Benjamin, 
son frere, et pleura; et Benjamin pleura 

15 sur son cou. II baisa aussi ses freres, et 
pleura en les tenant embrasses ; puis ses 
freres s'entretinrent avec lui. 

1 6 Le bruit se repanditdans la maison de 
Pharaon que les freres de Joseph etaient 



venus : ce qui fut agreable a Pharaon et 
a ses serviteurs. Et Pharaon dit a Jo- 17 
seph : *' Dis a tes freres : Faites ceci : 
chargez vos betes et partez pour le pays 
de Chanaan, et ayant pris votre pere et 18 
vos families, revenez aupres de mcd. Je 
vous donnerai ce quil y a de meilleur au 
pays d'Egypte, et vous mangerez la 
graisse du pays. Tu es autorise a leur 19 
dire : Faites ceci : prenez dans le pays 
d'Egypte des chariots pour vos enfants 
et pour vos femmes ; amenez votre pere 
et venez. Que vos yeux ne s'arretent pas 20 
avec regret sur les objets que vous devrez 
iaisser, car ce qu'il y a de meilleur dans 
tout le pays d'Egypte est a votre dispo- 
sition." 

Les fils d'Israel firent ainsi. Joseph 21 
leur donna des chariots, selon rordre de 
Pharaon, ainsi que des provisions pour 
la route. II leur donna a tous des vfcte- 22 
ments de rechange, et il donna a Benja- 
min trois cents pieces d'argent et cinq 
vetements de rechange. • II envoya ega- 23 
lement a son pere des dnes charges des 
meilleurs produits de l'Egypte, et dix 
anesses chargees de ble, de pain et de 
* ivies pour son pere pendant le voyage. 
Puis il congedia ses freres, qui parti- 24 
rent; et il leur dit : "Ne vous quereilez 
pas en chemin." 

Ayant monte de l'Egypte, ils arrive- 25 
rent" dans le pays de Chanaan, aupres 
de Jacob, leur pere. Ils lui dirent : ** Jo- 26 
seph vit encore, cest meme lui qui gou- 
verne l'Egypte.** Mais son cceur ne fut 
point emu, parce qu'il ne ies croyait pas. 
lis lui rapporterent alors toutesles paro- 27 
les que Joseph avait dites. Lorsqu'il eut 
vu les chariots que Joseph avait envoyes 
pour le transporter, 1 'esprit de Jacob, leur 
pere, se ranima, et Israel dit : "C'est 28 
assez; Joseph, mon fils, vit encore; j'irai 
et je le verrai avant de mourir. " 



JACOB AVEC SA FAMILLE EN &GYPTE. 



1° CHAP. XLVI, I — XLVII, i2> —Jacob 
et sa famillt quit tent le pays at Cha- 
naan ; leur arrivk et leur itablissement 
en Egypte. 

46 Israel partit avec tout ce qui lui 

appartenait. Arrive* a Bersabee, il offrit 

des sacrifices au Dieu de son pere Isaac. 



XLV, 8. Pkrt de Pharaon, en heV. ab le- 
Parw t traduit communiment phv d* on pour 
Pharaon; en egypt ab en pi r da, locution qui 
revknt plusieurs fois dans les papyrus de la 
XlX e dynastieet qui dlsigne Xtpremitrofficier 
de ta maison pharaonique, com me 1'expJiquent 
les mots suivants. C'est done a tort que les LXX 



Et Dieu parla a Israel dans une vision 2 
de nuit, et il dit : " Jacob ! Jacob ! " Israel 
repondit : ' ' Me void. " Et Dieu dit : " Je 3 
suis le Dieu fort, le Dieu de.ton pere. Ne 
crains point de descendre en Egypte, car 
la je te ferai devenir une grande nation. 
Moi-meme je descendrai avec toi en 4 
Egypte, et moi-meme aussi je t T en ferai 
— -■ ' ■ ■ ■ — -■- —» 1 ■ . » 

et la Vutg. ont traduit ab par pire (Brajsch). 
L*H£breu'aurait conserve* ici le n.jt Igyptien 
ab qui ne signine pas pire y mats priposi* 

XLVI, 1. Bersabe'c, le putts au strmtnt 
(VulgrX a la frontiere mtfridionale de Chanaan, 
ay Abraham et Isaac avalcnt iavoqu^le nom de 
Jehovah (xxi, 23; xxvi, 25X 
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Chap. XLVI, 5. GEXESE. Chap. XLVII, 6. 

surement remonter; et Joseph posera sa ; compter Ies femmes de ses tils, etaient au 
main sur tes yeux." i nombre de soLxante-six. Les fils de Jo- 27 

5 Jacob, se levant, quitta Bersabee ; et ! seph qui lui etaient nes enEgypte etaient 
les fils d'Israel mirent Jacob, leur pere, \ deux. — Le total des personnes de la 
ainsi que leurs femmes et leurs enfants, I famille de Jacob qui vinrent en Egypte 
sur les chariots que Pharaon avait en- etait de soixante-dix. 

6 voyes pour te transporter. lis prirenti Jacob avait envoyo Juda devant lui 2S 
aussi leurs troupeaux et leurs biens qnils vers Joseph pour preparer son arrivee en 
avaient acquis dans le pays de Cha- Gessen. Lorsque Jacob et les siens furcnt 
naan. Et Jacob se rendit en Egypte eatres en Gessen, Joseph fit atteler son 29 

7 avec toute sa famille. 11 emmena avec char et y monta, pour aller en Gessen a 
lui en Egypte ses fils et les Sis de ses la rencontre d'IsraeU son pere. II se mon- 
fils, ses filles et les filles de ses fils, et . tra a lui, et setant jete a son cou, il 
toute sa famille. ; pleura longtemps sur son cou. Israel dit 30 

8 Void les noms des fils d'Israel qui vin- i a Joseph : " Je puis mourir maintenant, 




32 



9 
10 

de Simeon : Jamuel, Jamin, Ahod, Ja- de son pere : " Je vais avertir Pharaon 
chin et Sohar, et Saul, tils de la Chana- et je lui dirai : Mes freres et la famille de 

1 1 neenne. Fils de Levi : Gerson, Chaat et mon pere, qui etaient au pays de Cha- 

12 Merari. Fils de Juda : Her, Onan, Sela, naan, sont venus vers moi. Ces hommes 
Phares et Zara; mais Her etOnan etaient font paitre des brebis, car ce sont des 
morts au pays de Chanaan. Les fils de proprietaires de troupeaux; ils ont amene 

13 Phares furent Hesron et Hamul. Fils ieurs brebis et leurs boeufs, et tout ce qui 
d'Issachar : Thola, Phua, Job et Semron. leur appartient. Et quand Pharaon vous $5 

14 Fils de Zabulon : Sared, Elon et Jahelel. appellera et dira : Quelle est votre occu- 

15 — Ce sont IA les fils que Lia enfanta a pation? vous repondrez : Nous, tes ser- 34 
Jacob a Paddan- Aram, avec safilleDina. viteurs, nous elevons des troupeaux de- 
Ses fils et ses filles etaient en lout trente- puis notre jeunesse jusqu'a present, et 
trois personnes. i nos peres ont fait de meme. De cette ma- 

[6 Fils de Gad : Sephion, Haggi, Suni, , niere vous habiterez dans le pays de 

1 7 Esebon, Heri, Arodi et Areli. Fils d' Aser : i Gessen, car tous les bergers sont en abo- 
Jamni, Jesua, Jessui et Beria, et Sara, mination aux Egyptiens." 
leur soeur. Les fils de Beria furent Heber Joseph alia porta* la nouvelle a Pha- 47 

18 et Melchiel. — Ce sont la les fils de Zel- raon, en disant : "Mon pere et mes 
pha, la servante que Laban avait donnee freres sont venus du pays de Chanaan 
a Lia, sa fille; et elle les enfanta a Jacob : avec leurs brebis et leurs boeufs, et tout 
en tout seize personnes. ; ce qui leur appartient, et les void dans 

(9 Fils de Rachel, femme de Jacob . Joseph le pays de Gessen." Ay ant pris cinq de 2 

20 et* Benjamin. II naquit a Joseph, au pays ses freres, il les presenta a Pharaon ; et 3 
d'Egypte, des fils que lui enfanta Ase- Pharaon leur dit : " Quelle est votre oc- 
neth, fille de Putiphar, pretre d'Cfn, cupation?" Ils repondirent A Pharaon : 

21 jowwVManasse et Ephraim. Filsde Ben- " Nous, tes serviteurs, nous sommes ber- 
jamin : Bela, Bochor, Asbel, Gera, Naa- gers, comme Tetaient nos peres." Ilsdi- 4 
man, Echi, Ros, Mophim, Ophim et rent encore a Pharaon : "Nous sommes 

22 Ared. — Ce sont la les fils de Rachel, | venus pour sojourner dans le pays, car il 
qui naquirent a Jacob : en tout quatorze j n'y a plus de pAture pour les brebis de 
personnes. I tes serviteurs, la famine s'6tant appesan- 

23, 24. Fils de Dan : Husim. Fils de tie sur le pays de Chanaan. Permets 
\ Nephtali : Jasiel, Guni, Jeser et Salem. 1 done A tes serviteurs d'habiter dans le 

25 Ce sont IA les fils de Bala, la servante \ pays de Gessen." Pharaon dit A Joseph ; 5 
que 



sont 1A les fils de Bala, la servante \ pays de Gessen." Pharaon dit A Joseph ; 
Laban avait donnee A Rachel, sa 4 ' Ton pere et tes freres sont venus aupres 



i nlle; et elle les enfanta a Jacob : en tout 

sept personnes. 
2b Toutes les personnes qui vinrent avec 
Jacob en Egypte, issues de lui, sans 

aa A pris Ephraim,, les LXX nomment en- 
core Mackir, fils, et Galaad, pettt-fUs de Ma 



nassl, ainsi aue Sntk*la et Taam t fits, et 
Bdtftth peiit-fiU d'Ephnum (comp. L»en. i, 23 ; 
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de toi. Le pays d'Egypte est devant toi : 
etablis ton pere et tes freres dans la meil- 
leure partie; qnfls demeurent dans le 
pays de Gessen ; et, si tu trouves parmi 



Nombr. xxvi, 39; I Par. vii, 14). Voila pourquoi 
S. Etienne, Ac*. vii t 14 (et les LXX E*od. 
i, 5) compte 75 personnes dans la famille de 

Jacob. 
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eux des hommes capables, mets-les a la I 
tete des troupeaux qui m'appartiennent." j 

7 Joseph fit venir Jacob, aon pere, et le 1 
presenta a Pharaon. Jacob benit Pha- t 

S raon; et Pharaon dit a Jacob : "Quel est I 

9 le nombre des annees de ta vie?" Jacob ! 
repondit a Pharaon : "Les annees del 
mon pelerinage sont de cent trente ans. ' 
Court et mauvais a ete le temps des an- 
nees de ma vie, et eiles n'ont point atteint \ 
les annees de la vie de mes peres durant i 

10 leur pelerinage." Jacob benit encore une 
fois Pharaon et se retira de devant lui. 

11 Joseph etablit son pere et ses freres, et j 
leur assigna une propriete dans le pays j 
d'Egypte, dans la meilleure partie du ; 
pays, dans la contree de Ramses, ainsi I 

12 que Pharaon l'avait ordonne; et il four- 
nit de pain son pere et ses freres, et toute 
!a famille de son pere, selon le nombre 
des enfants. 

2' — CHAP. XLVii, 13 — 26. — Admi- 
nistration de Joseph en E^ypte pendant 
la famine. 

13 II nV avait plus de pain dans tout le 
pays, car la famine etait tres grande; le , 
pays d'Egypte et le pays de Chanaan \ 
ctaient epuises a cause* de la famine. ■ 

14 Joseph recueillit tout l'argent qui se 
trouvait dans le pays d'Egypte et dans 
ie pays de Chanaan, contre le ble qu'on , 
;ichetait, et il fit entrer cet argent dans ! 

15 la maison de Pharaon. Quand il n ? y eut 
plus d'argent dans le pays d'Egypte et 
Jans le pays dethanaan," tous les Egyp- 
tians vinrent a Joseph, en disant : 
*' Donne-nous du pain! Pourquoi mour- 
rions-nous en ta presence? Car nous som- 

16 mesa bout d'argent." Joseph dit: "Ame- 
nez vos troupeaux, et je vous donnerai du 
pain en echange de vos troupeaux, puis- 

17 que vous n'avez plus d'argent." Ilsame- 
nerent leurs troupeaux a Joseph, et Jo- 
seph leur donna du pain en echange des 
chevaux, des troupeaux de brebis et de 
boeufs, et des anes. II leur fournit ainsi 
du pain cette annee-la, en echange de 
tous leurs troupeaux. 

iS Lorsque cette annee fut ecoulee, ils 
vinrent a Joseph l'annee suivante, et lui 
dirent : "Nous ne cacherons point a mon 
seigneur que l'argent. est epuise et que 
tous les troupeaux lui ont ete donnes ; il 
ne reste devant mon seigneur que nos 

19 corps et nos terres. Pourquoi peYirions- 
nous sous tes yeux, nous et nos terres? 
Achete-nous, ainsi que nos terres, pour 

XLVII, 31. Au lieu de mittah, lit, les LXX 
ont \umatUk y bfteon, et traduit, Ixrail xinclina 
(pria incline) vtrs la UU ou // sommet de son 



du pain, et nous serons, nous et nos 
terres, serfs de Pharaon ; et donne-nous 
de quoi semer, afin que nous vivions et 
que nous ne mourrions pas, et que nos 
terres ne soient pas desolees." Joseph 20 
acquit ainsi toutes les terres de l'Egypte 
a Pharaon ; car les Egyptiens vendirent 
chacun leur champ, parce que la famine 
les pressait, de sorte que le pays devint 
la propriete de Pharaon. II tit passer le 21 
peuple dans les villes, d'une extremite a 
l'autre du territoire de l'Egypte. II n'y 22 
eut que les terres des pretres qu'il n'ac- 
quit pas; car les pretres recevaient de 
Pharaon une portion determinee de vi- 
vres, et ils vecurent de ce revenu que 
Pharaon leur avait assigne . e'est pour- 
quoi ils ne vendirent point leurs terres. 
Joseph dit au peuple : " Je vous ai acquis 23 
aujourd'hui avec vos terres pour Pha- 
raon. Void pour vous de la semenct, en- 
semencez les terres. A la recotte, vous 24 
donnerez le cinquierae a Pharaon, et vous 
aurez les quatre autres parties pour en- 
scmencer vos champs et pour vous nour- 
rir, vous et ceux qui sont dans vos mai- 
sons, ainsi que vos enfants. 1 ' Ils dirent : 25 
"Nous te devons la vie ! Que nous trou- 
vions grace aupres de mon seigneur, et 
nous serons csclaves de Pharaon." Jo- 26 
seph fit de cela une loi qui subsiste jus- 
qu'a ce jour, et en vertu de laquelle le 
cinquiemedu produit des terres d'Egypte 
appartient a Pharaon ; seules les terres 
des pretres ne sont pas a lui. 

y — CHAP. XLVII, 27 — XLVIII, 22. — 

Jacob adopte les deux fits de Joseph. 

Israel habita au pays d'Egypte, dans 27 
la contree de Gessen; ils y acquirent des 
possessions, ils furent feconds et multi- 
pi ierent beaucoup. 

Jacob vecut dix-sept ans dans le pays 28 
d'Egypte ; et les jours de Jacob, les an- 
nees de sa vie furent de cent quarante- 
sept ans. Quand les jours d'Israel appro- 29 
cherent de leur fin, il appela son fils 
Joseph et lui dit : "Si j'ai trouve grace 
a tes yeux, mets, je te prie, ta main sous 
ma cuisse, et use envers moi de bont£ et 
de fidelite : ne nr enterre pas en Egypte. 
Quand je serai couche avec mes peres, tu 30 
me transporteras hors de rEgypte, et tu 
m'enterreras dans leurs sepulcres." Jo- 
seph repondit : " Je ferai selon ta parole," 
— "Jure-le-moi," dit Jacob. Joseph le 31 
lui jura; et Israel se prostema sur le che- 
vet du lit. 

b&tsn, du b&ton de Joseph, symbole de l'auto- 
rit6 du maitre de l'Egypte. Cf. Hebr. xi, 31. 
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Chap. XLVIII, i. GENESE. Chap. XLIX, 7. 

4g Apres ces choses, on viat dire a quim'anourridepuisquej'existejusqu'a 
Joseph: "Void que ton pere est ma- cejour, que Tange qui m'adelivrede tout 16 
lade." Prenant avec iui ses deux fils, mal, benissotces enfants! Qu'ils soient 
Manasse et Ephraim, il se rendit auprls appeles de mon nora et du nom de mes 

2 de son pere. On avertit Jacob, en disant : peres, Abraham et Isaac, et qnils multi- 
"Void ton fils Joseph qui vient verstoL" , plient en abondance au milieu du pays ! ? 
Israel rassembla ses forces et s'assit sur i Joseph, voyant que son pere posait sa 17 

3 son lit Puis il dit a Joseph : " Le Dieu j main droite sur la tete d'Ephraim, en eut 
tout-puissant m'est apparu a Luza, dans du deplaisir; il prit la main de son pere 

4 le pays de Chanaan, et il ma beni, en pour recarter de dessus la tetcd'Ephralm 
disant : Je te rendrai tecond, je te mul- 1 et la porter sur celle de Manasse; et il t8 
tiplierai, et je te ferai devenir un grand dit a Jacob : "Pas ainsi, mon pere, car 
nombre de peuples ; je donnerai ce pays celui-d est le premier- ne : mets ta main 

a ta posterite apres toi, pour quelle "le droite sur sa tete.*' Mais son pere re- 19; 

5 possede a jamais. Et maintenant ies deux fusa, en disant : ^ Je le sais, mon fils, je \ 
fils qui tesontnes dans le pays d'Egypte, le sais; lui aussi aeviendra un peuple, 
avant mon arrivee vers toi en Egypte, j lui aussi sera grand • mais son frere ca- 
seront miens ; Ephraim et Manasse se- 1 det sera plus grand que lui, et sa poste- 
ront miens, comme Ruben et Simeon, j rite deviendraune multitude de nations." 

6 Mais ies enfants que tu as engendres II les benit done cejour- la et dit : " Par 2c 
apres eux seront liens ; ils seront ranges ; toi Israel benira, en disant : Que Dieu te 
sous le noui de leurs freres quant a leur \ rende tel qu'Epliralm et Manasse ! " 

7 part d'heritage. Et moi, quand je reve- ! Cest ainsi qu'il mit Ephraim avant 
nais de Paddan, Rachel mourut en route t Manasse. 

aupres de moi dans le pays de Chanaan, | Israel dit a Joseph : "Void que je vais 21 
a une certaine distance' d'Ephrata; et ' mourir. Mais Dieu sera avec vous, et il 
e'est la que je Tai enterree sur le chemin i vous ramenera dans le pays de vos pe- 
d'Ephrata, qui est Bethleem." \ res. Je te donne, de plus qu'a tes freres, 22 

8 Alors Israel vit les fils de Joseph, et : une portion que j'ai prise de la main des 

9 dit : "Qui sont ceux-d?" Joseph repon- Amorrheens avec mon epee et mon arc" 
dit a son pere : "Ce sont mes fils, que i „.., Ta£ob bt!nit 
Dieu m'a donnes ici. - Fais-les appro- 1 ^ " CHA /- XL J; V T •/*"? r nti 
cher de moi, je te pric, dit Israel, afin \ - « dnujUs. Sawort. 

10 quejelesbenisse." Car les yeux d' Israel ' Jacob appela ses fils et leur dit : 49 
etaient obscurcis par l'age, *t il ne pou- " Rassemblez-vous, et je vous annonce- 
vait plus bien voir. Joseph les fit appro- j rai ce qui vous arrivcra a la fin des 
cher de lui, et Israel les.baisa, en les jours. 

1 1 tenant embrasses, et ii dit a Joseph : ! Rasscmb i cz . V ous ct ecoutez, fils de Jacob; > 
" Je ne pensais plus revoir ton visage, et Ecoutez Israel, votrt pere. 

void que Dieu nfa fait voir aussi ta pos- Rl , ben% tol> mon prcmier-n*, 3 

12 terit6 ! " Joseph les retira d'entre les ge- i Ma force, et le premier fruit de ma vigueur, 
noilX de son pere et, s'etant prosteme Superieur en dignite et sucnerieur en puissance, 

i 3 enterredevantlui, il les prit "tons les j Ta as £^™™\™;iu«*»™^ 4 
deux, Ephraim a i>a droite, a la gauche Car tu ^ mon u sur i a couche de ton pere, 
d'Israel, et Manasse a sa gauche, a la Et tu as commis une profanation; 
droite d'Israel, et il les fit approcher. , ti est monU sur ma conc/U ! 

14 Israel etendit sa main droite et la posa [ Simeon et Ltvt sont freres; 



posa ainsi ses mains, car Manasse etaii Et, ^ r n re ^ e dI5^urea t u? ent, iU ° nt °° UP * lCS 
15 l'aine. II benit Joseph, en disant : " Que j ^jaJdurMit^ur 1 ^^" car elle a *te vioiente, 

le Dieu en presence duquel ont marche I Et mamiitt soit leur fureur, car elle a 6te 

mes peres Abraham et Isaac, que le Dieu ' cruelie! 

___ j __, — ■ — -- ■ ; ■ 

XLIX, 1. Vigouroux : i€ Le fond, Ia trarae, i *. La tribu de Ruben habita a 1% du Jour- 
pour ainsi dire, de cette prophetie, e*t fournie 1 dain; t'histoire ne mentionne i son avoir m une 
en partie par le caraclere et les noms des 1 2 en- | grande action, m un Juge t ni un propnete, m 
fimts dejacob.en partie par la promesse divine , uu grand homme quelcouque. 
dejk fikite a Abraham, a Isaac et a Jacob, la- j 7. Simeon ne prospera pas; des le second de- 
qu^egaranutalsraellapossessiondeChanaan nombrement de Moise (Nomor. xxvi, u>, cest 
etia domination spirituelle surtous les peuples | la tribu qut compte le mows de families; ses 
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Je les diviserai en Jacob, 
Je les disperserai ea Israel. 

Toi, Juda, tes freres te loueront; • 

Ta main sera sur le cou de les ennemis; 

Les tils de ton pere se prosterneront de\*ant toi. 

Juda est i.ujeune lion. 

Tu es remonte" du carnage, raon fiis! 

II a ploye les genoux, il s'est couche comme un 

lion. 
Comme une lionne : qui le fera lever? 
Le sceptre ne s'eloignera point de Juda, 
XI le baton de commandement d'entre ses 

pieds, 
Jusqu a ce que vienne le Pacifique; 
C'est a. lui que les peuples obeiront. 
11 attache a la vigne son anon, 
Au cep le petit de son anesse; 
H lave son vetement dans le vin t 
Son manteau dans le sang de la grappa. 
11 a les yeux rouges de vin, 
Et les dents blanches de lait. 

Zabulon babtte le bord de la mer, 

U est sur le rivage ou abordent les navires, 

Son flanc est du cote de Sidou. 



15 



Dan juge son peuple, 

Comme toute autre des tribus d' Israel. 

Dan est un serpent sur le chemin, 

Une vipere sur le sender, 

Qui mord les talons du cheval, 

Et fait tomber a la renverse le cavalier. 

J'espere en ton secours, o Jehovah! 

Gad, des bandes armees le pressent, 

Et lui, a son tour, les presse sur les talons. 

D'Aser vient le pain savoureux f> 
II fournit les mets delicats des rois. 

Ne?htaU est une biche, en liberty 
11 prononce des paroles gracieuses. 

Joseph est le rejeton d'un arbre fertile, 

Le rejeton d'un arbre fertile sur les bords d'une 

source ; 
Ses branches s'elancentau-dessus de la muraille. 
Des archers le provoquent, 
lis lui lancent des ucches et I'attaquent. 
Mais son arc restefcrme, 
Ses bras et ses mains sont rendus agiles 
Par la main du Attn* puissant de Jacob, 
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14 Issachar est un ane robuste, 
Qui se couche dans ses pares. 
11 \ 




oit que le repos est bon 
Et aue le pays est agreable; _ j 

Et il courbe son £paule sous le fardcau, 
I! est deveuu un homme asservi au tribut. 

possessions ne furent qu'une annexe insignifiante 
iie la tribu de Juda. Com p. I Par. iv, 38-43. 
guant a LeVi, on sait qu'il n'eut pas de terri- 
toire propre dans le partage du pays de Cha- 
naan, sauf quelques villes disseminees dans les 
uutres tribus. Mais, dans Kintervalle, un fait 
nouveau s'e^ait produit qui avait chung6 la po- 
sition morale des enfants de Le\-i, savoir le zele 
qu'ils montrerent pour la cause de Jehovah a 
1 occasion du veau d'or(Exod. xxxii). Dieu tes 1 
choisit alors pour leur courier exdusivement le ' 
service du culte, et la malediction de Jacob, 
tout en s'accoinplissant litteralement, se trans- 
formera pour eux en benediction. Com p. Deut. : 
xxxiii. 3- 11. 

3. Juda^ c-a-d. objet de louange (xxix, 35) 
lionore: Jacob preud ce nom comme un omen, 
un presage de grandeur future. 

10. Le baton de commandement ', etc., le scep- 
tre. LXX et Vulg., Le dtefne sera pas die a 
>a roi.t' t e'est-a-dire la tribu conservera son 
autonomic. 

Le Pacijique, ou U Pacificateur (d'autres, 
U rcjtos, la pais, le salut messianique, ce qui 
revient au merne), en hibr. Schilo t nom propre 
forme\ d apres certains excretes, comme Salo- 
mon (hebr. Schelomoh\ de la rac schaiah % etre 
en repos* en paix* et analogue au tit re de 
Prince it la paix qu'Isale donne au Messie 
(Is. ix, 5 sv. Com p. Is. xlii, 6; Mich, v, 3; Ps. 
lxxi, i-6; Ephes. it, 4, etc.). D'autres exegetes 
ramenent Sche lo hSchelloh que lisent benucoup 
de manuscriis, mot forme* du relatif sche' (pour 
tischer), qui, et du pron. Ion (poetique pour lo 
par un vav\ a lui; sens \ jusqu* A ce que vienne 
celui ti qui a p part lent le sceptre, c-a-d. le Roi- 
Messie : comp. Bsdck. xxi, 33 (Vulg, 37). Ce 
sens paralt plus conforme au parallelisme. Vul- 
gate ijusqn'a ce que vUnne celui qui doit lire 
envoyi, le Messie; cela suppose la lecpn scha- 
louach (de la rac schaiach, envoyer, qui n'a en 
sa faveur aucune autorite\ 

A lui que Us peuples obi iron t ; trait caracte 1 - 
ristique du Messie. Voy. Ps. ii ( 7 sv. xxii, 
28 sv. Ixxxvi, 9; Is. ii, 3; Hit, 10; Agg. il, 7 sv. 



Te viennent les benedictions du ciel en haut, 

Les benedictions de l'abime en bas, 

Les benedictions des mamelles et du sein ma- 

ternel! 



Malach. i, n; Luc, ii, 29*33. Vulg., et il sera 
Vattente des nations. 

13. Zabu&n signine habitation. Son territoire 
s'etendait entre la mer Me'diterranee et le lac de 
Genesareth, mais sans toucher a Tune ni a I'au- 
tre; >a fronticre a TO. touchait a Sidon y c.-a-d. 
a la Phenicie, dont Sidon etait alors la capitale. 
14-15. Issachar : il y a probablement un jeu 
de mots sur son nom; sacluxr fait penser a 
sachir, merceuaire. — Ane robust e (litt. osseu.r) % 
comme prrfdestini a porter des fardeaux. 

t6. DoJt. quoique le tils d'une servante, ne 
sera pas inferieur aux autres tribus d' Israel; il 
aura comme clles sa pleiue autonotuie et reali- 
sera son nom, qui si^nine/w^vr. 

ij. Dan est; ou bien avec la Vulg., que Dan 
soit une vipire % propr. un ce'raste, serpent a cor- 
nes, de la couleur du sable ou il se cache, pour 
se jeter a l'improviste sur les passant s et leur 
faire de cruelles morsures : symbole de la ruse 
(voy. I'exp^dition des 000 Danites Jug. rviii, 
28 sv. et les exploits de Samson), estimee, chex 
les Orientaux, a Vtgal de la force et du courage. 
19. Ces ennemis sont les bedouins du desert, 
qui menacaient son territoire situ6 a l'E. du 
Jourdain. 

30. Le territoire d'Aser, qui longeait la Ph6- 
nicie en partant du Cartuel, etait ires fertile, 
particulierement en froment et en buile. Comp. 
Deut. xxxiii, 14 sv. I Rois, v, n, 35; Act xii, ao. 
ax. Biche ou gazelle, emblem e du guerner 
rus6 et habile (I I Sara, ii, x8, etc,X 

32. JieJeUn, ou rameau d'nn arbre fertile ; 
d'autres, rameau charge de fruits* — Ses bran- 
ches vigoureuses, litt, ses fills*, les jeones ra- 
meaux de ce rejeton, si lancent an-dessHS de la 
muraille contre laquelle le rejeton, comme une 
vigne, est adoss6 Sichem, le centre de posses- 
sion de Joseph, est le site le plus beau de la 
Palestine oentrale, et le mietx arrose du pays. 
33-34. Apres avoir compart Joseph a un 
arbre, Jacob le represente so as les traits d'un 
guerxier en lutte avec ses ennemis. Ephraim fut 
en effet, apres Juda, la princi pale force des en- 
fants d' Israel. 
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Chap. L, 17. 
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Les benedictions de ton pere surpassent les be- 
nedictions des montagnes antiques, 
La beaute des col lines eternelles : 
Qu'elles soient sur la t£te de Joseph, 
Sur Ie front du prince de ses freres! 

Benjamin est un Ioup qui dechire; 
Le matin il d£vore la proie, 
Le soir il portage le butin. 

Tous ceux-la formerent les tribus 
d'Israel, au nombre de douze; cest ainsi 
que leur paria lear pere et qu'ii les benit 
11 les benit chacun seloa sa benediction. 



29 



de Chanaan. — Je voudrais done y mon- 
{ ter pour enterrer mon pere; et je revieh- 
jdrai." Pharaon repondit : " Monte et 6 
I enterre ton pere, comnie il te Ta fait 
(jurer." 

Joseph monta pour enterrer son pere. 7 
Avec lui monterent tous les serviteurs de 
Pharaon, les anciens de sa maison, et 
tous les anciens du pays d'Egypte, 
toute la maison de Joseph, ses freres et 8 
la maison de son pere : ils ne Iaisserent 



Puis il leur donna cet ordre : " Je vais i dans le pays de lessen que leurs petits 
*etre reuni a raon peuple; enterrez-moi ! enfants, leurs brebis et leurs bceufs. 
avec mes peres dans la caverne qui est j Joseph avait encore avec lui des chars et 9 
dans le champ d'Ephron, le Hetheen, ! des cavaliers, en sorte que le cortege etait 

30 dans la caverne du champ de Macfela, \ tres nombreux. Arrives a Faire d'Atad, 10 
en face de Mambre, au pays de Cha- i qui est au-dela du Jourdain, ils firent en- 
naan : e'est ia caverne qu' Abraham a ! tendre de grandes et profondes lamenta- 
acquise d'Ephron, le Hetheen, avec le ; tions, et Joseph celebra en Phonneur de 
champ, pour avoir un sepulcre jui lui I son pere un deuil de sept jours. Les ha- 11 

31 apparent C'estlaquonaenterreAbra- 1 bitants du pays, les Chananeens, ayant 
ham et Sara, sa femme, c r est la qu ? on a i vu ce deuil dans 1'aire d'Atad, dirent : 
enterre Isaac et Rebecca, sa femme, et | " Voila un g^rand deuil parmi les Egvp- 
e'est la que j'ai enterre Lia." [Le champ . tiens ! " Cest pourquoi i'oh a donne le 
et la caverne qui » V trouve ont ete ac- 1 nom d'Abel-Mitsraun a ce lifeu qui est 
quis des fils de Heth.] j au-dela du Jourdain. Les fils de Jacob 12 
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Lorsque Jacob eut acheve de donner , firent done envers leur pere comme il 
ses ordres a ses tils, avant retire ses 1 ' -**■ Ji T1 - '- " -*■*- 




pieds dans le lit, il cxpira et fut reuni a 
ses peres. 

5° — CHAP. L. — FuiUrailles tic Jacob. 
A fort de Joseph. 

50 Joseph se jeta sur le visage de son 

2 pere, pleura sur lui et le baisa. Puis il 
ordonna aux medecinsason service d'em- 
baumer son pere, et les medecins embau- 

3 merent IsraeL lis y employment qua- 
rante jours, car e'est le temps que Ton 
met a embaumer; et les Egyptiens le 
pleurerent soixante-dix jours. 

4 Qtiand les jours de son deuil furent 
passes, Joseph s'adressa aux gens de la 
maison de Pharaon, et leur dit : " Si j'ai 
tr/Guye" grace a vos yeux, rapportez ceci, 
je vous prie, aux oreilles de Pharaon : 

5 Mon pere m'a fait jurer, en disant : Voict 
que je vais mourir; tu m'enterreras dans 
le sepulcre quej^ne suis creus6 au pays 

36. Les binidiSlhns de torn per*) qu'il a eue* 
en partage, etaut de 1'ordre spirituel, surpK** 
sent les benedictions tern pore I les decrites dins 
le yerset precedent, Les montagnes sont c^n- 
seesla partie la plus ancienne et la plus stable 
de la terre (Ps. xc, 2% Vulg. : les tent dictions 
tU to* fere Vemfortenf enr les btnidittiont de 
tee fires, jnson*A ce que vienne le dieir (comme 
si f&Mrpa&venaitde kavak) dee collbut iter- 
nelhs. le Messle. 

• af.CaracletfebeJtiqueux de Benjamin. I 'image 
•da leftf n'£tait pas moins noble que celle du 
Honjurt prince raadianite s'appelait Zei t c-a-d. 
tap(JUftVvH, asX'Quoique cette tribu fflt une 
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leur avait commanded lis le transports 
rent au pays de Chanaan et Penterrerent 
dans la caverne, du champ de Macpela, 
qu' Abraham avait acquise avec le champ 
d'Ephron le Hetheen, pour avoir, un se- 
pulcre qui lui appartintj vis-a-vis de 
Mambre\ 

Apres avoir enterre son pere, Joseph 14 
retourna en Egypte avec ses fi*eres et 
tous ceux qui etaient montes avec lui 
pour enterrer son pere. 

Quand les freres de Joseph vire;.t que 15 
leur pere etait mort, ils dirent : " Si Jo- 
seph nous prenait en haine et nous ren* 
dait tout le mal que nous lui avons fait 1 " 
Et ils firent dire a Joseph : " Ton pere a 16 
donne" cet ordre avant de mourir: Vous 17 
parlerez ainsi a Joseph : Oh ! pardonne 
le crime de tes freres et leur peche, car 
ils font fait du mal ! Mais maintenant, 
je te prie,'airdonne le crime dcis servi- 
teurs du Dieu de ton pere," Joseph 

des plus petites, elle <tait maltresse des defies 
qui donnent acces dans les plaines adjacentes. 
Dans ces defiles, autrefois le repaire des betes 
ftroces, Benjamin devaitrftder au matin comme 
un Ioup, descendrt dant les riches plaines des 
Philistins a l'ouest, dans la vallee du Jowdiin 
a Test, et retoumer le soir pour partager goo 
butin. Les Peres ont fait une application mys- 
tique de ce verset a saint Paul te Benjamtte 
(Philip, iii, c) : le matin, c 4 est«a-dtre avant sa 
conversion, Ioup devorant pour l*Eglise nais- 
sante. il lui apportera plus tard^ les depouiUes 
des Gentils conquis par lui a la fbi cbretienne 
(Galat i,aa)t 
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Chap. L, 1 8. 



GENfeSE. 



Chap. L, 26. 



18 pleura, en entendanl ces paroles. Ses 
freres vinrent eux-memes se prosterner 
devant lui, en disant : "Nous sommes 

19 tes serviteurs." II leur dit : " Soyez sans 
crainte; car suis-je a la place de Dieu? 

20 Vous aviez dans la pensee de me faire du 
mal; mais Dieu avait dans la sienne d'en 
faire sortir un bien, afin d'accomplir ce 
qui arrive aujourd'hu^savoirde conserver 

21 la vie a un peuple nombreux. So} r ezdonc 
sans crainte; je vous entretiendrai, vous 
et vos enfants." C'est ainsi qu ? il les con- 
sota, en parlant a leurs coeurs. 

22 Joseph demeura en Egypte, lui et la 
maison de son pere. II vecutcent dix ans. 



II vit les fils d'Ephralm jusqu'a la troi- 23 
sieme generation; des fils de Machir, fils 
de Manasse, naquirent aussi sur ses 
genoux. 

Joseph dit a ses freres : " Pour moi, je 24 
vais mourir; mais Dieu vous visitera cer- 
tainement et vous fera remonter de ce pays 
d* Egypte dans le pays qu'il a jure de 
donmr a Abraham, a Isaac et a Jacob." 
Joseph fit jurer les fils d'Israei, en disant ; 25 
"Certainement Dieu vous visitera, et 
vous ferez remonter mes os d'icL" 

Joseph mourut, age de cent dix ans. 26 
On Fembauma et on le mit dans un cer- 
cueil en Egypte. 



L, 26. En jetant un coup d'ceil d'ensemble sta- 
le* prophetic* on promcsses messianiques que 
nous avons rencontrees dans la Genese, nous 
voyons les indications touchant le Sauveur du 
nionde se preciser de plus en plus. Ainsi le salut 
sortira f. de ta postenti de la femme(iii, 15); — 
2. «.le la race de Seth (v, ?o); — t. de la bra ache 
de Sem (ix, 26 sv.); — 4. de la famille d' Abra- 



ham (xii, 3, aL); — 5. de la famille d" Isaac 
(xxvi, 1-4); — 6. de la famille de Jacob (xxxv, 
9 sv. xxvii, 29); — 7. de la tribu de Juda 
(xliv, ioX — Pour aller surement au berceau du 
Messie, U ne nous reste plus qua connaitre la 
famille de la tribu de Juda qui lui donneranais- 
sance; c'est ce que le prophete Nathan nous 
apprendra(II Sana, vii, 5-16). 
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L'EXODE 



PREMIERE PARTIE, 



SORTIE DES HEBREUX DU PAYS D'EGYPTE. 

[Ch. I — XV, 21.] 




1° — chap. I. — Multiplication 
et oppression d' } Israel en Egypte. 

1 WVPVra; OICI ks noms des enfants d' Israel 
venus en Egypte; — ils y vin- 
rent avec Jacob, chacun avec 
sa famille — : Ruben, Simeon, 

3 Levi, Juda, Issachar, Zabulon, Benja- 

4 min, Dan, Nephtali, Gad et Aser. 

5 Toutes les personnes issues de Jacob 
etaient au nombre de soixante-dix, et 

6 Joseph etait^'rt en Egypte. Joseph mou- 
rut, ainsi que tous ses freres et toute 

7 cette generation. Les enfants d'Israel 
furent feconds et multiplierent ; ils de- 
vinrent nombreux et tres puissants, et le 
pays en fiit rempli. 

8 II s'eleva sur I'Egypte un nouveau roi 

9 qui ne connaissait pas Joseph. II dit a 
son peuple : "Voici que les enfants 
d'Israel forment un peuple plus nombreux 

io et plus puissant que nous. Allons! Pre- 
nons des precautions contre lui, empS- 
chons-le de s'accroitre, de peur que, une 
guerre survenant, ii ne se joigne a nos 
ennemis pour nous combattre, et ne 

1 1 reussisse a sortir du pays." Les Egyp- 
tiem etabiirent done sur Israel des chefs 
de corvee, afin de Paccabler par des tra- 
vaux penibles. Ctst ainsi pu^iX batit des 
villes pour servir de magasins a Pharaon, 

12 savoir Pithom et Ramses. Mate plus on 
l'accablait, plus il multipliait ets'accrois- 
sait, et Ton prit en aversion les enfants 

13 d'Israel. Les Egyptiens firent travailler 

14 les enfants d'Israel par force; ils leur 
rendaient la vie amere par de rudes tra- 
vaux, mortier, briques et travaux des 
champs de toute sorte, leur faisant ex£- 
cuter leurs ouvrages avec une dure 
oppression. 



I, xi. Vilies... magasins, oil Ton emmagasi- 
natt le ble et autres produits du pays, soit pour 
le commerce, wit pour I'approvisionnement de 
l*arniee. LXX, villes fortes; Vulg., mites des 
tentes. — Pithom, en egypt. Pi-tum t cl*d. 
demeure de Turn (dieu solaire), la Patoumos 
d'Herodote (II, 158), plus conn ue des rnciens 
sous le nom d'Heroopolis, qui rappelle sa pri- 



Le roi d'Egypte parla aussi aux sages- 15 
femmes des Hebreux, dont Tune so nom- 
mait Sepliora, et I'autre Phua. II leur 16 
dit : "Quand vous accouoherez les fem- 
mes des Hebreux, et que vous les verrez 
sur le double siege, si e'est un fils, fai- 
tes-le mourir; si e'est une fille, elle peut 
vivre." Mais les sages-femmes, craigni- 17 
rent Dieu; elles n'executerent pas les 
ordres du roi d'Egypte, et iaisserent vi- 
vre les garcons. Le roi d'Egypte fit 18 
appeler les sages-femmes et leur dit : 
"Pourquoi avez-vous agi ainsi, et avez- 
vous laisse vivre les garcons?" Les 19 
sages-femmes repondirent a Pharaon : 
"C'est que les femmes des Hebreux ne 
ressem blent pas aux Egyptiennes : elles 
sont vigoureuses, et elles accouchent 
avant Tarrivee de la sage- femme." Et 20 
Dieu fit du bien aux sages-femmes, et le 
peuple devint nombreux et extremement 
fort. Parceque les sages-femmes avaient 21 
craint Dieu, Dieu fit prosperer leur 
maison. 

Alors Pharaon donna cet ordre a tout 22 
son peuple : "Vous jetterez dans le 
fleuve tous les fils qui naitront, et vous 
laisserez vivre toutes les filles. 

2° — CHAP. II. — Naissanceet education 
de Moisc. 11 s^enfuit ate pays de Ma- 
dian. II Spouse Stphora. 

Ce pendant un homme de la maison de 2 
Levi avait pris pour femme une fille de 
sa maison. Cette femme devint enceinte 2 
etenfanta un fils. Voyant qu'U &ait beau, 
elle le cacha pendant trots mois. Comme 3 
elle ne pouvait plus le tenir cached elle 
prit une caisse de jonc, et Tayant enduite 
de bitume et de poix, elle y mit I'enfant 
et le deposa parmi les roseaux, sur le 

mitive destination, car le premier Element de ce 
mot n'e&t qu' une alteration de I'egypt. aru, 
plur. de ar t magasin, arsenal. 

II, 1. Un homme 1 Amram (vi, to), avait /ris, 
avant le decret de proscription des enfants ml- 
les; une fill* de sn maison (litt descendant de 
Levi), appelee Jochabed (Nombr. xxvi, 59X 

3. Adtes, vii, 30; Hebr. xi, 33. 
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Chap. II, 4. 



EXODE. 



Chap. Ill, 4. 



4 'oord du fleuve. La sceur de i'enfant se t troupeau de leur pere. Les bergers etant 17 
tenait a quclque distance pour savoir ce ; arrives, les chasserent ; alors Moise se 

• « ■ - • 1 * I * - Jt 1*1* .*. /• j_ t " 1 



qui lui arriverait 

La fille de Pharaon descendit au fleuve 
pour faire ses ablutions, et ses compa- 
res se promenaient le long du fleuve. 
Vyant apercu la caisse au milieu des ro- 



leva, prit leur defense et fit boire leur 
troupeau. Quand elles furent de retour 18 
aupres de Raguel, leur pere, il dit : 
"Pourquoi revenez-vous sitot aujour- 
d'hui?" Elles repondirent : "Un Egyp- 19 



scaux, elle envoya sa servante pour la t tien nous a delivrees de la main des ber- 

6 prendre. Elle Touvrit et vit I'enfant : j gers, et meme il a puise pour nous de 
c'otait un petit gar9on qui pleurait ; elle j Feau- et il a fait boire le troupeau." II dit 20 
on eut pitie, et elle dit : * 4 Cest un enfant | a. ses filles : " Ou est-il? Pourquoi avez- 

7 des Hebreux." Alors la soeur de I'enfant | vous laisse-ia cet homme? Rappelez-le, 
dit a ia fille de Pharaon : " Veux-tuque I pour qu'il prenne quelque nourriture." 
/aille te chercher une nourrice parmi les j Muise consentit a demeurer chez cet 21 
femmes des Hebreux pour ailaiter cet \ homme, qui lui donna pour femme Se- 

8 enfant?" — " Va," lui dit la fille de i phora, sa fille. Sephora enfanta un fils, 22 
Pharaon; et la jeune fille alia chercher ! qu'il appela Gersam, "car dit-il, je suis 

9 ki mere de I'enfant. La fille de Pharaon , un etranger sur une terre etrangere." 
lui dit : "Emporte cet enfant et allaite- 1 [Elle en enfanta un autre, qu'il appela 
lo-moi; je te donnerai ton salaire." La ! Eliezer, "car, dit-il, le Dieu de mon pere 

10 femme prit i'enfant et Fallaita. Quand il ; est mon secours, il m'a delivre dela main 
eut grandi, elle i'amena a la fille de ■ de Pharaon."] 

Pharaon, et il fut pour elle comme un j Durant ces longs jours, le roi d'Egypte 23 
fils. Elle lui donna le nom de Moise, j mourut. Les enfants d'Israel, jjemissant 
•• car, dit-elle, je I'ai tire des eaux." 1 encore sous la servitude, pousserent des 

11 En ce temps-la, Moise devenu grand, ' cris, et ces oris, arraches par la servi- 
sortit vers ses freres, et il fut temoin de ; tude, monterent jusqu'a Dieu. Dieu en- 24 
leurs penibles .travaux ; il vit un Egyp- j tcndit lews gemissements, et se souvint 
ticn qui frappait un Hebreu d'entre ses ; de son alliance avec Abraham, Isaac et 

12 fares. Ayant tourne les yeux de cote et j Jacob. Dieu regarda les enfants d'Israel 25 
dautre, et voyant qu'il n'y avait /£ per- . et il les reconnut 

sonne, il tua l'Egyptien et le cacha dans i „ _ „ . . 

13 le sable. II sortit encore le jour suivant, > —.chap, iii iv. '**'*" de 
J et vit deux Hebreux qui se querellaient. J/ *"<- Son retout en E ^ U ' 

II dit a Pagresseur: "Pourquoi frappes- Moise faisait paitre le troupeau de 3 



14 tu ton camarade?" Et cet homme re- ; Jetiiro, son beau-perc, pretre de Madian. 
pondit : "Qui fa etabli chef et juge sur | II mena le troupeau au-dela du desert, et 
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15 connue." Pharaon, ayant appris ce qui 
s'etait pass£, cherchait a faire mourir 
Moise; mais celui-ci s'enluit de devant 
Pharaon; il se retira dans le pays de 
Madian, et il s'assit pres du puits. 

Le pretre de Madian avait sept filles. 
Elles vinrent puiser de l'eau, et elles 
remplirent les auges pour abreuver le 

10. Moist, heV. Mosckd; LXX, Mtoisis. Jose- 
phe (Antiq. II. ix, 6) explique ce nom par 
I'^gypt. m6 % eau, et uski % sauve\ Etymologic tres 
vraisembiable, admise encore par la pi u part des 
interpretes. Cependant plusicurs tfgyptologues 
modernes font venir Mots* de I'^gypt. n*is t en- 
fant, dont la racine verbale signine prodnirt, 
tjctrairt. 

15. Probablement Ramses II qui, jeune en- 
core & 1'epoque de la naissance de Moise ? e"tait 
associt au gouvernement de son pfcre Sett I. — 
// s'assit prit du puits (avec 1'article), comme 
fait, en Orient, le voyageur qui desire passer la 
nuit dans un village : il va, vers le soir, s'asseoir 
pres du putts, stir que parmi les habitants qui s'y 



vit que le buisson etait tout en feu, sans 
pourtant se consumer. Moise se dit : * ' Je 
veux faire un detour pour considerer 
cette grande vision, et voir pourquoi le 
buisson ne se consume point" Jehovah 
vit qu'il se detournait pour regarder et 
Dieu Tappela du milieu du buisson, et 
dit : "Moise! Moise!" II repondit : "Me 

rendent a cette heure, quelqu'un lui oflfrira I'hos- 
pitalit^. 

aa. La partie de ce verset renfermee entre 
crochets manque dans le texte hebreu et dans les 
plus anciens manuscrits des LXX. La Vulg. a 
lntercale* ici cette notice d'aprcs xviii, 4. 

Ill, 1. Btau-fhrt. L'hebr. tkotktn exprime 
une relation formee par le manage, le plus sou- 




r . Ju^. i, 16; iv, 11X Sur la signifies 

douner ia, les interpretes sont partages. 

3. Vmmgt dt ythevah % Jehovah lui- meme, 
comme le montre la suite du recti (vers. 6X et 
comme traduit la Vulgate. 
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5 void." Dieu dit: " N'approche pas d'ici, 
ote tes sandales de tes pieds, car le lieu 
sur lequel tu te tiens est une terre sainte. " 

6 II ajouta : " Je suis le Dieu de ton pere, 
le Dieu d'Abraham, le Dieu d'Isaac et le 
Dieu de Jacob. " Moise se cacha le visage, 
car il craignait de regarder Dieu. 

7 Jehovah dit : "J'ai vu la souffrancc I 
de moa peuple qui est en Egypte, et j'ai i 
entendu le cri que lui font pousser ses j 
exacteurs, car je connais ses douleurs. ! 

S Je suis descendu pour le delivrer de la j 
main des Egyptiens et pour le faire mon- ! 
ter de ce pays dans une terre fertile et 
spacieuse, dans une terre oil coulent le 
~lait et le mid, au lieu qu'habitent les 
Chananeens, les Hetheens, les Amor- 
rheens, les Pherezeens, les Heveens et les 

9 Jebuseens. Le cri des enfants d'Israel ; 
est maintenant venu jusqu r a moi, et j'ai 
vu I'oppression que font peser sur eux 

10 les Egyptiens. Va done, je t'envoie au- 
pres de Pharaon, pour faire sortir mon 
peuple, les enfants d'Israel." 

1 1 Moise dit a Dieu : ' 'Qui suis-je, pour aller 
vers Pharaon et pour faire sortir d'Egy pte 

21 les enfants d'Israel?" Dieu dit : "Je 
serai avec toi ; et ceci sera pour toi le signe 
que c'est moi qui t'di envoye : Quand tu 
auras fait sortir le peuple d'Egypte, vous 

13 servirex Dieu sur cettemontagne." Moise 
dit a Dieu : "Quand j'irai vers les en- 
fonts d'Israel, et que je leur dirai : Lc 
Dieu de vos peres m'envoie vers vous ; 
s'ils me demandent quel est son nom, que 

14 leur repondrai-je? " Et Dieu dit a Moise : 
"Je suis celui qui suis. C'est ainsi, 
ajouta-t-il, que tu repondras aux enfants 
d'Israel : Celui qui est m ? envoie vers 

15 vous." Dieu dit encore a Moise : "Tu 
parleras ainsi aux enfants d'Israel : 
Jehovah, Dieu de vos peres, le Dieu 
d'Abraham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de 
Jacob, m'envoie vers vous. C'est la mon 
nom pour I'eternite j c'est la mon souve- 

c6 nir de generation en generation. Va, 
rassemble les andens d'Israel et dis- 
leur : Jehovah, Dieu de vos peres, m'est 
apparu, le Dieu d'Abraham, le Dieu 
d Isaac et le Dieu de Jacob, en disant -. 
Je vous ai visites,yW vu ce qu'on vous 

17 fait en Egypte, et j'ai dit : Je vous tire- 
rai de I'oppression de I'Egypte et vous 
ferai raonter dans le pays des Chana- 
neens, des Hetheens, des Amorrheens, 
des Pherezeens, des Heveens et des Jebu- 
seens, dans un pays ou coulent le lait et 



le miel. lis ocouteront ta voix, et tu iras, 18 
toi et les anciens d'Israel, vers le roi 
d'Egypte, et vous lui dire' : Jehovah, 
Dieu des Hebreux, s'est presente a nous. 
Laisse-nous done aller a trois journees 
de marche dans le desert, pour offrir un 
sacrifice a Jehovah notre Dieu. Je sais 19 
que le roi d'Egypte ne vous permettra 
pas d'aller, si ceTaest^nv par une main 
puissante. J'etendrai ma main et je frap- 20 
perai i'Egypte par toutes sortes de pro- 
diges que je ferai au milieu d'eile ; apres 
quoi, il vous laLssera aller. Je ferai mime 21 
que ce peuple trouve grace aux yeux des 
Egyptiens, et quand vous partircz, vous 
ne partirez point les mains vides. Mais 22 
chaque femme demandera a sa voisine 
et a ceile qui demeure dans sa maison 
des objets d'argent, des objets d'or et des 
vetements que vous mettrez sur vos fils 
et vos lilies, et ainsi vous empcrterez les 
depouilles de I'Egypte." 

Moise repondit, en disant : "lis ne 4 
me croiront pas et ils n'ecouteront pas 
ma voix; mais ils diront : Jehovah ne 
t'est point apparu." Jthovah lui dit : 2 
i " Qu'y a-t-Q dans ta main? " II repon- 
t dit : " Un baton." — " Jette-le a terre," 3 
t dit Jehovah. II le jeta a terre, et ce ba- 
ton devint un serpent, et Moise s'enfuyait 
; de vant luL Jehovah dit a Moise : ' * Etends 4 
la main, et saisis-/? par la queue, — et 
Moise Itendit la main et/le saisit; et lc 
serpent redevint un baton dans sa main, 
— afin qu'ils croient que Jehovah, Dieu 5 
de leurs peres, t'est apparu, le Dieu 
d'Abraham, le Dieu d'Isaac et le Dieu 
de Jacob." 

Jehovah lui dit encore : " Mets ta 6 
main dans ton sdn. " U mit sa main 
dans son sein, puis il Ten retira et void 
qu'elle etait couverte de leprc, blanche 
comme la neige. Jehovah dit : " Remets 7 
ta main dans ton sein, — et il remit sa 
main dans son sein, puis il Ten retira, 
et void qu'elle etait devenue semblable 
a sa chair. — S'ils ne te croient pas, et 8 
s'ils n'ecoutent pas la voix du premier 
signe, its croiront a la voix du second. 
Et s'ils ne croient pas meme a ces deux 9 
signes, et n'ecoutent pas ta voix, prends 
de Peau du fleuve, et repands-la sur le 
sol, et I'eau que tu auras prise du fleuve 
deviendra du sang sur le sol. " 

Moise dit a Jehovah : " Ah ! Seigneur, 10 
je ne suis pas un homme a la parole fa- 
cile, et cela des hier et des avant-hier, 



14. Celui qui est, etc.; litt. je suis ut'a en- 
voyi : Dieu s'appelle/V suis, a la x« personne, 
parce que c'est lui qui parte de lui-m6nie; l'hom- 



me 

Jehm, 



I'appelle il est (hibr. Yahv4h s dont on a fait 
\&vah\ a la 3° personne. Com p. A foe. i, 4. 
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ct meme encore depuis que vous parlez ; aller, je ferai perir ton fiis, ton pre- 
i votre serviteur; j ? ai la bouche et la mier-ne. " 

11 langue embarrassees." Jehovah lui dit : Sur la route, dans un lieu ou Moise 24 
" Qui a donne la bouche a rhomme, et j passait la nuit, Jehovah vint a sa ren- 
qui rend muet ou sourd, voyant ou aveu- contre et voulut le faire raourir. Sephora 25 

12 gie? N'est-ce pas moi, Jehovah? Va prit une pierre tranchante, coupa le pre- 



duac, je serai avec ta bouche et je t'en 
15 seigaerai ce que tu devras dire. " Moise 
dit : " Ah ! Seigneur, envoyez votre 



puce de son fils, et en toucha les pieds 
de Moise, en disant ; ** Tu es pour moi 
un epoux de sang ! " Et Jehovah ie 26 



message par qui vous voudrez Fen voyer." | laissa. C'est alors qu'eile dit : " Epoux 
14 Alors la colere de Jehovah s'enflamma i de sang, " a cause de la circoncision. 
contre MoTse, et il dit : " N'y a-t-il pas , Jehovah dit a Aaron : '* Va au-devant 
Aaron, ton frere, le Levite? Je sais qu'il I de Moise dans le desert " Aaron partit, 



27 



parlera faciiement, lui. Et meme il va 
vcnir a ta rencontre, et en te voyant il 
15 so rejouira dans son cxeur. Tu lui par- 
Ieras et tu mettras les paroles dans sa 
bouche, et moi je serai avec ta bouche et 



et ayant rencontre Moise a la montagne 
de Dieu, il le baisa, Moise fit connaitre 28 
a Aaron toutes les paroles avec lesquelles 
Jehovah l'avait euvoye, et tous les signes 
qu'il lui avait ordonne de faire. Moise 29 



avec sa bouche, et je vous montrerai ce et Aaron poursuivirent leur chemin, et 

16 que vous aurez a faire. Cest lui qui par- j ils assemblerent tous les anciens d'IsraeL 
lera pour toi au peuple; il te servira de ! Aaron rapporta toutes les paroles que 3© 

17 bouche, et tu lui seras un Dieu. Quant ! Dieu avait dites a Moise, et il fit tes 

a ce baton, prends-le dans ta main; c'est ; signes sous les yeux du peuple. Et le 31 
avec quoi tu feras les signes. " i peuple crut; ils apprirent que Jehovah 

i& Moise s f en alia. De retour aupres de , avait visite les enfants d'Israet ct qu'il 
son beau-pere, il lui dit : " Laisse- moi ! avait vu leur souffrance, et s'etant incli- 
partir, je te prie, et Fetourner aupres de I nes, ils adorerent 
mes freres qui sont en Egypte, pour voir j i/„iw/ 

s ils sont encore vivants. " J&hro dit a 4 CHAP * % VI ' 9 * **oise et 



MoTse : '* Va en paix. " 

19 Jehovah dit a Moise, au pays de Ma- 

dian : •* Va, retourne en Egypte, car 

tous ceux qui en voulaient a ta vie sont 



Aaron devant U roi d* Egypte. 

Ensuite Moise et Aaron se rendirent 5 
aupres de Pharaon et lui dirent : " Ainsi 
parle Jehovah, le Dieu d'Israel : Laisse 



20 morts." Moise prit done sa femme et ses 1 aller mon peuple, pour qu'il celebre une 



fils, et, les ayant fait monter sur des 
anes, il retourna en Egypte, tenant dans 

21 sa main le baton de Dieu. Jehovah dit 
a Moise : ** En partant pour retourner 
en Egypte, considers tous les prodiges 
que j'ai mis dans ta main : tu les feras 
devant Pharaon. Et moi, j'endurcirai 
son cceur, et il ne laissera pas aller le 

22 peuple. Tu lui diras : Ainsi parle J£ho- 
van : Israel est mon fils, mon premier* 



fete en mon honneur dans le desert" 
Pharaon repondit : " Qui est Jehovah 
pour que j'obeisse a sa voix, en laissant 
aller Israel ? Je ne connais pas Jehovah, 
et je ne laisserai pas aller Israel. " lis 
dirent : " Le Dieu des Hebreux s'est 
presente a nous. Permets-nous de faire 
trpis journees de marche au desert, pour 
oflrir des sacrifices a Jehovah, aiin qu'il 
ne nous frappe pas de la peste ou de 



-.5 ne. Je te dis : Laisse aller mon fils, pour I epee. *' Mais le roi d'Egypte leur dit : 4 



qu'il me serve; si tu refuses de le laisser 

IVj 21. Ytntitnxirai. Quelques reraarques 
sont ici necessaires : i. Dans tout ce recit, il est 
question 20 fois de Ytndutcisstmtiit du pha- 
raon; or xo foisl'ecrivain sacreTattribuea Dieu, 
10 fois au pharaon lui-menie : Pknrtion endur- 
cit son cmur % ou resta endures. 2. C'est cette 
dernicre expression qui est employee tout 
d abord : apres la r» entrevue de Mofec avec 
Pharaon (vii, 13*14) et apres les cinq i**s plaics; 
bculement apres la tfi plaie, I'auteur commence 
a dire : Dieu endurcit le coeur du roi (ix, is). 
En un sens, Dieu aussi endurcit le pharaon : 
en posant des aclcs (les miracles opercs par 
Moise) qui, destines sans doute a le convertir, 
aboutissent en fait a irriter son orgueil et a en- 
durcir son coeur. 

23. Is rail (si mo h fils, en vertu de rejection 



*' Pourquoi, Moise et Aaron, d&ournez- 



d'Israel au ptivilege dz peuple de Z>/Vn (Deut. 
xiv % 1, a), election qui a commence avec la vo- 
cation d' Abraham et qui se realise rapleinemem 
par TalUanoe du Sinai (xix, 5 sv.). Cette filia- 
tion, purement exteneure et genlrale, s'applj* 
quant pi u tot au peuple comme tel qu'aux indi- 
vidus, etait le prelude ec la figu r e de ia veritable 
ad0ption dts tn/ants dt Duu % qui n'en portent 
pas seuiement le noni, mats le sont en effet, par 
1 Esprit-Saint. principe d f une vie superieure, 

?ui associe toute ame chretienne a la vie du 
'ere et a la vie du Fils. 

24. Le /aire *umrir y probablement par une 
maladie dont Moise fnt subitement a it tint, et 
cela en punition de la violation de la lot de la 
circoncision. 
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vous le peuple de son ouvrage? Allez a 

5 vos corvees! " Pharaon dit : " Le peu- 
ple du pays est maintenant nombreux, et 
vous lui feriez interrompre ses corvees ! " 

6 Ce jour-la meme, Pharaon donna cet 
ordre aux exacteurs du peuple et aux 

7 scribes : " Vous ne donnerez plus, 
comme on l'a fait jusqu'ici, de paille an 
peuple pour faire des briques; qu'ils 

8 aillent eux-memes en ramasser. Nean- 
moins vous leur imposerez la quantite 
de briques qu'ils faisaient auparavant, 
sans en rien retrancher, car ce sont des 
paresseux; voila pourquoi ils crient, en 
disant : Nous voudrions aller faire un 

9 sacrifice a notre Dieu. Qu'on charge de 
travail ces gens-la; qu'ils soient a la be- 
sogne et qu'ils ne pretent plus l'oreiile a 
des paroles de mensonge." 

io Les exacteurs du peuple et les scribes 
vinrent done dire au peuple : " Ainsi 
parle Pharaon : Je ne vous donne plus 

n de paille; allez vous-memes prendre de 
la paille ou vous en trouverez, car on ne 

12 retranchera rien de votre tache. " Le 
peuple se rcpandit dans tout le pays 
d'Egypte pour ramasser du chaume atin 

1 3 d'en faire de la paille hackee. Les exac- 
teurs les pressaient, en disant : " Ache- 
vez ce qui est ^xe pour chaque jour, 

14 comme lorsqu'on avait de la paille." On 
battit les scribes des enfants d'Israel, 
que les exacteurs de Pharaon avaient 
etablis sur eux : " Pourquoi, disaient 
les exacteurs, n'avez-vous pas fait hier 
et aujourd'hui votre tache de briques, 

15 comme precedemment ? " Les scribes des 
enfants d'Israel alierent se piaindre a 
Pharaon, en disant : " Pourquoi en 

16 agis-tu ainsi en vers tes serviteurs? On 
ne fournit pas de paille a tes serviteurs, 
et Ton nous dit : Faites des briques ! Et 
ainsi tes serviteurs sont battus, et ton 

17 peuple se trouve en faute." Pharaon re- 
pondit : " Vous etes des paresseux, des 
paresseux ! Voila pourquoi vous dites : 
Nous voudrions aller oftrir un sacrifice a 

18 Jehovah. Allez done travailler; on ne 
vous donnera pas.de paille, et vous Hvre- 
rez la meme quantite de briques. " 

VI, a. ye sttis atfaru, je me suis montre* aux 
pair larches comme Dieu tout-puissant (hebr. 
ElSchaddat; Vutg.. en Dieu tout-puissant), 
en donnant tin fils a Abraham contrairement au 
cours ordinaire de la nature, en conservant et 
en mu I ti pliant sa posterity. — Sous turn nem 
rflr Jihovah : voy. iii, r<. Les patriarcbes 
n'ignoraient pas ce nom ; ce que Dieu promet 
ici, e'est de se faire counaltre a Israel comme 
Jjkwak, c.-a<d. comme l'Etre absolu, souve- 
rainetnent independent et ttbre dans la condutte 
des evenements d'ou sortira 1'accomplissement 



Les scribes des enfants d'Israel virent [9 
leur cruelle situation, puisqu'on leur 
disait : M Vous ne retrancherez rien de 
vos briques; chaque jour la meme tache! " 
Ay ant trouve MoYse et Aaron, qui se te- 20 
naient la pour les attendre a leur sortie 
de chez Pharaon, ils leurdirent : " Que 21 
Jehovah vous voie, et qu*il juge, vous qui 
avez change en aversion notre faveur 
aupres de Pharaon et de ses serviteurs, 
et qui avez mis dans leurs mains une 
epee pour nous tuer. ?J Alors MoTse re- 22 
tourna vers Jehovah, et dit : " Seigneur, 
pourquoi avez- vous fait du mal a ce peu- 
ple? pourquoi done m'avez-vous envoye? 
Depuis que j'ai ete trouver Pharaon pour 23 
lui parler en votre nom, il maltraite ce 
peuple, et vous n'avez en aucune maniere 
delivre votre peuple. " 

Jehovah dit a MoTse : " Tu verras Q 
bientot ce que je ferai a Pharaon : con- 
traint par une main puissante, il les 
laissera aller; contraint par une main 
puissante, il les chassera de son pays." 

Dieu parla a MoTse, en disant " : Je 2 
suis Jehovah. Je suis apparu a Abra- 3 
ham, a Isaac et a Jacob comme Dieu 
tout -puissant, mais sous mon nom de 
Jehovah je ne me suis pas fait connaitre 
a eux. Non seulement j'ai etabli mon 4 
alliance avec eux pour leur donner le 
pays de Chanaan, le pays de leurs peo- 
nages, oil ils ont sejourne'en etrangers; 
mais encore j'ai entendu le gemissement 5 
des enfants d'Israel, que les Egyptiens 
tiennent dans la servitude, et je me suis 
souvenu de mon alliance, C'est pourquoi 6 
dis aux enfants d'Israel : Je suis Jeho- 
vah; je vous affranchirai des corvees des 
Egyptiens, je vous delivrerai de leur ser- 
vitude, et je vous sauverai avec un bras 
etendu et par de grands jugements. Je 7 
vous prendrai pour mon peuple, je serai 
votre Dieu, et vous saurez que je suis 
Jehovah votre Dieu qui vous aflranchis 
des corvees des Egyptiens. Je vous ferai 8 
entrer dans le pays que j'ai jure de don- 
ner a Abraham, a Isaac et a Jacob; jo 
vous le donnerai en possession : je suis 
Jehovah. " 



des promesses. Desormais le nom de Jiharvah 
sera le nom propre, le titre officiel du Dieu 
d'fsrael, et cette nouvelle relation inaugurera 
une phase nouvelle dans l'histoire du saint 
de Thtunanitl. LXX et Vulg., je ne leur at 
peint rtvM— men ncrn a m Adorntt:c'tst le mot 
que tes H6breux, au moins dans tes demiers 
tempSj.substituaient dans la lecture de la Bible 
a celui de Je*hovnh t quits n'osaient pas pronon- 
cer. AHoiuxl signine Seigueur f dans te sens de 
Ma%trt % Souverain. 
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9 \insi parla Molse aux enfants d'Israel; 
mais ils ne 1'ecouterent pas, a cause de 
leur angoisse et de leur dure servitude. 

5> — CHAP, vi, 10 — x, 29. — Negotia- 
tions de Moise avec Pharaon pour la 
sortie a" Egypt*. Les plaics. 

chap, vr, 10 — vii, 13. — Derniere 
sommation adressee a Pharaon avant 
la lutte. Genealogie de MoTse et d' Aaron. 



10 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

n "Va parler a Pharaon, roi d'Egypte, 

pour qu'il laisse aller les enfants d Israel 

12 hors de son pays." Moise repondit en 
presence de Jehovah : "Les enfants 
d* Israel ne m'ont point ecoute ; comment 
Pharaon nfecoutera-t-il, moi qui ai la 
parole difficile?'* 

13 Jehovah parla a MoTse et a Aaron, et 
leur donna des ordres au sujet des enfants 
d' Israel et au sujet de Pharaon, roi 
d'Egypte, pour faire sortir les enfants 
d' Israel du pays d'Egypte. 

14 Void les chefs de leurs maisons : 
Fils de Ruben, premier-ne d'Israel : 

Henoch, Phallu, Hesron et Charmi ; ce 
sont la les families de Ruben. 

1 5 Kils de Simeon : Jamuel, Jamin, Ahod, 
Jachin, Soar, et Saul, fils de la Chana- 
neenne; ce sont la les families de Simeon. 

16 Voici les noms des fils de Levi avec 
leurs posterites : Gerson, Caath et Me- 
rari. Les annees de la vie de Levi furent 

17 decent trente-sept ans. — Fils de Ger- 
son : Lobni et Semei, avec leurs diverses 

iS families. — Fils de Caath : Amram, 
Isaar, Hebron et OzieL Les annees de la 
vie de Caath furent de cent trente-trois 

19 ans. — Filsde Merari : Moholi et Musi. 
— Ce sont la les families de Levi avec 
leurs posterites. 

20 Amram prit pour femme Jochabed, sa 
tante, qui lui enfanta Aaron et MoTse. 
Les annees de la vie d' Amram furent de 

2! cent trente-sept ans. — Fils d'Isaar : 
12 Core, Nepheg et Zeehri. Fils d'Oziel : 

Misael, Elisaphan et Sethri. 
ay Aaron prit pour femme Elisabeth, fille 

d'Aminadab, sceur de Naasson; et elle 

lui enfanta Nadab, Abiu, Eleazar et 

Ithamar. 

24 Fils de Core* : Aser, Elcana et Abia- 
saph ; ce sont Id les families des Corites. 

25 Eleazar, fils d' Aaron, prit pour femme 
une des fiUes de Phuthiel, qui lui enfanta 
Phinees. 



VII, 14. Lts plates <i*Egyfte. dont \\ va Sire 
parte, sont, prises en elles-memes des fleaux na- 
turcls et bien connus des Egyptiens; mais elles 



Tels sont les chefs des maisons des Le- 
vites, selon leurs diverses families. 

Ce sont la l' Aaron et le Moise auxquels 26 
Jehovah dit : VFaites sortir du pays 
d'Egypte tes enfants d'Israel selon leurs 
armees. Ce sont eux qui parlerent a Pha- 27 
raon, roi d'Egypte, pour faire sortir 
d'Egypte les enfants d'Israel; e'est ce 
Moise et cet Aaron. 

Lorsque Jehovah parla a Moise dans 28 
le pays d'Egypte, Jehovah dit a MoTse : 29 
"Je suis Jehovah. Dis a Pharaon, roi 
d'Egypte, tout ce que jetedis." Et MoTse 30 
repondit devant Jehovah : " J'ai la parole 
difficile; comment Pharaon nrecoutera- 
t-il?" 

Jehovah dit a MoTse : " Vois, j'ai fait *f 
de toi un dieu pour Pharaon, et Aaron, 
ton frcre, sera ton prophete. Toi, tu di- 2 
ras tout ce que je t'aurai commande , et 
Aaron, ton frere, parlera a Pharaon, 
pour qu J il laisse partir de son pays les 
enfants d'Israel. Et moi, j'endurcirai le 3 
coeur de Pharaon, et je multiplierai mes 
signes et mes prodiges dans le pays 
d'Egypte. Pharaon ne vous ecoutera pas; 4 
et je niettrai ma main sur I'Egypte, et je 
ferai sonir du pays d'Egypte mes ar- 
mees, mon peuple, les enfants d'Israel, 
par de grands jugements. Les Egyp- 5 , 
tiens connaitront que je suis Jehovah, 
lorsque j'etendrai ma main sur I'Egypte 
et que je ferai sortir du milieu d'eux les 
enfants d'Israel." MoTse et Aaron firent 6 
ce que Jehovah leur avait ordonne; ainsi 
tirent-ils. MoTse etait age dequatre-vingts 7 
ans, et Aaron de quatre-vingt-trois ans, 
lorsqu'ils parlerent a Pharaon. 

Jehovah dit a MoTse et a Aaron : 8 
"Lorsque Pharaon vous parlera, en di- 9 
sant : Faites un miracle, tu diras a 
Aaron : Prends ton baton et jette-le 
devant Pharaon; il deviendra un ser- 
pent." MoTse et Aaron allerent aupres 10 
de Pharaon, et ils firent ce que Jehovah 
avait ordonne. Aaron jeta son baton de- 
vant Pharaon et ses serviteurs, et il de- 
vint un serpent. Pharaon aussi appela 1 1 
ses sages et ses enchanteurs, et les magi- 
ciens d'Egypte, eux aussi, firent la meme 
chose par leurs enchantements : ils jete- 1 2 
rent chacun leur baton, et ces batons 
devinrent des serpents. Mais le baton 
d'Aaron engloutit leurs batons. Et le 13 
coeurde Pharaon s endurcit, et il n'ecouta 
point MoTse et Aaron, selon que Jehovah 
Pavait prtdiL 



sont en meme temps des miracles de la tonte- 
puissance de Dieu a raison des circonstances 
qui les accompagnent. 



— 55 - 






H 



r 



Chap. VII, 14. 



EXODE. 



Chap. VIII, 



vii 14— viii 10 — Les trois refuses dc le lais ser aller, je vais frapper 

inieres plaies: i/Ueauchangee en <| u ^ au deS S? no " mes S oute !;? tenduc 
p- * LPs o-rpnniniw , t pq mnnc. de ton P a ys. Le fleuve fournuilera de 



H 



CHAP 

premieres 

sang. 2. L^s grenouilles. 3. Les nous- ae lon J?**- u ue neuve wurmmera ae 
tiques. * I g renoui ues ; elles monteront et entreront 

/■ * I dans ta maison, dans ta chambre a cou- 

Jehovah dit a MoTse : " Le coeur de cher et sur ton lit, dans la maison de tes 




Pharaon ere endurci ; il refuse de laisser 
15 ailer le peuple. Va vers Pharaon demain 
matin ; il sortira pour aller au bord de 
Peau, et tu te tiendras pour l'attendre 
sur la rive du fleuve. Tu prendras en 
main le baton qui a ete change en ser 



serviteurs et au milieu de ton peuple, 
dans tes fours et dans tes petrins ; sur 
toi, sur ton peuple et sur tous tes servi- 
teurs les grenouilles monteront" 

Jehovah dit a MoTse : "Dis a Aaron : 
Etends ta main avec ton baton sur les 



16 pent, et tu lui diras : Jehovah, Dieu des | rivieres, sur les canaux et sur lesetangs, 



Hebreux, m'a envoye vers toi pour te 

dire : Laisse aller mon peuple, afin qu'il 

me serve dans le desert Jusqu'a present 

17 tu n'as point ecoute. Void done ce que 



et fais monter les grenouilles sur le pays 
d'Egypte." Aaron etendit sa main sur 6 
les eaux de TEgypte, et les grenouilles 
. A , monterentetcouvrirentle pays d'Egypte. 

dit Jehovah : A ceci tu connaitras que je | Mais les magiciens firent la meme chose 7 
suis Jehovah : je vais frapper les eaux ! par ieurs enchantements ; ils firent mon- 
du fleuve avec le baton qui est dans ma I ter les grenouilles sur le pays d'Egypte. 
main, et elles seront changees en sang. Pharaon appela MoTse et Aaron, et 8 

18 Les poissons qui sont dans le fleuve kur dit : "Priez Jehovah afin qu'il eloi- 
mourront, le fleuve deviendra infect, et gne les grenouilles de moi et de mon peu- 
les Egyptiens repugneront a boire de | pie, et je iaisserai aller le peuple, pour 
i'eau du fleuve. " ; qu'ii offre des sacrifices a Jehovah." 

19 Jehovah dit a MoTse : "Dis a Aaron : j MoTse dit a Pharaon : "Donne-moi tes 9 
Prends ton baton et etends ta main sur | ordres! Pour quand dois-je faire des prie- 
les eaux de i'Egypte, sur ses rivieres, sur 1 res en ta faveur, en faveur de tes servi- 
ses canaux, sur ses etangs et sur tous ses ; teurs et de ton peuple, afin que Jehovah 
reservoirs. Elles deviendront du sang, et j eloigne les grenouilles de toi et de tes 
H y aura du sang dans tout le pays maisons, de maniere a ce qu'ii n'en reste 
d'Egypte, dans les vases de bois comme plus que dans le fleuve?" — "Pour de- 10 
dans les vases de pierre." MoTse et Aaron | main, ' repondit-il. Et MtfTse dit : "11 en 
firent ce que Jehovah avait ordonne. sera ainsi, afin que tu saches que nul 
Aaron, levant le baton, frappa les eaux \ n'est pareil a Jehovah, notre Dieu. Les n 
~ui Staient dans le fleuve, sous les yeux j grenouilles se retireront de toi et de tes 



20 



I 



ie Pharaon et de ses serviteurs, et tou 
tes les eaux du fleuve furent changees en 

21 sang. Les poissons qui etaient dans le 
fleuve moururent, le fleuve devint infect, 
les Egyptiens ne jtouvaient plus boire de 
Feau du fleuve, et il y eut du sang dans 

22 tout le pays d'Egypte. Mais les magi- 
ciens tfEgypte firent la meme chose par 
leurs enchantements, et le ccjeur de Pha 



12 



maisons, de tes serviteurs et de ton peu 
pie; il n'en restera que dans le fleuve." 
MoTse et Aaron sortirent de chez Pha- 
raon, et Moise invoqua Jehovah au sujet 
des grenouilles dont il avait affl^ Pha- 
raon. Jehovah fit selon la pnere de 13 
MoTse, et les grenouilles moururent dans 
les maisons, dans les cours et dans les 
champs. On en fit de nombreux mon- 14 
raonsendurcit,etil n'ecouta point MoTse seaux, et le pays en fut infected Mais 15 
et Aaron, comme Jehovah Pavait prcdit. Pharaon, voyant qu'on respirait, endur- 

cit son cceur, et il n'ecouta point MoTse 

et Aaron, comme Jehovah l'avait pr&it. 

Jehovah dit a MoTse : " Dis a Aaron : 



23 Pharaon s'en retourna, et, etant entre 
dans sa maison, il ne fit pas encore atten- 

24 tion a cela. Tous les Egyptiens creuse- 
rent aux environs du fleuve pour trouver 



16 



Etends ton baton et frappe la poussierc 



de i'eau potable, car ils ne pouvaient j de la terre, et elle se changera en mous 



25 
8 



boire de I'eau du fleuve. 

II s'ecoula sept jours, apres que Jeho- 
vah eut frappe le fleuve. 

Jehovah dit a MoTse : "Va trouver 
Pharaon, et tu lui diras ; Laisse aller 
mon peuple, afin qu'il me serve. Si tu 



VUI, 9. Donne- moi tes ordres; d'autrcs, d 
toi VhoHneurdz me dire, etc.; lice, glorijie-tot 



tiques dans tout Ie pays d'Egypte." Ils 17 
firent ainsi; Aaron Etendit sa main avec 
son baton et frappa la poussierc dela 
terre, et les moustiques furent sur les 
hommes et sur les animaux. Toute la 
poussiere de la terre fut changee en 



sur moi; Vulg.^/i.ve- moi le moment oiijeprie* 
rat\ etc. 
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32 



moustiques dans tout le pays d'Egypte. MoTse sortit de chez Pharaon et pna 30 

i& Les magiciens firent la meme chose par Jehovah. Et Jehovah fit selon la pnere 31 

lours enchantements, afin de produire de MoTse, et les scarabees s'eloignerent 

des moustiques; mais ils ne le purent pas. ; de Pharaon, de ses serviteurs et de son 

Les moustiques etaient sur les hommes et ' peuple; il n'en resta pas un seuL Mais 

10 sur les animaux. Et les magiciens dirent 1 Pharaon endurcit son cceur cette fois 

\ Pharaon : " C'est le doigt d'un dieu ! " | encore, et il ne iaissa pas aller le peuple. 

Et le cceur de Pharaon s'endurcit, et il ! Jehovah dit a Moise : " Va vers Pha- 9 

ne les ecouta pas, comme Jehovah 1'avait raon et dis-iui : Ainsi parle Jehovah, le 

„ rt tfit. Dieu des Hebreux : Laisse aller mon 

1 ^ 4 .. peuple, afin qu'il me serve. Situ refuses 2 

chap, viii, 20- ix, 12. — Quatrieme £ e le laissef allefj et si tu le retiens en . 

plaie : les scarabees. Cinquiemeplaie : 1 yoid que la main de j ehovah seni 3 

la peste du betail. Sixieme plaie : les sur tcs ^jp^^ qui g^t dans les 
pustules. champs, sur les chevaux, sur les anes, 

20 Jehovah dit a Moise : " Leve-toi de sur les chameaux, sur les boeufs et sur 
bon matin et presente-toi devant Pha- les brebis : u sera une peste tres meur- 
raon, au moment ou il sort pour aller au triere. Jehovah fera une distinction 4 
bord de Teau. Tu lui diras : Ainsi parle entre les troupeaux d'Israel et les trou- 
Jehovah : Laisse aller mon peuple afin 1 peaux des Egyptiens ; et il ne perira rien 

21 qu'il me serve. Si tu ne laisses pas aller de tout ce qui appartient aux enfants 
mon peuple, je vais envoyer des scara- ; d'Israel. " Jehovah fixa le moment, en 5 
bees contre toi, centre tes serviteurs, i disant: "Demain Jehovah fera ceia dans 
contre ton peuple et contre tes maisons; le pays, " Et Jehovah fit ainsi des le 6 
les maisons des Egyptiens en seront lendemain. Tout le betail des Egyptiens 
remplies, ainsi que la terre qu'ils habi- perit, et il ne mourut pas une bete des 

22 tent. Mais je distinguerai, ce jour- la, le troupeaux des enfants d' Israel. Pharaon 7 
pays de Gessen, ou mon peuple habite, \ prit des informations, et pas une bete 

et la il n'y aura point de scarabees, afin des troupeaux dTsraei n'avait peri. Mais 
que tu saches que je suis Jehovah au mi- le coeur de Pharaon s'endurcit, et il ne 

23 lieu de cette terre. J'etablirai ainsi une ! Iaissa pas aller le peuple. 

difference entre mon peuple et ton peu- ' Jehovah dit a Moise et a Aaron : 8 
pie; e'est demain que ce signe aura lieu." \ 4< Prenez plein vos mains de cendre dc 
Jehovah tit ainsi. 11 vint une multitude ; fournaise, et que MoTse la jette vers le 
de scarabees dans la maison de Pharaon | del sous les yeux de Pharaon ; qu'elle c; 
et de ses serviteurs, et tout le pays 1 devienne une fine poussiere sur tout lc 



24 



/^«r Ull i Alice, UUIC* uca aavimira a. , ci aui ita mmmiLux, v*w h*um»i » «- 

26 votre Dieu dans ce pays." MoTse repon- \ geonnant en pustules." Ils prirent de la 
dit : ** II ne convient'pas de faire ainsi, , cendre de fournaise et se presenterent 
car cest un sacrifice pour les Egyptiens j devant Pharaon; MoTse la jeta vers le 
que les sacrifices que nous offrons a Jeho- ' ciei, et elle produisit sur les hommes et 
van; et si nous offrons, sous les yeux des sur les animaux des tumeurs bourgeon- 
Egyptiens, des sacrifices qui sont pour nant en pustules. Les magiciens ne pu- 
eux des sacrileges, ne nous lapideront- 1 rent se tenir devant MoTse a cause des 

27 ils pas? Nous irons a trois journees de ( tumeurs, car les tumeurs etaient sur eux, 
marche dans le desert pour offrir des sa- ! comme sur tous les Egyptiens. Et Jeho- 
crifices a Jehovah, notre Dieu, selon qu'il van endurcit le camr de Pharaon, et 
nous le dira. " Pharaon dit : u Pour Pharaon n'ecouta pas Moise et^ Aaron, 
moi, je- vous laisserai aller, pour offrir , comme Jehovah Tavait dit a MoTse. 
des sacrifices a Jehovah, votre Dieu, 
dans le desert; seulement ne vous eloi- 
gner pas trop dans votre marche. Faites 

29 des prieres pour moL" MoTse repondit : 
" En sortant de chez toi, je prierai Jeho- 
vah, et demain les scarabees se retireront 
de Pharaon, de ses serviteurs et de son 
peuple. Mais que Pharaon ne trompe 
plus, en ne permettan.t pas au peuple 
d' aller offrir des sacrifices a Jehovah ! " 



io 



28 



11 



12 



chap, ix, 13 — x, 29. — Scptieme plaie : 
la grele. Huitieme plaie : les saute- 
relles. Neuvieme plaie : les tenebres. 

Jehovah dit a MoTse : " Leve-toi de 13 
bon matin et presente-toi devant Pha- 
raon; tu lui diras : Ainsi parle Jehovah, 
Dieu des Hebreux : Laisse aller mon 
peuple, afin qu'il me serve. Car, cettt 14 
fois, je vais dechainer tous mes fleaux 
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contre ton cceur, ainsi que sur tes servi- 
teurs et sur ton peuple. afin que tu 
saches que nui n'est semblable a moi par 

15 toute la terre. Si j'avais etendu ma main 
et que je t'eusse frappe de la peste, toi 
et ton peuple, tu aurais ete efface de la 

16 terre. Mais je t'ai laisse subsister, alin 
que tu fasses eclater ma puissance, et 
qu'on celebre mon nom par toute la terre. 

17 Tu te mets encore comme une barriere 
devant mon peuple pour ne pas le laisser 

18 aller ! Sache que, demain, a cette heure, 
je ferai pleuvoir une grele si forte, qu'il 
n'y en a pas eu de semblable en Egypte 
depuis le jour ou elle a ete fondee jusqu'a 

19 present. Fais done retirer sous des abris 
ton betail et tout ce que tu as dans les 
champs; car tous les hommes et tous les 
animaux qui se trouveront dans les 
champs et qui ne rentreront pas, sei ont 

20 frappes de la grele et periront " Ceux 
des serviteurs de Pharaaon qui craigni- 
rent la parole de Jehovah firent retirer 
dans leurs maisons leurs serviteurs et 

21 leurs troupeaux. Mais ceux qui ne firent 
pas attention a la parole de Jehovah 
laisserent leurs servitetrs et leurs trou- 
peaux dans les champs. 

22 Jehovah dit a Moise : * * Etends ta main 
vers le ciel, afin qu'il tombe de la grele 
dans tout le pays d'Egypte sur les hom- 
mes, sur les animaux et sur toutes les 

23 heroes des champs." Moise etendit son 
baton vers le ciel, et Jehovah envoya le 
tonnerre et la grele, et le feu se precipi- 
tait sur la terre. Jehovah fit pleuvoir de 

24 la grele sur le pays d'Egypte. II tomba 
de la grele et du feu mele a la grele; elle 
etait si forte qu'il n'y en avait point eu 
de semblable dans tout le pays d'Egypte, 

25 depuis qu'il forme une nation. La grele 
frappa, dans tout le pays d'Egypte, tout 
ce qui etait dans les champs, depuis les 
hommes jusqu'aux animaux; elle frappa 
aussi toutes les herbes des champs et 

26 brisa tous les arbres des champs. 11 n'y 
eut que dans le pays de Gessen, ou 
etaient les enfants d'Israel, qu'il ne tom- 
ba pas de grele. 

27 Pharaon fit appeler Moise et Aaron, 
et leur dit : " Cette fois, j'ai peche; e'est 
Jehovah qui est juste, et moi et mon peu- 

28 pie qui sommes coupables. Priez Jeho- 



IX, 16. La Vulgate rend inexadement les 
vers. 15.16 : Cat maintenant^ iUndant la 
main, > frapperai a*r la peste toi et ton pen- 
Pie, et in piriras de diss us ta terre. Je t'ai 
Habit pour montrer en toi ma puissance, et 
pour que mem nom sett publtt par toute la 
terre. 

19. En Egypte, les troupeaux sont au pfiut- 



vah, pour qu'il n'y ait plus de tonnerre 
et de grele, et je vous laisserai aller et 
Ton ne vous retiendra plus." 

Moise lui dit : " En sortant de la ville, 29 
je leverai mes mains vers Jehovah, et le 
tonnerre cessera, et il n'y aura plus de 
grele, alin que tu saches que la terre est 
a Jehovah. Mais je sais que toi et tes 30 
serviteurs vous ne craindrez pas encore 
Jehovah Dieu." Le lin et Forge avaient 31 
ete frappes, car Forge etait en epis et le 
lin en fleurs; mais le froment et l'epeau- 12 
tre n'avaient pas ete frappes, parcc 
qu'ils sent tardifs. Moise quitta Pha- 33 
raon et sort it de la ville; il leva ses mains 
vers Jehovah, et le tonnerre et la grele 
cesser 3nt, et la pluie ne tomba plus sur 
la terre. Pharaon, voyant que la pluie, 34 
la grele et le tonnerre avaient cesse, 
continua de pecher, et il appesantit son 35 
cceur, lui et ses serviteurs. Le cueur de 
Pharaon s'endurcit, et il ne laissa pas 
Uler les enfants d'Israel, comme Jehovah 
F avait an nonce par la bouche de Moise. 

Jehovah dit a Moise : " Va vers Pha- 10 
raon, car j'ai appesanti son cceur et le 
cceur de ses serviteurs, afin d'operer au 
milieu d'eux les signes que tu vas voir, 
et afin que tu racontes a ton fils et au 2 
fils de ton fils quelles grandes choses j'ai 
faites parmi les Egyptiens et quels si- 
gnes j'ai operes au milieu d'eux, et afin 
que vous sachiez que je suis Jehovah." 
Moise et Aaron allerent vers Pharaon et 3 
lui dirent : " Ainsi parle Jehovah, le Dieu 
des Hebreux : Jusques a quand refuse- 
ras-tu de t'humilier devant moi? Laisse 
aller mon peuple, afin qu'il me serve. * Si 4 
tu refuses de laisser aller mon peuple, 
voici que je ferai venir demain des sau- 
terelles dans toute Fetendue de ton pays. 
Elles couvriront la face de la terre, et 5 
Fon ne pourra plus voir la terre; elles 
devoreront le reste qui a echappe, ce que 
vous a laisse la grele, et tous les arbres 
qui croissent dans vos champs; cites 6 
rempliront tes maisons, les maisons de 
tous tes serviteurs et celles de tous les 
Egyptiens. Tes peres et les peres de tes 
peres n'ont jamais vu pareille catamite 
depuis qu'ils existent sur la terre jusqu'a 
ce jour." Moise se retira et sortit de chez 
Pharaon. 



rage de Janvier a avril, ipoque ou Fherbe est 
abondante. 

31. Ne firent pat attention; Iitt. t ne mirtnt 
par leur ceeur a la parole \ etc, 

X, 5. La fact, lilt. /\«7(LXX tin dpkin) de 
la terre \ expression po^tique tres ancienne et 
propre au Pentateuque (vers. 15; Nombr. xx f 
5 et 11). 
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7 Les serviteurs de Pharaon lui rtirent : 
*• Jusques a quand cet homme ^era-til 
pour nous un piege? Laisse aller ces 
i^ens, et qu'ils servent Jehovah leur Dieu. 
Ne vois-tu pas encore que PEgypte va a 

S sa ruine?" On fit revenir Moise et Aa- 
ron aupres de Pharaon, et il leur dit : 
** Allez, servez Jehovah, votre Dieu. Qui 

9 sont ceux qui doivent y aller? " MoTse 
repondit : •' N T ous irons avec nos enfants 
et nos vieillards, avec nos tils et nos 
titles, avec nos brebis et nos bceufs; car 
nous avons une fete en 1'honneur de Je- 

10 hovah." Pharaon leur dit : " Que Jeho- 
vah soit avec vous, ccmme je vais vous 
laisser aller, vous et vos enfants! Prenez 
^arde, car vous avez de mauvais des- 

1 1 *eins ! Non, non; allez, vous les hommes, 
et servez Jehovah, puisque c'est la. ce 
que vous demandez." Et on les chassa 
de devant Pharaon. 

12 Jehovah dit a MoTse: " Etends ta 
main sur le pays d'Egypte pour y faire 
venir les sauterelles; quelles montent sur 
le pays d'Egypte; qu'elles devorent toute 
I'herbe de la terre, tout ce que la grele a 

13 laisse. " Moise etendit son baton sur le 
pays d'Egypte, et Jehovah fit souffler 
sur le pays un vent d'orient tout ce jour- 
la et toute la nuit. Le matin venu, le 
vent d'orient avait apporte les saute- 

14 relies, Elles monterent sur tout le pays 
d'Egypte et se poserent sur tout le terri- 
toire de l'Egypte, en si grande quantite, 
que jamais ft n'y avait eu et qu'il n'y 

15 aura jamais rien de semblable. Elles 
couvrircnt la face de toute la terre, et la 
terre en fut assombrie; elles devorerent 
toute I'herbe de la terre et tous les fruits 
des arbres, ce que la grele avait laisse, 
et il ne resta aucune verdure aux arbres 
ni a I'herbe des champs dans tous le pays 
d'Egypte. 

16 Pharaon appela aussitot Moise et Aa- 
ron, et leur dit : " J'ai peche contre Je- 

17 hovah, votre Dieu, et contre vous. Mais 
pardonne mon peche encore cette fois 
seulement, et priez Jehovah, votre Dieu, 
afm qu'il eloigne de moi au moins ce 

18 fleau mortel." MoTse sortit de chez Pha- 

19 raon et pria Jehovah. Et JShovah fit 
souffler un vent contraire, un vent d'oc- 
cident tres fort, qui emporta les saute- 
relles et les poussa dans la mer Rouge; 
ii n'en resta pas une seule dans toute 

20 letendue de l'Egypte. — Jehovah en- 
durcit le cceur de Pharaon, et Pharaon 
ne laissa point aller les enfants d'Israel. 

19. La mer Rouge, lift, mer des aigues- 011 
des janes. 
ai. Que la main pitisse tee falser (llXX, 



I Jehovah dit a Moise : " Etends ta 2 1 
j main vers le ciel, et qu'il y ait des tene- 
bres sur le pays d'Egypte, si epaisses 
que la main puisse les palper." MoTse 22 
etendit sa main vers le ciel, et il y eut 
d'epaisses tenebres dans tout le pays 
d'Egypte pendant trois jours. Pendant 23 
ces trois jours, ils ne se voyaient pas les 
uns les autres, et nul ne se leva de la 
place ou il etait; mais tous les enfants 
d'Israel avaient de la lumiere dans les 
lieux qu'ils habitaient 

Pharaon appela Moise [et Aaron], et 24 
leur dit : "Allez, servez Jehovah. Vos 
brebis et vos bueufs seuls resteront, et 
vos petits enfants memes pourront aller 
avec vous." Moise repondit : "Tu dois 25 
mettre entre nos mains de quoi faire des 
sacrifices et des holocaustes a Jehovah, 
notre Dieu. Nos troupeaux viendront 26 
aussi avec nous ; il n'en restera pas un 
ongle;car c'est d r eux que nous prendrons 
de quoi servir Jehovah, notre Dieu ; et 
nous ne savons pas nous-memes, jusqu'a 
ce que nous soyons arrives la, quelles 
victimes nous aurons a oflrir a Jehovah." 
— Jehovah endurcit le coeur de Pharaon, 27 
et Pharaon ne voulut pas les laisser aller. 
II dit a Moise : " Sors de chez moi ! 2$ 
Garde- toi de paraitre encore en ma pre- 
sence, car le jour ou tu paraitras devant 
moi, tu mourras." — "Tu Pas dit, re- 29 
pondit Moise, je ne paraitrai plus devant 
toi." 



6° — CHAP. XI — XIII. — Dixihnc 
plaie. Institution de la Pdque. Ordott- 
nances diver tes. 

chap. xi. — Annonce de la dixicme 

plaie. 

Jehovah dit a MoTse : * : Je ferai venir \\ 
encore une seule plaie sur Pharaon et 
sur rEg3*pte, et apres cela, il vous lais- 
sera partir d'ici; et lorsqu'il vous laisse ra 
aller tout a fait, il vous chassera merne 
d'ici. Dis done au peuple que chaque 2 
homme demande a son volsin et chaque 
femme a sa voisinc des obiets d'argent et 
des objets d'or." — Et Jehovah fit trou- 3 
ver faveur au peuple aux yeux desEgyp- 
tiens; MoTse lui-meme etait tres considere 
dans le pays d'Egypte aupres des servi- 
teurs de Pharaon et aupres du peuple. — 

MoTse dit : " Ainsi parte Jehovah : Au 4 
milieu de la nuit je passerai au travers 
de l'Egypte; et tout premier-ne dans le 5 
pays d Egypte mourra, depuis le pre- 

Vulg.); ou bten, et ^tton tatonne dans let ten/' 
bres : corap. Job, xii, 25. 
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mier-ne de Pharaon assis sur son trone, mangera rotie au feu, avec des pains 

jusqu'au premier-ne de la servante qui j «- ----- - -*-- « -t- * - "- 

est derriere la meule, et tout premier-ne 
6 du betail. II selevera dans tout le pays 



d'Egypte une grande clameur, telle qu'il 
n'y en a point eu et qu'il n'y en aura 

7 plus de semblable. Mais parmi tous ies 
enfants d' Israel, personne, depuis les 
hommes jusqu'aux animaux, pas meme 
un chien, ne remuera sa langue, afin que 
vous sachiez quelle difference Jehovah 

S fait entre l'Egypte et Israel. Alors tous 



sans levain et des heroes ameres. Vous 
n'en mangerez rien cru ou bouilli dans 
l'eau, mais tout sera roti au feu, t&e, 
jambes et entrailles. Vous n'en laisscrez 
rien jusqu'au matin, et s'il en reste quel- 
que chose, vous le brulerez. Vous le 
mangerez ainsi : les reins ceints, les san- 
dales aux pieds, et le baton a la main, et 
vous le mangerez a la hate. C'est la Pa- 
que de Jehovah. Je passerai cette nuit- 12 
la, par le pays" d'Egypte, et je frapperai 



10 



11 



tes serviteurs qui sont ici descendront 1 de mort tous les premiers-nes du pavs 



vers moi et se prosterneront devant moi, 
en disant : Sors, toi et tout le peuple qui 
est a ta suite! Apres quoi, je sortirai." 
Et Moi'se sortit de chez Pharaon en 
grande colere. 

9 Jehovah dit a MoTse : " Pharaon ne 
vous ecoutera point, alin que mes prodi- 
ges se multiplient dans le pays d'Egypte. " 

10 Moise et Aaron opererent touscesprodi- 
ges devant Pharaon, et Jehovah endurcit 
le coeur de Pharaon, et il ne laissa point 
aller les enfants d' Israel hors de son 
pays. 

chap. xii. — Institution de la Paque. 
Dixiemc plaie : mort des premiers-nes. 
Depart des Hebreux. 

1 2 Jehovah dit a MoTse et a Aaron dans 

2 lc pays d'Egypte : *' Que cemois-ci soit 
pour vous le commencement des mois ; il 
sera pour vous le premier des mois de 

3 I'annec. Parlez a toute l'assemblee 
d'Israel, et dites : Le dixieme jour de ce 
mois, que chacun prenne un agneau par 

4 famille, un agneau par maison. Si la 
maison est trop peu nombreuse pour un 
agneau, on le prendra en commun avec 
le voisin le plus proche, selon le nouibre 
des personnes, en comptant pour cet 
agneau d'apres ce que chacun peut man- 

5 ger. Ce sera un agneau sans defaut, male 
age d'un an; vous prendrez, soit un 

6 agneau, soit un chevreau. Vous lc gar- 
derez jusqu'au quatorzieme jour de ce 
mois, et toute l'assemblee d'Irael Timmo- 

7 lera entre les deux soirs. On prendra de 
son sang, et on en mettra sur les deux 
montants et sur le linteau de la porte, 

8 dans les maisons ou on le mangera. On 
en mangera la chair cette nuit-la; on la 



XII, a. Ce niois-ci, !e mots appele* alors abib 
(c-a-d. le mois des 4 pis) et plus tard nisan; il 
cor respond ait a peu pres a notre avril. 

6. Toute l % assemblies etc. : dans chaque fa- 
mille d'Israel, sans exception, on immolera 
1'agneau entre les deux soirs, dans l'intervalle 
compris entre le coucfaer du soleil et la fin du 
crepuscule dusoir (comp. Deut. xvi, 6);ou selon 



d'Egypte, depuis les hommes jusqu'aux 
animaux, et j'executerai des jugements 
sur tous les dieux de l'Egypte. Je suis 
Jehovah. Le sang sera un signe en votre 1 3 
faveur sur les maisons ou vous etes : je 
verrai le sang et je passerai par dessus 
vous, et il n'y aura point pour vous de 
plaie meurtriere quand je frapperai le 
pays d'Egypte, Vous conserverez le sou- 14 
venir de ce jour, et vous le cel£brerez 
par une fete en I'honneur de Jehovah ; 
vous le celebrerez de generation en ge- 
neration; c'est une institution perpe- 
tuelle. 

Pendant sept jours, vous mangerez 15 
des pains sans levain; des le premier 
jour il n'y aura plus de levain dans vos 
maisons ; car quiconque mangera du pain 
leve\ du premier jour au septieme, sera 
retrench! d'Israel. Le premier jour vous 16 
aurez une sainte assemble*, ainsi que le 
septieme jour. On ne fera aucun travail 
pendant ces jours-la; vous pourrez seule- 
ment preparer la nourriture de chacun. 
Vous observerez les azvmes, car c'est en 17 
ce jour meme que j'ai fait sortir vos ar- 
mees du pays d'Egypte. Vous observe- 
rez ce jour de generation en generation 
comme une institution perp&uelle. Le 18 
premier mois, le quatorzieme jour du 
mois, au soir, vous mangerez des pains 
sans levain jusqu'au soirdu vingt-unieme 
jour. Sept jours durant, il nc doit pas se 19 
trouarer de levain dans vos maisons, car 
quicenque mangera du pain leve 1 sera 
retraneh6*de l'assemblee <f IsraSl, que ce 
soit un etranger ou un indigene. Vous 20 
ne mangerez point de pain lev£; dans 
toutes vos demeures, vous mangerez des 
pains sans levain." 



d'autres : dans te temps qui s'ecoule entre le d£* 
clin du soleil et son coucher. 

it. Le mot PA0te exprinte I'aclion dt josser, 
de passer outre ou par dessrts^ et par suite 
dy/bi»x M*r(ven. ta, 1^, 23, 27. Comp. Is, xxxi,0. 
II designe taiitdt 1'agneau pascal, tantftt la cele- 
bration 4u repas pascal, tantdt les 7 jours que 
duralt la f£te des Azymes. 
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Chap. XII, 21. 



EXOOE. 



Chap. XIII, 2. 



2 1 MoTse convoqua tous les anciens I yeux des Egyptiens, qui accueillircnt leur 
d* Israel, et leur dit : " Choisissez et pre- domande. Et ils emporterent les depouil- 
nez un agneau pour vos families, et im- les des Egyptiens. 

22 nmlez la Paque. Puis, prenant un bou- Les enfants d'Israel partirent de Ram- 37 
quet d'hysope, vous le tremperez dans le ses pour Socoth, au nombre d'environ 
sang qui sera dans le Sassin, et voustou- six cent mille pietons, sans les enfants. 
cherez avec ce sang le linteau et les deux En outre, unc grande multitude de gens 38 
montants de la porte. Xul d'entre vous de toute sorte monta avec eux; ils avaient 

ne sortira de sa maison jusqu'au matin, aussi des troupeaux considerables de bre- 

23 Jehovah traversera I'Egypte pour la Ins et de txeufs. lis cuisirent en galettes 39 
trapper, et en voyant le sang sur le lin- non levees la pate qu'ils avaient empor- 
teati et sur les deux montants, il passera tee d'Egypte ; car die itait sans levain, 
vos portes, et il ne permettra pas ay ■ parce qu'ils avaient etechasses d'Egypte 
Destrueteur d'entrer dans vos maisons sans pouvoir tarder, ni prendre de pro- 

z\ pour trapper. Vous observerez cet ordre ; visions avec eux. 

comme une institution pour vous et pour ! Lesejour des enfants d* Israel en Egypte 40 

25 vos enfants a perpetuite. Lorsque vous ; fut de quatre cent trente ans. Et au bout 41 
serez entres dans le pays que Jehovah i de quatre cent trente ans, ce jour- la 
vous donnera, selon sa promesse, vous meme, toutes les armees de Jehovah sor- 

26 observerez ce rite sacre, Et quand vos tirent du pays d'Egypte. La nuit oil 42 
enfants vous diront : Quelle signification : Jehovah conserva Israel en le faisant 

27 a pour vous ce rite sacre? vous repon- sortir du pays d'Egypte, cette meme 
drez : C'est un sacrifice de Paque en | nuit sera une solennite en Thonneur de 
Thonneur de Jehovah, qui a passe par I Jehovah, fideiement observee par tous 
dessus les maisons des enfants d' Israel \ les enfants d'Israel et par leurs descen- 
en Egypte, lorsqu'il frappa I'Egypte et dants. 
sauvanos maisons." Le peuple s inclina 1 Jehovah dit aMoiseet a Aaron : "Voici 43 

2S et adora. Et les enfants d'Israel s'en ; une ordonnance au sujct de la Paque : 
allerent et firent ce que Jehovah avait Aucun etranger n'en mangera. Tu cir- 44 
ordonne a MoTse et a Aaron ; ainsi > conciras tout esclave acquis a prix d'ar- 
tirent-ils. gent, et il en mangera; mais le domici- 45 

Au milieu de la nuit, Jehovah frappa j Heet le mercenaire n' en mangeront point, 
tous les premiers- nes dans le pays j On ne mangera la Paque que dans la 46 
d'Egypte, depuis le premier-ne de Pha- 1 maison; vous n'emporterez point de chair 
raon assis sur son trone, jusqu'au pre- j hors de la maison, et vous ne briserez 
mier-ne du captif dans sa prison, et &| aucun os. Touterassembleed'lsraelfera 47 

30 tous les premiers-nes des animaux. Pha- ' la Paque. Si un etranger sejournant 48 
raon se leva pendant la nuit, lui et tous I chez toi veut faire la Paque de Jehovah, 
ses serviteurs, et tous les Egyptiens, et tout male de sa maison devra £tre cir- 
une grande clameur retentit en Egypte, ! concis, et alors il s'approchera pour la 
car il n'y avait point de maison ou il n'y faire, et ilseracomme T indigene du pays; 

31 out un mort Dans la nuit meme, Pha- j mais aucun incirconcis n'en mangera* 
raon appela MoTse et Aaron, et leur dit : ; Une meme loi sera pour T indigene et 49 



=9 



" Levez-vous, sortez du milieu de mon 
peuple, vous et les enfants d'Israel, et 



pour l'etranger sejournant au milieu de 
vous. 



allez servir Jehovah, comme vous Tavez ; Tous le» enfants d'Israel firent ce que 50 

32 dit. Prenez vos brebis et vos boeufs, 1 Jehovah avait ordonne a Moise et a 
comme vous Tavez demande" ; allez, et Aaron; ainsi firent-ils/ Et ce meme jour, 51 

33 benissez-moi." Les Egyptiens pressaient i Jehovah fit sortir du pays d'Egypte les 
vivement le peuple, ay ant hate de le ren- 1 enfants d'Israel ranges par bandes. 
voyer du pays, car ils disaient : "Nous 

34 soinmes tous morts!" Le peuple em- 
porta sa pate avant qu'elle fut levee; 
ayant serr£ dans leurs manteaux les cor- 
beilles qui la contenaient, ils les mirent 
sur leurs epaules. 

35 Les enfants d'Israel avaient fait cc que 
leur avait dit Mofee; ils avaient demande 
aux Egyptiens des objets d'argent, des 

36 objets cror et des v&ements. % Et Jehovah 
avait fait trouver au peuple faveur aux 



chap. xni. — Ordonnance sur la con- 
secration des premiers-nes et sur les 
pains sans levain. La colonne de nuee. 

Jehovah parla a MoTse, en disant :13 
" Consacre-moi tout premier-ne, tout 2 
premier-n£ parmi les enfants d'Israel, 

XIII, *. Tout prwmitr-ni, Utt. quod aperit 
vutvam, comme traduit la Vulg. : tout frttmtr 
m&le qui naitra. 
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Chap. XIII, 3. 



EXODE. 



Chap. XIV, 8. 



10 



aussi bien des hommes que des animaux : 
il m'appartient. " 

3 MoTse dit au peuple : " Souvenez-vous 
du jour ou vous etes sortis d'Egypte, de 
la maison de servitude ; car c'est par la 
puissance de sa main que Jehovah vous 
en a fait sortir. On ne mangera point de 

4 pain leve. Vous sortez aujounfhui, dans 

5 le mois des epis. Quand Jehovah t'aura 
fait entrer dans le pays des Chananeens, 
des Hetheens, des Amorrheens, des He- 
veens et des Jebuseens, qu'il a jure a tes 
peres de te donner, pays ou coulent le 
lait et le miel, tu observeras ce rite dans 

6 ce meme mois. Pendant sept jours, tu 
mangeras des pains sans levain, et le 
septieme jour il y aura une fete en Phon- 

7 neur de Jehovah. On mangera des pains 
sans levain pendant les sept jours; on ne 
verra chez toi ni pain leve, ni levain, 

8 dans toute 1'etendue de ton pays. Tu 
diras alors a ton tils : C'est en memoire 
de ce que Jehovah a fait pour moi, lors- 

9 que je suissorti d'Egypte. Ce sera pour 
toi comme un signe sur ta main et comme 
un souvenir entre tes yeux, afin que la 
loi de Jehovah soit dans ta bouche; car 
c'est par sa main puissante que Jehovah 
t T a fait sortir d'Egypte. Tu observeras 
cette ordonnance au temps fixe, d'annee 
en annee. 

1 1 Quand Jehovah t'aura fait entrer dans 
le pays des Chananeens, comme il l'a 
jure a toi et a tes peres, et qu'il te Paura 

12 donne, tu consacreras a Jehovah tout 
premier-ne, meme le premier-ne de tes 
animaux : les males appartiennent a 

13 Jehovah. Tu racheteras avec un agneau 
tout premie^ne de Pane, et, si tu ne le 
rachetes pas, tu lui briseras la nuque. 
Tu racheteras aussi tout premier-ne de 

14 Fhomme parmi tes fils. Et lorsque ton 
fils t'interrogera un jour, en disant : Que 
signifie cela? tu lui repondras : Par sa 
main puissante Jehovah nous a fait sor- 
tir d'Egypte, de la maison de servitude. 

15 Comme Pharaon s'obstinait a ne point 
nous laisser ailer, Jehovah fit mourir tous 
les premiers-nes dans le pays d'Egyte, 
depuis les premiers-nes des hommes jus- 
qu'aux premiers-nes des animaux. Voila 
pourquoi j'offre en sacrifice a Jehovah 
tout male premier-nd des animaux, et je 

16 rachete tout premier-ne de mes fils. Ce 
sera comme un signe sur ta main et 
comme un bandeau entre tes yeux ; car 

iCi. Comme un xifne : com p. vers. 9; comme 
indique le sens figure" de ces paroles : Dieu 11'or- 
donne r«Ls aux Hebreux, comme le croyatent les 
TaJmudistes (d'ou l'usaje des tefihillim, ou phy- 
lacteres, Matth. xxiii, 5), de se mettre un stgne 



c ? est par la puissance de sa main que 
Jehovah nous a fait sortir d'Egypte.'* 

Lorsque Pharaon laissa aller le peuple, 1 7 
Dieu ne le cenduisit point par le chemin 
du pays des Philistins, quoique le plus 
court; car Dieu dit : " Le peuple pour- 
rait se repentir en voyant la guerre, et 
retournerenEgypte.'' Mais Dieu fi tfaire 18 
au peuple un detour par le chemin du 
desert, vers la mer Rouge. Les enfants 
d' Israel monterent en bon ordre hors du 
pays d'Egypte. MoTse prit avec lui les 19 
os de Joseph; car Joseph avait fait jurer 
les enfants d'Israel, en disant : " Dieu 
vous visitera, et vous emporterez avec 
vous mes os loin d'ici." 

Etant partis de Socoth, ils camperent 20 
a Etham, a Pextremite du desert. Jeho- 21 
van allait devant eux, le jour dans une 
colonne de nuee, pour les guider dans 
leur chemin, et la nuit dans une colonne 
de feu pour les eclairer, afin qu'ils pus- 
sent marcher de jour comme de nuit. Sa 22 
colonne de nuee ne se retira point de 
devant le peuple pendant le jour ni la 
colonne de feu pendant la nuit 

7° — Passage de la mer Rouge. 

chap. xiv. — Poursuite de Pharaon. 
Passage de la mer Rouge. 

Jehovah parla a MoTse, en, disant : 14 
"Parle aux enfants ^Israel; qu'ils 2 
changent de direction et qu'ils viennent 
camper devant Phihahiroth, entre Mag- 
dalum et la mer, vis-a-vis de Beelsephon; 
vous camperez en face de ce lieu, pres de 
lamer. Pharaon dira des enfants d'Israel: 3 
lis sent egares dans le pays; le desert les 
tient enfermes. Et j'endurcirai le cceur 4 
de Pharaon, et il les poursuivra; je ferai 
eclater ma gloire dans Pharaon et daas 
toute son armee, et les Egyptiens sau- 
ront que je suis Jehovah. " Et les enfants 
dTsrael firent ainsi. 

On annonca au roi d'Egypte que le 
peuple avait pris la fuite. Alors le coeur 
de Pharaon et ceiui de ses serviteurs fu- 
rent changes a I'egard du peuple; ils di- 
rent : " Qu'avons-nous faitde laisser aller 
Israel et de nous priverde ses services?" 
Et Pharaon fit atteler son char, et il prit 6 
son peuple avec lui. I) prit six cents 7 
charsd'elite^t tous les chars de TEgypte, 
et des chefs pour les commander tons. 
Jehovah endurcit le coeur de Pharaon, 8 



S 



reel soit aux mains, soit au front : c'est la con- 
secration a Dieu des prcmiers-nes qui sera te 
memorial de la d^Hvrance d'Egypte. Comp. 
Prov. iii, 3. 
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Chap. XIV, 9. 



EXODE. 



Chap. XV, 1. 



roi d'Egypte, et Pharaon poursuivit les 
enfants d'Israel, qui etaient sortis par 

9 une main elevee. Les Egyptiens les 
poursuivirent done et les atteignirent 
comme ils etaient campes pres de lamer; 
tous les chevaux des chars de Pharaon, 
ses cavaliers et son armee les atteigni- 
rent pres de Phihahroth, vis-a-vis de 
Beelsephon. 

10 Pharaon approchait. Les enfants d'Is- 
rael ayant leve les yeux, virent les Egyp- 
tiens en marche derriere eux ; et les "en- 
fants d' Israel, saisis d'unegrande frayeur, 

11 pousserent des cris vers Jehovah. Ils di- 
rent a Moise : "N T y avait-ii done pas des 
scpulcres en Egypte, que tu nous aies 
menes mourir au desert? Que nous as-tu 
fait, en nous faisant sortir d'Egypte? 

12 NVst-ce pas la ce que nous te disions en 
Egypte :.Laisse-nous servir les Egyp- 
tiens, car il vaut mieux pour nous servir 
les Egyptiens que de mourir au desert? " 

13 Moise repondit au peuple : "NTayez 
point de crainte, restez en place, et Ve- 
ga rdez ie salut que Jehovah va vous ac- 
corder en ce jour; car les Egyptiens que 
vous voyez aujourd'hui, vous ne les rever- 

14 rez jamais. Jehovah combattra pour 
vous, et vous vous tiendrez tranquiiles." 

1 5 Jehovah dit a Moise : * ' Pourquoi eries- 
tu vers moi ? Dis aux enfants d'Israel de 

16 se mettre en marche. Toi, leve ton ba- 
ton, etends ta main sur la mer, et divise- 
la, afin que les enfants d'Israel passent 

17 au milieu a sec. Et moi, je vais endurcir 
le cumr des Egyptiens pour qu'ils y en- 
trent apres eux, et je ferai eclater ma 
gloire dans Pharaon et dans toute son 

18 armee, ses chars et ses cavaliers. Et les 
Egyptiens sauront que je suis Jehovah, 
quand Pharaon, ses chars et ses cavaliers 
auront fait eclater ma gloire." 

19 L'ange de Dieu qui marchait devant 
le camp d'Israel passa derriere eux, et la 
colonne de nuee qui les precedait, partit 

20 et sc tint derriere eux. Elle vint se met- 
tre entre le camp des Egyptiens et le 
camp d'Israel, et cette nuee etait tenc- 
breuse (fun cdti, et de V autre elle eclai- 
rait la nuit; et les deux camps n'appro- 
cliercnt point i*un de I'autre pendant 
toute la nuit 



XIV, 25. Qui tt'avaHfaunt, etc.; litt., et 
I htyptitit ie (Its) faisait avanctr avec difi- 
culti. Vulg., iis/krent tntratuds au fond de la 
mtr. 

31. S. Paul (I Cor. x, i), et les Peres a sa 
suite, voient dans le passage de la mer Rouge 
"ne image du bapteme, dou le chrtftien sort 
affranchi de la servitude du de*mon et du p<khe. 

XV. Le vers. 1 expose le sujet, savoir la puts- 
lance de Jdhovah manifestee par I'aneantisse- 



Molse ayant etendu sa main sur la 21 
mer, Jehovah refoula la mer par un vent 
impetueux d'orient qui souffla toute la 
nuit et mit la mer a sec, et les eaux se 
diviserent Les enfants d'Israel entre- 22 
rent au milieu de la mer a sec, et les 
eaux formaient pour eux une muraille a 
droit., et a gauche. Les Egyptiens les 23 
pour -.ui virent, et tous les chevaux de 
Pharaon, ses chars et ses cavaliers, en- 
tren at a leur suite au milieu de la mer. 
A la veille du matin, Jehovah, dans la 24 
colonne de feu et de fumee, regarda le 
camp des Egyptiens, et y jeta I'epou- 
vante. II fit tomber les roues hors de 25 
leurs chars, qui n'avancaient plus qu'a 
grand' peine. Les Egyptiens dirent alors : 
k< Fuyons devant Israel, car Jehovah 
combat pour lui contre les Egyptiens." 

Jehovah dit a Moise : "Etends ta main 26 
sur la mer, et les eaux reviendront sur 
les Egyptiens, sur leurs chars et sur leurs 
cavaliers." Moise etendit sa main sur la 27 
mer, et, au point du jour, la mer reprit 
sa place habituelle; les Egyptiens en 
fuyant la rencontrerent, et Jehovah cul- 
buta les Egyptiens au milieu de la mer. 
Les eaux, en revenant, couvrirent les 28 
chars, les cavaliers et toute Tannee de 
Pharaon qui etaient entres dans la mer 
a la suite des enfants d'Israel, et il n'en 
echappa pas un seul. Mais les enfants 29 
d'Israel avaicnt marche a sec au milieu 
de la mer, les eaux ayant forme pour eux 
une muraille a droite et L gauche. 

En ce jour-la, Jehovah delivra Israel 30 
de la main des Egyptiens, et Israel vit 
leurs cadavres sur le rivage de la mer. 

Israel vit la main puissantc que Jeho- 31 
vah avait montree a 1'egard des Egyp- 
tiens; et le peuple craignit Jehovah, et il 
crut a Jehovah et a Moise, son serviteur. 

chap. xv. 1 — 21. — Cantique de la 
delivrance. 

Alors Moise et les enfants d'Israel 15 
chanterent ce cantique a Jehovah; ils 
dirent : 

Je chanterai a Jehovah, car il a fait eclater sa 

gloire : 
II a precipitd dans la mer cheval et cavalier. 

meat des ennemjs d'Israel. Puis ce sujet est d£- 
veloppe dans trois strophes (vers, a-5, 6- io, 1 t-i8) 
ou revieitnent a pen pres les memes pensles; la 
troisieme strtfphe ouvTe une perspective prophet 
tique sur les glorieuses destinees d'Israel dans 
le pays de Chanaan. 

Jt chanterai (Vulg., chantons) : ce verset 
forme le refrain du cantique, rtp*t£ apres cha- 
que strophe, peut-€tre apres chaque verset 
(vers. ai). 
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Chap. XV, 2. 



EXODE. 



Chap. XVI, 3. 



3 



8 



10 



it 
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Jehovah est ma force et I'objet de mes chants; 

C*est lui qui m'a sauve; 

C'est Jui qui est mon Dieu : je le cel^brerai; 

Le Dieu de mon pere : je 1'exaltera*. 

Jer.'wah est un vaillant guerrier; 

Jdhovah est .-on nora. 

U a jet£ dans ia mer les chars de Pharaon et 

<=on armee; 
Lelite de ses capitaines a etc* engloulie dans la 

mer Rouge. 
Les flots les couvrent; 
lis sont descendtts au fond des eaux comme une 

pierre. 

Ta droit e, 8 Jehovah, s'est signalee par sa force; 

Tadroite, 3 Jehovah, a £eras<5 l'ennemi. 

Dans la plenitude de ta majesty 

Tti renverses tes adversaires; 

Tu dechalnes ta colere : 

Elle les consume comme du chaume. 

Au souffle de tes narines, les eaux sesontamon- 

ceiees, 
Les flots se sont dresses comme une muraille, 
Les vagues se sont durcies au sein de la mer. 
L'ennemi disait : "Je les poursuivrai, je Us 

atteindrai 
Je parta^erai les d^pouilles, 
Ma vengeance sera assouvie, 
Je tirerai I'epee, ma main les exterminera." 
Tu as souffle de ton haleine : 
La mer les a couverts, 
lis se sont enfoncds comme du plomb 
Dans les vastes eaux. 

8ui est comme toi parmi les dieuv, 3 Jehovah? 
ui est comme toi augtiste en saintet£, 
RedoutaMe a la touange ntSme % 
Operant des prodiges? 
Tu as Itendu ta droite : 
La terre les a engloutis. 



Par ta grace tu conduis ce peuple [3 

Que tu as deUtvre; 

Par ta puissance tu le diriges 

Vers ta demeure sainte. 

Les peuples 1'ont appris, ils tremblent; i 4 

La terreur s'empare des Philisttns; 

Deja les princes d'Edom sont dans I'epouvante; ,15 

L'angoUse s'empare des forts de Moab; 

Tous les habitants de Chana^n ont perdu cou- 
rage. 

La terreur et la d^tresse tomberont sur cux; 16 

Par la force de ton bras 

IK deviendront immobiles comme une pierre, 

Jusqu'a ce que ton peuple ait passe\ 6 Jehovah, 

j usqua ce qu'il ait pass<i, 

Le peuple que tu t'es acquis. 

Tu les ameneras et les ettibliras sur la montagne 17 
de ton heritage, 

Au lieu dont tu a* fait ta demeure. fl Jehovah, 

Au sancluaire, Seigneur, que tes mains ont pr<J- 
partf. 

Jdhovah regnera a jamais et toujours I iS 

Car les chcvaux de Pharaon, ses chars 19 
et ses cavaliers sont entres dans la mer, 
et Jehovah a ramene sur sux les eaux de 
la mer; mais les enfants d'Israel ont 
marche a sec au milieu de la mer. 

Marie, la prophctesse, sa*ur d' Aaron, 20 
prit a la main un tambourin, et toutes 
les femmes vinrent a sa suite avec des 
tambourins et en dansant Marie repon- 21 
dait aux enfants d' Israel : 

Chantez Jehovah, car il a fait eclater sa gloire : 
I. a precipit* dans la mer cheval et cavalier. 



SECONDE PARTIE. 



ISRAEL CONSACRE PEUPLE DE DIEU [Ch. XV, 22 — XL} 



22 



l° — Voyage des Hebreux de la mer 
Rouge au Sinai. 

chap, xv, 22 — xvi r, 7. — De Mara a 
Elim. Desert de Sin : les cailles et la 
manne. Raphidim. 

MoTse fit partir Israel de la mer Rouge. 
Us s'avancerent vers le desert de Sur, et 
marcherent trois jours dans ce desert 

23 sans trouver d'eau. Ils arriverent a Ma- 
ra, mais ils ne purent boire 1'eau de 
Mara, parce qu'elle etait amere. Cest 

24 pourquoi ce lieu fut appele Mara. Le 
peuple murmura contre Molse, en disant : 

25 *< Que boirons-nous? " Molse cria a Je- 
hovah, qui lui indiqua un bois; il le jeta 
dans 1'eau, et 1'eau devint douce. La 
Jehovah donna au peuple un statut et un 

26 droit et U le mit a l'epreuve. - II dit : " Si 
tu ecoutes la voix de Jehovah ton Dieu, 
si tu fais ce qui est droit a ses yeux, si 
tu prates l'oreiile a ses commandements 



et si tu observes toutes ses lois, je nc 
mettrai sur toi aucune des maladies dont 
j'ai frappe* les Egyptiens; car je suis 
Jehovah qui te guerit." 

Ils arriverent a Elim, ou il y avait 27 
douze sources d'eau et soixante-dix pal- 
miers; et ils camperent Id, pres de 1'eau. 

Ils partirect d'Elim, et toute Pas- 16 
semblee des enfants d'Israel arriva au 
desert de Sin, yxi est entre Elim et le 
Sinai, le quinzieme jour du second mois 
apres leur sortie du pays d'Egypte. Et t 
toute Passemblee des enfants d'Israel 
murmura dans le desert contre Molse et 
Aaron. Les enfants d'Israel leur dirent : 3 
** Que nesommes-nous morts par la main 
de Jehovah dans le pays d'Egypte, quind 
nous£tions assis devant les pots de vtande 
et que nous mangions du pain a satiate? 
Car vous nous avez amenes dans ce de- 
sert pour faire mourir de faim toute cette 
multitude." 
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Chap. XVI, 4. 



EXODE. 



Chap. XVI, 28. 



4 Jehovah dit a MoTse : " Je vais faire 
pleuvoir pour vous du pain du haut du 
ciel. Le peuple sortira et en ramassera 
jour par jour la provision necessaire, afin 
que je le mette a 1'epreuve, pour voir s'il 

5 marchera, ou non, dans ma lot Le 
sixieme jour, Us prepareront ce qu'ils 
auront rapporte, et il y en aura le double 
de ce qu'ils en ramassent chaque jour." 

6 Moise et Aaron dirent a tous les en- 
fants d'Israel : " Ce soir vous reconnai- 
trez que e'est Jehovah qui vous aiait 

7 sortird'Egypte; et au matin vous verrez 
la gloire de Jehovah, car ii a eatendu 
vos murmures qui sont contre Jehovah; 
nous, que sommes-nous, pour que vous 

S murmuriez contre nous?" Mofee dit: 
** Ce sera quand Jehovah vous donnera 
ce soir de la viande a manger, et au ma.- 
tin du pain a satiete; car Jehovah a en- 
tendu ce que vous murmuriez contre lui. 
Nous, que sommes-nous? Ce n'est pas 
contre nous que sont vos murmures, 
cest contre Jehovah." 

9 Moise dit a Aaron : "Dis a toute l'as- 
semblee des enfants d'Israel : Approch iz- 
vous devant Jehovah, car il a enteudu 

to vos murmures." Pendant qu' Aaron par- 
lait a toute Tassemblee des enfants d'Is- 
rael, et que ceux-ci se tournaient dx cottS 
du desert, void que la gloire de J«. hovah 

11 apparutdanslanufe. Aiors JeV /ah dit 

12 a Mofee : *' J'ai entendu les murmures 
des enfants d'lsraeL Dis-lcur : Entre les* 
deux soirs vous mangerez de la viande, 
et au matin vous vous rassasierez de 
pain, et vous saurez que je suis Jehovah, 
votre Dieu." 

13 Le soir, on vit raonter des cailles, qui 
couvrirent le camp, et le matin il y avait 
unc couche de rosee autour du camp, 

[4 Quand cette rosee fut dissipee, on aper- 
9ut a la surface du desert quelque chose 
de menu comme des grains, pareil au 

15 givre sur le sol Les enfants d'Israel le 
virent, et lis se dirent les uns aux autres : 
"Qu'est-ce que cela?".car Us ne sa- 
vaient pas ce que c'&ait Moise leur dit : 
u Cest le pain que Jehovah vous donne 

XVI, 10. A//arui sous la forme d'une vivc 
lumifcre, rayonnement de U gloire diviae.Comp. 
L^v. x, a. 

14. Comme des grains; LXX, comme la co* 
riatuire blanch*. Le mot hlbreu ne le retrouve 
pas ailleurs; il paralt signiner arrondi; selon 
d'autres, ****»/?, /$*/ (par opposition a la rosee 
liqutde). La Vufg; rend ce verset, lor so utile (la 
ro^c) tut convert la surface de la lerre, i7«/- 
parut dans It distrt quelque chose de menu et 
comme pili an mortier, etc. 

15* 0itest*c£ que cola, en h^br. man (pour 
wak) hou : d'ofe le mot manne pour signiner la 
chose. 



pour nourriture. Void ce que Jehovah 16 
a ordonne : Que chacun de vous en ra- 
masse ce qu'il faut pour sa nourriture, 
un gomor par tete, suivant le nombre 
des pcrsonnes; chacun en prendra pour 
ceux qui sont dans sa tente." 

Les enfants d'Israel firent ainsi, et ils .17 
recueillirent les uns plus, les autres 
moins. On mesurait ensuite avec le go- 18 
mor, et celui qui en avait ramasse beau- 
coup n'avait rien de trop, et celui qui en 
avait pea n'en manquait pas : chacun en 
avait recueilli ce qu'il fallait pour sa 
nourriture. Moise leur dit : " Que per- 19 
sonne n'en laisse jusqu'au Undtmain ma- 
tin." Ils n'ecouterent pas Mofee, et plu- 20 
sieurs d'entre eux en garderent jusqu'au 
matin; mais. il s'y mit des vers et tout 
deviat infect Moise fut irrite contre eux. 
Tous les matins, ils ramassaient de la 21 
manne, chacun selon sa consommation, 
et quand le soleil faisait sentir ses ar- 
deurs, le reste se liquefiait 

Le sixieme jour, ils ramasserent use 22 
quantite double de nourriture, deux go- 
mors pour chacun. Tous les principaux 
du peuple vinrent en informer Mofee, 
qui leur dit : " Cest ce que Jehovah a 23 
ordonne* Demain est un sabbat, un jour 
de repos consacre* a Jehovah ; faites cuire 
au four ce que vous avez a faire cuire, 
faites bouillir ce que vous avez a faire 
bouillir, et tout ce qui restera, mettez-le 
en reserve pour \zletidtmain matin." Us 24 
mirent done l'excedant en reserve jus- 
qu'au matin, comme Mofee l'avait or- 
donne, et ii nc devint point infect, et les 
vers ne s'v mirent point. Mofee dit : 25 
"Mangez-le aujourd'hui, car e'est le 
jour du sabbat en I'hGnneur de Jehovah; 
aujourd'hui vous n'en trouveriez point 
dans la campagne. Vous en recueiUerez 26 
pendant six jours; mais le septieme jour, 
qui est le sabbat, il n'y en aura point " 

Le septieme jour, quelques-uns du 27 
peuple sortirent pour en ramasser, mais 
ils n'en trouverent pas. Alors Jdhovah 28 
dit a MoTse : '* Jusques a quand renise- 
rez-vous d'observer mes commandements 

16. Le gomor (hlbr. omer t avec un ain ini- 
tial) dont il est pari* a propos de la manne, ne 
doit pas Sue coafondu avec le chomer % grande 
mesure de capacity pour les chases scenes, et 
contenant 10 oath ou cor, Ce mot designe pro- 
hablement, non une mesure proprement diie, 
mais le vase en terre, la cruche % qui se trouve 
dans toutes les maisons des Orientaux, et qu'ils 
emportent avec eux dans leurs voyages pour 
puiser de l*eau aux fontaioes et aux rivieres 
qu'ils rencontrent. Ces cruches pouvaient jus* 

au'a un certain point servir de mesure. Moise 
ira plus loin qu'elles contenatent la. dixietne 
parued'un^b', ou 0*a, c-a-d. environ 3 litres'. 
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Chap. XVI, 29. 



EXODE. 



Chap. XVIII, 6. 
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i. 



29 et mes lois? Voyez : c'est parce que Je- 
hovah vous a donne le sabbat qu'il vous 
donne, le sixieme jour, du pain pour 
deux jours. Que chacun reste a sa place, 
et que nul ne sorte le septieme jour '1u 

30 lieu ou il est." Et le peuple se reposa le 
septieme jour. 

3 1 La maison d'Israel donna a cette nour- 
riture le nomdemanne. Elle ressemblaita 
de la graine de coriandre; elle etait blan- 
che et avait le gout d f un gateau de miel. 

32 MoTse dit : " Voici ce que Jehovah a 
ordonne : Emplis de manne un gomor, 
pour la conserver pour vos descendants, 
alin qu'ils voient le pain dont je vous ai 
nourris dans le desert, lorsque je vous ai 

33 fait scrtir du paysd'Egypte." Et MoTse 
dit a Aaron : Prends un vase, mets-y de 
la manne plein un gomor, et depose-le 
devant Jehovah, afin qu'il soit conserve 

34 pour vos descendants." Comme Jehovah 
l'avait ordonne a MoTse, Aaron le deposa 
devant le Temoignage, atin qu'il fiit con- 
serve. 

35 Les enfants d'Israel ont mange la 
manne pendant quarante ans, jusqu'a 
leur arrivee dans un pays habite; ils ont 
mange la manne jusqu'a leur arrivee aux 
frontieres du pays de Chanaan. 

36 Le gomor est la dixieme partie de 
Tepha. 

17 Toute l'assemblee des enfants d'Is- 
rael partit du desert de Sin, selon les 
marches que Jehovah lui ordonnait, et 
ils camperent ARaphidim, ou le peuple ne 

2 trouva point d'eau a boire. Alors le peu- 
ple chercha querelle a Moise, en disant : 
** Donnez-nous de I'eau a boire." MoTse 
leur repondit : '* Pourquoi me cherchez- 
vous querelle? Pourquoi tentez-vous Je- 

3 hovah?" Mais le peuple, presse par la 
soif , murmurait contre Moise; il disait : 
*' Pourquoi nous as-tu fait monter hors 
d'Egypte pour nous faire mourir de soif 
avec'nos enfants et nos troupeaux?" 

4 Moise cria vers Jehovah, en disant : 
" Que ferai-je pour ce peuple? Encore 

5 un peu, et ils me lapideront ! " Jehovah 
dit a MoTse : " Passe devant le peuple et 
prends avec toi des anciens d'Israel; 
prends aussi dans ta main ton baton 
avec lequei tu as frapp£ le fleuve, et va. 

6 Voici que je me tiendrai devant toi sur 
le rocher qui est en Horeb; tu frapperas 
le rocher, et il en sortira de l'eau, et le 



lieu le nom de Massah et Meribah, parce 
que les enfants d'Israel avaient contests, 
et parce qu'ils avaient tente Jehovah en 
disant : " Jehovah est-il au milieu de 
nous, ou non ? " 



peuple boira." Moise fit ainsi en presence 
7 des anciens d'Israel Et U donna a ce 

33 sv. Un vase j une cruche. LXX une rtrne 
d % cr % peut-$tre d'aprt* one tradition, suivic 
aussi r«r H6br. ix t 4. 

XVU, fyjotui* filsde Nun, prince de la tnbu 



2° — chap. XVII, 8 — XV II I. — Vicloire 
sur Amaiec. Visite de Jethro a Moise. 

Amaiec vint attaquer Israel a Raphi- 3 
dim. Et Moise dit a Josue : " Choisis- 9 
nous des hommes, et va combattre Ama- 
iec; demain je me tiendrai sur le sommet 
de la colline, le baton de Dieu dans ma 
main." Josue fit ce que lui avait dit to 
MoTse, il combattit Amaiec; or MoTse, 
Aaron et Hur etaient montes au sommet 
de la colline. Lorsque MoTse tenait sa 11 
main levee, Israel avait l'avantage, et 
lorsqu'il laissait tomber sa main, Ama- 
iec etait le plus fort. Comme les mains 12 
de MoTse etaient fatiguees, ils prirent 
une pierre, qu'iis placerent sous lui, et il 
s'assit dessus; en meme temps Aaron et 
Hur soutenaient ses mains, Tun d'un 
cote, i'autre de Tautre; ainsi ses mains 
ne flechirent pas jusqu'au coucher du 
soieil; et Josue derit Amaiec et son peu- 13 
pie a la pointe de Tepee. 

Jehovah dit a McTse : " Ecris cela en 14 
souvenir dans le iivre, et declare a Josue 

3ue j'effacerai la memoire d' Amaiec de 
essous le ciel." MoTse construisit un 15 
autel,etlenommaJehovah-Nessi [Jehovah 
est ma banniere], et il'dit : " Puisqu'on 16 
a leve la main contre le trone de Jeho- 
vah, Jehovah est en guerre contre Ama- 
iec d'age en age.'* 

Jethro, pretre de Madian, beau-pere 1 g 
de MoTse, apprit tout ce que Dieu avait 
fait en faveur de MoTse et d'Israel, son 
peuple : que Jehovah avait fait sortir 
Israel d'Egypte. Jethro, beau-pere de 2 
MoTse, prit Sephora, femme de Moise, 

3ue celui-ci lui avait renvoyee, et les 3 
eux fils de Sephora, dont Tun se nom- 
mait Gersam, parce que MoTse avait dit : 
"Je suis un etranger sur une terre 
ftrangere" ; et l'autre s'appelait Eliezer, 4 
parce qu'il avait dit : " Le Dieu de mon 
pere m'a secouru, et il m'a delivrt de 
rdpeedePharaon," Jethro, beau-pere de 5 
MoTse, avec les fils et la femme de MoTse, 
vint done vers lui au desert ou il cam- 

rit, a la montagne de Dieiu 11 fit dire 6 
MoTse : " Moi, ton beau-pere Jtthro, 
je viens vers toi, ainsi que ta femme et 
ses deux fils avec elle." 



d'Ephralra, s'appela d'abord Osi* (Nombr. 
xiii, 8). C'est peui-£ire a la suite de ta viAoire 
sur les Amalecites que son nom Tut change en 
celui de Josu4 t c.-a-d. Jikavah at salut. 
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Chap. XVIII, 7. 



EXODh, 



Chap. XIX, 8. 



I MoTse sortit au-devant de son beau- 1 chefs de cinquantaines et chefs de dizai 
pere, et s'etant prosterne, il le baisa; puis nes. lis jugeront le peuple en tout temps, 22 
iis sinformerent reciproquement de leur porteront devant toi les affaires impor- 
sante, et lis entrerent dans la tente de tantes, et decideront eux-memes dans les 

8 MoTse. MoTse raconta a son beau-pere , moindres. Allege ahisita charge, et qu'ils 
tout ce que Jehovah avait fait a Pharaon , la portent avec toi. Si tu fais cela, et que 23 
et aux Egyptiens a cause d'Israel, toutes Dieu te donne des ordres, tu pQurras y 

les souffrancesqui leur etaient survenues tenir et tout ce peuple aussi viendra en 
en chemin, et comment Jehovah les en paix en son lieu." 

9 avait delivres. Jethro se rejotut de tout MoTse ecouta la voix de son beau-pere 24 
le bien que Jehovah a\ait fait a Israel, et , et fit tout ce qu'il avait dit. MoTse choi- 25 
Je ce qu il Tavait delivrv de la maiu des ! sit dans tout Israel des hommes capables, 

10 Egyptiens. "Beni soit Jehovah, dit-il, j et il les preposa au peuple comme chefs 
qui vous a delivres de )a main des Egyp- de mil lie, s, chefs de centaines, chefs de 
tiens et de la main de Pharaon, et qui a cinquantaines et chefs de dizaines. lis 26 
delivre le peuple de la main des Egyp- \ jugeaient le peuple en tout temps ; ils 

I I tiens ! Je sais maintenant que Jehovah portaient devant MoTse toutes les affaires 
e^r plus grand que tous les dieux, car il 1 graves, et decidaient eux-memes toutes 
s'est montre grand alors que les Egyp- ; les petites. 

12 tiens opprimaient Israel." Jethro, beau- i MoTse prit conge de son beau-pere, et 27 
pere de MoTse, offrit en suite a Dieu un I Jethro s T en retourna dans son pays. 
holocauste et des sacrifices. Aaron et i 

tous les anciens d' Israel vinrent prendre ■ 3° — chap, xix xxiv, u.— Alliance 
Dart au repas, avec le beau-pere de MoTse, ' tie Jehovah avec Israel. 

.. "fitSSi^^-dtpourjug.r ! «=HAP. xix.-Prflimfaai~.de la pro- 



le peuple, et le peuple se tint devant lui j 



mulgation de la loi. 



14 depuis le matin jusqu'au soir. Le beau- ! Ce fut le premier jour du troisierae 19 
pere de MoTse, voyant tout ce qu'il fai- ; mois apres leur sortie d'Egypte que les 



15 



suit pour le peuple, dit : " Que fais-tu la | enfants d'Israel arriverent au desert de 
pour ces gens? Pourquoi sieges-tu seul, [ Sinai. Ils etaient partis de Raphidim; 
et tout ce monde se tient-il devant toi ; arrives au desert de SinaT, ils camperent 
depuis le matin jusqu'au soir? " MoTse ; dans le desert ; Israel campa la, vis-a-vis 
repondit a son beau-pere : " C'est que j de la montagne. 



le peuple vient a moi pour consulter Dieu. 
16 Quand ils ont quelque affaire, ils vien 



MoTse monta vers Dieu, et Jehovah 
I'appela du haut de la montagne en di- 



nent a moi; je prononce entre eux, en sant : "Tu parleras ainsi a la maison 
faisant connaitre les ordres de Dieu et de Jacob ettudiras aux enfants d Israel: 

17 ses lois." Le beau-pere de MoTse lui dit : j Vous avez vu ce que j'ai fait a TEgypte, 

18 " Ce que tu fais n'est pas bien. Tu sue- ! et comment je vous ai portes sur des 
combcras certainement, toi et le peuple I ailes d'aigle et amenes vers moi. Main- 
qui est avec toi; car la tache est au-des- j tenant si vous ecoutez ma voix et si vous 
sus de tes forces, et tu nc saurais y sutfire i gardez mon alliance, vous serez mon 

19 seul. Ecoute done ma voix; je vais te ' peuple particulierparmi tousles peuples, 
donner un conseil, et que Dieu soit avec j car toute la terre est a moi; mais vous, 
toi ! Toi, sois le representant du peuple vous serez pour moi un rovaume de 



aupres de Dieu, et porte les affaires de 

20 vant Dieu. Apprends-leur les ordonnan- 
ceset les lois,et fais-leur connaitre la voie 
qu'ils doivent suivre et ce qu'ils doivent 

21 fa ire. Mais choisis parmi tout le peuple 
des hommes capables et craignant Dieu, 
des hommes integres, ennemis de la cu 



pretres et une nation sainte. Telles sont 
les paroles que tu diras aux enfants 
d'Israel" 

MoTse vint appeler les anciens du peu- 
ple, et U mit devant eux toutes ces paro- 
les, selon que Jehovah le lui avait or- 
donne. Le peuple tout entier repondit : 



8 



pidite, et $tablis-les sur le peuple comme " Nous ferons tout ce qu'a dit Jehovah." 
chefs de milliers, chefs de ' centaines, MoTse alia porter a Jehovah les paroles 



XIX, 6. Un royanme de prttrts (Vule., rr- 
znum sacerdotate\ un peuple done Jehovah 
^ra le roi et done tous les metnbres scront pr£- 
tns, c.-a*d. seront consacres a Jehovah et, a ce 
tit re, auront te droit de s'approcher de hit pour 
laiorer et le servir. Les LXX traduisent, nn \ 



tactrdoci royal y ce qui ajoitte a 1'idee de sacer- 
doce celle de royaut* : les Israelites seront prfc- 
tres et rois. Mais cette seconde notion n'est pas 
dans I'he'breu; d'aillerrs il n'y a qu'un roi dans 
Israel, e'est Jehovah. 
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EXODE. 



Chap. XX, 11. 



X 
b"- 



9 du peuple, TShovah dit a Moise : " Je 
vais venir a toi .'ans une nuee epaisse, 
afin que le peuple entende quand je par- 
lerai avec toi et qu'il ait toujours foi 
aussi en toi." 

10 MoTse ayant done rapporte a Jehovah 
les paroles du peuple, Jehovah lui dit : 
" Va vers le peuple, et sanctifie-les au- 
jourd'hui et demain, et qu'ils la vent leurs 

11 vetements. Qu'ils soient prets pour le 
troisieme jour; car le troisieme jour Jeho- 
vah descendra, aux yeux de tout le peu- 

12 pie, sur la montagnede Sinai. Tu fixe- 
ras au peuple une limite a i'entour, en 
disant : Gardez-vous de monter sur la 
montagne ou d'en toucher le bord ; oui- 
conque touchera la montagne sera mis a 

. 13 mort. On ne mettra pas la main sur lui, 
mais on le lapidera ou on le percent de 
fleches; bete ou homme, ii ne doit pas 
vivre. Quand la trompette sonnera, ils 

14 monteront sur la montagne," Moise des- 
cendit de la montagne vers le peuple ; il 
sanctifia le peuple, et ils laverent leurs 

15 vetements. Puis il dit au peuple : " Soyez 
prets dans trois jours; ne vous approchez 
d'aucune femme." 

16 Le troisieme jour au matin, il y eut 
des tonnerres, des eclairs, une nuee 
epaisse sur la montagne, et un son de 
trompe tres fort, et tout le peuple qui 

17 etait dans le camp trembla. Moise fit sor- 
tir le peuple du camp pour ailer au de- 
vant de Dieu, et ils se tinrent au pied de 

18 la montagne. Le mont Sinai etait tout 
fumant, parce que Jehovah y etait des- 
cendu au milieu du feu, et la fumee s'ele- 
vait comme la fumee d'une fournaise, et 
tonte la montagne tremblait fortement 

19 Le son de la trompe devenait de plus en 
plus fort Moise parla, et Dieu lui repon- 

20 dit par une voix. Jehovah descendit sur 
le mont Sinai, sur le sommet de la mon- 
tagne, et Jehovah appela Moise au som- 
met de la montagne, et Motse monta. 

21 Jehovah dit a Moise : " Descends, et 
defends expressement au peuple de fran- 
chir les barrieres vers Jehovah pour re- 
garder, de peur qu'un grand nombre 

22 d'entre eux ne perissent Que meme les 
pretres, qui s'approchent de Jehovah se 
sanctifient, de peur que Jehovah ne les 



frappe de mort. " MoTse dit a Jehovah : 23 
** Le peuple ne pourra pas monter sur le 
mont Sinai, puisque vous nous en avez 
fait la defense expresse, en disant : Pose 
des limites autour de la montagne, et 
sanctifie-la." Jehovah lui dit : " Va, des- 24 
cends, tu remonterasensuite avec Aaron; 
mais que les pretres et le peuple ne fran- 
chissent point les barrieres pour monter 
vers Jehovah, de peur qu'il ne les frappe 
de wort" Moise descendit vers le peuple 25 
et lui dit ces choses* 



chap. xx. — Promulgation do la loi : 
le decalogue. L'autel. 

Et Dieu prononca toutes ces paroles, 20 ' 
en disant : 

Je suis Jehovah, ton Dieu, qui t'ai fait 2 
sortir du pays d'Egypte, de la maison de 
servitude. Tu n'auras pas d'autres dieux 3 
devant ma face. 

Tu ne te feras pas d' image taillee ni 4 
aucune figure de ce qui est en haut dans 
le ciel, ou de ce qui est en bas sur la 
terre, ou de ce qui est dans les eaux au- 
dessous de ia terre. Tu ne te prosterne- 5 
ras point devant elies et tu ne les servi- 
ras point. Car je suis Jehovah ton Dieu, 
un Dieu jaloux, qui punis Tiniquite des 
peres sur les enfants, sur la troisieme et 
sur Ia quatrieme generation a regard de • 
ceux qui me haissentj et qui fais raise- 6 
ricorde jusqu'a mille generation^ a ceux 
qui m'aiment et qui gardent mes cont- 
mandements. 

Tu ne prendras point le nom de Jehc- 7 
vah, ton Dieu, en vain, car Jehovah ne 
laissera pas impuni celui qui prendra son 
nom en vain. 

Souviens-toi du jour du sabbat pour le 8 
sanctiner. Pendant six jours tu travail- 9 
leras, et tu feras tous tes ouvrages. Mais 10 
le septieme jour est un sabbat consacre a 
Jehovah, ton Dieu : tu ne feras aucun 
ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni 
ton serviteur, ni ta servante, ni ton he- 
tail, ni Tetranger qui est dans tes portes. 
Car pendant six jours Jehovah a fait le 11 
ciel, la terre, la mer et tout ce qu'ils con- 
tiennent, et ii s'est repose le septieme 
jour : e'est pourquoi Jehovah a beni le 
jour du sabbat et Ta sanctine. 



XX, 4. Image tailUe, de bois ou de pierre, 
represeniauL symboliquement Jehovah sous hx 
figure (ni est explicatif, dans le sens de savot'r) 
aim astre ou d'un oiseau, d*un homme, d'un 
animal ou d'une plante, ou d'un animal aquati- 
que. Dieu d/fend ici, non la confedlion d'une 
image religieusequelconque(Cherabins, serpent 
d'ainin), mats seulement la representation ngu- 
ree de sa personne comme objet d'adoration. 

7. Li nom dt Jihovak est comme la manifes- 



tation de son €tre invisible; ilest pour Israel 
I'expression de ce que Dieu lui a re veil de lui* 
meme. Par consequent il ne doit Stre prononjei 
en aucune manicre au service du mal, MLfdnr 
ckau vaitu, c-a-d. mnuvaiu : parjure, formu- 
les magiques, choses Ugcres et frivole*. 

8. SoHvit*s-toi suppose probablement une 
observance dejli ancienne, mais plus ou moins 
negligee : comp. xvi, 33. 
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Chap. XX, 12. 



EXODE. 



Chap. XXI, 15. 



12 Honore ton pere et ta mere, afin que 
tes jours soient longs dans le pays que 
Jehovah, ton Dieu, te donne. 

13 Tu ne tueras point 

14 Tu ne commettras point d'adultere. 

15 Tu ne deroberas point. 

16 Tu ne porteras point de faux temoi- 
gnage contre ton prochain. 

17 " Tu ne convoiteras point la maison de 
ton prochain; tu ne convoiteras point la 
femme de ton prochain, ni son serviteur, 
ni sa servante, ni son boeuf, ni son ane, 
ni rien de ce qui lui app&rtient. 

18 Tout le peupie entendait le tonnerre et 
lc son de la trompette; il voyait les flam- 
tnes et la montagne fumante ; a ce spec- 
tacle, ii tremblait et se tenait a distance. 

19 lis dirent a Moise : " Parle-nous, toi, et 
nous t'x:outerons ; mais que Dieu ne nous 
parle point, de peur que nous ne mou- 

20 rions." Moise repondit au peupie : "Ne 
vous effrayez pas, car e'est pour vous 
mettre a 1'epreuve que Dieu est venu, et 
pour que sa crainte vous soit presente, 

21 atin que vous ne pechiez pas. :1 Et le 
peupie resta a distance; mais Moise s'ap- 
procha de la nuee ou etait Dieu. 

22 Et Jehovah dit a Moise : "Tu parle- 
ras ainsi aux enfants dTsrael : Vous avez 
vu vous-mernes que je vous ai parle du 

23 haul du cieL Vous ne ferez point a cote 
de moi de dieux d'argent et vous ne vous 

24 ferez point de dieux d'or. Tu m'eleveras 
un autel de terrc sur lequel tu offriras 
tes holocaustes et tes sacrifices pacifiques, 
tes brcbis et tes boeufs. Dans tous les 
lieux ou j'aurai fait souvenir de mon 
nomje viendrai vers toi, et je te bonirai. 

25 Si tu m'elfeves un autel de pierre, tu ne 
le constru iras point en pierres taiilees, 
car, en levant ton ciseau sur la pierre, 

26 tu la rendrais profane. Tu ne monteras 
point par des degres a mon autel, atin 

K que ta nudite n'y soit pas decouverte. 

1 7. Tcls son t les dix commandements que Dieu 
donna au peupie hibrcu sur te Sinai comme 
base et condition de son existence. 

Sur la maniere de les diviser, les interpretes 
soiu partages. Les uns, apres Josephe et Phi- 
Ion, distinguent-dans les vers. 3-6 deux precep- 
tes : x. ne pas adorer d'autres dieux (vers.. 3), 
3; ne pas adorer Dieu sous des images (vers. 4-6), 
et ne voient o^u'un seul commandement dans le 
\ers. 17 re lac if a la convoitise et a ses divers 
objets, D'autres, avec S. Aiwustin, reunissent 
en un seul prtJcepte les vers. j-ti,et, pour retrou- 
ver le nombre 10, divisent le vers. 17 en deux 
commandements distincls, se rapportant Pun a 
la femme du prochain, I'autre a ses biens. La 
premiere division nous paratt phis naturelle et 
nii«»T sppuydc iUi le coniexte. Cest le passage 
parallele, mais posteneur et plus Iibre, du Deu- 
te>onome, qui a donne* lieu \ la repartition de 
S. Augustin, adopttte par I'Egltse cutholique 
dans ses tivres de prieres. 



chap, xxi — xxni. — Le livre de 
P alliance : lois complementaires. 

Voici les lois que tu leur donneras : 2 1 
Quand tu acheteras un serviteur he- 2 
breu, il servira six annees ; la septieme, 
il sortira iibre, sans rien payer. S'il est 3 
entre seul, il sortira seul ; s'ii avait une 
femme, sa femme sortira avec lui. Mais 4 
si e'est son maitre qui lui a donne une 
femme, et qu'elle lui ait enfante des fils 
et des filles, la femme et ses enfants 
appartiendront a son maitre, et il sortira 
seul. Si le serviteur dit : " Jaime mon 5 
maitre, ma femme et mes enfants; je ne 
veux pas sortir Iibre, " alors son maitre 6 * 
le conduira devant Dieu; puis, l'ayant 
fait approcher de la porte ou du poteau 
de sa mais on, il lui percera Toreille avec 
un poincon, et le serviteur sera pour tou- 
jours a son service. 

Lorsqu'un homme aura vendu sa fille 7 
pour etre servante, elle ne sortira point 
comme sortent les serviteurs. Si elle de- 8 
plait a son maitre, qui se Tetait destinee, 
ii permettra qu'on la rachete; mais ii ne 
pourra pas la vendre a des etrangers, 
apres lui avoir ete infidele. S'il la des- 9 
tine a son fils, il la traitera comme il est 
de regie de traiter ses filles; etsfilprend 10 
pour son fils une autre femme, il ne re- 
trandiera rien de ce qui est du a la pre- 
miere pour la nourriture, le vetement et 
le couvert. Et s*ii ne fait pas pour elle 1 1 
ces trois choses, elle pourra sortir sans 
rien payer, sans rancon. 

Celui qui frappe un homme a mort 12 
doit etre mis a mort. Mais s'il n'a pas 13 
eu cet homme en vue et que Dieu rait 
presente a sa main, je te fixerai un lieu 
ou il pourra se refugier. Si un homme, 14 
de propos deiibere, tue son prochain par 
ruse, tu Tarracheras mime de mon autel 
pour le faire mourir. Celui qui frappe 15 

| XXI, t sv. Le recueil de prescriptions qui 
! suit (xx-xxiii) s'aipelle le Livrt de I* alliance 
\ (xxiv, 7). Cest le code civil et criminel du peu- 
pie de Dieu dans ce qu'il a d'essentiel. II n'em- 
brassc pas tous les cas qui peuvent se presen- 
ter, mais il pose pour tous des principes de 
solution. 

3. Entri seul, sans femme ; Vulg., om il sort* 
avec le mime vitement^ un vetement semblable, 
avec Itquel il est entre"; mais Vhebr. A<j?«//0 
signifie litt. avec son corps, c.-a-d. seul. 

6. Devant Dieu, devant I'aiitorite}, devant le 
juge rcpresentant de Dieu (Deut. i, 7. Com p. 
Kxod. xxii, 8; Deut. xix, 17). LXX, devant U 
tribunal de Dieu; Vulg., aux dieujc y aux 
juges. La j'esclave dec I a rait qu'il renoncait 
pour toujour* a la liberte; puis le maitre lui per- 
mit loreille en la fixant a la porte de sa maisoo, 
en signedel'union indissoluble delesclave avec 
la famille du maitre. Un jsage paretl exlstaU 
chez plusieurs peoples anciens. 
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Chap. XXI, 16. EXODE. Chap. XXII, u. 

son pere ou sa mere doit etre mis a mort. il rendra au maitre la vaieur de la bete 

16 Celui qui derobe tin homme, soit qu'il le en argent, et la bete tuee sera pour lul 
vende, soit qu'on ie retrouve entre ses ; Si ie bceuf d'un homme frappe de la 35 

17 mains, doit etre mis a mort Celui qui corne le bceuf d'un autre homme, et que 
maudira son pere ou sa mere sera puni , la mort s'en suive, iis vendront le boeuf 
de mort. \ vivant et s'en partageront le prix; ils se 



partageront aussi le bceuf tue. Mais s'il 36 
est rcconnu que c'etait depuis longtemps 




iS Lorsque des hommes se querellent, et 
que 1'un en frappe un autre avec une 

pierre ou avec le poing, sans causer sa un bceuf frappant de la corne, et que son 
mort, mais en I'obligeant a tenir le lit, maitre ne l'ait pas surveille, celui-ci in- 

19 celui qui I'aura frappe sera quitte, si demnisera en donnant bceuf pour txeuf, 
1' autre en releve et quil puisse se pro- et le bceuf tue sera pour lui. 

mener dehors avec son baton; seulement Si un homme derobe un bceuf ou une 22 
il le dedommagera de son chomage et il brebis, et qu'il regorge ou le vende, il 
ie fera soigner. restituera cinq bceufs pour le bceuf, et 

20 Quand un homme frappe du baton son quatre brebis pour la bi*ebis. Si le vo- 2 
serviteur ou sa servante, et que celui-ci leur est surpris la nuit faisant effraction, 

2 1 meurt sous sa main, il sera venge. Mais et qu'il soit frappe et meure, on n'est pas 

si le serviteur survit un jour ou deux, il rcsponsable du sang; mais si le soleil 3 
ne sera pas venge; car il est la propriety est leve, on sera responsable du sang, 
de son maitre. — Le voleur fera restitution : s'il n'a 

22 Lorsque des hommes se battcnt, et rien, on le vendra pour ce qu'il a vole, 
qu'ils heurtent une femme enceinte, s'ils Si ce qu'il a vole, bceuf, ane ou brebis, 4 
la font accoucher, sans autre accident, se trouve encore vivant entre ses mains, 

le coupable sera passible d'une amende il restituera le double. 

que lui imposera le mari de la femme, et \ Si un homme fait du degat dans un 5 

qu'il paiera selon la decision des juges. champ ou dans un verger, en laissant 

23 Mais s'il y a un accident, tu donneras son betail brouter le champ d'autrui, il 

24 vie pour vie, ceil pour ceil, dent pour donnera en dedommagement le meilleur 
dent, main pour main, pied pour pied, de son champ et le meilleur de son verger. 

25 hrulure pour briilure, blessure pour bles- , Si un feu eclate et que, apres avoir 6 
sure, meurtrissure pour meurt rissure. atteint les epines, il consume des gerbes, 

26 Si un homme donne un coup dans ou du ble sur pied, ou un champ, une 
I'oeil de son serviteur ou de sa servante, indemnite sera due par celui qui aura 
et qu'il lui fasse perdre Pceil, il le mettra allume I'incendie. 

en liberte en compensation de son ceil. ; Si un homme donne en garde a un 7 

27 Et s'il fait tomber une dent a son servi- ! autre de fargent ou des meubles, et qu'on 
teur ou a sa servante, il le mettra en ! les enleve de la maison de ce dernier, le 
liberty en compensation de sa dent. i voleur, si on le decouvre, restituera le 

2S Si un bceuf frappe de sa corne un j double. Si le voleur reste inconnu, le 8 
hcmme ou une femme, et que la mort \ maitre de la maison se presentera devant 
s'en suive, le boeuf sera lapide, on n'en Dieu, pour declarer s'il n'a pas mis la 
mangera pas la chair, mais le maitre du main sur le bien de son prochain. Quel 9 
boeuf sera quitte. que soit le corps du d&Ut, bceuf, ane, 

29 Mais si c'cst depuis longtemps que le brebis, vetement ou tout objet perdu, au 
boeuf frappait de la corne, et que son sujet duquel on dira ; " Cest bien cela ! " 
maitre, en ayant ete averti, ne l'ait pas la cause des deux parties sera portee a 
surveill£, le boeuf sera lapide, s'il tue un , Dieu, et celui que Dieu aura condamne 
homme ou une femme, et son maitre \ restituera le double a son prochain. 

30 aussi sera mis a mort. Si on impose au ! Si un homme donne en garde a un 10 
maitre un prix pou'* le rachat de sa vie, autre un txjeuf, une brebis, une tete de 
il paiera tout ce *;ui lui aura etc impose, betail quelconque, et que I'animal meure, 

31 Si le boeuf frapp;; un fils ou une fille, on se casse un mcmbre ou soit enlev6 sans 

32 appliquera ctttot* cette loi; mais s'il quil y ait de t^moin, le serment de Je- 11 
frappe un serviteur ou une servant*, ou hovah intervicndra entre les deux par- 
paiera trente sides d'argent au maitre j ties, pour qu'on saehe si le depositaire 
de I'esclave, et le bceuf sera lapide. j n'a pas mis la main sur le bien de son 

Si un homme ouvre une citerne, ou ; prochain; et le proprietaire de la bete 
bien s'il en creuse une et ne la couvre 



pas, et qu'il y tombe un bo:uf ou un ane, 
34 le possesseur de la citerne indemnisera : 



XXI I, 20 Voui & I'anaihime^ propr. ctnsa- 
cri & JihcrtcJi pour iirt detruit ;ndbr. chirtui 
(L£v. xxvii, 38; Mich, iv, 13). 
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Chap. XXII, 12. 



EXODE. 



Chap. XXIII, 15. 



iS 



19 



20 



21 



acceptera ce serme.nt, et I'autre n 7 aura 

12 pas a indemniser. Mais si la bete a ete 
dorobee chez lui, il sera tenu d'indemni- 

13 ser le proprietaire. Si elle a ete dechiree 
par une bite feroce, il en produira les 
rostos en temoignage, et il n'aura point 
u indemniser pour la bete dechiree. 

14 Si un horn me emprunte a un autre 
uno bete, et qu'elle se casse un membre 
on meure, son proprietaire n'etant pas 

15 present, il y aura lieu a indemnite. Si 
le proprietaire est present, on n'indem- 
nisera pas. Si la bete etait louee, le prix 
de louage sera une compensation. i 

16 Si un homme seduit une vierge qui ' 
nost pas fiancee, et a commerce avec | 
die. il paiera sa dot et la prendra pour ( 

17 femme. Si le pere refuse de la lui accor- ! 
dor, le seducteur paiera I'argent qu'on j 
donne pour la dot des vierges. j 

Tu ne laisseras pas vivre la magi- 
cienne. 

(Juiconque a commerce avec une bete 
sera mis a mort. 

Cehii qui offre des sacrifices aux dieux 
sera voue a 1'anatheme; on tien offrira 
qua Jehovah, a lui seul. 

Tu ne maltraiteras point l'etranger 
et tu ne Topprimeras point, car vous 
avez ete des etrangers dans le pays 
d'Egypte. 

22 Vous ne contristerez point la veuve 11 i 

23 Forphelin. Si vous les contristez, ils 
crieront vers moi, et j'entendrai leur 

24 cri ; ma colere s'enflammera, et je vous 
detruirai par Tepee, et vos femmes 
scront des veuves et vos enfants des 
orphelins. 

25 Si tu pretes de I'argent a quelqu'un 
de mon peuple, au pauvre qui est avec 
toi, tu ne seras point a son egard comme 
un ereancier, tu n'exigeras pas de lui 
d'interet 

26 Si tu prends en gage le manteau de 
ton proctiain, tu le lui rendras avant le 

27 coucher du soleil; car c*est sa seule cou- 
verture, le vehement dont il s'enveloppe 
le corps : sur quoi coucherait-il? S'il 
erie vers moi, je Tentendrai, car je suis 
compatissant. 

28 Tu ne blasphemer as pas centre Dieu, 
ct tu ne maudirai, pas un prince de ton 
peuple* 

29 Tu ne differeras point de m'offrir les 
premices dc ta moisson et de ton pres- 
soir. Tu rae donneras le premier- n£ de 

30 de tes fils. Tu feras de meme du pre- 
mier- ne de ta vache et de ta brebis : il 



restera sept jours avec sa mere, et le 
huitieme jour tu me le donneras. 

Vous serez pour moi des hommes 31 
saints; vous ne mangerez point la chair 
dechiree qui se trouvera dans les champs: 
vous la jetterez aux chiens. 

Tu ne semeras pas de faux bruit; ne 23 
donne pas la main a un mechant en lui 
servant de temoin a charge. 

Tu ne suivras point la multitude pour 2 
faire le mal, et tu ne-deposeras point 
dans un proces en te mettant du cote du 
grand nombre pour faire flechir ia jus- 
tice. Tu ne favoriseras pas non plus un 3 
faible dans son proces. 

Si tu rencontres le bceuf de ton ennemi 4 
ou son ane egare, tu ne manqueras pas 
de le lui rainener. Si tu vois Fane de 5 
celui qui te hait succombant sous sa 
charge, tu te garderas de l'abandonner; 
joins tes efforts aux siens pour le de- 



charger. 



6 

7 



XXIIIj 1^. TrttM fois : ici et xxxiv, i3 &v. 
Dcut. xvi, il tie s'agit que des trois grandes 
fetes aiinuelles, Paque, la PentecAte et la fete 



Tu ne feras pas flechir le droit du 
pauvre dans son proces. Tu t'eloigneras 
cTune cause mensongere, et tu ne feras 
pas mourir rinnocent et le juste; car je 
p'absoudrai point un coupable. Tu n'ac- 8 
cepteras pas de presents; car les presents 
aveuglent les clairvoyants et ruinent les 
causes justes. Tu * n'opprimeras pas 9 
Tetranger; vous savez ce que ressent 
I'etranger, car vous avez ete etrangers 
dans le pays d'Egypte, 

Pendant six annees tu ensemenceras 10 
ta terre et tu en recolteras les produits. 
Mais, la septieme, tu les laisseras et les 11 
abandonneras; et tes indigents de ton peu- 
ple les mangeront, et les betes des champs 
mangerontce qui restera. Tu feras de 
meme pour tes vignes et tes oliviers. 

Pendant six jours tu feras ton ouvrage; 1 2 
mais le septieme jour tu cesseras, atin 
que ton boeuf et ton ane aient du repos, 
et que le fils de ta servante et Tetranger 
respirent. 

1 Vous prendrez garde a toutes les cho- r3 
; ses que je vous ai prescrites; vous ne 
; prononcerez point le nom de dieux etran- 
' gers, et on n'en entendra pas sortir de 
i votre bouche. 

I Trois fois chaque annee tu celebreras 14 
j une fete en mon honneur. Tu observeras 1 5 
; la fete des Azymes : pendant sept jours 
! tu mangeras des pains sans levain, 
! comme je t'en ai donne Tordre, au temps 
^XQ du tnois d'abib, car e'est dans ce 
mois que tu es sorti d'Egypte; et Ton ne 
se presentera pas les mains vides devant 

des Tabernacles, qui obligeaient tous les Israe- 
lites males a se rendre au sanCluaire Dationai 
de Jehovah (vers. 17). 



! 
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Chap. XXIII, 16. 



EXODE. 



XXIV, ii. 



1 6 ma face. Tu observeras la fete de la 
Moisson, fete des premices de ton tra- 
vail, de ce que tu auras seme dans les 
champs ; et la fete de la Recolte, a la fin 
de Tannee, quand tu recueilleras des 

17 champs It fruit de ton travail. Troisfois 



blirai tes limites depuis la mer Rouge 
josmra la mer des Philistins, et depuis 
le desert jusqu'au fleuve; car je livrerai 
entre tes mains les habitants du pavs, 
et tu les chasseras de devant toi. Tu"ne 32 
feras pas alliance avec eux, ni avec leurs 



iS 



19 



1 annes tous les males se presenteront j dieux. lis n'habiteront pas dans ton -7 
devant Jehovah Dieu. j pays, de peur qu'ils ne te fassent pecher 

Tu n associeras pas a du pain leve le | contre moi; tu servirais leurs dieux, et 
sang de ma victime, et la graisse de ma ce serait un piege pour toi " 

chap, xxiv, 1 — 11. —Conclusion 
Tie F alliance, 

Dieu dit a Moise t /( Monte vers Je. da 



90 



fete ne sera pas gardee jusqu'au matin. 
Tu apporteras a la maison de Jehovah 
ton Dieu les premices des premiers fruits 
de ton sol. 

Tu ne feras pas cuire un chevreau ihovah, toi et Aaron, Nadabet Abhi^et 
dans le lait de sa mere. -fsoixante-dix anciens d'Israel, et proster- 

Voici que j envoie un ange devant toi, I nez-vo?is dc loin. Moise s'approchera 



pour te garder dans le chemin et pour te 
faire arriver au lieu que j'ai prepare. 



seui de Jehovah; les autres ne s'en appro- 
cheront pas, et le peupie ne montera pas 



21 Frends garde a lui et ecoute sa voix; ne j avec lui. " 

lui resiste pas, car il ne pardonnerait j Moise vint rapporter au peupie toutes 1 
ISfJ^H? ^ lli( ? n ' P^ ? ^ m< ? n nom . \ les paroles de Jehovah et toutes les lois ; 

seule 



nous 



23 adversaires. Car mon ange marchera Moise ecrivit toutes les paroles dejeho- 
devant toi et te conduira dans le pays van. Puis, s'etant leve de bon matin, il 



des Amorrheens, des Hetheens, des Ptie- 
rezeens, des Chananeens, des Heveens 
et des Jebuseens, et je les exterminerai. 

24 Tu n'adoreras pas leurs dieux et tu ne 
les serviras pas; tu ne les imiteras pas 
dans leurs pratiqi s, mais tu renverse- 
ras et briseras leurs steles sacrees. 

25 Vous servirez Jehovah, votre Dieu, et il 
benira votre pain et votre eau, et j'eloi- 
gnerai la maladie du milieu de vous. 

26 II n'y aura dans votre pays ni femme 
qui perde son fruit, ni femme sterile; je 
remplirai le nombre de vos jours. 

27 J'enyerrai ma tcrreur devant toi, je 
jetterai dans la confusion tous les peu- 



5 



batit un autel au pied de la montagne, et 
dressa douze pierres pour les douze tri- 
bus d'IsraeL II envoya des jeunes gens, 
enfants d'Israel, et ils ofFrirent a Jehovah 
des holocaustes et immolerent des tau- 
reaux en sacrifices d'actions de graces. 
Moise prit la moitie du sang, qu'il mit 6 
dans des bassins, et il repandit l'autre 
moitie sur l'autel. Alors, ayant pris le 7 
livre de Talliance, il le lut en presence 
du peupie, qui repondit : "Tout cequ'a 
dit Jehovah, nous le ferons et nous y 
obeirons. " II prit ensuite le sang et en 8 
aspergea le peupie, en disant : "C'est le 



-, , . . __. r „ sang de Talliance que Jehovah a conclue 

pies chez lesquels tu arriveras, et je ferai \ avec vous sur toutes ces paroles. " 
tourner le dos devant toi a tous tes en -I Moise monta avec Aaron, Nadab et 9 

28 nemis. J'enverrai devant toi les frelons, ! Abiu et soixante-dix anciens d'Israel; et 10 
• qui chasseront loin de.ta face les He- ils virent le Dieu d'Israel : soussespieds 

veens, les Chananeens et les Hetheens. j etait comme un ouvrage de brillants sa 

29 Je ne les chasserai pas de ta face en une phirs, pur comme le ciel meme. Et il 
seule annee, de peur que le pays ne de- 1 n'etendit pas sa main sur les elusdesen- 
viennc un desert, et que les betes sau- . fants d'Israel : fe virent Diw.et ils man- 



;i 



30 vages ne se multiplient contre toi. Je 
les chasserai peu a pen de devant toi, 
jusqu'a ce que tu augmentes en nombre 

31 et que tu nuisses occuper le pays. J'eta- 



16. Fite de In, Moisson : on offratt Si Dieu les 
premices de la moisson, c-a-d. les premiers 
pains faits avec le froment nouveau. Elle est 
appelee atlleurs/^^ des Sewaines t\/tte de la 
Peutecdte, parce qifelle se c^lebrait 7 semaines 
ou 50 jours apres celle de Pique. Voy. les pres- 
criptions particulieres portees plus tard Lev. 



gcrent et burent 



j*» 



xxiii, is sv. — File de ia RScolU, ou des T,t- 
bemaeles : voy. les prescriptions particulieres 
Nombr. xxviii, 26 sv.; elle fut fixee au is« jour 
du 7« mois, Jin de V annee ecouomiqite, qui 
commencait avec les premiers labours efse 
terminal t avec la recolte des dernters fruits 
du sol. 
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Chap. XXIV, 12. 



EXODE. 



4° — CHAP. XXIV, 12 — XXXI. — Ins- 
tructions pour la construction du taber- 
nacle et V organisation du culte. 

chap, xxiv, 12 — xxv, 9. — \ r oTse sin- 
la montagne, Demandes de dons vo- 
lontaires. 

12 Jehovah dit a MoTse : "Monte vers 
mot sur la montagne, et restes-y ; je te 

* donnerai les tables de pierre, la loi et les 
preceptes que j'ai ecrits pour leur ins- 

13 traction." MoTse se leva, avec Josue, son 
serviteur, et, s'avancant vers la monta- 

14 gne de Dieu, il dit aux anciens : Atten- 
ds- nous ici, jusqu'd ce que nous reve- 
nions aupres de vous. Vous avez avec 
vous Aaron et Hur; si quelqu'un a un 
diilerend, qu'il s'adresse a eux." 

15 Moise monta sur la montagne, et la 

16 nuee Ia couvrit; la gloin* de Jehovah 
rcposa sur le mont Sinai, et la nuee le 
couvrit pendant six joars. Le septieme 
jour, Jehovah appela MoTse du milieu de 

17 la nuee. La gloirc de Jehovah appa- 
nnssait aux enfants d'Israei comme un 
leu devorant au sommet de la mon- 

18 tagne. MoTse entra dans la nuee et mon- 
ta a la montagne; et il demeura sur 
la montagne quarante jours et qua- 
rante nuits. 

25 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

2 " Dis aux enfants d'Israei de m'appor- 
ter des ofTrandes; vous les accepterez 
pour moi de tout homme qui les donnera 

3 de bon cocur. Voici les offrandes que 
vous recevrez d'eux : de i'or, de i'argent 

4 et de i'airain; de la pour pre violette, de 
ia pourpre ecarlate, du cramoisi, du tin 

5 Hn et du poil de chevre; des peaux de 
bcliers teintes en rouge, des peaux de ! 

6 veaux marins et du hois d'acacia ; de | 
Tliuile pour le chandelier, des aromates f 
pour l'huile d'onction et pour Pencense- 

7 mont; des picrres d'onyx et d'autres 
picrres a enchasser pour l'ephod et le 

S pectoral. lis me feront un sanctuaire, et 

9 j'liabiterai au milieu d'eux. Vous vous 

conformerez a tout ce que je vais vous 

XXV, t6. L* timoignage, les deux tables de 
la lot sur lesqueiles seront ecrites les dix paro- 
its (decalogue, xx, w 7 ), et que MoTse devait 
recevoirde Dieu (xxiv, 12). Ces dix paroles extant 
e iemotgnage de Dieu a son peuple, sur lequel 
l alliance avait it* conclue f elles sont appelees 
furies du tfmeignagc et todies de l' alliance 
(IVut. ix, o-w.). 

17. Propitiatoire. hebr. capfcreth, d'un radi- 



let--, non parcc quelle couvrait l'arche, mais 
parce que, au grand jour des expiations, le 
grand pretre raspergean du sang de ia virflime 



Chap. X XV, 25. 

montrer, au modele du tabernacle et au 
modele de tous ses ustensiles. 

chap, xxv, 10 — 40. — L'arche d'al- 
liance avec le propitiatoire, la table 
des pains de proposition, le chandelier 
d'or. 

On fera une arche de bois d'acacia; sa 10 
longueur sera de deux coudees et demie, 
sa largeur d'une coudee et demie, et sa 
hauteur d'une coudee et demie. Tu la 11 
couvriras d'or pur, en dedans et en de- 
hors, et tu y feras une guirlande d'or 
tout autour. Tu fondras pour elle quatre 12 
anneaux d'or, que tu mettras a ses qua- 
tre pieds, deux anneaux d'un cote et 
deux de I'autre. Tu feras des barres de 13 
bois d'acacia, et tu les revetiras d'or. Tu 14 
passeras ces barres dans les anneaux sur 
les cotes de l'arche, pour la porter. Les 15 
barres resteront dans les anneaux et n'en 
seront point retirees. Tu mettrac oans 16 
l'arche le temoignage que je te donnerai. 

Tu feras un propitiatoire d'or pur, 17 
long de deux coudees et demie, large 
d'une coudee et demie. Tu feras deux 18 
cherubins d'or; tu les feras d'or battu, 
aux deux extremites du propitiatoire, 
Fun a un bout, I'autre a Tautre bout; ils 19 
feront corps avec le propitiatoire a ses 
deux extremites. Les cherubins auront 20 
leurs ailes deployees vers le haut, cou- 
vrant de leurs aUes le propitiatoire, en 
se faisant face Tun a I'autre ; leurs faces 
seront tournees vers le propitiatoire. Tu 2t 
mettras le propitiatoire au-dessus de I'ar- , 
che, et tu mettras dans l'arche le temoi- y\ 
gnage que je te donnerai. La je me ren- 22 
contrerai avec toi et je te communique- 
rai, de dessus le propitiatoire, du milieu 
des deux cherubins, tous les ordres que 
je te donnerai pour les enfants d'Israei. 

Tu feras une table de bois d'acacia ; 23 
sa longueur sera de deux coudees, sa 
largeur d'une coudee, et sa hauteur d'une 
coudee et demie. Tu la revetiras d'or 24 
pur, et tu y mettras une guirlande d'or 
tout autour. Tu y feras a l'entour un 25 

offerte pour le peuple, afin de lui concilier de 
notiveau la faveur de Jehovah (LeV. xvi, 14). 

20. Leurs nilts dtployees vers te haut, et non 
eteudues horizon talement. Ces ailes fonneront 
le trOne de Jehovah, concu comm? assis sur les 
cherubins,, /arche lui servant de marchepied 
(I Sam. iv, 4; II Sam. vt, 2; fs. txx, 2. etc.). 
C'est de \h. qu'il donne ses ordres, qu'il exerce sa 
justice et sa misericorde. Comp. H»*br. iv, 6; ix, 5. 
34. Une guiriantte; Vulg. nn retard* 
25. La VuIr. traduit ainsi les vers. 34-25 : tn 
la dowa*^ d* nn or ttis pnr et tu lui feras une 
bcrdure d'or tout auttmr, et a la bordure e Ue- 
mi me u$u Cfurontu & jour de quatre dtngU, */ 
au-dessns d*eile utu autre canronn* d f or. 
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Chap. XXV, 26. 



EXODE. 



30. Pains dt proposition, Iitt. de la fact. 
poses devant Jehovah. Voy. Uv, xxiv, 5-9. 
39. Un talent d'or, environ 45 kilogm mines, 
i-e chandelier allume" dcvant Jehovah est 



chassis d'une palme, sur lequel tu met- 

26 tras une guirlande d'or tout autour. Tu 
fcras pour la table quatre anneaux d'or; 
et tu les mettras aux quatre coins, aux 

27 quatre pieds de la table. Les anneaux 
seront places pres du chassis, pour rece- 
voir les barres qui doivent porter la ta* 

28 ble. Tu feras les barres de bois d'acacia, 
et tu les revetiras d'or; elles serviront a 

29 porter ia table. Tu feras ses plats, ses 
cassolettes, ses coupes et ses tasses ser- 
vant aux libations; tu les feras d'or pur. 

30 Tu placeras sur Ia table les pains de 

proposition perpetuellement devant ma 
face. 

31 Tu feras un chandelier d'or pur, d'or 
battu ; lc chandelier avec son pied et sa 
tige, sera d'or battu; ses calices, ses 
boutons et ses fleurs seront d'une meme 

32 piece. De ses cotes partiront six bran- 
2^ ches, trois branches de chaque cote. II 

y aura sur Ia premiere branche trois 
calices en fleurs d'amandier, figurant un 
bouton et une fleur, et sur la seconde 
branche trois calices en fleurs d'aman- 
dier, figurant un bouton et une fleur; il 
en sera de meme pour les six branches 

34 partant du chandelier. Mats, a la tige 
du chandelier, il y aura quatre calices en 
fleurs d'amandier, figurant des boutons 

35 et leurs fleurs. II y aura un bouton sous 
les deux premieres branches partant du 
chandelier, un bouton sous les deux sui- 
vaiites, et un bouton sous les deux der- 
nieres, selon les six branches sortant du 

36 chandelier. Ces boutons et ces tiges fe- 
ront une meme piece avec le chandelier; 
le tout sera une masse d'or battu, d'or 

37 pur. Tu feras pour lui des lampes, au 
nombre de sept, qui seront placees sur 
ies branches, de maniere a eclairer en 

38 face. Ses mouchettes et ses vases a cen- 

39 dre seront en or pur. On emploiera un 
talent d'or pur pour faire le chandelier 

40 avec tous ses ustensiles. Regarde, et fais 
selon le modele qui t'est montre sur la 
montagne. " 

chap. xxvr. — Le tabernacle. 

26 Tu feras la Demeure de dix tentures; 

l tu les feras de lin retors, de^^pourpre 
violette, de pourpre ecarlate et de cra- 
moisi, avec des cherubins, ouvraged'ha- 
2 bile tisseur. La longueur totaie d'une 
tenture sera de vingt-huit coudees, et !a 
largeur d'une tenture sera de quatre 



Chap. XXVI, 19. 
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coudees; toutes les tentures auront la 
meme dimension. Cinq de ces tentures 3 
seront jointes ensemble; les cinq autres 
seront aussi jointes ensemble. Tu met- 4 
tras des lacets de pourpre violette au 
bord de la tenture terminant le premier 
assemblage ; et tu en mettras de meme 
au bord de la tenture terminant le second 
assemblage. Tu en mettras cinquante a 5 
la premiere tenture, et cinquante au 
bord de la tenture terminant le second 
assemblage, et ces lacets se correspon- 
dront les uns aux autres. Tu feras cin- 6 
quanteagrafesd'or.aveclesquellestujoin- ; 
dras les tentufesTune a T autre, en sorte 
que le tabernacle forme un seul tout. 

Tu feras aussi des t entures de_p oil de 
chevre pour former une tente sur la 
Demeure ; tu feras onze de ces tentures. 
Chaque tenture aura tine longueur de 
trente coudees, et une largeur de quatre 
coudees; la dimension sera la meme pour 
les onze tentures. Tu joindras a part 9 
cinq de ces tentures, et les six autres a 
part, et tu replieras la sixieme sur le de- 
vant de la tente. Tu mettras cinquante 10 
lacets au bord de la tenture terminant le 
premier assemblage, et cinquante antres 
au bord de la tenture du second assem- 
blage. Tu fcras cinquante agrafes d'ai- 
rain, tu les introduiras dans Jes lacets, 
et tu assembleras ainsi la tente, qui for- 
mera un seul tout. Quant a la partie qui 
sera de surplus dans les tentures dc la 
tente, savoir la moitie de la tenture en 
plus, elle retombera sur le derriere de la * 
Demeure, et des deux coudees en exce- 13 
dant sur la longueur des tentures de la 
tente, il en retombera la longueur d'une 
coudee sur chacun des deux cotes de la 
Demeure pour la couvrir. 

Tu feras pour la tente une couverture 14 
en peaux dejNeUerejtgintes en rouge, et / 
une (»uvertureenpeaux de veaux marins 
par-dessus. 

Tu feras aussi des planches pour la 15 
Demeure, des planches d'acacia, posees 
debout. Chaque planche aura en Ion- '6 
gueur dix coudees, et en largeur une 
coudee et demie. II y aura a chaque 17 
planche deux tenons joints l'un a Tautre; 
tu feras de meme pour toutes les planches 
de la Demeure. Tu feras vingt planches 18 
pour la Demeure : vingt planches pour 
la face du midi, a droite. Tu mettras 19 
sous ces vingt planches quarante socles 



11 



12 



cotnmeun hommage rendu par Israel a son Diet*, 
le Dieu de la saintet* et de la vent*, dont b 
luniiere est rembleme; le nombre x//*/(les 7 lam- 
pes) indique la plenitude de cette lumiere. 
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Chap. XXVI, 20. 



EXODE. 



Chap. XXVII, 19. 



d argent, deux socles sous chaque plan- ' carre, et sa hauteur sera de trois cou- 

20 che pour ses deux tenons. Pour P autre I dees. A ses quatre coins, tu feras des 2 
cote de la Demeure, ie cote du nord, tu | cornes qui sortiront de l'autel et tu ie 

21 {eras vingt planches, ainsi que leurs » revetiras d'airain. Tu feras pour l'autel 3 
quarante socles d'argent, deux socles ! des vases pour recueillir les cendres, des 

22 sous chaque planche. Tu feras six plan- pelles, des bassins, des fourchettes et 
ches pour le fond de la Demeure, ducote j des brasiers; tu feras d'airain tcus ces 

23 de Toccident. Tu feras deux planches i ustensiles. Tu feras a l'autel une grille 4 
pour les angles de la Demeure, dans le | d'airain en forme de treiliis, et tu met- 

24 tond: elles seront doubles depuis le bas, j tras quatre anneaux d'airain aux quatre 
tormant ensemble un seul tout jusqu'a | bouts du treiliis. Tu le placeras sous la 5 
lour sommet, pour ie premier anneau. i corniche de l'autel, par en bas, jusqu'a 

C est amsi que tu feras ce& deux plan- j ia moitie de la hauteur de Vautel. Tu 6 
ches ; elles seront placees aux deux an- 1 feras pour l'autel des barres de bois 

25 gles. II y aura ainsi huit planches, avec : d* acacia, que tu revetiras d'airain. On 7 
lours socles d'argent, soit seize socies, passera ces barres dans, les anneaux, et 

26 deux sous chaque planche. Tu feras des ; e! les seront aux deux cotes de l'autel, 
traverses de bois d'acacia, cinq pour les ! quand on le transporters Tu le feras 8 
planches de Tun des cotes du tabernacle, i creux, en planches, comme il t'a ete 

27 cinq pour les planches du second cote, et j montre sur la montagne. 

i-14 pour les planches du cote de la 1 Tu feras le parvis de la Demeure. Du 9 
Demeure qui en forme le fond, vers l'oc- ; cote du midi, il v aura, ^onr former le 
2S cident. La traverse du milieu s etendra. j parvis, des rideeux de lin retors, sur 
le long des planches, d'une extremite a j une longueur de cent coudees pour un 

29 lautrc. Turevetira*s d'or les planches. f cote. Ce cote aura vingt colonnes avec 10 
et tu feras d'or les anneaux qui doivent I leurs vingt socles d'airain; les crochets 
recevoir les traverses, et tu revetiras d'or | des colonnes et leurs tringles seront d'ar- 

30 les traverses. Tu dresseras la Demeure : gent. De meme, du cote du nord, il y n 
d'apres le modele qui t'a etc montre sur j aura des rideaux sur une longueur de 



1^ 



la montagne. 

Tu feras i«n voile de pourpre violette, 
de pourpre e» arlate, de cramoisi et de 
lin retors; on y representera des cheru- 
bins : ouvrage d'un habile tisseur. Tu 
!e suspendras a quatre colonnes de bois 
J "acacia, revetues d'or. ayant des cro- 
chets d'or et posees sur "quatre socles 



cent coudees, ainsi que vingt colonnes 
avec leurs vingt socles d'airain; les cro- 
chets des colonnes et leurs tringles se- 
ront d'argent. Du cote de Toccident, il y 12 
aura, pour la largeur du parvis, dri- 
quante coudees de rideaux, ainsi que dix 
colonnes avec leurs dix socles. Du t;6te 13 
de I'orient, sur le devant, le parvis aara 



ww argent. Tu mettras le voile sous les j une largeur decinquante coudees; etily 14 
agrafes, et e'est la, derriere le voile, que | aura quince coudees de rideaux pour un 
tu teras entrer Parche du temoignage; le ! cote de la parte, ainsi que trois colonnes 



voile fera pour vous une separation entre 

34 le Lieu saint et le Lieu tres saint. Tu 
placeras le propitiatoire sur Parche du 

35 temoignage dans Ie Lieu tres saint. Tu 
placeras la table en dehors du voile, et 



avec leurs trois socles, et quince cou- 
dees de rideaux pour i'autre cote, ainsi 
que trois colonnes avec leurs trois socles. 
Pour la porte du parvis, il y aura une 16 
tenture de vingt coudees, en pourpre 



le chandelier en face de la table, du cote ! violette, pourpre ecarlate, cramoisi, et 



meridional de la Demeure, et tu placeras 
la table du cote septentrional. 

36 Tu feras pour Pen tree de la tente un 
rideau en pourpre violette, pourpre ecar- 
late, cramoisi et lin retors, ouvrage d'un 

37 dessin varie. Tu feras pour ce rideau 
cinq colonnes d'acacia, et tu les revetiras 
dor; elles auront des crochets d'or, et tu 
fondras pour elles cinq socles d'airain. 

chap, xxvii. — L'autel des hoiocaustes 
et le parvis, 

27 Tu feras Pautel en bois d'acacia; sa 
longueur sera de cinq coudees, et sa 



lin retors, avec dessin varie, ainsi que 
quatre colonnes avec leur quatre socles. 
Toutes les colonnes formant l'enceinte 17 
du parvis seront reliees par des tringles 
d'argent; elles auront des crochets d'ar- 
gent et leurs socles seront d'airain. La 18 
longueur du parvis sera de cent coudees, 
sa largeur de cinquante coudees de cha- 
que cote, et sa hauteur de cinq coudees; 
les rideaux seront de lin retors, et les 
socles d'airain. Tous les ustensiles des- r g 



XXVI I, 10. La Vulg. trad p. it la seconde par- 



ing ucm sera uc cinq couaees, et sa .: 1 ' : 7 77 & * TT » - **. "^ ****- 

largeur de cinq coudees. Lautel seral,^«u w rf««w«,«. 
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Chap. XXVII, 20. 



EXODE. 



Chap. XXVIII, 27. 



tines au service de la Demeure, tous ses 
pieux et tous les pieux du parvis seront 
d'airain. 

20 Tu ordonneras aux enfants d'Israel 
de t'apporter pour le lununaire de I'huile 
d'olives concassees, pour entretenir les 

21 lampes continuellement. Dans la tente 
de reunion, en dehors du voile qui est 
devant le temoignage, Aaron et ses fils 
la prepareront pour bniler du soir au 
matin en presence de Jehovah. C'est une 
loi perpetuelle, de generation en genera- 
tion pour les enfants d'Israel. . 

chap, xxvin. — Vetements des pretres. 

28 Fais venir aupres de toi Aaron ton 

frere, et ses fils avec lui, du milieu des 

enfants d'Israel, pour qu'il soit pretre a 

mon service : Aaron, Nadab, Abiu, Elea- 

zar et Ithamar, fils d' Aaron. 

2 Tu feras a Aaron, ton frere, des vete- 
ments sacres, pour marquer sa dignite 

3 et lui servir de parure. Tu t'adresseras 
a tous les homines habiles que j'ai rem- 
plis d'un esprit de sagesse, et ils feront 
les vetements d ? Aaron, aim qu'il soit 
consacre pour qu'il exerce mon sacer- 

4 doce. Voici les vetements qu'ils feront : 
un pectoral, un ephod, une robe, une 
tunique brodee, une tiare et une cein- 
ture. Teissont les vetements sacres qu'ils 
feront a Aaron, ton frere, et a ses fils, 
afin qu'ils soieut pretres a mon service. 

5 lis emploieront de I'or, de la pourprc 
violette, de la pourprc ecarlate, du era- 
moisi et du fin lin. 

6 Ils feront Tephod d'or, de pourpre vio- 
lette, de pourpre ecarlate, de cramoisi 
et de lin retors, melss dans un habile 

7 tissu. II aura deux epaulettes qui reuni- 
ront ses deux extremites, et ainsi il sera 

8 joint La ceinture pour Pattacher en 
passant dessus sera du meme travail el 
fera corps avec lui : elle sera d'or, de 
pourpre violette, de pourpre ecarlate, de 

9 cramoisi et de lin retors. Tu prendras 
deux pierres d'onyx, et tu v graveras 

10 les noms des fils d'Israel : six de leurs 



noms sur une pierre, et les six autres 
noms sur la seconde pierre, selon fordre 
de leurs naissances. Comme on taille les r 1 
pierres precieuses et qu'on y grave des 
cachets, ainsi tu graveras sur les deux 
pierres 'les noms des enfants d'Israel, et 
tu les enchasseras dans des chatons d'or. 
Tu placeras les deux pierres sur les 12 
epaulettes de Tephod comme pierres de 
souvenir pour les enfants d'Israel, et 
Aaron portera leurs noms sur ses deux . 
epaules devant Jehovah en souvenir. Tu. 13 
feras des chatons d'or, et deux chai- 14 
nettes d'or pur, tressees en forme de 
cordons, et tu les fixeras aux chatons. 

Tu feras un pectoral du jugement, 15 
artistement travaille, du meme tissu que 
Fephod : tu le feras d'or, de pourpre vio- 
lette, de pourpre ecarlate, de cramoisi et 
de lin retors. II sera carre et double, long 16 
d'un empan et large d'un empan. Tu y 17 
adapteras une garniture de pierreries, 
quatre rangees de pierreries; sur la pre- 
miere rangee : une sardoine, une topaze, 
une emeraude. Ladeuxieme rangee : une 18 
escarboucle, un saphir, un diamant. La 19 
troisieme rangee : une opale, une agate, 
une amethyste. La quatrieme rangee : 20 
une chrysolithe, un onyx, un jaspe. Ces 
pierres seront enchassees dans des ro- 
settes d'or. EP-> seront au nombre de 21 
douze, d'apres les noms des fils d'Israel; 
comme on grave des cachets, on gravera 
sur chacune le nom d'une des douze tri- 
tus. -- Tu feras pour le pectoral des 22 
ckr-mcttes d'or pur, tressees en forme de 
cordons, ainsi que deux anneaux d'or, 23 
que tu mettras aux deux extremites du 
pectoral. Tu passeras les deux cordons 24 
d'or dans les deux anneaux fixes aux 
extremites du pectoral; et tu attacheras 25 
les deux bouts des deux cordons aux 
deux chatons, et tu les mettras sur les 
deux epaulettes de Pephod par devant. 
— Tu feras encore deux anneaux d'or, 26 
que tu mettras aux deux extremites infi- 
rieutes du pectoral sur le bord interieur 
applique contre l'ephod. Et tu feras 27 



19. Tandis que le tabernacle est la maison de 
Dteu t la Demeure d* Jthovnh an milieu de 
son tenple (xxiii, 19; Jos. vi, 24; I Rois, i, 7, 
24 al.), le palais du Dieu-Roi, autour duqutl 
viendra le peuple sacerdoiul ': Sam, i, 9; iii, 3; 
Ps. v, 8; xxvii, 4, 6), le parvis represente fe 
royaume de Dieu, le pays de 1 alliance. 

a i. Tente de reunion (Vulg., du Umoignage; 
d autres, d 'assignation ), le tabernacle, ainsi 
appele parce que c'est la que Jehovah voulait 
se presenter a Israel, tenir assemble avec lui. 

XXVIII, 9-10. Dapres Josephe, les noms 
des 6 premiers (alnes)6taient graves sur la pierre 
de I'epauJe droite, ceux des 6 autres sur la pierre 
de 1 epaule gauche. 



ia. Porte sur les epaules, Tephod est par ex- 
cellence le vetement ofticiel du grand pretre 
(Is. xxii, 22). La fouction de ce dernier etant 
de s'approcher de Dieu comme mediateur en 
faveur du peuple, il porte sur les epaules, gra- 
ves sur des pierres precieuses, les noms des 
ra tribiis, du peuple de Jeliovah (xix, 5. Comp. 
Is. xxii, sa). 

15. Perioral (h£br. choschen^ c-a-d. orne- 
ment; Vulg. d'apres les LXX, rational) dn on 
d* jugement, de decision; ainsi appek 1 parce 
qu'on y mettatt l'objet au moven ttuqucl le 
grand pretre consultant Jehovah dans le< cas 
graves et douteux, et obtenait sa d/ciswt (voy. 
vers. 30). 
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EXODE. 



Chap. XXIX, 9. 



deux autres anneaux d'or, que tu met- 
tras aubasdesdeuxepaulettes de Tephod, 
sur le devant, pres de son attache, au- 

28 dessus de la ceinture de Tephod. On 
attachera le pectoral par ses anneaux 
aux anneaux de Tephod avec un ruban 
de pourpre violette, afin que le pectoral 
suit au-dessus de la ceinture de Tephod, 

29 sans pouvoir s'en separer. Cest 'ainsi 
qi: 'Aaron, lorsqu'il entrera dans le sanc- 

v tuaire, portera sur son cceur les noms 

^des fils dlsrael graves sur le pectoral du 

jugement, en souvenir perpetuel devant 

30 Jehovah. — Tu joindras au pectoral du ' 
jugement TUrim et le Thummim, pour 
qu'ils soient sur le cteur d' Aaron lors- 
qu'il se presentera devant Jehovah, et 
qu'ainsi il porte constamment sur son 
caur, devant Jehovah, le jugement des 
enfants d'Israel. 

31 Tu feras la robe de Tephod tout en- 

32 tiere en pourpre violette. II y aura au 
milieu une ouverture pour la tete, et 
cette ouverture aura tout autour un re- 
bo rd tisse, eomme a 1' ouverture d'une 
cotte d'armes, afin que la rohe ne se de- 

33 chiie pas. Tu mettras au bord inferieur 
des grenades de pourpre violette, de 
pourpre ecarlate et de cramoisi, melees 

34 a des clochettes d'or tout autour : une 
clochette d'or et une grenade, une clo- 
chette d'or et une grenade, sur le bord 

35 de la robe tout autour. Aaron s'en rev£- 
tira pour remplir son ministere, afin 

^ quon entende le son des dochettts quand 
il entrera dans le sanctuaire devant Je- 
hovah, et quand il en sortira, et qu'il ne 
meure point. 

36 Tu feras une lame d'or pur, et tu y 
graveras, commeon grave sur un cachet : 

37 Sainted a Jehovah. Tu l'attacheras avec 
un ruban de pourpre violette a la tiare, 

38 sur le devant. Elle sera sur le front 
d' Aaron, et Aaron portera les fautes 
commises dans les choses saintes que 
consacreront les enfants d'Israel en toute 
cspece de saintes offrandes; elle sera 
constamment sur son front devant Je- 
hovah, pour qu'ils trouvent faveur de- 

30. Urim et Thummim, c'esta-dtre Inmiere 
it per/tilton. Cest par V Urim et le Tkum- 
mint que le^ grand pretre consultait Jehovah 
et counaissait ainsi sa volontl, la decision ou 
le jn element du Dieu-Roi, et qu'il la trans- 
mettait au peuple (d'ou le nom de lotion ou 
kgrion, c'est-a dire oracle, que les LXX don- 
ncnt au pe&oral. nom que la Vulg. a traduit 
par rationale). Mais quand il s'agit de de^ 
terminer ce qu'etaient en eux-memes Yl/rim 
et le Tkummim, et la mantere dont Dieu 
mamfestait sa reponse, on tn est result aux 
coi 1 j enures. 

37- Tiare t especede turban formed une bande 



vant Jehovah. Tu feras la tunique en 39 
lin; tu feras une tiare de lin, et une cein- 
ture de diverses couleurs. 

Pour les fils d' Aaron tu feras des tu- 40 
niques, tu leur feras des ceintures et des 
mitres, pour marquer leur digntte et 
leur servir de parure. Tu revetiras de 41 
ces ornements Aaron, ton frere, et ses 
fils avec lui. Tu Its oindras, tu les ins- 
taileras et tu les consacreras, afin qu'ils 
me servent comme pretres. Fais-leur 42 
des calecons de lin, pour couvrir leur 
nudite; ils irontdepuis les reins jusqu' aux 
cuisses. Aaron et ses fils les porteront 43 
quand ils entreront dans la tente de reu- 
nion, ou quand Ils s'approcheront de 
l'autel pour faire le service dans le sanc- 
tuaire; ainsi ils n'encourront point de 
faute et ne mourront point Cest une 
loi perpetuelle pour Aaron et pour ses 
descendants apres lui. 

chap. xxix. — Consecration des pre- 
tres. Le sacrifice perpetuel. 

Voici ce que tu feras pour les consa- 29 
crer a mon service comme pretres : 
Prends un jeune taureau et deux Wliers 
sans defaut ; des pains sans levain, des 2 
gateaux sans levain petris a ThBile, et 
des galettes sans levain arrosees d'huile : 
tu feras le tout de fleur de farine de fro- 
ment. Tu les mettras dans une seule 3 
corbeilie, et tu les presenteras ainsi, en 
meme temps que le jeune taureau et les 
deux beliers. 

Tu feras avancer Aaron et ses fils a 4 
Tentree de la tente de reunion, et tu les 
laveras avec de Teau. Puis, ayant pris 5 
les v£tements, tu revetiras Aaron de la 
tunique, de la robe de Tephod, de Tephod 
et du pectoral, et tu lui mettras la cein- 
ture de Tephod. Tu poseras la tiare sur 6 
sa tete, et tu mettras sur la tiare le dia- 
deme de sainted. Tu prendras Thuile 7 
d'onction, tu en repandras sur sa tele et 
tu Toindras. Tu feras approcher ses fils, 8 
et tu les revetiras des tuniques. Tu met- 9 
tras un? ceinture a Aaron et a ses fils et 
tuattacheras des mitres aux fils d' Aaron; 

d'etofle de lin (vers. 39) plusieurs fois roulee au- 
tour de la tete. 

41. Tu let oiiuirax : voy. xxix, 7; xxx, 22 sv. 
LeV. viii. — Tu Us installeras (d'autres, tu les 
consacreras) , litt. /* re mpliras lent s mains des 
dons (matiere des sacrifices) qu'ils doiveiu oflnr 
a Dieu dans la ce*rlmonie de Leur installation; 
la chose est mise sons les yeux, xdx, 24 et L£v„ 
viii, 27. Ces dons ou offrandes e*tant comme un 
symbole du pouvoir dont ils ^latent investis 
d'exercer les fond ions sacrees, I'expression r* m- 
plir Us mains d'un pretre est de venue syno- 
nyme &' installer. La Vulg. traduit, tu consa* 
crerts Uurt mains. 
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Chap. XXIX, 10. 



EXODE. 



Chap. XXIX, 37. 



et le sacerdoce leur appartiendra par une tcs ces choses sur les paumes des mains 
loi perpetuelle, et tu installeras Aaron et ; d'Aaron et de ses tils, et tu les balance- 
ses tils. ras comme offrande balancee devant 

10 Tu ameneras ensuite le taureau devant j Jehovah. Tu les oteras ensuite ie leurs 25 
la tente de reunion, et Aaron et ses tils j mains et tu les fcras bruler sur Fautel 

11 pnseront leurs mains sur sa tete. Tu par-dessus Fholocauste, en agreable 



odeur devant Jehovah : c'est un sacrifice 
par le feu a. Jehovah. Tu prendras la 26 
poitrinc du belier qui aura servi a Fins- 
tallation d'Aaron, et tu la balanceras 



14 



egorgeras le taureau devant Jehovah, a 

12 Fentree de la tente de reunion; tu pren- 
dras du sang du taureau, tu en mettras 
avec ton doigt sur les comes de l'autel, 
et tu repandi as tout ie reste au pied de i comme offrande balancee devant Jeho 

13 Fautel. Tu prendras toute la graisse qui ! vah : ce sera ta portion. Du belier d'ins- 27 
couvre les entrailles, le reseau du foie et 1 tallation, de ce qui revient a Aaron et a 
les deux rognons avec la graisse qui les \ ses fils, tu consacreras ce qui aura ete 
entoure, et tu feras fumer tout cela sur balance et ce qui aura et£ eleve, savoir 
Fautel. Mais tu consumeras par le feu ( Foftrande balancee et Fepaule elevee : 
^ors du camp la chair du taureau, sa i ce sera pour Aaron et ses fils une rede- 28 
peau et ses excrements : c J est un sacri- 1 vance perpetuelle de la part des enfants 
fice pour ie peche. | d'Israel, car c'est une offrande elevee; et 

15 Tu prendras Fun des beliers, et Aaron . les enfants d'Israel auront a prclever une 
et ses fils poseront leurs mains sur sa ' offrande sur leurs sacrifices d'actions de 

16 tete. Tu egorgeras le belier, tu en pren- graces, leur offrande prelevee pour Je- 
dras le sang et tu en arroseras Fautel i ho vah. 

17 tout autour. Puis tu couperas le belier , Les vetements sacres d'Aaron seront 29 

par morceaux, et ayant lave les entrail- apres iui pour ses fils, qui en seront re- 

les et les jambes, tu les mettras sur les vetus lorsquon les oindra et qu'on les 



un sacrifice par le feu a Jehovah. tente de reunion pour faire le service 

19 Tu prendras le second belier, et Aaron j dans le sanctuaire. 

et ses fils poseront leurs mains sur sa ; Tu prendras le belier d' installation, 31 

20 tete. Tu egorgeras le belier, et ayant j et tu en feras cuire la cfcair dans un lieu 
pris de son sang, tu en mettras sur le j saint. Aaron et ses fils mangeront a 32 
lobe de Fcreille droite d'Aaron et sur le Fentree de la tente de reunion la chair 



du belier et le pain qui sera dans la cor- 
beille. lis mangeront ainsi ce qui aura 33 
servi a faire Fexpiation pour les instal 



lobe dc Foreille droite de ses fils, sur le 
pouce de leur main droite et sur le gros 
orteil de leur pied droit, et tu arroseras 

21 de sang l'autel tout autour. Tu prendras ; ler et les consacfer; nufetranger n'en 
du sang qui sera sur Fautel* et de Fhuile i mangera, car ce sont des choses saintes. 
d'onction, et tu en aspergeras Aaron et S'il reste jusqu'au lendemain de la chair 34 
ses vetements, ses fils et leurs vetements, de Installation et du pain, tu bruleras 

et ainsi il sera consacre*, lui et ses vete- < 
ments, ainsi que ses fils et leurs vete- 

22 ments. Tu prendras la graisse du belier, 



la queue, la graisse qui enveloppe les 
entrailles, le reseau du foie, les deux ro- 
gnons et la graisse qui les entoure, et 
FSpaule droite, car c'est un belier d'ins- 
tallation. Tu prendras aussi, de la cor- 
beille des pains sans levatn placee devant 



ce reste, et on ne le mangeras pas, car 
c'est une chose sainte. 

Tu executeras a Fegard d'Aaron et de 35 
ses fils tous les ordres que je t'ai donnes. 
Tu les installeras pendant sept jours. 
Tu offriras chaque jour un jeune taureau 36 
en sacrifice pour le peche, pour Fexpia- 
tion; tu dteras de Fautel le peche par 



cette expiation, et tu Foindras pour le 
Jehovah, un gateau de pain, un gateau I consacrer. Pendant sept jours, tu feras 37 
24 a Fhuile et une galette. Tu poseras tou- Fexpiation pour Fautel et tu le consacre* 



XXIX, 18. Un sacrifice fait ou consume par 
le/eu; lilt, une ignition ou combustion; Vulg., 
une oblation : inexact 

33. BUitr d % installation (litt. de flinitude : 
vov. la note de xxviti, 41), pour 1'installation 
d'Aaron et de ses fits. 

34. Th Us balanceras horizontalement, les 
porta nt d'abord en avant, puis les ramenant en 



arriere. Certaines oflfrandeg, certaines parties 
des victimes Itaient ainsi presentees a Jenovah; 
on les nommait thenoupkak, offrande de Salon- 
cement. Vulg., et tu les (Aaron et ses fils) s*tn- 
clifieras en 1 levant ces dons devant le Seigneur 
(co»np. vers. 37). 

37. Elev/e : autre rite consistant a Clever 
simplement la chose offerte; cette offrande s'ap* 
pelait theroumah % c.-a-d. /Ifvation. 
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Chap. XXIX, 38. EXODE. Chap. XXX, 27. 



ras ; et I'autel sera tres saint, et tout ce 
qui touchera I'autel sera sacre. 
3S Voici ce que tu offriras sur i'autel : 
deux agneaux d'un an chaque jour, a 



parmi vos descendants. Vous n'offrirez 0/ 
sur I'autel ni parfura profane, ni holo- 
causte, ni offrande, et vous ri y repandrez 
pas de libation, .\aron fera l'expiation 10. 



39 perpetuite. Tu offriras Tun decesagneaux sur les comes de I'autel une fois chaque 
le matin, ct 1' autre entre les deux soirs. annee avec ie sang de la victime expia- 

toire; il fera i'expiation pour i'autel ane 



40 Avec le premier agneau, tu offriras un 
dixieme a 'epha de lleur de farine petrie 
avec un quart de hin d'huile d'olive con- 
cussee, et une libation d ? un quart de hin 



fois Tan de generation en generation. 
Cet autel sera tres saint a Jehovah." 
Jehovah parla a Molse, en disant : 11 



41 de vin. Tu offriras le second agneau j "Quandtucompteras les enfants d'Israel 12 
entre les deux soirs, avec une offrande et \ pour en faire le recensement, chacun 
une libation semblables a celles du matin. ; d'eux donnera a Jehovah une rancon 
Cost un sacrifice d'agreable odeur, un \ pour son ame, afin qu'ils ne soient frap- 

42 sacrifice par le feu a Jehovah : nolo- pes d'aucun fleau iors de leur recense- 
causte perpetuel qui doit etre offert par ment. Voici ce que donneront tous ceux 13 
vous d'age en age, a l'entrce de la tente qui seront compris dans le denombre- 

de reunion, devant Jehovah, la 011 je me , ment : un demi-sicle, selon le side du 
reucontrerai avec vous, pour te parler. , sanctuaire, qui est de vingt gueras ; un 

43 Je me rencontrerai la avec les enfants j demi-sicle sera ie don leve pour Jehovah. 
d'Israel, et ce lieu sera consacre par ma Tout homme compris dans le denombre- [4 

44 gloire. Je consacrerai la tente de reunion ment, depuis 1'age de vingt ans et au- 
et 1'autel, et je consacrerai Aaron et ses dessus, acquittera la contribution de 
tils, pour qu'ils soient pretres a mon ser- Jehovah. Le riche ne paiera pas plus, 15 

45 vice. J'habiterai au milieu des enfants ! et le pauvre ne paiera pas moins d'un 

46 d'Israel, et je serai leur Dieu. lis connai- ; demi-sicle, pour acquitter la contribution 
tront que moi, Jehovah, je suis leur Dieu, , de Jehovah, comme rancon de vos ames. 
qui les ai fait sortir du pays dEgypte, ; Tu recevras des enfants d'Israel 1'argent 16 
pour habiterau milieu d'eux,moi Jehovah, de cette rancon, et tu I'appliqueras au 
leur Dieu. , service de la tente de reunion ; il sera 

„„ , n vvv t * * t 4« -r P 0111 " les enfants d'Israel un titre devant 

pi* a~a L - U - f 8 p! ^ k •' i J^vah de la rancon de leurs ames." 
Redevance du demi-sicle. La cuvedai-, J4hovah ^ rla \ Mdso en disant . 

lain. Lhuile donction. Le parfumj, tTu feras ^ cuve ^min, avec ^ ,£ 

sacre * j base d'airain, pour les ablutions ; tu la 

30 Tu feras un autel pour faire fumer placeras entre la tente de reunion et 1'au- 
Fencens : tu le feras de bois d'acacia ; 1 tel, et tu y mettras de I'eau, et Aaron et 19 

2 sa longueur sera d'une coudee, et sa lar- ses fils en prendront pour se laver les 
geur d'une coudee; il sera carre, ct haut ! mains et les pieds. lis se laveront avec 20 
de deux coudees; ses cornes feront corps , cette eau, afin qu'ils ne meurent point, et 

3 avec lui. Tu le revetiras d'or pur, le des- : lorsqu'ils entreront dans la tente de reu- 
sas, les cotes lout autour et les cornes, et nion, ct lorsqu ils s'approcheront de I'au- 
tu y feras une guirlande d'or tout autour. tel pour faire le service, pour faire fumer 

4 Tu feras pour lui deux anncaux d'or, au- ; un sacrifice a Jehovah. Ils se laveront 21 
dessous de la guirlande, sur les deux I les pieds et les mains, et ils ne mcurront 
aretes : tu les mettras aux deux cotes, ; pas. Ce sera une loi pcrpetuello pour eux, 
pour recevoir les barres qui serviront a pour Aaron et sa posterite d'age en 

5 le porter. Tu feras les barres de bois age. " 

6 d'acacia, et tu les revetiras d'or. Tu pla- ■ Jehovah parla a MoTse, en disant : 22 
ceras I'autel devant le voile qui cache! "Prends, parmi les meilieurs aromates, 23 
I'arche du temoigna^e et le propitiatoire ! cinq cents sides de myrrhe vierge, la 
qui est sur l^temoignage, la ou je me j moitie, soit deux cent cinquante sides de 

7 rencontrerai avec toi. Aaron y fera fu- 1 cinnamc aromatique, deux cent cinquante 

8 




Jehovah a perpetuity ] compose selon Tart du parfui 

__ sera I'huile pour l'onction sainte. Tu 26 1 



42. Hoioeauut, et non oblation, comme tra. I °indras de cette huile la tente de reunion 
dim la Vulg. | et I'arche du temoignage, la table et 27 
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Chap. XXXII, 6. 



tous ses ustensiles, le chandelier et ses | tous ses ustensiles, la cuve avec sa base; 



les vetements de ceremonie, les vetements 10 
sacres pour le pretre Aaron, les vete- 
ments de ses tils pour les fonctions du 
sacerdoce; I'huile d'onction et le parfum 11 
a bruler pour le sanctuaire. lis execute- 



12 
'3 



28 ustensiles, l'autel des parfums, i'aitel 
des holocaustes et tous ses ustensiles, et 

29 la cuve avec sa base. Tu les consacre- 
ras, et ils seront tres saints; tout ce qui 

30 les touchera sera saint Tu oindras Aaron 
et ses fils, et tu les consacreras, pour ront tous les ordres que je t'ai donnes." 

31 qu'ils me servent comme pretres. Tu Jehovah parla a MoTse, en disant : 
parleras aux enfants d' Israel, et tu di-jv" Parle aux enfants d'Israel et dis-leur : 
ras : Ce oera I'huile d'onction sainte, elle ;Ts T e manquez pas d'observer mes sa boats; 

32 m'appartiendra d'age en age. On n'en i car e'est entre moi et vous un signe pour 
repandra pas sur le corps d'un homme, i toutes vos generations, pour que vous 
et vous n'en ferez pas une semblable, de ! sachiez que e'est moi, Jehovah, qui vous 
meme composition; e'est une chose sacree, 1 sanctifie. Vous observerez le sabbat, -car 14, 
et vous la regarderez comme chose sa- j e'est pour vous une chose sainte. Celui 

33 cree. Quiconque en composera de sem- 1 qui le profanera sera puni de mort; celui 
blable, ou en mettra sur un profane, sera ! qui fera quelque ouvrage ce jour-la sera 
retranche du milieu de son peuple." I retranche du milieu de son peuple. On it 



34 Jehovah dit a Moise : " Prends des 
aromates : resine, ongle odorant, galba- 
num ; aromates et encens pur seront en i sacre a Jehovah. Quiconque fera un tra 

35 parties egales. Tu en feras un parfum vail le jour du sabbat sera puni de mort. 



travaillera six jours ; mais le septieme 
jour sera un jour de repos complet, con- 



pour Tencensement, compose selon Tart 
du parfumeur; il sera sale, pur et saint. 

36 Tu le reduiras en poudre, et tu en met- 
tras devant le temoignage dans la tente 
de reunion, ou je me rencontrerai avec 
toi. Ce sera pour vous une chose tres 

37 sainte. Le parfum que tu feras, vous n'en 
ferez pas pour vous de meme composi- 
tion ; tu le regarderas comme une chose 



Les enfants d' Israel observeront le sab- 16 
bat et le celebreront, eux et leurs descen- 
dants, comme une alliance perpetuelle. 
Ce sera, entre moi et les enfants d' Israel, 17 
un signe a perpetuite; car en six jours . 
Jehovah a fait le ciel et la terre, et le 
septieme jour il a cesse son oeuvre et il 
s'est repose. " 

Lorsque Jehovah eut acheve de parler 18 



38 sacree appartenant a Jehovah. Quicon- 1 a Moise sur la montagnc de Sinai, il lui 



que en fera de semblable pour en resp* 
rer l'odeur sera retranche du milieu de 
son peuple." 

chap. xxxi. — Les ouvriers du taber- 
nacle. Le sabbat Les tables de la loi. 

31 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

2 *• Sache que j'ai appele par son nom 
Beseleel, fils d'Uri, fils de Hur, de la 

3 tribu de Juda. Je l'ai rempli de l'esprit 
de Dieu, de sagesse, d'intelligence et de 
savoir pour toutes sortes d'ouvrages : 

4 pour fatre des combinaisons, pour tra- 

5 vaillerl'or, Tarrant etl'airain, pour gra- 
ver les pierres a enchasser, pour tailler 
le bois et executer toutes sortes d'ouvra- 

6 ges. Je lui ai adjoint Ooliab, filsd'Achi- 
samech, de la tribu de Dan, et j'ai mis la 
sagesse dans le coeur de tout homme ha- 
bile, pour au'ils executent tout ce que je 

7 fai ordonne : la tente de reunion, Parche 
du temoignage, le propitiatoire qui est 
dessus, et tous les meubles du taberna- 

8 cle ; la table et ses ustensiles, le chan- 
delier d'or et tcus ses ustensiles, l'autel 

9 des parfums, l'autel des holocaustes et 

XXXI, 5. Vulg. t tone du marbr* t des pier* 
res pricitusts et divers bois* 



donna les deux tables; du temoignage, 
tables de pierre, ecrites du doigt de Dieu. 

5 — chap, xxxti — xxxiv. — Apos- 
taste a * Israel; pardon de Dieu; alliance 
rtiablie. 

chap, xxxii. — Le veau d'or. 

Le peuple, voyant que Moise tardait 32 
a descendre de la montagne, s'assem- 
bla autour d' Aaron et lui dit : ** Allons, 
fais-nous un dieu qui marche devant nous. 
Car ce Moise, f homme qui nous a fait . 
monter du pays d'Egypte, nous ne sa- 
vons ce qu'il est devenu." Aaron leur 2 
dit : ' ' Otez les anneaux d'or qui sont aux 
oreilles de vos femmes, de vos fils et de 
vos filles, et apportez-les-moi. " Tout le 
monde ota les anneaux d'or qu'ils avaient 
aux oreilles, et ils les apporterent a 
Aaron. II les recut de leurs mains, fa- 
conna l'or au burin, apres Tavoirfondu, 
et fit un veau. Et ils dirent : (4 Israel, 
voici ton Dieu, qui t'a fait monter du 
pays d'Egypte." Ayant vu cela, Aaron 5 
construisit un autel devant I'image, et il 
s'ecria: "Demain ily aura fete en l'bon- 
neurde Jehovah." Le lendemain, s'etant 6 
leves de bon matin, ils offrirent des holo- 
caustes et des sacrifices d'actions de grd- 
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ccs ; et le peuple s'assit pour manger et 
pour boire, puis ils se leverent pour se 
Jivertir. 

7 Jehovah dit a MoTse : " Va, descends; 
car ton peuple que tu as fait monter du 
pays d'Egypte, s'est conduit tres mal. 

S lis se sont bien vite detournes de la voie 
quo je leur avais prescrite; ils se sont 
fait un veau en metal, ils se sont pros- 
ternes devant lui, et ils ont dit : Israel, 
void ton Dieu, qui t'a fait monter du 

9 pays d'Egypte.'' Jehovah dit a MoTse : 
" je vois que ce peuple est un peuple au 

10 cou raide. Maintenant laisse-moi : que 
ma colere s'embrase contre eux et que je 
Its consume ! Mais je ferai de toi une 

j 1 grande nation." — MoTse implora Jeho- 

'■ vah, son Dieu, et dit : " Pourquoi, Jeho- 
vah, votre colere s'embraserait-elle con- 

1 tre votre peuple, que vous avez fait sortir 
du pays d'Egypte par une grande puis- 

12 sauce et par une main forte? Pourquoi 
les Egyptiens diraient-ils : C'est pour 
leur malheur qu'il les a fait sortir du 
pays d'Egypte, c'est pour les faire perir 
dans les montagnes et pour les aneantir 
dc dessus la terre? Revenez de i'ardeur 
de votre colere, et repentez-vous du mal 
que vous voulez faire a votre peuple. 

13 Sou venez- vous d' Abraham, d'Isaac et 
d' Israel, vos serviteurs, auxquels vous 
avez dit, en jurant par vous-meme : Je 
multiplierai votre posterite comrae les 
etoiles du ciel, et tout ce pays dont j'ai 
parte, je le donnerai a vos descendants, 

14 et ils le poss£deront a jamais." — Et 
Jehovah se repentit du mal qu'il avait 
parle de faire a son peuple. 

15 MoTse revint et descend it de la mon- 
tagne, ayant dans sa main les deux 
tables du temoignage; elles etaient ecri- 
tes des deux cotes, sur Tune et I'autre 

16 face. Elles etaient l'ouvrage de Dieu, 
ainsi que recriture gravee sur les tables. 

17 Josue entendit le bruit que faisait le peu- 
ple en poussant des cris, et il dit a MoTse : 
" In cri de bataille retentit dans le 

18 camp." MoTse repondit : " Ce n'est ni 
un bruit de cris de victoire, ni un bruit 
de cris de defaite; j'entends la voix de 

19 gens qui ehantent." Lorsqu'il fut pres 
du camp, il vit le veau et les danses, et 
sa colere s'enflamma; il jeta de ses mains 
les tables et les brisa au pied de la mon- 

20 tagne. Et prenant le veau qu'ils avaient 
fait, il le brula, le broya jusqu'a le r6- 
duireen poudre, repandxt cette poudre sur 
l'eau, et en fit boire aux enfants d'Israel. 

XXXII, a8. Trois milie; Vulg., vinrttroh 
**ilU : a tort, D'aprfcs Tertullien «t 5. Am- 



28 



29 



MoTse dit a Aaron : " Que t'a fait ce 21 
peuple pour que tu aies amen6 sur lui un 
si grand peche? " Aaron repondit : 22 
" Que la colere de mon seigneur ne s'en- 
flamme pas ! Tu sais toi-meme combien 
ce peuple est mauvais. Ils m'ont dit : 23 
Kais-nous un dieu qui marche devant 
nous; car ce MoTse, cet homme qui nous 
a fait monter du pays d'Egypte, nous 
ne savons ce qu'il est devenu. Je leur ai 24 
dit : " Que ceux qui ont de Tor s'en de- 
pouillent ! Ils m'en ont donne, je l'ai jete 
au feu, et il en est sorti ee veau. " 

MoTse vit que le peuple n'avait plus de 25 
frein, parce qu' Aaron lui avait 6t£ tout 
frein, Vexposant a devenir la risee de 
ses ennemis. Et MoTse se placa a la 26 
porte du camp, et il dit : " A moi ceux 
qui sont pour Jehovah ! " Et tous les 
enfants de Levi se rassemblercnt autour 
de luL II leur dit : " Ainsi parle Jeho- 27 
vah, le Dieu d'Israel : Que chacun de 
vous mette son epee au cot6; passez et 
repassez dans le camp d'une porte a 
I'autre, et que chacun tue son frere, son 
ami, son parent ! " Les enfants de Levi 
firent ce qu'ordonnait MoTse, et il pent 
ce jour-la environ trois miile hommes du 
peuple. MoTse dit ; '* Consacrez-vous 
aujourd'hui a Jehovah, puisque chacun 
de vous a ete contre son fils et son frere, 
**t vous recevrez aujourd'hui une bene- 
diction." 

Le lendemain, MoTse dit au peuple : 30 
" Vous avez commis un grand pechel Et 
maintenant je vais monter vers Jehovah : 
peut-£tre obtiendrai-je le pardon de votre 
peche." MoTse retourna vers Jehovah et 
dit : " Ah ! ce peuple a commis un grand 
peche ! Ils se sont iait un dieu d'or. Par- 
donnez maintenant leur pech£; sinon 
effacez-moi de votre livre que vous avez 
ecrit" Jehovah dit a MoTse: "Cest 
celui qui a peche contre moi que /efface - 
rai de mon livre. Va maintenant, con- 
duis le peuple ou je t ai dft. Mon ange 
marchera devant toi; mais au jour de ma 
visite je les punirai de leur peche." — 
Cest ainsi que Jehovah frappa le peu- 35 
pie, parce qu'il etait Tauteur du veau 
qu' Aaron avait fait. 

chap, xxui, i — 17. — Dieu pardonne 
a son peuple. 

Jdhovah dit d MoTse : " Va, pars 33 
d'ici, toi et le peuple que j'ai fait mon- 
ter du pays d'Egypte; va au pays que 
j'ai promis avec serment a Abraham* k 



broise, 1'ancienne Vulgate port ait vnusembla- 
blement trois milU, 
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vers un pays ou coulent le lait et le mid; , sinSn a ce que vous'marchiez aveTnous' 
maisje ne monterai point au milieu dej C'est ce qi nous distinguera, mTet 
tot, car; tu es un peuple au cou raide, { votre peuple, de tous les oetroles aui sont 
pour ne pas faneantir en chemin. " sur la face de la terre " q 

peuple ptnt le deuil, et personne ne re- core ce que tu demandes car tu as 

5 yetit ses ornements. Alors Jehovah dit trouve grace a mes yeux et ie te connat 
a Moise ; « Dis aux enfants d'Israel : par ton nom » yeux etje te connab 
Vous Stes tm peuple au cou raide; si je 

montais un seul instant au milieu de CHAP - XXXI ». 18 — chap, xxxiv, 35. 
vous, je vous aneantirais. Depose done — La gloire de Dieu montree a Moise. 
tes ornements, et je saurai ce que j'ai a , Retablissement de I'alliance. 

6 t^l L , e6enfants d ' IsraS1 sedepouille- Moise dit : " Faites-moi voir votre :S 
iSth* orn «nents, des le mont gloire." Jehovah repondit : "Je ferai 10 

- D- passer devant toi toute ma bonte, et je 

prononcerai devant toi le r — J *" 
vah; car je fais grace a qui j 
~'"' •*£ •"•"•""; « Huiixmque cnercnaic , et misericorde a qui ie fais n 

« n?^ V ^' > >1? ait a la tente 2 e . rin - J * hovah dit <*»" • Tu ■« pourras 20 
S aton, qui etait hore du camp. Et lors- voir ma face, car l'homme ne Mutine 

que Mo.se sortait pour alter a la tente, voir et vivre. » II dit Zors ~* ' VoTci 21 

ttoSSffl * *f f * C , haCUn ? ten ^ nt une P lace P** de raoi ' tu tc tiendras sur 
a entree de sa tente, et on suivait des le rocher. Quand ma gloire passera, je 22 

veux Moise, jusqu'a ce qu'it entrat dans te mettrai dans le creul du r«£*ur et ie 
9 S£± Desque Moise v etait entre, la I te couvrirai de ma main ju™uT« que 
colonne de nuee descendant et s'arretait j'aie passe. Alore je retiriraf ma main n 



a Fentree de !a tente, e ] . Jehovah parlait 
ro avec MoTse. Tout Ie peuple, en vovant 
la colonne de nuee qui se tenait a Fentree 
de la tente, se levait, et chacun se pros 



et tu me verras par derriere; mais ma 
face ne saurait etre vue. n 
Jehovah dit a MoTse* : " Taille deux **A 



. , t^ntlt^fw • CV ! l . t ' Ct f^S ?^ S - tables de P ierre comme les premieres, ' 

2h£i H Tu«i e fT tC w- Et J6h °- f y dcrirai les P 3 " 165 q«« etaicnt sur 
vah parlait a Moise face a face, comme , les premieres tables que tu as brisees 

un homme parte a son ami. MoTse re- j Sois pret pour demain, et tu monteras 
S i-lT* aU 't™ 9 '' mais m . "?* l dte le matin sur ta ««>ntagnc de Sinai; 

Vlteur- lOSUe. leune hnmmc ni» nn ttnit *, ^ t: M ~„ ia j ,. _"?. *«*«"» 



12 



viteur Josu6, jeune homme, ne quittait 
pas la tente. 

MoTse dit A Jehovah : <c Vous me dites : 
Fais mouter ce peuple; et vous ne me 
faites pas connaitre celui que vous en- 
verrez avec ( moi. Cependant vous avez 
dit : Je te connais par ton nom, et tu as 

1 3 trouv6 grace a mes yeux. Si done j'ai 
trouve grace a vos yeux, daignez me 
faire connaitre vos voies, afrn que je vous 
connaisse, et gue je trouve grace a vos 
yeux. Considerez que cette nation est 

14 votre peuple. " Jehovah repondit : (t Ma 
— ~— — ■ — - > — ■ 

XXXIII, 14. Ma faeey Jehovah lui-m6me 
reprtoent^ par 1'ange aue Dieu avait au com- 
roencetntnf promis a MoTse pour condudleur 
(xxiii, ao sv.), celui "dans lequel est son nom," 
en qui il se.rtvefe, et qu'Isale (lxiii, q) appelle 
1 angv tfe fa face. 

19. Ma bentt : ce mot exprime la nature mo- 
rale del Etre divin, ce qui constitue le fond de 
sea relations avec les homines. «■ Dieu est 
amour *', dit S. Jean. D'autres, ma biauti, ou 



tu te tien* ras la devant moi au sommet 
de la montagne. Que personne ne monte 
avec toi, et que personne ne se montre 
nulle part sur la montagne, et meme que 
ni brebis ni boeufs ne paissent du cote 
de cette montagne," MoTse tailla done 4 
deux tables de pierre comme les pre- 
mieres; et s'&ant leve de bonne heure, il 
monta sur le mont Sinai, comme Jeho- 
vah le lui avait ordonne; il portait dans 
sa main les deux tables de pierre, 

Jehovah descendit dans la nuee, se 5 
tint la avec lui et prononca le nom de 

matt excellence (Corn, de Lapierre) : ce mot re*, 
pondrait a votre gloire du verset precedent. 

» 1. Tu me verrasjar atrrieve, tu verrss un 
reflet de ma gloire. Tout ce langage «t anthro- 
popathtque, e'est-a-dire transftrt de rhorame a 

XXXIV, 5. Prononfa U nam de Jikovah, 
comme il I'avait annonce la veille (xxxiit/i9). 

Vul?., Lortque le Seigneur fut descendn 
dans la muSc, Moise se tint avec lui.invoquant 
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6 Jehovah. Et Jehovah passa devant lui 
et s'ecria : " Jehovah! Jehovah! Dieu 
miserieordieux et compatissant, lent a la 

7 colere, riche en bonte et en fidelite, qui 
conserve sa grace jusqu'a mille genera- 
tions, qui pardonne Tiniquite, la revolte 
et le peche; mais il ne les laisse pas im- 
punis, visitant Finiquite des peres sur 
les enfants et sur les enfants des enfants 
jusqu'a la troisieme et a la quatrieme 

8 generation ! " Aussitot Molse s'inclina 

9 vers la terre et se prosterna, en disant : 
" Si j T ai trouve grace a vos yeux, Sei- 
gneur, daigne ie Seigneur marcher au 
milieu de nous, car c'est un peuple au 
cou raide; pardonnez nos iniquites et nos 
peehes, et prenez-nous pour votre heri- 

10 tage. " Jehovah repondit : * ' Void que 
je t'ais une alliance : en presence de tout 
ton peuple, je ferai des prodiges qui 
n'ont eu lieu dans aucun pays et chez 
aueune nation, afin que le peuple qui 
tenvironne voie Toeuvre de Jehovah; car 
terribles sont les choses que j'accompli- 
rai avec toi. 

1 1 Prends garde a ce que je t'ordonne au- 
jourd'hui. Je chasserai devant toi V Amor- 
rheen, le Chananeen, le Hetheen, le Phere- 

12 zeen, le Heveen et le Jebuseen. Gardc-toi 
de traiter avec les habitants du pays con- 
tre lequel tu marches, de peur qirils ne 

(3 soient un piege au milieu de vous. Mais 
vous renverserez leurs autels, vous bri- 
serez leurs pierres sacrees et vous abat- 

14 trez leurs Ascherim. Tu n'adoreras au- 
cun autre dieu; car Jehovah se nomme 

15 le Jaloux, il est un Dieu jaloux. Ne 
traite done pas avec les habitants du 
pays, de peur que, lorsqu'ils se prosti- 
tuent a leurs dieux et leur otlrent des 
sacrifices, ils ne t'invitent et que tu ne 

16 manges de leurs victimes; de peur que 
tu ne prennes de leurs filles pour tes tils, 
et que leurs tilles, se prostituant a leurs 
dieux, n'entrainent tes fi)s a se prosti- 
tuer aussi a leurs dieux. 

n Tu ne feras point de dieux de metal 
fondu. 

18 Tu ooserveras la fSte des Azymes : 
pendant sept jours tu mangeras des 
pains sans levain, comme je te Pai pres- 
ent, au temps fixe du mois d'abib, car 

U nom du Seigneur : en disaccord avec Ic con- 
texts. De meme au verset suivant, oil elle met 
dans ia bouche de Molse les paroles prononcles 
par Jehovah. 

13. Leurs A&ckirim ou representations d'As- 
Sane, person nification feminine de la nature 
chez les Chananeens, et honoree comme d6esse 
de la lune, comme Baal etait le dieu du soleil. 
Ces representations n'&aient autres que des ar- 
bres, a feuitlage toujours vert, fiches en terre, 



c'est dans le mois d'abib que tu es sorti 
d'Egypte. 

Tout premier produit du sein mater- 19 
nel m'appartient; il en est de meme de 
tout premier produit male de tes trou- 
peaux, soit boeuf, soit brebis. Tu rache- 20 
teras avec un agneau ie premier produit 
de Fane; et si tu ne Ie rachetes pas, tu 
lui briseras la nuque. Tu racheteras tout 
premier-ne de tes tils, et tu ne te presen- 
teras pas les mains vides devant ma face. 

Tu travailleras six jours, mais tu te 21 
reposeras le septieme, meme au temps 
du labourage et de la moisson. 

Tu celebreras la fete des Semaines, 22 
des premiers produit s de la moisson du 
froment, et la fete de la recolte a la fin 
de Fan nee. 

Trois fois par an, tous les males se 23 
presenteront devant le Seigneur, Jeho- 
vah, Dieu d'Israel. Car je chasserai les 24 
nations devant toi et j'etendrai tes fron- 
tieres; et personne neconvoitera ton pays 
pendant que tu monteras pour te presen- 
ter devant Jehovah, ton Dieu, trois fois 
par an. 

Tu n'associeras pas a du pain leve le 25 
sang de ma victime, et le sacrifice de la 
fete de Paque ne sera pas garde pendant 
la nuit jusqu'au matin. 

Tu apporteras les premices des pre- 26 
iniei s produits de ton sol a la maison de 
Jehovah, ton Dieu. 

Tu ne feras pas cuire un chevreau 
dans le lait de sa mere." 

Jehovah dit a MoTse : " Ecris, toi, ces 27 
paroles; car c'est d'apres ces paroles que 
j'ai fait alliance avec toi et avec Israel." 
Molse fut la avec Jehovah quarante jours 28 
et quarante nuits, sans manger de pain 
et sans boire d'eau. Et Jehovah ecrivit 
sur les tables les paroles de Palliance, les 
dix paroles. 

Molse descendit de la montagne de 29 
Sinai, ayant dans sa main les deux ta- 
bles du temoignage, et il ne savait pas 
que la peau de son visage etait devenue 
rayonnante pendant qu'il parlait avec 
Jehovah. Aaron et tous les enfants d'Israel 30 
virent Molse, et comme la peau de son 
visage rayonnait, ils craignirent de s'ap- 
procher de lui. Moise les appela, et Aaron 31 

sans racines, mais garnis de leurs branches, figu- 
rant la force productive de la nature. Astart^ 
figurait ordinairement sous ce symbole devant 
l'autel de Baal (J tig. vi, 38). La Vulgate rend 
toujours ce mot par incus, bois sacre*; arbrt 
sacnf serait plus exact. 

39. Devtnut raycmnatiti* Vulg., cornuta 
esstt) ce qui pcut, par figure, s'entendre aussi 
de rayons Hi lumiert : comp. Hab. iii, 4; II Cor. 
iii, 7. 
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et les princes de Passemblee revinreiat 

32 aupres de lui, et il leur parla. Ensuite 
tous les enfants d'Israel s'approcherent, 
et il leur donna tous les ordres qu'il avait 

33 recus de Jehovah sur lemont Sinai. Lors- 
que MoTse eut acheve de parler, il mit un 

34 voile sur son visage. Quand MoTse entrait 
devant Jehovah pour parler avec lui, il 
otait le voile jusqu'a ce qu'il sortit; puis 



d'airain, ses barres et tous ses ustensiles; 
la cuve avec sa base; les rideaux du par- 17 
vis, ses colonnes, ses socles et la tenture 
de la porte du parvis; les pieux de la 18 
Demeure et du parvis avec leurs corda- 
ges; les vetements de ceremonie pour le 19 
service dans le sanctuaire, les vetements 
sacres pour le grand pretre Aaron, et les 
vetements de ses fils pour les fonctions 



il sortait et disait aux enfants d'Israel ce ! du sacerdoce." 
35 qui avait ete ordonne. Les enfants d'Israel Toute Passemblee des enfants d'Israel 20 



voyaient le visage de MoTse qui etait 
rayonnant; et MoTse remettait le voile 
sur son visage, jusqu'a ce qu'il entrat 
pour parler avec Jehovah. 

6° — CHAr. xxxv — xxxix. — Cons- 
trurtion du tabernacle et des ustensiles 
des tine's an culte. 

chap, xxxv, 1 — xxxvi, 1. — Prepa- 
ratifs de la construction du tabernacle. 

35 MoTse ayant convoque toute Passem- 
blee d'Israel, leur dit : " Voici les cho- 
ses que Jehovah a ordonne de faire : 

2 Vous travaillerez six jours, mais le sep- 
tieme sera pour vous un jour de repos; 
un sabbat consacre a Jehovah. Celui qui 
fera queique ouvrage ce jour-la sera puni 

3 de mort. Vous n'allumerez de feu dans 
aucune de vos demeures le jour du sab- 
bat." 

MoTse parla a toute Passemblee des 



etant sortie de devant MoTse, tous ceux 21 
dont Fesprit etait bien dispose vinrent et 
apporterent des dons a Jehovah pour la 
construction de la tente de reunion, pour 
tout son service et pour les vetements sa- 
cres. Les hommes vinrent aussi bien que 22 
les femmes; tous ceux dont le cteur etait 
bien dispose apporterent des boucles, des 
anneaux, des bagues, des bracelets, tou- 
tes sortes d'objets d'or; chacun presenta 
PofTrande d'or qu'il avait destinee a Jeho- 
vah. Tous ceux qui avaient chez eux de 23 
la pourpre violette, de la pourpre ecar- 
late et du cramoisi, du lin et du poil de 
chevre, des peaux de beliers teintes en 
rouge et des peaux de veaux marins, les 
apporterent Tous ceux qui avaient pre- 24 
lev6 une offrande d'argent et d'airain, 
Papporterent a Jehovah. Tous ceux qui 
avaient chez eux du bois d'acacia pour 

_ - tous les ouvrages destines au culte, firent 

enfants d'Israel, en disant : "Voici ce«kdememe. Toutes les fommes qui avaient 25 



5 que J&iovah a ordonne* : Prenez sur vos 
biens une ofTrande pour Jehovah. Tout 
homme au cceur bien dispose apportera 
en offrande a Jehovah de Tor, (le Par- 

6 gent et de Pairain, de la pourpre vio- 
lette, de la pourpre ecarlate, du cramoisi, 

7 du lin et du poil de chevre, des peaux Je 
beliers teintes en rouge et des peaux de 

8 veaux marins et du bois d'acacia, de 
I'huile pour le chandelier, des aromates 
pour I'huile d'onction et pour Pencense- 

9 ment, des pierres d'onyx et des pierres 
a enchasser pour Pephod et pour le pec- 

10 loral 
ont 

1 1 tout ce que Jehovah a ordonne : la De 
meure, sa tente et sa couvcrture, ses an- 
neaux, ses ais, ses traverses, ses colon - 

12 nes et ses socles ; Parche et ses barres ; 
le propitiatoire et le voile de separation; 

13 la table avec ses barres et tous ses usten- 



de I'habilete, filerent de leurs mains, et 
elles apporterent leur ouvrage : la pour- 
pre violette, la pourpre ecarlate, le cra- 
moisi et le lin. Toutes les femmes au 26 
cceur bien dispose, et qui avaient de 
Phabiletd, filerent du poil de chevre. Les 27 
principaux du peuple apporterert des 
pierres d'onyx et des pierres a enchasser 
pour Pephod et le pectoral; des aromates 2$ 
et de Phuile pour le chandelier, pour 
I'huile d'onction et pour le parfum odori- 
ferant Tous les enfants d'Israel, horn- 29 
mes et femmes, qui 6taient deposes de 
L Que tous ceux d'entrc vous qui coeur a contribuer a tout Por.vrage que 
de I'habilete viennent et executent J6hovah avait command^ par MoTse, 

~ apporterent a Jehovah des nffrandes vo- 
lontaires. 

MoTse dit aux enfants d'Israel : *' Sa- 30 
chez que Jehovah a choisi Beseleel, fils 
d'Uri, fils de Hur, de la tribu de Juda. 
II Pa rempli de Pesprit de Dieu, de sa- 31 



14 sites, et les pains de proposition ; le I gesse, d'intelligence et de savoir pour 
chandelier avec ses ustensiles, ses lampes • toutes sortes d'ouvrag'js, pour inventer 3* 

15 et I'huile pour le chandelier; 1'autel des : des combinaisons, jwur travailler Tor, 
parfums et ses barres ; I'huile d'onction l'argent et Pairain, »pour graver les pier- 33 
et le parfum pour Pencensement; la ten- res a enchasser, pcur tailler le bois et 
ture de la porte pour Pentree de la De- executer toutes sortes d'ouvrages d'art. 

16 meure; 1'autel des holocaustes, sa grille II a mis aussi dans son cceur le don d'en- 34 
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seignement, de meme qu'a Ooliab, fils 
35 d'Achisamech, de la fcrib*- de Dan. II les 
a remplis d'inleilige^ce pcur executer 
tous les ouvrages de sculpture et d'art, 
pour tisser d'un dessin vari6 la pourpre 
vioiette, la pourpre ecai late, le cramoisi 
et le lin, pour executer toute espece de 
travaux et pour inventer des combi- 
aaisons. 
3g Beseleel, Ooliab et tous les homines 
intelttgents en qui Jehovah a mis de 
l'habilete et de 1'intelligence pour savoir 
faire tous les ouvrages destines au ser- 
vice du sanctuaire, les executeront selon 
tout ce que Jehovah a commande." 

chap, xxxvr, 2 — 38. — Construction 
du tabernacle. 

2 Molse appela Beseleel, Ooliab et tous 
les hommes intelligents dans le cteur des- 

h quels Jehovah avait mis de l'inteUtgence, 
tous ceux end se sentaicnt pousses dans 

3 leur cceur a travailler a cette oeuvre. lis 
prirent de devant Molse tous les dens 
qu'avaient apportes les enfants d'Israel 
pour executer les ouvrages destines au 
service du sanctuaire; et chaque matin le 

^ peuple continuait a apporter a Molse des 

4 oflraiides volontaires. Alors tous les 
hommes habiles qui executaient tous ies 
ouvrages du sanctuaire, quittant l'ou- 

5 vrage qu'ils faisaient, vinrent dire a 
Moise : "Le peuple apporte beaucoup 
plus qu'il ne faut pour l'execution des 
ouvrages que le Seigneur a ordonne de 

6 faire." MoTse fit done publier dans le 
camp que personne, homme ou femme, 
n'otlrit plus de don pour le sanctuaire; et 
on emp&ha le peuple d'en apporter da- 

7 vantage. Les objets prepares suffisaient, 
et au-deia, pour tous les ouvrages a 
executer. 

8 Tous les hommes habiles parmi ceux 
qui travaillaient a l'ceuvre firent la De- 
meure de dix tentures de lin retors, de 
pourpre vioiette, de pourpre ecarlate et 
de cramoisi, avec des cherubins dans un 

9 savant tissu. La longueur d'une tenture 
etait de vingt-huit coudees, et la largeur 
de quatre coudees; toutes les tentures 

to avaient la meme dimension. Cinq de ces 
tentures furent jointes ensemble; les cinq 

i 1 autres furent aussi jointes ensemble. On 
mit des lacets de pourpre vioiette au bord 
de la tenture terminant le premier assem- 
blage; on fit de meme au bord de la der- 

12 niere tenture du second assemblage. On 
fit cinquante lacets a la premiere tenture, 
et cinquante au bord de la derniere ten- 
ture du second assemblage, et ces lacets 
se correspondaient les tins aux autres. 



On fit cinquante agrafes d'or, au moyen 13 
desqueiles on joignit les tentures Tune a 
i'autre, en sorte que la Demeure forma 
un seul tout. 

On fit des tentures de poil de chevre 14 
pour servir de tente sur la Demeure; on 
fit onze de ces tentures. La longueur 15 
d'une tenture etait de trente coudees, et 
la largeur de quatre coudees; toutes les 
tentures avaient la meme dimension. On 16 
joignit cinq de ces tentures d'une part, 
et ies six autres d'autre part. On mit 17 
cinquante lacets au bord de ia tenture 
terminant un assemblage, et cinquante 
lacets au bord de la derniere tenture du 
second assemblage. On fit cinquante i& 
agrafes d'airain pour assembler ia tente, 
ahn qu'elle format un seul tout. On tit 19 
pour la tente une couverture de peaux de 
beliers teintes en rouge, et une couver- 
ture de peaux de veaux marius par- 
dessus. 

On fit aussi les planches de la Demeure ; 20 
elles etaient de bois d'acacia et piacees 
debout. La longueur de chaque planche 21 
etait de dix coudees, et la largeur d'une 
coudee et demie. Chaque planche avait 22 
deux tenons, joints Tun a r autre : on en 
fit a toutes les planches de la Demeure. 
On fit done les planches pour ia Demeure, 23 
vingt pour le cote du midi, a droite. On 24 
mit quarante socles d'argent sous les 
vingt planches, deux socles sous chaque 
planche pour ses deux tenons. Pour le 25 
second cote du tabernacle, le cote du 
nord, on fit vingt planches, ainsi que 26 
leurs quarante socles d'argent, deux sous 
chaque planche. On fit six planches pour 27 
le fond de la Demeure, du cote de l'occi- 
dent. On fit deux planches pour les an- 28 
gies de la Demeure, dans le fond; elles 29 
etaient doubles depuis le bas, fonnant un 
seul tout jusqu'a leur sommet, vers le 
premier anneau : e'est ainsi qu'on fit ces 
deux planches, destinees a former les 
deux angles. 11 y avait ainsi huit plan- 30 
ches, avec leurs socles d'argent, seize 
socles, deux sous chaque planche: On fit 3 c 
cinq traverses de bois d'acacia pour les 
planches d'un cdte du tabernacle, cinq 32 
traverses pour les planches de I'autre 
cote, et cinq traverses pour celles du cote 
du fond, a Toccident La traverse du 3^ 
milieu s*etendait, le long des planches, 
d'une extremite a I'autre. On revetit d'or 34 
les planches, et Ton fit en or les anneaux * 
oui recevaient les barres, et i'on revetit 
d'or les traverses. 

On fit le voile de pourpre vioiette, de 35 
pourpre Ecarlate, de cramoisi, et de lin 
retors; avec des cherubins figures dans un 
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36 habile tissu. Oa fit pour lui quatre colon- 
nes d'acacia, revetues d'or, avec des cro- 
chets d'or; et Ton fondit pour elles quatre 
socles d'argent. 

37 On fit a I'entree de la tente un rideau 
de pourpre violette, de pourpre ecarlate, 
decramoisi et de lin retors, ouvrage d'un 

38 dessin varied On fit pour ce rideau cinq 
colonnes et leurs crochets, et Ton revetit 
d'or leurs chapiteaux et leurs tringles; I 
leurs cinq socles etaient d'airain. 

chap, xxxvit. — L'arche et le propi- 
tiatoire; la table des pains; !e chande- j 
Her; l'autel des parfums. 

-37 Beseleel fit Tarche de bois d'acacia; : 

sa longueur etait de deux coudees et j 

demie, sa largeur d'une coudee et demie, j 

2 et sa hauteur d'une coudee et deraie. II ' 
la revetit d'or pur, en dedans et en de- ; 
hors, et il v fit une guirlande d'or tout ' 

3 autour. II fondit pour elle quatre anneaux 
d'or, qu'il.mit a ses quatre pieds, deux [ 
anneaux. d'un cote et deux anneaux de 

4 l'autre. II fit des barres de bois d'acacia 

5 et les revetit d'or. II passa les barres 
dans les anneaux sur les cotes de l'arche, ! 

6 pour la porter. II fit un propitiatoire d'or ! 
pur, long de deux coudees et demie, large 

7 dune coudee et demie. II fit deux cheru- 
bins d'or; il les fit d'or battu, faisant 
corps avec les extremites du propitia- 

8 toire; e'est du propitiatoire meme quil 
fit sortir les cherubins a ses deux extre- 

9 mites. Les cherubins avaient leurs ailes 
deployees vers le haut, couvrant de leurs 
ailes le propitiatoire, en se faisant face i 
l'un a l'autre, et le visage tourne vers le 
propitiatoire. 

ic II tit la table de bois d'acacia; sa lon- 
gueur etait de deux coudees, sa largeur 
d'une coudee, et sa hauteur d'une coudee 

1 1 et demie. II la revetit d'or pur et y mit 

12 une guirlande d'or tout autour. II lui fit 
un chassis d'or d'une palme, qu'il entoura 

13 d'une bordure d'or. II fondit pour la 
table quatre anneaux d'or et les mit aux 
quatre coins, aux quatre pieds de la ta- 

14 ble. Les anneaux etaient pres du chas- 
.sis et recevaient les barres destinees a 

15 porter la table. II fit les barres de bois 
d'acacia et les revetit d'or; elles servaient 

16 a porter la table. II fit les ustensiles 
qu r on devait mettre sur la table, ses 
plats, ses cassolettes, ses coupes et ses 
lasses pour servir aux libations; il les fit 
d'or pur. 

17 II fit le chandelier d'or pur; le chande- 
* tier, avec son pied et sa tige, etait d'or 

battu; ses calices, ses pompes et ses 
18 -flews faisaient corps avec lui. De ses 



25 



cotes partaient six branches, trois bran- 
ches de chaque cote. II y avait sur la 19 
premiere branche trois calices en fieurs 
d'amandier, figurant un bouton qui s ou- 
vre, et sur la seconde branche trois cali- 
ces en fieurs d'amandier, figurant un 
bouton qui s'ouvre ; il en etait de meme 
pour les six branches partant du chan- 
delier. Mais, a la tige du chandelier, ii 20 
y avait quatre calices en fieurs d'aman- 
dier, figurant des boutons qui s'ouvrent : 
un bouton sous les deux premieres bran- 21 
ches partant du chandelier, un bouton 
sous deux autres branches, et un bouton 
sous les deux dernieres des six branches 
qui partaient du chandelier. Les boutons 22 
et les branches du chandelier faisaient 
corps avec lui ; il etait tout entier d'une 
seuie masse d'or pur. II fit ses sept lam- 23 
pes, ses mouchettes et ses vases a cendre 
en or pur. On employa un talent d'or 24 
pur pour faire le chandelier avec tous ses 
ustensiles. 

II fit l'autel des parfums de bois d'aca- 
cia; sa longueur etait d'une coudee, et sa 
largeur d'une coudee; il etait carre, et 
haut de deux coudees; ses comes fai- 
saient corps avec lui. II It revetit d'or 26 
pur, le dessus, les parois tout autour et 
les conies, et il I'orna. d'une guirlande 
d'or tout autour. Au-dessous de la guir- 27 
lande, il adapta deux anneaux d'or sur 
les deux aretes; il les/ mit sur les deux 
cotes pour recevoir les barres qui ser- 
vaient a le porter. II fit les barres de 28 
bois d'acacia et les revetit d'or. 

II fit l'huile pour l'onction sainte, et 29 
I'encens pur, compost selon Tart du par- 
fumeur. 

chap, xxxviii. — Construction de l'au- 
tel des holocaustes, de la cuve d'airain 
et du parvis. Compte des metaux em- 
ployes. 

II fit l'autel des holocaustes de bois 38 
d'acacia; sa longueur etait de cinq cou- 
dees et sa largeur de cinq coudees; il 
etait carre et haut de trois coudees. Aux 2 
quatre coins, il fit des comes qui fai- 
saient corps avec l'autel, et il le revetit 
d'airain. II fit tous les ustensiles de l'au- 3 
tel, les vases a cendre, les pelks, les bas- 
sins, les fourchettes et les brasiers; il fit 
d'airain tous ces ustensiles. II It a l'au- 4 
tel une grille d'airain en forme de treillis; 
il la placa sous la corniche de l'autel, par 
en bas, jusqu'a moitie de la hauteur, 

II fondit quatre anneaux, quHl mit 5 
aux quatre coins de la grille d'airain, 
pour recevoir les barres. II fit les bar- 6 
res de bois d'acacia et les revetit d'ai- 
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7 rain. II passa dans les anneaux aux 
eotes de l'autel les barres qui servaient a 
Ie transporter. II le fitcreux, en planches. 

8 U fit la cuve dairain et sa base d'ai- 
rain avec les miroirs des femmes qui 
s assemblaient a i'entree de la tente de 
reunion. 

9 II fit ie parvis. Pour le cote du midi, 
a droite, les rideaux du parvis, en lin 
re tors, avaient une longueur de cent 

10 coudees. 11 avait vingt colonnes avec 
lours vingt socles d'airain; les crochets 
des colonnes et leurs tringles etaient 

11 dargent. Du cote du nord, il y avait 
cent coudees de rideaux, et vingt colon- 
nes avec leurs vingt socles d!airain; les 
crochets des colonnes et leurs tringles 

12 etaient d'argent. Du cote de l'occident, 
il y avait cinquante coudees de rideaux, 
et dix colonnes avec leurs dix socles. 

13 Stir le devant, a Torient, il y avait cin- 

14 quante coudees : quinze coudees de ri- 
deaux d'une part, et trois colonnes avec 

15 leurs socles, et d'autre part, — d'un 
cote de la porte du parvis comme de 
l'autre, — quinze coudees de rideaux et 

16 trois colonnes avec leurs socles. Tous 
les rideaux formant l'enceinte du parvis 

17 etaient de lin retors. Les socles pour les 
colonnes etaient d'airain, les crochets 
des colonnes et leurs tringles etaient 
dargent, et leurs chapiteaux etaient re- 
vetus d'argent. Toutes les colonnes du 
parvis etaient reliees par des tringles 

iS d argent Le rideau de la porte du par- 
vis etait un ouvrage de dessin varie, en 
pourpre violette, pourpre ecarlate, cra- 
moisi, et Un retors; sa longueur &ait de 
vingt coudees, et sa hauteur de cinq 
coudees, comme la iargeur des rideaux 

19 du parvis; ses quatre colonnes et leurs 
quatre socles etaient d'airain, les cro- 
chets et leurs tringles d'argent, et ses 

20 chapiteaux revetus d'argent Tous les 
pieu* pour la Demeure et pour renceinte 
du parvis etaient d'airain. 

21 Void le compte des choses qui ont ete 
employees pour la construction de la 
Demeure, la Demeure du temoignage, 
compte dresse par les Levites sur Tordre 
de Moi'se et sous la direction d'lthamar, 

22 His du^rWpretre Aaron. Beseleel, fils 
dTri, fils de Hur, de la tribu de Juda, 
tit tout ce que Jehovah avait ordonne a 

23 MoTse ; il eut pour aide Ooliab , fils 
f Achisamech, de la tribu de Dan. habile 
a sculpter, a inventer, a tisser en dessin 

XXXVIII, 24. Vingt-nenf talents, 1400 kil. 
eiuiron. — Sept cent trsntt tides, xa kilogr. 

environ. 

25-26. Cent talents t ou 300 milk sides, en 



varie la pourpre violette, la pourpre 
ecarlate, ie cramoisi, et le lin. ! Total de 24 
Tor employe a l'ouvrage, a tout Touvjuge 
du sanctuaire, or qui etait le prod ait des 
offrandes : vingt-neuf talents et sept 
cent trente sides, selon le side du sanc- 
tuaire. L'argeat de ccux de Tassem- 35 
blee qui furent recenses s'eievait a cent 
talents et mille sept cent soixante-quinze 
sides, selon le side du sanctuaire, 
C 'etait un beka par tete, la moitie d'un 26 
side, selon ie side du sanctuaire, pour 
chaque homme compris dans le-recen- 
semcoit, depuis Tage de vingt ans et 
au-dessus, soit pour six cent trois mille 
cinq cent cinquante hommes* Les cent 27 
talents d'argent servirent a fbndre les 
socles du sanctuaire et les socles du 
voile, cent socles pour les cent talents, 
un talent par socle, Et avec les mille 28 
sept cent soixante-quinze sides, on fit 
les crochets pour les colonnes, on revetit 
les chapiteaux et on les joignit, par des 
tringles. L'airain otfert montaita soi- 29 
xaute-dix talents et deux mille. quatre 
cents sides. On en fit les socles des co- 30 
lonnes placets a T entree de (a. tente de 
reunion, l'autel d'airain avec sa grille 
d'airain et tous ses ustensiles, les socles 31 
de l'enceinte du parvis et qeux de la 
porte, et tous les pieux de la Demeure et 
de Penceinte du parvis. 

chap, xxxix. — V^tements sacerdo- 
taux. Approbation de tout Touvrage 
par MoTse. 

Avec la poui*pre violette, lu pourpre £9 
ecarlate et le cramoisi, on fit les vete- 
ments de ceremonie pour le service dans 
le sanctuaire, ainsi que les vetements sa- 
cres pour Aaron, comme Jehovah 1'avait 
ordonne a Moise, ^ 

On fit I'cphod d'or, de pourpre vio* 2 
lette, de pourpre ecarlate, de cramoisi 
et de lin retors. On etendit Tor en lames ;, 
et on les coupa en fils, que Ton entrelaca 
dans la pourpre violette, la pourpre 
ecarlate, le cramoisi et le lin : ouvrage 
de dessin varie. On fit des epaulettes 4 
pour le joindre, et ainsi il etait joint a 
ses deux extremites. La ceint,ure qui 5 
etait sur i'ephod pour rattacher faisait . 
corps avec lui et 6tait de la me'me etoffe; 
elle etait d'or, de pourpre violette, de 
pourpre ecarlate, de cramoisi et de lin 
retors, comme Jeliovah Favait ordonne 
a MoTse. On enchassa dans des chatons 6 

tout 301775 sides, environ 4300 kilogr., ce qui 
r£pond exacteipent & la somrae,. qes demi- 
sides que dement payer les 603550 Hebreux 
recenses. 
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d'or ties pierres d'onyx, sur lesquelles on 
grava les noms des fils d'Israel, comme 

7 on grave les cachets. On les mit sur les 
epaulettes de l'ephod comme pierres de 
souvenir pour ies fils d'Israel, comme 
J6hovah Tavait ordonne a MoTse, 

8 On fit le pectoral, artistement tra- 
vaillS, du .a^me travail que Fephod, d'or, 
de pourpre violette, de pourpre dcarlate, 

9 de cramoisi et de lin retors. II etait ; 
carre; on fit le pectoral double, long d'un i 
empan et large d'un empan; il etait dou- 1 

10 bk. On le garnit de quatre rangees de ! 
pierres : premiere rangee, une sardoine, ! 
une topaze, une emeraude; c'etait la pre- ■ 

1 1 miere rangee; deuxieme rangee, une : 
escarboucle, un saphir, un diamant; 

12 troisieme rangee, une opale, une agate, j 

13 une amethyste; quatrieme rangee, une 
chrysolithe, un onyx, un jaspe. Ces 
pierres etaient entourees de chatons d'or 

14 dans leurs garnitures. Elles correspon- 
daient aux noms des fils d'Israel : il y en 
avait douze selon leurs noms; elles etaient 
gravees comme des cachets, chacune 
avec le nom d'une des douze tribus. — 

15 On fit sur le pectoral des chainettes d'or 

16 pur, tressees en forme de cordons. On 
fit deux chatons d'or et deux anneaux 
d'or, et on mit les deux anneaux aux 
deux extremites superieures du pectoral 

17 On passa les deux cordons d'or dans les 
deux anneaux aux deux extremites du 

18 pectoral, et Ton areata les bouts des 
deux cordons aux deux chatons places 
par devant sur ies epaulettes de l'ephod. 

19 On fit encore deux anneaux d'or, que Ton 
mit aux deux extremites infhieures du 
pectoral, sur le bord interieur tourne 

20 vers l'ephod. On fit deux attires an- 
neaux d'or, que Ton mit au bas des deux 
Epaulettes de l'ephod, en dehors, pres de 
l'attache, au-dessus de la ceinture de 

21 l'ephod. On fixa le pectoral en le joi- 
epant par ses anneaux aux anneaux de 
rephod par un ruban de pourpre vio- 
lette, afin que le pectoral se tint sur la 
ceinture de l'ephod, sans pouvoir s'en 
separer, comme Jehovah I'avait ordonne 
i\ MoTse. 

22 On fit la robe de l'6phod tissue entiere- 

23 ment en pourpre violette. II- y avait, au 
milieu de la robe, une ouverture sem- 
blable a celle d'une cotte d'arme, et cette 
ouverture avait un rebord tisse tout au- 



XXXIX, 17-21. La Vulgate omet tct certains 
details qu'elle avait donn& au chap, xxviii; 
atusi a*t-elle deux versets de moins que The^ 
breu. La concordance ne se rltablit qu'a la fin 
du chapitre, qui se tannine de part et d'autre 
par un vets. 43. 



tour, afin qut la robe ne se dechirat pas. 
On mit au bord inferieur des grenades 24 
de pourpre violette, de pourpre ecariate, 
dc cramoisi, en lin retors; on fit des 25 
clochettes d'or pur, que Ton mit entre 
les grenades, sur tout le bord inferieur 
de la robe tout autour : une clochette et 26 
une grenade, une clochette et une gre- 
nade sur le bord de la robe tout autour, 
pour le service, comme Jehovah I'avait 
ordonne a Moise. 

On fit les tuniques de lin, tissees pour 27 
Aaron et pour ses fils; la tiare de lin, et 28 
les mitres de lin servant de parure; les 
cale^ons blancs de lin retors; la cein- 29 
ture de lin retors, en pourpre violette, 
en pourpre ecariate et en cramoisi, da- 
massee, comme Jehovah I'avait ordonne 
a MoTse. 

On fit d'or pur la lamf;, diaderae sa- 30 
ere, et Ton y grava, comme on grave un 
cachet : Saintete a Jehovah. On l'atta- 31 
cha par un ruban de pourpre violette a 
la tiare, en haut, comme Jehovah r avait 
ordonne a Moise. 

Ainsi fut acheve tout l'ouvragc de la 32 
Demeure, de la tente de reunion; et ies 
enfants d'Israel executerent tout selon ce 
que Jehovah avait ordonne w a MoTse. 

On presenta la Demeure a Moise, la y 
tente et tous les objets qui en faisaient 
partie, ses agrafes, ses planches, ses 
traverses, ses colonnei et ses socles; la 34 
couverture de peaux de beliers teintes 
en rouge, la couverture de p^aux de 
veaux marins et le voile de separation; 
l'arche du temoignage avec ses barres et 35 
lc propitiatoire; la table avec tous ses 36 
ustensiles et les pains de proposition; 
le chandelier d'or pur, ses lampes, les 37 
lampes a y ranger, tous ses ustensiles 
et l'huile pour le luminaire; I'autel d'or, 38 
I'huile d'onction et le parfum pour l'en- 
cens, ainsi que le ridean pour TentrSe de 
la tente; I'autel d'airain, sa grille d'ai- 39 
rain, ses barres et tous ses ustensiles; la 
cuve avec sa base; les rideaux du parvis, 
ses colonnes; ses socles, la tenture de la 40 
porte du parvis, ses cordages et ses 
pieux, et tous les ustensiles pour le ser- 
vice de la Demeure, pour la tente de 
reunion; les vetementa de ceremonie 41 
pour le service du sanctuaire, les vete- 
msnts sacrds pour le grand pretre Aaron, 
et les vetements de ses fils pour les fonc- 

36. Ponr U service ; ce que la Vulgate expli* 

Sue tres bien par cette paraphrase ; c est revttu 
e ces ornewcT'is que U grand pritrt s'avnu- 
cait quand il re»*plissait son minhthe. 

28. Mitres ou bonnets des simples pr£tres, 
que la Vulg. appelle quelquefots hares* 
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42 tions du sacerdoce. — Les enfants dls- 
rael avaient fail tous ces ouvrages con- 
formement a tout ce que Jehovah avait 

43 ordonne a Moise. Moise exam in a tout 
I'ouvrage, et il vit qu'ils l'avaient exe- 
cute; ils l'avaient fait comme Jehovah 
l'avait ordonne. Et Moise les benit. 

7" — CHAP. XL. — Enclion du taber- 
nacle* La gloire de Jehovah le remplit. 

40 Jehovah paria a Moise, en disant : 

2 " Le premier jour du premier mois, tu 
Jresseras la Demeure, la tente de reu- 

3 nion. Tu y placeras Tarche du temoi- 
gnage, et tu la couvriras avec le voile. 

4 Tu apporteras la table et tu y disposeras 
ce qui doit la garnir. Tu apporteras le 
chandelier et tu poseras dessus ses lam- 

5 pes. Tu placeras I'autel d'or pour le 
parfum devant I'arche du temoignage, et 
tu mettras le voile a l|entree de la De- 

6 meure. Tu placeras I'autel des holo- 
caustes devant Tentree de la Demeure, 

7 de la tente de reunion. Tu placeras la 
cuve entre la tente de reunion et i'autel, 

8 et tu y mettras de l'eau. Tu dresseras le 
parvis a Tentour, et tu mettras la tenture 

9 a la porte du parvis. Tu prendras i'huile 
demotion, tu en oindras la Demeure et 
tout ce qu'elle renferme; tu la consacreras 
avec tous ses ustensiles, et elle serasainte. 

10 Tu oindras I'autel des holocaustes et 
tous ses us t ensiles; tu consacreras I'autel, 

11 Fautel sera tres saint. Tu oindras la 
cuve avec sa base, et tu la consacreras. 

12 Tu feras avancer Aaron et ses fils pres 
de Tentree de la tente de reunion, et tu 

13 les laveras avec de l'eau. Puis tu reve- 
tiras Aaron des vetements sacres, tu 
I'oindras et tv le consacreras, et il sera 

14 pretre a mon service. Tu feras appro- 
cher ses fils, et, les ayant rev£tus des 

15 tuniques, tu les oindras comme tu auras 
oint leur pere, et ils seront pretres a 
mou service. Cette onction leur conferera 
le sacerdoce a perpetuite parmi leurs 

16 descendants." — Moise fit tout ce que 
Jehovah lui avait ordonnej.il fit ainsi. 

1 7 Le premier jour du premier mois de la 
secoi ie annee, la Demeure fut dress^e. 

18 Mofse dressa la Demeure; il en pjsa 
d* chord les socles, les planches et les 

19 traverses, et dressa les colonnes. II 
etendit la tente sur la Demeure, et mit 



XL, 13. Ici la Vulgate abrege un pcu, et se 
trouve bientdt en retard de deux verse ts sur 

lhebreu. 



par-dessus la couverture de la tente, 
comme Jehovah l'avait ordonne a Moise. 
II prit le temoignage et le placa dans 20 
I'arche; il mit les oarres a l'arche et posa 
le propitiatoire au-dessus. II porta Tar- 21 
che dans la Demeure; et ayant mis le 
voile de separation, il en couvrit l'arche 
du temoignage, comme Jehovah l'avait 
ordonne a Moise. II placa la table dans 22 
la tente de reunion, au cote septentrional 
de la Demeure, en dehors du voile, et 23 
il y disposa les pains devant Jehovah, 
comme Jehovah l'avait ordonne a Moise. 
II placa le chandelier dans la tente de 24 
reunion, vis-a-vis de la table, au cote 
meridional de la Demeure, et il y posa 25 
les lampes devant Jehovah, comme Jeho- 
vah l'avait ordonne a Moise. II placa 26 
I'autel d'or dans la tente de reunion, de- 
vant le voile, et il y fit bniler l'encens, 27 
comme Jehovah l'avait ordonne a Moise. 
II placa le rideau a 1'entree de la De- 28 
meure. II placa I'autel des holocaustes a 29 
I'entree de la Demeure, de la tente de 
reunion, et il y ofifrit I'holocauste et 
l'oblation, comme Jehovah l'avait or- 
donne a Moise. II placa la cuve entre '30 
la tente de reunion et I'autel, et il y mit 
de l'eau pour les ablutions; Moise, 31 
Aaron et ses fils s'y laverent les mains 
et les pieds. Lorsqu'ils entraient dans 32 
la tente de reunion et qu'ils s'appro- 
chaient de I'autel, ils se lavaient, comme 
Jehovah l'avait ordonne a Moise. II 33 
dressa le parvis autour de la Demeure 
et de I'autel, et il y mit la tenture a la 
porte du parvis. Ce fut ainsi que Moise 
acheva cette ceuvre, 

Alors le nuee couvrit la tente de reu- 34 
nion, et la gloire de Jehovah remplit la 
Demeure. Et Moise ne pouvait plus en- 35 
trer dans la tente de reunion, parce que 
la nuee restai; dessus, et que la gloire de 
Jehovah remplissait la Demeure. Tant 36 
aue durerent leurs marches, les enfants 
J' Israel partaient lorsque la nuee s'ele- 
vait de dessus la Demeure; et si la nuee 37 
ne s'elevait pas, ils ne partaient pas, 
juscm'au iour ou elle s'elevait. Car la 38 
nuee de Jehovah reposait pendant le jour 
sur la Demeure, et, pendant la nuit, U v 
avait du feu dans la nuee, aux yeux cfe 
toute la maison d'Israel, tant que dure- 
rent leurs marches. 



30. Le timoi&nage, les Heux tables de la lot, 
monument de la sainte volonte du Dieu invi- 
sible. 
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LE LEVITIQUE 



PREMIERE PARTIE 



LOIS DE PURIFICATION [Ch. I — XVI]. 

§L — LES OFFRANDES [I— VII]. 




1° — CHAP. i. — Rite des kolocaustes. 

ehovah appela Moi'se, et lui 
parla de la tente de reunion, en 
disant : " Parle aux enfants 
d'Israel el dis-leur : Lorsque 
quelqu'un d'entre vous fera a Jehovah 
une offrande, ce sera du betail que vous 
offrirez, du gros ou du menu betail. 

3 Si son offrande est un holocauste de 
gros betail il offrira un male sans de- 
faut; ii F offrira a Fentree de la tente de 
reunion, pour etre agree devant Jehovah. 

4 II posera sa main sur la tete de la vic- 
time, et elle sera acceptee en sa faveur 

5 pour faire expiation pour lui. II egor- 
gera le jeune taurcau devant Jehovah, et 
les pretres, fils d' Aaron, otTriront ie sang 
et le repandront tout autour sur Fautel, 

2ui est a Fentree de la tente de reunion. 
In depouillera Fholocauste et on le decou- 

7 pera en ses morceaux. Les fils du prd- 
\re Aaron mcttront du feu sur Fautel et 

8 disposeront du bois sur le feu ; puis ils 
arrangeront les morceaux, avec la tete 
et la fressure, sur ie bois place sur le feu 

9 de Fautel. On lavera avec de Feau les 
entrailles et les jambes, et ie pretre fera 
fumer le tout sur Fautel. C'est un holo- 
causte, un sacrifice par le feu, d'une 
agreable odeur a Jehovah. 

io 



traiiles et les jambes, et le pretre offrira 
le tout et le fera fumer sur Fautel. C'est 
un holocauste, un sacrifice par le feu, 
d'une agreable odeur a Jehovah. 

Si son offrande a Jehovah est un holo- 14 
causte d oiseaux, il offrira des tourterel- 
les ou de jeunes pigeons. Le pretre 15 
apportera la victime a Fautel; il lui deta- 
chera la tete avec Fonglc et la fera fumer 
sur Fautel, et son sang sera exprime 
centre la paroi de Fautel. II otera le 16 
jabot avec ses impuretes et le jettera pres 
de Fautel, vers Forient, au lieu oil Fon 
met les cendres. Puis il fendra Foiseau 17 
aux ailes, sans Ie partager, et le pretre 
le fera fumer sur Fautel, sur le bois 
place sur le fcu. C'est un holocauste, un 
sacrifice par ie feu, d'une agreable odeur 
a Jehovah. 

2° — chap. II. — Rite des oblations. 

Lorsque quelqu'un presentera comme 2 
offrande a Jehovah une objation, son 
offrande sera de fleur de farine; il ver- 
sera de Fhuile dessus et y ajoutera.de 
Fence-as. II Fapportera aux pretres, fils 2 
d' Aaron ; et la pretre prendra une poi- 
gne\» de la fleur de farine arrosee d'huik, 
av»jc tout Fencens, et il fera fumer cela 
six Fautel en souvenir. C'est un sacrifice 
fait par le feu, d'une agreable odeur a 



Si son offrande est de menu bftail, unj Jehovah. Ce qui rsstera de Foblation ^ 
holocauste d'agneaux ou de chevres, il i sera pour Aaron et ses fils, car c'est une 

1 1 offrira un male sans ddfaut. II FegorgerrJ chose tres sainte entre les sacrifices faits 
au cote* septentrional de Fautel, devaTitl par le feu a Jehovah. 

J&ovah; et les pr&res, fils d' Aaron, en'-* Quand tu offriras une oblation de ce 4 
repandront le sang tout autour sur Fau- 

12 tel. On le decoupera en ses morceaux, 
avec sa tfite et sa graisse ; puis le urStre 
les arrangera sur le bois place" sur'le feu sees d'huile. — Si tu offres en oblation 5 

13 del'auteL II lavera dans Feau les en 



I j a. Un* offrande: c'est le terme g *ne>al pour 
designer les dons que Ton offre a Diju en se pr£- 
sentant devant lui, en hlbr. qor6*n t du verbe 
garab,s'a/ f rocker; il comprend tjus les sacrifi- 
ces proprement dits, sanglantse? non sanglants, 
volomaires ou obligatoires, ainri que les premt- 
ces (it, 19) et les dons en argent ((Noratgr. vii, 13. 



qui est cuit au four, ce sera des gateaux 
de fleur de farine, sans levain, petris a 
Fhuile, et des palettes sans levain arro- 
sees d'huile. — Si tu offres en oblation 
un gateau cuit a la poele, il sera de fleur 

II. x. Une oblation, h£br. mituhak^ propr. 
un present offer t ou un tribut paye en signe 
d'horamage a tin personnage e*lcv< (Gen*xxxii, \%\ 
xliii, n); dans la lot mosalque, I'offrande faite a 
Dieu, non d'une vi&itne sanglante, mais de pro- 
duits de la terre culttvee, servant a la nourriiure 
de l'homine. 
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Chap. IT, 6. 



LEVITIQUE. 



Chap. IV, 5. 



10 



u 



n 



14 



,ic farine petrie a I'huile, sans levain. 

6 Tu le rompras en morceaux et tu verse- 
ras de i'huile dcssus : c'est une oblation. 

7 — Si tu offres en oblation un gateau cuit 
Jans la casserole, il sera fait de fleur de 

S farine avec de I'huile. — Tu apporteras 
a. Jehovah l'oblation ainsi preparee, et 
elle sera presentee au pretre, qui l'ap- 

9 portera a l'autel. II en prelevera ce qui 
doit etre oftert en souvenir, et *e fera 
turner sur l'autel : c'est un sacrilice fait 
par le feu d'une agreable odeur a Jeho- 
vah. Ce qui restera de I'oblation sera 
pour Aaron et pour ses tils, car c'est une 
chose tres sainte entre les sacrifices faits 
par le feu a Jehovah. 

I'oute oblation que vous presenterez a 
Jehovah doit etre preparee sans levain, 
car vous ne ferez fumer rien qui con- 
tienne du levain ou du miel en sacrifice 
12 fait par le feu a Jehovah. Vous pourrez 
les presenter a Jehovah en offrandes de 
premices; mais il n'en sera pas place sur 
l'autel comme offrandes d 'agreable odeur. 
Sur toute oblation que tu presenteras, tu 
mettras du sel ; tu ne laisseras point le 
sel de l'alliance de ton Dieu manquer a 
ton oblation; sur toutes tes offrandes tu 
olVriras du sel. 

Si tu fais a Jehovah une oblation de 
premices, tu presenteras des epis rotis au 
feu, du grain nouveau brove, comme 

1 5 oblation de tes premices. Tu Verseras de 
rhuiledessus,ettuyajouterasdel'encens; 

16 cost une ohlation. Le pretre fera fumer 
en souvenir une partie du grain brove et 
de I'huile, avec tout Tencens: C'est un 
sacrifice fait par le feu a Jehovah. 

3° — CHAP. in. — RiU des sacrifices 
Pacifiques. 

3 Lorsqu'un homme offrira un sacrifice 
pacifique, — s'il offre du gros betail, 
male ou femelle, il Poffrira sans defaut 

2 devant Jehovah. II posera la main sur 
la tete de la victime et regorgeTa aTen- 
tree de la tente. de reunion, et les pretres, 
tils d'Aaron, en repandront le sang sur 

\ Us parois de I autel tout autour. Be ce 
sacrifice pacifique, il enlevera pour roffrir 
en sacrifice par le feu a Jehovah : la 

* graisse qui enveloppe les entraiiles et 

4 toute celle qui y est attachee • les deux 
rognons avec la graisse qui les recouvre 
et qui tient a la region lambaire; la taie 
du foie qu'il detachera pres des rognons. 

5 I ; es fils d'Aaron feront fumer cela sur 
lautel, par-dessus l'holocauste place sur 
le bois qui est sur le feu. C'est un sacri- 
lice fait par le feu, d'une agreable odeur 
;i Jehovah. 



S'il offre du menu betail, male ou fe- 6 
meile, en sacrifice pacifique a Jehovah, • t 
il Toffrira sans defaut. 

S'il offre en sacrifice un agneau, il le 7 
presentera devant Jehovah. II posera la 8 
main sur la tete de la victime et il i'egor- 
gera devant la tente de reunion, et les 
fils d'Aaron en repandront le sang sur 
les pti rot's de l'autel tout autour. De ce 9 
sacrifice pacifique, il enlevera sa graisse 
pour Foffrir en sacrifice par le feu a Jeho- 
vah, savoir : la queue entiere, coupee 
pres de lechine; la graisse qui enveloppe 
les entraiiles et toute celle qui y est atta- 
chee; les deux rognons, la graisse qui 10 
les recouvre et qui tient a la region iom- 
baire; la taie du foie qu'il detachera pres 
des rognons. Le pretre fera fumer cela 1 1 
sur l'autel : c'est un mets offert par le feu 
a Jehovah. 

Si son offrande est une chevre, il la 12 
presentera devant Jehovah. Apres avoir 1 3 
pose sa main sur la tete de la victime, il 
I'egorgera devant la tente de reunion, et 
les fils d' Aaron en repandront le sang 
sur les cotes de l'autel tout autour. De la 14 
victime, il enlevera pour roffrir en sacri- 
fice par le feu a Jehovah : In. graisse qui 
enveloppe les entraiiles et toute celle qui 
y est attachee; les deux rognons, la 15 
graisse qui les recouvre et qui tient a la 
region lombaire; la taie du foie qu'il de- 
tachera pres des rognons. Le pretre fera 16 
fumer cela sur l'autel : c'est un mets 
offert par le feu d'une agreable odeur. 
Toute graisse appartient a Jehovah. 
— C'est ici une loi perpetuelle pour vos 
descendants, en quelque lieu que vous 
habitiez : vous ne mangerez ni graisse, 
ni sang. 

4° — CHAP. IV — V, 13. -- Rite des sa- 
crifices pour le pecht\ 

Jehovah parla a Molse, en disant : 4 
"Parle aux enfants d'Israel et dis-leur : 2 
Lorsqu'un homme aura peche par erreur 
contre Tun des commandements de Jeho- 
vah relatifs aux choses qui ne doivent 
point se faire, et qu'il aura fait Tune de 
ces choses : — 

Si c'est le pretre ayant recu I'onction 3 
qui a peche, rendant par la le peuple 
coupable, il offrira a Jehovah pour le 
peche qu'il a commis un jeune taureau 
sans defaut en sacrifice d'expiation. H 4 
amenera le taureau a 1'entree de la tente 
de reunion devant J6hovah, et, apres 
apres avoir pos£ la main sur sa t£te, il 
i'egorgera devant Jehovah. Le pretre 5 
ayant recu Ponction prendra du Fang du 
taureau et 1'apportera dans la tente de 



1 
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Chap. IV, 6. 



LEVITIQUE. 



Chap. IV, 35. 



8 



*o 



6 reunion ; il trempera son doigt dans le \ est le sacrifice pour ie peche de Tassem- 
saag, il en fera sept fois Taspersion de- biee d' Israel. 
vant Jehovah, en face du voile du sane- Si e'est un chef qui a peche, en faisant 2* 

7 tuaire. Puts il mettra du sang sur les par erreur une des choses que Jehovah 
cornea de Tautel des parfums odorife- ; son Dieu, a defendu de faire, et qu il se 
rants, qui est devant Jehovah dans la soit rendu coupable, quand le peche ^ 
tente de reunion, et il repandra tout Ie commis par lui sera venu a sa connais- " J 
reste du sang du taureau sur le pied de sance, il amenera pour son offrande un 
1 autel des holocaustes, qui est a Tentree ; bouc male sans defaut. II posera la main m 
de la tente de reunion. Ii enlevera en- ! sur sa tete, il I'egorgera dans le lieu ou 
suite toute la graisse du taureau immole Ton egorge les holocaustes devant Jeho- 
pour le peche, la graisse qui enveloppe van : e'est un sacrifice pour le peche Le ->; 
les entrailles et toute celle qui y est atta- pretre prendra avec son doigt du sanor j e " 
chee, les deux rognons, la graisse qui la victime pour le peche, u en mettra sur 
les recouvre et qui tient a la region lorn- les cornes de Tautel des holocaustes, et il 
baire, ainsi que la taie du foie qu ; il deta- repandra ie rest* du sang sur le pied de 
chera pres des rognons. // enttvera ces cet autel. Puis il en briilera toute la ^6 
parties comme on les enleve du taureau graisse sur Tautel, comme on la brule 
dans le sacrifice pacifique, et il les fera dans les sacrifices pacifiques. C'est ainsi 

1 1 turner sur Tautel des holocaustes. Mais que le pretre fera pour lui Texpiation de 
la peau du taureau, toutes ses chairs, son peche, et il lui s^ra pardonne. 

avec sa tete, ses jambes, ses entrailles et Si quelqu'un du peuple du pavs a pe- ^7 

12 ses excrements, ie taureau entier, il che par erreur, en faisant une des choses " 
1 emportera hors du camp, dans un lieu que Jehovah a defendu de faire, et qu'il 
pur, ou Ton jette les cendres, et il le bru- se soit ainsi rendu coupable, quand son '8 
lera surdu bois; e'est sur le tas de cen- peche sera venu a sa connaissance, il 
dres qu'il sera briiie. amenera pour son offrande une chevre 

Si toute Tassemblee d'Israel a peche 1 velue, une femelle sans defaut, pour le 

rir erreur, sans que la chose ait apparu peche qu'il a commis. II posera sa main 29 
ses yeux, et qu'ils aient fait quelqu'une sur la tete de la victime pour le peche et 
des choses que Jehovah a defendu de i il i'egorgera dans le lieu ou Ton offre les 
14 faire, se rendant ainsi coupables, quand ; holocaustes. Le pretre prendra avec son 30 
e peche commis par eux sera reconnu, j doigt du sang de la viatime, il en mettra 
I assembiee offnra un jeune taureau en sur les cornes de Tautel des holocaustes, 



13 



1 oaacmuiee a israei poserow leurs mains ■ toute la graisse, cemme on Tenieve dans 

sur la tete du taureau devant Jehovah, ! le sacrifice pacifique, il la fera fumer 

et on egorgera le taureau devant Jeho- , sur Tautel en agreable odeur a Jeho- 

16 van. Le pretre oint apportera du sang van. C'est ainsi que le pretre fera Tex 



17 du taureau dans la tente de reunion, et 
trempant son doigt dans le sang, il en 
fera sept fois Taspersion devant Jehovah, 

18 en face du voile. II mettra du sang sur 
les cornes de Tautel qui est devant Jeho- 
vah dans la tente de reunion, et il repan- 



piation pour cet homme, et il lui sera 
pardonne. 

Si c'est un agneau qu'il amene en sa- 32 
crifice pour ie peche, il amenera une 
femelle sans defaut, U posera sa main 33 

j * r — sur la tete de la victime pour le peche et 

dra tout le reste du sang au pied de Tau- ; I'egorgera en sacrifice d*expiation dans 
tel des holocaustes, qui est a Tentree de Ie lieu ou Ton otfre les holocaustes, Le 34 
19 la tente de reunion. Puis il enlevera pretre prendra avec son doict du sans de 



toute la graisse du taureau, et il la fera 

20 fumer sur Tautel. II fera de ce taureau 
comme du taureau immole pour le peche 
du pr$tre ay ant recu Pondion ; il fera de 
mane. C'est ainsi que le pretre fera pour 
eux Texpiation, et il leur sera pardonne. 

21 Ii emportera le taureau hors du camp et 
le brulera comme le premier taureau. Tel 

IV, t?.Se rendant amsi coufiablts d'une 
faute materiel I e, non cTun peonl formel : ces 
mots manquent dans la Vulg. L'expiation exi- 
gee pour une transgression de la lot dMne, 



la victime, il en mettra sur les cornes de 
Tautel des holocaustes, et il repandra au 
pied de Tautel tout le reste du sang. 
Puis, ayant enlev6 toute la graisse, 35 
comme on Tenieve dans le sacrifice paci- 
fique, il la fera fumer sur Tautel, sur les 
sacrifices faits par le feu i Jehovah. C'est 
ainsi que le pretre fera Texpiation pour 

meme inconsciente, est comme une protestation 
contre ce qui est opposl a la saiatete de Dieu et 
a la volont^ du souverain Legtstateor. 
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Chap. V, i. 



LfcVITIQUE. 



Chap. VI, 6. 



cot homme, pour le peche qu'il a com- 
mis, et il lui sera pardonne. 
5 Si quelqu'un peche en ce que, apres 
apres avoir entendu Vad)\iration duju^e, 
en sa qualite de temoin, il ne declare pas 
ce qu'il a vu, ou ce qu'il sait, il portera 

2 son iniquite. Si quelqu'un, sans s'en 
npercevoir, touche une chose impure, 
comme le cadavre d'un animal impur, 
que ce soit une bete sauvage ou domes- 
tique, ou bien un reptile impur, et qu ? il 
so trouve ainsi lui-meme impur, il aura 

3 contracte une faute; de meme si, sans y 
prendre garde, il touche une impurete 
humaine quelconque, et qu'il s'en aper- 
coive plus lard, il aura contracte une 

4 faute. Si quelqu'un, parlant a la legere, 
jure de faire du mal ou du bien, quoi que 
ce soit qu'on affirme ainsi par un serment 
inconsidere, et que, ne I'ayant pas remar- 
que iVabord, il s'en apercoive//wj tard, il 
aura en Tune de ces choses contracte une 

5 faute. Celui done qui se sera rendu 
coupable dans Tune de ces trots choses, 

6 confessera ce en quoi il a peche; puis il 
amenera a Jehovah, pour le tort qu'il lui 
a fait par son peche, une femclle de menu 
botail, brebis ou chevre, et le pretre fera 
pour lui l'expiation de son peche. 

7 S'il n'a pas le moyen de se procurer 
une brebis ou une chevre, il offrira a Je- 
hovah, pour le tort qu'il lui a fait par 
son peche\ deux tourterelles ou deux 
jeunes pigeons, Tun comme sacrifice 
pour !e peche, I'autre comme holocaustc. 

8 II les apportera au pretre, qui sacrifiera 
en premier lieu la victime pour le peche. 
Le pretre lui pincera la tete pres de la 

9 mique, sans la detacher; il fera I'asper- 
sion du sang de la victime sur un cdte de 
1'autel et le reste du sang sera exprime 
au pied de 1'autel; e'est un sacrifice pour 

io le peche; II fera de I'autre oiseau un 
holocauste, d'apres les rites de ce sacri- 
fice, e'est ainsi que le pretre fera pour 
cet homme l'expiation du peche qu'il a 
commis, et il lui sera pardonne^ 

n S'il n'a pas de quoi se procurer deux 
tourterelles, ou deux jeunes pigeons, il 
apportera en offrande pour son peche un 
dixieme d'epha de fleurde farine comme 
sacrifice pour le p£ch£; il ne mettra pas 
d'huile dessus, et il n'y ajoutera point 
d'encens, car e'est un sacrifice pour le 

'2 peche. II l'apportera au pretre, et celui- 
ci en prendra une poignee en souvenir 
et la fera fumer sur 1'autel, sur les sacri- 



V, i. L' adjuration adressle par le juge a 
tuutes les personnel presentes de declarer ce 
quelles savent sur tel crime commis. De bons 



fices faits par le feu a Jehovah; e'est un 
sacrifice pour le peche. C'est ainsi que 13 
le pretre fera l'expiation pour cet homme, 
pour le peche quit a commis a 1'egard 
de Tunc de ces trois choses, et il lui sera 
pardonne. Ce qui restera appartiendra 
au pretre, comme dans l'oblation." 

5° — chap, v, 14 — vi, 7. — Rite des 
sacrifices de reparation. 

Jehovah parla a MoTse, en disant : 14 
*' Si quelqu'un commet une infidel ite et 15 
peche par erreur en retenant quelque 
chose des saintes oflrandes de Jehovah, 
il amenera a Jehovah son sacrifice de 
reparation, un belier sans defaut, pris 
du troupeau, estime par toi au moins 
deux sides, selon le side du sanctuaire. 
Et ce dont il a fait tort au sanctuaire, il 16 
le restituera, avec un cinquieme en plus, 
et il le donnera au pretre. Puis le pr&re 
fera pour lui l'expiation avec le belier 
offert en sacrifice de reparation, et il lui 
sera pardonne. 

Si quelqu'un peche en faisan,. une des 1, 
choses que Jehovah a defendu de faire, 
sans qu'il sache en quoi il a manque, il 
sera coupable et portera son iniquite. 11 18 
amenera au pretre, en sacrifice de repa- 
ration un belier sans defaut, pris du 
troupeau d'apres ton estimation. Et le 
pretre fera pour lui l'expiation pour le 
peche qu'il a commis par erreur, et qu'il 
n'a pas connu, et il lui sera pardonne. 
C'est un sacrifice de reparation; cet 19 
homme etait certainement coupable de- 
vant Jehovah. ** 

Jehovah parla a MoTse, en disant : 6 

Si quelqu'un peche et commet une infi- 2 
delite envers Jehovah, en deniant au 
prochain un depot qu'il en a recti, un 
gage mis entre ses mains, une chose 
qu'il s'est injustement appropriee ou 
qu'il a ravie par violence, une chose 3 
perdue qu'il a trouvee, et en faisant un 
faux serment au sujet de Tune des choses 
dans lesquelles ('homme peut pecher : 
quand il aura peche ainsi et se sera rendu 4 
coupable, il restituera la chose volee ou 
ravie par violence, le depot qui lui avait 
ete confie, I'objet perdu qu'il a trouv£, 
ou tout objtt au sujet duquel il a fait un 5 
faux serment. II le restituera en son en- 
tier, avec un cinquieme de la valeur en 
sus, et le remettra a son propri&aire le 
jour meme ou il offrira son sacrifice de 
reparation. Ii amenera au pretre pour 6 



manuscrits de la Vulg. lisent aijurantts au lieu 
dtjuratttis. 
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etre otfert a Jehovah en sacrifice de re- pretre oint qui lui succedera d'entre ses 

paration un belief sans defaut, pris du tils fera aussi cette oblation : c ? est la part 

7 troupeau d'apres son estimation. Et le assignee a Jehovah par une loi perpe- 

pretre fera pour lui I'expiation devant tuelle; elle montera tout entiere en fiimee. 



Jehovah, et il lui sera pardonne, de quel- 
que faute qu'il se soit rendu coupable." 



25 



Toute offrande de pretre sera consumee 23 

tout entiere : on ne la mangera pas." 

t Jehovah parla a MoTse, en disant : 24 
3 — chap, vi, 8 — vii 38. — Lois sur « ( ParIe ^ Aaron et a ^ fils et dls . ietir: 

les fonchons et les droits des pretres \ Void la loi du sacrifice po ur [ e peche : 

dans les divers sacrifices. c ^ est dans Je Ueu o£l l?on £g rge I'holo- 

8 Jehovah parla a Mo'ise, en disant : causte que sera egorgee la victime pour 

9 (i Donne cet ordre a Aaron et a ses fils, le peche devant Jehovah : c'est une chose 
et dis-ieur : Voici la loi de i'holocauste : tres sainte. Le pretre qui offirira la vie- 
l'holocauste brulera tar le foyer de Fau- time la mangera; elle sera mangee en 



26 



tel toute la nuit jusqu au matin, et le feu lieu saint, dans le parvis de la tente de 
10 de i'autel y sera tenu allume. Chaque reunion. Quiconque en touchera la chair 



27 



matin, le pretre, ayant revetu sa tunique , sera saint. S'il en rejaillit du sang sur 
de lin et mis des calecons de lin sur sa ; un vetement, la place ou le sang aura 
chair, enlevera la cendre laissee par le ( rejailli, tu la laveras en lieu saint Le 28 




3 



puis it quitt 

tra d'autres pour porter la cendre hors I'eau. Tout male parmi les pretres en 29 

12 du camp, en un lieu pur. Le feu sur , mangera : c'est une chose tres sainte. 
I'autel y sera entretenu sans qu'il s'etei- , Mais on ne mangera aucune victime 30 
gne; le pretre y allumera du bois chaque | pour le peche dont on doit porter le sang 
matin, arrangera dessus l'holocauste, et ; dans la tente de reunion pour faire l'ex- 
y fera fumer la gratsse des sacrifices pa- piation dans le sanctuaire : elle sera 

13 cinques. Un feu perpetuel doit bruler | brulee au feu. ^ 
sur Vautel sans s'eteindre. I Voici la loi du sacrifice de reparation; 7 

14 Voici la loi de l'oblation : les fils d'Aa- 1 c'est une chose tres sainte. C'est dans 2 
ron la presenteront devant Jehovah, de- ■ le lieu ou Ton egorge l'holocauste que 

15 vant lautel. . Le pretre prelevera une sera egorgee la victime de reparation, 
poignee de fieur de farine avec son huile, On arrosera de son sang Tautel tout au- 
et tout Tencens qui est sur Toblation, et tour. On en oflfrira toute la graisse : la 
ii fera fumer cela sur l'autel, en agreable queue, la graisse qui enveloppe les en- 
odeur, comme souvenir a Jehovah. \ trailles, les deux rognons avec la graisse 4 

16 Ce qui restera de Toblation, Aaron et qui les entourc et qui tient a la region 
ses fils le mangeront; ils le mangeront ; lombaire, et la taiedu foie, detachee pres 
sans levain, en lieu saint, dans le parvus ; des rognons. Le pretre les fera fumer 5 

17 de la tente de reunion. On ne le cuira I sur Tautel en sacrifice par le feu a Jeho- 
pas avec du levain. Cest la part que je j van. C'est un sacrifice de reparation, 
leur ai assignee de mes offrandes consu- \ Tout male parmi les pretres en mangera 6 
mees par le feu. C'est une chose tres I la chair; il la mangera en lieu saint : 
sainte, comme le sacrifice pour le peche j c'est une chose tres sainte. II en est du 7 
et comme le sacrifice de reparation, sacrifice de reparation comme du sacri- 

18 Tout male des enfants d' Aaron en man- fice pour le peche; la loi est la meme 
gera. C'est une loi perpetuelle pour vos ( pour les deux : la victime appartiendra 
descendants sur les offrandes faites par au prStre qui fera Texpiation. Le pretre 8 
le feu a Jehovah. Quiconque y touchera qui offrira l'holocauste de quelqu'un aura 
sera saint." \ pour lui la peau de la victime qu'il a 

19 Jehovah parla a MoTse, en disant : ! offerte. Toute oblation cuite au four, et 9 

20 " Voici I'offrande qu' Aaron et ses fils celle qui est preparee dans la casserole 
feront a Jehovah le jour oil il recevra ! ou a la poele appartiendra au pretre qui 
I'onction : un dixieme d'epha de fieur de j Taurn offerte. Toute oblation petrie a 10 
farine, comme oblation perpetuelle, moi- j Thuile ou seche sera pour tous les fils 

21 tie le matin et moitie le soir. Elle sera ! d' Aaron, qui en auront une part egale. 
preparee dans la poele avec de Thuile; tu I Voici la loi du sacrifice pacifique qu'on 1 1 
l'apporteras quand elle sera frite, et tu ) ofTrira a Jehovah. Si on l'offre en hom- 12 
ronrira3 en morceaux, comme offrande : mage de reconnaissance, on offrira, avec 

22 divisee, d'agreable odeur a Jehovah. Le ; la victime d'hommage, des gdteaux sans 
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levain petris a Vhuile, des galettes sans 
levain arrosees d'huile, et de la fleur de 
farine frite en gateaux petris a i'huile. 

13 II ajoutera des pains leves a ToflErande 
qu'il presentera avec la victime d'hom- 

14 mage du sacrifice pacifique. II presen- 
tera une piece de chacune de ces offran- 
des prelevee pour Jehovah; elle sera pour 
le pretre qui aura fait Taspersion du 

15 sang de la victime pacifique. La chair 
de la victime d'hommage du sacrifice 
pacifique sera mangee le jour ou on 
l'aura offerte; on n'en b ; ssera rien jus- 

16 qu'au matin. Si la victime est offerte par 
suite d'un voeu ou comme offrande vo- 
lontaire, elle sera mangee le jour ou on 
I'aui offerte, et ce qui en restera sera 

17 mange le lendemain. Ce qui resterait 
encore de ia chair de la victime le troi- 

iS sieme jour sera consume par le feu. Si 
un homme mange de la chair de son sa- 
crifice pacifique le troisieme jour, ce sa- 
crifice ne sera point agree; il n'en sera 
pas tenu compte a celui qui l'a offert; ce 
sera une abomination, et quiconcnie en 

19 aura mange portera son iniquite. La 
chair qui a touche quelque chose d'impur 
ne se mangera pas : elle sera consumee 
par le feu. Quant a la chair du sacrifice 
puifique^ tout homme pui pourra en 

20 manger. Mais celui qui, se trouvant en 
etat d'impurete, aura mange de la chair 
de la victime pacifique appartenant a 
Jehovah, sera retranche de son peuple. 

21 Et celui qui touchera quelque chose d'im- 
pur, souillure d'homme ou animal impur, 
ou toute autre abomination impure, et 
qui mangera de la chair de la victime 
pacifique appartenant a Jehovah, sera 
retranche de son peuple." 

22 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

23 ** Parle aux enfants d'lsrael et dis-icur : 
Vous ne mangerez point de graisse de 

24 bumf, de brebis, ni de chevre. La graisse 
d ? un animal mort ou dechire par une 
biieferoce pourra servir a un usage quel- 
conque, mais vous n ? en mangerez en 



aucune maniere. Car quiconque man- 25 
gera de la graisse des animaux que Ton 
offre a Jehovah en sacrifices faits par le 
feu, sera retranche de son peuple. Vous 26 
ne mangerez point de sang ni d'oiseau, 
ni de quadrupede, dans tous les lieux 
que vous habiterez. Celui qui mangera 27 
d'un sang quelconque sera retranche de 
son peuple." 

Jehovah parla a MoTse, en disant : 28 
" Parle aux enfants dTsrael et dis-teur : 29 
Celui qui offrira a Jehovah sa victime 
pacifique apportera son offrande a Jeho- 
vah prelevee sur ce sacrifice. II appor- 30 
tera dans ses mains ce qui doit etre offert 
par le feu a Jehovah : la graisse avec la 
poitrine, la poitrine pour la balancer de- 
vant Jehovah. Le pretre fera fumer la 31 
graisse sur l'autel, et la poitrine sera 
pour Aaron et pour ses fils. Vous don- 32 
nerez aussi au pretre ia cuisse droite 
comme offrande prelevee de vos victimes 
pacifiques. Celui des fils d' Aaron qui 33 
offrira le sang et la graisse des victimes 
pacifiques aura la cuisse droite pour sa 
part Car j'ai pris sur les sacrifices pa- 34 
cinques des enfants d'Israel la poitrine 
a balancer et I'epaule prelevee, et je les 
donne au pretre Aaron et a ses fils 
comme une redevance perpetuelle impo- 
see aux enfants d ? Israel. C'est la la part 35 
d' Aaron et de ses fils sur les sacrifices 
faits par le feu a Jehovah, a partir du 
jour ou on les presentera pour etre pre- 
tres au service de Jehovah. C'est ce que 36 
Jehovah a ordonne aux enfants d'Israel 
de leur donner depuis le jour de leur 
onction; ce sera une redevance perpe- 
tuelle parmi leurs descendants. " 

Telle est la loi de Tholocauste, de 37 
I'oblatioi du sacriiice pour le peche, du 
sacrifice '.e reparation, de TinstallatioQ 
et du sa rifice pacifique. Jehovah la 3S 
prescrivit a MoTse sur la montagne de 
Sinai, le jour ou il ordonna aux enfants 
d ? Israel de presenter leurs offrandes a 
Jehovah dans le desert de Sinai. 



§ IL — CONSECRATION ET INSTALLATION DES PRETRES [VIII — X,] 



i° — chap. vin. — Cons&ration 
a" Aaron et de.sts fils. 

8 Jehovah parla a Molse, en disant : 

2 " Prends Aaron et ses fils avec lui, les 
vetements, I'huile d'onction, le taureau 
pour le sacrifice pour le peche, les deux 
belters et la corbeille de pains sans le- 

3 vain, et convoque toute Passemblee a 
Tentree de la tente de reunion." 

4 Moise fit ce que Jehovah lui avait or- 



donne; et rassemblee s'etant reunie a 
Tentree de la tente de reunion, MoTse 5 
lui dit : " Voicice que Jehovah a ordonne 
de faire." 

MoTse fit approcher Aaron et ses fils, 6 
et il les lava avec de Teau. 11 mit a Aa- 7 
ron la tunique, le ceignit de la ceinture, 
le revetit de la robe, et il placa sur lui 
Tephod, qu'il serra avec la ceinture de 8 
Tephod et U le lui attacha. II lux mit le 
pectoral avec VUrim et le Thummim; 
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9 et ayant pc^e la tiare sur sa tete, ii placa I graisse qui couvre les entrailles, la taie 
sur le devant de la tiare la lame d'or, ; du foie, les deux rognons avec leur 
diademe sacre, comms Jehovah I'avait | graisse, et la cuisse droite; ilpritaussi, 26 

10 ordonne a MoTse. Ensuite, prenant j de la corbeille de pains sans levain pla- 
l'huile d'onction, il oignit le tabernacle \ cee devant Jehovah, un gateau sans le- 
et toutes les choses qui etaient dedans, i vain, un gateau de pain petri a l'huile et 
et il les consacra. II en aspergea sept ' une galette, et il les posa sur les graisses 
fois l'autel, et il oignit l'autel avec tous j et sur la cuisse droite; et ayant mistou- 27 
ses ustensiles, ainsi que le bassin avec j tes ces choses sur les mains d' Aaron et 
sa base, pour les consacrer. II versa de ' sur les mains de ses~fils, il les balanca en 
Fhuile d'onction sur la tete d' Aaron, et ; offrande devant Jehovah. Puis MoTse les 2$. 

13 I'oignit pour le consacrer. MoTse fit aussi 6ta de dessus leurs mains, et les fit fumer 
approcher les fils d' Aaron; il les revetit sur l'autel par-dessus Tholocauste; car 
de tuniques, leur mit des ceintures et j c'etaitun sacrifice d'instailation, d'agrea- 
leur attacha des mitres, comme Jehovah ble odeur, sacrifice fait par le feu a Je- 



11 



12 



le lui avait ordonne. 

14 II fit approcher le taureau du sacrifice 
pour le peche, et Aaron et ses fils pose- 
rent leurs mains sur la tete du taureau 

15 du sacrifice pour le peche. MoTse 1'egor- 
gea, prit du sang, en mit avec son doigt 
sur les cornes de l'autel tout autour, et 
purifia l'autel; il repandit le rtste du 
sang au pied de l'autel, et le consacra en 
faisant sur lui r expiation. 

I' » II prit ensuite toute la graisse qui en- 
veloppe les entrailles, la taie du foie et 
les d*ux rognons avec leur graisse, et il 

17 les fit fumer sur l'autel. Mais le taureau, 
sa peau, sa chair et ses excrements, il 
les brula hors du camp, comme Jehovah 
I'avait ordonne a MoTse. 

18 II fit approcher le belier de Pholocauste, 
et Aaron et ses fils poserent leurs mains 



pandit le sang sur l'autel tout autour. 1 

20 Puis on coupa le belier en morceaux, etj 
MoTse fit fum^r la tete, les morceaux ett 

21 la graisse. On lava dans l'eau les en-] 
trailles et les jambes, et MoTse fit fumer 
tout le belier sur l'autel : c*etait un holo- 
causte d'agreabre odeur, un sacrifice fait 
par le feu & J&hovah, comme Jehovah 
I'avait ordonne a MoTse. 

22 II fit approcher I'autre belier, le belier 



hovah. 

MoTse prit la poitrine du belier d'ins- 29 
tallation et la balanca en offrande devant 
Jehovah : ce fut la portion de MoTse, 
comme Jehovah le lui avait orconne. 

MoTse prit de l'huile d'onction °X du 30 
sang qui etait sur l'autel ; il en fit 1* as- 
persion sur Aaron et sur ses vetements, 
sur les fils d' Aaron et sur leurs vete- 
ments, et il consacra ainsi Aaron et ses 
vetements, ses fils et leurs vetements 
avec lui. 

MoTse dit a Aaron et a ses fils : "Fai- 31 
tes cuire la chair d l'entree de la tente de 
reunion; e'est la que vous la mangerez, 
avec le pain qui est dans la corbeille 
d'installation, comme je 1'ai ordonn£ en 
disant : Aaron et ses fi^s la mangeront 
Et ce qui restera de la chair et du pain, 32 



19 sur sa t&e. On I'egorgea et MoTse re- ^vous le bnilerez dans le feu. Pendant 33 



sept jours vous ne sortirez point de l'en- 
tree de la tente de reunion, jusqu'a ce 
que soient accomplis les jours de votre 
installation; car votre installation durera 
sept jours. Ce qui s'est fait aujourd'hui, 34 
Jehovah l'a ordonne durant sept jours 
afindefaire I'expiation pour vous. Vous 35 
resterez sept jours, jour et nuit, a Ten- 
tree de la tente de reunion, et vous obser- 
vers les ordres de Jehovah, afin que 
d'installation. Aaron et ses fils ayant | vous ne mouriez pas ; car e'est la ce qui 
pos6 leurs mains sur la tete du belier, m'a ete ordonne." Aaron et ses fils firent 36 
23 MoTse I'egorgea, prit de son sang, et en | toutes les choses que Jehovah avait com- 
mit sur le lobe de l'oreille droite 0/ Aaron, ] mandees par MoTse. 
sur le pouce de ;$a main droite et sur le 



24 gros orteil deson pied droit II fit appro- 
cher les fils d' Aaron, mit du sang sur le 
lobe de leur oreille droite, sur le pouce 
de leur main droite et sur le gros orteil 
de leur pied droit; puis il repandit le 

25 resu du sang sur l'autel tout autour. II 
prit ensuite la graisse, la queue, toute la 



VIII, 1 3, Uhuik: d'on£ion, i pre > pare*e confor 
moment aux prescriptions deDieu, figure 1'E-prit 



2° -- chap. IX. — Entrte enfonfii&n 
des noitveaux pritres. 

Le huitieme jour, MoTse appela Aaron 9 
et ses fils, et les anciens d'Israel. II dit 2 
a Aaron : " Prends un jeune veau pour 
le sacrifice pour le peche et un belier 
pour Pholocauste, tous deux sans defaut, 



lurateres, en un mot d'une vie sup^rieure et di- 
vine. L'onclion fait du preire 1'organe et le m6- 



divin, principe, pour la creature, de forces, de ) diateur des dons de la grace. 
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23 



X 



apparaitra." II dit ensuite a Aaron 
' ' Approchc-toi de Fautel; offre ton sacri- 
lice pour le peche et ton holocauste, et 
fais l'expiation pour toi et pour te peu- 



j; et offre-les devant Jehovah. Tu parieras cuisse droiteenoffrande balancee, comme 
aux enfants d'Israel, en disant : Prenez MoTse l'avait ordonne. 
un bouc pour le sacrifice pour le peche; Alors Aaron, elevant ses mains vers le 22 
un veau et un agneau ages d'un an et peuple, le benit ; et il descendit, apres 

4 sans defaut pour l'holocauste ; un boeuf avoir offert ie sacrifice pour le peche, 
et un belier pour le sacrifice pacifique, Tholocauste et le sacrifice pacifique! 
afin de les immoler devant Jehovah ; et Molse et Aaron entrerent dans la tente 
une oblation petrie a Fhuile; car aujour- de reunion ; lorsqu'ils en sortirent, iLs 
Jhui Jehovah vous apparaitra." benirent Ie peuple ; et la gloire de Jeho- 

5 lis amenerent devant la tente de reu- van apparut a tout le peuple, et le feu, 24 
mon ce que Molse avait commande, et sortant de devant Jehovah, devora sur 
toute lassemblee s J approcha et se tint I'autel Tholocauste et les graisses. A cette 

6 devant Jehovah. Alors MoTse dit : vue, tout le peuple poussa des cris de 
"Voici ce que Jehovah vous ordonne; joie, et ils tomberent sur leur face, 
taites-le, et la gloire de Jehovah vous 

7 apparaitra." II dit ensuite a Aaron : 3° — chap. x. — Faute ct cMtiment des 

deuxfds nines d* Aaron. Quetques pres- 
criptions relatives aux sacrifices. 

. . Les fils d'Aaron, Nadab et Abiu, pri- \Q 

pie; presente aussi Toffrande du peuple rent chacun leur encensoir, v mirent v 
et fais l'expiation pour lui, comme Jeho- du feu, et ayant pose du parfum dessus ^ 
vah l'a ordonne." ils apporterent devant Jehovah un feu 

!> Aaron s approcha de Tautel et egorgea etranger, ce qu'il ne leur avait point 

Ie veau du sacrifice pour le peche ofTert commande. Alors un feu sortit de devant 2 
9 pour lui. Les fils d ? Aaron lui ayant pre- Jehovah et les devora : ils moururent 
sonte lc sang, il y trempa son ~doigt, en devant Jehovah. Et MoTse dit a Aaron • ? 
nut sur les cornes de lautcl et repandit Cest cc que Jehovah a declare lorsqtMl 
lc sang sur le pied de I'autel. II fit fumer a dit : "Je serai sanctifie en'ceux qui 
sur I'autel la graisse, les rognons et la m'approchent, et je serai glorifie en pre- 
taic du foie de la victime pour le peche, sencc dc tout le. peuple. " Aaron se tut 
comme Jehovah l\-wait ordonne a MoTse; Et Molse appela Misael et Elisaphan fils 4 

n mats la chair et la peau, il les brula par d'Oziel, oncle d' Aaron, et il leur dit • 
le feu hors du camp. » Approchez-vous, emportez vos freres 

12 11 egorgea l'hotocauste, ct ses fils lui ■ loin du sanctuaire, hors du camp " ILs c 
ayant presente le sang, il le repandit ; s'approcherent et les emporterent rcve- 

ij sur lautel tout autour. Ils k'i prescn- 1 tus de leurs tuniques hors du camp 
torent 1 holocauste coupe en morceaux, comme MoTse l'avait ordonne. 
avec la tete, et il les fit fumer sur 1'au- MoTse dit a Aaron, a Eleazar et a 6 

14 tcl. II lava les entrailles et les jambes, Ithamar : "Vous ne laisserez point flot- 
et les fit fumer sur I'autel par-dessus ter en desordre les cheveux de votre tetc 
1 holocauste. et vous ne dechirerez point vos vete- 

h ll presenta ensmte l'offrande du peu- . ments, de peur que vous ne mouriez, et 
pie II prit le bouc du sacrifice pour le que Jehovah ne s'irrite contre toute I'as- 



10 




'7 suiyant lc rite. II presenta l'oblation, en \ reunion, de peur que vous 
prit une poignee et la consuma sur i'au- \ car 1'huile dc Tonction de 



, ,. , „ . ne mounez; 

poignee et la consuma sur i'au- j car 1'huile dc Tonction de Jehovah est 
r« >' */ n ., s . us de rhol ocauste du matin. , sur vous." lis firent ce que MoTse avait 
is hnfin il egorgea lc taurcau et lc belier \ dit. 



19 



20 



21 



m»» i^paiiuu sur lauiei tout autour; ; vrante, toi et tes fils avec toi, lorsque 
ainsi que les parties grasses du taureau j vous entrerez dans la tente de reunion, 
ct au belier, savatr, la queue, la graisse afin que vous ne mouriez pas : c'e$t une* 
qui cnveloppe les entrailles, les rognons 1 loi perpetuelle parmi vos desceffdants, J 
ct la taie du foie ; ct ils placerent les * et afin que vous sachiez discerntf^cV (Jui 
graisses sur les poitrines. Aaron fit fu- j / S^ i ul 

mer les graisses sur Tautel, puis il b.v l 
lanca devant Jehovah les poitrines et la ' 



S 
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lo 



X, 9. fieiison enivrantt^ faite/av«£ de 
cf€s dattes ou du miel. 
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12 



est saint de ce qui est profane, ce qui est seront pour toi et pour tes fils avec toi 

ii pur dece qui est impur, et enseigner aux par une loi perpetuelle, comme Jehovah 

enfants dTsrael tbutes les lois que Jeho- l'a ordonne." 

van leur a donnees par Molse. **i MoTse s'enquit du bouc immole pour le 16 

Molse dit a Aaron, a Eleazar et a Itha- 1 peche, et il se trouva qu'il avait ete 

mar, les deux fils qui restaient a Aaron : ; briile. Alors, il s'irrita contre Eleazar et 

"Prenez Isolation qui reste des sacrifi- 1 Ithamar, les fils qui restaient a \aron, 

ces faits par le feu a Jehovah, et man- et il leur dit : " Pourquoi n'avez-vous 17 

S^;; la ^s teY *f n ores de^ l'autel, car pas mange la victime pour le peche dans 
* t_ *_^___._x. ,r_ ._ . . le lieu ^^p Car cJest une chose tr ^ 

sainte, et Jehovah vous Pa donnee afin 



13 c'est une chose tres sainte. Vous la man 
gerez dans un lieu saint : c'est ton droit 
et le droit de tes fils sur les offrandes 
faites par le feu a Jehovah; c'est la ce 
qui m'a ete ordonnd. Vous mangerez 
aussi en lieu pur, toi, tes fils et tes 




que vous portiez l'iniquite de l'assemblee 
et que vous fassiez pour elle I'expiation 
devant Jehovah. Le sang de la victime iS 
n'ayant pas ete porte dans l'interieur du * 



19 



nes comme ton droit et celui de tes fils jourd'hui leur sacrifice pour le peche et 
sur les sacrifices pacifiques des enfants \ leur holocauste devant Jehovah; mais, 
15 d Israel. lis apporteront, outre les grais- apres ce qui m'est arrive, si j'avais 

feu, 

trine m • » A — ., « w »v M » w 

soient balancees devant' Jehovah"; elles ! paroles, U les eut*pour"a^reabie& 

§ III. ~- LES IMPURETES LEGALES. LE GRAND JOUR 

DES EXPIATIONS [XI — XVI.] 



PCHAr. XI. — Animaux purs, 
animaux impurs, 

1 1 Jehovah parla a Molse et a Aaron, en 

2 leur disant : "Parlez aux enfants d'ls- 
rael, et dites : Voici les animaux que 
vous mangerez parmi toutesries b&es 

3 qui sont sur la terre. Tout animal qui a 
la corne divisee et le pied fourchu, et qui 

4 rumine, vous le mangerez; mais vous ne 
mangerez pas de ceux qui ruminent sen- 
Ument, ou qui ont settlement la corne di- 
visee; tel est le chameau, qui rumine, 
mais dont la corne n'est pas divisee : il 

5 sera impur pour vous. Telle la gerboise, 
qui rumine, mais qui n'a pas la corne 

6 divisee : elle sera impure pour vous; et 
le lievre, (jui rumine, mais qui n'a pas la 
corne divisee : il sera impur pour vous; 

7 et le pore, qui a la corne divisee et le 
pied fourchu, mais qui ne rumine pas : il 

8 sera impur pour vous. Vous ne mange- 
rez pas de leur chair, et vous ne touche- 
rez pas Ieurs corps morta : ils seront 
impurs pour vous, 

9 Void les animaux que vous mangerez 

> parmi tous ceux qui sont dans les ea ux. 
Tout ce qui a nageoires et ecaiiies/dans 
les eaux, soit dans la mer, soit dans les 
io rivieres,, vous le mangerez. Mais vous 
aurez en abomination tout ce qui n'a pas 
nageoires et ecailles, dans les mere et 



dans les rivieres, parmi tous les animaux 
qui se meuvent dans les eaux et parmi 
tous les etres vivants qui s'y tfouvent. 
Ils seront pour vous une/ abomination ; u 
vous ne mangerez pas de leur chair, et 
vous tiendrez pour abominables Ieurs 
cadavres. Tout ce qui, dans les eaux, u 
n'a pas de nageoires et d'ecaiiles, vous 
Paurez en abomination. 

Voici, parmi les joiseaux , ceux que 13 
vous aurez en abomination; on ne les 
mangera pas, c'est chose abominable : 
l'aigle, Porfraie et le vautour : le milan 14 
et toute espece de faucons ; toute espece 15 
de corbeaux; Pautruchc, le chat-huant, 16 
la mouette et toute espece d'eperviers; le 17 
hibou, le cormoran et la chouette; lecy- 18 
gne, le pelican et le gypaete; la cigo- 19 
gne, toute espece de herons; la huppe et 
la chauve-souris. 

Tdut insecte aile qui marche sur qua- 20 
tre pattes, vous Paurez en abomination. 
Mais, parmi tous les insectes ailes qui 21 
marchent sur quatre pattes, vous man- 

Serez ceux qui ont des jambes audessus 
e Ieurs pattes, pour sauter sur la terre. 
Voici ceux d'entre eux que vous mange- 22 
rez : toute espece de stauterelles, toute 

XI, aa. SaNUreH*s t en hAr. arbi, c.-a-d. in- 
nombrabU : la ftanterelle ordinaire oti voya- 
geuse. — Solam, c-a-d. <Uvorant % espece plus . 
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Chap. XI, 23. 



l£vitique. 



Chap. XII, 5. 



24 



25 



espece de solam, toute esptee de hargol, ; pouvez manger la chair, celui qui tou- 
23 toute espece de hagab. Toute autre bete chera le cadavre serThimur iWau 

en aboSZ^ ^^ V0US l ' aUrez ! "*"• Celui ^ ui ■**« * "TlrpJ 40 
en aDomination. mort ^ ou qui le -30,^,-, ^^^ ^£J* 

Ceux-a aussi vous rendront impurs; ments et sera inipur jusqu'au soir. 

r^Uw^ IeUr . C ° r ? S m ° rt "* Vous aurez en abonSation tout rep- 4, 

SJ^ti ■"L? 5»<»>q«* «n- Ule qui rampe sur la terre : on n'en 

EEfE«2 Ue ± e .f art,e . <ie leur ■ cor P s mangera point Vous ne ma-.gerez d'au- 42 

mort lavera ses vetements et sera impur cun animal qui rampe sur a terre soit 

rfjusqu'au sou-. Tout animal qui a la de-ccux qui se trainent sur le ventre', soit 

corae div^see, mais qui n'a pas le pied de ceux qui marchent sur quatre pieds 

tourchu et qui nc rumine pas, sera im- ou sur un grand nombre de pieds; car 

„ HS • V0US; Si lC0lu l u ? 1 le to«*o» se vous les aura en abomination. Ne vous 41 

7 EE& T"\ ^ P 3 ""- 1 les anunanx a rendez P ^ abominable* par tous ces 

Sf 'J^' Ce qUl "l^e sur la reptiles qui rampent; ne Vous rendez 

conque touchera leur corps mort sera les par eux. Car je suis Jehovah u 

2S impur jusqu'au sou;; et quiconque por- votre Dieu; vous vois sanctiS et 

tera leur corps mort lavera ses vetements vous serez saints, car je suis saint- 

et sera impur jusqu au soir. Ces animaux et vous ne vous souillerez point oar tous 

seront impurs pour vous. ces reptiles qui rampent sur laterreT 

29 J^'J?™? 1 1<S ^ **"»**«»- Car je* suis Wuh^ni vous aife* 45 

pent sur la terre, celles qui seront im- 1 mon'er du pays d'Egvnte oour fa* 

puns pour vous : la belette, la souris et ! votre Dieu. Vous swS sainte rar fe 

jo toute espece de lezards; la musaraigne, suis saint " * 

n l C »rf^f!^ n? ,a ^lamandre, le lezard Telle est la loi touchant les quadra- 46 

31 \ert et la taupe. Tels sont ceux qui se- ! pedes, les oiseaux, tous les &ns vivants 
ront impurs pour vous parmi les repti- ; qui se meuvent dans les eaux, et tons 

es : quiconque les touchera morts sera I ceux qui rampent sur la terre. afin one si 

32 .mpur JUsqu\usoir. Tout objet sur le- vous distinguiez entre celuTes^ iSX 
quel q en tomberade morts sera souille : ! et ce qui est pur, entre l'animat qui* 
ustensde de bois, v&ement, peau, sac, mange et celui qui ne se manee oas. 
tout objet dont on fait usage ; on le met- ' ^^ *^ 
tra dans 1'eau, et il restera souille jus- 

33 qu'au soir; aprfcsquoi, il sera pur. Tout 



vase de terre ou il en tombera quelque 

chose, sera souilte, et vous le briserez. 

34 Tout aliment' servant & la nourriture et 

prepare avec de l'eau, sera sooilte; il en 



2° — chap, xii — XV. — Tmpurcth 

humaints. 



a) — chap. xn. — Loi concernant 

la femme accouchee. 

Jehovah parla a Moise, en disant : 

' Parle aux enfants d'Israel f et dis- 
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sera de memc de toute boisson dont on , leur ; Quand une femme enfantera et 



fait usage, quelque soit le vase qui la 

3$ contienne. Tout objet sur lequel torn- 

bera quelque chose de leur corps mort 

sera souille; le.four et le vase avec son 

couverck seront detruits : ils seront 

souilles et vous les tiendrez pour souilles. 

30 Mais les sources et les citemes, ou se 

forment des amas d'eau, resteront pures; 

toutefois celui qui touchera le corps mort 

37 sera impur. S'u tombe quelque chose de 

leur corps mort sur une semence qui doit 



mettra au monde un garpm, efie sera 
impure pendant sept jours; elle seraonir 
pure comme aux jours de son indisposi- 
tion menstruelle, Le huitieme jour, Ten. 3 
fant sera circoncis; mais elle se tiendra 4 
encore a la maison pendant trente-trois 
jours dans le sang de^ sa purification; * 
elle ne touchera aucune chose saiste et 
'elle n'ira point au sanctoaire, iusqu'a ce 
que les jours de sa purification soient 
accomplis. Si elle met au monde une < 

AHa a11 a ««~~ :«- .- 1 A * J 



i*_ 1 * . — ~*"^ n 1 " ** v ** «**"«h«* oi are mei au monae une 

* m^c^ n r' se f ne ? ce l , ^^ P^* I ^ eUc se^ "*iwe pendant deux se- 
P mais si 1 on a mis de Teau dessus, et maines, comme aux jours de son indis- 
qu il y tombe quelque chose de leur position menstruelle, et eUe se tiendra 4 
a)rpsmort,vouslatiendmpoursouillee.[la maison pendant soixante-six jours 
^ il meurt un des animaux dont vous | dans le sang de sa purification. 
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petite. — Hmrgoi, c-a-ti. qui galofa la plus 
grossc de toutes; elle na pas <failes, non plus 
que le k<i%ab t c . -a-d. am Mute. 

29. Qm ramtfiemt (propr. qui fonrmilltniX 
'iu» se meuvent ea grand nombre, soit qu'ils 



rampent en effet, soit qu'ils marchent su* dt* 
pattes tres court cs : comp. Gen. i, so, a*. II 
sera question des veritable* reptiles vers. 43. — 
ZJtards; Vulg., crvcoditts. 
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LfiVITIQUE. 



Chap. XIII, 26. 



Chap* XII, 6. 

Lorsque les jours de sa purification f qui I'examinera. S'il y a sur ia peau une m 
seront accompiis, selon qu'elle aura en- ; tumeur blanche, que cette tumeur ait 
fante un fils ou une fiUe, elle presentera fait blanchir ie poll, et qu'on y aper- 
au pretre, a L entree de la tente de reu- 1 coive de la chair vive, e'est une lepre n 
nion, un agneau d un an en holocausts inveteree dans la peau de sa chair • le 
et un jeune pigeon ou une tourterelle en : pretre le declarera impur; il ne l'enfer. 



3 



- f — — . u _..w wulv . ui peau ae ceiui qui en 

son sang. Telle est la loi pour la temme est atteint, depuis la tete jusqu'aux 

qui met au monde soit un fils soit une pieds, selon tout ce que voit tepretre 

8 fiUe. Si elle n a pas de quoi se procurer celui-ci I'examinera, et si la lepre couvre i 

un agneau, qu elle prenne deux tourte- tout le corps, il declarera pur le malade- 

relies ou deux jeunes pigeons, l'un pour il est devenu tout entier Wane: ilest pur' 

holocauste 1 autre pour le sacrifice pour Maislejour ou l'on apercevra en wide u 

le peche; et e pretre fera pour elle lex- la chair vive, il sera impur ; quand le £ 

piation, et elk sera pure. pretre aura vu la chair vive, il le decla- J 

*) - chap, xm - xiv. - Loi JS ftEi l \- C ^ — ^^Pure, 

sur la lepre. e J* la , W 1 *- • a .J» chair ™* change et 16 

, n im. i. , . .f. . • devi ent blanche, il u-a vers le pretre. Le 17 

13 Jehovah parla a Mouse et a Aaron, : pretre I'examinera, et si la plaie est de- 
en djsant : y^^ blanche, il declarera pur le ma- 

Buand un homme aura sur la peau lade : cet homme est pur. 

» ««f. ««"• tumeur une dartre ou Lorsqu'un homme aura eu sur son 18 
une tache blanche et nn'il vionHro -,;.«,.- I ^„__, _?. ... . " lo 

IS 

«-« . ™. w »=, uis 4 iu soni preires. Le Diane rougeatre, cet homme se montrera 
prttre examinera le mal qui est sur la au pretre, qui I'examinera. Si la tache 20 
peau de sa chair : si le poil ce la partie parait plus enfoncec que la peau, et que 
malade est devenu Wane et ^ "e mal le poU y soit devenu Wane, le pW le 
paraisse plus profond que la peau de la declarera impur s e'est une plaie de 
chair c est une plaie de lepre : lc pretre, ; lepre qui a fait eruption Alans rulcere. 
ayant examine cet homme, le declarera Mais si le pretre voit qu'il n'y a pas de 21 
4 impur. S it y a sur la peau de sa chair poil Wane dans la tache, que celle-ci 
une tache blanche qui ne paraisse pas 1 n'est, pas plus enfoncee que la peau et 
plus profonde que la peau, et que le poll quelle est devenue pile, U sfauestrera 
ne soit pas devenu Wane, le pretre se- cet homme pendant sept jours? Si, du- 33 
Sf S a ^K ndan i "?* J0U ^ Cd ^ q ^ rant « W^tache s'«t etendre sur 



-— — - -«ww^. w cm*- plow, QriAIia 

s'etendre, e'est la cicatrice de rulcere : 



le pretre le declarera par. 
Lorsqu'un homme aura eu sur le 24 



6 fois pendant sept jours~ 11 I'examinera 
. de nouveau le septieme jour : si la place _ 

malade est devenue tjsrne et ne s'est pas corps, wa peau, iraebruTurefaitit par 
ctenduesur la peau, le pretre. d&larera I le £, s'il se^rme sur la tra<* de la 

- lu 1 ™ \ ces i . une dartre ! n •»• I b^ore une tache blanche ou d'un Wane 

7 -vera ses vfitements, et il sera pur. Mais ] rougeatre, le pretre I'examinera. Si le 
si la dartre s est etendue sur la peau, ; poil est devenu blanc dans la tache et 

2E?* J 2^!L t : n ^ ntre _ au P rttre P° ur i 1 u ' eUe .Paraisse plus profonde que la 

ton 

cet 

. ., , ,, . impur : e'est une plaie de lepre. 

peau, il le declarera impur : e'est la Mais si le pretre voit qutfn^ a pas <Je 26 

Lorsqu'il y aura sur un homme une 
plaie de lepre, on Tamenera au pretre, 



XII, 6. AfintaH (Rum am; liu. ( fih dt ton 
tf«»/r, c.-k-d. ^tant encore d;ns sa i« annee. 



poil blanc dans la tache, jqu'elle n'est 
pas plus enfoncee que le reste de la peau 
et qu'elle est devenue pdle, il tiendra cet 

Fiis d'uiu awtft signifierak un agaeau dg^ 
d uiw ann^e pleiue* 
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Chap. XIII, 27. 



LEVITIQUE, 



homme sequestre pendant sept- jours; 

27 puis il I'examinera le septieme jour. Si 
la tache s'est etendue sur la peau, le 
pretre. le deciarera impur : c'est une 

28 plaie de lepre. Mais si la tache est res 



Chap. XIII, 57. 
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lepre qui a fait eruption dans la partie 
chauve de derriere ou de devant Le 43 
pretre Pexaminera. Si Li plaie est une 
tumeur d'un blanc rougeatre dans la 

t\So a ^ ~< t "77" 7 i partie chauv e de derriere ou de devant, 

ee a la meme place, sans s etendre sur ] ayant I'aspect d'une lepre de la peau de 
ap€au,etqudlesoitdevenuepale,c'est la chair, cist an lepreux, il est £ur 44 
a umeur de la brulure: le pretre le le pretre le declared impur : c'Sla 
d^larera pur, car c est la cicatrice de tete qu'est sa plaie de lepre, 

f^^' u c i Lc tepreux atteint de la plaie portera 4; 

Lorsqu un homme ou une femme aura i ses vetements dechires et laissera flotter 
une plaie a la tete ou au menton, le ' ses chcveux, il se couvrira la barbe et 

30 pretre examinera la plaie. Si elle parait ; criera : Impur ! impur ! Aussi longtemps 46 
plus profonde que la peau, et qu'il y ait [ que durera sa plaie, il sera impun II est 
du pod jaunatre et grele, le pretre decla- ! impur; il habitera soil; sa demeure sera 
rera cet homme impur : c est le netheq, hors du camp 

ji la lepre de la tete ou du menton. Mais Lorsqu ; il y aura une plaie de lepre a 47 
si le pretre voit que la plaie du netheq un vetement de lin ou de laine, au til de 48 
ne parait pas plus protonde que la peau, lin ou de laine destine a la chaine ou a la 
sans pourtant qu il y ait poil noir, il se- trame, a une peau ou a quelque ouvnme 
questrera pendant sept jours celui qui fait de peau, si la tache est verdatre ou 40 

j. en est atteint, etle septieme jour ilexa- rougeatre sur le vetement, sur la peau, 
rnmera la plaie. St le netheq ne s'est pas sur le fil destine a la chaine ouTla 
etendu, qu il ne sy trouve aucun poil trame, sur un objet quelconque fait de 
jaune et qu il ne paraisse pas plus pro- peau, c'est une plaie de lepre; on la mon- 

3J tond que la j*au, celui qui a le n&heq trera au pretre. Le pretre, apres avoir <o 
se rasera sauf a l'endroit de la plaie, et ; considere la tache, enfermera pendant 
le pretre le sequestrera de nouveau pen- , sept jours Tobjet attaque. Le septieme 

A dant sept jours; puis, le septieme jour, 1 jour, il examinera la tache : si elle s'est 
U examinera la plaie : si etle ne s'est pas ! etendue sur le vetement, sur le fil destine 
etendue sur la peau et quelle ne paraisse ! a Un chame ou a la trame, sur la peau ou 
pas plus profonde que la peau, il le de- ' sur I'ouvrage fait de peau, c'est une plaie 
clarera pur; 1 homme lavera ses vete- de lepre maligne : i'objet est impur. II z-> 

x> ments, et il sera pur. 91, cependant, ; bnilera fc vetement, le fil de iin ou de 
apres qu il a cte declare pur, le netheq , laine destine a la chaine ou a la trame, 

30 setend sur la peau, le pretre I'cxami- 1 Tobjet quelconque de peau sur iequel se 
nera; et si la plaie s'est etendue sir la ' trouve la tache, car c'est une lepre ma- 
peau, il n aura pas a rechercher s'il y a i ligne : l'objet sera briile au feu. Mais si ; \ 



U 



netheq est eul, w „ 

pretre le deciarera pur. 
$ Lorsqu'un homme ou une fcmme aura 
sur la peau de sa chair dcs taches blan- 

39 ches, le pr&re rexaminera. S'il y a sur 
la peau de sa chair des taches d'un blanc 
pale, c'est un exantheme qui a pousse 
sur la peau : il est pur. 

40 Lorsqu'un homme a perdu ses cheveux 
sur la tete, il a le crane chauve, mats il 



54 



quelconque tait <Je peau, .. „ 

I objet attaque, et il renfermera unesc 
conde fois pendant sept jours. Puis il 55 
examinera la tache, sept jours apres 
qu'elle aura ete lavee. Si elle n'a pas 
change d'aspect et ne s'est pas Etendue, 
robjet est impur : tu le consumeras par 
le feu; la lepre en a rong6 l'endroit ou 
Fenvers. Mais si le pretre voit que la 56 
tache, sept jours apres avoir etc lavee, 




XIII, 39 sv. Le nitktq : ce mot hlbreu, sou- 
vent tr«dutt par Uignt, sign i fie propreraent une 
placr sans cheveux ou sans barbe el presentant 
I'aspecl d'une ecorchure. 

31. La Vol;, n'a pas lu la negation, et Keil 



veut qu'on traduise, tt qnii y a du peil noir : 
cette correaion n'est pas necessaire. Au lieu de 
schachor^ noir, les LXX ont lu tsackob % d*un 
jaune d'or : cette lecon pournut bten €trt la 
vnue. 
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Chap. XIII, 58. 



LfiVlTIQUE. 



Chap. XIV, 31. 



quelconque fait de peau, c'est une erup- 
tion de lepre ; tu consumeras par le feu 

58 I'objet atteint par la tache. Mais le v&- 
tement, le fil pour la chaine ou la frame, 
l'objet quelconque fait de peau que tu 
auras lave et d'oit la tache aura disparu, 
sera lave de nouveau, et il sera pur. — 

59 Telle est la loi sur la tache de la lepre 
qui attaque les vetements de laine ou de 
lin, le fil pour la chaine ou pour la trame, 
tout objet fait de peau, pour declarer ces 

cboses pures ou impures." 
1 4 JShovah parla a Moise, en disant : 

2 " Void quelle sera la loi concernant 
le lepreux pour le jour de sa purifica. 

3 tion. On l'amenera au pretre, et le pre- 
tre, etant sorti du camp, Fexaminera. 
Si le lepreux est gueri de la plaiede 

4 lepre, le pretre ordonnera que Ton 
prenne pour ceiui qui doit etre purifie 
deux oiseaux vivants rt purs, du bois de 

5 cedre, du ciamoisi et de i'hysope. II 
fera egorger Tun des oiseaux au-dessus 
d'un vase de terre, sur de l'eau vive. 

6 Puis ayant pris l'oiseau vivant, le bois 
. de cedre, le cramoisi et I'hysope, ii les 

trempera, ainsf que l'oiseau vivant, dans 
le sang de I'uiseau egorge sur l'eau vive. 

7 II en aspergera sept fois celui qui doit 
etre purifie de la lep% il le declarera 
pur et lachera dans les champs 1 oiseau 

8 vivant Ensuite celui qui se purifie la* 
vera ses vetements, rasera tout son poil 
et se baignera dans 1'eau; et il sera pur. 
II pourra alors entrer dans ie camp, mais 
il restera sept jours hors de sa tente. 

9 Le septieme jour, il rasera tout son 
poil, ses cheveux, sa barbe, ses sourcils, 
en un mot tout son poil; il lavera ses 
vetements et baignera soa corps dans 

10 l'ean, et il sera pur. Le huitieme jour, 
11 prendra deux agneaux sans delaut et 
une brebis d*un an sans defaut, trois di- 
xiemes d'epha de fleuir de ferine petrie a 

11 rinrik, en oblation, et u.i log d'huile. Le 
pretre qui fait la purification presentera 
rhomme qui se purine et toutes ces cno- 
ses devant Jehovah, a l'entree de la tente 

12 de reunion. II prendra Tun des agneaux, 
et l'offrira en sacrifice de ' reparation, 
ainsi que le log d'huile; il les balancera 
en offrande balancee devant Jehovah. 

13 H immolera l'agneau dans le lieu ou Ton 
* imrnole- les victimes pour le peche et 

lliolocauste, savoir, dans le lieu saint; 
car dans le sacrifice de reparation, 
comme dans le sacrifice pour le pech6, 
la victime appartient ai* pretre : c'est 

14 line chose tres sainte. Le pretre, ayant 
pris du sang du sacrifice de reparation, 
en mettra sur le lobe de foreillc droite 



de celui qui se purifie, sur le pouce de sa 
main droite et sur l'orteil de son pied 
droit II prendra le log d'huile, et, en 15 
ayant verse dans le creux de sa main 
gauche, il trempera le doigt de sa main 16 
droite dans I'huile qui est dans le creux 
de sa main gauche, et fera avec le doigt 
sept fois I'aspersion de I'huile devant 
Jehovah. Puis, de Thuile qui lui reste 17 
dans la main, il en mettra sur le lobe de * 
l'oreille droite de celui qui se purine, sur 
le pouce de sa main droite et sur l'orteil 
de son pied droit, par-dessus le sang de 
la victime de reparation. Ce qui lui 18 
restc d'huile dans la main, il le mettra 
sur la tete de celui qui se purifie, et il 
fera pour lui l'expiation devant Jehovah. 
Ensuite ie pretre offrira le sacrifice pour 19 
le peche, et il fera l'expiation pour celui 
qui se purifie de sa souillure. Enfin, 
ayant egorge Tholocauste, il l'offrira 20 
sur l'autel avec t'oblation; et il fera l'ex- 
piation pour cet homme, et il sera pur. 

S'ii est pauvre et qu'il ne puisse four- 21 
nir les victimes ordinaires, ii prendra 
un scul agneau qui sera offert en sacri- 
fice de reparation, en offrande balancee, 
pour faire l'expiation pour lui. II pren- 
dra un dixieme d*ipka de fleur de farine 
petrie a I'huile pour l'oblation, et un log 
d'huile; ainsi que deux tourterelles ou 22 
deux jeunes pigeons, scion ses moyens, 
Tun pour le sacrifice pour le peche, 
I'autre pour Tholocauste. Le huitieme 23 
jour, il lesapportera au pretre pounsa 
purification, a l'entree de la tedte^Je 
reunion, devant Jehovah. Le jtfetire 24 
prendra l'agneau pour le sacrifQft&e 
reparation, et le log d'huile, etJ$$Nplan- 
cera devant Jihovah. Et apreiravoir 25 
imrnole l'agneau du sacrifice de repara- 
tion, il prendra de son sang et en mettra 
sur le lobe de 1'oreilie droite de celui qui 
se purifie, sur le pouce de sa main droite 
et sur l'orteil de son pied droit II ver- 26 
sera ensuite de I'huile dans le creux de 
sa main gauche, et fera avec le doigt de 27 
sa main droite raspersion de I'huile qui 
est dans sa main gauche, sept fois de- 
vant Jehovah. II mettra de Mmile qui 28 
est dans sa main sur le lobe de l'oreille 
droite de celui qui se purifie, sur le pouce 
de sa main droite et sur rorteil de son 
pied droit, a la place ou il a misdu sang 
de la victime de reparation. Ce qui |ui 29 
restera d'huile dans la main, il le mettra 
sur la tete de celui qui se purifie, afin de 
faire pour lui l'expiation devant Jehovah. 
Puis il offrira l'une des tourterelles ou 30 



l'un des jeunes pigeons qu'il aura pu se 
procurer, Tun en sacrifice pour le peche, 
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lautre en holocauste, avec l'oblation; le 
pretre fera ainsi, pour ceiui qui se pun- 
tie, rexpiation devant Jehovah. — Telle 
est la loi pour la purification de celui qui 
a une plaie de lepre et qui ne peut appor- 
ter les victimes ordinaires." 

Jehovah parla a Molse et a Aaron, en 
disanti 

" Lorsque vous serez entres dans le 
pays de Chanaan, dont je vous donne !a 
possession, si je mets la plaie de lepre 
sur une maison du pays que vous pcwse- 

35 Jerez, le proprietaire de la maison ira 
le declarer au pretre, et dira : J'apercois 
comme une tache de iepre a ma maison. 

36 Le pretre* avant d'y entrer pour exami- 
ner la tache, fera vider la maison, aiin 
que tout ce qui s'y trouve ne devienne 
pas impur; apres quoi, il entrera pour 
examiner la maison. 

37 Le pretre examinera la tache. Si la 
tache qui est aux murs de la maison 
presente des cavites verdatres ou rou- 
geatres, paraissant enfbncees dans le 

38 mur, il sortira de la maison jusqu'a la 
porte, et il fera fermer la maison pour 

39 sept jours. Le pretre y retournera le 
septieme jour. S'U voit que la tache s'est 

40 etendue sur les murs de la maison, il 
ordonnera qu'on enleve les pierres at- 
teintes de la tache, et qu'on les jette hors 

41 d£ la ville dans un lieu impur. II fera 
racier toute la maison a l'interieur, et 
I'oii versera hors de la ville, dans un 
lieu impur, la poussiere qu'on aura ra- 

42 dee. On prendra d'autres pierres que 
Ton mettra a la place des premieres, et 
Ton recrepira la maison avec- d'autre 
mortier. 

43 Si la tache fait de nouveau eruption 
dans la maison, apres qu'on aura enlev6 
les pierres, racte et recrepi la maison, 

44 le pretre y retournera et i'examinera. Si 
la tache s'est etendue dans la maison, 
c'est une lepre maligne dans la maison : 

45 cile est impure. On demolira la maison, 
les pierres, le bois et tout le mortier, et 
Ton transportera ces choses hors de la 

46 ville, dans un lieu impur. Celui qui sera 
entre dans la maison pendant tout le 
temps qu'elle a &6 declares close, sera 

47 impur jusqu'au soir. Cehii qui aura 
couche* dans la maison sera impur et 
lavera ses vetements; celui qui y aura 
mange lavera aussi ses vetements. 

48 Mais si le pretre, etant retonrne* dans 
la maison, voit que la tache ne s'est pas 
etendue apres que la maison a et£ recre- 
pie, il declarera la maison pure, car le 

49 mal est gueri. II prendra, pour la puri- 
Her, deux oiseaux, du bois de cedre, du 




Chap.Xy,lJ^ 



! cramoisi et de Thysope; puis il immole- 50 
ra Tun des oiseaux dans un vase de terre, 
sur de l'eau vive. Et ayant pris le bois 51 
de cedre, l'hysope, le cramoisi et I'oiseau 
vivant, il les trempera dans le sang de 
I'oiseau imraole et dans leau vive, et il 
en aspergera sept fois la maison. II pu- 52 
rifiera la maison avec le sang de I'oiseau, 
avec l'eau vive, avec I'oiseau vivant, 
avec le bois de cedre, i'hysope et le cra- 
moisi. Et il lachera I'oiseau vivant hors 53 
de la ville, dans les champs. C'est ainsi 
qu'il fera l'expiation pour la maison, et 
elle sera pure. 

Telle est la loi. pour toute plaie de 54 
lepre et pour le netbeq, pour la lepre 55 
des vetements et des maisons, pour les 56 
tumeurs, les dartres et les taches; elle 57 
fait connaitre quand une chose est im- 
pure et quand une chose est pure. Telle 
est la loi concernant la lepre. " 

c) — chap. xv. — Impuretes de 
Uhomme et de la femme. 

Jehovah parla a Molse et a Aaron, en 15 
disant : 

* ' Pariez aux enfants d'Israel, et dites- 2 
leur : Tout homme qui a une gonorrhee 
est impur par la. Et void la souillure 3 
provenant de son flux : soit que sa chair 
iaisse couler son flux ou qu'elle le re- 
tienne, iiya souillure. Tout lit sur ie- 4 
quel il couchera, tout objet sur lequei il 
s assiera, sera impur. Celui qui touchera 5 
son lit lavera ses vetements, se baignera 
dans lean et sera impur jusqu'au soir. 
Celui qui s'assiera sur Pobjet ou se sera 6 
assis I'homme qui a une gonorrhee, la- 
vera ses vetements, se baignera dans 
l'eau et sera impur jusqu'au soir. Celui 7 
qui touchera la chair du malade lavera 
ses vetements, se baignera dans l'eau et 
sent impur jusqu'au soir. Si le malade 8 
crache sur un homme pur, cet homme 
lavera ses vetements, se baignera dans 
l'eau et sera impur jusqu'au soir. Toute 9 
selle sur laquelle sera monte* le malade 
sera impure. Celui qui touchera une 10 
chose qui a £ te sous lui sera impur jus- 
qu'au soir, et celui qui la portera lavera 
ses vetements, se baignera dans l'eau et 
sera impur jusqu'au soir. Celui que le 1 1 
malade aura touche* sans s'etre lave les 
mains dans l'eau, lavera ses vetements, 
se baignera dans l'eau et sera impur 
jusqu'au soir. Tout vase de terre touche 12 
par lui sera brise, et tout vase de bois 
sera lav6 dans l'eau. Lorsqu'il sera 13 
gueri de son flux, il comptera sept jours 
pour sa purification; il lavera atots ses 
vetements, baignera son corps dans de 
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Chap. XVT, fo. 



14 I'eau vive, et il sera pur. Le huitieme tree dc la tente de renninn r » J -T" ■ 
jour, ayant pris deux tourtereUes on b^w^T ,, de reu ^ on - Le pretre 30 

pour lui l'expiation devant Jehovah, a 



pour __ r 

cause de son flux. 
16 L'homme qui aura un epanchement 
seminal baignera tout son corps dans 



a se purifier de leurs impuretes, de peur 
qu lis ne meurent a cause de leur impu- 
rete, en souillant mon tabernacle qui est 
au milieu d'eux. 4 

Telle est la loi concernant l'hominc 2* 

1 a linn nm—n—.UX- __ • . .„ _ J"* 



vetement et toute peau aui en seront Tr L™ S° nocrhee ou qui est sauille 
atteints seront lavlsE ?£u* S i n^t £ e f P anchement * mi ™l, etconcer- 33 

18 impure jusqu'au rts£ £ £"1'? ferame 1 m a "» flux menstruel, iJ 

19 Quand une femme aura son flux, un i 3° — chap. xvi. — Le grand jour 
flux de sang dans sa chair, elle sera sept des Expiations. 

2 Kera^a ^ ^ m SSt^?ut^Tout ' JJESHS * ^ T* l, "»" rt W 
meuble sur leque? euiTcouctera £n- 1 ft K s &Xnt Sf 
dant son impurete, et tout objet sur le- ST jSS? ffiS*S^ < *£-*"*■ 

21 quel elle s'assiera, sera impur Ouicon- " Pari* aL, J 5° ovah A ^ a *»■ = 2 



ses vetements, se baignera dans l'eau et 

23 sera impur jusqu'au soir. S'il y a un 
objet sur le lit ou sur le siege sur lequel 
elle s est assise, celui qui le touchera sera 

24 impur jusqu'au soir. Si un homme s'ap- 
proche d'elle et que 1'impurete de cette 
femme vienne sur lui, il sera impur pen- 
dant sept jours, et tout lit sur lequel il 
couchera sera impur. 

2 5 Quand une femme aura un flux de 
sang pendant plusieurs jours en dehors 
du temps accoutume, ou si son flux se 
proionge au dela du temps de son impu- 
rete, elle sera impure tout le temps de ce 
flux, comme au temps de son indisposi- 

?6 tion menstruelle. Tout lit sur lequel elle 
couchera durant ce flux, sera pour elle 
comme le lit de son flux menstruel, et 
tout objet sur lequel elle s'assiera sera 
impur comme a ses epoques reguUeres. 

7 Quiconque les touchera sera impur: il 
lavera ses vetements, se- baignera dans 

8 1 eau et sera impur jusqu'au soir. Lors- 
queue sera guerie de son flux, eUe 
comptera sept jours, apres lesquels elle 

9 sera pure, Le huitieme jour, elle pren- 
dre deux tourtereUes ou deux jeunes pi- 
geons, et les apportera au pretre a Ten- 



XVI, 8. AmozsI (LXX, dtomtetos c.U 
«u on ecarte loin dc soi; Vulg., U^tZfraTJ), 



nuee sur le propitiatoire. 

Void ie rite suivant lequel Aaron en- 2 
trera dans le sanctuaire. II prendra un 
jeune taureau pour sacrifice pour le pe- 
cneet un belier pour holocauste. Use 1 
revetira de la sainte tunique de Un et 
mettra sur sa chair un caiecon de Un; U 
se ceindra d'une ceinture de Un et se 
couvnra la tete d'une tiare de Un : vete- 
ments sacres qu'il revetira, apres avoir 
baigne son corps dans i'eau. II reoevra ; 
de 1 assembled des enfants d'Israel deux 
boucs pour sacrilice pour ie peche, et un 
belier pour holocausts Aaron oflrira 6 
son taureau pour ie peche, et U fera l'ex- 
piaUon pour lui et pour sa maison. Puis 7 
Jl prendra les deux boucs, et les ayant 
places devant Jehovah, a Tentree de la 
tente de reunion, il iettera le sort sur 8 
enx, un sort pour Jehovah et un sort 
pour Azazel. Aaron fera approcher le 9 
bouc sur lequel sera tombe le sort pour 
J^oyah. et il 1'offirira en sacrifice pour 
le p&hd. Et le bouc sur lequel sera 10 
tombe le sort pour Azazel, U lc placera 
vivant devant J&ovah, afin de faire 
I expiation sur lui et le lacfaer dans le 
oesert pour Azazel 



le princedes demons, oppose* k JeJiovah. connu 
avant MoUe sous le nom d'Asasel «t nomme 
plus lard Satan. 
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Chap. XVI, 34. 



Aaron offiira <&«<.- k taureau du sacri- 1 un homme tout pret. Le bouc emportera 22 
hcepourlepecheqmestpourKetitfera sur lui toutes leurs iniquites dans une 

3L w ^ Ut '"' e * P 01 "" sa maison - temj inhabitee, et l'hofnme lachcra le 
Apres avoir egorge son taureau paur le bouc dans- le desert. 

Alors Aaron entrera dans la tente de 2 ; 



12 peche, ii prendra un encensoir plein de 
oharbons ardents de dessus Tautel, de 
devant Jehovah, et deux poignees de 
parfurn odoriferant en poudre; et ayant 

[3 porte ces choses au dela du voile, il met- 
tra le parfurn sur le feu devant Jehovah, 
atin que la nuee du parfurn couvre le 
propitiatoire qui est sur le temoignage, f 

[4 d qu'il ne meure pas. II prendra du 
sang du taureau, et en fera aspersion 
avec son doigt sur la face orientate du 
propitiatoire, et il fera avec son doigt 
sept fois aspersion du sang devant le 

15 propitiatoire. II egorgera le bouc du sa- 
crifice pour le peche qui est pour le peu- 
ple, et il en portera le sang au dela du 
voile, et faisant de ce sang comme il a 
fait du sang du taureau, il en fera Tas- 
persion utt£ fois sur le propitiatoire et 

6 sept fois devant le propitiatoire. C'est 
afisi qu'il fera Texpiation pour le sanc- 
tuaire a cause des souillures des enfants 
dlsrael et de toutes leurs transgressions, 
selon qu'ils ont peche. II fera de meme 
pour la tente de reunion, qui demeure 
avec eux au milieu de leurs souillures. 

7 Qu'il nV ait personne dans la tente de Terranger qui sejoVme au muieu ae 
reunion lorsquil entrera pour faire Fex. vous. Car en cc jour on fera Texpiation ?o 
piation dans le sanctuaire, jusqu a ce pour vous, alin de vous purifier; vous 



reunion; il quittera les vetements de lin 
qu'il avait revetus pour entrer dans le 
sanctuaire, et les ayant deposes la, il 24 
baignera son corps dans Teau en un lieu 
saint et reprendra ses vetements. II sor- 25 
tira ensuite, offrira son holocauste et ce- 
lui du peuple, fera Texpiation pour lui 
et pour le peuple, et fera fumer sur Tau- 
tel la graisse du sacrifice pour le peche. 
Celui qui aura lache le bouc pour Azazel 26 
lavera ses vetements et baignera son 
corps dans Teau; apres quoi, il rentrera 
dans le camp. On emportera hors du 27 
camp le taureau et le bouc immoles pour 
le peche, dont le sang aura ete porte 
dans le sanctuaire pour faire Texpiation, 
et Ton consumera par le feu leur peau, 
leur chair et leurs excrements. Celui il 
qui les aura brutes lavera ses vetements 
et baignera son corps dans Teau; apres 
quoi, il rentrera dans le camp. 
Ceci sera pour vous une loi perpe- 29 



, jusox., „ 

quit en sorte, apris avoir fait Texpia 
tion pour lui, pour sa maison et pour 

S toute Tassemblee. II ira vers Tautel qui 
est devant Jehovah, et fera Texpiation 
pour Tautel ; ayant pris du sang du tau- 
reau et du sang du bouc, il en mettra 

9 sur les comes de Tautel tout autour. II 
fera sur Tautel, avec son doigt, sept fois 
aspersion du sang; il le purifiera et le 
sanctifiera des souillures des enfants 
dlsrael. . 

Lorsqu'il aura fait Texpiation pour le 
sanctuaire, pour la tente de reunion et 
pour Tautel, il presentera le bouc vivanL 

1 Ayant pos£ ses deux mains sur la tete 
du bouc vivant, Aaron confessera sur lui 
toutes les iniquites des enfants dlsrael 
et toutes leurs transgressions, selon qu'ils 
ont peche; il les mettra sur la tete du 
bouc et il Tcnverra ensuite au desert par 



serez purs de tous vos pechcs devant 
Jehovah. Ce sera pour vous un sabbat, 31 
un jour de repos, et vous affligerez vos 
Ames. C'est une loi perpetuelle. 

L'expiation sera faite, dans Vavcnir, 32 
par le grand pretre qui aura recu Tone, 
tion et qui aura ete installe pour remplir 
les fonctions sacerdotales a la place de 
son pere. II revetira des vetements de 
lip, des vetements sacres. II fera Tex- n 
piation pour le sanctuaire de saintete, 
pour la tente de reunion et pour Tautel 
des hoiocaustes; il fera Texpiation pour 
les pr&res et pour tout le peuple de Tas. 
semblee. Ce sera pour vous une loi per- 34 
p&uelle : Texpiation sc fera une fois 
chaque annec pour les enfants d'Israel, 
a cause de leurs pechcs." 

On fit ce que Jehovah avait ordonne a 
MoTse. 
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Chap. XVII, i. 



LEVITIQUE. 



Chap. XVIII, 7. 



SECONDE PARTIE. 



LOIS POUR LA SANCTIFICATION D'ISRAEL 

[Ch. XVII — XXVII]. 

§ I.-SAINTETE DANS LA VIE SOCIALE [XVII-XX1I]. 



1° — chap, xvn, — Lemploi du sang. 

17 Jehovah parla a Moise, en disant : 
2 " Parle a Aaron et a ses fils, et a tous 
les enfants d'Israel, et tu leur diras : 
Voici ce que Jehovah a ordonne. 

. 3 Tout homme de la maison d'Israel qui, 
dans le camp ou hors du camp*, egorge 

4 un boeuf, une brebis ou une chevre, sans 
. i'amener a rentree de la tente de reunion 

pour le presenter en offrande a Jehovah 
devant son sanctuaire, ce sang lui sera 
impute; il a repandu le sang, cet homme 
sera retranche 1 du milieu de son peuple. 

5 C'est afin que les enfants d'Israel, au lieu 
d'immoler leurs victimes dans la campa- 
gne, les amenent au prStre devant J£ho- 
van, a Tentree de la tente de reunion, et 
qu'ils les offrent a Jeiiovah en sacrifice 

6 pacifique. Le pretre repandra le sang 
sur l'autel de Jehovah, I Tentree de la 
tente de reunion, et il fera fuir^r la 

7 graisse en agreable odeur a Jehovah. lis 
n'offriront plus leurs sacrifices aux sa- 
tyres, avec lesquels Us se prostituent Ce 

- sera pour eux une loi perpetuelle de ge- 
neration en generation. 

8 Tu leur diras encore : Tout homme 
de la maison d'Israel ou d'entre les 
Strangers sejournant au milieu d'eux qui 
offrira un holocauste ou un autre sacri- 

9 fice, et n'amenera pas la victime a I'en- 
trfe de la tente de reunion pour fctre sa- 
crifice a J6hovah, cet homme sera re- 
tranch£ du milieu de son peuple. 

ko Tout homme dc la maison d'Israel ou 
d'entre les Strangers sejournant au mi- 
lieu d'eux qui mangera le sang d'un 
animal quelconque, je tournerai ma face 
contre celui qui mange le sang, et je le 
retrancherai du milieu de son peuple; 

1 1 car Fame de la chair est dans le sang, et 
je vous rai-donn£ en vue de l'autel pour 
qu'il servit d'expiation pour vos ames; 
car c*est par Tame que le sang fait ex- 



XVII, 7. Saiyrts, ou boucs, litt. vtlus (Vulg. 
<#/»*«jXdiviiutesagrestes((s. xiii, 2i:xxxiv, 14) 
Huon repr&entait sous Is forme d'etre velus, 

— IQ<3 — 



piation. C'est pourquoi j'ai dit aux en- 12 
fants d'Israel : Personne d'entre vous, ni 
meme l'etranger qui sejourne au milieu 
de vous, ne mangera du sang. 

Tout homme d'entre les enfants d'ls- 13 
rael ou d'entre les etrangers sejournant 
au milieu d'eux qui prend a lachasse un 
animal ou un oiseau qui se mange, il en 
versera le sang et le couvrira de terre; 
car Tame de toute chair est dans son 14 
sang. C'est pourquoi j'ai dit aux enfants 
d'Israel : Vous ne mangtrez le sang 
d'aucune chair; car i'ame de toute chair, 
c'est son sang : quiconque en mangera 
sera retranche. 

Toute persomte, nee dans le pays ou 15 
etrangere, qui mangera d'une bete morte 
ou dechiree, lavera ses vetements, se 
baignera dans l'eau, et sera impure jus- 
qu'au soir; puis elle sera pure; Sidle 16 
ne lave pas ses vetements/et son corps, 
elle portera son iniquity. 

2? — chap. xvin. — Saintetidu 
mariagt. 

Jehovah parla a Moise, en disant : 18 
"Parle aux enfants d'Israel, et dis- 2 
leur : Je suis Jtoovah, votre Dfett. Vous 3 
ne ferez point ce qui se fait dans le pays 
d'Egypte ou vous avez habitt, et vous ne 
ferez point ce qui se fait dans le pays de 
Chanaan ou je vous conduis : vous ne 
suivrez pas leurs lois. Vous pratiquerez 4 
mes ordonnances et vous observerez mes 
lois : vous les suivrez. Je suis le Seigneur 
votre Dieu, Vous observerez mes bis et 5 
mes ordonnances; lliomme qui les met- 
tra en pratique vivra par elks. Je suis 
Jehovah. 

Aucun de vous ne s'approchera tfone 6 
femme ^ui est sa proche parente, pour 
decouvrir sa nudity : je suis Jihovah. 
Tu ne decouvriras pas la nudity de ton 7 
pere et la nudity de ta mere, C'est ta 
mere : tu ne decouvriras pas sa nudite. 



tenant a la fois du bouc et dc Thomnie, et sou* 
vent appeles satyres. 
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Chap. XVIII, 8. 



l£vitique. 



Chap. XIX, 13. 



28 



JlZ ^ uvni ? s P 35 , ■" nud'te de , a , abominations, les homines du pays, qui 

« nn X* t" ^1/ ° <* ^ DUd , lte dC ! y ° nt « t6 aVant V0US . leS Ont cSses, 

9 ton pfere. Tu ne decouvnras pas la nu- , et le pays en a ete souffle. Et le navs ne 
drte de ta soeur, fille de ton pere ou fille ' vous vomira pas JThSf Kffl? 

t^JFT*' n?8 d T ,a J 1 ? aiSOn - ou nfe 1 comme il a vomi les nations qui y etaient 
ban deja maispa : tu ne decouvnras pas ; avant vous. Car tons ceux qui S 20 

.0 leur nudite. Tu ne decouvriras pas la i tront quelqu'une de ces abJtaaS. 
nudite de la fille de ton fils ou de la fille I ront rltraSches du Si£m7£S£ 

ir de ta fille; car c'est ta nudite. Tu ne Vous observer mes commandSte xo 

SnW * nUd1 - 6 £ ^ fiHe de la ! ^ de ne P rati 1 uer aw£K?SX 
iemme de ton pere, nee de ton pere : , aboufnables qui sc pratiquaientavHnt 

'?■???'• Fu T decou r riras Pas la vous, et vous ne vous souille^int w 

13 chair de ton pere. Tu ne decouvriras ' 

pas la nuditt de la soeur de ta mere : 3° — chap. xix. — Divtrscslois 

14 c'est la chair de ta mere. Tu ne decou- morales. 

!n"^^ ,a ™?f du $*" de to ? P* re ' Jehovah P 31 ^ a Molse, en disant : 19 
en t approchantde sa femme : c'est ta J «« Parle a toSte I'assemblee d'lsraaTet j 

15 tante. Tu ne decouvriras pas la nudite dis-leur : 



de ta belle-filie; c'est la femme de ton 
tils : tu ne decouvriras pas sa nudite. 
16 Tu ne decouvriras pas la nudite de la 



Soyez saints, car je suis saint, moi 
Jehovah votre Dieu. 
Que chacun de vous craigne sa mere 



Jemmede ton frere : Cest la nudite de et ST^ observe SKSTB 
17 ton frtre, Tu ne decouvriras pas la nu- suis Jehovah votre Dieu. 

Jite d une femme et de sa fille; tu ne Ne vous tournez point vers les idoles 

.WSf "" ^ %£?* f^P* ni ,a fiUe ! et ne vous faites P»* * die^c de Ste 
de sa fille, pour decouvnr leur nudite : j Je suis Jehovah, Votre Dieu 

>x . rim. 80 x PR)CheS J )arentes , : c>est u " ! Quand vous offrirez a Jehovah un sa- 

t a Z™T ~ prend T^ P 38 U -T * crifice P acifi< P ie > vous roftiw de raa- 
ta femme, pour en faire une nvale, en niere a vousconciHersafaveur. Lavic- 

imSl 88 nud f aW Ce " e de ta time sera mangee le jour ou^ous^ 

10 TT;»r SOnVlVant „ r "o'erez, ou le lendemain; ce qui restera 

9 ~, 2 n f l a PP rocheras ^ d « ne femme : jusqu'au troisieme jour sera consumS 

^0 tt nt T D ™ PUn5t ^ P° urd& ° uvri «- ^ le^u. Si quelqu'un en ma^gTte ta£ 

Sm^t^^Kp 88 "T" 8 ?" ■ ttB,e J° ur ' e'est une abonUnVti«,7k 

'i ?vST ^ PT* 3 " 1 ' P " 1 "* 6 S0 J ,lHer s^" ne ^^ Point agree. Celui qui 

2i a\ec elle. Tu ne donneras aucun de tes en mangera portera son iniquite ca? i 

enfants pour te faire passer/tor /,/«, en pnrfane a qui est 001^^^ 

S^*-S*^^=Kte!? ^.^elera retranche duSlfde 



pas le nom de ton Dieu. Je suis Jehovah. 

22 Tu ne coucheras pas avec un homme 
comme on feit avec une femme : c'est 

23 une abomination. Tu ne coucheras pas 
avec une bfce, pour te souiller avec elle. 
La femme ne se tiendra pas devant une 
bete pour se prostituer i elle : c'est une 
honte. 

24 Ne vous souillez par aucune de ces 
choses, car c'est par elles que se sont 
souUlte les nations que je vais chasser 

25 devant vous. Le pays a &$ souill^; je 
punirai ses iniauites, et le pays vomira 

20 ses habitants. Mais vous, vous observe- 
rez mes lois et mes ordonnances, et vous 
ne commettrez aucune de ces abomina- 
tions, ni I'iiutigfeae, ni I'ftranger qui s6- 

27 journe au milieu de vons. Cartoucesces 

X VIH 21. Adultfcre spiritucl : infid-ili^ vis- 
ivis de Jehovah, Moloch, divinity solaire des 
anciens Chananeens, a laquellc oo consactfait 
«t on lmmolait les enfants. On la rcpresentait 



son peuple. 

Quand vous ferez la moisson de votre 9 
pa>^, tu ne moissonneras pas jusqu'a la 
limite extreme de ton champ, et tu ne 
ramasseras pas ce qu'il y a \ glaner de 
ta moisson. Tu ne cuetlleras pas turn 10 
plus les grappes restte dans ta vigne, 
et tu ne ramasseras pas les fruits torabfe 
dans ton vereer; tu Liisseras cela au 
pauvre et d I'ftranger. Je suis Jehovah, 
votre Dieu. 

Vous ne deroberez point, et vous 
n'userez ni de tromperie ni de mensongc 
les uns envers les autres. 

Vous ne jurerez point par mon nom t 12 
en mentant, ce serait profaner le nom de 
ton Dieu. Je suis Jghovah. 

— T? n, °PP runeras P " 1 * ton prochaip, 13 

sotu la forme dW horame a t^te de (aureau 
tt les bras ^tendus. Sur ces bras fbrtement 
chanffA, oo d<ipc«ait les enfants, qui etaient 
biemdt ooncnnies. 
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et tu ne le depouilleras pas. Le salaire i 
du mercenaire ne restera pas chez toi ; 
jusqu'au lendemain. ; 

14 Tu ne profereras point de malediction 
contre un sourd, et tu ne mettras pas 
devant un aveugle quelque chose qui 
puisse le faire tomber; car tu auras la 
crainte de ton Dieu. Je suis Jehovah. 

15 Tu ne comraettras pas d'injustice dans 
tes jugements ; tu n ? auras pas de faveur 
pour le pauvre, et tu n'auras pas de _ 
complaisance pour le puissant; mais tu 
jugeras ton prochain seion la justice. ' 

16 Tu n'iras pas semant la duTamation 
parmi ton peuple. Tu nc te presenteras 
pas comme temoin contre le sang de ton 
prochain. Je suis Jehovah. 

17 Tu ne haifras point ton frere dans ton 
coeur* mais tu reprendras ton prochain, 
afin de ne pas te charger dun peche a 

1 8 '"ause de lui; Tu ne te vengeras point, 
et tu ne garderas point de rancune contre 
les enfants de ton peuple. Tu aimeras 
ton prochain comme toi-meme. Je suis 
Jehovah. 

19 Vous observerez mes lois. 

Tu n'accoupleras point des bestiaux 
d'especes differentes; tu n'ensemenceras 
pas ton champ de deux especes de se- 1 
mences; et tu ne porteras point un vehe- 
ment tissu de deux especes de fils. 

20 Si un homme couche et a commerce 
avec une femme qui soit une esclave 
fiancee a un autre homme et qui n'a pas 
ete rachetee ou affranchie, ils seront 
chaties tous deux, mais non punis de 
mort, parce que Fesclave n'etait pas 

21 affranchie. Pour sa faute, Fhomme ame- 
nera a Jehovah, a Fentree de la tente de 
reunion, un belier en sacrifice de repa- 

22 ration. Le pretre fera pour lui Fexpia- 1 
tion devant Jehovah avec le belier du ! 
sacrifice de reparation, pour le peche \ 
qu'il a commis, et le peche qu'il a corn- 
mis lui sera pardonne. 

23 Quand vous serez entres dans le pays 
et que vous aurez plante toutes sortes 
d'arbres fruitiers, vous en regarderez 
les fruits comme incirconcis : pendant 
trois ans ils seront incirconcis pour vous : 

24 on n'en mangera point La quatrieme 
annee, tous leurs fruits seront consacres 

25 en louange a Jehovah, La cinquieme 
annee, vous en mangerez les fruits, et 
ainsi I'arbre vous continuera son rap- 
port. Je suis Jehovah, votre Dieu. 

26 Vous ne mangerez rien avec du sang; 
vous ne pratiquerez ni la divination ni 

27 la magie. Vous ne tondrez point en rond 
votre chevelure, et tu ne raseras point 

28 les cot& de ta ba-be. Vous ne ferez 



point d'incisions dans votre chair pour 
un mort, et vous n'imprimerez point de 
figures sur vous. Je suis Jehovah. 

Xe profane pas ta fille en la prosti- 29 
tuant, de peur que le pays ne se livre a 
la prostitution et ne se remplisse de 
crimes. 

Vous observerez mes sabbats et vous 30 
revererez mon sanctuaire. Je suis Jeho- 
vah. 

Xe vous adressez point a ceux qui evo- 31 
quent les esprits, ni aux devins; ne les 
consultcz point, pour ne pas etre souilles 
par eux. Je suis Jehovah, votre Dieu. 

Tu te leveras devant une tete blanchie, 32 
et tu honoreras la personne du vieiilard. 
Tu craindras ton Dieu. Je suis Jehovah, 

Si un etranger vient habiter avec vous 33 
dans votre pays, vous ne Fopprimerez 
point. Vous tfaiterez Fetranger en se- 34 
jour parmi vous comme un indigene du 
milieu de vous; tu Faimeras comme toi- 
meme, car vous avez ete etrangers dans 
le pays d'Egypte. Je suis Jehovah, votre 
Dieu. 

Vous ne commettrez point d'injustice, 35 
soit dans les jugements, soit dans les 
mesures de longueur, soit dans les poids, 
soit dans les mesures de capacite. Vous 36 
aurez des balances justes, des poids 
justes, un epha juste et un hin juste. Je 
suis Jehovah, votre Dieu, qui vous ai 
fait sortir du pays d'Egypte. 

Vous observerez toutes mes lois et 37 
toutes mes ordonnances et vous les met- 
trez en pratique. Je suis Jehovah." 

4° — chap. xx. — PenalUis contrt 
divers crimes. 

Jehovah paria a Moise, en disant : 20 
" Tu diras aux enfants d'Israel : 2 

Quiconque d'entre les enfants d'Israel 
ou d'entre les Strangers qui sejournent 
en Israel donne a Moloch Fun de scs en- 
fants, sera puni de mort : le peuple du 
pays le lapidera. Et mot, je tcmmerai 3 
ma face contre cet homme, et je le re- 
trancherai du milieu de son peuple, parce 
qu'il aura livre un de sea enfants a Mo- 
loch, pour souiller mon sanctuaire et 
profaner mon saint nam. Si le peuple 4 
du pays ferme les yetnt siir cet homme 
quand U donnera de ses enfants a Mo- 
loch, et ne le fait pas mourir, moi, je 5 
tournerai ma face contre cet homme et 
contre sa famine, et je le retrancfaerat du 
milieu de son peuple, avec tons cenx qui 
se prostituent comme lui en se prosti- 
tuant a Moloch. : ; 

Si quelqu'un s'adresse & ceux qui eyo- 6 
quent les esprits et aux devins, pour se 



— 108 



Chap. XX, 7. 



LfeVITIQUE. 



Chap. XXI, 12. 



prostituer apres eux, je tournerai ma j 
face contre cet homme et je le retranche- 1 

7 rai du milieu de son peuple. Vous vous j 
sanctifierez et vous serez saints, car je j 

8 suis Jehovah, votre Dieu. Vous obser- ! 
verez mes lois et vous les mettrez en pra- 
tique. Je suis Jehovah, qui vous sanctifie. : 

9 Quiconque maud it son pere ou sa mere | 
sera puni de mort; il a maudit son pere [ 

10 ou sa mere : son sang est sur lui. Si un 
homme commet adultere avec une femme 
mariee, et s'il commet adultere avec la 
femme de son prochain, ils seront tons 
mux punis de mort, r'hdmme et la femme 

1 1 adulteres. Si un homme couche avec la 
femme de son pere, et decouvre ainsi la 
nudite de son pere, ils seront tous deux 
punis de mort : leur sang est sur eux. 

12 Si un homme couche avec sa belle-fille, 
ils seront tous deux punis de mort: ils 
ont fait une chose honteuse; leur sang est 

13 sur eux. Si un homme couche avec un 
homme comme on fait avec une femme, 
ils ont fait tous deux une chose abomi- 
nable, ils seront punis de mort : leur 

14 sang est sur eux. Si un homme prend 
pour femmes la fille et la mere, e'est un 
crime; on les livrera au feu, lui et elles, 
utin que ce crime n ? existe pas parmi 
vous. L'homme qui aura commerce avec 
une bete sera puni de mort, et vous tue- 
rez la bete. Si une femme s'approche 
d r une bete pour se prostituer a elle, tu 
tueras la femme et la bete; elles seront 
niises a mort : leur sang est sur elles. 

17 Si un homme prend sa sceur, fille de son 
pere ou fille de sa mere, s'il voit sa nu- 
dite et q;i'elle voie la sienne, e'est une 
infamie; ils seront retranches sous les 
yeux des enfants de leur peuple : il a de- 
couvert la nudite de sa s<eur, il portera 

18 son iniqaite: Si un homme couche avec 
une femme qui a son indisposition mens- 
truelle, et decouvre sa nudite, il a decou- 
vert son flux, et eUe a decouvert le dux 
de son sang; ils seront retranches tous 
deux du milieu de leur peuple. 

*9 Tu ne dt 'ouvriras point la nudite de 
la soetir de ta mere, ni de la soeur de ton 
pere, car e'est decouvrir sapropre chair : 

20 ils porteront leur iniquite. Si un homme 
couche avec sa tante, U- decouvre la nu- 
dity de son oncle; ils porteront leur pe- 

21 che : ils mourront sans enfants. Si un 
homrae prend la femme de son frcrc, 
e'est une impurete; il a decouvert la nu- 
dite de son frere : ils seront sans enfants. 

22 Vous obser verez toutes mes lois et toutes 
mes ordonnances et vous les mettrez en 
pratique, afin o^ue le pays oil je vous 
*"ene pour l'habtter ne vous 



n 
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vonusse pas. 



Vous ne suivrez pas les usages des na- 23 
tions que je vais chasser de devant vous; 
car elles ont fait toutes ces choses, et je 
les ai en degout. Je vous ai dit : C'est 24 
vous qui possederez leur terre; je vous la 
donnerai pour la posseder; e'est un pays 
oil coulent le lait et le miel. Je suis Jeho- 
vah, votre Dieu, qui vous ai separes des 
ant res peuples. Vous distinguerez les 25 
animaux purs des impurs, et les oiseaux 
purs des impurs, et vous ne vous rendrez 
pas abominables par des animaux, par 
des oiseaux et par tout ce qui se meut 
sur la terre, que je vous ai appris a dis- 
tinguer comme impurs. Vous serez saints 26 
pour moi, car je suis saint, moi, Jehovah, 
et je vous ai separes des autres peuples, 
afin que vous soyez a moi. Tout homme 27 
ou femme qui evoque les esprits ou 
s J adonne a la divination sera mis a mort; 
on les lapidera : leur sang est sur eux." 

5° — chap, xxi — xxn. — Saintete 
des pritres et des sacrifices* 

Jehovah dit a Mouse : 4i Parle aux 21 
pretres, fils d ! Aaron, et dis-leur : 

Nul ne se rendra impur au milieu de 
son peuple pour un mort, excepte pour 2 
son parent du meme sang, pour sa mere, 
pour son pere, pour son nls, pour sa fille, 
pour son frere, et pour sa sueur vierge, 3 
qui vit aupres de lui, n'etant pas encore 
mariee; pour elle il se rendra impur. 
Chef de ntaiscn parmi son peuple, il ne 4 
se souillera pas et ne profanera pas sa 
dignite. Les pretres ne se raseront pas 5 
la tete, ils n'enleveront pas les cotes de 
leur barbe, et ils ne feront pas deci- 
sions dans leur chair. Ils seront saints 6 
pour leur Dieu, et ils ne profaneront pas 
le nom de leur Dieu, car ils offrent a Je- 
hovah des sacrifices consumes par le feu, 
le pain de leur Dieu : ils seront saints. 
Ils ne prendront point une femme pros- 7 
tituee ou deshonoree, ni une femme repu- 
diee par son mari, car le pretre est saint 
pour son Dieu. Tu le tiendras pour 8 
saint, car il offre le pain de ton Dieu; il 
sera saint pour toi, car je suis saint, moi 
Jehovah, qui vous sanctifie. Si la fille 9 
d'un pretre se deshonore en se prosti- 
tuant, eUe deshonore son pere : elle sera 
livree au feu. 

Le grand pretre qui est au-dessus de 10 
ses freres, sur la tete duquel a ete repan* 
due Thuile d'onction, et qui a ete installe 
pour revetir les vetements sacres, ne de- 
couvrira pas sa tete et ne dechirera pas 
ses vetements. 11 n'approchera d'aucun 1 1 
mort; il ne se rendra impur, ni pour son 
pere, ni pour sa mere. II ne sortira pas 12 



— 109 — 



Chap. XXI, 13. 



LfcVITIQUE. 



Chap. XXII, 22. 



20 



21 



du sanctuaire, 2t ne profanera pas le 
sanctuaire de son Dieu, car l'huile d'onc- 
tion de son Dieu est un diademe sur lui. 

13 Je suis Jehovah. II prendra pour femme 

14 une vierge. II ne prendra ni une veuve, 
ni une femme repudiee, ni une femme 
deshonoree ou prostitnee; mais il prendra 
pour femme une vierge du milieu de son 

15 peuple. II ne dtshonorera pas sa poste- 
rity au milieu de son peuple; car je suis 
Jehovah qui le sanctifie. " 

16 Jehovah parla a Mofee, en disant : 

17 " Parle a Aaron, ot dis-//« .- 

Nul homme do ta race, dans toutes les 
generations, qui aura une difformite cor- 
porelle, n'approchcra pour offrir le pain 

18 de ton Dieu. Car nul homme qui a une 
difformite n'approchera : un homme 
aveugle ou boiteux, ou qui aura une mu- 

19 tilation ou une excroissance; ou un hom- 
me qui aura une fracture au pied ou a la 
main; qui sera bossu ou nain, ou qui 
aura une tache k l'ueil, la gale, une dar- 
tre ou les testicules ecrases. Nul iiomme 
de la race d' Aaron qui aura une diffor- 
mite corporelle, ne s'approchera pour 
offrir a Jehovah les sacrifices faits par le 
feu; il a une difformite dans son corps : 
qtfil ne s'approche point pour offrir le 

22 pain de son Dieu. II pourra manger le 
pain de son Dieu, des choses tres saintes 

23 et des choses saintes. Mais il n'ira point 
vers le voile et il ne s'approchera point 
de l'autel, car il a une difformite; il ne 
profanera point mes sanctuaires, car je 
suis J&ovah, qui les sanctifie. " 

24 Ainsi parla Mofee a Aaron et a ses 
fils, et a tous les enfants d'Israel. 

22 Jehovah parla d Mofee, en disant : 

2 " Parte a Aaron et a ses fils, afin qu'ils 
s'abstiennent des chose?, saintes que me 
oonsacnmt les enfants cf Israel, et qu'ils 
ne profanent pas mon saint nom. Je suis 

3 Jehovah. Dis-kur : 

Tout homme de votre race qui, dans 
tcutes vos gyrations, ayant sur lui 
qttelque impurete, s'approchera des cho- 
ses sdiintes* nue les enfants d'Israel con- 
sacrent d Je>ovah, sera retrench^ de 

4 devant moL Je t>ais Jehovah. Tout hom- 
me de la race d'Aaron qui aura la lepre 
ou une gonorrh6e, ne mangera pas des 
choses saintes, jusqu'd ce qu'il soit pur. 
II en sera de m&me de celui qui aura 
touchS une personne souiltee par le con- 
tact d'un cadavre, ou qui aura eu un 

5 epaachement seminal, ou qui aura tou- 
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XXI, 18. Mntt!ation % par ex. du nez (LXX). 
de*, oveittes, des levres. Vqlg., s'tla U net petit, 
ch imndt *u tori*. 



che soit un animal rampant qui Pait 
rendu impur, soit un homme impur qui 
lui ait communique sa souillure quelle 
qu'elle soit. Celui qui touchera ces cho- 6 
ses sera impur jusqu'au soir et il ne man- 
; gera pas des choses saintes; mais il bai- 
gnera son corps dans l'eau, et apres le 7 
coucher du soleil il sera- pur; il pourra 
manger aiors des choses saintes, car e'est 
sa nourriture. II ne mangera pas d'une 8 
bete morte ou dechiree, de maniere a 
etre souille par elle. lis observeront 9 
done mes commandements, de peur qu'ils 
ne se chargent d'un peche a ce sujet, et 
qu'ils ne meurent pour avoir profane les 
choses saintes. Je suis Jehovah, qui les 
sanctifie. 

Aucun etranger ne mangera des cho- 
ses saintes; celui qui demeure chez un 
pretre et le mercenaire n'en mangeront 
point Mais un esclave acquis par le 
pretre a prix d'argent pourra en man- 
ger; il en est de meme de celui qui est ne 
dans sa maison : Us mangeront de sa 
nourriture. Lafilled'un pretre, mariee 12 
a un etranger, ne mangera pas de ce qui 
a ete preleve sur les choses saintes. 
Mais si, devenue veuve ou repudiee, sans 13 
avoir d'enfants, elle retoume dans la 
maison de son pere, comme elle y etait 
dans sa jeunesse, elle pourra manger dc 
la nourriture de son pere; mais aucun 
etranger n'en mangera. ,Si un homme 14 
mange par erreur cfune chose sainte, il 
en restituera au prStre la valeur, en y 
ajoutant un cinquieme. Les pretres ne 15 
profaneront point les choses saintes des 
enfants d'Israel, les choses pr&ev&s 
pour Jehovah, et ne leur feront pas por- r6 
ter le poids de la faute qu'ils commet- 
traicnten mangeant leurs choses saintes; 
car je suis Jehovah qui les sanctifie." 

Jehovah parla d Mofee, en disant : 1 7 
" Parle d Aaron et d ses fils, ainsi qu'a iS 
tous les enfants d'Israel, etdis-leur : Qui 
Que ce soit de la maison d'Israel ou des 
etrangers en Israel qui pr&ente son 
offrande, soit pour I'accomplissement 
d'un voeu, soit comme don volontaire, 
s'il l'oflre d Jehovah en holocauste, pour 19 
que vous soyez agn&s, que la victimc 
soit un mdle sans dtfaut, d'entre les 
boeufs, les brebis on les chevres. Vous 20 
n'en offrirez aucune qui ait un d&aut, 
car elle ne serait pas agrtte. Quand un 21 
homme offre d Jehovah do gros on, du 
menu b&ail en sacrifice paofique, soit 
pour s'acquitter d'un voeu, soit comme 
offrande volontaire, la vktime, pour &re 
agr&e, devra fitre parfaite; a n'y aura 
en elle aucun d^faut Un animal aveugle, 2» 
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ostropie ou mutile, ayant un ulcere, la 
gale ou une dartre, vous ne i'offrirez 
pas a Jehovah; vous n'en ferez point sur 
Pautel un sacrifice par le feu a Jehovah. 

23 Tu pourras immoler comme offrande vo- 
lontaire un boeuf ou une brebis ayant un 
membre trop long ou trop court; mais, 
pour l'accomplissement d'un voeu, cette 

24 victime nc serait pas agreee. Vous n'of- 
frirez point a Jehovah un animal qui ait 
les testicules froisses, ecrases, arraches 
ou coupes; vous ne ferez pas cela dans 

21 votre pays. Meme de la main d'un etran- 
ger, vous n'accepterez aucune de ces vic- 
times pour i'offrir comme aliment de 
voire Dieu; car ellcs sont corrompues, 
il y a en elles un defaut : elles ne seraient 
pas agreees pour vous. 

26. 27 Jehovah dit a Moise : " Un boeuf, 
unagneau ouunechevre, quand il naitra, 
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restera sept jours sous sa mere; a partir 
du huitieme jour et les jours suivants il 
sera agree pour etre offert en sacrifice 
I fait par le feu a Jehovah. Boeuf ou 28 
I agneau, vous n'iramolerez pas l'animal 
et son petit le meme jour. Quand vous 29 
offrirez a Jehovah un sacrifice d' actions 
de graces, vous l'oflrirez de maniere 
qu'il soit agree : pour ce/a y la victime 30 
sera mangee le meme jour; vous n'en 
laisserez rien jusqu'au matin. Je suis 
Jehovah. 

Vous observerez mes commandements 31 
et les mettrez en pratique : je suis Jeho- 
vah. Vous ne profanerez pas mon saint 32 
nom, et je serai sanctifie au milieu des 
enfants d'Israel. Je suis Jehovah, qui 
vous sanctifie, celui qui vous a fait sor- 33 
tir du pays d'Egypte pour etre votre 
Dieu. Je suis Jehovah." 



§11. — LES INSTITUTIONS RELIGIEUSES [XXIII — XXVI]. 



i° — CHAP, xxill. — Saticlification 
des fetes, Saintes assemblies. 

23 Jehovah parla a Moisc, en disant : 

2 'Parle aux enfants d'Israel, et dis- 
lcur : Voici les solennites de Jehovah que 
vous publierez pour etre de saintes as- 
semblies; ce sont mes solennites. 

3 On travaillera durant six jours ; mais 
le septieme jour est un sabbat, un repos 
compiet : il y aura une sainte assemblee. 
Vous ne ferez aucun ouvrage. Cest un 
repos consacr6 a Jehovah dans tous les 
lieux que vous habiterez. 

4 Voici les fetes de Jehovah, les saintes 
assemblies que vous publierez en leur 

5 temps. Au premier mois, le quatorzieme 
jour du mois, entre les deux soirs, e'est 

6 la Paque de Jehovah. Et le quinzieme 
jour de ce mois, c*est la fete des pains 
sans levain en Phonneur de Jehovah : 
pendant sept jours, vous mangerez des 

7 pains sans levain. Le premier jour vous 
aurez une sainte assemblee : vous ne 

8 ferez aucune oeuvre servile. Vous offri- 
rez a Jehovah, pendant sept jours, des 
sacrifices faits par le feu. Le septieme 

XXIII, a. Les soUnnitis^ litt les temps 

fitts, parcc que Dieu a fixe* les ioors ou ces 
fete* doivent etre ceMebrees en son honneur. 

3- It y aura urn sainte assembUe (Vulg., // 
sera apitU saint). — Aucun onvrage (Mbr. 
nielaeak) : par la etaient exclus, Don settlement 
les travavx proprement dits, tels que la culture 
des champs t Texerctce d'un metier, mais encore 
les occupations purement domestiques, telles 
que la preparation des aliments. Ce repos absolu 
n'tftait present que pour les jours de sabbat et 
pour celui de la grande Expiation. 



jour, il y aura une sainte assemblee : 
vous ne ferez aucune ceuvre servile." 

Jehovah parla a Moise, en disant : 9 
" Parle aux enfants d'Israel, et dis-leur : 10 

Quand vous serez entres dans le pays 
que je vous donne, et que vous y ferez la 
moisson, vous apporterez au pretre une 
gerbe, premices de votre motsson. II n 
batancera cette gerbe devant Jehovah, 
pour qu'il vous soit favorable; le pretre 
la balancera le lendemain du sabbat Le 1 2 
jour ou vous balancerez la gerbe, vous 
sacrifiercz en hoiocauste a Jehovah un 
agneau d'un an, sans d&aut; I'oblation 13 
qui Paccompagne sera de deux dixicmes 
de fleur de farine, comme offrande faite 
par le feu, d'une agrtable odeur a Jeho- 
vah ; la libation sera de vin, le quart 
d'un hin. Vous ne mangerez ni pain, ni 14 
epis grillds, ni Spis frais, jusqu'a ce jour- 
m£me ou vous apporterez Poffrande de 
votre Dieu. Cest une loi perp£tuellc 
pour vos descendants dans tous les lieux 
que vous habiterez. 

A partir du lendemain du sabbat, du 1 «, 
jour ou vous aurez apporte la gerbe pour 
&re balancde, vous'compterez sept sc- 



7. Le premier jou>\ vous aurez une sainte 
assemblee; Vulg., U premier jour ura pour 
vous iris sotenmetet saint. De meme au vers. 8. 
— Aucun* muvre servile (hebr, melaeah abo. 
dak, litt. atuvre de travail, c-a-d. non une 
oeuvre quelconque, mais une oeuvre exigeant 
un travail), par ex. le travail des champs, rexer- 
cice d'un metier; par la n'etaient pas exclues les 
occupations purement domestiques, par ex. la 
preparation des aliments. Comp. la note du 
vers. 3. 
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Chap. XXIII, 16. LfiVITIQUE. Chap. XXIV, 



1 6 maines entieres. Vous compterez cin- ! jour du mois, au soir jusqu'au soir sui- 
quante jours jusqu'au lendemain de la- vant, vous observerez votre sabbat." 
septieme semaine, et vous offrirez a Je- Jehovah parla a Moise, en disant : 33 

17 hovah une oblation nouvelie. Vous ap- i " Parle aux enfants d'Israel, et dis-/<r//r .■ 34 
porterez de vos demeures deux pains 1 Au quinzierne jour de ce septieme 
pour offrande balancee; ils seront faits i mois, cest la fete des Tabernacles, pen- 
avec deux dixiemes d'ipha de fleur de ! dant sept jours, en Thonneurde Jehovah. 
farine, et cuits avec du ievain : ce sont Le premier jour, ii y aura une sainte 35 

18 les prenrices de Jehovah. Avec ces pains, assemblee; vous ne ferez aucune ceuvre 
vous offrirez en hotocauste a. Jehovah servile. Pendant sept jours, vous offri- \6 
sept agneaux d'un an, sans defaut, un rez a Jehovah des sacrifices faits par k 
jeune taureau et deux beliers, en y joi- feu. Le huitieme jour, vous aurez une 
gnant Toblation et la libation ordinaire : sainte assemblee, et vous offrirez a Jeho- 

ce sera un sacrifice fait par le feu, d r une van des sacrifices faits par le feu; e'est 

19 agreable odeur a Jehovah. Vous immo- une fete de cloture : vous ne ferez aucune 
lerez aussi un bouc en sacrifice pour le ; ceuvre servile. 

peche, et deux agneaux d'un an en sa- . Telles sont les fetes de Jehovah que 37 

20 crifice pacifique. Le pretre balancera j vous publierez pour y tenir de saintes 
les agneaux avec les pains des premices j assemblers, pour offf ir a Jehovah des 
en offrande balancee devant Jehovah, et sacrifices faits par le feu, des holocaustes, 
les pains ainsi que les deux agneaux ; des oblations, des victimes et des liba- 
consacres a Jehovah appartiendront au j tions, chacun d'eux a son jour : inde $ 

21 pretre. Ce jour-la meme, vous publierez : pendamment des sabbats de Jehovah, de 
la fete, et vous aurez une sainte assem- vos dons, de vos voeux et de toutes vos 
blee : vous ne ferez aucune ceuvre ser- offrandes volontaires que vous presentez 
vile. Cest une loi perpetuelle pour vos a Jehovah. 

descendants, dans tous les lieux 011 vous Le quinzierne jour du septieme mois, 39 

22 habiterez. Quand vous ferez la moisson quand vous aurez recolte les produits du 
dans votre pays, tu ne moissonneras pas pays, vous celebrerez la f£te de Jehovah 
jusqu'a la limite extreme de ton champ, pendant sept jours; le premier jour sera 
et tu ne ramasseras pas de ta moisson , un repos solennel, et le huitieme un repos 
ce qui reste a glaner; tu laisseras ceia solennel. Vous prendrez, le premier 40 
pour le pauvre et pour i'etranger. Je jour, du fruit de beaux a/bres, des bran- 
suis Jehovah, votre Dieu." , ches de palmiers, des rameaux d'arbres 

2} Jehovah parla a Moise, en disant : j touffus et des saules de riviere; et vous 

24 " Parle aux enfants d'Israel et dis-/*/*/- , ■; vous rejouirez devant Jehovah, votre 

Au septieme mois, le premier jour du ! Dieu, pendant sept jours. Vous cetebre* 4t 
mois, vous aurez un repos solennel, un ' rez cette fete en l'honneur de Jehovah 
rappel a son de cor, une sainte assem- sept jours chaque annee : e'est une loi 

25 blee. Vous ne ferez aucune ceuvre ser- perpetuelle pour vos descendants; vous 
vile, et vous offrirez a Jehovah des sacri- ; la celebrerez le septieme mois. Vous de- 42 
fices faits par le feu." meurerez pendant sept jours sous des 

26 Jehovah parla a Moise, en disant : I huttes de feuillage : tous les indigenes 

27 " Le dixieme jour de ce septieme mois | en Israel demeureront dans des huttes; 
est le jour des Expiations : vous aurez afin que vos descendants sachent que 43 
une sainte assemblee, vous afftigerez vos i j'ai fait habiter sous des huttes les en- 
ames, et vous offrirez a Jehovah des sa- ! fants d'Israel, lorsque je les ai fait sortir 

28 crifices faits par le feu. Vous ne ferez du pays d'Egypte. Je suis Jehovah, 
ce jour-la aucune ceuvre servile, car e'est votre Dieu. " 

un jour d'expiation, ou doit etre faite | Moise fit ainsi connaitre aux enfants 44 
1 expiation pour vous devant Jehovah, I d'Israel les fctes de Jehovah. 

29 votre Dieu. Toute personne qui ne s'af- j 

flifecra pas ce jour-l* sera retranchee de 2 ° "" CHAP - XXIV - "" Ordinances sur 

30 son peuple; et toute personne qui fera ce ies lam P es '* les P** n5 de proposition. 
jour-la un ouvrags quelconque, je la fe- l Chdtiment du btasphimateur. Loi du 

31 rai perir du milieu de son peuple. Vous i tdum* \ 

ne ferez aucun travail C'est une loi per- ! Jehovah parla a Moise, en disant : 24 
petuelle pour vos descendants, dans tous -..--... 

32 les lieux ou vous demeurerez. Ce sera 
pour vous un sabbat, un repos absolu, 



" Ordonne aux enfants d'Israel de t'ap- 2 
porter pour le chandelier de I'huUe pure 
d'olives concassees, pour entretenir les 



et vous affligerez vos ames; le neuvieme lampes coutinuellement. En. dehors du 
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Chap. XXIV, 4. 



LiVIT.QUE. 



Chap. XXV, 9. 



voile qui est devant le temoignage, dans . qirun fait une blessure a son prochain, 
la tente de reunion, Aaron la preparera, 1 on Iui fera commc il a fait : fracture 20 
pour bruier continueliement du soir au ; pour fracture, ceil pour ceil, dent pour 
matin en presence de Jehovah. C'est une ! dent; on lui fera la meme blessure qu'il 

4 loi perpetuelle pour vos descendants. II ! a faite a son prochain. Celui qui aura 21 
arrangera les lampes sur lc chandelier \ tue une piece de betail en rendra une 

a* or pur, pour qrfelles brittent constam- ! autre; mais celui qui aura tue un homme 
ment devant Jehovah. i sera mis a mort. La meme loi regnera 22 

5 Tu prendras de la fleur de farine, et I parmi vous, pour Tetranger comme pour 
ui en cuiras douze gateaux; chaque ga- 1 l'indigene; car je suis Jehovah, votre 

6 teau sera de deux dixiemes d'ep/ta. Tu 1 Dieu." — Molse avant ainsi parle aux 23 
les placeras en deux piles, six par pile, ; enfants d'Israel, its "lirent sort ir du camp 

7 sur la table d'or devant Jehovah. Tu 1 le blasphemateur, et le lapiderent. Les 
mettras de I'encens pur sur chaque pile, enfants d'Israel executerent Tordre que 
et il servira pour le pain de memorial Jehovah avait donne a Molse. 

S otfert par le feu a Jehovah. Chaque jour, ., . 

de sabbat, ondisposera ces pains devant I 3° — CHAP - xxv - — /: *' ,,/cfe sabbatiquc 
Jehovah constamment de la part des . ei "J 1 ™ 1 *** 

enfants d'Israel : eest une alliance per- Jehovah paria a Molse au mont Si- 25 

9 petuelle. lis appartiendront a Aaron et nai, en disant : " Parle aux enfants 2 
a ses- rils, qui les mangeront en lieu d'Israel, et dis-leur : 
saint; car c'est pour eux une chose tres Quand vous serez entres dans le pays 
sainte parmi les offrandes faites par le que je vous donne, la terre se reposera : 
feu a Jehovah. Cest une loi perpetuelle.' T ! cc sera un sabbat en 1'honneur de Jeho- 
Le fils d'une femme israelite, mais van. Pendant six ans tu ensemenceras 
Jont le pere etait un Egvptien, vint au ton champ, pendant six ans tu tailleras 
milieu des enfants dTsrael, et il y eut ta vigne, et tu en recueilleras le produit 
une querelle dans le camp entre le fils de Mais la septieme annee sera un sabbat 
la femme israelite et un homme d'Israel. de solennel repos pour la terre, un sab- 

11 Le tils de la femme israelite blasphema bat en Fhonneur de Jehovah : tu n'ense- 
le Xora sat re et le maudit, et sa mere menceras point ton champ et tu ne taiile- 
sappelait Salumith, fille de Dabri, de la ras point ta vigne. Tu ne moissonneras 
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Seigneur parla , . . _ o 

14 *' Fais sortir du camp le blasphemateur; ! repos pour la terre. Ce que produira la 6 
que tous ceux qui Font entendu posent i terre pendant son sabbat vous servira 
leurs mains sur sa tete, et que toute Tas- ; de nourriture, a toi, a ton serviteur et a 

15 serablee le lapide. Tu parleras aux en- 1 ta servante, a ton mercenaire et a I'etran- 
fants d'Israel, en disant : Tout homme ; ger qui demeurent avec toi; a ton betail 
qui maudit son Dieu portera son pech£; , aussi et aux animaux qui sont daiiS ton 

16 et celui qui blasphemera le nomde Jeho- j pays, tout son produit servira de nour- 

vah sera puni de -mort : toute l'assem- j riture. 

blee le lapidera. Etranger ou indigene, | Tu compteras sept sabbats d'annees, 
«it hiac^KA^^ i« V/«« o*^*^ a ~, rt ..™ sept f jg sept ans . j a joree ^ q^ ^pt 

sabbats d'annees te fera une periode de 
quarante-neuf ans. Le dixierae jour du 



s'il blaspheme le Nom sacre, il mourra. 

17 — Celui qui frappe un homme mortelle- 

8 ment sera mis a.mort Celui qui frappe 

mortellement une tete de betail en don- 
19 nera une autre : vie pour vie. Si quel. 

XXIV, 5. Douu gAteaux ou pains, sans 
levain , d'apres la tradition juive, comme les 
tuitukahi ou oblations. Le nombre 12 rcpond 
aux 13 tribus d'Israel 

XXV, 4. La uptihnt annf€ : il s'agit ici. non 



que I annee iubilaire s'ouvrait le septieme mois. 

7* L'idee de la sancliiication de toute la terre 

comme prqpriiite de JeJsovsh se aontre dans 

1 annee *«bwuique et plus clairement encore 



septieme mois, tu feras retentir le son 
eclatant de la trompette; le jour des Ex- 
dans l'annee jubilaire. Cette derniere institu- 
tion, en outre, correspond a celle de la grande 
Expiation. De meme que cette derniere fSte 
dtait tous les peches et toutes les impuretes non 
expies ou non purifies dans le cours de l'annee, 
et r&ablissait ainsi les relations troubles entre 
Jehovah et son peuple, de m€me le jubild, en 
remldiant aux changements que le cours de« 
choses humaines ne manque jamais de produire 
dans la possession des biens temporels, rame- 
nait le royaume d'Israel dans la situation ou 
Dieu l'avait constitu^ a l'origine (vers. 10, 
i3t 24). 
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piations, vous ferez passer la trompette 

10 dans lout voire pays. Et vous sanctifie- 
rez la cinquantieme annee, et vous publie- 
rez la liberte dans le pays pour tous ses 
habitants. Ce sera pour vous un jubile, et 
chacun de vous retournera dans sa pro- 

1 1 priete et dans sa famille. La cinquan- 
tieme annee sera pour vous le jubile : vous 
ne semerez point, vous ne moissonnerez 
point ce que la terre produira d'elle- 
meme, et vous ne vendangerez point la 

12 vigne non taillee. Car c'est un jubile; 
il sera sacre pour vous. Vous en man- 
gerez le produit tire de vos champs. 

13 Dans cette annee du jubile, chacun de 

14 vous retournera dans sa propriete. Si 
vous faites une vente a votre prochain, 
ou si vous lui achetez quelque chose, 
qu'aucun de vous ne porte prejudice a 

15 son frere. Tu acheteras a ton prochain 
d'apres le nombrc des annees koulees 
depuis le dernier jubile, et il te vendra 
d'apres le nombre des annees de recolte. 

16 Plus il restera d'annees, plus tu eieveras 
le prix, et moins il y aura d'annees, plus 
tu l'abaisseras; car c'est le nombre des 

17 recoltes qu'il te vend. Qu'aucun de vous 
ne porte prejudice a son frere; crains ton 
Dieu, car je suis Jehovah, votre Dieu. 

18 Vous mettrez mes lois en pratique, 
vous observerez mes ordonnances et les 
pratiquerez, et vous habiterez en security 

19 dans !e pays. La terre donnera ses 
fruits, vous mangerez a satiete et vous 

20 y habiterez en securite. Si vous dites : 
Que mangerons-nous la septieme annee, 
puisque nous ne semerons point et ne re- 

21 cu'itllerons point nos produits? Je vous 
enverrai ma benediction la sixieme an- 
nee, et elle produira des fruits pour trois 

22 ans. Vous semerez la huitieme annee, 
et vous mangerez de l'ancienne recolte; 
jusqu'a la recolte de la neuvieme annee, 
vous mangerez l'ancienne. ' 

23 Les terres ne se vendront point a per- 
petuity, car le pays est a tnoi, et vous 
etes chez moi comme des etrangers et 

24 des gens en sejour. Dans tout le pays 
que vous posseaerez, vous accorderez un 

25 droit de rachat pour les terres. Si ton 
frere est devenu pauvre et vend une por- 
tion de sa propriete, son representant, 
son parent le plus proche pourra venir 

26 et racheter ce qtfa vendu son frere. Si 
un 'hbthme n'a personne qui le reprt- 
sehte, et que lui* meme se procure de 

27 quoi faire le rachat/ il comptera les an- 

• '•■ : ■ ■■ — - ■■ 

"" 14. Ne torte prijndice^ litt. n'opprim*^ en 
trompant. Vulg. , ne amtriste, n'afflige tonfrtrt. 
<■ 33/ La ph case hlbratque est fort embarrassee; 
la Vulg., petit-toe d'apres un texte metUear, 



nees ecauUes depuis la vente, rendra le 
surplus a facquereur, et retournera dans 
sa propriete. S'il ne trouve pas de quoi 28 
lui faire cette restitution, le bien vendu 
restera entre les mains de Facquereur jus- 
qu'a I' annee du jubiie; il sera alors libere, 
et le vendeur rentrera dans sa propriete. 

Si un homme vend une maison dans 29 
une ville entouree de murs, il aura le 
droit de rachat pendant une annee a 
partir de la vente ; son droit de rachat 
durera une annee pleine. Que si la mai- 30 
son qui est situee dans une ville muree 
n'est pas rachetee avant Pexpiration 
d'une annee complete, elle appartiendra 
a perpetuite a Facquereur et a ses des- 
cendants; elle ne sortira pas de sa pos- 
session au jubile. Mais les maisons des 31 
villages non cntoures de murs seront 
considerees comme allant avec le fonds 
de terre; on pourra les racheter, et elles 
seront liberees au juoile. Quant aux 32 
villes des Levites et aux maisons qu'ils y 
possederont, les Levites auront un drol* 
perpetuel de rachat Si quelqu'un achetc n 
des Levites une maison, la maison ven- 
due dans la ville qui leur a ete donnee 
sera liberee au jubile, car les maisons des 
villes des Levites sont leur propriete au 
milieu des enfants d'Israel. Les champs 34 
situes autour des villes des Levites ne 
seront point vendus, car c'est leur pos- 
session a perpetuite. / 

Si ton frere devient pauvre et que sa 35 
main s'affaiblisse pres de toi, tu le sou- 
tiendras, fut-il etranger, afin qu'il vive 
aupres de toi. Ne tire de lui ni interet 36 
ni profit, mais crains ten Dieu et que 
ton frere vive avec toi. Tu ne lui prete- 37 
ras point ton argent a interet, et tu ne 
lui donneras point de tcs vivres pour en 
tirer profit. Je suis J&ovah; ton Dieu, 38 
qui vous ai fait sortir du pays d'Egypte, 
pour vous donner le pays de Chanaan, 
pour etre votre Dieu. 

Si ton frere devient pauvre pres de toi 39 
et qu'il se vende a toi, tu n'exigeras pas 
de lui le travail d'un esclave. II sera 40 
chez toi comme un mercenaire ou un do- 
mestique; il te servirajusqu'al annee du 
jubile. II sortira alors de chez tot, lui et 41 
ses enfants avec lui, et il retournera dans 
sa famille, et rentrera dans la propriete 
de ses peres. Car lis sont mes servi 42 
teurs.quej'ai fait sortir du paysd'Egyptc; 
ils ne seront point vendus comme on vend 
des esclaves. Tu ne domineras point sur 43 

traduit avec une negation dans le premier mem- 
bra : ,« tlUs (les maisons des Levites vendues) 
«W pas iti racketfcsi etlet fttvut rttour d 
Uurt prgpriiUUrei auju6ite,au t etc 
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lui avec duretc, mais tu craindras ton verez mes sabbats, et vous revererez 

44 Dieu. Les esclaves que tu auras, hom- mon sanctuaire. Je suis Jehovah. 
mes ou femmes, tu les prendras des na- Si vous suivez mes lois, si vous gardez 
uons qui t'entourent; c'est d'elles que mes commandements et ies mettez en 
vous acheterez serviteurs et servantes. pratique, j'enverrai vos pluies en leur 

45 Vous pourrez aussi en acheter parmi les saison; la terre donnera ses produits, et 
enfants des Strangers qui sejournent chez les arbres des champs donneront leurs 
vous, et parmi leurs families qui vivent \ fruits. Le battage du ble se prolongera 
avec vous, qu'iis auront engendrees dans chez vous jusqu'd la vendange, et la ven- 
votre, pays; et ils seront votre propriete. i dange atteindra les semailles; vous man- 

46 Vous les laisserez en heritage a vos enfants gerez votre pain a satiete, et vous habi- 
npres vous pour ies posseder comme une terez en securite dans votre pays. Je 
propriete; ils seront perpetueliement vos mettrai la paix dans le pays; votre som- 
esclaves. Mais a regard de vos freres, les meil ne sera point trouble, vous dormi- 
enfantsd'Israel, nul d'entre vousne sera rez sans que personne vous effraie. Je 
pour son frere un maitredur. ferai disparaitre du pavs les betes fero- 

47 Si un etranger demeurant chez toi ces, et Tepee ne passera point a travers 
s est enrichi, et que ton frere, devenu votre pays. Vous poursuivrez vos enne- 
pauvre pres de lui, se soit vendu a mis, et ils tomberont devant vous par 
1 etranger qui demeure chez toi ou au : Tepee. Cinq d'entre vous en poursui- 

48 rejetond'unefamille etrangere, ily aura vront cent, et cent d'entre vous en pour- 
pour lui, apres qu'il se sera vendu, le suivront dix miile, et vos ennemis torn- 
droit de rachat; un de ses freres pourra beront devant vous par Tepee. Je me 9 

49 le racheter; son oncle, ou le tils de son tournerai vers vous, je vous rendrai fe- 
oncle, ou Tun de ses proches parents le : conds et je vous multiplierai, et j'etabli- 
pourra aussi; ou bien, s'il acquiert des rai mon alliance avec vous. Vous man- 10 

50 nchesses, il se rachetera lui-meme. II gerez des recoltes anciennes, tres an- 
comptera avec celui qui Ta achete depuis ciennes, et vous rejetterez Tancienne 
Tannee ou il s'est vendu a lui jusqu'd pour faire place d la nouvelle. J'etabli- 11 
Tannee du jubile, et le prix de vente se rai ma demeure au milieu dc vous, et 
comptera d'apres le nombre des annees, mon ame ne vous prendra point en de- 
en evaluant les journees de son travail gout. Je marcherai au milieu de vous, 12 

51 comme celles d'un mercenaire. S'il y a je serai Wre Dieu, et vous serez mon 
encore beaucoup d'annees, il paiera son peuple. Je s^ is Jehovah, votre Dieu, qui 13 
rachat d raison du nombre de ces annees, vous ai fait .ortir du pays d'Egypte, 
en tenant compte du prix auquel ii avait pour que vous a'v fussiez plus esclaves; 
ete achete; s'il reste peu d'annees jus- j'ar*brise les bai ^ de votre joug et je 
qu'a celle du jubile, il en fera le compte, vous ai fait marcher tete levee. 

et il paiera son rachat d raison de ces \ Mais si vous ne m'ecoutez pas et ne 14 

53 annees. II sera chez lui comme un mer- mtttez pas en pratique tous ces comman- 
cenaire d Tannee, et son maitre ne le i dements, si vous meprisez mes lois, et 15 
traitera point avec durete soustesyeux. , si votre ame a en degout mes ordonnan- 

54 S'tln'estpas raefcetepr ses parents, iljces, pour ne pas pratiquer tous mes 
sortira libre Tannee au JHbite, lui et ses commandemaits et pour violer mon 

55 enfants avec iui. Car c'est de moi que | alliance, voici d mon tour ce que je vous 16 

les enfants d' Israel sont serviteurs; ils | ferai : J'enverrai sur vous la terreur, la 

sont mes serviteurs, que j'ai fait sor- 1 consomption et la fievre, qui font languir 

tir du pays d'Egypte. Je suis Jehovah, ] les yeux et defaiilir Tdme; vous semerez 

vntra rv<». en vain votfe ^^g^^ . vos ennemis la 

mangeront Je tournerci ma face contre 1 7 
vous, et vous serez battus par vos enne- 
mis; ceux qui vous hals^ent deviendront 
vos maitres, et vous fuirez sans que per- 
sonne vous poursuive. 

Si, apres cela, vous ne m'ecoutez pas, 18 
je vous chatierai sept fois plus pour vos 
peches. Je briserai Torgueil de votre 19 
force; je rendrai votre ciel comme de fer, 
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votre Dieu. 

4° — CHAP. xxvi. — Bhtediclions 
et maUdi&ions* 

26 Vous ne ferez point d'idoles, vous ne 

vous dresserez m image taillee ni stele 

sacree, et vous ne placerez dans votre 

pays aucune pierre ornee de figures, 

pour vous prosterner pres d'elles; car je 

2 sms Jehovah, votre Dieu. Vous obser- 

46. lis seront vos tsclaves; litt., vous tra- 
-atlUm far tuxt vous leur imposerez uo tra- 
vail d esclave. Comp. vers. 39. 



55. 7* suis Jikovah % etc. La Vulg. rattache 
ces mots au versec suivant : a tort. 



- us - 



Chap. XXVI,. 20. 



LEVITIQUE. 



Chap. XXVII, 4. 



20 et votre terre comme d'airain. Votre force 
se depensera iautilement : votre terre ne 
donnera pas ses produits, et les arbres de 
la terre ne donneront pas leurs fruits, 

21 Si vous marchez encore contre moi et 
ne voulez pas m'ecouter, je vous frappe- 

22 rai sept fois plus selon mes peches. Je 
lacherai contre vous les animaux sauva- 
ges, qui vous raviront vos enfants, de- 
chireront votre Detail et vous reduiront 
a un petit nombre, en sorte que vos che- 
mins deviendront deserts. 

23 Si avec ces chatiments vous ne reve- 
nez pas a moi et si vous marchez toujours 

24 contre moi, a mon tour je marcherai 
contre vous, je vous resisterai aussi et je , 
vous frapperai, moi aussi, sept fois plus j 

25 pour vos peches;* Je ferai venir contre i 
vous Tepee veageresse de mon alliance; 
vous vous rassemblerez dans vos villes, 
et j'enverrai la peste au -milieu de vous, 
et vous serez livres aux mains de Ten- 

26 nemi, lorsque je vous retirerai le pain, I 
votre soutien, que dix femmes cuiront 
votre pain dans un seul four et le ren- j 
dront au poids, et que vous mangerez i 
sans etre rassaaes. j 

27 Si, apres cela, > r ous ne m'ecoutez pas 

28 et marchez encore contre moi, je mar- ' 
cherai contre vous avec fureur et je vous j 
chatierai, moi aussi, sept fois plus pour , 

29 vos peaches. Vous mangerez la chair de ' 
vos iils et vous mangerez la chair de vos 

30 filles. Je detruirai vcs hauts lieux, j 
j'abattrai vos steles consacrSes au soleil, 
j'entasserai vos cadavres sur les cada- 
vres de vos inflames idoies, et mon Amt | 

31 vous rejettera avec horreur. Je reduirai 
vos villes en deserts, je ravagerai vos 
sanctuatres, et je ne respirerai plus 

32 1'odeur agreable de vos parfums. Je d£- 
vasterai le pays, et vos ennemis qui l'ha- 

33 biteront en seront stupefaits. Et vous, 
je vous disperserai parmi les nations et 
je tirerai Tepee derriere vous; votre pays 
sera devaste et vos villes seront desertes. 

34 Aiors la terre jouira de ses sabbats, 
tout le temps que durera sa solitude et 
que vous serez dans le pays de vos en- 
nemis. Alors la terre se reposera et 

35 jouira de ses sabbats. Tout le temps 



qu'elle sera devastee, elle aura le repos 
qu'elle n'avait pas eu dans vos sabbats, 
lorsque vous Thabitiez. Ceux qui survi- 36 
vront, je leur mettrai au coeur Tepou- 
vante dans les pays de leurs ennemis : 
le bruit d'une feuille agitee les mettra en 
fuite; ils fuiront comme devant Tepee, et 
ils tomberont sans qu'on les poursuive. 
Ils trebucheront les uns contre les autres 37 
comme devant Tepee, sans que personne 
les poursuive; vous ne tiendrez point 
en presence de vos ennemis. Vous peri- \% 
rez parmi les nations, et le pays de vos 
ennemis vous divorera. Ceux d'entre 3$ 
vous qui survivront se consumeront a 
cause de leurs iniquites, dans le pays de 
leurs ennemis; ils seront aussi consumes 
a cause des iniquites de leurs peres, les- 
quelles sont encore avec eux. 

Ils confesseront leur iniquite et celle 40 
de leurs peres dans des transgressions 
qu'ils ont commises contre moi, recon- 
naissant que c'est a cause de la resis- 
tance qu'ils m'ont opposee, que moi 41 
aussi je leur ai resiste et les ai fait venir 
dans le pays de leurs ennemis. Si alors 
leur cceur incirconcis s'humilie, et qu'ils 
acceptent le chdtimenl de leurs fautes, 
je me souviendrai de mon alliance avec 42 
Jacob, de mon alliance aussi avec Isaac 
et avec Abraham, et je me souviendrai 
du pays. £t le pays sera abandonne par 43 
eux et il jouira de ses sabbats, pendant 
qu'il sera desaste* loin d'eux, et ils acccp- 
teront le chatiment de leurs fautes, eux 
qui ont mepris& mes ordonnances et o!ont 
1 ame a eu mes lois en aversion. Mais 44 
meme ainsi, lorsqu*ils seront dans le 
pays de leurs ennemis, je ne les rejette- 
rai pas et je ne les aurai point en aver- 
sion jusqu'a les exter miner et a rompre 
mon alUance avec eux; car je suis Jeho- 
vah leur Dieu. Je me souviendrai en 45 
leur faveur de Talliance conclue avec 
leurs ancetres que j'ai fait sortir du pays 
d'Egypte, aux yeux des nations, pour 
Stre leur Dieu. Je suis Jehovah." 

Tels sont les statuts, les ordonnances 46 
et les lois que Jehovah etablit entre lui 
et les enfants d'IsraeL au mont Sinai, 
par le ministere de MoTse. 



APPENDICE. 



chap, xxvii. — Les vceux et les dimes, 

27 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

2 " Parle aux enfants d'Israel, et dis-leur: 

Si quelqu'un fait un voeu, les person- 



nes seront a Jehovah selon ton estima- 
tion. Si c'est un homme de vingt a 3 
soixante ans, ton estimation sera de cin- 
quante sides d'argent, selon le side du 
sanctuaire; si c'est une femme, ton esti- 4 



XXVI, a6« I.tfain, vofrt soutitn; litt. U b&ton de voire pain, 
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5 mation sera de trente sides. De cinq a 
vingt ans, toa estimation sera de vingt 
sides pour un garcon, et de dix sides 

6 pour une filie. D'un mois a cinq ans, 
ton estimation sera de cinq sides d'ar 
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vende a un homme d'unc autre famille, 

ce champ ne pourra plus etre rachete; 

et quand il sera libre au jubiie, it sera 

consacr6 a Jehovah, comme un champ 

. q«i a ete voue : it deviendra la propriete 
Sent pour un garcon, et de trois sides I du pretre. 

7 pour une fiile. De soixante ans et au- . Si quelqu'un consacre a Jehovah un 
Jessus, ton estimation sera de quinze , champ achete par lui et ne faisant pas 
sides pour un homme, et de dix sides partie de son patrimoine, le pretre on 2? 

S pour une femme. St celui qui a fait le evaluera le prix d'apres ton estimation 
voeu est trop pauvre pour payer la va- jusqu'a i'annee du jubiie, et cet homme 
lour de ton estimation, on le presentera paiera le jour meme le prLx ftxi, comme 
au pretre, qui fixera le prix d'apres les | chose consacree a Jehovah. L'annee du 24 
ressources de cet homme. 1 jubiie, le champ retournera a celui de qui 

Si 1 on voue un des ammaux dont on I on I'avait achete et du patrimoine duquel 
Liit offrande a Jehovah, tout ce qu'on I il fatsait partie. Toute estimation sera 
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donne ainsi a Jehovah sera chose sainte. faite au side du sanctuaire : le side est 

10 On ne le changera point, on ne mettra de vingt gueras. 

pas un mauvais a la place d'un bon, ni \ Nul, toutefois, ne pourra consacrer le 26 
un bon a la place d'un mauvais; si Ton j premier-ne de son Detail, lequel, comme 
remplace un animal par un autre, its 1 premier-ne, appartient dej& \ Jehovah : 

1 1 scront 1 un et l'autre chose sainte. Si i boeuf ou brebis, il appartient a Jehovah. 

c est quelque anuria! impur dont on ne S } il s'agit d'un animal impur, on le ra- 27 
pout faire offrande a Jehovah, on le pre- ; chetera au prLx de ton estimation, avec 

12 sontera au pretre, et le pretre en fera un cinquieme en plus; s'ii n'est pas ra- 
1 estimation sdon qu'ii sera bon ou mau- chete, il sera vendu d'apres ton estima- 
vats et Ton s'en rapportera a l'estima- 1 tion. Rien de ce qu'un homme aura 2S 

13 turn du pretre. Si on veut le racheter, on voue par anatheme a Jehovah, dans tout 
ajoutera un cinquieme a son estimation, ce qui lui appartient, que ce soit un 

14 Si queiqu un sanctific sa maison en la homme, ua animal ou un champ de son 
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sa maison veut la racheter, il ajoutera anatheme ne pourra etre rachetee : eile 
un anquieme au prix de ton estimation, sera mise a mort 
ct die sera a lui. . Toute dime de la terre, prelevee soit 

Si queiqu un consacre a Jehovah une , sur le? seraences de la terre, soit sur les 
partie du champ qui est sa propriety, ! fruits des arbres, appartient a Jehovah; 
ton estimation se fera d'apres la quan- i c est une chose consacree a Jehovah. Si 
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du jubiie qu 
champ, on s'en tiendra a ton estimation; 

18 mais si e'est apres le jubite qu'it consa- 
cre son champ, le pretre en evaluera le 
prix a ralson du nombre d'ann&s qui 
restent jusqu'au jubiie, et il sera fait une 

19 reduction sur ton estimation. Si celui 
qui a consacrd son champ veut le rache- 
ter, il ajoutera un cinquieme au prLx de 



qui passe sous la houlette, 
dixieme animal sera consacre & Jehovah. 
On ne fera pas un choix entre ce qui est 33 
bon ou mauvais, et Ton ne fera pas 
d'echange; et si Ton fait un echange, 
ranimal remplace et celui qui le rem- 
place seront tous deux chose sainte et ne 
pourront etre rachetes." 
Tels sont les commandements que Je- 34 
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ton estimation, et le champ lui restera. ] hovah donna a Moise pour les 
S tl ne rachete pas Ic champ, ou qu'U le d'Israel, au mont Sinai. 



enfants 



XXVII, as. Gtf/tts ou gtra, 14 centimes. 

Vulg., obvUs, 
28. Voui 4*t anaihime ou interdit; he*br. 



la lot mos&ique, tl marque ('exclusion de tout 
usage profane et designe une personne, un ani- 
mal, une chose retiree de I'usage commun et 



ittrem. La signification premiere de ce mot est j vouee en quelque maniere a Jehovah, sans ra 
rctra*chtmtHt % exclusion ouinltrdiafon; fans \ chat ni commutation possibles. 
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PREMIERE PARTIE. 



PREPARATIFS DE DEPART DU MONT SINAI 

[Ch. I — X, 10]. 

§ I. — LE RECENSEMENT [I- IV]. 




CHAP. I. — Le recensement 
des douze tribus* 

1 UKUU. ehovah parla a MoTse au desert 
de Sinai, dans la tente de reu- 
nion, le premier jour du second 
mois, la deuxieme annce apres 

leur sortie du pays d'Egypte, en disant. : 

2 ** Faites le compte de toute r assembled 
des enfants d'Israel, selon leurs families, 
selon leurs maisons patriarcales, en 
comptant par tete le nom de tous les 

3 males depuis Page de vingt ans et au- 
dessus, tous les hommes aptes a porter 
les armes en Israel; vous en ferez le de- 
nombrement selon leurs troupes, toi et 

4 Aaron. II y aura pour vous assister un 
homme de chaque tribu, chef de sa mai- 
son patriarcale. 

5 Void les noms de ceux qui vous assis- 
teront : Pour Ruben i Elisur, fils de Se- 

6 deur; pour Simeonj Salamiel, fils de 

7 SurisaddaT; pour Juda : Nahasson, fils 

8 (FAmminabal; pour Issachar : Natha- 

9 nael, fils de Suar; pour Zabulon": Eliab, 
to fils de Helon; pour les fils de Joseph, 

pour Ephralm : Elisama, fils d'Ammiud; 

pour ManassS f Gamaliel, fils de Phadas- 

ii sun pour Benjamin : Abidan, fils de 

12 Gideon; pour Dan : Ahleser, fils d'Am- 

13 misaddai; pour Aser 1 Phegiel, fils 

14 d'Ochran; pour Gad : Eliasaph, fils de 

15 Duel; pour Nephthali : Ahira, fils 

16 d'Enan." — Tels sont ceux qui furent 
appeles de Tassemblee; ils etaient prin- 
ces de. leurs tribus, chefs de& milliers 
d'lsraeh 

I, 1. Leurs famil Us, etc. Chaque tribu itait 
divisee en quelques groupes principal!*, h^br. 
muckp*eh4>ik,<\\\* nous traduisons pai families; 
chaque famille a son tour comprenait un certain 
nombre de maisons dont tous let membres 
tiraient leur nom d'un patriarche ou anc€tre 
commun, en helw. beth abttk, propr. maison 
des pires ou patriarcale. Dans l'usage de la 
langue, il arrive que les termes dc families et 
de maisons sont employes Tun pour l'autre; et 
comme, non seulement leu indtvidus formant 



MoTse et Aaron, ayant pris ces horn- 17 
mes qui avaient ete designes par leurs 
noms, convoquerent toute Tassemblee iS 
pour le premier jour du dcuxieme mois, 
et ils furent enregistres selon leurs fa- 
milies, selon leurs maisons patriarcales, 
en comptant par tete les noms, depuis 
Page de vingt ans et au-dessus. Comme 19 
Jehovah le lui avait ordonne, MoTse en 
fit le denombrement dans le desert dc 
Sinai. 

Fils de Ruben, premier-ne" d'Israel, 20 
leurs descendants selon leurs famttles, 
selon leurs maisons, en comptant les 
noms par t&e, tous les males depuis 
Page de vingt ans et au-dessus*, sarvfr 
tous les hommes en etat de porter les 
armes : les recenses de la. tribu dc 21 
Ruben furent quarante-six mille cinq 
cents. 

Fils de Simeon, leurs descendants se- 22 
Ion leurs families, selon leurs maisons, 
en comptant les noms dc tous les males 
par tete, depuis l'age de vingt ans et 
au-dessus, tous les hommes en etat dc 
porter les armes : les recenses de la 23 
tribu de Simeon furent cinquante-neuf 
mille trois cents. 

Fils de Gad, leurs descendants selon 24 
leurs families, selon leurs maisons, en 
comptant les noms de tous les males de- 
puis rage de vingt ans et au-dessus, tous 
les hommes en 6tat de porter les armes : 
les recenses de la tribu de Gad furent 25 
quarante-cinq mille six cent cinquantc. 

Fils de Juda, leurs descendants selon 26 
leurs families, selon leurs maisons, en 

unc maison, mais encore ceux qui compose nt 
tine famille ou one tribu\ descendant d'un 
meme pere, on truuve le mot abotk ajoute* aussi 
a ces deux dernieres expressions 'famille f trihn 
dee Peres t ou patriarcale. 

16. Princes wt rapporte a la noblesse de nats- 
sance, chefs a un commandetnent, a unc magis- 
trature officicUe. — Milliers (h*br. alapiim) 
designe une portion de tribu, la m£me que nous 
avonsappelee plus hautfamille, et comprenant 
environ mille peres de famille. 
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comptant les noms depuis l'age de vingt Teis sont ceux qui furent recenses par 44 

ans et au-dessus, tous les hommes en etat Moise et Aaron, avec les princes d'Israel 

27 ^Porter es armes : les recenses de la au nombre de deuze : un homme pour 

tnbu de Juda furent soixante-quatorze chacune de leurs maisons. Tous lesen- 4? 

miUe si x cents fants d , faragl dont on ftt le recensement 4 > 

2S t is d Issachar, leurs descendants se- seion leurs maisons, depuis l'age de vinet 

Ion leurs families, selon leurs maisons, ans et au-dessus, savoir tous Is hommes 

011 comptant les noms depuis 1'age de d'Israel en etat de porter les armes 

vmgt ans et au-dessus, tous les hommes furent six cent trois miUe cinq cent cm' 46 

29 en etat de porter les armes : les recen- quanta Les Levites, selon leur tribu 47 
ses de la tnbu d Issachar furent cin- 1 patriarcale, ne furent pas recenses avec 
quantequatre mille quatre cents. — ■ 

30 Fils de Zabulon, leurs descendants 
solon leurs families, selon leurs maisons, 
on comptant les noms depuis Tage de 
vingt ans et au-dessus, tous les hommes 

5 1 on etat de porter les armes : les recen- 
ses de la tribu de Zabulon furent cin- 
v{uante-sept mille quatre cents. 



j- 



eux. 

Jehovah paria a Moise, en disant : 4S 
" Tu ne feras pas le recensement de la 49 
tribu de Levi, et tu n'en reuniras pas le 
compte avec celui des enfants d'Israel. 
Remets a leur soin le tabernacle, tous 50 
ses ustensiles et tout ce qui lui appar- 
tient. lis porteront le tabernacle et tous 



b us de Joseph, - his d Ephraim, leurs ses ustensiles, Us en feront le service, et 
descendants selon leurs families, selon ils camperont autour du tabernacle. 



es nommes en etat de porter les armes : i dresseront; ct l'etranger qui sen appro- 

33 les recenses dc .a tribu d'EphraTm furent | chera sera puni de mort. Les enfants « 

34 fliarante mille cinq cents. _ Fils de ; d'Israel camperont chacun dans son 
Manasse, leurs descendants selon leurs ; camp, chacun pres de sa banniere, selon 
amines, selon leurs maisons, en comp- leurs troupes. Mais les Levites fixeront ?i 
tant les noms depuis l'age de vmgt ans ; leurs tentes autour du tabernacle du 
el au-dessus, tous les hommes en etat de , temoignage, afin que ma colore n'eclate 
porter les armes : les recenses de la j point sur l'assemblee des enfants d'ls- 
tnbu de Manasse furent trente-deux . rael, et ils auront la garde du taber- 

v % d T C ^ : "act Uu temoignage. " 

b Us de Benjanun, leurs descendants l Les enfants d'Israel executerent tous u 

selon leurs families, selon leurs maisons, | les ordres que Jehovah avait donnes a 

en comptant les noms depuis l'age de • Moise; ils tirent ainsi. 

vingt ans ct au-dessus, tous les hommes 
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37 en etat de porter les armes : les rcccn 
ses de la tribu de Benjamin furent 
trente-cinq mille quatre cents. 
Fils de Dan, leurs descendants selon 
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2° — CHAP. II. — Ordre pour les 
campements et les marches. 

Jehovah parla a Moise, en disant : 
" Les enfants d'Israel camperont chacun 



leurs tanulles, selon leurs maisons, en pres de sa banniere, sous lesenseiffnes 
comptant les noms aepuis vingt ans et j de leurs. maisons patriarcales; ilscam- 
au-dessus, tous les hommes en etat de j peront vis-a-vis de Li tente de reunion 



39 porter les armes : les recenses de la 
tnbu de Dan furent soixante-deux mille 
sept cents. 

40 Fils d'Aser, leurs descendants selon 
leurs families, selon leurs maisons, en 
comptant les noms depuis vingt ans et 
au-dessus, tous les hommes en etat de 

41 porter les armes : les recenses de la 



tout autour. 

A l'avant, vers I'orient, campera la 
banniere de Juda, avec ses troupes; U 
prince des fils de Juda est Nahasson, 
fils d'Aminadab, et son corps d'armee, 
d'apres les hommes recenses, est de soi- 
xante-quatorze mille six cents hommes. 
A ses cotes campera la tribu d T Issachar; 
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triou d Aser furent quarante-un mille 1 le prince des fils d'Issachar est Natha 
emq cents. na si fii s de Slinr p . „ __ j,.^. 



cinq cents. 

Fils de Nephthali, leurs descendants 
selon leurs families, selon leurs maisons, 
en comptant les noms depuis Tage de 
vmgt ans et au-dessus, tous les hommes 
43 <-'n etat de porter les armes : les recen- 
ses de la tribu de Nephthali furent cin- 
quante-trois mille quatre cents. 



nael, fils de Suar, et son corps d'armee, 
d'apres les hommes recenses, est de cin- 
quante-quatre mille quatre cents horn- 
mes. Puis la tribu de Zabulon; le princo 
des fils de Zabulon est Eliab, fils de 
He^on, et son corps d'armee, d'apres les 
hommes recenses, est de cinquante-sept 
mille quatre cents hommes. Total pour 
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le camp de Juda, d'apres les hommes 
recenses : cent quatre-vingt-six mille | 
quatre cents hommes, selon leurs trou- ( 
pes. lis se mettront en marche les pre- : 
miers. j 

10 Au midi, la banniere du camp de Ru- 
ben, avec ses troupes; le prince des fils ; 

1 1 de Ruben est Eiisur, fils de Sedeur, et ; 
son corps d'armee, d'apres les hommes ; 
recenses, est de quarante-six mille cinq i 

12 cents hommes. A ses cotes campera la 
tribu de Simeon; le prince des fils de I 
Simeon est Salamiei, tils de SurisaddaT, j 

13 et son corps d'armee, d'apres les hommes 
recenses, est de cinquante-neuf mille trois j 

14 cents hommes. Puis la tribu de Gad; le i 
chef des fils de Gad est Eliasaph, fils de 

15 Duel, et son corps d'armee, d'apres les 
hommes recenses, est de quarante-cinq 

16 mille six cent cinquante hommes. Total 
pour le camp de Ruben, d'apres les hom- 
mes recenses : cent cinquante-un mille 
quatre cent cinquante hommes, selon 
leurs troupes. lis se mettront en marche 
les seconds. 

1 7 Ensuite s'avancera la tente de reunion, 
le camp des Levites au milieu des autres 
camps. lis suivront dans la marche 
l'ordre de leur campement, chacun a son 
rang, selon sa banniere. 

18 A l'occident, la banniere d'Ephnum, 
avec ses troupes; le prince des fils 
d'Ephraim est Elisama, fils d'Ammiud, 

19 et son corps d'armee, d'apres les hommes 
recenses, est de quarante mille cinq cents 

20 hommes. A ses cotes campera la tribu 
ue Manasse; le prince des fils de Manasse 

21 est Gamaliel, fils de Phadassur, et son 
corps d'armee, d'apres les hommes re- 
censes, est de trente-deux mille deux 

22 cents hommes. Puis la tribu de Benja- 
min; le prince des fils de Benjamin est 

23 Abidan, fils de Gddeon, et son corps 
d'armee, d'apres les hommes recenses, 
est de trente-cinq mille quatre cents 

24 hommes. Total pour le camp d'Ephraim, 
d'apres les hommes recenses : cent huit 
mille et cent hommes, selon leurs troupes. 
Its se mettront en marche les troisiemes, 

25 Au nord, la banniere du camp de Dan, 
avec ses troupes; le prince des fils de Dan 

26 est Ahieser, fils d'AmmisaddaT, et son 
corps- d'armee, d'apres les hommes re- 
censes, est de soixante-deux -mille sept 

27 cents hommes. A ses cotes campera la 
tribu d 1 Aser; le prince des fils d* Aser est 

28 Phegiel,filsd'Ochran, et son corps d'ar- 
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mee, d'apres les hommes recenses, est de 
quarante- un mille cinq cents hommes. 
Puis la tribu de Nephthali; le prince des :q 
fils de Nephthali est Ahira, fils d'Enan, 
et son corps d'armee, d'apres les hommes 30 
recenses, est de cinquante-trois mille 
quatre cents hommes. Total pour le 31 
camp de Dan, d'apres les hommes re- 
censes : cent cinquante-sept mille six 
cents hommes. lis se mettront en marche 
les derniers, selon leurs bannieres." 

Tels furent les enfants d ! Israel inscrits 
au recensement selon leurs maisons pa- 
triarcales. Total pour tous les hommes 
recenses, repartis en divers camps, selon 
leurs troupes d'armee : six cent trois 
mille cinq cent cinquante hommes. Les 55 
Levites ne furent pas compris dans le 
recensement avec les enfants d'Israel, 
suivant l'ordre que Jehovah avait donne 
a MoTse. Et les enfants d'Israel execu- 34 
tercnt tous les ordres que Jehovah avait 
donnes a MoTse. C'est ainsi qu'ils cam- 
paient, selon leurs bannieres, et ainsi 
qu'ils se mettaient en marche, chacun 
selon sa famille, selon sa maison patriar- 
cale. 

3 — chap. in. — Recensement des Le- 
vi Us. Denombrement des premier s-nes. 

- Substitution des Levites attx premiers- 
nes. 

Voici la posterity d' Aaron et de MoTse, 3 
au temps ou Jehovah parla a MoTse sur 
la montagne de Sinai. Voici les noms 2 
des fils d' Aaron : Nadab, le premier-ne, 
Abiu, ElSazar et Ithamar. Tels sont les 3 
noms des fils d' Aaron, des prStres oints, 
instalies pour exercer le sacerdoce. Na- 4 
dab et Abiu moumrent devant Jehovah, 
lorsqu'ils apporterent devant Jehovah du 
feu Stranger, dans le desert de Sinai; Us 
n'avaient point de fils. Eleazar et Itha- 
mar exercerent le sacerdoce en presence 
d' Aaron, leur pere. 

Jehovah parla a MoTse, en disant : 5 
" Fais approcher la tribu de Levi, et tu 6 
la placeras devant Aaron le pretre, pour 
qu'clle soit a son service. lis auront la 7 
charge de tout ce qui est necessaire pour 
iui et pour toute I'assemblee devant la 
tente de reunion, faisant ainsi le service 
du tabernacle. lis seront charges de S 
tous les ustensiles de la tente de reunion, 
et de ce que doivent conserver les enfants 
d'Israel : its feront ainsi le service du 
tabernacle. Tu donneras les Levites a 9 



II, 14. Duel : I'hlbr. lit ici Rucl : fame de 
copiste occasionnee par la ressemblance des 
lettres hlbraTquesd? et r. Com p. i, 14; vii, 49, etc. 



Ill, 3. Install*:; litt. dont les mains omiiti 
remplits (voy. Exod. xxviii, 41, note). Comp. 
I LcV. viti. 
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Aaron et a ses fils; ils lui seront entiere- { 
ment donnes d'entre les enfants d'Israel. j 

10 Tu etabliras Aaron et ses fils pour t 
accomplir les fonctions de leur sacer- ! 
doce; l'etranger qui approchera du sane- \ 
t u aire sera puni de mort." 

11 Jehovah parla a Moise, en disant : ! 

12 *' J'ai pris les Levites du milieu des en- 1 
iants d'Israel, a la place de tout premier- 1 
ne qui ouvre le sein de sa mere parmi j 
les enfants d'Israel, et les Levites sont a j 

13 moi. Car tout premier- ne est a moi: le i 
jour ou fai frappe tous les premiers-nes 
dans le pays d'Egypte, je me suis? con- 
sacre tout premier-ne en Israel, tant des 
hommes que des animaux : ils sont a 
moi. Je suis Jehovah." 

14 Jehovah parla a Moise dans le desert 

15 de Sinai, en disant : "Fais le recense- 
ment des enfants de Levi selon leurs 

, maisons patriarcales, selon lairs families. 
Tu feras le recensement de tous les 
males, depuis I'age d T un mois et au-des- 

16 sus. ?? Moise fit ce recensement sur I'or- 
dre de Jehovah* selon qu'il lui avait ete 
commande. 

17 Voici les fils de Levi, d'aprcs leurs 
noms : Gerson, Caath et Merari. — 

iS Noms des fils de Gerson selon leurs fa- 

19 milles : Lebni et Semei. Fils de Caath : 

20 Amram, Jesaar, Hebron et Oziel. Fils 
de Merari selon leurs families : Moholi et 
Musi. Ce sont la les families de Levi 
scion leurs maisons patriarcales. 

2 1 De Gerson viennent la famille de Lebni 
et celle de Semei'; ce sont les families des 

22 Gersonites. Leurs recenses, en comp- 
tant tous les males depuis l'age d'un 
mois et au-dessus, furent sept mille cinq 

23 cents. Les families des Gersonites cam- 
paient derriere le tabernacle, a Tocci- 

24 dent. Le prince de la raaison des Gcr- 

25 sonites etait Eliasaph, fils de LaeL En 
ce qui concerne la tente de reunion, les 
tils de Gerson avaient la charge de la 
Demeure et de la tente, de sa couver- 

26 ture, du rideau qui est a l'entree, des 
tentures du parvis et du rideau de l'en- 
tree, tout autour de la Demeure et de 
Fautel, et de ses cordages pour tout son 
service. 

27 De Caath viennent la famille des Am- 
ram ites, celle des Jesaarites, celle des 
Hebronites et celle des Ozi&ites; ce sont 

2$ la les families des Caathites. En comp- 
tant tous les males depuis I'&ge d'un mois 

20. Stlon leurs maisons patriarcales^ fornixes 
par les descendants de chacun des fils de Levi. 
Ces maisons se divisaient en families, L'emploi 
^e ces deux termes est inverse de ce que nous 
avons vu i, a, 20. 



et au-dessus, on en trouva huit mille six 
cents, charges du soin du sanctuaire. 
Les families des fils de Caath campaient 29 
au cote meridional de la Demeure. Le 30 
prince de la maison patriarca 1 *! des fa- 
milies des Caathites etait Elisaphan, fils 
d'Oziel. On confia a leur garde Tarche, 3 1 
la table de proposition, le chandelier, les 
autels, les ustensiles du sanctuaire avec 
lesquels on fait le service, le voile et tout 
ce qui se rapporte a son service. Le 32 
prince des princes des Levites etait 
Eleazar, fils du pr£tre Aaron; il avait la 
surveillance de ceux qui etaient charges 
de la garde du sanctuaire. 

De Merari descendent la famille des 33 
Moholites et celle des Musites : ce sont la 
les families des Merarites. Les recenses, 34 
en comptant tous les males depuis 1'age 
d'un mois et au-dessus, furent six mille 
deux cents. Le prince de la maison des 35 
families de Merari etait Suriel, fils d'Abi- 
haiel. Ils campaient au cote septentrio- 
nal de la Demeure. Les fils de Merari 36 
eurent la garde et le soin des ais de la 
Demeure, de ses traverses, de ses pikers 
et de leurs socles, de tous ses ustensiles 
et de tout son service, des colonnes du $7 
parvis tout autour, de leurs socles, de 
leurs pieux et de leurs cordages. 

En face de la Demeure, a Forient, de. 38 
vaut la tente de reunion, au levant, cam- 
paient Moise, Aaron et ses fils; ils avaient 
la garde du sanctuaire a la place des 
enfants d'Israel; l'etranger qui s'en ap- 
procherait devait etre puni de mort. 

Total des Levites dont Moise fit le re- 39 
censement sur Ford re de Jehovah, selon 
leurs families, de tous les males depuis 
Page d'un mois et au-dessus : vingt-deux 
mille. 

Jehovah dit a Moise : " Fais le recense- 40 
ment de tous les premiers-nes males parmi 
les enfants d'Israel, depuis rage d'un 
mois et au-dessus, et fais le compte de 
leurs noms. Tu prendras les Levites 41 
pour moi, je suis Jehovah, — a la place 
de tous les premiers-nes des enfants d'Is- 
rael, et le betail des Levites a la place 
de tous les premiers-nes du betail des en- 
fants d'Israel." Moise fit le recensement 42 
de tous les premiers-nes parmi les en- 
fants d'Israel, selon I'ordrc que Jehovah 
lui avait donne. Tous les premiers-nes 43 
males, comptes par leurs noms, depuis 
i'&ge d'un mois et au-dessus, dont on fit 

39. Vingt~dtux mille : e'est le nombre verita- 
ble : comp. vers. 43 et 46. Cependant les elements 
qui component ce total donneraient 39 300 :voy. 
vers. 22, 38 et 34. II est probable qu'il faut lire au 
vers. 38 schaloscht 300, au lieu ae schisch, 600. 
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le recensement, furent vingt-deux mille 
deux cent soixante-treize. 

44 Jehovah parla a Moise, en disant : 

45 " Prends les Levites a la place des pre- 
raiers T nes des enfants d'Israel, et le betail 
des Levites a la place de leur betail; et 
les Levites seront a moi. Je suis Jehovah. 

46 Pour le rachat des deux cent soixante- 
treLze d'entre les premiers-nes des en- 
fants d'Israel qui depassent le nombre 

47 des Levites, tu prendras cinq sides par 
tete; tu les prendras selon le side du 

4S sanctuaire, qui est de vint gueras. Tu 
donneras Fargent a Aaron et a ses fils ' 
pour le rachat de ceux qui depassent le 

49 nombre des Levites." Molse prit Tar- 1 
gent pour le rachat de ceux qui depas- 
saient le nombre des premiers-nes rache- 

50 tes par les Levites; il prit Fargent des 
premiers-nes des enfants d'Israel, mille 
trois cent soixante-cinq sides, selon le 

51 side du sanctuaire. Et Moise donna 
Fargent du rachat a Aaron et a ses fils, 
sur Fordre de Jehovah, selon que Jeho- 
vah Favait ordonne a Moise. 

4° — chap. iv. — Fonclions des Levites 
dans les marches. 

4 Jehovah parla a Moise et a Aaron, en 

2 disant : " Compte les His de Caath par- 
mi les enfants de Levi, selon leurs fa- 

3 milles, selon leurs maisons, depuis Fage 
de trente ans et au-dessus jusqu'a Fage 
de cinquante ans, tous ceux qui ont a 
faire le service, a remplir quelquc fonc- 
tion dans la tente de reunion. 

4 Voici quel sera le service des fils de 
Caath dans la tente de reunion : il por- 

5 tera sur les objets tres saints. Quand 
on levera le camp, Aaron et ses fils 
viendront descendre le voile et ils en 

6 couvriront Varche du temoignage; ils 
mettront dessus une couverture de peau 
de veau marin, et ils Etendront par-des- 
sus an drap tout entier de pourpre vio* 
lette; puis ils placeront les barres de 

7 Farche. Ils etendront un drap de pour- 
pre violette sur la table des pains de 
proposition, et ils mettront dessus les 
plats, les calices t les pateres et les cou- 
pes pour les libations; le pain perp&uel 

8 sera sur elle; ils Etendront par-dessus 
un drap de cramoisi, qu'ils enveloppe- 
ront d'une couverture de peau de veau 
marin, et ils placeront les barres de la 

9 table. lis prendront un drap de pourpre 
violette et ils en couvriront le chandelier, 

IV, \$. Les chose* saintes, litt. U taint. Vuljf. 
U saniluaire, par quoi il faut sans doute en- 
tendre 1'arche. 

20. Un seui instant, litt. le temps tfavaler 



ainsi que ses lam pes, ses mouchettes, ses 
vases a cendre et tous ses vases a huile 
necessaires pour son service; puis,Fayant 10 
mis, avec tous ses ustensiles, dans une 
couverture de peau de veau marin, ils le 
placeront sur un brancard. Ils etendront ir 
un drap de pourpre violette sur Fautel 
d : or, et, apres Favoir enveloppe d'une 
couverture de peau de veau marin, ils y 
mettront les barres. Ils prendront tous 1: 
les ustensiles en usage pour le service 
dans le sanctuaire, et les ayant mis dans 
un drap de pourpre violette, ils les enve- 
Iopperont d'une couverture de peau de 
veau marin, et les placeront sur un bran- 
card. Ils dteront les cendres de Fautel [3 
et ils etendront par-dessus un drapde 
pourpre ecarlate; ils mettront dessus [^ 
tous les ustensiles necessaires a son ser- 
vice, les brasiers, les fourchettes, les 
peUes, les bassins, tous les ustensiles de 
Fautel, et avant etendu sur le tout une 
couverture de peau de veau marin, ils y 
mettront les barres. Quand Aaron et 15 
ses fils auront acheve de couvrir le sanc- 
tuaire et tous ses ustensiles, et qu'on 
levera le camp, les fils de Caath vien- 
dront les emporter, mais ils ne touche- 
ront point les choses saintes, de peur 
qu'ils ne meurent. — Voila ce qu'awrnt 
a porter les fils de Caath dans la tente 
de reunion. — Eleazar, fils d' Aaron, le 16 
pretre, aura sous sa surveillance Fhuile du 
chandelier, le parfum odoriferant, Fobla- 
tion perpetuelle et Fhuile d'onction, ainsi 
que tout le tabernacle et tout ce qu'il con- 
tient, le sanctuaire et tous ses ustensiles. " 

Jehovah parla a Moise et a Aaron, en 17 
disant : " Prenez garde de faire retran- 18 
cher la tribu des families des Caathites 
du milieu des Levites. Agissez ainsi a 19 
leur egard, afin qu'ils vivent et ne meu- 
rent point quand ils s'approcheront des 
objets tres saints, Aaron et ses fils vien- 
dront, et ils assigneront a chacun d'eux 
son service et ce qu'il a a porter; et les 20 
Levites n'entreront point pour voir un 
seul instant les choses saintes, de peur 
qu'ils ne meurent." 

Jdhovah parla a Moise, en disant : 21 
* ' Compte aussi les fils de Gerson d'apres 22 
leurs maisons, d'apres leurs families; tu 23 
feras le recensement, depuis Fage de 
trente ans et au-dessus jusqu'a Fage de 
cinquante ans, de tous ceux qui ont u 
faire le service, a remplir quelque fonc- 
tion dans la tente de reunion. 

sa satire, locution proverbial* : com]). Job, 
vii, 19. Sur le verset 20, comp. I Sam. vi, 19. 
23. Comp. vers. 3 et I Par. xxiii, 34, 26. 
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24 Voici le service des families des Gerso- 
nites, ce qu'ils auront a faire et d porter. 

25 lis porteront ies tentures de la Demeure 
et la tente de reunion, sa couverture et 
la couverture de peau de yeau marin qui 
se met par-dessus, le rideau qui est a 

26 rentree de la tente de reunion, les ten- 
tures du parvis et le rideau de Tentree 
de la porte du parvis, tout autour de la 
Demeure et de l'autel, leurs cordages et 
tous les ustensiles a leur usage ; et ils fe- 
ront tout le service qui s'y rapporte. 

27 Tout le service des fils des Gersonites 
sera sous les ordres d' Aaron et de ses 
tils, pour tout ce qu'ils auront a porter et 
a faire; voiis remettrez a leur garde tou- 

2S tes les choses qu'ils ont a porter. Tei est 
le service des ramilles des fils des Gerso- 
nites a i'egard de la tente de reunion ; 
ils exerceront leur charge sous la direc- 
tion d'lthamar, fils d' Aaron, le pretre. 

29 Tu feras le recensement des fils -de 
Merari selon leurs families, selon leurs 

30 maisons ; tu les recenseras, depuis Tage 
de trente ans et au-dessus jusqu'd Tage 
Je cinquante ans, tous ceux qui entrent 
pour le service, pour remplir quelque 

31 fonction dans la tente de reunion. Voici 
les choses qu'ils auront a porter selon 
tout leur service dans la tente de reu- 
nion : les ais du tabernacle, ses traver- 

\2 ses, ses colonnes, ses toiles; les colonnes 
du parvis qui Tentoure, leurs socles, leurs 
pieux, leurs cordages, tous leurs usten- 
siles et tout ce qui se rapporte a ce ser- 
vice. Vous ferez Tinventaire par leurs 
noms des objets qui leur sont confies 

33 pour les porter. Tel est le service des 
families des fils de Merari, tout leur ser- 
vice a Tegard de la tente de reunion, 
sous la direction d'lthamar, fils d' Aaron, 
le pretre." 

34 MoTse, Aaron et les princes de l'assem- 
blee firent le recensement des fils des 
Caathites selon leurs families et selon 

35 leurs maisons, depuis Page de trente ans 
et au dessus jusqu'd i'dge de cinquante 
ans, tous ceux qui entraient pour le ser- 
vice, pour remplir quelque fonction dans 



la tente de reunion. Les recenses selon 36 
leurs families furent deux raille sept cent 
cinquante. Ce furent la les recenses des 37 
families des Caathites, tous ceux qui 
remplissaient un service dans la tente de 
reunion. MoTse et Aaron en firent le 
recensement selon Tordre de Jehovah 
donne a MoTse. 

Les recenses des fils de Gerson selon 38 
leurs families et selon leurs maisons, de- 39 
puis Tage de trente ans et au-dessus jus- 
qu'a Fage de cinquante ans, tous ceux 
qui entraient pour le service, pour rem- 
plir quelque fonction dans la tente de 
reunion, les recenses selon leurs families, 4c 
selon leurs maisons, furent deux mille 
six cent trente. Ce furent la les recen- 41 
ses des families des fils de Gerson, tous 
ceux qui remplissaient un service dans la 
tente de reunion. Moise et Aaron en firent 
le recensement sur Fordre de Jehovah. 

Les recenses des families des tils de 42 
Merari selon leurs families, selon leurs 
maisons, depuis l'age de trente ans et 43 
au-dessus jusqu'a Tage de cinquante ans, 
tous ceux qui entraient pour le service, 
pour remplir quelque fonction dans la 
tente de reunion, les recenses selon leurs 44 
families furent trois mille deux cents. 
Ce furent la les recenses des families des 45 
fils de Merari. MoTse et Aaron en firent 
le recensement sur Tordre de Jehovah. 

Tous les recenses des Levites dont 46 
MoTse, Aaron et les princes d' Israel firent 
le recensement selon leurs families et se- 
lon leurs maisons patriarchies, depuis 47 
Page de trente ans et au-dessus jusqu'a 
I'age de cinquante ans, tous ceux qui en- 
traient pour le service, pour remplir 
quelque fonction dans le service et le 
transport a Tegard de la tente de reu- 
nion, tous les recenses furent huit mille 48 
cinq cent quatre-vingts. On en fit le 49 
recensement selon Tordre de Jehovah 
sous la direction de Moise, en assignant 
a chacun le service qu'il dcvait faire et 
ce qu'il devait porter; c'est ainsi qu'ils 
furent recenses comme Jehovah l'avait 
ordonne d Moise. 



S II. — ORDONNANCES ET ADDITIONS DIVERSES [V, 1 — VIIT, 4]. 



i° — chap. v. — Les personms impures 
eloignees du camp. Restitution des biens 
mat acquis. Lot sur ta jalousie* 

5 Jehovah parla d MoTse, en disant : 

2 " Ordonne aux enfants d'Israel de faire 

sortir du camp quiconque a la lepre ou 



une gonorrhee, ou qui est souille par 
un cadavre. Hommes ou femmes, vous 3 
les ferez sortir du camp, afin qu'ils 
ne souillent pas leurs camps, an milieu 
duquel j'habite." Les enfants d 5 Israel 4 
firent ainsi, et ils les firent sortir 
hors du camp; comme Jehovah Tavait 



*e. I U fort trvnt: com?* iii, 94*96, et Excel, xxvi-xxvii. 
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ordonne a Moise, ainsi firent les en- 
fants d'Israei. 

5 Jehovah parla a Moise, en disant : 

6 " Dis aux enfants d'Israei : St quelqu'un, 
hotnme ou femme, commet un des peches 
qui causent un prejudice au prochain, en 
se rendant infidele envers Jehovah, et 
que cette personne se soit rendue coupa- 

7 ble, elle confessera son peche et elle res- 
tituera en son entier l'objet mal acquis, 
en y ajoutant u~> cinquieme ; elle le re- 
mettra a celui envers qui elle s'est ren- 

8 due coupable. Si celui-ci n'a pas de re- 
presentant a qui puisse etre rendu l'objet 
du delit, cet objet revient a JShovah, au 
pretre, outre le belier expiatoire avec 
lequel on fera l'expiation pour le coupa- 

9 ble. Toute offrande prelevee sur les cho- 
ses saintes que les enfants d'Israei pre- 
sentent au pretre, appartiendra a celui- 

io ci ; les choses que tout kctnme aura con- 

sacrees seront a lui ; ce qu ? on donne au 

pretre lui appartiendra. 

11 Jehovah parla a Moise, en disant : 

[2 " Parle aux enfants d'Israei, etdis-leur : 

Si une femme mariee se detourne et de- 

1 3 vient infidele a son mari, un autre hom- 
me ayant eu commerce avec elle, et que 
la chose soit cachee aux yeux de son 
mari, cette femme s'etant souillee en se- 
cret, sans qu'il y ait eu de temoin contre 
elle, et sans qu'elle ait ete prise sur le 

14 fait : — si le mari est saisi d'un esprit 
de jalousie etqu'il soit jaloux de sa femme 
qui s'est souillee, ou bien s'il est saisi d'un 
esprit de jalousie et qu'ii soit jaloux de sa 
femme sans que celle-ci se soit souillee : 

15 cet homme amenera sa femme au pretre 
et il apportera son offrande a cause d'elle, 
un dixieme d'epha de farine d'orge, il n'y 
versera pas d'huile et n'y mettra pas 
d'encens, car c*est une oblation de jalou- 
sie, une oblation de souvenir, qui rap- 
pelle une prevarication. 

16 Le pretre la fera approcher de Vatttel 

17 et se tenir debout devant Jehovah. II 
prendra de I'eau sainte dans un vase de 
terre, et ayant pris de la poussiere sur 
le sol de la Demeure, il la mettra dans 

18 I'eau. Puis, la femme se tenant debout 
devant Jehovah, il lui denouera la che- 
velure et lui posera sur les mains I'obla- 
tion de souvenir, i'oblation de jalousie. 
Le prdtre, ayant dans sa main les eaox 
ameres qui apportent la malediction, 

19 adjurera la femme et lui dira : Si aucun 
homme n'a couche avec toi, et si tu ne 
t'es pas detournee pour te souiller, 6tant 
sous la puissance de ton mari, sois pre- 
served de Veffet de ces eaux ameres qui 

20 apportent la malediction. Mais si, etant 



sous la puissance de ton mari, tu fes 
detournee et t'es souillee, et si un autre 
homme que ton mari a couche avec toi : 
— le pretre adjurera la femme par le 2r 
serment d'imprecation, et lui dira : — 
Que Jehovah fasse de toi une malediction 
et une execration au milieu de ton peu- 
ple, en faisant maigrir tes flancs et enfler 
ton ventre, et que ces eaux ojii appor- 22 
tent la malediction entrent dans tes en- 
tratlles pour te faire enfler le ventre et 
maigrir les flancs ! Et la femme dira : 
Amen! Amen! 

Le pr&tre ecrira ces imprecations sur 23 
un rouleau, et il les effacera ensuite dans 
les eaux ameres. Puis il fera boire a la 24 
femme les eaux ameres de malediction, et 
les eaux de malediction entreront en elle 
pour lui etre ameres. Le pretre, ayant 25 
pris des mains de la femme i'oblation de 
jalousie, la balancera devant Jehovah, et 
Papprochera de Tautel ; ii prendra une 26 
poignee de cette oblation comme memo- 
rial, et il la fera fumer sur l'autel ; et 
apres cela il fera boire les eaux a la 
femme. Quand il lui fera boire les eaux, 27 
il arrivera, si elle s'est souillee et a ete 
infidele a son mari, que les eaux de ma- 
lediction entreront en elle pour lui etre 
ameres : son ventre s'enflera, ses flancs 
maigriront, et cette femme sera une ma- 
lediction au milieu de son peuplc. Mais 28 
si la femme ne s'est pas seuillee et qu'elle 
soit pure, elle sera preservee et elle aura 
des enfants. 

Telle est la loi sur la jalousie, quand 29 
une femme, etant sous la puissance de 
son mari, se detourne et se souiUe, ou 30 
quand I'esprit de jalousie s'empare d'un 
mari et qu'il devient jaloux de sa femme : 
ii fera tenir sa femme debout devant Je- 
hovah et le pretre lui appliquera cette 
loi dans son entier. Le mari sera exempt 31 
de faute; mais la femme portera son ini- 
quite." 

2° — chap. vi. — Le naxarht. Formuk 
de bbUdicHon. 

Jehovah parla a Moise, en disant : 6 
" Parle aux enfants d'Israei, et dis-ieur : 2 
Lorsqu'un homme ou une femme se se- 
pare par un voeu, un voeu de nazareen, 
pour se consacrer a Jehovah, il s'abs- 3 
tiendra de vin et de boisson enivrantc; il 
ne boira ni vinaigre de vin ou d'autre 
boisson enivrante, ni d'aucun jus de rai- 
sin ; il ne mangera ni raisins frais, ni 4 
raisins sees. Pendant tout le temps de 
son nazareat, il ne mangera d'aucun 
produit de la vtgnc, depuis les pepins 
jusqu'd la pcau dt$ raisin. Pendant tout 5 
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le temps du vceu de son nazareat, le ra- 
soir ne passera point sur sa tete; jusqu'a 
raccomplissementdes jours pour la duree 
dcsquels il se separe en Thonneur de Je- 
hovah, il sera saint, iaissant croitre li- 

6 brement ses cheveux. Tout le temps pen- 
daat lequel il se separe en l'honneur de 
Jehovah, il ne s'approcherad'aucun corps 

; mort ; il ne se souillera ni pour son pere, 
ni pour sa mere, ni pour son frere ou sa 
steur, a leur mort, car il porte sur sa 

8 tete la consecration a son Dieu. Tout le 
temps de son nazareat, il est consacre a 

9 Jehovah. Si quelqu'un meurt subitement 
pres de lui, et que sa tete consacree soit 
ainsi souifiee, il se rasera la tete le jour 
de sa purification; il la rasera le sep- 

io tieme jour. Et le huitieme jour, il appor- 
tera au pretre deux tourtereiies ou deux 
jeunes pigeons, a i'entree de la tente de 

ii reunion. Le pretre offrira Tun en sacri- 
fice pour le peche, et I'autre en holo- 
causte, et il fera pour lui Fexpiation pour 
son peche a Foccasion du mort. Ce jour- 

12 la, le nazareen consacrera sa tete. II 
consacrera de nouyeau a Jehovah les 
jours de son nazareat, et il offrira un 
agneau d'un an en sacrifice de repara- 
tion; les jours precedents sont nuls, 
parce que son nazareat a ete souille. 

13 Voici la loi du nazareen. Le jour ou il 
aura accompli la duree de son nazareat, 
on le fera venir a rentree de la tente de 

14 reunion. II presentera- son offrande a 
Jehovah : un agneau d'un an, sans de- 
laut, pour rholocauste ; une brebis d'un 
an, sans defaut, pour le sacrifice pour le 
peche; un belier sans defaut pour le sa- 

15 entice pacifique; ainsi qu'une corbeille 
de pains sans levain, de gateaux de fleur 
de farine petris a l'huile, et de galettes 
sans levain arrosees d'huiles, avec l'obia- 

16 tion et les libations ordi>taires. Le pretre 
les presentera devant Jehovah, et il 
offrira son sacrifice pour le peche et son 

17 holocausts Puis ii offrira le belier en 
sacrifice pacifique a Jehovah, avec la 
corbeille de pains sans levain, et il fera 

18 Isolation et la libation. Le nazareen 
rasera, a rentree de la tente de reunion, 
sa tete consacree; et prenant les cheveux 
de sa tete consacree, il les mettra sur le 
feu qui est sous la virtimc dtt sacrifice 

19 pacifique. Le pretre prendra Tepaule du 
belier quand elle sera cuite, un gateau 
sans levain de la corbeille et une galette 
sans levain, et les ayant poses sur les 
mains du nazareen, apres que celui-ci 

*> aura ras6 sa ttte consacree, U les balan- 
cera devant Jehovah : c'est une chose 
sainte qui appartient au pretre, outre la 



poitrine balancee et la cuisse prelevee. 
Apres cela le nazareen pourra boire du 
vin. 

Telle est la loi du nazareen qui a fait 21 
un vceu, et de son offrande a Jehovah 
pour son nazareat, outre ce que ses 
moyens lui permettront de faire. Selon le 
voeu qu'il aura fait, ainsi il agira d'apres 
la loi de son nazareat 

Jehovah parla a Moise, en disant : 22 
" Parie a Aaron et a ses tils en disant : 23 
Vous benirez ainsi les enfants d'lsrael, 
vous leur direz : Que Jehovah te benisse 24 
et te garde! Que Jehovah fassc luire sa 25 
face sur toi, et qu'il t'accorde sa grace! 
Que Jehovah leve sa face vers toi, et qu'il 26 
te donne la paLx ! — C'est ainsi qu'ils 27 
mettront mon nom sur les enfants d'Israel, 
et je les beninuV' 

3° — chap, vn — vin, 4. — Offrandes 
dcs chefs de trihti pour le tabernacle. 
Comment Dieu parlait a Moise. Ar- 
rangement des lampes. 

Le jour ou Moise acheva de dresser le 7 
tabernacle, de I'oindre et de le sanctifier 
avec tous ses ustensiles, ainsi que Tautel 
avec tous ses ustensiles; lorsqu'il les eut 
oints et sanctifies, les princes d'lsrael, 2 
chefs de ieurs maisons patriarcales, pre- 
senterent leur offrande : c'etaient les 
princes des tribus, ceux qui avaient pre- 
side au denombrement. lis amenerent 3 
leur offrande devant Jehovah : six chai*s 
cou verts et douze boeufs, soit un char 
pour deux princes et un bamf pour cha- 
que prince, et ils les presenterent devant 
la Demeure. 

Jehovah parla a Mofee, en disant : 4 
"Recois d'eux ces choses, et qu'elles 5 
soient employees pour le service de la 
tente de reunion; tu les donneras aux 
Levites, d chacun selon les besoins de 
son service." Moise, ayant pris les chars 6 
et les boeufs, les remit aux Levites. II 7 
donna deux chars et quatre bceufs aux 
fils de Gerson, selon ce que reclamait 
leur service; quatre chars et huit boeufs S 
aux fils de Merari, selon leur service, 
sous la surveillance dTthamar, fils d' Aa- 
ron, le pretre. Mais il n'en donna pas 9 
aux fils de Caath, parce que, ayant le 
service des objets sacres, ils devaient les 
porter sur ieurs epaules. 

Les princes presenterent leur offrande 10 
pour la dddicace de 1'autel, le jour ou on 
I'oignit; ils la presenterent devant Fau- 
tel. Et Jehovah dit a Moise : "Que n 
chaque jour un prince vienne presen- 
ter son offrande pour la dedicace de 
Tautel. " 
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12 Celui qui presenta son offrande le pre- 
mier jour fut Nahasson, fils d'Ammina- 

13 dab, de la tribu de Juda. II offrit : un 
plat d'argent du poids de cent trente 
sides, une coupe d'argent de soixante- 
dix sides, selon le side du sanctuaire, 
Tun et Fautre pleins de fleur de farlne 

14 petrie a Fhuile pour Foblation; un godet 

15 d'or de dix sides, pldn de parfum; un 
jeune taureau, un belier et un agneau 

16 d'un an pour Fholocauste; un bouc pour 

1 7 le sacrifice pour le peche, et, pour le sa- 
crifice pacifique, deux boeufs, cinq be- 
liers, cinq boucs et dnq agneaux d'un 
an. Telle fut Foffrande de Nahasson, fils 
d'Amminadab. 

18 Le second jour, Nathanael, fils de 
Suar, prince de la tribu d'Issachar, pre- 

19 senta son offrande. II offrit : un plat 
d'argent du poids de cent trente sides, 
une coupe d'argent de soixante-dix sides, I 
selon le side du sanctuaire, Tun ct l'autre 
pleins de fleur de farine petrie a l'huile 

20 pour Foblation; un godet d'or de dix 

21 sides, plein de parfum; un jeune tau- 
reau, un belier et un agneau d'un an 

22 pour Fholocauste; un bouc pour le sacri- 
2 j tice pour le peche, et, pour le sacrifice 

pacifique, deux boeufs, cinq beliers, cinq 
boucs et dnq agneaux d'un an. Telle fut 
Toffrande de Nathanael, fils de Suar. 
2d JLe troisieme jour vint le prince des 

25 fils de Zabulon, Eliab, tils de* Helon; il 
offrit : un plat d'argent du poids de cent 
trente sides, et une coupe d'argent de 
soixante-dix .? "cles, selon le side du sanc- 
tuaire, Fun et Fautre pleins de fleur de 
farine petrie a l'huile pour Foblation; 

26 un godet d'or de dix sides, pldn de par- 

27 fum; un jeune taureau, un belier et un 

28 agneau d'un an pour Fholocauste; un 

29 bouc pour le sacrifice pour le peche, et, I 
pour le sacrifice pacifique, deux biufs, I 
cinq beliers, cinq boucs et cinq agneaux 

. d'un an. Telle fut Foffrande d'Eliab, fils j 
de Helon. 

30 Le quatrieme jour vint le prince des 

31 fils de Ruben, Elisur, fils de Sedeur; il 
offrit : un plat d'argent du poids de cent 
trente sides, et une coupe d'argent de 
soixante-dix sides, sdon le side du sanc- 
tuaire, Fun et Fautre pleuis de fleur de 

32 farine petrie a l'huile pour Foblation; un 
godet d'or de dix sides, plein de par- 

33 tum; un jeune taureau, un belier et un 

34 agneau d'un an pour Fholocauste; un 

35 bouc pour le sacrifice pour le pech6, et, 



VII, 14. Un godet, h*br. capK La Vulgate 

3ui tradult ici ce mot par mortariolnm, le tra- 
uit ailleurs par phialam (Exod. xxv, 39X 



pour le sacrifice pacifique, deux boeufs, 
dnq beliers, cinq boucs et cinq agneaux 
d'un an. Telle fut Foffrande d'Elisur, fils 
de Sedeur. 

Le cinquieme jour vint le prince des 36 
fils de Simeon, Salamiel, fils de Surisad- 
dal; il offrit : un plat d'argent du poids 37 
de cent trente sides, et une coupe d'ar- 
gent de soixante sides, selon le side du 
sanctuaire, Fun et Fautre pleins de fleur 
de farine petrie a Fhuile pour Foblation; 
un godet d 5 or4ie dix sides, plein de par- 38 
fum; un jeune taureau, un belier et un 39 
agneau d'un an pour Fholocauste; un 40 
bouc pour le sacrifice pour le peche, et, 41 
pour le sacrifice pacifique, deux boeufs, 
cinq beliers, dnq boucs et cinq agneaux 
d'un an. Tdle fut Foffrande de Salamiel, 
fils de Surisaddai. 

Le sixieme jour vint le prince des fils 42 
de Gad, Eliasaph, fils de Duel; il offrit : 43 
un plat d'argent du poids de cent trente 
sides, et une coupe d'argent de soixante- 
dix sides, sdon le side du sanctuaire, 
Fun et Fautre pleins de fleur de farine 
petrie a Fhuile pour Foblation; un godel 44 
d'or de dix sides, pldn de parfum; un 45 
jeune taureau, un belier et un agneau 
d'un an pour Fholocauste; un bouc pour 46 
le sacrifice pour le peche, et, pour le 47 
sacrifice pacifique, deux bceufs T dnq be- 
liers, cinq boucs et cinq agneaux d'un 
an. Telle fut Foflrande/d'Eliasaph, fils 
de Duel. 

Le septieme jour vint le prince des fils 48 
d'Ephraun, Elisama, fils d , Ammhid; il 49 
offrit : un plat d'argent du poids de cent 
trente sides, et une coupe d'argent de 
soixante-dix sides, sdon le side du sane- 
tuaire, Fun et Fautre pleins de fleur de 
farine petrie a l'huile pour Foblation; un 50 
godet d'or de dix sides, plein de par- 
fum; un jeune taureau, un belier et un 51 
agneau d'un an pour Fholocauste; un 52 
bouc pour le sacrifice pour le peche\ et, 53 
pour le sacrifice pacifique, deux boeufs, 
dnq beliers, cinq boucs et cinq agneaux 
d'un an. Telle fut Foffrande d'Elisama, 
fils d'Ammiud. 

Le huitieme jour vint le prince des fils 54 
de Manasse, Gamalid, fils de Phadassur; 
il offrit : un plat d'argent du poids de 55 
cent trente sides, et une coupe d'argent 
de soixante-dix sides,, selon le side du 
sanctuaire; Fun et Fautre pleins de fleur 
de farine petrie a Fhuile pour Foblation; 
un godet d'or de dix sides, pldnde par- 56 
fum; un jeune taureau* un belier et un 57 
agneau d'un an pour Fholocauste; un 58 
bouc pour le sacrifice pour le pech6, et, 59 
pour le sacrifice pacifique, deux boeufs, 
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cinq beliers, cinq boucs et cinq agneaux j Urate sides, et une coupe d'argent de 
*• *\ n £\ T *£' i ut l offhmde de Garaa- ; soixante-dix sides, selon le side du sane- 
uei fils de Phadassur. , tuaire, l'un et l'autre pleins de fleur de 

60 Le neuvieme jour vhu le prince des fils farine petrie a i'huile pour l'oblation; un 80 

61 dc Benjamin, Abidan, fils de Gedeon; il godet d'or de dix sides, plein de parfum; 
ortnt : un plat d argent du poids de cent | un jeune taureau, un beiier et un aeneau 81 
trente sides , et une coupe d'argent de ; d'un an pour 1'holocauste; un bouc pour 82 
soixante-dix sides, selon le side du sane- : le sacrifice pour le peche, et, pouV le %\ 
tuaire, I un etl autre pleins de fleur de sacrifice pactfque, deux bumfs, cinq be- 

62 farine petrie a ! huile pour l'oblation; un ! liers, cinq boucs et cinq agneaux d f u2 an. 
godct d or de dix sides, plein de par- 1 Telle fut l'offrande d'Alura, fils d'Enan. 

63 fum; un jeune taureau, un beiier et un - Tels sont les dons des princes d'Israel 84 
04 agncau d un an pour l'holocauste; un < pour la dedicace de i'autel, le jour ou on 

65 bouc pour le sacrifice pour le peche, et, I'oignit : dou*e plats Sargent, douze 
pour le sacrifice pacihque, deux bceufs, coupes d'argent et douze godets d'or- 
cinq beliers cinq boucs et cinq agneaux j chaque plat d'argent pesait cent trente 85 
^Vl^J loffrande d Abidan, sides, et chaque coupe -soixante-dix; 

,, ", Ue .y^ leon : . f . total de 1'argent de ces ustensiles : deux 

ft6 Le dixiemejour^,//le prince des fils t miUe quatre cents sides, selon le side 
07 do Dan, Ahieser, fils d'Ammisaddai; il du sanctuaire; — douze godets d'or 86 
otlht : un plat d argent du poids de cent pleins de parfum, chacun de dix sides, 
trente sides, et une coupe d'argent de . selon le side du sanctuaire ; total de Tor 
soixante-dix sicks, selon le sicledu sane- \ des godets : cent vingt sides. — Total 87 
tuaire, lun et autre pleins de fleur de des animaux pour l'holocauste : douze 
l n f Pf trie J d l hufle pour l'oblation; un jeunes taureaux, douze beliers et douze 
gode. dor de dix sides, plein de par- agneaux d'un an, avec leurs oblations; 

69 fum: un jeune taureau, un beiier et un douze boucs pour le sacrifice pour le oc- 

70 agneau d un an pour i'holocauste; un che. - Total des animaux pour le sa- SS 

71 bouc pour le sacrifice pour le peche, et, crifice pacitique : vingt-quatre boeufs, 
pour le sacrifice pacifique, deux boeufs, soixante beliers, soixante boucs et soi- 
cinq briers, cinq boucs et cinq agneaux xante agneaux d'un an. Tels furent les 
d un an. Telle fut l'offrande d' Ahieser, dons offerts pour la dedicace de l'autel, 
his d Ammisaddai. a pres qu'on *'eut oint. 

« H- v ^^ Df, vi $!li P****** fils L «rsque Mote entrait dans la tente de 89 
73 d Aser Phegiel, fils d'Ochran; il offrit : reunion pour parler avec Jehovah, il en- 
un plat d argent du poids de cent trente tendait la voix qui lui parlait de dessus 
sides, et une coupe daigentdesokante-le propitiatoire place ^ur I'arche du 

nmlST* ^° n t • **}* * U t™*™*** 1 temoignage, entre les deux Cherubins. 
lun et I autre pleins de fleur de farine ; Et il lui parlait 

n£!r nC /^ wigptet Jehovah parla a MoTse, en disant : 8 

75 d or de dix sides, plein de parfum; un « Parle a Aaron et tu lui dims : Lors- 2 

jeune taureau un teher et un agncau que tu placeras les lanipes sur le chan- 
70 d un an pour I holocauste; un bouc pour delier, e'est sur le devant du chandelier 
77 le sacrifice pour le peche, et pour le sa- . que les sept lampes donneront ieur lu- 

in T^fiSW 51 TWu? U ^ d £ n i lampes sur Ie devant du chanJelier, 
an. ielle fut l'offrande de PhecieL fils ; cnmirm Uhnvnh is™* ^™-& a w„t„~ 



VIII. 2. La Vulgate paraphrase, piutdt quelle 
»<- traduit, le texte hebreu : Lorsque tu place* 
ms ^s 7 lampes que U chandelier soil dress/ 
itu cdti du uudu Ordotme que Us lawfitt re- 
gardeut centre le nanl t vtstl-vis de la tabUdes 
M**s de Proposition ; c*est coairc la partic que 



k chandelier rtgarde quell* s devront Jeter leur 
lumiire. Les mots, Hoc igitur... contra, qui 
manquent dans Ihebr. et les LXX, sont t au 
jugement du P. Vercellone, une glose ur^e de 
divers passages de TExode; ils ne se trouvaient 
pas aon plus dans I'ectitioii de Sixte V. 
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§ III. — DERNIERS EVENEMEiNTS AVANT LE DEPART DE SINAI 

[VIII 5-X, 10]. 

r - chap, viii, 5 - 26. - Insu llation \ ^ I'expiation pour les enfants d'Israel, 

frappes d'aucune plaie, quand ils s'ap- 

5 Jehovah parla a Moise, en disant : procheront du sanctuaire." 

6 " Prends les Levites du milieu des en- > Moise, Aaron et toute Fassemblee des 20 

7 fants d'Israel et purifie-les. Voici com- ' enfants d'Israel firent a 1'egard des Le- 
ment tu les purifieras : fais sur eux une ; vites tout ce que Jehovah avait ordonne 
aspersion d'eau expiatoire; qu'ils p^ssent a Moise; ainsifirent a leur egard les en- 

le rasoir sur tout leur corps, qu'ils lavent fants d'Israel. Les Levites se purifierent 21 
leurs vetements, et qu'ils se purifient et laverent leurs vetements; Aaron les 
5 ainsi. lis prendront ensitiie un jeune ' offrit en offrande balancee devant Jeho- 
taureau pour V holocausts^ avec son obla- van, et il fit l'expiation sur eux afin de 
tion de neur de farine petrie a l'huile; et | les purifier : apres quoi les Levites vin- ^ 
tu prendras un autre taureau pour le rent faire leur service dans la tente de 
sacrifice pour le peche. Puis tu feras '■ reunion, en presence d'Aaron et de ses 

de la tente de reu- fils. Selon ce 

5 toute Tassemblee : a Moise toucl 

Lorsque tu auras a leur egard. 
fait approcher les Levites devant Jeho- Jehovah parla a MoTse, en disant : 23 
vah, les enfants d'Israel poseront leurs " Voici ce qui concerne les Levites. A 24 

1 1 mains sur eux. Aaron offrira les Levites partir de vingt-cinq ans et au-dessus, le 
en offrande balancee devant Jehovah, de Levite entrcra au service de la tente de 
la part des enfants d'Israel, afin qu'ils reunion pour y exerccr une fonction. 

12 soient pour le service de Jehovah. Les A partir de cinquante ans, il sortira de 25 
Levites poseront leurs mains sur la t&te service et ne remplira plus de fonction; 
des taureaux, et tu offriras Tun en sacri- il aidera ses freres, dans la tente de reu- 26 
fice pour le pech6, Tautre en holocauste ' nion, a garder ce qui doit etre observe; 

a Jehovah, afin de faire Texpiation pour mais il ne fera plus de service.' Tu agiras 

13 les Levites. Tu feras tenir les Levites ainsi a l'e^ard des Levites au sujet de 
debout devant Aaron et ses fils, et tu les leurs fonctions." 

oflriras en offrande balancee a Jehovah, j _,„. 

14 Tu les separeras ainsi du miUeu des ** — chap, ix, 1 — 14. — Cittbration 

enfants d'lsraSl, et les LeVites seront a lie la Pd< ?' u au Stnai - 

15 moi; apres quoi ils viendront faire le Jehovah parla a MoTse, dans le desert 9 
service dans la tente de reunion. C'est de Sinai, le premier mois de la deuxieme 
ainsi que tu les purifieras et que tu les j annee apres leur sortie du pays d'Egypte. 

16 offriras en offrande balancee. Car ils me i II dit : * * Que les enfants d'Israel lassent 2 
sont entierement donnas du milieu des ! la Paque au temps fixe\ Vous la ferez le 5 
enfants d'Israel; je les ai pris pour moi j quatorzieme jour de ce mois, entre les 

a la place de tout prernier-ne*, ouvrant le | deux soirs : c'est le temps fixi; vous la 
sein de sa mere, de tous les premiers-nes ; ferez selon toutes les lois et toutes les 

17 des enfants d'Isra&L Car tout premier-neM ordonnances qui la conccrnent," MoTse 4 
des enfants d'Israel est a moi, tant des j parla done aux enfants d'Israel, afin 
hommes que des animaux; le jour ou j'ai ! qu'ils fissent la Paque. Et ils firent la 5 
frappS tous les premiers-nes dans le pays i Paque le quatorzieme jour du premie** 

(8 d'Egypte, je me les suis consacres. Et I mots, entre les deux soirs, dans le desert 
j'ai pris les Levites a la place de tous les ' de Sinai. Selon tout ce que le Seigneur 

19 premiers-nes des enfants d'Israel; et je I avait ordonn£ a Moise, ainsi firent les 
les ai donnes entierement a Aaron et a ! enfants d'IsraSl. 



ses fils du milieu des enfants d'Israel, 
pour faire le service des enfants d'Israel 
dans la tente de reunion, pour qu'ils fas- 



33. Vingt<ing ans* Les Levites employe's jiu 
transport de l'arche dans le desert devaient en 
avoir trente, c..a-d. avoir atteint la force de 
l*agc (iv, 3, 39). Ceux de »5 ans a 30 ans rem- 



II y eut des hommes qui se trouvaient 6 
impurs a cause d'un cadavre et qui ne 
purent faire la Paque ce jour-la. S retant 

plissaient des emplois moins fatigants. Plus tard, 
David les admit a servir dans le tabernacle des 
l'&ge de ao ans (I Par. xxiu, 34 sv. Comp. 



ar. xxxi, 17; I Esdr. iii, 8). 
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presentes le jour meme devant Moise et vaient pas le camp II en et-.it de m^ *, 
7 Aaron, ,1s dirent a Moise : « Nous som- quand la nufe nTs'arretaif que C de 
mes impure a cause d'un cadavre; pour- i jours sur la Demeure -m .Z,™lJu 

s Iv^i * C Jeh ? vah - » u ^1* ^e, ,et au commandement de Jehovah ils k 

eurr&nd^^X IS „ rae - ? ¥*" *f ^ SUa nueese report it,L 2I 
,1 .^ u " j Attend< ? <l ue J e sache ce \ du soir au matin, et s'elevait le matin ils 

q ^ lehovT ™nf • "3 - V ° tre T rd " ' levafent le <*»* ™ si & ni£ sSaU 

10 •' Parte anxSL* iSSi 2^- "f" aprfe un J our et une nuit > ils ^ient le 

« S ? ' parmx TOU ? ou P 3 ™ 1 vos : meure Plusieurs jours, un mois ou une 
'^1 ntS ' * tr0UVC impur a ra ^'a n n«,.esenfants J dlsraelrestaicntc^ 
I' " n ,5^ avre ou « voyage au loin, il j pes et ne levaient point le can?p mais 
lent la Paque en l'honneur de Jehovah; des qu'elle svlevait ils levaient lee-,™ 

11 **,c est an second mois qu'ils la feront, Au c^mmandS'de jlhovTh IdrSl *, 

sTa mlSnT;^ 6 , 163 *?* Mta; ' I** le cam P> « au co-nmaSemeStTe " 3 
1- evain TcET^E? *? pa '?, S SanS ; Jenovah ils leva > e nt le camp; ils obser- 
'■biZ5£S£?J!S5?'^2S ! a 5 nt le commandement |e Jehovah, 



laisseront rien jusqu'au matin, et ils n'en 
bnseront point les os. lis la celebreront 
selon toutes les prescriptions relatives a 



conformement a l'ordre de Jehovah trans 
mis par Moise. 

Jehovah parla ft Moise, en disant : 10 



13 la Pdque. Si quelqu'un, etant pur et .tSZlT- %* * ~' e ?, disant : 
n W pas en voyage, omet de ce P lebre les fS^^SfS^ 8 ?"* * 
la Paque.il sera retran.^eHpcnnn*.^. Ies ! eras d . a rsent battu. Elles te sem- 



14 



laP^ue,Useraretranchedesonpeu D Te' '«J eras a . argent battu. 
parce qu 5 il n'a pas prfsentSSffife ■ T* m ! ? convocation de 1'assemblee 
Jehovah au temps fixeil Sson t ^^ Ia le . Vee t d ff camps - 2 ,,and on 
P<*he. Si un etfa^er se oKiTch^ ; *" aa ^ a f a l «te 1'assemblee se reunira 
Sou. fait la Paqu^JehovT il obS "%?** $\? 1We * Ia tente de 
vera les lois et ordinances conleT I ni0 » , Sl * °- n ne sonne <l ue d ' une 
nant la Pdque. n v aura unf meme toi 1 ^P^^F™-*^-^, tachefr 

pour vous, Jour l'etramrer a >mme Dour ^ es , mill,e 5 S d ? ra51 > * reuniront a "pr« 
Findieene " ra nger comme pour . j c tou g uand vous ^.j^^ avec & , at 

: ceux qui campent a l'orient se mettront 

j 1 — chap, ix, 15 — x, 10. — Les si- enmarcne 5 quand vous sonnerez avec 

gnaux du voyage. eclat P° ur la seconde fois. ceux qui cam- 

Le jour ou la Demeure Vat dressee, ,a JSLS ""L^T^V™^ 
nu* couvrit la Demeure qui est la tente Vous^onnra aSpTur «SSqSSl 
tnn nf ^i. d T£ le ^ jUSqu>au sembl& > ma is non avec Wat^S fit 

Se cWraS h ^22? tl ^""V £ P 6 " 65 : * "^ une Ioi P«^tuelle pour 
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8 



...... .w.^.vim i t i.uiu|>, ci a 1 cnurou sonnerez des tromnettes ivpt «-int at 

ou la „ Uce s>arrctait) ils d ient le vous sem rapSKLSdi^ho- 

teTnfani ( jTJ^ ndem ? nt , 1 e J6hovah ' ! vah ' TOtre D«Tet vous ser^eUvrSde 
ies cntants d Israel levaient le camp, et : vos ennemis. Dans vos iours de iofe , n 

^T^li?^ ah f ,C dans vos Rtes etTvo^ nSes ,u J 5 '° 
h^JS L restaient canipes tant que vous sonnerez des trompettes, en offrant 

Ia ^. *.x re P° s ? , t. !«■ . ta Denwre. vos holocaustes et vos acrmc« padfi- 



'9 Quand la nude restart longtemps snr la 
Demeure, les enfants d'lsrael observaient 
le commandement de Jehovah et ne le- 



ques, et ellcs seront pour vous un memo- 
rial devant votre Dieu. Je suis Jehovah, 
votre Dieu. " ' 



% 14- V* iiratigeri ayant rejju auparavant la 
circonasion et embrasse la lot mosalque (Exod. 
xiK #g sv.). 

— *— 
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Chap. X, ii. 



LES NOMBRES. 



Chop. XI, 3. 



DEUXIEME PARTIE. 



LES TRENTE-HUIT ANS AU DESERT [Ch. X, 11 — XXII, i]. 

§ I. — VOYAGE DE SINAI A CADES [X, n— XIII, i]. 



1° — CHAP. X, II — 30. — Depart 
du Siftai, 

11 La secoade annee au vingtieme jour i 
du deuxieme mois, la nuee s'eleva de j 

1 2 dessus la Demeure du temoignage; et Ies ! 
enfants d'Israel, reprenant leurs inarches, 
partirent du desert de Sinai, et la nuee 

13 s'arr&a dans le desert de Pharan. lis se 
mirent en marche pour la premiere fois, 
suivant le commandement que Jehovah | 
avait donne" par Moise. 

14 La banniere du camp des tils Je Juda 
partit la premiere, selon leurs troupes, et ' 
sa troupe etait commandee par Nahas 

15 son, fils d'Amminadab; la troupe de^la 
tribu des fils d'Issachar avait a sa tete 

16 Nathanael, fils de Suar; et la troupe de 
la tribu des fils de Zabulon, Eiiab, fils de 

17 Helon. — La Demeure fut alors demon- 
tee, et les fils de Gersoo et les .fils de 
Merari se mirent en marche, portant la 
Demeure. 

IS La banniere du camp de Ruben se mit 
en marche, selon leurs troupes, et la 
troupe de Ruben avait a sa tete Elisur, 

19 fils de Sed£ur; la troupe de la tribu des 
fils de Simeon avait a sa tete Salamiel, 

20 filsdeSurisaddai; et la troupe de la tribu 
des fils de Gad, Eliasaph, fils de Duel. 

21 — Les Caathites se mirent en marche, 
portant ies objets sacres, et les autres 
dressaient la Demeure, en attendant leur 
arrivee. 

22 Labanniereducampdesfilsd'Ephraim 
se mit en marche, selon leurs troupes. La 
troupe d'Ephralm avait a sa tete Eli* 

23 sama, fils d'Ammiud; la troupe de la 
tribu des fils de ManassS, Gamaliel, fils 

24 de Phadassur, et la troupe de la tribu 
de Benjamin, Abidan, fils de G&ieon. 

25 La banniere dn camp des fils de Dan 
se mit en marche, selon leurs troupes : 
eUe formait rarriere-garde de tous les 
camps. La troupe de Dan avait a sa tete 

26 Ahieser, fils d'Animisaddal; la troupe de 

X, 13. Pharan t vaste solitude qui s'ltend au 
Nord de la p^ninsule sinaltique, entre I'Arabah 
a 1'Est et le desert de Sur a 1'Ouest; aujourd'hui 
desert Et-Tih. 
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la tribu des &\s d'Aser, Phegiei, fils 
d'Ochran, et la troupe des fils de Neph- 27 
thali, Ahira, fils d'Enan. — Tel etait Tor- 2$ 
dre de marche des enfants d T Israel selon 
leurs troupes, et ils se mirent en marche. 

Moise dit a Hobab, fils de Raguel, le ^9 
Madianite, beau-pere de Moise : ^Nous 
sommes en marche vers le lieu dont Jeho- 
vah a dit : je vous le donnerai. Viens 
avec nous, et nous te ferons du bien, car 
J6hovah a prorais de faire du bien a 
Israel." Hobab lui repondit : " Je u'irai 30 
point, mais je ni'en irai dans mon pays 
et ma famine." Et Moise dit : "Ne nous 
quitte pas, je te prie; puisque tu connals 
les lieux ou nous aurons a camper dans 
le desert, et tu nous serviras d'ueil. Si 32 
tu viens avec nous, nous te ferons parta- 
ger le bien que Jehovah nous fera." 

Etant partis de la montagne de Jehu- 33 
van, ils firent trois journees de marche, 
et pendant ces trois journees l'arche de 
I'alliance de Jehovah s'avanca devant 
eux pour leur chercher un lieu de repos. 
La nuee de Jehovah &ait au-dessus d'eux 34 
pendant le jour, lorsqu'ils partaient du 
camp. Quand I'arche partait, Moise di- 35 
sait : "Leve-toi, Jehovah, et que tls en- 
netnis soient disperses! Que ceux qui te 
halssentfuient devant tafacei" Et quand 36 
eUe s'arretait, il disait : "Reviens, 
J6hovah, vers les myriades des milliers 
d'Israel!" 

2° — CHAP. XI. — Murmnres a Tha* 
beera : le feu du del. Murmnres d 
Qibroth-Iiattaava : les c ail Us, 

Le peuple se mit a murmurer, ce qui \\ 
deplut aux oreilles de Jehovah. Jehovah 
I'entendit, et sa colere sennamma, et le 
feu de Jehovah s'aUuma contre eux et il 
devorait a l'extremit^ du camp. Le peu* 2 
pie cria vers Moise, et Moise pria Jeho- 
vah, et le feu s'eteignit. On donna ace 3 
lieu le nom de Thabeera, parce <nie le feu 
de J6hovah s'etait allume parmi eux. 

31. D'ceily de guide (comp. Job, xxix*. 15) : 
locution proverbiale encore en usage en Orient. 

*u 

V 
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Chap. XI, 4. 



I ES NOMBRES. 



Chap. XI, 30. 



4 Le ramas de gens qui se trouvaient au 
milieu d'Israel s'enflamma de convoitise, 
et meme les enfants d'Israel recommen- 
cerent a pleurer et dirent : " Qui nous 

5 donnera de la viande a manger? 11 nous 
souvient des poissons que nous man- 
sions pour rien en Egypte, des concom- 
bres, des melons, despoireaux, des oi- 

6 £nons et de Tail. Maintenant notre ame 
est dessechee; plus rien! Nos yeux ne 

7 voient que de la manne. " — La manne 
etait semblable a la graine de coriandre, 

8 et avait Taspect du bdellium. Le peuple 
se repandait pour la ramasser; il la 
broyait sous la meule ou la pilait dans 
un mortier; il la cuisait au pot, et en fai- 
sait des gateaux. Elle avait le gout d'un 

9 gateau a Thuile. Quand la rosee descen- 
dait pendant la nuit sui* le camp, la 
manne y descendait aussi. 

10 Moise entendit le peuple qui pleurait 
dans chaque famille, chacun a Tentree de 
sa tente. La colere de Jehovah s'enflam- 

11 ma p^randement. Moise fut attriste, et il 
dit a Jehovah : '^Pourquoi avez-vous fait 
ce mal a votre serviteur, et pourquoi 
n'ai-je pas trouv£ grace a voe yeux, que 
vous ayez mis sur moi la charge de tout 

12 ce peuple? Est-ce moi qui ai con9u tout 
ce peuple? est-ce moi qui i'ai enfante, 
pour que vous me disiez : Porte-le sur 
ton sein, comme le nourricier porte un 
enfant qu'on allaite, jusqu'au pays que 
vous avez jur6 de donner a sesperes? 

13 Ou prendrai-je de la viande pour en don* 
ner a tout ce peuple? Car ils pleurent 
autour de moi, en disant : Donne- nous 

14 de la viande a manger. Je ne puis pas, a 
moi seul, porter tout ce peuple; il est trop 

15 pesant pour moL Pour me traiter ainsi, 
tuez-moi plutot, je vous prie, tuez-moi si 
f ai trouve grace a vos yeux, et que je 
ne voie pas mon malheur! " 

16 Jehovah dit a Moise : 'Assemble-moi 
soixante-dix hommes des anciens d'Israel, 
que tu connais pour etre anciens du peu- 
ple et hommes d'office; amene-les a la 
tente de reunion et qu'ils se tiennent la 

17 avec tol Je descendrai et je te parlerai 
la; je prendrai de l'esprit qui est sur toi 
et je le mettrai sur eux, afin qu'ils por- 
tent avec toi la charge du peuple, et tu 

iS ne la porteras plus toiseuL Tu diras au 
peuple : Sanctifiez-vous pour demain, et 

XI, jj. Bdellium , resine d'un blanc jaundtre 
(Gen. 11, 12). Sur la manne, voy. Exod. xvi, 15. 

18. S<tn£2i/Uz-vous f par les purifications or- 
mnaums, pour vous preparer a line grande ma- 
nifestation de la puissance mUericordieuse de 
j6hovah. Comp. Exod. xix, 10. La Vulg. rat- 
tache pour demain a ce qui suit : et demain 
vous aurez, etc. 



vous aurez de la viande a manger, puis- 
que vous avez pleure aux oreilles de Je- 
hovah, en disant : Qui nous fera manger 
de la viande? Car nous etions bien en 
Egypte! Et Jehovah vous donnera de la 
viande, et vous en mangerez. Vous en 19 
mangerez, non pas un jour, ni deux 
jours, ni cinq, ni dix, ni vingt jours, 
mais un mois entier, jusqu'a ce qnelle 20 
vous sorte par les narines et qu'elle vous 
soit en degout, parce que vous avez re- 
jete Jehovah qui est au milieu de vous et 
que vous avez pleure devant lui, en di- 
sant : Pourquoi done somnies-nous sortls 
d'Egypte?" 

Moise dit : " Le peuple au milieu du- 21 
auel je suis est de six cent mille hommes 
de pied, et vous dites : Je leur donnerai 
de la viande, et ils en mangeront un mois 
entier! Egorgera-t-on pour eux les bre- 22 
bis et les boeufs, pour qu'ils en aient 
assez ? Ou leur ramassera-t-on tous les 
poissons de la mer, pour qu'ils en aient 
assez?" Jehovah repondit a Moise : 23 
"Le bras de Jehovah est-il trop court? 
Tu verras maintenant si ce que j'ai dit 
arrivera ou non." 

Moise sortit et rapporta au peuple les 24 
paroles de Jehovah, et il assembla soi 
xante-dix hommes des anciens du peuple 
et les rangea autour de la tente. Jeho- 25 
van descendit dans la nuee et parla a 
Moise; il prit de l'esprit qui etait sur 
lui et le mit sur les soixante-dix an- 
ciens; et des que l'esprit reposa sur 
eux, ils prophetiserent ; mais ils ne con* 
tinuerent pas. 

Deux hommes, Tun nomme Eldad, et 26 
I'autre Medad, 6taient restes dans le 
camp, et l'esprit reposa attssi sur eux ; 
ils etaient parmi les inscrits, mais ils ne 
s'&aient pas rendus a la tente ;et ils pro- 
phetiserent dans le camp. Unjeunegar- 27 
con courut I'annoncer a Moise, en disant : 
"Eldad et Medad prophitisent dans le 
camp." Aussitot Josue, fils de Nun, scr- 28 
viteur de Moise depuis sa jeunesse, pre- 
nant la parole, dit : "Moise, mon sei- 
gneur, empeche-les." Moise lui repon- 29 
dit : "Es-tu done jaloux pour moi? Pliit 
a Dieu que tout le peuple de Jeliovah fut 
prophete, et que Jeliovah mit son esprit 
sur eux!" Et Moise se retira dans le 30 
camp, lui et les anciens d'Israel. 

45. lis ne continuhrtnt pas : e'est le sens 
donne* par les Septan te. II leur suffisait, pout 
etre accr6dites comme les auxiliaires de Moise, 
d'avoir donne* une fois au peuple, en prophiii- 
sattt t la preuve qu'ils avaient recu l' Esprit de 
Dieu. Vulgate, it ils tentinuirsnt toujsnrs 
deputs de propWuVtr 
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Chap. XI, 31, 



LES NOMBRES. 



Chap. XIII, 17. 



31 Jehovah fit souffler un vent qui, de la 
mer, amena des cailles et les abattit sur 
le camp, sur Tetendue d'environ une 
journee de chemin, de chaque cote autour 
du camp, et il y en avait pres de deux 
coudees de haut sur la surface de la terre. 

32 Pendant tout ce jour, toute la nuit et 
toute la journee du lendemain, le peuple 
se leva et ramassa les cailles ; celui qui 
en avait ramasse le moins en avait dix 
gomors ; et ils les etendirent tout autour 

33 du camp. Mais la chair etait encore 
entre leurs dents, avant d'etre consom- 
mee, que la colere de Jehovah s'enflamma 
contre le peuple, et Jehovah frappa le 

34 peuple d'unetresgrandeplaie. On donna 
a cc lieu le nom de Qibroth-Hattaava, 
parce qu'on y enterra les gens qui 
s'etaient laisses aller a la convoitise. 

35 He Qibroth-Hattaava, le peuple se mit 
en marche pour Haseroth, et il s'arreta 
a Haseroth. 

3 — CHAP. XII. — Murmures de Marie 
et tV Aaron contre Moise. Marie /rap- 
pee de Upre. 

12 Marie, avec Aaron, parla contre 
Moise au sujet de la femme couschite 

2 qu'il avait prise. Ils dirent : " Est-ce 
seulement par Moise que Jehovah a par- 
le? N'a-t-il pas parle aussi par nous? " 

3 Et Jehovah Pentendit Mais Moise etait 
un homme fort doux, plus qu'aucun 
homme qui fut sur la face de la terre. 

4 Soudain Jehovah dit a Moise, a Aaron 
et a Marie : " Sortez, vous trois, vers la 
tente de reunion." Et ils sortirent tous 

5 les trois ; et Jehovah descendit dans la 



colonne de nuee et se tint a I'entree de la 
tente. II appela Aaron et Marie, qui 
s'avancerent tous deux; et il dit : " Ecou- 6 
tez bien mes paroles : si vous ave*. quel- 
que prophete de Jehovah, c'est en vision 
que je me revele a lui, c'est en songe que 
je lui parle. Tel nest pas mon serviteur 7 
Moise; il est reconnu fidele dans toute ma 
maison; je lui parle bouche a bouche, en S 
me faisant voir, et non par enigmes, et 
il contemple la figure de Jehovah. Pcur- 
quoi done n'avez-vous pas craint de par- 
ler contre mon serviteur Moise? " Et la 9 
colere de Jehovah s'enflamma contre eux; 
et il s'en alia; la nuee se retira de dessus 10 
la tente, et au meme moment, Marie Je- 
vint lepreuse, blanche comme la neige. 
Aaron s'etant tourne vers Marie, vit 
qu'elle etait lepreuse, et il dit a Motse : 1 1 
" De grace, mon seigneur, ne mets pas 
sur nous ce peche que nous avons folle- 
ment commis, et dont nous sommes cou- 
pables. Ah! qu'elle ne soit pas comme 12 
Tenfant mort-ne qui, en sortant du sein de 
sa mere, a la chair a demi-consumee ! " 
Moise cria a Jehovah, en disant : " 13 
Dieu, je vous prie, guerissez-la ! :T J6ho- 14 
vah dit a Moise : " Si son pere lui avait 
crache au visage, ne serait-elle pas pen- 
dant sept jours couverte de honte ? Qu'elle 
soit sequestree sept jours hors du camp; 
apres quoi elle y sera recue." Marie fut 15 
done sequestree sept jours hors du camp, 
et le peuple ne partit point jusqu'a ce que 
Marie eut ete re$ue. 

Apres cela, le peuple partit de Hase- 13 
roth, et ils camperent dans le desert de 
Pharan. 



§ II. — LES ESPIONS ET LA R&VOLTE DU PEUPLE 

[XIII, 2 —XVI]. 



i° — CHAP, xiii, 2 — 34. — Espions 
envoyh en Ckanaan, 

2 Jehovah parla a Motse, en disant : 

3 " Envoie des hommes pour explorer le 
pays de Chanaan, que je donne aux en- 
fants d'Israel. Vous enverrez un homme 
par chacune des tribus patriarcales; que 
tous soient des princes parmi eux. " 

4 Moise les envoya du desert de Pharan, 
selonl'ordrede Jehovah; tous ces hommes 
6taient des chefs des enfants d'Israel. 

5 Void leurs noms : pour la tribu de Ru- 

6 ben, Sammua, fils de Zechur; pour la 

31. U y en avait, par places, des monceaiuc 
de pris a* deux candies (Exod. xvi, 1 3 : corap. 
Ps. lxxviii, 98 sv.); d'autres avec la Vulgate, et 
elles vafateui en Voir d la hauteur de deux 



tribu de Simeon, Saphat, fils de Huri; 
pour la tribu de Juda, Caleb, fils de Je- 7 
phone"; pour la tribu d'Issachar, Igal, 8 
fils de Joseph; pour la tribu d'Ephraim, 9 
Osde, fils de Nun; pour la tribu de Ben- 10 
jamin, Phalti, fils de Raphu; pour la n 
tribu de Zabulon, Geddiel, fils de Sodi; 
pour la tribu de Joseph, la tribu de Ma- 12 
nassd, Gaddi, fils de Susi; pour la tribu 13 
de Dan, Ammiel, fils de Gemalli ; pour 14 
la tribu d'Aser, Sthur, fils dc Michael; 
pour la tribu de Nephthali, Nahabi, fils 15 
de Vapsi; pour la tribu de Gad, Quel, id 
fils de MachL — Tels sont les noms des 17 



coudies au'detsus de U terre, de manierc que 
les Hlbreux pouvaient fadlement tes saisir ou 
les abattre. 
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2° — CHAP. Xiv. — Revoke du penpU; 
son ch&timent. 



Ch ap. XIII, 18. LES NOMBRES. Chap. X I V, 1 1 . 

hommes que Moise enyoya pour explorer ; avaient fail le voyage avec Iui, direct": 
e pays. Moise donna a Osee, fils de Nun, I « Nous ne sommels pas capable* de mon- 
le nom de Josue. | ter contre ce peupleTit est plus fort que 

iS Moise les enyoya pour explorer le pays; nous." Et ils deerierent devant lesin- n 
de Chanaan; d leur dit : » Montez la par I fants d'Israel le pays qu*ils avaient ex- 
le Negeb; et vous monterez sur la mon- plore, en disant : » Le pays que nous 

19 tape. Vous examinerezle pays, cequ'il ; avons parcouru pour Texplore?, est un 
est et e peuple qui l'habite, s'il est fort ! pays qui devore ses habitants; tous les 
ou faible, peu nombreux ou considerable; ! hommes que nous v avons vus sont de 

20 ce qu est le pays ou il habite, s'il est bon j haute taille; et nous v avons vu les u 
ou mauvais; ce que sont les viUes ou ii \ geants, fits d'Enac,de la race des geants: 
habite, si elles sont ouvertes ou fortifiees; ; nous etions a nos yeux et aux leurs coir- 

21 ce qu est le sol, s'd est gras ou maigre, ; me des sauterelles." 
s'il y a des arbres ou non. Ayez bon cou- 
rage, et prenez des fruits du pays." 
Cetait le temps des premiers raisins. 

n lis monterent et explorerent le pays, Toute l'assemblee eleva la voix et I A 
depiiis le desert de Sin jusqu'a Rohob, | poussa des cris, et le peuple pleura 

23 sur le chemin de Hamath. Ils monterent pendant cette nuit-la. Tous les enfants 2 
dans le Negeb et allerent jusqu'a He- d'Israel murmurerent contre Moise et 
bran, ou etaient Achiman, Sisal et Thol- Aaron, et toute l'assemblee leur dit • 
mai, enfants d'Enac. Hebron avait ete ; « Que ne sommes-nous morts dans le 
batie sept ans avant Tsoan d'Egypte. pays d'Egypte, ou que ne sommes-nous 

24 Arrives a la vaUee d Escol, ils couperent morts dans ce desert? Pourquoi Jehovah % 
une branche de vignc avec sa grappe de nous fait-il aUer dans ce pays, pour que 
raisin, et ils la porterent a deux au nous tombions par 1'epee ? Nos femmes et 
moyen d une perche; ils prirent aussi nos enfants deviendront la proie de Vm- 

25 des grenades et des ligues. On donna a nemu Ne vaut-il pas mieux pour nous 

ce lieu le nom de vaUee d'Escol, a cause retourner en Egvpte? " Et ils se dirent 4 
do ia grappe que les enfants d' Israel v les uns aux autres : " Nommons un chef 
cuuperent , e t retournons en Egypte." 

26 Au bout de quarante jours, ils etaient | Moise et Aaron tomberent sur leur 5 

27 de retour de I'exploration du pays. Ils visage en presence de toute rassemblee 
vinrent et se rendirent aupres de Moise reunie des enfants d'Israel. Josue, fils 6 
et d Aaron, et de toute l'assemblee des de Nun, et Caleb, fils de Jephone, dett x 
oniants d'Israel, a Cades, dans le desert ; de ceux qui avaient explore le pays, de- 

de I haran. Ils leur firent un rapport, \ chirerent leurs vclements et ils parle 7 
ainsi qu a toute l'assemblee, et leur mon- rent ainsi a toute l'assemblee des enfants 
ib trerent les fruits du pays. Voici le recit ! d'Israel : " Le pays que nous avons par- 
qu'ils firent a Moise : " Nous sommes ; couru pour Uexplorer est un excellent 
alles dans le pays ou tu nous as envoyes. pays. Si Jehovah nous est favorable, il S 
t est vraiment un pays ou coulent le lait 1 nous fera entrer dans ce pays et nous le 

29 et le miel, et en voici les fruits. Mais le j donnera; e'est un pays ou coulent le lait 
peuple qui l'habite est puissant , et les ; et le miel. Seulement ne vous mettez pas 9 
villes sont fortifiees et tres grandes; nous ; en rebellion contre Jehovah, et ne crai- 

v avons meme vu des enfants d'Enac. | gnez point les hommes de ce pays, car 

30 Amalec habite la contree de Negeb; le 1 ils seront pour nous une pature; leur 
Hetheen, le JSbuseen et l'Amorrheen oc- . abri s'est retire d'eux, et Jehovah est 
cupent la montagne, et le Chananeen est ! avec nous, ne les craignez point." Tonte 
etabU au bord de la mer et le long du l'assemblee parlait de les lapider, lorsque 
Jourdain. " | la gloire de Jehovali apparut sur la tente 

j 1 Laleb calma le peuple au sujet de de reunion aux yeux de tous les. enfants 

Moise : " Montons, dit-il, emparons-nous ; d'Israel. 

du pays, car nous pouvons nous en ren- . Et Jehovah dit a Moise : " Jusques a 1 1 
32 dre maitres. " Mais les hommes qui \ quand ce peuple me meprisera-t-tl? jus- 



est 
10 



* 

XIII, 18. Le A7fy£(c.*a-d. a qui est dessi- 
<*/**), nom du dbtrufl m^ridiooal de Chanajm, 
doot I'aspea g&ierat est celui d'une sieppe, et 
4ui forme la transition catre le desert et le pays 
ctiltive>. 

aa. Ddstrt de St* (hebr. TriM, qull ne faut 



pas confondre avec le desert de Sin de Exod. 
xri, 1), 

a* Vul$., au torrtuid* ia grajft; Escol, en 
effet, signifie graft* dt raistn. 

as. Vailig d'Escai, hebr. tutdml Escol; la 
Vulg., reunissant les deux mots, met NthtUuoL 
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ques a quand ne croira-t-il pas en moi, 
raalgre tous les prodiges que j'ai faits au 

12 milieu de iui? Je le frapperai par la 
peste et je le detruirai, et je ferai de toi 
une nation pins grande et plus puissante 
que lui." 

13 Molse dit a Jehovah : "Les Egyp- 
tiens savent que, par votre puissance, 
vous avez fait monter ce peuple du milieu 
d'eux, et ils Font dit aux habitants de ce 

14 pays. Tous savent que vous, Jehovah, 
vous etes au- milieu de ce peuple; que 
vous vous montrez face a face, vous, Je- 
hovah; que votre nuee se tient sur eux, 
et que vous marchez devant eux le jour 
dans une colonne de nuee, et la nuit dans 

1 5 une colonne de feu. Si vous faites mou- 
rir ce peuple comme un seul homme, les 
nations qui ont entcndu parler de vous 

16 diront : Jehovah n'avait pas le pouvoir 
de faire entrer ce peuple dans le pays 
qu'il avait jure de leur donner; c'est 
pourquoi il les a fait perir dans le desert. 

17 Maintenant que la puissance du Sei- 
gneur se montre grande, comme vous 

18 Tavez declare, en disant : Jehovah est 
lent a la colere et riche en bonte; il par- 
donne Tiniquite et le peche, mais il ne 
tient pas le coupable pour innocent, et il 
punit I'iniquite des percs sur les enfants 
jusqu'a la troisieme et a la quatrieme 

19 generation. Pardonncz Tiniquite de ce 
peuple selon la grandeur de votre mise- 
ricorde, comme vous avez pardonne a ce 
peuple depuis l'Egypte jusqu'ici." 

20 Et Jehovah dit : ** Je pardonne, selon 

21 ta demande; mais, — je suis vivant ! et 
la gloire de Jehovah remplira toute ta 

22 terre ! — tous les hommes qui ont vu 
ma gloire et les prodiges que j'ai faits en 
Egypte et dans le desert, qui m'ont tente 
deja dix fois et qui n'ont pas ecoute ma 

23 voix, tous ceux-la ne verront point le 
pays que j'ai promis avec serment a 
leurs peres. Aucun de ceux qui m'ont 

24 meprise ne le verra. Mais mon serviteur 
Caleb, qui a ete anime d'un autre esprit et 
s'est fidelement attache a moi, je le ferai 
entrer dans le pays ou il est alle, et ses 

25 descendants le poss&ieront L'AmalS- 
cite et le Chananeen habitent dans la 
vallee : deraain retournez-vous, et partez 
pour le desert, du cot£ de la mer Rouge.'* 

26 Jehovah paila a MoTse et a Aaron, en 

27 disant : " Jusques a auand taisserai-je 
cette mechante assemblee murmurer con- 
tre moi? J'ai entendu les murmures que 
les enfants d'Israel proferent contre moi. 

28 I) is- leur : Je suis vivant ! dit Jehovah : 
je vous ferai selon que vous avez parte a 



32 
33 



mes oreilles, Vos cadavres tomberont 29 
dans ce desert Vous tous dont on a fait 
le recensement, en vous comptant depuis 
l'age de vingt ans et au-dessus, et qui 
avez murmure contre moi, vous n'entre- 30 
rez point dans le pays ou j'ai jure de vous 
etablir, a Pexception de Caleb, fils de 
Jephone, et de Josue, fils de Nun. Et vos 31 
petits enfants, dont vous avez dit : Ils 
seront la proie de VenntmHyz les y ferai 
entrer, et ils connaitront le pays que 
vous avez dedaigne. Vos cadavres, a 
vous, tomberont dans le desert; et vos 
fils meneront leurs troupeaux dans le 
desert pendant quarante ans, et ils por- 
teront la peine de vos infidelites, jusqu'a 
ce que vos cadavres soient consumes 
dans le desert Selon les quarante jours 34 
que vous avez mis a explorer le pays, 
— autant de jours, autant d'annees — 
vous porterez vos iniquites quarante an- 
nees, et vous saurez ce que e'est que mon 
eloignement Moi, Jehovah, j'ai parte! 35 
C'est ainsi que je traiterai cette mechante 
assemblee qui s'est ameutee contre moi : 
ils seront consumes dans ce desert, ils y 
mourront" 

Les hommes que Molse avait envoyes 36 
pour explorer le pays et qui, a leur re- 
tour, avaient fait murmurer contre lui 
toute l'assemblee, en decriant le pays, 
ces hommes qui avaient decrie le pays 37 
moururent frappes d'une plaie devant 
Jehovah. Josue, fils de Nun, et Caleb, 38 
fils de Jephone, resterent seats vivants 
parmi ces hommes qui avaient ete explo- 
rer le pays. 

MoTse rapporta ces paroles a tous les 39 
enfants d' Israel, et le peuple fut en grande 
desolation. S'etant leves de bon matin, 40 
ils monterent vers le sommet de la mor- 
tagne, en disant : "Nous void! nous 
monterons au lieu dont Jehovah a parle, 
car nous avons pech6. " Molse dit : 
*' Pourquoi transgressez-vous l'ordre de 
Jehovah? Cela ne vous reussira point 
Ne montez pas, car Jehovah n'est pas au 42 
milieu de vous ! Ne vous faites pas battre 
par vos ennemis. Car l'Amalecite et le 43 
Chananeen sont la devant vous, et vous 
tomberiez par Tepee; ^arce que vous 
vous etes detournes de Jehovah, J&ovah 
ne sera pas avec vous." llss'obstinerent 44 
a monter vers le sommet de la montagnc; 
mais I'arche de Talliance de Jehovah et 
Mofee ne bougerent pas du milieu du 
camp. Alors l'Amalecite etle Chananeen 45 
qui habitaient cette montagne descendi- 
i^ent, les battirent et les taillerent en 
pieces jusqu'a Horma. 



41 
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§ III. — EVENEMENTS ET ORDONNANCES PENDANT LES TRENTE- 
HUIT ANS DE s£jOUR AU DESERT [XV-- XIX]. 



i° — CHAP. XV. — Violation du sabbat 
puni. Glands aux v$iements. 

15 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

2 s * Parle aux enfants d' Israel el dis-leur : 
Quand vous serez entres dans le pays ou 
vous demeurerez et que je vous donne, 

3 et quand vous offn'rez a Jehovah un sa- 
crifice fait par le feu, soit un holocauste, 
suit un sacrifice, pour raccomplissement 
d'un vocu ou comme offrande volontaire, 
ou bien dans vos fetes, afin d'oflrir avec 
vos boeufs ou vos brebis une agreable 

4 odeur a Jehovah, celui qui fera son 
offrande a Jehovah offrira en oblation un 
dixieme de fleur de farine petrie avec un 

5 quart de hin d'huile, et un quart de hin 
de vin pour la libation qui doit accom- 
pagner l'holocauste ou le sacrifice pacific 
<iue, un quart de hin pour chaque agneau. 

6 four un belier, tu offriras en oblation 
deux dixiemes de fleur de farine petrie 

7 avec un tiers de hin d'huile, et pour la 
libation tu otTriras un tiers de hin de vin, 
en offrande d'agreable odeur a Jehovah. 

8 Si tu offres un taureau, soit comme holo- 
causte, soit comme sacrifice, pour Pac- 
quittement d'un vocu ou comme sacrifice 

9 pacifique a Jehovah, tu oflfriras, avec le 
taureau, comme oblation, trois dixiemes 
de fleur de farine petrie avec un demi- 

10 hin d'huile, et tu offriras un demi-hin 
de vin pour la libation : c'est un sacrifice 
fait par le feu, d'une agreable odeur a 

11 Jehovah. On fera ainsi pour chaque 
bceuf, pour chaque belier, pour chaque 

12 agneau ou chevreau. Suivant le nombre 
dc viflimes que vous offrirez, vous ferez 
ainsi pour chacune, selon leur nombre. 

13 Tout indigene fera ces dioses de cette 
maniere, Iorsqu'il offrira un sacrifice par 
le feu, cP une agreable odeur a Jehovah. 

14 Si un etranger sejburnant chez vous, un 
homme cjuelconque vivant parmi vous de 
generation en generation, offre un sacri- 
fice par le feu, d'une agreable odeur a 
Jehovah, il 1'ofTrira de la meme maniere 

15 que vous roffrez. It y aura une seule loi 
pour Fassembtee, pour vous comme pour 
letranger de sejour au milieu dtvous; 
ce sera une loi perp£tuelle pour vos des- 
cendants ; il eri sera de Tetranger comme 

16 pour vous devant Jehovah, /lyauraunc 
*mle loi et une seule regie pour vous et 
pour Petrangerqui sejourne parmi vous." 

XV, K3*x6. La Vulg. abrege, et par suite 
compte tin verset de moins que 1 htfbreu. . 



Jehovah parla a MoTse, en disant : 17 
( "Parle aux enfants d'Israel et dis-leur : 18 
Quand vous serez arrives dans le pays 
ou je vous conduis, et que vous mange- 19 
1 rez du pain de ce pays, vous preleverez 
I une offrande pour Jehovah. Comme pre- 20 
! mices de votre farine, vous preleverez 
J en offrande un gateau; vous le preleverez 
I comme Foffrande qu'on preleve de Faire. 
Comme premices de votre -farine, vous 21 
I preleverez une offrande pour Jehovah, 
! vous et vos descendants. 

Si vous pechez par erreur en n'obser- 22 
vant pas tous ces commandements que 
Jehovah a fait connaitre a MoTse, tout 23 
ce que Jehovah vous aordonne par MoTse, 
[ depuis le jour ou il a donne des comman- 
i dements, et a la suite pour vos genera- 
; tions, si, dis-je^ on a peche par erreur, 24 
j sans que Fassemblee s'en soit apercue, — 
toute Fassemblee offrira un jeune taureau 
en holocauste d'une agreable odeur a Je- 
hovah, avec son oblation et sa libation, 
selon le rite present, ainsi qu'un bouc en 
sacrifice pour le peche. Le pretre fera 25 
Fexpiation pour toute Fassemblee des en- 
fants d T Israel, et il leur sera pardonne, 
ca 4 c'est un peche commis par erreur, et 
ils ont presente leur offrande, un sacri- 
fice fait par le feu a Jehovah, et leur sa- 
crifice pour le peche devant Jehovah A 
cause du peche qu*ils ont commis par 
\ erreur. II sera pardonne a toute Fassem- 26 
I blee des enfants d'Israel et a Fetranger 
I qui sejourne au milieu d'eux, car c'est 
j par erreur que tout le peuple a peche. 
I Si c'est une seule personne qui a peche 27 
! par erreur, elle offrira une chevre d'un 
! an en sacrifice pour le peche. Le pretre 28 
j fera Fexpiation devant Jehovah pour la 
I personne qui a err6 en commettant un 
i peche sans le savoir; Fexpiation pour elle 
i etant faite, il lui sera pardonne. Pour 29 
! Findigene d'entre les enfants d'Israel et 
j pour Fetranger qui sejourne au milieu 
d'eux, vous aurez une meme loi, si quel- 
qu'un peche par erreur. Mais si quel- 3c 
qu'un, indigene ou etranger, agit la main 
levee, il outrage Jehovah; cet homme 
sera retranche du milieu de son peuple. 
Car il a meprisS la parole dc Jehovah et 31 
viol£ son cammandement : cet homme 
sera retranche, son iniquity sera sur 
luL" 

Pendant que les enfants d'Israel &aicnt 32 
dans le desert, ils trouverent un homme 
qui ramassait du bois le jour du sabbat. 
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33 Ceux qui Favaient trouve ramassant du 
bois ramenerent a MoTse, a Aaron et a 

34 toute Fassemblee. On le mit sous garde, 
car ce qu'on devait lui faire n'avait pas 

35 ete determine. Jehovah dit a MoTse : 
"Cet homme sera mis a mort! Toute 
F assembler le lapidera hors du camp. ,s 

36 Toute i'assemblee I'ayant fait sortir du 
camp, le lapida, etii mourut, comme 
Jehovah i'avait ordonne a MoTse. 

37, 38 Jehovah dit a MoTse : "Parle aux 
enfants d* Israel et dis-leur de se faire, 
eux et leur posterite, des glands aux 
coins de leurs manteaux ; et qu'ils met- 
tent au gland de chaque coin un cordon 

39 de pourpre violette. Ce sera pour vous 
un gland, et en Le voyant, vous vous 
souviendrez de tous les commandements 
de Jehovah pour les mettre en pratique, 
et vous ne vous laisserez pas aller aux 
desirs de votrc cceur et de vos yeux qui 

40 vous entrainent dans rinfidelite. Vous 
. vous souviendrez ainsi de tous mes com- 
mandements et les mettrez en pratique, 

41 et vous serez saints a votre Dieu. Je 
suis Jehovah, votre Dieu, qui vous ai fait 
sortir du pays d'Egypte, pour etre votre 
Dieu. Je suis Jehovah, votre Dieu. 

2° — cha?. xvi. — Revolte de Core, 
Dathan et Abiron* 

\Q Core, fils d'Isaar, fills de Caath, fils 

de Levi, se tit des partisans, avec 

Dathan et Abiron, tils d'Eliab, et Hon, 

2 fils de Pheleth, cenx-ci, fils de Ruben, et 
ils se souleverent en presence de Moise, 
ayant avec eux deux cent cinquante 
hommes des enfants d' Israel, princes de 
I'assemblee, appeles aux conseils et gens 

3 de renom. lis s'attrouperent contre 
Moise et Aaron, et leur dirent : " C'en 
est osscz ! car toute rassemblee d* Israel, 
tous sont saints, et Jehovah est au milieu 
d'eux. Pourquoi vous elevez-vous au-des- 
sus de rassemblee de Jehovah?" 

4 Quand Moise entendit cela, il tomba 

5 sur son visage. Puis, s'adressant a Core 
et a toute sa trouDe : "Demain, dit-U, 
Jehovah fera connaitre celui qui est a lui 
et qui est saint, pour le faire approcher 
de lui, et celui qu'il aura choisi, il le fera 

6 approcher de lui. Faites ceci : Prenez 
des encensoirs, Core et toute ta troupe, 

7 Demain, mettez-y du feu, et jetez dessus 
du parfum devant Jehovah; celui que 
Jehovah choisira, e'est lui qui est saint 
C'en est assez, enfants de Levi- " 



XVI, 3. Cen est assez! Assez longtemps 
vous avez exerce 1 le pouvoir et le sacerdoce. 
— Tous le» enfants d' Israel sent saints (Exod. 



Chap. XVI, 24. 

Moise dit a. Core : "Ecoutez done, 
enfants de Levi. Est-ce trop peu pour 
vous que le Dieu d'Israei vous ait sepa- 
res de rassemblee d'Israel en vous fai- 
sant approcher de lui, pour faire le ser- 
vice de la Demeure de Jehovah, et pour 
vous tenir devant rassemblee pour faire 
son service? II t'a fait approcher de lui, 
toi et tous tes freres, les enfants de Levi, 
et vous ambitionnez encore le sacerdoce ! 
C'est pour cela que toi et toute ta troupe 
vous vous liguez contre Jehovah! Et 
Aaron, qui est-il, pour que vous murmu- 
riez contre lui? " 

MoTse fit appeler Dathan et Abiron, 
fils d'Eliab; et ils dirent : "Nous ne 
monterons pas. N'est-ce pas assez de 
nous avoir fait sortir d ? un pays ou cou- 
lent le lait et le miel pour nous faire 
mourir au desert, que tu t'eriges en mai- 
tre sur nous? Ah! ce n'est pas dang un 
pays ou coulent le lait et le miel que tu 
nous a conduits ; ce ne sont pas des 
champs et des vignes que tu nous a don- 
nes en possession ! Penses-tu rendrc ces 
gens aveugles ? Nous ne monterons pas! " 
— Moise, tres irrite, dit a Jehovah : 
" N J ayez point egard a leur oblation. Je 
ne leur ai pas meme pris un ane, et je 
n'ai fait de mal a aucun d'eux." 

Moise dit d Core : "Toi et toute ta 
troupe, trouvez-vous demain devant Je- 
hovah, eux et toi, avec ,Aaron. Prenez 
chacun votre encensoir, mettez-y du par- 
fum et presenter chacun votre encensoir 
devant Jehovah : deux cent cinquante 
brasiers ; toi aussi et Aaron, vous pren- 
drez chacun votre encensoir. " Us pri- 
rent chacun leur encensoir, y mirent du 
feu et y jeterent du parfum, et ils se tin- 
rent d Tentree de la tente de reunion, 
avec MoTse et Aaron. Core avait convo- 
que toute rassemblee contre MoTse et 
Aaron d l'entree de la tente de reunion. 
Alors la gloire de Jehovah apparut a 
toute Fassemblee. Et Jehovah parla a 
MoTse et d Aaron, en disant : "Sepa- 
rez-vous du milieu de cette assembler, et 
je les consumerai en un instant " Et ils 
tomberent sur leur visage, et dirent : 
" Dieu, Dieu des esprits de toute chair, 
un seul homme a peche, et tu firriterais 
contre toute rassemblee! " Jehovah parla 
d MoTse, en disant : "Parie d rassem- 
blee et dis : Ecartez-vous tout d Ten- 
tour des tentes de Corf, de Dathan et 
d'Abiron. " 



xix, 6), par consequent egaux devant Dieu, 
egalement aptes a remplir le* foucliona tacer- 
doule*. 
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25 Molse se leva et alia vers Dathan et 
Abiron, suivi des anciens d'Israel. 

26 S'adressant a l'assemblee, il dit : "Eloi- 
gnez-vous des teates de ces mechants 
hommes, et ne touchez a riea de ce qui 
leur appartient, de peur que vous ne pe- 
rissiez, envelopph dans tous leurs pe- ! 

27 ches." lis s'ecarterent tout a i'entourde 
la demeure de Core, de Dathan et d' Abi- 
ron. Alors Dathan et Abiron etant sortis 
se tinrent a Tentree de leurs tentes avec 
leurs femmes, leui*s tils et leurs petits 
enfants. 

2$ Molse dit : "Vous connaitrez a ceci 
que Jehovah m ? a envoye pour faire ces 
choses, et que je nagis pas de moi-meme : 

29 si ces gens meurent comme meurent tous 
les hommes, et si leur sort est celui de 
tous les hommes, ce nest pas Jehovah 

30 qui ma envoye; mais si Jehovah fait une 
chose inoirie, si la terre ouvre sa bouche 
et les engloutit, eux et tout ce qui leur 
appartient, et qu ? ils descendent vivants 
dans ic sejour des morts, vous reconnai- 
trez que ces gens ont meprise Jehovah." 

31 Comme ii achevait de prononcer ces 
paroles, le sol qui etait sous eux se fen- 

32 dit. La terre ouvrit sa bouche et les 
engloutit, eux et leurs families, avec tous 

3 j les gens de Core et tous leurs biens. lis 
descendirent vivants dans le sejour des 
morts, eux et tout ce qui leur apparte- 
nait; et la terre les recouvrit, et ils dis- 

34 parurent du milieu de l'assemblee. Tout 
Israel, cjui etait autour d'eux, s'enfuit a 
leur cri; car ils disaient : " Fttyons y de 
peur que la terre ne nous engloutisse!" i 

$5 — Un feu sortit d'aupres de Jehovah et ' 
consuma les deux cent cinquante hommes ! 
qui offraient le parfum. t 

3^ Jehovah parla a Mouse, en disant : ! 

37 " Commande a Eleazar, 61s d* Aaron, le { 
pretre, de retirer les encensoirs du milieu ' 
de l'embrasement et d'en repandre au 

3^ loin le feu, car ils sont sanctifies. Ces 
encensoirs des gens qui ont peche contre 
leur propre vie, qu'on les etende en lames 
pour en recouvrir I'autel des holocaustes, 
car ayant ete presentes devant Jehovah, 
ils sont devenus saints et ils serviront de 

39 signe aux enfants d'Israel. n Le pr&rc 
Eleazar prit les encensoirs d'airain 
qu'avaient presentes les hommes consu- 
mes par le feu,et il en fit des lames pour 

40 couvrir TauteL C'est ua memorial pour 
les enfants d'Israel, afin qu'aucun Gran- 
ger, qui n'est pas de la race d* Aaron, ne 
s approche pour oflfrir du parfum devant 



XVII, 2. Maison patrwrcaU (Ittt. maiscn 
dc fire); cette expression designe ici la tribu. 



Jehovah, et n'eprouve le sort.de Core et 
de sa troupe, selon ce que Jehovah lui 
avait declare par Molse, 

Le lendemain, toute rassemblee des 41 
enfants d'Israel murmura contre Molse 
et Aaron, en disant : "Vous avez fait 
mourir le peuple de Jehovah." Comme 42 
rassemblee s'attroupait contre Moise et 
Aaron, ceux-ci se tournerent vers la 43 
tente de reunion, et voici que la nuee la 
couvrit, et que la gloire de Jehovah ap- # 
parut. Molse et Aaron s'avancerent devant 
la tente de reunion, et Jehovah parla a 44 
Molse en disant : " Eloignez-vous du 45 
milieu de cette assemblee, et je les con- 
sumerai en un instant." lis tomberent 
sur leur visage, et Molse dit a Aaron : 46 
"Prends Tencensoir, et mets-y du feu 
pris a I'autel, jettes-y du parfum, porte- 
le promptement vers rassemblee et fais 
pour eux 1'expiation; car la colere est 
sortie de devant Jehovah; la plaie com- 
mence." Aaron prit Tencensoir, comme 47 
Molse avait dit, et courut au milieu de 
Tassemblee; et voici que la plaie commen- 
cait parmi le peuple. Ayant mis le par- 
film, il fit Fexpiation pour le peuple ; ii 4S 
se placa entre les morts et les vivants, et 
la plaie fut arretee. Quatorze mille 49 
sept cents personnes perirent par cette 
plaie, outre ceux qui etaient morts a cause 
deCore. Alors Aaron retourna aupres 50 
de Moise, a Tentree de la tente de reu- 
nion, et la plaie etait arretee. 

30 — chap. xvu. — Dieu conjirme par 
un miracle le sacerdoce d* Aaron et les 
prerogatives de la tribu de Levi. 

Jehovah parla a Moise, en disant : 17 
" Parle aux enfants d'Israel et prends 2 
deux une verge, une verge par chaqtte 
maison patriarcale, soit douze verges de 
la part de tous les princes pour les douze 
maisons. Tu ecriras le nom de chacun 
sur sa verge, et le nom d' Aaron sur la 5 
verge de Levi, car il y aura une verge 
par chef de maison. Tu les deposeras 4 
dans la tente de reunion, devant le t&noi- 
gnage, ou je me rencontre avec vous. 
L'homme que je choisirai sera celui dont 5 
la verge fieurira, et je ferai cesser de 
devanL moi les murmures que proferent 
contre vous les enfants d'Israel " 

Moise parla aux enfants d'Israel, et 6 
tous les princes lui donnerent une verge, 
chacun la sienne, selon leurs maisons, 
soit douze verges, et la verge d' Aaron 
e'tait parmi les autres. Molse les de* posa 7 

dont toutes les families Etaient issues du meme 
pere. 
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Chap. XVIII, 23. 



devant Jehovah, dans la tente de reunion. 

8 Le lendemain, Moise retourna dans la 
tente du temoignage, et voici que la 
verge d' Aaron avait fleuri pour la tribu 
dc Levi; il y avait pousse des boutons, 
eclos des fleurs et muri des amandes. 

9 MoTse emporta toutes les verges de de- 
vant Jehovah vers tous les enfants 
dTsrael, et ils les virent, et chacun reprit 
sa verge. 

19 Jehovah dit a MoTse : "Replace la 

verge d'Aaron devant le temoignage, ! core t'appartient : ce qui est preTeve sur 
pour etre conservee comme un signe ; leurs dons, sur toute offrande balancee 
pour les enfants de rebellion, afin que tu \ des enfants d'Israel; je te le donne a toi, 
fasses cesser de devant moi leurs mur- j a tes fils et a tes lilies avec toi, par une 
mures, et qu'ils ne meurent point." ; loi perpetuelle; quiconque est pur dans 

11 MoTse fit ainsi; il fit selon Pordre que ; tamaison en mangera. Tout le meilleur 12 

12 Jehovah lui avait donne. Les enfants de 1'huile, du vin nouveau et duble, pre- 
dTsrael dirent a MoTse : " Voici que nous mices qu'ils olTrent a Jehovah, je te les 
perissons, nous sommes perdus, tous ; donne. Les premiers produits de leurs 13 
perdus ! Quiconque s'approche de la ! terres qu'ils apporteront a Jehovah se- 
Demeure de Jehovah meurt. Nous fau- ' ront pour toi. (Juiconquc est pur dans ta 



l'onction que tn as rc$ue, a toi et a tes 
fils, par une loi perpetuelle. Voici ce qui 9 
te reviendra des choses tres saintes, sauf 
ce que le feu doit consumer : toutes leurs 
offrandes, savoir toute oblation, tout sa- 
crifice pour le peche et tout sacrifice de 
reparation qu'ils me rendront : tout cela, 
comme choses tres saintes, sera pour toi 
et pour tes fils. Vous les mangerez dans 10 
un lieu tres saint; tout male en mangera; 
elles seront saintes pour vous. Ceci en- 1 1 



\\ 



dra-t-il done tous perir?" 



maison en mangera. Tout ce qui est de- 14 
voue par anatheme en Israel t'appar- 
tiendra. Tout premier-ne de toute chair, 1 5 
des hommes comme des animaux, qu'ils 



4° — CHAP. XVin. — Foitflions ct me 
nus des prHres ei des levites. 

18 Jehovah dit a Aaron : "Toi et tes oflrent a jJhovah, "sera pour : toT'Seufe 
fils, et la maison de ten pere avec toi, . ment tu feras racheter le premier-ne de 
vous porterez Tiniquite du sanctuaire; Fhommc, ainsi que le premier-ne d'un 
toi et tes fils avec toi, vous porterez Tini- animal impur. Tu le feras racheter des 16 

2 quite de votre sacerdoce. Fais aussi ap- j Page d'un mois, selon ton estimation, 
procher avec toi du sanclnaire tes autres : contre cinq sides d'argent, selon le side 
treres, la tribu de Levi, la tribu de ton j du sanctuaire, qui est de/vingt gueras. 
pere, afin qu'ils te soient adjoints et ; Mais tu ne feras point racheter le pre- 17 
qu'ils te servent, lorsaue toi et tes fils mier-ne du bocuf, ni celui de la brebis, 
avec toi vous serez dans la tente du ni celui de la chevre : ils sont saints. Tu 

3 temoignage. Ils rempliront ton service j repandras leur sang sur Tautel et tu 
et celui de toute la tente; mais ils ne s'ap- feras fumer leur graisse : e'est un sacri- 
procheront ni des ustensiles du sane- fice fait par le feu, d'une agreable odeur 
tuaire, ni de Tautel, de peur que vous ne ! a Jehovah. Leur chair sera pour toi, 18 

4 mouriez, eux et vous. lis te seront ad- ! comme la poitrine qu'on balance et corn- 
joints, et ils auront le soin de la tente de ; me la cuisse droite. Tout ce qui est pre- 19 
reunion, pour en faire tout le service, leve sur les choses saintes, ce que les en- 
Aucun etranger n'approchera de vous. ' fants d'Israel pr^levent pour Jehovah, je 

5 Vous aurez le soin du sanctuaire et de I te le donne a toi, a tes fils et a tes filles 
Tautel, afin qu'il n'y ait plus de colere < avec toi, par une loi perpetuelle ; ccst 

6 contre les enfants d'Israel. J'ai pris vos "' " 
freres les Levites du milieu des enfants 
dTsrael; donnes d Jehovah, ils vous sont 
remis en don pour faire le service de la 

7 tente de reunion. Toi et les fils avec toi, 
vous remplirez votre sacerdoce pour tout 
ce qui concerne 1'autel et pour ce qui est 
en dedans du voile : vous ferez ce service. 
Comme un service en pur don, je vous 
confere votre sacerdoce. L'&ranger qui 
approchera sera mis a sioit. 

8 Jehovah dit a Aaron : u Je te donne la 
garde de ce qui eit preleve pour moi, de 
toutes les chose? que consacrent les en- 
fants d'Israel; y. te les donne a raison de 



une alliance de sel, perpkuelle devant 
Jehovah, pour toi et pour ta postcrite 
avec toi." 

Jehovah dit a Aaron : 4< Tu n'auras 20 
pas d'heritage dans leur pays, et il n'y 
aura point de part pour toi au milieu 
d'eux; e'est moi qui suis ta part et ton 
heritage au milieu des enfants dTsrael. 
Je donne comme heritage aux fils de 21 
L£ vi toute dime en Israel, pour Le service 
qu'ils font, le service de la tente de reu- 
nion. Les enfants dTsrael n'approche- 22 
ront plus de la tente de reunion, de peur 
qu'ils ne portent leur pech6 et qu'ils meu- 
rent Les L6vites feront le service de la 23 
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tente de reunion, et ils porteront leur 
iniquite. En vertu d'une loi perpetuelle 
panni vos descendants, ils n'auront 
point d'heritage au milieu des enfants 

24 d'Israel. Car je leur donne comme heri- 
tage les dimes que les enfants d'Israel 
preleveront sur fours die/is pour Jehovah; 
c r est pourquoi je leur dis : Ils n'auront 
point d'heritage au milieu d'Israel." 

25 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

26 ''Tu parleras aux Levites et tu leur 
diras : Lorsque vous recevrez des en- 
fants d'Israel la dime que je vous donne 
de leurs biens pour votre heritage, vous 
en preleverez une oiTrande pour Jehovah, 

27 une dime de la uime ; et ce prelevement 
que vous ferez vous sera compte comme 
le ble qu'on preleve de Faire, et comme 
le vin nouveau qu'on preleve de la cuve. 

2S C'est ainsi que vous preleverez, vous 
aussi, une offrande pour Jehovah sur 
routes les dimes que vous recevrez des 
enfants d'Israel, et cette offrande prele- 
vee pour Jehovah, vous la donnerez au 

20 pretre Aaron. Sur tous les dons que 
vous recevrez, vous preleverez toute Fof- 
irande de Jehovah; sur tout le meilleur, 

3c la sainte portion qui en est tiree. Tu 
leur diras : Quand vous en aurez preleve 
le meilleur, la dime tiendra lieu aux Le- 
vites du produit de Faire et du produit 

31 du pressoir. Vous pourrez la manger en 
tout lieu, vous et votre famille; car c'est 
yotre salaire pour le service que vous 

32 faites dans la tente de reunion. Vous ne 
serez en cela charge d'aucun peche, 
quand vous en aurez preleve le meilleur, 
vous ne profanerez point les saintes of- 
frandes des enfants d'Israel, et vous ne 
mourrez point" 

5° — chap. XIX. — La vache rousse : 
purification de la souiliure risultant 
du cotttael d*nn eadavrc humain. 

19 Jehovah parla a MoTse et a Aaron, 
on disant : 

2 Voici Fordonnance et la loi que Jehovah 
a prescrite, en disant : Dis aux enfants 
d'Israel de t'amener une vache rousse, 
sans tache, sans deiaut corporel, et qui 

3 n'ait point porte le joug. Vous la remet- 
trez au pretre Eleazar, qui la fera sortir 
du camp, et on Fegorgcra devant Iui. 

4 f-e pretre Eleazar prendra du sang de la 
vache avec le doirt, et il en fera sept fois 
Faspersion du cote de Feutree de la tente 

3 de reunion. On brulera la vache sous 
*es yeux v avec sa peau, sa chair et son 

XVIII, 28. Les dimes; Vulg., U* frHniees; 
anus les pr&nices appartenaient aux tor€tres 
(vers. 11 sv.\ 



sang, ainsi que ses excrements. Le pre- 6 
tre prendra du bois de cedre, de l'hysope 
et du cramoisi, et ii les jettera an milieu 
du feu qui consume la vache. Le pretre 7 
lavera ses vetements et baignera son 
corps dans Feau; puis il rentrera dans le 
camp et sera impur jusqu'au soir. Celui 8 
qui aura brule la vache lavera ses vete- 
ments et baignera son corps dans Feau, 
et il sera impur jusqu'au soir. Un horn- 9 
me pur recueillera la cendre de la vache 
et la deposera hors du camp, dans un 
lieu pur; on la conservera pour Fassem- 
blee des enfants d'Israel, comme une eau 
qui 6te la souiliure : c'est un sacrifice 
pour le peche. Celui qui aura recueilli la 10 
cendre de la vache lavera ses vetements, 
et serd impur jusqu'au soir. — Ce sera 
une loi perpetuelle pour les enfants dis- 
rael et pour Fetranger qui sejourne au 
milieu d'eux. 

Celui qui touchera un mort, un corps 1 1 
humain quelconque, sera impur pendant 
sept jours, n se purifiera avec cette eau 12 
le troisieme et le septieme jour, et il sera 
pur; rnais s'il ne se purifie pas le troi- 
sieme et le septieme jour, il ne sera pas 
pur. Celui qui touchera ur mort, le 13 
corps d'un hommc qui est mor , et qui 
ne se purifiera pas, souille la Demeure 
de Jehovah: cet homme sera retranche 
d'Israel Parce que Feau qui 6te la 
souiliure na pas ete repandue sur lui, 
il sera impur, et sa souiliure est encore 
s.ir lui. 

Voici la loi. Lorsqu'un homme meurt 14 
dans une tente, quiconque entre dans la 
tente et tout ce qui s'y trouve sera napur 
pendant sept jours. Tout vase decou- 15 
vert, sur lequel il n'y a point de couver- 
cle attache, est impur. Quiconque tou- 16 
che dans les champs un homme tu£ par 
Fepee, ou un mort, ou des ossements 
humains, ou un sepulcre, sera impur 
pendant sept jours. On prendra, pour 17 
celui qui est impur, de la cendre de la 
victime consumee en sacrifice cxpiatoire, 
et Fon versera dessus de Feau vive dans 
un vase. Un homme pur prendre de 1$ 
l'hysope, et Fayant trempee dans Feau, 
il en fera Faspersion sur la tente, sur 
tons les ustensiles et sur les personnes 
qui etaient la, sur celui qui a touch£ des 
ossements, ou un homme tue\ ou un mort, 
ou un sepulcre. L'homme pur aspergera 19 
celui qui est impur, le troisieme et le 
septieme jour, et il lui otera son peche le 
septieme jour. Aires quoi Fhomme im- 
pur lavera ses vetements et se baignera 
dans Feau, et le soir il sera pur. L Thorn- 20 
me qui sera devenu impur et qui ne se 
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purifiera pas, sera retranche du milieu 
de Tassemblee, car il souille le tabernacle 
de Jehovah; parce que Teau qui ote la 
souillure n'a pas ete repandue sur lui, il 
21 est impur. Ce sera pour eux une loi per- 
petuelle : celui qui aura fait Taspersioa 



de Teau qui ote la souillure lavera ses 
vetements, et celui qui touchera cette " 
eau sera impur jusqu'au soir. Tout ce 22 
que touchera celui qui est impur sera 
souille, et la personne qui ie touchera 
sera impure jusqu'au soir. 



§ IV. - VOYAGE DE CADES AUX PLAIXES DE MOAB 

[XX -XXII, 1]. 



1° — chap. xx. — Mart de Marie. 
Eaux de Meriba. Edom refuse le pas- 
sage a Israel. Mort d" Aaron. 

20 Les enfants d'Israel, toute l'assem- 

blee, arriverent dans le premier mois 

au desert de Sin, et le peuple sejourna a 

Cades. C'est la que mourut Marie et 

qu'elle fut enterree. 

2 Comme il nV avait pas d'eau pour 
Tassemblee, ils s'attrouperent contre ! 

3 Motse et Aaron. Le peuple disputa avec . 
Moise, et ils dirent : " Que n'avons-nous I 
peri quand nos freres perirent devant I 

4 Jehovah? Pourquoi avez-vous fait venir ! 
l'assemblee de Jehovah dans ce desert, j 
pour que nous y mourions, nous et 

5 notre be tail? Pourquoi nous avez-vous 
fait monter d'Egypte, pour nous amener 
dans ce mediant lieu, ou Ton ne peut 
semer, ou il n'y a ni figuier, ni vigne, ni 
grenadier, ni mime d'eau a boire? " — 

6 Alors Moise et Aaron, quittant I'assem- 
blee, se retirerent a l'entree de la tente 
de reunion. Ustomberent sur leur visage, 
et la gloire de Jehovah leur apparut. 

7 Jehovah parla a MoTse, en disant : 
S " Prends le baton et convoque l'assem- 
blee, toi et ton frere Aaron; vous parte- 
rez au rocher en leur presence, afinqu'il 
donne ses eaux; ct tu feras sortir pour 
eux de I'eau du rocher, et tu donneras a 
boire a Passemblee et a son betail. " 

9 MoTse prit le baton qui etait devant Jeho- 
vah, comme Jehovah le lui avait ordon- 

io ne. Puis Moise et Aaron convoquerent 
Passemblee en face du rocher, et Moise 
leur dit : " Ecoutez done, rebelles ! Vous 
ferons-nous sortir de I'eau de ce rocher? " 



MoTse leva la main et frappa deux fois 1 r 
le rocher de son- baton; et il sortit de 
I'eau en abondance. L'assemblee but, 
ainsi que le betail. Alors Jehovah dit a 12 
MoTse et a Aaron : " Parce que vous 
n'avez pas cru en moi, pour me sancti- 
fier aux yeux des enfants d'Israei, vous 
ne ferez point entrer cette assembled 
dans le pays que ie lui donne." — Ce 13 
sont la Ies eaux de Meriba, ou les en- 
fants d'Israei contesterent avec Jehovah, 
et il se sanctifia en eux. 

De Cades, MoTse envoya des messa- 14 
gers au roi d'Edom, pour lui dire : 
" Ainsi parle ton frere Israel : Tu sais 
toutes les souffrances que nous avons 
endurees. Nos peres descendirent en 15 
Egypte, et nous y demeurames long- 
temps; mais ies Egyptiens nous maltrai- 
terent, nous et nos peres. Nous avons 16 
crie a Jehovah, et il a entendu notre 
voix; il a envoye un ange ct nous a fait 
sortir d'Egypte. Et voici qfue nous som- 
mes a Cades, ville sitoA a la limite de 
ton territoire. Laisse-noiis, de grace, [7 
passer par ton pays; nous ne traverse- 
rons ni les champs, ni les vignes, et nous 
ne boirons pas Tcau des puits; mais 
nous suivrons la route royale, sans nous 
detourner a droite ou a gauche, jusqu'a 
ce que nous ayons franchi ton terri- 
toire.'* Edom lui dit : " Tu ne passeras 18 
point chez moi, sinoa j'irai a ta ren- 
contre avec I'epee." Les enfant^ d'Israel 19 
lui dirent : M Nous monterons par la 
grande route, et si nous buvons de ton 
eau, moi et mes troupeaux, Ten paierai 
ie prix. Ce n'est pas une affaire ; je ne 
ferai que passer avec mes pieds." II re- 20 



XX, i. Toute I'asstmbUt, la nation entiere : 
de ces mots, auelques interpretesconduent, non 
sans vraisemblance, que durant les 37 annees 
pendant lesquelles Israel erra dans le desert, le 
peuple s'ltait disperse dans limmensc desert de 
Fharau et y menait la vie nomade. Autour de 
l'arche feulement it y aurait eu an camp propre- 
ment dit, form* partes levites et d'autres He- 
breiu, et les campemeats enumeres au cha- 
pitre xxxtii designeraient surtout les divers en* 
droits oil le tabernacle fut tour a toar fixe*. 

6.* lis tombi rent sur leur visage , pour tm- 
plorer le secouis de Diets. Apres ces mats, la 



Vulg. ajoute : et ils criirent an Seigneur : Sei- 
gneur Dieu % icouten ie cri de ce penile et ou- 
vrez-leurvetre trisor % une font aiued 1 eau vive, 
mfinqwUlant disaiieris ils eessent de murmu- 
rs* Cette nriere n'est ni dans ltielveu ni dans 
les LXX, ni dans ancun Codex latin avant Al- 
cuin; une main du X« siecle Ta inslree dans 
VAmtatruus. 

De MeriU % e'est-a-dire de contestation 



(Vutg 



Igate). 
m i$*V* ange, 1'ange de Jehovah, Ie revtiateur 
vjwbk du Dica invisible : voy. Gen, xii, 7; 
ExocL xiv, to. 
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repondit :/ J Tu ne passeras pas ! " Et j tourner le pays d'Edom. Le peuple per- 
Edom sortit a sa rencontre avec un peu- 1 dit patience dans ce chemin, et il parla 5 
pie nombreux et une puissante armee. i contre Dieu et contre Moke : "Pourquoi 

21 C'est ainsi ^«'Edom refusa a Israel le nous avez-vous fait monter d'Egvpte, 
passage sur son territoire; et Israel se pour que nous mourions dans le desert? 
Jetouma de lui. n n ? y a point de pain, il n'y a point 

22 Les enfants d Israel, Tassemblee en- d'eau, et notre ame a pris en degotit 
uere, partirent de Cades et arriverent a j cette miserable nourriture." Alors Jeho- 6 

23 la montagne de Hor. Jehovah dit aMoise \ vah envoya contre le peuple des serpents 
et a Aaron, a la montagne de Hor, sur i bruiants, qui le mordirent ; et il mourut 

24 la frontiere du pays d'Edom : " Aaron I beaucoup de gens en Israel. Le peuple 7 
va etre recueilli aupres de son peuple; vint a MoTse et dit : "Nous avons peche, 
car a n'entrera point dans le pays que ! en parlant contre Jehovah et contre toL 

je donne aux enfants d'Israel, parce que • Prie Jehovah, alin qu'il eioigne de nous 
vous avez ete rebelles a mon ordre, aux ! ces serpents. ,r Moise pria pour le peuple, 

25 eaux de Menba. Prends Aaron ct son et Jehovah lui dit : " Fais-toi un serpent S 
tils Eleazar, et fais-les monter sur la brulant et place-le sur un poteau ; qui- 

26 montagne de Hor. Tudepouilleras Aaron I conque aura ete mordu et le regardera, 

de ses vetements et tu en revetiras Elea- conservera la vie." MoTse fit un serpent 9 
zar, son fils. Cest la qu* Aaron sera re- ! d'airain et le placa sur un poteau, et si 

27 cueilh et mourra. " MoTse fit ce que quelqu'un etait mordu, il regardait le 
Jehovah avait ordonne; ils monterent sur ^serpent d'airain, et il etait sauve. 

la montagne de Hor, aux yeux de toute 1 Les enfants d'Israel .partirent, et ils 10 

28 rassemblee; pujs MoTse, ayant ote a camperent a Oboth. Ilspartirentd'Oboth, 11 
Aaron ses vetements, les fit revetir a t et ils camperent a Jeabarim, dans le de- 

29 Lleazar, son fils ; et Aaron raourut la, sert qui est vis-a-vis de Moab, vers le 

aii soramet de la montagne, et MoTse et soleil levant. Etant partis de la, ils 12 

hleazar descendirent de la montagne. camperent dans la valleedeZared. Etant 12 

30 Toute 1 assemblee vit qu' Aaron etait partis de la, ils camperent au-dela de 
mort, et toute la maison d'Israel pleura i'Arnon, qui coule dans le desert en sor- 
Aaron pendant trente jours. tant du territoire des Amorrheens; car 

2 -chap, xxi, -xxii, 1. ._ Attaguc ^flf* ! a fron * iere de^loab, entre 
du roi d'Arad. Les stents brulZs. J°£ * * , Amt >rrhee iiS . C'est pourquoi 14 
Israel eontoume le pays f E dom. Vic- \^ 1 %fl le ) lvre A ^P"^ d ° 
toire sur Us Amtrri&s. Arrive** dans £ h ^j £&f a '™ ™*b, J^ QS 
Us plains de Moab. ^ A course ^Petueuse, et les torrents de 

rtl _ _ I Arnon, et- la pente des torrents qui 15 

21 Le Chananeen, roid'Arad, qui habi- descend du cote d'Ar et s'appuie a la 
tait le Negeb, apprit qu'Israel venait \ frontiere de Moab. " 
par le chemin d'Atharim. II lui livra ba- ■ De la UsalUrentk Beer. C'est lepuits a 16 

2 taille et lui fit des prisonniers. Alors propos duquei Jehovah dit a MoTse "Ras- 
Israel fit un voeu a Jehovah, en disant : semble le peuple, et je leur donnerai de 
"Si vous livrez ce peuple entre mes" l'eau." Alors Israel chanta ce cantique : 17 
mains, je devouerai ses villes a Tana- m™^ „ Mjf ., A _, , , 

3 theme." Jehovah entendit la voix d'Israel ! W^dSS^ito^, ,8 
et livra les Chananeens; on les devoua a Q uc ,e * grands du peuple ont ouvert, 

1 a^atheme, eux et leurs villes, et ce lieu ' Avec le scc P tre » avcc Icars batons! 

fut appJc il^rma 1 Du desert ils. allerent a Matthana; de 10 

4 lis partirent de la moutagne de Hor Matthana a Nahaliel ; de Nahaliel, a 
par le chemin de la mer Rouge, pour Bamoth; de Bamoth, a la vallee qui est 20 



XXI, 1. Lt chemin d*Atkarim % c.-a-d. U 
chemin fra**, sum par les caravanes. D'autres, 
avec la Vulg., U c/u/uih suivi par les tspions 
envoys pour explorer le pays de Chanaan 
(xui, 91. Comp. xiv, 6). 

8. Fais-toi tm urptnt brAlant (Vulg., rfW- 
ram\ de la meme forme que ceux qui tourmeo- 
tajent les HJhretuc. - Sur tm petean, en guise 
d etendard (Vulg.). 

9* Serptnt ttmrain ou de cuivre, dont la coo- 
leur, sous les rayocs dusoleil, rappelait celle des 
serpents de TArabah. (Sagesse, xvi, 6 sv.) 



Pour etre guen, l'lsrae'lite devait temoigner 
sa foi par un regard suppliant et connant vers 
ce signe de pardon et de ddivrance (Jean. 

14. Lrvrt des Gutrrts d* Jihevaky ncueil de 
chants guerriers, ou Ton c^Ubrait les ztsUs <U 
Nhtoah par et pour IsraCL — Jifunnth (oa 
Israel) afrit ; nous suppleons ces deux mots, 
la phrase ^tant incomplete, D'autres autrement 

~" K^^ d^agn* sans doute quelque forteresse 
amorrhe*enne« 
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21 



EUe a devore" Ar-Moab, 
Les maitres des hauteurs de TArnon. 

Malheur a toi, Aloab! « 

Tu es perdu, peuple de Chamoa! 

II a Iivr6 ses fils fugitifs 

Et ses filles captives 

A Sehon, roi des Amorrheens. 

Et nous avons lance* sur eux nos traits; ; 

Hesebon est detruite jusqu'a Dibon; 
Nous avons devaste" jusqu a Nophe\ 
Avec le feu jusqu'a M£deba. 

C\st ainsi ^///Israel s'etablit dans le u 

32 



dans les champs de Moab, au sommet du ! 
Phasga, qui domine le desert. 

Israel envoya des messagers a Sehon, 
roi des Amorrheens, pour lui dire : ; 

22 -'Laisse-moi passer par ton pays; nous > 
ne nous ecarterons ni dans les champs, ; 
ni dans les vignes, et nous ne boirons ! 
pas I'eau des puits ; nous suivrons la t 
route royale, jusqu'a ce que nous ayons 

23 passe la frontiers" Sehon ne permit pas , 

a Israel de passer sur son territoire; il ( * » «- 

rassembla tout son peuple, et etant sorti P a . vs Jes Amorrheens. Moise envoya 
a la rencontre d'Israel dans le desert, il reconnaitre Jaser;et ils prirent <r*/fe vilk 
vint a Jasa et livra bataille a Israel. , a ^^ , de ^^ ressort, et expulserent les 

24 Israel lefrappa du tranchant de- Tepee, Amorrheens qui y etaient. 
et se- rendit maitre de son pays depuis 1 , Puis ' changeant de direction, ils mou- 
l'Araon jusqu'au Jaboc, jusqu'aux en- . terent P^ le chemin de Basan. Og, roi 
fonts d'Ammon; car la frontiere des en- ^ e Basun, sortit a leur rencontre avec 

25 fants d'Ammon etait forte. Israel prit ; t0Qt son peuple, pour les combattre d 
toutesces villes et s'etablit dans toutes Edrau Jehovah dit a MoTse : "Ne le 34 
les villes des Amorrheens, a Hesebon et c ™^ P^int, car je le livre entre tes 

26 dans toutes les villes de son ressort. Car < t^^ ^U tout son peuple et son pavs; 
Hesebon etait la ville de Sehon, roi des* tu . le traiteras comme tu as traite Sehon, 
Amorrheens ~ * '" " " m n>: A ^ K ™ — »•'— —= »— »-^-^ * ™* 
preced 

27 tout 
pourquoi les poetes 

Venez a Hesebon! ' ^^ T F^i -, •♦ ♦ 

a Que la ville de S^hoo soit rebatie et fortifiee! LeS i enfa ntS d Israel, etant partis, 22 

as Car il est sorti un feu de Hesebron, camperent dans les plaines de Moab, 

Uue aamuie de U ville de Sehon; au-delu du Jourdain, vis-a-vis de Jericho 






TROISIEME PARTIE. 



ISRAEL DANS LES PLAINES DE MOAB 
[Ch. XXII, 2 — XXXVI]. 

§ I. — BALAAM ET SES ORACLES [XXII, 2 — XXIV]. 



1° -- CHAP. XXII, 2 — 41. — Balac, 
roi de Moab % suborne Balaam pour 
maudire hraiL 

2 Balac, fils de Sephor, vit tout ce 

3 qu'Israel avait fait aux Amorrheens; et 
Moab fut tres eflraye en voyant un peuple 
si nombreux; il fut saisi d'epouvante a 

4 cause des enfants d'Israel. Moab dit 
aux anciens de Madian : "Cette multi- 
tude va d£vorer tout le pays d'alentour, 
comme le boeuf d£vore la verdure des 
champs." — Balac, fils de Sephor ftait 

5 alors roi de Moab. — II envoya des mes<- 
Bagers a Balaam, fils de Beor, a P&hor, 
qui.est sur le Fleuve, dans: !e pays des 

33. La Vulg. traduit le vers. 30; leur jour a 
pin depuis Hisebcn jusqu 'd Dibon; ils sent 



6 



tils de son peuple, pour l'appeler et lui 
dire : "II y a ici un peuple qui est sorti 
d'Egypte; il couvre la face de la terre, et 
il habite vis-a-vis de moL Viens done, 
je te prie, maudis-moi ce peuple, car il 
est plus puissant que moi; peut&rzatnsi 
pourrai-je le battre et le jeter hors de ce 
pays; car je sais que celui que tu benis 
est beni, et que celui que tu maudis est 
maudit. " 

Les anciens de Moab et les anciens 7 
de Madian se mirent en route, emportant 
avec eux le salaire du devin. Arrives 
aupres de Balaam, ils lui rapporterent 
les paroles de Balac. Balaam leur dit : S 
"Passez ici la nuit, et je vous donnerai 
- ■ , — 
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Chap. XXII, 9. 
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Chap. XXII, 40. 



reponse, selon ce que Jehovah me dira." 
Et les princes de Moab resterent chez 
Balaam. 

9 Dieu vint a Balaam et lui dit : " Qui 
bont ces hommes que tu as chez toi? " 

10 Balaam repondit a Dieu : "Balac, fils 
de Sephor, roi de Moab, les a envoyes 

u yrir me dire : Le peuple qui est sorti 
d'Egypte est ici, il couvre la face de la 
terre; viens done, maudis-le-moi; peut-etre 
ainsi pourrai-je le combattre et le chas- i 

12 son" Dieu dit a Balaam : "Tu n'iras 
pas avec eux; tu ne maudiras pas ce 

13 peuple, car il est benL Le matin, Balaam 
s'etant leve, dit aux princes de Balac : 
"Retournez daus votre pays, car Jeho- 
vah refuse de me laisser aller avec vous. '* 

14 Alors les princes de Moab se leverent et 
retournerent vers Balac, et ils lui dirent : 
" Balaam a refuse de venir avec nous. " 

15 Balac envoya de nouveau des princes 
en plus grand nombre et de plus haut 

16 rang que les premiers. Arrives aupres 
de Balaam, ils lui direut : " Ainsi parle 
Balac, fils de Sephor : "Que rien, je te 
prie, ne t'empeche de venir vers moi; 

17 car je te rendrai les plus grands hon- 
neurs, et je ferai tout ce que tu me diras. 
Mais viens, je te prie; maud is -moi ce 

18 peuple." Balaam repondit et dit aux 
serviteurs de Balac : "Quand Balac me 
donnerait plein sa maison d'argent et 
d'or, j| ne pourrais faire aucune chose, 
ni pefite ni grande, contre i'ordre de 

19 JehovammonDieu. Maintenant, je vous 
prie, restez ici, vous aussi, cette nuit, 
que je sache ce que Jehovah me dira 

20 encore." Dieu vint a Balaam dans la 
nuit, et lui dit : " Si ccs hommes sont 
venus pour t'appeler, leve-toi et pars 
avec eux ; mais tu feras ce que je te di- 

21 ral" Balaam se leva le matin, et ayant 
selle son dnesse, il partit avec les princes 
de Moab. 

22 La coiere de Dieu s'alluma parce qu'il 
allait, et 1'ange de Jehovah se placu sur 
le chemin pour lui faire obstacle. — 
Balaam etait monte sur son anesse, et il 
ayait avec lui ses deux serviteurs. — 

2 3 L anesse vit l'ange de Jdhovah qui se 
tenait sur le chemin, son epee nue a la 
main; elle se detourna du chemin et alia 
dans les champs; et Balaam frappa 
i'anesse pour la ramener dans le chemin. 

?4 Alors Tango de Jehovah se tint dans un 

chemin creux entre les vignes, oft* il y 

2 5 avaitunecl6turedechaquec6tc. Voyant 

XXII, 23. L'attgc iUJHievah) celui qui cou- 
duisait Israel dan) le desert : voy. xx t t6 et 
camp. Exod xiv, 19; Geo. xxi, 17. 



l'ange de Jehovah, I'anesse se serra con- 
tre le mur et pressa contre le mur le pied 
de Balaam, et celui-ci la frappa de nou- 
veau. L'ange de Jehovah s'avanca plus 26 
loin et s'arreta dans un lieu etroit ou il 
n'y avait pas moj'en de se detourner a 
droite ou a gauche. L' anesse, en voyant 27 
l'ange de Jehovah, se coucha sous* Ba- 
laam, et la coiere de Balaam s'enflamma, 
et il frappa l'anesse de son baton. Jeho- 28 
vah ouvrit la bouche de I'anesse, et elle 
dit a Balaam : " Que t'ai-je fait, que tu 
m'aies frappee ces trois fois? " Balaam 2Q 
repondit & i'anesse : "Ccst parce t e 
tu t'es jouee de moi; si j'avais une epee 
dans la main, je te tuerais a i'instant" 
L'anesse lui dit : " Xe suis*je pas ton 30 
anesse, que tu as toujours montee jusqu ? a 
present? Ai-je 1'habitude d'agir ainsi en- 
vers toi? " Et il repondit : " Non." 

Jehovah ouvrit les veux de Balaam, et 31 
Balaam vit l'ange de Jehovah qui se 
tenait sur le chemin, son epee uue dans 
la main; et il s'inciina et se prosterna 
sur son visage. L'ange de Jehovah lui 32 
dit : " Pourquoi as-tu frappe ton anesse 
ces trois fois? C'est moi qui suis sorti 
pour f arreter, car, a mes yeux, le che- 
min que tu suis te mene a la mine. 
L'anesse m'a vu; et elle s'est detournee^ 
devant moi ces trois fois; si elle ne s'etait 
pas detoumee devant moi, je t'aurai tue, 
toi, et je lui aurais laisse la vie." Ba- 34 
laam dit a l'ange de Jehovah : " J*ai pe- 
che, car je ne savais pas que tu te tenais 
devant moi sur le chemin; et mainte- 
nant, si cela te deplait, je m'en retour- 
nerai." L'ange de Jehovah dit a Ba- 35 
laam : ' * Va avec ces hommes ; mais tu 
ne diras pas autre chose que ce que je te 
dirai." Et Balaam alia avec les princes 
de Balac. 

Balac ayant appris que Balaam arri- 36 
vait, sortit a sa rencontre jusqu'a la 
ville de Moab, qui est sur la frontiere 
formee par 1* Anion, a I'extreme fron- 
tiere. II dit a Balaam : " N'avais-je pas 37 
envoye deja vers toi pour t'appeler? 
Pourquoi n'es-tu pas venu vers moi? Ne 
suis-je pas en etat de te traiter avec hon- 
neur?" Balaam dit a Balac : "Tu le 38 
vois, je suis venu vers toi; mais mainte- 
nant suis-je capable de dire quoi que ce 
soit? Les paroles que Dieu mettra dans 
ma bouche, je les dirai." 

Balaam se mit en route avec Balac, et 39 
ils arriverent a Qiriath-Chutsoth, L&, 40 
Balac immola en sacrifice des boenfs et 
des brebis, et U en envoya dts portions 
a Balaam et aux princes qui etaient 
avec luL 
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41 Le matin, Balac prit avec lui Balaam [ 
et le St monter a Bamoth-Baal, d'ou Ba- 
laam put apercevoir les derniers rangs 
du peuple. 



Chap. XXIV, 6. 



2° — CHAP. XXIII — XXIV. — Lcs 

quatre discours de Balaam. 

23 Balaam dit a Balac : "Eleve-moi ici 
sept autels, et prepare-moi ici sept tau- 

2 reaux et sept beliers. " Balac fit ce que 
Balaam avait dit, et Balac avec Balaam 
oflrit un taureau et un belier sur chaque 

3 autel. Balaam dit a Balac : " Tiens-toi 
pres de ton holocauste, et je meloigne- 
rai; peut-etre que Jehovah viendra a ma 
rencontre* et quoi qu il me fasse voir, je 
te le dirai." Et il s en alia sur une hau- 
teur denudee. 

4 Dieu vint au-devant de Balaam, et 
Balaam lui dit : " J'ai dresse les sept 
autels, et j'ai offert sur chacun d J eux un 

5 taureau et un belier. " Jehovah mit une 
parole dans la bouche de Balaam et dit : 
" Retoume aupres de Balac, et parle-lui 

6 ainsL " Etant retoume vers lui, il trouva 
Balac se tenant pres de son holocauste, 

7 lui et tous les princes de Moab. Et Ba- 
laam prononca son discours en disant : 



de Balaam, et il mit une parole dans sa 
bouche et lui dit : " Retoume vers Ba- 
lac, et tu parleras ainsi." 

Balaam retourna vers Balac et il le 17 
trouva qui se tenait pres de son holo- 
causte, et les princes de Moab avec lui 
Balac lui dit : " Qu\n dit Jehovah?" 
Et Balaam prononca son discours, en r8 
disant : 

Leve-coi t Balac, et ecoute; 
Prete-moi l'oreiile, fils de Sephor; 
Oieu n'est point un homme pour mentir, 
yii un fils dTiorifme pour se repentir. 
Lst-ce lui qui dit et ne fait pas? 
Qui parle et n 'execute pas? 
Oui, j'ai requ ordre de benir; 
II a bent : je ne reVoquerai point. 

I n apercoit pas d'imquite en Jacob, 

II ne voit pas d'injustice en Israel. 
Jehovah, son Dieu, est avec lui, 
Chez lui retentit la joyeuse acclamation d'un roi. 
Dieu le fait sortir d'Kgypte, M 
Sa vigueur est oomme celle du buffle. 
Parte qu'il n'y a pas de magie en Jacob, « 
Ni de divination en Israel, 
En son temps il sera dit a Jacob et a Israel 
Ce que Dieu veut accomplir. 
Voi« un peuple qui se leve commc une lionne, u 
£t qui se dresse comme un lioo; 
II ne se couche point qu'il n'ait devore sa proie, 
Et qu il n'ait bu le sang de ses Wdtimes. 



19 



20 



21 
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D'Aram, Balac m*a fait venir, 

** *? {feJ* * 1 * ma f ai * Murdes moutagnes 
de 1 Orient. 

— Viens, maudis-moi Jacob ! 

Viens, courrouce-toi contre Israel ! — 

Comment ntaudirai-je celui que Dieu ne mau- 

ditpas? 

Comment me courroucerai-je, quand Jehovah 
n est pas courrouce7 
9 Car du sommet des rochers je le vois, 
Du haut des collines je leconsidere : 
Cest un peuple qui a sa demeure a part, 
Et qui ne sera pas mis au norabre des nations. 
10 Qui peut compter la poussiere de Jacob, 
JLt dlnombrer le quart d' Israel? 
Que je meure de la mort des hommes justes 
bt que ma fin soit semblable a !a Ieurl 

11 Balac dit a Balaam : " Que nfas-tu 
fait ? Je t'ai pris pour raaudire mes en- 
nemis, et voiia que tu n'as fait que be- 
nir!" II repondit : "Ne dois-je pas 
avoir soin de ne direque ce que Jehovah 

13 met dans ma bouche?" Balac lui dit : 
'• Viens avec moi a une autre place, d'ou 
tu le verras; tn en verras seulement l'ex- 

. tremite, sans 'e voir tout cntier ; et de Ik 

14 maudis-le-moi/ . II le mena au champ 
des Sentinelles, sur lesommet de Phasga* 
et ayant elev6 sept autels, il offiit urf 
taureau et un belier sur chaque autel. 

*5 Et Balaant dit 4 Balac : " Tiens-toi pres 
< * de toa liolocauste, et moi j'irai a la ren- 
16 contre de Dieu." J&ovah vint au-devant 
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XXUL xo. U-auuttdlltrail, un des quatre 
raps d Israel (chap. 11) : du haut de la colline 



camps 



Balac dit a Balaam : " Ne le maudis 2? 
pas et ne le benis pas." Balaam repon- 26 
dit et dit a Balac : « Ne t'ai-je pas dit : 
Je ferai tout ce que dira Jehovah?" 
Balac dit a Balaam : " Viens done, je te 27 
menerai a une autre place ; peut-Stre 
plaira-t-il a Dieu que de la tu me le mau- 
disses. ' — Balac mena Balaam sur le ->8 
sommet du Phogor, qui domine le desert 
Et Balaam dit a Balac : " Eleve-moi ici 29 
sept autels, et prepare-moi ici sept tau- 
reaux et sept beliers." Balac fit ce que 10 
Balaam avait dit, et il oflht un taureau 
et un belier sur chaque autel. 

Balaam vit cue Jehovah avait pour 24 
agreable de benir Israel, et il n'alla 
pas, comme lcs autres fois, d la rencon- 
tre des signes magiques; mais il tourna 
son visage du cote du desert Ayant 2 
ley£ les yeux, il vit Israel campS par 
tribus; et I'Esprit de Dieu fut sur lui, 
et il prononca son discours, en disant : 3 

Oracle de Balaam, fils de Beor, 
Oracle de rhorome dont 1'osU est ferm*; 
Oracle de celui qui entend les paroles de Dieu, 4 
Qui contemple la vision da Tout-Puissant, 
Qui tombe, et dont les yeux s'onvreut. 

Qu'elles sont beUes tes tentes, d Jacob. 5 

Tes demeures, 6 Israeli . * 5 

Elles s'etendent comme des vallees. 6 

Comme des jardins au bord d'un fleove, 
Comme des aloes que Jehovah a plantei, 
Comme des cedres sur le bord des eaox. 



ou se trouvaitBalaam, il n'apercevait qu'tin dc 
ces camps (xxit, 4 iX 
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io La colere de Baiac s'enflamma contre 
Balaam et il frappa des mains; et Balac 
Jit a Balaam : " Je t'ai appele pour 



Chap. XXIV, 7. LESNOMBRES. Chap. XXV, 8. 

7 £»rft^?? e d V eS deUX ? a,1 i» • 0racle de cellli « ui ente "d 1« paroles de Dieu, 16 

ia race cro t sur des eaux abondantes. , Qui connait la science du Tresv&aot. 

l°/U r n l r S il eVe au 1 cssu f ^ A W- Q^ contemple la vision du TouVPuissant, 

Et son iwaumc.est exalrf! , Qui tombe, et dont les yeux s'ouvren^ 

S Dieu le fait sorUr d'Egypie : ; Je Ie vois/mais non comme prS; 17 

H? d °T ^ V* gUCUr ^? ^ U r ffle; , : J« le contemple, mais non de%VeT 7 

I ddyore les nations qui Iui font la guerre, Un astre sort de Jacob, 

Ilbriseleursos Un sceptre s'eteve d'Israel; 

« nJIi S<? ? fleches L ,- !l brise les dcu * flaDCS de ^oab, 

9 I ploie le^ genoux, d se couche comme un lion, 11 extermine tous les fils du tumilte 

Comma une jionne; qui le fera lever ? Edom est sa possession? 18 

vS;H?r l L?y itC -J en,fm li- . iS^ir, son ennemi, est sa' possession, 

Uaudit soit qui te maudira ! : E t Israel deploie sa vailtance. 

De Jacob sort un dominateur, 19 

II fait penr dans les villes ce qui reste d'Edom. 

. Balaam vit Amalec, et il prononca son 20 
maudire mes ennemis, et tu n f as faitque '• discours et dit : 

11 les benir ces trois fois ! Et maintenant | Amalec est la premiere des nations, 
mis, va-t'en chez toi ! J'avais dit que je | Et sa rtn scra Ia ruine - 

te eomblerais d'honneur; mais Jehovah j Balaam vit le Cineen, et il prononca 21 

12 les eloigne de toi." Balaam repondit a ; son discours et dit • 
Balac : " N'ai-je pas dit aux messagers ! Ta h*™* m 

.3 que tu m'as envqfe : Quand Bab?me \ I^Tp^ltVoc. 

donnerait plein Sa maison d*argent et : Toutefois le Cineen ira se consume; 

d'or, je ne pourrai faire de moi-meme J ust i u 'a quand? Assur remmenera *n 

aucune chose, bonne ou mauvaise, con- i Balaam prononca son discours et dit • 21 

tre Tordre de Jehovah ; mais ce auelu,. . v , ~. * J 

1 . TAti/ti'oi, «,~ ax~ - 1 J- ™ I W* " Hclas! qui subsistera quand Bien fera cela'> 

14 Jehovah me dira, je le dirai? Et main- j Des navlres vieunent de CitthimT *t 

tenant je m'en vais vers mon peuple ; ! U* oppriment Assur, ils oppriment Heber, 

viens done, que je t'annonce ce que ce ! El lui aussi est vou * a Ia rume * 

peuple fera 1 ton peuple dans la suite [ Balaam s'etant leve, se mit en route 25 

15 des jours. " — Et Balaam prononca son ' et s'en retourna chez lui; Balac s'en alia 
discours et dit : aussi de son cote. 

§ II. — CHAP. XXV. - IDOLATRIE D'ISRAEL. ZfeLE DE PHINEES. 



22 

captivity. 




qu -.. „«.„„«. x*^o ^^jt^w 

uiviterent le peuple au sacrifice de leur d'Israel vint et amena vers ses freres une 
dieu. Et le peuple mangea et se prosterna Madianite, sous les yeux dc Moise et de 

3 devant leur dieu. Israel s'attacha a toute l'assemblee des enfants d'IsraeL 
Beclphegor, et la colere de Jehovah s'en- - qui pleuraient d Pentree de la tente de 

4 flamma contre Israel. Jfliovah dit d reunion. A cctte vue, Phinees, fils d*Elea- 7 
Moise : "Assemble tous les chefe du peu- . zar, fils d'Aaron le prttre, se leva du 
pie, et pends les amjnbUs devant Jeho- ! milieu de Passemblee; il prit une lance 
I?-.?i!? ^^? u ^fe 11 *,^ 11 que le feu de \ dans sa main, suivit Thomme d'Israel 8 

tous 
par 

XXIV, 17. Uh asirti symbole naturel de la 
grandeur et de l'eclat d'un souverain. De la la 
croyance de l'ancien monde, cjui fait lever une 
etoilc a la naissance ou a 1'mtronuation des 
grands rois (voy. Is. xiv, ia; Dan. viii, 10; Apoc. 

1. 10, 20; 11 -**- - ** "-*— "»- * 

Horace 



>dn a ia iace au soieii, ann que le feu de » dans sa mam, suivit Thomme d'ls 

la colere dej&ovahsedttcmme d'Israel." dans rarriere-tente, et les perca 1 

5 Et Mofee dit aux juges d'Israel : "Que deux, Thommc d'Israel et la femme, 



y * "» »J Hi ». Comp. Virg. E^iog. w, 47; 

, Od. I, xii, 46 sv.X Cest settlement dans 
a pers«noe du Christ que l'^toile de Jacob s'est 
levee pour le moode; mais Tastre, ou plutdt le 
meteore qui guida les sages de I'Orient jusquli 
ia creche de fiethldem (Matth. ii, t-ix), n'en est 
pas moms en relation intime avec notre prophe- 
tic. Sans doute, ce n'esc pas lui que le fils dc 
otor vit bnller dans un lointain avenir; mais ce 
mtte;oire fut poor les Mages comme un signe 
sensible par lequel Dieu leur fit connaltre inie*- 
neurement que le Roi des Juife, le Sauvettr du 



monde, dont l'etoile de Balaam etait le sym- 
bole, venait de naltre. — L*s deux Jlancs <U 
Moad t Moab d*une extre*mite a 1'autre; le mot 
h^breu signifie les deux cdtes d'une chose en 
general La Vulg., apres les LXX, prend ce 
mot dans le sens me'taphorique de scutUtu et 
traduit, Us chtfs d$ Meat. 

19. Un deminatcur: ce doriinateur. ainsi 
que Viieilt et le sc*}trt % vise, no a un iadividu, 
mais une s^rie de rois d'Israel, ou m€me It 
royaume d'Israel en general, type et precuraeur 
de celui du Messie. 

21. Tc* Hid, en h^br. km : alJasicn an nom 
de Cineen. 

XXV, 1. Mtim 9 abrege de AM^ttim 
\c -a-d. prairxt (Us acaciat). 
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Chap. XXVI, 29. 



o t^feS."**?* n P '?, ie Sancta P 1 ™ ; L'homme d'lsrael qui fut lue avec 1 . 
9 ™-Z S$L * ^ II y *? 1 Ut yin &- ta Madianite s'appelaLt Zamri, fils de 4 
m q ?^h „ qU l m °™™t de la plaie. ; Salu; il etait prince d'une maW do" 

II "Phfote fiW-- P k M °l SC ' fi , en if' ,nt : ! Simfanites. La femme madianite qui , 5 
i„™£ ' A-f dE . Ieaza f> fils d Aaron, ' f„t tuoe sappelait Cozbi, fiUe de Sur 

Kfa;;^"" 1 ', ma fureur d 5, dcss - u ? : chef de tr *£ de maison patriarch- 
ies enfants d'lsrael, parce qu'd a ete en Madian. 

anime de ma inTmicm o« m;i;at, ^> A ..» 4. ; t*i t 



\^i AiZT . WA "? 4 - v ? t P " 1 ^ tu uicz-ics; car Us ont agi on ennemis a 

n de S. qU ^ Je J U1 acco ^ e ™ n ailiance votre egard, en vous seduisant par lcurs 

3 ~L P^S ^ ^ ?° ur lui > et P° ur ^ ruses ^ an raoven de Phoffor, au movon 

postente apres im, TaUiance d'un sacer- de Cozbi, fille d'un chef d! L"ieur 

doce perpetuel, parce qu'ii a ete jaloux soeur, qui fut tuee le jour de la plaie sur 

pour son Dieu, et qu'il a fait i'expiation I venue a loccasion ctePho-o - 

pour ies enfants d'lsrael." & 

§ III. — DIVERSES MESURES RELATIVES 
A LA PRISE DE POSSESSION DE CHANAAX [XXVI- XXVIII]. 



i° chap. xxvi. — Noiwean recen- 
sement. 

26 A la suite de cette plaie, Jehovah 
parla a Moise et a Eleazar, fils d' Aaron 

2 le pretre, en disant : "Faites le compte 
de toute I'assemblee des enfants d'lsrael 
depuis Tage de vingt ans et au-dessus, 
selon leurs maisons, de tous ies hommes 
d'lsrael en etat de porter les anncs. ,: 

3 Moise ct le pretre Eleazar leur parlerent 
done dans les plaines de Moab, pres dn 
Jourdain, vis-a-vis de Jericho, en disant : 

4 " Votisferez le recensement du pen pie a 
partir de vingt ans et au-dessus, commc 
Jehovah Ta ordonne a Moise ct aux en- 
fants d'lsrael a leur sortie du pavs 
d'Egypte. " v ' 

5 Ruben, premier-ne d'lsrael. Fils de 
Ruben : de Henoch, la familie des Heno- 
chites; de Phallu, la familie des Phallui- 

6 tes; de Hesron, la familie des Hcsroni- 
tes; de Charmi, la familie des Charmites. 

7 Telles sent les families des Rubenites; 
leurs recenses furent quarante-trois mille 

S sept cent trente. - - Fils de Phallu, Eliab. 

9 Fils d'Eliab : Namuel, Dathan et Abiron. 
C est ce Dathan et cet Abiron, membres 
cto conseil, qui se soulevcrent contre 
Moise et Aaron dans la troupe de Core 

10 lorsqu'ellesesouleva contre Jehovah. La 
terre, ouvrant sa bouchc, les engloutit 
avec Core, quand la troupe pent, ct que 
le feu consuma les deux cent cinquante 

1 1 hommes : ils senrirent d'exemplc. Mk!» 
les fils de Core* ne moururent pas. 

12 Fils de Simeon selon. leurs families : 
de Namuel, la. familie des Namu&ites; 
de Jamin, la familie dm Jaminites ; de 

13 Jacmn, la familie des Jachinites; de 
Zare\ la familie des Zareites; de Saul, la 



fanulle des Sauiites. Telles sont les ta- i± 
' milles des Simeonites : vingt-deux mille 
deux cents. 

Fils de Gad selon leurs families ; do 1: 
Sephon, lafamilledes Sephonites; d'Aggi 
. la familie des Aggites; de Sunit, la fa- 
milie des Sunites ; d'Ozni, la familie des r6 
Ozmtes; de Her, la familie des Herites; 
d'Arod, la familie des Arodites; d' Ariel, 17 
la familie des Arieiites. Telles sont Ies 18 
families des Ills de Gad. selon leur recen- 
sement : quarante mille cinq cents. 

Fils de Juda : Her et Qnan; mais Her 19 
et Onan moururent au pays de Chanaan. 
Voici les fils de Ju Ja selon leurs families : -»o 
de Sola, la familie des Selaltes ; de Pha- 
ros, la familie des Pharesites; de Zare, la 
familie des Zareites. — Les fils de Pha- 21 
res furent : de Hesron, la familie des 
Hesronites; de Hamul, la familie des 
Hamulites. — Telles sont Ies families de 22 
Juda, selon leur recensement : soixante- 
scize mille cinq cents. 

Fils dlssachar selon leurs families : 23 
de Thola, la familie des Tholaites; de 
de Phua, la familie des Phualtes; de 24 
Jasub, la familie des Jasubites ; de Sem- 
ran, la familie des Semranites. Telles 
sont les families dlssachar, selon leur 
recensement : soixante-quatre mille trois 
cents. 

Fils de Zabulon selon leurs families : 
de Sared, la familie des Saredites; d ? Elon, 
la familie des Elonites; de Jalel, la fa- 
milie des Jai61ites. Telles sont les famil* 27 
les issues de Zabulon, selon leur recense- 
ment : soixante mille cinq cents. 

Fils de Joseph scion leurs families ; 2S 
Manasse et EphraTm. 

Fils de Manasse : de Machir, la familie 29 
des Machirites. — Machir engendra Ga- 



-5 



26 
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la famillc des Jezerites; Helec, d'ou la 
famillc des Helecites; Asriel, d'ou la fa- 
millc des Asrielites; Sechem, d'ou la fa- 
millc des Scchemites; Semida, d'ou ia 
famillc des Semidaites; Hepher, d'ou ia 
famillc des Hephrites. Salphaad, fils 
d Hepher, n cut point de fils, mais il eut 
des filles. Void les noms des filles de 
Salphaad : Maala, Noa, Hegla, Melcha 
34 et Thcrsa. Telles sont les families de 
Manasse; ieurs recenses furent cinquante- 
deux millc sept cents. 

Voici les fils d'Ephraim scion leurs fa- 
milies : de Suthala, la farnille des Sutha 
laites; de Becher, la farnille des Bechri 



j.i 






cent trente. 

^ Jehovah parla a MoTse, en disant : 52 
;' A ceux-ci Ic pays sera partage, pour 5$ 
etre lour heritage, seion le nombre des 
noms. Aux plus nombreux tu donneras 54 
une portion plus grande, et aux moins 
nombreux tu donneras un heritage plus 
petit; on donnera a chacun son heritage 
selon ses recenses. Settlement le partage 5 ; 
du pays aura lieu par le sort lis rece- 
vront leur part scion les noms des tribus 
patriarcales. C est par le sort que The- 56 
ntago sera reparti aux plus nombreux 
comme a ceux qui le sont moins. 
fAc. ru tu^u 1 T y "::"'"~ ™. ~^" 4 *• Voici, selon leurs families, les Levites S7 

flmilte dS Hlln,?« t : , . dHeran >, la i ™n%4** «ersonites ; de Caath, la farnille 

2L£ fiT ^ f " - Tdl f S P" t Ies ; dcs Caath «cs: de Merari, la farnille des 
lamilles des fils d Ephraim, selon leur re- < Meraritcs. — Voici les families de Levi • -s 

leure ft2l« Joseph ' Sel0n i " ebroni ^S la famillc dcs Moholites, la 

, s £.f£ r™;, , . . , , . . ! fa ™»* d« Musites et la farnille des Co- 

h famflUH^^rf^l^' d '*?*?> nom dc la femme d'Amram etait Jocha- 
« • !i i T^ Asbelitcs; d Ahiram, la fa- bed, fille dc Levi, que sa mi,v enfanta i 

39 Sme'dls & d f S H Up, ! am ' ! a LcvicnE S vpte:erenfXaAmSm 

40 Ee d^ HnSn > S? dC ^P^?'' a Aaron - Mo,se et Marie > Ieur *»*■ H na- 6o 

Ma furent S£\v ~ L< ? S? ^ qu l a Aaron : Nadab et Abiu - El&zar 

h fam Ue dJfl^h^V- ^ f 1 hhamar - Nadab et Abiu ™»nin»t 6i 
., EL7ii„^r v " ered . ltes, J de -Noeman, la torsqu'ils apporterent du feu etrarorer 

4 fib S L BSirSS. T t S °, nt 1C t dcV '^ J ^ hovah - ^ nwnfiTK 6 2 
lis at Benjamin, selon leurs families, et les mates depuis Taee d'un mois it au 

ii^cnr^ SfurentqUaranle - dn< l mille;d<ssus - furc ^ vingth4 mlul CaVTb 

n VniM i^ «i c 4*n . , , . i ne furent pas compris dans le denombre- 

w Hp ^,hL ^ Dan ' !. d r l eur ? fami1 - 1 ment des cnf:,nts d'hiaa, parce qu'il nc 

Shnmiti ^', descend , Ia *»««te des I leur fut point assigne d'heritage au mU 

^ S„ ™ 1 > Te "f ?f! nt ,es familles de lieu d « ">' a «ts d'Israel. ^ 

J SlL ZShL fi T ,tei -, ^ d6S fa " ! TeLs so,lt ,es hommes re ^^ Par 63 
~. de * Suha mi tes, selon leur recen- MoTse et EKazar, le prttre, qui firent le 



sement : soLxante-quatre miile quatre 
cents. . 

44 Fils d'Ascr, selon ieurs families : de 
Jemna, la farnille des Jemnites; de Jes- 
sui, la farnille des Jessuites; de Brie, la 



^ ^t 1 !*: 1 '? 1 "' U famiUe des Hebrites; de 

46 Melcluel, la famiUe des MelchieUtes. Le 

47 nom de la me d'Aser etait Sara. TeUes 
sont les families des fils d'Ascr, d'apres 
leur recensement : cinquante-trois mille 
quatre cents. 

48 Fils dc Kephthali, scion leurs famUles : 
de Jesicl la femUie des Jesielites; de 

49 uuni, la farnille des Gunites; de Jeser 
la famille^des Jeserites; dc Sellem, la fa- 

50 mi le dcs Selemites. Telles sont les fa- 
miles de Nephthali selon leurs families, 
ct leurs- ^recenses furent * quarante-cinq 
mule quatre cents. ■* ■[' 



denombrement des enfants d'Israel dans 
les plaincs de Moab, pres du Jourdain, 
vis-a-vis de Jericho. Parmi eux, il n'y 64 
avait aucun des enfants d'Israel dont 
MoTse et Aaron le pretre avaicnt fait le 



S * ?$b£? ffftSu"^ 1 ^**^ : ^"^^d^^d^rtde.SinaT; car 65 



Jehovah avait dit d*eux : ««lls mourront 
dans le desert " ; ct il n'en resta pas un, 
excepte Caleb, fils de Jephone, et Josue, 
fils de Nun. 

2° — CHAP, xxvii. — Lointr Us heri- 
tages. Installation dejosut comme sue- 
ttsseur de Mo'ise. 

Alors s'approcherent les filles de Sal- O 7 
phaad, fils de Hepher, fils de Galaad, 
tils de Machir, fils de Manasse, des famil- 
les dc Manasst, le fils de Joseph; leurs 
noms etaient Maala, Noa, Hegla, Melclia 
et Thersa. Elles se presenterent deyant 2 
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Moise, devant le pretre Eleazar, et de- 
vant les princes de toute rassemblee, a 
1'entree de la tente de reunion, et elles 
dirent ; "Notre pere est mort dans le 
desert; il n'etait pas de la troupe de ceux 
qui se liguerent contre Jehovah, de la 
troupe de Core, mais il est mort pour 
son pechS, et ii n'avait point de fils. 

4 Pourquoi le nom de notre pere serait-il 
retranche du milieu de sa famille, parce 
qu'il n'a pas eu de fils? Donne-nous 
une propriete parmi les freres de notre 
pere. " 

5 Moise porta leur cause devant Jehovah ; 
b, 7 et Jehovah dit a MoTse : " Les fiiles 

de Salphaad ont dit une chose juste. Tu 
leur donneras en heritage une propriete 
parmi les freres de leur pere, et tu leur 

S feras passer 1'heritage de leur pere. Tu 
parleras aux enfants d'Israel, en disant : 
Si un homme meurt sans avoir de fils, 
vous ferez passer son heritage a sa fiile, 

9 et s'il n'a point de fille, vous ferez passer 

10 son heritage a ses freres. S'il n'a point 
de freres, vous donnerez son heritage aux 

1 1 freres de son pere, et s'il n'y a point de 
freres de son pere, vous donnerez son 
heritage au parent le plus proche dans 
sa famille, et c'est lui qui le possedenu 
Ce sera pour les enfants d'Israel une re- 

fie de droit, comme Jehovah l'a ordonne 
Moise." 

12 Jehovah dit a Moise : "Monte sur 
catte montagne d'Abarim, et vois le pays 

13 que je donne aux enfants d'Israel. Tu le 
verras, et toi aussi tu seras recueilli au- 



Chap XXVIII, 9. 



pres. de ton peuple, comme Aaron ton 
frere a ete recueilli, parce que tous deux 1 4 
vous avez ete rebelles a mon ordre dans 
le desert de Sin, iors de la contestation 
de Fassemblee, au lieu de me sanctifier 
devant eux a l'occasion des eaux. Ce sont 
les eaux de Meriba, a Cades, dans le de- 
sert de Sin." 

Moise parla a Jehovah, en disant : 15 
"Que Jehovah, le Dieu des esprits de 10 
toute chair, etablisse sur i'assemblee un 
homme qui sorte devant eax et qui entre 17 
devant eux, qui les fasse sortir et qui 
les fasse entrer, afin que rassemblee de 
Jehovah ne soit pas comme des brebis 
qui n'ont point deberger." Jehovah dit iS 
a Moise : "Prends Josue, fils de Nun, 
homme en qui reside l'Esprit, et tu pose- 
ras ta main sur lui. Tu le placeras de- 19 
vant Eleazar, le pretre, et devant toute 
Tassemblee, et tu Finstalleras sous leurs 
yeux. Tu mettras sur lui une part de 20 
ton autorite, afin que toute rassemblee 
des enfants d'Israel lui obeisse. II se pre- 21 
sentera devant le pretre Eleazar, qui 
consultera pour lui le jugement de 1'Unm 
devant Jehovah; c'est sur son ordre que 
Josu6 sortira, sur son ordre qu'il entrera, 
lui, tons les enfants d'Israel et toute ras- 
semblee." 

Moise fit ce que Jdhovah lui avait or- 22 
donne. II prit Josu6, et il le placa devant 
Eleazar, le pretre, et devant toute I'as- 
semblee. Et ayant pose" ses mains sur 23 
lui, il rinstalla, comme Jehovah l'avait 
dit par Moise. 



§ IV. — ORDONNANCES DIVERSES [XXVIII — XXX, 1]. 



1° — CHAP. xxvm. — Sacrifices a 
offrir : ckaque jour, les jours de sab- 
Fat, aux nouvelles lunes, aux f His de 
Pdque et de la Penteedte. 

•28 Jehovah parla a Moise, en disant : 

2 " Donne cet ordre aux enfants d'Israel 
et dis»leur : Vous aurez soin de me pre- 
senter, au temps fixe*, mon offirande, mon 
aliment pour les sacrifices faits par le 
feu, qui sont pour moi d'agreable odeur. 

3 Tu leur diras : Voici le sacrifice par 
le feu que vous offrirez a Jehovah : cha- 

Sue jour, deux agneaux d'un an, sans 
^ tfaut, comme holocauste perpftueL Tu 
offriras Tun des agneaux le matin, et 




commerce 

/aire t ww 

da peuple : Image empruntee \ la vie pav 
torale, ou le berger fait sortir et rentrer son 
troupeatu 



l'autre entre les deux soirs, et pour 5 
l'oblation un dixieme d'epha de fleur de 
farine, petrie avec un quart de hin 
d'huile d'olives concassees". C'est l'holo- 6 
causte perpetuel qui a ete offert a la 
montagne du Sinai, d'agreable odeur, 
sacrifice fait par le feu I Jehovah. Sa 7 
libation sera d'un quart de hin pour 
chaque agneau ; c'est dans le saint lieu 
que tu feras la libation de vin pur a Je- 
hovah. Tu offriras le second agneau 8 
entre les deux soirs; tu feras comme pour 
l'oblation du matin et sa libation : c'est 
un sacrifice par le feu, d'une agreable 
odeur a Jdhovah. 
Le jour du sabbat, vous offrirez deux 9 



20. Josue nedevait ni etre legislateur, ni avoir 
un commerce tntime avec Dieu. comme 
Molie, Son role consistera a executer les volon- 
tes divines que le grand pre'tre lui transaiettra 
apres> avoir consult* Dieu par 1'Urim et le 
Thummim (vers. ax. Comp. Exod. xxviii, 30). 
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Chap. XXVIII, to. LES NOMBR ES. Chap. XXIX, 12. 

agtieaux d'un an, sans defaut, et, comme Vous offrirez comme holocauste d r aerea- ^7 
°^n { ^duaemadeflciirdcfarii» bie odeur a Jehovah deux jeune?tau- 
petne a Thudeetsa libation. C'est Tho- j reaux, un belier et sept agneaux d'un 
Locauste : du sabbat, pour chaque sabbat, ' anj et, comme oblation, de ia fleur dc ->8 
outre i'holocauste perpetuei et sa liba- farine petrie a Thuile : trois dixiemes 

,n 5f" A . . pour chaque taureau, deux dixiemes pour 
Au commencement de vos mois, vous le belier, et un dixieme pour chacun des ^o 
nrez comme holocauste * Tphn^h ^ .— ,- nus ^^ tf//jj/ un ~ y 

expiation pour vous. 30 
a m-~+* l •"* : v "*"• «**■*-» f*^j««*ce de I'holocauste Der- 

ogation pour chaque taureau, trois di- petuel et de son oblation que vous ferez 

Z£ K, fl ?* dC fan ? e £fi^ e d / huile; « «***»• a ? ant ch0 ^ *» victim^ 3 1 
comme oblation pour ie belier, deux di- ; sans defaut: et vous y joindrez les iiba- 

xiemes de fleur de fanne petrie a Thuile; j tions ordinaires. 

13 comme oblation pour chaque agneau, un 

dixieme de fleur de farine petrie a Thuile. 2 ° ~ CHAP - xxrx - — Sacrifices a offn'r 
C'est un holocauste d'agreabie odeur, un pendant le septihnc mois. 

14 sacrifice par Ie feu a Jehovah. Les liba- Au septieme mois, le premier iour OQ 
tions seront d un demi-hin de vin pour du mois, vous aurez une sainte assem- 

mi taureau, d'un tiers de hin pour un blee : vous ne ferez aucune ecu vre servile 

™S.. Tfi^iW de , h !? P " 1 " un :CeaerapourvousIejourduaon&latant 
agneau rel est 1 holocauste ducommen- des trompettes. Vous offrirez comme 2 
cement du mois, pour chacun des mois holocauste d'agreable odeur a Jehovah 

15 de l annee. On oflrira aussi a Jehovah un jeune taureau, un belier et sept 

up. bouc en sacrifice pour le peche, outre agneaux d : un an, sans defaut, et, comme % 

I holocauste perpetuei et sa libation. oblation, de la fleur de farine rftrie 4 3 

10 Au premier mois, le quatorzieme jour . Thuile : trois dixiemes pour le taureau 

du mois, ce sera la Paque de Jehovah, deux dixiemes pour le belier et un dil ± 
17 hequinziemejour de ce mois sera jour xieme pour chacun des sept aeneaux 

de fete. On mangera pendant sept jours Vous offrirez aussi un touc en sacrifice < 
ib du pam sans ievain. Le premier jour, : pour le peche, pour faire Texpiation 

u y aura une sainte assemblee : vous ne = pour vous. Vous les offrirez indeoen- 6 

19 terez aucune oeuvre servile. Vous offri- 1 damment de Tholocauste du mois ctde 
rez en sacrifice par le feu un holocauste son oblation, de I'holocauste perpetuei 
a Jehovah : deux jeunes taureaux, un et de son oblation, et de leurs libations 
belier et sept agneaux d'un an, sans de- d'apres les regies preserves. Ce sont des 

20 aut, et, comme oblation de la fleur de ' sacrifices par Ie feu, d'a*reable odeur a 
tanne p^tne a l'huile : trois dixiemes Jehovah. 

pour un taureau, deux dixiemes pour un j Le dixieme jour de ce septieme mois 7 

21 belier, et un dixieme pour chacun des j vous aurez une sainte assemblee et vous 

22 sept agneaux. Vous offrirez aussi un j affiigerez vos ames : vous ne ferez au- 
bouc en sacrifice pour ie peche, pour ; cune oeuvre. Vous offrirez <m holocauste ° 

2 laire I expiation pour vous. Vous offri- 1 d'agreable odeur a Jehovah un jeune 
rez cela en sus de Tholocauste du matin, taureau, un belier et sept aeneaux d'un 



24 qui est Tholocauste perp&ueL Vous oflfri- 
rez ces sacrifices chaque jour, pendant 
sept jours; c'est Taliment consume par 
le feu, d'agreable odeur a Jehovah; on 
les offrira, sans prejudice de Tholocauste 

25 perpetuei et de sa libation. Le septieme 
jour, vous aureas une sainte assemblee : 
vous ne ferez aucune oeuvre servile. 

26 Au jour des premices, quand vous prt- 
senterez a Jehovah une oblation de la 
moisson nouvelle, a votre fete des Se- 
maines, vous aurez une sainte assem- 
blee : vous ne ferez aucune ceuvre servile. 



XXVIII, 24. La Vulgate rend inexa&ement 
ce verset : ahui ftrtz-wms chacun dts u*t 
jours, four mtrtttn(r Uftu et four effrir une 



an, sans defaut, et, comme oblation, de 9 
la fleur de farine petrie a Thuile : trois 
dixiemes pour le taureau, deux dixiemes 
pour le belier et un dixieme pour cha- 10 
cun des sept agneaux. Vous offrirez 11 
aussi un bouc en sacrifice pour le peche, 
sans prejudice du sacrifice expiatoire, de 
Tholocauste perpetuei, de son oblation, 
et de leurs libations. 

Le quinzieme jour du septieme mois, 12 
vous aurez une sainte assemblee : vous 
ne ferez aucune oeuvre servile, et vous 
celebrerez une fete en Thonneur de Jdho* 



agriabU odeur, laqttelU sith'era <U Vhofa 
caustg gt des libations de chaque viflime. 
27. D'nn an; la Vulg. ajoute, sansM/ant 
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1 3 vah pendant sept jours. Vous oflrirez 
un holocausts sacrifice par le feu,d'agrea- 
ble odeur a Jehovah : trei2e jeunes tau- 
reaux, deux beliers et quatorze agneaux 

14 d'un an, sans deiaut, et, comme obla- 
tion, de la fleur de farine petrie a Phuile : 
trois dixiemes pour ehacun des treize 
taureaux, deux dixiemes pour ehacun 

15 des deux beliers, et un dixieme pour 
ib ehacun des quatorze agneaux. Vous 

oflrirez aussi un bouc en sacrifice pour le 
peche, sans prejudice de Tholocauste per- 
petuel avec son oblation et sa libation. 

17 Le second jour, vous otfrirez douze 
jeunes taureaux, deux beliers et quatorze 

18 agneaux d'un an, sans defaut, avec 
Poblation et les libations pour les tau- 
reaux, les beliers et les agneaux, selon 

19 leur nombre, d'apres la regie. Vous 
oflrirez aussi un bouc en sacrifice pour 
le peche, sans prejudice de 1'holocauste 
perpetuel, de son oblation et de leurs 
libations. 

20 Le troisieme jour, vous oflrirez onze 
taureaux, deux beliers et quatorze agneaux 

21 d'un an, sans defaut, avec leur oblation 
et leurs libations, pour les taureaux, les 
beliers et les agneaux, selon leur nom- 

22 bre, d'apres la regie. Vous oflrirez aussi 
un bouc en sacrifice pour le peche, sans 
prejudice de 1'holocauste perpetuel, de 
son oblation et de sa libation. 

25 Le quatorzieme jour, vous oflrirez 
dix taureaux, deux beliers et quatorze 

24 agneaux d'un an, sans defaut, avec leur 
oblation et leurs libations, pour les tau- 
reaux, les beliers et les agneaux, selon 

25 leur nombre, d'apres la regie. Vous 
oflrirez aussi un bouc en sacrifice pour le 
pechi, sans prejudice de 1'holocauste per- 
petuel, de son oblation et de sa libation. 

26 Le cinquieme jour, vous oflrirez neuf 
taureaux, deux beliers et quatorze 

27 agneaux d'un an, sans deiaut, avec leur 
oblation et leurs libations, pour les tau- 
reaux, les b&iers et les agneaux, selon 

28 leur nombre, d'apres la regie. Vous 
oflrirez aussi un bouc en sacrifice pour 
le peche, sans prejudice de 1'holocauste 
perpetuel, de son oblation et de sa liba- 
tion. 

29 Le sixieme jour, vous oflrirez huit tau- 
reaux, deux beliers et quatorze agneaux 

3° d'un an, sans defaut, avec leur oblation 
et leurs libations, pour les taureaux, les 
beliers et les agneaux, selon leur nom- 

3 1 bre, d'apres la regie. Vous oflrirez aussi 
un bouc en sacrifice pour le peche, sans 



XXIX, 14. On lit dans la Vulg., aritti ttno: 
UHO est une ancienue forme du darif pour ttui, 



prejudice de Tholocauste perpetuel, de 
son oblation et de sa libation. 

Leseptieme jour, vous oflrirez sopttau- 32 
reaux, deux beliers et quatorze agneaux 
d ; un an, sans defaut, avec leur oblation 33 
et leurs libations, pour les taureaux, les 
beliers et les agneaux, selon leur nom- 
bre, d'apres la regie. Vous oflrirez aussi 34 
un bouc en sacrifice pour le peche, sans 
prejudice de 1'holocauste perpetuel, de 
son oblation et de sa libation. 

Le huitieme jour, vous aurez une as- 35 
sembiee solennelle : vous ne ferez aucune 
oeuvre servile. Vous oflrirez un nolo- ;6 
causte, un sacrifice par le feu d'agreable 
odeur a Jehovah : un taureau, un belier 
et sept agneaux d J un an, sans defaut, 
avec leur oblation et leurs libations, pour 37 
le taureau, le belier et les agneaux, selon 
leur nombre, d'apres la regie. Vous 38 
oflrirez aussi un bouc en sacrifice pour le 
p£che, sans prejudice de 1'holocauste per- 
petuel, de son oblation et de sa libation. 

Tels sont les sacrifices que vous otlri- 39 
rez a Jehovah dans vos fetes, indepen- 
damment de vos veeux et de v os offran- 
des volontaires : holocaustes, oblations, 
libations et sacrifices pacifiques. 

Molse parla aux enfants d'Israel selon 3 
tout ce que Jehovah lui avait ordonne: 

3" — chap, xxx, 2— 17. — Loi sur 

les vaiuc. 

Moise parla aux chefs des tribus d'ls- 2 
rael, en disant : '* Voici ce que Jehovah 
ordonne : 

Si un homme fait un vceu a Jehovah 3 
ou unserment par lequel il se lie soi- 
meme, il ne vioiera point sa parole; tout 
ce qui est sorti de sa bouche, il le fera. 

Si une femme, encore jeune fille dans 4 
la maison de son pere, fait un veeu a Je- 
hovah et se lie par un engagement, et 5 
que son pere, apprenant le vceu qu'elle 
a fait et l'engagement qu'elle a contracte, 
garde le silence envers elie, tout voeu 
qu'elle aura fait et tout engagement 
qu'elle aura pris seront valables ; mais 6 
si, lejour ou il en a connaissance, son 
pere la desavoue, tons ses vceux et tous 
les engagements par iesauels elle s'est lice 
seront sans valeur; et Jehovah lui par- 
donnera, parce que son pere l'a desa- 
vouee. 

Si, quand eP*» se marie, elle est liee 7 
par de* voeux ou par une parole sortie 
de ses ievres, et cjue h^n mari Tapprenne, 
— s'il garde le silence envers elle lejour 8 



preTlree par S. Jerfime, ici et *>od. xxxvii. 14, 
profaabtement pour une raison d 'euphonic 
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ou il en aura connaissanee, ses vceux so- 
ront valables, ainsi que les engagements 
par lesquels elle s'est lice elle-meme; 

1;. mais si, le jour ou il en a connaissanee, 
son mari la desavoue, ii rend nul le vctu 
411'eile a fait, et la parole echappee de 
^cs levres par laquelle elle s'est liee, et 
Jehovah lui pardonnera. 

ic Le voeu d'une femme veuve ou repu- 
Jiee et tout engagement par lequel elle 
s'est liee seront valables pour eilc. 

11 Si cest dans la maison de son mari 
qu'une femme a fait un voeu ou qu'elle 

12 s'est liee par un serment, et que son 
mari, Fapprenant, garde le silence en- 
vers elle et ne la desavoue pas, tous ses 
vceux seront valables, ainsi que tous ses 
engagements par lesquels elle s'est liee; 

13 mais si. le jour ou il en a connaissance, 



son mari les annule, tout ce qui est sorti 
de ses levres, vceux ou engagements, 
sera sans valeur : son mari les a rendus 
mils, et Jehovah lui pardonnera. Tout 14 
vceu et tout serment par lequel elle 
s'oblige a affiiger son ame, son mart peut 
les ratiher ou les annuler. S*ii garde 15 
d ? un jour a V autre le silence en vers elle, 
il ratifie ainsi tous les voeux qu'elle a 
faits uu tous les engagements quelle a 
pris ; ii les ratitie, parce qu'il a garde le 
silence envers elle ie juur ou il en a eu 
conna'ssance. S'il les annule dans la 16 
suite, il porteia Hniquite de sa femme. 

Telles sont les lo?s que Jehovah pres- 17 
crivit a Mol%, entre ;in mari et sa fem- 
me, entre un pere^tsa fiUe, lorsqu'elle 
est jeune encore et dans la maison de son 
pere. 



S V. - CONQU^TE ET PART AGE DU PAYS A L'EST DLT JOURDAIN 

[XXXI — XXXII]. 

sonniers, les captures et Ie butin a MoLse, 
a Eleazar, le pretre, et a i'assemblee des 
enfants dlsrael, au camp dans les plaines 
de Moab, pres du Jourdain, vis-a-vis de 
Jericho. 

Molse, Eleazar, le pretre, et tous les 13 
princes de I'assemblee sortirent au-de- 
vant d'eux, hors du camp. Et Moise 14 
s'irrita contre les commandants de l'ar- 
mee, les chefs de miiliers et les chefs de 
centaines, qui revenaient du combat U 15 
leur dit : " Avez-vous done laiss£ la vie 
a toutes les femmes? Ce sont elles qui, 16 
sur le conseil de Balaam, ont entraine 
les enfants d'Israel a Tinlidelite envers 
Jehovah, dans l'affaire de Phogor. Main- 17 
tenant tuez tout male panni les petits 
enfants, et tuez toute femme qui a connu 
la couche d'un homme; mais toutes les 18 
filles qui n'ont pas connu la couche d'un 
homme, laissez-les vivre pour vous, Et 19 
vous, campez hors du camp pendant 
sept jours ; quiconque a tue quelqu'un et 
quicon^ue a touche un mort se purifiera 
le troisieme et Ie septieme jour, lui et vos 
prisonniers. Vous purifierez ausH tout 20 
vetement, tout objet de peau, toute etoffe 
de poil de chevre et tout ustensile de 
bois." 

Eleazar, le pretre, dit aux hommes de 21 
guerre qui etaient alles au combat : 
'* Void ce qui est commande par la lot 
aue Jehovah a prescrite a Molse : Tor, 22 
rargent, lairain, le fer, Wtain et le 
piomb, tout objet qui va au feu, vous le 23 
ferez passer par le feu, et il sera pur; 
toutefois il sera purine encore par reau 
de purification. Tout ce qui ne supporte 



1 —chap. xxxi. — Vengeance sur les 

Madianites, 

3 1 Jehovah parla a Moise, en disant : 

2 ; • Venge les enfants d'Israel sur les Ma- 
dianites; tu seras ensuite recueilli aupres 
tie ton peuple." 

3 Moise parla au peuple, en disant : 
" Armez pour la guerre des hommes 
d'entre vous, et qu'ils marchent contre 
Madian, pour executer la vengeance de 

4 Jehovah sur Madian. Vous enverrez a la 
guerre mille hommes de chacune des tri- 
bus d'Israel." 

5 On leva done d'entre les families d'Is- 
rael mille hommes par tribu, soit douze 
mille hommes armes pour la guerre. 

6 MoTse les envoya au combat; mille hom- 
mes par tribu, eux et Phinees, le fils 
d'EIeazar, le pretre, qui avait avec lui 
les instruments sacres et les; trompettes 

7 retentissantes. lis s'avancerent contre 
.Madian, seion l'ordrc que Jehovah avait 
donne a Moise, et ils tuerent tous les 

fc males. Outre ceux qui etaient tombes 
<tans la bataillt^ ils tuerent les rois de 
Madian : Evi, Recem, Sur, Hur et Rebe, 
cinq rois de Madian; ils tuerent aussi 
9 par i'epee Balaam, fils de Beor. Les 
enfants d'Israel firent prisonnieres les 
femmes des Madianites avec leurs petits 
enfants, et ils pillerent toutes leurs betes 
de somme, tous leurs troupeaux et tous 

10 leurs biens. Ils livrerent aux flammes 
toutes les villes du pays qu ? ils habitaient 

" et tous leurs campements. Ayant pris 
toutes ces depouilles et tout ce butin, 

12 gens et bestiaux, ils amenerent les pri- 
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pas le feu, vous le ferez passer par l'eau. 

24 Vous laverez vos vetements, le septieme 
jour, et vous serez purs ; vous pourrez 
ensuite entrer dans le camp. 

25 Jehovah parla a Moise, ea disant : 

26 "Fais, toi et Eleazar, le pretre, et les 
chefe de maisoas de i'assemblee, le compte 
du butin, de ce qui a ete pris en hommes 

27 et en bestiaux, et partage-le entre les 
combattants qui sont alles a la guerre et 

28 toute rassemblee. Tu preleveras sur la 
part des soldats qui sont all& a la guerre 
un tribut pour Jehovah, savoir vu sur 
cinq cents, gens, boeufe, anes et brebis. 

29 Vous le prendrez sur leur moitie et tu le 
donneras a Eleazar, le pretre, comme 

30 prelevement de Jehovah. Sur la moitie 
qui revient aux enfants d'Israel, tu met- 
tras a part un sur cinquante, tant des 
personnes que des boeufe, des anes et des 
brebis et de tout animal, et tu le donne- 
ras aux Levites, qui ont la garde de la 

31 Demeure de Jehovah. ;? — MoTse et Elea- 
zar, le pretre, firent comme Jehovah 
Tavait ordonne a MoTse. 

32 • Du butin qu'avaient fait les combat- 
tants, il restait six cent soixante-quinze 

33 mille brebis, soixante-douze mille boeufe, 
34, 35 soixante-un mille anes, et trente- 

deux mille d'entre les femmes qui 
n'avaient pas connu la couche d'un 

36 homme. La moitie, part de ceux qui 
Staient alles a la guerre, fut de trois cent 

37 trente-sept mille cincj cents brebis, dont 
six cent soixante-quinze pour le tribut de 

38 Jehovah; trente-six mille boeufs, dont 
soixante-douze pour le tribut de Jehovah; 

39 trente mille cinq cents anes, dont soi- 

40 xante-un pour le tribut de Jehovah ; et 
seize mille personnes, dont trente-deux 

41 pour le tribut de Jehovah. Moise donna 
a Eleazar, le pretre, le tribut pr&eve 
pour Jehovah, ainsi que Jehovah I'avait 

42 ordonne a MoTse. Quant a la moitie re- 
venant aux enfants. d'Israel, que Moise 
avait separec dc celle des combattants, 

43 cette moitie formant la part de rassem- 
blee fut de trois cent trente-sept mille 

44 cinq cents brebis, trente-six mille boeufe, 
45, 46 trente mille cinq cents anes et seize 

47 mille personnes. Sur cette moitte qui 
revenait aux enfants d'Israel, MoTse prit 
un sur cinquante et le donna aux Levi- 
tesvxjui ont la garde de la Demeure de 
Jehovah, ainsi que Jehovah I'avait or- 

- donne a Moise. 

48 . "Lea commandants des milliers de I'ar- 
mee, les chefs de milliers et les chefe dc 



.XXXI, j 3 . Sriie miilt «// ant cinquante 
tclts : le side d'or valait environ 50 fr. de notre 



centaines, sapprocherent de Moise et 49 
lui dirent : **Tes serviteurs ont compte 
les combattants qui etaient sous nos or- 
dres, et il ne manque pas un homme 
d'entrenous. C 1 est pottrauoi nous appor- ;o 
tons comme offrande a Jehovah les objets 
d'or que chacun de nous a trouves, bra- 
celets, chainettes, anneaux, pendants 
d'oreilles et colliers, pour faire I'expia- 
tion pour nous devant Jehovah." MoTso ;i 
et Eleazar, le pretre, recurrent d'eux cet 
or, tous ces objets bien travailles. Tout 52 
Tor preleve au'ils presenterent a Jehovah 
de la part des chefs de milliers et des 
chefe de centaines, fut de seize mille sept 
cent cinquante sides. Les hommes de la 53 
troupe eurent chacun leur butin pour 
eux. MoTse et Eleazar, le pretre, ayant 54 
pris Tor des chefe de milliers et des chefs 
de centaines, rapporterent dans la tente 
de reunion, comme memorial des enfants 
d'Israel devant Jehovah. 

2° — CHAP. xxxu. — Partage du terri- 
totre conquis a Vest an Jottrdain \ 

Les Els de Ruben et les fils de Gad 32 
avaient des troupeaux sn nombre con- 
siderable. Voyant que le pays de Jazer 
et de Galaad etait un lieu propre pour 
les troupeaux, ils vinrent aupres de 2 
MoTse, d'Eleazar, le pretre, et des prin- 
ces dc l'assemblee, et ils leur dirent : 
" Ataroth, Dibon, Jazer, ^'ernra, Hese- 3 
bon, Eleale, Saban, Nebo et Beon, ce 4 
pays que Jehovah a frappe devant I'as- 
semblee d'Israel, est un lieu propre pour 
les troupeaux, et tes serviteurs en posse- 
dent beaueoup. Si, ajouterent-ils, nous 5 
avons trouv£ grace a tes yeux, que ce 
pays soit donnS en possession a tes ser- 
viteurs, et ne nous fais point passer le 
Jourdain.*' 

MoTse repondit aux tils de Gad et aux 6 
fils de Ruben : " Vos freres iront-ils a la 
guerre, et vous, resterez- vous ici? Pour- 7 

3uoi decouragez-vous les enfants d'Israel 
e passer dans le pays que Jehovah leur 
donne? C'est ainsi tju'ont fait vos peres, 8 
quand je les envoyai de Cades-Barne ex- 
plorer le pays, lis monterent jusqu'a la 9 
vallee d'Escot et virent le pays, et ils 
decouragerent les enfants d'Israel d'ailer 
dans le pays que Jehovah leur donnait. 
Et la colere de Jehovah s'enflamma ce 10 
jour-la, et il jura en disant : Ces hom- 1 1 
mes qui sont montes de I'Egypte, depuis 
l'age de vingt ans et au-dessus t ne ver- 
ront point le pays que j'ai promis par 

monnaie; en tout, pres de 880,000 fr. Com p. 
Gen. xxiv, 23. 
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serment a Abraham, a Isaac et a Jacob, 
car ils n'ont pas fidelement suivi ma! 

12 voie, excepte Caleb, fils de Jephone. le : 
Cenezeen, et Josue, fils de Nun, qui ont j 

13 suivi fidelement la voie de Jehovah. Et 
la colere de Jehovah s'enflamma contrc 
Israel, ct il les fit aller et venir dans le ■ 
desert pendant quarante annees, jusquYi j 
ce que fut aneantie toute la generation i 
qui avait fait le mal devant Jehovah, j 

14 Et voici que vous prenez la place de vos ' 
peres, comme des rejetons de pecheurs, 
pour accroitre encore I'ardeur de la co- ; 

15 lere de Jehovah contre Israel. Car si j 
vous rcfusez de le suivre, il continuera de 
laisser Israel au desert, et vous causerez 
la mine de tout ce peuple. " 

16 Ils s'approcherent de MoTse, et ils di- 
rent : "Nous construirons ici des pares 
pour nos troupeaux et des villes pour nos 

17 petits enfants: mais nous nous arme- 
rons sans tarder pour marcher devant 
tes enfants d'lsrael, jusqu a ce que nous 
ies ayons introduits dans le lieu qu'ils 
doivent occuper, et nos enfants demeure- 
ront dans les villes fortes, a cause des 

iS habitants du pays. Nous ne viendrons 
point dans nos maisons, avant que les 
enfants d'lsrael aient pris possession 

19 chacun de son heritage; car nous ne 
voulons rien posseder avec eux de l'autre 
cote du Jourdain, ni plus loin, puisque 
nous aurons notre heritage de ce cote du 
Jourdain, a l'orient" MoTse leur dit : 
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"Si vous faites cela, si vous vous armez 

21 pour combattre devant Jehovah; sitous 
ies homraes armes d'entre vous passent 
le Jourdain devant Jehovah, jusqua cc 
qu'il ait chasse ses ennemis de devant sa 

22 face, ct que vous ne rcveniez quapres 
que le pays aura etc soumis devant Jeho- 
vah : alors vous serez quittes envers 
Jehovah et envers Israel, et cette con- 
tree-ci sera votre propriety devant Jeho- 

23 vah. Mais si vous n'agissez pas ainsi, 
vous pechcz contre Jehovah ;et sachez que 

24 votre peche vous atteindra. Construisez 
done des villes pour vos enfants et des 
pares pour vos troupeaux, et executez la 
parole qui est sortie de votre bouche." 

25 Les fils de Gad et les fils de Ruben di- 
rcnt a MoTse : " Tes serviteurs feront ce 

26 que mon seigneur ordonne. Nos enfants. 



nos femmes, nos troupeaux et tout notre 
Detail resteront dans les villes de Ga- 
laad; ct tes serviteurs, tout homme 27 
arme pour combattre, marcheront a la 
guerre devant Jehovah, comme le dit 
, mon seigneur. " 

: Alors MoTse donna des ordres a leur ->S 
i sujet a Eleazar, le pr&re, a Josue, fils 
de Nun, et aux chefs de famille des tri- 
bus des enfants d'lsrael: il leur dit ■ " Si ^9 
les fils de Gad et Ies fils de Ruben pas- " 
sent avec vous le Jourdain, tous Ies hom- 
mes armes pour combattre devant Jeho- 
vah, et que le pays soit soumis devant 
vous, vous leur donnerez en possession 
la conquete do Galaad. Mais s f ils ne 50 
passent point en armes avec vous, ils se- " 
ront etablis au milieu de vous dans le 
pays de Chanaan." Les fils de Gad et 31 
les fils de Ruben repondirent : "Ce que 
Jehovah a dit a tes serviteurs, nous le 
ferons. Nous passerons en armes devant 32 
Jehovah au pays de Chanaan, et la pos- 
session de notre heritage nous demeurera 
de ce cote-ci du Jourdain. T 

MoTse donna aux rils de Gad et aux 33 
fils de Ruben, et a la raoitie de la tribu 
de Manasse, fils de Joseph, le rovaumc 
de Sehon, roi des Amorrheens," et le 
royaume d'Og, roi de Basan, le pays 
avec ses villes et le territoire des villes 
du pays d'alentour. 

Les fils de Gad batirent Dibon, Ata- 34 
roth, Aroer, Atarotn-Sophan, Jazer, 35 
Jeghaa, Bethncmra et Betharan, villes 36 
fortes, et ils firent des pares pour le 
troupeau. 

Les fils de Ruben batirent Hesebon, 37 
Eleale\ CariathaTm, Xabo et Baalmeon, 38 
dont les noms furent changes, et Sa- 
bama, ct ils donnerent des noms aux 
villes qu'ils batirent. 

Les fils de Machir, fils dc Manasse, 39 
marcherent contre Galaad, et sen etant 
empares, ils chasserent les Amorrheens 
qui y etaient. MoTse donna Galaad a 40 
Machir, fils de Manasse, qui s'y etablit 
JaTr, fils de Manasse, se mit en mai'chc 41 
et prit leurs bourgs, et i! les appcla 
bourgs de JaTr. Nobe se mit aussi en 42 
marche, et s'empnra de Chanath et des 
villes de son ressort; il i'appela Nobe, dc 
son nom. 



S VI. -CHAP. XXXIII, 1— 49, — CAMPKMENTS DES ISRAELITES 

PENDANT LEUR VOVAGE. 

33 ^r Voi ?J leS ^P 6 " 16 ^ des infants I par ecrit les heux d'ou ils partirent, se- 
a Israel, quand ils sortirent du pays Ion leurs campements, d'apres i'ordre dc 
dbgypte, scion leurs troupes, sous la Jehovah, et voici leurs campements selon 
2 conduite de Moisc et d' Aaron. MoTse mit leurs departs : 
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3 lis partirent de Ramses le premier 
mois, le quinzieme jour du premier mois. 
Le lendemain de la Paque, les enfants 
dTsraei sortirent la main levee, a la vue 

4 de tons les Egyptiens. Et les Egyptiens 
eaterraient tous leurs premiers -nes que 
JShovah avait frappes parmi eux; Jeho- 
vah exerca aussi des jugements sur Icurs 
dieux. 

5 Etant partis de Ramses, les enfants 

6 d'Israel camperent a Soccoth. lis parti- 
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rent a Maceloth. lis partirent de Mace- 26 

loth et camperent a Thahath. lis parti- 27 
rent de Thahath et camperent a Thare. 

lis partii-ent de Thare et camperent a 28 

Metcha. lis partirent de Metcha et cam- 29 

perent a Hesmona. lis partirent de 30 

Hesraona et camperent a Moseroth. lis ?i 



partirent de Moseroth et camperent a 
Bene-Jaacan. lis partirent de Bene- 32 
Jaacan et camperent a Hor- Gadgad. lis 33 
«. - . A . , ^- partirent de Hor-Gadgad et camperent 

rent de Soccoth et camperent a Etham, ' a Jetebatha. Us, partirent de Jetebatha m 
7 qui est aux conlins du desert. lis parti- ; et camperent a Hebrona. lis partirent - 
rent d Etham, et ayant tourae vers de Hebrona et camperent a Asiongaber. 



Phihahiroth, vis-a-vis de Beelsephon, ils 
S camperent devant Magdalum. Ils parti- 
rent de devant Phihahiroth et passerent 



Ils partirent d'Asiongaber et camperent 36 
dans le desert de Sin, c'est-a-dire a 
Cades. 



au travers de la mer vers le desert. | lis partirent de Cades et camperent a w 
Apres trois journees de marche dans le | la montagne de Hor, a i'extremite du 
desert d'Etham, ils camperent a Mara, i pays d'Edom. Aaron, le pretre, monta 18 
9 Us partirent de Mara et arriverent a ■. sur la montagne de Hor, sur I'ordre de 
Elim, ou il y avait douze sources d'eau ; Jehovah, et il y mourut, la quarantieme 
et soL\ante-dix palmiers, et ils campe- ; annee apres la sortie des enfants d'Israel 

10 rent en ce lieu. Ils partirent d ? Elim et | du pays d'Egypte, le cinquieme mois le 

1 1 camperent pres de la mer Rouge. Ils j premier jour in mois. Aaron etait age * 



partirent de la mer Rouge et camperent 

12 dans le desert de Sin. Its partirent du 
desert de Sin et camperent a Daphca. 

13 Ils partirent de Daphca et camperent a 

14 Alus. Ils partirent d'Aius et camperent 
a Raphidim, ou le peuple nc trouva pas 



. 39 
de cent vingt-trois ans lorsqu'il mourut 
sur la montagne de Hor. Ce fut alors 40 
que le Chananeen, roi d'Arad, qui habi- 
tant le Negeb dans le pays de Chanaan, 
apprit i'arrivee des enfants d'Israel. 
lis partirent de la montagne de Hor et 41 



15 d eau a boire. lis partirent de Raphidim I camperent a Saimona. lis partirent de 42 



et camperent dans le desert de Sinai. 

16 Ils partirent du desert de Sinai et 

17 camperent a Kibroth-Hattaava. Ils par- 
tirent de Kibroth-Hattaava et camperent 

18 a Haseroth. Ils partirent de Haseroth 

19 et camperent a Rethma. lis partirent 
de Rethma et camperent a Remmonpha- 

20 res, Ils partirent de Remmonphares et 

21 camperent a Lebna. Ils partirent de 

22 Lebna et camperent a Ressa. Ils parti- 
rent de Ressa et camperent a Ceelatha. 

23 Ils partirent de Ceelatha et camperent a 

24 la montagne de Sepher. lis partirent de 
la montagne de Sepher et camperent a 

25 Arada. Ils partirent d'Arada et campe- 



Salmona et camperent a/Phunon. lis 43 
partirent de Phunon et camperent a 
Oboth. Ils partirent d'Oboth et campe- 44 
rent a Ije- Abarim, a la frontiere de Moab. 
Ils partirent de Ige- Abarim et campe- 45 
rent a Dibon-Gad. Ils partirent de 46 
Dibon-Gad et camperent a Helmon-De- 
blathaim. lis Dartirent d'Helmon-Debla- 47 
thaim et camperent aux monts Abarim, 
en face de Nebo. Ils partirent des monts 48 
Abarim et camperent dans les plaines de 
Moab, pres da Jourdain, vis-4-vis de 
Jericho. Ils camperent pres du Jourdain, 49 
depuis Bethsimoth jusqu'a Abel-Satim, 
dans les plaines de Moab. 



§ VII. — ORDONNANCES DIVERSES [XXXIII, 50 — XXXVI]. 



1* — CHAP. XXXIII, 50 — XXXIV. — 

Qrdonnance relative au partage du 
pays de Chanaan. 



So 



Jehovah parla a Mo'ise dans les plai- 
nes de Moab, pres du Jourdain, vis-a-vis 

51 de Jericho, en disant : " Parle aux en- 
fants d'Israel : Lorsque vous aurez pass6 
le Jourdain et que vous seres entrh dans 

52 le pays de Chanaan, vous expulserez 
devant vous tous les habitants du pays, 



vous detruirez toutes leurs pierres sculp- 
tees et toutes leurs images d'aJrai/t 
fondu, et vous devasterez tous lews 
hauts lieux. Vous prendrez possession 53 
du pays et vous l'habiterez; car je vous 
ai donne le pays pour le posseder. Vous 54 
le partagerez par le sort, selon vos fa- 
milies; vous donnerez un heritage plus 
grand a ceux qui sont en plus grand 
nombre,'un heritage plus petit a ceux 
qui sont en plus petit nombre. Ce que le 
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sort assignera a chacun lui appartien- 
dra; vous le recevrez en propriety selon 
vos tribus patriarcales. Mais si vous 
n'expulsez pas devant vous les habitants 



Chap. XXXV, 8. 



Jehovah paria a Moke ; en disant : 16 
Voici les noms des hommes qui parta- 17 
geront le pays entre vous : Eleazar, le 

serez seront comme des epines dans vos pour vous partaker le pays Void £ ,o 
vox et comme dos a,guillons dans vos noms de c^homnW P^f i a tribu <te 9 

, te. rt llS V0US t,alte, ;? nt en cnnemis J« da . Caleb, fib de jephon? «£■ la -o 
50 dans-le pays que vous allez habiter. Et j tribu des fib de Simlon Samud fib 
je vous traiterai vous-memes comme d'Ammiud; pour laS'deEmS , *, 
1 avais resolu de les traiter " rijh^h «!„ ^IV-i . Benjamin, 21 

34. »i»wih ««i, • « - j- fcuaad, hb de Chaselon ; pour la tribu -»■» 

, s Jfovali parla a Moise <m disant : des fib de Dan, le prince Bocci fib de " 
2 "Commandeauxenfantsd'Isracletdis- Fotrti- nonr w «io\ii 1 u ' , 
teur : Quand vous sere* entres dans' ie ; fflfi'dJKS S'S^Kriiffitar 23 
pays de Chanaan, voici le pays qui vous niel, fib d'Ephoa etS la tribu 1 d£ ~ 

. i»' J?- 3 sesbmites, mvoir : Sephtan; pour la !-bu des fib de Zabn -»c 

J J^^taSiSTS™ "L*" l0 \ te P rin " Eli *^a< . fib d7 SS " S 
strt ae sin jusqu a Edom, et voire firon- nach; pour la tribu des fib d'Issarhar ,« 

t.ere mendionale partira de l'extremite le princV Phaltiel, Ita idTOzap • ^Tb fy 

»u ndionak de la mer Salee, vers l'orient, tribu des fib d> \ser le dS \h£dfflt 7 

4 ° u-rnhh"^ a " Sud *£ la mont& deSalomi; pour ia tn™ u de^fib dl .8 
cAkrabbim, passera par Sin et s'eten- Nephtbali, le prince Phedagl fifs d'im 
dra jusqu'au midi de Cades-Barne; elle , miud." - Teb "onl ceux d aui leh^" ,« 
contmuera par Hatsar-Adar et passera; ordonnade p3SteSwl^cS2S * 

' ^JS%£J?^ A f m ° n ' dle ** »t« les enEd'braef ' CtaDaan 
jusqu au Torrent d Egvpte, pour se ter- 
miner a la mer. ' '2°. — chap. xxxv. — r<7/« U-vitiquts. 

6 Vous aurez pour frontiere occidental ra/ ^ '^ ^/"^ ^** >">* & vuurtre 

FocSdSf ^ : C ° SerU VOtre Umite d J * hovah P^ 1 ' 1 d Mo «. dans J« Plai- 35 

itninonaie . a partir de la grande mer, entants d'Israel deceder aux I evite* cnr 

1-ciSS £ ^Hn ma fh J r 0ndu)rez J"«l" 4 P°«r J' habiter. Vous teur donnerez aussi 
„ ,) ,, Ha T ath » I» u r amver d Se- > des lieux de pature autour de ces vill« 

£K» a 4sssr : cc xra votre a p s?fsr ro ? t" ieur ^ «• 

>o Vous trawn., vnfrJ. f m „,- • * , i , ' P 01 "^ leurs '"' /; '« biens et pour tous 

i de HitenH F?% ;°«f fronnere onentale i leurs animaux. Les lieux de piture au- 4 

1^!?-!^'? " uS6 P ham a: elledescen- j tour des villes que vous donnena au* 

£HL^ am ?K er ? R6 ? la ' dl ' cstd '^ n ' iLWto serout, d p.Xdu mu^de la 

.4eC d Sf asil0I , e, ! tlelo J ngdela J mcr ' vme ' en de "ors, de mUle coudL tout 

j^aDouuraiamerijalee.--Telseravo-l ville, deux mile coudees omir u- ™tt 
, ..Mo.se donna cet ordre aux enfants mfridioiaf. Jeux millc S£TpL?t 



P 



d'lsrael, en disant : ^C'est Id le pays 
que vous partagerez par le sort, et que 
Jehovah a ordonne* de donner aux neuf 



cote occidental et deux mille coudees 
pour le cote septentrioaal; la ville sera 
au milieu : tels seront les lieux de pature 



S PS? , d ,] a denu-tnbu. Car la tribu de leurs villes. 

Sd o n ? e ± ^ U r t hi a nt tribU ^ fi, , S de « Bant aux viUes ^ ™™ donnerez 
« u oni recu leur nentaffe selon leurs n«v r a v ,>-o ^ ^««* iL. -.„ . *«„ , 



tod ont recu leur heritage selon leurs 

maisons; la demi-tribu de Manasse* a 

»S aussi recu le sien. Ces deux tribus et la 



aux L^vites, ce sont les six villes de re- 
fuge, ou le meurtrier pourra se reiugier, 
et quarante-deux autres villes. Ainsi 



\orrx\ ♦«*k.. I 7 — • 7 T # . L4iUU ^ ci ut , ci quaranie-aeux autres villes 4iW 
dT^£Sn * P ™ CU T h ^^ e au ' dcld I t0u ^ les vito q«e vous doSerei : SS 
t ron& ra * TO dC Jench0j du c6t6 ! Uvites «™it at? nombre SJSS 

nuit, avec leurs lieux de pature. Pour 

a ^//tf^r, commc traduU Ia vulgateji 



8 



?3* £(***; LXX t Stfu/ki: cettc Icjon parait 
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les villes que vous donnerez sur les pos- 
sessions des enfants d'Israel, vous pren- 
dre? plus de ceux qui ont phis, et moins 
de ceux qui ont moxns. Chacun cedera de 
ses villes aux Levites a proportion de 
l'heritage qu'il aura recu." 
9 Jehovah parla a MoTse, en disant : 

10 " Parle aux enfants d'Israel, et dis-leur : 
Lorsque vous aurez passe le Jourdain et 
que vous serez entres dans le pays de 

1 1 Chanaan, vous vous choisirez des villes 
qui soient pour vous des villes de refuge, 
ou pourra se retirer le meurtrier qui aura 

12 tue quelqu'un par megarde. Ces villes 
vous serviront de refuge centre le ven- 
geur du sang^ afin que le meurtrier ne 
soit pas mis a mort avant d'avoir com- 
paru en jugement devant l'assemblee. 

1 3 Quant aux villes que vous donnerez, vous 

14 aurez six villes de refuge. Vous donne- 
rez trois villes au-dela du Jourdain, et 
trois villes dans le pays de Chanaan ; 

15 elles seront villes de refuge. Ces six 
villes serviront de refuge pour les enfants 
d'Israel, pour l'etranger et pour celui qui 
demeure au milieu de vtus, afin que tout 
homme qui aura tue quelqu'un par me- 
garde puisse s'y retirer. 

16 S'il l ? a frappe avec an instrument do 
fer, et que la mort s'en suive, e'est un 
meurtrier : le meurtrier sera puni de 

17 mort. S'il Fa frappe^ ayant a la main 
une pierre qui peut causer la mort, et 
que la mort s'en suive, e'est un meur- 
trier : le meurtrier sera puni de mort. 

18 S'il l'a frappe, ayant a la main u;i ins- 
trument de bois qui peut causer la mort, 
et que la mort s'en suive, e'est un meur- 
trier : le meurtrier sera puni 6s mort 

19 Le vengeur du sang fera lui-meme mou- 
rir le meurtrier; quand il le rencontrera, 

20 U le tuera. S'il a renverse un homme 
par haine, ou s'il lui a jete quelque chose 
en guet-apens, et que la mort s'en suive, 

21 ou s'il l'a frappe de sa main par inimitie, 
et que la mort s'en suive, celui qui a 
frappe sera puni de mort, e'est un meur- 
trier : le vengeur du sang le tuera quand 
il le rencontrera. 

22 Mais s'il i'a renverse par hasard, sans 
inimitie, ou s'il lui a jete quelque chose 

23 sans intention, ou s'il a fait tomber sur 
lui par megarde une pierre pouvant cau- 
ser la mort, et que la mort s'en suive, 
sans qu'il soit son ennemi et qu'il lui 

24 cherchedumal, l'assemblee jugtraentre 
celui qui a frappe et le vengeur du sang 

?5 selon ces lois. Et l'assemblee delivrera 
le meurtrier du vengeur du sane et le 
fera retoumer dans la ville de refuge ou 
il s'dtait enfui; et il y demeurera jusqu'a 



la mort du grand pretre qui a etc oint de 
l'huile sainte. Si le meurtrier sort avant 26 
ce temps du territoire de la viile de refuge 
ou il s'est enfui, et si le vengeur du sang 27 
le rencontre hors du territoire de sa ville 
de refuge, et qu'il le tue, il ne sera pas 
coupable de meurtre ; car le meurtrier 28 
doit demeurer dans sa ville de refuge 
jusqu'a la mort du grand pretre; et 
apres la mort du grand pretre, il pourra 
retoumer au pays ou se trouve sa pos- 
session. 

Ces ordonnances fixeront le droit pour 29 
vous et pour vos descendants dans tous 
les lieux ou vous habiterez. 

Quand un homme en a tue un autre, 30 
e'est sur la deposition de temoins qu'on 
otcra la vie au meurtrier; mais un seul 
temoin ne peut deposer pour faire con- 
damner une personne a mort. Vousn'ae- 31 
cepterez point de rancon pour la vie 
d'un meurtrier dont le crime merite la 
mort, mais il doit etre mis a mort. Vous 32 
n'accepterez point de rancon qui per- 
mette a celui qui s'est enfui dans sa ville 
de refuge de revenir habiter dans son 
pays avant la mort du grand pretre. 
Vous ne souillerez point le pays oil vous 33 
etes, car le sang souille le pays, et il n'y 
a pour le pays d'expiation pour le sang 
qui y a ete repandu, que par le sang de 
ceiui qui l'a fait couler. Vous ne profa- 34 
nerez point le pays ou jrous demeurerez, 
et au milieu duquel j'habite; car je suis 
Jehovah, qui habite au milieu des enfants 
d'Israel." 



3° 



CHAP, xxxvi. — Lot relative 
aux filles /u { ritieres* 



Les chefs des maisons des fils de Ga- 36 
laad, fils de Machir, fils de Manasse, 
d'entrc les families des fils de Joseph, 
s'&ant approches, parlerent devant 
Molse et devant les princes, chefs de 
maisons des enfants d'Israel. lis dirent : 2 
" Jehovah a ordonne a mon seigneur de 
donner par lesort le pays en heritage 
aux enfants d'Israel; mon seigneur a 
aussi recu de JShovah I'ordre de donner 
l'heritage de Salphaad, notre frere, a ses 
filles. Si elks se marient a Tun des fils 3 
d'une autre tribu des enfants d'Israel, 
leur heritage sera retranche de l'heritage 
de nos peres et il s'ajoutera a celui dela 
tribu dont elles feront partie, et U sera 
retranche du lot de notre heritage. Et 4 

3uand viendra le jubile pour les enfants 
'Israel, leur heritage sera ajoutS a ce- 
lui de la tribu dont eUes feront partie, et 
il sera retranchi de celui de la tribu de 
nos peres." 
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5 Moise donna ce commandement aux 
enfants d'Israel, sur Fordre de Jehovah; 
il dit : "La tribu des fils de Joseph a 

6 bien parle. Void ce qu'ordonne Jehovah 
au sujet des filles de Salphaad : elles se 
marieront a qui elles voudront, pourvu 
que ce soit dans une famille de la tribu 

7 de leurs peres ; ainsi l'heritage des en- 
fants d'Israel ne passera pas d'une tribu 
a une autre tribu, et les enfants d'Israel 
s'attacheront chacun a l'heritage de la 

8 tribu de ses peres. Toute fille possedant 
un heritage dans quelque tribu des en- 
fants d'Israel prendra pour epoux un 
homme d'une famille de la tribu de son 
pere, afin que les enfants d'Israel con- 
servent chacun l'heritage de leurs peres. 

XXXVI, 7. Et Us enfants, etc. Vulg., car 
ious Us homines prendront des/emmes de leur 
:rilu ct de leurparenti ; ce qui est inexact, car 
la defense de prendre dpoux dans une autre 
iribu ae regardait que les filles hentieres. 

i-g. La Vulg., au vers. 8, traduit toutes Us 
/^/ww^sansajouter Ie mot esse n tie 1, possidant 
un kiritnge. K£guli=rement les tilles n'heri- 



Aucun heritage ne passera d'une tribu a 
une autre tribu, mais chacune des tribus 
d'Israel se tiendra attachee k son heri- 
tage." 

Comme Jehovah l'avait ordonne a 
Moise, ainsi firent les filles de Salphaad. 
Maala, Thersa, Hegla, Melcha et Noa, 
filles de Salphaad, se marierent avec des 
fils de leurs oncles ; elles se marierent 
dans les families des fils de Manasse, 
fils de Joseph, et ainsi leur heritage 
resta dans la tribu de la famille de leur 
pere. 

Telles sont les ordonnances et les lois 
que Jehovah donna par Moise aux - en- 
fants d'Israel, dans les plaines de Moab, 
pres du Jourdain, vis-a-vis de Jericho. 

taient pas chez les Israelites, lorsqu'eiles avaient 
des freres. Cette ordonnance n'atieignait done 
pas uon plus les Elles des Invites qui, n'ayant 
jamais d'heritage, pouvaient toujours passer par 
le mariage d'une tribu a une autre. (Test ainsi 
que sainte Elisabeth, de la tribu de Levi, etait 
allien a la Sainte Vierge, de la tribu de Juda. Au 
vers. 9, la Vulg. rend le sens plutotque les mots. 
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10 



I 



I. _ RECIT DES PRINCIPAUX FAITS DEPUI$ LE DEPART 
DU SINAI JUSQU'A L'ARRIVtE AU BORD DU\ JOURDAIN. 

_, . _ , , la : ** Je 11c puis, a moi-jseul, vous porter. 

r — CHAI ^ l \— Frolo Z u j* R e P art d " i Jehovah, votre Dieu, vous a multiplies, 
Stnai. Etabhssement des jugts. Us ; et vous ^ tes au jourd ? hui\aussi nombreux 
espions. 1 ^ ue ^ Voiles du del. — • Que Jehovah, 1 1 

oici les paroles que MoTseadres- le Dieu de yos peres, vous fasse croitrc 
sa a tout Israel, de Pautre cote encore mille fois plus, et qu : il vous be- 
\ du Jourdain, dans le desert, nisse, comme il vous Pa promis ! — 
\ dans VArabah, vis-a-vis de Comment porterais-je, a moi seul, votre 12 
Souph, entre Pharan, Thophel, Laban, charge, vos fardeaux et vos contesta- 

2 Haseroth etDi-Zahab. — 11 y a onze tions? Prenez dans vos tribus des horn- 13 
journees de marchc depuis Horeb, par le mes sages, intelligents et connus, et je 
chemin de la montagne de Seir, jusqu'a I les etablirai a votre tete." — Alors vous 14 

3 Cades-Barne. — En la quarantieme an- j me repondites, en disant : " Ce que tu 
nee, au onzieme mots, le premier jour du proposes est une chose bonne a faire." 
mois, Moisc parla aux enfants d'lsrael — Je pris done les chefs de vos tribus, 15 
selon tout ce que Jehovah lui avait or- : des hommes sages et connus, et je les 

4 donne de leur dire : apres qu'il eut battu ; mis a votre tete comme cnefs de milliers, 
Sehou, roi des Amorrheens, qui habitait ! chefs de centaines, chefs de cinquantai- 




nes ct chefs de dizaines et comme magis- 
trats dans vos tribus. Dans le meme to 
temps, je donnai ce commandement a 
vos juges ; 4< Ecoutez les dibats de vos 
freres, et jugez selon la justice les diffe- 
rends quils pourront avoir entre eux ou 



a Hesebon, et Og, roi de Basan, qui 
habitait a Astaroth et a EdraT. De Pau- 
tre cote du Jourdain, dans le pays de 
Moab, Molse commenca a expliquer cette 
loi, en disant : 

Jehovah, notre Dieu, nous a parte a 
Horeb, en disant : " Vous avez s£journ£ I avec Petranger. Vous n'aurcz point 17 



assez longtemps dans cette montagne; 

7 tournez-vous et partez; allez a la monta- 
gne des Amorrheens et chez tous ses 
habitants : dans i'Arabah, dans la Mon- 
tagne, dans la Sephela, dans le Negeb, 
sur la cote de la mer, au pays des Cha- 
naneens et au Liban, jusqu'au grand 

8 fleuve, au fleuve de PEuphrate. Voici 
que je vous livre ce pays; allez et prenez 

rssession du pays que Jehovah a jure 
vos peres, Abraham, Isaac et Jacob, 
de leur donner, a eux et a leur posterite 
apres eux. 

9 Je vous parlai ainsi dans ce temps- 



I, 1. De V autre cdU, du cot* oriental, du 
Jourdain^ dans la valine qui est " vis-a-vis de 
Beth-Phogor '* (iv, 46) : locution consacre> par 
1 usage des Chananlens et des anciens pa inar- 
ches pour designer te district a l'E. du fleuve, 



egard, dans vos jugements, a Pappa- 
rence des personnes ; vous ecouterez les 
petits comme les grands, n'ayant pear 
d'aucun homme, car le jugement est de 
Dieu; et st vous trouvez une cause trop 
difficile, vous Papporterez devant moi, 
pour que je Pentende. " C'est ainsi qu* ?S 
je vous prescrivis, dans ce temps-la, 
toutes les choses que vous auriez a faire. 

Etant partis d'Horeb, nous traversa- 19 
mes tout ce \ aste et affrcux desert que 
vous avez vu, nous dirigeant vers la 
montagne des Amorrheens, comme Jeho- 
vah, notre Dieu, nous Pavalt ordonne\ et 

locution qui passa plus tard dans la lang'ie 
grecque s>ous la forme du nom propre P4rie t 
c-a-d. pays au-dci& (comp. Nombr. xxxii, 19). 
19-46. La Montague des Amorrhiens Ulsigne 
ici le pays de Chanaan : voy. vers. 7. 
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20 nous arrivames a Cades-Barne. Je vous ; 
dis alors : " Vous etes arrives a la moa- ! 
tagne des Amorrheens, que nous donne j 

21 Jehovah, notre Dieu. Vois, Jehovah, ton ! 
Dieu, te livre ce pays; monte et prends-en ; 
possession, comme te i'a dit Jehovah, ie ■ 
Dieu de tes peres; ne crains point et ne 

22 t'eflraic point. " — Vous vintes tous vers 
moi et vous dites : " Envoyons des hom- 
ines devant nous pour explorer le pavs 
et nous faire un rapport sur lc chemin 
par lequel nous y monterons, et sur les 

23 villes ou nous arriverons. " — La chose 
m 'ay ant paru bonne, je pris par mi vous 

24 doiuw homines, un par tribu. lis parti- | 
rent, et apres avoir traverse la monta- j 
gnc, ils arriverent a la vallee d'Escol et j 

25 fexplorerent. Ils prirent avec eux des : 
fruits du pays pour nous les apporter, ! 
et ils dirent dans leur rapport : " Cest i 
un bon pays que eelui que nous donne ; 

26 Jehovah, notre Dieu." Cepcndant vous 
ne vouhites point monter, et vous futes 
rebelles a Tordre de Jehovah, votre Dieu. 

27 Vous murmuriites dans vos tentes, en j 
dlsant : " Cest parce que Jehovah nous ! 
hait qu'il nous a fait sortir d'Egypte, j 
pour nous livrer entre les mains de ; 

2$ I'Ainorrheen, afin de nous detruire. Ou j 
montons-nous? Nos freres nous ont fait 
I'ondre le c\eur, en disant : Cest un peu- 
ple plus grand et de plus haute stature ', 
que nous: cc sont aes grandes villes, 
dont les muraitless\Heventjusqu ? auciel, 
ct meme nous y avons vu des fils des 

29 Enacim. " — je vous dis : " Ne vous 
etfrayez pas et n'ayez pas peur d'eux. ■ 

30 Jehovah, votre Dieu, qui marche devant ' 
vous, combattra lui-raeme pour vous, , 
selon tout ee qu'il a fait pour vous sous j 

31 vos yeux en Egypte, et visuite au desert 
ou tu as vu comment Jehovah, ton Dieu, 
t*a portc, ainsi qu'un homme portc son 
tils, sur toute la route que vous avez par- 
counie jusqu'a votre arrivec en ce lieu. " 

.;2 Malgre cela vous navies pas confiance \ 

33 en Jehovah, votre Dieu, qui marchait i 
devant \ ous sur le chemin pour vous ! 
chercher des lieux de campement, dans 
un feu pendant la nuit pour vous mon- 
trer ie chemin ou vous deviez marcher, et 

34 dans uDw nuee pendant le jour. Jehovah 
entendit le bruit de vos paroles, et dans 

35 sa colere, il jura, en disant : " Aucun 
des hommes de cette generation mau- 
vaise ne verra le bon pays que j'ai jure 

# de donner a vos peres, excepte Caleb, 
fils de Jephone; il le verra, lui, et je lui 
donnerai, a lui et a ses enfants, ie paj's 
q« ii a foule, parce qu'il a fideleraent 
suivi Jehovah." 



Jehovah s'irrita aussi contre moi, a 37 
cause de vous. et il dit : " Toi non plus 
tu n'y entreras point. Mais Josue, fils 38 
de Nun, ton serviteur, y cntrera; fbrti- 
fie-le, car e'est lui qui niettra Israel en 
possession de ce pays. Et vos petits 39 
enfants dont vous avez dit : Ils seront 
une proie ! et vos fils qui ne connaissent 
aujourd ? hui ni le bien ni le mal, eux v 
entreront, c est a eux que je le donnerai, 
ce sont eux qui le possederont. Vous, 40 
rctournez en arriere et partez pour le de- 
sert, par le chemin de la mer Rouge." 

Vous repondites en me disant : " Nous 41 
avons peche contre Jehovah; nous mon- 
terous et nous combattrons, selon tout ce 
que Jehovah, notre Dieu, nous a ordon- 
ne." Et vous ceignites chacun vos armes, 
et vous vous disposates inconsiderement 
a monter sur la montagne, Jehovah me 42 
dit : *' Dis-leur : Ne montez pas et ne 
combattez pas, car je ne suis pas au mi- 
lieu de vous ; ne vous faites pas battre 
par vos ennemis." Je vous parlai, mais 43 
vous n'ecoutates point; vous resistatcs a 
Tordre de Jehovah, et vous lutes assez 
presomptueux pour monter sur la mon- 
tagne. Alors TAmorrheen qui habite 44 
cette montagne, sortit contre vous; il 
vous poursuivit comme font les abeilles, 
et vous battit en Seir, jusqu a Horma. 
Vous revintes et vous pie urates devant 45 
jehovah; mais Jehovah n'ecouta pas 
votre voix, et ne vous preta pas Foreille. 
-— Cest ainsi que vous restates de longs 46 
jours a Cades, le temps que vous v avez 
sejourne. 

2- — chap. n. — De Cades-Bant? an 
torrent de Zared ; a V Anton. Viclaire 
sur le rot Sekon. 

Changeantde direction, nous partimes 2 
pour le desert, par le chemin de la mer 
Rouge, comme Jehovah me l'avait or- 
donne, et nous tournames longtemps au- 
tour de la montagne de Seir. Et Jeho- 2 
vah me dit : " Vous avez assez fait le 3 
tour de cette montagne; reprenez la di- 
rection du septentrion. Donne cet ordre 4 
au pcuple : Vous allez passer sur la fron- 
tiere de vos freres, les enfants d'Esau, 
qui habitent en Seir. Ils auront peur de 
vous; mais prenez bien garde d'avoir 5 
des demeles avec eux, car je ne vous 
donnerai rien dans leur pays, pas meme 
ce que peut couvrir la plante du pied : 
j'ai donn£ a Esaii la montagne de Seir 
en propriete. Vous achetercz d'eux a 6 
prix dargent la nourriture que vous 
mangerez, et meme l'eau que vous boi- 
re*. Car Jehovah ton Dieu fa beni dans 7 
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tout le travail de tes mains, il a connu ce jour. De mime les Heveens, qui habi- 23 
ta marche a travers ce grand desert; | taient dans des vUlages jusqu a Gaza, 
voila quarante ans que Jehovah, ton ' furent detruits par les Caphtonm qui, 
Dieu, est avec toi : tu n'as manque de * etant sortis de Caphtor, s etaburent a 

8 rien." Nous passames done a distance j leur place.) Levez-vous, partez et passez 24 
de nos freres, les enfants d'Esau, qui ' le torrent de 1' Anion. Voici que je hvre 
habitent en Seir, nous eloignant du che- entre tes mains Sehon, roi de Hesebon, 
min de l'Arabah, d'Elath et d'Asionga- i Amorrheen, ainsi que son pays. Com- 25 
ber * nous nous detournames et nous i mence a t'en emparer, fais-lui la guerre : 
primes le chemin qui conduit au desert j Des aujourd'hui je vais repandre la 
5e Moab. ' frayeur et la crainte de ton nom sur 

q Jehovah me dit : " N'attaquc pas Moab I tous les peupies qui sont sous le del, en 
et n'eng^ige pas de combat avec lui, car j sorte que, au bruit de ta renommee, Us 
je ne te donnerai aucune possession dans . trembieront et seront dans l'angoisse a 
son pavs : e'est aux enfants de Lot que cause de toi." . 

10 j'ai donne Ar en propriete. (Les Emim Du desert de Cademoth, j envoyai des 26 
y habitaient auparavant, peuple grand, messagers a Sehon, roi de H&etwn, avec 
uombreux et de haute taille, comme les des paroles de paix, lui fatsant dure : 

11 Enacim. Eux aussi sont regardes comme " Que je puisse passer par ton pays; je 27 
des Rephalm, de meme que les Enacim; suivrai le grand chemm, sans m ecarter 
mais les Moabites les appellent Emim. ni a droite ni a gauche. Tu me vendras 28 

1 » En Seir habitaient aussi jadis les Hor- ; a prix d'argeut la nournture que je 
^^nc. mnic 1p« enfants d'Esau les chas- : maneerai, et tu me donneras a pnx d ar- 



lAU „.*. *~~~ pour le pays quil possede qu t 

a que Jehovah lui a donne.) Maintenant qui habitent en Seir, et les Moabites qui 
levez-vous et passez lc torrent de Za- habitent a Ar : — jusqu'a ce que je passe 
red " — Et nous passames le torrent de le Jourdain pour entrer dans le pays que 
^ar'eci Jehovah, notre Dieu, nous donne.'' Mais 30 

14 Le temps que durerent nos marches, Sehon, roi de Hesebon, ne voulut pas 
de Cades-Barn6 au passage du torrent nous laisser passer chez lui, car Jcno- 
de Zared, fut de trente-huit ans, jusqu'a \ van, ton Dieu, avait endurci son esprit 
ce que toute la generation des hommes et rendu son coeur inflexible, aim de lc 
de euerre cut disparu du milieu du camp, livrer entre tes mains, comme tu le vois 

1 c comme Jdhovah ic leur avait jure. La j aujourd'huL Jehovah me dit : " Voia 31 
main de Jehovah fut aussi sur eux pour ; que j'ai commence de te livrer Sehon _et 
les detruire du milieu du camp, jusqu'a I son pays. Commence a le conquenr aim 
ce qu'ils eussent disparu. d'en prendre possession." S&on sortit 32 

16 Lorsque la mort eut fait disparaitre a notre rencontre avec tout son peuple, 
tous les hommes de guerre du milieu du pour nous livrer bataille a Jasa. Et Je- 33 

17 peuple Jehovah me parla, en disant : hovah, notre Dieu, nous le livra et nous 

18 " Tu vas passer aujourd'hui la frontiere le battimes, lui, ses fils et tout son peu- 

iq de Moab, Ar, et tu approcheras des en- , pie. Nous primes alors toute ses yules 34 
fants d'Ammon. Me les attaque pas et ne ' et nous d^voudmes par anatheme toute 
te mets pas en guerre avec eux, car je ville habitue, avec les femmes et les 
ne te donnerai rien a posseder du pays enfants, sans en laisser vivre un seul 
des enfants d'Ammon : e'est aux enfants ! Seulement nous pillames pour nous le 35 



de Lot que j'en ai donnS la possession. 

20 lOn regardait aussi ce pays comme un 
pays de Rephalm; il y habitait aupara- 
vant des Rephalm; que les Ammonites 

21 appelaient Zomzommim : peuple grand, 
noinbraix et de haute taille, comme les 
Enacim. Jehovah les d&ruisit devant les 
Amironiter , qui les expulserent et s'&a- 

22 blirent a leur place. C'est ainsi que fit 
Jehovah pour les enfants d'Esau qui 
habitent en S6ir, lorsqu'Ll d6truisit de- 
vant eux les Horrh&ns; les ayant expul- 
sfa, ils s'ttablirent a leur place jusqu'a 



bttail et le butin des villes que nous 
avions prises. Depuis AroSr qui est sur 36 
le bord de la valine d'Arnon, depuis la 
ville qui est dans la vallte, jusqu'a Ga- 
laad, il n'y eut pas de ville assez forte 
pour nous r&ister; Jehovah, notre Dieu, 
nous les livra toutes. Mais tu n'appro- 37 
chas pas du pays des enfants d' Amnion, 
ni d'aucun endroit (jui est sur la rive du 
torrent de Jaboc, ni des villes de la mon- 



II. 34. Divouer par an&thi*u, dltruire, ex- 
ternuner : voy. L6v. xxvii, 39; Nombr. xxi, 2. 
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lagne, ni d'aucun des lieux dont Jeho- 
vah, notre Dieu, t'avait defendu de t'em- 
parer. 

5° — chap. in. — Conquete dn pays 
if Og, roi tie Hasan. Partage du terri- 
toire conquis a Vest du Joitrdain. 
Moise exclit de la Terre promise, 

3 Nous etant tournes, nous montames 
par le chemin de Basan, et Og, roi de 
llasan, sortit a notre rencontre, avec 
tout son peuple, pour nous Hvrer ba- ! 

2 taille a Edrau Jehovah me dit : ** Ne le 
crains point, car je Vai livre entre tes 
mains, lui, tout son peuple et son pays; | 
tu le traiteras comme tu as traite Sehon, i 
roi des Amorrheens, qui habitait a Hese- 

3 bon. " Et Jehovah, notre Dieu, livra 
aussi entre nos mains Og, roi de Basan, : 
avec tout son peuple ; nous le battimes | 
jusqu'a ce qu'il ne lui restat plus aucun 

4 do ses gens. Nous primes alors toutes \ 
sos villes, et il n'y en eut pas une qui j 
no tombat entre notre pouvoir : soixante ' 
villes, toute la region d' Argob, le royau- ; 

5 me d'Og en Basan. Toutes ces villes 
otaient fortifiees, avec de hautes mu- j 
ruilles, des portes et des barres, sans 
compter les villes sans murailles en tres ; 

6 £rand nombre. Xous les devouames par ! 
anatheme, comme nous Pavions fait pour ' 
Sehon, roi de Hesebor), devouant par ', 
anatheme villes, hommes, femmes et en- 

7 fants. Mais nous pillames pour nous ; 
tout le betail et le butin des villes. ' 

8 Aitisty dans ce temps- la, nous primes 
aux deux rois des Amorrheens le pays 
qui est au-dela du Jourdain, depuis le | 
torrent de TArnon jusqua la montagne 

9 d'Hermon(LesSidoniensappelientrHer- ! 
imm Sarion, et les Amorrheens Sanir) : \ 

10 touies les villes de la plaine, tout Galaad 1 
et tout Basan, jusqu'a Selcha et Edrai, ; 

11 villes du royaume d'Og en Basan. Car 
Og, roi de Basan, etait reste seul de la 
race des RephaTm. Son lit, un lit en fer, 
se voit a Rabbath, zn'lte des enfants 
dWmmon; sa longueur est de neuf cou- 
dees, et sa largeur de quatre coudees, en 
coudees d' horn me. 

12 Nous primes alors possession de ce 
pays. Je donnai aux Rubenites et aux 
Gadites le territoire a partir d'Aroer qui 
est dans la vallee de l'Arnon, ainsi que 
la moitte de la montagne de Galaad avec 

13 ses villes. Je donnai \ la demi-tribu de 
Manass6 le reste de Galaad et toute la 

III, ii. b Un lit defer: On pense qu'U faut 
entendre ici un sarcopha^e du basal te noir de 
ces contrees, lequel connent jusqu'a ao pour 
cent de fer. — Couddes d*kommt % comrauneraen t 



partie de Basan formant le royaume 
d'Ogt (toute la contree d'Argob^ avec 
tout Basan, e'est ce qu ? on appelle le pays 
des Rephaim. — Jalr, fils de Manasse, 14 
obtint toute la contree d'Argob jusqu'a 
la frontiere des Gessuriens et des Maca- 
thiens, et il donna son nom aux bourgs 
de Basan, appeles bourgs de Jalr jusqu'a 
ce jour. ) Je donnai Galaad a Machir. 1 5 
Aux Rubenites et aux Gadites, je donnai 16 
une partie de Galaad et le pays jusqu'au 
torrent de l'Arnon, le milieu de la vallee 
servant de Umite, et jusqu'au torrent de 
Jaboc, frontiere des enfants d' Amnion, 
ainsi que l'Arabah, avec le Jourdain 17 
pour limite, depuis Cenereth jusqu'a la 
mer de PArabah, la mer Salee, au pied 
des pentes du Phasga, vers Forient. 

En ce temps-la t je vous donnai cet 18 
ordre : iC Jehovah, votre Dieu, vous a 
donne ce pays pour qu'il soit votre pro- 
priety ; vous tous, hommes forts, vous 
marcherez en armes devant vos freres, 
les enfants d'Israel. Vos femmes seule- 19 
ment, vos petits enfants et vos troupeaux, 
— je sais que vous avez de nombreux 
troupeaux, — resteront dans les villes 
que je vous ai donnees, jusau'a ce que 20 
Jehovah ait accorde le repos a vos freres 
comme a vous, et qu'ils possedent, eux 
aussi, le pays que Jehovah, votre Dieu, 
leur donne de Tautre cdte du Jourdain. 
Alors vous retournerez chacun dans The- 
ritage que je vous ai donne. *' 

En ce temps-la, je donnai anssi des 21 
ordres a Josue, en disant : "Tes veux 
ont vu tout ce que Jehovah, votre Dieu, 
a fait a ces deux rois : ainsi fcra Jehovah 
a tous les royaumes contre lesquels tu 
vas marcher. Ne les craignez point; car 22 
Jehovah, votre Dieu, combat Itii-meme 
pour vous." 

En ce temps-la, je suppliai Jehovah, 23 
en disant : "Seigneur, Jehovah, vous 24 
avez commence a montrer a votre servi- 
teur votre grandeur et votre main puis- 
sante; car quel dieu y a-t-il au ciel et 
sur la terre qui puisse accomplir vos ceu- 
vres et vos ITauts faits? Que je passe, je 25 
vous prie, que je voie ce bon pays au- 
dela du Jourdain, cette belle montagne 
et le Liban! " Mais Jehovah s'irrita con- 26 
tre moi a cause de vous, et il ne nvexauca 
point II me dit : "Cest assez, ne me 
parle plus <le cette affaire. Monte au 27 
sommet du Phasga, porte tes regards 
vers Toccident, vers le nord, vers le midi 

en usage (com p. burin d'kemme Is. viii, 1); 
on bieu : candles d'nn komtnc, et non d'un 
enfant; Vulgate, d'une main d'homme^ d'uu 
bomme ordinaire. 
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et vers I'orient, et contemple de tes yeux; 

car tu ne passcras pas ce Jourdain. 

28 Donne tes ordres a Josue, fortifie-le et 



devant ce peuple et qui le mettra en pos- 
session du pays que tu verras." — - Nous 29 
demeurames dans la vallee vis-a-vis de 



encourage-le, car e'est lui qui marchera i Beth-Phogor. 

S II. — CHAP. IV, 1— 43.— EXHORTATION A LA FIDELITY ENVERS 
JEHOVAH. VILLES DE REFUGE AU-DELA DU JOURDAIN. 



t Et maintenant, Israel, ecoute les lois 
et les ordonnances que je vous enseigne 
pour les mettre en pratique, afin que 
vous viviez, que vous entriez et que vous 
possediez le pavs que vous donne Jeho- 

2 vah, le Dieu de vos peres. Vous n'ajou- 
terez rien a ce que je vous prescris, et 
vous n'en retrancherez rien ; mais vous 
observerez les commandements de Jeho- 
vah, votre Dieu, que je vous prescris. 

3 Vos veux ont vu ce que Jehovah a fait a 
cause de Baal-Phogor : Jehovah, ton 
Dieu, a detruit du milieu de toi tous ceux 

4 qui avaient suivi Baal-Phogor; tandis 
que vous, qui vous etes attaches a Jeho- 
vah, votre Dieu, vous £tes aujourd'hui 

5 tous vivants. Je vous ai enseigne des 
lois et des ordonnances comme Jehovah, 
mon Dieu, me i'a commande, afin que 
vous les mettiez en pratique dans le pays 

6 ou vous entrcz pour le posseder. Vous 
les observerez et les mettrez en pratique; 
car ce sera la votre sagesse et votre in- 
telligence aux yeux des peuples qui en- 
tendront parlef de toutes ces lois et di- 
ront : Certes, cette grande nation est un 

7 peuple sage et intelligent ! Quelle est, 
en eflfet, la grande nation qui ait des 
dieux pres d'elle, comme nous avons 
Jehovah, notre Dieu, toutes les fois que 

8 nousl'invoquons? Et quelle est la grande 
nation qui ait des lois et des ordonnan- 
ces justes, comme toute cette loi que je 
mcts aujourd'hui devant vous? 

9 Seulenynt prend* garde a toi et garde 
attentivemeut trr. ame, de peur d'oublier 
les choses que tes yeux ont vues, et de 
les laisser sortir de ton coeur un seul jour 
de ta vie; mais enseigne-les a tes enfants 

10 et aux enfants de tes enfants. Souvims- 
toi du jour ou tu te presentas devant 
J&iovah, ton Dieu, en Horeb, lorsque 
J6hovah me dit . " Assemble-moi le peu- 
ple; je leur ferai entendre mes paroles, 
afin qu'ils apprennent & me craindre 
tout le temps qu'ils vivront sur la terre, 
et afin qu'ils Tes enseignent a leurs en- 

11 fants." Vous vous approchates et vous 
vous tintes au pied de la montagne ; la 

IV, 10. Comp. Exod. xix, sv. Au lieu de 
sous-entendre stuvitns-toi* d'autres, liant plus 
Itroitement ce veraet au vers. 11, traduisent, U 
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montagne etait en feu et la flamme s'ele- 
vait jusque dans les profondeurs du ciel, 
parmi des tenebres, des nuees et de I'obs- 
curite. Alors Jehovah vous parla du mi- 
lieu du feu; vous entendiez le son des 
paroles, mais sans voir de figure : vous 
n'entendites qu'une voix. II promulgua 13 
son alliance, qu'il vous ordonna d'obser- 
ver, savoir les dix commandements, et il 
les ecrivit sur deux tables de pierre. En 14 
ce temps-la, Jehovah me commanda de 
vous enseigner des lois et des ordonnan- 
ces, pour les pratiquer dans le pays ou 
vous allez entrer pour en prendre pos- 
session. 

Puisque vous n'avez vu aucune figure 15 
le jour ou Jehovah vous parla du milieu 
du feu en Horeb, prenez bien garde a vos 
ames, de peur que vous ne vous cor- 
rompiez et que vous ne vous fassiez une 
image taillee, figure de quelque idole, 
imaged'hommeoudefemme, toute image 17 
d'animal qui vit sur la terre, toute image 
d'oiseau qui vole dans, le ciel, toute 18 
image de b&e qui rampe sur le sol, toute 
image de poisson qui vit dans les eaux 
au-dessous de la terre; de peur qne, le- 19 
vant les yeux vers le ciel, et voyant le 
soleil, la "lune et les Voiles, toute i'armee 
des cieux, tu ne sois attire a te proster- 
ner devant eux et a leur rendre un culte, 
eux que Jehovah, ton Dieu, a donnes en 
partage k tous les peuples qui sont par- 
tout sous le ciel. Mais vous, Jehovah 20 
vous a pris et vous a fait sortir de la 
fournaise a fondre le fer 5 de i'Egyptc, 
pour devenir le peuple de son heritage, 
comme vous Tetes aujourd'hui. Et Jeho- 
vah s'irrita contre moi a cause de vous, 



21 



et il jura que je ne passerais pas le Jour- 
dain, et que je n'entrerais pas dans le 
bon pays que Jehovah, ton Dieu, te 
donne en heritage. Je vais mourir dans 22 
ce pays-ci, sans passer le Jourdain; 
mais vous le passerez et vous possedcrez 
ce bon pays. Prenez garde a vous, pour 
ne pas oublier Palliance que Jehovah, 
votre Dieu, a contracted avec vous, et ne 
pas vous faire d'imnge taillee, de figure 

jour oil tu U fir£sentas... % alors (vers, n) vous 
vans approck&ttSy etc. 
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quelconque de ce que Jehovah, ton Dieu, 
ta dcfendu. Car Jehovah, ton Dieu, est 
un feu devorant, un Dieu jaloux. 

Lorsque tu auras des enfants et des 
enfants de tes enfants et que vous aurez 
longtemps habite le pays, si vous vous 
corrompez et si vous vous faites quelque 
image taillee, figure de quoi que ce soit, 
faisant ainsi ce qui est mal aux yeux de 
Jehovah pour Firriter, — j'en' prends 
aujourd'hui a temoin centre vous le ciel 
et la terre, — vous perirez bientot et 
disparattrez du pays dont vous allez 
prendre possession en passant le Jour- 
dain; vous n'y prolongerez pas vos jours, 
car vous serez entierement detruits. 

27 Jehovah vous dispersera parmi les peu- 
ples, et vous resterez en petit nombre au 
milieu des nations ou Jehovah vous me- 

:S nera. Et la vous servirez des dieux, ou- 
vrages de mains d'homme, du bois et de 
la picrre, qui ne voient point, n'entea- 
Jent point, ne mangent point et ne s n- 

:o tent point. De la vous chercherez J< >iio- 
vah, votre Dieu, et tu le trouveras, i tu 
le cherches de tout ton coeur et de .oute 

30 ton ame. Au milieu de ta detresse, uand 
toutes ces choses seront venues sur toi, 
dans les derniers jours, tu retoumeras a 
Jehovah, ton Dieu, et tu ecouteras sa 

31 voix; car e'est un Dieu compatissant 
que Jehovah, ton Dieu : il ne t'abandon- 
nera pas et ne te d&ruira pas ; il n'eu* 
bliera pas son alliance avec tes peres, 
qiril leur a juree. 

Interroge les temps anciens qui font 
precede, depuis le jour ou Dieu crea 
Thomme sur la terre, et d'une extremite 
du ciel a Fautre extremity : est-il jamais 
arrive si ^rande chose, et a-t-on jamais 
jj entendu nen de pareil? Quel peuple a 
entendu, comme tu Tas fait, la voix de 
Dieu parlant du milieu du feu, et est de- 






meurevivant? Jamais un dieu essaya-t-il 34 
de venir prendre pour lui une nation du 
milieu d'une autre nation, pardesepreu- 
ves, des signes, des miracles, par la 
guerre a main forte et a bras etendu, et 
par de grandes epouvantes, comme Je- 
hovah, votre Dieu, Ta fait pour vous sous 
yos yeux en Egypte? Ces choses font 35 
ete montrees, aftn que tu connusses que 
e'est Jehovah qui est Dieu, et qu'il n ? v 
en a point d'autre que lui. Du ciel, il fa 36 
fait entendre sa voix pour t'instruire, et 
sur la terre il fa fait voir son grand feu, 
et tu as entendu ses paroles du milieu du 
feu. Parce qu'il a aime tes peres, il a 37 
choisi leur posterite apres eux, il fa fait 
sortir d'Egypte par sa presence, par sa 
grande puissance, pour chasser devant 38 
toi des nations plus nombreuses et plus 
fortes que toi, pour te faire entrer dans 
leur pays et te le donner en heritage, 
comme tu le vois aujourd'huL Sacue 39 
done en ce jour et grave dans ton coeur 
que e'est Jehovah qui est Dieu, en haut 
aans le ciel et en bas sur la terre; il nV 
en a point d'autre. Observe ses lois et 40 
ses commandements que je te prescris 
aujourd'hui, afjn que tu sois heureux, toi 
et tes enfants apres toi, et que tu pro- 
longes tes jours, dans toute la suite des 
dges, sur la terre que te donne Jehovah, 
ton Dieu." 

Alors MoTsc mit a part trois villes de 4 c 
Tautre cote du Jourdain, a Porient, afin 42 
qu'elles servissent de refuge au meur- 
trier qui aurait tu6 son prochain par 
megarde, sans avoir ete auparavant son 
ennemi, etque, en se refugiant dans Tune 
de ces villes, il sauv^t sa vie. Ce furent : 43 
Bosor, dans le dfeert, dans la Plaine, 
pour les Rub&utes ; Ramoth, en Galaad, 
pour les Gadites, et Golan, en Basan, 
pour les Manassites. 



DEUXIEME DISCOURS.— Repetition de la loi [IV, 44 — XXVI]. 

§ L — PRINCIPES FONDAMENTAUX DE LA LOI D'ISRAEL 

[IV, 44- XII 



lo — CHAP, IV, 44 — V. — Introduc- 
tion* Le dJca!ogiu\ 

44 C'est ici la loi que Moise mit devant 

45 les yeux des enfants d'Israel : — ce sont 
les preceptes, les lois et les ordonnances 
que Moise avait donnes aux enfants 

44-49- La lot comprend (vers. 45) de&pr/cefi- 
its, litt. Umoignagts (h*br. idot\ expression 
on attestation de la volont* divine; des lots, 
Ktbr. htiqqtm y statuts, ce qui comprend les 



d'Israel lors de leur sortie d'Egypte : — 
de i'autre cote* du Fourdain, dans la val- 46 
lee, vis-a-vis de Beth-Phogor, au pays 
de Selion, roi des Amorrheens, qui habi- 
tait a Hesebon, et qui avait 6te battu par 
Moise et les enfants d'Israel, lors de leur 
sortie d'Egypte. lis prirent possession 47 

statute de 1'alliance et tes lois morales; et les 
ontontMHceSy h£br. irtisfAtttn, droits, c.-a-d. 
le droit d'IsraSI vis-a-vis de Dieu et du oro- 
chain. 
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de son pays et de celui d'Og, roi de . Fetranger qui est dans tes portes, afin 
Basan, deux rois des Amorrheens qui j que ton serviteur et ta servante se repo- 
etaient au-dela du Jourdain, a Torient, j sent comme toi. Tu te souviendras que 15 

48 depuis Aroer sur le bord du torrent de ; tu as ete esclave au pays d'Egypte, et 
fArnon jusqu'a la montagne de Sion, j que Jehovah, ton Dieu, t'en a fait sortir 

49 qui est i'Hermon, avec toute l'Arabah 



de I'autre cote du Jourdain, a Porient, 
jusqu'a la mer de FArabah, au pied du 
Phasga. 
J Moise convoqua tout Israel et leur dit : 
" Ecoute, Israel, les lois et les ordon- 
nances que je vous fais entendre aujour- 
d'hui; apprenez-les et mettez-les soigneu- 
senient en pratique. 

2 Jehovah, notre Dieu, a conclu avec 

3 nous une alliance en Horeb. Ce nest 
point avec nos peres que Jehovah a con- 
ciu cette alliance, c'est avec nous, qui 
sommes ici aujourd'hui tous vivants. 



d'une main forte et d ? un bras etendu 
c'est pourquoi Jehovah, ton Dieu, fa 
ordonne d'observer ie jour du sabbat. 

Honore ton pere et ta mere, comme 16 
Jehovah, ton Dieu, te Ta ordonne, afin 
que tes jours soient prolonges et que tu 
sois heureux sur la terre que Jehovah, 
ton Dieu, te donne. 
Tu ne tueras point. ^ 17 

Tu ne commettras point d'adultere. 1$ 
Tu ne deroberas point. 19 

Tu ne porteras point de faux temoi- 20 
gnage contrt ton pro:hain. 

Tu ne convoiteras point la femme de 21 



4 Jehovah vous parla face a face sur la j ton prochain, Tu n'envieras point sa 

5 montagne, du milieu du feu : — Je'me j maison, ni son champ, ni son serviteur, 
tenais alors entre Jehovah et vous, pour j ni sa servante, ni son boeuf, ni son ane, 
vous rapporter sa parole; car vous aviez ni rien de ce qui appartient a ton pro- 
peur du feu, et vous ne montates point < chain." 

sur la montagne. — II dit* : j Telles sont les paroles que Jehovah 22 

6 " Je suis Jehovah, ton. Dte*u, qui t'ai 1 adressa a toute votre assemblee, sur la 
fait sortir du pays d'Egyplte, de la mai- 1 montagne, du milieu du feu, de la nuee 
son de servitude. j et de Tobscurite, d'une voix forte; et il 

7 Tu nauras point d'autres dieux que ' n'ajouta rien. 11 les ecrivit sur deux 



moi. tables de pierre, <ui'il me donna. 

Tu ne feras point d'image taillee, au- Lorsque vous eutes entendu la voixdu 
cune figure de ce qui est en haut dans le i milieu des tenebres, la montagne etant 
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ciel, de ce qui est en bas sur la terre et 
de ce qui est dans les eaux plus bas que 

9 la terre. Tu ne les adoreras point et ne 
\<s serviras point; car moi, Jehovah, ton 
Dieu, je suis un Dieu jaloux, punissant 
Piniquite des peres sur les enfants, sur 
la troisieme et sur la quatrieme genera- 

10 tion pour ceux qui me haissent, et fai- 
sant miseYicorde jusqu'a mille genera- 
tions pour ceux qui m'aiment et qui 
gardent mes commandements. 

Tu ne prendras point en vain le nom 



toute en feu, vous vous approchates de 
moi, tous vos chefs de tribus et vos an- 
ciens, et vous dites : " Voici que J6ho- 24 
vah, notre Dieu, nous a montre sa gloire 
et sa grandeur, et.nous avons entendu 
sa voix du milieu du feu; aujourd'hui 
nous avous vu Dien parler a Thomme et 
Thomme rester vivant Et maintenant 
pourquoi mourrions-nous? Car ce grand 
feu nous devorera; si nous entendons 



25 



u 



encore la voix de Jehovah, notre Dieu, 
nous mourrons. Car, parmi toute chair, 26 
de Jehovah, ton Dieu; car Jehovah ne quel est celui qui a entendu comme nous 
laissera pas impuni celui qui prendra j la voix du Dieu vivant parlant du milieu 
son nom en vain. du feu, et qui soit demeur^ en vie? Toi, 27 

Observe ie jour du sabbat pour le ' approche-toi, et ecoute tout ce que dira 

sanctifier, comme te Ta ordonne Jeho- ! Jehovah, notre Dieu, et tu nous rappor- 

13 vah, ton Dieu. Tu travailleras six jours i teras tout ce que t'aura dit Jehovah, 



12 



14 et tu feras tous tes ouvrages. Mais le 
septieme jour est un sabbat consacri 
a J&icvah, ton Dieu : tu ne feras aucun 



notre Dieu : nous l'ecouterons et nous le 
.fcrons." 

Jehovah entendit vos paroles tandis 28 



ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni ; que vous me parliez, et il me dit : *' J'ai 
ton serviteur, ni ta servante, ni ton boeuf, \ entendu les paroles que ce peuple t'a 
ni ton ane, ni aucune de tes b&tes, ni adressees: tout ce qu'ils ont dit est bien. 



V, 4. f^/a (Vuls. nvrts) parla face a/ac^ non 
daos le sens at Exod. xxxiii, 11, mais de pres, 
comme un souverain qui daignerait parler direc- 
tement a son peuple, comme un homme parle a 
un autre homme. 



26. Vulg., ear qutst<€ que VKamm§ (litt 
toute chair\ pour qn'il e-ttctidc, etc* 



•%" 
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29 Oh ! s'ils avaient toujours ce meme coeur ' 
pour me craindre et pour observer tous 
mes commandements, afin qu'ils soient 
heureux a jamais, eux et leurs enfants ! 

30 Va, dis-leur : Retournez dans vos tentes. 

31 Mais toi, reste ici avec moi, et je te dirai 
ions Ies commandements, les lois et les 
ordonnances que tu leur enseigneras, 
pour qu'ils les mettent en pratique dans 
!c pays que je leur donne en possession. 

32 Vous aurez soin de faire ce que Jehovah, 
votre Dieu, vous a commande; vous ne 
vous en detournerez ni a droite ni a gau- 

$$ die, mais vous suivrez en tout la voie 
que Jehovah, votre Dieu, vous a pres- 
orite, afin que vous viviez et que vous 
sovez heureux, et que vous prolongiez 
vos jours dans le pays que vous posse - 
derez, " 

i c — chap. vi. — V amour de Diet*, 
condition du bonkeur pour Israel. 

6 Void le commandement, les lois et les 
ordonnances que Jehovah, votre Dieu, a 
ordonne de vous enseigner, pour que 
vous les mettiez en pratique dans le pays 
ou vous allez passer pour en prendre 
1 possession, afin que tu craignes Jeho- 
vah, ton Dieu, toi, ton fils et \i fils de 
ton tils, en observant, tous les jours de ta 
vie, tcutes ses lois et tous ses comman- 
dements que je te prescris, et afin que 

3 tes jours soient prolonges. Tu les ecou- 
teras, Israel, et tu auras soin de les 
mettre en pratique, afin que tu sois heu- 
reux et que vous multipliiez beaucoup, 
comme te Fa promis Jehovah, Ic Dieu de 
tes peres, dans un pays ou coulent le lait 
et le miel. 

4 Ecoute, Israel : Jehovah, notre Dieu, 

5 est seul Jehovah. Tu aimeras Jehovah, 
ton Dieu, de tout ton creur, de toute ton 

Ame et de toute ta force. Et ces com- 
mandements que je te donne aujourd'hui, 

7 seront dans ton coeur. Tu les inculque- 
ras a tes enfants, et tu en parleras quand 
tu seras dans ta maison, quand tu iras 

VI, 3. La Vulg. trmduit la derniere partie de 
c? verset, selon que It Seigneur ^ it Dieu de ies 
A ; r«, ta /romis hh /ays ou coulent te la.it et 
U mid. 

S. Un frontal % bandeau sur le front (Exod. 
xiii, 9, 16X les pbylacteres du Nouveau Testa- 
ment (Matth. jtxiti, «). 

9- Cette recommendation qui, comme la pre*- 
ceklente, n'avait peut€tre qu'un sens figure, 
recut dans la vie d'lsraJH uu accomplissement 
littoral. Avjourd'hui encore, dans la plupart des 
ma 1 sons juives, sur le poteau droit de la porte 
est rix< un petit cylindre de bois ou de m4tal 
reufermant un rouleau de parchemin sur lequel 
sont inscriu les vers, 4-0, de notre chapitre, sou- 
vrnt aussi les vers. t3-at du chap, xl Cest ce 
un 'on appelle la mfsusaA. Le Juif pieux, chaque 



en voyage, quand tu te coucheras et 
quand tu te leveras. Tu les attacheras 8 
sur ta main pour te servir de signe, et lis 
seront comme un frontal entre tes yeux. 
Tu les ecriras sur les poteaux de ta 9 
maison et sur tes portes. 

Lorsque Jehovah, ton Dieu, f aura fa ; t 10 
entrer dans le pays qu'il a jure a tes 
peres, a Abraham, a Isaac et a Jacob, de 
te donner : grandes et bonnes villes que 
que tu n'as pas baties, maisons pleines 1 1 
de toutes sortes de biens quo tu n'as pas 
remplies, citernes que tu n'&s pas creu- 
sees, yignes et oliviers que tu n'as pas 
plantes ; lorsque tu mangeras et te ras- 
sasieras, garde-toi d'oublier Jehovah, 12 
qui t 5 a fait sortir du pays d'Egypte, de 
la maison de servitude. Tu craindras 1 3 
Jehovah ton Dieu, tu le serviras et tu 
jureras par son nom. Vous n'irez point 14 
apres d autres dieux, d'entre les dieux 
des peuples qui seront autour de vous. 
Car Jehovah, ton Dieu, qui est au milieu 15 
de toi, est un Dieuialoux; la colere de 
Jehovah, ton Dieu, s'enflammerait contre 
toi et il t*exterminerait de dessus la terre. 

Vous ne tenterez point Jehovah, votre 16 
Dieu, comme vous Tavez tente a Massah. 
Mais vous observerez avec soin les com- 17 
mandements de Jehovah, votre Dieu, ses 
preceptes et ses lois qu'il vous a donnes. 
Tu ieras ce qui est droit et bon aux yeux 18 
de Jehovah, afin que tu sois heureux, 
que tu entres, pour le possecier, dans le 
bon pays que Jehovah a promis par ser- 
ment a tes peres, lorsqu'il aura chasse 19 
tous tes ennemis ievant toi, comme Jeho- 
vah Ta dit. 

Lorsque ton tils t'interrogera un jour, 20 
en disant : " Qu'est ce que ces comman- 
dements, ces lois et ces ordonnances que 
Jehovah, notre Dieu, vous a presents? " 
tu diras a ton fils : " Nous etions escla- 21 
ves de Pharaon, en Egypte, et il nous a 
fait sortir de TEgypte parsa main puis- 
sante. Jehovah a opere, sous nos yeux, 22 
des miracles et des prodiges grands et 

fois qu'il passe le seuil de sa maison, touche la 
witHMtth se baise les doigts et recite le vers. 8 
du Ps. exxi : ** Que te Seigneur garde ton entre> 
et ta sortie maintenant et toujours ! ". 

13. -II s'agit sans doute ici du serment solennel 
que Ton pr£te en justice ; it ne pouvait €tre 
fait qu'au nom de fe*hovab. Com p. Is. xix, i3. 
Notre -Seigneur (Niatt. v, 34) a en vue celui 
qui, de son temps, accompagnait abusivement 
les affirmations et les negations dans la vie 
ordinaire. 

16. A Massah^ pres de Raphidim : voy. Exod. 
xvit, 1-7; ou bien avec la Vtilg. , dans le Hen de 
ta ttntatiofty ce qui pourrait s'appliquer au fait 
beaucoup plus grave racont£ Nombr. xx. 1 sv., 
ou m£me a tous Ies deux. 

19. Exod. xxiu, 27 sv. xxxiv, tt. 
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terribles contre I'Egypte, contre Pha- j coramandements. Mais il read la pa- to 
2} raoa et contre toutesa maison; et il reille en face a ceux qui le halssent, ea 
nous a fait sortir de la, pour nous ame- les faisant perir ; il ne tarde point a 
ner dans le pays qu'il avait promis par ! L'egard de eelui qui lc hait, et il lui rend 

24 serm^nt a nos peres. Jehovah nous a j la pareille en face. C % tst pourquoi tu 1 \ 
commande de mettrc en pratique toutes observeras les commandements, les lois 
ces lois et de craindre Jehovah, notre et les ordonnances que je te prescris au- 
Dieu, aiin que nous soyons toujours heu- jourd'hui, en les mettant en pratique, 
reux et qu'il nous conserve en vie, conime ; Si vous ecoutez ces ordonnances, si 1 2 

25 il l'a fait jusqu'icL Et ce sera pour nous j vous les gardez et les mettez en pratique, 
la justice, si nous prenons garde a pra- j en retour Jehovah, ton Dieu, gardera 
tiquer tous ces preceptes en presence de j en vers toi I'alliance et la misericorde 
Jehovah, notre Dieu, conime il nous Ta ■ qu'il a jurees a tes peres. II t'aimera, te 1 3 
ordonne." : benira et te multipliera; il benira le fruit 

-. , „ j de tes entrailles et lc fruit de ton sol, ton 

?~, CH £' VII --^^fff'" w '^ r |ble, ton vin nouveau et ton huile, les 

les Chauanhns et leurs idotes. j portees de tes vaches et les petits de tes 

7 Lorsque Jehovah, ton Dieu, t'aura fait brebis, sur la terre qu'il a jure a tes peres 

entrer dans le pays dont tu vas prendre de te donner. Tu seras beni plus que 14 

possession, et qu'il aura chasse devant tous les peuples; il n'y aura chez toL ni 

toi beaucoup de nations, les Hetheens, homme ni femme sterile, ni bHe st<*HU 

les Gergeseens, les Ambrrheens, les Cha- parmi tes troupeaux. Jehovah eloignera 1 5 



-» 
j 



naneens, les Phereseens, les Heveens et 
les Jebuseens, sept nations plus nom- 
breuses-et plus puissantes que toi, et 
que Jehovah, ton Dieu, te les aura 
livrees et que tu les auras battues, tu les 
deYoueras par anatheme, tu ne formeras 
pas d'alliance avec elles et tu ne leur 
teras point grace. Tu ne contracteras 
point de mariage avec elles, tu ne don 



de toi toute maladie; il ne t'enverra au- 
cune de ces affections malignes d'Egypte 
que tu connais; mais il en atfligera tous 
ceux qui te ha'issent. Tu devoreras tous 16 
les peuples que Jehovah, ton Dieu, va te 
livrer; tou ceil sera sans pi tie pour eux 
et tu ne serviras point leurs dieux, car 
ce serait un piege pour toi. Que si tu 17 
dis dans ton coeur : " Ces nations sont 



neras point tes tilles a leurs fils, et tu ne plus nombreuses que moi; comment pour- 



prendras point leurs tilles pour tes tils; 

4 car elles detourne *aient tes fils de mar- 
cher apres moi, et les entraineraient a 
servir d'autres dieux; la colere de Jeho- 
vah s'enflammerait contre vous et il te 

5 detrui rait promptement. Mais voici com- 
ment vous agirez a leur egard : Vous 
renverserez leurs autels, vous briserez 
leurs statues, vous abattrez leurs asche- 
rim et vous livrerez au feu leurs images 

6 taillees. Car tu es un peuple saint a Je- 
hovah, ton Dieu. Jeliovah, ton Dieu, t'a 



rai-jclesexpulser?" ne, les crains point; iS 
rappelle a ton souvenir ce que Jehovah, 
ton Dieu, a fait a Pharaon et a toutc 
I'Egypte : les grands epreuves que tes 19 
yeux ont vues, les miracles et les prodi- 
ges, la main forte et le bras etendu. par 
lesquels Jehovah, ton Dieu, t'a fait sor- 
tir : ainsi tera Jehovah, ton Dieu, a tous 
les peuples dont tu as peur. Jehovah, 20 
ton Dieu, enverra meme sur eux les fre- 
Ions, jusqu'a ce que soient detruits ceux 
qui auront pu echapper et se cacher de- 



choisi pour etre son peuple particulier ! vant toi. Tu ne t'eflraieras point a cause 2 1 



parmi tous les peuples qui sont sur la 

7 face de la terre. Si Jehovah s'est atta- 
che a vous et vous a choisis, ce n'est pas 
que vous surpassiez en nombre tous les 
peuples, car vous &tes le plus petit de 

8 tous. Mais, parce que Jehovah vous 
aime et parce qu'il a voulu tenir le ser- 
ment qu'il avait fait a vos peres, Jeho- 
vah vous a fait sortir par sa main puis- 
sante et vous a rachetes de la maison de 
servitude, de la main de Pharaon, roi 

9 d'Egypte. Sache done que e'est Jeho- 
vah, ton Dieu, qui est Dieu, le Dieu 
fidele qui garde ralliance et la miseri- 
corde, jusqu'a mille generations pour 
ceux qui raiment et qui gardent ses 



d'eux; car Jehovah, ton Dieu, est au 
milieu de toi, Dieu grand et terrible! 
Jehovah, ton Dieu, chassera peu a peu 22 
ces nations devant toi; tu ne pourras pas 
les exterminer promptement, de peur que 
les b&tes sauvages ne se multiphent con- 
tre toi. Jehovah, ton Dieu, te les livrera, 23 
et il jettera parmi elles une grande cons- 
ternation, jusqu'a ce qu'elles soient de- 
truites. II livrera leurs rois entre tes 24 
mains, et tu feras disparaitre leurs noms 
de dessous les cieux; personne ne tiendra 



VI 1, 10. En fact t de manure i ce qu'ils le 
void it et qu'ils scntent que e'est Dieu qui les 
chfilie. Vulg. , f*rompttm*nt % toudain. 
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25 



devant toi, jusqu'a ce que tu les aies de- 
truits. Vous consumerez par le feu les 
images taillees de leurs dieux; tu ne con- 



20 



'J 



14 



ton Dieu pour le bon pays qu'il t 3 a 
donne. Garde-toi d'oublier Jehovah, ton n 
_ . Dku, negligcant d'observer ses com- 

voiteras point l'argent ou Tor qui est sur mandements, ses ordonnances et ses lois 
elles, et tu ne le prendras point pour toi, que je te prescris aujourd'hui, de peur 12 
Je peur qu'il ne te soit un piege; car il que, quand tu mangeras et te rassasie- 
ost en abomination a Jehovah, ton Dieu. ras, que tu batiras et habiteras de belles 
Tu n'introduiras point une chose abomi- | maisons, que tu verras se multiplier tes 
nable dans ta maison, afin que tu ne sois j bceufs et tes brebis, s'augmenter ton 
pas comme elle devoue par anatheme; tu ■ argent, ton or et tous tes biens, ton 
l'auras en horreur extreme, tu 1' auras en | coeur ne s'eieve et que tu n'oublies Jeho- * 
extreme abomination, car c'est une chose 1 van, ton Dieu, qui t'a fait sortir du pays 
Jevouee par anatheme. j d ? Egypte, de la maison de servitude; 

ntiAu ,r„, n. » r ■•/ » //• ! <l ui a ^ ton conducteur dans ce grand k 
4 7 C " AP - v '»-. ~ Qu Israel n oubhe i et affreux d ^ n ou U y a des s * te > 

fas Dun au sein du bien-etre en Cha- brulants et deg ^^ dans ^^ 

arides et sans eau, et qui a fait jaillir 
3 Vous aurez soin de mettre en pratique pour toi de Peau du rocher ie plus dur; 
urns les commandements que jt vous = qui t'a donne a manger dans le desert 16 
prescris aujourd'hui, afin que vous vi- j une manne inconnue a tes peres, afin de 
viez, que vous multipliiez, que vous en- . t'humilier et de t'eprouver, pour te faire 
triez et que vous preniez possession du ; ensuite du bien; et que tu ne discs en 17 
pays que Jehovah a jure de donner a vos j ton coeur : " C'est ma force et la vigueur 

2 pores. Tu te souviendras de tout ie che- i de ma main qui m'ont procure ces ri- 
min par lequel Jehovah, ton Dieu, t'afait | chesses." Souvieus-toi de Jehovah, ton 1$ 
marcher pendant ces quarante annees j Dieu, car cest lui qui te donne de la 
dans le desert, atin de t'humilier et de ) force pour les acquerir, afin d'accomplir, 
t'eprouver, pour connaitre les sentiments ! comme tu le vots aujourd'hui, son alliance 

de ton coeur, si tu garderas ou non ses j qu'il a juree a tes peres. Si, oubliant 19 

3 commandements. II t'a humilie, ii t'a } Jehovah, ton Dieu, il t'arrive d'aller 
fait avoir faim, et ii t'a nourri de la ; apres d'autres dieax, de les servir et de 
manne que tu ne connaissais pas et que , te prosterner devant eux, j'atteste au- 
n'avaient pas connue tes peres, aiin de jounf hui contre vous que vous perirez 
tapprendre que rhomme ne vit pas de certainement. Comme les nations que 20 
pain seulement, mais de tout ce qui sort ! Jehovah fait perir devant vous, ainsi 

4 de la bouche de Dieu. Ton vetement ne ; vous perirez, parce que vous n'aurez pas 
s'est pas use sur toi, et ton pied ne s'est ecoute la voix de Jehovah, votre Dieu. 
pas enfle pendant ces quarante annees :\ m 

5 atin que tu reconnaisses en ton cueur que j 5° — chap, ix, i — x, 11.— Rebellions 
Jehovah, ton Dieu, t'instruit, comme un | d' Israel et pardons divins. 

6 homme instruit son enfant, et que tu I Ecoute, Israel. Tu vas aujourd'hui 9 
observes les commandements de Jehovah, j passer le Jourdain pour marcher a la 
ton Dieu, en marehant dans ses voies et \ conquete de nations plus grandes et plus 

en le craignant 1 puissantes que toi, de grandes villes dont 

7 Car Jehovah, ton Dieu, va te faire i les muraiUess'eleventjusqu'auciel, d'un 2 
entrer dans un bon pays, pays de tor- \ peuple grand et de haute stature, des 
rents, de sources et d'eaux profondes, | enfants des Enacim que tu connais et 
qui jaillissent dans les vallees et les mon- j dont tu as cntendu dire : Qui pourra 

S tajjnes; pays de froment, d'orge, de ! tenir contre les enfants d'Enak? Sache 

vi^nes, de tiguiers et de grenadiers ; i aujourd'hui que Jehovah, ton Dieu, pas- 

9 pays d'oliviers, d'huile et de miel; pays sera lui-meme devant toi comme un feu 

ou tu mangeras du pain en abondance, devorant; e'est lui qui les detruira, lui 

ou tu ne manqueras de rien; pays dont qui les humiliera devant toi; tu les chas- 

seras et tu les fera perir promptement, 
comme Jehovah te Ta dit. Ne dis pas 
dans ton coeur, lorsque Jehovah, ton Dieu, 



■» 
j 



les pierres sont du fer et des montagnes 

10 duquel tu tireras 1'airain. Tu mangeras 

et te rassasieras, et tu beniras Jehovah, 



35. Qui est sur ttUs 



35. \>nt est sur cuts : com p. Kom. 11 1 aa ; 
vulg. t doui tiles amt/aites; mail on sait que 
ces idoles etaient seulement recouvertes de 
plaques d'or ou d'argent, 6taient en pl*q*4* — 
On fiige : Implication est donnee vers. 26. 



Voy. I'histoire d'Achan Jos. vii. Com p. anssi 
Jug. viii, 37. 

I X. — La lecon qui ressort de ce chupttre est 
exaclement celle que doane S. Paul. Ephes., 

ii, 8. 
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les chassera de devant toi : "Cest a 1 de fontc, et vous vous etiez promptement 
cause de ma justice que Jehovah m'a fait ecartes de la voie que Jehovah vous avait 



venir pour prendre possession de ce 
pays " ; car c'est a cause de la mechan- 
cete de ces nations que Jehovah les chasse 



prescrite. Alors, saisissant les deux ta- 
bles, je les jetai de mes mains et je les 
brisai sous vos yeux. Et je tombai de- 



IS 



5 de devant toi. Non, ce n'est point a cause vant Jehovah, comme la premiere fois, 
de ta justice et de la droiture de ton cceur | pendant quarantej ours etquarante nuits, 



sans manger de pain et sans boire d'eau, 
a cause de tous les peches que vous aviez 
commis en faisant ce qui est mal aux 
yeux de Jehovah, de maniere a rirriter. 
Car j'etais effraye en voyant la colere et 19 



que tu vas entrer en possession de ce 
pays ; mais c'est a cause de la mechan- 
cete de ces nations que Jehovah, ton 
Dieu, les chasse de devant toi; c'est aussi 
pour accomplir la parole que Jehovah a 
juree a tes peres, a Abraham, a Isaac et ! la fureur dont Jehovah etait anime con 

6 a Jacob. Sache done que ce n'est pas a ! tre vous, jusqu'a vouloir vous detruire; 
cause de ta justice que Jehovah, ton mais cette fois encore Jehovah m'exauca. 
Dieu, te donne ce bon pays en propriete; 1 Jehovah etait aussi fortement irrite con- 
car tu es un peuple au c ou rai de. tre Aaron, au point de- vouloir ie faire 

7 Souviens-toi, n'oublie pas combien tu i perir, et j'intercedai aussi pour Aaron en 
as irrite Jehovah, ton Dieu, dans Ie de- ; ce temps- la. Je pris le peche que vous 21 
sert. Depuis le jour ou tu es sorti du ! aviezfait, leveau</V, jele livraiaufeu, 
pays d'Egypte jusqu'a ■ votre arrivee . je le broyai jusqu'a cequ'il fut bien reduit 
dans ce lieu, vous avez ete rebelles en- 1 en poudfe, et je jetai cette poudredans le 



:o 



8 



vers Jehovah. 
Meme en Horeb vous avez excite Jeho- 



22 



torrent qui descend de la montagne. 
A Tabeera, a Massah et a Kibroth 
vah a la colere, et Jehovah fut irrite con- 1 Hattaava, vous avez encore excite Jeho- 
tre vous jusqu'a vouloir vous detruire. vah a la colere. Et lorsque Jehovah z\ 
9 Lorsque je montai sur la montagne, pour voulut vous faire partir de Cades-Barne, 
recevoir les tables de pierre, les tables ! en disant : Montez et prenez possession 
de I'ailiance que Jehovah avait faite avec I du pays que je vous donne, vous futes 
v ous> jy demeuraiquarante jours et qua- i rebelles a I'ordre de Jehovah, votre Dieu, 



vous n'eutes pas foi en lui et vous n'obci- 
tes pas a sa voix. Vous avez ete rebelles 24 
a Jehovah depuis le jour que je vous 



-o 



rante nuits, sans manger de pain et sans 

10 boire d'eau; et Jehovah me donna les 
deux tables de pierre ecrites du doigt de 
Dieu et contenant toutes les paroles qu J il \ connais. 
vous avait dites sur la montagne, du mi- j Je me prosternai done devant Jehovah 

11 lieu du feu, le jour de rassemblee. Au ! pendant lesquarante jours et les quarantc 
bout des quarante jours et des quarante nuits que je restai prosterne, car Jehovah 
nuits, Jehovah me donna les deux tables parlait de vous detruire. Je priai Jeho- 26 

12 de pierre, les tables de Talliance. II me vah et je dis : "Seigneur Jehovah, ne 
dit alors : " Leve-toi, descends vite d'ici, detruisez pas votre peuple, votre heri- 
car ton peuple, que tu as fait sortir , tage, que vous avez rachete par votre 
d'Egypte, s ? est corrompu. lis se sont grandeur, que vous avez fait sortir 
promptement ecartes de la voie que je ieur j d'Egypte par votre main puissantc. 
avais prescrite; ils se sont fait une image I Souvcnez-vous de vos serviteurs, Abra- 27 

13 de fonte." Et Jehovah me dit : u Je vois » ham, Isaac et Jacob; ne regardez point a 
que ce peuple est un peuple au cou raide. Popiniatrete de ce peuple, a sa mechan- 

14 Laisse-moi, que je les detruise et que : cete et a son peche, depeurque lepays 28 

j' efface leur nom de dessous les cieux; et ; d*oii vous nous avez fait sortir ne dise : 

je ferai de toi une na'aon plus puissante ; Jehovah n'avait pas le pouvoir de les 



et plus nombreuse que ce peuple. " — 

15 Je me retournai el je descendis de la 
montagne, et la montagne etait toute en 
feu, et j'avais dans mes mains les deux 

16 tables de l'alliance. Je regardai, et voici 
que vous aviez peche contre Jehovah, 



faire entrer dans le pays qu'U leur avait 
promis, et il les haissait; voila pourquoi 
il les a fait sortir pour les faire mourir 
dans le desert Et pourtant ils sont vo- 
tre peuple et votre heritage, que vous 
avez fait sortir d' Egypte pa* votre grande 



29 



votre Dieu; vous vous etiez fait un veau puissance et par votre bras etendu ! *' 




18. La pi u part idcnti&cut cette supplication de 
40 jours et 40 nuits avec le second sejour de 
Motse sur le Sinai, (x, x sv.). D'autr^s, la pla- 
ce^ en tre le premier et le second sejour. Les 
lours dont il est parle daus notre vers. 18 



conrespondraient au temps ecoui^ de Exod. 
xxxit. 15 a xxxiv, a; Molse les aurait passes en 
grande partie a supplier le Seigneur dans le 
san&uaire, tout en prenant part a la pi opart des 
faits racoates Exod. xjtxii, 15-xxxiv. 
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C hap. X, i. DEUTERONOME. Chap. XI, 8. 

10 -r^n ?• ^P 5 - 1 *; Jehovah me dit : j icciei des cieux, la terre et tout ce quelle 
Laille-toi deux tables de pierre, comme ! renferme. Et c'est a tes pares seulement i* 
les premieres, et monte vers moi sur la : que Jehovah s'est attache pour les aimer- 
rnontagne; tu feras aussi une arche de \ et c'est leur posterite apres eux c'est 

2 Deis. J ecnrai sur ces tables les paroles j vous qu'il a choisis d'entre tous les peu- 
qui etaient sur les premieres tables que : pies, comme vous le voyez aujourd'hui 

tu as bnsees, et tu les mettras dans Par- j Circoncisez done votre cceur et ne rai- 16 

3 che. Je ns une arche de bois d'acacia, i dissez plus votre cou. Car Jehovah vo- 17 
et ayant taille deux tables de pierre tre Dieu, est le Dieu des dieux le Sei- 
comme les premieres, je montai sur la | gneur des seigneurs, le Dieu erand fort 
rnontagne, les deux tables dans ma main, j et terrible, qui ne fait point acception des 

4 H ecnvit sur ces tables ce qui avait ete j personnes et qui ne recoit point de pre- 
ecrit sur les premieres, les dfc paroles : sent, qui fait droit a l'orphelin et t la 18 
que Jehovah vous avait dites sur la mon- [ veuve, qui aime I'etranger et lui donne 
tagne, du milieu du feu, le jour de l'as- 1 de la nourriture et des vetements. Vou* 10 

5 semblee, et il me les donna. Je me tour- ; aimerez i'etranger, car vous avez ete ' 
nai, et, etant descendu de la rnontagne, etrangers dans le pavs d'Effyr*~ Tu 20 
je mis les tables dans l'arche que j'avais | craindras Jehovah, t6n Dieu, to te ser- 
taitc, et elles y sont restees, comme Jeho- ! viras, tu t'attacheras a lui, et tu jureras 
vah me 1 avait ordonne. | par son nom. II est ta louange, il est 21 

° d - , e J?.H ■ Isra * 1 Pa^rent de ton Dieu; c V.c/ lui qui a fait pour toi ces 
Beeroth-Bene -Jakan pour Mosera. La choses grandes et terribles que tes veux 
mourut Aaron, et il y fut enterre ; Elea- 1 ont vues. Tes peres descendant en 22 
zar son fils, fut^rWpretre asa place, j Egypte au nombre de soixante-dix per- 

7 Ue la lis partirent pour Gadgad, et de I sonnes, et maintenant Jehovah, ton Dieu, 
badgad pour Jetebatha, pays riche en j a fait de toi une multitude comme les 

> cours d eaux. En ce temps-la, Jehovah | etoiles du ciel. 
separa la tribu de Levi, pour porter I'ar- \ Tu aimeras Jehovah, ton Dieu, et tu 11 
cne de I alliance de Jehovah, pour se : observeras ce qu'il demande de toi ses 
temr devant Jehovah, pour le servir et i lots, ses ordonnances et ses commande- 
pour tenir en son nom : ce quelle a fait \ ments tous les jours de ta vie. Recon- 2 

9 jusqu a ce jour. C'est pourquoi Levi n'a . naissez aujourd'hui,^ car t'e ne m 'adress* 
m part ni heritage avec ses freres : c'est pas a vos enfants, qui ne connaissent pas 
Jehovah qui est son heritage, comme et qui n'ont pas vu les lecons de Jehovah, 
Jehovah, ton Dieu, le lui a dit. votre Dieu, — recommhsez sa grandeur, 

Je me tins sur la rnontagne, comme sa main forte et son bras eter.du; les 2 
precedemment, quarante jours et qua- prodiges ct les oeuvres qu J il a faits au 
rante mats, et Jehovah m'exauca encore milieu de FEgypte contre Pharaon roi 
cette fois : il ne voulttt pas te detruire. 1 d'Egvpte, et contre tout son pays;' ce < 
" Jehovah medit : "Leve-toi, va te mettre qu'if a fait a I'armee d'Egvpte, a ses 
a \a tete du peuple ; qu'ils entrent et chevaux et a ses chars, comment il a 
qu Us prennent possession du pays que precipite sur eux les eaux de la mer 



.N 



10 



j ai jur6 a leurs peres de leur donner. 



tions a f obeissatiee envers Dieu. Pro- 
messes et menaces. 



Rouge, lorsqu'ils vous pouvsuivaient, et 



6° — chap x 12 — vr r?rh~*, t coronet Jehovah les a detruits jusqu'a 



ce jour. Reconnaissez ce qu'il a fait pour 5 
vous dans le desert, jusqu'a votre arri- 
vee en ce lieu ; ce qu'il a fait a Dathan 6 



i E f t . l "?" ltenant . Isra6l t ^e demande i et Abiron, fils d'EUab, fils de Ruben, 
a ° t01 Jehovah, ton Dieu, si ce n'est que que la terre, ouvrant sa bouche, englou- 
tu craignes Jehovah, ton Dieu, en mar- tit avec leurs maisons, leurs tentes et 



chant dans toutes ses voies, en aimant 
et en servant Jehovah, ton Dieu, de tout 

1 j ton coeur et de toute ton ame, en obser- 
vant les commandements de Jehovah et 
ses lois que je te prescris aujourd'hui, 

M afin que tu sois heureux? Vois! A Jeho 



toutes les personnes de leur suite, au mi- 
lieu de tout Israel. Car vos yeux ont vu 7 
toutes les grandes osuvres que Jehovah a 
faites. Vous observerez done tous les 8 
commandements que je vous prescris 
aujourd'hui, afin que vous soyez forts, 



va n, ton Dieu, appartie nnent le ciel et que vous entriez et que vous vous ren 

tout ^anlU^iZ % ^" r '.5 , I cst "tocher j (Col. ii, 1 i-ia) itablit une unMogie cntre le bap^ 
ca*. c est JS^^^uS;^^?^ \** CirCOnCWl0a Je l Ancicn ' 
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DEUTERONOME. 



Chap. XI, 32. 



diez maitres du pays ou vous allez pas- j sur tes portes : afin que vos jours et les 21 
9 ser pour ea prendre possession, et afin 1 jours de vos enfants, dans le pays que 
que vous prolongiez vos jours sur La terre | Jehovah a jure a vos peres de leur don- 
que Jehovah a jure a vos peres de leur 1 ner, soient aussi nombreux que les jours 
donner, a eux et a leur posterite, paysou [ des cieux au-dessus de la terre. Car si 22 

10 coulent le lait et le miel. Carle pays ou vcus observez soigneusement tous ces 
tu vas entrer pour le posseder n'est pas commandements que je vous prescris, 
comme le pays d'Egypte, d'ou vous etes | aimant votre Dieu marchant dans tou- 
sortis, que tu ensemencais et que tu | tes ses votes et vous attachant a lui, 
arrosais avec ton pied comme un jardin j Jehovah chassera toutes cos nations de- 23 

1 1 potao-er. Mais le pavs ou vous allez 1 vant vous, et vous vous rendrez maitres 
passSr pour le posseder est un pays de ! de nations plus grandes et plus puissan- 
montagnes et de vallees, qui est arrose j tes que vous. Tout heu que foulera la 24 

12 par lapluiedu del; un pavs dont Jeho- i plante de vos pieds sera a vous; votre 
vah, ton Dieu, prend soin, et sur lequel j frontiere s'etendra du desert au Liban, 
il a continuellement les veux, depuis le i et du fleuve de lEuphratejusqua lamer 
commencement de l'annee jusqu'a la fin. occidentale. Nut ne pourra tenir devant 2; 

13 Si vous obeissez a mes commande- vous; Jehovah, votre Dieu, repandra 
ments que je vous prescris aujourd'hui, j devant vous, comme il vous 1 a dit, la 
aimantjeho vah, votre Dieu, et le servant j crainte et leffroi sur tout le pays ou 
de tout votre cceuret detoute votre ame, \ vous mettrez le pied. 




pour ton betail, et tu en mangeras et te , tion, si vous n'obeissez pas aux comman- 

16 rassasieras. Prenez garde a vous, del dements de Jehovah, votre Dieu, et si 
peur que votre comr ne soit seduit, que i vous v us detournez de la voie que jo 
vous ne vous detourniei et ne serviez . vous prescris en ce jour, pour aUer 
d'autres dieux et ne vous prostemiez de- 1 apres d'autres dieux que vous a avec pas 

17 vant eux. La colere de Jehovah s'en- j connus. Et lorsque Jehovah, ton Dieu. 20 
flammerait contre vous ; il fermerait le t'aura fait entrer dans le pays ou tu vas 

le ciel et il n'y aurait plus de pluie : la i pour en prendre possession, tu pronon- 
tcrrc ne donnerait plus ses produits et ' ceras la benediction sur le mont Gazir.tr 
vous peririez promptement dans le bon i et la malediction sur le mont .Ebal. Us 
pavs que Jehovah vous donne. i montagnes sont de l'autre opt* du Jour- 

18 Mettez done sur votre cceur et sur vo- 1 dain, (lemere le chemin dej Occident, m 
tre ame ces paroles que je vous dis. Vous 
les lierez comme un signe sur vos mains, 
et elles seront comme des frontaux entre 

19 vos yeux. Vous les enseignerez a vos 



;c 



pays des Chananeens qui habitent dans 
l'Arabah vis-a-vis de Galgala, pres des 
terebinthes de More. Car vous allez 

vos vt ux , ul » <~ „.«-.~ passer le Jourdain et prendre possesswn 

erfante/et vous leur en ^rlerez, soit du pays que Jehovah votre Dieu, vous 
quand tu resteras dans te maison, ou donne; vous le possedercz et vous v to- 
que tu iras en vovage, soit quand tu te i bitcrez. Vous aurez done soin d obser- 
20 Joucheras et que'tute leveras. Tu les \ ver toutes les ordonnances que je mets 
ocriras sur les poteaux de ta maison et aujourd'hui d evant vous. 

TCI to Le chimin dt I'oecidentM grande passant \ I'E. du lourdain. —TMdiut'i'sou 

L travers le Day* f.e Chanaan, air opposition a avail autrefois dresse.se.-. temes(Oeii. xn, . 
tn"w»-nV^«,,ou oriental, alfiYegrande V„lg.. ... deOa^ala. ,,», estfrttd '"" < W '" 
route allant aussi de Damas en Egypte, mais attendant et s avaitfant ,iu lam. 



j' 
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Chap. XII, I. 



DEUTEROMOME. 



Chap. XII, 25. 



S II. -LOIS ET ORDONNANCES PARTICULlfiRES [XH — XXVI]. 



I J — DROIT RELIGtliUX [XH — XIV, 17]. 

a) Saintete d'Israel comme peuple. 

CHAr. XII. — Promessed'etabiir le sane- 
Hiaire dans un Hen determine, centre 
du culte. Per mission de titer en tons 
lieux les animaux destines a V alimen- 
tation. 

12 Void les lois et les ordonnances que 

vous aurez soin de mettre en pratique 

dans le pays que Jehovah, le Dieu de vos 

pores, vous a donne pour le posseder, 

tout le temps que vous vivrez stir ce sol. 

2 Vous detruirez entierement tous les 
lieux ou les nations que vous allez depos- 
itor servaient leurs dieux, sur les hau- 
tcs montagnes, sur les collides et sous 

3 tout arbre vert. Vous renverserez leurs 
autels, vous briserez leurs statues, vous 
livrerez au feu leurs ascherim, vous met- 
trez en pieces les images taillees de leurs 
dieux, et vous ferez disparaitre de ces 
Ikuxjusauil leurs noms. 

4 Vous ne ferez pas ainsi a 1'egard de 

5 Jehovah, votre Dieu. Mais vous le cher- 
cherez au lieu que Jehovah, votre Dieu, 
choisira parmi toutes vos tribus pQur y 
meare son nom et en faire sa deraeure, 

6 et c est Id que vous irez. Cest la que 
vous presenterez vos holooaustes et vos 
sacrifices, vos dimes et ce que votre main 
aura preleve, vos voeux et vos offraudes 
volontaires, et les premiers- nes de vos 

7 txoufs et de vos brebis. C'est la que vous 
ferez des repas sairh devant Jehovah, 
Yotre Dieu, et que vols vous rejouirez, 
vous et vos families, en jouissant des 
biens que votre main aura acquis et par 
lesquels Jehovah, ton Dieu, t'aura beni. 

8 Vous ne ferez pas, comme nous le faisons 
maintenant ici, chacun ce que bon lui 

9 semble, parce que vous n'etes pas en- 
core arrives au repos et a Theritage que 

10 te donne Jehovah, ton Dieu. Mais vous 
passerez le Jourdain et vous habiterez le 
pays que Jehovah, votre Dieu, vousdon- 
nera en heritage, et il vou3 donnera du 
repos en vous protigeant contre tous les 
ennemis qui vous entourent, et vous ha- 

n biterez en securite. Alors, dans le lieu 
que Jehovah, votre Dieu, choisira pour y 
faire habiter son nom, e'est Id que vous 
presenterez tout ce que je vous com- 
mande, vos holocaustes et vos sacrifices, 
vos dimes et ce que votre main aura pre- 
leve, et vos offrandes de choix pour 
l^ucomplissemenl de vos voeux d Jeho- 

12 van. Et vous vous rejouirez en presence 



de Jehovah, votre Dieu, vous, vos fils et 
vos filles, vos serviteurs et vos servantes, 
et le Levite qui sera dans vos portes, car 
il n'a recu ni part ni heritage avec vous. 
Garde-toi d'effrir tes hclocaustes dans 13 
tous les lieux que tu verras; mais tu les 14 
offriras au lieu que Jehovah aura choisi 
dans Tune de tes tribus, et cest la que 
tu feras tout ce que je te commande. 

Tu pourras neanmoins, tant que tu le 15 
desireras, tuer du betail et manger de la 
viande dans toutes tes portes, selon les 
benedictions que t'accordera Jehcvah, 
ton Dieu ; Thomme impur et l'homme pur 
pouiront en manger, comme on mange 
de la gazelle et du cerf. Mais vous ne 16 
mangerez pas le sang : tu le repandras 
sur la terre, comme de 1'eaiK 

Tu ne pourras pas manger dans tes 17 
portes la dime de ton ble, de ton vin 
nouveau et de ton huile, ni les premiers- 
nes de tes bceufs et de tes brebis, ni rien 
de ce que tu offriras pour T accomplish- 
ment d*un voeu, ni tes offrandes volon- 
taires, ni ce que ta main aura preleve. 
Cest devant Jehovah, ton Dieu, dans le iS 
lieu que Jehovah, ton Dieu, aura choisi, 
que tu les mangeras, toi, ton fils et ta 
fille, ton serviteur et ta servante, et le 
Levite qui sera dans tes portes; tu te re- 
jouiras devant Jehovah, ton Dieu, en 
jouissant de tous les biens que ta main 
aura acquis. Garde- tci de delaisser le 19 
Levite, aussi longtemps que tu vivras 
sur ton sol. 

Lorsque Jehovah, ton Dieu, aura elargi 20 
tes front ieres, comme il te Ta promis, et 
que tu diras : Je veux manger de la 
viande, ton ame en eprouvant le desir, 
tu pourras en manger toutes les fois que 
tu le desireras. Si le lieu que Jehovah, 21 
ton Dieu, choisira pour y mettre son nom 
est eloigne de toi, tu pourras tuer de ton 
gros et de ton menu betail. que Jehovah 
t'a don nes, selon que je te I'ai prescrit, 
et tu en mangeras dans tes portes, selon 
ton desir. Tu en mangeras comme on 22 
mange de la gazelle ou du cerf : l'homme 
pur ou l'homme impur en mangeront 
Tun et I'autre. Seulement tiens ferme a 23 
ne pas manger le sang, car le sang, e'est 
L'dme, et tu ne dois pas manger l'dme 
avec la chair. Tu ne le mangeras pas : 24 
tu le repandras sur la terre comme de 
I'eau. Tu ne le mangeras pas. atin que 25 
tu sois heureux, toi et tes enfants apres 
toi, en faisant ce qui est droit aux yeux 
de Jehovah. 
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Chap. XII, 26. 
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Chap. XIII, 18. 



26 Mais les saintes otfrandes qui te sont 
demandees et celles que tu dois faire en- 
suite d'un vceu, tu les prendras et tu iras 

27 au lieu que Jehovah aura choisi, et tu 
ofiriras tes holocaustes, la chair et le 
sang, sur l'autel de Jehovah, ton Dieu ; 
dans les autres sacrifices, le sang sera 
repandu sur Tautel de Jehovah, ton Dieu, 

28 et tu en mangeras la chair. Observe et 
ecoute toutes ces choses que je t'or- 
donne, afin que tu sois heureux, toi et 
tes enfants apres toi, a perpetuite, en 
faisant ce qui est bien et droit aux yeux 
de Jehovah. 

29 Lorsque Jehovah, ton Dieu, aura ex- 
termine les nations que tu vas chasser 
de devant toi, que tu les auras deposse- 
dees et que tu habiteras dans leur pays, 

30 prends garde que tu ne sois pris au piege 
en les imitant, apres qu'elles auront ete 
detruites devant toi. Garde-toi de recher- 
cher leurs dieux, en disant^: " Comment 
ces nations servaient-elles* leurs dieux ? 
Je veux faire comme elles, moi aussi." 

31 Tu n'agiras pas ainsi a 1'teard de Jeho- 
vah, ton Dieu; car elles faisaient pour 
leurs dieux toutes les abominations que 
deteste Jehovah, et meme elles livrent 
au feu leurs fils et leurs filles en l'hon- 
neur dn leurs dieux. 

32 Toutes les choses que je vous prescris, 
vous les observerez et les mettrez en pra- 
tique, sans y hen ajouter et sans en Hen 
retrancher. 

CHAP. XIII. — Punition des idolatres 
et des fauleurs d'idoldtrie. 

\ 3 S'il s'eleve au milieu de toi un pro- 
phete ou un songeur qui t'annonce un 

2 signeouunprodige, et ques'accomplisse 
le signe ou ie prodige dont il t'a parte en 
disant : "Allons apres d'autres dieux, 
— des dieux que tu ne connais pas ! — 

3 et servons-les, " tu n'ecouteras pas les 
paroles de ce prophete ou de ce songeur; 
car Jehovah, votre Dieu, vous eprouve 
pour savoir si vous aimez Jehovah, votre 
Dieu, de tout votre coeur Pt de toute vo- 

4 ;re ame, C'est apres Jehovah, votre 
Dieu, que vous irez, e'est lui que vous 
craindrez ; vous observerez ses comman- 
dements, vous ob&rez a sa voix, vous le 
servirez et vous vous attacherez a luL 

5 Et ce prophete ou ce songeur sera mis a 
raort, car il a pr&he la revolte centre 
J&ovah, votre Dien, qui vous a fait sor- 
tir du pays d'Egypte et vous a d£iivr6s 



de la maison de servitude, pour te detour- 
ner de la voie dans laquelle Jehovah, ton 
Dieu, t'a ordonne de marcher. Tu oteras 
ainsi le mal du milieu de toi. 

Si ton frere, fils de ta mere, ou Ion 6 
fils, ou ta fille, ou la femme qui repose 
sur ton sein, ou ton ami qui est comme 
ta propre ame, t'incite en secret, en di- 
sant : "Allons, et servons d'autres 
dieux, " — des dieux que n'ont connus 
nf toi ni tes peres, d'entre les dieux des ; 
peuples qui vous entourent, pres de toi 
ou loin de toi, d ? un bout de la terre a 
i'autre, — tu ne lui c&Ieras pas et tu ne 8 
recouteras pas ; ton oeil sera sans pitie 
pour lui, tu ne Tepargneras pas et tu nc 
le couvriras pas, mais tu le feras mou- 9 
rir; ta main se levera la premiere contre 
lui pour le mettre a mort, et la main de 
tout le peuple ensuite; tu I'accableras de 10 
pierres jusqu'a ce qu'il meure, parce 
qu'il a cherche a te detourner de Jeho- 
vah, ton Dieu, qui t'a fait sortir du pavs 
d'Egypte, de la maison de servitude. 
Tout Israel Tapprendra et sera dans la 1 1 
crainte, afin que Ton ne commette phis 
une action aussi criminelle au milieu 
de toL 

Si tu entends dire de Tune des villes 12 
que Jehovah, ton Dieu, t'a donn&s pour 
demeure : " Des gens pervers, sort is du 13 
milieu de toi, ont s£duit les habitants de 
leur vilie, en disant : " Allons cSt servons 
d'autres dieux, " — des dieux que \otis 
ne connaissez pas ! — tu feras une en- 14 
qu&e, tu examineras, tu interrogeras 
avec soin. Si ce bruit est vrai et le fait 
etabli, si cette abomination a ete commise 
au milieu de toi, alors, d£vouant par ana- 
theme cette ville avec tout ce qu'elle con- 
tient et son b&ail, tu ne manqueras pas 15 
d'en passer les habitants au aide l'gpee. 
Tu amasseras tout son butin au milieu 16 
de la place, et tu bruleras entierement la 
ville avec tout son butin pour Jehovah, 
ton Dieu; elle sera pour toujours un raon- 
ceau de mines, elle ne sera plus rebatie. 
Rien de ce qui aura 6te d£vou6 par ana- '7 
theme ne s'attachera a ta main, afin que 
Jehovah revienne de Tardeur de sa co- 
lere, qu'il te fasse grace et mis£ricorde, 
et qu'il te multiplie, comme il Ta jur£ a 
tes peres, si tu ob&s a la voix de Jeho- iS 
vah, ton Dieu, en observant tous ses 
commandements que je te prescris aujour- 
d'hui, et en faisant ce qui est droit aux 
yeux de Jehovah, ton Dieu. 
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b) Saintete des individus. 

CHAP. Xiv. — Respecler son propre corps. 
Se garder tV aliments impurs. Acquit- 
ter ies dimes. 

14 Vous etes les enfants de Jehovah, vo- 
tre Dieu. Vous ne vous ferez point d' in- 
cision et vous ne vous tondrez point une 

2 place entre les yeux pour un mort. Car 
tu es un peuple saint a Jehovah, ton 
Dieu; et Jehovah t'a choisi pour lui etre 
un peuple particulier entre tous les peu- 
ples qui sont sur la face de la terre. 

3 Tu i?e mangeras aucune chose abo- 
minable. 

\ Voici les animaux dont vous mange- 

5 rez : le bceuf, la brebis et la chevre ; le 
cerf, la gazelle et le daim ; le bouquetin, 
L'antilope, le boeuf sauvage et la chevre 

6 sauvage. Vous mangerez de tout animal 
jui a la come divisee et le pied fourchu, 

7 et qui rumine; mais vous ne mangerez 
[.as <ie ceux qui ruminent seulement, ou 
qui nnt seulement la corne divisee et le 
pi'.xi iburchu; tels sont le chameau, le lie- 
v.eet le lapin, qui ruminent, mais qui 
'I'ont pas la corne divisee : ils seront im- 

*S purs pour vous ; tel est encore le pore, 
qui a la corne divisee, mais qui ne ru- 
mine pas : il sera impur pour vous. Vous 
ne mangerez pas de leur chair, et vous 
en toucherez pas leurs corps morts. 

9 Voici les animaux que vous mangerez 
parmi tous ceux qui sont dans les eaux : 
vous mangerez de tout ce qui a nageoires 

10 et ecailles; mais tout ce qui n'a pas na- 
geoires et ecailles, vous ne le mangerez 
pas : ce sera impur pour vous. 

1 1 Vous mangerez tout oiseau pur, 

12 Voici ceux dont vous ne mangerez pas : 

XIV, t. Vout ttet (Vulg., toyez) ies en/ants : 
cette raison de la defense qui suit sera develop- 
pee au vers. a. La filiation divine d* Israel s'ap- 
puie sur le choix u,ue Dieu a fait de lui pour 
etre un "peuple saint a Jehovah." Ce n'est pas, 
cointue dans la uovvelle allinnce, une regenera- 
tion ou nouvclle naissance operee par 1 i'Esprit- 
Saint (Jean, iii, 3 sv.), raais une simple adoption 
qui a pour principe 1'amour de Dieu, et pour 
ctTet d'etablir entre Jehovah et Israel des rap- 
pons de bonte* et de protection paiernelle, d'une 
part, et, de 1'autre, d'ob^issance, de veneration 
et tie confiance filiale. 

22. La dime. En rapprochant les divers pas- 
^a£es ou il est Question des dimes, oo en trouve 
tie trots sortes : la premiere, mentionuee Nombr. 
xviii, 35 et &uiv.,euut une dime annuelte, prele- 
vee pour lentretien des Invites sur tous les pro- 
duits de la terre (aire et cuve), et sur laquelle 
les Levites devaient a leur tour pre lever un 
liuicme pour les prStres; el!c est passee sous 
silence dans le Deuttfronotne. La deuxieme est 
»:dle dont il est question vers. 33-27; 1* montant 
«n devait e*tre employ* aux dep:nses des voya- 
ges de f£te et des sejours au s«n<5tuaire, y com- 



I'aigie, l'orfraie et le vautour; lefaucon, 13 
le mtlan et toute espece d'autours ; toute 14 
espece de corbeaux; I'autruche, le hi- 15 
bou, la mouette et toute espece d'eper- 
viers; le chat-huant, I'ibis et la chouette: 16 
le pelican, le cormoran et le plongeon ; 1 7 
la cigogne et toute espece de herons; la 18 
nappe et la chauve-souris, Vous rcgar- 19 
derez comme impur tout insecte aile : on 
n ? en raangera pas. Vous mangerez tout 20 
oiseau pur. 

Vous ne mangerez d' aucune bete morte. 2 1 
Tu la donneras a Tetranger qui est dans 
tes portes, pour qu'il la mange, ou tu la 
vendras a un etranger; car tu es un peu- 
ple saint a Jehovah, ton Dieu. 

Tu ne feras pas cuire un chevreau 
dans le lait de sa mere. 

Tu leveras la dime de tout le produit 22 
de tes semailtes, de ce que ton champ 
rapportera chaque annee. Et tu mange 23 
ras devant Jehovah, ton Dieu, dans le 
lieu qu'il aura choisi pour y faire habiter 
son nom, la dime de ton ble, de ton vin 
nouveau et de ton huile, ainsi que ies 
premiers-nes de tes bceufs et de tes bre- 
bis, afin que tu apprennes a craindre 
Jehovah, ton Dieu, a jamais. Mais si le 24 
chemin est trop long, pour que tu puisses 
Ty transporter, parce que tu serais trop 
eloigne du lieu que Jehovah choisira pour 
y faire habiter son nom, lorsque Jehovah, 
ton Dieu, t'aura beni : tu echangeras ta 25 
dime pour de I'argent, et ay ant serre 
r argent dans ta main, tu iras au lieu que 
Jehovah, ton Dieu, aura choisi. La, tu 26 
aeheteras avee T argent tout ce que desi- 
rera ton ame, des boeufs, des brebis, du 
vin, des liqueurs ferraentees, tout ce que 
te demandera ton ame, et tu mangeras 

f>ris les sacrifices a t>ffrir et les repas sacreV, 
'Israelite devra inviter a ces voyages et aces 
repas les Levi tes de son voisiuage. La troisieme 
dime, mentionuee vers. 38 sv., ne se levait qu a 
la fin dechaijue troisieme annee, sur les produits 
de la recolte prect'dente. Elle servait a de joyeux 
banquets de famille tenus, non pas au sane* 
\ tuaire, mais dans ta ville ou chacun habttait, et 
I auvquels on devait inviter, non seuiemeat les 
Levites, mais les Strangers et les pauvres. Rem- 
placatt-elie, cette annee-la, la seconde dime an- 
nuelle dont nous venons de parler? Le texte ne 
le dit pas. Ces trois especes d-t dimes sont clai* 
rement distinguees Tob. i, 7. Com p. Josephe, 
Anhg, XIV, viii, 29. 

D'apres certains, la deuxieme et In troisieme 
espece de dimes, celles du Deuieronome, ne diffe- 
reraieut ^as de la dime des Now ores, desttnee 
aux Levites, Sur cette dime, le Deuteronotne 
ordonnerait ou p-t met trait deux prelevements, 
Tun chaque annee, pour subvenir aux expenses 
des voyages au sancluaire, ainsi que des sacri- 
fices a y offrir, sacrifices suivis de repas sacres; 
lautre tous tes tro*s ans, pour €tre employe en 
banquets de charite cel^bres en famille. 
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Chap. XIV, 27. DEUTftRONOME. Chap. XV, 23. 

la devant Jehovah, ton Diea, et tu te re- ; soit mauvais envers, ton frere pauvre, 

27 jouiras, tot et ta maison. Tu ne delais- j que tu ne lui donnes rien, qu'il ne crie a 
seras pas le Levite qui sera dans tes ; Jehovah contre toi, et aue tu ne sois 
portes, car il n'a ni part ni heritage , charge d'un peche. Tu aois lui donner, 10 
avec toi. ; et en lui donnant que ton coeur n'ait pas 

28 A la fin de chaque troisieme annee, tu j de regret; car a cause de cela Jehovah, 
mettras a part toute la dime de tes pro- ' ton Dieu, te benira dans tous tes tra- 
duits de cette annee-la, et tu la depose- j vaux et dans toutes tes entreprises. II 1 1 

zg ras dans tes portes. Alors viendra ie ! ne manquera jamais de pauvre dans le 

LeVite, qui n'a ni part ni heritage avec pays; c'est pourquoi je te donne ce com- 

toi, ainsi que i'etranger, l'orphelin et la mandement : Tu ouvriras ta main a ton 

veuve qui seront dans tes portes, et ils frere, a 1' indigent et au pauvre dans ton 

mangeront et se rassasieront, afin que pays. 

Jehovah, ton Dieu, te benisse dans toutes ' Si Tun de tes freres hebreux, homme 12 

les oeuvres que tu entreprendras de tes ou femme, se vend a toi, il te servira six 

mains. ' ans, et la septieme annee, tu le renverras 

,, , , , . . ~ libre de chez toi. Et quand tu le renver- n 
chap xv. -- L annee de remission. Des ras Ubre de chez toi \ ng fe reaverras 

prets en general. Affranehusement des pas ^ -, ide: mais tu ne man queras pas 14 
esclaves, Premiers-ms des ammaux. % Q M dfJ|| ier qudque chose d * ton m ££ 

15 A la tin de chaque septieme annee, tu Detail, de ton aire et de ton prcssoir; tu 
2 feras remission. Voici comment se pra- Jonneras une part des biens dont Jeho- 
tiquera la remission : tout creancier qui van, ton Dieu, t'aura beni. Tu te sou- 15 
aura fait un pret accordera remission viendras que tu as ete esclave au pays 
pour ce qu'il a prete a son prochain : il d'Egypte, et que Jehovah, ton Dieu, t'a 
ne pressera pas son prochain et son frere, delivre; c'est pourquoi je te donne au- 

?uand on aura publie la remission de jourd'hui ce comma luement. Mais si ton 16 
ehovah. Tu pourras presser I'etranger; , esclave te dit : *'* Je ne veux pas sortir 
mais pour ce qui t'appartient chez ton ! de chez toi," parce qu'il t'aime, toi et ta 




pays ras loreille contre ta porte 
que Jehovah, ton Dieu, t'a donne en he- et il sera pour toujours ton serviteur; tu 

5 ritage pour le poss&ier, pourvu seule- feras de meme pour ta servants Tu ne 18 
ment que tu obeisses a la voix de Jeho- trouveras point penible de le renvoyer 
van, ton Dieu, en mettant soigneusement libre de chez toi, car, en te servant six 
en pratique tous ses commandements que ans, il t'a valu le double du salaire d'un 

6 je te prescris aujourd'huL Car Jehovah, , mercenaire, et JShovah, ton Diea, te be- 
ton Dieu, te benira, comme il te Ta dit; j nira dans tout ce que tu feras. 

tu feras des prets a beaucoup de nations, 1 Tu consacreras a J6hovah, ton Dieu, 19 
et toi tu n'emprunteras pas ; tu domine- ! tout premier-ne male de ton Detail gros 
ras sur beaucoup de nations, et elles ne j et menu; tu ne feras pas travailler le 
domineront pas sur toi. '■ premier-ne de ton boeuf, et tu ne tondras 

7 S'il y a chez toi un pauvre d'entre tes ; pas le premier-ne de tes brebis, mais tu 20 
freres, dans Tune de tes portes, au pays ; e mangeras chaque annee, toi et ta fa- 
que Jehovah, ton Dieu, te donne, tu n'en- \ mille, devant Jehovah, ton Dieu, dans le 
durciras pas ton cceur et ne fermeras pas lieu qu'il aura choisi. Mais s'il a quelque 21 

8 ta main a ton frere pauvre ; mais tu lui defau , s'il est aveugle ou boiteux, ou s'il 
ouvriras ta main, et tu lui preteras de a qudque autre ditFormite, tu ne Toffri- 
quoi pourvoir a ses besoins selon ce qui ras pas en sacrifice a Jehovah, ton Dieu. 

9 lui manque. Prends garde qu'il ne Tu le mangeras dans tes portes; l'homme 22 
s'61eve dans ton coeur cette pensee basse : impur et l'homme pur en mangeront 

" La septieme annee, l'annee de rcmis- , egalement, comme on mange de la ga- 
mission, approche ! " et que ton oeil ne zeile ou du cerf. Seulement tu n'en man- 23 



XVj 4. A fin qne„ litt. ait soin settlement qu'il 
n*y att, ctc. } c.*a-d. de ne pus occasionner ou 
augmenter l'mdigence de ton frere en esigeaut 
impitoyablement te paiement de sa dette : ce 
qui n'est pas en contradiction avec vers. it. 

Les premiers mots de ce verset sont difficiles. 
D'autres traduisent ; & la ve t rit4 y il ne doit pas 



y avoir de pauvre cktM let, car Jihovah^ etc.; 
ou birn : a mot Hi qu'il n*y ail pas tie pauvre 
chez toi % ce qui urn vera sou vent, car Jihwah, 
etc. Vulg., et il n'y aura ni indigent ut men- 
diant parmi vous y a/In que le Seigneur ie be* 
nisse, etc. : dimcilemcnt conciliable avec le 
vers, 11. 
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DEUTERONOME. 



Chap. XVII, 3. 



geras pas le sang : tu le repandras sur 
la terre comme de l'eau. 

CHAP. XVI, 1 — 17. — Les trots grandcs 
fetes annuelles, 

[g Observe le mois d'Abib et ceiebre la 
Paque en Thonneur de Jehovah, ton 
Dieu; car c'est au mois d'Abib que Jeho- 
vah, ton Dieu, t'a fait sortir d'Egypte 

I pendant la nuit. Tu immoleras la Paque 
\ Jehovah, ton Dieu, le menu et le gros 
betail, au lieu que Jehovah, ton Dieu, 
aura choisi pour y faire habiter son nom. 

3 Avec ces victimes, tu ne mangeras pas 
du pain leve, mais pendant sept jours tu 
mangeras des pains sans levain, du pain 
d'affliction, — car c'est en hate que tu es 
sorti du pays d'Egypte, — afin que tu 
te souviennes toute ta vie du jour ou tu es 

4 sorti d'Egypte. On ne verra pas che2 
toi de levain, dans toute I'etendue de ton 
territoire, pendant sept jours, et aucune 
partie des victimes que tu auras immo- 
lees le soir du premier jour ne restera 

5 pendant la nuit jusqu'au matin. Tu ne 
pourras pas sacrilier la Paque dans cha- 
cune de tes villes que te donnera Jeho- 

6 vah, ton Dieu; c'est seulement au lieu 
que Jehovah, ton Dieu, aura choisi pour 
y faire habiter son nom, que tu sacrine- 
"ras la Pique, le soir, au coucher du so- 
let!, au temps de ta sortie d'Egypte. 

7 Tu feras cuire la victime et tu la 
mangeras au lieu qu'aura choisi Jeho- 
vah, ton Dieu; et tu t'en retourneras 
le matin pour aller dans tes tentes. 

S Pendant six jours, tu mangeras des 
pains sans levain, et le septieme jour 
sera la cloture solennelle en i'honneur 
de Jehovah, ton Dieu : tu ne feras au- 
cun ouvrage. 

9 Tu compteras sept semaines; des le 
jour ou la faucille sera mise au ble, tu 
commenceras a compter sept semaines; 
to et tu celebreras la fete des Semaines en 
riionneur de Jehovah, ton Dieu, avec des 
otlrandes volontaires que tu feras selon 

II que Jehovah, ton Dieu, t'aura beni. Tu 
te rejouiras en presence de Jthovah, ton 
Dieu, dans le lieu qu'il aura choisi pour 
y faire habiter son nom, toi, ton fits et 
ta tille, ton serviteur et ta servante, le 
Levite qui sera dans tes portes, ainsi 
que I'etranger, Torphelin et la veuve qui 

12 njsideront au milieu de toi. Tu te sou 
viendras que tu as ete esclave en Egypte, 



et tu auras soin de mettre ces lois en 
pratique. 

Tu celebreras la fete des Tabernacles 13 
pendant sept jours, lorsque tu auras re- 
cueiili le produit de ton aire et de ton 
pressoir; tu te rejouiras a cette fete, toi, 14 
ton tils et ta fille, ton serviteur et ta ser- 
vante, ainsi que le Levite, I'etranger, 
Porphelin et la veuve qui seront dans tes 
portes. Tu celebreras la fete pendant 15 
sept jours en l'honneur de Jehovah, ton 
Dieu, dans le lieu qu'il aura choisi; car 
Jehovah, ton Dieu, te uenira dans toutes 
les recoltes et dans tout le travail de tes 
mains, et tu seras tout entier a la joie. 

Trois fois par annee, tout male d'entre 16 
vous se presentera devant Jehovah, votre 
Dieu, dans !e lieu qu J il aura choisi : a la 
fete des Azymes, a la fete des Semaines 
i et a celle des Tabernacles; il ne se pre- 
J sentera pas devant Jehu vah les mains 
vides. Chacun fera ses oifrandes, selon 1 7 
les benedictions que Jehovah, ton Dieu, 
lui aura accordees. 

2°— DROIT PUBLIC [XVI, iS — XXI, I4.] 

chap, xvi, 18 — xvii. — Les juges 
et Us rots. 

Tu etabliras des juges et des scribes 
dans toutes les villes que Jehovah, ton 
Dieu, te donnera, selon tes tribus, et lis 
jugeront le peuple avec justice. Tu ne 19 
fer?s point nechir le droit, tu n'auras 
point egard aux person nes et tu ne rece- 
vras point de presents, car les presents 
aveuglent les yeux des sages et corrom- 
pent les paroles des justes. Tu suivras 20 
strictement la justice, afin que tu vives 
et que tu possedes le pays que te donne 
Jehovah, ton Dieu. 

Tu ne planteras aucun arbre comme 21 
jiv/ffo/f i/'Astarte, a cote de l'autel que 
tu elevens a Jehovah, ton Dieu. Tu ne 22 
dresseras point Je ces colonnes, qui sont 
en aversion a Jehovah, ton Dieu. 

Tu ne sacrifieras a Jehovah, ton 1 7 
Dieu, ni gros ni menu betail, qui ait 
quelque defaut ou diffbnmitc; car c'est 
une abomination a Jehovah, ton Dieu. 

S'il se trouve au milieu de toi, dans 2 
i'une dc tes villes que Jehovah, ton Dieu, 
te donne, un homme ou une femme qui 
fasse ce qui est mal aux yeux de Jehovah, 
ton Dieu, en transgressant son alliance, 
qui aille a d'autres dieux pour les servir 3 
et se prosterner devant eux, devant le 



XVI.a. Z.« /VSyiff , I'agneau pascal; le menu et | 6gorR* et mange* 1 soir du 14 Abib (Nisan). 
le gros bewail, xon % bAqdr^ designent les autres 9. L'offrande de u premiere gerbe, qui avajt 
victimes qui doivent etre sacrifices durant les 7 lieu le deuxieme jour de la fete de Pacpie, le 
jours des azymeset dont 1'immolation^tait suivie 16 Nisan, ouvrait la moisson (Lev. xiu, 15 : 
!c repassaci 6s. On sait que Kagneau pascal 4tait comp. Exod. xxii*. 16). 
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soleil, ou la lune, ou quelque astre de 
l'annee du del, ce que je n'ai pas com- 

4 mande, quand la chose t'aura ete rap- 
portee, tu feras d'exactes recherches. Si 
le bruit est vrai et le fait bien etabli, si 
cette abomination a ete commise en Is- 

5 rael, alors tu feras conduire aux portes 
de (a ville Thomme ou la femme coupa- 
bles de cette mauvaise action, et tu ies 

6 lapideras jusqu'a ce qu'ils meurent. Sur 
la parole de deux ou trois temoins on 
meira a mort celui qui doit mourir; il 
ne seia pas mis a mort sur la parole d'un 

7 seul. La main des temoins se levera la 
premiere sur lui pour le faire mourir, et 
ensuite la main de tout le peuple. T u 
oteras ainsi le mal du milieu de toi. 

8 Si une affaire relative a un meurtre, a 
une contestation, a une blessure, te parait 
trop difficile et souleve un disaccord 
dans tes portes, tu te leveras et tu mon- 
teras au lieu que Jehovah, ton Dieu, aura 

9 choisL Tu has trouver ies pretres, en- 
fants de Levi, et le juge en fonction a ce 
moment; tu Ies consulteras, et ilsteferont 
connaitre ce qui est conforme au drc : t. 

io Tu agiras d'apres la sentence qu'ils t'au- 
ront fait connaitre dans le lieu que Jeho- 
vah aura choisi, et tu auras soin de te 
conformer a tout ce qu'ils enseigneront. 

1 1 Tu agiras selon la loi qu'ils enseigne- 
ront, et selon la sentence qu'ils auront 
prononcee, sans te detourner ni a droite 
ni a gauche de ce qu'ils V auront fait 

12 connaitre. Celui qui, se laissant aller a 
l'orgueil, n'ecoutera pas le pretre qui se 
tient la pour servir Jehovah, ton Dieu, 
ou qui n'ecoutera pas le juge, sera puni 
de mort C'est ainsi que tu oteras le mal 

13 du milieu d* Israel, et que tout le peuple, 
en l'apprenant, craindra et ne se laissera 
plus aller a L'orgueil. 

14 Lorsque tu seras entre dans le pays 
que Jehovah, ton Dieu, te donne, que tu 
en auras pris possession et que tu y 
auras etabli ta demeure, si tu dis : " Je 
veux mettre un roi sur moi, comme 
toutes Ies nations qui m'entourent, — 

15 tu mettras sur toi un roi que Jehovah, 
ton Dieu, aura choisi; c'est Tun de tes 
freres que tu prendras pour I'etablir roi 
sur toi; tu ne pourras pas te donner pour 
roi un Stranger qui ne serait pas ton 

16 irere. Mais qu'il n'ait pas un grand 
nombre de chevaux, et qu'il ne ramene 
pas le peuple en Egypte pour en avoir 
beaucoup; car Jehovah vous a dit : " v JU s 
neretournerez plus desormais par ce che- 

17 min-li." Qu'il n'ait pas un grand nom- 
bre de femmes, de peur que son crcur ne 
se d&ourne; qu'il nc fasse pas non plus 



de grands amas d'argent et d'or. Des 18 
qu'il sera assis sur le trone de sa royaute, 
! il ecrira pour lui sur un livre une copie 
! de cette loi d'apres l'exemplaire qui est 
! chez Ies pretres levitiques. II 1'aura avec 19 
; lui et il y lira tous Ies jours de sa vie, 
; afin qu'U apprenne a craindre Jehovah, 
j son Dieu, a observer toutes Ies paroles 
I de cette loi et toutes ces ordonnances 
en Ies mettant en pratique; pour que 20 
son cceur ne s'eleve pas au-dessus de ses 
freres, et qu'il Jie se detourne ni a droite 
ni a gauche, afin qu'ii prolonge ses jours 
dans son royaume, lui et ses fils, au mi- 
lieu d'Israel. 

CHAP. XVIII. — Le sacerJoce. Dhi na- 
tion et prophetisme. 

Les pretres levitiques, la tribu en- 13 
tiere de Levi, n'auront ni part ni heri- 
tage avec Israel; ils se nourriront des 
sacrifices de Jehovah faits par le feu et 
de son heritage. Ils n'auront point d'he- 2 
ritage au milieu de leurs freres; Jehovah 
est leur heritage, comme il leur a dit. 
Voici quel sera le droit des pretres sur 3 
le peuple, sur ceux qui sacrifieront une 
piece de gros ou de menu betail : on 
donner a au pretre l'epaule, les mdchoirts 
et Testomac. Tu lui donneras les premi- 4 
ces de ton ble, de ton vin nouveau et de 
ton huile, et les premices de la toison de 
tesbrebis; car c'est lui que Jehovah, ton 5 
Dieu, a choisi d'entre toutes les tribus 
pour se tenir devant le tabernacle et faire 
le service au nom de Jehovah, lui et ses 
fils, a touiours. 

Si un levite quitte i'une de tes villes, 6 
le lieu queiconque du territoire d'Israel 
ou il demeure, pour venir, selon tout le 
desir de son ame, au lieu qu aura choisi 
Jehovah, et qu'il fasse le service au nom 7 
de Jehovah, son Dieu, comme tous ses 
freres les fils de L6vi qui se tiennent la 
devant Jehovah, il aura pour sa nourri- S 
ture une portion egale a la leur, inde- 
pendamment des produits de la vente de 
son patrimoine. 

Quand tu seras entre 1 dans le pays que 9 
te donne Jehovah, ton Dieu, tu n'ap- 
prendras pas a imiter les abominations 
de ces nations-la. Qu'on ne trouve chez 10 
toi personne qui fasse passer par le feu 
son tils ou sa hlie, qui s'adonne & la divi- 
nation et a la magie, qui pratique Tart 
des augures et des enchantements, qui 1 1 
ait recours aux charmes, qui consulte les 
^vocateurs et les devins et qui interrogc 
les morts. Car tout homme qui fait ces 12 
choses est en abomination k Jehovah, et 
c'est d cause de ces abominations que 
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Jehovah, ton Dieu, va chasser ces na- 

13 tions devant toi. Tu seras integre avec 

14 Jehovah, toa Dieu. Car ces nations que 
tu vas chasser ecoutent les magiciens et 
les devins; mais a toi, Jehovah, ton 
Dieu, ne le permet pas. 

15 Jehovah, ton Dieu, te suscitera du mi- 
lieu de toi, d'entre tes freres, un pro- 

[6 phete tel que moi : vous Fecouterez. Cest 
ce que tu as demande a Jehovah, ton 
Dieu, en Horeb, le jour de l'assemblee, 
en disant : " Que je n'entende plus la 
voix de Jehovah, mon- Dieu, et que je ne 
voie plus ce grand feu, de peur de mou- 

17 rir." Jehovah me dit : " Ce qu'ils ont 

18 dit est bien. Je leur susciterai d'entre 
Ieurs freres un prophete tel que toi ; je 
mettrai mes paroles dans sa bouche, et 
il leur dira tout ce que je lui commande- 

[9 rai. Et si quelqu'un n'ecoute pas mes 



Tu tiendras en etat les routes qui ' y can- 3 
duisent, et tu diviseras en trois parties 
le territoire du pays que Jehovah* ton 
Dieu, .va te donner en heritage, afin que 
tout meurtrier puisse s'enfuir dans ces 
villes. Void dans quel cas le meurtrier 4 
qui s ? y refugiera aura la vie sauve : s'il 
a tue son prochain par megarde, sans 
avoir ete auparavant son ennemi. Ainsi 5 
un homme va couper du bois dans la 
foret avec un autre homme; sa main 
brandit la hache pour abattre un arbre; 
le fer s'echappe du manche, atteint son 
compagnon et le tue : cet homme s'en- 
fuira dans Tune de ces villes et il aura 
la vie sauve. Autrement le vengeur du 6 
sang, poursuivant le meurtrier dans l'ar- 
deur de sa colere, ratteindrait si le che- 
min etait trop long, et lui porterait un 
coup mortel; et pourtant cet homme n'au 



paroles qu'il dira en mon nom, cest moi rait pas merite la mort, puisqu ? il n'avait 



:o qui lui en demanderai compte. Mais le 
prophete qui osera prononcer en mon 
nom une parole que je ne lui aurai pas 
commande de dire, ou qui parlera au nom 
d*autres dieux, ce prophete-la mourra. " 

21 Que si tu dis dans ton coeur : " Com- 
ment reconnaitrons-nous la parole que 

22 Jehovah n'aura pas dite? *' Quand un 
prophete t'aura porle au nom de Jeho- 
vah, si ce qu'il a dit n'arrive pas et ne 
se realise pas, cest la une parole que 
Jehovah n* a pas dite ; c'est par orgueil 
que le prophete a parle : tu n'auras pas 
pour de lui. 



pas auparavant de haine contre la vie 
time. C'est pourquoi je te donne cet 7 
ordre : Mets a part trois villes. Et si 8 
Jehovah, ton Dieu, elargit tes frontieres, 
comme il Ta jure a tes peres, et qu'il te 
donne tout le pays qu'il a promis X tes 
peres de te donner, — pourvu que tu 9 
observes et mettes en pratique tous ces 
comrnandements que je te prescris au- 
jourd'hui, aimant Jehovah, ton Dieu, et 
marchant toujours dans ses voies, — tu 
ajouteras encore trois villes a ces trois-la, 
afin que le sang innocent ne soit pas 10 
, verse au milieu du pavs que Jehovah, 

\ xix. - Villes de refuge. Ristedi^P^ .* d °T P ° Ut **?*?&$> * 
des bornes. Faux thnoins. * ; H u ,l n T ** P* 3 d * » ng sur toi. Mais 1 1 
m T T „ ^. si un homme avant de la name contre 

19 LoiTsque Jehovah, ton Dieu, aura ex- « son prochain, lui dresse des embtiches, 
termme les nations dont il te donne le i se jette sur lui et lui porte un coup mor- 
pays ; lorsque tu les auras depossedees ( tel, et qnensuite il s enfuie daus Tune de 
et que tu habiteras dans. Ieurs villes et ] ces villes, les anciens de sa ville l'enver- 12 
2 uans ieurs maisons, tu separeras trois i ront saisir et le livreront entre les mains 
ymes au milieu du pays que Jehovah, ! du vengeur du sang, afin qu'il meure. 
ton !)ieu, te donne pour le posseder. ! Tu ne le regarderas pas en pitie et tu 13 



CHAP. 



X\ 1IJ, 1^. Un frofihite, non un prophete 
unique, ti on immediate men t et exclusivement le 
M.-ssie, mais une sene de prophetes, litt. un 
prcphite chaque fois que le people aura besoin 
a un mlduteur if I que nun entre Dieu et lui. 
t est ce qu'indique le contexte, soit general : 
Moise traite dans les chap, xvii et xviii des chefs 
temporels et spirituds d'Israel; soit particulier : 
' l «« ne permet pas a son peuple la pratique de 
.1 divination et de la magie (vers. 14), mais il 
Jui douneraen place des prophetes qui parleront 
en son nom. — Du milieu de toi : tu nauras pas 
besom de recourir a des devins Strangers. — Tel 
>/t*f moi est explique* vers. 16-18, ou Von rap- 
pclle quelle fut la premiere occasion de cette 
promesse (comp. v, 22 sv.) : un prophete qui 




au peuple. D'autre part, cette promesse, dans 
^n sens complet, comprend eminemment le 
Messie, mecliateur par* excellence entre le ciel 
et la terre, realisation parfaite du prophetisme, 
aussi bien que de la royaut^ et du sacerdoce, et 
le seul prophete veritablement scmblable, quoi- 
que superteur, a MoIse t les autres n'ayant tait 
que batir sur le fondement de eclui-ci, tandis 
que le Christ est I'auteurdela seconde alliance, 
comme Moise avait 6t6 le medlateur de la pre- 
miere. Cest done a bon droit que le Nou\ eau 
Testament rapporte cette promesse au Christ et 
la declare accomplie en lui. Cf Jean, i, 45; 
v i. 45-47? AcX iii, 22; vti, 37. Les Saman- 
tains eux-m€mes font reposer sur notre passage 
leur attente du Messie(Jean, iv, 25), et les mots, 
/coutez*Uj de la transfiguration, y font une allu- 
sion manifeste (Matth. xvii, 5). 
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Chap. XIX, 14. 



DEUTlRONOiUE. 



Chap. XXI, 2. 



14 



oteras d'Lsrael le sang innocent, et tu ■ taille et qu'un autre ne repouse." Les 8 
prospereras. i scribes parleront encore au peuple et 




IS 



heritage que tu auras au pays que 
hovah, ton Dieu, te donne pour le pos- ] freres ne defaiile pas comme le sien." 
seder. ! Quand les scribes auront acheve de par- 9 

Un seul temoin ne sera pas admis ler au peuple, on placera les chefs des 

troupes a la tete du peuple. 

Lorsque tu t'approcheras d'une villo 10 
pour Pattaquer, tu lui offriras la paL\. Si n 



elle fait une r£ponse de paix et t'ouvre ses 
porles, tout le peuple qui s'y trouvera te 
sera tributaire et te servira. St, au lieu 
de faire la paix avec toi, elle veut te faire 

et quand Je- 
entre tes 



12 



'3 



U 



contre un homme pour constater un 
crime ou un peche, quel que soit le peche 
commis. C'est sur la parole de deux ou 
trois temoins que la chose sera etablie. 

16 Lorsqu'un temoin a chaise s'eievera 
contre un homme pour raccuser d'un 

17 crime, les deux hommes en contestation 
se presenteront devant Jehovah, devant j la guerre, tu I'assiegeras ; et 
les pretres et les juges alors en fonction; | hovah, ton Dieu, Taura livree 

18 les juges feront avec soin, une enquete, ! mains, tu feras passer tous les males au 
et si le temoin se trouve etre un faux ; fil de lepee. Mais les femmes, les eu- 
temoin, s ? ii a fait contre son frere une ; fants, le betail, et tout ce qui sera dans 

19 fausse deposition, vous lui ferez subir la ville, tout son butin, tu le prendras 
ce qu'il avait dessein de iaire subir a pour toi, et tu pourras manger les de- 
son frere. Tu oteras ainsi le mal du mi- pouilles de tes ennemis que Jehovah, ton 

20 lieu de toi. Les autres, en Fapprenant, Dieu, t'aura donnees. C'est ainsi que tu 15 
craindront, et Ton ne commettra plus ce ; agiras a Fegard de toutes les villes si 

21 mal au milieu de toi. Ton ceil sera sans ; tuees loin de toi, et qui ne sont pas du 
pitie : vie pour vie, oeil pour ceil, dent nombre des vQles de ces nations-ci. 
pour dent, main pour main, pied pour Mais quant aux villes de ces peuples que 16 
pied. Jehovah, ton Dieu, te donne pour heri- 
tage, tu n'y laisseras la vie a rien de ce 

chap. xx. — ■ Prescriptions relatives qu [ respire. Car tu devoueras ces peu- 17 
a la guerie. ...... 

20 Lorsque tu sortiras pour combattre 

centre tes ennemis, et que tu verras 

des chevaux et des chars, un peuple plus 



uombreux que toi, tu ne les craindras . ne, 

point, car Jehovah, tdn Dieu, qui t'a fait a imiter toutes les abominations aux 



pies par anatheme : les Hetheens, les 
Amorrhtlens, les Cliananeen^, les Phere- 
zeens, les Heveens et les Jebuseens, 
comme Jehovah, ton Dieu, te l'a ordon- 
aiin qu'ils ne vous apprennent pas 18 



monter du pays d'Egypte, est avec tou 

2 Quand vous vous disposerez au combat, 
ie pretre s'avancera et parlera au peuple. 

3 II leur dira : " Ecoute, Israel 1 Vous ailez 
aujourd' hui livrer bataille a vos ennemis; 
que votre cuiur ne faiblisse point, soyez 
sans crainte, ne vous effrayez point et 

4 ne soyez point terrifies devant eux; car 
Jehovah, voire Dieu, marche avec vous, 
pour combattre pour vous contre vos en- 

5 nemisetvoussauver." Les scribes parle- 
ront ensuite au peuple, en disant : " Qui 
est-ce.qui a batj unumaisonneuve, etne 
Ta pas encore d&iiee? Qu'il s'en aille et 
retourne chez lui, de peur qu'U ne raeure 
dans la bataille el qu'un autre ne la de*- 

6 die. Qui est-ce qui a plante une vigne, 
et n'a pas encore joui de ses fruits? Qu'il 
s'en'aiUe et retourne chez lui, .de peur 
qu'il ne meure dans la bataille et qu'un 

7 autre n'en jouisse. Qui est-ce qui s'est 
fiance* & une femme, et ne l'a pas. encore 
epousee? Qu'il a'en aille et retourne chez 
lui, de peur qu'il ne meure dans la ba- 



quelles its se livrent envers leurs dieux, 
et que vous ne pechiez point contre Jeho- 
vah, votre Dieu. 

Si tu as a faire un long siege pour 19 
femparer d'une ville ennemie, tu ne de- 
truiras pas les arbres en y portant la 
hache; car tu en manges le fruit, et tu 
ne les abattras pas : l'arbre des champs 
est-il un homme pour que tu I'assieges? 
Mais les arbres que tu sais n'etre pas des 20 
arbres fruitiers, tu pourras les detruirc 
et les abattre, et en construire des ma- 
chines contre la ville qui est en guerre 
avec toi, jusqu'a ce qu'elle succombc. 

CHAP. XXI, I — 14. — Expiation d'un 
meurtre dont Vauteur est incomiu. 
Traitement des femtnes prises <l la 
guerre. 

Si, sur le sol que Jehovah, ton Dieu, 21 
te donne pour le po6s6der y on trouve un 
homme tueV gisant dans* les champs, 
sans que Ton sache qui l'a frappl, tes 2 
anciens et tes juges iront mesurer les 
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Chap. XXI, 3. 



DEUTERONOME. 



Chap. XXII, 4. 



distances de l'endroit ou est le cadavre 

3 jusqu'aux villes des environs. Les an- 
ciens de la ville la plus rapprochee de 
ITiomme tu6, prendront une genisse qui 
n'aura pas encore 6te employee au tra- 

4 vail et qui n'aura pas tire au joug. lis 
la feront descendre vers un ruisseau per 



qui estaimee que celle qui est hale, si le 
fils premier-n6 est le fils de la femme 



qui est haie, il ne pourra pas, le jour ou 16 
il mettra ses fils en possession de ses 
biens, faire premier-ne le fils de celle 
qu'il aime, de preference au fils de celle 

. , ,. - --.-— it- . qu'il hait, celui-ci etant le premier-ne. 

manent, dans un heu qui n'a recu ni j Mais il reconnaitra comme premier-ne le 17 
culture ni semence, et la Us. lui briseront I fils de celle qui est hale, et lui donnera 

5 la nuque dans le ruisseait Les pretres, j sur tous ses biens une portion double • 
His de Levi, s approcheront ; car ce sont car ce fils est les premices de sa vieueur- 
eux que Jehovah, ton Dieu, a choisis ! c'est a lui qu'appartient le dro?! d ? ai- 
pour le servir et pour benir au nom de ; nesse. 

Jehovah, et dest sur leur parole que se I Si un homme a un fils indocile et re- iS 
juge toute contestation et toute blessure. I belle, n'obeissant ni a la voix de son 

6 Tous les ancieus de cette ville, comme . pere, ni a la voix de sa mere, et lors 
etant les plus voisins du cadavre, lave- meme qu'ils le chatient , ne les ecoute 
ront leurs mains sur la genisse a laquelle pas, son pere et sa mere le saisiront et iq 

7 on a bnse la nuque dans la vallee. Puis ; Tameneront aux anciens de la ville et a * 
Us prendront la parole, en disant : » Nos . la porte du lieu qu'il habite. Us diront 20 
mams n ont pas repandu ce sang, et nos ; aux anciens de la ville : " Notre fils que 

8 yeux ne 1 ont pas vu repandre. Pardon- , ! voici est indocile et rebelle, il n'ob&t pas 
aez a yotre peuple d'Israet que vous avez : a notre voix, il se livre a la debauchee* 
rachete, o Jehovah; et ne laissez pas le : a l'ivrogncrie. " Et tous les hommes de 
sang innocent au milieu de votre peuple ! sa vUle le Iapideront, et U mourra. Tu 
a Israel ! Et ce sang sera expie pour oteras ainsi le mai du milieu de toi, et 

9 r UX * 7~ • * aiDSl ^ ue tu 6teras du mi " t0ut Isn *l, ^ i'apprenant, craindra. 

lieu de toi le sang innocent, en faisant Quand un homme ayant commis un 23 

ce qui est droit aux yeux de Jehovah. crime capital aura ete mis a mort, et que 

io yiiand ^ s^ras pour combattre tu 1'auras pendu a un bois, son cadavre 2* 

contre tes cnnemis, et que Jehovah, ton ne passera pas la nuit sur le bois; mais 

Dieu, les aura hvres entre tes mains et tu ne manqueras pas de I'enterrer le jour 

1 1 que tu leur feras des prisonniers, si tu meme, car un pendu est i'obiet de la ma 



21 



I'interieur de ta maison. Alors elle se 

rasera la tete et se coupera les ongles; f CHAP - X&iu — Objets perdus et troieveu 

13 elle quittera les vetements de sa capti- Travestissements. Nids des oiseaux. 
rite, elle demeurera dans ta maison et! "" 
pleurera pendant un mois son pere et sa i 
mere; apres quoi, tu iras vers eUe, tu i 

14 seras son man et elle sera tafemme. Si ! 
eHe.cesse de te plaire, tu la laisseras! 



is 



Maisons nenves. Melanges dans les se- 
ntences et dans les tissus. Houppes aux 
coins du manteau. C/iastettf avant It 
mariage. Relations illicites. 

Si tu vois le boeuf ou la brebis de OO 



alter ou elle voudra, et tu ne pourras pas j ton frere egarts dans tes champs, tu ne 
la vendre pour de i'argent; tu ne la trai- ! fen detourneras point, mais tu les ra- 



^t^^ 1 ^ une tod*™* w tu r as \ meneras a ton frere. Si ton frere habite 
»- k^ ^ ^. ^ ^^ ^ ^^ ^ connaisses pas, 

tu recueilleras Tanimal dans ta maison. 



eue pour femme. 

3°— DROIT PRIVE [XXI, IS — XXVI.] 

chap, xxi, 15 — 23. — Droit des pre- 
miers-nes. Puniiion du fils rebettc. 
CadaVres des supplicih. 

Si un homme a deux femmes, Vane 
aimee et I'autre hale, et qu'eifes mi 
aicut enfant^ des fils, aussi bicn celle 



XXI, X9. A ta port* : c^tait comme le fo* 
rum oq se tnutaieot Coutesi les afiairea publi- 

ques.- r 

23- L'exposidon du supptfcie, de celui qtt'avait 
«rappe Ja maMduftion diviue comme coupablc- 



et il restera chez toi jusqu'd ce que ton 
frere le recherche, et alors tu le lui ren- 
dras. Tu feras de meme pour son ane, 
de meme pour son manteau et pour tout 
objet qu'il aurait perdu et que tu trou- 
verais; tu ne dois pas t'en detourner. Si 
tu vois Fane de ton frere ou son boeuf 



d*une grave infraction aux loisde 1'alliance, etait 
Mne souillure pour la terre d' Israel, porce qu'elie 
mettatt comme en spedacle son aclton crimi- 
nelle. Sur fapplication de cette lot a Jesus- 
Christ, voy. Gal. itr, 15. 



^ 
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Chap. XXII, 5. 



DEUTERONOME. 



Chap. XXIII, 4. 



8 



s'abattre dans le chemin, tu ne t'en de- 
tourneras point; tu ne manqueras pas 
de Taider a les relever. 

5 Une femme ne portera pas un habit 
d'homme, et un homme ne mettra point 
un vetement de femme; car celui qui fait 
oes choses est en abomination a Jehovah, 
ton Dieu. 

6 Si tu rencontres dans ton chemin un 
nid d'oiseau, sur un arbre ou sur la terre, 
avec des petits ou des oeufs, et la mere 
couchee dessus, tu ne prendras pas la 

7 mere avec les petits ; tu ne manqueras 
pas de laisser aller la mere, et tu ne 
prendras pour toi que les petits, afin 
que tu sois heureux et que tu prolonges 
tes jours. 

Quand tu batiras une maison neuve, 
tu feras une balustrade autour de ton 
toit, afin de ne pas mettre du sang sur 
ta maison, dans le cas ou quelqu'un 
viendrait a tomber de la. 
9 Tu n'ensemenceras pas ta vigne de 
deux sortes de semences; autrement le 
tout serait declare chose sainte, et la 
graine que tu as semee, et le produit de ; 
10 la vigne. Tu ne laboureras pas avec un ; 
boeufet un ane atteies ensemble. Tu ne | 
porteras pas un vetement d'un tissu me- 
lange de laine et de lin reunis ensemble. 

Tu feras des glands aux quatre coins 
du vetement dont tu te couvriras. 

Si un hcmme, apres avoir pris une 
femme et Stre alle vers elle, vient a 

14 eprouver pour elle de l'a version, et lui 
impute des choses propres a la deshono- 
rer et porte ainsi atteinte a sa reputa- 
tion, en disant : " J'ai pris cette femme, 
et quand je suis venu vers elle, je ne Fai 

15 pas trouvee vierge," — le pere .et la 
mere de la jeune femme prendront les 
signes de sa virginite et les produiront 
devant les anciens de la ville, a la porte. 

16 Le pere de la jeune fille dira aux an- 
ciens : " J'ai donne ma fille pour femme 
a cet homme, et l'ayant prise en aver- 

17 sum, il lui impute des choses deshono- 
rantes, en disant : Je n'ai pas trouve ta 
fille vierge. Or void les signes de virgi- 
nity de ma fille. " Et ils dlploieront son 
vetement devant les anciens de la ville. 

.18 Alars les anciens de la ville saistront cet 

19 homme et le chatieront; en outre^ ils lui 
imposeront une amende de cent sicks 
d'argent, qu'ils donneront an pere de la 
jeune femme, pour avoir port£ atteinte: a 
la reputation d'une vierge d'IsraeL Elle 
restera sa femme, et U ne pourra pas la 

20 renvoyertant qu'il vivra. Mais si le fait 
est vrai et que la jeune femme ne spit pas 

21 trouvee vierge, on la fera sortir A Fen- 



11 



12 



13 



tree de la maison de son pere, et elle sera 
iapidee par les gens de la \ille, jusqu'a 
ce qu'elle meure, parce qu'elle a commis 
une infamie en Israel, en se prostituant 
dans la maison de son pere. Tu dteras 
ainsi le mal du milieu de toi. 

Si Ton trouve un homme couche avec 22 
une femme mariee, ils mourront tous 
deux, l'homme qui a couche avec la 
femme, et la femme aussi. Tu oteras 
ainsi le mal du milieu d'IsraeL 

Si une jeune fille vierge est fiancee a 23 
quelqu'un, et qu'un homme la rencontre 
dans la ville et couche avec elle, vous 24 
les amenerez tous deux a la porte de la 
ville, et vous les lapiderez, jusqu'a ce 
qu'ils meurent : la jeune fille pour n'avoir 
pas crie dans ia ville, et l'homme pour 
avoir deshonore la femme de son pro- 
chain. Tu oteras ainsi le mal du milieu 
de toi. Mais si e'est dans les champs 25 
que cet homme renxntre la jeune fille 
fiancee, et qu'il lui fasse violence et 
couche avec elle, l'homme qui aura cou- 
che avec elle mourra seul. Tu ne feras 26 
rien a la jeune fille; ii n J y a pas en elle 
de crime digne de mort, car tfest comme 
lorsqu'un homme se jette sur son pro- 
chain et le tue; le cas est le meme. Ren- 27 
contree dans les champs, la jeune fille 
fiancee a crie, et il n'y avait personne 
pour la secourir. Si un homme rencon- 28 
tre une jeune fille vierge/non fiancee, la 
saisit et couche' avec elle, et qu'ils soient 
surpris, Thomme qui a couche avec elle 29 
doimera au pere de la jeune fille cin- 
quante sides d'argent, et elle sera sa 
j femme, parce qu'il l'a d£shonoree, il ne 
1 pourra pas la renvoyer, tant qu'il vivra. 

Nui ne prendra la femme de son pere 30 
et ne soulevera la couverture du lit pa- 
terneL ""*-; 



CHAP, xxill. — Personms exdtus de la 
communautL Pureii dans le camp. 
Esdaves fugitifs* Prostitutes. Usure. 
Vceux+ Raisins et ipis. 

Celui dont les organes ont &6 ecra- 23 
ses ou coupes ne sera pas admis dans 
I'assemblee de Jehovah. Le fruit d'une 2 
union illicite ne sera pas* admis dans 
I'assemblee de Jehovah; meme sa dixieme 
generation n'y entrera pas. yAmrto- 3 
nite et le Moabite he seront pa* admis 
dans I'assemblee d'Israel, rttaas i la 
dixieme generation; ils, n'y entreront 
jamais, parce qu'ils ne sont pas venus 4 
au-devant de vous. avec du.pain.et de 
l'eau, sur le chemin, lorsque tous sertiez 
d'Egypte, et parce que; ii rnjk Moab 
a fiut venir contre toi 4 frix J '** **" nf 



at 
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Chap. XXIII, 5. 



DEUTERONOME. 



Chap. XXIV, 6. 



Balaam, fils de Beor, de Pethor en Me- 
sopotamie, pour te maudire. Mais Jeho- 
vah, ton Dieu, n'a pas voulu ecouter 



le pays ou tu vas entrer pour le posseder. 
Quand tu auras fait un voeu a Jeho- 
vah, ton Dieu, tu ne tarderas point a 
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Balaam, et il a change pour toi la male- f Faccomplir; sinon, Jehovah, ton Dieu, 
diction en benediction, car Jehovah, ton j t'en demanderait certainement compte, 

6 Dieu, t'aime. Tu n'auras souci ni de et tu serais charge d'un peche. Si tu 
leur prosperite ni de leur bien-etre, t&nt t'abstiens de faire des voeux, il n'y aura 

7 que tu vivras, a perpetuite. Tu n'am us pas en toi de peche. Mais la parole sor 



22 



point en abomination i'Edomite, car il 
est ton frere; tu n'auras point en aboini- 



tie de tes levres, tu la tkndras et Pac- 
compliras, selon le voeu que tu auras fait 



nation ITSgyptien, car tu as ete etranjjer librement a Jehovah, ton Dieu, et que tu 
S dans son pays : les fils qui leur naitront r auras prononce de ta bouche. 
pourront, a la troisieme generation, etre j Quand tu eotreras dans la vigne de 24 
admis dans rassembiee de Jehovah. i ton prochain, tu pourras manger des 

9 Quand tu marcheras en amies contre ! raisins selon ton desir et fen rassasier, 
tes ennemis, garde toi de toute chose ! mais tu n'en mettras pas dans ton pa- 

10 mauvaise. S ? il y a chez toi un bomme j nier. Si tu entnes dans les bies de ton 25 
qui ne soit pas pur, par suite d'un acci- 1 prochain, tu pourras cueillir des epis 
dent nocturne, il sortira du camp, et n'y : avec la main, mais tu ne mettras pas la 

it rentrera pas; sur le soir, il se baignera | faucille dans les bles de toil prGchain. 
dans I'eau, et apres le coucher du soleil 



CHAP. XXIV. — Divorce. Nouveau ma- 
rie. Fret sur gage. Rapt d'un homme. 
Upreux et mercenaire* Droits de 
Vdrang<r y de rorphelin et de la veuve. 



Lorsqu'un homme aura pris une 
femme et i'aura epousee, si elle vient a 
ne pas trouver grace a ses yeux, parce 

3u'il a decouvert en elle quelque chose 
e repoussant, il ecrira pour elle une 



12 il pourra rentrer dans le camp. Tu 

auras un lieu hors du camp, et c'est 
15 la que tu iras, Tu auras dans ton ba- 

gag£ une pelle, et quand tu iras f asseoir 

a Tecart, tu feras un creux, et en partant Lorsqnun homme aura pris une 24 

14 tu recouvriras la chose. Car Jehovah, 
ton Dieu, marche au milieu de ton camp, 
pour te proteger et pour te limner tes en- 
nemis; ton camp doit done elre saint, alin 

que Jehovah ne voie chez toi rien do mal- lettre de divorce, et, apres la lui avoir 
scant et qu il ne se detourne pas de toL , remise en main, il la renverra de sa 

15 Tu ne livreras pas & son maitre un maison. Une fois sortie de chez lui, elle 
esclave qui se sera enfui et refuse au- s'en ira et pourra devenir la femme d'un 

16 pres de toi. II demeurera avec toi, au ; autre homme. Mais si ce second rnari la 
milieu de ton pays, cUms le lieu qu'il ! prend en aversion, lui ecrit une lettre de 
choisira, dans i'une de tes vilies, ou U se j divorce et que, la lui ayant remise en 
troavera bien : tu ne fopprimeras point ! main, il la renvoie de sa maison; on bien 

17 II n'y aura point de prostitute parmi i si ce second rnari qui Ta prise pour 
les filles d'Israel, et il n'y aura point de \ femme vient a mourir, alors le premier 

iS prostitu6 parmi tes fils d'lsraJL Tu i rnari, qui Fa renvoyee, ne pourra pas la 
n'apporteras pas dans la maison de Je- 
hovah, ton Dieu, le salaire d'une prosti- 



taee ni le salaire d'un chien, pour l'ac 
complissement d'un voeu; car Tun et 
I'autre sont en abomination a Jehovah, 
ton Dieu. 

19 Tu n T exigerasde ton frere aucun rate- 
ret ni pour argent, ni pour vivres, ni 
pour aucune chose qui se prete k interet 

20 Tu peux exiger un interet de 1'etraneer, 
mais tu n*en tireras point de ton frere, 
alin que Jehovah, ton Dieu, te benisse 
dans tout ce que tu entreprendras dans 

XXHI, 18. IX mh ckirrt, <Tori proatrtue' (etna- 
dus) : comp. Apoc. xxif, 15; Rom. I, 37; I Cor. 

vi, 9. 

35. CueHHr ties ^tr, pub lies frotsser pour en 
faire lortir les grains, et manger ces grains : 
comp. Matth. idL 1; Lac, vi, t. Vutg., cmeiUlr 
des HU tt Us /roister twee la mm*. 

XaIV, 6. Letdrnxmente* formant le mottlin 



rcprendre pour femme apres qu'elie a ete 
souillee, car e'est une abomination de- 
vant Jehovah, et tu n'engageras pas dans 
le peche le pays quie Jehovah, ton Dieu, 
te donne pour heritage. 

Lorsqu'un homme sera nouvellement 
marie, Un'ira point a la guerre, et on 
ne lui imposera aucune charge pudfupde; 
il sera libre pour sa maison pendant un 
an, et il rejouira la femme qu'il a prise. 

On ne prendra pas en gage les deux 
meules, ni la meule de dessus : ce serait 
prendre en gage la vie meme. 

a bras dont chaque famiUe se servait journclle- 
raent pour moudre le ble\ Cm tmeuie de dessns 
e*tait mobile : sans elle, I'antre ne servait plas a 
riea, Voy. Am. ti t 8; Job, xxii, 6; Prov. xx r x6al. 
Comp. Exod. xxii, a* sv. 

De boos manuscnts lisent dans la Vulgate 
appottit (au lieu de 9pposuit\ celtti fwi Pojfre 
engage sa vie. 
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7 Si Ton trouve un homme qui ait enleve 
Tun de ses freres d'entre les enfants d'ls- 
raei et en ait fait son esclave, ou Tait 
'/endu, ce ravisseur sera puni de mort. 
Tu oteras ainsi le mal du milieu de toi. 

8 Prends garde a la plaie de la lepre, 
observant avec soin et mettant en prati- 
que tout ce que vous enseigneront les 
pretres levitiques; tout ce que je leur ai 
present, vous le mettrez soigneusement 

9 en pratique. Sou viens-toi de ce que Jeho- 
vah, ton Dieu, a fait a Marie pendant le 
voyage, lors de votre sortie d'Egypte. 

10 Si tu pretes a ton prochain un objet 
quelconque, tu n'entreras pas dans sa 

11 maison pour prendre son gage; tuatten- 
dras dehors, et celui a qui tu fais le pr& 

1 2 t'apportera le gage dehors. Si cet hom- 
me est pauvre, tu ne te coucheras point 

13 avec son gage; tu ne manqueras pas de 
le lui rendre au coucher du soleil, afin 
qu'il couche dans son vetement et qu'U te 
benisse, et ce sera la une justice pour toi 
devant Jehovah, ton Dieu. 

14 Tu n'opprimeras point le mercenaire 
pauvre et indigent, soit Tun de tes freres, 
soit Tun des etrangers demeuraat dans 

15 ton pays, dans tes portes. Chaquejour 
tu lui donneras son salaire, sans laisser 
passer sur cette dette le coucher du so- 
leil; car il est pauvre, et son ame rat- 
tend* Autrement iicrierait a Jehovah con- 
tre toi, et tu serais charge d'un p£che. 

16 Les peres ne seront pas mis a mort 
pour les enfants, ni les enfants pour les 
peres; chacun sera mis a mort pour son 
pecW. 

17 Tu ne violeras pas le droit de I'etran- 
ger ni de rorphelin, et tu ne prendras 
point en gage le vetement de la veuve, 

18 Tu te souviendras que tu as ete esclave 
en Eeypte, et que Jehovah, ton Dieu, 

llivr£ ; e'est pourquoi je te cora- 






mande d'agir ainsi. 

19 Quand tu feras ta moisson dans ton 
champ, si tu as oublie une gerbe dans le 
champ, tu ne retourneras pas pour la 
prendre : elk sera pour T&ranger, pour 
l'orpbelin et pcur la veuve, afin que 
Jehovah, ton Dieu, te benisse dans tout 

20 le travail de tes mains, Quand tu se- 
coueras tes oiiviers, tu ne fouilleras pas 
apres coup les branches ; le reste sera 



pour l'etranger, pour rorphelin et pom- 
la veuve. Quand tu vendangeras ta zi 
vigrifc, tu ne cueilleras pas apres coup 
les grappes qui y serotrf restSes : dies 
seront pour l'etranger, pour I'orphelin 
et pour la veuve. Tu te souviendras que 22 
tu as ete esclave dans le pays d'Egypte : 
e'est pourquoi je te commande d*agir 
ainsi. 

CHAP. xxv. — Chatiments corporels* 
LeviraL Poids ei mesures. DestrwHion 
des Amaticitcs. 

Quand il s'elevera une contestation 25 
entre des hommes, et qu'ils se seront 
presented devant les juges, qu'on les 
aura juges, absous Tinnocent ex ccn- 
damne le coupablc, si le coupable a 2 
merite d'etre battu, le juge le fera eten- 
dre par terrc et battre en sa presence 
d'un nombre de oups proportionne a sa 
faute. II ne lui fera pas donner plus de 3 
quarante coups, de peur que, si Ton de- 
passait beaucoup ce nombre, ten frere ne 
fut avili a tes yeux. 

Tu ne muselleras pas le bceuf , quand 1 
ii foulera le grain. 

Lorsque des freres demeurent ensem- 5 
ble, et que Tun d'eux meurt sans laisser 
de his, la femme du defunt ne se mariera 
pas au dehors, a un etranger; mais son 
beau-frere iia vers elle, la prendra pour 
femme et rempiira envers; elle le devoir 
de beaufrere. Le premier-n£ qu'elle 6 
mettra au monde succedera au frere de- 
funt et prendra son nom, afin que ce 
nom ne soit pas efface d'Israel. S'il ne 7 
plait pas a cet homme de prendre sa 
belle-soeur, elle montera a la porte vera 
les anciens, et dira : " Mon beau-fren: 
refuse de faire revivre le nom de sou 
frere en Israel; il ne veut pas remplir, 
en m'epoutant, son devoir de beau-frere. " 
Aiors les anciens de la ville le fcront ve- 8 
nir et lui parleront. S'il persiste et die : 
"I! ne me plait pas de la prendre," sa 9 
belle-soeur s'approchera de lui en pre- 
sence des anaens, lui 6tera son Soulier 
du pied et lui crachera au visage, en 
disant : " Ainsi sera fait a rhomme mi 
ne relive pas la maison de son frere . 
Et sa maison sera appelee en Israel la 10 

maison du dechausse\ 



XXV, 3. QuarmnU coups : 1'usage s'intro- 
duifttt de s'arreier a 39, dans la crainte de dje : 
passer .par erreur le* nombre fixi par la lot 

(II Cor. xi, 94X .. . *■ ■ . , ^ 

4, Corop. Prov. xu, 10; I Cor. ix, 9; 1 Tun. 
v t 18. 




tere obligatoire. Elle se eonserva jusqu'.i l'ew 
chr6tienne(MaUb.xxii,a4>. t , :: ■' v 

9. Cest en y posant le pied, j^$pnseVjuent 
ta chaussure, que Ton prehd' possession d'un 




«„_...._- autre, pour sigrufierr, 

. d'un droit, d'uee propnete, d'une .ere^hce'Cvoy* 
\. Ruth, iv, 7; Ps. Ix, 8; cviii, 9), ' - i " " ■ ' r , ■ 
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8 



^17 



1 1 Lorsque 4eux bomrnes se battront en- cut en etranger; la il devint une nation 
semble, un.homme et son frere, si ia grande, puissante et nombrcuse. Les 
femme de i un s approche pour delivrer Egvptiens nous maltraiterent, nous- op- 
son man deMa main de celui qui le pnmerentetnousimposerentundurser- 
Irappe, et que, avancant la main, elk ' vage. Alors nous criames a Jehovah le 
saisisse ce dernier par les parties hon- i Dieu de nos peres, et il entendit notre 

12 teuses, tu lui couperas la main ; ton oeil ' voix et vit nos souffrances, notre misere 
sera sans pitie. ■ e t notre oppression. Et Jehovah nous fit 

13 Tun auras pas dans ton sac deux ! sortird' Egypte, avec une main forte et 

14 sortes de poids, un gros et un petit. Tu . le bras etendu, par une grande terreur 

n auras pas dans ta maison deux sortes avec des signes et des prodiges. II nous o 

15 d epha, un grand et un petit Tu auras a conduits dans ce lieu et il nous a donne 
un poids exact et juste, alin que tes i ce pavs. un pavs ou coulent le lait et le 
jours se prolongent dans la terre que l miel.'Et maintenant voici que vapporte 10 

16 te donne Jehovah, ton Dieu. Car il est i les premices des produits du sol que vous 
en abomination a Jehovah, ton Dieu, nfavez donne, 6 Jehovah." — Tu les 
celui qui fait ces choses, qui commet une deposeras devant Jehovah, ton Dieu, et 

mi 3 ulte : A . , „ tu tc prosterneras devant Jehovah, ton 

Souviens-toi de ce que te fit Amalec Dieu. Puis tu te rejouiras, avec le Levite 1 1 
pendant le voyage, lorsque tu sortis de ! et avec l'etranger qui sera au milieu de 

iS I Egypte, comment il t'attaqua en route | toi, de tous les biens que Jehovah + on 
et tomba sur les trainards derriere toi, j Dieu, fa donnes, a toi et a ta maiso'n! 
et toi tu etais fatujue et sans force, et il Lorsque tu auras acheve de lever toute 12 

19 n eut aucune cramte de Dieu. Quand la dime de tes produits, la troisieme an- 
Jcnovah, ton Dieu, t'aura donne du re- nee, Tannee de la dime, et que tu la don- 
pos t ayant dehvre de tous les ennemis neras au Levite, a 1'etrangW, a Torphe- 
d alentour, dans le pays qu'il te donne lin et a la veuve, pour qufls la maneent 
en- heritage pour le posseder, tu effaceras dans tes portes et qu'ils se rassasient 



la memoire d' Amalec de dessous le del 
ne l'oublie point. 



tu diras devant Jehovah, ton Dieu . 
" Jai ote de ma maison ce qui est con- 
sacre, et je l'ai donne au Levite, a 



chap. xxvi. - Priert pour Foffrandt T^Jl J \ rLT ^ r Vlte ' * 
des dimes et des trhniees. C on J,™„ linger, a lorphehn et a la veuve, 



dimes et des prAuiees. Conclusion, i 'Swnt < E" * a * T"^ 
r ] conformement a 1 ordre que vous m'ave* 

26 Lorsque tu seras entre dans le pays \ donne; je n'ai transgresse ni oublie* au- 

que Jehovah, ton Dieu, te donne pour ' ' " 

heritage, que tu en auras pris possession 



2 et y seras etabli, tu prendras une part 
des premices de tous les produits du sol 
que tu auras recoltes dans le pays que te 
donne Jehovah, ton Dieu, et, l'ayant 
mise dans une corbeille, tu iras au lieu 
que Jehovah, ton Dieu, aura choisi pour 

3 y faire habiter son nom. Tu te presen- 
ters au prStre alors en fonction, et tu 
lui diras : "Je c]eclare aujourdTiui a 
Jehovah, ton Dieu, que je suis entr£ dans 
le pays que Jehovah a jur6 a nos peres 

4 de nous donner." Le pr&re recevra la 
corbeille de ta main et la deposera de- 

5 vant l'autel de Jehovah, ton Dieu. Et 
prenant de houveau la parole, tu diras 
devant Jehovah, ton Dieu : " Mon pere 
etaif un Arameen prft k perir; il descen- 
dit en Egypte avec peu de gens et y ve- 



x* sv. pt poids i 3s <<aient primitTvement 
fans de pierres. Iht gn* pour raehat, vnMit 
poor la vente. — Efk*, mestoe de vihgt foes 
cnvnoii.' ' * 

XXVI, -w.- La deturiera*<rW, la dime de 
™nt*. appdee aussi troitUmt dime (Jdb, !, 
7. 8), celle dont il est question xiv, a6. 



cun de vos preceptes. Je n'ai pas mang6 14 
de ces choses pendant mon deuil, je ii'ea 
ai rien transporte hers de ma maison 
dans T&at d'impuret^, et je n'en ai rien 
donne a 1'occasion d'un mort; j ? ai obei a 
la voix de Jehovah, mon Dieu, j'ai agi 
selon tout ce que vous m'avez present 
Regardez de votre demeure sainte, du 15 
ciel r et benisser votre peuple d'Israel et 
le sol que vous nous avez donne, comme 
vous ravez jure* a nos peres, ce pays ou 
coulent le lait et le mieL" 

AujourdTiui J*hovah, ton Dieu, te 16 
commande de mettre en pratique ces lois 
et ces ordonnances; tii les observeras et 
tu les pratiqueras de tout ton coeur et de 
toute ton ame. Tu as fait declarer au- 17 
jourd'hui a Jelibvah qu'fl sera ton Dieu, 
toi fengageant de ton e$te a marcher 
dans scs voies, a observer ses lois, ses 



14. A l 'occasion ti'$tn mort ; c'ltait, paratt-U, 
ta coutume de faire porter a la matron du deTunt 
diverges provisions d<svarit servir an repas des 
Aineraflles (comp. Jer. xrf, 7; Eifch. xxiv, x 7 ; 
Osee, ix, 4;Tob. iv, 17); or une telle maisori €tatt 
imimre, et tl n'eut pas ete permis d*y entoyer 
des pnxhiits consaerts on leur valeur en argent 
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commandements et ses ordonnances, et ' lui s'engageant de son cdte a felever au- 19 
18 a obeir a sa voix. Et Jehovah a fait de- . dessus de toutes les nations qu'il a faites, 
clarer aujourd'hui par toi que tu lui se- en gloire. en renom et en splendeur, en 
rais un peuple gtarticulier, comme il te Fa sorte que tu sois un peupie saint a Jeho- 
dit, observant !ous ses commandements, vah, ton Dieu, comme ii te l'a dit. 

TROISIEME DISCOURS. 
Renouvellement de l'alliance [XXVII — XXX.] 



l° — CKAP. xxvii. — Ordre de renott- 
veler V alliance aprh Ventres en Cha- 
naan. Preparatifs ct male de la cere- 
nionie. 

2TI Molse, avec les anciens d'Israel, 
donna cet ordre au peuple : " Obser- 
ves tout le commanderaent que je vous 
prescris aujourd'hui. 

2 Lorsque vous aurez passe le Jourdain 
pour entrer dans le pays que te donne 
Jehovah, ton Dieu, tu dresseras de gran- 
des pierres et tu les enduiras de chaux; 

3 et tu ecriras dessus toutes les paroles de 
cette loi, apres ton passage, afin que tu 
t'etablisses dans le pays que Jehovah, 
ton Dieu, te donne, pays ou coulent le 
lait et !e miel, comme te l'a dit Jehovah. 

4 le Dieu de tes peres. Lcrs done que vous 
aurez passe le Jourdain, vous dresserez 
sur le mont Hebal ces pierres que je vous 
prescris aujourd'hui, et tu les enduiras 

5 de chaux. Et tu batiras la un autel a 
Jehovah, un autel de pierres sur les- 

6 quelles tu ne porteras pas le fer. Tu ba- 
tiras en pierres brutes Tautel de Jehovah, 
ton Dieu, et tu offriras dessus des holo- 

7 caustes a J&iovah, ton Dieu. Tuoflriras 
<fes sacrifices pacifiques, et tu mangeras 
la et tu te rejouiras devant Jehovah, ton 

8 Dieu. Tu ecriras sur ces pierres toutes 
les paroles de cette loi en caracteres bien 
nets." 

9 Motse et les pretres levitiques parle- 
rent a tout Israel, en disant : " Garde le 
silence et ecoute,* 5 Israel ! Aujourd'hui 
tu es devenu le peuple de Jehovah, ton 

10 Dieu. Tu ob&ras done a la voix de J€ 
hovah, ton Dieu, et tu mettras en pra- 
tique ses commandements et ses lois, que 
je te prescris aujourd'huL" 

11 Le meme jour, Molse donna cet ordre 

12 au peuple : " Lorsque vous aurez passe 
le Jourdain, Simeon, Levi, Juda, Issa- 

10. Le mot suam de la Vutg. n'est ni dans 
l'hel>reu, 01 dans les LXX. 

XXVU, 4*5. Mont Hihal (voy. xi, 29) : les 
Samaritains. qui avaient bau un temple sur le 
mont Garizim, ont mis ici, dans leur rentateu- 
que, Curium au Ueu de u<haL 

/4< DouMt mal^didUons, scion le nombre des 
tribus. Plusieurs pensen; quelle* Itaient en 



char, Joseph et Benjamin se tiendront 
sur le mont Garizim pour benir le peu- 
ple; et Ruben, Gad, Aser, Zabulon, 13 
Dan et Xephthali se tiendront sur le 
mont Hebal pour maudire. Et les Le- 14 
vites prendront la parole et diront d'une 
veix haute a tous les hommes d' Israel : 

Maudit soit Fhomme qui fait une image 1 5 
taillee ou une image de fonte, abomina- 
tion de Jehovah, ceuvre des mains d'un 
artisan, et qui la place dans un lieu se- 
cret 1 — Et tout le peuple repondra et 
dira : Amen ! 

Maudit soit celui qui t*~aite avec me- (6 
pris son pere et sa mere ! — Et tout le 
peuple dira : Amen ! 

Maudit soit celui qui deplace : .a borne 17 
de son prochainl — Et tout le i«euple 
dira : Amen ! 

Maudit soit celui qui fait egarer un 1$ 
aveugle dans te'chemin! — Et tout le 
peuple dira : Amen ! 

Maudit soit celui qui viole le droit 19 
de i'etranger, de Torphelin et de la , 
veuve ! — Et tout le peuple dira : 
Amen ! 

'Maudit soit celui qui couche avec b 20 
femme de son pere, car il souleve la cou- 
verture de son pere ! — Et tout le peuple 
dira : Amen ! 

Maudit soit celui qui couche avec une 21 
bete quelconque! — Et tout le peuple 
dira : Amen ! 

Maudit soit celui qui couche avec sa 22 
sceur, fille de son pere ou de sa mere ! — 
Et tout le peuple dim : Amen ! 

Maudit soit celui qui couche avec sa 23 
belle-mere I — Et tout le peuple dira : 
Amen! 

Maudit soit celui qui porte en secret 24 
un coup mortel & son prochain ! — Et 
tout le peuple dira : Amen! 

Maudit soit celui qui recoit un present 25 
pour firapper une vie, r/pandre fe sang 

beaucoap plus grand nombre, et que les; cas y 
figurant sont cites a litre d' examples. Nous nau- 
rioai done lei que le programme ftbtcjrt de la 
o&reanonie, ce quiexpuque <meles4&ra2??J0*J 
ne sont pas rapportees; leurTonnule deviutcor* 
jesponore£ celle des male<H&k>n*> t Cqmp» Jos. 
vui>34- 
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innocent! — Et tout le peuple dira ; 
Amen ! 
26 Maudit soit celui qui ne maintient pas 
les paroles de cette ioi, en les raettant 
en pratique ! — Et tout le peuple dira : 
Amen! 

2 J — CHAP, xxviii. — Benidklions 
et maiedicliom* 

28 Si tu obeis exactement a la voix de 
Jehovah, ton Dieu, en ayant soin de 
mettre en pratique tous ses commande- 
ments que je te prescris aujourd'hui, Je- 
hovah, ton Dieu, felevera au-dessus de 

2 toutes les nations de la terre. Voici 
toutes les benedictions qui viendront sur 
toi et fatteindront, si tu obeis a la voix 
de Jehovah, ton Dieu. 

3 Tu seras beni dans la ville et tu seras 

4 beni dans les champs. Beni sera le fruit 
de tes entrailles, le fruit de ton sol, le 
fruit de tes troupeaux, les portees de ton 

5 gros et de ton menu Detail. Benies se- 

6 ront ta corbeille et ta huche. Tu seras 
beni a ton entree, et tu seras beni a ta 
sortie. 

7 Jehovah fcra que les ennemis qui s ele- 
«eront contre toi, soient mis en deroute 
devant toi ; venus contre toi par un seul 
eherain, ils s'enfiiiront devant toi par 

S sept chemins. Jehovah commandera a 
la benediction d'etre avec toi dans tes 
grcniers et dans tout travail de tes 
mains ! 11 te benira dans le pays que te 
donne Jehovah, ton Dieu. 

9 Jehovah te fera subsister pour iui 
comme un peuple saint, ainsi qu'il te Ta 
jure, si tu observes les commandements 
de Jehovah, ton Dieu, et si tu marches 

10 dans ses voies; et tous les peuples ver- 
ront que le ncm de Jehovah est nomine 
sur toi, et ils te craindront 

1 1 Jehovah te coinblera de biens, en mul* 
Hpliant le fruit de tes entrailles, le fruit 
de tes troupeaux- et le fruit de ton sol, 
dans le pays cju'il a jur6 a tes peres de 

12 te donner. Jehovah fouvrira son bon 
tresor, le del, pour envoyer a ton pays 
la pluie en son temps et pour benir tout 
le travail de tes mains. To preteras a 
beaucoup de nations, et ta n'emprunte- 

'3 ras point Jdhovah te mettra a la tete, 
et non a la queue; tu seras toujours en 
haut, et tu ne seras jamais en has, si ta 
obeis aux commandements de JeJiovah, 
ton Dieu, que je te prescris aujourd'hui, 

XXVIII, 13. Tite et queue, en kant et en 
oas : meme pensee sous des images dtff^tentei : 
Israel sent le premier eo riche*se, «n puissance, 
en consideration. 

32. Stckeresse. : le texte he" breu adtoet porte 



si tu les observes et les mets en pratique, 
et si tu ne t'ecartes ni a droite ni a gau- 14 
che de tous les commandements queje 
vous prescris aujourd'hui, pour aller 
apres cTautres dieux et les servir. 

Mais si tu n'obeis pas a la voix de 15 
Jehovah, ton Dieu, pour observer et 
mettre en pratique tous ses commande- 
ments et toutes ses lois queje te prescris 
aujourd'hui, voici toutes les maledictions 
qui viendront sur toi et t'atteindront : 

Tu seras maudit dans la ville et tu 16 
seras maudit dans ies champs. Seront 17 
maudites ta corbeille et ta huche. Seront 18 
maudits le fruit de tes entrailles, le fruit 
de ton sol, les portees de ton gros et de 
ton menu betail. Tu seras maudit a ton 19 
entree, et tu seras maudit a ta sortie. 

Jehovah enverra contre toi lamaledic- 20 
tion, le trouble et la menace, dans tout 
ce que tu entreprendras de faire, jusqu'a. 
ce que tu sois detruit et que tu perisses 
bientot, a cause de la perversite de tes 
actions, par lesquelles tu m'auras aban- 
donne. Jehovah attachera a tes flancs la 21 
peste, jusqu'a ce qu'elle t'ait consume de 
dessus la terre ou tu vas entrer pour en 
prendre possession. Jehovah te frappera 22 
de langueur, de fievre, d'inflammation, 
de chaleur brulante, de secheresse, de 
charbon et de nielle, JUaux qui te pour- 
suivront jusqu'a ce que tu perisses. Ton 23 
ciel sur ta tete sera d'airain, et la terre 
sous tes pieds sera de fer. Jehovah en- 24 
verra pour pluie a ton pays de la pons- 
siere et du sable, qui descendront du 
ciel sur toi jusqu'a ce que tu sols detruit. 
Jehovah fera que tu sois battu devant tes 25 
ennemis ; tu marcheras contre eux par 
un seul chemin, et par sept chemins tu 
fuiras devant eux, et tu seras ballotte 
parmi tous les royaumes de la terre. 
Ton cadavre servira de pature a tous ks 26 
oiseaux du ciel et aux betes de la terre, 
et il n'y aura personne pour les charter. 

Jehovah te frappera de i'ulcered'Ejgyp- 27 
te, d'hemorrhoides, de dartres et de gate, 
dont tu ne pourras guerir. Jehovah te 28 
frappera de delire, d'aveuglement et 
d'e^arement d 'esprit; tu tatonneras en 29 
plem. midi, comme l'aveugle dans robs- 
curite; tu ne reussiras pas dans tes voies; 
tu seras tous les jours opprime et de- 
pouille, sans personne qui yienne a ton 
secours. Tu te fianceras a une femme, 30 
et un autre la possexiera; tu batiras une 

hMb % ep£e; niais il &ut lire avec la Volg. fio* 
Hb % secheresse. 

37. Ukire d'Egyfte, surte de lepre appelee 
Mphmntuuis* 
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raaison et tu ne 1'habiteras pas; tu plan- 
teras une vigne, et tu n'en jouiras pas. 

31 Ton boeuf sera egorge sous tes yeux, et 
tu n'en mangeras pas ; ton ane sera en- 
leve de devant toi, et on ne te le rendra 
pasi tes brebis seront livrees a tes enne- 
mis, et personne ne viendra a ton se- 

32 cours. Tes fils .t tes filles seront livres 
a un autre peuple; tes yeux le verront et 
languiront tout le jour apres eux, et ta 

33 main sera impuissante. Le fruit de ton 
sol et tout le produit de ton travail, un 
peuple que tu n T as pas connu le man- 
gera, et tu seras opprime et ecrase tous 

34 les jours. Tu deviendras fou a la vue 
des choses que tu verras de tes yeux. 

35 Jehovah te frappera aux genoux et 
aux cuisses d'un ulcere matin dont tu ne 
pourras guerir; il te couvrira depuis la 
plante du pied jusqu'au sommet de la 

36 tete. Jehovah te fera marcher, toi et ton 
roi que tu auras mis a ta tete, vers* une 
nation que tu n'auras pas connue, ni toi 
ni tes peres, et la tu serviras d'autres 

37 dieux, du bois et de la pierre, et tu de- 
viendras un sujet d'etqnnement, de fable 
et de raillerie parmi tous les peuples chez 

38 lesquels Jehovah te menera. Tu porte- 
nts sur ton champ beaucoup de semence, 
et tu recueilleras pen, car les sauterelles 

39 la devorcront. Tu planteras des vignes 
et tu les cultiveras, et tu ne boiras pas 
de vin et tu ne recolteras rien, car les 

40 vers les mangeront Tu auras des oli- 
viers sur tout ton territoire. et tu ne 
t'oindras pas d'huile, car tes olives torn- 

41 beront Tu engendreras des fils et des 
filles, et its ne seront pas a toi, car ils 

42 iront en captivite. Les insectes s'empa- 
rerbnt de tous tes arbres et des fruits de 

43 ton sol. L'6tranger qui vit au milieu de 
toi s'elevera de plus en plus au-dessus de 
toi, tandis que toi, tu descendras tou- 

44 jours plus bas ; il te prctera, et tu ne lui 
preteras pas; il sera en tete, et tu seras 

45 a la queue. Toutes ces maledictions 
viendront sur toi, elles te poursuivront 
et f atteindront, jusqu'a ce que tu sois 
d&ruit, parce que tu n'auras pas obei a 

1 la voix de JeTiovah, ton Dieu, pour obser? 
ver ses loxs et ses commandements qu'il 

46 t'a prescrits. Elles seront pour toi un 
si^ne et un prodige, et pour ta posterite 
a jamais. 

47 Parce que tu n'auras pas servi Jeho- 
vah, ton. Dieu, avec joie et de bon coeur, 
en retour de l'abondance de toutes cho- 

48 ses, tu serviras, dans la faira, dans la 
soif, dans la nudit6, dans la disette de 
de toutes choses, tes ennemis que Jeho- 
vah enverra contre toi; il mettra un joug 



So 
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de fer sur ton cou, jusqu'a ce qu ? il t ? ait 
detruit Jehovah fera partir contre toi 49 
de loin, des extremites de la terre, une 
nation a la marche rapide comme le vol 
de Taigle, nation dont tu n'entendras pas 
le langage, nation a l'aspect farouche, 
qui n'aura ni egards pour le vieillard, ni 
pitie pour Tenfant. Elle devorera le fruit 
de tes troupeaux et le produit de ton sol, 
jusqu'a ce que tu sois extermine ; elle ne 
te laissera ni ble, ni vin nouveau, ni 
huile, ni les pprtees de ton gros et de ton 
menu bdtail, jusqu'a ce qu'elle t'ait fait 
perir. Elle fassiegera dans toutes tes 52 
portes, jusqu'a ce que tombent dans ton 
pays tes murailles hautes et fortes, dans 
lesquelles tu auras mis ta confiance ; elle 
t'assiegera dans toutes tes villes, dans 
tout le pays que Jehovah, ton Dieu, t'aura 
donne. Tu mangeras le fruit de tes en- 53 
trailles, la chair de tes fils et de tes filles 
que Jehovah, ton Dieu, t'aura donnes, 
tant sera grande l'angoisse et la detresse 
oil te nkluira ton ennemi. L'homme 54 
d'entre vous le plus delicat et le plus ha- 
bitue au luxe regardera d'un ceil jaloux 
son frere, la femme qui repose sur son 
sein et ceux de ses enfants qui lui reste- 
ront encore; il ne donnera a aucun d'eux 55 
de la chair de ses enfants dont il se nour- 
rira, parce qu'il ne lui restera plus rien, 
tant sera grande Tangoissc et la detresse 
oil te reduira ton ennemi dans toutes tes 
portes. La femme d'entre vous la plus 56 
delicate et .la plus habituee au luxe, trop 
tendre et trop delicate pour essayer de 
poser a terre la plante de son pied, re- 
gardera d'un ceil jaloux le mari qui re- 
posait sur son sein, ainsi que son fils et 
sa fille, a cause de Famene-faix sorti 57 
d'entre ses pieds et de ses enfants qu'ellc 
aura mis au monde ; car, manquant de 
tout, elle s'en nourrira en secret, tant 
sera grande l'angoisse et la detresse 011 
ton ennemi te reduira dans :es portes. 
Si tu n'as pas soin de mettre en prati- 58 

3ue toutes les paroles decetie loi, ecrites 
ans ce livre, craignant ce uom glorieux 
et redoutable, Jehovah, ton Dieu, Jeho- 59 
vah te frappera de plaies »*xtraordinai- 
res, toi et ta posterity,- plains grandeset 
continues, de maladies graves et opinia- 
tres. II fera revenir sur toi toutes les 60 
maladies d'Egypte, devant lesquelles tu 
tremblais, et elles s'attacteront k toi. 
De plus, viendront sur toi, tavoyees par 61 
Jehovah, toutes sortes de maladies et de 



54. Et cdujg de us eu/amts qu* ltd rtsteront 
enc&rty qu'il n'aura pas encore ^gorges pour s'en 
nourrir : omis dans la. Vulgate. 
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plaies, qui ne sont pas ecrites dans le 
livre de cette loi, jusqu'a ce que tu sois 

62 extermine. Vous ne resterez plus qu'un 
petit nombre, apres avoir et£ nombreux 
comme les etoiles du ciel, parce que tu 
n'auras pas obei a la voix de Jehovah, 

63 ton Dieu. De meme que Jehovah pre- 
nait plaisir a vous faire du bien et a vous 
multiplier, ainsi Jehovah prendra plaisir 
a vous faire perir et a vous exterminer, 
et vous serez arraches de la terre ou tu 
vas entrer pour en prendre possession. 

64 Jehovah te dispersera parmi tous les peu- 
ptes, d'une extremite de la terre a Tau- 
tre, et la tu serviras d'autres dieux que 
n'ont connus ni toi ni tes peres, du bois 

65 et de la pierre. Parmi ces nations me- 
mes, tu ne seras pas tranquille et il n'y 
aura pas un lieu de repos pour la plante 
de tes pieds ; la Jehovah te donnera un 
coeur tremblant, des yeux etejnts, et une 

66 ame languissante. Ta vie sera comme 
en suspens devant toi, tu trembleras la 
nuit et le jour, et tu ne croiras pas a ta 

67 vie. Le matin tu diras : "Que ne suis- 
je au soir?" et le soir tu diras : *'Que 
ne suis-je au matin? " — a cause de la 
crainte qui agitera ton coeur et des cho- 

68 ses que tes yeux verront Et Jehovah te 
fera retourner sur des navires en Egypte, 
par le chemin dont je t'avais dit : ** Tu 
ne le verras plus, " et la vous vous offri- 
rez en vente a vos ennemis comme escla- 
ves et comme servantes, et il n'y aura 
personne qui vous achete." 

3° — CHAP. XXIX — XXX. — Pressante 
exhortation au renoitvelleinent de V al- 
liance. 

29 Void les paroles de Falliance que 

Jehovah ordonna a MoTse de conclure 

avec les enfants dTsrael au pays de 

Moab, outre Falliance qu'il avait conciue 

avec eux en Horeb. 

2 Motse convoqua tout Israel et leur dit : 
"Vous avez vu tout ce que Jehovah a 
fait sous vos yeux dans le paysd'Ecypte 
a Pharaon, a tous ses serviteurs et a tout 

3 son pays, les grandes epreaves que tes 
yeux ont vues, ces signes et ces grands 

4 prodigy. Mais Jdhovah ne vous a pas 
donne, jusqu'a ce jour, un coeur qui com- 
prenne, des yeux qui voient, des oreilles 

5 qui entendent Je vous ai conduits pen- 
dant quarante ans dans le desert; vos 
vetements ne se sont pas us& sur vous, 
£t ta chaussure ne s'est pas usee a ton 

68* De meme que la sortie d' Egypte avait etc* 
:omm< le berceaude la nationality d'litraelet de 
•on alliance avec Jehovah, ainsi son retour en 
Egypte, c-a-d. dans Peutt de servitude, sera sa 



pied ; vous n ? avez pas mange de pain, 6 
et vous n'avez bu ni vin ni cervoise, afin 
que vous puissiez connaitre que je suis 
Jehovah, votre Dieu. Vous etes ainsi 7 
arrives dans ce lieu. Sebon, roi de Hese* 
bon, et Og, roi de Basan, se sont avan- 
ces a notre rencontre pour nous combat- 
tre, et nous les avons battus. Nous avons 8 
pris leur territoire, et nous F avons donne 
en propriete aux enfants de Ruben, a 
ceux de Gad et a la moitig de la tribu 
des enfants de Manasse. Observez done 9 
les paroles de cette alliance et mettez-les 
en pratique, afin de reussir dans tout ce 
que vous ferez. 

Vous vous presentez tous aujourd*hui 10 
devant Jehovah, votre Dieu, vos chefs, 
vos tribus, vos anciens, vos officio's, 
tous les hommes d'Israel, vos enfants, 1 1 
vos femmes et Tetranger qui est dans ton 
camp, depuis celui qui coupe ton bois jus* 
qu'a celui qui puise ton eau : tu U pr£ 12 
sentes pour entrer dans ralliance de Je- 
hovah, ton Dieu, et dans son serment, 
alliance que Jehovah, ton Dieu, conclut 
en ce jour avec toi, pour fetablir aujour- 13 
d'hui comme son peuple et etre lui-meme 
ton Dieu, comme il te l'a promis et 
comme il Ta jure a tes peres, Abraham, 
Isaac et Jacob, Ce n'est point avec vous 14 
seuls que je conclus cette alliance, sous la 
foi du serment; mais e'est avec quicon- 15 
que se tient ici aujourd'hui avec nous 
devant Jehovah, notre Dieu, et avec 
ceux qui ne sont pas ici avec nous en ce 
jour. 

Vous savez, en effet, comment nous 16 
avons habite dans le pays d'Egypte, et 
comment nous avons passe au milieu des 
nations parmi lesquslles vous avez passe : 
vous avez vu leurs abominations et leurs 1 7 
idoles, bois et pierre, argent et or, qui 
sont chez elles. Qu il n'y ait done parmi 18 
vous ni homme, ni femme, ni fajnille, ni 
tribu dont le coeur se d&ourne aujour- 
d'hui de Jehovah, notre Dieu, pour aller 
servir iss dieux de ces nations; qu'il n'y 
ait point parmi vous de ratine produi- 
sant du poison et de Tabsinthe. Que 19 
personne, en entendant les paroles de ce . 
serment, ne se flatte dans son coeur, en 
disant : " J'aurai la paix, alors meme 

3ue je marcherai dans rendurtissemetq 
e mon coeur," de sorte que celui qui est 
assouvi entraine celui qui a soifc J6ho- 20 
vah ne consentira pas a pardonner a cet 
homme; mais alors la colere et la jakw- 

awrt comme nation et comme peuple de Dieu. 
XXIX. 17. Leurs idoUs % UtL leurs tromgeus 
de lmt % leurs ouches. Vulg., imrs ordures, 
c.-a*d. Uurs ideles. Comp, Lev. xxvi, 30. 
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sie de Jehovah s'enftammeront contre lui, [ ton Dieu, te rassemblera Je la, il ira 
toutes les maledictions ecrites dans ce : jusque-la te prendre. Jehovah, ton Dieu, 5 
livre reposeront sur lui, et Jehovah effa- j te ramenera dans le pays qaauront pos- 

21 cera son nom de dessotis ies cicux. Jeho- ! sede tes peres, et tu le possederas; il te 
vah leseparera, pour lelivreraumalheur, j fera du bien et te rendra plus nombreux 
de toutes les tribus d'Israel, selon toutes | que tes peres. Jehovah, ton Dieu, cir- 6 
les maledictions de r alliance ecrites dans ! concira ton cceur et le coeur de ta poste- 

22 ce livre de la loL La generation a venir, j rite, pour que tu aimes Jehovah, ton 
vos enfants qui naitront apres vous, et i Dieu, de tout ton coeur et de toute ton 
l'etranger qui viendra d'une terre loin- 1 ame, atin que tu vives. Jehovah, ton 7 
taine, — a ta vue des plaies et des cala- j Dieu, fera tomber toutes ees maledictions 
mites dont Jehovah aura frappe ce pays, sur tes ennemis, sur ceux qui fauront 

23 terre de soufre et de sel, toute brillee, ! ha! et persecute. Et toi, de nouveau tu 8 
sans semence, ni produit, ni aucune | obeiras a la voix de Jehovah, et tu met- 
herbequi y croisse, comme a la catas- ' tras en pratique tousces com mandements 
trophe de Sodome, de Gomorrhe, d'Ada- ; que je te prescris aujourd'hui ; et Jeho- g 
ma etdeSeboTm, que Jehovah bouleversa : vah, ton Dieu, te fera surabonder en 
dans sa coiere et dans sa fureur, — \ menant a bien tout le travail de tes 

24 toutes ces nations diront : "Pourquoi j mains, le fruit de tes entrailles, le fruit 
Jehovah a-t-ii ainsi traite ce pays? iJou de tes troupeaux et le fruit de ton sol ; 
vient Pardeur de cette grande "coiere?" car Jehovah se rejouira de nouveau en 

25 Et i'on repondra : "Cest parcc qu'ils i toi pour te faire du bien, comme il s'est 
ont abandonne l'alliance de JShovah, le i rejoui en tes peres, si tu obeis a la voix to 



Dieu de leurs peres, qu'il avait faite avec 
eux lorsqu'il les fit sortir du pays 

26 d'Egypte; ils sent alles servir d'autres 
dieux et se prosterner devant eux, des 
dieux qu'ils ne connaissaient pas et que 
Jehovah ne leur avait pas donnes en par- 

27 tage. La coiere de Jehovah s'est enflam- 
mee contre ce pays, et il a fait venir sur 
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de Jehovali, ton Dieu, en observant ses 
lois et ses commandements ecrits dans ce 
livre de la loi, si tu reviens a J&iovah, 
ton Dieu, de tout ton coeur et de toute 
ton ame. 

Ce commandement que je te prescris n 
aujourd'hui n'est pas au-dessus de toi ni 
hors de ta portee. II n'est pas dans le 12 
lui toutes ies maledictions ecrites dans cej ciel, pour que tu tlises : "Qui montera 
livre. Jehovah les a arraches de leur sol j pour- nous au ciel et nous Pira chercher 
avec coiere, avec fureur et avec une: et nous le fera entendre, atin que nous 



29 




vah, notre Dieu ; les'choses revelees sont j mer ct nous l'ira chercher pour nous le 
pour nous et pour nos enfants a jamais, i faire entendre, afin que nous l'accom- 
afin que nous mettions en pratique toutes ; plissions? " Mais la parole est tout pres 14 
Ies paroles de cette loi." de toi, dans ta bouche et dans ton coeur, 

30 Lorsque toutes ces choses seront ve- atin que tu raccomplisses. 
nues sur toi, la benediction et la mate- Vois, j'ai mis airjourd'hui 



diction que j'ai mises devant toi, et que 
tu les auras de nouveau prises a coeur au 
milieu de toutes ies nations parmi les- 
queHes f aura chasse Jehovah, ton Dieu, 

2 si tu reviens a Jehovah, ton Dieu, et que 
tu obeisses a sa voix, toi et tes enfants, 
de tout ton coeur et de toute ton ame, se- 
lon tout ce que je te prescris aujourcPhui, 

3 alors Jehovah, ton Dieu, ramenera tes 
captife et aura compassion de toi ; il te 
rassemblera de nouveau du milieu de tons 
Ies peuples chez lesquels Jdhovah, ton 

4 Dieu, t'aura disperse. Ouand tes exiles 
sentient £ i*extremit6 cfo ciel, Jehovah, 

eg. £*s choses cvchi4t\ la maniere dont Dieu 
reattsemdans 1'avenir le plan divin ouS nous esc 
comm et xfrrt\€ par la Lot, et, malm I'infiddit* 
d'Isratt. aeeompliraL'oeuvre du stunt des hom- 



devanttoila 15 
vie ct le bien, la mort et h mal, en te 16 
prcscrivant aujourd'htfid' aimer Jehovah, 
ton Dieu, de marcher* dans 1 ses voies et 
d'observer ses comtaatidements, ses 'ois 
et ses ordonnanOflg afin que tu vives et 
que tu muttiptk^pk que Jehovah, ton 
Dieu r te benisselftttte le pays oh tu vas 
etitrer pour enprenftfe possession. Mais 17 
si ton coeur sedetcmrne, quetu n'obetsses 
point et que tu te laisses entralner a te 
prosterner devant d'autres dieux et d les 
servir, je vous declare en ce jour que iS 
vous perirez certainement ; vous ne pro- 
longerez pas vos jours sur la terre ou, 

mes, stmt & Jikavak lui appartiennent, sont son 
affaire S. Paul, Mom. ix et a, jette une vive 
lomifere sur cette condutte de Dieu. 
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apres avoir passe le Jourdain, tu vas en- 
19 trer pour le posseder. J'en prends au- 
jourd'hui a temoin contre vous le ciel et 
la terre : j'ai mis devant toi la vie et la 
mort, la benediction et la malediction ; 
choisis done la vie, afin que tu vives, toi 



et ta posterite, en aimant Jehovah, ton 20 
Dieu, en obeissant a sa \oix et en fatta- 
chant a lui; car cela, c'est ta vie et de 
longs jours a deraeurer dans la terre que 
Jehovah a jure de donner a tes peres, 
Abraham, Isaac et Jacob." 
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[Ch. XXXI — XXXIV1 



i° — CHAP. XXXI. — Josue successeur 
de Moise dans le gonvemement. La loi 
confide aux enfants de Levi. 

31 Molse adressa encore ces paroles a 

2 tout Israel. II leur dit : 

" Aujourd'hui je suis age de cent vingt 
ans, je ne puis plus marcher a votre tete, 
et Jehovah m'a dit : Tu ne passeras pas 

3 ce JourdauL C'est Jehovah, ton Dieu, 
qui passera devant toi; c'est lui qui de- 
truira de devant toi ces nations, et tu les 
possederas. Josu6 sera celui qui passera 

4 devant toi, comme Jehovah Ta dit Jeho- 
vah les traitera comme il a traite Sehon 
et Og, rois des Amorrheens, et leurs 

5 pays, qu'il extermina. Jehovah vous 
les iivrera, et vous les traiterez selon 
tous les ordres que je vous ai donnes. 

6 Soyez forts et remplis de courage; n'ayez 
ni crainte ni peur devant eux, car Jeho- 
vah, ton Dieu, marche avec toi, il ne te 
delaissera point et ne t'abandonnera 
point" 

7 Molse appela Josue* et lui dit en pre- 
sence de tout Israel : " Sois fort et rem- 
pli de courage, car c'est toi qui entreras 
avec ce peuple dans le pays que Jehovah 
a jure a leurs peres de feur donner, et 

8 qui le partagera entre eux. Jehovah 
marchera devant toi; il sera avec toi; il 
ne te delaissera point et ne t'abandon- 
nera point; sois sans crainte et sans 
pour." 

9 Molse ecrivit cette loi, et Ja donna aux 
pretres, fils de Levi, qui portaient l'arche 
de Palliance de Jehovah, et a tous les 

10 anciens d'Israel. Et il leur fit ce com- 
mandement : *' Apres chaque septieme 
annee, a l'epoque de l'anaee de remis- 

11 sion, a la fete des tabernacles, quand 
tout Israel viendra se presenter devant 
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Jehovah, ton Dieu, dans le lieu qu ? il 
aura choisi, tu liras cette loi devant tout 
Israel, de sorte qu'ils Tentendent As- 12 
semble le peuple, les hommes, les fem- 
mes, les enfants, et Tetranger qui sera 
dans tes portes, afin qu'ils entendent, et 
afin qu'ils apprennent a craindre Jeho- 
vah, votre Dieu, et qu'ils aient soin de 
mettre en pratique toutes les paroles de 
cette loi. Et leur? enfants qui ne la con- 13 
naitront pas, l'entendront et apprendront 
a craindre Jehovah, votre *>*eu, tout le 
temps que vous vivrez sur la wrre dont 
vous ailez prendre possession, apres 
avoir passe le Jourdain*" 

Et Jehovah dit a MoTse : "Voicique 14 
le moment est proche ou tu vas mourir. 
Appelle Josue, et presentez-vous dans la 
tente de reunion, pour que je lui donne 
mes ordres. ' ' MoTse et Josue allerent se 
presenter dans la tente de reunion. Et 15 
Jehovah apparut dans la tente, dans une 
colonne de nuee, et la colonne de nuee se 
tint a rentree de la tente. 

Et Jehovah dit a MoTse : " Voici que 16 
tu vas etre couche avec tes peres; et ce 
peuple se levera et se prostituera a des 
dieux etrangers du pays ou il va entrer. II 
m'abandonnera et il rompra mon alliance 
que j'ai conclue avec lui. Et ma colere 17 
s ennammera contre lui en ce jour-la ; je 
les abandonnerai et je leur cacherai ma 
face; on le devorera; une multitude de 
maux et d'affiictions fondroct sur lui, et 
il dira en ce jour-la : N'est-ce pas parce 
que mon Dieu n'est pas au milieu de moi 
que ces maux ont fondu sur moi? Et 18 
moi jc cacherai ma face en ce jour-la, a 
cause.de tout le mal qu'il aura fait en se 
tournant vers d'autres dieux. Ecrivez 19 
done ce cantique. Enseigne-le aux en- 
fants d'lsrael, mets-Ie dans leur bouche* 



dm'ra* (bibr. i&bf : correction inutile) u /** 
fiU. Conp. i,, 38; Nomhr. xyvii t 33. 
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afin que ce cantique me serve de temoin 

20 contre les enfants d'Israel. Car, quand 
je les aural fait eatrer dans la terre que 
j'ai promise par serment a leurs peres, 
terre ou coulent le lait et le miel ; qu'ils 
auront mange et se seront rassasies et 
engraisses : alors ils se tourneront vers 
d'autres dieux et ies serviront, ils me 
mepriseront et rompront mon alliance. 

21 Et quand une multitude de maux et 
d'afflictions seront venus sur eux, ce 
cantique portera temoignage contre eux ; 
car il ne sera pas oublie et ne sort ira pas 
de la bouche de leurs descendants. Car 
je connais les dispositions qui l'animent 
des aujourd'hui, avant meme que je les 
aie fait entrer dans le pays que je leur 

22 ai promis par serment." — En ce jour- 
la, Moise ecrivit ce cantique, et il l'en- 
seigna aux enfants d'Israel. 

23 Jehovah donna ses ordres a Josue, fils 
de Nun, et lui dit : " Sois fort et prends 
courage; car c'est toi qui feras entrer 
les enfants d'Israel dans le pays que je 
leur ai promis par serment, et je serai 
avec toi." 

24 Lorsque Moise eut completement ache- 
ve d'ecnre dans un livre les paroles de 

25 cette loi, il donna cet ordre aux Uvites 
qui portaient Tarche de Talliance de J6- 

26 hovah : " Prenez ce livre de la loi et 
meftez-le a cote* de Tarche de i'alliance 
de JShovah, votre Dieu, et il sera la 

27 comme un temoin contre toi. Car j£ con- 
nais ton esprit rebelle et la raideur de 
ton eou. Aujourd'hui que je suis encore 
vtvant au milieu de vous, vous avez etc 
rebelles contre Jehovah; combien plus le 

28 serez-vous apres ma mort? — Assemblez 
aupres de moi tous les anciens de vos 
tribus et vos magistrats; je prononcerai 
ces paroles a leurs oreilles, et je prendrai 

. a temoin contre eux le eiel et la terre. 

29 Car je sais qu'apres ma mort vous vous 
corromprez certainement, que vous vous 
detodrnerez de la voie que je vous ai 
prescrite, et que le malheur vous attein- 
dra dans la suite des temps, pour avoir 
fait ce qui est mal devant Jehovah, en 
rirritant par Poeuvre de vos mains." 

30 Moise pronorica aux oreilles de toute 

XXXI J. 4. U Rocker : dejb. Jdiovah est 
ainsi appele dans le cantique de Jacob (Gen. 
xlbc, 94X Vulg., Dit** Sens ? J&avah est un 
ferme rempart, un sur asile pour les siens- 

Sj Comp. A&. xvu> i6 f - Au lieu de, (&s enfants 
& FTjrnJ/, les LXX tradtusent, <for nh de Dien, 
&-&-d. des-aoges, tupposant que chaque peuple 
a pour chef un ange, tandLs cuV Israel a pour 
cheflKeu TuMhenie. Comp. xvu, z7(mX> 

Ht iLdJBtnri Kit. tmrrmiste des ragnwut du 
froment : cetpi'ii y a. de- melUeur. dapsie fro*. 



Fassemblee d'Israel les paroles de ce can- 
tique jusqu'au bout* 

2° — CHAP. XXXII, 1 — 47. — Cantique 

de Moise. 

Cieux, pretez Toreille, et je parlerai; Q o 

Et que la terre ecoute les paroles de ma 

bouche ! 
Que mon enseignement se repands comme la 2 

pluie, 
Que ma parole tombe comme la rosee, 
Comme les ondees sur la verdure, 
Comme les gouttes d'eau sur le gazon ! 
Car je veux proctamer le nomde Jehovah : 3 

Rendez gloire a nctre Dieu ! 

Le Rocher, son ceuvre est parfaite, 4 

Car toutes ses voies sent justes; 

Cest un Dieu fidele et sans iniquitl; 

1 1 est juste et droit. 

Une race fausse et perverse, 5 

— Non pas ses enfants, mais leur souillure, — 

A peche contre luL 

Est-ce ia ce que vous rendez i Jehovah, 6 

Peuple insens£ et depourvu de sagesse? 

N'est-il pas ton pere, ton createur? 

Celui qui ia fait et qui t'a eiabliV 

Souviens-toi des anciens jours, 7 

Considere les annees des generations passees t 

Interroge ton pere, et il te l'apprendra, 

Tes vieillards, et Us te le diront. 

Quand le Tres-Haut assigna aux nations leur 3 

heritage. 
Quand il *epara les enfants des hommes, 
It ftxa les limites des peuples 
D apres le nombre des enfants d'Israel. 
Car la portion de Jehovah, e'est son peuple, 9 

Jacob est le lot de son heritage. 

It YtL trouve 1 dans une terre deserte, 10 

Dans une solitude, au milieu des' hurlemeuts 

des b£tes sauvages; 
II l'a entourl, U a pris soin de lut, 
II l'a garde comme la prunelle de son cell. 
Pareil a l'aigle qui excite sa couvee ix 

Et voltige au*dcssus de ses petits, 

?Uhffvak a dlploye' ses ailes, il a pris Israel^ 
I Ta porte* sur ses plumes. 

Jeliovah seul l'a conduit, c 12 

Nut dieu Stranger n'dtait avec lui. 
It Ta fait monter sur les hauteurs du pays, 13 

Et Israel a mange* les.produits des champs; 
U lut a fait sucer le miel du rocher, 
L'huile qui sort de la roche la plus dure, 
La crcmc de la vache et le lait des brebis, 14 

Avec la graisse des agneaux, 
DeS bdliers nes en Basan et des boucs, 
Avec la fleur du froment; 
Et tu as bu le sang de la grappe, ie vin ecu- 
man& 



Mais Jesurun est devenu gras, et il a regimb* ; 
— Tu es devenu gras, epais, replet ! — 
Et il a abandonne* le Dieu qui Tavait formrf 
Et me*prise le Rocher de son salut. 

ment est compart a ce qu'il y a de plus deli- 
cat dans la chair des anlmaux. Comp. Exod. 
xxix, 13). 

15. J^suruM {Ycsurun), nom honorifique du 
peuple de Dieu, qui ne se retrouve que xxxiii, 
< t 26 et Is. xliv, 2. II signifie probablement U 
jutU, le peuple qui dolt etre, en yertu de sa vo- 
cation ei de ses rapports avec Dieu, juste cntre 
tous : comp. Nomor, xxiii, 10. Ce nom, ici, se- 
ratt la censure la plus moiaante de la conduite 
I d'Israel. LXXetVulg,, it bitn+imi. 
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Chap. XXXir, 52. 
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X) 



24 



JO 



29 
32 



34 
35 

3<S 



Cela n'cst-il pas cache" pres dc moi, 

acelltf dans mes triors? 

A moi la vengeance ct la retribution, 

Hour le temps ou ieur pied tribuchera ! 

<-af ie jour de Ieur malheur est proche, 

kt Ieur destin se precipite. 

Car Jehovah fera droit a sou peupte; 

tt il se repentira en faveur de ses serviteurs, 

Uuand il vena que Ieur force est dpuisee, 

*t qu il ne reste plus ni esciave, m Ubre. 



17. Dhnons, h4br. Mtm, les puissants; 
oans les inscriptions assyr. sidu, genies bons 
ou nuuvais. 



Us ont excite sa jalousie par des dieux Stran- 
gers, 
lis I'ont unite par des abominations, 
lis ont sacritie a des demons qui ne sont pas 

Dieu, 
A des dieux qu'ils ne connaissaient pas, 
Dieux nouveaux, venus recemmenr, 
Devant Iesquels vos peres n'avaient pas tremble. 
Tu as abandonee* le Roeher <mi t 'avait engendre', 
Ec oublie* le Dieu qui t'avait mis au monde. 

Jehovah i'a vu. et il en a 6te* indigne, 

Provoque par ses 51s et ses filles. 

U a dit : " Je Ieur cacherai ma face, 

Je verrai quelle sera Ieur fin; 

Car c'e>t une race perverse, 

Des fils en qui il n'y pas de bonne foi. 

Us ont excite ma jalousie par ce qui n est pas 
Dieu, 

lis mont irrite" par leurs vaines idoles ; 

Et moi, j'exciterai Ieur jalousie par ce qui n'est i 
pas un peuple, 

Je les irriierai par une nation insensee. 

Car le feu de ma colere s'est allume*; 

11 brule jusqu'au fond du sejour des morts; 

II devore la terre et ses produits, 

II embrase les fondements des montagnes. 

J'accumulerai sur eux les maux, 

Sur eux j'epuiserai mes Heches. 

lis seront extenues par la faim, 

Consumes par la lievre et par la peste meur* 
triere, 

Et j en verrai encore contre eux la dent des betes, 

Avec le venin des reptiles qui rampeut dans la 
poussiere. 

Au dehors l'^pee, 

Au dedans I'enroi feront des vicHmes : 

Le jeune homme comme la jeune fille, 

L'enfant a la mamelle comme le vieillard. 

Je dirais : : " Je les emporterai d'un souffle, 

Je ferai disparaitre Ieur souvenir du milieu des 

homines," 
Si je ne craignais I'arrogaiice de l'ennemi, 
Que leurs adversaires ne se meprennent 
Et qu'ils ne diseni : ** Notre main a *te* puis- 

sante, 
Et ce n'est pas Jehovah qui a fait toutes ces 

choses." 
Car c est une nation denuee de sens, 
~t il n'y a point d' intelligence en eux, 
Sils *taient sa$es, ils le cgmprendraient, 
lis eonside>eraient la fin u>i les attend. 
Comment un homme en poursuivrait-il miile, 
Comment deux en feraieiit-tis fuir dix mille. 
Si Ieur Roeher ne les avait vendus, 
Si Jehovah ne les avait livres? 
Car Ieur roeher n'est pas comme notre Roeher, 
Nos ennemis en soot juges. 
Mais Ieur vigne est du plant de Sodomc, 
Et des champs de Gomorrhe; 
Leurs raisins sont des raisins vlnlneux, 
Et leurs grappes sont ameres. 
Uur ym, c'est le venin des dragons, 
C est le poison mortel des aspics. 



37 
3* 



39 
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II dira : " Ou sont leurs dieux, 

Le roeher en qui ils mettaient Ieur confiance, 

Ces dieux qui mangeaient la graisse de Ieur* 

b viclimes. 
Qui buvaient le vin de leurs libations? 
"u'ils se levent, qu'ils vous secourent, 
u'ils vous couvrent de Ieur protection! ... 
oyez maintenant que c'est moi, moi qui suis 
Diett t 
Et qu il n'y a point de Dieu a. cute" de raoi. 
, C'est moi qui fais mourir et qui fais vivre; 
i J'ai blesse, et c'est moi qui gu6rirai, 
1 Et il n'y a personne qui delivre de ma main. 
Oui, je leve ma main vers le ciel, 
Et je dis : Aussi vrai que je vis ^ternellement. 

guand j'aiguiserai Feciair de mon glaive 
t que ma main saisira le jugement, 
Je ttrerai vengeance de mes ennemis, 
Et je rendrai a ceux qui me halssent. 
J'enivrerai mes fleches de sang, 
Et mon e"pee se rc-paitra de chair : 
Du sang des tu£s et des captifs, 
De la tete chevelue de l'ennemi." 

Nations, rejouissez*vous avec son peuple! 43 

; Car Jehovah venge le sang de ses serviteurs, 
1 II tire vengeance de ses adversaires, 

Et il fait 1'expiation pour sa terre, pour son 
peuple. 

Molse vint et fit entendre toutes les 44 
paroles de ce cantique aux oreiiles du 
peuple ; avec lui etait Josue, fils de Nun. 
Lorsquil eut acheve d'adresser toutes 45 
ces paroles a tout Israel, il Ieur dit : 46 
"Prenez a creur toutes les paroles que 
je proclame aujounf hui devant vous, que 
vous devez prescrire a vos enfants, pour 
qu'ils mettent soigneusement en pratique 
toutes les paroles de cette loi. Car ce 47 
n'est pas une chose indifferente pour 
vous; c'est votrc vie, et en les accomplis- 
sant vous prolongerez vos jours sur la 
terre dont vous allez prendre possession 
en passant le Jourdain/' 

3° — chap, xxxix, 48 — xxxiv 

Behedtilion prophMque de Moist. Sa 
mort. 



Ce meme jour, Jehovah parla a MoTse, 48 
en disant : "Monte sur ce'sommet 49 
d'Abarim, sur le mont Nebo, au paj^s de 
Moab, vis-a-vis de Jericho, et regarde le 
pays de Chanaan, que je donne aux en- 
fants d'Israel pour etre Ieur propriete. 
Tu mourras sur la montagne ou tu vas 50 
monter, et tu seras reuni d ton peuple, 
de meme qu* Aaron, ton frere, est mort 
sur la montagne de Hor et a ete reuni a , 
son peuple, parce que vous avez peche 51 
contre ;noi au mitieudescnfiantsd'Israei, 
aux eaux de Meriba de Cades, dans-le 
deser i d« Sin, et que vous ne m'avez pas 
sanctifie au milieu des enfants d'Isra€l. 
Tu verras le pa3rs en face de toi, mais tu 52 

. 39. Qui suis, sous-entendu Diat. S. Jean s'ex- 
prtme de meme viii, 34; xviii, 5. 
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Chap. XXXIII, 25. 



*; 



n'y entreras point, dans ce pays, que je 
donne aux enfants d'Israel." 
33 Voici la benediction dont MoTse. 
homme de Dieu, benit Ies enfants 

2 d' Israel avant de mourir. II dit > 

Jehovah est venu du Stnal, 
\ II s'est leve pour eux de Serr, 

II a resplendi de la tnontagne de Pharan, 
II est sorti du milieu des saintes myriades, 
De sa droite jaillissaient pour eux des jets de 
lumiere. 

3 II aime aussi Ies peuples; 

Tous tes saints sont dans ta main, 
Eux sonc assis a tes pieds, 
Et chacun recueille ta parole. 

4 Moise nous a prescrit une loi, 
Heritage de 1'assemblee de Jacob. 

5 II devint roi de Jesurun, 

Lorsque s'assemblerent Ies chefs du peuple, 
Avec Ies tribus d' Israel. 

6 Que Ruben vive et qu'il ne meure point! 

Jit que ses hommes ne soient pas rlduits a un 
petit nombre! 

7 Ceci est pour Juda: il dit : 

Ecoute, o Jehovah, la voix de Juda, 

Et ramene-le vers son peuple. 

De son bras il combattra pour Israel, 

Et tu lui viendras en aide contre ses ennemis. 

8 



U 



15 



17 
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IX 



II dit pour Levi : 

Ton droit et ta lumiere sont conjifs a ton hom- 
me saint, 

Que tu as eprouve a Massa, 

Avec qui tu as conteste aux eaux de Meriba, 

Qui a dit de son pere et de sa mere : *' Je ne Ies 
ai pas vus." 

Qui n'a pas reconnu ses freres, 

Et ne sait rien de ses enfants. 

Car ils ont observe ta parole, 

Et ils ont garde* ton alliance. 

Ils enseignent tes ordonnances a Jacob 

Et ta lot a Israel; 

lis presentent Tencens a tes narines 

Et rholocauste sur ton autel. 

Bdnis sa force, d Jehovah; 

Agree l'ceuvre de ses mains; 

Brise Ies reins de ses adversaires, 

Et de ceux qui le halssem; qu'ils ne se relevent 
plus! 

12 II dit pour Benjamin : 

Bien-aime* de Jehovah, il bibitera en securite 
aupres de mi. 

XXXIII, r. Homme de Dieu (comp. Jos. 
xiv, 6; Ps. xc, 1), un homme en rapport imme*- 
diat avec Dieu, favoris^ de communications sur- 
Raturelles,sans6tre necessairementun prophete 

officiel. 

5. ythmuik sous*entendu (et non Motse) de* 
vint roi de Jisitrnn^ nom mystique d'Israel 
(voy. xxxii, 15, note). 

8. Ton d*mt et ta iumHre % ou, en d'autres 
termes, ton Thummim et ton Urim (Exod. 
xxviii, 39 sv.) sont con/Us, honorable preroga- 
tive 1 a ton homme saint, a LeVi, representant 
de toute la tribu. Le grand prfctre portait sur sa 
poitrine ces objets sacres au moyen desquels 
Dieu, dans Ies circonstances dimcites, faisait 
: cennaltre sa volont6, ichdrait le peuple sur le* 
droit ou la justice. 

i6w Du prince; Vulg., du NaMarien % c.-a-d. 
de celui qui est seaport* distingue par mi ses 
/rirts. Gen. xlix, 26. 



JeJiovah le protege conrinuellement, 
Entre ses epaules il repose. 

II dit pour Joseph : 

B£ni de Jehovah est son pays : 

A lui le precieux don du ciel, la ros£e. 

Les eaux de l'abimt £tendu en bas, 

Les produits precieux que fait murir le soleil, 

Les fruits exquis des mois, 

Les meilleurs produits des montagnes antiques, 

Les dons precieux descollines e^erneiles, 

Les dons exquis de la terreetde son abondance. 

Que la faveur de celui qui habita dans le buisson 

Vienne sur la tete de Joseph, 

Sur !e front du prince de ses fircres! 

A son taureau premier-ne\ a lui est la gloire; 

Ses comes sont les cornes du buffle; 

II en frappera tous les peuples ensemble, 

Jusqu'aux extremites de la terre. 

Telles sont Ies myriades d'Ephraim; 

Tels sont les mil Hers de Manasse". 

II dit pour Zabulon : 

Rejouis-toi, Zabulon, dans tes courses, 

Et toi, Issachar, dans tes tentes! 

lis appellent les peuples a venir sur la mon- 19 

tagne; 
La, ils offriront des sacrifices de justice, 
Car ils suceront Tabondance de la mer, 
Et Ies richesses cachees dans le sable. 

II dit pour Gad : 20 

Be'ni soit celui qui met Gad au large! 

II est couch6 coinme une lionne; 

II dechire le bras, meme la tete. 

II s'est choisi les premices du pays ; it 

Car la £tait gardee une part de chef, 

Et il a marchl en tete du peuple, 

II a accompli la justice de Jehovah, 

Et sts jugements de concert avec Israel 

II dit pour Dan : 22 

Dan est un jeune lion, 
Qri s'elance de Basan. 

I) dit pour Nephthali : 23 

Nephthali, rassasil de faveurs, 

Et comble des benedictions de Jehovah, 

Prends possession de la mer et du midL 

II dit pour Aser : 24 

Be*ni soit Aser entre lea fils de Jacobi 

Qu'il soit le favori de sea freres, 

Et qu'il trempe son pied dans I'huile! ^ 

Que tes verrous soient de fer et d'airatn, 25 

Et que ton repos dure antant que tes jours I 



21. Car, etc : e'etait bien la part qui conve- 
nait a lavaillante tribu de Gad qui, dans la coo* 

3u£te de Chanaan, deploiera tant d'ardeur et 
e courage a la tete des autxes tribus (Jos. iv. 12), 
qu'on pourra la regarder comme leur chef. D'ao- 
tres, car id est la part du ligislateur, la por- 
tion de pays assignee a la tribe de Gad par 
Motse. La Vulgate, dans ses part, le territotre 
de Gad, repose un doc~Uur } savour Moise, dont 
le corps, d'apres une tradition, aurait et6 inhu- 
me chez les Gadites; mais voy. Jos. xiii, 30. 

25. Que tes verrous, les portes 4e tes forteret- 
ses, etc., de maniereque nut ennemi nep<tisse 
forcer ta demeure et troubler ta patx. Comp. 
Apoc. i, 1 5. Ou bien, avec LXX et Vulg., que ta 
chattssurt soit defer, ou garnie de fer et d'ai- 
rain, pour ecraser sous tes pieds tes ennemw 
dans la bataille (1 Sam. xvii» 6). — Ton repos; 
d'autres, avec les LXX, ta vigtuur; Vulg.,?"' 
ta vieiitesse rsssemble aux jours de tajewussc 



f\ 



— 193 — 






)&. 



Chap. XXXIII, 26. 



deut£ronome. 



Chap. XXXIV, 12. 



26 Nul, 3 Jesuruu, n'est semblable a Dieu, 

Qui marche sur les cieux pour vcoir a. ton 
.secours, 

Er, dans sa majesty sur les nues. 
^; C est une sure retraite que le Dieu des temps 
antiques; 

II te soutient de ses bras kernels; 

II chasse devant toi Teonemi, 

Et ildit: " Extermine!" 
2; Urael habite en security 

La source de Jacob coule a part, 

Dans un pays de hie" et de vin, 

Et hon ciel distille la rosee. 
zQ Keureux es-tu, Israel! Qui est, com me toi, 

l*n peuple sauve par Jenovah, 

Le bouclier de ton secours, 

Et l'epee de ta gloire? 

Tes ennemis feindront devant toi, 

Et toi, tu marcheras sur leurs hauteurs. 

34 Moise monta, des plaines de Moab, 

sur le mont Nebo, au sommet da Phasga, 

qui est en face de Jericho. Et Jehovah 

lui montra tout le pays : Galaad jusqu'a 

2 Dan, toutNephthalietlepaysd'Ephraim 
et de Manasse, tout le pays de Juda jus- 

3 qua la mer occidentale, le Negeb, le dis- 
trict duJourdain % la vallee de Jericho 
qui est la ville des palmiers, jusqu'a S6- 

4 gor, et Jehovah lui dit : **Cest la le 
pays au sujet duquel j'ai fait serment i 
Abraham, a Isaac et a Jacob, en disant : 
Je le donnerai a ta posterite. Je te Tai 



fait voir de tes yeux; mais tu n'y entre- 
ras point" 

Moise, le serviteur de Jehovah, mourut 5 
la, dans le pays de Moab, selon 1'ordre de 
Jehovah. Et U. Tenteira dans la vallee, au 6 
pays de Moab, vis-a-vis de Beth-Phogor. 
Aucun homme n'a connu son sepulcre 
jusqu'a ce jour. Moise etait age de cent 7 
vingt ans, lorsqu'il mourut; sa vue n'etait 
point affaiblie, et sa vigueur n'etait point 
passee, Les enfants d'lsrael pleurerent 8 
Moise, dans les plaines de Moab, pendant 
trente jours, et les jours des pleurs pour 
le deuil de Moise furent accomplis. 

Josue, fils de Nun, etait rempli de Tes- 9 
prit de sagesse, parce que Moise avait 
pose ses mains sur lui. Les enfants 
d ; Israel lui obeirent et firent selon que 
Jehovah l'avait ordonne a Mofeev 

U ne s'est plus leve" en Israel de pro* 10 
phete semblable a Moise, que Jftovah 
connaissait face a face, ni quant a tons 1 1 
les signes et miracles que Dieu 1'envoya 
faire, dans le pays d'Egypte, sur Pha- 
raon, sur tous ses serviteurs et sur tout 
son pays, ni quant a sa main puissante 12 
et a toutes les choses terribles qu'il ac- 
complit sous les yeux. de tout Israel 
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PREMIERE PARTIE. 



CONQUETE ET OCCUPATION DE LA TERRE PROMISE 

[Ch. I — XII]. 

§ I. — ENTREE DANS LA TERRE PROMISE ET PREPARATIFS 

DE LA CONQUETE [I — V, 12]. 




CHAP. r. — Ordre du depart. 

I BSBSIgPRES la mort de MoTse, servi- 
teur de Jehovah, Jehovah parla 
a Josue, fils de Nun, serviteur 
de MoTse, ea ces termes : 

2 " hoise, mon serviteur, est mort; main- 
ter.ant leve-toi, passe ce Jourdain, toi et 
to :t ce peuple, pour entrer dans le pays 

3 qu 2 je donne aux enfants d'Israel. Tout 
kei que foulera k plante de votre pied, 
je \ ous i*ai donne, comme je 1'ai dit a 

4 MoTse. Depuis le desert et dcpuis ce Li- 
ban jusqu'au grand fleuve, le fleuve 
d'Euphrate, tout le pays des Hetheens, 
et jusqu'a la grande mer vers le soleil 
couchant, tout cela sera votre territoire. 

5 Nul ne tiendra devant toi pendant tous 
les jours de ta vie; je serai avec toi 
comme j'ai ete avec MoTse; je ne te de- 

6 laisserai, ni ne t'abandonnerai. Fortitie- 
toi et prends courage ; car c'est toi qui 
mettras ce peuple en possession du pays 
que j'ai jure a leurs peres de leur donner. 

7 Seulement fortifie-toi et aie bon courage, 
pour accomplir avec soin toute la loi que 
MoTse, mon serviteur, t'a prescrite. Ne 
fen detourne ni a droite ni a gauche, 
afin que tu reussisses dans toutes tes 

3 entreprises. Que ce livre de la loi ne 
s'eloigne pas de ta bouche; meMite-le 
jour et nuit, afin de t'appliquer d faire 
tout ce qui y est ecrit; car alors tu pros- 
pereras dans tes voies et tu reussiras. 

9 Ne te Pai-je pas command^? Fortifie-toi 

et prends courage. Sois sans crainte et 

sans peur, car Jehovah, ton Dieu, est 

avec toi partout 011 tu iras. " 

10 Josu6 donna cet ordre aux officiers du 

I I peuple : " Parcourez le camp, et donnez 
au peuple ce commandement : Preparez- 

I, 7. Afin qu4 tu reussisses. D'autres, afin 
<ju€ tu a&itstt avec sages a ^ et qu'ainsi tu r6us- 
siiica (Vulg.) 



vous des provisions, car dans trois jours 
vous passerez ce Jourdain pour ailer 00- 
cuper le pays dont Jehovah, votre Dieu, 
vous donne la possession. " 

Et aux Rubenites, aux Gadites et a la 1; 
demi-tribu de Manasse, Josue park ainsi : 
" Rappelez-vous ce que vous a present 13 
MoTse, serviteur de Jehovah, en disant : 
Jehovah, votre Dieu, vous a accorde du 
repos et vous a donne ce pays. Vos fern- 14 
mes, vos petits enfants et vos troupeaux 
resteront dans le pays que MoTse vous a 
donne au-dela du Jourdain; mais vous 
passerez en armes devant vos freres, 
vous tous les hommes forts et vaillanis, 
et vous les aiderez, jusqu'a ceque Jeho- 15 
van ait donne du repos a vos freres 
comme a vous, et qu'ils'soient en posses- 
sion, eux aussi, du pays que leur donne 
Jehovah, votre Dieu. Puis vous revien- 
drez occuper le pays qui vous appartient 
et que Molse, serviteur de J&iovah, vous 
a donne* au-dela du Jourdain, vers le so* 
leil levant. " 

lis repondirent a Josue, en disant : 16 
" Tout ce que tu nous as cummande, 
nous le ferons, et partout oil tu nous en- 
verras, nous irons. Comme nous avons 17 
obct en toutes choses a MoTse, ainsi nous 
t'obeirons. Daigne seulement Jehovah 
Stre ayec toi, comme il a ete* avec MoTse ! 
Quiconque sera rebelle a tes ordres et 18 
n'oteira pas d tout ce que tu lui com- 
manderas, sera mis d mort Seulement 
fortifie-toi et prends courage ! " 

CHAP. ir. — Envoi de deux espions 
iijiricho. Rahab. 

Josue, fils de Nun, fit partir en secret 2 
de Setim deux espions, en leur disant : 
** Allcz, examinez le pays, et Jericho." 

11. RappeUz*yout : voy. Dcut. ni, i8*aocomp. 
a Nombr. xxxii. 

if. En armes (Syr. Vulg.); d'autres, ranges; 
LXX, ceints pour le combat, agiles. 
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S'etant mis en route, ils arriverent dans 
la maison d'une courtisane, nommee 

2 Rahab, et Us s'y reposerent. On en 
porta la nouvelle au roi de Jericho, en 
disant : " Voici que des hommes d'entre 
les enfants d'Israel sont venus ici pen- 

3 dant la nuit pour explorer le pays." Le 
roi de Jericho envoya dire a Rahab : 
" Fais sortir les hommes qui sont arrives 
chez toi et sont entres dans ta maison, 
car tfest pour reconnaitre tout le pays 

4 qu'ils sont venus." La femme prit les 
deux hommes, et les ayant caches, elle 
dit : " II est vrai que des hommes sont 
arrives chez moi, mais je n'ai pas su d'ou 

5 ils etaient; et comme on allait former le 
soir la porte de la ville, ils sont sortis; 
j'ignore ou ils sont alles : hatez-vous de 
les poursuivre, car vous les atteindrez. " 

6 Or elle les avait fait monter sur le toit et 
les avait cache's sous des tiges de lin, 
qu'eile avait disposees sur le toit a cet 

7 enet. Ces gens les poursuivirent par le 
chemin qui mene aux gues du Jourdain, 
et des qu'ils furent sortis, on ferma la 
porte. 

8 Avant que les espions se couchassent, 
Rahab monta vers eux sur le toit, et leur 

9 dit : " Jehovah, je le sais, vous a donne 
ce pays; la terreur de vctre nom nous a 
saisis et tous les habitants du pays do- 

jo faillent devant vous. Car nous avons 
appris comment Jehovah, lorsque vous 
sortiez d'Egypte, a mis a sec devant 
vous les eaux de la mer Rouge, et com- 
ment vous avez traits les deux rois des 
Amorrheens, au-dela du Jourdain, S«*hon 
^ Og, que vous avez devoues par ana- 

n theme. Et en l'apprenant, notre cueur 
s'est fondu, chacun a perdu courage a 
votre approche; car c*est Jehovah, votre 
Dieu, qui est Dieu en haut dans le del, 

12 et en bas sur la terre, Maintenant, je 
vous prie, jurez-moi par Jehovah que 
vous aurez poor la maison de mon pere 
la meme bont6 que j'ai eoe pour vous, et 

J 3 donnez-moi un gage assure que vous 
laisserez la vie I mon pere, a ma mere, 
a mes freres, a mes soeurs et a toes ceux 
qui leur appartiennent, et que vous nous 

14 sauverez de la niort" Ces hommes hii 
repondirent : ** Que nous mourrions pour 
vous, si voas ne divulguez pas notre 
affaire ! Et quand J€hovah nous donnera 
ce pays, nous aginms envers toi avec 
bonte* et fidem'' 

1 5 Eile les fit descendre avec une corde 
par la fen&re, car sa maison etait atte- 
nante a la muraille de la ville, et elle 
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habitait sur la muraille. Elle leur dit : 16 
" Allez a la montagne, de peur que ceux 
qui vous poursuivent ne vous rencon- 
trent, et cachez-vous la pendant trois 
jours, jusqu'a ce qu'ils soient de retour 
ici ; apres quoi, vous suivrez votre che- 
min." Ces hommes iui dirent : " Voici 17 
comment nous pourrons nous acquitter 
du serment que tu nous as fait faire : 
A notre entree dans le pays, attache ce iS 
cordon de fil ecarlate a la fenetre par 
laquelle tu nous a fait descendre, et ras- 
semble aupres de toi, dans ta maison, 
ton pere, ta mere, tes freres, et toute la 
famille de ton pere. Si quelqu'un d'eux 19 
sort de la porte de ta maison pour aller 
dehors, son sang sera sur sa tete, et 
nous en serons innocents; mais si Von 
met la main sur Tun de ceux qui seront 
avec toi dans la maison, son sang sera 
sur notre tete. Et si tu divulgues notre 20 
affaire, nous serons quittes du serment 
que tu nous as fait prater." Elle repon- 2 1 
dit : "Qu'il en soit selon vos paroles," 
Puis elle les congedia, et ils partirent; 
et elle attacha a la fenetre le cordon 
ecarlate. 

Les espions, s'en etant alles, vinrent a 22 
la montagne, et ils y resterent trois jours, 
jusqu'a ce que ceux qui les poursuivaient 
fussent de retour a Jericho. Ceux qui les 
poursuivaient les avaient cherches sur 
tout ie chemin, sans les rencontrer. Les 23 
deux hommes s'en retournerent, et etant 
descendus de la montagne, ils passerent 
le Jourdain. Ils vinrent aupres de Josue, 
fils de Nun, et lui raconterent tout ce qui 
leur etait arrive. Ils dirent a Josue : 24 
" Certainenient Jehovah a livre tout le 
pays entre nos mains, et meme tous les 
habitants cm paysdefaillent devant nous. " 

CHAP. m. — Passage du Jourdain* 

Josue, s'etant teve* de bon matin, par- 3 
tit de Setim, lui et tous les enfants d'Is- 
rael; arrives au Jourdain, ils firent une 
halte avant de le traverser. Au bout de 2 
trois jours, les officiers parcoururent lc 
camp, et donnerent cet ordre au peu- 3 
pie : u Lorsque vous verrez Tarche de 
Talliance de Jehovah, votre Dieu, portec 
par les pretres, enfants de Livi, partez 
de ce lieu ou vous campez et mettez-vous 
en marche apres elle, Mais qu'il y ait 4 
entre vous et eile une distance de deux 
mille coudees environ :* n en approchez 
pas, atin que vous voyiez bien le chemin 
aue vous devez suivre, car vous n'avez 
jamais passe par. la. " Et JosuS dit au 5 
peuple : " SanctiEez-vous, car demain 
Jehovah fera des prodiges au milieu dc 
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vous." Puis Josue parla aux pretres, en 
disant : " Pertez l'arche d'alliance et 
passez en avant du peuple." lis porterent 
l'arche d'alliance et s'avancerent devant 
le peuple. 

7 Jehovah dit a Josue : " Aujourd'hui je | 
commencerai a t'elever aux yeux de tout 
Israel, afin qu'ils sachent que je serai j 

S avec toi comme j ? ai ete avec Molse. Toi, j 
donne cet ordre aux pretres qui portent j 
l'arche d'alliance : Lorsque vous arrive- | 
rez au bord des eaux du Jourdain, vous ! 

9 vous arreterez dans le Jourdain." Josue j 
dit aux enfants d'Israel : " Approchez et j 
ecoutez les paroles de Jehovah, votre 

10 Dieu." Et Josue dit : '* A ceci vous re- 
• connaitrez que le Dieu vivant est au mi- 
lieu de vous, et qu'ii ne manquera pas 
de chasser devant vous les Chananeens, 
les Hetheens, les Heveens, les Pherezeens, 
les Gergeseens, les Amorrheens et les 

11 Jebuseens. Void que l'arche de l'alliance 
du Seigneur de toute la terre va passer 

12 devant vous dans le Jourdain. Mainte- 
nant prenez douze hommes parmi les tri- 
bus d'Israel, un homme par chaque tribu. 

13 Et des que les pretres qui portent l'arche 
de Jehovah, le Seigneur de toute la terre, 
poseront la plante des pieds dans les 
eaux du Jourdain, les eaux du Jourdain 
seront coupees, celles qui descendent 
d'en haut, et elles s'arreteront en un 
monceau." 

14 Quand le peuple fut sorti de ses tentes 
pour passer le Jourdain, precede des 

15 pretres portant l'arche de 1' alliance, au 
moment ou les porteurs de l'arche arri- 
verent au Jourdain et ou les pieds des 
pretres plongerent au bord de l'eau, — 
car le Jourdaui deborde par-dessus toutcs 
les rives tout le temps de la moisson, — 

16 alors les eaux qui descendent d'en haut 
s'arreterent; elles s'eleverent en un mon- 
ceau, a une tres grande distance, pres 
de la ville d f Adorn, qui est a cote de 
Sarthan; et celles qui descendent vers la 
mer de i'Arabah, la mer Salee, furcnt 
completement coupees, et le peuple passa 

17 vis-a-vis de Jericho. Les pretres qui 
portaient l'arche de P alliance de Jehovah 
se tinrent de pied ferme sur la terre 
seche dans le lit du Jourdain, pendant 
que tout Israel passait a sec, jusqu'a ce 
que toute la nation eut acheve de passer 
le Jourdain. 



HI, xa. Voy. iv, 9 sv. 

13. Let eaux du Jourdain % savoir celles gut 
descendent d % en Haut, uront coufies, retran- 
chees, disparaltrant, a I'endroit ou les prftres 



chap. iv. — Ereclion d'un monument 
commJmoratif du passage du Jourdain. 

Lorsque toute la nation eut acheve de 4 
passe; le Jourdain, Jehovah dit a Josue : 
' ' Prenez douze hommes parmi le peuple, 2 
un homme par tribu, et donnez-leur cet 3 
ordre : De ce lieu-ci, du lit du Jourdain, 
de I'endroit ou les pretres se son! tenas 
de pied ferme, prenez douze pierres, 
transportez-les avec vous et deposez-les 
dans le lieu oil vous camperez cette nuit." 
Josue appela les douze hommes qu'il 4 
avait choisis parmi les enfants d'Israel, 
un homme par tribu, et il leur dit : 5 
44 Passez devant l'arche de Jehovau, 
votre Dieu, au milieu du Jourdain, et 
que chacun de vous prenne une pierre 
sur son epaule, selon le nombre des tri- 
bus des enfants d'Israel, afin que ce soit 6 
un signe au milieu de vous, Lorsque vos 
enfants vous demanderont ur& jour : Que 
signifient pour vous ces pierres? vous 7 
leur repondrez : Les eaux du Jourdain 
ont ete coupees devant l'arche de l'al- 
liance de Jehovah; lorsqu'elle passa le 
Jourdain, les eaux du fleuve ont et£ cou- 
pees, et ces pierres seront a jamais un 
memorial pour les enfants d'IsraeL" L*s 8 
enfants d'Israel executerent l'ordre ls 
Josue. lis prirent douze pierres du milieu 
du Jourdain, comme J&ovah i'avait dit 
a Josu£, selon le nombne des tribus des 
enfants d'Israel, et les ayant emportees 
avec eux au lieu ou lis passerent la nuit, 
ils Jes y deposerent 

Josue dressa douze pierres dans le lit 9 
du Jourdain, a la place ou s'etaient aire* 
tes les pieds des pretres qui portaient 
l'arche de ralliance; et elles y sont res- 
tees jusqu'a ce jour* 

Les pretres qui portaient l'arche se 10 
tinrent au milieu du Jourdain jusqu'i 
rentier accomplissement de ce que Jebo- 
vah avait ordonne a Josue de dire au 
peuple, selon tout ce que Moisc avait 
present a Josue; et le peuple se hata de 
passer. Lorsque tout le peuple eut acheve 11 
de passer, rarche de Jehovah et les pre- 
tres s'avancerent devant le peup4e. Les 12 
fils de Ruben, les fils de Gad et la demi- 
tribu de Manasse passerent en armes 
devant les enfants d'Israel, comme Molse 
le leur avait commanded Environ qua- 13 
rante mille hommes, armes pour le com- 
bat, passerent devant Jdbovah dans- les 
plaines de Jericho* — En ce jour*la, 14 

se tiendront avec l'arche. Vulgate, les eemx 
in/erieures s*4touleront^ laistant le Jleuve d 
sec, et celles qui vienneni d'en kaut e'arrtU- 
rant em une seuie masse* . 
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Jehovah eleva Josue aux yeux de tout 
Israel, et ils le craignirent, comme ils 
avaient craint Molse, tous les jours de 
sa vie, 

15 Jehovah parla a Josue en disant : 

16 "Ordonne aux prfctres qui portent i'arche 
dv. temoignage de sortir du Jourdain." 

17 Et Josue donna cet ordre aux pretres : 
iS *' Sortezdu Jourdain." Lorsque les pre- 
tres qui portaient I'arche de l'alliance de 
Jehovah furent sortis du milieu du Jour- 
dain, et que la plante de leur pied se 
posa sur la terre seche, les eaux du 
fleuve retournerent a leur place et se re- 
pandirent comme auparavant par-dessus 
tous ses bords. 

19 Le peuple sortit du Jourdain le dixie- 
me jour du premier mois, et il campa a 
Galgala a l'extremite* orientale du ter- 
ritoire de Jericho. 

20 Josue dressa a Galgala les douze pier- 

21 res qu'ils avaient prises du Jourdain, et 
il dit aux enfants d'Israel : " Lorsque 
vos enfants demanderont un jour a leurs 

22 peres : Que signiHent ces pierres? vous 
en instruirez vos enfants, en disant : 

23 Israel a passe ce Jourdain a sec; car Je- 
hovah, votre Dieu, a mis a sec devant 
vous les ea.*x du Jourdain jusqu'a ce que 
yous eussiez passe\ comme Jehovah, 
votre Dieu, Tavait fait a la tner Rouge, 
qu'il mit k sec devant nous jusqu'a ce 

24 que nous eussions passe : afin que tous 
les pennies de la terre apprennent que la 
main de Jehovah est puissante, et afin 
que vous ayez toujours la crainte de Je- 
hovah, votre Dieu." 

CHAP, v, 1 — 12. — Circoncision des 
Israelites. La premihre Pdque dans la 
Terre promise. Cessation de la manne. 

5 Lorsque tous les rois des Amorrheens 
a I'occiaent du Jourdain, et tous les rois 
des Chananeens pres de la mer, appri- 
rent que Jehovah avait mis a sec les eaux 
du Jourdain jusqu'a ce que nous eussions 
passe* , leur coeur se fondit et ils perdirent 

IV, 16. Sortir, litt. monttr; de meme au 
vers. 17. 

V, u Nons mssietti peusi : une correction 
marginale (qeri) propose, ils tnssent passS, 
et c est ainsi qtfot.t Iu les LXX et la Vul- 
gate. Mais rien n'oblige a abandonner !e texte 
regu« 
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tout courage devant les enfants d'Israel. 

Dans ce temps-la, Jehovah dit a Josue : 
" Fais-toi des couteaux de pierre et cir- 
concis de nouveau les enfants d'Israel. 
Josue se fit des couteaux de pierre, et il 
circoncit les enfants d'Israel sur la col- 
line d'Araloth. Void la raison pour la- 
quelle Josue les circoncit : tout le peuple 
sorti d'Egypte, les males, tous les 
hommes de guerre, etaient morts dans le 
desert, pendant la route, apres leur sor- 
tie d'Egypte. Car tout le peuple qui sor- 
tit etait circoncis; mais tout le peuple ne 
dans le desert, pendant la route, lors de 
la sortie d'Egypte, n'avait pas ete cir- 
concis. Car les enfants d'Israel marche- 
rent pendant quarantc ans dans le desert 
jusqu'a ce que toute la nation, savoir les 
hommes de guerre sortis d'Egypte, eiit 
peri : ils n'avaient pas ecoute la voix de 
Jehovah, et Jehovah leur avait jure de 
ne pas leur laisser voir le pays qu'il avait 
promis avec serment a leurs peres de 
nous donner, pays ou coulent le lait et 
le miel. II etablit leurs enfants a leur 
place, et ce sent eux que Josue circoncit, 
car ils etaient incirconcis, parce qu'on 
ne les avait pas circoncis pendant la 
route. — Lorsqu'on eut acheve de cir- 
concire toute la nation, ils resterent a 
leur place dans le camp jusqu'a leur gue- 
lison. Et Jehovah dit a Josue : "Aujour- 9 
d'hui j'ai ote de dessus vous l'opprobre 
de I'Egypte." Et ce lieu recut le nom de 
Galgala jusqu'a ce jour. 

Les enfants d'Israel campcrent a Gal- io 
gala, et ils firent la Pdque le quator- 
zieme jour du mois, sur le soir, dans les 
plaines de Jericho. Ils mangerent du 11 
produit du pays des le lendemain de la 
Paque, des pains sans ievain et du grain 
rdti, ce jour-la meme. Et la manne cessa 12 
le lendemain du jour ou ils mangerent 
du produit du pays ; les enfants disracl 
n'eurent plus de manne, et ils mangerent 
cette annee-lA des productions du pays 
de Chanaan. 

9. L'opprobre de I Egypte* La ctrconcision 
Itait tout a la fois un temoignage visible du r£- 
tablissement tie l'alliance en faveur de ceux qui 
I'avaient accompli, et un gage que le Seigneur 
leur donnerait en heritage le pays de Chanaan. 
Par la e*tait enleve'e la marque de la servitude 
qu' avait portee ta nation. 
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, . x -, - j ' trompettes, et Farriere-garde suivait Far- 
t:HA h V> /^ T V . X> D " A P^' lU r de che ; pendant la marche^ on sonnait des 
/f^iwA </_yW-. Prise de Jericho. trompettes. Josue avait donne cet ordre ro 

Comme Josue etait pres de Jericho, il j au peuple : " Vous ne crierez point, vous 
leva les yeux et regarda, et void qu'un j ne ferez point entendre votre voix, et il 
homme se tenait debout devant lui, son ; ne sortira pas une parole de votre bou- 
epee nue a la main. Josue alia vers lui ct I che, jusqu'au jour ou je vous dirai : 
tui dit : "Es-tu des ndtres, ou de nos ! Criez! alors vous pousserez des cris." 

14 ennemis?" II repondit : "Non, mais I L'ar che de Jehovah fit le tour de la ville, 11 
c ? est comme chef de Farmee de Jehovah | elle le lit une fois; puis on rentra dans le 

15 que je viens maintenant." Josue tomba ; camp, ou Fon passa la nuit. 

le visage contre terre, se prosterna et lui j Josue se leva le lendemain ct les pre- 12 
dit : "Qu ? est-ce que mon seigneur dit a ! tres portaient Far che de Jehovah. Les 13 

16 son serviteur? " Et le chef de Farmee de sept pretres qui portaient les sept trom- 
Jehovah dit a Josue : "Ote ta chaussure j pettes retentissantes devant Farche de 
de tes pieds, car le lieu sur lcquel tu te ( Jehovah se mirent en marche ct sonne- 
tiens est saint." Et Josue fit ainsi. ; rent des trompettes. Les hommes armes 

Jericho etait fermee et entierement j marchaient devant eiix, et Farriere-garde 
close a cause des enfants d'Israel; per- 1 suivait Farche de Jehovah ; pendant la 
sonne n'en sort ait, et personne n y en- 1 marche, on sonnait des trompettes. lis 14 
trait. j firent le second jour, le tour de la ville 

2 Jehovah dit a Josue : '* Vois, j'ai livre ; une fois, et revinrent dans le camp. lis 
entre tes mains Jericho et son roi, ainsi ; firent de meme pendant six jours. 

3 que ses vaillants hommes. Marches au- 1 Le septieme jour, ils se leverent des 15 
tour de la ville, vous tous les hommes de \ Faurore, et ils firent de la meme maniere 
guerre, faites une fois le tour de la ville; j sept fois le tour de la ville; ce jour-la 

4 tu feras ainsi pendant six jours. Fept seul ils en firent sept fois le tour. A la 16 
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pretres porteront devant Farche sept 
trompettes retentissantes ; et le septieme 



septieme fois, comme les pretres son 
naient des trompettes, Josue dit au peu- 
jour, vous ferez sept fois le tour de la ' pic' : "Poussez des cris, car Jehovah 
ville, ct les pretres sonneront des trom- 1 vous a livre la ville. La ville sera de- 17 
pettes. Quand ils sonneront de la corne i vouee par anatheme k Jehovah, avec tout 
retentissante et que vous entendrez le son ! ce qui s'y trouve; seule Rahab, la cour- 
de la trompette, tout le peuple poussera tisane, vivra, elle et tous ceux qui seront 
une grande clameur, et le mur de la ville avec elle dans la maison, parce qu'elle a 
s'ecroulera; alors le peuple montera, cha- cache les messagers que nous avions en- 
cun devant soi." | voyes. Mais gardes- vous de ce qui est 18 

Josue, fils de Nun, ay ant appelc les ! devoue par anatheme, de peur que, en 



pretres, leur dit : "Portez Farche de 
Falliance, et que sept pretres portent sept 
trompettes retentissantes devant Farche 

7 de J6hovah." U dit au peuple : " Met- 
tcz-vous en marche, faites le tour de la 
ville, et que les hommes armes passent 
devant Farche de Jehovah. " 

8 Lorsque Josue cut parle au peuple, les 
sept pr&res, portant sept trompettes re- 
tentissantes devant Jehovah, passerent 
et sonnerent des trompettes, et Farche 
de Falliance de Jehovah s'avancait der- 

9 riereeux. Les hemmes armes marchaient 
devant les pretres qui sonnaienl des 



-i-d., 

ttrritoirt 



23. l^risdejiricho. litt. dans Jiriclio> c 
comme l'explique la Vulgate, dans le Urr, 
a '* jriricho. 

VI, 3. Une fois par jour (Vulg.). 

4. Sept trompettes retentissantes; litt. au son 
prolong* ; Vulg. Us sept trompettes du jubili 
(L6v. xxv, 9 sv.). C'e'taient, non les trompettes 



prenant quelque chose de ce que vous 
avez ainsi devoue, vous ne rendiez le 
camp d'Israel anatheme, et vous n'y met- 
tiez le trouble. Tout Fargent et tout For, 19 
tous les objets d'airain et de fer seront 
consacres a Jehovah et entreront dans 
son tresor. " Le peuple poussa des cris, 20 
les pretres sonnerent des trompettes. Et 
lorsque le peuple entendit le son de la 
trompette, il poussa une grande clameur, 
et la muraifie s'ecroula, et le peuple 
monta dans la ville, chacun devant soi. 
S'etant empares de la ville, ils livrerent 21 

a Fanatheme tout ce qui s'y trouvait, 

■— ^— — — 

d'argent des pretres (Nombr. x 9 1 sv ), mats de 
gros cors, recourbe's en forme de comes (ExoJ. 
xUj 13), les m ernes qui servaient a annoncer le 
jubile. La Vulg. commence le verset par Co 
mots, // septiime Jour % ajoutes ici a tort; leur 
place est plus loin. 
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iiommes et femmes, enfants et vicillards, 
meme les boeufs, les brebis et les anes, 
par le tranchant de Tepee. 

22 Josue dit aux deux hommes qui avaient 
explore le pays : "Entrez dans la mai- 
son de la courtisane, et faites-en sortir 
cette femme avec tous ceux qui lui appar- 
uennent, comme vous le lui avez jure." 

23 Les jeunes gens, les espions, entrerent et 
tirent sortir Rahab, son pcre, sa mere, 
^es freres et tous ceux qui lui apparte- 
naient; ils firent sortir tous les gens de 
sa famille, et ils les mirent en lieu sur 
hors du camp d'Israel. 

24 Les enfants d r Israel briilerent la ville 
ct tout ce qui s y trouvait, sauf l'argent 
et Tor, et tous les objets d'airain et de 
tor, qu'ils deposerent dans le tresor de la 

25 maison de Jehovah. Josue laissa la vie a 
Rahab, la courtisane, a la maison de son 
pore et a tous omxqui lui appartenaient; 
et elle a habite au milieu d'Israel jusqu'a 
cc jour, parce quelle avait cache les 
messagers envoyes par Josue pour explo- 
rer Jericho. 

26 En ce temps-la Josue jura, en disant : 
"Maudit soit devant Jehovah l'homme 
qui se levera et rebaiii*a cette ville de 
Jericho! Au prix de son premier-ne ilen 
posora les fondements; au prix de son 
plus jeune fils ii en relevera les portes." 

27 — Jehovah fut avec Josue, et sa renom- 
niee se repandit dans tout le pays. 

chap. vii. — Crims d' Achan. Echec 
ddvant Hal Punilion d'AcAati. 

7 Les enfants d'Israel commirent une in- 
fidelite au sujet de 1 anatheme. Achan, 
/ils deCharmi, fils de Zabdi, fils do Zare, 
Je la tribu de Juda, prit des choses de- 
vouees, et la colere de Jehovah s'ennam- 
ma cuntre les enfants d'Israel. 

2 Josue envoya de Jericho des hommes 
vers Hal, qui est pres de Beth-Aven, a 
Torient de Bethel; i! leur dit : "Montez 
et explorez le pays. " Ces hommes mon- 

3 tcrent et explorerent'HaL Revenus au- 
pres de Josue, ils lur dirent : "11 n'est 
pas necessaire que tout lepeuple se mette 
en marche;deux a trois mille hommes 
n'ont qu'a monter et ils battront Hal; ne 
tatigue pas tout le peuple pour cette ville, 
earseo habitants sont peu nombreux." 

4 Knviron trois mille hommes du peuple se 
mirent en marche, niais ils prirent la 

5 fuite devant les hommes d'Hai. Les gens 

23. Hort du camp ti'fsrttei, jusqu'a l'accom- 
pUisement des ceremonies necessaires pour 
qu'on le* au.uii dans la communaute" du peuple 
<le Dieu : circoncision pour les males, abjura- 



s 



10 



12 



1 on de l'idolStrie, purifications diverses pour 1 et constant. 



d'Hai leur tuerent environ trente-six 
hommes ; ils les poursuivirent depuis la 
porte jusqu'a Sabarim et les battirent a 
la descente. Et le coeur du peuple se fon- 
dit et ii perdit tout courage. 

Josue dechira ses vetements et se pros- 
terna le visage contre terre devant l'ar- 
che de Jehovah jusqu'au soir, lui et les 
anciens d'Israel, et ils jeterent de la 
poussiere sur leur tete. Josue dit : "Ah! 
Seigneur Jehovah, pourquoi avez- vous 
fait passer le jourdain a ce peuple, pour 
nous livrer entre les mains des Amor- 
rheens afin de nous faire perir? Que 
n'avons-nous su rester de l'autre cote du 
Jourdain ! De grace, Seigneur, que di- 
rai-je, apres quTsrael a tourne le dos 
devant ses ennemis ? Les Chananeens et 
tous les habitants du pays Tapprendront; 
ils nous enveiopperont"et feront dispa- 
raitre notre nom de la terre. Et que fe- 
rez-yous pour votre grand nom?" 

Jehovah dit a Josue : "Leve-toi; pour- 
quoi es-tu ainsi tombe sur ta face? Israel 1 1 
a peche, jusqu'a transgresser mon alliance 
que je leur ai present d'observer, juscju'a 
prendre des choses vouees par l'anathe- 
me, a les derober, a mentir et a les ca* 
cher dans leurs bagages! Voiia pour- 
quoi les enfants d'Israel ne peuvent tenir 
devant leurs ennemis ; mais ils tournent 
le dos devant eux, car ils sont devenus 
anatheme. Je ne serai plus avec vous 
desormais, si vous n'otez pas lanatheme 
du milieu de vous. Leve-toi, sanctifie le 13 
peuple et dis-leur : Sanctifiez-vous pour 
demain; car ainsi parie Jehovah, le Dieu 
d'Israel : Ii y a un anatheme au milieu 
de toi, Israel ; tu ne pourras point tenir 
devant tes ennemis jusqu'a ce que vous 
ayez ote Tanatheme du milieu de vous. 
Vous vous approcherez le matin par tri- 14 
bus, et la tribu que Jehovah aura saisie 
s'approchera par families, et la famille 
que designera Jehovah s'approchera par 
maisons, et la maison que designera 
Jehovah s'approchera par tetes. Celui 15 
qui sera saisi comme atteint par Tana- 
theme sera consume par le feu, lui et tout 
ce qui lui appartient, parce qu'il trans- 
gresse Talliance de Jehovah et commet 
une infamie en Israel." 

Le lendemain matin, Josue fit appro- 16 
cher Israel par tribus, et la tribu de 
Juda fut saisie. II fit approcher les fa- 17 
milles de Juda, et la famille de Zar6 fut 

tous (vers. 25. Comp. Nombr. v, 3; Deut. xxiii 1 
x-14). 

VII, 5. Et ilfrrdii tout courage; litt., et il 
(le coeur) devint de I'gau, au lieu d'etre ferine 
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saisie. II fit approcher la famile de Zare 

1 8 par maisons, et Zabdi fut saisi. II fit 
approcher la maison de Zabdi par tetes, 
et Achan, fils de Charmi, fils de Zabdi, fils 
de Zare; de la tribii de Juda, fut saisi. 

19 Josue dit a Achan : " Mon fils, donne 
gtotre, je te prie, a Jehovah, le Dieu 
d'Israel, et rends-lui hommage. Avoue- 
moi ce que tu as fait, ne me le cache 

20 point " Achan repondit a Josue et dit : 
"C'est la verite; c'est moi qui ai peche 
contre Jehovah, lc Dieu d'Israel; voici ce 

21 que j'ai fait : J'ai vu parmi les depouil- 
les un beau manteau de Sennaar, deux 
cents sides d' argent et un lingot d'or du 
poids de cinquantc sides ; je les ai con- 
vokes et je les ai pris; ils sont caches 
dans la terre au milieu de ma tente, et 

22 I'argent est dessous." Josue envoya des ! 
messagers qui coururent a la tente. et ils 
virent les objets caches ians la tente 
d' Achan, et I'argent qui etait dessous. 

23 Les ay ant pris du milieu de la tente, ils 
les apporterent a Josue et a tous les en- 
fants d'Israel, et les deposerent devant 
Jehovah. 

24 Josue et tout Israel avec lai prirent 
Achan, fils de Zare, I'argent, lc manteau, 
le lingot d'or, les fils et les filles d' Achan, 
ses baeufs, ses anes, ses brebis, sa tente 
et tout ce qui lui appartenait, et il les 
firent monter dans la vallee d'Achor. 

25 £& Josue dit : "Pourquoi nous as-tu 
troubles? Jehovah te troublera aujour- 
d'hui." Et tout Israel le lapida. On les 
consuma par le feu, apres les avoir lapi- 

26 des, et ils eleverent sur Achati un grand 
monceau de pierres, qui subsiste encore 
aujourd'hui. Et Jehovah revint de Tar- 
deur de sa colere. — A cause de cet e" v6- 
nement, on a appele ce lieu vallee d'Achor 
jusqu'a ce jour. 

CHAP. VI 11. — Prise de Hau Confirma- 
tion de I 1 alliance. 

8 Jehovah dit a Josue : "Ne crains 
point et ne t'effraie point. Prends avec 
toi tous les hommes de guerre, leve-toi 
et tnonte contre HaT. Vois, j'ai livre en- 
tre tes mains le roi d'Hal et son peuple, 
2 sa ville et son territoire. Tu traiteras 
Hal et son roi confine tu as traits Jericho 
et son roi; seulement vous pillerez pour 
vous son butin et son betaiL Dresse une 
embuscade derriero la ville." 



ax. Manteau de Sennaar, de Baby lone (Gen. 
v, to; xi, a).— 200 steles d*argent y un peu moins 
•it 600 fr. 

VIII, 13. Vulgate, /* rest* de Varmie s'avan- 
;ait em bataille ra»g/e vert te nord } en sorie 
que les demurs (1* mot hebr. signtfie talon, 



Josue se leva avec tous les gens de 3 
guerre pour monter contre Hai". II en 
choisit trente mille, hommes vaillants, et 
les fit partir de nuit ; il leur donna cet 4 
ordre : "Soyez sur vos gardes : vous 
vous mettrez en embuscade derriere la 
ville, mats sans vous en eloigner beau- 
coup, et tous tenez-vous prets. Moi, et 5 
tout le peuple qui est avec moi, nous nous 
approcherons de la ville; et quand ils 
sortiront au-devant de nous, comme la 
premiere fois,- nous fuirons devant eux. 
lis sortiront pour nous poursuivre, jus- 6 
qn a ce que nous les ayons attires loin de 
la ville, car ils diront : Ils fuient devant 
nous, comme la premiere fois. Et nous 
fuirons devant eux. Alors, sortant de 7 
I'embuscade, vous vous emparerez de la 
ville ; Jehovah, votre Dieu, la livrera en- 
tre vos mains. Quand vous Taurez prise, 8 
vous la brulerez; vous agirez selon la 
parole de Jehovah. Voyez : je vous ai 
donne mes ordres." — Josue les fit par- 9 
tir, et ils allerent se poster en embuscade 
entre Bethel et Hai, a Toccident d'Hai. 
Quant a Josue, il passa cette nuit-la au 
milieu du peuple. 

Josue se leva de bon matin, et ayant 10 
passe le peuple en revue, il s'avanca a la 
tete du peuple, lui et les anciens d'Israel, 
contre HaT. Tous les hommes de guerre n 
qui etaient avec lui monterent et s'appro- 
cherent ; arrives en fate d'HaT, ils catn- 
perent au nord de la ville, ayant la val- 
lee entre eux et Hai. Josue prit environ 12 
cinq mille hommes, et les mit en embus- 
cade entre Bethel et HaT, a l'occident de 
la ville. Lorsque le peuple eut ainsi dis- 13 
pose tout le camp, qui etait au nord dc 
la ville, et son embuscade a l'occident, 
Josue s'avanca durant cette nuit au mi- 
lieu de la vallee. 

Des quelle roi de HaT vit cela, les 14 
hommes de la ville se leverent en hate de 
bon matin a la rencontre d'Israel pour le 
combattre ; le roi s'avanca avec tout son 
peuple vers le lieu convenu, en face de la 
plaine, ne sachant*pas qu'il y avait der- 
riere la ville une embuscade dressee con- 
tre lui. Josue et tout Israel se laissercnt 15 
battre devant eux, et ils s'enfuirent par 
le chemin du desert. Alors tout lc peu- [6 
pie qui 6tait dans la ville se rassembla a 
grands cris pour les poursuivre; ils pour- 
suivirent Josue et furent ainsi attires 



d'oii dernier et embnehes) de cette multi- 
tude atteignaient le cdti accidental de la 
vilU % rejoignatent Kembuscade de cinq mille 
hommes. 

14. Lieu convenuy assigne* d'avance a ses trou- 
pes : omis dans la Vulgate. 
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17 loin de la ville. II n'y eut pas un hotnme 
dans Hal et dans Bethel qui ne sortit 
pour poursuivre Israel ; laissant la ville 
ouverte, ils le poursuivirent 

iS Jehovah dit a Josue : " Etends vers 
Hai le javelot que tu as a la main, car je 
vais la livrer en ton pouvoir." Et Josue 
etendit vers la ville le javelot qu'il avait 

19 a la main. Des qu'il eut etendu sa main, 
les hommes en embuscade se leverent en 
hate du lieu 011 ils etaient, et prenant 
leur course, ils entrerent dans la ville, 

20 roccuperent et y mirent le feu. Les 
hcinmes d'HaT, regardant derriere eux, 
apercurent la fumee de la ville qui mon- 
tait vers le ciel, et ils ne purent plus sc 
sauver d'aucun cote, le peuple qui fuyait 
vers le desert se retournant contre ceux 

:i qui le poursuivaient. Et Josue et tout 
Israel, voyant la ville prise par les horn- 
mes de rembuscade et la fumee de la ville 
qui montait, se retournerent et battirent 

22 les hommes d'HaT. Leo autres sortirent 
de la ville au-devant d'eux,«et les hom- 
mes d'Hal se trouverent enveloppes par 
les Israelites, par les uns d'un cote, par 
les autres de I'autre cote, et ceux-ci les 
battirent sans leur laisser ni an survi- 

23 vant ni un fugitif; ils prirent vivant le 
roi d'HaT et Tamenerent a Josue. 

24 Lorsqu'Israel eut acheve de tuer tous 
les habitants d'HaT dans la campagne, 
dans le desert, ou ils Tavaient poursuivi, 
et que tous furent jusqu'au dernier pas- 
ses au fil de Tepee, tout Israel revint 
dans la ville et la passa au fil de Tepee. 

25 Le nombre total de ceux qui perirent 
en ce jour fut de douze mille, tant hom- 

26 mes que fcmmes, tous gens d'HaT. Josue 
ne rctira pas sa main qu'il tenait elendue 
avcc lc javelot, jusqu'a ce qu'il cut traite 
commc anatheme tous les habitants d'HaT. 

27 Les Israelites prirent seulement pour eux 
le betail et le butin de cette ville, comme 

28 Jehovah Tavait present d Josue. Josue 
briila HaT, et en fit pour toujours un 
monceau de mines, qui subsiste encore 

29 aujourd'hui. II fit pendre a un arbre lc 
roi d'HaT et l'y laissa jusqu'au soir. Au 
coucher du soleil, Josue donna Tordrc 
d'enlever son cadavre de 1'arbre ; on le 
jeta a Tentree de la portc de la ville, et 
on eleva sur lui un grand monceau de 
pierres, qui subsiste jusqu'A cc jour. 

IX, x, An-dela, a l'oucst du Jourdaia* — 
La montagne ^ toute la chatne qui traverse 
en longueur le pays de Chanaan. — La 
plaint (hebreu sefitak^ e'est-a-dire adaisse- 
*nent % lieu has), la partie de Chanaan situee 
entre la montagne et ta cOte de la MeMiter- 
rande. — La cdte de la grande mer t !a bande 



Alors Josue batit un autel a Jehovah $o 
sur le mont Hebal, selon Pordre que 51 
MoTse, serviteur de Jehovah, avait donne 
aux enfants d'Israel, comme il est ecrit 
dans le livre de la loi de MoTse, am autel 
de pierres brutes, sur lesquelleson n' avait 
pas brandi le fer. Ils y offrirent des ho- 
locaustes a Jehovah, et firent des sacrifi- 
ces d'actions de graces. La Josue ecri- 32 
vit sur les pierres une copie de la loi que 
MoTse avait ecritc en presence des enfants 
d'Israel. Tout Israel, ses anciens, scs 33 
oflficiers et ses juges se tenaient des deux 
cotes de Tarche, devant les pretres, fits 
deLevi, qui portaient l'arche de Talliancc 
I de Jehovah, les etrangers aussi bien que 
les enfants d'Israel, une moitie du cote 
du mont Garizim, une moitie du cdte du 
mont Hebal, selon Tordrc que MoTse, 
scrviteur de Jehovah, avait donne aupa- 
ravant dc commencer par benir le peuple 
d'Israel. Puis Josue lut toutes les paro- 34 
les de la loi, la benediction et la maledic- 
tion, suivant tout ce qui est ecrit dans le 
livre de la loi. Pas un mot dc tout ce 35 
que MoTse avait present ne fut omis dans 
la lecture que fit Josue en presence dc 
toute Tassemblee d'Israel, des femmes et 
des enfants, et des etrangers qui vivaient 
au milieu d'eux. 

chap. IX. — Ruse et punition 
des Gabaonites* 

A la nouvelle de ces evenements, tous 9 
les rois qui etaient au-dela du Jourdain, 
dans la montagne et dans le bas pays, et 
sur toute la cote de la grande mer, vis- 
a-vis du Liban, les Hetheens, les Amor- 
rheens, les Chananeens, les Pherezeens, 
les Heveens et les Jebuseens s'unirent 2 
ensemble pour combattrc Josue et Israel 
d'un commun accord. 

Les habitants de Gabaon, lorsqu'ils 3 
apprirent comment Josu6 avait traite 
Jericho et HaT, eurent, de leur cdte, re- 4 
cours a la ruse : ils se mirent en route, 
avec des provisions de voyage. lis 
avaient pris de vieux sacs sur leurs anes 
et dc vieilles outres a vin dechirees et 
recousues; ils avaient a leurs pieds de 5 
vieilles sandales rapiecees, et sur eux de 
vieux vetements; tout le pain qu'ils por- 
tcient pour leur nourriture etait desseche 
et en miettes. lis allerent aupres de Jo- 6 



ciroite du littoral qui va dc Joppe* a Tyr, vers 
le Liban. 

4. Le AVn* porte histayyt\r& % ils se /ire ft t 
passer pour des envoy h^ il faut^videmxnent 
lire histayy&dft^ avcc tes ancicnues versions et 
d'apres les vers, xi ct xa; ils se mirent en 
route avec des provisions de voyage. 
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sue, au camp de Galgala, et ils lui di- 
rent, a lui et a tous les hommes d'Israel : 
4 'Nous venous d T un pays eloigne, et 
maintenant faites alliance avec nous." 

7 Les hommes d'Israel repondirent a ces 
Heveens : "Peut-etre que vous habitez 
au milieu de nous ; comment pourrions- 

8 nous faire alliance avec vous ? " Ils di- 
rent a Josue : "Nous sommes tes servi- 
teurs." Josue leur repondit : " Qui etes- 

9 vous, etd'ouvenez- vous?" Ils lui dirent : 
" Tes serviteurs viennent d'un pays tres 
eloigne a cause du nom de Jehovah, ton 
Dieu ; car nous avons entendu parler de 

10 lui, de tout ce qu'il a fait en Egypte, et 
comment il a traite les deux rois des 
Amorrheens au-dcla du Jourdain, Sehon, 
roi de Hesebon, et Og, roi de Basan, qui 

1 1 habitait a Astaroth. Et nos anciens et 
tous les habitants de notre pays nous ont 
dit : Prenez avec vous des provisions 
pour le voyage, allez au-devant d'eux et 
dites-leur : Nous sommes vos serviteurs, 
et maintenant faites alliance avec nous. 

1 2 Voici notre pain : il etait chaud quand 
nous I'avons oris dans nos maisons pour 
la route, le jour ou nous sommes partis 
pour venir vers vous, et maintenant le 

1 3 voila desseche et en miettes. Ces outres 
a vin, que nous avons remplies toutes 
ncuves, les voila dechirees; nos vetements 
et nos sandaies se sont uses par la grande 

14 longueur du voyage." Les hommes d'Is- 
rael prirent de leurs provisions, sans 

15 consulter la bouchede Jehovah; et Josue 
leur accorda la paix et conclut avec eux 
une alliance portant qu'on leur laisserait 
la vie; et les princes de l'assemblee le 
leur jurerent 

16 Trois jours apres la conclusion de 
i'alliance, les enfants d'Israel apparent 
qu'ils 6taient leurs voisins et qu'ils habi- 

17 taient au milieu d'eux. Les enfants 
d'Israel partirent done et arriverent a 
leurs villes le troisieme jour; leurs villes 
etaient Gabaon, Caphira, Beroth et Ca- 

18 riathiarim.^ lis ne les frapperent point 
de Vipie* a cause du serment que les 
princes de l'assemblee leur avaient fait 
au nom de Jehovah, le Dieu d'Israel; 
mais toute rassemblee murmura contre 

19 les princes. Tous les princes dirent alors 
a toute Tassemblee : "Nous leur avons 
fait un serment par Jehovah, le Dieu 
d' Israel; nous ne pouvons done les to.i- 

20 cher. Voici comment nous les traiteron * : 
nous leur laisserons la vie, pour ne pis 
attirer sur nous la colere de Jehovah p;.r 

X, x. Adonisedcc, c.-k-d. Seigntur de jus- 
tice (m£me sens que Melchisidech^ roi de jhs- 



suite du serment que nous leur avons 
fait. Qu'ils vivent done,* 1 leur disent les 21 
princes. — lis furent employes a couper 
le bois et a puiser l'eau pour toute ras- 
semblee, comme les princes le leur avaient 
dit. 

Josue fit appeler les Gabaonites et leur 12 
parla ainsi : t4 Pourquoi nous avez-vous 
trompes, en disant : Nous sommes tres 
eioignes de vous, tandis que vous habi- 
tez au nulieu de nous? Maintenant vous z' : 
etes maudits et vous ne cesserez jamais 
d'etre des esclaves, coupant le bois et 
puisant Teau pour la maison de mon 
Dieu." Ils repondirent a Josue en di- 24 
sant : ^C'estqu'on nous avait apporte 
Tordre donne par Jehovah, ton Dieu, a 
Moise, son serviteur, que tout le pays 
vous fiit livre et que tous les habitants 
du pays fussent extermines devant vous. 
Et nous avons eprouve a votre approche 
une grande crainte pour nos vies ; e'est 
pourquoi nous avons fait cela. Mainte* 25 
nant nous \oici entre tes mains ; traite- 
nous comme il te sembiera bon et juste 
de nous traitor." — Josue agit a leur 20 
egard comme il Tavait dit; il les delivra 
de la main des enfants d'Israel, pour 
qu'ils ne les fissent pas mourir. Josue 27 
les destina des ce jour a couper le bois 
et a puiser l'eau pour Tassemblee d* Israel 
et pour Fautel de Jehovah, dans le lieu 
que Jehovah choisirait/: ce qu'ils font 
encore aujourd'mii. 

CHAP, x. — Coalition des rois du Midi 
et bataille de Gabaon. ConquHes dans 
le tnidi de Chanaan. 

Adonisedec, roi de Jerusalem, apprit \Q 
que Josue s'etait empare d'Hal et l'avait 
detruite comme anatheme, qu'il avait 
traite HaT et son roi comme il avait traite 
Jericho et son roi, et que les habitants 
de Gabaon ayant fait la paix avec Israel, 
etaient au milieu d'eux. II eut alors une 2 
grande crainte; car Gabaon £tait une 
grande ville, comme une des villes roya- 
les, plus grande meme qu Hal, et tous 
ses hommes Etaient vaillants. Adonise- 5 
dec, roi de Jerusalem, envoya dire a 
Oham, roi d'Hebron, a Pharam, roi de 
Jerimoth, a Japhia, roi de Lachis, et a 
Dabir, roi d'Eglon : " Montez vers moi 4 
et venez a mon aide, afin que nous frap- 
pions Gabaon, car il a fait la paix avec 
Josue et avec les enfants d'Israel. " Ainsi 5 
cinq rois des Amorrheens, le roi de Jeru- 
salem, le roi d'Hebron, le rot de Jeri- 



tu'e) : nom ou tttre commun aux rois J^bus<fcn^, 
comme Pharaon aux roU d'Egypte, 
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moth, le roi de Lachis et le roi d'Eglon 
se rassemblerent et monterent avec tou- 
tes leurs armees; ils etablirent leur camp 
pres de Gabaon et Tassiegerent. 

6 Les gens de Gabaon envoverent dire 
a Josue, au camp de Galgala": * 4 Ne re- 
cuse pas ton bras a tes serviteurs, hate- 
toi de monter vers nous, delivre-nous, 
donne-nous du secours; car tous les rois 
des Amorrheens qui habitent la monta- 

7 y;ne se sont ligues contre nous." Josue* 
monta de Galgala, lui et tous les gens de 
guerre avec lui, et tous les vaillants 

.S ^uerriers. Jehovah dit a Josue : "Ne 
les crains point, car je les ai livres entre 
tes mains, et pas un d'eux ne tiendra de- 

9 vant toi." Josue vint sur eux subite- 
ment; il avait monte de Galgala toute la 

io nuit. Et Jehovah jeta sur eux le trouble 
devant Israel; Israel leur infligea une 
p-ande defaite pres de Gabaon, les pour- 
suivit sur le chemin qui monte a Betho- 
ron. et les battit jusqu'a Azeca et Ma- 

1 1 ceda. Comme ils fuyaient devant Israel, 
a la descente de Bethoron, Jehovah fit 
tomber du ciel sur eux de grosses pier- 
res jusqu'a Azeca, et ils moururent; ceux 
qui perirent par les pierres de grele fu- 
■ent plus nombreux que ceux qui furent 
tues par Tepee des enfants d'IsraeL 

12 Alors Josue parla a Jehovah, le jour 
■>u Jehovah Hvra les Amorrheens aux en- 
fants d'lsrael; il dit a la vue d'lsrael : 

Soleil, arrete-toi sur Gabaon; 
bit toi, June, sur la vallee d'Ajalon! 
fc.t le soleil s'arre'ta, et la lune se tint immobile, 
Jusqu'a ce que U nation se fut vengee de ses 
ennemis. 



I : 



Cela n"est-il pas ecrit dans le livre du 
Juste? Et le soleil s'arreta au milieu du 
ciel, et ne se hata point de se coucher, 

M presque un jour entier. II n"y eut pas, 
ayant ni aprcs, de jour comme celui-la, 
ou Jehovah obeit a la voix d'un homme; 

1; ear Jehovah combattait pour Israel. Et 
Josue, et tout Israel avec lui, retourna 
au camp a Galgala. 

id Les cinq rois s'enfuirent et se cache- 

17 rent dans la caverne a Maceda. On le 
rapporta a Josue, en disant : ** Les cinq 
rois ont ete trouves caches dans la ca- 

iS verne a Maceda." Josue dit : t% Roulez 
de grosses pierres a Tentree de la ca- 
verne, et mettez-y des hommes pour les 

m girder. Et vous, ne vous arretez pas; 
poursuivez vos ennemis et frappez-ies en 



ti. De grosses pierres, ou plutdt grifons ; il 
■ie 5 agit pas ici d'une pluie tie pierres. Conip. 
Kccli. xlvi, 6. 

15. Cc ruorceau (vers. 12-15) «t extrait, en 
^ut ou en partie, et plus ou moins litterale- 






1 queue ; ne les laissez pas entrer dans 
leurs villes, car Jehovah, votre Dieu, les 
a livres entre vos mains. " Lorsque Josue 20 

. et les enfants d'lsrael les eurent comple- 
tement defaits et battus jusqu'a extermi- 
nation, ceux qui purent sechapper s'etant 
refugies dans les villes fortifiees, tout le 21 
peuple revint tranquillement au camp, 
vers Josue, a Maceda, sans que personne 
remuat la iangue contre les enfants d'ls- 

! rael. 

Josue dit : " Ouvrez Tentree de la ca- 22 
verne, faites-en sortir les cinq rois et 
amenez-les-moi. 5 ' Ils firent ainsi, et lui 23 
amenerent les cinq rois, qu'ils avaient 
, fait sortir de la caverne, le roi de Jeru- 
salem, le roi d' Hebron, le roi de Jeri- 
moth, le roi de Lachis et le roi d'Eglon. 
Lorsqu'ils eurent amene ces rois devant 24 
Josue, celui-ci appela tous les hommes 
d'lsrael et dit aux chefs des gens de 
guerre qui Tavaient accompagne : " Ap- 
prochez-vous, mettez vos pieds sur lecou 
de ces rois." lis s'approcherent et mirent 
leurs pieds sur leurs cous. Et Josue leur 25 
dit : " Xe craignez point et ne vous 
etTrayez point, soyez fermes et coura- 
geux, car c ? est ainsi que Jehovah traitera 
tous vos ennemis contre lesquels vous 
combattez." Puis Josue les frappa de 26 
Pfpk et les fit mourir; il les pendit a 
cinq arbres, et ils y resterent pendus 
jusqu'au soir. Vers le coucher du soleil, 27 
Josue les fit descendre des arbres; on les 
jeta dans la caverne ou ils s'etaient ca- 
ches, et Ton mit a Tentree de la caverne 
de grosses pierres, qu'on y voit encore 
aujourd'huL 

Le meme jour, Josue s'empara de Ma- 2$ 
ceda et la frappa, e/U et son roi. du 
tranchant de Tepee; il devoua par ana- 
theme la ville et tous les etres vivants 
\ qui s'y trouvaient, sans laisser echapper 
I personne, et il traita le roi de Maceda 
comme il avait traite le roi de Jericho. 

Josue, et tout Israel ayec lui, passa de 29 
Maceda a Lebna, et il attaqua Lebna. 
Jehovah la livra aussi, avec son roi, 
entre les mains d'lsrael, et frappa du 
tranchant de Tepee la ville et tous les 
etres vivants qui s'y trouvaient, sans en 
laisser echapper aucun, et il traita son 
roi comme il avait traite le roi de Jericho. 

Josue, et tout Israel avec lui, passa de 31 
Lebna a Lachis; il etablit son camp de- 
vant elle et Tattaqux Et Jehovah livra 32 

ment, du Livre du Jttste ou des 7ustes ( Vulg.). 
On appelle ainsi un recueil de chants en I'hon* 
neur des he*ros d'lsrael, chants entrances de 
donnees historiques sur les faits qui en fourais- 
saient la maniere. Comp. II Sam. i, 18. 
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Lachis entre les mains d'Israel, qui la ! sud de Cenereth, dans le bas pays et sur 
prit le second jour et la frappa du tran- i les hauteurs de Dor a Foccident, aux 
chant de Tepee, elle et tous les etres j Chananeens de Torient et de Toccident, 
vivants qui s'y trouvaient, comme il : aux Amorrheens, aux Hetheens, aux 

33 avait fait pour Lebna. — Alors Horam, \ Pherezeens, aux Jebuseens dans la mon 
roi de Gazer, monta pour secourir La- j tagne, et aux Heveens du pied de THer- 
chis; Josue le battit, lui et son peuple, j mon dans le pays de Maspha. lis sor- 
sans laisser echapper personne, | tirent avec toutes leurs armees, peuple 

34 Josue, et tout Israel avec lui, passa de I innombrable comme le sable qui est sur 
Lachis a Eglon; ils etablirent leur camp le bord de la mer, avec une grande mul- 

35 devant cette ville, et Tattaquerent. Ils j titude de chevaux et de chars. Tous ces 
la prirent le meme jour et la frapperent j rois se rassemblerent et vinrent camper 
du tranchant de Tepee; tous les etres vi- i ensemble pres des eaux de Merom pour 
vants qui s'y trouvaient, ils les devoue- j combattre Israel. Jehovah dit a Josue : 
rent par anatheme ce jour- la, comme ils i " Ne les crains point, car demain, a 
avaient fait pour Lachis. I cette heure-ci, je les livrerai tous trans- 

36 Josue, et tout Israel avec lui, monta perces devant Israel. Tu couperas les 

37 







les villes de sa dependance et tous les pres des eaux de Merom, et ils se preci- 
etres vivants qui s'v trouvaient, sans ■ piterent sur eux. Jehovah les livra entre 8 

* * » t * Y '1 ___ * J *T **t -. * l^n Ll 4.A.' L. — ^ 1 ~ 
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laisser echapper personne, comme Josue 
avait fait pour Eglon, et il la devoua par 
anatheme avec tous les etres vivants qui 
s'y trouvaient. 
Josue, et tout Israel avec lui, se tourna 



39 vers Dabir, et il Tattaqua. L'ayant 



♦o 



les mains d'Israel, qui les battit et les 
poursuivit jusqu'a Sidon la grande, jus- 
qu'aux eaux de Maserephoth et jusqu'd 
la vallee de Maspha vers Torient; il les 
battit, sans en laisser echapper un seul. 
Josue les traita comme Jehovah le lui 9 
prise, elle, son roi et toutes les villes de \ avait dit : il coupa les jarrcts a leurs 
sa dependance, ils les frapperent du j chevaux et il livra au feu leurs chars, 
tranchant de Tepee, et ils devouerent par j En ce meme temps, Josue revint et co 
anatheme tous les etres vivants qui s'y | prit Asor, et il frappa son roi de Tepee; 
trouvaient, sans laisser echapper rer- \ car Asor etait autrefois la capitale do 
Sonne. Josue traita Dabir et son roi j tous ces royaumes. Lts enfants iV Israel 11 
comme il avait traite Hebron et comme j frapperent du tranchant de Tepee tous 
il avait traite Lebna et son roi. , les etres vivants qui s'y trouvaient, en 

Josue frappa- tout le pays : la Monta- les devouant par anatheme; il ne rcsta 
gne, le Midi, le bas pays et les Coteaux, , rien de ce aui avait vie, et Ton brula 
avec tous leurs rois, sans laisser echap- * Asor. Josue prit toutes les villes de ces 12 

frappa du 



per personne, devouant par anatheme ! rois et tous leurs rois, et il les frapp 
tout ce qui avait vie, comme Tavait or- tranchant de Tepee, les devouant 



qui 

41 donne Jehovah, le Dieu d'Israel. Josue 
les battit de Cades-Barne a Gaza, et 
tout le pays de Gosen jusqu'a Gabaon. 

42 Josue prit tous ces rois et tout leur pays 
dans une seule expedition, car Jehovah, 
le Dieu d'Israel, combattait pour Israel. 

43 Puis Josue, et tout Israel avec lui, re- 
tourna au camp, a Galgala. 

CHAP. XI. — Coalition des rois du Nord 
et conqu$tc de cette partie de la Terre 
promise* 

\\ Jabin, roi d'Asor, ayant appris ces 

choses, envoya un message a Jobab, roi 

de Madon, au roi de Semeron, au roi 

2 d'Achsaph, aux rois qui etaient au nord 

dans la montagne et dans TArabah, au 

X I, «3» Ct versct donne k la fois la conclusion 
de la premiere partie du Hvre de Josu* (la con- 
qudte), et ta transition a la deuxteme partie (le 



par 



anatheme, comme Tavait ordonne MoTse, 
serviteur de Jehovah. Mais Israel nc 13 
brula aucune des villes situees sur les 
collines, d Texception seulement d'Asor, 
que Josue livra au feu. Et tout le butin 14 
de ces villes, et leur b&ail, les enfants 
d'Israel le pillerent pour eux; mais ils 
frapperent les hommes du tranchant de 
Tepee, jusqu'a ce qu'ils les eussent de- 
truits, sans epargner personne. Ce que 15 
Jehovah avait ordonne a MoTse, son ser- 
viteur, et MoTse a Josue, Josue Texecuta: 
il ne ne^ltgea aucun des ordres que Jeho- 
vah avait donnes a Mo'tse. 

C'est ainsi que Josue s'empara de tout 16 
ce pays, de la Montagne, de tout lc 
Midi, de tout le district de Grosen, du bas 

partnge). Le chap, xii est un Epilogue contenanc 
['Enumeration des rois vatneus. 



— ?OA — 



Chap. XI, 17. 



LIVRE DE JOSUE. 



Chap. XII, 24. 



pays, de l'Arabah, de la moatagne d'ls- 
1 7 rael et de ses plaines, depuis la monta- 
gne nue qui s'eleve .vers Seir jusqu'a 
Baal-Gad, dans la vailee du Liban, au 
pied du mont Herrnon; il prit tous leurs 
iS rois, les frappa et les mit 3 mcrt La 
guerre que fit Josue* contre tous ces rois 

19 dura longtemps. II n'y eut aucune ville 
qui fit la paix avec les enfants d'Israel, 
excepte les Heveens qui habitaient a Ga- 
baon; ils les prirent toutes par la force 

20 des armes. Car c'etait le dessein de Je- 
hovah que ces peuples endurcissent leur 
occur pour faire la guerre a Israel, afin 
qu'Israel les devouat par anatheme, sans 
qu'il y eut pour eux de misericorde, et 
qu'il les detruisit, comme Jehovah l'avait 
ordonne a Moise. 

21 Dans le meme temps, Josue se mit en 
marche et il extermina les Enacim de la 
Montagne, d'Hebron, deDabiretd'Anab, 
de toute la montagne de Juda et de toute 
la montagne d'Israel; il les devoua par 

22 i'anatheme avec leurs villes. II ne resta 
plus d'Enacim dans le pays des enfants 
d'Israel; il n'en resta qu'a Gaza, a Geth 
et a Azoth. 

Josue s'empara de tout le pays, selon 
tout ce que Jehovah avait dit a Moise; et 
il le donna en heritage a Israel, par por- 
tions, selon leurs tribus. Et le pays se 
reposa de la guerre. 

chap. xii. — Les rois vaincus. 

1 2 Voici les rois du pays que les enfants 

d'Israel battirent et dont ils occuperent 

le pays de Tautre c6t£ du Jourdain, vers 

le soleil levant, depuis le torrent d'Ar- 

non jusqu'au mont Herrnon, et toute 

2 l'Arabah a Torient du fieuve : Sehon, 
roi des Amorrheens, residant a Hesebon; 
sa domination s'&endait depuis Aroer, 
qm est sur le bord du torrent d'Araon, 
et, a partir du milieu de la vailee, sur la 
moitie de Galaad, jusqu'au torrent de 
Jaboc, frontiere des enfants d'Ammon; 






sur l'Arabah, jusqu'a la mer de Cene- 3 
reth a l'orient, et sur la mer de l'Ara- 
bah, la mer Salee, a Porient, vers Beth- 
simoth, et du cote du midi au pied des 
pentes du mont Phasga. Puis le terri- 4 
toire d'Og, ioi de Basan, d'entre les 
restes des Rephaim, residant a Astaroth 
et a EdraL Sa domination s'etendait sur 5 
la montagne d'Hermon, sur Salecha, sur 
tout Basan jusqu'a la frontiere des Ges- 
suriens et des Machatiens, et jusqu'a la 
moitie de Galaad, territoire de Sehon, 
roi d'Hesebon. — Moise, serviteur de 6 
Jehovah, et les enfants d'Israel les bat- 
tirent, et Moise, serviteur de Jehovah, 
donna leur pays en propriete aux Rube- 
nites, aux Gadites et a la moitie de la 
tribu de Manasse. 

Voici les rois que Josue et les enfants 7 
d'Israel battirent de ce cote du Jourdain, 
a roccident, depuis BaaVGad dans la 
vailee du Liban jusqu'a la montagne nue 
qui s'eleve vers Seir. Josue dcnna ce 
pays en propriete aux tribus d'Israel 
selon leurs families, dans la Montagne, 8 
dans le bas pays, sur les coteaux, dans 
le desert et dans le Xegeb : pays des He- 
theens, des Amorrheens, des Chananeens, 
des Pherezeens, des Heveens et des Jebu- 
seens. Ce sont : le roi de Jericho, le roi 9 
d'Hai, pres de Bethel, le roi de Jerusa- 10 
lem, le roi d'Hebron, le roi de Jerimoth, 1 c 
le roi de Lachis, le roi d'Eglon, le roi 12 
de Gazer, le roi de Dabir, le roi de Ga- 13 
der, le roi de Hernia, le roi d'Hered, 14 
le roi de Lebna, k roi d'Odullam, le 15, 16 
roi de Maceda, le roi de Btkhel, le roi de 1 7 
Taphna, le roi d'Opher, le roi d'Aphec, 18 
le roi de Lasaron, le rci de Madon, le 19 
roi d'Asor, le roi de'Semeron, le roi 20 
d'Achsaph, le roi de Thenac, le roi de 21 
de Mageddo, le roi de Cades, le roi de 22 
Jachanan, au Carmel, le roi de Dor, sur 23 
les hauteurs de Dor, le roi de Gojim, a. 
Galgal; le roi de Thersa : en tout trente- 24 
et-un rois. 



XII, 3, MtrSaUe % mer Morte. 
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.Chap. XIII, 2S. 



SECONDE PARTIK 



LE PARTAGE [Ch. XIII — XXVI]. 

§1. — PART AGE DU PAYS ENTRE LES TRIBUS [XIII — XIX]. 



CHAP. XIII. — Partage du terriioin 
k Pest du Jourdain. 

13 Josue etait vieux, avance en age; 

Jehovah lui dit : " Tu es devenu vieux, 

tu es avance en age, et il reste encore un 

2 grand pays a conquerir. Voici le pays 
qui reste : tous les districts des Philis- 
tins et tout le territoire des Gessuriens, 

3 depuis le Schichor qui coule a I'orient de 
I'Egypte, jusqu'a la frontiere d'Accaron 
vers le nord, contree qui doit etre repu- 
ted chanane*enne : les cinq princes des j 
Philistins, celui de Gaza, celui d'Azoth, ' 
celui d'Ascalon, celui de Geth et celui I 

4 d'Accaron; — les Heveens au midi; — ! 
tout le pays des Chananeens, et Maara ; 
qui est aux Sidoniens, jusqu'a Aphec, > 
jusqu'a la frontiere des Amorrheens; — ! 

5 le pays des Gebalites, et tout ic Liban ! 
vers le soleil levant, depuis Baal- Gad au ' 
pied du mont Hermon jusqu'a l'entree 

6 de Hamath; — tous les habitants de la 
inontagne, depuis le Liban jusqu'aux 
eaux de Masercphoth, savoir tous les Si- 
doniens : je les chasserai de devant les 
enfants d'Israel. Seulefhent partage par 
le sort ces pays en heritage a Israel, 

7 comme je l'ai commande. Et maintcnant 
repartis ce pays en heritage aux neuf 
tribus et a la demi-tribu de Manasse." 

8 Avec Vatttre moitie, les Rubenites et 
les Gadites ont re<;u leur heritage, que 
MoTse leur a donne de Tautre cote du 
Jourdain, a I'orient, comme le leur a 

9 donne MoTse, serviteur de Jehovah : de- 
puis Aroer sur le bord du torrent de 
l'Arnon, et depuis la ville qui est au mi- 
lieu de la vallee, toute la plaine de Me- 

io daba jusqu'a Dibon ; toutes les villes de 
Sehon, roi des Amorrheens, ^ui regnait 
a Hesebon, jusqu'a la frontiere des en- 

u fants d'Ammon; Galaad, le territoire 
des Gessuriens et des Machatiena, touts 
la montagne d' Hermon, et toot Basan 

12 jusqu'a Salecha; tout le royaume d'Og 
en Basan, qui regnait A Astaroth et a 
Ednu : c'etait le dernier reste des Re- 



XIII, 5. Gttal, la By bios des Grecs, auj. 
Djibatti au N. de Bey-ouih. Vulgate, let pays 
voisins. 



phaim. Moise battit ces rois et les depos- 
seda. Mais les enfants d' Israel nc depos- 
sederent point les Gessuriens et les Ma- 
chatiens, et Gessur et Machat habitent 
au milieu d eux jusqu'a ce jour. — La 
tribu de Levi fut la seule a laquelle Moise 
ne donna pas d'heritage; les sacrifices 
faits par le feu devant Jehovah, le Dieu 
d' Israel, sont son heritage, comme il le 
lui avait dit. 

Moise avait donne a la tribu des tils 
de Ruben une part selon leurs families, 
lis eurent pour territoire, a partir 
d' Aroer sur le bord du torrent de 1' Ar* 
non, et de la ville situee au milieu de la 
vallee, toute la plaine pres de Medaba. 
Hesebon et toutes ses villes dans la plaine, 
Dibon, Bamoth-Baal, Beth- Baal -Maon. 
Jassa, Cedimoth, Mephaath, Caria- 18, 
thalm, Sabama, Sarath-Asar dans la 
montagne de la vallee, Beth-Phogor, les 
pentes du Phasga, Beth-Jesimpth, toutes 
les autres villes de la /plaine et tout le 
royaume de Sehon, roi des Amorrheens, 
qui regnait a Hesebon : Moise I'avait 
battu, lui et les princes de Madian, Evi, 
Recem, Sur, Hur et Rebe, tributaires de 
Sehon, qui habitaient le pays. Le devin 
Balaam, Ills de Beor, fut aussi du nom- 
bre de ceux que les enfants d'Israel firent 
perir par Tepee. Ainsi le territoire des 
tils de Ruben atteignait jusqu'au Jour- 
dain et a ses rives. Tel fut 1'heritage — 
les villes et leurs villages — des fils de 
Ruben, et leurs families. 

Moise donna a la tribu de Gad, aux 
fils de Gad, une part selon leurs families. 
Leur territoire comprcnait Jaser, toutes 
les villes de Galaad, la moitie du pays 
, des enfants d'Ammon, jusqu'a Aroer, 
qui est vis-a-vis de Rabba, depuis Hese- 
bon jusqu'a RabothMasphe et Betonim, 
et 4e ManaTm jusqu'a la frontiere de Lid- 
fciri et, dans la vallee, Beth-Haram, 
Beui-Nemra, Socoth et Saphon, reste du 
royaume de Sehon, roi d'Hesebonj le 
Jourdain et ses rives, jusqu'a l'extremite 
de la mer de Cenereth, de I'autre cdte du 
Jourdain, a I'orient, Tel fut 1'heritage 
— les villes et leurs villages — des fils 
de Gad, selon leurs families. 
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39 MpTse doana a la demi-tribu de Ma- Jehovah m'a conserve en vie, comme il 
nasse, aux fils de Manasse, une part se- Pa dit, pendant les quarante-cinq ans 

30 ion leurs families. lis eurent pour terri- ! ecoules depuis qu'il adressa cette parole 
toire, a partir de ManaTm, tout Basan, ! a MoTse, tandis qu'Israel marchait dans 
tout le royaume d'Og, rot de Basan, et j le desert; et rnaintenant voici que je 
tous les bourgs de Jair en Basan, soi- , suis age de quatre-vingt-cinq ans. Me u 

ji xante villes. La moitie de Galaad, As- •, voici encore aujourd'hui aussi robuste 
taroth et Edrai, villes du royaume d'Og qu'au jour ou MoTse nrenvoya; ma force 
en Basan, furent donnees aux fils de Ma- de rnaintenant est la meme que celle 
chir t Ills de Manasse, a la moitie des tils ; d'alors, soit pour combattre, soit pour 
de Machir, selon leurs families. - sortir et pour entrer. Donne-moi done 

Telles sont les parts que distribua ' cette montagne, dont Jehovah a parte en 
MoTse, lorsqu'il etait dans ,'es plaines de i cc jour-la; tu Pas toi-meme entendu ce 
Moab, de P autre cote du Jourdain, en jour-la; car la se trouvent des Enacim 

$5 face de Jericho, a i'orient. Mais Moise et des villes grandes et fortifiees ; peut- 
ae donna pas cPheritage a la tribu de etre Jehovah sera-t-il avec moi, et reus- 
Levi; Jehovah, le Dieu d' Israel, est son sirai-je a les chasscr, selon la parole de 
heritage, comme il le lui a dit. ; Jehovah. " 

chap, xiv. — mm, heritage de Caleb. : .. / osu f ^«t Caleb, fits de Jephone et . 

_ f . . , ' * il lui donna Hebron en heritage. C est 14 

14 Voici ce que les enfants d Israel re- pourquoi Hebron appartient en heritage 

eurent en heritage dans le pays de ■ A Caleb, tils de Jephone, le Cenezeen, 

Uanaan, ce que leur partagerent le \ j US qu'a ce jour, parce qu'ii avait entiere- 

pretre Eleazar, Josue, his de Nun, et les j ment Sluvi Jehovah, le Dieu d'Israel. 

chets de famille des tribus des enfants t Hebron s'appelait autrefois Cariath- Ar- 1 5 
2 d Israel. C est le sort qui leur assigna , ^ . A rbe etait Phomme le plus grand 

leur heritage, comme Jehovah Pavait j parmi \ & Enacim. 

ordonne par Moise, pour neuf tribus et ! Et le pays se reposa de la guerre. 
j- la demi-tribu. Car MoTse avait donne 

fheritage des deux tribus et de la demi- CHAP - xv - — Terntoire dejuda. 

tribu de Pautre cote du Jourdain. It ; La part echue par le sort a la tribu 1 5 

n* avait pas donne aux Levites d'heritage ' des enfants dejuda, selon leurs families. 
4 parmi eux; car les fils de Joseph for- J s'etendait jusqu'a la frontiere d'Edom, 

maient deux tri^, Manasse et Ephralm; au desert de Sin vers le midi, a Pextre- 

et Ton ne dunna pas aux L^'ites de part mite meridionale de Chanaan. Leur 2 



'3 



dans le pays, si ce n'est des 'illes pour 
habitation et leurs banlieues p.w leurs 
5 troupeaux et pour leurs biens. Les en 



frontiere du midi partait de l\„\tremite 
de la mer Salee, de la partie de cette mer 
tournee vers le sud; elle se prolongeait 



fants d'Israel accomplircnt Pordri que ; au midi de la montce d'Akrabbim, pas- 
Jehovah avait donne a MoTse, et ils par- ] sait a Sin et montait au midi de Cades- 
tagerent le pays. \ Barne; de ia, elle passait a Esron, mon- 

'3 Des tils de Juda s'approcherent de j tait vers Addar et tournait i Cacaa: 



1 




de quarante ans lorsque MoTse, serviteur fut la mer Salee jusqu'a rembouchure du 
de Jehovah, m'envoya de Cades-Barne Jourdain. 

pour explorer le pays, et je lui fis un La frontiere septentrionale partait do 
rapport dans la sincerity de mon eceur. la partie de la mer Salee qui est a Pem- 

S Tandis que mes freres, <jui etaient mon- bouchure du Jourdain. Elle montait vers 
tes ayec moi, decouragerent le peuple, Beth-Agia, passait au nord de Both- 
moi, je suivis entierement Jehovah, mon Araba, et s elevait jusqu'a la pierre de 

9 Dieu. Et ce jour-la MoTse fit ce serment : j Boen, fils de Ruben; elle montait a De- 
Le pays que ton pied a foule" sera ton bera a partir de la vaflee d'Achor, et 
heritage et celui de tes enfants a perpe- ! tournait vers le nord du edt£ de Galgala, 
tuite, parce que tu as entierement suivi ! qui est vis-a-vis de la montee d' Adorn - 

to Jehovah, mon Dieu. — Et rnaintenant mim, au sud du torrent. Elle passait pres 



1* 
o 



XIV, it, Sortir, tnirtr, reraplir toutes sortes 
«e fonftions (Nombr. xxvii, 17). 

XV. 3 sv . Montie ii' Akraddim, ou d*s Scor- 



pions (Vuig.), chain* de rochers blancs qui 
coupent I' Arab ah i 3 ou 4 lie lies au S. de la mer 
Salee (Morteji 
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Chap. XV, 8. 



LIVRE DE IOSUE. 



Chap. XV, 60. 



d'En-Semes et aboutissait a En-Rogel. Les villes situees a l'extremite de la 21 
8 De la, elle montait par la vallee de Ben- ! tribu des eofants de Juda, vers la fron- 
Ennom, jusqu'au versatit meridional de tiere d'Edom , dans le Negeb, etaient : 
Jebus r qui est Jerusalem, et s'elevait en- \ Cabseel, Eder, Jagur, Cina, Dimona, 22 




9 des Rephalm au nord. Du sommet de la Molada, Asergadda, Hassemoa, Beth- 27 
montagne, elle s'etendait jusqu'a la phelet, Hasersual, Bersabee et Bazio- 28 
source des eaux de Nephtoa, continuait thia; Baala, Jim, Esem, Eltholad, 29, 30 
vers les villes de la montagne d'Ephron Cesil, Harma, Siceieg, Medemena, Sen- 31 
et se prolongeait par Baala, qui est Ca- senna, Lebaoth, Selim, Aen et Remon : 32 

10 riath-Jearim. De Baala, la frontiere j en tout vingt-neuf villes avec ieurs vil- 
tournait a Toccident vers ie mont Seir, i lages. 

passait par ie versant septentrional du j Dans la Sephela : Estaol, Sarea, Ase- 33 
mont Jarim, qui est Chesion, descendait na, Zanoe, Aen-Gannim, Taphuah, 34 
a Bethsames et passait par Thamma. Enaim, Jerimoth, Adulb.m, Socho, Aze- 35 
Elle continuait au nord par le versant ca, Saraim, Adithaim, Gedera et Gede- 36 
d'Accaron, se dirigeait vers Secrona, rothaim : quatorze villes et leurs villa 



11 



passait par le mont Baala, et atteignait 

12 Jebneel, pour aboutir a la mer. — La 
limite occidental etait la Grande mer; 
c'est la limite. 

Telles furent de tous cotes les fron- 
tieres des fits de Juda, selon leurs fa- 
milies. 

13 On avait donne a Caleb, fils de Je- 
phone, une part au milieu des tils de 
Juda, comme Jehovah T avait ordonne a 
J osue, sazmr la ville d' Arbe, pres d'Enae : 

14 c'est Hebron, Caleb en chassa les trois 
ftls d'Enac, SesaT, Ahiman et TholmaT, 

15 descendants d'Enac. De Id il monta 
contre les habitants de Dabir, qui s'ap- 

16 pelait autrefois Cariath-Sepher. Caleb 
dit : " A celui qui battra Cariath-Sepher 
et qui la prendra, ie donnerai pour femme 

17 ma fille Axa. " Othoniel, fils de Cenez, 
frere de Caleb, s'en empara, et Caleb lui 

18 doima sa fille Axa pour femme. Lors- 
qu'elle alia chez Othoniel, elle Texcita a 
demander a son pere un champ; elle 
descendit de son ane, et Caleb lui dit : 

19 " Qu'as-tu? " Elle repondit : " Fais-moi 
un present, car tu m'as etablie dans le 
pays sec; donne-moi aussi des sources 
d'ean." Et il lui donna les sources supe- 
rieures et les sources inferieures. . 

20 Tel fut Thdritage de la tribu des fils 
de Juda, selon leurs families. 



ges. Sanan, Hadassa, Magdal-Gad, 37 
Delean, Masepha, Jecthel, Lachis, 38, 39 
Bascath, Eglon, Chebbon, Leheman, 40 
Cethlis, Gideroth, Beth-Dagon, Naama 41 
et Macexia : seize villes et leurs villages. 
Labana, Ether, Asan, Jcphtha, 42,-43 
Esna, Nesib, Ceila, Achzib, Maresa : 44 
neuf villes ct leurs villages. Accaron, 45 
avec les villes de sa dependance et ses 
villages. A partir d'Accaron, du cotede 4G 
Toccident, toutes les villes pres d'Azoth 
et leurs villages ; Azoth, les villes de sa 47 
dependance et ses villages; Gaza, les 
villes de sa dependance, et ses villages, 
jusqu'au torrent d'Egypte et a la Grande 
mer, qui est la limite. 

Dans la montagne : Samir, Jether, 48 
Socoth, Danna, cariath-Senna, qui est 49 
Dabir, Anab, Istemo, Anim, Gosen, 50,51 
Olon et Gilo : onze villes et leurs villa- 
ges. Arab, Duma, Esaan, Jannm, 52, 53 
Beth-Thaphua, Apheca, Athmatha, Ca- 54 
riath-Arbe, qui est Hebron, et Sior : neuf 
villes et leurs villages. Maori, Carmel, 55 
Ziph, Jota, Jezrael, Jucadam, Zanoe\ 56 
Accain, Gaba, Thamna : dix villes et 57 
leurs villages. Halhul, Bessur, Gedor, 58 
Mareth, Beth- Anoth et Elteccn : six villes 59 
et leurs villages. Oariath-Baal, qui est 60 
Cariath-Jeanm, et Arebba : deux villes 
et ieurs villages. 



18. La vers, des LXX et celle de la Vulgate 
different, non seulement de l'hetaeu, tnais aussi 
entre elles; void celle de la Vulg. ; Lonqu'iU 
altaunt tnstmBU % Axa fut tn^agie par son 
utari a demander a sonpirt un champs et elU 
soHpira pendant qvttlU itait assist su r son Ane, 

59. Entre le vers. 59 et le vers. 60, les LXX pla- 
cent un cinquieme groupe de villes situees au 
nord des precedences dans la direction de Jeru- 
salem. Comme Te passage paralt authentique 
(omis dans l*hebreu a&uel par une erreur de co- 
piste, et par suite dans la Vulgate), nous don- 
nons ici le nom de ces villes : 



Tkiko* lat. Tkicua* patrie d'Amos, auj. rur 
nes de Teamak t a 2 Ueues au S. de Bethleem. 
— BsthUtm, Gen. xxxv, 19. — Pkagor, auj. 
Beit-Phagour, au S.O. de Bethleem.— Attant t 
lat. Etam, entre BethWem et Phagor. — A"«- 
bm, auj. Koulontudh, a 1 \u X au N. O. de \± 
rusalem, sur la route de RamleV — TatatK* in* 
connue. — TAoMs ou Soris, auj. S*ris> petit 
village a 4 IL a TE. de Jerusalem* — JCaretu, 
aui. At* Karim % a a U. a TO. de Jerusalem. - 
Gaiem, inconnue. — Gather ou Baithcr, auj. 
village de Bettir, au S. O. de Jerusalem. - 
I Hangcha, inconnue : 1a viUes et leurs vulages. 
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Chap. XV, 61. LIVRE DE JQSUE. chap. XVII ,7 

E lSISs^s - £ r s r s^aaa ££ zs; 

t li J^Si^ ont Enh^% J ?^ Sal f m ' d °. nna ' selon rordre de J^ovah, un he- 
ivoc d Sf r,?Hn • • • a J F usalem ntage parmi les freres de leur pere II 
^ ,, les fib de Juda jusqa a ce jour. echut dix portions d Manasse, ^Se lc 

chai\ xvi — xvii. — Territoire de fo- P* 3 ? de . Galaad « de Basan, qui est de 

seph {Ephrcum et Matuusi] , u »V" e Cote du J° urdai n- Car les filles 

16 L. part echue par ie sort auxfils de -^Wpl^G^f&tTS 

k./o S te dfeouf^nTW^ : U J imite de Manass * Prtait d'Aser 
* dio:i'R^Pin,.^ q . J m °nteJe Jen- , vers Machmethath, qui est en face de 

" tn£$^d?$£$*T La frDn " ' * chenl ' P^ allait'aliroite v£s te ha 



!> 



6 



Ua.er, pour aboutir a la £?. £^ i ^Tcett^^nThuS fK££ 
Void la frEre'des fib H'Pnh™- f ."f de Manass * ** au nord du 

ESHHt^it" RH» IBS - 

d'EpSm, iffiStffl "coST nSt US m S ° U f ent , leS ?»»■»«"• « »" ' 

»7 u^k.j u J acorvee ' , tnbut, mais lis ne les chasscrent nn« 

' est iBlSS : ^4* " j=fca ■ -S .. 

aux fils d'Ab 3 ^,',,^ l^ff dleS ' E? ple nom breux, monte a la fortt, et la 
fibd'P«M i »"-j fib de Haec, aux defriche-toi une place dans le oavs des 

M.,,£t S*K'._™.^ 9 alaad . «■ * a des chariots de fer chez touTl^ rhZ 



Machir, fils de Manasse, n'eut pas de fils, 
mais. U eut des filles, dont void les noms : 



a des chariots de fer chez tous les Cha- 
naneens qui habitent la vailee, anssi bien 






N» 365. - 14 



;*tt|che 
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Chap. XVII, 18. LIVRE DE JOSUE. Chap. XIX, i. 

sue repondit a la maison de Joseph, a | le versant de Jericho, s ? £levait dans la 
Ephralm et Manasse : "Tuesun peuple | montagne a l'occident, et aboutissait au 
nombreux, et ia force est grande; tu i desert de Bethaven. De la, elle passait 13 
1 8 Lauras* pas seulement un lot. Car la j a Luz, sur le versant de Luz, au midi, 
montagne t'appartiendra; c est une foret, ; c'est Bethel ; puis elle descendait a Ata- 
tu Ia defricheras et les issues en seront a I roth-Addar, par la montagne qui est au 
toi; car tu chasseras les Chananeens, ; midi de Bethoron le Bas. — Du cote de 14 
quoiqu'ils aient des chars de fer et qu : ils j l'occident, la frontiere, en se prolon- 
soient forts." jgeant, tournait vers le midi, depuis la 

r , vt ' ] niontagne situee en face de Bethoron au 

chap. xvin. — Le tabernacle a Silo. ' sud? et aboutissait k Cariath-Baal, qui 
Description du pays qui reste a porta- ^ Cariath-Jearim, ville des fils de Juda : 
&r. Terntoire de Benjamin. voild le c6t £ de p^^ent. _ p our IS 

1 8 Toute rassemblee des enfants d'Israel le cote du midi, elle partait de I'extremite 
se reunit a Silo, et ils y dresserent la de Cariath-Jearim, et se prolongeait a 
tente de reunion; le pays etait soumis Pocident jusqu'a la source des eaux de 
devant eux. Nephtoa. Elle descendait a I'extremite 16 

2 II restait sept tribus d'entre les enfants ; de la montagne qui fait face a la vallee 
d'Israel qui n'avaient pas encore re^u i du tils d'Ennom, situee dans la partie 

3 leur heritage. Josue dit aux enfants . nord de la vallee des Rephalm; puis elle 
d'Israel : *' Jusques a quandnegligerez- \ descendait par la vallee d'Ennon vers le 
vous de prendre possession du pays que ' versant meridional des Jebuseens, jusqa a 
Jehovah, le Dieu de vos peres, vous a la source de Rogel. Tournant au nordv, 17 

4 donne? Choisisseztrois hommes par tribu, elle passait a En-Semes, puis a Geliloth. 
et je les enverrai; ils se leveront, par- qui est vis-a-vis de la montee dWdom- 
courront lc pays, le decriront en vue du mim, et elle descendait a la pierre dc 
partage a faire et reviendront vers moi. Boen, fils de Ruben. Elle passait par le iS 

5 VousTe diviserez en sept portions; Judas versant septentrional en face de l'Arabah, 
restera dans ses limites au midi, et la descendait a l'Arabah, et continuait par 19 
maison de Joseph restera dans ses limi- le versant septentrional de Beth-Hagla, 

6 tes au nord. Vous done, vous dresserez I pour aboutir a Textremite septentrionale 
Tetat du pays, en en faisant sept parts, de la mer Salee, vers l'embouchure du 
et vous me l'apporterez ici; puis je jette- Jourdain,au midi : e'etait la frontiere du 
rai pour vous le sort ici devant Jehovah, sud. Le Jourdain formait la limite du 20 

7 notre Dieu. Car il n'y aura point de c6te de I'orient. 

part pour les Invites au milieu de vous, Tel fut rheritage des fils de Benjamin 
le sacerdoce de Jehovah etant leur heri- d'apres ses fronticres tout autour, selon 
tage; et Gad, Ruben et la demi-tribu de leurs families. 

Manasse ont recu de Fautre cote du Jour- ' Les villes de la tribu dc Benjamin selon 21 
dain, a I'orient, leur heritage, que leur a leurs families etaient : Jericho, Beth-Ha- 
donne MoTse, serviteur de Jehovah. " gla,Emek-Casis, Beth-Araba,Samara?m, 22 

8 Ces hommes s'£tant leves se mirent en Bethel, Avim, AphanCOphera, Ke- 23, 24 
route, et Josue leur donna ses ordres a , phar-Emona,OphnietGabee:douze villes 
leur depar* pour dresser i'etat du pays, ; et leurs villages. Gabaon, Rama, Beroth, 25 
en disant ; "Allez, parcourez le pays; ; Mesphe, Caphara, Amosa, Recem, 26, 27 
decrivez-le et revenez aupres de moi, \ Jarephel, Tharela, S£la, Eleph, Jebus, 28 
alors je jetterai pour vous le sort ici de- i qui est Jerusalem, Gabaath et Cariath : 

9 vant Jehovah a Silo." Ces hommes par- 1 quatorze villes et leurs villages. 

tirent et, parcourant le pays, ils le decri- 1 Tel fut rheritage des fils de Benjamin 
virent dans un livre selon les villes, en le \ selon leurs families, 
partageant en sept portions, et ils revin- 



rent aupres de Josue, dans le camp, a Silo. 

10 Josu6 jeta pour eux le sort a Silo en pre- 
sence de Jehovah, et il partageala le pays 
aux enfants d'Israel selon leurs families. 

1 1 La part de la tribu des fils de Benja- 
min fut tiree au sort, selon ses families, et 
le territoire qui leur echut avait ses limi- 
tes entre les fils de Juda et les fils de | ion leurs families ; leur heritage fut au 

12 Joseph. Du cote" du nord, leur frontiere 



chap. xix. — Territoires assignes aux 
six tribus de Sim/on, de Zabulon, 
d' tssackar^ d'Ascr, de Nephthali et de 
Dan. La ville de Thamnat-Sarl <v- 
cordh a Josue, 



Le sort assigna la seconde part a Si- 19 
meon, a la tribu des 'fils de Simeon, se- 



partait du Jourdain, montait au nord sur I XIX, 1. Gen. xlix, 7. 
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Chap - XIX ' 2 - HY RE DE J° SUE : Chap. XIX, 50. 

2 milieu i de l'heritage des fils de Juda. lis vallee de Jephtahel au nord de B<*h 
™»' *»» Ieu £ heritage : Bersabee, Emec et de *hid, rt«JSSiSi?S 

3 Sa ™A 4 / ' ad ^.H a f r :Sual,Bala,Asem,;CabouI, a gauche, * S K Ro ,5? 
4, 5 Elthoiad Bethul Haraia, Siceleg, I hob, Hamon et cina jX'iS&Jh 

6 Beth-Marchaboth, Hasersusa, Beth-Le- ' Grande- elle «. Hir-Joi^? A -♦ 
baoth et Sarohen : treize villes et leurs Sffij^aVSE^TlW ^ 

7 viUages. Aui Remmon, AtharetAsan, vers Hosa, pour aboX d la mer nrL 

8 quatre viUes et leurs villages; dnsique du distric d^Achziba" de p us (mmf ^ 

les, jusqu'a Baalath-Beer, qui est la leurs viBas-ur t*i fi,J vua?V a . 

Ram*, du audi - Tel fut .'heritage de Sta d^tit dSLf*. ^LnTurffe 3I 

a tabu de fib de Simeon selon leurs milles : ees vUles eUeursTuiL? 

9 families. L hentage des fils de Simeon La sixieme pan *Sw Iflort an* - 
mt pns sur la portion des fils de Juda: tils de NenhthaJi tinn Slf f , 32 
ear la portion des fils de Juda etait trop Leu frSe^llah denS H^ : 
srande pour eux, et c'est au milieu de pardrTSequietisaMini^v^ 33 
5Sff fils de Shne- re- ; Lami-Nece^Ket SS 
m S trSe^echut par le sort aux ISk'SSSdSt «£n iff 34 

puisan torrent swi«w&devantjea>nam. etaient : Assedim Ser Emath Rerr^th i3 
12 DeSand, elle tournaita I'orient. vers le Cenereth EdSZ ir*™ ?™i J^ th 2 
sole* I levant, jusqu'aux confins de Cese- S^^S£^^ihSS9S , % 

.J S et^ntaltTaf Wfr ^^A»^ fiSSSfffi ,8 

ij icui ei moQum a japnie. De la, elle neut villes et leurs villim*: t*i f..* ,~ 

passait vers I'orient a Geth-Hepher, a 1'heritagf de la tribu dTfilTdeTNenh J9 

rhacasm, e se dirigeait sur Remmon. thaJi slon leurs fcmifi l2 vilR 

14 qui confine a Noa. EUe tournait du cote let.rs villaees ' UeS et 

Ju nord vers Hanathon, et aboutissait a 1 1 <wn&m« «,^ a~u ♦ ■ ^ . 

Catheth Naalol SemeronJedaJaetBeth- milks. Le territoL d e ' leur hlrk^e ,, 
lehem : douze villes et leurs villages. — comnren-iit t£™ ■ pJhLi ? L l, ?? ta & e 4' 
.6 Tel fut I'heritagedestilsde Zabulot selon sK A?aloT^ ?% ^l 5 *" 1 * 5 - 

.7 ^?S^ fl SKlSI? 1 R 

3 SSth^^^ 47 

*? leurs viii^rroo t^i <*..♦ piT^-* j r » ei la PP el erent Dan, du r 

J IIS adta? £»*£ 5% ^^ T ™ to' t'hent 



nom de 



27 nath* nuk pIU i rt „ m o;f a p^T- * r Vlllec l u udemanda, Thamnath-Saraa, 

1 -^y . - t «r * 

»5. ^«z* vx//fj ; on a en 4 nommtf que cina- /'«/ ^ V'^w^y r -TTyv ~ 

iiVT" doute ici une lacune ' eomrae «. » ffit^&^ZESZ? 

M. D'autres, ... ,/ ,1 7m , a; u y 9urda in fc^n? * ''"""" : " e Seraitce ** la vraie 
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Chap. XIX t 51. 



LIVRE DE JOSU& 



Chap. XXI, 21. 



Tels sont les heritages que le pretre 
Eleazar, Josue, fils de Nun, et les chefs 
de famille des tribus des enfants d'Israel 



repartirent par le sort a Silo, devant Je- 
hovah, a I'entree de la tente de reunion, 
lis acheverent ainsi le partage du pays. 



II. — VILLES DE REFUGE ET VILLES LEVITIQUES [XX — XXI]. 



chap. XX. — Les villes de refuge. 



notre habitation et leurs banlieues pour 
notre Detail." Alors les enfants d'lsracl 







ordonne par Molse, des villes de refuge Le sort fut tire d'abord pour la famille 4 

3 ou pourra s'enfiiir le meurtrier qui aura des Caathites; et les fils du pretre Aa- 
tue quelqu'un par megarde, sans le sa- ron, d'entre les Levites, obtinrent par le 
voir, et elles vous serviront de refuge | sort treize villes de la tribu de Juda, de 

4 contre le vengeur du sang. Le meurtrier i a tribu de Simeon et de la tribu de Ben- 
senfuira vers une de ces villes; il s'arre- jamin; les autres fils de Caath obtinrent 5 
tera a I'entree de la porte de la ville, et par le sort dix villes des families de Iz, 
exposera son cas aux anciens de cette tribu d'Ephraim, de la tribu de Dan et 
ville ; ceux-ci le recueilleront aupres de la demi-tribu de Manasse. Les fils de 6 
d'eux dans la ville, et lui donneront une Gerson obtinrent par le sort treize villes 

5 demeure pour qu'il habite avec eux. Si des families de la tribu d'Issachar, de la 
le vengeur du sang le poursuit, ils ne le , tribu d'Aser, de la tribu de Nephthali et 
livreront point entre ses mains, car c'est I de la demi-tribu de Manasse en Basan. 
par megarde qu'il a tue son prochain, j Les fils de Merari, selon leurs families, 7 

6 qu'il ne haissait pas auparavant. Le obtinrent douze villes de la tribu de Ru- 
meurtrier restera dans cette ville jusqu'a t ben, de la tribu de Gad et de la tribu de 
ce qu'il comparaisse devant l'assemblee ! Zabulon. Les enfants d'Israel donnerent 8 
pour etre juge, jusqu'a la mort du grand \ par le sort aux fils de Levi, ces villes et 
pretre qui sera en fonctions en ce temps- , leurs banlieues, comme Jehovah Tavait 
la. Alors il s'en retournera et rentrera I ordonne par Molse. 
dans sa ville et dans sa maison, dans la I Us donnerent de la tribu des fils de 9 



ville d'ou il s'etait enfui. 
Ils consacrerent Cedes en Galilee, dans 



Juda et de la tribu des fils de Simeon les 
villes uont les noms suivent ; ce fut la 



la montagne de Nephthali; Sichem, dans \ part des fils d* Aaron d'entre les families 
lamontagned'EphraimjetCariath-Arbe, j Caathites, fils de Levi, car le premier lot 



10 



dans le desert, dans la plaine, ville de la banlieue tout autour. Mais la campagne 12 



tribu de Ruben; Ramotb en Galaad, de 
la tribu de Gad, et Gaulon en Basan, de 
9 la tribu de Manass£. Telles furent les 
villes assignees & tous les enfants d'ls- 
rael et a l'etranger qui sejourne au mi- 
lieu d'eux, afin que quiconque aurait tue 
quelqu'un par megarde put s'y refiigier 
et qu'il ne mourut pas de la main du 
vengeur du sang, avant d'avoir comparu 
devant rassemblee. 

CHAP. XXI. — Les villes llvitiques. 

2 1 Les chefs de famille des Levites s'ap- 

Crocherent du pretre Eleazar, de Josu6, 
1 de Nun, et des chefs de famille des 
2 tribus des enfants d'Israel; ils leur par- 
lerent a Silo, dans le pays de Chanaan, 
en disant : " Jehovah a ordonn6 par 
MoTse qu'on nous donnat des villes pour 



XX, 2. Cf. Nombr. xxxv, 9-29 ; Dcut. xix, 1*13. 



de cette ville et ses villages, ils les don 
nerent en propricte a Caleb, fils de Je- 
phone. Ils donnerent aux fils du pretre 13 
Aaron la ville de refiige pour les homi- 
cides, Hebron et sa banlieue, ainsi que 
Lebna avec sa banlieue, Jether et sa 14 
banlieue, Estemo et sa banlieue, Holon 15 
et sa banlieue, Dabir et sa banlieue, 
Am, Jeia et Bethsames avec leurs ban- 16 
lieues : neuf villes de ces deux tribus. 
De la tribu de Benjamin : Gabaon et sa 17 
banlieue, Gabae et sa banlieue, Ana- 18 
thoth et Almon et leurs banlieues : quatrc 
villes. Total des villes des prStres, fils 19 
d' Aaron : treize villes et leurs banlieues. 

Quant aux families des fils de Caath, 20 
enfants de Levi, aux autres fils de Caath, 
le sort kur assigna^ies villes de la tribu 
d'Ephraim. On leur donna la ville de 21 
refuge pour les homicides, Sichem et sa 
banlieue dans la montagne d'Ephraim, 
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22 ainsi que Gazer, Gibsaim, Beth-Horon 

23 avec leurs banlieues : quatre villes. De 
la tribu de Dan : Eltheco, Gabathon, 

24 Ajalon et Geth-Remmon avec leurs ban- 

25 lieues : quatre villes. De la demi-tribu 
de Manasse : Thanach et Geth-Rem- 
.iion avec leurs banlieues : deux villes. 

26 Total : dix villes avec leurs banlieues, 
pour Ies families des autres tils de Caath. 

27 On donna aux fils de Gerson, d'entre 
les families des enfants de Levi, de la 
demi-tribu de Manasse : la ville de refuge 
pour les homicides, Gaulon, en Basan, 
et sa banlieue ainsi que Bosra et sa ban- 

28 Heue : deux villes. De la tribu d'lssa- 

29 char : Cesion, Dabereth, Jaramoth et 
En-Gannim avec leurs banlieues : quatre 

30 villes. De la tribu d'Aser : Masai, Ab- 

31 don, Helcath et Rohob avec leurs ban- 

32 lieues : quatre villes. De la tribu de 
Xephthali : la ville de refuge pour ies 
homicides, Cedes en Galilee et sa ban- 
lieue, ainsi que Hamoth-Dor et Carthan 
avec leurs banlieues : trois villes. Total 
des villes des Gersonites, selon leurs fa- 
milies : treize villes et leurs banlieues. 

34 Aux families des fils de Merari, au 
reste des enfants de Levi, on donna, de 
la tribu de Zabulon : Jecnam, Cartha, 






Damna et Naalol avec leurs banlieues : 35 
quatre villes; de la tribu de Ruben : 36 
Bosor, Jassa, Cedemoth et Mephaath 37 
avec leurs banlieues :" quatre villes; et 38 
de la tribu de Gad : la ville de refuge 
pour les homicides, Ramoth en Galaad 
et sa banlieue, ainsi que Manaim, Hese- 39 
bon et Jaser avec leurs banlieues : en 
tout quatre villes. Total des villes assi- 40 
gnees par le sort aux fils de Merari, se- 
loa leurs families, au reste des families 
des enfants de Levi : dcuze villes. 

Total des villes des enfants de Levi au 41 
milieu des possessions des enfants d'ls- 
rael : quarante-huit villes et leurs ban- 
lieues. Chacune de ces villes avait sa 42 
banlieue tout autour; il en etait ainsi 
pour toutes ces villes. 

C'est ainsi que Jehovah donna a Israel 43 
tout le pays qu'il avait jure de donner a 
leurs peres; ils en prirent possession et 
s'y etablirent. Jehovah leur accorda du 44 
repos tout autour d'eux, comme il U avait 
jure a leurs peres ; aucun de leurs enne- 
mis ne put leur resister, et Jehovah les 
livra tous entre leurs mains. De toutes 45 
les bonnes paroles que Jehovah avait 
dites a la maison d'Israel, aucune ne 
resta sans effet; toutes s'accomplirent. 
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IL — CHAP. XXII. — RETOUR DES TRIBUS ORIENTALES DANS 
LEUR TERRITOIRE. AUTEL BATI SUR LE TORD DU JOURDAIN. 



22 -U ors Josue appela les Rubenites, les 
Gadites et la demi-tribu de Manasse*, 

2 et il leur dit : " Vous avez observe tout 
ee que vous a prescrit MoTse, serviteur 
de Jehovah, et vous avez obei a ma voix 
en tout ce que je vous ai commande. 

3 Vous n'avez pas abandonne vos freres 
durant ce long espace de temps, jusqu'a 
ce jour, ct vous avez fidelement observe 
le commandcment de Jehovah, votre Dieu. 

4 Maintenant que Jehovah, votrc Dieu, a 
donne du repos a vos freres, comme il le 
leur avait promis, retournez et vous en 
allez vers vcs tentes, dans le pays qui 
vous appart ent, et que MoTse, serviteur 
de Jehovah, vous a donne de l'autre cote 

5 du Jourdain. Seulement ayez grand 
soiu de mettre en pratique les ordonnan- 
ces et les lois que MoTse, serviteur de 

XXI, 36 sv. Ces deux versets oftrent des le- 
mons diffcrentes; notre traduction donne la meil- 
leure. Bosor, xx, 8. Pour les 3 villes smvantes, 
voy. xiii, x8. 

Vulzaie : De la tribu de Ruben au-delb du 
Jourdain, en face de Jirickp, (on lut donna) 
des villes de refuge, Boar dans le divert. Mi- 
*or y Jaser, Jetkson et Mtjkmath 14 ville* avec 

leurs banlieues. 



Jehovah, vous a ^rescrites, aimant Jeho- 
vah, votre Dieu, marchant dans toutes 
ses voies, gardant ses commandements, 
vous attachant a lui *.* le servant de tout 
vet re cceur et de toute votre dme. M Et 6 
Josue les ben it ct les congedia; et ils s'en 
allerent vers leurs tentes. — MoTse avait 7 
donne a une moitie de la tribu de Ma- 
nasse un territoire en Basan, et Josue 
donna :\ Tautre moitie un territoire parmi 
ses freres en deca du Jourdain, a Tocci- 
dent. En Ies renvoyant vers, leurs tentes, 
Josue les benit. Et il leur dit : 4< Vous 8 
retournerez ;\ vos tentes avec de grandes 
richesses, des troupeaux tres norabreux 
et beaucoup d'argent, d'or, d'airain, de 
fer et de vetements; partagez avec vos 
freres les depouilles de vos ennemis." 
Les fils de Ruben, les fils de Gad ct 9 

4a. Apres ce verset, les LXX ajoutent un pas- 
sage qui rappelle la part speciale d'hentage ac- 
cordle a Josue* (xix, 49 sv.), et raconte que ce 
dernier fit enterTer a Thamnath-Sare* les cou- 
tcaux de silex avec lesquels on avait circoncis 
le peuple apres le passage du Jourdain (v. a). 
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la demi-tribu de Manasse, ayant quitte j 
les enfants d'Israel 11 Silo, dans le pays ! 
de Chanaan, s'en retournerent pour alter j 
dans le pays de Galaad, qui etait la pro- j 
priete qu'ils avaient recue, comme Jeho- , 

10 van 1'avait ordonne par Mcise. Quand , 
ils furent arrives aux districts du Jour- j 
dain qui font partie du pays de Cha- ! 
naan, les fils de Ruben, les fils de Si- 1 
meon et la demi-tribu de Manasse y j 
batirent un autel au bord du Jourdain, : 

1 1 un autel grand a voir. Les enfants d'ls- 1 
rael apprirent que Ton disait : " Voila 
que les tils de Ruben, les fils de Gad et 
la demi-tribu de Manasse ont bati un 
autel sur le devant du pays de Chanaan, 
dans les districts du Jourdain, du cote 

12 des enfants d'Israel." Quand les enfants 
d'Israel 1'eurent appris, toute I'assemblee 
des enfants d'Israel se reunit a Silo pour 
monter contre eux et leur faire la guerre. 

1 3 Les enfants d' Israel envo} r erent aupres 
des fils de Ruben, des fils de Gad et de 
la demi-tribu de Manasse, au pays de 
Galaad, Phinees, fils du pretre Eleazar, 

14 et avec lui dix priaces, un prince de mai- 
son pour chacune des tribus d'Israel : | 
tous etaient chefs de leur maison patriar- \ 

15 cale parmi les milliers d'Israel. S'etant j 
rendus aupres des fils de Ruben, des fils ] 
de Gad et de la demi-tribu de Manasse, | 
au pays de Galaad, ils leur parlerent en ; 

16 disant : " Ainsi parle toute i'assemblee , 
de Jehovah : Quelle infidelite avez-vous 
commise envers le Dieu d'Israel, de vous 
detourner aujourd'hui de Jehovah en vous 
batissant un autel pour vous revolter au- 

17 jourd'hui contre Jehovah ? N'est-ce pas 
assez pour nous que le crime de Phogor, 
dont nous ne nous sommes pas encore 
purifies jusqu'a ce jour, malgre la plaie 

18 qui frappalassembleede Jehovah, pour 
que vous vous detourniez aujourd'hui de 
Jehovah? Si vous vous revoltez aujour- 
d'hui contre Jehovah, demain il s'irritera 

19 contre toute I'assemblee d'Israel. Que si 
vous regardez comme impur le pays qui 
est votre propriete, passes dans le pays 
qui est la propriete de Jehovah, ou Jeho- 
vah a fixe sa demeure, et etablissez-vous 
au milieu de nous; mais ne vous revoltez 
pas contre Jehovah et contre nous, en 
vous batissant un autel autre que l'autel 

20 de Jehovah, notre Dieu. Achan, fils de 
ZarS, ne commit-il pas une infidelite au 
sujet des choses vouecs par anatheme, et 
la colere de Jehovah n'a-t-elle pas eclate 
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XXII, 17. Phogor, Vulg. Bielfihtgor 
le recit Nombr. xxv, 1 sv. 
20. Voy. vii, 1 sv. 



voy. 



sur toute Tassemblee d'Israel ? Et il ne 
fut pas le seul qui perit a cause de son 
crime. " 

Les fils de Ruben, les filsde Gad et la 21 
demi-tribu de Manasse repondirent ainsi 
aux chefs des milliers d'Israel : "Le 
Tout-Puissant, Dieu, Jehovah, le Tout- 
Puissant, Dieu, Jehovah le sait, et Israel 
le saura! Si e'est par rebellion et par in- 
fidelite envers Jehovah — 6 Dieu, ne 
nous sauvez point en ce jour! — Que si 
nous nous sommes bati un autel, pour 
nous detourner de Jehovah, et si e'est 
pour y offrir des holocaustes et des obla- 
tions, pour y faire des sacrifices d'actions 
de graces; que Jehovah nous en demandc 
compte ! et si nous n'avons pas agi par 24 
crainte de ce qui arriverait, nous disant : 
Vos fils diront un jour a nos fils : Quy 
a-t-il de commun entre vous et Jehovah, 
le Dieu d'Israel? Jehovah a mis le Jour- 
dain comme limite entre nous et vous, 
fils de Ruben et fils de Gad ; vous n'avez 
point de part a Jehovah. — Ainsi vos fils 
seraient cause que nos fils ne crain- 
draient plus Jehovah. Et nous nous 
sommes dit : Mettons-nous a batir un 
autel,non pour des holocaustes et pour des 
sacrifices; mais afin qu'il soit un temoin 27 
entre nous et vous et nos descendants 
apres nous, que nous servions Jehovah 
devant sa face par nos holocaustes, par 
nos sacrifices et nos victimes pacifiques 
afin que vos fils ne disent pas un jour a 
nos fils : Vous n'avez point de part a Je- 
hovah. Nous avons dit : Si un jour ils 2$ 
venaient a parier ainsi a nous ou a nos 
descendants, nous leur repondrons : 
Voyez la forme de l'autel dc Jehovah que 
nos peres ont construit, non pour servir 
a des holocaustes et a des sacrifices, mais 
pour etre un temoin entre nous et vous. 
Loin de nous de vouloir nous revolter 29 
contre le Seigneur et nous detourner au- 
jourd'hui de lui, en batissant un autel 
pour des holocaustes, pour des oblations 
et pour des sacrifices, outre l'autel de 
Jehovah, notre Dieu, qui est devant sa 
demeure ! " 

Lorsque le pretre Phinees et les prin- 30 
ces de rassemblee, chefs des milliers 
d'Israel, qui raccompagnaient, eurent 
entendu les paroles que prononcerent les 
fils de Ruben, les fils de Gad et les fils 
de Manasse, ils furent satisfaits. Et Phi- 3 1 
nees, fils du pretre Eleazar, dit aux fils 
de Ruben, aux fils de Gad et aux fils de 
Manasse : "Nous reconnaissons mainte- 
nant que Jehovah est au milieu de nous, 
puisque vous n'avez pas commis cette 
infidelite envers Jehovah- vous avez ainsi 
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delivre les enfants d'Israel de la main de 
Jehovah!" 

52 Phinees, Ills du pretre Eleazar, et les 
princes quitterent les tils de Ruben et 
!es tils de Gad, et revinrent du pays de 
Galaad dans le pays de Chanaan, vers 
les enfants d'lsrael, auxquels ils tirent 

53 leur rapport. La chose plut aux enfants 



d' Israel; ils benirentDieu et ne parierent 
plus de monter en armes contre eux, 
pour de vaster le pays qu'habitaient les 
tils de Ruben et les fils de Gad. 
t Les fils de Ruben et les tils de Gad 34 
i appelerent Tautel Ed, car, dirent-ils, ii 
est temoin entre nous que Jehovah est le 
vrai Dieu. 



S IV. — DERNIERES EXHORTATIONS DE JOSUE. 

SA MORT [XXIII — XXIV]. 



riur. XXIII. — Discours de Josue 
aux reprhentants du peuple. 

23 L'n long temps s'etait ecoule depuis 

que Jehovah avait donne du repos a 

Israel, en le delivrant de tous ses enne- 

mis d'alentour, et Josue etait vieux, 

2 avance en age. Aiors Josue convoqua 
tout Israel, ses anciens, ses chefs, ses 
juges et ses officiers, et leur dit : 

■' Je suis devenu vieux, avance en age. 

3 Vous avez vu tout ce que Jehovah, votre 
Dieu, a fait a toutes ces nations devant 
vous ; car c'est Jehovah, votre Dieu, qui 

4 a com bat tu pour vous. Voyez : je vous 
ai distritue* par le sort en heritage pour 
vos tribus, ces nations qui sont restees et 
toutes celtes que j'ai exterminees, depuis 
le Jourdain jusqu'd la grande mer vers 

5 le soleil couchant. Jehovah, votre Dieu, 
les repoussera et les chassera devant 
vous, et vous possederez leur pays, com- 
me Jehovah, votre Dieu, vous' fa dit. 

6 Montrez done un grand courage pour 
observer et mettre en pratique tout ce qui 
est ecrit dans le livre de la loi de Moise, 
sans vous en detoumer ni a droite ni a 

7 gauche. Ne vous melez point avec ces 
nations qui sont restees parmi vous; 
n'inyoquez point le nom de leurs dieux, 
nc jurez point par eux, ne les servez 
point et ne vous prosternez point devant 

S eux: mais attaches- vous a Jehovah, vo- 
tre Dieu, comme vous L'avez fait jusqu'd 

9 ce jour. JeTiovah a chasse devant vous 
des nations grandes et puissantes, et 
personne n'a pu tenir devant vous jus- 

10 qu'a ce jour. Un seul d'entre vous en 
poursuivait mille, car Jehovah, votre 
Dieu, combattait pour vous, comme il 

1 1 vous Pa dit. Prenez done garde a vous- 
memes, pour que vous aimiez Jehovah, vo- 

12 Ire Dieu. Car si vous vous detournez et 
que vous vous attachiez au reste de ces na - 
tions qui sont demeurees parmi vous, si 
vous contractez des manages avec elles 



XXI V, a. D'autres dieux : Nous n'avoas pas 
U'autre renseignement i cet ^^ard que ce qui est 



et que vous vous meliez a elles et qu ? elles 
se melent a vous, sachez bien que Jeho- 1 3 
vah, votre Dieu, ne continuera pas de 
chasser <:es nations devant vous; mais 
elles seront pour vous un filet et un 
piege, une verge sur vos flancs et des 
epines dans vos yeux, jusqu'u ce que 
vous ayez disparu de dessus cette excel- 
lente terre que vous a donnee Jehovah, 
votre Dieu. 

Voici que je nr en vais aujourd'hui par 14 
le chemin de toute la terre ; reconnaissez 
de tout votre coeur et de toute votre ame 

?ue, de toutes les bonnes paroles que 
ehovah, votre Dieu, a prononcees pour 
vous, aucune n ? est restee sans efTet ; tou- 
tes se sont accomplies pour vous, aucune 
n'est tombee. De meme done que toutes 15 
les bonnes paroles t*ue Jehovah, votre 
Dieu, vous a adressees, se sont accom- 
plies pour vous, de meme anssi Jehovah 
accomplira sur vous toutes ces paroles de 
menace, jusqu'a ce qnil vous ait detruits 
de dessus cette exceltente terre que Jeho- 
vah, votre Dieu, vous a donnee. Si vous 16 
transgressez l'alliance de Jehovah, votre 
Dieu, qu'il vous a prescrite, et si vous 
allez servir d'autres dieux et vous pros- 
terner devant eux, la colere de Jehovah 
s'enflammera contre vous, et vous dispa- 
raitrez bientot de dessus le bon pays 
qu'il vous a donne." 

CHAP. XXIV. — Adieux de Josut. Re- 
nouveiiement de l J alliance. Mortd* Josue. 

Josue asscmbla toutes les tribus 24 
d'Israel a Sichem, et il convoqua les 
anciens d'Israel, ses chefs, ses juges et 
ses officiers. lis se presenterent devant 
Dieu, et Josue dit a tout le peuple : 2 

Ainsi parle Jehovah, Dieu d* Israel : 
Vos peres, Thare, pere d 1 Abraham et de 
Nachor, habitaient a l'origine de I'autre 
cdte du fleuve, et ils servaient d*autres 
dieux. Je pris votre pere Abraham d'au- 3 
dela du fleuve et je le conduisis d travers 



dit Gen. xxxi, 19, 34, des tkerapkim ou dieux 
domestiques de Laban. Com p. Judith, v, 6-9. 
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tout le pays de Chanaan; je multipliai sa 

4 posterite et je lui donnai Isaac A Isaac 
je donnai Jacob et Esau, et je donnai ' 
pour possession a Esau la montagne de ! 
Seir, et Jacob et ses fils descendirent en | 

5 Egypte. Puis j'envoyai MoTse et Aaron, : 
et je frappai l'Egypte de ma main, ; 
comme je i'ai fait au milieu d'elle, et je 

6 vous en fis sortir. Je fis sortir d'Egypte 
vos peres, et vous arrivates a la mer. 
Les Egyptiens poursuivirent vos peres, 
avec des chars et des cavaliers, jusqu'a 

7 la mer Rouge. lis crierent a Jehovah ; 
et Jehovah mit des tenebres entre vous 
et les Egyptiens ; il ramena sur eux la 
mer, et elk les couvrit. Vos yeux ont vu 
ce que j'ai fait en Egypte, et vous resta- ! 

8 tes iongtemps dans le desert. — Je vous ! 
menai au pays des Amorrheens, qui ha- , 
bitaient de I'autre cote du Jourdain, et 
ils combattirent contre vous. Je les livrai 
entre vos mains ; vous prites possession 
de leur pays, et je les d£truisis de devant 

9 vous. Balac, fils de Sephor, roi de Moab, 
se leva et combattit Israel ; il fit appeler 
Balaam, fils de Beor, pour qu'il vous 

10 maudit Mais je ne voulus pas ecouter 
Balaam; il vous benit, et je vous delivrai 

1 1 de la main de Balac. — Vous passates le 
Jourdain et vous arrivates a Jericho. Les 
hommes de Jdricho combattirent contre 
vous, puis les Amorrheens, les Phere- 
zeens, les Chanan6ens, les Hetheens, les 
Gerges&ns, les Heveens et les Jebuseens, 

12 et je les livrai entre vos mains. J 'en- 
voyai devant vous les frelons qui les 
chasserent de devant vous, ainsi que 
les deux rois des Amorrheens; ce ne 
Jut ni par ton epee ni par ton arc. 

13 Je vous donnai ainsi une terre que vous 
n'avier pas cultivee, des villes que vous 
n'aviez pas baties, et vous les habitez, 
et vous raangez du fruit de vignes et 
d'oliviers que vous n'avez pas plantes. 

14 Craignez done Jehovah et servez-le 
avec integrity et v&ite; otez les dieux 

Su'ont servis vos peres de Pautre cote du 
euve et en Egypte, et servez Jehovah. 

15 Que si vous ne trouvez pas bon de servir 
J£hovah, choisissez auiourd*hui qui vous 
voulez servir, soit les dieux que servaient 
vos peres au-dela du fleuve, soit les dieux 
des Amorrheens dont vous occupez le 
pays. Pour moi et ma maison, nous ser- 
virons Jehovah." 

16 Le peuple repondit et dit : (( Loin de 



nous de vouloir abandonner Jehovah 
pour servir d'autres dieux! Car e'est i-» 

a i 

Jehovah, notre Dieu; qui nous a fait 
monter nous et nos peres, du pays 
d'Egypte, de la maison de servitude ; et 
qui a opere sous nos yeux ces grands 
prodiges, et qui nous a gardes tout le 
long auchemin que nous avons parcouru, 
et parmi tous les peuples au milieu des- 
quels nous avons passe. Jehovah a chasse 18 
de devant nous tous les peuples, les 
Amorrheens qui habitaient ce pays. Nous 
aussi, nous servirons Jehovah, car il est 
notre Dieu." 

Josue dit au peuple : "Vous ne pou- 19 
vez pas servir Jehovah, car e'est un Dieu 
saint, un Dieu jaloux ; il ne pardonnera 
pas vos transgressions et vos peches. Si 20 
vous abandonnez Jehovah et que vous 
serviez des dieux etrangers, il se retour- 
nera, il vous fera du mai et vous consu- 
mera, apres vous avoir fait du bien. " 
Le peuple dit a Josue : "Non! mais 21 
nous voulons servir Jehovah.' 1 Josue dit 22 
au peuple : "Vous etes temoins contre 
vous-memes que vous avez choisi Jehovah 
pour le servir." lis repondirent : " Nous 
en sommes temoins. " Otez done, ajou- 23 
ta-i~il % les dieux etrangers qui sont au 
milieu de vous, et tournez vos coeurs 
vers Jehovah, le Dieu d'lsrael." Et le 24 
peuple dit a Josue : "Nous, servirons 
Jehovah, notre Dieu, $t nous obeirons 
a sa voix. " 

C'est ainsi que Josue conclut en ce 25 
jour-ia une alliance avec le peuple, et 
qu'il lui donna a Sichem des lois et des 
ordonnances. Et il ecrivit ces paroles 26 
dans le livre de la loi de Dieu. II prit une 
grandc pierre et la dressa la, sous le 
chtme qui 6tait dans le lieu consacre a 
Jehovah. Puis il dit a tout le peuple : 27 
"Cette pierre servira de temoignage 
contre nous, car elle a entendu toutes les 
paroles que Jehovah nous a dites ; elle 
servira de temoignage contre vous, alin 
que vous ne renhez pas votre Dieu. " — 
Et Josu6 renvoya le peuple, chacun dans 28 
son heritage. 

Apres cela, Josu6, fils de Nun, servi- 29 
teur de Jehovah, mourut, age de cent 
dix ans. On rensevelit dans k territoire 30 
qu'il avait eu en partage, a Thamnath- 
Sar6, dans la montagne d'Ephraim, au 
nord du mont Gaas. Israel servit Jtto- 31 
vah pendant toute laviedejosui et pen- 

lui les couteaux do pierre avec lesquels il avait 
circoncis les fils d Israel en Galgala, comme 
l'avait present le Seigneur...; et les couteaux y 



5. Allusion a Exod* Hi, 20. 

7. Voy. Exod. xiv, xc, 19, 20, 

8. Voy. Nombr. xxi, 31 -35. 
yj. Les LXX ajoutent : "Et lorsqu'on l'eut sont encore de nos jours. " Voy. V. Guerin. 

deposd la, dans son sepulcre, on y placa ores de Samaria, II, 89. 
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dant toute la vie des anciens qui lui sur- 
vecurent et qui connaissaient tout ce que 
Jehovah avait fait en faveur d'Israel. 

Les ossements de Joseph, que les en- 
fantsd'Israel avaient emportesd'Egypte, 
furent enterres a Sichem, dans la piece 
de terre que Jacob avait achetee cent 



kesitas des fils de Hemor, pere de Si- 
chem, et ils devinrent la propriete des fils 
de Joseph. 

Eleazar, fils d* Aaron, mourut, et on 33 
l'enterra a Gabaa, ville de Phinees, son 
fils, auquel elle avait ete donnee dans \s 
montagne d'Ephraim. 
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l° chap. I — II, 5. — Etat politique des 
Hibreiix ap'is leur premier iiablisse- 
ment en Chanaan. 

pres la mortde JosueUes enfants 
d'Israel consulterent Jehovah, 
en disant : "Qui de nous mon- 
tera le premier contre les Cha- 

2 naneens pour les combattre?" Jehovah 
repondit : "Juda montera; void que j'ai 

3 livre le pays entre ses mains." Et Juda 
dit a Simeon, son frere : "Monte avec 
moi dans le pays qui m'est ecbu en par- 
tage, et nous combattrons les Chana- 
neens ; j'irai aussi avec toi dans le pays 
que le sort t'a assigned" Et Simeon alia 

4 avec luL Juda monta, et Jehovah livra 
entre leurs mains les Chananeens et les 
Pherezeens ; ils battirent dix mille horn- 

5 mes a Bezec. Ayant trouve* a Bezec 
Adoni-Besec, ils Tattaquerent et ils bat- 
tirent les Chananeens et les PheYeaeens. 

6 Adoni-Besec prit la fuite, mais ils le 
poursuivirent, ct Tayant saisi, ils lui 
couperent les pouces des mains et des 

7 pieds. Adoni-Besec dit : " Soixante-dix 
rois, ayant les pouces des pieds et des 
mains coupes, ramassaient les miettes 
sous ma table; ce que j'ai fait, Dieu me 
le rend." On Temmena a Jerusalem, et il 
y mourut 

8 Les fils de Juda attaquercnt Jerusa- 
lem, et Tayant prise, ils la frapperent du 
tranchant de Tepee et mirent le feu a la 

9 ville. Ensuite les fils de Juda descendi- 
rent pour combattre les Chanan6ens qui 
habitaient la montagne, le Midi et la 56- 

lo ph&a. Juda marcha contre les Chana- 

' neens <jui habitaient a Hebron, appelee 

autrefois Cariath-Arb£, et il battit SesaT, 

.^ * 

I, x. Qui, quelle tribix, Jtwnttra ; c'est le terme ' 
en usage pour une expedition tnilitajre, /* pre- 
mier (htt. oh commencement)) ouvrira les hos- 
tilites. Les LXX et la Vulg., qui montera % ayant 
le commandement snprhne % contre Us % etc* 

9. La Si phi la, plaine basse qui confine a la 
Mediterrane*e. 

16. Les fils du Cinien Hobab (iv, 1 1), fils de 
Jlthro, frere de Slphora et beau-frere de Motse 
(Exod. ii, x8; iii, x). — La ville des palmiers, 



12 



U 



Ahimon et ThoimaT. 11 marcha de la rr 
contre les habitants de Dabir, qui s'ap- 
peiait autrefois Cariath-Sepher. Caleb 
dit : " A celui qui frappera Cariath-Se- 
pher et la prendra, je donnerai ma fille 
Axa pour femme." Othoniel, fils de 
Cenez, frere cadet de Caleb, s J en empara, 
et Caleb lui donna sa fille Axa pour 
femme. Lorsqu'elle alia chez Othoniel, 14 
elle Texcita a demander un champ a son 
pere. Elle descendit de son ane, et Caleb 
lui dit : " Qu'as-tu?" Elle lui repondit : 15 
"Fais-moi une faveur, car tu m'as eta- 
blie dans un pays desseche ; donne-moi 
des sources d'eau." Et Caleb lui donna 
des sources superieures et des sources 
inferieures. 

Les fils du Cineen, beau-frere de 16 
MoTse, monterent de la ville des palmiers, 
avec les fils de Juda, dans le desert de 
Juda, au midi d'Arac^ et ils vinrent 
s'etablir avec le peuple. 

Juda se mit en marche avec Simeon, 17 
sop frere, et ils battirent les Chanai:eens 
qui habitaient Se*phaath; ils devouerent 
la ville par anatheme, et on Tappela 
Horma. Juda s'empara aussi de Gaza 18 
et de son territoire, d Ascalon, et d'Acca- 
ron avec leur territoire. Jehovah fut 19 
avec Juda ; et Juda prit possession de la 
montagne, mais il ne put expulser les 
habitants de la plaine, parce qu'ils 
avaient des chars de fer. On donna He- 20 
bron a Caleb, comme Tavait dit MoTse, 
et il en chassa les trois fils d'Enac. — 
Les fils de Benjamin ne chasserent point 21 
les J6buseens qui habitaient Jerusalem, 
et les Jebuseens ont habits jusqu'a ce 
jour a Jerusalem avec les fils de Ben- 
jamin. 

cest-a-dire Jericho. — Horma % c.*a*d. chose sur 
laquelle on a prononce" l'anatheme. Nombr. 
xxi, a sv. 

18. S'empara : les LXX mettent, ne s'em-, 
para pas t et c'est ce qu'affirme Josephe, sans 
doute sur leur autoritl. Faut-il admettre une 
faute de copiste dansnotretexte hebreu adhiel? 
En tout cas,si les Israelites s'emparerent de ces 
trois villes, les Philistins les reprirent bkntOt 
apres (xiv, 19; xvi, x sv.). 
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22 La maison de Joseph, elle aussi, monta 
eoritre Bethel, et Jehovah fut avec eux. 

23 La maison de Joseph fit faire une recon- 
naissance aupres de Bethel, qui s'appe- 

24 lait autrefois Luz. Les gardes ayant 
apercu un homme qui sortait de la ville, 
iis lui Jirent : "Montre-nous oar ou on 
peut entrer dans la ville, et nous te ferons 

25 grace. " II leur montra par ou ils pour- 
raient entrer dans la ville, et ils frappe- 
rent la ville du tranchant ie Tepee, mais 
ils laisserent aller cet homme # avec toute 

26 sa famille. Cet homme se renclit dans le 
pays des Hetheens; il y batit une ville et 
la nomma Luz, nom qu'elle a porte jus- 
qu'a ce jour. 

27 Manasse n'expulsa pas les habitants 
de Bethsan et des villes de sa depen- 
dence, ni ceux de Thanac, de Dor, de 
Jebiaam, de Mageddo et des villes de 
leur dependance, et les Chananeens s'en- 

28 hardirent a rester dans ce pays. Lors- 
qu'Israel fut devenu assez fort, il assu- 
jettit les Chananeens a un tribut, et ne 
les chassa point. 

29 EphraTm ne chassa point les Chana- 
neens qui habitaient Geser, et les Chana- 
neens habiterent au milieu d'Ephraim a 
Geser. 

50 Zabulon ne chassa point les habitants 
de Cetron, ni les habitants de Naalol; et 
les Chananeens habiterent au milieu de 
Zabulon, mais ils furent soumis a un 

tribut. 

31 Aser ne chassa point les habitants 
d'Accho, ni les habitants de Sidon, ni 
ceux d'Ahalab, d'Achazib, d'Helba, 

32 d'Aphec et de Rohob; et les fils d'Aser 
demeurerent au milieu des Chananeens, 
habitants du pays, car ils ne les chasse- 
rent point 

33 Nephthali ne chassa point les habitants 
de Beth-Sames, ni les habitants de Beth- 
Anath, et il demeura au milieu des Cha- 
naneens, habitants du pays; mais les 
habitants deBeth-Saraes et deBeth-Anath 
furent soumis a un tribut. 

34 Les Amorrheens refoulerent dans la 
montagne les fils de Dan, et ne les lais- 

35 serent pas descendre dans la plainc. Les 
Amorrheens s'enhardirent a rester a Har- 
Hares, a Ajalon et a Saiebim ; mais la 
main de la maison de Joseph s'appesan- 
tit sur eux, et ils furent soumis a un tri- 

22. La maison dt jfostpk, Ephralm et lademi* 
tnbu de Manasse* a TO. du Jourdain. 

26. Lc/ays dgs Htthitns designe ici une con- 
trte tftrangere a la Palestine, patrie de ce peu- 
pie appel^ Katti ou KhMas dans les recits egyp- 
tiens et assyriens, et qui a forme" autrefois une 
nation pmssante dans les contrees orientales de 
l Asie-Mineure jusqu'a l'Euphrate. 



but. Leterritoire des Amorrheens s'eten- 36 
dait de la montee d'Acrabbim, de Sela, 
et au-dessus. 

L'ange de Jehovah monta de Galgala 2 
a Bokim, et dit : " Je vous ai fait mon- 
ter hors d'Egypte et je vous ai amenes 
dans le pays que j T ai jure a vos peres de 
vous donner. J'ai dit : Jamais je ne rom- 
prai mon alliance avec vous ; et vous, 2 
vous ne ferez point alliance avec les ha- 
bitants de ce pays, vous renverserez leurs 
autels. Mais vous n'avez pas obei a ma 
voix. Pourcjuoi avez-vous fait cela? Et 3 
moi aussi, j ai dit : Je ne les chasserai 
point devant vous; ils seront a vos cotes, 
j et leurs dieux vous seront un piege. " 
Comme range du Seigneur, disait ces 4 
paroles a tous les enfants d'Israel, le peu- 
ple eleva la voix et pleura. Ils donne- 5 
rent a ce lieu ie nom de Bokim, et ils y 
offrirent des sacrifices a Jehovah. 

2- — CHAP. II, 6 — in, 9. — Etat reti- 
gieux des ffibrtux durant la period* 
des Juges. 

Josue renvoya le peuple, et les enfants 6 
d'Israel s'en allerent chacun dans son he- 
ritage pour prendre possession du pays. 
Le peuple servit Jehovah pendant toute 7 
la vie de Josue et pendant toute la vie 
des anciens qui lui survecurent et qui 
avaient vu toute la grande ceuvre que 
Jehovah avait accomplie en faveur d'Is- 
rael. Josue\ fils de Nun, serviteur de S 
Jehovah, mourut age de cent dix ans. 
On Pensevelit dans le territoire qu'il 9 
avait eu en partage, a Thamnath-Heres; 
dans la montagne d'Ephraim, au nord 
du mont Gaas. Toute cette generation 10 
fut aussi recueillie aupres de "ses peres, 
et il s'eleva apres elle une autre genera- 
tion qui ne connaissait pas Jehovah, ni 
les oeuvres qu'il avait faites en faveur 
d'Israel. 

Les enfants d'Israel firent ce qui est n 
mal aux yeux de Jehovah, et ils servi- 
rent les Baals. Ils abandonnerent Jeho- 12 
van, le Dieu de leurs peres, qui les avait 
fait sortir du pays d'Egypte, et ils alle- 
rent apres d'autres dieux, d'entre les 
dieux des peuples qui les cntouraient; ils 
se prosternerent devant eux et ils irri- 
terent Je*hovah. Abandonnant Jehovah, 13 
ils servirent Baal et !es Astartes. La 14 

( II , a 13. Baal (c.-a**l. mattrt ou Seigtvur), 
divinite solaire, considlree comme le principe 
mile de la vie physique, de la force gen&atrice 
et produclrire de la nature. — A start/ (he*br. 
l AstMl. an plur. 'AstArtt), denomination 
geaenqua de la divinity femelle des peupla- 
des chananeennes; c'&ait una deesse Funaire, 
honoree comme le principe femintn des forces 
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coiere de Jehovah s'enflamma contre 
Israel; il les livra aux mains des pillards 
qui les pillerent, et il les vendit entre les 
mains de leurs ennemis d'alentour, et ils 
ne purent plus tenir devant leurs enne- 

15 mis. Partout ou ils allaient, la main de 
Jehovah etait contre eux pour leur mai- 
heur, comme Jehovah Favait dit, comme 
Jehovah le leur avait jure, et ils en vin- 

16 rent a une grande detresse. Jehovah 
suscitait des juges qui les deiivraient de 

17 la main de ceux qui les pillaient. Mais, 
n'ecoutarit pas non plus leurs juges, ils 
se prostituerent a d'autres dieux et se 
prosternerent devant eux. lis se detour- 
nerent promptement dela voie qu'avaient 
suivie leurs peres en obeissant aux com* 
mandements de Jehovah; ils ne firent pas 
comme eux. 

18 Lorsque Jehovah leur suscitait des ju- 
ges, il etait avec le juge et ils les delivrait 
de la main de leurs ennemis, tant que le 
juge vivait ; car Jehovah se repentait a 
cause de leurs gemissements devant ceux 
qui les opprimaient et les tourmentaient. 

19 Mais, a la mort du juge, ils se corrom- 
paient de nouveau plus que leurs peres, 
en allant apres d'autres dieux pour les 
servir et se prosterner devant eux; ils 
aabandonnaient pas leurs errements et 
leur opiniatrete. 

20 Alors la coiere de Jehovah s'enflamma 
contre Israel, et il dit : "Puisque cette 
nation a transgresse mon alliance que 



j'avais prescrite a ses peres, et puisqu'ils 
n'ont pas-obei a ma voix, moi, je ne 21 
chasserai plus devant eux une seule des 
nations que Josue a laissees quand il 
mourut, afin de raettre par elles Israel a 22 
l'epreuve, pour voir s'ils seront attentifs 
cu non a suivre la voie de Jehovah, comme 
leurs peres y ont ete attentifs." Et Jeho- 23 
van laissasubsisterenrepos sans se hater 
de les chasser, ces nations qu'ii n'avait 
pas livrees entre les mains de Josue. 

Void- les nations que Jehovah laissa 3 
j subsister pour eprouver par elles Israel, 
! tous ceux qui n'avaient pas connu toutes 
les guerres de Chanaan, et cela unique- 2 
ment pour Tinstruction des generations 
d'Israel, afin de leur apprendre la guerre, 
a ceux- la du moins qui ne Favaient pas 
connueauparavant. Ces nations itaient : 3 
les cinq princes des PhUistins, tous les 
Chananeens et les Sidoniens, et les He- 
veens qui habitaient la montagne du 
Liban, depuis la montagne de Baal-Her- 
mon jusqu'a Fentree de Hamath. Ces 4 
peuples devaient servir a mettre Israel a 
l'epreuve, pour savoir s'ils obeiraient 
aux commandements que Jehovah avait 
prescrits a leurs peres par Moise, Et les 5 
enfants d'Israel habiterent au milieu des 
Chananeens, des Hetheens, des Amor- 
rheens, des Pherezeens, des Heveens et 
desjebuseens; ils prirent leurs fiUes pour 6 
femmes, et donnerent a leurs fils leurs 
propres lilies, et ils servirent leurs dieux. 



IL — L'HISTOIRE DES JUGES [Ch. IH, 7— XVI, 31} 

§ I. — CHAP. Ill, 7 — 31. — OTHONIEL. AOD. SAMGAR. 



7 Les enfants d'Israel firent ce qui est 
mal aux yeux de Jehovah ; oubliant Je- 
hovah, ils servirent les Baals et les 

S Ascheroth. La coiere de Jehovah s'en- 
flamma contre Israel, et il les vendit en- t 
tre les mains de Chusan-RasathaTm, roi ' 
de Mesopotamie, et les enfants d'Israel ; 
furent asservis huit ans a Chusan-Rasa- 

9 thaim. Les enfants d'Israel crierent 
vers Jehovah, et Jehovah leur suscita un 
liberateur qui les delivra, Othoniel, fils 

10 de Cenez, frere cadet de Caleb. L'Esprit 
de Jehovah vint sur lui ; il jugea Israel 
et marcha a la guerre; Jehovah livra en- 
tre ses mains Chusan-Rasathalm, roi de 
Mesopotamie, et sa main fut puissante 

de la nature. Un autre nom de cette deesse est 
*A*ir&k t (au plur. *Alir6i\ c.-a-d. la Bonne, 
ou t'Heuftusf, representee par un pieu symbo- 
tique, objet d'un culte iinpur. 
Ill, 15. BenjamiU; Vulg.,y&/* de yimini.— 



contre Chusan-RasathaTm; Le pays fut n 
en repos pendant quarante ans, et Otho- 
niel, fils de Cenez, mourut 

Les enfants d'Israel firent de nouveau 12 
ce qui est mal aux yeux de Jehovah, et 
Jehovah fortifia Eglon, roi de Moab, 
contre Israel, parce qu'ils faisaient ce 
qui est mal aux yeux de Jehovah. Eglon 13 
s^adjoignit les fils d'Ammon et Amalec, 
et il se mit en marche. II battit Israel et 
ils s'emparerent de la ville des Palmiers. 
Les enfants d'Israel furent asservis dix- 14 
huit ans a Eglon, roi de Moab. 

Les enfants d'Israel crierent vers Je- 15 
hovah, et Jehovah leur suscita un libera- 
teur, Aod, fils de Gera, Benjamite, qui 

Qui ne s* servait pat; Xwx.fermi de la main 
droiie : qui iuit gauchtr. LXX, qui itait am- 
bidextre % ce que la Vulg. explique ainst, qut u 
servait de Vune et Vautre mam comme de 1* 
drotte. 
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ne se servait pas de ia main droite. Les ; du roi vinrent et ils virent quo les portes 

enfants d'Israel envoyerent par lui un ; de Ia chambre haute etaient fermees au 

16 present a Eglon, roi de Moab. Aod se ' verrou. Ils dirent : " Sans doute il se cou- 



le present a Eglon, roi de Moab; or Eglon' tes de la chambre haute, ils prirent la 
iS etait un homme tres gras. Lorsqu'il eut ' clef et ouvrirent, et voici que leur maitre 

acheve d'oflrir le present, il renvoya les j gisait par terre sans vie. Pendant ces 26 
19 gens qui 1'avatent apporte. Et lui-meme ! delais, Aod prit la fuite, depassa les ido- 
revint depuis les idoles qui sont pres de j les et se sauva a Seirath. Aussitot ar- 27 
Galgala, et il dit ; "0 roi, j ? ai quelque | rive, il sonna de la trompette dans la 
chose de secret a te dire. " Le roi dit : ' montagne d'Ephraim. Les enfants d'ls- 
" Silence! " Et tous ceux qui etaient au- rael descendirent avec lui de la monta- 
:o pres de lui sortirent. Aod l'aborda gne, et il se mit a leur tete. II leur dit : 28 
comme il etait assis seul, prenant le frais ! " Suivez-moi ! car Jehovah a livre entre 
dans sa chambre haute, et il dit : " J'ai ! vos mains vos ennemis, les Moabites." 
pour toi une parole de Dieu. " Eglon se lis descendirent a sa suite, s'emparerent 

21 leva aussitot de son siege. Alors Aod, des gues du Jourdain vis-a-vis de Moab, 
avancant la main gauche, tira Tepee qui et ne iaisserent passer personne. Ils bat' 29 
etait sur sa hanche droite et la lui en- ( tirent Moab en cc temps- la, environ dix 

22 fonca dans le ventre. La poignee meme mille hommes, tous robustes et vaillants, 
entra apres Ia lame, et la graisse se re- etpasun nechappa. En ce jour, Moab fut 30 
ferma sur la lame ; car il ne retira pas humilie sous la main d'Israel ; et le pavs 
Tepee de son ventre, et la lame sortit par hit en repos pendant quatre-vingts aris. 

23 derriere. Aod sortit par l'escalier exte- Apres lui, il v eut Saragar, fils 31 
neur, apres avoir ferme sur Eglon les d'Anath, qui battft six cents hommes 
portes de Ia chambre hautp et tire le ver- des Philistins avec un aiguillon a bceufe: 

24 rou. Quand it fut sorti, les serviteurs lui aussi fut un liberateur d'Israel. 

§ II. — DEBORA ET BARAC. 

avec toi dix mille hommes des fils de 
Nephthali et des fils de Zabulon. Je 7 
t'amenerai au torrent de Cison, Sisara, 
4 Les enfants d'Israel firent encore ce le chef de l'armee de Jabin, avec ses 
qui est mal aux yeux de Jehovah, apres ; chars et ses troupes, et je le livrerai entre 

2 la mort d'Aod. Et Jehovah les vendit tes mains." Baracluidit : "Situviens 8 
entre les mains de Jabin, roi de Cha- i avec moi, j'irai; mais si tu ne viens pas 
naan, cjui regnait a Asor; le chef de son avec moi, je n'irai pas." Elle rSpondit : 9 
armee etait Sisara, et il habitait a Haro- ' "Oui,'j'irai avec toi, mais dans l'exp<§- 

3 seth-GoTm. Les enfants d'Israel crierent dition que tu vas faire, la gloire ne sera 
vers Jehovah, car Jabin avait neuf cents pas pour toi, car Jehovah livrera Sisara 
chars de fer, et depuis vingt ans il op- entre les mains d'une femme." Et D6- 
pnmait durement les enfants d'Israel bora se leva et elle se rendit avec Barac 

4 En ce temps-la, DSbora, prophetesse, j a Cedes. Barac convoqua Zabulon et 10 
jimme de Lapidoth, rendait la justice en ; Nephthali a Cedes ; et Id dix mille hom- 

5 jsrael. Elle siegeait sous le;palmier de 1 mes se mirent en marche a sa suite, et 
Debora, entre Rama et Bethel, dans la , DSbora partit avec lui. — H6ber, le Ci- 1 1 
montagne d'Ephralm ; et les enfants [ neen, s'ftait separS des Cineens, des fils 

d Israel montaient vers elle pour etre ju- i de Hobab, beau-frere de Moise, et il avait 

6 ges. Elle envoya appeler Barac, fils i dressS sa tente jusqu'a la foret de chenes 
d Abmaem, de Cecies en Nephthali, et de Sennim, pres de Cedes. 

elle lui dit : "N'est-ce pas.l'ordre qu'a On informa Sisara que Barac, fils 12 
donne J&iovah, le Dieu d'Israel? Va, d'Abinoem £tait en marche vers le raont 
rends-toi sur le mont Thabor, et prends Thabor; et Sisara, ayant fait venir 13 



r — chap. iv. — Vufiaire sur les 
Chananeens. 



19. Les idoles, h*br. ptsilim, propr. pierres 
taillees, places la en plein air pour proteger 
leurfrontierejd'autrcs, Us carrihrs. On pour- 
rait traduire par stiles. 

20. Prenant UJtais t etc.;litt. dans sac Aam- 
ore haute de rafratckUsement ;c*etait une cons- 



truction l^g^re t dispone sur le toit plat de ia 
maison, oil, aujourohui encore, les Orient aux 
vont respirer le frais en Ite. 

IV, 4. DiborQi c-a-d. V Abe tile , comme Af/- 
lista en grec. 
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d'Haroseth-Goim tous 

cents chars de fer 

etait avec lui, ies 1 ■ 

14 lee de Cison. Alors Debora dit a Barac : 
"Leve-toi, car void le jour ou Jehovah 
a livre Sisara entre tes mains. Om, Je- 
hovah marchedevant toi." Et Barac des- 
cends du mont Thabor, ayant dix mUle 

1 <; homraes a sa suite. Jehovah nut en de- 



Je dirai un canuque a j cuuvau,^ . 

Jehovah, quand tu sortis de Seir, 

Quand tu t'avancas des campagnes d Edom, 

fia terre tremblaTfes cieux memes se fondircnt, 

Et les nu^es se fondirent en eau; 

Devant Jehovah s'ebranlerent les monUpies, 

Ce Sinai, devant Jehovah, le Dieu d Israel. 

Aux jours de Samgar, nlsd'Anath, 



homraes a sa suite. Jehovah mit en ae- Aux ,ours ae W^^^S* deserte,, 
route Sisara, tous ses chars et toute son | ^"^^S^pSSan. des semiers de- 



armee, a la pointe de I'epee, devant 
Barac ; et Sisara descendit de son char 
16 et s'enfuit a pied. Barac poursuivit les 
chars et l'armee jusqu'a Haroseth-Goim, 
et toute l'armee de Sisara tomba sous 
le tranchant de i'epee; pas un homme 

n'echappa. 

Sisara se refugia a pied dans la tente 
de Jahel, femme de Heber, le Cineen; car 



Et les voyageurs prenaient des sentiers dt- 

LesSSjSws ftaicnt dans ^'abandon en Israel, 

Jusqu'a « que je me sois levee, moi D6bora, 

OuV je me sois levee, une mere en Israel. 

On choisissait des dieux nouveaux; 

Alors la guerre etait aux portes 

Et Ton ne voyait nt bouclier ni lance 

Chez quarante milliers en Israel. 

Mon coeur s'elance vers les condufleurs d' I srael, 

Ve« ceux du peuple qui se sont offerts pour U 



17 

de Jahel, femme de tieDer, ic v,m«u; -~ — combat . 
il v avait paix entre Jabin, roi d Asor, 1 Benis5e2 Jehovah! 
18 et la maison de Heber, te Cineen. Jahel Vo us qui moutez de Wanche* anesses, 

18 str^t aTdevant de Sisara et lui dit : ! Q^f^^^^^ 

"Entre chez moi, mon seigneur, entre, ; X ue de »J ur Wx les archers pres des abreuvous 

nc crains point." II entra chez elk dans ; Mfei-^ i-^^Joj^ 

la tente, et etle le coovnt d'un manteau , ^~CTj1bS3^des«^» dans 

19 II lui dit : « Donne-moi, je te pnc un Alors^upie j 

pen d'eau a boire, car jai soif. bile | { ^uie-ioi, Debora! . 

ouYrit l'outre du lait, lui donna a boire . ** « . ^eille-toi, dU un canuque! 

20 et le COUVrit. II tai dit ^W ; " Ticns- I » • ----- -* *~ « nnsonm 

toi a l'entree de la tente, et si I'on yient 
t'interroger, en disant : Y a-t-il un 
21 homme ici? tu repondras :Non. Janei, 
femme de Heber, prit un pieu de la tente, 
et ayant pris en main le marteau, elle 
s'approcha de lui doucement et lui en- 
i. rr j i« *™r^ lo rkipii nni oenetr; 



10 



12 



Eveille-to . eveille-un, ais un u<ui» M — \ fl| 
Lfeve toi,. Barac, et fais tes prisonmers, fib 

d'Abinoem! »ui- c <r«*r 

En ce moment descends teste des nobles futr. 

tiers, du peuple d Israel! u 1 

Jehovah, descends vers moi pajmi cea J™*™- 
i)T.phraim sont venus ccux qui ont leur racme 

en Amalec; . . , §.-«■»«*<* 

Derriere toi, Benjamin ^"'Vjw troupto ' 
De Machir, des chefs sont descendus, 



14 



s'approcha de lui doucemem ex iui c»- M hi des && ^nt descenaus 

fonca dans la tempe le pieu, out penetra £ e Zabu , on des conduaeurs avec le b&ton du 

^^^.^^^^^T^^. Les^esd'lssachar^nt avec Debora, 



tont accable de fatigue, et il mourut. 
22 Alors arriva Barac, qui etait a la pour- 
suite de Sisara; Jahel sortit a sa rencon- 
tre et lui dit : " Viens, et je te montre- 
rai rhomme que tu cherches. II entra 
chez elle et vit Sisara etendu mort, le 
pieu dans la tempe. 
01 Ctst ainsi qacDi&i, en ce jour, humi- 
~* Ua Jabin, roi dc Chanaan, devant les 
zx enfants d'IsraeL Et la main des enfants 
d'Israel s'appesantit de plus en plus sur 
Jabin, roi de Chanaan, jusqu A ce qu lis 
eussent detruit Jabin, roi de Chanaan. 
2° — CHAP. v. — Cantique de Dlbora. 

r En ce jour-la, Debora et Barac, fils 
d'Abinoem, chantferent ce cantique : 

* . Les chefe se sont mis a la tete en Israeli 

U peuplcVest volontairement offert pour le 

combat : 



•5 



Issachar est a cdte* de Barac; 

Dans la plaine il se prtcioite sur ses pas. 

Pres des ruisseaux de Ruben, 

11 y eut de grandes resolutions du coeur. 

Pourquoies-tu restiau milieu detes paturages, 
A ccouter le chalumeau de tes patres? 
Pres des ruisseaux de Ruben, 
II y eut de grander resolutions du cceurl 

Galaad n'a pas quilt* sa demeore au^leb du 

EtD J aT£u^ 

Aser est rest^tranquillesur le rtvage de lamer, 

V?t \\ est demeur* dans ses ports. - 

M^ zffir^t un peupirqui expose son amc 

Ainsi qurNephthaH sur srs hauts plateaux. 

Les roissont venus, ils ont Uvre* bataine, 
IU ont li vr« bataille les roi , de Chanaan, 
A Thanach, au bord des eai x de Mageddo . 
UsSpi remoorU un seul lingotd'argent. 
Dudelonacombattu/tf*r»««tf, 
Deleurs«ntiers les etoiles ont combattu cen- 
tre Sisara, 
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n 
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19 



20 



V, 4-5. Lis mont*£H4S, savoir U SinaU Htt. 

Ci ^Du del 1 allusion a quelque phenom^e j 
nawel, un oragc, par exemple, accompagn* 1 

— 222 — 



^eclairs, de ^le, etc. Cest ainsi. que VexpHque 
Josephe (Antiq. V t v, 4) : comp. iv, 15, et v, 13. 
deuxieme membre. 



Chap. V, 21. 
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Chap. VI, 15. 
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:o 



-1 



Le torrent de Cison a roule" leurs cadavres, \ 

Le torrent des anciens temps, Ic torrent de j 

Cison. j 

- O mon arae, avance hardi merit! — j 

Alors retentirent les sabots des chevaux 1 

Dans 1a course, la course rapide de leurs guer- I 

riers. 
Maudissez Merozj dit Tange de Jehovah, 
Muudissez, maudissez ses habitants! 
Car ils ne sont pas venus au seconrs de Jehovah, 
An secours de Jehovah, avec les vai Hants. 
Benie soit entre les temmes Jahel, 
Femme de Haber, le Cineen; 
Entre les femmes qui habitent sous la tente 

benie soit-elle ! 

II demanda de i'cau, elle donna du lait; 

Dans la coupe d'honneur, elle offnt le lait le 

plus pur. 
D'une main elle saisit le pieu, 
Et de sa droite le marteau de l'ouvrier; 
Elle frappe Sisara, elle lui brtse la tcte, 
Elle fracasse et transperce sa tempe; 
A ses pieds il s'affaisse, il torn be, il est etendu; 
A ses pieds il s'affaisse, il torabe : 
La 011 il s'affaisse, la il git inaniml. 



Par la fenetre, a travers le treillis, 23 

Elle regard e, la mere de Sisara et pousse des 

oris : 
" Pourquoi son char tarde-t-il a venir? 
Pourquoi est-elle si lente la marche de ses cha- 
riots?" 
Les plus avisees de ses dames lui rlpondent, 29 
Et elle se r<Spete a elle-meme leurs paroles : 
* 4 N'ont-tls pas trouve\ ne se partagent-ils pas 50 

le butin? 
LTne jeune fille, deux jeunes filles pour chaque 

guerrier; 
Des vetements de couleur pour butin a Sisara, 
Des vetements de couleur variee pour butin; 
Un vetement de couleur, deux vetements de 

couleur variee 
Pour les epaules de I'epouse ! 

Qu'ainsi plrissent tous tes ennemis, o Jehovah ! 31 
Et que ceux qui l'aiment soient comme le soleil 
quand il se leve dans sa force ! 

Le pays fut en repos pendant qua- 32 
rante ans. 
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S III. — GEDEON. ABIMELECH. THOLA. J AIR [VI — X, 5]. 



l° — CHAP. vi. — Israel opprimi par \ 
Us Madian ties. Mission de Gedion. 1 

6 Les enfants d'Israei nrent ce qui est 
mal aux yeux dc Jehovah, et Jehovah 
les livra entre les mains de Madian pen- 

2 dant sept ans. La main de Madian fut 
puissante contre Israel. A cause de Ma- 
dian, les enfants d'lsracl se nrent les 
antres qui sont dans les montagnes, les 

j caverneset les hauteurs fortifiees. Quand 
Israel avait seme, Madian montait avec 
Amalec et les fils de I'Orient, et ils mar- 

4 chaient contre lui. Campes au milieu 
dlsrael, ils devastaient les productions 
dc la terre jusque pres de Gaza,, et ne 
laissaient aucune subsistance en Israel, 

5 ni brebis, ni boeufs, ni anes. Car ils 
montaient avec leurs troupeaux et leurs 
tentes, semblables a des nuees de saute- 
relles; eux et leurs chameaux ftaient in- 
nombrables, et ils venaient dans le pays 

6 pour le devaster. Israel fut tres afiaibli 
a cause de Madian, et les enfants d'ls- 
racl crierent vers Jehovah. 

7 Lorsque les enfants d'Israel eurent crie 

8 vers Jehovah ausujetde Madian, Jehovah 
leur envoya un prophete, qui leur dit : 
** Ainsi parte Jehovah, le Dieu d'Israel : 
Je vous ai fait monter de FEgypte et je 
vous ai fait sortir de 4a maison de servi- 



30. Pour Us {faults (propr. le ecu) de VifoHse, 
W y a en hebreu, four Us cans au buttn (?), 
pcut-ctre des captives* Keil et te Hir lisent 
UsarrArd) et tnutakent, pour ten. cou comme 
but in, EwaW regarde iaJaJJJtia&ny comme une 
faute de copiste et met a la place j/f A/, ce qui 
(tonne, pour le cou de la nine. 



tude. Je vous ai del iv res de la main des 9 
Egyptiens et de la main de tous vos op- 
presseurs; je les ai chasses devant vous 
et je vous ai donne leur pays. Je vous 10 
ai dit : Je suis Jehovah, votre Dieu; vous 
ne craindrez point les dieux des Amor- 
rheens dans le pays desquels vous habi- 
tez. Mais vous n'avez pas ccoute ma 
voix. " 

Et I'Ange de Jehovah vint, et il s'assit 1 1 
sous le ter£binthe d'Ephra, qui apparte- 
nait a Joas, de la famille d'Abieser. Ge- 
deon, son tils, battait le froment dans le 
pressoir, pour k mettre a I'abri de Ma- 
dian. L*Ange de Jehovah lui apparut et 1 2 
lui dit : " Jehovah est avec toi vaillant 
heros." Gedeon lui dit : " Ah ! mon sei- 13 
gneur, si Jehovah est avec nous, pour- 
quoi toutes ces choses nous sont-elles 
arrivees? Et ou sont tous ses prodiges 
que nos peres nous ont racontes en 
disant : Jehovah nous a fait monter de 
i'Egypte? Et maintenant Jehovah nous 
a aoandonnes et nous a livres entre les 
mains de Madian." Jehovah se tourna 14 
vers lui et dit : " Va avec oette force que 
tu as, et d&ivre Israel de la main de 
Madian; ne t'ai-je pas envoye? " Ge- 15 
deon lui dit : ** Ah ! Seigneur, avec quoi 
d&ivrcrai-je Israel? Ma famille est la 
plus pauvrc en Manass£, et je suis le 



VI, ik TiHbinthe (Vulg., ctrtne) d*Ephra, 
ville de la demi-tribu de Manasse\ 

15. Seigneur, h£br. Adonaf, etnon plus ado- 
nit comme vers* 13 : it commence a soupconner 
qu'U a devant lui le Seigneur Dieu, ou eon en* 
voye^ 
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Chap. VI, 16. 
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Chap. VII, i. 



plus petit dans la maison de mon pere." de Joas, qui a fait cela." Alors les gens 30 
16 Jehovah lui dit : " Je serai avec toi, et de la ville dirent a Joas : " Fais sortir 
tu battras Madian comme un seul horn- ! ton fils, et qu'il meure, car il a renverse 



17 me." Gedeon lui dit : " Si j ; ai trouve 
grace a vos yeux, donnez-moi un signe 

18 que c'est votis qui me parlez.^ Ne vous 
eloignez point d'ici jusqu'a ce que 



19 



Pautel de Baal et coupe PAschera qui 
etait aupres." Joas repondit a tous ceux 31 
qui se tenaient la contre lui : " Est-ce u 
vous de prendre parti pour Baal? A vous, 
je'revienneT aupres de'vous avec mon j de lui porter secours? Quiconque pren- 
offrande et que je la depose devant vous." ; dra parti pour Baal sera mis a mort au- 
Et Jehovah dit : " Je resterai jusqu a ce I jourd'hui meme. Si Baal est Dieu, que 
que tu reviennes." lui-meme prenne en main sa cause, puis- 

Gedeon etant entre appreta un che- 1 qu'on a renverse son autel ! " En ce 32 



jour, on donna a Gedeon le nom de Jero- 
baal, en disant : "Que Baal se defendc 



vreau, et avec un epha de farine il tit 

des pains sans levain; puis^ ay ant mis la , „ 

chair dans une corbeille et le jus dans contre lui, puisqu'il a renverse son au- 

un vase, il les apporta avec lui sous le tel ! " 

20 terebinthe et les lui offrit. L'Ange de | Tout Madian, Amalec et les fils de 
Jehovah lui dit : " Prends la chair et les POrient se rassemblerent, et ayant passe 
pains sans levain, pose-les sur ce rocher le Jourdain, ils vinrent camper dans la 

21 et verse le jus. " Et il fit ainsi. L'Ange plaine de Jezrael. L'Esprit de Jehovah 3 



1 1 



de Jehovah etendit Pextremite du baton 
qu'il avait a la main, et toucha la chair 
et les pains sans levain. Aussitot s'eleva 



revetit Gedeon; il sonna de la trompette, 
et les Abieserites s'assembierent pour 
marcher a sa suite. II envoya des mes- 



du rocher un feu qui consuma la chaii i sagers dans tout Manasse, qui s assem- 
et les pains sans levain, et PAnge de bla aussi pour le suivre. II envoya des 
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messagers dans Aser, dans Zabulon et 
dans Nephthali, et ils monterent a leur 
rencontre. 

Gideon dit a Dieu : " Si vous voulez 36 
sauver Israel par ma main, comme vous 
Pavez dit, je mettrai une toison de laine 37 



22 J6hovah disparut a ses yeux. Gedeon, 
voyant que cetait Pange de Jehovah, 
dit : " Malheur <* mot\ Seigneur Jeho- 
Yah, car j ? ai vu Pange de Jehovah face 

23 a face." Jehovah lui dit : " Sois en paix, 
ne crains point, tu ne mourras pas." . „ 

24 Gedeon batit la un autel a Jehovah et j sur Paire : si la toison seule se couvre de 
Pappela : Jdhovah-Paix; " cet autel existe ! rosee, et que tout le sol a Ventour reste 
encore aujourd'hui a Ephra d'Abi&er. j sec, je connaitrai que vous delivrerez 

25 Cette nuit-la, Jehovah dit a Gedeon : | Israel par ma main, comme vous Pavez 
"Prends le taureau de ton pere, et le | dit" Et il arriva ainsi. Le jour suivant, 38 
second taureau de sept ans. Renverse j s'etant leve" de bon matin, il pressa la 
Pautel 

26 coupe 



de Baal qui est a ton pere, et 1 toison, et en fit sortir la rosee, une coupe 
. t PAschera qui est aupres. Tu ba- pleine d'eau, GfcUondit a Dieu : " Que 39 
tiras ensuite au sommet de ce lieu fort *' * a * 

un autel a Jehovah ton Dieu; tu prentiras 
le second taureau et tu offriras un holo- 
causte avec le bois de PAschera que tu 



27 auras coupee." Gedeon prit dix hommes 
parmi ses serviteurs, et executa ce que 
Jehovah lui avait dit; mais, comme il 
n'osait le faire de iour par crainte de la 
maison de son pere et des gens de la 

28 ville, il le fit de nuit. Les gens de la 
* ville s'etant leves le iendemain matin, j 

virent que Pautel de Baal 6tait renverse^ j 
PAschera qui &ait aupres, coupee, et 
que le second taureau 6tait oflfert en holo- 

29 causte sur Pautel rkemment bati. Ils se 
dirent Pun a Pautre : " Qui a fait cela? " 
et ils s'informerent et firent des recher- 
ches. On leur dit : "C'est Gedeon, fils 

25. VAsckira % pieu ou colon ne de bois repr6- 
aentant Astarte : voy. iti. 7. Vulgate, «/ coupe 
i est aUtbur de V autel; de mtme aux 



Ubvitftd 
vers* 90, 30. 



votre colere ne s'enflamme pas contre 
moi; que. je puisse encore parler une fois; 
je voudrais une fois encore seulement 
faire une epreuve avec la toison : que la 
toison aeule reste seche, et que la rosee 
tombe sur tout le sol h I'entour" Et 4° 
Dieu fit ainsi cette nuit-la : la toison 
seule resta seche, et tout le sol se couvrit 
deros^e. 

2 o — chap. VII. «— Priparatifs de la 
bataille. Vicloire de Gideon. 

Le Iendemain matin, Jerobaal, (jui est 7: 
Gedeon, avec tout le peuple qui etait 
avec lui, alia camper au-dessus de la 
source de Harad. Le camp de Madian 
£fait au nord de celui de Gedeon, vers la 
colline de Mor6, dans la plaine. 

33. Jirobaal, h*br. VernbWal, c-a-d. Que 
Bamlflmide sa cause (pour la veoger) conire lui 
(G*deW 
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Chap. VII, 25. 



Jehovah dit a Gedeon : * 8 Le peuple 
que tu as avec toi est trop nombreux 
pour que je livre Madian entre ses mains, 
de peur qu' Israel n'en tire gloire contre 
moi, en disant : C'est ma main qui m'a 
delivre. Fais done publier ceci aux 
oreilles du peuple : Que celui qui a peur 



14 



18 



dessous, et elle etait etendue par terre. r? 
Son camarade repondit : " Ce n'est pas 
autre chose que Tepee de Gedeon, ft Is de 
Joas, homme d'Israel; Dieu a livre entre 
ses mains Madian et tout le camp." 

Lorsque Gedeon eut entendu le recit 15 
du songe et son explication, il se pros- 
et qui tremble s'en retourne et se retire terna, et etant revenu au camp d'Israel, 
de la montagne de Gelboe." Vingt-deux il dit : " Levez-vous, car Jehovah a livre 
mille hommes parmi le peuple s'en re- entre nos mains le camp de Madian. " 

4 tournerent, et il en resta dix mille. Je- II divisa en trois coionnes les trois cents 16 
hovah dit a Gedeon : " Le peuple est ; hommes, et leur remit a tous des trora- 
eneore trop nombreux. Fais-les descen- j pettes et des cruches vides, avec des 
dre pres de l'eau, et la je t'en ferai un ' flambeaux dans les cruches, et il leur 17 
triage; celui dont je te dirai : Qu'il aille dit : '* Vous me regarderez, et vous ferez 
avec tci, ira avec toi; et celui dont je te 1 comme moi. Des que j'arriverai aux 
dirai : Qu'il n'aille- pas avec toi, n'ira abords du camp, vous ferez ce que je 

5 pas avec toi." Gedeon fit descendre le ferai. Quand je sonnerai de la trom- 
peuplc pres de l'eau, et Jehovah lui dit : pette, moi et tous ceux qui sont avec 
%i Tous ceux qui laperont l'eau avec la moi, vous aussi vous sonnerez de la 
langue, comme lape le chien, mets-les a trompette tout autour du camp, et vous 
part ; separe de mime tous ceux qui se crierez : Pour Jehovah et pour Gedeon ! " 

6 mettront a genoux pour boire. " Ceux Gedeon et les cent hommes qui etaient 19 
qui laperent I'eau dans leur main en la avec lui arriverent aux abords du camp 
portant a leur bouche furent au nombre ; au commencement de la veille du milieu, 

de trois cents hommes ; tout le reste du comme on venait de relever les senti- 
peuple s'etait mis a genoux pour boire. nelles; ils sonnerent de la trompette et 

7 Et Jehovah dit a Gedeon : " C'est avec briserent les cruches qu'ils avaient a la 
ces trois cents hommes qui ont lape que main. Alors les trois corps sonnerent de 20 
je vous' delivrerai et que je livrerai Ma- la trompette et briserent les cruches, et 
dian entre tes mains; que tout le reste du saisissant les flambeaux de la main gau- 

8 peuple s'en aille chacun chez soi. Les ; che, et de la droite les trompettes pour 
trois cents prirent des vivres du peuple ! en sonner, ils s'ecrierent : *' Epee pour 

et ses trompettes ; puis Gedeon renvoya Jehovah et pour Gedeon ! " Ils resterent 21 
tout le reste des hommes d'Israel chacun chacun a sa place autour du camp ; et 
dans sa tente, et il garda les trois cents tout le camp se mit a courir, a crier et 
hommes. Le camp des Madianites etait a ftiir. Pendant que les trois cents horn- 22 
au-dessous de lui, dans la plaine. mes sonnaient de la trompette, Jehovah 

9 Pendant cette nuit Jehovah dit a Ge- fit tourner aux Madianites Tepee les uns 
deon : " Leve-toi, descends contre le contre les autres et contre tout le camp. 
camp, car je 1'ai livre entre tes mains. Le camp s'enfuitjusqu'a Beth -Setta vers 

10 Si tu crains de l'attaquer, approche-t'en ! Sarera, jusqu'au bord d'Abei-Mehula, 

1 1 avec Phara, ton serviteur; tu ecouteras \ pres de Tebbath. Les hommes d'Israel 

se rassemblerent^ ceux de Nephthali, 
d'Aser et de tout Manasse, et ils pour- 
suivirent Madian. 

Gedeon envoya des messagers dans 24 
toute la montagne d'Ephralm, pour dire : 
"Descendez a la rencontre de Madian et 



ce qu'ils disent, et ensuite tes mains se- 
ront fortifiees, et tu l'attaqueras sans 
crainte. " II descendit avec Phara, son 
serviteur, jusau'aux avant-postes du 
12 camp. — Maaian, Amalec et tous les 
fils de rOrient Etaient rtpandus dans la 
plaine, nombreux comme les sauterelles, occupez avant eux le passage des eaux 
et leurs chameaux Etaient sans nombre ! jusqu'a. Bethbera, ainsi que le 1 gues du 
comme le sable sur le bord de la mer. — 1 Jourdain." Tous les hommes d'Ephralm 



23 



13 Quand Gedeon arriva, un homme racon- 
tait a son camarade un songe; il disait : 
" J'ai eu un songe : un pain d'orge rou- 
lait dans le camp de Madian; il vmt jus- 
qu'a la tente du general, la heurta, et 
elle tomba; il la renversa sens dessus 



VII, "8. D*s vrvres (en lisant tsid&A, comme 
ont fait les LXX) du peuple et ses trompettes, 



se rassemblerent, et ils occuperent les 
eaux jusqu'a Bethbera, ainsi que les gues 
du Jourdain. Ayant saisi deux princes 25 
de Madian, Oreb et Zeb, ils tuerent le 
premier au rocher d'Oreb, et le second 
au pressoir de Zeb. 'lis poorsuivirent 

les vivres et les trompettes des hommes qui ne 
devaietit pas prendre pf/t a Taction. 
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Chap. VIII, 30. 



Chap. VIII, 1. 

Madian et ils apporterent les tetes txrivit les noms des chefs et des anciens 
d'Oreb et de Zeb a Gedeon, de l'autre 1 de Soccoth, soixante dix-sept hommes. 

cote du fourdain ! Alors Gedeon vint vers les gens de boc- 

cote du jouraam. , ^ Salmana au 




8 



Les hommes d'Ephraim dirent a Ge- : nous donnions du pain a tes gens fati- 
deon • "Que signifie ta conduite envers , gues? " II mit la main sur les anciens 16 
j. ~ y ««i^- ^.«on^ tn f Ha la villo pf avant oris des emnes du 



pas nous appeler quand tu ! de la ville, et ayant pris des epines du 
ailais combattre Madian?" Et ils le ' desert et des ronces, il en chatia les gens 



nous, de ne 



- quereilorent avec violence. Gedeon leur . de Soccoth. 11 rasa aussi la tour de Pha- 17 
" repondit • " Qu'ai-je fait en comparaison j nuel et tua les hommes de la ville. 
de vous> Le ffraoillage d'Ephraim ne | II dit a Zebee et a Salmana : Comment 18 

-.. ' . & „*. _ *7z 1 ai k u:a u n ; n ~.+ \^c immmoc nnp vniis. hvpjt tiles au 




s'apaisa tuerais pas." Et il dit a Jether, son pre- 20 

1* Gedeon arriva au Jourdain, et il le mier-ne : "Leve-toi, tuc-les. " Mais le 
passa lui et les trois cents hommes qui * jeune homme ne tira pas son epee, parco 
etaient avec lui, fatigues et continuant a qu'ii avait peur, car il etait encore un 

; poursuivre. II dit aux gens de Soccoth : jeune gar9on. Zebee et Salmana dirent : 21 
"Donnez, je vous prie, des galettes de "Leve-toi toi-meme et tombe sur nous ; 
pain au peuple qui m'accompagne, car car tel est l'homme, telle est sa force, 
ilssont fatigues, et je suis a la poursuite 1 Gedeon se leva et tua Zebee et Salmana; 
de Zebee etde Salmana, roisde Madian." ! et il prit les croissants qui etaient aux 

<i Les chefs de Soccoth repondirent : " Le \ cous de leurs chameaux. 
poing de Zebee et de Salmana est-il deja ■ Les hommes dlsrael dirent a Gedeon: 2; 
dans ta main, pour que nous donnions "Regne sur nous, toi. et ton fils, *.tle his 

7 du pain a ta troupe?" Gedeon leur dit : de ton fils, car tu rfous a dehvres des 
"Eh bien, lorsque Jehovah aura livre mains de Madian. Gedeon leur dit : 23 
cntre mes mains Zebee et Salmana, je 1 " Je ne regnerai point sur vous et mon 
dechirerai votre chair avec des epines du | fils ne regnera point sur vous : c est Je- 

S desert et des chardons." De la il monta , hovah qui sera votre roi. Gedeon leur 24 
? Phanuel, et il adressa aux gens de dit : " J'ai une demande a vous faire : 
Phanuel la meme demande. Ils lui repon- donnez-moi chacun les anneaux de votre 
dirent commc avaicnt repondu ceux dc I butin." — Les ennemis avaient des an- 

o Soccoth. Et il dit aux gens de Phanuel : neaux d'or, car ils etaient Ismaehtcs. - 
" Quand je reviendrai vainqueur, je ra- lis dirent : "Nous les donnerons volon- 25 
serai cette tour." , tiers." Et ils etendirent un manteau, sur 

Zebee et Salmana, etaient a Carcor i lequel chacun jeta les anneaux de son 
avec leur armee, au nombrt <ie quinze ; butin. Le poids des anneaux d or 2b 
mille hommes environ, tous ceux qui ; qu'avait demandes Gedeon tut de mine 
etaient restes de Tarmee entiere du his ! sept cents sides d'or, sans les croissants, 
de l'Orient; car il avait peri cent vingt j les pendants d'orcilles et les vetements 
1 mille hommes tirant Tepee. Gedeon de pourpre que portaient les rois de Ma- 



10 



dian, et sans les colliers qui etaient aux 
cous de leurs chameaux. Avec cet or, 2J| 
Gedeon fit un ephod, et il le deposa dans 



monta par le chemin de ceux qui habi 
tent sous des tentes, a I'orient de Nobe 

et de Jegbaa, et il battit le camp, qui se ., 

12 croyait en silretc. Zebee et Salmana sa ville, a Ephra. Tout tad alia sc 
prirent la fuite; il les poursuivit et s'em- prostituer la apres cet ephod, et il lut un 
Sara des deux rois de Madian, Zebee j piege pour Gedeon et pour sa maison. 
et Salmana, et U mit en deroute toutc I Madian fut humilie devant les enfants $ 

Tarmee. 
t x Gedeon, fils de Joas, revint de la ba- 



14 taille par la montee de Hares. Ayant 
saisi un jeune homme d'entre les jjens de 
Soccoth, il l'interrogea, et celui-ci lui 



d'Israel et il nc leva plus la tete; ct lc 
pays fut en repos pendant quarante aus, 
aux jours dc Gedeon. 

Jerobaal, fils de Joas, s*en retourna et 
demeura dans sa raaison. Gedeon eut 
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12 



soixante-dix fils, issus de lui, car il eut rent et prodamerent roi Abimelech, pres 

31 de nombreuses femmes. Sa concubine, du terebinthe du monument qui se trouve 
qui etait a Sichem, lui enfanta, elle aussi, a. Sichem. 
tin tils qui recut le nom d'Abimeiech. Lorsque Joatham en eut ete informe, 

32 Gedeon, tils de Joas, mourut dans une il alia se placer sur le sommet du mont 
houreuse vieillesse, et ii fut enterre dans Garizim, et elevant la voix, il leur cria 
le sepuicre de Joas, son pere, a Ephra en disant : " Ecoutez-moi, habitants de 
d Abieser. ^ Sichem, afin que Dieu vous ecoute! Les 

^ Lorsque Gedeon fut mort, les enfants arbres se mirent en chemin pour oindre 

dfsrael, se prostituerent de nouveauanx un roi qui les commandat. lis dirent a 

Baals, et ils prirent Baal-Berith pour l'olivier : Regne sur nous. Mais I'olivier 9 

34 leur dieu. Les enfants d'Israel ne se leur repondit : Renoncerais-je a mon 

souvinrent plus de Jehovah, leur Dieu, huile, qui fait ma gloire devant Dieu et 

qui les avait dehvrcs de tous leurs enne- devant les hommes, pour aller me balan- 

\$ mis autour d'eux ; et ils ne montrerent cer au-dessus des autres arbres? — Et 10 
point d'attachement a la maison de Jero- les arbres dirent au figuier : Viens, toi. 
baal-Gedeon, selon tout le bien qu'il avait regne sur nous. Mais le figuier leur re- 
tail a Israel. pondit : Renoncerais-je a mon doux et 
, _ ( h \p 1 Y _ v c l/,,™^ j„ excellent fruit, pour aller me balancer 

Hh&CMtr^nl-rA t > au^essus des autres arbres?- Et les 

jui de ueaeon. Abimelech prodame roi ,-u^ ,««„,♦ a i« „; * \t* * • • 

a Sichem, Apologue de Jonathan. ^ r f ^nt a la vigne : Viens, toi, re- 

Ckdtim€Hide%chm w tm/d^^ £^ sur nous. Mais la vigne leur repon- r 3 

lech, Thola etjair. F : ?*.; Renoncerais-je a mon vin, qui re- 

y joint Dieu et les hommes, pour aller me 

9 Abimelech, fils de Jerobaal, se rendit balancer au-dessus des autres arbres? — 

a Sichem vers les freres de sa mere, et il , More tous les arbres dirent au buisson 14 

leur adressa ces paroles, ainsi cju a toute d'epines : Viens/toi, regnesur nous. Et 15 

la tamille de la maison du pere de sa le buisson d'epines repondit aux arbres : 

2 mere : "Dites, je vous prie, aux oreil- j Si vraiment vous voulez m'oindre pour 
les de tous les habitants de Sichem : j votre roi, venez, confiez-vous a mon om- 
Lequel vaut mieux pour vous que soi- i brage; sinon, qu'un feu sorte du buisson 
xante-dix hommes, tous tils de Jerobaal, d'epines et devore les cedres du Liban!" 
dominent sur vous, ou qu un seul homme Maintenant si e'est avec equite et droi- 
domine sur vous? Souvenez-vous que je , ture que vous avez agi en faisant roi 

3 suis vos os et votre chair." Les freres Abimdech, si vous vous etes bien con- 
de sa mere ayant repete a son sujet tou- duits envers Jerobaal et sa maison, et si 
tes ces paroles aux oreilles de tous les vous Pavez traite selon le merite de ses 
habitants de Sichem, le coeur de ces der- mains, — Car mon pere a combattu 17 
niers s'inclina vers Abimelech, car ils se | pour vous, il a expose sa vie et vous a 

4 disaient : " C'est notre frere. " lis lui delivres de la main de Madian; et vous, 18 
donnerent soixante-dix sides d'argent, vous vous etes leves aujourd'hui contre la 
tires de la maison de Baal-Berith, et maison de mon pere, vous avez tue ses * 
Abimelech s'en servit pour soudoyer des 1 tils au nombre de soixante-dix, sur une 
^ens de rien et des aventuriers, qui s'at- meme pierre, et vous avez etabli roi sur 

5 taeherent a lui. II vint dans la maison les hommes de Sichem Abimelech, tils de 
de son pere a Ephra, et il tua ses freres, sa servante, parce qu'ii est votre frere, — 
his de Jerobaal, au nombre de soixante- Si e'est avec equite et droiture que vous 19 
dix, sur une *meme pierre. 11 n'echappa avez agi en ce jour envers Jerobaal et sa 



16 



maison de Mello s'assemblerent ; ils vin- lech et devore les habitants de Sichem et 



VI 1 1, 33. Baai-Beritk, litt. Stigncu. d* / W- 
liance; la divinity qu'invoquaient les Chana- 
iieens de la contrte dans les traites d'alliance 
iiu'ils contradLiient entre eux ou avec leurs voi- 
sins. comme les villes ph^niciennes. Comp. le 
Ztu^ opjjuoc des Grecs. 

IX, 15. L olivier, le figuier et la vigne reprl- 
sentent en genial les bons et modestes Israeli, 
tcs qui, dans la vocation que Dieu leur a assi- 
gnee, produisent des fruits utiles, a la satisfac- 



tion de Dieu et des hommes; rhuile, la figue et 
le vin sont en effet les produits les plus precieuA* 
du pays de Chanaan. Le buisson, au coatraire, 
n'a que des epines; II ne donne pas assez d'om 
brage pour preserver des feux du soleif^l ne 
sert que de combustible : image de t'homme 
inutile et m^chant, qui ne petit que blesser et 
que nuire. Les premiers renisent la rOyauttf, le 
second, c'est Abimelech, homme sans valeur, 
qui I acccptera avec empressement* 
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la maison de Molle, et quun feu sorle 1 sortit, et il se placa a 1'entree de la porte 
des habitants de Sichem et de la maison de la villc ; aussitot Abimelech et tout le 
de Molle, et devore Abimelech!" > peuple qui etait avec lui se leverent do 

Joatham se retira et prit la fuite; il se i I'embuscade. En voyantcette foule, Gaal 
rendit aBera et il y demeura par crainte ; dit a Zebul : *' Voici des gens qui des- 
d ? Abimelech, son frere. ' cendent du sommet des montagnes. " 

Abimelech domina trois ans sur Israel. I Zebul lui repondit : *' C'est i'ombre des 

23 Et Dieu envova un esprit mauvais entre j montagnes que tu prends pour des hom- 
Abimelech et'les habitants de Sichem, et j mes. ?? Gaal reprit : i( Je vois une troupe 37 
les habitants de Sichem devinrent infi- , qui descend du milieu du pays, et un 

24 deles a Abimelech : afin que le crime ; corps qui arrive: par le chemin du chene 
commis sur les soixante-dix tils de Jero- des devins. "" Zebul lui repondit :" Ou 38 
baal fut venge, et que leur sang retom- done est tabouche avec laquelletudisais: 
bat sur Abimelech, leur frere, qui les Qui est Abimelech, pour que nous le ser- 
avait tues, et sur les hommes de Sichem vions? N'est-ce point la le peuple que tu 

25 qui l'avaient aide a tuer ses freres. Les | meprisais? Sors maintenant et livre-lui 
hommes de Sichem piacerent en embus- ; bataille ! ?? Gaal fit une sortie, a la vue 39 
cade contre lui, sur les sommets des mon- ' des hommes de Sichem, et livra bataille 
tagnes, des gens qui depouillaient tous ; a Abimelech. Abimelech le mit en fuite 40 
ceux qui passaient pres d'eux sur le die- ' et Gaal s'enfuit devant lui, et beaucoup 
min. Et cela fut rapporte a Abimelech. de ses hommes tomberent morts jusqu'a 

26 Gaal, fils d'Obed, vint avec ses freres, ! 1'entree de la porte. Abimelech s'arreta 41 
et Us passerent a Sichem. Les hommes \ a Ruma; et Zebul chassa Gaal et ses 

27 de Sichem prirent confiance en lui. lis ! freres, qui ne purent plus rester a Si 



sortirent dans la campagne, vendange- 



chem. 



rent leurs vignes, foulerent les raisins et Le lendemain, le peuple sortit dans la 42 
firent une fete; puis, etant entres dans la | campagne. Abimelech en ayant ete in- 
maison de leur dieu, ils mangerent et I forme, il prit sa troupe, la partagea en 43 

28 burent, et ils maudirent Abimelech. Et j trois corps et se mit en embuscade dans 
Gaal, fils d'Obed, dit : *' Qui est Abime- ■ la campagne. Des qu'il apercut le peuple 
lech, et qui est Sichem, pour que nous le ; sortant de la ville, il se leva contre eux 
servions? N'est-il pas fils de jerobaal, et \ et les battit. Abimelech et les corps qui 44 
Zebul n'est-il pas son officier? Servez les j etaient avec lui se porterent en avant et 
hommes d'Emor, pere de Sichem; mais se piacerent a l'entfee de la porte de la 
nous, pourquoi servirions-nous Abim^- ville ; deux de ces corps se jeterent sur 

29 lech 
peu 
dit 
et mets-toi en marche ! " 




30 Zebul, gouverneur de la ville, ayant 
appris les propos de Gaal, fils d'Obed, 

•31 sa colere s'enfiamma. II envoya secrete- 
ment des messagers a Abimelech pour 
lui dire : ** VoicTque Gaal, fils d'Obed, 
est venu a Sichem avec ses freres, et ils 

32 soulevent la ville contre toi. Pars done 
de nuit, toi et le peuple qui est avec toi, 
et viens te mettre en embuscade dans la 

33 campagne. Le matin, au lever du soleil, 
leve-toi et fonds sur la ville ; et lorsque 
Gaal et le peuple qui est avec lui sorti- 
ront contre toi, tu lui feras selon ce que 

• 1'occasion te permettra. " 

34 Abimelech et tout le peuple qui ^tait 
avec lui se leverent de nuit, et Us se mi- 
rent en embuscade pres de Sichem, divi- 

35 ses en quatre corps. Gaal, fils d'Obed, 



46. La Vulgate aioute, oil ils avaientfrit al* 
Home* avec hit, gt cut de cettt alliance quavait 
recM ton ncm ce lieu q*i itaii trisforti/&: 



pendant toute la jour- 
nee; il s'en ernpara et tua le peuple qui 
s'y ^rouvait; puis il rasa la ville et y 
sema du sel. 

A cette nouveUe, tous les hommes de 46 
la tour de Sichem se rendirent dans la 
forteresse de la maison du dieu Berith. 
Des que Abimelech eut appris que tous 47 
les habitants de la tour de Sichem s'y 
6taient rassembles, il monta sur le mont 4S 
Selmon, lui et tout ie peuple qui etait 
avec lui; et ayant pris en main une 
hache, il coupa une branche d'arbre, la 
souleva et la mit sur son epaule. Ensuite 
il dit au peuple qui etait avec lui : " Ce 
que vous m'avez vu faire, hatez-vous de 
le faire comme moL " Et ils couperent 49 
aussi chacun une branche et suivirent 
Abimelech; ils piacerent les branches 
contre la forteresse, et ils la livrerent 



glose qui 
les L5CX. 



ui ne se trouve ni dans l'he*breu ni dans 
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au feu avec ceux qu'eile renfermait 
Et tous les gens de ia tour de Sichem 
perirent aussi, miile environ, hommes 
et femmes. 



bimelech etait mort, ils s en allerent cha- 
cun dans sa maison. 

Ainsi Dieu fit retomber sur la tete 56 
d' Abimelech le mal qu'il avait fait a son 



50 Dela, Abimelech marcha contre The- ! pere en tuant ses soixante-dLx freres, et <7 

51 bos ; il 1 assiegea et sen empara. II y sur la tete des gens de Sichem tout le mal 
avait au milieu de la viile une forte tour, 1 qu'ils avaient fait, Ainsi s'accompiit sur 
ou s etaient refugies tous les habitants eux la malediction de Joatham, fils de 
do la nlie, hommes et femmes; avant : Jerobaal. 

ierme la porte sur eux, ils monterent \ Apres Abimelech, Thola, fils de in 
$2 sur le tort de la tour. Abimelech vint | Phua, fils de Dodo, homme d'Issachar 

jusqu a la tour; il 1 attaqua et s'approcha se leva pour delivrer Israel; il demeurait 
53 de la porte pour y mettre le feu. Alors a Samir, dans la montagne d'Ephraim 

uno iemme lanca sur la tete d' Abimelech ; II fut juge en Israel pendant vinet-trois -> 

un morceau de meule de moulin et lui I ans;puisilmourutetfutenterreaSamir 



54 brisa le crane. II appela aussitot le 
jeune homme qui portait ses armes, et 
lui dit : " Tire ton epee et donne-moi Ia 
mort, afin qu'on ne dise pas de moi : 
Cost une femme qui l'a tue. " Le jeune 
homme le transperca, et il mourut. 

55 Quoad les hommes d'Israel virent qu'A- 



Apres lui se leva Jair, de Galaad, qui 
jugea Israel pendant vingt-deux ans. II 
avait trente fils, qui montaient trente 
anons, et qui possedaient trente villes, 
appelees encore aujourd'hui bourgs de 
Jair, et situees dans le pavs de Galaad. 
Et Jair ,mourut et il fut enterre a Camon. 



3 
4 



5 



§ IV. - JEPHTE. ABESAN. AHIALON. ABDON. 



r — 
tasie 



chat, x, 6 — 18. — Nouvelle apos- 
it <V Israel et nouveau ehatiment. 



6 Les enfants d'Israel firent encore ce 
qui est mal aux yeux de Jehovah; ils 
servirent les Baals et les AStartes, les 
dioux de Syrie, les dieux de Sidon, les 
dieux de Moab, les dieux des fils d'Am- 
mon et les dieux des Philistins, et ils 
abandonnerent Jehovah et ne le servirent 

7 plus. La colere de Jehovah s'enflamma 
contre Israel, et il les vendit entre les 
mains des Philistins et entre les mains 

8 des fils d'Ammon. Ces derniers oppri- 
merent et ecraserent les enfants d'Israel 
en cette anme la; et cette oppression 
dura dix-huit ans pour tous les enfants 
d'Israel qui habitaient de Tautre cote du 
Jourdain, dans le pays des Amorrheens*, 

9 en Galaad. Les fils d'Ammon passerent 
le Jourdain pour combattre aussi Juda, 
Benjamin et la maison d'Ephraim; et Is- 
rael fut reduit a une grande detresse. 

Les enfants d'Israel crierent vers Je- 
hovah, en disant : " Nous avons peche 
contre vous, car nous avons abandonne 
notre Dieu et nous avons servi les Baals. " 

" Jehovah dit aux enfants d'Israel : " Ne 
vous ai-je pas delivres des Egyptiens, 
des Amorrheens, des fils d'Ammon, des 

12 Philistins? Et lorsque les Sidoniens, 
Amalec et Mahon vous ont opprimes, et 
que vous avez crte vers moi, ne vous 

! 3 ai-je pas sauves de leurs mains? Mais 
vous, vous m'avez abandonne et vous 
avez servi d'autres dieux; e'est pourquoi 
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je ne vous delivrerai plus. Ailez, invo- 14 
quez les dieux que vous vous etes choisis; 
au'ils vous delivrent au temps de votre 
detresse!" Les enfants d'Israel dirent 15 
a Jehovah : " Nous avons peche, traitez- 
nous comme il vous semblera bon. Seule- 
ment daignez nous delivrer en ce jour." 
Et ils oterent du milieu d'eux les dieux 16 
etrangers, et ils servirent Jehovah, et 
son ame ne put supporter les souffrances 
d'Israel. 

Les fils d'Ammon se rassemblerent et 17 
camperent en Galaad, et les enfants 
d'Israel se reunirent et camperent a 
Maspha. Le peuple, les chefs de Galaad 18 
se dirent les uns aux autres : " Quel est 
I'homme qui commencera Tattaque con- 
tre les fils d'Ammon? II deviendra chef 
de tous les habitants de Galaad." 

2° — chap. xi. — Appel de Jephte. Ses 
pourparlers avec les Ammonites; son 
vceu; sa vicloire; aecomplissetnent de. 
son vau. 

Jephte, le Galaadite, etait un vailiant 1 1 
guerrier. II etait fils d'une courtisane et 
avait pour pere Galaad. La femme de 2 
Galaad lui enfanta des fils qui, devenus 
grands, chasserent Jephte, en lui disant : 
*' Tu n'heriteras pas dans la maison de 
notre pere, car tu es fils d'une autre 
femme. " Et Jephte s'enfuit loin de ses 3 
freres, et il habita dans le pays de Tob. 



X, 3. Les mots de la Vulgate, tx nomitutjus 
ne sont ni dans i'h<fbrcu ni dans les LXX, 
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Chap. XI, 4. 

Des gens de rien se rassemblerent autour Moab, et arriva a l'orient du pays de 
de lui, et ils faisaient avec lui des excm - Moab. De la, Israel envoya des messa- 19 
sions. gers a Sehon, roi des Amorrheens, roi 

de Hesebon, et Israel lui dit : Laisse- 
nous, je te prie, passer par ton pays jus- 



II arriva, quelque temps apres, que 
les fils d'Ammon firent la guerre a Israel. 



5 Pendant que les fils d'Ammon guer- ! qu'a notre lieu. Mais Sehon ne se fia pas 20 
royaient contre Israel, les anciens de assez a Israel pour le laisser passer sur 



Galaad allerent chercher Jephte au pays 

6 de Tob. Ils lui dirent : " Viens, tu seras 
notre general, et nous combattrons les 

7 fils d' Ammon. " Jephte rSpondit aux 
anciens de Galaad : " Ne m'avez-vous 
pas hai et chasse de la maison de mon 
pere? Pourquoi venez-voui: a moi, main- 
tenant que vous etes dans la detresse? " 

8 Les anciens de Galaad dirent a Jephte : 
" C'est a cause de cela que nous reve- 
nons a toi maintenant, pour que tu mar 



son territoire; il rassembla tout son peu- 
ple, et ay ant dispose son camp a Jasa, 
il combattit contre Israel. Et Jehovah, 21 
le Dieu d'Israel, livra Sehon et tout son 
peuple entre les mains d'Israel, qui les 
battit; et Israel s'empara de tout le pays 
des Amorrheer', qui habitaient dans cette 
contree; il prit possession de tout le ter- 22 
! ritoire des Amorrheens, depuis TArnon 
i jusqu'au Jaboc, et depuis le desert jus- 
qu'au Jourdain. Maintenant que Jehovah, 



ches avec nous et combattes les fils i le Dieu d'Israel, a depossede les Amor- 

... . ./>.*/- T . ' f A _1 _ JIT ._"1 —'^ .*. 
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.ipondit aux anciens de Galaad : " Si ton Dieu Chamos t'a mis en possession, 
vous me ramenez pour combattre les fils ne le possedes-tu pas? Et tout ce que 
d'Ammon, et que Jehovah les livre entre | Jehovah, notre Dieu, a mis devant nous 
mes mains, ie serai votre chef." Les an- ' en notre possession, nous ne le possede- 



Jehovah soit temoin entre nous : nous 

11 ferons certainement ce que tu dis." Et 

Jephte partit avec les anciens de Galaad. 

Le peuple l'etablit sur lui pour chef et 



Balac, fils de Sephor, roi de Moab? A-t-il 
contests avec Israel, ou lui a-t-il fait la 
guerre? Voila trois cents ans qu'Israel 26 
habite a H6sebon, a Aroer, et dans les 



general, et Jephte repeta toutes ses pa- ! villes de leur dependance, ainsi que dans 
roles devant Jehovah a Maspha. toutes les villes qui sont sur les-. bonis de 



-"- — » — 
faisant la 

w suprime^ 

o ^_ r _ j _ cp _ __.. rf enfants d'ls- 

qu'Israil, lorsqu'il monta oVEgypte, s'est ; rail et les fils d'Ammon." — Le roi des 28 

cmpar6 de mon pays, depuis 1' Anion [ fils d'Ammon n'ecouta pas les paroles 

jusqu'au Jaboc et au Jourdain. Rends-le j que Jephte lui avait envoye dire, 

maintenant de bon gre." i L'Esprit de Jehovah fut sur Jephte. II 



14 Jepht6 envoya de nouveau des messa- 

1 5 gers an roi des fils d'Ammon, et il lui 
dit : "Ainsi parle Jephte* : Israel ne 
s'est empare' ni du pays de Moab, ni du 

16 pays cfes fils d'Ammon. Car lorsqu'Is- 
rael monta d'Egypte, il marcha dans le 



desert jusqu'a la mer Rouge, et il arriva des portes de ma maison a ma rencon 



29 

traversa Galaad et Manasse, et passa 
jusqu'5 Maspha de Galaad* et de Mas- 
pha de Galaad il marcha contre les fils 
d'Ammon. Jephte fit unvoau a Jehovah, 3° 
en disant : " Si vous livrea entre mes 31 
mains les fils d'Ammon, celui qui sortira 



17; a Cades. Alors Israel envoya des mes 
sagers au roi d'Edom, pour lui dire : 

_ Laissermoi, je te prie, passer par ton 
pays; mais le roi d'Edom n'y consentit 
pas. II envoya aussi au. roi de Moab, qui 
refusa igalement ; et Israel resta a Ca- 

18 des. Puis, marchant par le desert, il 
tourna le pays d'Edom et le pays de 

XI, 19 sv. Jitsqu'd notre lieu, la contree de 
Chanaan que Dieu nous a destinee. Vulg.,/**- 
qu'au fleuve (du Jourdain). 

31. Cthdfmi tortira {le premier, ajoute avec 



tre, quand je reviendrai heureusement 
de chez les fils d'Ammon, sera a Jehovah, 
et je I'offrirai en holocauste." — Jephte 32 
s'avanca contre les fils d'Ammon, et Je- 
hovah les livra entre ses mains. II les 33 
battit depuis Aroer jusque vers Mennith, 
leur trenant vingt villes, et jusqu'a 
Abel-Keramim ; ce fut u ne tres grand e 

raison la Vulgate) des portes de ma maison ' 
ces expressions ne peuvent s'entendre que d tin 
Sure humain. 
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defaite. Et les fils d'Ammon furent abais- 
ses devant les enfants d' Israel. 

34 Jephte retourna dans sa maison a 
Maspha; et void que sa fiile sortit a sa 
rencontre avec des tambourins et des 
danses. C'etait son unique enfant; hors 

35 d'elle, il aavait ni fils ni fille. Des qu'il 
la vit, il dechira ses vetements et dit : 
k i Ah ! ma fille, tu me renverses et tu es 
parmi ceux qui me troubient J'ai ouvert 
ma bouche a Jehovah, et je ne puis re- 



mon secours, j ? ai risque ma vie et j'ai 
marche contre les fils d'Ammon; et Jeho- 
vah les a livres entre mes mains, Pour- 
quoi done etes-vous monte aujourd'hui 
vers moi pour me faire la guerre? " 

Jephte rassembla tous les hommes de 
Galaad et livra b?taille a Ephralm. Les 
hommes de Galaad battirent ceux 
d'Ephralm, car ceux-ci avaient dit : 
Vous n ; etes, o Galaadites, que des fugi- 
tifs d'Ephraim, au milieu cTEphralm et 



37 ennemis, les fils d'Ammon. " Etelledit ils lui demandaient __ 

a son pere : ' « Que cette grace settlement mite ? " il repondait : * * Non. " lis Tui di- 
me soit accordee : laisse-moi libre pen- saient alors : "Eh bien, dis : "Schib- 
dant deux mois; je m'en irai, je descen- \ boleth. M Et il disait : "Sibboleth," ne 
drai pour aller sur les montagnes et je I reussissant pas a bien prononcer ce mot. 
pleurerai ma virginite avec mes compa- j AussitSt les hommes de Galaad le saisis- 

3$ gnes." II repondit : l * Va; " et il la saient et l'egorgeaient pres des gues du 
laissa aller pour deux mois. Elle s'en I Jourdain. II pent en ce temps-la qua- 
alla, elle et ses compagnes, et elle pleura rante-deux mille hommes d'Ephratm. 

39 sa virginite* sur les montagnes. Les j Jephte, le Galaadite, jugea Israel pen- 
deux mois ecoules, elle revint vers son ! dant six ans, puis il mourut et fut en- 
pere, et il accomplit a son egard le voeu . terre dans Tune des villes de Galaad. 
qiril avait fait; et elle n'avait pas connu I Apres lui, Abesan de Bethleem fut 
d homme. De la vint cette coutume en I juge en Israel. II eut trente filset trente 
Israel : chaque annee les filles d'Israel j filles ; il maria ceUes-ci hors de sa mai- 
vont celebrer la fiUe de Jephte, le Galaa- 1 son, et il fit venir du dehors trente filles 
dite, quatre jours par an. I pour ses fils. II jugea Israel pendant sept 

f-CHAP. *1L-Guerre entre Epkraim \ *£i ^L^™ m0UfUt * M m ' IO 



S 
9 



et Israel. Mori de Jephte*. Abesan. 
Ahialon. Abdon. 

12 Les. hommes d'Ephralm, s'etant ras- 

sembles, passerent vers Saphon et di- 

rent a Jephte : "Pourquoi es-tu alle 

combattre les fils d'Ammon, sans nous 

avoir appeles a marcher avec toi? Nous 

2 allons brula sur toi ta maison." Jephte 
leur repondit : **J'6tais, moi et mon peu- 
p}e, en grande contestation avec les fils 
d'Ammon; alors je vous ai appeles, mais 
vous ne m'avez pas dflivrt de leurs 

3 mains. Voyant que tu ne venais pas a 



Apres lui, Ahialon de Zabulon fut j uge 1 1 
en Israel; il jugea Israel pendant dix ans; 
puis Ahialon de Zabulon mourut et fat 12 
enterre a Ajalon, dans le pays de Za- 
bulon. 

Apres lui, Abdon, filsd'Illel, de Pha- 13 
rathon, fat juge en Israel, n eut qua- 14 
rante fils et trente petits-fils, qui mon- 
taient sur soixante-dix anons. II jugea 
Israel pendant huit ans; puis il mourut 15 
et fut enterrt a Pharathon, dans le pays 
d'Ephralm, sur la montagne des Amale- 
cites. 



§ V. — SAMSON. 

P-chap. xin.- Naissaneede Samson, j fc U Jf ^ "" • ! ? omme de &***> <* e la 2 
10 T r 4 Jt _ _ immille des Damtes, nomm£ Manu6; sa 

16 i-es enfants d Israel firent encore ce ! femme &ait sterile et ne lui avait pas 
qui est ma! aux yeux de Jehovah, et I donn£ d'enfant. L'Ange de Jehovah 

jeiiovah les livra entre les mains des apparut a la femme et lui dit : " Tu es 

t J ni!istuis pendant quarante ans. 



37* M<* virginiU % le malheur de ne pas avoir 
d enfants (Lev. xxi, 13). Joseph* die, ma jen- 
nesse, le malheur de mourir a la fleur de I'aae. 

Xll>6. Schitooltth, c-a-d. torrtnt, peut?Uc ^«.„ «.^ . WUIC Uf: t c 
aussi //i(Vulg.). Les Ephralmites pronongaient ! de Galaad, \ Mwpha. 
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sterile et sans enfant ; mais tu concevras 

ce mot comme si la premiere lettre etait ua sa- 
mec oa un «>i t tibboUth x et non un sckm. 

7. Dans rune des villes ; peut-elre faat-il lire 
baari anc forme de Fetat cdhstr.X dans savf lie 



Chap. XIII, 4. 



LIVRE DES JUGES. 



Chap. XIV, 5. 



4 et enfanteras un fils. Et maintenant I Jehovah. — Et Manue dit a I'Ange de 17 



prends bien garde, ne bois ni vin ni li- 
queur forte, et ne mange rien d'impur, 

5 car tu vas concevoir et enfanter un fils. 
Le rasoir ne passera point sur sa tete, 
car cet enfant sera nazareen de Dieu des 
le sein de sa mere, et c'est lui qui com- 
mencera a ctelivrer Israel de la main des 
Philistins." 

6 La femme alia dire a son mari : " Un 
homme de Dieu est venu vers moi; il 
avait Taspect d'un ange de Dieu, un 
aspect redoutable. Je ne lui ai pas de- 
mande d'oit il etait, et il ne m'a pas fait 

7 connaitre son nom; mais il m'a dit : 
" Tu vas concevoir et enfanter un fils; et 
maintenant ne bois ni vin ni liqueur 
forte ; et ne mange rien d'impur, parce 

Iue cet enfant sera nazareen de Dieu 
es le sein de s& mere jusqu'au jour de 
sa mort " 



Jehovah : "Quel est ton nom, afin que 
nous t'honorions, quand .ta parole s'ac- 
complira? " L'Ange de Jehovah lui re- iS 
pondit : "Pourquoi m'interroges-tu sur 
mon nom? II est Merveilleux. Manue 19 
prit le chevreau avec Toblation et Toffrit 
a Jehovah sur le rocher, et Jihavah fit un 
prodige sous les yeux de Manue et de sa 
femme. Comme la flamme montait de 20 
de dessus l'autel vers le ciel, I'Ange de 
Jehovah monta. dans la flamme de i'au- 
tel. A cette vue, Manue et sa femme tom- 
berent la face contre terre. Et I'Ange z\ 
de Jehovah n'apparut plus a Manue et a 
sa femme. Alors Manue comprit que 
c'etait I'Ange de Jehovah, et il dit a sa 
femme : "Nous allons mourir, car nous 
avons vu Dieu." Sa femme lui repondit : 
" Si Jehovah voulait nous faire mourir, 
il n'aurait pas recu de nos mains l'holo- 
Alors Manue invoqua le Seigneur et j causte et i'oblation, il ne nous aurait pas 
dit : " Je vous^rie, Seigneur, que Thorn- 1 fait voir tout cela, ni entendre aujour- 
me de Ditu nne vous avez envoye vienne | d'hui de pareilles choses.'' 
encore vers nous, et qu'il nous enseigne j La femme enfanta un fils et lui donna 24 
sur ce que nous devons faire pour Ten- 1 le nom de Samson. L'enfant grandit et 
9 fant qui naitra ! " Dieu exauca la priere j Jehovah le benit, et Tesprit de Jehovah 25 
de Manue, et I'Ange de Jehovah vint en- ! commenca a le pousser a Machaneh-Dan, 
core vers la femme; elle etait assise dans j entre Saraa et Esthaoh 
un champ, et son mari n'etait pas avec 



I 



22 



2? 



8 



10 elle. Elle courut aussitot inform^ son 
mari, et lui dit : " L'homme qui est venu 
i'autre jour vers moi vient de m'apparai- 
tre de nouveau." Manue se leva, et, sui- 



11 



2° — CHAP. XIV. — Premier etdtuxieme 
exploit de Samson, Son mariage. Une 
enigme. 

Samson descendit a Thamna, et il vit 14 



vant sa femme, il alia vers l'homme et j a Thamna une femme d'entre les filles 



lui dit : "Est-ce toi qui a parte a cette 
12 femme ?" II repondit : "Cest moi." Ma 



des Philistins. Lorsqu'il fut remonte, il 
le declara a son pere et a sa mere, en di- 



nue dit : "Maintenant quand ta parole ; sant : " J'ai vu a Thamna une femme 



13 



s'accomplira, que faudra-t-il observer a 
I'egard de reifant, et que devra-t-il 
faire?" L'ange de Jehovah repondit a 
Manu6 : " La femme s'abstiendra de tout 

14 ce que je lui ai dit : elle ne mangera 
rien de ce qui provient de la vigne, elle 
ne boira ni vin ni liqueur fermentee, et 
elle ne mangera rien d'impur : tout ce 
que ie lui ai present, elle doit l'obser- 

15 ver. Manu6 dit a I'Ange de Jehovah : 
" Permets que nous te retenions et que 

16 nous t'appretions un chevreau." L'Ange 
de Jehovah repondit a Manu6 : "Quand 
tu me retiendrais, je ne mangerais pas 
de ton mets; mais si tu veux preparer un 
holocauste, offre-le a Jehovah. " — Ma- 
nue* ne savait pas que c'6tait I'Ange de 

XIII, 6. Vulgate, lorsquo je lui ai demandi 
qui it etait, d'ofc il veuait, et quel etait son 
nom, il n'apcu veulu mo le dire. 

13. Que devra-t-il f air t; d'autres, qu'y a-t-il 
a faire four lui? Vulg., de quoi devra-t-il 
jabstenirt 



in 



d'entre les filles des Philistins; prenez-I 
maintenant pour &tre ma femme. " Son 3 
pere et sa mere lui dirent : "N'y a-t-il 
point de femme parmi les filles de tes 
freres et dans tout notre peuple, que tu 
ailles prendre une femme che2 les Philis- 
tins, qui sont incirconcis? " Et Samson 
dit a son pere : " Prends celle-la pour 
moi, car elle me plait." Son pere et sa 4 
mere ne savaient pas que cela venait de 
Jehovah^ car il cherchait une occasion de 
querelle venant des Philistins, qui domi- 
naient en ce temps-la sur Israel. 

Samson descendit avec son pere et sa 5 
mere a Thamna. Lorsqu'ils arriverent 
aux vignes de cette ville, void qu'un 
jeune lion rugissant vint a sa rencontre. 

13. La femme (Vulg., l'en/ant\ etc. : atin 
que l'enfant soit naaareen des le ventre de sa 
mere (vers. 7). II va de toi que l'enfant une fois 
n6 pratiquera les m£snes abstinences. 
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6 L'Esfprit de Jehovah saisit Samsoa ; et, 
sans avoir rien a la main, il dechira ie 
lion comme on dechire un chevreau. Et 
il ne raconta pas a son pere et a sa mere 

7 oe qu'il avait fait. II descendit et parla 
a la femme, et elle lui plut. 

S Quelque temps apres, s'etant rendu de 
nouveau a Thamna pour Pepouser, il fit 
un detour pour voir le cadavre du lion, 
et void qu ? il y avait un essaim d'abeiiles 

9 et du miel dans le corps du lion. II en 
prit dans ses mains et en mangea che- 
min faisant; et lorsqu'il fut arrive pres 
de son pere et de sa mere, il leur en 
donna et ils en mangerent; mais il ne 
leur dit pas qu'ii Pavait pris dans le 
corps du lion. 
io Le pere de Samson descendit chez la 
femme; et la Samson donna un fesjtin, 
car c'etait la coutume des jeunes gens. 

1 1 Des qu'on le vit, on invita trente compa- 

12 gnons pour etre avec lui. Samson leur 
dit : i4 Je vais vous proposer une enigme. 
Si vous me Pexpliquez pendant les sept 
jours du festin, et si vous la devinez, je 
vous donnerai trente tuniques et trente 
vetements de rechange; mais si vous ne 



Chap. XV, io. 



a Samson le septieme jour, avant le cou- iS 
cher du soleil : 



<3 

pouvez pas me Pexpliquer, c'est vous qui 
me donnerez trente tuniques et trente 
vetements de rechange. " lis lui dirent : 
'•'Propose ton enigme, que nous Penten- 

14 dions. " II leur oUt : 

** De celui qui mange est sorti ce qui se mange. 
Du fort est sorti le doux." 

Pendant trois jours, ils chercherent en 

15 vain Implication de Penigme. Le sep- 
Ueme jour, ils dirent a la femme de Sam- 
son : " Persuade a ton man de nous ex- 
pliquer Penigme, sinon, nous te brule- 
rons, toi et la maison de ton pere. C'est 
pour nous depouiller que vous nous avez 

16 invites, sans doute?" La femme de Sam- 
son pleurait aupres de lui et disait : 
"Tu n'as pour moi que de la haine, 
et tu ne nPaimes pas. Tu as propose 
une enigme aux fils de mon peuple, et tu 
ne me Fas pas expliquee ! " U lui repon- 
ait : " Je ne Pai expliquee ni a mon pere 

17 ni d ma mere, et ie te Pexpliquerais ! " 
Elle pleura ainsi devant lui pendant les 
sept jours que dura le festin; le septieme 
jour, comme elle le tourmentait, il lui 
donna Implication de Penigme, et elle 
la lit connaitre aussitdt aux enfants de 
sonjpeuple. Les gens de la ville dirent 

XIV, t 5 . Li teitiimtjour : ptusieurs prete- 
reraientlire^w&Ti, U quatriimt jcur{LXX, 
rech. Arab.). 

XV, 4. Renards, plus exa&ement ch*cals % 
animaux tres voisins du renard. 

3. Cutssg et ****** (d'autres, das et vtntrt\ 



" Quoi de plus doux que Ie miel ? 
Et quoi de plus fort que le lion? n 

Etil leur dit : "Si vous n'aviez pas la- 
boure avec ma genisse, vous n'auriez pas 
devine mon enigme. " 

L T Esprit de Jehovah le saisit, et il des- 19 
cendit a Ascalon. II y tua trente hom- 
mes, et ayant pris leurs depouilles, il 
donna les vetements de rechange a ceux 
aui avaient explique Penigme. Puis, en- 
flamme de colere, il monta a la maison 
de son pere. Et la femme de Samson fut 20 
donnee a Pun de ses compagnons qu'il 
s'etait choisi pour ami. 

3° — chap. xv. — Troisitme et qua- 
trtime exploit de Samson. 

Quelque temps apres, a Pepoque de 15 
la moisson des bles, Samson alia voir 
sa femme, en apportant un chevreau. II 
dit : "Je veux entrer aupres de ma 
femme dans sa chambre." Mais son pere 
lui reftisa Pentree, en disant : "J'ai 2 
pense que tu avais pour elle de la haine, 
et je Pai donnee a ton ami. Est-ce que sa 
jeune soeur n'est pas plus belle qu'elle ? 
Qu'elle soit ta femme a sa place." Sam- 3 
son leur dit : "Cette fois je serai inno- 
cent envers les Philistins, si je leur fais 
du mal. " Et Samson s'en alia. II attrapa 4 
trois cents renards et ayant pris des tor- 
ches, il attacha les renards queue contre 
queue, et mit une torche entre les deux 
aueues. II alluma ensuite les torches et 5 
lacha les renards dans les moissons des 
Philistins; il embrasa ainsi les tas de 
gerbes, les bles sur pied et jusqu'aux 
plantations d'oliviers. Les Philistins di- 6 
rent : "Qui a fait cela?" On repondit : 
" C'est Samson, le gendre du Thamneen, 
parce que celui-ci lui a pris sa femme et 
Pa donnee a son ami." Et les Philistins 
etant montes, ils la brulerent, elle et son 
pere. Samson leur dit : "C'est ainsi 7 
que vous agissez! Eh bien, je ne cesserai 
qu'apresmL etre veng^de vous." Etillcs 8 
battit rudement, cuisse et hanche; il des* 
cendit ensuite et se retira dans la caverne 
du rocher d'Etam. 

Alors les Philistins se mirent en mar- 9 
che et camperent en Judas, se r£pandant 
en L&hi. Les hommes de Juda dirent : 10 
"Pourquoi fites-vous montes contre 

expression proverbtale : completement, sans 
nusencorde. 

9. Eh LJchiip.Ak-d. m&choir*\ jusqu'a Ten* 
droit qui fut ainsi nommtf, o& Uur troupe fut 
mist tnfttcts a*oute la Vulgate : voy, vera, 17 
et 19. 
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nous?" lis repondirent : "Nous sommesj Samson jugea Israel, au temps* des 20 



montes pour lier Samson, afin de le trai- 

1 1 ter comme il nous a traites. " Trois mille 
hommes de Juda descendirent done a la 
caverne du rocher d'Etam, et dirent a 
Samson : "Ne sais-tu pas que les Philis- 
tins sont nos maitres? Qu'est-ce que tu 
nous a fait la? " II leur repondit : " Je 
les ai traites comme ils m'ont traite." 

12 Ils lui dirent : "Nous sommes descendus 
pour te lier, afin de te livrer entre les 
mains des Philistins. " Samson leur dit : 
"Jurez-moi que vous nevoulez pas me 

13 tuer." Ils Uri repondirent : "Nonjnous 
voulons seulement te lier et te livrer 
entre leurs mains, mais nous ne te ferons 



Philistins, pendant vingt ans. 

4 — CHAP. XVI. — Samson et Dalila. 
Chute et mort de Samson. 

Samson alia a Gaza; il y vit une 16 
courtisane, et il entra chez elle. On 2 
l'annonca aux gens de Gaza, en disant : 
" Samson est venu ici." Et ils Penviron- 
nerent et se tinrent en embuscade toute 
la nuit a la porte de la ville. lis se tin- 
rent tranquilles coute la nuit, en disant : 
"Attentions jusqu'au point du jour, et 
nous le tuerons. " Samson demeura cou- 3 
che jusqu'a minuit ; a minuit, il se leva, 
et saisissant les battants de la porte de 



pas mourir." Et Payant lie de deux cor- ; la ville et les deux poteaux, il les arra- 
des neuves, ils le firent monter du rocher. 1 cha avec la barre, les mit sur ses epaules 

14 Lorsqu'il arriva a Lechi, les Philistins | et les porta sur le sommet de la monta- 
vinrent a sa rencontre en poussant des i gne qui regarde Hebron. 

cris de joie. Alors PEsprit de Jehovah le Apres cela, il aima une femme dans la 4 
saisit, et les cordes qu'il avait aux bras ; vallee de Sorec ; elle se nommait Dalila. 
devinrent comme des fils de lin brules | Les princes des Philistins monterent vers 5 
par le feu, et ses liens tomberent de ses , elle et lui dirent : " Flatte-le pour savoir 

15 mains. Trouvant une machoire d'ane ou git sa grande force, et comment nous 
fraiche, il etendit la main, la saisit et pourrons nous rendre maitres de lui, afin 

16 tailla en pieces mille hommes. Et Sam- ( de le lier et de le dompter, et nous te 
son dit : donnerons chacun mille et cent sides 

» Avec une machoire d'ftneje les aibicna^/^^nt." DalUa dit a Samson : " Dis- 6 

Crosses), moi, je te pne, ou git ta grande force, et 

Avec une machoire d'ane, j'ai ^rappe" mille avec quoi il faudrait te lier pour te 

hommes." dompter ? !: Samson lui dit ; "Si Von 7 

17 Quand il eut acheve de parler, iljeta loin j me Uait avec sept cordefe fraiches, qui ne 
de lui la machoire, et nomma ce lieu seraient pas encore sechesjedeviendrais 
Ramath-Lechi. 1 faible et je serais comme un autre hom- 

18 Devore par la soif, il invoqua Jehovah, ] me." Les princes des Philistins appor- 8 
et dit : " C'est vous qui avez accorde par | terent a Dalila sept cordes fraiches, qui 
la main de votre serviteur cette grande \ n'etaient pas encore seches ; et elle le lia 
delivrance ; et maintenant faut-il que je avec ces cordes. -— Or elle avait des 9 
nieure de soif et que je tombe entre les gens en embuscade dans sa chambre. — 

19 mains des incirconcis?" Et Dieu fendit Elle lui dit : " Les Philistins sont sur 
le rocher creux qui est a Lechi, et ii en toi, Samson I " Et ii rompit les cordes, 
sortit de Peau. Samson but, son esprit se ! comme se rompt un cordon d'etoupe 
ranima et il reprit vie. C'est pourquoi on ! quand il sent le feu; et Ton ne connut pas 
a appele cette source En-Hakkore ; elle le secret de sa force. 

- cxiste a Lechi, jusqu'a ce jour. Dalila dit a Samson : "Tu t'es joue 10 



16. On traduit ordinahrement, mais contre i tervertissant I'ordre des mots, a dltniit le parol- 
toutes les regies, kamdr hamorataim de l'hd- ! lelisme. Cf. Revue Biblique, Janv. 1900, p. 89. 
breu : un monceau. tieux monceaux* Ces deux 1 17. Ramaih-Lichi (- -a-d. hauteur de Lechi 



mots htfbreux sont tout simplement mal pone- ! ou tie la machoire), auj. probablement ruines 
tues; il faut lire hdmor infinitif absolu d'un | d'Ain-el-Lcchi, au N. O. de Bethleem. On y 
verbe forme* du nom hdmOr " fine *' qui precede, ! trouve une source abondaote,qui forme uu <jtang 
et le meme verbe au par fait avec le pronom plu- ! au pied de la rnontagne ; e'est la source d En- 
riel eos t ham&rtim : asinare asinavi eo«. Avec ! Hakkori, vers. 19. 

une m&choire d'Aneje les ai Sien asin/s : jtu dt \ 19, Le rocher creux \ propr. la cavtte. en 
mot qui serait exactement rendu par cette locu- 1 h*br. makthesch, etc. La Vulg., apres les an- 
tion : Avec une machoire tie rosse t je les at Men ciens rabbins attribuant &. makihesch le sens 
rossts. Le paraltelisme est ainsi bien conserve^ $ alveole ou Cavite dentaire, doone cette tra- 
atnsi que le jeu dc inot tirades circonstances : dudlion bixarre et evidemment fausse -^ :lt 
memes. Les SepUnte avaient compris, mais une dent mnlaire tie la m&choire (en he]br. 
n'osant rendre le jeu de mot litterafement, ils Ucki\ et Hen sortit une source am dure jus- 
n'ont garde* que le sens general : delendo tielevi qua ce jour, — En Hakkori^ c-a-d. source tie 
cos. La Vulg. a garde le tielevi eos mais en in* j celui qui invoque (V w\g.). 
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Chap. XVI, 31. 



dc moi et txi m'as dit des mensonges. 
Maintenant, je te prie, indique-moi avec 

11 quci il faut te lier. " II lui dit : "Si 
on me liait avec des cordes neuves, 
n'ayant servi a aucun usage, je devien- 
Jrais faible, et je serais comme un autre 

12 homme. " Dalila prit des cordes neuves, 
avec lesquelles elle le Ha. Et elle lui 
dit : ** Les Philistins sont sur toi, Sam- 
son ! " — Or des gens se tenaient en 
LMTibuscade dans sa chambre. — Et il 
rompit comme un fil les cordes qu ? il 
avail aux bras. 

13 Dalila ciit a Samson : " Jusqu'a pre- 
sent tu t'es joue de moi, et tu m'as dit 
des mensonges. Fais-moi connaitre avec 
quoi il faut te Her." II lui dit : " Tu n'as 
qif a tisser les sept tresses de ma tete 

r4 avec le tissu. " Et elle les fixa avec la 
cheville. Puis elle lui dit : "Les Philis- 
tins sont sur toi, Samson! " Et se reveil- 
lant de son sommeil, il arracha la che- 
ville du metier et le tissv..* 

15 Elle lui dit : " Comment peux-tu dire : 
Je t'aime ! puisque ton coeur n'est pas 1 
avec moi ? Voila trois fois que tu t'es joue : 
de moi, et que tu ne m'as pas fait con- ! 

16 naitre ou git ta grande force. " Elle le 
tourmentait ainsi chaque jour et le fati- 1 
guait de ses instances ; a la Jin, son ame j 

17 simpatienta jusqu'a en mourir; il lui i 
ouvrit tout son coeur et lui dit : "Le ra- i 
soir n'a jamais passe* sur ma t&e, car je 
suis na^areen de Dieu des le sein de ma 
mere. Si j'etais rase, ma force m'aban- j 
donnerait, je deviendrais faible et je se- ' 
rais comme tous les autres hommes. " 

iS Dalila vit qu'il lui avait ouvert tout son : 
creur; elle envoya appeler les princes des ' 
Philistins et ieur fit dire : " Montez cette I 
fois, car il m'a ouvert tout son coeur." ! 
Kt les princes des Philistins monterent 
vers elle, apportant l'argent dans leurs 

19 mains. Elle Tendormit sur ses genoux, 
et ayant appele* I'homme, elle fit raser 
les sept tresses de la tele de Samson, et 
commenca a le dompter, et sa force se 

20 retira de lui. Elle dit alors : " Les Phi- 
listins sont sur toi, Samson ! " II se re- 
veilla de son sommeil et dit : " Je me 
tirerai d'affaire comme les autres fois, et 
je mc degagerai ; " car il ne savait pas 



que Jehovah s'etait retire de lui. Les 21 
Philistins le saisirent et lui creverent les 
yeux, et l'ayant fait descendre a Gaza, 
iis le lierent d'une double chaine d'airain. 
II tournait la meule dans la prison. 

Cependant les cheveux de sa tete com- 22 
menc^ient a repousser depuis qu'il avait 
ete rase. Les princes des Philistins s'as- 23 
semblerent pour offrir un grand sacrifice 
! & Dagon, leur dieu et pour se rejouir. lis 
j disaient : "Notre dieu a livre entre nos 
; mains Samson, notre ennemi." Le peu- 24 
j pie le vit, et Us louerent leur dieu, car ils 
j disaient : " Notre dieu a livre entre nos 
j mains notre ennemi, celui qui ravageait 
1 notre pays et qui nous tuait tant de 
gens." Quand leurs coeurs furent deve- 25 
nus joyeux, ils dirent : "Qu'on fasse 
! venir Samson, et qu'il nous divertisse ! " 
' lis tirerent Samson de la prison, et il 
dansa devant eux. On Tavait place entre 
! les colonnes. Samson dit au jeune horn- 26 
me qui le tenait par la main : "Laisse- 
i moi toucher les colonnes qui soutiennent 
1 la maison et m V appuyer. Or la maison 27 
1 etait remplie crhommes et de femmes ; 
tous les princes des Philistins etaient la, 
et ii y avait sur le toit environ trois mille 
personnes, hommes et femmes qui regar- 
daient Samson danser. Alors Samson 2$ 
invoqua Jehovah et dit : i( Seigneur Je- 
hovah, souvenez-vous de moi, je vous 
prie, et donnez-moi de ia force cette fois 
seulement, afin que d'un seul coup je me 
venge des Philistins pour raes deux 
yeux." Et Samson, embrassant les deux 29 
colonnes du milieu qui soutenaient la 
maison, s'appuya sur elles, sur Tune de 
la main droite, sur Tautre de la main 
gauche. Et Samson dit : ** Que je meure 30 
avec les Philistins! " et ii se pencha avec 
force, et la maison s'exroula sur les prin- 
ces et sur tout le peuple qui s'y trouvait. 
Ceux qu'il fit perir en mourant furent 
plus nombreux que ceux qu'il avait tues 
pendant sa vie. Ses freres et toute ia 31 
maison de son pere descendirent a Gaza 
et I'emporterent. Lorsqu'ils furent re- 
montes, ils renterrerent entre Saraa et 
Esthaol, dans le s£pulcre de Manue, 
son pere. II avait juge Israel pendant 
vingt ans. 
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la !u.on // (Ken). Le Ketib a iAh. Car ii lui ' *eraient alors une reflexion de IVuiteur. 
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Chap. XVII, i. 



LIVRE DES JUGES. 



Chap. XVIII, 10. 



PREMIER APPENDICE. 

CULTE ILLEGITIME DE MICH AS TRANSPORTE A LAIS-DAN. 



i° — chap. xvii. — Culte ilUgitime 
de Michas a Bethleem. 

17 II v avait un homme de la montagne 

2 d'Ephraim, nomme Michas. II dit a sa 
mere : " Les milie et cent sides d'argent 
qu'on t'a pris, et au sujet desquels tu as 
prononce une malediction, et tu l'as 
meme prononcee a mes oreilles, cet ar- 
gent est entre mes mains, c'est moi qui 
l'ai pris." Et sa mere dit : " Que mon 

3 fils soit beni de Jehovah ! ?? II rendit a 
sa mere les mille et cent sides d'argent, 
et sa mere dit : : * Je consacre de ma main 
cet argent a Jehovah pour mon fils, afin 
d'en faire une image taillee et un objet 
en fonte ; et maintenant je te le rends. " 

4 Lorsqu'ii eut rendu l'argent a sa mere, 
elle prit deux cents sides et les donna 
au fondeur, qui en fit une image taillee 
et un objet en fonte ; et elles furent dans 

5 la maison de Michas. Car ce Michas 
avait une maison de Dieu; il fit un 
ephod et des theraphim, et il consacra 
un de ses fils, qui lui servit de pretre. 

6 En ce temps-la, il n'y avait pas de roi 
en Israel ; chacun faisait ce qui lui sem- 
blait bon. 

7 II y avait un jeune homme de Beth- 
leem de Juda, de la famille de Juda ; il 
etait Levite et sejournait dans cette ville. 

8 Cet homme partit de la ville de Bethleem 
de Juda, pour chercher un sejour ou il 
put vlvre. II arriva ainsi dans la monta- 
gne d'Ephraim, jusqu'a la maison de 

9 Michas. Michas lui dit : "D'ou viens- 
tu? " II lui repondit : " Je suis Levite, 
dc Bethleem de Juda, et je voyage pour 
trouver un sejour ou je puissevivre. " 

io Michas lui dit : "Reste avec moi; sois 
pour moi un pere et un pretre, et je te 
donnerai dix sides d'argent par an, une 
pro\ision de vetements et la nourriture; " 

n et le Levite entra. Le Levite consentit 
a demeurer chez Michas, et le jeune 
homme fut pour lui comme l'un de ses 

12 fils, Michas installa le Levite, qui lui 
servit de pretre et demeura dans sa mai- 

13 son. Et Michas dit : " Je sais mainte- 
nant que Jehovah me fera du bien, puis- 
que j'ai ce Levite pour pretre. " 

XVII, 3. Un objet en fonte (tobr. massikah) 
soit pi&estal pour y placer l'image taillee; soit 
plaques de m^tal desttnees a recouvrir l'image 
taillee, qui 6tait en bois. Seton d'autres, les 
deux noros dtfsigneraient une seule et m£me 



20 — chap. viii. — Le culte de Michas 
trans forte a Lais- Dan, 

En ce temps- la, il ny avait pas de ig 
roi en Israel, en ce temps-la la tribu 
des Danites se cherchait une possession 
pour s'etablir, car jusqu'a ce jour il ne 
lui etait pas echu de portion en heritage 
au milieu des tribus d'lsrael. Les fils de 2 
Dan, ayanl pris d'entre eux tous cinq 
hommes de leur famille, hommes vail- 
lants, les envoyerent de Saraa et d r Es- 
thaol pour explorer le pays et le recon- 
naitre. lis leur dirent : "Allez, recon- 
naissez le pays." Les cinq hommes 
arriverent dans la montagne d'Ephraim 
jusqu'a la maison de Michas, et ils pas- 
serent la nuit en cet endroit Comme ils 3 
etaient pres de la maison de Michas, re- 
connaissant la voix du jeune Levite, ils 
s'approcherent et lui dirent : " Qui t'a 
amene ici ? Que fais-tu dans ce lieu, et 
qu'as-tu ici ? " II leur repondit : * * Michas 4 
a fait pour moi telle et telle chose, il me 
donne un salaire et je lui sers de pretre."* 
Ils lui dirent : " Eh bien, consulte Dieu, 5 
afin que nous sachions si le voyage que 
nous entreprenons aura dtf succes. " Et 6 
le pretre leur repondit : " Allez en paix; 
le voyage que vous faites est sous le re- 
gard de Jehovah." 

S'etant mis en route, les cinq hommes 7 
arriverent a Lais. Ils virent le peuple qui 
dtait dans cette ville, vivant en securite 
a la maniere des Sidoniens, paisible et 
tranquiUe, et il n'y avait personne dans 
le pays, investi de Tautorite, qui les mo- 
lestat en aucune maniere; ils etaient eloi- 
gnes des Sidoniens, et n'avaient affaire 
avec personne. Quand ils furent de re- S 
tour aupres de leurs freres a Saraa et 
Esthaol, leurs freres leur dirent : u Quelle 
nouvelle apportez-vous? " Ils repondi- 9 
rent : "Levons-nouset marchons contrc 
eux ; car nous avons vu le pays, et il est 
tres bon. Et vous restez Id sans mot dire? 
Ne soyez point paresseux a vous mettre 
en marche pour aller prendre possession 
de ce pays. En y entrant, vous arrive- 10 
rez chez un peuple en securite. Le pays 
est vaste, et Dieu l'a livre entre vos 



chose, une image et (dans le sens explicatif, 
savoir) une image fondue. 

5. Consacra un de ses /ils; litt. templit la 
main d'un de ses Jf Is :surc*llt expression, voy. 
la note de Exod. xxviii, 41. Corap. Lev. vii, 27 
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Chap. XV III, ii. LIVRE DES JUGES. Chap. XIX, 2. 

mains ; c J est un lieu ou rien ne manque ayant place devant eux les enfants, le 
de tout ce qu'il y a dans le pays." Detail et toutes les choses de prix. lis 22 

1 1 Six cents hommes de la famille de Dan j etaient deja loin de la maison de Michas, 
partirent de Saraa et d'Esthaol, munis ; lorsque Michas et les gens qui habitaient * 

12 de leurs armes de guerre, lis monterent j les maisons voisines de la sienne se ras- 
et camperent a Cariathiarim en Juda ; | semblerent et poursuivirent les fils de 
c'est pourquoi ce lieu a eteappele jusqu'a * Dan. lis crierent apres les fils de Dan, 23 
ce jour Machaneh-Dan; il est a roccident et ceux-ci se retournant dirent a Michas : 

ces 
dieux 24 
s avec 
les cinq hommes qui avaient ete explorer le pretre, et vous Stes partis : que me 
le pays de Lais prirent la parole et di- reste-t-il ? Comment done pouvez-vous 
rent a leurs freres : "Savez-vous qu'il y me dire : Que te faut-il? " Les fils de 25 
a dans ces maisons un ephod, des thera- Dan lui dirent : " Ne nous fais pas en- 
phim, une image et un objet en fonte? tendre ta voix davantage, si tu ne veux 
Voyez maintenant ce que vous avez a pas que des hommes irrit.es se jettent sur 

15 faire." lis se dirigerent de ce c6te-la, et vous et que tu perdes ta vie et celle %?es 
entrant dans la maison du jeune Levite, ; gms de ta maison. " Et les fils de Dan 26 
ia maison de Michas, ils lui demanderent j continuerent leur route. Voyant quails 

16 comment il se portait. Les six cents etaient plus forts que lui, Michas sen 
hommes d'entre les fils deDan, munis de retourna et rcvint dans sa maison. 

leurs armes de guerre, se tenaient a C'est ainsi que Us Danites enleverent 27 

17 Tentree de la porte. Et les cinq hommes ce qu'avait fait Michas, et le pretre qui 
qui avaient ele explorer le pays monte- etait a son service ; et ils marcherent 
rent, et etant entres dans le sanctuaire, contre Lais, contre un peuple qui vivait 
ils prirent rimage taillee, I'ephod, les tranquille et en securite; ils le passerent 
theraphim et l'objet en fonte, pendant au fil de Tepee et brulerent la ville. II 2S 
que le pretre etait a Fentree de la portc n'y eut perr.onne pour la delivrer, car 
avec les six cents hommes munis de leurs I elle etait eloignee de Sidon, et ses habi- 

18 armes de guerre. Lorsqu'ils furent en- j tants n'avaient point affaire avec d'au- 
tres dans la maison de Michas et qu'iis Ires hommes : elle etait dans la vallee 
eurent pris rimage, I'ephod, les thera- qui s'etend vers Beth-Rohob. Les fils de 
phim et l'objet en fonte, le pretre leur Dan rebatirent la ville et v habitcrent; 

19 dit : "Que faites-vous? " Ils lui rcpon- \ ils Tappelerent Dan, d'apres le nom de 29 
dirent : "Tais-toi, mets ta main sur ta i Dan, leur pere, qui etait ne d'Israel; 
bouchc et viens avec nous, et tu seras < mais la ville s'appelait primitivement 
pour nous un pere et un pretre. Vaut-il 1 Lais. Les fils de Dan dresscrent pour 30 
mieux que tu sois pr&re jxmr la maison I eux l'image taillee, et Jonathan, fils de 
d'un seul homme, ou que tu le sois pour I Gersam, fils de MoTse, lui et ses fils, 




Us se remirent en route et partirent, | temps que la maison de Dieu fut a Silo. 

SECOND APPENDICE. 

CRIME COMMIS A GABAA. CHATIMENT. 
i° — chap. XIX. — Le crime. 



19 Dans ce teinps, alors qu'il n'y avait 
pas de roi en Israel, un Levite, qui se"- 

>^VI 1 1, 12. Maehanih*Dani c.-a-d. Camp de 

Dan. 

i<x Fils de Motse : I'hlbreu adluel porte/its 
de Man*ss4 % nom du successeur d'Kzcchias; 
mats on admet genlralement que c'est la une 
corre&ion tres ancienne (LXX), faite par les 
rabbins par respect pour la memoire de Motse. 



journait a Textremite de la montagnc 
d'Ephraim, prit pour concubine une 
femme de Bethieem de Juda. Sa concu- 
bine lui fut infidele, et elle le quitta pour 

31. La Vulgate ajoute : Eh ce temps-Id il n'y 
avait pas di roiiu Israel. Dans I'Hebreu et les 
LXX, ces mots commencent le chap, suivant. 

XIX, 1. Dans ce temps : peu de temps apres 
la roort de Josue, putsque Phinee, fils d'Elea- 
sar, con tempo rain de Josue\ etait alors grand 
pretre (xx, 28), 
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alter dans la maison de son pere a Beth- Le Levite, etant entre, s'arreta sur la 

leem de Juda, ou elle resta l'espace de place de la ville, et il n'y eut personne 

3 quatre mois. Son rnari se leva et alia qui les recut dans sa maison pour y pas- 
vers elle, pour parler a son coeur et la ser la nuit. Mais void qu'un vieillard 16 
ramener a lui; il avait avec iui son servi- revenait le soir de travailler aux champs; 
teur et deux anes. Elle le fit entrer dans c'etait un horame de la montagne d ? E- 

la maison de son pere ; et quand le pere phraim, qui sejournait a Gabaa, et les 

de la jeune femme le vit, il alia avec joie gens du lieu etaient Benjamites. Ayant 17 

4 au-devant de lui. Son beau-pere, le pere leve les yeux, il aper9ut le voyageur sur 
de la jeune femme, le retint, et il de- la placode la ville, et lui dit : " Ou vas- 
meura chez lui trois jours ; ils mangerent tu et d'ou viens-tu?" II lui repondit: t$ 
et burent, et ils y sejournerent. i4 Nous allons de Bethleem de Juda jus- 

5 Le quatrieme jour, ils se leverent de qu'a. Pextremite de la montagne d ? E- 
bon matin, et le Levite se disposait a phraim, d'ou je suis. J'etais alle a Beth- 
partir; mais le pere de la jeune femme leem de Juda, et maintenant je vais a la 
dit a son gendre : " Fortifie ton coeur maison de Jehovah, et il n'y a personne 
en prenant un morceau de pain, et vous qui me recoive dans sa maison. Nous 19 

6 partirezensuitc." S'etant assis, ils man- avons cependant de la paiile et du four- 
gerent tous deux ensemble et burent. rage pour nos anes, et aussi du pain et 
Puis le pere de la jeune femme dit au du vin pour moi, pour ta servante et 
inari : " Consens, je te prie, a passer la pour le jeune homme qui est avec tes 

7 nuit, et que ton coeur se rejouisse. " Le serviteurs; nous ne manquons de rien. " 
mari se leva pour s'en alter; mais, sur Le vieillard dit : " La paix soit avec toi : 20 
les instances de son beau-pere, il revint Seutement je pourvoirai a tous tes be- 
et y passa encore la nuit soins ; mais ne passe pas la nuit sur la 

8 Le cinquieme jour, il se leva de bon | place." II les fit entrer dans sa maison, 21 
matin pour partir. Alors te pere de la ■• et il donna du fourrage aux anes; les 
jeune femme dit : " Fortifie ton coeur, je voyageurs se laverent les pieds, puis ils 
te prie, et differe jusqu'au deciin du mangerent et burent. 

9 jour." Et ils mangerent ensemble. Le j Pendant qu'ils rejouissaient teur coeur, 22 
mari se levait pour s'en alter, lui, sa j des hommes de la ville, gens pervers, 
concubine et son serviteur; mais son j entourerent la maison, et frappant avec 
beau-pere, le pere de la jeune femme, lui force a la porte, ils dirent au vieillard, 
dit : " Vois, le jour s'incline vers te soir; maitre de ia maison : 4 * Fais sortir 
je yous prie, passez ici la nuit; voici que i Fhomme qui est entre chez toi, afin que 

te jour baisse, passe ici la nuit, et que ! nous ie connaissions. " Le maitre de la 1$ 
ton coeur se rejouisse; demain vous vous t maison sortit verseux et leur dit : ** Non, 
leverez de bon matin pour vous mettre ' mes freres, ne faites pas te mal, je vous 
en route, et tu retourneras chez toi. " ! prie; puisque cet homme est entre dans 

10 Le mari ne consentit pas a passer la \ ma iraison, ne commettez pas cetteinfa- 
nuit; il se leva et partit; et il vint jus- ; mie. II y a ici ma fille qui est vierge, et 24 
qu'en face de Jebus, qui est Jerusalem, ! sa concubine; je vous les amenerai dehors, 
ayant avec lui les deux anes bates et sa vous leurs ferez violence et vous les trai- 
concubine. terez comme il vous plaira; mais ne com* 

11 Lorsqu'ils furent pres de J£bus, lejour j mettez pas sur cet homme une action 
avait beaucouj) baisse. Le serviteur dit aussi infame." Ces hommes ne voulurent 25 
alors a son maitre : " Viens, je te prie, 1 pas I'ecouter. Alors Thomme prit sa 

* detournons-nous vers cette ville des Je- \ concubine et la teur amena dehors. Ils la 
buseens, et nous y passerons la nuit. %} { connurent et ils abuserent d'elle toute la 

12 Son maitre lui repondit: " Nous nenous 1 nuit jusqu'au matin, et ils la renvoye 



dctournerons pas vers une ville etran- 
gere, ou il n'y a pas d'enfants d'Israel; 

13 nous passerons jusqu'a Gabaa." II dit 
encore a son serviteur : " Allons, tachons 
d'atteindre Tune de ces deux localites 
pour y passer la nuit, Gabaa ou Rama." 

14 lis continuerent a marcher, et te soleil 
se coucha lorsq^u'ils furent pres de Ga- 

1 5 baa, qui appartient a Benjamin. Ils pri- 
rent de ce cot6, pour alter passer la nuit 
a Gabaa. 



rent au lever de Taurore. Vers te matin, 26 
cette femme vint toraber a Tentree de la 
maison de Thomme chez qui etait son 
mari, et elle resta lh % jusqu'au jour. 

Son mari se leva te matin, et ayant 27 
ouvert la porte de la maison, il sortit 
pour continucr sa route. Et voici que la 
femme, sa concubine, etait etendue a 
l'entree de la maison, les mains sur lc 
seuil. II lui dit : " Lcve-toi et allons- 28 
nous-en. " Et personne ne repondit. Alors 
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Chap. XX, 25. 



le mari la mit sur son ane, et partit pour 
29 aller dans sa demeure. Arrive chez lui, 
ii prit un couteau, et saisissant sa con- 
cubine, il la coupa membrc par raembre 
on douze morceaux, et Tenvoya dans tout 
50 lo territoire d'Israei. A cette vue, tous 
dirent : "Jamais chose pareille n'est 
arrivee et ne s'est vue depuis que les en- 
trants d'Israei sont montes d'Egypte jus- 
qiTa ce jour; reflechissez-y, — consultez- 
vous et prononcez." 

2 — chap. xx. — La guerre. 

20 Tous les enfants d'Israei sortireut. 

depuis Dan jusqu'a Bersabee et au 

pays de Galaad, et Tassemblee se reunit 

comme un seul homme devant Jehovah a 

2 Maspha. Les chefs de tout le peuple, 
toutes les tribus d'Israei, se presenterent 
dans Tassemblee du peuple de Dieti : 
quatre cent roille hommes de pied tirant 

5 Tepee. Et les fils de Benjamin apprirent 
quo tes enfants d'Israei etaient montes a 
Maspha. 

Les enfants d'Israei dirent : Parlez, 
comment ce crime a-t-il ete commis ! " 

4 Alors le Levite, le mari de la femme qui 
avait ete tuee, prit la parole et dit : 
" J etais entre a Gabaa de Benjamin, 
nun et ma concubine, pour y passer la 

5 nuit. Les habitants de Gabaa se sont 
leves contre moi et ont entour£ pendant 
la nuit la maison ou j 'etais, avec Tinten- 
tion de me tuer. lis ont fait violence a 

6 ma concubine, et elle est morte. J'ai 
saisi ma concubine, je 1'ai coupee en 
morceaux, et je I'ai envoyee dans tout le 
territoire de Theritage d'Israei; car iis 
ont commis un crime et une infamie en 

7 Israel. Vous voici tous, enfants d'Israei; ; 
consultez-vous, et decidez id meme. " ] 

i> Tout le peuple se leva comme un seul 
homme, en disant : " Nul d'entre nous j 
n'ira dans sa tente, nul ne retournera ■ 

9 dans sa maison. Voici maintenant ce ! 
que nous ferons a Gabaa : Contre elle 
10 dapres le sort ! Nous prendrons dans | 
toutes les tribus d'Israei dix hommes sur i 
cent, cent sur mille et mille sur dix 
mille; ils iront chercher des vivres pour 
le peuple, afin (ju'a leur arrivee on traite 
Gabaa de Benjamin seion toute Tinfamie 
quelle a commise en Israel, C'est ainsi 
que tous les hommes d'Israei s'assem- 
blerent contre la ville, unis comme un 
seul homme. 
Les tribus d'Israei envoyerent des 
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XX, ?. Ltscht/s % Hit. Its angles (Vule.), ou 
res angulaircs de raifice national. 
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1 hommes dans toutes les families de Ben- 
ijamin pour dire : " Qu'est-ce que ce 
I crime qui a ete commis chez vous? Li- 13 
I vrez maintenant les hommes pervers qui 
sont a Gabaa, afin cnie nous les fassions 
i mourir et que nous otions le mal du mi- 
lieu d'Israei. " Mais les Benjamites ne 
voulurent pas ecouter la voix de ieurs 
freres, les enfants d'Israei. 
( Les tils de Benjamin, sortant de leurs 14 
villes, s'assemblerent a Gabaa pour com- 
, battre les enfants d'Israei. Les fils de 15 
Benjamin, sortis des villes, qui furent 
recenses en ce jour etaient au nombre de 
vingt-six mille, tirant Tepee, sans comp- 
ter les habitants de Gabaa formant sept 
cents hommes d'elite. Parmi tout ce 16 
peuple il y avait sept cents hommes 
d'elite qui ne se servaient pas de la main 
droite; tous ces combattants pouvaient 
lancer avec la fronde une pierre a un 
cheveu, sans le manquer. Le nombre 17 
des hommes d'Israei recenses, non com- 
pris ceux de Benjamin, fut de quatre 
cent mille tirant Tepee, tous gens de 
guerre. Et les enfants d'Israei, s'etant 18 
leves, monterent a Bethel, et consuite- 
rent Dieu, en disant : " Qui de nous 
montera le premier pour combattre les 
fils de Benjamin?" Jehovah repondit : 
" Que Juda monte le premier." Les en- 19 
fants d'Israei se mirent en marche des 
le matin, et ils camperent contre Gabaa. 

Les hommes d'Israei s'etant avances 20 
pour combattre ceux de Benjamin, ils se 
rangerent en bataille contre eux devant 
Gabaa. Alors les fils de Benjamin sor- 21 
tirent de Gabaa, et ils coucherent par 
terre ce jour- la vingt-deux mille hommes 
d'Israei. 

Le peuple, savoir les hommes d'Israei, 22 
aflermirent leur courage, et ils se ran- 
gerent de nouveau en bataille dans le 
lieu ou ils s'etaient places le premier 
jour. Et les enfants d'Israei monterent 23 
et ils pleurerent devant Jehovah jusqu'au 
soir; et ils consulterent Jehovah, en 
disant : '« Marcherai-je encore pour com- 
battre les fils de Benjamin, mon frere? " 
Jehovah repondit : " Montez contre lui." 
Les enfants d'Israei s'approcherent des 24 
tils de Benjamin, le second jour; et ce 25 
meme jour les fils de Benjamin sortirent 
de Gabaa a leur rencontre, et ils cou- 
cherent encore par terre dLx-huit mt'Ie 
hommes des enfants d'Israei, tous tirant 
epee. 



plutAt ja ipimes ansuiwrcs ac 1 eaincc national, gate, vinrtnt a U maison He Dx 
vwZf£fu mtii€; ICS LXX Ct ,a VuJ «" j nade >' S<**^r* ^ Sih : a tort. 



18. AUniirtnt d BHfal (Gen. xii, 8)1 Vul- 
gate, vinrtnt d la maisen He Dieu (au taber- 
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26 Tous les enfants d'lsrael et tout le 
peuple monterent et vinrent a Bethel; 
ils pleurerent, assis la devant Jehovah; 
ils jeunerent en ce jour jusqu'au soir, et 
ils oflfrirent des holccaustes et des sacri- 

27 fices paciliques devant Jehovah. Et les 
enfants d'lsrael consulterent Jehovah, — 
en ces jours-la, Tarche de l'alliance de 

28 Dieu se trouvait a Bethel, et Phinees, 
tils d'Eleazar, fils d' Aaron, se tenait 
devant sa face, — et ils dirent : *' Mar- 
cherai-je^ncore pour combattre les fils 
de Benjamin, mon frere, ou bien dois-je 
cesser?" Jehovah repondit : "Montez, 
car demain je les livrerai en ta main." 

29 Alors Israel placa une embuscade au- 

30 tour de Gabaa, et, le troisieme jour, les 
enfants d'lsrael monterent contre les fils 
de Benjamin; ils se rangerent en bataille 
devant Gabaa, comme les autres fois. 

31 Et les fils de Benjamin sortirent a la ren- 
contre du peuple, en se laissant attirer 
loin de la ville. Ils commencerent a frap- 
per et a tuer parmi le peuple, comme les 
autres fois, sur les routes dont Tune 
monte a BSthel et l'autre a Gabaa, dans 
la campagne; ils tutrent environ trente 

32 hommes d'lsrael. Les fils de Benjamin 
disaient : " Les voila battus devant nous 
comme auparavant ! " Et les enfants 
d'lsrael disaient : " Fuyons, et attirons- 
les loin de la ville, sur ces routes." 

33 Tous les hommes d'lsrael quitterent leur 
position et se rangerent a Baal-Thamar; 
en mime temps l'embuscade d'lsrael 
s'elanca de son poste, de la plaine de 

34 Gabaa. Dix mille hommes d'clite de tout 
Israel arriverent ainsi de devant Gabaa. 
Le combat fixt rude, car les (ils de Ben- 
jamin ne se doutaient pas qu'un desastre 

35 allait fondre sur eux. Jehovah battit 
Benjamin devant Israel, et les enfants 
d'lsrael tuerent ce jour-la a Benjamin 
vingt-cinq mille et cent hommes tirant 
l'epee. 

36 Les fils de Benjamin virent done qu'ils 
etaient battus, et que les hommes d'lsrael 
^'avaient c&te du terrain a Benjamin 
qtu parce qu'ils avaient confiance dans 

37 Pembuscade placee contre Gabaa. Quant 
aux hommes de l'embuscade 4 ils se jete- 
rent promptement sur Gabaa, et, s'avan- 
cant, ils frapperent toute la ville du 

38 tranchant de Tepee. Or les hommes 
d'lsrael Staient convenus de ce signe 



Faites 



^ 33. De la plaine de Gabaa. La Vulg. et le 
Cod* Alex, des LXX, lisant mitntnaarab, tra- 
tluisent, dn edti occidental, 

36. Vulgate : or les /ils de Benjamin, voyant 
q% ils avaient le dessons % se mirent tifuir. Ce 



monter de la ville un nuage de fumee. " 
Les hommes d'lsrael firent alors volte- 39 
face dans la bataille. — Les Benjamites 
leur avaient tue deja environ trente hom- 
mes, et ils disaient : " Certainement les 
voila battus devant nous comme dans le 
premier combat!" Puis le nuage de fu- 40 
mee avait commence a s'elever de la ville 
comme une colonne, et les Benjamites 
ayant regarde derriere eux avaient 
apercu la ville entiere monter en feu vers 
le ciel. — Les hommes d'lsrael firent 41 
volte-face, et ceux de Benjamin furent 
epouvantes en voyant que le malheur 
avait fondu sur eux. Tournant le dos 42 
devant les hommes d'lsrael, ils s'enfui- 
rent par le chemin du desert ; mais les 
assaillants les serrerent de pres, et ils 
tuerent ceux des villes chacun en leurs 
propres endroits. Ils cernerent Benja- 43 
min, ils le poursuivirent, ils l'ecraserent 
la ou il faisait halte, jusqu'en face de 
Gabaa du cote du soleil levant. II tomba 44 
dix-huit mille hommes de Benjamin, tous 
vaillants. Parmi ceux qui tournerent le 45 
dos et s'enftiirent vers le desert, vers le 
rocher de Remmon, les hommes d'lsrael 
en tuerent cinq mille sur les routes ; ils 
les poursaivirent jusqu'a Gideon, et ils 
en tuerent deux mille. Le nombre total 46 
des Benjamites qui peYirent ce jour- la fut 
de vingt-cinq mille hommes tirant l'epee, 
tous vaillants. ' 

Six cents hommes qui avaient tourne 47 
le dos et s^taient enfuis au desert, vers 
le rocher de Remmon, demeurerent la 
pendant quatre mois. Les hommes d'ls- 48 
rael revinrent vers les fils de Benjamin, 
et ils les frapperent du tranchant de 
l'epee, depuis les villes, hommes et trou- 
peaux, jusqu'a tout ce qu'on put trouver. 
lis mirent aussi le feu a toutes les villes 
qu'ils trouverent. 

3 chap. xxi. — Relevement de la tribu 
de Benjamin. 

Les hommes d'lsrael avaient jure a 21 
Maspha, en disant : "Aucun de nous 
ne donnera sa fille pour femme a un Ben- 
jamite." Le peuple vint a Bethel, et il y 2 
resta devant Dieu jusqu'au soir. Elevant 
la voix, ils firent de grandes lamenta- 
tions, et ils dirent : " Pounjuoi, 6 Jeho- 3 
vah, Dieu d'lsrael, est-il arnvS en Israel 
qu'il manque aujourd'hui une tribu 
d'lsrael?" Le iendemain, le peuple 4 

qn'aptrcevant les en/ants d' /trail, ils Uur 
laistirent la place pour/uir, afin qu'ils arri- 
vassent h Vtmbuscadefriparte prh de la ville : 
inexadi 
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s'etant leve des le matin, ils batirent la 
un autel, et ils offrirent des holocaustes 

5 et des sacrifices pacifiques. Et les enfants 
d* Israel dirent : "Quel est celui d'entre 
toutes les tribus d'Israel qui n'est pas 
monte a rassemblee devant Jehovah ? " 
Car on avait fait un serment solennel 
centre celui qui ne monterait pas vers 
Jehovah a Maspha, en disant : "II sera 

6 puni de mort." Les enfants d'Israel 
avaient compassion de Benjamin, leur 
frere, et ils disaient : "Une tribu a ete 

7 retranchee aujourd ? hui d'Israel! Que fe- 
rons-nous pour eux, pour procurer des 
femmes a ceux qui restent? Car nous 
avons jure par Jehovah de ne pas leur 

8 donner de nos filles pour femmes. " Ils 
dirent done : " Y a-t-il une seule d'entre 
les tribus d'Israel qui ne soit pas montee 
vers Jehovah a Maspha? " Or personne 
de Jabes en Galaad n'etait venu au camp, 

9 a rassemblee. On fit le recensement du 
peuple, et il ne s'y trouva aucun des ha- 

10 bitants de Jabes en Galaad. Alors ras- 
semblee envoya contre eux douze mille 
soldats d'entre les vaillants, en leur don- 
nant cet ordre : " Allez, et frappez du 
tranchant de Tepee les habitants de Jabes 
en Galaad, avec les femmes et les en- 

11 Cants. Voici ce que vous ferez : vous 
devouerez & Tanatheme tout homme et 
toute femme qui a connu la couche d'un 

12 homme." Ils trouverent parmi les habi- 
tants de Jabes en Galaad quatre cents 
jeunes filles vierges, qui n'avaient pas 
connu d'homme en partageant sa couche, 
et ils les amenerent dans le camp a Silo, 

13 qui est au pays de Chanaan. Alors toute 
Tassemblee envoya des messagers pour 
parler aux fils die Benjamin qui 6taient 
rJ/ugi/s au rocher de Remmon, et pour 

14 leur annoncer la paix. Les Benjamites 
revinrent en ce temps-la, et on leur 
donna les femmes a qui on avait laisse la 

XXI, xo. Doutt mille : e'est le cbiffre des 
LXX et des anciennes versions, excepte* de La 

Vulgate, qui met dix mille* 



'5 



10 



vie parmi les femmes de Jabes en Galaad; 
mais il ne s'en trouva pas assez pour eux. 

Le peuple avait compassion de Benja- 
min, car Jehovah avait fait une brechc 
dans les tribus d'Israel. Les anciens de 
I'assemblee dirent : "Que ferons-nous 
pour procurer des femmes a ceux qui 
restent, puisque les femmes de Benjamin 
ontetedetruites?" Et ils dirent :" Que 17 
I'heritage de ceux qui ont echappe de- 
meure a Benjamin, afin qu'une tribu ne 
perisse pas en Israel. Mais nous, nous iS 
ne pouvons pas leur donner de nos filles 
pour femmes, car les enfants d'Israel ont 
jure, en disant : " Maudit soit celui qui 
donnera sa fille pour femme a un Bema- 
mite? " Et ils dirent : "Voici une fete 19 
du Seigneur, qui se celebre chaque an- 
nee a Silo, ville situee au nord de Bethel, 
a Torient de la route qui monte de Bethel 
d Sichem, et au midi de Lebona." Puis 20 
ils donnerent cet ordre aux fils de Benja- 
min : "Allez, et placez-vous en embus- 
cade dans les vignes. Vous regarderez, \\ 
et lorsque les filles de Silo sortiront pour \ 
danser en choeur, vous sortirez des vi- 
gnes, et vous enleverez chacun une des 1 
filles de Silo pour en faire votre femme, \ 
et vous vous en irez dans le pays de Ben- 
jamin. Si leurs peres ou leurs freres 
viennent reclamer aupres de nous, nous 
leur dirons : Laissez- les- nous, car nous 
n'avons pas pris une femme pour chacun 
dans la guerre conirejabh. Et ce n'est 
pas vous qui les leur avez donnees ; en 
ce cas, vous seriez coupables. " Les fils 
de Benjamin firent ainsi : ils prirent des 
femmes selon leur nombre parmi les dan- 
seuses, qu'ils enleverent, et, s'&ant mis 
en route, ils retournerent dans leur heri- 
tage ; ils rebdtirent les villes et ils y ha- 
biterent, 

Alors les enfants d'Israel s'en allerent 24 
de Id chacun dans sa tribu et dans sa 
famille, et ils retournerent chacun dans 
son heritage. En ces jours-la, il n*y avait 
pas de roi en Israel; chacun faisait ce qui 
lui semblait bon. 
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CH. 

sa belle- 

1 B6SH U tem P s °k les Juges gouver- appesantie sur raoi. " Et elevant la voix, 14 

1 msmi aaient ? n v cut unc famine dans elies pleurerent] encore. Puis Orpha 

le pays, tin homme de Beth- baisa sa belle-mere, mais Ruth s'attacha 

~ leem de Juda s'en alia, avec sa a elle. 

femme et ses deux fils, denieurer dans le Noemi dit a Ruth ; " Void que.ta belle- 1 5 
1 territoire de Moab. Le nom de cet honi- sueur s'en est retournee vers son peuple 
me etait Elimelech, celui de sa femme et vers son dieu ; retoume comme elle. " 
Noenri, et ses deux tils s'appeiaient Ma- Ruth repondit : *Ne me presse pas de 16 
halon et Cheljon; ils etaieat Ephrateens, te iaisser en nren allant loin de toL Oil 
de Bethleem de Juda. Us allerent aux tu iras, j'irai; ou tu demeureras, je de- 
champs de Moab, et s ? y etablirent. meurcrai ; ton peuple sera mon peuple, 

3 Elimeleeh, rnari de Noemi, mourut, et et ton Dieu sera mon Dieu ; oil tu mour- 17 

4 elle resta seuie avec e es deux fils. Ils ras, je mourrai et j'y serai ensevelie. 
prirent des femmes moabites, dont Tune Que Jehovah me traite dans toute sa 
se nommait Orpha et Tautre Ruth, et ils rigueur, si autre chose que la mort me 

5 demeurerent la environ dix ans. Maha- ! separe de toi ! '' Voyant que Ruth etait 18 
Ion et Cheljon moururent aussi tous deux, ( decidee a 1' accompagner, Noemi cessa ses 

et Noemi resta settle, privee de ses deux instances. 

tils et de son mari. Elks firent route ensemble* jusquW ce 19 

6 Alors, s'etant levee, elle et ses belles- qu'clles arrivassent a Bethleem. Lors- 
tiiles, elle quitta ies champs de Moab, qu'ellcs entrerent dans Bethleem, toute 
car elle avait appris dans la campagne la ville fut emue a cause d'elles, et les 
de Moab que Jehovah avait visite son femmes disaient : Est-ce la Noemi? " 

7 peuple et lui avait donne du pain. Elle Elle lour dit : "Ne m'appelez pas Noemi; 20 
sortit done du lieu oil elle s'etait etablie ■ appelez-moi Mara, car le Tout-Puissant 
avec ses deux belles-filles, et elles se ' m'a remplie d'amertume. Je m'en suis 21 
mirent en route pour retourner au pays , allee les mains pieines, et Jehovah^ me 
de Juda. : ramene les mains vides. Pourquoi m'ap- 

S Noemi dit a ses deux bclles-Iilles : j pelleriez-vous Noemi, apres que Jehovah 
" Allez, retournez chacune dans la mai- 1 a temoigno contre moi, et que le Tout- 
son de votre mere. Que Jehovah use de Puissant nra affligee?" 
bont6 envers vous, comme vous i'avez j C'est ainsi que Noemi s'en retourna, 22 
fait envers ceux qui sont morts et envers i et, avec elle. sa belle-fille, Ruth la Moa- 

9 moi ! Que Jehovah vous fasse trouver a ! bite, qui etait venue des campagnes de 
chacune du repos dans la maisond'un Moab. Elles arrivercnt a Bethleem lors- 
epoux ! " Et elle les baisa. Elevant la | que commencait la moisson des orges. 



* voix, elles se mirent a pleurer, et elles 
lui dirent : **Non: nous retournerons 

1 1 avec toi vers ton peuple. " Noemi dit : 
"Retournez, mes filles; pourquoi vicn- 
driez-vous avec moi? Ai-je encore dans 
mon sein des fils qui puissent devenir 

12 vos maris? Retournez, mes filles, allez. 
Je suis trop agee pour me remarier. Et 
quand je dirais : J'ai de Tesperance; 
quand je serais cette nuit mSme a un 

13 mari et que j'enfanterais des fils, atten- 
driez-vous pour ceia jusqu'a ce qu'ils 
fussent grands? vous abstiendriez-vous 



CHAP. II. — Ruth vaglancr 
dans le champ de Booz. 

Noemi avait un parent du cote de son 2 
mari; e'etait un homme puissant et riche, 
de la famille d'EHmelech, appele Booz. 

Ruth, la Moabite, dit a Noemi : " Je 2 
voudrais bien aller aux champs glancr 
des epis derriere celui aux yeux duauel 
j'aurai trouve grace." Elle lui repondit : 
" Va, ma fille/' Ruth s'en alia et vint 3 
glaner dans les champs, derriere les 
moissonneurs ; et il se rencontra qu'elie 



I, 17. Que Jihovah me traite , etc.; lilt., 

qu* ainsi Jihcvah me traite et qu ainsi it .._ .»*- 

ajoute : formule dc serment d'un frequent usage Toute infortune passait alors pour un chatiment 
dans les livres des Rois. | divtn. LXX et Vulg., m % a kumilUe, 



2t. A Umoigni contre mct\ m'a declare** cou- 
pable par les malheurs dont il m'a frapp^e. 
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arriva dans le champ qui appartenait a ! les ramasse, et vous ne iui ferez point de 
Booz, de la famille d'Elimelech. Et voila ! reproches. " 

que Booz vint de Bethleem, et il dit aux ' Elle glana dans le champ jusqa'au 17 
«A;«.inn«irc . "Jehovah soit avec soir, et elle battit ce quelle avait glane; 

iS 




qaeile avait gh 

u "Aquiestcettejeune fille?" Leserviteur aussi ce qu'elle avait gardS de reste apres 
ciahli sur les moissonneurs repondit : son repas et le donna. Sa belle-mere lui 19 
•• Cost la jeune Moabite, qui est revenue , dit : " Ou as-tu glane aujourd'hui, et oil 
avec Xoemi des campagnes de Moab. as-tu travaille? Benisoit celui qui s'est 
7 Elle n ons .a dit : Laissez-moi glaner et interesse a toi! " Et Ruth fit connaitre a 
ramasser des epis entre les gerbes, der- sa belle-mere chez qui elle avait travaille, 




20 

repos qu'elle mi dit a sa belle-fille : " Qi 

prcnd dans la maison est court." de Jehovah, de ce qu'il s'est montre mi- 

b Booz dit a Ruth : *' Eccute, ma fille, seYicordieux envers les vivants, comme 
ne \a pas glaner dans un autre champ; , il le fut envers ceux qui sont morts! " 

:;c t eloigne pas d'ici, ct reste ainsi avec Elle dit encore : " Cet homme est notre 

mes servantes. Regarde le champ que proche parent et Tun de ceux qui ont sur 

Ton moissonnera,etvaderriercelles. J'ai nous droit de rachat. : ' Ruth, la Moa- 21 

Jefendu a mes serviteurs de te faire de bite, dit : " Sache encore qnil m'a dit : 

la peine. Et quand tu auras soif, tu iras ,A Reste avec mes gens, jusqu'a ce qu'ils 

aux cruches, et tu boiras de ce que les aient acheve toute ma moisson. " Et 22 

10 serviteurs *iuront puise." Alors, lorn- Xoemi dit a Ruth, sa belle-fille : " 11 est 

bant sur sa face, elle se prosterna contre bon, ma fille, que tu suives ses servantes, 

tcrro, et lui dit : " Comment ai-je trouve , afin qu'on ne te maltraite pas dans un 

^rdceates yeux, pour que tu t'interesses autre champ. " Elle resta done avec les 23 

u ainoi, qui suis une etrangore?'' Booz servantes de Booz pour glaner, jusqu'a 

iui repondit : " On m'a rapporte tout ce la fin de la moisson des orges et de la 

.[lie tu as fait pour ta belle-mere apres moisson da froment, et elle demeurait 

ia inort de ton mari, et comment tu as avec sa belle- mere, 
^uitte ton pore et ta mere et le pays de , , . 

ta naissauce, et tu es venue vers un peu- CIUr ' Ul \ ~ Ruta m*™** * se faire 
pie que tu ne connaissais pas aupara- epottscr par Booz. 

12 vant. One Jehovah terendece que tu as ' Xoemi, sa belle-mere lui dit: "Ma 3 
fait, et que ta recompense soit pleine de fille, je veux te chercher une position ou 

la part de Jehovah, le Dieu d'Israel, sous tu sois heureuse. Et maintenant Booz, 2 

les ailes duquel tu es venue te refugier ! " avec les servantes duquei tu as ei&, 

13 Et elle dit ; * 4 Oh ! que je trouve grace a n est-il as notre parent? Voici qu'il doit 
us yeux, mon seigneur! Car tu m'as vanner ;ette nuit l'orge qui est dans 
ce-nsolee et tu as parle selon le cocur de l'aire. Lave-toi ct oms-toi, metstes^/itf 3 
ta servante, bien que je ne sois pas meme oeattx vetements et descends vers Taire. 
comme l'une de tes sen'antes.' 3 Ne te laisse pas apercevoir de lui, jus- 

1 4 Au moment du repas, Booz dit a Ruth : qua ce qu'il ait acheve de manger et de 

" Approche, mange du pain et trempe boire. Et quand il ira se coucher, ob- 4 

ton morceau dans le vinaigre." Elle s'as- serve le lieu ou il se couche; puis entre, 

*it A cote des moissonneurs; Booz lui souleve ia couverturc de ses pieds et 

donna du gniin roti; elle mangea. et se couche- toi; lui-meme te dira ce que tu as 

15 rassasia, et elle garda le reste; er suite a faire. " Elle lui repondit : ** Je ferai 5 
elle se leva pour glaner. Et Booz donna . tout ce que tu commandes." 

cet ordre a ses serviteurs : " Laissez-la \ Elle descendit dans Faire et fit tout 6 

. jjlaner aus-si entre, les gerbes et ne lui ce que lui avait ordonne sa belle-mere. 

^ laites pas de honte; et meme vous tire* Booz mangea et but, et son cceur fut 7 

rez pour elle quelques epis des javelles, joyeux. II alia se coucher d l'exxemiti 

jue vuus laisserez par terrc, afin qu'elle du tas de gerbes; alors Ruth s'approcha 

Hi 13. m Quej'e trouve grdce* La Vulg. traduit ; gate traduit comme s'il y avait ikeMkub (de 

par 1 mdioztxt, j'ai trouve* grAce. scAottb, mourner), et rattache cf* mou ao 

33. Et eiu demeurait (LXX) avec sa belU- i chap. suiv. : Or, apris que Ruth fut revenue 

»nre. retouroant chez elle chaque soir. La Vul- , chez sa belle~m2re % Itfoe'mi lui dit, 
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doucement, decouvrit ses pieds et se 

8 coucha. Au milieu de la nuit, cet homme 
eut une frayeur; il se pencha et vit 
qu'une femme etait couchee a ses pieds. 

9 " Qui es-tu? " lui dit-il. Elle repondit : 
" Je suis Ruth, ta servante; etends sur 
ta servante le pan de ton manteau, car 

10 tu as droit de rachat. " II dit : " Benie 
sois-tu de Jehovah, ma fille ! Ton dernier 
amour surpasse ie premier, car tu n'as 
pas recherche- des jeunes gens, pauvres 

11 ou riches. Maintenant, ma fille, ne 
crains point; tout ce que tu diras, je le 
ferai pour toi; car tout le peuple de Beth- 
leem sait que tu es une femme vertueuse. 

12 J'ai en effet droit de rachat, mais il y en 
a un autre qui est plus proche que moi. 

13 Passe ici la nuit; et demain, s'il veut 
user envers toi de son droit, c'est bien, 
qu'il le fasse; mais s'il ne veut pas te 
racheter, je te racheterai, moi, Jehovah 
est vivant ! Reste couchee jusqu'au ma- 
tin." 

14 Elle resta done couchee a ses pieds 
jusqu'au matin, et elle se leva avant 
qu'un homme put en reconnaitre un 
autre. Booz dit : " Qu'on ne sache pas 
que cette femme est entree dans Taire." 

15 Et il ajouta : "Donne le manteau qui 
est sur toi, et tiens-le." Elle le tint; et il 
y mit six mesures d'orge, qu'il chargca 
sur elle; puis il rentra dans la ville. 

16 Ruth etant revenue aupres de sa belle- 
mere, Noemi lui dit : " Qu'as-tu fait, ma 
fille? " Ruth lui raconta tout ce que cet 

17 homme avait fait pour elle? "U m'a 
donne, ajouta-t-elle, ces six mesures 
d'orge, en disant : Tu ne retourneras 
pasles mains vides chez ta belle-mere." 

18 Et Noemi dit : " Reste ici, ma fille, jus- 
qu'a ce que tu saches comment finira la 
chose; car cet homme ne se donnera 
point de repos qu'ii n'ait terminc cette 
affaire aujourd'hui." 

CHAP. iv. — Boot Spouse Ruth. 
Ghttalogie de David. 

4 Booz monta a la porte de la ville et 
s'y assit. Or voici que le proche parent 
dont Booz avait parle vint a passer. II 
lui dit : " Arrete-toi, assieds-toi ici, toi 
un teL " Cet homme s'arr&a et s'assit. 

2 Alors Booz prit dix hommes parmi les 
anciens de la ville, et il dit : " Asseyez- 

3 vous ici.' 1 Lorsqu'ils se furent assis, il 

III, ir. Taut U peuple de BethUem, litt. 
tout* la porte (la ville) de mon peuple : en 
Orient, les habitants ont coutume de se rlunir 
sur la place publique, qui est, non au centre de 
la ville, mais tout pres de la porte ; de la cette 
locution. 



dit au proche parent : " La portion de 
champ qui appartenait a notre frerc 
Elimelech, a ete vendue par Noemi, qui 
est revenue du pays de Moab. Et j'ai 4 
dit : je veux t'en informer et te dire : 
Achete-la en presence de ceux qui sie- 
gent ici des anciens de mon peuple. Si 
tu veux user du droit de rachat, rachete- 
la, si tu ne veux pas, declare-le-moi, afin 
que je ie sache; car il n'y a personne 
avant toi qui ait ce droit ; moi, je viens 
apres-toi." Dinepondit : " Je racheterai." 
Et Booz dit : " Le jour ou tu acquerras 5 
le champ de la main de Noemi, tu l'ac- 
querras en ui£me temps de Ruth la Moa- 
bite, femme du defunt, pour faire revivre 
le nom du defunt dans son heritage."* 
Le proche parent repondit : " Je ne puis 6 
pas le racheter pour mon comptc, dc 
peur de detruire mon propre heritage. 
Fais usage de mon droit de rachat, car 
je ne puis racheter." 

C'etait autrefois la coutume en Israel, 7 
en cas de rachat et d'echange, pour va- 
lider toute affaire, que V homme otait son 
Soulier et le donnait a Tautre; cela ser- 
vait de temoignage en Israel. Le plus -S 
proche parent dit done a Booz : " Ac- 
quiers pour ton compte." Et il ota son 
Soulier. Et Booz dit aux anciens et a 9 
tout le peuple : " Vous etes temoins au- 
jourd'hui que j'ai acquis de la main de 
Noemi tout ce qui appartenait a Elime- 
lech, a Cheljon et a Mahalon, et que j'ai 10 
acquis en meme temps pour femme Ruth 
la Moabite, femme de Mahalon, pour 
faire revivre le nom du defunt dans son 
heritage, afin que le nom du defunt nc 
soit point retranche d'entre ses freres et 
de la porte de son peuple. Vous en etes 
temoins en ce jour." Tout ie peuple qui " 
6tait a la porte et tous les anciens dirent : 
" Nous en sommes t&noins. Que Jehovah 
rende la femme qui entre dans ta maison 
semblable a Rachel et a Lia, qui toutes 
les deux ont bati la maison d'Israel ! Sois 
fort dans Ephrata, et fais-toi un nom 
dans Bethleem ! Puisse ta maison Stre * 2 
semblable a la maison de Phares, que 
Thamar enfanta a Juda, — par la pos- 
terity que Jehovah te donnera de cette 
jeune femme ! " 

Booz prit Ruth, et elle fut sa femme, *3 
et il alia vers elle. Jehovah donna a Ruth 
de concevoir, et elle enfanta un fila. Les U 

15. // rentra; Vulg., 4 He rentra, 

IV, 7. Cettt coutume tire sans doute son on- 

Sine de ce fait qu'on prenait possession d'un 
ien fonds en y posant le pied. Oter son Soulier 
et le dormer a un autre devint done le signe na« 
turel de ta transmission de la proprilttf. 
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Chap. IV, 15. 



LIVRE DE RUTH. 



Chap. IV, 22. 



femmes dirent a Noemi : " Beni soit 
Jehovah, qui ne fa point laiss6 manquer 
aujourd'hui d'un rcdempteur! Que son 

15 nom devienne celebre en Israel ! [A res- 
taurera ton ame et sera le soutien de ta 
vieillesse ! Car ta belle-fille qui t'aime 
Ta enfante, die qui vaut mieux pour toi 

16 que sept fils. " Noemi prit Tenfant, le 
mit sur son sein et elle lui servit de 

17 nourrice. Les voisines lui donnerent un 



iS. La postiriti ; cette genealogte renferme 
10 ncms, 5 pour le sejour en Egypte (430 ans), 
5 pour la periode comprise entre la sortie 
d'EtTPte et David (476 ans jusqu'a la mort de 



nom, en disant : " Un fils est oe a Noe- 
mi ! " Et dies i'appelerent Obed. Ce fot 
le pere d'Isai, pere de David. 

Void la posterite de Phares : Phares 18 
engendraEsron; EsronengendraAram, 19 
Aram engendra Aminadab ; Aminadab 20 
engendra Nahasson; Nahasson engen- 
dra Salmon; Salmon engendra Booz; 21 
B002 engendra Obed; Obed engendra 22 
Isal; Isal engendra David." 



David). Cet arrangement paralt intentionnel; 

flnsieurs noms sont ceriainement omis. Comp. 
Paral. a, io-t 2 ; Matth. x, 3-$; Luc, iii, 32 sv. 
Est on : voy. Gen. xlvi, 12. 
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Premier Livre 

SELOX LA VULGATE. PREMIER DES ROIS 



PREiMIERE PARTIE 

MIMSTERE DE SAMUEL [Ch. I— VII]. 




chap. i. — Naissance de Samite!. 
Sa consecration a D/eu. 

l y avait un horame de Rama- 
thaim-Sophim, de la montagne 
d'Ephralm, nomme Elcana, tils 
de Jeroham, fils d'Eliu, tils de 

2 Thohu, tils de Suph, Ephrateen. II avait 
deux fcmmes, dont Tune s'appelait Anne, 
et Pautre Phenenna ; et Phenenna avait 
des cnfants, mais Anne etait sans en- 

3 fants. Cet homme montait de sa ville, 
chaque annee, pour adorer Jehovah des 
armees et lui offrir des sacrifices a Silo. 
La etaient les deux fils d'Heli, Ophni et 

4 Phinees, pr&res de Jehovah. Le jour ou 
Elcana offrait son sacrifice, il donnait 
des portions de la viclime a Phenenna, sa 
femme, et a tous ses tils et a toutes ses 

5 filles ; et il donnait a Anne une double 
portion, car il aimait Anne, et Jehovah 

6 i'avait rendue sterile. Sa rivaio Paftli- 
geait encore extremement, afin de Pai- 
grir de ce que Jehovah P avait rendue 

7 sterile. Et chaque annee Elcana faisait 
ainsi, toutes les fois quelle montait a la 
maison de Jehovah, et Phenenna la mor- 
tifiait de la meme maniere. Alors elle 

8 pleurait et ne mangeait point. Elcana, 
son rnari, lui disait : "Anne, pourquoi 
pleures-tu et ne manges-tu pas? pour- 
quoi ton coeur est-ii triste? Est-ce que je 
ne suis pas pour toi plus c^ue dix fils? " 

9 Anne se leva, apres qu on eut mango 
et but a Silo. — Heli, le grand prelre, 

I t 3* JHiovah des armies, locution abrtfg6e 
pour Jihovah, Dieu des armies (comp. Gen. 
li, i), qui parait id pour la premiere fois; elte 
designe Jehovah comme le Souveraiii des ar- 
mees ou puissances celestes, vistbles ct invisi- 
bles, savoir des anges (Gen. xxxii, a; Deut. 
xxxiii, 2) et des astres (I*. xl t 26. Comp. Ps. 
cii, 21; cxlviii, a). 

5. Double portion, litt. une portion de deux 
figures ou per tonnes, pour signifier qu'il I'ai- 
mait autant que si eUe lui avait donne* un fils 
(comp. Gen. xliii, 34; I Sam. ix, 23). Vulg., it 
donna a Anne une settle part avec tristesse. 
Au lieu de appafm, deux figures, les LXX ont 



etait assis sur un siege devant la porte 
du temple de Jehovah. — L'ame pleine 10 
d'amertume, elle pria Jehovah et versa 
beaucoup de lannes ; et elle tit un voeu. 1 1 
en disant : '* Jehovah des armees, si 
vous daignez regarder Paffliction de vo- 
tre servante, si vous vous souvenez de 
moi et n'oubiiez point votre servante, et 
si vous lui donnez un enfant male, je le 
consacrerai a Jehovah pour tous les jours 
de sa vie, et le rasoir ne passera pas sur 
sa tete. ,? Comme elle restait longtemps 12 
en priere devant Jehovah, Heli observe 
sa bouche. Anne pariait en son cieur et 13 
remuait seulement les levres, sans que sa 
voix se tit entendre. Heli pensa done 
qu'elie etait ivre f et il lui dit : ** Jusnues u 
a quand seras-tu dans Pivresse?" Fais 
passer ton vin/' Anne, repondit : " Non, 15 
mon seigneur; je suis une femme aftligee 
dans son cceur; je n'ai bu ni vin ni bois- 
son enivrante, mais j'epanehais mon 
ame devant Jehovah. Ne prends pas ta 16 
servante pour une femme perverse, ear 
e'est dans Pexces de ma peine et de m:i 
douleur que j'ai parte jusqu'ici. !} Alors 17 
Heli lui dit : "Va en paix, et que le 
Dieu d'Israel exauce la priere que tit lui 
as adressee ! " Elle dit : ** Que ta ser- iS 
vante trouve grace a tes yeux I " Et cette 
femme alia son chemin ; elle mangea, et 
son visage n'etait plus le meme. lis se 19 
leverent de bon matin, et s'etant proster- 
nes devant Jehovah, its s'en retournereut 
et revinrent dans leur maison a Rama. 



<i/*/a//r,seulemeut : il donnait a Anne une state 
Port ion j quo iq nil Vaint&t, parce que yikovah 
I'avait rendue stirile % et qu'il ue voulait pas 
exciter la jalousie de Phlnenna. 

3. LXX, Elcana, son inarL lui disait: "Anne." 
Elle lui disait : " Me void, Seigneur : " additioa 
inutile. 

14. Fats passer, (lilt. Hoigne de tot) ton 
vin, en allant dorniir. Les LXX. mettent ces 
paroles dans la bouche du servitenr tV Helix 
nuih doute parce qu'elles leur paraissaient 
choquants^. 

16. Une femme Perverse; litt. de rien ; Vu! 3 r ., 
une /tile de Bilial ; voy. Deut. xiii, \$. 
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l E * LIVRE DE SAMUEL. 



20 Elcana connut Anne, sa fennne, et Je- 
hovah se souvint d'elle. Apres le temps 
revolu, Anne ayant concn, enfanta un 
tils, quelle nomtna Samuel, "car, dit- 
clle, je Pai demande a Jehovah." 

21 Son man Elcana monta avec toute sa 
maison pour offrir a Jehovah le sacrifice 

22 annuel et pour accomplir son voeu. Mais 
Anne ne monta pas, et elle dit a son 
mari : "Quand Fenfant sera sevre> je le 
menerai pour le presenter a Jehovah et 

jj qu'il demeure hi toujours." Elcana. son 
mari, lui dit : '* Fais ce qui te semblera 
bon. reste ici jusqu'a ce que tu Faies se* 
vie. Daigne seuleinent Jehovah accom- 
plir sa parole!" Et la femme resta et 
allaita son fils, jusqu'a ce qu'clle le se- 

;4 vrat. Quand elle Feut sevre, elle le fit 
monter avec elle, ayant pris trois tau- 
reaux, un.epha de farine et une cruche 
de vin, et elle le mena dans la maison de 
Jehovah a Silo : Fenfant etait encore tout 

: ; jeune. lis egorgerent le taureau et ils 

26 conduisirent Fenfant a Heli. Anne dit : i 
"Pardon, mon seigneur. Aussi vrai que ■ 
ton ame vit, mon seigneur, je suis cette 
femme qui me ten a is ici pres de toi pour t 

2; prier Jehovah. C'cst pour cet enfant 
que je priais, et Jehovah nva accorde la ; 

:S demandequejeluiavaisfaite. Moi aussi 
je le donne a Jehovah pour tous les jours 
de sa vie, auxquels il est donne a Jeho- 
vah." Et ils se prosternerent la devant ' 
Jehovah. , 

chap. II. — Cantiqnc if Amu. Desordres , 
des fils d^Hcli etfaibUsse de leur ptre. j 

O Anno pria et dit : i 

Mon cu*ur tressaiUe de joie en Jehovah, 
Ma come a 6i6 elevee par Jehovah, 
Ma bouche est ouverte sur mes ennemis, ! 

Car je me suis rejouie de ton secours. 

2 Xul n'est saint commc Jehovah, 

Car il n'y a pas d'antre Dien que toi; 

II n'y a pas de rocher com me notru Dieu. 
; Ne prouoncez pas tant de paroles hautaines, 

Qu'un langage arrogant ne sorte pa* de votre 
bouche; 
_ _ Car Jehovah est un Dieu qui sait tout, I 

Et lcs actions de V/iamme ne subsistent pas. 

4 L'arc des puissants est brise\ 

Et les faibles ont la force pour ceinture. 

5 Ceux ijui Itaient rassasies se louent pour du > 

pain, 
' Et^eux qui e'tatent afian^s n'ont plus faim; 
Meme !a sterile enfante sept fois, 



Chap. II, 19. 

Et cellequi avait beaucoup de fils se fle'trit. 

Jehovah fait mourir et il fait vivre, 

II fait descend re au sejour des morts et il en fait 
remonter. 
1 Jehovah appauvrit et il enrichit, 
; II abaisse et il lleve. 
j De la potissiere il retire le pauvTe, 

Du fumier il releve Tindigent, 
! Pour les faire asseoir avec les princes. 
I Et il lenr donne en partage un trone de gloire; 

Car a Jehovah sont les colon nes de la terre, 
, Et sur elles il a pos£ le globe. 

II gardera les pas de ses pieux, 

Mais les mediants peViront dans les ttfnebres; w 

Car l'homrae ne remportera pas par la force. ^ 

Jehovnh! ses ennemis seront brises; 
: Du haut du ciel il tonnera sur eux. 
I Jehovah ju^era les extrlmites de la terre; 
; II donnera la puissance a son roi, 

Et il eleven la come de son oint. 



10 



I I 



12 



u 



Elcana s'en alia dans sa maison a 
Rama, et fenfant resta au service de 
Jehovah devant le pretre Heli. 

Or les lils d'Heli etaient des hommes 
pervcrs, ils ne connaissaient point Jeho- 
vah. Et voici comment ces pretres 
avaient coutume d'agir a i'ogard du pcu- 
ple. Lorsquc quelqu'un oflfrait un sacri- 
fice, le serviteur du pretre venait pen- 
dant qu'on faisait bouillir la chair, te- 
nant a la main une fourchcttc a trois 
dents; il la plongcait dans la chaudiere, 
dans le chaudron, dans Ja marmite on 
dans le pot, et tout ce que la fourchette 
amcnait, le pretre le prcnait pour luL 
Cest ainsi qu'ils agissaient a regard dc 
tous les Israelites qui venaient la, a Silo. 
Meme avant qu'on fit brulcr la graisse, 
le serviteur du pretre venait et disait a 
l'homme qui otfrait le sacrifice : " Donne- 
moi de la chair a rdtir pour le pretre ; il 
ne recevra pas de toi dc chair bouUlic, 
mais sculement de la chair cruc." Et si 
Thommc lui disait : " Qu'on fassed'abord 
fiimer la graisse ; tu prcndras ensuite cc 
que tu voudras," le serviteur repondait : 
** Xon ; il faut que tu en donncs maintc* 
nant; sinon, j'en prendrai de force." Le 
peche dc ces jeunes gens etait tres grand 
devant Jehovah, parce qu'ils attiraient 
le mepris sur les offrandes de Jehovah. 

Samuel faisait le service devant Jeho- 
vah, revetu d'un ephod dc lin. Sa mere i> 
lui faisait une petite robe, qu'elle lui 
apportait chaque annee, lorsqu elle mon- 
tait avec son mari pour offrir le sacrifice 



16 



17 



lS 



so Afris U temps revolu; Utt. au 1* tour des, 
jours, c-a-d. tie Vanne'e. — Samuel, c.-a-d. 
obtain de Dieu. 

U. i. L'analogie de ce cantique avec celui de 
la Vierge Marie (Luc, t) est frappante. Comp. 
vers. 1 a Luc, i, 46-48; vers. 1*1 a I.tic, i, 49*50; 
yen. 4*8 i Luc, i, 51-53; vers. 9-10 a Luc, 
»» 54-55 

t io*Son rot, sou oint. non tel ou tel roi en par- 
ticulior, mais un roi ideal, et en meme temps le 



1 roi reel <ni aura Israel en David et en sa posted 
rite\ laquelle se termine et se resume dans le 
Messie. L^ Ufa t ion tie la cone, c.-a-d. de la 
puissance de I'Otnt de Jehovah a commence 
avec le rejgne viclorieu< de Da\-id; elle s'est 
continu^e dans toute vicloire remportee par ses 
successeurs sur les ennemis de Dieu et de son 
royaume; elle progresse a mesure que s'tftend le 
royaurac de Jesus* Christ jusqu'a son ^ternei 

' acneveroent. 
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IE* L1VRE DE SAMUEL. 



Chap. Ill, 5. 



21 



^ 



20 annuel Heli b£nit Elcana et sa femme, 
en disant : ** Que Jehovah te donne des 
enfants de cette femme, pour le don 
qu'elle a fait a Jehovah ! " Et ils s'en re- 
tournerent chez eux. Jehovah visita 
Anne, et elle con9ut et enfanta trois fils 
et deux fiiles. Et le jeune Samuel gran- 
dissait en la presence de Jehovah. 

Heli etait tres vieux, et il apprit com- 
ment ses fils agissaient a i'egard de tout 
Israel, et qu'ils couchaient avec les fem- 
mes qui servaient a 1'entree de la tente 

23 de reunion. II leur dit : "Pourquoi fai- 
tes-vous de telles choses ? Car j'entends 
lout le peuple parler de vos mauvaises 

24 actions. Non, mes enfants ; ce que j*en 



22 



26 



— 27 



25 le peuple de Jehovah. Si un homme pe 
che contre un autre homme, Dieu inter- 
vient comme arbitre; mais s'il peche 
contre Jehovah, qui intercedera pour 
lui?" Et ils n'ecouterent point lavoixde 
leur pere, car Jehovah voulait les faire 
mourir. — Le jeune Samuel continuait 
a grandir, et il etait agreable a Jehovah 
et aux hommes. 

Un homme de Dieu vint aupres d'Heli 
et lui dit : "Ainsi parle Jehovah : Ne 
me suis-je pas clairement revel6 a la mai- 
son de ton pere, lorsqu'ils etaient en 

28 Egypte dans la maison de Pharaon? Je 
1'ai choisi d'entre toutes les tribus d'Israel 
pour etre mon pretre, pour monter 4 mon 



marcheraient devant moi a perp&uite; et 
maintenant Jehovah a dit : Qu ? il n'en 
soit plus ainsi ! Car j'honorerai ceux qui 
m'honorent, et ceux qui me meprisent *■ 
seront meprises. Void que les jours 31 
viennent ou je retrancherai ton bras et le 
bras de la maison de ton pere, en sorte 
qu'il n'y aura plus de vie&lard dans ta 
maison! Tu verras ma demeure humi- 32 
liee, pendant que Dieu combtera de biens 
Israel; et il n'y aura plus jamais de vieil- 
lard dans ta maison. Je ne ferai pas 33 
disparaitre de mon autel tout homme de 
ta maison, afin que tes yeux se consu- 
ment et que ton ame defaille ; mais tous 
ceux de ta famille mourront dans la force 



tends dire n'est pas bon ; on fait pechei^e 1'age. Et tu auras pour signe ce qui 34 

* '- T " ■-'- °* --- L arrivera a tes deux fils, a Ophni et Phi- 

nees : ils mourront tous deux le meme 
jour. Je me susciterai un pretre fidele, 35 
qui agira selon mon coeur et selon mon 
ame ; je lui batirai une maison stable, et 
il marchera toujours devant mon oint. 
Et quiconque restera de ta maison vien- 36 
dra se prosterner devant lui pour avoir 
une piece d'argent et un morceau de 
pain, et il dira : Mets-moi, je te prie, a 
quelqu'une des fonctions du sacerdoce, 
afin que j'aie un morceau de pain a 
manger. " 

CHAP. in. — Vocation de Samuel, 

Le jeune Samuel s^rvait Jehovah en la 3 



autel, pour faire fumer Tencens, pour i presence d'Heli ; la parole de Jehovah 

i ; et j'ai donne etait rare en ces jours-la, et la vision pro- 



porter 1'ephod devant moi 

a la maison de ton p&re toutes les offran- 

des des enfants d'Israel faites par le feu. 

29 Pourquoi avez-vous foule aux pieds mes 
sacrifices et mes oblations, que j'ai or- 
donne d'offrir dans ma demeure? Et 
pourquoi as-tu honor£ tes fils plus que 
moi, en vous engraissant du meilleur de 
toutes les offrandes d'Israel, mon peuple? 

30 C'est pourquoi voici la parole de Jeho- 
vah, le Dieu d'Israel : J'avais declare 



phitiqm n'etait pas fr^quente. Un jour, 
comme Heli etait couche a sa place, — 
or ses yeux avaient commence a se trou- 
bler et il ne pouvait plus voir; la lampe 3 
de Dieu ne s'etait pas encore eteinte, et 
Samuel etait coucte dans le temple de 
Jehovah, ou 6tait l'arche de Dieu, — 
Jehovah appela. Samuel ; il repondit : 4 
"Me voici!" Et il courut aupres d'Heli, 5 
et lui dit: " Me voici, car tu m'as appete. " 



que ta maison et la maison de ton pere Heli repondit : "Je n'ai point appele; 



3a A la mort du grand pretre Ozias, descen- 
dant d'Aaron par Eleazar, le pontificat avait 
?asse\ on ignore dans quel les circonstances, a 
I61i, descendant d'Aaron par Ithamar. D'apres 
les anciens interpreter, Dieu menaceraie ict de 
I'dter a la famille d'Heli pour le donner a une 
autre brancbe de la maison d'Aaron. Les moder- 
nes entendent ce verset dans un sens plus large, 
savoir du sacerdoce en general, qui comprend 
le pontificat ou souverain sacerdoce, mais non 
de ce dernier seutement. Les descendants 
d'Aaron marcheront toujour* dans la maison 
de Jihovahy c-a-d exerceront les fonctions sa- 
cerdctales (Exod. xxix, 9 : comp. Nombr. 
xxv, 13), mais avec cette restriction, que les in- 
dtgnes, les contempteurs de Dieu et de sa loi, 
en seront ^cartes, et cela par un chattment di- 
vin, Ce chatiment va frapper la maison d'Heli. 



34. Mourront U mime Jour : voy. iv, xi 
D'autres descendants d'Heli occuperent succes- 
sivement le pontificat, jusqu'a ce que, sous le 
regne de Salomon, cette dignite' retourna, dans 
la personne de Sadoc, a la branche d'Eleazar, 
pour y re*ter jusqu'a la fin de U royaute' (I Rois, ' 
u, 27 : comp. I Paral. vi, 8-15X 

35. Un pritre jidele : cette propWtie a eu 
son accomplissement en Samuel qui, apres la 
mort d'Heli, joua un si grand r61e comme pro- 
phete, comme juce et comme pretre (non comme 
grand prStre : l'Ecriture ne lui donne jamais ce 
nom), et surtout en Sadoc (voy. la note pre'ee- 
dente). 

Ill, 1. Wit&it pasfriqutnteSw- n'/tait/as 
rtpanJut, et cela a cause de la decbeance mo- 
rale et religieuse d'Israel. Vulg , n'/tait pas 
Manifest^ c-a-d. promulgiUt^publUe, 
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Ier LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. IV, 9. 



10 



n 



retourne te coucher." Et il alia se cou- 

6 cher. Jehovah appela de nouveau Sa- 
muel ; et Samuel se leva et etant alle au- 
pres d'Heli, il dit : "Me void, car tu 
mas appele." Heli repondit : "Je n'ai 
point appele, mon fils ; retourne te cou- 

7 cher." Samuel neconnaissait pas encore 
Jehovah, car la parole de Jehovah ne lui 

8 avait pas encore etc" revelee. Jehovah 
appela de nouveau Samuel, pour la troi- 
sieme fois. II se leva, et alia aupres d'Heli, 

9 et dit : "Me voici, car tu m'as appele. " 
Heli comprit alors que cetait Jehovah 
qui appelait l'enfant, et il dit a Samuel : 
"Ya, couche-toi, et si Ton t'appelle*w- 
core t tu diras : Parlez, Jehovah, car vo- 
tre serviteur ecoute. " Et Samuel s'en alia 
et se coucha a sa place. 

Jehovah vint et se tint la, et il appela 
eomme les autres fois : "Samuel! Sa- 
muel ! " Samuel repondit : "Parlez, car 
yotre serviteur ecoute." Et Jehovah dit 
a Samuel : " Voici que je vais faire dans 
Israel une chose que personne n'entendra 

12 sans que les oreilles lui tintent. En ce 
jour-la j'accomplirai sur Heli tout ce que 
j'ai prononce touchant sa maison; je com- 

1 3 mencerai et j 'acheverai. Je lui ai declare 
que j'allais juger sa maison pour jamais, 
a cause du crime dont il avait connais- 
sance ; c'est que ses fils se sont rendus 
indignes et qu'ii ne les a pas reprimes. 

14 C'est pourquoi j'ai jure a la maison d'Heli 
que jamais son crime ne sera expie ni 
par des sacrifices ni par des oblations." 

15 Samuel resta couche jusqu'au matin, puis 
il ouvrit les portes de la maison de Jeho- 
vah. Et il craignait de raconter sa vision 

16 a Heli. Mais Heli appela Samuel, en di- 
sant : " Samuel, mon fils ! " II repondit : 

17 "Me voici." Et Heli dit : "Qu'est-ce 
que Jehovah t'a dit? Je te prie, ne mc 
cache rien. Que Jehovah te traite dans 
toute sa rigueur si tu me caches quelque 

kS chose de tout ce qu'il t'a dit I " Samuel 
lui raconta tout, sans lui rien cacher; et 
Heli dit : "Cest Jehovah; ce qui lui 
semblera bon, qu'il le fasse ! " 

19 Samuel devint grand; Jehovah etait 
avec lui, et il ne laissa tomber a terre 



20 



aucune de ses paroles. Tout Israel, de 
puis Dan jusqu'a BersabS, reconnut qu< 



IV, 1. La parole,,, J trail : ces mots, dans la 
Vulgate, termincnt le dernier verset du chap, iii, 
auquel Us se lient naturellement : les revelations 
fanes a Samuel, publiees par lui, arrivaient 
ainsi au peuple tout entier. On peut neanmoius 
les rattacher a ce qui suit, en les interpre'tant en 
ce sens que ce fut a la votx de Samuel que les 
Israelites marchereut contre les Philistins, ou 
du moins que le peuple vit t dans la parole pro- 
pMtique de Samuel, un signe du retour de la 



Samuel etait un vrai prophete de Jeho- 
vah. Et Jehovah continuait d'apparai- 21 
tre a Silo, car il se manifcstait a Samuel 
a Silo, en lui faisant connaitre sa parole. 

CHAP. IV. — Israel baUu par les Philis- 
tins. Prise de Varehe. Mort d*Heli el 
de ses deux fils. 

La parole de Samuel fut adressee a 4 
tout Israel. 

Israel sortit au devant des Philistins, 
pour combattre; ils camperent pres 
d'Eben-Ezer, et les Philistins etaient 
campes a Apnea Les Philistins, s'etant 2 
ranges en bataille contre Israel, le com- 
bat s'engagea, et Israel fut battu par les 
Philistins, et ils tuerent environ quatre 
mille hommes en bataille rangee dans la 
plaine. Le peuple rentra au camp, et 3 
les anciens d'Israel dirent : "Pourauoi 
Jehovah nous a-t-il frappes aujourd hui 
devant les Philistins? Faisons venir de 
Silo Tarche de TalHance de Jehovah; 
qu'eile vienne au milieu de nous, et qu'elle 
nous delivre de la main de nos ennemis." 
Le peuple envoya a Silo, et Ton apporta 4 
de cette ville Tarche de Talliance de Je- 
hovah des armees, qui est assis sur les 
Cherubins. Les deux fils d'Heli, Oohni 
et Phinees, etaient la avec i'arche de 
r.iHiance de Dieu. 

Lorsque Tarche de l'alliance de Jeln- 5 
vah entra dans le camp, tout Israel poussa 
de si grands cris de joie, que la terre en 
retentit Le bruit de ces clameurs fut 6 
entendu des Philistins, et ils diffent : 
"Que sigjnifient ce bruit et ces grands 
cris de joie au camp des Hebreux? " Et 
ils appiirent que Farche de Jehovah 6tait 
venue au camp. Les Philistins eurent 7 
peur, parce qu'ils disaient : "Dieu est 
venu dans le camp, " et ils dirent : 
" Malheur a nous! car chose pareille n'a 
jamais eu lieu jusqu'a present. Malheur 8 
a nous! Qui nous delivrera de la main de 
ces dieux puissants? Ce sont ces dieux 
qui ont frappe les Egyptiens de toutes 
sortes de plaies dans le desert Montrez- 9 
vous forts et agissez en hommes, Philis- 
tins, de peur que vous. ne soyez asservis 
aux Hebreux, comme ils vous sont asser- 
vis. Soyez des hommes et combattez. " 

faveur divine, un gage de vidoire, et par suite 
un encouragement a se soulever contre les Phi- 
listins. — Avant t trail tcrtit % la Vulgate (d'apres 
lesLXX) ajoute, ilarrroa qutn cetjourt-la Us 
Phlliuint tc r asst nib li rent pour le combat I 
addition explicative qui manque dans les plus 
anciens manuscrits. il ne saurait fitre question 
ici d'une invasion des Philistins qui, a cette 
epoque Itaient maltres du pays d'Israel (Jug» 
xiii, j). 
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prise de rarche de Dieti et de la mort de 
son beau-pere et de son man. Elle dit : 
" La gloire est emportee d'Israel, car 
Tarche de Dieu est prise ! " 

chap. v. — V arc he chez les Philistins, 

Les Philistins, s'etant empares de Tar- 
che de Dieu, la transporterent d'Eben- 
Ezer a Azot. lis prirent rarche de Dieu, 
la firent entrer dans la maison de Dagon 
et la placerent aupres de Dagon. Lo 
lendemain, les Azotiens s'etant leves le 
matin, virent Dagon etendu la face cen- 
tre terre devant i'archc de Jehovah. Us 
le prirent et le remirent a sa place. Lo 
jour suivant, s'etant leves, ils trouverent 
encore Dagon etendu la face contre terre 
cette clameur, Heli dit : " Quel est ce ! devant 1'arche de Jehovah ; la tete do 
bruit et ce tumulte? " Et aussitot i'hom- i Dagon et ses deux mains detachees gi- 

15 me vint lui apporter la nouvelte. Or saient sur le seuil, et il ne lui restait 
Heli 6tait age de quatre-vingt-dix-huit | que le tronc en forme de poisson. Cost 
ans ; il avait les yeux fixes et ne pouvait 1 pourquoi les pretres de Dagon et tous 

16 plus voir. L'homme dit a Heli : " J'ar- ceux qui entrent dans la maison de Da- 
rive 
suis 

17 s 
repondit 

listins, et il y a eu beaucoup de tues 
parmi le peuple; et meme tes deux fils, 
Ophni et Phinees, sont morts, et i'arche 

18 de Dieu a ete prise. " A peine eut-il 
nomme l'arche de Dieu, qu Heli tomba 
de son siege a la renverse, a cote de la 
porte ; il se rompit la nuque et mourut ; 



10 Les Philistins livrerent bataille, et Israel 
fut battu, et chacun s'eufiiit dans sa 
tente ; il y eut une tres grande defaite et 
il tomba du cote d'Israel trente mille 

1 1 hommes de pied. L'arche de Dieu fut 
prise, et les deux fils d'Heli, Ophni et 
Phinees, perirent. 

12 Un homme de Benjamin accourut du 
champ de bataille, et vint a Silo le meme 
jour, les vetements dechires et la tete 

13 couverte de poussiere. Lorsqu'il arriva, 
Heli etait assis sur un siege pres du che- 
min, dans Tattente, car son creur trem- 
blait a cause de rarche de Dieu. Cet 
homme etant entrc dans la ville pour 
porter ces nouvelles, toute la ville poussa 

14 une clameur. En entendant le bruit de 
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tumeurs a Azot et dans son territoire. 

Voyant ce qui arrivait, les Azotiens 7 
dirent : * l Quc larche du Dieu d'Israel 
ne reste pas chez nous, car sa main s'est 
appesantie sur nous et sur Dagon, notro 
dieu. Et ils convoquereat chez eux par 8 
des envoyes tous les princes des Philis- 



car eetait un homme vieux et pesant. II tins, et ils dirent : "Que fcrons-nous de 



avait* juge Israel pendant quarantc ans. 
19*. Sa bellc-fille, femme de Phinees, etait 
enceinte et sur le point d'accoucher. 
Lorsqu'elle entendit la nouvelle de la 
prise de l'arche de Dieu, de la mort de 
son beau-pere et de son mari, die se 
courba et enfanta, car les douleurs lui 

20 survinrent. -Comme elle allait mourir, 
les femmes qui se trouvaient pres d'elle 
lui dirent : **Ne crains point, car tu as 
enfante un fils." Mais elle ne repondit 

21 pas et n'y fit pas attention. Elle appela 
renfant Ichabod, en disant : '* La gloire 



l'arche du Dieu d'Israel?" Les princes 
repondirent : "Que Ton transporte a 
Geth rarche du Dieu d'Israel. Jfais, des 
qu'on Teut transportec, la main de Jeho- 
vah fut sur la ville, et il y eut une grando 
epouvante ; il frappa les gens de la ville. 
depuis le petit jusqu'au grand, et il leur 
poussa des tumeurs. Alors ils envoyo- 
rent rarche de Dieu a Accaron. Lorsque 
rarche de Dieu entra dans Accaron, les 
Accaronites pousserent des cris, en di 
sant : " On a transports chez nous Tar- 
che du Dieu d'Israel pour nous fairo 
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est emportee d'Israel : *' a cause de la mourir, nous et notre peuple. " Et ils 1 1 



z^. A canst de Varcke % qu'on avait, sans 
avoir consuite* Dieu, transported du tabernacle 
dans le camp. Les LXX, peut-etre d'apres une 
autre lecon, traduisent : ////i itait assis sur 
son siege pris de la porte du tabernacle, les 
yeux tournis vers la route : comp. vers. 18. 

V, r. A tot (he*br. Asdod), leur capitate : voy. 
Jos. xiit, 3. 

». Auprls de Dagon, (voy. Jug. xvi, 23). 

6. Les disota : les hommes par des maladies, 
les champs par divers fleaux (vi, 4 sv.), comrac 
1'explique la Vulgate (apres les LXX), qua 
ajoute : Et les villages et Us champs, dans ce 
pays, fonrtuilli rent de rat: qui naquirent tout 



d'un c*up % et une grande mortaliii amena U 
confusion dans la ville : ces mots manquent 
dans la plupart des anciens manuscrits de la 
Vulgate. — Tu$neurs % Vulg. himorrkofdes. 

0. La Vulgate diftere notablement de I'tilbreu : 
"Or, pendant qu'tls la conduisaient ainsi, 1a 
main du Seigneur etait sur chaque ville avec 
une tres grande mortality, et il frappait les geni 
de ces vules, depuis le petit jusqu'au grand, et 
leurs intestins sortaient et se pourrissaient. Et 
les G^theens tinrent conseil, et ils se tirent dei 
sieges de peauir. " Les demiers mots, et les OV- 
tk/eus, etc., sont emprunilsaux LXX. 
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convoquerent par des envoyes tous les frappes, et que cela nous est arrive par 

princes des Philistins, et ils dirent : hasard." 

"Rcnvoyez Farche du Dieu d'lsrael; Ces gens fi rent ainsi; ay ant pris deux 

qu elle retourne en son lieu, atin quelle vaches qui allaitaient, ils les attelerent 

ne noustasse pas mourir, nous et notre au chariot et ils entermerent ieurs petits 

peuple, : ' Car il y avait dans toute la dans l'etabie. Ils mirent sur le chariot 

ville unc frayeur mortelle, et la main de Tarche do Jehovah, et lc coffret avec les 

Dieu sy appesantissait fortement. Les sour is d'oret les figures de leurs tumeurs. 

Sens qui ne mouraient pas etaient frap- Les vaches prirent tout droit le chemin 12 

pes de tumeurs, et les cris de detresse de de Beth-Sames ; elles suivirent toujours 

la ville montaient jusquau ciel. ; la meme route en marchant et en mugis- 

CHAP. vi. - Renvoi Je farche. ^xT?-^™! ^r?^ *V 

r . . , IM - gauche. Les princes des Phtlistms alle- 

L arche de Jehovah hit sept mors dans rent derrierc elles jusqu'au territoire de 
pays des Philistins. Et les Philistins Beth-Sames. 
uppelerent les pretres et les devins et Les p-^ns de Beth-Sames etaient a 13 
leur dirent : " Que ferons-nous de I'arche moissonner le ble dans la vallee. Levant 
Je Jehovah ? Faites-nous connaitre com- les yeux, ils apercurent I'arche, et se re- 
ment nous devons la renvoyer en son jouirent en la vovant. Le chariot arriva \\ 
lieu. ■' Ils repondirent : il Si vous ren- • dans le champ de Josue le Bethsamite et 
voyez Tarche du Dieu d'lsrael, ne la | s'y arreta. II v avait la une grosse pierre. 
renvoyez pas a vide, mais ne manquez ' On fendit le bois du chariot et Ton offrit 
pas de lui faire une offrande de repara- i les vaches en hotocauste a Jehovah. Les 15 
tion ; si vous guerissez alors, vous saurez , Levites, apres avoir descendu Tarche de 
pourquoi sa main ne sest pas retiree de Jehovah, et le coffret qui etait aupres, 
vous. Les Philistins dirent : " Quelle i renfermant les objets a'or, poserent le 
otTrandede reparation lui terons-nous?'' tout sur la grosse pierre. Les gens de 
Ils repondirent : ; *Cinq tumeurs d'or Beth-Sames offrirent en ce jour-la des 
et cinq souris d'or, selon le nombre des hoiocaustes et des sacrifices £ Jehovah. 
princes des PhiLstins, car une meme Les cinq princes des Philistins, ayant 16 
plaie a ete sur vous et sur vos princes, vu cela, retournerent le meme jour a 
Faites done des figures de vos tumeurs ! Accaron. 

et des figures de vos souris qui ravagent Voici les tumeurs d'or que les PhUis- 17 
le pays, et donnez ainsi gloire au Dieu tins donnerent a Jehovah en otfrande de 
a Israel : peut-etre cessera-t-il d'appe- • reparation : unc pour Azot, une pour 
sar.tir sa main sur vous, sur vos dieux Gaza, une pour Ascalon, une pour Geth, 
et sur votre pays. Pourquoi endurciriez- 1 une pour Accaron. Ih offnrent aussi iS 
vous votre eceur, comme l'Egypte et des souris d'or selon le nombre de toutes 
Pharaon ont endurci le leur? N'ont-ils i les villes des Philistins appartenant aux 
pas, lorsqu'il eut exerce ses chatiments cinq chefs, taut des villes fortifiees que 
stir eux, laisse partir les enfants d J Is- des villages sans murs : temoin la grosse 
rael? Maintenant done faites un chariot pierre sur laquelle on deposa farche de 
neuf, et prenez deux vaches qui ailaitent I Jehovah, et qui est restee jusqu'u ce 
et qui n'aient point porte le joug ; atte- 1 jour dans le champ -de Josue le Beth- 
to* !es vaches au chariot, et ramenez loin samite, 

delles leurs petits a fetable. Vouspren- Jehovah frappa les gens de Beth-Sa- 19 
drez I'arche de Jehovah et vous la met- mes, parce quails avaient regarde Tarche; 
trcz sur le chariot ; puis, ayant place a il frappa soixante-dix hommes parmi le 
cote d'elle, dans un coffret, les objets ; peuple. Et le peuple- fit un grand deuil 
d or (juc vous aurez donnes en offrandc ' de ce que Jehovah Favait frappe d'une 
de reparation, vous la renverrez et elle ; grande plaie. Les gens de Beth-Sames 20 
sen ira. Suivez-la du regard : si elle dirent : " Qui peut subsister en la pre- 
monte par le chemin de son pays vers sence de Jehovali, ce Dieu saint? Et vers 
Beth-Sames, e'est Jehovah qui nous a qui va-t-il monter en s'eloignant de 
tait ce grand mal; sinon, nous saurons | nous?" Ils envoyerent des messagers 21 
que ce n'est pas sa main qui nous a aux habitants de Cariathiarim, pour leur 
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dire : "Les Philistins ont ramene Far- 
che de Jehovah; descendez et faites-la 
monter vers vous." 

CHAP. vii. — Vaxche dans la maison 
d'Aminadab. Rweil religieux d'Israel 
et vtclo^e sur les Philistins, Judica- 
ture de Samuel. 

T Les gens de Cariathiarim vinrent et 
firent monter l'arche de Jehovah ; ils la 
conduisirent dans la maison d' Abinadab, 
sur la colline, et ils consacrerent son fils 
Eleazar pour garder l'arche de Jehovah. 

2 Depuis le jour ou l'arche fut deposee a 
Cariathiarim, il se passa un long temps, 
vingt annees, et toute la maison d'Israel 
poussa des gemissements vers Jehovah. 

3 Et Samuel dit a toute la maison d'Israel : 
"Si c'est de tout votre coeur que vous 
revenez a Jehovah, otez du milieu de 
vous les dieux etrangers et les Astartes, 
attachez fennement votre coeur a Jeho- 
vah et servez-le lui seul, et il vous deli- 

4 vrera de la main des Philistins." Alors 
les enfants d'Israel oterent du milieu 
d'eux les Baals et les Astartes, et ils ser- 
virent Jehovah seuL 

5 Samuel dit : " Assemblez tout Israel a 
Maspha, et je prierai Jehovah pour 

6 vous." Et ils s'assemblerent a Maspha. 
Ils puiserent de l'eau et la repandirent 
devant Jehovah, et ils jeunerent ce jour- 
la, en disant : "Nous avons pech4 con- 
tre Jehovah. " Et Samuel jugea les en- 
fants d'Israel a Maspha. 

7 Les Philistins ayant appris que les 
enfants d'Israel s'etaient assembles a 
Maspha, leurs princes monterent contre 



Israel A cette nouvelle, les enfants d'Is- 
rael eurent peur des Philistins, et ils 8 
dirent a Samuel : "Ne cesse point de 
crier pour nous vers Jehovah, notre Dieu, 
afin qu'il nous sauve de la main des Phi- 
listins." Samuel prit un agneau de lait, 9 
et roffrit entier en holocauste a Jehovah; 
et Samuel cria vers Jehovah pour Israel, 
et Jehovah 1'exauca. Pendant que Sa- 10 
muel offirait l'holocauste, les Philistins 
s'approcherent pour attaquer Israel. Mais 
Jehovah fit retentir en ce jour le tonnerre 
sur les Philistins, et les mit en deroute, 
et ils furent battus devant Israel. Les 11 
hommes d'Israel, sortant de Maspha, 
poursuivirent les Philistins et les batti- 
rent jusqu'au dessous de Beth-Char. Sa- 12 
muel prit une pierre, qu'il placa entre 
Maspha et Sen, et il lui donna le nom 
d'Eben-Ezer, en disant : "Jusqu'ici Je- 
hovah nous a secourus. 

Ainsi humilies, les Philistins ne revin- 
rent plus sur le territoire d'Israel; la 
main de Jehovah fut sur les Philistins 
pendant toute la vie de Samuel. Les vil- 14 
les que les Philistins avaient prises sur 
Israel retournerent a Israel, depuis Acca- 
ron jusqu'a Geth; Israel arracha leur 
territoire des mains des Philistins, et 
il y eut paix entre Israel ct les Amor- 
rheens. 

Samuel jugea Israel tout le temps de 15 
sa vie. Chaque annee* il faisait le tour 16 
par Bethel, Galgala et Maspha, et il ju- 
geait Israel dans tous ces lieux. II reve- 17 
nait ensuite a Rama, ou 6tait sa maison, 
et la il jugeait Israel; il y batit un autel 
a JShovah. 
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DEUXIEME PARTIE. 



SAUL PREMIER ROI D'ISRAEL [Ch. VIII — XV]. 



CHAP. vni. — Lcpeuple demand* un rou 

8 Lorsque Samuel fut devenu vieux, il 

2 etablit ses fils jugessur Israel. Son tils 

premier-ne se nommait Joel, et le second 

3 Abia; ils jugeaient a Bersabee. Les fils 
de Samuel ne marcherent pas sur ses 
traces; ils s'en ddtournaient pour le gain, 
recevaient des presents et violaient la jus- 

4 tice. Tous les anciens d'Israel s'assem- 
blerent et vinrent vers Samuel a Rama. 

5 lis lui dirent : " Voila que tu es vieux, 
et tes fils ne marchent pas sur tes traces; 
etablis done sur nous un roi pour nous 
juger, comme en ont toutes les nations. " 



Ce langage d£plut a Samuel, parce 6 
qu'ilsdisaient : "Donne-nous un roi pour 
nous juger; " et Samuel pria JeJiovah. 
Jehovah dit a Samuel : "Ecoute la voix 7 
du peuple dans tout ce qu'il te dira; car 
ce n'est pas toi qu'ils rejettent, e'est moi, 
pour que je ne regne plus sur eux. Com- 8 
me ils ont toujours agi a mon igard de- 
puis le jour ou je Tes ai fait monter ( 
d'Egypte iusqu'a present, me delaissant 
pour servur o/autres dieux, ainsi ils agis- 
sent envers toL Et maintenant ecoute 9 
leur voix; mais depose temoignage con- 
tre eux, et fais-leur connaitre comment 
le roi qui regnera sur eux les traitera." 
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[o Samuel rapporta toutes les paroles de 
Jehovah au peuple qui lui demandait 

ii un roi. II dit : "Void comment vous 
traitera le roi qui regnera sur vous : II 
prendra vos fils, et il les mettra sur son 
char et parmi ses cavaliers, et ils cour- 

12 ront devant son char. II s ? en fera des 
chefs de mille et des chefs de cinquante; 
il leur fera labourer ses champs, recoiter 
ses moissons, fabriquer ses armes de 

13 oruerre et Pattirail de ses chars. II pren- 
dra vos filles pour parfumeuses, pour 

14 cuisinieres et pour boulangeres. Vos 
champs, vos v-ignes et vos oliviers les 
meilleurs, il les prendra et les donnera a 

15 ses serviteurs. II prendra la dime de vos 
moissons et de vos vignes, et la donnera 

16 a ses courtisans et a ses serviteurs. II 
prendra vos serviteurs et vos servantes, 
vos meilleurs boeufs et vos anes, et les 

17 emploiera a ses ouvrages. II prendra la 
dime de vos troupeaux, et vous-memes 

18 serez ses esclaves. Vous crierez en ce 
jour- la a cause de votre roi que vous 
vous aurez 61u, mais Jehovah ne vous 
exaucera pas." 

19 Le peuple refusa d'ecoutcr la voix de 
Samuel; ils dirent : " Non; mais il y aura 

20 un roi sur nous, et nous serons, nous 
aussi, comme toutes les nations; notre roi 
nous jugera, il marchera a notre t£te et 

21 conduira nos guerres. Apres avoir en- 
tendu toutes les paroles du peuple, Sa- 
muel les redit aux oreilles de Jehovah. 

22 Et Jehovah dit a Samuel : "Ecoute leur 
voix et etablis un roi sur eux." Alors 
Samuel dit aux hommes d'Israei : " Que 
chacun de vous s'en aille a sa ville. " 

chap, ix, 1 — x, 16. — Onclion 
de Saul par Samuel. 

9 II y avait un homme de Benjamin, 
nomme Cis, fils d'Abiel, fils de Seror, 
fils de Becorath, fils J'Aphia, fils d'un 
Benjamite; c'etait un homme vaillant. 

2 II avait un fils du nom de Saul, jeune et 
beau ; aucun des enfants d'Israei n'etait 
plus beau que lui, et il depassait de la 
tete tout le peuple. 

3 Les dnesses de Cis, pere de Saftl, 
setaient egarees, et Cis dit a Saul, son 
fils : " Prends avec toi un dec serviteurs, 
leve-toi et va a la recherche des inesses. " 

4 11 parcourut la montagne d'Ephraim et 
traversa le pays de Salisa, sans les 
trouver; ils parcoururent le pays de Sa- 
lim, et elles n'y etaient pas; ils revinrent 

VIII, 16. Vos meilleurs bceufs, en lisant 6i* 
frr(rw,comme ont fait tes LXX; l'hdbreu aAuel 
pone Backourekem, vos jeunes gens (Vulg.); 
mais cette le^on s'accorde mal avec lecontcxte. 



i au pays de Benjamin, et ils ne les trou- 
j verent pas. Lorsqu'ils furent arrives au 5 
I pays de Suph, Saul dit a son serviteur 
I qui Taccompagnait : "Viens, retour- 
nons, de peur que mon pere, oubliant les 
anesses, ne soit en peine a notre sujet 
Le serviteur lui dit : "Void qu'il y a 6 
i dans cette ville un homme de Dieu, tres 
• considerej tout ce qu'il dit arrive sure- 
ment Allons-y done; peut-etre nous 
fera-t-il connaitre le chemin que nous 
devons prendre. " Saul dit a son servi- 7 
teur : " Allons-y; mais qu'apporterons- 
nous a Thomme de Dieu ? Car il n f y a plus 
de vivres dans nos sacs, et nous n'avons 
aucun present a lui offrir. Avons-nous 
quelque chose ? " Le strviteur repondit g 
encore et dit a Saul : Voici quejetrouve 
sur moi le quart d'un side d'argent ; je 
le donnerai a i'homme de Dieu, et il nous 
indiquera notre chemin. — Autrefois, 9 
en Israel, ceux qui ailaient consulter 
Dieu, se disaient Tun a Tautre : " Venez 
et allons au voyant" Car celui qu'on 
appdle aujourd'hui prophete s'appelait 
autrefois voyant — Saul dit a son ser- 10 
viteur : " Ton avis est bon; viens, allons." 
Et ils se rendirent a la ville ou etait 
I'homme de Dieu. 

Comme ils gravissaient la montee qui 1 1 
mene a la ville, ils rencontrerent des 
jeunes filles sorties pour puiser de Teau, 
et ils leur dirent : **Le voyant est-il 
id ? " Elles leur repondirent en disant : 1 2 
" Oui, il y est, le voiki devant toi; mais 
va promptement. car il est venu aujour- 
d*hui a la ville, parce que le peuple a un 
sacrifice sur le haut lieu. Des votre en- 1 3 
tree dans la ville, vous le trouverez, 
avant qu'il monte en haut lieu pour le 
repas ; car le peuple ne mangera point 
qu'il ne soit arrive, parce qu'il doit benir 
le sacrifice; apres quoi, les convies man- 
geront. Montez done maintenant, vous 
le trouverez aujourd , hui, ,, Et ils monte- 14 
rent a la ville. 

Comme ils entraient dans la ville, iLs 
rencontrerent Samuel, qui sortait pour 
monter en haut lieu. Or, un jour avant 15 
Tarrivee de Saul, Jehovah avait fait une 
revelation a Samuel, en disant : " De- 16 
main, a cette heure, je t'enverrai un 
homme du pays de Benjamin, et tu roin- 
dras pour etre le chef de mon peuple 
d'Israei, et il delivrera mon peuple de la 
main des Philistins; car j'ai regarde 
mon peuple, parce que son cri est venu 

Bceufs et Atus, animaux dc trait et de somme. 
IX, 15. Avait fait une rivtlatia* & Smmuei, 
litt. avail dtemtvert Vortille de S(i*m*i{Vu\g.); 
com p. Ruth, iv, 4. 
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Chap. IX, 17. l tR LIVRE DE SAMUEL. Chap. X, 13. 

(7 jusqu'a moi." Des que Samuel cut vu j ton heritage. Quand tu m'auras quitte 
Saul, Jehovah lui dit : " Voici Fhommc aujourd'hui, tu trouveras deux hommes 
dont je t'ai parle ; e'est lui qui regnera pres du sepulere de Rachel, dans le ter- 
sur mon peuple." j ritoire de Benjamin, a Selsach; ils tc 

1S Saul s'approcha de Samuel a Finte- diront : "Les anesses que tu es alle 
rieur de la porte, et dit : 4< Indique*moi, chercher sont retrouvees; ton pere ne 
je te prie, ou est la maison du voyant. " pense plus a clles, mais il est en peine de 

iq Samuel repondit d Saul : *' Cost moi qui vous et dit : Que dois-je faire au sujet 
suis le voyant. Monte devant moi au de mon tils?" De la, poursuiyant ta 
haut lieu, ct vous mangerez aujourd'hui l route, tu arriveras au ehene de Thabor, 




dues il y a trois jours, ne t T en inquiete pain, et Fautre une outre de vin. Aprcs 

pas, ear elles sont retrouvees. Et a qui qu'ils t ? auront salue, ils te donneront 

sera tout ce qu'il y a de precieux en deux pains, ct tu les recevras de leurs 

Israel? X'est-ce pas a toi et a toute la mains. Ensuite tu viendras a Gabaade 

2\ maison tie ton pere? ?? Saul repondit : Dieu, ou se trouve un poste de Philistins. 

"Ne suis-je pas Benjamite, de la plus En entrant dans la viUe, tu rencontreras 

petite des tribus d'Israel? et ma famille une troupe de prophetes descendant du 




quoi 

muel ayant pris Saul et Vmi serviteur, , tiseras avec eux, et tuseras change en 
les fit entrer dans la salle et leur donna , un autre homme. Lorsque ces signes se 
la premiere place parmi les convies qui seront accomplis pour toi, fais ce qui se 
23 etaient environ trente hommes, Samuel presentera, car Dieu est avec toi. ^ Et t- 
dit au cuisinier : "Sers la portion que : descendras avant moi a Galgala, oil j'ir? 



Ettu 8 
irai 




muel dit : " Voici la portion reservee ; sois venu vers toi et je te dirai ce que tu 
prends-la devant toi et mange, ear elle a dois faire." ' 

et6 gardee pour ce moment lorsque j'ai Des que Saul cut tourne le dos pour se 9 
eonvoque le peuple." Et Saul mangca separer de Samuel, Dieu lui donna un 
avec Samuel ce jour-la. autre coiur, et tous ces signes s'accom- 

25 lis descendirent ensuite du haul lieu plirent le meme jour. Quand ils arrive- 10 
dans la ville, et Samuel s'entretin'. avec , rent a Gabaa, voici qu'une troupe de 

26 Saul sur le toit. Le lendemain, des Fau- ■ prophetes vint a sa rencontre; ct FEsprit 
rore, Samuel appela Saul sur le toit, et ' de Dieu le saisit, et il prophetisa au mi- 
dit : "Leve-toi, et je te laisserai aller." ! lieiuFeux. Quand tous ceux qui leconnais- 11 

cms deux, saient auparavant virent qu'il propheti- 



Saiil se leva, et ils sortirent tous 
27 lui et Samuel. Quand ils furent descendus 
a Fextremite de la ville, Samuel dit a Saul : 



sait avec les prophetes, tous ces gens so 
dirent Fun a Fautre : "Qu'est-il arrive 




12 



et je te ferai entendre ce que Dieu a dit. " — Cest pourquoi cela a passe en pro- 

10 Samuel prit une hole d'huile, et la verbe : " Saul est-ii aussi parmi les pro- 

versa sur la tete de Saul; puis il le baisa phetes?" — Lorsqu'il cut cesse de pro- 13 

et dit : i( Jehovah t ? oint pour chef sur phetiser, il se rendit en haut lieu. 

X, x. Aprcs ton heritage, la Vulgate ajoutc, | 6. Tu pro fine tiseras avec eux t tu prem'ras 



pourltrc chef, que ton election a la royaut£ a donnera les pensees etles sentimentsd un roi; 1. 
Dieu pour auteur. Ces mots, inconnus a S. J£- te rendra capable de gouverner Israel. 
rOme, viennent de i'ancienne I tali que, qui en 7. Fais ce qui se presentera ; lilt., fais ce que 
avait trouv* l'6quivalent dans les LXX. j ta main trvitvera, retourne a tes occupations 

3. Propfuftisant, (aissMt entendre des dlscours . ordinaires, sans entreprendre d'asuvre nouvdle 
et des chants sacres sous une influence particu* 1 avant le moment fixe" par Dieu. 
Here de PEsprit-Satnc. Compu Nombr. xi, 35. i 
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Chap. X, 14. 



I ER LIVRE DE SAMUEL, 



Chap. XI, 9. 



H 



L onde de Saul dit a Saul et a son , renvoya tout Ie peuple, chacun dans sa 
servrfeur : <Ou etes-vousailes? - Saul | maison. Saul aussi s'en alia dans sa 26 
repondit : Chercher les anesses; mais, ( maison a Gabaa, accompame par une 
ne les ayant vues nulle part, nous som- troupe d'horomes de valeur dont Dieu 
mes altes vers Samuel. » L'oncle de Saul j avait touche le cceur. Toutefois des horn- 27 



Raconte-moi ce que vous a dit mes pervers disaient : "Est-ce celui-la 



:o Samuel. Et Saul repondit a son on- qui nous sauvera? M Et ils le mepriserent 
de : "II nous a appris que les anesses ■ et ne lui apporterent pas de presents: 
etaient retrouvees. » Mais quant a i'affaire mais Saul n'v prit point earde 
Je la royaute, il ne lui rapporta pas ce * 

qu avait dit Samuel. 

chap. X, 17 — 27. — Saiilelu 



CHAP, xl — Vicloire de Saiil 
sur les Ammonites. 

Xaas T Ammonite monta et campa de- 1 1 
vant Jabes en Galaad. Tous les habi- 



fur le sort en presence du peuple. 

10 Samuel conyoqua le peuple devant tants de Jabes dirent a Naas : " Fais une 
,s Jehovah a Maspha, et il dit aux enfants alliance avec nous, et nous te servirons " 
J : sra !! : "Ainsi parle Jehovah, le Dieu I Mais Xaas l'Ammonite leur repondit • 
a Israel : J ai fait monter Israel hors : " Je traiterai avec vous a la condition 
J Lgyptc, ct je vous ai dehvres de la | que je creve a chacun de vous son ceil 
mam des Egyptiens et de la main de droit, et que je mette ainsi un opprobre 



19 tous les rois qui vous opprimaient. Et 
vous, aujourd'hui, vous rejetez votre 
Dieu. qui vous a delivres de tous vos 



-* 

j 



sur tout Israel." Les anciens de jabes 
lui dirent : " Accorde-nous un deiai Je 

- . , . -— — ■— sept jours, et nous en verrons des messa- 

:nanx et de toutes yos souftrances, et j gers dans tout le territoire d'lsrael; et 
vous 1 UI dues : Etablis un roi sur nous ! : sil n'y a personne qui nous secoure, nous 
Presenter- vous maintenant devant Jeho- ' nous rendrons a u>L» Les messages * 
vah par tnbus et par families.' ; vinrent a Gabaa de Saul, et direnfcS 

:o Samuel fat approcher toutes les tribus choses aux oreilles du peuple; et tout le 

u Israel, et la tnbu de Benjamin fut de- peuple eleva la voix et pleura 
ji signee par U w,t. II fit approcher la En ce moment Saul revenait des c 

^tt V m^T."^ fa ?" i,IeS ' Ct la fa " cllam P s ' der ™ re sw bo"*, ct il dit : 

iL,%i e -. n ^ t ^ nU ?V P , U1S le sort " ( >' a donc le &"&> P°»r Plourer?" 
.Iciigne Saul, fals de Cis. On le chercha, On lui rapporta ce qu'avaient dit les 

22 mis , ne se trouva point Alors ils in- hommes de Jabes. DS qn'il cut entendu 6 
uaroKcrent de nouveau Jehovah : » Est- ; ces paroles, l'Esprit de Jehovah leS 
r Jf V C \ ^ C0 ? W*W m ? ' ! J^ovah | ct sa colore s'cndamina. A vant pri^une 7 
repondit: "II est cache parmi des baga- • paire de bceufs, il les coupa en mor 
ges.- On cour.it le tirer de la, et il se ceau, et il en envova par leVmessagers 
tint] au milieu du peuple, les depassant ! dans tout le territoire d'lsrael, en disant • 
T-i t e AT U,e e , 1 ™; d S L Et Sarauel "Q«iconque ne marchera pas a la suite 

it 1 h VS.*™!* : -, yT*-™" 8 ce,ui de SaCl « *» Samuel, aura ses ba>u& 

m. Jtho\ah a choisi? II n'y a personne traites de la meme maniere." La terreur 

Jans tout le peuple qui soit semb.able a de Jehovah tomba sur le peuple, et il se 

aL„, t .?v t . le ? JU P! c Poussadescris.en mit en marche comme un seul homme. 

*h«« Vlve , tem: , Saul en fit la revue a Bezech : les enfants S 

de il n>^J*Fl™ ^ peuple le droit d'lsrael etaient trois cent mille, et les 

1 ■■f' etllOT i ldans » 1111 - hommes de Juda trente mille. Ils dirent o 

re, qu 11 deposa devant Jehovah; puis il aux messagers qui etaient venus : " Vous 



•a * 



u;- Sous rejtUz votre Dieu, impiicitcment, 
en demandant a avoir, comme les palens, un rot 
visible a la place du Dieu invisible (voy. viii, 
t,). - Vous lui aves dit : Etablis, etc. Les 
anaens interpretes (LXX, Vulg., etc.) liaont 
par un altfih le mot lo t traduisent, vous avcx dit : 




w/u- parmi les bagages ; ras^cmble-e devait 
rcisembJer a un camp ; les bagages etaient rtiu- 

mn .t .V ne e "ceitue forme-e par les chariots 
ranges a I entour. 

Comme U rtponse de Dieu ne .emble pas 
tout d abord s'adapter a la question, les LXX ct 



la V ulg. ont modinc celle*ci : On interrogea de 
nouveau le Seigneur, pour savoir s'il devait 
venir en ce lieu-id. 

25. Le droit, ou la, loi (Vulg.), la charic de la 
royauti, qui reglait les devoirs et les droits du 
roi, soit vis-a-vis de Jehovah, soit vis-a-vis du 
peuple. A en juger par le discours d'adieu de 
Samuel (xii, 1-17), il subordonnait lepouvoirdu 
souverain i la loi mosalque et aux revelations 
des prophctes. 

XI, 1. La Vulg. commence ce verset par, en* 
viron un mots apris : ces mots, empruntfei a la 
version inexacte des LXX qui ont mal !u la fin 
du chap, x, se sont glisses de l'ancienne Itali- 
que dans la traduction de S. JdrCme, 
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Chap. XI, 10. 



Ier LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. XII, 19. 



parlerez aussi aux hommes de Jabes en 
Galaad : Demain vous aurez du secours, 
quand le soleil sera dans sa force." Les 
messagers reporterent cette nouvelle aux 
hommes de Jabes, qui furent remplis de 

10 joie. Et les hommes de Jabes dirent 
aux Ammonites : " Demain, nous nous 
rendrons a vous, et vous agirez envers 

11 nous comme bon vous semblera." Le 
lendemain, Saul disposa le peuple en 
trois corps; ils penetrfcrent dans le camp 
des Ammonites a la veille du matin, et 
ils les battirent jusqua la chaleur du 
jour. Ceux qui echapperent furent dis- 
perses de telle sorte qu'il n'en resta pas 
deux ensemble. 

12 Le peuple dit a Samuel : " Qui est-ce 
qui disait : Saul regnera-t-il sur nous? 
\Avrez~noiis ces gens, et nous les met- 

13 trons a mort." Mais Saul dit : "Per- 
sonne ne sera mis a mort en ce jour, car 

14 aujourd'hui Jehovah a sauve Israel." Et 
Samuel dit au peuple : " Vencz et allons 
a Galgala, pour y renouveler la royaute. '* 

15 Tout le peuple se rendit a Galgala, et ils 
etablirent Saul pour roi devant Jehovah, 
a Galgala, et ils oflfrirent en ce lieu des 
sacrifices (factions de graces devant Je- 
hovah, et Saul et tous les hommes d'Is- 
srael s'y livrerent a de grandes rejouis- 
sances. 

CHAP. xil. — Samuel aBdique 
la judicature. 

12 Samuel dit a tout Israel : "J'ai 

ecoute votre voix dans tout ce que vous 

m'avez dit, et j'ai etabli un roi sur vous. 

2 Et maintenant void le roi qui marchera 
devant vous. Pour moi, je suis vieux, j'ai 
blanchi, et mes fils sont au milieu de 
vous; j'ai marche devant vous depuis ma 

3 jeunesse jusqu'a ce jour. Me void; ren- 
dcz temoignage de moi en presence de 
Jehovah et en presence de son oint : de 
qui ai-je pris le boeuf et de qui ai-je pris 
fane? A qui ai-je fait tort et qui ai-je 
opprime? De qui ai-je resu un present 
pour fermer les yeux sur Iui? Je vous le 

4 rendrai." lis repondirent : " Tu nc nous 
a point fait tort, tu ne nous as point op- 
primds, et tu n'as rien recu de la main 

5 de personne." II leur dit : " Jehovah est 
tSmoin contre vous, et son oint aussi est 
tSmoin, en ce jour, Que vous n'avez rien 
trouv6 dans mes mains ! " Le peuple xk- 

6 pondit : "II est temoin." Et Samuel 
dit au penplc : " Oui> Jehovah est timoin^ 



15. lit Hablirent Sate four roi; LXX, Sa- 
m**l oignit Id SaUl pour la seconde fois : inter- 
pretation libre et probablement erron^e. 



Iui qui a etabli Moise et Aaron et qui a 
fait monter vos peres du pays d'Egypte. 
Maintenant presentez-vous, je veux vous 7 
appeler en jugement devant Jehovah au 
sujet de tous les bienfaits qu'il vous a 
accordes a vous et a vos peres. Aprcs 8 
que Jacob fut venu en Egypte, vos peres 
crierent vers Jehovah, et Jehovah envoya 
Moise et Aaron, qui les firent sortir 
d'Egypte et les etablirent dans ce lieu. 
Mais ils oublierent Jehovah, leur Dieu, 9 
et il les livra entre les mains de Sisara, 
chef de Tarmec d ? Hasor, entre les mains 
des PhilLstins et entre les mains du roi 
de Moab, qui leur firent la guerre. Ils 10 
crierent vers Jehovah, en disant : "Nous 
avons peche, car nous avons abandonne 
Jehovah et nous avons servi les Baals et 
les Astartes; delivrez-nous maintenant 
de la main de nos ennemis, et nous vous 
servirons, " Et Jehovah envoya J6ro- n 
baal, et Badan, et Jephte, et Samuel, et 
il vous delivra de la main de vos enne- 
mis tout autour de vous, et vous ave^ 
habite vos demeures en securite. Et 12 
quand vous avez vu Naas, roi des fils 
d'Ammon, marcher contre vous, vous 
m'avez dit : Xon, mais un roi regnera 
sur nous ! alors que Jehovah, votre Dicu, 
etait votre roi. — Voici done le roi que 13 
vous avez choisi, que vous avez de- 
mande ; voici que J6hovah Ta etabli roi 
sur vous : Si vous cjraigne2 Jehovah, si 14 
vous le servez et obeissez a sa voix, si 
vous n'etes point rebelles au commande- 
ment de Jehovah et si vous suivez, vous 
et le roi qui regne sur vous, Jehovah, 
votre Dieu... Mais si vous n'obeissez 15 
pas a la voix de Jehovah et si vous etes 
rebelles a son commandement, la main 
de Jehovah sera contre vous, comme clle 
a ete contre vos {Seres. Maintenant res- 16 
tez encore, et voyez cette grande chose 
que Jehovah va operer sous vos yeux. 
N'est-ce pas maintenant la moisson des 17 
bles? Eh bun, je vais invoquer Jehovah, 
et il fera tonncr et pleuvoir; vous saurez 
alors et vous verrez combien grand est 
aux yeux de Jehovah le mal que vous avez 
fait en demandant pour vous un roi. *' 

Samuel invoqua Jehovah, et Jehovah 18 
envoya ce meme jour des tonnerres et de 
la pluie; et tout le peuple eat une grande 
crainte de Jehovah et de Samuel. Tout 19 
le peuple dit a Samuel : " Prie pour tes 
serviteurs Jehovah, ton Dieu, afin que 
nous ne mourions pas, car nous avons 



XII, 6. Est timoin sous-entendu ; les LXX 
ajoatent aussi ce mot. 
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Chap. XIII, 18 



11 



23 



ajoute a tous nos peches le tort de deman- 

20 der pour nous un roL n Samuel dit au 
peuple : "Ne craignez point Vous avez 
fait tout ce mal, mais ne cessez pas de 
suivre Jehovah, et servez-le de tout votre 

21 coeur. Ne vous en detournez point, car 
ce serait pour aller a des choses de neant, 
qui ne vous donneraient ni profit ni deli- 
vrance, parce que ce sont des choses de 
neant. Car Jehovah n'abandonnera pas 
son peuple, a cause de son grand nom ; 
car il lui a plu de faire de vous son peu- 
ple. Loin de moi aussi de pecher contre 
Jehovah en cessant de prier pour vous ! 
Je vous enseignerai le bon et droit che- 

24 min. Craignez seulement Jehovah, et 
servez-le en verite de tout votre coeur; 
car voyez quelles grandes choses il a fai- 

25 tes au milieu de vous! Mais si vous per- 
severes a faire le mal, vous perirez, vous 
et votre roL" 

chap. xill. — Premiere faute de Said. 

13 Saul etait age de... ans lorsqu'il 
Jevint roi, et il regna deux ans sur 
Israel. 

2 Saul se choisit trente mille hommes 
d'Israel : deux mille etaient avec lui a 
Machmas et sur la montagne de Bethel, 
et mille etaient avec Jonathas a Gabaa 
de Benjamin ; et il renvoya le reste du 

3 peuple, chacun dans sa tente. Jonathas 
battit le poste des Philistins qui etait a 
Gabce, et les Philistins I'apprirent. Et 
Saul fit sonner de la trompette dans tout 
le pays, en disant : "Que les Ffcbreux 

4 entendent ! " Tout Israel entendit la 1 
nouvelle : "Saul a battu le poste des 
Philistins, et meme Israel s'est mis en 
mauvaise odeur aupres des Philistins. *' : 
Et le peuple fut convoqu£ aupres de Saul 
a Galgala. 

5 Les Philistins s'assemblerent pour ! 
combattre Israel; Us avaient (trente) 
mille chars, six mille cavaliers, et un 
peuple innombrable comme le sable qui 
<*t sur le bord de la mer. lis vinrent 
camper a Machmas, en a%\int de Beth- 

Avon. Les hommes d'Israel, se voyant 



donner ici YXgi. „ ..„. . Wll „^ 11CIUC1J(| au 

[r6ne, et la dure*e de son regne. Mais il y a dans 
Jetexte hibreu unc tacune 4vidente; fa lettre 
indiquant coraine chiffre le nombre d'annee* a 
msparu. LXX et Vulg., itait agi d % u* an. On 
•onieoture que Saul avait environ 40 ans lors- 
quil fut oint par Samuel, puisque, des le com- 
mencement de son regne, son fils Jonathas com- 
mande un corps d*arme*e (vers. a). Quant a la 
de sonjrigne, le chiffre traditionnel de 
40 ans (Aft. »ji, «; Josephe, Antiq. VI, xiv, 9) 
Para.t devoir $rre compM jusqu*a sa niort. 



dans unegrande extremite, car ils etaient 
serres de pres, se cacherent dans les ca- 
vernes, dans les broussailles, dans les 
rochers, dans les trous et dans les citer- 
nes. Des Hebreux passerent aussi le 7 
Jourdain pour aller au pays de Gad et 
de GalaacC Saul etait encore a Galgala, 
et tout le peuple derriere lui tremblait 

Il attendit sept jours, selon le terme 8 
fixe par Samuel. Mais Samuel a arrivait 
pas a Galgala, et le peuple se dispersait 
loin de S*i"L Alors Saul dit : (t Amenez- 9 
moi Tholocauste et les sacrifices d'actions 
de graces. n Et il offrit Tholocauste. 
Comme il achevait d'offrir Tholocauste, 10 
i voici que Samuel arriva, et Saul sortit 
; au-devant de lui pour le saluer. Samuel 1 1 
lui dit : "Qu'as-tu fait?" Saul repon- 
dit : "Lorsque j'ai vu que le peuple se ^ 
dispersait loin de moi, que tu n-arrivais l 
pas au terme fixe et que les Philistins 
etaient assembles a Machmas, jemesuis 12 
dit : Les Philistins vont descendre con- 
tre moi a Galgala, et je n'ai pas implore 
Jehovah. Alors, me faisant violence, j'ai 
offert rholocauste." Samuel dit a Saul : 13 
"Tu as agi en insense, tu n'as pas ob- 
! serve le commandemcnt que Jehovah ton 
Dieu t' avait donne. Car Jehovah aurait 
affermi pour toujours ton regne sur 
Israel; mais maintenant ton regne ne 14 
subsistera point Jehovah s'est cherche 
un homme selon son coeur et Ta destine 
a etre le chef de son peuple, parce que tu 
n'as pas observe ce que Jehovah t'avait 
ordonne." Et Samuel se leva, et monta 15 
de Galgala a Gabaa de Benjamin. Saul 
passa en revue la troupe qui se trouvait 
encore avec lui : il y avait environ six 
cents hommes. 

Saul, Jonathas, son fils, et la troupe 16 
qui se trouvait avec eux, s'etaient postes 
a Gab& de Benjamin, et les Philistins 
campaient a Machmas. II sortit du camp 17 
des Philistins trois troupes pour ravager : 
Tune-prit le chemin d'Ephra, vers Iepays 
de Sual; 1'autre prit le chemin de Beth- 18 
Horon; et la trotsieme celui de la frontiere 
qui domine la valine de SeboTm, du cote 

5. Trente mill* charts nombre evidemment 
inadmissible, ne" d'une faute de copiste, proba- 
blement de la re'p^tition du lamed a la fin du 
mot Israil : on »ait que cette lettre figure le 
nombre 30. 

15. Entre GaSaa de Benjamin et SaHlJit % la 
Vulgate intorcale : •• Et le reste du peuple monta 
apres Safll au-devant da peuple des Philistine* 
qui les attaquaient tandis qu'ils (les Israelite*) 
venaient de Galgala a Gabaa, sur la colline de 
Benjamin." Ces mots correspondent a uneglose 
assez obscure des LXX, et se sont zlisses de 
rancienne Italique dans le tcxte deTa version 
de S. Je*rdme. 



N° 565. « 17 
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19 du desert On ae trouvait point de for- 
geron dans tout le pays d'Israel; car les 
Philistins avaient dit : "Que les Hebreux 
ne puissent plus fabriquer d'epees ou de 

20 lances! " Et tout Israel devait descendre 
chez les Philistins pour aiguiser chacun 
son soc, son hoyau, sa hache ou sa b£- 

ai che, en sorte que le tranchant des beches, 
des hoyaux, des tridents et des haches 
etait souvent emousse et les aiguillons 

22 non redresses. II arrive qu'au jour du 
combat il ne se trouvait ni lance ni epee 
dans la main de tout le peupie qui etait 
avec Saul et Jonathas ; mais il s'en trou- 
vait dans la main de Saul et de Jonathas, 
son fils. 

23 Un poste de Philistins vint occuper le 
passage de Machmas. 

CHAP. XIV. — Exploit de Jonathas et vic- 
tot re d 7 Israel stir les Philistins. G tier- 
res de Saul; safamille. 

14; Ce jour-la Jonathas dit au jeune 

homme qui portait ses armes : " Viens, 

et passons jusqu'au poste des Philistins, 

qui est la de l'autre cote." Et il n'en dit 

2 rien a son pere. — Saul se tenait d Tex- 
tremite de Gabaa, sous le grenadier de 
Magron, et la troupe qui etait avec lui 

3 etait d'environ six cents hommes. Achias, 
fils d'Achitob, frere d'Ichabod, tils de 
Phinees, tils d'Heli, pretre de Jehovah d 
Silo, portait i'ephod. Le peupie ne savait 
pas non plus que- Jonathas s'en fut alle. 

4 Entre les passages par lesquels Jonathas 
cherchait a arriver au poste des Philis- 
tins, il y avait une dent de rocher'd'un 
cote" et une dent de rocher de l'autre cote, 

5 1'unenommeeBoseset l'autre S£ne: L'une 
de ces dents se dresse au nord, vis-d-vis 
de Machmas, et Vautre au midi, vis-d-vis 

6 de Gabea. — Jonathas dit done au jeune 
homme qui portait ses armes : " Viens, 
et passons jusqu'au poste de ces incir- 
concis. Peut-etre Jehovah agira-t-il pour 
nous; car rien n'empeche Jehovah de 
sauver, soit par un ^rand nombre, soit 

7 par un petit nombre. ' Son ecuyer lui 
repondit : "Pais tout ce que tu as dans 
le coeur; va ou tu voudras, me voici avec 



20. Pour aiguiser; LXX, pour forger : ce 
sens *noins rigoureux parait plus acceptable. 

XIV, 14. Sur la longueur de la moitii d*un 
siliM, etc., c.-a-d., comme l'explique la Vulg., 
sur u: .moitii de la longueur du sillon d'un 
champ qyVje paire de bceufs laboure en un 
jottr. LXX, avec des javelots % des pierrts et des 
caillcrux du champ. Le texte hibreu, Iu et tra- 
duit ainsi par les LXX, donne peut-etre la veri- 
table lecon. 

18. SaUl dit au grand pr£tre Achias de con- 
suiter le Seigneur sur ce qu*il y avait a faire 



toi prSt a te suivre. " Jonathas dit : 8 
" Nous allons passer vers ces hommes et 
nous nous montrerons d eux. S'ils nous 9 
disent : Arr&ez, jusqu'd ce que nous ve- 
nions a vous ! nous resterons en place et 
nous ne monterons pas vers eux. Mais 10 
s'ils disent : Montez vers nous ! nous 
monterons, car Jehovah les a livres 
entre nos mains. Cela sera pour nous un 
signe. " 

lis se montrerent tous deux au poste n 
des P hilistins , et les Philistins dircnt : 
"Voici les Hebreux qui sortent des trous 
ou ils s'etaient caches. " Et les hommes 12 
du poste, s'adressant a Jonathas et a sou 
ecuyer, dirent : "Montez vers nous, ct 
nous vous ferons savoir quelque chose. " 
Et Jonathas dit a son ecuyer : *' Monte 
apres moi, car Jehovah les a livres entre 
nos mains. " Et s'aidant des mains et 13 
des pieds, jonathas monta, suivi de son 
ecuyer. Les Philistins tombaient devunt 
Jonathas, et son ecuyer tuait derriere 
luL Ce premier massacre que firent 14 
Jonathas et son ecuyer fut d ? environ 
vingt hommes, sur la longueur d'un 
demi-sillon d'un arpent de terre. L'epou- 15 
vante se repandit dans le camp des Phi- 
listins, dans la plaine et dans tout le 
peupie ; leurs postes aussi et leurs colon- 
nes devastatrices furent saisies de peur; 
la terre trembla : tf&ait une terreur de 
Dieu. / 

Les seatinelies de Saul qui etaient d 16 
Gabaa de Benjamin virent comment la 
multitude des Philistins se dispersait et 
allait de cote et d'autre. Saul dit aJors 17 
d la troupe qui &ait avec lui : " Faites 
la revue et voyez qui s'en est alle" d'avec 
nous. " lis firent la revue, et il se trouva 
qu'il manquait Jonathas et son ecuyer. 
Et Saul dit d Achias : " Pais approcher 18 
Parche de Dieu." — Car Parche de Dieu 
etait en ce jour-la avec les enfants d'Is- 
rael. — Pendant que Saiil parlait au 19 
prttre, le tumulte dans le camp des Phi- 
listins allait croissant; et Saul dit au 
pr&re : "Retire ta main." A ussitdt Saul ac 
et tous ceux qui etaient avec lui, s'etant 
rasscmbles, s'avancerent jusqu'au lieu 

dans la circonstance presente. Pais approchr 
I'arc/te de Dieu : 1'expresston fats approclur 
est toujours employee pour l^phod, jamais pour 
l'arche; de plus, c etait avec I'ephod, par Vurim 
et le Thummim % non avec l'arche, qu'on inter- 
rogeait le Seigneur; en outre, l'arche parait 
avoir •cte' alors a Cariathiarim ; enfin les LXX 
lisaient de leur temps et ont traduit, abportt 
IVphott, car il (Achias) portait riphod en ce 
/aur(temps>& en presence d'/srait t Itait grand 
prStre. Ces raisons font soupconner une altera- 
tion dans le texte hebreu actuel. 
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du combat, et voici que les Philistins 
tournaient Tepee les unscontre les autres, 

21 et la confusion etait extreme. Les He- 
breux qui etaient auparavant avec les 
Philistins, etant montes avec eux dans 
leur camp, se mirent eux aussi du cote 
de ceux d'Israel quj etaient avec Saul et 

22 Jonathas. Tons les hommcs d'Israel 
qui s'etaient caches dans la montagne 
d'Ephraim, apprenant la fuite des Phi- 
listins, s'attacherent egalement a les 

23 poursuivre en combattant C'est ainsi 
que Jehovah delivra Israel ce jour-la, et 
le combat se potirsuivit jusqu'a Beth- 
Aven. 

24 Les hommes d'Israel Etaient a bout de 
forces en ce jour-la. Saul tit jurer ie peu- 
ple, en disant : "Mandit soit rhomme 
qui prendra de la nourriture jusqu'au 
soir, avant que je me sois venge de mes 
ennemis ! " Et personne ne prit de nour- 

25 riture. Tout le peuple arriva dans la 
foret, 011 il y avait du miel a la surface 

26 du sol. Lorsqu'il entra dans la foret, il 
vit du miel qui coulait; mais nui ne porta 
la main a la bouche, car le peuple avait 

27 crainte du serment. Mais Jonathas 
n'avait pas entendu le serment que son 
pere avait fait faire au peuple; il avanca 
I'extremitedu baton qu'il avait akunain, 
et l'ayant plonge dans un rayon de miel, 
il ramena la main a la bouche, et ses 

:S yeux furent eclaircis. Alors quelqu'un 
du peuple, prenant la parole, lui dit : 
"Ton pere a fait jurer le peuple, en di- 
sant : Maudit soit rhomme qui prendra 
de la nourriture aujourd'hui ! Et le peu- 

:9 pie etait epuiseX " Jonathas dit : " Mon 
pere a cause* le malheur du peuple. Voyez 
done comme mes yeux sont clairs, parce 

30 que j'ai goute* un peu de ce miel! Ah! si 
le peuple avait mange* aujourd'hui du 
butin trouv£ chez ses ennemis, combien 
ia defaite des Philistins n'aurait-elle pas 
etc plus grande? " 

3" Us battirent ce jour-la les Philistins 
depuis Machmjs jusqu'a AjaKm, et le 

32 peuple etait tout dtfaillant. n se jeta 
sur le butin, et ayant pris des brebis, des 
bojufs et des veaux, il les egorgea sur la 

33 terre et en mangea avec le sang. On le 



24. Eptouvirtnt utu grand* fatigue. La 
Vulg. (Usant Hagaick an Ilea de niggas) trnduit, 
s afiprochirtnt, t* ritmirent. 

34* Pendant U nuit; Vulg. f jusqu'a in nuit. 
-Son oaruffarla main ; ou, avec les LXX, // 
st tail qu tl avait sous la main. 

35. Of/wi U firtntitr amtei (Vulg.X Lh^breu 
* prcte encore a un autre sens prtfere par plu. 
sieurs, il comment* de U bdiir, sans prendre le 
temps de l'achever (cornp. 1 ParaL xxvii, 24), 



( rapporta a Saul, en disant : " Void que 
ie peuple peche contre Jehovah, en man- 
geant la chair avec le sang. " Saul dit : 
" Vous avez commis une infidelite; roulez 
a 1* instant vers moi une grande pierre. " 
Puis il ajouta : " Disperses- vous parmi 34 
le peuple, et dites-leur que chacun 
m'amene son boeuf ou sa brebis et qu'il 
l'egorge ici. Vous en mangerez alors et 
vous ne pecherez pas contre Jehovah en 
mangeant avec le sang. Et chacun parmi 
le peuple amena pendant la nuit son bceul" 
par la main, et l'egorgea sur ia pierre. 
Saul batit un autel a Jehovah ; ce fut le 35 
premier autel qu'il lui eleva. 

Saul dit : " Descendons, pendant qu'il 36 
fait nuit, a la poursuite des Philistins, 
pillons-les jusqu'a ce que luise le matin, 
et n'en laissons pas survivre un seul. " lis 
dirent : "Fais tout ce qui te semblera 
bon. " Mais le grand pretre dit : " Appro- 
chons-nous ici de Dieu. ? ' Et Saul con- yj 
sulta Dieu : " Descendrai-je a la pour- 
suite des Philistins? Les Uvrerez-nous 
entre les mains d'Israel ? " Et Jehovah ne 
lui donna pas dereponsece jour- la\ Saul 38 
dit : " Approchez ici, vous tous chefs du 
peuple ; recherchez et voyez quel est ce 
peche qui a ete commis aujourd'hui. Car, 39 
aussi vrai que Jehovah, le liberateur 
d' Israel est vivant, Ie peche fut-il sur 
mon fils Jonathas, il mourra. " Et dans 
tout ie peuple personne aosa lui repon- 
dre. II dit a tout Israel : * * Vous, met- 40 
tez-vous d'un cote, et moi et mon fils 
Jonathas nous serons de Fautre. " Et le 
peuple dit a Saul : *' Fais ce qui te sem- 
blera bon. " Saul dit a Jehovah : " Dieu 41 
d'Israel, fais connaitrela verite! " Jona- 
thas et Saul furent designes, et le peuple 
fut libere. Alors Saul dit : " Jetez le 42 
sort entre moi et Jonathas, mon fils." Et 
Jonathas fut design^ Saul dit a Jona- 41 
thas : " Declare-moi ce que tu as fait " 
Jonathas le lui declara, en disant : " J'ai 
goute un peu de miel avec Fextremite du 
baton que j'avais a la main ; et voici que 
je mourrai ! " Et Saul dit : " Que Dieu 44 
me traite dans toute sa rigueur, si tu ne 
meurs pas, Jonathas ! " Le peuple dit a 45 
Saul : *' Jonathas mourrait done, lui qui 

tant il lui tardau de courir sus aux Philistins 
(vers. 36). 

41. fiats connaltre la veritt; ou bien, montrt 
I* innocent; Vulg.. danne un indict, un signe. 
Apres ces mots, la Vulg, aioute : " D'oii vient 
que vous n'avez pas rdpondu aujourd'hui a vo- 
tre serviteur? Si Tauteur de cette iniquity est 
mon fits Jonathas ou mot, montrez-Ie; ou si e'est 
votre peuple, montrez voire saintete* :"emprunt 
fait aux LXX par 1'ancienne Italique, d'ou Us 
ont pass* dans le texte de S. je>onv*. 
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a opere cette grande delivrance en Israel? 
Jamais ! Jehovah est vivant ! il ne tom- 
bera pas a terre un cheveu de sa tete, 
car c est avec Dieu qu'il a agi en ce jour. " 
C'est ainsi que le peuple sauva Jonathas, 

46 et il ne mourut point. Saul monta a 
Gabaa, sans poursuivre plus loin les 
Philistins, et les Philistins regagnerent 
leur pays. 

47 Lorsque Saul eut pris possession de la 
royaute sur Israel, il fit la guerre aux 
alentours a tous ses ennemis, a Moab, 
aux enfants d'Ammon, a Edom, aux rois 
de Soba et aux Philistins, et partout ou 

48 il se tournait, il Temportait. II fit des 
exploits, battit Amalec et delivra Israel 
de la main de ceux qui le pillaient 

49 Les fils de Saul etaient Jonathas, Jes- 
sui et Meichisua ; ses deux filles s'appe- 
laient, Tainee Merob, et la plus jeune 

50 Michol. Le nom de la femme de Saul 
etait Achinoam, fille d'Achimaas. Le nom 
du chef de son armee etait Abner, fils de 

51 Ner, oncle de Saul. Cis, pere de Saul, 
et Ner, pere d'Abner, etaient fils d' Abiel. 

52 La guerre fut acharnee contre les Phi- 
listins pendant toute la vie de Saul, et 
quand Saul apercevait un homme fort et 
vaillant, il Pattachait a son service. 

CHAP. XV. — Guerre contre A make. 
Seconde fattte de SauL 

15 Samuel dit a Saul : "C'cst moi que 

Jehovah a envoye* pour t'oindre comme 

roi sur son peuple, sur Israel; ecoute 

2 done ce aue dit Jehovah. Ainsi parle 
Jehovah des armees : J'ai considere ce 
qu' Amalec a fait a Israel, lorsqu'il lui 
barra le chemin a sa sortie d'Egypte. 

3 Vamaintenant, frappe Amalec, etdevoue 
par anatheme tout ce qui lui appartient; 
tu ne 1'epargneras point et tu feras mou- 
rir hommes et femmes. enfants et nour- 
rissons, boeufs et brjbis, chameaux et 
sines. " 

4 Saul le fit savoir au peuple et le passa 
en revue a TelaTm : il compta deux cent 
milie hommes de pied et dix mille hom- 

5 mes de Juda. Saul s'avanca jusqu'a la 
ville d' Amalec, et il mit une embuscade 

6 dans la vallee. II dit aux Cineens : 
"Allez, retirez-vous, sortez du milieu 
d 1 Amalec, de peur que je ne vous enve- 
loppe avec lui; car vous avez us£ de bont£ 
enverstous les enfants d'Israel, lorsqu'ils 

51. Etaient fils d'Abiel, en lisant avec les 
LXX bemi abtel (cornp. ix, 1). La Vulg. a lu 
Sen Abiel et traduit, Cufni lepire de SaHl t et 
Ner, lepire d % Abner itait fils d'Abiel 

Xy, 13. £/» mo*ume*i % hebr. iad, mot qui 
stgnifie ordinmirement mmin : ce monument ne 



monterent d'Egypte." Et les Cineens se 
retirerent du milieu d'Amalec Saul 7 
battit Amalec depuis Hevila jusqu'a Sur, 
qui est en face de l'Egypte. II prit vi- 8 
vant Agag, roi d'Amalec et il devoua 
tout le peuple par anatheme en le pas- 
sant au fil de Tepee. Mais Saul et le 9 
peuple epargnerent Agag, ainsi que les 
meilleures brebis, les meilleurs boeufs, 
les meilleures betes de la seconde portee, 
les agneaux gras et tout ce qu'il y avait 
de bon ; ils ne voulurent pas le devouer a 
ranatheme, et ils d&ruisirent seulement 
tout ce qui etait chetif et sans valeur, 

Jehovah adressa la parole a Samuel, 10 
en disant : " Je me repens d'avoir etabli 1 1 
Saul pour roi, car il s'est detourne de 
moi, et il n'a pas observe mes paroles." 
Samuel se facha, et il cria vers Jehovah 
toute la nuit. II se leva de bon matin 12 
pour aller a la rencontre de Saul ; et on 
vint lui dire : "Saul est alle a Carmel, 
ou il s'est elevS un monument ; puis il 
s'en est retourne, et, passant plus loin, 
il est descendu a Galgala." Samuel se 13 
rendit aupres de Saul, et Saul lui dit : 
"Sois beni de Jehovah ! J'ai execute la 
parole de Jehovah." Samuel dit : "Qu'est- 14 
ce done que ce belement de brebis qui 
frappe mes oreilles, et ce mugissement de 
boeufs que j'entends? " Saul r£pondit : 15 
" Ils les ont amenes de chez les Amaleci- 
tes, car le peuple a ep^rgne les meilleu- 
res brebis et les meilleurs boeufs pour les 
sacrifices a Jehovah, ton Dieu ; le reste, 
nous Tavons voue a 1'anatheme. " 

Samuel dit a Saul : " Assezl Je vais 16 
te faire connaitre ce que Jehovah m'a dit 
cette nuit. " Et Saul lui dit : " Parle ! " 
Samuel dit : "Est-ce que, lorsque tu 17 
etais petit a tes propres yeux, tu n'es 
pas devenu le chef des tribus d'Israel, et 
Jehovah ne t'a-t-il pas oint pour roi sur 
Israel? Jehovah t'avait donne mission, 18 
en disant : Va, et d6voue a ranatheme 
ces pecheurs, les Amalecites, et combats- 
lcs jusqu'a ce que je les aie extermines. 
Pourquoi n'as-tu pas ecoute la vobt de 19 
Jehovah, et t'es-tu jet£ sur le butin, et 
as-tu fait ce qui est mal aux yeux de Je- 
hovah?" Saul dit a Samuel : "Mais 20 
oui, j'ai ecoute la voix de Jeliovah, et j'ai 
suivi le chemin 011 il m'envoyait. J'ai 
amen£ Agag, roi d'Amalec, et j'ai voue 
Amalec a ranatheme, Et le peuple a 21 

serah-il pas une stele couverte d'inscriptions a 
la louange de Safll, et semblable a la stele? de 
Mesa (Musle du Louvre), dont ta forme g*n£- 
rale figure une main Vendue? II Rots, tii. 
Com p. II Sam. xviii, 18; Is. lvi, 5. 
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pris sur le butin des brebis et des boeufs 
comme premices de l'anatheme, pour 
faire des sacrifices a Jehovah, ton Dieu, 
a Galgala. Samuel dit : " Jehovah 
trouve-t-il du plaisir aux holocaustes et 
aux sacrifices, comme a Fobeissance a sa 
voix? L'obeissance vaut mieux que le sa- 
crifice et ^observation de sa parole que la 
23 graisse des beliers. Car la rebellion est 
aussi coupabie que la divination, et la 
resistance est autant que Tidolatrie et les 
theraphim. Puisque tu as rejete la parole 
de Jehovah, il te rejette aussi pour que 
tu ne sols plus roi." 

Mors Saul dit a Samuel : " J'ai peche, 
car j ? ai transgress^ l'ordre de Jehovah et 
tes paroles ; je craignais le peuple et j'ai 

25 ecoute sa voix. Maintenant, je te prie, 
pardonne mon peche, reviens avec moi, 

26 et j'adorerai Jehovah." Samuel dit a 
Saul : " Je ne retournerai point avec toi, 
car tu as rejete la parole de Jehovah, et 
Jehovah te rejette afin que tu ne sois plus 

roi stir Israpl M Pf «*stm*t«o Cimi^i ,.„ 
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a dechire aujourd'hui de dessus toi la 
royaute d'Israel, et il l'a donnee a un 
autre qui est meilleur que toi. Ceiui qui 20 
est la splendeur d'Israel ne ment point et 
ne se repent point, car il n'est pas un 
homme pour se -epentir. " Saul dit : 30 

J ai peche! Main'enant, honore-moi, je 
te prie, en presence des anciens de mon 
peupleeten presence d'Israel; reviensavec 
moi, et j'adorerai Jehovah, ton Dieu. " 

Samuel s'en retourna et suivit Saul, et 31 
Saul adora Jehovah. Et Samuel dit i 32 
" Amenez-moi Agag, roi d'Amalec. '" Et 
Agag s'avanca vers lui d'un air joyeux ; 
ii disait : Certatnement ramertume de la 
mort est passee ! " Samuel dit : " De 33 
meme que ton epee a prive des femmes 
de leurs enfants, ainsi ta mere sera pri- 
vee de son fils entre les femmes ! " Et 
Samuel coupa Agag en morceaux devant 
Jehovah, a Galgala. 

Samuel partit pour Rama, et Saul 34 
nonta dans sa maison a Gabaa de Saul. 



27 roi sur Israel » Et comme Samuel se Et Sam^l n? MptaMSS « 

SvSfS^lT ^^ S f l le ^ i our desamort;car UpTeurt^su^auT 3S 
par extremite de son manteau, qui sc parce que Jehovah se reoentait de l£ w 
2$ dechira. Et Samuel lui dit : "Jtfova' Lbli roi sur Israel 
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CHAP. xyi. — Onclion de David. 
II est appdt chez SattL 

Jehovah dit a Samuel : C€ Jusques a 
<juand pleureras-tE sur Saul, que j'ai 
rejete, afin qu'il ne regne plus sur Israel ? 
Rempiis ta come d'huile, et va ; je t'en- 
voie chez Isai de Bethleem, car j'ai vu 

2 panmses fils le roi que jeveux." Samuel 
«t : " Comment irais-je? Safil I'appren- 
dra, et il me tuera. " Et Jehovah dit : 

lu prendras avec toi une genisse, et tu 

, ™™ '"Cert pour offiir un sacrifice a 

3 jedov-ah que je suis venu. Tu inviteras 
isai au sacrifice, et je te ferai connaitre 
ce que tu auras a faire, et tu oindras 

4pourmoic<&uqtteietedesignerai." Sa 
woel ht ce que Jehovah avait ordonne\ 
et se rendit £ Bethleem. Les anciens ac- 
coururent inquiets au-devant de lui, et 
dirent : " Ton arrivee est-elie pour notre 



bien?" II repondii : "Oui; je viens 
pour offnr un sacrifice a Jehovah. Sanc- 
tifiez-vous et venez avec moi au sacri- 
fice." Et il sanctifia IsaT et ses fils, et les 
mvita au sacrifice. 

Lorsqu'ils furent entres, Samuel, aper- 
oevant EUab, se dit : " Certainement 
I oint de Jehovah esv devant lui. " Et 
Jdhovah dit a Samuel : "Ne prends pas 
garde asa figure et a sa haute taille, car 
je i'ai ecarte. II ne s'agit pas de ce que 
T homme voit; Thomme regarde le visage 
mais Jehovah regarde le coeur. " IsaT 
appela Abinadab et le fit passer devant 
Samuel; et Samuel dit : "Jehovah n'a 
pas non plus choisi celui-cL" Isai fit 
passer Samma; et Samuel dit : " Ce n'est 
pas encore celui-ci que Jdhovah a choisi " 
Isai fit passer ses sept fils devant Sa- 
muel; et Samuel dit a Isai*: "Jehovah 
n'a choisi aucun de ceux-ci. " Alors Sa- 
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muel dit a Isai : " Sont-ce la tous tes I etabli leur camp dans la vallee du Tere- 
fils? " Et il repondit : "II reste encore le j binthe, ils se rangerent en bataille en 
plus jeune, qui fait paitre les brebis. " face des Philistins. Les Philistins etaient 
Samuel dit a Isai : " Envoie-le chercher, ! postessur la montagne d'ua cote, et Israel 
car nous ne nous mettrons point a table | etait poste vers la montagne de Tautrc 

12 qu'il ne soit venu ici." Isai i'envoya i cote : la vallee les separait 
chercher. Or il etait blond, avec de beaux I Mors sortit des rangs des Philistins 
yetx et une belle figure. Jehovah dit a | un champion; il se nommait Goliath, il 
Samuel : "Leve-toi, oins-le, car c'est 

13 lui!" Samuel ayantpris la* corne d'huile, 
I'oignit an milieu de ses freres; et TEsprit 
de Jehovah vint sur David a partir de 
ce jour et dans la suite. 







etait de Geth, et il avait une taille de six 
coudees et un palme. Un casque d'airam 
couvrait sa t&e, et il portait une cuirasse 
a ecailles du poids de cinq mille skies 

d'airain. D avait aux jambes une ar- 

... . . *.«•• • > 



Samuel se leva et sen alia a Ra- 1 mure d'airain et un javelot d airain entre 



14 



les epaules. Le> bois de sa lance etait 7 
comme une ensouple de tisserand, et h 
pointe de sa lance pesait six cents sides 
de fer; celui qui portait son bouclier 
marchait devant lui. Godath s'arreta, S 
et s'adressant aux troupes d'Israel ran- 
gees en bataille, il leur cria : " Pourquoi 



9 



10 



matha. 
L'Esprit de Jehovah se retira de Saul, 

et un mauvais esprit venu de Jehovah le 
1 5 troublait. Les serviteurs de Saul lui di- 

rent : Voici qu'un mauvais esprit de Dieu 
\6 te trouble. Que notre Seigneur parle; 

tes serviteurs sont devant toi; ils cher- 

cheront un homme sachant jouer de la etes-vous sortis pour vous ranger en ba- 

harpe; et quand le mauvais esprit venu taille? Ne suis-je pas le Phikstin, et 

de* Dieu sera sur toi, iljoueradesa main, n etes-vous pas des esclaves dc Saul? 

17 et tu seras soiilage." Saul repondit a Choisissez un homme qui descende contre 
ses serviteurs : "Trouvez-moi done un | moi. S'il a le dessus en se battant avec 
homme qui soit bon musicien, et ameuez- i moi et qu il me tue, nous vous serous 

18 le moi." L'un des serviteurs, prenant la \ assujettis ; mais si je I'emporte sur lui et 
parole, dit : "J'ai vu un tils d'Isai de : que je le tue, vous nous serez assujettis 
Bethleem, qui sait jouer de la harpe; cest 1 et vous nous servirez. " Le Phihshn 
un homme fort et vaillant, un guerricr, ' ajouta : " Je jette aujourd'hm ce den a 
parlant bien et d'une belle figure, et Je- i l'annce d ? Israel : Donnez-moi un homme, 

19 hovah est avec lui. " Saul envoya des l et nous nous battrons ensemble. En n 
messagers a Isai, pour lui dire : " En; | entendant ces paroles du Phtfistin, Sattl 
voie-moi David, ton tils, qui est avec les et tout Israel furent effrayes et saisis 
brebis." Isai prit un ane, avec du pain, j d'une grande crainte. 
une outre de vin et un chevreau, et il en- ! Or David etait fils de cet Ephrateen de 12 
voya ces choses a Saul par David, son | Bethleem de Juda nomme Isai, qui avait 
fils. Arrive chez Saul, David se pre- huit fils, et qui, au temps dc Saul, etait 
senta devant lui; et Saul le prit en affec- ! un des hommes les plus avances en age. 

22 tion, et il devint son ecuyer. Et Saul fit | Les trois fils aines o?Isat avaient sum 13 
dire a Isai : "Que David, je te prie, j Saul a la guerre; ils se nommaient, i ainfe 
reste a mon service, car il a trouve grace Eliab, le second Abinadab, et le troisieme 
a mes yeux. " Lorsqu'un esprit venu de i Samma. David etait le puis jeune. Lots- 14 
Dieu &ait sur Saul, David prenait la i que les trois aines eurent sum Saul, Da- 15 
harpe et jouait de sa main, et Saul se j vid allait et venait d'aupres de SatO, 



20 



21 



23 



catmait et se trouvait bien, et le mauvais 
esprit se retirait de lui. 

CHAP. XVII. — Guerre contre les Philis- 
tins. Goliath tue par David. 

17 Les Philistins, ayant rassetnble leurs 

armees pour faire la guerre, se reuni- 

rent a Sccho, qui appartient a Juda ; ils 

camperent entre Socho et Azeca, a Ephes- 

2 Dommim. Safii et les hommes d*IsraSl 

se rassemblerenf aussi, et apres avoir 

XVII, 5. Cinq mille tides (en nombr» rond. 
peut^tre un peu ex \&4rt\ environ 75 kilogr. : 
cette cuirasse*, formed de petites plaques metal- 
liquew-tperposies, desc^ndait jusqu'aux che- 



It) 



pour paitre les brebis de son pere a 
Bethleem. 

Le Philistin s'avancait matin et soir 
et il se presenta pendant quarante jours. 

isai dit a David, son fils : "Prends i; 
pour tes freres cet epha de grain roti et 
ces dix pains, et cours au camp vers tes 
freres. Porte aussi ces dix fromages au 
chef de leur millier. Tu viaiteras tes fire* 
res pour voir s'ils se portent bien, et tu 
prendras d*eux un gage. " _ 

villes, comme eel les que Ton voit sur les monu- 
ments assyriens. 

*8. Urn £*g*% un signe visible de ta yisite a tes 
freres. D autres, regardant comme invrattem* 
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19 Saul et eux, et tous les homines d'Israel vid : " Tu ne peux alter te battre centre 



a un gardien, ll pnt les provisions et viteur faisait paitre les brebis de son 
partit, comme Isalle Iuj avait commande. i pere, et qu'un lion ou un ours venait et 
Quand ll arriva aux chars, Tarmee sortit ! enlevait une brebis du troupeau je me « 
du camp pour se ranger en bataille et ; mettais a sa poursuite, je le frappais et 
:i poussait des ens de guerre. Israelites et j j ? arrachais la brebis de sa gueule; s'il se 
Philistins se rangerent en ligne, armee t dressait contre moi, je le saisissais a la 



machoire, je le frappais et je le tuais. 
Ton serviteur a tue le lion comme Tours, $6 
et il en sera du Philistin, de cet incir- 
concis, comme de Tun d'eux, car il a in- 
sulte Tarmee du Dieu vivant " David 37 

aiout.l • " Tehnvah mii m'a AMlirva At* !.*«« 



22 contre armee. David laissa les objets 
quil avait avec lui entre les mains du 
gardien des bagages, et courut vers les 
rangs de Tarmee, Aussitot arrivS, il de- 
ma n da a ses freres comment ils se por- vramM »««„i. *,«.» 

23 taient Pendant qu r il s ? entretenait avec j ajoutaf" jihovlm'^ 
eux, voici que le Philistin de Geth, nomme I et de Tours, me delivrera aussi de la main 
Goliath, le champion, s ? avanca hors des | de ce Philistin. " Et Saiil dit a David * 
rangs des Philistins, tenant les memes 1 ** Va, et que Jehovah soit avec toi ' " 

24 discours, et David Tentendit En voyant ! Saul fit revetir David de ses habits, ;8 
cet homme, tous ceux tTIsrael se retire- mit sur sa tete un casque d'airain et Ten- 

saisis d'une grande dossa d ? une cuirasse; puis David ceignit 39 
"" Tepnee de Saul par dessus ses v&ements, 



rent devant lui, 

crainte. Chacun disait : "Voyez-vous 
cet homme qui savance? U vient pour 
defier Israel. Celui qui le tuera, le roi le 



et il essaya de marcher, car il n'avait 
jamais essave d'annure. Mais il dit a 



comblera de nchesses, il lui donnera sa j Saul : " Je ne puis marcher avec ces ar- 
fiile et il aflranchira de toute charge la mes, je n'v suis point accoutume. " Et 
:6 raaison de son pere en Israel. ? ' David s'en etant aebarrasse, il prit en main 



dit aux hommes qui se tenaient pres de 
lui : ** Que fera-t-on a celui qui tuera ce 
Philistin et qui otera Topprobre de des 



son baton, choisit dans le torrent cinq 
caillous polis et les mit dans son sac de 

t -i*/« ^j —«._.,..-- ^rger, dans ^ gibeciere. Puis, sa fronde 
sus Israel? Qui est done ce Philistm, cet a Ll main, il s'avanca vers le Philistin. 
mcirconcis, pour insulter Tarmee du Le Philistin s'approcha peu a peu de 



40 




45 



es-tu deseendu et a qui as-tu laiss£ ce dit par ses dieux ; puis il ajouta : " Viens 44 
petit nombre de brebis dans le d&ert? j a moi, que je donne ta chair aux oiseaux 
Je connais ton orgueil et la malic?- de ! du ciel et aux betes des champs." David 
ton cneur; e'est pour voir Ja bataille que rSpondit au Philistin : " Tu viens a moi 

29 tu es descendu. " David rtpondit : . avec Tepee, la lance et le javelot ; et moi 
yuat-je fait? N est-ce pas une simple \ je viens a toi au nom de Jehovah des ar- 

jo parole? Et se detournant de lui pour I mees, du Dieu des bataiUons d^Israel, 



s adresser a un autre, il fit les memes 
questions, et le peuple lui repondit com- 
me la premiere fois. 

31 Lorsquoneut entendu les paroles pro- 
noncees par David, on les rapporta a 

32 Saiil, qui le fit venir. David dit a Saul : 
,% Q\iq le coeur ne defaille i pcrsonnc a 
cause de ce Philistin ! Ton serviteur ira 



que tu as insulte. Aujourd'hui Jehovah 46 
te livrera entre mes mains, je te frappe- 
rai et te couperai la t^te ; aujourd'hui je 
donnerai les cadavres de Tarmoe des 
Philistins aux oiseaux du ciel et aux ani- 
maux de la terre; et toute la terre saura 
0^11' Israel a un Dieu ; et toute cette mu! 47 
titude saura que ce n'est ni par Tepee ou 



^3 combattre contre lui. " ^aul dit a Da- \ par la lance que Jehovah sauve, car il est 



blable 
cette 



s cette exigence d'Isaf, expltquent ainsi 
location : tttArtndras d'tttx des nouvtlUs 
strcs, lisant avec les LXXet In Vuig. ticha^gar 
au lieu de tiqqach, tradnisent : tu Vinforvuras 
dit ttisirs fm'ils fitnvtnt avoir. Au lieu de 
tKubatham, la Vulg. a lu aroMcntham y ce 



qui donne : a pp rends avtc qui iU ssh* tttrigi- 
mentiu 

36. Le venet se termine Ainsi dans la Vulg. : ... 
commtVun d'tux* J f ir^i done etfdttrax Top- 
prtbrt du ptuple ; car qui ut ce PkiiitHtt qui 
a 0** maudirt Varmie dm Diiu vwanU 



— 263 — 



Chap. XVII, 48. 



I« LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. XVIII, 16. 



le maitre de la guerre, et il vous a Iivres 1 a Fame de David, et Jonathas Taima 



entre nos mains. 



comme son ame. Ce meme jour Saul 2 

48 Le Philistin s'etant leve se mit en mar- ! prit David aupres de lut\ et ne le laissa 
che et s'avanca au-devant de David, et pas retourner dans la maison de son 
David se hata de courir vers le front de pere. Et Jonathas fit alliance avec Da- 3 

49 i'armee a la rencontre du Philistin. II vid, parcequ'il I'aimait comme son ame. 
mit la main dans sa gibeciere, en retira II ota le manteau qu'il portait et le donna 4 
une pierre et la lanca avec sa fronde ; il a David, ainsi que ses vetements, jus- 
frappa le Philistin au front, et la pierre qu'a son epee, jusqu'a son arc et jusqu'a 

s enfonca dans son front, et il tomba le sa ceinture. David allait au combat; 5 

50 visage contre terre. Ainsi David, avec partout oil l'envoyait Saul, sa sagesse 
une fronde et une pierre, tut plus fort i lui assurait le succes; il fut mis par Saul 
que le Philistin, il le frappa a mort, sans j a la tete des gens de guerre, et il plaisait 

51 avoir d epee a la main. 11 courut, s ? ar- a tout le peuple, meme aux scrviteurs 
reta pres du Philistin, et s'etant saisi de du roi. 

son epee qu'il tira du fourreau, il le tua Quand ils firent leur entree, que David 6 
et lui coupa la tete. revint apres avoir tue le Philistin, les 

52 Vovant leur heros mort, les Philistins femmes sortirent de toutes les villes d'ls- 
prirent la fuite. Et les hommes d'lsrael et rael, en chantant et en dansant, au-de- 
dejudaseleverentenpoussantdescriset vant du roi Saul, avec des crisdejoie, 
poursuivirent les Philistins jusqu'a Ten- ' au son des tambourins et des triangles. 
tree de Geth et jusqu'aux portes d'Acca- Les femmes en dansant se r^pondaient 7 
ron. Les cadavres des Philistins jonche- les unes aux autres : 

rent le chemin de Saraim jusqu'a Geth et Saal a tu6 ses mille, 

53 jusqu'a Accaron. Aleurretour delapour- Et David ses dix milk. 

suite des Philistins, les enfants d'lsrael Saul fut tres irrite, et ces paroles lui de- 8 

54 pillerent leur camp. David prit la tete du , plurent; il dit : " On en donne dix mille 
Philistin et la fit porter a Jerusalem, et il a David, et a moi on donne les mille ! II 
mit dans sa tente les armes du Philistin. ne lui manque plus que la royaute." Et 9 

55 Lorsque Saul avait vu David s'avan- ; Saiil voyait David de mauvais ceil, a 
cer a la rencontre du Philistin, il dit a partir de ce jour. 

Abner, chef de I'armee : ** De qui ce j Le lendemain, un mauvais esprit m~ 10 
jeune homme est-il fils, Abner?" Abner voyi de Dieu saisit Saftl, et il eut des 
repondit : " Aussi vrai que ton ame est ; transports au milieu de sa maison. David 

56 vivante, 6 roi, je Tignore." Le roi luijjouait de la harpe, comme les .autres 
dit : " Informc-toi done de qui est fils ce jours, et Saul avait sa lance a la main. 

57 jeune homme." Quand David fut de re* Saul brandit sa lance, disant en lui- 
tour apres avoir tue le Philistin, Abner mhne : " Je transpercerai David et la 
le prit et le mena devant Saul; David , paroi; " mais David esquiva le coup par 
avait a 

58 Saul lui 

homme. *-... VH . W . „ r ~~— . ,- — . . — 

fils de ton serviteur, Isai de Bethleem." > sonne, et il Tetablit chef de mille horn 

mes, et David sortait et rentrait a la vue 



11 



chap, xviii. — A mitiedejonai 'has pour du pe U pi e . David se montrait habUe 14 
David. Chant de femmes d' Israel et dans toutes ses entreprises, et J£hovab 
Jalousie de Saiil. Saiil donne sa jille j ^^ avec \^ gaul, voyant qu'il dtait 15 
Michol pourfemme a David. t tT ^ s habile, avait peur de lui; mais tout 16 

IS Lorsque David eut acheve de parler Israel et Juda aimaient David, parce 
a Saul, Tame de Jonathas fut attachee qu'il rentrait et sortait sous leurs yeux. 



50. Sans avoir, etc. Mieux pcut-etre la Vulg. thas n'y est pas toit de la meme manicre, 

L _.. -..: — . . s* ^ xviii, 6 se rattachc 6videmmeat a xvii, 54. 

XVIII, 5. Sa sagesse lui assurait U succes: 
le verbe h&r. yaskil signifie a ta fois Mrs sage 
au prudent et riussir. D'autres, David altaii 
partout oil l'envoyait Satil % et il riussusait, 
ou bien, il se montrait habile (Vulg X 

io. // eut des transports, des acces de fureur : 
etat offrant quelque ressemblance exterieure 
avec celui de Textase prophetique; d'ou l'expres- 
sion Wbr. Hnnabi. Volg., il prophitisa ; voy. 
I Roi*, xxii, aa et comp. AdL xvi, i6*i5; xix, 15; 



rattache ces mots au verset suivant : Comme 
il n avait pas d'/pfe a la main, David cou- 
rut, etc. 

52. Jusqu'a Ventri* de Geth ; e'est ainsi 
qu'oat traduit les LXX. Le texte hlbreu adluel 
potte t jusgu'd une valUe (gal\ lecon <fvidcm- 
meat alt^r^e (pour gala) et reprodaite par la 
Vulgate. 

55, Le morceau xvii, 55-xviii, 5, omis dans le 
Cod. Vatic*, paralt emprunt^ a un document 
different pour supplier a une lacune du prece* 



dent rdcit; en eflEet, outre que le nom de Jona- 1 I Jean, iv, 1-3. 

- 354 - 



Chap. XVIII, 17. 



I ER LIVRE DE SAMUEL. 



n 



Chap. XIX, 14. 

Saul dit a David : " Void que je te | rwAT > YTV l~7i. . . . . 7TT 
nnerai pour femme ma fille aW Mp. i CK ff' * IX ' J- Jonathas plaxde aupres de 

son pere la cause de David* Attentats 
de Saiil centre la vie de David qui se 



donnerai pour femme ma fille amee Me 
rob ; seulement montre-toi piein de vail- 
lance et soutiens les guerres de Jehovah. " 
Or il se disait : " Je ne veux pas mettre 
ma main sur lui, mais que sur lui soit la 



refitgie aupres de Samuel. 



a Saul parla a Jonathas, sou fils, et a 19 

i8 main des PMlistins! " David repondit a tous ^ serviteurs de faire mourir Da- 
Saul : " Qui suis-je et qu'est-ce que ma j vid - Mais Jonathas, fils de Saul r qui 
vie, qu'est-ce que la fanulle de mon pere I ^ vait . une grande affection pour David, 
en Israel, pour que jedevienneie gendre j ^ n informa en disant : "Saul, mon 2 
19 du roi ? " Mais lorsqu'arriva le temps ou ! P^* cherche a te faire mourir. Sois done 
Merob, fille de SaiiC devait etre donnee j sur ? }& gardes demain au matin, tiens-toi 
a David, elle fut donnee pour femme a * 1'ecart et cache-toi. Je sortirai et je 3 
Hadriel de Molathi. nie tiendrai a cote de mon pere dans le 

:o Michoi, fille de Saul, aima David. On j cnamp ou tu seras; je parlerai de toi a 
:i en informa Saul, et ceia lui plut. II se i moa I*r e > je verrai ce quV/ dira et je te 
disait : " Je la lui donnerai, afin qu'elle f le &&* savoir." Jonathas parla favora- ± 



22 aujourd'hui devenir mon gendre." Et 
Saul donna cet ordre a ses serviteurs : 
" Parlez confidentiellement a David, et 
dites-lui : Le roi t ? a pris en affection, et 



ton egard. Ses actions, au contraire, 
sont toutes pour ton bien : il a expose 
sa vie, il a frappe le Philistin, et Jeho- 
vah a opere par lui une grande deli- 



tous ses serviteiu-s t'aiment; sois done le 1 v rance pour tout Israel Tu i'as vu, et 
23 gendre du roi. ? ' Les serviteurs de Saul ! ^ t ,en es rejoui; pourquoi te rendrais-tu 



— que ce soit une petite cnose que w - r ^ -, — « «* w ^uiwu . 

devenir le gendre du roi? Moi, je suis un " Jehovah est vivant ! David ne mourra 
homme pauvre et d'humble origine. " pas." Jonathas appela Davtf et lui rap- 

24 Les serviteurs de Saul lui ayant rap- ; porta toutes ces paroles; puii il le ramena 

25 porte ce qu'avait repondu David, Saiil ! aupres de Saul, et David se tint en sa 
dit : " Vous parlerez ainsi a David : Le ! presence comme auparavant. 

roi ne demande fcacune dot, mais il desire La guerre ayant recommence, David 
cent prepuces de Philistins, pour etre niarcha contre les Philistins et leur livra 
venge de ses ennemis. " Saul pensait faire batuille; il leur fit eprouver une grande 
ainsi tomber David par la main des Phi- defaite, et ils s'enfuirent devant lui. 
listins. Les serviteurs de Saul rappor- Alors le mauvais esprit de Jehovah vint 
terent ces paroles a David, et David y sur Saul, pendant qu'il etait assis dans 
donna son consentement pour devenir le sa maison, sa lance a la main; et David 
27 gendre du roi. Avant le terme fixe, Da- i jouait de la harpe, Saul chercha a per- 
vid, s'etant leve, partit avec ses gens et 1 cer de sa lance David contre le mur; 
tua aux Philistins deux cents homines; *nais David escjuiva lecoup, et la lance 
il apporta leurs prepuces et en remit au 



26 



roi le nombre complct, afin de devenir 

son gendre. Alors Saul lui donna pour 

» femme sa fille MichoL Saul vit et com- 

prit que Jehovah etait avec David; et 

29 et Michoi, sa fille aimait David. Et Saul 
le craignit de plus en plus, et il lui fut 

30 hostile toute sa vie. Les princes des Phi- 
listins faisaient des excursions, et chaque 
fois qu'ils sortaient, David par son habi 



— *©i *©*— 



XIX, 1. De son intention de /aire mourir 
David; Vulgate, pour fu'i/s misstni d mort 
David, 



10 



s'enfonca dans le mur. David prit la fuite 
et s'echappa pendant la nuit Saul en- \ \ 
voya des gens a la maison de David, 
pour s' assurer de lui et le faire mourir 
au matin; mais Michoi, femme de David, 
Ten informa, en disant : " Si tu ne 
t'echappes pas cette nuit, demain tu es 
mort" Elle le fit descendre par la fene- 12 
tre, et David sen alia et s'enfuit, et il 

4 , r t fut sauve. Michoi prit ensuite le thera- 13 

lete remportait plus de succes que tous i phim, et Fay ant place dans le lit, elle 
les serviteurs de Saul, et son nom devint \ mit une peau de chevre a Tendroit de sa 
tres ceiebre. : tete, et jeta sur lui une couverture. Et 14 

lorsque Saul envoya des gens pour pren- 
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dre David, elle dit : i( II est malade." 

15 Saul les renvoya pour voir David, en 
disant : " Apportez-le-moi dans son lit, ! 

16 afin que je le fasse mourir. " Les envoyes ■ 
revinrent et trouverent dans le lit le 1 
theraphim, avec une peau de chevre a i 

17 l'endroit de sa tete. Et Saul dit a Mi- ! 
chol : " Pourquoi m'as-tu trompe ainsi, j 
et as-tu laisse aller mon ennemi, pour , 
qu'il fut sauve? ? ' Michol repondit a ! 
Saul : "II m'a dit : Laisse-moi aller, 
ou je te tue. " 

18 C'est ainsi que David prit la fuite et 
fut sauve. II se rendit aupres de Samuel 
a Rama, et lui raconta tout ce que Saul 
lui avait fait. Puis il alia avec Samuel 

19 demeurer a Najoth. On le fit savoir a 
Saul, en disant : " Void que David est 

20 a Najoth, en Rama." Aussitdt Saul en- 
voy a des gens pour le prendre; ils virent 
la "troupe de prophetes qui propheti- 
saient, ayant Samuel a leur tete; et 
l ? Esprit de Dieu vint sur les envoyes de 
Saul, qui eux aussi se mirent a prophe- 

21 tiser. Un rapport en ayant ete fait a 
Saul, il envoya d'autres gens, et eux 
aussi prophetiserent. Pour la troisieme 
fois, il en envoya encore d'autres, qui 

22 prophetiserent egalement. Alors Saul 
alia lui-meme a- Rama. Arrive a la 
grande citeme qui est a Socho, il de- 
manda : " Ou sont Samuel et David? " 
On lui repondit : «• Ils sont a Najoth en 

23 Rama." Et il se dirigea vers Najoth en 
Rama. L'Esprit de Dieu vint aussi sur 
lui, et il prophetisa le long du chemin, 
jusqu'a son arrivee a Najoth en Rama. 

24 La, ayant aussi 6te ses vStements, il 
prophetisa lui aussi devant Samuel, et il 
resta nu par terre tout ce jour-la et toute 
la nuit. De la le dicton : " Saul est-il 
aussi parmi les prophetes?" 

chap. xx. — Dernih-es tentative* de Jo- 
nathan pour rkoneilier son pere avec 
David. Jonathas et David prennenl 
congi Vun de V autre. 

20 David s'enfuit de Najoth en Rama, 

et &ant alle trouver Jonithas, il dit : 

" Qu'ai-je fait? quel est ir;oa crime, quel 

est mon peche devant ton pere, pour 

2 qu'il en veuille a ma vie? ' Jonathas lui 
dit : " Loin de la ! Tu ne mourras point. 
Mon pere ne fait aucune chose, grande 
ou petite, sans m'en faire part; pourquoi 
done me cacherait-il celle-la? II n'en est 

3 rien." David repondit avec un serment : 
" Ton pere sait bien que j*ai trouve 



XX, x^S'ilplatty etc. Vulgate, si I* xufc/tan- 
ctti de mon fire a ton igard fersevire. 



grace a tes yeux, et il aura dit : Que 
Jonathas ne le sache pas, de peur qu'il 
en ait de la peine. Mais, aussi vrai que 
Jehovah est vivant et que ton ame est 
vivante ! il n'y a qu'un pas entre la mort 
et moi/' 

Jonathas dit a David : '* Tout ce que 4 
ton ame desire, je leferai pour toi." ? Et 5 
David lui repondit : " Cestdemain lanou- 
velle lune, et je devrais m'asseoir aupres 
du roi pour le repas; laisse-moi partir, 
et je me cacherai dans les champs jus- 
qu'au soir du troisieme jour. Si ton pere 6 
s'apercoit de mon absence, tu lui diras : 
David m'a prie de lui laisser faire une 
course a Bethleem, sa ville, parce que 
c'est le sacrifice annuel pour toute sa 
famille. S ? il dit : C'est bien ! aucun dan- 7 
ger ne menace ton serviteur: mais s'il se 
met en colere, sache que le mal est bien 
resolu de sa part. Use done de bonte 8 
envers ton serviteur, puisque tu as fait 
avec ton serviteur une alliance au nom 
de Jehovah. S'il y a quelque faute en 
moi, ote-moi la vie toi-meme, car pour- 
quoi me menerais-tu a ton pere? " Jo- 9 
nathas lui dit : " Loin de toi cette pen- 
see ! Car si j'apprends vraiment que le 
mal est resolu de la part de mon pere 
pour venir sur toi, je jure de t'en infor- 
mer." David dit a Jonathas : ki Qui ic 
minformera de cela ou de ce que ton 
pere pourrait dire de f^cheux ? " Jona- t 1 
thas dit a David : " Viens, sortons dans 
les champs; " et ils sortirent tous deux 
dans les champs. 

Jonathas dit a David : 4t Jehovah, 12 
Dieu d'Israei ! Je sonderai mon pere de- 
main ou apres-demain, et si cela va bien 
pour David, et que je n'envoie pas vers 
toi pour t'en informer, que Jehovah 13 
traite Jonathas dans toute sa rigueur! 
: S'il plait a mon pere de te faire du mal, 
j je t'en informerai aussi et je te ferai par- 
| tir, afin que tu t'en ailles en paix, et que 
! Jehovah soit avec toi, comme il a ete 
avec mon pere ! Et si je suis encore 14 
vivant, veuille user envers moi de la 
bontcde J6hovah, et, si je meurs, ne 15 
pas retirer a jamais ta bonte de ma mai- 
son, pas meme lorsque Jehovah retran- 
chera de dessus la face de la terre cha- 
cun des ennemis de David ! " C'est ainsi 10 
que Jonathas fit alliance avec la maison 
de David, et que Jehovah tira vuigeance 
des ennemis ae David. Jonathas adjura 17 
encore une fois David par Tamour qu il 
avait pour lui, car il Faimait comme 
son ame. 

Jonathas lui dit : " C'est demain la 18 
nouvelle lune; on remarquera ton absen- 
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Chap. XXI, 5. 



(9 ce, car ta place sera vide. Le troisieme f table dans uae violente colere, et ne prit 
jour,, fa.' deicendras promptement et tu point de part au repas du second jour de 
viendras an lieu ou tu t'etais cache au la nouvelle lune; car il etait afflige a 
jour de Paffaire, et tu resteras pres de la | cause de David, que son pere avait ou- 

20 pierre d'Ezel. Je tirerai trois fleches du ! trage. 

cote de la pierre, commesije visais a un | Le lendemain matin, Jonathas alia $5 

21 but. Puis j'enverrai un jeune homme, j aux champs, selon qu'il etait convenu 
c/i lui disatit : Va, retrouve tes fleches. ; avec David; un petit garcon Taccompa- 

22 Si je lui dis : Vois, les fleches sont en j gnait II lui dit : "Cours, retrouve les 36 
deca de toi, prends-les I — Alors viens, s fleches que je vais tirer. " Le garcon cou- 
car tout va bien pour toi, et il n'y a nul rut et Jonathas tira une fleche de maniere 
danger, Jehovah est vivant ! Mais si je a le depasser. Lorsque le garcon arriva 37 
dis au jeune homme : Vois, les fleches a l'endroit ou etait la fleche que Jona- 
sont au-dela de toi„ — alors va-t ? en, car thas avait tiree, Jonathas crie apres lui 
Jehovah te fait partir. Et quant a la | et dit : " La fleche est plus loin que toi." 
parole que nous avons dite Tun a l'autre, ! II cria encore apres le garcon : " Vite, }8 
Jehovah est a jamais entre toi et moi. ' hate-toi, ne t'arrete pas ! " Et le garcon 
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24 
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David se cacha dans les champs. La 
nouvelle lune venue, le roi prit place au 
festin pour manger; comme a Tordinaire, 
il s'assit sur son siege, sur le siege qui 
etait pres du mur : Jonathas se leva, et 



de Jonathas ramassa la fleche et revint 
vers son maitre. Le garcon ne savait 39 
rien ; Jonathas et David seuls compre* 
naient la chose. , Jonathas donna ses 40 
armes au garcon qui etait avec lui, et 



Abner s'assit a cote de Saul, et la place | lui dit : " Va, et porte-les a la ville. " 

:6 de David resta vide. Saul ne dit rien 1 Des que le garcon nit parti, David se 41 
ce jour-la, car, pensait-il, "quelque chose \ leva du cote du midi, et se jetant la face 
lui est arrive ; il n'est pas pur, certaine- ! contre terre, il se prosterna trois fois 

27 raent il n'est pas pur. " Le lendemain, j devant Jonathas ; puis ils s'embrasserent 
second jour de la nouvelle lune, la place I et pleurerent ensemble, au point que 
de David etait encore vide; et Saul dit a | David fondit en larmes. Et Jonathas 42 
Jonathas : "Pourquoi le fils d'Isai n'est. dit a David : " Va en paix, apres que 
il venu au repas ni hier ni aujourd'hui?" nous avons jure Tun et Fautre, au nom 

2S Jonathas repondit a Saul : " David at'a de Jehovah, en disant : Que Jehovah soit 
demande avec instances la permission entre moi et toi, entre ma posterite et ta 

29 d'aller a Bethlehem. II a dit : Laisse- posterite, a jamais ! " 
moi aller, je te prie, car nous avons dans David se leva et s'en alia, et Jonathas 43 
la ville un sacrifice de famille, et mon rentra dans la ville. 
frere m'a commande d*y assister; si done 
j'ai trguve grace a tes yeux, permets que 
je my rende en hate et que je voie mes 
freres. Cest pour cette raison qu'il n'est 

50 pas venu a la table du rol " Alors la 

colere de Saul s'enflamma contre Jona- , d r ,—.«—^.«..v W 

thas, et il lm" dit : "Fils d'une femme accourut effiraye au-devant de lui. et lui 
perverse et rebeile, ne sais-je pas que tu ; dit : "Pourquoi es-tu seul et n'y a-t-il 
as pour ami le fils d'Isai, a ta honte et a * personne avec toi ? " David repondit au 

J 1 la honte de la nudite de ta mere? Car ! pretre Achimelech : "Le roi m'a donne* 
aussi longtemps que le-fils d'Isai sera un ordre et m'a dit : Que personne ne 
vivant sur la terre, il n'y aura de secu- sache rien de l'affaire pour laqueUe je 
nte ni pour toi, ni pour ta royaute. Et j t'envoie et de Tordre que je t'ai donne\ 
maintenant envoie-le prendre et amene- 1 J'ai assigne a mes gens un lieu de ren- 

32 le-moi, car e'est un fils de la mort." Jo- : dez-vous. Et maintenant qu'as-tu sous 
nathas repondit a Saul, son pere, et lui \ la main? Donne-moi cinq pains, ou ce 

„ <• : ,/ <Pou J"^oi mourrait-il? Qu'a-t-il ; qui se trouvera." Le pretre repondit a 

II jait? Et Saul brandit sa lance contre ; David : " Je n'ai pas sous la main de 
mi pour le frapper. Jonathas comprit : pain ordinaire, mais il v a du pain con- 
que c etait chose amkee chez son pere de j sacre, pourvu que tes gens se soient abs- 
laire perir David. II se leva done de tenus de femmes. " David repondit au 



CHAP. XXI. — Fuite de David : a Nobi f 
vers le grand-prt-tre AchimHeeh; 4 
Get h) chez le roi Ac his. 

David se rendit a Nobe, aupres du 21 
grand pretre Achimelech; et Achimelech 
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10. Lt troisitme johk La VuJgjUe raXtache 
oe mot .\ ce qui precede l ta ptmct sera vide 
P^h afrris itdnmin. — Promptement (Vulg.) 
tobr. wetfd, e'eit-i-dire 6<aBC<m?C); p#utr£trc 



faui-il liie moed, om lieu caitw.w 1 corap. 
ven. 35. 

31. Cest umjiU de U mart, h^bralsmQ : il 
mence U mort et doit la subir % 
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Chap. XXI, 6. I 5R L1V RK DE SAMUEL. Chap. XXII, 14. 

pretre • "Nous nous sommes abstenus de ! ciers ou qui etaient mecontents, se ras- 
femmes depuis trois joura que je suis \ semblerent aupres de lui, et il devint leur 
parti, et les vases de mes gens sont chose j chef; il y eut aihsi avec lui environ qua- 
sainte; et si l'usage est profane, ne tre cents fcommes. 

6 sera-t-a pas sanctifiepar le vase?" Alors I De la, David s'en alia a Maspha dans 3 
le pretre lui donna du pain consacre, car , le pays de Moab. II dit au roi de Moab : 

il n'y ava ; t pas la d'autre pain que des ; " Que mon pere et ma mere puissent, jc 

pains de proposition, qu'on avait otes de te prie, se retirer chez vous, jusqu a ce 

devant Jehovah pour les remplacer par que je sache ce que Dieu fera de moi. 

des pains chauds au moment ou on les en- Et il les amena devant le roi de Moab, et 4 

7 levait — Ce meme jour, setrouvait la un ils demeurerent chez lui tout le temps 
homme d'entre les serviteurs de Saul, re- que David fut dans son lieu fort. Lcpro- 5 
tenu devant Jehovah ; il s'appelait Doeg, phete Gad dit a David : " Ne rate pas 
un Edomite, chef des bergers de Saul dans ce lieu fort ; va-t en et reyiens dans 

8 David dit a Achimelech : "N ? as-tu le pays de Juda. " Et David sen alia et 
pas sous la main une lance ou une epee? se rendit a la foret de Haret. 

car je n'ai pas meme pris avec moi mon Saul apprit que David et ses gens 6 
epee ou mes armes, parce que l'ordredu avaient ete reconnus. Assis aGabaasous 
o roietait pressant" Le pretre repondit : le tamarisque, sur la hauteur, sa lance a 
"Eva Tepee de Goliath, le Philistin, la main et tous ses serviteurs etant ran- 
oue ti as tue dans la vallee du Terebin- ! ges autour de lui, Saul leur dit : 7 
the- la voila, enveloppee dans un drap, "Ecoutez, Benjamites ; le fils d Isai vous 
derriere t'ephod. Si tu veux la prendre, ! donnera-t-il aussi a tous des champs et 



prends-la, car il n'y en a pas d'autre 
ici." Et David dit : "EUe n'a pas sa 



des vignes, fera-t-il de vous tous des 
chefs de milliers et des chefe de centai 



pareiile,donne-lamoi." nes, que vous vous soyez tous ugues 8 

*w David se leva et s'enfuit le meme jour t centre moi, qu'il ny ait personne qui 
loin de Saul ; il se rendit chez Achis, roi \ m'informe que mon fils a fait alliance 
11 de Geth. Les serviteurs d\'* chis lui di- 1 avec le fils oVIsai, et que nul de vous a en 
rent : " N'est-ce pas la David, roi du , souffre pour moi et ne m'ayertisse que 
pays* N'est-ce pas celui pour qui l'on 1 mon tils a souleve mon serviteur contre 
dhantait en dansant : moi, pour me dresser des embuches, 

comme il le fait aujourdmui?" 
Doeg, i'Edoraite, qui &ait le chef des 9 



Saul a tu£ ses millc, 
Et David ses dix miUe. 



12 David reflechit sur ces paroles, et il eut semteors dc Saul, rfpondit : J ai vii 
une grande peur d'Achis, roi de Geth. le fils d'Isai vemr 4 Nobe aupres d Achi- 
n n dissimula sa raison a leurs yeux et fit meiech, tils d'Acmtob. Achimelech a ic 
l'insense entre leurs mains ; il battait du consulte pour itu Jehovah, et u\ lui a 
tambour sur les battants des portes, et il ; donne des vivres, ainsi que 1 epee dc 
laissait couler sa saUve sur sa barbe. ! Goliath, le Philistin. 
14. Achis dit a ses serviteurs : * < Vous vovez j Le roi tit appeler le pretre Achimelech, 1 1 
a que cet homme est un fou; pourquoi fils d'Achitob, et toute la maison de son 
raWvousamene? Est-cequejeman- pere, les pretres qui etaient a Nobe. lis 

, f • M : ^.t..: -; . (M t*»nrlitK»nt fans v*»rs 1i» mi; et Saul dit : 



bien 
15 me 



I "Pourquoi vous etes-vous ligues contre 

chap. xxii. — David a Odollam; chez \ m0 ^ to j et \ Q ^ d'lsai? Tu lui as donne 

U roidc Moab. Saul fait mtttre a mort \ du pa i n ^ ^q ^^ et tu as consulte 

Achimikch H les prttrts de Kobe. j Dieu pour lui, pour qu'il s'eleve contre 

22 David partit dc li et s'enfuit dans la moi et me dresse des embuches, comme 

caverne d'Odollam. Ses freres et toute | U le fait aujourd'hui? " Achimelech re- 14 

la maison de son pere I'ayam appris, Us pondit au roi : " Leqael d'entre tous tes 



2 descendirent vers lui. Tous les oppri- 
mes, tous ceux qui avaient des crean- 



serviteurs est, comme David, d'une tide- 
lite eprouvee, gendre du roi, admis a tes 



XXI, 13. tt battait du tambour, h*br. 
vayyatofi aiosi ont lu les LXX et la Vute* 
L*hebreu a&uel porte, vaymtthav. il/kuait dis 
marqu*s t savoir La marque d'un Ma*, en forme 
de croix cheat les aociens Hebreux et les PhtS- 
nidens. La premiere le<jon semble preferable. 
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XXII, 9.Quirtait le chef des serviteurs, une 
sorte de marechal du pal a is; d'autres, aui se U> 
nait id avec Us servtUnrs de SailL La Vulg. 
reunit les deax sens. 

14. Admis a tes ctmseils, litt: a Us audiences 
secretes. La Vulgate, qui traduitict, ntarchant 



Chap. XX11, 15. 



PR LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. XXIII, 1 8. 



15 conseils et honoredans ta maison? Est- repondit : "Leve-toi, descends a Cola, 
ce aujourd'hui que j'aurais commen- c^jeuvre les Philistins entre tes mains." 
ce a consulter Dieu pour lui? Loin ; David alia done avecses homines a Ceila, 
de moi chose pareille ! Que le roi ne et attaqua les Philistins ; il emmena leur 
mette pas a la charge de son serviteur betail et leur fit eprouver une grande fe. 
une chose qui peserait sur toute la ; faite. C'est ainsi que David delivra *es 
maison de mon pere, car ton serviteur ■ habitants de Ceila. 

n'a rkn su de tout cela, ni peu ni beau- Or il se fit qu J Abiathar, fils d'Achime- 

16 coup. :I Le roi dit : " Tu mourras, lech, s'enfuit vers David a Ceila, lorsqu'il 
Achimelech, toi et toute la maison de descendit ayant en main Pephod. 



pere. " Et le roi dit aux gardes Lorsque Saul apprit que David etait 
se tenaient pres de lui : '• Tour- alle a Ceila, il dit : "Dieu le livre entre 



S 



10 



17 ton 
qui 

nez-vous et mettez a mort les pretres mes mains, car ii est venu s'enfermer 

de Jehovah; car leur main est avec dans une ville qui a des portes et des 

David, et sachant bien qull etait en barres." Et Saul convoqua tout le peu- 

fuite, ite ne m'en ont pas informe. " pie a la guerre, afin de descendre a Ceila 

Mais les serviteurs du roi ne voulurent et d'assieger David et ses hommes. Mais 

pas porter la main sur les pretres de David, ayant eu connaissance du mau- 

1$ Jehovah. Alors le roi dit a Doeg : vais dessein que Saul avait centre lui, dit 

"Tourne-toi et frappe les pretres. " Et au pretre Abiathar : "Apporte replied." 

Doeg I'Edomite se tourna, et ce fUt Alors il dit : "Jehovah, Dieu d'Israel, 

lui qui frappa les pretres ; il mit a mort votre serviteur a appris que Saul se dis- 

en ce jour quatre-vingt-cinq hommes pose a venir a Ceila, pour detruire la 

19 portant l'ephod de lin. Saul frappa en- ville a cause de moi. Les habitants de 1 1 
core du tranchant de Tepee Nobe, ville Ceila me livreront-ils entre ses mains? 
sacerdotale : hommes et femmes, enfants Saul descendra-t-ii, comme votre servi- 

et nourrissons, boeufs, anes et brebis, fu- teur Ta entendu dire? Jehovah, Dieu 

rent passes au fil de Tepee. d'Israel, daignez le reveler a votre servi- 

20 Un fils d' Achimelech, fils d'Achitob, teur.**' Jehovah repondit: "Udescendra." 
s ! echappa; son nom etait Abiathar. II se Et David dit : "Les habitants de Ceila 12 

21 refugia aupres de David, et lui apporta me livreront-ils, moi et mes hommes, en- 
la nouvelle que Saul avait tue les pretres tre les mains de Saul?" Jehovah repon- 

22 de Jehovah. Et David dit a Abiathar : , dit : " lis te livreront. " 

" J ? ai bien pense en ce jour- hi que Doeg Alors David se leva avec ses gens au 

I'Edomite, qui etait a Nobe, ne manque- nombre d'environ six cents hommes ; ils 

rait pas d'informer Saul. C'est moi qui sortirent de Ceila et ils allaient et ve- 
suis cause de la mort de toute la maison ! naient a Taventure. Informe que David 

23 de ton pere. Reste avec moi, ne crains i s'etait enfui de Ceila, Saul suspendit sa 

rien ; car celui qui en veut a ma vie en marche. David demeura au desert, dans 14 

veut a ta vie, et pres de moi tu auras des lieux forts, et il resta dans la monta- 

bonne garde." gne au desert de Ziph. Saul le cherchait 

_ .,,,„, continuellement, mais Dieu ne le livra 

CHAP. XXIII. — David a Leila ; pas ^^ ^ mains . 

dans Us d^rts de Zeph et de Maon. Pendant que David, sachant que Saul 15 

f«3 ^ n vm t dire a David : " Voici que s'etait mis en campagne pour lui dter la 

les Philistins attaquent CeYla et pillent vie, se tcnait au desert de Ziph, dans la 

: les aires." David consulta Jehovah, en fork, Jonathas, fils de Saul, se leva et 16 

disant : " Irai-je et battrai-je ces Philis- alia vers lui dans la foret II fortifia son 

tins?" Et Jehovah repondit a David : esprit en Dieu et lui dit : "Ne crains 

14 Va, tu battras les Philistins et tu deli- rien, car la main de Saul, mon pere, ne 

3 vreras C&la. " Mais les hommes de Da- \ t ? atteindras pas. Tu regneras sur Israel, 
vid lui dirent : **Ici mime en Juda nous et moi, je serai le second apres toi; Saiil, 
sommes dans la crainte; que sera-ce si j nion pere, le sait bien aussi." Ils firent 18 
nous allons a Ceila contre les troupes tous deux alliance devant Jehovah ; et 

4 rangees des Philistins?" David consulta David resta dans la foret, et Jonathas 
encore une fois JShovah et Jehovah lui retourna chez lui. 



13 



17 



l ton commattdtmttit, a mieux rendu le sens de 
ccs deux mots II Sam. xxiii.aj. 

XXIII, a. Consulta Jdkovak ; loit par I'm. 
termed iaire du prophete Gad (xxii, 5I soit plus 
probablement par le ministere d'Abiathax 



(xxii, 90 sv.) au moyen de TUrim et du Thum- 
mim. Voy. vers. 6. 

1 5. Dans la fortt, h£br. b+horsak, pem*etre 
un nom propre de lieu Horsak^ aujourd'hui 
Chorctia* 
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Chap.' XXI V, 20. 



19 Les Ziphiens- monterent vers Saul a 
Gabaa, et dirent : "David est cache 
parmi nous dans des lieux forts, dans la 
foret, sur la colKne de Hachila, qui est 

20 au midi de la lande. Descends done, 6 
roi, comme toute ton ame le desire; c ? est 
a nous de le livrer entre les mains du 

21 roi." Saul dit : " Soyez benis de Jeho- 
vah de ce que vous avez eu pitie de moi ! 

22 Allez, je vous prie, observez mieux en- 
core, sachez et voyez en quel lieu il se 
trouve, ou il porte ses pas et qui Pa vu : 

23 car il est, m'a-t-on dit, fort ruse. Exa- 
ciinez et reconnaissez toutes les retraites 
ou il se cache; puis revenez vers moi avec 
des renseignements certains, et j'irai 
avec vous. S'il est dans le pays, je le de- 
couvrirai parmi tous les milliers de Juda. '' ; 

24 Us se leverent done et allerent a Ziph, 
avant Saul. Mais David et ses hommes I 
s'etaient retires au desert de Maon, dans I 
la plaine du midi de la lande. 

25 Saul partit avec ses hommes a la re- 
cherche de David. David, Payant appris, 
descendit du rocher et resta dans le de- 
sert de Maon. Saul en fut informe et 
poursuivit David dans le desert de Maon; 

26 il marchait d'un cdte de la montagne, et 
David avec ses hommes de Pautre cote ; 
tandis que David se hatait pour echapper 
a Saul, et que Saul et ses hommes cer- 
naient David et ses hommes pour s'em- 

27 parer d'eux, un messager vint dire au 
roi : * 4 Hate-toi de venir, car les Philis- 

28 tinsont fait invasion dans le pays." Saul 
cessa de poursuivre David, et s'en alia a 
la rencontredesPhiiistins. C'est pourquoi 
on appela ce lieu Sela-Hammachleqoth, 
Rocher de C evasion. 

CHAP. XXIV. — Davids dans la caverne 
d*Engaddi, epargne SauL 

24 David monta de la et s'etablit dans 

2 les lieux forts d'Engaddi. Lorsque Saul 
fat revenu de la poursuite des Philistins, 
on vint lui dire : "Void que David est 

3 au desert d'Engaddi. " Saul prit trois 
mille hommes d elite d'entre tout Israel, 
et il alia a la recherche de David et de 
ses g?ns jusque sur les rochers des boucs 

4 sauvages. II arriva aux pares des bre- 
bis qui etaient pres du chemin, il y avait 
la une caverne, ou il entra pour se cou- 
vrir les pieds, et David et ses gens etaient 

5 au fond de la caverne. Les hommes de 
David lui dirent : "Void le jour dont 

. J6hovah t'a dit : Je livre ton ennemi en- 



tre tes mains; traite-le comme il te 
plaira." David se leva et coupa a la de- 
robee le bord du manteau de Saul. Apres 6 
cela, le coeur lui battit, de ce qu'il avait 
coupe le pan du manteau de Saul. Et il 7 
dit a ses hommes : "Que Jehovah me 
preserve de faire contre mon seigneur, a 
Point de Jehovah, une chose telle que dc 
porter ma main sur lui, car il est Point 
de Jehovah ! " Par ses paroles, David S 
reprima ses hommes et les empecha de 
se jeter sur Saul. 

Saul, s ? etant leve pour sortir de la ca- 
verne, continua sa route. Alors David 9 
se leva et, sortant de la caverne, il se mit 
a crier apres Saul : "0 roi, mon sei- 
gneur! " Saul regarda derriere lui, et 
David s'inclina le visage contre terre et 
se prosterna; et il dit a Saul : " Pourquoi 10 
ecoutes-tu les propos de gens qui disent : 
David cherche ate faire du mal? Voici n 

Ju'aujourd'hui tes yeux ont vu comment 
ehovah t'a livre entre mes mains dans 
la caverne. On w^disait de te tuer; mats 
je fai epargne, et j'ai dit : Je ne porte- 
rai point la main sur mon seigneur, car 
il est Point de Jehovah. Vois done, mon \i 
pere, vois dans ma main le coin de ton 
manteau. Puisque j'ai coupe le coin de 
ton manteau et que je ne fai pas tue, re- 
connais et vois qu'il n ? y a dans ma con- 
duitc ni mechancete ni revolte, et que je 
n'ai point peche contretoi. Et toi, tu fais 
la chasse a ma vie pour me Poter. Que 13 
Jehovah soit juge entre moi et tot, etque 
Jehovah me venge dc toi, mais je ne por* 
terai point la main sur toi. Des mediants 14 
vient la mechancete, dit le vieux pro- 
verbe ; mais moi je ne porterai point la 
main sur toL Contre qui le roi d'Israel 15 
s'est-il mis en marche? Qui poursuis-tu? 
Un chien mort, une puce ! Jehovah juge 16 
et prononce entre toi et moi. Qu'il re- 
garde et qu'il defende ma cause et que sa 
sentence me delivre de ta main !" 

Lorsque David eut acheve d'adresser 17 
ces paroles a Saul, Saill dit : "Est-ce 
bien ta voix, mon fils David?" Et Saul 
eleva la voix et pleura. II dit a David : 18 
"Tu es plus juste que mot; car toi tu 
m'as fait du bien, et moi je fai rendu du 
mal. Tu a3 montre aujourd'hui que tu 19 
agis avec bonte envers moi, puisque Je- 
hovah m'a livr6 entre tes mains et que tu 
ne m'as pas tue. Si quelqu'un rencontre 20 
son ennemi, le laisse-t-il poursuivre en 
paix son chemin? Que Jehovah te fasse 



19. David est cachJ (Htt. David nest-il pas 
cache*) : e'est le titre du Ps. liv. 

aa. Car il est, etc. Vulg., car il pense bien 
queje lui tends des emb&cnes. 



aG. Sil&'Hamtnackltqdt; SvA^.RocherdedU 
vision , de separation. 

XXIV, 4. Se cenvrir les phds % euphf misme : 
satisfaire un besoin naturel. 
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Chap. XXIV, 21. 



I« LIVRE DE' SAMUEL. 



Chap. XXV, 24. 



25 



22 stable entre tes mains. Jure-moi done ! Les serviteurs de David, rttroussant 12 

par Jehovah que tu ne detruiras pas ma j chemin, s'en retournerent, et lorsqu ib 

nnstpnte anr« mm »t ™«» *. ™ ^f^„ furent arrives, fls redirent toutes ces pa- 

roles a David. Alors David dit a ses 13 
hommes : "Que chacun de vous ceigne 
son epee ! " Etils ceignirent chacun ieur 
epee. David aussi ceignit son epee et en- 
viron quatre cents hommes monterent a 
sa suite; il en resta deux cents pres des 
bagages. 
^ n 1 t T n des serviteurs de A'abai vint dire a 14 

25 dependant Samuel mourut et tout | Abigail : "David a envoye du desert 
Israel s'assembla pour le pleurer, et on ! des messagers pour saluer notre maitre, 

, ~ . . qui te a rudoyes. Et pourtani ces gens 15 

se sont montres fort bons pour nous ; ils 
. ne nous ont cause aucune peine, et rien 

11 y avait a Maon un homme fort ri- j ne nous a etc enleve tout le temps que 
cfae, ayant ses biens a Carmel ; il avait ! nous avons chemine avec eux, lorsque 
trois mille brebis et mille chevres, et il nous etions dans la campagne. Ils nous 16 
se trouvait a Carmel pour la tonte de ses ont scrvi de rempart aussi bien la nuit 
brebis. Le nom de cet homme etait Na- que le jour, tout le temps que nous avons 
bal, et celui de sa femme Abigail; e'etait ; ete avec eux, gardant les troupeaux. Re- 17 
une temme pleine de sens et de belle j connais maintenant et vois ce que tu as 
figure ; mais l'homme etait dur et me- a faire ; car la perte de notre maitre et 
chant ; il etait de la race de Caleb. de tuute sa maison est certaine, et il est 

David apprit au desert que Nabal ton- trop mechant pour qu'on puissc lui 
dait ses brebis. U envoya vers lui dix parler. " 

jeuncs gens, auxquels il dit : * < Montez a ; Aussitot Abigail prit deux cents pains 1 8 
Carmel et allez trouver Nabal ; vous le deux outres de vin, cinq moutons aopre' 



posterite apres moi, et que tu ne retran- 
cheras pas mon nom de la maison de 
mon pere." David le jura a Saul ; puis 
Saiil s'en alia dans sa maison, et David 
et ses hommes monterent a un en- 
droit fort. 

chap. xxv. — Mort de Samuel. 
David et NabaL 



I'eaterra dans sa demeure a Rama. Alors 
David se leva et descendit au desert de 
Pharan. 



4 

3 



6 saluerez de ma part, et vous lui parle- 
rez ainsi : Pour la vie ! Que la paix soit 
avec toi, quelle soit avec ta maison et 

7 avec tout ce qui t'appartient. Et main- 
tenant j ? ai appris que tu as les tondeurs. 
Or tes bergers ont ete avec nous; nous ne 
Ieur avons cause aucune peine; et rien du 
troupeau ne Ieur a etc enleve pendant 
tout le temps qnils ont ete a Carmel. 

S Interroge tes serviteurs, et ils te le di 



tes, cinq mesures de grain roti, cent 
masses de raisin sec et deux cents de 
figues scenes, et les ayant mis sur des 
anes, ellcdit a ses serviteurs : "Passez 19 
j devant moi, je vous suis." Mais elle ne 
dit rien a Nabal, son marl Comme elle 20 
descendait, montee sur un ane, en un en. 
droit couvert de la montagne, voici que 
David et ses hommes descendaient en 

, ^- , face d'ellcet elle les rencontra.— David 21 

ront. Que ces jeunes gens trouvent done I disait : "Cest bien en vain que j'ai sur- 
graees a tesyeux, puisque nous venons I veille tout ce que cet homme a dans le 
dans un jour de joie. Donne, je te prie, \ desert, et que rien n'a etc enleve de tout 
a tes serviteurs et a ton (ils David ce que ce qu'il possede; il me rend le mal pour 
ta mam pourra trouver." j i e bien I Que Dieu traite dans toutVsa 22 

9 Lorsque les gens de David furent arri- ! rigueur les ennemis de David! je ne lais- 
ves ils repeterent toutes ces paroles a : serai subsister jusqu'au lever du jour au- 
Aiabal au nom de David, et ils attendi- j cun homme de tout ce qui appartient a 
rent Nabal repondit aux serviteurs de , Nabal ! " 



10 rent. 



11 



David : " Qui est David, et qui est le 
bis d Isai ? lis sont nombreux aujourd'hui 
es serviteurs qui s'echappent de cbez 
leurs maitres. Et je prendrais mon pain 

** X /SV'> D * I* race de CaUb. Au lieu de 
K*iect. le cfaetib porte Kelibbo % litt. stlon son 
zxnr, c.-i-d. qui se laisse aller i tous ses capri- 

S'. qu / £ii h M tfite : «**• lc S° n ?««» P*fe- 
c. t inr la vut probablemenc formule ellipti- 



2'* 



Des qu* Abigail apercut David, elle 
s'empressa de descendre de Fane, et tom- 
bant sur sa face devant David, elle se 
prosterna contrc terre. Puis elle se jeta 24 



qr.e de salutation, dans laquelle sont souicn- 
teudus les mots, sots fuurenjc. La Vulg. awant 
In bacitoi, traduit, avtc met /rhnts it avec toi 
soit ia /«/>, etc D'autres, avec les LXX, an 
tem^sfavorahit soiscnfaLx, etc. La>a/>, ici, 
lasaot^, lebien-^tre. 
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Chap. XXV, 25. 



I** LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. XXVI, 5. 



a ses pieds, en disant : " Que sur moi, | 
mon seigneur, sur moi soit la faute! Per- * 
mets a ta servante de parler a tes oreil- 
les, et ecoute les paroles de ta servante I 

25 Que mon seigneur ne prenne: pas garde 
a cet homme de rien, a Nabal, car il est 
ce que son nom indique ; Nabal est son 
nom, et il y a chez lui de la foiie. Mais 
moi, ta servante, je n'ai pas vu les gens 

26 que mon seigneur a envoyes. Mainte- 
nant, mon seigneur, aussi vrai que Jeho- 
vah est vivant et que ton ame est vivante, 
Jehovah t'a preserve de repandre le sang 
et de te venger de ta main. Et mainte- 
nant que tes ennemis et ceux qui veulent 
du mal a mon seigneur soient comme 

27 Nabal! Accepte done ce present que- ta \ 
servante apporte a mon seigneur, et qu'il | 
soit distribue aux jeunes gens. qui mar- \ 

28 chent a la suite de mon seigneur. Par- 
donne, je te prie, la faute de ta servante, , 
car Jehovah fera certainement a mon ; 
seigneur, une maison stable, car mon sei- 
gneur soutient les guerres de. Jehovah, 
et le mal ne t'atteindra pas tout le temps 

29 de ta vie. S'iJ eleve quelqu'un pour te 
poursuivre et en vouloir a ta vie, la vie 
de mon seigneur sera liee dans le fais- 
ceau des vivants aupres de Jehovah, ton 
Dieu, et la vie de tes ennemis, il la lan- 
cera au loin du creux de la fronde. 

30 Lorsque Jehovah aura fait a mon sei- 
gneur tout le bien qu'il t'a annonce,et qu'il 

31 t'aura etabli chef sur Israel, ce pardon 
epargnera a mon seigneur le remords et 
la souffrance de coeur pour avoir repandu 
le sang sans motif et s'etre vence lui- 
meme. Et lorsque Jehovah aura fait du 
bien a mon seigneur, souviens-toi de ta 
servante. " 

32 David dit a Abigail : ' * Beni soit Jeho- 
vah, le Dieu d'Israel, qui t'a envoyee. 
aujourd'hui a ma rencontre! Beni soit 

33 ton grand sens, et benie sois-tu, toi qui 
m'as empeche en ce jour de repandre le 

34 sang et de me venger de ma main ! Au- 
trement, aussi vrai que Jehovah, le Dieu 
d'Israel, qui m'a empeche de te faire du 
mal, est vivant, si tu n'avais pas eu hate 
de venir au-devant de moi, pas un male 
ne fut reste a Nabal d'ici au lever du 

35 jour." David prit de la main d' Abigail 
ce qu'elle lui avait apporte, et lui dit : 
" Monte en paix dans ta maison; j'ai 
ecoute ta voix et accueilli ta demande ! " 

36 Abigail retourna aupres de Nabal II 



35. Son nom : Nabal signiBe fou t insens& 

ao. Faitcgmn* reunion de chose* precieuses 

qu'on garde avec toia. Au lieu de fauctau* on 

pourrait aussi traduire bcuru ou/crs*. Le lais 

ceau ou l'ecrin des vivants, ce sont les juste 



faisait dans sa maison un festin comme 
un festin de roi, il avait le cocur joyeux, 
et etait completement ivre. Elle ne lui 
dit rien, ni peu, ni beaucoup, jusqu'au 
lever du jour. Mais le matin, quand 37 
Nabal fut revenu de son ivresse, sa femme 
lui raconta ce qui s'etait passe, et son 
coeur en recut un coup mortel. et il de- 
vint comme une. pierre. Environ dix $ 
jours apres, Jehovah frappa Nabal, et il 
mourut 

Lorsque David apprit la mort de Na- 39 
bal, il dit : t( Beni soit Jehovah qui a 
defendu ma cause et m'a venge de-Tou- 
trage que m/avait fait Nabal, et qui a 
empeche son serviteur de faire le mal! 
Jehovah a fait retomber la mechancete 
de. Nabal sur sa tete." Ensuite il envoya 
vers AbiguTl cour lui proposer de la 
prendre pour iemme. Arrives chez Abi- 40 
gail a Carmd, les serviteurs de David 
lui parierent ainsi : " David nous a en- 
voyes vers toi, atin de te prendre pour 
sa femme. " Elle se leva, et s'etant pros- 41 
ternee le visage contre terre, elle dit : 
** Que ta servante soit une esclave pour 
laver les pieds des serv.teurs de mon sei- 
gneur!" Aussitot Abigail se leva et mon- 42 
ta sur un ane, et, accompagnee de cinq 
de ses jeunes filles, elle suivit les messa- 
ges de David, et elle devint sa femme. 

David prit aussi Achinoam de Jezrael, 43 
et toutes les deux fdrent ses femmes. 
Mais Saul avait donne sa fille Michol, 44 
femme de David, a Phalti de Gallim, 
fils*de Lais. 



CHAP. xxvi. — Nouvefle trahison des 
Ziphetns* David epargne encore une 

fois Saul. 

Les Zipheens vinrent aupres de Saul 26 
a Gabaa, et dirent : il David e,t cache 
sur la colline d'Hachila, en face de la 
lande." Saul se leva et descendit au de- 2 
sert de Ziph avec trois mille hommes 
d'elite d'Israel, pour chercher David au 
desert de Ziph. II campa sur la colline 3 
de Hacht a, en face du desert, pres du 
chemin, U David deraeurait dans le de- 
sert S'etant apercu que Saul marchait 
a sa recherche au desert, il envoya des 4 
espions et apprit que Saul etait reelle- 
ment arrive. Aiors il se leva, vint au 5 
lieu ou Saul etait campe, et reconnut 
l'endroit ou couchait Saul, avec Abner, 
fils de Ner, chef de son armee : — or 



justes 
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que Dieu couvre d'une protection speciale dans 
la vie presente. et qu'il ne sauratt abandonner 
dans la mort. les joyaux sont mis en opposition 
avec la pierre ordinaire qu'on jette au loin et 
qu'on ne songe pas a raniasser. 



Cha p. XXVI, 6. IE* LIVRE DE SAMUE L. Chap. XXVII, 6. 

Saul couchait dans le pare des chars, et [ gneur, daigne maintenant Pouter les 
le peuple etait campe autour de lui. — ; paroles de son serviteur : si e'est Jeho- 

6 S'adressant done a Achimelech, le He- vah qui t'excitc contre moi, qu'il agree 
theen, et a Abisai, fils de Sarvia et frere I 4 parfum d'une offrande ; mais si ce sont 
de Joab, David dit : •* Qui veut des- \ des hommes, qu'ils soient maudits devant 
cendre avec moi au camp vers Saul. n I Jehovah, puisqu r ils nr ont chasse mainte- 
ht Abisai repondit : •* Je descendrai j nant, pour m'oter ma place de ^heritage 
avec toi. j de Jehovah, en disant : Va servir des 

; David et Abisai* arnverent de nuit ! dieux etrangers! Et maintenant que 20 
vers le peuple, et ils trouverent Saul j men sang ne tombe pas sur la terre loin 
couche et dormant dans le pare au mi- ! de la face de Jehovah! Car le roi d'lsracl 
lieu des chars, sa lance tixee en terre a ; s'est mis en marche pour chercher une 
son ehevet; Abner et le peuple etaient ! puce, comme on poursuivrait une per- 

S couches autour de lui. Abisai" dit a Da- j drix dans les montagncs/" 
vid : "Dieu a enferme aujourd'hui ton j Saul dit : "J'ai peche; reviens, mon 21 
ennemi entre tes mains ; maintenant, je \ fils David, car je ne te terai plus de mal, 
te pne, laisse-moi le frapper de ma lance | puisqu'en ce jour ma vie a ete precieuse 
et le elouer en terre d'un seul coup, sans 1 a tes veux. J'ai agi en insense et j'ai fait 

9 quej'aiea y revenuv* Mais David dit a j une grande faute. : ' David repondit : 2~> 
Abisai : "Ne le tue pas! Car qui porte- i "Void la lance du roi; que Tun de tes 
rait la main sur 1'oint de Jehovah et res- j jeunes erens vienne la prendre. Jehovah -»; 
to terait impuni? " Et il ajouta : " Aussi ! rendra~a chacun selon sa justice et sa " 
vrai que Jehovah est vivant! s'il n arrive iidelite ; car Jehovah t'avait livre aujour- 
pas que Jehovah le frappe, ou que son d'hui entre mes mains, et je aai pas voulu 
jour arrive et qu'il meure, ou qu'il des- porter la main sur Point de Jehovah. Et 24 
n eendea la guerre et qu'il perisse, que , comme ta vie a ete aujourd'hui d'un 
Jehovah me preserve de porter la main grand prix a mes veux, qu'ainsi ma vie 
sur son oint! Maintenant prendsla lance soit d'un grand pfix aux veux de Jeho- 
qui est a son ehevet, avec la cruche vah,et qu'il me deli vredetouteangoisse''' 

12 deau,etalIons- nous-en." Et David prit Saul dit a David : "Sois bent, mon tils --5 
la lance et la cruche d'eau qui etaient au , David! Tu seras heureux dans tes entre- 
ehevet de Saul, et ils s'en ailerent. Per- . prises. " David continua son chemin, et 
soime ne les vit ni ne s'apercut de rien, ■ Saul s'en retourna ehez lui. 

et personne ne se reveilla, car ils dor- 

maient tous, Jehovah ayant fait tomber CHAl> * xxvn.^ — David chez les Philis* 

sur eux un profond assoupissement. iins ^ {l ^iceUg. 

13 David passa de l'autre cote, et se tint David se dit a lui-meme : " Je peri- 27 
an loin sur le sommet de la montagne; L rai un jour par la main de Saul; il nV 

14 un grand espace «s separait. Et David a rien de mieux pour moi que de me re- 
em au peuple et a Abner, fils de Xer : fugier promptement au pavs des Philis-' 



qui 



est ton pareil en Israel? Pourquoi done qui etaient avec lui, ils passerent chez 

nas-tu pas garde le roi, ton Seigneur? Achis, fits de Maoch, roi deGeth. David 3 

Ur quelqu un du peuple est venu pour et ses gens demeurerent tVabord aupres 

. u ^ r .l c r ? 1 ' ton seigneur. Ce que tu as d'Achis, a Geth, chacun avec sa famiUe, 

ait la n est pas bien. Aussi vrai que Je- et David avec ses deux femmes, Achi- 

novah est vivant ! vous avez merite la noam de Jezrael, et Abigail de Carmel 

mort pour n ? avoir pas garde votre mai- femme de Nabal. Saul apprit que David 4 

tre, 1 oint de Jehovah. Regarde maintc- setait enfui, a Geth, et il ne recommenca 

nant ou sont la lance du roi et la cruche pas a le poursuivre. 
aeau qui etaient a son ehevet." David dit a Achis : "Si j'ai trouve ; 

' .. v r ^P nnut la voix de David et dit : grace a tes yeux, qu^on me donne dans 

■hst.ee bien ta voLx, mon tils David? " Tune des villes de la campagne un lieu 

tu David repondit : "C'est ma voix, 6 \ ou je puisse demeurer: car pourquoi ton 

■a roi, mon seigneur." II ajouta : - Pour- 1 serviteur habiterait-il .wee toi dans la 
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Chap. XXVII, 7. 



I*R LIVRE DE SAMUEL. Chap. XXVIII, 19. 



que David passa dans pondit point, ni par les songes, ni par 
stins fut d'un an et qua- i l'Urim, ni par les prophetes. Alors Saul 7 

i Hit n spc cprviteurs : " Cherchez-moi une 



S 



8 



io 



11 



IO 



II 



jour. Le temps 

le pays des Philistins *~*~ ~ — - 1 — , — t . r 

tre mois. ! dit a ses serviteurs : " Cherchez-moi une 

David et ses hommes montaient et \ femme qui evoque les morts, et j'irai la 
faisaient des incursions chez les Gessu- consulter. ,? Ses serviteurs liu dirent : 
riens, les Gerziens et les Amalecites; | "II y a a Endor une femme qui evoque 
car ces peuplades habitaient des les temps j les morts. " Saul se deguisa et mit dau- 
anciens du cote de Sur et jusqu'au pays ! tres vetements, et il partit, accompagne 
9 d'Egypte. David ravageait cette con- 1 de deux hommes. lis arnverent de nuit 
tree, ne laissant en vie ni homme ni fern- 1 chez la femme, et Saul lui dit : " Predis- 
me, enk-ant les brebis, les boeufs, les i moi l'avenir en evoquant un mort, et 
anes, les thameaux, les vetements ; puis i fais-moi monter celui que je te dirau 
il s'en revenait chez Achis. Achis disait : ; La femme lui repondit : " Tu sais ce 
"Oil avez-vous ete en course aujour- 1 qu'a fait Saul comment il a retranche 
d'hui? " Et David repondait : " Dans le du pavs ceux qui evoquent les morts et 
midi de Juda, dans le midi des Jeramee- lesdevins; pourquoi me tends-tuun piegc 
lites et dans le midi des Cineens.* 7 Da- pour me faire mounr? Saul lui jura 
vid ne laissait en vie ni homme ni femme par Jehovah en disant : *• Aussi vrai que 
pour les amener a Geth, de peur, pen- ; Jehovah est vivant 1 il ne t Rivera au- 
sait-il, " qu'ils ne fassent des rapports cun mal d cause de cela. ht la temme 
contre nous, ea disant : Ainsi a fait Da- dit : -Qui te fenu-je monter ? II repon- 
vid " Et telle fut sa maniere d'a^ir tout dit : ''Fais-moi monter Samuel, 
le temps qu'il demeura dans le pays des A la vue de Samuel la femme poussa 12 
l2 Philistins. Achis se fiait a David, et il un grand cri, et elk dit a Saul :_ Pour- 
disait : ;i II s'est rendu odieux a son peu- quoi m'as-tu trompec? Tu es Sam; Le 13 

roi lui dit : " Ne crains pas; mais qu as- 
tu vu? " La femme dit a Saul : *' Je vois 
un dieu qui monte de la terre." 11 lui 14 
dit : " Quelle figure a-t-il?" Et elle re- 
pondit : " (/est un vieillard qui monte, 
et il est enveloppe d'un manteau. " Saiil 
^8 En ce temps- la, les Philistins ras- comprit que c eta it Samuel, et il se jeta 
- semblerent leurs troupes en une seme , le visage contre terre /et se prosterna. 
armee pour alter combattre contre Israel. ■ Samuel dit a Saul : - Pourquoi as-tu 15 
Et \chis dit a David : % * Sache que tu i trouble monreposen me faisant monter? 
viendras avec moi au camp, toi et tes Saiil repondit : - Je suis dans une grandc 
> hommes." David repondit a Achis : detresse : les Philistins me font la guerre, 
*' \ussi tu vcrras ce que fera ton servi- et Dieu s'est retire de moi; il ne m a re- 
teur " Et \chis dit a David : "Et moi ! pondu ni par les prophetes ni par les 
je te confierai toujours la garde de ma , songes. Je fai evoque pour que tu me 
personne. '• tosses connaitre ce que j ai a faire. Sa- 

1 Samuel etait mort; tout Israel I'avait , muel dit : -Pourquoi me consultes-tu, 
pleure, et on I'avait enterre a Rama, puisquc Jehovah s'est retire detoietquil 
dans sa ville. Et Saul avait fait dispa- est devenu ton adversaire? Jehovah a 
raitre du pavs ceux qui evoquaient les , agi comme il i'avait annonce par ma 
morts et les devins. bouche : il a arraclie la royaute de ta 

. Les Philistins s'etant rassembles, vin- main, et l'a donnee a un autre, a David, 
rent camper a Sunam; Saul rassembla ; Parce que tu n'as pas obei a la voix de lb 
tout Israel, et ils camperent a Gclboe. | Jehovah et que tu n'as pas traite Amalec 
\ la vue du camp des Philistins, Saul . scion I'ardeur de sa colere, c est pour cela 
eut peur et son coeur fut fort agite. 11 , que Jehovah a ainsi agi envers toi en ce 
consulta Jehovah, et Jehovah ne lui re- 1 jour. Et menus Jehovah hvrera Israel it 



pie, a Israel, done il sera mon serviteur 
a jamais." 

CHAP. XXVIII. — David dans I'armJe 
des Philistins. Saiil consult* la pytho • 
nisse d'Etsdor. 



10 



17 



3 



XXII, 7. Un an (e'est le sens de Kh6br. 
yainim devant une indication de mots) manque 
dans les LXX et la Vulg. 

XXVI II, 7. Qui ivoque Us morts par des 
conjurations; Htt., une femme en possession 
tCune outre, c.-a*d. qui a un esprit. Comment 
le mot hebr. K ob, qui signifie outre, peut-il 
designer un esprit (Is. xxix,^>? Les LXX sem- 
blent nous en foumir I'exphcatiou en iradui- 
sant par ve*trilo<,.<e. Vulg-r unt femme ayant 



un fiytkon (voy. AcL xvi, i6), une pythoni»e. 
Plutarque appelle les ventriloques des pythons. 
— Endor, au N. du petit Hention, a peu dc 
distance de l'armee d'Urael campee a Gclboe, 
plus au sud. 

1 ; Un dieu, hebr. Etonim, un etre surnatu- 
rel,d'une extraordinaire majest6,LXX et Vulg.. 
des dicux. — Qui monte de l& terre ; le scheoi 
est con<;u comme situe dans les entrailles ex la 
terre (Is. xiv,9sv. Ezech. xxxii, i8>. 
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Chap, XXVIII, 20. Ier LIVRE DE SAM UEL. Ciap. XXX, 8. 

avec toi aux mains des Phiiistins. De- Achis appela David et lui dit • " \ussi 6 
main, toi et tes fils, vous seres avec moi j vrai que Jehovah est vivant ! tu es un 
par mi les marts, et Jehovah livrera le ! homme droit, et je vois de bon oeil toute 
camp d Israel entre les mains des Philis- j ta conduite avec moi dans cette expedi- 

20 tins." Aussitot Saul tomba par terrede ; tion, car je n'ai rien trouve de mauvais 

> de moi 
ais aux 

mt ~ «~»~ ^v »«-t-en en 7 

oris aucune nournture de tout le jour et paix, pour ne rien faire de desaereable 

de toute la nmt aux yeux des Phiiistins. " David dit a 8 

21 La temme — * " "' -* ■- .... ... . 



:2 dues. Lcoute mamtenant, toi aussi, la • de mon seigneur le roi?" Achis repon 
voix de ta servante, et permets que je dit a David : *< Je sais que tu as ete bon " 
t . otire un morceau de pain, pour avoir la a mon egard comme un ange de Dieu • 

23 lorce de poursuivre ta route. Mais il re- mais les chefs des Phiiistins disent * II 
tusa et dit : "Je nc mangerat point. ! ' ne montera point avec nous a la bataiile 

Ses serviteurs, sejotgnant a la femme, Ainsi leve-toi de bon matin, toi et les 10 
le pressercnt, et d sc rendit a leurs ins- serviteurs de ton seigneur qui sont venus 
lances. II se leva de terre et s'assit sur le avec toi; levez-vous de bon matin, et des 

24 divan. La temme avait chez el leunveau qu'il (era jour, partes/' David et ses u 
jjras: die se hata de le tuer, et prenant gens se leverent de bonne heure, pour 

de la tanne, die la petrit et en euisitdes partir des le matin et rctourner au pavs 

25 pains sans levain. Elle les mit devant des Phiiistins: et les Phiiistins monterent 
baul et devant ses serviteurs, et ils man- : a Jezrael. 

£erent. Puis, s etant leves, ils partirent '■ 

la nuit meme. 1 ^hai». xxx. — David bat les Amalecites, 

:hap. xxix. - David rmvoye Jf^T ^ ^^ ™? § f h T' 30 

de Varmee des Pkilistim. * ^tZtT^^l * - SlCd *' Y* 

Amalecites avaient tait une invasion dans 

29 Les Phiiistins rassemblerent toutes le Negeb et aSiceleg; ils avaient pris 
leurs troupes a Aphec, et Israel etait Siceleg et I'avaient bnilee ; et ils avaient 2 
campe pres de la source de Jezrael. ' taits prisonniers les femmes et tout cettx 
2 Pendant que les princes des Phiiistins qui s'y trouvaient, pet its et grands, sans 
s'avancaient en tete des centaines et tuer personne, et ils les avaient emmc- 
des milliers, et que David et ses gens nes, et s'etaient remis en route. Lors 3 
marchaient a Farriere garde avec Achis, done que David et ses gens arriverent a 
j les chefs des Phiiistins dirent : '*<Juo la ville, ils virent quelle etait brulee, et 
tonl ici ces Hebreux? " Achis repon- ! que leurs femmes, leurs fils et leurs lilies 
dit aux chefs des Phiiistins : " N'est- avaient ete emmenes captifs. Et David 4 
cc pas ce David, serviteur de Saul, : et la troupe qui etait avec lui eleverent la 
roi d'Israe! qui est avec moi depuis ■ voix et pleurerentjusqu'dcequils n ? 'ms- 
des jours et depuis des anr.ee*. sans ; sent plus la force de pleurer. Les deux 5 
q«e j'aie trouve la moindre chose a lui j femmes de David avaient ete aussi em- 
reproeher, depuis qu'il a passe vers menees, Achinoam de Jezrael, et Abigail 

n : »* - : - " »-■ ■ • - de Carmel, femme de Nabal. 

David fu t dans une grande angoisse, car 6 
la troupe parlait de le lapider, parce que 
tous avaient de I'amertume dans Tame, 

. . . r chacun au sujet de ses fils et de ses fillcs. 

a la bataiile, de peur quil ne soit pour Mais David reprit courage en Jehovah, 
turns un adversaire pendant le com- 1 son Dieu. II dit au pretre Abiathar, fils 7 
hat. i\t comment pourrait-il rentrer en : d'Achimelech : *• Apporte-moi I'ephod.*' 
Srace aupres de son maitre, si ce n'est : Abiathar apporta I'ephod a David. Et 8 
on lumilrant les tetes de nos homines? David consulta Jehovah en disant : 
.^est-ce pas ce David pour qui Ton — 

chantait en dansant : XXX, 7. Apporte-moi Vtfkad : moi cm ex- 

pl£tif; maigr^ le tour du rtfcit, ce fut le grand 
prctre, r.on David, qui revetit I'ephod pourcon- 
sulter le Seigneur. 



4 nous jusqu'a ce jour. " Mais les chefs 
des Phiiistins s ? irri*erent contre Achis 
«t lui dirent : " Rcnvoie cet homme, 
ft quil rctourne dans le lieu ou tu I'as 
etahli ; qu'il nc descende pas avec nous 



Saul a \u€ ses mille. 
Et David ses dix mille. 
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Chap. XXXI, 22. 



t» 



"Poursuivrai-je cette bande? Tattein- David et de la troupe qui etait avec lui. 

drai-je?" Jehovah lui repondit : i4 Pour- S'approchant deux, David les saiua 

suis. car certainement tu atteindras et amicalement. Tout ee qu'il y avait 

9 tu recouvreras." Et David se mit en d'hommes mechants et vils parmi les 

marche, lui et les six cents hommes qui gens qui etaient alles avec David prirent 

etaient avec lui. Lorsqu'ils furent arri- la parole et dirent : -'Puisqu'ils ne sont 

ves au torrent de Besor, les trainards pas venus avec nous, nous ne leur don- 

10 n'allerent pas plus loin, et David con- nerons rien du butin que nous avons re- 
tinua la poursuite avec quatre cents pris, sinon a chacun sa femme et ses en- 
hommes; deux cents hommes s'etaient fants;qu'ilslesemmenent cts'en aillenl. v 
arretes, trop fatigues pour passer le tor- Mais David dit : "N'agissez pas ainsi. 23 
rent de Besor. mes freres, avec ce que Jehovah nous a 

1 1 lis trouverent dans les champs un a donne ; car il nous a gardes, et il a li- 



12 




tranche d*un gateau de figues seches et la meme pour celui qui est descendu au 

deux gateaux de raisins sees. Des qu'il combat et pour celui qui est reste pres 

pris de la nourriture, il revint a lui. des bagages : ils partageront ensemble.'' 

il n'avait mange ni bu depuis trois — 11 en fut ainsi des ce jour et dans la 25 



eut 
car 



13 jours et trois nuits, David lui dit : " A suite, et cela est devenu une loi et une 
qui es-tu et d'ou es-tu? II repondit : " Je regie qui subsiste encore aujourd'hui. 

enic un per lnvf> Mrvntipn mi kpi-viVp iVnn • Hp rptrmr ;\ Sic 




CHAP. XXXI. — Defaite des Isra/fites 
et mort de Saul. 

Les Philistins ayant livre bataille a 
Israel, les hommes d'Israel prirent la 



31 



14 malade. Nous avons fait une incursion sent pour vous sur le butin des ennemis 
dans le midi des Cerethiens, sur le terri- de Jehovah. " // fit as envois a ceux Je 27 
toire de Juda et au midi de Caleb, et . Bethel, a ceux de Ramoth du midi, a 

15 nous avons brule Siceleg." David lui ceux de Jether, a ceux d'Aroer, a ceux 28 
dit : "Veux-tu me conduire vers cette de Sephamoth, a ceux d ? Est amo, a ceux 29 
bande?" 11 repondit : "Jurc-moi par le de Radial, a ceux des villes de Jera 
nom de Dieu que tu ne me tueras pas et meelites, a ceHX des villes des Ceniens, 
que tu ne me livreras pas a mon maitre, a jeux d'Arama, a ceux de Cor-Asan, 30 
et je te conduirai vers cette bande. " a ceux d'Athach, a ceui d'Hebron et 31 

16 Lorsqu'il l'eut conduit, voici que les dans tous les lieux ou David et ses gens 
Amalecites etaient repandus sur toute la avaient passe. 

contree, mangeant, buvant et dansant, a 
cause de tout le grind butin qu'ils avaient 
enleves du pays des Philistins et du pays 

17 de Juda. David les battit depuis le cfe- 
puscule du soir jusqu'au soir du lende 
main, et aucun d 
quatre cents jeunes 

18 rent, montes sur d< 
reprit ce que les Amalecites avaient em- poursuite de Saul et de ses fils, et ils 
mene, et il delivra aussi ses deux fem- i tuerent Jonathas, Abinadab et Melchi- 
mes. II ne leur manqua personnc, ni pe- ; sua, fils de Saul. L^effort du combat 3 
tit ni grand, ni fils ni fille, ni aucune se porta sur Saul ; les archers Uayant 
partie du butin, ni rien de ce qu'on leur decouvert, il eut grandement peur des 
avait enleve : David ramena tout. Et , archers. Alors Saul dit a son ecuyer : 4 
David prit tout le menu et le gros betail, , * 4 Tire ton epee et m T en transperce, de 
et ils se mirent en marche devant ce peur que ces incirconcis ne viennent me 
troupeau, en disant : "C'est le butin de transpercer et m'outrager. " L*ecuyer 
David." 1 ne le voulut pas faire, car il etait saist 

David revint vers les deux cents horn- j de crainte ; alors Saul prit son epee et se 

6 




<9 



20 



21 




17. Le crtpHicnle du soir; ou bien, fault e 
du matin : I'hlbr. niichtf^ les deux sens. 



journee 

et tous ses hommes. Ceux d'Israel qui 

etaient de ce cote de la Plaine et de ce 
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Chap. XXX [, S. _ K_ M * LIVRE D E SAMUEL. Chap. I, £ 4 . 

** du , J™ rdain > wyant que les enfants . dans 1c tanpteJ.vlurt^ et ils suspen- 
J Israel s etaient enftus, et que Saul et ! dirent son cadavre aux murailles de 
ses his etaient morts, abandonnerent Bethsan. 

lou , rs Sf*? P° ur ? rendre auss ! la fuite ! L« habitants de Jabes en Galaad n 
et esPhihsUnsviitfentets'yetablirent. ayant appris comment les Philistins 

i Le lendemain, les Philistins vinrent avaient traite Saul, tous les vaillanLs i-> 
pour depouiller les morts, et ils trou- hommes se leverent et, apres avoir mar- " 
verent Saul et ses trois fils gisant sur la che toute la nuit, ils detacherent des 

9 muntagne de Gelboe. Ils couperent la murailles de Bethsan le cadavre de Saul 
tote de Saul et enleverent ses armes ; et ceux dc ses fils, puis ils revinrent a 
puis ils hrent pubher cette bonne nou- Jabes, ou ils les bnilerent. Ils prirent i x 
velle par tout le pays des Philistins dans leurs os et les enterrerent sous le tama- 
les temples dc leurs .doles et parmi le i risque de Jabes ; et ils jeunerent sept 

o paiple. Ils deposerent les armes de Saul .! jours. 



Deuxieme Livre de Samuel 

SELOX LA VULGATE, DEUXIEME DES ROIS) 



PREMIERE PARTIE. 

RKGNE DE DAVID A HEBROX SUR LA TRIBU DE JUDA. 

[Ch. I — IV]. 



•li a r. r. — David apprend la mort de Iattein dre, il se retourna, et m'avant 7 

S„,d. Cantique sur Said et Tonathcts X ^ X 9 X .\ " m'appela, et je dis : ' : Mc 

, , , , voici. Etil medit : " Quics-tu 5 " le X 

1 SaW"? Ia m( \ rt dc SaQ1 ' Dav 'd. »ui repondis s ■* Je suis un \maldcite ^ 

rg| vainqueurdesAmalecites.etait Etil medit: •• Approche-toi et domic q 

, BcSl ?"* d r eux J° ur ?. reve . nu a Si- moi la mort ; car je suis pris de vertiec 

" iT^ ^ j Lc troisieme J° ur - "" et la vie est encore tout entiere en nwi 

Ties" XiiS. Tfr d a ? P r , de J^ a PProchaide.u l etjelu?donnS^ ,0 
Saul, les vetements dechires et la tete mort, car je savais bien au'il ne siirvi 

couverte dc poussiere. Lorsquil fut pres vruit pas a sf ,fiL j'2? £* tedE 

J £ &« ffX^nt" Pf0S - *"&.** sur sa tete et ?ebr^kt 
f,'™'p»-i 1 • V : D , ou v,ens - 4" 'I uvait au bras, et je les apporte ici 

tu? , Et il lui repondit : » Je me suis a mon seigneur. - PP ^ 

+ IT* n"> Ca . m , P d ' Is ^'- " ^^ lui David Irisit ses vetements et les e- u 
Kti r £^" ll .?7 1Ve? R «»?te-'«-»«-" ehira, ct tous les hommes qui \&e.it 
ht I repondit : Lepeuple s'estenfuide aupres de lui firm <U mhne Hs eel ,, 
'^'"^etun grand nombred'hommes brerent leur deuil, pleural et euntnt 
*nt tombs etont peri; Saul memeet son jusquau soir, sur Lul.sur sin fik 

3 hljonathassont morts." David dit au 1 Jonathas, sur le peuplede Jehovah S 

d <.!„«.' 1 Con ! ment sais " tu 1 ue Saul et etaient tombes par Tepee. 

tlSS i?* ""J??,", Et ,e David dit ™ JeunVhomme qui lui ,, 
Juuil homme qut lux apportait la nou- avait apporte la nouvelle • '• tfou « 

wlk ; repondit:" Me trouvant par hasarditu? » U rtpondit • " le suis fils d^n 

sur la montagne de Gelboe, je vis Saul etraixger, Xn AmalecUe. " David ffi w 

c rs Tir' SUr . ?a ^ C ° m ^ ,e 'f ! dit : Corament »'«S par cra£ 4 
^i^jMes cavahers etment pres de d'etendre la main pour donncr la^nort 

^^^ U J^£SS^SZ ! £Tc"f ' l jrS^S' dune T iire ■«• 

>• "t question de Tare /vSJi^S? J??? q '" Lm , rt d - 7»*t*, rectte.lde chants nalio- 

-i^nl du^efV^tTona/h^eV^ RS^ ^ '' ^ "^ "°« re «^ 
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II*e LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. II, 17. 



[ 5 a l'oint de Jehovah ? Et appelant un de r de Carmel, femme de NabaL David tit 3 
ses gens, il dit : " Approche et tue-le. * : aussi monter les hommes qui etaient avec 
Cet homme frappa 1'Amalccite, et il lui, chacun avec sa famille ; et ils habi- 

16 mourut. Et David lui dit : " Que ton terent dans les villes d'Hebron. Et les 4 
sang soit sur ta tete 1 car ta bouche a hommes de Juda vinrent, et la ils oigni- 
depose contre toi quand tu as dit : c'est rent David pour roi sur la maison de 
moi qui ai donne la mort a l'oint de ' Juda. 

Jehovah. ?? On in forma David que c r etaient les 

1 7 David composa ce chant funebre sur i hommes de Jabes en Galaad qui avaient 

18 Saul et sur Jonathas, son fils, et il or- ; enterre Saul. Et David envo}'a desmes- 5 

donna de Tenseigner aux enfants de sagers aux gens de Jabes en Galaad 

Juda. Cest le chant de TArc; il se pour leur dire ; * ; Soyez benis de Jeho- 



*9 



20 



21 



22 



23 



H 



26 



27 



hah, de ce que vous avez rempli ce pieux 
devoir envers Saul, votre seigneur, et 
I'a^ez enterre. Et maintenant que Jeho- 
vah use envers vous de bonte et de fide- 
lite ! Moi aussi je vous rendrai ce bien, 
parce que vous avez agi de la sorte. Que 
vos mains se fortifient et sovez de vail- 



Juda a oint pour etre son roi. 

Cependant Abner, fils de N T er, chef de 8 
Parmee de Saul, prit Isboseth, fils do 



truuve ecrit dans le livre du Juste. 

La splendeur d' Israel a-t-elle peri sur tes hau- 
teurs? 

Comment sont tombes les he>os? 

Ne l'annencez pas a Geth, 

Ne le publiez pas dans les rues d'Ascalon, 

De peur que les filles des Philistins ne sen 
rejouissent, 

De peur que !es filles des incirconcis ne sautent lants hommes ; car VOtre seigneur Saul 

de J° ie • est mort, et c'est moi que la maison de 

Montagnes de Gelboe, qu'il n y ait sur vous ni 

rosee ni pluie, 
Ni champs de premices ! 
Car la fut jete" bas le bouclier des he>os, % 

Le bouclier de Saul comme s'il n'e*tait pas oint 1 Saul, et i'ayant fait passer a MahanaTm, 
d'huile. il Tetablit roi sur Galaad, sur les Ges- g 

E^r d ? d jr„a b ttt e , i e e ^S^, Va,llan,S ' ' -*».. ■«■ Jezrael sur Ephralm sur 

Et l'Cpte deSaul ne revenait pas inactive. . Benjamin, sur tout Israel. Isboseth, tils 10 

Saul et Jonathas, cheris et aimables pendant ! de Saul, etait age de quarante ans lors- 

leur vie, ~"~ ~~ " * 

Ne furent point s£par£s dans leur mort. 

Plus agiles que les aigles, 

Plus forts que les lions. j 

Filles d'lsrael^pleurez sur Saul, 

Qui vous revetait de pourpre au sein des j 

^ delices, 
Qui mettait de Tor sur vos vStements. 1 

Comment les hires tombcrent-ils dans la ba- 1 

taillef 
Comment Jonathas fut perce sur tes hauteurs ' 



qu'il devint roi d'Israel, et il regna deux 
ans. Seule, la maison de Juda restait 
attachee a David. Le temps pendant 11 
lequel David regna a Hebron sur la 
maison de Juda fut de sept ans et six 
mo is. 

Abner, fils de Ner, et les serviteurs 12 
d'Isboseth, fils de Saul, sortirent dc 
MahanaTm pour marcher sur Gabaon. 

L'angoisse m'accable a cause de toi, Jonathas, ; j oab) fij s ^ Sarvia, et les serviteurs de 1 3 

Tu fSsah tomes mes dtfices ; David > se mirent aussi en marche. ils se 

Ton amour pour moi etait admirable, rencontrerent ores de Vetang de Gabaon, 

11 surpassait Vamour des femmes. et ils se posterent les uns en deca, les 

Comment les heros sont-ils tombes? autres au dela de Fetang. Abner dit a 

Comment lesguerriers ont-ils pen? Joab : " Que les jeunes gens se levent ct 



M 



^.,*« « /v.-*-/ • j t j /^*„ , qu'ils se battent devant nous! " Joab 
CH ^^-_^^ " Qu'ite se levent! " Ils sc 



sit ion de la maison 
de Gabaon. 



de Saul. BatailU \ levferent et s ' a v ancereri t en nombrc egal, 

douze pour Benjamin et pour Isboseth, 
Apres cela, David consulta Jehovah, ; fils de Saul, et douze des serviteurs dc 
en disaBt : ** Monterai-je dans une des j David. Chacun saisissant son adver- 
villes de Juda? " Jehovah lui repondit : ; saire par la tete, lui enfonca son epeo 
" Monte. *' David dit : " Ou monterai- i dans le flanc, et ils tombcrent tons en- 
je? " Et Jehovah repondit : " A H6- 1 semble. Et Ton donna a ce lieu le nom 
bron. " David v monta avec ses deux de Chelerath Hatsourim dc Gabaon. Et 



\\ 



16 



femmes, Achinoam de Jezrael et Abigail 



Le vers. iB se termine ainsi dans la Vulg. : 
Penst % Israil % d ceux qui sont marts de fours 
bUssures sur Us montagnes. Ces mots sont une 
traduction deTeclueuse de la Ire partie du vers. 
19 et iont double emploiavec inelyti Israel, etc. 

27. Les gnerriers, litt. les instruments de 



I" 



le combat devint tres rude en ce jouria, 



combat, Vule., Us armes; mais cette td^e 
paraltrait ici bien fatbte. 

II, x6. Helqat-Hatsnriw % c.-a-d. Champ des 
TrancJiantt, ou des lames tranchantes ; Vulg., 
Champ des forts (de tsur, qui a aussi le >ens de 
/Metre, rocner). 
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C hl P- "' l8 - » ME LIVRE DE SAMUEL. Chap. Ill, i 4 

iS La se trouvaient les trois tils de Sar- j 

via : Joab, Abisai et Asael. Asael avait | CHAP - "'• — Guerre entre la maison de 
les pieds legers comme une gazelle dans David et la tnaison de Saul. Mort 

(9 les champs : il poursuivit Abner, sans se d' Abner. 

J$TZ^££^*LV£Z , La^en-cfutlo.ngueeatr, la maison 



20 Abner regarda derriere lui et dit : " Est 
ce toi, Asael? " Et il repondit : "C'est 

:i moi. ,? Abner lui dit : "Ecarte-toi a 
droite ou a gauche; saisis Fun de ces 
jennes gens et pi-ends sa depouiile. " Mais 
Asael ne voulut pas se detourner de lui. 

22 Abner dit encore a Asael : "Detourne- 
toi de moi ; pourquoi te frapperais-je et 
tetendrais-je par terre? Comment pour- 
rais-je lever mon visage devant Joab, 



ac Saul et la maison de David. David 
allait se fortifiant, et la maison de Saul 
allait s'affaibiissant. 

II naquit a Davia dcs fils a Hebron. 
Son premier- ne fut Ammon, d'Achinoam 
de Jezrael ; le second Cheleab, d'Abi- 
gail de Carmei, femme de Nabal: le troi- 
sieme Absalon, tils de Maaca, fille de 
Tholmai, roi de Gessur; te quatrieme 



■* 

j 



rais-je lever mon visage devant Joab, j Adonias, fits de Haeeith • le cinouienw 

23 UoiThn iV^* refUSa dC * retircn ??P hathia < "• "Bfiffi' « le slSeme 
i- v^,Wti r r • PPa aU y entre avec 1 J ethraam < d 'Egla, femme de David. Tels 

Sr^rtit mr e H^- e Sa r T e ', et k ?° nt lei tils *« "^^ a David * He- 
lance sortit par derriere. II tomba et j bron. 

vSuTJ^VTS > U . X V arri " ! c ?? 0dant la P""* entre Ia maison de 

'4 V Si ent liS^h— 1 * m °^' I f SaUl Ct ' a maiSOn deDavid < Abner tena " 
f.;Vrit v k J l l Ab ! sai P° ursui - ! ferme P°"r la maison de Saul. Or Saul 

£'vl A nf n « r . : au ,{? mt ' J lfr du f )Iei1 ' ils avai teuune concubine, nommee Respha, 
. rnverent a la colhne i Ammah. qui est fille d'Aia. Et Lsboseth dit a AbneT- 

",£™ * UU t0t * du dfaert de I " Pour< l uoi «•*" venu vers » a concubine 

uaDaon. de mon .pere? ! Abner, tres irrite des 

"' .?*to* Benjamin seralMrentd la paroles d'Isboseth. repondit : "Suis-ie 

T£?- "? et ' reun ! s M un seul cor P s une t&te J e chJ cn appurtenant a Juda> 
J armee ils se postered au sommet | Aujourd'hui je me devoue a la maison de 
* d une colhne. Abner appela joab et dit : Saul, ton pere, a ses freres et a s^am* 
- L epee devorera-t-elle toujour*? Nc | et je ne tai print laisse tomberSK 
jais-tu pas qu il y aura de lamertume a , mains de David, et c'est aujourd'hui que 

la tin? luSCIUCS :i mun ntton.lroo t„ ti, m ., ... u _. /•_ ..*_ »»H«««. 



S 



poursmvre ses freres. "I maison de SauL et au' 



a 



io 



»S ct i. u r—~— ">-.~ "wra. ■ uHuauu ue aaui, ei qu u etabhrait le 

■x Et Joab sonna do la trompette, et tout le tronc de David sur Israel et stir Juda 
pcup le s arreta; •Is ne poursuivirent plus j depuis Dan jusqu'a Bersabee ! - lsboseth 1 1 
fcrau, et ,i s ne contmuerent pas a se , ne put repondre un seul mot a Abner 
Datt r e - parce qu'il le craienait. 



toute 
Jourdain 



',o pi •irri»;.««* * m7«. - — "-""'"«". t»*.' - • r,ua aiuance avec moi, et votci 
J « amverent a Mahanaim. Joab ausri , que ma main t'aidera pour tourner vers 
jxssa de poursmvre Abner et rassembla ! toi tout Israel." II reiimdit : » Bien' ie t * 
tout lepeuplejilmanqnaitdix-neuf horn- ferai alliance avec toil mais ie te di 
mes des mam de David, et Asael. , mande une chose, c'est que tu ne voies 
i '^"^"deDa^davaientfrappe pas ma face sans m'amener Michol, fille 
•■> r.^° ■ f «nt »oiMiite hommes de Saul, lorsque tu te presenteras devant 
,2 Beniamtn et des hommes d' Abner. lis moi. " Et David envova des messae*rs i j 
emporterent .\sael et Penterrerent dans i Ishn^th m« a- c„.-fi "* T.^?^ ** 
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Chap, III, 15. 



IIM* LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. IV, 2. 



tt 



C5 tins." Isboseth la fit prendre a son mari snr toute la maison de son pere! Qu'il v 

16 Phaltiel, tils de Lais; et son mari Tac- ait toujours dans la nuiison de Joab un 
compagna en pleurant jusqu'a Bahurim. homme qui souffre d'un flux ou de la le- 
La Abner lui dit : * * Va, retourne ckez pre, ou qui s'appuie sur un baton, ou 
toi, " Et il s J en retourna. qui tombe par Tepee, ou qui manque de 

1 7 Abner eut des pourparlers avec les an- pain. " Cest ainsi que Joab et Abisai, 
ciens d'Israel, et ieur dit : "Vous desi- son frere, tuerent Abner, parce qu'il " 
riez depuis longtemps deja avoir David avait donne la mort a leur frere Asael, a 

18 pour roi: realisez maintenant ce desir, Gabaon, dans la bataille. 

car Jehovah a dit de lui : Cest par la David dit a Joab et a tout le peuple 31 
main de David mon serviteur, que je qui etait avec lui : "Dechirez vos vete- 
delivrerai mon peuple d'Israel de la main : ments, ceignez-vous de sacs et faites 
des Philistins et de la main de tous ses deuil devant Abner. " Et le roi David 

19 ennemis." Abner sentretint de meme marchait derriere le cercueil. On en- 
avec Benjamin, et 11 alia reporter aux , terra Abner a Hebron. Le roi pleura a 
oreilles de David a Hebron les disposi- ; haute voix sur le tombeau <f Abner et 
tions d'Israel et de toute la maison de '■ tout le peuple pleura. 

20 Benjamin. II arriva aupres de David a j Le roi fit un chant fimebre sur Abner. 
Hebron, accompagne de vingt hommes, et dit : 

et David fit un Festin a Abner et aux { Abnerdcvait-ilmoarircommemeartuninsen^? 

21 hommes qui etaient avec luu Et Abner Tes mains n'etaient pas Iiees ni tes pieds dan 

dit a David : " Je vais me lever et par- I les chaines! 



X'* 



1 » 



tir pour rassembler tout Israel vers mon 
seigneur le roi ; ils feront alliance avec 
toi et tu regneras sur tout ce que ton 
ame desire." Et David congedia Abner, 
qui s'en alia en paLx. 

22 Cependant les serviteurs de David et 
Joab a leur tite revenaient d'une excur- 
sion, ramenant avec eux un grand bu- 
tin. — Abner n'etait plus aupres de Da- 
vid a Hebron, car David Tavait congedic 

23 et il s'en etait alle en paix. -- A Tarri- 
vee de Joab avec sa troupe, on lui fit ce 



Tu es tombe comme on tombe devant des sce- 
lerats. 

Tout le peuple continua de se lamenter 
sur Abner; et tout le peuple s'approcha 35 
de David pour lui laire prendre ae la 
nourriture lorsqu'il etait encore jour; 
mais David fit ce serment : "Que Jeho- 
vah me traita dans toute sa rigueur, si 
je goute du pain ou quoi que ce soit avant 
le coucher du soleii! " Tout le peuple le 36 
sut et Tapprouva, comme il,trouvait bon 
tout ce que faisait le roi. Tout le peuple 37 



rapport : '* Abner, fils de Ner, est venu et tout Israel comprirent en ce jour que 

aupres du roi, qui l'a congedic, et ii s'en i * e roi n'etait pour ricn dans le meurtre 

24 est alle en paix." Joab se rendit chez le d' Abner, fils de Ner. Le roi dit a ses 38 

roi et dit : "Qu'as-tu fait? Abner est serviteurs : ,4 Ne savez-vous pas quun 



^5 



26 



venu vers toi : pourquoi ras-tu congedie ' cn ei, qu un grand homme est tombe au- 
et laissS partir? Tu connais Abner, fils jourd'hui en Israel? Pour moi, je suis 39 
de Ner : e'est pour te tromper qu'il est ! encore faible, quoiqu'ayant recu i'onc- 
venu, pour cpier taconduite, et surpren- j <-|on royale; et ces hommes, les fils de 
dre tes desseins. " Sarvia, sont plus puissants que moi. Que 

Joab, ayant quittc David, envoya sur Jehovah rende a qui fait le mal selon le 
les traces bV Abner des messagers qui le i m ^l qu'il a fait!" 
ramenerent depuis la citerne de Sira, , r ,, r . . . . , 

27 sans que David en sut rien. Quand I CHAl '- IV ' - M .ort d Isboseth ; Jut dc la 

Abner fat de retour a Hebron, Joab le matson de ^ auL 

tira a Tecart dans Tinterieur de la porte, Lorsque le fils de Saul apprit qu' Abner 

comme pour lui parler en secret, et la il etait mort a Hebron, ses mains furent 

le frappa au ventre et le tua, a cause du sans force, et tout Israel fut dans la 

28 sang d'Asael, son frere. David I'apprit consternation. Le fils de Saul avait deux 



4 



ensuite, et il dit : " Je suis a jamais, moi 
et mon royaume, innocent devant Jeho- 
29 vah du sang d'Abner, fils de Ner. Que 
ce sang retombe sur la t&te de Joab et 



chefs de bandes, dont Tun s'appelait 
Baana, et Tautre Rechab, tous deux fils 
de Remmon de Beroth, d'entre les fils de 
Benjamin. Car Beroth est aussi comptee 



20, Qui s'appuie sur un baton, ou une bi- dienne,selonlacoutumedetcuslespayschauds. 

guilU t savoir un estropie. VuJgate, *«i tienne La Vulgate ajoute, tt taper dirt de la maison 

iefuseau % savoir un homme raou, eftemintf, un iitait endormic en nettoyaut dtt bte : ces mots 

eutiuque. ont passe* de I'anciennc Italique,d'apres les LXX 

IV, 5. Repot du midi, la sieste ou la me>i- (vers. 6), dans la version de S. Jerome. 
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Clap. IV, 3. [[»e livke DE SAMUEL. chap V u 

des deux p le ds : cet enfant etait age dc aujouid'hui le ro S sXeur delaf 

fuite. il tomba etdevint boiteux; it 1 mf d^ • im ^ JSt qi "- "'^ IO 
nelait Miphiboseth. P ^.Zl: baiU *** mort - 4 UI croyait 

7rt H.re,s'enfuirent. Quant ilsentrerenr! £2T1 geu^ d"i Srtw ' 3 
dans la maison, Isboseth reposaitsur son couperent les mainfet les oLds et / 
lit dans sa chambre a coucher, et ils le pendirent au boXl lVf™J^ru-£ 
Irapperent a mort, et lot ayant coupe la . Puis ^^sutl^lt^ ^ 
tete. lis la prirent, et marcherent toutc 1'enteSt dins l- uLtt ^T?u ' Is 

S la nuit au travers de la Plaine. Us !l H?£oT d ' Abner 

DEUXIEME PARTIE. 

REGNE DE DAVID A JERUSALEM SUR TOUT ISRAEL 

[Cii. V — IX]. 

• v. — David, -knic sur tout Israel. J erusa ' e n> ^ntre les Jebuseens, habi- 
w de Jerusalem. Vicloire sur les \ ta " ls <*" P* 1 .™- Et 'Is dirent a David • 
//«//«.. " Tu n entrants pas ici, mais les aveu-' 

5 Toutes les tribus d'Israel vinrent au fn?™^-" n * ."*?"«««»* " ; « 
pres de David, a Hebron, etTrent S >E D-Eh ^ "**«?*"•«»* 
•'Nous void : nous sommes tea T£xk%J^&J£^J'*«**: 7 

i chair. Autrefois deia, quand Saul etait D»L ,J,"?V c< r 5t " 1 * Clte de David. 
notre roi, e'etait toi qui menais ; c rame (£%££ 1 i'k* J -° UrIA : "G«iconquc 
nais Israel. Et Jehovah t'adit Celt i £ffi£ ^hS"*" 8 Ct a " eindra les 
t^qui paitras tnoa pcuple dintS,*! £s", "S-Jl &de°DSd * n7r 

J ^i^V!^ P at^ , SlS; i B ^{ ««*?«' ''T a -S*et ie bote* 
..pr^du roi a H iS?e?S5il'SS vidlS^de^i^^ ' 

4 Israel. David etait te* de trente ans IV,^ d -* ^ «* d lint e™ur. 

lorsquil devint nri, etTr^uLnte et Jenova mK£. *?* ™ *Z « nu,d ' IO 
J .ms. A Hebron, it regna ?ur Judaleot I avec luT Hi™ • f 8 J 1 ™**' etait 

!cs affaires d' W/ (I &»., xvii , 5). ,gCa,S w ^ X ^f?/^ 7<?" '"/"*> "< * Awr-44 
8. U phrase n'esi pas achevee.D'anres I Pnr s^liJf^ € */'/*' 9ut ***trait Us J4b„. 
».6,elle seterminaVUrces mots:«m^> Inl^taU^ *'* #»***ru Jts UiU %i 
<'{"*«> sera recompense par une dkniti a?, dSTdl {<£$>*'** 'f * x W '**' <Pbc*. 
»" civjle, soit m litaireV S J" S' r ! v de J.°5 c P he » SUr ^s niuraiUes par 1« 

«w*sX <"" /wftJM/ /« nV <U David 
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Chap. V, 12. 



IIme LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. VI, 15. 



13 



12 son a David. Et David reconnut que Je- 
hovah raffermissaitcommeroi sur Israel, 
et qu'il elevait son royaume en faveur 
de son peaple d'Israel. 

David prit encore des concubines et 
des femmes de Jerusalem, apres qu'il fut 
venu d?Hebron, et il lui naquit encore 

14 des fils et des Miles. Voici les noms de 
ceux qui lui naquirent a Jerusalem : 

15 Samua, Sobab, Nathan, Salomon, Je- 

16 bahar, Elisna, Nepheg, Japhia, Elisa- 
ma, Eiioda et Eliphaleth. 

1 7 Lorsque les Philistins apprirent qu on 
avait oint David pour roi sur Israel, ils 
monterent tous pour le chercher. David 
en fut informe, et il descendit au lieu 

18 fort. Les Philistins etant venus, se re- 
pandirent dans la valiee des Rephaim. 

ro David consulta Jehovah, en disant : 
" Monterai-je contre les Philistins? Les 
livierez-vous entre mes mains? " Et Je- 
hovah dit a David : " Monte, car je 
livrerai certainement les Philistins entre 

20 tes mains. J ' David vint done a Baal- 
Pharasim, ou il les battit. Et il dit : 
<£ Jehovah a brise mes ennemis devant 
moi, comme des eaux qui s'echappent. " 
C'est pourquoi on a donne a ce lieu 

2 1 le nom de Baal-Pharasim. Ils laisserent 
la leurs idoies. et David et ses gens les 
emporterent. 

zz Les Philistins monterent de nouveau 
et se repandirent dans la valiee des Re- 

23 pha»m. Et David consulta Jehovah, 
qui lui dit : " Ne monte pas; tourne-les 
par derriere, et tu arriveras sur eux du 

24 cote des muriers. Quand tu entendras 
u n bruit de pas dans les cimes des 
muriers, alors attaque vivement, car 
c'est Jehovah qui marche devant toi 
pour battre I'armee des Philistins. ;? 

25 David fit ce que Jehovah lui ordonnait, 
et il battit les Philistins depuis Gabaa 
jusqu'a Gezer. 

CHAP. vi. — Transport de Parche 
a Jerusalem. 

6 David rassembla encore toute l'61ite 
d'Israel, au nombre de trente mille hom- 

14. Samua et les trois suivants etaient fils 
de Bethsabee (com p. I Par. iii, 5-8; xiv, 5-7). 
Nous ayons done ict une enumeration ami- 
cipee. 

21. Les emportirent et les brulerent (I Par. 
xiv, 12). 

23. Jihovah, La Vulg. ajoute, d'apres le 
vers. 19 : Monterai-je contre les Philistins? Les 
livrerez-vous entre mes mains? — Tonrne-Us 
par derriere t pour les attamter du cAte" du nord. 
MAriers % d'apres les rabbins; LXX et Vulg., 
pairters* 

VI, 1. Comp. avec ce chap. I Par. xiii, 
xv, xvi. 



mes. Accompagne de tout le peuple 2 
reuni aupres de lui, il se mit en marche 
depuis Baale- Juda, pour faire monter de 
la Varche de Dieu, sur laquelle est invo- 
que le nom de Jehovah des armees qui 
est assis entre les Cherubins. Ils pla- 3 
cerent sur un chariot neuf I'arche de 
Dieu, et l'emmenerent de la maison 
d'Abinadab qui etait sur la colline ; Oza 
et Achio, fils. d'Abinadab, conduisaient 
le chariot neuf, [et ils remraenerent de 4 
la maison d'Abinadab, situee sur la col- 
line] avec I'arche de Dieu ; Achio mar. 
chait devant. David et toute la maison 5 
d'Israel dansaient devant Jehovah au 
son de toutes sortes if instruments de 
bois de cypres, de harpes, de luths, de 
tambourins, de sistres et de cymbales. 

Lorsqu'ils furenl arrives a l'airc de 6 
Nachon, Oza etendit la main vers I'arche 
de Dieu et la saisit, parce que les boeufs 
s'emportaient La colere de Jehovah 7 
s'enflamma contre Oza, et Dieu le frappa 
sur place a cause de sa precipitation, et 
Oza mourut la, pres de Varche de Dieu. 
David fut fache de ce que Jehoviu; avait S 
ainsi frappe Oza ; et ce lieu a etc aopele 
jusqu'i ce jour Pherets-Oza. David cut 9 
peur de Jehovah en ce jour-la, et il dit : 
" Comment I'arche de Jehovah entre- 
rait-elle chez moi? " 11 ne voulut pas 10 
retirer I'arche de Jehovah chez lui, dans 
la cite de David, et il la tit eonduire dans 
la maison d'ObcdedumdeGeth. L'arche 11 
de Jehovah resta trois mois dans la mai- 
son dObeMedom de Geth, et Jehovah le 
benit, lui et toute sa maison. 

On vint dire au roi David : " Jehovah 12 
a beni la maison d'Obededom et tout ce 
qui est a lui, a cause de Varche de 
Dieu. '' Et David se mit en route, et il 
fit monter I'arche de Dieu de la maison 
d'Obededom dans la cite de David avec 
un joyeux cortege. Quand les porteurs 13 
de Tarche de Jehovah eurent fait six 
pas, on otTrit en saci iiice un boeuf et un 
veau gras. David dansait de toute sa 14 
force devant Jehovah, et il etait ceint 
d'un ephod de lin. David et toute la 15 



2. BaaU-Juda, ou Baala, nom chananeen 
de Cariathiarim (Jos. ix t 17), de Jvd*> Vulg., 
(Centre Us hommes (LXX, Us chefs) de Juda. 
Au lieu de vers Baala y l'h^breu porte rffou 
depuis Baala : ou e'est une faute tres an- 
cienne de copie : ou il faut interpr6ter ; deputs 
Baala de Juda, ou ils ttaient montis, etc, 

■x. Sur la colline : la Vulg. fait du met 
henr. un nom propre, A Gabaa ; a tort. 

4. Les mots entre crochets manquent dans 
les LXX ; e'est une r*p<tition fautive due a 
un copiste qui par erreur a copie deux fois la 
meme ligne. 

12. Voy. le rectt plus detail^ de I Par. xv. 
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Chap. VI, 16. IIme LIVRE DE SAMUEL. Chap. VII, i 4 . 

maison d'Israel firent monter i'arche de ' rnaison de cedre, et I'arche de Dieu 



20 






■^ 
J 



?i- i i ci jo ia "^ uc uavia, Le coeur, car Jehovah est avec toi. " 
Michol, fille de Saul, regarda par la Cette nuit-ld, la parole de Jehovah ± 
tenetre, et voyant le roi David sauter et fut adressee a Nathan : « Va dire- d c 
danser devant Jehovah, elle le meprisa mon serviteur, a David : Ainsi parle 
dans son coeur. Jehovah : Est-ce toi qui me batirais une 

17 Apres qu on cut fait entrer Parche de maisoa pour que j V habite? Car je n'ai 6 

Jehovah et qu on i eut deposee a sa place \ point habite dans une maison depuis le 

au milieu de la tente que David avaitijour ou j'ai fait monter les enfants 

dressee pour elle, David offrit devant I d'Israel du pays d'Egypte jusqu'd ce 

i Jehovah des holocaustes et des sacrifices 1 jour ; je suis alU et venu sous une tente 

is d actions de graces. Quand il eut acheve t et dans un tabernacle. Pendant tout le 7 

d otlnr des holocaustes et des sacrifices ! temps que j'ai marche au milieu de tous 

J actions de graces, il benit le peuple I les enfants d'Israel, ai-je dit un mot a 
, a* t„u..„u ^ ... „ Vun des chefe d , Isragl 4 ^. j>a . ^^ 

de paitre mon peuple d'Israel, en dis; 
, . . Pourquoi ne me batissez-vous pas ww 

ehacun un pain, une portion de viande maison de cedre? Maintenant tu diras a 8 



[O 



etun 1 gateau de raisins. Et tout le peu- mon serviteur, a David : Ainsi parle 
pie s en alia chacun dans sa maison. Jehovah des armees : Je t'ai pris au 
Comme David s'en retournait pour i paturage de derriere les brebis, pour 
bemr sa maison, Michol, fille de Saul, etre prince sur mon peuple, sur Israel- 
sortit a sa rencontre, et elle dit: " Quelle j'ai ete avec toi partout ou tu allais, j'ai 
gloire aujourd'hui pour le roi d'Israel de extermine tous tes ennemis devant toi 
s etre decouvert devant les servantes de | et je t'ai fait un grand nom, comme le 
ses serviteurs, comme se decouvrirait un i nom des grands qui sont sur la terre • 
honime de rien ! ' ? David repondit a j'ai assigne un lieu a mon peuple, a' 
Michol : </C est devant Jehovah, qui Israel, et je I'ai plante, et U habite chez 
ma choist de preference a ton pere et a 1 lui, et il ne sera plus trouble, et les fils 
Unite sa maison pour m'etablir prince . d'iniquite ne I'opprimeront plus, comme 



.,- - — repos „„ .*■«.«•«,,»»# 

a mes propres yeux, et je serai en hon- de tous tes ennemis ; et Jehovah t'an- 
neur auprcs des servantes dont tu par- nonce qu'il te fera une maison. Quand 
les. Et Michol, fille de Saul, n'eut tes jours seront accoirplis et que tu seras 
point d enfant jusqu'au jour de sa mort. ; couche avec tes peres, j'eleverai ta pos- 
ciiAP. viL-Awifftf cTun rigne kernel I ^ tt .jJP™ *°\; « lui .q«f sortira de tes 
faite a la maison de David. j 5? 1 ? 1 ?*?' c * J a»™irai son royaume. 

' L est lui qui batira une maison a mon 13 

phete: " Voisdonc! J'habite dans "une j ver^^hommes^er ^ roups* de "fils 



12 



,!f. U *Jf""* <** **»«■*; LXX, un pain 
f'Pict; Vulg. f de ia/arine/rite dans ChuiU. 
ao. David s'itait peut-ctre depouille*, poar 



dance tout entiere (vers. 14-16). Cest done a 

bon droit que S. Pierre (Act ii, 30) 1'appHque 

(htw^r j»" «„1T7.: -5 ~"S" - W *^"" A *^ i~ ul a Jesus-Christ, descendant de David, et .\ son 

de^n^Jf JL !, evetU X p h ? d * S w ne donne" au Messie dans les ecrite rabbiniques, 

L SnS P?" C ■«•<>«««« ** 1* cefnture. 1 comme aussi son application speciale Tfeni 
U apres I Par. xv, 27, line se serait nas reel- dans leNouv. Testament, sup^l que la si" 

gnification messianique de ce passage rftait 
universellement reconnue chez les Juifs. 

13. Voy. I Rois, viii, 16-ao; cf. Luc. i t 31-33; 

J5V» ! .'.." ; E P h * s ' '• atr * 1 : l T ' m * »»» '5: 
H<br. iu, 6, etc. 

14. fe serai pour lui un fire ; comp. Ps. 
Ixxxvni, 36 sv. Ce texte, approprte a Salomon 
I Paral. xvii, 13; xxn, 9 sv.; xxviti, 6, est appli- 
que* h J.-C, H^br. i, 5. S. Aug. De CfviU xvti. 



Li apres I Par. xv, 27, i! ne se serait pas reel- 
lement decouvert comme le prtftendait Michol. 

VII, 2. Nathan, xii, 1 ; I Rois, i, to ; I Par. 
*xix, 19 ; H Par. ix, 29. 

5. Est<e toi : la reponse doit etre negative. 
Urap. I Par. xvii, 4. ** Ce n'est pas toi qui me 
batiras, etc. 

i2 etsv. Dans le sens irame\liat, cette pro- 
phetie se rapporte en effet a Salomon (vers. 13. 
^omp. I Par. xxviii, 5 sv.); mais dans la 
^rsonne de Salomon est comprise sa descen- 
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Chap. VII, 15. 



IImf. LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. VIII, 3. 



1 5 d'hommes. Mais ma grace ne se retirera 
point de lui, comme je Fai retiree de 

16 Saul, que j'ai ote de devant toi. Ta mai- 
son et ton regne serontpour toujours assu- 
res devant toi; ton trone sera affermi pour 

17 toujours. " — Nathan rapporta a David 
toutes ces parole et toute cette vision. 

iS Le roi David se rendit au sanctuaire, 
et se tenant devant Jehovah, il dit : 
'* Qui suis-je, Seigneur Jehovah, et 
quelle est ma maison, pour que vous 

19 m'ayez fait arriver a cette dignite? Et 
cest encore peu de chose a vos yeux, 
Seigneur Jehovah ; vous avez parle aussi 
de la maison de votre serviteur pour les 
temps a venir : c'est agir a mon egard 
selon la loi de l'homme, Seigneur Jeho- 

20 vah! Que pourrait vous dire de plus 
David? Vous connaissez votre serviteur, 

21 Seigneur Jehovah ! C'est a cause de vo- 
tre parole et selon votre cceur que vous 
avez fait toute cette grande chose pour 

22 la faire connaitre a votre serviteur. Que 
vous etes done grand, Seigneur Jeho- 
vah ! car nul nest semblable a vous, et 
il ny a point d'autre Dieu que vous, 
d'apres tout ce que nous avons entendu 

23 de nos oreilles. Y a-t-il une autre nation 
sur la terre comme votre peuple, comme 
Israel, que Dieu est venu racheter pour 
en faire son peuple, pour lui faire un 
nom et accomplir pour lui ces choses 
grandes et ces prodiges en faveur de 
votre terre, en chassant de devant votre 
peuple, que vous vous etes rachete 
d'Egypte, les nations et leurs dieux? 

24 Vous avez affermi votre peuple d'Israel 
pour qu'il soit votre peuple a jamais, et 
vous, Jehovah, vous etes devenu son 

15. Devant toi (LXX); Vulg., devant mot: 
cette lecon parait preferable ; de meme au 
vcrs.16 (com p. Jer. xxxv, 19; I Rois, H,'3o, 35): 
:i moins, ce qui est vraisemblable, que la verita- 
ble lecon soit celle des Paralipomenes, (I,xvii, 13) 
comme je fai retirie de celui (Saul) qui itait 
avani toi (I Cor. vi t 19). 

17. Cette prophe*tie est 1'urte des plus impor- 
tantes de l'Ancien Testament. Elle marque un 
notable prog res dans 1' his to he de la revelation 
messianique : le Redempteur n'appartiendra pas 
seulement a la race de la femme (Gen. Hi, i^), 
ii la race de Sem (Gen. ix, 26"), a la postlnti 
d'Abraham (Gen. xii, 3 sv.), a fa tribu de Tuda 
(Gen. xlix, 10): sa famille meme est deter- 
mi nee : la famille de David est proclamee par 
Jehovah la dtfpositaire de la royaute" messia- 
nique par laquelle doit £tre realise cette pro* 
messe faite a Abraham : " Toutes les nations 
de la terre seront Denies en ta postente. " 

19. Selon la loi de Vkomme % la loi qui pre- 
side aux rapports mutuels des horn mes, savoir : 
" Aime ton prochain comme tot-meme (Lev. 
xix } x8). " Comp. Tendroit parallele (I Par. 
xvii, 17) : " Vous daignez porter vos regards 
sur moi a la maniere des hommes, vous qui 
etes eleve. " 



Dieu. Maintenant done, Seigneur Je- 25 
ho vah, la parole que vous avez dite au 
sujet de votre serviteur et au sujet de sa 
maison, maintenez-la a jamais et agis- 
sez selon votre parole ; et Ton gloritiera 26 
votre nom a jamais, et Ton dira : Jeho- 
vah des armees est le Dieu d'Israel ! Et 
la maison de votre serviteur David sera 
affermie devant vous. Car vous-meme, 27 
Jehovah des armees, Dieu d'Israel, vous 
vous etes revele a votre serviteur, en 
disant : Je te balirai une maison ; c'est 
pourquoi votre serviteur s'est enhardi a 
vous adresser cette priere. Maintenant, 28 
Seigneur Jehovah, vous etes Dieu, et 
vos paroles sont vraies, et vous avez 
promis a votre serviteur de lui faire 
cette grace. Maintenant qu'il vous plaise 29 
de benir la maison de votre serviteur, 
atin qu'elle subsiste toujours devant 
vous. Car c'est vous, Seigneur Jehovah, 
qui avez parle, et par votre benediction 
la maison de votre serviteur sera benie 
eternellement. " 

chap. viii. — Guerres et victoires de, 
David. Ses principaux qfficiers. 

Apres cela, David battit les Philistins g 
et les abaissa, et il ota de la main des 
Philistins les renes de leur capitale. 

II battit les Moabites, et, les- ayant 2 
fait coucher par terre, il les mesura an 
cordeau; il en mesura d?ux cordeaux 
pour les faire mourir, et un plein cor- 
deau pour leur laisser la vie. Et les 
Moabites furent assujettis a David ct 
lui payerent tribut. 

David battit Hadadezer, fils de Rohob, 3 
roi de Soba, lorsqu'il etait en chemin 

21. Votre parole ', une promesse spe*ciale faite 
a David (I Sam., xvi, 12 : comp. I Par. xvii, 
10), et en glnlral les promesses messianiques 
(Gen. xlix t 10 ; Nombr. xxiv, 17 sv. : comp. 
I Par. xxviii, 4). 

33. Au lieu de leartsika (en faveur de votre 
terre), il faudrait sans doute lire, a la suite des 
LXX, legdresck (comp. I Par. xvii, at) : pour 
ckasser, ou en chassant % de devant votre peu- 
ple % etc 

VIII, 1. Les rings de leur cafiiale (h£br. 
MUheg'Ammah, litt. le /rein au coude\dc 
Geth, ou, depuis les dernfcres anne"es de Saul, 
siegeaitun roi qui etait a la tetedes cinq satra- 
pies philistines. Quelques exegetes prennent 
Metheg*Ammak pour le nom de quelque fort 
qui aurait commands la ville de-Geth ; mais te 
vrai sens de cette locution nous semble clairc- 
ment indique* par l'endroit parallele I Pa/. 
xviii, x : "David prit Geth et ses filles (les vil- 
les de sa dlpendance) de la main des Philis- 
tins, " c-a-d. f David dta a la capitale des Phi- 
listins la domination cm les villes de sa depen- 
dance; en d'autres termej, il soumit a son auto- 
rite et assujettit a un tribut Geth et ses villes. 

3. Hadadixer (c'est la forme originate de ce 
mot ecxitquelquefois, — toujours par la Vulg.,-- 



— 284 — 



Chap. VIII, 4. 



II"* LIVRE DE SAMUEL. 



_^ Chap. IX, 11. 

, S SSL" SSSwyilK ! SSSKAi? "^=«s- 

sept cents cavaliers et vingt mule horn- conscu,trs inU <n«>- 
mes de pied ; il coupa les jarrets a tous 1 CUAI '- Ix - — Bieiwiillaiue de David 
les chevaux de guerre et ne garda que I e " vers Mipkibostih, fils JeJonatha< 
5 cent attelages. Les Syriens de Damns David dit ■ •' R^t* t ,1 «„ 
etant ven „ , „ ^ours ^Hadadezer, roi qu'un de SmJ^Ts^^Zt 

o ££"&££ 5nS£ d3a1 U v X ' ITi d a U ^ P ° Ur ':«'j-tnas?^ 

assujettis et lui payererit tribut. JehS j pr2 de D a^ et ie % ui 3 t -Est 
donnait la v.ctoire a David partout ou il Siba?"' Et ilrepondit ^ •• Ton irvitfuV » 

7 allait. David pnt les boucliers d'or Le roi dir • • v^» , V;i , lonserv,teu r! 
qu'avaient les serviteurs d'HadadSer et S„ ^ cA* 1 '" 1 ?'^ P ersonne ^ 

5 les apporta a Jerusalem. Le roi DavS i ^ bien comS Dieu^' £ 8T ^ 

ffiffi B&HlLfflSf ^ : d ^" " 0i ^ ^ -orf U n S, nfs de^ 
que David avait battu toutes les forces : repondi - ' •« IlSfSJ? h ' ** '?' 



SSI* i*??.^ ^V.J^.^er et le , roi David l\mvoy7^hercherde"la mai- 

et de I son de Maehir, tils d'Ammiel, de Loda- 



w ait fait deja pour l'argent et l'or enle- i crains point, car ie veuxte fairedu hi™ 
vecs a toutes les nations qu'il avait vain- »--—'- .. -T . le I£Ure Uu blen 



* * J »**•*» few *m*x ^ M lf ULCll 

pour i'amour de Jonathas, ton pere Je 
to rendrai toutes les terres de Saul, ton 
pore, et toi tu mangeras toujours a ma 
table. II se prosterna et dit : '• Qu'est 
ton serviteur pour que tu regardes un 
chien mort tel que moi?" 
Le roi appela Siba t serviteur de Saui, 



s 



12 cues, a la Syrie, a Moab, aux fils d'\m- 
mon, aux Philistins, a Amalec, ou qu ? il 
avait pris sur le butin d'Hadadezer fils 
de Rohob, roi de Soba. 

13 David se fit un nom, lorsqu'il revint 
de sa victoire sur les Svriens en hart an* 
Jans la vallee du Sel d£5S Sttffi I et M dk ^J"*' ^ VItCUr llc Sm1 . 



lui fut assujetti. Jehovah donnait la vie. 

toire a David partout ou il allait. 
'5 David re^na sur tout Israel, faisant 
iu droit et justice a tout son peuple. Joab, 

nls de Sarvia, commandait Tarmee ; Jo- 

aphat, fils d'Ahilud, etait archiviste • 
17 Sadoc, fils d'Achitob, et Achimelech, fils 

a Abmthar, ^taient grands pretres, et 
iS Saraias secretaire ; BanaTas, fils de 

Joiada, etait chef des Cerethiens et des 

Atiar&gr), a-i-d. celui dont Hadad, dieu so. 
b^ et priacipale diving dest^^s^ 

inttn^* Up l ***** "v* 1 "™- La plupart des 
" ^ tw ™^«P^«ncl a l e9 on dVlPar. 
xmi, 4 . mtlit chars et sept mille cavaliers. 

ram Vl pf* * J £ Vr ? IC le ^ on i» rai t «tw Ado- 
ram {i far. xvui, 9). 

*vS; u, t£EZ: ou mie,UB ' d ' apris J Pan 

t^i 3 ' m C leXlC de c ? vcrsct est certainement al- 

LX X, et «/ baititUsEdemites. On obtiendrak 
te ««ne sens par la simple substitution du mot 
Somites au mot Sjrfois ; » ... Lorsque, u son 



liu les terres, toi, tes fils et tes serviteurs 
et tu apporteras la nKxlte, afin que le 
fils de ton maitre ait dc quoi se nourrir 
et Miphiboseth, le Mis de ton maitre] 
mangera toujours a, ma table. Or Siba 
avait quinze fils et vingt serviteurs. II 
dit au roi : •• Ton serviteur fera tout ce 
que le roi, mon seigneur, ordonne a son 
serviteur. " Et Miphiboseth mangea a la 
table de David comme Tun des fils du 



11 
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retour, il battit les Edomites dans la valine du 
bel, au nombre de dix-huit milte " 

i7.Achimeiech{A6imdiech dans les Parali- 
pomenes : faute de copiste),^^ d'Abiathar. 
Ailleurs, c est Abiatftar, Jiis d AchimdUch. 
qui figure corame grand pretre sous David 
CI bam. xxu, 20 : comp. II Sam. xv, a 4 , 15: 
xvu, z 5 , ah). ' ** J: " 

18. Conseillers intitnes ou ministres d* Etat : 
I h^breu cokantm, devenu le terme technique 
pour designer les^rf/w, !« ministres de JeTio- 

/m. Comp. I Par. xvm. 18; I Rois, iv, 5. 

1 Jft v 1, i'JTu ia6u ^ ?*?*> comme ont ^ 

les lax. L h^breu acluet, suivi par la Vulgate, 



Chap. IX, 12. II*« LIVRE DE SAMUEL. Chap. X, 19. 

(2 rot. Miphiboseth avait un jeune fils j serviteurs. Miphiboseth habitait a Jeru- 13 
nomme Micha, et tous ceux qui demeu- salem, car ii mangeait toujours a la tabic 
raient dans la maison de Siba etaient ses ; du roi ; et il etait boiteux des deux pieds. 



TROISIEME PARTIE. 



CHUTE ET CHATIMENT DE DAVID [Ch. X — XX]. 

§ I. — GUERRE CONTRE LES AMMONITES. CRIME ET PUNITIOX 

DE DAVID [X — XII]. 

CHAP. x. — Guerre contre les Ammo- gne. Lorsque Joab vit qu'ii y avait un 9 

nites. front de bataille devant et derriere lui, 

10 Apres ceia, le roi des fils d'Ammon i! <htisit parmi toute l'elite d'Israel un 

mourut, et Hanon son fils, regna a sa ^rps qu'il opposa aux Syriens; et il nut 10 

2 place. David dit : " Je montrerai de la tout le rest e du peuple sous le coraman- 

bienveiUance a Hanon, fils de Naas. dement de son frere Abisal, pour faire 

comme son pere en a montre envcrs fac ^ aux fils d'Ammon. II dit : * ' Si les 1 1 

moi." Et David envova ses serviteurs 1 Syriens sont plus torts que moi, tu vien- 

pour le consoler au sijet de son pere. dras a mon secours, et si les tils d'Am- 

Lorsque les serviteurs de David furent mon s°nt plus forts que toi, j'irai te se- 

arrives dans le pavs des fils d'Ammon, c™nr. Sois ferme et cou^battons vail- u 




pour nonorer ton pere que . 

t'envoie des consolateurs ? N'est-ce pas done avec sa troupe pour attaquer les 
pour reconnaitre et explorer la ville, afin Syriens, et eeux-ci s'enfuirent devant 
de la detruire, qu'il t'a envove ses ser- lui - Les fi!s d'Ammon, voyant que les 14 

4 viteurs?" Alors Hanon, avant saisi les Syriens avaient pris la fuite, s'enfuirent 
serviteurs de David, leu r" fit raser la aussi devant Abisal etrentrerent dans la 
moitie de la barbc et fit couper leurs ha- ville - Alors J oab sen retourna de la 
bits a mi-hauteur, jusqu'au haut des guerre contre les tils d'Ammon et rentra 

5 cuisses, et ii les renvoya. Des que Da- dans Jerusalem. 

vid en fut informe, il envova des gens a Les Syriens, voyant qu ils avaient etc 15 
leur rencontre ; car ces hommes etaient battus par Israel, rassemblerent leurs 
dans une grande confusion; et le roi leur ^^- Hadarezer enyoya chercher les 16 
fit dire : "Restez a Jericho jusqu'a ce Syriens qui etaient de 1' autre cote du 
que votre barbe ait repousse, et vous re- fleuve, et ils vinrent a Helam, comman- 
viendrez ensuite. " des par Sobach, chef de Tarmee d'Hada- 

6 Vovant qu'ils s'etaient attire le res- rezer. David en recut la nouvcllc, et 17 
sentiment de David, les fils d'Ammon ayant assemble tout Israel, il passa le 
firent enroler a leur solde vingt mille \ Jourdain et vint a Helam. Les Syriens 
hommes de pied chez les Syriens de « rangerent en bataille contre David, et 
Beth-Rohob et chez les Syriens de Soba, engagerent le combat; mais ils s'enfui- it 
mille hommes chez le roi de Maacha, et rent devant Israel, et David leur tua les 
douze mille hommes chez ceux de Tob. chevaux de sept cents chars et quarantc 

7 David l'apprit et il tit partir contre eiix : mille cavaliers; il frappa aussi lechef de 
Joab et toute l'armee, les hommes vail- leur armee, Sobach, qui mourut la. I ous 19 

8 lants. Les fils d'Ammon sortirent et se ! ^s rois vassaux de Hadarezer, sc voyant 
rangerent en bataille a i'entree de la battus par Israel, firent la paix avec 



porte ; les Syriens de Soba et de Rohob, 
ainsi que les hommes de Tob et de 
Maacha etaient a part dans la campa- 

porte a tna table, en sorte que Ton devrait tra- 
duire : et Miphiboseth, ajouta le roi, mangera 
a ma table, etc. 

X. 16. /fadar/zer, le meme que Yffadad/zer 
du chap. viii. 



Israel et lui furent assujettis ; et les Sy- 
riens n'oserent plus porter secour^ aux 
fils d'Ammon. 



18. Les nombres different de ceux de I Par. 
xix, 18, par suite d'erreursde copistes. 

19. Par t trail. La Vulg. ajoute, eurtntpenr 
et s'enfuirent avec 58 mille hommes devant 
Israil; ces mots manquent dans les LXX. 
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Chap. XI, i. 



II MF LIVRK DE SAMUEL. 



Chap. Xll, 2. 



■ _ — ———j,. *«.».i t A . 

chap. xi. - Sijgede Rabba. Aduitire ' main d'Urie. Ifecrivait" dans cettelet- is 
# A ZW. tre : <• P^cez Urie au plus fort ducom- > 

1 1 L annee smvante, au temps ou les rois ,', et ."tirez-vous de derriere lui, afin 
so mettent en campagne, David envova * u . d *> lt fappe et qu'il meure. " Joab, 16 
Joab avec ses serviteurs et tout Israel. ; ?"* i f iS ^ A le *«ge de la vUle, placa 
et ils ravagerent le pavs des fils d'W ' ■ a ! endroit ou il savait quese trou- 
men et assiegerent Rabba. Mais David 1 1***? les holmes les plus vaillants. 
resta a Jerusalem. Les hommes de la ville avant fait une 17 

: L n soir que David setait leve de sa i S* 1 * V°1F attaquer Joab, plusieurs torn- 
couehe et se promenait sur le toit de la •f ent d . entre le P^Pk. d'entre les ser- 
maison du roi, il apercut de la une fem- VIte " rs d . e David ? LVie le Hetheen fut 
me qui se baignait, et cette femme etait aUSSl - l ue - J° ab ei »voya un message iS 

j tres belle. David tit demander qui etait P° ur . m /° r <ner David de tout ce qui setait 
ante femme, et on lui dit : •« Celt Beth- **?* dans < e comba t ; il ltd donna cet iq 
sabee, fille d'Eliam, femme dTrie le ordre : *' Q uand l " auras acheve de 

4 Hetheen. Et David envova des o-ens ' raconter au r°i tous les taits du combat 
pour la chercher; ellc vint chez lui et il 2 Sa COlere * sou,6vc et q u '» te dise : *o 
dormit avec elle. Puis elle se purifia de , Pour {} U01 v <>us etes-vous approches de " 
sa soutllure et retourna dans sa maison a Vllle P our livrcr combat? Xe saviez- 

5 Cette femme fut enceinte, et elle le fit )'°^ pa ^ ^ uc les asswges lanceraient des 
savoir a David, en disant : -J e suis * raits . du ha "t de la muraillc? Qui a -»i 
enceinte.' frappe Abimelech, fils de JerobaaP 



--.*"• *«* w '^ iuua ies serviteurs de • UUUJ * uans ia campagne, 

son maitre, et il ne descendit pas dans , maiS J 10115 los avon » repousses jusqu'a 

10 sa maison. On en informa David, en L ap ? r ' e * ; 4iors leurs archers ont tirf du 24 

disant ; ■• Lnc n'est pas descendu dans ,\ de ,a ™niille sur tes serviteurs, 

sa maison. Et David dit a Urie- f P lusieur * des serviteurs du roi ont etc 



11 



«'*.i, «i juua naDitent sous des tentes gr. uu f. P 6111 * ae ^^ affaire, ear 

mon seigneur Joab et les serviteurs de l ep ^ /?*T e tant6t l ' un tantot l'auire. 

men seigneur campent en rase campa- Redouble , d * vigueur centre ia ville et 

gnc, et moi j entrerais dans ma maison lCI } ver ? e - la - Ettoi, encourage-le. ? 

pour manger et boire et pour coucher 1* • a f en ? me d ' Urie il PPrit que son 1 



chn -.,,«> j * . ^tcnare sur sa cou- m**m. 



-ous' Jirions^ l "°' r « : <"n'nen?ait 4 3 heuresj 
^ aver .ait I, iLte. - ^ 5*3^ 



non comme dit U Vulg. ; vis-d-vu sur ion toit • 
mais dam la cour de sa maison ou scTrouvaU 
one fontaine selon I'usagc oriental lrouvau 
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Chap. XII, 3. 



II" E LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. XII, 29. 



des brebis et des boeufs en tres grand 

3 nombre, et le pauvre n'avait rien, si 
ce n'est une petite brebis qiTil avait 
achetee et qu'il elevait ; elle grandissait 
chez lui avec ses enfants, mangeant de 
son pain, buvant de sa coupe et dormant 
sur son sein, et elle etait pour lui comme 

4 une fille. Un voyageur arriva chez 
riiomme riche ; et le riche ne voulut pas 
toucher a ses brebis ou a ses boeufs, 
pour preparer un repas au voyageur 
qui etait venu chez lui ; il prit la* brebis 
du pauvre et Tappreta pour l'hoinme 
qui etait venu chez lui. *' 

5 La colere de David s'enflamma vio- 
lemment contre cet homme et il dit a 
Nathan : Aussi vrai que i4 Jehovah est 
vivant ! Thomme qui a fait cela raerite 

6 la mort ; et il rendra quatre fois la bre- 
bis pour avoir fait une pareille chose et 

7 pour avoir ete sans pitie. " Et Nathan 
dit a David: u Tu es cet homme-la! 
Ainsi parle Jehovah, le Dicu d'IsraeL : 
Je t'ai oint pour roi sur Israel et je t'ai 

8 delivre.de la main de Saul ; je t'ai donne 
la maison de ton maitre, j'ai mis sur ton 
sein les femmes de ton maitre et je t'ai 
donne la maison d' Israel et de Juda ; et 
si cela etait trop peu, j'y aurais encore 

9 ajoute. Pourquoi as-tu "meprise la pa- 
role de Jehovah, en faisant ce qui est 
mal a ses yeux? Tu as frappe par Tepee 
Urie le Hetheen ; tu as pris sa femme pour 
en faire ta femme et tu i'as tue par Tepee 

10 des fils d'Ammon. Et maintenant Tepee 
ne s'eloignera jamais de ta maison, parce 
que tu m'as mcprise' et que tu as pris la 
femme d'Urie le Hetheen pour en faire 

1 1 ta femme. Ainsi parle Jehovah : Voici 
que je vais faire lever, de ta maison 
meme, le malheur sur toi, et je prendrai 
sous tes yeux tes femmes pour les donner 
a un autre, qui couchera avec eiles a la 

1 2 vue de ce soldi. Car tu as agi en secret ; 
et moi, je ferai cela en presence de tout 
Israel et a la face du soleil. " 

13 David dit a Nathan : " J'ai peche 
contre Jehovah. " Et Nathan dit a Da- 
vid : *' Jehovah a pardonne ton peche, 

14 tu nc mourras point. Mais, parce cjue 
tu as fait, par cette action, mepriser 
Jehovah par ses ennemis, le fils qui Test 

15 ne mourra. " — Et Nathan sen alia 
dans sa maison. 



XII, 6. Quatre fois la brebis \ selon laloi 
(Exod. xxi*37 : comp. Luc. xix, 8). Les LX.X 
mettent se^t brebis, comme Prov. vi f 31. 

21. Lorsque I enfant vivait; Vulg.. H cause 
de T enfant, lortquil vivait encore : les raotSj 
A cause de I enfant \ ne sont ni dons Thlbreu m 
dans les LXX. Mfime remarque sur le vers. aa. 



Jehovah frappa Tenfant que la femme 
d'Urie avait enfante a David, et ildevint 
gravement malade. David pria Dieu 16 
pour Tenfant. et jeiina; et etant ontre 
dans sa chan-wre^ il passa la nuit couche 
par terre. Les anciens de sa maison in- 17 
sisterent aupres de lui pour le faire lever 
de terre; mais il ne voulut point et ne man- 
gea pas avec eux. Le septieme jour, iS 
Tenfant mourut. Les serviteurs de David 
craignaient de lui annoncer que Tenfant 
etait mort, car ils disaient : ,{ Lorsque 
Tenfant vivait encore, nous lui avons 
parle, et il ne nous a pas ecoute ; com- 
ment oserons-nous lui dire : L'enfant est 
mort? II fera pis encore. " David s'aper- 19 
cut que ses serviteurs parlaient tout bas 
entre eux, et comprenant que Tenfant 
etait mort, il leur dit : " L'enfant est 
done mort? ?? Et ils repondirent : ** II 
est mort. " Alors David, s'etant leve de 20 
terre, se baigna, s'oignit et changea de 
vetements ; puis il alia dans la maison de 
Jehovah et se prosterna, Revenu chez 
lui, il demanda qu'on lui servit a man- 
ger, et il mangea. Ses serviteurs lui 21 
dirent : Qu'est-ce que tu fa is -la ? Lorsque 
Tenfant vivait, tu jeunais et tu plem u!s, 
et maintenant que Tenfant est mort, tu te 
leves et tu manges ! II repondit : " Quand 11 
Tenfant vivait encore, je jeunais et je 
pleurais, car je disais : Qui sait si Jeho- 
vah n'aura pas pitie de moi, et Tenfant 
vivra? Maintenant qu'il est mort, pour- 23 
quoi jeunerais-je? Puis-je encore le faire 
revenir? J'irai vers lui; mais il nc re- 
vienidra pas vers moi. " 

David consola Bethsabee, sa femme; 24 
il s'approcha d'elle et coucha avec elle, 
et elle enfanta un fils qu'il appela Salo- 
mon ; et Jehovah Taima, et il envoya Na- 25 
than le prophete, qui lui donna le nom 
de Jedidiah, a cause du Seigneur. 

Joab, qui assiegeait Rabba des tils 26 
d'Ammon, s'empara de la ville rovale, 
et il envoya des messagers a David pour 27 
lui dire : *' J'ai attaque Rabba et je me 
suis dejaempare de la ville des caux. 
Maintenant rassemble le reste du peuple, 2$ 
viens camper contre la ville et prcnds-la, 
de peur que je ne la prenne par moi* 
meme et que cette victoire ne soit atta- 
ched a mon nom. " David rassembla 29 
tout le peuple, et ayant marche sur Rab- 



24. Salomon, c.-k-d. pacifique, hoirime de 



paix. 



35. yedidiah, c.&-d. bit n-aittte* du Seigneur, 
de l'h<br. yadad, aimer (d'ou dod % amour, qui 
a forme* aussi le nom de David), et de ytik t 
abregc de Jehovah. 
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Chap. XII, 30. II "e LIVRE DE SAMUEL. Cha p. XIII, 23. 

30 ba il l'attaqua, et s'en rendu maitre. II \ aux habitants, il les fit sortirlela~riiie7t 
enleva la couronne de leur ro. de dcssus les mit aux sties, aux pics de fer et aux 
sa tete : elk pcsait un talent d'or et . haches de fer, et les tit travailler au moule 
ctait garme de p.erres precieuses, et on i a briques; il traita de meme CS lS 
la nut sur la tete de David, et il emporta j villesV tils d'Ammon.T™ Davtf If 

3 , de la vile un tres grand butin. Quant ! tourna a Jerusalem avec tout le peupl^" 

SlI. -IXCESTE DAMXOX. DISGRACE ET RETOUR D'ABSALOM 

[XIII — XIV]. 

■ iiap. xiii. — Inceste if Amnon. p.^f 1 . 3 ' , couche avec moi, ma soeur. " 
Absalom U fait assassiner. tile Iui repondit : " Non, mon frere, ne 12 

,„>•,.,. me deshonore pas, car on n'ae-it rmint 

13 .. f-^H^ l \ amVa qu Absa,oni ' tik ain8£ en Isra51 : ^e commete^ «tte 
Je Daud, ayant unesa-ur quietait belle infamie. Moi.oii irais-je porter mh£ 1^ 

. \TJ^ laA T hamar ' Amn0a ' f,Ls Ettoi tu se^ «, m mi I^n dSS ' 

: de Dawd, 1 aima. Amnon se tourmentait en Israel. Parles-en au roi ietenrk Ttt 

jusqua se rendre malade au sujet de U ne refusera pas de L donner d toi ' 

lumar sa so^ur; car elle ejait vierge, Mais il ne voulut pas Pouter -pLsfort 14 

< e! £ ^ rr 581 ^ a Amn0n dC M - ^ ,eUe ' U lui fit ™ lence « SuchaavS * 

' lnn^h%. r c 0navait "" am J I '? omme elIe - Aussitot Amnon eut pour elle une •; 

. J h„" i ^ ls . f de , Sem " laa - trere de David, forte aversion, plus forte que n'avait etc 

4 j-t Jonadab etart un homme fort avise. II son amour ; et Amnon lui dit ™ Leve 

I.id.t:''Fourquoies-tuainsidefait,tils toi, va-t'enV' ElIe lui reoondit • - i» ,r 

as'"'' Ironr "? N %T Ie d \^ tU "l al *» ta m'» ifiltffflSL- le ml"' 6 
pas. Amnon lui repcndit : •• J'aime plus grand encjrede me chasser 'Mak 

Ian ars^urde mon frere Absalom. •' sans vouloir l\*outer, ilaS le -ar' ,, 

3 fSlS '"V^ : V MetS - t - 0i au Ut et fais «»« ^ ui le scrvait et dit : P ' Met te c£te ' 
iS,: 2 ^ *» ^ viendra . te *"»* dehors loin de moi; et ferme a 

n«- T^m ^ : PermetS ' Je te prie ' P 01 "* derriere elle - ■' Or eUe avak un2 iS 
que lhamar, ma sceur, vienne me don- robe longue, car cetait le vetement do£. 

ner ;i manger, et qu'elle prepare le mets , par les filWdu roi en gufse demanK 

sous mes yeux, afin que je le voie, et je aussi lor^emps qu'elKaien? viera^' 

rffiTif ^T"; Amnon secou. Le seniTeur d^Lon la mft deno^i 

X'i "^ f C r ° l • int le Voir ' ferma Ia P° rte derri «« elle. Thamar 10 
U Amnon lui dit : » Je te prie, que Tha- repandit dela poussiere sur sa tete et 

mar, ma sceur, vienne faire deux gateaux dechira sa lonJueTobe! er m «tan? h 

^ mes yeux, et que je les mange de sa main sur sa tele? elle sValla e?^ 

f i\~ .- 1 ,. . ^nt «ies cris. Absalom, son frere lui m 

larZemen^^ a T1 S nB ? danS dit : " Vraiment ' ton ^Tmn^a-t i 
■ "f ™™ 1 ^J 61 "- : ,". Va «-'"^ ton ete avec toi? Maintenant, ma soeur, tais 
hvu Amnon et prepare-lm un mets. " toi, c'est ton frcre; ne prends Dascetn- 

Sri. 1 Prenant de la pate, elle la meurar, consumee dt chagrin, dans la 
o S"l^ fif ^ a ^.g^^ sous ses yeux maison de son frere AbsaSm. Sue -, 

iS SLs^S-rii^' l r a ^ i c roi . David a pp fU toutes ^ cts* -• 

mnn^^L ^"V M!i,s ,1 r , r ^ fusa de fut t«*» »rrite : [mais il ne voulut pas con- 
tTr d^'^Tr d,t a i ors - : I* Faitessor - 'rister 1'esprit d'Amnon, son filHa? il 
io furl Ji 4 ^ m u ndc : Lors( J ue tous raimait «»«« etant s<^n prem er^e 
TtamTr^iiS !U *V Anaujii dtt a Absalom nadressait plus aucunT^ole 22 
chirh^' P f ApP9rt f lemets, i anslalcove bonne ou m a "vaise a Amnon, car il le 
Tnnm, ' ?", e Je *? man gede tamain." ; halssait a cause de l'outrage fait a Thi 
1 namar pnt les gateaux qu'elle avait : mar, sa steur. ^ 

" A^dS^^T^- Anin0n ! ^ ans apri:s ' comme Absalom 23 
tiit • il C?," 1 " 112 deles lui prtjcn- avail les tondeure a Baal-Hasor, ores 
tait^manger, il la sais.t et lui dit : j d'Ephraim, il invita tous les Sk du rot 
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Chap. XIII, 24. II«e L1VRE DE SAMUEL. Chap. XIV, 13. 

24 Absalom allatrouver le roi et dit : " Void j il etait alle, apres avoir pris la fiiite. Et 39 
que les tondeurs sont chez ton serviteur ; ■ le roi David renonca a poursuivre Absa- 
que le roi et ses officiers viennent chez i lorn, car il s'etait console de la mort 

25 ton serviteur. ,r Et le roi dit a Absa- j d'Amnon. 

lom : *' Non, mon fils, nous n'irons pas j lt 

tous, de peur que nous ne te sovons a CH * P * * IV ' ~ detour d' Absalom. 

charge. " Absalom fit des instances, mais , * a 'w'™**"<>» avec son pere. 

le roi ne voulut pas y aller, et il le benit. ! Joab, ills de Sarvia, s'apercut que le 1 4 

26 Alors Absalom dit : ** Si tu ne viens pas, ctcur du roi se tournait vers Absalom, 
permets du moins a Amnon, mon frere. II envoya chercher a Thecua une femmc 2 
de venir avec nous. " Le roi repondit : habile, et il lui dit : <k Feins d'etre dans 

27 ** Pourquoi irait-il avec toi? M Absalom i le deuil et revets des habits lugubres; nc 
ayant insiste, le roi laissa aller avec lui j t'oins pas d'huile et sois eomme une fem- 
Amnon et tous les tils du roi. me qui depuis longtemps pleure un mort. 

2S Absalom donna cet ordre a ses servi- \ Tu iras ainsi chez le roi et tu lui tien- 3 
teurs : " Kaites attention ! quand le cceur \ dras ce discours. " Et Joab lui mit dans 
d'Amnon sera egaye par le vin et que je 1 la bouche ce qu'elle devait dire, 
vous dirai : Frappez Amnon! vous le ! La femmede Thecua vintparlerau roi. 4 
tuerez. Xe craignez pas; n'est-ce pas ! Tombantla.facecontreterreetseproster- 
moi qui vous Fai commande? soyez fer- nant, elle dit : "0 roi, sauve-moi!" Lc 5 

29 mes etmontrez du courage! " Les servi- roi lui dit : ki Qu'as-ta? " Elle repondit : 
teurs d' Absalom firent a Amnon comme " Je suis une veuve: mon mari est mort, 
Absalom Tavait ordonne. Et tous les tils i et ta servante avait deux tils ; et ils so 6 
du roi se levant, monterent chacun sur sont tous deux querelles dans les champs; 
sa mule et s'enfuirent ! comme il n'y avait personne pour les 

30 Comme ils etaient encore en chemin, separer, Tun a frappe Tautre et Ta tue. 
ce bruit arriva a David : " Absalom a Et void que toute la parente sest levee ; 
tue tous les fils du roi, et il n'en est pas contre ta servante, en disant : Livre lc 

31 reste un seul. " Le roi se leva, dechira ' meurtrier de son frere; nous voulons te 
ses vetements et se coucha par terre, et faire mourir pour la vie de son frere 
tous ses serviteurs se tenaient la, les qifil a tue, et detruire meme riieritier! 

32 vetements dechircs. Jonadab, fils de lis eteindraient ainsi I'etincelle qui me 
Semmaa, frere de David, prit la parole reste, pour ne laisser a mon man ni un 
et dit : •' Que mon seigneur ne pense : nom ni un survivant sur la face de la 
point cjue tous les jeunes gens, fils du roi, \ terre." Le roi dit a la femme : '* Re- $ 
ont ete tues ; Amnon seul est mort. C'est tourne a ta maison ; je donnerai des ur- 
une chose qui etait sur les levres d'Absa- dres a ton sujet." La femme de Thecua 9 
lorn depuis le jour ou Amnon a deshonore dit au roi : '* Que ce soit sur moi, 6 roi 

33 Thamar, sa soeur. Que le roi mon sei- ; mon Seigneur, et sur la maison de mon 
gneur ne s' imagine pas que tous les tils pere que la faute retombe; que le ro r et 
du roi sontmorts; car Amnon seul est ( son trone n : aient pas a en sourlrir!* 1 

34 mort. " Et Absalom prit la fuite. < Le roi dit ; il Si quelqu'un tinquiete en- 10 

Or lc jeune homme place en sentinelle core, amene-le-moi, et il ne lui am vera 
leva les }*eux et regarda, et voici qu'une plus de te toucher.'* Elle dit : " Que lc n 
grande troupe venait par la route occi- roi fasse mention de Jehovah, son Dieu, 

35 dentale, du cote* de la montagne. Jona- afin que le vengeur du sang n'augmente 
dab dit au roi : " Voici les fils du roi qui t pas le dommage, et qu'on ne detruise 
arrivent; les choses se sont passees pas mon fils! " II repondit : **Aussi vrai 

$6 comme le disait ton serviteur." Comme i que Jehovah est vivant! il ne tombcra 
il achevait de parler, les fils du roi arri- pas a terre un cheveu de ton fils.*' 
verent. Ils pleurerent a haute voix; lei La femme dit : 4I Permets a ta scr- 1? 
roi aussi et tous ses serviteurs verserent . vante, je te prie, de dire un mot a mon 

37 des larmes abondantes. Mais Absalom I seigneur le roi! " II repondit : ** Parle!'' 
s'etait enfui et etait alle chez Tholomai, ! Et la femme dit : ** Pourquoi as-tu 13 
fils d'Ammiud, roi de Gessur. Et David ; pense ainsi a regard du pcuplede Dieu? 
faisait le deuil de son fils tous les jours. Par ce jugement que le roi a prononcc, 

$$ Absalom resta trois ans a Gessur, ou il s'est declare coupable de n'avoir pas 



2j, La Vulgate ajoutc, dapres les LXX : et 
Absalom avait fait unfestin comme un /est in 
de roi : glose tire« de I Rots, xxv, 36. 

XIV, 4. Vint parley litt. dit, Toutes les an- 



ciennes versions out hi ratha6o t vint y se pre* 
senta au roi (LXX, Vulg.), au lieu de vatho- 
mer^ et cette le^on parait etre la vraie. 
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Chap. XIV, 14. 



Il-e LIVRE DE SAMUEL. 



Chap. XV, 5. 



2H 

29 



commc des eaux repandu™ I t^T* I ^aS^X^ *#* *°? r Gessur ' * 
uui ae se rabble!* ph*" &?&£ t rtSP.^ft J^SS. maf "* 
la vie, et son dessem est que le fucitif ne <^n m .wn «1 - • * ?^ mm " 

que Jehovah, ton I) eu srit av«S » I^,?^"" 6 fem T beUe de fi ^ re - 

* Lc roi repondit « ^Xe : ; la^StlftSt^"" fe 

.9 seigneur le roi pa?™ Et «e ro! aT de iui n te S" f *".,* rendre auprts 
" l-i main de Joab n'est-elle «. ave^ f«- ,' 1 L I demander u «e «conde 
uii dans tout «ci > " L fi T 1 ' * J ° ab I ^ usa encore - Absalom dit 
pondit : "AuU^rai que ton W £ iT^f 6 ™^? : " Vo >-«. «e champ 
vivante, 6 mon se£e«2 le S H'v ' £ I b "* s !, Cote du mien: ils > *"»"* 
ricn a droite ni fgS de tou t « que J^ffi' JaE^ '* ft",* ,eS 
dit mon seigneur le roi Qui cest ton : *?™„ 1 L , m mi ^ ent le feu au 
serv iteur JoTqui m^nne'd^dr™ ! fflfi. Ss^mkf^f l! ^dT 

,o KeTtatrfan^ ^p^fe^^ -vS^i^^ ,e 

vciix « .rinn I" g • tes ,a lace oontre terre Levant le roi ct le 
juix, 10., mon seigneur, puisque le , rot baisa Absalom. 

§ II. - RE VOLTE D'ABSALOM [XV -XVIII]. 



;o 



u 



niAP. xv. — Matutuvres d'Absalom : 
sa rh>olte. Fuitc de David. 

15 A pros cela, Absalom se procure an 

«iar et des chevaux, et cinquante horn- 

- mes qm couraient devant lul Toujour* 

jfvc de bonne lieu re, il se tenait pres de 



lorn l'appelait et disait : " Dc quelle ville 

es-tu? * Lorsqu'il avail repondu : "Ton 

serviteur est de telle tribu d'IsraeV' 

Absalom lui disait : " Vois, ta cause est 

bonne et juste ; mais personne ne t'ecou- 

tera de la part du roi." II ajoutait : "Qui 

Avenue de la wrte^et chaau7fois^,m !l eta *! lira H* dans ^ Pays! Tout horn- 

tomme avant in Vroc^ ? m ^nd?i?v^ " C V ^F** ™ P ro ^ «unc affaire 

u> rni ^.:r I l,. un . proccb . * rcndait ve rs viendraitamoi,etjeluirendraisjusUce." 

Et lorSQUe atiolnu'iin c'annn^Knlt ^,..- 



«■ roi pour obtenir un jugement, Absa- 

mnnfif ' ^"^ w " € ff r *y**> «n demandant 
monfih pour | c ?c ttre a mort. Vulg. t7 > ^ 



Et lorsque quelqu'un s'approchait pour 

ptuftt : S. J^rdme a pris ytrouni part de yar* 
cnundra, pour le futur de ramA t voir. 
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Chap. XV, 6. ll«* LIVRE DE SAMUEL. Chap. XV, 31. 

se prosterner devant lui, il lui tendait la mes, qui l'avaient suivi a pied depuis 

6 main, le prenait et le baisait. Absalom Geth, marchaient devant le roi. 
agissait ainsi en vers tous ceux d 'Israel Le roi dit a EthaT leGetheen : "Pour- 19 
qui se rendaient vers le roi pour deman- quoi viendrais-tu, toi aussi, avec nous ? 
der justice ; et il seduisait les coeurs des Retourne et reste avec le roi, car tu es 
gens d'Israel. un etranger et hors de ton pays sans 

7 Aa bout de quatre ans, Absalom dit au domicile. Tu cs arrive d'hier, etaujour- 20 
roi : "Permets, je te prie, que j'aille a d'hui je te ferais errer avec nous, alors 
Hebron pour m'acquitter du voeu que j'ai que moi-meme je men vais je ne sais ou! 

S fait a Jehovah. Car ton serviteur a fait . Retourne et emmene tes freres avec toi; 
un voeu pendant son sejour a Gessur en 1 sur toi soit la grace et la tidelite de/eAo- 
disant : Si Jehovah me ramene a Jerusa- vah!"* EthaLrepondit au roi et dit : 21 
lem, j'offrirai un sacrifice a Jehovah. " i4 Jehovah est vivant et mon seigneur lc 

9 Le roi lui dit : " Va en paix ! ,? Et Absa- roi est vivant ! la ou sera mon seigneur 
lorn se leva et partit pour Hebron. 1 le roi, soit pour mourir soit pour vivre, 

io Absalom envoya des emissaires dans : la sera ton serviteur.'* David dit aEthai: 22 
toutes les tribus d'Israel, pour dire : i " Va, passe! r? Et Ethai le Getheen passa 
*' Des que vous entendrez le son de la avec tous ses hommes et tous les enfants 
trompette, vous direx : Absalom regne a qui etaient avec hii. 

11 Hebron." Avec lui partirent deux cents Toute la contree pleurait et poussait 23 
honrnes de Jerusalem, qui avaient ete des cris au passage de tout ce peuple. Le 
in*» ites ; ils allaient en toute simplicity roi ayant passe le torrent de Cedron, 

12 sa is se douter de rien. Pendant qu Ab- 1 toute sa troupe prit le chemin du desert. 

si lorn offrait les sacrifices, il envoya : La etaient aussi Sadoc, et avec lui tons 24 
cl ercher a sa ville de Gilo Achitophel le : les levites portant Parche de I'alliance de 
G.lonite, conseiller de David. La conju- Dieu; et ils poserent Parche de Dieu tan- 
ral ; nn devint puissante, car le peuple dis qu Abiathar montait, jusqu'a ce que 
etait de plus en plus nombreux autour tout le peuple eut acheve dc sortir de la 
d'Absalom. ville. Alors le roi dit a Sadoc : " Re- 25 

13 On vint en informer David, en di- porte Farche de Dieu dans la ville. Si je 
siint : **Le coeur des hommes d'Israel trouve grace aux yeux de Jehovah, ilme 

14 s'est mis a la suite d'Absalom. * ! Et Da- 1 ramenera et me iera voir l'arche et sa 
vid dit a tous ses serviteurs qui etaient j demeure. Mais sll dit :/Je n'ai pas de 26 
avec lui a Jerusalem : " Levez-vous, | plaisir en toi, — me voici : qu'il me 
fuyons, car il n'y a pas moyen pour nous traite comme il lui sembiera bon. " Le 27 
d'echapper a Absalom. Hatez-vous de | roi dit encore au prStre Sadoc : **0 toi, 
partir, de peur qu'il ne nous surprenne, i voyant, retourne en paix dans la ville, 
qu'il ne fasse tomber sur nous le malheur avec Achimaas, ton fils, et Jonathas, fils 
et qu'il ne frappe la ville du tranchant d'Abiathar : vos deux fils avec vous. 



Moi j'attendrai dans les plaines du de- 2S 
sert, jusqu'a ce qu'il m'arrive un mot de 
vous qui me renseigne." Sadoc et Abia- 29 



15 de Tepee." Les serviteurs du roi lui di 
rent : "Quelque parti que prenne mon 
seigneur le roi, voici tes serviteurs. " 

16 Le roi partit, suivi de toute sa famille a thar reporterent done Parche de Dieu a 
pied, et il laissa dix concubines pour Jerusalem, et ils y resterent 

17 garder la maison. Le roi soitit avecj David gravissait la colline des OH- 30 
tout le peuple a pied, et ils s'arreterent 1 viers; il montait en pleurant, la tete voi- 

18 en un endroit eloigne. Tous ses servi- lee, et il marchait nu-pieds ; et toute la 
teurs marchaient a ses cotes ; tous les troupe qui etait avec lui avait aussi la 
Cerdthiens et les Phelethiens, et tous les tete couverte, et ils montaient en pleu- 
Getheens, au nombre de six cents horn- rant. On vint dire a David : " Achito- 



XV, 7. Quatre atis ; 1'h^breu actuel porte 
<jnarante t ei e'est ainsi qu'ont lu les LXX et la 
Vulg., rnais ce nombre ne pourrait que se rap- 
porter ou a la premiere onclton de David, la- 
quelle n'a rien a faire ici, ou a son avenement 
au trdne, ce qui nous amenerait a !a derniere de 
son regme, hypothese tfgalement inadmissible. 
La vraie lecon par ait etre quatre ans (Syr. Arab, 
et plusieurs manuscrits de la Vulg.), compter a 



*io. Sur tot\ etc. La Vulg. explique le sens : 
Que ie Seigneur use envers tot de bontt et de 
fidilitil ETIe ajoute, parce quetu as fait fireuve 
de bonti et defidiliti : ces dernieri mots man- 
quent dans I'htfbreu et che* les LXX. 

28. Dans les plaines (kert : bearboth), les 
steppes du disert de Je>icho (II Rois, xxv, 5). 
Le cbltib semble preferable : beabrotk % c.-a-J. 
les passages y \t% guesdu Jourdain. ReTugie pres 



partir du retour d'Absalom a Jerusalem, ou de j de £ s gu V David pouvait facilement, en cas 
son enlierereconaliation avec David, ou en fin de de da d £ ne • k ,. ^ 

ses intrigues pour arnver a la royauttf (.ers. 1). 1 r 
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Chap. XV, 32. 



Il«= UVRE DE SAMUEL. 



Chap. XV f, 21. 



1 * 



plu:l est avec Absalom parnu les conju- ! David, tandis que toute la troupe et tous 
res. Et David dit : » Jehovah, reduisez les hommes vaillants etaient i£ drmte 

1 ^h J e r vous P ne > les conseils d'Achi- et a sa gauche. Seme! oartait iin^ «! , 

j2 tophel Lorsque David fut arrive au | le maudlssant : •• SfH 'en horn ? 

sommet, ou l'on adore Dieu, voici que me dc sano- scelerat < relmv-Th a f^ « 

Chusai rArachite tint au-devant de ?ui, ! retomber^uVt^itut te &?*£££ " 

M poussiere. uavid luidit : "Si tu viens; roi, et il a livre le rovaume entre les 
34 avec mo., tu me seras a charge. Au con- j mains d' Absalom, ton tils; et te vo?Ui dan^ 

: \'h«;L rct n rnant - dans la - viIle ' tudLs > ,e ma,hcur q" e ^ nieriti, car tu es un 
a Absalom : roi, je veux etre ton ser- ! homme de sing ! " VIors Vbisai fils do a 
viteur: comme j'» ete le serviteur de ton Sarvia, dit a^roi : "SrquoTce chien 9 
pcre.a 1 ns l jesera,ma.ntenantleti e n,- i mort maudit-il le roi, mon l££S 

i\ httS e T ma ' aVe r r ,CS C ° nscils ^^-"oi. J« te prie, aller luUou^r h 
dAdutophet. Tu auras la avec toi les tete." Le roi rcpondit : "Qu^e i io 
pretres .Sadoc et Abiathar. et tout ce faire avec vous, fils de Sarfia' Ou' 
que tu apprendras dc la maison du roi. maudisse! car si Jehovah lui adit- ll" u 

36 tu le leur fcrasconnaitre. Et comme ils : dis David, qui lui di a : Pourquol ag£ 
ont aupres deux leurs deux fils, Achi, j tu ainsi? " Et David dit -i El 1 n 

yShtSr t S " fc * /* J ° nathaS ' fi'-'^^serviteursr^'odquc^nms 
J Abialnar, vous m inlormercz par eux > qui est sorti de mes entrailles, en veutd 

37 de tout cc que vous aurez appris. '• Et ! ma vie; a plus forte raison ce fib de 
Chusai, ami de David rctourna a la j Benjamin! Laissez-le maudire. car jeho 

entr^^ST AbSa,0m *** : wh le ,' ui a Ordonn,} - ** W*hovah .2 
wn entree a Jerusalem. | regardera-t-il mon affliction, et me 

chap. xvi. - SO* trahit Miphiboutk. ^v d - U b "?! e " ^F dc la <"aledk- 
SAuu outrage Davi<i. Entrte .i'Absa- ' ° n d au J? urd : hul - Et David et ses 
lorn ,1 Jerusalem. ^ ens contin unient leur chemin. tanHic 

16 F-orsque David cut un peu depasse le 
sommet, voici que Siba, serviteur de 
Miphiboseth, vint au-devant de lui avec 



gens continuaient leur chemin, tandis 
que Semei marehait sur le flanc de la 
montagne, pres de David, ne cessant de 
le maudire, lui jetant des pierres et fai- 
sant voler de la poussiere. Le roi et tout u 



deux cents anes bates .c^nt de'ux k P^upie qui'^av^ui ^ S • 

:s^ = ± jes? ^ 1 w^h* *™^ -pos rent 



2 cent de dattes et une outre de vin. Le 
rot dit a Siba : "Que veux-tu faire de 
eela?" Siba rcpondit : "Les anes sont 
pour la maison du roi, pour les monter, 
le pain et les dattes sont pour nourrir les 
jeunes gens, et le vin desaltera ceux qui 

j seront fatigues dans le desert. " Le roi 
Jit : 4i Et ou est le fils de ton maitre? " 
Siba rcpondit au roi : "II est reste a 
Jerusalem, car il a dit : Aujourd'hui la 
maison d'Israel me rendra le rovaume de 

4 mon pere. " Le roi dit a Siba : " Tout 
ce qui appartient a Miphiboseth est a 
toi Et Siba dit : "Je me mets a tes 
pieds; que je trouve grace devant toi, 6 
mon seigneur le roi r> 

5 Lorsque Ic roi fut arrive a Bahurim, 
voici que sortit de la un homme parent 
ue la maison de Saul, nomme S4meY, fils 
de Gera ; il s*avancait en proferant des 

6 maledictions, et il jetait des pierres a 
1'avid et a tous les serviteurs du roi 



i5 



•tVl, io. Quai-je d /aire avec vous; litt., 
<?uy a . /•// d moi et <l vous : hebraisme, pour 
u»r<» \Que nous importe f Laissez faire. Cf. Jos. 
jx»», 24; Jud., xi f 12; II Sam., xvi, 10; xix, aa; 
I Keg., xvu, ,8; II Reg M mil, n ; II Par., 



Lorsqu'Absalom, ayant avec lui Achi- 
tophei, fut entre dahs Jerusalem avec 
tout le peuple, les hommes d'Israel, 
Chusai I'Arachite, ami de David, vint 16 
le trouver et lui dit : ifc Vive le roi ! vive 
le roi ! " Absalom dit a Chusai : " Voila 17 
done ton attachement pour ton ami ! 
Pourquoi n'es-tu pas allc avec ton ami?' ; 
Chusai repondit a Absalom : " Non, maLs iS 
c est a celui qu'ont choisi Jehovah, et 
tout ce peuple, et tous les hommes d'Is- 
rael, que je veux appartenir, e'est avec 
lui que je veux rester. D'ailleurs, quel iq 
est celui que je servirai? N ? est.ce pas son 
fils? Comme j'ai ete le serviteur de ton 
pere, ainsi je serai le tien ! " 

Absalom dit a Achitophel : " Tenez 20 
conseil entre vous, pour sazvir ce que 
nous avons a faire. " Et Achitophel dit 2 1 
a Absalom : "Va vers les concubines 
que ton pere a laissees pour garder la 
maison ; tout Israel saura ainsi que tu 

xxxv ai; Match., viii. 2g ; Marc, i, 74: Luc, 
vin, a8. 

12. Mon affliction (Vulg. H*br. baavont\ 
Lts Massorttcs proposent Je lire beinL won 
atii c -a-d. mes larme^. 
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t ? es rendu odieux a ton pere, et les mains i trouve, et nous tomberons sur lui comme 
de tous ceux qui sont avec toi seront for- I la rosee tombe sur le sol, et pas un 

22 tifiees. " On dressa done pour Absalom 1 n'echappera. ni lui, ni aucun des hom- 
une tente sur le toit, et Absalom vint ' mes qui sont avec lui. S41 se retire dans 13 
vers ies concubines de son pere aux yeux . une ville, tout Israel apportera des cor- 

23 de tout Israel. Le conseil que donnait des vers cette ville, et nous la trainerons 
en ce temps-la Achitophel etait regarde jusqu'au torrent, jusqu'a ce qu ? on n'v 
comme une parole de Dieu; il en etait trouve plus meme unepierre." Absalom 14 
ainsi de tous ses conseils, soit pour Da- et tous les gens d' Israel dirent : ** Le 
vid ; soit pour Absalom. conseil de ChusaT FArchite vaut mieux 

CHAP. xvii. - Conseils d Achitophel ^ff ^Achitophel/ 8 Jehovah avail 

,,. t . s^t ■ 4 j *. .» 7 / j decide de rendrc vain le bon conseil 

dto**par Chusau Achitophel sepend d 'Achitopliel, atin d'amener le malheur 

David s ai/uit an dela du Jourdain. sur xb ^ [om [ 

17 Achitophel dit a Absalom : i4 Laisse- Chusai dit aux pretres Sadoc et Abia 13 

moi choisir douze mille hommes;jeme thar : ''Achitophel a donne tel et tei 

leyerai et je poursuivrai David cette nuit conseil a Absalom et aux anciens d'Israel, 

2 meme, ettombantsur lui aFimproviste et moi j ? ai conseille telle et telle chose, 
pendant qu'il est fatigue et que ses mains Envoyez done de suite informer David, 16 
sont affaiblies, je Fepouvanterai, et tout et faites-lui dire : % * Ne passe pas la nuit 

le peuple qui est avec lui s'enfuira ; je dans les plaines du desert, mais va plus 

3 frapperai alors le roi seul, et je rame- loin, de peur qu'il ny ait un supreme 
nerai a toi tout le peuple : Fhomme a qui Jesastre pour le roi et* pour tout le peu- 
tu en veux vaut le retour de tous; et pie qui est avec lui. M 

4 tout le peuple sera en paix. r: Ce dis- : Jonathas et Achimaas sc tenaient a 17 
cours plut a Absalom et a tous les an- En-Rogel ; la servante vint les informer, 
ciens d'Israel. et iiix-memes allerent donner avis au roi 

5 Cependant Absalom dit : ** Appelez David ; car ils ne pouvaient pas etre vus 
encore ChusaT FArachite et que nous dans la ville. Unjeune homme lesayant 18 

6 entendions ce cme lui aussi dira." Chu- ( apercus, il le rapporta a Absalom. Mais 
sal vint aupres d ? Absalom, et Absalom ils se haterent tous deux de partir, et ils 
lui dit : " Voici comment a parle Archi- arriverent a Bahurim, dans la maison 
tophel; devons-nous faire ce qu'il a dit? d'un homme qui avait unrpuits dans sa 

7 Sinon, parle a ton tour." Chusai repon- cour, et ils y descendirent La femme 19 
dit a Absalom : **Pour cette fois, le con- prit sa couverture, quelle etendit sur 
seil qu'a donne Achitophel n'est pas bon. Fouverture du puits, et elle y repandit 

8 Tu sais que ton pere et ses gens sont des du grain pile, en sorte qu'on ne remar- 
braves; ils sont exasperes comme le se- quait rien. Les serviteurs d' Absalom 20 
rait dans la campagjne une ourse privee entrerent chez la femme dans la maison, 
de ses petits. Ton pere est un homme de : et dirent : *' Ou sont Achimaas et Jona- 
guerre, et il ne passe pas la nuit avec le j thas? " La femme leur repondit ; " Ils 

9 peuple. II est maintenant cache dans , ont passe le ruisseau." lis chercherent, 
quelque ravin ou dans quelque autre ' et ne les trouvant pas, ils retournerent a 
lieu. Et si, des le commencement, il j Jerusalem. Apres leur depart, Achimaas 21 
tombe quelaues-uns des vdtres^ on Fap- et Jonathas remonterent du puits et alle- 
prendra et Fon dira : U y a eu une de- 1 rent informer le roi David, lis lui dirent : 
route dans le peuple qui suit Absalom. I "Levez-vous et hatez-vous de passer le 

10 Alors, meme le plus vaillant, eut-il un I fteuve, car Achitophel a donne tel con- 
coeur de lion, sera frappS de terreur; car seil contre vous." David et tout le peu- 2: 
tout Israel sait que ton pere est un heros pie qui etait avec lui, s'etant leves, pas- 
et que ceux qui Faccompagnent sont des serent le Jourdain ; au point du jour, i j 

1 1 braves.- Je conseille done que tout Israel n'en restait pas un seul qui n'eut passe 
se rassemble aupres de toi, depuis Dan le Jourdain. Quand Achitophel vit que 23 
jusqu'a Bersabee, multitude pareille au j son conseil n'etait pas suivi, il sella son 
sable qui est sur le bord de la mer; et tu ane, et se leva pour s'en aller chez lui 

1 2 marcheras en personne au combat. Nous ' dans sa ville ; puis, apres avoir donne 
Fatteindrons en quelque lieu qu'il se ! ses ordres a sa maison, il s'etrangla. 

XVII, ii, Au combat^ h6br. bagerab. Les j ils ont passe' autre, apres avoir bu un ptn 
LXX et la Vulg. ont lu beoirbam, au milieu ! d'eau. 
d**nx. j 24. Mahauafm : voy. ii, 8. Vulg., aux 

ao. Its ont paisi U tuisseau ; LXX ct Vulg., 1 Camps : e'est la tradudtion du nom propre. 
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Cest ainsi qu'il mounit, et on 1'enterra Le combat setendit sur toute la contree. 8 
dans le tombeau de son pere. et ce jour-lu la foret devora pluVde S 

24 David arnva a Mahanaim: et Absa. que nen devora lepee g 

on. passa le Jourdain, lui et tous les Absalom se trouva'en presence des o 

25 StTis arlr ^ ent ?T ,Ui - '- 1 genS de David ' U etaifmon^nr u* 9 
jiait mis a la tete de l'armee Amasa, a mulet, et le mulet senea^ea dans les 

a place de Joab ; Amasa etait fils d'un branches tonffues d'^SeS* 

tTaUe^vS fe ' lr 2% qUf •? ^ d ' AbSal0m « P^" KSS 
tuit aue vers Abigail, fille de Naas, et il resta suspendu entre le ciel et la 

:o *eur de Sama, la mere de Joab. Ainsi terre, et le rank* qui te portmT Bassa" 

Kaad m CamPaient danS ^ pa ' VS ° Utre - Un homme ^yanf vu vK ,0 
j«. uaiaaa. rapporter a Joab; disant : •« I'ai vu \h 

27 . Lorsq u eDav,d fut arrive a Mahanaim, salom suspendu i un terebinthl" Joab n 

Sob., his de Naas de Rabba des fils dit a l'homme qui lui amxirtait £tte 

d Ammon, Machir, his d'Ammiel de Lo- nouvelle : "Tu l'as vu • Pol™; ,w 

dabar, et Berzellal, le Galaadite, deRo- ne l'as-tu pas abLTu s^ pB JeJau 

2S gd.ni, vmrentluioffinrdescouvertures, rais bien d^ne dLx sicle^d P Snt et unj 

des marmi es, des vases de terre, du fro- ceinture. » Cet hommeTenondit a toab • r ■> 

jnentdelorgede la arinedu grain ■•Xon.quand je S r ma 2„ 

rot., des feves, des lentil es, des pois ro- mille sides d'arg^ntje ne touchS 

29 is, du raid, du beurre, des brebis et des pas an fils du roi • car nous a von f™ 

homages de vache : Us apporterent ces tendu le roi te d^e^t Tdre \ltoi a 

c ases en noumture u Dav d et an pen- Abisal et a Ethal : Preni g^rde chacun 

pie qui etaxt avec lui, car ils; disaient : de t ,uher au jeune homme a Vb^om 

/Le peupc a souffert de la faim, de la Et si j'avaisperfidemeStentea^vTe' n 

fatigue etde la sou" dans le desert." ; rien n'auraitlte cache au roUoi-meme * 

chap. xvm. — Defaite et mort I ^ lc ."f a,s dress * «»&* »""'•" Joab 14 
d' Absalom. T .' /, e ne veux P* 8 m 'attarder aupres 

10 r» -j ^ . detoi; et avant pris en main trois in. 

18 oiSTec t i p rf„ e h I r r elatrou , pc vc , iots ' u ies ^^ *» s*K 

qui ctait avec lui, etabht sur eux des salom, encore vivant au mUieu du tere- 
: S? IrSTfg antS St . ^les^sTToaHn^E ' 5 

Slnecm Ft i?£ 7f Ce ' Ui d ,' Etl l a V.^ < ^' w,teV J° ab fit *»"«" ^ la tram- .6 
UUheen. Et le rot dit au peuplc : " Moi , pette, et le peuple cessa de nuursuivre 

j auss, Je veux sortiravec vous." Mais le ! Israel, car Joable J5£t <KSH£ 17 

peuple : » Tu ne sortiras point ! Car, si Absalom, ils le jcfeSdans Srande ? 

nous sommes nus en fuite, ils ne pren- j fosse au mmeu de k fordt et on Ssur 

dront pas garde a nous, et si la moitie lui un tres grand mouS ^de »K 

^.Tm^T^; i,S n ' y prendroat tout Israei Sit ton da Js Ste 
SSe g dWrS« •. t " *? "»™.««x -De son vivant, Absalom s etait erige iS 
m lie d entre nous; il vaut done mieux | le monument qui est dans la valine du 
que tu puisses venir de la ville a notre ! Roi; car il disait • " I- n'ai LnT ^ hM« 
4 -secours. » Lc roi Icur repondit : " Ce qui ' pour conse^ e souvenfr deS 
vm para.tra bon je le feral" Et le roi Et il donna son proprTnom au 
*: tint a cote dc la porte, pendant que - 



nom." 



tout le peuple sortait par groupes de 

5 mille et par groupes de cent II donna 

cet ordre a Joab, a Abisai et a Ethal t 

" Menatjez-moi le jeune homme, Absa 



m . . r monu- 
ment, et on Tappelle la main d'Absalom 
jusqu'a ce jour. 

Achimaas, tils de Sadoc, dit : 4 * Laisse- >g 
moi courir et porter au roi la nouvelle 



lom' " fVt" n T. C jeU , ne h0m ? e ' Absa - i 1 ue X h0}lah Iui » fait justice en le Mi- 
iT;,,- ■H tont . '? ^P' 6 entend,t l ordre ^^^ la main de ses ennem^ " Joab 20 

tfAtaatanT ' ^ ta Che& aU SUJCt lui dit : " Tu De «- F^a«Totd'huUe 



r. rJr • , . porteur de la nouvelle: tu la oortern* 

h n a nV TO T "S? 1 d - ans !a cam Pagne a une autre fois.mais t7nel"um,^eS 

7 tTn?l\ forS^ ' a ^l 16 eut au J cu 'd'hui, puisque le K Jd « 

ok "SSi fi t k l pltrnm \ L alepeu- mort." Et JoatTdit a un Couschite • 21 

Svi Im ?L^ ttU ^ ICS genS d ? -'Va-etannonceauroicequetuTvu •' 

«rV™ • y . eut r ^J° ur " n K rand Le Couschite se prosterna devant loab 

carnage; vmgt mille hommes perirent. et courut. Achiinaas, «il" dfsadoc, dit 22 
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Chap. XIX, 13. 



2J 



24 






encore a Joab : " Quoi qu'il puisse arri- 
ver, laisse-moi courir apres le Couschite." 
Et Joab dit : "Pourquoi vcux-tu courir, 
mon fils? Ce message ne saurait te pro- 
filer. " — "Quoi qu T il arrive, je cour- 
rai, " reprit Achimaas. Et Joab iui dit : 
" Cours !' ? Achimaas courut par le che- 
min de la Plaine, et il devan^a le Cous 
chitc. 

David etait assis entre les deux portes. 
La sentinelle alia sur le toit de la porte 
oicvertc dans la muraille, et levant les 
yeux, elle regarda et-vit un homme qui 
courait seul. La sentinelle cria et aver- 
tit le roi. Le roi dit : " SMI est seul, il 
apporte des nouvelles. " Pendant que cct 

26 hommc continur.it a approcher, la sen- 
tinelle en vit un autre qui courait ; elle 
cria du cote de la porte : "Void un 
homme qui court seul. " Le roi dtt : * 4 Lui 

27 aussi apporte des nouvelles.'' La senti- 
nelle dit : "A la maniere de courir du 
premier, je crois que cest Achimaas, tils 
de Sadoc.'' Et le roi dit : "Cest un 
homme de bien: il apporte de bonnes 
nouvelles. " 

Achimaas, criant de loin, dit au roi : 
"Victoire!" Puis il se prosterna devant 



28 



le roi la face euntrc terre, et dit : " Beni 
soit Jehovah, ton Dieu, qui a livre les 
hommes qui levaient la main centre mon 
seigneur le roi! TJ Le roi dit : "Tout 29 
va-t-il bien pour le jeune homme, pour 
Absalom?'* Achimaas repondit: " J'ai 
aptrcu une grande foule au moment ou 
Joab envoyait le serviteur du roi et moi 
ton serviteur, et j'ignore ce que e'etait" 
Et le roi dit : " Mets toi ici de cote. '* 30 
Et Achimaas se tint a Tecart. Alors 31 
arriva le Couschite; il dit : "Que le roi 
mon seigneur apprenne une bonne nou- 
velle ! Aujourd'hui Jehovah t'a fait jus- 
tice de tous ccux qui s'elevaient contre 
toi. * ? Le roi dit au Couschite : " Tout 
va-t-il bien pour le jeune homme, pour 
Absalom? " Le Couschite repondit : 
" Qu'ils soient comme ce ieune homme, 
les ennemis de mon seigneur le roi et 
tous ceux qui s eleven t contre toi pour te 
faire du mal ! '' Le roi, tremblant 
d emotion, monta dans la chambre au- 
dessus de la porte et pleura ! il disait en 
marchant : "Mon fils Absalom! mon 
fils ! mon fils Absalom ! Que ne suis-jc 
mort a ta place ! Absalom, mon fils : 
mon fils ! *' 



V 






§ IV. — RETOUR DE DAVir* ET RETABLISSEMEXT DE SON 

[XIX— XX]. 



POUVCIR 



CHAl*. XIX. — David retabli dans son 

royaume. 

19 On vint dire a Joab : " Void que le 
roi pleure et se lamente sur son tils. " 

2 — La victoire, ce jour-la, fut changee en 
deuil pour tout le people, car le peuple 
avait entendu dire en ce jour : " Le roi 

3 est afflige a cause de son fils. " Ce jour- 
la le peuple entra dans la ville a la dero- 
bee, comme le font des gens honteux 

4 d'avoir pris la fuite dans la bataiile. Le 
roi s'etait voile le visage, et il criait a 
haute voix : " Mon fils Absalom 1 Absa- 

5 lorn, mon fils ! mon fils ! " Joab se rendit 
aupres du roi dans sa chambre, et dit : 
" Tu couvres aujourd'hui de confusion 
la face de tous tes serviteurs qui ont en 
ce jour sauve ta vie et la vie de tes fils 
et de tes filles, et la vie de tes femmes et 

6 et de tes concubines. Tu aimes ceux qui 
te haissent et tu hais ceux qui t'aiment, 
car tu montrcs aujourd'hui que chefs et 
serviteurs ne sont rien pour toi, et je vois 
aujourd'hui que si Absalom vivait et que 
nous iussions tous morts en ce jour, cela 

7 seraitheureuxatesyeux. Leve-toi done, 
sors et parle selon le coeur de tes servi- 
teurs ; car je jure par Jehovah que, si tu 



u 



ne sors pas, il ne restera pas un homme 
ayec toi cette nuit ; et ce sera pire pour 
toi que tous les malhcurs qui te sont ar- 
rives depuis ta jeunesse jusqu'a present. " 
Alors le roi se leva et il s'assit a la porte. 
On fit dire a tout le peuple : " Void que 
le roi est assis a la porte. " Et tout le 
peuple passa devant le roi. — Cependant 
Israel s'etait enfui chacun dans sa tentc. 

Tout le peuple, dans toutes les tribus 
d'Israel, saccusait en disant: ** Le roi 
nous a deiivres de la main de nos enne- 
mis ; e'est lui qui nous a sauves de la 
main des Philistins ; et maintenant il a 
dil fuir du pays a cause d' Absalom. Or 10 
Absalom, que nous avions oint pour ri- 
gner sur nous, est mort dans la bataille : 
pourquoi done ne par lez- vous pas de fairc 
revenir le roi? " 

Le roi David, de son c6ti y envoya dire it 
aux pretres Sadoc et Abiathar : " Parlez 
aux anciens de Juda et dites-leur : Pour- 
quoi seriez-vous les derniers a ramencr 
le roi dans sa maison? — Car ce qui se 
disait dans tout Israel etait parvenu jus- 
que ehez le roi. — Vous etes mes freres, 1: 
vous etes mes os et ma chair : pourquoi 
seriez-vous les derniers a ramener ie roi. " 
Vous dirrz aussi a Amasa : " N'es-tu pas i J 
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pas devant moi^ou • tmiioure dSf 2 , T"n ^« ne F Ie ™ est comme un 

.*«* David fl&hit le cceur de tous ™ Z & ^ •° US " UX de la maison de mon aS 

ie Juda comme d'un SS hommc eUK ^r ,f rT d , attendre de mon sei ' 

envoverent dire au roi • " Revfe'ns t£ ^f ' V qU °- Ia mort ' et "Pedant 

15 et tes serviteurs, " I c roi re v nfei n '" as ™s ton serviteur aunombredeceux 

riva jusqu'au Jourdrin • et Tuda « r>n' ?" mangCnt a to tab!e - Q ueI droit P uis - 

."s^^d^r^Stite de ^«*V«S &2^£ ^ 

Bahurim se hata d? desceSfavt & 5>ffiX dTSfrof. '" S^ " Et *> 

hommes de Juda a la rencontre d.i ™; • , t' HI "J * in ^ lt a . u ">i : ' Quil prenne 

17 David. II avait avec l^S h nr L« \ ° t0 " ' puui< i ue mon *ignair lc 

de Benjamin etS^sen-Lrdeh &l T -¥ ? P*? : dan " » ™" " 
maison de Saul et^n^iX d 5 .^ ' .^ r «»^ le Galaadite descendit de Ro- 




roi dit a SemeYl «"fii ncmou£U mini''* Pf* "Vl? ma mere - Mais voici ton "*"- 
« il Ie lui jura ^ : Ueur 9 hamaa 'n : 4"'!! aiUe avec le roi 

f B */=to was i^«a. s A? 

dit : " MonXnlur fc mi 11 P° n " d,flgea vers Ga, & a!a > ct Chamaam l'ac 
*«rm^ro m p&^^^ "H* ** tout le IW" * 

1 viteurejt StouT Et°n 74^ ^f - . Mais wid H«<= busies hommes d'Israel 4 ; 
— ^- eUX ' Et tl a catonini e ton vinrent aupres du roi et lui dirent- 

*'<W co mot comme .,n nom propre VuTer , „,/& ?. ^"" alt "' • d'amrw traduisent, Ton. 
*«»- /&,«•*. ■«.«„««!„ n^paspfus j ffi&^ffc",^' ''" '*'»**•*«'. 
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Chap. XX, 21 



i£ Pourquoi nos freres les hommes de 

'Juda, t'ont-ils enieve, ct ont-ils fait pas- 

ser le Jourdain au roi, a sa maison ct a 

4a tous les gens de David avec lui? " Tous 
les hommes de Juda repondirent a 
ceux d'Israel : 4i Cest que le roi nous 
tient de plus pres ; pourquoi vous fachez- 
vous de cela? Avons-nous vecu aux de- 
pens du roi? En avons-nous recu quel- 

43 que chose? *' Les hommes d'Israel repon- 
dirent a ceux de Juda : " Nous avons 
dix parts sur le roi, et meme David nous 
appartient plusqu'a vous. Pourquoi nous 
avez-vous fait cette injure? N'avons-nous 
pas ete les premiers a proposer de reta- 
blir notre roi ? " Et le langage des hom- 
mes de Juda fut plus dur que ceiui des 
hommes d'Israel. 

chap. xx. — Rcvolte de Seba. 

20 H se trouvait la un homme pervers, 

nomme Seba, tils de Bochri, Benjamite; 

il sonna de la trompette et dit : " Nous 

n'avons point de part avec David, point 

d'heritage avec le tils de Jesse. Chacun 

2 a sa tente, Israel ! r ' Et tous les hommes 
d'Israel s'eioignercnt de David et suivi- 
rent Seba, fils de Bochri. Mais les hom- 
mes de Juda s'attacherent a leitr roi et 
r accompagnerent depuis le Jouruain jus- 
qu'a Jerusalem. 

3 Lorsque David fut revenu dans Jeru- 
salem, il prit les dix concubines qu'il 
avait laissees pour veiiler sur sa mais\ n, 
et les mit sous garde. II pourvut a leur 
entretien, mais il n'alla plus vers elles ; 
ct elles furent enfermees jusqu'au jour 
de leur raort, vivant ainsi dans l'etat de 
veuvage. 

4 Le roi dit a Amasa : ** Convoque-moi 
d'ici a trois joitrs les hommes de Juda ; 

5 et toi, sois ici present. " Amasa partit 
pour convoquer Juda ; mais il tarda au- 

6 deladu temps que le roi avait fixe. Alors 
David dit a Abisal : " Seba, fils de 
Bochri, va maintenant nous fc^re plus de 
mal qa'Absalom. Toi done, prends les 
serviteurs de ton maitre et poursuis-le, 
de peur qu'il ne trouve des villes fortes 

7 et ne sc derobe a nos yeax. " Avec Abi- 
sai" partirent les gens de Joab, les Cere- 
thiens et les Phelethiens, et tous les vail- 
lants hommes ; ils sortirent de Jerusalem 
afin de poursuivrc Seba, tils de Bochri 



XX, 6. Et ne se dirobe a nos y tux. ne nous 
Ichappe (Vulg.). LXX, ne nous ombraee ies 
yeuxi ne trouble noire regard, c'est-a-dire ne 
nous cause de 1'ennui et de t'embarras. 

14. Tous les hommts ifiliie de ces tribus. 
Le texte hdbteu que suppose cette traduction . 
(Vulg. : hel>r. iqqa fiction, sans le vav cons^cu- I 



Lorsqu'ils furent pres de la grande 8 
pierre qui est a Gabaon, Amasa arriva 
devant eux. Joab avait pour vetement 
une tunique militairt, et sur cette tuni- 
que etait ceinte une epee attachee a ses 
reins dans son fourreau. Comme ils'avan- 
eait, Tepee tomba. Et Joab dit a Amasa: 9 
*' Te portes-tu bien, mon frere? ?? Et de 
la main droite il saisit la barbe d' Amasa 
pour lc baiser. Amasa ne prit pas garde 10 
a 1'epee qui etait dans la main de Joab, 
et Joab Ten frappa au ventre et repandit 
ses entrailies a terre, sans lui porter un 
second coup; et Amasa mourut. Puis 
Joab et son frere Abisal se mirent a la 
poursuite de Seba, fils de Bochri. Mais n 
un des jeunes hommes de Joab resta pres 
d' Amasa, et il disait: ** Qui est favo- 
rable a Joab, et qui est pour David, 
3u'il suive Joab ! " Or Amasa baigne 12 
ans son sang gisait au milieu de la 
route. Cet homme, voyant que tout le 
peuple s'arretait, tira Amasa hors de la 
route dans un champ et jeta sur lui un 
manteau, parce qu'il voyait que tous ceux 
qui arrivaient pres de lui s'arretaient. 
Lorsqu'ilfut ote de la route, chacun passa 13 
apres Joab a la poursuite de Seba, fils 
de Bochri. ' 

Joab traversa toutes les tribus d'Israel 14 
jusqua Abelet Beth-Maacha, et tous les 
hommes d'elite se rassemblerenl et le sui- 
virent. lis. vinrcnt assiiger Seba dans 15 
Abel-Bcth-Maacha, et ils eleverent con- 
tre la ville une terrasse, qui atteignait 
le rempart ; et tout le peuple qui etait 
avec Jo^b s'efforcait a faire tomber la 
murailk. Alors une femme avisee se mit 16 
a crier de la ville : 4 * Ecoutez, ecoutez, 
jc vous prie ! Diies a Joab : Approchc 
jusqu'ici, je veux te parler. 11 s'appro- 17 
cha d'elle, et la femme dit: " Es-tu 
Joab? '* 11 repondit : " C'est moi. " Et 
elle lui dit : " Ecoute les paroles de ta 
servante. " II repondit : ** J'ecoute. " Et iS 
elle dit : *' Autrefois on avait coutumc 
de dire : Que Ton consulte Abel, — et tout 
s'arrangeait ainsi. Je suis une des villes 19 
paisibles et fideles en Israel ; toi, tu cher- 
ches a detruire une ville qui est une mere 
en Israel ! Pourquoi detruirais-tu Then* 
tagede Jehovah!' Joab r^ponctit: "Loin, 20 
bien loin de moi la pensee de detruire et 
de miner ? La chose n'est pas ainsi. Mais 21 



tif) semble preferable a la lecon acluelle : ... 
jusqn'ik Abel^ et Beth-Macka, et tout Mrm ; 
ou bien, et ckez tons ies Bhieus (pcys et hom- 
mes absolument inconnus) ; ils (les hommes 
des tribus d'Israel traverses par joab) se r*s- 
$emblh?Ht t etc. 
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an homme de la montagne d'Ephralm, 
nomme Seba, fils de Bochri, a Ieve sa 
main contre le roi David; livrez-le lui 
seul, et je nreloignerai de la ville. " La 
femme dit a Joab : " Sa tete te sera jetee 
12 par dessus la muraille. " La femme alia 
vers tout le peuple et lui parla sage- 
ment: et ils couperent la tete a Seba, fils 
de Bochri, cl la jeterent a Joab. Joab tit 
sonner de la trompette, et Ton se dis- 



Chap. XXI, 17. 



persa loin de la ville, chactm chez soi * 
et Joab retourna a Jerusalem vers le roi 

Joab commandait toute Farmee d'ls- -»-■ 
rael ; Banafes, tils de Joiada, etait chef " J 
des Cerethiens et des Phelethiens ; Adu- 24 
ram etait propose aux corvees ; Josa- 
phat, fils d'Ahilud, etait archiviste ; 
Siva etait secretaire : Sadoc et Abiathar 2; 
etaient grands pretres, et Ira le Jalrite 26 
etait aussi conseiller intime de David 



DIVERS SUPPLEMENTS [Ch. XXI -XXIV]. 



chap. xxi. — Reparation accordee 
aux Gabaonites. 

21 Au temps de David, iiy eut une fa- 
mine, et elle dura trois ans continus 
David chercha la face de Jehovah, et Je- 
hovah dit : " C'est a cause de Saul et du 
sang qui est sur sa maison, parce qnil 

2 a fait perir les Gabaonites. " Le roi ap. 
pela les Gabaonites et leur dit : — Les 
Gabaonites n'etaient pas d'entre les en- 
fants d'Israel, mais e'etait un reste des 
Amorrheens; les enfants d'Israel s'etaient 
lies envers eux par sennent ; et nean- 
moms, Saul avait voulu les frapper, par 
zele pour les enfants d'Israel et de Juda. 

3 — David dit aux Gabaonites : 4 > Que fe- 
rai-je pour vous, et avec quoi ferai-je 
1 expiation, afin que vous benissiez l'he- 

4 ntagedc Jehovah? Les Gabaonites lui 
dirent : «* Ce n'est pas pour nous une 
question d'argent et d'or avec Saul et sa 
maison, et nous ne demandons la mort 
de personne en Israel " Et le roi dit : 
" Que voulez-vous done que je fosse pour 

5 vous? Us repondirent au roi : " Cet 
homme nous a detruits et il avait forme 
w projet de nous extermincr pour nous 

rairedisparaitredctoutleterritoired'Is- 
rael : qu'on nous Uvre sept d'entre ses 
nis, pour que nous les pendions devant 
Jehovah a Gabaa de Saul, I'elu de J&10- 
m vah. Et le roi dit : » Je les livrerai. » 
t Le roi epargna Miphiboseth, fils de 
Jonathas, fils de Saul, a cause du ser- 
vient de Jehovah qu'avaient fait entre 
eux David et Jonathas, fils de Saul. 

t PA? nt les . deux fils ^ ue Res P h *> 
wie d Aia, avait enfant& a Saul, Ar- 

njom et Miphiboseth, et les cinq fils que 

Merob, Bile de Saul, avait crffantes a 




cooune 

na ' tr ?J a <*«** du flecu. 

xvui;Tu : ,a ,e?on Micho1 est fauti vc < iSam - > 

M- A SH* % locality inconuue, peut«etre la 



- Hadnel, fils de BerseUaT, de Molathi, et q 
■ U les hvra entre les mains des Gabaoni- 
i tes, qui les pendirent sur la montajme 
devant Jehovah. Tons les sept penrent 
ensemble ; ils furent mis a mort dans les 
( premiers jours de la moisson, au com- 
; mencement de la moisson des orges. 
j Respha, fille d'Aia, ayant pris un sac, 10 
! 1 etendit pour elle sur le rocher, depuis 
; le commencement de la moisson iusqu'a 
ce que la pluie tombat du ciel sur eux • 
et elle empecha les oiseaux du ciel "de 
s approcher d'eux pendant le jour, et les 
betes des champs pendant la nuit. On n 

2R pr i! * l - David ce <l u?avai t fait Respha, 
fille d Aia, concubine de Saul. Et David 12 
aua prendre les os de Saul et de Jona- 
thas, son fils, chez les habitants de Jabes 
en Galaad, qui les avaient enleves de la 
place de Bethsan, ou les Philistins les 
avaient suspendus apres qu'ils eurent 
battu Saul a Gelboe. II emporta de la 1 - 
. les os de Saul et les os de Jonathas, son 
fils, et Ton recueillit aussi les os de ceux 
I qui avaient ete pendus. On enterra les 14 
! os de Saul et de son fils Jonathas dans le 
pays de Benjamin, a Sela, dansle sepul- 
cre de Cis, pere de Saul, et Ton fit tout 
ce que le roi avait ordonne. Apres cela 
Dieu fut apaise" envers le pays. ' 

chap xxi, 15 - 22. — Exploits de 
quelquts vaillants hommes de David. 

If y eut encore guerre entre les Phi- pi 
listins et Israel, et David descendit avec 
sesserviteurs, et ils combattirent les Phi- 
ustins : David fut fatigue. Et Jesbi- 16 
Benob, Tun des fils de Rapha, aliait tuer 
David; il avait une lance pesant trois 
cents sides d'airain, et il etait ceint d'une 
epe e neuve. Abisal, fi ls de Sarvia, vint 17 

meme qui est mentionn6i Jos. xviii, 78 Vulj;., 

.xx 6 ; Q uck » ues e^getes, regardant comme aN 
tdri le texce de ce yerser, proposent de le reu- 

Matte d Nob. Ui un kommt de (a race de Ka- 
pHa % etc. 
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Chap. XXII, 38. 



au secoursde David; il frappaiePhilistin 
et le tua. Alors les gens de David lui 
firent serment, en lui disant : *' Tu ne j 
sortiras plus avec nous pour combattre, j 
et tu n'eteindras point le flambeau d'ls- ! 
rael. " I 

18 II v eut encore, apres cela. une ba- j 
taillc'a Gob avec les Philistins. Alors Sa- 
bochai, le Husathite, tua Saph, un des 
filsde Rapha. 

19 II y eut encore une bataille a Gob avec 
les Philistins ; et Elchanan, tils de JaYr, 
de Bethleem, tua Lachmi, frere de Go- 
liath de Geth, qui avait une lance dont 
le bois etait semblable a une ensouple 
de tisserand. 

20 II y eut encore une bataille a Geth. II 
s'y trouva un homme de haute taille, qui 
avait six doigts a chaque main et a cha- 
que pied, vmgt-quatre en tout, et lui 

21 aussi descendait de Rapha. II insulta 
Israel, et Jonathan, fils de Samaa, frere 

22 de David, le tua. Ces quatre hommes 
etaient des enfants de Rapha a Geth ; ils 
perirent par la main de David et par la 
main de ses serviteurs. 

CHAP. xxil. — Cantique de David 
delivri de ses ennemis. 

22 David adressa a Jehovah les paroles 

de ce cantique, apres que Jehovah I'eut 

delivre de la main de tous ses ennemis 

2 et de la main de Saul, II dit : 

Jehovah est mon rochcr, ma forteresse, mon 
libe>ateur, 

3 Dieu est inon roc ou je trouve un asile, 
Mon bouclier, la come de mon salut, 
Ma haute reunite et mon refuge. 

Mon Sauveur, tu me sauvesde la violence. 

4 J'invoquais celui qui est digne de louange, 

Jehovah, 
Et je fus deJivre" de mes ennemis. 

5 Car les vagues de la mort m'envtronnaient, 
Les torrents de Belial m'lpouvantaient. 

6 Les Hens du Scheol m'enlacaient, 

Les filets de la mort 6taient tombes sur moi. 

7 Dans ma detresse, riovoquai Jehovah, 
Je criai vers mon Dieu j 

Dc son temple il entendit ma voix, 
Et mon cri parvint a ses oreilles. 

S La terre fut ibranlee et trembla, 
Les fondements du ciel s'agiterent, 
Et ils furent 6brar'.es, parce qu'il Itait cour- 
rouce* 

Une fumee montait de ses narines, 
Et un feu de" vorant sortait de sa bouche ; 
II en jaillissait descharbons embrases. 



II abaissa les cieux, et descendit; 
Une sombre nu£e £tait sous ses pieds. 

II allait montl sur un Cherubin, et il volait, 

11 apparut sur les ailes du vent. 

II s'entoura des tenebres comme d'une tente, 

D'amas d'eaux et de sombres nuages. 

De l'eclat qui le pr£c6iait 

Jaillis5aient des charbons de feu. 

J6hovah tonna des cieux, 

Le Tres-Haut fit retentir sa voi:~ 

II Ianca des fleches et dispersa mes ennemis, 

La foudre, et il les consuma. 

Les valtees de la mer apparurent, 

Les fondements du-monde furent mis a nu, 

A la menace de Jehovah, 

Au souffle du vent de ses narines. 

II 6tendit sa main d'en haut et me saisit, 

II me retira des grandes eaux ; 

II me delivra de mon ennemi puissant, 

De ceux qui me haissaient ; car ils Etaient plus 

forts o^ue moi. 
Ils m'avaient surpris au jour de mon malheur, 
Mais Jdhovah fut mon appul 
II m'a mis au large, 
II m'a sauve\ parce qu'il s'est complu en moi. 

Jehovah ma traite* selon ma justice, 

II m'a rendu selon la puret£ de mes mains. 

Car j'ai garde" les voies de Jehovah, 

Et je n'ai pas fait le mal, infidele a mon Dieu. 

Toutes ses ordonnances Etaient devant moi, 

Et je ne m'ecartais pas de ses Jois. 

J'e'tais sans reproche envers lui. 

Et je me tenais en garde contre mon iniquity. 

Qui, Jihovah m'a rendu selon ma justice, 
Selon ma purete devant ses yeux. 
Avec celui qui est bon tu te montres bon ; 
Avec l'homnw droit tu te montres droit. 
Avec celui qui est pur tu te montres pur, 
Et avec le fourbe, tu agis perfi dement: 
Tu sauves les humbles parmi fe peuple, 
Et de ton regard tu abaisses les orgueilleux. 

Car tu es ma lumiere, Jehovah ; 

Jtfiovaheclaire mes tenebres. 

Avec toi je me precipite sur les bataillons 

armls, 
Avec mon Dieu je franchis les murailles. 
Dieu L.. Ses voies sont parfaites. 
La parole de Jehovah est Iprouvee aufeu ; 
U est un bouclier pour tous ceux qui se con- 

fient en lui. 

Car qui est Dieu, si ce n'est Jehovah ? 

Et qui est un rocher, si ce n'est notre Dieu? 

Dieu est ma forte citadel le, 

II conduit l'honime integre dans sa voie. 

II rend mes pieds semblables a ceux des biche*, 

Et il me fait tenir debout sur mes hauteurs. 

II forme mes mains au combat, t 

Et mes bras tendent Tare d'airam. 

Tu me donnes pour bouclier ton secours 

Et ta douceur me fait grandir. 

Tu llargis le chemin sous mes pas, 

Et mes pieds ne chancellent point. 



j 



e poursuis mes ennemis et jc les detruis; 
e ne reviens pas sans les avoir antfantis. 



10 

11 
12 

H 

l S 
16 



19. Le texte h6breu de ce verset est eviden- I connattre David, ce qui est tout a fait invrai 
ment altere. Les critiques, com pa rant I Paral. | semblable. 



17 



W 



20 



21 



22 



23 



24 
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27 



25 



*) 



30 
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xx, 5, proposent de le rttablir dans le sens de 
noire traduction. 

Vulgate : Adiodat (trad, de Eichanan)^ ils 
de S alius (c.-a-d. tats : trad, de Jalr\ tissmr 
en diverse* couleurs t BethUh4mite % tua Sc* 
liaik de Geth) qui avait une lance* etc. S ous 
ces designations figHrU J t S. Jerdme croit *e* 



u 



jj 



34 



33 



37 



3^ 



XXII, 1 sv. Ce cantique se retrouve dans le 
Psautier (Ps. xviii) avec des variantes nom- 
breuses, mais de peu d'importance. Le texte 
donne ici nous paratt s'approcher le plus de la 
r£da£tton primitive. 

11. // apparut, h6br. ytrah; dans le Ps. 
xvii, on lit yi<Wt y il planait, 6tait porte. 
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39 



41 



Je les aneantis, je les brise, ils ne se relevent ; Mais les impies sont tous comme destines 

ti .^il... • _j que l'on reiette, 

Us torn bent sous mes pieds. On n*» l»c n »«^ ~~ i 

- k«wm. . ijn ne les. prend pas avec la main ; 

; L hotnme qui y touche s'arme dun fer ou d'un 

i bois de lance, 

; Et on les consume par le feu sur place. 



•14 



45 



Us torn bent sous mes pieds. 
Tu me ceins de force pour le combat, 
Tu fais pliersous moi mes adversaires. 
Mes ennemis. cu les fais fuir devant moi : 
Ceux qui me halssent, je les extermine. 
lis regardent, et personne qui Iessauve ! 
lis crzent vers Jehovah, et il ne leur r^pond 
pas! 

Je les broie comme la pousstere de la terre ; 
Comme la boue des rues, je les ecrase, je tes 
foule. 

Tu me delivres des revokes de inon peuple : 
Tu me conserves pour chef des nations. 
I n peuple que je ne connaissais pas m'est as- 
servi. 

Les fils de F&ranger me flattent, 

Des qu'ils ont entendu, ils m'obeissent. 

4 6 Les fils de l'e*tranger sont deTaillants, 
lis sortent tremblants de leurs forteresses. 

47 Vive Jehovah et beni soit mon rocher ! 
Dieu, mon rocher de refuge, quil soit exalte ! 

48 Dieu qui m accorde des vengeances 
Qui m'assujettit lespeuples, 
Qui me fait echapper a mes ennemis, 
Qu m'eleve au-dessus de mes adversaires 
Qui me ddivre de I'homme de violence. ' 
C'esi . pourquoi je te louerai parmi les nations, 

<j Jehovah, 
Et je chanterai a la gloire de ton nom, 
I accorde de glorieuses delivrances a son roi, 
It fait raisencorde a son oint, 
A David et a sa poste'rite pour toujours. 



49 
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chap, xxni, 8—39. — Les vaiiianis 
kotnmts de David. 

Void les noms des heros do David : S 
Jesbaam, fibs de Hachamoni, chef des of- 
ticiers. II brandit sa lance sur huit cents 
hommes, qu ? il tit perir en une seule fois. 
^ Apres iui, Eleazar, tils de Dodo, tils 9 
d'Ahohi. II etait Fun des trois braves qui 
etaient avec David, lorsqu'iis defierent 
les Philistins rassembles pour combat- 
tre, tandis que les hommes d'Israer mon- ro 
taientsurles hauteurs. II se leva et frappa 
les Philistins jusqu'a ce que sa main fut 
lasse et qu'elle resta attachee a sonepee. 
Jehovah opera une grande deiivranee en 
ce jour-la, et le peuple revint a la suite 
d'Eleazar, mais settlement pour ramas- 
ser les depouilies. 

Apres lui, Semma, fiLs d'Age, le Hara- 1 1 
rite. Les Philistins s'etaient rassembles 
en une scuie troupe; il v avail la une 

ciup vYiii it /> - * / P^ e de terre rem P»e ^ lentUIes, et 
chap. ™L\\\,ij7-D,rmerts paroles le peuple fuyait devant les Philistins, 

00 Tr • • , , ^? ma * P la ^ au miIieu du champ, le 12 

dsS Voici les demieres paroles de David : Jetendit et battit les Pliilistins. Et Jeho- 

Orade de David, fils disai, vah °P^ ra une ffrande deiivranee. 

Oracle de Thomme haut place\ Trois d'entre les trente capitainos 1 * 

De C wbte dSS J dW. ' d ? scendirent ™ temps de la moisson et ° 

e Chamre d Israd ' vmrent aupres de David, a la caverne 

d'Odollam, tandis qu'une troupe de Phi. 
listins etait camp& dans la vailee des 
Rephaim. David etait alors dans la for- 14 
teresse, et il y avait un poste de Philis- 

« f«/ comme la'lu'micre du *ma"i n aU and ^ ' ?? d Bethleem. David eut un desir, et 15 
TT leve le soleii, u mat,n ' quand * = il dit : '• Qui me fera boire de I'eau de 

u matin sans nuages ! | la citeme qui est a la porte de Beth- 

Par s« rayons, apres la pluie, IWbe sort de > leem? » AuWitot les tro£ braves, pas- l6 

. k' •, . . san ^ au travers du camo des Philistins 

; c^^rr^zt^T^^^r ? ? ttiaknat f e s«s *< la <&* SS* 

D^.o,, S poinubi ea ordo„Sg^dS e,le • ? P " 81 . de Bethleem. Ils la prirent et 
-""■." fer f ?';"ner tout mon salut « tout son * apporterent d David ; mais il ne voulut 
_ bo "P'" i " -- pas la boire.. et il en tit une libation a 

<i£L%? g £tt" t; Vulg - ilt cr ""'' comme ' 8 sv - c r p - mt list = p« rallile ! p -- »< »-. 

XXIII ^ Vulffat* • Fi-.~ • »^ -. . 8 * Lc t lexte ^ bre « de ce verset est c\idenv 

»M$evS;^^^ ment altcre; notre traduction donne le sens 

t^le tUrn^~*lVL?? rqutljUavtcmotnn probable qui rlsulte de la comparaison avec 
^*' e ^ l if*T me * niout * s dtostsetassHr4;l Para!, xi. n sv Vulirat^ • " rvi». ^ 
Z^f^S^t '"< »<o»**lnt et HuH mm i etait assU^anV la dJ^Cji sag^le pTe! 



L Kspnt de Jehovah a pari* par moi, 

ht «m parole est sur mes levres. 

Le Dieu d'lsracl a parltf, 

Le rocher d'Israel ma dit : 

In juste dominant sur les hommes, 

Dominant dans la crainte de Dieu ! 
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17 Jehovah, en disant : " Loin de moi, 6 
Jehovah, de faire cela! N'est-cc pas le 
sang de ces hommes qui sont alles au 
peril de leur vie? " Et il ne voulut pas 
la boire. Voila ce que firent ces trois 
braves. 

1 8 Abisal, frere de Joab, filsde Sarvia, 
etait aussi chef des officiers. II brandit 
sa lance contre trois cents hommes et les 
tua, et il eut du renom parmi les trois. 

19 II etait ie plus considere d'entre les | 
trente, et il fut leur chef; mais il n'egaia ■ 
pas les trois premiers. j 

20 Banaias, fils de Jotadas, fils d'un I 
homme vailiant et riche en exploits, de ] 
Cabseel. II frappa les deux ariels de 
Moab. II descendit dans une citerne et 

21 frappa un lion, un jour de neige. Cest 
lui aussi qui frappa un Egyptien d ? un 
aspect redoutable et qui avait une lance 
a la main ; il descendit vers lui avec un 
baton et lui arracha de la main sa lance, 

22 avec laquelle il le tua. Voila ce que fit 

23 Banaias, filsde JoTadas, et il eut du re- 
nom parmi les trois braves. II etait plus 
considere que les trente, mais il n'egaia 
pas les trois. David le fit membre de son 
conseil. 

24 Asael, frere de Joab, etait des trente; 
Elehanan, fils de Dodo, de Bethleem; 

25 Semma, de Harod : Elica, de Harod ; 

26 Heles de Phalti; Hira, fils d'Acces, dc 

27 Thecua; Abieser, d'Anathoth ; Mobon- 

28 nai, le Husatite; Selmon, I'Ahohite; 

29 Maharai, de Netopha: Heled, fils de 
Baana, de Netopha ; Ithal, fils de Ribal, 

30 de Gabaa des fils de Benjamin; Ba- 
naia, de Pharaton ; Heddai, des vallees 

31 de Gaas; Abi-Albon, d'Araba ; Azma- 

32 veth, de Beromi ; Eliaba, de Salaboni ; 
S3 Bne-Assem ; Jonathan ; Semma, le Ha- 

rarite; Ahiam, fils de Sarar, le Hara- 

34 rite ; Eliphelet, fils d'Aasbal, fils d'un 
Machatien ; Eliam, fils d'Achitophel, de 

35 Gilo; Hesraa,deCarmel;PharaT,d , Arbi; 

36 Igaal, fils de Nathan, de Soba ; Bonni de 

37 Gad; Selec, r Ammonite; Naharai, de 

38 Beroth, ecuver de Joab, fils de Sarvia ; 

39 Ira, le J^thfite; Gareb, le Jethrite; Urie, 
le Hetheen. En tout trente-sept. 



chap. xxvf.—DenombremenCdu peuple; 
peste. Achat de faire d'Areuna. 

La colere de Jehovah s'enflamma de 24 
nouveau contre Israel, et il excita Da- 
vid contre eux, en disant : " Va, fais le 
denombrement d'Israel et de juda. " 

Le roi dit a Joab, chef de Farmee, qui 2 
etait avec lui : " Parcours toutes les tri- 
bus dlsrael, depuis Dan jusqu'a Bersa- 
bee; qu'on fasse le denombrement du 
peuple, afin que je sache a combien il 
s'eleve. ?5 Joab dit au roi : " Que j 
Jehovah ton Dieu rende le peuple 
plus nombreux, cent fois plus nombreux 
qu'il n'est deja, et que les yeux du roi 
mon seigneur le voient! Mais pourquoi 
le roi mon seigneur met-il son plaisir a 
faire cela? " Mais Tordre du roi pre- 4 
; valut contre Joab, et il fut donne aux 
\ chefs de l ? armee ; et Joab et les chefs de 
! Farmee sortirent de devant le roi pour 
I faire le denombrement du peuple d'ls- 
rael. Avant pass£ le Jourdain, ils cam- 5 
I perent a Aroer, a droite de la ville, qui 
• est au milieu de la vallee de Gad, puis a 
I Jazer. Us allerent en Galaad et dans le 6 
pays de Thachfliim-Hodsi ; ensuite a 
Dan- Jaan et aux environs de Sidon. lis 
allerent a la place forte de Tyr et dans 
toutes les villes des Heveens et des Cha- 
naneens, enfin dans le Negeb dc Juda, 
a Bersabee. Lorsqu'ils ejirent ainsi par- 
couru tout le pays, ils revinrent a Jeru^ 
salem au bout de neuf mois et vingl 
jours. Joab remit au roi le role du de- 9 
nombrement du peuple : il y avait en 
Israel huit cent mille hommes de guerre 
tirant l'epee, et cinq cent mille en Juda. 
; David sentit battre son coeur lorsqu'il 10 
> eut fait le denombrement du peuple, ct 
| ildit a Jehovah : 4t J'aicommisun grand 
1 pechi en faisant cela ! Maintenant, 6 Je- 
hovah, otez, je vous prie, ttniquite dc 
; votre serviteur, car j'ai tout a fait agi 
; en insense. " 

j Le lendemain, quand David se leva, 11 
j la parole de Jehovah fut adressee a Gad, 
le prophete, le voyant de David, en ces 
termes : ' ' Va dire a David : Ainsi parle 1: 



7 



3 



x8 sv. Si, avec les LXX ct la Vulgate, 011 lit 
dans ce verse t partout trois, et mille part 
trente, on aura un sens un peu different : AH- 
*af... itait aussi chef tie trois, d'une seconde 
triade, daus laquelle il se fit un nom, Hans le 
plus consider* it le chef de ces trois t mais 
sans tealer les hires de la premiire trtade, 
havcir Jesbaam, etc Comp. vers. 13 et la note. 

20. Les deux ariels,\itt. lions de Dieu ;c'est 
le nom que les Perses et les Arabes doonent 
encore aujourd'hui a des guerriera dune valeur 
extraordinaire. 

36. On lit I Par. xi ( 38 ; Joit>frire de Na- 



than; Mibakar, fits ctAg&raX: ce dernier 
texte est probablement allege. 

39. Trente*sept, savoir trois de la premiere 
classe (vers. 8-jo), deux de la deuxieme (vers. 
18-23), et 30 de la troisieme (vers. 24-39), en 
comptant trois noms dans le texte amende du 
vers. 34. D'autres retrouvent les tnnte-stpt en 
comptant le nomomis dans la deuxieme triade. 

XXIV t x^Sept anniet (comp. Gen. xli t 27. 

y>; II, Rois, viii! 1) ; les LXX ici et les Para- 

lipomenes. (I, xxi, 12) disent trois ann/es : ce 

qui rlpood mieux aux trois mois et aux trail 

I jours. 



— 302 



C hap. XXIV, 13. IIme LIVRE DE SAMUEL. Chap. XXIV, 25. 

Jehovah : Je mets devant toi trois | Ce jour-la, Gad vint aupres de David 18 
choses ; choisis-en une, et je te la ferai. et lui dit: " Monte eteleve A Jehovah un 

13 Gad vint vers David et iui fit connai- autel dans Faired' Areuna, lejebuseen. " 
tre cette parole de, Jehovah^ en disant : David monta, selon la parole de Gad, m 
*• Veux-tu sept annees de famine dans comme Jehovah L'avait ordonne. Areu- 20 
ton pays, ou bien trois mois de fuite ; na, ay ant regards, vit le roi et ses ser- 
devant tes ennemis qui te poursuivront, viteurs qui se dirigeaient vers Iui ; il 21 
ou bien trois jours de peste dans ton sortit et se prosterna devant le roi, lc 
pays? Maintenant reflechis et vois ce j visage contre terre, en disant : " Pour- 
que je dois repondre a celui qui men- ; quoi mon seigneur le roi vient-il vers 

14 voie. M David repondit a Gad : " Je son serviteur? ? ' Et David repondit : 
suis dans une eruelle angoisso. Ah ! " Pour acheter de toi cette aire et pour 
tombons entre les mains de Jehovah, j y batir un autel a Jehovah, afin que la 
ear ses misericordes sont grandes ; mais plaie se retire de dessus le peuple. '' 
que je ne tombe pas entre les mains des Areuna dit a David : " Que mon sei- 22 
hommes! " gneur le roi prenne IW/et qu'il otfrc "" 

15 Et Jehovah envoya la peste en Israel ; en sacrifice ce qu'il trouvera bon: voici 
depuis le matin dece jour jusqu'au temps I les bceufs pour I'holocauste, le traineau 
tixe ; et il mourut, de Dan a Bersabee, ! et les jougs des bceufs serviront de bois. 
soixante-dix miile hommes parmi le pett- Tout cela, 6 roi, Areuna le donne au roi. 23 

16 pie. L'ange etendait la main sur Jeru- Que Jehovah, ton Dieu, ajouta-t-il, te 
salem pour la detruire, mais Jehovah se soit favorable ! " Le roi repondit a -m 
repentit de ce mal, et il dit a l'ange qui ! Areuna : " Xon, mais je veux I'acheter " 
faisait perir le peuple : *• Assez ! retire \ de toi a prix d'argent, et je n'offrirai 
maintenant ta main. " L'ange de Jeho- point a Jehovah, mon Dieu, des holo- 
vah etait pres de i'aire d' Areuna, le Je- caustes qui ne me coiitent rien. " Et Da- 

17 buseen. A la vue de l'ange qui frappait vid acheta Taire et les txeufs pour cin- 

le peuple, David dit a Jehovah : •' Cest quante sides d'argent. II batit la un 25 
moi qui ai peehe, e'est moi qui suis cou- autel a Jehovah et offrit des holocaustes 
pable : mais ces brebis, quont-eiles fait ? et des sacrifices pacifiques. — Ainsi Je- 
Que la main soit done sur moi et sur la 1 hovah fut apaise envers le pavs, et la 
maison de mon pere ! '' ! plaie se retira d'lsrael. 
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PREMIER LIYRE DES ROIS 



_, (LE TROISIEAiE DANS LA VULGATE — 

PREMIERE PARTIE 

HISTOIRE DU PEUPLE DE DIEU REUNI SOUS LE SCEPTRE 

DE SALOMON [I Rois, Cn. I— XI]. 

§ I.-AVENEMENT DE SALOMON AU TRONE [I - II]. 




i*HAl». I. — Vieillesscde David; Abisag. 
Conspiration d' Adonias. Salomon di- 
signepar David pour son successenr. , 

I fifSfil E roi David ^ tait viaiX ' ava ? c6 
en age; on le couvrait de vete- 

ments, sans qiril put se re- 
_ chauffer. Ses serviteurs lui di- 
»v**w . " Que Ton cherche pour mon sei- 
gneur le roi une jeune Title vierge; qu'elle ; 
se tienne devant le roi et le soigne, et ; 
qu'elle couche dans ton sein, et mon sei- 

3 o-neur le roi se rechauffera. " On cher- 
eha dans tout le pavs d'Israel une jeune 
fille qui fut belle, ct I'on trouva Abisag, 

4 laSunamitc,quel ? onamenaauroi. Cette 
jeune iille etait fort belle; elle soigna le \ 
roi et le scrvit ; mais le roi ne la connut 

point. . , .„ 

5 Or Adonias, fils dc Haggith, s elevait 
dans ses pensees, disant ; tl C'cst moi 
qui serai roi. " Et il se procura des chars 
et des chevaux, et cinquante hommes 

6 courant devant lui. Et son pere ne lui 
avail jamais fait un reproche, en lui di- 
sant • " Pourquoi agis-tu ainsi? En 
outre, Adonias etait beau de figure et il 

7 etait ne apres Absalom. II eut des en- 
tretiens avec Joab, fits de Sarvia, et avec 
le pretre Abiathar, et ils embrasserent 

8 son parti. Mais le pretre Sadoc, Ba- 
naias, fils de Joiadas, Nathan le pro- 
phete, Sema, Rel et les vaillants hom- 
mes de David ne se joignircnt pas a lui. 

9 Adonias immola des brebis, des boeufs 
ct des veaux gras pres de la pierre de 
Zoheleth, qui est a cote d'En-Rogcl, et 
il invita tous ses freres, fils du roi, et 
tnus les hommes de Juda serviteurs du 

io roi. Mais il n'invita pas Nathan le pro- 
phete, ni Banaias, ni les vaillants hom- 
mes, ni Salomon, son frere. 

1 1 Alors Nathan dit a Bethsabee, mere 
dc Salomon: " N'as-tu pas appns 



qu r Adonias, fils de Haggith, s est fait 
roi, sans que notre seigneur David le 
sachc? Viens done maintenant, laisse- 12 
moi te donner un conseil, atin que tu 
sauves ta vie et celle de ton fils Salo- 
mon. Va, entre chez le roi David, et 13 
dis-lui : ' * roi, mon seigneur, n'as-tu 
pas fait ce serment d ta servante : Salo- 
mon, ton fils, regnera apres moi, etc est 
lui qui s'assiera sur mon trone ? Pour- 
quoi done Adonias s'est-il fait roi?" Et 14 
pendant que tu parleras la avec le roi. 
j'entrerai moi-memc apres toi, et je eon- 
firmerai tes paroles. " 

Bethsabee se rendit aupres du roi dans 15 
sa chambre ; il etait devenu tres vieux, 
■ et Abisag, ta Sunamite, le servait. Elle 16 
! s'inclina et se prosterna devant lui, ct 
' le roi dit : " Que veux-tu? *'■ EUe lui 17 
! repondit : " Mon seigneur, tu as fait 
I serment a ta sen-ante par Jehovah, ton 
i Dieu, en disant : Salomon, ton his, re- , 
enera apres moi et cest lui qui sera assis 
sur mon trone. Et maintenant voici 1S 



19 



I, 8. Simil et RH % ne scraient-ds pas les 
memes que Simtna 1 et Kaddai, deux freres 
de David (I, Par. ii, t$*\:W 



qu' Adonias s'est fait roi, tandisque toi, 

6 roi, mon seigneur, tu l'ignores ! II a 

immoie des boeufs, des veaux gras et des 

brebis en grand nombre ; et il a invite 

tous les fils du roi, le pretre Abiathar, et 

Joab, chef de l'armee, mais il n'a pas 

invite Salomon, ton serviteur. Cepen- 20 

dant, 6 roi mon seigneur, tout Israel a 

les yeux sur toi, pour que tu fasses con- 

naitre qui doit s'asseoir sur le trone du 

roi mon seigneur apres lui. Autrement 21 

; il arrivera que, iorsque le roi mon sei- 

! gneur sera couche avec ses peres, mon 

i fils Salomon et moi nous serons traites 

comme des criminels. " 

Comme elle parlait encore avec le roi, .2 
voici due Nathan, le prophete, arnva. 
On i'annonca au roi, en disant : \ oiu -j 
Nathan, le prophete. " II entxa en pre- 
sence du roi et se prosterna devant lui, 

En-Rogti* c.-a-d. foutaine : de Rosjd 



(VWX au S. E. de Jerusalem (Jo*. * v > 
kujourd'hui Bir-Eyou<H\m\i± de Job). 



7). 
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Chap. I, 24. 
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Chap. I, 51. 



24 le visage contre terre ; et Nathan dit : 
" roi, mon seigneur, tu as done dit : 
"Adonias regnera apres moi et ils'assiera 

25 sur mon trone ! Car it est descendu au- 
jourd'hui, il a immole des bceufs, des 
vcaux gras et des brebis en quantite, et 
il a* invite tous les fils du roi, les chefs 
de Farmee et le pretre Abiathar. Et 
voici qu'ils mangent et boivent devant 
lui, et ils disent : Vive le roi Adonias ! " 

26 Ma is il n'a invite ni moi, ton serviteur, 
ni le pretre Sadoc, ni Banaias, fils de 
Joiadas, ni Salomon, ton serviteur. 

27 Est-ce bien par la volonte de mon sei- 
gneur le roi qu'une telle chose a lieu, 
sans que tu aies fait connaitre a tes ser- 
viteurs qui doit s'asscoir sur le trone du 
roi mon seigneur apres lui ? " 

28 Le roi David repondit : " Faites ve- 
nir Bethsabee. " Eilc entra et se pre- 

29 senta devant le roi. Et le roi fit cc ser- 
ment : " Vive Jehovah qui m'a delivrc 

30 de toutes lesadversites ! ce que je t ai jure 
par Jehovah, le Dieu d'lsrael, en disant : 
Salomon, ton fils, regnera apres moi, et 
il s'assiera sur mon trdne a ma place, — 

31 je le ferai en ce jour. " Bethsabee s'in- 
clina le visage contre terre et se pros- 
terna devant le roi; et elle dit : *' Vive 
a jamais mon seigneur le roi David ! *' 

32 Lo roi David dit : " Faites venir le 
pretre Sadoc, Nathan le prophete, et 
Banaias, fils de Joiadas. " Lorsqu'ils 

33 furent entres en presence du roi, le roi 
leurdit : " Prenezavec vous les servi- 
teurs de votre raaitre, faites monter mon 
fils Salomon sur ma mule, et vous le 

34 ferez descendre a Gihon. Ld, le pretre 
Sadoc et Nathan le prophete Foindront 
pour roi sur Israel ; et vous sonnerez de 
la trompette et vous direz : Vive le roi 

35 Salomon ! Puis vous remonterez apres 
toi: il viendra s'asseoir sur mon trone, 




dit au roi : •« ..men ! Qu'ainsi I'ordonnc 
Jehovah, le Dieu du roi mon seigneur le 
37 roi ! Comme Jehovah a M avec mon 
seigneur le roi, qu'il soit dememe avec 
Salomon, et qu r ii Cfeve son trdne au- 
dessus du trone de mon seigneur le roi 
David ! » . 



33/.. En rapprochant II Par. xxxii, 30 et 
wxtu, 14, on place main tenant cette source site 
les pentes de la colHne d'Ophel, et on Kiden- 
Jine com muniment * avec fa fotttaine de la 
Vicrge, Afn.SiUi.t\f*ri*m. 

so. Les conns dt Vauttl : chez tous les peu- 
ptes ancwBB, Tautel <tait-coh»id^ cotnme un- 
file inviolable ; le coupable en saiessait ltfs 



Aussitoi le pretre Sadoc descendit 5$ 
avec Nathan le prophete, Banaias, 'fils 
de Joiadas, les Cerethiens et les Pbele- 
thiens, et ayant fait monter Salomoa 
sur la mule dc David, ils le menerent a 
Gilion. Le pretre Sadoc prit dans le 39 
tabernacle la come d'huile, et il oignit 
Salomon ; on sonna de la trompette et 
tout le peuple dit : " Vive le roi Salo- 
mon ! ; ' Puis tout le peuple monta apres 40 
lui, jouant de la flute et se livrant a une 
grande joie ; la terre retentissait de leurs 
acclamations. 

Adonias entendit a bruit \ ainsi que 41 
tous les convies qui etaicnt avec lui, au 
moment ou ils achevaient leur festin. En 
entendant le son dc la trompette, Joab 
dit : " Pourquoi ce bruit de la ville en 
emoi?" 11 pariait encore, lorsque Jona- 42 
thas, fils du pretre Ahiathar, arriva. 
Adonias lui dit : " Approche, car tu es 
un brave et porteur de bonnes nouvelles." 
Jonathas repondit a Adonias: *' Oui, 43 
vraiment ! notre seigneur le roi David a 
fait roi Salomon. II a envoye avec lui 44 
le pretre Sadoc, Nathan le prophete, Ba- 
naias, fils de Joiadas, les Cerethiens et 
les Phelethiens, et ils Tont fait monter 
sur la mule du roi. Le pretre Sadoc et 45 
Nathan le prophete Tont oint pour roi a 
Gihon ; de la ils sont remontes avec des 
transports de joie, et la ville est en emoi : 
e'est la le bruit que vous avez entendu. 
Salomon s'est me'me assis sur le tr&ne 46 
royal. Et meme les serviteurs du roi 47 
sont venus pour benir notre- seigneur le 
roi David, en disant : Que ton Dieu 
rende le nom de Salomon plus grand que 
ton nom, et qu'il 61eve son trone au-des- 
sus de ton trone \ Et le roi s'est pros- 
tern^ sur son lit. Et meme le roi a parte 48 
ainsi : Bthii soit Jehovah, le Dieu d'Is- 
ra^I, qui a fait asseoir aujourd'hui un 
successeur sur mon trone et qui m'a 
donnede le voir! " 

Tous les convies d' Adonias furent sai- 49 
sis de terreur ; ils se leverent et s'en alle- 
rent chacun de son cote. Adonias, ayant 50 
pear de Salomon, se leva et s'en alia, et 
il saisit les cornes de i'autei. On vint 51 
dire a Salomon : " Voici qu' Adonias a 
peur de Salomon, et it a saisi les cornes 
de l'autel en disant : Que le roi Salomon 

cornes (voy. Exod. xxvti, 2) pour se mettre 
sons la protection divine. Mais la loi n'admttt 
taitpascet usage (Exod. xxi, 14)^ eflr avail 
statement dtabti des vtlles de refoge potlr cmix 
qui avaient commfs un meurtre mvolontaire. 
Cest done par pure clemence que Salomon fit 
grici 31 Adonias. 
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Chap. II, 24, 



1 



me jure aujourd r hui qu'il ne fera pas : Tepee. Et maintenant tu ne k laisseras 9 

52 mourir son serviteur par Vepee ! " Sa- pas impuni ; car tu es un homme sage, 
lomon dit : " S'il se montre homme et tu sais comment tu dois le traiter; 
loyal, il ne tombera pas a terre un de ses c'est dans le sang que tu feras descen- 
cheveux; mais s'il se trouve du mal en dre ses cheveux blancs au sejour des 

53 lui, ii mourra. " Et le roi Salomon en- morts. " 

vova des gens qui le firent descendre de David se coucha avec ses peres, et il 10 
l'autel, et Adonias vint se prosterner de- : fut enterre dans la cite de David. Le 1 1 
vant le roi Salomon, qui lui dit : " Va temps que David regna sur Israel futde 
dans ta maison. " quarante ans : il regna sept ans a He- 

bron, et trente-trois ans a Jerusalem. Et u 
chap. 11. — Demih-es instructions de ; s a i omon s'assit sur le trone de David, 
David a Salomon; sa mort; azene- ' son p^ et son regnefut bien affermi 
rnent de Salomon. Pu nit ion d'Ado- Adonias, fils de Haggith, alia trouver 13 
nias. Destitution tfAJriathar. Puni- Bethsabee, mere de Salomon. Elle lui 
Hon dejoab et de ShneL dit : " Viens-tu dans une intention pa- 

O Comme le temps de sa mort appro- \ cifique? " II repondit : 4 * Oui, dans une 
chait, David donna ses ordres a Salo- ; intention pacifique; " et il ajouta : " J ai 14 

2 mon t son fils, en disant : " Je nren un mot a te dire. " Elle dit : «• Parle. ' 
vais par le chemin de toute la terre; i Et il dit : " Tu sais que le -oyaume 15 

3 montre-toi fort et sois un homme ! Sois nrappartenait, et que tout Israel portait 
fidele au service de Jehovah, ton Dieu, ses regards sur moi pour me faire roi. 
en marchant dans ses voies, en obser- ; Mais la royaute a ete transferee et don- 
vant ses lois, ses commandements, ses nee a mon frere, parce que Jehovah la 
ordonnances et ses preceptes, selon ce lui avait destinee. Maintenant je te de- 16 
qui est ecrit dans la loi de Molse, afin mande une seule chose ; ne me la refuse 
que tu reussisses dans ce que tu feras et j pas. }: Elle lui repondit : " Parle. " Et 17 
partout ou tu iras, en sorte que Jeho- , ii dit : " Dis, je te pne, au roi Salomon 



1 — car il ne te refusera pas — de me 
donner pour femme Abisag, la Suna- 
mite. " Bethsabee dit : V Bien ! je par- iS 
lerai pour toi au roi. " 

Bethsabee se rendit aupres du roi Sa- 19 
lomon pour lui parler au sujet d'Ado* 

«. uv .«. M .w nias- Et * e roi ^ leva P° ur aller asa 

ce"que m'aYait' Jo'ab, nTs~de Sarvia, ce I rencontre et il se prosterna devant eUe; 
qu'il a fait mix deux chefs de Farmee il s'assit sur son trone, et fit placer un 
d'Israel, a Abner, fils de Ner, et a Ama- trone pour la mere du roi, et elle s assit a 
sa, fils de Jether : il les a tues, versant sa droite. Puis elle dit ; "J ai une petite 20 
pendant la paix le sang de la guerre, et , demande a te faire : ne me la refuse pas. 



vah accomplisse sa parole qu'il a pro 
noncee sur moi en disant : Si tes fils 
prennent garde a leur voie en marchant 
devant moi avec fidelite, de tout leur 
coeur et de toute leur amc, tu ne man- 
qucras jamais d'un descendant assis sur 
5 le trone d'Israel. Tu sais aussi toi-meme 



7 dans le sejour des morts. — Tu trai 
teras avec bienveillance les fils de Ber- 
zellat le Galaadite, et ils seront de ceux 
qui mangent a ta table; car c'est ainsi 
qu'ils sont venus au-devantde moi lors- 
quejc fuyais devant Absalom, ton frere. 

8 — Tu as aussi prcs de toi Sem#, fils de 
Gera, Benjamite, de Bahurim. II a pro- 
fer6 contre moi des maledictions violen- 
tes le jour ou j'allais a Mahanalm. Mais 
comme il descendit a ma rencontre vers 
te Jpurdain, je lui jurai par Jehovah, en 
disant.: Je ne te ferai point mourir par 



\\ % %%.Abutlom:V\x\^ $«/***«•; a tart, d'an- 
dens manuscrits liscnt Absalom, comme dans 



epondit 
quoi demandes-tu Abisag, laSunamite, 
pour Adonias? Demande done la royaute 
pour lui,— car il est mon frere aine, — 

Kur lui, pour le pr&re Abiathar, et pour 
ab, fils de Sarvia I " 
Abrs le roi Salomon jura par Jeho- 23 
vah, en disant : " Que Dieu me traite 
dans toute sa rigueur si ce n'est pas pour 
sa perte qu* Adonias a prononce cettc pa- 
role ! Et maintenant, aussi vrai que 24 
J&iovah est vi vant ! — lui qui m'a'ar- 
fermi et m*a iait asseoir sur le trone de 
David, mon pere, et qui m'a eclifie une 



Hrtbf. et te* LXX. — Us car/us dt VauUl l 
comp. i, 50. 
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Chap. IT* 46. 



maison selon sa promesse, — aujour- 
d'hui meme Adonias sera mis a mort ! " i 

25 Et le ioi Salomon donna ordre a Ba- 1 
naias, fils de JoTadas, qui le frappa; et 
Adonias mourut 

26 Le roi dit ensuite au pretre Abiathar: 
" Va-fen a Anathoth dans tes terres, 

car tu merites la mort ; mais je ne te 
ferai pas mourir aujourd'hui, parce que 
tu as porte l'arche au seigneur Jehovah 
devant David, mon pere, et parce que 
tu as eu part a toutes les souffrances 

;; de mon pere. Et Salomon chassa Abia- 
thar pour qu'il ne fut plus pretre de Je- 
hovah, accomplissant ainsi la parole que 
Jehovah avait prononcee sur la maison 
d'Heli a Silo. 

:i> La nouvelle en parvint a Joab, car il • 
avait suivi le parti d'Adonias, quoiqu'il , 
a'eut pas suivi le parti d' Absalom. Et 
Joab s'enfuit au tabernacle de Jehovah, 

29 et il saisit les cornes de 1'auteL On an- 
nonca au roi Salomon que Joab s'etait 
refugie au tabernacle de Jehovah et qu'il 
etait aupres de l'autel ; et Salomon en- 
voya Banalas, tils de JoTadas, en lui di- 

30 sant : " Va, frappe- le. " Arrive au 
tabernacle de Jehovah, Banalas dit a 
Joab : ** Ainsi parle le roi : Sors. " Mais 
il repondit : " Non ! je veux mourir ici. " 
Banalas rapporta cette reponse au roi, 
en disant : " C'est ainsi qu'a parle Joab, 

51 c'est ainsi qu'il m'a repondu. " Et le 
roi dit a Banalas : " Fais comme il a 
dit, frappe-le et enterre-le ; tu oteras , 
ainsi de dessus moi et de dessus la mai- 
son de mon pere le sang innocent que ' 

32 Joab a repandu. Jehovah fera retomber 
son sang sur sa tete, lui qui a frappe \ 
deux hommes plus justes et meilleurs que 
lui, et qui les a tues par Tepee, sans que 
nwn pere David le sut : Abner, fils de 
Ner, chef de 1'armee d'Israel, et Amasa, 
tils de Jether, chef de Tarmee de Juda. 

33 Leur sang retombera sur la tete de Joab 
et sur la tete de ses descendants a perpe- 
tuus : mais il y aura paix pour touiours, 
de la part de Jehovah, pour David et sa 
posterite, pour sa maison et son trone. 



j> 



29. Fmppt-U : d'apres la loi, le tabernacle 
ne pouvait proteger Joab, coupable de deux 
meurtrcs intent ionnels (Exod. xxi, 13 tv.X 

^9. Dtux serviteurs. deux esclave*. Le mot 
deux manque dans la Vulgate. 

44. Jv> tavaii-je pas fait Jurer dene pas 
iortir de Jerusalem? Les LXX ajoutent en 
effet cette circonstance au vers. 57 : Et Solo* 



Banalas, tils de JoTadas, monta, et ayant 34 
frappe joab, il lui donna la mort, et il 
fut enterre dans sa maison, au desert. 
Et le roi mit a sa place, comme chef de 35 
Farmee, Banalas, tils de Joiadas, et il 
mit le pretre Sadoc a la place d'Abia- 
thar. 

Le roi fit appeler Semel et lui dit : 36 
" Batis-moi une maison a Jerusalem; tu 
y demeureras et tu n'en sortiras point 
pour aller de cote et d'autre. Le jour 37 
ou tu sortiras et passeras le torrent de 
Cedron, sache que certainement tu mour- 
ras ; ton sang sera sur ta tete. " Semei 38 
repondit au roi : iC Cette parole est bon- 
ne ; ce que dit mon seigneur le roi, ton 
serviteur le fera. '* Et Semei demeura « 
longtemps a Jerusalem. II arriva, au 39 
bout de trois ans, que deux serviteurs de 
Seme! s'enfuirent aupres d'Achis, tils de 
Maacha, roi de Geth. On le raiiporta a 
Semei, en disant : " Void que tes ser- 
viteurs sont a Geth. " Semel se leva, 4° 
et ayant selle son ane, il se rendit a 
Geth, aupres d'Achis, pour chercher 
ses serviteurs. II s'en alia done, et il 
les ramena de Geth. On informa Salo- 4* 
mon que Semei etait alle de Jerusalem 
a Geth et qu'il etait de retour. Le roi 4* 
fit appeler Semel et lui dit : " Ne t'avais- 
je pas fait jurer par Jehovah, et ne 
t'avais-je pas fait cette declaration : Le 
jour ou tu sortiras pour aller de cote ou 
d'autre, sache que certainement tu mour* 
ras ? Et ne m'as-tu pas repondu : La pa- 
role que j'ai entendue est bonne. Pour- 43 
quoi done n'as-tu pas observe le serment 
fait a Jehovah et I'ordre que je t'avais 
donne? " Et le roi dit a Semel : " Tu 44 
sais — ton cceur en a conscience — tout 
le mal que tu as fait a David, mon pere; 
Jehovah fait retomber ta mechaneete sur 
ta tete. Mais le roi Salomon sera blni, 45 
et le trone de David sera affermi a ja- 
mais devant Jehovah. " Et le roi donna 46 
des ordres a Banalas, fils de Joiadas, qui 
sortit et frappa Semei ; et Semei mourut 
— Et la royaute fut afiermie entre les 
mains de Salomon. 



mon lui Jit priter sermeut. Vulgate, Ne t'ai-jg 
pas assuri par U Seigneur et dit a*n vance^tc. 
46. Entre ies mains de SaUmou* Dans la 
Vulg. et le Codex. AU des LXX, ce membre 
de phrase est reuni au chap, suiv., auquel il 
semble appartenir comme proposition circons* 
tantielle : Lorsque sa royaute fut affermie, Sa- 
lomon s'allia, etc. 
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Chap. Ill, i. 



I** LIVRE DES ROIS. 



Chap. Ill, 25. 



§ 



IL — HEUREUX DEBUTS DU REGNE DE SALOMON [III — IV]. 



CHAP. ill. — Mariage de Salomon. Sa- 
crifice et vision a Gabaon. Jugenient 
de Salomon, \ 



3 Salomon s'allia par un manage avec \ 
Pharaon, roid'Egypte. Vi^xit pour femme ! 
la fille de Pharaon, et il I'amena dans • 
la cite de David, jusqira ce qu'il eut 
acheve de batir sa maison et la maison 
de Jehovah, ainsi que le mur d'enceinte 

2 de Jerusalem. Seulement le peuple sa- 
crifiait sur les liauts lieux, car il n'ayait 
pas ete bati de maison au nom de Jeho- 

3 vah jusqu ? a ces jours. Salomon aimait ! 
Jehovah, marchant selon les ordonnan- . 
ces de David, son pere ; seulement il of- i 
frait sur les hauts lieux des sacrifices et j 
y brulait des parfums. 

4 Le roi se rendit a Gabaon pour y sa- \ 
crifier, car c'etait le principal des hauts i 
lieux. Salomon offrit mille holocaustes ; 

c sur Tautcl. A Gabaon, Jehovah appa- 
rut en songc a Salomon pendant la nuit, 
et Dieu lui dit : " Demande ce que tu 

6 veux que je te donne. " Salomon re- 
pondit : " Vous avez montre une gran- 
de bienveillance envers votre serviteur 
David, mon pere, selon qu'il marchait en 
votre presence dans la fid&ite, dans la 
justice et dans la droiture de coeur envers 
vous; vous lui avez conserve cette grande 
bienveillance, et vous lui avez donne un 
fils qui est assis sur son trone, commc il 

7 parait aujourd'hui. Maintenant, Jeho- 
vah, mon Dieu, vous avez fait regner 
votre serviteur a la place de David, mon 
pere; et moi je ne suis qu'un tout jeune 
homme, ne sachant pas comment me con- 

iJ duire. Yotre serviteur est au milieu de 
votre peuple que vous avez choisi, peuple 
immense, qui ne peut etre evalue ni 

9 compt6, tant il est nombreux. Accordez 
done a votre serviteur un cceur attentif 
pour juger votre peuple, pour discerner 
le bien et le mal. Car qui pourrait juger 
votre peuple, ce peuple si nombreux? " 

10 Jehovah eut pour agreable que Salo- 

11 mon lui eut fait cette demande, etDieu 
lui dit : " Puisque e'est la ce que tu de- 
mandes, puisque tu n'as demande pour 
toi ni de longs jours, ni des richesses, ni 
la mort de tes ennemis, mais que tu as 
demande' de Intelligence pour exercer 

12 la justice, voici que je fais selon ta pa- 
role : je te donne un coeur sage et intel- 
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ligent, de telle sorte qu'il n'y ait eu per- 
sonne avant toi, et qu il ne s'elevera per- 
sonne apres toi qui le soit semblable. Et 13 
meme ce que tu n'as pas demande, je to 
le donne, richesses et gloire, au point que 
parmi les rois il n'y aura personne com- 
me toi pendant toute ta vie. Et si tu 14 
marches dans mes voies en observant 
mes lois et mes_commandements, comme 
Ta fait David, ton pere, je prolongerai 
tes jours. " — Salomon s'eveilla, et il 15 
comprit que cetait un songe. De retcur 
a Jerusalem, il se presenta devant I'ar- 
che do I'alliance de Jehovah ; il offrit des 
holocautes et des sacrifices d'actions do 
graces, et il donna un testin a tous ses 
serviteurs. 

Alors deux femmes de mauvaise vie 16 
vinrent vers le roi et se presenterent de- 
vant lui. L'unc des femmes dit : *' D 
grace, mon seigneur ! cette femme et moi 
nous demeurions dans la meme maison, 
et j'ai mis au monde un enfant pres d'elle 
dans la maison. Trois jours apres, cette iS 
femme a mis aussi au monde un enfant. 
Nous habitioris ensemble ; aucun Gran- 
ger n'etait avec nous dans la maison, il 
n'y avait que nous deux. Le fils de cette 19 
femme mounit pendant la nuit, parce 
qu'elle s'etait couchee sur lui. Elle se 20 
leva au milieu de la nuit, elle prit mon 
fils a mes cotes tandis que ta servantc 
dormait, et elle le coucha dans son sein, 
et son fils qui etait mort, elle le couclia 
dans mon sein. Lorsque je me suis levee 21 
le matin pour allaiter mon fils, je le trou- 
vai mort ; mais i'ayant considers atten- 
tivement le matin, je m'apcrcus que ce 
n'etait pas mon fils que j'avais enfante." 
j L' autre femme dit : " Non ! mon fils est 22 
1 celui qui est vivant, et e'est ton fils qui 
; est mort. " Mais la premiere repliqua : 
j * 4 Nullement, ton fils est celui qui est 
! mort, et e'est mon fils qui est vivant, " 
j Cost ainsi qu'elles se disputalent devant 
j le roL 

j Le roi prit la parole : ** L T une dit : 23 
j C'est mon fils qui est vivant, et c'est ton 
fils qui est mort ; et 1' autre dit : Nulle- 
ment, c'est ton fils c^ui est mort, et e'est 
mon fils qui est vivant. " Et il dit : 24 
" Apportez-moi une epee. " On apporta 
Tepee devant k roi, et le roi dit : 4i Par- 
tagez en deux renfant qui vit, et dori- 
nez-en la moitie a l'une et la moitie a 



III, x. Avec Pharaon ;ce Pharaon parait etre 
soit Psusennes II, soit sod jweUecesseur Psina- 
ches, de la 2i« dynastie (tanitique). 



J 



5. A Gaboon : la Vulg. rattache ce» mots au 
vers, president. 
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Chap. IV, 27. 



:6 T autre. " Alors la femme dont ie fils 
etait vivant dit au roi, car die sentait 
<es entrailles s'emouvoirpour son fils : 
** Ah ! mon seigneur, donnez-lui l'enfant 
qui vit, et qu'on ne le tue pas ! " Et 1'au- 
•j*e disait : *' Qu'il ne soit ni a moi ni a 

27 toi : partagez-le. " Et le roi repondit : 
i% Donnez a la premiere l'enfant qui vit, 
ct qu'on ne le tue pas ; c'est elle qui est 

;S la mere. " Tout Israel apprit le juge- 
ment que le roi avait prononce, et Ton 
wraignit le roi, en voyant qu'il y avait 
en lui une sagesse divine pour rendre la 
"istice. 

•jii.-.p. iv. — Hants fonctionnaires de> 
Siiiowvn, Les douze intendants etablis 
stir Ie pays. Puissance de Salomon ft 
spkndcur dc sa tour. Sa sagesse. 

4 Le roi Salomon etait roi sur tout 
Israel 

: Void les chefs qu'il avait a son ser- 
vice : Azarias, fils de Sadoc, etait le pre- 

5 mier ministre ; Elihoreph et Ahia, fils 
de Sisa, etaie it secretaires ; Josaphat, 

\ tils d'Ahilud, etait archiviste ; Banalas, 
lils de Joladas, commandait rannee; 

5 Sadoc et Abiathar etaient pretres ; Aza- 
rias, filz Je Nathan, etait chef dos inten- 
dants; Zabud, fils de Nathan, pretre, 

6 etait conseiller intime du roi ; Ahisar 
etait prefet du palais; et Adoniram, fils 
J'Abda, etait prepose aux impots. 

7 Salomon avait douze intendants sur 
tout Israel ; ils pourvoyaient a Tentre- 
tien du roi et de sa maison, chacun pen* 

S dant un mois de Tannec. Void leurs 

iioms ; Ben-Hur, dans la montagne 

9 d'Ephaim ; — Ben-Decar, a Macces, a 

Salebim, a Bethsames et d Elon de Be- 

lo thanan ; — Ben-Hesed, d Aruboth : il 
avait Socho et toute la contree d'Epher; 

n — Ben-Abinadab, qui avait toutes les 
hauteurs de Dor ; Tapheth, fille de Sa- 

12 lomon, etait sa iemme ; — Bana, fils 
d'Ahilud, avait Thanac et Mageddo, et 
tone Bethsan, qui est pres de Sarthana 



IV, 2. Lc premier ministre % le grand vizir, 
«n prcnant cohen dans le sens qu'il a II Sam. 
vm, \l< al. Ou biea f U grand prttre : il rem pi it 
cette foncugn dans le nouveau temple, apres la 
mort d' Abiathar ct dc Sadoc 

Vulg. : Asanas, /ils du pritrt Sadoc, ElUuh 
rcpk <t Ahia... etaient scribes au secretaires. 

3. ArJtivist* t ou plutdt historiographe, char- 
ge uerediger les pnncipaux evlnementsdu re* j 
gne et de les conserver dans les archives. L'au- ■ 
teur des livres des Rois a consult** ces doc a- 
meats (I Rois, xi, 41; xiv, 39, al). Toutes les 
cours de I Orient avaient leurs historiographes 
(fc.sth », a 3 ; Esdr. vi, 1). * * 

. *'• f** '4 versets suivants commencent en 
Wbr. le chap, v ; c'est avec raison que les LXX 



au-dessous de Jezrael, depuis Bethsan 
jusqu'a Abelmehula, jusqu'au-dela de 
Jecmaan. Ben-Gaber, a Ramoth.de- 1 3 
Galaad : il avait les Bourgs de Jalr, fils 
de Manasse, en Galaad, la contree d'Ar- 
gob en Basan, soixante grandes villes a 
murailles et a barres d'airain ; — Ahi- 14 
nadab, tils d' Addo, a Manalm; — Achi- 1 5 
maas, en Nephthali : lui aussi avait pour 
femme une fille de Salomon, nominee Ba- 
semath; — Baana, fils de Husi, en Aser 16 
et a Aloth; — Josaphat, filsde Pharue, 17 
en Issachar; — Semel, fils d J Eia, en 18 
Benjamin; — Gabar, fils d'Uri, dansle 19 
pays de Galaad, savoir dans le pays de 
Sehon, roi des Amorrheens, et de Og, 
roi de Basan : il y avait un seul inten- 
dant pour cette contree. 

Juda et Israel etaient nombreux com- 20 
me le sable qui est sur le bord de lamer; 
ils mangeaient, buvaient et se rejouis- 
saient. Salomon dominait sur tous les 21 
royaumes depuis Ie fleuve jusqu'au pays 
des Philistins et a la frontiere o^Egypte; 
ils lui apportaient des presents et Us lui 
furent assujettis tout le temps de sa vie. 

Salomon consommait chaque jour en 22 
vivres : trente cors de fleur de farine et 
soixante cors de farine commune, dix 23 
boeufs gras, vingt bceufs de paturage et 
cent moutons, sans compter les cerfs, les 
chevreuils, les daims et les volailles en- 
graissees. Car il dominait sur tout le 24 
pays en-deca du fleuve, depuis Taphsa 
jusqu'd Gaza, sur tous les rois en-deca du 
fleuve; et il avait la paix avec tous ses 
sujets de tous cotes. Juda et Israel 25 
habitaient en securite, chacun sous sa 
vigne et sous son figuier, depuis Dan 
jusqu'd Bersabee, pendant toute la vie de 
Salomon. Salomon avait quarante mille 26 
stalles pour les chevaux destines d ses 
chars, et douze mille chevaux de selle. 
Les intendants pourvoyaient d l'entre- 27 
tien du roi Salomon et de tous ceux qui 
etaient admis d sa table, chacun pendant 
son mois ; ils ne laissaient rien manquer. 

et la Vulg.les ont ratuch^s au chap, iv, auquel 
ils sout inumetnent lies. 

32. sv. Le cor % ancien c homer ^ contenait en- 
viron deux hectolitres. Cette quantity de vivres 
suppose environ 14 mille personnel nourries 
(fonctionnaires de tout ordre avec leur famille, 
femmes de la cour, serviteurs, gardes du corps). 
Athtotie (Deipnos, iv, 10) et Te voyageur Ta- 
vernier nous apprennent que la consommation 
Itait plus considerable encore a la cour du rot 
des Perses et a celle du Sultan. 

26. La vraie le^on est quatre mille (comp. 
11 Par. ix, 35); Salomon n'avait que 14 cents 
chariots de guerre {\ t 26 ; II Par. l t 14), a dtux 
chevaux nar chario'. ; il restait done une reserve 
de xaoo chevaux. 
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Chap. VI, 1. 



28 Us faisaient aussi venir de Forge et de 
la paille pour les chevaux de trait et de 
course dans le- lieu ou ceux-ci se trou- 
vaient, chacun selon ce qui lui avait ete 
present. 

29 Dieu donna a Salomon de la sagesse, 
une tres grande intelligence et un esprit 
etendu comme le sable qui est au bord 

30 de la men La sagesse de Salomon sur- 
passait la sagesse de tous les fils de 
TOrient et toute la sagesse de 1'Egypte. 

31 II etait plus sage qu'aucun homme, plus 
qu'Ethan TEzrahite, plus qu'Heman, 



Chalcol ct Dorda, les fils de Mahol, et sa 
renommee etait repandue parmi toutes 
les nations d'alcntour. II prononca trois 32 
mille maximes, et ses cantiques furent 
au nombre de mille et cinq[. II disserta 33 
sur les arbres, depuis le cedre qui crott 
au Liban jusqu'a Thysope qui sort de la 
murailie; il disserta aussi sur les quadru- 
ples, les oiseaux, les reptiles et les pois- 
sons. On venait de tous les peuples pour 34 
entendre la sagesse de Salomon, de la 
part de tous ies rois de la terre qui 
avaient entendu parler de sa sagesse. 



§ III. — CONSTRUCTION DU TEMPLE; SA DEDICACE [V — VIII]. 



CHAP. v. — Alliance de Salomon avec 
Hiram , roi de Tyr. Priparatifs pour 
la construction du temple. 

5 Hiram, roi de Tyr, envoya ses servi- 
teurs- vers Salomon, car il avait appris 
quon Tavait oint pour roi a la place de 
son pere, et il avait toujours etc Tami de 

2 David. Et Salomon fit dire a Hiram : 
.3 " Tu sais que David, mon pere, n' a pu 
batir une maison au nom de Jehovah, 
son Dieu, a cause des guerres dont ses 
ennemis I'ont entoure, jusqu'a ce que 
Jehovah les cut mis sous la plante de ses 

4 pieds. Maintenant Jehovah, mon Dieu, 
m'a donni du repos de tous cotes; il n'v 



10 



u 



1: 



a plus d'adversaire, plusd'affaure 

5 cheuse. Je pense done a batir une mai- 
son au nom de Jdhovah, mon Dieu, com- 
me Jehovah Ta declare a David, mon 
pere, en disant : e'est ton fils, que je 
mettrai a ta place sur ton trone, qui ba- 

6 tira une maison a mon nom. Et main- 
tenant ordonne que Ton coupe pour moi 
des cedres sur le Liban. Mes serviteurs 
seront avec les tiens, et je te donnerai 
pour le salaire de tes serviteurs tout ce 
que tu demanderas ; car tu sais qu'il n'y 
a personne parmi nous qui s'entende a 
couper le bois comme les Sidoniens. " 

7 Lorsque Hiram entendit les paroles de 
Salomon, il eut une grande joie et ildit : 
" Beni soit aujounrhui Jehovah qui a 
donne a David un fils sage pour rtgner 

8 sur ce grand peuplc ! " Et Hiram en- 
voya cette reppnse a Salomon : " J'ai 
entendu ce que tu m'as fait dire ; je ferai 
ce que tu desires au sujet des bois de 

9 cedre et des bois de cypres. Mes servi- 
teurs les descendront du Liban a lamer, 
et je les ferai flotter par mer jusqu'au 
lieu que tu nvindiqueras ; la, je les ferai 



delier, et tu les prendras. Et toi, tu ac- 
compliras mon desir, en fournissant des 
vivres a ma maison. " 

Hiram donna a Salomon des bois de 
cedre et des bois de cypres autant qu'il 
en voulut ; et Salomon donna a Hiram 
vingt mille cors de froment pour Ten. 
tretien de sa maison, et vingt cors d'huile 
d'olives broyecs. Voila ce que Salomon 
livrait chaque annee a Hiram. Et Je- 
hovah donna de la sagesse a Salomon, 
comme il le lui avait promis ; et il y eut 
paixeutre Hiram et Salomon, et ils firent 
alliance ensemble. 

Le roi Salomon leva parmi tous les 13 
Israelites des hommes de corvee, au 
nombre de trente mille/ U les envoyait 14 
au Liban, dix mille par mois alternati- 
vement ; ils etaient un mois au Liban, et 
deux mois chez eux; Adoniram etait 
prepose sur les hommes de corvee. Sa- 15 
lomon avait encore soixante-dix mille 
hommes qui portaient les fardeaux, et 
quatre- vingt mille qui taillaient les pier- 
res dans la montagne, sans compter les 16 
chefs proposes aux travaux par Salo- 
mon, au nombre de trois mille trois 
cents, qui dirigeaient les groupes d'ou- 
vriers. Le roi ordonna d'extraire de 17 
! grandes pierres, pierres de choix, pour 
j les fondements de la maison. Les ma- is 
! cons de Salomon et ceux de Hiram, savoir 
i les Gibliens, taillerent et preparerent les 
1 bois ct les pierres pour batir la maison. 

CHAP. VI. — Construction du temple. 
Enla quatre cent quatre- vingtieme an- 
nee apres la sortie des enfants d'Israel 
du pays d'Egypte, la quatrieme annee 
du regne de Salomon sur Israel, au mois 
de ziv, qui est le second mois, il batit la 
maison a Jehovah. 
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V\ 17. Vulgate. Us macons. de Salomon et 
tit macons de Hiram Us taillaient 0«* P»er- 
res du vers, zi), et Us Giblitnt priparaient 



Us bois tt Us pUrrcs pour bdtiria Maison dn 
Seigneur. 
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._ Chap. VI, 33. 

2 La maison que le roi Salomon batit a I depuis le sol jusqu'au haut des murs et 
Jehovah av*t souante coudees de Ion- il prit sur la maLn <k Tquoi 1* Sun 
gueur, vingt de largeur et trente cou- ! sanctuaire, le Saint d«S UmaT 

j dees de hauteur. Le porUque devant le '■ son, c'estlaJire le temX anbS" 
temple de la maison avait vingt coudees etait de quara^te coS lT hS 
de longeur dans le sens de la largeur de cedre a FnSurT if ma^Tta* 
la maison, et due coudees de profondeur ' sculpte en coloquintes e"S £ 

4 sur le devant de la maison. Le roi fit a ; nouies ; tout etait cedre • on nTvo?S 

5 la maison desfenetres a grilles fixes. II pas l a pierre y 
batit, contre la muraille de la maison, I Salomon disposa le sanctuaire a l'in 
des etages qui entounuent les murs de terieur de la Kn.TKd £u rv 
la maison du Lieu saint et du Lieu tres placer l'arche de 1'aJnana de jeC? 

saint, et ll fit des rhnmhrpc nt^-olo*. r »:-*x— • j «*•*«!« tu, jcuuv«ui. 
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saint, et il fit des chambres laterales 
6 tout autour. L'etage inferieur avait cinq 
coudees de largeur, celui du milieu six 
coudees, et le troisieme sept coudees; car 
on avait fait en retraite le mur de la 
maison tout autour, en dehors, afin que 



L'iuterieur du sanctuaire avait vingt 20 
coudees de longueur, vingt coudees de 
largeur et vingt coudees de hauteur. Sa- 
lomon le revetit d'or fin, et il revetit 
lautel de cedre. Salomon revetit d'or ->t 
fin Imterieur de la maison, et il ferma ~ 



• * j T' — — > ^^ *i"*» uu A iiiieneur ae ia maison. et 11 term' 

les poutres n'entrassent pas dans les j avec des chaines d'or ledevkn duS 

7 murs de la nmison. Lorsqu-on batit la I tuaire, qu'il couvrit d'or ?« aiSsi 
maison, on se semt de pierres toutes i qu'il revetit d'or toute a mafson fc 
preparers de la carriere ; et ainsi ni maison tout entiere, et tout ™ute"'au1 
marteau, m hache, nx aucun instrument etait devant lesaactoaiYe q 

de fer ne furent entendus dans la mai- U fit dans le sanctuaire deux cheru 

> ra pendant qu'on la construisait. L'en- , bins de bois d'olivier ™w£~ T^Tx 
tree de l'etage inleneur etait du cote [coudees de haut. ChacunTdSs de 
dro.de la maison ; on montait par des chaque cherubin avait dna wudfef t 
ethers tournants a letage du mibeu, quTtaisait di "<23e?dl SSmifc 

9 acheve de bafT^^T" T ' ^"^ ** **" * ^trlmltfd^u- 
acheve de batir la maison, balomon la tre. Le second cherubin avait aussi dix 

■ocX "JiS? ''.t^ de: coudees; meme me^Jre et SeTme 
10 cedre. Ctjktabrtprilbabt les etages, pour les deux durubins; cliacun dtorc 
adosses a toute la maison. «i Imir ri™,. !♦..;♦ u_..» j- j- . " j . ' "'acun aeux 
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adosses a toute Ia maison, en leur don- 
i;ant cinq coudees de hauteur, et les 
liant a la maison par des poutres de 

cedre. 

1 1 Jehovah adressa la parole a Salomon, 

12 en disant : " Cette maison que tu ba- 
ns,... si tu marches selon mes lois, si tu 
mets en pratique mes ordonnances, si tu 
observes tous mes commandements, re- 
plant sur eux ta conduite, j'accomplirai 
a ton egard la promesse que j ? ai faite a 
David, ton pere, j'habiterai au milieu 
des enfants d'Israel, et je n'abandonne- 
nii pas mon peuple d'lsrael. " 

Apres avoir acheve de batir la mai- 

15 son, Salomon en revetit les murs inte- 
neurement de planches dc cedre, depuis 
le sol jusqu'au plafond ; il revetit ainsi 
Ue lambris i'interieur, et il recouvrit le 
sol de la maison de planches de cypres. 

16 fl revetit de- planches de cedre les vingt 
coudees a partir du fond de la maison, 

£tt% ! *"*'*<?*'**»<**, infcrteur, au lieu 

1 ttage du milieu, etc. 

ii Z ,in *frU«r<U la maison, c-a-d., comme 
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etait haut de dix co idees. Salomon placa 
les cherubins au muicu de la maison in- 
terieure, les ailes d^ployees; J'aile du 
premier touchait a ;'un des murs, ct 
Taile du second touchau a Tautre mur, 
et leurs autres ailes se rencontraient par 
leur extremite au milieu dc la maison. 
Et Salomon revetit d'or les cherubins. 

II fit sculpter sur tous les murs de la 
maison, tout autour, a i'interieur comme 
a 1 exterieur, des cherubins, des palmiers 
et des fleurs epanouies. II revetit d*or 
le sol de la maison, a Tinterieur comme 
a l'exterieur. U fit a I'entree du sanc- 
tuaire une porte a deux battants, de bois 
d olivier sauvage; rencadrement avec 
les poteaux prenait le cinquiemedu mur. 
Sur les deux battants en bois d'olivicr 
sauvage, il fit sculpter des cherubins, 
des palmiers et des fleurs epanouies. et 
il les revetit d'or, etendant For sur les 
cherubins et sur les palmiers. Dememe 

22. Qui itait dr»ant It Satictuairt ; ou bicn. 
out apparUnait au Sanctuaire* au Dehir * 
I autel d or dtait dans le Lieu saiiu, niais situe" 
devantla porte du Lieu tres saint, et la fumee 
du parfum qui y etait brule montait vers le 
Dieu mvuible au^iessus de l'arche ; it appat- 
tenatt done au Sanctuaire : comp. H^brTiic 
3*4- ' 
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fr fit, pour la porte du temple, des po- j et de huit coudees. Au-dessus ft y avait n 
teaux de bois d'oiivier sauvage, qui pre- 1 encoredes pierres de prix, tailleesd'apres 

34 naient le quart du inur, et deux bat- ; des mesures, et du bois de cedre. La 12 
tants en bois de cvpres, dent chacun i grande cour avait dans tout son circuit 
etait forme de deux feuiilets qui se re- j trois rangees de pierre de taille et une 

35 pliaient. Ii y sculpta des cherubins, des \ rangee de poutres de cedre, comme le 
palmiers et des fleurs epanouies, et il les ■; parvi3 interieur de la maison de Jeho- 
revetit d'or, adapte a la sculpture. i vah, et comme le portique de la maison. 

-56 II batit le parvis interieur de trois i Le roi Salomon fit venir Hiram de 13 
rangees de pierres de taiUe et d'une ran- , Tvr. II etait fils d'une veuve de la tnbu 14 
gee de poutres de cedre. de Nephthali et d'un pere tynen, qui 

La quatrieme annee, au mois de Ziv, travaillait 1'airain. II etait rempli de 
forent posfe les fondements de la mai- '• sagesse, d'inteiligence et de savoir pour 
son du Seigneur ; et la onzieme annee, faire toutes sortes d'ouvrages d'airain ; 
au mois de Bui, qui est le huitieme mois, . il vint aupres du roi Salomon, et il exe- 
la maison fut achevee dans toutes ses cuta tous ses ouvrages. 
parties et telle qu'il convenait. Salomon ' II fabriqua deux colonnes en airain; 15 
la construisit dans Fespace de sept ans. ' chacune avait dix-huit coudees de hau- 

I teur, et un fil de douze coudees mesurait 
chap, vi 1. — Construction du palais de j leur ciroonference. II fit deux chapi- 16 
Salomon. Jfodilier du temple. teaux d'airain fondu, pour les placer sur 

Salomon batit sa maison en treize ans, les sommets des colonnes; ils avaient 
et il i'acheva tout entiere. t chacun cinq coudees de hauteur. II y 17 

U construisit la maison de la Foret du avait des treillis en forme de reseaux, 
Liban, longue de cent coudees, large de ; des festons en forme de chainettes, aux 
cinquante coudees et haute de trente ; '■■ chapiteaux qui surmontaient les coton- 
clle reposait sur quatre rangees de co- 1 nes, sept a chacun des chapiteaux. U iS 
lonnes de cedre, et ii y avait des pou- fit deux rangs de grenades autour de 
tres de cedre sur les colonnes. Un toit Tun des treillis pour couvrir le chapi- 
de cedre recouvrait les chambres qui re- i teau qui surmontait Tune des colcnncs ; 
posaient sur les colonnes, au nombre de ; et de m$me pour le second cbupiteau. 
quarante-cinq, quinze par rangees. 11 j Les chapiteaux qui etaient sur ]* sommet 19 
v avait trois rangees de chambres, et les , des colonnes, dans le portique, figoraient 
fenetres se faisaient face, trois fois. Tou- 1 des lis ayant quatre coudees di hauteur. 
tes les portes ct tous les poteaux etaient j Les chapiteaux places sur les deux co- 
formes d'ais en carre, et les fentkres se lonnes Haunt etttoures de dettx unts gre 
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6 faisaient face, trois fois. 11 lit le porti- 
que a colonnes, long de cinquante cou- 



nades, en haut, pres du renflement qui 
etait au dela du treillis ; il y avait aussi 



dees et large de trente, et en avant un \ deux cents grenades rangees autour du 
autre portique avec des colonnes et des second chapiteau. II dressales colonnes 21 

7 degres devant eiles. 11 fit le portique du i dans le portique du temple ; il dressa la 
trone, oil il rendait la justice, le portique j colonne de droite et la nomma Jachin; 
du jugement et il le revetit de cedre de- ; puis ii dressa la colonne de gauche et 

8 puis le sol jusqu'au plafond. — Samai- la nomma B002. 11 y avait sur le som- 22 
sond'habitationfutconstruitedelameme, met des colonnes un travail figurant 
maniere, dans une seconde cour, apresle ■ des lis. Ainsi fut acheve i'ouvrage des 
portique ; et il fit une maison semblable colonnes. 

ii ce portique pour la riile de Pharaon 11 fit la mer d'airain fondu. Elle avait 23 
qu'il avait Ipousee. dL\ coudees d'un bord a I'autre, elle etait 

9 Toutes ces constructions etaient en entierement ronde et haute de cinq cou- 
pierres de prix, taillees d'apres des me- dees ; un cordon de trente coudees me- 
sures, sciees avec la scie, a Tinterieur j suraitsa circonference. Des coloquintes 24 
comme a Texterieur, depuis les fonde- 1 l'entouraient au-dessous du bord, dix 
ments jusqu'aux corniches, et en dehors j par coudee, faisant tout le tour dela mer 
jusqu'a la grande cour. Les fondements ■ sur deux rangs ; les coloquintes etaient 
etaient aussi en pierres de prix, en pier- : fondues avec elle en une seule piece, 
res de grande dimension, de dix coudees Elle eHait posee sur douze taureaux, dont 2 3 
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VII, 21. Jachin, <va-d. il etablira; Booz 
(U£br, Baaz) t c-a-d. dans la force; les deux 
mots founts signifient done : Dieu ctablit 



dans la force, solidement, le temple et la reli- 
gion dont il est le centre. 
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w tr?f S^ft- \ a ? Td ' v °* 1 0C '?- C est ainsi qo'Hiram acheva tout l'ou- 
uent, trois le midi et trois l'onent ; la ; vrage qu'il fit pour le roi Salomon 
:ner etait sur eux, et toute la partie pos- j dans la maison de Jehovah : les deuxco- 4 1 
terieure de leur corps etait each* en ! lonnes avec les deux chapiteaux et leurs 
dedans. Son jpaisseur etait d'un pal- , bourrelets sur le sommet des colonnes • 
m, et son bord etait semblable au bord les deux treillis pour couvrir les deui 
S Wn?ii"S ^ de US - Elk °° n - b "™*** des chapiteaux sur le sommet 

- TLwfi^ • • u des colonnes; les quatre cents grenades 42 

2; 11 fit les dix bases d airain ; chacune pour les deux treillis, deux raneees de 
avait quatre coudees de long, quatre grenades par treillis, pour couvrir les 
coudees de large et trois coud&s dehaut ! deux bourSdets des chapiteaux sur les 

2*. \01c1 comment les bases etaient feltes : l deux colonnes; les dix bases et les dix 43 
elles etaient formees de panneaux qui j bassins sur les bases ; la mer etles douze la 

29 s engagement dans da chassis ; sur les | taureaux sous la nW ; les cendrSrl te ?* 
panneaux qui etaient dans les chassis, il I peiles et les coupes. Tous ces ustensiles ** 
\:, V 1!- d6S * k0n f' d f* tI l ureaux et des qu'Hiram fit pour le roi Salomon dans 
cherubins et sur les chassis par en haut, j la maison de Jehovah etaient d'atarin 
an support, et au-dessous des lions, des poli. Le roi les fit fondre dans la plaine 46 
taureaux et des cherubras pendaient des du Jourdain, dans un sol argileux, entrl 
guirlandes. Chaque base avait quatre Sochoth et Sarthan. Salomon 'aissa 47 
roues d airain avec des essieux d'alrain, sans les peser tous ces ustensiles, para 
et ses pieds avaient des supports ; ces i qu'ils etaient en ties erande quknUte • 
supports fondus etaient au-dessous du le poids de l'airain ne Hit pas verifie ' 
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; 1 bassin et au-dela des guirlandes. Au 
:ouronnement de la base, a l'interieur, 



Salomon fit encore tous les mitres us- 4 

. , _ .„».^ l| tensiles pour la maison de Jehovah: 

etait une overture pour recevoir lebas- I'autel d'or; la table d'or, sur laquelle 
sin. haute dune coudee, ronde, de la on mettait les pains de proposition! les 40 
tonne dune base de cobnut, et ayant chandeliers d'or pur, cinq a droite et 
une coudee et demie de diametre ; il s'y cinq a gauche, devant l'oracle, avec les 
^.^L^^ des sculptures ; les pan- fleurs, les lampcset les mouchettes d'or; 

les bassins, les couteaux, les coupes, les 50 
tasses et les brasiers d'or pur, ainsi que 



neaux etaient carres, et non arrondis. j 
'•2 Les quatre roues etaient au-dessous des 
panneaux, et les essieux des roues fixes 
a la base ; chaque roue avait une coudee 
;; et demie de hauteur. Les roues etaient 
faitcs comme celles d'un char ; leurs es- 
sieux, leurs rais, leurs jantes et leurs 

34 moyeux, tout etait fondu. Aux quatre 
angles de chaque base etaient quatre 
supports dune meme piece que la base. 

35 La partie superieure de la base se termi 
nait par un cercle haut d'une demi-coudee, 
et elle avait ses appuis et sss panneaux 

36 de la meme piece. Sur les plaques des 
appuis et sur les panneaux, il grava des 
eherubins, des lions et des palmiers, 
d'une grandeur proportionnee 4 l'espace, 
et des guirlandes tout autour. C'est 
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les gourdes d'or pour les portes de la 
maison interieure, savoir dix Saint des 
saints, et pour les portes de la maison, 
savoir du Saint. 

Ainsi tut acheve tout l'ouvrage que le 51 
roi Salomon fit dans la maison de Jeho- 
vah ; puis il apporta ce que David, son 
pere, avait consacre, I'argent, Tor et les 
vases, et il les deposa dans le tr&or de 
la maison de Jehovah. 

CHAP. viii. — Dedicate du Temple. 
Priere de Salomon. 
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Alors le roi Salomon assembla pres g 
de lui a Jerusalem les anciens d'Israel 

■ fl . jv-yt—j. ~I~" ~ «■. , ct tous les chefs des tribus, les princes 

a nsi qu d ht les dix bases ; la fonte, la des families des enfants d'Israel, pour 
dimension et la forme etaient les memes ' transporter de la cite de David, tfesta- 

P °n r ^ k • v • ■ * ^ de Sion « 1?ardie & ^"ance de Je- 
ll ht dix bassins d'airain ; chaque | hovah. Tous les hommes d'Israel sc 2 
ssm contenait auarante baths, nvnit r^inimnf -n. n ^^ a» ^: c«i _.. 
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bassin contenait quarante baths, avait 
quatre coudees de diamtire, et reposait 
sur 1'une des dix bases. II disposa ainsi 
les dix bases : cinq sur le c6t£ droit de 
la maison, et cinq sur le cdte gauche ; 
rt U placa la mer au cote droit de la 
maison, au sud-est 

Iliram tit les cendricrs, les pelles et 
les coupes. 



reunirent aupres du roi Salomon, .au 
mois d'Ethanim, qui est le septieme 
mois, pendant la fete. 

Lorsque tous les anciens d'Israel fu- 
rent arrives, les prctres porterent Tar- 
che. lis transporterent Tarche de J&o- 
vah, ainsi que la tente de reunion et 
tous les ustensiles sacres qui etaient 
dans la tente; ce furent les prctres et 
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5 les levites qui les transporterent Le roi 
Salomon et toute I'assemblee d'Israel 
convoquee aupres de lui se tenaient de- 
vant 1'arche. lis immolereot des brebis 
et des bceufs qui ne pourraient etre ni 
comptes ni nombres a cause de leur mul- 

6 titude. Les pretres porterent 1'arche de 
l'alliance de Jehovah a sa place, dans 
I'oracle de ia maison, dans le Saint des 

7 saints, sous les ailes des Cherubins. Car 
les Cherubins etendaient leurs ailes sur 
la place dc Farche, et ils couvraient 

8 l'arche et ses barres par dessus. On 
avait donne aux barres une longueur 
telle que leurs extremites se voyaient du 
lieu saint devant I'oracle, mais on ne les 
voyait point du dehors. Elles ont ete la 

9 jusqu'a ce jour. II n*y avait dans l'ar- 
che que les deux tables de pierre, que 
Motse y avait deposees sur le mont Ho- 
reb, lorsque Jehovah fit alliance avecles 
enfants cPlsrael a leur sortie d'Egypte. 

10 Au moment ou les pretres sortirent du ; 
sanctuaire, la nuee remplit la maison dc j 

11 Jehovah. Les pretres ne purent pas y ' 
rester pour faire leur service, a cause ! 
de la nuee; car la gloire de Jehovah 
remplissait la maison de Jehovah. 

12 Alors Salomon dit : " Jehovah veut 

1 3 habiter dans I'obscurite. J'ai bati une 
maison qui sera votre demeure, un lieu 

14 ou vous residerez a jamais. " Puis le 
roi tourna son visage et benit toute I'as- 
semblee d'Israel, et toute I'assemblee 

1 5 d'Israel etait debout Et il dit : " Beni 
soit Jehovah, Dieu d'Israel, qui a parie 
par sa bouche a David, mon pere, et 
qui a accompli par sa main u quHl 

16 avait diclarl en disant : Depuis le jour 
oii j'ai fait sortir d'Egypte mon peuple 
d'Israel, je n'ai point choisi de ville 
parmi toutes les tribus d'Israel pour 
qu'il y fut bati une maison ou residat 
mon nom, mais j'ai choisi David pour 
qu'il regnat sur mon peuple d'Israel. 

17 David, mon pere, avait le desir de batir 
une maison au nom de J&iovah, Dieu 

18 d'Israel; mais Jehovah dit a David, 
mon pere : Puisque tu as cu le desir de 
batir une maison a mon nom, tu as bien 

19 fait d'avoir eu ce desir. Seulement, ce 
ne sera pas toi qui batiras la maison ; 
ce sera ton fils, sorti de tes cntrailles, 

20 qui batira la maison a mon nom. — Je- 
hovah a accompli la parole qu'il avait 
prononcee : jc me suis Sieve a la place 
de David, mon pere, et je me suis assis 
sur le trone d'Israel, comme Jehovah 
Pavait annonce, et j'ai bati la maison au 

21 nomde Jehovah, Dieu d'Israel. J'y ai 
&abli un lieu pour l'arche ou se trouve 



['alliance de Jehovah, alliance qu'il a 
faite avec nos peres quand il les fit sor- 
tir du pays d'Egypte. 

Salomon se placa devant Tautel de 22 
Jehovah, en face de toute rassemblec 
d'Israel, et, etendant ses mains vers le 
ciel, il dit : 23 

" Jehovah, Dieu d'Israel, il ny a 
point de Dieu semblable a vous, ni en 
haut dans les cieux, ni en bas sur la 
terre : vous gardez Talliance et la miso- 
ricorde envers yqs serviteurs qui mar- 
chent de tout leur coeur en votre pre- 
sence ; comme vous avez garde a votre z± 
serviteur David, mon pere, ce que vous 
lui avez dit ; ce que vous avez declare 
par votre bouche, vous 1'avez accompli 
par votre main, comme on le voit en cc 
jour. Maintenant, Jehovah, Dieud'Is- 25 
rael, observez la promesse que vous avez 
faite a David, mon pere, en disant : 11 
ne te manquera jamais devant moi un 
descendant qui siege sur le trone d : Is- 
rael, pourvu que tes fils prennent garde 
a leur voie, en marchant devant moi 
comme tu as marche devant moi. Qu'elle 26 
s'accomplisse done, 6 Dieu d'Israel, ia 
promesse que vous avez faite a votre 
serviteur David, mon pere. 

Mais est-il vrai que Dieu habite sur la 27 
terre? Le ciel et le ciel des cieux ne peu- 
vent vous contenir : combien moins cette 
maison que j'ai batie! Soyez cependant, 2S 
Jehovah, mon Dieu, attentif a la priero 
de votre serviteur et a sa supplication ; 
ecoutez le cri joyeux et la prierc que 
! votre serviteur vous adresse aujourd'hui. 
! Que vos yeux soient ouverts nuit et jour 29 
sur cette maison, sur le lieu dont vous 
! avez dit : La sera mon nom ! Ecoutez la 
priere que votre serviteur fait en ce lieu. 
1 Exaucez la supplication de votre servi- 30 
1 teur et de votre peuple d'Israel, lors- 
' qu'ils prieronten ce lieu; exaucez-lcsdu 
1 lieu de votre demeure, du ciel, exaucez 
I et pardonnez. 

Si quelquun peche contre son pro- 31 
chain et que celui-ci lui fasse preter un 
serment, s^il vient jurer devant votre au- 
tel, dans cette maison, ecoutez-le du 32 
ciel, agissez, et jugez vos serviteurs : 
condamnez le coupable et faites retom- 
ber son crime sur sa tete ; declarez juste 
Tinnocent et rendez-lui selon son inno- 



cence. 

Quand votre peuple d'Israel sera battu y 3 
par l'ennemi pour avoir pechd contre 
vous, s'ils reviennent a vous et rendent 
gloire a votre nom, s'ils vous adressent 
des prieres et des supplications dans 
cette maison, exaucez-les du ciel, par- 34 
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donnez lc peche de votre peuple d' Israel, 
et ramenez-les dans le pays que vous 
avez donne a leurs peres. 

Quand le ciel sera ferme et qu'il n'y 
aura pas de pluie a cause de leurs peches 
contre vous, s'ils prient dans ce lieu et 
rendent gloire a votre nom, et s'ils se 
detournent de leurs peches, parce que 
vous les aurez affliges, exaucez-les du 
ciel, pardonnez les peches de vos servi- 
teurs et de votre peuple d'Israel, parce 
que vous leur enseignez la bonne voie 
dans laquelle ils doivent marcher, et fai- 
tes tomber la pluie sur la terre que vous 
avez donnee en heritage a votre peuple. 
Quand la famine, la peste, la rouille, 
la nielle, les sauterelles devorantes se- 
ront dans le pays ; quand l'ennemi assie- 
gera votre peupie dans le pays, dans ses 
portes, et quand il y ^iura des fleaux ou j 
3S des maladies quelconques. si un hom- 
me, si jut Israel fait entendre des prieres 
et des supplications, et que chacun, re- 
connaissant la plaie de son cceur, etende 

39 les mains vers cette maison, exaucez-&r 
du ciel, du lieu de votre demeure, et par- 
donnez ; agissez et rendez a chacun selon 
ses voies, vous qui connaissez lecoeurde 
chacun, car seul vius connaissez les 
coeurs de tous les enfants des hommes, 

40 afin qu'ils vous craignent tous les jours 
quits vivront dans le pays que vous avez 
donne a nos peres. 

41 Quand 1'etranger, qui n'est pas de 
votre peuple d'Israel, viendra d'un pays 

42 lointain a cause de votre nom, — car 
Us entendront parler de votre grand 
nom, de votre main forte et de votre bras 
etendu, — quand il viendra prier dans 

45 cette maison, exaucez-/* du ciel, du lieu 
de votre demeure, et accordez-lui tout 
ce qu'il vous demandera, afin que tous 
les peuples de la terre connaissent votre 
norn pour vous craindre, comme votre t 
peuple d'Israel, et qu'ils sachent que vo- 1 
tre nom est appele sur cette maison que \ 
j'ai batie. | 

44 Quand votre peuple sortira pour com- 
battre son ennemi, en suivant la voie 
dans laquelle vous l'aurez envoye, s'ils 
adressent des prieres a JeJiovah, le vi- 
sage tourne vers la viile que vous avez 
choisie et vers la maison que j'ai batie a 

45 votre nom, exaucez du ciel leurs prieres 
et leurs supplications, et rendez-leur 
justice. 

Quand ils pecheront contre vous, — 
car il n'y a pas d'homme qui ne peche, 
7- et quand, irrite contre eux, vous les 
livrerez a rennemi, qui les emmenera 
captifs dans un pays ennemi, lointain 
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ou rapproche, s'ils rentrent* en eux- 47 
memes dans le pays ou ils seront cap- 
tifs, s'ils reviennent a vous et vous adres- 
sent des supplications dans le pays de 
ceux qui les ont emmenes, en disant : 
Nous avons peche, nous avons fait 1'ini- 
quite, nous avons commis le crime; s'ils 48 
reviennent a vous de tout leur cceur et 
de toute leur ame, dans le pays de ceux 
qui les ont emmenes captifs, s'ils vous 
adressent des prieres, le visage tourne 
vers leur pays que vous avez donne a 
leurs peres, Vers la ville que vous avez 
choisie et vers la maison que j'ai batie a 
votre nom, exaucez du ciel, du lieu de 49 
votre demeure, leurs prieres et leurs sup- 
plications, et faites-ieur droit ; pardon* 50 
nez a votre peuple ses peches et ses 
transgressions contre vous ; excitez en 
leur faveur la compassion de ceux qui 
les ont emmenes, afin qu'ils aient pitie 
d'eux ; car ils sont votre peuple et votre 5 1 
heritage, et vous les avez fait sortir 
d'Egypte, du milieu d'une foumaise de 
fer : afin que vos yeux soient ouverts a 52 
la supplication de votre serviteur et a la 
supplication de votre peuple d'Israel, 
pour les exaucer en tout ce qu'ils vous 
demanderont. Car vous les avez sepa- 53 
res de tous les peuples de la terre pour 
en faire votre heritage, comme vous 
Tavez declare par Moise, votre servi- 
teur, quand vous avez fait sortir d'Egypte 
nos peres, 6 Seigneur Jehovah. " 

Lorsque Salomon eut acheve d'adres- 54 
ser a Jehovah toute cette priere et cette 
supplication, il se leva de devant I'autel 
de Jehovah, ou il etait a genoux, les 
mains etendues vers le ciel. S'etantleve, 55 
il benit a haute voix toute I'assemblec 
d'Israel, en disant : 4i Beni soit Jehovah 56 
qui a donne du repos a son peuple d'Is- 
rael, selon toutes ses promesses! De toutes 
les bonnes paroles quHl a fait entendre 
par MoTse, aucune n'est restee sans effet 
Que Jehovah, notre Dieu, soit avec nous, 57 
comme il a &e avec nos peres ; qu'il ne 
nous abandonne point et ne nous delaisse 
point, mais qu'il incline nos coeurs vers 58 
ltd, afin que nous marchionsdans toutes 
ses voies, et que nous observions ses com- 
mandements, ses lois et ses ordonnan- 
ces, qu'il a prescrits a nos peres. Que 59 
ces paroles de supplication que j 'ai adres- 
secs a Jehovah soient presentes nuit et jour 
a Jehovah, notre Dieu, et que, selon le 
besoin de chaque jour, il fasse droit a son 
serviteur et a son peuple d'Israel, afin 60 
que tous les peuples de la terre recon- 
naisscnt que Jehovah est Dieu, qu'il n'y 
en a point d'autre. Que votre coeur s6it 6i 
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tout a Jehovah, notre Dieu, pour suivre 
ses lois et pour observer ses commande- 
nnntSj comme nous le faisons aujour- 
d'jauu 
62 Le roi et tout Israel avec lui offrirent 
62 des sacrifices devant Jehovah. Salomon 
immola vingt-deux mille boeufs et cent 
vingt mille brebis pour le sacrifice paci- 
fique qu'il offrit a Jehovah. C'est ainsi 
que le roi et tous les enfants d ? Israel 
firent la dedicace de la maison de Jeho- 
64 van. En ce jour, le roi consacra le 
milieu du parvis qui est devant la mai- 
son de Jehovah ; car il oflrit la les holo- 
caustes, les oblations et les graisses des 
sacrifices pacifiques, parce que i'autel 



d'airain qui est devant Jehovah etait 
trop petit pour recevoir les holocaustes, 
les oblations et les graisses des sacrifices 
pacifiques. 

Salomon celebra ainsi la fete en ce 65 
temps-la, et tout Israel avec lui, — gran- 
de multitude venue depuis les environs 
d'Emath jusqu'au torrent d'Egypte de- 
vant Jehovah, notre Dieu, — pendant 
sept jours et sept autres jours, soit qua- 
torze jours. Le huitieme jour il renvoya 66 
le peuple. Et ils. benirent le roi, et s'en 
allerent dans leurs demeures, joyeux et 
le coeur content pour tout le bien que 
Jehovah avait fait a David, son servi- 
teur, et a Israel, son peuple. 



§ IV. — DERNIERES ANNEES DE SALOMON; SA CHUTE; 

SA MORT [IX — XI]. 



CHAP. IX. — Reponse de Jehovah d la 
priere de Salomon, Notice sur ies rap- . 
ports de Salomon avec Hiram ; sur les ' 
villes bdties par lui et V itablissement ■ 
de la corvee, et sur la navigatioi a { 
Ophir. 

9 Lorsque Salomon eut acheve de batir , 
la maison de Jehovah et la maison du 

2 roi, et tout ce qu'il desirait faire, Jeho- 
vah lui apparut une seconde fois, comme 

3 il lui e'tait apparu a Gabaon. Et Jeho- i 
van lui dit : " J'ai exauce ta priere et I 
ta supplication que tu m'as adressee; \ 
j'ai sanctifi6 cette maison que tu as batie, j 
pour y mettre a jamais mon uom, et j 
j'aurai toujours la mes yeux et mon | 

4 coeur. Et toi, si tu marches devant moi . 
comme Ta fait David, ton pere, dans la I 
sincerite de ton coeur et avec droiture, ] 
mettant en pratique ce que je t'ai pres- 
ent, si tu observes mes lois et mes or- 1 

5 donnances, j'&ablirai pour toujours le 1 
trdne de ton royaume en Israel, comme 
je l'ai declare a David, ton pere, en di- \ 
sant : II ne te manquera jamais un des- 
cendant qui siege sur le trdne d'IsraeL 

6 Mais si vous vous detournez de moi, vous 
et vos fils ; si vous n'observez pas mes 
commandements, mes lois que je vous ai 
prescrites, et si vous allez servir d'autres 
dieux et vous prosterner devant eux, 

7 j'exterminerai Israel du pays que je lui 
ai doane ; la maison que j'ai consacree 
a mon nora, je la rejetterai loin de moi, 
et Israel sera uu objet de sarcasme et de 

8 rafllerie parmi tous les peuples; cette 
maison sera un monument; quiconque 
passera pits d'elle sera dans la stupeur 
et sifflera. On dira : Pourquoi Jehovah 
a-t-il ainsi traits ce pays ct cette mai- 



son? Et Ton repondra : Parce qu'ils 9 
ont abandonne Jehovah, leur Dieu, qui 
a fait sortir leurs peres du pays d'Egypte, 
parce qu'ils se sont attaches a d'autres 
dieux, se sont prosternes devant eux et 
les ont servis : voila pourquoi Jdhovah a 
fait venir sur eux tous ces maux. " 

Au bout de vingt ans, quand Salo- 10 
mon eut bati les deux maisons, la mai- 
son de Jehovah et la maison du roi : — 
iliram, roi de Tyr, avait fourni a Salo- 11 
mon des bois de cedre et des bois de 
cypres, et de Tor, autant qu'il en vou- 
lut : — il donna a Hiram vingt villes 
dans le pays de Galilee. Iliram sortit 12 
de Tyr pour voir les villes que lui aon- 
nait Salomon ; elles ne lui plurent pas, 
et il dit : " Quelles villes m'as-tu don- 13 
nees la, mon frere? " Et il les appela 
pays de Chaboul, leur uom jusqu'a ce 
jour. Hiram avait envoye a Salomon 14 
cent vingt talents d'or. 

Voici ce qui concerne les hommes de 15 
corvee que leva le roi Salomon pour 
batir la maison de Jehovah et sa propre 
maison, Mello et le mur de Jerusalem, 
Heser, Mageddo et Gazer. Pharaon, 16 
roi d'Egypte, etait monte et s'Stait em- 
par& de Gazer. Apres l'avoir incendiee 
et avoir tue les Chananeens qui habi- 
taient dans la ville, il l'avait donnee en 
dot a sa fille, femme de Salomon. Sa- 17 
i lomon batit Gazer, Beth-Horon le bas, 
| Baalath et Thadmor dans le pays du iS 
desert ; toutes les villes lui appartenant 19 
qui servaient de magasins, les villes 
pour les chars, les villes pour la cava- 
lerie, et tout ce qu'il plut a Salomon de 
batir a Jerusalem, au Liban et dans tout 
le pays soumis a sa domination. Tout 20 
le peuple qui etait rcst£ des Amorrheens, 
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des Heth&ns, des Pherezeens, des He- 
veens et des Jebuseens, ne faisant point 

2 1 partie des enfants d'lsracl, savoir, Ieurs 
descendants qui etaient restes apres eux 
dans le pays, et que les enfants d'Israel 
navaient pu vouer a Tanatheme, Salo- 
mon les leva comme esc laves de corVee, 

22 ce qu'ils ont ete jusquYi ce jour. Mais 
Salomon n'assujettit point a ce service 
les enfants d'Israel ; car iis etaient des 
hommes de guerre, ses s rviteurs, ses 
chefe, ses officiers, les commandants de 

23 ses chars et de sa cavaleric. Les chefs 
preposes aux travaux par Salomon 
etaient au nombre de cinq cent cinquan- 
te, charges de commander les ouvriers. 

24 [.a fille de Pharaon monta de la cite 
dc David dans sa maison que Salomon 
luL avait construite; ce fut alors qu'il 

25 batit Mello. Salomon offrait trois fois 
chaque annee des holocaustes et des sa- 
crifices pactfiques sur Fautel qu'i! avait 
bati a JShovah, et il bnilait des parfums 
sur celui qui etait devant Jehovah. Cat 
ainsi ?«'il acheva de batir la maison. 

26 Le roi Salomon construisit unc flotte 
a Asiongabcr, pres d'Aiiath, sur les 
bords de la mer Rouge, dans le pays 

27 d'Edom. Et Hiram envoya sur ces vais- 
seaux, aupres des serviteurs de Salo- 
mon, ses propres serviteurs, des mate- 

2$ lots connaissant la mer. lis allerent a 
Ophir, et ils y prirent quatre cent vingt 
talents dor, qtrils apporterent au roi 
Salomon. 



chai\ x. — VisiietU la reine de Sa&a. 
Riches ses de Salomon, 

10 fa reine de Saba, avant appris la 
renommee dc Salomon aii nom dc Je- 
hovah, vint pour Teprouver par des enig- 

2 mes. EUe arriva a Jerusalem -iw « n 
equipage tres considerable, des cha- 
mcaux portant des aromates, de Tor en 
tres grande quantite* et des pierres pre- 
cieuses. Eile se rendit aupres de Salo- 
mon, et elle lui dit tout ce quelle avait 

j dans Ic coeur. Salomon repondit a tou- 
tes ses questions ; il n'v eut rien qui res- 
tat cache* au roi, sans" qu'il put fexpli- 
quer, r r 

4 yuand la reine de Saba eut vu toutc 
la sagesse de Salomon, et la maison 

5 qj* il avait batie, et les mets de sa ta- 
ble, et les appartements de ses servi- 
teurs, et les chambres et les vetcments 



f °?f *i c cha P» tr * comp. II Paral. be. 
iS« i-aVulg. aioute, uxhttruque tcrtttavct* 

r^rl"'.*? t . OUS J* revendeurs, ce-q«r nc cor- 
respond a nen ni dans I'hebe. oi dam les LXX. 
-Us rou rAratie; litt. des roi$ ties ten* 



de ses domestiques, ses echansons, et 
Tescalier par ou il montait dans la mai- 
son de Jehovah, elle fut hors d'elle-meme, 
et elle dit au roi : " C'etait done vrai ce 6 
que j'ai appris dans mon pays de ce 7 
qui te concerne et de ta sagesse ! Je n'en 
croyais pas le recit avant d'etre venue 
et d'avoir vu de mes jreux, et Ton ne 
men avait.pas dit la moitie 1 Ta sagesse 
et ta magnificence surpassent ce que la 
renommee m'avait fait connaitre. Heu- $ 
reux tes gens, heureux tes serviteurs qui 
sont continuellement devant toi, qui en- 
tendent ta sagesse? Beni soit Jehovah, 9 
ton Dieu, qui s'est complu en toi et t'a 
place sur le trone d'Israel ! C'est parce 
^ue Jehovah aime a jamais Israel, qu'il 
t a etabli roi pour que tu fasses droit et 
justice. " Elle donna au roi cent vingt 10 
taJents d'or, une grande quantite d'aro- 
mates et des pierres precieuses. II ne 
vint plus jamais autant d'aromates que 
la reine de Saba en donna au roi Salo- 
mon. 

Les vaisseaux de Hiram, qui appor- n 
taient de Tor d'Ophir, amenerent aussi 
d'Ophir une tres grande quantite debois 
de santal et des pierres precieuses. Le 12 
roi fit avec le bois de santal des balus- 
trades pour la maison de Jehovah et 
pour la maison du roi, et des harpes et 
des lyres pour les chantres. II ne vint 
plus de ce bois de santal, et on n'en a 
plus vu jusqu ? a ce jour. 

Le roi Salomon donna a la reine de 13 
Saba tout ce qu'eile desira, ee qu'elle 
demanda, sans parlcr des presents qu'il 
lui fit en rapport avec sa puissance. Puis 
elle s'en retourna et alia dans son pays, 
elle et ses seniteurs. 

Le poids de Tor qui arrivait a Salo- r4 
man en unc annee etait de six cent 
soLxante-six talents (for, outre ce qu'il 15 
recevait des marchonds ambulantset des 
negociants, de tous les rois dWrabie et 
des gouvcrneurs du pays. 

Le roi Salomon tit deux cents grands 16 
boucliers d'or battu, pour chacun des- 
queis il employa six cents sides d'or, 
et trois cents petits boucliers d'or battu, 17 
pour chacun desquels il employa trois 
mines d'or; et leroi les mit dans la mai- 
son de la foret du Liban. Le roi fit un 18 
grand trdne d'ivoire et le couvrit d'or 
pur. Ce trone avait six degres t et la 19 
partie superieure en etait arrondie par 



■ 1 



w///jr(comp. )4r. xxv, a 4 ); pcupladcs compo- 
sees dltma^lues et d'Arabes,. vivant dans le 
deVsert d' Arabic, qui confine a la Palestine; 
leurs chefs Etaient tributaires de Salomon. 
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derriere ; il v avait des bras dc chaque [ 
con* du sitae"; deux lions etaicnt pres des 

20 bras, et douie lions sur les six degnes, j 
stx dc chaque cote. II nc s est fait rien 

2 1 do pareil dans aucun royaume. Tous les 
vases A boiredu roi Salomon ctaient d'or, 
et toute la vaissclte de la maison de la 
for*t duLiban etait d'or pur. Rien n etait 
d'argent ; en ne faisait nul cas dc ce 

22 metal du temps de Salomon. Car le roi 
avait <\\ mer des vaisseaux de Tharsis 
avec la flotte de Hiram, et tous les trois 
ans arrivaicnt les vaisseaux de Tharsis, 
apportant de Tor et de largcnt, de 
lTvoire, des singes et des paons* 

23 Lc roi Salomon fut plus grand que 
tous les rois de la terre par les richesscs 

24 et par la sagesse. Tout le monde chcr- 
chait i voir Salomon, pour entendre la 
sagessc que Dieu avait mise dans son 

25 coeur. Et chacun apportait son present, 
des objets d'argent et des objets d ? or, 
des vetements, des armes, des aromates, 
des chevaux et des mulcts, chaque annee. 

26 Salomon rasscmbla des chars et dc la 
cavalerie ; il avait quatorze cents chars 
et doure tnille cavaliers, qu'il placa dans 
les viiles ou it deposa scs chars et a Je- 

27 rusalem pres du roi. Lc roi fit que Tar- 
gent etait a Jerusalem aussicommun que 
les pierres, et les cedres aussi nombreux 
que les sveomores Qui croissent dans la 

2$ plains Cetait de lEgypte que Salomon 
tirait scs chevaux ; unc caravanc dc mar- 
chands du roi les allait chercher par 

29 troupes a un prix convenu : un char 
mootait et sortait d'Egypte pour six 
cents sides d'argent, et un cfaeval pour 
ceat dnquante sides. lis en livraient de 
la meme raaniere, par eux-memes, A tous 
les rois des Hetheens et aux rois de S yric. 

CHAP. XI. — Fannies etrangerts et ido- 
UUric de Sakmotu Ses ennemis* Sa 

\ l Salomon aima beaucoup de femmes 

ftrangeres, outre la filie de Pharaon : 

do Hfla***^ des Ammonites, des Edo- 

mttes, des Skfanknnes, des HethSennes, 

2 d'ootreks nations dontle Seigneur avait 
dlt anx enfents d'Israel : " Vous n'aurez 
point de commerce avec elles, et elles 
tfen anront point avec vous; elles ne 
manqueraient point de tourner vos coeurs 
ducotede leurs dieux. " Salomon s'al- 

3 tafKa a ces h***** 1 * par amour. II cut 
sept cents femmes princesses et trois 

SB. Uu€ carmvuu, par troupes, bebr. utiq- 
vtiu Us LXXetU Vol*, ©at prb, peui : &»e 
svec rassoo, ce mot poor un nom de lieu : 
cttati fEgjfit* €t de Com que SaUmou tirait 



cents concubines ; et ses femmes detour- 
nerent son aeur. Au temps de la vieil- 4 
lesse de Salomon, ses femmes indinerent 
son aeur vers d'autres dieux, et sou 
coeur ne fut pas tout enticr A Jehovah, 
son Dieu, commc I'avait ete lc coeur de 
David son pere. Salomon alia aprcs As- 5 
tarte. deesse des Sidoniens, et apres 
Mclchotn, Kabomination des Ammonites. 
Et Salomon lit ce qui est mai aux yeux r 
de Jehovah, et il ne suivit pas pleine 
ment Jehovah, commc avait fait David, 
son pere. Alors Salomon batit sur la 7 
montagne qui est en face de Jerusalem 
un haut lieu pour Chamos, rabomination 
dc Moab, et pour Moloch, rabomination 
des fils d'Ammon. U fit de meme pour 8 
toutes ses femmes etrangeres, qui bru 
laient des parfums et ollraient des sacri- 
fices A leurs dieux. 

Jehovah fut irritc contrc Salomon, 9 
parce qu'il avait detourne son coeur dc 
Jehovah, Dieu d'Israel, qui lui etait ap- 
paru deux fois, et lui avait., a cc sujet, ic 
defendu d allcr apres d'autres dieux; mais 
Salomon nobserva pas les ordres de Je- 
hovah. Et Jehovah dit A Salomon : 11 
" Parce que tu t'es conduit dc la sorte, 
et que tu n'as pas observe mon alliance 
et mes lois que je t avais prescrites, je 
dechirerai de toi le royaume, et je le 
donnerai a ton scrviteur. Seukmcnt je 12 
ne k ferai point pendant ta vie, A cause 
de David, ton pere ; e'est de la main de 
ton tils que je rarracherai. Et encore 13 
aarracherai-je pas tout le royaume : je 
laisserai une tribu A ton fils, A cause de 
David, mon serviteur, et A cause de Je- 
rusalem, que j'ai choisie. " 

Jehovah susdta un ennemi A Saio- 14 
mon : Adad, TEdomite, de la race royale 
d'Edom. Dans le temps oil David etait 15 
en guerre avec Edom, Joab, chef de 
rarmee, etant monte pour enterrer les 
morts, tua tous les mAles qui etaient en 
Edom • — il y resta six mois avec tout 16 
Israel, jusqu'a ce qu'il eut extermine 
tous les males. — Alors Adad pnt la 17 
fuite avec des Edomites, serviteurs de 
son pere, pour se rendre en Egypte; 

1. E 



e'etait encore un jeune garcon. Etant 10 
partis de Madian, Us allerent A Pharan, 
prirent avec eux des hommes de Pha- 
ran, et arriverent en Egypte aupres de 
Pharaon, roi d'Egypte, qui donna une 
maison a Adad, pourvut A sa subsis- 
tance et lui accorda des terres. Adad 19 

us chtvaux; Us manMama* du roi Us mUaUmt 
cfurcktr 4 C*t, etc Coa serau alors une ytUe 
d'Axabie ou d'Afrique ; nuus elle a'est menuon- 
oee oulle part aillcurs. 
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trpuva grace aux ycux de Pharaon, jus- 
quc la que Pharaon lui donna pour femme 
la soeur de sa femme, la socur de la reine 

20 Taphnes. La soeur de Taphnes lui en- 
fanta un fils, Genubath, que Taphnes 
scvra dans la maison de Pharaon, et 
Genubath habita dans la maison de Pha- 

2\ raon avec ses enfants, Adad ayant ap- 
pris en Egypte que David etait couche 
avec ses peres, et que Joab, chef de 
' armec, etait mort, il dit a Pharaon : 
'* Laisse-moi aller dans mon pays. " 

22 Et Pharaon lui dit : ** Que te manque- 
til aupres de moi, pour que tu desires 
aller dans ton pays? ,? II repondit : 
1 Rien, mais laisse-moi partir. " 

2j Dieu suscita un autre enncmi a Salo- 
mon : Razon, fils d'Eliada, qui s'etait 
cnfui de chez son maitre Adarezer, roi 

24 dc Soba. II avait rassemble des gens 
aupres de lui, et il etait chef d'une ban- 
de, lorsque David mossacra les troupes 
de son maitre. Us allcrent a Damas, et 

25 s'y elant etablis, ils y regnerent II fut 
un ennemi d'lsracl pendant toute la vie 
de Salomon, outre le mai que lui faisait 
Adad, et il avait Israel en aversion. II 
rcirna sur la Syrie. 

:6 Jeroboam, serviteur de Salomon, leva 
aussi la main contre le roi. II etait fils de 
Xabat, Ephrateen de Sareda, ct il avait 
pour mere une veuve nominee Sana. 

27 Void la cause de sa rebellion contre le 
roi. Salomon bdtissait Meile, ct fermait 
la breche de la cite de David, son pere. 

28 Comme Jeroboam 6tait fort et vaiilant, 
Salomon, ayant vu ce jeune homme a 
lWre, l'institua surveillant de tous les 
gens de corvee de la maison de Joseph. 

29 Dans ce temps-la, Jeroboam, etant sorti 
de Jerusalem, fut rencontre en chemin par 
le prophete Ahias de Silo, rev&tu d'un 
raanteau neuf. Ils etaient tous deux seuls 

50 dans les champs. Ahias, saisissant le 
nanteau neuf qu'il avait sur lui, le de- 

31 chira en douze morceaux, et il dit a 
Jeroboam : " Prends pour toi dix mor- 
ceaux, car ainsi parle Jehovah, le Dieu 
d Israel : Void que je vais arracher le 
rovaume de la main de Salomon, et je 

XI, 23. Laissg-moi fartir : e'eat ce que fit 
1 luraaa, comme Huiique le contexte (vere. 
M).. et comme 1'ajoutent les LXX. 

=5- LX X, td est it mat que Jit Adar (Adad); 



tc donnerai dix tribus. Et il aura une 32 
tribu, a cause de mon serviteur David 
et a cause de Jerusalem, la ville que j'ai 
choisie dans toutcs les tribus d'lsrael : 
et ccla, parce qu'ils m'ont abandonne et 33 
se sont prosternes devant Astarte, deesse 
des Sidoniens, devant Chamos, dieu de 
Moab, ct devant Melchom, dieu des fils 
d'Ammon, et parce qu'ils n'ont pas 
marche dans mes voies pour faire ce qui 
est droit a mes yeux et pour observer 
mes lois ct mes ordonnances, comme l'a 
fait David, pere de Salomon. Ncan> 34 
moins je n'otcrai de sa main aucune par- 
tie du royaumc, mais je le maintiendrai 
prince tout le lemps dc sa vie, a cause 
de David, mon serviteur, que j'ai choisi 
et qui a observe mes commandements et 
mes lois. C'est de la main de son fils 35 
que j'oterai le royaumc, ct je t'en don- 
nerai dix tribus. Je Iaisserai une tribu 36 
a son fils, afin que David, mon servi- 
teur, ait toujours une lampe devant moi 
a Jerusalem, la ville que j'ai choisie pour 
y mettre mon nom. Je te prendrai, et 37 
tu regneras sur tout ce que ton ame de- 
sire, et tu seras roi sur IsraeL Si tu 38 
obeis a tout ce que je te commanderai, si 
tu marches dans mes voies et si tu fais 
ce qui est droit a mes yeux, en observant 
mes lois et mes commandements, comme 
Pa fait David, mon serviteur, je serai 
avec toi, je te batirai une maison stable, 
comme j'en ai fait une a David, et je te 
donnerai Israel Car j'humiUerai la 39 
postexite de David a cause de son infi- 
delity, mais ce ne sera pas pour too- 
jours. " — Salomon cbercha a faire 40 
mourir Jeroboam; mais Jeroboam se 
leva et s'enfuit en Egypte aupres de 
Sesac, roi d'Egypte ; il y demeura jus- 
qu'a la mort de Salomon! 

Le reste des actions de Salomon, tout 41 
ce qu'il a fait, et sa sagesse, sont ecrits 
dans le livre des Actes de Salomon. 

Salomon rcgna quaraute arts a Jem- 42 
solem sur tout Israel. Puis Salomon se 43 
concha avec ses peres, et il fut enterre 
dans la ville de David, son pere. Ro- 
boam, son fils, regna a sa place. 

il fut irriti contre fsn,it t tt itrrgtutenSdem. 
La Vulg. suit les LXX, sauf pour le dernier 
mot ou clle a, em Syrie, 
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HISTOIRE PARALLfiLE ET SYNCHRONIQUE DES ROYAUMES 
DE JUDA ET D'ISRAEL, SEPARES APRES SALOMON, Jl :S- 
QUA LA DESTRUCTION DU ROYAUME DES DIX TRffiUS 
ET LA CAPTIVITE ASSYRIENNE [III JRois, Ch. XII — IV 



Rois, Ch. XVII]. 

chap. xil. — Division da royaume : t 
Roboam, roi de Juda; Jeroboam , roi 
d' Israel. Royaume d* Israel satis Jero- 
boam : veaux d*or ; auttl de BitheK 

\ 2 Roboam se rendit a Sichem, car tout 
Israel etait venu a Sichem pour le faire 

2 roi. Jeroboam, fils de Nabat, ayant ap- 
pris ce qui se passait : — il etait encore 
en Egyptc, ou il s'etait enfui loin du roi 

3 Salomon:— revint d'Egypte, etoni'en- 
voya chercher. Alors Jeroboam et toute 
I'assemblee d'Israel vinrent a Roboam et 

4 lui parlerent ainsi : " Ton pere a rendu 
notre joug dur ; toi maintenant allege la 
dure servitude que nous a imposee ton 
pere, et le joug qu'il a mis sur nous ; et 

5 nous te servirons. " II leur dit: * c Allez, 
et revenez vers moi dans trois jours. rr 
Et le peuple s'en alia. 

6 Le roi Roboam consulta les vieillards 
qui avaient £te aupres de Salomon, son 
pere, pendant sa vie, en disant : " Que 
me conseillez-vous de r&pondre a ce peu- 

7 pie? lis lui dirent : " Si aujourd'hui tu 
es serviable a ce peuple, si tu leur viens 
en aide et si tu leur reponds par des 
paroles bienveiliantes, ils seront pour 

8 toujours tes serviteurs. " Mais Roboam 
laissa le conseil que lui donnaient les 
vieillards et il consulta les jeunes gens 
qui avaient grandi et qui vivaient avec 

9 lui. 11 leur dit : " Que me conseillez- 
vous de repondre a ce peuple qui me 
tient ce langage : Allege le joug que 

io nous a impose ton pere? " Lies jeunes 
gens qui avaient grandi avec lui r6pon- 
dirent, en disant : *' Tu parleras ainsi 
a ce peuple qui fa tenu ce langage : Ton 
pere a rendu notre joug pesant; toi, 
allege-le-nous. Tu leur parleras ainsi : 
Mon petit doigt est plus gros que les 

XII, s. // revint de l* Egypt* (en lisant 
vayyaschab mimmiUralm^ comme II Paral. 
x, a, et La Vulg. ici) dans sa patrie, a Sarida 
(xi, a6); ete'est la que les Israelites I'envoyerent 
chercher, pour prendre part aux deliberations 
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reins de mon pere. Eh bien ! mon pere \ \ 
vous a charges d'un joug pesant, et moi 
je vous ie rendrai plus pesant encore \ 
mon pere vous a chaties avec des fouets, 
et moi je vous chatierai avec des scor- 
pions. " 

Jeroboam et tout le peuple vinrent 12 
aupres de Roboam le troisieme jour, sui- 
vant ce que le roi avait dit : " Revenez 
vers moi dans trois jours. " Le roi re- 
pondit durement au peupier Laissant le 
conseil que les vieillards lui avaient don- 
ne, U leur parla ainsi d'apres ie con- 14 
seil des jeunes gens : " Mon perea rendu 
votre joug pesant, et moi je vous le ren- 
drai plus pesant encore ; mon pfcrc vous 
a chaties avec des fouets, et moi je vous 
chatierai avec des scorpions. " Le roi 15 
n'ecouta done pas ie peuple, car Jehovah 
conduisait tout en vue de 1'accomplissc- 
ment de la parole qu'il avait dite par 
Ahias de Silo a Jeroboam, ills de Nabat. 

Lorsque tout Israel vit que le roi ne 16 
I'ecoutait pas, le peuple repondit au roi : 
" Quelle part avons-nous avec David ? 
Nous n'avons point d'heritage avec le 
fils d'Isai ! A tes tentes, iSraSl ! Quant ;t 
tot, pourvois a ta maison, David ! " Ft 
Israel s'en alia dans ses tentes. Ce fut 17 
settlement sur les enfants d'Israel qui 
habitaient les villes de Juda que regna 
Roboam. Alors le roi Roboam envoya iS 
Aduram, qui &ait prepose aux impots: 
mais Aduram fut iapide par tout Israel, 
et it mourut Et Roboam sehata de mon- 
' ter sur un char pour s*enfuir a Jerusa- 
lem. C'est ainsi pyisrael se detacha de 19 
la maison de David j 'squ'a ce jour. 




boam 

voyerent 

le firent roi sur tout Israel. La tribu de 



de rassembtee, peut-ctre meme pour y presider. 
Le texte hebreu aclueJ, oa oa lit vayyischtb 
b*miUraXm % donne une phrase iourde et em- 
barrassee, d'oa il resulterait que les Israelites 
auraient envoye* chercher Jeroboam en E^> pt«« 
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Juda fut la seule qui suivit la maison de 
David. 

zt De retour a Jerusalem, Roboam ras- 
sombla toute la tribu de Juda et la tribu 
d'c Benjamin; cent quatre-vingt mille 
guerriers d'elite, pour qu'ils combattis- 
sent contre la maison d T Israel, afin de 
ramener le royaumc a Roboam, tils de 

zz Salomon. Mais la parole de Dieu fut 
ainsi adressee a Semaias, homme de 

23 Dieu : " Parle a Roboam, tils de Salo- 
mon, roi de Juda, et a toute la maison 
de Juda et do Benjamin, et au reste du 

24 peuple, en disant : Ainsi parle le Sei- 
gneur : Ne montez pas et ne faites pas 
la guerre a vos freres, les enfants d'ls- 
rael. Que chacun de vous retourne dans 
sa maison, car c'est par moi que cette 
chose est arrivee. " lis obeirent a la pa- 
role du Seigneur, et ils sen retournerent 
comme le Seigneur le leur ordonnait. 

Jeroboam batit Sichem sur la monta- 
gne d'Ephraim, et il y demeura ; il en 

26 sortit ensuite, et batit Phanuel. Et Je- 
roboam d it dans son cieur : hi Mainte- 
nant le rovaume pourrait bien retourner 

27 a la maison de David. Si ce peuple 
monte a Jerusalem pour faire des sacri- 
fices dans la maison de Jehovah, son 
cieur retournera a son seigneur, a Ro- 
boam. roi de Juda, ils me tueront et re- 

28 tourneront a lui. " Apres s'etre con- 
suite, le roi tit deux veaux dor, et il dit 
au peuple : ** Assez longtemps vousetes 
montes a Jerusalem! Israel, voici ton 
Dieu, qui t'a fait sortir du pays d'Egyp- 

29 le. ? * 11 piaea Tun de ces veaux a *Be- 
jo thel, et il mit Tautre a Dan. Ce fut la 

une o.raswn de peche, car le peuple allait 
31 jusqu'a Dan adorer 1'un des veaux. Je- 
roboam tit une maison de hauts lieux, et 
il (it des pretres pris dans tous les rangs 
du peuple et n'etant pas des enfants de 
]2 Levi. II institua une fete au huitieme 
mois, le quinzieme jour du mois, a limi- 
tation de la fete qui se celcbrait en Juda, 
et il otrrit des sacrifices sur I'autel. Cest 
ainsi qu'il fit a Bethel, afin que Ton sa- 
crifiat aux veaux qu'il avait faits. II 
etablit a Bethel les pretres des hauts 
3} lieux qu'il avait eleves. Et il monta sur 
I'autel qu'il avait fait a Bethel, le quin- 
zieme jour du huitieme mois, qu'il avait 
ehoisi de lui-meme. II institua une fete 
pour les enfants d'Israel, et il monta sur 
I'autel pour mettre le feu aux victimes. 

30. Quelqucs critiques soupconnent que le 
textepTimitifportait, U peuple allait adorer 
fun [<i Bithei, et r autre] a Dan. 

XIII, 2. Voy. l'accomplissement littoral de 
la prophetie, II <Vulg. IV) Rois, xxiii, 15-20. 



Chap. XIII, II, 



CHAP. xiir. -- V autel de Bethel et la 
main de Jeroboam. Propkete mis a 
mort par un lion, 

Voici qu'un homme de Dieu arriva, 1 3 

dans la parole de Jehovah, de Juda a 
1 Bethel, pendant que Jeroboam se tenait 

a Tautel pour mettre le feu aux victimes. 

11 cria contre I'autel, dans la parole de 2 
; Jehovah, et il dit : " Autel ! Autel ! 
[ Ainsi parle Jehovah : II naitra un fils 
i a la maison de David; son nom sera 

Josias ; ii immolera sur toi les pretres 
\ des hauts lieux qui brulent sur toi les 

I victimes, et Ton brulera sur toi des osse- 
ments d'hommes • " Et le meme jour 3 
il donna un signe, en disant : " Voici 

le signe que Jehovah a parle : I'autel se 
fendra, et la cendre qui est dessus sera 
repandue, " 

Lorsque le roi entendit la parole que \ 
rhomme de Dieu avait criee contre i'au- 
tel de Bethel, il avanca la main de des- 
sus I'autel, en disant : " Saisissez-le ! '* 
Et la main que Jeroboam avait etendue 
contre lui devint scene, et il ne put la 
ramener a soi. L'autel se fendit, et la 5 
cendre s'en repandit, scion le signe 
qu'avait donne rhomme de Dieu dans la 
parole de Jehovah. Le roi dit alors a 6 
Fhomme de Dieu : " Implore Jehovah, 
tou Dieu, et prie pour moi, afin que je 
puisse retirer ma main. " L' homme de 
Dieu implora Jehovah, et le roi put ra- 
mener a lui sa main, qui devint comme 
auparavant Le roi dit a rhomme de 7 
Dieu : 4t Entre avec moi dans la maison 
pour y prendre quelque nourriture, et je 
te donnerai un present. ,; L'homme de 
Dieu repondit au roi : " Quand tu me 
donnerais la moi tie de ta maison, je 
n'entrerais pas avec toi, et je ne mange- 
rais pas de pain ni ne boirais d'eau dans 
ce lieu ; car oet ordre m'a ete donne 9 
dans la parole de Jehovah : Tu ne man- 
geras pas de pain et tu ne boiraspas 
d'eau, et tu ne prendras pas a ton retour 
lechemin que tu auras suivi en allant. " 

II s'en alia done par un autre chemin, 10 
sans suivre a son retour le chemin qu'il 
avait pris en venant a Bethel. 

Or il y avait un vieux prophete qui 1 1 
demeurait a Bethel ; ses tils vinrent lui 
raconter toutes les choses que I'homme 
de Dieu avait faites ce jour-la a Bethel ; 
ils lui rapporterent attssi les paroles qu'il 

9. Dieu voulait montrer par la que les habi- 
tants de Bethel Anient devenus abominable* 
et comme excommunies, en sorte qu'il n'etait 
plus pcrmis a un fidele d avoir en comraun avec 
eux le boire et le manger (Corn, a LaptdeX 



S 



Nc tft. _ 2l 



— J2! — 



Chap. XI H, 12. 



I** LIVRE DES ROIS. 



Chap. XIV, 3. 



12 avait dite&au roi. Et leur pere ieur dit : ' £ leur arrivee dans la ville ou demeurait 

** Par quel chemin s'en est-il alle ? " Car i le vieux prophete. Lorsque le prophete 26 
ses fils avaient vu par quel chemin s'en ; qui avait ramene du chemin l'homme de 
etait alle Fhomme deDieu qui etait venu s Dieu, Feut appris, il dit : " C'est Fhom- 

1 3 de Juda. Et il dit a ses tils : " Sellez- ; me de Dieu qui a ete rebelle a Fordre de 



Jehovah, et Jehovah Fa livre au lion qui 
Fa dechire et Fa fait mourir, selon la 
parole que Jehovah avait dite. " II dit 27 
alors a ses fils : " Sellez-moi Tine. " 
Lorsqu'ils l'eurent selle, il partit et 28 
trouva le cadavre etendu dans le che- 
min, et Fane et Je lion qui se tenaient a 
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moi Fane. " lis lui sellerent Fane et il 

14 monta dessus. II alia apres Fhomme de 
Dieu, et Fayant trouve assis sous un te- 
rebinthe, il lui dit : " Es-tu Fhomme de 
Dieu qui est venu de Juda? " II repon- 

1 5 dit : " Je le suis. " Le prophete lui dit : 
Viens avec moi a la maison, et tu pren- 

16 dras quelque nourriture. " Mais il re- j cote. Le lion n' avait pasdevore le cada 
pondit : " Je ne puis ni retourner avec j vre et n'avait pas aechire Fane. Le pro- 
toi, ni entrer dans ta maison ; je ne man- j phete releva le cadavre de Fhomme de 
gerai point de pain, je ne boirai point < Dieu, et Fayant mis sur Fane, il le ra- 

17 d'eau avec toi dans ce lieu, car il m'a j mena, et le vieux prophete rentra dans 
ete dit dans la parole de Jehovah : Tu j la ville pour le pleurer et pour Fenterrer. 
n'y mangeras pas de pain et tu n'y boi- : II mit le cadavre dans son sepulcre, et 30 
ras pas d'eau, et tu ne prendras pas a i ilspleurerentsurlui,endisant : "Helas! 
ton retour le chemin que tu auras suivi • mon frere ! " Lorsqu'il Feut enterre, il 31 

18 en allant. " Et il lui dit : " Moi aussi j dit a ses fils : " Quand je serai mort, 
je suis prophete comme toi, et un ange j vous m'enterrerez dans le sepulcre ou 
m'a dit dans la parole de Jehovah : Ra- I ^st enterre Fhomme de Dieu ; vous depo- 
mene-le avec toi dans ta maison, pour i ssrez mes os a cdte de ses os. Car elle 
qu'il mange du pain et boive de Feau. " s'accomplira la parole qu'il a criee, dans 

19 II lui mentait L'homme de Dieu re- j la parole du Seigneur, centre Fautel de 
tourna avec lui, et il mangea du pain et Bethel et centre toutes les maisons de 
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but de Feau dans sa maison. 



hauts lieux qui sont dans les villes dc 



20 Comme ils etaient assis a table, la Samarie. 
parole de Jehovah fut adressee au pro- j Apres cet evenement, Jeroboam ne se 33 

21 phete qui Favait ramene; et il cria a i detourna pas de sa voie mauvaise; de 
Fhomme qui etait venu de Juda :" Ainsi j nauveau il crea des prefres des hauts 
parle Jehovah : Parce que tu as ete re- 1 lieux pris dans les rangs du peuple; 
belle a Fordre de Jehovah, et que tu n'as ' quiconque le desirait, il le consacrait 
pas observe le commandement que Jeho- \ pretre des hauts lieux. En cela il y eut 34 

22 van, ton Dieu, t'avait prescrit ; parce i peche pour la maison de Jeroboam, et 
que tu es retourne, et que tu as mange \ e'est pourquoi elle fut detruite et exter- 
du pain et bu de Feau dans le lieu dont I minee de la face de la terre. 

Jehovah t'avait dit: Tu n'y mangeras I r . , r . , 

pas de pain et tu n'y boiras pas ef'eau, CH * P ; x ' v * 17, ^/emmed* Jeroboam 
* *— *Lj »— ♦ A :5T^«-„ \l ft le tirotihet* Aktas. Mort de lero- 



prophete Akias. Mort de J 
boam. Rlgpie de Roboam ; invasion de 
Sesae, rot d'Egypte. 

Dans ce temps-la, Abia, fils de Je- 14 



roboam, etait devenu malade, Jero- 2 



— ton cadavre n'entrera point dans le 
sepulcre de tes peres. " 

23 Quand il eut mange du pain et qu'il eut 
bu, le vieux prophete sella Fane pour 
lui, savoir, pour le prophete qu'il avait 

24 ramene. L'homme de Dieu s'en etant ) boam dit a sa femme : " Leve-toi, je te 
all£, il fut rencontre par un lion, qui le , prie, et deguise-toi pour qu'on ne sache 
mit a mort Pendant que son cadavre I pas que tu es la femme de Jeroboam, et 
&ait etendu sur le chemin, Fane resta | va a Silo. La se trouve Ahias, le pro- 
pres de lui, et le lion se tint a cote du i phete, celui qui m'a dit que je regnerais 

25 cadavre. Des gens qui passaient virent ' sur ce peuple. Prends avec toi dix 
le cadavre etendu dans le chemin et le i pains, des gateaux et un vase de miel, 
lion se tenant a cote, et ils en parlerent i et entre chez lui ; il te dira cc qui doit 



12. Ses Jilt avaient vu ; LXX et Vulg. f ses 
Jilt lui montrirent, ce qui convient mieux au 
contexts 

27. Pour le profhite^ c,-i-d. pour Thomme 
de Dieu qxii est venu de Juda(VuIg.). D'au- 
tres traduisent Thlbreu : quanti it eut ... bu % 
fhomme de Dieu sella pour lui VAne du pro- 
phite qui Favait ramene*. 



33. // le consacrait firttre; litt., il remptit- 
sait sa main (Vulg.), il mettait dans sa main 
la matiere des offrandes et sacrifices que deyait 
faire le candidal (II Paral. xiii, 9); e'est lex- 
pression technique pour designer la consecra- 
tion sacerdotale (Lev. vii, 37 ; viii, 33 sv.). 
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4 arriver a 1'enfant. " La femme de Je- 
roboam fit ainsi ; s'etant levee, elle alia 
a Silo et entra dans la maison d' Ahias. 
Or Ahias ne pouvait plus voir, parce que 
la vieillesse avait obscurci ses yeux. 

5 Jehovah avait dit a Ahias : » Void 
que la femmc de Jeroboam vient pour te 
consulted au sujet de son fils, qui est 
malade ; tu lui parleras de telle et telle 

6 maniere. Quand elle arrivera, elle se 
donnera pour une autre. " Quand Ahias 
entendit le bruit de ses pas, au moment 
ou ellefranchissait la porte, il dit : " En- 
tre, femme de Jeroboam; pourquoi te 
donnes-tu pour une autre? Je suis charge 

7 pour toi d'un dur message. Va, dis a 
Jeroboam : Ainsi parle Jehovah, Dieu 
d'lsrael: Je t'ai eleve du milieu du peuple 
et je t'ai etabli chef de mon royaume 

S d'lsrael ; j'ai arrache le royaume de la 
maison de David, et je te i'ai donne ; et , 
tu n'as pas ete comme mon serviteur ! 
David, qui a observe mes commande- 1 
merits ct marche ipres moi de tout son 
coeur, ne faisant que ce qui est droit a 

9 mes yeux ; mais tu as fait le mal plus 
que tous ceux qui ont ete avant toi, tu 
es alle te faire d'autres dieux et des ima- ! 
ges de fonte pour m'irriter, et tu mas 

10 rejete derrierc ton dos ! C'est pourquoi ' 
void que je vais faire venir le malheur 
sur la maison de Jeroboam ; j'extermi- 
nerai tout male appartenant a Jeroboam, 
celui qui est esclave et celui qui est libre 
en Israel, et je balaierai la maison de 
Jeroboam, comme on balaie I'ordure, 

1 1 jusqu'a ce qu'il n'en reste plus. Celui 
de la maison de Jeroboam qui mourra 
dans la ville sera mange par les cbiens, 
et celui qui mourra dans les champs sera 
mange par les oiseaux du ciel : car Je- 

12 f hova M parle. Et toi, leve-toi, va dans 
ta maison ; des que tes pieds entreront 

'3 dans la ville, 1'enfant mourra. Tout 
Israel le pleurera, et on 1'enterrera ; car 
u est le seul de la maison de Jeroboam qui 
sera mis dans un sepulcre, parce qu'il 
est le seul de la maison de Jeroboam en 
qui se soit trouvS quelque chose de bon 

M devant Jehovah, le t>ieu d'lsrael. Jeho- 
van etablira sur Israel un roi qui exter- ' 
minera la maison de Jeroboam ce jour- 

h la. Mais quoi? deja la chose arrive ! Je- 
novah frappera Israel, comme le vent 



Chap. XIV, 2$. 



SJ et ^ oc »* J * Phrase se continue ainsi jus- 
quan vers, xo, ou se trouve l'apodose ; c'est 
fiourytot, o„ a cause de ce/a. 

t<£:9 uaram ?*/i u * ans » 1'wsemble de This- 
SSi*. ^ r °I *?' ""P*"" 1 ? ici une fame de 
3?(irStf ^-^-endrait beaucoup 



I agite le roseau au seindes eaux ; il arra- 
i cbera Israel de ce bon pays qu'il avait 
, donne a leurs peres, et il les disperserade 

! r^? e ?? te du fleuve > P 3 ™ 5 W'fe se sont 
faitdesidoles, irritant Jehovah. Illivrera 16 
Israel a cause des peches que Jeroboam 
a cornmis et qu'il a fait commettre a 
Israel. 

La femme de Jeroboam se leva et 17 
s etant mise en route, elle arriva a Ther- 
sa. Comme elle franchissait le seuil de 
la maison, 1'enfant mourut' On Ten- 18 
terra, et tout Israel le pleura, selon la 
parole que Jehovah avait elite par son 
serviteur Ahias, le prophete. 

Le reste des actions de Jeroboam, ig 
comment il fit la guerre et comment il 
regna, cela est ecrit dans le livre des 
Chroniques des rois d'lsrael 

Jeroboam regna vingl-deux ans. et il <* 
j se coucha avec ses peres. Kadab', son " 
i nls, regna a sa place. 
i Roboam, fils de Salomon, regna en -*i 
Juda. II avait quarante et un ans lors- " 
cm il devint roi, et il regna dix-sept ans 
a Jerusalem, ville que Jehovah avait 
i choisie panni toutes les tribus d'lsrael 
pour v mettre son nom. Sa mere sap- 
pelait Naama, 1' Ammonite. 

Juda fit ce qui est mal aux yeux de 22 
Jehovah, et par les peches qu'ils com- 
( mirent, lis exciterent sa jalousie plus 
; que ne l'avaient fait leurs peres. lis se -1 
j batirent, eux aussi, des hauts lieux avec " 
des statues et des idoles sur toute col- 
| line elevee et sous tout arbre vert II y 24 
1 cut meme des prostitues dans le pays. lis 
iraiterent toutes les abominations des 
nations que Jehovah avait chassees de- 
vant les enfants d'lsrael. 

La cinquieme annee du regne de Ro- -»c 
boam, Sesac, roi d'Egypte, monta con. " 
tre Jerusalem. II prit les tresors de la 26 
maison de Jehovah et les tresors de la 
maison du roi : il prit tout II prit les 
bouciiers d'or que Salomon avait faits. 
A leur place, le roi Roboam fit des bou- -» 7 
cuers d'airain, et il les remit aux mains 
des chefs des coureurs qui gardaient 
1 entree de la maison du roi. fhaque -»S 
fois que le roi allait a la maison d Jeho- " 
vah, les coureurs les portaient ; et il les 
rapportaient ensuite dans la chambre 
des coureurs. 



25. Cf. II ParaL xii, 2-9. 

27. Coureurs, les gardes du roi, qui veil- 
latent a la porte de son palais et Taccompa- 
gnaienc dans les marches solennelles. Vufe 
porteurs de boucliers* *' 
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Chap. XV 26. 






29 Le reste des actions de Roboam, et 
tout ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le 
livre des Chroniques des rois de Juda. 

30 II y eut toujours guerre entre Roboam 

31 et Jeroboam. Roboam se coucha avec 
ses peres, et il fut enterre avec ses peres 
dans la ville de David. Sa mere s'appe- 
Iait Xaama, et Abiam, son tils, regna a 
sa place. 

CHAP. XV. — Abiam et Asa, rois dejuda* 
Nadab, Baasa, rois a" Israel. 

15 La dix-huitieme annee du regne de 
Jeroboam, tils de Nabat, Abiam devint 
2 roi de Juda, et il regna trois ans a Je- 
rusalem. Sa mere se nommait Maacha, i 
tille d'Abessalom. II marcha dans tous 
les peches que son pere avait commis 
avant lui, et son cocur n'etait pas tout 
entier a Jehovah, com me l'avait etc le \ 

4 cceur de David, son pere. Mais a cause ! 
de David Jehovah, son Dieu, lui donna ' 
une lampe a Jerusalem, en etabiissant , 
son fils apres lui et en laissant subsister i 

5 Jerusalem. Car David avait fait ce qui j 
est droit aux yeux de Jehovah, et il ne 
s'etait detourne pendant toutc sa vie 
d'aucun des commandcments qu'il en 
avait recus, excepte dans l'atfaire d'Urie, 

6 le Hetheen. II y cut guerre entre Ro- 
boam et Jeroboam, tant qu'il vecut. 

7 Le reste des actions d'Abiam, et tout 
ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 
des Chroniques des rois de Juda. II y eut 

8 guerre entre Abiam et Jeroboam. Abiam 
se coucha avec ses peres, et on Tentcrra 
daLS la ville de David. Asa, son fils, re- 
gna a sa place. 

9 La vingtieme annee de Jeroboam, roi 

10 d'Israel, Asa devint rot de Juda, et il 
regna quarante et un an& a Jerusalem. 
Sa mere s'appelait Maacha, fille d'Abes- 
salom. 

1 1 Asa fit ce qui est droit aux yeux de 

12 Jehovah, commc David, son pere. II fit 
disparaitre du pays les prostitues et en- 
leva toutes les idoles que ses peres avaient 

13 faites. Et meme il uta la dignite" de 
reine-mere a Maacha sa mere, parce 
qu'elle avait fait une idole pour Astarte. 

XV, 2. Maacha (appelle une fois ailleurs, 
II Par. xiii, 2, MieAala, par une erreur de co- 
piste), jille, dans le sens de />etite-/ille, d'Abas- 
saloui, si, comme il paraii certain, ce person- 
nage est le meme q\i Absnlatt, le fiUde David, 
dont 1'Unique (?) fille Tbaniar (II Sam., xiv, ajj) 
aurait epouse' Uriel de Gabaon (II Paral. xiii, 
2). Atnst Maacha portatt le nom de son arriere- 
grand-mere (II Sam., iii, 3). £Ue ctait la favo- 
rite de Roboam (II Paral. xi, arX 

4. Une lauipe, un succesteur sur le trune : 
comp. xi, 36. 

Fait bien digne d'at tent ion et providentiel. 



Asa abattit son idole et la briila au tor- 
rent de Cedron. Mais les hauts lieux 14 
ne disparurent point, quoique le cceur 
d'Asa fut tout entier a Jehovah pendant 
toute sa vie. II mit dans la maison dc 15 
Jehovah les choscs consacrees par son 
pere et par lui -meme, de l'argent, de 
l'or et des vases. 

II y eut guerre entre Asa et Baasa, roi 16 
d'Israel, pendant toute leur vie. Baasa. [7 
roi d'Israel, monta concre Juda. et il 
batit Rama pour empecher les gens d'Asa 
de sortir et d'entrer. Asa prit tout I'ar- iS 
gent et tout Tor qui etaient restes dans 
les- tresors de la maison du roi, et les 
avant mis entre les mains de ses servi- 
teurs, il envoya ces derniers vers Ben- 
Hadad, ills de'Tabremon, fils de Hezion, 
roi de Syrie, qui habitait a Damas, en 
disant : " Qu'il y ait une alliance entre 19 
toi et moi, comme il y en avait ///centre 
ton pere et mon pere. Je t'envoie un 
present en argent et en or. Va, romps 
ton alliance avec Baasa, roi d'Israel. 
alin qu'il s eloigne de moi. " Ben-Hadad 20 
consentit a la demande du roi Asa; il 
envoya les chefs de son armee contre les 
villes d'Israel, et il battit Ahion, Dan, 
Abel-Beth- Maacha, tout Cenneroth et 
tout le pays de Xephthali. Baasa i'ayant :r 
appris, cessa de batir Rama, et resta a 
Thersa. Le roi Asa fit convoquer tout iz 
Juda, sans exempter personne ; et ils em- 
porterent les pierres et le bois avec les- 
quels Baasa eonstruisait Rama, et le 
roi Asa s'en servit pour batir Gabaa de 
Benjamin et Maspha. 

Le reste de toutes les actions d'Asa, 23 
tous ses exploits, et tout ce qu'il a fait, 
et les villes qu'il a baties, cela est ecrit 
dans le livre des Chroniques des rois 
de Juda. Toutefois, au temps de sa vieil- 
icsse, il eut. les pieds malades. Asa se 24 
coucha avec ses peres et il fut enterre 
avec ses peres dans la ville de David, son 
pere ; et Josaphat, son fils, regna a sa 
place. 

Nadab, fils de Jeroboam, devint roi 25 
d'Israel la seconde annee d'Asa, roi dc 
Juda, et il regna deux ans sur Israel. II 26 

Une seule famille, cede de David, occupe le 
trOne de Juda depuis le commencement juaqu a 
la fin, durant pres de quaere sieclcs, tandis 
qu'on compte en IsraSl jusqu'a neuf change- 
ments de dynastic dans I'espace de 250 ans. 

it. Digniti de reine-iuire ; voy. xiv, 21. 

Vulgate : ... sa tttire t a/in q it Ale ne presidat 
plus aux ciri monies de Priafe et duns le bois 
quelle lui avait consacre*. it ditruisit sa ca- 
verne % et Srisa le sinmlacre iris obscine^ et le 
briila, etc. 

23. Voy. II Paral. xvi, 12-14 
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Chap. XV, 27. 

lit ce qui est maL aux yeux de Jehovah, 
et il marcha dans la v6ie de son pere et 
dans les peches que son pere avait 
fait commettre a Israel. Baasa, tils 
d'Ahias, de la maison dTssachar, cons 
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pira centre lui et le frappa a Gebbethon, 
qui appartenait aux Philistins, car Xa- 
dab et tout Israel faisaient le siege de 
Gebbethon. Baasa le mit a mort la troi- 
sieme annee d'Asa, roi de Juda, et il 
regna a sa place. Lorsqu'il fut devenu 
roi, il frappa toute la maison de Jero- 
boam, il detruisit tout ce qui respirait, 
sans laisser echapper personne, selon la 
parole que Jehovah avait dite par son 
serviteur a Ahias de Silo, a cause des 
peches que Jeroboam avait commis, et 
qu'il avait fait commettre a Israel, ir- 
ritant ainsi Jehovah, le Dieu d'Israel. 

Le reste des actions de Xadab, et tout 
ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 
des Chroniques des rois d'Israel. II y 
eut guerre entre Asa et Baasa pendant j 
toute leur vie. 

La troisieme annee d'Asa, roi de Juda, i 
Baasa, fils d'Ahias, devint roi sur tout , 
Israel a Thersa, et il regna vingt-quatre 1 
ans. II fit ce qui est mal aux yeux de ' 
Jehovah, et il marcha dans la voie de \ 
Jeroboam et dans les peches que Jero- 
boam avait fait commettre a Israel. I 

chap. xvr. - Baasa, Ela, Zambri 
et Amri, rois d % Israel. Commence- 
ments iVAchab. 

16 La parole de Jehovah fut ainsi 
adressee a Jehu, fils de Hanani, con- 

2 tre Baasa : " Je t'ai eleve de la pous- 
siere et je t'ai etabli chef de mon peuple 
d Israel ; mais tu as marche dans la voie 
de Jeroboam et tu as fait pecher mon 
peuple d'Israel, pour m'irriter par leurs 

3 peches : e'est pourquoi je vais balaver 
Baasa et sa maison, et je rendrai ta mai- 
son scmblable a la maison de Jeroboam, 

4 fils de Xabat. Celui de la maison de 
Baasa qui mourra dans la ville sera 
mange par les chiens, et celui des siens 
qui mourra dans les champs sera manee 
par les oiseaux du ciel. " 

5 Le reste des actions de Baasa, cc qu'il 
a Jait et ses exploits, cela est ecrit dans 

la Lhronique des rois d'Israel Baasa 
se coucha avec ses peres et il fut enterre 
a I hersa ; et Ela, son fils, reena a sa 
place. ^* 

7 La parole de Jehovah se fit aussi en- 



8 



nam Uprophite; mais voy, II Paral. xix, a. 



tendre par le prophete Jehu,, fils de Ha- 
nani, contre Baasa et contre sa maison, 
a cause de tout le mal qu'il avait fait 
sous les yeux de Jehovah, en Firritant 
par 1 oeuvre de ses mains et en devenant 
semblable a la maison de Jeroboam, 
mais encore parce qu'il avait frapp^ 
cette maison. 

La vingt-sixieme annee d'Asa, roi de 
Juda, Ela, fils de Baasa, devint roi d'Is- 
rael a Thersa, et il regna deux ans. Son o 
serviteur Zambri, chef de la moitie des 
chars, conspira contre iui. Ela etait a 
Thersa, buvant et s'enivrant dans la 
maison d'Arsa, qui etait prefet de la 
maison dn roi a Thersa. Zambri entra, 10 
I le frappa et le tua, la vingt-septieme 
\ annee d'Asa, roi de Juda, et il regna a 
i sa place. Lorsqu'il fut devenu roi et u 
I qu il fut assis sur son trone, il frappa 
i toute la maison de Baasa, ne laissant 
1 vivre aucun enfant male, ni aucun de ses 
i parents et de ses amis. C'est ainsi que 12 
: Zambri detruisit toute la maison de 
f Baasa, selon la parole que Jehovah avait 
i dite contre Baasa par Jehu, le prcphete, a 1 - 
cause de tous les peches que Baasa et Ela, J 
son fils, avaient commis et quils avaient 
fait commettre a Israel, irritant par leurs 
idoles Jehovah, le Dieu d'Israel. 

Le reste des actions d'Ela, et tout ce 14 
qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 
des Chroniques des rois d'Israel. 

La vingt-septieme annee d'Asa, roi 15 
de Juda, Zambri fut roi pendant sept 
jours a Thersa. Le peuple etait alors 
campe vis-a-vis de Gebbethon, qui ap- 
partenait aux Philistins. Et le peuple 16 
qui campait, apprit cette nouvelle : 
4t Zambri a conspire, et meme il a tue 
le roi ! " Le jour meme, dans le camp, 
tout Israel etablit pour roi d'Israel Amri, 
chef de l'armee. Amri et tout Israel 17 
avec lui montercnt de Gebbethon et Yin- 
rent assieger Thersa. Lorsqu'il vit la iS 
ville prise, Zambri se retira dans la 
citadeile de la maison du roi et briila 
sur lui la maison du roi. C'est ainsi qu'il 
mourut, a cause des peches qu'il avait 10 
commis en faisant ce qui est mal aux 
yeux de Jehovah et en marchant dans 
la voie de Jeroboam et dans le peche que 
Jeroboam ava;t commis pour faire pecher 
Israel. 

Le reste des actions de Zambri, et le 20 
complot qu'il forma, cela est ecrit dans 
le livre des Chroniques des rois d'Israel 



11. Ses parents \ litt. ses vengeurs (h*br. 
goalav), i qui incombait sp&aalemem le dc- 
\ voir dc venger le meurtre. 
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2\ Le peuple d'Israel se divisa alors 
en deux partis : une moitie du peuple 
etait pour Thebni, fils de Gineth, pour 
le faire *roi, et Pautre moitie etait pour 

22 Amri. Ceux qui suivaient Amri l'em- 
porterent sur ceux qui suivaient Thebni, 
fils de Gineth. Thebni mourut, et Amri 
regna. 

La trente-unieme annee d'Asa, roi de 
Juda, Amri devint roi d'Israel, et il re- 

24 gna douze ans. Lorsqu'il eut regne six 
ans a Thersa, il acheta de Somer la mon- 
tagne de Samarie pour deux talents d'ar- 
gent ; puis il batit sur la montagne, et 
il donna a la vilie construite par lui le 
nom de Samarie, du nom de Somer, 



23 



CHAP. xvu. — Elie devant Achab : An- 
nonce (Tune sicheresse. Elie au torrent 
de CarUk; chez la veuve de Sarephtha. 

Elie, le Thesbite, un des habitants 17 
de Galaad, dit a Achab : " JShovah est 
vivant, le Dieu d'Israel devant qui je me 
tiens ! II n'y aura ces annees-ci ni rosee 
ni pluie, sinon a ma parole. " 

Et la parole de Jehovah fut ainsi 2 
adressee a Elie : " Pars d'ici, dirige- 3 
toi vers Torient et cache-toi au torrent de 
Carith, qui est en face du Jourdain. Tu 4 
boiras de i'eau du torrent, et j'ai com- 
mande aux corbeaux de te nourrir la. " 
II partit, obeissant a la porole de Jeho- 5 



a 

25 qui la montagne appartenait. Amri fit | van et il alia s'etablir au torrent de Ca- 
ce qui est mal aux yeux de Jehovah et j rith, qui est en face du Jourdain. Les 
il agit plus mal que tous ceux qui avaient corbeaux lui apportaient du pain et de 

26 et6 avant lui. 11 marcha dans toute la la viande le matin, du pain et de la 
voie de Jeroboam, fils de Nabat, et dans viande le soir, et il buvait de I'eau du 
les peches que Jeroboam avait fait com- torrent. Maisau bout d'un certain temps 
mettre a Israel, irritant par leurs idoles 
Jehovah, le Dieu d'Israel. 

27 Le restc des actions d'Amri, ce qnil 
a fait, et ses exploits, cela est ecrit dans 
le livre des Chroniques des rois d'Israel. 

28 Amri se coucha avec ses peres, et il fut 
enterre a Samarie. Achab, son fils, re- 
gna a sa place. 
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le torrent fut a sec, car il n'etait pas 
tombe de pluie dans le pays. 

Alors la parole de Jehovah lui fut 8 
ainsi adressee : " Leve-toi, va a Sa- 9 
rephta, qui appartient a Sidon, et tu y 
demeureras, car j'ai ordonne a une veuve 
de cette ville de te nourrir. " II se leva 10 
et alia a Sarephta. Comme il arrivait a 






29 Achab, fils d'Amri, devint roi d'Israel i la porte de la ville, il y avait la une 
la trente-huitieme annee d'Asa, roi de | femme veuve qui ramassait du bois. II 



Juda, et il regna vingt-deux ans sur 

30 Israel a Samarie. Achab, fils d'Amri, 
fit ce qui est mal aux yeux du Seigneur, 
plus que tous ceux qui avaient ete avant 

31 lui Comme si e'eut 6te pour lui peu de 
chose de marcher dans les pecnes de Je- 
roboam, fils de Nabat, il prit pour fem- 
me Jezabel, fille d'Ethbaal, roi des Sido- 
niens, et il alia servir Baal et se pros- 

32 terner devant lui. II eleva un autel a 
Baal dans la maison de Baal qu'il batit 

33 a Samarie, et il fit une idole d'Astarte. 
Achab fit plus encore que tous les rois 

* d'Israel pour irriter Jehovah, le Dieu 
d'Israel 

34 De son temps, Hiel de Bethel batit 
Jericho ; il en jeta les fondemenis au prix 
d'Abiram, son premier-ne, et il en posa 
les portes au prix de Segub, son dernier 
fils, selon la parole que ! ; Seigneur avait 
dite par Josue, fils de Nun. 



23. Les douse ant commencent a la vingt- 
septieme annee d'A«a; its coinprennent, par 
consequent, lesquatre annees que dura la com- 
petition. 

2A, Samarie est le nom grec correspondant a 
rh^or. Sckomiron : ce mot(rac. schawar, gar- 
der) e*veillait dans I'esprit d'un he*breu l'tde*e de 
mont de la garde ou, duguet ; e'est sans doute 



Tappela et lui dit : " Ya me chercher, 
je te prie, un peu d'eau dans ce vase afin 
que je boive. " Et elie alia en chercher. 
11 1'appela de noieveau, et il dit : " Ap- 




ti 



12 



de cuit, je n'ai qu'une poignee de farine 
dans un poc et un peu d'huile dans une 
cruche. Et voici que je ramasse deux 
morceaux de bois, afin que, rentree a la 
Maison, je prepare ce reste pour moi et 
pour mon fils; nous le mangerons, et 
nous mourrons cnsirite. " Elie lui dit : 13 
" Ne crains point, rentre et fais comme 
tu as dit. Seulement prepare-raoi d'abord 
avec cela un petit gateau, que tu m'ap* 
porteras ; tu en feras ensuite pour toi et 
pour ton fils. Car ainsi parle Jehovah, u, 
le Dieu d'Israel : La farine qui est dans 
le pot ne manquera point, et l'huile qui 
est dans la cruche ne diminucra point, 

pour cette raison qu'Amri le donna a sa oou* 
vellc capitale. 
35. Cr. Michel vi, x6. 
32. II Rois, iii, 2; x f 27. Vulg., slatne* 
XVII, i. Devant qnijt me tieus % dont je suis 
le serviteur, dans le sens special de ce mot, c-i- 
dire le mimstre autorise*. Elisle *e servira de la 
mime formule, II (Yulg. IV) Rois, iii, 14; v, i& 
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jusqu'au jour ou Jehovah fera tomber de 

15 la pluie sur la face du sol. " Elle s'en 
alia et fit selon la parole d'Elie; et pen- 
dant longtemps elle eut de quoi manger, 

16 elle et sa famille, ainsi qirElie. La fa- 
rine qui etait dans le pot ne manqua pas, 
ct l'huile qui etait dans la cruche ne di- 
minua pas, selon la parole que Jehovah 
avait dite par Elie. 

17 11 arriva ensuite que le fils de la fem- 
me, maitresse de la maison, devint ma- 
lade, et sa maladie fut si violente, qu'il 

iS ne resta plus de souffle en lui. Alors 
cette femme dit a Elie : " Qu'ai-je a faire 
avcc toi, homme de Dieu? Es-tu venu 
chez moi pour rappeler le souvenir de 
mes iniquites et pour faire mourir mon 

19 fils? " II lui repondit : " Donne-moi 
ton fils. " Et il le prit du sein de la 
femme, et Fayant porte dans la chambre 
haute ou ii demeurait, il le coucha sur 

20 son lit Puis, il invoqua Jehovah, en 
disant : "Jehovah, mon Dieu, est-ceque 
vous auriez fait encore tomber le mal- 
heur sur cette veuve chez laquelle je de- 
meure, jusqu a faire mourir son tils? " 

21 Et il s'etendit trois fois sur l'enfant, en 
invoquant Jehovah ei en disant : "Je- 
hovah, mon Dieu, je vous en prie, que 
Fame de cet enfant revienne au dedans 

22 de lui ! " Jehovah ecouta la voix d'EUe, 
et lame de l'enfant revint au dedans de 

23 lui, et il fut rendu a la vie. Elie prit 
Fenfant, le descendit de la chambre haute 
dans la maison et ie donna a sa mere, et 
il dit : ** Voici que ton fils est vivant. " 

!4 La femme dit a Elie: " Je reconnais 
maintenant que tu es un homme de Dieu, 
et que la parole de Jehovah dans ta bou- 
che est verite. " 



chap, xvi il — Elie devant Achab. II 
conjond Us prophti&s de Baal au Car- 
met, 

18 Apres beaucoup de jours, la parole 

de Jehovah fut ainsi adressee a Elie, 

dans la troisieme annee : " Va, parais 

devant Achab, et je ferai tomber de la 

2 plme sur la face du sol. " Et EUe par- 
tit, pour se pr&enter devant Achab. 

La famine 6 tant devenue grande a Sa- 

3 marie, Achab fit appeler Abdias, chef 
de sa maison. — Or Abdias craignait 

4 C? ucoup J^ovaa. car, lorsquejeza- 
oel massacra ies prophetes de Jehovah, 
u pnt cent prophetes et les. cacha cin- 
quante par cinquante dans des cavernes, 

5 ou il les nourrit de pain et d'eau. Achab 
jut a Abdias : " Va par le pays vers 
joutes les sources d'eau et vers tous les 
torrents; peut-Stre se trouvera-t-il de 



Fherbe, et nous conserverons la vie aux 
chevaux et aux mulets, et nous n'aurons 
pas a abattre de betail. " Us se pan*- 6 
gerent le pays pour le parcourir ; Achab 
alia seul par un chemin, et Abdias alia 
seul par un autre chemin. 
j Comme Abdias etait en route, Elie le 7 
I rencontra. Abdias , Fayant reconnu, 
i tomba sur son visage et dit : " Est-ce 
; toi, mon seigneur EUe? " n lui repon- 8 
' dit : ** C'est moi ; va dire a ton maitre : 
Voici EUe ! " Et Abdias dit: " Quel pe- 9 
, che ai-je commis, que tu livres ton ser- 
i viteur entre les mains d'Achab, pour 
iqu'Ume fasse mourir? Aussi vrai que 10 
Jehovah est vivant ! II n'y a ni nation 
1 ni royaume ou mon maitre n'ait envove 
\ pour techercher; et quand on disait: EUe 
i n'est pas ici, il faisait jurer le rovaume 
* et la nation qu ? on ne t'avait pas trouve. 
j Et maintenant tu me dis : Va dire a ton r i 
i maitre : Voici EUe ! Et lorsque je t'au- 1 2 
j rai quitte, FEsprit de Jehovah te trans- 
; portera je ne sais ou ; et j'irai informer 
I Achab, qui ne te trouvera pas et me tuera. 
i Cependant ton serviteur craint Jehovah 
- des sa jeunesse. N'a-t-on pas dit a mon 13 
seigneur ce que j'ai fait quand Jezabel 
; massacra les prophetes de Jehovah? J ? ai 
i cache cent prophetes de Jehovah, cin- 
! quante par cinquante dans des cavernes, 
etje les ai nourris de pain et d'eau. Et 14 
maintenant tu dis : Va dire a ton mai- 
tre: Voici Elie! II me tuera. " Mais 15 
Elie dk : ** Aussi vrai que Jehovah des ar- 
mees, deyant qui je me tiens, est vivant ! 
Aujourd'hui ie me presenterai devant 
Achab. " 

Abdias alia a la rencontre d* Achab et 16 
lui apprit la nouvelle ; et Achab se ren- 
dit audevant d y Elie. Des qu'il Faper- 17 
cut, ii lui dit : " Toi ici, le perturbateur 
d'Israel ? " Elie repondit : 4 « Je ne trou- iS 
ble point Israel; c'est toi, au contraire, 
et la maison de ton pere, en cc que vous 
avez abandonne les commandements de 
J&iovah et que tu es alle apres les Baals. 
Maintenant fais rassembler tout Israel 19 
aupres de moi, a la montagne du Car- 
mel, ainsi que les quatre cent cinquante 
prophetes de Baal et les quatre cents 
prophetes d'Astarte, qui mangent de !a 
table de Jezabel " Achab envoya des 20 
messagers vers tous les enfants dTIsrael 
el rassembla les prophetes a la montagne 
du Carmel 

Alors Elie s'approcha de tout le pen- 2 1 
pie et dit : * * Jusques a quand clocherez- 
vousdesdeux cotes? Si Jehovah est Dieu, 
allcz apres lui ; si c'est Baal, allez a^pres 
lui ! " Le peuplc ne lui repondit rien. 
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22 Et Elie dit au peuple : " Je suis reste 
seul des prophetes de Jehovah, et il y a 
quatre cent cinquante prophetes de Baal. 

23 Que Von nous donne deux taureaux; 
qu'ils choisissent pour eux Tun des tau- 
reaux, qu'ils le coupent par morceaux et 
qu'ils le placent sur le bois, sans y met- 
tre le feu ; et moi je preparerai Tautre 
taureau, et je le placerai sur le bois sans 

24 v mettre le feu. Puis invoquez le nom I 
de votre dieu, et moi j'invoquerai le nom ; 
de Jehovah. Le dieu qni repondra par • 
le feu, qu'il soit reconnu com me Dieu. r? ' 
Tout le peuple repondit en dtsant : ' * Cest ! 
bien ! " j 

25 Elie dit aux prophetes de Baal : ' ' Choi- 
sissez pour vous Tun des taureaux, prepa- 
rez-le les premiers, car vous etes les plus ; 
nombreux, et invoquez le nom de votre 

26 dieu, mais ne mettez pas le feu. lis pri- 
rent le taureau qu'on leur donna et le 1 
preparerent : et ils invoquercnt le nom 
de Baal depuis le matin jusqu'a midi, en 
disant : " Baal, reponds-nous ! " Mais il ! 
n'y cut ni voix ni reponse. Et ils sau- 
talent devant l'autel qu'ils avaieni fait. 1 

27 A midi, Elie se moqua d'eux et dit : i 
' * Criez plus haut, car il est Dieu ; il est ; 
en meditation, ou il est occupe, ou il est j 
en voyage; peut-etre qu'il dort, et il se j 

28 reveifiera. " Et ils crierent a haute voix, j 
et ils se firent, scion leur coutume, des 1 
incisions avec des epees et avec des Ian- j 
ces, jusqu'a ce que le sang coulat sur eux. ] 

29 Lorsaue midi fut passe, ils prophetiserent 
jusqu au moment ou Ton presente L'obla- 
tion. Mais il n'y eut ni voix, ni reponse, 
ni signe d'attention. 

30 Elie dit aiors au peuple : * ; Approchez- 
vous de moi. " Tout le peuple s'etant ap- 
proche de lui, Elie retablit l'autel de 

31 Jehovah, qui avait ete renverse. II prit 
douze pierres, d'apres le nombre des 
tribus des fils de Jacob, auquel Jehovah 

32 avait dit : " Israel sera ton nom ; " et 
il batit avec ces pierres un autel au nom 
de Jehovah ; puis, ayant fait autour de 
l'autel un fosse de la capacite de deux 

33 mesures de semence, il arrangea le bois, 
coupa le taureau par morceaux et le 

34 placa surle bois. Et il dit : " Remplis- 
sez d'eau quatre cruches, et versez-les 
sur ITiolocauste et sur le bois, " II dit : 
"Faites-le une seconde fois"; et ils le 
firent une seconde fois. II dit : " Faitcs- 
le une troisieme fois " ; et ils le firent 

35 une troisieme fois. L'eau coula autour 



de Pa'utel, et il fit remplir aussi d'eau 
le fosse. 

A Fheure ou Ton ofFre Foblation du 36 
soir, Elie, le prophete, s'avanca et dit : 
" Jehovah, Dieu d ; Abraham, d'Isaac et 
d'Israel, que Ton sache aujourd'hui que 
vous etes Dieu en Israel, que je suis vo- 
tre servitcur et que j'ai fait toutes ces 
choses sur votre parole. Exaucez-moi, 37 
Jehovah, exaucez-moi ! alin que ce peu- 
ple reconnaisse que vous, Jehovah, etes 
Dieu, et que c^est vous qui ramenez leurs 
cceurs. " 

Alors le feu de Jehovah tomba, et il 3S 
consu ma Fholocauste, le bois, les pierres 
et la terre, et absorba Feau qui etait dans 
le fosse. Quand tout le peuple vit ceia, 39 
ils tomberent sur leur visage et ils dirent: 
Cest Jehovah qui est Dieu ! Cost Jeho- 
vah qui est Dieu ! " Et Elie leur dit : 40 
Saisissez les prophetes de Baal ; que pas 
un d ? eux n'echappe!" Ils les saisirent, 
et Elie les fit descendrc au torrent dj Ci- 
son, ou il les tua. 

Elie dit a Achab : " Monte, mange et 41 
bois; car j intends le bruissement de la 
pluie." Achab monta pour manger et 42 
pour boire ; mais Elie monta au sommet 
du Carmel, et, se penchant vers la terre, 
il mit son visage entre ses genoux, et il 43 
dit a son servitcur: " Monte, regarde 
du cote de la mer. " Le scrviteur monta, 
et avant regarde, il dit 1 " II n'y a rien." 
Elie' dit : •* Retourne sept fois. " A la 44 
septiemc fois, il dit : " Void un petit 
nuage, comme la paume de la main d f un 
homme, qui s'eleve de la mer. " Elie dit: 
" Va dire a Achab: Attelle et descends, 
afin que la pluie nc te surprenne pas. " 
En peu de temps, des nuagcs pousses 45 
par le vent obscurcircnt le ciel, et il 
tomba une forte pluie, pendant qu' Achab, 
monte sur son char, s'en retournait a 
Jezrahel. Et la main de Jehovah fut sur 46 
Elie ; il se ceignit les reins et courut de- 
yant Achab jusqu'a rentree de Jezrahel. 

chap. XIX. — Fuite iVElie dans k dJ- f 
sert y sur k wont Horcb* Elisee appele 
a lui suedder comme prophctt '. 

Achab rapporta a Jezabel tout ce 19 
qu'Elie avait fait, et comment il avait 
tue par Tepee tous les prophetes. Et 2 
Jezabel envoya un messager a Elie pour 
lui dire : " "Que les dieux me traitent 
dans toute leur rigucur, si domain a 
cette heure je n'ai pas fait de ta vie 



XVIII, 36. Ih sautaicnt, litt. ihboitaient; 
expression ironique de I'espece de dam»e desor- 
donnee a laquelle ils se livraient. 



27. Occupi \ litt. retirt, comme un roi se re. 
tire pour quelque temps dans son intlneur. 
D'autres: pour satisfnire un besoin nainrel. 
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Chap. XX, 7. 



oonunc tu as fait de la vie de chticun 
deux?" Elie. voyaat cela, se leva et 
partit pour sauver sa vie. II arriva a 
Bersabec, qui apparticnt a Juda, et y 
laissa son serviteur. Pour lui, il s'avanca 
dans le desert Fespace d'une journee de 
marche ; arrive la, il s r assit sous un ge- 
net et demanda pour lui la mort, en di- 



19 



Jehovah lui dit : " Va, reprenant ton 15 
chemin, au desert de Damns, et quand 
tu seras arrive, tu oindras Hazael pour 
roi de Syrie; tu oindras Jehu, tils de 16 
Xamsi, pour roi d'Israel, et tu oindras 
Elisee, tils de Saphat, d'Abel-Mehula, 
pour prophete a ta place. Et celui qui 17 

echappera a I'epee de Hazael, Jehu le 

sant: " C/est assez ! Maintenant, Jeho- fera mourir; et celui qui echappera a 
vah. prends mon ame, car je ne suis pas ] 1 epee de Jehu, Elisee le fera mourir. 

5 mcilleur que mes peres?*' II se coucha j Mais je laisserai en Israel sept milk iS 
et s'endomut sous le genet. Et void i hommes, savoir tous ceux qui aont pas 
qu'un ange le toucha et lui dit : "Leve- ! flechi les genoux devant Baal, tous ceux 

6 loi, mange. " II regarda, et il y avait j dont la bouche ne Ta point baise. " 
a son chevet un gateau cuit sur des | Etant parti de hi, Elie trouva Elisee 
pierrcs chauffees et une cruche d'eau. i fils de Saphat, qui Jabourait ; il y avait 
Apres avoir mange et bu, il se recou- i devant lui douze paires de txeufs, et il 

7 cha. L'ange de Jehovah vint une se- I etait avec la douzieme. Elie s'approcha 
conde fois, le toucha et dit : " Leve-toi, de lui, et il jeta sur lui son manteau. 
mange, car le chemin est trop long pour Elisee, quittant scs bceufs, courut apres ->o 

S toi. '' II se leva, mangeact but, etavec Elie, et dit : " Permets que jaille em- " 
la force que lui donna cette nourriture, brasser mon pere et ma mere, et je te 
il marcha quarante jours et quarante , suivrai. " Elie lui repondit : " Va, re- 
nuits jusqu'a la montagne de Dieu, a j tourne, car que t ? ai-je fait!" Elisee 21 
Horc k s'eloigna de lui, et avant pris la paire " 

9 La, il entra dans la caverne, et il y de bceufs, ii les egorgea ; et avec le bois 
passa la nuit Et void que la parole de de la charrue et du joug, il fit cuire ieur 
Jehovah lui fut ainsi adressee : " Que chair et la donna a manger au peuple. 

10 tais-tu ici, Elie?" II repondit: " J'ai Puis il se leva, suivit Elie et fut a son 
etc plem de zele pour Jehovah, le Dieu I service. 

des armees; car les enfants d'Israel ont . 

abandonne votre alliance, renverse vos cllAl> * xx - — Double vkloirc d'Achab 

autels, et tue par Tepee vos prophetes ; , sur Benhadati^ roi de Syrie. 

je suis reste moi seul, et ils cherchent a Benhadad, roi de Svrie, rassembla 20 

11 muter la vie. " Jehovah dit : " Sors, toute son armee; il y avait avec lui 
et Uens-toi dans la montagne devant Je- trente-deux rois, des chevaux et des 
hovah, car voici que Jehovah va passer." \ chars. II monta, et avant mis le siege 

It il y cut, devant Jehovah, un vent fort devant Samarie, il l'atttaqua. II envova 2 



— - — .. r .~. ^ .wi it ., .1 j wi un 1 Wll ui aum a inui, ics lemmes ci lespius 

tremblement de terre : Jehovah n'etait j beaux enfants sont a moi. " Le roi d'ls- 

12 pas dans le tremblement de terre. Et i rael repondit : " Commetu ledis, 6 roi, 

apres le tremblement de terre, un feu : mon seigneur ; je suis a toi avec tout ce 

Jehovah n etait pas dans le feu. Et apres que j'ai. " Les messagers retournerent 

t , * teu : * ; murmure d'une brise legere. : et dircnt : " Ainsi parle Benhadad : Tu 

h yuand hhe lentendit, il s'enveloppa le ! me livreraston argent et ton or, tesfem- 



f^ j»T »i — t. ' ~~" — * w WW*, '-w «*> t'emporteront. 

anis d Israel ont abandonne votre al- Le roi d'Israel convoqua tous les an- 
uance, renverse vos autels et tue par j ciens du pays, et il dit : " Reconaais- 
lepee vos prophetes ; je suis reste, moi I sez et comprenez que cet homme veut 
scui, et ils cherchent a nVoler la vie ! " notre perte ; car il m'a envoye demander 

et L I Vnll*^^^' h ^r V ^ r 'J c * LX 1 X ront aux Persecutions d'Achabet de Je*abei. 
con D ;& ^™pr<t^fHttffray4 y lc Ce nombre est syrabolique; il desigiii ici le 

7 sfL J % P i 1UM Irr mt . cr P rit «r ; u I Petit reste, la saime seance du peuple elu ; 

18. S<pt mill* Israelites pteux, qui echappe. * comix Rom. xi t 5. 
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mes femmes et mes enfants, mon argent 

et mon or, et je ne lui avais pas refuse." 

8 Tous les aaciens et lout le peupie dirent 

a Achab : " Ne I'ecoute pas et ne con 



9 sens pas. " Achab repondit done aux j montera centre toi. " 



Alors le prophete s'approcha du roi %-> 
d'lsrael et lui dit : " Va, fortitic-toi, 
examine et vois ce que tu as a faire ; car, 
au retour de Pannee, le roi de Syrie 



messagers de Benhadad : " Dites a mon 
seigneur le roi : Tout ce que tu as envoye 
demander a ton serviteur la premiere 
fois, je le ferai, mais- pour cette chose, je 
ne puis la faire. " Les messagers s'en 
allerent, et lui porterent la reponse. 
io Benhadad envoya dire a. Achab : " Que 
les dieux me traitent dans toute leur ri- 






Les serviteurs du roi de Syrie lui di- 
rent : " Les dieux d 3 Israel sont des dieux 
de montagnes ; e'est pourquoi ils ont etc 
plus forts que nous; mais combattons- 
les dans la plaine, et surement nous se- 
rons plus forts qu'eux. Fais encore ceci : 24 
ote chacun des rois de son poste, et rnets 
des chefs a leur place, et forme- toi une 
armee egale a celle que tu as perdue, 






gueur, si la poussiere de Samarie suffit _ 

pour remplir le creux de la main de tout j avec autant de chevaux et autant de cha- 

1 1 le peupie qui me suit ! " Et le roi d'ls- j riots. Nous les combattrons alors dans la 
rael repondit : ** Que cciui qui revet son , plaine, et surement nous ^ serons plus 
armure ne se gloritie pas comme cehii forts qu'eux. " II se rendit a leur conseil 

12 qui la depose ! " Lorsque Benhadad en- 1 et fit ainsi. Au retour de 1'annee, Ben- 26 
tendit cette reponse, il etait a boire avec hadad passa les Syriens en revue, et 
les rois sous les huttes, et il dit a ses ser- i monta vers Aphec pour combattre Israel, 
viteurs : 4( Prenez vos positions ! " Et ils i Les enfants d'lsrael furent attssi passes 27 
prirent leurs positions contre la ville. \ en revue ; ils recurent des vivres et ils 

13 Mais voici qu'un prophete, s'appro- ! s'avancerent a la rencontre des Syriens. 
chant d' Achab, roi d'lsrael, lui dit :; Ils camperent vis-a-vis d'eux, semblables 
" Tu vois toute cette grande multitude? a deux petits troupeaux de chevres, tau- 
Je vais la livrer aujourd'hui entre tes dis que les Syriens remplissaient le pays, 
mains, atin que tu saches que je suis Je- i Un homme de Dieu s'approcha et dit 28 

14 hovali. " Achab dit : 4 * Par qui?" Et il , au roi d'lsrael : " Ainsi parte Jehovah : 
repondit : " Par les serviteurs des chefs Parce que les Syriens ont dit : Jehovah 
des provinces. " Achab dit : 44 Quienga- est un dieu des montagnes, et non un 
gera le combat? " E til repondit :" Toi." dieu des vailecs, je livrerai entre tes 

15 Alors Achab passa en revue les servi- mains toute cette grande multitude, et 
teurs des chefs des provinces, et il s'en j vous saurez que je suis Jehovah. lis 29 
trouva deux cent trente-deux ; aprcs eux, j camperent sept jours en face les uns des 

il passa en revue tout le peupie, tous les j autrcs. Le septieme jour, le combat s'en- 
enfants d'lsrael : ils etaient sept mille. i gagea, et les enfants d'lsrael tuerent aux 

16 Us firent une sortie a midi, pendant ; Syriens cent mille hommes de pied en 
que Benhadad buvait et s'enivrait sous un jour. Le restc s'enfuit a la ville 30 
les huttes, lui et les trente-deux rois, ses i d' Aphec, et la muraille tomba sur vingt- 

17 auxiliaires. Les serviteurs des chefs des ; sept mille hommes qui restaient. 
provinces etaient sortis au premier rang. ! Benhadad s'etait enfiii et il allait dans 
Benhadad envoya aux informations, et ] la ville de chambre en chambre. Ses 
on lui fit ce rapport : ** Des hommes j serviteurs lui dirent : '* Nous avons ap- 

18 sont sortis de Samarie. " II dit : "S'ils \ pris que les rois de la maison d'lsrael 
sortent pour la paix, prenez-les vivants ; sont des rois elements ; permcts que nous 
s'ils sortent pour le cambat, prenez4es mettions des sacs sur nos reins et des 

19 vivants. " Lorsque les serviteurs des , cordes a nos tetes, et que nous sortions 
chefs des provinces, suivis de Tannee, j vers le roi d'lsrael : peut-etre qu'il te 



;t 



20 furent sortis de la ville, chacun frappa 
son homme, et les Syriens prirent la 
fuite. Israel les poursuivit Benhadad, 
roi de Syrie, se sauva sur un cheval, 

21 avec des cavaliers. Le roi d'lsrael sor- 
tit, frappa les chevaux et les chars, et 
fit eprouver aux Syriens une grande de- 
faite. 

XX, 33. Saisissajtt... cttte parole, ils la r£» 
p^terent, afin de fixer en qudquesorte et d'em- 
p^cher Achab de la retirer. En Orient, si quel- 
qu'un a qui on demande protedlion, a laiss^ 



laissera la vie. " Us se mirent des sacs 3: 
stir les reins et des cordes autour de la 
tete, et s'etant rendus aupres du roi d'ls- 
rael, ils dirent : " Ton serviteur Ben 
hadad dit : Daigne me laisser la vie ! " 
Achab repondit : *' Est-il encore vivant? 
II est mon frere. " Ces hommes tirerent )] 
de la un heureux augure, et saisissant 

^chapper de ses levres un mot anucal, ce mot 
est sacr6, il doit fitre tenu. C'est ce qu'on ap- 
pelle chez les Arabes la lot du dakhtL D'ati* 
tres traduisent les premiers mots du verset, cts 
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avec empr»ement cette parole ils di- • peres ! » Achab rentra dans sa maisoa 4 

rent: Benhadad est tnn frerev " Rt il t^c-^ ,* ; *** * •— o«* uuuauu 4 



rent : Benhadad est ton frere. " Et il 
dit : ** Allez, et amenez-le. " Benhadad 
vint vers lui, et Achad le St monter sur 
34 son char. Benhadad lui dit : *' Je te 
rendrai les villes que mon pere a enlevees 
a ton pere, et tu etabliras pour toi des 
rues a Damns, comme mon pere en avait 
etabli a Samarie. " * ; Et moi, repondit 
Ac hah. je te laisserai aller moyennant un 
traite d'alliance. *' II fit alliance avec lui, 
et le laisaa aller. 



tnste et irrite, a cause de cette parole 

que lui avait dite Naboth de Jezrahel : 

" Je ne donrierai pas Pheritage de mes 

peres. " Et se couchant sur son lit, il 

detourna le visage et refusa de manger. 

Jezabel, sa femme, vint aupres de lui 

et lui dit : " Pourquoi as-tu Time triste 

et ne manges-tu pas ? " II lui repondit : 

" J'ai parlea Naboth de Jezrahel etje 

lui ai dit : Cede-moi ta vigne pour de 

r- j A* -, .. . ! Sargent; ou, si tu l'aimes mieux, ie te 

Ln des hls des Prophetes dit a son donnerai une autre vigne a la plLe 

compagnon, dans la parole de Dieu : ; Mais il a dit : Je ne te donnerai pL ma 

•Frappe-moi, ie te pne. » Mais cet vigne. » Alors Jezabel, sa femme M 

homme refusa de le frapper. Et.il lui ! dit : « C'est done toi qui exeSe sou 

dit : Parce que tu n'as pas obei a la ' verain pouvoir sur Israel ! Levari 

voix de Jehovah des que tu mauras ; prends de la nourriture, et que la ioie 

quitte le lion te frappera. » Et quand I rentre dans ton creur ; je te^donnerai" 

il lent quitte le lion l'ayant rencontre, moi, la vigne de Naboth de Jezrahel » 

7 •? r? PP :V u ll tr ° UVa ^ n - aUtre b0mme ' et * Et eUe &rivit au n °* d'Achab une lettre 
il dit : • Frappe-moi, je te pne. » Cet j qu'elle sceUa du sceau du roi, et die 

jS homme le frappa et le blessa. Alors le : l'envoya aux anciens et aux maeistra s 
prophete alia se placer sur le chemin du mii jtSiW a™« 1, „:n- 1^ v °l a S SD ? ls 



jj 



S 



10 



etait : «ti au milieu du combat , un horn- « f^ de lui deux SSSShlSS 

diLnJ T^?,? w™ T < h0, T-T en qu£ *!«««« ainsi centre lui : Tu as 
Ann : Garde-le. S il vient a s'echap- maudit Dieu et le roi! Puis menez-le de- 

.« FT' *a> «P° nd ra. <» tu paieras un hors, lapidtz-le, et qu'U meure. * 
40 talent d'argent. — Et pendant que ton Les jrens de la ville de Nahoth i« 
^rvueur agissait ca et la, HiomLdis- «*kJF*J#&^^ » 

prut Le roi d'Israel lui dit : » C'est , dans sa ville, firent ce que teurwK 

L^!fv * ? P^-? 1 * i* 1 bandeau de ' dans les lettres quelle leur avait en- 
[ ses yeux, et le roi d'Israel le reconnut voyees. H s publierent un ieune et ils „ 

£? " n A?n eSpr ° I ? h ^ A . l0rS o il dit au i P Iacerent Nal » th en tete dV^uple et » 
te « utT ^ Jt ? . Vah : P^q 116 Ies de "" mechants hommes, etant venus 3 
to as laisse echapper de tes mains l'hom- se mettre en face de lui, depWnt a£si 
meque j'ava,s voue 4 I'anatheme, ta vie j devant Ie peuple : « NaboU, TmS 

S^ L^/^ra 1 ^," t°° 2!? 5 ! e ™. ! " P.-.^ 1? Cerent 



43 peuple. :> Le roi d'Israel s'en alia chez 
lui, triste et irrite\ et U arriva a Samarie. 

chap. xxr. — La vi&is Je Nabotk. 
Crime d' Achab et de Je*zabeL 
21 Apres ces tenements, comme Na- 
both de Jezrahel avait une vigne a Jez- 
rahel, a cote du palais d' Achab, roi de 

«r£ ne ' Achab P^ 1 * ainsi 4 ^both : 
tede-moi ta vigne pour que j'en fasse 
un jardm potager, car eile est tout pres 
ae ma maison ; je te donnerai a la place 
une vigne meiileure, ou, si cela te con- 
r^I 1 ', rar ^ eat Pour sa valeur. " Na- 
ooth lui repondit : » Que Jehovah me 
garoejie te donner i'heritage de mes 

JShU n i***™™* «™ c «^» « "n« P«roie fa- 
MDa ^ Ul s accordc tmeux avec Ie contexts 



hors de h ville et le lapiderent, et il 
mourut. Et ils envoyerent dire a Jeza- n 
bei: " Naboth a ete lapide, et il est 
mort " Lorsque Jezabel eut appris que i c 
Naboth avait ete lapide et qu'ii etait 
mort, eile dit a Achab : " Leve toi, 
prends possession de la vigne de Naboth 
de Jezrahel, qui a refuse de te la coder 
pour de Targent ; car Naboth n'est plus 
en vie, il est mort. " En entendantque 16 
Naboth etait mort, Achab se leva puur 
descendre a la vigne de Naboth de Jez- 
rahel, afin d'en prendre possession. 

Alors la parole de Jdhovah fut ainsi 17 
adressee d Elie, le Thesbite : " Leve- iS 
toi, descends au devant d*Achab, roi 
dlsragl, qui regne a Samarie; le voila 
dans la vigne de Naboth, ou il est des- 
cendu pour en prendre possession. Tu 19 
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lui parleras, en disant : " Ainsi parle ; avec moi attaquer Ramoth-en-Galaad?*' 
Jehovah : " N ? as-tu pas tue et pris un ; Josaphat repondit au roi d'Israel : " // 
heritage? " Et tu ajouteras : ** Ainsi \ en sera de moi comme de toi, de mon 
parle Jehovah : Au lieu meme cu les | peuple comme de ton peuple, de mes 
chiens ont leche le sang de Nabolh, les ; chevaux comme de tes chevaux. " 
chienslecherontaussi ton propre sang." | Josaphat dit alors au roi d'Israel: 
23 Vchab dit a Elie : " M r as-tu trouve, 6; " Consulte maintenant, je tc pne, la 
mon ennemi? " II repondit : " Je t'ai : parole de Jehovah. " Le roi d Israel as- 
trouve, parce que tu t'es vcndu pour faire ! sembla les prophetes, au nombre de qua- 
ce qui' est mal aux yeux de Jehovah. : tre cents environ, et leur dit : "Irai-je 



21 



2-> et je rendrai ta 'maison semblable a la a-t-il plus ici aucun prophete de Jehovah 
maison de Jeroboam, tils de Nabat, et a ! par qui nous puissions l'mterroger? ■' 
la maison de Baasa, tils d'Ahias, parce Le roi d'Israel repondit a Josaphat : " II 



geront Jezabel pres du fosse de Jezrahel ...... 

24 Celui de la maison d* Achab qui mourra I fils de Jemla. Et Josaphat dit : Que 

dans la ville sera mange par les chiens, I le roi ne parle pas ainsi ! • Alors le roi 

dlsrael, appelant un cunuquc, hn dit : 
" Pais vemr de suite Michee, fils dc 
Jemla. 



ct celui qui mourra dans les champs, 
sera mange par les oiseaux du ciel. : ' 

2 c — II n'y a eu personne qui se soit „ . 

vendu comme Achab pour faire ce qui Le roi d'Israel et Josaphat, roi dejuda, io 
est mal aux yeux de Jehovah; et Jeza- i etaient assis chacun sur son trone, reve- 
*6 bel, sa femme, I'excitait. II s'est con- j tus de leurs habits royanx, dans la place 
duit de la manierc la plus abominable, | a I'entree de la porte de Samarie ; et tous 
en allant apres les idoles, sHon tout ce I les prophetes prophetisaient deyant eux. 
que faisaient les Amorrheens que Jehovah I Sedecias, fils de Chanaana, setait fait n 
chassa devemt les enfants d'Israel. — , des cornes de fer, et il d*t : " Atnsi parle 
->7 Lorsqu'il cut entendu les paroles ! Jehovah : Avec ces cornes tu frapperas 
d'Elie, Achab dechira ses vetements, et i les Syriensjusqua I extermination, fct u 
avant mis un sac sur son corps, il jeuna; tous les prophetes prophetisaient de me- 
il couchait avec ce sac et il marchait me, en disant: " Monte a Ramoth-cn- 
28 avec lenteur. Et la parole de Jehovah Galaad et sois -ainqueur, car Jehovah 
fut ainsi adressee a Elie le Thesbite : la livrera cntrc les mains du roi. 
" As-tuvu comment Achab s'est humilie I Le messager qui etait alle appeer \) 
devant moi? Parce qu'il s'est humilie de- Michee lui parla ainsi : 4< Les paroles 
vant moi, je ne ferai pas venir le mal- ' des prophetes sont d'accord pour annon- 
hour pendant sa vie; ce sera pendant cer du bien au roi; que ta parole soit 
la vie de son fils que je ferai venir le done conforme a celle de chacun d eux : 
ia vie ue ^ 4 j annonce du bien. " Michee repondit: 14 

44 Jehovah est vivant! ce que Jehovah 
me dira, je Tannoncerai. " Lorsqu'il fut 15 
arrive aupres du roi, le roi lui dit: 
" Michee, irons-nous attaquer Ramoth- 
en-Galaad ou devons-nous nous en abs- 



29 



que je 
malheur sur sa maison. " 

CHAP. XXII. — Expedition d" Achab et 
de Josaphat contre les Syriens ; mort 
a" Achab. Josaphat, roi dejnda. Ocho- 
zias, raid* Israel. 




XXI, 24. Comp. xiv. it. Achab. dans U Vulg., 
d6iigne tor.t membre dc la maison d'Achab. 



de maitre ; que chacun retournc en pa* 
dans sa maison ! " Le roi d'Israel dit a 



|S 



— 332 — 



Chap. XXII, 19. 



I ER LIVRE DES ROIS. 



Chap. XXII, 51. 



Josaphat : " Ne te Fai-je pas dit? II ne 
prophetise sur moi rien de bon, mais seu- 
lement du mal. ?J 

[{) Et Michee dit : " Ecoute done la pa- 
role de Jehovah. J'ai vu Jehovah assis 
sur son trone, et toute I'armec du ciel se 
tenait aupres de lui, a sa droite et a sa 

20 gauche. Et Jehovah dit : " Qui trom- 
pera Achab, roi d'Israel, pour qu'il monte 
a Ramoth-en-Galaad, et qu'il y perisse? 
lis rcpondirent Fun d ? unc maniere, 1'au- 

ji tre d'une autre. Alors un esprit vint se 
presenter devant Jehova h et dit : Moi, 
jc le tromperai. Jehovah lui dit : Com- 

22 ment? II repondit : Je sortirai et je 
serai un esprit de mensonge dans la 
bouche de tous ses prophet es. Jeho- 
vah dit : Tu le tromperas et tu en vien- 

:; dras a bout; sors, et fais ainsi. Jeho- 
vah a done mis un esprit de mensonge- 
dans !a bouche de tous tes prophotes 
qui sent la. Et Jehovah a prononce du 
mal sur toi. " 

24 Muis Sedecias, fils de Chanaana, s e- i 
tant approche, frappa Michee sur la joue ! 
et dit : •* Par ou Fesprit de Jehovah est- : 

25 il sorti demoi pour te parler:* " Michee j 
repondit : *' Tu le verras le jourou tu ; 
iras de chambre en chambre pour te ca- ' 

20 eher. r ' Le roi d'Israel dit : " Prends 1 
Michee, et remmene-le a Anion, gouver- ; 
neur de la ville, et a Joas, tils du roi. \ 

2; Tu littr diras : Ainsi parle le roi : Met- 
tez eet homme en prison, et nourrissez-lo 
du pain et de I'eau d'attliction, jusqua | 

2S ce que je revienne en paix. " Et Michee 1 
dit : *• Si tu- revtens en paix, Jehovah | 
n'a point parle par moL " II ajouta : ' 
" Entendez, vous tous, peuples. " 

29 Lc roi d' Israel et Josaphat, roi de Juda, 

jo monterent a Ramoth-en-Galaad. Le roi 
d'lsrael dit a Josaphat : *' ]e veux me 
deguiser pour aller au combat ; mais toi, 
revets toi de tes habits. " Et le roi d'ls- 

31 rael se deguisa et alia au combat. Lc 
roi de Syrie avait donne cet ordre aux 
trentedeux chefs dc ses chars: " Vous 
n'attaquerez ni petit ni grand, mais seu- 

j2 lement le roi d'Israel. " Quand les chefs 
des chars apercurent Josaphat, ils di- 
rent : *• Siirement, e'est le roi d'Israel ! " 
et ils se tournerent contre lui pour l'atta- 

33 qucr. Josaphat poussa un cri. Recon- 
naissant que ce n'etait pas le roi d'Israel, 
les chefs des chars s'eloignerent de lui. 

34 Alors un homme tira de son arc au 
tasard et atteignit le roi d'Israel cntre 



les jointures et la cuirasse. Le roi dit a 
celui qui conduisait son char : " Tourne, 
et fais-moi sortir du. champ de bataille, 
car je suis blesse. Le combat devint 35 
violent ce jour- la. Le roi etait tenu de- 
bout sur son char en face des Syriens, 
et il mourut le soir ; le sang de la bies- 
sure coula dans Tinterieur du char. Vers 36 
le coucher du soleil, ce cri courut dans 
toute Tarmee: *' Chacun a sa ville et 
chacun a son pays ! " 

Ainsi mourut' le roi. II fut ramene A 37 
j Samarie, ou on l'enterra. Lorsqu'on 3S 
lava le char a Tetang de Samarie, les 
, chiens lecherent le sang d' Achab et les 
\ prostituees sy baignerent, selon la pa- 
role que Jehovah avait dite. 

Le reste des actions d' Achab, tout ce 39 
qu'il a fait, la maison d'ivoire qu'il cons- 
truisit et toutes les villes qu'il a baties, 
cela est ecrit dans le livre des Chroni- 
l ques des rois d'Israel. Achab se coucha 40 
avec ses peres ; et Ochozias, son fils, re- 
gna a sa place. 

Josaphat, his d'Asa, regna sur Juda 41 
la quatriemeannee-d' Achab. II avait 42 
trente-cinq ans iorsquii devint roi, et il 
regna vingt-cinq ans a Jerusalem. Sa 
mere se hommait Azuba, lille de SalaY. 
II marcha dans toute la voie d'Asa, son 43 
pere, et ne s'en detourna point, faisant 
ce qui est droit aux yeux de Jehovah. 
Seu lement les hauts lieux ne disparurent 44 
pas ; le peuple continua d y otlrir des 
sacrifices et des partums. josaphat fut 45 
en paix avec le roi d'Israel. 

Le reste des actions de Josaphat, les 46 
exploits qu'il accomplit, et ses guerres, 
cela est ecrit dans le livre des Chroni- 
ques des rois de Juda. 

II ota du pays le reste des prostitues 47 
qui s'y trouvaient encore depuis le temps 
d'Asa, son pere. II n'y avait pas aiors 4S 
de roi en Edom ; un gouverneur en rem- 
plissait les fonctions. Josaphat construi- 49 
sit des vaisseaux de Tharsis pour aller 
a Ophir chercher de Tor; mais il ne put 
y aller, parce que les vaisseaux se bri- 
serent a Asiongaber. Aiors Ochozias, 50 
tils d* Achab, dit a Josaphat : *' Permets 
que mes .serviteurs aillent avec les tiens 
sur les vaisseaux. " Mais Josaphat ne 
voulut pas. 

Josaphat se coucha avec ses peres, et 51 
il fut enterre avec eux dans la ville de 
David, son pere; Joram, son Ills, regna 
a sa place. 



26. La Vulg., prenant IVbr. hntnmilik 
tc.«a-a. U roi) pour un nom propre. craduit, 
7eas, /ils d 1 AmtUck. 



4t. Sur lc regne dc Josaphat, comp. U 
Paral. xvu-xx. 
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52 Ochozias, fils d'Achab, devint roi d'ls- 
rael a Samarie ia dix-septieme annee de 
Josaphat, roi de Juda. II regna deux ans 

53 sur Israel II fit ce qui est mal aux yeux 
de Jehovah, et il marcha dans la yoie de 
son pere et dans la voie de sa mere, et 



dans la voie de Jeroboam, Ills de Nabat, 
qui avait fait pecher Israel. II servit 54 
Baal et se prosterna uevant lui, et il ir- 
rita Jehovah, Dieu d'Israel, selon ce 
qu'avait fait son pere. 




DEUXIEME LIVRE DES ROIS 

(LE QUATRIEME DANS LA VULGATE). 

Ce chef monta aupres d'Elie, qui etait 
assis sur le sommet de la montagne, et 
il lui dit : " Homme de Dieu, le roi a dit : 
Descends ! " Elie repondit au chef de 10 
cinquante : " Si je suis un homme de 
Dieu, que le feu descendedu ciei et te con- 
sume, toi et tes cinquante hommes? " Et le 
feu descendit du ciel et le consuma, lui et 
ses cinquante hommes. Ochozias envoya 1 1 
encore un autre chef de cinquante avec 
ses cinquante hommes. Ce chef, preiant 
la parole, dit a Elie : " Homme de Dieu, 
ainsi a dit lc roi : Hate-toi, descends? n 
Elie leur repondit : " Si je suis un horn- 12 
me de Dieu, que le feu descende du ciel 
et te consume, toi et tes cinquante hom- 
mes ! " Et le feu de Dieu descendit du 
ciel, et le consuma, lui et ses cinquante 
hommes. De nouveau Ochozias envoya 13 
un troisieme chef de cinquante avec cin- 
quante hommes. Ce troisieme chef mon- 
ta; et, etant arrive, il ftechit les genoux 
devant Elie, et lui dit en suppliant: 
" Homme de Dieu, de grace, que ma vie 
et que la vie de ces cinquante hommes, 
tes serviteurs, soit precieuse a tes yeux ! 
Le feu est descendu du ciel et a consume 14 
les deux premiers chefs de cinquante et 
leur cinquante hommes, mais maintenant 
que ma vie soit precieuse a tes yeux ! " 

L'ange de Jehovah dit a Elie : "Des- 15 
cends avec lui, sans avoir aucune crainte 
du roi. " Elie se- leva et descendit avec 
lui vers le roi. II lui dit : " Ainsi parle 16 
Jehovah : Parce que tu as envoye des 
messagers consulter Beel-Zebub, dieu 
d'Accaron, commc s'il n'y avait pas de 
Dieu en Israel dont on puisse consulter 
la parole, tu ne descendras pas du lit 
sur iequel tu es monte, mais tu mourras 
certainement. " 



CHAP. I. — Maladie d* Ochozias. 
Sa mort anncncee par Elie, 

oab se revolta contre Israel, 
apres la mort d'Achab. 

Ochozias/tomba par la fene- 
_ tre en treillis de sa chambre 

haute a Samarie, et il en fut malade. II 
envoya des messagers et leur dit : " Allez 
consulter Beel-Zebub, dieu d'Accaron, 
pottr savoir si je guerirai de cette mala- 

3 die. " Mais 1'ange de Jehovah dit a 
Elie, le Thesbite : 4 * Leve-toi, monte a 
la rencontre des messagers du roi de Sa- 
marie et dis-leur : Est-ce parce qu'il n'y 
a point de Dieu en Israel que vous allez 
consulter Beel-Z£bub, dieu d'Accaron? 

4 C'est pourquoi ainsi parle Jehovah : Tu 
ne descendras pas du lit sur Iequel tu es 
monte, mais tu mourras. " Et Elie s'en 

alia. 

5 Les messagers retournerent aupres 
d'Ochozias, et il leur dit : " Pourquoi 

6 revenez-vous?" Ilsluirepondirent:**Un 
homme est monte a notre rencontre et 
nous a dit : Allez, retournez vers le roi 
qui vous a envoves, et dites-lui : Ainsi 
parle Jehovah : ^Est-ce parce qu'il n r y a 
point de Dieu en Israel que tu envoies 
consulter Beel-Zebub, dieu dWccaron? 
C'est pourquoi tu ne descendras pas du 
lit sur Iequel tu es monte, mais tu mour- 

7 ras certainement. " Ochozias leur dit : 
" Comment etait I'homme qui est monte 
a votre rencontre et qui vous a dit ces 

8 paroles? " lis lui repondirent : <c C etait 
un homme velu, avec une ceinture de cuir 
autour des reins. " Et Ochozias dit : 
" C'est Elie, le Thesbite. " 

9 Aussitot il envoya vers lui un chef de 
cinquante avec ses cinquante hommes. 



5a. Les vers. 52-54 appartienncnt logique- 
mcnt au chapltre suivant, le premier du II« 
(Vulg. IVe) Livre des Rois. Ce Il« livre * M 
d^tache\i tort du ler qu'it ne fait que continuer, 
et avec Iequel il faisait corps dans Tintention 
de I'auteur. 



I, 11. Prtnant (litt. frit) la fiaroli. Au hcu 
de yaan en hebr.. les LXX ont la «m/,.w 
monta : cette lecon est probablement la vraic. 
Comp. vers. 9 et 13. 
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17 Ochozias mourut, selon la parole de 
Jehovah qu'Elie avait dite : et Joram de- 
vint roi a sa place, la seconde annee de 
Joram, fils de Josaphat, roi de Juda ; car 
il n* avait pas de fils. 

iS Le reste des actions d'Ochozias, tout 
ce qu'il a fait, ceia est ecrit dans le livre 
des Chroniques des rois d'Israel. 

chap. u. — Elie eleve au del. Elisee; 
ses premiers miracles. 

2 Lorsque Jehovah voulut faire monter 
Elie au ciel dans un tourbillon, Elie 

2 sen allait de Galgala avec Elisee. Ii dit 
a Elisee : " Reste ici, je te prie, car Je- 
hovah m'envoie jusqira Bethel. " Elisee 
repondit : " Jehovah est vivant et ton 
ame est vivante! je ne te quitterai point ! n 

3 Et ils descendirent a Bethel. Les fils des 
prophetes qui etaient a Bethel sortirent 
vers Elisee, et lui dirent : " Sais-tu que 
Jehovah enlevera aujourd'hui ton maitre 
de dessus ta tete? " II repondit : " Je le 

4 sais aussi; tenez-vous en paix. " Elie 
lui dit : " Elisee, reste ici, je te prie, car 
Jehovah m'envoie a Jericho. II repondit: 
Jehovah est vivant et ton ame est vivan- 
te! je ne quitterai point ! " Et ils arri- 

5 verent a Jericho. Les fils des prophetes 
qui etaient a Jericho s'approcherent d'E- 
lisee et lui dirent : " Sais-tu que Jehovah 
enlevera aujourd'hui ton maitre de des- 
sus ta tete? " II repondit : " Jc le sais 

6 aussi ; tenez-vous en paix. Elie lui dit : 
" Reste ici, je te prie, car Jehovah m'en- 
voie au Jourdain. " !l repondit : " Jeho- 
vah est vivant et ton ame est Yivante ! 
je nc te quitterai point ! " Et ils pour- 

7 suivirent tous deux leur chemin. Cin- 
quante hommes d'entre les fils des pro- 
phetes les suivirent et se tinrent a dis- 
tance a portee de voir, et eux deux s'ar- 

8 reterent au bord du Jourdain. Alors 
Elie, prcnant son manteau, le roula et 
en frappa les caux, qui se partagercnt 
d'un cote et de l'autre, et ils passerent 
tous deux a sec. 

9 Lorsqu'ils eurent passe, Elie dit a 
Elisee : " Demande ce que tu veux que 
je fasse pour toi, avant que je sois enleve 
d/avec toi. " Elisee repondit : "Que 
J obtienne, je te prie, unc double portion 

10 de ton esprit? » Elie dit : Tu demandes 
unc chose difficile. Ctpendant, si tu me 
vois pendant que je serai enleve d'avec 



II, ir.Comp. Eccli. xlviii, 9. 
. 14. Aprcs, il en /rappa Us eaux, la Vulg. 
ajomc, et eiles ne furent pas dimsies, ce qui 
suppose qu'Elie les aurait frappees deux 
lois. u l\ Vcrcellone condamne cette addi- 
tion, f.ute posteneuremem a S. Je>dme d'aprcs 



toi, ii t'arrivera ainsi ; sinon, cela n r ar« 
rivera pas. " 

Com me ils continuaient a marcher en 1 1 
s'entretenant, voici qu ? un char de feu et 
des chevaux de feu les separerent Pun de 
T autre, et Elie monta au ciel dans un 
tourbillon. Elisee regardait et criait : 12 
" Mon pere ! mon pere ! Char d'Israel et 
ses cavaliers ! " Et il ne le vit plus, II 
saisit alors ses vetements et les dechira 
en ddk morceaux, et il releva le man- 13 
te^Hu'EIie avait laiss£ tomber. Puis, 
etaUFrearcnu au Jourdain, il s'arreta sto- 
le bordj' et prenant le manteau qu'Elie [4 
avait laisse tomber, il en frappa les eaux 
et dit: " Ou est Jehovah, le Dieu d'Elie? 
Ou est-il? " Lorsqu'il eut frappe les 
eaux, elles se partagerent d'un cote et 
de l'autre, et Elisee passa. 

Les fik des prophetes qui etaient a 15 
Jericho, a portee dc voir, r'ayant apergu, 
dirent : *' L'esprit d'Elie repose sur 
Elisee ; " et allant a sa rencontre, ils se 
prosternerent contre terre devant lui 
lis lui dirent : <f II y a panni tes servi- 16 
teurs cinquante hommes vailiants : per- 
mets qu'iis ailient chercher ton maitre. 
Peut-etre que TEsprit de Jehovah Ta 
emporte ou I a jete sur quelque montagne 
ou quelque vallee. " II repondit : *' Ne 
les envoyez pas. " Mais ils le presserent 1 7 
si vivement qu'il leur dit : " Envoyez- 
les. " lis envoyerent les cinquante hom- 
mes, qui chercherent Elie pendant trois 
jc urs, sans le trouver. Lorsqu'ils furent 1 S 
de retour aupres d'Elisec, — car il detneu- 
rait a Jericho, — il leur dit : " Ne vous 
avais-je pas dit : N'allez pas?" 

Les gens de la ville dirent a Elisee : 19 
" Le sejour de la ville est bon, comme 
le voit mon seigneur ; mais les eaux sont 
mauvaises et le pays est sterile. " II 20 
dit : " Apportez-moi une ecuelle neuve 
et mettez-y du sel. " Et ils la lui appor- 
tercnt. II alia vers la source des eaux, 21 
et y ayant jete du sel, il dit : *' Ainsi 
parle Jehovah : J'assainis ces eaux ; il 
n'en proviendra plus ni mort, ni steri- 
lite." Et les eaux furent assainies jus- 22 
qu'a ce jour, selon la parole qu'EIisee 
avait dite. 

II monta de la a Bethel; et comme il 23 
montait par la route, des petits garcons, 
sortant de la ville, se moquerent de lui ; 
ils lui disaicnt : " Monte, chauve! monte, 

certains manuscrits f»recs et l'andenne Itali- 
que; elie manque d'atlleurs dans plusieurs ma- 
nuscrits latins de la Vulgate. 

18. N'alles fas; Vulg., n envoyez pat, Des 
manuscrits anciens lisent ire au lieu de mtttere. 
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rais pas. Maintenant amenez-moi un 15 
joucur de harpe. " Et pendant que le 
joueur de harpe jouait, la main de Jeho- 
vah fut sur Elisee ; et il dit : " Ainsi 16 
parle Jehovah : Faites dans cette vallee 
de nombreuses fosses. Car ainsi parle 17 
Jehovah : Vous ne verrez point de vent 
et vous ne verrez point de pluie, et cette 
yaliee se rcmptrra d'eau, et vous boirez, 
ous, vos troupeaux et vos betes de 
mme. Mais cela est peu de chose aux 18 
[ux de Jehovah : il iivrera Moab entre 
mains. Vous frappcrcz toutes les 19 
_ fortes et toutes les villes de choix, 
abattrez tous les arbres fruitiers, 
boucherez toutes les sources d'eau, 
tius desolcrez en les couvrant de pier- 
tous les meilleurs champs. Le ma- 20 
^in, a Theure ou Ton offre I'oblation, 
void Que Teau arriva par le chemin 



5 fants. — De la il alia sur la montagne 
du Carmel, d'ou il retourna a Samarie. 

CHAP. III. — Joram, roi <V Israel. Expe- 
dition contra les Madianites* 

3 Joram, fits d'Achab, devint 
rael a Samarfc^db^huit" 
Josaphat, roiaSj ket 

2 ans. 11 tit ce^|«Pmai a 
Jehovah, non pas*toutefois co ^ 
pere et sa mere. Car il fit disparaitr| 
statue de Baal, que son pere avait fai 

3 mais il se livra aux peches de Jeroboad 
fils de Nabat, qui avait fait pecher Israe 
et il ne s'en detourna point. 

4 Mesa, roi de Moab, possedait de 
peaux, et il payait au roi d'Isr 
tribitt de cent mille agneaux et t 

5 mille beliers avec leurs toisons. 
mort d'Achab, le roi de Moab se rev.—,. ^ , . * r A^ t 

6 contre le roi d'Israel. Le roi Joram soF d ? Edom, et le pays tut rempli d eau 
tit done en ce jour-Li de Samarie et passa ! Cepemiant, tous les Moabites ayant ap- 21 

7 en revue tout Israel. S'etant mis en pris que les rois montaient pour les atta- 
marche il fit dire a Josaphat, roi de quer.onconvoquatousleshommesenage 
Juda- i4 Le roi de Moab sest revoke deceindretebaudner,et;/^au-dessus, 
contre moi ; veux-tu venir avec moiatta- et ils se posterent sur la frontiere. Us 22 
quer Moab? 75 Josaphat repond it : - Je se leverent de bon matin, et quand le 
monterai, moi comme toi, mon peuplc soleil brilla sur les eatix, les Moabites 
comme ton peuple, mes chevaux comme virent en face deux les eaux rouges 

8 tes chevaux. " Et il dit : " Par quel ; comme du sang, lis dircnt : C est du 23 
chemin monterans-nous? " Joram repon- ; sang ! Les rois sont detruits, Us se sont 
dit : " Par le chemin du desert d'Edom. " ; frappes les uns les autres; maintenant, 

9 Le roi d'Israel, le roi de Juda et le roi Moabites, au pillage 1 Et ils s avan- 24 
d ? Edom partirent. Apres une marche de , ccrent contre le camp d Israel. Mais 
sept jours, Us manquerent d'eau pour ; Israel sc leva et frappa Moab, qui prit 
l'armee et pour les betes qui la suivaient. ; la fuite devant eux. Penetrant dans le 

10 Alors le roi d'Israel dit : " Helas ! Jeho- ' pays, ils frapperent Moab; ils detail- 
vah a appele ces trois rois pour les livrer i sircnt les villes ; chacun jetant sa picrre 

1 1 aux mains de Moab ! ,: Mais Josaphat ; dans tous les meilleurs champs, ils es 
dit • 4 * N'y a-t-il ici aucun prophete de en remplirent: ils boucherent toutes ls> 
Jehovah, par qui nous puissions consul- sources d'eau, ils abattirent tous les ar- 
ter Jehovah? Un des serviteurs du roi bres fruitiers, et il ne rcsta que les pier* 
d'Israel repondit : " II y a ici Elisee, res a Qir-Chareseth entouree et battue 



25 



12 



fils de Saphat, qui versalt l'eau sur les par les frondeurs. Quand le roi de Moab 20 
mains d'EUe. Et Josaphat dit : " La , vit qu'it avait le dessous dans le combat, 
parole de J&iovah est avec lui. " Le roi | il prit avec lui sept cents hommes, 1 epec 




HI, 4. Misa ; uue stile avec inscription, 
evee par lui, a ct6 retrouvee en z868 a Dibban, 



elcvee 



I'ancienne Dibon des Moabites, et se trouvc 
actuelletnent au musee du Louvre. 
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. UAr. iv. — Miracles d'Elisie: Vhuile 
tie la veuve; la Sunamite et son fils \ 
la mart dans le vase; les vingt pains 
iVorge, 

4 Une femme d'entre les femmes des fils 
Je prophetes cria vers Elisee, en di- 
sant: " Ton serviteur mon mari est 
mort, et tu sais que ton serviteur crai- 
gnait Jehovah ; or le creancier est venu 
pour prendre mes deux enfants et en 

2 faire ses esclaves. " Elisee lui dit : ' ' Que 
puis-je faire pour toi ? Dis-moi, qu'as-tu 
a la raaison? " Elle repondit : 4i Ta ser- 
vante n'a rien du tout a la maison, si ce 

j nest un vase d'huile. " II dit : 4 * Va 
demander au dehors des vases a tous tes 
voisins, des vases vides, en grand nom- 

4 bre. Quand tu seras rentree, tu ferme- 
ras la porte sur toi et sur tes enfants ; 
tu verseras de ton knile dans tous ces 
vases, et a mesure qu'ils seront pleins, 

5 tu les mettras de cote. *' Alors elle le 
quitta. Elle ferma la porte sur elle et sur 
ses enfants ; ils lni presentaient les vases, 

6 et elle versait. Lorsque les vases furent 
pleins, elle dit a son fils : " Apporte- 
moi encore un vase. * Mais il lui repon- 
dit : " II nV a plus de vase. " Et l'huile 

7 s'arreta. Elle alia le rapporter a Fhom- 
me de Dieu, ct ii dit : " Va vendre 
l'huile et pais ta dette ; et tu vivras, toi 
ct tes fils, de ce qui restera. " 

S Un jour Elisee passait par Sunam. II 
y avait la une femme riche, qui le pressa 
d*accepter a manger; et toutes les fois 
qu'il passait, il se rendait chez elle pour 

9 manger. Elle dit a son mari : " Je sais 
que c'est un saint homme dc Dieu, qui 

10 passe ainsi souvent chez nous. Faisons- 
lui une petite chambre haute contre le 
mur, et mettons-y pour lui un lit, une 
table, un siege et un chandelier, afin 
quil s'y retire quand il viendra chez 

n nous. Elisee, &ant revenu un autre 
jour a Sunam, se retira dans la cham- 

12 bre haute et y coucha. II dit a Giezi, 
son serviteur : " Appelle cette Suna- 
mite. " Giezi iappela, et elle se prescnta 

13 devant lui. Et Elisee avait dit a Giezi : 
" Dis-lui : Tu as pris soin de nous avec 
toute cette attention : que peut-on faire 
pour toi? Faut-il parier pour toi au roi 
ou au chef de Farmee? " Elle repondit : 
14 J'habite au milieu de mon peuple. " 

14 Et il dit : " Que faire pour elle? " Giezi 
repondit : " Mais die n'a point de fils, 

1 5 et son mari est vieux. " Et il ajouta : 
*• Appelle-la. " Giezi Fayant appelee, 

16 elle se pr&enta a la porte, et Elisee lui 
dit : ** A cette meme epoque, dans un 



17 



20 



21 



an, tu embrasseras dans ton sein un 

I fils. " Et elle dit : if Non, mon seigneur, 

J homme de .Dieu, ne trompe pas- ta ser- 

i vante. ? ' Et la femme concut, et elle en- 

fanta un tils, a la meme epoque, Fannee 

suivante, comme Elisee le lui avait dit 

L'enfant grandit. Un jour quil etait iS 
alle trouver son pere aupres des mois- 
sonneurs, il dit a son pere : " Ma tete ! 19 
ma tete ! * ! Le pere dit a son serviteur : 
s * Porte-le a sa mere. !J Le serviteur 
Fayant emporte et amene a sa mere, 
Fenfant resta sur les genoux de sa mere 
jusqu'a midi, puis ii mourut. Elle mon- 
ta, le coucha sur le lit de Fhomme de 
Dieu, ferma la porte sur lui et sor- 
tit. Elle appela son mari, et dit: ** En- 
voie-moi, je te prie, un des serviteurs et 
une des anesses ; je veux aller en hate 
vers Fhomme de Dieu, et je reviendrai 
aussitot. II dit : " Pourquoi veux-tu 
aller aujourd'hui vers lui? Ce nest ni la 
nouvelle lune, ni le sabbat. " Elle re- 
pondit : " Sois tranquille. " Et avant 24 
fait seller Fanesse, elle dit a son servi- 
teur : 4t Mene-moi et pars ; ne m'arrete 
pas en route sans que je te le dise. " 
Cest ainsi quelle partit et se rendit vers 25 
Fhomme de Dieu sur la montagne du 
CarmeL 

L'homrae de Dieu Fayant apercue de 
loin, dit a Giezi, son serviteur : " Voici 
la Sunamite. Cours done a sa rencontre 26 
et dis-lui : Te portes-tu bien? Ton mari 
et ton enfant se portent-ils bien?" Elle 
repondit : " Oui ! " Des qu'elle fut ar- 27 
rivee aupres de Fhomme de Dieu sur la 



23 



montagne, elle embrassa ses pieds.- Giezi 
s'approcha pour la repousser; mais Fhom- 
me de Dieu dit : " Laisse-la, car son ame 
est dans Famertume, et Jehovah me Fa 
cache et ne me Fa pas fait connaitre. " 
Alors elle dit : t; Ai-je demande un fils a 28 
mon seigneur? N'ai-je pas dit: Ne me 
trompe pas? " Et Elisee dit a Giezi : 29 
" Ceins tes reins, prends mon baton 
dans ta main et pars. Si tu rencontres 
quelqu'un, ne le salue pas, ct si quel- 
qu'un te salue, ne lui repands pas. Tu 
mettras mon baton sur le visage de 
Fenfant." La merede Fenfant dit : " Je- 30 
hovah est vivant et ton ame est vivante ! 
je ne te quitterai point. " Et Elisee se 
leva et la suivit ! Giezi les avait devan- 31 
ces et il avait mis le baton sur le visage 
de Fenfant ; mais il n'y eut ni voix, ni 
signe d'attention. II s'en retouma au de- 
vant d'Elisee, et lui rapporta la chese en 
disant : " L'enfant ne s*cst pas reveille. " 
Lorsqu'Elisee arriva dans la maison, Fen- 32 
fant etait mort, couche sur son lit. 
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Chap. V, 15. 



33 Elisee entra et ayant ferme la porte ; au service de la femme de Naaman, Elle 3 

34 sur eux deux, il pria Jehovah. Et il ; dit a sa maitresse : " Oh ! si mon set- 
monta et se coucha sur I'enfant ; il mit j gneur etait aupres du prophete qui est a 
sa bouche sur sa bouche, ses yeux sur Samarie, le prophete le guerirait de sa 
ses yeux, ses mains sur ses mains, et il lepre. " Naaman alia rapporter ce pro- 4 
s'etendit sur Jui; et la chair de Fenfant pos a son maitre, en disant: " La jeune 

35 se rechauffa. Elisee retourna dans la fille du pays d'Israel a parle de telle et 
maison, s'y promena 9a et la, puis re- telle maniere." Et le roi de Syrie dit : 5 
monta e£ s'etendit sur I'enfant ; et Ten- fc * Va, et j'enverrai une lettre au roi d'ls- 
fant 6ternua sept fois, et il ouvrit les rael. " II partit, prenant avec lui dix 

36 yeux. Elisee appela Giezi, et dit : " Ap- talents d' argent, six milles sides d'or et 
pelle la Sunamite. " Giezi l'ayant appe- dix vetements de rechange. II porta au 6 
lee, elle vint vers Elisee, qui lui dit : roi d'Israel la lettre oti il etait dit : " Or 

37 " Prends ton fils." Elle alia se jetcr a done, quand cette lettre te seras pano- 
ses pieds et se prosterna contre terre ; nue, tu sauras que je t'envoie Naaman, 
et prenant son fils, elle sortit. ; mon serviteur, pour que tu le guerisses 

38 Elisee revint a Galgala, et la famine de sa lepre. M Apres avoir lu la lettre, 7 
etait dans le pays. Comme les fils des . le roi d'Israel dechira ses vetements et 
prophetes etaient assis devant lui, il dit 'dit: " Suis-je un dieu, capable de faire 

a son serviteur : •' Mets le grand pot, 1 mourir et de faire vivre, qu'il s'adresse 
et fais cuire un potage pour les fils des ; a moi pour que je guerisse un homme 

39 prophetes. M L'un d'eux sortit dans les ; de sa lepre ? Sachez done et comprenez 
champs pour cueillir des herbes; il trouva , qu r il cherche une occasion de querelle 
une espece de vigne sauvage et il y cueil- 1 avec moi." 

lit des coloquintes sauvages, plein son i Lorsqu'Elisee, honune de Dieu, apprit 8 
vetement. A son retour, il les coupa en | que le roi d'Israel avatf dechire ses vete- 
morceaux dans le pot ou se preparait le ! ments, il envoya dire au roi : t( Pour- 
potage, sans qu'ils en eussent connais- ; quoi as-tu dechire tes vetements? Lais- 

40 sance. On servit a manger a ces horn- ! se-le venir a moi, et il saura qu'il y a un 
mes ; mais des qu'ils eurent mange du j prophete en Israel. " Naaman vint avec 9 
potage, ils pousserent des cris en disant : j ses chevaux et son char, et il s'arreta a 

" La mort est dans le pot, homme de ■ la porte de la maison d'Elisee. Elisee 10 

41 Dieu !" Et ils ne purent manger. Elisee j lui envoya un messager|>our lui dire : 
dit : " Apportez-moi de la farine. * II j " Va, et lave-toi sept fois dans le Jour- 
en jeta dans le pot et dit : '* Sers a ces dain ; ta chair te reviendra, et tu seras 



42 



gens, et qu'ils mangent?" Et il n'y avait 
phis rien de mauvais dans le pot 
Un homme arriva de Baal-Salisa, ap- 



pur. " Naaman fut irrite, et il s'en alia, 11 
en disant : " Je me disais : 11 sortira 
vers moi, il se presentera luumime^ il 



portant a l'homme de Dieu du pain des I invoquera le nom de Jehovah son Dieu, 
primices, savoir vingt pains d'orge et ' il agitera sa main sur la plaie et guerira 
des epis dans son sac. Elisee dit: "Don- { le lepreux. Les fleuves de Damas, TA- 12 

43 ne a ces gens, et qu'ils mangent. " Sou j bana et le Pharphar, ne valent-ils pas 
serviteur repondit : " Comment presen- mieux cme toutes les eaux d'Israel? Ne 
ter cela a cent personnes?" Mais Elisee | pourrais-je pas m'y laver et devenir 
dit : " Donne k ces gens et qu'ils man- j pur? " Et se tournant, il s'en allait 
gent. Car ainsi parle Jehovah : On man- 

44 gera, et il y aufa un reste. II mit done 
les pains devant eux ; et ils mangerent 



et ils en eurent de reste, selon la parole 
de Jehovah. 

CHAP. v. — Guhison de Naaman, 
le SyHen. Punition de Gihi. 



furieux. Ses serviteurs s'approcherent 13 
pour lui parler, et ils dirent : " Mon 
pere, si le prophete t'avait demand^ quel- 
que chose de plus difficile, ne I'aurais-tu 
pas fait? Combien plus dois-tu luiobHr, 
quand il t'a dit : Lave-toi, et tu seras 
pur? " Alors il descendit et se plongea 14 
sept fois dans le Jourdain, selon la pa- 



Naaman, chef de l'armee du roi de : role de l'horame de Dieu ; et sa chair 
Syrie, etait en grandc faveur aupres de i redevint comme la chair d'un petit en- 



son maitre, et tres consider^, car e'etait 
par lui que Jehovah avait delivre les Sy- 
riens ; mais cet homme fort et vaillant 
etait lepreux. Or les Syriens &ant sor- 
tis par bandes, avaient emmene' captive 
une petite fille du pays d'Israel, qui etait 



fant, et il fut puririe. 

Naaman retourna vers i'homme de 15 
Dieu, avec toute sa suite. Quand il fut 
arrive, il se presenta devant lui et dit : 
" Je vois bien qu'il n'y a point de Dieu 
sur toute la terre, si ce n'est en Israel. 
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27 



:pterai pas: - rsaaman le pressant 
17 d accepter, il refusa. Et Naaman dit : 
" Sinon, permets que Ton donne de l:t 
terre a ton serviteur, la chaise de deux 
muiets; car ton serviteur ne veut plus 
offrir a d autres dieux ni holocauste ni 
iS sacrifice, si ce n'est a Jehovah." Toute 



lepre oiancne com me la neige 

'• — L& hac he qui surnage. Les 
is frr.pph d'aveugUment. Sieve 



CHAP. VI 

Syriens frr.pph d'aveugU 
et famine tie Samarie. 

Us fils c es prophetes dirent a Elisee : Q 
44 Le lieu uu nous sommes assis devant 



fcis que Jehovah pa^mT eeci d ton *«T^j^"t^ 

la maison de Remmon, pour v adorer et une poutre, et nous nous v ferons un lie 1 

qu ,1 » appuie sur ma main, Je me pros- d'habitation. Elisfe Sndit » AUei " 

terneausst dans la maisonde Remmon: Et Fun d'eux ditT ''Sens d Sir 

daigne Jehovah pardonner a ton servi- avec tes serviteurs " if rt^ndh 

ITRZ^r 1 ,^ " J,i f ai; et a S£ avec eux^Sves 

• V^entak ™ ! E ' ,SeC lm d,t : ?- U Jourdain - ik •"•I*** du bois. 

» a ai imia . Comme I un d'eux abattait une m,-trp 

*n r. ^ ^" S1 qW ^ aa ?. an ^ uitta Elisee - ,e fe r tomba dans Tern • Tsffi 

mt . Mon maitre a menage Naaman, i\ tombe? i! Et il lui montra I'endroit 

nen, en n'acceptant pas de sa main Alors EifeA. ™.L™ ™„„ e ^) X : 
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21 

nut a poursutvre Naaman. Naaman, Le roi de Syrie etait en Pierre ,»«- s 
le voyant counr apres lui, descendit de ; Israel Avant tenu conia av^ ^ If 

pondit ° TW «? K vf G,CZ1 .P- £? tel lieu - " Mais ^l™ dc Dieu 9 
m'en oie^H^. 1? ^ ie " L M ° • ma, t tre ht dire au roi ««■«« : "Garde-toide 
m en oie te dire : II V1 ent d'arnver chez traverser ce lieu, car les Svriens vdes 
mot deux jeunes gens de la montage ; cendent » bm. ZjJ* 3 Z nens - v a j s " 
d'FnhraTm HVnt» 1^ «i» -i~, mu, v i ?f ne • cenaent. Et le roi d Israel envoya des 10 

Sonne Zr ™ ; ' ^ deS P ro P he , tes : I JP" ™ «eu que lui avait dit et signale 
uonnt. pour eux.jc te pne, un talent Thommede Dieu, et il s'v tint en Jlnfe 

dre deux tS, > = I .5^ SenS v. pren ' d " ™ de S - vrie en fl,t trou M« ; il appda 
?* et avant ^ aL ; l fTif W<f/ I f 65 serviteu " « il leur dit : » Nc tou- 

rahaS if^ ~m^ H deUX ^ hab,ts de notres wt P° ur ,e roi d'lsmel?^ Un de r 2 
Wteu^i^s ™rtt C ^ UX dc ^-f:- *? servlteurs ^P^dit : « Personne, 6 

24 S H^ SmE^jfT* ^'- r u- mon "dgneBr: mais Elisee, le pro- 
leu^ mains S^m^Pa" ? nt de ! 5^ qui ^ en Israa - ra PP°rte an roi 
waEirS 1 da " S la mai : : ? IsraS1 Ics P^ ^ q«e tu pranonces 

^5 Stiff PMi^l° ye T ? ms : qui ! 1 ans ta chambre * c »«cher. » Le roi 13 

Gfe,^'' if^ d '* \5°" v,cn ?-t«. ferai prendre. " On vint lui dire « Voici 

n' st .lie " d&Stf niT?" ^^ ! q £" ^ a P othan - " » ««"* done te .4 
26 Mais Elisfe Ini dit »m"« d "•" aUtrE -,. chevau -T. des <**«* et une forte troupe, 4 
.■au, ensee lui drt N'etais-je pas alle qui arr verent de nuit et envelonnerent 

«*/« en esprit, lorsque cet homme a fa vilfe. Le ^rv^eur de iC^e de ic 
*rt . nst-ce le moment d'acceoter de 'ar. sort vif ..«« f^.,«« ,....- „-. „ ._ 



,. r * 9 sv * V^'ga 1 * : Gardttoi de passer dans 
%""•'•% U ™f**rrilenvo?« des gens™ 
w« ^w^ / homme de Dieu avait signal*, ei il 



Voccupa d'avanee (avant les Syrtens), tt U , e 
ttnt en garde, etc 
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Chap. VII, 6. 



1 6 seigneur, comment ferons-nous? ; ' II [ fait cuire mon fils, et nous l'avons man- 
repondit : " Ne crains rien ; car ceux j ge, et le jour suivant je lui ai dit : " Don- 
qui sont avec nous sont en plus grand ne ton fils, et nous le mangerons. Mais 
nombre que ceux qui sont avec eux. 

17 Elisee priaet dit : " Jehovah, ouvre ses 



18 



elle a cache son fils. " Lorsque le roi 3c 
entendit les paroles de cette femme, il 
yeux, pour qu'il voic. " Et Jehovah ou- i dechira ses vetements en passant sui* la 
vrit les yeux du serviteur, et il vit la j muraille ; et le peuple vit qu'il avait par 
montagne pieine de chevaux et de chars 1 dessous un sac sur son corps, 
de feu autour d'Elisee. j Le roi dit : " Que Dieu me traite dans 31 

Les Syriens descendireut vers Thorn- j toute sa rigueur, si la tete d'Elisee, fils 
me de Dieu. Elisee adressa alors cette i de Saphat, reste aujourd'hui sur lui. '' 
priere a Jehovah: '* Daigne frapper | Or, pendant qu'Elisee etait assis dans sa 32 
d'-a veuglemei.it cette nation ! ,? Et Jeho- 1 maison, et que les anciens etaient assis 
vah les frappa d'aveugiement, selon la ; aupres de lui, le roi envoya Fun de ses 
parole d'Elisee. Elisee eur dit : " Cc i serviteurs. Mais avant que le messager 
n'est pas ici le chemin, et ce n'est pas j fut arrive, Elisee dit aux anciens : " Sa- 
ici la ville ; suivez-moi ft je vous condui- j vez-vous que ce tils d'assassin envoie 
rai vers Thomme que vous cherchez. " j quelqu'un pour m'oter la tete? Faites 
20 Et il les. conduisit x Samarie. Lors- ! attention : quand le messager viendra, 
qu'ils furent entres nans Samarie, Eiisee j fermez la porte et arretez-le a la porte : 
dit : " Jehovah, ouvrez les yeux de ces voici que le bruit des pas de son maitre 



19 



21 



22 



se fait entendre derriere lui. " II leur 33 
pariait encore, et deja le messager etait 
descendu vers lui; et il dit : " Ce mal 
vient de Jehovah, qu'ai-je a esperer en- 
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gens, pour qu'ils voimt ! " Et Jehovah 
ouvrit leurs yeux, et ils virent qu'ils 
etaient au milieu de Samarie. Le roi 
d'Israel, en les voyant, dit a Elisee : 
" Les frapperai-je, les frapperai-je, mon j core de Jehovah? " 
pere ? " Tu nc les frapperas point, re- ! 
pondit Elisee. Ceux que tu as faits pri- j Elisee dit : " Ecoutez la parole de Je- 7 
sonniers avec ton epee et ton arc, frap- . hovah : "Demain, a cette heure, on aura 
pe-les; mais donne a ceux-ci du pain et une mesure de fleur de farine pour un 
de l'eau, afin qu'ils mangent et boivent, side, et deux mesures d'orge pour un 
et qu'ils s'en aillent ensuiu vers leur side, a la porte de Samarie. " L'officier 2 
maitre. " Le roi d'Israel leur rit ser- sur la main duquel s'apguyait le roi re- 

pondit a l'homme de Dieu : " Quand 



vir un grand repas, et ils mangerent et 
burent ; puis il les renvoya, et ils s'en 
allerent vers leur maitre. Et les bandes 
des Syriens nerevinrent plus sur le ter- 
ritoire d'Israel. 

24 Apres cela, Benhadad, roi de Syrie, 
ayant rassemble toute son armee, monta 

25 et assiegea Samarie. II y eut une grande 
famine dans la ville, et le siege dura si 
longtemps qu'une t&e d'ane valait qua- 
tre-vingt sides d'argent, et le quart d'un 
cab de fiente de pigeon cinq sides d'ar- 

26 gent Comme le roi passait sur la mu- 
raille, une femme lui cria : 4l Sauve- 

27 moi, 6 rot mon seigneur ! " II rSpondit : 
(( Si Jehovah ne te sauve pas, avec quoi 
pourrais-je te sauver? Avec le produit 
de l'aire ou du pressoir? " Et le roi lui 

28 dit : " Qu'as-tu?" EUe repondit : " Cette 
femme m'a dit : Donne ton fils, nous le 
mangerons aujourd'hui, et demain nous 

29 mangerons le mien. Nous avons done 



34. Btnkadady celui dont U est pari* I Rois, 
xx, 1. 

33. // dit : les paroles qui sui vent semblent 
ne pouvoir etre attributes qu'a Joram. Le texte 
heoreu, auquel les LXX et la Vulg. sont con- 
formes, aurait done subi tres anciennement une 



Jehovah ferait des fenetres au del, cela 
pourrait-il arriver ?" Elisee dit : '* Tu le 
verras de tes yeux, mais tu n'en man- 
geras point. " 

II y avait a l'entree.de la porte quatrc 3 
lepreux, qui se dirent Fun a l'autre: 
" Pourquoi resterions-nous ici jusqu'a ce 
que nous mourions ? Si nous prenons le 4 
parti d'entrer dans la ville, la famine est 
dans, la ville, et nous y mourrons; si nous 
restons ici, nous mourrons egaleraent 
Venez done et jetons-nous dans le camp 
des Syriens ; s'ils nous laissent la vie, 
nous vivrons, et s'ils nous font mourir, 
nous mourrons." lis partirent au crepus- 3 
cule pour se rendre au camp des Syriens; 
et lorsqu'ils furent arrives a i'entree, ils 
n'y virent personne. Jehovah avait fait 6 
entendre dans le camp des Syriens un 
bruit de chars et un bruit de chevaux, 
le bruit d'une grande armee, et ils 

legcre alteration. Plusieurs critiques, apres it 
messager t ajoutent ou sous-en tendent les mots, 
et ie roiaprls iui, sautes par un copiste. Le plus 
simple serait peut-ltre de lire le roi au lieu de U 
messager, deux mots qui ont en he'breu utie 
grande ressemblance {hammilek % hamtuateak)- 
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s'etaient dit 1'uq a l'autre : " Void que ie 
roi d'Israel a pris a sa solde contre nous 
[es rois des Hetheens et les rois des Egyp- 

7 tiens pour venir nous attaquer. Et, se 
levant, ils prirent la fixite au crepuscule, 
abandonnant leurs tentes, leurs chevaux 
et leurs anes, le camp tei qu'il etait, et 

S ils s'enfuirent pour sauver leur vie. Les 
lepreux, arrives a l'entree du camp, 
penetrerent dans une tente, et, apres 
avoir bu et mange, ils en emporterent 
dc l'argent, de Tor et des veteraents 
quils allerent cacher. Ils revinrent , 
penetrerent dans une autre tente et 
en emporterent des objets qu'ils cache- 

9 rent de la meme maniere. Alors ils se 
dirent Tun a l'autre : " Nous n'agissons 
pas bien. Ce jour est un jour de bonne 
nouvelle ; si nous gardons le silence et si 
nous attendons jusqua la liimiere du 
matin, nous trouverons le chatiment Ve- 
nez done et allons informer la maison du 

10 roi. *' lis partirent, et»ayant appele les 
gardes de la porte de la ville, ils leur 
(irent ce rapport : " Nous sommes en- 
tres dans le camp des Syriens, on n J y 
apercoit personne, on n'y entend au- 
eune voix d'homme; il n'y' a que des 
chevaux et des anes attaches, et les ten- 

11 tes comme elles etaient " Les gardes 
de la porte pousserent des cris, et ils 
porterent la nouvelle a I'interieur de la 
maison du roL 

[2 Le roi se levade nuit, et il dit a ses 
serviteurs : ' ' Je veux vous apprendre cc 
que nous font les Syriens. Sachant que 
nous souflrons de la faim, ils ont quitte 
leur camp pour se cacher dans les 
champs, et ils se sont dit : Quand ils 
sortiront de la vUle, nous les saisirons 
vivants, et nous entrerons dans la ville." 

1 j Lun des serviteurs du roi repondit: " Que 
1'on prenne cinq des chevaux qui sont 
encore dans la vUle, — ils sont comme 
toute la multitude d'Israel qui y est res. 
tee, ils sont comme toute la multitude 
J Israel quise meurt, — et envoyons re- 

'4 connaitre ce quite passe. " On prit deux 
chars avec les chevaux, et le roi envoya 
des hommes & la recherche de l'armee 
des Syriens, en disant : " Aliez et 

'5 voyez. " H s allerent apres eux jusqu'au 
Jourdain, et ils virent toute la route cou- 
verte de vetementset d'objets que les Sy- 
riens avaient jetes dans leur precipita- 
tion. A leurretour, les messagers rap. 
porterent tout au roi. 



Chap. VIII, 7. 



AussUdt le pernio sortit et pilia le 16 
camp des Syriens, et Ton eut une mesure 
de fleur de farine oour un side, et deux 
mesures d'orge po'ur un side, seion la 
parole de Jehovah. Le roi avait confie 17 
la garde de la porte a i'officier sur la 
mam duquel il s'appuyait ; mais cet offi- 
cer y fut foule aux pieds par le peuple, 
et il mourut, selon la parole qu'avait ditc 
1 nomme de Dieu quand ie roi etait des- 
cendu vers lui. II arriva selon que I'hom- iS 
me de Dieu avait dit au roi : " On aura 
deux mesures (forge pour un side et une 
mesure de fleur de farine pour un side 
demain, a cette heure, a la porte de Sa- 
mane. " Et I'officier avait repondu a iq 
1 homme de Dieu : « Quand Jehovah fe- ' 
rait des fen&res au del, cela pourrait-ii 
arnver?" Et Elisee avait dit : " Tu le 
verras de tes yeax, mais tu n'en man- 
geras point " Et Vest ce qui luUrriva : 20 
le peuple ie foula aux pieds a la porte, 
et d mourut. 



/Ill, r. Elisit dit, ou inieux avait dit ; de 
u\Tu X \ Vers ' 2 qui » av , ec Ie P«mier, inlroduit 
eut lieu vers ie milieu du regne de Jorami avant 



CHAP, via, i-r S . —Biisitfaii rmdre 
ses bum a la SunamiU. II predit a 
Hazail U trdne de Syrie, 

Elisee dit a la femme dont il avait rait ft 
revivre I'enfant ; " Levetoi, va-t'en 
tot et ta famillc, et sejourne ott tu pour- 
ras; car Jehovah a appele la famine, et 
elle vient en effet sur ie pays pour sept 
annees. " La femme, s'etant levee, fit - 
selon la parole de i'homme de Dieu : elle 
s'en alia, eile et sa maison, et sejourna 
sept ansau pays des Philistins. An bout ? 
des sept ans, dle;revint du pays des 
Philistins et alia implorer le roi au sajet 
de sa maison et de son champ. Le roi 4 
sentretenait avec Gidri, serviteur de 
I'homme de Dieu,- en disant : "Raconte- 
moi, je te prie, toutes les grandes choses 
qu Elisee a faites." Pendant que le ser- 5 
viteur racontait au roi comment son mai- 
tre avait rendu la vie a un mort, la fem- 
me dont Elisee avait fait revivre Ie tils 
vuit implorer le roi au sujet de sa maison 
et de son champ. Et Giezi dit ; .*< roi 
mon seigneur, void la femme et void son 
fils qu'Elisee a rendu a la vie." Le roi 6 
mterrogea la femme, qui lui ^t le recit ; 
puis il lui donna un eunuque, en disant: 
" Fais restituer tout ce qui appartient 
a cette femme, avec tous les revenus du 
champ, depuis le jour ou eile a quitte le 
pays jusquM present. ,r 
Elisee se rendit d Damas. Benhadad, 7 



la guenson de Naaman <comp. vers. 4 avec v, 
27;. Lauteur semble avoir puise a dtffe'renles 
sources les miracles d'EKsee, et it les relate 
sans suivtc 1 ordre chronologiquc. 
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Chap. VIII, 8. 



II ME LiVRE DES ROIS. 



Chap. IX, 3. 



roi de Syrie, etait malade, et on rinfor- 
ma, en disant : " L'homme de Dieu 

8 est arrive ici. " Le roi dit a Hazael : 
" Prends avec toi un present, et va au- 
devant de l'homme de Dieu ; consul te par 
lui Jehovah, en disant : Gucrirai-je de 

9 cette maladie? " Hazael alia au-devant 
d'Elisee, ayant pris avec iui un present, 
de tout ce qu'il y avait de meilleur a Da- 
mas, la charge de quarante chameaux. 
Lorsqu'il fut arrive, ii se presenta a lui, 
en disant : " Ton tils Benhadad, roi de 
Syrie, m'envoie vers toi pour dire : Sur- 

10 vivrai-je a cette maladie? " Elisee lui re- 
pondit : " Va, dis-lui ; Tu survivras. 
Mais Jehovah m'a fait voir qu'il mour- 

11 ra. L'homme de Dieu arreta-son re- 
gard sur Hazael et le fixa jusqu'a le faire 

12 rougir ; puis il pleura. Hazael dit : 
" Pourquoi mon seigneur pleure-t-il? " 
Et Elisee repondit : " Parce que je sais 
le mal que tu feras aux enfcnts d'Israei : 
tu livreras aux flammes leurs villes for- 
tes, tu tueras avec Tepee leurs jeunes 
gens, tu ecraseras leurs petits enfants et 
tu fendras le ventre & leurs femmes en- 

13 ceintes. " Hazael dit : " Mais qu'est 
done ton serviteur, un chien, pour faire 
de si grandes choses? " Elisee repondit : 
** Jehovah m'a fait savoir que tu seras 

14 roi de Syrie. " HazaSl, ayant quitte 
Elisee, revint aupres de son maitre, qui 
lui dit : " Que t'a dit Elisee? " "II m'a 

15 dit, repondit-il, tu. survivras. " Le len- 
demain, Hazael prit une couverture, et 
l'ayant piongee dans l'eau, il I'ctendit 
sur le visage du roi, qui mourut Et Ha- 
zael regna a sa place. 

chap. Viii, 16-29. — Rtgius de Joram 
et (F Ochozias, rois de Juda. 

16 La cinquieme annee de. Joram, fils 
d'Achab, roi d'Israei, Josaphat &ant 
encore roi, Joram, filsde Josaphat, roi de 

17 Juda, regna. II avait trente-deux ans 
lorsqu'il devint roi, et il regna huit ans a 

18 Jerusalem. II marcha dans la voie des 
rois d'Israei, comme avait fait la maison 
d'Achab, car il avait pour femme une 
fille d'Achab, et il fit ce qui est mal aux 

1 9 yeux de J&ovak Mais Jehovah ne vou- 
lut pas dftruire Juda, a cause de David, 



t6. Let vers. 16-19 terattachent a I Rois, xxii, 
50. Sar le regne de Joram de Juda, corop. II 
Par. xxi, 2-20.— Josaphat it ant encore roi, du 
vivant de Josaphat qui, deux ans avant sa 
mort, aura it associe son fils au gouvernement 
(voy. i, 17). Neanmoins ces mots font difficult*; 
comme ifs manquent dans plusieurs mannscrits 
et versions anciennes, quelques critiques les re- 
jettent comme une addition de copiste. Vul- 
gate, la cinqmhne annte de Joram,.. et de 



son serviteur, selon la promesse qu'il lui 
avait faite de lui donner toujours une 
lampe parmi ses fils. 

De son temps, Edom se revolta contro 20 
la domination de Juda et se donna un 
roL Joram passa a Seira avec tous ses 21 
chars ; s etant leve de nuit, il battit les 
Edomites qui I'entouraient et les chefs 
des chars, et le peuple s'enfiiit dans ses 
tentes. C'est ainsi qu'Edom s'afiranchit 22 
du joug de Juda, jusqu'a ce jour. Lobna 
se revolta aussi dans le meme temps. 

Le reste des actions de Joram, et tout 23 
ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 
des Chroniques de Juda. — Joram se z\ 
coucha avec ses peres, et ii fut enterre 
avec ses peres dans la ville de David ; 
et Ochozias, son fils, regna a sa place. 

La douzieme annee de Joram, fils 25 
d'Achab, roi d'Israei, Ochozias, fils de 
Joram, roi de Juda, regna. Ochozias 26 
avait vingt-deux ans lorsqu'il devint roi, 
etii regna un an a Jerusalem. Samere 
s'appelait Athalie, fille d?Amri, roi d'ls- 
rael. II marcha dans la voie de la mai- 27 
son d'Achab, et il fit ce qui est mal 
aux yeux de Jehovah, comme la maison 
d'Achab, car il etait gendre de la mai- 
son d'Achab. II alia avec Joram, tils 28 
d'Achab, combattre Hazael, roi de Sy- 
rie, a Ramoth-en-Galaad, et Joram re- 
cut une blessure des Syriens. Le roi 2Q 
Joram sen retourna pour se faire guerir 
a Jezrahel des biessures que les Syriens 
lui avaient faites a Ramoth, lorsqu'il se 
battait contre Hazael, roi de Syrie. 
Ochozias, fils de Joram, roi de Juda, 
descendit pour voir Joram, fils d'Achab, 
a Jezrahel, parce qu'il etait malade. 

CHAP, ix, — Jihu sacri roi d* Israel 
Les rois d* Israel et de Juda tues par 
Jihu. Mort de Jetabel. 

Elisee, le prophete, appela un des fils 9 
des prophetes et lui dit : " Ceins tes 
reins, prends avec toi cette fiole d'huile 
et va a Ramoth-en-Galaad. Quand tu v 2 
seras arrive^ regarde apres J$hu, fils d'e 
Josaphat, fils de Namsi ; et l'ayant abor- 
de\ tu le feras lever du miheu de ses 
freres, et tu le conduiras dans une cham- 
bre retiree. Tu prendras la fiole d'huile, 3 

Josaphat, roide Juda, Joram, Jits de Josa 
phat,r4gna comme roi de Juda. Mais la chro" 
nologie repousse absolument cette interpreta* 
tion : la cinquieme annee de Joram coincide 
avec la seizieme de Josaphat,qui re*gna 25 ans. 

18. Une Me d'Achab, Athalie. 

19. Une lampe, un successeur au 'rOne, par- 
tut sesjS/s, lift, relatwement A us fits, dans la 

fersonne de ses fils. Comp. I Rois, xi, 36 et 
I Sam. vii. 13*16. 
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Chap. IX, 4. II*e LIVRE PES ROIS. Chap. IX, 27. 




7 Jehovah d'Israel. Tu frapperasla mai- « Le messager est alle juiu'A euTet i 
son d Achab, ton maitre, et je vengerai ne revienT^s. » Joram7nvova un se 19 
surjepbelle sang denies serviteurs les Icond cavalier, qui arriva vers eux et 
prophetes et le sang de terns les servi- ! dit : » Ainsi pirle le roi : Est-ce la 

bteurs de Jehovah Toute a maispn > paix? » "Quettrnporte la paix? repon 
d Achab penra ; j'exteraunerai tout male dit Jehu ; passe derriere moL" La £n- 20 
appartenant a Achab, celui qm est es- tinelle en donna avis, en disant : " Le 

9 clave et ce ui qui est libre en Israel, et messager est alle jusU'a eux et il ne 
je rendrax la maison d'Achab semblable revient pas. Et la'T^che £t comme 
a la maison de Jeroboam, fib de Nabat, celle de jehu, fils de Namsi, car U con 

? JVli^^J*- 8 ?^' . fil ? d Ahi ?- d«it d'une maniere insensee. " Alorsjo- 21 

attela son 
Ochozias, 

11 Alois J$hu sortit pour rejoindre les le rencontrerent dans le champ de Na- 
serviteurs de son maitre. « Tout va-t-il i both en Jezrahel. En aoer^vnnt !<£„ 




netn rSt HiUS " iak * ♦ -?" 1 ,; ' faissa dans sotl ^ Et J^ u *t a son 25 
pet* et dirent : » Jehu est roi! " ; officier Badacer : « Prends-te et jette-le 

4 £««• J l™ dC Jos ?P h ^ fils de !<*ans le champ dc Naboth de Jezrahel; 
Namsi, forma une conspiration oontr- 1 car, souviens-toi : lorsque moi et toi 

S* T J °D m ^. toat n l f a ^ defen " 1 nous ch evauchions ensemble derriere 
1- K, inf *^«-<fc*a*l «?*tre | Achab, son pere, Jehovah prononcacon- 
h Hazad, roi de Syne; mais- le roi Jo- tre lui cette sentence : « J'ai vu hier le 

ram s'en &ait retourn& pour se faire J - m.i„*i_ -. . J . -.. \.7 

guerir a Jezrahel des blessures que les 

Syriens lui avaient feites, lorsqu'ii se 

battait contre HazaSl, roi de Syrie. — 

Jehu dit : " Si c'est votre desir, que per- 

sonne ne s'echappe de la ville pour aller 
16 porter la nouveUe a Jezrahel. " Et J&m, 



IX, 8. Voy. I Sam. xxv, aa. Com p. I Rois, 

XXI, 21 SV. if* 

9- Maison de Jirohoam : voy. I Rois, xv, 
'9 sv. — Mahon de Baasa : I Rois, xvi, 3, ix. 

M. 7oram et tout Isrnli, apres avoir pris 
Kamoth, difemiaient, litt. eardaient, et Son 



26 

sang de Naboth et le sang de scs fils, dit 
Jehovah, et je te rendrai la pareille dans 
ce champ meme, dit Jehovah. Prends-le 
done et jette-le dans le champ, selon la 
parole de Jehovah. " 

Ochozias, roi de Juda, voyant cela, 27 
s'enfuit par le chemin de la maison du 

21. I Rois, xxi, x-18. 

25. Souviens-toi; LXX ct Vulg.,^ m'en 
sottviens. 

27. La maison duj'ardin : ccs motssont pro- 
bablement un nom propre (LXX, Baitkgan). 
une seconde designation de la ville d'E*-G*M> 



«jiWj1mi#/v u\ ' 21 ««"*•■••*.«* "«•• ««« scwuuc uesignacion ae ia vtie a tLn-GaH* 
qui essayatt d y rentrer. , Ginee, auj. Djinin, an S. de JeWl. q 
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Chap. IX, 28. 



IIme LIVRE DES ROIS. 



Chap. X, 15. 



jardin. Jehu le poursuivit et dit : '* Frap- 
pez-le, lui aussi, sur son char ! ?T Et on 
le frappa. a la montee de Gaver, pres de 
Jeblaam. II se refugia a Mageddo, et il 

28 y mourut. Ses serviteurs le transpor- 
terent sur un char a Jerusalem, et ils 
Penterrerent dans son sepulcre avec ses 

29 peres, dans la ville de David. Ochozias 
etait devenu roi de Juda la onzieme an- 
nee de Joram, fils d'Achab. 

30 Jehu entra dans Jezrahel. Jezabel, 
l'ayant appris, mit du fard a ses ycux, 
se para la tete et regarda par la fenetre. 

3 1 Comme Jehu franchissait la porte, elle 
dit : i{ Est-ce la paix, nouveau Zamri, ! 

32 assassin de son maitre ? *' II leva les yeux ■ 
vers la fenetre et dit : " Qui est "avec | 
moi? Qui? " Et deux ou trois eunu- ! 

$$ ques ayant regarde vers lui, il dit : j 
" Jetez-la en bas 1 " Ils la jeterent en ! 
bas, et il rejaillit de son sang sur la mu- ■ 
raille et sur les chevaux, et Jehu la foula 1 

34 aux pieds. Puis il entra, et ayant mange > 
et bu, il dit : " Allez voir cette raaudite I 
et enterrez-la, car elle est tille dc roi." j 

35 lis allerent pour Penterrer, mais ils ne | 
trouverent d'eiie que le crane, les pieds | 

36 et les paumes de ses mains. lis retour- 
nerent l'annoncer a Jehu, qui dit : ' ( Cest j 
ce qu ? avait annonce Jehovah par son 
serviteur Elie le Thesbite, en disant : 
Les chiens mangeront la chair de Jeza- 

37 bel dans le champ de Jezrahel ; et le ca- 
davre de Jezabel sera comme du fumier 
sur la surface des champs, dans le 
champ de Jezrahel, de sorte au'on ne 
pourra pas dire : c'est Jezabel. ' 

CHAP. x. — Jthu, roi d' Israel. Bxter- 
minalion des attires fils d* Achab \ des 
freres d'Ochozias, roi de Juda, et des 
prophetes de Baal. 

10 11 y avait dans Samarie soixante-dix 

tils. d'Achab. Jehu ecrivit une lettre 

qu'il envoya a Samarie aux chefs de la 

ville, aux anciens et aux gouverneurs 

2 des enfants d'Achab; il y disait : " Aus- 
sitot que cette lettre vous sera parvenue, 
— puisque vous avez avec vous les fils 
de votre maitre, avec vous les chars et 
les chevaux, une ville forte et les armes, 

3 — voyez lequel des fils de votre maitre 
est le meilleur et convient le mieux, met- 
tez-le sur le tr6ne de son pere et com- 

39. La onzieme awUe, la ia« d'apres viii, ?$ : 
comp. II Paral. xx; f 19. Cette difference .s'ex- 
pliquerait par la maniere de compter la pre- 
miere annee da rfegne de Joram. 

31. Zamri avait tu6 le roi Ela et n'avait 
regno* que sept jours (I Rob, xvi, 10 sv.). Vul- 
gate, est-ce qu il ftul y avoir paix avec le 
nouveau Zamri* etc. 



battez pour la maison de votre maitre. " 
lis eurent une tres grande peur et ils di- 4 
rent : " Les deux rois n'ont pu lui resis- 
ter ; comment resisterions-nous? " Et le 5 
prefet du palais, le commandant de la 
ville, les anciens et les gouverneurs des 
enfants d'Achab envoyerent dire a Jehu : 
" Npus sommes tes serviteurs et nous 
ferons tout ce que tu nous diras ; nous 
netablirons personne roi ; fais ce qui te 
semblera bon. M 

Jehu leur ecrivit une seconde lettre, 6 
dans laquelle il disait : "Si vous etes 
pour moi et si vous obeissez a ma voix, 
prenez les tetes des homraes, fils de votre 
maitre, et venez aupres de moi a cette 
heure a Jezrahel. Or soixante-dix fils du 
roi etaient chez les grands de la ville, 
qui les elevaient. Quand la lettre leur 7 
fut parvenue, ils prirent les fils du roi 
et egorgerent ces soixante-dix hommes ; 
puis, ayant mis leurs tetes dans des cor- 
beilles/ils les envoyerent a Jehu, a Jez- 
raheL Le messager vint Ten informer, 8 
en disant : " Ils ont apporte les tetes des 
fils du roi. " Et il dit ; " Mettez-les en 
deux tas a Tentree de la porte jusqu'au 
matin." Le matin, il sortit, et se presen- 9 
tant a tout le peupie, il dit : " Vous etes 
justes : moi, j'ai conspire con tremon mai- 
tre, et je l'ai tue ; mais qui a frappe tous 
ceux-ci? Recommancjcz done qu'il ne 10 
tombe rien a terre de la parole de Jeho- 
vah, de la parole qu'il a prononcee sur la 
maison d'Achab ; Jehovah a accompli ce 
qu'il a declare par son serviteur Elie. " 
Et Jehu frappa tous ceux qui restaient n 
de la maison d'Achab a Jezrahel, tous 
ses grands, ses familiers et ses pretres, 
jusqu'a ce qu'il nen restat plus un seuL 

Puis, s'etant leve, il partit pour aller 12 
a Samarie. Arrive* a une maison de reu- 
nion de bergers, sur le chemin, Jehu 13 
trouva les freres d'Ochozias, roi de Juda, 
et il dit : " Qui etes-vous? " " Nous som- 
mes les freres d'Ochozias, repondirent- 
ils, et nous descendons pour saluer les 
fils du roi et les fils de la reine. " Jehu 14 
dit : " Saisissez-les vivants. " Et, les 
ayant saisis vivants, ils les egorgerent a 
la citerne de la maison de reunion, au 
nombre de quarante-deux ; sans que Jehu 
en laissat echapper un seul. Etant parti i \ 
de Id, il rencontra Jonadab, fils de Re* 

34. Filled* roi, d'un roi de Stdon (I Rois, 

X, x. L'h^breu adluel porte, aux chefs dt 
Jezrailt anciens } et aux gouverneurs, etc. 
Cette lecon est fautive; au lieu de iurael, il 
faut lire hair (At la ville) el (aux) gouverneurs. 

15. Jonadab y tils ou plutOt descendant (par 
Hobab) de l'antique tnbu des Cinecns(Gcn. 
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Cha P- X ' l6 - Hmf LIVRE PES ROIS. Chap. XI. 2. 

sJhn *bJdft? » U Tf Vant dC h t L . Hle ! ^h'antde I'epee. Les coureurs et les 
salua et lui dit : Ton coeur est-il sin- officiers Us jeterent Hi et oenetrant 

££ S°™|f ,K? C< ? ur '!« «!f» ^ daas le «**»« de to nMSS 

£1 iw H-A^" ^ epond,t J° nadab - ! ils tirerent dehors les statues de la mai 26 

S .1 1 est, dit Jehu, donne-moi ta main. " . son de Baal et les brulerent • us mircnt Z 

[llui donna la maur, et Jehu le fit mon- ' en pieces la statue de Baal; ib render 7 

16 ta%*%r lm ' danS ?° n Char ' ea *£* aussi la maison dTkaal et Usen 
daant : Viens avec moi, et tu verras firent un cloaque, qui a s*Mstixuxri\ 
mon zele pour Jehovah. " II l'emmena ce jour ? «<««*• jusqu a 

17 ausi snr son char. Arrive a. Samarie, ! Jehu extermina Baal du milieu d'ls ,s 
Jehu frappa tous ceux qui restaient dans ! rael ; ma i s il n e se detournn ^ Jt 

SKSa PS" ,a P^ 016 aV ^ fait P** 0- IsraS1 - " a A'abandonL 
■<! II Z»hi^l> f . f" , ; P^ les veaux d ' or q«i etaient a Bethel 

le. r dU^' \S n t0Ut ' e ^"E 1 " f i et A Dan - J * hovah dit a J 6 "" = " p2S jo 
, S. 1- ■ : u a P " servi Baal ' <l ue tu ^ bien execute ce qui etait droit 
19 Jehu le servira beaucoup. Convoquez ' a mes veux tf ni»*i «*¥■* T? ■ 

done aupres de moi tous & prophet de \ dfSS^$^SHi 5£ta 

^££a££? et tous "J prt - fils jus<lu,a ,a <* uatr * me SSJ* S 

tres. sans qu il en manque un seul, car rant assis sur le trdne d'Israel " Mafc - r 
j-ai un grand ^sacrifice a offrir a Baal ; Jehu ne prit point ^de "marcher de J 
quiconque manquera ne vivra pas. " Or tout w^aeur^Iai/fa loi de jlK. 

* ^fcSS^deTLT^. 1 ^^ *»««* il nesedetournaSfe 

■° wSE^SLtoSts. E3rja jta,b - 1 avait ,ait «- 

trerentdans a maison de Baal et elle snteil knnt ■ * «-frVT' 33 

» * : rempficd'un tat a raujTjetS I tSJt^G^^tASST £ 

" s£^Wtai,P rded ? V ^ tiaire : «■*»*», «kp™ ArSr suV le to^S ' 
viteuS £b£T^S EThlT te T; de r 1, -^ non - W** Galaad et a Basan 
" te St^Jnfc ~, ** h ° l mme ^r lIt Le "««« dcs actions de Jehu, tout ce u 
-j des vetements pour eux. Alors Jehu, ; qu'il a fait et tous ses exoloits \ili «t j4 

sirs SAsSbA Baal av ^ J °- : *!* ^ ,e " v " Si i aSfe£ i ij 

df S„ I • «• rw£ b ' dl . t aux «rv ,tcu rs ! mis d'brael. Et Jehu se coucha avec ie 
de Baal : Cnerchez et regardez, afin ses peres et on l'entem ^V s=m,^„ JS 

24 Lorsqu'ils furent entres pour offrir des ! CHAl> - XI Atkalie, rdne dt Juda. 

^deh^n^™^^ ' jam tit P la - ' A tbaUe, mere d'Ochozias,voyant que 11 
^dehors qimtre-vingtshommes en teur son fils etait mort, se leva et tit penr U 
disant Celui qui lassera echappcr ' toute la race roynle. Mais Foscheba fille 

cwiste, Jehu dit aux coureurs et aux 



officiers : " Entrez, frappez-ies, que pas 
un ne sorte ! " Et ils lea frapperent du 

\r *- 19 l\r don } une b r a nche fit alliance avec 
Moise (Norabr. x, 29X accompagna les Israe-Ii- 
«„r ? S il d<5ert e « recut un territoire dans le 
pays de Chanaan (Jug. i, 16). II avait etabli 
pour ses descendants, les R4ck*biUs (voy. J6r. 
jxxv, o) f un genre de vie, fidelement observe", 
Jt-on, jusqu a nos jours, consistant a mener ia 
vicnomade.sanscuItiverlaterTe, et a s'abste 



lieu des fils du roi que Ton massacrait ; 
elle le mit avec sa nourrice dans la cham- 
bre des lits. On le deroba ainsi aux re- 
gards d'Athalie, et il ne fut pas mis a 

de son char: voy. I Sam. xxii, 17; I Rots, i, 5. 

33. A rttranclttr du territoire d'TsraZL a le 

dmunuer (LXX). Vulg., a sg Imsstr, se dCgotl- 

u *i » "**ei{en Ws^ntligtsoph au lieu de Uaat- 
soth). 

XI, 1 $v. U Reg. x, 14; II ParaL xxi, 4.17; 
xxii, io- I 2 et xxiii. ' * 



25. Coureurs * U« ^^u. j„ „■ * 1. 1: Josaba ou Jasabtth, femrae du grand 
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Chap. XI, 3. 



II 1 * 6 LIVRE DES ROIS. 



Chap. XII, 4. 



1 
j 



mort II resta six ans cache avec Jos- 
cheba dans la maison de Jehovah ; et ce 
fut Athalie qui regna sur le pays. 

4 La septieme annee, Joiada envoya 
chercher les centurions des Cerethiehs 
et des coureurs, et il les fit venir aupres 
de lui dans la maison dc Jehovah. II fit 
une alliance avec eux, et apres leur avoir 
fait preter serment dans la maison de 
Jehovah, il leur montra ie fils du roi. 

5 Puis il leur donna ses ordres, en disant : 

6 ' ' Voici ce que vous ferez : * £ Parmi ceux 
d 'entre vous qui entrent en service le 
jour du sabbat, un tiers doit monter la 
garde du cote de la maison du roi, un 
tiers a la porte de Sur, et un tiers a la 
porte des coureurs : vous ferez la garde 
a la maison de Jihovah pour en inter- 

7 dire Tentree. Vos deux autres divisions, 
tous ceux qui sortent de service le jour 
du sabbat, feront la garde de la maison 

S de Jehovah aupres du roi. Vous entou- 
rerez le roi de toutes parts, chacun les 
armes a la main ; si quelqu'un entre dans 
les rangs, qu'on le mette a mort ; et vous 
serez presdu roi quand il sortira et quand 
il entrera. " 

9 Les centurions executerent tous les or- 
dres qu'avait donnes le pretre Joiada. 
Ayant pris chacun leurs gens, ceux qui 
.entraient en service etceux qui sortaient 
de service le jour du sabbat, ils se ren- 

10 dirent aupres du pretre Joiada. Le pre- 
tre leur remit les lances et les boucliers 
ayant appartenu au roi David, et qui se 
trouvaient dans la maison de Jehovah. 

11 Les coureurs, chacun les armes a la 
main, se placerent depuis le cote droit 
jusqu'au cote gauche de la maison, pres 
de rautel et pres de la maison, de ma- 

12 niere a entourer le roi. Et le pretre fit 
avancer le fils du roi, et il mit sur lui le 
diademe et le temoignage. lis Petablirent 
roi et l'oignirent, et frappant des mains, 
ils dirent: " Vive le roi! " 

13 Lorsquc Athalie entendit le bruit des 
coureurs et du peuple, elle vint vers le 

14 peuple a la maison de Jehovah. Elle re- 
garda et vit le roi qui se tenait sur Tes* 
trade, selon l'usage ; pres de lui etaicnt 
les chefs et les trompettes, et tout le peu- 
ple du pays etait dans la joie, et Ton 
sonnait des trompettes. Athalie dechira 
ses vetements et cria : " Conspiration ! 



4. Des Cirithiens (b<br. kari % abrtg6 de 
kerathi). gardes du roi, remplissam aT'occa- 
ston l'omce de bourreaux : voy. II Sam. viii, 
26; I Rois, i, ^8). D autres traduisent, des Cu- 
rfew : on sait que les Cariens 6rent tres an- 
ciennement le metier de mercenaires. 

8. Quand il sortira et quand il entrera : 



Conspiration ! " Alors le pretre Joiada 15 
donna cet ordre aux centurions qui 
etaient a la tete de Tarmee : " faites-la 
sortir de la maison entre vos rangs, et 
tuez par Tepee quiconque la suivra. " Car 
le pretre avait dit : " Qu'elle ne soit pas 
mise a mort dans la maison de Jehovah." 
On lui fit place des deux cotes, et elle se 16 
rendit a la maison du roi par le chemin 
de 1'entree des chevaux, et c^est la qu'elle 
fut tuee. 

Joiada fit, entre Jehovah, le roi et le 17 
peuple, Talliance par laquelle ils devaient 
etre le peuple de Jehovah ; il fit aussi 
I 'alliance entre le roi et le peuple. Et 18 
tout le peuple du pays entra dans la 
maison de Baal, et ils la demolirent ; ils 
briserent entierement ses autels et ses 
images, et ils tuerent devant les autels 
Mathan, pretre de Baal. Apres avoir mis 
des gardiens dans la maison de Jehovah, 
le pretre Joiada prit les centurions, les 19 
Cerethiens et les coureurs, et tout le peu- 
ple du pays, et ils firent descendre le 
roi de la maison de Jehovah, et ils en- 
trerent dans la maison du roi par la 
porte des coureurs^ et Joas s'assit sur le 
trone des rois. Tout le peuple du pavs 20 
se rejouit, et la ville fut tranquille ; "et 
Ton fit mourir Athalie par repee dans 
la maison du roi. 

Joas avait sept ans lorsqa'il devint 21 
roi. / 

chap. xn. -- Rigne de Joas. Le tempk 
reparL Jerusalem dilivrie a prix 
d argent des mains de HazaeL Meur- 
ire de Joas. 

La septieme annee de Jehu, Joas de* 12 
vint roi, et il regna quarante ans a 
Jerusalem. Sa mere s'appelait Sebia, de 
Bersabee. Joas fit ce qui est droit aux 2 
yeux de Jehovah tout le temps que le 
pretre Joiada lui donna ses instructions. 
Seulement les hauts lieux ne disparurent 3 
point ; le peuple continuait d'offrir des 
sacrifices et des parfums sur les hauts 
lieux. 

. Joas dit aux pretres : " Tout Targent 4 
du sanctuaire qu'on apporte dans la mai- 
son de^ Jehovah, savoir, Targent du par 
tout Israelite recense, Targent pour le 
rachatdes personnes d'apres l'estimation 
de chacune, et tout l'argent que chacun 

3 , 

h&ralsme (comp. DeuL Jtxviii, 6 ; xxxi, 2, al.) 
c.*a-d M quot qu U Casse-et ou qu'il aille. 

2a Rip^tition, avec quelques details de plus, 
d'un fait deja relate (vers. 16). On pourrait 
aussi tourner par le plus-que-parfait '.forsquo* 
cut fait mourir Athalie, etc. 

XII, i. C£ II Par. xxiv. 
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Chap. XII, 5. 



II ME LIVRE DES ROIS. 



apporte librement a la maison de Jehovah, 

5 que 'es pretres le prennent, chacun des 
gens de sa connaissance, et qu'ils repa- 
rent les breches de la maison, partout ou 

6 Ion en trouvera." Or ii arriva que, dans 
la vingt-troisieme annee du roi Joas, les 
pretres n'avaient pas repare les breches 

7 de la maison. Le roi Joas appela le 
pretre Joiada et les autres pretres, et leur 
dit : "Pourquoi ne reparez-vous pas les 
breches de la maison ? Maintenant vous 
ne prendrez plus Targent de vos connais- 
sauces, mais vous le livrerez pour les 

8 reparations de la maison. " Les pretres 
consentirent a ne plus recevoir d'argent 
du peuple et a ne plus etre charges de re 
parer les breches de la maison. 

9 Alors le pretre Joiada prit un coffre, 
et ayant perce un trou dans son couver- 
cle, il le placa a cote de Tautel, a droite 
du passage par lequel on entrait dans la 
maison de Jehovah ; les pretres qui gar- 
daient la porte y mettaient tout Targent 
qu on apportait dans la maison de Jeho- 

10 vah. Quand ils vovaient qu'il y avait 
beaucoup d'argent dans le coffre, le se- 
cretaire du roi montait avec le grand 
pretre, et ils liaient et coraptaient Tar- 
gent qui se trouvait dans la maison de 
n Jehovah. Ils reraettaient Targent pese 
entre les mains de ceux qui faisaient 
executer Touvrage, qui etaient preposes 
sur la maison de J&ovah ; et ceux-ci 
1 employment a payer les charpentiers 
et les ouvriers qui travaillaient a la mai- 
12 son de Jehovah, les macons et les tail- 
leurs de pierres, les achats de bois et 
de pierres de taiile necessaires a la repa- 
ration des breches de la maison de Jeho- 
vah, et pour toutes les depenses a faire 
U pour consolider la maison. Toutefois on 
ne ht pour la maison de Jehovah ni bas- 
sins d argent, ni couteaux, ni coupes, ni 
trompettes, ni aucun ustensile d'or ou 
d argent, avec Targent qu'on apportait 
'4 dans la maison de Jehovah : on le don- 
nait a ceux qui faisaient Touvrage, pour 
quils I employassent d reparer la mai- 
h *>n de Jehovah. On ne demandait pas 
uc eompte aux hommes entre les mains 
desquels on remettait Targent pour le 
distribuer a ceux qui faisaient Touvraee 
parce qu'ils se -onduisaient avec p^ol 
10 °l ?; L argent des sacrifices pour 1c 
deiit et der sacrifices pour le peche 
n etait pomt apporte dans la maison de 
J^ovah : d etait pour les pr&res. 



Chap. XIII, 8. 



Alors Hazael, roi de Syrie, monta et 17 
combattit contre Geth, dont il s'empara. 
II resolut de monter contre Jerusalem. 
Joas, roi de Juda, prit toutes les choses iS 
consacrees, ce qu'avaient consacre Josa- 
phat, Joram et Ochozias, ses peres, rois 
de Juda, ce qu'il avait consacre lui- 
jneme, et tout Tor qui se trouvait dans 
les tresors de la maison de Jehovah et de 
la maison du roi, et il envoya le tout a 
Hazael. roi de Syrie, qui s'eloigna de 
Jerusalem, 

Le reste des actions de Joas, et tout rg 
ce qiril a fait, ceia est ecrit dans le livre 
des Chroniques des rois de Juda. Ses 20 
serviteurs se souleverent et, avant forme 
;une conspiration, ils frapperent Joas 
dans !u maison de Mello, d la descente 
de Sella, Ce furent Josachar, fils de 21 
Semaath, et Josabad, fils de Somer, ses 
serviteurs, qui le frapperent, et il mou 
rut. On Tenterra avec ses peres dans la 
viUe de David : et Amasias, son fils, re- 
gna a sa place. 



n'JkSffar"* } CCS MIM d ^ nt P 1 " 
decoZe n XXtV S a S, par suite d'erreurs 
uc coputc. — Dans la ville dt David mak 
non dans | c tombeau dcs rois {m£\ % 



CHAP xin. - Joachaz et Joas, rois 
a Israel. Mart d' Elisee. Israel et (es 
Syriens. 

La vingt-troisiemc annee de Joas, fils 1 o 
d Ochozias, roi de Juda, Joachaz, fils de 
Jehu, regttt sur Israel a Samarie ; il re- 
gna dix-sept ans. II fit ce qui est mal * 
aux yeux de Jehovah ; il imita les peches 
de Jeroboam, fils de Xabat, qui avait 
fait pecher Israel, et il ne s'en detourna 
point La colere de Jehovah s'enflamma 1 
contre Israel, et ii les livni entre les 
mains de Hazael, roi de Syrie, et entre 
les mains de Benhadad, fils de Hazael, 
tout le temps. Joachaz implora Jeho- 4 
vah ; et Jehovah Texauca, car il vit Tan- 

foisse d'Israel, opprime par ie roi de 
yrie, et Jehovah donna un liberateur 5 
a Israel. Soustraits a la puissance des 
Syriens, les enfants d'Israel habiterent 
dans leurs tentes comme auparavant. 
Mais ils ne se detournerent point des pe- 6 
ches de la maison de Jeroboam, qui avait 
fait pecher Israel ; ils sV livrerent, ct 
meme Tidole d'Astarte etait debout a Sa- 
marie. Car il ( JeJiovah) ne laissa d Joa- 7 
chaz d'autre peuple arw<f, que cinquante 
cavaliers, dix chars et dix mille hommes 
de pied ; car le roi de Syrie les avait fait 
peYir et les avait rendus semblables a la 
poussiere qu'oa foule aux pieds. 
Le reste des actions de Joachaz, tout 8 



,. X . 11 . 1 ; x » I- a vin^t'troisiime aunt* : il f aut 
lire ici la vm^-uniime annie; ou bien lire au 
vers. 10, la trenU-ntitviemg anuU, au lieu de 
fa trente uptiim*. 
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Chap. XIII, 9. 



il«E LIVRE DES ROTS. 



Chap. XIV, 10. 



ce qu'il a fait, et ses exploits, ceia est : Hazael, roi de Syrie, avait opprime 22 
ecrit dans le livre des Chroniques des ; Israel pendant toute" la vie de Joachaz. 
9 rois d' Israel. Joachaz se coucha avec , Mais Jehovah leur fit misericorde et eut 23 
ses peres, et on l'enterra a Samarie ; et ! compassion d'eux ; il se tourna vers eux 
Joas, son tils, regna a sa place. ! a cause de son alliance avec Abraham, 

I Isaac et Jacob ; il ne voulut pas les de- 

10 La trente-septieme annee de Joas, roi ] truireet il ne les a pas rejetes de sa face 
de Juda, Joas, fils de Joachaz, regna sur • jusqu'a present. Hazael, roi de Syrie. 24 

1 1 Israel a Samarie ; il regna seize ans. II i mourut, et Benhadad, son fils, regna a 
fit ce qui est mal aux yeux de Jehovah : i sa place. Joas, tils de Joachaz, reprit 25 
il ne se detourna d'aucun des peches de ! des mains de Benhadad, fils de Hazael, 
Jeroboam, fils de Nabai, qui avait fait les villesque Hazael avait enlevees dans 

1 2 pecher Israel ; il s ? v livra. Le reste des i la guerre a Joachaz, son pere. Joas le 
actions de Joas, tout ce qu'il a fait, ses i battit trois fois, et il recouvra les viiles 
exploits, et la guerre qu'il eut avec Ama- ! d'lsraei. 



13 



chaf. xiv. — Amasias, roi de Juda. 
JSroboam If, roi rf' Israel. 

La deuxieme annee de Joas, fils de 14 
Joachaz, roi d'lsraei, Amasias, fils de 



»4 



sias, cela est ecrit dans le livre des 
Chroniques des rois d'lsraei. Joas se cou- 
cha avec ses peres, et Jeroboam sassit 
sur son trone ; il fut enterre a Samarie 
avec les rois d'lsraei. 

Elisee souffrait de la maladie dont il ! Joas, roi de Juda, regna. II avait vingt- 
mourut. Joas, roi d'lsraei, descendit vers cinq ans lorsqu'il devint roi, et il regna 
lui, et il pleura sur son visage, en di- vingt-neuf ans a Jerusalem. Sa mere 
sant : " Mon pere! mon pere! Chard'Is- j s'appelait Joadan, de Jerusalem. II tit 3 

15 rael et ses cavaliers! " Elisee Iui dit : j ce qui est droit aux yeux de Jehovah, 
" Prends un arc et des fleches. " Et il non pas toutefois comme David, son 

16 prit un arc et des fleches. Et Elisee dit pere ; il se conduisit en tout comme avait 
au roi d'lsraei : *' Mets ta main sur rare." ' fait Joas, son pere. Seulement les hauts 4 
Ouand il eut mis sa main sur i'arc, Eli- lieux ne disparurent point ; le peuple 
see mit ses mains sur les mains du roi, j continuait d'offrir des sacrifices et des 

17 et dit : " Ouvre la fenetre du cote de | parfums sur les hauts lieux. Lorsque le 5 
i'orient; : ' et il l'ouvrit. Elit-ee dit : ' royaume fut affermi dans sa main, il 

** Lance une fleche; " et il lanca une frappa ses serviteurs, qui avaient tue le 
fleche. Elisee dit : " C'est une fleche de roi, son pere. Mais il ne fit pas mourir 6 
delivrance de la part de Jeliovah, une ; les fils des meurtriers, selon ce qui est 
fleche de delivrance contre les Syriens ! ecrit dans le livre de la loi de Moise, ou 
Tu battras les Syriens a Aphcc jusqu'a Jehovah donne ce commandement : " Les 

18 leur extermination. " Elisee dit encore : j peres ne seront pas mis a mort pour les 
4t Prends les fleches. " Et il les prit. j enfants, ni les enfants pour les peres; 
Elisee dit au roi d'lsraei : *' Tire contre 
le sol. " 11 frappa le sol trois fois et s'ar- 

1 9 reta. L'hommc de Dieu s'irrita contre 
lui et dit : ** II fallait frapper le sol cinq 
ou six fois; alors tu aurais battu les 

Syriens jusqu'a leur extermination ; mais ; Alors Amasias envoya des messagcrs 
maintenant tu les battras trois fois. " a Joas, tils de Joachaz, tils de Jehu, roi 

20 Elisee mourut, et on l'enterra dans le ; d'lsraei, pour lui dire : * k Viens, et 
temps ou les bandes dc Moab, l'annee \ voyons-nous en face. " Et Joas, roi dls- 
nouvelle etant venue, faisaient des in- ! rail, fit repondre a Amasias, roi de Juda: 

21 cursions dans le pays. Comme on en- "L'epinedu Liban envoya dire aueedre 
terrait un homme, on aper9ut une de ces ; du Liban : Donne ta tille pour femme a 
bandes, et I'on jeta 1'homme dans le se- mon tils ! Et les betes sauvages du Liban 
pulcre d'Elisee. L'homme alia toucher i passerent et foulerent Tepine. Tu as 10 
les os d'Elisee, et il reprit vie, et se leva i battu les Edomites, et ton aeur s'est 
sur ses pieds. ! eleve. Jouis de ta gloire, et reste chez 



mais on fera mourir chacun pour son pe- 
che. " II batUt dLx mille Edomites dans 
la vallee du Sel, et il conquit Sela, ct lui 
donna le nom de Jectehel, qtitlle a tv//- 
serve* jusqu'a ce jour. 



10. La trenU*uptieme % ou la trtnU-mu- 
viime : voy. la note du vers. 1. 

17. Dn c6U de I % orient \ dans la direction du 
pays de Galaad, theatre des r^centes vi&oires 
des Syriens (x, 33), a I'ortent de Sunam (iv, 3), 
ou probablement se trouvait Elisee. 



19, S'irrita contre lui; LXX, /W attristi * 
son sujet. 

20. Cf. Eccli. xlvtii, 1 j sv. 
XIV, 7. SMa (c.-a-il. rocker), probablement 



la Pitra des Grccs, capitale de rldumee. 
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Chap. XIV, ii. 



IIme LIVRE DES ROIS. 



Chap. XV, ii. 



tar P Z?Ti t lir* a ^ r ^ H k mal - P1US Di h0mme m ™' ni h ™ librc ' "« 
huii pour toraber, tot et Juda avec personne pour venir a son secours. Et -7 

Joas ra a Israel, monta, et Us se virent cer le nom d'Israel de dessous les cieux 

t fit ™ 2&5; 11 "? 4 J ' r " Salem Sance d ' Isra61 Daffias « Emath ?,«S 

deefdnnT KLfc TT "f* T f/^«« a J"<«a, cela est ecrit dans le 

decs dans la muraille de Jerusalem, de- hvre des Chroniques des rois d'Israel 

puis la porte d'Ephraim jusqu'a la porte Jeroboam se coucha "vST« % re s "ec *q 

14 de 1 angle. II pr, tout l'or et l'argent et les rois d'Israel , et zSJriaTS fito 

tous les vases qui se trouvaient dans la : regna a sa place 
maison de Jehovah et dans les tresors de 



ia maison du roi ; // prit aussi des otages, 
et retourna a Samarie. 
15 Le reste des actions de Joas, ce qu r il 
a fait, et la guerre qirii eut avec Ama- 
sias, roi de Juda, cela est ecrit dans ie 



CHAP. xv. — Azarias (Ozias), roi de 
Juda. Zacharias, Seilum y Manakem, 
Phaceia et Phacee, rois d'Israel. Joa- 
tham, roi de Jttda. 

{vre des Ch»i^de7rS"dtoa . boS 12$&S!S M S££^ l5 
[6 Joas « coucha avec ses peres, et il fut sias, roi de Juda, regna. II avaitsL 2 
enterre a Samarie avec les rois d'Israel. ans lorsqu'il devint ™i, et il r^na d£ 

r J 'tnS'ffli'V? ^ d &a ^f A ^^ ^s a Jerusalem. Ha m"r"e 

1, Amasias, his de Joas, roi de Juda, se nommait Jechelia, de Jerusalem. II , 

reeu quinze ans apres la mort de Joas, fit ce qui est droit aux yeux de Jehovah 

iS l}ls de Joaehaz, roi d'Israel. Le reste selon tout ce qu'avait ^ AmuSTS'i 

nvr'Shl^^^^/r, 11 -' ^ SeulemL les hautsS^'dl 4 

tare des Chroniques des rois de Juda. parurent point: le peuple continuait a 

19 On ourdit conu-elm une conspiration a oflrir des Sacrifices et des parfuinTsur 

Jerusalem, et d s'enfuit a Lachis ; mais les hauls lieux. Jehovah frappa^ roi , 

'o Sffl 5S ?„£, *T"i ' ,* La - qUi ( Ut l6preux W' au Jour Tsa n^ J 
L.w j m * a mort 0n le trans " et demeura dans une maison ocartee 
porta s„r des chevaux, et il tut enterre a Joathan, fils du roi, etahHi Vte de!a 
Jerusalem avec sa peres, dans la cite de maison et jugeait le peuple du Java. 
21 David. Et tout le peuple d'Israel prit Le reste & acttaKKL? rt"tout 6 
- & dC ^ • ^ et raabUt roi : cc tu'U a fait, cela est ecrit da^s le 1 vre 

iris SSit fSJ, Ti AmaS ' aS - **?• des Chroniques des rois de Juda. A*£ 7 
ma rebatit Elath et la remit sous la rias se coucha avec ses peres, et on l'en- 

S^J&f* que le roi fut l T v? ■? *- da ? «*<&*£- 

avec ses peres. V id ; et Joathan, son fils, regna a sa 

,, r • .. . place. 

23 La qumzieme annec d'Amasias, fils de 

ra?d'hS?tt: ^ b ° an? ' m dC 30aS ■ La tren te-huitieme annee d'Aaarias, S 

14 fut ,U «^ nn^'n' fif "^ r ^ de Jud ?' Zacharie - fils de J«™hoam 
^ m,? ^ j .^ Il , fit .,«qui regna sur Israel a Samarie; son ri«ne 

Souria *Z™ fJ*^ ; / ?? * i fat de "** mois - ll ht « q«i«t maTfux 9 
bo^rn fit . v k .*■ • ^fr de ^ ro - ; >' eux de Jehovah, commc avaient fait ses 
2? & n ^kI^ ' q r l ^t 1 V^ter peres ; il ne se detourna pas des peches 

SS"L mSSS.? Tk 1 ^ d I . s - rael de " de J6roboam ' fils d « Naba '. q™ "vffi 

Ep\«SI m » 8d 1 Ematn ,J««q»;a lamer : pecher Israel. Sellum, fils de Jabes, ,0 

26 ST- S • t P™*^, .^ d'Amathi, , puis il r^gna a sa place. 

flfaS tSSSi d£ r -f' - Vah . Vk 1>af - - Le "** des a ^°" 8 de Za charias est , , 
nict ion tres amfere d Israel, ou il n' y avait ecrit dans le livrc des Chroniques des 



w*„.' 'fffVW™ <l ue 7^/uvaAauU), plus sou- 
vtnt Ozms (celui dont 7/*<ma>4 „< I* forte). 

*« «m»V, faute de copiste ; lis« /.« 



fuinziime aniu/e, d'aprts xiv, 2, 16 sv. et ->j 
5. II Par. xxvi, :9 sv. Cf. Lev. xiii, 46. 
8. La trtntehuitiime auiue; lisez la viitgt- 

septiime, d'aprfes xiv, 23 ; xv, 3. 
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Chap. XV, 12. II« E LIVRE DES ROIS. Chap. XVI, 2. 

12 rois d'lsrael. — C'etait Vaccomplissement mes d'entre les fils des Galaadites. Cest 
de la parole que Jehovah avaitdite a Jehu: ainsi qu'il fit mourir Phacee; puis il 

" Tes fils jusqu'a la quatrieme genera- regna a sa place. 

tion seront assis sur le trone d'lsrael. !? Le reste des actions de Phacee, et tout 26 

ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 

13 Sellum, fils Je Jabes, devint roi la des Chroniques des rois d'lsrael. 
trente neuvieme annee d'Ozias, roi de 

Juda, ?t il regna pendant un mois a Sa- La cinquante-deuxieme annee d'Aza- 27 

14 marie. Manahem, fils de Gadi, monta rias, roi de Juda, Phacee, fils de Rome. 
de Thersa, et etant venu a Samarie, il . Has, regna sur Israel a Samarie ; son 
frappa dans Samarie Sellum, fils de regne fut de vingt ans, II fit ce qui est 28 
Jabes, et lui donna la mort ; puis il re- , mal aux yeux de Jehovah, il ne se de- 
gna a sa place. tourna pas des peches de Jeroboam, his 

15 Le reste des actions de Sellum, et la de Nabat, qui avait fait pecher Israel. 
conspiration qu'il ourdit, cela est ecrit Du temps de Phacee, roi d'lsrael, To- 29 
dans le livre des Chroniques. des rois j glathphalasar, roi d'Assyrie, vint et prit 

16 d'lsrael. — Alors Manahem, etant parti Ajon, Abel -Beth -Machaa, Janoe, Cedes, 
de Thersa, frappa Thapsa, et tous ceux j Asor, Galaad et la Galilee, tout le pavs 
qui y etaient, avec son territoire ; il la de Nephthali, et il emmena captifs les 
frappa, parce qu elle n ? avait pas ouvert habitants en Assyric, Osee, fils d ? EIa, 30 
ses portes, et il ouvrit le ventre de tou- ayant forme une conspiration contre 
tes les femmes enceintes. Phacee, fils de Romelias, le frappa et le 

fit mourir ; puis il regna a sa place, la 

17 La trente- neuvieme annee d'Azarias, vingtieme annee de Joatham, tils d'Ozias. 
roi de Juda, Manahem, fils de Gadi, de- Le reste des actions de Phacee, et tout 31 
vint roi sur Israel ; il regna dix ans a ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 

18 Samarie. II fit ce qui est mal aux yeux des Chroniques des rois d'lsrael. 
de Jehovah, il ne se e'etourna pas/tant 

qu'il vecut, des peches de Jeroboam, tils La deuxieme annee de Phacee, fils de 32 
de Nabat, qui avait fait pecher Israel. Romelias , roi d'lsrael , Joatham , tils 

19 Phul, roi d'Assyrie, vint dans le pays, d'Ozias, roi de Juda, regna. II avait 33 
et Manahem donna a Phul mille talents vingt-cinq ans lorsqu'il devint roi, et il 
d'argent pour qu'il lui aidat a affermir ' regna seize ans a Jerusalem. Sa mere 

20 le royaume dans sa main. Manahem leva s'appelait Jerusa, fille dc Sadoc 11 tit 34 
cet argent sur tous ceux d'lsrael qui ce qui est droit aux yeux de Jehovah : il 
avaient de grandes richesses, arm de le ; agit entierement comme avait agi Ozias, 
donner au rot d'Assyrie ; il exigea de . son pere. Seulement les hauts lieux ne jj 
chacun cinquante sides d'argent. Le roi disparurent point; le peuple continuait 
d'Assyrie s'en retourna et ne s'arreta d'offrir des sacrifices et des parfums sur 
pas alors dans le pays. les hauts lieux. Joatham batit la porte 

2 1 Le reste des actions de Manahem, et supcrieure de la maison de Jehovah, 
tout ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le Le reste des actions de Joatham, a 36 
livre des Chroniques des rois d'lsrael. tout ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le 

22 Manahem se coucna avec ses peres ; et i livre des Chroniques des rois de Juda. 
Phaceia, son fils, regna a sa place. , — Dans ce temps-la, Jehovah com- 3; 

' menca a envoyer contre Juda Rasin, roi 

23 La cinquantieme annee d'Azarias, roi de Syrie, et Phacee, fils de Romelias. — 
de Juda, Phaceia, fils de Manahem, re- Joatham se coucha avec ses peres, et it 38 
gna sur Israel a Samarie; son regne fut | fut cnterre avec ses peres dans la ville 

24 de deux ans. II fit ce qui est mal aux j de David son pere. Achaz, son fils, re- 
yeux de Jehovah ; il ne se detotrna pas i gna a sa place 




Ills 16 
tre lui ; il le frappa a Samarie dans la ' de Romelias, Achaz, fils dc Joatham, 



tour de la maison du roi, ainsi qu'Argob 
et Arie ; il avait avec lui cinquante hom- 

95. D'apris la Vulgate, Phacee aurait lui 
ccs sohommes, qui auraient 6t6 les deTenseurs 



roi de Juda, devint roi. Achaz avait 1 
vingt ans lorsqu'il devint roi, et il regna 

de copiste : Joatham ne rdgna que 16 ans 
(vers. 32). 



du r~>i. j XVI, 1. Com p. II Par. xxviii; Is. it-xii. 

3a La vingtiime annit de Joatham: erreur \ a. Vingt-ant. Les LXX et les versions sy- 
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seize ans a Jerusalem. II ne fit pas ce 
qui est droit aux yeux de Jehovah, son 
Dieu, comme await fait David, son pere. 

3 Mais il marcha dans la voie des rois dls- 
rael, et meme il fit passer son fils par le 
leu, selon les abominations des nations 
que Jehovah avait chassees devant ies 

4 eniants d'Israel. 11 offrait des sacrifices 



Chap. XVII, 6. 



autel, vers le nord. Le roi Achaz donna 15 
encore cet ordre au pretre Urias : " Fais 
bniler sur le grand autel l'holocauste 
da matin et Toffrande du soir, I'holo- 
causte du roi et son oblation, Ies holo- 
caustes de tout le peuple. du pavs et 
leurs oblations, venes-y leurs libations, 
et rupands-y tout le sang des holocaustes 



et d« parfums sur 1« hauts lieux^ * tSJlS^SKpKSS 

es collines et sous tout nrhrt* t^rt »/^. „, . . vo \ * UU1 ^ c 4 ul 



les collines et sous tout arbre vert. 

Alors Rasin, roi de Syrie, et Phacee, 
fils de Romelias, roi d'lsrael, monterent 



17 



6 



concerne I'autel d'airain, je verrai ce 
qu'il faut en f aire" Le pretre Urias fit 16 

I- , :r ' — ««-*««. i tout ce qu'avait ordonne le roi \chaz 

contre Jerusalem pour attaquer. lis as- En outre, le roi Achaz detacha ies S 
siegerent Achaz, mais Us ne purent pas neaux des bases, et ota les bassins^ui 
te vamcre. Dans ce meme temps, Rasin, j etaient dessus; i descend? la^KS 
T^Jl yri f S ° Um,t W a«P?« voir des rain de dessus les bumfs d'a£ain qui ti 
SVri nsWnr^ntTSh 68 ^ f Jes supportaient, et il la posa S 7r un^pkve 
S\ru.ns v nrent a Elath, ou ils ont ha- de pierres; mfin il chancea dans la iS 

syne, pour lui dire : ** Je suis ton ser- 
viteur et ton fils ; monte, et delivre-moi 



pour le roi d'Assyrie, le portique du 
sabbat, qu'on y avait construit, et I'en- 

, ..,.-'. : "" tree exterieure du roi. 

de la ma n du roi de Syne et de la main Le restc des actions d'Achaz, et tout to 

du ro. d_bnd qui se sont Ieves contre i ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le 1 vre 
8 mo. Et Achaz pritl'argent et For j desthroniques des roi Tdejuda' *££ 20 

qu. se trouvaient dans la nuuson de je- se coucha avec ses peres, et il fu enter* 

9d ? 
son 

['ayant prise, il en emmena les habi- ra ^ Prise tie Samarie par Saiwana^ 
i? __.., » . .. .. sar ^ rQ i t i\i SS y r i e Israelites emmenes 

en captivite. Samari tains. 



lovah et dans les tresors de la maison avec ses peres dans la' cite de David 
. ro,, et .1 l'envoya en present au roi Ezechias/son fils, r^na a S a place 
lAssvne. Le roi d'Assyrie acquiesca A I ^ llA!M P iace - 

on desir; il monta contre Damas, et I chap. xvii. — OsA, lUrnier roi d'ls 



La dousieme annee d' Achaz, roi de J 7 



tints en captivite a Qir, et il fit mourir 
Rasin. 

acvant de T^lathphalasar, roi d'Assy. Juda, Osee fils d'Ela r&-m «r r«r-.si 
ne. Ayant vu 1'autel qui etait a Dama^, I A Sa^arfe son rl^ STneuf S 

uiVSZ^^.}' ™?« te |« fitcequiest'mat'au^de" 'jS 
11 et .a lorme exacte. Le pretre Unas vah, non pas cependant comme les rois 

Keie'que" let £^1'^ d ' Is ^ 1 ^ l " '"Et SSSltS 
de Ihnm'rt i i?«r^ ^ avmt ^ v °ye j manasar, roi d'Assyrie, monta contre 

2 3T £f ftS^ 1 ^ A "S5S!* bllt - « ais le roi d'Atsyrie decoS/rit une 



-w.^wuow ^i ouu uuiauok. versa ses 
libations, et versa sur I'aute'l 1c sang de 
14 ses sacrifices pacifiques. II eloigna de 
la face de la maison 1'autel d airain qui 
etait devant Jehovah, afin qu'il ne fut 
pas entre le nouvel autel et la maison de 
J ehovah, et il le placa k cote du nomvl 

ruque et arabc portent V a,u ce qui doit etre 
•a vraic lecon; autrement il faudrait dire 
qu Achaz aurait ete pere d'Echezias a TSge de 
11 ans (x viii, 7% ** 

AHl^*Ky* w . <au ^^ : le c^#, lxx 

el vulg.. /« EdomiUs. 
9. ^1; (VuJg M c>^««; comp. Amos, ix, 7 ; 

18. Uporiique, le porche de la porte orien- 



syrie, annee par annec ; il le fit done 
saisir et jeter enchaine dans une prison. 
Et le roi d'Assyrie pareourut tout le 
pays, et monta contre Samarie, il 1'as- 
siegea pendant trois ans. La neuvieme 
annee d'Osec, le roi d'Assyrie prit Sa- 

taie ou le roi se placatt avec sa suite pour as- 
sister aux ceremonies du sabbat, voy. Eze*ch. 
xlvi, 1 La Vulgate n'a fait que transcrire le 
mot hebr. musak (de la rac. sakak, couvrir). 

19. Voy. Is. vii, uj-12; II Par. xxviii, 33.75; 
xxix, 3, 7. 

XVII, a. Sua, dans l'he*breu massor«*tique 
Sd ; mais la veritable ooncluation serait Seve 
ouSav/. II s'agit du roi ethiopien Schabak, le 
Sapacos des Grecs, qui e*tait devenu mattre de 
I Egypte en 725. 



5 
6 
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Chap. XVII, 31. 



marie, et einmena Israel captif en Assy- \pourquoi Jehovah s'est fortement irrite 
rie. li leur assigna pour habitation Haia, i contre Israel et il les a eloignes de sa 
les rives du Habor, fleuve de Gosan, et face. — li n'est reste que la seule tribu 
les villes des Medes. \ de Juda : quoique Juda lui-meme neiit 19 

7 Cela arriva parce que les enfants d'ls- ! pas garde les commandements de Jeho- 
rael avaient peche contre Jehovah, leur | van, son Dieu, et qu'il eut suivi les rites 
Dieu, qui les avait fait monter du pavs ! etablis par Israel. — Jehovah a rejete 20 
d'Egypte, de dessous ' 1 main de Ptia- j toute la race d'Israel ; il les a affliges, il 
raon, roi d'Egypte, et parce qu'ils les a livres entre les mains des piilanis. 

S avaient craint d'autres dieux. lis suivi- pour les chasser enfin loin de sa face, 
rent les rites des nations que J6hovah Car Israel s etait detache de la maison 21 
avait exterminees devant les enfants 1 de David, etils avaient etabli roi Jero- 
d'Israel, et ceux que les rois d'Israel | boam, tils de Nabat, qui les avait de- 

9 avaient etablis. Les enfants d'Israel i tournes de Jehovah et avait fait com- 
couvrirent d'une fausse apparence des mettre a Israel un grand peche. Et les 21 
choses qui n'etaient pas bien a regard enfants d'Israel se livrerent a tous les 
de Jehovah, leur Dieu. lis se batirent , peches que Jeroboam avait commis ; ils 
des hauts lieux dans toutes leurs villes, , ne s'en detournerent point, jusqu'a ce 23 
depuis les tours des gardiens jusqu'aux ; que Jehovah eut chasse Israel loin de sa 

10 villes fortifiees. Ils se dresserent des ' face, comme il Tavait annonce par tous 
statues et des idoles sur toute colline 1 ses serviteurs les prophetes. Et Israel 

1 1 elevce et sous tout arbre vert. Et la ils ; fut emmene captif loin de son pays en 
brulerent des parfums sur tous les hauts ( Assyrie, ou il est m/c'jusqu'a ce jour, 
lieux, comme les nations que Jehovah Le roi d' Assyrie tit venir des gens de 24 
avait chassees devant eux, et ils firent j Babylone, de Cutha, d' Avail, d'Emath 
des choses mauvaises, irritant ainsi Je- j et de Sepharvaim, et les etablit dans les 

12 hovah. Ils servirent les idoles, au sujet | villes de Samarie a la place des enfants 
desquelles Jehovah leur avait dit:"Vous; d'Israel; ils prirent possession de Sa- 

1 3 ne ferez pas cela. " Cependant Jehovah ! marie et ils habiterent dans ses villes. 
rendit temoignage contre Israel et con- j Lorsqu'iis commencerent a y habiter, 25 
tre Juda par tous ses prophetes, par tous j ils ne craignaient pas Jehovah, et Jelio- 
ses voyants, et leur dit : " Revenez de | vah envoya contre eux des lions qui les 
vos mauvaises voies, et observez mes \ tuaient. On fit done *ce rapport au roi 26 
commandements et mes ordonnances, en ! d' Assyrie : " Les nations que tu as 
suivant toute la loi que j'ai prescrite a ; transportees et etablies dans les villes de 
vos peres et que je vous ai envoyee par j Samarie ne connaissent pas la maniere 

14 mes serviteurs les prophetes. Mais ils I de servir le dieu du pays ; et il a envoye 
n'ecouterent point, et ils raidirent leur \ contre elles des lions qui les font mourir, 
cou, comme leurs peres, qui n'avaient parce qu'elles ignorent la maniere de 

15 pas cru a Jehovah, leur Dieu. Ils reje- servir le dieu du .pays. " Le roi d'As- 2; 
terent ses lois, 1'alliance qu'ii avait faite syrie donna cet ordre : u Envoyez-y un 
avec leurs peres et les temoignages qu'il i des pretres que vous avez amenes de la 
avait rendus contre eux. Ils allerent en captivite; qu'il aille s'y etablir, et 
apres des choses de neant, et ne furent qu'il leur enseigne la maniere de servir 
eux-memes que neant, a 1'exemple des i le dieu du pays. " Un des pretres qui 1% 
nations qui les entouraient, et que Jeho- \ avaient ete emmends captifs de Samarie 

16 vah leur avait defendu d'imiter. ' lis j vint s'etablir a B6thel, et leur enseigna 
abandonnerent tous les commandements : comment ils devaient honorer Jehovah, 
de Jehovah, leur Dieu, ils se firent des Mais les nations firenl chacune leurs 20 
veaux en fonte et des statues d'Astart6 ; j dieux et les piacerent dans Jes maisons 
ils se prosternerent devant toute Tarmee **"' ' 



17 des cieux, et ils servirent Baal. Ils firent 
passer par le feu leurs fits et leurs tilles, 
ils pratiquerent la divination et les en- 
chaniements, et ils sc livrerent tout en- 
tiers a faire ce qui est mal aux yeux de 

18 JShovah, de maniere a rirriter. C'est 

9. Lei en/ants d'/srafl, litt. couvrirtnt des 
choses (ou des paroUs) qui nitaicnt pas bien 
(ou droit es) & V**gard de (ou sur) Jihovah. 
Probablemeiu : les Israelites couvraient leur 



des hauts lieux batics par les Samari- 
tains, chaque nation dans la ville qu'elle 
habitait. Les gens de Babylone firent joi 
Sochoth Benoth, ceux de Cutha firent 
Nergel, ceux d'Emath firent Asima, 
ceux d'Avah firent Nebahaz et Thar* 31 
thac, et ceux de Sapharvalm livraient 

idolitrie de la pretention que c'^tait une ado- 
ration de Jehovah. Vulg., ... offenserent p*t 
des adles qui riitaient ftis droits Jtkuvahi 
leur Dieu. 
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leurs enfants au feu en i'honneur d'A- 
dramelech et d'Anamelech, dieux de 
]2 Sepharvaim. lis honoraient aussi Jeho- 
vah, et ils se tirent des pretres des hauts 



point de sacrifices. Mais vous crain- 36 
drez Jehovah, votre Dieu, qui vous a 
fait monter du pays d'Egypte par une 
grande puissance et par son bras etendu; 



lieux pris parmi tout le peuple, et ces cest Im que vous cramiezVdevanThli 
pretres offraient pour eux des sacrifices que vous vous prosternerez, a luique vous 

jj dans les maisons des hauts lieux. Ainsi «ffWr Ml w,^ Tf , iui H u C >uu» 

ils honoraient Jehovah, et ils servaient 
on meme temps leurs dieux selon la cou- 
tume des nations d'ou on les avait trans- 
portes. 



1 



offrirez des sacrifices. Vous obserYerez 37 
les preceptes, les ordonnances, la loi et 
les commandements qu'il a ecrits pour 
vous, les mettant toujours en pratique, 
- „ «. -..,., et vous ne craindrez point d'autres 

34 lis suivent encore aujourd hui les pre- dieux. Vous n'oublierez pas l'alliance -8 
mieres coutumes ; us ne craiguent point que j-'ai faite avec vous et vous ne crain ° 
jehovah,et ils ne se conferment ni a drez point d'autres dieux. Mais vous 39 

I leurs lois et a leurs ordonnances, ru a la craindrez Jehovah, votre Dieu et il 
01 et aux commandements donnes par vous delivrera de la main de tous vos 
Jehovah aux enfants de Jacob, qu'il ; ennemis. » Et Us n'ont pas obei et & ao 
35 appela du nom d Israel. Jehovah avait j ont suivi leurs premises cTutumeT 4 
kit une alliance avec eux et leur avait Ainsi ces nations craignaient Jehovah* ±1 
donne cet ordre : " Vous ne craindrez et en ,nt me temps ^^JST£ 
point d'autres dieux, vous ne vous pros- 1 ges, et leurs enfants et les enfants de 
terncrez point devant eux, vous ne les | leurs enfants font jusqu a ce iour ce 
servirez point et vous ne leur offrirez qu r ont fait leurs peres. 

TROISIEME PARTIE. 

HISTOIRE DU ROYAUME DE JUDA DEMEURE SEUL, 

JUSQU'A SA PROPRE RUINE 
ET LA CAPTIVITE DE BABYLONE [II Rois, XVIII — XXV]. 




ne; JlruscUm menacie. . , . — 

1Q T of „ . ., , ._ , „ f ,_ les commandements que Jehovah avait 

18 r •4 f tni T?? ^ *£*?! fihj d EIa > i P res c rit s a MoTse. Et Jehovah fut avec 7 
roi d Israel, Ezechias, fils d'Achaz, roi ; Ezechias qui reussit dans toutes ses en- 

2 de Juda, regna. II avait vingt-cinq ans treprises* II sc revolta contre le roi 
lorsqu il devmt roi, et il re^na vingt- d'Assyrie, et il ne lui fut plus assuietti. 
ncuf ans a Jerusalem. Sa mere s'appe- : II battit les Phiiistins jusqu'a Gaza, et S 

> lait Abi fille de Zachanas. II fit ce qui . ruvagea leur territoire depuis la tour des 
est droit aux yeux de Jehovah, selon gardiens jusqu'aux villes fortes. 

4 .out ce qu avait fait David son perc. It La quatrieme annee du roi Ezechias, o 
nt disparaitre les hauts lieux, brisa les , qui etait la septieme annee d'Osee, fils 
statues, abattit les idoles, et mit en d'Ela, roi d'Israel, Salmanasar, roi d'As- 
pieces le serpent d'airain que MoTse syrie, monta contre Samarie et I'assie- 
avait fait, car les enfants d'Israel avaient gea. II la prit au bout de trois ans ; ce 10 
jusqu alors brute des parfums devant fut la sixieme annee d'Ezcchias, qui &ait 

x im : on 1 appelait Nohestan. II mit sa la neuvieme d'Osee, roi d'Israel que 
conhance dans Jehovah, Dieu d'Israel, ; Samarie fut prise. Le roi d'Assyrie n 
ci 11 n eut pas son sem blable parmi tous ; emmena Israel captif en Assyrie, et il 

^fvf/j^^ /e ^/ 4 ^ :W ^ ? '} R ^ !£*' $*-*• < un ob J e0 d'aiwin. Vulgate, il 
haJfiJJtl" mirtnt JaiU ies ttm * UM lUs 5. // n'eut pas so* umblabU, phrase 



Hants lieux. 

$-X*ifaiU ; ou, avec les LXX et la Viil*., 

" « /atte. 

XVIII, 4. On(\e peuple) Vappelait Mokes* 



. , r ^ coma* 

cree, r6pe*Ue plus tard pour Josias (xxiii, a 5 ), 
et doni il ne taut pas presser le sens. Nous di- 



N c 565. - 23 



sons de meme : Cest un homme dune piet^, 
d'unc bravoure sans pareille. 
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Chap. XVIII, 34, 



les etablit a Hala, sur les rives du Ha- 

bor, fleuve de Gosan, et dans les villes 

12 des Medes, parce qu ? ils n'avaient pas 

ecoute la voix de Jehovah leur Dieu, et 



lieux et les autels, en disant a Juda et a 
Jerusalem : Vous vous prosternerez de- 
vant cet autel a Jerusalem? Fais done 23 
un accord avec mon maitre, le roi d'As- 



qu'ils avaient transgresse son alliance, | syrie : je m'engage a te donner deux 
parce qu'ils n'avaient ni ecoute ni mis 1 mille chevaux, si tu peux fournir des 
en pratique tout ce qu'avait ordonne 1 cavaliers pour les monter. Comment 24 
MoTse, serviteur de Jehovah. j repousserais-tu un seul chef d'entre les 

13 La quatorzieme annee du roi Eze- moindres serviteurs de mon maitre? 
chias. Sennacherib, roi d'Assyrie. monta ' Aussi mets-tu taconfiance dansl'Egypte 
contre toutes les villes fortes' de Juda et j pour les chars et pour les cavaliers. 

14 s'en empara. Ezechias, roi de Juda, en- D'ailleitrs, . est-ce sans la volonte de Je- 25 
vcya dire au roi d'Assyrie a Lachis : ! hovah que je suis monte contre cette 

** J'ai commis une faute* eloigne-toi de j ville pour la detruire? Jehovah nra dit : 
moi: ce que tu nrimposeras, je le subi- j Monte contre ce pays et detruis-le. ?? 
rai. " Et le roi d'Assyrie imposa a Eze- 1 Eliacim, fils d'Helcias, Sobna et Joahe 26 
chias, roi de Juda, trois cents talents dirent au grand echanson : " Parieates 

1 5 d'argent et trente talents d'or. Ezechias • serviteurs en arameen, car nous le com- 
donna tout V argent qui se trouvait dans prenons ; et ne nous parle pas en langue 
la maison de Jehovah et dans les tresors , judaique, aux oreilles du pet pie qui est 

16 de la maison du roi. Ce fut aiors qu ? Eze- • sur la muraille. " Le grana echanson 27 
chias, roi de Juda, enleva, pour les livrer , leur repondit : " Est-ce a ton maitre et 
au roi d'Assyrie, les lames d'or dont il ! a toi que mon maitre m'a envoye dire 
avait recouvert les portes et les linteaux ; ces paroles ? N'est-ce pas a ces hommes 
du temple de Jehovah. j assis sur la muraille, pour manger leurs 

1 7 Le roi d'Assyrie envoya de Lachis a excrements et pour boire leur urine avec 
Jerusalem, vers le roi Ezechias, son ge- ; vous? M 

nerai en chef, son chef des eunuques et Alors le grand echanson, s'etant avan- 28 
son grand echanson avec une troupe , ce, cria a haute voix en langue judaique 
nombreuse. lis monterent et arriverent et dit : " Ecoutez la parole du grand 
a Jerusalem. Lorsquils furent monteset , roi, du roi d'Assyrie! Ainsi parle 1029 
arrives, ils s'arreterent a Vaqueduc de roi : Qu'Ezechias ne vous abuse pas, car 

18 




19 Le grand echanson leur dit : *' Dites ainsi parle le rotd'Assyi 
a Ezechias : Ainsi parle le grand roi, le avec moi etrendez-vous a moi ; et chacun 
roi d'Assyrie : Quelle est cette confiance de vous mangera de sa vigne et de son 

20 sur laquelle tu Vappuies? Tu as dit — ' figuier. et chacun boira dc Tean de son 
paroles en Tair ! — J'ai conseil et force puits, jusqm'ci ceque je vienne et que jc j: 
pour la guerre. En qui done as-tu place vous emmene dans un pays com me le 
ta confiance, pour te revolter contre moi ? votre, un pays de ble et de vin, un pays 

21 C'est dans l'Egypte que tu Fas mise, de pain et de vignes, un pays d'oliviers 
prcnant pour soutien ce roseau casse qui a huile et de miel, et vous vivrez et vous 
penetre et perce la main de quiconque 1 ne mourrez point. Ts M ecoutez done pas 
s'appuie dessus : tel est Pharaon, roi ' Ez&hias, car il vous abuse, en disant : 
d'Egypte, pour tous ceux qui se confient Jehovah nous d&ivrera. Est-ce que les y 3 

22 en lui. Peut-dtre me direz-vous : C'est dieux des nations ont delivre leurs pays 
en Jehovah, notre Dieu, que nous avons de la main du roi d'Assyrie? Oil sont 34 
confiance. — Mais n'est-ce pas lui dont les dieux d'Emath et d' Arphad ? Oil sont 



Ezechias a fait disparaitre les hauts 



13. b'm cette campagne, comp. II Par. xxxii ; 
Is. xxxvi-XAXvii. 

17. Grand ichansou, hebr. Rabtckaqih; 
d'apres Schrader, ce mot designerait onoffi- 
cier superieur de 1'armex. La Vulgate fait de 
cet trois titres de fonctionnatrcs trois ooms 
propre*. — L'afveduc, situl a Test de Jerusa- 
lem, qui amenait les eaux de la Fontaint di la 



les dieux de Sepharvaim, d'Ana 



et 



Vitrge dans la piscine de Sifae. Co. li 
qu'Isale rencoutra Achaz (Is. vii, 3). 

26. Enaramien, probablement le dialette 
dc Damas, la langue commerciale de tous les 
pays a TO. du 1 igre, et different un peu de 
Fassyrien et de l'hebreu. En langut jndaXqvts 
en hlbreu. 
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d'Ava? Ont-ils delivre Samarie de ma 1 Que ton Dieu, en qui tu te confies ne 

35 Tees £? S SSlFSf 1 ' f" ! ''T ^teidi^: JfaLSScS 
jl ces pavs, ceux qui ont dehvre leur : pas Iivrce entre les mains du roi d'Assv- 
pays de ma main pour que Jehovah I rie. Tu as appris ce qu'ont fait UsnL 11 
puissc en delivrer Jerusalem? » d'Assvrie a tous les pavs comment is 

jo Le peuple se tut et ne lui repondit pas ! les ont detrwtsTetM seraHSre • 
un mot, car le roi avail donne cet ordre : Est-ce que leurV dieux es ont dSte" , , 

37 imTlsd'HelcirS?^ EtEU > ^ nat ^q«emesperesontd?ru,^; " 

£SJi 1 ' C <^ de la T uoaa " Gos an. Haran, Reseph, et les fils d'Eden 

m, Sobna le secretaire, et Joahe, his qui etaient a Thelasar? Ou sont it ro* n 

d Asaph, larchiviste. vuirent anni-re ^Pmnth i„ „„: j; *_,._., " ,_ 0IU . . . '■> 



— — . ..,, iiiuui yii;j U i 1CIUC UU lit 

maindes messagers, la lut; puis il monta 
Par mee de Sennacherib ditruite. 



chap, xix. - DJlivrance dtjirusakm ; dev^Thn t^:* ! f d *pl°.™nt 

b-ibditruiu -. ant £hovah, ll lui a Jressa cette 15 



19 



1 imnm u m - p • u- . , prit T e : " J^o^h- Dieu d'Israel, assis 

I.orsque le roi Ezechias eut entendu sur les Cherubins, cest vous qui etes le 

-wri Wn L I \? *? vdt f ments - * seul nieu * tous les rovaumes de la 
f i-u u ?? c et alIa dans la maison terrc - vous q"' avez fait fes cieuv et la 

: do Jehovah. H envova Eliacim, chef de terre. Jehovah, inclinez voire oreillc et 16 
sa maison, Sobna, le secretaire, et les ecoutez ; Jehovah, ouvrez vos veux et 
plus anciens des pretres, couverts de regardez. Entendez les poroles'dc Sen- 

• llfh,i e Ti^ e ' l *? ro ? hete ] filsd'Amos. nacherib, qui a envove legrand echan- 

, Is lui dirent : Ainsi parlc Ezechias: son pour insulter au Dieu vivant. II est 17 
Le imir est un jour d'angoisse, de chati- vrai, Jehovah, que les rois d'Assvrie ont 
merit et d opprobre j car les enfants sont delimit les nations et dfrastJ leurs tcrri- 
pres de sortir du sem maternel. et il toires, et quils ont jete leurs dieux dans 18 
n y a .point de force pour lenfantement. le feu; car ce n'etaicnt pas des dieux. mais 

4 Peut-e re Jehovah ton Dieu. entendra-t-il des ouvragesde mains d'homme, du bo s 
out sl« paroles du grand echanson, que et de lapierre;et ils les ont aneanUs" 
lcrodAssync,sontnaitre,acnvoyepour Maintcnant. Jehovah, notre Dieu, deli- 10 
msulter au Dieu vivant, et /, punira-t-il a vrez-nous de la main de Sennacherib et 9 
causcdesparolesqu a entenducs Jehovah, que tous les rovaumes de la terre sachent 
ion Dieu. hais done monter une priere que vous seul, "Jehovah, etes Dieu " 
pour ie reste qui subsiste encore. " Aion Isaie. fils d'Amos, envova dire -o 

, Lb serviteure do roi Ezechias sc ren- a Ezechias : Ainsi parle Jehc'ah Dieu 

° ^.fT* d ISaTC; , et IsaTe lcur dil : ^^ ■■ ^ P riere P que lu m^ i£S 
\wa ce que vous direz a votre mai- sec au sujet de Sennacherib, roi d'\s- 
hr : Ainsi parte Jehovah : '• Xc t'effraie , syrie, je lai entendue. Voici la paroie -1 
point des paroles que tu as entenducs, que Jehovah a prononcee centre tui : " 
pai lesquelles les serviteurs du roi d*As- V1U , . . „ 

7 iui r i m,ont r i f, ag6 - Je vais mettre en &«£? &7z?r de io1 ' 

mi un esprit tel que, sur une nuuvelle ^»c branle la tcte derri^e toi, 

qu il apprendra, il retournera dans son . lAfiI| « de Jeru^cm. 

pays, el je le ferai tomber par 1'eoee Uw^u^iiltdet outrage? „ 

dans snn iviv^ " l ^" ^ ontre qui SL5 - tu * levi u v ° 1 ^ 

uaus son pays. Et ^^ les yeux ^ haut , 

Le p*ana ecnanson s'en retourna et I Centre le Saint d Israel ? 
trouva le roi d'Assyrie qui attaquait i Pitr S 6 " ,essa 8 er; » £ " ^ incite Jehovah, 25 

ire etait parti de Lachts. Le roi d' As- J ai gravi | e somr 



.- -— pour ^ .„ 44V 

la guerre. " Et ii envova de nouveau des 
10 messagers a Ezechias, % en disant : -Vous 
parlerez ainsi a Ezechias, roi de Juda • 



XIX, as. Les Massoretes ponctiuent autre. 
ment : tu as fiorU{<m tu fortes) Us ytux en 
tout sur (ou contre) U Saint d'fsraii. 



sommct des montagnes. 



-^ j «^..,«,aj 3l i uci mere cimt', 

ba foret sembtable a un verge*. 
J'ai creuse", et j'ai bu da caux etrangeres ; j 4 

Avec la- plan te de rues pieds je dess^chcrai tous 

les fleuves de i'Egypte. 



24- Pensee : rien ne saurait m'arr^ter : ni les 
nontagnes : jVn gravis les sommeLs avec mes- 
:hars; ni les deserts: jycreusedes puits aui 
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26 



27 



28 



N'as-tu pas appris que j'ai fait ces choscs de- 
puis longtemps? 

Que je les ai formees des les temps ancieus? 

A prdr^nt j'ai perm is qu'elles s'accomplissenc, 

Que tu reViuisisses des villes fortes en mon- 
ceaux de ruines. 

Leurs habitants sont sans force, 
Dans l'epouvante et le trouble ; 

lis sont comme l'herbe des champs ct la tendre 
verdure, 
Comme le gazon des toils, 

Comme le ble* nieII6 qui seche avant sa ma- 
turity. 



25 N'as-tu pas appris que j'ai fait ces cnoses ae- rasar, ses fils, le frapperent avec Pepee 

et s'enfuirent au payscFArarat Et Assa- 
rhaddon, son fils, regna a sa place. 

CHAP. XX. — Maladie et gucrison d'EzJ- 
ihias. Ambassade de Mb'odach. Baia- 
dan, roi de Babylone* Mort a" Ezechias. 

i En cc temps-la, Ezechias fut ma- 20 
1 lade a la mort. Le prophete Isaie, tils 
\ d'Amos, vint aupres de lui et lui dit : 
MaisTe 'sais quand tu t'assieds, quand tu sors • '* Ainsi parle Jehovah : Donne tes or- 
et quand tu entres, dres a ta maison. car tu vas mourir, et 

Je connais ta fureur contre moi. tu ng v ( vras plus.'-' EzechiaS tounia son 2 

Parce que tu es furieux contre moi, _♦„„ •« «„,. rt * rt -:„ _^_ ol - t* 

Et que ton arrogance est montee a mon oreille, i Visage contre le mill, Ct pna amsi Je- 

Jemettrai mon anneau a tes narines et mon . hovah : *' Souvenez-VOUS, Jehovah, que 3 

mors a tes lev res, . ' j J a i marche devant votre face avec fide- 

Et je te ferai retourner par le cheimti par lequel -J . ^ int ^ rite de cceur, et que j'ai fait 
tu es venu. . 7°. - • » r?*. c ' 

ce qui est bien a vos yeux. Et Eze- 

29 Que ceci soit un signe pour toi : On a ^^5 versa des larmes abondantes. 
mange cette annee le produit du grain ' \$&^ qui etait sorti, n'avait pas en- 4 
tombe ; la seconde annee, on mangera core depasse la cour du milieu, lorsque 
ce qui croit de soi-meme ; mais, la troi- ! i a p aro i e de Jehovah lui fut adressee en 
sieme annee, vous semex*ez et vous mois- ces termes : " Retourne, et drs a Eze- 5 
sonnerez ; vous planterez des vignes et , c hias, chef de mon peuple : Ainsi parte 

30 vous en mangerez le fruit. Ce qui aura j e hovah, le Dieu de David, ton pere : 
ete sauve de la maison de Juda, le reste, i j> ai cn t e ndu ta priere et j'ai vu tes iar- 



32 



33 



34 



35 
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ce que fera le zele de Jehovah des ar- du roi d' Assyrie ; je protegerai cette 

mees. ville a cause de moi et a cause de Da via, 

Cest pourquoi ainsi parle Jehovah sur 1 mon serviteur. r? Isa'i« dit : " Prenez 

le roi d' Assyrie : , U ne masse de tigues. " On la prit, on 

i l'appliqua sur I'ulcere, et Ezechias gue- 

I rit. Ezechias avait dit a Isaie : '" A 

. -. , \ quel signe connaitrai-je que Jehovah me 

II n^levera point de retranchements contre | j^^* ^ que je ^^ da ns trois 
11 s'en retournera par le chemin par lequei il j jours a la maison de Jehovah. " Isaie 

dit : 4k Voici le signe donne par Jeho- 
vah, auquel tu connaitras qu'il accom- 
plira la parole qu'il a dite: l'ombre 



" 11 n'entrera point dans cette ville, 

II n'y Uu>oe«t point de fleches, 

II ne lui pre sent era point de boucliers, 



est venu, 

Et il n 'entrera point dans cette ville, dit Je- 
hovah. 

Je protegerai cette ville pour la sauver, . 

A cause de moi et a cause de David, mon ser- avancera-t-elle dc dlX degres, OU recu- 



8 



9 



viteur. 



lcra-t-elle de dix degres? " Ezechias re- 10 




36 des cadavres. Et Sennacherib, roi d'As- 
svrie, ayant leve son camp, partit et 

37 s'en retourna, et il resta a Ninive. Un 
jour qu'il ^tait prosterne dans la maison 
de Nesroch, son Dieu, Adramelech et Sa* 

me donnent de l'eau ; ni les fleuves : ils se des- 
sechent sou* mes pas, je les traverse aussi faci- 
lement que la terre terme. Ce dernier trait 
s'applique aux nombreux canaux de 1'Egypte, 
et surtout aux branches du Nil, qui font du 
Delta comme un reseau de fleuves. L'hebr. 
matsor designe encore 1'Egypte Is. xix, 6 ; 
Mich, vii, is. 
Vulg. :fai abattu (!a foret de son Carmel); 



culer Tombre de dix degres sur ies de- 
gres d'Achaz, ou elle etait descendue. 

En ce meme temps, Merodach-Bala* 
dan, fils de Baiadan, roi de Babylone, 
envoya une lettre et des presents a Eze- 

feu bu del eaux itrangerts, etfaisichiparlts 
traces de mes pieds toutes Us eaux fennitt. 

37. Nesroch ou Nisrech : D'apres Josephe, 
ce mot designerait un temple, non un oieu. 
Alors il faudrait traduire : un Jour ouil ado- 
rait son dieu dans le temple de (appele) No- 
rock ; e'est le sens donn* par la Vulgate. 

XX, 12. Mttotiach- baiadan ; Tautenr des 
Rois ecrit Birodach ; mais nous avons cru de* 



12 
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chias, dont il avait appris la maladie. 
15 Ezechias se rejouit tie la venue des en- 
voyes, et il leur montra toute la maison 
de ses choses precieuses, I'argent et Tor, 
Ies aromates et 1'huile de prix, tout son 
arvjnai et tout ce qui se trouvait dans 
ses tresors ; il n'y eut rien qu'Ezechias 
no leur fit voir dans sa maison et dans 

14 tons ses domaines. Mais Isale, le pro- 
phete, vint aupres du roi Ezechias, et lui 
dit: "Qu'ont dit ces gens-la, et d'ou 
sont-ils venus vers toi ? " Ezechias re- 
pundit : " Us sont venus d'un pays eloi- 

15 gne, de Babylone. ; ' — " Qu'ont-ils vu 
dans ta maison ? " demanda le prophete. 
— " lis ont vu, repondit Ezechias, tout 
ce qui est dans ma maison ; il n'y a rien 
dans mes tresors que je ne Ieur'aie fait 

16 voir. " Et Isaie dit a Ezechias : * * Ecoute 

17 la parole de Jehovah : Voici que tes jours 
viendront ou Ton emportera a Babvlone 
tout ce qui est dans ta maison et ce que 
tes peres ont amasse jusqu'a ce jour ; il 

18 n T en restera rien, dit Jehovah. Et Ton 
prendra de tes tils, qui seront sortis de 
toi, que tu auras engendres, pour cr 
faire des eunuques dans le palais du r< 1 

10 de Babvlone. " Ezechias repondit i 
Isaie : "La parole de Jehovah cnie lu as 
prononcee est bonne. Oui, ajoute-t-il, 
car sa paix et sa fidelite seront avec mot 
pendant ma vie. " 

:o Le reste des actions d'Ezechias, tous 
ses exploits, et comment il fit I etang et 
Taqueduc et amena les eaux dans la ville, 
cela est ecrit dans le livre des Chroni- 

:i ques des rois de Juda. Ezechias se cou- 
cha avec ses peres, et Manasse, son fils, 
rcgna a sa place. 

chap. XXL — Manasse d Amon, 
rois dejuda, 

21 Manasse avait douze ans lorsqu'il 

devint roi, et il regna cinquante-cinq 

ans a Jerusalem. Sa mere s'appelait 

: Haphsiba. II fit ce qui est mal aux yeux 
de Jehovah, imitant les abominations 
des nations que Jehovah avait chassees 

3 devant les enfants d'Israei. II rebdtit 
les hauts lieux qu'Ezechias, son pere, 
avait detruits, il eleva des autels a Baal, 
il fit une idole d'Astarte\ comme avait 
fait Achab, roi d'Israel, et il se pros- 

voir retablir ici la veritable orthographe, don- 
"*e par Isaie (xxxix, I) et par les inscriptions. 
Le nom se compose de trois elements : Mi- 
Todatk fassyr. Mardukyhabal-iddin, c.-ad. 
Marduk (dieu babylonien) a donn* un fils. 
. '3- &* rijonit : le texte hebrcu acluel porte 
tschma, prcta une oreitle bienveillante ; ou 
nien : donna audience. Mais les LXX, la Vul- 
gate et toutes les versions anciennes ont lu 



terna devant toute Tarmee du ciel et la 
servit. II batit des autels dans la mai- 4 
son de Jehovah, de laquelle Jehovah 
avait dit : " C'est dans Jerusalem que 
je placerai mon nom. " II batit des au- 5 
tels a toute Farmee du ciel dans les deux 
parvis de la maison de Jehovah. II fit 6 
passer son fils par le feu ; il pratiquait 
les enchantements et observait les si- 
gnes ; il institua des gens qui evoquaient 
les esprits et qui predisaient Tavenir : 
faisant ainsi de plus en plus ce qui est 
mal aux yeux de Jehovah, de maniere a 
Tirriter. *I1 mit Fidoie d'Astarte, qu'it 7 
avait faite, dans la maison dont JeJiovah 
avait dit a David et a Salomon, son fils : 
"C'est dans cette maison et c'est dans 
Jerusalem, que j'ai choisie parmi toutes 
les tribus d'Israel, que je veux placer mon 
nom pour toujours. Je ne ferai plus errer 8 
le pied d' Israel hors du pays que j ! ai donne 
•■*. ses peres,pourvu seulement qu'ils aient 
>oin de mettre en pratique tout ce que je 
leur ai eommande et «§ute la loi que leur 
a prescrite mon serviteur Mofee. " Mais 9 
ils n'obeirent point; seduits par Ma- 
nasse, ils firent le mai plus que toutes 
les nations que Jehovah avait detruites 
devant les enfants d'Israel. 

Alors Jehovah parla ainsi par ses ser- 10 
viteurs les prophetes : Parce que Ma- 1 1 
nasse, roi de Juda, a commis ces abomi- 
nations, parce qu'il a fait des choses 
plus mauvaises que toutes celles qu'a- 
vaient faites avant lui les Amorrheens, 
et parce qu'il a fait aussi pecher Juda 
par ses idoles, voici ce que dit Jehovah, 12 
Dieu d'Israel : Je vais faire venir sur 
Jerusalem et sur Juda des malheurs tels, 
que les oreilles tinteront a qui en en- 
tendra parler. J'etendrai sur Jerusalem 13 
le cordeau de Samarie et le niveau de la 
maison d'Achab, et je nettoierai Jerusa- 
lem comme le plat qu'on nettoie et qu'on 
retourne sur sa face apres l J a voir net- 
toyd. J'abandonnerai les restes de mon 14 
heritage, ct je ies livrerai entre les mains 
de leurs ennemis, et ils deviendront la 
proie et le butin de tous leurs ennemis : 
parce qu'ils ont fait ce qui est mal a mes 1 5 
yeux, et qu'ils m'ont irrite* depuis le jour 
ou leurs peres sont sortis d'Egypte jus- 
qu'a present. 

ismach, se rejouit, qui se trouve aussi dans 
Isaie. 

2a Voy\ II Par. xxxii, 30, et N<h. iii, 16. 

21. Voy. II Par. xxxii, 33. 

XXI, 15. A cette annonce du chatiment se 
rattache ie recit des Paralipomenes (II, xxtii, 
ir sv.) sur la captivite* de Manass^ a Baby- 
lone, sa conversion et son retour a Jerusa- 
lem, etc. 
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16 Manasse repandit aussi beaucoup de I reparer les breches de la matson, les 
sang innocent, jusqira en remplir Jeru- ; charpentiers, les manoeuvres et ies ma- 
salem d'un bout a I'autre, outre ses pe- , 00ns, et a solder les achats de bois et de 



pierres de taille necessaircs aux repara- 
tions de la maison. Mais on ne leur de- 
mandera pas de compte pour Fargent 
remis entre leurs mains, car lis se con- 
cuisent avec probite. ; ' 

Alors Helcias, le grand pretre, dit a 



dies par lesquels il fit pecher Juda, en 
faisant ce qui est mal aux yeux de Je- 
hovah. 

17 Le reste des actions de Manasse, tout 
cc qu'il a fait, et les peches qu'il com- 
mit, cela est ecrit dans les Chroniques . v «-„.„. - 1 

18 des rois de Juda. Manasse se coucha ] Saphan, le secretaire: * J ai trouye ic 
avec ses peres, et il fut enterre dans le | iivre de la lot dans la maison de Jeho- 
jardin d'Oza. Amon, son fils, regna a van. v Et Helcias donna le hvre a Sa- 

sa place. P nan » R ui le lut - Puis Sa P nan > le secr{i ' 

taire, alia rendre compte au roi, et dit : 

10 Amon avait vingt-deux ans lorsqu'il " Tes serviteurs ont vide fargent qui se 
devint roi, et il regna deux ans a Jeru- trouvait dans la maison, et l'ont remis 
salem Sa'mere s'appelait Messalemeth, entre les mains des invendants qui font 

^o tille de Hams, de Jeteba. II fit ce qui j executer l'ouvrage dans la maison de 
est mal aux yeux de Jehovah, comme ^^nk" ^nhnn. le secretaire, dit en- 

2 1 avait fait Manasse son pere ; il marcha 
dans toute la voie ou avait marche son 
pere, il servit les idoles que son pere 
avait servies, et il se prcstcma devant 



S 



Jehovah." Saphan, le secretaire, dit en- io 
core au roi : 4t Le pretre Helcias m'a 
donne un livre. *' Et il le lut devant le roi. 

Lorsque le roi eut entendu les paroles 1 1 
du uvre de la lo *» il dechira ses vete- 
->-> dies'; \\ aiSndorma" Jehovah, le Dieu j ments; et il donna cet ordre au pretre 12 

de ses peres, et il ne marcha pas dans la | Helcias, a Ahicam, fils de Saphan, a 

-»4 voie de Jehovah. Les serviteurs d' Amon Achobor, fils de Micha, a Saphan, le 

conspirerent contre lui et tuerent le roi secretaire, et a Asaias, serviteur du roi : 

^4 dans sa maison. Mais le peuple du pays ' ' Allez consulter Jehovah pour moi, pour 1 3 

frappa tous ceux qui avaient conspire le peuple et pour tout Juda au sujet des 

contre le roi Amon, et etablit roi Josias, paroles de ce livre quon a trouve; car 

son fils, a sa place. i grande est la colere de Jehovah qui s est 

25 Le reste des actions d'Amon, et ce enflammee contre nous, parce que nos 

qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre I peres n'ont pas obei aux paroles de ce 

20 des Chroniques des rois de Juda. On j livre, ne mettant pas en pratique tout 

1'enterra dans son sepulcre, dans le jar- ! ce qui nous est prescrit. ?T 



din d'Oza, et Josias, son fils, regna a sa 
place. 



2 d 



Le pretre Helcias, Ahicam, Achobor, 14 
Saphan et Asaias se rendirent aupres 
de la prophetesse Holda, femmc de Sel- 
lum, fils de Theciu., fils d'Araas, gar- 
dien des vetements ; elle habitait a Jeru- 
salem, dans le second quartier. Lors- 
qu'ils lui eurent parle, elle- leur dit : 15 
44 Ainsi parle Jehovah, Dieu d'Israel : 



chap. xxil. — fosias, roi de Juda. Le 
livre de la hi t rotate dans le temple. 
La prophttesse Holda. 

22 Josias avait huit ans lorsqu'il devint 

roi, et il regna trente-ct-un ans a Je- . . 

rusalem. Sa mere sappelait Idida, fille Dites a L'homme qui vous a envoye vers 
d'Hadai, de Besecath. II fit ce qui est moi : Ainsi parle Jehovah. Voici que 
droit -aux yeux de Jehovah, et il marcha I je vais faire venir des malheurs sur ce 
entierement dans la voie de David, son ! lieu et sur ses habtants, selon toutes es 
pere, et il ne s'en detourna ni a droite | paroles du livre qua lu le roi de Juda. 
ni a gauche. I Farce qu'ils nvont abandonne et qu us 

La dLx-huitieme annec du roi Josias, ont offert des parfums a d'autrcs dieux, 
le roi envova dans la maison de Jehovah ' de maniere a m'irriter par tous les ou 



10 



1: 



Saphan, le secretaire, fils d'Aslia, fils 
4 de Messulam, en disant : i% Monte vers 
Helcias, le grand pretre, et qu'il tienne 
pret Targcnt qui a etc apporte dans la 
maison de Jehovah, et que ceux qui gar 



v rages de leurs mains, ma colere s'est 
enflammee contre ce lieu, et elle ne s'e- 
teindra point. Et vous direz au roi do rt 
Juda, qui vous a envoyes pour consulter 
Jehovah : Ainsi parle Jehovah, Dieu 



IU 



dans la maison ue jenuvau, ci ii?> 1 cm- 1 iw^u vn wmviwiriu ^^ H «^ j -. r ._— 
ploieront a payer ceux qui travaillent a ', contre ce lieu et contre ses habitants, 
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savoir, qirils seront un objetd'epouvante 
et de malediction, et parce que tu as de- 
chire tes vetements et pleure devant moi, 
moi aussi je *'ai entendu, dit Jehovah. 
:o C'est pourquoi je te recueillerai aupres 
Je tes peres, tu seras recueilli en paix 
dans ton sepulcre, et tes yeux ne ver- 
ront pas tous les malheurs que je ferai 
venir sur ce lieu. " — lis rapporterent 
au roi cette reponse. 

<:hap. XXIII. — Josias (suite). Destruc- 
tion de Vidolatric. Calibration de la 
Paque. Josias tue dans une bataille 
contrc Neckao, Regnede Joac/iaz. 

23 Le roi Josias fit rassembler aupres 
de lui tous les anciens de Juda et de 

2 Jerusalem. Et il monta a la maison de 
Jehovah, avec tous les hommes de Juda 
et tous les habitants de Jerusalem, les 
nretres, les prophetes et tout !e peuple, 
depuis ie plus petit jusqu'au plus grand, 
et ii lut devant eux toutes les paroles du 
livre de Palliance, qu'on avait trouve 

3 dans la maison de Jehovah. Le roi, se 
tenant sur restrade, renouvela l'alliance 
devant Jehovah, s'engageant a suivre 
Jehovah et a observer ses preceptes, ses 
ordonnances et ses lois, de tout son coeur 
et de toute son ame, en accomplissant 
les paroles de cette alliance, qui sont 
ecrites dans le livre. Et tout ie peuple 
acqaiesca a cette alliance. 

4 Le roi ordonna a Helcias, ie grand 
pretre, aux pretres du second ordre et 
a ceux qui gardaient la porte, de rejeter 
du temple de Jehovah tous les ustensiles 
qui avaient etc faits pour Baal, pour As- 
tarte et pour toute Tarmee du ciel, et ii les 
brula hors de Jerusalem dans les champs 
du Cedron, et en fit porter la poussiere 

5 ;\ Bethel. II chassa les pretres des ido- 
!es, etablis par les rois de Juda, pour 
briiler des parfums sur les hauts lieux 
dans les villes de Juda et aux environs 
Je Jerusalem, et ceux qui offraient des 
parfums a Baal, au soleil, a la lune, aux 
douze signes et a toute l'armee du ciet. 

<> It 6ta de la maison de Jehovah Vidole 
d ? Astarte, quHl transporta hors de Jeru- 
salem, vers Ie torrent du C&iron ; ii la 
|>rula, et Tayant reduite en poussiere, il 
jeta cette poussiere srr les sepuicres des 

7 enfants du peuple, II abattit les mai- 
sons des prostitues qui eta»ent dans la 



maison de Jehovah, et ou les femmes tis- 
saient des tentes pour Astarte. II fit S 
venir tous les pretres des villes de Juda ; 
il souilla les hauts lieux ou ces pretres 
avaient brule des parfums, depuis Gabaa 
jusqu'a Bersabee, et il renversa les hauts 
lieux des portes, celui qui etait a Pentree 
de la porte de Josue, chef de la ville, et 
celui qui etait a gauche de la porte de 
la ville. Toutefois les pretres des hauts 9 
lieux ne montaient pas a Tautel de Jeho- 
vah a Jerusalem, mais ils mangeaient 
des pains sans levain au milieu de leurs 
freres. Le roi souilla Topheth, dans la 10 
vallee des fils d'Ennom, afin que per* 
sonne ne fit passer par le feu son fils ou 
sa fille en Thonneur de Moloch. II fit n 
disparaitre les chevaux que les rois de 
Juda avaient dedies au soleil a Pentree 
de la maison de Jehovah, pres de la 
chambre de^ l'eunuque Nathan- Melech, 
laquelle etait dans les dependances, et il 
briila au feu les chars du soleil. Le roi 12 
detruisit les autels qui etaient sur le toit 
de la chambre haute d'Achaz et que les 
rois de Juda avaient faits, et les autels 
qu'avait faits Manasse dans les deux 
parvis de la maison de Jehovah, et ii se 
hata de les enlever et d'en jeter la pous- 
siere dans le torrent de Cedron. Le roi r 3 
souilla les hauts lieux qui etaient en face 
Je Jerusalem, sur la droite de la mon- 
tagne de Perdition, et que Salomon, roi 
d'Israel, avait batis a Astarte, Pabomi- 
nation des Sidoniens, a Chamos, Pabo- 
mination de Mcab, et a Melchom, Pabo- 
mination des fils d'Ammon : il brisa les 14 
statues et abattit les idoles, et il remplit 
d'ossements humains la place qu'elles 
occupaient II detruisit aussi Pautel qui 15 
etait a Bethel, et le haut lieu qu'avait 
fait Jeroboam, fils de Nabat, qui avait 
fait pecher Israel ; il briila le haut lieu 
et le reduisit en poussiere, et il brula 
Pidole d* Astarte. 

Josias, s'etant tourne et ayant vu les 16 
sepuicres qui etaient la dans la monta - 
gne, envoya prendre les ossements des 
sepuicres," et il les brula sur Pautel et le 
souilla, selon la parole de Jehovah pro- 
noncee par Phomme de Dieu qui avait 
annonce ces choses. II dit alors: "Quel 17 
est ce monument que je vois? " Les gens 
de la ville- lui dirent : *' C'est le sepulcre 
de Phomme de Dieu. qui est venu de 

1 1. Les dipendamces (hebr. phan.*arini x pro* 
bablement le me"rae mot r t ue pharbar % I Par. 
xx vi, 18), constructions adossees a la muraille 



XXIII, 5. Les (nitres des idoles (helar. kc- 
marim, mot qui ne se trouve qu'ici et Osee, 

■*, 5; Soph, i, 4), probablement des pretres qui .,„,., .-„ „«.„„»^„ Wi . • w .^.^ : , * im mu **i U c 
nt Uescendaient pas de Le\i,a la difference de , du parvis exterieur du cdte de Poccident (I 
wtamtm du vers. 8, qui appartenaient a 1'or- Par. xxvi, 16, :8). 
<lrtr ,ei «»Mue. 20 . Comp. i I Par. xxxv, co-*.,. Nechao II. 
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Chap. XXIV, 4. 



Juda ct qui a annonce ces choscs que tu 
18 as faites contre L'autcl de Bethel/' Et ll 



dit : " Laissez-le; que personne ne re 
mue ses os ! " C'est ainsi que ses os res- 1 
terenl intacts avec les os du prophete J 
qui etait venu de Samarie. ( 

19 Josias fit encore disparaitre toutes les • 
maisons des hauts lieux. qui etaient dans i 
ies villes de Samarie etqu'avaient faites | 
les rois d s Israel, en irritant Jehovah ; il 
fit a leur egard entierement comme il 

20 avait fait a Bethel. II immola sur les 
autels tous les pretres des hauts lieux 
qui etaient la, et il y brulades ossements 
humains ; puis il rcvint a Jerusalem. 

21 Le roi donna cet ordre a tout le peu- 
ple : ,c Celebrez la Paque en Thonneur 
de Jehovah, votre Dieu, comme il est 

22 ecrit dans le livre de l'alliance." Aucune 
Paque pareille a celie-ci navait ete cele- 
bree depuis le temps des juges qui juge- 
rent Israel, et pendant tous les jours des 

23 rois d'Israel et des rois de Juda. Ce fut 
la dix-huitieme annee du roi Josias qu'on 
celebra cette Paque en i'honneur de Je- 
hovah a Jerusalem. 

24 Josias fit encore disparaitre ceux qui 
evoquaient les esprits et ceux qui predi- 
saient l'avenir, ainsi que les theraphim, 
les idoles et toutes les abominations qui 
se voyaient dans le pays de Juda et a 
Jerusalem, afin d'accomplir les paroles 
de la loi, ecrites dans le livre quelepre- 
tre Helcias avait trouve dans la maison 

25 de Jehovah. II n'y eut pas, avant Josias, 
de roi qui, comme lui, se tourna vers 
Jehovah de tout son coeur, de toute son 
ame et de toute sa force, selon toute la 
loi de Moise ; et apres lui il n'en a point 

26 paru de semblable. Toutefois Jehovah 
ne revi'nt pas de Tardeur de sa grande 
colere dont il etait enflamme contre Juda, 
a cause des abominations par lesquelles 

27 Manasse I'avait irrite. Et Jehovah dit : 
- J'dterai aussi Juda de devant ma face, 
comme j'ai 6te Israel ; ct je rejetterai 
cette ville de Jerusalem que j'avais choi- 
sie, et cette maison de laquelle j'avais 
dit : ** La sera mon nom. " 

28 Le reste des actions de Josias, et tout 
ce qu'il a fait, cela est ecrit dans le livre 
des Chroniques des rois de Juda. 

29 De son temps, Pharaon-Nechao, roi 
d'Egypte, monta contre le roi d'Assyrie 
vers le fleuve de 1'Euphrate. Le roi Jo- 



sias marcha a sa rencontre, et Pharaon 
le tua a Mageddo, des qu'il le vit. Ses 30 
serviteurs le transporterent mort dc 
Mageddo sur un char, et l'ayant amene 
a Jerusalem, ils I'enterrerent dans son 
sepulcre. Et le peuple du pays prit Joa- 
chaz, fils de Josias ; ils l'oignirent et le 
firent roi a la place dc son perc. 



u 



32 



1 1 



34 



35 



Joachaz avait vingt-trois ans lorsqu'il 
devint roi, et il regna trois mois a Jeru- 
salem. Sa mere s J appelait Amital, fillc 
de Jeremie, de Lobna. II fit ce qui est 
mal aux yeux de Jehovah, selon tout ce 
qu'avaieiit fait ses peres. Pharaon-Ne- 
chao Tenchaina a Rebla, dans le pays 
d'Emath, pour qu'il ne regnat plus a 
Jerusalem, et il mit sur le pays une im- 
position de cent talents d'argent et d'un 
talent d ; or. Pharaon-Nechao ctablit roi 
Eliacim, fils de Josias, a la place de 
Josias son pere, et il changea son nom 
en celui de Joakim. Joachaz, dont il 
s'etait empare, alia en Egypte et y mou* 
rut. Joakim donna a Pharaon I'argent 
et Tor, mats il taxa le pays pour fournir 
la somme exigee par Pharaon : ayant 
determine la part de chacun, il leva sur 
le peuple du pays l'argent et i'or, pour 
le donner a Pharaon-Nechao. 



Joakim avait vingt-cinq ans lorsqu'il 16 
devint roi, et il regn^onze ans a Jem- 
salem. Sa mere s'appelait Zebida, fille 
de Phadaias, de Ruma. II fit ce qui est 37 
mal aux yeux de Jehovah, selon tout ce 
qu ? avaient fait ses peres. 

chap. xxiv. —Joakim et Joachin, rois 
de Juda. Commencements de SMkias. 

Dc son temps, Nabuchodonosor, roi 24 
de Babylone, se mit encampagne. Joa- 
kim lui fut assujetti pendant trois ans, 
mais il se revolta de nouveau contre lui. 
Alors Jehovah envova contre Joakim des 2 
bandes de Chaldeeiis, des bandes de Sy- 
riens, des bandes de Moabites et des 
bandes d' Ammonites ; il les envoya con- 
tre Juda pour le detrains, selon la pa- 
role que Jehovah avait prononcee par 
ses serviteurs les prophetes. Cclaarriva 3 
contre Juda uniquement sur Tordre de 
Jehovah, pour I'otcr de devant sa face, 
a cause dc tous les peches commis par 
Manasse, et a cause du sang innocent j 



33. Pour quit ne riguMplus d JSrusaUm : 
c'est la lecon du oeri, suivic par les LXX et la 
Vulgate Le ketio porte : lorsqu'il (Joachaz) 
fut itcvennroi&Jirusatem. 

XXIV, 1. Nabuchodonosor, hebr. ntbucad- 
netsar; mieux Jans Jeremie et dans Esdras, 



Xtbucadrttsar 1 assyr. tfabou-koudour-out- 
sour, c.-a-d. Ntvo (dieu Is. xlvi, i) protege in 

couronue. 

2. II est fait allusion aux ravages des Am- 
monites et des Moabites Jen xlviu, 26 "' 
xlix. 1 ; E/ech. xxv. 3-6 ; Soph, ii, 8. 



sv. 
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Chap. XXIV, 5. I£" K LIVRE DES ROIS. Chap. XXV, 12. 

qifavait repandu Manasse, et dont il title dc Jeremie, dc Lobna. II fit ce qui 19 

avait rempii Jerusalem. C'est pourquoi est mal. aux yeux de Jehovah, imitant 

Jehovah ne voulut point pardonner. tout cc qifavait fait Joakim. Cela arriva 20 

5 Le reste des actions de Joakim, et a cause de la colere de Jehovah contre 
tout cc quil a fait, cela est ecrit dans le Jerusalem et contre Juda, qu'il voulait 
livrc des Chroniques des rois de Juda. rejcter de devant sa face. Et Sedecias sc 

6 Joakim se coucha avec ses peres, et Joa- revolta contre ie rot de Babylone. 

chin, son tils, regna a sa place. : „,, 4 „ „^-„ c v • * / *y j 

\ ■ jsi?™.5. rt «« o rt -f;* «i„c a* c^r. CHAP. XXV. — Sedecias. roi ac Juda, 

7 Le roi dEgypte ne sortit plus ac son ... , ... , ' , . J 

i - \*~ n 'A<* u^w.a «,,T-*, to; if tm-i'c ^lesre et aestruclwn.de Jerusalem par 

oavs: car le roi de Babvlone avait pns T \ . , _ . {. , . f 

Unit ce qui etait au roi d'Egvpte depuis XabtuhodonororLss habitants .UJuda 
le torrent d'Egvpte jusqu'au fleuvc dc ™"'V" «/*-•«*• ^nttrs jours 

lEuphrate. J 

La neuviemc annee du regne de Se- 2 5 
S Joachin avait dix-huit ans lorsqu'il decias, le dixieme mois, le dixieme 
devint roi, et il regna trois mois a Jeru- jour du mois, Xabuchodonosor, roi de 
salem. Sa mere s'appelait Nohesta, tille Babylone, vint avec toute son armec 

9 d'Elnathan, de Jerusalem. 11 lit ce qui , contre Jerusalem ; il etablit son camp 
est mal aux veux de Jehovah, selon tout ! devant elle et construisit tout autour des 

ce quavait fait son pere. tours d'approche. La ville fut assiegec 2 

10 En ce temps-la, les serviteurs de Na- jusqu'a la onzieme annee de Sedecias. 
buchodonosor, roi de Babylone, mon- Le neuvieme jour du mois, la famine 3 
terent contre Jerusalem, et la ville fut etait grande dans- la ville, et il n ? y avait 

11 assiegee. Xabuchodonosor, roi de Baby- plus de pain pour le peuple du pays, 
lone, vint devant la ville pendant que Alors une brechc fut faite a la ville, et 4 

12 ses serviteurs Passiegeaient. Alors Joa- tous les gens de guerre s'enfuirent la 
chin, roi de Juda, scrtit aupres du roi nuit par ie chemin de la porte entre les 
de Babylone, avec sa mere, ses servi- - deux murs, pres du jardin du roi, pen- 
teurs, ses chefs et ses eunuques, et le roi dant que les Chaldeens environnaient U 
dc Babvlone le fit prisonnier la huitieme ville. Le roi prit le chemin de I'Araba. 

[j annee de son regne. II emporta de. la Mais 1'armee des Chaldeens le poursuivit 5 
tous les tresors de la maison de Jehovah j et l'atteignit dans les plainesde Jericho, 
et les tresors de la maison du roi, et il et toute son armee se dispersa loin de 
brisa tous Its ustensiles d'or que Salo- lui. Ay ant saisi le roi, ils le tirent mon- 6 
mon, roi d' Israel, avait faits dans le 1 ter vers le roi de Babylone a Rebla, et 
temple de Jehovah, comme Jehovah : il prononcasur lui sa sentence. On egor- 7 

14 Tavait annonce. li emmena en capti- gea les tils de Sedecias sous les yeux de 
vite tout Jerusalem, tous les chefe et tous leur pere, puis on lui creva les yeux, on 
les hommes vaillants, au nombre de dix i le lia avec deux chaines d'airain et on le 
mille, avec tous les artisans et les for- ; mena a Babylone. 
gerons ; il ne resta que le peuple pauvre t Le einquieme mois, le septiemc jour S 

5 du pays. II transporta Joachin a Baby- du mois, — e'etait la dix-neuvieme annee 
lone, et il emmena captifs de Jerusalem du regne de Xabuchodonosor, roi de Ba- 
il Babylone la mere du roi, ses femmes bylone, — Xabu2aruan, capitaine des 
et ses' eunuques, les grands du pays, gardes, serviteur du roi de Babylone, 

16 tous les guerriers au nombre de sept vint a Jerusalem. II brula la maison de 9 
mille, ainsi que les artisans et les forge- Jehovah, la maison du roi et toutes les 
rons au nombre de mille, tous hommes maisons de Jerusalem ; il livra au feu 
vaillants et propres a la guerre : le roi toutes les grandes maisons. Toute Tar- 10 
de Babylone les emmena captifs a Baby- mec des Chaldeens qui etait avec le capi- 

17 lone. Puis il etablit roi, a la place de taine des gardes demolit les murailles 
Joachin, Mathanias, son oncle, dont il formant Tenccinte de Jerusalem. 

changca le nom en eclui de Sedecias. Xabuzardan , capitaine des gardes, 1 1 

emmena captifs le reste du peuple qui 
iS Sedecias avait vingt-et-un ans lors- etait demeure dans la ville, ceux qui 
qu'il devint roi, et il regna onze ans a s'etaient rendus au roi do Babylone, et 
Jerusalem. Sa mere s'appelait Amital, , ie reste de la multitude. Ccpendant le 12 

XXV, }. Lam, i T 11 ; ii, 12 ; iv, 4, S, 10. rence : celte de Jeremie annoncant uue Sede- 

5. Comp. Je>. xxxviii, 33; Ezeeh. xiii, 13 sv. | cias scrait transports a Babylone (xxxii, 5; 
7. On lui crtiui fcs yeux : Ainsi s 'accompli- i xx.viv, 3), et celle d'Ezechiel, annoncant que 
rent deux propheties contradicloires en appa* | S<fd<icias tie verrait pas Babylone (xii, 13^ 
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Chap. XXV, 13. 
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Chap. XXV, 30. 



iS 



capitaine des gardes laissa comme vi- 
gnerons et comme laboureurs quelques- 
uns des pauvres du pays, 

13 Les Chaldeens briserent les colonnes 
d'airain, les bases et la mer d'airain qui 
etaient dans la maison de Jehovah, et ils 

14 en emporterent Fairain a Babylone. Ils 
prirent les cendriers, les pelles, les cou- 
teaux, les coupes et tous les ustensiles 
d'airain avec lesquels on faisait le ser- 

1 5 vice. Le capitaine des gardes prit en- 
core les brasiers et les tasses, ce qui 

16 etait d'or et ce qui etait d'argent. Quant 
aux deux colonnes, a la mer et aux bases 
que Salomon avait faites dans la maison 
de Jehovah, on ne pesa pas Fairain de 

17 ces ustensiles. La hauteur d'une colonne 
etait dc dix-huit coudees, et il y avait 
au-dessus un chapiteau d'airain haut de 
trois coudees, et entoure dun treillis et 
de grenades, le tout d'airain ; il en etait 
de meme de la seconde colonne avec le 
treillis. 

Le capitaine des gardes prit Saraias, 
lc grand pretre, Sophonie, pretre du se- 
cond ordre, et les trois gardiens de la 

19 porte. Dans la ville, il prit un officier 
qui commandait aux gens de guerre, 
cinq hommes faisant partie du conseil 
prive du roi et qui furent trouves dans 
la ville, le secretaire du chef de Tarmee 
charge d'enroler le peuple du pays, et 
soixante hommes du peuple du pays qui 

20 se trouvaient dans la ville. Les "ay ant 
pris, Nabuzardan, capitaine des gardes, 
les conduisit vers le roi de Babylone a 

2 r Rebla. Et le roi de Babylone les frappa 
et les fit mourir a R6bla, dans le pays 
d'Emath. 

Ainsi Juda fut emmene captif loin de 
son pays. 

Quant au reste du peuple que Nabu- 

19. Le secritaire : le c/ufmeme de I'armU 
s'ltait sans doute enfui avec S£d£cias. Vulg., 
Sopfter, chefde Varmie y qui e.xer^ait lesjeu- 
nes soldats <ht peuple du pays. 

21. Ainsi Juda* etc. Ces mots sont la con- 
clusion uaturelle du livre des Rois. L'auteur 
ajoute deux courtes notlres. I'une sur la situa- 
tion des Juifs restesdatis ie pays, l'autre sur la 
fin du roi Joachin, celuides captifs qui £tait le 
inoins a blumer. 

25 sv. Com p. Je>. xli-xliii, oil cette histoire 
e-t raconte> dans tous ses details. 



22 



I chodonosor, roi de Babylone, laissa dans 
le pays de Juda, il le placa sous le com- 
mandement de Godolias, tils d'Ahicam, 
fils de Saphan. Lorsque tous les chefs 2 1 
des troupes eurent appris, eux et leurs 
hommes, que le roi de Babylone avait 
etabli Godolias pour ^ouvemeur^ ils se 
rendirent aupres de lui a Maspha, sa- 
voir, Ismael, tils de Nathanias, Joha- 
nan, fils de Coree, Saraias, fils de Tha- 
nehumeth,-de Netopha, et Jezonias, fils 
du Maachathien, eux et leurs hommes. 
Godolias leur dit avec sermeat, a eux et 24 
a leurs hommes : fct Ne craignez rien de 
la part des serviteurs des Chaldeens; 
demeurez dans le pays, servez le roi de 
Babylone, et vous vous en trouverez 
bien. '' Mais, le septieme mois, Ismael, 25 
fils de Nathanias, fils d'Elisama, de la 
race royale, vint accompagne de dix 
hommes, et ils frapperent de mort Go- 
dolias, ainsi que les Juife et les Chal- 
deens qui etaient avec lui a Maspha. 
Alors tout le peuple, depuis le plus petit 26 
jusqu'au plus grand, et les chefs des 
troupes, se leverent et s'en ailerent en 
Egypte, parce qu'ils avaient peur des 
Chaldeens. 

La trente-septieme annee de la capti- 2; 
j vite de Joachin, roi de Juda, ie dou- 
I zieme mois, le vingt- septieme jour du 
mois, Evilmerodach, roi de Babylone, 
dans la premiere annee de son fegnc, 
releva la tete de Joachin, roi de Juda, et 
U tira de prison. II lui par la avec bonte, 2$ 
et il mit son trone au-dessus du trone 
des rois qui etaient avec lui a Babylone. 
II lui fit changer ses v&tements de pri- ia \ 
son, et Joachin mangea toujours en sa 
presence tout ie temps de sa vie. Le roi 30 J 
pourvut constamment a son entretien de 
tous les jours tout le temps de sa vie. 



29. Changer ses viiements : donner a un 
honitne des v£tements en rapport avec sa posi- 
tion, e'est lc premier souci d'un Oriental (Gen. 
xli t 42 ; Estn. viii t 15 ; Dan. v, 29 ; Luc. xv, 
22). — Manger en sa prisenct, a sa table : les 
rois d'Orient faisaient consister une partie de 
leur grandeur a nourrir chaque jour une multi- 
tude de personnesa leur cour(UI Rois, iv, 22 
sv.); parmi ces personnel, un certain nombre 
avaient le privilege de s'asseoir a la table 
royale. Coin p. Jug. i, 7; II Rois, iv, 13 ; III 
Rois, it, 7. 
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I ER LIVRE DES CHRONIQUES 

I- DES PARALIPOMENES SELON LES SEPTANTE ET LA VULGATE). 



PREMIERE PARTIE. 



TABLES GEXEALOGIQUES [I Par. Ch. I _ IX]. 



chap % I. — Les dix patriarche: d' Adam 
a Xoc. Les Jits de Noc rt fours descen- 
dants. Les dix patriarch** de Sem a 
Abraham. Les fits d* Abraham et fours 
descendants. 



1, 2 



J£A 



ggpgDAM, Seth, Enos, Cainan, 
Malaleei, Jared, Henoch, 
Mathusale, Lamech, Noe, 

,,., , T Sem ' Cham et Japheth. 

5 b lis de Japheth : Gomer, Magog, Ma- 
dai. Javan, Thubal, Mosoch et Thiras 

6 — KUs de Gomer : Ascenez, Riphath 
; et 1 hogonna -- Fils de Javan : Eiisa, 

Tharsis, Cethim et Dodanim. 
S Fils de Cham : Chus, Mesraim, Phut 
9 et Chanaan. — Fils de Chus : Saba, 

Hevila, Sabatha, Regma et Sabathacha. 

- Fils de Regma : Saba et Dadan. 

I hllC ontvdn.lm VT» 1 * . . 



engendra Elmodad, Saieph, Asarmoth, 
Jare , Adoram, Hiual, Decla, He. 2 r, 22 
bal, Abunael, Saba, Ophir, Hevila et - 1 
Jobab. Tous ceux-la furent fils de Jectan 

Sem, Arphaxad, Sale, Heber,Pha- 24 ^; 

leg, Ragau, Serug, Xachor, T hare, 2b 

Abram, qui est Abraham. „ 

Fils d' Abraham : Isaac et Ismacl. 28 

Voia leur posterite : og 

Nabaioth, premier-ne d'Ismael, puis ~ 
Cedar, Adbeel, Mabsam, Masma, Du- 10 
ma, Massa, Hadad, Thema, Jetur, X a . j t 
phis, Cedma. Ce sont les fils d'Ismael 

Fils de Cetura, concubine d* Abraham • 
elle enfanta Zamram, Jecsan, Madan. 
Madian, Jesboc et Sue. - Fils de Jec- 
san • Saba et Dadan. — Fils de Ma- 
5£ n : Epha * E P her * Henoch, Abida et 

.^nm^S, " \*L • ' lut C l m ' Abraham engendra Isaac Filsd'kmr- -. 

onnmenca a etre puissant sur la terre. Esau et Jacob C ' j4 

-5 rheens, les Gergesecns, hBhta, les j An^tiserTZis!^ t^de $ 

is, les Aradiens, les , Lotan : Hori et Homam. Sueur de lo j9 

tan : Thamna. — Fils de Sobal s 40 
Ahan Manahath, Ebal, Sephi et Onam. 
—• i" us de Sebeon : .Via et Ana. — Fils 



J2 






-Samareens et les Hamatheens. 
'7 KilsdcSem: Elam, Assur, Arphaxad, 

Lud et Aram. - Fits d'Aram : Hus, 
a Hus, Oethcr et Mosoch. ~ Arphaxad 

engendra Sale, et Sale engendra He- 
'9 ber. II naquit a Heber deux fils : Ie 

nom ue Tun etait Phaleg, parce que de 

*>n temps la terre fut partaeee et le 
* nom de son trere etait Ject.m Jectan 



Jv~« P ° Ur ICS vers U I ^» comP- Gen. v ; pour 
its vers. 5 - 21 , C omp. Gen. x. 

*■ Riphath : la lecon Dipkath est fautive. 

,ini« ^ *? • iV * 1 ; J ' aut ««r a commence par 
jonner la descendance de Japheth; puheSfc 
Jc Cham, sur lesquelles ii ti'aura p us i "reve! 
"» . il. teniune par celle de Sem, Uge des ^. 

""narion d une part, et de reserve d e r BUtre 
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d Ana : Dison. — Fils de Dison : Ham- 4( 
ram Eseban, Jethran et Charan. — 

l m E f r ' BaIaan » Zavan et Jacan. 42 
— Fils de Disan : Hus et Aran. 

Voici les rois qui ont regne dans le 4 j 

pays d Edom avant qu'un roi regnat sur 

«raappUqu6a Israael et Isaac ^vers. 29 sr.), a 
Esau et Jacob (^ sv.). y 

34 sv. Comp. Gen. xi, 10-26. 

32. Apresiri Dmia> h its LXX et la Vulgate 
ajoutent: Fds de Dadan: Us A^riJ^ 
Latusstm tt les Laomim y mots qui *e tr 0t , Vent 
dans le passage paralieJe Gen. xxv t ^ 

35- Comp. Gen. xxxvi, JO sv. 

41. tUmroMitox Hamdam Gen. xxxvi, 26. 

43*54. Comp. Gen, xxxvi, 31-39. 



Chap. T, 44. I" LIVRE DES CHROXTQUES Chap. II, 2$. 

les enfants d'Israel : Bale, fils de Beor ; chose vouee a Fanatherae. — Fils d'E- 8 

44 le nom de sa ville etait Denaba. Bale l than : Azarias. 

mourut, et Jobab, fils de Zare, de Bos- : Fils qui naquirent a Hesron : Jem- 9 

45 ra, regna a sa place. Jobab mourut, et meel, Ram et CalubL 

Husam, du pays des Themanites, regna I Ram engendra Aminadab ; Aminadab to 

46 a sa place. Huram mourut, et Hadad, j engendra Nahasson, prince des fils do 

- fils de Badad, regna a sa place ; c'est lui j Juda ; Nahasson engendra S alma ; Sal- u 
qui frappa Madian dans la plaine de ma engendra Booz; Booz engendra 12 
Moab; le nom de sa ville etait Avith. ; Obed; bed engendra IsaT ; Isaiengen- 13 

47 Hadad mourut, et Semla, de Masreca, dra Eliab son premier-ne, Abinadab le 

48 regna a sa place. Semla mourut, et Saul, deuxieme, Simmaa le troisicme, Natha- 14 
de Rohoboth sur le Fleuve, regna a sa nael le quatrieme, Raddai, le cinquieme, 

49 place. Saul mourut, et Balanan, fils ! Asom, le sixieme, et David le septieme. 15 

50 d'Achobor, regna a sa place. Balanan ! Leurs soeurs etaient : Sarvia et Abigail. 16 
mourut, et Hadad regna a sa place ; le j Fils de Sarvia : Abisa'f, Joab et Asael, 
nom de sa ville etait Phau, et le nom de j trois. Abigail enfanta Amasa, dont le 17 
sa femme, Meetabel, fillede Matred, fille I pere fut Jether, l'lsmaelite. 

51 de Mezaab. Hadad mourut. J Caleb, fils de Hesron, eut des enfants iS 

Les chefs d'Edom etaient : le chef de ! d'Azuba, sa femme, et de Jerioth. Voici 
Thamna, le chef d'Alva, le chef de Je- 1 les fils quileut d'Azuba : Jaser, Sobab 

52 theth, le chef d'Oolibama, le chef d'Ela, ; et Ardon. Azuba mourut, ct Caleb prit 19 

53 le chef de Phinon, le chef de Cenez, le j pour femme Ephratha, qui lui enfanta 
54, chef de Theman, le chef de Mabsar, le I Hur. Hur engendra Uri, et Uri eagen- 20 

chef de Magdiel, le chef d'Hiram. Cesontj dra Bezeleel. — Ensuite Hesron s'unit 21 
la les chefs d'Edom. a la fille de Machir, pere de Galaad : 

_ j il avait soixante ans quand il la prit ; 

chap. 11. — Us douzefils de Jacob | el j e lui en f anta Segub. Segnb engendra 22 
et Us descendants dejuda. j aiVj qui eut vingt-trois villes dans le 

2 Voici les fils d'JsratJ : Ruben, Si- pays de Galaad. Les Gessuriens et les %\ 

meon, Levi et Juda, Issachar et Zabu- j Syriens prirent les Bourgs de JaTr, ainsi 
2 Ion, Dan, Joseph et Benjamin, Neph- ! que Canath et les viUes de sa depen- 
thali, Gad et Aser. j dance : soixante villes. Tous ceuxla 

Fils de Juda : Her, Onan et Sela; ■ etaient fils de Machir/ pere de Galaad. 
ces trois lui naquirent de la tilie de Sue, j Apres la mort de Hesron a Caleb-Ephra- 24 
la Chananeenne. Her, premier-ne de Ju- ta, Abia, sa femme, lui enfanta Ashur, 
da, etait mechant aux yeux de Jehovah, pere de Thecua. 

4 qui le fit mourir. Thamar, belle-fille de Les fils de Jerameel, premier-ne de 25 
Juda, lui enfanta Phares et Zara. Tous Hesron, furent : Ram, le premier-ne, 
les fils de Juda furent aunombrede cinq. Buna, Aran, Asom et Achia. Jerameel 26 

5 Fils de Phares : Hesron et Hamul. — eut une autre femme nominee Athara, 

6 Fils de Zara : Zamri, Ethan, Eman, i qui fut mere d'Onam. — Les fils de 27 
Chalchal et Dara : en tout, cinq. — , Ram, premier-ne de Jerameel, furent : 

7 Fils de Charmi : Achar, qui troubla Is- Moos, Jamin et Acar. — Les fils d'Onam 2S 
rael par une transgression au sujet d ? une ; furent : Seme! et Jada. Fils de Semei : 






51. La chefs d'Edom iiaicttt, Vulg. : Hadad 
itant mort, ileommenca d y avoir dans Edom 

j__ _*. -j» #_• J- • _•__*. i_* a*~ 



Juda, de Benjamin et de Levi, ce sont auasi 
leurs genealogies qui offrent le moins de lacu- 



des chefs an lieu de rois : e'est une interpret- j nes. Comp. Gen. xxxviii. 

tion qui est loin d'etre certaine ; rien n'indique ! x8. Depuis ce verset jusqu'a la fin du chap., 



une correlation entre la liste des rorretcelle 
des chefs* — Thamna % A ha, etc. paraissent 
designer ici, non des person nes (Vulg.), mais 
des localites ou s'tftaient fixes les chefs de fa- 
raille idumeens dont elles portent les noms. 
Comp. Gen. xxxvt, 47. 



l'auteur a puise* la plupart de ses renseigne- 
ments a des sources particulierci (non scripru- 
raire*}. Et de jerioth, sa concubine : les en- 
fants nes de Jlnoth ne sont pas mentionnes. Le 
texte h^breu est ici assez obscur. Plusieurs le 
regardent comme corrompu et lui pr6ferent le 



II, 3. Fils de Juda: a) les tribus d'Israel 1 sens donne" par les versions Synaque et-Vulg 
viennent dans- un ordre qui tient compte a la 1 Caleb ... prit une femme nommie Asuba, dont 
fois de 1' importance de Ieur rOle histonque et | il tut (un fils appeM) Jirioth; ses /f/s(petits 
de leur position respective dans la terre pro- j d\s) furent, etc. 

mise. b) Dans les ^inealogies de chaque tnbu, 2 4-.Ni les LXX ni la Vulgate ne sont d'ac* 
l'auteur ne procede pas syste*matiqueroent et | cord iciavec I'hebreu, ce qui fait croire que ce 
ne pretend pas etre compiet ; il se contente de dernier texte est corrompu. Vulg. : Afres la 
reproduire les iistes ou les fragments de Ustes | mort de Hesron, Caleb alia vers Epkrata 
genealogiques qu'il a pu retrouver dans les fa- I (le^on pre'fe'rable a i'hebreu ; comp. vers. 19). 
mUIes apres l'exil. Comme le plus grand nom- Hesron avait eu ans si pour femme Atria, qui 
bre de ces families apparienaient aux tribus dc 1 lui enfanta^ etc. 
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Chap. II, 29. QU Ier pes PARALIPQMENES. Chap. Ill, 21. 



29 Xadab et Abisur. Le nom de la femme 
d'Abisur etait Abihail, et elle iui enfanta 

30 Ahobban et Molid. Fils de Nadab : Sa- 
ied et Apphaim. Saied mourut sans tils. 

31 Fils d'Apphaim ; Jesi. Fils de Jesi : Se- 

32 san. Fils de Sesan : OholaT. — Fils de 
Jade . trere de Semef : Jether et Jona- 

y 3 than. Jether mourut sans tils. Fils de 
Jonathan : Phaleth et Ziza. — Ce sont 

34 la les fils de Jerameel. — Sesan n ? eut 
pas de tils, mais il eut des lilies. II avait 

35 tin esdave Egyptien, nomine Jeraa ; il 
lm donna sa tille pour femme, et eile lui 

36 enianta Ethel. Etna engendra Nathan • 

37 Nathan engendra Zabad ; Zabad engen- 
dra Ophlal; Ophlal engendra Obed ; 

ji> Obed engendra Jehu ; Jehu engendra 

39 Azanas; Asanas engendra Helles • Hel- 

40 les engendra Elasa ; Elasa engendra Si- 

41 samof ; Sisamoi engendra Seilum ; Sel- 
lum engendra Icamias, et Icamias engen- 
dra Elisama. 

42 Fils de Caleb, frere de Jerameel : Mo. 
sa, son premier-ne, qui tut pere de Ziph 

43 et les tils de Maresa, pere d'Hebron. Fils 
d Hebron : Core, Taphua, Recem et 

44 ^ainraa. Samm a engendra Raham, pere 
de Jercaam ; Recem engendra Samal. 

45 His de SamaT : Maon ; et Maon, pere de 
40 Bethsur. Epha, concubine de Caleb, en- 
fanta Haran, Mosa et Gezez. Haran en- 

47 gendra Gezez. Fils de JahaddaT : Re- ; 
gom, Joathan, Gosan, Phalet, Epha et ! 
4« Saaph. Maacha, concubine de Caleb 

49 cntanta Saber et Tharana. Elle enfanta 
mcon Saaph, pere de Madmena, Sue, 
pere de Machbena et pere de Gabaa. La 
tille de Caleb etait Achsa. 

50 Ceux-ci furent fils de Caleb. Fils de 
Hut. premier-ne d'Ephrata : Sobal, pere 

3 1 de Cariathiarim : Salma, pere de Beth- 

* km . ; Hariph, pere de Betngader. Les 

aisde Sobal, pere de Cariathiarim, fu- 

o» rent : Haroe, Hatsi-Hammenuhoth. Les 

families de Cariathiarim, furent : les 

Jetnreens, les Aphutheens, les Sema- 

m towns et les Masereens, D'eux sont sor- 

34 us les Sareens et les Esthaoliens. Fils 



de Salma : Bethleem et les Netophatiens 
Ataroth-Beth-Joab, moitie des Manach- 
tiens, les Sareens, ainsi que les families 55 
des Scribes deraeurant a Jabes, savoir, 
les Thiratiens,les Schimathiens et les.Su- 
cathiens. Ce sont les Cineens, issus de 
Hamath, pere de la maison de Rechab. 

chap. rn. — Us descendants de David. 

Void les fils de David qui lui naqui- 3 
rent A Hebron : le premier-ne, Amnon, 
d Achinoam de Jezrael ; le second, Da- 
niel, d'Abigail de Carmei ; le troisieme, 2 
Absalom, fils de Maacha, fiile de Thol- 
mai, roi de Gessur; le quatrieme, Ado- 
-. nias, fils de Haggith ; le cinquieme, Sa- : 
phatias, d' Abital ; le sixieme, Jethraam, 
d'Egla, sa femme. Ces six lui naquirent 4 
a Hebron, ou il regna sept ans et six 
mois; puis il regna trente-trois ans a 
Jerusalem. Voici ceux qui lui naquirent 5 
a Jerusalem : Simmaa, Sobab, Nathan, 
Salomon, quatre, deBethsue, tille d J Am- 
miel ; Jebaar, Elisama, Eliphaleth, 6, 7 
Noge, Nepheg, Japhia. Elisama, Elia- 8 
da, Elipheleth, neuf. 

Ce sont la tous les tils de David, sans 9 
compter les fils des concubines. Thamar 
etait leur soeur. 

Fils de Salomon : Roboam ; Abias, son 10 
nls ; Asa, son fils ; Josaphat, son tils ; 
Joram, son tils ; Ocho^ias, son fils ; Joas, 1 1 
son his; Amazias, son fils ; Asanas, son i-» 
tils ; Joatham, son fils ; Achaz, son fils ; 1 * 
Esechias, son fils; Manasse, son fils; 
Amon, son fils; Josias, son fils. ' l4 

Fils de Josias : le premier- ne Joha- 15 
nan ; le deuxieme, Joakim; le troisieme, 
Sedecias; le quatrieme, Seilum. Fils de r6 
Joakim : Jechonias, son fils ; Sedecias 
son fils. Fils de Jechonias : Asir, Sala- 17 
thiel, son fils, Melchiram, Phadaia, Sen- K s 
nescr,Jecemias,SamaetXadabias. Fils 10 
de Phadaias : Zorobabel et SemeT. Fils 
de Zorobabel : Mosollam et Hananias, 
Salomith, leur scBitr ; et Hasaban, Ohal ->o 
Barachias, Hasadias, Josabhesed, cinq. 
Mis deHananias: Phaltias et Jesetas <n 



Ss. Haroc Hatsi.Ha*n,nJnuhotk> c-a-d. U 
»,«-«/, moitiidts r<pos (Vulg.): no u propres 
d* locality (mconnues) ha&uies par les fa 
£ ft-T e -if C S ? baJ ^' ks nomTdes chef. 
/«Wr : Araa ' Ehiet A »" 

'J*\!l'\ r * ici€iu ? : cctte Iiste se retrouve, 

Sv . q , f JrTr c vamntcs orthographiques ch. 
wv » 7-n, et II Sam. v, 14.16. 

^^\ r ' C '^5 a ^^ ° n PO"rraii done 

3" , Massorctcs ambient favo^ ainsi 

ieMaio-4:e dc S. Matthieu entre Jechonias ct 



Salathie!. La Vulgate traduit : Us Jih <re 
ytckontas furent : Asir, Saiathkl ; mais les 
1-XX portent corame 1'hebreu : Asir, Sa/a- 
thitl, son /lis ; c. -a-d. fils d'Asir. 

balath,el Matth. » l2 : comp. Agg. i, , t „ ; 

u • l i 1 ^ 7 ' Peul *« tr « faut-il invoquer !a loi du 
Wvirat (Deut. xxv, 5 sv.). 

ai. L^s/its tie liafkala, etc. : au lieu de cette 
formule nouvelle qui. introduit ici, a la piace 
dindividus des families, les LXX lLsent btna 
au heu de W, et ont : Fils de Hohouios : 
'frttios; 7esei\, s , sonjils; Raphala, son 

* *' 1 "??!' w * J tU " el ainsi ties am res. De 
meme la Vulgate. 
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Chap. Ill, 22. 



I» LIVRE DES CHRONIQUES 



Chap. IV, 32. 



les fils de Raphaia, les fils d'Arnan, les 

22 fils d'Obdia, les fils de Sechenias. Fils 
de Sechenias : Semeia. Fils de Semeia : 
Hattus, Jegaal, Baria, Naaria, Saphat, 

23 six. Fils de Naaria : Elioenau Ezechias 

24 et Ezricam : trois. Fils d'Elioenai : 
Odiria, Eliasub, Pheleia, Accub, Joha- 
nan, Dalaia et Anani : sept. 

CHAP. IV. — Fragments genealogiques 
comer nant la familU de Jttda. Des- 
cendants de Simeon. 

4 Fils de Juda : Phares, Hesron, Char 



gendra Joab, pere de ceux qui habi- 
taient la vallee de Charaschim, car ils 
etaient ouvriers. Fils de Caleb, fils de 
Jephone : Hir, Ela et Maham. Fils d'Ela: 

Cenez. 

I Fils de Jaleleel : Ziph, Zipha, Thiria 
i p^ Asrael. 

I Fils d'Esra : Jether, iMered, Epher et 
J Jalon. La femme de Mered. V } Egypt ten- 
\ ne, enfanta Mariam, Sammai et Jesba, 
i pere d'Esthamo. Son autre femme, la 
1 Juive, enfanta Jared, pere de Gedor, 

Heber, pere de Socho, et Icuthiel, pere 



1; 



i6 



iS 



20 



21 



3 

6 



2J 1 



mi, Hur et Sobal. Raia, fils de Sobal. de Zanoe. Ceux-la sont les fils de Be- 
engendraJahath;JahathengendraAcha- thia, tille de Pharaon, que Mered avait 
mai et Lahad. Ce sont les families les prise pour femme. 
Sareens. F"s ^e la femme d'Odafa, sumr de 19 

Voici les descendants du pere d'Etam. Xaham : le pere de Ceila, le Garmien, 
Jezrahel, Jesema et Jedebos: le nom de j et le pkn ^'Esthamo. le Machathien. 
leur sceur etait Asalelphuni. Phanuel fut 1 Fils de Simon : Amnon, Rinna. Ben- 
le pere de (redor, et Ezer celui de Hosa. i Hanan et Thilon. Fils de Jesi : Zoheth 
Ce sont la les tils de Hur, premier-nc et Ben-Zoheth. 
dEphrata, pere de Bethleem. Fils de Sela, lils de Juda : Her, pere 

Vssur, pere de Thecue, eut deux fern- de Lecha; Laada, pere de Maresa. et 
mes : Hasaa et Naara. Naara iui en- les families de la maison ou Ton travaille 
tanta Oozam, Hephcr, Themani et Alias- le byssus, de la maison d'Aschbea, et 

7 thari : ce sont la les fils de Naara. Fils ■ Jokim, et les hommes dc Cozeba. et 
de Halaa : Sereth, lsaar et Ethnan. Joas, et Saraph, qui dominerent sur 

8 Cos ongendra Anob ct Soboba, et les , Moab, et Jaschubi-Lechem. Ces choses 

9 families d'Aharehel, fils d'Anim. Jabes ' sont ancienncs. C'etaient les potiers et 
etait plus honore que ses freres ; sa mere les habitants dc Netaim ct de Gcdera ; 
lui donna le nom de Jabes, en disant : its demeuraient la pros du- roi, travail- 
** C'est parce que je Tai enfante avec lant pour lui. f 
douleur. ' ! Jabes invoqua le Dieu d r Is- Fils dc Simeon : Namuel, Jamm, Ja- 
rael en disant: " Si vous me benissez ; rib, Zara, Saiil. Sellum, son fils: Map- 
ot que vous etendiez mes limites, si votre ; sam, son fils ; Masma, son fils. Fils de 
main est avec moi ct si vous me prescr- Masma : Hamuel, son fils; Zachur, son 
vez du malheur, en sorte que je ne sois fils ; Semei, son fils. Semei eut seize tils 
pas dans l'affliction !... : ' Et Dieu lui ac- et six filles ; ses freres n'eurent pas beau- 
corda ce qu'il avait demande. , coup de fils, et toutes leurs tamilles ne 

Ftt.'ub, frere de Sua, engendra Mahir, se multiplierent pa? autant que les his 
qui fut pore d'Esthon, Esthon engendra dc Juda. lis habitaicnt a Bersabee. a 
la maison de Rapha, Phesse et Tehinna, Molada, a Hasar-Sual, a Bala, a Asom, 
pere de la ville de Naas. Ce sont la les a Tholad, a Bathuel, a Horma, a Sice- 
hommes de Recha. leg, a Beth-Marchaboth, a Hasar-bu ; 

1 2 Fils de Cenez: Othoniel ct SaraTa. sim. a Beth-Beraiet a Saanm : eclurent 
Fils d'Othoniel : Hathath et Maonathi. la leurs villes jusqu'au regne de David. 

14 Maonathi engendra Ophra; SaraTa en- , ct leurs villages, lis avaient encore; 



10 






1 1 
12 



2! 






2*j. Six : l'h<Sbreu, les LXX et la Vulg. ne 
donnent que cinq tils de Scinela ; lc5 versions 
Syr. et Arab. MippWent Azarias&prhs WtuLria. 

IV. 3. Le ptrty lechef ou le principal pos- 
sesseur d'Etam, ville situ^e dans la montagne 
de Juda (II Par. xi, 6). 

4. Gidor (Jos. xv, 58) et Hosa paraissent de- 
signer des localUe's, coiume Bethlian, dont 
Salma, descendant de Hur, est aussi appel6 te 
pere (I Par. ii t 50, 54). pa^« Quelle etait habi- 
tee et pos$614e en grande partie par des families 
issues de lui. 

17 sv. Ceux- la sont les fiU de Bttkia, etc. 
La veritable place de ces mots serait au vers. 
17 apres Jalon : Void les fits de Bitkia, etc. 



C'est peut-etre une erreur de copiste *iui les a 
reportes au vers. 18. 

aa. Ces chases sent aHcteuttes, remon tent ties 
haul ; ou bien ce sont de vieilles traditions. 
Vulgate : Et celui qui fit arriter le soteii, tt 
les hommes de mensonge, ei fassure 9 et le brA- 
lant.et ceti.x qitiretournircnt ii l.achtut (Beth- 
leeni). Cette interpretation remplace lc* noma 
propres par leur signification e^ymologique. 

24. Comp. Gen. xlvi, io; Exod. vi, 15. 

27. Comp. Nombr. i, 22, 26; Jos. xix, l. 

28 sv. Comp. Jos. xix, 2-6. 

32. Et leurs villages ou bourgs (comp. Jos 
xix, 6). Us Massoretes, les LXX et la Vol* 
Uent ces mots a ce qui suit : leurs vtltagfi 
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Chap. IV, 33. OU I*r PES PAKALIPOMENES. Chap. V, 22. 






Etam, Aen, Remmon, Thochen et Asan; 
cinq villes ; et tous les villages aux en- 
virons de ces villes, jusqu'a Baal. Voila 
leurs habitations, conformement a leurs 
registres de families. 

34 Mosobab, Jemlech, Josa, fils d ? Ama- 

35 sias, Joel, Jehu, tils de Josabias, fils de 
$6 Sarafas, fiis d'Asiel, ElioenaT, Jacoba. 

feuhala, Asaia, Adiel, Ismiel, Banata, 



son fils, que Thelgathphalnasar, roi 
d'Assyrie, emmena captif : il fut un des 
princes des Rubenites. — Freres de 
Beera, chacun selon sa famille, tels qu'ils 
sont inscrits dans les genealogies selon 
leurs generations : le premier, Jehiel ; 
Zacharie ; Bala, fils d'Azaz, fils de Sam- 
ma, fils de Joel : Bala habitait a Aroer, 
et jusqu ; a Nobo et a Beel-Meon: a 



S 



37^ fab * be P hei .. fiI ? t d'Allon, his I l'orient, il habitait jusqua I'entree dtt 
d-Idaia, his de Semn, his de Samara. ! desert depuis le fleuvc de I'Euphrate 

38 Ces hommes designes par leurs noms i car leurs troupeaux etaient nombreux 
etaient princes dans leurs families. Leurs dans le pavs de Galaad. Du temps de 10 
maisons paternelles ayant pris un grand ! Saul, ils firent la guerre aux Affareens 

39 accrotssement, lis allerent du cote de qui tomberent entre leurs mams et ils 
bador jusqu a I orient de la vallee, afin : habiterent dans leurs tentes sur tout le 
de chercher des paturages pour leurs - cote occidental de Galaad 

40 troupeaux. lis trouverent des paturages : Les fils de Gad habitaient vis-a-vis 
f nis ct 11 bon h s ' c ! IJJJ tejritoire spacieux, : d'eux dans le pavs de Basan, jusqu'a 
tranqmlle et paisibie, habite auparavant j Selcha ; S etaient : le premier JueT- le 1 * 

41 par des descendants de Cham. Ces horn- ! second. Saphan, puis JonaT et'Saphath 
mes, inscrits par leurs noms, arriverent ] en Basan. Leurs freres, d'apres les fa- 1 : 
Ju temps d Ezechias, roi de Juda ; ils I milles dont ils etaient les chefs • Mi- 
detruisirent leurs tentes. ainsi que les j chael, Mosollam, Sebe, JoraT, Jachan, 
Maomtes qui se trouvaient la, et les Zie et Heber : sept, ils etaient fils 14 

d'Abihall, fils de Huri, fils de Jora, fils 



1 1 



ayant devoues a l'anatheme jusqu'a cc 
jotir, ils s'etablirent a leur place, car il 
y avait des paturages pour leurs trou- 
peaux. 

42 Des fils de Simeon allerent aussi a la 
montagne de SeYr, au nombre de cinq 
L'ents hommes; Phaltias, Naarias, Ra- 
phaias et Oziel, fils de Jesi, etaient a 

43 lour tote. Ils battirent le reste des Ama- 
lecitcs qui avaient echappe, et ils s'eta- 
blirent la jusqu'a. ce jour. 



ciiAi-. v. — Descendants d$ Ruben, 
de Gad et de Manasse. 



de Galaad, fils de Michael, filsde Jesesi, 
fils de Jeddo, fils de Buz. Achi, fils 15 
d'Abdiel, fils de Guni, etait chef des mai- 
sons de leurs peres. lis habitaient en 16 
Galaad, en Basan, et dans les villes de 
ces contrees, et dans tous les paturages 
de Saron jusqua leurs extremites. Tous 17 
ces jils de Gad furent enregistres dans 
les genealogies du temps de Joatham, 
roi de Juda. et du temps de Jeroboam, 
1 roi d'Israel. 

Les fils de Ruben, les Gadites et la 18 
.... , D demi-tribu de Manasse avaient de vail- 

*\ ils de Ruben, premier-ne d Israel, lants hommes, portant le bouclier et 
; ar **** l . c Premier-nc; mais, : Fepee, tirant de fare, et exerees a la 

K h£ c ?T hG - dC ^P ™' W*™* au nombre dc qwarantc millc 

C«h rf a A? SS ?, fut d0nn ° a " X flIs dc **' cent soixante ^ cn «tat dialler a lar- 

jostph, lis d Israel, non, toutelois, pour mee. lis li rent la guerre aux V^areens m 

SSilT 11 ^ lesgenealo- a Jethur, a Xaphis et a Nodab?^: o 

&nr nt P mi V- C * Ca f M^ fut rent ^ contre cux - et Ie * Agareens et 

Kn n^tf - f TVW? 1 ^ tous ceux qui etaient avec eux furent 
- tt -i n^h 1-t lC i dr u lt u d amesse ' livrts entre Ieurs mains - Car ils avaient 

S fh w : ' Phallu * Esr0n los exauca ' P arce c l u * iIs etaient confies 

1 KisdoYwii q. • ci ^ cn Iui * Ils cnleverent leurs troupeaux, 21 
J'S^i Samia : wn v| fi l £: G ^ cinquante mille chameaux, deu'eent 

2 S M-' Seme J: sort hls: V.m*«. son cinquante mille brebis, deux mille anes. 



" his : Reja, son fils ; Baal, son fils : Beera, 

Haunt; £tam % etc.; maU ces localitcs sont 
Jppclces des villes, 

.l»«rJ' S - V ' Vo ?' Ge . n *y xxxv ' 2;s.vlix, 4. Ix 
•iroit d ainesse donnau deux sortesd'a vantage*: 
• 'a aignirc et la preeminence sur tous les fre- 
r «» , 3. une double part dans i'heritage paternel 
&?* p °u d « ni «a vantage, en ce queses 
«-ux hb, Ephraim et Manasse, furent les chefs 



c' cent mille personnes, car il etait 22 

de deux tribus, ayant chacune son terntoire 
distinct; maj* la preeminence echut a Juda, a 
tiui scs freres devaient remlre hommacje, et dt- 
qui devaitsortir le prince, savoir David, chef 
de la dynastie royaie, puis le Prince, le Do- 
minateur par excellence, le Messie. 
17. Conip. II Rois, xiv et xv. 
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Chap. V, 23. I" LIVRE DES CFIRONIQUES Chap. VI, 49- 

tombe beaucoup de morts, parce que la * Voici les families de Levi selon leurs 

guerre etait de Dieu. Et ils s etablirent peres : 

a leur place jusqu'a la captivite. 1 Dc Gersom : Lobni, son fils ; Jahath, 20 

23 Les fils de la demi-tribu de Manasse son fils; Zamma, son ills; Joan, son 21 
habitaient dans le pavs depuis Basan fils; Addo, son fils; Zara, son fils ; Je- 
jusqaa Baal-Hermon et a Sanir, ct a la thrai, son fils. — Fils de Caath : Ami- 22 
montagne d'Hermon ; ils etaient nom- nadab, son fils ; Core, son fils ; Asir, son 

24 breux. Voici les chefs de leurs families : fils ; Elcana, son tils ; Abiasaph, son 23 
Epher, Jesi, Eliel, Ezriel, Jeremia, OdoTa fils ; Asir, son fils ; Thahath, son fils ; 24 
et Jediei, hommes forts et vaillants, horn- Uriel, son fils ; Ozias, son fils ; Saul, son 
mes derenom, chefs de leurs families. t fils. Fils d ? Elcana : Amasai et Achi- 25 

25 Mais ils furent infideles au Dieu de moth; Elcana, son fils; Sophal, son 26 
leurs peres, et ils se prostituerent en . fils ; Nahath, son fils ; Eliab, son tils ; 27 
servant les dieux des peuples du pays i Jeroham, son fils ; Elcana, son fils. Fils 28 

26 que Dieu avait detruits devant eux. Le 1 de Samuel : le premier- ue Vasseni, et 
Dieu d'Israel excita l'esprit de Phul, roi Abia. — Fils de Merari : Moholi ; Lobni, 29 
d' Assvrie, et Tesprit de Thelgathphalna- son tils ; Semei, son fils ; Oza, son tils ; 
sar, roi d ? Assyrie ; et Thelgathphalnasar Samimu?, son fils; Haggia, son tils: 30 
emmena captifs les Rubenites, les Ga- Asaia, son fi ? s. 

dites et la demi-tribu de Manasse, et il , Voici ceux que David etabht pour 31 
les conduisit a Hala, a Chabor, a Ara et diriger le chant dans la maison de Je- 
au fieuve de Gozan. oh ils sont demeures \ hovah, depuis que Tarche eut un lieu de 
jusqu'a ce jour. \ repos : ils remplirent les fonctions dc 32 

j chantres devant le tabernacle, la tente 

chap. \\. — Descendants de Levi. \ j e rcun i oni jusqu'a ce que Salomon eut 

Villes habities par aix. b ^ ti ] a ma iso n a e Jebnvah a Jerusalem, 

6 Fils de Levi : Gersom, Caath et Me- , et ils faisaient leur *ervice selon Fordre 

2 rari. Fils de Caath : Amram, Isaar ct ; present par David, Voici ceux qui offi- 33 

I Oziel. Fils d' Amram : Aaron, Moise et ciaient avec leurs fils : D entre les tils 
Marie. Fils d' Aaron : Nadab, Abiu, des Caathites : Heman, le chantre, fils 

4 Eleazar et lthamar. Eleazar engendra j de Joel, fils de Samuel, fils d'Eleana, 34 
Phinees; Phinees engendra Abisue ; fils de Jeroham, fils d'Elicl, tils del ho- 

5 Abisue engendra Bocci ; Bocci engendra ; hu, tils de Suph, tils d'Elcana, fils de 3; 

6 bzi ; Ozi engendra Zaralas ; Zaraias ' Mahath, fils d r Amasai, tils d'Elcana, 36 

7 engendra Meraioth ; Meraioth engendra i fils de Joel, fils d' Azarias, fils de Sopho- 
Amarias ; Amarias engendra Achitob ; i nic, fils de Thahath, fils d'Asir, his 3; 

8 Achitob engendra Sadoc ; Sadoc engcn- d' Abiasaph, fils de Core, fils d'Isaar, $ 

9 dra Achimaas ; Achimaas engendra Aza- I fils de Caath, fils dc Levi, fils d'Israel. 
10 rias; Azarias engendra Johanan; Jo- : — Son frere Asaph, aui se tenaitasa 3? 

hanan engendra Azarias : c ? est lui qui ; droite : Asaph, tils de Barachias, fils de 
exerca le sacerdoce dans la maison que i Samaa, fils de Michael, fils de Basaias, 4c 

II Salomon batit a Jerusalem; Azarias j fils de Melchias, fils d'Athanai, fils dc 41 
engendra Amarias; Amarias engendra Zara, fils d'Adaia, fils d'Ethan, his de 421 

12 Achitob ; Achitob engendra Sadoc ; Sa- Zamma, fils de Semei, fils dc Jeth, his 

13 doc engendra Sellum; Sellum engen- de Gersom, fils de Levi. — Fils de Me- , 
dra Helcias ; Helcias engendra Azarias ; rari, leurs ireres, a la gauche ; Ethan, 

14 Azarias engendra Saraias; Saraias en- 1 fils de Cusi, fils d'Abdi, fils dc Maloch, 

15 gendra Josedec. Josedec partit /owrifiisde Hasabias, fils d'Amasias, his do 4i 
Pexil quand Jehovah emmena en capti- \ Helcirs, fils d'Amasai, fils de Bom, his 40 
vite Juda et Jerusalem par Nabucho- de Somer, fils de Moholi, tils de Musi, 4, 
donosor. his de Merari, fils de Levi. 

16 Fils dc Levi : Gersom, Caath ct Me- Leurs freres, les levites, etaient char- 4* 

17 rari. Voici les noms des fils de Gcr- ges de tout le service du tabernacle de 
i8-som: Lobni et Semei.— Fils de Caath: la maison dc Jehovah. Mais Aaron et 4? 
19 Amram, Isaar, Hebron et Oziel. — Fils ses fils brulaient Us vidimes sur I autel 

de Merari : Moholi ct Musi. ; des holocaustes et Vencens sur I autel des 



*6. Voy. IV Rois, xv, 19. \ VI. x. Les vers. 1-15 donnent la gcnealogi* 

Dans f h*breu, les 15 versets qui suivent (vi t 1 des grands pretres jusqu a la captivite. 

1 15) appartiennent encore au chap, v, lequel . 26. Le texte hebreu est altere ; nous suivow 

contient ainsi 41 versets. Nous suivons ladivi- J celui des LXX. 

sion de la Vulgate, qui est plus logique. 1 
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C hap. VI, so. QU Je* PES PARALIPOM ENES. Chap. VII, 7. 

parfums ; ils avaient a remplir tout le j ses paturages, Geth-Remmoii et ses pa- 
numstere du lieu tres saint, et a faire I turages ; et de la demi-tribu de Manas- 70 
1 expiation pair Israel, selon tout ee ! se, Aner et ses paturages: pour les fa- 
qu avait ordonne Moise, serviteur de ; uilles des autres fils de Caath. 

D '\ U '- ,- w ci j- » r^, - 0n donna aux fils iie Gersom : de la 

5 °,, »L- • d Aaron: Eleazar, son ; famille de la demi-tribu de Manasse, 

dls : Phmees son his ; Abisue, son fils ; ; Gaulon en Basan et ses paturages, \s! 

5, Bucci son fils; Ozi, son fils; Zaraias, tharoth et ses paturages; de la triru 
52 son ft s ; Menuoth, son fils ; Amarias, 1 d'Issachar, Cedes et ses paturages, Da- 
55 son ft s ; Achitob, son his ; Sadoc, son j bereth et ses paturages, Ramoth et ses 7 1 

his ; Achimaas, son fils. ; paturages, Anem et ses paturages ; de la 7 1 

54 \ oici leurs habitations, selon lours en- : tribu d'Aser, Masai et ses patinVes, \b- 
ceintes, dans les territoires qui leur fu- . don et ses paturages, Hucac et"ses pa- 7 e 
rent assipes. Aux his d'Aaron et de la ; turages, Rochob et ses paturages; etde 76 
famille des Caathites, designes les pre- 1 la tribu de Nephthali, Cedesln Galilee 

55 mnn par le sort, on donna Hebron, : et ses paturages, Hamon et ses patura- 
dans le pays de Juda, et les -paturages ; ges, et Cariathaim et ses paturages. 

50 qui 1 eiitourent mais le territoire de la : On donna au rate des LtoiusTwn fils 77 
vile et ses villages furent concedes a de Merari : de la tribu deZabulon, [jec- 

57 Caleb his de Jephone On donna done j namet ses paturages, Carina ot ses pa- 
aux his d Aaron la villc de refuge He- ■ turages], Remmono et ses paturages, 

jS bron. Lobna et ses paturages, Jether, Thabor et ses paturages ; de lautretote 78 
Esthomo et ses paturages, Helon et ses ; du Jourdain, vis-a-vis de Jericho a 

59 paturages, Dabir et ses paturages, Asan , l'orient du fleuve : de la tribu de Ruben 
et ses paturages, Bethsemes et ses patu. Bosor au desert et ses oaturages, Jassa 

60 rages ; de la tribu de Benjamin, Gabee ! et ses paturages, Cademoth et ses patu- 7Q 
et ses paturages, Almath et ses patura. rages, Mephaat et ses paturages ; et de So 
ges. total de leurs villes : trcize viUes, la tribu de Gad, Ramoth en Galaad et 

6. dapres leurs families _ Les autres fils I ses paturages, Mahanaim et ses patu- 

de Caath eurent par le sort dLx villes des : rages, Hesebon et ses paturages, Jezer 8 1 
families de la tribu |d'Ephraim, de la i et ses paturages 
tribu de Dan et] de la demi-tribu de Ma- 

62 nas.se. Les fils de Gersom, d'apres leurs , CUAP< VI '- — Descendants d'Issachar, 
families, eurent treLze villes de la tribu ,ie Benjamin, de Nephthali, de Ma- 
d'Issachar, de la tribu d'Ascr, de la tribu ' """<■', d'Ephraim et d'Aser. 
de Nephthali et de la tribu de Manasse ; Fils d'Issachar : Thola, Phua, Jasub 

63 n Basan Les his de Merari, d'apres > et Simeron : quatre. Fils de Thola : Ozi 
leurs families eurmt par le sort douze Raphala, Jeriel, JemaT, Jebsem et Sal 

i r T a , tr ! bu 1 d l! R ., ub ? n « dc la tribu : muel > chefs des maisons de leurs peres 
de Gad et de la tribu de Zabulon. j issues de Thola, vaillants horames, ins. 

4 r v? ™ fant ?„ dl Vf l donnerent au * i <rits d'apris leurs generations, au temps 
Uvtes ,es villes et leurs paturages aide David, au nombre de vingt-deux 

3 , "I /' IIs donnerent P^ ^ sort, de la mille six cents. Fils d'Ozi : krahia • 
tribu des en/ants de Juda de la tribu j fils de Izrahia : Michael, Obadia, Joel 
des entants de bumeon et de la tribu des , et Jesia : en tout cinq chefs, lis avaient 
.man's de Benjamin, ces villes quiLs j avec eux, selon leurs generations, selon 

66 K Pa 5 *""? T* , -, ! les maisons dc leurs Peres, trente-sLx 
r, h , •»""■" f f» mill . es des his de j mille hommes dc troupes armees pour la 

67 de h .'.-£ v !! 1 « s q ui .. leo r # t ch «rent fu.-ent : guerre; car ils avaient beaucoup de fem- 
hriin f Ephra . l . n V 0n leur d °nna : 1 mes et de fils. Leurs freres, d'apres tou- 
a uuc de refuge Sichcm et ses patura- 1 tes les families d'Issachar, hommes vail 



7 
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6S*tr a, \ s , lamonta S ned Ephraim, Gazer jlants, formaient un nombre total de 
n«s paturages, Jecmaam et ses patu- j quatre-vingt-sept mille, inscrits dans 
rages Bethoron et ses paturages [ ; de la les genealogies. 

6q £m«75 / EKh ^? Ct ** P 41 " 3 *?*. Fiis d * Benjamin : Bela, Bechor et 
"9 Gabbathon et ses paturages], Helon et Jadiel : trois. Fils de Bela : Esbon, Ozi, 



54- Comp. Jos. xxi. 

61. Ce versci doit ctrc compI<5t<* par !es mou 
entw crochets, dapres Jos. xxi, 5. Comp. vers. 
70 et Jos. xxt, 25. 

W-7o. Comp. Jos. xxi, 20-26. 



6 
7 



6S. Les mots entre croc.lcts ont disparu du 
texte h^breu acluel : comp. Jos. xxi, 2 j. 

t.i_ 7 l* Les -P 10 ^ cntre cr oc^*i5 sont omis dans 
I hebreu acluel : comp. Jor xxi, 34. 
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Chap. VII, 8. P* LIVRE DES CHRONIQUES Chap. VIII, n. 

Oziel, Jerimoth et UraT : cinq chefs des Ammiud, sen tils ; Elisama, son fils ; 
maisons de leurs peres, hommes vail- ; Nun, son tils; Josue, son fils. — Leurs 27,28 
lants, inscrits dans les genealogies au possessions et leurs habitations etaient : 
nombre de vingt-deux mille quatre cents. Bethel et les villes de sa dependance ; a 

8 — x'ils de Bechor : Zamira, Joas, Elie- ; Forient, Noran ; a Foccident, Gezer et 
zer, Elioenal, Amri, Jerimoth, Abia, j les villes de sa dependance, Sichem et 
Anathoth et Almath : tous ceux-la fils les villes de sa dependance, jusqu'a Aza 

9 de Bechor, inscrits dans les genea- : et aux villes de sa dependance. Entre 29 
logies, d'apres leurs generations, comme i les mains des fils de Manasse etaient en- 
chefs des maisons de leurs peres, horn- ' core Bethsan, Thanach, Mageddoet Dor, 
mes \ aillants, au nombre de vingt mille ; avec les villes de leur ressort. Ce fut 

io deux cents. — Fils de Jadihel : Balan. \ dans ces villes qu'habiterent les tils de 
Fils de Balan : Jehur, Benjamin, Aod, Joseph, fils d'Israel. 
Chanana. Zethan, Tarsis et Abisahar : Fils d'Aser : Jemna, Jesua, Jessui et 30 

11 tous ceux-la fils de Jadihel, chefs des Baria, et Sara, leur sccur. Fils de Ba- 31 
maisons de leurs peres, hommes vail- ' ria : Heber et Melchiel, qui fut pere de 
lants, au nombre de dix-sept mille deux ; Barsaith. Heber engendra Jephlat, So- 32 
cents, en etat duller en armes a la mer et Hotham, et Suaa, leur sceur. — 
guerre. ! Fils de Jephlat : Phosech, Chamaal et $$ 

12 Sepham et Hapham, filsd'Hir; Asim, : Asoth : ce sont la les tils de Jephlat. — 
fils d'Aher. Fils de Somer : Ahi, Roaga, Haba et 34 

13 Filsde Nephthali : Jasiel, Guni, Jeser Aram. — Fils de Helem, son frere : 35 
et Sellum, fils de Bala. ' Supha, Jemna. Seiles et Amal. Fils de 36 

14 Fils de Manasse : Esriel. Sa concubine Supha : Sue, Harnapher, Sual, Beri, 
syrienne enfanta Machir, pere de Ga- Jamra, Besor, Hod, Samma, Salusa, 37 

1 5 laad. Machir prit une femme de Hap- Jethran et Bera. Fils de Jether : Je- 38 
phim et de Saphan ; le nom de sa sceur phone, Phaspha et Ara. Fils d'Olla : 39 
etait Maacha. Le nom du second fils Aree, Haniel et Resia. — Tous ccux-hi 4c 
etait Salphaad, et Salphr.ad eut des etaient fils d : Aser, chefs des maisons de 

16 filles. Maacha, femme de Machir, en- leurs peres, hommes d'elite et vaillants, 
fanta un fils, et Fappela du nom de Pha- chefs des princes, inscrits au nombre de 
res ; lenom de son frere etait Sares, et ses vingt-six mille hommes en etat d'aller en 

17 fils etaient Ulam et Recen. Fils d'Ulam : armes a la guerre. 
Badan. Ce sont la les fils de Galaad, fils i , ,..„,„. 

18 de Machir, fils de Manasse. Sa sccur CHAP - vnu -^Attires families de Benja- 
Hammoieketh enfanta Ishod, Abiezer et mm - "emulogie de Saul. 

19 Mohola. Les fils de Semida etaient: Benjamin engendra Bale, son premier- 8 
Ahin, Sechem, Leci et Aniam. ne, Asbel le second, Ahara le troisieme, 

20 Fils d'Ephralm : Suthala ; Bared, son Nohaa le quatrieme et Rapha le ein- 
fils ; Thahath, son fils ; Elada, son fils ; ' quieme. Les fils de B61a furent : Addar, 3 

21 Thahath, son fils ; Zabad, son fils ; Su- Gera, Abiud, Abisue, Naaman, A hoe, 4 
thala, son fils; Ezer et Elad, que tuerent Gera, Sephuphan, et Huram. 
les hommes de Geth nes dans le pays, Void les fils d'Ahod : — ils etaient 6 
parce quHls etaient descendus pour pren- chefs des families qui habitaient Gabaa, 

'22 dre leurs troupeaux. Ephraim, leur pere, et ils les transporterent a Manahath — : 

fut longtemps dans le deuil, et ses freres Naaman, Achia et Gera ; e'est lui qui ; 

23 vinrent pour le consoler. Et il alia vers les transporta, et il engendra Oza et 
sa femme. et elle concut et enfanta un Ahiud. 

fils ; il Fappela du nom de Beria, parce ! Saharalm eut des enfants au pays de $ 

24 que le malheur etait dans sa maison. II Moab, apres qu J il eut renvoye ses" fern* 
eut pour fille Sara, qui batit Bethoron mes Husim et Bara ; il eut de Modes, sa 
le Bas et Bethoron le Haut, et Ozen-Sara. femme : Jobab, Sebia, Mosa, Molchom, 

25 Rapha. son fils, et Reseph ; Thale, son J6hus, Sechia et Marma ; ce sont la ses 10 

26 fils; Taan, son fils ; Laadan, son fils ; 1 fils, chefs de families, il eut de Husim : 11 



) 



VII, 13. Comp. Gen. xlvi, 94 ; Nombr. xxvi, ' par conjecture, suppleeyf/rVj suis : Machir prit 
48 sv. desfemmes pour ses /ils Hupphim et Saphm. 

15. Le texte h^breu est probablement allure" ; 28. Aza (les meilleurs manuscrits lisent ava), 
dans la premiere partie de ce verset. II y etait locality probablement voisine de Sichem. 
sans doute park d'un fils de Galaad (comp. ' 30. Comp. Gen. xtvi, 17; Nombr. xxvi, 44*47* 
vers. 17), peut-€tre d'Esriel, dont on au rait in- '■ VIII, 1 sv. Comp. Gen. xlvi, ?i ; Nombr. 
dique* la descendance de Machir. La Vulgate, \ xxvi, 38. 
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Chap. V III, 12. QU ie» DES P ARALIPQMENES. C hap. IX 18. 



12 Abitob et Elphaal. Fils d'Elphaal * hT~| ■ 

ber Misaam et Samad, qui batit Ono, CHAP - Ix - — Les habitants de TSrusa 

Led et les villes de sa dependance. I &w. GSnialozie de Saiil 

■ - Bana et Sama, chefs des families qui 



habitaient ATalon, mirent en fuite les 
14 habitants de Geth. Ahio, Sesac, Jeri- 
ir ib moth, Zabadia, Arod, Heder, Mi 



15 



tJu ?»"'/«<■ tout Israel fut enregb- 
tre dans les genealogies et inscrit dans le 
Uvre des rois d'Israel ; et Juda futem! 
mene ca P tif a Babylone a'cause de ^ 



chael, Jespha et Johaltai^t fils de i KEfiS ^Jene a cause de ses 

17 Baria. — Zabadia, MosoIIam He»eri '„3 ^-'^-Les premiers habitants, 

18 Hebcr, Jesamari, jez lS?Sb «St dan f e , meurai « nt d ™ s . >«"* possessions 
.9 life d'Elphaal -' Jacimfj&hri X? £l& T^.**** ^Israelites,' 



F 9 his dEiphaal - Jacim, Jechri, Zabdi, 
20, 21 Ehoenal, Selethat, Eliel, Adala, Ba 



22, 23 - Jesphan, Heber, Eliel, Abdon 

24 Zeclin, Hanan, Hanania, Aelam, Ana- 

25 thothia, Jephdaia et Phanuel etaient fils 

26 de Sosac. — Samsnri <nKnri'o rwu~ 



tes prttres, les levites et les Nathineent 
A. Jerusalem habiterent des fib de 



ra.a et Samarath etaient fi'b'de SemeT Juda d£ fflfrf .^ •*"•' deS ^ de 3 
23 - Jesphan, Heber, Eliel, AbZ '#&£. 1^, ^"J*™' * <«« fib 



d Ephraim et de Manas* ; _ des fils de 
Shares his de Juda : Othei, fils d'\m 
mmd, hb d'Amri, fils d'OmYal, fib Tde 



8 



:6 de Sesacr-"Wari STK , BoS "Vest?' f *<?«* fils * 
» ha. jersia, Elia et Zechri, etaient fib ! mfer „e. ?tJms%L^ % PK ' 
2& de Jeroham. ~ Ce sont la des chefs de FehLi .* u e • ■ hls de Zara : 

famillc. des chefs selon leurs gStrt j rtSdi? ^rsfrer^: six cent quatre- 

lions : ils habitaient a Jerusalem S* *fi"="i~l, D ^ fi,S c de ^"Jamin : 

,9 le pere de Gabaon habitaUTdabaon I *W & b /^' fib 

et le nom de sa femme etait Maacha I Pin^'iv^ 5 ^' 3 '. h ^ de Jeroham; 
30 Son fils premier-ne \bdon 1 w s W ! 1,™ fi f °j"' , fiIs de M ^hori; Mosol- 
1 Cis. Baalfpfcr. J Xadab o'ed'or ^jfiK' i ie Jebinh . S, ffi ,tia * ?? de ^^ fi,s 
32 Zachcr Zacher [et MacdlothJ. MaceK Sirations • ™rf -^ Se '° n leure 3 

loth engendra Samaa. Ils habiterent 1 foul ^cS Lmm^ l ^ t cin ^^six. 

aussi pres de leurs freres a Icrusatem mfuf ^ "ommes etaient chefs de fa- 
n awe leurs freres. - Xef eLendra Cb : ! n!f l0 ^ ' a ma «™ d <= ^urs peres. 

Cis engendra Saul ; Saulenjendra fol , aJSJ^^^'^ Jachin . IO 

natlian. Melchisua, Abinadab et Esbaa° ^ &, u I ^ fik de Mosollam . " 

34 Kib de Jonathan Meribaal VKrS ShS n^' ^ S d , e Mara,( *fi. «ls- d'A^ 

35 engendra Micha. Fils de M cha Phi : Sffif'. ft" 1 ? de a maison de Di <* ; 

36 ton. Melcch, Tharaa et \<±S \chaz fib T'u't k- Jer °, h . am ' ^^Phassur I2 
engendra Joada; Joada enSn'dn^ ^Ah ; fib £ li ^ Ielch | ! as i I \ ,aasaI . to d'Adiel 
math. Azmeth et Zamri ; zfrnriTngin! i Sfa-V^i J"^ Mos0,lam ' fils de «« ! 

37 dra Mosa. Mosa eneendra Banaa • Ro S^ ' ^ Em mer; et leurs freres, 1 ? 
pha.son lib; Elasa g sT fils ™i Sn" ! ±J ±? mausonsde leurs peres : miUe J 

jSfib. Asel eut six fib, don Vote! te hfreT^ ^ H ? mmCS VaiIlants ' P° ur 
noms : Ezricam, Bocru Isimel is i J? n le ,? e r vice de l «i ma.son de DieuT 
Obdia et Hani rS ceux & S fil,% ^ ! J** fiIs de "assub, , 4 

39 g. dAsel. - Fib d'Ese^Tson freT ! M rari^Ba^ or" Sffi^ ^ ^ * 
Uam, son premier-ne Tchus 1p h«, *u" • ' c , ?™5 ar ' Hcres ' Gaial » Mat- ic 

.ox^etFlipUtTerrWi 8 Ualh j ^%^i^ "\* «*J. «- ' 
J Ham lurent de vaillants hommes ti oiiti P «i mi'.^ ,s de Sanaa - fib de 16 
™t do fare, et ib euren? £«p £ JJJ' ^ s * ^ n ;, .Bwdna, fib 

hl-s et de petits-fib, cent cinquante. P teWHaZ de S^i, T hab,ta,t dans 

Tous ceux-la sont d^j fii« H» r™ «=> villages de Netophatiens. 
jamin. l dCS M * de Ben " ' Lt les Portiers : Selkm, Accub Tel 17 

etait le chef, et il est jusqu'a present a 18 



5 
6 



femmc (vers. 8). Vulpte s MOmim cngtndra. 
-,. i.c fere, c-i-d. Ie maitre et possesseur 

«) VX" ( Ai/- t- iX ' ^ "voirTehielO*; 
liaSlim™, h1" X """l? en,re cr «>ch««' »nt pro- 

rf ^^/ f .ci t est identique au Uvre des ?Jis 



de Juda etti'Isratt (com?. II Par. xx ^1 
Vulgate: Tout IsraUfutdoiu: f^lSlui^r 
nombre total a Hi i HSC rit dans UthredL 

2. Les Natkine-ens, c. -a-d . les donttfs, comme 
«rvueurs t aux orStres ct aujc levites iiw ™m! 
nl,r 1« omrfoi. Ye. plus ^„ib!es du sa^uairt 

5. Des Silonttes, des descendants de Silo l^ 



vr^ron '^^J^cendantsde Silo. U 
vraie le^on est probablement hasschelanL des 

^*ri'V:M, des ( ^«dants de Sela/lc 
3 e fils de Juda (Nombr. xxvi. 20I ^ 

«6. Voy. II<Vul ff . IV) Rois, xxv. 2J . 
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Chap. IX, 19. 



Ikr LIVRE DES CHRONIQUES 



Chap. X, 7. 



la porte du roi, a l'orient. Ce sont la les 
portiers pour le camp des enf-nts de 

19 Levi. Sellum, fils de Core, fils d'Abia- 
saph, fils de Core, et ses freres de la 
maison de son pere, les CoreTtes, rem- 
plissaient les fonctions de gardiens des 
portes du tabernacle ; ieurs peres avaient 
garde l'entree du camp de Jehovah; 

20 Phinees, fils d'Eleazar, avait ete autre- 
fois leur chef, et Jehovah etait avec lui. 

21 Zacharie, fils de Mosollamia, etait por- 
tier a l'entrec de la tente de reunion. 

22 Tous ces hommes, choisis pour gardiens 
des portes, etaient au nombre de deux 
cent douze, enregistres dans les genea- 
logies de leurs villages ; David et Sa- 
muel le voyant les avaient etablis dans 

23 leurs fonctions. Eux et leurs enfants | 
avaient la garde des portes de la maison ' 
de Jehovah, de la maison du tabernacle. 

24 Les portiers se tenaient aux quatre vents, 
a I'orient, a l'occident, au nord et au 

25 midi. Leurs freres, qui demeuraient dans 
leurs villages, devaient venir aupres 
d'eux de temps a autre, pour une se- 

26 maine. Car ces quatre chefs des por- 
tiers, qui etaient levites, etaient consign- 
ment en fonctions, et ils avaient encore 
la surveillance des chambres et des tre- 

27 sors de la maison de Diea. lis logeaient 
autour de la maison de Dieu, dont ils 
avaient la garde, et qu'ils devaient ou- 
vrir chaque matin. 

28 Quelques-uns des levites avaient la 
surveillance des ustensiles du service, 
qu'ils rentraient et sortaient en les comp- 

29 tant. D'autres veillaient sur les usten- 
siles, sur tous les ustensiles du sanc- 



tuaire, et sur la fleur de farine, le vin, 
rhuile, l'encens et les aromates. Des fils 30 
de pretres composaient les parfums aro- 
matiques. Un des levites, Mathathias, 31 
premier-ne de Sellum le Coreite, avait 
le soin des gateaux cuits sur la poele. Et 32 
quelques-uns de. leurs freres, d'entre les 
fils de Caath, etaient charges de prepa- 
rer pour chaque sabbat les pains de pro- 
position. 

Ce sont la les chantres, chefs de fa- 33 
miile des levites, demeurant dans les 
chambres, exempts d'autres fonctions, 
parce qu ? iis etaient a leur ceuvre jour 
et nuit. Ce sont la les chefs de famille 34 
des levites, chefs selon leurs generations; 
ils habitaient a Jerusalem. 

Le pere de Gabaon, Jehiel, habitait a 35 
Gabaon, et le nom de sa femme etait 
Maacha. Abdon, son fils premier-ne, 36 
j puis Sur, Cis, Baal, Ner, Nadab, Ge- 37 
dor, Ahio, Zacharie et Macelloth. Ma- 3S 
' celloth engendra Samaan. Ils habitaient 
I aussi pres de leurs freres a Jerusalem, 
avec leurs freres.— Ner engendra Cis; Cis 39 
engendra Saul ; Saul engendra Jonathan, 
Melchisua, Abinadab et Esbaal. Fils de 40 
Jonathan : Meribaal. Meribaal engendra 
; Micha. Fils de Micha : Phithon, Melech, 41 
I Tharaa [et Ahaz], Ahaz engendra Jara; 42 
' Jara engendra Alamath, Azmoth et Zam- 
ri ; Zamri engendra Mosa. Mosa engen- 43 
d*-a Banaa. Raphala, son tils; E4asa, 
son fils ; Asel, son fils. Asel eut six tils, 44 
dont voici les noms : Ezricam, Bocru, 
Ismael, Saria, Obdia et Hanan. Ce sont 
la les fils d'AseL 



DEUXIEME PARTIE. 



HISTOIRE DU PEUPLE D'ISRAEL SOUS LES ROIS DE LA 
DYNASTIE DE DAVID [I Par. Ch. X— II Par. Ch. XXXVI]. 

§L — HISTOIRE DE DAVID [I Par. X — XXIX]. 

chap. x. — Mort de Saul. 

10 Les Philistins Uvrerent bataille a 

Israel, et les hommes d'Israel prirent la 

fuite devant les Philistins, et des morts 

tomberent sur la montagne de Gelboe. 

2 Les Philistins poursuivirent avec ardeur 
Saul et ses fils, et ils tuerent Jonathan, 
Abinadab et Melchisua, fils de Saul. 

3 L'effort du combat porta sur Saul ; les 



4 



X, Voy. I Sam. xxxi. 



archers l'ayant atteint, il fut pris d ef- 
froi devant eux. Et Saul dit a son 
ecuyer : ** Tire ton epee et transperce* 
moi, de peur que ces incirconcis ne vien* 
nent se jouer de moi. " L'ecuyer ne vou- 
lut pas, car il etait saisi de crainte. Alors 
Saul prit son epee et se jeta dessus. 
Voyant Saul mort, recuyer se jeta aussi 3 
sur son epee, et mourut Ainsi penrent 
1 Saul et ses trois fils, et toute sa maison 
I pent en meme temps. Tous ceux d Is* 7 
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Chap. X, 8. 



OU Ier DES PARALIFOMENES. 



Chap. XI, 22. 

raei qui etaient dans la vallee, ayant vu [ s'etablit dans la forteresse ; c'est pour- 
que l'armee avait fui, et que Saul et ses j quoi on l'appela cite de David. II batit 



S 



tils etaient morts, abandonnerent leurs 
villes et prirent aussi ia fuite ; et les 
Philistins allerent s'v etablir. 



la ville tout autour, depuis le Mello et 
aux environs, et Joab repara le reste 
de la ville. David devenait de plus en 



8 



Le lendemain, les Philistins vinrent j plus grand, et Jehovah des armees etait 
pour depouiller les morts, et ils trouve- avec lui. 



rent Saul et ses fils tombes sur la mon- 



Voici les chefs des vaiiiants hommes io 



9 ta^ne de Geiboe. L 'ayant depouiile, ils qui etaient au service de David, et qui, 
emporterent sa tete et ses armes ; puis j avec tout Israel, Faiderent puissamment 
ils envoyerent des hommes annoncer ces | A acquerir la puissance et a devenir roi, 
bonnes nouvelles par tout le pays des selon la parole de Jehovah au sujet d'ls- 

io Philistins a leurs idoies et au peuple. Ils i rael. Voici, d'apres ieur nombre, les n 
mirent les armes de Saul dans la maison vaiiiants hommes qui etaient au service 
do leur dieu, et ils attacherent sa tete , de David : Jesbaam, fils de Hachamoni, 

ii dans le temple de Dagon. Lorsque tout ; chef des Trente. II brandit sa lance sur 
Jabes en Galaad eut appris tout ce que ; trois cents hommes, qu'il fit perir en une 

12 les Philistins avaient fait a Saul, tousles seule fois. Apres lui, Eleazar, fils de 12 
hommes vaiiiants se leverent, et ayant • Dodo, V Ahohite, Pun des trois vaiiiants. 
pns le corps de Saul et ccux de ses fils* j II etait avec David A Phes-Domim, ou les 13 
ils les transporterent A Jabes. Ils enter- ' Philistins s'etaient rassembles pour com- 
rerent leurs os sous le terebinthe, A Ja- ; battre. II v avait la une piece de terre 
bes, et ils jeunerent sept jours. rempiie d ? orge, et le peuple fuyait devant 

13 Saul mourut A cause de la trangres- les Philistins. Ils se placerent au milieu 14 
sion dont ii se rendit coupable envers . du champ, le defendirent et battirent les 
Jehovah, n'ayant pas observe sa parole, ! Philistins; et Jehovah opera une grande 

et pour avoir interroge et consulte ceux 1 delivrance. 

14 qui evoquent les morts. n ne consuita ! Trois des trente capitaines descendi- 15 
pomt Jehovah : et Jehovah le fit mourir, rent aupres de David sur le rochcr, A la 

et il transfera la royaute a David, fils caverne d'Odollam, lorsque le camp des 

** k**- ' Philistins etait dresse dans la vallee des 

niAt> v? n^,^/^^i «• * u"z RephaTm. David etait alors dans la for- 16 

Co]wutuJ?^%L ?• ; i tercsse ' et a }' avait un I**te de Philis- 

dS y™"* 1 ""- £« *™ de ; tins 4 Bet hlcem. David^ut un desir, et 17 

il dit : "Qui me fera boire de Teau de 
Tout Israel s'assembla aupres de la citerne qui est A la porte de Beth- 
David A Hebron, en disant : "Nous leem?'* A us sit St les trois hommes, pas- 18 

2 sommes tes os et ta chair. Autrefois sant au travers du camp des Philistins, 
deja, lorsque Saul regnait, e'etait toi qui puiserent de Peau de la citerne qui est A 

. conduisais et ramenais Israel. Jehovah, la porte de Bethleem. Ils I'apporterent 
ton Dieu, t'a dit : Tu paitras mon peuple et la presenterent a David ; mais David 

3 dlsraelet tu scras son chef." C'est ainsi nc voulut pas la boire, et il la repanc^t 
que tous les anciens d'Israel vinrent au- devant Jehovah, en disant : " Que mon 19 
presdu rota Hebron, et David fit alliance Dieu me garde de faire cela ! Boirais-je 
avec eux devant Jehovah. Ils oignirent \ le sang de ces hommes avec Ieur vie? 
David pour roi sur Israel, selon la parole ; Car c'&t au peril de leur vie qu'ils Font 

de Jehovah prononcee par Samuel. ; apportee. " Et il ne voulut pas la boire. 

4 David, avec tout Israel, marcha con- VoilA ce que firent ces trois vaiiiants 
tre Jerusalem, qui est Jebus, oil etaient hommes. 

5 les Jebuseens, habitants du pays. Les AbisaT, frerc de Joab, etait chef des 20 
habitants de Jebus dirent A David : " Tu Trente; ii brandit sa lance sur trois cents 

n entreras pas ici. " Mais David s'em- 1 hommes et les tua, et il se fit un nom 
r para de la forteresse de Sion : cest la 1 parmi les trois. II etait le plus considere 21 
cite de David. II avait dit : " Quiconquc j de la seconde triade, et il fut leur chef ; 



ll 



battra le premier les Jebuseens sera chef 
et prince. " Joab, fils de Sarvia, monta 
7 te^ premier, et il devint chef. David 

14. fin'tnUrrwapasytkrvakiLXXlVviU 
gate, // n'tstfr* pas d**s Jikovah. 

XI, 1. Pour les vers. 1-9, comp. II Sam. v, 
i- 10; pour les vers. 10-40, comp. Il Sam. xxiii, 



mais il n'egala pas les trois premiers. 

Banaias, fils de Jolada, fils d'un horn- 22 
me rempli de valeur et riche en exploits, 

8-39. Les vers. 41-47 sont propres a noire au* 
teur. 

76 sv. Voy. II Sam xxiii, 24 sv. 
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Chap. XI, 23. 



IE* LIVRE DES CHRONIQUES 



Chap. XII, 19. 



de Cabseel. II frappa les deux ariels de 
Moab. II descendit au milieu d'une ci- 
terne, ou il frappa un lion, un jour de 

23 neige. II frappa un Egyptien d'une sta- 
ture de cinq coudees, qui avait a la main 
une lance semblable a une ensouple de 
tisserand : il descendit contre lui avec 
un baton, arracha la lance de la main 
de i'Egyptien et s'en servit pour le tuer. 

24 Voila ce que fit Banaias, fils de JoTada, 
et il se fit un nom parmi les trois. vail- 

25 lants hommes. II etait le plus considere 
des Trente, mais il ne s'eleva pas jus- 
qu'aux trois premiers. David le fit mem- 
bre de son conseil secret. 

26 Hommes vaillants de Farmee : Asael, 
frere de Joab ; Elchanan, fils de Dodo, 

27 de Bethleem ; Sammoth, d'Arori ; Hel- 

28 les, de Phalon; Ira, fils d'Acces, de 

29 Thecue; Abieser, d'Anathot; Sobbo- 

30 chai, le Husathite ; Ilai, d'Ahoha ; Ma- 
haraT, de Netopha ; Heled, filsdeBaana, 

31 de Netopha ; Ethai, fils de Ribai, de Ga- 
baa des fils de Benjamin ; Banaia, de j 

32 Pharaton ; Hurai, des vaUees du Gaas ; j 
Abiel, d' Araba ; Azmoth, de Bauram ; 

33 Eliaba, de Salabon ; Bene-Assem, de 
Gezon ; Jonathan, fils de Sage, d'Arar ; 

34, 35 Ahiam, fils de Sachar, d'Arar ; Eli- 

36 phal, fils d'Ur; Hepher, de Mechera; 

37 Ahia, de Phelon; Hesro, de Carmel; 

38 Naarat, fils d'Asbai ; Joel, frere de Na- 

39 than ; Mibahar, fils d'Agarai ; Selec, 
F Ammonite ; Naaral, de Beroth, ccuyer 

40 de Joab, fils de Sarvia ; Ira, de Jether ; 

41 Gareb, de Jether; Urie, le Hetheen; 

42 Zabad, filsd'Oholi; Adina, fils de Siza, 
le Rubenite, chef des Rubenites, et 

43 trente avec lui ; Hanan, fils de Maacha ; 

44 Josaphat, fils de Mathan ; Ozia, d'Asta- 
roth ; Samma et Jehiel, fils de Hotham, 

45 d'Aroer; Jedihel, fils de Samri; Joha, 

46 son frere, le Thosaite; Eliel, de Ma- 
hum ; Jeribai et Josala, fils d'Elnaem ; 
Jethma, le Moabite; Eliel, Obed et Ja- 
siel, de Masobia. * 

CHAP. XII. — Guerriers qui fattachh 
rent a David pendant la viede Saul, 
Nombre des guerriers qui se rendirent 
(I Hibron pour f aire David roi. 

12 Voici ceux qui se rendirent aupres 

de David a Siceieg, lorsqu'il se tenait 

encore a Tecart a cause de Saul, fils de 

Cis; ils faisaient partie des vaillants 

hommes qui lui preterent secours pen- 

XII, x. Les quatrc listen qui forment la ma- 
tiere de ce chapitre appartiennent en propre a 
l'auteur: vers. 1*7, 8-15, 19-22, 23-40. 

IS. Le prtmier mots % mars-avril : la neige 
fond alors sur les montagnes voisines. 



dant la guerre. C'etaient des archers, 2 
exerces a lancer des pierres de la main 
droite et de la main gauche, et a tirer des 
fleches avec leur arc; ils etaient d'entre les 
freres de Saul, de Benjamin. A leur tote 3 
Ahieser, puis Joas, tons deux fils de Sa- 
maa, de Gabaa ; Jaziei et Phallet, fils 
d' Azmoth; Baracha; Jehu, d'Anatoth; 
SamaTas, de Gabaon, vaillant parmi les 4 
Trente et chef des Trente ; Jeremie ; Je- 
heziel ; Johanan ; Jezabad, de Gedera ; 
Eluzal ; Jerimuth ; Baalia ; Samaria ; 5 
Saphatia, de Haruph; Elcana, Jesia, 6 
Azareel, Joeser et Jesbaam, fils de Core; 
Joela et Zabadia, fils de Jeroham, de 7 
Gedor. 

Parmi les Gadites, des hommes vail- 8 
lants quitterent leur territoire pour se 
rendre aupres de David dans les lieux 
forts du desert : guerriers exerces au 
combat, sachant manier le bouclier et la 
lance, semblables a des lions, aussi agi- 
les que des gazelles sur les montagnes. 
Ezer etait le chef; Obdias, le second; 9 
Eliab, le troisieme ; Masmana, le qua- 10 
trieme; Jeremie, le cinquieme; Ethi, le n 
sixieme ; Eliel, le septieme ; Johanan, le 12 
huitieme ; Elzebad, le neuvieme; Jere- 13 
mie, le dixieme ; Machbanai, le onzieme. 
C'etaient des fils de Gad, chefs de l'armee; 14 
un seul, le plus petit, pouvait resister a 
cent, et le plus grand a mille. Ce sont 15 
eux qui passerent le Jourdain au premier 
mois, alors qu'il deborde sur toutes ses 
rives, et qui mirent en fuite tous les 
habitants des vallees, a Torient et a 
Toccident. 

Des fils de Benjamin et de Juda se 16 
rendirent aupres de David dans les lieux 
forts. David sortit au-devant d'eux et J7 
leur adressa la parole, en disant : ** Si 
vous Stes venus a moi en amis pour me 
prater secours, mon cceur s'unira a vous; 
mais si e'est pour me tromper et melivrer 
a mes ennemis, lorsque je ne commets 
aucune violence, que le Dieu de nos 
peres le voie et qu*il fasse justice! 
AmasaT, chef des Trente, fut revetu Jo 18 
Tesprit et dit : " Nous sommes a toi, 
David, et avec toi, fils d'Isai ! Paix, paix 
a toi, et paix a ceux qui te pr&ent se* 
cours, car ton Dieu t a secouru ! " Et 
David les accueillit et les pla9a parmi 
les chefs de sa bande. 

Des hom.nes de Manasse se joignirent 19 
& David, lorsqu*il alia faire la guerre a 

33. Prits & se ranger en kataille ; LXX ct 
Vulg., prits a secourir David. Ces deux ver- 
sions ont lu laazor (lefon qui donrs un meil- 
leur sens) au lieu de laador. 
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Chap. XII, 20. QU Ie» PES PARALIPOMENES. Chap. XIII, n. 



Saul avec les Phitetins Mais xl ne preta , Tous ces hommes de guerre, sachant ,8 
pas secours aux Phil.st.Rs : car les prin- 1 se ranger en bataille, vioVent d'unW 3 
ces des Philistins apres avoir tenucon- j sincere a Hebron pour etablir David roi 
sc.l renvoyerent Dav.d endusant : •' Au sur tout Israel; et tout le reste d'Lsrae 
peril de m» tetes i passerait-du cote de n'avait egalement qu'un coeur pour faire 
son ma.tre Saul ' Quand il revini a regner David. lis furent la tro* icure ,o 
b.cel«, ceux de Manasse se joignirent a av?c David, mangeant et buvint ca? 39 
lui : Ednas jozatod, Jedihel Michael, leurs freres ieur aS prepa]e ? L Z 
JoAibad, elm et Salath,, chefs des mil- ments. Et merne ceux qui habitaieSpTi jo 
2 . hers de Manasse lb preterent assis- 1 d'eux jusqu'a Issachar, a Zabulonetl "* 
tance a David centre les bandes de pil- ! NephthaH; apportaient des vivres sur 



20 



2j 



24 



25 



des anes, sur des chameaux, sur des 
mulets et sur des breufs, de la farine, des 
masses de figues seches et des raisins 
sees, du vin, de l'huile, des bceufs et des 
brebis en abondance : car il v avait joie 
en Israel. 

CHAP. xni. — Transport de Varche 

dans la maison d'Obedtdom. 
David tint conseil avec les chefs de 13 



lards, car ils etaient tous vaillants hom 

mes, et ils furent chefs dans Tarmee. 
22 Et de jour en jour des hommes arri- 

vaient aupres de David pour le secourir, 

lusqira ce qu'il eut une grande armee, 

comme une armee de Dieu. 
Wnci lenombre des homines armes pour j 

la guerre qui se rendirent aupres de Da- \ 

vid a Hebron, pour lui transferer la rovau- i 

te de Saul, selon Fordre de Jehovah: ! .„ WIiaw a>ct lcs cneis Ge 

tils de Juda, portant le bouclier et la I milliers et de centaines, avec tous les 

lance, six millc huit cents, armes pour princes. Et il dit a toute Fassemblee 

la guerre. - Des fib de Simeon, hom- d'Israel : " Si vous le trouvez bon et si 

mes vaillants a la guerre, sept mille cent. 1 ce dessein vient de Jehovah, noire D:<- 
2t, - nes his de Levi, quatrc mille six j envoyons au plus vite vers nos autres 
27 cents : et Joiada, chef de la famille ! freres dans toutes les contrees d'Israel 

d Aaron, et avec Iul trois mille sept et aussi vers les pretres et les levites 
2b cents ; et Sadoc, jeune homme vaillant, dans les villes ou sont leurs paturajres 

et a maison de son pere, vingt-deux afin qu'ils se reunissent a nous, et ra' 
-9 diets. - Des fils de Benjamin, freres de I menons aupres de nous I'arche de notre 

oaui, trois mule: car msau'alors la nhis ! Iiipn ^r n.^c «« r, rt .,o .«, M 

as- 

_r ~ . . - -- — - — , "- 1 " ul ^ n-puiiu*c uc muc cunsi, in chose 

pnraim, vingt raiUe huit cents, hommes avant paru convenable a tout le peuple 
vaillants et renommes, selon lesmaisons ! " David assembla done tout Israel de- 

Unnn U 2 ^u T ^ la d *™ Uvib " de i P uis »* Sihor d'Egypte jusqu'a l'entree 
Manasse, dix-hmt mille, qui furent no- ! d'Emath. amir feTr* vptiW* r**i*tuu 



■* 
j 



^intelligence des temps pour savofr ce;auiest d juda, pour faire montardeld 

hefs, 1 arche de Dieu, de Jehovah residant en- 



que devait faire Israel, deux cents chefs, 

et tous leurs freres, qui se conformerent 

ti a leur decision. — De Zabulon, cin- 

quante mille, en etat dialler a Tarmee, . _ ._ ire » 4 lU .n C uc l^u uc ia mai- 
exerces au maniement de toute arme de | son d'Abinadab : Oza et Ahio condui- 
guerre, et prtts a se ranger en bataille j saient le char. David et tout Israel dan- 



tre les Cherubins, selon le nom sous le- 
quel il est invoque\ Ils emporterent sur 
un char neuf Tarche de Dieu de la mai- 



A djin cceur resolu. — De Nephthali, mille 
chefs, et avec eux trente-sept millc, por- 

35 tant le bouclier et la lance. — Des Da- 
nites, armes pour la guerre, vingt-huit 

jt> mille six cents. — D'Aser, en etat d'aller 
a I armee et prtts a combattre, quarante 

j7 mille. — Et de l'autre cot6 du Jourdain, 
des Rubenites, des Gadites et de la demi- 
tnbu de Manasse\ avec toutes les armes 
o eguerre, cent vin gt mille. 

X III, i. Sur ce chap., comp. II Sara, vi, x .n. 

5. U StAar(c.'hd. ie fleuve noir), la riviere 

qui servait dc frontierc a 1'Egypte du cote de 

la Palestine. 



8 



saient devant Dieu de toute leur force, 
en chantant, et en jouant de la harpe, du 
luth, du tambourin et de la trompette. 

Lorsqu'ils furent arrives a Taire de 9 
Chidon, Oza etendit la main pour saisir 
Tarche, parce que les bceufs la faisaient 
pencher. La colere de Jehovah s'enflam- 10 
ma contre Oza, et Jehovah le frappa, par- 
ce qu'il avait etendu la main sur Tarche, 
et Oza mourut la, devant Dieu. David 1 1 

6. Baala, anc. nom de Cariathiarim ( Jos. xv, 
9, 60), Vulgate, monta a la colline de Curia- 
tkiarun. 
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Chap. XIII, 12. .IB* LIVRE DES CIIRONIQUES Chap. XV, 17. 

fut irrite de ce que Jehovah avait ainsi ( pour combattre, car c'estD Leu qui marche 
frappe Oza ; et ce lieu a ete appele jus- j devant toi pour battre l'armee des Phi- 

12 qu ; a ce jour Breche d'Oza. David eut | listins. " David fit ce que Dieu lui avait lb 
peur de Dieu en ce jour-la, et il dit : 1 ordonne, et Israel battit l'armee des Phi- 

" Comment ferais-je entrer chez moi Tar- ! listing depuis Gabaon jusqu'a Gazer. 

13 che de Dieu?" II ne retira done pas i La renommee de David se repandit 17 
I'arche chez lui dans la cite de David, dans tous les pays, et Jehovah le rendit 
mais il la fit conduire dans la maison redoutable a toutes les nations. 

14 d'Obededom de Geth. L'arche de Dieu cHAp> ^ _ Translation de Varche 
resta trois mois avec la famtlle d Obede- i ^ Jerusalem. 

dom, dans sa maison ; et Jehovah benit i y * 

la maison d'Obededom et tout ce qui lui : David se lit des maisons dans la cite 15 
appartenait. ( ** »f id et il prepara une place a 1 ar- 

rv che de Dieu, et dressa pour clle unc 

CHAP. XIV. — Vicloires de David tente. 

sur Us Philistins. .y ors David dit : *' L'arche de Dieu : 

14 Hiram, roi de Tvr, envoya des mes- ne doit etre portee que par des levites: 
sagers a David, ainsi que"du bois de car ce sont eux que Jehovah a choisis 
cedre, avec des tailleurs de pierres et des pour porter I'arche de Dieu et pour en 
charpentiers, pour lui batir une maison. faire le service a perpetuite. " David : 

2 Et David reconnut que Jehovah l'avait assembla tout Israel a Jerusalem pour 
aflermi comme roi d'Israel, car son faire monter Tarche de Jehovah a la place 
royaume etait haut eleve, a cause de son qu'il lui avait preparee. II assembla les ; 
peuple d'Israel. tils d' Aaron et les levites : des fils de : 

3 David prit encore des femmes a Jeru- Caath : Uriel le chef et ses freres, cent 
salem, et il engendra encore des fils et , vingt ; des fils de Merari : Asaia le chef 

4 des filles. Voici les noms de ceux qui et ses freres, deux cent vingt ; des tils 
lui naquirent a Jerusalem : Samua, So- de Gersom, Joel le chef et ses freres, cent 

5 bad, Nathan, Salomon, Jebahar, Elisua, trente; des fils d'Elisaphan, Semeias le 
6, 7 Eliphalet, Noga,Napheg , Japhia, Eli- chef et ses freres, deux cents ; des tils 

sama, Baaliada et Eliphalet. d'Hebron, Eliel le chef et ses freres, qua- 

8 Lorsque les Philistins eurent appris trc-vingts; des fils d'Oziel, Aminadab to 
que David avait etc oint pour roi sur le chef et ses freres, pent douze. 

tout Israel, ils monterent tous a sa re- David appela les pretres Sadoc et u 
cherche. David en fut informe, et il sor- Abiathar, et les levites Uriel, Asaias, 

9 tit au-devant d'eux. Les Philistins, etant ; Joel, Semeias, Eliel et Aminadab, et il 1: 
venus, se repandirent dans la vallee des \ leur dit : " Vous etes les chefs de famille 

10 Rephaim. David consulta Dieu, en di- ; des levites; sanctitiez-vous, vous et vos 
sant : " Monterai-je contre les Philis- freres, et faites monter a la place que je 
tins, et les livrerez-vous entre mes ; lui ai preparee Tarche de Jehovah, Dieu 
mains? " Et Jehovah lui dit : " Monte, d'Israel. Parce quece n'est pas vous qui 13 

11 et jc les livrerai entre tes mains. " Ils I'a-ez fait monter la premiere fois, Je- 
monterent a Baal-Pharasim, ou David J hovah, notre Dieu, nous a frappes ; car 
les battit ; puis il dit : " Dieu a brise j nous ne Tavons pas honore selon la loi." 
mes ennemis par ma main, comme des Les pretres et les levites se sancti- 14 
eaux qui font irruption. " C'est pour- fierent pour faire monter I'arche deje- 
quoi on a donne a ce liei le nom de Baal- hovah, Dieu d'Israel. Et les fils de Levi, 15 

12 Pharasim. Ils laisserent la leurs dieux, comme l'avait ordonne Mo'ise d'apres la 
qui furent livres au feu par ordre de j parole de Jehovah, porterent I'arche de 
David. j Dieu sur leurs epaules avec les barrcs. 

13 Les Philistins se repandirent de nou- j David dit aux chefs des levites dedis- 16 

14 veau dans la vallee. David consulta en- poser quelques-uns de leurs freres commt 
core Dieu, et Dieu lui dit * " Ne monte 



pas apres eux ; detourne-toi d'eux, et tu 

arriveras sur eux vis-a-vis des muriers. 

1 5 Quand tu entendras un bruit de pas dans 

les cimes des muriers, alors tu sortiras 



XIV, x. Les 6v£nements relates dans ce chap, 
ne sont pas a leur place chronologiqueenire les 
deux transports de l'arche, le premier de Ca- 
riathiarhn chez Ob£de\iom, le second de lamai- 



chantres avec des instruments de musi- 
que, des cithares, des harpes et des 
cymbales, pour les faire retentir dc sons 
eclatants et joyeux. Les levites etabli- 
rent Heman, fils de Joel; parmi ses 

son d'Obe'de^iom a Jerusalem (ch. xv). Comp. 
II Sam. v, nas. 
XV. Voy. II Sam. vi, n-23. 
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Chap. XV, j8. OU Ikr PES PARALIPOMENES. Chap. XVI, 25. 



25 



freres, Asaph, fils de Barachias ; parmi 
Ics tils de Merari, leurs freres, Ethan, 
iS tils de Cusala ; et avec eux leurs freres 
du second ordre, Zacharie [,Ben], Jaziel, 
Semiramoth, Jahiel, Ani, Eliab, Banaias, 
Miasias, Mathathias, Eliphalu, Mace- 
nias, Obededom et Jehiel, les portiers. 

19 Los chantres Heman, Asaph et Ethan 
avaient des cymbales d'airain pour les 

20 faire retentir. Zacharie, Oziel, Semira- 
moth, Jahiel, Ani, Eliab, Maasias et 
Banais avaient des cithares en alamoth. 

21 Mathathias, Eliphalu, Macenias, Obe- 
dedom, Jehiel et Ozaziu avaient des har- 
pes a Foctave inferieure* pour preluder 

22 au chant. Chonenias, chef des levites 
qui portaient I'arche, dirigeait le trans- 

23 port, car il s'y entendait. Barachias et 

24 Elcana etatent portiers de Farche. Se- 
benias, Josaphat, Xathanael, Amasai', 
Zacharie, Banaias et Elrezer, les pretres, 
sonnaient de la trompette devant Farche 
de Dieu. Obededom et Jehias etaient 
portiers de Farche. 

David, ies anciens d Israel et les chefs 
de million; se mirent en marche pour 
faire monter Farche depuis la maison 

26 d'Obededom, au milieu de la joie. Lors- 
que Dieu cut prete son assistance aux 
levites qui portaient Farche de Falliance 
de Jehovah, on tmmola six taureaux et 

27 sixbeliers. David etait revetu d'un man - 
teau de byssus ; il en etait de meme de 
tons les levites, des chantres et de Cho- 
nenias, qui dirigeait le transport de Far- 
che [parmi les chantres] ; et David avait 

25 stir lui un ephod dc lin. Tout Israel ' 
conduisait Farche de Falliance de Jeho- 
vah avec des cris de joie, au son du clai- 
run, des trompettes et des cymbales, et 
en i'aisant retentir les cithares et les 

29 harpes. Lorsque Farche de Falliance de 
Jehovah fut arrivee dans la cite de Da- 
vid, Michol, fille de Saul, regarda par 
la fenetrc, et voyant le roi David sauter 
et danser, elle le meprisa dans son cceur. 

chap. xvi. — Organisation du eulte. 

C antique, j 

16 Apres qu'on eut amene Farche de I 
Dieu, on la placa au milieu de la tente 
que David avait dressee pour elle, et Fon 
otTrit devant Dieu des holocaustes et des 

2 sacrifices pacifiques. Quand David eut 

18. Ben: ce mot manque ici dans les LXX, 
et au vers, 20 dans I'h^breu et dans toutes les 
versions : probablement erreur de copiste. 

ao. En alamotky c-a-d. probablement sur 
it ton des jeunes Jiltes, lequel r4ponrf a notre 
soprano. Vulgate, chantaient les mystirgs avec 
ties cithares. 






■ acheved'otihr ies holocaustes et les sacri- 
fices pacifiques, il benit le peuple au nom 

I de Jehovah. Puis il distribua a tous ceux 
d'Israel, hommes et femmes, a chacun un 

> pain, une portion de viande et un gateau 

! de raisins. 

David etablit devant Farche de Jeho- 

! yah des levites pour faire le service, en 

1 invoquant, en confessant et en louant 
Jehovah, le Dieu dlsrael. C'etaient : 
Asaph, le chef; Zacharie, le second 
apres lui, Jahiel, Semiramoth, Jcbiel, 
Mathathias, Eliab, Banaias, Obededom 
et Jehiel, avec des cithares et des harpes 
pour instruments; et Asanh faisait re- 
tentir les cymbales ; les pretres Banaias 
et Jaziel sonnaient continuellement de la 
trompette devant Farche de Falliance de 
Dieu. 

Ce fut en ce jour que David donna 
pcur la premiere fois ce caniique. arm de 
celebrer les louanges de Jehovah par 
Forgane d' Asaph et de ses freres : 

Louez Jehovah, invoquez son nom ; 

Faites connaUre parmi les peuples its hauu 

faits. 
Char.tez, chantez des psaumes en son honneur; 
Racontez tcutes ses merveilles. 
Glorirtez-vous dans son sain' nom ; 
Qu'il soit dans la joie, ie coeur de ceux qui <:h*r* 

chent Je'hovah ! 
Recherchez JtShovah et l\i/>pui de sa force ; 
Cberche2 continuellement sa face. 
Souvenez-vous des prodiges qu'il a fails, 
De ses miracles et des jugements de sa bouchc, 
Race d' Israel, son servueur 
Enfants de Jacob, ses £lus. 

II est Jdhovah, notre Dieu ; 

Ses jugements s'exercent sur tome la terre. 

Rappelez-vous tou jours son alliance. 

La parole qu'il adite pour mille ge*ne"rations, 

U alliance qu'il aconclue avec Abraham, 

Le serment qu'il a fait a Isaac 

II l'a e>igie en loi pour Jacob, 

Pour Israel en alliance e'ternelle, 

Disant : " Je te donnerat le pays de Chanaan, 

Comme la part de votre heritage, " 

Alors que vous *tiez faciles a compter, 

En petit nombre et Strangers dans le pays- 

Ils ajlnicnt d'une nation a I'autre 

Et d'un royaume vers un autre peuple. 

Mais il ne permit a personne de les opprimer, 

Et U chatia des rois a cause d'eux : 

" Ne touchez pas a mes oints, 

Et ne faites pas de mal a mes prophetes ! " 

Chantez a Jehovah, habitants de toute la terre; 23 

Annoncez de jour en jour son salut. 

Racontez parmi les nations sa gloire, 24 

Parmi tous Ies peuples ses merveilles. 

Car Je'hovah est grand et tres digne de louange, 25 

II eat redoutable par-dessus tous les dieux ; 
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XVI, 1.3. Comp, II Sam. vi, 17-19. 

S- Jihitl : ce nom revieiu deux fois ; la pre- 
miere fois lisez pastel (xv, 18). Les LXX et la 
Vulg. pon&uent autrement : ... Banaias et 
Obtdidom ; Jthiel Uait charge des citkures 
et des harpes, et Asaph, etc 
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Chap. XVI, 26. I ER LIVRE PES CHRONIQUES Chap, XVII, 16. 



26 



27 



28 
29 



30 
31 



¥■ 



33 



Car tous les dieux des peuples sont des idoles, 
Et Jehovah a fait les cicux. 
La majesty et la splendeur sont devant sa face; 
La force et ia joie sont dans sa demeure. 



CHAP. xvil. — Projet de David de bat ir 
un temple; opposition du Seigneur. 
Prowesses a la maison de David. 



Lorsque David habita dans sa mai- 17 
>n, il dit a Nathan le prophete : " Void 



Render a Jehovah, families des peuples, j 

Rendez a Jehovah gloireet puissance. ! sorij ^ ^ 

Rendez a Jehovah gloire pour son nom ; ■ i'habite dans une maison de cedre, 

»&^dKSS£K~' « lirche de ralUancede Jehovah est 

Tremblez de\ ant lui f habitants detoute la terre, ^us une tente! Nathan repomllt a 
Et le monde affermi ne chancellera point. s David * " Fais ce que tU as dans le 

Que les cieux se rejouissent et que la terresoit ^^ ^ p.^ ^ ^^ Xq[ „ 

Quetondit p g a7mUes nations: » Jehovah est j Cette nuit-la, la parole de Dieu fut 

v roi!" , adressee a Nathan: " Va dire a mon 

Oue la mer retentisse avec tout ce quelle con- ; serv j teur David : Ainsi parle Jehovah : 
Quelrcampagne soit dans la joieavec tout ce Ce n'j* pas toi W™*^™-^ 

quelle renferme I . son dont je fasse ma demeure. Lar jl 

Que les arbres des forets poussent des ens n?a - ^^ ^abite dans une maison depuis 

joyeux ... • 1, le iour 011 i'ai fait monter Israel hors 

Devant Jehovah, car ,1 v le „t pour ,u g er la J J^ ^ ^ jour . mais j' ai & 

1 de tente en tente et de demeure en de- 



4 



34 C^lebrez Jehovah, car il est hon, 
Car sa nuse>icorde dure eternellement. 

35 Diles : " Sauve-nous, Dieu de notre salut ; 
Rassemble-nous et retire-nous du milieu des 

nations, 
Afin que nous oe^brions ton saint nom, 
Et que nous mcttions notre gloire a te louer. 

3 6 Bern soit Jehovah, le Dieu d' Israel, 
D'eternite* en eremite" ! 

Et tout le peuple dit : " Amen ! " et 
loua Jehovah. 
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meure. Partoutouj'aimarche avec tout 6 
Israel, ai-je dit un mot a quclqu'un des 
iuges d'Israel a qui j'avais ordonne de 
paltre mon peuple? Ai-je dit : Pourquoi 
ne me batissez-vous pas une maison de 
cedre ? Maintenant tu dira" a mon ser- 7 
viteur David : Ainsi parle Jehovah des 
armees : Je t'ai pris au patur^e, der- 
ioua KHu.a,,. 1 riere les brebis, pour etre chef de mon 

David iaissa la, devant l'arche de ! peuple d'Israel ; j'ai ete avec toipartout S 
1'alliance de Jehovah, Asaph et ses freres j ou tu as marche, j'ai externunc tous tes 
oour faire continueilement le service de- I ennemis devant toi, et j ai rendu ton nom 
vant rarche, selon la tache de chaque pareii au nom des grands qui sont sur 
II Iaissa Obededom avec ses freres, la terre. J'ai donne Une demeure a mon q 

* - . 1 '±. ai. ' J'J-.— . _i_ J»T„— «!t1 ;*•» 1'oi *\1or»t»* nfin fill ll V 



38 jour. 

au nombre de soixante-huit, Obededom, 



39 



aunomoreue ^«, -™, peuple d'Israel je I'ai plante a^Jy 

tils d'Idithun, et Hosa, comme portiers. habite et ne soit plus agite, et pour que 
— // Hablit le pretre Sadoc et les pre- les fils d'iniquite ne 1 oppnment plus 
tres ses freres, devant le tabernacle de j comme au commencement, et comme a to 

" W) ^^ . ' ... • fi^?i » /-<_ »*» ^* :>„..«:o AfiKli Hoq inert**; sur 



tin et soir, sur l'autel des holocaustes, et 
pour qu'ils accomplissent tout ce qui est 
ecrit dans la loi que Jehovah imposa a 

41 Israel. Aupres d'eux etaient Heman et | 
Idithun, et le reste de ceux qui avaient 
ete choisis et designes par leurs noms 
pour louer Jehovah : " Car sa miseri- 

42 corde dure eternellement ! " Avec eux 
[savoir, avec Heman et Idithun] etaient 
des trompettes et des cymbales pour ceux 
qui devaient les faire retentir, et des ins- 
truments pour les cantiques en l'hon- 
neur de Dieu. Les fils d'Idithun etaient 
portiers. 

41 Tout le peuple s'en alia chacun dans 
sa maison, et David s'en retourna pour 
benir sa maison. 



tes ennemis. r.i jc *• ouiumw ^«w ^^.. 

te batira une maison. Quand tes jours n 
seront accomplis et que tu iras aupres 
de tes peres, j'eleverai ta posterite apres 
toi, Fun de tes fils, et j'affermirai son re- 
<rne. Ce sera lui qui me batira une mai- i:| 
Ion, et j'affermirai son trone pour tou- 
jours. Je serai pour lui un pere, et U 15 
sera pour moi un fils; et je ne lui reti- 
rcrai point ma grace, comme je I ai re- 
tiree a celui qui a regne avant toi. jc u| 
Tetablirai pour toujours dans ma^ maison 
et dans mon royaume, et son trone sera 
pour toujours affermi. " 

Nathan rapporta a David toutes ces \\ 
paroles et toute cette vision. Et le rm it 
David s'en alia, et se tenant devant Je- 
hovah, il dit : " Qui suis-je, Jehovah, 



36. Dans laVulg. (et dans le Ps. cv), ces 
mots font encore paxtie du cantique : Que taut 
te peuple disc : A men ! et hue Jih&vah ! 



42. Us mots entre crochets manquent dans 

les LXX. « 

XVII. Sur ce chap., comp. II aam. vu. 
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Chap. XVII t 17. OU P* DES PARALIPOMENES. Chap. XIX, 2. 



mon Dieu, et quelle est ma maison pour 

17 que vous m'ayez fait arriver si haut? Et 
c'est encore peu de chose a vos yeux, 6 
Dieu ! Vous parlez de la maison Se votre 
serviteur pour les temps a venir, et vous 
avez daigne porter les regards sur moi 
comme sur un bomme de haut rang, 6 

iS Jehovah Dieu. Que pourrait vous dire 
encore David sur i'honneur accorde a 
votre serviteur? Vous connaissez votre 

19 serviteur. Jehovah, c'est a cause de vo- 
tre serviteur, et selon votre coeur, que 
vous avez fait toutes ces grandes choses 
et que vous avez daigne Les lui reveler. 

:o Jehovah, nul n T est semblable a vous, et 
il n'y a point d'autre Dieu que vcus, 
d'apres ce que nous avons entendu de 

21 nos oreilles. Est-il sur la terre uneseule 
nation qui soit comme votre peuple d' Is- 
rael, que Dieu est venu racheter pour en 
former son peuple, atin de vous faire un 
nom par des miracles et des prodiges, en 
chassant des nations devant votre peu- 
ple que vous avez rachete de l'Egypte? 

22 Car vous avez fait de votre peuple d'ls- 
rael votre peuple pour toujours, et vous, 
Jehovah, vous etes devenu son Dieu. 

23 Maintenant, Jehovah, que la parole que 
vous avez prononcee sur votre serviteur 
et sur sa maison subsiste eternellement, 

24 et agissez selon votre parole ! Qu'elle 
subsiste, et que votre nom soit a jamais 
glorifie, et que Ton disc : Jehovah des 
armees, le Dieu d'Israel, est un Dieu 
pour Israel ! Et que la maison de David, 
votre serviteur, soit affermie devant 

25 vous! Car vous-meme, 6 mon Dieu, 
vous avez revele a votre serviteur que 
vous lui batiriez une maison ; cest pour- 
quoi votre serviteur a ose prier devant 

26 vous. Maintenant, Jehovah, vous etes 
Dieu, et vous avez annonce cette grace 

27 a votre serviteur. Maintenant il vous a 
p!u de benir la maison de votre servi- 
teur, afin qu'elle subsiste a jamais de- 
vant vous; car ce que vous benissez, 
Jehovah, est beni pour toujours. " 

chap, xviii. — Vicloires de David sur 
Us Philistins^ etc. Hautsfonctionnau 
res de David. 

18 . Apres cela, David battit les Philis- 
tins et les humilia, et il enleva de la 

main des Philistins Geth et les villes de 
sa dependance, 

2 II battit les Moabites, et les Moabites, 
assujettis a David, lui payerent un 
tribut. 

3 ^David- battit Adarezer, roi de Soba, 

XVIII. Sur cc chap:, comp. II Sam. viii. 
7. lioHclitrs; Vulg. catquois; LXX, colliers. 



vers Hamath, lorsqu'il alia etablir sa 
domination sur le fleuve de l ? Euphrate. 
David lui prit miile chars, sept mille 4 
cavaliers et vingt mille hommes de pied ; 
il coupa les jarrets a tous les chevaux des 
chars, et ne conserva que cent attelages. 

Les Syriens de Damas vinrent au se- 5 
cours d' Adarezer, roi de Soba. Mais 
David battit vingt-deux mille Syrieas, 
et mit des garni sons dans la Syrie de 6 
Damas ; les Syriens lui furent assujettis 
et iui payerent un tribut. Jehovah pro- 
tegeait David dans toutes ses entrepri- 
ses. David prit les boucliers d'or qu'a- 7 
vaient les serviteurs d' Adarezer et les 
apporta a Jerusalem. David prit encore 8 
une grande quantite d'airain a Thebath 
eta Chun, villes d* Adarezer; Salomon 
en fit la mer d'airain, les colonnes et les 
ustensiles d'airain. 

Thou, roi de. Hamath, ayant appris 9 
que David avait battu toute Tarmee 
d J Adarezer, roi de Soba, envoya Ado- 10 
ram, son fils, vers le roi David, pour le 
saluer et pour le feliciter d'avoir atta- 
que Adarezer, et de^ l'avoir battu ; car 
Thou etait en guerre avec Adarezer. // 
etivoya aussi toutes sortes de vases d'or, 
d'argent et d'airain. Le roi David les 1 1 
consacra a Jehovah avec Fargent et Tor 
qu'il avait pris sur toutes les nations, 
sur Edom, sur Moab, sur les tils d'Am- 
mon, sur les Philistins et sur Amalec. 

AbisaT, fils de Sarvia, battit dans la 12 
vallee du Sel dL\-huit mille Edomites. 
II mit des garnisons dans Edom, et tout 13 
Edom fut assujetti a David. Jehovah 
protegeait David dans toutes ses entre- 
prises. 

David regna sur tout Israel, faisant 14 
droit et justice a tout son peuple. Joab, 1 5 
fils de Sarvia, commandait Pannee ; Jo- 
saphat, fils d'Ahilud, etait archiviste ; 
Sadoc, fils d'Achitob, et Abimelech, fils 16, 
d' Abiathar, etaient grands pretres ; Susa 
etait secretaire; BanaTas, fils de Joia- 17 
das, etait chef des Cerethiens et des Phe- 
lethiens ; et les fils de David etaient les 
premiers aupres du roL 

chap. xix. — Les Ammonites outragent 
les envoy h de David. Guerre contre les 
fils a* Amnion et les Syriens, leurs 
allih. 

Apres cela, Xaas, roi des fils d'Am- 19 
mon, mourut, et son fils regna a sa 
place. David dit : " Je montrerai de la 2 
bienveillance envers Hanon, fils de Naas, 
car son pere en a montre envers moi. " 

XIX. Sur ce chap., comp. II Sam. x. 
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Clap. XIX, 3. I ER LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XX, 8. 



Et. il envoya des messagers pour ie con- 
soler au sujet ie son pere. Lorsque 12s ; 
serviteurs de David furent arrives dans 1 
hi pays des fils d'Ammon aupres de Ha- , 

3 *ion, "pour le consoler, les chefs des fils l 
d'Ammon dirent a Hanon : if Penses-tu 
que ce soil pour honorer ton pert; que 
David t'envoie des consolateurs? N'est- 
ce pas pour reconnaitre la ville et la de- 
truire, et pour explorer le pays, que ses , 
serviteurs sont venus aupres dc toi ! " j 

4 Alors Hanon, ayant saisi les serviteurs : 
de David, leur fit raser la moxtie de la , 
barbe, et fit couper leurs habvts par le j 
milieu jusqu'au haut des cuisses ; et il j 

5 les renvoya. On alia informer David de \ 
ce qui etait arrive a ses homines, et il en- 
voya des gens a leur rencontre, car ils 
etaient dans une grande contusion, et le 
roi leur fit dire : " Restez a Jericho, jus- 
qu'a ce que votre barbe ait repousse, et 
revenez ensuite. *' 

6 Voyant qii'ils s ? etaient attire la haine ! 
de David, Hanon et les fils d'Ammon 
envoyerent mille talents d' argent pour 
prendre a leur solde des chars et des ca- 
valiers chez les Syriens de Mesopotamic 
et chez les Syriens de Maacha et de 

7 Soba. Ils prirent a leur solde trente- 
deux mille chars, et le roi de Maacha 
avec son peuple, lesquels vinrent cam- 
per pres de Medaba. Les fils d'Ammon 
se rassemfclerent de leurs villes et mar- 

8 cherent au combat. A cette nouvelle, 
David envoya contre eux Joab ct toute 

9 Farmee des* hommes vaillants. Les fils 
d'Ammon sortirent et se rangerent en 
bataille a la porte de la ville ; les rois 
qui etaient venus prirent position sepa- 
rement dans la campagne. 

10 Joab, voyant qu'ii avait a combattre 
par devant et par derriere, choisit dans 
toute Felite d'Israel une troupe qu'il 

1 1 rangea contre les Syriens, et il placa lc 
reste dit peuple sous le commandement 
de son frere Abisal, pour faire face aux 

12 fils d'Ammon. " Si les Syriens, dit-iU 
sont p'lUS forts que moi, tu viendras a 
mon secours ; et si les fils d'Ammon sont 
plus forts que toi, j'irai a ton secours. 

13 Sois terme, etcombattons vaillamment 
pour notre peuple et pour les villes de 
notrc; Dieu, et que Jehovah fasse ce qui 

14 lui sanblera bon ! " Joab, avec son peu- 
ple, s'avanca done pour combattre les 
Syriens, et ils s'enfuirent devant lui. 

15 Quand les fils d'Ammon virent que les 
Syriens avaient pris la fuite, ils s'en- 
fu/.rent 'aussi devant Abisai, frere de 
Joab, et rentrerent dans la ville. Puis 
J'jab revint a Jerusalem. 



Les Syriens, voyant- qnils avaient ete 16 
battus par Israel* envoyerent chercher 
les Syriens qui etaient de Fautre cote 
du fleuve; Sophach, chef de Farmee 
d'Adarezer, etait a leur tete. Des que 17 
la nouvelle en fut apportee a David, il 
assembla tout Israel, passa le Jourdaiu 
et, disposant Fattaque, rangea son ar- 
mee en bataille contre les Syriens. Mais 
les Syriens, apres s'etre battus avec lui, 
s'enfuirent devant Israel. David leurtua 18 
les hommes de sept mille chars et qua- 
rante mille hommes de pied, et il mit a 
mort Sophach, chef de Farmee. Les ser- 19 
vitcurs d'Adarezer, se voyant battus par 
Israel, firent la paix avec David et lui 
furent assujettis. Et les Syriens ne vou- 
lurent plus preter secours aux fils d'Am- 
mon. 



CHAP. XX. — Prise de Rabba. Vicloim 
sur les Philistins. 

L'annee suivante, au temps ou les 20 
rois se mettent en campagne, Joab, a ia 
tete d'une forte armee, ravagea le pays 
des fils d'Ammon et vint assieger Rabba. 
Mais David resta a Jerusalem. Joab bat- 
tit Rabba et la detruisit David enleva : 
la couronne du dim Melchom de dessus 
sa tete, et il y trouva le poids d'un talent 
d'er, avec des pierres precieuses, et elle 
fut mise sur la tete de David. II em- 
poita de la ville un trqs grand butin. II 3 
en fit sortir les habitants et les dechira 
avec des scies, avec des herses de fer et 
des haches. Apres avoir traite de meme 
toutes les villes des fils d'Ammon, il re- 
tourna a Jerusalem avec tout le peuple. 

Asres cela, il y cut une bataille a 4 
Gazer avec les Philistins. Alors Sobo- 
chaT, le Husatbite, tua Saphal, Fun des 
descendants de Rapha, et les Philistins 
furenr. humUies. 

II v eut encore une bataille avec les \ 
Philistins ; et Elchanan, fils de Jair, tua 
Lachmi, frere de Goliath, de Geth, qui 
avait une lance dont le bois etait comme 
une ensouple de tisserand. 

II y eut encore une bataille a Geth. II 
s'y trouva un homme de haute taillc qui 
avait six doigts a chaque main et A cha- 
que pied, vingt-quatre en tout, et qui 
descendait aussi de Rapha. U jeta a 
Israel un defi insultant, et Jonathan, fils 
de Samaa, frere de David, le tua. 

Ces hommes etaient des fils de Rapha, 3 
a Geth ; ils perirent par la main de Da- 
vid et par la main de ses serviteurs. 



1 
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Chap. XXI, i. OU I** DES PARALIPOMENES. Chap. XXI, 29. 



chat. xxi. — Denombrement du peuple. 

Peste. 

21 Satan se leva centre Israel, et il 
excita David a faire le denooibrement 

2 d'Israel. Et David dit a Joab et aux 
chefs du peuple : " Allez, faites le de- 
nombrement d'Israel depuis Bersabee 
jusqu'a Dan, et rapportez-le-moi, afin 

3 que je sache leur nombre. " Joab re- 
pondit : * 4 Que Jehovah rende son peu- 
ple cent fois plus nombreux ! roi, mon 
seigneur, ne sont-ils pas tous serviteurs 
demon seigneur? Pourquoi don*: mon 
seigneur demande-t-il cela ? pourquoi 

4 faire venir le peche sur Israel? " Mais 
le roi persista dans Tordre qu'il avait 
donne a Joab. Joab partit et parcourut 

5 tout Israel. De retour a Jerusalem, il 
remit a David le role du denombrement 
du peuple : il y avait dans tout Israel 
onze cent mille hommes tirant Tepee, et 
en Juda quatre cent soixante-dix mille 

6 hommes tirant Tepee. II ne fit pas le 
denombrement de Levi et de Benjamin 
parmi eux, car Tordre du roi repugnait 
a Joab. 

7 Ce denombrement deplut a Dieu, et il 
S frappa Israel. Et David dit a Dieu : 

" J'ai grandement peche en faisant cela. 
Daignez maintenant pardonner Tiniquite 
de votre serviteur, car j'ai agi tout a 
fait en insense. " 

9 Jehovah parla ainsi a Gad, le voyant 

10 de David : ,( Va dire a David : Ainsi 
parle Jehovah : Je te propose trois 
jUaitx: choisis-en un, et je le ferai torn • 

11 btr sur toi. " Gad alia trouver David 
et lui dit : " Ainsi parle Jehovah : Choi- 

12 sis, ou trois annees de famine, ou trois 
mois oil tu seras en proie a tes adver- 
saires et sous le glaive de tes ennemis, 
ou troii jcuxs ouTe glaive de Jehovah et 
la peste seront dans le pays et oil Tange 
de Jehovah promeners. la mort dans tout 
le territoire d'Israel. Vois done mainte- 
nant ce que je dois repondre a celui qui 

13 menvoie. " David dit a Gad : " Je suis 
dans une gmnde angoisse. Mais que je 
tombe entre les mains de Jehovah, car 
ses misericordes sont grandes, et que 
je ne tombe pas entre les mains des 
hommes ! " 

14 Jehovah envoya une peste en Israel, et 
il tomba soixante-dix mille hommes d'ls- 

15 rael. Et Dieu envoya un ange a Jeru- 
salem pour la ravager ; et pendant qu'il 
la ravageait, Jehovah regarda et eut 



XXI. Sur ce chap., camp. II Sam. xxi v. 
3. Ce pichi, non un p4ch6 a commettre, 



regret de ce mal, et i\ dit a Tange qui 
ravageait : ' * Assez ! Retire maintenant 
ta main. " Or Tange de Jehovah se te- 
nait pres de Taire d'Ornan, le Jebuseen. 
David, ayant leve les yjux, vit Tange 16 
de Jehovah se tenant entre la tene et 
et le ciel, et ayant a la main une epee 
nue, tournee contre Jerusalem. Alors 
David et les anciens, cou verts- de sacs, 
tomberent sur leur visage. El David dit 17 
a Dieu : *' N'est-ce pas moi qui ai or- 
donne le denombrement du peuple? Cest 
moi qui ai peche et qui ai fait le mal ; mais 
ces brebis qu'ont-elles fait? Jehovah, 
mon Dieu, que votre main, je vous prie, 
soit sur moi et sur la maison de mon 
pere, mais non sur votre peuple pour sa 
mine. !? 

L'ange de Jehovah ordonna a Gad de 18 
dire a David de monter pour elever un 
autel a Jehovah dans Taire d'Ornan, le 
Jebuseen. David monta, selon la parole 19 
que Gad avait dite au nom de Jehovah. 
Oman, s'etant retourne, vit Tange, et il 20 
se cacha, lui et ses quatre fils : il battait 
alors du froment. Lorsque David arriva 21 
aupres d'Ornan, Oman regarda et il 
apercut le roi ; sortant aussiidt de Taire, 
il se prosterna devant David, le visage 
contre terre. David dit a O ian:**Cede- 22 
moi Templacement de Taire pour que jy 
batisse un autel a Jehovah ; cede le- moi 
pour sa valeur en argent, afin que la 
plaie se retire de dessus le peuple/' Or- 23 
nan repondit a David : lt P rends- le, et 
que mon seigneur le roi fasse ce qui lui 
semble bon; vois, je donne les bceufs 
pour Tholocauste, les traineaux pour ser- 
vir de bois, et le froment pour Tobla- 
tion ; je donne tout cela. " Mais le roi 24 
David dit a Oman • ** Non, je veux 
Tacheter contre sa valeur en argent, car 
je ne prendrai pas ce qui est a toi pour 
U donntr a Jehovah, et je n'offrirai pas 
un holocauste qui ne me coute rien." 
David donna done a Oman six cents 25 
sides d*6r pour Templacement David 26 
batit la un autel a Jehovah, et il offrit 
des holocaustes et des sacrifices paci- 
ficjues. II invoqua Jehovah, et Jehovah 
lui repondit par le feu qui descendit du 
ciel sur Tholocauste. Et Jehovah parla 27 
a Tange, et celui-ci remit son epee dans 
le fourreau. 

En ce temps-la, David, voyant que 2$ 
Jehovah Tavait exauce dans Taire d*Or- 
nan, le Jebuseen, v offrait des sacrifices. 
Le tabernacle de Jeaovah, construit par 29 

mais un plchtf a expier, un chdtiment. Vulg., 
nut chou qui str* imputft i\ picki d Israel. 
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Chap. XXI, 30. I** LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XXIII, 11. 

Molse au desert, et l'autel des holocaus- mettre en pratique les lois et les ordon- 
tes etaient alors sur le haut lieu de Ga- nances que Jehovah a prescrites a Moise 
30 baon. Mais David ne pouvait pas aller pour Israel. Sois fort, et prends cou- 
devant cet autel pour honorer Dieu, : rage ; ne crains point et ne t'effraie 
parce que Fepee de 1'ange de Jehovah ' point. Par de penibles efforts, j'ai pre- 14 
l'avait effraye. I pare pour la maison de Jehovah cent 

_ , . . . _ . , i mille talents d'or, un million de talents 

chap. xxn. — Preparahjs de David | d 'argent et une quantite d'airain et de 

pour la construction du temple. - fer que ron ne ^^ pesei . j lant eUe 

22 Et David dit : " C'est ici la maison est considerable; j'ai aussi prepare du 

du Seigneur Dieu, et ici Tautel des ho- bois et des pierres, et tu en ajouteras 
locaustes pour Israel. :s ; encore. Tu as aupres de toi un grand 15 

2 David fit rassembler les etrangers qui nombre d'ouvriers, des taiileurs de pier- 
etaient dans le pays d'Israel, et il etablit res, des charpentiers et des hommes ha- 
des taiileurs de pierre pour couper des biles dans toute espece d'ouvrages. L'or. 16 
pierres de taiile pour la construction de l'argent, l'airain et le fer sont sans nom- 

3 la maison de Dieu. II prepara aussi du ' bre. Leve-toi ! A l'ceuvre ! et que Jeho- 
fer en quantite pour les clous des bat- , vah soit avec toi ! " 

tants des portes- et pour les crampons, j David ordonna a tous les chefs d'ls- 17 
une masse d'airain telle qu'on n'en sa- ; rael de venir en aide a Salomon, son 

4 vait pas le pofds, et des bois de cedre j fils, en disant : " Jehovah, votrc Dieu, 18 
sans nombre ; car les Sidoniens avaient 1 n'est-il pas avec vous, et ne vous a-t-il 
amene a David des bois de cedre en abon- j pas donne du repos de tous cotes? Car 

5 dance. David disait : " Mon fils Salo- il a livre entre vos mains les habitants 
mon est un faible enfant, et la maison j du pays, et le pays est assujetti devant 
qui sera batie a Jehovah doit avoir une j Jehovah et devant son peuple. Appli- 19 
grande magnificence, afin d'etre renom- < quez done votre cceur et votre ame a 
mee et glorieuse dans tous les pays ; je ( chercher Jehovah, votre Dieu ; levez- 
veux done faire pour lui des prepara- vous et batissez le sanctuaire du Dieu 
tifs. " Et David fit beaucoup de prepa- Jehovah, afin d'amener I'arche de I'al- 
ratifs avant sa mort. liancede Jehovah et les ustensiles consa- 

6 David appela Salomon, son fils, et lui cres a Dieu, dans la maison qui sera 
ordonna de batir une maison a Jehovah, j batie au nom de Jehovah. " 

7 le Dieu d'Israel. David dit a Salomon : ' _ t , 

" Mon fils, j'avuis i'intention de batir j CHAP - xxm- - D^nombrement des 
une maison au nom de Jehovah, mon : l & Ues - Leurs /ottcltons. 

8 Dieu. Mais la parole de Jehovah me fut ! David, age et rempli de jours, eta- 23 
adressie en ces termes : u Tu as verse blit Salomon, son fils, roi sur Israel, 
beaucoup de sang et tu as fait de gran- II assembla tous les chefs d'Israel, les 2 
des guerres ; tu ne batiras pas une mai- \ pr&res et les levites. On fit le denom- 3 
son a mon nom, car tu as verse devant brement des levites, depuis I'age de 

9 moi beaucoup de sang sur la terre. Mais trente ans et au-dessus ; leur nombre, 
il tc naitra un fils qui sera un homme 1 par tete et par hommes, fut trouve de 
tranquille je lui donnerai du repos m le trente-huit mille. Et David dit : " Qiril 4 
dilivrani de tous ses ennemis d'alen- 1 y en ait vingt-quatre mille qui soient 
tour ; car Salomon sera son nom, et je charges des offices de la maison de Jeho- 
ferai regner en Israel la paix et la tran- j vah, six mille pour etre scribes et ma- 

10 quillite* pendant sa vie. Ce sera lui qui • gistrats, quatre mille pour etre portiers, 5 
batira une maison a mon nom ; il sera et quatre mille pour louer Jehovah avec 
pour moi ua fils, et je serai pour lui un les instruments que j'ai faits pour le ce- 
pfcre, et j'affermirai pour toujours le 

1 1 trdne de sa royaute sur Israel. Mainte- 
nant, mon fils, que Jehovah soit avec 
toi, afin que tu prosperes et que tu bd- 
tisses la maison de Jehovah, ton Dieu, 



1 2 selon ce cjii'il a dit de toi. Daigne seu- 
lement Jehovah t'accorder la sagesse et 
Tintelligence, afin qu'il te fasse ainsi re- 
gner sur Israel et que tu puisses obser- 

13 ver la loi de Jehovah, ton Dieu ! Alors 
tu prospereras, si tu prends soin de 



lebrer. " 

David les distribua en classes, d'apres 6 
les fils de Levi : Gerson, Caath et Mdraru 

Des Gersonites : Le^dan et Semei. — 7 
Fils de L&dan : le chef Jahiel, Zothan 8 
et Joel : trois. Fils de SemeT : Salomith, 9 
Hoziel et Aran : trois. Ce sont la les 
chefs de famille issus de Leedan. — Fils 10 
de Semei : Leheth, Ziza, Jaus et Baria. 
Ce sont la les quatre fils de Semei; Le- n 
heth etait le chef, et Zira le second ; 
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V 



[2 

13 



Ch ap, XXIII, 12. QU Ier pes PA KALIPOMENES. Chap. XXIV, 19. 

Jails et Baria n'eurent pas beaucoup de vah ie7]o^r7de sabbat, aux nouvelles 
tils, et Us ne furent comptes que pour iunes et aux fetes, selon le nombre que 
une seute famille , la loi prescrit d , offrir d p^^V 

His de Caath : Amram Isaar, He- vant Jehovah. lis donnaient leurs soins 

bron et Ozielj quatre. Fils d'Amram : a la tente de reunion, aux choses saintes 

Aaron et Moise. Aaron fut mis a part et aux fils d' Aaron, leurs freres, pour ie 

pour etre sanctihe comme tres saint, Iui service de la maison de Jehovah 
et ses his a perpetuite, afin d'offrir Ies 



\2 



parfums devant Ie Seigneur, de faire son 
service et de benir en son nom a perpe- 

14 tuite. Les fils de Moise, homme de Dieu, 
furent comptes dans la tribu de Levi. 

15 Fils ie Moise : Gerscm et Eliezer. 



chap. xxiv. - Les pretres distrihttes 
en viftgt-quatre classes. Les chefs des 
classes des levites. 



Voici les classes des fils d ? Aaron. 24 

L , - ^ lliJ ^ Aaron: Nadab, Abiu, Eleazar 

ib, 17 I;^deGersom:SubaeI,iechef. Les et Ithamar. Xadab et Abiu moururent - 
tils d Eliezer iurent : Rohobia, le chef; avant leur pere, sans avoir de fils et 
Ehe^er n eut pas d ? autre fils, mais les t Eleazar et Ithamar remplirent les fonc- 
nls de Rohobia furent tres nombreux. — . tions du sacerdoce 
iS, 19 Kilsd'Isaar: Saiomith,lechef.— Fils David, assiste de Sadoc, descendant ? 
d Hebron: Jenau, le chef; Amarias, le d'Eleazar, et d'Ahimelech, descendant 
second; Jahaziel, le troisieme; et Jec- d'lthamar, repartit les fils d'Aaron par 

20 maam, le quatneme. — Fils d'Oziel : classes pour Ie service qu'ils avaient a 
Mieha, le premier ; Jesia, le second. faire. II se trouva parmi les fits d'Eiea- 4 

21 . , i S „ / , e ™V, MohoU et Musi. — zar plus de chefs que parmi les fils d'ltha- 

22 r-ils de Moholi : Eleazar et Cis. Eleazar mar, et on en fit ainsi la division • seize 
mourut sans avoir de fils ; mais il eut chefs de families parmi les fils d'Eleazar 
des hlles, que les fils de Cis, leurs freres, , et huit chefs de families parmi les fils 

23 pnrent pour femmes. — Fils de Musi : , d'lthamar. On les classa par le sort, les «: 
Moholi, Edcr et Jenmoth : trois. uns comme les autres, car les princes du 

24 U sont la les fils de Levi selon leurs sanctuaire et les princes de Dieu etaient 
families, chefs de famille, comme on en . egalement des fils d'Eleazar et des fils 

tit le denombrement par leurs nomset ; d'lthamar. Semeias, fils de Xathanael, 6 
par tete ; ils etaient employes au service , le secretaire, un des levites, les iiiscrivit 
de la maison de Jehovah, depuis 1'age devant le roi et les princes, devant Sadoc 

25 de vinet ans et au-dessus. Car David : le#r/i*</pretre, et Ahimelech, fils d' Abia- 
dit : "Jehovah, le Dieu d'Israel, a donne thar, et devant les chefs des families sa- 
le rcpos a son peuple, et il habitera pour : cerdotales et levitiques. On tira au sort 

26 toujours a Jerusalem ; et les levites n'au- une famille pour Eleazar, et une famille 
ront plus a porter le tabernacle et tous pour Ithamar. 

27 les ustensiles pour son service. Ce fut Le premier sort echut a Joiarib, le 
d apres les derniers ordres de David que deuxieme a JedeT, le troisieme a Harim, 
se fit Ie denombrement des fils de Levi, le quatrieme a Seorim, le cinquieme a 
depuis I age de vingt ans et au-dessus. Melchia, le sixieme a MaTman, le sep. 

2b Lar iLs etaient aux ordres des fils d'Aa- lieme a Accos, le huitieme a Abia le 
ron dans le service de la maison de Je- neuvieme a Jesua, le dixieme a Seche- 
novali a prendre soin des parvis et des nia, le onzieme a Eliasib, le douzieme a 12 



7 
8 

9 
10 

11 




matin et chaque soir, afin de celebrer j service qu'ils avaient a remplir en ve- 
Ji Jehovah par des chants. lis etaient char- ; nant dans la maison de Jehovah, seloa 

ffeS OC tons Ips snrritiiVK: A nflTiiV A 1&U* i„ _A«.f A -..»_A -x . . 



ges de tous les sacrifices a offrir a Jeho- 

XXIII» 28. A partir de ce verset jusqu'i la 
fin du chap., Ies LXX et la Vulgate mettent 
tous \ts verbes au futur : les Invites attrvnt (au 
lieu de avaitnt) a faire telle ou telle chose. 



le reglement prescrit par Aaron, leur 

31. Cotnp. Nombr. x, 10; LeV. xxiit, ^. 

XXIV, 19. Chacune des 34 classes faisait Ie 
service pendant une semaiue, et entrait en 
fonction le jour du sabbat. 
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Chap. XXIV, 20. I" LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XXVI, 5. 



pere, cTapres les ordres que lui avail 
donnes Jehovah, le Dieu d'Israel. 

20 Voici les chefs du reste des levites : ; 
des fils d'Amram : Subael ; des fils do 

21 Subael : Jehedeia ; de la descendance de 

22 Rohobia, de ses fils : le chef Jesias. Des : 
Isaarites : Salemoth ; des fils de Sale- 

23 moth : le chef Jahath. Fils [d'Hebron] : 
Jeriau le premier, Amarias le deuxieme, 
Jahaziel le troisieme, Jecmaan le qua- 

24 trieme. Fils d'Oziel : Micha ; des fils de 

25 Micha : Samir ; frere de Micha : Jesia ; 

26 fils de Jesia : le r/^Zacharias. — Fils 

27 de Merari : Moholi et Musi ; fils de Me- 
rari par Oziau, soq fils : Saam, Zachur 

28 et Hebri. De Moholi : Eleazar, qui n'eut 

29 point de fils ; de Cis, les fils de Cis : 

30 Jerameel. Fils de Musi : Moholi, Eder ( 
et Jerimoth. \ 

31 Ce sont la les fils de Levi, selon leurs 
families. Eux aussi, comme leurs freres, 
les fils d' Aaron, ils tirerent an sort dc- 
vant le roi David, Sadoc et Ahimelech, j 
et les chefs de famille des pretres et des 
levites, les plus anciens etant sur le 
meme pied que les plus jeunes. 

CHAr. XXV. — Les chantres distribues 
en vingt-quatre classes, 

2 5 David et les princes de Tarmee mi- 
rent a part pour le service ceux des 
fils d' Asaph, de Heman et d'Idithun qui 
prophetisaient en s'accompagnant de la 
harpe, de la cithare et des cymbales. 
Voici le nombre de ceux qui avaient des 

2 fonctions a remplir : Des fils d' Asaph : 
Zaccur, Joseph, Nathania et Asarela, 
fils d' Asaph, sous la direction d' Asaph, 
qui prophetisait selon les ordres du roi. 

3 D'Idithun, les fils d'Idithun : Godolias, 
Sori, JeseTas, Hasabias, Mathathias [et 
Semei], six, sous la direction de leur 
pere Idithun, qui prophetisait avec la 
cithare pour louer et celebrer Jehovah. 

4 De Heman, les fils de Heman : Bocciau, 
Mathaniau, Oziel, Subael, Jerimoth, Ha- 
nanias, Hanani, Eliatha, Geddelthi, Ro- 
memthiezer, Jesbacassa, Mellothi, Othir 

5 et Mahazioth, tous les fils de Heman, qui 
etait voyant du roi pour reviler les pa- 
roles de Dieu et exaltcr sa puissance : 
Dieu avait donne a Heman quatorzc fils 
et trois filles. 

6 Tous ces levites etaient sous la direc- 
tion de leurs peres pour le chant de la 
niaison de Jehovah, ay ant des cymbales, 
des cithares et des harpes pour le ser- 
vice de la maison de Dieu, sous la direc- 

XXV, 1, Let princes de l x armie y en tant 
que chef de la nation, comme s'il y avait, les 
princes ou chefs d' Israel (xxiii, 2). 



tion de David, d'Asaph, d'Idithun et de 
Heman. Leur nombre, y compris leurs 7 
freres exerces a chanter Jehovah, tous 
ceux qui avaient de Phabilete, etait de 
deux cent quatre-vingt-huit. lis tirerent 8 
au sort pour leurs fonctions, petits et 
grands, maitres et disciples. 

Le premier sort echut, pour Asaph, a 9 
Joseph ; le second, a Godolias : lui, ses 
freres et ses fils : douze ; le* troisieme, a. ic 
Zachur : lui, ses tils et ses freres : dou- 
ze ; le quatrieme, a Isari : lui, ses fils 11 
et ses freres : douze ; le cinquieme a Xa- 12 
thania : lui, ses fils et ses freres : douze; 
le sixieme a Bocciau : lut\ ses fils et ses 13 
freres : douze ; le septieme a Isreela : [4 
lui, ses fils et ses freres : douze ; le hui- 15 
tieme a Jesaias : lui, ses fils et ses fre- 
res : douze ; le neuvieme a Mathanias : 16 
lui, ses fils et ses freres : douze; le i" 
dixieme a SemeTas : lui, ses fils et ses 
freres : douze ; le onzieme a Parcel : 18 
lui, ses fils et ses freres : douze ; le dou- 19 
zieme a Hasabias : lui, ses fils et ses 
freres : douze ; le treizieme a Subael : 20 
lui, ses fils et ses freres : douze ; le qua- 21 
torzieme a Mathathias : lui, ses fils et 
ses freres : douze ; le quinzieme a Jeri- 22 
moth : ////, ses fils et ses freres : douze ; 
le seizieme a Hananias : lui, ses fils et 23 
ses freres : douze ; le dix-septieme a Jes. 24 
bacassa : lui, ses fils et ses freres : dou- 
ze ; le dix-huitieme k Hanani : lui, ses 25 
fils et ses freres : douze ; le dix*neu- 26 
vieme u Mellothi : lui, ses fils et ses fre- 
res : douze ; le vingtieme a Eliatha : 27 
lui, ses tils et ses freres : douze ; le 28 
vingt-unieme a Othir : lui, ses fils et ses 
freres : douze ; le vingt-deuxieme a Ged- 25 
delthi : lui, ses fils et ses freres : douze ; 
le vingt-troisieme a Mahazioth : lui, ses 3c 
fils et ses freres : douze ; le vingt qua- 31 
trieme a Romemthiezer : //«, ses fils et 
ses freres : douze. 

chap. xxvi. — Les portiers du temple, 
Autres emplois des livites. 

Voici les classes des portiers : 26 

Des Coreites : Meselemia, filsde Core, 
d'entre les fils d' Asaph. Fils de Mese- : 
lemia: Zacharias, le premier- ne ; Jadihel 
le deuxieme, Zabadias le troisieme, Ja- 
thanael le quatrieme, Aelan le cinquie- 3 
me, Johanan le sixieme, Elioena't le sep- 
tieme. Fils d'Obededom : SemeTas, lc 4 
premier- ne ; Jozabad, lc deuxieme, Joaha 
le troisieme, Sachar le quatrieme, Natha- 
nacl le cinquieme, Ammiei le sixieme, 

, 5* Voyani du roi, organe des reflations di- 
vines auprcs de David, comme Gaa ^xxi, 9) *t 
Idithun (I I Par. xxxv, 15). 
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Chap. XXVI, 6. QU Ier PE S PARALIPOMENES. Chap. XXVII ^. 



Issachar ie septieme, Phollathi le hui 
tiome ; car Dieu avait beni Obededom. 

6 A Semeias, son fils, naquirent des fils 
qui eurent le premier rang dans la mai- 
son de leur pere, car ils etaient de vail- 

7 Iants hommes. Fils de Semeias : Othni, 
Raphael, Obed, Elzabad et ses freres, 
hommes vaillants, Eliu et Samachias. 

S Tous ceux-la etaient des fils d'Obede- 
Jom ; eux, leurs fils et leurs freres, hom- 
mes braves et forts pour le service, 
etaient au nombre de soixante-deux' 

9 issus d'Obededom. Les tils et les freres , 
de Meselemia, hommes vaillants, etaient i 

io dLvhuit. — Des tils de Merari : Hosa, I 
qui avait pour fils : Semri, le chef : il | 
n'etait pas le premier-ne, mais son pere | 

ii l'avait ctabli chef; Helcias le second, 
Tabelias le troisieme, Zacharias le qua- 
trieme. Tous les fils et les freres de Hosa j 

12 etaient au nombre de treize. — Ces clas- j 
ses de portiers, les chefs de ces hommes, | 
a cote de leurs freres, avaient leurs I 
fonctions pour le service de la maison de I 
Jehovah. | 

13 Us tirerent au sort pour chaque porte, 
petite et grands, selon leurs families. 

14 Le sort echut a Selemias pour le cote de 
Forient. On tira au sort pour Zacharias, 
son fils, qui etait un sage conseiiler, et 

15 le cote du septentrion lui echut. Le cot£ 
du midi echut a Obededom, et la maison i 

16 des magasins a ses fils. A Sephim et a | 
Hosa echut le cote de l'occident, avec la i 
porte Schalleketh, sur ie chemin mon- 
tant : une garde etait en face de l'autre. 

17 11 y avait a Forient six Invites, au sep- 
tentrion quatre par jour, au midi quatre 
par jour, et quatre aux magasins, deux 

is a deux ; du cote des dependances, a Toe- 
cident, quatre vers le chemin, deux aux 

19 dependances. — Telle est la repartition 
des portiers, d'entre les fils des Cor&tes 
et les fils de Merari. 

20 Les levites, leurs freres, avaient i'in- 
tendance des tresors de la maison de 
Uieu et des tresors des choses consa- 

2 * frees. Parmi les fils de L6dan, savoir 

ies his des Gersonites issus de Ledan, 

chefs des families de Ledan le Gerso- 

? te i e'etait Jehiel, e'est-a-dire les fils 

« Jehiel, Zathan et Joel, son frere, qui 

gardaicnt les tresors de la maison de 

2 3 Jehovah. Parmi les Amramites, les Isaa- 

«. 5? \ [^Hebronites et les Ozifcllites, 

-4 t etait bubael, fils de Gersom, fils de Mo?. 

se,qiu etait 1* intendant en chef des tr&ors. 



Element Achias. Nous suivons les LXX, qui 



Parmi ses freres issus d'Eliezer, dont le 25 
tils fut Rahabia, dont le fils fut IsaTas, 
dont le fils fut Joram, dont le fils fut 
Zechri, dont le fils fut Selemith, e'etaient 26 
Selemith et ses freres qui gandaient tous 
les tresors des choses saintes qu'avaient 
consacrees le roi David, les chefs de fa- 
mille, les chefs de miiliers et de centai- 
nes et les chefs de Farmee : ils les avaient 27 
consacrees sur le brtin pris a la guerre, 
pour l'entretien de la maison de Jeho- 
vah. Tout ce qui avait ete consacre par 28 
Samuel, le voyant, par Saul, fils de Cis, 
par Abner, fils de Ner, par Joab, fils de 
I Sarvia, ou par tout autre, etait sous la 
garde de Selemith et de ses freres. 

Parmi les Isaarites, Chonenias et ses 29 
fils etaient employes pour les affaires 
exterieures en Israel, comme scribes et 
comnie magistrate Parmi les Hebro- 30 
nites, Hasabias et ses freres, hommes 
vaillants, au nombre de nulle sept cents, 
avaient la surveillance d'Israel de l'autre 
cote du Jourdain, a Toccident, pour tou- 
tes les affaires de Jehovah et le service 
du roi. Relativement aux Hebronites, 31 
Jeria etait le chef. — A leur egard, la 
quarantieme annee du regne de David, 
on fit des recherches d'apres leurs go' 
nealogies, d'apres les peres de famille, et 
Ton trouva parmi eux de vaillants horn- 
mes a Jazer en Galaad : — et ses freres, 32 
hommes vaillants, etaient au nombre de 
deux mille sept cents chefs de famille. 
David les etablit sur les Rubenites, sur 
les Gadites et sur la demi-tribu de Ma- 
nasse pour toutes les affaires de Dieu et 
les affaires du roi. 

CHAP, xxvii. — Les douze corps d'ar- 
*nee et lews chefs, Les princes des 
douze tribus. Les administrateurs des 
hiens de David; ses conseillers* 

Enfants d'Israel selon leur nombre, 27 
chefs de families, chefs de miiliers et 
de centaines, otficiers au service du roi 
pour tout ce qui concernait les divisions, 
leur arri vee et leur depart, mois par mois, 
pendant tous les mois de Tannee, chaque 
division ttant de vingtquatre mille horn- 
mes. 

A la tete de la premiere division, pour 2 
le premier mois, etait Jesboam, fils de 
Zahdiel, et il y avait dans sa division 
vingt-quatre mille hommes. Il&aitd'en- 3 
tre les fils de Phares, et il commandait 
tous les chefs des troupes du premier mois. 



ont lu Achihtm (leurs freres), au lieu VAchia 
(Achias); cette lefon semble cxigec par le con- 
texte. 
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Chap. XXVII, 4. Ier LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XXVIII, 4. 

4 — A la tete de la division du deuxieme ! David ne tit point le denombrement 23 
mois etait Dudia, I'Ahohite ; Macelloth ; de ceux qui etaient ages de vingt ans et 
etait Tun des chefs de sa division ; et il I au-dessous, car Jehovah avait promis de 

y avait dans sa division vingt-quatre ; multiplier Israel comme les etoiles du 

5 milie hommes. — Le chef de la troisieme ciel. Joab, fils de Sarvia, avait com- 24 
division, pour le troisieme mois, etait mence le denombrement , mais il ne 
Banaias, fils du pretre Jolada, chef ; et l'acheva pas, la coiere tfe Jehovah etant 

il y avait dans sa division vingt-quatre venue a cause de cela sur Israel, et le 

6 mille hommes. Ce Banaias etait un heros resultat n'en fut pas porte sur les roles 
parmi les Trente et le plus considere de^ des cbroniques du roi David. 

Trente ; Amizabad, son fils, eta»t Tun ! Asmoih, fils d'Adiel, etait prepose sur 25 

7 des chefs de sa division. — Le qua- les tresors du roi ; Jonathan, fils cFOzias, 
trieme, pour le quatrieme mois, etait sur les tresors dans les champs, dans les 
Asacl, frcre de Joab, e't, apres lui, Za- villes, d?ns les villages etdans les tours; 
badias, son fils ; et il y avait dans sa Ezri, fils de Chelub, sur les ouvriers des 26 
division vingt-quatre mille hommes. — ; champs qui cultivaient la terre ; Seme?, 27 

8 Le cinquieme, pour le cinquitire mois, de Rama, sur les vignes ; Zabdias, de Sa- 
etait le chef Samaoth, Plzrahite ; et il y ! pham, sur les provisions de vin dans les 
avait dans sa division vingt-quatre mille ; vignes ; Balanan, de Geder, sur les oli- 28 

9 hommes. — Le sixieme, pour le sixieme i viers et les sycomores daus la Sepheia ; 
mois, etait Hira, fils d' Acces, de The- Joas, sur les provisions d'huile ; Sethrai, 29 
cua ; et il y avait dans sa division vingt- de Saron, sur les boeufs qui paissaient 

10 quatre mille homines. — Le septieme, ; en Saron ; Saphat, fils d'Adli, sur les 
pour le septieme mois, etait Helles, le , bueufs dans les vallees ; Ubil, I'lsmaelite, 30 
Phallonite, des fils d'Ephraim ; et il y \ sur les chameaux ; Jadias, de Meronath, 
avait dans sa division vingt-qmt re mille sur les anes ; Jaziz, F Agarenien, sur les 31 

1 1 hommes. — Le huitieme, pour le hui- brebis. Tous ceux- la etaient intendants 
tieme mois, etait Sobochal, le Husathite, des biens du roi David. 

de la famille des Zarahites ; et il y avait Jonathan, onclede David, etait conseil- 32 
dans sa division vingt-quatre mille horn- 1 ler, homme de sens et de savoir ; Jehiel, 

1 2 mes. — Le neuvieme, pour le neuvieme ; fils de Hachamoni, etait aver les fils du 
mois, etait Abiezer, d'Anathoth, des fils , roi. Achitophel etait conseuler du roi, 33 
de Benjamin ; et il y avait dans sa divi- et Chusal, TArchcen, /etait ami du roi ; 

13 sion vingt-quatre mille hommes. — Le apres Achitophel, Jolada, fils de Banaias, 34 
dixieme, pour le dixieme mois, etait let Abiathar, etaient conseillers; Joab 
Marai, de Netopha, de la famille des ' etait chef de Tarmee du roi. 

Zarahites ; et il y avait dans sa division 1 „ , . 

14 vingt-quatre mille hommes. — Le on- i CH * P * xxvik. . — Recommandahom dt 
zieme, pour le onzieme mois, etait Ba- David a Salomon pour la construction 
nalas, de Pharathon, des tils d'Ephraim; l du tem P h ' 

et il y avait dans sa division vingt-quatre : David convoqua a Jerusalem tous les 28 

15 mille hommes. — Le douzieme, pour le chefs d'Israel : les princes des tribus, 
douzieme mois, etait HoldaT, de Netopha, ■ les chefs de milliers et les chefs de cen- 
de la famille d'Othoniel ; et ily avait dans taines, les intendants de tous les biens 
sa division vingt-quatre mille hommes. 1 et troupeaux du roi et de ses fils, ainsi 



16 Voici les pnnces des tribus d'Israel : 
prince des Rubenites : Eliezer, fils de 
Zechri; des Simeonttes : Saphatias, fils 

17 de Maacha; des Ldvites : Hasabias, fils 
de Camuel ; de la famille d' Aaron : Sa- 

18 doc; de Juda : Eliu, frere de David; 

19 d'Issachar, Amri, fils de Michael; de 
Zabulon : Jesmaias, fils d'Abdias ; de 

20 Nephtali : Jenmoth, fils d'Ozricl ; des 
fils d'Ephraim : Osee, fils d'Ozaziu ; de 
la demi-tribu de Manasse : Joel, fiLs de 

21 PhadaTas; de la demi-tribu de Manasse 
en Galaad : Jaddo, fils de Zacharias ; 

22 de B.njamin : Jasiel, fils d'Abner; de ' Oieu d'Israel, nva choisi dans toute la 
Dan :. Ezrihel, fils de Jeroham. Ce sont j maison de mon pere, pour que je fusse 
les princes des tribus d'Israel. | roi d'Israel a jamais. Car U a choisi Juda 



que les ofliciers du palais, les person* 
nages considerables et tous les vaillants 
hommes. Le roi David so leva sur ses 
pieds et dit : 

" Ecoutez-moi, mes freres et mon peu- 
ple. J'avais Tintention de batir une mai- 
son de repos pour Tarche de l'alliance de 
Jehovah et pour le marche-pied de notre 
Dieu, et je faisais des preparatifs pour 
la construction. Mais Dieu m'a dit : Tu 
ne bAtiras pas une maison a mon nom, 
parce que tu es un homme de guerre et 
que tu as verse le sang. Jehovah, le 
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Chap. XXVIII, 5. QU ls» DES^ PARALIPOMENES. Chap. XXIX, S . 
pour etre chef; dans la maison de juda ""po^ks tables d'a^r// W^TX „ 
u a c/wm la maison demon pere, et WAfedes fourchettes des ^&^£ 7 
parmi les fib de mon pere, c'est moi ! des coupes d'or pur?'/, LE^am 
qu it lm a plu de faire regner sur Israel. ! phores d*or avec le ZiZTZ 
De mC-me, entre tous mes fils, - car et le modtfed^ ™nh£^% U f Une ' 
Jehovah ma dnnn.i hpn..^.,..„ .il «i„ ' r. _ e ™ , ele . des a «nphores d'argent avec 

au- 18 
lui 

tiovan, sur Israel. 11 m'a dit : Salomon, , Cherubins d'or" qm'etenden'f Uurl' ,S 
on his bat.ra ma maison et mes parvis, ; et couvrent I'arche deMaiS de Te 
car je lai choisi pour mon fib, et je hovah Tout ™»H ^ /7 •/ . i 

7 serai pour lui un pere. Jaffermirai pour ouvrLs de £ modllf \£^(' *?"*• IeS 
toujours sa royaute, sil reste attache i tnif^f n-,? . modele, Jehovah m'en ins- 

comme il Test aujou^hui.TS p^Sque ! 2T a Zi " "* qU '' de Sa main ' «* 
Je mes commandements et de mes ordon- ■ David dit a Sal.imrm ««„ si* .« c • 
i nances. Maintenant.aux yeux de tout Is- ' fort el' coura^eux T V,'^J V SoUS 2 ° 
racl. de rassemblee dejehovah, et devant ! point etn^raie i N ° ^^ 



19 



nutre Dieu qui nous entend,gardezet ob- 
server avec soin tous les commandements 
dejehovah, votre Dieu, afin que vous pos- 
sediez ce bon pays et que vous le trans- 
mettiez en heritage a vos fils apres vous 
9 a perpetuite. Et toi, Salomon, mon fils, 
eonnais le Dieu de ton pere, et sers-le 
J'un avur parfait et d'une ame devouee, 
car Jehovah sonde tous les cceurs et pe- 

netre tous les desseins et toutes les pen- fc « „ ira ™ iS Pr IP „ 
sees. Si tu le cherches, il se Iaissera ( ^toto^^iS? 
trouver par toi ; mais si tu l'abandonnes, ' 0FdreS * 

10 il te rejettera pour toujours. Considere 
maintenant que Jehovah t'a choisi, afin 



iau » ;;-"- P° mt 5 ^ ^ Dieu 

Jehovah, mon Dieu, sera avec toi ; ii ne 

te delaissera pas et ne t'abandonnera 

pas, jusqu a l'achevement de tout I'ou- 

vrage pour le service de la maison de 

Jehovah. Les classes des pretres et des 21 

levites sont avec toi pour le service de la 

maison de Dieu ; avec toi, pour toute 

espece de travaux, sont tous les hommes 

devoues et habiles dans les divers ouvra- 

ges, et les chefs et le peuple sont prets a 



chap. xxix. — Offratuies volontaires 
pour le temple. Pricre tie David. 

f*i urn. ... ... j r ii t 



„„„,. 4l4 ^ juiuvau 1 a cnuisi, ann , *"*«•' * c tempie. ttnere de David 

que tu batisses une maison qui sera son 1 ^wnement tie Sahmon et mart de 
sanctuaire. Sois fort, et fais aiusi ' " David. 

2 chambre du nrooiti-itniiv // /... -^ ' * uuvrage esc considerable; car cc 
* Plan de toK^Tav.S d"anf ^! | ^^^SIC^T^^ 
pnt touchant les parvis de la maison de ! toiBoSdU. tsuii?™,,^!"" 5 2 
fc V ±?, tou ^ ,es <*<™bres.a 1'en- son dT mon L ?u gvf"* ^ to ^ 



- — , „^« ^ vn^o ci uca icviues, pour 

toutes les teuvres du service de la mai- 
*>n de Jehovah, et pour tous les listen- 
sues employes dans la maison de Jeho- 
'4 win. // ini donna le m <QU des ustensiles 
a or, avec le poids de 1 or, pour tous les 
ustensiles de chaque service ; et le modUe 
* tons les ustensiles d T argent, avec le 
Pows, pour tous les ustensiles de chaque 

5 ?? lCe *, S Nui -*>»** le Poids des chan- 
jlehers d or et de leurs lampes d'or, avec 
e poids de chaque chandelier et de ses 
umpcs, et le poids des chandeUers d'ar- 
gem, avec w poids de chaque chandelier 

de ses lampes, selon i'usagede chaque 

6 thandehen II lui donna leloids de for 
pour es tables des pains de prop^iio? 



or pour ce qui doit 

doit 
qui 

.. , t J --, pour cequi doit 

etre de fer, du bois pour ce qui doit etre 
de bois, des pierres d'onyx et des pierres 
a enchasser, des pierres d'ornement et 
de diverses couleurs, toutes sortes de 
pierres precieuses et du marbre blanc en 
abondance. De plus, dans mon affec- 
tion pour la maison de mon Dieu, Tor et 
1 argent que je possede en propre, je le 
donne a la maison de mon Dieu, outre 
tout ce que j'ai prepare pour la maison 
du sanctuaire : trois millc talents d'or 
d or d'Ophir, et sept mille talents d'ar' 
gent epure, pour en rev&ir les parois de 
la maison, Tor pour tout ce qui doit £tre 
a or, 1 argent pour tout ce qui doit etre 
d argent, et pour tous les travanx de la 
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Chap. XXIX, 6. I** LIVRE DES CHRONIQUES. Chap. XXIX, 30. 



&vi 



senter aujourd'hui ses offrandes volon- 
taires a Jehovah? 

6 Les chefs des families, les princes des . 
tribus d'Israel, les chefs de milliers et 
de centaines et les intendants du roi firent 

7 voiontairement des offrandes. lis donne- 
rent pour le travail de la maison de Dieu 
cinq mille talents d'or, dix mille dari- • 
ques, dix mille talents d'argent, dix- 
huit mille talents d'airain et cent mille 

8 talents de fer. Ceux qui possedaient des 
pierres prkieuses les livrerent pour le | 
tresor de la maison de Jehovah entre les j 

9 mains de Jehiel, le Gersonite. Le peu- J 
pie se rejouit de leurs offrandes volontai- 
res, car c'etait d'un coeur parfait qu'Us 
les faisaient a Jehovah ; le roi David en i 

^eut aussi une grande joie. ' 

r {\<\) ' tfeu benit Jehovah en presence de i 
toute Tassemblee; il dit : " Bern soyea- \ 
. vous, d'eternite en eternite, Jehovah, ; 
1 r Dieu de notre pere Israel ! A vous, j 
Jehovah, la grandeur, la force, la magni- ! 
licence, la splendeur et la gloire, car tout 
ce qui est au ciel et sur la terre vous 
appartient ; a vous, Jehovah, la royaute ; , 
vous etes souverainement eleve au-dessus | 

12 de tout. C'est de vous que viennent la 1 
richesse et la gloire ; c'est vous qui domi- 
nez sur tout ; dans votre main est la 
force et la puissance, et c'est votre main ; 
qui donne a toutes choses la grandeur et 

13 la solidite. Maintenant done, 6 notre 
Dieu, nous vous louons et nous celebrons 

14 votre nom glorieux. Car qui suis-je et 
qui est mon peuple, que nous puissions 
vous faire voiontairement ces offrandes ? 
Tout vient de vous, et nous vous offrons 
ce que nous avons re$u de votre main. 

1 5 Car nous sommes devant vous des Gran- 
gers et des colons comme Fkaicnt tous 
nos peres ; nos jours sur la terre sont 
comme Pombre, et il n'y a point de secu- 

16 rite. J£hovah, notre Dieu, toutes ces 
richesses que nous avons preparees pour 
vous batir une maison a votre saint nom, 
c'est de Yotre main qu'elles viennent, et 

17 c'est a vous que tout appartient Je sais, 
6 mon Dieu, que vous sondez les coeurs 
et que vous aimez la droiture ; aussi j'ai 
fait toutes ces offrandes volontaires dans 



XXIX, 7. Dattaues : monnaie perse, en or 
pur, ie la valeur ae 25 & 30 fr., cjui devint 
commune chez les Juifsapres la captivity. 



la droiture de mon coeur, et je vois main- 
tenant avec joie votre peuplequi se trouve 
ici vous offrir voiontairement ses dons. 
Jehovah, Dieu d' Abraham, d' Isaac et iS 
d'Israel, nos peres, conservez a jamais 
dans le coeur de votre peuple ces senti- 
ments et ces pensees et tenez leur cceur 
tourne vers vous. Donnez a mon tils roi 
Salomon un coeur devoue a l'observation 
de vos commandements, de vos precep- 
tes et de vos lois, afin qu'il les mette 
tous en pratique et qu'il batisse le palais 
pour lequel j ? ai fait des preparatifs." 

Davii dit a toute Tassemblee : " Be- 20 1 
nissez Jehovah, votre Dieu." Et toute 
rassemblee benit Jehovah, le Dieu de 
leurs peres; ils s'inclinerent et se proster- 
nerent devant Dieu et devant le roi. Lc 21 1 
jour suivant, ils immolerent des victimes 
a Jehovah, et offrirent en hoiocauste & 
Jehovah mille taureaux, mille belters et 
mille agneaux, avec les libations ordi- 
naires, et d'autres sacrifices en grand 
nombre pour tout Israel. Ils mangerent 2:| 
et burent ce jour-la devant Jehovah avec 
une grande joie; ils prcclamerent roi 
pour la seconde fGis Salomon, tils de 
David, et Toignirent comme chef selon 
la volonte de Jehovah ; ils oignirent 
Sadoc comme grand pretre. Salomon 25 1 
s'assit sur le trone de Jehovah comme roi 
a la place de David, son pere ; il pros- 
pera, et tout Israel lui obeit. Tous les 24 1 
chefs et les guerriers, meme les fils du 
roi David, se soumirent au roi Salo- 
mon. Jehovah eleva au plus haut degre 2;| 
la grandeur de Salomon sous les yeux de 
tout Israel, et il donna a son regne une 
gloire que n'eut jamais avant lui aucun 
roi d'Israel. 

David, fils d'IsaT, regna sur tout 26I 
Israel. Le temps qu'il regna sur Israel 2;| 
fut de quarante ans * il regna se* t ans a 
Hebron, et trente-trois ans a Jerusalem. 
II mourut dans une heureuse vieillesse, ^| 
i*assasie de jours, de richesse et de 
gloire ; et Salomon, son fils, reena a sa 
place. Les actions du roi David, les pre- M 
mieres et les dernieres, sont ecrites dans 
le livre de Samuel le voyant, dans le livre 
de Nathan ie,prophete, et dans le livre 
de Gad lc voyant, avec tout son regne 30- 
et tous ses exploits, ainsi que les evene- 
I ments de son temps, soit en Israel, soit 
1 dans tous les royaumes des autres pays. 
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chaf. i. — Sacrifice de Salomon a Ga- 
baon ; Dieu lui accorde la sagesse, Ses 
richesses. 

1 ESS51 ALOMOX » fts de David, s'affer- 

mit dans sa royaute ; Jehovah, 

son Dieu, etait avec lui, et il 

\ Televa a un haut degre. 

i Salomon donna des ordres a tout 

Israel, aux chefs de miUiers et aux chefs 

de centaines, aux juges et a tous les 

princes dc tout hrael, savoir aux chefs 

3 de families ; et il se rendit avec toutc 
l'assemblee au haut lieu qui etait a Ga- 
baon. La se trouvait la tente de reunion 
de Dieu, faite dans le desert par MoTse, 

4 serviteur de Jehovah, tandis que Tarche 
de Dieu avait et£ transportee par David 
de Carathiarim a la place qu'il lui avait 
preparee, car il avait dresse pour elle 

5 une tente a Jerusalem. L'autel d'airain 
quavait fait Beseleel, Sis d'Uri, fils de 
Hur, sy trouvait aussi, devant le taber- 
nacle de Jehovah. Salomon et i'assem- 

6 blee chercherent Jehovah. Ce fut la, sur 
Tautel d'airain qui etait devant Jehovah, 
pres du tabernacle, ce fut sur cet autel 
que Salomon offrit mille holocaustes. 

7 La nuit suivante .Dien apparut a Salo- 
mon et lui dit : " Dcmande ce que tu 

S veux que je te donne. " Salomon repon- 
dit a Dieu : " Vous avez traite David, 
mon pere, avec une grande bienveil- 
lance, et vous m'avez etabli roi a sa 

9 place. Maintenant, Jehovah Dieu, que 
votrc promesse a David, mon pere, s'ac- 
complisse, puisque vous m'avez etabli 
roi sur un peuple nombreux comme la 

lopoussiere de la terre! Accordez-moi 
done la sagesse et rintelligence, afin que 
je sache me conduire a la t£te de votre 
peuple. Car qui pourrait juger votre 
peuple, ce peuple st grand? " 

Dieu dit a Salomon : " Puisque e'est 
la ce qui est dans ton cceur, ct que tu ne 
demandes ni des richesses, ni des biens, 
ni de la gloire, ni la mort de tes ennemis, 
ni memo une Iongue vie, et que tu de- 
mandes pour toi la sagesse et rintelli- 
gence afin de juger mon peuple sur lequel 

li a. Pour les vers. 2-13, corap. I Rois, iii, 
♦-15. 

13. Ayant quittt U kaut lieu ; avec les LXX 



II 



je t'ai etabli roi, la sagesse et rintelli- 12 
gence te sont donnees. Je te donnerai en 
outre des richesses, des biens et de la 
gloire, comme jamais n'en a eu aucun 
roi avant toi, et comme n'en aura aucun 
aprestoi." Ayant quitt&le haut lieu de 13 
Gabaon et la tente de reunion, Salomon 
revint a Jerusalem, et il regna sur 
Israel. 

Salomon rassembla des chars et des 14 
cavaliers ; il avait quatorze cents chars 
et douze mille cavaliers, qu'il placa dans 
les villes oil etaieci depo-ies les chars, et 
pres du roi a Jerusalem. Le roi rendit 15 
['argent et Tor aussi communs a Jeru- 
salem que les pierres, et les cedres aussi 
nombreux que les sycomores qui crois- 
sent dans la piaine. Salomon tirait ses 16 
chevaux de l'Egypte; une caravane de 
marchands du rot les allait chercher par 
troupes a un prix convenu; on faisait 17 
monter et sortir d'Egypte un char pour 
six cents sides d'argent, ct un cheval 
pour cent cinquante sides. lis. en li- 
vraient de la meme maniere, par eux- 
memes, a* tous les rois des Hetheens et 
aux rois de Svrie, 

CHAP. 11. — Preparatif: de Salomon 
pour la construction du temple. 

Salomon resolut de batir une maison 2 
au nom de Jehovah, et une maison royalc 
pour lui. II compta soixante-dix mille 2 
hommes pour porter les fardeaux, qua- 
tre-vingt mille pour tailler les pierres 
dans la montagne, et trois mille six 
cents pour les surveiller. 

Salomon envoya dire a Hiram, roi dc 3 
Tyr : " Comme tu as fait pour David, 
mon pere, a qui tu as envoye des cedres 
afin qu'il se batit une maison pour y ha- 
biter, fats de mhne pour mou Voici que 4 
j'eleve une maison au nom de j&iovah, 
mon Dieu, pour la lui consacrer, pour 
bruler devant lui le parfum odoriferant, 
pour presenter continuellement les pains 
de proposition, et pour offrir les holo- 
caustes du matin et du soir, des sabbats, 
des nouvelles nines et des fetes de Jeho- 
vah, notre Dieu, comme une loi te pres- 
et la Vttlg., nous lisons mihabbamah, au lieu 
de Labbamak, 
II, 1, Sur ce chapur*, comp. I Hois, v f 
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5 crit a Israel a perpetuite. La maison 
que je vais batir doit etre grande, car 
not re Dieu est plus grand que tous les 

6 dieux. Mais qui est capable de lui batir 
une maison, puisque le ciel et le ciel des 
cieux ne peuvent ie contenir? Et qui suis- 
je pour lui batir une maison, si ce n'est 
pour faire bruler des parfums devant 

7 lui? Envoie-moi done un homme iiabile 
a travailler Tor et Targent, Pairain et 
ie fer, a teindre en pourpre, en cramoisi 
et en bleu, et connaissant la sculpture, 
afin quHl travaille avec les hommes ha- 
biles qui sont aupres de moi en Juda et 
a Jerusalem, et que David, mon pere, a 

8 prepares. Envoie-moi anssi du Liban ) 
des bois de cedre, de cypres et de san- i 
dal ; car je sais que tes serviteurs s'en- ! 
tendent a couper les bois du Liban. Mes i 

9 serviteurs seront avec les tiens, pour | 
me preparer du bois en abondance, car 1 
la maison que je vais batir sera grande I 

10 et magnifique. Je donnerai a tes servi- j 
teurs qui couperont les bois, pour leur 
nourriture, vingt miile cors de froment, 
vingt mille cors d'orge, vingt mille baths 
de vin et vingt mille baths d'huile. 

1 1 Hiram, roi de Tyr, repondit dans une 
lettre qu'il envoyaa Salomon : " Cest 
parce que Jehovah aime son peupie qu'il 

12 t'a etabli roi sur eux. Beni soit, ajou- 
ta-t-il, Jehovah, Dieu d'Israel, qui a fait 
le ciel et la terre, de ce qu'il a donne au 
roi David un fils sage, prudent et intel- 
ligent, qui va batir une maison a Jeho- 

1 3 van et une maison royale pour lui ! Je 
t'envoie done un homme habile et intel- 

14 ligent, maitre Hiram, tils d'une femme 
d'entre les filles de Dan et d'un pere 
Tyrien. II est habile a travailler Tor et 
l'argent, Tairain et le fer, a teindre en 
pourpre, en bleu et en cramoisi, a tisser 
le byssus, et a faire toute espece de 
sculptures, et a executer tous les objets 
d'art qui lui sont demandes. // travail- 
Ura avec tes hommes habiles et avec les 
hommes habiles de mon seigneur David, 

15 ton pere. Que mon seigneur envoie done 
a ses serviteurs le froment, I'orge, 

16 rhuile et le vin dont ii a parle. Et nous, 
nous couperons des bois du Liban autant 
que tu en auras besoin ; et nous les expe- 
aierons par mer en radeaux jusqu'a 
Joppe, et tu les feras transporter a Je- 
rusalem. 

17 Salomon compta tous les etrangers 



qui etaient dans le pays d'Israel, et dont 
David, son pere, avait fait le denom- 
brement. On en trouva cent cinquante 
trois mille six cents. Et il en prit soi- iS 
xante-dix mille pour porter les fardeaux. 
quatre- vingt mille pour tailler les pierros 
dans la montagne, et trois mille six 
cents com me surveillants pour faire tra- 
vailler le peupie. 



10. Pour leur nourriture t en lisant macco- 
Uth, comme ont fait les LXX et la Vulg. 
l/helireu acluel porte mnccoth % c.-a-d. coupe ; 
sens: de froment battu; mats cette^ circons- 
tance n'avait pas besoin d'etre exprimce. Le 



chap, in et IV. — Construction du 
temple; dimensions generates \ porti- 
ques^ Saint, Saint des saints, Cheru- 
bins, voile, les deux colon nes, vases 
sacris, ustensiles divers, 

Salomon commenca a batir la maison 3 
de Jerusalem, sur le mont Moria, qui 
avait ete indique a David, son pere, au 
lieu prepare par David sur Faire d ? Or- 
nan, le Jebuseen. II commenca a batir : 
le [deuxieme jour du] deuxieme mois de 
ia quatrieme annee de son regne. 

Void les fondements que posa Salo- 3 
mon pour batir la maison de Dieu. La 
longueur, en coudees de l'ancienne me- 
sure, etait de soixante coudees, et la lar- 
geur de vingt coudees. Le portique sur 4 
le devant avait une longueur de vingt 
coudees, repondant a la largeur de la 
maison, et cent vingt coudees de hau- 
teur. Salomon le couvrit d'or pur a rinte- 
/ieur. II revetit la grande maison de 5 
bois de cypres, la couvrit d'or pur et y 
fit sculpter des palmes et des chainettes. 
II couvrit la maison de pierres precieu- 6 
ses pour ia decorcr, et Tor etait de Tar- 
valm. II couvrit d'or la maison, les pou- ; 
tres, les solives, les parois et les portes, 
et il fit sculpter des cherubins sur les 
parois. 

II fit la maison du Saint des saints : % 
elle avait vingt coudees de longueur, re- 
pondant a la # largeur de la maison, et 
vingt coudees* de largeur. II la couvrit 
d'or pur, pour une valeur de six cents 
talents; et le poids de Tor pour les clous o 
etait de cinquante sides. 11 couvrit aussi 
d'or les chambres hautes. 

II fit dans la maison du Saint des 10 
saints deux Cherubins sculptes, et on les 
couvrit d'or. L^s ailes des Cherubins n 
avaient ensemble vingt coudees de lon- 
gueur. Une aile du premier, longuede 
cinq coudees, touchait au mur de la mai- 
son, et l'autre aile, longue de cinq cou- 
dees, touchait a 1'aile du second Cheru- 

co r contenait un peu moms de 4 hectolitres, et 
le bath en e*tait la toe partie. 

Ill, 2. Les mots tntre crochets, manquant 
dans les LXX et la Vulg., sont suspects. 
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12 bin. De la mime maniere une aile du 
second Cherubin, longue de cinq cou- 
dees, touchait au mur de la maison ; et 
l'autre aile, longue de cinq coudees, re- 

13 joignait l'aile du premier Cherubin. Les 
ailesdeces Cherabins, deployees, avaient 
vingt coudees. lis etaient debout sur 
leurs pieds, la face tournee vers la mai- 
son. 

Salomon fit un voile de byssus, bleu, 
pourpre et crainoisi, et il y brodn des 
Cherubins. 

II fit devant la maison deux colonnes 
de trente-cinq coudees de hauteur, avec 
n chapiteau de cinq coudees sur le som- 

16 met. II fit de& chainettes, cotnme dans 
ie sanctuaire, et les mit au haut des co- 
lonnes, et il fit cent grenades qu'il mit 

17 dans les chainettes. II dressa les colon- 
nes sur le devant du temple, I'une a j 
droite, l'autre a gauche ; il nomma celle ( 
de droite Joachin, et celle de gauche ; 
Booz. 

4 Salomon tit un autel d'airain, long de i 
vingt coudees, large de vingt coudees, et i 
haut de dix coudees. j 

2 II tit la mer de fonte : elle avait dix 
coudees d'un bord a Pautre, une forme 
ronde, cinq coudees' de hauteur, et un 
cordon de trente coudees en mesurait la 

3 circonference. Desfigures de boeufs Ten- 
touraient au-dessous du bord, dix par 
coudee, faisant tout le tour dc la mer ; 
les bumfs etaient disposes sur deux rangs 
et avaient ete fondus d'une seule piece 

4 avec la masse. Eile etait posee sur 
douze bceufs, dont trois etaient tournes 
vers le nord, trois vers Foccident, trois 
vers le midi et trois vers I'orient ; la mer 
etait sur eux, et toute la partie poste- 

j rieure de leur corps etait en-dedans. Son 
Spaisseur etait d'un palme, et son bord 
etait faconne, comme le bord d'une cou- 
pe, en fleur de lis. Elle pouvait contenir 
trois mille baths. 

6 II fit dix bassins, et en placa cinq a 
droite et cinq a gauche pour servir aux 
purifications ; on y lavait ce qui devait 
&re offert en holocauste. La mer etait 
e'estinee aux purifications des pretres. 

7 — II fit dix chandeliers d'or, selon les 
prescriptions faites a leur egard, et il 
les placa dans le temple, cinq a droite 

5 et cinq * gauche. — II fit dix tables, et 
ales placa dans le temple, cinq a droite 



j et cmq a gauche. — II fit cent coupes 
i d or. — II fit le parvis des pretres et 9 
! le grand parvis avec ses portes, qu'il 
j couvrit d ? airain. — II placa la mer du 10 
I cote droit, au sud-est. — Hiram fit les 1 1 
i cendriers, les peiles et les coupes. 
! Hiram acheva ainsi i'ouvrage que Sa- 
; lomon lui fit faire pour la maison de 
j Dieu ; deux colonnes et les deux cha- 12 
I piteaux avec leurs bourrelets sur le som- 
met des colonnes ; les deux treillis pour 
ccuvrir les deux bourrelets des chapi- 
i teaux qui surmontaient les colonnes ; les 13 
quatre cents grenades pour les deux 
treillis, deux rangees de grenades pour 
chaque treillis, pour couvrir les deux 
bourrelets des chapiteaux qui surmon- 
taient les colonnes ; les dix bases et les 14 
dix bassins sur les bases; la mer et 15 
les douze boeufs qui la soutenaient ; les 16 
cendriers, les peiles et les fourchettes. 
Tous ces ustensiles que le roi Salomon 
fit faire a Hiram, son maitre ouvrier, 
pour la maison de Jdhovah, etaient d'ai- 
rain poli. Le roi les fit fondre dans la 17 
plaine du Jourdain, dans un sol argi- 
leux, entre Sochot et Sareda. Salomon 18 
fit tous ces ustensiles en si grande quan- 
tity qu'op ne veritia pas le poids de 
Tairain. 

Salomon fit encore tous les attires us- 19 
f tensiles pour la maison de Dieu : I'autel 
d'or; les tables sur lesquelleson mettait 
les pains de proposition ; les chandeliers 20 
avec leurs lampes d'or pur, que la loi 
ordonnaitd'allumer devant le sanctuaire, 
les fleurs, les lampes et les mouchettes 21 
d'or, d'un or tres pur ; les couteaux, les 22 
coupes, les tasses et les brasiers d'or 
pur ; et les battants d'or pour la porte 
interieure de la maison a 1'entree du Saint 
des saints, et pour la porte de la maison 
a Tentree du temple, 

Ainsi fut acheve tout 1'ouvrage que 5 
Salomon fit pour la maison de Jehovah. 
Et ayant apporte 1'argent, l'or et tous 
les ustensiles que David, son pere, avait 
consacres, il les mit dans les tresors de 
la maison de Dieu. 

CHAP. y-vw.—D&icacedutempU.Pritre 
de Salomon. Apparition de Dieu & 
Salomon. 



Alors Salomon assembla a Jerusalem 
les anciens d'Israel et tous les chefs des 



15 sv, Trente-ano coudies, probablement 
Par suite d une feute de copiste : les Roisdisent 
dixhmt couJieu 

IV. 11. Pour la suite du chap., comp. I Roist 

VII, 40-50, 



14- II est probable que, au lieudu not h6- 
breu dsdh, tljit, on doit lire **sard/t, Mx. 

V, x. Lc vers. 1 du chap. V appartieit lorn- 
quementauchap. IV, dont d n'aurait pas c.a ctre 
s*pare\ La Vulgate le partake en deux et en 
rattacne la t re panic au vers. 22 du chap. IV 
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tribus, les chefs de famille des enfants 
d'Israel, pour transporter de la cite de 
David, qui est Sion, l'arche de dalliance 

3 de Jehovah. Tous les horomes d'Israel 
se reunirent aupres du roi pour la fete, 

4 qui eut lieu le septieme mois. Lorsque ( 
tous les anciens d'Israel furent arrives, ; 

5 les fils de Levi porterent l'arche. lis 
transporterent l'arche, la tente de reu- 
nion et tous les ustensiles sacres qui 
etaient dans la tente ; ce furent les , 
pretres Levites qui les transporterent. 

6 Le roi Salomon et toute rassemblee d'Is- 
rael reunie aupres de lui, se tenant de- 
vant l'arche, sacnSerent des brebis et , 
des boeufs dont on ne put compter le j 

7 nombre a cause ie leur multitude, Les 
pretres porterent l'arche de l'alliance de i 
Jehovah a sa phce, dans le sanctuaire 
de la maison, dans le Saint des saints, 

8 sous les ailes des Cherubins ? car les ; 
Cherubins etendaient leurs ailes sur la 
place de l'arche, et ils couvraient l'arche ' 

9 avec ses barres par-dessus. On avait 
donne aux barres une longueur telle que j 
leurs extremites se voyaient a distance 
de l'arche devant le sanctuaire ; mais on \ 
ne les apercevait pas du dehors. L'arche i 
a ete la jusqu'a ce jour. II n'y avait | 
dans l'arche que les deux t^ oles que 1 
MoTse y avait placees a Horeb, lorsque t 
Jehovah fit alliance avec les enfants d'ls- ■ 
rael a leur sortie d'Egypte. 

Au moment oil les pretres sortirent \ 
du Saint, — car tous les pretres pre- j 
sents s'etaient sanctifies sans observer | 

12 i'ordre des classes, et tous les levites ! 
qui etaient chantres, Asaph, Heman, | 
Idithun, leurs fils et leurs freres, revetus 
de byssus, se tenaient a l'orient de l'au- 
tel avec des cymbales, des cithares et 
des harpes, ayant aupres d'eux cent 
vingt pretres qui sonnaient des trom- 

13 pettes, — et lorsque ceux qui sonnaient 
des trompettes et ceux qui chantaient, 
unis dans un meme accord pour celebrer 
et louer Jehovah, firent retentir les trom- 
pettes, les cymbales et les autres ins- 
truments de musique, et celebrerent Je- 
hovah par ces paroles : " II est bon ! Sa 
misericorde dure a jamais ! " en ce mo- 
ment la maison, la maison de Jehovah 

14 fut remplie d'une nuee. Et les pretres 
ne purent pas approcher pour faire le 
service, a cause de la nuee; car la gloire 
de Jehovah remplissait la maison de 
Dieu. 

Alors Salomon dit : 4 * J&iovah veut 
habiter dans 1'obscurite ! Et moi j'ai 

VI, x-ia. Comp. I Rois, viii, 12-53. 
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bati une maison qui sera votre demeure, 
un lieu oil vous residerez a jamais. " 

Le roi tourna son visage et benit toute 3 
Tassemblee d'Israel, et toute rassemblee 
d'Israel etait debout. II dit : e * Beni soit 4 
Jehovah, Dieu d'Israel, qui a parle de 
sa bouche a David, mon pere, et qui a 
accompli par sa puissance ce quHl avait 
declare*, en disant : Depuis le jour ou 5 
j'ai fait sortir mon peuple du pays 
d'Egypte, je n'ai pas choisi de viile 
parmi toutes les tribus d'Israel pour 
qu'il y fut bati une maison ou residdt 
mon nom, et je n'ai pas choisi d'homme 
pour qu'il fut chef de mon peuple dls- 
rael ; mais j'ai choisi David pour qu'il 6 
regnat sur mon peuple d'Israel. David, ; 
mon pere, avait le desir de batir une 
maison au nom de Jehovah, Dieu d'Is- 
rael. Et Jehovah dit a David, mon 
pere : Puisque tu as eu le desir de batir 
une maison a mon nom, tu as bien fait 
d'avoir eu ce desir. Seulement ce ne o 
sera pas toi qui batiras la maison ; ce 
sera ton fils, sorti de tes entrailles, qui 
batira la maison a mon nom. Jehovah 10 
a accompli la parole cuiil avait pronon- 
cee : je me suis eleve a la place de Da- 
vid, mon pere, et je me suis assis sur le 
trone d'Israel, comme Jehovah Uavait 
annonce, et j'ai bati la maison de Jeho- 
vah, Dieu d'Israel. Et j'y ai place Tar- 11 
che oil est l'alliance de Jehovah, alliance 
qu'il a faite avec les enfants d'Israel 

Salomon se placa devant Tautel dc 12 
Jehovah, en face de toute rassemblee 
d'Israel, et il etendit ses mains. Car 13 
Salomon avait fait une tribune d'airain 
et Tavait dressee au milieu du parvis; 
elle etait longue de cinq coudees, large 
de cinq coudees, et haute de trois. II y 
monta, et s'etant mis a genoux en face 
de toute rassemblee d'Israel, il leva les 
mains vers le del, et dit : 

44 Jehovah, Dieu d'Israel, il n'y a point 
de Dieu semblable a vous dans les cieux 
et sur la terre : vous gardez Talliance et 
la misericorde envers vos serviteurs qui 
marchent de tout leur cueur en votre 
presence ; vous qui avez garde votre 15 
parole a votre serviteur David, mon 
pere : ce que vous avez declare de votre 
bouche, vous l'avez accompli aujourd^hui 
par votre puissance. Maintenant, Jeho- 16 
vah, Dieu d'Israel, observez la promesse 
que vous avez faite a David, mon pere, 
en disant : " Tu ne manqueras jamais 
devant moi d'un descendant qui siege sur 
le trone d'Israel, pourvu que tes fils pren- 
nent garde a leur voie,en marchanten ma 
presence. Qu'elle s'accomplisse done, 6 17 
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Jehovah, Dieu d'Israel, la promesse que 
vous ayez faite a votre serviteur David ! 

18 Mais est-il done vrai que Dieu habite 
avec Thomme sur la terre ? Le ciel et le 
del des cieux ne peuvent vous contenir : 
combien moins cette maison que j'ai 

19 batie! Cependant, Jehovah, raonDieu, 
soyez attentif a la priere de votre servi- 
teur et a sa supplication; ecoutez le cri 
joyeux et la priere que votre serviteur 



votre demeure, et pardonnez ; rendez a 
chacun selon ses voies, vous qui connais- 
sez ie cceur de chacun ; car seui vous con- 
naissez les coeurs de tous les enfants des 
hommes ; afin qu'ils vous craignent tous 31 
les jours qu'ils vivront dans le pays que 
vous avez donne a leurs peres. 

Quand I'etranger, qui n'est pas de 32 
votre peuple d'Israel, viendra d ? un pavs 
lointam a cause de votre grand nom, de 



e %„-+« a a ^ n — A »»"-*-»*. ^uiam «t ^use ae voire arana nom de 

x tut entendre devant vous. Que vos yeux votre main forte et de votre bras! itendu 



soient jour et nuit ouverts sur cette mai 
son, sur ie lieu dont vous avez dit que 
vous mettriez la votre nom ! Ecoutez la 
priere que votre serviteur fait en ce lieu. 
:i Ecoutez les supplications de votre servi- 
teur et de votre peuple d'Israel, lors 



quand tl viendra prier dans cette maison, 
exaucez-le du ciel, du lieu de votre de- 33 
meure, et accordez a cet etranger tout 
ce qu'il vous demandera, afin que tous 
les peuples de la terre connaissent votre 
nom, pour vous craindre, comme votre 



was? p t r > - S*^ ' »™«: ^TZ&rs 

SS.'R.^S demeUre ' dU CieI ' 1°.^ _?SL 5* «»* « ««e maiL 



11 



^3 



exaucez et pardonnez. 

Si quelqu'un peche contre son pro 
chain, et que celui-ci lui fasse preter un 



^4 



que j'ai batie. 
Quand votre peuple sortira pour com- 34 
o^—f ii-i ■ """• — --—- 1— «~ •"»! battre son ennemi, en suivant la voie 

^ !;„= T nt ^ Urer ^ evant votre dans la 1 ueUe vousl'aurez envoyU^ 
au el, dans cette maison, ecoutez-le du vous ad?essent des prieres, le S 
ad, agissez et jugez vos serviteurs , ' tourne vers cette vfle que vo us7$x 
conuamnez le coupable et faites retom- j choisieet vers la maison q^jKSj 
ber saconduite sur sa tete, declarez juste vctrc nom, exaucez du ciel lirs prK •* 

™ ' 6t rendeZ - IU ' SCl0a " 0n inn °- ? - leure Wp^tions, et fSKS " 
!iuu.uLe. droit 

on?Timf e ^ Upled '— l f- rabattu -, Quand ils Pfcheront contre vous, car 
par 1 ennemi, pour avoir peche contre 1 il n'y a pas d'homir.c qui ne peche - 
vous, sds reviennent a vous et rendent \ et que, dans votre colere contre m T vous 
?! 0,re . a .._ votre . no . m - sils vous -idressent ! les livrerez a 1'ennemi quU« emmenera 

captifs dans un pays lointain ou rappro- 
che, s'ils rentrent en eux-memes dans 37 
le pays ou ils seront captifs, s'ils revien- 



?6 



des prieres et des supplications dans 

25 cettemaison, exaucez- les du ciel, pardon- 

nez le peche de votre peuple d'Israel, et 



26 



rameneUesdansle pays que vousl^ n^nTa^ etTZ ?dSnY d£ Z 
avez donne, a eux et a leurs peres. plications dans le pay^dTcliix qui "L 

S"™ £ " e - ^ a fer T , et ^ n > ont emmen& > «i dis^nt : Nous q avoS 



aura pas de pluie a cause de leurs peches 
contre vous, s'ils prient dans ce lieu et 
rendent gloire a votre nom, et s'ils se 

/iAIaii *m^m «.-_ m, J ^ 1 # ■ • 



peclie, nous avons fait l'iniquite, nous 
avons commis le crime ; s'ils reviennent jS 
a vous de tout leur cceur et de toute leur 



... «» j r — -—•••» ^w ^ *»o o*„ a vuua uc lout ieur cceur et de toute toir 

^7 S!^^ S^- 1 ** 4 " Pan ? q f dme « dans le P^ 5 de ceuxqirKt 
IT a ^ a , ffl ««v. cxaucez - Ies du '' emmenes capti£, s'ils vous adfessentdes 
«I, pardonnez les pech& de vo» servi- prieres le visage tourne vers lelavs aw 
teure et de votre peuple d'Israel, parce vous avez d^e a leurs SrS *£? la 

que VOUS leur en-u- um» la km,™ ™- a „:n . a reuis jjtre., vers la 



28 



que vous leur enseignez la bonne voie 
danslaquelleilsdoiventmarcher, et faites 
tomber la pluie sur la terre que vous avez 
donnee pour heritage a votre peuple. 

Quand la famine, la peste, 'a rouille, 
la nielle et les sauterelles devorantes 
seront dans le pays; quand 1'ennemi 
assiegera votre peuple dansle pays, dans 
ses portes, et quand il y aura des fleaux 

29 ou des maladies quelconques, si un horn- 
me, s! t< it votre peuple d'Israel fait en- 
tendre des prieres et des suppUcations, 
et que tuacun, reconnaissant sa plaie et 
sa douleur, etende les maias vers cette 

30 maison. exaucez-le du ciel, du lieu de 



ville que vous avez choisie et vers la mai* 
son que j'ai batie a votre nom, exaucez 39 
du ciel, du lieu de votre demeure, leurs 
prieres et leurs supplications, et faites- 
leur droit, et pardonnez a votre peuple 
ses peches contre vous. 

Maintenant, 6 mon Dieu, que vos. yeux 40 
soient ouverts et vos oreilles attentives a 
la priere faite en ce lieu ! Maintenant, 41 
Jehovah Dieu, levez-vous, voitz a votre 
lieu de repos, vous et l'arche de votre 
force ! Que vos pretres, Jehovah Dieu, 
soient rev&us de salut, et que vos saints 
jouissent du bonheur ! Jehovah Dieu, ne 42 
repoussez pas votre oint ; souvenez-vous 
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Chap. VII, i. 



IIme LIVRE DES CHRONIQUES Chap. VIII, 6. 



des graces accordees a David, votre ser- 
viteur." 
7 Lorsque Salomon eut acheve de prier, 
le feu descendit du ciel et consuma l'ho- 
locauste et les victimes, et la gloire de 

2 Jehovah remplit la maison. Les pre- 
trcs ne pouvaient entrer dans la maison 
de Jehovah, car la gloire de Jehovah 

3 remplissait sa maison. Tous les enfants 
d'Israel virentdescendre le feuet la gloire 
de Jehovah sur la maison, et tombant le 
visage contre terre sur le pave, ils se 
prostcrnerent et louerent Jehovah en 
disant : " II est bon ! Sa misericorde 
dure a jamais ! " 

4 Le roi et tout le peuple oflfrirent des 

5 sacrifices devant Jehovah. Le roi Salo- 
mon immola nngt-deux mille boeufs et 
cent vingt mille brebis. C'est ainsi que 
le roi et tout le peuple firent la dedicace. 

6 de la maison de Dicu. Les pretres se 
tenaient a leurs postes, et les levites 
aussi avec les instruments que David 
avait faits pour accompagner le chant 
des louanges de Jehovah : '• Sa miseri- 
corde dure a jauais ! " lorsquHl cetebra 
Jehovah par leur ministere. Les pretres 
sonnaient des trompettes vis-a-vis d'eux, 

7 et tout Israel etaitdebouc. Salomon avait 
consacr£ le milieu du parvis qui est de- 
vant la maison de Jehovah ; car il offrit 
la les holocaustes et les graisses des 
sacrifices pacifiques, parce que 1'autel 
d'airain qu ? il avait fait ne pouvait conte- 
nir les holocaustes, les oblations et les 
graisses. 

8 Salomon celebra la fet« en ce temps- la 
• pendant sept jours, et tout Israel avec 

lui, grande multitude venue depuis les 
environs d'Emath jusqu au torrent d J E* 

9 gyp* 6 * ^e huitieme jour, ils tinrent l'as- 
semblee de closure ; car ils avaient fait la 
dedicace de 1'autel pendant sept jours, et la 

io f&e pendant sipt jours. Et le vingt-troi- 
sieme jour du septieme mois, Salomon 
renvoya dans ses tentes le peuple joyeux 
et content pour le bien qi*e Jehovah avait 
fait a David, a Salomon et a Israel, son 
peuple. 

1 1 Lorsque Salomon eut acheve la maison 
de Jehovah et la maison du roi, et qu'il 
eut conduit a une heureuse fin tout ce 
qu'il s'&ait propose de faire dans la mai- 
son de Jehovah et dans la maison du 

12 roi, Je* ho van lui appr rut pendant la nuit 
et lui dit : " J'ai exauce ta priere et j'ai 
choisi ce lieu comme la maison ou l'on 

13 m'offrira des sacrifices. Quand je fer- 
merai le ciel et quMl n'y aura pas de 
pluie, quand j'ordonnerai aux sauterelles 
de devorer le pays, ou quand j'enverrai 



la peste parmi mon peuple, si mon 14 
peuple, sur qui est invoque mon nom, 
s'humilie, prie et cherche ma face, et s'il 
se detourne de ses mauvaises voies, je 
Fexauceraidu ciel, je lui pardonnerai son 
peche etjeguerirai son pays. Mes yeux 15 
seront desormais ou verts et mes oreilles 
attentives a la priere faite en ce lieu. Car id 
maintenant je choisis et je sanctifie cette 
maison, pour que mon nom y reside a 
jamais, et la seront toujours mes yeux et 
mon coeur. Et toi, si tu marches en ma 17 
presence comme Va fait David, ton pere, 
mettant en pratique tout ce que je t'ai 
commando, et si tu observes mes lois et 
mes ordonnances, j'affermirai le trone 18 
de ta royaute, comme je l'ai promis a 
David, ton pere, en disant : Tu ne man- 
queras jamais d'un descendant qui regne 
en Israel. Mais si vous vous detour nez, 19 
si vous abandonnez mes lois et mes com- 
mandements que je vous ai presents, et 
si vous allez servir d'autrcs dieux et vous 
prosterner devant eux, je vous arrache- 20 
rai de mon pays que je vous ai donne, je 
rejetterai loin de moi cette maison que 
j'ai consacrec a mon nom, et j'en ferai 
un sujec de sarcasme et de raillerie par- 
mi tous les peuples. Cette maison qui 21 
etait si haut piacee, quiconque passera 
pres d'elle sera dans la stupeur, et dira : 
Pourquoi Jehovah a-t-il ainsi traite cc 
pays et cette maison? /Et Fori repondra : 2: 
Parce qu'ils ont abandonne Jehovah, le 
Dieu de leurs peres, qui les avait fait sor- 
tir du pays d'Egypte, parce que, s'atta- 
chant a d'autres dieux, ils se sont pros* 
terncs dsvant eux et les ont servis ; voila 
pourquoi il a fait venir sur eux tous 
ces maux." 



CHAP. VIII. 



Organisation du culte dans le nouvtau 



VilUs b&Hes par Salomon. 
t du culte dans le nouvt 
temple. Vaisseaux envoy es a Opkir. 

Au bout de vingt ans, pendant les- 8 
quels Salomon batit la maison de Jeho- 
vah et sa propre maison, il reconstruisit 2 
les villes que lui avait doim&s Hiram, et 
y etablit des enfants d'Israel. 

Salomon marcha contre Emath-Soba, 3 
et s'en empara. 11 batit Thadmor dans 4 
le desert et toutes les villes servant de 
magasins dans le pays d'Emath. II batit 5 
B&horon la basse et Bethoron la haute, 
villes fortes, ayant des murs, des portes 
etdes barres; "Baalath, et toutes les villes 6 
servant de magasins et lui appartenant, 
toutes les villes pour les chars, les villes 
pour la cavalerie, et tout ce qu'il plut a 

VIII, t. Sur ce chap./comp. I Rois. ix. 
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Chap. VIII, 7. QU iime DES PARALIPOMfcNE S. Chap. IX, 11. 

et dans tout le pays soumis a sa domina- cmquante talents d'or, qu'i's apoorterent 
7 ™ a ? a - J out l f P^Plc. qui etait reste | an roi Salomon. 4 apponerent 

des Hetneens, des Amorrheens, des Phe- 
rezeens, des Heveens et des Jebuseens, ne 
S faisant point partie d'Israei, leurs des- 
cendants, qui etaient restes apres eux 
dans le pays, n'ayant pas ete detruits 
par les enfants d'Israei, Salomon les leva 

i*nmmp orpnc Ho nnrvM .*j **.>;?„ -..* *+ * 



CHAP. ix. — La reine de Saba a Je- 
rusalem. Richesses de Salomon. Sa 
mort. 

La reine de Saba, avant appris la Q 
renommee de Salomon, vint a Jerusalem 



f „, vwvuwai> *^-a ^ku. ivuuiiuuw uc omumon, vini a Jerusalem 

comme gens de corvee , « qu'ils ont M l pour l'eprouver par des enijnnes. Elle 

gjusquacejour. Mais il n'employa comme | avait une suite fort norabrause et des 
esclaves pour ses travaux aucun des en- i chameaux portant des aromates,' de l'or 
fants d Israel, car ils etaieat deshommes | en grande quantite et des Dierres Dre 
ae guerre, les chefe de ses officiers, les | cieuses. Elle se rendit auprts de Salo- 
commandants de ses chars et de sa cava- | mon, et eUe lui dit tout ce qu'elle avait 

ro ene. lis etaient aussi chefs des inspec- 1 dans le cceur. Salomon rerxJndit a tou- 
teurs du roi Salomon, au nombre de tes ses questions, et il n'y eut rien qui 
deux cent cmquante, pour commander I resta cache au roi, sans qu'il put Tex. 
aupeuple. pliquer. Quand la. reine de Saba eut vu 

Salomon fit monter la nlle de Pharaon ; la sagesse de Salomon, et la maison qu'il 
de la cite de David dans la maison qu'il ; avait batie, et les mets de sa table, et 
Im avait batie; car il drt : " Ma femme j les appartementsde ses serviteurs et te 
n habitera pas dans la maison de David, ; chambres et les vetements de ses domes- 
raid Israel parce que ces lieux sont : tiques, et ses echansons et leurs vete- 

T^= ^T e Die ^-y W entn§e - ' me,lts ' et I'escalier par ou il montait 
Alors Salomon offnt a Jehovah des I dans la maison de Jehovah, elle fut hors 
holocaustes sur l'autel de Jehovah, qu'il d'elle-meme, er elle dit aa roi^'< C'eS 
.3 «vait constnut devant le portique. 4 II ' done vrai k que j'ai a?prl dans mon 
offrait chaque jour ce qui etait present ' pays au sujet <te \1 position et de ta sa 
par Moise amsi qu'aux Sabbats, aux ! gesse! Je n'en crovais pas le recitavan 
nouvellcs limes t>t nnv <a»oc t™:., «•„:.. :!'•,*_.._ - j>- ■ *""*««*«*'"•«»»•«« 



11 



12 



5 



nouvelles lunes et aux fetes, trois fois d'etre venue a d'a\oir ™ de mes ££ 
I annee, a la fete des azymes, a la fete 1 et l'on ne m'avait pas raconte la rnoitie^ 
des semaines et a celle des tabernacles, de la grandeur de ta saeesse • TuTur 
14 D ctabht, selon que I'avait regie David, passes^ue la renomn^^aVait con 
a* pere les classes des pretres dans leur naitre. Heureux tes gens, heureux ts 
service, les leyites dans leurs fonctions serviteurs qui sont c*EeUemlm df 
consistant a celebrer Jilurvah et a faire vant toi et qui StSHnS^ 
e service devant les pretres selon I'ordre Beni soit Jehovah, ton Dieu? STS 
de chaque jouret les portiers distribues j compiu en toi et t'a placed XtroS 
a chaque porte d'apres leurs classes ; car comme roi pour Jehovah, ton Dku' S 

crirSinn?^ ' ^^^ *?!** P" 8 * I le faire lister a jamais, qu^il t'a eta. 
criptions du roi pour les pretres et les ! bii roi sur lui, pour que tufasses droit 
levites, quel qu'en fut i'objet, et sfMaie- i et justice. " 4 

w^/ en ce aui concernait Ips trponrc pii^ ,^„- ^1 ..._ 



ant 6 



8 



ment en ce qui concernait les tresors. 

'^ Amsi fut preparee jusqu'a ce jour 
toute Toeuvre de Salomon, savoir la 
construction de la maison de Jehovah 
jusqu'a son achevement La maison de 
Jehovah etait achevee. 

'7 Salomon partit alors pour Asiongaber 
et pour Afiath, sur les bords de la mer, 

K dans le pays d'Edom. Et Hiram lui en- 
*oya par ses serviteurs des vaisseaux et 
des seniteurs connaissant la mer. lis 
allerent avec les serviteurs de Salomon 



^dudbou de la Vulgate donne unpens raison- 
name, mais elle ne rtfpond pas exatfement a 
1 hAreu (et aux LXX), qui S |gnifi e Utt., outre 
"Welle avait appoHi <tu roi; seulement on 



Elle donna au roi cent vingt talents 9 
d'or, une tres grande quantite d'aro- 
mates et des pierres precieuses. II n'y 
eut plus d'aromates tels que ceux qui 
furent donnes au roi Salomon par la 
reine de Saba. 

Les serviteurs de Hiram et les servi- k> 
teurs de Salomon, qui apportaient de 
lor d'Ophir, amenerent aussi du bois de 
sandal et des pierres precieuses. Le roi r 1 
fit avec le bois de sandal des balustrades 
pour la maison de Jehovah et pour la 

ne voit pas comment cette proposition s'accorde 
avec le coiitexte. Un leger changement dans 
I nCbreu a^luel le ramenerait a la pens^e expri- 
mee dans le passage parallele(l Rois f x t 13) 
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Chap. IX, 12. 



Hme LIVRE DES CHRONIQUES 



Chap. X, 10 



maison du roi, et des harpes et des ci- 
thares pour les chantres. On n ? avait pas 
vu auparavant de bois semblable dans 
le pays de Juda. 

12 Le roi Salomon donna a la reine de 
Saba tout ce qu'eile desira, ce qu'eile 
demanda, plus qu'eile p'avait apporte 
au roi. Puis eile s'en retourna et alia 
dans son pays, elle et ses serviteurs. 

13 Le poids de Tor qui arrivait a Salo- 
mon en une annee etait de six cent soi- 

14 xante-six talents d'or, outre ce qu'il re- 
tirait des marchands et des negotiants, 
de tous les rois d'Arabie et des gouver- 
neurs du pays qui apportaient de I'or et 
de l'argent a Salomon. 

15 Le roi Salomon fit deux cents grands 
boucliers d'or battu, pour chacun des- 
quels il employa six cents sides d'or 

16 battu, et trois cents autres boucliers 
d'or battu, pour chacun desquels il em- 
ploya trois cents sides d'or, et le roi les 
mit dans la maison de la foret du Liban. 

17 Le roi fit un grand trone d'ivoire et le 
iS couvrit d'or pur. Ce trone avait six de- 

gres et un marchepied d'or, fixes au 
trone; il y avait des bras de cha- 
que cote du siege; deux lions etaient 

19 pres des bras, et douze lions sur les 
degres, six de chaque cote. II ne s'est 
fait rien de pareil dans aucun royaume. 

20 Tous les vases a boire du roi Salomon 
etaient d'or, et toute la vaisselle de la 
maison de la foret du Liban etait d'or 
pur. Rien n'etait d'argent ; on ne faisait 
nul cas de ce metal du temps de Salo- 

21 mon. Car le roi avait des vaisseaux de 
Tharsis naviguant avec les serviteurs 



de Hiram ; et tous les trois ans arrivaient 
les vaisseaux de Tharsis apportant de 
l'or, de l'argent, de I'ivoire, des singes 
et des paons. 

Le roi Salomon fut plus grand que 22 
tous les rois de la terre par les richesses 
et par la sagesse. Tous les rois de la 23 
terre cherchaient a voir Salomon, pour 
entendre la sagesse que Dieu avait mise 
dans son coeur ; et ils apportaient cha- 24 
cun leur present, des objets d'argent 
et des objets d'or, des vetements, des 
armes, des aromates, des chevaux et des 
mulets, chaque annee. Salomon avait 25 
quatre mille creches pour les chevaux 
destines a ses chars, et douze mille ca- 
valiers, qu'il placa dans les villes ou ses 
chars etaient deposes, et a Jerusalem 
pres du roi. II dominait sur tous les 26 
rois, depuis le Fleuve jusqu'au pays des 
Philistins et jusqu'a la frontiere d'Egyp- 
te. Le roi fit que l'argent fut a Jerusa- 27 
lem aussi commun que les pierres, et les 
cedres aussi nombreux que les sycomo- 
res qui croissent dans la plaine. C'etait 28 
de l'Egypte et de tous les pays que Ton 
tirait des chevaux pour Salomon. 

Le reste des actions de Salomon, les 29 
premieres et les dernieres, cela est ecrit 
dans le livrc de Nathan le prophete, 
dans la prophetie d'Ahias de Silo, et 
dans les visions d'Addo le voyant sur 
Jeroboam, fils de Nabat. 

Salomon regna quarante ans a Jeru 
salem sur tout Israel. Puis il se coucha 31 
avec ses peres, et on I'enterra dans la 
ville de David, son pere; et Roboam, 
son fils, devint roi a sa place. 



\o 



CHAP. x. — Division du royaume : Ro* 
boanty roi de Juda; Jfroboam, roi 
d' Israel. 

\Q Roboam se rendit a Sichem, car tout 
Israel etait venu a Sichem pour lc faire 

2 roi. Jeroboam, fils de Nabat, ayant ap- 
pris ce qui se passait, — il etait encore 
en Egypte ou il s'etait enfui loin du roi 

3 Salomon,— revint d'Egypte, etonl'en- 
voya chercher. Alors Jeroboam et tout 
Israel vinrent a Roboam et lui parlerent 

4 ainsi : " Ton pere a rendu notre joug 
dur; maintenant allege cette dure ser- 
vitude et le joug pesant que ton pere a 

5 mis sur nous, et nous te servirons. " II 
leur dit : *' Revenez vers moi dans trois 
jours. " Et le peuple s'en alia. 



§ IV. — HISTOIRE DU ROYAUME DE JUDA [II Par. X — XXXVI]. 

Le roi Roboam consulta les vieillards 6 
qui avaient &e aupres de Salomon, son 
pere, pendant sa vie, en disant : " Que 
me conseillez-vous de repondre a ce peu- 
ple?" Ils lui dirent : " Si tu es bon 7 
envers ce peuple, si tu les recois avec 
faveur et si tu leur adresses des paroles 
bienvdllantes, ils seront pour toujours 
tes serviteurs. Mais Roboam laissa le S 
consdl que lui donnaient les vieillards, 
.et il consulta les jeunes gens qui avaient 

frandi et qui vivaient avec lui. II leur 9 
it : " Que me consdllez-vous de repon- 
dre a ce peuple qui me tient ce langage : 
Allege le joug que nous a impose ton 
pere? " Les jeunes gens qui avaient 10 
grandi avec lui lui repondirent : " Tu 
parleras ainsi a ce peuple qui t'a tenu 



13-21. Comp. I Rois, x, 14-22. 
22 sv. Comp. I Rois, x, 23-29. 



X, x. Ce chap, correspond a I Rois, xii, 1-19* 
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7 
8 

10 

ii 



Chap. X, ii. QU IIme DES PARALIPOMfeX ES. Chap. XI, 23. 

ce langage : Ton pere a rendu notre en disant : Ainsi parle Jehovah • Ne 
joug pesant ; toi, allege-le-nous ! tu leur : montez pas et ne faites pas la guerre a 
parleras ainsi : Mon petit doigt est plus vos freres ! Que chacun de vous retourne 

11 °?os que les reins de mon pere. Mon dans sa maison, car c'est par moi que 
pere yous a charges d'un joug pesant, et ' cette chose s'est faite. " lis obeirent aux 
moi je vous le rendrai plus pesant en- ; paroles de Jehovah, et, renoncant a mar- 
core ; mon pere vous a chaties avec des cher contre Jeroboam, fls s'en retour- 
fouets, et moi je vous chatierai avec des ' nerent. 
scorpions. " Roboam .demeura a Jerusalem, et U 

12 Jeroboam et tout le peuple vinrent batit des- villes fortes en Juda. II batit 
aupres de Roboam le troisieme jour, sui- Bethleem, Etam, Thecue, Bethsur, So- 
vant ce que le roi avait dit : " Revenes cho, Odollam, Geth, Maresa, Ziph, 

r 3 vers moi dans trois jours. !) Le roi leur Aduram, Lachis, Azeca, Saraa o 
repondit durement. Laissant le conseil ATalon et Hebron, villes fortes situees' 

14 des vieillards, ii leur parla ainsi d'apres , en Juda et en Benjamin. II mit les for- 
le conseil des jeunes gens : » Mon pere j teresses en etat de defense et il y placa 
a rendu votre joug pesant, et moi je I des commandants, ainsi que des maga- 
vous le rendrai plus pesant encore; mon sins de vivres, d'huile et de vin. limit 12 
pere yous a chaties avec des fouets, et dans chacune de ces villes des bouciiers 
moi je vous chatierai avec des scor- et des lances, et il les rendit tres fortes. 

15 pions. Le roi necouta done pas le Juda et Benjamin etaient a lui. 

peuple, car Jehovah conduisait tout en Les pretres et les levites qui se trou- 1 7 
vue i de 1 accomplishment de la parole vaient dans tout Israel vinrent de toutes 
qinl avait dite par Ahias de Silo a Je- leurs demeures se presenter a Roboam : 
roboam, fils de Nabat car les fils de Levi abandonnerent leurs 14 

Lorsque tout Israel vit que le roi ne paturages et leurs proprietes, et passe- 
I ecoutait pas, le peuple repondit au roi : rent en Juda et a Jerusalem, parce que 
•• yuelle part avons-nous avec David ? \ Jeroboam avec ses fils les empechait de 
Nous navons point d'heritage avec le rempiir les fonctions de pretres de Jeho- 
fals u'Isai. A tes tentes, Israel ! Pourvois 1 van, et qu'il avait etabli des pretres ic 
done a ta maison, David! " Et tout pour les hauts lieux, pour les boucs et 

17 Israel s en alia dans ses tentes. Ce fut ! pour les veaux qu'il avait faits. A leur 16 
s ™l*™ nt ? ur Ies enfa nts d'Israel qui suite, ceux de toutes les tribus d'Israel 
habitaient les villes de Juda que regna qui avaient a coeur de chercher Jehovah, 

is Roboam. Alors le roi Roboam envoya : le* Dieu d'Israel, vinrent a Jerusalem 
Aduram, qui etait prepose aux impots ; j pour sacrifier a Jehovah, le Dieu de 
raais Aduram fut lapide par tout Israel, ; leurs peres. lis donnerent ainsi de la 17 
et 11 mourut ; et le roi Roboam se hata force au royaume de Juda et affermirent 
de monter sur un char pour s'enfuir a Roboam, fils de Salomon, pendant trois 

19 Jerusalem. C est ainsi qu'Israel s'est de- ; ans ; car ils marcherent pendant — 
taene de la maison de David jusqu'a ce j ans dans la voie de David et de 



16 



jour. 



trois 
Salo- 



mon. 



21 



chap. xi. - Regtude Roboam: ses pr^ \ a^°^- pr " ^ T J Q ^? lah ^ lS 

SS ""- **'""* *- - ! ™ 5t!SX£2St ict ., 

tl : . , s enfanta des fils : Jehus, Somoria et 

U Arrive a Jerusalem, Roboam ras- i Zoom. Apres elle, il prit Maacha, fille 20 

sembla les descendants de Juda et de ; d' Absalom, qui lui enfanta Abia, EthaT, 

Benjamin, cent quatre-vingt mille horn- ' Ziza et Salonith. Roboam aimait Maa- 

mes d elite, propres a la guerre, pour cha, fille d' Absalom, plus que toutes ses 

qu Us combattissent contre Israel afin femmes et ses concubines ; car il eut dix- 

2 de ramener le royaume a Roboam. Mais huit femmes et soixante concubines, et il 
la parole de Jehovah fut ainsi adressee eogendra vingt-huitfilset soLxante filles. 

3 a hemaias, homme de Dieu : ** Parie a j Roboam donna le premier rang a Abia, ->2 
Koboam, fils de Salomon, roi de Juda, fils de Maacha, pour qu'il fut chef parmi 

et a tout Israel en Juda et en Benjamin, ses freres, car il voulait le faire roi. II ^3 



XI, 18. L'hlbreu doit s'interpreter, comme 
lont fait les LXX et la Vulg., en ce sens que 
Kbboam aurait <pousi d'abord Mahalath, puis 
Abihall, et- c'est cette derniere qui aurait en- 

kntej<$hus,etc. 



20. Maacha, jillc de Thamar (II Sam. xiv, 
17. Comp. II Sam, x\iii. t8), et petite-tille 
tfAbsatom. 



- 397 — 



Chap. XII, I. Il* E LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XIII, b\ 



aeit avec habilete en dispersant tous ses j 
fits dans loutes les contrees de Juda et | 
de Benjamin, dans les villes fortes ; il j 
leur fournit des vivres en abondance et ' 
demanda pour eux beaucoup de femmes. 

CHAl*. XII. -- Idoidtrie de Roboam, j 
Invasion de Sesac. Mort tie Roboam. 

12 Lorsque Roboam eut affermi son \ 
royaume et acquis de ia force, il aban- i 
donna la loi de Jehovah, et tout Israel ! 
2 avec lui. La cinquieme annee du regne 
dc Roboam, Sesac, roi d'Egypte, monta 
contre Jerusalem, parce qu'ils avaient 
j peche contre Jehovah. II avait mille deux 
cents chars et soixante mille cavaliers. 
Ton ne pouvait compter le peuple qui 
vint d'Egypte avec lui : Libyens, Suk- , 

4 kiens et Ethiopiens. II prit les villes j 
fortes qui appartenaient a Juda, et ar- j 
riva jusqu'a Jerusalem. 

5 A ion Semeias le prophete se rendit 
aupres de Roboam et des chefs de Juda 
qui s'etaient retires dans Jerusalem a 
l'approche de Sesac, et il leur dit : * * Ainsi 
pafle Jehovah : Vous m'avez abandonne, ; 
et je vous abandonne aussi entre les 

6 mains de Sesac. " Les chefs d' Israel et 
le roi s'humilierentetdirent : " Jehovah 

7 est juste \ " Quand Jehovah vit qirils 
s'humiliaient, la parole de Jehovah fut i 
ainsi adressee a Semeias : *' lis se sont 
humilies, je ne les detruirai point, dans 
un peu de temps je leur donnerai la deli- 
vrance, et ma colere ne se repandra pas 
sur Jerusalem par la main de Sesac. 

8 Mais ils lui seront assujettis, afin qu'ils 
sachent ce que c'est que me servir ou ser- 
vir les royaumes des attires pays. 

9 Sesac, roi d'Egypte, monta contre 
Jerusalem ; il prit les tresors de la mai- 
son de Jehovah et les tresors de la maison 
du roi, il prit tout. II prit les boucliers 

io d 'or que Salomon avait faits. A leur pla- 
ce, le roi Roboam fit des boucliers d'ai- 
rain, et il les confix aux chefs des cou- 
reurs, qui gardaiencP entree de la maison 

1 1 du roi. Chaque fois que le roi allait a la 
maison de Jehovah, les coureurs venaient 
et les portaient, puis ils les rapportaient 

1 2 dans la chambre des coureurs. Comme 
Roboam s'etait humuie, la colere de Je- 



hovah se detourna de lui, de sorte qu'il 
ne fut pas detruit entierement ; et il y 
eut encore des choses bonnes en Juda. 

Le roi Roboam s'affermit dans Jeru- 13 
saiem et regna. II avait quarante et un 
ans lorsqu'il devint roi, et il regna dix- 
sept ans a Jerusalem, la ville que Jeho- 
vah avait choisie parmi toutes les tribus 
d'Israel pour y mettrc son nom. Sa mere 
s'appelait Naama, 1'Ammonite. II tit le 14 
mal, parce qu'il n'appliqua pas son aeur 
a chercher Jehovah. 

Les actions de Roboam, les premieres 15 
et les dernieres, sont ecrites dans le livre 
de Semeias le prophete et dans celui 
d'Addo le voyant concernant les genea- 
logies. II y eut toujours des guerres entre 
Roboam et Jeroboam. Roboam se eou- it 
cha avec ses peres, et il fut enterre dans 
la ville de David. Abia, son fils, regna 
a sa place. 

CHAI\ XIII. — Abia^ roi de Juda. Guerre 
centre Jiroboam, roi tVIsraeL 

La dix.huitieme annee du regne de 1 3 
Jeroboam, Abia devint roi sur Juda. 
II regna trois ans a Jerusalem. Sa mere : 
s'appelait Maacha, filled'Urielde Gabaa. 
II y eut guerre entre Abia et Jero- 
boam. Abia engagea les hostilites avec 3 
1 une armee de vaillants guerriers, quatrc 
cent mille hommes d'elite ; et Jeroboam 
se rangea en bataille/ contre lui avec 
huit cent mille hommes d' elite, vaillants 
guerriers. 

Du haut du mont Semeron, dans ia 4 
; montagne d'Ephraim, Abia se leva et 
; dit : *' Ecoutez-moi, Jeroboam et tout 
I Israel ! Ne devez-vous pas savoir que 5 
I Jehovah, le Dieu d'Israel, a donne pour 
i toujours a David la royaute sur Israel, 
: a lui et a v<-s fils, par une alliance invio- 
lable? Cepemiant Jeroboam, fils de Xa- 
bat, serviteur de Salomon, filsde David, 
' s'est leve et s'est revolte contre son mai- 
I tre. Des gens de rien, des hommes per* 7 
I vers, se sont rassembles aupres de lui 
. et 1'ont emporte sur Roboam, fils de Sa- 
lomon. Roboam etait sans experience, 
d'un coeur timide, et il ne put leur resis- 
ter. Et maintenant vous pensez triom- 8 
pher du royaume de Jehovah, qui est 



XII, 3. Le£eufile % probablement les gens de 
pteds, composes en grande partie de Libyens 
(Dan. xi, 43), en egypt. Libu <voy. Gen. x, 13); 

— de Sukkicns, c.-a-d. d* habitants des huttes 
ou des tentes, pent-Stre une tribu d'Arabes 
Scenites. Les LXX, suivis par la Vulg., tra- 
duisent, Troglodytes •, regardant sans doute ce 
peuple comme les habitants des caverncs qui 
vivaient sur la cdte occidental de la mer Rouge. 

— £/Aw//V*fouCouschites.Comp.Nah. HI, 9. 



15. Concernant Us ginialogits ; d'autres, 
Parmi lei regis t res ginealogioues ; ou bien, 
avec la Vulg., les aclio/ts de Roboam ... sent 
icrites dans les livres ... d*Addo le voyant avec 
so in et ex attitude, litt. a la maniire des re- 
gisttes g4nialogiqnes y c-a-d. avec la precision 
et Texaclitude d'un livre d'annales. 

XI II, 2. Maacha : c'est la lecon des LXX ; 
lhe'b. adluel porte Michala (Vulg-X faute de 
copiste: comp. xi, 2; I Rois. xv, 2. 
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Chap. XIII, 9. QU time DES PARALIPOM ENES. Chap. XIV, 10. 

cntre les mains des 01s de David : et ; Jehovah le frappa et il mourut V-ifc ->i 
vous etes une multitude nombreuse, et ! Abia devint puLmt; il eut quaS 
avec vous sont les veaux d'or que Jcro- : femmes et engendra vingt-deux fik et 
9 boam vous a faits pour dieux. N'avez- i seize filles 

.Tm ^/f 1 " l 68 , P^f de jaiovan < ' ^ rest( = des actions d'Abia, scs actcs - 
Is tils d Aaron et les tev.tes, et ne vous et ses paroles, cela est ecrit dTnT te " 
des- vous pas fait des pretres, comme les Memoires du prophete \ddo Vbfa S *i 
peuples des autres pays? Quiconque est . coucha avec ses p6res, et on renters 
venu avec un jeune taureau et sept be- \ dans la ville de David. Asa, »n fits 
hers pour se fa.re consacrer est de venu i regna a sa place ; de son temps, le pavs 

io pretre de ce qui nest point Dieu. Pour i se reposa pendant dix ans. ^ R> 
nous, Jehovali est notre Dieu, et nous ne 

I'avons point abandonne ; les pretres au ; chap, xiv. — Asa, rot tie Juda. I'uldhe 
service de Jehovah sont fils d'Aaron, et s,tr fEthiopien Zara. 

Jes levity remplissent les fonctions de Asa fit ce qui est bien et droit aux 1 A 

ii leur nunistere. Chaque matin et chaque yeu.x de Jehovah, son Dieu. II fit dis- 
soir is ofirent des holocaustes a Jeho- paraitre les autels de 1 etranger et les 
vah. .Is brulent le parfum odoriferant, hauls lieux, il brisa les statelet abat - 
.Is me tent les pains de proportion sur tit les idoles. II ordonna a Juda d'hono- - 
la table pure et allument chaque soir le rer Jehovah le Dieu de ses peres, et de 
chandelier dor avec ses lampes; car mettre en pratique la loi et lepreceote 
nous observons les commandements de II fit disparaitre de toutes les vOIes de , 

12 Jehovah, notre Dieu. Ainsi Dieu et ses Juda les hauls lieux et les statuiS- 
pretres sont avec nous, a notre tele; . triques; et le rovaume fut en reposde. 
nous avons les trompettes sonores pour vant lui " ^ 

les (aire retentir centre vous. Enfants II batit des villes fortes en Juda- car ; 
Hi ! T! K- 6 5 ltCS *** la S" 6 " 16 a Jeh0 - i le ^^ etait tranqudle, et il ny eut pas 

it • uc?n e ^ 0S '' PereS ' ^ WUS n ' aU - £ gUerrC ""** lui * ndaat «* ^ 
nez aucun succes. kl , p^ que j^ hovah lui d d 

h Je^am fit avancer les guerriers pos. II dit a Juda : •' Batissons ces 6 

places en embuscade sur les derrieres de ; villes, enlourons-les de murs, detou^ 

lennemi en sorte que ses troupes etaient de portes et de serrures; le pays St 

n face de Juda, etl'embuscade par der- encore auvert devant nousTca7„ots 

4 w« ^ de J"*f se > nt retourn& . »vons honore Jehovah, notre Dieu : Sous 
* . virent attaques des deux cotes a la, I'avons honore, et il nous a donn^u 
fu. - Us cnerent vers Jehovah, et les reposde tous cotes. lis batirent d"nc et 

IS pretres sonnerent des trompettes. Les reussirent 
hommes de Juda pousscrent un cri de Asa avait une annee de trois cent i 
^Zt^^^u 1 a ue n*"?^ "tte millc hommes de Juda, portanUe bo" 7 
dameur, Jehovah frappa Jm>boam et , clier et la lance, et de deSx cent quaS- 

!7 ^f^^ ii I^ el S en f u » rent Levant Juda, clier et tirant de Tare, tous vaillants 
"7 ct Dieu les Uvra entre ses mains. Abia hommes. -mams 

«f "^ pIe cr \ fir ?. nt " n S rand «""- : Zara, l'Ethiopien, sortit contre eux 8 
Srn ? nq ^ nt miIle - horames d ' elite = avec une a™^ J'"" mUUon d'hLmes 



wThnviT'f q n- S S 5 ta ', ent ^P^ i de S «P hata ' P^ 8 de Ma *sa. Asa invoT 
to \hh J ^ •' }%jPu U de 'l 1 ^ 8 P^™ 8 ' ^ Ja»vah, son Dieu, ct dit • » J^ho- 

«E P bSES V ,t T£?T^K U,i PfitdeS ' Vah ' WUS P "^ a **i facilement S 
'0 « ^iii J ].}• JJP* f E P h ?. n - avec en aide a celui qui est faible qu a celui 
£ 1 '"f^^ Jeroboam! qui est fort; siouna-nous, j" hovah 
"«U plus de force du temps d'Abia; notre Dieu ! c\ir e'est sur vo us jue nous 

diiBi nn ,i-!l\X?!! c i!^!^*_ , J i . , « da latr »- schuesdu sud de rArabie Le buun (ait sur 

j ennemi, vers. 14, semblt bien indiquer une 
invasion de ceKe nature ; et le notn de Zirrilch 

«, 9 j 4 . ou Dhirrih est un nom royal des inscriptions 

8. Zara, htbr. Zirack, selon les uns • Osor km ''■ 1 ? ■" 0m d ° n .? < , i a , ^^ P" 

^ U, le 3 e rol d'Eg^^felK d« Sptit^' 9 ' aPPeUe ^ **" ^"^ 

— 399 — 



to 




"i 9-»4. 



(0 



13 



Chap. XIV, ii. II ME LIVR E PES CHRONIQUES Chap. XVI, 2 

nous appuyons, et c ? est en votre nom I de Juda et de Benjamin et des villes 
que nous sommes venus contre cette qu'il avait prises dans la montagne 
multitude. Jehovah, vous etesnotre Dieu: 1 d'Ephralm, et restaura Tautei de Jeho- 
qu'un homme ne l'emporte pas contre ! vah qui etait devant ie portique de Je- 

11 vous!" Jehovah frappa les Ethiopiens , hovaii. II rassembla tout Juda et Ben- 
devant Asa et devanf Juda, et les Ethio- jamin, et ceux d'Ephraim, de Manassc 

12 piens prirent la fuite. Asa et le peuple \ et de Simeon qui etaient venus habiter 
qui etait avec lui les poursuivirent jus- parmi eux, car un grand nombreJc 
qu'a Gerare, et les Ethiopiens tomberent gens d'Israel avaient passe de son cote, 
sans pouvoir sauver leur vie, car ils fu- en voyant que Jehovah, son Dieu, etait 
rent ecrases devant Jehovah et devant avec lui. lis s'assemblerent a Jerusa- 
son armee. Asa et son peuple iirent un lem le troisieme, mcis de la quinzieme 
tres grand butin; ils frapperent toutes annee du regne d'Asa. Ce jour-la, ils n 
les villes des environs de Gerare, car la ■ immolerent a Jehovah, sur ie butin qu'ils 
terreur de Jehovah etait sur elles, et avaient amene, sept cents boeufs et sept 
ils pillerent toutes les villes, dont les mille brebis. Ils prirent ^engagement 12 

14 depouilles furent considerables. Ilsfrap- de chercher Jehovah, le Dieu de leurs 
perent aussi les tentes des troupeaux, et , peres, de tout leur coeur et de toute leur 
ils emmenerent un grand nombre de bre- ame, et quiconque ne rechercherait pas 13 
bis et de chameaux : et s'en retournerent Jehovah, le Dieu d'Israel, devait etre 

a Jerusalem. niis a mort, petit ou grand, homme ou 

femme. Ils jurerent fide'lite' a Jehovah 14 
chap. xv. — Le prophete Azarias. Asa ^ haute voiXj avec d es cris d'allegresse, 

detmit ridoidtrie, et ie peuple renou- au g^ des trompettes et des cors ; tout 15 
velle son alliance avec Je'kovalu Judafut dans la joie de ce serment, car 

15 L'Esprit de Dieu vint sur Azarias, ils avaient jure de tout leur cceur ; ils 

2 fils d'Oded, et Azarias alia au-devant : avaient cherche Jehovah de leur pieinc 
d'Asa et lui dit ; " Ecoutez-moi, Asa, et volonte, et ils Tavaient trouve, et Jeho- 
tout Juda et tout Benjamin. Jehovah est ' vah leur donna la paixtout a Tentour. 
avec vous quand vous etes avec lui ; si Le roi Asa enleva meme a Maacha sa 16 
vous le cherchez, vous le trouverez ; dignite de reine- mere, parce qu'elle avait 
mais si vous rabandoanez, il vous aban- fait une idole pour Astarte. Asa abattit 

3 donnera. Pendant longtemps Israel etait son idole, et I'ayant reduce en poudre, 
devenu sans vrai Dieu, sans pretre qui il la bhila au torrent de Cedron. Mais 17 



5 Dans ces temps-la, point de securite maison de Dieu les choses que son pere 
pour ceux qui allaient et venaient, car et iui-meme avaient consacrees, de Tar- 
de grandes calamites pesaient sur tous ' gent, de Tor et d'autres objets. 

6 les habitants du pays. On se heurtait II n'y eut point de guerre jusqu'd la 19 
peuple contre peuple, ville contre ville, ; trente-cinquieme annee du regne d'Asa. 
parce que Dieu les agitait par toutes sor- 

7 tes de tribulations. Vous done, montrez- 
vous forts, et ne laissez pas vos mains 
s'afifaiblir, car il y aura recompense 
pour vos oeuvres. " 

8 Apres avoir entendu ces paroles, la 
prophetie [d J Azarias fils] d'Oded, le pro- 
phete, Asa prit courage ; il fit dispa- 
raitre les abominations de tout le pays 



CHAP. xvi. — Guerre d'Asa contre 
Baasa, roi d' Israel ; son alliame avec 
le rot de Syrie ; sa mort. 

La trente-sixieme annee du regne 16 
d'Asa, Baasa, roi d'Israel, monta con- 
tre Juda, et il batit Rama, pour empe- 
cher ceux d'Asa de sortir et d'entrer. 
Asa tira de I'argent et de Tor des tresors 2 



XV\ 8. On lit dans l'Mbreu acluel : ... ces 
paroles, savoir la prophitie d'Oded Ie fro- 
phite. Ce tcxtc paralt altere* ; il faul, ou bien 
remplacer Oded par Azarias (LXX), ou bicn 
ajouter les mots d [ 'A Marias, fits (Vulg.). 

12. Its prirent V engagement ; litt., ils en- 
trerent dans l'ailiance, us renouvelerent V al- 
liance, le pa&e conclu autrefois entre Dieu et 
son peuple (Exod. xxiv, 3-8). Un renouvelle- 
ment sembiable eut I cu 300 ans plus lard sous 
le regne de Josias, un autte au temps de Ne*he- 



mie (Nell, x, 29). Vulg., et Ie roi enira, sthn 
lacoutume, four corroborer V alliance, etc. — 
Chercher J inovah equivaut £ nepas suivrt Us 
dienx Urangers. 

19. La 3$* antttfe : ce chiffre est contredit par 
I Rois, xvi, 8, 10, ou nous lisons que Baasa 
mourut la 26e annee d*Asa. II faut done lire 10 
15 ou 25, et au vers. 1 du chap, suivant, 16 

ou 26. . „ . 

XVI, i-6, Comp. le recit parallele de I Row, 
xv t i7-22.£a 36e ann/e : voy. la note pre*«^dente. 
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Ch. XVI, 3. QU IIme DES PARALIPOMENES. Ch. XVII, 14. 



de la maison de Jehovah et de la maison 
du roi, et il envoya des messaeers a 



c'.e David ; on ie coucha sur un lit qu'on 
.ivait rempli de parfums et d'aromates 



d u a a * j J 7* - — ^— &X*-* «. ATC i tt icuniu ue panums et aaromates 

Ben-Hadad, roi de Syne, qui habitait prepares selon Tart du parfomeur et 
3 a Damas, pour lui dire : - Qu'il y ait 1 Ton en bnila une quanU^^ cons? 

une alliance entre toi et moi, comme J \ derable. 

y en cevait une entre ton pere et mon ! 

pore. Je t'envoie de I'argent et de 1'or. j ch ap. xvii. — Josaphat, roi de Juda. 

Va, romps ton alliance avec Baasa, roi Pi&4 et prospfriU. 

d'fcraSL afin n.r.i «*i.™ ^ ^ » Joaaphat, fib d'Asa, regna a sa pla- 
ce. II se fortifia contre Israel : il mit 
des troupes dans toutes les villes fortes 
de Juda, et des garnisons dans les villes 
d'Ephraim dont Asa, son pere, s'etait 
empare. Jehovah fut avec Josaphat, 
parce qu'ii marcha dans les premieres 
voies de [David,] son pere, et quHl n ? ho- 
nora point les Baals ; mais il honora le 
Dieu de son pere et suivit ses comman- 
dements, sans imiter les actions d'Israel. 
Jehovah affermit le royaume entre ses 



d'Israel, afin qu'il s'eloigne de moi. 

4 Ben-Hadad consentit a la demande du 
roi Asa ; il envoya les chefs de son armee 
contre les villes d'Israel et Us frapperent 
Ahion, Dan, Abel-Maun et toutes les 

5 villes a magasins de Nephthali. Lors- 
que Baasa l'apprit, il cessa de batir 

6 Rama, et interrompit ses travaux. Le 
roi Asa occupa tout Juda a emporter les 
pierres et le bois avec lesquels Baasa 
construisait Rama, et il s'en servit pour 
batir Gabaa et Maspha. 



17 
2 



r> , ,, r .: . jv-uuvaii auciuui ie rovaume entre sa 

7 hr.ee temps-la, Hanam le voyant i mains; tout Juda lui a'pporta-'t des ore- 

T a <T^, d AM ; f ?J de Juda .' et Iui ! »«* * il eut en abonJance de^ TrichS 
dit : Parce que tu t'es appuye sur le | ses et de la gloirc. Son courage erandit 

S sS¥i*frh2Sl /T U nB r de : *»P arait « de J»da les hauls lieux et les 
S bvru. s est echappee de tes mains. Les , idoles d'Astarte. 

Eth.opums et les Lybiens ne formaient- ! La troisieme annee de son reene il 

■Is pas une grande armee, avec des chars ; envova ses chefc Ben-Hail, Obdias Za 

tfin^J^^* ~J^ ^han»el et MicS^S 



pendant, parce que tu t'etais appuye sur 

Jehovah, il les a Uvres entre tes mains. 

9 Car Jehovah etend ses regards sur toute 



8 



gner dans les villes de Juda, et a 'ee 
eux les levites SemeTas, Nathanias, 2 a- 
1 * ™ --»«•——* w»«*. badias, Asael, Semiramoth. Jonathan 

iS'K^^T^^ t,ec ? !ur i Adonia8 ' Thokas > ThobadoniS et l^s 

msense dans cette affaire, car desormais rent dans Juda, ayant avec eux le Uvrc 

tontu Ic voyant, et a le fat mettre en toutes les villes de Juda, et ils ensei- 

pnson, car ,1 etait fortement en colere ! gnerent parmi le peuple. 

contre lui a cause de ses paroles. Dans le j La tetW de Jehovah s'empara de to 

qu^uns du PS peSle° PPrima "^ ^h^T"^^^** 
1^ nrHnn^lfc, . •• ' "aient Juda, et ils ne firent pas la guerre 

l.es acUons d Asa, les premieres et ;\ Josaphat. Des PhUistins^pporterent r t 

«SdTfudT e t^ nteS -, danS ' eIiVre a J^Phatdes presents et £&& Ten " 

Dans In tlont I J' rae1 ' - a ar S ent; ,es A™'* 8 aussi lui amenerent 

rein . i« trente-neuvwme annee de son du betail, sept mille sept cents beliers et 

Eutr ^^P'^ 13 blades au point et sept mille^pt centstoucs. S l2 
deprouver de grandes souffrances; et j s'elevaitau plus hautdegrfdc grandeur 

ffntl ! a h mal K d,e d ?, e , d ? reha pas II battit « J uda Jes ItoerS rt d« 
non plus Jehovah, mats d s'adressa aux vdles pour servir de maeaSnT et d „ 

^U^Z;n, A ? SeC0UCh ^ aaV ^ SeSp6re f' avait b^ucoup de bienlTrii vi t« ' 3 

puhfre a^%S?t J^Zfi***, ' C ^ lants dans Je™salem- Voici leur de- , 4 
P^re qu u s etait creuse dans la ville nombrement, selon leurs families. De 



u 
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io. Eh prison, HtL <Ai«/a maison tits cefis; 

IRoisixii. " ertgne de Josa P hat ' com P- 
3- Oavui:ce mot, absent des LXX, est sus- 
Pect.a la critique ; nulle part ailleurs la Bible 
ne OBttngue entre Its tnmiirts veits de David 
« les dernieres. II s'agirait done ici des pre- 
mieres votes d'Asa. (xiv et xv). 



M. Les nombres qui suivent(vers. 14-18) sont 
regards comme altdr^s par la ptupart des cri- 
tiques : ils impliquent une population trois fois 
plus dense que celle d'aucun pays connu ; ils 
torment un total qui est justement le double de 
la force militaire de Juda telle qu'elle est indi- 
q^uie chap, xiv, 8 ; enfin il semble bien qu'il 
sagit dans ces versets des seuls guerriers rfsi- 
dant 1 Jerusalem (vers. 13 : comp. vers. 19), 
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Ch. XVII, 15. IP" LIVRE DES CHRONIQUES Ch. XVIII, 26, 



Juda, chefs de milliers : Adna, le chef, 
avec trois cent mille vaillants hommes ; 

15 a ses cotes, Johanan, le chef, avec deux 

16 cent quatre-vmgt mille hommes; eta ses 
cotes Amasias, tilsde Zechri, qui s'etait 
volontairement consacre a Jehovah, avec 
deux cent mille vaillants hommes. — 

17 De Benjamin : Eliada, homme vaillant, 
avec deux cent mille hommes armes de 

18 Tare et du bouclier ; et a ses cotes Joza- 
bad, avec cent quatre-vingt mille horn- 

19 mes armes pour la guerre. — Tels sont 
ceux qui etaient sous la main du roi, 
outre ceux qu'il avait places dans les vii- 
les fortes de tout U territoire de Juda. 
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CHAP, xv 1 11 . — Expedition de Josaphat 
et d* Achab contre les Syriens. 

18 Josaphat avait eu abondance des ri- 
chesses ct de la gloire, et ii s'allia par 

2 manage avec Achab. Au bout de quel- 
ques annees, il descendit aupres d' Achab 
a Samarie, et Achab tua pour lui et pour 
le peuple qui 1'accompagnait des brebis 
et des bceufs en grand nombre, et il l'en- 
gagea a monter a Ramoth-en-Galaad. 

3 Achab, roi d'Israel, dit a Josaphat, roi 
de Juda: " Veux-tu venir avec moi a 
Ramoth-en-Galaad? "Josaphat lui repon- 
dit : " Moi comme toi, et mon peuple 
comme ton peuple, nous irons J'attaquer 
avec toi." 

4 Ensuite Josaphat dit au roi d'Israel : 
" Consulte maintenant, je te prie, la 

5 parole de Jehovah." Le roi d'Israel con- 
voqua les prophetes,au nombre de quatre 
cents, et leur dit : " Irons-nous attaquer 
Ramoth-en-Galaad, ou dois-je y renon- 
cer?" lis repondirertt : " Monte, etDieu 

6 la livrera entre les mains du roi." Mais 
Josaphat dit : " N'y a-t-il plus ici aucun 
prophete de Jehovah, par qui nous puis- 

7 sions l'interroger?" Le roi d'Israel r6- 
pondit a Josaphat : " II y a encore un 
homme par qui Ton pourrait consulter 
Jehovah ; mais je le hais, car il ne me 
proph6tise rien de bon, mais seulement 
du mal : e'est Michee, tils de Jemla." Et 
Josaphat dit : " Que le roi ne parle pas 

"8 ainsi ! " Alors le roi d'Israel, appelant 
un eunuque, lui dit : " Fais venir de 
suite Michee, fils de Jemla." 
9 Le roi d'Israel et Josaphat, roi de Ju- 
da, Etaient assis chacun sur son trone, 
revStusde leurs habits royaux; ils etaient 
assis dans la place a l'entree de la porte 
de Samarie, et tous les prophetes pro- 

10 ph&isaient devant eux. S&lecias, fits de 
Chanaana, s'&ant fait descornes de fer, 
dit : Ainsi parle Jehovah : Avec ces cor- 
nes tu frapperas les Syriens jusqu'a l'ex- 



termination." Et tous les prophetes pro- 
phetisaient de meme, en disant : " Monte 
a Ramoth-en-Galaad et sois vainqueur, 
car Jehovah la livrera entre les mains du 

roi! 

Le messager qui etait alle appeler 12 
Michee lui parla ainsi : " Les paroles 
des prophetes sont d'accord pour annon- 
cer du bien au roi ; que ta parole soit 
done conforme a celle de chacun d'eux : 
annoncedubieni" *• Jehovah est vivant ! 13 
repondit Michee, ce que mon Dieu me 
dira, je rannoncerai ! " 

Lorsqu'il fut arrive pres du roi, le roi 14 
lui dit : " Michee, irons-nous attaquer 
Ramoth-en-Galaad, ou dois-je y renon- 
cer? II repondit : t4 Monter, et soyez 
vainqueurs ! et Uennemi sera livre entre 
vos mains." Et le roi lui dit : " Com- 15 
bien de fois devrai-je t'adjurer de ne me 
dire que la verite au nom de Jehovah? " 
Michee repondit : 4< Je vois tout Israel 16 
disperse sur les montagnes comme des 
brebis qui n'ont point de berger ; et Je- 
hovah dit : Ces gens n'ont pas de mai- 
tre : que chacun retourne en paix dans 
sa maison. " Le roi d'Israel dit a Josa- 17 
phat : " Ne te l'ai-je pas dit? II ne pro- 
phetise sur moi rien dc bon, mais seule- 
ment du mal." 

Michee dit : " Ecoutez done la parole \\ 
de Jehovah ! J'ai vu Jehovah assis sur 
son trone et toute rannee du ciel se te- 
nant a sa droite et a sa gauche. Et Jeho- 19 
vah dit: " Qui trompera Achab, roi 
d'Israel, pour qu'il monte a Ramoth-en- 
Galaad et qu'il y perisse? lis repondi- 
rent l'un d'une maniere, l'autre d'une 
autre. Et un esprit vint se presenter de- 20 
vant Jehovah et dit : Moi, je le trompe- 
rai. Jehovah lui dit : Comment ? II re- 21 
pondit : Je sortirai et je serai un esprit 
de mensonge dans la bouche de tous ses 
prophetes. Jehovah lui dit : Tu le trom- 
peras, et tu en viendras a bout ; sors et 
fais ainsi ! Jehovah a done mis un esprit 22 
de mensonge dans la bouche de tes pro- 
phetes qui sont la; et Jehovah a pro* 
nonc£ du mal sur toi." 

Alors Se<iecias, tils de Chanaana, 23 
s'etant approche', frappa Michee sur la 
joue, et dit : " Par ou l'esprit de Jehovah 
est-il sorti de moi pour te parler? n Mi- 24 
chee repondit : " Tu le verras le jourou 
tu iras de chambre en chambre pour te 
cacher. " Le roi d'Israel dit : i( Prenez 25 
Michee, et remmenez-le a Amon, gouver- 
neur de la ville, et a Joas, fils du rot 
Vous direz : Ainsi parle le roi : Mette 26 
cet homme en prison et nourrissezle du 
pain et de l'eau d'affliction, jusqu'a ce 
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Chap. XVIII, 37. OU IIme DES PARALIP OMfcNES. Chap. XX, 6. 

27 que je revienne en paix/' EtMicheedit : rendrez des jugements, c'est pour Jeho- 
- bi tu reviens en paix, Jehovah n'a vah, qui sera avec vous quand vous Ies 
point park par moi." II ajouta : " Vous rendrez. Que la crainte de Jehovah soit 7 
tons, peupies, entendez ! " | done sur vous ; veiUez sur vos actes, car 

28 Le roi d Israel et Josaphat, roi de Juda, \ il ny a chez Jehovah, notre Dieu, ni ini- 

29 monterent a Ramoth-en-Gaiaad. Le roi ! quite, ni acception des personnes, ni ac- 
d Israel dit a Josaphat : 4i Je veux me t ceptationdes presents r ' 

deguiser pour aller au combat ; mais toi, | A Jerusalem aussi, quand ils revinrent S 
revets-toidetes habits.- Etle rot d' Israel ! dans cette ville, Josaphat ' etablit pour 
se deguisa et ils allerent au combat. | ies jugements de Jehovah et pour les con- 

30 Le roi de Syne avait donne cet ordre j testations, des levites, des pretres et des 
aux chefs de ses chars : " Vous n'atta- chefs des maisons d'Israel. Void les or- q 
querez ni petit ni grand, mais seuiement . dres qu'ii leur donna : " Vous ainrez de 

31 le roi d Israel. ' Quand les chefs des j la maniere suivante, dans la crainte de 
chars apercurent Josaphat, ils dirent : I Jehovah, tidelement e: avec un coeur 

" L est le roi d Israel" ; et ils I'entoure- integre. Dans toute c^use qui vous sera 10 

rent pour I attaquer. Josaphat poussa un i soumise par vos freres etablis dans leurs 

en, et Jehovah le secourut, et Dieu ecar- 1 villes, au sujet d ? un meurtre, de rinter- 

ta de iui les Synens. Voyant que ce ■ prttcuion d'une loi, commandement, pre- 

netait pas le roi d'Israel, ies chefs des j cepte ou ordonnance, vous les ec'airerez 

11 chars seloignerent de lui. Alors un ! afin qu'iis ne se rendent pas umtvbles 
homme tira de son arc au hasard et at- | envers Jehovah, et que sa colere nevien- 
teig^nit le roi d'Israel entre les jointures \ ne pas sur vous et sur vos freres. C'est 
et la cuirasse. Le roi dit a celui qui con- ainsi que vous agirez, et vous ne serez 
dmsait son char : " Tourne, et fais-moi ! point coupables. Vous aurez a votre tete 1 1 
sortir du champ de bataille, car je suis I Amarias, le grand pretre, pour toutes 

34 blesse. Le combat devint violent ce j les affaires de Jehovah, et Zabadias, tils 
jour-la. Le roi d'Israel etait tenu debout ! d'Israel, le prince de la maison de Juda 
sur son char en face des Syriens, jus- ; pour toutes les affaires du roi, et vous 
qu au soir, et ii mourut vers le coucher ; avez devant vous les levites comme scri- 
du soleiL ] bes. Courage, et a Fceuvre ! et que Jeho- 

chap. xix. -Leprophete Jihu reprochea j Vah *° lt avec vous ! " 

Josaphat son alliance avec Achab. \ chav. xx.— I'ictoire ae Josaphat sur Us 

MJornus dans P administration de la ' Moabiteset les Ammonites. Son alliance 

J ustl€e * j avec Ochozias, roi d'Israel, bldme'e par 

19 Josaphat, roi de Juda, revint en paix j Jttovah. 

2 dans sa maison a Jerusalem. Jehu, iiLs Apres cela, les fils de Moab et ies tils Of\ 
deHanam, le voyant, alia au-devant de , d'Ammon, et avec eux des Maonites, 

lm, et U dit an ^roi Josaphat : " Doit-on ; s'avancerent contre Josaphat pour lui 
secounr le mechant, et aimes-tu ceux qui faire la guerre. Des wessaLvrs vinrent - 
haissent Jehovah? A cause de cela, Je- j en informer Josaphat, endisant : " Une 

3 hovah est irnte contre toi. Pourtant il ; multitude nombreuse marche contre toi 
sest trouve du bon en toi, car tu as fait ; d'au-dela de la mer Morte, du pays d'E- 
ctapanutre du pa^s les idoles d'Astarte, , dom, et ils sont a Asason-Thamar, qui 

et tu as applique ton coeur a chercher j est EngaddL Effraye, Josaphat resolut 3 

, rU' u <. * . t > f . . ! d,im Piorer Jehovah et ii pubiia un jeune 

4 Josaphat resta a Jerusalem ; et il visi- j pour tout Juda. Juda s'assembia pour - 
ta encore une fois le peuple depuis Ber- ' ....... t~ 

sabee jusqu'a ia montagne d'Ephralm, 
et il les ramena a Jehovah, le Dieu de 

5 leurs peres. II etablit des juges dans le 
pays, dans toutes les villes fortes de Ju- 

6 cb pour chaque villes Et il dit aux juges : 
w Prenez garde a ce que vous ferez, car 
ce n'est pas pour les hommes que vous 

XIX, 8. Les mots, -quand ils rtvinrent 
\vayyaschou6ou) a JirusaUm, qui, dans The- 
weu, termment lc verset, sont cliversement ex- 
P[jqu<fs. Quelqaes-uns les attachent aa vers. 7. 
uautres proposent de lire vayytschbou : et ces 



invoquer Jehovah, et Ton vint de toutes 
les villes de Juda pour implorer Jehovah. 
Josaphat se presenta au milieu de 
Tassemblee de Juda et de Jerusalem, 
dans la maison de Jehovah, devant le 
nouveau parvis, et il dit : 4t Jehovah, 
Dieu de nos peres, n'etes-vous pas Dieu 
dans le ciel? N'est-ce pas vous qui domi- 

juges habiterenc a Jerusalem : c'esl le sens des 
L ^' VuI &» l°*rUskatntaHts dt JirusaUm. 
XX. a. D'Edom : Thrfbr. aduel, les LXX et 
la Vul^. portent, dt Syrie (he*br. Aram), faute 
de copiste, dit avec raison D, Calmet. 
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Chap. XX, 7. II*e LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XX, 33. 



nez sur tous les royaumes des nations, 
qui axaz en main la" force et la puissan- 

7 ce, et a qui nul ne peut resister ? N'est- 
ce pas vous, 6 notre Dieu, qui avez chas- 
se les habitants de ce pays devant votre 
peuple d'Israel, et qui l'avez donne pour 
toujours a la posterite d' Abraham, votre 

8 ami. lis Tout habite et ils y ont eleve 
un sanctuaife a votre nom, en disant : 

9 S'il noussurvient quelque calamite, Tepee 
du jugement, la peste ou la famine, nous 
nous presenterons devant cette maison, 
nous vous invoquerons du milieu dc 
notre angoisse, et vous exaucerez et vous 

10 sauverez! Maintenant void les filsd* Am- 
nion et de Moab, et ceux de la montagne 
de Seir, chez lesquels vous n'avez pas 
permis a Israel d'entrer quand il venait 
du pays d'Egypte, — mais dont il s'est 

1 1 detoufne sans" les detruire ; — les voici, 
qui nous recompensent en venant nous 
chasser de votre heritage dont vous nous 

12 avez donne la possession ! notre Dieu, 
ne rendrez-vous pas un jugement contre 
eux ? Car nous sommes sans force contre 
cette nombreuse multitude qui s'avance 
contre nous, et nous ne savons que faire, 
mais nos yeux sont tournes vers vous, " 

1 3 Et tout Juda se tenait debout devant Jeho- 
vah, avec leurs petits enfants, leurs fem- 
mcs et leurs fils. 

14 Alois, au milieu de I'assemblee, Tesprit 
de Jehovah vint sur Jahaziel, fils de 
Zacharias, fils de Banaias, fils de Jehiel, 
fils de Mathanias, levite, d'entre les fils 

15 d' Asaph. Et Jahaziel dit : " Soyez at- 
tentifs, tout Juda et habitants de Jerusa- 
lem, et toi, roi Josaphat ! Ainsi vous par- 
le Jehovah : Ne craignez point et ne vous 
cffrayez point devant cette nombreuse 
multitude, car ce ne sera pas vous qui 

16 combattrez, ce sera Dieu. Demain des- 
cendez contre eux ; ils vont monter par 
la colline de Sis, et vous les trouverez a 
rextremite de la vallee, en face du desert 

17 de Jeruel. Vous n'aurez pas a combat- 
tre en cette affaire : presentez-vous ; te- 
nez-vous la, et vous verrez la delivrance 
que Jehovah vous accordera, 6 Juda et 
Jerusalem. Ne craignez point et ne vous 
cffrayez point ; demain sortez a leur ren- 
contre, et Jehovah sera avec vous." 

18 Josaphat s'inclina le visage contre ter- 
re, et tout Juda et les habitants de Jeru- 
salem tombercnt devant Jehovah pour 

19 Tadorer. Les levites d'entre les fils de 
Caath, savoir d'entre les fils de Core, se 
leverent pour celebrer Jehovah, le Dieu 
d'Isra&l, d'une voix forte et elevee. 

20 Le lendemain, s'&ant leves de bon 
matin, ils se mirent en marche vers le 



desert de Thecue. Comme ils partaient, 
Josaphat se presenta et dit : " Ecoutez- 
moi, Juda et habitants de Jerusalem ! 
Confiez-vous dans Jehovah, votre Dieu, 
et vous serez inebranlables ; confiez-vous 
en ses prophetes, et vous aurez du suc- 
ces. " Ensuite, apres avoir donne ses 
conseils au peuple, il designa des chan- 
tres qui devaient, revetus d'ornements 
sacres, et marchant devant rarmee, ce- 
lebrer Jehovah, en disant : * 4 Louez 
Jehovah, car sa misericorde demeure a 
jamais I " Au moment ou Ton commen- 
cait les chants et les louanges, Jehovah 
dressa des pieges contre les fils d J Am- 
nion et de Moab et contre ceux de la 
montagne de Seir, qui etaient venus vers 
Juda, et ils furent battus. Les fils d ; Am- 
nion et de Moab se jeterent sur les habi- 
tants de la montagne de Seir pour les 
massacrer et les exterminer, et quand 
ils en eurent fini avec eux, ils s'aiderent 
les uns les autres a se detruire. 

Lorsque Juda fut arrive sur la hau- 
teur qui domine le desert, ils se tourne- 
rent vers la multitude, et ne virent que 
des cadavres etendus par terre, sans que 
personne eut echappe. Josaphat et son 
peuple allerent prendre leurs depouilles, 
et ils trouverent parmi les cadavres 
d'abondantes richesses, [des vetements] 
et des objets precieux, et ils en enle- 
verent tant qu'ils ne pouvaieht pas les 
porter ; ils mirent trois jours d ramasser 
le butin, car il etait considerable. Le 
quatrieme jour, ils s'assemblerent dans 
la vallee de Beraca, ou ils benirent Je- 
hovah ; e'est pourquoi ils appeierent cc 
lieu vallee de Beraca, qui est son nom 
jusqu'a ce jour. Tous les hommes de 
Juda et de Jerusalem, ayant Josaphat a 
leur tele, se mirent joyeusement en route 
pour retourner a Jerusalem, car Jehovah 
les avait remplis de joie en les dttlivrant 
de leurs ennemis. lis entrerent a Jeru- 
salem au son des cithares, des harpes 
et des trompettes. La terreur de Jeho. 
vah s'empara de tous les royaumes des 
autres pays, lorsqu'ils apprirent que 
Jehovah avait combattu contre les enne- 
mis d'Israel. Et le royaume de Josaphat 
fut tranquille, et son Dieu lui donna du 
'epos de tous cotes. 

Josaphat regna sur Juda. 11 avait 
trente-cinq ans lorsqu'il devint roi, et 
il regna vingt-cinq ans a Jerusalem. Sp 
mere s'appelait Azuba, fille.de Selahi. 
11 marcha dans la voie de son pere Asa, 
et il ne s'en detourna pas, faisant ce qui 
est droit aux yeux de Jehovah. Seule- 
ment les hauts lieux ne disparurent 
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C hap. XX. J4. _JHMim. DES PARALIPOMENES. Chap. XXI, aft. 
point, et le peuple n'avait pas encore le chrf< .* tv>777 Z 7. — — ' 

aeur fermement attache au Dieu de as nuk il w,> f* J^"*! s * tant lev * de 
peres. ae **" , nu . a < a J»ttit les Edomites qui lentou- 

Le reste des actions de Josaphat les Uon".^^ chefs des , cha ™- La rebel- I0 

Jans les Memoires de Jehu tils JeT ^t, S JUS<lua ce J our - Lo °™ 
nani, lesquels sont insert dSis tuvre autS n.Sf ^F™ tempS de »» 
Jes rois d'lsrael ™T T . P '^ V' 1 avait abandoniui 

Apres cela, josaphat, roi de Juda jS £ n?" *?* ^ .• 
sassocia avec le roi d'Israel, offl'JS." ^eme des hauts Iieux dans " 
36 dent la conduite etait criminelle S ' 5^. ^"f d ? i uda; fl P " 5 ^ a la 

sodaavec.lui pour cS5Sde?S ! H'SS Jud'a^M ^ l^" 1 
seaux destines a aller a Th.-.™= „♦ ;i„ 4.. " f"!^ 1 -lH da - .. II lui vint un ecrit 



JS 



construisirent les vaisseaux a A^onga? jaST S , d,Sa , nt : . / insi P^ 

37 ber. Mors Eli&er, fils de Dodaii ,t « d, ' , de David ' ton f«re: 

ilar^, prophetisa con^e loSat I 6 „£?£?"* i 13 ?^ P™** da nsles 



CHAP. xxi. — Joram, roi de Juda. Son 
imptM. Invasion des Philistins et ties 
Arahes, 

21 Josaphat se coucha avec ses peres et 



„„ w M ^ Ulc ues ^jg ^j^^ 

raei ; parce que tu as pousse a la pros- 
titution Juda et les habitants de Jem. 
salem.; et parce que tu as fait mourir 
tes freres, meilieurs que toi, la maison 
meme de ton pere : void que Jehovah i 4 
Jrappera d une grande plaie ton peuple, 
tes nls, tes femmes et tout ce qui t'ap- 



Joram avait des fr^ fii* ^ r ! ♦ ' qui . rera lon gtemps jusqu a ce que 
■i: J-SS jJLSS^fe j^ t » ta «*"»' P- ' a -lenceV 



nas, Michael et Saphatias, tous fils de 

3 Josaphat, roi de Juda. Leur pere leur 
avait donne des presents considerables en 
or et en argent, et en objets de prix 
avec des viUes- fortes en Juda ; maisYi 
laissa le royaume a Joram, parce qu'il 

4 etait le premier-ne. Joram prit ^ w Pos- 
session du royaume de son pere, et lors 



Et Jehovah excita contre Joram Tes- 16 
prit des Philistins et des Arabes voisins 
des fcthiopiens. Etant montes contre 17 
Juda, ils se repandtrent dans le pavs 
pillerent toutes les richesses qui se trou- 
vaient dans la maison du roi, et emme- 
nercnt ses fils et ses femmes, de sorte 
qu'il se fut affermViiTt^' " IUIS " ! f .^ lui resta P^s d'autre fils que 

Joram avait tnJ^w _ , ... I ^s d ur l e mal ^xe sans remedy Les i 9 

jours s ecoulant, sur la fin de la seconde 
annee, les entrailles de Joram sortirent 
par la violence de son maJ. II mourut 



a Joram avait trente-deux ans lorsqu'il 
devint roi et a regna huit ans a JeYu- 
! 5? cm - !l marcha dans ia voie des rois 



K i? ^; Ma,s ^ hovah ne vou- ! peres. 

« De son temps, ST, revolta contre ' °" *"" * " pU,CrB deS rois " 

ta domination de Juda et se donna un 
v ' m - Joram se mit en marc he avec ses 



«^ la \ ulg.; Thebr. aAuel porte/ roid'/sraJ/. 



via,'*.""**** aPPeI * aUSS * Och02ias (" Rois, 

vJlt ^ "" T*'^.' fXX, sans e.rc lourf; 
V ulg. , // W4 r marcha pas droit, ' 
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Chap. XXII, i. II«e LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XXIII, 10. 



chap. XXII. — Ochozias ^ roi de Juda. 

Athalie. 

22 A la place de Joram, les habitants 
de Jerusalem firent roi Ochozias, son 
plus jeune fils ; car la troupe qui etait 
venue dans le camp avec les Arabes avait 
tue tous les plus ages. Cest ainsi que 
regna Ochozias, fils de Joram, roi de 

2 Juda. 11 avait vingt-deux ans lorsqu'il 
devint roi, et il regna un an a Jerusa- 
lem. Sa mere s'appelait Athalie, petite- 

3 fille d'Amri. Lui aussi marcha dans les 
voies de la maison d'Achab, car sa mere 

4 lui donnait des conseils impies. II fit ce 
qui est mal aux yeux de Jehovah, comme 
la maison d'Achab, ou, apres la mort de 
son pere, il eut des conseillers pour sa 

5 perte. Cedant a leurs conseils, il alia 
avec Joram, fils d'Achab, roi d'Israel, a 
la guerre contre Hazael, roi de Syrie, 
a Ramoth-en-Galaad, et les Syriens le 

6 blesserent. Joram s'en retourna pour se 
faire guerir a Jezrahei des blessures que 
les Syriens lui avaient faites a Rama, 
lorsqu'il se battait contre Hazael, roi de 
Syrie. 

"Ochozias, fils de Joram, roi de Juda, 
descendit pour voir Joram, fils d'Achab, 
a Jezrahei, parce qu'il etait malade. 

7 Far la volonte de Dieu, ce fut pour sa 
perte qu'Ochozias se rendit aupres de 
Joram. Lorsqu'il fut arrive, il sortit 
avec Joram pour aller a la rencontre de 
J£hu, fils de Namsi, que Jehovah avait 
oint pour exterminer la maison d'Achab. 

S Et cojime Jehu executait le jugement de 
Dieu contre la maison d'Achab, il trouva 
les chefs de Juda et les fils des freres 
d'Ochozias, qui etaient a son service, et 
9 il les tua. II chercha Ochozias, et on le 
saisit dans Samarie, ou il s'&ait cache ; 
on l'amena a Jehu, et on le fit mourir. 
Puis ils lui donnerent la sepulture, car 
ils disaient : '* C'est le fils de Josaphat, 
qui chercha Jehovah de tout son cceur. " 
Et il ne resta personne de la maison 
d'Ochozias qui fut en etat de regner. 

io Athalie, mere d'Ochozias, voyant que 
son fils etait mort, se leva et fit perir 
toute la race royaile de la maison de 

1 1 Juda. Mais Josabeth, fille du roi, prit 
Joas, fils d'Ochozias, et l'enieva du mi- 
lieu des fils du roi, quand or les fit mou- 
rir, et elle le mit avec sa n )urrice dans, 
la chambredes lits. C'est ; i si que Josa- 

XXII, i. Ochozias : sur c *egne, comp. 
II Rois, viii, 26-29. 

2. Vingt-dtux ans : c'est le c .iffre des Rois ; 
LXX, vingt ans, L'hebreu act v el et la Vulgate 
Qnt quaranic-dtux ans ; faute de copiste, car 



beth, fille du roi Joram, femmc du pre- 
tre Joiada, et soeur d'Ochozias, le deroba 
aux regards d' Athalie, en sorte qu' Atha- 
lie ne le fit point mourir. II resta avec 12 
eux cache dans la maison de Dieu pen- 
dant six ans, et Athalie regnait dans le 
pays. 

CHAP. XXIII. — Ai/ialie^ detronee^ est 
mise & mort. Regne de Joas. 

La septieme annee, Joiada, s'etant 23 
affermi dans son dessein, fit alliance 
avec les chefs de centaines Azarias, fils de 
Jeroham, Ismael, fils de- Johanan, Aza- 
rias, fils d'Obed, Maasias, tils d'Adalas, 
et Elisaphat, fils de Zechri. Ils parcou- 2 
rurent Juda, et ayant rassemble les levi- 
tes de toutes les villes de Juda et les 
chefe de famille d'Israel, ils vinrent en- 
semble a Jerusalem. Toute l'assemblee 3 
fit alliance avec le roi dans la maison de 
de Dieu. Joiada leur dit : " Le fils du 
roi va regner, comme Jehovah l'a de- 
clare a regard des fils de David. Void 4 
ce que vous aurez a faire: Le tiers d'entre 
vous entrant en service le jour du sab- 
bat, pretres et levites, gardera les por- 
tes ; un autre tiers se tiendra a la maison 5 
du roi, et un a la porte de Jesod, tout le 
peuple sera dans les parvis de la maison 
de Jehovah. Que personne n'entre dans 6 
la maison de Jehovah, excepte les pre- 
tres et les levites de service : eux peuvent 
y entrer, car ils sont saints ; et tout le 
peuple doit garder Tobservance de Jeho- 
vah.- Les levites entoureront le roi de 7 
toutes parts, chacun les armes a la 
main, et quiconque entrera dans la mai- 
son sera mis a mort; et vous serez 
pres du roi quand il entrera et quand 
il sortira. : * 

Les levites et tout Juda executerent 8 

j tout ce qu'avait ordonne le gratid pretre 

Joiada. lis prirent chacun leurs gens, 

ceux qui entraient en service et ceux qui 

en sortaient le jour du sabbat ; car le 

pretre Joiada n'avait exempte aucune 

i des divisions. Le pretre Joiada remit 9 

i aux chefs de centaines les lances et les 

j boucliers, grands et petits, ayant appar- 

I tenu au roi David, et qui se trouvaient 

dans la maison de Dieu. II fit placer 10 

tout le peuple, chacun les armes a la 

main, depuis le cot6 droit jusqu'au cote 

gauche de la maison, pres de Pautel et 

pres de la maison, tout autour du roi. 



Joram, pere d' Ochozias, mourat a I'&ge de 40 ans 

7-9. Comp. (I Rois, ix. 

10-X2. La maison dt Juda ; Vulg., /<* *t*t* 
son dt Joram ; mais beau coup de manuscrits 
lisent Juda. 
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Chap. XXIII, i i^qu lpa DES PARALI PQMENES. Chap. XXIV „. 






4 
5 



V t*u .- ' A ^ f«««aw des Syriens. Joas 

\i Lorsque Athalie enteudit le bruit du < a ^assine. ' J 

,j sat .skew sL&ns i is^EFIf ^* 

de lui etaient les chefs et les tromoe^ ffii. .? qUl ** droit aux y™" 2 
tout 1c peuple du pays SSSSS^ \ & %? ^2™? deut ?" ^ 
on sonnaitdes tromDettes et les in nn.,r !! joiaaa pnt deux femmes 
tres avec les instruSs de muSe ! EC J °^ qm engendra des fils « *• 
taisaient entendre des hymnes de louan- i Awes cela l™« „,» ^ r ■ A 

ge. w cette vut, Athalie dechira ses ve- taureMa maisnn !f^i C ?"£ de res " 
tements et dit • •' Consniritmn > r™ . m,Y la , m aison de Jehovah. II assem- 

.4 piration ! » Aiors le pffiSa faT •< A & * £ ^ ites et leur ** = 
sant approcher les chefc de T centaiiS' JS^S" 8 leS VdleS de Juda ' et vous 

^Faites.a S orUrho"£ U r^ U e r t d q i S^S?^ ^^ ^ f 

ceiui qui la suivra meure mr I'in^i -•» i «J^™> *utre uieu, et faites cela 

Car le pretre avait d?t « Ne la n^ttez ' Kf ^T ^ les Mvites ne * «*- 
pas a mort dans la maLon de Ieho^ i S ^T Le . roi ^I* 1 * J° Iada . ^ 1 
15 On lui fit plan deTS c2& * 1^= %?t P retre >. et lui d * = » Pourquoi 
quelle fut aVriVee d S? £*! ™£ < ™w P f i"? T 1 1 ue les ^itesV 
as chevaux de la mSn^u 'i SK'S^IT* - C Jud \? * ^n.salemla 
mirent a mort. r01 ' * Ia i mEL W" P 31 " MoIse > *rviteur de 

>6 Jolada fit entre lui, tout le Deunle et ' ^ ^'tL 1 assemb !,^ d ' Is ^ a P 01 ^ •« 

le roi une alliance par laquelk £ de ! feet LTK 8 ^ C^PieAtha- , 
17 vaient etre le peuple de lihovah '-w nL? «?? •? ? nt rava & e la ma «so«» de 



reoreamsa les divers services de la mai- 
son de Jehovah par le moyen des pretres 
* des leviles que David avait distribues 



de Jehovah, en dehors. Et Ton publia Q 
dans Juda et dans Jerusalem que chacun 

porterent et jcterent dans le coSre tout 
cequ Us devaient payer. Quandle temps „ 



umme d est ecrit dans la loi de Mouse 
au miheu des rejouissances et des chants. 



^ _ , „„.. „ H *» 1* jr tUUtll till 

tune persunne souillee en quelque ma- 

» Qiere. Ayant pris m* //«' les chefs de 

centames, les hommes consideres, ceux 

2mn Vaient i au !° rit ^ parmi le P^Ple et 
tout le peuple du pays, U fit descendre 

te roi de la maison de Jehovah. Its en- 

o-erent dans la maison du roi par la porte 

upeneure, et ils firent asseoiY le roi sur 

1 ^ ne «>yal. Tout le peuple du pays 

auit tait mounr Athalie par Tepee. 



devaient le hvreraux inspecteurs royaux 
le secretaire du roi et le commissalre du 
grand pretre venaient vider le coffre • 
ils le prenaient et le remettaient a sa' 
place, L est ainsi qu'ils faisaient chaque 
fois, et ils recueiilirent de i'argent en 
abundance. Le roi et JoTada le donnaient l2 
a ceux qui faisaient executer l'ouvrace 
dans la maison de Jehovah, et ceux-ci 
prenaient a ga^e des tailleurs de picrres 
et des charpentiers pour restaurer la mai- 
son de Jehovah, ainsi que des aitisans en 



XXIV, 6. Za taft d'ua demi-sicle 
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voy. 



Chap. XXIV, 13. II«e LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XXV, 8. 



1 3 fer et en airain pour la consolider. Ainsi 
les ouvriers travaillerent et les repara- 
tions s'executerent par leurs mains ; ils 
remirent en etat la maison de Dieu et 

14 Faffermirent. Les travaux acheves, ils 
apporterent devant le roi et devant JoTa- 
da Fargent qui restait, et Ton en fit des 
ustensiles pour la maison de Jehovah, 
des ustensiles pour le service et pour les 
holocaustes, des coupes et d'autres usten- 
siles d'or et d'argent. Et Ton offrit conti- 
nuellement des holocaustes dans la mai- 
son de Jehovah pendant toute la vie de 
JoTada. 

15 JoTada devint vieux et rassasie de 
jours, et il mourut ; il avait alors cent 

16 trente ans. On Fenterra dans la ville de 
David avec les rois, parce qu'il avait fait 
du bien en Israel, et a regard de Dieu et 
de sa maison. 

17 Apres la mort de JoTada, les chefs de 
Juda vinrent se prosterner devant le roi, 

1 8 et le roi les ecouta. Et abandonnant la 
maison de Jehovah, le Dieu de leurs pe- 
res, ils honorerent les representations 
d'Astarte et les idoles. La colere de Jeho- 
vah vint sur Juda et sur Jerusalem, a 

19 cause de cette prevarication. Jehovah 
envoya parmi eu>: des prophetes pour les 
ramener a lui, mais ils n'ecouterent pas 
leurs avertissements. 

20 Zacharie, fils du pretre JoTada, fut 
revetu de Fesprit de Dieu ; il se presenta 
devant lc peuple et lui dit : Ainsi parle 
[Jehovah] Dieu : Pourquoi transgressez- 
vous les commandements de Jehovah? 
Vous ne prospererez point. Parce que 
vous avez abandonne Jehovah, il vous 

21 abandonnera a son tour." Et ils cons- 
pirerent contre lui-, et il le lapide- 
rent par ordrd du roi. dans le parvis de 

22 la maison de J6hovari. Joas ne se sou- 
vint pas de l'affection qu'avait eue pour 
lui JoTada, pere de Zacharie, et il lit perir 
son fils. Zacharie dit en mourant : *' Que 
Jehovah voie et fasse justice ! " 

23 Quand Fannee fut revolue, Farmee des 
Syriens monta contre Joas et vint en 
Juda et a Jerusalem. Ils tuerent parmi 
le peuple tous les chefs du peuple, et ils 
envoyerent tout leur butin au roi de Da- 

24 mas. Larmde des Syriens etait venue 
avec un petit nombre d'hommes, et Jeho- 
vah Hvra entre leurs mains une armee 
tres considerable, parce qu'ils avaient 
abandonne Jehovah , le Dieu de leurs peres. 

25. Des Jfts t pluriel oratoire ; mais peut-etre 
auss: faute de coplste pour du fils, comme ont 
iu lesLXXetlaVuIg. 

XXV, 8. Ne te /a is sera pas : en suppliant la 
negation veld, qu'un copiste aurait omise dans 



Les Syriens executerent le jugement de 
Di*u contre Joas. Lorsqu'ils se furent 25 
eloignes de lui, 1'ayant laisse couvert de 
blessures, ses serviteursconspirerent con- 
tre lui a cause du sang des fils du pretre 
JoTada; ils le* tuerent sur son lit, et il 
mourut. On Fenterra dans la ville de Da- 
vid, mais non dans le sepulcre des rois. 
Voici ceux qui conspirerent contre lui : 26 
Zabad, fils de Semmaath, femme Ammo- 
nite, et Jozabad, fils de Samarith, femme 
Moabite. 

Ce qui concerne ses fils, le grand nom- 27 
bre de propheties dont il fut I'objet, 
et les reparations faites a la maison de 
Dieu, cela est ecrit dans les Memoires 
sur le livre des Rois. 

Amasias, son fils, regna a sa place. 

CHAP. XXV. — Amasias, roi de Juda. 
Vietoire sur Us Idumeens. Guerre fu- 
tiestc avec /oas, roi d' Israel. Mori 
a" Amasias. 

Amasias devint roi a Fage de vingt- 25 
cinq ans, et il regna neuf ans a Jerusa- 
lem. Sa mere s'appelait Joadan, de Jeru- 
salem. II fit ce qui est droit aux yeux 2 
de Jehovah, mais non d ? un coeur parfait. 
Lorsque la royaute fut affermie sur sa 3 
tete, il mit a mort ses serviteurs qui 
avaient tue son pere ; mais il ne fit pas 4 
mourir leurs fils, voulant mettre en pra- 
tique ce qui est ecrit dans la loi, dans le 
livre de MoTse, ou Jehovah a donne ce 
cotnmandement : " On ne fera pas mou- 
rir les peres pour les enfants, ni les en- 
fants pour les peres ; mais on fera mou- 
rir chacun pour ses peches." 

Amasias rassembla les hommes de 5 
Juda et les organisa d'apres les families, 
les chefs de milkers et les chefs de cen- 
taines, pour tout Juda et Benjamin ; il en 
fit le recensement depuis Fage de vingt 
ans et au-dessus, et U trouva trois cent 
mille hommes d'elite, en etat d'aller a la 
guerre, maniant la lance et te bouclier. 
11 prit encore a sa solde, parmi ceux 6 
d'Tsrael, cent mille vaillants hommes pour 
cent talents d'argent Mais un homme 7 
deDieu vint aupresde lui etdit : " roi, 
qu'une armee d'lsrael ne marche point 
I avec toi, car Jehovah n'est pas avec 
Israel, avec tous les fils d'Ephraun. 
Mais pars seu/ 9 agis, sois vaillant dans 8 
le combat et Dieu ne te laissera pas suc- 
comber devant Fennemi, car Dieu a le 



Fhlbr. actuel. D'autres : Si tu vas avec eux, 
tors mhne que tu combaltrah vaillamntenU 
Dieu te /era tomber devant fennemi \ etc. La 
divergence des anciennes versions indique one 
alteration dans le texte primitif. Vulg. : Qr*e 
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Chap. XXV, 9. QU II-me DES PARALIPOMF.KI^ 



,o donner beau'coSp pms q^a" ^ i fudlT^h^ ^ * *"•**«* * " 
Amasias separa la troupe qui lui'S fut Wf? n hsa ? les ij ui «* a J" a da. juda 22 
venue d'Ephraim, pour qu'e?le rtouS fans la tlnl 'if i* ChaCUn S ' enfuit 
dans son pays. Mais ces gens furent tres avanf tr^- £ .u Et J . 0as> roi d ' IsraS1 - 23 
irrites contre Juda, et & s'en SS judf nTs de r™ ^f A ^ ias ' roi de 
chez eux enflammes de colere. i r«wi«, • V ^ fik d e Joachaz, il 

n Amasias, rempli de courage conduisit e£*^ > Jerusalem . et il fit une bre- 
son peuple ; il s'en alia dan?fa S du ! rafllf ff ^ T d&s dans la niu- 
Sel. et battit dix mille hommes desfil! 5e S^ilT^T' depuis la P° rte d ' E " 

»S6r. Les fils de Juda en ayant s^idfi i £S£t J ^ W^f ^ " 2 < 
mille vivants, ils es menerent an «n m ™.; „„ ♦ • argent et tous les vases 

met dun rocher, d'ou Z te prteiSte ! eCSf 6 "* *T ' a maisc ' n de Dieu - 

13 rent, et tous furent broyes CeWlC I ™ -. ^v" 1 ' * les tr&ors d e la mail 
1- S ens de .a troupe ^A^ESSt S^i'^""* deS 6t ^ et « 
rcnvoyes pour quils n-allassent pas a la a£E2£ ri^ 1 
guerre avec lui, se jeterent dans te vi vecuTfu.W in/* ^f' roi de J™ 1 *' 2 5 
fes de Juda, depuis Samarie jusqu? Be- fib VfcS ,T Tft 1 * T" de J oas » 

■5 offrit des parfums. .^ w la "olere de oil ^ • T'- ? A s enfuit a Laca * : 

'6 peuple de ta main?" Comme il par- , «"*«•• xxvi. - OsAw, roi u. /W rt SW 
a. Amasias lui dit : « Est-ce que nous ' S>«>™, ses constat 'iJs, a force m 
tavon. fait conseiller du roi? 4 Retire- *W Or S ueil et punito, Y(>iJ 
toi!Pourquoi veux-tuqu'on tefrannp?" 1 T.,..f i„ . , . 

1^ prophlte se retu-a Vd£„? PP ? ? j e ! agj de %JFg? ? fiStf* ^ ** 
sais que Dieu a resolu de te detnnii i 3»L I, „ a '. ' etabht ro « a la 
ponce que to as fait cela et qu ft S Ebfh **£ P^Amasias. Oziasrebdtit 2 
pas ecoute mon conseil." 4 n M , f, 5? f - a reDU } ^^ Ia P»»™ance dc 

17 h/,T aV0ir P^ avis . Amarias, roi ' £ ? %^ reS qUC le roi fut coucW ™<* 

wons-noos en 'face ! -fit ' Joas roi ' rasafL "ff* a ? c » uan ) te < leu - 1 ' ans a Je- 3 
f Israel, fit repondre a Amasfti de I K^taSkJTn « appd£dt J&W ' 

18 Juda : « L'epine du Liban envoya dire i Sc vLxK^n. L flt , Ce qui ^ droit 4 

ft *!~»*b: smssjt Ai»as.'! 



^^*** * -^ laws 1 aartrA^dT v^g 
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Chap. XXVI, 7. I IME LIVRE DES CHRONIQUES Chap. XXVIII, 1. 

les pretres ayant porte les regards sur 
lui, yoici qu'fi avait la lepre au front. lis 
le mirent precipitamment dehors, et iui- 
meme se hata de sortir, parce que Jeho- 
vah Favait frappe. Le roi Ozias fut 21 
lepreux jusqn'au jour de sa mort, et il 
demeura dans une maison separee, comme 
lepreux, car il fut exclu de la maison de 
Jehovah. Joatham, son fils, etait a la tete 
de la maison du roi et jugeait le peuple 
du pays. 

Le reste des actions d'Ozias, les pre- 22 
mieres et les dernieres, a ete ecrit par 
Isaie, fils d'Amos, le prophete. Ozias se 2] 
coucha avec ses peres, et on Tenterra 
avcc ses peres dans le champ dc la sepul- 
ture des rois, car on disait : %i II est 
lepreux. " Joatham, son fils, regna a 
sa place. 



7 d'Azot et parmi les Philistins. Dieu Tai- 
da contre les Philistins, contre les Arabes 
qui habitaient a Gur-Baal, et contre les 

8 Maonites. Les Ammonites faisaient des 
presents a Ozias, et sa renommee s'eten- 
dit jusqu'aux frontieresde TEgypte, car 

9 il devint tres puissant. Ozias batit des 
tours a Jerusalem sur la porte de Tangle, 
sur la porte de la vailee et sur Tangle, 

10 et il # les fortifia. 11 batit des tours dans 
le desert, et il creusa beaucoup de citer- 
nes, parce qu'il avait la de nombreux 
troupeaux, ainsi que dans la Sephela et 
sur les plateaux, et des labcureurs et des 
vignerons dans les montagnes et au Car- 
mel, car ii aimait ragriculture. 

11 Ozias avait une armee de guerriers 
qui allaient au combat par troupes, 
comptees d'apres le denombrement qu'en 
firent le secretaire Jehiel et 1c commis- 
saire Maasias, sous les ordres de Hana- 

12 nias, Tun des chefs du roi. Le nombre 
total des chefs de maisons, vaillants 
guerriers, etait de deux mille six cents. 

13 lis commandaient a une armee de trois 
cent sept mille cinq cents hommes, qui 
faisaient la guerre avec une grande puis- 
sance, pour soutenir le roi contre Pen- 

14 nemi. A toute cette armee, Ozias pro- 
cura des boucliers, des lances, des cas- 
ques, des cuirasses, des arcs et des fron- 

15 des pour lancer des pierres. II fit cons- 
truire a Jerusalem des machines inven- 
tees par un ingenieur, et destinees a etre 
placees sur les tours et sur les angles 
des murs, pour lancer des fleches et de 
grosses pierres. Sa renommee s'dtendait 
au loin, car il fut merveilleusement aide 
de Dieu, jusque la qu'il devint puissant. 

16 Mais lorscni'il fut devenu puissant, il 
s'enorgueillit jusqu'a la mine. Pechant 
contre Jehovah, son Dieu, il entra dans 
le temple de Jehovah pour briiler des 

17 parfums sur Tautel des parfums. Le 
pretre Azarias entra apres lui, avec qua- 
tre-vingts prStres de Jehovah, hommes 

18 courageux; tls s'opposerent au roi Ozias 
et lui dirent : " II ne t'appartient pas, 
Ozias, d'offrir* des parfums a Jehovah ; 
c'est le droit des pretres, fils d' Aaron, 
qui ont ete* consacres pour remplir cet 
office. Sors du sanctuairc, car tu trans- 
gresses la loi, et cela ne tournera pas a 
ton honneur devant Jehovah Dieu." 

19 Ozias, qui tenait un encensoir a la main 
pour offrir des parfums, fut saisi de 
dc colere ; et comme il s'irritait contre 
les pretres, la lepre se leva sur son front, 
en presence des pretres, dans la maison 
de Jehovah, aupres de Tautel des par- 

20 fums. Le grand pr&re Azarias et tous 



CHAP. XXVII. — Joatham, roi de Juda. 

Joatham avait vingt-cinq ans lors- 27 
qu'il devint roi, et il regna seize ans a 
Jerusalem. Sa mere s'appelait Jerusa, 
fille de Sadoc. 11 fit ce qui est droit aux 2 
yeux de Jehovah, selon tout ce qu 'avait 
fait Ozias, son pere ; seulement il n'en- 
tra point dans le temple de Jehovah; 
mais le peuple se corrompait encore. 

Joatham batit la porte superieure de _, 
la maison de Jehovah, et fit beaucoup de 
constructions sur le mur d'Ophel. II 4 
batit des villes dans la montagne de Juda, 
et des forts et des tours dans les bois. 

II fit la guerre au roi des fils <TAm- 5 
mon, et il Temporta sur cux. Les fiLs 
d'Ammon lui donnerent cette annee-la 
cent talents d'argent, dix mille cors de 
froment, et dix mille d'orge j et ils lui en 
apporterent autant la seconde et la troi- 
sieme annee. C'est ainsi que Joatham 
augmenta sa puissance, parce qu'il mar* 
chait ferraement devant Jehovah, son 
Dieu. 

Le reste des actions de Joatham, tou- ; 
tes ses guerres et tout ce qu r il a fait, cela 
est ecrit dans le livre des rois d'Israelet 
de Juda. 11 avait vingt-cinq ans lors- 
qu'il devint roi, et il regna seize ans a 
Jerusalem. Joatham se coucha avec ses 
peres, et on Tenterra dans la ville dc 
David. Achaz, son fils, regna a sa place. 

CHAP, xxviu. — AchaZ) roi de Juda, 
Idoldtrie et chdtin tents. 

Achaz avait vingt ans lorsqu'il dc- 28 1 
vint roi, et il regna seize ans a Jeru- 
salem. II ne fit pas ce qui est droit aux 
yeux de Jehovah, comme avait fait Da- 

XX VIII,, 1. Achaz : sur ce regno comp. II 
Rois, xvL 
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C i^XElf_^L^^ Ch. XXVIII, 27 

3 ? es en fonte pour les Baals if S ^ P et Ie butin devant les chefs et 4 
3es parfums cSns la vaTtede Ben £ i ^ ^ 1,asserabl «- Et les horn 
uom, et il tit passer ses fik Lr ^ f£" ! E qm Vlennent d '" Stre mentionnes par 
suivant les abominableTnS ^nations ! S ° He '* 'f^ 1 ' et avaat P™ ><* 
que Jehovah avait chassees&vaStta £K' lk era ? °>" erent «« butin a vetir 

4 enfants d'Israel. II oflSes sScS '' d~ S I™ *"?* nus - ««r donnant 
et des parfums sur les SffaS •' fi™, * deS chaussu "S; P"* ils les 
les collines et sous tout arbrevS ! ^iTF? * boire et les oignirent, 

5 Jehovah, son Dieu, l e livra Imre les I JnS^ "? l0ntei : sur des *»» ^us 

has. tiw en Juda dans unseuljou? cent av^enTh^T 1 ? etaient revenus ' Us '7 
vuigt jille hommes, tous vaillante D arce i ti& V- , J " d , a e V emmen * des "P" 
quils avaient abandonne fcL ^ w£', ■*«««/«, les Philfetins s'etaient iS 

7 Dieu de leurs peres zkhri ^£ri£ I W^k ^l 3 les viIles de ^P^a et 
JEphralm, tua Maasias fikd.f,^ ^ - de Juda * ib ava *nt pris Beth- 
E*rica, chef de laS„^/ ™' E f ! Tg^' Gaderoth, Sccho°Tham„ a 

8 cana. le second apres le rol it '™fo„i' i £ &Un f aV< ? les villcs de !car depen- 
JTsrael firent . „££ lean frt^Su* S^ir Vt^ ^ tabIis - Car ^°- 
cent mille. prisonniers, femmeT^k et dtti ** Juda ' i "* d ' Acha *. ™i 
lilies, et ils leurs prirent un buthi cLf rfitf ^ qn l ava,t d&hain « ,a Kcence 
durable, qu'ils emmenerent i Sa^ar^ iT J l da £ commis des offenses contre 

9 "y.afaitlaunpSdejThTvah {^in^*^ 1 *™"'™*^ *° 

nomine Oded. Sortant au-devant de l'ar' " ! 

mee qui revenait a Samarie, il leur dit • 

Lest ilnnc co ^rwix-^ A __„ * . *••* • 



19 



-..« v.. iUC ^ mains, et vous les avea 

I -intention de faire des enfants de l.,rfn m.Tll i. a offenser Jehovah, lui, le 



~ «^^o uuc vous avez laits parroi vos 

p Ssur ^i e " eU n G , la C0terc d ^ 6hova h 
fhlr 7 US ' r Q nel£ l«es.uns d'entre les 

i efs , d f « nfafl ts d'Ephraim, Azarias, 

Si J h oha P nan i Bara c c , hias ' fiIs de mo: 

soUamoth, Ezechias, fils de Sellum et 

Amasa, tils d'Adali, s'eleverent £n£ 

3 T X , qm , «T u,,eilt de rarm «. et leur 

tlV V ° US n ? ferez P° int en trer Z 
"•■aptifc. car e'est pour nous rendre 
j.oupables envers Jehovah que vous vo™ 
ta ajouter a nos peches et di nos offend- 
nous sommes dejl bien coupables etle 
feu de la coler* de Jehovahlst sur Is 



10. Au rat (LXX, VulgA d'Assvru I -1,^ 
vraie. nous aurions ici un pluriel de catee^L* 
.a 2 f ********** **■ ce monde. 



* «"*- w^uMun ae mine pour lui 

ulCl 0U i IS ^ K Achai rasse ™bla les 24 
ostensues de la maison de Dieu et les 4 
nut en pieces et ayant ferrae les portes 
de la maison de Jehovah, il se fit des au- 
2S.r» ?" S u leS COins de Jerusalem et 25 

t m /*f ^ auts lieux dans cha ™ne des 5 
v lies de Juda pour offrir des parfums a 
d antra d,eu.x. II irrita ainsi &™ll 
Uieu de ses peres. 

Le reste de ses actions et toutes ses 26 
voies, les premieres et les dernieres, ceU 
«t ecnt dans le livre des roLs de Juda 
et d Israel Achaz se coucha avec ses 2 j 

trouve ,ci par 5 uitc d'linV faute de co^istt 
VuWr dC ^ qUOQt ,u ! » LXX P e l t t & 
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peres, et on Tenterra dans la ville de 
Jerusalem, car on ne le mit pas dans le 
sepulcre des rois d'Israel. Ezechias, son 
fils, regna a sa place. 

CHAP. XXIX. — Regne d/Ezichias* \ 
Le temple purifie et le culte ritablu ' 

29 Ezechias devint roi a Tage de vingt- ' 
cinq ans, et il regna vingt-neuf ans a 
Jerusalem. Sa mere s'appelait Abia, fille j 

2 de Zacharias. II fit ce qui est droit aux ; 
yeux de Jehovah, selon tout ce qu'avait 
fait David, son pere. 

3 La premiere annee de son regne, le 
premier mois, il ouvrit les portes de la 

4 maison de Jehovah et il les repara. II tit ' 
venir les pretres et les levites, et les , 

5 ayant reunis sur la place orientate, il 
leur dit : " Ecoutez-moi, levites! sane- 1 
titiez-vous maintenant, sanctifiez la mai- \ 
son de Jehovah, le Dieu de vos peres, et ■ 
mettez tout ce qui est impur hors du ! 

6 sanctuaire. Car nos peres ont peche, , 
ils ont fait ce qui est mal aux yeux de 
Jehovah, notre Dieu, ils Font abandonne, 
ils ont detour ne leur visage du taber- ( 
nacle de Jehovah et lui ont tourne le dos. j 

7 lis ont meme fermc les portes du porti- ; 
que et eteint les lampes, et ils n'ont ' 
offert ni parfums ni holocaustes dans le ; 

8 sanctuaire au Dieu d'Israel. C est pour- 1 
quoi la colere de Jehovah a ete sur Juda ' 
et Jerusalem, et il les a livres au trou- 1 
ble, a la desolation et a la moquerie, I 

9 comme vous le voyez de vos yeux ; a , 
cause de ce peche, nos peres sont tombes 
par Tepee, et nos fils, nos filles et nos 

10 femmes sont en captivitd. J'ai done Tin- 
ten tion de faire alliance avec Jehovah, 
le Dieu d'Israel, pour que Tardeur de sa 

1 1 colere se d£tourne de nous. Maintenant, 
mes enfants, ne soyez plus negligents ; 
car vous avez et6 choisis par Jehovah 
pour vous tenir devant lui a son service, 
pour Stre ses serviteurs et pour lui offrir 
des parfums. " 

12 Alors les Invites* se leverent : Mahath, 
fils d'AmasaT, Joel, fils d'Azarias, des 
fils des Caathites ; des fils des MeYarites, 
Cis, fils d'Abdi, Azarias, fils de Jalaleel ; 
des Gersonites, Joah, fils de Zemma, 

13 Eden, fils dejoal.; des fils d'Elisaphan, 
Samri et Jahiel: des fils d' Asaph, Za- 

14 charias et Mathanias ; des fils d'Heman, 
Jahiel et Semtf; et des fils d'Idithun, 

15 Semeias et Oziel. Ils reunirent leurs 
freres, et apres s'£tre sanctifies, ils vin- 
rent, selon Tordre du roi, d'apres les 
paroles de Jehovah, pour purifier la mai- 

16 son de Jehovah. Les pretres entrerent 
dans Tinterieur de la maison de Jehovah 



pour la purifier ; ils enleverent toutes les 
impuretes qu'ils trouverent dans le tem- 
ple de Jehovah et les miretit dans le par- 
vis de la maison de Jehovah, ou les levi- 
tes les prirent pour les emporter dehors 
au torrent de Cedron. Ils commencerent 17 
ces purifications le premier jour du pre- 
mier mois ; le huitieme jour du mois, ils 
entrerent dans le portique de Jehovah, 
et ils mirent huit jours a purifier la mai- 
son de Jehovan ; le seizieme jour du pre- 
mier mois, ils avaient acheve. lis se ren- i{J 
dirent ensuite chez le roi Ezechias et 
dirent : " Nous avons purifie toute la 
maison de Jehovah, Tautel des holo- 
caustes et tous ses ustensiles, et la table 
de proposition ei tous ses ustensiles. Et 19 
tous les ustensiles que le roi Achaz avait 
profanes pendant son regne, lors de ses 
transgressions, nous les avons rem is en 
etat et purifies ; ils sont devant Tautel de 
Jehovah. " 

Le roi Ezechias, s'etant leve de bon 20 
matin, assembla les chefs de la ville et 
monta avec ettx a la maison de Jehovah. 
Ils offrirent sept taureaux, sept beliers, 21 
sept agneaux et sept boucs, en sacrifice 
d'expiation pour le royaume, pour le 
sanctuaire et pour Juda. Le roi ordonna 
aux pretres, fils d' Aaron, de les olfrir 
sur Tautel de Jehovah. Les pretres im- 2: 
molerent les boeufs et recueilHrent le 
sang, qu'ils repandirent sur Tautel ; Us 
immolerent les beliers, et repandirent 
le sang sur Tautel ; ils immolerent les 
agneaux, et repandirent le sang sur 
Tautel. Puis on fit approcher les boucs 23 
expiatoires devant le roi et devant Fas- 
semblee, et toits poserent la main sur 
eux. Les pretres les egorgerent et re- 24 
pandirent leur sang au pied de Tautel 
en expiation pour les pdches de tout Is- 
rael ; car e'etait pour tout Israel que le 
roi avait ordonne Tholocauste et le sacri- 
fice d'expiation. II fit placer les levites 25 
dans la maison de Jehovah avec des 
cym bales, des cithares et des harpes, 
selon Tordre de David, de Gad, le 
voyant du . oi, et de Nathan le prophete; 
car cet ordre venait de Jehovah, par 
Torgane de ses prophetes. Les levites 26 
prirent place avec les instruments de 
David, et les pretres avec les trompet- 
tes. Et Ezechias ordonna d'offrir Tnolo- 27 
causte, sur Tautel. Au moment oil com- 
mence Tholocauste, commenca aussi le 
chant de Jehovah, au son des trompettes 
et des instruments de David, roi d'Is- 
rael. Toute Tassemblee se prostema, on 2$ 
chanta le cantique et Ton sonna des 
trompettes, le tout jusqu'a ce que l'holo- 
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29 causte fut acheve. L'holocauste acheve, 
le roi et tous ceux qui etaient avec lui 

30 flechirent le genou et adorerent Le roi 
Ezechias et les chefs dirent aux levites 
de celebrer Jehovah avec les paroles de 
David et d 5 Asaph le voyant, et ils cele- 
brerent avec des transports de jote, et, 
inclinant la tete, ils adorerent. 

31 Alors Ezechias prit la parole et dit ; 
" Maintenant que vous vous etes consa- 
cres de nouveau a Jeho\ ?\ approchez- 
vous, amenez des victimes et offrez des 
Miti/wes de louanges dans la maison de 
Jehovah. Et Fassemblee amena des vic- 
times et oflfrit des sacrifices de louanges, 
et tous ceux dont le eamr etait bien dis- 

32 pose offrireni des holocaustes. Le nom- 
bre des holocaustes offerts par Passem- 
blee fut de soixante-dix bceufs, cent be- 
tters et deux cents agneaux ; toutes ces 
victimes furent immolees en holocauste a 

11 Jehovah. On consacra en outre six cents 

34 bojufs et trois mille brebis. Mais les 
pretres, etant en petit nombre, ne purent 
depouiller tous les holocaustes; leurs 
freres, les levites, les aiderent jusqu'a ce 
que fouvrage fut fini et jusqu'a ce que 
les autres pretres se fussent sanctifies, 
car les levites avaient mis plus d em- 
pressement que les pretres a se sane- 

35 tifier. II y avait d'ailleurs beaucoup 
d'holocaustes, outre les graisses des sa- 
crifices pacifiqucs et les libations des 
holocaustes. Ainsi fut retabli le service f 

36 de la maison de Jehovah. Ezechias et 1 
tout le peuple se rejouirent de ce que 
D'mi avait prepare pour le peuple, car 
la cliose s'etait faite subitement. I 



chap. xxx. — Celebration solenndU 
de la P&que. 

30 Ezechias envova des messagers dans 
tout Israel et Juda, et il ecrivit des 
lettres a Ephratm et a Manasse, les in- 
vitant a ventr a la maison de Jehovah a 
Jerusalem, pour celebrer la Paque en 
Fhonneur de Jehovah, le Dieu dlsrael. 

2 Le roi, ses chefs et toute Fassemblee de 
Jerusalem, avaient tenu conseil, afin que 
la Paque fut celebree au second mois ; 

3 car on n'avait pu la faire en son temps, 
parce que les pretres ne s'etaient pas 
sanctifies en assez grand nombre, et que 
le peuple ne s'etait pas rassemble a Jeru- 

4 salem. La chose cut l'approbaiiua du 

5 roi et de toute Fassemblee. Its dicidei ent 
dmc de faire une proclamation cans tout 



Israel, depuis Bersabee jusqira Dan, 
pour que Ton vint a Jerusalem celebrer 
la Paque en l'honneur de Jehovah, le 
Dieu d'Israel ; car elle n'etait plus cele- 
bree par la multitude comme ii est ecrit 

Les coureurs allerent avec les lettres 6 
du roi et de ses chefs dans tout Israel et 
Juda. D ? apres Fordre du roi, ils dirent : 
" Enfants dlsrael, revenez a Jehovah, 
( le Dieu d'Abraham, d'Isaac et d'Israel, 
: et il reviendra a vous, qui n'Hes plus 
qttun reste echappe de la main des rois 
d' Assyrie. Ne soyez pas comme vos peres 7 
et comme vos freres, qui ont peche con- 
tre Jehovah, le Dieu de leurs peres, et 
quil a livres a la desolation, comme vous 
le voyez. Xe roidisscz done pas votre S 
cou, comme font fait vos peres ; donnez 
la main a Jehovah, venez a son sane- 1 
tuaire, qu'il a sanctifie pour toujours, et 
servez Jehovah, votre Dieu, afin que le 
feu de sa colere se detourne de vous. Si 9 
vous revenez a Jehovah, vos freres et vos 
fils trouveront misericorde aupres de ceux 
qui les ont emmenes captifs, et il ne de- 
tournera pas sa face de vous, si vous 
revenez a lui. '' 

Les coureurs allerent ainsi de ville en 10 
ville dans le pays d'Ephratm et de Ma- 
nasse, et jusqu'a /abulon; mais on se 
riait rt on se moquait d'eux. Cependant 1 \ 
quelques hommes d'Aser, de Manasse et 
de Zaburon s'humilierent et vinrent a 
Jerusalem. Dans Juda aussi la main de 12 
Dieu s'etendit pour leur donner un meme 
cumr et leur faire executer Fordre du 
roi et des chefs, scion la parole de Je- 
hovah. 

Un peuple nombreux se reunit a Jeru- 13 
salem pour celebrer la fete des Azymes 
au second mots : cc fut une immense as- 
sembler S'etant leves, ils firent dispa- \a 
raitre les autels sur lesquels on sacrifiait 
a Jerusalem, et tous ceux sur lesquels 
on offrait des parfums, et ils les jeterent 
dans le torrent de Cedron. Ils immo- 15 
lerent ensuite la Pacpie le quatorzieme 
jour du second mois. Les pretres et les 
levites, pris de confusion, se sanctifie - 
rent, et oflrirent des holocaustes dans la 
maison de Jehovah, Ils occupaient leur 16 
I place ordinaire^ comme I'avait regie la 
I loi de Moise, l'homme de Dieu, et les 
pretres repandaient le sang qu'ils rece- 
f vaient de la main des levites. Comme ii 17 
I y avait dans Tassemblee une foule de 
gens qui ne s'etaient pas sanctifies, les 



w?* X rt-™ 3 Jl^J23^ -Sf** *'** ^~* c *&i litfc i : ^F ration d «* P«"«* (E*od. xxxii, a0 ; Uv. 
fvIL \ 1 **&** V0S Mmns 4°"/' J**™** \ vii, 37 sv.). y ' 

v v «'g), locution en usage pour designer la con- I 
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levites etaient charges d'immoler les victi- 
mes pascales pourtous ceux qui n'etaient 
pas purs, afin de les consacrer a Jeho- 

18 vah. Car une grande partie du peuple, 
une foule de ceux d'Ephraim, de Ma- 
nasse, d'Issachar et de Zabulon ne se- 
taient pas purifies, et ils mangerent la 
Pique sans se conformer a ce qui est 
ecrit. Mais Ezechias pria pour eux, en 
disant : " Que Jehovah, qui est bon, 

19 pardonne a tous ceux qui ont applique 
leur coeur a chercher Dieu, Jehovah, le 
Dieu de leurs peres, quoiqu'ils n'aient 

20 pas la purete du sanctuaire ! " Jehovah 
exau9a Ezechias et pardonna au peuple. 

21 C'est ainsi que les enfants d'Israel qui se 
trouverent a Jerusalem celebrerent la 
fete des Azymes pendant sept jours avec 
une grande joie, et chaque jour les levi- 
tes et les pretres louaient Jehovah avec 
des instruments qu ? ils faisaient retentir 

22 en son honneur. Ezechias parla au coeur 
de tous les levites, qui montraient une 
grande intelligence pour le service de 
JShovah. Ils mangerent les victimes pen- 
dant sept jours, offrant des sacrifices 
pacifiques et louant Jehovah, le Dieu de 
leurs peres. 

23 Toute l'assemblee fut d'avis de cele- 
brer sept autres jours, ce qu'ils firent 

24 joyeusement ; car Ezechias, roi de Juda, 
avait donne a rassemblee mille taureaux 
et sept mille brebis, et les chefs lui don- 
nerent mille taureaux et dix mille bre- 
bis, et des pretres en grand nombre 

25 s'etaient sanctifies. Toute l'assemblee de 
Juda, les pretres et les levites, tout le 
peuple venu d'Israel et les eJ-angers 
venus d'Israel ou etablis en Judee se 

26 iivrerent a la joie. II y eut a Jerusalem 
de grandes rejouissances, et depuis le 
temps de Salomon, fils de David, roi 
d'Israel, rien de semblable n'avait eu 

27 lieu dans Jerusalem. Les pretres, fils 
de Levi, se leverent et benirent le peu- 
ple, et leur voix fut entendue; Mur 
priere arriva jusqu'a la sainte demeur? 
de Jehovah, jusqu'au ciel. 

CHAP. XXXI. — Destruction des idoleset 
des hauts lieux, Fonctions et revenus 
des pritres et des levites. 

31 Lorsque toutes ces fetes furent ter- 
minees, tous ceux d'Israel qui Etaient 
presents partirent pour les villes de 
Juda, et ils briserent les statues, abat- 
tirent les idoles d'Astarte, et renver- 
serent les hauts lieux et les autels dans 
tout Juda et Benjamin, et dansEphraim 
et Manasse 1 , jusqu'a complete destruc- 
tion. Puis tous les enfants d'Israel re- 



tournerent dans leurs villes, chacun dans 
son domaine. 

Ezechias etablit le service alternatif 2 
des pretres et des levites d'apres leurs 
classes, chacun selon ses fonctions, pre- 
tres et levites, pour les holocaustes et les 
sacrifices pacifiques, pour le service du 
culte, pour les chants et les louanges, 
aux partes du camp de Jehovah. Le roi 3 
fournit de ses biens les victimes neces- 
saires pour les holocaustes, pour les holo- 
caustes du matin et du soir et pour ceux 
des sab bats, des nouvelles lunes et des 
fetes, comme il est ecrit dans la loi de 
Jehcvah. Et il commanda au peuple qui 4 
habitait Jerusalem de donner la portion 
des pretres et des levites, afin qu'ils 
s'attachassent fortement a la loi de Je- 
hovah. Lorsque cet ordre rut repandu, 5 
les enfants d'Israel offrirent en abon- 
dance les premices du ble, du vin nou- 
veau, de Fhuile, du miel et de tous les 
produits des champs : ils apporterent 
aussi en abondance la dime de tous leurs 
produits. Les enfants d'Israel et de Juda 6 
qui demeuraient dans les villes de Juda 
donnerent, eux aussi, la dime du gros et 
du menu Detail, et la dime des choses 
saintesqui etaient consacrees a Jehovah, 
leur Dieu, et Ton en fit plusieurs tas. On 7 
commenca a former les tas au troisieme 
mois, et on les acheva au septieme mois. 
Ezechias et les chefs vinrent, et ay ant S 
vu les tas, ils benirent Jehovah et son 
peuple d'Israel. Et Ezechias interrogea 9 
les prfitres et les Invites au sujet de ces 
tas. Le grand pretre Azarias, de la mai- 10 
son de Sadoc, lui repondit : " Depuis 
qu'on a commence* d'apporter les pre- 
mices dans la maison de Jehovah, nous 
avons mange, nous nous sommes rassa- 
sies, et nous en avons laisse beaucoup, 
car Jehovah a b&ii son peuple, et tu vois 
la grande quantite qu'il y a de reste. " 

Ezechias donna Tordre de preparer w 
des chambres dans la maison de Jeho- 
vah. Lorsqu'elles furent prStes, on y 12 
apporta fidelement les premices, la dime 
et les choses consacrees. Le levite Cho- 
nenias en eut Tintendancc, et Semei, 
son frere, venait en second. Jahiel, Aza* 13 
zias, Nahath, Asael, jerimoth, Josabad, 
Eliel, Jesmachias, Mahath et Banaias 
etaient surveillants sous l'autorite de 
Chonenias et dc son frere Semei, d'apres 
l'ordre du roi Ezechias et d' Azarias, chef 
de la maison de Dieu. Le levite Core, 14 
fils, de Jemna et gardien de la porte 
orientale, etait propose aux dons volon- 
taires faits a Dieu, et charge de distri- 
buer ce qui £tait present^ a Jehovah et 
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15 les choses tressaintes Sous ses ordres, | et de boucliers. II donna des chefs mi!i- 
qu ils executaient hdelement, Eden, Ben- j taires au peuple, et les avant reunis pres 
janun, Jesue, Semeias Amanas et Se- , de lui sur la place de la {wrtede la ville 

M^^f^- 1 IT!, -5? u^ ^ d0 - ! atenrparlaaucoMr, endLnt: "SoyS 
tales, pour faire les distributions a leurs | forts et courageux; ne craienez point et 
ireres, grands et petits, selon leurs divi- \ ne vous effrayez point devant le roi d'As- 



It) sions 



excepte aux males enregistres, i syrie et devant toute la multitude qui est 
de tras ans et au-dessus, pour tous ceux | avec lui ; car il y a plus avec nous qu'avec 

qU ! 6r ! £! nt ^J* mai ?° n de Jehovah ! Iui - Avec lui «t un bras de chair, et avec 8 
selon le besom de chaque jour, pour faire j nous Jehovah, notre Dieu, qui nous ai- 
le service confinement a leurs fonc- [ dera et combattra pour nous. " Le peu- 

17 tions et a leurs classes Le registre des : pie eut conliance dans les paroles d'Eze- 
pretres etait dresse d apres leurs mai- - chias, roi de Juda 

sons paternelles et les levites ftaient i Apres cela, Sennacherib, roi d'Assy- 9 
inscnts a partir de vingt ans et au-des- rie, envova ses serviteurs a Jerusalem 
sus, selon leurs fonctions et leurs classes, tandis qu"'ii etait devant Lachis avec tou- 

ifc Le reptre de tous leurs enfants, de tes ses forces ; it les envoya vers Eze- 
leurs femmes, de leurs his et de leurs ; chias, roi de Juda, et vers tous ceux de :■ 
hlles comprenait toute i'assemblee; car r Juda qui etaient a Jerusalem, pour ieur 

^fs^^*^*^*^^^ : » Ainsi parle Sennacherib, roi 10 

19 distribution des saintes offrandes. Et d'Assyrie : « Sur quoi repose votre con- 
pour les fils d Aaron, Jes pretres qui de- fiance, pour que vous restieza Jerusalem 
meuraient a la campagne, dans le terri- ; dans la detresse? Ezechias ne vous trom- 1 1 
toire dc leurs villes, il v avait dans cha- \ pe-t-il pas pour vous livrer a la mort par 
que ville des horn mes designes par leurs ; la famine et par la soif, quand il dit ■ 
noms pour distribuer les portions a tous Jehovah notre Dieu nous sauvera de la 

es males parmi les pretres et a tous les , main du roi d'Assyrie? N'est-ce pas lui 1- 

20 Voda ub que fit Ezechias dans tout heux et les autels de Jehovah, et qui a 
Juda ; a tit ce qui est Don, ce qui est donae cet ordre a Juda et a Jerusalem : 
droi et ce qui est vrai devant Jehovah, ; Vous vous prosternerez devant un seul 

.1 son Dieu. Dans tout ce qu'il entreprit \ autel, et vous y offrirez des parfums > Ne n 
pour le service de la maison de Dieu, ; saves- vous pas ce que noikavons fait, 
pour le maintten de la loi et des com- , mes peres et moi, a tous les peuples des 
mandements en recherchant son Dieu, . auires pays? Parmi tous lesdieux des 14 
il agit de tout son crtrnr et il prospera. nations que mes peres ont exterminees, 
chai\ xxxii. — Invasion de Semta- ! ^ ud ^ tce !^q^*pu<ielivrer son peuple 

ckerib, roi d'Assyrie, et destruction i ™ ma , . mam ' ^ <l ue Y otre dieu P"*^ 

de son armie. ' vous ^ehvrer de ma main ? Qu'Ezechias 1 5 

o o . , ne vous seduise done point et ne vous 

« .. *>P res ces choses ^ ces actes de fide- trompe pas ainsi ! Ne vous fiez pas a lui 

lite, Sennacherib, roi d'Assvrie, se mit : Car aucun dieu d'aucune nation ni d ? au- 

en rnarche, et, etant entrc en Judee, il ; cun royaume n'a pu deUvrer son peuple 

assiegea les viiles fortes, dans le dessein j de ma main et de la main de mes peYes • 

3 uc s en emparer. Quand Ezechias vit ; combien moins votre dieu vous delivre- 

que Sennacherib etait venu et qu'il se ra-t-il de ma main ! " 
3 proposait d'attaquer Jerusalem, il tint [ Les serviteurs de Sennacherib parle- 16 
conseii avec ses chefs et ses hommes i rent contre Jehovah Dieu et contre Eze 



vaillants, afin de couvrir les eaux des 

sources qui etaient hors de la ville, et ils 

4 appuyerent son avis. Une foule de gens 

se rassembierent et ils couvrirent toutes 



chias, son serviteur. II ecrivit aussi une 17 
lettre insultante pour Jehovah, le Dieu 
d'Israel ; il s'exprimait ainsi contre lui : 
" De m^me que les dieux des nations, 



les sources et le ruisseau qui coulait au des out res pays, n'ont pu delivrer leur 
milieu du pays, en disant : «« Pourquoi | peuple de mi main, de meme le dieu 
tes rois id Assvrie, en venant id, trouve- dEzechias ne delivrera pas son peuple 
5 raient-ilsdeleauenabondance?" Eze- de ma main. " Et ses serviteurs crieTent 18 
cnias prit courage ; il reconstruisit toute ! a haute voix, en langue judaique au 
a muraille qui etait en ruine et eleva des peuple de Jerusalem qui etait sur lamu- 
tours au-dessus ; il batit l'autre mur en raille, pour l'effrayeret Tepouvanter, afin 
aehors forUfia iMeUo dans la cite" de Da- de pouvoir ainsi s'emparer de la ville. 
vid. et fit fabnquer uue quantite d , armes | Ils parlaient du Dieu de Jerusalem com- 19 
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me des dieux des peuples de la terrc, ou- 
vrages de mains d'homme. 

20 A cause de cela, le roi Ezechias et le 
prophetc Isaie, fils d'Amos, se mirent a 

21 prier, et ils crierent vers le ciel. Et Je- 
hovah envoya un ange qui extermina 
tous les vaillants hommes, les princes et 
les chefs dans le camp du roi d'Assyrie. 
Le roi s ? en retourna couvert de honte 
dans son pays. Lorsqu'ii fut entre dans 
la maison de son dieu, ceux qui etaient 
sortis de ses entrailles le firent tomber 

22 par Tepee. C est ainsi que Jehovah sauva 
Ezechias et les habitants de Jerusalem 
de la main de Sennacherib, roi d' Assyrie 
et de la main de tous ses ennemis\ et 
qn'il leur donna du repos de tous cotes. 

23 Beaucoup de gens apporterent a Jeru- 
salem des offrandes a Jehovah, et de 
riches presents a Ezechias, roi de Juda, 
qui fut eleve depuis lors aux yeux de 
toutes les nations. 

24 En ce temps-la, Ezechias fut maiade 
a la mort. II fit une priere a Jehovah, et 
Jehovah lui parla et lui accorda un pro- 

25 dige. Mais Ezechias ne repondit pas 
au bienfait qu'il avait recu, car son cceur 
s'eleva, et la colere de Jehovah fut sur 
lui ainsi que sur Juda et Jerusalem. 

26 AlorS) du sein de son orgueil, le roi 
s'humilia avec les habitants de Jerusa- 
lem, et la colere de Jehovah ne vint pas 
sur eux pendant la vie d'Ezechias. 

27 Ezechias eut beaucoup de richesses et 
de gloire. II amassa des tresors d'ar- 
gent, d'or, de pierres precieuses, d'aro- 
mates, de boucliers et de toutes sortes 

28 d'objets desirables. // se fit des maga- 
sins pour les produits en bl£, en vin et 
en huile, des creches pour toute espece de 
betail et des etables pour les troupeaux. 

29 II se batit des villes, et il eut de nombreux 
troupeaux de menu et de gros betail, car 
Dieu lui avait donnc des biens consicte- 

30 rabies. Ce fut lui aussi, Ezechias, qui 
couvrit Tissue superieure des eaux du 
Gihon, et les amena en bas vers i'qeci- 
dent de la cite de David. Ezechias reus- 

31 sit dans toutes ses entreprises. Et dans 
l'affairememe des messagers que leschefs 
de Babylone envoyerent aupres de lui 
pour s'informer dn prodige qui avait eu 
lieu dans le pays, Dieu ne Fabandonna 
que pour l'eprouver, afin de connaitre 
tout ce qu'il y avait dans son coeur. 

XXXII, 92. II leur donna du repos de tous 
c6Ms % locution familiere a I'auteur (.omp. 
I Par. xx t 18). Cette lecpn, qui est celle des 
LXX et de la Vulg., est probablement la veri- 
table. L'hebreu adtuel porte, Hies gitida % c.-i-d. 
les protegea, de tous c6Us. 



Le reste des actions d'Ezechias, et ses 32 
oeuvres pieuses, cela est ecrit dans la 
vision du prophete Isaie, Ills d'Amos, et 
dans le livre des rois de Juda et d'Israel. 
Ezechias se coucha avec ses peres, et on 33 
l'enterra dans le lieu le plus eleve des 
sepulcres des fils de David, et tout Juda 
et les habitants de Jerusalem lui rendi- 
des hoaneurs a sa mort. Manasse, son 
fils, regna a sa place. 

CHAP. XXXIII. — Manasse et A mon, 
rois de Juda. 

Manasse avait douze ans lorsqu'ii 33 
devint roi, et il regna cinquante-cinq 
ansa Jerusalem. II tit ce qui est mal 2 
aux yeux de Jehovah, imitant les abomi- 
nations des nations que Jehovah avait 
chassees devant les enfants d'Israel. II 3 
rebatit les hauts lieux qu'Ezechias, son 
pere, avait renverses ; il eleva des autels 
aux Baals, il fit des idoles d'Astarte, et 
il se prosterna devant toute Tarmee du 
ciel et la servit. II batit des autels dans 4 
la maison de Jehovah, de laquelle Jeho- 
vah avait dit : " C'est dans Jerusalem 
que sera mon nom a perpetuite." II 5 
batit des autels a toute Tarmee du ciel 
dans les deux parvis de la maison de 
Jehovah. II fit passer ses fils par le feu 6 
dans la vallee de Ben-Ennom ; il prati- 
quait les enchantements et la magie et 
observait les signes ; il institua des gens 
qui evoquaient les esprits et qui predi* 
saient Tavenir. II placa Timage de 7 
Tidole qu'il avait faite dans b maison de 
Dieu, de laquelle Dieu avait dit a David 
et a Salomon, son fils : " C'est dans 
cette maison, et c'est dans Jerusalem 
que j'ai choisie parmi toutes les tribus 
d'Israel, o^uc je veux placer mon nom a 
perpetuite. Je ne ferai plus sortir Israel 8 
de la terre que j'ai destinee a vos peres, 
pourvu seulement qu'ils aient soin de 
mettre en pratique tout ce que je leur ai 
commande, selon toute la loi, les precep- 
tes^et les ordonnances prescrites par 
Molse." Manasse fut done cause que 9 
Juda et les habitants de Jerusalem s'ega- 
rerent et firent plus de mal que les na- 
tions que Jehovah a 1 ait detruites devant 
les enfants d'Israel. Jehovah parla a 10 
Manasse et a son ptiple, mais ils n'y 
firent point attention. 

Alors Jehovah fit venir centre eux les n 

■ r 

24-26. La maladieet la gu^rison miracuieuse 
d'Ezechias sont racontees plus au loug II Rois, 
xx, 1-11 ; Is, xxxviii. 
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14 



chefs de Farmee du roi d'AssvnV • iu <in «-»«o r~ I ~ 

prirent Manasse avec des S ft 1 P ^ S ^^ tous ^ <* ui avaient 

ravant lie d *une dou Se chain" d* ai£in r^""* *?**% Ier0i Am ° n ' et iJ ^ bUt 

u Us' le menerent a bS^l^ a " ^ J ° S,aS ' S ° n fils ' 

fut dans l'angoisse, il implora Jehovah, C1IAP - xxxiv. - >«kr, roi de Juda 

son Dieu et il s'humilia profondement Son && centre Vidoldtrie. Le livre de 

1 5 devant le Dieu de ses peres. II lui adres- la loi trou ™ dans le temple 

na a Jerusalem dans son rovaump V\ s «w, n *?♦ "^w et un an a Jem- 

"sj arret s»™^"'4 i *3s»* -" ^afar s * 

IS, t„Vr' ma,s seulement d ; rr ient offert ?- -«"« ' « Ws s 

iS Le rate des ac'tions de Manas** «., I fc? lcl ?^^P rtt «»wr««i«auteb. 5 



voyants qui lui parlerent au nomde Jeho- 
vah, le Dieu d J Israel, cela est ecrit dans 

19 es actes des rois d'Israel. Sa priere et 
la maniere dont Dieu I'exauca, ses pe- 
ches et ses intidelites, les places ou il 
batit les hauts lieux et dressa des idoles 
d Astarte et des images avant de s'etre 
numihe, cela est ecrit dans le livre de 

20 Hozai. Manasse se coucha avec ses 
peres, et on l'enterra dans sa maison. 
Amon, son fils regna a sa place. 

21 Amon avait vingt-deux ans lorsqu'il 

22 is? tw? a **** deux m d y™- 

vu , ll fit ce ^ m « mal aux yeux de 
Jehovah, comme avait fait Manasse, son 
Pere ; il sacrifia a toutes les images qu'a- 

- *£»**♦ ^ anass *: Mn P* re > * il les 
-j sen it; et u ne s'humilia pa- devant 

Jumvah, comme s'etait humilie Manasse 

son pere ; car lui Amon, se rendit de 

4 p us en plus coupable. Ses serviteurs, 

"? S« i C0Mpire COntre lui ' le miren t a 
-5 mort dans sa maison. Mais le peuple 

£]"» l8 ' S " P*#" -ell* n'est pas arrive 
^nuTcrl^TY^ qUl a «»»P*«ne certains 



d^Ephraim, de Simeon et jusqu en Neph- 
thali, partout au milieu de leurs ruines, 
*/ fit de mime : il renversa les autels et 7 
les idoles d' Astarte, il brisa et reduisit 
en poussiere les images sculptees, et 
abattit toutes les statues consacrees au 
soleU dans tout le pays d'Israel. Puis a 
retourna a Jerusalem. 

La dix-huitieme annee de son regne 8 
apres qui! eut purine le pays et la mai- 
son de Dteu, il envoya Saphan, fils 
d hseua, Maasias, commandant de la 
vxlle r et Joha, fils de Joachaz, Farchi- 
viste, pour reparer la maison de Jeho- 
vah, son Dieu. lis se rendirent aupres q 
du grand pretre Helcias, et ils livrerent 
1 argent qui avait ete apporte dans la 
majson de Dieu, et que les levites gar- 
diens de la porte avaient recueilU de 
Manasse ct d'Ephraim, et de tout le reste 
d Israel, et de tout Juda et Benjamin et 
des habitants de Jerusalem. Ils le remi- I0 
rent entre les mains de ceux qui avaient 
i'intendance des travaux de la maison de 



r&iTSXSL**** voy * U Rois ' ™> 



^3-livr; (a^Sphe 3'Esd™ V ? .^ t6te »9-«9. etlesnotei * ' ^ " ™*> *** 
dun JuifhiS^ U^^Jti : ^ " * SnC ' C0 ^ 
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Jehovah, et ceux-ci le distribuerent aux 
ouvriers qui travaillaient a reparer et a 

1 1 consolider la maison de Jehovah : aux 
charpentiers et aux macons, et pour les 
achats de pierres de taiile et du bois des- 
tine aux poutres et a la charpente des 
batiments qu'avaient detruits les rois de 

12 Juda. Ces hommes remplirent fidele- 
ment ieur tache. lis etaient places sous 
la direction de Jahath et d'Abdias, levi- 
tes d'entre les fils de Merari, de Zacha- 
rias et de Mosollam, d'entre les fils de 
Caath, et des levites qui etaient habile* 

13 musiciens, lesquels surveillaient aussi 
les manoeuvres et dirigeaient tous les 
ouvriers employes aux divers travaux. 
II y avait encore d'autres levites secre- 
taires, commissaires et portiers. 

14 Au moment ou l'on retirait l" argent 

}ui avait ete apporte dans la maison de 
ehovah, le pretre Helcias trouva le livre 
de la loi de Jehovah, donnee par MoTse. 

15 Alors Helcias, prenant la parole, dit a 
Saphan, le secretaire : lfc J'ai trouve It 
livre de la loi dans la maison de Jeho- 

16 vah " ; et il lui remit le livre. Saphan 
porta le livre au roi, et il lui rendit aussi 
compte, en disant : " Tes serviteurs ont 
fait tout ce qui leur a ete commande ; 

1 7 ils ont vide l'argent qui se trouvait dans 
la maison de Jehovah et Font remis cntre 
les mains des surveillants et des ou- 
vriers." Saphan, le secretaire, dit encore 

1 8 au roi : " Le pretre Helcias m\i donne 
un livre. " Et il lut dans cc livre devant 
le roi. 

19 Lorsque le roi eut entendu les paroles 

20 de la loi, il dechira ses vetements, et il 
donna cet ordre a Helcias, a Ahicam, 
fils de Saphan, a Abdon, fils de Micha, 
a Saphan, le secretaire, et a Asaa, ser- 

21 viteur du roi : " Allez, consulted Jeho- 
vah pour moi et pour ce qui reste en 
Israel et en Juda, au sujet des paroles 
de ce livre qu'on a trouve ; car grande 
est la colere de Jehovah qui s'est repan- 
due sur nous, parce que nos peres n'ont 
pas observe la parole de Jehovah, ne 
mettant pas en pratique tout ce qui est 
ecrit dans ce livre." 

22 Helcias et ceux que le roi avait desi- 
gnee allerent trouver la proph&esse Hoi- 
da, femme de Sellum, fils de Thecuath, 
fils de Hasra, gardien des vetements. 
Elle habitait a Jerusalem, dans le second 
quartier. Quand ils lui enrent expose 

23 leur mission, elle leur repondit : " Ainsi 
parle Jehovah, le Dieu d'Israel : Dites a 
rhomme qui vous a envoyes vers moi : 

24 Ainsi parle Jehovah : Voici que je vais 
faire venir des malheurs sur ce lieu et sur 



ses habitants, toutes les maledictions 
ecrites dans le livre qu'on a lu devant le 
roi de Juda. Parce qu'ils m'ont aban- 25 
donne et qu'ils ont offert des parfums a 
d'autres Dieu, de maniere a m'irriter par 
tous les ouvrages de leurs mains, ma 
colere s'est repandue sur ce lieu, et elle 
ne s'eteindra point. Mais vous direz au 26 
roi de Juda qui vous a envoyes pour 
consulter Jehovah : Ainsi parle Jehovah, 
le Dieu d'Israel, au sujet des paroles que 
tu as entendues : Parce que ton coeur a 27 
ete touche, et que tu t'es humilie devant 
Dieu en entenaant ces paroles contre ce 
lieu et contre ses habitants ; parce que, 
dans ton humiliation, tu as dechire tes 
vetements et que tu as pleure devant 
moi, moi aussi je /'ai entendu, dit Jeho- 
vah. Je te recueillerai aupres de tes 28 
peres, tu seras recueilli en paix dans ton 
sepulcre, et tes yeux ne verront pas tous 
les malheurs que je ferai venir sur ce 
lieu et sur ses habitants. " — lis rappor- 
terent au roi cette reponse. 

Alors le roi,ayant fait assembler tous 29 
les anciens de Juda et de Jerusalem, 
monta a la maison de Jehovah avec tous les 30 
hommes de Juda et les habitants de Jeru- 
salem, les pretres et les levites, et tout le 
peuple,depuis le plus grand jusqu'au plus 
petit. IA il lut devant eux toutes les 
paroles du livre de Talliancc qu'on avait 
trouve dans la maison de Jehovah. Le 31 
roi, se tenant sur son estrade, renou- 
vela I'alliance devant Jehovah, s'enga- 
geant a suivre Jehovah, et a observer 
ses preceptes, ses ordonnances et ses lois 
de tout son cceur et de toute son amc, 
afin de mettre en pratique les paroles de 
l'alliancee ecrites dans ce livre. Et il 32 
fit entrer dans T alliance tous ceux (jui 
se trouvaient a Jerusalem et en Benja- 
min ; et les habitants de Jerusalem agirent 
selon I'alliance de Dieu, du Dieu de leurs 
peres. Josias fit disparaitre toutes les n 
abominations de tous les pays apparte- 
nant aux enfants d'Israel, et il obligea 
tous ceux qui se trouvaient en Israel a ser- 
vir Jehovah leur Dieu. Tant qu'il vecut, 
ils ne se d£tournerent point de Jehovah, 
le Dieu de leurs peres. 

CHAP. XXXV. — CiUbraiion solennellc 
cU la P&quc* Josias tui par Us archers 
de Nkkao^ roi d*Egypte. 

Josias celebra la Paque a Jerusalem 31 
en Thonneur de Jehovah, et on immola 
la Paque le quatorzieme jour du premier 
mois. II etablit les pretres dans leurs • 
fonctions, et il les encouragea a faire. le 
service dans la maison de Jehovah. H 3 
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• £!f- c , sa,nt ? dans la maison ' d Asaph, d'Heman et d'Idithun levovant 
qua batie Salomon, iils de David, roi du roi et Ies iwrte^ SS'- ^ y 

r/S ? T Sa ' ayeZ ? luSd * P° rtersur • Porte Wl avoK^dSmer dSff 
lepaule. Serves maintenant Jehovah, office, car Ieurs to teS. S 

4 votre Dim, et son peuple d'Israel. Te- ! paraientpour eux la^aque P 

nez-vous prets, selon vos families et vos ! H Ainsi to organ se^our-1-i tout !e ,« 

sra w: sats at sft&irfsasS aS: 



parole que Jehovah a dite a Moise. " 
7 Josias donna aux gens du peuple. a 



depuis les jours de Samuel le prophete 
et aucun des rois d'Israel n'avait fait 



♦«. „ ■ *» t^upic. a ei aucun aes rois a Israel n'avair fai> 

crn.n^.T 1 "S trouvaiei * ^ d<* j une Paque pareille dSeqLSlS 
agneaux et des chevreaux au nombre rent TnL* i~ IJLr"!^ < S£ V 



agneaux et des chevreaux au nombre 
de trente milie, le tout pour la Paque 
et trois mille bceufs, pris sur les biens 

8 du roi. Ses chefs firent spontanement 
tin present au peuple, aux pretres et aux 
levites. Hclcias, Zacharias et Jahiel 
princes de la maison de Dieu, donnerent 
aux pretres pour la Paque deux mille 
six cents agneaux et trois cents bceufs 

9 Chonenias, Semeias et Nathanael, ses 
fares, Hasabias, Jehiel et Jozabad, 



rent Josias, les pretres et les levites 
tout Juda et tout Israel qui etaient pre' 
sents, et les habitants de Jerusalem. Ce iq 
tut la dix-huitieme annee du regne de 
Josias que cette Paque fut celebree. 

Apres tout cela, lorsque Josias eut re- 20 
pare la maison de Jehovah, Nechao, roi 
a Egypte, monta pour combattre a Char- 
camis, sur l'Euphrate. Josias monta a sa 
rencontre, et Nechao lui envova des *i 



sftSL^-raiaaBsste-.teBft 



pour la Paque cinq mille agneaux et 
cinq cents bceufs. 

10 Le service ainsi organise, les pretres 
occuperent leurs postes, ainsi que les 
levites, selon leurs divisions, conforntf- 

n ment a l'ordredu roi. Les levites immo- 
erent la Pdque, et les pr&res, recevant 
e sang de leur main, le repandaient, 
tandis que les levites depouiilaient les 

12 victimes. fls mirenta part Us morceaux 
distorts a l'holocauste, pour les distri- 
buer aux diverses families des gens du 
peuple, afin qu'ils les offiissent a J&10- 
vah, corame U est ecrit dans le livre de 

13 woise ; et de meme pour les bceufs. lis 
nrent rotir au feu la Pdque, selon ce qui 
est ordonne, et ils firent cuire les victi- 
mes paciftques dans des chaudieres, des 
chaudrons et des poeles, et ils s'empres- 
srent de les distribuer a tout le peuple. 

'4 tnsuite ils prtparerent la Pdque pour 
eux et pour les pretres; car les pretres, 
nisd Aaron, furent occupes jusqu'a la 
nwt a offrir l'holocauste et les graisses • 
cest pourquoi les levites la preparerent 
pour eux et pom- les pr&res, fils d'Aa- 



<m^$ XV ' X3 * La Pd 1"'* *a chair des agneaux 
f&^J*J^****K* chai/des 



je viens aujourd J hui; c*est contre une 
maison avec laquelle je suis en guerre 
et Dieu m*a dit de me hater. Cesse de 
t'opposer a Dieu, qui est avec moi, de 
peur qu*U ne te fasse mourir. " Mais Jo- 22 
sias ne se detourna pas de lui et se pre- 
para a l'attaquer, sans ecouter les paro- 
les de Nechao, qui venaient de la bouche 
de Dieu; ii s'avanca pour combattre dans 
la plame de Mageddo. Les archers tire- 2^ 
rent sur le roi Josias, et le roi dit a ses ° 
serviteurs : '• Emportez-moi, car je suis 
gravement blesse. " Ses serviteurs Tern- 24 
porterent du char, et le placerent dans 
un autre char qui etait a lui. II mourut, 
et fut enterre dans le sepulcre de ses 
peres. Tout Juda et Jerusalem le pleu- 
rerent. Jeremie composa un chant nine- 2c 
bre sur Josias ; tous les chai teurs et 
toutes les chanteuses ont parle de Josias 
dans leurs lamentations, et la coutume 
en fut etablie en Israel. Ces chants sont 
ecnts dans les Lamentations. 

Le reste des actions de Josias, et ses 26 
amvres pieuses conformes a ce qui est 
present dans la lo i de J&iovah, <£s pre- 27 

»an) que I'on fit cuire ainsi la ©hair de* victimes 

%£*$?* f£i d 5 ns J ,e **» du soirda ^4 nT 

San. 11 etAit HAfcnHti Am. m , --^ 1 * • 



CT ^»»^ «* cAous sminiis\ la chair de* ^7^1^^^" ausourdu i 4 ni- 
b*ufs : ce fut sans doute le lende^ain ([ 5 nl? J ^« au ^ * dC ^^ ******* *™ 
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mieres et ses demieres actions, cela est 
ecrit dans le livre des rois d'Israel et de 
Juda. 

CHAP. XXXVI. — Les dernier s rois de 
Juda : Joachaz, Joakim, Joachin et 
S/dtfcias. Destruction de Jerusalem 
par Nabuchodonosor ; captiviU de Ju- 
da. Fin de la captiviU sous Cyrus. 

36 Le peuple du pays prit Joachaz, fils 
de Josias, et 1'etablit roi a la place de 

2 son pere a Jerusalem. Joachaz avait 
vingt-trois ans lorsqu'il devint roi, et il 

3 regna trois mois a Jerusalem. Le roi 
d'Egypte le destitua a Jerusalem, et 
frappa le pays d'une contribution de 
cent talents d r argent et d'un talent d'or. 

4 Et il etablit roi sur Juda et sur Jerusa- 
lem Eliakim, frere de Joachaz, dont il 
changea le nom en celui de Joakim. Ne- 
chao prit son frere Joachaz et I'emmena 
en Egypte. 

5 Joakim avait vingt-cinq ans lorsqu'il 
devint roi, et il regna onze ans a Jeru- 
salem. II fit ce qui est mal aux yeux de 

6 Jehovah, son Dieu. Nabuchodonosor, roi 
de Baby lone, monta contre lui, et le lia 
avec des chaines d'airain pour le con- 

7 duire a Babylone. Nabuchodonosor em- 
porta a Babylone des ustensiles de la 
maison de Jehovah et il les mit dans son 
temple a Babylone. 

8 Le reste des actions de Joakim, les 
abominations qtfii commit, et cc qui se 
trouvait en lui, cela est ecrit dans lc 
livre des rois de Juda et d'Israel. Joa- 
chin, son fils, regna a sa place. 

9 Joachin avait [dix-] huit ans lorsqu'il 
devint roi, et il regna trois mois et dix 
jours a Jerusalem. II fit ce qui est mal 

10 aux yeux de Jehovah. Au retour de 
l'annee, le roi Nabuchodonosor le fit 
emmener a Babylone, avec les usten- 
siles precieux de la maison de Jehovah ; 
et il etablit roi sur Juda et sur Jerusa- 
lem Sed6cias, frere de Joachin. 

1 1 S6decias avait vingt et un ans lors- 



XXXVI, x. Joachaz : sur cc regne, comp. 
II Rois, xxiii, 31-35. 

$. Joakim i sur ce regne, comp. II Rois, 
xxiii, 36-xxiv, j, 

6. Ndbuchccbnosor monta contre lui; cette 
premiere expedition de Nabuchodonosor contre 

Jfuda eut lieu la 4c annle du regne de Joakim, 
'an 606 ju 605 av. J.-C. t et c'est de la que Ton 
compte ordinairement les 70 annees de la cap* 
tivite\ 

a. Joachin: sur ce regne, comp. II Rois, 
xxiv, 8-17. — Dix'kuit ant (hebr. huit ans) : 



qu'il devint roi, et il regna onze ans a 
Jerusalem. II fit ce qui est mal aux yeux 12 
de Jehovah, son Dieu, et il ne s'humilia 
point devant Jeremie, le prophete, qui 
lui parlait de la part de Jehovah. II se 13 
revolta meme contre le roi Nabuchodo- 
nosor, qui I'avait fait jurer par le nom 
de Dieu ; il raidit son cou et endurcit 
son emir, pour ne pas retourner a Jeho- 
vah, le Dieu d'Israel. 

Tous les chefs des pretres et le peuple 14 
multiplierent aussi les transgressions, 
imitant toutes les abominations des na- 
tions, et ils profanerent la maison de 
Jehovah, qu'il avait sanctifiee a Jerusa- 
lem. De bonne heure et a plusieurs re- 15 
prises Jehovah, le Dieu de leurs peres, 
les fit avertir par ses envoyes, car il 
usait de management en vers son peuple 
et en vers sa propre demeure. Mais ils 16 
se moquerent des envoyes de Dieu, ils 
mepriserent ses paroles et se raillerent 
de ses prophetes, jusqu'a ce que la co- 
lore de Dieu s ? elevat contre son peuple, 
d qu'il n'y eut plus de remede. 

Alors Jehovah fit montcr contre eux 17 
le roi des Chaldeens, qui tua par I'epee 
leurs jeunes gens dans la maison de leur 
sanctuaire ; n'epargnant ni le jeune hom- 
me, ni la jeune fille, ni le vieillard, ni 
l'homme aux cheveux blancs, il livra 
tout entre ses mains. Nabuchodonosor 18 
emporta a Babylone tods les ustensiles 
de la maison de Dieu, grands et pctits, 
les tresors de la maison de Jehovah, et 
les tresors du roi et de ses chefs. Ils 19 
brulerent la maison de Dieu, ils demo- 
lirent les murailles de Jerusalem, ils li- 
vrerent au feu tous ses palais et detrui- 
sirent tous les objets precieux. Nabu- 20 
chodonosor emmena captifs a Babylone 
ceux qui cchapperent a Tepee, et ils 
furent ses esclaves, a lui et a ses tils, 
jusqu'a la domination du royaumc de 
Perse, — afin que s'accomplit la parole i\ 

Jue Jehovah avait dite par la bouche de 
6remie, — jusqu'a ce que le pays eut 
joui de ses sabbats ; car il se reposa tout 
le temps que dura sa solitude, jusqu'a lac- 
complissement de soixante-dix annees. 



c'est la vraie lecon, donnee par beaucoup de 
manuscrits des LXX ;comp. II Rois, xxiv, 3. 

xo. Frere dans le sens large (Gen. xiv, 14), 
plus exactement son oncle paternel (LX X et 
Vulg.) : il etait le plus jeune des fils de Jo- 
sias (et d'Amital, comme Toachaz, 1 1 Rois, 
xxiii, 31), et u'avait guere plus d'fige que Joa- 
chin. 

at. Jlreraie predit deux choses : a) la devas- 
tation de Juda et la captivity de 70 ans (xxv, 
11 sv. xxix, 10), 6) la cessation de lacaptivue 
sous la domination de la Perse, (xxvii, 7X 
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22 ■> \t P remi *r e ann <*. de Cyrus, roi de Cyrus, roi de Perse : Jehovah, Ie Dieu 

■>erse, pour 1 accomplusement de la pa- du ciel, nra donne tous les royaumes de 

Z ■? ue J«! lo r ah T ^ ait dlte IF la bou- la terre, et it m'a commande de Stir 

che de Jeremie Jehovah excita l'esprit une maison a Jerusalem en Juda Qui 

de Cyrus, ro, de Perse, qui fit faire de d'entre vous est do son pcuple" Que jl 

vive yoix et par ecnt cette publication hovah, son Dieu, soit avec lui, et qu'il 

:j dans tout son royaume : " Ainsi parle monte ! " q 



.1. -.._.. 

— • — 
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PREMIERE PARTIE 




ZOROBABEL. RECONSTRUCTION DU TEMPLE [Ch. I — VI]. 

chap. i. — Edit de Cyrus. Retow de la '• Ies "(frames volontaires. Le roi Cyrus 7 
caftiviti de Baby lone et restitution des I lt lcs ^'ensiles de la maison de Je- 
vases du temple. '■ novah , que Nabuchodonosor avait cm- 

...... . . „ P° rt es de Jerusalem et places dans la 

a premiere annee de Cyrus, roi maison de son dieu. Cyrus, roi de Per- 8 
de Perse, pour I'accomplisse- se, les fit retirer par Mithridate, le tre- 

mei * de . la Parole que Jehovah sorter, qui les remit a Sassabasar le 

«*■■* avait dite par la bouche de; prince de Juda. En void le nombre: q 
Jeremie, Jehovah excita 1 esprit de Cy. ■ trente bassins d'or, mille bassins d'ar- 
rus, rm de Perse, qui fit faire de vive gent, vingt-neuf couteaux, trente coupes 
voix et par ecnt cette pubheation dans d'or, quatre cent dix coupes d'areent 10 

2 tout son royaume: " Ainsi parte Cyrus, ; de second ordre, et d'autra ustereiles 
roi do Perse : Jehovah le Dieu du ciel, , au nombre de mille. Lc total des objets 11 
m a donne tous les royaumes de la terre, d'or et d'argent etait de cinq miUe qua- 

et 11 m a commande de lui batir une mai- tre cents. Sassabasar emporta le tout 

3 son a Jerusalem en Juda. Quiconquc lorsque les exiles furent ramenes de Ba- 
il entre vous est de sitn ™>nni>. m U cnn : h<ru n « -•. t.;-. isa j e _ 

Dhiombrentent des 'srae'li- 
..„.„.„„, . vinrent avec Zarobabel au 

4 qui est a Jerusalem. Partout ou sejour- i P*y* & /»<&*• 

nat des restes de ce peuple, que les gens Void ceux de la province qui revin- J> 

rUent t'C^l^ fw P £ ^ rent de V ^ «" ^ Nabueh^onoTr, 2 
1 argent, de I or, des effets et du betail, roi de Babylone. avait emmenes cantife 

avec des dons volontaires pour reb&tir a Babvlone, et Jufre toSSTa I?ru 
3 iw • , de / am,Ue de Juda et de ] Ils revinrent avec Zorobabel Iosu6 2 

A 2pS Jfcffit SE^fi: &*■■■"• Mesphar > "«■* "*«• 

i,\wL J , erUS f le,n ^ Tous l ? r8 v ? isins les ' Sombre des hommes du peuple d'ls- 

auieren en leur donnant des objets d'ar- ; rael : les fils de Pharos, deuSfecent < 

Wtt. de 1 or, des effets, du betail et des soixante-douze ; les fils de Seohatias I 

Phases preaeu ses, sans compter toutes trois cent soixante-doig £flbSS£ 5 

^'^rZ^^^^^-^Z' ?~ ^^^^u^aKU id, voy. 
MM« ^^.Wl£i£Sr-S.*!r Y, " P ? r ""It '• "« " Rois - *™> '3- 
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Chap. II, 70. 



6 sept cent soixante-quinze ; les fils de 
Phahath-Moab, des fils de Josue et de 

7 Joab, deux mille huit cent douze; les 
fils d'Elam, mille deux cent cinquante- 

8 quatre; les fils de Zethua, neuf cent 

9 quarante-cinq ; les fils de Zachal, sept 

10 cent soixante ; les fils de Bani, six cent ( 

1 1 quarante-deux ; les fils de BebaT, six I 

12 cent vingt-trois ; les fils d'Azgad, mille I 

13 deux cent vingt-deux ; les fils d ? Adoni- 

14 cam, six cent soixante-six ; les fils de 

15 Beguai, deux mille cinquante-six ; les 
fils d'Adin, quatre cent cinquante- 

16 quatre; les fils d'Ater, de la famille 

17 d'Ezechias, quatre- vingt-dix-huit ; ?ss 

1 8 fils de Besai, trois cent vingt-trok. ; les 

19 fils de Jora, cent douze; les filsde Ha- 

20 sum, deux cent vingt-trois; les fils de 

21 Gebbar, quatre- vingt-quinze ; les filsde 

22 Bethleem, cent vingt-trois ; les gens de 

23 Netupha, cinquante-six ; lessens d'Ana- 

24 thoth, cent vmgt-huit ; les tils d'Azma- 

25 veth, quarante-deux ; les fils de Caria- 
thiarim, de Cephira et de Beroth, sept 

26 cent quarante-trois ; les fils de Rama et 

27 de Gabaa, six cent vingt et un ; les gens 

28 de Machmas, cent vingt-deux ; les gens 
de Bethel et de Hal, deux cent vingt- 

29 trois ; les fils de Nebo, cinquante-deux ; 

30 les fils de Megbis, cent cinquante-six ; 

31 les filsde 1'autreElam, mille deux cent 

32 cinquante- quatre ; les fils de Harim, 

33 trois cent vingt ; les fils de Lod, de Ha- 

34 did et d'Ono, sept cent vingt-cinq ; les 
fils de Jericho, trois cent quarante-cinq ; 

35 les fils de Senaa, trois mille six cent 
trente. 

36 Pretres : les fils d'ldalas, de la maison 

37 de Josue, neuf cent soixante-treize ; les 
2& fils d'Emmer, mille cinquante-deux ; les 

fils de Phashur, mille deux cent cniarante- 

39 sept ; les fils de Harim, mille dix-sept. 

40 Levites : les fils de Josue et de Ced- 
miel, des fils d'Oduias, soixante-qua- 

41 torze. — Chantres : les fils d' Asaph, 

42 cent vingt-huit — Fils des portiers : 
les fils de Sellum, les fils d'Ater, les fils 
de Telmon, les fils d'Accub, les fils de 
Hatita, les fils de Sobai : en tout, cent 
trente-neuf. 

43 Nathineens : les fils de Siha, les fils de 

44 Hasupha, les fils de Tabbaoth, les fils 
. de Ceros, les fils de Siaa, les fils de Pha- 

45 don, les fils de L&ana, les fils de Ha- 

46 gaba, les fils d'Accub, les fils de Hagab, 

47 les fils de SelmaT, les fils de Hanan, les 
fils de Gaddel, les fils de Gaher, les fils 

48 de Raaias, les fils de Rasin, les fils de 

49 Necoda, les fils de Gazara, les fils d'Asa, 

50 les fils de Phasea, les fils de BesaT, les 
fils d'Azena, les fils de Munim, les fils 



de Nephusim, les fils de Bacbuc, les fils 51 
de Hacupha, les fils de Harhur, les fils 52 
de Besloth, les fils de Mahida, les fils de 
Harsa, les fils de Bercos, les fils de Si- 53 
sara, les fils de Thema, les fils de Nasia, 54 
les fils de Hatipha. — Fils des serviteurs 55 
de Salomon : les fils de SotaT, les fils de 
Sopheret, les fils de Pharuda, les fils de 56 
Jahala, les tils de Dercon, les fils de 
Geddel, les fils de Saphatia, les fils de 57 
Hatil, les fils de Phochereth-Asebai'm, 
les fils d'Ami. — Total des Nathineens 58 
et des fils des serviteurs de Salomon : 
trois cent quatre- vingt-douze. 

Voici ceux qui partirent de Thel- 59 
Mela, Thel-Harsa, Cherub, Addon, Em- 
mer, et qui ne purent pas faire connaitre 
ieur maison paternelle et leur race, pour 
montrer qu'ils etaient d'Israel : les tils 60 
de Dalaias, les fils de Tobie, les fils de 
Necoda, six cent cinquante-deux. Et 61 
parmi les fils des pretres : les fils de Ho- 
bia, les fils d'Accos, les fils de Berzellal, 
qui avait pris pour femme une des filles 
de Berzellal, le Galaadite, et fut appele 
de leur nom. lis chercherent leur titre 62 
dans les registres genealogiques, et ne 
le trouverent point. On les exclut du sa* 
cerdoce comme impurs, et le gouver* 6j 
neur ieur defendit de manger des choses 
tres saintes, jusqu'a ce qu'un prStre se 
fut leve pour consuiter Dieu par i'Urim 
et le Thummim. / 

L'assemblee tout entiere 6tait de qua- 64 
rante-deux mille trois cent soixante per- 
sonnes, sans compter leurs serviteurs et 65 
leurs servantes au nombre de sept mille 
trois cent trente-sept. Parmi eux se trou- 
vaient deux cents chanteurs et chanteu- 
ses. lis avaient sept cent trente-six che- 66 
vaux, deux cent quarante-cinq mulets, 
quatre cent trente-cinq chameaux et six 6; 
mille sept cent virgt anes. 

Plusieurs chefs de famille, en arrivant 6S 
a la maison de Jehovah qui est a Jeru- 
salem, firent des ofifrandes volontaires 



pour la maison de Dieu, afin qu'on la 
relevat a son ancienne place, lis don* 
nerent au tresor de Toeuvre, selon leurs 
moyens, soixante et un mille dariques 
d'or, cinq mille mines d'argent, et cent 
tuniques sacerdotales. 

C*est ainsi que les pretres et les levites, 
les gens du peuple, les chantres, les por- 
tiers et les Nathineens s*etablirent dans 
leurs villes; et tout Israel habita dans 
ses villes. 

69. Dariques ; voy. Par. xxix, 7. — La mini 
d'argent valait eaviroo 140 fir. Comp. N*5h. vii. 
70 sv. 



69 
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CHAP. III. — U ant el des holocaustes 
rJtabii. Les fondements du temple posh. 

3 Le septieme mois etant arrive, et les 
enfants d'Israel etant etabiis dans leurs 
villes, le peuple s'assembla comme un 

2 seal hommc a Jerusalem. Josue, fiis de 
Josedec, avec ses freres, les pretres, et 
Zorobabei, fils de Salathiel, avec ses fre- 
res, se leverentet batirent l'autel du Dieu 
d'Israel pour y offrir des holocaustes, 
selon ce qui est ecrit dans la loi de Moise, 

3 I'homme de Dieu. lis etablirent I'autel 
sur les anciens fondements, car les peu- 
ples du pays leur inspiraient de la ter- 
reur, et ils offrirent des holocaustes a 
Jehovah, les holocaustes du matin et du 

4 soir. lis celebrerent la fete des Taber- 
nacles, comme il est ecrit, et ils offrirent 
jour par jour le nombre d'holocaustes 
present par la loi pour chaque jour. 

5 Apres cela, ils offrirent Tholocauste per- 
petuel, les holocaustes des neomenies et ; 
de toutes les fetes consacrees a Jehovah, 
et ceux de o^uiconque faisait une offrande \ 

6 volontaire a Jehovah. Des le premier 
jour du septieme raois, ils avaient com- ! 
mence a offrir des holocaustes a Jeho- -, 
vah ; mais les fondements du temple de 

7 Jehovah n'etaient pas encore poses. On j 
donna de Targent aux tailleurs de pier- 
res et aux charpentiers, et des vivres, 
des boissons et de I'huile aux Sidoniens 
ct aux Tyriens, pour qu'ils amenassent 
par mer jusqu'a Joppe des bois de cedre 
du Liban, suivant Tautorisation qiton 
avait eue de Cyrus, roi de Perse. 

8 La seconde annee de leur arrivee a la 
maison de Dieu a Jerusalem, le second 
mois, Zorobabei, fils de Salathiel, et 
Josue, fils de Josedec, avec le reste de 
leurs freres, les pretres et les levites, et 
tous ceux qui etaient revenus de la cap- 
tivite a Jerusalem, se mirent a I'ceuvre 
et etablirent les levites de vingt ans et 
au-dessus pour diriger les travaux de la 

9 maison de Jehovah. Alors les levites, 
Josue, avec ses fils et ses freres, Ced- 
miel, avec ses fils, fils d'Odmas, et les 
nls de Henadad, avec leurs fils et leurs 
freres, se disposerent unanimement a 
dinger ceux qui travailiaient a la mai- ' 
son de Dieu. 

'o Lorsque les ouvriers poserent les fon- 
dements du temple de Jehovah, on fit 
assister les pretres en costume, avec les 
trompettes, et les levites, fils d' Asaph, 
avec les cymbales ? afin qu'ils celebrus- 



Chap. IV, 8. 

sent Jehovah, d'apres les ordonnances 
I de David, roi d'Israel. Ils chantaient des 1 1 
! hymnes etdes iouanges a Jehovah : " Car 
j il est bon, car sa misericorde pour Israel 
; subsiste a jamais ! " Et tout le peuple 
| poussait de grands cris de joie en ceie- 
i brant Jehovah, parce qu : on posait les 
; fondements de la maison de Jehovah. 
. Mais plusieurs des pretres et des levites \z 
I et des chefs de famille ages, qui avaient 
I vu ia premiere maison, pleuraient a haute 
j voix, pendant qu'on posait sous leurs 
iyeux les fondements de cette maison. 
Beaucoup faisaient eclater par des cris 
leur joie et leur allegresse, ensorteqifon \x 
ne pouvait distinguer le bruit des cris 
de joie d'avec cel".i des gemissements du 
peuple, car le peuple poussait de grands 
ens dont le son s'entendait au loin. 



. !!'r7* C ,? m ?- l Ro "» v » 9 sv.; I Par. xxii, 
i v , 5. Avec le vers. 8 commence un fragment 



CHAP. iv. — Les ennemis des Juifs en- 
travent leurs travaux de reconstruction. 
! Lorsque les ennemis de Juda et de A 
Benjamin apprirent que les fils de la 
captivite batissaient un temple a Jeho- 
vah, le Dieu d'Israel, ils vinrent aupres 2 
de Zorobabei et des chefs dc famille, et 
leur dirent : " Laissez-nous batir avec 
vous ; car, comme vous, nous invoquons 
votre Dieu et nous lui offrons des sacri- 
fices depuis le temps d'Asarhaddon, roi 
d'Assyrie, qui nous a fait monter ici. ? ' 
Mais Zorobabei, Josue et les autres chefs z 
des families d'Israel leur repondirent : 
4< II ne vous appartient pas de batir 
avec nous la maison de notre Dieu ; nous 
la batirons nous seuls a Jehovah le Dieu 
d'Israel, comme nous Fa ordonne le roi 
j Cyrus roi de Perse. M Alors les gens du 4 
1 pays ehercherent a decourager le peuple 
de Juda; ils Tintimiderent dans son tra- 
vail, et ils tournerent contre lui, a prix 5 
d'argent, des conseillers pour faire 
echouer son entreprise, pendant toute 
la vie de Cyrus, roi de Perse, et jus- 
qu'au reffne de Darius, roi de Perse. 

De meme, sous le regne d'Assuerus, 6 
au commencement de son regne, ils ecri- 
virent une lettre d'accusation contre les 
habitants dc Juda et de Jerusalem. Et 7 
du temps d' Artaxerxes, Beselam, Mithri- 
date, Tabeel et le reste de leurs compa- 
gnons ecrivirent a Artaxerxes, roi de 
Perse ; la lettre fut ecrite en caracteres 
arameens et traduite en arameen. 

Rehum, gouverneur, et Samsal, secre- 8 
taire ecrivirent a Artaxerxes la lettre 
suivante concemant Jerusalem : 



en arameen(dit syro-chaldaique)qui s'^tend jus- 

? tt ,? ,f l9 ; "" G ° w >* r >""ri il y aen arameen : 
ottitetm{f\vto les versions anciennes ont pris 



— 443 _ 



Chap. IV, 9. 



Ier LIVRE D'ESDRAS. 



Chap. V, 12. 



10 



11 



R6hum, gouverneur, Samsai, secretaire, et 
le reste .de leurs compagnons, ceux de Din, 
d'Apharsathach.'de Terphal, d 'Apharsa, d'Ei- 
chua, de Babylone, de Suse.de Deha, d'Elam, 
et les autres peuples que le grand et illustre 
Asnaphar a transported et etablis dans la ville 
de- Samarie et autres Heux de ce cCte* du 
fleuve, etc. 

Voici la copie de la lettre qu'ils en- 
voy erent au roi Artaxerxes : 

Tes serviteurs, les gens de ce cfite* du fleuve, 
etc. 



12 



*3 



15 



16 



Alors s'arreta Touvrage de la maison 24 
de Dieu a Jerusalem, et il fut interrompu 
jusqu'a la seconde annee ^u regne de 
Darius, roi de Perse. 

CHAP. V. — Reprise des travaux pour 
la construction du temple. Lettre au roi 
Darius. 

Les prophetes Aggee, le prophete, et 5 
Zacharie, fils d'Addo, prophetiserent 
! aux Juifs qui etaient en Juda et a Jeru- 




toi 

rebelle 

restaurent les fondements. Que le roi sache 

done que, si cette ville est rebatie et si ses 

murs sont relev£s, ils ne paieront ni impdt, ni 

tribut, ni droit de passage, et qu'il en resultera 



tils de Josedec, se leverent et recommen- 
cerent a batir la maison de Dieu a Jeru- 
salem ; et avec eux etaient les prophetes 



14 ua dommage pour les rois. Or, comme nous de Dieu qui les assistaient. 



mangeons le sel du palais et qu'il ne nous parait 
pas convenable de voir mepriser le roi, nous 
envoyons au roi ces informations. Qu'on fasse 
des recherches dans le Uvre des annates de tes 
peres, et tu trouveras et verras dans le livre des 
annales que cette ville est une ville rebelle, 
funesteaux rois et aux provinces, et qu'on s'y 
est livre* a la revolte des les temps anciens. 
Cest pour cela que cette ville a 6t6 detruite. 



*7 



18 
*9 



30 



21 



22 



23 



Dans le meme temps, ThathanaT, gou- 
verneur de ce cote du fleuve, Stharbu- 
zanai et leurs compagnons vinrent les 
trouver et leur parlerent ainsi : ** Qui 
vous a donne l'autorisation de batir 
cette maison et de relever ces murs ? " 
Nous leur repondimes en leur disant les 
Nous faisons savoir au roi que, si cette ville j noms de ceux qui construisaient cet edi- 

X«J1? »?^S«< w „i« n ril!^i^%^ \ fice - Mais l'ceil de leur Dieu etait sur 

meme tu ne possederas plus rien de ce cote du , , , T . - . . 

fleuve. ; les anciens des Juife ; et on laissa conti- 

^ , , . , _ ,_ ! nuer les travaux jusqu'a ce que Taffaire 

Reponse envoyee par le roi a Rehura, ; fut Mumise d Darm l et qu >on recut de 
gouverneur, a Samsai, secretaire, et au \ hii une decision d a ^ ^ 
reste de leurs compagnons, demeurant a ; e ie de la lettre enxoy ^ au roi Darius 
Samarie et aux autres lieux del autre ! ^ ThathanaT) g 0UV erneur de ce cote 
cote du tteuve : du fleuve ^ stharbuzanai et leurs compa- 

gnons d'Arphasach, demeurant de ce 
cote du fleuve. Le rapport qu'ils lui 
adresserent etait ainsi concu : 

Au roi Darius, salut pariah ! 
Que le roi sache que nous sommes alles dans 
la province de Juda, a la maison du grand 
Dieu.Elle se construct en pierres enormes, et le 
bois se pose dans les murs ; le travail est pousse 
avec diligence et avance heureusement sous 
leurs mains. Nous avons interroge 1 les anciens 
et nous leur avons ainsi parle* : ** Qui vous a 
donne* l'autorisation de b&tir cette maison et de 
relever ces murs ? Nous leur avons aussi de* 
mande leurs noms pour te les faire connattre, 
et nous avons mis par ecrit les noms de ceux 
qui sont a leur tete. Voici la reponse qu'ils 
nous ont faite : " Nous sommes les serviteurs 
du Dieu du del et de la terre, et nous reb&tis- 
sons la maison qui avait e*te* construite il y a 
bien des annees, et qu'avait bitie et achevee 
un grand roi d' Israel. Mais nos peres ayant 
irrit* le Dieu du ciel, il les livra entre les mains 
de Nabachodonosor, roi de Babylone, le Chair 






5 



Salut, etc 
La lettre que vous nous avez envoyee a 4t6 lue 
distin ;tement devant moi. Sur nion ordre, on 
a fait des recherches et Ton a trouve' que, des 
les temps anciens, cette ville s'est sou levee con- 
tre les rois et qu'on s'y est livr6 a la sedition et 
a la re* volte. II y eut a Jerusalem des rois 
puissants, maltres de tout le pays' de 1' autre 
cflte* du fleuve et auxquels on parait impdt, 
tribut et droit de passage. En consequence, 
ordonnez de faire cesser les travaux de ces 
gens, afin que cette ville ne se rebatisse point 
jusqu'a ce que je donne un com man dement a 
ce sujet. Gardes- vous de mettre en cela de la 
negligence, de peur que le mal n'augmente au 
detriment des rois. 

Quand la copie de la lettre du roi Arta- 
xerxes eut 6te lue devant Rehum, Sam- 
sal, secretaire, et leurs compagnons, ils 
se rendirent aussitot a Jerusalem vers 
les Juifs et firent cesser leurs travaux 
par violence et par force. 

pour un nom propre), litt. seigneur du j'uge- 
tnent ; e'etait sans doute le titre du gouverneur 
perse de la province de Samarie. A cfite" de 
lui un scribe royal on secretaire. 

11. Etc. remplace peut-6tre la formule de sa- 
lut, saluttm dicunty ajoutee par S. Jerome. 

14. Manger ie set de quelqu'un (locution 
encore en usage en Orient), e'est 6tre a sa sol- 
de, recevoirde lui un satairt t ou, d'une ma- 
niere generate, tenir de lui sa subsistance. Les 



to 



it 



12 



satrapes perses ne recevaient pas de traitement, 
mats ils taxaient la province pour subvtniri 
tear entretien et a celui de leur suison. 
Comp. Estk. ii, 23 ; vi, j ; x, 3. 
, 3. ThathanaJ, satrape de la Syrie et de 
la Phenicie (comme Texphque le^livre d'Es- 
dras vi, 7), auquel Zorooabel ^tait subordonni 
dans une certaine mesure. — StharbuManat % 
son secretaire probablement. 



t 
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Chap. V, 13. 

rmere annee de Cyrus, roi de Babyione k roi 1 W cfe, fl/° l TO"* des »»P*« de 

Cyrus a rendu un dteet pcraettant de reb/t?r L,n,"if 1 U fleU I* ,a ^pense sera exacte- 
,4 cette maison de Dieu. Et mVme le roi Cvrus „?-i? e k - Ces h °™»^ afin quil n'y ait 

retira du temple de BabyTone le us ensTte ' E? LSS^f^ ?f.qui sera necessaWpour 

dor et d'argeSt de la maison de Dieu au^ I r~.,J ? E? "* dU DlCU da ciel » J eunes ^ u ' 

Xabuchodoifosor avait eS du templet S X ^^/L^^^ from f nt > «* v»« 

Jerusalem et transport^ dans le temple de 

Babyione ; il les fit remettre au nomine Sassa- 
15 basar, qu il etabht gouverneur, et lui dit * 

Prends ces ustensiles, vales deposer dans le 

temple de Jerusalem, et que la maison de Dieu 

soit rebatie sur son ancien emplacement. Ce 

Sassabasar est done venu, et il a pos6 les fon 

dements n*» la mucmi A^ T\: i r * > 



16 



IO 



XI 



12 



17 



nmle, sera hvre\conformemem a leur demande 
aux pretres de Jerusalem, jour par jour, sans' 
faute afin qu tls offrent des sacrifices d'aWa- 
^ au D«eu du ciel, et qu ils pri.nt pour 
la v, c du roi etde ses fits. Je donne aussi cet 

«£E! ' Zi. q ? cI 3 U un ^ans&esse cette parole, 
quon arrache de sa maison une poutre, qu'il v 

de-ments-deTa "maTso'n^de Dieu £7Zu£\l™' , Z isTu'nt V^" qU *^ fs ¥? ?de » 
depuis ce temps-la jusqu a present ile^fc^ £?r r l?A ** d immond »ces. Que le Dieu qui 
truit, et die n'est p^cheveT" MafnfeSnT rni V/f ^ S ° r t n ° m cn ce Iieu renverse ^ut 
si le roi le trouve bW, que Ton Vasse des rec^ ! Sl£sSS l **"? ' qUI * endraient »» main pour 
dies dans la maison di^^^^iSa^" i S e^T^f ' f^tf • ^ re CC " e maison ^ de 
lone, pour savoir s'il existTun deSet rendu' ' ordr * Je ^ l - em ! M ° l DarIUS » i'ai donne cet 
par ie£i Cyrus pour !?SLlS^de~Sl i " ^ U ^ P° nctuelI ^^t execute. 

ruftratm^ " "* ! ™« ^-erneur de ce cote du r 3 

5 aru. neuve, stharbuzanai et leurs compagnons 

chap. vr. — Edit de Darius. Aehh>e- ' ^ conformerent ponctuellement a i'ordre 

vement du temple ; sa dedicaee et ciU- <l ue le ro * Darius leur avait ainsi envove 

brahon de la Pdque. ! Et les anciens d'Israei se mirent a bdtir 14 

6 Alors le roi Darius ordonna de faire ! * \ P ° USSer l f ur ^aneat les travaux, 

des recherches dans la maison des archi t ^SL ^ X f P ro P h ^es tf Aggfc, le 

ves, ou etaient deposes les tresors a [ R Jftf*' 5. de Zacharie ^ nls d'Addo. 

2 Babyione. Et Ton trouva a Ecbatane ? S n^-? ac ^ rent * d ' a P^s Tordre 
capitalede la province de Melie, un rou! ! ^"5^ et . d ^ pr ^ r ° rdre de 
leau sur lequel etait ecrit le document f dfpf ^ D T anus c ? ^Ajtaxerees, roi 
suivant : ae . l . erse - La maison fut achevee le 

3 La premiere annee du roi Cvrus le ! t r c f? ieme J ou . r du mois d' Adar, dans la 
roi Cyrus a donne cet ordre au sujet'de S T" ie a , nnee du ri « ne du roi Darius * 

la maison de Dieu a Jerusalem : Que la r V s m l^ ^Israel, les pretres et les 16 

maison soit rebatie pour Ure un lieu ou L eVlt f ' et Ie . r ? ste des fils de Ia captivite, 

Ton offre des sacrifices, et qifelle ait de I a™ avcc J 0IC la d edicace de la maison 

solides fondements. Elle aura soixante I ^ e U ^ u * Il . s offhrent pour la dtklicace 

coudees de hauteur et soixante de lar- T ma ^son de Dieu, cent taureaux, 



15 



coudees de hauteur et soixante de lar- 

4 geur, trois rangees de pierres de taille 
et un appareil de charpente ; Ia depense 

5 sera payee par la maison du roi. En 

outre, les tisfpnailpQ H'm- of j4>i«^%«+ j a 



17 



.- U.MUV4! uw j^4H*, k^uk nuuucnoaonosor 
avait enleves du temple de Jerusalem et 
transposes a Babyione, seront rendus, 
transportes au temple de Jerusalem a la 
place ou ils etaient, et deposes dans la 
maison de Dieu. 

Maintenant, Thathanai, gouverneur de Tau- 
tre cflt* du fleuve, Stharbuzanai et vos compa- 
gnons d Apharsach, cjui ctes de 1'autre cOte du 
n«uve, tenez-vous loin de ce lieu, ei laisses 
continuer les travaux de cette maison dt Dieu ; 
que le gouverneur des Juifs et leurs anc/ens Ia 
rebatissent sur !*<■«/•/#* «mnl«Mm^.» xr_:_: 



deux cents beliers, quatre centsagneaux, 
et, comme victimes pour le peche de tout 

_ r w „ Israel, douze boucs, d'apres le nombre 

outre, les ustensiles d'or et d'argent de fL ^ , d 'Israel. lis etablirent les 18 
la maison de Dieu, que Nabuchodonosor P^ tre f ^^ ^urs classes et les levites 
™:*.-i...z. j_ .„> . . .. . selon leurs divisions pour le service de 

Dieu a Jerusalem, comme il est ecrit 
dans le livre de Molse. 

Les fils de la captivity celebrerent la m 
I aque Ic quatorzieme jour du premier 
mois. Car les pretres et les levites sans 20 
exception s'etaient purifies ; tous etaient 
purs ; et ils immolerent la Paque pour 
tous les fils de Ia captivite*, pour leurs 
freres les pretres et pour eux-memes. 
3 rehdtis.«n"t ^7^A1^SS^Tm L .^ enfaQ ts ^Israel revenus de la capti- 2I 

i ordre que je donne sur la maniere dont vous f Vlte niangerent ia Pdque, avec tOUS ceux 
deve* agiralegard des ces anciens des Juifs qui S^taient ^loignes de 1'i 



16. Salomon, I Rois, vi, 1. 

17* Oaf is la maison des trtsors (LXX • 
comp. vi, 1) ; VuIg M dans ia bibliothtque. 
T Z\i *- u * *M*reil, Vulg. dt bois ntufs : les 
i~v\ ont probablement la vraie lecon, nnt 

«eu de Chadaih, notweau. 



^loignes de Timpurete des 

15. Le mots d'Adar, le ia* et dernier de 
I anntfe juiye, correspondait en grande partie 
a notre mois de mars. 

t to. Comp. Exod. xii, 6. — L'auteur reprend 
ici I usage de ia langue hebrafque;il n'y aura 
plusjiisqu a la tin du livre, que la lettre d'Arta- 
xerxes (vu, iaa6) rddigee en arameen. 
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nations du pays et qui se joignirent a 

eux pour chercher Jehovah le Dieu d'ls- 

22 rael. lis celebrerent avec joie pendant 

sept jours la fete des Azymes ; car 



Jehovah les avait rejouis entournant vers 
eux le coeur du roi d'Assyrie, pour les 
soutenir dans Tceuvre de la maison de 
Dieu, du Dieu d 'Israel, 



DEUXIEME PARTIE. 



ESDRAS. SA MISSION REFORMATRICE [Ch. VII — X]. 



CHAP. VII. — Retour d' Esdras, et lettre j 
d* Artaxerxh ltd conferant de pleins \ 
poiwoirs* 

7 Apres ces evenements, sous lc regne 
d' Artaxerxes, roi de Perse, Esdras, fils 
de SaraTas, fils d ? Azarias, fils d'Helcias, 

2 fils de Sellum, fils de Sadoc, filsd'Achi- ! 

3 tob, fils d'Amarias, fils d'Azarias, fils 

4 de Maraioth, fils de Zarahias, fils d'Ozi, 

5 fils de Bocci, fils d'Abisue, fils de Phi- 
nees, fils d'Eleazar, fils d' Aaron, le 

6 grand pretre, — cet Esdras monta de 
Babylone : c'etait un scribe verse dans 
la loi de Moise, qu'a donnee Jehovah, le 
Dieu dlsrael. Comme la main de Jeho- 
vah, son Dieu, etait sur lui, le roi lui 
accorda tout ce qu'il avait demande. 

7 Plusieurs des enfants d'Israel, des pre- 
tres et des levites, des chantres, des por- 
tiers et des Nathineens monterent aussi 
a Jerusalem, la septieme annee du roi 

8 Artaxerxes. Esdras arriva a Jerusalem 
le cinquieme mois de la septieme annee 

9 du roi ; il avait commence a monter de 
Babylone le premier jour du cinquieme 
mois, la main bienfaisante de son Dieu 

10 etant sur lui. Car il avait appliqu£ son 
coeur a etudier et a raettre en pratique 
la loi de Jehovah, et a enseigner en Israel 
les lois et les ordonnances. 

1 1 Voici la copie de la lettre donnee par 
le roi Artaxerxes & Esdras, le pretre et 
le scribe, instruit des commandements 
et des lois de Jehovah coneernrmt Israel : 



1 a Artaxerxes, roi des rojs, a Esdras, pr£tre et 
scribe, verse" dans la loi du Dieu du ciel, etc. 

13 J'ai donne* ordre pour que tous ceux du peu- 
ple d' Israel, de ses pretres et de ses levites t qui 
se trouvent dans mon royaume, et qui desirent 

14 alter a Jerusalem, partent avec toi. # Car tu es 
envoye* par le roi et ses sept conseillers pour 
inspecler Juda et Jerusalem d'apres la loi de 

15 ton Dieu, laquelle est dans taraain, et pour 
porter l'argentet Tor que le roi et ses conseil- 
lers ont soon tankmen t offerts au Dieu d* Israel, 

16 dont la demeure est a Jerusalem, tout Vor et 

VII, 1. Aprtsces ivinemtnts : ces mots mar* 
quent un intervalle de 57 aus, si, comme on 
ladmet genlralement, A rlaxerxis est le pre- I nealogie~sommaire. 



1'argent que tu pourras obtenir dans la pro- 
vince de Babylone, ainsi que les dons volon- 
taires du peuple et des pretres, librement of- 
ferts pour la maison de leur Dieu a Jerusalem. 
Cest pourquoi tu auras soin d'acheter avec cet 17 
argent des taureaux, des beliers, des agneaux, 
et ce qui est ngcessaire pour les oblations et 
les libations, et tu les offriras sur l'autel de la 
maison de votre Dieu a Jerusalem. Vous em- iS 
ploierez le reste de I'argent et de Tor a ce que 
vous 'y*ttzz bon, toi et tes frcres, en vous 
conformant a la volon te' de votre Dieu. De- 19 
pose devant le Dieu de Jerusalem les usten- 
sites qui te sont donnes pour le service de la 
maison de ton Dieu. ^ Et le surplus des dtfpcn- 20 
ses que tu auras a faire pour la maison de ton 
Dieu, te sera donne" de la maison des tresors 
du roi. — Et moi, le roi Artaxerxes, je donne 21 
Pordre a tous les tresoriers de lautre cSte" du 
fleuve de livrer exactement a Esdras, pretre 
et scribe, verse* dans la loi du Dieu du ciel, 
tout ce qu*il vous demandera, jusqu'a cent 22 
talents d'argent, cent cors de froment, cent 
baths de vin, cent baths d'huile et du sel a 
discretion. Que tout ce qui est conforme a la t\ 
loi du Dieu au ciel _ se fasse poncftuellement 
pour la maison du Dieu du ciel afin que sa co> 
lere ne vienne pas sur le royaume, sur le roi et 
sur ses fils. Nous vous faisons savoir aussi 24 
qu'il n'est permis de lever ni impdt, ni tribut, 
ni droit de passage sur aucun des pr€tres, levi- 
tes, chantres, portiers, Nathjndens et servi* 
teurs quelconques de cette maison de Dieu. — 
Et toi, Esdras, selon la sagesse de ton Dieu, 25 
qui est dans ta main, 6tabfis des juges et des 
magistrats qui rendent la justice a tout le peu- 
ple de 1'autre cdtl du fleuve, a tous ceox qui 
connaissent les lois de ton Dieu, et enseigne- 
tes a ceux qui ne les connaissent pas. Qui* 26 
conque n'observera pas la loi de ton Dieu et la 
loi du roi, qu'il soit fait de lui exacle justice, 
soit par la mort, soit par le bannissement, soit 
par une amende, soit par la prison. 

Beni soit Jehovah, le Dieu de nos peres, 27 
qui a dispose le coeur du roi a glorifier 
ainsi la maison de Jehovah a Jerusalem, 
et qui a tourne sur moi la bienveillance 28 
du roi, de ses conseillers et de tous les 
plus puissants officiers du roi ! Et je pris 
courage parce que la main de Jehovah 
mon Dieu Itait sur moi, et je rassemblai 
les chefs d'Israel, afin qu'ils partissent 
avec moi. 



mier des trois rois de ce nom, c.-a-d. Artaxer- 
xes- Longuemain. — Fils de Sarafas, etc. : g** 
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. r - . »^_, a *. 

chap, viii Les companions d'Es- I ^ fiIs et s^ freres au nombre de dix. 

dras ■; ricit de lettr voyage. nuit ; Hasabias, etavec luilsaie, d'entre ig 

C Voici ](>* rw« a* ^ -it - 1 - , ! les fils de Merari, ses freres et leurs fils 

Babylone, sous le reene du roi \rbvpr > m^ « ' q ^ ~S ,. . chefs ava *ent 
^ viV rW fiio j n?. u " r Arctxer- ; mis au service des evites deuv rpnt 

• £-«£_; _as ass* i sar^ - --ss 

Abed, fils de Jonathan" et av£ tetSn' •' £ ♦ ,° 0US pr0t, * er COntre l ' ennemi P«- 
7 quante nte-^K, *S" ,.™' i * r ? te ' parce 1 ue nous ™onTdit 

tils d'ASas eftw ltd fenSiSj ! u T " La ™^ de notre Dien est pour 
S males • des fils de <££l»?j«? w2m^ * i CU -" blen m tous «•« ^ le cherchent, 

filsde rasenhiaf Jf J" 1 ? ' ] r el ? mith ' J e ch °i S11 * douze chefs des pret-es -»_ 

11 X^d^ '" /A '^ Sarabuis et E 4 

£ d-L » aes & Isde Beba i> Zachane, fils bias, et dix de leurs fra-cs u J^: 

, £ fifths* iSf S^ 5 ! Sr 1 eux ^"-"es is 25 

n tan -t _t_TS^ ' J f t \ anan \, hIs d Ecce- j donnes en offrande pour ia maison dp 
»3 tan, etaveclm cent dixmdles; desfils notre Dieu par le n^ses conS^s et 

ses chefs, et par tous ceux d'Israel qui 
se trcuvaient la ; et je remis en leurs -6 
mains six cent cinquante talents d'ar- ~ 
&*&> -es ustensiles d'argent de la va- 
le lesra^mKuV -x„ j 1 • •* . de cent talents, cent talents d'or 
ute^SiW 8 a "*!«<!* !*** ™*P« d'or ^ /a ™/*,r de milk 27 
„ J*Z Ah Sl\ et noas campamesld darTques, et deux vases d'un hel -S * 7 



13 ^ et avec lui ccnt dix malcs ; d es fils 
a Adonicam, les derniers, dont voici les 
noms : Eiiphelet, Jehiei et Samaias, et 

14 *?* eux fT Sowante males; des fils de 
Beguai, Uthai et Zachur, et avec eux 
soixante-dix males. 



coule vers Ahava, et nous campames Id 
trois jours. Ajant porte mon attention 
w le peuple et sur les pretres, je ne 

16 ? ro " vai la a ucun des fils de Levi. Alors 
J c e . h l a PP-Ier les chefs EUezer, ArieL 
Semeias Elnathan, Zacharie, Jarib, uh 
<*tn j Elnathan, Nathan, Zacharie et 

17 pJ^tS!' ainsi S ue Ies docteurs JoTarib 
SiT Ila i han - Jc ies envoyai vers le chef 
jado, demeurant a Chasphia, et je mis 
aans Ieur bouche rp mi'ii. ri*,ro;_«*. ai~ 



danques, et deux vases d'un bel airain 
bnUant, aussi precieux que Tor. Et je ^ 
leur dis : " Vous etes consacres a Jeho- " 
vah, et ces ustensiles sont-des choses 
saintes, cet argent et cet or sont une 
oflrande volontaire d Jehovah, le Dieu 
de vos peres. Soyez vigilants a garder 20 
ces choses, jusqu'a ce que vous les posiez 
devant les chefs des pretres et les levi- 
danVip^'krT 1, rt ^ u ^P"' a » e } Je mis tes, et devant les chefs de famille d'Is. 

*1^5Sfr^ f* *J*™*». dans les chSbretde 

etai.nl °rrt™u™J teNathm ^ ns q ui l a maison de Jehovah. ' Et les pretres «, 

et les levites recurent au poids Targent 
1 or et les ustensiles, pour ies porter a 
Jerusalem dans la maison de notre Dieu. 
Nous partimes de la riviere d 1 Ahava *i 

III" nmic ran/i«n A f.i_ 1 ■ * J 



_ v ;,„ ircxcs ies ^atnmeens qu 

etaient a Chasphia, afin qu'ils nous ame- 

iK n!f° n ^ • ^ mim stres pour la maison de 

t * P 1 ? 1 ' Et comme Ia ^ a in bien- 
taisante de notre Dieu dtait sur nous, ils 



nnn« Jl • V 5 ulcu eum sur nous » lls Nous partimes de la riviere d'Ahavn 
fii, ^mf^^ niS ae Moholi, fils de Levi, zieme lour du nrem er mnis r » «,^;« j« 



Jagb. fils de'Mohoirfi.s'de ^ 
"B d Israel, savoir Sarabias, et avec lui 



ven ,0 LfvY^ h f br ' *?*«« r ci. ct au 
fc d h ^ 0ms omis ! noas Ic » renfermons ei! 

4 w '?*?{*£ Sara % as ^ com P- N *h. viii, 7 ; ix, 
J 7i h^Vi U n " J «^"i Ott bien le mot «j 
* «e m^re par one fitutc de copiste, ou bien 



zieme jour du premier mois. La main de 
notre Dieu fut sur nous, et nous sauva 



d mtelltge*cc. 

19, Leurs Jiis (LXX); hebr. et Vulg., w 

24. Dtnte ckt/s des frUres et douze fcvfces 

^ V°>v s . avo » r Sarm % as > ctc - L« ^w^de. 
vant barabws est sans doute pour untwer. 
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des mains de rermemi et des embuches ! 

32 pendant la route. Arrives a Jerusalem, , 

33 nous nous y reposdmes trois jours. Le 
quatrieme jour, Targent, Tor et les us- 
tensiles fiirent peses dans la maison de 
notre Dieu entre les mains de Merimuth, 
fils d ? Urie, le pretre ; il y avait avec lui ; 
Eleazar, fils de Phinees," et avec eux les 
levites Jozabad, fils de Josue, et Noa- 

34 dias, fils de Bennui. Le tout livri selon 
le nombre et selon le poids, on mit alors 
par ecrit le poids du tout. 

35 De retour de Fexil, les fils de la capti- 
vite offrirent en holocauste au Dieu d'ls- 
rael douze taureaux pour tout Israel, 
quatre-vingt-seize beliers, soixante-dix- 
sept agneaux, douze boucs pour le pe- 
che, le tout en holocauste a Jehovah. 

36 lis transmirent les ordres du roi aux 
satrapes du roi et aux gouverneurs de ce 
cote du fleuve, et ceux-ci protegerent le 
peuple et la maison de Dieu. 

chap. ix. — Mariages entre Israelites 
et femmes etrangcres. Desolation et 
priere d'Esdras a cette occasion. 

g Quand ces choses furent achevees, les 
chefs s'approcherent de moi, en disant : 
44 Le peuple d'Israel, les pretres et les 
levites ne se sont point separes des peu- 
ples de ces pays ; ils imitent leurs abo- 
minations, celles des Chananeens, des 
Hetheens, des Pherezeens, des Jebu- 
seens, des Ammonites, des Moabites, des 

2 Egyptiens et des xVmorrheens. Car ils 
ont pris de leurs filles pour eux et pour 
leurs fils, et la race sainte s'est alliee avec 
les peupies de ces pays ; et la main des 
chefs et des* magistrats a ete la premiere 
dans cette transgression. " 

3 Lorsque j'entendis cela, je dechirai 
mes vetements et mon manteau, je m'ar- 
rachai les cheveux et la barbe, et je 

4 m'assis consterne. Aupres de moi se 
reunirent tous ceux que faisaient trem- 
bler les paroles du Dieu d'Israel, a cause 
de la transgression des fils de la capti- 
vite ; et moi, je restai assis, consterne, 

5 jusqu'au sacrifice du soir. Puis, au mo- 
ment du sacrifice du soir, je me levai de 
mon affliction, avec mes v&ements et 
mon manteau dechires, et tombant a 
genoux, les mains Vendues vers Jeho- 

6 vah, mon Dieu, je dis : 

" Mon Dieu, je suis trop charge de 



honte et de confusion pour lever ma face 
vers vous, mon Dieu ; car nos iniquites 
se sont multipliers par-dessus nos tetes, 
et nos fautcs sont montees jusqu'au del. 
Depuis les jours de nos peres jusqu'a ce 7 
jour, nous avons ete grandement coupa- 
bles; et cest a cause de nos iniquites 
que nous avons ete livres, nous, nos rois 
et nos pretres, aux mains des rois des 
pays etrangers, a Tepee, a la captivite, 
au pillage et a la honte, comme nous le 
sommes encore aujourd'hui. Cependant 8 
Jehovah, notre Dieu, nous a un moment 
temoigne sa misericorde, en nous lais- 
sant quelques rechappes et en nous ac- 
cordant un abri dans son lieu saint, afin 
de faire briller nos yeux et de nous ren- 
dre un peu de vie au milieu de notre ser- 
vitude. Car nous sommes esclaves ; mais 9 
notre Dieu ne nous a pas abandonnes 
dans notre servitude. II a dirige sur nous 
la bienveillance des rois de Perse, pour 
nous rendre la vie, afin que nous puis- 
sions batir la maison de notre Dieu et en 
relever les mines, et pour nous donner 
une demeure close en Juda et a Jerusa- 
lem. Maintenant, 6 notre Dieu, que di- 10 
rons-nous apres cela? Car nous avons 
abandonne vos commandements que vous 11 
nous aviez presents par vos serviteurs 
les prophetes, en disant : " Le pays dans 
lequel vous entrez pour en prendre pos- 
session est un pays souille par les impu- 
retes des peupies de ces contrees, par les 
abominations dont ils Font rempli d'un 
bout a i'autre avec leurs impuretes. Ne 12 
donnez done point vos filles a leurs tils, 
et ne prenez point leurs filles pour vos 
fils, et n'ayez jamais souci de leur pros- 
perity ni de leur bien-etre, afin que vous 
deveniez forts, que vous mangier les bons 
produits de ce pays, et que vous le trans- 
mettiez pour toujours en heritage a vos 
enfants. " Apres tous les malheursqui 13 
sont venus sur nous a cause des mau- 
vaises actions et des grandes fautes que 
nous avons commises, — quoique vous 
nous ayez epargnes, 6 notre Dieu, plus 
que ne le meritaient nos iniquites, et 
que vous vous ayez laisse ces rechappes, 
— pourrions-nous violer de nouveau vos 14 

commandements et nous allier avec ces 
peupies si abominabies? Votre colere ne 
viendrait-elle pas sur nous jusqu'd nous 
detruire, sans laisser ni reste ni rechap- 



36. Satrapes (da::s I'inscript. de Behtstoun 
Kukatrapnva, c.-ad. firotefteurs du pays), 
les gouverneurs des grandes provinces de 
['empire ; gouverneurs , a la tete des districts 
moindres. 



IX, 13. Ces richafipis, le petit nombre d Is- 
raelites revenus de L'exil. 

Dans laVulg., les vers. 13-14 offriraientun 
sens peu different de l'hebreu, si Yon meitait 
entre parentheses les mots quia tu ... isiarttm, 
avec une simple virgule devant numqui'JL 
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15 pes? Jehovah, Dieu d'Israel, vous etes | 
juste, car nous ne sommes qu ? un reste ' 
des rechappes : nous void devant vous | 
avec nos peches ; car nul ne saurait sub- i 
bister ainsi devant votre face. " 



Chap. X, 26. 



chap. x. — Renvoi des femmes 
Etrangeres. 

1 Pendant qu'Esdras, pleurant et pros- 
terne devant la maison de Dieu, faisait 
cette priere et cette confession, il s'etait 
rassemble aupres de lui une fouie tres 
nombreuse d'Israelites, hommes, femmes 
et enfants ; car le peupie versait beau- 

2 coup de larmes. Alors Sechenias, fils de 
Jehiel, d'entre les fils d'Elam, prit la 
parole et dit a Esdras : 4i Nous avons 
peche contre notre Dieu en prenant des 
femmes etrangeres, chez les habitants du 
pays ; mais il reste pourtant a Israel une 

3 esperance. Faisons maintenant un pacte 
avec notre Dieu, en vuede renvoyer tou- 
tes ces femmes et leurs enfants, selon le 
conseil de mon seigneur et de ceux qui 
reverent les commandements de notre 

4 Dieu. Et qu'il soit fait selon la loi. Leve- 
toi, car c'est a toi de prendre en main 
cette affaire. Nous serons avec toi. Cou- 
rage, et a l'ceuvre ! " 

5 Esdras se leva, et il fit jurer aux chefs 
des pretres, des levites et de tout Israel, 
de faire comme ii venait d'etre dit; et Us 

6 le jurerent. Puis, s'&ant retire de de- 
vant la maison de Dieu, Esdras alia 
dans la chambre de Johanan, filsd'Elia- 
sib ; quand ii y fut entrc, ii ne mangea 
pas de pain et ne but pas d'eau, parcc 
qu'il etait dans le deuil a cause du peche 
des fib de la captivite*. 

7 On fit une proclamation dans Juda et 
a Jerusalem, appelant tous les fils de la 

3 captivite a se reunir a Jerusalem, avec 
menace, d'apres 1'avis des chefs et des 
anciens, que quiconque nV serait pas 
rendu dans trois jours, aurajt tous ses 
mens confisques et serait hii-meme exclu 
de 1 assemblee des fils de la captivity 

9 Tous les hommes de Juda et de Benja- 
min se rassemblerent a Jerusalem dans 
les trois jours; e'etait ie vingtiemc jour 
du ncuvieme mois. Tout le peupie se 
tenait sur la place de la maison de Dieu, 
tremblant a cause de la circonstance, et 
10 parce qu'il pleuvait. Esdras, ie pretre, 



SSh^rf'K 1< ? on :, a PJ> u y^ Par l» LXX, 

(pJJ "* "*"*$'* P«* de pain : il jefina 
\t ? 1 * xxl ^ * B : D *"** »*. 9). On doit lire 
*ns doute, (d'apres III Esdr%, ,) aulieu de 



se leva et leur dit : " Vous avea peche en 
prenant des femmes etrangeres, rendant 
ainsi Israel encore plus coupable. Con- 1 1 
fessez maintenant votre faute a Jehovah, 
le Dieu de vos peres, et faites sa voionte, 
en vous separant des peuples du pavs et 
des femmes etrangeres. '■ 

Toute Tassemblee repondit, en disant 12 
d'une voix haute : " A nous d'agir com- 
me tu las dit ! Mais le peupie est nom- 13 
breux, e'est Ie temps des pluies, et il 
n'est pas possible de rester dehors; <?ail~ 
leurs, ce n'est pas ratfaire d'un jour ou 
deux, car beaucoupd'entrenousont peche 
en cette matiere. Que nos chefs restent 14 
done pour toute i'assemblee; et que tous 
ceux qui, dans nos villes, ont pris des 
temmes etrangeres viennent aux jours 
qui leur seront fixes, avec les anciens et 
les juges de chaque ville, pour que le feu 
de la colere de notre Dieu au sujet de 
cette affaire se detourne de nous," 

II n'y eut que Jonathan, fils d'Azahel, 15 
et Jaasias, fils de Thecua:., pour com- 
battre cet avis; et les levites Mosollam 
Sebethal les appuyerent. Mais les fils 16 
de la captivite firent comme // avail etc 
dit. On choisit Esdras, ie pretre, et des 
chefs de famille selon leurs maisons, tous 
designes par leurs noms, et ils siegerent 
le premier jour du dixieme mois pour 
examiner raffaire. Ils en eurent fini le 17 
premier jour du premier mois avec tous 
les hommes qui avaient pris des femmes 
etrangeres. 

Parmi les fils des pretres, il s'en trou- iS 
va qui avaient pris des femmes etrange- 
res, savoir ; des fils de Josue, fils de Jose- 
dec, et de ses frcres : Maasias, Eliezer, 
Jarib et Godolias; ils donnerent parole 19 
de renvoyer leurs femmes et tfoffrir un 
belier en expiation de leur faute. Des 20 
fils d'Emmer : Hanani et Zebedias, Des *i 
fils de Harim : Maasias, Elie, SemeTas, 
Jehiel et Ozias. Des fils de Phashur : 22 
ElioenaY, Maasias, Israael, Nathanael, 
Jozabad et Elasa. — Parmi les levites : 23 
Jozabad, SemeT, CelaTas, le meme que 
Celita, Phatatas, Juda et Eliezer. — 
Parmi les chantres : Eliasib. — Parmi 24 
les portiers : Sellum, Telem et Uri. 

Parmi ceux d'Israel : Des fils de Pha- 25 
ros : Remeias, Jezias, Melchias, Miamin, 
Eliezer, Melchias et Banatas; des fils 26 



vayilek, quand il fui tntri % vayalen, € t U y 
pasta la nuit, sans avoir mangi etc. 

9. Muviimg nuns, correspondant en grande 
partiea notre decembre ; ce mois est tres plu- 
vieiuc en Palestine.- • A cause dt la circonstance 
(litt. de la chose; Vulg., du picki\ qne cette 
convocation extraordinaire faisait juger grave 
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d'Elam : Mathanias, Zacharie, Jehiel, 

27 Abdi, Jerimoth et Elie ; des fils de 
Zethua : Elioenai, Eliasib, Mathanias, 

28 Jerimoth, Zabad et Aziza; des fils de 
Bebal : Johanan, Ananie, Zabbai, Atha- 

29 lai ; des fils de Bani : Mosollam, Mei- 
luch, Adalas, Jasub, Saal et Ramoth; 

30 des fils de Phahath-Moab : Edna, Cha- 
lal, Banaias, Maasias, Mathanias, Bese- 

31 leei, Bennui et Manasse; des fils de Ha- 
rim : Eliezer, Jesias, Melchias, Semeias, 

32 Simeon, Benjamin, Melluch, Samarias; 
$$ des filsde Hasom : Mathanal, Mathatha, 

Zabad, Eliphelet, Jermai, Manasse, 



Semei ; des fils de Bani : Maaddi, Am- 34 
ram, Uel, Banaias, Badaias, Cheliau, 35 
Vanias, Merimuth, Eliasib, Matha- 36, 31 
nias, Mathanai, Jasi, Bani, Bennui, 3S 
Semei, Salmias, Nathan, Adaias, 39 
Mechnedebai, Sisal, Sarai, Ezrei, 40, 41 
Selemiau, Semerias, Sellum, Amarias, 42 
Joseph ; des fils de Nebo : Jehiel, Matha- 43 
thias, Zabad, Zabina, Jeddu, Joel et 
Banaias. 

Tous ces hommes avaient pris des 44 
femmes etrangeres, et plusieurs d r entre 
eux en avaient eu des enfants. 



••• 
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(SELON LA VULGATE, SECOND LIVRE D'ESDRAS). 

g I.— RETOUR DE NEHEMIE [I — II, 10]. 




chap. 1. — Priere de Nehhnie pour 
Us enfants d* Israel. 

1 WS3H AR0LES ^ e Nehemie, °^ s de Ha- 
calias. 

Au mois de Casleu, la ving- 
tieme annee, commc j'etais a 

2 Suse, dans le chateau, Hanani, Tun de 
mes freres, arriva, avec quelques hom- 
mes de Judee. Je les questionnai au sujet 
des Juife deli v res, restes if Israel apres 

3 la captivite et au sujet de Jerusalem, et 
ils me repondirent :~ " Les rentes echap- 
pes a la captivite, la-bas dans la pro- 
vince, sont dans une grand** misere et 
dans I'opprobre; les murailies de Jeru- 
salem sont renversees et ses portes con- 
sumers par le feu." 

4 Lorsque j'entendis ces choses, je nras- 
sis et je pleurai, et je fus plusieurs jours 
dans la desolation. Je jeunai et je priat 

5 devant le Dieu du del, en disant : 
" J&iovah, Dieu du ciel, Dieu grand et 
redoutable, vous qui gardez votre allian- 
ce de misericcrde envers ceux qui vous 
aiment et qui observent vos commande- 

6 ments : que votre oreille soit attentive 
ct que vos yeux soient ouverts, pour que 
vous entendiez la priere que votre servi- 
teur'vous adresse maintenant nuit et jour 



pour les enfants d'Israel, vos serviteurs, 
en confessant les peches que nous, 
enfants d'Israel, avons commis; car 
la maison de mon pere et moi nous 
avons peche. Nous avons tres mal agi 7 
envers vous, n'observant pas les eom- 
mandements, les lois et les ordonnances 
que vous avez presents a,Moisc, votre 
serviteur. Souvenez-vous de la parole 8 
que vous avez fait entendre par Moise, 
votre serviteur : Si vous transgressez 
mes pr&epUSy je vous disperserai parmi 
les peuples; mais si vous revenez a 9 
moi, et si vous observez mes commande- 
ments et les mettez en pratique, alors, 
seriez-vous exiles a rextremite du ciel, 
de la je vous rassemblerai et je vous 
ramenerai dans le lieu que j'ai choisi 
pour y faire habiter mon nom. lis sont 10 
vos serviteurs et votre peuple, que vous 
avez delivres par votre grande puissance 
et par votre main forte. Ah I Seigneur, 11 

Sue votre oreille soit attentive a la priere 
e votre serviteur et a la priere de vos 
serviteurs qui se plaisent a craindre 
votre nom !Daignez aujourd'hui donner 
le succes a votre serviteur, et faites-lui 
trouver grace devant cet homme ' 
J^tais alors echanson du roi. 



44. Plusieurs dUntre eux en avaient eu des 
infants, D'autres traduisent : plusieurs <Vtn- 
tre eux Us renvoyirtnt avec leurs en/ants. 
Texie et sens douteux. II faut lire sans doute, 
avec III Esdr. ix, 16 ; et ils {tons) les renvoyi- 
rtnt avec leurs enfants* 

I, x. Casleu, le 9* mois des Juife ; il commtn- 



$ait fin novembre. — La ocfi annie d'Artaxer- 
xes-Longuemain (445 av. J* C*X — ^'1 <*?• 
de la province de Snsiane, residence ordinaire 
des rois de Perse. — Lech&teau ou palais royal 
fortifi*, XacropeU, bad sur une Eminence arU- 
ficielle, formait un quartier de la ville. 
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Chap. II, 19. 



CHAP. 11, 1 — 10. — Artaxerxes permet 
a Nihimie (Taller relever les niurs de 
ftrusalem. 

11 Au mois de Nisan, la vingtieme annee 
du roi Artaxerxes, comme le vin etait 
devant lui, je pris le vin et je Toffris au 
roi, et je tdchat de n'etre pas triste en sa 

2 presence. Le roi me dit : " Pourquoi 
as-tu mauvais visage puisque tu n'es pas 
malade? Ce ne peut etre qu'une peine de 

3 cceur. " Je fus tres effrave et je repon- 
dis au roi : " Que le roi vive eternelle- 
ment ! Comment n'aurais-je pas mauvais 
visage, lorsque la ville ou sont les sepul- 
cres de mes peres est devastee et que ses 

4 portes sont consumees par le feu ? " Et 
le roi me d ; t : " Que veux-cu deman- 

5 der ? ,? Je priai le Dieu du ciel, et je 
repondis au roi : " Si le roi le trouve 
bon, et si son serviteur lui est agreable, 
envoie-moi en Juda, vers la ville ou sont 
les sepulcres de mes peres, pour que je 

6 la rebatisse." Et le roi, la reine etant 
assise pres de lui, me dit : 4t Combien 



durera ton voyage, et quand seras-tu 
de retour ? *' II ptut au roi de me laisser 
partir, et je lui fixai un temps. Puis je 7 
dis au roi : « Si le roi le trouve bon, 
qu on me donne des Iettres pour les gou- 
verneurs de l'autre cote du fleuve, afin 
qu'ils melaissent passer jusqu'a ce que 
j'arrive en Juda, et une lettre pour 8 
Asaph, garde de la foret du roi, afin 
qu ri me fournisse du bois pour couvrir 
les portes de la forteresse voisine du tern- 
pie, pour la murailie de la ville et pour 
la maison que j'occuperai." Et ie roi me 
donna ces Iettres, car la main favorable 
de mon Dieu etait sur moi. 

Je me rendis done aupres des gouver- o 
neurs de l'autre cote du fleuve, et je leur 
remis les Iettres du roi; or le roi m'avait 
fait accompagner par des chefs mibtai- 
res et des cavaliers. Et Sanaballat le 10 
Horomte, et Tobie, le serviteur Ammo- 
nite, layant appris, eprouverent un 
grand deplaisir de ce qu ? il venait un 
homme pour procurer le bien des eofants 
d'Israel. 



S II - JERUSALEM MISE EN fiTAT DE DEFENSE [II, u-VII, 3]. 



chap. 11, 1 1 — in. — Nihhnie fait en- 
treprendre les reparations de ? enceinte. 

11 J'arrivai a Jerusalem, et apres y avoir 

12 passe trois jours, je me le\ai pendant la 
nuit, avec quelques hommes, sans avoir 
commun-que a personne ce que mon Dieu 
m'avait inspire de faire pour Jerusalem, 
et nayant avec moi d'autre bete de 

13 somme que ma propre monture. Je sor- 
tis de nuit par la porte de la Vallee, et 
me dirigeant vers la source du Dragon 
et la porte du Fumier, je considerais les 
murailles en ruines de Jerusalem et ses 

H portes consumees par le feu. JParrivai 
pres de la porte de la Source et de l'&ang 
du R 01 , et il n'y avait pas de place par 

15 ou ™ monture put passer. Je m'avan- 
cai de nuit dans le ravin, et je considerai 

i ?^ l !lf ; P uis J e rentrai P^ la I»rte 
uHa Valle e, etje fus ain side retour. 

tmars-avTil), appeM primitivement a6io(£xod. 

SLi- a **?»?*.• l«s annees du rfcgne se 

omp aient probablement d'apres l'ann<<edvile, 

d?ti!ri C0mmen 5 alt «° au^omne avec le mois 

ffirf ifirtf 6 - loig ?^ n ? bdnt &■ 5o5 

rtl* rf» ■5^ff w ? qui P rot <fc«*»< 1« temple du 
c0t<£ du N - O.; il en est fait mention ici pour 



Les magistrats ignoraient 011 j'etais 16 
alle et ce que je voulais faire. Jusqu'a ce 
moment, je n'avais fait part de rien aux 
Jui&, ni aux pr&res, ni aux grands, ni 
au:; magistrats, ni a aucun des ouvriers. 
Je leur dis alors : " Vous voyez la situa- 17 
tion miserable ou nous sommes. Jerusa- 
lem est devastee, et ses portes sont con- 
sumees par le feu. Venez, rebatissons les 
murailles de Jerusalem, et nous ne serons 
plus un sujet d 'opprobre. " Et je leur 18 
racontai comment la main favorable de 
mon Dieu avait e*te sur moi, et quelles 
paroles le roi m'avaient adressees. " Le- 
vons-nous, repondirent-ils, et batis- 
sons ! " Et ils s^attacherent fortement a 
cette bonne oeuvre. 

Quand Sanaballat le Horonite, Tobie I0 
le serviteur Ammonite, et Gosem TArabe 
eurent ^te informes de noire entreprise, 
ils se moquere nt de no-*s et nous m^pri- 

la premiere fois. Plus t^^d, les rois asmoneens 

S^ufr* 11 m ^ C ? nd ' oit . 1,acro P°»«, nommee 
par les Grecs Baru % remplacee a son tour par 

Grand ******* que bSitit Htfrode le 

i^SanfUfaiUt, nom babylonien, Sin&aMt, 
: *j St £ ( dl T e T u - lui >e) donne I* vie.- Hero- 

SiU A. V h - Horoi1 QS* ». 10X <Uns !e ter- 
ntoare de Samane. — Todte, esciave. ammo- 

^mmt U S ,!!!!". de , Sanaballat, probablement 
wmme secrttaire (vi ,17.19) et conseiller. Sur 
les machinations hostile* de ces deux hommes. 
voir vi, i 7 ; xiii, 4, 28. Comp. Esdr. iv. 4.^ 
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serent; et lis disaient : " Que faites-vous 
la? Vous revoltez-vous contre le roi?" 

20 Je leur fis reponse et leur dis : " Le Dieu 
du del nous donnera le succes. Nous, ses 
serviteurs, nous allons nous mettre a re- 
batir; quant a vous, vous n'avez ni part, 
ni droit, ni souvenir dans Jerusalem. " 

3 Eliasib, le grand pretre, et ses freres 
les pretres se mirent a batir la porte des 
Brebis; ils la consacrerent et en poserent 
les battants; ils reparerent la muraille et 
la consacrerent depuis la tour de Mea 

2 jusqu'a la tour de Hananeel. A cote 
batissaient les hommes de Jericho; et a 
cote batissait Zachur, fils d'Amri. 

3 Les fils de Senaa batirent la porte des 
Poissons; Us en firent la charpente et en 
poserent les battants, les verrous et les 

4 barres ; et a cote travaillait aux repa- 
rations Merimuth, fils d'Urie, fils d'Acos; 
et a cote travaillait Mosollam, fils de 
Barachie, fils de Mesezebel; et a cote 

5 travaillait Sadoc, fils de Baana; et a 
cote travaillaient les Thecuites : mais 
leurs chefs n f apporterent pas leurs epau- 
les a la besogne de leur Seigneur. 

6 Joiada, fils de Phasea, et Mosollam, 
fils dc Besodias, reparerent la vieille 
porte; ils en firent la charpente et en 
poserent les battants, les verrous et les 

7 barres. Et a cot6 travaillaient Meltias 
le Gabaonite, Jadon le Meronathite, et 
les hommes de Gabaon et de Maspha, 
pres du tribunal du gouverneur de ce 

8 cdt£dufleuve; et a cotl travaillait Oziel, 
fils d'Araias, cAefdes orfevres ; et a cote 
travaillait Ananie, de la corporation des 
parfumeurs. Ils laisserent Jerusalem jus- 
qu'a la muraille large. 

9 A cdt6 d'eux travaillait aux repara- 
tions Raphaias, fils de Hur, chef de la 

io moitie du district de Jerusalem. A cote 
d'eux travaillait, vis-a-vis de sa maison, 
Jedalas, fils de Haromaph; et a cote 
travaillait Hattus, fils de Hasebonias. 

1 1 Melchias, fils de Harim, et Hasub, fils 
de Phahath-Moab, reparerent une autre 
partie de la muraille et la tour des Four- 

12 neaux. A cote travaillait, avec ses filles, 
Sellum, fils d'Alohes, chef de P autre 
moitte du district de Jerusalem. 

13 Hanun et les habitants de Zanoe repa- 



rerent la porte de la Vallee; ils la batirent 
et en poserent les battants, les verrous et 
les barres ; ils firent en outre mille cou- 
dees de mur jusqu'a la porte du Fumier. 

Melchias, fils de Rechab, chef du dis- 14 
trict de Bethacharam, repara la porte 
du Fumier; il labatit et en posa les bat- 
tants, les verrous et les barres. 

Sellun, fils de Cholhoza, chef du dis- 15 
trict de Maspha, repara la porte de la 
Source ; il la batit, la couvrit et en posa 
les battants, les verrous et les barres ; *'/ 
fit en outre les murs de Tetang de Siloe, 
pres du jardin du Roi, jusqu'aux degres 
qui descendent de la cite de David. 

Apres lui, Nehemie, fils d'Azboc, chef 16 
de la moitie du district de Bethsur, tra- 
vaillait aux reparations jusque vis-a-vis 
des sepulcres de David, jusqu'au reser- 
voir qui avait ete construit, et jusqu'a 
la maison des Heros. Apres lui travail- 17 
laient les levites, sous la conduite de Re- 
hum, fils de Bani; a cote de lui travail- 
lait, pour son district, Hasabias, chef de 
la moitie du district de Ceila. Apres lui 18 
travaillaient leurs freres sous la conduite 
de Bavai, fils de Henadad, chef de f au- 
tre moitie du district de Ceil a. A ati, 19 
Azer, fils de Josue, chef de Maspha, 
repara une autre portion de la muraille 
vis-a-vis de la montec de Tarsenal, a 
Tangle. 

Apres lui, Baruch, fils jde Zachal, re- 20 
parait une autre portion, depuis l' Angle 
jusqu'a la porte de la maison d'Eliastb, 
le grand pretre. Apres lui, Merimuth, 21 
fils d'Urie, fils d'Accos, reparait une 
autre portion, depuis la porte de la mai- 
son d'Eliasib, jusqu'a Textremite de la 
maison d Eliasib. Apres lui travaillaient 22 
les pretres, les hommes de la plaine du 
Jourdain. Apres eux Benjamin et Ha- 23 
sub travaillaient vis-a-vis de leur mai- 
son. Apres eux, Azarias, fils de Maasias, 
fils d* Ananie, travaillait a cote desa mai- 
son. Apres lui, Bennui, fils de Hena- 24 
dad, reparait une autre portion depuis 
la maison d' Azarias jusqu'a Tangle et 
jusqu'au tournant 

Phalel, filsd'Ozai, travaillait vis-a-vis 25 
de Tangle et de la haute tour qui fait 
saillie en avant de la maison du roi, pres 



III, 16. Sipulcrtsdt David, lieu de sepul- 
ture de la famille de David et de ses succes- 
seurs jusqu'a Ezechias, creusi dans le roc, non 
loin du temple (Ezech. xliii, 7-9). — Jusqu'au 
riservoir. la piscine faite de main d'homme 
(Vulg., inn travail consi<UrabU\ probable- 
ment ceUeque construisit Ezechias (II Rois, 
xx, 30; Is. xxii, ix) au S. O. de Taire du 
temple. 

20. Vulg., in monte correspond a un mot 



hebreu qui parait etre une dittographie du mot 
precedent. Quelques-ous le iraduisent : avec 
ardeur, de ckarak s'ennammer ; mais les LXX 
n'ont rien qui y corresponds 

L'angU N. E. de la Cite* de David ; H 



34. 



se trouvait une tour (vers. 35), probablemeot 
une tour d'observation, dominant la vallee du 
Ce*dron et tout le cflte* oriental de Jerusalem. 

25. La maison du roi % L'ancien palais dc Da- 
vid, en face du temple. 
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Chap. Ill, a6. 0U n » LIVRE D'ESDRAS. Chap. IV, iS 

feS JiSfdX'S.rf °"' re les A,nn,oniKs « i" AiS,^: 

SlfS. '< • n !" 1 ' le s,3aeme nls de q« Portent les fardeaux. et il v a ouan 
beleph, reparerent une autre portion de ; Ste de decombres; nouf ne p^roS 

t » ^ &T" ?*• Mosolla, n. fi^ • batir la muraille. " Et n«2S2^ rr 
de Barachie, fit les reparations vis-a-vis saient • '< lis ne «..rnnt », „„ I ri 

3. de sa demeure ApreTlui, Melchias, de *£ usqu'dcf q^l nrtvS'S 
la corporation des orfevres, les continua j inilieu Teux ;^ous fa mas^Cs ei 

des marchands, vis-a-vis de la portede les Juifs qui habitaient ores d^euv vii. 
M.phcad et jusqu^a la chambre haute du ! rent dix fcis nouTavert^de !L w 
32 tournant. Les orfevres et les marchands lieux d'ou nos XSSw *s?vSeS 
fir nt les reparations entre la chambre i contre nous. cETJSSJud ITE „ 
haute du tournant et la porte des Brebis. | derriere la muraille, Kf elk affte 3 
chap. iv. — Continuation des travaux ! moms d ' a evaUon, en des endroits de- 
malgrila obstacles suscites par les en- i couverts ' le . P^Pk par families, tous 
turns des Juifs. i avec leurs epas. l««rs lances et leurs 

4 Lorsque Sanaballat apprit que nous i £S et^e'd J ^T^l'™**' JC ™ ' 4 
JUans ,a muraille P . P se & «S , S 2 VrtPffg^* HE 

fi^?s;unaginent.ilsachevereiiunjour?j Quand nos ennemis apprirent auc .- 
Feront-Us revivre des p.erres ensevelies nous etions avertis, et que Weu avalt 3 

batissent seulement ! si un renard stan- 



ce, il renversera leur muraille de pierre." 
4 ' ' Ecoutez, 6 notre Dieu, comme nous 



Mais a partir de ce jour, la moitie de \S 
mes gens travaillaient, et Tautre moitie 
etait arm^e de lances, de boucliers, d'arcs 



sommSri^ Fa,&S?r r 08 ^ de f UiraS ? eS; et les chefe ^ taient d ^- 
quanta, mepnses : r ajtes retomber leurs nere toute la maismi d*> inH-* Pormi 



ane proie dans un pays ou ils soient 
5 captifs. Ne pardonnez pas ieur iniquite 
et que leur p&he ne soit efface de devant 
votre face, can ils ont fait scandale de- 
vant ceux qui bdtissent " 

temple. ^ Sttr IaqUelIe 6lait "** Ic 

"»*. errcur de copiste. 

co e au vers. 30, et k rew. 3 a y devient le 3 xe. 
M*«u les vers, 33.38 du chap? precedent ; 



— r „. chargeant 

les fardeaux, travaillaient d'une main 
et de i'autre tenaient une arme ; Us ait- 18 
ires, ceux qui batissaient, avaient leur 
^p^e ceinte autour des reins ; ceiui qui 

mala la .division de la Vulgate parak prfferabie. 
la. l*hebreu actucl porte thaschoulmu* rrvt< 
ntm ; mats les LXX et S. Jerdme oot \\xyasckow 
von* tit rttnenntnt. 

^Wementles^uife mL aT/is^twn de Sft 
nemie en qualite de gouverneur, pour recevoir 
et executer ses ordres : comp. vers, t? : v. 
jo. 16. ' » 1 
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Chap, IV, 19. 



NEHEMIE 



Chap. V, 17. 



sonnaitde la trompette se tenak presde 

19 moL Et je dis aux grands, ai x magis- 
trate et an reste du peuple •* L ? ou- 
vrage est considerable et sur une vaste 
etendue ; nous sommes disperses sur la 
murailleet separes les uns des autres. 

20 Au son de la trompette, de quelque en- 
droit qu'il vous arrive, rassemblez-vous 
aupres de nous ; notre Dieu combattra 

21 pour nous. " C'est ainsi que nous pour- 
suivions l'ouvrage, la moitie d'entre 
nous ayant la lance a la main, depuis le 
lever de i'aurore jusqu'a 1 ? apparition des 

22 etoiles. Dans ce m&ne temps je dis en- 
core au peuple : " Que chacun, avec ses 
gens, passe la nuit dans Jerusalem, pour 
nous servir de garde pendant la nuit, et 

23 travailler pendant le jour. Mais ni moi, 
ni mes freres, ni mes gens, ni les hom- 
ines de garde qui me suivaient, ne quit- 
tions nos vetements ; chacun ne les otait i 
que pour l'ablution. 

1 

chap. v. — Plaintes du peuple contre la I 
cupidiU des grands. Dtsintfressement \ 
de NShimie* 

i 

5 Et il s'eleva une grande plainte des . 
gens da peuple et de leurs femmes con- 

2 ire leurs freres les Juifs. Les uns di- 
saient : " Nous, nos fils et nos filles, ; 
nous sommes nombreux ; qu' on nous | 
donne du ble, afin que nous mansions ; 

3 et que nous vivions. " D'autres disaaent : 
" Nous engageons nos champs, nos yi- j 
gnes et nos maisons pour avoir du ble a ; 

4 cause de la famine. " D'autres disaicnt : , 
" Nous avons, pour payer le tribut du | 
roi,empruntede i'argent sur nos champs 

5 et nos vignes* Pourtant notre chair est 
comme la chair deoos freres, nos en- 
fants sont comme leurs enfants ; et voici 
que nous sommes r&iuits a soumettre a 
la servitude nos fils et nos filles, et plu- 
sieurs de nos filles sont deja servantes ; 
et nous n'y pouvons rien, car nos champs 
et nos vignes sont a d'autres. " 

6 Je fus tres irrit6 lorsque j'entendis 

7 leurs plaintes et ces paroles. Et apres 
reflexion, j'adressai des reprimandes aux 

grands et aux magistrate, et je leur dis : 

, f ..... .- 1 ... — ... ■ ■■■» ... 1 

31. Dans la Vulg., ce verse* continue le dis- 
caurs de Nehimie : Poursuivons ainsi Vou- 
vrmge, et que la moitU des nfitres tie tine fa 
lance & la main, etc. 

23. Ckacun m les dtait que pour V ablution : 
cette traduction de la Vulg. e*t purement con- 
je&urale, car le texte foibreu n'offre aucun sens 
sattsfaUauL Quelques-uns : chacun de nous 
n'avatt one se* amies et de Pea* ; ou Men, 
chacun a* morn* aliaii cfurcher de feau avec 
ses anus. D'autres proposent de lire himtnou 
a la place de kasnmatm ; ni6me pendant la 
nuit, chacun pla fait sonar me & sa droits. 



8 



" Vous pretez done a interet a vos fre- 
res !" Et ayant reuni a cause d'eux une 
grande assembled, je leur dis : " Nous 
avons rachete selon notre pouvoir nos 
freres les Juifs vendus aux nations, et 
vous vendriez vous-memes vos freres, et 
e'est a nous qu'ils seraient vendus i " lis 
se turent, ne trouvant rien a repondre. 
J'ajoutai : " Ce n'est pas une bonne ac- 9 
tion que vous faites la ! Ne devriez-vous 
pas marcher dans la crainte de notre 
Dieu, pour eviter d'etre insultes par les 
nations, nos ennemies? Moi aussi, mes :o 
freres et mes serviteurs, nous avons 
prete a plusieurs de i'argent et du ble. 
Faisons l'abandon de cette dette. Ren- u 
dez-leur done aujourd'hui leurs champs, 
leurs vignes, leurs oliviers et leurs mai- 
sons, et le centieme de I'argent, du vin 
nouveau et de Thuile que vous avez exige 
d r eux comme intirii, lis repondirent: 12 
" Nous le rendrons, et nous ne leur de- 
manderons plus rien ; nous ferons ce que 
tu dis. '* J'appelai alors les pretres, et 
jeprisd'eux serment qu'ils feraient ainsi. 
Et je secouai mon manteau, en disant : 13 
! ** Que Dieu secoue de la meme maniere 
hors de sa maison et de ses biens tout 
homme qui n'aura pas tenu parole, et 
: qu'ainsi cct homme soit secoue et laisse 
I a vide ! "Toutel'assembleedit: "Amen!"' 
; et loua Jehovah ; et le peuple tint cette 
, parole. / 

j Depuis le jour ou le rot m r 6tabiit leur 14 
1 gouverneur dans le pays de Juda, savoir 
'depuis la vingtieme annee jusqu'a la 
1 trente-deuxieme annee du roi Artaxer- 
! xes, pendant douze ans, ni moi ni mes 
! freres n'avons vecu des revenus du gou- 
verneur. Les anciens gouverneurs qui 15 
m'avaient preedde accabiaient le peuple 
et recevaient de lui du pain et du vin, 
outre quarante sides d'argent; leurs ser- 
viteurs memes opprimaient le peuple; 
mais moi, je n'ai point agi de la sorte, 
par crainte de Dieu. Et meme, j'ai tra 16 
vaiile a la reparation de cetre muraitle; 
nous n'avons achete aucun champ, et mes 
gens etaient la tous ensemble a I'ouvra- 
ge, J'avais a ma table cent cinquante 17 

V, 2. Vulg., nosjilset nos Jilles sont nam- 
brcux ; vendons-les, et recevons du ble four Is 
prix, a/in que, etc. Un Wger changeraent dans 
le textc original Coredim comme au vers. 3 » u 
lieu de rahbixi) donnerait un sens qui se rap- 
procherait de la Vulgate et qui setnble cxige 
par tout le contexte, vers. 3 et 5 : Mous enga- 
geons [conune exclaves) • nos fils et nos Jims, 
pour avoir du £//, a/i a q*S t etc. 

13. Je secouai mon manteau : apres avoir 
releve* mon manteau et y avoir fait un ph, je ns 
le geste d'en r^pandre a terre le contenu(voir Is. 
xlix, 93, et comp. Matth. x, 14; A<Jt xm t 5i> 



- 434 " 






*_ 



Chap. V, 1 8. 



hommes, Juifs et magistrals, outre ceux 
qui venaient a nous des nations d'alen- 
iS tour. On appretait chaque jour un bceuf 
six moutons choisis, de la volaille, U tout 
a mes frais, et tous les dix jours on pre- 
parait en abondance tout le vin neces- 
saire. Cependant je n'ai pas reclame le 
traitement du gouverneur, parce que les 
travaux pesaient lourdement sur ce peu- 
ple. ^* 

19 Souvenez-vous favorablement de moi, | 
mon Dieu, a cause de tout ce que pai 
lait pour ce peuple ! 



OUIIME LIVRE D'ESDRAS. 



Chap. VII, 3. 



chap. vi. — Nouvelles intrigues dejotufes 
par Ne-hdmie. 

6 Je navais pas encore pose les battants 
des portes, lorsque Sanabaliat, Tobie, 
Gosem lArabe et nos autres ennemis 
apparent que j'avais rebati la muraille 

2 et qu-il n y restait plus de breche, Alors 
Sanabaliat et Gosem m'envoyerent dire : 
4 ' Viens, et ayons ensemble une entrevue 
dans un des villages de la vallee d'Ono." j 
lis avaient forme le dessein de me foire 

3 du mal. Je leur lis repondre par des 
messagers : " J'execute un grand tra. 
vail, ct je ne puis descendre. Pourquoi 
i interromperais-je en le quittant pour 

4 altar vers vous? " Quatre fois ils m'a- 
dresserent la meme proposition, et je 

5 leur fis la meme reponse. Sanabaliat 
m envoya ce message une cinquieme fois 

^ par son serviteur, qui tenait \ la main 
une lettre ouverte. Elle etait ainsi con- 

ST '^ ebruit ^epandparmilesna- 
twns et Gosem affirme que tot et les Juife 
vous pensez a^ous re>olter, et que c'est 
dans ce but que tu rebatis la nmrailk ; tu 

t, ' $*£?* J devenir ieur roi. Et meme 
tu as etablts des prophetes pour te pro- 
ber a Jerusalem roi de Juda. Main- 
tenant ces choses vont arriver a la con- 
mussance du roi. Viens done, et consul- 

9 test toi qui rmvente*. " Ca? tous vou- 
fcuent nous effrayer, se disant : " Us 
Perdront courage, et i'oeuvre ne s'ac 
complira pas. " 

Maintenant, 6 mon Dim, donne force 
a mes mains! 

10 J* m £ r ? dis <** Semelas, fils de Da- 

m J. n- M } 0m «*mNedai»la mai! 
»nde Dieu, dans l'interieur du temple et 



termons-en les portes ; car on vient pour 
te tuer; c est pendant la nuit qu'on viendra 
Pour te tuer." Je repondis : » Cn horn- u 
me comme moi prendre la fuite • Et qui 
: suis-je pour penetrer dans le temple sans 
; nsquer ma vie? Je n'entrerai point. » 
- tt je compris que ce n'etait pas Dieu qui 12 
1 envoyait, et qu 'il avait prophetise ainsi 
! sur moi, parce que Tobie et Sanabaliat 
1 avaient achete. -On l'avait acnete, pen- n 
sant que j'aurais peur, que je suivrais 
ses avis et que je pecherais ; et cela leur 
eut fourni un pretexte pour me couvrir 
dopprobre. 

Tenez compte, 6 mon Dieu, a Tobie z* 
ct a Sanabaliat de ces mefaits ! Souve- 
nez-vous aussi de Noadias le prophete et 
des autres prophetes qui cherchaient a 
I m eflrayer ! 

La muraille fut achevee le vinet-cin- 1 c 
qmeme jour du mois d'Elul, en dnqSante- 
deux jours. Lorsque tous nos ennemis 16 
1 apparent, toutes les nations qui etaient 
autour de nous furent dans la crainte • 
elles eprouverent un grand decouraffe- 
ment et reconnurent que 1'oeuvre s'etait 
I accomphe par U secours de notre Dieu 
I Dans ce temps-la, il y avait aussi des 17 
grands de Juda qui adressaient souvent 
des Iettres a Tobie et a qui Tobie en 
envo>Tnt Car plusieurs en Juda etaient 18 
aes a lui par serment, parce qu J il etait 
geiKte de Sechenias, fils d'Arla, et que 

b fille de Mosollam fils de Barachie. Ils iq 
disaient meme du bien de lui devant moi 
et lm rapportaient mes paroles. Tobie 
envoyait des Iettres pour m'eflfrayer. 



nom5'k m « sc tt'm »du reste AW/oj est un 
wm d homme, voir Euir. vui, 33 U " 



CHAP, vii, 1-3..— Garde de la viiie. 

Lorsque la muraiUe rat rebatie et que T 
jeus pose les battants des portes, les 
portiers, les cbantres et les levites furent 
charges de les garder. Je donnai auto- 2 
rite sur Jerusalem a Hanani, mon ftfre, 
et a Aname, commandant de la cita' 
delle, homme recommandabie entre tous 
par sa fidebteet par sa crainte de Dieu. 

Et je leur dis:- Que les portes de Jem. 7 
salem ne soient pas ouvertes avant que 
soit venue la chaleur du soleil; U soir ' 
pendant que its gardes seront encore d 
leur porte, on les fermera avec des bar- 
res; et pendant la nuit les habitants de 
Jerusalem feront la garde chactm a son 
poste devant sa maison. 



VII, 3. Ckacun devant sa maisam • mn> 
ceux doflt la maison etait dans lfSiie'dS 
rempans. Les mots en italiques bd S " 
^probable de ce ve^ ( pen n^ °dan1 
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Chap. VII, 4. 



NEHEMIE 



Chap. VII, 61. 



chap, vii, 4 — 73. — Profit de recm- 
sement. Dettombrement des exile's reve- 
nus avec ZorobabeL Offrandes volon- 
/aires, 

7 Or la vilie etait spacieuse et grande, 
mais elle avait peu d' habitants, et toutes 

5 les maisons n'etaient pas rebaties. Mon 
Dieu m'inspira alors la resolution d'as- 
sembler les grands, les magistrals et le 
peuple, pour en faire lc denombrement. \ 
Je trouvai un registre genealogique de \ 
ceux qui etaicnt montes les premiers, et 
j'y vis ecrit ce qui suit : 

6 Voici ceux de la province qui revin- ! 
rent de l'exil, ceux que Nabuchodonosor, i 
rot de Babylone, avait emmenes captifs, 
et qui retournerent a Jerusalem et en 

7 Juda, chacun dans sa ville ; ils revin- 
rent avec Zorobabel, Josue, Nehemie, 
Azarias, Raamiaii, Nahamani, Mardo- 
chee, Belsan, Mespharath, Beguai, Na- 
hum, Baana. 

Nombre des hommes du peuple d'Is- 

8 rael : les fils de Pharos : deux mille 

9 cent soixante-douze; les fils de Sa- 
to phatias : trois cent soixante-douze; les 

1 1 fils d'Area : six cent cinquante-deux; les 
fils de Phalath-Moab, des fils de Josue 
et de Joab : deux millc huit cent dix-huit; 

12 les fils d'Elam : mille deux cent cin- 1 

13 quante-quatre; les fils de Zethua : huit 

14 cent quarante-cinq; les fils de Zachai : 

15 sept cent soixante; les fils de Bennui : 

16 six cent quarante-huit; les fils de Be- 

17 baT : six cent vingMmit; les fils d'Az- 
gad : deux mille trois cent vingt-deux; 

1 8 les fib d'Adonicam : six cent soixante- 

19 sept; les ills de Beguai : deux mille soi- 

20 xante-sept; les fils d'Adin : six cent cih- 

21 quaote-cinq; les fits d'Atcr, fils d'Eze- 

22 chias : quatre-vingt-dix-huit; les fils de 

23 Hasttm : trois cent vingt-huit; les fils 

24 de Besai ; trois cent vingt-quatrej les 

25 fils de Hareph : cent douze; les fils de 

26 Gabaon : quatre-vingt-quinze; les gens 
de Bethleem et de N&opha : cent qua- 

27 tre-vingt-huit; les gens <f Anathoth : 

28 cent vmgt-huit; les gens de Beth-Az- 
29 4 maveth: (juarante-deux; les gens de 

Cariathianm, de Cephira et de Beroth : 
30 sept cent quarante-trois; les gens de 

5. Un ngistre : Nelieoiie reproduit ici inte*- 
fgrakinent un document deja inseY6 dans le 
hvre d'Esdras, ii, 1-67 ; la comparatspn des 
deux textes permet de con'stater quelques 
erreurs de copiste : au vers. 7, S/raias, Rah/' 
Has, Jlfes/Aar, Rfhum&VL livre d'Esdras, sont 
devenos AMarias, Room/as, Mitfhamth et 
Nahttm ; Nahamani est ajouie* ; aux vers. 94 
et 35, Hartph et* Gaboon rcmplacent J^ra et 
G($ar\ au vers. 48, Accnb tt Hagab{Exdr. ii, 



Rama et de Gabaa : six cent vingt et 
un; les gens de Machmas : cent vingt- 31 
deux; les gens de Bethel et de Hat : 32 
cent vingt- trois; les gens de l'autre $$ 
Nebo: cinquante-deux; les fils de l'autre 34 
Elam : mille deux cent cinquante-quatre; 
les fils de Harim : trois cent vingt; $5 
les fils de Jericho : trois cent quarante- 36 
cinq; les fils de Lod, de Had id et 37 
d'Ono : sept cent vingt et un; les fils 3$ 
de Senaa : trois mille neuf cent trente. 

Pretres : les fils d'Idaias, de la maison 39 
de Josue, neuf cent soixante-treize; les 40 
fils d'Emmer, mille cinquante-deux; les 41 
fils de Phashur, mille deux cent qua- 
rante-sept; les fils de Harim, mille dix- 42 
sept. 

Levites : les fils de Josue et de Ced- 43 
miel, des fils d'Oduias : soixante-qua- 44 
torze. — Chantres : les fils d' Asaph : 45 
cent quarante-huit. — Portiers : les fils 46 
de Sellum, les fils d'Ater, les fils de Tel- 
mon, les fils d'Accub, les fils de Hatita, 
les fils de Sobai; cent trente-huit 

Nathineens : les fils de Siha, les fils de 47 
Hasupha, les fils de Tabbaoth, les fils 48 
de Ceros, les fils de Siaa, les fils de Pha- 
don, les fils de Lebana, les fils de Hagaba, 
les fils de Selmai, les fils de Hanan, les 49 
fils de Gaddel, les fils de Gaher, les fils 50 
de Raaias, les fils de Rasin, les fils de 
Necoda, les fils deGazam, les fils d'Aza, 51 
les fils de Phasea, les fils de Besai, les 52 
fils des Munim, les fils des Nephusim, 
les fils de Bacbuc, les fils de Hacupha, 53 
les fils de Harhur, les fils de Besloth, 54 
les fils de Mahida, les fils de Harsa, les 55 
fils de Bercos, les fils de Sisara, les fils 
de The*ma, les fils de Nasia, les ills de 56 
Hatipha. — Fils des serviteurs de Salo- 57 
mon: les fils deSotal, les filsdeSoph^reth, 
les fils de Pharida, les fils de Jahala, 58 
les fils de Dercon, les fils de Geddel ; les 59 
fils de Saphatias, les fils de Hatil, les 
fils de Phochereth- Ascbafm, les fils d'A- 
mon. — Total des Nathineens et des fils 60 
des serviteurs de Salomon : trois cent 
quatre-vingt-douze. 

Voici ceux qui partirent de Thcl- 6c 
Mela, Thel-Harsa, Cherub, Addon et 
Emmer, et qui nepurent pas faire con- 
naitre leur maison paternelle et leur race, 

45-46) sont omis ; au vers. 59, Ami est deyenu 
Amen. Les nombres presentent aussi plusieurs 
differences, 

70. Ici, comme Vobserve une notede la Vulg. ( 
it semble que I'auteur cesse de transcrire le do- 
cument ancien, pour revenir a Tbisioire de Ne^ 
hemic ; cependftnt, jusqu'au vers. 1 du chap. 
viii, il emprunte encore au recit ante*rieur les 
expressions et les phrases qui convienncnt i 
son but. 
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Chap^VIT, 62. QjJ IIM K LIVRE p-KSDRAS. Chap. VIII, 14. 



pour montrer quils etaient d'Israel . 

62 ies tils de Dalalas, les fils de Tobie, les 
tils de Necoda : sbc cent quarante-deux. 

6} Et parmi les pretres : les Sis de Hobia. 
les tils d'Accos, les fiis de Berzeilal qui 
avait pris pour femme une des filles de 
Berzellai le Gaiaadite, et fut appele de 

64 leur nom. lis chercherent Ieur titre dans 
les registres genealogiques, et ne le trou- 
verent point. On les exclut du sacerdoce 

6j comme impurs, et le gouverneur leur 
defendit de manger des choses tres sain- 
tes, jusqu'a ce qu'un pretre se fut leve 
pour consulter Dieu par I'Urim et le 
Thummim. 

66 L'assemblee tout entiere ctait de qua- 
rante-deux mille trois cent soixante per- 

67 sonnes, sans compter leurs serviteurs et 
leurs servantes au nombre de sept milie 
trois cent trente-sept Parmi eux so 

trouvaient deux cent quarante-cinqchan- 

68 teurs et chanteuses. lis avaient sept- 
cent trente-slx chevaux, deux cent qua- 

69 rante-cinq mulets, quatre cent trente- 
cinq chameaux et six mille sept cent 
vingt anes. 

;o Plusicurs des chefs de famille firent 
des dons pour Toeuvre. Le gouverneur 
donna au tresor mille dariques d'or, cin- 
quante coupes, cinq cent trente tuni- 

71 ques sacerdotales. Les chefs de famille 
donnerent au tresor de l'ceuvre vingt 
mille dariques d'or et deux milie deux 

72 cents mines d'argent. Le reste du peu- 
ple donna vingt mille dariques d'or, 
deux mille mines d'argent et soixante- 
sept tuniqucs sacerdotales. 

73 C'est ainsi que les preres et les levi- 
tes, les gens du peuple, les chantres, les 
portiers, les Nathineens et tout Israel 
s'etablirent dans leurs villes. 



chap. viii. — Lecture solennelle de la 
loi CeUbration de la file des Taber- 
nacles. 

8 Le septieme mois etant arrive, et les 
enfants d' Israel etant etablis dans leurs 
villes, tout le peuple s'assembla comme 
un seul homme sur la place qui est de- 
vant la porte de l'Eau. Et ils dirent a 
tsaras, le scribe, d'apporter le livre de 
f loi de MoTse, prescrite a Israel par 

2 Jehovah. Et le pretre Esdras apporta 
a loi devant l'assemblee, les hommes et 
ks ferames et tous ceux qui etaient capa- 
oles de rcntendre : e'etait le premier jour 

3 <ta septieme mois. II lut dans ie livre, 

d/L 11 ;^ U 7 ? "'?{*» celui de tisri » Probable- 
? ^ 20C . a ™*5 d'Artaxerxes ; 011 peut-c*tre 
uaofc suivante. apres les operations <fu recen- 
s«n€nt (vii, 5.73), I 



depuis le matin jusquau milieu du jour, 
sur la place qui est devant la porte de 
I Eau, en presence des homme, et des 
femmes et de ceux qui etaient capa* 
bles de I'entendre, tout Ic peuple pretant 
une oreille attentive a la lecture du livre 
de la loi. Esdras le. scribe se tenait sur 4 
une estrade de bois, dressee pour la cir- 
constance ; et pres de Iui se tenaient, a 
sa droite, Mathatias, SemeTas, Anias, 
Une, Helcias et Maasias ; a sa gauche 
1 hadaias, Misael, Melchias, Hasum, Has- 
badana, Zacharie et Mosollam. Esdras 5 
ouvnt le livre a la vue de tout ie peuple, 
car il ctait eleve au-dessus de tous, et 
lorsqu'ii l'eut ouvert. tout le peuple se 
tint debout. Esdras benit Jehovah, le 6 
grand Dieu, et tout le peuple repondit en 
levant les mains : " Amen, amen! " Et 
ils s'inclinerent et se prosternerent de- 
vant Jehovah, le visage contre terre. 
Et Josue, Bani, Sarabias, Jamin, Accub, 7 
Sebethai, Odalas, iMaasias, Celita, Aza- 
rias, Jozabad, Hanan, Phalalas et les 
levites expliquaient la loi au peuple, et 
chacun restait a sa place Ils lisaient 8 
distinctement dans le livre de la loi de 
Dieu,'et ils en donnaient le sens, et Ton 
comprenait cc qui etait lu. 

Et Nehemie, le gouverneur, Esdras, 9 
le pretre et le scribe, et les levites qui 
enseignaient le peuple, dirent a tout Ic 
peuple : " Ce jour est consacre a Jeho- 
vah, votre Dieu; ne soyez pas dans le 
deuil et dans les iarmes* " Car tout le 
peuple pleurait en entendant les paroles 
delaloi. Et A%^//Mleurdit ; **Allcz, to 
mangez des viandes grasses et buvez des 
liqueurs douces, et envoyez des portions 
a ceux qui n'ont rien de prepare, car ce 
jour est consacre' a notre Seigreur; ne 
vous affligez pas, car la joie en Jeho- 
vah est votre force." Les levites cal- 11 
maient tout le peuple, en disant : " Tai- 
sez-vous- car cc jour est saint; ne vous 
affligez pas." Et tout le peuple s'en 12 
alia pour manger et boire, envoyer des 
portions et se livrer a de grandes rejouis- 
sances. Car ils avaient compris les paro- 
qu'on leur avait expliquees. 

Le second jour, les chefc de famille de 13 
tout le peuple, les pr^trcs et les levites 
s'assemblerent aupres d'Esdras le scribe, 
afin de s'instruire plus completement des 
paroles de la loi. Et ils trouverent ecrit 14 
dans la loi que Jehovah avait prescrite 
par Moise, que ies enfants d'Israel de- 

z.LefiTYmi*rjo\xr da 7© mow etost la fete 
des Trompettes : voir Lev. xxiii, 34 ; Nombr. 
xxix, i-d 
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vaient habiter sous des tentes pendant 

15 la fete du septieme mois, et faire enten- 
dre cette publication dans toutes leurs 
yiiieset a Jerusalem : " Allez chercher 
a la montagne des rameaux d'olivier, 
des rameaux d'olivier sauvage, des ra- 

. meaux de myrte, des rameaux de pal- 
mier et des rameaux d'arbres touffus 
pour faire des tentes, selon qu'il est 

16 ecrit." Alors le peuple alia chercher 
des rameaux, et ils se firent des tentes 
sur le toit de leurs maisons, dans leurs 
cours, dans les parvis de la maison de 
Dieu, sur la place de la porte de I'Eau et 
sur la place de la porte d'Ephraim. 

17 Toute Tassemblee de ceux qui etaient 
revenus de la captivite fit des tentes et 
habita sous ces tentes. Depuis le temps 
de Josue, fils de Nun, les cnfants d'ls- 
rael n'avaient rien fait de pareil. Et il y 
eut de tres grandes rejouissances. 

18 On lut dans le livre de la loi de Dieu 
chaquejour, depuis le premier jour jus- 
qu'au dernier. On celebra la fete pendant 
sept jours, et le huitierae jour il y eut une 
assemblee solennelle, selon le rite present. 

CHAP. IX et X. — Renovation de V alliance 
aprh un je&ne et la confession des 
pichis du peuple. 

9 Le vingt-quatrieme jour du ineme 
mois, les enfants d'Israei s'assembierent 
pour un jettne, rev£tus de sacs, avec de 

2 la poussiere sur la tete. Ceux qui etaient 
de la race d'Israei s'etant separes de tous 
les etrangers se presenterent et confes- 
serent leurs peches et les iniquites de 

3 leurs peres. Lorsqu'ils se furent mis de- 
bout a leur place, ils entendirent la lec- 
ture du livre de la loi de. Jehovah, leur 
Dieu, pendant un quart de la journee, 
et pendant un autre quart ils confes- 
seren+ teurs pkhis et adorerent Jehovah, 
leur Dieu, 

4 Josue, Bani, Cedmiel, Sebenias, Bon- 
ni r Sarebias, Bani et Chanani, etant 
mantes sur Testrade des Ievites, crierent 
a haute voix Yers Jehovah, leur Dieu. 

5 Et les Ievites Josue, Cedmiel, Bani, Ha* 
sebnias, Sarebias, Odalas, Sebenias et 
Phathahias dirent : 

15. Olivier sauvage (LXX, cyMs : Vulg. 
arbres les plus beaux) h*b. arbrtkhuile ; c'est 
1'oleaster {Rom, xi, 17) ddnt le bois tf&itestime' 
pour les travaux d'art; voir I Rois, vi t 33, 31, ^3. 

17. Rien de fart il: la fete des Tabernacles 
avait €t€ c€\6orit auparavant (I Rois, viii, 2, 
65; II Par. vii, 9; Esdr. iii, 4), mais jamais, 
depuis Josue*, il u'y avait eu une jote pareilte ; 
onreprenait en quelque sorte possession de Jrf- 
rusalem et de la terre promise. De plus, d'apres 
le II« livre des Machabees qui invite les Juifs 



" Levez-vous, benissez Jehovah, votre 
Dieu, d'eternite en eternite ! Que Ton 
benisse votre nom glorieux, qui est au- 
dessus de toute benediction et de toute 
louange ! — C'est vous, Jehovah, vous 6 
seul qui avez fait le ciel, le ciel des cieux 
et toute leur armee, la terre et tout ce 
qu'clle porte, la mer et tout ce quelle 
renferme; vous donnez la vie a toutes 
ces choses, et I'armee du ciel vous adore. 
C'est vous, Jehovah, Dieu, qui avez 7 
choisi Abram,.qui Pavez fait sortir dT T r 
en Chaldee, et qui lui avez donne le nom 
d ! Abraham. Trouvant son coeur fidele 8 
devant vous, vous lui avez solennellement 
promis de donner a sa posterite le pavs 
des Chananeens, des Hetheens, des Amor- 
rheens, des Pherezeens, des Jebuseens et 
des Gergeseens ; et vous avez tenu pa- 
role, car vous etes juste. 

Vous avez vu Taffliction de nos peres 9 
en Egypte, et vous avez entendu leurs 
cris en face de la Mer rouge. Vous avez 10 
opere des miracles et des prodiges con- 
tre Pharaon, contre tous ses serviteurs 
et contre tout le peuple de son pays, 
parce que vous saviez avec quelle inso- 
lence ils avaient traite nos peres, et vous 
avez acquis une gloire qui dure encore. 
Vous avez fendu la mer devant eux, et n 
ils passerent a sec au milieu de la mer ; 
mais vous avez precipite* dans i'abime, 
comme une pierre au fend des grandes 
eaux, ceux qui les poursuivaient Vous 12 
les avez guides le jour par une colonne 
de nuee, et la nuit par une colonne de 
feu, pour eclairer la voie qu'ils devaient 
suivre. Vous Stes descendu sur la mon* 13 
tagne du Sinai, vous leur avez parte* du 
haut du ciel, et vous leur avezdorin£ des 
ordonnances justes, des lois de verity 
des preceptes et des commandements 
excellents. Vous leur avez fait connaitre 14 
votre saint sabbat, et vous leur avez 
prescrit par Moise, votre serviteur, des 
commandements, des preceptes et une 
loi. Vous leur avez donne* du ciel le pain 15 
pour leur faim, et vous avez fait sortir 
I'eau du rocher pour leur soif. Et vous 
leur avez dit d'entrer en possession du 
pays que vous aviez jure de leur donner. 



d' Egypte \ ce'tebrer le jourde la Scfnotigit 
et du Feu (i, 18). on pourrait penser que la re- 
novation mtraculeuse du feu sacre* vint ajout:r 
'a 1'allegresse de cette (2te des Tabernacles. 

18. Le rite preterit ; voy. LeV. xxiii, 3$; 
Nombr. xxix, 35. 

IX, 3. Un quart de lajoumie t trots heures. 
Vulg., qua t re /o is done lajoumit. 

6. Les vers. 6-8 exposent le theme, qui sera 
deVeloppe ensuite en 4 strophes: vers, 9-1 5 \ 
1625; 26-31 ; 32-37. 
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C hal> ; IX> l6 ' 0U "*" LIVRE D'ESDRAS. Chap. IX, 

1 6 Mais nos peres, eux se Uvrbrent a . r«;« ~* ~ — - 

lorgueil et raTdirent teur co "K WSif^ MalS aU ^P 8 
.7 tant pas vos commandements i s refii et ™1 affl,ct } OT ,ls cr *rent vers vou£ 
serent d'obeir, et ils ne sTsouvl.S j cieJ ^'/ 0US *? entendi{ es du haut du 
pas des merveilles quc vous »™£ ; ^ t/don^ ff "»«'**■> 
en leur faveur. lis raidirent leur cou et dflivJ&r , ^°. n 'V ltes des sauveurs qui les 
Jans leur opiniatrete, ils se 'XnnTren fl£^^,i^ , S ,1 ^i!f ,, 7 T*"? 
un chef pour retourner a leur servitude ' Lm,a. m U repos ' lIs nrent de 28 
Mais vous, vous etes un Dieu n^t ™ 1 ^Tf K™ 1 devant vous ' * *«» les 
pardon, clement et J*£$L£?\£t ! enuS"^ T? IeS mains de «*" 
i la colere et riche en bont^ et vous ne \?,Tf ' q "- 1 dcvi nrent leurs maitres. 
IS les abandonnates pas, mTme orSs JS? i T erent cncore vers ™>s, et 
se nrent un veauen faSct dffi et d™? 18 « indites du haut du del, 
Void ton Dieu qui fa fait sortir dV £=*".- ^ grande misericorde vous 
gyptc, et qu'ils si livrerenT Si ££ I coliiuS^ P'" 5 ^ fois - Vous les 29 
19 A de grands outrages. Sdon vTtre SKSS T 3 " 1 " •, *?* ,oi * et ' ^ 
grande misericorde, vous ne les iv« S? I'or^ueil, .Is n'ecouterent 

pas abandonnes dans le d&e* et fc ! SeZ, COmmand ™t*. ils trans- 
colonne de nuec ne cessa point delS ; fhETS?- ^ **»>««» qui font 
gtiider le jour dans leur chemin ni H t^ • lm qm *? met en Pratique; «ls 
colonne de^detedStotanuitd-uS XT" Une " paule rebe » e ' * r aidi- 
K> la. route qu'ils devaieni VtTtZ VoL StJde £♦■* tt ' 0bte,lt P ^ 
leur avez donne votre bon esorit nour Hw 1 I e P atKa(X env ers eux pen- jo 
lesrendre prudents- vous i££» ffi dant de nombreuses annees; vous leur 
refuse votremanne d'C touche et^ui ^J " avert ^™^ par votre 
leur avez fourni de l'eau Zir leur s^.T JE* ^7? P™P h « tes ' et ^ ne pnl- 
:. Pendant quarante anTvouTav^ ™ u ^vu X IT* ! ° rei,le - AIors vous >« «- 
a leur entretien dans le dterteUteZ ■ ZTf*** ,es mains des P»P«« des 
manquerent de rien ; leurTveL* ,£ ne . fSSSSSTL^Jf"" ^ *** » 
s userent point et leurs D ieds ne sVn ' «J7* °. us ne les avez Pas anean- 

a flcrcnt point. Vous leur E? ,iv re ? d« ,' voul ff u " n Sv W f ^^ ** 
royaumus et des peoples dont vous pa? • coXux * ment Ct mi * ri - 

lageates entre eux les territoires • et ils kT^j.,. * . 
possedercnt Ie pays de SeZTfc onvs ^„H n • tena f t ' 6 ? otrc Dieu ' °™ 32 
du roi d'Hesebon; et le ^ d'Oe- roi £,i PU1SSant Ct "*«»«*!. voos qui J 
« de B ;l san. Vo«« avez muWpTie leuS fib '• «Sl WB P 3 ^ dc n»^ricor3e, 
comme les etoiles du del rt vou? I« ^.K?" ^ comme P" de ch <»: 
avez amenes dans le paw dont vout ' Sw ta souffrances q«« nous avons 
aviez dit 4 leurs percs^Us v ent« : SST* n0US ' 1? rois ' nos chefe ' nos 
24 raient pour en prendre pSon Et ; SSfL" ? P^P 11 ^. nos peres et tout 

tan -ils vinren^prendre^fSs ^ S d°W^ P U suuT« ' ? ten,P 5 *■ rois 
pays, et vous en avez humilW rW-,„t SLT • y I J us,t ! u a ce jour. Vous avez i? 

eux les habitants, fa fisanfaTet i r vo J «r ^ t0Ut ? 1 ui nous «* "- 
wus les avez Uvr& entrt T teurem^ m^! f V0US TOUS " tes montrt ndele, 
les rois et les peuples du oa^s ™'r I m^ TIT'uT* avons feit le mal - N« i4 
^S qu'ils les traitas^nt aleur a?| y nsTe S" 08 ch< : fs ' nos P^res et nos peres i4 
vinrent maitres de vfflesfcS£es et d* n« ^'T en P rati( l ue vot « K et 
term; fertiles , i| s pSrent £ Lt &L2?' CC attttn ^ "i* a vos commkn- 

sons rempfies de tSTSg de bials," fcSSSeT 7?/^^ qUC VO0S 
J«s dternes creusfes, des vis-nes A« ^ Mressiez. f A brts dans leur rovau- 15 

oUviers et des arbres ftStaK ^Iho? mS . "I 11 ' 6 " des nombreu =' bienfaits 35 
dance. Ils mangerent, &se^S«w" I ^ V fr k T accordi C2- dans te pays 
prospej.irent et vecurent StadflS ' n ertl ' e que vous leur avie 2 Rvft, 

. Par votre grande bSS* ^ S, !.! ™ ° nt F" servi et ils ne * «»>» 

» Neanmoins ils farent rebclles et *• r,". f^ J «o"rnes de leurs oeuvres mauvai- 
voltirent centre vonT IbjeSnt wtre S,. ! t . a ?J°« d, »"i ™"« void esclaves ! 36 
'«« derriere leur dos, ils tueren^L n^ Nous vmci esclaves sur la terre que vous 
Phetesqui les pnLient dTreZfr A w eZ ^T^ dnos I*« 1^ « manger 
vous, et "ils se UvrK »w?rs ^\*L to ^ te , et J ouir de *■ Wens! file x 7 

V grands outrageT 3onSE Kt? m-W 16 leS produits P° ur ,es «* *"*- 
^tes e S les ma ins rJSSS | ^^^1^^??^ 
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de nos corps et de notre bet ail, et nous 

$8 sommes dans une grande detresse. En 

consequence de tout cela, nous contrac- 

tons un engagement sacre que nous met- 

tons par ecrit, et nos chefs, nos levites 

et nos pretres y apposeront leur sceau. " 

1 Void ceux qui apposerent leur sceau: 

Nehemie, le gouverneur, fils de Haca- 

2 lias. — Sedecias, Saraias, Azarias, Je- 

3 remie, Phashur, Amarias, Melchias, 
4, 5 Hattus, Sebenias, Melluch, Harim, 

6 Merimuth, Abdias, Daniel, Genthon, 

7 Baruch, Mosollam, Abias, Miamin, 

8 Maazias, Belgai, Semelas, pretres. — 

9 Invites : Josuei fils d'Azanias, Bennui, 

10 des fils de Henadad, Cedmiel, et leurs 
freres, Sebenias, Odaias, Celita, Pha- 

1 1 laias, Hanan, Micha, Rohob, Hasabias, 
12, 13 Zachur, Sarabias, Sebenias, Odaias, 
14 Bani, Baninu. — Chefs du peuple : Pha- 
ros, Phahath-Moab, Elam, Zetha, Bani, 

15, 16 Bonni, Azgad, Bebai, Adonias, 
17 Beguai, Adin, Ater, Ezechias, Azu, 
18, 19 Odaias, Hasum, Besai, Hareph,Ana- 
20 thoth, Nebai, Megphias, Mosollam, Ha- 
21,22 zir, Mesezebel,Sadoc,Jeddoa, Phel- 
23 tias, Hanan, Anaias, Osee, Ananie, Ha- 1 
24, 25 sub, Alohes, Phalea, Sobec, Re- ' 

26 hum, Hasebna, Maasias, Achias, Ha- 

27 nan, Anan, Melluch, Harim, Baana. 

28 Le reste du peuple, les pretres, les 
levites, les portiers, les chantres, lesNa- 
thineens, et tous ceux qui s'etaient sca- 
res des peuples etrangers pour suivre la 
loi de Dieu, leurs femmes, leurs fils et 

29 leurs filles, tous ceux qui etaicnt capa- 
bles de connaissance et d'intclligence, 
s'attacherent a leurs freres, leurs nobles, 
promirent avec imprecation et serment 
de marcher dans la loi de Dieu»donnee 
par Moise, serviteur de Dieu, d'observer 
et de mettre en pratique tous les com- 
mandements de Jehovah, notre Seigneur, 
ses ordonnances et ses lots. 

30 Nous promhnes de ne pas donner nos 
filles aux peuples du pays, et de ne pas 

31 prendre leurs filles pour nos fils ; si les 
peuples du pays apportaient a vendre, 
le jour du sabbat, des marchandises ou 
denrees quelconques, de ne rien acheter 
le jour du sabbat et les jours de fete ; et 
de laisser reposer la terre la septieme 
annee, en n'exigeant le paiement d'au- 
cune dette. 

32 Nous nous imposames l'obiigation de 
payer un tiers de side chaque annee 

pour le service de la maison de Dieu, 

1 ' ■■ ■■ ■ ■( > 

XI, 3. Kwi, etc.. c'est le litre du tableau 
suivaot, qui dotine d abord les habitants de Je- 
rusalem (vers. 4-24), puis ceux des villes de 
Juda et de Benjamm.(vers. 25-36), et c'est atnsi 



pour les pains de proposition, pour le 33 
sacrifice perpetuel, pour l'holocauste per- 
petuel des sabbats, des neomenies et des 
fetes, pour les choses consacrees, pour 
les sacrifices d' expiation en faveur d' Is- 
rael, et pour tout ce qui se fait dans la 
maison de notre Dieu. 

Nous tirames au sort, pretres, levites 34 
et peuple, au sujet de Foffrande du bois, 
afin qu'on Fapportat a la maison de notre 
Dieu, chaque famille a son tour, a des 
epoques determinees, d'annee en annee, 
pour qu'il fut brule sur Tautel de Jeho- 
vah, notre Dieu, comme il est ecrit dans 
la loi. Nous primes V engagement d'ap- 35 
porter chaque annee a la maison de 
Jehovah les premices de notre sol et les 
premices de tous les fruity de tous les 
arbres ; d'aiuener a la maison de notre 36 
Dieu, aux pretres qui font le service 
dans la maison de notre Dieu, les pre- 
miers- nes de nos fils et de notre be 1 tail, 
comme il est ecrit dans la loi, et les pre- 
miers-nes de nos boeufs et de n;)s brebis; 
d'apporter aux pretres, dans les cham- 37 
bres de la maison de notre Dieu, les 
premices de notre farine, et nos autres 
offrandes, des fruits de tous les arbres, 
du vin nouveau et de Thuile ; e f . de livrer 
la dime de notre sol aux levites, qui la 
prendront eux-memes dans les villes vol- 
sines de nos cultures. Le pretre, fils 3S 
d'Aarcn, sera avec les levites quand ils 
leveront la dime, et les levites apporte- 
ront la dixieme partie de la dime a la 
maison a? notre Dieu, dans les chambres 
de la malion du tresor. Car les enfants 39 
d'Israel et les fils de Levi doivent appor- 
ter dans ces chambres les offrandes de 
ble, de vin nouveau et d'huile ; la sont 
les ustensilesdu sanctuaire, et se tiennent 
les pretres qui font le service, les portiers 
et les chantres. Ainsi voulons nous ne 
pas negiigcr la maison de notre Dieu. 

CHAr. xi. — Ripartition des nouvcatux 
habitants entre Jerusalem et le resU 
du lerritoire. 

Les chefs du peuple s'6taient etablis H 
a Jerusalem. Le reste du peuple tira 
au sort, pour qu'un sur dix vint habiter 
Jerusalem, la ville sainte, et que les neuf 
dixiemes demeurassent dans les autres 
villes. Le peuple benit tous ceux qui se 2 
deciderent d'eux-memes a resider a Je- 
rusalem. 

Void les chefs de famille de la pro- ] 

que Tout compris les LXX et la Vulg. D'apres 
la pou&uation massoritique, il fautlrait tra- 
duire : ... A Jirusalem. Mais Hans Us villtsdt 
ynda % chaenn Htahlit dans sapropriiti s etc. 
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Juda et des fife * B^mn. - D« fife TgSB?''?* W ^ * 5i ^ " 
de Juda : Athaias, fils d'Ozias fib de W ( £? ^J ef J des l6vUes a J*™- 22 
Zacharic, fils d'Amarias, fils de' Sapha sSas £ ?*V, % *? Bani - fik d «= Ha- 

- !; a ^ filsde Malaleel, des'fils de PhX ; ■ Jgg S fi. '1& fi , S d \ Micha - 

5 et Maasias, his de Baruch fiLs d* Phni ' A.- - i ls dAsa Ph, Ies chantres 
hoza. fils de Haaas, fihd^dSi? fils de i Sfv* 1 *?** de L a maisoQ de SE? 
Jo.arib, fils de Zacharie, fils de Sela Sr^T* une , ordo «"«ncedu roi a 2J 

6 Total des fils de Phares qui s'etabS £ wnVn • "" ^^ ddte ™ne leur 3 
a Jerusalem : quatre cent soLxanteE thahK fiu M^.^'Ti J0Un Pha ' *4 

7 hommes vaillants. - Void les fils de K?r £ ) les F^ d 'entre Ies 
Benjamin: Sale, fils de MosoHam fik ! S~ nf a ' flIs de J° d «^tait commis- 

e Joed fife de Phadaias, filsT Colall, : SS* r °' P "' toutes les »«*- du 
his de Maasias, fils d'Etheel fils d'lsaip I n, 1 
Set npres lui Gebba!-§eTla1 neuf S dj TmM^t 1 *"" «**»**», 25 
9 vmgt-hmt Joel, fils de Zecnn\ fi I S^i?,i?tl- etabl i reiIt : a Cari *h ! 5 
eurchef, et Juda, fils de Senna Ita t i d Dih^n It h ,esl ; euxdcs » d ependance, 
Ie second chef de la ville. a °, n £ da ? s les ,xeu * de sa depen- 



raioth, fils d'Achitob, prince de la mai- e : E2?E! ,- nce ' , a S,ce '% d Mochona 28 

. 2 son de Dieu, et leurs freres occup&2, En Re£™„ T s. Sa d ^ ndan <*. 4 29 

"vice de la maison , huit cent*™" S .U^nM^ ""f'l a J i r,moth > a 30 

deux; Adajas fils de Jeroham, fils de enWronn-.^ W J$.-?T, '"* TiMa 8» 

Phelehas, fils d'Amsi, fils de Zachirie wJ„ 5 " . .' d Lach,s et dans s°n ter- 

■3 fiMe Phashur, fi, s de Melchiat S SSanc^T^K? 8 l ?J fa,x *- 
freres, chefs de famille : deux cent qua- sabfe i u w--. f l^iW de P uis **. 
rante-deux; et Amassai. fils d'A^i ■" a ?SL J E? l i il £ v ?»& d 'Ennom. 



15 M*!*~ : ?*"*■• ' fils dc Has "b, A ] ^bkiia?" th f 'ftd tf H ? d n' d ^^ 34 
fils d'Ezncam, fils de Hasabias fils de '■ Lnl^lt A • €t a 0no ' da «s la « 

'6 Jonni : Sabathal et jSS ?&& i aS^S " 7 eut d <* '^tes || 
Jcs afta.res exterieures de la maison de fifflS J *"" " ******* * 
Dw, du nombre des chefs des levites; : Henjam,n - 

fib d' n v^nh fi,S ,f C M^-. 818 d e Zabdi, ; chap, xii, 1-26. - DJno ni b reme , u & 
nis a Asaph, Ie chef qui entonna t le ' litres a J** it,,.;*. ™ s 



pretres et des ttvites. 



li«(UXi.e";lrcellJ:dVe e fSp™,« I ^»«nt revenues avec ZorobaM ( ve , s . 77^ 
fogies, mais aussi de n«a"leVdiSSS? dSuT d« Pands prftres depufa ^j^su« 
dk <io„ « rapporter a une%pS, U e puS Tn-' iS^tt^"^- 4 *^^*™^. 

"wn« apr« Ie retour des premiers exil^ J.1Z 'i ' r hefs des f *n""es levit ques a la 

•^, mentionnes a part" vers. '9 ^ faSo?J?^Si ***" de P"».J«»«< Ju^qu'i 

.» rl '/ 'j •-*• ver »- !•»< donnent 4 listes • £fk.^°ai ^""..eontemnorwu (d'apreTjo- 

<> Che, a. ra milIei Iacerd0tale$ i fijg" ■ t^^^^\^:^hk 
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Chap. XII, 6. 



N&HEMIE 



Chap. XII, 42. 



6 ga, Semeias, Joiarib, Idaias, Sellu, 

7 Amoc, Helcias, IdaTas. Ce furent la les 
chefs des pretres et de leurs freres au 

8 temps de Josue. — Levites : Josue, 
Bennui, Cedmiel, Sarabias, Juda, Ma- 
thanias, qui dirigeait avec ses freres le 

9 chant des louanges ; Becbecias et Anni, 
leurs freres, formaient dans le service le 
choeur oppose. 

10 Josue engendra Joakim, Joakim en- 
genda Eliasib, Eliasib engendra Joiada, 

1 1 Joiada engendra Jonathan, et Jonathan 
engendra Jeddoa. 

12 Voici quels etaient, au temps de Joa- 
kim, les pretres, chefs de famiile : pour 
Saraias, Maralas ; pour Jeremie, Ana- 

13 nie; pourEsdras, Mosollam ; pour Ama- 

14 rias, Johanan ; pour Melluch, Jonathan ; 

1 5 pour Sebenias, Joseph ; pour Harim, 

16 Edna ; pour Maraloth, Held ; pour Ad- 
do, Zacharie ; pour Genthon, Mosollam ; 

17 pour Abias, Zechri ; pour Miamin et 

18 Moadias, Phelti; pourBelga, Sammua; 

19 pour Semeias, Jonathan ; pour Joiarib, 

20 Mathanai; pour Idaias, Ozi; pour Sel- 

21 lai, Cela'i; pour Amoc, Heber; pour 
Helcias, Hasabias; pour Idaias, Natha- 
nael. 

22 Au temps d ? Eliasib, de Joiada, de 
Johanan et de Jedda, les levites, chefs 
de famiile, et les pretres, furent inscrits, 

23 sous le regne de Darius, le Perse. Les 
fils de Levi, chefs de famiile, furent ins- 
crits dans le livre des Chroniques, jus- 
qu'au temps de Johanan, fils d'Eliasib. 

24 Chefs des levites : Hasabias, Sarabias 
et Josue, fils de Cedmiel, charges avec 
leurs freres, formant un choeur distinct, 
de cele*brer et de louer Dim alternati- 
tivement, selon l'ordre de David, homme 

25 deDieu. Mathanias, Becbecias, Abdias, 
Mosollam, Telmon et Accub, portiers, 
faisaient la garde au seuil des portes, 

26 lis vivaient au temps de Joakim, fils de 
Josue, fils de Josedec, et au temps de 
Nehemie, le gouverneur, et d'Esdras, le 
pretre et le scribe. 



chap. XII, 27-46. — Dedicaee des murs 
de Jerusalem. Les redevances levitiques* 

27 Lors de la dedicaee des murailles de 
Jerusalem, on appela les levites de tous 
les lieux qu'ils habitaient et on les tit 
venir a Jerusalem, pour celebrer la dedi- 
cace par une fete, avec des louanges et 
des chants, au son des cvmbales, des 

31. Le point de depart parait avoir £te la 
pone de la Vallee (aujourd'hui porte de Jaffa), 
du c6t£ de 1' Occident. I/un des chceurs prit 
\ droite, vers le sud ; l'autre a gauche, vers 
le aord, et ils se rencontrereat du cfite* de Vest, 



\ cithares et des harpes. Les fils deschan- 28 
tres se rassemblerent de la campagne 
environnant Jerusalem, des villages des 
Xetophatiens, de Beth-Galgal et du ter- 29 
ritoire de Gabaa et d'Azmaveth ; car les 
chantres s'etaient bati des villages aux 
alentours de Jerusalem. Les pretres et 30 
1 les levites, apres s'etre purifies, puri- 
i fierent le peuple, les portes et la muraiile. 
; Je fis monter sur la muraiile les prin- 31 
i ces de Juda, et je formai deux grands 
: chceurs. Le prejiiitr se mit en marchedu 
cote droit sur la muraiile, vers la porte du 
Fumier. Derriere eux marchaient Osaias 32 
\ et la moitie des princes de Juda, Aza- n 
rias, Esdras, Mosollam, Juda, Benjamin. 
Semeias et Jeremie ; des fils de pretres 34 
i avec des trompettes ; Zacharie, fils de 
Jonathan, fils de Semeias, fils de Ma- 
thanias, tils de Michee, tils de Zachur, 
fils d' Asaph, et ses freres, Semeias, 35 
Azareel, Malalai, Galalai, Maai, Xatha- 
nael, Juda et Hanani, avec les instru- 
. ments de musique de David, rhommede 
Dieu. Esdras, le scribe, tjtait *\ leur tete. 
Arrivis a la porte de la Source, ils mun- 36 
1 terent vis-a-vis d'eux les degres de la 
cite de David, par la montee de la mu- 
raiile, au-dcla de la maison de David, 
jusqu'a la porte de I'Eau, vers rorient.y 
! Le second choeur se mit en marche du 37 
; cote oppose; j'etais derriere lui avec 
\ Tautre moitie du peuple, sur la muraiile. 
: Apres avoir depasse* la tour des Four- 
neaux, on alia jusqu'a la muraiile large ; 
puis au-dessus de la porte d'Ephraim, 3S 
i de la Vieille porte, de la porte des Pois- 
\ sons, de la tour de Hananeel et de la 
tour de Mea, jusqu a la porte des Bre- 
bis ; et Ton s'arrcta a la porte de la 
Prison. 4*Les deux chceurs s'arreterent 39 
dans la maison dc Dieu, ainsi que moi 
et la moitie des magistrats qui etaient 
avec moi, et les pretres Eliacim, Maa- 40 
sias, Miamin, Michee, Elioenai, Zacha- 
rie, Ananie, avec des trompettes, et 41 
Maasias, Semeias, Eleazar, Ozi, Joha- 
nan, Melchias, Elam et Ezer. Et les 
chantres se firent entendre, avec Jez- 
raias, leur chef. 

lis oftrirent ce jour- la dc nombreux 42 
sacrifices et se livrercnt aux rejouissan- 
ces, car Dieu leur avait donne un grand 
sujet de joie. Les femmes et les enfants 
se rejouirent aussi, et les cris de joie de 
Jerusalem furent entendus au loin. 



entre la porte de I'Eau et celle de la Prison. 
45. Li chef des. chantres % d'aprcs le Ktthtb 
et les LXX qui ont hi rdsch, le chef; la 
Vulgate suit le Qe> 1 ; rdscht, il y avait des 
chefs ) etc. 
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^±JEl*t W^jmEVBSBRAS Chap. XIII Ig 

de magusins pour Ies oftrandes.lelTre ! SST' if- ?* ,. Car autrefois ' *» +5 
miees et Ies dimes, et on les chared*- channel ift ™ ?„ d A ?P h ' Ic chef des 
rocuedlir du territoire des villes tes nor et ,r, ?' > ? vait dcs chants de loua °ge 
lions assignees par la loi au.x>c?r£ * ; Diet W fj^ ° n inmnear ^ 
aux fcvite; car Juda se rejouissaU de i babel et de V ^ '• au , tem P s d ' *>ro- 46 
voir a leur poste Ies pretres et lesle^ ' iour if * f Nehem j e . *»nait jour par 

us. ''bservanttoutce-uu.eonWmaitle^rrtJ^ ^' 0nS deS chantres et d <* 
•sen-ice de leur Dieu ct les ourifiSn, • i t~ £ ' V" d ° nnait aux levites les sain- 

* de meme les chantres rf^S ! £r°S?-S fils'"!^ " d ° Bnaimt 



10 



§ IV. _ DERNIERS ACTES DE NEHEMIE. 

ruxv xiu. _ Zele de XcUmU . on'.re \ ! teritoire. J'adressai des reprimandes 11 
/a- tmns & resstnrs dc la loi. 1 aux magistrals, et je dis : - [^ourquoi 

13 En ce temps. la, on lut en presence '< Ft "IV Sm de B ieu , cstelle abandon™*? " 

du peupledan^ le livre de \m£*?£ fiJItT^ 1 K 1 ^ et les <*™" 

y irouva ecril que 1' Ammonite et e Mo a 1 2* h. I * fe !! ,IS , a ,eur P 08 '* A '°r* « 

bile ne devnient jamais en^er dans it JilSi ? f ^ da " S les ""S"** la 

i scmblee de Dieu parce quails ™Jiont fcTnn.1 % '.' VI ? n0Uveau et de V^^ 

avee du pam et de l'cau, et parce qu'ils f >Sas H^V r *? ' ,esc n»«. et 
ava.ent.paye Balaam pour qull les man- d oKs H-m™ t T, Ct Je leur 

4 r -^ nt « la ^P^reEliasib, qui avail eaSTc^lTet ^5?' " m ° n ?*"' a ' 4 
I mtendance des chambres de la mii«,,n „. t ■ . ' et n effacez pas de uoOe 

de notre Dieu et quiS^u^™^ wTh rn^'T & P '^ ^ J* ai fait * 

5 arait dispose pou? ce dernier unegrande Wee- * D ' CU 0t P° ur son **• 

otlrandes, I'encens KSS h d,i hnS" c % tem P sl; ' * vis en Juda des , s 
Ju. ble, du via nouvea? t de PhuUe ce ' Sbbat '°nt ^ "." Pr ^° ir P "^ 1 " 1 le 
qui devait etre donne aux kSvitoau^ &""?* dcs ^ erbes ' **"#* ™ 
chantres et aux porli-rs et ceaut'^ •' h ^ . mCn)e du v,n ' dcs ra 'si7K, des 

6 preleve pour les pVetre^ ]l nS S Jf" 8 * 0l ! tc «. surt «' dc fardeaux qu'ils 
a Jerusalem quaff St *K C I ba't'T," 1 1 U ^r*" 110 '" le J our dusab ' 
car jetais retourne auprfe du roM-i ' fc^.l . J "^ l °" na ' un av ertissement 
trente-deuxieme ann& ■ d'VrtaSx™ rol ijS " V ? n ? a,e 5. t lcurs denr&s - « V .6 

7 jobtins du roi la permS TrS H?; f l »PP° rt ™«t & poisson 
a Jerusalem, ct «T m'anra» du mni f tout f . sortesdc marchandises, et qui 
quavait fait Eliasib, en ar^nt uni S hST!' fc ^ d *" abbat ' ^ ^ 
chambre pour Tobie da^l^rvisdc dV^, *T Jcrusa,em - J'adreeeai 17 

i la maison de Dieu. Pen epro^-ai une i i o„ P r " m ? d ^ aux & rands de J« d a et 
Rrande douleur, et je ieta?ho« d, J ^ d ' S : Quelle ^ cctte mauvaisc 
chambre tons tes oftS^uiSrSt? ! ^IT^f?^ cn P rofanant '« 

9 naient a Tobie. Puii TordonnaiSn : ^ „t" Sa - bhat? , X ?*■« P** ainsi q«'««t '« 
purilidt les chambres, ct ? v reoK i« "^ ??*• Ct , «? e8t ' ce P 98 (i «"« * 
^ensiles de la maW de D eu S & ° DlC " a fait venir tous *» ">ai- 
oflrandes et l'encens ' » hcurs sur no ! ,s ct s ™ <-^tte viUe? Et 

Jappris aussi que les portions des U^'. 1°™ a J 0Utei£ . a s » "tens centre 
kvites navaient pAs e« UvS "t tH rT" *' 1 " Ensuit e '9 
hjh-ita, , et les'chantres cnSgJ 'du ' ST , i^r?«!LS!? ««? de *«• 
«rv.ce s'etaient enfuis chacun sur son 

l«u.'i!i' ' £ " c f""'fi'-M, li«.«>«r-ij. Celte 
'*uuon wut s'entendre largement d'une <po! 



salem, avant le sabbat, j'ordonnai de 
fermer Ies pontes, et de ne Ies ouvrir 

q ?I5J? C,COn , qi i e cIe ,a P^" iode appel<ie, an vers 
prAr^cnt, // Ump* {ies J<mrs)d7xMmU 
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Chap. XIII, 20. 



N£li£MIE. 



Chap. XIII, 31. 



qu'apres le sabbat. De plus, je placai 
aux portes qudques-uns de mes gens, 
pour emp&her Tentree de lout fardeau 

20 le jourdu sabbat Alors les marchands 
et les vendeurs de toute sorte passerent 
la nuit une fois ou deux hors de Jerusa- 

21 lem. Je les avertis, en leur disant : 
" Pourquoi passez-vous la nuit devant 
la muraille? Si vous le faites encore, je 
mettrai la main sur vous. " Depuis ce 
temps-la, ils ne vinient plus pendant le 

22 sabbat Et j'ordonnai aux levites de se 
purifier et d'aller garder les portes pour 
sanctifier le jour du sabbat. 

Souvenez-vous encore de moi, 6 mon 
Dieu, a cause de cela, et epargnez-moi 
selon votre grande misericorde ! 

23 En ce meme temps, je vis aussi les 
Juife qui avaient pris des femmes Azo- 

24 tiennes, Ammonites, Moabites. La moi- 
tie" de leurs fils parlaient l'azotien et ne 
savaient pas parier judeen, mais une 

25 langue ou une autre, Je leur fis des re- 
primandes et je les maudis ; j'en frappai 
plusieurs, je leur arrachai les cheveux 
et je les adjurai au nom de Dieu, en di- 
sant : 4 ' Vous ne donnerez point vos filles 
a leurs fils, et vous ne prendrez point 



24. L'azotien, etc. Dialectes semitiques plus 
ou moins diflferents de la langue parlee dans 
la colonic juive, U*te langue ou une autre, litt. I 



leurs filles pour vos fils ou pour vous. 
N'est-ce pas un peche de ce genre qu'a 26 
commis Salomon, roi d : Israel? II n ? y 
avait pas de roi semblable a lui parmi 
la multitude des nations, il etait aime 
de son Dieu, et Dieu l'avait etabli roi 
sur tout Israel; neanmoins les femmes 
etrangeres l'entrainerent aur^i d^ns le 
peche. Fallait-il done apprendre a vo- 27 
tre sujet que vous commettez un aussi 
grand crime et que vous pechez con- 
tre notre Dieu £n prenant des femmes 
etrangeres ? " 

Un des fils de Joiada, fils d'Eliasib, le 28 
grand pretre, etait gendre de Sanabaliat 
le Horonite; je le chassai loin de moi. 

Imputez-leur, 6 mon Dieu, cette pro- 29 
fanation du sacerdoce et des obligations 
sacrees des pretres et des levites ! 

C*esi ainsi que je les purifiai de tout 30 
ce qui etait etranger, et que je remis en 
vigueur les reglements concernant les 
prltres et les levites, chacun dans son 
ministere, et ce qui concernait l'of- 31 
frande du bois a des epoques determi- 
nees, ainsi que les premices. 

Tenez-m ? en compte, 6 mon Dieu, pour 
mon bien ! 



d*un peupU et tt'uH peuph^ du peuple auquel 
la mere appartenait* 
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LE LIVRE DE TOBIE 



I. -SOUS LE COUP DE L'EPREUVE, LE PIEUX TOBIE ET S^A 
FILLE DE RAGUEL, IMPLORENT LE SEIGNEUR [I- L]' 




CHAP. I. — Piett courageuse de TobU y 
captifa Ninive, 

1 ~E"o^|obie, de la tribu et d'une vilie 
de Nephthali, qui est dans la 
ualilee superieure, au-dessus 

. deNaasson, derriere le che- 
mm qui va a U couchant, ayant a gauche 

2 Ia ville debephet, futemmene captif au 
umps de Salmanasar, roi des Assyrians • 
et dans sa captivite meme, il n'abandon- 

3 na pas le chemin de la verite. Tous les 
jours, il distribuait a ses freres, ceux de 
sa nation, captifs comme lui, tout ce 
dont il pouvait disposer. 

4 Et alors meme qu'il etait le plus jeune i 
de ceux de la tribu de Nephthali, il n'y | 
avait nen de juvenile en sa conduite. [ 

3 Aussi, tandis que tout le monde allait j 
adorer les veaux d'or que Jeroboam, roi 



pcruu. iiexiste de ce Uvre plus ears textes aui 

SJdff m te ve daas . les **«*» rec «- 

^ons d un meme Uvre, maw par des additions 
oil de* onusstons, et des variations daasle* 

.on la plus courte; elle 'est sSde en usaWda^s 



d'Israei, avait faits, lui seui fuyait ia 
compagnie de tous, et il se rendait a 6 
1 Jerusalem, au temple de Jehovah ou il 
j adorait Jehovah, Dieu d'Israel, offrant 
i hdelement les premices et les dimes de 
1 ses biens. Tous les trois ans il distri- 7 
! burnt aux proselytes et aux etrangers 
toutesachme. II observait ces choses et 8 
d autres sembiables, selon la loi de Dieu 
dessonjeuneage. Quand il fut devenu' o 
nomme, d epousa une femme de sa tribu 
nominee Anne ; et il en eut un fils auquei 
il donna son nom, et qu'U instruisit des to 
1 enfance a craindre Dieu et a s'abstenir 
de tout peche. 

Lors done qu'il fut arrive commc cap. n 
tu avec sa femme et son fils, en la ville 
de Ninive, ou etait toute sa tribu, bien 12 
que tous les autres mangeassent des mets 
des paiens, il garda son dme pure, et 




de Pa £ tfuf^A*?" 1 ? **•*<** xo 7> le 609 
v [?. et . ,a finde 1* Peschito (vu io.xiv? 
Notre Vulg. | a tine formc , e jSSnl S f *2me 
nous apprend qu'il fit sa tSSSSK uTseu! 

J?A f J? \.l n }~F**** <* hehrcu. Ce travail un 

d^SL^^??' ?* °* y remaK l u * "ombre 

rSgtSi ^ J<5rfimc pandt * voir abr <^ 

SurlavaJeur relative de ces quatre Erouoes 

intern™, 1 '* dc , tCxtes du KvwVtoE C 
interprets sont fort partakes. 

iVWrr traduction suit U Vulgate maJ* ~ 

tenant concedes autres te*Usa^c £Yde% 

^^^PersiutU titrsmh rnsdcHlt^t^i 

triL 3 A " *??** * S«t*""na**r ; le eras de Ia 
^r(H Rots, xv, 29) ; m* seconde deportation 

r^ n^K 5 ?!" &Umanasar ou SargonfSrc^ 
£ Probablement ce dernier nomlul fou*5 
'»« iu et aux vers. 13 ct ,8. Les 4 t extes gr£s 



j portent Etunussar, forme Grange qui, d'aores 

1 n o niT taliSlC ?/ Ckd! « *»"* «firte 
adSn«.„ f arS ° n ^. LaSSyrien Sarm^iCmu, 
adouci en ft»»ft««, (^*>iw) devien' 

1 SSJ-f* trans P?« Uon dcs dcujc ^ents, ^- 

ssssSrr hcbreu ; /jmmb ^ ea g " C : 

aiiS 1 ^ |CS VCrSCtS X " 3 P« uv « nt * traduire 
*/* ^*Y rif factions ds Tobit.ftU d* TooUl 
dc U ractd'Asail, de la trilu de Xepktkal 

m /• l/' C/djos/Cadts) de la iribu ^ ^M- 

ifti */*' "f™*"-*'* dans Us votes de /dvtrite' 
et de la justice tous Us Jours de uta vie. 

PjI /? ¥*° ° ffrc uu sens P |us «»tu"l : Lorsque 
i/iuJ 7%? " t&U ***** ?"** ia Urr < d'/srh/ t 

AT??/,/ r* €HC0 . rt -"""*» iout * I* Iribu de 
Mfhttalt ayant abandons UtemAUdejlnt. 
satem.,. uws seul, etc. ... J 

aeeV^lul)^ 7, aUX grandes &*" dc V ™' 

r 9 J>;?A* "t^ : Ie P 6 " csl ^ujours appele* 
fodtt dans e texte erec, Tobis dans la vers 

«« >!™ CC dc , ra r lcr noni - C rest donc dans un 
sens large qu il faut, ce semble, entendre les 

mots ton nom dans notre verset. Cependant 

on pourrait aussi regarder le / final du texte gr. 

S™??-k - f0r , me h ^ braT q u e Tobi % et cette 
forme hebraique elle- meme comme uoe abrevia- 
uon du nom complet r^>^, en gr. TVWoj, 
lament ^«A pouvant se souUn tenure & 
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Chap. I, 13. 



LIVRE DE TOBIE. 



Chap. II, 11. 



jamais il ne se spirilla par ieurs viandes. pres fils. Alors Tobie revint dans sa 25 
13 Et parce qu'il se souvenait fidelement de maison, et tons ses biens lui furent ren- 
Jehovah, Dieu lui concilia la faveur du dus. 



14 roi Salmanasar, qui lui donna pouvoir 
d' alter partoutoii il voudrait, avecliber- 

15 tc de faiic ce qu'il lui plairait. II allait 
done visiter tous ceux qui etaient cap- 
tifs et lem donnait des conseils salu- 
taires. 

1 6 Etant une fois alle a Rages, vilie des 



chap. H. — Charitedc Tobie. II devient 
aveugle. Sa piete dans cette epreteve. 

Apres cela, une fete de Jehovah etant 1 1 
venue, et un grand repas ayant ete pre- 
pare dans la maison de Tobie, il dit a 2 
son fils : " Va et amene quelques horn- 



3 



18 



5 



8 



Medes, avec dix talents, provenant des j mes de notre tribu, craignant Dieu, ahn 
largesses dont le roi lavait enrichi, j qu ils mangent ^vec nous/' Son fils 
17 parmi le grand nombre de ses compa- 1 partit;ason retour, il lui annonca qu un 
triotes, il vit un homme de sa tribu, 1 des enfants d'Israel, qu'on avait assas- 
wmWGabeius, qui etait dans le besoin, | sine, gisait dans la rue. A I instant, 
et il lui donna contre un recu cette som- ! Tobie se leva de table et laissant la le 
me d'argent. * j repas sans avoir rien mange, arnva au 

Longtemps apres, le roi Salmanasar * cadavre, le prit, et le rapporta secre- 
etant mort, Sennacherib, son tils, regna • tement a sa maison, afin de I mhumer 
a sa place. Comme ce prince avait une } avec precaution apres le coucher du 
grande haine contre les enfants d'Israel, \ soleil. LorsquM I'eut cache, il pnt son 

19 Tobie allait visiter chaquc jour tous ceux j repas avec larmes et tremblement, au 
de sa parente; il les consolait et distri- 1 souvenir de cette parole que Jehovah 
buait de ses biens a chacun, selon son j avait dite par le prophete Amos : " Yos 

20 pouvoir; il donnait a manger a ceux | jours de fetes seront changes en gemis- 
qui avaient faim, procurait des vete- 1 sements et en deuil. ■' Puis quand le 
ments a ceux qui etaient nus et mettiit | soleil fut couche, il sortit et mit le corps 
un grand zele a donner la sepulture a ; en terre. Tous ses voisins le blamaient 
ceux qui etaient morts ou qui avaient ete ; en disant : " On a deja ordonne de te 

2i tues. Lorsque le roi Sennacherib, reve- j faire mourir pour ce sujet, et a peine as- 
nu en fugitif, apres la defaite dont Dieu ; tu echappe a cet arret de mort, que tu 
1'avait frappe en Judee pour ses blasphe- ', recommences a donner aux morts la se- 
mes, faisait mettre a mort, dans sa fu- ; pulturc !' ; Mais Tobie, craignant plus 9 
reur, un grand nombre des enfants d'ls- * Dieu que le roi, enlevait les corps de 

22 rael, Tobie enterrait leurs cadavres. La j ceux qui avaient ete tues, les cacbait 
nouvelle en ayant ete apportee au roi, il ■ dans sa maison et les inhumait pendant 
ordonna de le mettre a mort et lui ota la nuit. i° 

23 tous ses biens. Mais Tobie prit la fuite Un jour qu'il s'etait fatigue a* donner 
avec son fils et sa femme, et, depouille la sepulture aux morts, etant re^tre a sa 
de tout, il reussit a se cacher parce qu'il maison, il se jeta au pied de la muraille 

24 avait beaucoup d'amis, Quarante-cinq et s'endormit. Pendant qu'il dorrnait, 11 
jours apres, le roi fut tuc par ses pro- il tomba d'un nid d hirondclles de la 

„ ^__^ . — — ■■■ .. — ■-■ -^ ■* ■ 

II, 1. UnefHe,<x\\e&* la Pentecfite (texte 
grec). 

9 sv. Le vers. manque dans les manus- 
crits gr. et dans Tltal., et le vers. 10, ralta* 
chant ce qui suit a ce qui precede, commence 
ainsi : Cette nuit- Id mime, comme j'itais ecu- 
chi, /taut imfur, an pied de la murailk ', etc.: 
en touchant le cadavre, Tobie avait contracte 
une souillure levitique. Tror fatigu* pour s en 
purifier irametliatement par une ablutwp 
(Nonibr. xix,2-22), il n'entrapas dans sa mai- 
son, pour ne pas comtnuniquer aux sicns son 
irapurete. LaVulg. semble se"parer deux tolls 
lies ensemble. 

11. Pendant qnHldermmt; en grec, ma 
yeux itant ouverts. — HirondelUs ; le pot 
gr. destgne toute espece de fetits oiseaux. Da 
pres ITial., I'accident arrive a Tobie ne hit 
cansa qu'nne inflammation des yeux, laqMlle, 
par la faute des m^decins, amena une ceatt 
complete. 



14. D'aprcs le texte grec, Tobie *tait le 
fournisseur de la cour. 




... inscription 

est appelee Raga (texte perse) Rakkan (texte 
me'dique) ; ses mines, un peu a Test de Teh- 
ran, portent le nom de Ret. 

17. Gabttusy en gr. GabaiL — Contre un 
refu .-Me grec dit micux, en dipdt : on ne voit 
pas autrement pourqnoi Tobie aurait prete" une 
si grosse somme a Gabelus. 

18. Salmanasa r : Sargon (voir la note du 
vers. 2) apres avoir r6gti€ de 72a a 705 av. J.-C, 
eut pour successeur Sennacherib. 

2i. Sennackfrib ; voy. II Rois, xviii, 13; 
T I Par. xxxii ; Is.xxxvf sv. 

25. J I fut redtvablc de son retour t comme 
I'explique le texte grec, a Tintervention de son 
neveu Achiacharus, (ou Ackior, Vulg* xi, 20) 
a ijut le successeur de Sennacherib, Asarhaddon, 
avait confi6 une haute fonction administrative. 
(Voir ii, 19 note). 
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LIVRE DE TOBIE. 



. Chap. Ill, 13. 

fientechaude sur sesyeux, et il devint | tes sont tous vos jugements ettoutesvos 

I2 aveugle. Dieu pennit que cette epreuve voies sont miseriordrvSt?eHu?to 
lui arrival, aim que sa patience, comme j Et nontenant, Seigneur, ^uvenS^ 
celle du saint homme Job fut donnee en ! de moi ; ne lira pis vSa de m« 

.3 exemple a la postente. Car, ayant tou- peches, et ne rappdeV Sn^ £f 
jours craint D.eu des son enfance et \ moire mesoflens^ou ide m" Z~ 
observe ses commandements, il „ e s'at- 1 cetres. Car nous a"«S Tobell v^s 
trista pas contre Dieu de ce n«A Ip m,i ■■ „.-s~»_*. .„. _ ' aYUU ? P^ O0 « a \os 



.au.uH.dOHw nans la crainte de i raort, a la rise? et a 1 Wrobre Wrmi 
D.eu,lui rendant graces tous les jours de toutes les nations au seto KuSk^Z 

15 savie. De meme que les chefs de tribu nous avez disneiSs 1 Kf wKL T 

j^y Ste J *^ ta ^-vfeoLra 

parents et les amis deTobieraillaientsaparce que nous n'avons pas airi seten 

16 condmte, en disant : " Qu'est devenue I vos prLptes et que no J f^iS 
ton esperance, pour laquelle tu faisais marche sinceremeVit J v^it vous ^ 
des a umones et donnais la sepulture aux ; maintenant, SeSr, traUez-moi Won 

7morts? Tobie les reprenait en disant : votre volonte, et command^ q° e ™n 
ib Ne parlez pas au»; car nous somraes i esprit soil recu en paix^Til £? £n 
en ants des saints, et nous attcndons j leur pour moi de mourir S de Wvre " 
cette vie que Dieu doit donner a ceux II £riva en ce memeW \ fL 
qui ne lui retirent jamais leur fidelite. » I tane, ville del MedeHue Sal-a! fite* 

19 tisirde k tolTet' SS.?" W"" 1 ! 5^ «»^ * «5*£ injure 
usser ae la toile, et, par le travail de ses cfune des serv.-int-** a« «,« -a.. J ^r: 



j , -—-.— .. wuu (WJUUJ3 

Usser de la toile, et, par le travail de ses 
mains, elle rapportait, pour leur entre- 
:c tien, ce qu'elle pouvait gagner. II arri- 
*a ainsi qu'ayant recu un chevreau, elle 

21 I'apporta d la maison. Son mari, ayant 
entendu le belement du chevreau, dit : 
" Voyez si ce chevreau n'aurait pas ete 
derobe, et rendez-le a son maitre, car il 
ne nous est pas perir.is de rien manger 
qui provienne d'un vol, ni meme dV 

22 toucher. " Alors sa femme repondit 
avec colere : » II est manifeste que ton 
esperance est devenue vaine ; voila ce 

23 que t ? ont rapporte tes aumones ! " C'est 



qu'elle I'injuriait 

chap. in. —Priirede Tobie. Sara y fiUe 
de Raguel^ outrage far une servante, 
tmplove le Seigneur Ces deux prieres 
sont exaueees* 

3 Alors Tobie, ayant polish un soupir, 
2 commenca a prier avec larmes, en di- 
sant : « Vous&es juste, Seigneur; jus- 



une des sen-antes de son pere. Car s 
elle avait ete successivement donnee en 
manage d sept maris, et un demon, 
nomme Asmodee, les avait fait mourir 
aussitotqu'ilsetaient venusaupres d'elle. 
Comnie elle reprenait done cette servante Q 
pour quelque faute, celie-ci lui repondit 
en disnnt : • * Que jamais nous ne voyions 
sur la terre ni fils ni fille de toi, meur- 
triere de tes maris! Veux-tu done me I0 
donner aussi la mort, cemme tu as dejd 
fait mourir sept maris ? " A cette pa- 
role, Sara monta dans la chambre haute 
de sa maison et y resta trois jours et 



■ rr * "* "^ •*"»*«"«» • \~ c^i uc sa maison et v resta trnk innrv at 

qu eue 1 mjunait perseverant dans la prierereHe supptiait 

Dieu avec larmes de la delivrer de cet 
opprobre. 



11 



ak u " /«W*i d « patriarches, tcls que 
Abraham, Isaac et Jacob, qui ont support* 

S le r «5cpmpense (Hebr, xi, ? sv.X Ces 
Paro es ne se lisem que dans la Vufgate; ainsi 
que la comparaison de Tobie avec Job, vers! 

19. Apres ce ciue dit la Vulgate (i, «) n 
«t un peu surpris de voir la famille d4 Tobie 

<ZuTa a Ia P*?*"^ P" le seul fait de la 
cteuedu pcre; le grec ne dit point que imts 
* W furent rendus k TobieT mafs seule* 
fii^ii? 1) retrouva ** maison » sa femn >e et son 

29. Ayant repu un cfuvrtau "en present. 
outre son salaire ", ajoute le grec. P ' 



Le troisieme jour, elle acheva sa priere x 2 
et benit le Seigneur, en disant ; 4t Beni i - 
soit votre nom, 6 Dieu de nos pens, qui, J 
lors meme que vous ^tes irrite, faites 
misericorde, et qui, au temps de la tri- 
bulation, pardonnez les peches a ceux 



p r • 7 \ Ec -h taHt J sans aucun dome, dit le 
P. Comely, il faut lire ici Ec bat ant au lieu de 
Kagis, nom que notre Vulgate seule — nar 
suite d une erreur deja ancienne - donne a ia 
ville de Raguel, contrairement a tous les au- 
tres textes. Comp. ix, i^. - Voir Esdr. vi 2 
Jug. i, r sv. * * 

8. Asmod/e: ce nom vient du perse azmu* 

l1 te "r tcr ' "P 11 R ,us Probablement l'h^breu 
sckdmad, pcrdre, Comp. vi, x 7 . 

ix. Cet opprobrt: de passer pour avoir fait 
rapunr ses mans et de n avoir point d*enfant«. 

».i P i U S tC , gr ?> ^^ aurait eu un ins- 

tant Ia pensee de s etrangler ; mais elle la re- 

poussa, et, s approchant de la fenctre pour re- 
garder le ciel, commenca sa priere. 
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L1VRE DE TOBIE. 



Chap. IV, 13. 



14 qui votis invoquent. Vers vous, Sei- 
gneur, je tourne mon visage, vers vous 

15 j'eleve mes yeux. Je vous demande, 
Seigneur, de me delivrer des liens de 
cet opprobre; sinon, de me retirer de 

16 cette terre. Vous savez, Seigneur, que 
je n'ai jamais desire un mari, et que j'ai 
conserve mon ame pure de toute concu- 

17 piscence. Jamais je n'ai frequente les 
jeux folatres et je n'ai eu de commerce 
avec les hommes de conduite legere. 

18 C*est dans voire crainte, et non pour 
suivre ma passion, que j'ai consenti a 

19 prendre un mari. Ou bien je n'etais 
pac digne d'eux, ou bien peut-etre 
n'&aient-ils pas dignes de moi, car il sc 
pourrait que vous m'ayez conservee pour 

20 un autre epoux. II n'cst pas au pouvoir 
de Phomme de penetrer vos desseins. 



Mais quiconque vous honore tient pour 21 
assure que sa vie, si elle a ete dans 
Tepreuve, sera couronnee; que t'il t ete 
dans la tribulation, il sera delivr*;, et 
que si le chatiment est venu sur lui, il 
pourra obtenir votre misericorde. Car 22 
vous nc prenez point plaisir a notre 
perte, mais apres la tempete vous ra- 
menez le calme, et apres les pleurs et 
les larmes vous repandez la joie. Que 23 
votre nom, Dieu d'Israel, soit beni dans 
tous les siectes u" 

Ces deux supplications furent exau- 24 
cees en meme temps devant la gloire du 
Dieu souverain; et le saint ange du 25 
Seigneur, Raphael, fut envoye pour gue- 
rir Tobie et Sara, dont les pneres 
avaient ete prononcees en meme temps 
en presence du Seigneur. 



§ II. — L'ANGE RAPHAEL, ENVOYE PAR DIEU, MET FIN AUX 
tiPREUVES DES DEUX JUSTES [IV — XII]. 



CHAr. iv. - Conseilsde Tolie a son fits. 

4 Tobie, croyant que sa priere etait 
cxaucee et qu'il allait mourir, appela 

i aupres de lui Tobie, son fils, et lui dit : 

" Ecoute, mon fils, les paroles de ma 

bouche et pose- les comme un solide fon- 

3 dement dans ton cceur. Lorsque Dieu 
aura recu mon ame, mets mon corps en 
tcrrc. Tu honoreras ta mere tous les 

4 jours de sa vie; car tu dois te souvenir 
de ce qu'eile a souffert et des grands dan- 
gers qu'elle a coums a cause de toi, lors- 

5 qtfelUteportait dans son sein. Etquand 
elle-meme aura aussi acheve le temps 
de sa vie, tu lui donneras la sepulture 

6 aupres de moi. Tous les jours de ta vie 
ate Dieu present a ta pensee, et garde- 
toi de conseritir jamais au peche et de 

34. La supplication de Tobie (vers. 2 sv.)et 
celte de Sara. 

25. Pour guirir, secourir : l'expression fait 
allusion au nom meme de Raphael, qui signifie 
Dieuguirit % ou guerisor? dt Dieu. On lit dans 
le grec : " Raphael fut envoye* pour les §ue>ir 
Tun et I'autre, en faisant tomber les taies de 
Tobit, en donnant Sara, fille de Raguel, pour 
Spouse a Tobie, fils de Tobit, et en liant te 
mauvais esprit Asmodee : car elle devnit cchoir 
a Tobie comme a sou h&itier. Dans ce meme 
temps Tobie retourna chez tut et entra dans sa 
maison, et Sara, fille de Raguel, descendit de 
la chambre haute." 

IV, 1*3. Septante : ** En ce jour-la, Tobit se 
ressouvim de 1'argent qu'il avait depose entre 
les mains de GabacI, a Rages de Mldie, et il 
dit en lui meme : J'ai demande* la mort : pour- 
qiioi n'appellerai-^e pas Tobie, mon fils, pour 
lui donnermes avis avant de mourir. Etl'ayant 
appell, il lui dit : " Mon fils, si je meurs, ense- 
ve lis- moi, et ne meprise pasta mere; honore-la 



transgresser les preceptes du Seigneur 
ton Dieu. Fais Taumone de ton bien, 7 
et ne detourne point ton visage d'aucun 
pauvre ; car il arrivera ainsi que le vi- 
sage de Dieu ne sc detoumera point de 
toi. De.la maniere que tu le pourras, 8 
sois misericordieux. Si tu as beaucoup 9 
de bien, donne largement; si tu en as 
peu, aie soin de partager m&ne ce peu 
de bon coeur. Tu t'amasseras ainsi 10 
un grand tresor pour le jour du besoin. 
Car Taumonc delivrc de tout peche et de n 
la mort, et elle ne laissera point Tame 
descendre dans les tenebres. L'aumonc 12 
sera, pour tous ceux qui Tauront faitc, 
un grand sujet de confiance devant le 
Dieu souverain. Garde-toi, mon fils, 13 
de toute impurete, et qu'en dehors de 
ton cpousc ta conscience nc te rcproche 



tous les jours de ta vie {SinaHiqne : de sa vie). 
Fais ce qui lui sera agrlable et ne lui cau.se 
point de peine.** 

6. Les LXX ajoutent : " Pratique la justice 
tous les jours de ta vie, et ne marche point 
dans les voies de l'lniquite* ; car si tu pratiques 
la verity le succes suivra tes ceuvres, comme 
pour tous ceux qui pratiquent la justice." 

8. LXX omettent ce verse*. De la leur nu- 
merotation de* versett est differente et en ge- 
neral en retard d'un chiffre sur la Vulgate. 

13. Apres ces mots: Garde-toi, mon fils, de 
toute impurete", les Septante aioutent : " Et 
surtout prends une femme de la race de tes 
peres ; ne prends point une femme etrangere 
qui ne soit pas de la tribu de ton frere, car nous 
sommes enfants des prophetes. Noe, Abraham, 
Isaac et Jacob sont des les temps anciens nos 
peres; souviens-toi, mon fils, qu'ils ont tous 
pris des femmes d'entre leurs freres, qu'ils ont 
Ite* be'nis dans leurs enfants, ct que la terre 
sera 1'hentage de leur race. " Les Septante 
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ouuans.ua, parous, care est par lui que j Cet homme ne me connait pas et il 
tons les maux ont pns commencement. , m'est egalement inconnu j quels*ne lui 

,5 Qtiand un homme aura fart pour toi un ; donnerai-je? Je ne sais pimerne leche- 
travail, paye-lm aussttot son salaire, et I min qui conduit en ce pays-la " Son j 
que le salaire du mercenaire ne reste pas j pere lui repondit en disant : " .J'ai son 

to un instant chez toi. Ce que tu serais j ecrit entre les mains; aussitot que tu 
tache quon te fit, aie soin de ne le faire le lui auras montre, il te rembouhsera 

17 jamais a un autre. Mange ton pain Mais va maintenant chercher un homme s 
avec ceux qui ont foim et avec les indi- fidele qui aille avec toi, moyennant sa* 
gents, et couvrede tes vetements ceux ! laire,afinquetu rentres en possession de 

18 qui sont nus. Fais servir ton pain et 1 cet aigent, pendant que je vismcore. ■• 
ton vin a ciUbrer la sepu ture des justes, | Tobie etantsorti trouva un beau jeune e 
mais ne le mange nine le bois avec les ; bomme, debout et ceint, comme dis- 

19 peclieurs. Cherche toujours conseil au- pose a se mettre en route. Ignorant que 6 

20 pres d un homme sage. Benis Dieu en ce fut un am*» rf- ni«, 11 i„ 8 „i..„ -A.!- 



sent par lin. Je t mforme aussi, mon , fantsd'Israel. " Et Tobie lui dit : " Con- 
his. que lorsque tu etais encore petit I nais-tu la route qui conduit au pays des 

n ^,J a » d ° nn£ . dLX . 1 1 f lle " ts , d i r S ent MWes ? " - " Je la connais, reSmdit- 8 
.1 Gabelus de Rages, ville des Medes, et : il, j'ai souvent parcouru tous c£ che- 

n que j ai son r^entre les mains. C'est I mins et j'ai logTchez GabeluTnotre 
pourquoi fais tes exigences pour l'aller | frere, qui demeure a Rages, ville dS 
trouver et retirer cette sorame d'argent, | Medes, laquelle est situee &ns les mon, 

23 et tu lui rendnis son obligation. N'aie | tagnes d'Ecbatane, " Tobie lui dit • o 
point de cramte, mon fib. II est vrai que | " Attends-moi, je te prie, jusqu'a ce que 
nous menons une vie pauvre, mais nous | j'aie annonce cela a mon pere? " 
aurons beaucoup de biens si nous crai- , Alors Tobie etant rentrTraconta tout 10 
goons Dieu, st nous evitons tout p&he | a son pere. Sur quoi le pere tmoreiUed* 
et faisons de bonnes cravres. » j man da qu'on fit entreFle jeune homme. 

chap. v. _ Un mgt, sous hi forme ' JS"" } ^ <* le . saIua > e » <»»«*: 11 

k cunt Tobie chZ GabHus. Adieux Tn $? > *■ p,, ' Sje a T r ' P 5 **"?*!' ,2 
et dipart. Tobie ' m01 <l ul su >s ass«s dans les tfnfc- 

R \w« TVk.„ -a- jx . . ^ et * ni ne vois P 38 la lumiere du 

5 U« ?t Jt 1 \ rep0nd '. t a ?° n **"=' en ' cie,? " Lc J eune "O""" 6 Ini dit : « Aie 1 , 
Jisant : Tout ce que tu m'as ordonnS, ( boncourage! II est facile d Dieu detegue- 



.'zi* j — ' *"" c kca irercs, ei ne ^ enacent ooint de ton er»ur " 

telcve pas dans ton cocur au-desstts de es frfe. ai . Texte deV LXX> Et m a ;nt.„ a nt l 

2S5 ^^^t^!^ «*» *^: ! ? ^^"est pas dans les Septante. 



lemenc et une ^wKS * S 7imVtiSS V ^ C T* 1 ,?? ^ d . ans les S*ptante. 
est la mere de la feinl " K mntilittl V ( a- 4 Les Septante n'ont que a versets et 

15. Les Sratute at<»r.n» ^ .. « • *i cm ? ncor ? plus courts ; Mais comment pourrai- 

veiile sur toi^^^es^^uvres^^^ ? S, I di • HTrcCIf l!n K d ° Dna ' C - b r U1Ct Ct ^ J 
b«n regie dans toute to conduitrT" ?' ' >? er . ch f I ' »n homme qui fasse route 

"6. Us LXX ont tn dS£ • « Ne hnic r«. ,.. ^ ^ JC - Iui don » crai » recompense tant 
v>n jusqu a fi£«£ ViJ^JZJJF* £* que Je / lvral ; P° ur toi TO retiw cet Urgent. 

TOIC * all» chercher un homme et il trouva Raphael 



»*«» ^tmiaire. 

pas le do„ de conseif mah le Seigneur lui. m 6me 
donne tous les biens ; et il abaisse quand il veut 



i*-» 3 . v.« verse is manquent aans les LAX. 
13- 1 1 tst facile a Dien, etc. : ce sens, donne* 
par un manuscrit de Thai, nous paralt plus na- 
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LIVRE DE TOBIE. 



Chap. VI, 12. 



14 rir." Ensmte lobie lui dit : Pourras- [ CHAp VI __ u ^Uson du Tigre. Ins- 
tu bien conduire mon fils chez Gabelus, ; truaion & Vange au Slt j et du manage 
a Rages, ville des Medes? A ton retour, ! ^ Tobie avec s fiUe & RagueL 

15 je te donnerai ton salaire. — 4t Je le t 

conduirai, repondit Fange, et je le rame- 1 Tobie partit, suivi du chien, et il fit g 

16 nerai aupres de toi. " Tobie lui dit : sa premiere halte pres du fleuve du Ti- 
Dis-moi, je t'en prie, de quelle famille ; gre. Comme il descendant sur la rive 2 

17 et de quelle tribu es-tu? " L'ange Ra- r pour se laver les pieds, void qu'un enor- 
phael lui repondit : " Est-ce la famille ! me poisson s'elanca pour le devorer. 
du mercenaire que tu cherches, ou le \ Effiraye, Tobie poussa un grand cri, en 3 
mercenaire lui-meme qui doit accompa- i disant : "Seigneur, il se jette sur moi ! '" 

18 pagner ton tils ? Mais, pour ne pas te ! L'ange lui dit u" Prends-le par les oules 4 
rendre inquiet, je suis Azarias, tils du j et tire-le a toi. " Ce qu'ayant fait, il le 

19 grand Ananie. " " Tu es d'une noble ! tira sur la terre seche, et le poisson se 
race, lui dit Tobie. Mais ne te fache pas, ! debattit a ses pieds. L'ange lui dit : 5 
jete prie, de ce que j'ai desire connaitre j " Vide ce poisson, et conserves-en le 

20 ta famille. " Et l'ange lui dit : ** Je 1 coeur, le fiei et le foie, car ils sont em- 
conduirai ton fils sain et sauf, et je te ! pioyes comme d'utiles remedes. " 11 6 

21 le ramenerai sain et sauf. " Tobie iobeit; puis il fit rotir tme partie de la 
ajouta : " Faites un heureux vovage ! \ chair, qu'ils emporterent avec eux pour 
Que Dieu soit sur votre chemin, et que la route ; ils salerent le reste, qui devait 



22 



son ange tous accompagne \ " 

Quand on cut prepare tout ce qu'ils de- 



leur suffire jusqna ce qu'ils arrivassent 
a Rages, ville des Medes. Et Tobie in- 



7 



S 



vaient emporter en voyage, Tobie dit 1 terrogca l'ange, en disant : 4 ' Je te prie, 
adieu a son pere et a sa mere, et il se > Azarias mon frere, de me dire quelle 
mit en route avec range. \ vertu curative p^ssedent les parties de 

23 Lorsqu'ils furent partis, la mere se mit ce poisson que tu m'as commande de 
a pieurer, en disant : " Tu nous as ote ; garder. " L'ange lui repondit : " Si tu 
le baton de notre vieillesse, et tu l'as I poses sur des charbons une petite partie 

24 eloigne de nous. Plut a Dieu que cet [ du cueur, la fumee qui s'en exhale chasse 
argent pour lequel tu Tas envoye, n'eut | toute espece de demons, soit d'un hom- 

25 jamais existe ! Car notre pauvrete nous j me, soit d'une femme, en sorte qu'ils ne 
suflisait, et c'etait pour nous une richesse ; pcuvent plus s'en approver. Et le hel 9 

26 que de voir notre fils. " Tobie lui re- sert a oindre les yeux couverts d'une 
pondit: " Ne pleure point; notre fils taie, et il les guerit. " 

arrivera sain et sauf, et il reviendra vers i Tobie lui dit : " Ou veux-tu que nous 10 
nous sain et sauf, et tes yeux le reverront. ; prenions du repos ? " L'ange lui repon- 1 1 

27 Car je crois qu'un bon ange de Dieu Vac- 1 dit: '• II y a ici un homme appele Ra- 
compagne et qu'il dispose heureusement j guei, de ta tribu et de ta famille ; il a une 
tout ce qui lui arrive, en sorte qu'il revien- [ fille nommee Sara, mais, en dehors d'ellc, 



28 dra vers nous avec joie." A cette parole, 
sa mere cessa de pieurer et elle se tut. 

turd que celut qui est donne* cominunement : 
le temps est proeke ou Dieu te guirira* 

10. LXX ajoutent : Car j'ai connu Ananias 
et fonathas, fils du grand &£ine*i, lorsque nous 
alhons ensemble a Jerusalem pour^y adorer, 
y porter les premiers-nes de nos betes et les 
dimes de nos fruits ; ils ne suivirent point l'ega- 
rement de nos freres. Mon frere, vous etes d'une 
famille distingu£e. Mais dis-moi quelle recom- 
pense j'aurai a te donner ? Sera-ce une drachme 
par jour et ce qui sera nece&saire pour toi com- 
me a mon fils ? J 'ajouterai eucore a cette recom- 
pense si vous revenez l'un et l'autre en bonne 
sante. Ils convenient ainsi. 
ao. Ce verset n'est pas dans le grec. 
21-22. Les LXX : Alors Tobie dit a son fils : 
Prepare-toi k partir et putssiez-vous faire un 
heureux voyage 1 Son fils se prlpara done a par- 
tir, et Tobie lui du : Pars avec cet homme et que 
le Dieu qui habite dans le ciel rende heureux 
votre voyage et que son ange vous accompagne, 
Ils sortirent done Tun et l'autre pour s'en aller, 
et le chien du jcune homme les accompa^ua. 



il n ? a aucun autre enfant, fils ou title. 
Tout son bien doit te rcvenir, et il faut 12 



VI, a. Pour U dtvoret* pour deVorer ie pied 
du jcune homme % dit le textegr. du Sinai. 

3. Ce verset manque dans les LXX, ct le* 
versets 4 et 5 ont un texte plus abrege\ Au lieu 
de Rages on lit Ecbatane dans le grec, et 
cette le^on est prefe*rable. 

6-8. Le sens est ie meme dans le grec, mais 
les deuils varient un peu. 

9. Le Vaticanus a Ra^es, mais il faut Ecba- 
tane comme portent le 6inmticus et le M s 609 
de Paris. . 

11. LXX : " Car cest a toi ^ue doit cchoir 
son heritage, etant seul de sa famille. Cette jcune 
fille est belle et sage; maintenant done ecoute- 
moi, et je parlerai a son pere; et quand nous 
serous revenus de Rages nous ciltfbrerons ce 
manage. Car je sais que Raguel ne la donnera 
a aucuu autre homme, seioa la loi de Moyse, 
qu'il n'encoure la mort; cai- e'est a toi, prife* 
rablement a tout autre, qu'il appartient de re* 
cueillir son heritage. " 

i2. // /ami: e'etait une obligation legale; 
une fille hentiere devait Cpousei un homme de 
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13 que tu la prennes pour epouse. Deman- ; jeune homnie ressemble a mon cousin ! " 



Ton ma dit encore qu'un demon les avait | captifs de Ninive. n Raguel leur dit • 

15 tues. Je crains done que la meme chose i " Connaissez-vous Tobie, mon trere :: > 
no m arrive a moi-meme, et que, etant ' — "Nous ie connaissons", repondirent- 
tils unique dc mes parents, je ne fasse | its. Et comme Raguel disait beaucoup 
descendre avec tnstessc leur vieillesse j de bien de Tobie, range lui dit : " To- 

to dans le tombeau. " Et i'ange Raphael lui ' bie, dont tu nous paries, est le pore de 
dit: * 4 Ecoute-moi, et je t'apprendrai i ce jeune homme." A ussitot Raguel cou - 
qui sont ceux sur lesquels le demon a du rut a lui et I'embrassa avec larmes, pleu- 

17 pouvoir. Cesont ceux qui entrentdans | rant a son cou. •■* Sois beni, mon his 
le manage en bannissant Dieu de leur j dit-il, car tu es his d'un homme de bien' 
caur et de leur pensee, et qui se livrent \ du meiUeur des hommes ! " Et Anne sa 
a leur passion, comme le cheval et Ie I femme, et Sara, leur tilie, versaient des 
mulet qui n'ont pas de raison : sur ceux- j larmes. 

iS la le demon a pouvoir. Mais toi, lorsque ! Apres qnils se furent ainsi parie, Ra- 
tu 1'auras epousee, etant entre dans la j guel fit tuer w\\ belier et preparer un tes- 
chambre, vis avec elle en continence j tin; et comme il les engageait a s\isseoir 



7 

8 



10 



20 son 
nuit 



11 



^ tunc, um« au n;u re iure uu puis- ne m aies a aooru neeorder mi 
i, et le demon s'enfuira. La seconde | et que tu ne me promettes de me donner 
it, tu seras admis dans La societe des j Sara, ta tille. *' En entendant ces mots, 
:i saints patriarches. La troisieme nuit, j Raguel fut saisi de frayeur, sachant ce 
tu recevras la benediction promised leur \ qui etait arrive aux sept maris qui se- 
posting atin qu'il naisse de vous des j taient approches d'elle, et il commenca a 
n enfants pleins de vigueur. La troisieme ; craindre que pareil malheur n'arrivat 
nuit passee, tu prendras la jeune fille | encore a ceiui-ci. Comme il etait dans 
dans la cramte du Seigneur, guide bien ! cettc incertitude et ne donnait aucune 
plus par le desir d* avoir fas enfants que ; rSponse a la demande de Tobie, Tange i * 
par la passion, afin cuie tu obtienncs ; lui dit : " Napprehende point de donner 
dans tes enfanU la benediction promise I ta fille a ce jeune homme ; car cest a lui, 
a la race d'Abraham. " qu i craint Dieu, quelle doit appartenir 

comme epouse; voila pourquoi aucun 
autre n'a pu la posscder. " Alors Ra- 13 

- 11 * . * . ^ , - S^ el ^ : " J e ne doute P^ que Dieu 

7 lis entrerent chez Raguel, qui les recut nait admis en sa presence mes prieres 

2 avec joie. A la vuc de Tobie, Raguel et mes larmes. Et je erois qu'il vous a u 

dit a Anne, sa femme: " Comme ce " " ' * 



chap, vn, — Atrive'e chez Ragutl. 
Manage de Tobie et de Sara. 



*a tr:bu, son parent : Nombr. xxvii, 8 et xxxvi, 
6-12. (Comp. Detit. xxv, 6 sv.; Ruth, iv, 4 sv. 
ou nous trouvons une loi analogue). 

15- Le Vaticanus : " Je suis fils unique de 
mon pereet je crains qu'en entrant je ne meure 
comme les premiers; Darce qu'un demon I'aime 
(Stnaiftcus ; ne lui fait pas de mal a elle) mais 
ne fait de mal qu'a ceux qui veulent s'appro- 
cherd'clle; (Si*uuticMs: it tue celut quf veut 
«c.) je crains done de mourir et de require 
<non pcre et ma meTe k passer leur vie dans la 
tnsttsse k mon sujet jusqu'au tombeau, et il 
ne leur reste aucun autre fils pour les en- 
seveiir." 

. i6-m. Dans le grec: I'ange lui dit: Ne te sou- 
vicnwl pas de ce que ton pcre t'a dit, lorsqu'il 
J a ordonne' de te choisir une femme de sa 
atnifle. Ecoute-moi done, mon frere; elle sera 
ton epouse et ne compte pour rien ce dtfroon, 
parce que cette nuit mSine elle te seradonnee 
pour epouse. Lorsque tu entreras dans la cham- 
ore nuptiale, tu prendras le brasier aux par- 
lums sur lequel tu mettras le cceur et le foie du 



fait venir vers moi, atin que ma fille 

poisson, et tu les feras fumer. Alors. le d*mon, 
frappe" de cette odeur, s'enfuira etne reviendra 
plus jamais. Lorsque tu te seras approcM d'elle, 
levejt-vous l'un et 1'autre et *lev« votre voir 
vers le Dieu de misericorde et il vous sauvera 
et aura piti6 de vous. Ne crains point ; car elle 
t'estdestinie de tout temps. Tu la sauveraset 
elle ira avec toi, et ie ne doute pas que tu n'en 
aies des enfants.Tobie a ces paroles aiina Sara; 
son &me sattacha ^troiteroent a elle et il arriva 
a Ecbatane. 

VII, 2. Anne, selon la Vulg. et I'ltal.; les 
autres textes I'appellent Edna (hebr. ' Ednah, 
d4lices\ et e'est probablement le nom quelle 
portait. 

7. Le grec ajoute : Mais lorsqu'il cut appris 
que Toblt avait perdu les yeux, il fut saisi de 
tristesse et pleura. 

9. QtiUs se furent ainsi parte. Au lieu de 
ItKHtti I'ltal. porte lotU apres qu'ils se furent 
law6* t qu'ils eurent pris nn bain. Peut-etre 
S. JdrOme avait-tl mis aussi I*ti 9 dont un co- 
piste aura fait par erreur hcuii. 
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epousat son parent, selon la loi de Molse. 
N'aie done plus de doute que je te la 

15 donne, " Et prenant la main droite de 
sa fille, il la mit dans la main droite de 
Tobie, en disant : " Que le Dicu d' Abra- 
ham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de Jacob 
soit avec vous, que lui-meme vous unisse 
et qu r il repande sur vous sa pleine bene- 

16 diction ! Puis, ayant pris du papier, ils 

17 redigerent Facte du manage. Apres 
quoi, ils prirent part au festin, en benis- 
sant Dieu. 

18 Raguel appeia Anne, sa femme, et lui 
ordonna de preparer une autre chambre. 

19 Elie y conduisit Sara, sa fille, qui se 

20 prit a pleurer. Et elle lui dit : *' Aie 
bon courage, ma title. Que le Seigneur 
du ciel te donne la joie a la place du 
chagrin que tu as eprouve ! " 

chap. viii. — Tobie chasse V esprit ma- 
tin. Joie de Raguel en apprenant 
qi£ attain malheur liafrappi lesj'eu- 
ties e'poux. II institue Tobie son kt- 
ritier. 

3 Lc repas acheve, ils conduisirent le 

2 jeune homme aupres de Sara. Tobie, se 
ressouvenant des paroles de 1'ange, tira 
de son sac une partie du foie et la posa 

3 sur des charbons ardents. Alors range 
Raphael saisit le dSmon et l'enchaina 

4 dans le desert de la Haute-Egypte. Et 
Tobie cxhorta la jeune fille, en lui disant: 
u Sara, leve-toi, et prions Dieu aujour- 
cFhui, demain ct apres-demain ; durant 
ces trois nuits nous serons unis a Dieu, 
et apres la troisieme nuit nous vivrons 

5 dans notre manage. Car nous sommes 
enfants des saints, et nous ne pouvons 
pas nous unir comme les nations qui ne 

6 connaissent pas Dieu. " S'etant done 
leves ensemble, tous deux prierent ins- 
tamment de les preserver du malheur. 

7 Tobie dit : " Seigneur, Dieu de nos 
peres, que le ciel et la terre, que la mer, 
les fontaines et les fleuves, avec toutes 
les creatures qu'ils renferment, vous be- 

8 nissent ! Vous avez fait Adam du limon 
de la terre, et vous lui avez donn6 Eve 

9 pour compagne. Et maintenant, Sei- 
gneur, vous savezque ce n'est point pour 

VIII, t. En gr„ Dis quit sent it iodtitr, U 
HfmoH fenfuit Jans la Hauit-Egyptc (Thl- 
baice). oil Vnugt f enchain a, le tint confinl 
pour nn ter.ips. 

4-6. Prions Dieu aujourd'hui, etc. Ceci, de- 
puts ces paroles jusqu'a la fin du verset 6, n'est 
pas dans le grec. 

8. Les Septante ajoutent : C'est d'eux quest 
nee k race des homines. Vons avez dit : il-n'est 
pas- bon Que 1'homme soit setil ; faisons-lui une 
aide qui lui soitsemblable. 



M 
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satisfaire ma passion que je prends ma 
soeur pour epousc, mais dans le seul desir 
de laisser des enfants qui benissent votre 
nom dans tous les siecles. " Sara dit 10 
aussi : *' Ayez pitie de nous, Seigneur, 
ayez pitie de nous, et puissions-nous tous 
deux ensemble arriver a la vieillesse 
dans une parfaite sante ! " 

A Theure du chant du coq, Raguel n 
commanda qu'on fit venir ses serviteurs, 
et ils s'en alterent avec lui pour cretiser 
une fosse. Car il disait : ** II pourrait 12 
bien lui etre arrive la meme chose qu'aux 
sept autres maris qui sont alles aupres 
d'elle. " Lorsqu'ils eurent prepare la 13 
fosse, Raguel revint vers sa femme et lui 
dit : " Envoie une de tes sen-antes 
pour voir s'ii est mort, afin que je le 
mette en terre avant qu'il fasse jour. " 
Anne envoya une de ses servantes. Celle- 
ci etant entree dans la chambre les *rouva 
sains etsaufs, dormant ensemble. Etant 16 
retournee, elle annonca cette bonne nou- 
velle; et Rajpei et Anne, sa femme, 
benirent le Seigneur, en disant : " Nous 17 
vous benissons, Seigneur, Dieu d'Israel, 
car le malheur que nous redoutions n'est 
pas arrive. Vous avez use en vers nous iS 
de misericorde, et vous avez eloigne de 
nous Tennemi qui nous persecutait. Vous ;o 
avez eu pitie de deux enfants uniques. 
Faites, Seigneur, qu'ils vous benissent 
de plus en plus, et qu'ils vous offrent un 
sacrifice de louange pour leur preserva- 
tion afin que toutes les nations recon- 
naissent que vous seul 6tes Dieu sur 
toute la terre. 

Aussitot Raguel commanda ii ses ser- 20 
viteurs de combler avant le jour la fosse 
au'ils avaient faite. Et il dit a sa femme 21 
d'appreter un festin et de disposer toutes 
les choses n&essaires a des voyageurs 
pour leur entretien. II fit aussi tuer 22 
deux vaches grasses et quatre betters 
pour preparer un repas a tous ses voi- 
sins et a tcus ses amis. Et Raguel con- 23 
jura Tobie de rester chez lui pendant 
deux semaines. II lui donna la moitie 24 
de tout ce qu'il possidait, et il r&iigca un 
ecrit afin que la moitie qui nestait devint 
la propria de Tobie, aprts leur mort. 



ia Apres ce verset le grec porte : Basuiteijs 
dormirent Tun et Tautre toute la nuit. Man 
Raguel s'ltant leve* alia creuser une fosse, di- 
sant : celui-la ne serait-il pas aussi mort ? Ra- 
guel revint ensuite a la maison, etc. La suite* 
grarsuit dans le grec a peu pris de la m&ne 
con que dans la Vulgate, mais avec plus dc 
concision. 

a 1. Les versets at-ta ne se llsent pas dans le 
grec. 
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CHAP. IX. — Uange Raphael va seul 
recevoir V argent de Gabelus et ramene 
celui-ci aux twees de Tobie. 

9 Alors Tobie appela aupres de lui 
Tange, qu'il croyait un homme, et lui 
dit : " Azarias, mon frere, je te prie 

2 vfecouter mes paroles. Quand je me 
donnerais a toi comme esclave, je ne re- 
connaitrais pas encore assez tous tes 

3 soins, Neanmoins je t'adresse encore 
cette priere : Prends avec toi des betes 
de somrae et des serviteurs et va trouver 
Gabelus, a Rages, ville des Medes; tu 
lui rendras son ecrit, tu recevras de 
lui I'argent et tu ie prieras de venir 

4 a mes noces. Car tu sais toi-meme que 
mon pere compte ies jours, et que si 
je tarde ua jour de plus, son ame sera 

5 dans la tristesse. Tu vois aussi dc 
quelle maniere Raguei ma conjure de 
rester ici, et que je ne puis resister a 
ses instances. " 

6 Alors Raphael, prenant quatre des 
serviteurs de Raguei et deux chameaux, 
se rendit a Rages, ville des Medes. 
Ayant trouve Gabelus, il lui rendit son 

7 billet et en recut tout i'argent ; et apres 
lui avoir raconte tout ce qui etait arrive 
a Tobie, fils de Tobie, ii le fit venir avec 

S lui aux noces. Lorsque Gabelus entra 
dans la maison dc Raguei, il trouva 
Tobie a table ; celui-ci se leva aussitot ; 
ils se baiserent mutuellement , et Gabelus 

9 pleura et benit Dieu, en disant : " Que 
le Dieu d'Israel te benisse, car tu es le 
fils d T un homme excellent, juste et crai- 
gnant Dieu, et faisant beaucoup d'au- 

10 mones ! Que la benediction se repande 
aussi sur ta femme et sur vos parents ? 

11 Puis^ez-vous voir vos fils et les fils de 
vos tils, jusqu'a la troisieme et a la qua- 
trieme generation ! Que votre posterite 
soit benie du Dieu d'Israel, qui regne 

12 dans les siecles des siecles ! " Tous 
ayant dit : Amen ! ils se mirent a table, 
et e'est dans la crainte de Dieu qu'ils 
firent le festin des noces. 

chap. x. — Inquietude des parents de 
Tobie. Dipart de Tobie et de Sara, et 
derttiers avis de Rogue L 

10 Pendant que Tobie diflerait son de- 
part a cause de ses noces, son pere 
Tobie etait rempli d'inquietude : " D'ou 
vient, se disait-il, le retard de mon fils? 
* Quelle raison peut le retenir dans ce 

IX, 1. Le chapibre IX est plus court dans ic 
grec du vers. i\j. Et les vers. 8-ia manquent. 

X. Le %ds est a peu pres le inSrae dans le 
grcc,mals avec quelques omissions et variantes., 



pays? Gabelus serait-il raort, et n'y 2 
aurait-il plus personne pour lui rendre 
cet argent? " 11 commenca done a s'at- 3 
trister beaucoup, lui et Anne, sa femme, 
et ils se mirent ensemble a pleurer de ce 
que leur fils n'etait pas deretouraujour 
marque. Sa mere surtout repandait des 4 
larmes intarissables : " H&as ! helas ! 
mon fils, disait-elle, pourquoi t'avons- 
nous envoye si loin, toi qui etais la lu- 
mietfe de nos yeux, le baton de notre 
vieillesse, la consolation de notre vie et 
i'esperance de notre posterite? Nous qui 5 
avions tout en toi seul, nous n'aurions 
pas du t'eloigner de nous. " Tobie lui 6 
disait : '« Cesse tes plaintes et ne te 
trouble pas ; notre fils se porte bien, et 
1' homme avec qui nous I'avons fait partir 
est tres fidele. !> Mais rien ne pouvait 7 
la consoler ; sortant chaque jour de sa 
maison, elle regardait de tous cotes, 
et allait sur tous les chemins par les- 
quels il y avait espoir qu J il reviendrait, 
afin, s'ii etait possible, de rapercevoir 
de loin. 

Cependant Raguei disait a son gen- 8 
dre : ** Reste ici, et j'enverrai des nou- 
velles de ta sante a Tobie, ton pere. " 
Tobie lui repondit : " Je sais que mon 9 
pere et ma mere comptent les jours et 
que leur esprit se tourmente au-dedans 
d'eux. " Apres avoir fait encore de 10 
grandes instances a Tobie, sans que 
celui-ci voulftt rien entendre a ses raisons, 
il lui remit Sara avec la moitie de tout 
ce qu'il posseo'ait, en serviteurs et en 
servante3, en troupeaux, en chameaux, 
en vaches, en argent, dont il avait beau- 
coup, et il le laissa partir, plein de sante 
et de joie, en disant : " Que le saint 1 1 
ange du Seigaeur soit en votre chemin, 
qu'il vous conduise' jnsque chez vous 
sains et saufe; puissiez-vous trouver 
toute chose prospere chez vos parents, 
et puissent mes yeux voir vos enfants 
avant que je meure ! " Et le pere et la 12 
mere, prenant leur fille, I'embrasserent 
et la laisserent aller, apres lui avoir ij 
recommande d'honorer ses beaux- pa- 
rents, d'aimer son mari, de bien con- 
duire sa famille, de gouverner sa maison 
et dc se conserver elle-raeme sans re- 
proche. 



13. Le texte grec ajoute : Et Edna dit a 
Tobie: •* Frire bunalm*,... void que ie te 
con fie ma fill* at dipJt , garde-tei de lui can- 
str de la p*int. " 
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CHAr. xi. — Retour de Tobie. Son pere 
recoztvre la vue. Arrivee dc Sara. 

\ \ Comme ils s'en retourndent, ils ar- 
riverent b onzieme jour a. Charan, ville 

2 situee a moitie chemin vers Ninive. Et 
Fange dit : k * Tobie, mon frere, tu sais 

3 en quel etat tu as laisse ton pere. Si 
done tu le trouves bon, prenons les de- 
vants, et que tes serviteurs suivent a 
petites journees, avec ta femme et tes 

4 troupeaux. * Tobie ay ant approuve ce 
dessein, Raphael lui dit : " Prends avec 
toi du fiel du poisson, ear tu en auras 
besoin. " Tobie prit de ce fiel, et iis 
partirent. 

5 Anne eependant allait tous les jours 
s'asseoir pres du chemin, au sommet 
d'une eminence, d'ou elle pouvait de- 

6 couvrir de loin. Et comme elle epiait 
de hi Tarrivee de son fils, elle Tapercut 
dans le lointain qui revenait, et Fayant 
reconnu, elle courut I'annoncer a son 
mari, en disant : " Voici ton lils qui 
arrive. 

7 En mime temps i Raphael dit a Tobie : 
" Lorsque tu seras entre dans la maison, 
adore aussitotle Seigneur, ton Dieu, et lui 
rends graces ; puis, tapprochant de ton 

S pere, tu le baiseras, et tu etendras tout 
de suite sur ses yeux du fiel de ce pois- 
son que tu portes avec toi ; car sache 
que ses yeux s'ouvriront a rinstant, et 
que ton pere verra la lumiere du ciel, et 
que ta vue le comblera de joie. " 

9 Alors le chien qui les avait accompa- 
gnes dans le voyage courut devant eux, 
comme pour apporter la nouvelle, cares- 
io sant de la queue et tout joyeux. Et le 
pere aveugle se leva et se mit a courir, 
et comme il heurtait des pieds, il donna 

- M-L 1. r. _■ ■. M- ■ ■ i ~n r— T ' ~*~E 

XI, i. Charan (ce nom est diversement ecrit 
dans les manuscrits), local it e inconnue, proba- 
blement sur les frontieres de 1' Assyria propre* 
ment dite, mais certainement disunite de la 
ville de Charan on Haran en Mesopotarme, on 
sejournerent Abraham et Jacob (Gen. xi, 31; 
xxvii, ±-& Le grec porte : Apres cela, Tobie 
partit, Mnissant Dieu qui lui avatt fait faire un 
si he art 11 x voyage; et il don n ait des louanges 
a Raguel et a Edna son Spouse. II marcha jus- 
qu'a ce qu'il fut pres de Ninive. 

2. Dans le grec, Tange enonce encore un au- 
tre motif pour lequet Tobie doit prendre les 
devants, e'est de preparer la maison pour rece- 
voir la jeune femme. 

7. Grec : Raphael dit : Je sais que ton pere 
ouvrira les yeux. 

o. Au lieu du verset ade.la Vulgate qui seul 
fait mention de ce detail, on lit dans le grec : 
Anne courut au devant et se jetant sur le cou 
de son fils, elle lui dit ; Jc t'ai vu, mon fils, 
main tenant je puis mourir. Et ils pleurerent 
tous les deux. 

10. Un servtttur, sans doute un enfant qui 



la main a un serviteur pour aller att-de- 
vant de son fils. Le prcnant dans ses 1 1 
bras, il le baisa, ce que fit aussi sa mere, 
et tous deux versaient des Iarmes de joie. 
Apres qu'ils eurent adore Dieu et lui 12 
eureut rendu graces, ils s'assirent. Aus- 13 
sitot Tobie, prenant du fiel du poisson, 
Tetendit sur les yeux de son pere. Au 14 
bout d'une demi-heure environ d'attente, 
une taie blanche, comme la pellicule 
d'un ocuf, commenca a sortir de ses yeux. 
Tobie la saisttet Tarracha des yeux de 15 
son pere, et a rinstant eclui-ci recouvra 
la vue. Et ils rendaient gloire a Dieu, 16 
lui et sa femme, et tous ceux qui le con- 
naissaient Tobie disait : "Je vous be- 1; 
nis. Seigneur, Dieu d' Israel, parce que 
vous nravez chatie et que vous m'avez 
gueri ; et voici que je vois mon his 
Tobie ! " 

Sept jours apres arriva aussi Sara, la iS 
femme de son fils, avec tous ses servi- 
teurs en bonne sante, avec les troupeaux 
et les chameaux, et tout Vargent dc son 
manage et celui qu* avait rendu Gabelus. 
Et Tobie raconta a ses parents tous les 19 
bienfaits dont Dieu I'avait comble par 
I'homme qui I'avait conduit Achior et 20 
Nabath, parents de Tobie, vinrent le 
trouver, pleins de joie, et le feliciterent 
de tous les biens que Dieu lui avait faits. 
Et pendant sept jours, mangeant en- 21 
semble, ils se livrererit a de grandes 
rejouissances. 

CHAP. XII. — VAnge Raphael se fait 

eonnaitre. 

Alors Tobie appela aupres de lui son 12 
fils et lui dit : " Que don nerons- nous a 
ce saint homme qui t'a accompagne dans 
ton voyage." Tobie repondit a son pere: 1 



servait ordinairement de guide au vieillard. 
D*apres le grec du Vatican, e'est Tobie lui* 
mexne qui se precipite pour sou ten ir son pore 
qui Lreouche. 

13. Manque dans le grec. De m6me les ver- 
se ts 15 et 10. 

19. On lit dans le grec : Ensuite Tobit sortit 
au devant de l^pouse de son fils, plein de joie 
et louant Dieu a la porte de Ninive, et ceux 
qui le voyaient marcher etaieut dans 1* admira- 
tion de ce que la vue lui tftait rendue. 

20. Achior et Nahath. La Vulgate en fait des 
cousins de Tobie. LesLXKappellcnt le pre* 
mier Achiach.ir et Achicar : ils en font un ne* 
veu de Tobie, (le fils de son frere Anael) qo» 
aurait 616 grand echanson a la cour de Senna- 
cherib et aAssarhaddon. (Septante, i, at, ual 
Dans ce verset 30 du ch. xi selon le texte du 
Sinai ticus on dit que Ackichar et Na,iabi tu- 
vtux tie Tobit vinrent se rejouir avec lui. Dans 
le Vatican** : Vint Achiachar et Nasbas *w 
ntvtu. . 

XU, t-s. Le texte des LXX est plus abrege 
pour ces premiers versets. 
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" Mon pere, quelle recompense pouvons- 
nous lui offrir? Y a-t-il quelque chose 
qui soit en rapport avec ses services? 
II nva conduit et ramene sain et sauf ; il 
a etc lui-meme recevoir Fargent de Ga- 
belus ; il ma fait avoir une femme, dont 
il a eloigne le demon, et il a rempli de 



Chap. XIII, 5. 



veuxvousriencacher. Lorsque tu priais 12 
avec larmes et que tu donnais la sepul- 
ture aux morts; lorsque, quittant ton 
repas, tu cachais les morts dans ta mat- 
son pendant le jour et que tu les mettais 
en terre pendant la nuit, je presentats ta 

joie ses parents ; il m 'a s.uve moi^ j S^bSoTca, f.'Jffi *£ £ ' 3 

des 15 
du 

f™» ifE ■"* ° mfUr '" mM ' de ' E ° "totdant ces paroles, Us furent 16 
• r '■ t^. q ° e I?""?" «PP««." ! tors dWm&nes, et Mat SnWoSTfe 

mais il est honorable de reveler et d ■ r^\S?l q ti L?^ de / ho:nine «?« 

mJwn, 3r !i . tresors - Car 1 au- men-dlles." Apres avoir ainsi narle il ->r 
mone dehvre de la mort, et c est elle aui l Cut «. •; 1** ZZ^Z ^ :t. parle ' U 2I 



nnme dehvre de la mort, et c'est elle qui 

efface les peches, et qui fait trouver la 

ro misencorde et la vie £ternelle. Mais 

eeux quicommettent le peche et finiquiti 



fut derobe a leurs regards, et ils ne pu- 
rent plus le voir. Alors, s'&ant pros- 22 
tellies pendant trois heures le visage 
centre terre, ils benirent Dieu, et s'etant 



Epilogue [xiii^xiv]. 

T Et il nVt personnequi puisse *chapper a voire 
main. 

Cel^brez le Seigneur, enfants d* Israel, 

Lt louez-le devant les nations. 

Car il vous a disperses paraii les nations qui 

1 ignorent, n 

Ann que vous racontiez ses merveilles, et que 

,.y ous Ieur fossiez connaitre 
Qu il n'y a point d'autre Dieu tout-puissant que 
lui seui, M 

It nous a chAties a cause de nos iniquites, 



< -hap. xiii. — Cantiquc (factions 
dc grdces du viettx Iodic. 

13 k/ Le vieux Tobie > ouy rant la bouche, 
bentt le Seigneur en disant : 

"Vous ctes grand, Seigneur, dans l'&eniittf, 
, p!„ votre re S? e . s *"nd a tous ies siecles. 
- uir vous chdtiez et vous sauvez, 

vous conduisez au tombeau et vous en ra- 
menez, 



3 
4 



nthT «^ X ^ a J° utent : II est bon de benir 
S, L * • 5 r i0n nom ' en e*PO*ant Pour sa 
S?X fe loners 5CS * nVTtS ' NC ^^ 

bien«"Jm? PlUS danS l€S LXX : Faites le 

D ««n « k mal nr vous atteindra poinL 

« lW RreC : a P rii ! rc c « »»nne avec le jeOne 
« aumone et U justice Mieux vaut la mW 

w it il ^v JV us . nce ?M e 1'abondance avec Tini- 
w de IW miCUX &Ire »'a«^ne que d'amas- 

instic L H X ^ '" CcUX q ? P rat »q"«nt raumone et la 
jnstice, auront une longue vie. 

Ies LV Y eS /^ mot , s : J' ne vous cacherai rien, 
i, iv v 6 P e r tcnt le verset 7. 
* 2 - l.\\ : Lorsque tu priais. toi et Sara, ta 



bru, je pr^sentais la me*inoire de vos prieres 
devant le Dieu Saint. 

13- Ce verset mancjue dans les LXX. 

15. Grec : Je suis Raphael Tun des Sept 
Kratrcanus : saints) An^es qui presentent les 
prieres des Saints et qui ont acefcs devant la 
majeste du Saint. 

19. LXX : J'^tais tous les jours sous vos 
yeux, je ne mangeais ni ne buvais ; raais vous 
en voyez les apparences. 

20. Le ^rec ajoute : et ecrivez dans un livre 
tout ce qui est arrived 

XI *!» '• En S r - & T obit ecrrvit une prii rt ■... 
tt ti att, 

.5: L ^X ont en plus : et nous rassemblera du 
J muieu des nations ou nous itions disperses. Si 



~ 455 - 



Chap. XIII, 6. 



LIVRE DE TOBIE. 



Chap. XIV, 14. 



i 



3 



Et il nous sauvcra a cause de sa misericorde. 
Consid&ez comment il aagi envers nous, 
Et beVissez-le avec crainte et tremblement, 
Et glorifies par vos ceuvres le Roi des siecles. 
Pour moi, je veux le benir dans ce pays oil je 

. suis captif, . | 
Tarce qu'il a fait eclater sa gloire sur une na- , ^^ „„ „, „ n 

tion criminelle. . les enfants dc ses petits-enfants. 11 ve 

Convertissez-vous done, pecheurs, et pratiquez ^^ cent j eux ans ^ et ^ f ut m . 

la justice devantDieu, I -- .»*».._ r»__ .1 

1— ^*t£nn/>A /ill ll VrtM 1 



CHAP. XIV. — .1/or/ flfe 7WiV. 
AVAwr dujeune Tohie en Midie: sa mort. 

Ainsi finirent les paroles de Tobie. \\ 
Apres qu'il eut recouvre la vue, Tobie 
vecut em-ore quarante-deux ans, et il vit 



IO 



1 1 



12 



hume honorablement a Ninive. Car il 
avait cinquante-six ans lorsqu'ii perdit 
la vue, et il la recouvra a soixante. 
Tout le reste de sa vie se passa dans la 4 



14 



15 



16 



»7 



Cans la confiance qu'il vous fera misencorde! 
Pour moi, je me rejouirai en lui de toute mon 

flme. . „, . 
Benissez le Seigneur, vous tous qui etcs le pen- ^ ^ ^ ^^ ^ ^ w « ^ ?»*>« *» 

Celebrez^joursdejoieetchantezseslouanges! joie, et plus il faisait de progres dans la 
Terus-Uem cite de Dieu. 1, Seigneur t a chauee crainte dc Dieu, plus ll goutait de paix. 

J TcaiTse d^ «uvres de tes mains. a I'heure de sa mort, U appela aupres 

Glorifie le Seigneur par tes bonnes ceuvres, et i ----- • "" -" ' * 

bems le Dieu des siecles, m 

Ann qu'il rebatisse en toi son sancluaire, 
Quil rappelle a toi tous les caplifs 
Et que tu te r "tjoui es dans tous les siccles des 

siecles. 
Tu brilleras d'une ^clatante lumiere, 
Et tous les pays de la terre se prosterneront de- 

vant toi. . , . . . 

Les nations viendront a toi des contrees loin- 

taines, , 

Apportant des presents, elles adoreront dans 

tes murs le Seigneur, 
Et considereront ta terre commeun sancluaire, 
Car elles invoqueront le grand Norn au milieu 

de toi. . 

Seront maudits ceux qui te m^priseront, 
Condamncs ceux qui te blasphemeront, 
B*nis ceux qui t'edifieront. 
Et toi. tu te rejouiras dans tes enfants, 
Parce qu'ils seront tous benis et se rassemble- 

ront aupres du Seigneur. 
18 Heureux tous ceux qui t'aiment et qui se re- 

jouissent de ta paix! 

10 Mon ante, bems le Seigneur, 

Parce qu'il a delivre Jerusalem, sa ville, 

De toutes ses tribulations, lui, le Seigneur, no- 

tre Dieu! . 

ao Heureux serai-je,sil reste des rejetonsde ma race 
Pour voir la splendeur de Jerusalem! 

21 Les portes de Jerusalem seront bSLes de sa- 

phirs et d'emeraudes, # 

Et toute l' enceinte de ses nvi rallies de pierres 
precieuses. . 

22 Des pierres d'une blancheur immaculee forme- 

ront le pave* de ses places, _ 

Et Von chantera dans ses rues : Alleluia. # 

23 Beni soit le Seigneur qui a donn£ cette gloire 

a Jerusalem, ., 

Et qull regne sur elle aux siecles des siecles! 

Amen!" 







de lui Tobie, son tils, et les sept jeunes 
tils de ce dernier, ses peiits-iils, et il lour 
dit : kt La ruine de Ninive est proche, 
car la parole de Dieu doit avoir son 
accomplissement; et nos freres qui y sont 
disperses loin du pays dTsrael y rctour. 
neront. Tout le pays t? Israel, apres 
avoir ete desert, sera repeupie, et la mai- 
son de Dieu, apres avoir etc brulee, sera 
rebatie, et tous ceux qui craignent Dieu 
y reviendront. Les nations abandonne- 8 
ront leurs idoles; elles viendront a Jeru- 
salem et y habiteront ; et tous les rois 
de la terre se rejouiront en adorant le 

Roi d'Isracl. 

Ecoutez done, mes enfants, voire pore : 10 
servez le Seigneur dans la verite, et 
efforcez-vousde faire ce qui lui est agrea- 
ble. Recommandez a vos enfants depra- 1 1 
tiquer la justice et dc faire des aumones, 
de se souvenir de Dieu et de le benir en 
tout temps dans la verite et de toute leur 

Ecoutez-moi done maintenant, mes 12 
enfants, et ne demeurez point dans cette 
ville; mais le jour meme oil vous aurcz 
inhume votre mere aupres dc moi dans 
un meme sepulcre, mettez-vous en route 
pour sortir d'ici ; car je vois que 1 im- h 
quite de Ninive amenera sa mine. 

Apres la mort de sa mere, le jeitne 14 
Tobie sortit de Ninive avec sa femme, 



vous retournez a lui de tout votre cocur et de 
toute votre ;lme pour pratiquer devant lui la 
verite, alors il reviendra a vous et ne vous ca* 
chera point son visage. 

20. Ce versct qui n'est pas dans le VaUcanui 
se trouve dan* le Sinaiticus. 

21. En grec : Jerusalem sera bane de sapnir 
et d*emeraude; ses murs de pierre precieuse; 
ses tours et ses remparts d'un or ties pur; les 
places de Jerusalem seront pavtfes de bery,, 
d'escarboucle et de pierre de saphir. 

XIV, 3. Les difttrents textes sont en disac- 
cord touchant la chronologie de ta vie de Tobie; 
1"I clique et le ShtrMicus le font vivre 112 ans. 

6. La parole de Dieu, Dans l'edmon Sixtine 
cette prophetie est attribuee a Joras; dans le 
Sinaiticus, au prophete Nahum. 



1 >> \w lieu de ce verset 1 ^ on lit dans le grcc : 
Enfant vois ce au'Aman {Sinaiticus et **\ 
Tnne haligue :Madab)a fail -a Achiachar ,gi 
I'avait nourri,comme il le conduit de la lumiere 
dans les tencbres^et quelle recompense J lui 
rendiL Mais Achiachar fut sauve et Aman 
(Nadab) recut sa vengeance et fut pwcif« 
dans les teuebres. Manasse {Sinmticus : Acta* 
char) a fait l'aum6ne et echappaau filet de men 
qu'Aman (Nadab) lui avail tendu. Amanda- 
dab) au contraire tomba dans le filet et y pent. 
L Maintenant done, mes enfants, voy« cc que 
I produit l'auindne et comment la justice delivr*. 
En disant cela il rendit le dernier soupii >ur 
1 son lit. II etait age de 158 ans et ses enfanb 
l'ensevelirent honorablement. 
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Chap. I, 5- 



sas enfants et les enfants de ses enfants, j vecu quatre-vingt dix-neuf ans dans la 
et il retourna chez ses beaux-parents. ; crainte du Seigneur, ses enfants Finhu- 

15 il les trouva bien portants dans une heu- merent avec joie. Tous ceux de sa pa- 17 
reuse vieillesse ; ft eut soin d'eux et il ; rente et tous ses descendants persevere- 
lour ferma les yeux ; il recueillit tout [ rent dans une bonne vie et une sainte 

r heritage de la maison de Raguel, et il j conduite, en sorte qu'ils furent aim«*s de 
vit les enfants de ses enfants jusqu'a la ; Dieu et des hommes, et de tous ceux qui 

16 cinquieme generation. Apres qu : il eut 1 habitaient le pays. 



16. Quatre-vingt dix-neuf ans : le chiffre 
vane dans les dilferents textes; quelques-uns 
font vivre Tobie jusqu'a 117 et meme 127 ans. 
— Ses enfants Vinhnmerent avec joie. En met- 
tant la virgule apres gaudio, au Heu de la met- 
tre avant, on obtiendrait ce sens : Apres quit 



tut vecu QQ ans dans la crainte du Seigneur 
et dans la joie t ses enfants Vinkuntirent* Les 
LXX ajouteut : II apprit avant de mourir la 
ruine de Ninive, qui fut prise par Nabuchodo- 
nosor et Assue*rus; et il eut la joie de voir avant 
de mourir Ninive ainsi traite'e. 



LE LIVRE DE JUDITH 



SI. — L'ARMEE ASSYRIENNE, VICTORIEUSE EN PLUSIEURS 
CAMPAGNES, VIENT ASSIfiGER BETHULIE. 



i° — chap. I — II, 6. — Nabuchocbno- 
sor vainqueur ef Arphaxad^ roi des 
Medes, veut soumetire a sa puissance 
tous les peuples a fattest de f Eu- 
phrates 

rphaxad, roi des Medes, apres 
avoir sou mis a son empire beau- 
coup de nations, batit de pierres i 
*^5Si Je tailie equarries une ville tres i 
2 forte, qu'il appela Ecbatane. II Ten- 
toura de murailles hautes de soixante- 



dix coudees sur trente coudees de lar- 
geur, et il y construisit des tours hautes 
de cent coudees, de forme carree, cha- 
que cote avant vingt pieds de iargeur, 
et il fit les portes en proportion de la 
hauteur des tours. II se glorifiait com- 
me etant invincible par la puissance de 
son armee et par la multitude de ses 
chars. 

Or, la douzieme annee de son regne, 
Nabuchodonosor, rot des Assyriens, qui 
regnait a Ninive, la grandc ville, lit la 



* Le livre de Judith ne nous est point par- 
venu dans son texte original; nous n en posse*- 
dons que le texte jrrec {dont dependent MtaJa 
et la Peschito) et h texte de la Vulgate* tra- 
duit par S. Je>6me d'apres un manuscrit chal- 
de>n. De l'aveu de tous les critiques, le texte 
grec nest point primitif, et l'ltude des noin- 
breux sttautismes qu'il renferrae appuie le sen* 
ument de ceux qut admettent un original he% 
breu. 

Quoique le texte grec et la Vulgate rappor- 
tent absolument les memes fails, dans le meme 
ordrc ct avec les memes circonstances, on y re- 
marque pourtant d'assex nombreuses differen- 
ces de d&ailj surtout dans les premiers chapi- 
tres. L/autonte* de Tun et de 1'autre nous est 
garantie par l'usage se>: laire qu'en a fait 
I'Kglise catholique d'Onent et d' Occident; 
mats m la Vulgate, au point de vue dogmati- 
ze, merite un respect particulier a cause de 
I approbation officielle que lui a donnee le Con- 
nie de Trente, le texte grec paratt €tre, au point 
de vue critique, une plus fidele reproduction de 
.'original. En effet, l« texte chaldeen dont s'est 
fervi S. Jltdme, n'eUait lui-meme, tres proba- 
bement, ou'une traduction de l'hlbreu; de 
plus, I e S. Doclenr declare l'avoir rendu d' une 
manier- libre, et parfois sommaire, tandis que 



le texte grec presence tous les indices d'une 
version htte*rale. D'ailleurs, la comparaison 
des deux textes permet d'y constater, de 
part et d'autre, un certain nombre d'aite* ra- 
tions, surtout dans les nombres et les noms 
propres. 



— *■— 

T, t. A rphaxad : ce nom, dlfigure' par les 
copistes.designe probablement ikraarte (forme 
medique, Phrav&rtir ou Pkraazati), tils de 
Dejocis et le veritable fondateur du royaume 
des Medes (655*633 av. J.-C) 

2. Hautes de soixaute-dix coudfes; e'est la 
lecpn du grec, qui donne a ces murs une Iar- 
geur de cinquame coudees. Pour la lec.on ordi- 
naire de la Vulg. largts de soixaute-dix cow 
rfrVx, peutetre les copistes auront-ils con fond u 
(comrae deux editions que j'ai sous les yeux) 
a/titudineni et /atitudinem. 

3. Les partes d'apres la Vulg. sembleraient 
avoir eu cent coudees de haut ; mats d'apres le 
grec, plus explicite, Arphaxad leur donna soi- 
xante*dtx coudees de haut et quarante de large, 
pour laisser sortir les batailUns de ses vait- 
latits et les rangiesde ses fan t ass ins (1,4). 

5. Nabuchodonosor : quelques-uns croient 
qu'il s'agit d'Assnrbanipal. Le trauucUur ne 
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Chap. II, 16. 



6 guerre a Arphaxad et le vatnquit dans j 
la grande piaine appelee Ragau, avec I 
I'aide de ceux qui habitent pres de i'Eu- j 
phrate, du Tigre et du Jadason, dans la j 
piaine d'Erioch, le roi des Eliciens. 

7 Alors fut agrandie la domination de . 
Nabuchodonosor, et son coetir s'eleva, et \ 
il envoya des messagers a tous ceux qui ! 
habitaient la Cilicie, Damas et sur le | 

S mont Liban, aux peuples du Carmel, 
de Cedar, aux habitants de la Galilee ' 

9 dans la grande piaine d'Esdrelon, a 
tous ceux qui etaient dans la Samarie, 
au-dela du fleuve du Jourdain jusqu'a 
Jerusalem, et dans tout le pays de Ges- 
sen jusqu'aux frontieres de i'Ethiopie : ; 

io a tous ces oeuples, Nabuchodonosor, roi 

1 1 d'Assyrie, envoya des messages. Et 
tous, d r an commun accord, retuserent ; 
ils les tenvoyerent sans presents et n'eu- 

12 rent pour eux que du mepris. Alors le 
roi Nabuchodonosor entra en fureur con- 
tre tous ces peupies, et jura par son 
trdnc et par son royaume d'en tirer ven- 
geance. 

2 La treizieme annee du roi Nabuchodo- 
nosor, le vingt-deuxieme jour du pre- 
mier mois, il fut decide dans la maison 
de Nabuchodonosor, roi d'Assyrie, qu'il 

2 so vengerait. Et il convoqua tous les 
anciens, tous ses chefs et ses guerricrs, 

3 et il tint avec eux un conseil secret. II 
leur dit que son dessein etait de sonmet- 

4 tre toute la terre u son empire. Ce dis- 
cours ay ant etc approuve de tous, Nabu- 
chodonosor fit venir Holoferne, general 

5 en chef de son annee, et il lui dit : 
"Mets-toi en marche contre tous les 
royaumes d'Occident, et principaiement 
contre ceux qui ont meprise mon ordre. 



Ton ceil n'epargnera aucun royaume, et 6 
tu me soumettras toutes les villes fortes.'' 

2° — chap, il, 7 — in. — Campagttes 
tVHoloferm dans I'Asie occidental. 

Alors Holoferne, ayant appele les 7 
chefs et les officiers de I'armee des Assy- 
riens, il enrola des hommes pour Texpe- 
dition, selon I'ordre du roi, au nombre 
de cent viagt mille fantassins et douze 
mille archers a cheval. 11 fit preceder S 
son armee d'une multitude de chameaux, 
avec des provisions en abondance pour 
ses soldats, et d'innombrables troupeaux 
de bamfs ct de moutons. II tit preparer 9 
sur son passage du ble de toute la Syrie. 
II prit de la maison du roi des sommes ic 
immenses d ? or ct d'argent. Et il se mit 11 
en marche, lui et toute U armee, avec les 
i chariots, les cavaliers et les archers, qui 
t^ouvraient la face de la terre, comme des 
sauterclks. Ayant franchi la front iferc 1: 
de 1' Assvrie, il arriva aux grandes mon- 
tagnes d'Ange, qui sont au nord de la 
Cilicie, et il penetra dans toutes leurs 
forteresses et s'empara de tous les re- 
tranchements. II emporta d'assaut la 13 
celebre Wile de Melitene, ct pilla tous les 
habitants de Tarse, ainst que les enfants 
d'Ismael qui etaient en face du desert ct 
au sud du pays de Cellon. 
I Repassant I'Euphrate, il alia en Meso- 14 
' potamie, et forca touted les places fortes 
de la contree, depuis le torrent de Cha- 
boras jusqu'a la mer. 

Ensuite il s'empara de tous les pays 15 
limitrophes de VEuphraU depuis la CuV 
cie jusqu'au territoire de Japheth, qui 
s'etend vers le sud. U emmena captijs 16 
tous les filsde Madian, pilla toutes leurs 



trouvant a-cet endroit du texte original aucun 
nom doond au roi d'Assyrie, y auiait mis un 
nom calibre entre tous. 

g. Apres Jerusalem le crec ajoute : dans 
BeHone, Chellus ct Codes, vers le fleuve 
d'Egvpte, Taphnes, Ramses et toute la terre 
de Gesem, jusqu'au dela de T>ms, de Memphis 
ct vers tous ceux qui habitent rEgypte jus- 
qu'aux confins d'Ethiopie. Au lieu de Gisem 
du grec, ou Gesseu du Syriaque, la Vulgate a 

I esse' 

M.Refus&rent; les LXX sont plus explicit 
tes • re/ttsirent de se joindre a lui pour faire la 
guerre a Arphaxad; ils aioutent que cette guerre 
dura 5 ans; que Nabuchodonosor finit par dd- 
truire toute la puissance de son rival et s cm- 
parer d'Ecbatane; enfin qu'ayant fait pruonmer 
fe roi des Medes, il le tua de sa propte main.— 
LXX, vers. 13 ; Et il iivra bataille avec son 
armee a Arphaxad en la 17* annee de son regne, 
ct il eut I'avantage sur lui dans le combat, ren- 
versa toute rarmee d' Arphaxad, toute sa cava- 
lerie et tous ses chariots. II se rendit maltre de 
toutes ses villes, parvint jusqu'a Ecbatane, pnt 
ses tours, pilla ses places, et changea sa gloire 



en opprobre. II prit Arphaxad dans les mon- 
ugnes de Ragau, le perca de ses neches « 
I'extermina en ce jour-la. Ensuite il rcvint 
(a Ninive, dit VAiexandrinus) avec tous ceux 
qui I'avaient accompagn* dans cette guerre 
et qui formaient une multitude prodigieu* 
de luerriers, et ils se livrerent la au repuj 
et aux festins, lui et son armee, pendant cent 
viagt jours. 

II. 1. Grec : la dix-huiueme annee. 

4. Le Grec ajoute qu'Holopherne euut le *e- 

1 cette ville donna son nom a a province de K* 
Htene. Les LXX et la Peschito ajoutent ici que 
Holoferne ravagea ensuite ./Miff™ fft$ 
la Pisidie, et Lnd, la Lydie. - i^J^L 
Tharsis, en gTec Kassis : faute decopistc) me 
principale de la Cilicie. . 

14. Le Chaboras ou Aborras dej Gret». » 
Rhabour aauel est un affluent g^che ^l tu 
phrate. Le texie grec I'appeUe ici **"*?* 
dans le ms. sinaitique, Chtbron, dou vieni 
peut-atre le Mambrt de U Vulg. : comp. Ocn. 
Xll, xo. 
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richesses et fit perir par le glaive tous 
17 ceux qui lui resisterent. II descendit 
ensuite dans les campagnes de Damas, 
au temps de la moisson, brtlla toutes les 
rocoltes et fit couper tous les arbres et 
tS toutes les vignes. Et la terreur de ses 
amies s'empara de tous les habitants de 
la terre. 

3 Alors les rois et les princes de toutes 
les villes et de tous !es pays, savoir de 
la Syrie Mesopotamienne, de la Syrie de 
Soba, de la Libye et de la Cilicie en- 
voyerent leurs ambassadeurs, qui se 
rendirent aupres d'Holoferne et lui di- 
: rent : " Apaise ta colere contre nous ; 
il vaut mieux, avec la vie sauve, scrvir 
Xabuchodonosor, le grand roi, et nous 
soumettre a toi, que de mourir, apres 
avoir souffert, en perissant, les maux de 

3 la servitude. Toutes nos villes, tout ce 
que nous possedons, toutes nos monta- 
gnes, nos coll ines, nos champs, nostrou- 
peaux de boeufs, de brebis et de chevres, 
nos chevaux, nos chameaux, tous nos 
biens et nos famiUes sont devant toi. 

4 Que tout ce que nous avons so it sous ta 

5 dependance. Nous et nos enfants nous 
sommes tes serviteurs. Viens a nous 

comme un maitre pacifique, et faLs usage 
de nos services comme il te plaira." 

7 lioloferne descendit alors des monta- 
ges avec ses cavaliers, en grande force, 
et il se rendit maitre de toutes les villes 

S et de tous les habitants du pays. 11 prit 
de toutes les villes, pour en fairc des au- 
xiliaires, des hommes v a ill ants et choisis 

9 pour la guerre. Or, telle etait la frayeur 
qui pesait sur ces provinces, que les ha- 
bitants de toutes les villes, les magistrats 
et les plus honorables personnages com- 
me les gens du peuple, sortaient a son 

to approche au-devant de lui, et le rece- 
vaient avec des couronnes et des flam- 

III, r. So/>a t eerie Sobal dans le livre de Ju- 
dith ei dans le titre du Psaume lix (LXX et 
Vulg.), se trouvait, d'apres I Par. xviii, 3 sv., 
Jans U direction d'Emath au nord de Damas; 
die donnai*. son nom a la Syrie occidental (cis- 
euphratique), tandU que la Syrie orientate s'ap- 
P«!ait Aram-Nakaralm % Mesopotamie. — 
Libye, contree d'Afrique, a TO. de I'Egypte; il 
fauttrcs probablement lire Lydie : voir la note 
de II, 13. — Otnettant tous les pays die's ici 
par la Vulg., le grec (II, a8) nous dit que la 
t«rreur se remand it bSidon, Tyr, Sotn-lViin- 
cicnne Tyr continental, d*truite sous Cam. 
ty*), Ocina (.\cco, Acre), Jemnaa (ville ma- 
ritime connue par les documents assyriens), 
Azoi et AscaUtt. Toutes ces villes, voisinesde 
« Judce, avaient jusqu'aIorsechappe*aux rava- 
Rw de l'armee d'Holoferne. 
. M. l.?s Idumiens ; Iisca d 'apres les indica- 
tions du teste grec, Us Judeens, les Juifs. — 
(ja&,ta t « n grec (iaibai, tres probablement 



beaux, en dansant au son des tambours 
et des flutes. Neanmoins, meme par 11 
cette conduite, ils ne purent pas adoucir 
la ferocite de son coeur. II detruisit 12 
leurs villes et coupa leurs bois sacres. 

! Car Nabuchodonosor lui avait ordonne 13 
d'exterminer tous les dieux de la terre, 
atin que lui-meme fut seul appele dieu 
par toutes les nations que la puissance 

1 d'Holoferne pourrait soumettre. 

Apres avoir parcouru la Syrie de 14 
Soba, toute l'Apamee et toute la Meso- 
potamie, il arriva chez les Idumeens 
dans le pays de Gabaa ; et ayant pris 1 5 
leurs villes, il sarreta la trente jours, 
pendant lesquels il fit rassembler toutes 
les troupes de son armee. 

CHAP. iv. — Encourages par le grand 
pre t re Eliacim, les Israelites se dispo- 
sent a la resistance et implorent le 
set ours de Dieu. 

i 

Les enfants d'Israel qui habitaient 4 
dans le pays de Juda, ayant appris ces 
choses, furent saisis de crainte a l'appro- 
che d'Holoferne. Ils eprouverent un sen- 2 
timent d'effroi et d'horreur a la pensee 
qu'il pourrait traiter Jerusalem et le tem- 
ple du Seigneur comme il avait traite les 
autres villes et leurs temples. lis en- 3 
voyerent des messagers dans toute la Sa- 
mane et aux environs jusqu'a Jericho, et 
ils occuperent d'avance tous les sommets 
des montagnes. Ils entourerent leurs 4 
bourgs de murailles et firent des provi- 
visions de ble pour se preparer a soute- 
nir la lutte. Le grand pretre Eliacim 5 
ecrivit aussi a tous ceux qui demeuraient 
en face d'Esdrelon, vis-a-vis de Li gran- 

1 de plaine qui est pres de Dothain, et a 
tous ceux sur le territoire desquelsetaient 
les passages, leur recommandant d'oc- 6 

1 cuper les versants des ;.iontagnes par 011 

j 15. D'ap.-es le texte grec, Holoferne descen- 
dit sur la ctSte mediterran^enne, pilla les villes 
cities plus haul (vers. 1 note), puis, passant 
pai la plaine d'Esdrelon, pres de Dothain 
(voy. Gen. xxxvii, 17; 11 Rois, vi, 13) il vint 
camper pendant un mois entre Gelboe ( I Sam. , 
xxviii, ^) et Scythopolis, I'antique Bethsan 
(y<?s. xvii, 11). 

IV, 2. LesSeptanteajoutent : <Car ils Itaient 
revenus depuis peu de leur captivite; et tout le 
peuple de la Judee e*tait nouvellement rassem- 
dM; les vases, l'autel et le temple venatent d'etre 
purifies de tear profanation. » Ceci ftut allusion 
a la deportation de Manasse* sous Assurbanipal. 

4. Le grec ajoute qu'on venait de faire la 
moisson. 

5. Le grand prttrt Eliacim (le gr. partout 
et la Vulgate xv, o, disent foakim). Le nom 
d' Eliacim ne se trouve point dans lalistedes 
ffrands pretres, II Par. vi, 12-15: san? doute il 
taut y admettre des lacunes intentionnelles ou 
accidentefles. 
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l'on pquvait aller a Jerusalem, et de gar* 
der les defiles qui pouvaient offrir un 

7 chemin .entrc les montagnes. Les en- 
fants d'Israel executerent les ordres d'E- 

8 liacim, pretre dn Seigneur. Et tout le 
peuple invoqua le Seigneur avec grande 
instance, et ils humUierent leurs ames 
dans le jeiine et la priere, eux et leurs 

9 femmes. Les pretres se revetirent de 
cilices, et les enfants se prosternerent de- 
vant le temple du Seigneur, et Ton cou 



chap, v et vr. — Achior, chef des Am- 
monites, menace Holoferne de la puis- 
sance du Dieu d'Israel. II est livrc 
aux Israelites pour partager leur sort. 

On annonca a Holoferne, chef de Tar- 5 
mee des Assyriens, que les enfants d'Is- 
rael se preparaient a la resistance et 
qu'ils avaient ferme les passages des 
montagnes. Transports de fureur et 1 
brulant de colere, il appela tous les prin- 



10 vrit d'un cilice l'autel du Seigneur. Et | ces de Moab etles chefs d'Ammon, et il 
d'un coeur unanime ils crierent vers le leur dit : " Dites-moi quel est ce peuple 
Seigneur, Dieu d'Israel, afin qu'il ne qui occupe les montagnes; quelles sont 
permit pas que leurs enfants devins- ' :,t "" " * *- *■ * «'■•— 
sent la proie d'un vainqueur et leurs 
femmes un butin a partager, que leurs 
villes fussent livrees a la destruction 
et leur sanctuaire profane, et qu'eux- 
memes fussent un objet d'opprobre par- 
mi les nations. 

11 Alors Eliacim, le grand pretre du 
Seigneur, parcourut tout le pays d'Israel, 

12 et il s'adressa au peuple, en disant 



" Sachez 
supplications 



leurs villes, quelle en est la force et T im- 
portance; quel est leur puissance mili- 
taire, quel est leur nombre et quel chef 
les commande. Pourquoi sont- ils les 4 
seuls, parmi tous les peuples de FOcci- 
cideni, qui nous ont meprises et ne sunt 
pas sortis au-devant de nous pour nous 
recevoir en paix?" 

Alors Achior, chef de tous les fils d* Am- 5 
mon, /r«repondit : " Situ daignes m'e- 
que le Seigneur exaucera vos j couter, mon seigneur, je dirai devant tot 
ions, si vous perseverez dans le | la verite sur ce peuple qui habite dans 

13 jeune et la priere en sa presence. Sou- \ les montagnes, et aucune parole faussc 
venez-vous de Moise, serviteur du Sci- ne sortira de ma bouche. Ce peuple est 6 
gneur : Amalec se confiait dans sa force de la race des Chaldeens. II vint habi- 7 
et dans sa puissance, dans son armee, I ter d'abord en Mesopotamie, parce qu'ils 
dans ses boucliers, dans ses chars et ne voulaient pas suivre les dieux de leurs 
dans ses cavaliers; Moise le vainquit, j peres, qui etaient dans le pays des 
non en combattant avec le fer, mais en "" ' " 

14 adressant a Dieu de saintes prieres. II 
en sera ainsi de tous les ennemis d'Israel, 
si vous perseverez dans I'oeuvre que vous 

15 avez commencee." A la suite decette 
exhortation, ils supplierent le Seigneur, 

16 demeurant en sa presence : en sorte 
que ceux meme qui offraient des holo- 
caus*es, les offraient au Seigneur etant 
revetus de cilices et ayant de la cendre 

17 sur leurs tetes. Et tous priaient Dieu 
de tout leur cccur, afin qu'il visitat son 
peuple d'Israel. 



— i®i y®*~< 



7. Le erec ajoute,. et (les ordres) des anciens 
de tout Ic peuple d' Israil qui demeuraient a 
ytrusaUw. 

11-13. Les paroles d'Eliakim ou Joakim ne 
sont pas dans les Septante. 

V, 1 Hohferne ou OrppAern*. Ce nom a 
tine origine aryenne cotnme les noms perses 
Ariaphernti YissapJurne, Datafiherne, etc 

4. Del 'Occident , Vulgate <& V Orient; mass 
tons les peuples qu'Holoferne venait de sou- 
mettre Itaient pour les Assyriens des Occiden- 
t*ux, coairae porte le texte grec, l'italique et le 
syriaque. 



Chaldeens, Ayant done abandonne les S 
rites de leurs ancetres, qui rendaient 
honneur a plusieurs dieux, ils adorerent 9 
le seul Dieu du ciel, qui leur avait ordon- 
ne de sortir de leur pays et d'aller de- 
meurer en Chanaan. La famine ayant 
envahi toute la terre, ils descendireiit en 
Egypte, et la ils se muiplierent de telle 
sorte pendant quatre cents ans, qu'ils 
devinrent une multitude innombrable. 
Traites durement par le roi d'Egypte et 10 
forces de batir ses villes avec du mortier 
et de la brique, ils invoquerent le Sei- 
gneur, leur Dieu, qui frappa de difie- 
rentes plaies tout le pays d'Egypte. 
Les Egyptiens les chasserent de chez eux, 1 1 
ct la plaie cessa de les frapper ; mats ils 
voulurent les prendre de nouveau et en 

8. LXX : lis s'etaient ecartes de la voie de 
leurs percs et ils adoraient le Dieu du ciel, le 
seul Dieu qu'ils reconnussent : </est pourquot 
leurs pares les chasserent de devant la face de 
leurs dieux; etant aitisi chasses, ils sen ui- 
rent en Mesopotamie oil ils demcurerent quel- 
que temps. . 

9. En Chanaan (Vulg. Outran) d'apres « 

Srcc et le syriaque. En quittant Ur, la famille 
'Abraham s'arreta bien a Haran, mats lejmt 
di 
1 
xv, 7. 



In voyage e*tait la terre de Chanaan, ou Dteu 
'appelait; comp. Aft. vii, a et Gen* xi, 31; 
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fairo encore une fois leurs esclaves. : pabies de queique iniquite devant leur 
Alors les Israelites s'enfuirent ct Dieu Dieu. montons?nntrp™v ^r i« fl . n:«. 



12 .<//<»•* les Israelites s'enfuirent ct Dieu 
ouvrit devant eux la mer, en sorte que 
les eaux devinrent soiides comme une 
muraille de chaque cote, et qu'ils pureat 
passer en marchant a pied sec au fond 

13 de la men L'innombrabie armee des 

Prrvntinnc loo ~»<t-i«t- .-„.... :...* _n_ c. x 



Dieu, montons contre eux, car leur Dieu 
te les livrera, et ils seront assujettis au 
joug de ta puissance. Mais si ce peuple 25 
n'a point offense son Dieu, nous ne pour- 
rons pas tenir devant eux, car leur Dieu 

v ~** rt 1 V " " — Tr T~ les d efendra, et nous deviendrons un 

Egyptiens les ayant poursmvis, elle fut ! objet de moquerie pour toute la terrc " 
ensevehe sous les eaux, au point qu'ii i Lorsqu'Achior cut cesse de par'ler *6 
a en resta pas un seui qui put transmet- i tous ies grands d'Holoferne, en Eroie a " 
tre a la postente le recit de cet evene. ! la colere, songeaient a le tuer, se disant 
14 ment. Lorsque les Israelites furent sor- 1 les uns aux autres : " Quel est cet *7 
*J? i * m *5: J&*l ^ oc^perent les homme qui ose dire que les enfants d'ls- " 

*>nnl — .-* i. _ *_"_.t . ... . 



deserts du mont Sinai, dans iesquels au^ 
cun homme ne put jamais habiter, ni 



rael peuvent resister au roi Nabuchodo- 
nosor et a ses armees, eux, des gens sans 



ci jji. r V ««^.ww, «* uuoui ci a ac» armees, eux. aes fifens sans 

.5 aucun filsd'homme fixer son sejour. La | armes, sans force, etrangers f I'art de 
les fontaines ameres se changerent en | la guerre ? Afin done de faire voir & 
eaux donees pour les desalterer et du- 1 Achior qu'il nous trompe, gravissons ces 
rant quarante ans ils recurent du del j montagnes, et lorsque les plus forts d'en- 
.0 leur nournture. Partout ou ils savan- f tre eux seront entre nos mains, nous lc 



28 



cerent sans arc et sans fleche, sans bou 
clier et sans epee, leur Dieu combattit 

17 pour eux et remporta la victoire. Et 
nul n'a jamais triomphe de ce peuple, si 
ce nest quand il s'est eloigne du service 

iS du Seigneur, son Dieu. Mais toutes 
les fois qu'ils ont adore un autre dieu 
que lui, ils ont ete livres au pillage, a 

19 Tepee et a ropprobre. Et toutes les fois 
quils se sont repentis d'avoir abandonne 
ie service de leur Dieu, lc Dieu du ciel 
leur a donne la force de resister & leurs 

lo ennemis. Enfin ils ont vaincu les rois 
des Chananeens, des Jebuseens, des Phe- 



ni»w- ^„ iIuiT- j — "r'r-j "«j-»tvi», ci mm. israei sera aneant 

nmns des Hetheens, des Heveens, des i avec toi. Tu connaitras ainsi que Nabu- 

Amorrheens et tous les puissants d'He- ' chodonosor est le raaitre de toute la tcrre 

„ t ' ? j 18 , 0111 p "f. P 055 ^ 011 de l ««rs Et alors l'epec de mes soldats traver- 

a tons ctdc leurs vdles. Tant quils ne sera tes flknes, hi tombera. S 

pechercnt pas en presence de leur Dieu, | parnii les blesses d'Israel, et tu ne res- 

lc bonhcur fut avec eux; car leur Dieu pireras plus, jusqnace que tusoisexter- 

a bait I iniquite. En effet, avant ces der- ■■ mine avec eux. Si tu crois que ta oro- 

nK3-esanntesnieme.s*etanteloignesde la iphetiesoit veritable,. ^ P 

voie ou Dieu leur avait commnnH^ He i H'Atm -,k-,»»„ „»„..» i 



f 
^ 



passerons avec eux au til de Tepee : 
afin que toutes les nations sachent que 29 
Nabuchodonosor est le dieu de la terre, 
et qu'il n'y en a point d'autre que lui.' ; 

Lorsqulls eussent cesse de parler, Q 
Holoferne, transporte de fureur, dit a 
Achior : t( Puisque, t'erigeant en pro- 
phete, tu nous annonces que le peuple 
^Israel sera defendu par son Dieu, je 
veuxte montrerqu'iln'yapasdedieuque 
Nabuchodonosor. Lorsque nous les au- 
rons tous frappes comme un seul hom- 
me, tu periras toi-meme par Tepee des 
Assyriens, et tout Israel sera aneanti 






- • nntir m P U mm . eux ? nt ei ? emmcnCs I Mai& P 01 "" q^ m sacnes Dien que tu peri- 
' J denut tTr 6 ^^^^. MaU ras avec eux > d6s « mome «t tu Jeras 
SnS^\uT r *l™™ aU Sc !P wur ' ?«?*« * « PO»Pte. rt* q^, lorsque mon 

£2 n ' -i ^^ ^^ apns Ccttc ^ leur fera subir le chdtimcnt qu'ils 
t Z', ^^^^"P^toutescesmon- meritent, tu tombes avec eux sous ma 
tapes, et ils possedent de nouveau Jeru- ! vengeance " 



salem, ou est leur sanctuaire. 

^ Maintenant done, mon seigneur 

prends des informations : s'ils sont cou 



«a-2i. Le tcxte des Sepunte «t moins dd- 

vcloppc. 



Alors Holoferne donna ordre a ses 
serviteurs de saisir Achior, de le con- 
duire vers Bethuiie et de le livrer aux 



que!qu«fois employee), idcntifMc par ks uns 
avec le bourg fortifie actucl de Sanovr, a sept 



7 A'-vAwAwiA-- v / „• * , ! ^ ir Dcth-Schcikh-SchibeI, eminence a six kilo- 

« to^^lffil^gatS ' ,ni,rei au nord de DothaIn - 

— 461 — 



Chap. VI, 8. 



LIVRE DE JUDITH. 



Chap. VII, 5. 



S mains des enfants d' Israel. Les servi- j 
teurs d'Holoferne, setant saisis de lui, ! 
traverserent la plaine ; mais lorsqu'ils j 
furent pres de la montagne, les frondeurs j 

9 sortirent contre eux. Les Assyriens se i 
detournerent en cotoyant la montagne, i 
lierent Achior a un arbre par les mains j 
et les pieds, et Fayant laisse la, ils revin- 1 
rent vers leur maitre. j 

io Alors les enfants d'lsrael, descendant I 
de Bethulie, vinrent a lui, et Fayant 
delie, ils le conduisirent dans la ville ; 
puis Famenerent au milieu du peuple, et 
ils lui demanderent pourquoi les Assy- 
riens Favaient abandonne ainsi garrotte. 

1 1 En ces jours-la, Ozias, fils de Micha, de 
la tribu de Simeon, et Charmi, nomme 
aussi Gothoniel, etaient les chefs qui 

12 commandaient dans la ville. — Achior 
raconta done au milieu des anciens et en 
presence du peuple tout ce qu J ii avait 
repondu aux questions d' Holoferne, com- 
ment les gens d'Hoioferne avaient voulu 

1 3 le tuer a cause de ce qu'il avait dit, ct 
comment Holoferne lui-meme avait ordon- 
ne dans sa colere, qu'on le livrat pour 
cela entre les mains des Israelites, afin 
qu'apres sa victoire s t les enfants d'ls- 
rael, il fit aussi mourir Achior par divers 
supplices, parce qu'il avait dit que le 
Dieu du del etait leur defenseur. 

14 Achior ayant acheve son rccit, tout 



le peuple se prosterna le visage contre 
terre, adorant le Seigneur, et melant 
leurs gemissements et leurs larmes, 
ils repandirent d ? un meme coeur leurs 
prieres devant le Seigneur, en disant: 15 
* £ Seigneur, Dieu du del et de la terre, 
voyez leur orgudl et considerez notre 
abaissement; tournez vos regards sur la 
face de vos saints, et montrez que vous 
n'abandonnez pas ceux qui mettent en 
vous leur confiance, et que vous abaissez 
ceux qui presument d'eux-memes et 
s'enorgueillissent de leur puissance." 

Lorsque le peuple eut cesse de pleu- 16 
rer et qu'il eut passe tout le jour en 
priere, ils consoierent Achior, en disant: 17 
" Le Dieu de nos peres, dont tu as pro- 
clame la puissance, t'accordera en retour 
de voir plutot leur mine. Et lorsque le 18 
Seigneur notre Dieu aura donne cette 
delivrance a ses serviteurs, que Dieu 
soit encore avec toi au milieu de nous, 
afin que, selon qu'il te plaira, tu vives 
avec nous, toi et tous les tiens." Quand 19 
Fassemblee se fut separce, Ozias recut 
Achior dans sa maison et lui offrit un 
grand festin. II y invita les anciens, 20 
ct, le jeune etant passe, ils mangerent 
i ensemble. Puis tout le peuple se ras* 21 
I sembUWi «w^^«,etilsprierenttoutela 
I nuit dans le lieu ou ils etaient reunis^ 
; implorant le secours du Dieu d'lsrael 



§ IL — LA PRUDENTE ET COURAGEUSE JUDITH 
FAIT LEVER LE SlfcGE DE BETHULIE ET SAUVE LE PEUPLE 

D'ISRAEL [VII -XVI]. 



l° — chap. VII. — Les assies, privds 
cfeau, songtnt a rendre la ville* 

7 Le lendemain, Holoferne donna l'ordre 
a ses troupes de monter contre Bethu- 

2 lie. Son armee etait forte de cent vingt 
mille hommes de pied ct de vingt-deux 
mille cavaliers, sans compter les hommes ; 
propres a la guerre qu'il avait faits pri- 
sonniers etles jeunes gens qu'il avait 

3 amenes des provinces et des villes. Tous 
ensemble se preparerent au combat con- 
tre les enfants d'lsrael, et marchant le 

8. Eh grcc : Les serviteurs le prirent et l'em- 
menerent hors du camp dans la campagne, et 
du milieu de la plaine ils passerent dans la mon- 
tagne, et Us vinrent aux fontaines qui sont au- 
dessous de Bethulie. Les hommes de cette ville » 
les ayant vus du haut de la montagne, prirent 
les armes et sortirent de la ville se ripandant 
sur le haut de la montagne. Tous les frondeurs 
s'opposerent a leur montee et lancaient des 
pierres sur eux. 

n. En gr Micha, Ch*bri % fiU de Gotho* 

nifi, ft Charmi, /lis dt Melchieh 



long de la montagne jusqu'ausomraet qui 
regarde DothaTri, ils camperent depuisle 
lieu appele Belma, jusqu a Chelmon, qui 
est vis-a-vis d'Esdrelon. Quand les en- 4 
fants d'lsrael apercurcnt cette multitude, 
ils se prosternerent contre terre, et se cou- 
vrant la tete de cendres, ils prierent tous 
ensemble le Dieu d'lsrael de fairc eclater 
sa misericorde sur son peuple. Puis, j 
ayant pris leurs armes de guerre, ils oe- 
cupcrcnt les lieux 011 de petits sentiers per- 
mettaient de passer entre les montagnes, 
et ils y faisaient la garde jour et nuit 

17-18. Les Septante se contentent de dire que 
les Israelites consoierent Achior, sans donncr 
les paroles de consolation qu'on lit dans la 
Vulgate. ^ 

20. Omis dans les LXX. 

VII, x. LXX : de monter contre B<Jthu:ie, 
d'occuper les pentes de la montagne el d'atta* 
quer les fils (['Israel. Le m6me jour tous letirs 
chefs leverent le camp et avec eux leurs gens 
de guerre au nombre de 170000 hommes deptetl 
et 12000 cavaliers etc. 



462 — 



Chap. VII, 6. 



LIVRE DE JUDITH. 



Chap. VIII, i. 



6 En parcourant les environs, Holofernc nous nous rendions tous volontairement 
daouvrit une fontmae en dehors de la aux gens d'Holoferne. CaritvautSc 16 
ville, duc 0l edumidi,laquelleycondui- pour nous, avoir fa vie sauve SS 

7 cuuneTc^au^ u r T^h' *, U , fit ' %? dans la ^ptivite, que de mourTet 

7 couper cet aqueduc. tependant il y d'etre en opprobre a tous les homines 
a**, non lorn des murs, d'autres sour- apres avoir vu nosfemmesetnosenfcnte 
ces ou les assises venaient puiser a la ! perir sous nos yeux. Prenant au our 17 
derobee un pen dean, plutot, ce semble, d'hui a temoin le del etla terre et [e 
pour soulager leur so.f que pour 1'apai- Dieu de nos peres, qui nous chatie' sdon 

8 scr. Mais les his d Amnion et de Moab : nos peches, tous vZ ^deta 

M^enfaSi 1101 ^ ^ m , diSant : k""*™** la vUle entre les mains del 
Les enfantsd Israel I n'ont confiance ni soldats d'Holoferne, afin que nous tnra- 
dans leurs lances ni dans leurs flechcs; ; vions une prompte mort par le tranchant 
nuns ces montagnes les defendent et ces ' du glaive.au lieu d'une Klente dans 
collmes suspendues sur des precipices i les IVdeursde la soif." LoSu'UseS 18 

9 SsStrtom^r T d ° nC ,** T S f^ ^ fl * fit des taSntatSTS 
pu ssiez triompher d eux sans hvrer ba- de grands cris dans toute l'assemblee et 
u-ulle, placamts da ; sources des gardes , tous d'une voix, pendant pErs heu 
qui les empechent d'y puiser de 1'ean; res, ils criereni Vers Dieu, en dfaurt • 
vous les ferez penr ainsi sans coup terir, '< Nous avons peche avec nos peres^ous 19 

ub.eu , epuises/*,- /«*»/, ils rendrtmt avons ete infideles, nous avons comZ 9 



leur ville, qu'ils .-egardent comme impre: l'iniquit e : Vo^qui'eterml^rTcordfeuT zo 

placee sur les ayez pitie de nons ; cu bbn tirez ven- 

I nltif A Urtlrt ' <t-An nA si J. • . ... 



.- ' * ^^ queue est ^^w*. oi« AW c VV * ^iut uc nuns; cu Dieu urez ven- 

Zl fftl « CCOaSe J l -, P i ut a Holo- geancede nos crimWen nous chatiant 
terne et a ses officiers, et il fit mettre un vous-meme,et ne livrez pas ceux qui vous 
paste de cent hommes autour de chaque glorifient .i un peuple qui ne vous con- 
ii tontame. Cette garde ayant ete faitc ; nait point, afifqJJE dfse Z Z. „ 
pendant vmgt jours, toutes les citerncs mi les nations : Ou est leur Dieu ? » 
et les reservoirs d'eau furent a sec pour Apres s'etre fatigues a force de crier a* 

S 5 rS n D ?^ t l hUl ^ d , C ^ Ct de Pleurer ' * *S^ Ata <SE S 
qu u ne restart pas dans la ville de quoi ; se leva, baiene de larmes et dit • " Avez 

j-ar cm Uistribuait chaque jourau peuple! pendant cinq jours la miseriorde du 
1 •-•au par mesure. , Seigneur. Car peut^tre mettra-t U fin -4 

K^ 0US les f hommes f et Ies «™. I * « colere et dWnera-t-il gtoire i sS 4 

r wlx I P r d .P a f.etdW commune n'est pas venu, nous ferons ce que vous 

ij voix tous lui dirent : " Que Dieu soit : nous avez pronose." 
juge entre toi et nous, car tu as agi pour i 

notre malheur en refusant de faire des ! CHA1> - Vln - — Judith relive le cotirage 
propositions de paix aux Assyriens ; et ' ^ il ' s toncitoyms. 

m?» i P ° Ur "^ 1 u « ? icu nous a B «* •' Ces Paroles furent rapportecs a Ju- 
entre leurs mains. C'est pourqiiot il n'y , dith, une veuve, fille de Mcrari, fiLs 

J£^i qi " rT e a notrc . secours ' ' d ' Idox ' fils de J^'Ph. fils d'Ozias, fils 
n5E£5£ ^' f et J !??..S nuide mis6re ! d ' EIaT « fils de Jamnor, fils de Gedeon, 
K ^' s I 5" ttomb ?" n ^ fa »«ance sous leurs fils de Raphaim, fils d'Achitob, fils do 
5 IZ? rds - Maintenant done assemblez Melchias, fils d'Enan, fils de Nathanias 



u 



8 



tons ceux qui sont dans la ville, afin que 

10. Les Scptante (16-19) ajoutent ici : L T n d^- 
tachement des fils d'Ammon decampa et avec 
SST 1 n ,Vii c dcs . fils d'Assur : Us camperent 






fils de SalathicI, fils de Simeon, filsdls- 

ig-2t. Les LXX n'ont pas ces versets conte* 
nant les lamentations du peuple. 

ass S&Ff ! =S*^^ ®r« — -■ w 

«nt qT*wt 5n* JftnS ^ ' Ct lIs 5 v0y \' raussait a "^ement imprenable. 

I orient W?.i^? Vriff?" ?UX *" ^V h ** Cc vcrs€f man< l« e ^n 5 j « LXX. 

''^teAM^^ S IC ^ i C ^ CUn * S ° n P? st , cet .! Is s ' cn ailerentauxmurs 

wW y^« mnlc 1 ^ twC ? fut faite P 60 * 1 *" 1 I ava,t u « e «™nde affliction dans la vUlc * 

/ours d apres Ic texte *rec vu, 30. | Jtuia (Honort, comp. Gen. xxix, 35). Parmi 
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1 



rael. Son mari, appeleManasses, etait ! Prions le Seigneur avec larmes de nous 17 
mort au temps de la moisson de Torge. ( faire sentir, en la maniere qu'il lui 
Comme il surveiilait ies moissonneurs plaira, les effets de sa misericorde, afin 
qui liaient les gerbes dans les champs, que, commej'orgueil de nos ennemis a 
I'ardeur du soleii le frappa a la tete, et jete le trouble dans notre coeur, ainsi 
il mourut dans Bethulie, sa ville, et il y ' notre humilite nous devienne un sujet 

4 fut inhume avec ses peres. II y avait de gloire. Car nous n'avons pas imite iS 
deja trois ans et six mois que Judith les pechcs de nos peres qui ont aban- 

5 etait restee veuve. Elle s'etait cons- donne leur Dieu et adore des dieux etran- 
truit, sur le toit de sa maison, une cham- gers. C'est a cause de ce crime qu ? ils 19 
bre retiree, ou elle demeurait enfermee ' ont ete livres au glaive, au pillage et a 

6 avec ses servantes. Les reins cou verts la moquerie-de leurs ennemis; mais 
d'un silice, elle jeunait tous les jours de j nous, nous ne connaissons pas d'autre 
sa vie, excepte les jours de sabbat et de ; Dieu que lui Attendons humblement 20 
nouvelle lune et les fetes de la maison . sa consolation, et il vengera notre sang 

7 d'Israel. Elle tout tres belle de tigtre, | sur nos ennemis qui nous affligent ; il 
et son mari lui avait laisse de grances ! humiliera toutes les nations qui s'elevent 
richesses, de nombreux serviteurs et des ! contre nous, et il les couvrira de con- 
domaines remplisde troupeaux de boeufs fusion, lui, le Seigneur, notre Dieu. 

8 etdebrebis. Elle etait en grande estime ! Et maintenant, mes freres, puisque 21 
aupres de tous, parce qu'elle craignait ; vous &es les anciens du peuple de Dieu 
beaucoup le Seigneur, et il n'y avait per- j et que leur vie depend de vous, relevez 
sonne qui dit d'elle une parole de blame. ; leurs coeurs par vos paroles, afin qu'ils 

«. a ,,«»«+ An n .* im«m-;c rtit-n-riic avnit ' s& sniiviennent nne nos oeres ont etc 



u peuple Chabri et Churmi. lis seivent se rappeler comment Abraham, 




cinq jours il ne vous arrive pas de se- ! Isaac, de meme Jacob, de meme Moise 

11 cours? Et qui etes-vous, pour mettre et tous ceux qui ont plu a Dieu, ont passe 

12 ainsi le Seigneur a I'epreuve? Ce n'est par beaucoup d'afflictions en demeurant 



pas la une parole qui attire sa misen 
corde, mais plutot oui excite sa colore 
13 et allume sa fureur. Vous avez fixe au 
Seigneur un terme dans lequel il doit 
exercer sa misericorde, et vous lui avez 
marqu£ un jour selon votre bon plaisir ! 



fideles. Mais ceux qui n'ont pas ac- 24 
cepte ces epreuves avec la crainte du 
Seigneur, et qui ont donne cours a leur 
impatience et a d'injurieux murmures 
contre le Seigneur, ceux-la, l'extermi- 2,; 
nateur les a frappes de mort, et les ser- 



14 Mais parce que le Seigneur est patient, pents les ont fait perir. Ne nous lais- a 
faisons penitence de cette faute, et im- sons done pas aile. a l'impatience a 
plorras son pardon en versant des lar- j cause des inaux que nous souffrons. Mais 2; 

15 mes. Car Dieu ne menace point a la estimons c[ue ces tourments, moindres 
maniere de Phomme, et il ne s'enflamme que nos peches, .sont les verges dont le 
point de oolere comme un fils d'homme. i Seigneur nous chatie, comme ses scrvi- 

16 Humilkms done nos ames devant lui, et teurs pour nous amender, et croyons 
mettons en nous un esprit d'humilite, que ce n'est pas pour tiotre perte qu ils 
comme il convient a ses serviteurs. nous ont &6 envoyfe. " 



les anc6tres de Judith les LXX aui n'ont que 
13 noms mentionnent Eteia ; la Vulgate, qui a 
15 noms, 4numere en plus : J am nor, Gideon, 
RaphaTm, Achitob. On y !:t pour les deux der- 
niers noms Simeon et Ruben : a leur place les 
LXX ont Sarisadai et Israel. — Fils d'/srail 
(Jacob), comme portent les divers textes grecs 
et la Peschito : com p. ix, a. La ptupart des 
comtnentateurs voient une erreur de copiste 
dans le Rubtn de la Vulgate. 

a. Dt m tribn ft dt sa famtlle, ajoutent les 
LXX au notn de Manasses. 

3. Le grec ajoute : dans Ixilaint qui st/atr 
DotkaTn dt Btltwton (Bel tit a). 

4. Les LXX ont quatn au lieu de six mois. 



g. D'apres le texte grec Oiias est aussi con- 
voque\ et la Vulg. elle-meme le suppose pre- 
sent au vers. 38. 

ia Le discours de Judith dans le grec, tout 
en presentant le m€me sens glnlral que celui 
de la Vulgate, a des differences de detail as«2 
nombreuses. Ainsi il commence dc cette facon: 
Ecoutex-moi, vous qui 6tes les chefs des habi- 
tants de Bethulie; car il n'est pas bien de par- 
ler comme vous I'avez fait aujourd'hui devant 
le peuple, en faisant le sennent que vous avex 
prononc* entre Dieu et vous, en promettant dc 
rendre (dans cinq jours) la ville a nos ennemis, 
si dans cet intervalle le Seigneur ne vicnt a 
notre secours. 
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28 Ozias et les anciens lui repondirent : 
• ' Tout ce que tu as dit est vrai, et il 
:ry a rien a reprendre dans tes paroles. 

29 Maintenant done prie Dieu pour nous, 
car tu es une femme sainte et craignant 

30 Dieu. " Et Judith leur dit : " Comrae 
vous reconnaissez que ce que j ; ai pu dire 

31 est de Dieu, eprouvez si ce que j ! ai 
rcsolu de faire est aussi de lui, et priez 
que Dieu me donne la force de realiser 

32 mon dessein. Vous vous tiendrez cette 
nuit a la porte et je sortirai avec ma 
compagne ; et priez afin que dans cinq 
jours, comme vous l'avez dit, le Seigneur 

11 regarde son peuple d'IsraeL Mais je ne 
veux point que vous cherchiez a savoir 
ce que j'entreprends ; jusqu'a ce que je 
revienne vous en donner des nouvelles, 
qu on ne fasse pas autre chose que de 
prior pour moi le Seigneur notre Dieu." 

34 Ozias, le prince de Juda, lui dit : " Va 
en paix, et que le Seigneur soit avec toi 
pour tirer vengeance de nos ennemis 1 " 
£t l'avant quittee, ils sen allerent. 

3° chap, ix — x, 16. — Ayant implort 
U set ours Ue Die it , Judith se rend a it 
camp cPffoioferue. 

9 Lorsqu'ils furent partis, Judith entra 
Jans son oratoire, et, revetue d'un cilice, 
la tete couverte de cendre, elle se pros- 
terna devant le Seigneur et Tinvoqua, 
en disant : 

Seigneur, Dieu de mon pere Simeon, 
lui lui avez donne Tepee pour se veuger 
les etrangers qui, entraines par la pas- 
sion, avaient viole une vierge et lui 
ivaient fait outrage pour sa confusion ; 

3 vous qui avez livre leurs femmes aux 
ravisseurs, leurs filles a Tesclavage et ' 
toutes leurs depouilles en partage a vos 
serviteurs brulants de zele pour votre 
cau^e, assistez-moi, je vous prie, Sei- ; 
gneur, mon Dieu, secourtz une veuve. : 

4 Cost vous qui avez opere les merveilles 
Jes temps anciens, et qui avez forme le 
dessein de celles qui ont suivi, et eiles se , 
sont accomplies parce que vous l'avez 

5 youIu. Toutes vos voies sont tracees 
d'avance, et vous avez dispose vos juge- 

6 merits par votre prevision. Regardez 



T 
dt 



en ce moment le camp des Assyriens, 
comme vous avez daigne toutefbis regar* 
der ceiui des Egyptiens, lorsqu'ils pour- 
suivaient les armes a la main vos servi- 
teurs, se confiant dans leurs chars, dans 
: leurs cavaliers et dans la multitude de 
leurs combattants. Mais vous avez re- 7 
garde leur camp, et les tenebres leur ont 
ote leur force. L'abime a retenu leurs 8 
pieds, et les eaux les ont engloutis. Qu'il 9 
en soit de meme, Seigneur, de ceux-ci, 
qui se confient dans leur multitude, dans 
leurs chars, dans leurs javelots, dans 
leurs boucliers et dans leurs fleches, et 
qui sont fiers de leurs lances. Us ne 10 
savent pas que c ? est vous qui etes notre 
Dieu, vous qui des le commencement ter- 
rassez les armees, et dont le nom est 
Jehovah. Levez votre bras, comme aux 1 1 
siecles passes ; brisez leur puissance par 
votre puissance; que leur force tombe 
devant votre colere, eux qui se promet- 
tent de violer votre sanctuuire, de pro- 
faner le tabernacle de votre nom et 
d'abattre de leur epee les comes de votre 
autel. Faites, Seigneur, que i'orgueil 12 
de cet homme soit abattu par sa propre 
epee. Qu'il se prenne aux lacs de son 13 
regard sur moi, et frappez-le par les 
douces paroles de mes levres. Mettez 14 
dans mon cceur assez de fermete pour le 
mepriser, assez de force pour le perdre. 
Ce sera pour votre nom une gloire me" • 1 5 
morablc, qu'il soit abattu par la main 
d' une femme. Car votre puissance, Sei- 16 
gneur, n'est point dans le grand nom- 
bre, et votre voionte ne depend pas de la 
force des chevaux, et des le commence- 
ment les superbes ne vous ont pas plu, 
mais vous avez toujours eu pour agrea- 
ble la priere des hommes humbles et 
doux. Dieu du del, Createur des eaux 17 
et Seigneur de toute la creation, exau- 
cez-moi, malheureuse, qui vous supplie 
et qui mets ma contiance en votre m!s£- 
ricorde. Souvcnez-vous, Seigneur, de 18 
votre alliance, donnez la parole a ma 
bouche, la force au dessein qui est dans 
mon citur, alin que votre maison con- 
serve la saintcte dont vous l'avez reve- 
tue, et que toutes les nations recon- 19 



-9- Au vcrset 29 de la Vulgate correspondent 
le* vcrsets 29, 30 et 31 du gtoc. qui fait parler 
plus ionguement Ozias. (29) Car ce neat pas 
u aujourd'hui que ta sagesse se uianifeste; inais 
aci tea premieres annees, le peuple a conuu ton 
intelligence, et les bonnes dispositions de ton 
caur. (30) Mais le peuple soufifrait beaucoup de 
« ion ; ct its nous ont force de faire ceque nous 
avon* fait, et de nous engager par un serment 
que nous ne transgresserons point. (31) Mainte- 
nant uonc prie pour nous, car tu es une femme 



pieuse, et le Seigneur enverra la pluie pourrem- 
plir nos citernes et nous ue per :ons pas de soif. 
IX, 1. Apres ces mots: la ttte converted* 
cendrtj les Septaate ajoutent cette parenthese : 
(Cetait l'heure du soir ou l'on offrait Tencens 
dans la maison de Dieu a Jerusalem.) Dans le 
discours qui suit il y a d'assez nombreuses dif- 
ferences de detail entre le latin et le grec. 
Ainsi rallusion a la sortie d'Egypte deVeloppee 
aux versets 6-10 de la Vulgate est omise dans 
les Septan le. 
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Chap. XI, I. 



naissent que vous etes Dieu et qu'il n J y 
en a point d'autre que vous. " 
\Q Lorsqu'elle eut acheve sa priere au 
. Seigneur, Judith se leva du lieu ou elle 
etait prosternee contre terre devant le 

2 Seigneur. Elle appela sa servante, et 
etant descendue dans sa maison, elle ota 
son cilice et se depouilla des vetements 

3 de son veuvage. Elle se lava le corps, 
s'oignit de la myrrhe la plus tine, dis- 
posa sa chevelure, mit le turban sur sa 
tete, revetit ses vetements de fete, atta- 
cha des sandales a ses pieds, prit ses 
bracelets, son collier, ses pendants 
d'oreilles et ses anneaux, en tin mot se 

4 para de tous ses ornements. Le Sei- 
gneur releva encore son eclat, parce 
que tout cet ajustement avait son prin- 
cipe. non dans la volupte, mais dans la 
vertu ; c'est pourquoi le Seigneur aug- 
menta sa beaute de telle sorte qu'elle 
brillat aux yeux de tous d*un eclat in- 

5 comparable. Puis elle tit porter a sa 
servante tine outre de vin, un vase 
d'huile, de la farine grillee, des fruits 
sees, du pain et du fromage, et elle 
partit. 

6 Arrivee, elle et sa servante, a la porte 
de la ville, elle trouva Ozias et les an- 

7 ciens qui I'attendaient. En in. voyant, \ 
ils fiirent ravis d'amiration pour sa ( 

U beaute. Cepcndant ils ne iui adresse- 
rent aucune question, et la laissercnt 
passer, en disant : " Que le Dieu de nos 
peres te donne sa grace; quit atFermisse 
par sa puissance tous les desseins qui , 
sont dans ton cocur, atin que Jerusalem \ 
soit glorifiee a cause de toi, et que ton : 
nom figure parmi ceux des saints et des ; 

9 justes. " Ceux qui etaient presents re- 
pondirent tous d'une seule voix : * ' Ainsi 

io soit-il ! Ainsi soit-il ! ,J Et Judith fran- 
chit les portes, elle et sa servante, en : 
priant le Seigneur. 

1 1 Comme elle descendait la montagne, 
au lever du jour, les postes a varices des 
Assyriens la rencontrerent et rarrcte- 

X, 3. Rtritit ses vittments dt fitt* qu'elle 
portait, ajoute le grec,durant la vie de Manas- 
ses son man. 

4. Ce vcrset manque dans les LXX. 

9. Les Septante ajoutent : Elle leur dit : 
Donnez ordre que Ton m'ouvre la porte de la 
ville; et je sortirai pour accompltr le dessein 
dont nous nous sommes entretenus. Ils don- 
nerent ordre aux jeunes gens de lui ouvrir la 
porte comme elle avait demandc. 

zo. Le jprec a de plus : Les hommes de la 
ville la suivirent du regard jusqu'a ce quelle 
eut deseendu la montagne et qu'elle eut tra- 
verse* la valine. Apres quoi ils ne la virent plus. 

15. Le grec ajoute : " Va done a sa tente ; 
quelques-uns dt nous t'accompr.gneront jus- 
qu'a ce qu'ils t'aient remise entre ses mains. " 



rent en disant : t4 D ? ou viens-tu, et ou 
vas-tu? " Elle repondit : *' Je suis uno 12 
fille des Hebreux, et je me suis enfuie du 
milieu d'eux, ayant reconnu qu'ils vous 
seront livres en proie, parce qu'ils vous 
ont meprises et qu'ils n'ont pas voulu se 
rendre a vous volontairement pour trou- 
ver gi*ace devant vous. C'est pourquoi [3 
j J ai dit en moi-meme : Je me presenterai 
1 devant le prince Holoferne, pour lui de- 
couvrir leurs secrets et lui indiquer un 
acces par ou il- pourra les prendre sans 
perdre un seal homme de son armee. '" 
Lorsque ces hommes eurent entendu ees 14 
paroles, ils considererent son visage, et 
la surprise etait dans leurs yeux, tant 
, ils admiraient sa grande beaute. Tu as 15 
sauve fc. vie. lui dircnt-ils, en prenant 
, cette resuiuaon de descendre vers notre 
seigneur. Tu peux etre assuree que, 16 
lorsque tu paraitras devant lui, il te trai- 
tera bien, et que tu seras tres agreable a 
son cceur. " I'uis, i'ayant conduite a la 
tente d' Holoferne, ils I'annoncerent. 



4 chat, x, 17— xvi, 11. —Judith 
gaqnc les bonnes jrdees d? Holoferne; 
apres trots jours de prih'es, invitee a 
un festiiiy elle tranche la tete a /'en- 
nemi de son peuple, 

Des qu'elle fut entree en sa presence, 17 
Holoferne fut aussitot pris par les yeux. 
Ses officiers lui direnfr: '* Qui done 18 
pourrait mepriser le peuple des Hebreux 
qui a de si belles femmes? Ne meritent- 
eiles pas bien que, pour les posseuer, 
nous lui fassions la guerre?" Judith 19 
vit Holoferne assis sous son pavilion, 
dont le tissu de pourpre et d'or etait 
orne demcraudes et de pierres preeieu- 
ses. Ayant arrete les yeux sin son 20 
visage, elle l'adora en se prosternant 
: jusqu'a terre. Aussitot, sur Fordre de 
leur maitre, les serviteurs d'Holoferne la 
releverent. 

! Alors Holoferne lui dit : Rassure-Uu U 
• et ban* is la crainte do ton cceur, car 



t6. Apris ess paroles des Assyriens le> Sep- 
tante ajoutent : "■ Us choisirent d'entre cux 
cent hommes, et ils escorterent Judith et -a 
suivante. Et ils les conduisirent a la tente ■ 
d' Holoferne. II se forma alors un grand con- 
cours dans le camp; car son arrivee avait cte 
annoncee a haute voix dans les tentes; et .m 
vint de tous cotes autour d'elle, tandis qu elle 
*tait airetee hors de la tente d' Holoferne i«*- 
qu'a ce qu'on la lui eut annoncee. lis ad.m* 
raient sa beaute et par elle ils jugeaient des en- 
fants d' Israel et se disaient l'un a l* autre : (Jul 
est-ce qui m^prisera ce peuple qui a che? <o\ 
de telles femmes ? Car il nest pas ayantageux 
de laisser subsister un seul homme d'entre eux, 
pi'isaue si on les laissait echapper ils seraieiu 
capable^ de seduire toute la terre. 
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Chap. XI, 2. 



LIVRE DE JUDITH. 



Chap. XII, S. 



je n J ai jamais fait de ma! a quiconque a 



2 vouiu servir le roi Nabuchodonosor. 
ton peuple ne m'avait pas meprise, jc 
ir'aurais pas leve ma lance contre lui- 

3 Maintenant dis-moi pourquoi tu t'es eloi- 
£nee d'eux et tu as pris le parti de venir 

4 vers nous ? " Judith iui repondit : " Ac- 
cueille les paroles de ta servante, car si 
tu suis les paroles de ta servante, le Sei- 
gneur realisera pleinement ses desseins 

5 sur toi, aussi vrai que Nabuchodono- 
sor. le roi de la terre, est vivant, et que 
sa puissance est vivante, cettc puissance 
dont tu es depositaire pour le chatiment 
de ceux qui sont egares ; car non seule- 
:nent les hommes sont amenes par toi a 
!e servir, mais les animaux memes des 

6 champs lui obeissent. En effet, ia sa- 
gesse de ton esprit est celebre dans tou- 
tes les nations ; tout le monde sait que 
dans tout son royaume tu es le seui bon 
et puissant, et ton gouvernement est 

7 vante dans toutes les provinces. On 
-ait aussi ce qu'a dit Achior, et on 
rfignore pas de quelle maniere tu as or- 

§ don ne de le traiter. Car tl est certain 
que notre Dieu est telleraent otfense par 
les peehes de son peuple, qu'il lui a fait 
annuncer par ses prophetes qu'il allait le 
livrer a ses ennemis a cause de ses infi- 

9 iielites. Et parce que les enfants d'ls- 
rae! savent qu'ils ont offense leur Dieu, 

io ils tremblent de frayeur devant toi. En 
outre, la famine les presse, et les reser- 
voirs d'eau etant desseches, ils sont deja 

n a compter parmi les morts. Ils ont 
meme pris la resolution de tuer leur 

12 hetail et d'en bure le sang. II n'est pas 
jiisqu'aux choses consacrees au Seigneur, 
leur Dieu, auxquelles Dieu leur a de- 
fend u de toucher, le ble, le vin et l'huile 
lex dimes et des pumices, quils n'aient 
resolu de faire servir a leur usage, osant 
se nourrtr de choses qu'il ne leur est pas 
memo permis de toucher de leurs mains. 
I'msquils agissent ainsi, il est certain 

13 iju'i's seront livres a la ruine. Voila cc 
que j'ai vu, moi, ta servante, et j'ai fui 
loin deux, et ie Seigneur m'a envoyee 

14 ten informer. Car moi, ta servante, je 
sirs Dieu; et maintenant meme que je 
suLs aupres de toi, ta servante sortira du 

15 "imp pour aller prier Dieu. Et il me 

XI, 3. Le grec ajoute : Car tu viens pour te 
sauver. Rassure-toi; la vie te sera conserved 
«ttc nuit et dans toute la suite, car il n'y aura 
personnt. qui te nuise. Mais on te trattera aussi 
bien que les autres serviteurs du roi Nabucho- 
donosor mon maitre. 

7- Le grec a de plus : car les hommes de 
Beth ulie Tout pris et il leur a rapport^ tout ce 
qu'il a dit devant toi. 



fera connaitre quand il doit les chatier 
pour leur peche, et je viendrai te Tan- 
noncer. Je te conduirai alors a travers 
Ia Judee jusqu'a Jerusalem, et tu trou- 
veras tout le peuple d'Israel comme des 
brebis qui n'ont plus de pasteur, et il 
n'y aura pas meme un chien qui aboie 
contre toi. C'est la prescience de Dieu 16 
qui m'a revele ces choses; et comme il 17 
est irrite contre eux, j'ai recu mission 
de te les annoncer. 

Tout ce discours plui a Holoferne 18 
et a ses serviteurs. Ils admiraient la sa- 
gesse de Judith et se disaient les uns aux 
autres : "II n'existe pas sur la terre de 19 
femme qui soit semblable a colle-ci pour 
la prestance, pour la beaute et pour la 
sagesse de ses discours. " — ■* Dieu a 20 
bien fait, lui dit Holoferne, de t/envoyer 
devant ce peuple, pour nous ie livrer en- 
tre les mains. Comme ta. proposition 21 
est bonne, si ton Dieu fait cela pour moi, 
il sera aussi mon Dieu, et toi tu seras 
grande dans la maison de Nabuchodo- 
nosor, et ton nom deviendra celebre dans 
toute la terre. " 

Alors Holoferne ordonna qu'on fit 12 
entrer Judith sous la tente ou etaient 
deposes ses tresors, afin qu'clle y demeu- 
rat, et il regla ce qu'on devait lui don- 
ner de sa table. Judith lui repondit : a 
" Je ne puis manger maintenant des 
choses que tu commandes qu'on me don- 
ne, de peur de me rendre coupable d'un 
peche ; je mangerai de ce que j'ai apporte 
pour moi. " Holoferne lui dit : "Quand 3 
les vivres que tu as apportes seront 
epuises, que ferons-nous pour toi ? " 
* 4 Seigneur, repondit Judith, je jure par 4 
ta vie que ta servante n'aura pas con- 
somme toutes ces provisions, avant que 
Dieu ait realise par ma main le dessein 
que j'ai forme. M Et ses serviteurs Tintro- 
duisirent dans la tente qu'il avait desi- 
gnee. En y entrant, elle demanda quon 5 
lui accordat la faculte de sortir la nuit 
et avant le jour pour aller prier et invo- 
quer le Seigneur. Et Holoferne ordonna 6 
a ses serviteurs de la laisser sortir et en- 
trer a son gre, pendant trois jours pour 
adorer son Dieu. -Elle sortait done cha- 7 
que nuit dans la vallee de Bethulie et 
elle se lavait dans une fon^aine. Lors- 8 



XII, 1. C^rec : et il ordonna qu'elle fut scryie 
des mets de sa table et au'elle but de son yin. 

7. Se tavaii, comme .-s Israelites avaient 
couiume de le faire ava^.* ta priere. 

9. Eltt y dtmeurait purt :1a Vulg. met la 
virgule apres introitns ; peut*etre vaudrait-tl 
tnieux la mettre apres ntundti, et traduire : 
puhy renirant purt (o%* puri/SSe), elle Jemeu* 
rait dans sa tente % etc, 
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Chap. XII, 9. 



LIVRE DE JUDITH. 



Cnap. XIII, 15. 



qu'elle etait remontee, eile priait le Sei- ne etait etendu sur son lit, plonge dans 
gneur, Dieu d' Israel, de dinger sa voie ■ I'assoupissement d'une complete ivres- 

9 pour la delivrance de son peuple. Pais, | se. Judith avait dit a sa servante de se 5 
rentrant dans sa tente, eile y demeurait ■ tenir dehors devant la chambre, et de 
pure jusqu'a ce qu'elle prit sa nourri- 1 faire ie guet. Debout devant le lit, Ju- 6 
ture vers lc soir. - dith priaquelque temps avec larmes, re- 

io Le quatn'-nne jour, Holoferne donna muant les levres en silence : " Sei- 7 
un festin a ses serviteurs, et il dit a gneur, Dieu d'Israel, disait-elle, forti- 
Vagao, son eunuque : *' Va, et persuade tiez-moi, et jetfiz en ce moment un regard 
a cette Juive de consentir de bon coeur a favorable sur Foeuvre de mes mains, afin 

1 1 habiter avec moi. Ce serait une honte que, selon votre promesse, vous releviez 
pour un homme, ch les Assyriens, votre vilie de Jerusalem, et que j'acheve 
qu'une femme se moquat de lui et le quit- ce que j'ai cru possible pour votre assis- 

12 &t sans avoir cede a ses desirs." Alors i tance." Apres avoir ainsi prie, eile 8 
Vagao entra chez Judith et lui dit: "Que ; s'approcha de la colonne qui etait a la 
la bonne fillo ne craigne point de venir tete du lit, detacha l'epee qui y etait sus- 
aupres de mon seigneur, pour etre hono- pendue, et Fayant tiree du fourreau, 9 
ree en sa presence, pour manger avec elie saisit les cheveux d' Holoferne, en 

13 lui etboiredu vin avec joie.' 1 "Quisuis- disant : " Seigneur Dieu, fortitiez-moi a 
je, repondit-elle, pour resister a men . cette heure ? " Et de deux coups sur la ro 

14 seigneur? Tout ce qui est bon et excel- ' nuque eile lui trancha la tete. Puis eile 
lent a ses yeux, je le ferai; et tout ce detacha le rideau des colonnes et roula 
qu ? il prefere sera pour moi le meilleur par terre le corps deeapite; at sortant 11 

15 tous les jours de ma vie.'' Et eile se sans retard, eile donna la tete d'Holo- 
leva, et s^etant paree de ses ornement?, ; feme a sa servante pour la mettre dans 
eile entra et se presenta devant Hoto- : son sac. 

16 feme. Le coeur d'Holoferne fut agite, 



50 — chap, xm, 12, — xv, 8. — Ren- 
trie a Bit/wile, Judith est filicite'e par 
les An a' <ms et ie peuple; sur son eon- 
seil, les assize's sorlettt en masse et 
mettent en fuite les Assyriens eons- 
tenUs. 



Elles partirent ensuite toutes deux, 12 
selon leur coutume, comme pour aller 



parce qu'il briilait de desir pour eile. 
17 4 * Bois done, //// dit-il, et mange avec 

joie, car tu as trouve grace devant moi.'* 
iS Judith repondit ; " Je boirai, seigneur, 

car mon ame est plus honoree en ce jour 

qu'elle ne Fa ete tous les jours de ma ' 

19 vie." Et prenant ce que sa servante lui 
avait prepare, eile mangea et but devant 

20 lui. Holoferne fut transports de joie a prier, et apres avoir traverse le camp et 
cause d'elle, et il but du vin a Fexces, contourne la vallee, ils arriverent a ia 
plus qu'il n'en avait jamais bu un seul j porte de la ville. Judith cria de loin aux 13 
jour de sa vie. j gardiens des murailles : ** Ouvrez la 

13 Quand le soir fut venu, les serviteurs ] porte, car Dieu est avec nous, et il a 
d'Holoferne se haterent de regagner I signale sa puissance en fa veur d'Israel.'* 
leurs tentes, et Vagao, ayant ferme les Ayant entendu ses paroles, les gardes 14 

2 portes de la chambre, sen alia. Tous appelerent lesanciens de la ville. Aus- 15 

3 etaient appesantis par le vin, et Judith sitot tous les habitants accoururcnt vers 

4 restait seule dans la chambre. Holofer- eile, depuis le plus petit jusqu'au plus 



10. VagaOy gr. Bagoas, nom donnl par les 
Perses a tous les eunuques. 

ia. Septante : que cette belle jeune fille ne 
craigne point etc :... tt its ajoutent ; et pour 
devenir en ce jour comme une des filles d'Assur 
qui sont aupres de Nabuchodonosor dans son 
palais. 

15. Grec : alors se levant die se para de ses 
habits et de tous ses ornements de femme et sa 
servante la prece^la et eile etendit par terre 
pour eile devant Holoferne les fourrures qu'elle 
avait recues de Bagoas pour son usage jouma* 
lier et sur lesquelles eile se couchait pour pren- 
dre son repas. (16) Ayant done mis le pied 
sur ce tapis, Judith s'y coucha et le coeur 
d'Holoferne etc. 

XIII, i. Apres ces mots : Bagoas ftrma to. 
Unit du Hihors, te grcc ajoute : il fit sortir de 
devant son mai're tous ceux qui euicnt aupres 



de lui et ils s'en allerent se coucher, car iU 
etaient tous fatigues, parce que le festin avait 
passe les homes ordinaires. 

4. Etait itendu; en gt., Halt tombe la fact 
sur son tit t non le divan sur lequel il se cou- 
chait a table, raais le lit de repos avec balda- 
quin a filet mentionne x, 19. 

5. Judith avait dit a sa servante de se tenir 
dehors et de faire le guet. Le Grec ajoute : et 
d'attendre sa sortie comme eile Ie faisait dans 
le jour; car eile I'avertit qu'elle sortirait pour 
sa priere et eile parla dans les mSmes teniKS i 
Bagoas. 

it. Sacdc cuir qui avait servi a apporter les 
provisions. 

14. Apres " ayant entendu ses parole> ' 1* 
grec dit : les habitants se haterent de descen- 
dre a la porte de leur ville et ilsconvoqucreru le* 
anciens de la ville. 
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Chap. XIII, 16. 



L1VRE DE JUDITH. 



Chap. X IV, io. 

grand, car ik commencaient a desespe- cette nuit, par ma main la tete du chef 
,6 rer de son retour. Allumant des flam- • de tons les infideles. Et pour te con 
beaux, lis se rassemblerent tons autour vaincre qu'il en est ainsi, void la tete 
Jelle. Judith montant sur un heu eleve, d'Holoferne qui, dans 1'insolence de son 



iS 



29 



W 



.ji^..^. , uuue uitu, 4m 11 a point peupie a Israel sera 

abandonne ceux qui espcraient en lui. passer au til de Tepee. " A la vue de h 

i» Par moi, sa sen-ante, il a accompli ses tete d-Holofeme, Achior frissonna d ; hor 
promesses de misencorde en faveur de reur; il tomba le visage contre terre et 
la maison d'Israel, et il a tue cette nuit s'evanouit. LorsquiTeut repris ses sens ;o 
par ma main I enncmi de son peupie. " et fut revenu a lui, il se prosterna aux 
Alors, tirant du sac la tete d'Hololerne, \ pieds de Judith et lui dit : « Sois £" - . 
f f a jSf . m f° ntra ' «n disant : " Void clam* benie de ton Dieu dans toutef les ° 
la tete d Holoferne chef de I armee des tentes de Jacob ! Parmi tous les peuples 
Assynens, et voici le rideau sous lequel qui entendront ton nom, le Dieu d'Israel 
il etait couche dans son ivresse, lorsque sera gloritie a cause de toi. ; ' 
le Seigneur notre Dieu la frappe par la ; Alors Judith dit a tout le peupie • i a. 

» main dune femme. Aussi vrai que le ; " Ecoutez-moi, mes freres, suspendez 
beigneur est vivant, son ange m'a gar- . cette tete au haul de nos muraillcs Et 2 
dee a mon depart, durant mon sojour au quand le soldi sera leve, que chacun 
milieu d eux, et a mon retour, et le Sei- prenne ses armes; puis sortez avecim 
gncur n a pas permis que sa servante flit potuosite, non pour descendre settlement 
souillee, mais il m a rcndue a vous sans dans la vallec, mais comme pour faire 
aucune tache de peche, toute joyeuse de une attaque gyrate, il faudra bien * 
sa victoire, de ma conservation et de alors que les .?.vant-postes saifuicnt vers ° 

21 votre dohvrance. Vous tous, chantez leur general, afin dele reveiller pour iV 
ses louanges, car il est bon. car sa mise- combat Et lorsque leurs chefs auront 1 
ncorde dure a jamais ! couru a la tente d'Holoferne et au"us t * 

.. lous.adorant le Seigneur, lu.oirent: trouveront decapite, baigne dans son 
Le beignetir t a benie dans sa forcu, sang, I'cpouvante semparera d^eux. Et ; 
car par tot ila reduit a neant tous nos lorsque vous les verrez fuir, mettez-vous 

:i ennenus Ozias, le prince du peupie hardiment a leur poursuite. car le Sei- 
d Israel Un dxt : '■ Ma fille, 'u cs benie , gneur les ecrasera sous vos veux " 
par le heigneur, le Dieu tres haut. plus , Alors Achior, vovant la puissance 6 
que toutes les femmes qui sont sur la ; qu'exercait Io Dieu d'Israel, abandonna 

.4 tern.. Beni sent le beigneur, createur ; le culte des nations; il crut en Dieu sc 
du ctel et de la terre, qui a conduit ta circoncit, et fut incorpore au peupie d'ls- 
main pour trancher la tete au plus grand rael, ainsi que tous ses descendants 



•>i 



:; de nos ennemis ! II a rendu aujourd'hui 
ton nom si glorieux, que ta louange ne 
disparaitra pas de la bouche des horn- 



jusqu'au temps present. 

Des que le jour parut, les habitants 
de Bethulie suspendirent aux murailles 



:j 



»- 
*) 



detn,^nfr e Q ndr0nt eternclcm <|nt la tete d'Holoferne, et ehaque homme 
tl2^" ? - U S^ 60 ?^ tu n-as ayant pris ses armes, ils sortirent de U 
^cpargne tavte en vovant les souffran- ! ville avec un grand tumulte et de brands 
^ a la detresse de ton peupie, mais tu j eris. Les avant-^stes s'en etant aper- 
nous a sauves de la ruine en marchant cus coururent a la tente d'Holoferne 
Son » S. 1 ^/? P 1 **™* ^ notre I Ccu ^ q«i etaient dans la tente vinrent et 
-ILf J,? !c P^P, 1 ? M rc P° mtit : ! Jj™t du bruit a la porte de la chain- 
Ainsi soit-il ! Ainsi soit-il ! -' . bre a couchcr pour 1'evciller, augmen- 

Ensmte on fit ventr Achior, et Judith tant a desscin le tumulte, afin qu'Holo- 
mi dit : Le Dieu d Israel, a qui tu as ! feme fut tire ,*e son sommeil par tout ce 
rendu ce temoignage qu'il tire vengcan- 1 bruit, sans qu J un des siens out besoin 
^ ac ses ennemis, a tranche lui-meme . de le reveiller. Car p— onne nos: 



S 



osait io 



»7* T.e grec r^pcte trois 
louez, louez Dieu. 



fois : Louez Dieu, 



*7-3<. Ces versets ne sont p.->- ici dans les 
jeptante, mais places au chapitie xiv, s . 7( et 
tlonn^ seulement en resume 

XI \ t 5. Apres ce second discours de Judith 
'esbeptante ajoutent : Mais avant que vous 



fassiez cela, faites-moi venir Achior Tanimonite 
afin que voyant cette tete, il reconnaisse celui 
qui a meprisi la maison d'Israel et qui l'a en- 
voy^ vers nous comme pour l'envoyer a la mort. 
(6) On fit venir Achior de la maison d'Ozias.— 
La stute*6-Q est le resume de ce que la Vulgate 
a placd au chapitre precedent f. "7 a 31. 



— 469 — 



Chap. XIV, ii. LIVRE DE JUDITH. Chap. XV, 13. 

ni frapper a. la porte ni eatrer dans la \ chercherentleursalut dans la fuite. Sans 2 
chambre a coucher du plus grand des i se dire un mot les uns aux autres, la tete 

1 1 Assyriens. Mais ses generaux, ses com- ; basse ct laissant la tout, presses d'echap- 
mandants et tous les otiiciers de Farmee ! per aux Hebreux qu'ils entendaient venir 
du roi des Assyriens etant venus, dirent ; sur eux les armes a la main, ils s'enfui- 

12 aux chambellans : ** Entrez et eveillez- i rent a travers champs et par les sen- 
le, car ces rats sont sortis de leurs trous ■ tiers des montagnes. Les enfants d'ls- 3 
et ont ose nous provoquer au combat. '' \ rael, les voyant fuir, se mirent a leur 

1 3 Alors Vagao, etant entre dans la cham- , poursuite; ils descendirent ensonnantde 
bre, s'arreta devant le rideau, et il trap- j la trompette et en poussant de grands 
pa des mains, car il simaginait que son 1 ens derriere eux. Et comme les Assy- 4 

1 1 maitre dormait a vec Judith. Maisquand, ! riens fuyaient disperses et en toute hate, 
pretant Toreille, il n'entendit aucun des ; les enfants d'Israel, qui les poursuivaient 
mouvements d T un homme qui cut ete reunis en un seul corps, taillaient en 
couche la, il s'approcha du rideau, et pieces tous ceux qu'ils pouvaient attein- 
1* ay ant leve, il apercut le cadavre d'Ho- dre. En meme temps Ozias envoya des 5 
loferne etendu par terre, sans tete, et . messagers dans toutes les villes et dans 
baigne dans son sang. Aussitot iljetaun toutes les campagnes d'Israel. Ainsi 6 
grand cri, en pleurant, et dechira ses chaque village et chaque ville, ayant 

15 vetements. Et etant entre dans la tente fait prendre les armes a Felite de leurs 
de Judith, il ne la trouva pas. II revint jeunes gens, les envoyerent apres les 

16 en toute hate vers le peuple, et dit : Assyriens, et ils les poursuivirent a la 
*' Une seule femme juive a mis la confu- pointe de Tepee jusqu'a leur extreme 
sion dans la maison du roi Xabucho- t'rontiere. Ceux qui etaient" restes a 7 
donosor; voici qu'Holoferne est etendu Bethulie entrerent dans le camp des 
par terre, et sa tete n'est plus avec son Assyriens, emporterent le butin que 

17 corps ! *' En entendant ces paroles, tous Tennemi avait abandonne dans sa fuite, 
les princes de Farmee des Assyriens de- et en revinrent tout charges. D'autre 8 
chirerent leurs vetements, une crainte et part, ceux qui, apres la victoire, retour- 
une frayeur extremes s'emparerentd'eux, j nerent a Bethulie, amenerent avec eux 

iS leurs esprits furent bouleverses, et une ; tout ce qui avait appartenu aux Assy- 
clameur indicible retentit au milieu de riens, des bestiaux sans nombre, des 
leur camp. animaux de trait et tout leur bagage, 

1 5 Lorsque Farmee eut appris qu'Holo- j en sorte que tous, depuis le plus petit 
feme avait eu la tete tranchee, ils per- \ jusqu'au plus grand, s'enrichirent de 
dirent tout sens et toute prudence, et, j leurs depouilles. 
n'ecoutant que la peur et Feilroi, ils | 

EPILOGUE. 

CHAP . xv, 9 -wL-Honmurs re^^f e \ t Car tU aS m ? nt f d T ** " 

dus d Judith. Son cantique. Ses <kr- 1 Vinle * ^ "T a **■ P 'T ^ "ft 
»;s~«'i....j* t . i lance. Farce que tu as aimc la chastete 

meres annees, . « *■ , . . 

et que, apres avoir perdu ton man, tu 

9 Joacim, le grand pretre, vint a Be- j n'as pas voulu en connaitre un autre, la 

thulie avec tous les anciens de Jerusa- ( main du Seigneur t'a revetue de force, 

10 lem, pour voir Judith. Lorsqu'elle sor- et tu seras benie eternellement. '' Tout 12 

tit pour aller au devant de lui, tous la ' le peuple repondit : " Ainsi soit*il ! 

benirent d'une seule voix, en disant : Ainsi .soit-il ! " 



I' Tu es la gloire de Jerusalem ; tu es la 
joie d'Israel; tu es Fhonneur de notre 



Trente jours suffirent a peine au peu- 1 j 
pie d'Israel pour recueillir les depouilles 



12. Ces rats, les Israelites, qui se tenaient qui £tait arrive\ et afin qu'ils vinssent tous fon- 

jusque-la enfermes dans Bethulie. Comp I.Sam, dre sur les enaetnis pour les exterminer. Les 

xiv, 11. Les Septan te ont a la place: Car ces enfants d'Israel, ayant appris cet eVenement, 

esclavesont ose descendre vers nous pour nous vinrem tous avec une tfgale ardeur se Jeter sur 

livrer le combat afin que nous les exterminions les ennemis et les battirent jusqu'a Choba. Ceux 

entierement. q U i etaient venus de Jerusalem et de tout le 

XV, 3. Le grec ajoute : " Ceux qui Itaient pays des montagnes, firentde meme: car on leur 

campes dans les montagnes autour de Bethulie avait aussi annonce ce qui itait arrive" dans le 

prirent aussi la fuite. " camp de leurs ennemis. Ceux qui itaient en 

5. Les Septa nte : Ozias envoya a Bethomas- Galaad et dans la Galilee leur porte rent aussi 

thaim, a Chobai et a Chola, et dans tout le ter- de grands coups jusqu'a ce qu'ils eussent atteint 

ritoire d'Israel des messagers pour annoncer ce Damas et son territoire. 

— 47O — 



Chap. XV, 14. 



LIVRE DE JUDITH. 



iWs Assyriens. Tout Tor et i'argent, 
lcs vetements, les pierres precieuses et 
tous les objets qu'on reconnut avoir ap- 
partenus a Holoierne, furent donnes par 

15 le peuple a Judith. Et tout le peuplc 
se rejouit, avec les femmes, les jeunes 
filles et les jeunes gens, au son des har- 
pes et des cithares. 

\Q Alors Judith chanta ce cantique au 
Seigneur, en disant : 

: Celebrez le Seigneur au son des tambour ins, 
Chantez le Seigneur avec les cymbales, 
Modulez en son honneur un cantique nouveau, 
Exahez et acclamez son nom. 

} Jehovah est un vaillant guerrier; 
Jehovah est son nom ! 

4. II a dresse son camp au milieu de son peuple. 
Pour nous delivrer des mains de tous nos 
ennemis. 

> Assur est venu des montaiines, 

Du cote" de I'Aquilon, avec les myriades de.ses 

^uerriers; 
Leur multitude arretait les torrent*-, 
Et lours chevauxcouvraient les valines. 

* II se promettait de ravager par le feu mon ter- 

ritoire, 
D'immoler par 1 epee mes jeunes gens. 
De faire de mes enfants un butin, de mes vier- 

,*es des captives. 

• Mais le Seigneur tout-puissant Pa couvert 

d'ignominie : 
II I'a livre aux mains d'une femme, et elle en a 
triomphe\ 

3 Leur heros^ nest point tombe sous les coups 
(1'ime vigoureuse jeunesse; 
Les tils des braves ne I'oru point frapprf; 
Les geants a haute stature ne se sont pas me- 

cure's avec kit : 
Cest Judith, la tille de Merari, qui I'a renvers* 
par la beaute* de son visage. 
1 Elle sest depouillee des vetements de son 
veuvage, 
Elle s est paree de ses vetements de fete. 
Four le inomphe des enfants d'Israel. 

10 Elle a fait couler sur son visage une huile par* 

fumee, 
Elle a dispose sous le turban les boucles de sa 

eh eve lure, 
Elle a revetu une robe neuve pour le seduire. 

1 1 L eclat de sa chaussure a 6bloui ses yeux, 
Sa beaute a rendu son ame captive, 

Et elle lui a tranche la tete avec 1 epee. 



Chap. XVI, 25. 
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15. A la place du verset 15 de la Vulg. on lit 
dans le grec ces 2 versets : •• Toutes les femmes 
Q Israel accoururent pour la voir et ellesla bem- 
rent; elles lui formerent d'entre elles un chccur. 
JMIe pnt des thyrses dans sa main, et les donna 
aux femmes qui Paccompagnaient. Judith et 
les rernmes qui *taient avec elle se couronne- 
rent d olivier; elle savanna a la tete de tout le 
peuple, conduisant en chceur toutes les femmes; 
et tous les homnies d'Israel la sutvaient munis 
ae leurs armes, portant descouronnes et faisant 
retentir des hymnes. 

XVI 1 Cilibrtz: gr. et Vulg. Commences. 

^ traducteur primitif parait avoir tu, au lieu 

ae halUlA une forme de challil, commences 

3. Citation litterale du cantique de Motse 
[hx. xv, 3). 

5- En gr., Uur multitude encombrait Us val- 
p *J ***** c/tevaux cfiuvratent les collines. 
1* tneme mot hlbreu signine torrent et valle'e. 



Les Perses ont fremi de sa vail lance, 

Les Mcdes de son audace. 

Le camp des Assyriens a retenti de hurlements, r3 

Lorsque se sont months les miens, extenues et 

desseches par la soif. 
Des rils de jeunes femmes les ont transperc^s 14 
Lt les ont tues comme des enfants qui s'en- 

fuient : 
Us ont pen dans le combat devant la face du 
i Seigneur mon Dieu. 

! Chantons un cantique au Seigneur, r5 

1 Chantons au Seigneur un cantique nouveau, 
Maitre sonverain. Seigneur, vous etes grand i5 

et magmfique dans votre puissance, 
Et nul ne pent vous surpasser. 

Que toutes vos creatures vous servent, 17 

Parce que vous avez parle, et tout a et<§ fait; 
Vous avez envoy* votre esprit, et tout a e'te* 
cr£e. 

Et nul ne peut register a votre voix. 

Les montagnes, ainsique les eau\, sont agitees i3 

sur leurs base*, 
Les pierres se fondent comme la cire. devant 

votre face; 
Mais ceux qui vous craignent sont grands de- 19 

vant vous en toutes chores. 

Malheur a la nation qui s'cleve contre mon so 
peuple ! 

Car le Seigneur, le Tout- Puissant, se vengera 
d elle, 

II la visitera au jour du jugement. 

II Jivrera leur chair au feu et aux vers, 21 

Ann qu'ils brulcnt et qu'ils eprouvent ce sur- 
plice kernel lement. '* 

Apres cette vietoire, tout le peuple so 22 
rendit a Jerusalem pour adorer le Sei- 
gneur, et aussitot qu'ils furent purities, 
lis otfrirent tous des holocaustes et ac- 
qititth-ent leurs veeux et leurs promesses. 
Judith olfrit toutes les armes d'Holo- 25 
feme, que le peuple lui avait donnees, 
et le rideau qu'elle avait elle-meme en- 
Ieve du lit, en anatheme d'oubIL Tout 24 
le peuple etait dans Tallegresse en face 
du sanctuaire, et la joie de cette vie- 
toire fut eclebree avec Judith pendant 
trois mois. 

Ces jours de fete etant passes, cLicun 25 
retourna dans sa maison; Judith fut ho- 
nored dans Bethulie et elle jouit dun 



S. Le terme Titan (gr. Vulg.) doit correspon- 
dre a 1'h^br. gibborim^ he>os. 

18. Apres ce verset les Septante ajoutent : 
Mais vous vous rendez pmpice envers ceux qui 
vous craignent. Car c est peu que de vousoffrir 
des viclinies meme d'agteable odeur; et t toute 
la gTaisse des holocaustes qui vous sont offerts 
nest pas d'un grand prix. 

23. Elle offrit toutes lcs armes d l Holo/ertu : 
est usage existait chez les Juifs (I Sam. xxi, 
9). — En ana the* me x hebr. c he rem, comme une 
chose absolument consacree a Dieu et sous- 
traite i Tusage des hommes. — D*ouhli: ce 
mot, qui n'est pas dans le gr., est diversement 
exphque\ Selon plusieurs, ces armes dtfposees 
dans le temple, devaient pre'server de T'oubli 
I'ev^nement qu'elles rappelaient; selon d'au- 
tres, au contraire, elles devaient faire oubltcr 
les malheurs passes d'Israel. 
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grand renom dans tout le pays d'Israel. 

26 Joignant au courage la chastete, elle ne ; 
connut point d'homme le reste de sa vie, [ 
depuis la mort de Manasses, son man. i 

27 Les jours de fete, elle paraissait magni- 1 

28 fiquement paree. Apres avoir demeure : 
cent cinq ans dans la maison de son j 
rnari et donne la liberte a sa seryante, : 
elle mourut et fut inhurnee a Bethulie 

29 avec Manasses; et tout le peuple la 



30 



pleura pendant sept jours. Dans tout _ 
le cours de sa vie et apres sa mort, il n'y 
eut personne, pendant de tongues an- 
nees, qui troubla la paix d'Israel. 

Le jcur de fete institue en souvenir de 31 
cette victoire est compte par les Hebreux 
au nombre des saints jours, et il est ce- 
lebre par les Juifs depuis ce temps-la 
jusqu'aujourd'h ui. 



28. Demeure,.. dans ia maison de son mart, 1 iiasscs son *POJ«; . , . Vulzate 

Syriaque donne aussi ce nombre comme celui , lenmte d^is i h^toire juive. 



LE LIVRE D'ESTHER* 



PROLOGUE. 

Songe de Mardockte. Origin* de sa grandeur et de la haine d'Aman centre lui. 

Voir chap. XI, 2 — XII, 6, fragment A. 

§ I - MALGRE L'SLEVATION D'ESTHER A LA DIGNITE ROYALE, 
LE PEUPLE JUIF EST MENACE ^EXTERMINATION. 

chefs de Vannee des Perses et des Medes, 
les grands et les gouveVneurs des pro- 
vinces fiirent reunis en sa presence, 
lorsqu'il deploy a devant eux la nche 4 
splendeur de son royaume et I'eclatante 
magnificence de sa grandeur pendant 
un grand nombre de jours, pendant 
cent quatre-vingts jours. 

Lorsque ces jours furent ecoules, le 5 
roi fit pour tout le peuple qui se trou- 
vait a Suse, la capitate, depuis le pins 
grand jusqu'au plus petit, un festin de 




!• — CHAP. I. — La reine Vasthi re- 
pudiate pour n' avoir pas voulu paraitre 
au festin d* Assuerus. 

1 W"gag l ^ TAIT au temps d* Assuerus, 

vrnra de cet Assuerus qui regna de- 

puis Flnde jusqu'a l'Ethiopie 

sur cent vingt-sept provinces, 

2 au temps oil il etait assis sur son trone 

3 royal a Suse, la capitale. La troisieme 
annee de son regne, il fit un festin a tous 
ses princes et a tous ses ministres. Les 

* Lorsque S. Jer3me entreprit de traduire le 
livre d'Esther, il avait entre les mains le texte 
h6breu a&uel, en usage alors parmi les Juifs, 
et l'antique version grecque due des Septante. 



Vulgate, nos editions modernes coaserverent, 
pour le livre d'Esther, la disposition adopt* 
par S. Jerome. Les passages deuterocanomaaes 
£ront indiquesi leur place, mais la tradudion 
du texte sera renvoyee a la fin du hvre comme 
dans la Vulgate. 



uuu songe de Mardocnee; puis, dans le corps 
mfime du livre, le texte int6grai des deux edits 
royaux, les prieres de Mardochee et d Esther, 
ainsi qu'une relation detaillee de i'entnSe d Es- 
ther chex Assuerus. Ces passages se lisaient 
egalement dans l'ancienne version latine re- 
pandue en Occident. Comme ils ne se trou- 
vaient point dans I'hebreu, le saint docteur se 
borna a en donner une traduction assex hbre, 
comme appendice de son travail sur le texte 
htfbreu, avec des notes indiquant I endroit ou 
cbaque fragment se trouvait plac* dans les Sep- 
tante (x, 4-xvi). Apres meme o,ue le Conole de 
Trente eut defini la canonicit* de tout$$ Ux 1 
parties des Saints Livres contenus dans la I 



I, 1. Assuirus: I'bebr. Achatchvirnch H- 
pond a la forme perse Ksckayarsck* (avec 
Xaleph prosthetique), ca-d. Xerxes, le nls « 
Darius, fits d'Hystaspe. La version grecquea 
rendu partout le nom du rot par Artaxerx**. 

4. On lit dans I'hebreu : devours KomAreux, 
80 et 100 jours. Cette conitroAion un !*« «£* 
guliere ferait croire qu an lieu du root ratt* 
nombreux on lisait sckenfm, deux : 182 jours. 
Ce serait une faute de copiste due a la confusion 
des deux premieres lettres. Les Septante ont 
seulement : durant 180 jours. , 

5. Un festin de sept jours. Septante . «x 

jours. 
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sept jours, dans la cour du jardin de la 
6 maison royale. Des tentures blanches, 
vertes et bleues etaient attachees par des 
cordons de byssus et de pourpre a des 
anneaux d'argent et a des colonnes de 
tnarbre; des lits d'or et d'argent etaient 
poses sur un pave de porphyre, de mar- 
bre blanc, de nacre et de marbre noir. 
f On servait a boire dans des vases d'or 
de diflferentes formes, et le vin royal 
etait offert en abondance, grace a la lib£- 

8 ralite du roi. Suivant le decret, chacun 
buvait sans que personne lui fit vio- 
lence, car le roi avait ordonne a tous les 
otficiers de sa maison de se conformer a 
la volonte des convives. 

9 La reine Vasthi fit aussi un festin pour 
les femmes dans la maison royale du roi 

10 Assuerus. Le septieme jour, comme le 
vin avait mis la joie au cceur du roi, il 
ordonna a Mauman, Bazatha, Harbona, 
Bagatha, Abgatha, Zethar et Charchas, 
les sept eunuques qui servaient devant 

1 1 le roi Assuerus, d'amener en sa presen- 
ce la reine Vasthi, oouronnee du diademe 
royal, pour montrer sa beaute aux peu- 
ples et aux grands, car eile etait belle de 

12 figure. Mais la reine Vasthi refusa de 
se rendre au commandement du roi quel- 
le recut des eunuques, et le roi fut tres 
irrite et sa colere s'enflamma. 

{3 Alors le roi s'adressa aux sages qui 
avaient la connaissance des temps : — 
car ainsi se traitaient les affaires du roi, 
devant tous ceux qui etaient experts 

14 dans la loi et le droit, et les plus pres 
de lui etaient Charsena, Sethar, Adma- 
tha, Tharsis, Mares, Marsana et Mamu- 
chan, les sept princes de Perse et de Me- 
die, qui voyaient la face du roi et qui 
occupaient le premier rang dans leroyau- 

15 me. — "Quelle loi, <#/-*/, doit-on appli- 
quer a la reine Vasthi, pour n'avoir pas 
execute Tordre que le roi Assuerus lui a 

16 donne par les eunuques?" Mamuchan 
repondit devant le roi et les princes : 
" Ce n'est pas seulement a Tegard du roi 
que la reine Vasthi a mal agi, c'est aussi 
envers tous les princes et tous les peu- 
ples qui sont dans toutes les provinces 

6. Des tentures blanches % vertes,.; le mot 
Mbreu JCarpas emprunte du perse designe le 
coton. II faudrait trad u ire : des tentures de 
coton blanches et de pourpre violet te. 

7. En grec : On p voyait des coupes d'ar et 
d argent et un cahce onUde diamajits, valant 
trente mille talents. 

8. Suivant U d/cret d'Assutfrus dlrogeant a 
lacoutume des Perses (Josephe Antiq. xi, 6) 

Sui youlait que les convives oussent un nom- 
re de coupes dltermineV. En grec : on but d ce 
Artm sans r?gle/lx/ed t avauce. 



du roi Assuerus. Car Taction de la 17 
reine viendra a la connaissance de toutes 
les femmes et les portera a mepriser ieurs 
maris; elles diront : Le roi Assuerus avait 
ordonne qu'on amendt en sa presence la 
reine Vasthi, et eile n'y est point allee. 
Et des aujourd'hui, les princesses de 18 
Perse et de Medie qui auront appris Fac- 
tion de la reine, la citeront a tous les 
princes du roi, et il en resuitera beau- 
coup de mepris et de colere. Si le roi 19 
le trouve bon, qu'on publie de sa part et 
qu'on inscrive parmi les lois des Perses 
et des Medes, pour n'etre pas enfreinte, 
une ordonnance royale portant que la 
reine Vasthi ne paraitra plus devant le 
roi Assuerus, et que le roi donnera la 
dignite de reine a une autre qui soit meil- 
leure qu'elle. Et quand Fedit du roi 20 
sera publie dans toute la vaste etendue 
de son royaume, toutes les femmes ren- 
dront honneur a leurs maris, depuis le 
plus grand jusqu'au plus petit. " 

Ce conseil plut au roi et aux princes, 21 
et le roi agit selon le discours de Mamu- 
chan. II envoya des lettres a toutes les 22 
provinces du royaume, a chaque pro- 
vince selon son ecriture et a chaque peu- 
pie selon sa langue; elles portaient que 
tout rnari devait etrc le maitre dans sa 
maison et qui! parlerait le langage de 
son peuple. 

2° — CHAP. II. — Esther \ choisie pour 
. reine^ revile au roi un complot cUcou- 
vert par Murdochs. 

Apres ces choses, quand la colere du 2 
roi Assuerus se fut calmee, il se rappela 
Vasthi, ce qu'elle avait fait et la decision 
qui avait etc prise a son sujet. Alors 2 
les serviteurs du roi dirent : " Qu'on 
cherche pour le roi des jeunes lilies, 
vierges et belles de figure; que le roi 3 
etablisse dans toutes les provinces de 
son royaume des otficiers charges de ras- 
sembler toutes les jeunes filies, vierges et 
belles de figure, a Suse, la capitale, dans 
la maison des femmes, sous la surveil- 
lance d'Egee, eunuque du roi et gardien 
des femmes, qui pourvoira a leur toi- 

9. Vasthi) en vieux perse : excellente; Grec : 
*A<rrlv. 

ix. Diadime % engr. Kidaris, espece de tur- 
ban qui se terminait en pointe a la partie sup£- 
rieure. 

aa. U parlerait le langage de son peuple, en 
ce sens <nie la langue tnaternelle de la femme, 
si eile diflferait de celle du mari, ne devait pas 
prtvaloir dans la famille. Vulgate, et que ceta 
devait ttrc publii parmi les peuptes* 

J I, 3. Egie (com p. Vagao ou Bagoas % c-a-d. 
eunuque en vieux perse, Jnd. xii, 10X gardien 
en chef du gynecee ou harem royal. 
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4 lette; et que la jeune fille qui plaira au j 
roi devienne reine a la place de Vast hi. " 
Le roi approuva cet avis, et il fit ainsi. 

5 II y avait a Suse, la capitale, un Juif 
nomme Mardochee, tils de Jair, tils de 
SemeT, fils de Cis, de la race de Benja- 

6 min, qui avait ete emmene de Jerusa- 
lem parmi les captifs deportes avec Je- 
ehonias, roi de Juda, par Nabuehodono- 

7 sor, roi de Babvlone. II elevait Edissa, 
qui est Esther, fille de son oncle; car elle 
n'avait ni pere ni mere. La jeune fille 
etait belle de forme et d'un gracieux visa- 
ge; a la mort de son pere et de sa mere, 
Mardochee l'avait adopte pour title. 

S Lorsqu'on eut publie I'ordre du roi 
et son edit, et que de nombrouses jeunes 
filles furent rassemblees a Suse, la capi- 
tale, sous la surveillance d'Egee, Esther 
fut prise aussi et amende dans la maison 
du roi, sous la surveillance d'Egee, gar- 

9 dien des femmes. La jeune fille lui plut 
et gagna sa faveur; il s'empressa de lui 
fournir les choses necessaires a sa toi- 
lette et a sa subsistance, lui donna sept 
jeunes filles choisies dans la maison du 
roi, et lui fit occuper avec elles le meil- 
leur appartement de la maison des fem- 

10 mes. Esther ne fit connaitre ni son peu- 
ple ni sa. naissance, car Mardochee lui 

11 avait defendu d'en parler. Chaque jour 
Mardochee se promenait devant la cour 
de la maison des femmes, pour savoir 
comment se portait Esther et comment 
on la traitait. 

12 Chaque jeune fille allait a son tour 
vers le roi Assuerus, apres avoir passe 
douze mois a accomplir ce qui etait pres- 
crit aux femmes; pendant ce temps, elles 
se purifiaient six mois avec de Thuile de 
myrrhe, et six mois avec des aromates et 
des parfums en usage parmi les femmes. 

6. Plusieurs interpretes rapportent qut\ sujet 
de la phrase, a Cis, ce qui permet de dormer a 
Mardochee de 30 a 40 ans a l'6poque uu nous 
somtnes. D'aprcs Tusage de la langue, il serait 
plus n&turel de le rapporter a Mardochee lui- 
meme; mats il en resulterait que ce persounage 
aurait eu plus de 120 ans a I'avenement de 
Xerxes. Une interpretation un peu large de 
notre verset fait disparaltre cette difficult* 1 chro- 
uologique : Tauteur voudrait dire, non pas pre*- 
cislment que Mardoctv&e Itait contemporaih de 
Jlchonias, mais qu'il descendait des Uhutres 
families qui avaient €tt dlportees avec ce roi, 
par opposition aux families du peuple que Na< 
buzardan emmena un peu plus tard a Babylo* 
ne(U Rois,xxv,xxXD'ailleurs,son nom deMar- 
docnee (he*br. Mordecal, assyr. Mardvhta) qui 
est babylomen et nonpalesiinien, semble indi- 
quer qu'il *tait ne* en Babylonie. 

7. Edissa y c.-a-d. myrte, nom juif qu'elle 
ecnangea contre le nom perse A* Esther, c.-a-d. 
astre (xend Stara> gr. astir), — De son oncle; 
LXX, $ Aminada&tfrirt de son pire; Vulg., 



C'est ainsi que chaque jeune fille allait 13 
vers le roi,et lorsqu'elle passait de la mai- 
son des femmes dans la maison du roi, on 
lui permettait de prendre avec elle ce 
qu'elle voulait. Elle s'y rendait le soir, \\ 
et le lendemain matin "elle passait dans 
la seconde maison des femmes, sous la 
surveillance de Susagaz, eunuque du roi 
et gardien des concubines. Elle ne retour- 
nait plus vers le roi, a moins que le roi 
ne le desirat ]et qu'elle ne fut appelee 
nommement. 

Lorsque son tour d ? aller vers le roi ■ $ 
fut arrive, Esther, fille d'Abihail, oncle 
de Mardochee qui l'avait adoptee pour 
fille, ne demanda pas autre chose que ce 
que designa Egee, eunuque du roi et 
gardien des femmes, mais elle plut aux 
yeux de tous ceux qui la virent. Esther 16 
fut conduite aupresdu roi Assuerus, dans 
sa maison royale, le dixieme mois, qui 
est le mois de Tebeth, la septieme an- 
nee de son regne. Leroi 1'aima plus 17 
que toutes lesautres femmes, et elleobtint 
grace et faveur plus que toutes les autres 
jeunes filles. II mit le diademe royal sur 
sa tete et la fit reine a la place deVasthi. 
Le roi donna un grand festin a tous ses 18 
princes et a ses serviteurs, le festin d' Es- 
ther; il accorda du repos aux provinces 
et fit des largesses avec une munificence 
royale. 

La seconde fois quW rassembla des 19 
jeunes filles, Mardochee &ait assis a la 
porte du roi. Esther n'avait fait con- 20 
naitre ni sa naissance ni son peuple, 
car Mardochee le lui avait defendu, et elle 
suivait ses ordres aussi fidelement qu'A 
1'epoque ou cile etait elevee par luu En 21 
ces jours-la, comme Mardochee etait assis 
a la porte du roi, Bagathan et Thares, 
deux /unuques du roi, gardes dn palais, 

de son frire. Ainsi. Esther £tait cousine de 
MardocMe, d'aprcs l'h*br. et les LXX;sa 
Mice, d'aprcs la Vulg. — Pour fille; en grec : 
r avait ilevee pour en /aire sa /emme; Esther 
£tait probablement seule he*ritiere de ses pa- 
rents et devait, selon la lot, epouser un homme 
de sa tribu. 

15. Oncle; Vulg., frire. — Elle plut aux 
yeux de tous ceux qui la virent C'est ceue 
pensee que paraphrase la Vulg. : car elle c'-ait 
tris bien/aite et d'utte incroyable beanie; et 
elle paraissait graeieuse et at malic aux yeux 
de tous. 

1 3. Dn repos: I'expression des LXX (a/*** 
sis) inditjueratt une remise d'impo'ts; le mot hi- 
breu d&ignerait plutflt un jour de repos, c-a-d. 
de fete. 

ao. En grec : car tels itaicnt les ordres de 
Mardochic X cruindrt Dieu et observer ses 
priceptes comme au temps oil il demenratt 
avec lui. Aussi Esther ni cka»tgga-i-ellc M 
sa maniirc de vivre. 
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pousses par la colere, voulurent porter | nisan, la douzieme annee du roi Assue- 
22 la main sur le roi Assuerus. Mardo- ! rus, on jeta le pur, c'est-a-dire le sort, 
chee eut connaissance. du complot et il ; devant Aman, pour chaque jouret pour 
en informa la reine Esther, qui le redit : chaque mois, jusqu'au douzieme mois, 
au roi de la part de Mardochee. Le fait qui est celui d'adar. Alors Aman dit ail 8 
ayant ete examine et trouve exact, les 1 roi Assuerus : t( II v a dans toutes les 
deux eunuques furent pendus a un bois, j provinces de tr>n rovaume un peuple dis- 
et cela fut ecrit dans le livre des Chro- ; perse et vivant a part parmi les autre* 
niques en presence du roi. . peuples, ayant des lois differentes de 

50 -chap. in. - IrriU centre Mardo- I S?A{ff ^ autres, et n'observant 
M, Aman obtient tPAsmirm la pro- , ff JfXV Si^- 11 V* 9 ™ ** W" 

scription de toute la nation juive. P ! J* f ™ ?Jf n Uus ! er ? rep °*' , Sl j e * 

J 1 roi le trouve bon, qu on ecnve ) ordre de 

[ Apres ces choses, le roi Assuerus eleva les faire perir, et je peserai dix mille 
en dignite Aman, tils d'Amadatha, du ; talents d'argent entre les mains des fonc- 
pays d' Agag; il Televa et placa son siege tionnaires, pour qu'on ies porte au tre- 
au-dessus de tous les chefs qui etaient : sor du roi. " Le roi dta son anneau de 10 

2 aupres de lui. Tous les serviteurs du son doigt et le remit a Aman,fils d'Ama- 
roi, qui se tenaient a sa porte, flechis- datha, du pavs d ? Agag, ennemi des 
sawnt le genou et se prosternaient de- ; Juifs; et il lui dit : " L'argent t'est n 
vant Aman, car tel etait l'ordredu roi a j donne, et ce peuple aussi; fais-en ce que 
son sujet; mais Mardochee ne flechissait | tu voudras." 
point le genou et ae se prostemait point. Les secretaires du roi furent appeies 12 

3 Les serviteurs du roi, qui se tenaient a le treizieme jour du premier mois, et Ton 
sa porte, dirent a Mardochee : " Pour- ecrivit, conformement a tous les ordres 



2uoi transgressez-vous Tordre du roi? " 
'omme ils le lui repetaient chaque jour 
et qu'il ne les ecoutait pas, ils en infor 



d'Aman, aux satrapes du roi, aux gou- 

verneurs de chaque province et aux chefs 

4 . de chaque peuple, a chaque province 

raerent Aman, pour voir si Mardochee selon son ecritur*, et a chaque peuple 

persevererait dans sa resolution, car il ; selon sa langue. Ce fut au nom du roi 

5 Ieur avait dit qu'il etait Juif. Aman, j Assuerus que Ton ecrivit, et on scella 
voyant que Mardochee ne flechissait pas | Fidit avec Tanneau roval. Des lettres 13 
le genou et ne se prostemait pas devant | furent envoyees par les courriers dans 

6 lui, fut rempli de fureur. Mais il dedai- toutes ies provinces du roi, pour qu'on 
gna de porter la main sur Mardochee seul, detruisit, qu'on egorgeat et qu'on fit 
car on lui avait appris de quel peuple perir tous Ies Juifs, jeunes et vieux, 
etait Mardochee, etil voulut detruire son- j petits enfants et femmes, en un seul 
peuple, tous les Juifs (jui se trouvaient : jour, le treizieme du douzieme mois, qui 
dans tout le royaume d* Assuerus. > est le mois d'Adar, et pour que leurs 

7 Le premier mois, qui est le mois de ! biens fussent livris au pillage. 

Voir le textede l'*dit, chap. XIII, fragment B. 



14 t T ne copie de Tedit qui devait etre pu 
blie comme loi dans chaque proyince, 

III, 1. Aman % probablement le nom classi- 
que manes, anc. perse Umana, correspond 
exaclement an ex. Eumiue. — Amadatka % 
parait etre le ratine nom (avec Particle) que 
M <i haddta, c-a-d. donni far % cu a la tune. 
~:*£ a g* contr^ede la MecUe,revelee par les ins- 
criptions, n'a rien a voir avec le roi Amatecite 
de ce nom (I Sam. xv. 8, 33V 

4. Pour voir etc. : e'est le sens de la Vulg., 
suivi par la plupart des exegetes. Litt f pour 
voir si fcs paroles de MardoctUt seraient fer* 
mes t *rar,etc;d*oucet autre sens,meilleur pcut- 
etre : Pour voir si la raison qu'il mettait en 
avant pour refuser cet hommage a Aman, sa- 
voir sa qualite de Juif, serait admise comme une 
excuse valable. 

7- l-e premier mois, mars-avril. — Pur pa- 
rait etre un mot de ranc. perse : comp. le Ut. 
pars, qui a a peu pres le me*me sens. — Le 
texte grec porte ia le gnatortiims jour, de 
mane xxii, 6; ainst Aman aurait fix* la perte 



fiit adressee ouvette a tous les peuples, 
afin qu'ils fussent prcts pour ce jour-la. 



des Juifs au uf jour, et Assuerus leur aurait 
donne le droit de prevenir d'un jour l'attaque. 
Mais d'apres te te^te hebreu (iii ? x^ et tx, t), il 
parait certain que le 13* jour^ dx6 pour le mas- 
sacre des Juifs, fut aussi celm de leur vicloire. 

12. L % argent; la Vulg. ajoute, que tu me 
promt is. Le sens est plus general : ce n'est pas 
preciseraentdix mille tal*«t< oue Xerxes donne 
a Aman ; mais il lui yermet ae disposer 2 son 
gr* des biens de ceux qui seront mis a mort. 

12. Le /jejour: e'etait le 13 du motsd'Adar 
(jue le sort avait declare propice (vers. 7, comp. 
ix, 1); e'est pourquoi Aman choisit le 13© jour 
d'un autre mois pour commencer l'execution de 
son dessein. Actuellement les Juifs consacrent 
trois jours a celebrer la delivrance de leurs peres, 
les 13, 14 et 15 adar; le 13 est un jour de iedne en 
me moire du jeflne d' Est her (iv, 16); les deux 
jours suivants sont la fete proprement dite. 

141 Une copie... : les lettres adressees aux 
gouvemeursrenfermaient une copie de Tedit 
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Chap. Ill, 15. 



LIVRE D'ESTHER. 



Chap, IV, 17. 



15 Les courriers partirent en toute hate, j que le roi et Aman etaient assis a 
d'apres l'ordre du roi. L'edit fut aussi \ boire, 1'agitation regnait dans la ville 
publie dans Suse la capitale ; et tandis j de Suse. 

§ II. — MARDOCHEE ET ESTHER SE PREPARENT 
A CONJURER LE DANGER QUI MENACE LEUR NATION 

[IV, XV; 1 — 3; XIII, 8 — XIV]. 



« 7 . . j velle, et la reine fut tres effravee, Elle 

1 77 C v A I; irTi fl ™ stances J e . envova des vetements a Mardochee pour 

Murdoch^ Esther se d^ a se pre- s > en Vevdtir, et lui faire oter son Vac, 

senterdevantAsstUrus,apresunjei\ne mais U ae les accep ta pas. Alors Es- ; 

de trots jours. ih ^ ^ aQt appel ^ Athach) Vun des eunu . 

4 Mardochee, -ayant appris tout ce qui ques que le roi avait places aupres d'elle, 

se passait, dechira ses vetements, se re- le chargea d'aller deraander a Mardochee 

vetit d'un sac et se couvrit la tete de ce que cetait et d'oii venait son deuil. 

cendre; puis il alia au milieu de la ville Athach se rendit aupres de Mardochee, 6 

en poussant avec force des gemissements qui se tenait <=ur la place de la ville, 

2 amers, et il se rendit jusqu'a la porte . devant la porte du roi ; et Mardochee 7 
du roi, que nulle personne revetue d'un lui fit connaitre tout ce qui etait arrive, 

3 sac navait le droit de franchir. Dans et la somme d' argent qu'Aman avait 
chaque province, partout ou arrivaient promis de livrer au iresor du roi en re- 
l'ordre du roi et son edit, il y eut un tour du massacre des juifs. II lui remit S 
gi*and deuil parmi les Juifs ; ils jeu- aussi une copie de Tedit publie dans Suse 
naient, pleuraient et se lamentaient, et en vue de leur extermination- , afin qu'il 
beaucoup se couchaient sur le sac et la . le montrat a Esther, lui appht tout, et 
cendre. lui commandat de se rendre chw* le roi 

4 Les servantes d ? Esther et ses eunu- afin. de le supplier et de lui demander 
nuques vinrent lui apporter cette nou- > grace pour son peuple. 

Voir l' exhortation de Mardochee a Esther, chap. XV, 1 — 3, fragment D. 

9 Athach vint rapporter a Esther les j que tu es dans la maison du roi. Car, 14 
paroles de Mardochee. [ si tu te tais maintenant/ il surgira d'ail- 

Esther donna l'ordre a Athach d'aller leurs un secours et une delivrance pour 



10 

11 dire a Mardochee: " Tous les servi- 
teurs du roi et le peuple de ses provinces 
savent que si quelqu'un, homme ou fern- 
me, penetre chez le roi, dans la cour 
interieure, sans avoir etc appele, l'uni- 
que loi qu'on lui applique porte peine' de 
mort; a moins que le roi, lui tendant son 
sceptre d'or, ne lui donne la vie. Et moi 
je n'ai pas ete appelee aupres du roi de- 
puis trente jours. " 

1 2 Quand les paroles d'Esther eurent ete 

1 3 rapportees a Mardochee, celui-ci lui fit 
repondre : ** Ne t'imagine pas que tu 
eefcapperas seule d'entre les Juifs, parce 



les Juifs, et toi et ta famille vous peri- 
rez. Et qui sait si ce n'est pas pour un 
temps comme celui-ci que tu es parve- 
nue a la dignite royale? " 

Esther lit repondre a Mardochee: 15 
" Va, rassemble tous les Juifs qui se 10 
trouvent a Suse, et jeiincz pour moi, sans 
manger ni boire pendant trois jours, 
ni la nuit ni le jour. Moi aussi je jeunerai 
de nieme avec mes servantes," puis j'en- 
trerai chez le roi, malgre la loi; et si je 
dois mourir, je mourrai. " — Mardo- 17 
chee s J en alia, et il fit tout ce qu'Esther 
lui avait ordonne. 



20 — Mardoche'e et Esther implorent le secours de Dieu, 
Voir chap. XIII, 8 — XIV, fragment C. 

—*©* — *®k — K>*— 



destinee au public, afin que tous pussent la lire 
et Sure pr€ts pour le 13 adar. Vulgate : La subs- 
tance de ces Uttres itait cclle-ci^ savoir: que 
toutes let provinces sussent, et quellts se Urns- 
sent priUs pour lej'eur indiqui. 



IV, 16. Tujeuneras (h<£br. et LXX ; Vulg., 
tn prUras) pour ntot\ pour que Dieu beniise 
ma demarche aupres du roL 



I 



TIP 
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Chap. V, i. 



LIVRE D'ESTHER. 



Chap. VI, 6. 



£ 



S III. — LES ENNEMIS DES JUIFS VOIENT 

LE MAL QU'ILS AVAIENT PROJETE RETOMBER SUR LEUR TETE 

[XV, 4 3V .; V-VIII, 12; XVI; VIII, 13 -IX, 16]. 



r " 77 CHAP * V> I_8 - ~~ Es *^^ favora- 
blemetit accueillU par AssiUrus , /*■ 
/ra <fc z;^/> aw ^ Wfl « a tin festin, 
pendant lequel elle les invite de wit- 
' can pour U lendemain. 

Voir comment Esther se pr^senta devaiu Assu<<- 
rus; chap. XV, 4 sv., fragment E. 

5 Le troisieme jour, Esther revetit ses 
vetements royaux et se presenta dans la 
cour interieiire de la maison dn roi , devant 
1'appartement du roi. Le roi etait assis 
sur son trine royal dans 1'appartement 
royal, en face de i'entree du palads. 

2 Lorsque le roi vit la reine Esther debout 
dans la cour, elle trouva grace a ses 
yeux, et ll lui tendit le sceptre d'or qu'ii i 
tenait a la main. Esther, s'approchant ( 

3 toticha le bout du sceptre; et le roi lui ! 
ait: " Qu'as-tu, reine Esther, et que' 
demandes-tu? Quand ce serait la moitie 
de mon royaume, elle te serait donnee." I 

4 - " Si le roi le trouve bon, dit-elle, | 
que le roi vienne aujourd'hui avec Aman l - 

5 au festraque je lui ai prepare " Lc roi ' 
dit : Qu'on appeUe de suite Aman, j 
comme le desire Esther. " 

Le roi se rendit avec Aman au festin 

6 qu Esther avait prepare. Au festin du 
vin, le roi dit a Esther : « Quelle est ta 
demande? Elle te sera accordee. Que d«- 
sires-tu? Quand ce serait la moitie du 

7 royaume, tu l'obtiendras. " Esther re- 
pondit : "Void ce oue je demande et ce 

S que je desire : si f ai trouve grace aux 
yeux du roi et s'il plait au roi d'accorder 
ma demande et d'accompiir mon desir, 
que le roi vienne avec Aman au festin 
que je leur preparerai, et demain je don- 
nerai au roi la r;ponse qu'ii demande. » 

2 °77, C / HAP * v ' 9 * r VI > '•*• — Am ** 

itont vena, sur lc uviseilde sa femme, 
uanander la mart de Mar Jackie, se 
voucontraint at rendre a son ennemi 
its ncnneurs royaux, 

Aman sortit ce jour-la content et le 
caw joyeox. Mais lorsqu'ii vit, a la 



10 



9 



Vunr eiaena du roi U sommeil. On sait oue 
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porte du roi, Mardochee qui ne se levait 
m ne bougeait devant lui, il fat rempli 
de colere contre Mardochee. II se con- 
tint neanmoins et s'en alia chez Un- 
pins, ayant envoye chercher ses amis et 
et Zares, sa femme, il leur parla de la 1 1 
magnificence de ses richesses, du nom- 
bre de ses fils, et du haut rang que le 
roi lui avait confere en relevant au- 
dessus de ses princes et de ses servi- 
teurs. " j e suis meme le sent, ajouta- i^ 
t-il, que la reine Esther ait admis avec 
le roi au festin qu'elle a prepare, et je 
( suis encore invite pour demain chez elle 
avec le roi. Mais tout cela ne peut me i x 
■ suffire, aussi longtemps que je verrai 
; Mardochee, le Juif, assis A la porte du 
I roi Zares, sa femme, et tous ses amis \± 
| lui dirent : » Qu'on prepare un bois haut 
de cinquante coudees, et demain matin 
demande au roi qu'on y pende Mardo- 

C - i f t ^^ iras J°y eux a" festin avec le 
roi ; Cet avis plut.a Aman, et il fit 
preparer le bois. 

Cette nuit-la, le roi ne pouvant trou- 
ver le sommeil, il se fit apporter le livre 
des annales, les Chroniques. On en fit 
lecture devant lc roi, et Ton trouva le 
recit de la revelation que Mardochee avait 
faite au sujet de Bagathan et de Thares, 
es deux eunuques du roi, gardes du pa- 
ais, qui avaient voulu porter la main sur 
le roi Assuerus. Le roi dit: " Quelle 
marque d'honneur et quelle dignite Mar- 
aochee a-t-il recue pour cela? " — ( * II 
n'en a recu aucune, " repondirent les 
serviteurs qui etaient aupres du roi. Et 
le roi dit : *« Qui est dans la cour?" — 
Or Aman etait venu dans la cour exte- 
neure de la maison du roi, pour deman- 
der au roi de faire pendre Mardochee 
au bois quhl avait prepare pour lui. — 
Les serviteurs du roi lui repondirent: 
* C est Aman qui se tient dans la cour " 
Etleroidit: M Qu J ii entre! " 

Araanetant entri, le roi lui dit : <c Que 
taut-il faire pour l'homme que le roi 
veut honorer? n Aman se dit en lui- 



6 






la tradu<ftion des Septante le mentionne plu- 
sieurs fois en dehors des passages deuteroci- 
nomques. 

cour } Vulg., dans la cour imtfritupg): la se 
tenaient les personnes qui attendaient une au- 
dience rovale, jusqu^ cequ'elles fussent admi- 

SeS dans La. cour inr/ln..,» *' 



Chap. VI, 7. 



LIVRE D'ESTHER. 



Chap. VIII, 2. 



meme: " Quel autre le roi voudrait-ii 

7 honorer de preference a moi?" Et il 
repondit au roi : " Pour i'homme que le 

8 roi veut honorer, il faut prendre un 
vetement royal dont le roi s'est revetu, 
et un cheval que le roi a monte et sur 
la tete duquel est posee une couronne 

9 royale, remettre ce vetement et ce che- 
val a Tun des principaux chefs du roi, 
puis rev£tir I'homme que le roi veut ho- 
norer, le promener a cheval a travers la 
place de la ville, et crier devant lui : 
C'est ainsi qu'il est fait a Thomme que le 

10 roi veut honorer I " Le roi dit a Anian : 
" Prends sans tarder le vetement et le 

• cheval, et fais ainsi pour Mardochee, le 
Juif, qui est assis a la porte du roi ; ne 
neglige rien de tout ce que tu as indi- 

1 1 que. " Aman prit le vetement et le che- 
va!, il revStit Mardochee et le promena a 
cheval a travers la place de la ville, en 
criant devant lui : " Cest ainsi que Ton 
fait a I'homme que le roi veut honorer! " 

12 Mardochee retourna a la porte du roi, 
et Aman se hata de se rendre chez lui, 

13 desole et la tete voilee. II raconta a 
Zares, sa femme, et a tous ses amis tout 
ce qui lui etait arrive. Ses sages et sa 
femme Zares lui dirent : " Si Mardo- 
chee, devant lequel tu as commence de 
tomber, est de la race des Juifs, tu ne 
pourras rien contre lui, mais tu succom- 

14 beras devant lui " Comme ils lui par- 
laient encore, les eunuques du roi arri- 
verent et emmenerent aussitot Aman au 
festin qu'Esther avait prepare. 

3° — chap. vii. — vin, 2. — Au cours 
du festin^ Esther denonce h Assuerus 
la perfidie d^Aman^ qui est aussitSt 
envoy e au supplice; Mardochee lui sue* 
tide. 

7 Le roi et Aman allerent au festin 

2 d'Esther. Ce second jour, le roi 'dit 
encore a Esther, lorsqu'on fut au festin 
du vin : " Quelle est ta demande, reine 
Esther? Elle te sera accordee. Que d£- 
sires-tu? Quand ce serait ia moitte du 

3 royaume, tu Tobtiendras. * La reine 
Esther repondit : " Si j'ai trouve grace 
a tes yeux, 6 roi, et si le roi le trouve 

8. Vulg., it mttirt snrta tite (de I'homme a 
honorer) lediadime royal. 

13. Le grec ajoute : Car te Dieu vivant est 
avec lui. 

VII, 4. Voppressenr (Aman) ne pent, par 
une grosse somme versee au tresor. compenser 
le domroage qui r&ulterait pour le roi de la 
perte d'un si prand nombre de sajets on te 
aeshonneurqut rctomberait surle roi s'il sacri- 
fiait des innocents. L'hebreu peut se traduire 
litteralement : Car t'oppresseurn'est fa* 4qi*u 
table dans le prejudice du roi, c.-a-d. il n'est 



bon, accorde-moi la vie : voila ma de- 
mande ; accorde-la a mon peuple : voila 
mon desir. Car nous sommes vendus, 4 
moi et mon peuple, pour etre detruits, 
egorges, aneantis. Encore si nous etions 
vendus pour devenir esclaves, je me tai- 
rais; mais maintenant Toppresseur ne 
peut compenser le dommage fait au roi. " 
Le roi Assuerus, prenant la parole, dit a 5 
la reine Esther : " Qui est-U et ou est-il 
celui que son cceur pousse a agir ainsi?" 
Esther repondit: " L'oppresseur, Ten- 6 
nemi, c'est Aman, ce mechant \ " Aman 
fut saisi d'efFroi en presence du roi et de 
la reine. Le roi, dans sa colere, se leva 7 
et quitta le festin du vin pour aller dans 
le jardin du palais; et Aman resta pour 
demander grace de la vie a la reine Es- 
ther, car il voyait bien qy«* ; du cote du 
roi, sa perte etait assuree. 

Lorsque le roi revint du jardin du 8 
palais dans la salle du festin, il vit 
Aman qui s'etait prosterne sur le lit sur 
lequel etait Esther, et il dit : " Quoi! 
ferait-il violence a la reine chez moi, 
dans le palais? " Cette parole etait a 
peine sortie de la bouche du roi, quon 
voila le visage d'Aman. Harbona, Tun 9 
des eunuques, dit devant le roi : " Le 
bois prepare par Aman pour Mardo- 
chee, qui a parte pour le bien du roi, est 
dresse dans la maison d'Aman, a une hau- 
teur de cinquante coudees. " Le roi dit : 
" Qu'on y pende Aman ! " Et Ton pen- 10 
dit Aman au bois qu'il avait prepare 
pour Mardochee. Et la colere du roi 
s'apaisa. 

Ce meme jour, le roi Assuerus donna 8 
a la reine Esther la maison d'Aman, 
1'ennemi des Juifs, et Mardochee se pre- 
senta devant le roi, car Esther avait fait 
connaitre la parente* qui l'unissait a elle. 
Le roi ota son anneau, qu'il avait repris 2 
a Aman, et le donna a Mardochee; et 
Esther etablit Mardochee sur la maison 
d'Aman. 



.1. 
•r 



pas juste que notre oppresstur parte pri- 
judice au roi. C'est a peu pres le sens de ia 
Vulg. : Mais maintenant la cruautf de notre 
oppresseuv retombe sur U roi. Le grec port*: 
Cart'accusatetir n'ist pas dignede la cout du 
roi, 

8. Qui s Halt prostenti, jetlaux pieds H'Es- 
ther a demi-couc^ee sur son divan de table. 
Aveugle par la cilere, Xerxes s'imaginc 

3 u' Aman coaimet un attentat contre la vertu 
e la reine. Les Septante : itait tomW sur le 
lit en suppliant la reine. 
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Chap. VIII, 4. 



LIVRE D'ESTHER. 



Chap. IX, 1, 



4 J — chap, viii, 3-17. — Estker ob- 
tient (f Ass itents un nouvel edit, Jle- 
trissant Aman et dormant aux Juifs, 
pour se defendre centre tews ennemis, 
/'appuidupouzvir. Triomphede Mar- 
dochee. 



8 



roi, et scellez avec l'acneau du roi; car 
une lettre ecrite au nom du roi et scellee 
avec l'anneau royal ne peut etre revo- 
quee. " 

Les secretaires du roi furent alors ap- 
plies, le vingt-troisieme jour du troi- 
c- •. c ^. , , : sieme mois, qui est le mois de Sivan, et 

Ensuite Esther parla de nouveau en ; l'on ecrivit, conformeinent a ce qu'or- 
presence du roi, se jetant a ses pieds, donna Mardochee, aux Juifs, aui satra- 
ohe le suppua avec larmes d'ecarter Us | pes, aux gouverneurs et aux chefs des 
■.nas de la mechaneete d Aman, l'Aga- cent vingt-sept provinces ;it u «s de 
giu.. et des projets quil avait formes ,1'Inde a l'Ethiopie, a cfaaque province 

4 contre les Juifs Le roi tendit le sceptre selon son ecriture, a chaquepeuple selon 
d or a tsther qui se releva et se tint sa langue, et aux Juifs selon leur ecri- 

5 debout devant le rou - Si le roi le ture et selon leur langue. On ecrivit 
irouve bon dit-elle et si j'ai trouve au nom du roi Assuerus, et l'on scella 
grace devant lui, si la chose parait con- avec Tanneau roval. On expedia les 
venable au rox et si je suis agreable a lettres par des courriers a cheval, mon- 
ses yeux, qu on ecnve pour revoquer les tis sur des coursiers de I'Etat, prove- 
lettres concues par Aman, tils d'Ama- nant des haras du roi. Par ces lettres, 1 r 
datlia, 1 Agagite, et ecntes par lui dans le roi permettait aux Juifs, en quelque 

le but de faire penr les Juifs qui sont ville qu'ils fussent, de se rassembler et 

6 dans toutes les provinces du roi. Car de defendre leur vie, de detruire, de tuet 
comment pournus-je voir le malheurqui , et de faire perir, avec leurr petits en4 
aueindraitmonpeuple.etcommentpour-fants et leurs femmes, les- troupes d< 



iO 



tu Z u • — jTT * J ., . . "" au H 1 "* 1 ^ «- ceta en un seui jour, dans 

ther la maison d Aman, et il a etependu toutes les provinces du roi AssueAis, le 

au bois pour avoir otendu 'a main contre treizieme jour du douzieme mois, qui est 

3 les Juifs. Vous, eenvez en faveur des le mois d'Adar. 
Juils comme il vous plaira, au nom du 

Voir le texte de 1'eclit, chap. XVI, fragment F. 

13 I'nc copie deFedit qui devait etre pu- Dans chaque province et dans chaque 
bite comme loi dans chaque province tut ville, partoutou arrivaient 1'ordre du roi 
adressee ouverte a tous les peuples, afin et son edit, il y eut parmi les Juifs de 
que les Juife fussent pres ce jour-la a se la joie et de l'allegresse, des festins et 

14 vender de leurs ennemis. Aussitot les . des fetes. Et beaucoup de sens d'entre 

firent Juifs, car la 

rait saisis. 

„_ publie 

dans Srsc*, la capitate. 

15 M^irc *v:!ief; sortit de chez le roi avec 
un vetemert royal bleu et blanc, une 
grande couronne d'or, et un manteau de 
byssus et de pourpre; et la ville de Suse 
temoignait sa joie par des cris d'alte- 

16 gresse. U n'y avait pour les Juifs que 




bonheur et joie, jubilation et gloire. 



5° — chap, ix, 1.16. — AujourJUi 
pour leur extermination^ Us Juifs 
triomphent de leurs ennemis. Supplied 
des dixjils d*Aman. 

Au donzieme mois, qui est le mois 9 
d'Adar, le treizieme jour du mois, ou 
devaient s'executer l'ordrc et Pedit du 
roi, jour ou les ennemis des Juils 



VIII, 8. Car utu Uttre ... la Vulg. fait de 
ccs mots une reflexion de Tauteur du Tivre. 

9- Le 134 jour du j* mois. un peu plus de 
deux mois apres le premier edit (iii t ia). Sivan 
(Vulg. SiSan) corxespondaita uotre Juin. Ce 
temps parait bien long, si Ton considere t'insis- 
uncc que mit Mardochee a presser la demarche 
a tsther et la rapidit* de la chute d'Aman; le 
t«te grec parait avoir conserve la date vdri- 
Ub e; U 23* jour du ttr mois, afptU Nisan, 
at U mtme aiutfg. 

10. Ni les Septante ni ia Vulg. n*ont traduit 
ce passage difficile. 



ia. Lt i3*jour % celui auquel ^tait fix^'rextf- 
cutton de l'eait d'Aman (iii, 13). 

13. Dans le texte jrec, ce verset forme la 
conclusion de la lettre d'Assue>us en faveur 
des Juifs (xvi, 34). 

IX, 1. La Vulg. traduit librementce verset: 
L* i&jourdu 12* tnvis, que turns avons dit 
plus kaut se Hammer Aaar t alors que le mas- 
saert de tous les Juifs itait jpripari et que 
leurs ennemis avait tit sot/ de leur sang, les 
Juifs, par un renversement des chases \ com- 
mencement a itn les plus forts et & se vender 
de leurs ennemis* 
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Chap. IX, 2. 



LIVRE D'ESTHER. 



Chap. IX, 26. 






avaient espere dominer sur eux, ce fut 
le contraire qui arriva, et les Juifs do- 
minerent sur leurs ennemis. Les Juifs 
se rassemblerent dans leurs villes, dans 
toutes les provinces du roi Assuerus, 
pour frapper ceux qui cherchaient leur 
perte, et personne ne put leur resister, 
car la crainte qu'ils inspiraient s'etait 
repandue chez tous les peuples. Tous 
les chefs des provinces, les satrapes, les 
gouverneurs, les fonctionnaires du roi 
soutinrent les Juifs, a cause de la crainte 
qu'ils avaient de Mardochee. Car Mar- 
dochee etait puissant dans la maison du 
roi, et sa renommee se repandait dans 
toutes les provinces, car son credit allait 
toujours grandissant 

Les Juifs frapperent done a coup 
d'e'pee tous leurs ennemis; ce fut un mas- 
sacre et une destruction; ils traiterent 
comme il leur plut ceux qui leur etaient 

6 hostiles. Dans Suse, la capitale, les 
Juifs tuerent et firent perir cinq cents 

7 homines, et ils massacrerent Pharsan- 

8 datha, Delphon, Esphatha, Phoratha, 

9 Adalia, Aridatha, Pherraesta, ArisaT, 
10 Aridai et Jezatha, les dix fils d'Aman, 

fils d' Amadatha, rennemi des Juifs. Mais 
ils ne mirent pas la main au pillage. 



5 



Le jour memc, le nombre de ceux qui n 
avaient ete tues dans Suse, la capitale, 
parvint a la connaissance du roi. Et le u 
roi dit a la reine Esther : " Les Juifs 
ont tue et fait perir dans Suse, la capi- 
tale, cinq cents hommes et les dix fils 
d'Aman ; que n ? auront-ils pas fait dans 
le reste des provinces du roi?... Quelle 
est ta demande? Elle te sera accordee. 
Que desires-tu encore? Tu I'obtiendras.' 1 
Esther repondit : " Si le roi le trouve 13 
bon, qu'il soit.permis aux Juife qui sont 
a Suse d'agir encore demain selon le 
decret d'aujourd'hui, et que Ton pende 
au bois les dix fils d'Aman. " Le roi 14 
ordonna de faire ainsi, et i'edit fut pu- 
blie dans Suse. On pendit les dix tils 
d'Aman, et les Juifs qui se trouvaient 15 
a Suse, s'etant rassembles de nouveau le 
quatorzieme jour du mois d'Adar, tue- 
rent dans Suse trois cents hommes. Mais 
ils ne mirent pas la main au pillage. 

Les autres Juifs qui etaient dans les 16 
provinces du roi se rassemblerent pour 
defendre leur vie et obtenir que leurs 
ennemis les laissassent en repos ; ils tue- 
rent soixante-quinze mille de ceux qui 
leur etaient hostiles. Mais ils ne mirent 
pas la main au pillage. 



g IV. — INSTITUTION DE LA FETE DES PURIM PAR ORDONNAXCE 

DE MARDOCHEE ET D'ESTHER [IX, 17 — 32] 

17 Ces c Jioses arriverent le treizieme jour I par leurs ennemis, et le mois qui avait 
du mois d* Adar. Les Juifs se reposerent change leur tristesse en joie et leur deuil 
le quatorzieme, et ils en firent un jour i en jour de fete; on devait done faire de 

« i» * • * 1 • * r% • A ^ ■ f • J ^ J. • A J • * * 



18 de festin et de joie. Ceux qui se trou 
vaient a Suse, s'ctant rassembles le trei- 
zieme et le quatorzieme jour, se repo- 
serent le quinzieme, et ils en firent un 

19 jour de festin et de joie. C'est pourquoi 
les Juifs de la campagne, qui habitent 
des villes sans muraiiles, font du qua- 
torzieme jour du mois d'Adar un jour 
de joie, de festin et de fete, ou I'on s'en- 
voie des portions les uns aux autres. 

20 Mardochee ecrivit ces choses, et il 
envoya des lettres a tous les Juifs qui 
etaient dans toutes les provinces du roi 
Assuerus, a ceux qui etaient pres comme 

21 a ceux qui etaient loin, pour leur en- 
joindre de cel&rer chaque annee les qua- 
torzieme et quinzieme jours du mois 

22 d'Adar, comme £tant les jours ou ils 
avaient obtenu d'elre laisses en repos 



4* Ce verse t manque dans la plupart des 
exemplaires grecs; dans plusieurs on lit : car 
un decret royal itait snrvenu prescrivant de 
lui rtndre nonneur(dt celebrer son nom) dans 
tout V empire. — -.,.,- r , i,- 

16. Soixante-qninze millei les LXX don- 1 posteneurement a la lettre de Mardochee. 
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ces jours des jours de festin et de joie, ou 
l*on s'envoie des portions les uns aux 
autres, et oil Ton distribue des dons aux 
indigents. 

Les Juife adopterent pour usage ce 23 
qu'ils avaient deja commence a faire et 
ce que Mardochee leur ecrivit. Car 24 
Aman, fils d' Amadatha, FAgagite, en- 
nemi de tous les Juifs, avait forme le 
projet de les perdre, et il avait jete le 
pur, e'est-a-dire le sort, afin de les ex- 
terminer et de les detruire. Mais Es- 25 
ther s'etant presentee devant le roi, 
ceiui-ci ordonna par ecrit de faire re- 
tomber sur la tete d'Aman le mediant 
projet qa'il avait form6 centre les Juifs, 
et on le pendit au bote avec ses fils. 
C'est pourquoi on appela ces jours pu- 26 
rim, du nom de pur, Ainsi, d'apres 



nent un chiffre beaucoup moins eJeve : quinu 
mille* 

33. Ce qu'ils avaient dija commend*.* ces 
mots manquent en grec. On remarqucra que 
tes versets 33-31 paraissent avoir et6 ajoutes 



Chap. IX, 27. 



LIV&E D'ESTHER. 



Chap. X, n. 



tout le content! de cette tettre, d'apres 
ce qu'ils en avaient eux-memes vu et ce 

27 qui leur etait arrive, les Juifs etablirent 
et adopterent pour eux, pour leurs des- 
cendants et pour tous ceux qui s'attache- 
raient a eux, la coutume irrevocable de 
celebrer chaque annee ces deux jours, 
selon le rite present et au temps fixe. 

28 Ces jours devaient etre rappeles et cele- 
bres de generation en generation dans 
chaque famille, dans chaque province et 
dans chaque ville, et ces jours des pit- 
rim ae devaient jamais etre abolis au 
milieu des Juifs, ni le souvenir s'en effa- 
cer dans leur posterite. 

29 La reine Esther, fille d'Abihail, et le 



Juif Mardochee ecrivirent une seconde 
fois, de la maniere la plus pressante, 
pour confirmer cette lettre sur les purim. 
On envoya des iettres a tous les Juifs, 30 
dans les cent vingt-sept provinces du 
roi Assuerus. Elles contenaient des sou- 
haits de paix et la recommandation 
d'etre fideles, a celebrer ces jours des 3 \ 
purim au temps fixe, comme le Juif 
Mardochee et la reine Esther les avaient 
etablis pour eux, et comme ils les avaient 
etablis pour eux-memes et pour leurs 
descendants, avec les jeunes et leurs la- 
mentations. Ainsi Tor-dre d'Esther eta- 33 
blit ces observances dans la fete des 
purim, et cela fat ecrit dans le livre. 



EPILOGUE [X]. 

i° — chap. x t 1-3. — Puissance d'As- ' f ^quelle le roi eleva Mardochee, sont 
suerus; iloge de Mardochee son mi- ecnts dans le livre des rois de Medie et 
nistre. ! de Perse. Car le Juif Mardochee etait 

ia r., ft ;A,„' -i ur. . ., le P remier niinistre du roi Assuerus, 

10 Le roi Assuerus etablit un tnbut sur ; considere en mam temps parmi les Juifs 
2 Ic continent et les lies de la men Tous , aime de la multitude de ses freres, re- 
les faits concernant sa puissance et ses - cherchant le bien de son peuple et par- 
exploits, et les details sur la grandeur j iant pour le bonheur de toute sa race/ 

Ici finit le texte h^breu. * 



2° chap. X, 4-13. — Mardochee recon- 
nait comment Dieu a realist toutes les 
particularity du songe rapporU dans 
le prologue. 



6 

* 



gagement d 'observer, eux et leur posterite, 
tesjeit/tes, les cris, les jours des Sorts, (ver. 32) 
et tout ce qui est content* dans ce livre cut est 
appett Esther. 

* Jusqu'a la fin du livre, notre traduction 
suivra le tcxte erec, rendu par la Vulg. d'une 
maniere assez linre et parfois sommaire. Les 
passages que, dans ce chapitre et les chapitres 
suiyants, la Vulgate donne en caradleres plus 
petits sont des observations faites par S. Je- 
rdme sur les parties du livre d'Esther qui man- 
quent dans le texte hlbreu. 

Voici la premiere de ces notes: J* at traduit 
avec un* entiirejidiliU ce qui se trottve dans 
Vhibreu. Mais ce qui suit, je Vai trouve Icrit 
dansl'/dition vutgateou ilexiste en tongue et 
en caractires grecs. Ce pendant a la fin du livre 
se trouvait place' ce morceau et, selon notre 
coutume • nousVavons maraud d'un obile, e'est- 
(l-dire d'une petite brock* (signe par lequel les 
critiques Alexandrins indiquaient les passages 
interpoles on suspects). 



3 



deux dragons, e'est moi et Aman. Les 
nations, sont ceux qui s'etaient reunis 
pour detruire le nom des Juifs; et mon 9 
peuple, c est Israel qui a crie vers Dieu 
A1 „ . . . J!JL , „. et qui a etc sanve. Ainsi, le Seigneur a 

Alois Mardochee dit : « C'est Dieu j sauve son peuple, et il nous a delivres 
qui a fait toutes ces choses ! Je me de tous ces maux; Dieu a fait des mira- 
souviens en effet du songe que j'ai eu a , des et de grands prodiges, comme il 
ce sujet; aucun trait de la vision n'est J n'en est point arrive pari i les nations, 
6 reste sans accomplishment : la petite ; A cet effet, il a prepare deux sorts ; un 10 
source qui deymt un fleuve, et la Iumiere i pour le peuple de Dieu et un pour toutes 
qui se fit, et le soleil et la masse d'eau. j les nations. Et ces deux sorts sont ve- 1 1 
m Le fle f uvc ' c ** Es #er, q u e le roi a prise nus a i'heure, au temps et au jour du 
' P° ur femme et qu il a faite reine. Les jugement, marquis devant Dieu pour 

26. Purim, pluriel h^braFque de Pur. Le 
texte grec, suivi par Josephe, donne a cette 
Rte le nom de Phrourat (xi, x), alteration de 
Purtm ou Phurim; le 11° livre des Machabe"es 
(xv, 36) rappelle jour d* Mardockie. 

( aGL Vulg. : ce sont des jours qu' aucun oubli 
n ejfacera jamais et qua chaque giniration 
toutes les provinces ctUbreront dans tunivers 
tutter; et il n'est aucune vUe dans laouelle 
let jours de Purim, c.-a-d. les jours des Sorts, 
ne sount observes par les Juifs et par leur 
poitente qut est Me par ces cirimonies. 

y. Avec Us jetlnes et leurs lamentations: 
aux rites proposes par M ardoche*© poor la fBte 
aes Purim, les Juifs des provinces avaient 
un jour (la vigile) de jeane et de lamentations : 
cest cette pratique qu'Esther et Mardochee 
approuvent et sanctionnent dans la a« lettre. 
iti est du moms le sens probable de ce pas- 
age difficile. 

32. La Vulg. traduit ainsi la fin du vers. 31 
et !e ve«. 32 ; et comme ils avaient pris I'en- 



N° 565. - 3 t 



— 481 — 
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LIVRE D'ESTHER. 



Chap. XII, 6. 



12 toutesles nations. Et Dieu s ? est sou- 
venu de son peuple, et ii a rendu justice 

13 a son heritage. Et ces jours du mois 
d'Adar, Ie quatorzieme et le quinzieme 
de ce mois, seront celebres par eux en 
assemblee, avec joie et allegresse devant 
Dieu, durant les generations a perpe- 
tuite, dans Israel son peuple. " 



A pastille de la version grecque. 
La quatrieme annee du regne de Pto- \ \ 
lemee et de Cleopatre, Dosithee, qui se 
disait pretre et de la race de Levi, ainst 
que Ptolemee son fils, apporta cette lettre 
des Phrourai, qu'ils dirent etre authen- 
tique et avoir ete traduite par L ysimaque 
tils de Ptolemee, rtsidant a Jerusalem. 



FRAGMENTS DETACHES. 



A — CHAP. XI, 3. — XII. — Prologue: 
Songe tie Mardochee. Origine de sa 
grandeur et de la ha i tie a" A man c ou- 
tre lui ( l ). 

2 La seconde annee du regne d'Assue- 
rus, le grand roi, le premier jour du 

mois de Xisan, Mardochee, ills de Jalr, 
fils de Semei, tils de Cis, de la tribu de 

3 Benjamin, eut un songe. Cetait un 
Juif qui demeurait dans la villede Suse, 
homme illustre et attache a la cour du 

4 roi. II etait du nombre des captifs que 
Nabuchodonosor, roi de Babylone, avait ; 
transportes de Jerusalem avec Jecho- 1 

5 nias roi de Juda. — Voici quel fut son l 
songc : Soudain on entendit des voix, un 1 
grand bruit et des tonnerres; la terre j 

6 trembla et fut bouleversee. Puis sou- J 
dain, deux grands dragons s a vancerent, ! 

7 tous deux prets a combattre. lis firent I 
entendre un grand cri et, a leur v^oix, j 
toutes les nations se preparerent a la \ 
lutte, pour combattre le peuple des jus- j 

8 tes. Puis soudain, ce fut un jour de ' 
tenebres et d'obscurite; il y eut angoisse, 1 
detresse, tribulation et grande epou- 

9 vante sur la terre. Le peuple entier des I 
justes, craignant pour lui tous les manx, 
etait dans le trouble et se preparait a 

10 perir. lis criercnt vers Dieu et, a leurs 

XI, x. Ce verset, qui se lit a la. fin du texte 
grec a" Esther, nous apprend dans quelles cir- 
constances la traduction grecque de ceite lettre 
(c.-a-d. du Uvre d'Esther tout entier, ix, 20) fut 
apportee de Palestine en Egytite. On ne le 
irouve pas dans un manuscrit cjui nous resie dc 
1 ancienne version lattne anteneure a S. Jero- 
me. — Pkrourat, voir ix, 26 note. — Etre au- 
tiuntiqtu, litt. itre (cette lettre). La Vulg. 
omet ce mot. 

( l )D'e miime, ce ditmt existait dans Cidition 
zmtgaU (les LXX) ; mais on ne le trowe ni 
dans Vhibrtti) ni dans aucun inter prite. (Note 
de S. J6r3iue.) Les interprets dont il est ici 
fait mention sont les anciennes traductions 
grecques de la Bible, diffe'cntw des LXX, et 
reproduites par Origene dans les Hexaples, o . 
S. jerdme pouvait les consulter. Mais ellessont 
toutes pc» c^cures a l'ere chre*tienne, et par 
consequent leur silence ue peut contrebalancer 
le ttfrnoignag? positif de L'antique version 
alexandrine, en faveur de ['authenticity des 
passages contested. 



cris, il y eut comme une petite source 
d'oii sortit un grand fleuve, une masse 
d'eau. La lumiere et le soleil brillerent; 1 1 
ceux quietaient dans 1' humiliation furent 
eleves et ils devorerent ceux qui etaient 
dans les honneurs. S'etant leve apres 1: 
avoir vu ce songe et ce que Dieu avait 
resolu.de faire, Mardochee le x&ixti. grave 
dans son esprit et, jusqu'a la nuit, il fit 
tous ses efforts pour le comprendre. 

Puis Mardochee demeura a la cour [2 
avec Bagathan et Thares, les deux eu- 
nuques du roi gardiens de la porte du 
palais. Ay ant connu leurs pensees et : 
penetre leurs desseins. il decouvrit qu'ils 
s ? etaient proposes de porter la main sur 
le roi Assuerus, et il en donna avis au 
roi. Celui-ci fit mettre a la question les 3 
deux eunuques et, sur leur aveu, les en- 
I voya au supplice. Le roi fit ecrire dans ; 
\ les Chroniques ce qui s/etait passe, et 
Mardochee en consigna aussi par eerit 
j le souvenir. Et le roi ordonna quit 5 
' exercerait un otfice dans le palais, et il 
1 lui donna des presents pour sa denon- 
ciation. Mais Aman, fils d'Araadatha, 
i 1' Agagite, etait en grand honneur aupres 
! du roi, et il voulut perdre Mardochee et 
son peuple, a cause des deux eunuques 
du roi qui avaient ele mis a mort (-). 

2. Assuerus, Vulg. A rtaxe rxes. Ce noni 
vient de la version grecque que S. Jerome ira- 
duit ici, et qui, dans tout le Uvre, rend par 
Artaxerxes fh^breu Ackasckvirdsch. Nous 
avons conserve la forme AsstUrus qui n-pond 
mieux au texte original. 

XII, 6. VAgagiU : la Vulg., avec les LXX, 
appetle ici Aman le Bugicn % en gr. Bauga'm. 
Plusieurs donnent a ce mot le sens de vantarJ, 
itnpostenr (Homere, Iliad, xiii, 824) ; d'autres, 
celui d'eunrtque (comp. Bagoas, Jud. xii, \i\ 
Mais comme le grec Bugicn ( Ugien dans quel- 
ques exemplaires)apparait toujours comme tra- 
duction de 1'hebreu Aga^i (iii, 1 etc.), ii est asscz 
nature! d*y voir une alteration du mot Agageou 

(3) Ce qui priced* est tavant-profas. Ce fui 
iuii itait & Vemiroit du Irvre au U est icrit ; 
Et ils pillerent leurs biens ou leurs ricbesses. 
Nans V avons trouvidans la settle edition J «/• 
gate. (Note de S. JerOme). 

Observons qu'a Vendroit indique (in, «3) les 
textes grec et latin portent non pas : ils pdle- 
rent, mais : pour qu* its pit las sent. 



n 
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LIVRE D'ESTHER. 



B. — CHAP. XIII, I — 7. — l*xJditifAs- 
siUrtis ridigi par Aman pour la perte 
des Juifs* 

A lire apres HI, 13. 

Voici la copie de cette iettre : 
13 Assuerus, le grand roi, auxsatrapes 
et aux gouverneurs des cent vingt-sept 
provinces, de l'lnde a I'Ethiopie, lesquels 
so iit soumis a ses ordres, mande ce qui 
suit : 
1 (Juoique je commande a un tres grand 
nombre de nations et que j'aie soumis 
tout runivers, je veux, non pas abuser 
de ma puissance pour m'enorgueillir, 
mais, par un gouvernement toujours cle- 
ment et doux, assurer continuellement a 
mos sujets une vie sans trouble; et, pro- 
curant a mon royaume le calme et la 
securite jusqu'a ses extremes frontieres, 
faire refleurir la paix chere a tous les 

3 mortels. Ayant done demand^ a mes 
conseillers de quelle maniere mes inten- 
tions pouvaient etre realisees, I'un d'eux, 
nomme Aman, superieur a tous les au- 
tres en sagessc et en fidelite, et le pre- 

4 mier apres le roi, m'a fait connaitre 
quil y a un peuple mal intentionne, 
mole a toutes les tribus qui sont sur la 
terre, et se mettant en opposition avec 
les coutumes de tous les peuples, mepri- 
sant continuellement les commandements 
des rois, de facon a empecher la parfaite 
harmonie de Tempire que nous diri- 

5 geons. Ayant done appris que ce seul 
peuple, en contradiction perpetuelle avec 
tout le genre humain, pervertissant les 
maurs par des lois Strangeres, et mal 
atfectionne a nos interets, commet les 
derniers exces et empeche ainsi la pros- 

6 perite du royaume, nous avons ordon- 
ue que ceux qui vous sont designes dans 
les lettres d'Aman, lequel est a la tete 
de toutes les affaires et honor* comme 
notre second pere, soient tous, avec fern- 
mes et enfants, radicalement extermines 
par le glaive de leurs ennemis, sans mi- 
sericordeni clemence,le quatorzieme jour 
du douzieme mois, le mois d'adar, de la 

7 presente annee; afin que ces hommes, 
autrefois et maintenant encore hostiles, 
descendant le meme jour, par mort vio- 

XII I f 6. Second pire ; Vulg. ie premier apris 
U roi ct konore* par nous comme un pire. Les 
exemplaires grecs portent : &*vrtpov irpfe ^M*>»S 
je second apres nous, ou bien (cod. Vatic.) 
o«yr«'pov varpht jfytup notre second pere; voir 
XV1 » ix; II Par. it 13. — Qnatorxttme jour; 
voir iii, 7 note. 



Chap. XIV, 2. 

lente, aux enfers, rendent pour Favenir 
a notre royaume une prosperite et une 
! paix parfaites. (i) 

I C. — CHAP. XIII, 8 — XIV.— Priere de 
1 MardochJe et a" Esther. 

A lire apres le chap. IV. 

j Et Mardochee pria le Seigneur, se 8 
1 souvenant de toutes ses oeuvres. II dit : 9 

" Seigneur, Seigneur, Roi tout-puis- 
sant, je Vous invoqiu : car toutes choses 
sont soumises a votre pouvoir et il n'est 
personne qui puisse faire obstacle a votre 
volonte, si Vous avez resolu de sauver 
Israel. C'est Vous qui avez fait le ciel 10 
et la terre et toutes les merveilles qui 
sont sous le ciel. Vous etes le Seigneur 1 1 
de toutes choses et nul ne peut Vous 
resister, a Vous, le Seigneur ! Vous con- 12 
naissez toutes choses et Vous savez que 
ce n'est ni par insolence, ni par orgueil, 
ni par quelque desir de gloire que je ne 
me suis pas prosterne devant le superbe 
Aman; car volontiers, pour le salut 13 
d'Israel, je serais pret a baiser les traces 
memes de ses pas. Mais je Tai fait pour 14 
ne pas mettre I'honneur d'un homme au- 
dessus de Fhonneur dti a mon Dieu ; et 
jamais je ne me prosternerai devant un 
autre que Vous, mon Seigneur, et en 
cela je nobeirai point a Forgueil. Main- 15 
tenant done, Seigneur, mon Dieu et mon 
Roi, Dieu d'Abraham, ayez pitie de 
votre peuple, parce que nos ennemis 
veulent nous perdre et detruire votre 
antique heritage. Ne meprisez pas votre 16 
lot, que Vous avez rachete pour Vous de 
TEgypte. Exaucez ma priere! Soyez 1 
favorable a votre part d'heritage et chan- 
ges notre deuil en joie, afin que, conser- 
vant la vie, nous celebrions votre nom, 
Seigneur, et ne fermez pas la bouche de 
ceux qui vous louent, 6 Seigneur ! " 

Tout Israel cria aussi vers le Seigneur 18 
de toutes ses forces; car ils avaient la 
mort devant les yeux. 

La reine Esther aussi, se sentant pla- \ 4 
cee en un extreme peril de mort, eut 
recours au Seigneur. Quittant ses v£- 2 
tements de reine, elle prit des habits en 
rapport avec son angois.se et son deuil ; 
a La place de ses parfums precieux, elle 

(0 Ce qui frtciclt est la copie de la iettre, 
y*i trouvi U passage suivant a Vendroit oh 
hoh± iu?ns : Mardochee Ven alia et fit tout ce 
qu* Esther lui avait commande. Toutejbis it 
manaue dans Vhibrtu et oh ne ie trouve dans 
absolument aucttn des tnterprites. (Note de 
S. Je>6me). 

XIV, a. EiU afligta, par Us jiunes *)QUtc la 
Vulg. d'apre* vt t 6. 
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se couvrit la tele de cendre et de pous- 
siere, affligea durement son corps et, 
s'arrachant les cheveux, elle en remplis- 
sait tous les lieux oil elle avait coutume 

3 de se livrer a la joie. Et elle adressa 
cette priere au Seigneur, Dieu d'Israel : 

" Mon Seigneur, qui etes seul notre 
Roi, assistez-moi dans mon delaissement, 
moi qui n'ai pas d'autre secours que 

4 Vous; car le danger qui me menace, je 

5 le touche de'ja de mes mains. J'ai ap- i 
pris des mon bas-age, au sein de ma I 
tribu paternelle, que Vous, Seigneur, \ 
avez pris Israel de preference a toutes les 1 
nations, et nos peres de preference a tous 
leurs ancetres, pour voire heritage eter- 
nel, et que Vous avez accompli en leur 

6 faveur toutes vos promesses. Et main- 
tenant, nous avons peche en votre pre- 
sence, et Vous nous avez livres aux 

7 mains de nos ennemis, parce que nous 
avons rendu hommage a leurs dieux. 

8 Vous etes juste, Seigneur ! Et mainte- 
nant, ii ne leur sutfit plus de faire peser 
sur nous la plus amere servitude, mais 
ils ont mis leurs mains dans les mains 

9 de leurs idoles, pour faire ssrment la- 
bour les decretsde votre bouche,d'anean- 
tir votre heritage, de fermer la bouche 
de ceux qui Vous louent, et d'eteindre la 
gloire de votre temple et de votre autel, 

10 afin que s'ouvre la bouche des nations, 
pour /otter la puissance des idoles et cele- 

1 1 brer a jamais un roi de chair. Ne livrez 
pas, Seigneur, votre sceptre a ceux qui 
ne sont rien, afin qu'ils ne se rient pas 
de notre mine; mais faites retomber sur 
eux leur dessein et faites un exemple de 
ceiui qui le premier s'est dechaine con- 

12 tre nous. Souvenez-Vous de twus> Sei- 
gneur; faites-Vous connaitre dans ce 
temps de notre affliction et donnez-moi 
du courage, Roi des dieux et Dominateur 

13 de toute puissance! Mettez de sages 
paroles sur mes levres en presence du 
lion et faites passer son coeur a la haine 
de notre ennemi, afin qu'il perisse, lui et 
tous ceux qui ont les memes sentiments. 

14 Mais nous, delivrez-nous par votre main, 
et assistez-moi dans mon delaissement, 
car je n'ai d'autre secours que vous, 
Seigneur ! Vous connaissez toutes cho- 

(*) J*ai tncort trouvt ceci dans Vidition 
truljriU. Note de S. Je>6me. II ne nous die 
pas a quel endroit se lUaient ces paroles de 
Mardochee; mais il reproduit en partie le verset 
iv, 8 auquel elles font suite. Notons que ce 
fragment devrait €tre place* avant les prieres 
qui precedent. 

( 2 ) y % <ti troitvt aussi (dans les LXX) U mor* 
ccau gut suit (Note de S. Jerome). Ce fragment 
qui, dans le texte grec, suit immddiatemrnt la 



ses, et Vous savez que je hais la splen- 15 
deur des mechants, que j'ai horreur de 
la couche des incirconcis et de tout etran- 
ger. Vous savez qu'en cedant a la ne- i<j 
cessite, je meprise Tinsigne de mon ele- 
vation, qui est pose sur ma tete aux jours 
ou je dois me laisser voir; je l'ai en hor- 
reur comnie un linge souille, et je ne le 
porte point aux jours que je puis pas- 
ser dans la retraite. Votre sen-ante n"a 17 
jamais mange" a la table d'Aman, ni 
fait grand cas~ des festins du roi, ni bu 
le vin des libations. Jamais, depuis que iS 
j'ai ete amenee ici jusqu'a ce jour, votre 
servante n'a goute la joie, si ce n'est en 
Vous, Seigneur, Dieu d' Abraham. 19 
Dieu, qui Temportez sur tous en puis- 
sance, exaucez la priere de ceux qui 
n'ont aucun autre espoir; delivrez-nous 
des mains des mechants et tirez-moi de 
mon angoisse ! " 

D, — CHAP. XV, I — 3. — Exhortation 

de Mardochee a Esther, 

A lire apres IV, 3. (1) 

Mardochee luidit (a Atliach) de com- 15 
mander a Esther d'entrer chez lc roi, 
afin de le supplier et de lui demander 
grace pour le peuple. 

" Rappelle-toi, lui fit-il dire \ les jours : 
de ton abaissement, et comment tu as 
ete nourri de ma main; car Aman, le 
premier apres le roi, a parle contre nous 
pour notre perte. Invoque le Seigneur 3 
et parle pour nous au roi; sauve-nous de 
la mort ! " 

E. — CHAP. XV, 4. — Comment Esther 

se pris&nta devout Assuirus. 

A lire au commencement du chap. V. (•) 

Le troisieme jour, ayant fini sa 4 
priere, Esther quitta ses habits de peni- 
tence et revetit les ornements de sa di- 
gnite. Dans tout Teclat de sa parure, 5 
apres avoir invoque Dieu, Tarbitre et le 
sauveur de tous, elle prit avec elle les 
deux suivantes d % usage. Elle s'appuyait 6 
sur Tune, comme pouvant a peine soute- 
nir son corps delicat; 1'autre suivait, 7 
relevant la longue robe de sa maitresse, S 
Celle-ci, tout empourpree du puissant 
eclat de sa beaute, avait le visage joyeux 

priere d' Esther, donne le recit detail 1£ de sa vi- 
site a Assu&us, sommaireraent rapportee dans 
les versets v,i ct 2 des textes hebreu et latin. 

XV, 13. Notr* ordonnancc (par laquelle il est 
dlfendu de paraltre devant le roi sans avoir i\i 
appell, iv, n), est pour U commuit dessujets. 
La Vulg. exprime le m€me sens : ce nest P*s 
pour toi\ mats pour tons Us autre*) que edit 
hi a itifaite. 
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Chap. XV, 9. LIVRh D'ESTHER . Chap. XVI, 15. 

et Fair aimable; mais la crainte lui ser- , pas assez pour eux de bannir la recon- 
rait le cceur. naissance du milieu des hommes; enfles 

9 Ayant done franchi toutes les portes, , par le fastueux eclat d ? une fortune inac 
elle se presenta devant le roi. Assuerus couturoee, ils vont jusqira se persuader 
ctait assis sur son trone royal, revetu ; qu'ils pourront echapper a la justice ven- 
de tous les insignes de sa majeste, tout ! geresse de Dieu, qui toujours voit toutes 
onllant d or et de pierres precieuses; choses. Maintes et maintes fois, le Ian. 

10 son aspect etait terrible. Lorsqu'il eut gage artificieux des hommes que Tamitie 
releve sa tete ravonnante de gloire et des princes avait charges d'administrer 
et lance un regard etincelant de colere, les affaires, a engage dans d'irrem<§dia- 
a reine tomba en defaillance, changeant bles maux ceux qui etaient a la tete des 
jie couloir et s mclinant sur l'epaule de empires, en les rendant complices de 
la servante qui marchait devant elle. I'effusien du sang innocent; les falla- 
Alors Dieu changea la colere du roi en cieux mensonges de la malice trompant 
douceur; inquiet, il s'eianca de son trone ainsi la bienveillante simplicite des £ou- 
etsoutint Esther dans ses bras, jusqu'a vernants. Et ce nest pas seulement 
ce qu elle eut repns ses sens, calmant sa dans les anciennes histoires (comme nous 

12 fraveurpardesparolesamicales. -Qu'as- venons de le rappeler), que vous pourrez 
m done, Esther? lui disait-il, je suis ton voir des actes impies dus a Tinfluence 

13 irere, aie connance; tu ne mourras pestilentielle de ceux qui exercent indi- 
point, car notre ordonnance est pour le ; gnement le pouvoir ; vous le pourrez 

14 commun de nos sujets. Approche ! " mieux encore en examiner ce qui se passe 

15 Et levant le sceptre d'or, il le lui posa ; aupres de vous. II nous faut done pour- S 
sur le cou et lui donna un baiser, en voir a Tavenir, afin d'assurer, en faveur 

10 Jisant : Parle-moi. Elle repondit : de tous, la trauquiilite et la paix du 
"Je vous ai vu, seigneur, comme un , royaume, operant les changements mf- , 
ange de Dieu, et mon coeur a ete trouble cessaires et jugeant avec prudence les 

17 par la crainte de votre majeste; car choses qui se presented a nous, afind'v 
vous etes digne d admiration, seigneur, I faire face avec une constante equite 
et votre mage est plein d'amabilite. » ! Vous savez en effet comment Aman, ic 

iS Lomme eUe parlait elle s'affaissa de fils d'Amadatha, un Macedonien, vrai! 

19 nonveau* prete a s Svanoiiir. Le roi ment etranger a la race des Perses et 
etait consterne et tous ses servitcurs tort eloigne de notre mansuetude, avant 
chcrchaient a rammer la reine. ete recueilli par notre hospitalite eprou 



Ce qui suit est la copie de cette lettre : 
1$ Assuerus, le grand roi, aux satrapes 
et aux chefs des cent vingt-sept provin- 
ces, de l'lnde a TEthiopie, et a tous 
ceux qui out a coeur nos interets, salut ! 
2 Flusieurs, apres avoir ete combles de 



dant la ignite la plus proche du trone 
royal ^ is incapable de porter di$ne- 12 
ment une t haute fortune, il s'etudia a 
nous priver de la royaute et de la vie. 
Par toutes sortes d r artitiees et de men* 1 2 
songes, il s'eflbrea de perdre et Mardo- 



in ?!■ : ki V*"*** i 1055 s .HI ets . mais . I Peuple tout entier. De cette maniere il 
mcapabes de porter le poids des hon- j esperait nous surprendre dans Hsole 
neurs, ds ourdissent des trames contre i ment et livrer l^pire des Persi^uv 
4 ,eux 4 u. les en ont revetus. Ce n'est ; Macedoniens. Mai S P cl Jui&T^&d , S 



( ) Lopic de la Uttre que le roi Artaxerxis 
tftvoya en favcur ties Juifs dans toutes les 
provinces at ton, royaume : elle ne se trouvt 



un transfugc grec; on con^oit d'ailleurs qu'il 

- «- «c *<,» royaume • eiu ne se tro*,,, T P n» 6cny * M *l>l?x »a conqu^te dc Tempire 

flunen plus dansltl&U hibrel * fNo^TS f* ^ "5?^ MaoSdonien Alexandre, em- 
S. Jerome). '** CWOte de I P l °y cr Pour designer un (Stranger, ennemt du 

i royaume de Xerxes, le terme de Macedonien 
XVI, xa Mace-denier ce mot se lit dan, V i qUI ' atlr L bu * * V ^^ ci'Esther, constituerait 
- PS id « au chap^^^V^i! I ^^^i^X^Vi^^ 

et du qu'il vculait livrer la Perse aux Hran- 




T M1 ; I "' * Cl *"» Q f- ^c^-eire le traiuc- jrers (v iA 

teur ic ces passages tegardait-il Aman comme ; ^ 



Chap. XVI, 16. 



LIVRE D'ESTHER. 



Chap. XVI, 24. 



la mort par le plus scelerat des hommes, 
nous avons reconnu qu'ils n'etaient cou- 
pables d'aucune faute, mais qu'ils obeis- 

16 sent a des lois tres justes, et qu'ils sont 
les enfants du Dieu tres haut, tres grand 
et iternellement vivant, lequel, pour nous 
comme pour nos ancetres, conserve ce 
royaume dans Tetat le plus florissant. 

17 C'est pourquoi, vous ferez bien de ne 
pas tenir compte des lettres envoyees par 

18 Aman, fils dAmadatha, attendu que 
l'auteur de ces crimes a ete pendu au 
bois, avec toute sa maison, devant les 
portes de Suse ; Dieu, Maitre souyerain 
de toutes choses, lui ayant inflige sans 

19 retard le chatiment merits. Quune co- 
pie de la presente lettre soit publique- 
ment exposee en tout lieu : permettez 
aux Juifs de suivre leurs lois en toute 

20 liberte, et pretez-leur assistance, atin 
0"ils puissent repousser l'attaque de 
\ eux qui, durant les jours d'oppression, 
je sont eleves contre eux ; et cela, le trei- 
zieme jour du douzieme mois, appele 

a?. Vn gage de saint; Vulg. : pour que Con 
j xche dans Vavenir que tous ceux qui obits- 
tt HtfidHcment aux Perses, recoivent utu di- 
gne recompense de leurjid£lit£ t etc 



Adar, en un meme jour. Car Dieu, le 21 
Maitre de toutes choses, a change, pour 
la race choisie, ce jour de malheur en 
un jour d'allegresse. Vous done, cele- 22 
brez aussi ce grand jour avec toutes sor- 
tes de rejouissances, comme une de vos 
fetes soiennelles, afin qu'il soit, mainte- 
nant et dans l'avenir, pour nous et pour 23 
tous ceux qui sont affectionnes aux Per 
ses, un gage de salut, et qu'il rappelle 
au contraire la mine de ceux qui com- 
petent contre nous. 

Toute ville, et generalement toute con- 24 
tree qui n'aura pas suivi ces prescrip- 
tions, sera devastee par la fureur du fer 
et du feu, de telle sorte qu'elle soit a ja- 
mais non seulement inaccessible aux 
hommes, mais encore abhorree des betes 
sauvages et des oiseaux. 

Que des copies de ce dJcret soient ex- 
posees aux 3'eux dans toute Tetendue de 
1'empire et qu'ainsi tous les Juifs soient 
prets, pour le jour susdit, a combattre 
leurs ennemis. 



24. Que des copies: cette derniere phrase, 
conclusion de Tedit d'Assuems dans le texte 
grec, forme dans 1'he'breu et la Vulg. le vers. 13 
du chap. viiL 




Sans manquer au respect du a Tordre traditionnel de la Vulgate, le5 Editeurs 
ont cm pouvoir placer ici les Machabees et les reunir ainsi aux autres livres 
bistoriques de PAncien Testament. 
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I ER LIVRE DES MACHABEES 




INTRODUCTION. 

Mathathias et les Juifs fideles se soulevent contre 

Antiochus Epiphane [I, II]. 

l= — CHAP, i, I — 16. — Invasion des 
ma'itrs grecques en Palestine salts les 
rot's Se leu tides. 

1 'ErafiHORSgu'ALEXANDRE, fils de 
Philippe, Maeedonien sorti du 
pays de Cethim, eut battu Da- 
rius, roi des Perses et des 

Mcdes, et fut deveau roi a sa place, apres 

avoir regne d'abord sur la Grece, il fit 

do nombreuses £-uerres, prit beaucoup 

de forteresses et mit a mort des rois de 

la torre. II poussa jusqu'aux extremites 

de la teiTe et s'empara des depouilles 

d'une multitude de nations, et la terre 

se tut devant lui. Son cceur s'eleva et ! 

s'ouila d'orgueil ; il rassembla une armee j 

trcs forte et soumit des contrees, des ; 

nations et des souverains, et ils devin- 1 

rent ses tributaires. Apres cela, il | 

lomba sur son lit et connut qu'il allait j 

mourir. II appela aupres de lui ses 

olliciers d'un rang superieur, les com- 
panions de sa jeunesse, et il partagea 

entre eux son empire pendant qu'il vi- 

vail encore. Alexandre regna douzc 

ans, et il mourut. Ses officiers prirent 

possession du pouvoir, chacun dans son 

lieu. Tous ceignirent le diademe apres 

sa mort, et leurs fils apres eux durant de 

tongues annees, et ils dechainerent beau- 
coup de maux sur la terre. 
n De ces rois sortit une racine d'ini- 

quite, Antiochus Epiphane, fils du roi 

Antiochus, qui avait etc a Rome comme 

otage, et il devint roi en la cent trente- 

sepiieme annee du royaume des Grecs. 

• Le A*r Uvre des Machabees a <te* compost 
en hebreu. Suivant Origene (/* Psalm. /), il 
avau pour litre Saroith saHhuUU, ce qui parait 

S, -/"? e ^ : GhUalo 4 ie ( h >stoire) des princes des 
Jih de Duu y e'est-a dire des Asmoneens princes 
d Israel; S. Je>6me {ProL galeatus) nous dit en 
avoir trouve le texte primitif, sans I'utiiiser tou- 
tefoispourla revision de noire Vulgate. D'aii- 
Icurs, plusieurs singularity de la version grec- 
que g^neralement correcte, ne s'expliquent que 
par 1 influence d'un original h6breu. Cette ver- 
sion est fort ancienne; Josephe en a reproduit 
plusieurs passages, dans les livres XII et XI7I 
j-e ses Amiquites judalqoes, et e'est d'elle que 
dependent les versions latine et syriaque. 



8 

10 



En ces jours-la, il sortit d Israel des 12 
1 enfants infideles qui en entrainaient 
j beaucoup d'autres en disant : " Allons et 
unissons-nous aux nations qui sont au- 
tour de nous ; car depuis que nous nous 
! tenons separes d'elles. il nous est arrive 
I beaucoup de malheurs. " Et ce discours 13 
I parut bon a leurs yeux. Quelques-uns £4 
j du peuple s'olfrirent pour aller trouver 
le roi, et il leur donna l'autorisation de 
suivre les coutumes des Gentils. Us 1 5 
; construisireut done a Jerusalem un gym- 
nase selon les usages des nations. * lis 16 
firent disparaitre les marques de leur 
cir:oncision, et ainsi, se separant de 
i'allianee sainte, ils s'associerent aux 
Gentils et se firent les esclaves voion- 
taires du peche. 

2o — CHAP. I, 17 — 67.— Antiochus Epi- 
phane persecute les Juifs fideles a la 
Lot. 

Quand son pouvoir lui parut bien 17 
atTermi, Antiochus songea a regner sur 
* 'EgyP te » n& n d'etre souverain de deux 
royaumes. 11 entra en Egypte avec 18 
une puissante armee, avec des chars, 
des elephants et des cavaliers, et un 
grand nombre de vaisseaux. II attaqua 19 
Ptolemee, roi d'Egypte ; mais Ptolemee 
eut peur devant lui et prit la fuite, et 
une multitude d'hommes tomberent frap- 
pes a mort. Les Syriens prirent les 20 
villes fortes du pays "d'Egypte, et An- 
tiochus enleva les depouilles de toute 
PEgypte. Apres avoir battu l'Egypte 21 
Tan cent quarante trois, Antiochus re- 



* 



I, x. Au Heu de d x abord, en gr. irporcpop, le* 
con du Codex Alex, continued par le Syriaque, 
la Vulg. a lu vpdrrpo9 (Codex Vat.), primus : 
apres avoir rigni le premier sur la Grict. 

5. Ce verset, dans I'ldition grecque, fait par- 
tie du prtcetlent, ce qui se reproduit encore 
ailleurs dans le meme chapitre, si bien que le 
grec ne compte que 64 versets, tandis que la 
Vulg. en a 67. Pour plus de commodite nous 
suivrons les divisions de la Vulp. 

II. Une racine, un rejeton {Apoc. v, 5), sa- 
voir Antiochus Epiphane, c.-a-d. l'illustre.yf/f 
d* Antiochus III le Grand, et successeur de son 
frere Se'Ieucus IV, assassin* par Heliodore. II 
regna de Tan 175 a Tan 164 av. J.-C. 

17. Bien affemti; en grec et en latin ;/rtf- 
pari; le verbe hebreu A'4n a le double sens 
tiaffermir et de preparer. 
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vint sur ses pas et marcha contre Israel. 

22 Etant monte a Jerusalem avec une armee 

23 puissante,' il entra avec une audace in- 
solente dans le sanctuaire et en enleva 
Tautel d'or, le chandelier de la lumiere 
avec tous ses ustensiles, la table des 
pains de proposition, les coupes, tasses 
et ecueiles d'or, le rideau, les couronnes 
et les ornements d'or sur la facade du 
temple, et il detacha partout le placage. 

24 II prit aussi Tor et l'argent et les vases 
precieux, ainsi que les tresors caches 
qu'il put trouver. Emportant le tout, d 

25 entra dans son pays, apres avoir mas- 
sacre beaucoup de gens et profere des 
paroles insolentes. 

26 II y eut un grand deuil parmi les Israe- 
lites, dans tous les lieux ou ils residaient. 

27 Les chefs et les anciens pousserent des , 
gemissements; les jeunes ftlles et les [ 
jeunes gens perdirent leur vigueur et la i 

28 beaute des femmes s'altera. Le nouvel j 
epoux fit entendre des lamentations ; t 
assise dans la chambre nuptiale la jetute 

29 Spouse versa des larmes. La terre trem- 
bla pour ses habitants, et toute la famil- 
le de Jacob etait couverte de confusion. 

30 Deux ans apres, le roi envoya dans 
les villes de Juda un commissaire des 
contributions. Celui-ci arriva a Jerusa- 

31 lem avec beaucoup de troupes, et il 
adressa par ruse des paroles amicales 
aux habitants qui I'accueillirent sans de- 

32 fiance; puis, tout-a-coup, il se jeta sur 
la ville, la frappa d'une grande plaie et 

33 tua beaucoup dlsraelites. II pilla la 
ville, y mit le feu, abattit les maisons et 

34 demoiit les murs d'enceinte. LesSyriens 
etnmenerent en captivite les femmes et 
les enfants et s'emparerent du b&ail. 

35 Ensuite ils entourerent la ville de David 
d'une grande et forte muraille avec de 

36 puissantes tours : ce fut leur citadelle. 
lis y mirent une race perverse, des gens 

37 sans foi ni loi, ct s'y fortifierent. lis y 
entasserent des armes et des provisions, 
et, rassemblant le butin qu'ils avaient 
fait a Jerusalem, ils l'y deposerent; ils 
devinrent ainsi un grand danger pour la 

38 ville. Cette citadelle fut comme une 
embuche dressee contre le sanctuaire et 
un adversaire redoutable pour Israel pen- 

24. Les trisors caches, le tresor du temple ct 
les de'pdls d 'argent dont parle II Macn. iii, 
10-12. — L'auteur du 11° livre des M achab^es 
(v, ax) estime le butin fait par Ant tophus dans 
le temple a 1800 talents , a peu pres dix millions 
de francs. 

30. (II Mach. v f 3). 

3a. (II Mach, v, 25). 

49. .les saints, mieux avec la Vutg., U pen* 
pie saint d'fsrafl, comp. L evit. xx, a6. 



dant tout ce temps. Ils repandirent 39 
aussi le sang innocent autour du temple 
et souillerent le sanctuaire. A cause 40 
d'eux, les habitants s'enfuirent de Jeru- 
salem et des etrangers s'y etablirent; la 
ville devint etrangere a ses propres en- 
fants; ceux qui y etaient nes I'avaient 
abandonnee. Son sanctuaire restadesole 41 
comme un desert, ses fetes se changerent 
en jours de deuil, ses sabbats en oppro- 
bre et ce qui avait ete son honneur de- 
vint une cause d'outrage. A Pegal de 42 
sa gloire s'est multiplied son humiliation, 
et sa grandeur s'est changee en deuil. 

Le roi Antiochus publia un edit dans 43 
tout son royaume, pour que cous ne As- 
sent plus qu'un seul peupie et que cha- 
cun abandonnat sa loi particuliere. To us 44 
les Gentils se conformerent a. l'ordre du 
roi. Beaucoup d*Israelites consentirent 45 
aussi a suivre son culte; iis sacrifierent 
aux idoles et profanerent le sabbat. Le 46 
roi envoya des lettres par des messagers 
a Jerusalem et aux autres villes de Juda, 
leur ordonnant de suivre les coutumes 
des etrangers au pays, de faire cesser 47 
dans le temple les holocaustes, les sacri- 
fices et les libations, de profaner les 48 
sabbats et les fetes, de souiller le sane- 49 
tuaire et les saints, de construire des 50 
autels, des bois sacres et des temples 
d'idoles, et d'offrir en 'sacrifice des pour* 
ceaux et d'autres animaiix impurs, de 51 
laisser leurs enfants males incircontis, 
de se souiller eux-memes par toutes sor* 
tes d'impuretes et de profanations, de 
maniere a leur faire oublier la loi et a en 
changer toutes les prescriptions. Et 52 
quiconque n'obeirait pas aux ordres du 
roi Antiochus seraitpunidemort. — Tel- 55 
les sont les lettres qu'il publia dans tout 
son royaume, et il etablit des surveillants 
sur tout le peuplc; il commanda aussi 54 
aux villes de Juda d'oflfrir des sacrifices 
dans chaque ville. Beaucoup de Juifs, 55 
tous ceux qui abandonnaient la loi, se 
railierent aux Syriens; ils pratiquerent 
le mal dans le pays, et reduisirent les 50 
Israelites fiddles a se cacher dans toutes 
sortes de refuges. 

Le quinzieme jour du mois de Cas- $7 
leu, Fan cent quarante-cinq, on cons- 

5a Des bets sacris et des tempi* s d'itkles 
(en grec. ctfiwXeui) ; Vulgate, des autels et des 
idoles (cISuAa). 

$2. Voir dans le 11° Uvre le re*cit du martyre 
d'Eleazar etdes sept , freres encourages par leur 
mere (ch. vi. 18 — vii, 41). 

57. Le iy jour du mots de Caslen % novem- 
bre-dicembre, Van 145 de l'ere des Selcucides, 
167 av. J.-C. — VabominatioH de la desola* 
tioHy une abomination qui £tait la desolation et 
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truisit l'abomination de la desolation sur 
lauteldes holocaustes, et des autels dans 

58 toutes les vilies de Juda a Tentour. lis 
brulaient de Pencens aux portes des mai- 

59 sons et dans les rues. S'ils trouvaient 
quelque part les livres de ia loi, ils les 

60 brulaient apres les avoir dechires. Celui 
Jiez qui un livre de l'alliance etait 
trouve, et quiconque montrait de Patta- 
chement a la loi, etait mis a mort en 

61 wrtu de I'edit du roi. Ainsi, abusant 
do leur puissance, ils executaient dans 
les viiles, un jour de chaque mois, les 

62 Israelites surpris en contravention. Le 
vingt-cinq du mois, ils offraient un sacri- , 
lice sur l'autel qui avait ete construit sur I 

63 l'autel des holocaustes. On mettait aussi ' 
a mort, selon I'edit, les femmes qui j 
avaient fait circoncire leurs enfants, I 

64 en suspendant les enfants a leur cou; on j 
pillait leurs maisons et Ton tuait ceux 1 

65 qui avaient pratique l'operatlon. Cepen- ! 
dant beaucoup d'Israelites resisterent j 
courageusement et prirent la ferme reso- \ 
lution de ne rien manger d'impur. Ils j 
preiererent mourir plutot que de se souil- ! 

66 ler par la nourriture, et de profaner la j 

67 sainte alliance; et ils mourureut. C'etait 
un Ires grand courroux qui se dechar- 
geait sur Israel. 

30 — CHAP. 11. — Lepretre Mathathias 
committee la guerre sainte. 

2 En ces jours-la parut Mathathias, fils 

de Jean, fils de Simeon, pretre d'entre 

les lils de Joarib de Jerusalem, qui habi- 

2 tait Modin. II avait cinq fils : Jean, 

j surnomme Gaddis; Simon, appde Tha- 

4o si; Judas, surnomme Macha bee; Eiea- 

zar, surnomme Abaron, et Jonathas, sur- 

6 nommeApphus. Voyant les outrages qui 

se commetlaient en Juda et en Jerusa- 



Chap. II, 19. 



la ruine du temple. L'cxpression est empruntee 
a i)au. xn, 11. 11 faut entendre par la, un petit 
autel (en grec bdmos) construit sur l'autel des 
holocaustes et destine a un culte sacrilege. 
Lump vers. 62, et Josephe, Ant. jud. xit, v, 4. 
. °-- /-«■ *S*i* iWs, Les travaux, pour l'erec- 
Hon de 1 autel idolatrique, ayant commence" le 
15 Lasleu (v. 57), les premiers sacrifices y fu- 
rent probablement offerts le 25, jour a partir 
duquel !es Juifs comptcrent le temps de la pro- 
laiiaiion du temple (II Mack, x, 5). Quelques- 
tms cepemiant pensent qu'au v. 57l il faut lire 
le js aii heudu 15. 

11, 1. Mathathias, c.-a-d. don de Jihovah, 
wrepe en Mathias dans Josephe. - Jean 6tait 
fits <te Stmto*, qui descendait d'Asamon selon 
Josephe, d ou le nom d'Asmon/etts souvent 
Joune acettefaimlle. - A Modin (Vulg. sur 
f»'***«g**d* Modin). Sur la fameuse mosai- 
que geographique de Madaba, on a trouve\ un 

EH aU ,V;", E : dc L y dda ^ unc »ocalite ainsi desi- 
gnee iM&detm, oHJounVhuiMdditha; de cette 
vdU etaient les Machabfes. 



lem, Mathathias dit : " Helas ! pour- 7 
quoi suis-je ne pour voir Ia ruine de mon 
peuple et la ruine de la ville sainte, et 
rester la oisif pendant qu'elle est livree 
aux mains des ennerais et que son sane- S 
tuaire est au pouvoir des etrangers? Son 
temple est devenu comme la demeure 
d'un homme infame; les objets precieux 9 
qui faisaient sa gloire, on les a emportes 
comme un butin ; ses petits enfants ont 
ete massacres dans les rues ; Tepee de 
Tennemi a abattu ses jeunes hommes. 
Quel peuple if a pas herite de son royau- 10 
me et n ? a pas eu sa part de ses depouil- 
les? On lui a enleve toute sa parure; de 1 1 
libre, elle est devenue esclave. Tout ce 12 
que nous avions de saint, de beau et de 
giorieux est ravage, profane par les na- 
tions. Pourquoi done vivrions-nous en- 13 
core? " Alors Mathathias et ses fils de- 14 
chirerent leurs vetements, se couvrirent 
de sacs et menerent grand deuil. 

Les ofRciers du roi charges de contrain- 1 5 
dre a l'apostasie vinrent a Modin pour 
organiser des sacrifices. Un grand 16 
nombre d'Israelites se joignirent a eux; 
Mathathias et ses fils se reunirent aussi 
de leur c6uK Les envoves d'Antiochus 17 
s'adressaut a Mathathias" lui dirent : " Tu 
es le premier dans cette ville, le plus grand 
par la consideration et ^influence, et en- 
toure de tils et de freres. Approche done 1 3 
le premier et execute le commandement 
du roi, comme ont fait toutes les nations, 
les hommes de Juda et ceux qui sont 
restes dans Jerusalem, et tu seras, toi et 
les tiens, parmi les amis du roi; tes fils 
et toi vous aurez des ornements d'or et 
d'argent et des presents nombreux. " 
Mathathias repondit et dit a haute voix : ig 
" Quand toutes les nations qui font par- 
tie du royaume d'Antiochus lui obei- 



2 sv. Cinq ji/s t portant des surnoms tires de 
leur caraclere, de leurs exploits ou de leur des- 
tiuee. — Gaddis , probablement U fortnnt. — 
Thast\ peut-etre ^ardent. — Mackabie, plus 
exaclement Maccabfe^ en grec Maxxo/Satoc du 
chald^en maqqdbd, c.-a-d. marteau), le marte* 
leurde ses euneuiis, comme notre Charles 
Martel. — Abaron, en grec Avaran % paralt 
venir d'un mot arabe signifiant transpercer, et 
fait Deut-€tre allusion a Telephant me* par Elea* 
zar (vL 46). — Jonatha$ x hebr. et grec Jona* 
than. La Vulg, porte ici Jonathan, partout 
ailleurs Jonathas^ forme que nous avons adop- 
tee- — Apphus, peut-etre de l'h<ibreu kaphas x 
creuser, etudier; d'ou le sens de rust, habile. 

8. La demeure d'un homme in/time. II est 
probable que le texte h^breu portait : Sa mai* 
son est devenue comme (la mat son d') un horn* 
me in/A me , betthah ke'isck nibzih; le grec et la 
Vulg., sans tenir compte de I'ellipse, ont mis 
le nominatif : comme un in/dmc. 

15. La Vulg. paraphrase ce verset plutdt 
quVUe ne le traduit. 
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raient, chacune abandonnant le cultc de i rons tous, disaient-ils, dans la simplicity 



de notrc cceur ! Le ciel et la terre sont 
temoins pour nous que vous nous faites 
mourir injustement." Les soldats les 3S 
ayant done attaques le jour du sabbat, 



ses peres, et se soumettraient volontiers 
20 a ses ordres, moi, mes fils et mes fre- 

res nous suivrons l'alliance de nos peres. 
2i Que Dieu nous garde d'abandonner la _ 

22 loi et ses preceptes ! Nous n'obeirons | ils moururent, eux, leurs femmes et ieurs 
pas aux ordres du roi pour nous ecarter i enfants, ainsi que leurs troupeaux, au 
de notre culte soit a droite soit a gau- j nombre de mille personnes. 

23 che." Des qu'il eut acheve ce discours, | Mathathias et ses amis apparent ce 39 
un Juif s'avanca aux veux de tous pour ! massacre, et ils en eprouverent une tres 
sacrifier, selon L'ordre'du roi, sur Vautel I grande douleur. Et ils se dirent entre 40 

24 fleve a Modin. A cette vue, Mathathias | eux : " Si nous faisons tous comme ont 
fut indigne et ses reins s'emurent ; il \ fait nos freres, et que nous ne combat- 
laissa monter sa colere selon la loi, et se \ tions pas contre les nations pour nos vies 
precipitant il tua cet homme sur l'autel. ! et pour nos institutions, ils nous aunmt 

25 II tua en meme temps. l ? officier du roi bientot extennines de la terre. /' il* 41 
qui forcait a sacritier, et renversa Tau- prirent done en ce jour-la cette resolu- 

26 tel. Cest ainsi qu'il fut transports de tion: Qui que ce soit qui vienne en guerre 
zele pour la loi, a l'excmple de Phinees, contre nous le jour du sabbat, combat- 
qui tua Zambri, fils de Salum. i tons contre lui, et ne nous laissons pas 

27 Alors Mathathias parcourut la ville en ' tuer comme ont fait nos freres dans leurs 
criant a haute voix : " Quiconque a le j retraites. Alcrs se joignit a eux une 42 
zele de la loi et maintient l'alliance, qu'il : troupe d'Assideens, formee d'hommes 

2S sorte de la ville et me suive!" Et il j vaillants d'lsrael, de tous ceux dont le 
s'enfuit, lui et ses fils, dans la montagne. | coeur etait attache a la loi. Tous ceux 43 
abandonnant tout ce qu'ils possedaient j qui cherchaient a echapper aux maux 

29 dans la ville. Un grand nombre de I presents vinrent aussi a eux et accrurent 



Juifs qui cherchaient la justice e* la loi 

30 descendirent alors dans le desert, pour 
y demeurer, eux, leurs enfants et !<* ars 
letnmes, ainsi que leurs bestiaux,^ p-*rce 
que les maux qui les accablaient etaient 

31 a leur comble. On annonca aux of ri- 
ders du roi et aux troupes qui etaient a 
Jerusalem, dans la cite de David, que 
des hommes qui avaient transgresse l ? or- 
dre du roi etaient descendus au desert 



leur force. Ayant ainsi forme une ar- 44 
mee, ils frapperent tVabord les prevari- 
cateurs dans leur colere et les impics 
dans leur indignation ; ceux qui purent 
leur echapper se refugierent aupres des 
nations. Mathathias parcourut le pays 45 
avec ses compagnons; ils detruisirent les 
autels, circoncirent par force tous !es 46 
enfants incireoncis qu'ils trouverent dans 
la terre d'lsrael, et poursuivirent ceux 47 



32 dans des retraites cachees. Aussitot un \ qu'enflait Torgueil. L'entreprise reussit 



ca^nperent vis-a-vis d'eux et se disp 
serent a les attaquer le jour du sabbat. 
%l Ils leur dirent: " Cest assez a* avoir 
risisti jusqu'ici. Sortcz et executcz I'or- 

34 dre du roi, et vous vivrez !" Les Juifs 
repondirent : " Nous ne sortirons point 
et nous n'obeirons point a fordre du roi; 

35 ce serait violer le jour du sabbat." Aus- 
sitot les Syriens engagerent contre eux 

36 le combat. Ils ne leur repondirent pas, 
ne leur jeterent pas une seule pierre et 

37 ne boucherent pas leur retraite, " Mou- 



34. Ce strait violer (titt., de maniere a vio- 
ler) se rapporte aux deux verbes qui precedent, 
sortir et ebiir. Sans doute ie texte htfbreu mal 
tradui'. en grec sicnifiait : Et nous ne vioUrons 
/as U tour du s<w6at t en combattant pour nous 
dti'endre. Comp. vers. 41. 

43. Une troupe d'Assidiens: ce nomestla 
forme grecque de I'hebreu ckastdim, e'est-a- 
dire fiettx. On appelait ainsi une classe de 
Juifs tres attaches a la loi qui, merne avant 



paiens et contre 1a puissance 

ils ne courberent pas le front devant le 

pecheur. 

Lorsque les jours de Mathathias tou- 49 
cherent a leur fin, il dit a ses fils : 
" Maintenant regne l'orgueil et sevit le 
chatiment; e'est un temps de mine et 
d'ardente colere. Maintenant done, 6 50 
mes fils, deployez votre zele pour la loi 
et donnez vos vies pour Falliance de nos 
peres. Sou venez- vous des oeuvres que 51 
nos peres ont accomplies de leur temps, 



IWnement des MachaWes, s'efforcait de re- 
agir contre 1'envahissement des idees et des 
moeurs paiennes. Les plus braves d'entrc eux 
se joignirent aux Machables pour d^fendre 
leur foi commune, mais sans se confondre avec 
eux et sans renoncer a exercer parfois une .ic* 
lion indlpendante. Comp. vii, t3etll Mach. 
xiv, 6. Le texte re^u porte une troupe dejutfsi 
le Syriaque. une t-oupe d' Israelites; la Vulg. 
a lu Assuteens, qui paralt ctre lavraie le^on. 
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et vous recevrez une gloire et un nom 
52 immortel. Abraham na-t-il pas ete 

trcuve fidele dans l'epreuve, et sa foi ne 

lui a-t-elle pas ete imputee a justice? 
:3 Joseph, dans le temps de son affliction, 

.1 garde les commandements, et ii est 

54 devenu seigneur de 1'Egypte. Phinees, 
notre pere, parce qu'ii brula de zele 
s*ur la cause tie £>ieu y recut Passurance 

55 dun sacerdoce perpetuel. Jesus, pour 
avoir accompli la parole, est devenu juge 

56 en Israel Caleb, pour avoir rendu te- 
moignage dans Passemblee, recut une 

57 portion du pays. David, par sa piete, 
obtint un trone royal pour tous les sie- 

58 cles. Eh'e, parce qu'il brula de zele 

59 pour la loi, a ete enieve au del. Ana- 
nias, Azarias et Mizael, avant eu con- 

00 fiance, ont ete sauves des flammes. Da- 
niel, par son innocence, fut delivre de la 

61 gucule des lions. Ainsi considered dans 
tous les ages que tous ceux qui esperent 

62 en Lui ne succombent point. Ne crai- 
gnez point les menaces d'un homme pe- 



cheur, car sa gloire va a la corruption 
et aux vers. II s'eleve aujourd'hui, et 63 
demain on ne le trouvera plus, parce 
qu'il sera retourne dans sa poussiere et 
quesespenseesseserontevanouies. Vous 64 
done, mes fils, soyez forts et vaillants a 
defendre la loi, car par eile vous serez 
glorifies. Voici Simon, votre frere; je 65 
sais qu'il est homme de conseil, ecoutez- 
le toujours, il sera pour vous un pere. 
Que Judas Machabee vaillant heros de- 66 
puis sa jeunesse, soit le chef de votre 
armee et dirige la guerre contre les peu- 
pies. Vous vous adjoindrez tous les 67 
observateurs de la loi et vous vengerez 
votre peuple. Rendez aux nations ce 68 
qu'elles ont fait a Israel, et observez les 
commandements de la loi. " — Et apres 69 
qu'il les eut benis, ii fut reuni a ses 
peres. II mourut Tan cent quarante* 70 
six ; ses fils Tensevelirent dans le torn- 
beau de leurs peres a Modin, et Israel le 
pleura dans un grand deuiL 



SECTION I. — Judas Machabee chef des Juifs — 166 a 160 av. J.-G 

[Ch. Ill — IX, 22]. 



I — CHAP, in, iv. — Par une serie de 
iidotres, Judas reprend Jerusalem et 
y raablit le culte du vrai Dieu. 

3 Judas, son fils, surnomme Machabee 

2 se leva apres lui II avait pour auxi- 
Iiaires tous ses freres et tous ceux qui 
s etaient joints a son pere, et ensemble 
|ls combattirent joveusement les com- 

3 bats d'Israel. II etendit au loin la 
Sliure de son penple; ii revetit la 
cuirasse comme un heros, il ceignit ses 
annes de guerre et engagea des batail- 
1<$, protegeant de son epee le camp 

4 d' Israel. II etait dans Taction pareil au 
lion, comme le lionceau qui rugit sur sa 

5 proie. II poursuivit les impies, fouil- 
lant leurs retraites, et livra aux flammes 

ceux qui troublaient son peuple. Les 
impies reculerent effrayes devant lui, 
tous les ouvriers d'iniquite furent dans 
lepouvante, et sa main conduisit heu- 
reusement la delivrance de son peuple. 

7 i>es exploits preparerent de l'amertume 
a plusieurs rois, et de la joie a Jacob, et 

3 sa memoire e st a ^amais benis. Ii par- 

57- Pour tous Us sticks: la dynaStie de Da- 
«d avait disparu depuis des siecles du theatre 
de I histoire. Mathaihiasaappris des prophetes 
que le trdne de David doit etre releve par un 
?e ses descendants, le Messie, pour n'etre plus 
jamais renversl. 
„ 58. Elie : voy. I Rois, xviii, 18-40: II Rois, 



courut les villes de Juda et en extermina 
les impies, et il dotourna d'Israel la co- 
lere. Son nom devint celebre jusqu'aux 9 
extremites de la terre, et il recueillit 
ceux qui allaient perir. 

Apollonius rassembla des troupes 10 
paiennes, une grande armee tiree de la 
Samarie, pour combattre Israel Des 11 
que Judas en fut informe, il marcha con- 
tre lui, le delit et le tua; un grand nom- 
bre d'ennetnis perirent, et le reste s'en- 
fuit. Les Juifs s'emparerent de leurs 12 
depouilles, et Judas prit l'epee d'Apollo- 
nius et il s'en servit toujours depuis 
dans les combats. 

Seron, chef de i'armee des Syriens, 13 
ayant appris que Judas avait rassemble 
beaucoup de monde, une troupe de/utfs 
tideles marchant avec lui aux combats, 
ii dit : " Je me ferai un nom et j'aurai 14 
de la gloire dans le royaume ; je com- 
battrai Judas et ceux qui sont avec lui, 
Qui meprisent les ordres du roi. " II fit 15 
done une seconde expedition; avec lui 
monta une puissante armee d'impies, 
pour Taider et tirer vengeance des en- 

70; L'an 146 de I'ere des S^leiicides, 166 av, 
J.-C 

III, xa Apollonius 1 l'auteur suppose ce per- 
sonnage connu de ses le<5leurs. C'etait, dit Jo- 
sephe, le preTel de Samarie, probablement le 
tneme que le comtnissaire des contributions 
mentionn* 1, 30. Comp. II Mach. iv, 21; v, ax: 
»». 5- 
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1 6 fonts d'Israel. Lorsquils furent pro- 
ches de la montee de Bethoron, Judas 
tnarcha a leur rencontre avec une petite 

17 troupe. Ses hommes, voyant Tarmee 
qui s'avancait contre eux, lui dirent : 
" Comment pourrons-nous, si peu nom- 
breux, combattre contre une si puissante 
multitude; surtout epuises que nous som- 

18 mesparlejeuned'aujourd'hui?" Judas 
repondit : " Cest chose facile qu'une 
multitude soit enfermee dans les mains 
d'un petit nombre; pour le Dieu du ciel 
il n'y a point de difference a sauver par 
un grand nombre ou par un petit nom- 

19 bre. Car la victoire a la guerre n'est 
pas dans la multitude des combattants; 

20 c'est du ciel que vient la force. lis s'a- 
vancent contre nous, remplis d'orgueil 
et d'impiete, pour nous perdre, nous, u js 
femmes et nos enfants, et pour nous pil- 

21 ler. Mais nous, nous combattons pour 

22 notre vie et pour notre loi. Dieu les 
brisera devant nous; vous done, ne les 

23 craignez pas. " Des quii eut fini de 
parler, ii se jeta subitement sur eux : 
Seron hit battu et vit ecraser son armee 

24 sous ses yeux. Judns le poursuivit sur 
la descente de Bethoron jusqu'a. la plai- 
ne ; huit cents hommes de leurs troupes 
furent tues, et le reste s'enfuit au pays 

as des Philistins.. Alors commenca a se 
i^pandre la crainte de Judas et de ses 
freres, et la terreur parmi les nations 

26 d'alentour. Son nom arriva jusqu'au 
roi, et tous les peupies parlaient des 
combats de Judas. 

27 Quand le roi Antiochus eut appris ces 
nouvelles, il fiit transports de colere; il 
donna des ordres et rassembla toutes les 
troupes de son royaume, une armee tres 

28 puissante. II ouvrit son tresor ec donna 
a ses troupes une annee de solde, et il 
commanda qu'elles fussent prates a tout. 
Alors il s'apercut que l'argent manquait 
dans ses caisses, et les tributs de la pro- 
vince rapportaient peu a cause des trou- 
bles et des maux qu'il avait dechaines 
dans le pays, en voulant abolir les lois 
qui Staient en usage des les jours an- 

)o ciens. II craignit de ne pas avoir, 
comme il £tait arrive* plusieurs fois, de 
quoi fournir aux depenses et a ix libe- 
ralites qu'il prodiguait auparavant a 

18. Le Dieu du cicl y les meilleu-s manuscrits 
n'ont pas ici le nom de Dieu. Voir iv, 24. 

aa. Dieu les brisera; le texte erec n'a que le 
protiom : Lui-nUme, auquel la Vule. ajoute le 
Seigneur, Omission inteniionnellt dans le pre- 
mier livre des Mach. 

37. La suite de cette expedition d'Anttochus 
est racontee au chap. vi. 

38. PtoUmit, sumomme Macron; iUtaitgoti- 



profusion et plus largement que tous les 
rois qui Favaient precede. Dans cet 31 
embarras extreme, il resolut d'aller en 
Perse pour lever les tributs de ces pro- 
vinces et recueillir beaucoup d'argent. 
II laissa done Lysias, persormage consi- 32 
derable et de la famille royale, a la tete 
des affaires de son royaume, depuis le 
fleuve de I'Euphrate jusqu'aux frontieres 
de l'Egypte, et pour prendre soin de 33 
son fils Antiochus jusqu'a son retour. 
Ii lui confia la -moitie de ses troupes et 34 
les elephants, et lui donna des ordres 
pour I'execution de tous s^ desseins, et 



29 



pour 

spicialement au sujet des habitants de la 
Judee et de Jerusalem. Lysias devait 35 
envoyer contre eux une armee pour bri- 
ser et aneantir la puissance d'Israel et 
le restfe de Jerusalem, et effacer de ce lieu 
leur souvenir, et pour etablir dans tout }6 
leur pays des fils d'etrangers, auxquels 
il distribuerait leurs terres par la voie 
du sort. Puis, ayant pris avec lui I'au- 37 
tre moitie de ses troupes, il partit d'An- 
tioche, sa capitale, en Tan cent qua- 
rante-sept, passa le fleuve de I'Euphrate 
et traversa le haut pays. 

Lysias choisit Ptoiemee, fils de Don;* 3$ 
mene, Nicanor et Gorgias, habiles capi- 
taines et amis du roi*; et il envoya avec 39 
eux quarante millc hommes de pied et 
sept mille cavaliers, pourenvahir le pays 
de Juda et le ruiner selon/Tordre du roi. 
lis se mirent en marche avec toutes 40 
leurs troupes, et etant entres enjudie, 
ils camperent pres d'Emmaus, dans la 
plaine. Quand les marchands du pays 41 
apparent leur arrivee, ils prirent avec 
eux beaucoup d'argent et d'or , ainsi que 
des ca craves, et vinrent au camp des 
Syriens pour achcter comme esclaves les 
enfants d'Israel. A cette armee se joi- 
gnirent les troupes de Syrie et cclles du 
pays des Philistins. 

Judas et ses freres, voyant que la si- 42 
tuation avait empire et que les anuees 
ennemies campaient a leurs frontieres, 
ayant eu aussi connaissance de i'ordre 
qu'avait donn6 le roi de ddtruire et d'ex- 
terminer leur peuple, se dirent les uns 43 
aux autres : " Relevons les mines de 
notre peuple, et combattons pour notrc 
peuple et notre sanctuaire ! " Lc peu- 44 

verneur de la CoeUi-Syrie. Voy. II Mach. i*. 
45 sv.; viii, 8; x, u sv. — Nicanor: m- 
II Mach, viii, gsv. — Gorgias: comp. iv, it 
v, 50 sv. II Mach. x, 14; xii, 3a sv. 

41. II Mach. viii. n. — Des entrants, tn 
gr. trOat , tres probablement ta vraie lecon. U 
icxte recu porte iraiSa* , Vulg. pueros % des set- 
viteurs pour condu ire les esclaves. 
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pie .JideU se rassembla done pour etre ; nous mourir Ies armes a la main que de 
pret an combat, et pour pner et implo- j voir Ies maux de notre peuple et^otre 
45 rer pit* et misencorde. Or Jerusalem ' sanctuaire profane. Quelle one so™ la 60 
etait sans habitant, comme nn desert ; volonte dn cicl, qu'elle^ccomplS • » 
aucnn de ses enfante n'y entrait on n'en ! Gorgias prit avec lui cinq mMehom- A 

5 °2 ai S ° S*"?"^ * tait foul * aux ' mes et "lille cavaliers d'"ute et iJs^e 
p.eds et Ies fils de I'etranger occupaient \ mirent en marche pendant la nrit mut 2 
la forteresse; elle etait la demeure des i s'approcher du camp des juife eM« 

h fluf; « J ?f h Vait *%***. de Ja f )b ' £ rapper a 1,im P™viste; Ies hommes deS 
u tiute et la harpe etaient muettes. ; forteresse de Sion. leur servaient de eui- 
49 S etart done rassembles, ils vinrent a \ des. Judas I'avant aporis il se Wt 1 
Maspha, vis-a-vis de Jerusalem, parce lui et Ies vaillan^s pouK^aSn^e 3 
qu il v avait autrefois a Maspha un lieu i du roi qui etait a Emmaus ™X a 

47 tr if^T ISra51 ; , IIS jSto ^? tf « *» les ^Italntenc^dis^S 4 
jour-la, se couvnrent de sacs, jeterent ; hors du camp. Gorgias arriva pendant c 

de la cendre sur leur tete et dechirerent i la nuit an damp de Jud aimals He 

4 S?, V . e n ?ment 1- Ils .5 tendircnt le Kvre j tronva persenne; alors il « m* a leu"r 
de la loi erne les nations recherchaient ! recherche dans les montajmes car il 

, ST yJ* £ I<S IT^ de leurs ido - i disait : " Hs fuient devant nous ! ." Des 6 
49 les. Ils apporterent les vetements sacer- ; que vint le jour, Judas apparut dans la 

fir nt X venir $Z v** * ^ ? mes >. et ! P laine > *"* **» "lille hSs ; S 
■ n Z? \- . Nazareens qui avaient ment fls n'avaient ni pour se couvrir ni 

P Sn P t a L^^- dC leU , VCe, ; : ,- et ii3 ! ^F^P^ & arnS quils aurmen 
^ fa ™ ° ,X VerS k u el ' d,sant: i d&ir6es - A la TOe du ca ">p fortifie des 7 

-1 »', i~ f 5T- 0US P° ur , ces hommes, et nations, des soldats converts de cuirasses 

• ZS , co " du ' r ° ns - nous ? Vot™ sane et des cavaliers qui faisaient patrouille 
^^w"**T p, f b J et . pn>&n6 ' antonr d ' eux ' l0 " s exerc& au combat, 

« Silhti^n ^ S ° n - da " S le , deuil ? rhu - Judas dit aux hommes q« etaient avec 8 

2 C m wL V0,C, , qUe 1CS nati0ns * lui : " Ne <»«»o P^ leur multitude 
sont assemblees contre nous pour nous et ne redoute* pas leur attaque. Rap- q 

- Hit ! ,Ur! *° us cpnnaissez leurs desseins j pelez-vrois comment nos peres ont ete 

3J ?Z- « n0U l I , Com . ment pourrons-nous ; sauves dans la mer Rouge, lorsque Pha 



!! ni I de . vant i! le ?' si vo . us ne nousassis- i raon les poursuivait avec une'pu^sante 

- j armee. Crions maintenant vers le ciel, 



•- ^il™? " E * i!s i s ? nneren J t d e la trom- , a. „.«.-. v,™us mainienani vers le ciel, 
" S I ^f^w"! ^ grandS J Cris - En - i dans ^P ^ q"' 11 ^era avoir pitii 
heft ft d Sif a ? rt dCS C ^ S du P? 1 ? 16 : ! de nous > * so " vcnir d *son alliance avec 
StfetXaJv "'^;,^^' dedn : ! n0S J"*™ et d6truirc aujourd'hui cette 



ro 



50 qunnto et de dix. Et il dit a ienk qui I armc4"devant m ye^^ Et ta naS^ 

maison, de pren- ] sauront qu'il y a quelqu'un qui deiivre 



j - Daur line ««*wv»*, uv, p*cii- I sauiuiiL tiu u y i 

are lemme, de planter une vigne, et a ! et sauve Israel. " 

S"™ P» r ' de s ' en t rctourner i Alors les Grangers leverent les veux 

r £ 1 • sa f demeure V ^on la loi. | et les apercurent marchant contre eux; 

S umnlr !! mil I nt ,4 n nia ^ che ct alU;rent i et ils sortirent du camp pour iivrer ba! 
* omper au sud d'Emmaus. Zi Judas taflle; en meme temps ceux qui etaient 



11 



12 



13 



W dit : " Ceignez-vous et soyez des 
braves, tt tenez-vous prets pour demain 
matin a combattre contre ces nations 
assemblees pour nous perdre, nous et 
59 notre sanctu aire. Car mieux vaut pour 

sortatt n y circulait : h^bralsme. 

48. Feuryptindrt, par une ironic sacrilege, 
rW*» ?«t le sensdonne par le texte de 
bpolyglotte de Complute. Le texte ordinaire, 
Jjw par la Vul ? . est obsour; on le traduit ge"! 
peraiement a.nsi : Us twres dans Usquth (mais 

ctrl) ™ } XX > *"• m > et **V"tf> l<* nations 
chtrchaunt dts similitudes avec leurs idoUs t 
Ms parages semblant autoriser leurs supersti- 

tout'.A 1" d . amencr Ies Ju»<s a prendre part au 
wite idols tnque. 

tiii? l i dU '' en **' * rtr€v > Ic S on Prtftrable au 
P»ur. etirof. 



avec Judas sonnerent de la trompette. 
On en vint aux mains, et les nations 14 
furent abattues et s'enfuirent dans la 
plaine. Les derniers rangs tomberent 15 
tous par Tepee, et les Juifs les poursui- 

IV, 2. Les hommes, litt M Us fils de la cita- 
delle t h^bralsme ; il s'agit de la garnison sy- 
rienne du niont Sion(i, 35 sv.). 

6. Trot's mille hommes formaient le corps 

d'attaque command* par Judas en personne; 

mais trois autrcs corps formaient la reserve, 

sous Ies ordres de Simon, Joseph et Jonathas; 

- I'armee entiere comptait un peu plus de 7000 

1 hommes. Voy. II Mach. viii t x6, aa, 23. 

15. De Jndie, en lisant ( Iovdata? ; la lecon 
'UovftaCaq, de VlduttUe, est une faute de co- 
piste tres ancienne, suivie par Josephe et les 
versions Syr. et Vulg. 
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virent jusqir a Gazara, et jusque dans : cette armee redoutable, il pria en disant : 
les plaines de Judee, d'Azot et de Jam- i " Vous etes beni, 6 liberateur d'Israel, 
nia, et ils leur tuerent pres de trois mille qui avez brise la force du geant par la 

16 hommes. Alors Judas, avec son armee, j main de votre serviteur David, et livre le 
revint sur ses pas et cessa de les pour- camp des Philistins entre les mains de 

17 suivre, disant au peupie : " Ne soyez I Jonathas, fils de Saiil, et de son ecuyer. 
pas avides de butin, car un combat nous : Enfermez cette armee dans les mains de 31 

18 attend. Gorgias et ses troupes sont pres i votre peupie d'Israel, et qu'ils soient 
de nous dans la montagne: mais tenez confondus avec leurs fantassins et ieurs 
ferme en ce moment contre nos ennemis, \ cavaliers. Inspirez-leur la terreur, abat- 32 
battez-les, et vous pourrez ensuite pren- • tez leur audace presomptueuse, et qu'ils 

19 dre sans crainte leurs depouilles. " Ju- 1 soient ebranles par leur defaite. Faites- 33 
das parlait encore, lorsqu'une division ( les tomber par Tepee de ceux qui vous 
de Gorgias se montra sortant de la mon- i aiment, et que tous ceux qui connaissent 

20 tagne. lis virent que les leurs etaient i votre nom vous adressent des hymnes de 
en fuite et que les Juifs avaient mis le : iouange. " Ils engagerent le combat, et 34 
feu au camp; car la fumee qu'on aper- , cinq mille hommes de Tarmee de Lysias 

21 cevait manifestait ce qui setait passe. A ■ tomberent devant les Juifs. Voyant la y : 
cette vue, ils eurent une grande peur; et ' deroute de son armee et Tintrepidite des 
comme ils apercevaient en meme temps } soldats de Judas, qui se montraient dis- 
l'armee de Judas rangee dans la plaine, | poses a vivre ou a mourir honorable- 

22 prete a livrer bataille, ils s'enfuirent ; ment, Lysias retourna a Antioche et 

23 tous dans le pays des Philistins. Judas i recruta des etrangers; il se promettait, 
revint pour piller le camp; ils empor- 1 apres avoir augmente son armee, de re* 
terent beaucoup d'or et d'argent, ainsi 1 venir en Judee. 

que des etoffes de pourpre violette et de Alors Judas et ses freres dirent : 30 
pourpre ecarlate, et de grandes riches- 1 " Voila nos ennemis defaits; montons 

24 ses. A leur retour, ils chantaient des \ maintenant purifier le temple et le re- 
cantiques, faisant monter vers le ciel nouveler. " Toute Tarmee se rassem- 37 
des louanges au Seigneur : " Car il est bla, et ils monterent au mont Sion. En 3$ 
bon, car sa misericorde subsiste a ja- voyant le sanctuaire desert, i'autei pro- 
line grande delivrance fut don- fane, les portes briilees, des arbrisseaux 

ta . _ael en ce jour-la. . croissant dans le parvis,conime dans un 

Ceux~des etrangers qui avaient echap- \ bois ou sur les montagnes, et les cham- 
pe vinrent annoncer a Lysias tout ce qui i bres detruites, ils dechirerent leurs v£- 39 

27 etait arrive. En apprenant cette nouvelle, , tements, se lamenterent en grand dcuil, 
il fut attriste et abattu, parce que ses des- i repandirent de la cendre sur leur tete, 
seins contre Israel avaient echoue et que ! se prosternerent le visage contre terre, 40 
les ordres du roi n'etaient pas executes, j et, pendant que les trompettes sonnaient 

28 L'annee suivante, Lysias rassembla une ! en fanfare, pousserent des cris vers le 
armee desoixante mille fantassins d'elite ™\ aw* Turlns detacha un corns de 
et de cinq mille cavaliers, afin de venir 

29 a bout des Juifs. lis s'avancerent vers 
la Judee et etablirent leur camp pres de 
B&horon. Judas marcha contre eux a la 

30 tete de dix mille hommes. A la vue de 

19, Parlait encore \ en lisant AaAoviros ; plu- 
sieurs manuscrits portent TrAijpouvroc, ackevait 
de parler, lecon plus authentique, mais prove- 
nant sans doute de ce que le tradu<5leur grec 
aura lu memalli % achevant^ au lieu de me- 
malUL parlant. 

24. Comp. Ps. cxviii, i, 29 ; cxxxvi, 1 s v. — 
Au Seigneur: ce nom, par tequel les LXX 
rendent habituellement Jenovah, manque dans 
1 rs meilleurs manuscrits. II est probable que le 
texte primitif, ici comme ailleurs, a rendu Ji~ 
fovah par ie Ciel; mais la citation d'un passage 
c es Psaumes si connu, aura amene* I'inseruon 
co met Seigneur (comp. Ui, i8)t 

29. Per* la Judie». a Btthoron : ainsi lisons- 
rous clans la Vulg. et dans Josephe, tandisque 
In texte grec porte : Vers Vldumit*,, a Beth' 
*ur. Mais comme Lysias fit, dans la. suite, 



25 mats 

nee a Israel 
26 



ciel. Alors Judas detacha un corps de V 
troupes pour combattre les Syriens qui 
etaient dans la citadelle, jusqna ce que 
les lieux saints fussent purifies. Puis il 42 
choisit des pretres sans defauts, attaches 
a la loi de Dieu; et ils purifierent le 43 

deux autres campagnes dans la region dc Beth* 
sur (II Mach. xi. 5 et I Mach. vi, 31; II MacL 
xiii, 19), on peut croire que le texte grecaura 
ete" modifie" ici, suivant l'opinion qui idenufit 
cette campagne avec celle que rapporte le cha* 




a revenir avec plus tie forces ; l*au» -, au con- 
traire, se fit au drtut du reeiv^ d Eupator 
(II Mach. x t xo)et fut suivie d line paix arra- 
chee a Lysias par rinutilite* de ses efforts, 
Nous preTerons done la lecon Bethcron de 
la Vulgate. . , 

36-61. Comp. II Mach. viii, 33; *, l -9 J J ost * 
p\Le,Anti<?. XII, vii, 6. 

3 8. Voir i, 57 et II Mach. i, S; voir 1, 57 < l 

\ viii, 33- 
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44 



sanctuaire et transporterent dans un lieu i Judas, d'accord avec ses freres et toute -o 
immonde les pierres souillees. On deli- I'assemblee d'lsrael, ord^nn™ £, SuS " 9 

des tiolocaustes qui avait ete profane, < en leur temps chaqueannee pendant huit 

+5 et Iheureuse pensee leur vint de le de- jours, a partir du vWt-cinq casto 1 aw 
truire de peur qu'il ne fut pour eux un joie et alleeresse En c^ mime tem^ f* 
opprobre apres que les Gentils 1'avaient ; lis constm P S [r^urVmoTsio™nt 

40 somite, et «ls le demoUrent. lis en depo- i enceinte de hautes murailles et de fort« 
serent les p.erres sur la montagne du i tours, afin que les Gartflf ne vinsS 
temple, dans un iieu convenable, en plus, comme Us l'avaient fa"! auplra 
attendant la venue d'un prophete qui vant, fouler aux pieds les saints fieul 

4: donnerait une deciston a leur sujet Et Et Judas v mit un detachemtnt Lur en 61 
>ls pnrent des p.erres brutes, selon la avoir la garde, et pour sa defence On 
o,.etconstruisu^ntunautelnouveausur fortifia Bithsur, afin que leSe eut 

* le m f ele de > a ™ .. «s rebatirent le une forteresse en face de l'lduSST 
sanctuaire, ainsi que 1'interieur du tern- i"«mee. 



2 J — CHAP. v. —Judas reprime 1'kos- 
tihtd des peuftes voisins contrt Us 
Juifs. 



49 pie. et ils sanctifierent les parvis. lis 
coniectionnerent de nouveaux ustensiles 
saeres, repiacerent dans le temple le 

-n m^n^' l 'ff tel H Parfums et la ta: i Lon *l ue les natj 'ons d'alentour eurent * 

' Same nt rc i2 ^^ ! ap P riS *" FaBteI avait « «^S 

al umerent les lampes du chandelier et ; et le sanctuaire retabli comme il etiit in 

51 dies eckuraient dans le temple. lis pia- , paravant, dies furent tS Ktta Eta 2 
S taiSta " taWe et SUSpen * I ^°T lur l nt d^tehtenS 

aiu.ni les voiles. , d e j acob qui v i vaient f t « 

? J^ss sr* rJT °- uvra ^f ~ nc ^ nt * en -ees^sk 

5. qu us a\aient taits, its se leverent de ! et a les poursuivre 
grand matin le vingt-cinquieme jour du Judas fit la guerre aux fils d'Esau * 



neuvieme mots — e'est le mois nomme 



dans l'Idumee, au pays d'Acrabathane, 



1 j ,. fc 1% * "•"*« ituiiiuw; udus i luumee. au Davs d Acrahathinp 

53 casta. - de 1 an cent quarante-huit, et puree qu'ils attaquakn? 1« enfants d'"s- 
k otrnrent un sacrifice, selon la loi, sur I rail ; il leur infligea une grande dlflte 

•4 vaienTconsS^^^f ^! s ' '« "umilia et p^T leurs^uilfeS % 
3 4 « await construit. Dans le meme mois ; se souvint aussi de la mechancete des 

d« har^ WvS ft r 68 ' aU f " ! ?. U ^ lui dressa ient dans les chemins. 
Si- 1K.SI 3^1 dCS c y? bales - B les bl °q«a dans leurs tours; les assie- 



55 Tout le peuple tomba sur sa face et 
adora. et levant les }-eux vers le ciel il 
benissait Celui qui lui avait donne pros 



gea, les voua a Tanatheme et bnlla leurs 
tours avec tous ceux qui etaient dedans. 
Puis il passa die* les Ammonites, et il 



tf write iu rpWKrirlnf Z T'T F j " ^^^ cne2 ,es Ammonites, et I 

S' BtSdaSu^mi i?^™/? ! ^T la une f jrte ara ^ et ™ peuple 
lauiu penaant nuit jours, et lis offh- 1 nombreux, qui avait Dour chef Timo 

rent des holocaustes avec ioie et des ' thee Tl \™rntr?A- t 

sacrifice H'a^innr a<* ~1< J * J , . u leur " vra de nombreux com- 

satn^es d actions de ,«*«*,* Ho i«„«. bats> et iIs fmai ^^^ ^.^ Iu ^ ^ 

il les tailla en pieces. II prit la vrlle de 
Jazer et les localites de sa dependance, 
et revint en Judee. 

Les nations qui sont en Galaad se reu- 
nirent contre les Israelites qui habitaient 



saenfices factions de graceset de louan- 
57 gfes. lis ornerent la facade du temple 

jte couronnes et d'^ssons, et reparerent 

es entrees du temple et les chambres, et 
5» eur mirent des portes. II y eut parmi 

proorc mflige par les Gentils fut 6te. | sur leur territoire, afin de les exterminer 



7 
8 



46. s„r\z partte de la montagtu de Sion oil 

mo« Siw. • ,,1, lX "° dCS mamcI ™ ^ 
48. /{* reh&tinnt U sanctuairt, e'est-a^iire 

T^ X S^\ l T plc Foment dit (6 moc, 
d Q mL Sain ,, d « *unts). Us rtRarerent lei 
dommages qu'U avait subts. - U ntoTi^« de 
» vuip. ne se trouvepas en grec. 
m 5 ^ - 1 * /r//M ^ ,ltt A» riuavaiioH (v. ,6) 

?? J?' v fy *?; ,aM 7 P i d oCl ,e nom d'Ene/Ntei 
Uean, x, 32) donn^ i cette {Ste labile en sou- 



venir de la restauration du culte. Au II« livre 
des Mach., elle est appele'e la SrtnoMgit du 




babjement parce qu'on y cd*brait aussi lesou- 

^f C F n w du _ • u sacrt merveilleusement retrouv^ 
(II Mach. 1, x3 sv.X 

,,^ x , Lc mo ** S'on : proprement le Moria. 
voir la note du vers. 46. 
V, 6. II Mach. viii, 30 et x, 24. 
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et ceux-ci se refugierent dans la forte- 

10 resse de Datheman. lis envoyerent des 
lettres a Judas et a ses freres, en disant : 
" Les nations qui nous entourent se sont 
rassemblees contre nous pour nous faire 

1 1 perir. Elles se preparent a venir et a 
s'emparer de la forteresse dans laquelle ; 
nous nous sommes refugies, et Timothee 

1 2 est ie chef de leur armee. Viens done 
raaintenant nous delivrer de leurs mains, 
car deja un grand nonbre des notres 

1 3 sont tombes. Tous nos freres qui etaient 
dans le pays de Tob ont ete mis a mort ; 
nos ennemis ont emmene en captivite 
leurs ferames et leurs enfants et pris 
leurs biens; ils ont tue la pres de mille 

14 homines. " On etait encore a lire leurs 
tettres, lorsqu'arriverent de la Galilee 
d'autres messagers, les vetements de- 

15 chires, apportant la nouvelle que de 
Ptolemals, de Tyr, de Sidon et de toute 
ia Galilee des etrangers, on s'etait ras- 

16 semble pour les faire perir. Lorsque 
Judas et le peuple eurent entendu ces dis- 
cours, il se tint une grande assemblee 
pour examiner ce qu'ils devaient faire 
pour leurs freres qui etaient dans la tri- 
bulation et attaques par ces ennemis. 

17 Judas dit a Simon son frere : " Choisis- 
toi des hommes et va delivrer tes freres 
qui sont en Galilee; mon frere Jonathas 

18 et moi nous irons en Galaad. " II laissa 
en Judee Joseph, fils de Zacharie, et Aza- 
rias, fils du peuple, avec le reste de Tar- 

19 mee pour faire la garde, et il leur donna 
cet ordre : 4t Gouvernez ce peuple, mais 
n'engagez pas de combat avec les Gen- 

20 tils jusqu'a notre retour. " On assigna 
a Simon trois mille hommes pour alier en 
Galilee, et huit mille a Judas pour aller 
en Galaad. 

21 Simon se rendit en Galilee et livra 
aux Gentils de nombreux combats, et 
les Gentils furent ecrases devant lui, et 

22 il les poursuivit jusqu'a la porte de 
Ptolemals. Pres de trois mille hommes 
perirent d'entre les Jentils, et il en en- 

23 leva leurs depouiiles. II recueillit les 
Juifs qui etaient en Galilee et dans Ar- 
bates, avec leurs femmes, leurs enfants 
et tout ce qui leur appartenait, et il les 
emmena en Judee. 

24 De leur cote Judas Machabee et Jona- 
thas, son frere, franchirent le Jourdain 
et s'avancerent de trois jours de marche 

25 dans le desert Ils rencontrerent les 
Nabateens, qui les recurent avec amitie 
et leur raconterent tout ce qui etait ar- 



rive a leurs freres en Galaad. " Un 26 
grand nombre d'entre eux, leur dirmt- 
ihy sont tenus enfermes a Bossora et a 
Bosor, dans Alimes, Casphor, Maced et 
Carnaim, villcs qui sont toutes fortifiees 
et grandes; il y en a aussi d'enfermes 27 
dans les autres villesde Galaad. YXkurs 
ennemis se preparent a attaquer des de- 
main ces forteresses. a s'en emparer et 
a les faire perir tous en un seui jour. J? 
Judas, changeant de direction, prit avec 28 
son armee une route vers Vinterieur du 
desert et parut tout a coup devant Bo- 
sor; il s'empara de la ville, passa au til 
de Tepee toute la population male, prit 
toutes leurs depouiiles et livra la ville 
aux flammes. 

II partit de la pendant la nuit et mar- 29 
cha jusqu'a la forteresse de Datheman. 
Le matin venu, ils leverent les yeux et 30 
apercurent une multitude innombrable 
portant des echelles et des machines pour 
s'emparer de la forteresse et combattant 
les Juifs. Voyant que le combat etait 31 
! engage et que le cri des habitants mon- 
tait jusqu'au ciel avec le son des trom- 
pettes et de grandes clameurs, Judas dit 32 
aux hommes de son armee : " Battez- 
vous aujourd'hui pour vos freres ! " et n 
\ il s 5 avan9a en trois corps sur les der- 
j rieres de Tennemi ; puis ils firent reten- 
tir les trompettes et prierent avec de 
grands cris. Des que i'armee de Timo- 34 
thee eut rcconnu que c ? etait Machabee, 
ils senfuirent devant lui, et les Juifs 
leur infligerent une sangiante deifaite; 
; pres de huit mille hommes d'entre eux 
perirent dans cette journee. De la, Ju- 35 
! das se detourna vers Maspha; Tayant 



25. Les NabaUens % peuplade nomade de 
V Arabic Pctree. 



attaquee, il s ? en empara, fit passer au fil 
de Tepee toute la population male, prit 
j leurs depouiiles et livra la ville aux flam- 
! mes. S'avancant plus loin, il s'empara 36 
; de Casphon, de Maced, de Bosor et des 
i autres villes de la Galaaditide. 

Apres ces evenements, Timothee ras- 37 
sembla une autre armee et alia camper 
vis-a-vis de Raphon, au-dela du torrent. 
Judas envoy a reconnaitre cette armee, 38 
et on lui fit ce rapport : " Toutes les 
nations qui nous entourent se sont reunies 
aux troupes de Timothee et forment une 
armee tres nombreuse. Ils ont soudoyS 39 
des Arabes comme auxiliaires et ont place" 
leur camp au-dela du torrent, prets A te 
livrer bataille, " Et Judas s'avanca a 
leur rencontre. Timothee dit aux chefe ;o 
de son armee : (< Quand Judas avec se 
troupes s'approchera du cours d'eau, s'il 
passe vers nous le premier, vous ne pour- 
rez lui resister; il Temportera sur nous. 
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46 



41 Mais s'il craint de passer, et etablit son 
camp au-dela du fleuve, passons vers lui 

42 et nous prevaudrons contre lui. " Judas 
etant arrive au cours d'eau, fit arreter 
sur le bord les scribes de Tarmee et leur 
donna cet ordr.; : " Ne laissez personne 
faire halte, mais que tous viennent a la 

43 bataille ! " Et, marchant a I'ennemi, il 
passa Feau le premier, suivi de tout le 
peuple. Tous les Geutils furent ecrases 
devant lui; ils jeterent leurs armes et 
s'enfuirent dans le temple qui est a Car- 

44 naTm. Les Juifs s'emparerent de la 
ville, brulerent le temple avec tous ceux 
qui s'y trouvaient, et Carnalm fut abais- 
see, et les ennemis ne purent plus tenir 

45 devant Judas. Alors Judas rassembla 
tous les Israelites qui etaient en Galaad, 
depuis le plus grand jusqu'au plus petit, 
avec leurs femmes, leurs enfants et leurs 
biens, immense multitude ! pour les ame- 
ner dans le pays de Juda. 

lis arriverent a Ephron, grande ville 
commandant l'entree du pays et tres for- 
tiriee; on ne pouvait s'en detourner ni a 
droite ni k gauche, le chemin passant au 

47 milieu. Les habitants sV enfertnerent 
et en obstruerent les portes avec des 
pierres. Judas leur fit adresser des paro- 

48 les de paix : " Que nous puissions tra- 
verser votre territoire pour aller dans 
notre pays; personne ne vous causera de 
dommage; nous ne demandons qu'a pas- 
ser seulement " Mais ils ne voulurent pas 

49 lui ouvrir. Alors Judas fit publier dans 
son armee que chacun prit position ou il 

50 etait. Les hommes de Tarmee prirent 
done leurs positions, puis il donna l'as- 
saut a la ville tout le jour et toute la nuit, 

51 et ia ville fut livrec entre ses mains. II 
passa tous les males au fil de Tepee, de- 
truisit la ville de fond en comble, en en- 
leva les depouilles et la traversa sur les 

52 cadavres. Puis, franchissant le Jour- 
dain, les Juifs arriverent dans la grande 

53 plaine qui est vis-a-vis de Bethsan. Ju- 
das se tenait a Varrihre garde, raUiant 
les trainards et exhortant le peuple sur 
tout le chemin, jusqu'a ce qu'ils fussent 

54 arrives dans le pays de Juda. Et ils 
monterent sur le mont Sion avec joie et 
alle^rcsse, et ils offrirent des holocaus- 
ts, parce qu'ils etaient heureusement 
revenus, sans perdre aucun des leurs. 



42. Us scribes (Mb. k hot trim : voy. Dent 
**t 5. 8, al.X officiers charges de t'enrdlemenc 
a«s soldats; ils remplissaient en outre les fonc- 
tions de nos intendants militaires et de nos 
aides de camp. 

63- £* vaillant Judas, Vulg. les hammes de 
7*<t<i; viri Juda au lieu de vir Judas. 

06. Martsa, dans Ia plaine de Juda, sur la 



.Pendant que Judas etait, avec Jona- 55 
thas, dans le pays de Galaad, et Simon, 
son frere, en Galilee devant Ptolemals, 
Joseph, fils de Zacharie, et Azarias, 56 
chefs de I'armee, apprirent les actions 
d'eclat qu'ils ava«ent faites et les combats 
qu'ils avaient livres; et ils se dirent : 57 
" Faisons-nous un nom, nous aussi, et 
allons combattre contre les nations qui 
sont autour de nous!" lis donnerent 58 
done leurs ordres aux hommes de leur 
armee, et ils marcherent contre Jamnia. 
Gorgias sortit de la ville avec ses horn- 59 
mes et s'avanca a leur rencontre pour les 
combattre. Joseph et Azarias furent 60 
battus et poursuivis jusqu'a la frontiere 
de Judee; il perit ce jour-la deux mille 
hommes du peuple d' Israel. Cette grande 
defaite arriva au peuple d' Israel parce 61 
qu'ils n'avaient pas ecoute Judas et ses 
freres, s'imaginant faire preuve de vail- 
lance. Mais ils n 'etaient pas de la race 62 
de ces hommes a qui il fut donne de sau- 
ver Israel. Le vaillant Judas et ses fre- 63 
res eurent une grande gloire devant tout 
Israel et toutes les nations ou leur nom 
etait prononce. On serassemblait autour 64 
d'eux pour les feliciter. 

Ensuite Judas se mit en marche avec 65 
ses freres pour combattre les fils d'Esau 
dans le pays du midi; il s'empara d' He- 
bron et des localites de sa dependance, 
detruisit ses fortifications et brula les 
tours de son enceinte. Ayant leve son 66 
camp, il alia dans le pays des Philistins 
et traversa Maresa. Alors perirent dans 67 
le combat plusieurs pretres qui voulaient 
faire preuve de bravoure, en prenant 
part imprudemment a la lutte. Puis 68 
Judas se dirigca sur Azot, territoire des 
Philistins; il demolit leurs autels, brula 
les images taillees de leurs dieux, et 
apres avoir pilte les villes, rcvint dans 
le pays de Juda. 

chap. vi. — Antiochus Epipkane Mont 
mart en Perse, Antiochus V et Lysias 
attaquent les Juifs; mais au bruit de 
Vinsurrection de Philippe^ ils leur ac* 
cordent la paix. 

Cependant, le roi Antiochus parcourait Q 
les hautes provinces. Ayant appris qu'il 
y avait en Perse, dans PElymaide, une 
ville celebre par ses richesses en argent 

route qui conduit de l'ldumeedans la Philistie; 
telle est la lecpn de Joseph© et de I'ancienne 
Italique : comp. II Mach. xtt, 35. Le texte grec 
adluel, avec la Vulg., porte Samariam, que la 
pi u part des interpret es regardent comme une 
faute de coptste par transposition des let t res. 

VI, t. Elymaide* province de Perse. — Une 
ville dont Tauteur ignore ou du moins ne don- 
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2 et en or, avec un temple tres riche ren- 1 
fermant des armures d'or, des cuirasses 
et d'autres armes qu'y avait laissees 
Alexandre, fils de Philippe, roi de Mace- 
doine, qui regna le premier sur les Grecs, ■ 

3 il s'y rendit, et il cherchait a prendre la . 
ville et a la piller; mais il ny reussit pas, 
parce que les habitants de la ville eurent 

4 connaissance de son dessein. lis se leve- 
rent pour le combattre, et il prit la fuite 
et se retira avec une grande tristesse, 

5 pour retourner a Babyione. Alors vint 
en Perse un messager qui lui annonca la 
defaite des troupes qui etaient entrees 

6 dans le pays de Juda : Lysias, s'etant 
avance avec une armee tres forte, avait 
du fuir devant les Juifs, et ceux-ci avaient 
accru ieur puissance en armes, en soldats 
et en depouilles enlevees aux armees 

7 vaincues; ils avaient detruit i'abomina- 
tion elevee par lui sur l'autei qui etait a 
Jerusalem, ils avaient entoure le temple 
de hautes murailies, comme il etait aupa- 
ravant, et fait di mane a Bethsur, une 

8 de ses villes. En apprenant ces nouvel- 
les, le roi fut frappe de terreur, un grand 
trouble le saisit; il se jeta sur son lit et 
tomba malade de tristesse, parce que ses 

9 desirs ne s'etaient pas realises. Ildemeu- 
ra la pendant plusieurs jours, retombant 
sans cesse dans sa profonde melancolie. 
Lorsqu'il se crut sur le point de mourir, 

10 il appela ses amis et leur dit : " Le som- 
meil s'est retire de mes yeux, et le cha- 

1 1 grin fait defaillir mon coeur. Je me 
dis : A quel degre d f affliction suis-je arri- 
ve et dans quel profond abime suis-je 
maintenant ! Moi qui etais bon et aime 

12 dans mon empire \ Mais maintenant, je 
me souviens des maux que j'ai faits dans 
Jerusalem; j'ai emporte tous les ustensi- 
les d'or et d'argent qui s'y trouvaient, 
et j'ai e.ivoye une armee pour extermi- 
ner tous les habitants de la Judee sans 

13 motif. Je reconnais done que e'est a 
cause de cela que ces maux m'ont atteint, 
et voici que je meurs dans une grande 

14 affliction sur une terre&rangere." Alors 
il appela Philippe, un de ses amis, et 

15 l'etablit sur tout son royaume. II lui 
donna son diademe, sa robe et le sceau 

ne pas le nom; d'apres II Mach. ix, 2, c'ltait 
Pers6polis. Le texte grec actuel, suivi par la 
Vulg., porte : il appril quit y avait une vilie 
notnmee Ely mais. en Perse, Or aucune ville 
d* Ely mais n existait en Perse, mais bien une 
province de ce nom (Dan, viii, 2), laquelle, 
rlunie plus tard a la Susiane, forma Lasatrapte 
de Suse, aujourd'hui Chuck is tan. Nous avoas 
adopts dans notre traduction la lecou du codex 
Alex., reproduite dan* plusieurs maouscrits 
minuscules. 



royal, le chargeant d ? instruire son fils 
Antiochus et de i'elever pour la royaute. 
Et le roi Antiochus mourut en ce lieu 
I'an cent quarante-neuf . Lorsque Lysias 
eut appris la mort du roi, il etablit pour 
regner a sa place son fils Antiochus qu'il 
avait nourri depuis son enfance, et il lui 
donna le nom d'Eupator. 

La garnison dela citadelle tenait Israel 
enferme autour du sanctuaire; elle cher- 
chait sans cesse a le molester, et elle 
etait un appui pour les Nations. Judas 
resolut de la detruire et rassembla tout 
le peuple pour l'assieg;er. Ils se reuai- 
rent tous, en firent le siege Tan cent cin- 
quante et construisirent contre elle des 
tours a balistes et des machines. Mais 
quelques-uns des assieges s'echapperent 
et plusieurs Israelites impies se joigni- 
rent a eux. Ils allerent trouver le roi et 
lui dirent : " Jusqu'a quand tarderas-tu 
a nous rendre justice et a venger nos 
freres? Nous nous sommes mis volon- 
tiers au service de ton pere, et nous 
avons fait.ee qu'il nous disait et execute 
ses ordres. A cause de cela les fils de 
notre peuple sont devenus nos ennemis; 
tous ceux d'entre nous qui sont tombes 
entre leurs mains ont ete massacres, et 
ils ont mis au pillage nos heritages. Ce 
nest pas seulement sur nous qu'ils ont 
etendu la main, mais sur tous les pays 
limitrophes. Vois, ils gout campes 
en ce moment devant ia citadelle de Je- 
rusalem pour s'en emparer, et ils ont for- 
tifie le temple de Bethsur. Si tu ne te 
hates pas de les prevenir, ils en feront 
encore plus et tu ne pourras plus les 
arretcr. " 

Le roi les ayant entendus fut pris de 
colere; il convoqu?. tous ses amis, les 
chefs de son armee et ceux qui comman- 
daient la cavalerie. II lui vint aussi des 
troupes mercenaii'es d'autrts royaumes 
et des iles de ia mer. Son armee comp- 
tait cent mille fantassins, vingt mille 
cavaliers et trente-deux elephants dres- 
ses a la guerre, lis s'avancerent par 
ridumee et etablirent leur camp devant 
Bethsur; ils combattirent longtemps et 
construisirent des machines; mais les 

7. Voy. i, 57. 

11. Boh et aime" : On pourrait cependant tra- 
duire : Moi qui itais heureux >:t etttouri d'a- 
mis...\ e'est Le sens de la Vulg. 

24. Le texte grec ajoute ici : assiigent la ci- 
tadelle ; mais ce membre de phrase, qui man- 
que dans la Vulg. et dan.*, plusieurs manuscrits, 
est suspect, d'autant plus que le siege de la 
citadelle est signale* au v«trs. 26. 

28. Voir II Mach. xiii, 9-2$, le reat de cette 
expedition. 
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Chap. VI, 32. I*. LIVRE PES MACHABfeE S. Chap. VI, 59. 

32 depto> ant une grande vaiUance. Alors , ba par terrc sur lui, et Eleazar maumt 
&^> c W?^«»l»r4 la - Les Juifs, voyant ™ "2 47 
Beth-Zachana vis-a-vis le camp du roi. royaume et I'impetubsite des troupes se 

i: Le roi se leva de oxnnH mntin «f ««■ «~„ i ^I:_\ »j r!„ »« uuui»a, * 



poserent pour l'attaqi 



f . r-— - - — 1-~ -- »™«"»» "t : "ca juus, et ie roi eiaont son camD con- 

34 la trompette. lis fturent sous les yeux tre la Judee et centre le mont Sion. II tit 40 
Jcs elephants du jus de raisin et de mure ; la patx avec ceux qui etaient a Bethsur 

35 pour les exciter au combat. lis distri- ; et ils sortirent de la ville, parce qu .1 n'v 

h™£ SwiST? > tre les P halan .§^ i ava " P*s « Je vivos a n-niWer pouV 
S h„l^« Lf*f lt accom .P a S ne del eux dans la place,carcetaitl'annee dure- 
nulle hommes revetus de cuirasses en ' pos de la terre. Le roi s'empara ainsi c 
maillcs de fer, avec un casque d'airain ■ de Bethsur, et il y laissa une RarS! 5 

J S H'^*^ ^f 1 ?*^ - L i C ? S . der - i vant le Heu s™ 1 P enJ ™t beaucoup de 3 
mere d avance etaient partout ou etait ' ours, et il y dressa des tours a balistes 

ia bete; la ou ele allait, ils y all ai ent, et des machines de guer?e dL catapu£ 
37 • s ne la quitfnent jamais. Sur chaoun ! pour lancer des traits enflamm& et dS 
des elephants s'elevait, pour sa defense, , pierres, des scorpions pour kmcer dS 
une solide our de boa attachee autour 1 fleches, et des frondes.^ Les Sg r, 
de lui par des sanglcs, et chaque animal i construisirent aussi des machines wur *" 
portait trente-detix hommes de I'armee, ; les opposer a celles des assSntf et 
combattan sur les tours, en plus de son ! prolongre.it longtemps ta^fflSo? 
cornac Ils placerent le reste de la en. M.™ ;i „•„ ,„,;.•„,<, £ J „ ' j„rr?r_ 



3S cornac Ils 

« jv -vr ~t, — ■ ~~ ,,ui ">*i uuijiuaiiis, parce que c etait la seDtieme 

MX^ l l enmmi f de prot ^ er "^ et ^ e les ■«*»» q* 3S 

les phalanges. Lorsaue les ravons du ■■ ntt,<r»w ™ i.,.^ a* — ♦ 1. . ^ ™T , 



placerent le reste de la ca- Mais il ny avait pas de vivres dans les t , 
valene sur Us deux flans de I'armee, : magasins, parce que e'etait ta sepUeme SJ 



.„ loo _u_i_-__ V . f"" l 8 u aiiucu, ei que les Israelites qui s etaient 

39 to, phalanges. Lorsque les rayons du : refugies en ludee devant les Gcntfe 
soleil tomberent sur les boucliers d'or et ' ava&it consoinme le tSte de ce qKn 
dairain les montagncs resplcndirent de avait mis en reserve. II ne resta dans c, 

,n I l? ,a T Ct bn ^T e » t "™? d ^ «?mpes le lieu saint qnun petit nombnS j«S£ S4 

40 de teu. Une partiede I'armee se deploya car la faim se taisait de plus en plus sen 

t^dans 1« vS^. et ' aUtrc?ar - Hf * a "^ SC ^rsereKacun 
ue aans les vallees, et ils s'avancaient ! chez soi. 

4i d un pas assure et en bon ordre. Tous I Cependant PhUippc, que le roi Antio- cc 

"SSS^^^^^^^' **«»««« vivant avait designe Jour " 
Wui^dubnutdcIeurniarehectdufra-:&^^ Antiochus son fiLs et en foire 
as de leu^ armes C^etait en etfet une i un roi, etait revenu do Perse el , 6 
armee extremement nombreuse et puis- ; de Medic, et avec lui les troupes qui S 
i* r.^o ^ . ' avai ent accompagne le roi, et il cherchait 

j£ fj -.1^ aVCC S ° n a u m& P° ur i d P rcndre cn ^^ n l« ^^es du royau- 

43 IT d A k ° l tombcrfint - E 1 ^ 3 ^ sur. de plus presse que de se retirer; a diS S? 
S!£^ 9 ^ lUt UQ dCS ^ I ™, aux chefe de l^rmeeet aux'trou^- 
Elffc ? ha . matS ^^ et " Nous DOlls amoindrissons tW de jour 

x. ^K * f 8 au ^ Ql \ hauteun ' en J° ur ? nous n,avon s que pcu de vivres 

« SrL^H V 01 etait dessus ; il : et le {k « *" nous "W« «tE 

se Uuoua pour deUvrcr son peuple et fortifie, et nuus avons a nous occuoer 
hSS^ZT™^^^ H courut des affaires de 1'Etat MauSSaSffi 5 8 
u m Tdrn!^ l^ *JP***VH i tcnd ons la main a ces hommes, et faisons 5 
tuaiit a drottc ; ct a gauche, et devant lui la paix avec eux et avec toute leur na- 

tion. Reconnaissons-leur le droit de 59 
vivrc selon leurs lois comme auparavant, 



les etmemis s'eeartaient de part et d'au- 
40 tre. Alors il se g lissa sous la bete, lui 

37- TrenU-iknx hommes : lVI^phant ne pcut 
porter que 4 combattants, S au plus, avec7on 
cornac, ct quelle^tour auraic p\i en contenir 
32 t II est probable, qu'une erreur de copiste 
aura r^te ici le nombre 32 du v. 3Z _ 
enm ^7^' ? u L Conducteur; lut. SontnditH ; 

C^r ? ?.¥ I 5 W, ? K Mte ^uc venaient 
«ir»out de I Inde, ils furent d'abord conduits 



par des cornacs de ce pays. On continua plus 
tard d appeler Indim tout condudleur d r <Sl<£- 
phant, quelie que fut sa nationality 

43. Snmommd Ab*ron t ou Avara*. mot 
done une faute de copiste a fait Sanai-an : 
voy. u, 5. Vul ?M /ils <U Samra; mais le mot 
JiU n est pas dans le grec 
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car c'est a cause de ces lois, que qous 
avons voulu abolir, qu'ils se sont irrites 

60 et ont fait tout cela." Ce discours plut 
au roi et aux chefs, et il envoya vers eux 
pour traiter de la paix, et ils I'accepte- 

61 rent Le roi et les chefs confirmerent le 
traite par serment; la-dessus, les assie- 

62 ges sortirent de la forteresse. Mais le 
roi ayant penetre dans Y enceinte du mont 
Sion et en ayant vu les fortifications, il 
viola le serment qu'il avut prete et don- 
na Pordre de detruire les murailles tout 

63 autour. Puis il partit en grande hate 
et retourna a Antioche, oil il trouva Phi- 
lippe maitre de la ville; il combattit con- 
tre lui et se rendit maitre de la ville. 

CHAP. vu. — Dhnhrius lenvoie contrc 
les Juifs B cue hides et Alcime^ puis 
Nicanor % dent la diroute donne lieu a 
V institution d'unefite. 

7 L'an cent cinquante et un, Demetrius, 

fils de Seleucus, s'echappa de la ville 

de Rome et aborda, avec un petit nom- 

bre de gens, dans une ville maritime ou 

2 il prit le titre de roL Des qu'il eut fait 
son entree dans le royaume de ses peres, 
Parmee se saisit d' Antiochus et de Lysias 

3 pour les lui amener. Lorsquilenfutaver- 
ti, il dit : " Neme faites pas voir ieur visa- 

4 ge." Alors Tarmee les tua, et Deme- 
trius s'assit sur le trone de son royaume. 

5 Alors tous les hommes iniques et impies 
d'Israel vinrent le trouver, conduits par 
Alcime, qui voulait etre grand pretre. 

6 Ils accuserent le peuple aupres du roi en 
disant : " Judas et ses freres ont fait pe- 
rir tes amis, et nous ont expulses de 

7 notre terre. Envoie done maintenant 
un homme en qui tu aies confiance, pour 
qu'il aille constater toute la ruine qu'ils 
ont faite par mi nous et dans les provin- 
ces du roi, et qu'il punisse les coupables 
avec tous ceux qui leur viennent en aide." 

8 Le roi choisit partni ses amis Bacchides, 
gouverneur du pays situe au-dela du 
neuve, homme tres considerable dans le 
royaume et fidele au roi; et il Tenvoya 

9 avec I'impie Alcime, auquel il assura la 
souveraine sacrificature, et lui ordonna 
de tirer vengeance des enfants d'Israel. 

10 S'etant mis en route, ils vinrent avec une 

VII, 2. Li royaume ', litt. la maison de 
royanti^ hebraTsme que le texte grec reproduit 
ici comme au chap, il, 19. 

19. II est assez 6tonnant de voir ici Bacchi- 
des quitter Jerusalem, pour executer ses ven- 
geances et confier le poo voir a Alcime (v. ao), 
tandis que le le&eur le croit encore au lieu ou 
ont et* massacres les Assideens.(v.i6).Pour tra- 
daire:.il se mit en marckevtrsjirusalem et vint 
camper A Bi*utk t aux portes de la ville, il suf- 



grande armee dans le pays de Juda, et 
ils envoyerent des messagers porter a 
Judas et a ses freres des paroles de paix, 
pour les tromper. Mais ceux-ci, voyant n 
qu'ils etaient venus avec une grande 
armee, n'ecouterent pas leurs discours. 
Cependant une troupe de scribes se ren- 12 
dit aupres d' Alcime et de Bacchides pour 
chercher le droit; et ceux qui tenaient 13 
le premier rang parmi les enfants d'Is- 
rael, les Assideens, leur demanderent la 
paix; car ils disaient : " Un pretre de 14 
la race d' Aaron est venu avec F armee; il 
ne saurait nous maltraiter." II leur fit 15 
entendre des paroles de paix et leur jura 
qu'il ne ferait aucun mal, ni a eux, ni a 
leurs amis. Ils le crurent; mais lui fit f6 
saisir soixante d'entre eux et les fit mas- 
sacrer le meme jour, selon la parole de 
i'Ecriture : " lis ont disperse la chair 17 
et repandu le sang de tes saints autour 
de Jerusalem, et il ny a personne pour 
les ensevelir. " Alors la crainte et la ter- 18 
reur s'emparerent de tout le peuple : " 11 
ny a plus, disait-on, ni verite ni justice 
parmi eux, car ils ont viole leur engage- 
ment et le serment qu'ils avaient fait. *' 

Bacchides partit de Jerusalem et alia 19 
camper a Bezeth ; Id il envoya saisir un 
grand nombrede ceux qui avaient deser- 
te son parti, avec quelques-uns du peu- 
ple, et il jeta leurs cadavres dans la 
grande citerne. Apres avoir confie le 20 
pays a Alcime, en lui laissant des trou- 
pes pour le defendre, Bacchides s'en re- 
tourna aupres du roi. Alcime s'efTorca 21 
de se mettre en possession du pontificat 
Tous ceux qui troublaient leur peuple 22 
s'assemblerent autour de lui, se rendi- 
rent maitres du pays de Judas et cause- 
rent une grande affliction en Israel. 
Voyant tous les raaux que faisaient aux 23 
enfants d'Israel Alcime et ses partisans, 
phssfunestes que les Gent ils eux-memes, 
Judas parcourut en tout sens le territoire 24 
de la Judee, chatiant les apostats et les 
empechant de se repandre dans les cam- 
pagnes. Lorsque Alcime vit que Judas 25 
et ses compagnons etaient devenus puis- 
sants,reconnaissantqu , U ne pouvait icnir 
contre eux, il retourna aupres du roi et 
les accusa des plus grands mefaits. 

fit de changer en «i* la proposition &*b, devant 
Jerusalem, et cela, sans m6me supposer une 
fame de copiste, en observant q^ue la prepesi- 
tion mi*, de ['original hebreu, indique parfots 
la direction du mouvement ; voy. Gen. xi, 2 ; 
xiii, xx ; Is, xxii, 3 etc. 

25. Alcime..* rttourua\ le II« livre, passant 
sous silence la premiere d-marche d' Alcime et 
Tenvoi de Bacchides. commence ici le recit de 
['expedition de Nicanor, xiv, 3 — xv, 37. 
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Chap. VII, 26. IE. LIVRE DES MACFtABEES. C hap. VIII, 4 . 

26 ... L * ™ envoya Nicanor, un de ses plus , Seigneur, votre ange vint et leur L 

27 determiner le peupfc ArriSi Jeru! ' mS^ n^ ^ ^ J ° Ur CCtte ar " 42 

au pas, disait-il, de guerre entre vous et ' en vinrent aux imins i» t™;^.J^ 4j 
mot; je veux alter avec un petit nombre i du mois 3 Adar ,T£ *££?&&? 
d homines voir vcs visages en amitie. » nor furent taillees ™ ^Ef. ■ I 

29 II vmt done vers judasfe! ils se salue- totaTiSEd^ L^h„ l " m 1 me 
rent mutuellement avec des demonstra- i soIdS voyaTque XiSnor S't tonf * 
Uons anucaks; mais lesennemis etaient be, jeterent leurs arrn^T nrSl.T 

30 prets a se saisir de Judas. S'aDercevant fiiiW r~ i v ■ l ■ P nrent '« 
que Nicanor etait venu \e SSSdSJijSfc'S SSta'STlS 1 ^ 45 

3, SSfffff^&SSSi* t? Ct j W- en^sTbaJ^so^ £ 
reconnut a! L^etn^rfet £?ff l^T^T^™^* * 

pour Je saluer amicalement et Iui mon- , pendirenten vuede Ie™X, i.Z? ' „ 
traitant avec mepns, les soui a et Dro- imw iv. j'^-j ^ . uuc aue ~ 

son armee ne sont pas livres sur le ! pendant un EfteCs 
champ entre mes mains, des que je serai ■ ^ P" 

revenu victorieux, je brulerai cet edifi- 5° — ':hap. viii — ix, 22. — Juda* 

36 ce ; et ll sortit tout en colerc. Alors j wieuneambassadeaRome; iluuurt 
les pretres rentrerent, et se tenant devant en r ipoussattt une nouvelU invasion de 
1 autel et le sanctuaire, ils direr* en ' Bacchidis. 

37 atef choisi ^t£'t t J 0US, SdgnCU ?'' qui ' -, 0i J^asentenditparlerdesRomains: ft 
avez ciwisi cette maison pour qu'on v ils sont, lui dit-on ouissants danT w 8 

mvoqnat votre nom, afin qu'elle fut combats; ils montrentT la ftU? 

3* TL SSfifi TirT ^ dC Pri T ,aDCC A t0US ^rq^ttachen 'T et 
cet hnlT^f J' Tm * ^"g^ncedc cause et font amitil avec quiconque vient 

omfi^r 6 .iLf , S n armee ' * Wte * cux > <* a- ^nt puissants danffiS 
eurTb aJ^i^it *>°"venez-yous de bats. On lui raconta leurs guerres et •» 

55, dSSSP-'* De P ° rmetteZ PaS ' SS 0itS ) l| ccom P ,is P^ «^ cho les " 

]9 ^£S£*T* al,a c t ; ^r- «^siajrs 3 



trois miUe hommes, et il pria en disant : 
4i teux qui avaieat &e envoyes par le 
roi des Assyriens vous ayant blaspheme, 

43. Le mot's d'AJar correspond i la fin de 
!^n Ct -i au , c0 « mcnccmcntde n^"! Iei3est 
L? 1 ? d t Ia ^? tc des Purim » <tabI i« « son- 
^ ' "} ^ IIe ,ivre des Mac »»- nous a P" 
prend que c'*tait un samedi (xv, i sv.X 



ce pays par leur prudence et leur pa- 
tience : ce pays etait tres eloigne d'eux. 
II en avait et& de meme des rois qui 

46. Pas -time un seui: locution populaire 
au on retrouvedans plusieurs reciude batailles 
(Nombr. xxi, 35 ; Jos. viii, 32 ; x t a8), et dont 
tl ne faut pas trop presser le sens. 



5y. t (InpeudeUmfs, ua mois seulement (i 
3). L auteur du He Uvre arrcte ici son r«cit. 
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Chap. IX, 4. 



etaient venus les attaquer des extremites 
de la terre; ils les avaient battus et frap 
pes d'une grande plaie, et les autres lui 

5 paient un tribut annuel. Ils avaient 
vaincu a la guerre Philippe et Persee, 
roi des Cetheens, et ceux qui avaient 
pris les armes contre eux, et ils les 

6 avaient soumis. Antiochus ie Grand, roi 
de l'Asie, qui s'etait avance contre eux 
pour les combattre avec cent vingt ele- 
phants, de la cavalerie, des chariots et 
une tres puissant e armee, avait ete aussi 

7 battu par eux; ils Tavaient pris vivant 
et lui avaient impose Tengagement de 
leur payer, lui, et ses successeurs, un 
tribut considerable, de livrer des otages 
et de ceder une partie de son royaume, 

8 savoir le pays de Hnde, la Medie et la 
Lydie, et des portions de ses plus belles 
provinces, et apres les avoir recues de 
lui, ils les avaient cedees au roi Eumene. 

9 Ceux de la Grece ayant forme le dessein 
de les attaquer et de les detruire, les 

10 Romains I'avaient appris et avaient en- 
voye contre eux un seul general; ils leur 
avaient fait la guerre, en avaient tue un 
grand nombre, emmene en captivite leurs 
femmes et leurs enfants, pille leurs biens, 
soumis leur pa}'s, detruit leurs forte- 
resses et reduit les habitants en servi- 

11 tude jusqu'a ce jour. Tous les autres 
royaumes et les villes qui leur avaient 
resiste, ils les avaient detruits et assu- 

12 jettis. Mais a leurs amis et a ceux 
qui mettent en eux leur confiance, ils 
gardent amitie; ils se sont rendus mai- 
tres des royaumes voisins et 61oignes, et 
tous ceux qui entendent leur nom les 

13 redoutent. Tous ceux a qui ils veulent 
prater secours et conferer la royaute 
regnent, et ils dtent le pouvoir a qui il 
leur plait; c'est une nation tres puis- 

14 sante. Malgre tout cela nul d'entre 
eux ne ceint le diademe, nul ne se vetit 

15 de pourpre pour se grandir ainsi. Ils 
se sont forme un conseil, ou deliberent 
chaque jour trois cent vingt membres, 
s'occupant constamment des interets du 

16 peuple pour le rendre prospere. lis con- 
sent chaque annee le pouvoir a un seul 
homme pour commander dans tout le 
pays; tous obeissent a cj seul homme, et 
il n'y a parmi eux ni envie, ni jalousie. 

1 7 Judas choisit Eupoleme, fils de Jean, 
fils d'Accos, et Jason, fils d'Eleazar, et 
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27 



VIII, 8. Au lieu de 1'Inde et de la Me*die 
nous avons prob&blement ici deux anciennes 
erreurs de copistes : 'lv6acf\v pour 'Iovtxify et 
Mr^«tttv pour Mvoxov; il s'agirait pluidc de 
YIohu et de la Mysit % provinces d'Asie mtneure. 

31 sv. Ces deux versets ne font pas partie du 



il les envoya a Rome pour faire avec eux 
amitie et alliance, et pom nu'ils lesd£- 18 
livrassent du joug, car ils voyalent que 
le royaume des Grecs reduisait Israel 
en servitude. Ils se rendirent done a 
Rome, et le voyage fut tres long, et etai.t 
entres dans le senat, ils prirent la parole 
en ces termes : " Judas Machabee, se? 
freres et le peuple juif nous ont envoyes 
vers vous pour conclure avec vous un 
traite d'alliance et de paix, et pour que 
nous soyons inscrits au nombre de vos 
allies et de vos amis. " Cette requete 21 
fut accueillie favorablement ; et voici la 22 
copie du traite que les Romains grave- 
rent sur des tables d'airain, et envoye- 
rent a Jerusalem, pour y demeurer com- 
me un monument de paix et d'alliance : 

ProspeVite" aux Romains et a la nation juive « 
sur mer et sur terre a jamais ! Loin d'eux l'lpee 
et l'ennemi ! S'il survient une guerre aux Ro- 
mains d'abord ou a Tun de leurs allies dans 
toute Vltendue de leur empire, la nation juive 
leur pretera secours, selon que les circonstances 
le pennettront, de tout cceur. Ils ne donne- 
ront aux combattants et ne fourniront ni ble, ni 
armes, ni argent, ni vaisseaux; telle est la vo- 
lonte* des Romains; et ils observeront leurs en- 
gagements sans rien recevoir. De m2me, s'il 
survient une guerre a la nation juive d'abord, 
les Romains combattront avec eux de tout coeur 
selon que les circonstances le leur permettront, 
sans q^u'il soit fourni aux troupes auxiliaires ni 
ble, ni armes, ni argent, ni vaisseaux; telle est 
la volonte" de Rome; et ils observe ront leurs en- 
gagements sans tromperie. Telles sont les 
clauses du traite* des Rom a in* avec te peuple 
juif. Que si, dans la suite, les uns et les autres 
veulent y ajeuter ou en reirancher, ils le feront 
a leur gre\ et ce Qui aura 6t€ ajoute" ou retran* 
ch6 sera obligatoire. 

Au sujet des maux que le roi Dem&rius leur 
a faits, nous lui avons ecrit en ces termes : 
4 * Pourquoi fais-tu peser le joug sur les Juifs, 
qui sont nos amis et nos allies ? Si done ils t'ac* 
cusent encore aupres de nous, nous soutien- 
drons leurs droits, et nous te combattrons sur 
mer et sur terre. " 

Ayant appris que Nicanor et son ar- 9 
mee etaient tombes dans le combat, Deme- 
trius envoya encore une fois Bacchides 
et Alcime en Judee, avec l'aile droite de 
son arwtfc. Ils prirent la route qui raene 2 
a Galgala, et dresserent leur camp a 
Masaloth, qui est dans le territoire d'kr- 
beles; ils s emparerent de cette ville et 
tuerent un grand nombre d'habitants. 
Le premier mois de Tan cent cinquante- 3 
deux, ils rangerent leurs troupes devant 
Jerusalem. Puis ils levereot le camp et 4 
ailerent a Beree avec vingt mille hommes 

traits ; c'est une rlponse du slnat aux griefs des 
Juifs contre Demetrius, reponse faite de vive 
voix aux envoyes, ou transmise par lettre a 
Judas. 

IX, 3. L'an 153 des Seleucides, x6o av. J.-C 
An mars ou commencement d'avril. 
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5 et deux mille cavaliers, pour attaquer 
Judas, qui avait etabli son camp a Elea- 
sa, ayant avec lui trois mille guerriers 

6 d'elite. A la vue du grand nombre d'en- 
nemis, ils fiirent remplis de frayeur, et 
beaucoup s'enfuirent secretement du 

7 camp; il n'en resta que huit cents. Ju- 
das vit que son armee s'etait derobee, et 
que cependant la bataille etait immi- 
nente; alors son cceur fut brise, parce 
que le temps lui manquait pour rassem- 
bler les siens, et il se sentit defaillir. 

S Cependant il dit a ceux qui lui restaient : 
" AUons, marchons contre nos adver- 
saires, si toutefois nous pouvons hitter 

9 contre eux ! " Mais eux Ten detournaient 
en disant : " Nous ne le pouvons pas; 
sauvons maintenant notre vie et retour- 
nons aupres de nos freres, ensuite nous 
reviendrons combattre nos ennemi; mais 

10 nous sommes trop peu. " Judas leur dit: 
" Dieu me garde d'agir ainsi, de pren- 
dre la fuite devant eux ! Si notre heurc 
est venue, mourons bravement pour nos 
freres et ne laissons pas une tache a 
notre gloire ! " 

11 L'armee syrienne sortit du camp, 
s'avancant a leur rencontre; les cava- 
liers etaient partages en deux corps, les 
frondeurs et les archers marchaient en 
tete, les plus vaillants au premier rang. 



Chap. IX, 36. 



Bacchides etait a l'aide droite, et la pha* 12 
lange s'avancait des deux cotes, au son 
de la trompette. Ceax du cote de Judas 13 
sonnerent aussi de la trompette, et la 
terre etait ebranlee du bruit des deux 
annecs ; le combat s'engagea et dura du 
matin jusquau soir. Judas, vovant que 14 
Bacchides et ses meilleures * troupes 
etaient a l'aile droite, rassembla autour 
de lui tous les hommes de coeur, battit 15 
l'aile droite des Syriens et la poursuivit 
jusqu'a. la montagne d'Azot. Mais ceux 16 
qui etaient a l'aile gauche, s'apercevant 
que l'aile droite etait battue, firent volte- 
face et suivirent par derriere Judas et les 
siens; la lutte devint acharnee, et il y 17 
eut de part et d'autre un grand nombre 
de morts. Judas tomba aussi, et ses 18 
compagnons prirent la fuite. 

Jonathas et Simon emporterent Judas, 19 
leur frere, et ils rensevelirent dans le 
sepulcre de leurs peres, a Modin. Et 20 
tout Israel le pleura et fit entendre sur 
lui de grandes lamentations; on mena le 
deuil pendant plusieurs jours et Ton 21 
disait : " Comment est-il tombe le heros, 
celui qui sauvait Israel ! " Le reste de 22 
Thistoire de Judas, ses autres guerres 
les autres exploits qu'ii accomplit, et ses 
titres de gloire uont pas ete ecrits; car 
ils sont tres nombreux. 



SECTION II. — Jonathas chef des Juifs et grand-pr$tre 

160 a 142 av. J.-C [Ch. IX, 23 — XII]. 



N — chap. IX, 23 — 73. — Apres deux 
ans de lutte contre Bacchides, maitre 
ilc la Judee^ Jonathas obtient la paix 
el remplit, a A/achmas, les fonei ions de 
ju$e d* Israel. 

23 Apres la mort de Judas, les impies se 
montrerent dans tout le territoired'Israel, 
et tous ceux qui commettent l'iniquiti 

24 leverent la tete. En ces jours-la sur- 
vint une grande f am ine, et le sol lui- 

25 memc fut infidele avec eux. Bacchides 
choisit les hommes impies et les etablit 

26 pour administrer le pays. Ils recher- 
chaient les amis de Judas et, quand ils 
en avaient trouve, ils les amenaient a 
Bacchides qui les punissait et les tour- 

27 nait en derision. Et Israel fut afflige 
J une grande tribulation, telle qu'U nV 
en avait pas eu de pareille depuis le jour 
ou ii nc parut plus de prophete en Israel. 

w Alors tous les amis de Judas s'assem- 

29 blerent et dirent a Jonathas : " Depuis 

que ton frere Judas est mort, il ne se 

trouve plus d'homme cemblabe a lui pour 

marcher contre nos ennemis, Bacchides 



et tous ceux qui halssent notre nation. 
Nous t'avons done choisi pour etre notre 30 
chef a sa place et pour nous commander 
dans nos combats. " Jonathas recut 3 1 
done en ce temps-Id le commandement, 
et il se leva a la place de Judas son 
frere. 

Des que Bacchides eut appris l'elec- 32 
tion de Jonathas, il chercha a le faire 
perir. Infonnes de ce dessein, Jona- 33 
thas, son frere Simon et tous ceux qui 
etaient avec lui s'enfuirent au desert 
de Thecue, et ils s'etablirent pres des 
eaux de la citernc Asphar. [Bacchides 34 
en cut connaissance le jour du sabbat, et 
il se rendit lui-meme avec toutc son ar- 
mee au-dela du Jourdain]. Jonathas 35 
envoya son frere Jean, comme chef du 
peuple, chez les Nabateens, ses amis, les 
priant de leur permettre de deposer chez 
eux ses bagages, qui etaient considera- 
bles. Mais les fils de Jambri, 6tant sor- 36 



34. En eut connaissance U jour du sabbat; 
Vuig., en eut conmtissance, et il se rendit le 
jour du sabbat. 
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tis de Med aba, se saisirent de Jean et de 
tous ses bagages, et s'en allerent avec 

37 tout ce butin. Quelque temps apres, on 
vint annoncer a Jonathas et a son frere 
Simon que les fils de Jambri celebraient 
une noce solennelle et qu'ils amenaient 
de Nadabat en grande pompe la fiancee, 
fille d'un des puissants princes de Cha- 

38 naan. Alors, se souvenant de leur frere 
Jean, ils monterent et se cacherent a 

39 I'abri de la montagne. Levant les yeux, 
ils observaient, et voici qu'un grand 
bruit se fit entendre et que parut un 
nombreux convoi; l'epoux, accompagne 
de ses freres et de ses amis s'avancait a 
leur rencontre, avec des tambourins, des 
instruments de musique et un attirail 

40 considerable. A cette vue, les com pa- 
gnons de Jonathas se leverent de leur 
embuscade et se precipiterent sur eux 
pour les massacrer; un grand nombre 
tomberent sous leurs coups, le reste s en- 
fuit dans les montagnes, et les Juifs 

41 semparerent de leurs depouilles. Ainsi 
les noces se changercnt en deuil et les 
sons joyeux de leur musique en lamen- 

42 tation. Apres avoir ainsi venge le meur- 
tre de leur frere, Jonathas et Simon se 
retirerent vers les marais du Jourdain. 

43 Bacchides en fut instruit, et il vint le 
jour du sabbat jusquaux berges du 
Jourdain, avec une puissante armee. 

44 Alors Jonathas dit a ses compagnons : 
" Levons-nous maintenant et combat- 
tons pour notre vie ! Car il n'en est pas 
aujourd'hui comme hier et avant-hier. 

45 Voici Vennemi en armes devant nous et 
derriere nous, et de tous cotes l'eau du 
Jourdain, un marais et un bois; nul 

46 moyen d'echapper. Maintenant done 
criez vers le ciel, afin que vous soyez 
sauves de la main de vos ennemis. " Le 

47 combat s'engagea. Jonathas etendit la 
main pour frapper Bacchides, mais ce- 
lui-ci, pour 1'eviter, se rejeta en arriere. 

48 Alors Jonathas sauta dans le Jourdain, 
sum de ses compagnons; ils le passerent 
a la nage, et les Syriens ne le passerent 

49 point pour les poursuivre. II perit ce 
jour-la mille hommes du cote de Bac- 
chides. Celui-ci retourna a Jerusalem, 

50 et batit des villes fortes dans la Judee, 
la forteresse ores de Jericho, Emmaus, 
Bethoron, Bethel, Thamnatha, Phara 
et Tephon, avec de hautes murailles, des 

51 portes et des verrous, et il y mit des 
garnisons pour exercer les hostilites con- 

52 tre Israel. II fortifia la ville de Bethsur, 
Gazara et la citadelle, et il y mit des 

1$ troupes et des depots de vivres. 11 prit 
pour otages les fils des principaux du 
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pays, et les retint prisonniers dans la 
citadelle de Jerusalem. 

L'an cent cinquante-trois, au deuxieme 54 
mois, Alcime commanda d'abattre les 
murs du parvis interieur du sanctuaire, 
detruisant ainsi l'oeuvre des prophetes, 
et il commenca a les demolir. En ce 55 
temps-la, Alcime fut frappe de Dieu, et 
ses entreprises furent arretees ; sa bou- 
che se ferma; atteint de paralysie, il ne 
put plus prononcer une seule "parole, ni 
donner aucun ordre au sujet des affaires 
de sa maison. Et Alcime mourut en ce 
temps-la dans de grandes tortures. 

Voyant qu J Alcime etait mort, Bac- 
chides s'en retourna aupres du roi, et le 
pays de Juda fut en paix pendant deux 
ans. Alors tous les Juifs infideles tin- 
rent conseil, en disant : " Voici que 
Jonathas et ses compagnons vivent en 
paix et securite : faisons done venir Bac- 
chides, et il les prendra tous en une 
nuit. " Et ils allerent s'entendre avec 
lui. Bacchides se mit en marche a la 
tete d'une grande armee, et il envoya 
secretement des lettres a tous ses parti- 
sans qui etaient en Judee, pour qu'ils se 
saisissent de Jonathas et de ses compa- 
gnons; mais ils n'y reussirent pas, parce 
que ces derniers eurent connaissance de 
leur dessein. Et parmi les hommes du 61 
pays, chefs du complot, ils en priront 
cinquante et les firent perir. Puis Jo- 62 
nathas, avec Simon et ceux qui etaient 
avec eux, se rendit a Bethbasi dans le 
desert, et il en repara les ruincs et la 
fortifia. Bacchides Tapprit, rassembla 63 
toutes ses troupes et fit appel A ses par- 
tisans de Judee. II vint et etablit son 64 
camp pres de Bethbasi ; il assiegea cette 
ville pendant beaucoup de jours et cons- 
truisit des magasins. Mais Jonathas, 65 
laissant dans la ville son frere Simon, 
sortit dans la campagne et revint 
avec une petite troupe. II battit Odoar- 66 
res, ainsi que ses freres et les fils de 
Phaseron dans leurs tentes, et il com- 
menca a attaquer les assiigeanls et u 
marcher contre eux avec des forces. 
Simon, de son cote, fit une sortie avec 67 
ses compagnons et bru.u *es machines 
de guerre. Tous deux combattirent 68 
contre Bacchides. dont Parmee fut ecra- 
see, et ils le jeterent dans une profoade 
affliction de ce que son dessein et son 
expedition etaient completement man- 
ques. Outre de colere contre les Juifs 69 

65. U tie petite troupe 1 rassembl^c 2» la hute. 
Ik nutnerqest an hlbralsme, comp. Gen. xxxiv, 
30; Deut. iv, 27 etc. 
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qui lui avaient conseille de venir dansk77r^t7~^ ! — L -— 

pays, il en fit perir un grand nombre el na? A f^V^"™" 1 que le roi d ™- 
prit la resolution de retourner ™ns !on •' S& J pf* 3 J e ?° uvoir de form «- une 

70 pays, jonathas le sut, et il lui S I KLf < r * £ Cltadelle ,ivrtren t o 
des messagers pour trailer a"ui £ ' SrXL U J T tha f ' qui les rendit * 

la paix et obtenir quon leur ^dit lil^^TcomZ^T^^ A J€ ' IO 

71 pnsonmers. Bacchides les accueillit et renouSer -la vX ^ a rebdt f et a 
accepta leurs propositions; il s'engagea ouvriersX r JJ , - ' t - ommaild a aux 1 1 
par serment envers Jonathas alehfi d"entourer ,eTo^T 5* murailles et 

72 ta.re aucun mal, tant quil vivrait II ' r&s ^r ii% i" c * S,0 J? de P* erres ca r- 
lui rendit les prisonniers quil avail fails ' Sfcff V ^: Ces «*« furent 
auparavant dans le pays de Juda e t 'An^f^^^^^ 11 ' 1 ^^ ^ 
sen etantalle dans son pays, ilnerevkt ' Kes ,S ^"f 5 qUe Bacch ^ avail 

73 Plus sur le territoire d£ J„if s S ! *„ ff n/ . s en ' u "-ent, et chacun d'eux, n 
* reposa dans Israel, et Jonathas fo2£ j SfS s n?T e ' S en retouraa da ^ 
demeure a Machmas, et il comment ' aux oJi «J* u ^" es -" ns ^emem de r 4 

uger le peuple et il fit <liW~wt™ i~ ' q m , avaien t abandonne la loi et les 

mfpies du^miLu d'lsrat^™* 6 l&i j SSS^Tf * DfeU «^ *£ 

1 uetnsur, ou ils trouvaient un refuse 

;~ CH / AP ,V V - -SoOkitipar Dime- : Cependant le roi Alexandrelpprit 1; 
tnus 1 <t par Alexandre Bal„ s ,Jona- \ »* <*&** que Demetrius avaient faites ' 
.'tat prend parti pour ce dernier, ,«/| a J"»thas; on lui raeonta aussi les 
m actor* la dipiiU de grand pretre ™ m , bats 4 ue ^lui-ci avail livres les 
1 z,'"^," T """'"^ «« &/'* f£ P S". 11 avait a ccomplis, lui et ses 
,■ ","?"£ il <&"'* A P°"°niutge- £"»-. ainsi We 1* maux qu' Is avaiem 
W de DtmUriut //. - S , ™dures ; et il dit : « Trou verions nous . 6 

10 .. L'an cent soLxante, Alexandre fib I en dX"l "^ pareU? F a >*>ns-nous. 
u Antiochus et surnemme Epljhane se I uw fcHr" JT,' "" ^ " ll ^ rivit > 7 
mil en marche, et s'empara de ptole^ * ta lui envo >' a ainsi «»*ie : 

mats; les habitants le recurent et il fnt i w Leroi A| e*andre 



1 son frere Jonathas, saiut. 18 



3 S^ WSJ- ~ j s£F=S 
5 fflSi'S'ft, S; Ss-55 .eieSr^n^^ -- „ 

avons fait, i lui, * son frere et flout en H P & m ^u de J an cent "MMnte, 

6 son people." II rautorisaftl te4d2 S^fS 8 - Tab S? acte ' et "^aune 
loupes, d fabriquer des arni rti « ^ « ffnqua beaucoup d'armes. 

Jireson a , W ,erUordon^t q u'onlu1 trim ^7" " C J hoses ' ^"4- 22 
remit les otages detenus dans "a citi "OtfS^ un ?.8™ nde affliction : 

7 Jelle. Ausslt JonathL « rendit d drenou, ^ n °" S ^ dit " U ' q«'Atexan- 2 , 

^aTfe, 1 ' J ? Wr 1f de Jon rtle et Ken- 
Ro , ^sfe ^ r" , S , ": a ZPi idu H»«,L- 



^£iS^ s ^e^i^^ 



WVr / -"wmmuw *yajr aure < ans. — 
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Chap. X, 2$. 



28 
30 



situation et des presents, afin qu'ils 
25 soient mes auxiliaires. " II leur envoya 
done une lettre ainsi concue : 

Le rot Demetrius a la nation juive, salut. 
26 Vous avez garde fidelement l'alliance faite 
avec nous, persev^rant dans notre amine ct ne 
vous unissant pas a nos ennemis; nous I avons 
appris ct nous nous en sommes rejouis. Con- 
tinuez de nous rester fidetes dans les circons- 
tances presentes, ct nous recompenserons par 
des bienfaits ce que vous faitespour nous. 
Nous vous accorderons beaucoup d exemptions 
et de faveurs. Des a present je vous decharge 
et je fais remise a tous les Juifs des tnbuts, 
des droits sur le sel et des courennes. Ce qui 
me revient pour le tiers du prodmt du sol. et 
pour la moitiedu prod uit des arbres /miners, 
je vous en fais aujourd'hui la remise, et je 
n'exigerai plus rien desorroais et en aucun 
temps du paysde Juda, ni des trois cantons qui 
lui sont reunis de la Samane et de la Galilee. 

31 je veux que Jerusalem soit une ville samte et 
exempte, ainsi que son territoire, ses dimes et 

32 ses tnbuts. Je renonce aussi a mon autonte 
sur la citadelle qui est a Jerusalem, etie la 
donne au grand pretre afin qu il y etabhsse 
pour la garder les hommes qu'il aura choisis. 

33 Tous les Juifs qui ont ete emmenes captifs du 
pays de Judas dans toute l*e*tendue de mon 
royaume, je les renvoie libres sans rancon; je 
veux que tous leur fassent aussi remise des tri- 

34 buts. meme pour les animaux. Que toutes les 
solennites, les sabbats, les neomenies, les tours 
fixes et les trois jours qui precedent ou qui sui- 
vent une fete sofennelle, soient des jours d 1m- 
muniteetde franchise pour tous les luifsqui 

35 habitent dans mon royaume. En ces jours-la, 
nul n'aura le droit de poursuivre 1 un d entre 
eux ou de lui intenter une a&ion pour <juelque 

36 



45 



48 
49 

51 
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41 



42 



43 



nera 1a meme some 4m ««. *»».w»«.^ « 

troupes du roi. Un certain nombre d entre eux 
seront places dans les grandes forteresses du 
roi et plusieurs seront admis aux emplois de 
confiance du royaume; de plus, ces troupes au- 
ront a leur tete des chefs pris dans teurs rangs, 
et elles vivront scion leurs lois, comme le roi 
38 I'a ordonne _pour le pays de Juda. Les trois 
* cantous de Samarie annexes a la Judee lui se- 
ront incorpores et comptes comme siens, de 
telle sorte qu'ils soient sou mis a un meme chef 
et n'obeissent a nulle autre autorite que cclle 
du grand pretre. Je donne Ptolemais et son 
territoire au san&uaire de Jerusalem, pour les 
depenses nccessaires au culte. Et moi je 
donne chaque annee quinze mille sides d ar- 
gent qui seront pris sur le fisc royal dans les 
localites convenables. Et tout le surplus, que 
les employes du fisc n'auront pas paye comme 
dans les annees anterieures, lis le solderont a 
Vavenir pour le service du temple. En outre, 
il sera fait remise des cinq mille sides d'argent 
que les officiers prelevaient chaque annee tur 
les revenus du sancluaire, parce qu'ils appar- 
tiennent aux pretres qui font le service. Qui- 
conque se sera reTugi* dans le sanctuaire de 
Jerusalem et dans toute son enceinte, etant re- 
devables des imputs royaux ou de toute autre 
dette, sera libre, avec tous les biens qu il pos- 
sede dans mon royaume. Les depenses pour 
la construction et la restauration du sandtuaire 
seront aussi prelevees sur les revenus du roi. 



44 



Ier LIVRE JES MACHA BfcES. Chap. X, 61. 

En» outre, pour reconstmire les murailles de 
Jerusalem et pour en fortifier l'enceinte, les 
depenses seront encore prelevees sur les reve- 
nus du roi ; et il en sera de meme pour relever 
les murailles des villes de la Judee. 

Lorsque Jonathas et le peuple enten- 46 
dirent ces paroles, ils n'y crurent pas et 
refuserent de les accepter, parce qu'ils 
se souvenaient des grands maux que 
Demetrius avait faits a Israel et des ca- 
tamites qu'il leur avait causes. lis se 47 
deciderent done en faveur d' Alexandre, 
dont les propositions pacifiques obtin- 
rent la preference a leurs veux, et ils 
furent constamment ses allies. Le rot 
Alexandre rassembla une grande armee 
et s'avanca contre Demetrius. Les deux 
rois avant engage la bataille, l'armee de 
Demetrius prit la fuite et Alexandre la 
poursuivit ; il I'emporta sur eux et com- 
battit tres vaillamment jusqnau couclier 
du soleil, et Demetrius fut tue ce jour-la. 
Alexandre envoya a Ptolemee, roi 
d'Egypte, des ambassadeurs charges de 
lui dire: " Je suis rentre dans mon 
royaume et je suis assis sur le trone dc 
mes peres; j'ai reconquis le gouverne- 
ment par ma victoire sur Demetrius et 
j'ai pris possession de notre pays. Je 
lui ai livrc bataille et il a ete defait par 
moi, lui et son armee, et je suis monte 
sur le siege de sa royaute. Maintenant 
faisons amitie ensemble; donne-moi ta 
tille en marine, je serai tdh gendre, et 
je te donnerai, ainsi qu'a elle, des pre- 
sents dignes de toi. " Le roi Ptolemee 
repondit en ces termes: " Heurcux le 
jour ou tu es rentre dans lc paysde tes 
peres et ou tu t'es assis sur le trone dc 
leur royaute ! Maintenant je ferai pour 56 
toi ce que tu as ecrit; mais viens au- 
devant de moi a Ptolemais, afin que 
nous nous voyions ensemble, et je te 
ferai mon gendre, comme tu en as cx- 
prime lc desir. " Ptolemee partit d'Egryp- 
te, lui ct sa fille Cleopdtre, et se rendita 
Ptolemais, en Tan cent soixante-deux. 
Le roi Alexandre vint au-devant de lui, 
et celui-ci lui donna sa fille Cleopatre, et 
il c&ebra les noccs 1 Ptolemais avec une 
grande magnificence, selon la coutume 

des rois. % 

Lc roi Alexandre ecrivit aussi a Jona- 
thas, rinvitant a se rencontrer avec lui 
Jonathas sc rendit en grande pompe a 
Ptolemais, ou il se rencontra avec les 
deux rois ; il leur ofifrit, ainsi qu'a leurs 
courtisans, de I'argent, de l'or ct beau- 
coup de presents, et il se concilia leur 
faveur. Alors s'unirent contre lui des 
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60 



34. Les solenniiis, les trois grandes fetes de 
Paque, de la PentecOte et des Tabernacles, oil 
les Juife faisaient le peierinage de Jerusalem. 



6l 



hommes pervers d'Israel, des impies 
pour Taccuser; mais le roi ne les ecouta 
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67 



62 pas II ordonna meme qu'on otat a*Jo- Apollonius mit en oalre de bataille trois 

natbas ses vetements et qu'on le revetit mille cavaliers et une armee nombreuse 

de pourpre. Cet ordre ayant ete execute, et se dirigea du cote d'Azot, comme pour 78 

03 le roi le fit asseoir aupres de lui, et il se retircr, et en meme temps il s'avan- 

dit aux grands de sa cour : " Sortez cait vers la plaine, parce qVil avait un 
avec lui au milieu de la vdle et publiez ; grand nombre de cavaliers en qui il avait 
que personne n eleve de plainte contre . confiance. Jonathas le suivit du cote 

lui pour quoi que ce sort, etque nulne le d'Azot, et les deux armees en vinrent 

64 moleste sous aucun pretexte. " Quand aux mains. Apollonius avait laisse der- 79 
ses accusateurs virent qu'on lui rendait riere eux miUe cavaUers dans un noste 
ces honneurs publics et qu'il etait revetu cache; maisjonathaseutavisqu'ilyavait 80 

65 de la pourpre, tous s enfuirent Ajou- une embuscade dressee derriere lui Les 
tant encore a ces honneurs, le roi l'ins- cavaliers entourcrent sa troupe et lance- 
cnyit au nombre de ses premiers amis rent des traits contre ses hommes depuis le 

It &T ra lu et e° u y ern . eu , r . de P™- matin jusqu'au soir. Et ses hommes 81 

wnce. Et Jonathas revmt a Jerusalem tinrent bon, ainsi que l'avait recomman- 

enpaixetjoyeux. de Jonathas, tandis que les chevaux des 

L an cent soixante-cinq Demetrius, cavaliers se fatiguerent. Alors Simon 82 

his de Demetrius, vint de Crete dans le tit avancer sa troupe et attaqua la pha- 

08 pays de ses peres. A cette nouvelle, le lange, car la cavalerie etait sans force- 

roi Alexandre ressentit une grande dou- les Syriens furent battus par lui et pri- 

bg eur, et il retourna a Antioche. Deme- rent la fuite. La cavalerie se debanda 8* 

tnus pnt pour general Apollonius, gou- dans la plaine, et les fuyards ffaenerent 

verneur de la Coele-Syne, et celui-ci ras- Azot, ou ils entrcrent dans BltfDacon 

sembla une grande armee et vint camper leur temple d'idole, pour y trouver un 

pres de Jamma. La, il envoya dire a asile. Jonathas briila Azot et les villes 84 

<° Jonathas, le grand pretre : » Toi, tout d'alentour, apres les avoir pillees, et il 

seul tu t eleves contre nous, et moi je livra au feu le temple de Daeon avec 

suis devenu un objet de derision et d'op- ceux qui s'v etaient refugies. Le nom- 8« 

probre a cause de toi ! Comment oses-tu, bre de ceux qui perirent par l'epee ou 

toi, jouer 1 mdependant vis-a-vis de nous qui fiirent consumes par le feu fut d'en- 

71 dans tcs montagnes ? Maintenant done, viron huit mille. Et partantde la Jo- 86 

si tu as confiance dans tes forces, des- nathas vint camper pres d'Ascaion dont 

cends vers nous dans la plaine, et la me- les habitants vinrent au-devant de lui 

surons-nous ensemble, car j'ai pour moi lui rendant de grands honours. Puii 87 

,2 tes puissantes vUles de la cite. Informe- Jonathas retourna a Jerusalem avec ses 

toi et apprends qui je suis et quels sont gens, avant un riche butin. 

f a * q ^ me prtten * ! eur concours - Lorsque le roi Alexandre apprit ces 88 
Us atfirment que votre .pied ne peut tenir evenements, il accorda de nouveaux hon- 

7. Sw U.T' W 1 ! deU ? fois tes &? ncurs d Jonathas. II lui envoya une 89 

73 ont ete mis en fuite dans leur pays. Et agrafe d'or, comme il est d'usaee d'en 
maintenant tu ne pourras soutenir le ' gratifier les parents des roisTet il lui 
thocde ma cavalerie et d'unearmfc si donna en propriete Accaron et son ter- 
nombreuse dans une plaine oh il n'y a ni ritoire. 
pierre, ni rocher, ni un lieu ou l'on puisse 

74 se refugier." Quand Jonathas cut en- 

tendu ce dSfi d'Apollonius, il ressentit ,.,-— 

une vive indignation; il fit choix de dix i 'has fait la paix avec De'nu'trius II et 
mille hommes et partit de Jerusalem, et '"<"'* _? J . sprinter une sedition. Mais, 



30 — chai>. XI, 1 — 59. — Apres la 
mart d Alexandre et de PtoUmeeJona- 



son frere Simon vint le rejoindre avec un 
75 corps dc reserve. Ils allerent camper 
pres de Joppe* ; la ville leur ferma ses por- 
tes, car elle etait occupy par une garni- 
son d'Apollonius; aussi en commence 



pay id 'ingratitude \ it accepte Vallian* 
ce tfAntiochus VI et de Tryphon. 

I e roi d'Egypte rassembla une armee \\ 
innombrable comme le sable qui est sur 
le bord de la mer, et de nombreux vais- 



id mnf ;i<, 1! „•*_. 1 L l"; ""••-"—"•- » wiu w ia mci , « ue nomoreux vais- 

o^r^nf f^^ L«s habitants effrayes j seaux, et il cherchait a se rendre maitre 
llTXJS^*?^^ duroyaume d'Alexandre par ruse etde 



77 tn; de Joppe\ Des qu'il en fut inform^, 

a 71 *£ € *t******t*s vitUs de la cdte, du pays 
des Phuuuns; litt. la force des villts; VxiigZu 
Jorte dcsbatmlles, wk WfU > v au \i tu d c woAcwv. 
V- est pcut-€tre la vraie le9on. 



Tannexer a son royaume. II s'avan9a 2 

83. La cavaltrU; Vulg. Et qui, probable- 
ment pour Et equi. 
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done vers la Syrie avec des paroles de 1 les forteresses furent tues par les habi- 
paix; les villes s'ouvraient devant lui et I tants. Et Demetrius devint roi, i'an 19 
les habitants accouraient a sa rencontre; cent soixante-sept. 
car le roi Alexandre avait ordonne En ces jours-la, Jonathas rassembla 20 



■> 



d'aller au-dcyant de lui, parce qu'il etait 
son beau-pere. Mais des que Ptolemee 
etait entre dans une ville, il y laissait de 



ceux qui etaient en Judee afin de s'em- 
parer de la citadelle de Jerusalem, et il 
dressa contre elle beaucoup de machines 



4 ses troupes pour la garder. Lorsqu'il I de guerre. Alors queiques hommes im- 21 
approcha d'Azot, les habitants lui mon- \ pies, qui haissaient leur nation, allerent 
trerent le temple de Dagon brule, la ville | trouver le roi Demetrius et lui rapporte- 
elle-meme et ses alentours en mines, les ! rent que Jonathas assiegeait la citadelle. 
cadavres epars et les restes de ceux qui ! A ce recit, Demetrius fut irrite; des qu'il 22 
avaient ete brules dans la guerre; car ils Feut entendu, il se hata d'accourir a 
en avaient fait des monceaux sur la Ptolemais et il ecrivk a Jonathas de ces- 

5 route. Et ils lui raconterent cequ' avait : ser le siege de la citadelle et de venir 
fait Jonathas, afin de le rendre odieux; , immediatement le trouver a Ptolemais, 

6 mais le roi se tut. Jonathas se rendit pour conferer avec lui. Lorsque Jona- 23 
aupres du roi a Joppe pour lui rendre j thas eut re^u cette lettre, il ordonna de 
hommage; ils se saluerent mutuellement i continuer le siege, et ayant choisi pottr 

7 et passerent la la nuit. Jonathas accom- \ I 'accompagner queiques anciens d'lsracl 
pagna le roi jusqu'au fleuve nomine et plusieurs pretres, il s'exposa au dan- 
Eleuthere, puis il retourna a Jerusalem, ger. Ayant pris avec lui de Tor, de 24 

8 Le roi Ptolemee se rendit ainsi maitre Fargent,' des vetements et beaucoup d'au- 
des villes maritimes jusqu'a Seleucie sur tres presents, il se rendit aupres du roi 
la mer, et il meditait de mauvais desseins t a Ptolemais, et recut de lui un accueil 

9 contre Alexandre. 11 envoya des am- ( favorable. Queiques hommes pervers 25 
bassadeurs au roi Demetrius, pour lui | de sa nation porterent contre lui des 
dire : " Viens, faisons alliance ensemble, \ plaintes; mais le roi fit pour lui ce qu'a- 26 
et je te donnerai ma tille qu' Alexandre a \ vaient fait ses predecesseurs : il le com- 
epousee, et tu regneras dans le royaume ; bla d'honneurs en presence de tous ses 

io de ton pere. Je me repens de lui avoir amis, lui conlirma le souverain ponti- 27 
donne ma fille, car il a cherche a oVas- j ficat et toutes les distinctions qui lui 

(i sassiner. " II le rabaissait ainsi parce avaient ete accordees precetlemment, et 
qu'il avait envie de son royaume. j le fit inscrire au nombre de ses pre 



12 Ayant enleve sa fille, il la donna a De- 
metrius; des lors il rompit avec Alexan- 
dre et leur hostilite devint publique. 

13 Ptolomee fit son entree a Antioche et rait 
sur sa tete deux couronnes, celle d'Egyp- 

[4 te et celle d'Asie. En ce temps-la 
Alexandre etait en Cilicie, parce que les 



miers amis. Jonathas demanda au roi 28 
d'aflrahehir de tout tribut la Judee et les 
trois toparchies de la Samarie, et il lui 
promit en retour trois cents talents. Le 29 
roi y consentit, et il £crivit sur tout cela 
a Jonathas une lettre ainsi concue : 

Le roi D£m£trius a son frcre Jonathas et a la 30 



habitants de CCtte COntree s'ctaieilt revol- j nation des Juifs, salut ! Nous vous adressons 31 



15 tes. Des qu'il apprit la t rah i son de son 
beau-pire^ Alexandre s'avanca contre lui 
pour le combattre; le roi Ptolemee de- 
pioya son armee et marcha a sa rencon- 
tre avec de grandes forces, et le mit en 

16 fuite. Alexaudre s'enfuit en Arabic pour 
y chercher un asile, et le roi Ptolemee 

17 triompha. L'Arabe Zabdiel trancha la 
tele a Alexandre et Fenvoya a Ptole- 

18 mee. Le roi Ptolemee mourut trois jours 
apres, et les Egyptiens qui etaient dans 

XI, 10. Af'tissassiner : allusion a ce fait ra* 
come* par Josephe (Antiq. xiii, iv, 6) : Un favo- 
ri d' Alexandre, notnme" Ammonius, avait tenti 
d'a«assiner Ptolemee, et comme Alexandre re- 
fusait de livrer le meurtrier, son beau-pere le 
rendit responsable de Pattentat. 

26. Les trois toparchies de la Samarie : 
voy. x, 38 etplus bas v. 34. D'apres les textes 
°rec et latin, il faudratt traduire, et la Sama- 



une copie de la lettre que nous avons ecrite a 
votre sujet a Lasthenes, notre cousin, atin que 
vous la connaissiez. — Le roi Dlmltrius a 
Lasthenes, son pere, salut ! Nous avons r&olu 
de faire du bten a la nation des Juifs, qui sont 
nos amis et observent ce qui est juste en vers 
nous, a cause des bons sentiments qu'ils nous 
ont ttfmotgnes. Nous leur connrmons et le ter* 
ritoire de la Judee et les trois cantons detaches 
de la Samarie pour etre rlunis a la Judee, 
savoir Ephraim, Lydda el Ramathaim avec 
toutes leurs dependences; en faveur de tous ceux 
qui vont sacrifier a Jerusalem nous faisons ctttt 
concession , au lieu des redevances qu'aupara- 

rie; mais pourquoi Jonathas aurait-il sollicitrf 
cette faveur pour une province de tout temps 
hostile a la judee? II y a la sans doute une 
faute de copiste. 

34. Nous faisons cette concession : il semble 
manquer quelque chose au texte grec; la Vulg. 
ajoute le mot seqmstrari ; " ces territoires et 
leurs revenus seront reserve's, en faveur de ceux 
qui vont sacrifier en Jerusalem, au lieu at* 



33 



34 
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38 



vantleroirecevait d'eax chaque anneesur les 
productions du sol et les fruits des arbres. Et 
tous les autres droits qui nous appartiennent, a 
daterde ce jour, soit sur les dimes et les tributs, 
soit sur les raarais salants et les couronnes qui 
nous etaient dues, nous leur en faisons encore 
remise complete. II ne sera de>og£ desormais et 
en aucun temps a aucune de ces faveurs. Main- 
tenant done prenez soin de faire une copie de ce 
decret, et qu'elle soit donnee a Jonathas et d*- 
posee sur la montagne sainte dans un lieu ap- 
parent. * 

Le roi Demetrius, voyant que le pavs 
ctait en paix devant lui, et qu'il n'avait 
plus a vaincre aucune resistance, ren- 
vova toute son armee, chacun dans ses 
lovers, a l'exception des troupes etran- 
geres qu'il avait recrutees dans les iles 



I 



35 productions du sol et les fruits des arbres" Kt ? ^ lU ?> farent t en <* jour-la un butin con- 
siderable et delivrerent ie roi. Voyant 49 
que les Juifs tenaient la ville a leur dis- 
cretion, les habitants perdirent courage 
et firent entendre au roi des cris sup. 
pliants : " Accorde-nous la paix, et 50 
que les Juifs cessent de combattre contre 
nous et contre la ville ! n En meme 51 
temps ils jeterent Leurs armes et firent 
la paix. Les Juus acquirent beaucoup 
de gloire devant le roi et devant tous 
ceux qui etaient dans son royaume, et ils 
retournerent a Jerusalem avec de riches 
depouiiles. Le roi Demetrius put s 5 as- 52 
seoir sur le trone de son royaume, et le 

des nations; et insi touted ieTa'rmles'de' i 1^*1*1 en f i^ix Levant lui Mais il re- 53 
59 ses peres devinrent ses enriemierTrv : 2? ? ^ P™messes qu'il avait fid. 

phon? qui avait ete auo^avant' un des ' ™ ; , l1 s . eloi ^ n . ade Jonathas et ne realisa 

lc,rmeemumuraitcontreDemetriu\X temoi ^ees. et d l'afihgea beau- 

trouver l'Arabe Emalchuel qui elevait I ww ^ tv 1 
40 Antiochus, jeune fils d'Alexandre. II le i P r f ^ gryphon revint, amenant 54 
pressa de le lui livrer ami * dTle taire ! f U \ Al *°chus, un jeune enfant, et il 
regner a la place dHon &n T- il lu ra » a P™ lam , a .™ et M «* * '^eme. 
conta tout ce que DtaZSliit St e ^^ de lu ^ ™«*»*™it toutes les 55 
la haine de sL tnSS *«^ui i * I 2S pc8 ^P 6 "*™ avait iicenciees; 

Jonathas envoy* demander au rot De- s'empara des elephants et occuoa \n 

™t^ u Je 

™^%K 1 * JUtU ^ r ParCC ! te COnfirme dans le wcerdocc et je f eta- 
4^ KSiB?H5Lf *"?"* t Isr ?^ L l b!is sur les 1 uatre territoires, et te donne 

n^^JS^^'T^ \ Je le rangr d ' ami du roL " n lui env °y ait 5S 

",;f n Pf <*** «ul8mcnt pour toi et en meme temps des vases d'or et un ser- 

S^^ST* J V eUX tC ^ bler Vice de table ' avec i'^torisation de boire 
d honneurs, toi et ta nation, aussitot que t dans une coupe d'or, de se vetir de Dour- 

43 cs crconstances le permettront. Main- pre et de porter une aJSdSr EUl cq 

K^ tu feras bien d, ^voyer des Lblit Simon, son n^^ouverneur du ' 9 
hommes a mon secours, car toute mon ' -•" « « — -' « • _ utu V ul1 

44 armee a fait defection. " Jonathas lui 
envova a Antioche trois nulle hommes 



41 



pays qui s'etend de l'Echeile de Tvr a la 
frontiere d'Egypte. 



rcnt dans rinterieur meme de la ville, au , 
nombrede cent vingt millc, voulant tuer ; 

46 le roi. Le roi s'&ant refugie dans le ' 
palais, les habitants occuperent les rues 
tie la \Ule et commencerent a combattre. ' 

47 Alors Ie roi appela les Juifs a son secours; 



tons 
puis 



avec Rome et SparU et rempcrte de 
grands avaniages sur Us partisans de 
DtfrnJiriiis IL II commeticait d forti- 
fier JimsakiHi forsquUi tomb* dans 
un guet-apens de Tryphon* 

Alors Jonachas sortit et se mit a par- 60 



„ ,„ . s* — ;~v — '»^»^-w«*a, a.uia juiwtuuu* burnt et se mu a par- 

s Lnscmblc se reumrent autour de lui, ! courir le pays au-dela du fleuve amsi 
s f repandirent tous ensemble a tra- que les villes, et autour de lui se rassem- 

s la Vllle: lis v tuprpnf no ;.^#t- IA *.„ m:. h »» l_ aa . • . 



vers la ville; ils y tuerent ce jour-Ia en- 
48 viron cent mille hommes; ils brulerent 



redtvancesaue ces territoires payaient au roi 
mi-meroe. U sens n'est pas encore bien neL 
O autres peusent qu'il faut suppleer un mem. 
brc de phrase, par ex. «' yanatkas mous panra 
300 taitmU au heu des redevances que Us 
7"ifs payaient an roi " (vers. 38X 



blerent, pour combattre avec lui, toutes 
les troupes de Syrie. II vint done a As- 

39. Ttyffon: son nom *tait Diodote ; ce 
n est qu apres £tre pa. venu au pouvoir qu'il fut 
surnomme' Tryphon, U Ddbaucki. — Emal- 
ckmcL dans la Vulg.; en grec Rimalkmai, est 
appete Makhos par Josiphe et par Diod. de 
Sicile, Diodte. 
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Chap. XI, 61. I ER L1VRE DES MACHABEES. Chap. XII, 24. 

calon, dont les habitants vinrent au- f done a Rome, entrerent dans le senat et 
devant de lui, lui rendant de grands i dirent : " Jonathas, grand pretre, et la 

61 honneurs. De la, il passa a Gaza. Les nation des Juifs nous ont envoye pour 
habitants lui ayant ferme leurs portes, I renouveler Famitie et Falliance avec eux, 

it assiegea la ville, en brula les alentours telies qu'elles existaient auparavant Et 4 

62 et les piila. Alors ceux de Gaza implo- ie senat leur remit une lettre pour les 
rerent Jonathas, et il leur accorda la , autorites romafnes de chaque lieu, re- 
paix ; mais il prit pour otages les fils de \ commandant de leur procurer un heu- 
leurs chefs et les envoya a Jerusalem. II , reux retour dans le paysde Judas. Void 5 
parcourutainsilacontreejusqu'aDamas. j la copie de la lettre que Jonathas ecrivit 

63 Jonathas apprit alors que les gene- aux Spartiates : 

raux de Demetrius se trou vaient a Cades | « j onat has, grand pretre, le s*nat de la na- 6 

en Galilee a la tete d'une armee nom- ' tion, les pretres et le reste du peuple juif, aux 
breuse, avec Fhltention de le detourner : Spartiates leurs freres, salut! Deja, dans les 7 
fsA de wn pntrpnri^ Tl marcha. contre tem P s P ass& » une lettre a \ tc envoyee a Onias, 

04 ae son entrepnse. u marum conire grand ^^ de Ia ^ &At6[xss qui r6gnait 

eux, apres avoir laiSSe son irere bimon S ur vous, attestant que vous ctes nos freres, 
65 dans le pays. Simon s'avanca vers comme en fait foi la copie ci-dessous. Onias 8 




66 

demande la paix, il la leur accorda, les que ncus n'eussionspas besoin deces choses 
fit SOrtir de la villa, en prit pOSSessionet a y aat Pour consolation les saints Livres qui 
v mtf iinp o"irni<snn sont entre nos mains, nous avons essay* d en- 10 

y mu une garnibon. ^ voyer vers vous pour renouveler la fraternite 

67 Jonathas et SOn armee camperent pres e t l'amitte qui nous unissent a vous, afin que 
des eaux de Genesar, et le iendemain , nous ne vous devenions pas Strangers, car de 

des Faurore ils penetrerent dans la piaine "ombreuses annees se sont ecoul*es depuis que 

, j, 4 „,. r. , . v vous avez envoy* vers nous. Nous done en 11 

68 d Asor. Et VOICI que des troupes etran- tout temps nous nous sou venonsconstaminentde 

geres s'avancaient au-devant de lui dans vous, etdans nos solennites et aux autres jours 
la piaine, aprcs avoir detache COntrc lui ' sacres, dans les sacrifices que nous offrons, et 
,,«f ^ m K..o^^ A ,j«„„ i*w mA«fnrvn« m dans nos pneres, comme u est juste et conve- 

une embuscade dans les montagnes, et , nable de se ^^y dc ses frfere J s . Nou3 nou , 

elles marcherent droit a sa rencontre. ; rejouissons de votre prospente\ Mais nous, de 

69 Tout-a-COUp les hommes de Fembuscade | nombreuses calamites et des^uerres incessau- 




ception de Mathathias, fils d* Absalom, 



nous avons le secours du ciel pour nous venir 



perit ce jour-la trois millc hommes dc g?j^^ J'.ifJ^Sd^^f.S 



troupes etrangeres, et Jonathas retourna 
a Jerusalem. 
12 Jonathas, voyant que les circonstan- 
ces etaient favorabies, choisit des hom- 
mes et les envoya a Rome pour confir- 
mer et renouveler Famitie des Juifs avec 

2 les Romains. II envoya aussi aux Spar- 
tiates et en d'autres lieux des lettres 

3 dans le meme sens. Ils se rendirent 

63. Se trouvaitnt, reunis pour combattre Jo- 
nathas; Vulg. pravaricati sunt, avaitntfait 
difection o\xfomcHtila rtvolU : peut-e*tre faute 



12 
I? 



u 



70 rent la fuite; personne ne resta, a Fex- a vous, soit a nos autres allies et amis. Car 15 



17 



^f VI* t„j„o £i„ a* r^ilu; .v/m^itv A** en ^ e i et n © us avons ete delivr^s et nos enne- 

et de Judas, fils de Calphi, generaux des mis on j 6U humiUi& Cest pourquoi nous 16 

71 troupes. Alors Jonathas dechira ses . avons choisi Numenius, fils d^Antiochus, et 
VCtementS, mit de la poussiere SUr sa Antipater, fils de Jason, et nous les avons en- 

72 tete et pria ; puis il retourna contre eux : %*!&£ jffiS SS^Tl^Z 
au combat, les fit reculer et les mit en avons donc ^^1 d - a n er auss i vers V0US) de 

73 fuite. A cette vue, ceux des siens qui 
s'enfuyaient revinrent aupres de lui, et 
tous ensemble ils poursuivirent Fennemi 
jusqu'a Cades, ou etait son camp, et eux- 

74 m^mes camperent en cet endroit. II 



vous saluer et de vous apporter notre lettre con- 
cernant le renouvellement de notre fraterntt6. 
Et maintenant vous ferez bien en nous r£pon- 18 
dant a ce sujet. — Voici la copie de la lettre 19 
qu f on avait envoyee k Onias : 
Ariius, rot des Spartiates, au grand pretre 20 

trouv6 dans un ecrit sur 21 



sont freres et qu'ils sont de la race d' Abraham. 
Maintenant que nous savons cela, vous ferex n 
bien de nous ecrire touchant votre prosp^rite. 
Nous aussi, a notre tour, nous vous ecrirons. 2> 
Vos troupeaux et vos biens sont a nous, et les 
ndtres sont a vous. — Les porteur* de cette 
lettre ont ordre de vous faire des declarations 
en ce sens. 

Ayant ete informe que les generaux 24 
de Demetrius etaient revenus pour Fatta- 



XII, 7. En grec Dariios % le^ou fauiive, 
comme Oniarts du vers. 20. 
ao. Le premier mot du vers. 20 en grccest 



decopiste pour prmparati sunt ; ou bienleira- j 'Oviipws: faute de copiste; il faut lire 'Owa* 
ducteur aurait lu watKfir\<r*v pour wap^<ray 1 'AmU*, avec la Vulg. 
(Corn, a Lap.). | 

— Sio - 



Chap. XII, 25. Iek L iv RE DES MACHA BfeES. Chap. XII, 54. 



quer avec une armee plus considerable 

25 qu'auparavant, Jonathas partit de Je- 
rusalem et marcha a leur rencontre jus- 
qu'au pays de Hamath, car il ne leur 
laissa pas le temps d'envahir son pays. 

26 II envoya des espions dans leur camp, 
et a leur retour ils lui raoporterent que 
les Syriens avaient resolu de le surpren- 

27 dre pendant la nuit. Lorsque le soleil 
fut couche, Jonathas commanda aux 
siens de veiller et de se tenir en armes 
toute la nuit, prets a combattre, et il 
detacha des sentinelles avancees tout au- 

2$ tour du camp. Mais les ennemis avant 
appns que Jonathas et les siens se te- 
naient prets a combattre, furent saisis 
de crainte, ils tremblerent dans leur 
camr et ailumerent des feux dans leur 

29 camp, et s'enfuirent. Jonathas et les 
siens ne s'apercurent de leur retraite 
que le matin, car ils voyaient des feux 

30 allumes. Alors jonathas se mit a leur 
poursuite, mais il ne les rejoignit pas, 
car ils avaient traverse le fleuve Eleu- 

31 there. Alors Jonathas se tourna vers 
les Arabes appeles Zabadeens; il les 
battit et s'empara de leurs depouilles. \ 

32 De la il alia a Damas et parcourut i 
toute la contree. j 

11 Simon de son cote s etant mis en mar- 
die s'avanca jusqu'a Ascalon et jus* ' 
qu aux forteresses voisines ; puis il se I 

34 tourna vers Jopp£ et Foccupa, parce 
quil avait appris que la population 
n'. ait . le dessein de livrer la forteresse i\ 
Demetrius, et il y mit une garnison pour 
garder la ville. 

35 A son retour a Jerusalem^ Jonathas 
eonvoqua les anciens du peuple et reso- 
lut avec eux de construire des forteresses 

30 en Judee, d'exhausser les murailles de 
Jerusalem et de batir un mur eleve entre 
a citadelle et la ville, aiin de separer 
nine de I'autre, de maniere que ia cita- 
delle fut isolee et qu'on n'y put ni vendre 

37 nj acheter. Des ouvriers etant rassem- 
bles pour construire la ville, on se mit 
au mur qui s'elevait au-dessus du tor- 
rent de Cidrm, vers 1'orient, et l'on rc- 
para la partie appelee Caphenatha. 

$> bimon, de son cote, batit Hadida dans 
la Sephela, et il v mit des portes et des 
verrous. 

59 Cependant Tryphon aspirait a devenir 



^7. Constrtare la ville, en exhausser les mu- 
raiiles. -- On se mil au mur, lite. //(Jonathas) 
**Pprochadu w/rqui entourait le mont Sion, 

'. Un ; n , t » , et d °nt Antiochus Eupator avait 
ordonne* la demolition <vi, 62). 

'/ tafifirocha, onf lu hnw. unt far/t* du \ 

- Si 



roi d'Asie, a ceindre le diademe et a 
mettre la main sur le roi Antiochus. 
Craignant que Jonathas ne le laissat 40 
pas faire et ne combattit contre lui, il 
cherchait le moyen de se saisir de'sa 
personne et de le mettre a mort. S 'etant 
done mis en route il vint a Bethsan. 
Jonathas s'avanca a sa rencontre, avec 41 
quarante mille hommes, guerriers d'elite, 
et U marcha sur Bethsan. Voyant que 42 
Jonathas etait venu avec une armee nom- 
breuse, Tryphon n'osa pas mettre la 
main sur lui. II le recut avec honneur, 43 
le recommanda a tous ses amis, lui 
offrit des presents et ordonna a ses trou- 
pes de lui obeir comme a lui-meme. Et 44 
il dit a Jonathas : " Pourquoi as-tu fati- 
f gue tout ce peuple, puisqu'il nV a pas ' 
i de guerre entre nous ? Ren voie-les done 45 
I dans leurs maisons, mais choisis-en quel- 
jques-uns pour t'accompagner et viens 
, avec moi a PtolemaTs ; je te livrerai cette 
j ville, aiusi que les autres forteresses, les 
autres troupes et tous les officiersroyaux, 
puis je retournerai t\ AntioJie; car e'est 
pour cela que je suis venu. " Jonathas 46 
; le crut et lit comme il avait dit ; il ren- 
! voya son armee, qui s'en retourna en 
I Judee. II garda avec lui trois mille 47 
hommes, dont il detacha deux mille en 
Galilee, et mille seulement I'accompa- 
gnerent. Mais des que Jonathas fut 4S 
entre a PtolemaTs, les habitants ferme- 
rent les portes de la ville, se saisirent de 
lui et tuerent par Tepee tous ceux qui 
etaient entres avec lui. En meme temps 49 
Tryphon envoya une armee et des cava- 
liers en Galilee et dans Ia grande plaine 
pour massacrer tous les hommes de Jo- 
nathas. Mais ceux-ci ayant entendu 50 
dire que Jonathas avait ete pris et mis 
a mort avec tous ceux qui Taccompa- 
gnaient, s encouragerent mutuellement 
etse rairent en marche, les rangs serres, 
prets a combattre. Ceux qui les pour' \\ 
suivaient, voyant qu'ils etaient resolus a 
defendre leur vie, revinrent sur leurs 
pas, et eux rentrerent tous sans etre 52 
inquietes dans le pays de Juda. Ils pleu- 
rerent Jonathas et ses compagnons, et 
une grande crainte s'empara d'eux, et 
tout Israel mena grand deuil Alors 53 
toutes les nations d'alentour chercherent 
a les perdre, car elles disaient : *' Ils 54 



m»r,. t tomba (peut*£tre sous la surcharge de 
nouvelles constru<5lionsX ou encore : 4lait torn- 
bie deouis longtemps, par ordre d'Antiochus. 

4a. Dans la Vufg., Ia virgule devrait etre 
plac6e apres multo, et non avant timuit. La 
poncluation adhielle preie a Jonathas l'inten- 
Hon de faire pexir Tryphon. 

I — 



Chap. XIII, i. 



I« LIVRE DES MACHABEES. Chap. XIII, 27. 



ivont plus ni chef ni secours de person- 
ne; attaquons-les done maintenant, et 



faisons disparaitre leur memoire d'entre 
les hommes." 



SECTION II. — Simon grand'prStre et eihnarqne des Juifs 

— 143 a 134 av. J.-C. [Ch. XIII — XVI]. 

c , . , , ■ Tryphon sut que Simon avait prLs le 

t < CHAP Kill. - SucUdant a son commandemen t a la place de Jonatha: 

frere, qu il ne rtussit pas a sauver gon f ^ et , n ^ disposait d le com 



Simon r, pousse Tryphon, constrict le ^ fl M envova des messagers pour 
tombecu de sa famille et fortiju la , , u - dirc . it ^ i> argent quc ton r 

. Reconnu par Dimitrius II, j fr ^ re Jonathas doit au tinssor roval, a 
*pe Gazara et I Acra de Jim- raison des fonctions qu?il rc mplissait. 



Judie 

il QCCll 

salem. 



5 



13 



que nous le retenons prisonnier. Envoie 16 
Simon apprit que Tryphon assem- done cent talents d' argent et deux de ses 
biait une armee considerable pour en- fils en otage, alin que, une fois libre, ii 




3 convoqua le peuple. II les exhorta en parlaient ainsi pour le tromper ; nean- 
disant : " Vous savez tout ce que mes , moins il envoya 1'argent et les deux jeu- 
freres et moi, et toute la maison de mon : nes enfants pour ne pas attirer sur lui 
pere avons fait pour defendre nos lois et \ une grande haine de la part du peuple 
notre religion, les combats que nous • d'Israel, qui pourrait dire : " Cest ^ 
avons soutenus et les souffrances que parce que Simon n'a pas envoye 1'argent 

4 nous avons endurees. Cest pour cela j et les enfants que Jonathas a peri. " II 19 
que tnus mes freres sont morts pour \ envoya done les enfants et les cent ta- 

5 Israel, et ie suis reste seul. Et mainte- lents" d'argent ; mais Tryphon ne tint 
nant a Dieu ne plaise que j'epargne ma ; pas sa parole et il ne relacha pas Jona- 
vie en aucun temps de tribulation, car thas. Ensuite Tryphon s'avanca pour 20 
je ne vaux pas mieux que mes freres ! ; fouler le pays et le devaster; faisant un 

6 Mais je veux etre le vengeur de mon peu- j detour, il prit le chemin d'Adora; mais 
pie, du sanctuaire, de nos femmes et de i Simon et son armee s'attacnaient a lui 
nos enfants, car toutes les nations se sont ! partout ou il allait. Ceux qui etaient 2 i 
unies pour nous detruire par haine. '' dans la citadelle de Jerusalem envoyerent 

7 L'espritdu peuple futenflamme en enten- des messagers a Tryphon, le priant de 

8 dan tees paroles; ilsrepondirentenpous- venir en hate par le desert et de leur 
sant *des acclamations : " Tu es notre j amener des vivres. Tryphon disposa 22 
chef a la place de Judas et de Jonathas, ; toute sa cavalerie pour arriver cette nuit- 

9 ton frere. Conduis-nous aux combats, j la ; mais il tomba une neige tres abon- 
et nous ferons tout ce que tu nous diras. " dante, et il ne put arriver a Jerusalem 

Alors Simon rassembla tous les horn- a cause de la neige ; il partit et alia en 
mes de guerre, il hata 1'achevement des \ Galaad. Lorsqu'il fut proche de Bas- 23 
murailles de Jerusalem et fortifia cette | cama, il tua Jonathas, et celui-ci fut en- 
ville tout autour. En meme temps il terre en cet endroit. De la Tryphon 24 
envoya a Jopp£, avec des forces consi- retourna dans son pays. 



10 



11 



durables, Jonathan fils d* Absalom, le- 
quel, en ayant expulse les habitants, 
demeura dans cette ville. 

1 2 Tryphon partit de Ptolemais avec une 
nombrcuse armee pour envahir le pays 
de Juda, emmenant avec lui Jonathas 

13 enchained Simon etablit son camp a 

14 Hadida, en face de la plaine. Lorsque 

XIII, 3. Je ne vaux pas mieux que mesfri- 
r«, ma vie a est pas plus prlcieuse que la leur. 
Comp. Act. xxi, 24. 

ix. Avec des forces considirabtes, litt. snffi- 
sanUs, itcavriv ; la Vulg. suppose K<u.vf\v t ncu- 
velles farces, 

32. Dans la Vulg., la relation du verbe ve- 



Simon envoya recueillir les restes dc 25 
son frere Jonathas, et il les ensevelit a 
Modin, la ville de ses peres. Tout Is- 2 6 
rael mena sor lui un grand deuil, et ils 
le pleurerent un grand nombre de jours. 
Sur le sepulcre de son pere et de ses fre- 27 
res, Simon tit construire un mausolee, 
assez &eve pour £tre vu de loin, en 

nit a occasional l'omission de plusieurs mots 
entre tt not venit et in GeUaadiiim, ce qui 
reud la phrase incomprehensible. 

23. Bascama : inconnu. — Au lieu de :/ut 
enterri, la Vulg. a lu : et ses fits* Mais au 
vers. 25 il n'est question que des restes de Jo* 
nathas. 
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Chap. XIII, 28. I*» LIVRE PES MACHAB^ES. Chap. XIV, 1. 



1 t 



pierres polies par devant et par derriere. 

2S Et il fit dresser au-dessus sept pvra- 

mides, se faisant face Tune a Tautre, 

pour son pere, pour sa mere et pour ses 

29 quatre freres. II y fit executer des or- 
neraents, les entourant de hautes colon- 
nes surmontees de panoplies en souvenir 
dernel, et a cote des panoplies il placa 
des navires sculptes pour etre vus de 

30 tous ceux qui naviguent sur la mer. Tel 
est le tombeau que Simon fit eriger a 
Modin, et qui subsiste jusqu'a ce jour. 

3 1 Tryphon, usant aussi de ruse a l'egard 

32 du jeune roi Antiochus, le tua. II regna 
a sa place et ceignit le diademe des rois 
d'Asie, et causa de grands maux dans 
le pays. 

Simon rebatit les forteresses de la 
Judee, les garnissant de hautes tours, de 
murailles elevees, de portes et de ver- 
rous, et il mit des provisions de vivres. 

34 Simon choisit des hommes et les envova 
vers le roi Demetrius pour qu'il accordat 
remission a la Judee, car tous les actcs 
de Tryphon n' etaient que brigandage. 

35 Le roi Demetrius repondit a sa demande 
par la lettre suivante : 

■6 Le roi Demetrius a Simon, grand pretre et 
ami des rois, aux ancienset a la nation des 

37 Juifs, salut • Nous avons recu la couronne 
d or et la palme que vous avez envoyles. et 
nous sommes dispose a faire avec vous une paix 
complete et i <crire aux intendants royaux de 

38 vous faire diflferentes remises. Tout ce que 
nous avons statue- a votre egard est stable ; que 
les forteresses que vous avez baties soient a 

39 vous. Nous vous nisons remise de tous les 
oubhs et de toutes les offenses ju?qu*a ce jour, 
unsi que de ia couronne que vous deviez, et 
$ il etait lev* quelque autre tribut a Jerusalem. 

40 qu il ne sou plus leve\ Si quelques-uns d'entre 
vous sont disposes a s'enroler dans nos gardes 
du corps, qu'ils s'y enr61ent, et que la paix 
rcgne tntre nous. 

41 En Pan cent soixante-dix, le joinr des 

42 nations fot 6te d'Israel. Et le ramie 
d Israel commenca a ecrire sur les actes 
*> les contrats : » En la premiere annee 
de Simon, grand pretre eminent, gene- 
ral et ethnarque des Juifs. " 

4j En ccs jours-ld, Simon marcha sur 
uaza, qu'il fit investir par ses troupes ; 
h construisit des helepoles et les fit don- 
ner centre la viile; il fit ainsi une breche 
a une des tours, et s'en rendit maitre. 



38. Auuitssus. gr. iw'avrd: ce* mots qui 
manquentdansfe Cod. Alex, et la Vulg., ne 
«on P^treau'und&ioublcmentdu mot liri. 

S« marc ¥** avtc ™'* comme il est dit aS- 

(ftov. xxviu, a6). La traduction de la Vul*, 

in«a<5le* "*** **" *»"«*"*> «* done 

37- la fialmt ou branche de palmier (<vi- 



i Ceux qui etaient dans lhelepole sau- 44 
terent dans la ville, ce qui causa un 
grand emoi. Les habitants, avec leurs 45 
j femmes et leurs enfants, monterent sur 
j les murailles, les vetements dechires, 
I poussant de grands cris et demandant i 
\ Simon de faire la paix avec eux : " Ne 46 
i nous traite pas, disaient-ils, selon notre 
i mechancete, mais selon ta misericorde ! " 
j Simon se laissa flechir ; ij ne poussa pas 47 
. plus ioin les hostility mais U bannit les 
! habitants de la ville, purifia les maisons 
ou U y avait des idoles, et fit son entree 
au chant des hymnes de louanges et 
d actions de graces. Apres avoir ote de 48 
1 la ville toute impurete, il v etablit des 
hommes observateurs de la loi ; puis il la 
fortifia et s y construisit une habitation. 

Cependant ceux qui etaient dans Ia 49 
citadelle de Jerusalem, ne pouvant ni 
sortir ni ailer dans le pays, ni acheter 
m yendre, souffraient beaucoup de la 
famine, et un grand nombre moururent 
de faim. lis demanderent a grands cris 50 
a Simon de faire Ia paix avec eux, ce 
qu il leur accorda, mais il les chassa de 
la et purifia la citadelle de toute souil- 
lure. II y fit son entree le vingt-troi- 51 
sieme jour du second mois de Fan cent 
soixante et onze, avec des chants de 
louange, des rameaux de palmiers, des 
cithares, des cymbales, des harpes, des 
hymnes et des cantiques, parce qu'un 
grand ennemi d'Israel etait brise. II 52 
ordonna cju ? on celebrat chaque annee ce 
jour d'allegresse ; il fortifia la monta- 53 
gne du temple situee a cote de la cita- 
delle, et il demeura la, lui et les siens. 
Puis Simon voyant que son fils Jean se 54 
montrait homme de courage, lui donna le 
commandement de toutes les troupes 
avec Gazara pour residence. ' 

20 — chap. xiv. — Aprh la prise tie 
D<hn<ftrius II par les Parthes, Simon 
gouverne avec sagesse et recoit des let- 
tres de Sparte et de Rome. La recon- 
naissance du penp/e lui con/ere les 

dignity perpthulUs d' ethnarque et de 
grand-pritre, 

L'an cent soixantc-douze, le roi De- 14 
metrius assembla ses armees et s'en 



demment d or) etait un symbole de la vi&oire 
ct une allusion delicate au surnom de Nicator 
que portait le roi. Le terme baJum de la Vulg. 
pourraitsembler une transcription littteile du 
grec fruv, st le tradudteur n'avait bien rendu, 
au vers. 51, fiaUivpar ratnis palmanrm. 

53. CJ**W* amiitt cette f&te ne paratt pas 
avoir M c^l^bree longtemps, car fl n'en «i 
plus fait mention dans U suite. 
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Chap. XIV, 2. 



I« LIVRE DES MACHABEES. 



Chap. XIV, 3 



alia en Medie pour y recruter des troupes 
auxiliaires, afin de combattre Tryphon. | 

2 Arsace, roi de Perse et de Medie, ayant : 
appris que Demetrius etait entre sur son 
territoire, envoya un de ses generaux 

3 pour le prendre vivant. Celui-ci se mit 
en marche, et ayant battu Tarmee de 
Demetrius, ii s'empara de sa personne et 
l'amena a Arsace, qui le mit en prison. 

4 Le pays de Juda fut en paix durant 
tous les jours de Simon. II s'appliqua a 
procurer la prosperite du pays, et son 
autorite et sa gloire plurent au peuple . 

5 durant tous ces jours. Sans parler de ; 
ses autres titres de gloire, il prit Joppe 
et eut un port qui le mit en relation avec 

6 les iles de la men II recula les fron- 
tieres de sa nation et defend it son pays. 

7 II recueillit un grand nombre de prison - 
niers; il s'empara de Gazara, de Beth- 1 
sur et de la citadelle, dont il ota toutes 
les souillures, et il n ? y avait personne 

8 qui put lui resister. Chaeun cultivait 
en paLx sa terre; le sol donnait ses pro- 
duits et les arbres des champs lcurs 

9 fruits. Les vieillards, assis sur les pla- 
ces publiques, s'entretenaient tous de la 
prosperite du pays, et les jeunes gens 
revetaient comme un ornement les habits 

io de guerre. Simon distribuait des ap- 
provisionnements aux villes, et les pour- 
voyait de toutes les choses necessaires a 
la defense : au point que son nom glo- 
rieux 6tait celebre jusqu'aux extreniites 

ii de la terre. 11 retablit la pabc dans son 
pays, et Israel se rejouit d'une grande 

12 joie. Chaeun etait assis sous sa vigne 
et son tiguier, ct personne ne leur inspi- 

13 rait de craintc. 11 n'y avait plus d'ad- 
versaire pour les attaquer dans le pays ; 
les rois ennemis fiirent vaincus en "ces 

14 jours-la. II fut le soutien de tous les 
malheureux de son peuple ; il se montra 
zelc" pour la loi et lit disparaitre tous les 

15 impies et les mechants. II glorifia le 
sanctuaire et mnltiplia les ustensiles 
sacres. 

16 Quand la nouvelle de la mort de Jona- 
thas arriva a Rome et jusqu'a Sparte, 

17 ils en furent tres atfliges. Mais lors- 
qu'ils surent que Simon, son frere, etait 
grand pretre a sa place et maitre de tout 
le pays, ainsi que de toutes les villes qui 

XIV, 2i. La Vulg. ajoute ac l<xtiiia y et du 
bonJuur, dont vous jouissez. 

37. Le i8« /our du mot's d'£lul y 6« mois 
de Vannee, correspond aux premiers jours de 
septerabre (Neh. vi, 15). — Dans Saramel, 
signification incertaine. Les uns font de ce mot 
la transcription grecque de rhelbreu tar am il, 
prince du peuple de Dieu % et tradui&ent : la 
3? annee de Simon, grand- pr£tre, en qualite de 



sy trouvent, ils lui ecrivirent sur des 
tables d'airain pour renouveler 1' alliance 
et Tamitie qu' ils avaient faites avec Judas 
et avec Jonathas, ses freres. Les lettres 
furent lues en presence de toute rassem- 
blee a Jerusalem, et voici la copie de 
ceile que les Spartiates envoyerent. 

Les chefs des Spartiates et la cite" a Simon, 
grand pretre, aux anciens, aux pretres et au 
reste du. peuple des Juifs leurs freres, salut ! 
Les ambassadeurs qui ont £t£ envoyes a notre 
peuple nous ont entretenus de la gloire et de 
I'honneur dont vous jouissez, et nous nous som- 
mes rejouis de leur arrive'e. Et nous avons ins- 
crit parmi les plebiscites ce qui a et£ dit par eux, 
savoir : Numdnius, fils d'Antiochus, et Anti- 
pater, His de Jason, ambassadeurs des Juifs, 
sont venus vers nous pour renouveler amine 
avec nous. Et il a plu au peuple de recevoir 
ces hommes avec honneur et de de'poser la copie 
de leurs discours aux archives publiques, pour 
que le peuple de Sparte en conserve la me* 
moire. — Et nous en avons fait ecrire cette 
copie pour Simon le grand pretre. 

Apres cela, Simon envoya a Rome 
Numenius avec un grand bouclier d'or 
[du poids] de mille mines pour assurer 
l'alliance avec eux. 

Quand le peuple eut appris ces choses, 
ii dit : Quel temoignage de reconnais- 
sance donnerons-nous a Simon et a ses 
fils? Car il a montre une fermete in- 
ebranlable, lui, ses freres et la maison 
de son pere; ils ont combattu et repousse 
les ennemis d'Israel, et lui ont assure !a 
liberte. Ils graverent ces/ choses sur des 
tables d'airain, quils suspendircnt a 
des colonnes sur le mont Sion ; en voici 
I la copie : 

Le dbc-huitieme jour du mois d'Elul, l'an 
cent soixante-doiue, la troisieme annee de Si- 
mon, grand pretre, dans Saramel, en la grande 
assemulee des pretres et du peuple, des princes 
de la nation et des anciens du pays, tl a Hi 
publie ceci : 

Dans les nombreux combats dont notre pap 
a et6 le theatre, Simon, fils de Mattathias, 
d'enlre les descendants de Jarib, et ses freres, 
se sont exposes au danger et ont rlsiste aux 
ennemis de leur nation, afm que leur sanc- 
tuaire rest^t debout, ainsi que la loij et ils ont 
acquis a leur nation une grande gloire. Joua- 
thas rassembla sa nation et devint leur pand 
pretre; puis ii fut re*uni a son peuple. Leurs 
ennemis voulurent fouler leur pays et le divas* 
ter, et etendre la main sur leur sanctuaire. 
Alors Simon se leva et combattit pour sa na- 
tion; il depensa beau »up de ses biens propres, 
fournit des armes au.* hommes vaillants de sa 
nation et leur donna i'ne solde. II tbrtina les 
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prince du peuple de Dieu. D'apres Origene, !e 
titre hlbraSque de notre Hvre e*tait Sc/tarSat 
ear beni il: histoire du prince des fils (du peu- 
ple) de Dieu t et en cet endroit meme la vers. 
syr. traduit : chef d* Isratl. D'autres voient 
dans ce mot, mieuxconserye' par la Vulg. Asa* 
reunely un nom dc lieu des ignant le grand par- 
vis du temple : hatsar am il, le parvis duptn- 
pie de Dieu, le parvis d'Israel. 
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Chap. XV, 21. 



36 



viUcs de Judte, ainsi que Bethsur, situee a la Simon, mmd pretre et ethnarque des 

frontiere, ou se trouvaient auparavant les armes T„;r c B 2 * *„,,;„ i„ ♦• i? ^ -. 

des ennemis, et il y mit une garnison de trou- JU1Ii ?> ft a toute la na tlOn ; elle etait 

pes juives. II fortifia Jopp£, situee sur lamer, ainsi concue : 

et Gazara 1 sui "la frpntiere d'Azot habitee autre- L e roi Antiochus, a Simon, grand-pretre 

in:s par les ennemis; etil y ftablit des Juifs, et et ethnarque, et a la nation des Juifs, saiut ! 

le,; approvisionna de tputes les choses neces- Puisque J^ * m UtoM*& se sont empa^s du 

Sai T t A^k^!^T T • .-? CUple VU - a r °y aume d * nos peres, que je veux le revendi- 

conduitede ; Simon et la glo: re qu ilse proposal t que r arm de le retablir tel qu'ii etait aupara- 
de donner a sa nation, et us le constituent , vant, et que j'ai rassemble des troupes nom- 
leur chef et leur pnd pretre a cause de tons breuses et equipe beaucoup de vaisseaux de 
cesservices qu:! leur avaitrendus, et de la jus- guerr e; a yam Intention de debarquer dans le 
ttce et de la fidehte qu il gaida envers sa na- pays po Ur tirer vengeance de ceux qui ontruine- 

!T Ct ParC L q ", 11 "V" 1 }* de '"i"' mamerC , notre P a y sct <* ui °" devasU un grand nombre 
a elever son peuple. Pendant qu',1 vecut, tout • de villes de ce royaume, je te cSnrme toutes 
prospera entre ses mains au point qu'il chassa l es remises de tribute iue t'ont accordees les 
les nations du pays qu elles occupaient, ainsi ' rois mes prd decesseurs, et toutes celles de prt* 
que ceux qui e aien dans la cite de David a sents qu > lh t - ont CQnc ^ Je te pe rmet P de 

iT3 ^ic^.J? S . ? lCnt co . nslruit " ne c " a " ! Wrapper monnaie a ton empreinte poufton pays, 
deile d ou lis faisaient des sorties, souillant les Que Jerusalem et le temple soieht libres; que 



alencours du sandtuaire et profanant grande 
men* sa saintetl. II y £tablit des guerriers 
juifs et la fortifia pour assurer la defense du 
pays et de la ville, et il exhaussa les murailles 
,. de Jerusalem. Le roi Deme'trius lui assura en 
39 consequence la souveraine sacrificature; il le 
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X\ , 23. Dans la Vulg. ces di verses localites 
sont enumerees dans un ordre un peu different. 

31. Cinq cents talents d*argtnt % d'apres la 
valcur de notre ardent monnayl, feraient 
4,350,000 fr., s'il s'agn de talents hebreux; la 
moitii seulement, en talents grecs. 

XVI, 3. Asset d , annies % pour ctre des horn- 



mes et defendre votre pays.Ce membre -i. kina- 
se ne se lit pas dans la Vulg. — De ton frirt : 
en syr. de mes/rires. La Vulg. * aussi le plu- 
riel i/ratres met; mais il f?\.t probablement 
lire, avec l'^dition de Com^utte, /ruin's nut\ 
Le texte actucl devrait »e traduire : et (soyez) 
mes/rires* 



toutes les armes que tu as fabriqu^es et les for- 
teresses que tu as baties et que tu occupes te de- 
raeurent. Que toute chose due ou a devoir au 8 
tresor royal te soit remise des a present et pour 
toujours. Lorsque nous serons rentres en pos- 9 

./ 1 ' • "", • ~7"i ", — ' " ;~ session de notre royaume, nous t'honorerons 

declara son ami et lui accorda les plus grands magninquement, toi, ta nat on et le sanctuaire? 
homieurs. Car U avait appmque les Romains , de telle sorte que voire gloire brillera dans ton 
appelaient les Juifs amis et allies et frfcres, et I l'univers. »*»««* u»«^ toui. 

quils avaient re^u honorablement les envoy^s 

de Simon. — Les Juifs et les pretres ontrfW L an cent soixante-quatorze, Antio- 10 
trouve bon que Simon soit prince et grand pre- chus se mit en marche vers le oavs de 

tre pour toujours. jusqu a ce que paraisse un ^ «x«^ ^ * A t _ t * • 1. 

prophete digue de foi; qu'il commande leurs : ^ ^^ Ct t( } utes les troupes vinrent 
armdes; qu'il ait le soin des choses saintes; j ^ ranger aupres de lui, de SOrte que peu 

qu'il etablisse les officiers pour les services pu- d'homnies demeurerent a Trvphon leu 
b ^^l «^&CT^ryn ■ T A l*»*>»* m * a s « Poursuite, et 

ait le soin des choses saintes, qu'il soit obeide lr yP&on Vint en fuyant a Dora SUT 

tous, que tous les a<5les publics dans le pays la men Car il vovait que des maux 12 
soiem ecrits en son nom,et qu'il spit revfitude samassaient sur lui et que son armee 

pourpre et d'or. II ne sera permis a personne I'ohnnrlnnn^;* A „+,Vt .h..* ««♦ <UU1TC 
du peuple ou d'entre les pretres de rejeter au- \ aban donnait. Antiochus Vmt camper 1 3 

cun de ces points, de contredire aucun ordre ; devant Dora avec cent vingt mille com- 

donne par I ui, de con voquer sans sa permission battants et huit mille Cavaliers. II in- 1 4 

aucune assembled dans le pays, de porter robe vestit la ville et ccimmo do* n-iviroc 

de pourpre ou agrafe d'or. Quiconque agira ^?" ^^ 7 , ^J?^ , na \J res 

contrairementacedecretouen violera quelque s a PP r °Cnerent du Cote de la mer, ll la 

article, encourra un chatiment. Il a paru bon pressa et par terre et par mer, ne Iais- 
S^"^ d ' i ? ves c t . £r Simon du i»uvoi' d'agir sant personne v entrer ou en sortir. 

selon ce decret. Simon accepta; il voulut bien roL*«J~~* ^«.:„a m «* a 1 u j 

remplir les fonaions de grand pretre, de chef n ^Pendant amverent de la Ville de 1 5 

des armees et d'ethnarque des Juifs et des pre- Rome NumeniuS et Ceux qui Tavaient 

tres, et exercer le commandement; supreme. accompagne, avec des lettres adressees 

On decida de graver ce document sur \ aux ro ' s et aux pays; en voici la teneur : 

des tables d ? airain,et deles placer dans la , Lucius, consul des Romains, au'roi Ptole'- 

galcrie du temple, en un lieu apparent, 1 m ^ sal " 1 ! Les anibassadeurs des Juife se 

do etdVn ^prmcf-rnnrt r-rt«; rt ^on- lo .JL^^uJL i sout rcndus aupres de nous comme nos amis et 
49 CtU cndtposer une COpie dan a la chambrc I nos aUi ^ pour renouveler Iancienne amitie et 

UU iresor, pour servir a Simon et a Ses fils. ! alliance, ayant 6U envoyes par le grand pretre 

j Simon et par le peuple juif. lis ont apporte" 

CHAP. XV— XVI, IO. — Antiochus VII , un bouclier d'orde mille mines. Ces: pour- 

reconnatt VautoriU de Simon, puis ( l u0 * JI nous a semble bon d'ecrire aux rois et 

malgriune Uttrc des Romains, Hen- \ S^J.T de nc - pas leur .? user \ Pommage, 

•? . j •> "w""'^""! «* e» de nattaquer nt eux, ni leurs villes, m leur 

.oie contre lui QencUbde qui est vatncu. \ pays, et de ne pas preter assistance a ceux qui 

1^ I e rni Antinrhnc file A* ru m £tt-.V* ' cur fcraicnt Ia guerre. II nous a sembU bon 
.„, V -1 5 : nlS de Demetrius derecevoir d'eux ce bouclier. Si done des 

tn\oya des lies de la mer une kttre a hommes pervers se sont enfuis de leur pays 
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Chap. XV, 22. 



I" LIVRE DES MACHABfiES. 



Chap. XVI, 7. 



dans le vdtre, livrez-les au grand pretre Simon I sion favorable, nOUS revendiquons The- 

pour qu'il les chatie selon leur lol j ntage de nos peres. Quant a Joppe et 35 

22 La meme lettre fut adressee au roi j a Gazara que tu reclames, ces deux vil- 
Dem&rius, a Attale, a Ariarathe et a i les faisaient beaucoup de mal a notre 

23 Arsace, ainsi qu'a tous les pays : a j peuple dans notre pays; nous donnerons 
Lampsaque, aux Spartiates, a Delos, a j pour elles cent talents. " Athenobius ne 
Mynde, a Sicyone, a la Carie, a Samos, lui repondit pas un mot, mais il s'en 36 



a la Pamphylie, a la Lycie, a Halicar 
nasse, a Rhodes, a Phaselis, a Cos, a 
Side, a Aradus, a Gortyne, a Cnide, a 
24 Chypre et a Cyrene. lis firent une co- 
pie de cette lettre pour Simon, le grand 
pretre. 



retourna irrite vers le roi, et lui rapporta 
la reponse de Simon, la magnificence de 
sa cour et tout ce quil avait vu; ce qui 
jeta le roi dans une grande colere. 

Or Tryphon -s'enfuit sur un navire a 37 
! Orthosias. Le roi nomma Cendebee 38 



25 Le roi Antiochus attaqua Dora le se- 1 commandant du littoral, et lui donna une 



phon, de maniere qu'on ne por.vait ni | les portes et de guerroyer contre le peu- 

26 entrer ni sortir. Alors Simon lui en- : pie. Le roi cependant poursuivait Try- 
voya un secours de deux millc hommes ■ phon. Cendebee, s'etant rendu a Jam- 40 
d'elite, ainsi que de Targent, dc Tor et nia , commenca a irriter le peuple, a 

27 un appareii considerable. Le roi ne envahir la Judee, a faire des prisonniers 
vouiut pas les recevoir, mais il revoqua et a massacrer. II fortifia Gedor et il y 41 
tous ler> engagements anterieurs qu'.l mit des cavaliers et des troupes de pied, 
avait pris vis-a-vis de Simon et il se re- 1 pour faire des sorties et infester les che- 

28 tira dc lui. II lui envoya Athenobius, un j mins de la Judee, comme le roi le lui 
de ses amis, pour s'aboucher avec lui et I avait commande. 

lui dire : " Vous occupez Joppe, Gazara I Jean monta de Gazara et vint annon- 16 
et la citadelle de Jerusalem, qui sont \ cer a son pere ce que faisait Cende- 

29 des villes de mon rovaume. Vous avez ' bee. Simon appela ses deux fils aines, 2 
devaste leurs environs, faisant un grand j Judas et Jean, et leur dit : " Mes freres 
ravage dans le pays, et vous vous etes i et moi, et la maison de mon pere, avons 
rendus maitres de beaucoup de lieux qui combattu les ennemis ^'Israel depuis 

30 font partie de mes etats. Maintenant notre jeunesse jusqu'a ce jour, et nous 
done livrez-nous les villes dont vous vous avons souvent reussi par nos mains a 
etes empares et les tributs des locali- sauver Israel. Maintenant jesuis dove- 3 
tes dont vous vous etes rendus maitres, nu vicux, et vous, par la grace divine, 
en dehors du territoire de la Judee. vous avez assez d'annees ; prenez ma 

31 Sinon, donnez a la place cinq cents place et cellc de mon frere; allez corn- 
talents d J argent,et pour les devastations battre pour notre nation, et que le se- 
que vous avez commises, et pour les tri- cours du ciel soit avec vous ! " Puis il 4 
buts dus par ces villes cinq cents autres j choisit dans le pays vingt mille combat- 
talents, faute de quoi nous irons vous j tants et des cavaliers qui se mirent en 

32 hu're la guerre. " Athenobius, ami du ! marche contre Cendebee; ils camperent 
roi, etant arrive a Jerusalem, vit la ma- 1* ™«"* * MnHin. S'frant leves le matin, 
gnificence 'de Simon, un buffet couvert 
de vases d'or et d'argent, et la grande 
pompe dont il etait entoure ; il en fut 
stupefait ct il repeta les paroles du roi. 

33 Simon lui repondit : " Ce n'est point 
une terre etrangere que nous avons prise, 
ni des biens d'autrui dont nous nous 
somtnes empares; mais e'est rheritage 
de nos percs, qui avait ete pendant quel- 
que temps injustement possed£ par nos 

34 ennemis. Pour nous, trouvant Tccca- 



23. Cc Jean est connu sous le surnom d'fff- 
can. II conserva pendant 31 ans la souveraine 
sacrificature et mourut Ian 106 av. J.-C, 
laissant deux fils, Judas Aristobule et Alexan- 
dre qui, apress'fitre dispute* le pouvoir, appele- 



la nuit a Modin. S'ttaat leves le matin, 
ils s'avancerent vers la plaine, et void 
qu'une nombreuse armee de fantassins et 
de cavaliers vint a leur rencontre ; le lit 
d'un torrent les separait. Jean avec 
ses hommes etablit son camp en face 
d'eux. S'apercevant que ses troupes 
tremblaient de traverser le torrent, il le 
franchit le premier; ce qu'ayant vu, ses 
guerriers le passerent apres lui. II par- 
tagea son armee en deux corps, cntre 
lesquels il rangea les cavaliers; or la ca- 

rent Pompee comme arbitre de leurs differcnUs 
(63 av, J. -C.)i Celui-ci arriva avec ses legions 
pnt Jerusalem i'assaut et imposa aux Juifs la 
dynastie idum^eune des H^rodei. 
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Chap. XVI, 8. 
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Chap. XVI, 24. 



valerie des ennemis etait fort nombreu- 

8 se. lis firent retentir les trompettes sa- 
crees, et Cendebee fut mis en fuite avec 
son armee; beaucoup tomberent frappes 
i mort, et le reste chercha un refuge 

9 dans la forteresse. Alors Judas, frere 
de Jean, fut blesse; mais Jean poursui- 
vit les fuyards jusqu'a ce qu'il arriva a 

10 Getlor, que Cendebee avait fortifie. Les 
vaincus s'enfuirent jusqu'aux tours qui 
sent dans les champs d'Azot, et il livra 
la ville au feu. Deux mille d'entre eux pe- 
rirent, et Jean retourna en paix dans la 
Judee. 

40 chap. XVI, II --24. — iVJort tra* 
gique de Simon; son fils Jean lui 
succede, 

n Ptolemee, fils d'Abobus, avait ete eta- 
bli gouverneur militaire de la plaine de 
Jericho; il possedait beaucoup d'or et 

12 d'argent, car il etait gendre du grand 

13 pretre. Son coeur s'enorgueillit; il aspi- ! 
ra a se rendre ma!tre du pays, et il medi- 1 
tait des desseins perfides contre Simon i 

14 et ses tils pour les perdre. Or Simon, j 
qui inspectait les villes de Judee, s'oc- i 
cupant avec sollicitude de leur bien-etre, ' 
descendit a Jericho, lui, Mathathias son | 
tilset Judas,l'an cent soixante-dix-sept, au ! 

15 onzieme mois, qui se nomme Sabat. Le I 
lils d'Abobus les recut par ruse dans I 
une petite forteresse, nommee Doch, ! 
qu'il avait fait construire; il leur prepa- 
ra un grand festin et y tint des hommes 
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19 



caches. Lorsque Simon fut ivre, ainsi 16 
que ses fils, Ptolemee se leva avec ses 
i hommes, et, saisissant leurs armes, ils 
se precipiterent sur Simon, dans la salle 
du festin, et le massacrerent avec ses 
deux fils et quelques serviteurs. II com- 
mit ainsi une grande trahison et rendit 
le mal pour le bien. 

Aussitot Ptolemee ecrivit au roi pour iS 
rinformer de I'evenement, et lui deman- 
der d'envoyer des troupes a son aide, 
afin qu'il lui livrat le pays et les villes 
des Juifs. II depecha d'autres emis- 
saires a Gazara pour tuer Jean, et expe- 
dia des lettres aux generaux, les convo- 
quant pres de lui, pour leur donner de 
1 argent, de Tor et des presents. II en 
envoya d'autres encore pour occuper 
Jerusalem et la montagne du temple. 
Mais un messager ayant pris les de- 
vants, vint annoncer a Jean, dans Ga- 
zara, le meurtre de son pere et de ses 
freres, et renvoi d'assassins pour le tuer 
lui-meme. A cette nouvelle, Jean fut 22 
tout boule verse; il se saisit des hommes 
qui venaient pour le tuer et il les fit 
mourir, car il reconnut qu'ils avaient 
Tintention de le tuer. 

Le reste de I'histoire de Jean, de ses 23 
guerres, des exploits qu'il accomplit, 
des murailles qu'il fit construire et de 
toute» ses actions, tout cela est ecrit 24 
dans les annates de sa souveraine sacri- 
licature, a partir du jour ou il devint 
grand pretre apres son pere. 



20 
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II ME LIVRE DES MACHABEES 



I. _ DOCUMENTS PRELIMIXAIRES 

DEUX LETTRES DES JUIFS DE JERUSALEM A LEURS FRfeRES 
D'EGYPTE, POUR LES ENGAGER A CELEBRER 
LA FETE DES ENCENIES, LE 25 CASLEU [Ch. I — II, 19], 




I Rt LETTRE. — chap. I, 1 — io a de 
Pan 188 des S£kueide$ % en rappelant 
tine autre de Pan 1 69. 

1 HSBSI LEU RS fr eres > aux J u ^ s ^ s° nt 
en Egypte, salut! Les Juifs, 

leurs freres, qui sont a Jerusa- 

!; salem et dans lo pays de Juda 

2 souhaitent une heureuse paix ! Que Dieu 
vous fasse du bien et qu'il se souvienne de 
son alliance avec Abraham, Isaac et Ja- 

3 cob, ses fideles serviteurs. Qu ? il vous 
donne a tous un coeur pour i'adorer et 
accomplir ses volontes de grand coeur et 

4 de bon gre. Qu'il ouvre votre coeur a 
sa loi et a ses preceptes, et qu'il y fasse 

5 la paix. Qu'il exauce vos prieres et se 
reconcilie avec vous, et qu'il ne vous 

6 delaisse pas au temps du malheur. Et 
maintenant noussommes ici priant pour 
vous. 

7 Sous le regne de Demetrius, en Tan 
cent soixante-neuf, nous, les Juifs, vous 
avions ecrit, alors que nous etions dans 
la plus extreme detresse, survenue pen- 
dant ces annees, depuis que Jason avec 
ses partisans eut fait defection de la ter- 

8 re sainte et du royaume. On avait bru- 
16 la porte du temple et repandu le sang 
innocent. Alors nous avons prie le Sei- 
gneur, et nous avons ete exauces; nous 
avons offert le sacrifice et la fleur de fa- 

* Le j^rec est la langue originate du //* livre 
tout entier. Les lettres par lesquelles il s'ouvre, 
etant destinies aux Juifs helWnistes d'Egypte, 
ont du €tre toites dans la seule langue qui 
fut en usage dans ces communautes; quant au 
recit lui-meme, il se donne comme un abrege" 
de l'histoire de Jason de Cyrene, juif helkniste. 
L'abrlviateur inconnu a qui nous devons le 
texte inspire 1 du II* livre des Machabees entre* 
prit son travail, non seulement pour rendre la 
lecture de L'ouvrage de Jason moins ardue 
(it, 25 sv.), mais surtout pour adapter ces recits 
au but moral qu'il avait en vue et que son 
ceuvre nous revele : affedlionner les Juifs dis- 
perses par le monde au temple de Jerusalem, 
centre reltgieux et politique d' Israel. 

— *— 

I, 7. Dimitrim II Nicator, qui monta sur 
le trine de Syrie apres la mort d'Alexandre 



rine; nous avons allume les lampes et 
expose les pains. 

Maintenant nous vous e'erivons encore 
pour que vous celebriez les jours de la 
fete des Tabernacles du mois de Casleu. 

En lannee cent quatre-vingt-huit. ic 

II MF LETTRE. — chap. 1, io b — 11, 
19 — plus aneienitfi racontant la mort 
d' Antiochtts^ le ren&uvellement mer- 
veilleux du feu sacr£, les sorns de Jeri- 
mit pour sauvegarder le fett^ la hn\ 
Pare he et le tabernacle \ enfin Petablis- 
semen t (Tune bibliotheque a Jerusa- 
lem. 

Ceux de Jerusalem et de la Judee, le 
Senat et Judas a Aristobule, conseillcr 
du roi Ptolemee, de la familie des pretrcs 
consacres, et aux Juifs qui sont en Egyp- 
te, salut et prosperite ! 

Sauves par Dieu de/ grands perils, u 
nous lui rendons de grandes actions de 
graces, nous qui sommes pr&s a com* 
battre contre le roi. Car Dieu mSme a t: 
rejete ceux qui s'etaient ranges en ba- 
taille contre la ville sainte. En eflfet le 13 
chef ennemi s'etant rendu en Perse a la 
tete d'une armee qui paraissait invinci- 
ble, ils furent frappes dans le sanctuaire 
de Nanee, grace a la ruse des pretresde 
Nanee. Antiochus vint en ce lieu avec \\ 
ses amis sous pretexte d'epouser la deesse, 

Balas, l'an 167 des S61eucides, 145-4. av * J-*^* 
(I Mack, xi, 15 sv.). 

9. Pour que vous cilibricz, en union de sen- 
timents avec vos freres de Jerusalem, la fltt 
des Tabernacles du mois de Casleu : ce dernier 
mot determine le sens dtfftedes Tabernacles: 
il ne s'agit pas ici de l'ancienne fete de ce nom 
qui se c6l£brait en octobre, mais de la fete dela 
Dhiicace {yean, x, 22) du temple reconquis et 
purine* par Judas Machabee (I Mack, iv), fete 
institute par ce dernier et qui se cel^brait pen- 
dant huit jours a la maniere de celle des Taber- 
nacles, au mois de Casleu, ou de decembre 
(x, 5-9). Ce'Ubrer cette (ete <tait faire arte de 
devotion envers le temple de Jerusalem et reV 
gir contre les tendances slparatistes. 

12. Noter 1'insisUnce avec laquelle est sign* 
lee la saint* U de la tern de Tudee (v. 7) et de 
la Ville ou se trouve le temple. 
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Chap. I t 15. IIme LIVRE PES MACHABEES. Chap. II, 4. 

dans le but de semparer des tresors a ; liberal et seul juste, tout-puissant et eter- 

15 titre de dot. Les pretres de Nanee ies I nei, qui delivrez Israel de tout mal, qui 
exposerent, et lui-meme entra avec un avez fait de nos peres vos elus et ies avez 
petit nombre de ses gens dans i'enceinte ! sanctifies, recevez ce sacrifice pour tout 26 

16 sacree. Des qu'il fut entre dans le tern- i votre peuple d'Israel; gardez votre heri- 
pie, ils le fermerent, et ayant ouvert la tage et sanctifiez-le. Rassembiez ceux 27 
porte secrete du plafond, ils iancerent ! d ? entre nous qui sont disperses, delivrez 
des pierres, assommerent le chef [et ceux ceux qui sont esclaves panni les nations, 
qui etaient avec lui], les couperent en : jetez un regard favorable sur ceux qui 
morceaux et jeterent leurs tetes a ceux i sont meprises et en abomination, atin 

17 qui etaient dehors. Que notre Dieu soit I que les nations sachent que vous etes 
bem en toutes choses, lui qui a livre a , notre Dieu. Chatiez ceux qui nous op- 28 
la mort les impies ! priment et qui nous outragent avec inso- 

18 Devant done celebrer au vingt-cin- lence. Etablissez votre peuple dans 29 
quicme jour du mois de Casleu la puri- votre lieu saint, comme Fa dit Moise."— 
tication du temple, nous avons cru ne- En outre, les pretres chantaient les io 
cessaire de vous en informer, afin que hymnes. 

vous aussi vous celebriez les jours de la Quand le sacrifice fut consomme, Ne- 31 
fete des tabernacles et celui du feu, qui ( hemie fit repandre le reste de i'eau sur 
s'ailuma lorsque Nehemie, apres avoir ! de grandes pierres. Cela fait, une xi 
reconstruit le temple et l'autel, offrit des flamme s y alluma et le liqnide, ayant 
sacrifices. recu ies rayons lumineux qui partaient 

19 Car, lorsque nos peres furent emme- de l'autel, fut consume. Le bruit de cet 3 ; 
nes en Perse, les pretres pieux de ce evenement s'etant repandu, on informa 
temps-la, ayant pris du feu de l'autel, le le roi des Perses que, a l'endroit ou les 
cacherent en secret dans le creux d'un pretres emmenes captifs avaient cache 
puts desseche, et ils i'y mirent si bien le feu sacre, i'eau avait ete trouvee, et 

en surete, que ce lieu demeura ignore de que Nehemie et ses gens avaient sane- 

20 tous. Apres beaucoup d'annecs ccou- tine par elle les sacrifices. Alors le roi 34 
lees, lorsque tel fut le bon plaisir de fit enclore ce lieu et le rendit sacre, cer- 
Dieu, Nehemie, renvoye en Judee par le tifiant ainsi I evenement Et a ceux qui -iz 
roide Perse, fit reehercher le feu par les etaient i'objet de sa bienveillancc, ils dis- 
descendants des pretres qui I'avaient tribuait des presents nombreux et va- 
cache: mais comme ils nous raconterent ries. Or, les compagnons de Nehemie 36 
qu'iis uavaient pas trouve' de feu, mais appelerent ce lieu Nrphthar, e'est-d- 

21 une eau epaisse, il leur dit d'en puiser, ; dire purification, mais la plupart le nom- 
et de lui en apporter; puis, quand on ! ment Nephthai. 




. w . _„ . qu „„, „ w „„ ..^..^ „ i.^v.^.0 

execute, et le moment etant venu ou le recommandations aux deportes, en leur 
soleil jusque-la couvert de nuages, res- remettant un exemplaire de la loi, afin 
plendit, un grand brasier s'ailuma, en j qu'iis n'oubliassent pas les preceptes du 
sorte que tous furent dans Tadmiration. | Seigneur, et qu'iis ne s'egarassent pas 
2} I endant aue se consumaient les victim ! dans leurs pensees en voyant des idoles 



mes, les pretres firent une priere, et avec 
eux tous les assistants; ce fut Jonathan 



d'or et d'argent et les ornements dont 
elles etaient rev&ues. Entre autres dis- * 

les 



qui commenca, et les autres unfrent leurs ! cours de ce genre qu'il leur tint, il 

24 voix u la sienne, ainsi que Nehemie. j exhorta a n'Soigner jamais la loi de leur 
Lettte pnere &ait ainsi concue : " Sei- occur. 

gneur, Seigneur, Dieu, crfateur de tou- On lisait dans les memes ecrits com- 4 
tes choses, terrible et fort, juste et com- ment le prophete, sur un ordre recu 

25 patissant, qui 6tes seul roi et bon, seul I de Dieu, fit transporter avec lui le taber- 

Is" / z^ ^ f 4 M £ h '> , ! ".«• Nouveau detail qui complete i, i 9 et 

'\t f * te d % ,a '""A"''!" ;*» <*«/* •' «ert de transition a ce qui suit. Bans Usar- 

voy. vers. 9 — La Jite des Tarmac Us du -*-- — lt ' - ... 

mois de Casleu : tneme sens qu au vers. 9, 

1 34 * if . r< " ; . c<tait Ar taxerxis Longuemain, 

dont N^mie <tait Techanson et le protegC 

(II hsdr. u, 1.9), r • 



chrvts pttbtiqu€S s et non, comme traduit la 
Vulg.» dans Us icrits de JMmit y ecriu qui 
ne seraient pas arrives jusqu'a nous. 



Chap. II, 5. 
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Chap. II, 30. 



aacle et Tarche, et qu'ii se rendit ainsi 
a la montagne que gravit MoTse ei d'ou 

5 il contempla l'heritage de Dieu. Arrive 
la, Jeremie trouva une habitation en 
forme d'antre, et il y deposa le taber- 
nacle et l'arche, ainsi que l'autel des 

6 parfums, et en boucha Tentree. Quel- 
ques-uns de ses compagnons etant venus 
ensuite pour marquer le chemin par des 

7 signes, iis ne purent le trouver. Jeremie 
le sut et il les bluma : " Ce lieu, leur 
dit-il, doit rester cache jusqu'a ce que 
Dieu ait rassemble son peuple et lui ait 

8 fait misericorde. Alors le Seigneur re- 
velera ces objets sacres, la gloire du 
Seigneur apparaitra, ainsi que la nuee, 
comme elle apparut au temps de MoTse, et 
lorsque Salomon fit une priere pour que 
le temple fut glorieusement sanctifie. " 

II etait encore raconte dans ces tfcri/s 

9 que ce roi, possedant la sagessc, offrit le 
sacrifice de la dedicace et de racheve- 

to ment du sanctuaire. Et conme MoTse 
pria le Seigneur et qu'un feu tomba du 
ciel et consuma le sacrifice, ainsi Salo- 
mon pria et le feu descendit et consuma 

1 1 les holocaustes. MoTse dit : 4t Parce que 
la victime pour le peche n'a pas 6te 

12 mangee, elle a ete consumee. " Et Sa- 



lomon celebra pareillement les huit jours 
de la didicace. 

Ces memes choses se trouvent done \\ 
racontees dans les archives, et dans les 
memoires de Nehemie; on y voit encore 
comment Nehemie ibnda une btbiiotheque 
et y recueillit les recits concernant les 
rois, les Merits des prophetes et de Da- 
vid, et les lettres des rois de Perse au 
sujet de ieurs presents. De meme Judas 14 
a recueilli tous les livres qui avaient ete 
disperses pendant la guerre que nous 
avons eu a soutenir, et ils sont entre 
nos mains. Si done vous avez besoin \\ 
d J en avoir des exemplaires, envoyez-nous 
des messagers qui vous les porteront. 

C'est pourquoi, comme nous aiions ce- ic 
lebrer la fite de la purification, nous 
vous adressons cette lettre; vous ferez 
done bien de solenniser ces jours avec 
nous. Dieu, qui a delivre tout son peu- 1; 
pie et a rendu a tous l'heritage, le 
rovaurae, le sacerdoce et la sanctifica- 
tion, comme il l'a annonce par la loi, 1$ 
aura bientot, nous Tesperons, pitie de 
nous et nous rassembiera de toutes les 
regions qui sont sous le ciel, dans le 
saint lieu; car il nous a arraches a de 19 
grands maux et a purine le temple. 



II. — REGIT DE L'AUTEUR [II, 20 — XV]. 



PREFACE. — chap. 11, 20—33 — 
oil il expose la source et le dessein de 
son outrage. 

20 L'histoirc de Judas Machabee et de ses 
freres, la purification du temple auguste 

21 et la dedicace de Tautel; comme aussi 
les combats livres contrc Antiochus Epi- 

22 phane et son ftis Eupator ; les inter- 
ventions eclatantes du ciel en faveur de 
ceux qui ont glorieusement combattu 
pour la defense du judalsme, de telle 
sorte que, malgre leur petit nombre, ils 
ont reconquis tcut le pays et mis en fuite 

23 une multitude de bar bares, recouvre le 
sanctuaire c&ebre dans tout l'univers, 
delivre la ville et retabli les lois qu'on 
tentait d'abolir, le Seigneur les ayant 

24 favorises de toute sa bienveillance : tous 
ces faits exposes par Jason de Cyrene 
en cinq livres, nous allons essayer de 

25 les resumer en un seuL Considerant la 
masse de chifFres qtiils renfermett*^ et 
la difficulty qui existe pour ceux qui veu- 
lent suivre clans les details les recits de 

x6 sv. Conclusion de la lettre. Comp. i, 5. 
34. Jason % forme grecque du nora de Jotui % 
asiez rlpandue alors. Ce personoage, suppose 



2/ 



lS 



Thistoire, par suite de Tabondance de la 
matiere, nous nous sommes appliques 26 
a rendre la tache agreable a ceux qui se 
contentent d'une simple lecture; facile a 
ceux qui ont a coeur de conficr les faits 
a leur memoire, et profitable a tous in- 
distinctement. Pour nous qui avons en- 
trepris ce travail d'abreviation, ce nest 
pas une chose aisee, mais un labeur exi- 
geant des sueurs et des veilles, et non 
motns difficile que celui de Pordonnateur 
d'un festin, qui ch°rche a procurer 
ravantagedes autres; cependant, pour 
meriter la reconnaissance de plusieurs, 
nous prendrons sur nous avec plaisir 
cette lourde tache, laissant a I'auteur le 29 
soin de traiter exactement chaque chose, 
pour nous efforcer de suivre les regies 
de ce genre de composition. Or de 50 
meme que Tarchitecte d'une maison nou- 
velle doit embrasser dans sa pensee tout 
l'ensemblede la construction, tandisque 
celui qui se charge de la decorer et cry 
peindre des figures doit se preoccuper dc 
ce qui regarde Tornementation, ainsi, je 

connu des ledleurs, ne serait-il pas I'ambassa- 
dear de ce nom envoy* a Rome par Judas Ma- 
chabee (I Mach, vii, 17)? 
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31 pense, en est- il pour nous. Approfondir 
le sujet, rendre compte de toutes choses, 
sc donner de la peine pour les moindres 
details, voila le devoir de celui qui com- 

32 pose une histoire; mais a celui dont 
tout le dessein estd'en rediger un abrege, 
il faut accorder de ne poursuivre que la 



brievete dans les recits sans s'attacher a 
une exposition complete des faits. 

Commencons done ici notre relation, 77 
sans nen ajouter a ce qui vient d'etre 
dit ; ce serait folic que de se montrer 
diffus avant de raconter I'histoire, et 
concis dans rhistoire eile-meme 



PREMIERE PARTIE 

EVENEMENTS ACCOMPLIS SOUS 
SELEUCUS IV ET ANTIOCHUS EPIPHANE [Ch.III_X, 8]. 

A. - PRELUDES DE LA PERSECUTION SYRIENNE. 



io — chap, in — iv, 6. — Le saint \ 
pontife Onias obtient que U tresor du 
UmpU soit miraculeusemeni aV/endu 
contre He*liodorc> agent de Seleucus; 
accusipar Simon, Uva dematider jus- 
tice an roi, 

3 Pendant que les habitants de la ville 
sainte jouissaient d'une paix entiere, et 
que les lois etaient encore exactement 
observes grace a la piete et a Famour 

2 de la justice du grand pr&re Onias, il 
amvait que les rois eux-memes hono- 
raient le saint lieu et ornaient lc temple 

3 de dons magnifiques, au point que Se- 
leucus, roi d'Asie, fournissait de son 
revenu toute la depense necessaire au 
service des sacrifices. 

4 Mais un certain Simon, de la tribu de 
Benjamin, constitue administrateur du 
temple, entra en lutte avec le grand 
pretre au sujet de I'intendance du mar- 

5 che de la ville, Comme il ne pouvait 
lemporter sur Onias, il alia trouver 
Apollomus, fil3 de Thrasee, le gouver- 
neur miiitaire, a cette epoque, de la 

6 Code-Syne et de la Pheniae. II lui 
rapporta que le tresor sacri de Jerusa- 
lem ctait rempli de sommes enormes, 
d une quantity de valeur incalculable de 
nchesses de toutes sortes et nullement 
en rapport avec la depense necessaire 
Pour les sacrifices, et qu'il etait possible 
de fame passer tout ce tresor entre les 

7 mains du roi. Dans un entretien avec 
* roi, Apollonius lui donna avis des 
nchesses qu J on lui avait signalees, et 

III, i. Onias III, qai obtint !e grand pon- 
3. Stl<n*„ rv Philopaior (187-176 av. J.-C.X 



celui-ci choisit Heliodore, qui etait pre- 
pos6 aux affaires de I'Etat, et l'envoya 
avec ordre d'executer l'enievement des 
susdites nchesses. Heliodore se mit 8 
aussitot en route, sous le pretexte d'ins- 
pecter les villes de Ccele-Syrie et de 
Pheniae, mais en realite pour executer 
le dessein du roi. 

Arrive a Jerusalem, Heliodore fut recu 
amicalement par le grand pretre de la 
ville; puis il raconta ce qu'on lui avait 
appris et exposa le but de sa presence, 
en demandant si vraiment les choses 
etaient ainsi. Alors le grand pretre lui 10 
representa que le tresor renfermait les 
depots des veuves et des orphelins- 
qu une partie de V argent appartenait k 1 1 
Mircan, fils de Tobie, homme tres con- 
siderable; que la situation n'etait pas ce 
que disait le calomniateur impie, Si- 
mon, mais que toutes ces nchesses se 
reduisaient a quatre cents talents d'ar- 
gent et deux cents talents d'or; que 12 
d ailleurs il etait tout-a-foit impossible 
de depouiller ceux qui s'&aient confies a 
a saintete de ce lieu, a la majeste invio- 
lable d'un temple venere dans tout l'uni- 
vers. Mais liii, en vertu des ordres \\ 
qu 1! avait recus du roi, soutenait abso- 
lament que cet argent devait etre porte 
dans le tresor royal. 

Ayant done fixe un jour, il allait en- i 4 
tar pour inspector ces richesses avant 
a en disposer, ce qui causa dans la ville 
entiere une grande perturbation. Les 1 c 
pretres se prosternerent devant l'autel 
revetus de leurs habits sacerdotaux, et se 



frjfcre aine d'Antiochus Epiphane, qui lui mc- 

> ;Hm&nt probablement le m&ne qui fit 
p£nr Stieucus IV quclque temps apres (Ap- 
pien Syr, 45X x r 
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Chap. IV, 4. 



tournant vers le ciel ils priaient Celui 
qui avait fait la loi sur les depots de con- 
server ces biens intacts a ceux qui les 

16 avaient deposes. En voyant le visage 
du grand pretre, on se sentait blesse 
jusqu'au plus intime de Tame; car sa 
figure et 1' alteration de son teint attes- 

17 taient la vivacite de sa douleur. La 
consternation peinte dans toute sa per- 
sonne et le frisson de son corps reve- 
laient a tous les regards Taffliction de 

18 son coeur. Les habitants se prccipi- 
taient par troupes hors de ieurs maisons 
et priaient tous ensemble pour detourner 
du saint lieu Topprobre dont il etait 

19 menace. Les femmes, la poitrine cou- 
verte de sacs, remplissaient les rues ; 
celles des jeunes iilles qui etaient renfer- 
mees, couraient les unes aux portes, les 
autres vers les murailles ; quelques-unes 

20 regardaient par les fenetres; toutes, 
les mains etendues vers le ciel, faisaient 

21 entendre des supplications. L'abatte- 
ment de cette foule confuse et I'attente 
pleine d'angoisse du grand pretre exci- 

22 taient la pitie. Pendant que les Juifs 
suppliaient le Tout-Puissant de garder 
intacts, en toute surete, les depots a 

23 ceux qui les avaient confies, Heliodore 
executait son dessein. 

Deja il etait la avec ses satellites pres 

24 du tresor, lorsque le Seigneur des es- 
prits, le Dominateur de toute puissance, 
fit une grande manifestation, de sorte 
que tous ceux qui avaient ose venir la, 
at*eints par la force de Dieu, furent 
frappes d'impuissance et d'epom-ante. 

25 A leurs yeux apparut un chevai monte 
parun cavalier terrible, et richement 
caparaconne; s'elancant avec impetuosi- 
te, il agita sur Hdliodore ses pieds de 
devant; le cavalier paraissait avoir une 

26 armure d'or. En meme temps lui appa- 
rurent deux autres jeunes hommes, pieins 
de force, brillants d'un vif eclat et v&us 
d'habits magnifiques; s'etant places Fun 
d'un cote, Tautre de Tautre, ils le flagel- 
laient sans relache, lui portant une mut- 

27 titude de coups. H&iodore tomba subi- 
tement par terre, environne* de profondes 
tenebres; on le ramassa, pour le mettre 

28 dans une litiere; etcet homme qui venait 
d'entrer dans la chambre du susdit tresor 
avec une suite nombreuse de coureurs et 
de satellites armes, on Temporta incapa- 
ble de s'aider lui-meme et ayant visible- 
ment eprouv6 la puissance de Dieu. 

29 Pendant qu'il £tait la, sous le coup de la 
force divine, etendu muet, prive de toute 

30 esperance et de tout secours, les Juifs 
benissaient le Seigneur qui avait glorifid 
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son saint lieu, et le temple qui etait un 
instant auparavant plein d'epouvante et 
de trouble, iut, gjace a la manifestation 
du Seigneur tout-puissant, rempli dejoie 
et d'allegresse. 

Aussitot quelques-uns des compagnons 
d'Heliodore demanderent a Onias de prier 
le Tres-Haut et d'accorder la vie a celui 
qui gisait n'ayant plus qu ? un souffle. 
Et le grand pfetre, dans la crainte que 3: 
le roi ne s'imaginat qu'un attentat avait 
ete commispar les Juifs contre Heliodore, 
offrit pour la vie de cet homme un sacri- 
fice d'expiation. Pendant que le grand 
pretre offrait le sacrifice expiatoire, ies 
memes jeunes hommes apparurent a He- 
liodore revetus des memes habits, et se 
tenant debout lui dirent : " Rends de 
grandes actions de graces au grand pre- 
tre Onias, car c'est a cause de lui que le 
Seigneur te donne la vie sauve. Pour ^ 
toi, ainsi chatie par lui, annonce a tous la 
grande puissance de Dieu. " Ayant dit 
ces mots, ils disparurent. Eliodore 35 
offrit au Seigneur un sacrifice et fit de 
grands vccux a celui qui lui avait accor- 
de la vie; puis,ayant assure Onias deson 
amitie, ii retourha avec ses troupes vers 
le roi. Et il rendait temoignage a tous 30 
des oeuvres du grand Dieu qu'il avait 
vues de ses yeux. Le roi ayant deman- 3? 
de a Heliodore quel homme lui paraissait 
propre a etre envoye d? nouveau a Jeru- 
salem, celui-ci lui repondit : ** Si tu as 3S 
quelque ennemi ou un adversaire de 
ton gouvernement, envoie-le la-bas, et il 
te rcviendra dechire de coups, si toutefois 
il en rechappe, car il y a vraiment en ce 
lieu une force divine. Celui qui a sa 39 
demeure dans le ciel veille sur ce lieu et 
le protege ; ceux qui y viennent avec de 
mauvais desseins, il les frappe et les foit 
perir. " 

C'est ainsi que se passerent les choses 40 
concernant Heliodore et la conservation 
du tresor sacre. 

Le dit Simon, ce delateur du tresor 4 
et de sa patric, parlait mal d' Onias : 
c J est lui, disait-il, qui avait excite* Helio- 
dore et qui etait 1'auteur de tout le mal 
Le bienfaiteur de la ville, le defenseur : 
de ses concitoyens et Tobservateur fidele 
des lois, il osait le faire passer pour un 
adversaire de TEtat. Cette haine alia ] 
si loin que des meurtres furent commis 
par Tun des affides de Simon. Alors 4 
Onias, considerant le danger de ces divi- 
sions et les emportements d'Apollonius, 
le gouverneur militaire de la Coele Syric 
et de la Phenicie, qui encourageait la 
mechancete de Simon, alia trouver le 
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5 roi, non pour accuser ses concitoyens, 
mais ayant en vue I'inter^t general et 

6 particuJier de tout son peuple. Car il 
voyait bien que sans ^intervention du 
roi, il etait impossible de pacifier la situa- 
tion; et que Simon ne renoncerait pas a 
ses criminelles entreprises. 

20 chap. IV, 7— v, 10. — Ayant achetf 
iVEpiphatu le pontifical Jason favo- 
rise rhelUnisjne et courtise le roi; sup- 
plants par MtUnas — lequel fait peri r 
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proscnts par ia loi, des que l'appel a lan- 
cer le disque s'etait fait entendre. Ne 1 z 
taisant aucun cas des fonctions honori- 
nques de lew pays, ils tenaient en haute 
estime les distinctions des Grecs. Cest 16 
pourquoi de graves calamites les attei- 
gnirent, et dans ceux-la meme dont ils 
inutaient le genre de vie et auxquels ils 
voulaient ressembler en tout, ils trouve- 
rent des ennemis et des oppresseurs. 
, ^ on ne viole pas impunement les lois 17 

Onias et provoque urn tmeute a 76u- i dl Y™?* n | ais C«t ce que demontrera la 

salem - il lutte contre son rival et \ m £ d f evenemei *s. 

fin it microelement. I . ^ end ant qu'on celebrait a Tyr les 18 

7 Ma 1S apr*,a mortde Seleucus, Antio- ! fig TSS^ de jS" IQ 

ueae, jason, trere dOnias, entrepnt d'Antioche.porteursde trois cents drach 
S d usurper le souveram pontificat II se , mes d'argent pour le Scfd'Her^le- 

rendu aupres du roi et iui promit trois ' mais ceui-la K aui l^MrtHi^Hp 

cent soixante talents d'argent et quatre- ^^aT^ ,.._ _™ e qm ^ PP rtaien . t d ? 

vingts talents pris sur d'autres revenus. 
9 II promettait en outre de s'engager par 

Sn KSd^Sfir T* taIents Al " 51 , ies trois cents dracnmes desti °^ 

st on mi accordait d etablir de sa propre , par celui qui les envovait au sacrifice en 
autonte et sekra ses vues un gymnase i l'honneur d'HercuJe S-iren? UK le 
avec un ephebee, et d'inscrire les habi- i desirde ceux q^^JSSerti la 
tantsde Jerusalem commecitnvensH' An. ««,«h,„*:-_ j>Z.._7~ . apporeufini « a ,a 



manderent que cet argent fut employe, 
non a des sacrifices, ce qui ne convenait 
pas, mais a couvrir d'autres depenses. 
Ainsi les trois cents drachmes destinees 20 



tants de Jerusalem comme citoyens d'An- 
10 tioche. Le roi consentit a tout. Des que 
Jason cut obtenu le pouvoir, il se mit a 



construction de triremes. 

ApoUonius, fils de Menesthee, ayant 21 
ete envoye en Egypte, a I'occasion de 
1 intronisation du mi PtniAmp* pk;u«,a 



^ • - u l • H 1 les franchises que : tor, Antiochus apprit que ce roi etait mal 

tax a fcupoleme, lequel fiit envove en Joppe, puis a Jerusalem. Recti magni- 

fiquement par Jason et par toute la ville, 
u ht son entric a la lumiere des flam- 
beaux et au milieu des acclamations, 
puis il conduisit pareillement son armee 

■Art Undt«iA*A 



pere d'Eupoleme, lequel fut envove en 
ambassade pour conclure un traite d'al- 
lrance et d'amitie avec les Romains, et, 
detruisant les institutions legitimes il 

n T£i*5 «^«» contraires a la loL puis u cona, 
12 II se lit un pkusir de fonder un gymnase en Phenicie. 
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au pied meme de i'AcropoIe, et il elevait 
les enfants les plus nobles en les mettant 

tj sous ie chapeau. L'hellenisme grandit 
alors a un tel point, et Ton vit un tel en- 
tramement vers les coutumes 6trangeres, 
par suite de I'excessive perversite de 
Jason, homme impie et nullement grand 

14 pretre, que les prttres ne montraient 
plus aucun zele pour le service de Fautel 
et que, meprisant le temple et negligeant 
les sacrifices, ils s^empressaient de pren- 
dre part, dans la palestre, aux exercices 

«.i V, i"* {"****»***** Uptimes : c'cst i tort 

larl 2 : f°*A a cha * eau * °" bp*t*se, chapeau a 

£ Sliii .? U pluie ' Pa^ulierement dans 
r^co^f i dU ^ mnase; M «cure, patron des 

S^'i Ji ' 1Sait en wrte( l^ les plus nob ts 
jeunes gens re^ussent une Education et unc cul- 



Trois ans s'etant ecoules, Jason en- 23 
voya Menelas, frere de Simon mentionne 
plus haut, pour porter Targent au roi et 
acquitter les droits d'enregistrement d'af- 
faires importantes. Mais Menelas se 24 
recommanda au roi, lui rendit honneur 
avec les dehors d'un homme haut place 
et se fit adjuger a lui-meme le souverain 
pontificat, en offrant trois cents talents 
d'argent de plus que n'avait fait Jason. 
Ayant recu du roi ses lettres d'invesU- 25 
ture, il revint A Jerusalem, n'ayant rien 

ture grccque, c'est-aKlire palenue. : Vule. // 
ptacait Us pins nobUsjtunes gins dans Us 
lieux infamts, e'est-a-dire dans ces lieux 
d cxcrcicesj ou leurchasteti e*tait aussi expose 
que leur foi religieuse. 

13. Vketiinismg, la religion et les mosurs 

grecques, c-a-u. paTennes. - Grandit alors: 

-^ %* paraphrase un peu le texte : " C* 

Hitattpasun commencement, mais undevt* 

loppement des mceurs paTennes. 
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qui fut digne du sacerdoce et n'apportant 
que les instincts d'un tyran cruel et la 

26 fureur d'une bete sauvage. Ainsi Jason, 
qui avait trompe son propre frere, trom- 
pe a son tour par un autre, dut gagner 

27 en fugitif le pays des Ammonites. Quant 
a Menelas, U obtint le pontificat; mais, 
comme il ne s'executait pas relativement 
a la somme promise au roi, malgre les 
reclamations de Sostrate, commandant 

28 de l'Acropole, qui avait dans ses attri- 
butions la perception des impots, tous 

29 deux furent mandes aupres du roi. Me- 
nelas laissa pour le remplacer comme 
grand pretre son frere Lysimaque,' et 
Sostrate laissa comme remplacant Cra- 
tes, gouverneur de Chypre. 

30 Sur ces entrefaites, ii arriva que les 
habitants de Tarse et de Mallas se revol- 
terent, parce que ces deux villes avaient 
ete donnees en present a Antiochide, 

31 concubine du roi. Le roi partit done en 
hate pour apaiser la sedition, ayant laisse 
comme son lieutenant Andronique, un 

32 des grands dignitaires. Menelas,jugeant 
les circonstances favorables, enleva du 
temple quelques vases d'or et les donna 
a Andronique, et il reussit a en vendre 
d'autres a Tyr et aux villes voisines. 

33 Lorsque Onias eut connu d ? une maniere 
certaine ce nouveau crime de Menelas, il 
lui en adressa des reproches, apres s'etre 
retire dans Pasile de Daphne, pres d'An- 

34 tioche. C'est pourquoi Menelas, prenant 
& part Andronique, le pressait de mettre 
a mort Onias. Andronique vint done 
trouver Onias, et usant de ruse, il lui 
presenta la main droite avec serment; 
puis, quoique suspect, il le decida a sor- 
tir de son asile et le mit aussitot a mort, 

35 sans egard pour la justice. Aussi, non 
seulement les Juifs, mais beaucoup d'en- 
tre les autres nations furent indignes et 
affliges du meurtre injuste de cet homme. 

36 Et lorsque le roi fut revenu de Cilicie, 
les Juifs d'Antiochc, ainsi que des Grecs 
egalement ennemis de la violence, vin- 
rent le trouver au sujet du meurtre ini- 

37 cme d'Onias. Antiochus fut contriste 
jusqu'au fond de Tame et, touche de com- 
passion pour Onias, il versa des larmes 
au souvenir de la moderation et de la 

38 conduite si sage du defunt. Dans son 
indignation, il fit enlever sur le champ 
la pourpre & Andronique, dechira ses 

. vetements et, 1'ayant fait mener par 

29. Cratis : personnage tocoonu et dont il ne 
sera plus question dans la suite. Le Cod. 
Vatic. ( remplace m€me ce nom. propre par le 
participe jcpanj<rac que semble avoir hi aussi 
f'auteur de la Vulg. 



toute la ville, il degrada ce scelerat au 
lieu meme ou il avait execute son atten- 
tat impie sur Onias, le Seigneur le frap- 
pant ainsi d'un juste chatiment. 

Or, un grand nombre de vols sacri- 3 
leges, ayant ete commis par Lysimaque 
d'accord avec Menelas, et le bruit sen 
etant repandu, le peuple s'ameuta con- 
tre Lysimaque, lorsque deja beaucoup de 
vases d'or avaient ete disperses. Voyant 4c 
la multitude soulevee et les esprits en- 
flammes de cplere, Lysimaque arma en- 
viron trois mille hommes et se mit a 
exercer des actes de violence, sous le 
commandement d'un certain Tyran, 
homme avance en age et non moins en 
perversite. Mais lorsqu'ils connurent 41 
1'attaque de Lysimaque, les uns saisi- 
rent des pierres, d'autres de gros batons, 
et quelques-uns, ramassant de la cendre 
qui se trouvait la, la lancaient tumultueu* 
sement sur les partisans de Lysimaque. 
C'est ainsi qu'ils blesserent un grand 4: 
nombre de ses gens, en tuerent plusieurs, 
mirent tous les autres en fuite et massa- 
crerent le sacrilege lui-meme aupres du 
tresor du temple. Puis on commenca 4; 
sur ces faits une instruction contre Me- 
nelas. Lorsque le roi vint a Tyr, les 44 
trois hommes envoyes par les Anciens 
lui exposerent la justice de leur cause. 
Se voyant convaincu, Menelas promit a 45 
Ptolemee, fils de Dorymene, une grosse 
somme d'argent pour qu'ii lui rendit le 
roi favorable. Ptolemee, ayant done 40 
emmene le roi sous le peristyle, comme 
pour prendre le frais, le lit changer de 
resolution. Le roi declara Menelas in- 47 
nocent des accusations portees contre lui, 
quoiqu'il fut coupable de tous les crimes, 
et il condamna a mort des malheureux 

3ui, s'ils avaient plaide leur cause m£mc 
evant des Scythes, eussent et£ renvoyes 
innocents; et des hommes qui avaient 48 
pris la parole pour defendre la ville, le 
peuple et les objets sacres, subirent sans 
delai cette peine injuste. Les Tyriens 49 
eux-memes en furent indignes, "et ils 
firent aux victimes de magnifiques fune- 
railles. Quant 4 Menelas, grace i la 50 
cupidity des puissants, H se maintint 
dans sa dignity, grandissant en malice 
et cruel fleau de ses concitoyens. 

Vers ce temps-Id, Antiochus organisa 5 
sa seconde expedition en Egypte. Or il • 
arriva que, dans toute la ville, pendant 

La Vulg. traduit inexaclement ce verset : Ml- 
tt/tas fut diposi du sacerdoce et eut pour sue* 
cesseur Lysimaque son frere ^ tt Sostrate Jut 
mis d la tite des Cypriotes* 
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pres de quarante jours, apparurent cou- 
rant dans lesairs des cavaliers ayant des 
vetements d'or et armes de lances a la ma- 

3 mere des cohortes, ainsi que des esca- 
drons de chevaux ranges en ordre de ba- 
taille, des attaques et des charges de part 
et d'autre, des agitations de boucliers et 
une multitude de piques, des epees tirees 
du fourreau, des traits lances, un vif 
eclat d'armures d'or et de cuirasses 

4 de toutes sortes. C'est pourquoi tous 
pnaient pour que ces apparitions leur 

5 fussent favorables. Un faux bruit de la 
mort d' Antiochus s'etant repandu, Jason 
ne pnt pas moins d'un millier d'hommes 
et vint attaquer la ville a i'improviste. 
Les citoyens coururent aux murailles 
mais la ville finit par etre prise, et Me! 

6 nelas se refugia dans la citadeUe. Jason 
se livra sans pitie au massacre de ses 
propres concitoyens, ne reflechissant pas 
qu-une journee gagnee sur des compa- 
tnotes est la journee la plus tristement 
perdue, mais s'imaginant remporter des 
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trophees sur des ennemis, et non sur des 
gens de la meme natiun. D'une part il 7 
ne reussit pas a s'emporer du pouvoir, 
et de I'autre ses intrigues aboutirent 
pour lui a la confusion ; il dut regagner 
en fugitifle pays des Ammonites. Com- S 
me terme de sa vie criminelle, on le vit 
serre de pres chez Aretas, roi des Ara- 
bes, fuyant de ville en ville, poursuivi et 
deteste par tous comme transgresseur 
des lois, execre comme le bourreau de sa 
patrie et de ses concitoyens, ignomi- 
nieusement chasse jusqu'en Egypte. Lui 9 
qui avait banni tant de personnes de leur 
.patrie, U perit sur la terre etrangere 
apres s'etre rendu a Lace^emonTdans' 
respoir d'y trouver un refuge en consi- 
deration de la commune origine. Lui 10 
qui avait jete tant d'hommes sur le sol 
sans sepulture, mil ne !e pleura et ne 
lui rendit aucun des derniers devoirs; il 
ne fut pas enseveli dans le tombeaude 
ses peres. 



^.-PERSECUTION D'ANTIOCHUS EPIPHANE. 



30 — chap, v, n _ vn. — Le roi sac- 
«*ge Jerusalem, pille le temple et en- 
treprend de substituer violemment le 
P"p™>nc a la religion juive. Judas 

<5F, e se retire *" ^ sert > fojuifi 

Juttles sont livris au supplier entre 
autre* EUazar et sept frires avec leur 
mere. 
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Ces evenements etant arrives a la con- 
naissance du roi, il crut que la Judee 
faisait defection. II partit done d'Egyp- 
te, funeux comme une bete feroceT et 

12 sempara de la ville a main armee, II 
ordonna aux soldats de tuer sans pitte 
ceux q U1 tomberaient entre Ieurs mains, 

t, IL 7 *?° r P" ccux 1 ui monteraient sur 

13 les toits des maisons. Ainsi furent tues 
des jeunes gens et des vieillards; ainsi 
penrent des hommes faits, des femmes 
et des enfants, ainsi furent egonres des 

14 jeunes filles et des nmnim^mTS^ 
ore des vicUmes pendant ces trois jours, 
™t de qnatre-vingt mille, dont quarante 
mille furent massacres et autant furent 

5 rl ,t US ^eesckives. Non content de 
ces atrocites, il osa p*n*trer dans le tern- 
P^e le plus saint de toute la terre, ayant 

it tos et envcrs sa patrie. Et prenant de 
sesj nams somU&s le s objets sacres, et 

I MadL'i^x^ qUClqUeS d€tsdh dc P*™ 
M« Mastacrisy lilt, furent /ra^is far Us 
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arrachant les offrandes deposees par les 
autres rois pour rehausser la gloire et la 
dignite de ce lieu, il les remettait d des 
mams profanes. Antiochus s'enilait d'or- 
guetl dans son esprit, ne considerant pas 
que ie Seigneur etait irrite pour peu de 
temps a cause des peches des habitants 
de la ville et que e'etait pour cela qu'il 
detournait ses regards de ce Ueu. Au- 
trement, s'ils n'avaient pas ete coupabies 
d un grand nombre de peches, lui aussi, 
comme Heliodore envoye par le roi Se- 
leucus pour disposer du tresor, il aurait 
ete, des son arrivee, flagelie et reprime 
dans son audace. Mais Dieu n'a pas 
choisi le peuple a cause de ce lieu ; U a 
choisi ce lieu a cause du peuple. Cest 20 
pourquoi ce lieu a participe aux mal- 
heurs du peuple, comme il a &e ensuite 
associe aux bienfaits du Seigneur ; d£- 
laiss6 dans la colere du Tout-Puissant, il 
a £te de nouveau, quand le souverain Sei- 
gneur s'est reconcilie avec son peuple 
retabli en grand honneur, ' 

Antiochus ayant done enlevS au tern- 21 
pie dix-huit cents talents s'en retourna 
en hate a Antioche, s'imaginant dans 
son orgueil, d cause de renivrement de 
son ccEur, pouvoir rendre navigable la 
terre ferme et faire marcher ses troupes 
sur mer. Mais il laissa des proposes 22 

traduftjon de la Vulg. double le nombre, deia 
enorme.des victimes de lacruauKd'Antiochus. 
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edit fiit rendu, a ^instigation de Ptole- 
mee, pour que, dans les viiles grecques 
du voisinage, on prit les memes mesures 
contre les Juifs et que Ton fit des sacri- 
fices, avec ordre de mettre a mort ceux 



pour tourmenter le peuple : a Jerusalem, 
Philippe, originaire de Phrygie, plus 
cruel encore que celui qui i'avait etabli ; 

23 a Garizim, Andronique, et outre ceux-ci 
Menelas qui, avec plus de mechancete , 
que les autres, s'elevait insolemment au- qui refuseraient d adopter les coutumes 

24 dessus de ses concitovens et nourris- grecques. On avait done partout sous 
sait des sentiments de haine contre les ; les yeux des scenes de desolation. Ainsi to 
patriotes juifs. De plus, Antiochus en- 1 deux femmes, pour avoir circoncis leurs 
vova l'infame Apollonius a la tete d'une ; enfants, furent amenees ; on suspendit 
armee de vingt-deux mille hommes, avec j leurs enfants a leurs mamelles, on les 
ordre de mettre a mort tous les hommes I traina publiquement-par la ville, et on 
dans la force de l J age et de vendre les i les precipita du haut des remparts. 

2; femmes et les enfants. Arrive a Jeru- j D'autres s'etant rendus ensemble dans n 
salem, Apollonius, simulant des inten-J des cavernes voisines pour celebrer en 
tions pacifiques, se tint tranquille jus- secret le jour dusabbat, furent denonces 
qu'au jour du sabbat, et lorsqu'il vit les \ a Philippe, et on les y brula tous sans 
Juifs en train de le celebrer, il fit pren- ; qu'ils osassent se defendre, par respect 
26 dre les armes a ses troupes. Et tous > pour la saintete du jour. 

ceux qui etaient sortis pour le spectacle, Je supplie ceux a qui ce livre tombera 12 
il les fit massacrer, et parcourant la ville ' entre les mains de ne pas se laisser de- 
avec ses soldats, il mit a mort unc mul- 1 concerter a cause de ces caiamites, et de 
titude de personnes. : croire que ces persecutions ont eu lieu, 

<>7 Or Judas Machabee, lui dixieme, se non pour la mine, mais pour la pumUon 
retira dans le desert, vivant a la maniere de notre race. Quand Dieu ne latsse 13 
des betes fauves sur les montagnes, avec * pas longtemps les pecheurs impunis, 
ses compagnons, ne mangeant jamais , mais qu T il fait tomber sur eux un prompt 
que des herbes, pour ne pas se souiller. | chatiment, e'est une marque de grande 
fi Peu de temps apres, le roi envova un ! bonte. En effet, le souverain dartre, 14 
vieillard d'Athcnes pour contraindre les ! pour punir les autres nations, attend 
Juifs a abandonner le culte de leurs avec patience qu'elles aient comble la 
peres et les empecher de vivre selon les i mesure des imquites; ce n est pas ainsi 
2 lois de Dieu, et pour profaner le tern- qu'il a juge a propos d'en agir avec 
pie de Jerusalem et le dedier a Jupiter nous, atin de n'avoir pas a cxercer sur 15 
Olympien, et celui de Garizim a Jupiter nous sa vengeance, quand nos pecnesau ; 
Hospitalier, conformement au caractere ; raient atteint leur pleine mesure. Ausst n 
? des habitants du lieu. L'invasion de ces ! ne retire-t-il jamais de nous sa miacn- 
maux fut, meme pour la masse du peu- cordc; en le chatiant par I adyersite, U 
pie, bien penible et difficile a supporter; n abandonne pas son peuple. «u ilnous 17 
4 car le temple etait rempli d'orgies et de ! suffise d'avoir rappelc cette vente; apres 
debauches par des Gentils dissolus et cepcude mots, ilfautrevenir a notre recit 
des courtisanes, des hommes avant com- Eleazar, un des premiers docteurs de i» 
merce avec des femmes dans'les saints , la loi, hommc deja avance en Age et du 
parvis et y apportant des choses defca- i plus noble exterieur, etait contraint, la 
c dues. L'autel lui-meme etait couvertde bouche violemment ouyerte de manger 
vicUmes impures que la loi interdisait. de la chair de pore. Mais lui, preferant 19 

6 II n'etait plus possible de celebrer les ; une mort glorieuse a une vie cnmineue, 
sabbats ni les fetes de nos peres, ni sim- marchait volontairement au supphce, 
plement de confesser que Ton etait juif. ! ayant crache cette viande, comme do, 20 

7 Une amere n£cessit6 amenait les Juifs | vent y marcher ceux qui ont le courage 
aux sacrifices qui se faisaient chaque : de rejeter ce qu'il nest pas parous * 
mois le jour de la naissance du roi ; aux manger par amour de la vie. Les pre- -1 
fetes de Bacchanales, on les contraignait i poses a ce sacrifice impie, depuis long- 
de se promener par les rues couronnes | temps lies avec Eleazar, le prurenta 

8 de lierre en I'honneur de Bacchus. Un j part et l'engagerent a faire apporter de s 

- 1 - ■ * 

VI 7 Les inscriptions mentbnnent la c6l<£- nade jusqu'a ce que la mort s'en suivit. EpiW 
brat L 7 '«iS»X«vec sacriHcesde. fetes en aux Hebteux <£, PJ^^^fiS 

IW.neur des rois d'Egypie et de l'Asie. . s . u PP h « ""?£ ' Pjum Jf^ant ^li' 

10. Ausufifiticc, propr, *» tympanum, ins- dzsioquds sur le tympanum, "/"****"?.„. 

. trument de suppliie Wlequel le patient etait vrance % afin <Vobte>ur une meilUurc rim 

violemment 6tendu, pour recevoir la bastoa- rttttotu 
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viands dont il etait permis de laire.tous, dit : " Que deinondes-tu, et que 
usage et prepares par lui, et a feindre de i veux-tu apprendre de nous? Nous som- 
manger des chairs de la victime, comme ; mes prets d mourir plutot que de tr^s- 
" > 1 rT A -° rd0, ? n f' , afin ^' cela cesser la loi ^ nos peri "' Le roi 

h", 1 H 1 IlLJST™ 5 £ i a m ? rt et P?; - • outre de col6re - commandade mettresu^ 
nut de cette humanite due a sa v.eille - le feu des poeles et des chaudieres Aus- 

23 amrtie pour eux Mais lui, faisant de j sitot qu'ellesfurent brulanS ^ cunt 
sages reflexions, chgnes de son age, de , manda de couper la langue a celui qui 
la haute consideration que lui donnait sa = avait parte le premier, puis de lui enJe- 
v.eillesse et les nobles cheyeux Wanes ver la peau de la tete et de lui trancher 
qui sy ajoutaient.de la vie tres pure i les extremites sous les yeux de sesautrS 
qu 1 avait menee depuis l'enfance, et freres et de leur mere/ LorsquW £ut 
Tr nl,f m ? le ^ la V oa *?""* etablie ainsi complement inutile,™ ordonna 
par Dieu meme, il repondit en conse- ; quon I'approchat du feu, Spirant en- 
quence, disant qu'on I'envoyat sans tar- ■ core, et qu'on le fit rotir dans lTpoae 

24 l^T 1 d6S m0rt !- " Anotreage, Pendant que la vapeur de "a potfcse 
en effet, .1 ne convient pas de feindre; \ repandait au loin, seVfrereset leVmere 

tfiZSEi ^" C ° UP r JC " ne ? genS ne ' s '«h°rtaient mutuellement a mourir avec 
soupconnent Eleazar d avoir, a quatre- courage : •' Le Seigneur Dieu voit di- < 

-c S£L aD p' ""^ , deS . mtBurs ^te, * U a vKnt companion 

5 T^T« im Eu *- men i es - a 1 "". * eause ; de nous, selon que Molse l'a annonce, 

de ma dissunulation, et pour un reste de> dans le cantique qui proteste en face 

vie perussable, seraient egares, et j'atti- j contre 7W, en disant : II aura %& 

rerais sur ma viedlesse la honte et l'op- ! de ses serviteiirs " P 

&™fiJ2fST 1 ' ^ ' Le P^mier etantmortde cette manie- , 
S c chat "nent des hommes, je 1 re, on amena le second pour le supplice 

V du Tout1>u a ^nV Vant r° U f 0rt ' l6S maln ^ ! et *** lui avoir arra <*e la peaXla 

" 7 ™ •.!, J u^ssant C'est pourquoi, si tete avec les cheveux, on lui demanda 

mauitenant je quitte cette vie avec cou- * s'il voulait manger du 2/avant d^S 

^8 R 4K je J^ , m ° ntrenii *?" torture dans to " s 1« membr« de £n 

nL inf ff^h,, J ]a TT aU * ^ : ""P 8 - II re P° ndit da °s la langue de ses S 
nes gens le noble exemple d'une mort i peres : " Non' " C'est nourmmi ;i «.wt 

SSSSJS^ *~? I6S V ^' *™ tour l^-m&^Ce^Vue 
■Wr^ nlvf ..i 13 ? 01 amsi J P ar,e - ' Premier. Au moment de rendre le der- q 

29 Ike Cet auT? v l ^S^ f " f^ ' " ier SOupir ' a dit : " S " lerat 1 ue tu «. 
29 puct. teux qui 1 y conduisaient chan- tu nous otes la vie oresente mzus le Roi 

P$£tS££ bienvei,lan f Ce 1 u ' ils de Snivel, noul S tera^ur Jne 
iw avaiene montree un moment, regar- vie eternelle, nous qui mourons oour etre 
dant comme insensees les paroles qu'il fideles a ses lois. " ^ 

J dTifeSro.upH"!^ i demS ¥• L n tortura ?f tro ^ me - A Ia '° 

sounir Pt H.t . «! r - c • P " 5 ? 11 " n demande du bourreau, il presenta aussi- 
SceSunte voit a J ^v'r- h a ^ I t6t «* lan S ue « tendit intrepidemen?^ 
naHM^S ? > T' *° a , nt ^ hap - mains ' et M dit avec un noble courage • 1 1 
per a la mort, j endure sous les batons » J e tiens ces membra rf« ripi „X- 

d<s douleurs cmeUes selon la chair, mais j can^ de seTlo^e I^TmLrS ' i?rW 
qu'en mon dme je les souflre avec ioie ' ,i» t „• •> ^ , me P r,se » et c est 

peuple, un exemple de courage et un 
memorial de vertu. 

7 II arriva aussi qu'on prit sept freres 

avec leur mere, et que le roi voulut les 

contraindre, en les dechirant a coups de 

ouets et de nerfs de boeuf, d manger de 

a chair de pore, interdite par la loi. 
- L un d eux, prenant la parole au nom de 

VII, 1 Sept frirts : on les appellc souvent 
its sept frires Mackabies, non qu'ils fusscnt 
« la famille de Judas MachaWe, mais parce 



12 



de ce jeune homme, qui comptait pour 
rien les tortures. 

Lui mort, on fit subir au quatrieme les 13 
memes tourments. Sur le point d'expU 14 
pirer, il dit : ** Heureux ceux qui meu- 
rent de la main des hommes, avec Tes- 
perance qu'ils tiennent de Dieu d'etre 
ressuscites par lui ! Pour toi,ta resurrec- 
tion ne sera point pour la vie. " 

qu'ils souflfrirent le martyre a cette ^poque et 
que leur supplice est raconte* au livre des Ma* 
cbabees. 
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Chap. VII, 15. II ME LIVRE DES MACHABEES. Chap. VII, 42. 



15 On amena ensuite le cinquieme, et on 
le tortura. Mais lui, fixant les yeux sur 

16 ie roi, dit : " Tu as, quoique mortei, 
pouvoir parmi les hommes, et tu fais ce 
que tu veux. Mais ne crois pas que notre 

1 7 race soit abandonnSe de Dieu. Pour toi. 
attends, et tu verras sa grande puissance, 
comme il te tourmenterafoi et ta race. " 

18 Apres iui on amena le sixieme. Pres 
de mourir ii (Jit : " Ne te fais pas de 
vaine illusion; c'est nous-memes qui nous 
sororaes attire ces maux, en pechant cou- 
tre notre Dieu; a;issi nous est-il arrive 

19 d'etranges catamites. Mais toi, ne t'ima- 
gines pasque tu seras impuni apres avoir 
ose combattre centre Dieu. " 

20 La mere, admirable au-dessus de toute 
expression et digne d'une illustre me- 
moire, voyant mourir ses sept tils dans 
Pespace d*un seul jour, le supporta gene- 
reusement, soutenue par son esperance 

21 dans le Seigneur. Elle exhortait chacun 
d'eux en la langue de ses peres, et, rem- 
plie des plus nobles sentiments, elle raf- 
fermissait par un male courage sa ten- 

22 dresse de femme. Elle leur disait : f * Je 
ne sais comment vous avez apparu dans 
mes entrailles; ce n'est pas moi qui vous 
ai donne Pesprit et la vie; ce n'est pas 
moi qui ai assemble les elements qui com- 

23 posent votre corps, C'est pourquoi le 
Createur du monde, qui a forme Phom- 
me a sa naissance et qui preside a Pori- 
gine de toutes choses, vous rendra dans 
sa misericorde et Pesprit et la vie, par- 
ce que maintenant vous vous meprisez 
vous-meines pour Pamour de sa lou " 

24 Antiochus se crut insulte et soupconna 
un outrage dans ces paroles. Comme le 
plus jeune etait encore en vie, non seule- 
ment il lui adressa des exhortations, mais 
il lui promit avec serment de le rendre 
riche et heureux, s'il abandonnait les lois 
de ses peres, d'en faire son ami et de lui 

25 confier de hauts emplois. Le jeune horn- 
me ne pr&ant a ces offres aucune attention, 
le roi appela la mere ct Pengagea a don- 
ner a Padolescent des conseils de salut. 

27 Lorsqu'il Peut longtemps exhortee, elle 
27 accepta de persuader son tils. S'&ant 
done penchee vers lui et raiilant le tyran 
cruel, elle parla ainsi dans la langue de 
ses peres : " Mon fils, aie pitie de moi, 
qui fai porte neuf mois dans mon sein, 



qui t'ai allaite trois ans, qui t'ai entrete- 
nu, nourri et eleve jusqu'a Page ou tu 
es. Je t'en conjure, mon enfant, regar- 2S 
de le ciel et la terre, vois tout ce qu'ils 
contiennent, et sache que Dieu les a crecs 
de rien, et que la race des hommes est 29 
arrivec ainsi a Pexistence. Ne crains pas 
ce bourreau, mais sois digne de tes fre- 
res et accepte la mort, afin que je te 
retrouve, avec tes freres, au temps de la 
misericorde. " 

Comme elle parlait encore, le jeune 30 
homme dit : " Qu'attendez-vous? Je 
n'obeis pas aux ordres du roi ; j'obeis aux 
prescriptions de la loi qui a ete donnee 
par MoTse a nos peres. Et toi, Pauteur 31 ' 
de tous les maux dechaines sur les He- 
breux, tu n'eviteras pas le bras de Dieu. 
Car c'est a cause de nos peches que nous $1 
souffrons; et si, pour nous chatier et 33 
nous corriger, notre Seigneur qui est 
vivant nous a montre un moment sa co- 
lere, il se*reconciliera avec ses servi- 
teurs. Mais toi, 6 impie et le plus scele- 34 
rat de tous les hommes, ne t'enorg-teillis 
pas foliement, te iivrant a de vaines espe- 
rances, quand tu leves la main contre 
les serviteurs de Dieu, car tu n'as pas 35 
encore echappe au jugement du Dieu 
tout-puissant qui surveille toutes choses. 
Nos freres apres avoir endure une souf- 36 
france passagere, sont echus a Palliancc 
de Dieu pour une vie etemeile ; mais toi, 
par le jugement de Dieu, tu porteras le 
juste chatiment de ton orgueil. Quant a 3; 
moi, ainsi que mes freres, je livre mon 
corps et ma vie pour les lois de mes peres, 
suppliant Dieu d'etre bientfit propice 
envers son peuple et dc t'amener, par les 
tourments et la souffrance, a confesser 
qu'il est le seul Dieu, et puisse, en moi $ 
et en mes freres, s'arr&er la colerc du 
Tout-Puissant, justement dechainec sur 
toute notre race ! " Le roi, transporte 39 
de fureur, s^vit contre celui-ci plus cruel- 
lement encore que contre les autres, ne 
pouvant supporter qu'on se jouat de lui. 
Ainsi mourut ce jeune homme, pur de 4° 
toute idolatru et se confiant entiere- 
ment au Seigneur. Enfin la mere mou- 4 1 
rut la derniere, apres ses enfants. 

Mais en voiia assez au sujet des sacn- 4- 
fices et des excessives cruautes if An- 
tiochus. 
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40— chap. vui. — Jttdas Mackabie 
l ommence la guerre sainte et rempcrte 
iCabord stir Nicanor, fnris stir Thi> 
mothe*e et Bacchidks^des victoires joyeu- 
sement ce*Ubre*es a Jerusalem. 

Cependant Judas Machabee et ses com- 
pagnons, s'introduisant secretement 
dans les villages, appelaient autour d'eux 
leurs parents et s'adjoignant ceux qui 
etaient restes fideles au judaisme, ils 
rassemblerent ainsi une troupe d'environ 

2 six mille hommes. Ils conjuraient le Sei- 
gneur de regarder son peuple que tout 
le monde fouiait aux pieds, d'avoir aussi 
pitie de son temple profane par les im- 

3 pies, d'avoir compassion de la ville 
Jevastee qui ailait se trouver au niveau 
du sol, et d'ecouter la voix du sang qui 

4 criait vers lui, de se souvertir du meur- 
tre crimine! des petits enfants innocents 
et des outrages faits a son nom, et de 
montrer sa haine contre les mechants. 

5 Une fois a la tete d'une troupe nombreu- 
se, Machabee devint invincible aux na- 
tions, car la colere du Seigneur s etait 

6 changee en misericorde. Tombant a 
Timproviste sur les viiles et les villages, 
il les brulait ; occupant les positions les 
plus t'avorables, il infligeait a 1 ennemi 

7 de nombreuses defaites, Cest surtout 
la nuit qu'ii choisissait pour favoriser le 
succes de ces sortes d'expeditions, et le 
bniit de sa valenr se repandit en tous 
lieux. 

Philippe ne fut pas longtemps a voir 
quels progres faisait cet homme, et les 
succes de plus en plus frequents qu'il 
remportait ; il ecrivit done a Ptolemee, 
chef militaire de la Coele-Syrie et de la 
Phenicie, de venir en aide aux affaires 
9 du roi. Ptolemee s'etant mis a Pueuvre 
sans tarder, fit partir Nicanor, fils de 
1 atrocle, un des principaux favoris du 
>'oi, a la tete d'au moins vingt mille 
hommes de diverses nations, pour qu'il 
exterminat la race entiere des Juifs; il lui 
adjoipiit Gorgias, general fort experi- 

10 mente dans les choses de la guerre. Ni- 
canor comptait bien procurer au roi, sur 
la vente des captifs pris en Judee, le tri- 
out de deux mille talents du aux Ro- 

n mains. H s'empressa d'envoyer aux 

on. 111, 8 j Da . n ? l ? vers * 8 3 9> I'au^wr relate 
«ns grands de-tads, la defaite de Nicanor, le 

pnncpal ennemi des Juife, afin de montrer 
mc»t Dieu est venu an secours de son peuple 
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viiles maritimes Pinvitation a venir ache- 
ter des esclaves juifs, promettant de leur 
en donner quatre-vingt-dix pour un 
talent : il ne songeait pas a la vengeance 
du Tout-Puiswmt qui ailait tomber sur 
lui. Des que Judas eut appris la mar- 12 
che de Nicanor, il inforjna ses compa- 
gnons de Papproche de PennetnL Alors 13 
les uns, frappes de crainte et manquant 
de foi en la justice de Dieu, prirent la 
fuite et passerent en d'autres lieux; les 14 
autres vendirent tout ce qui leur restait, 
et en me 1 me temps ils priaient le Seigneur 
de les delivrer de Pimpie Nicanor, qui les 
avait vendus avant meme que la bataille 
fiit engagee : sinon a cause d'eux, du 15 
moins en consideration des alliances fai- 
tes avec leurs peres, et parce que son 
nom saint et auguste avait ete nomme 
sur eux. Machabee ayant reuni ceux 16 
qui etaient restes avec lui, au nombrede 
six mille hommes, les exhorta a ne pas 
enrindre les ennemis, et a ne pas se trou- 
bler de la multitude des nations qui mar- 
chaient uijustement contre eux, mais a 
combattre vaillamment, avant devant 17 
les yeux Pindigne profanation accomplie 
par elles contre le lieu saint, Poutrage 
de. la ville ravagee , ainsi que la ruine 
des institutions des ancetres. i4 Eux, 18 
dit-il, se confient dans leurs armes et des 
charges hardies ; nous, e'est en Dieu, 
tnaitre de toutes choses, qui peut cTun 
signe renverser ceux qui viennent nous 
attaquer et Punivers meme, que nous 
mettons notre confiance. " II enumera 19 
aussi devant eux les exemples antiques 
de la protection de Dieu ; et comment, 
sous Sennacherib, les cent quatre-vingt 
mille hommes avaient peri, et comment, 20 
dans la bataille livree aux Galates en 
Babylonie, ceux qui prenaient part a 
Paction etaient en tout huit mille, avec 
quatre mille Macedoniens, et, ceux-ci 
ftant vivement presses, les huit mille 
avaient detruit cent vingt mille ennemis, 
grace au secours qui leur £tait venu du 
ciel, et avaient remporte un grand 
profit 

Apres les avoir, par ces souvenirs, 21 
remplis de confiance et disposes a mou- 
rir pour les lois et pour la patrie, il divi- 
sa son armee en quatre corps. A la 22 

et lui a rendu sa faveur. Com p. 1 Mach. iii, 

16. Six milU; Vulg., stpt milk. 
at. // divisa etc. ; ce merobre de phrase 
manque dans la Vulg. 
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Chap. IX, 8. 



23 



tete de chaque corps, il mit ses freres I vendre les Juifs, humilie, grace au so- 35 
Simon, Joseph et Jonathas, leur dormant coursdu Seigneur,, par ceux qu'il croyait 
a chacun quinze cents hommes. En plus faibles que lui, se depouilla de ses 
outre, il ordonna a Eleazar de faire la vetements d'honneur, et prenant a tra- 
lecture du Livre saint ; puis ayant donne ' vers champs comme un fuyard, sans es- 
pour mot d'ordre : Secours de Dieu ! corte, il rentra seul a Antioche,^ au de- 
Judas prit le commandement du premier sespoir d'avoir perdu son armee. Et 36 

24 corps et attaqua Nicanor. Le Tout- , lui qui avait promis de parfaire le tribut 
Puissant leur etant venu en aide, ils tue- aux Romains avec le prix des captifs de 
rentplusde neuf mille ennemis^lesserent. Jerusalem, il publiait maintenant que 
etmutilerent ia plus grandepartie des sol- 1 les Juifs avaient Dieu pour defenseur et 
dats de Nicanor et les mirent tous en qu'ainsi ils etaient invulnerables, parce 

25 fuite. Ils prirent aussi I'argent de ceux ; quils'obeissaierit aux lois qu'ii leur avait 
qui etaient venus pour les acheter.Ayant prescrites. 

26 poursuivi assez loin les fiivards, ils , 
revinrent sur leurs pas, arretes par le 5° — <-'Hap. ix— x, 8. — trapped tine 



horrible maladie, Antiochus metirt en 
Perse; ayant purifie le temple^ Judas 
institue une fete commemorative k 
2j casleu. 

Versce temps-la, Antiochus etait hon- 9 



temps, car c'etait la veille du sabbat; 
c'est pourquoi ils ne continuerent pas 

27 leur poursuite. Ayant done ramasse les 
armes des vaincus et recueillt leurs de- 
pouilles, ils celebrerent le sabbat, benis- 

sant mille fois et louant le Seigneur qui 1 teusement revenu des contrees de la 
les avait delivres pour ce jour, ayant ; p e rse. Car, etant entre dans la ville 
resolu de leur montrer un commencement t nominee Persepolis, il avait tente de 

28 de misericorde. Apres le sabbat, ils 1 piu er [ e temple et d'opprimer la ville; 
distribuerent une part du butin a ceux , ^^t pourquoi la multitude soulevee eut 
qui avaient souffert de la persecution, recours a la force des armes et il arriva 
aux veuves et aux orphelins ; eux-memes j qu' Antiochus, mis en fuite par les habi- 
et leurs enfants se partagerent le reste. tan ts du pays, tit une retraite humi- 

29 Cela fait, ils se mirent a prier tous en- , ii ante . Comme il etait dans la region 
semble, conjurant le Seigneur misericor- , d'Ecbatane, il apprit cc qui etait arrive 
dieux de se reconcilier entierement avec j a Nicanor et a i'armee de Timothee. 



Transports de fureur, il/ pensait a ven- 
ger sur les Juifs Finjure de ceux qui 
I'avaient force de fuir; il commanda 



ses serviteurs. 

30 Ils tuerent ainsi plus de vingt mille 

hommes des troupes qui combattaient __ __.._, 

sous les ordres de Timothee et de Bac- j done au conducteur de pousser son char 
chides, et s'emparerent vaillamment de | sans s'arreter, pour hater le voyage. La 
hautes forteresses. De leur immense bu- ; vengeance du ciel le poursuivait, car il 
tin, ils»tirent deux parts egales, Tune | avait dit dans son orgueil : u Aussitot 
pour eux-memes, I'autre pour les perse- j arrive a Jerusalem, je ferai de cette ville 
cutes, les orphelins et les veuves, ainsi j le tombeau des Juifs. " Mais le Sei- 

31 que pour les vieillards. Ils recueillirent gneur, Dieu d'Israel, qui voit toutes 
les armes et les deposerent avec soin en -«™~ »- f — -« **»«—. ~ii;- ;«™mhip 
des lieux convenables, et transporterent 

32 a Jerusalem le reste du butin. Ils mirent 
a mort Phylarque, qui accompagnait 
Timothee; c'etait un homme tres pervers, 

?ui avait fait beaucoup de mal aux 
uifs. Pendant qu'ils fetaient leur vic- 
toire dans leur capitate, Callisthene et 

Suelques autres, qui avaient livre aux 
ammes les portes du temple, s'&ant 
refugies dans une petite maison, ils les y 
briUerent, et leur rendirent ainsi le juste 
salaire de leurs profanations. 
34 Le triple scelerat Nicanor, qui avait 



choses, le frappa d'une plaie incurable 
et horrible a voir. A peine eut-il profere 
cette parole, qu'il rcssentit une extreme 
douleur d'entrailles et de cruelles tortu- 
res a Tinterieur. . C'etait justice, puis- 6 
qu'il avait dechire les entrailles des au- 
tres par des tourments nombreux et 
inouis. Mais il ne rabattait rien de son 
arrogance, toujours rempli d'orgueil, 
il exhalait contre les Juifs le feu de sa 
colere et ordonnait de hater la marche, 
quand soudain il tomba du char qui 
roulait avec fracas, ct sa chute fut si 
violente que tous les membres de son 
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fait venir les mille marchands pour leur corps en furent meurtris. Lui qui lout 



S 



IX, 5. Horrible iwxV.litt. invisible , comme 
traduit la Vulg. t cc qui peut signifier une ma- 



laclie imcrieurc (tmtesse, m^laccoUe mortelle, | supporter la vue. 



I Mach. vi ( 8), ou encore une maladie affrcuse, 
litt. tion-visibU, dont tl n'est pas possible de 



Chap. IX, 9. IIme LIVRE PES MACHABEE S. Chap. X, 6. 

X l'heure croy ait. commander aux flots tomtedans une maladie cruelle, jai jugine- 



de la mer, dans sa jactaiice Slirhumaine, c^^re de m'occuper du bien-etre de tous. Ce 

lui q„i s'imaginait peser dans la balance K^ttS^^" 



22 

cette 



1 u * - j A , , tn *ire une grande connance de eu^rir d 
la ^Uteiir des montagnes, ayant ete maladie. Mais consider q S mon pere 
preciplte par terre, il etait porte dans q^and il porta ses armes dans les hautes pro- 
line litiere, rendant manifeste aux yeux Vlnces ' d£ s igna son futur successes, afin que, 
9 dc tous la puissant de Dieu. Du /orps ^fZ^Z^^Zt^Tt 

de 1 impie SOrtaient des essaims de vers: affaires eHaient remises, ne * 



'J 
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fussent pas trou- 



26 



__ I — - — - «w, — ~. m -w... 4V4MUS3, i 4C IU33CIU JJUA IrOU- 

lui Vivant, sa chair Se detachait par ??**.'• songeant en outre que les monarques 25 

Iambeaux avec d'atroces douleurs. et '^^p^^ des princes voisinsde mesE tats 

1* j - j~ •* • » . . . <=P*ent les circonstances et attendent ce aui ar- 

(Odeurde poumture qui S J en exhalait rivera^Videsigne pour rot mon fib An&s 

10 incommoaait tOUte 1 armee; et Celui qui i <i u e P*us d'une fois, lorsque j'ai parcouru mes 

naguere semblait toucher aux astres du Pf ovinces supeneures, j'ai confix a la piupart 
del personne maintenant ne pouvait le ! tiT^> S^SS?*^ * jl 

porter a cause de cette intolerable puan- vous demande done et vous prie de vous sou- 

11 teur. Alors, profondement blesse, il ' v ? ni * de mes Menfaits, tant generaux que par- 

commenca a revenir de ce erand orzueil fi™ "• et de conserver chacun la bienveil- 

* • ' •* 1 • * & v*s" vl * 1 lance que vous avez pour moi et Dour mon fiU 

et a se COnnaitre Ul-meme, SOUS le fouet Car j« M suis persuaddque, plein K doSSLr ei 27 
dlVin qui redoublait a Chaque moment d numanite\ il realisera mes intentions et se 

12 ses douleurs; et COmme lui-meme Tie montrcracon descendanta votreegard." 

pouvait supporter son infection, il dit : Ainsi ce meurtrier, ce blasphemateur 28 
*' II est juste de se soumettre a Dieu et, ; en proie a d'horribles souffrances, corn- 
simple mortel, ne pas s'egaler insolem- me il en avait fait endurer aux autres 

13 ment a la divinite. " Mais ce scelerat mourut sur la terre etrangere, dans les 
priait le souverain Maitre qui ne devait montagnes, d'une mort miserable. Phi- ^g 

14 plus avoir pitie de lui, promettant de i lippe, son compagnon d'enfance, faisait 
declarer hbre la ville sainte, que naguere transporter son corps; mais craignant 
il avait hate d'egaler au sol, pour en le jeune Antiochus, il se retira en Egypte 

15 faire le tombeau de ses habitants ; de aupres de Ptoiemee Philometor. 

rendre semblables aux Atheniens tous Cependant Machabee et sescompa- in 
es Juifs, qu'il ne jugeait pasdignesde gnons reprirent, avec l'aide du Sei- 
la sepulture, les destinant, eux et leurs gneur, le temple et la ville. lis detrui- 2 
cmants, a servir de pdture aux oiseaux sirent les autelsque les etrangers avaient 

16 de proie et aux betes feroces ; d'orner dresses sur la place pubiique, ainsi que 
des plus belles oflrandes le temple saint j les bois sacres. Puis, apres avoir pu- 1 
qu il avait jadis depouiUe, de lui rendre j rifie le temple, ils eleverent un autre 

et au-dela tous ses ustensiles sacres et i autel, et ayant tire du feu des caiiloux 
de subvenir de ses propres revenus aux ! ils prirent de ce feu et, apres un inter- 

17 trais des sacrifices, et en outre de deve- valle de deux ans, ils offrirent un sacri- 
mr lui.memc Juif, et de parcourir tous : fice, firent de nouveau fumer 1'encens, 
les heux habites en y proclamant la puis- ; allumerent les Ianipes et mirent sur la 
sancedeDieu | table les pains de proposition. Celafait, 4 

is Mais ses souffirances ne se calmerent i prostemes par terre, ils prierent le Sei- 
pas, car le juste jugement de Dieu etait , gneur de ne plus faire tomber sur eux de 
yenu sur lui ; c est alors que, voyant son I tels maux t demandant, slls pechaient 
aat desespere, il ecnvit aux Juifs la j encore, d'etre chaties par lui comme il 
lettre ci-dessous transcrite, veritable convient, mais de ne plus etre livres a 
supplication, et concue en ces termes : des nations impies et barbares, Le tern- 5 

19 Aux juifs, ses excelknts citoyens, le roi et ■ pie avait ete profane par les etrangers le 

enfants si vos affaires vont selon vos desirs j et . ll . se rencontra qu ll fut purihc a pa- 
J en rends a Dieu les plus grandes glotres, met- re " J our - 

?inr onespoi r daas 7 cic '* Pour moi i e suis Et ils firent pendant huit jours une 6 

PffS^dSarWteK ^te a la manie^ de ceUe dJ u^na C 

lance que j'ai recues de vous. &&> sc souvenant que peu de temps 

A m on retour des conuees de la Perse, etant auparavant ils avaient passe la fete des 

ra C 9 nt L un^/i/5^ nti?Chl ^ <tait P ro H lc - i lcttre * ^ ui se lrouvait probablement dans Ton 

^q. xvh, ttrJ^t .^S 1, VragCdC JaS °" (U ' 24 ^ rabr6viateDr ne no " 

17. Dtvtniryiif: e'estk-due proselyte. 
25. La Uttre transcrite ci-dessous ; c 



cette 
- 531 — 



yrage de Jason (u, 24), Tabreviateur ne nous 
1 a pas donnee. 

X, 1 sv. Comp. I Mach. ix, 36-59. Ce recit 
se rattache au vers. 33 du chap. viii. 



Chap. X, 7. 



IIme LIVRE DES MACHABEES. 



Chap. X, 24. 



tabernacles dans les montagws, dans ; ceiui qui les avait beureusement amenes 
des cavernes, comme des betes sauva- 1 a purifier son temple. Et its prescrivi- 
ges. Cest pourquoi, portant des thyr- j rent par un edit public que toute la na- 
ses, des rameaux verts et des palmes, Us tion juive solenniserait chaquc anneeces 
chanterent des hymnes a la gioire de [ memes jours. 
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DEUXIEME PARTIE. 



EVENEMENTS ACCOMPLIS SOUS ANTIOCHUS EUPATOR 

ET DEMETRIUS L [X, 9 — XV]. 

A. - LUTTES DE JUDAS CONTRE LES PEUPLES VOISINS 
ET CONTRE LYSIAS MINISTRE D'EUPATOR. 

Machabee et ses compagnons, apres 16 
avoir prie et demande a Dieu de leur 
venir en aide, firent irruption contre les 
places fortes occupees pax* les Idumeens. 
Les ayant attaquees avec vigueur, ils 17 
s'en rendirent maitres et refoulerent 
tous ceux qui combattaient sur les rem- 
parts ; ils egorgerent quiconque tombait 
entre leurs mains; le nombre des tues ne 
fut pas inferieur a vingt mille. Neuf 18 
mille hommes au moins s'etaient refugies 
dans deux tours tres fortes, ayant avec 
eux tout ce qu'ii faut pour soutenir un 
siege. Machabee laissa pour les reduire 19 
Simon et Joseph, ainsi que Zachee et ses 
compagnons, en nombre suffisant, et s'cn 
alia de sa pcrsonne ou il y avait ur- 
gence. Mais les £ens dc Simon, avides 20 
de richesses, se laisserent gagner a prix 
d' argent par quelques-uns de ceux qui 
etaient dans ies tours, et ayant recu 
soixante-dix mUle drachmes, lis en lais- 
serent echapper un certain nombre. 
Lorsqu'on eut appris a Machabee cc qui 21 
s'etait pass£, ii reunit les princes du 
peuple et accusa ces hommes d'avoir 
vendu leurs freres a prix d'argent, en 
laissant echapper des ennemis armes 
contre eux. Puis il fit mettre a mort 22 
ces traitres et s'empara aussitot des 
deux tours. Et conduisant a bien tou- 23 
tes ses entreprises militaires, il tua dans 
ces deux forteresses plus de vingt mille 

hommes. 

Mais Timothee, qui precedemment 24 
avait ete defait par ies Jwfe, ayant ras- 
sembte une multitude de troupes etran- 



n 
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10 — chap, x, 9 — 38. — Disgrdce de 
PtoUmSe qui favorisait lesjuifs; Gor- 
gias puis Timothee I vaincus par Ju- 
das qui tempore de Gazara. . 

9 Telles furent done les circonstances i 
de la mort d'Antiochus, surnomme Epi- 

10 phane; nous allons exposer maintenant 
ce qui concerne Antiochus Eupator, fils 
de cet impie, en relatant brievement les 
maux causes par ies guerres. 

A son avenement au trone, ii mit a la 
tete des aflFaires un certain Lysias, nom- -\ 
me aussi commandant en chef de Pannee 
de Cocle-Syrie et de Phenicie. Car Pto- j 
lemee, surnomme Macron, avait etc le 

Sremier a observer la justice envers les 
uifs, a cause des violences qu'ils avaient 
subies, et s'etait efforce de les gouverner 

13 pacifiquement. Mais pour cela meme il 
fut accuse par des amis du roi devant 
Eupator, et comme en toute occasion ii 
s'entendait appeler traitre, pour avoir 
abandonne Chypre que lui avait confiee 
Philometor, et pour avoir passe du cote 
d'Antiochus Epiphane, n'ayant plus 
qu'unedignitesans honneur, ii perdit cou- 
rage et se donna la mort par le poison. 

14 Or Gorgias, devenu chef militaire de 
ces provinces, levait des troupes etran- 
geres, et saisissait toutes les occasions 

15 de faire la guerre aux Juife. En meme 
temps que lui, les Idumeens, maitres de 
bonnes forteresses, molestaient les Juifs; 
ils accueillaient ceux qui Etaient chasses 
de Jerusalem, ettentaient d'entretenir la 
guerre. 



9. Comp. ii, ai oil I'auteur nous a indique* la 
division dc son histoire. 

15. La Vulg. traduit cc vcrsct : Les 7ui/s, 
maitres de bonnes forteresses (par ex. Beth- 

sur. I Mach. iv, 61). recevaient (les I uifs fide- , — ,„ - _._- . . 

les) \ chassis de Jhusalem, etc. Mais Tunani- 1 70,000 francs. Ln Vulgate double cettc somme, 



mite des mss. grecs et le contexte nous enga- 
gent a voir ici une crreur de copiste tgndiens 
pour Idumiens), ainst que le remarquait deja 
Cornelius a Lap. , 

70 mille drachmes t un peu moms de 



20. 



~ S32 — 



Chap. X, 25. IIme LIVRE DES MACHABEES. Chap. XI, 12. 

gores et tire de l'Asie une cavalerie nom- reas et ApoUophane. Ce7exploits~ac- 18 

breuse, savancait pour conquerir la complis, ils benirent par des hymnes et 

25 Judee par es armes. A son approche, des chants de louangeT le Sei^ieur qui 

Machabeeet ses compagnons se mirent avait fait de grandes choses pSur Israel 

a pner Dieu, sonant la poussiere sur et leur avait donne la victoireT 
lours tetes etceignant leurs reins de sacs. 

:6 Prosternes au pied de I'autel, ils deman- 2o ~ chap, xi. — Lysias envahit la. 

Jerent au Seigneur de leur etre propice, /«&*; vaincu il fait la paix aver Its 

d'etre Fennemi de leurs ennerais, et Tad- /"ifs. Ltttres tie Lysias, a"Eupatoret 
versaire de leurs adversaires, comme la . &* &&*** Romains. 

27 hn le promet. Leur priere achevee, ils Tres peu de temps aprcs, Lysias, 1 1 

pnrent les artnes, sortirent de la ville tuteur et parent du roi, et regent du U 

jusqu a une assez longue distance et, royaume, supportant am peine ce qui 

A ^Si s ^ dC - len , nmi ' ? ~td'arriver; rassembla environ qua- i 

A s at . eterent. Aux premieres lueurs du tre- vingt mille hommes et toute sa cava- 

jour, des deux cote on engagea la ba- lerie et se mit en marche centre les Juifs, 

taille, les una ; ayant pour gage du succes oomptant bien peupler de Grecs la ville 

ct de la victoire outre leur vaillance, saint*, assujettu- le temple a un tribu t. x 

n nnnr ^r aU -^ eur \ les ««** ne c°™.e tons les autres Lctuaires des 3 

prenant pour guide dans le combat que Gentils, et vendre chaque annee la di- 

29 leur emportement Au fort du combat, gnite de grand pretre; r.e cmridtamt 4 

apparurent du c.el aux ennemis, sur des nullement en cela la puissance de Dku * 

chevaux aux freins dor, cinq hommes mais fier outre mesure de ses mvriades 

r«p lendissants, qui se mirent a la tetc de fantassins, de ses miUi^ dfcav* 

J Ml- not ™ "%£"**? 6UX ^, nt Pris I™ et dc » q^re-vingts elephants. 

K^. . • m d T' ,lslc e ar - Etant done entre en Judeefil s-approcha 5 

teV™^ ra M Ie, . en *? couvrant . de ^ Bethsur, place de difficile acces, a 3 

curs armurcs ; ils lancaient en meme environ cinq stades de Jerusalem et la 

emp, des tra,ts et la foudre contre les pressa vivement LorsquelSble 2 

ennemis qui, frappes d'avcuglement et ses compagnons " 



,u- • V • , t J " ut,u «"" 51 - iimo- larmes, 1 

n~.i ■ C r A anS une placc **" forte - ^^ un *»» ange pour la delivrance 
appeleeGa ? ara ) ou commandait Che- , d'Israel. MachaWe le premier prit les 



•i*i< xu^u^u/ . '""""* wiauiaocc ic premier pril ies 

■™ni;/ r • et ses J com P a & n ? n ?. annes, ct il exhorta les autres a s'expo- 
™, P „ d . Un ? JOy< : usc • ardcur lassic &- ser avec lui au peril pour secourir leurs 



jj reas. 

•a ro7'L U iw J°>' , ; usc . ardcur I'assjcge- ser avec lui au peril pour secourir leurs 
J™1 h ^ " 4 q ? tr, f }m ?- C?? 6 ™* &*res. Tons se mirent en marche avec 8 
££ III T^w e Ia P>«, Ics assicges ne ; une genereuse ardeur; et comme ils 

1- ,l« n" 1 l ? las P hemer . et de pn>K«r etaient encore en vue de Jerusalem, un 
nui J, ■ a lmp,es - C . om, ! ie lc cin " i cavalier vctu de blanc apparut a leur 
quicme jour commcncait a poindre, tete, agitant une armure d'or. Alors o 

\h?i %?"**, .° mm ? 5 , de . ,a ^"P de tous ensemble benirent le Dieu miseri- 
aShmmT'i t? 88 bl , a ?P he . raes avaIcnt cordieux et ils furent fortifies dans leurs 
min „^. ^1' selancerent bf ave- j coeurs, prcts a combattre nor. seulement 

mcni Mir la muraille, et avec un courage : des hommes, mais les betes les plus fa- 
•6 tr ' ""^'assacrcrenttout ceqr'ilstrou- ; rouches, et a percerdes muraiUesde fer. 

£n!^nt Va ? » X ' • D a * U , tres ""ntow* i Ils s'avancerent en ordre de- bataille, 10 
Tt • ^querent les jissiegcsdu ayant un auxiliaire venu du ciel, et le 
cott oppose ; ils mirent le feu aux tours Seigneur avant compassion d'eux. S'e- 1 1 
t h". 1 ^™! 1 d f? ^"^ sur les q ue,s tant jetes <imme des lions sur les enne- 
? -,,,ir K n - Vd h Ies Wasphemateurs ; ■ mis, ils coucherent par terre onze mille 
u autas briserent les portes ct ouvrirent fantassins et seize cents cavaliers et 12 

» IS!!? , a " ^ te . de ,,arm& '. 1 ui i mirent Ies autres en *"»«• La plilpart 
nf,H, P - I ? a . Vlllc - A y ant trouv « Ti " ■■ d,entre eux echapperent blesses et sans 
mot ice cache dans une citernc, ils le | armes; Lysias lui-meme ne sauva sa vie 
miant a mort, ainsi que son frere Che- que par une fuite honteusc. 



36. D autres Msirent, elc: eette fin du ver- 
sa manque dans la Vulg. qui, en revanche, 
ajoute aii commencement do vers. 37: aM, 
mmrpuU l a place fitH,lant ijour, Tntitk. 



37. Dans une aternt .Vulg. dam un ctrtmin 
tun : le texte primitif portait peut-Jtre tacit au 
lieu de h:a. 
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Chap. XI, 13. II ME LIVRE DES MACHABEES. Chap. XII, 9. 



13 Mais comme il ne manquait pas de 
sens, il reflechit sur sa defaite, et com- 
prenant que les Hebreux etaient invin- 
cibles, puisque le Dieu tout-puissant 

1 4 combattait avec eux, il leur envoya pro- 
poser la reconciliation sous toutes con- 
ditions equitables, s'offrant en conse- 
quence a persuader au roi la necessite 

15 de devenir leur ami. Machabee con- 
sents a tout ce que proposait Lysias, ; 
n'ayant en vue que Finteret public; car ! 
toutes les conditions que Machabee 
transmit par ecrit a Lysias au sujet des 
Juifs, le roi les consentit. 

16 La lettre que Lysias ecrivit aux juifs 
etait concue en ces termes : j 

17 " Lysias au peuple juif, salut. Jean et Ab- j 
salom, que vous m'avez envoyes, mayant reaits 
l'acle signe" de vous, m'ont demande d'en ac- ; 

i3 compHr les clauses. Tout ce qui devait etre 
soumis au rot, je le lui ai fait connaitre, et il a 

19 accorde" ce qui 6tait admissible. Si done vous 
perslverez dans votre bon vouloir yis-a-vis du 
gouverneinent, je m'efforcerai aussi desormais 

20 de contribuer a votre bonbeur. Quant a cer- 
tains details, j'ai donn£ des explications a vos 
envoyes et aux miens pour en confcrer avec 

21 vous. Portez-vous bien. L'an cent quarante- 
hutt, le vingt-quatre du mois de Dioscorinthe." \ 

22 La lettre du roi etait ainsi con$ue : j 

" Le roi Antiochus a son frere Lysias, salut. 
?3 Notre pere ayant 6t6 transfer^ parmi les dieux, 
nous, vouiant que ceux dc notr** royaume se 
livrent sans trouble au soin de leurs affaires, , 

24 et ayant appris que les Juifs ne consentenc pas, j 
comme le voulait notre pere, a adopter les j 
moturs grecques, mais qu'ils preTerent leurs j 
coutumes particu'ieres et demandent en conse* 1 
quence, qu'il leur soil permis de vivre selon 

25 leurs lois, desirant done que cette nation ne j 
soit pas non plus troubled nous ordonnons que 
le temple leur soit rendu etqu'its puUsen' vivre 

26 selon les coutumes de leurs ancetrcs. Tu feras 
done bien d'envoyer verseux et de leur tendre 
la main, afin que, connaissant nos intentions, 
its aient confiance et se liyrent joyeusement au 
sotn de leurs propres affaires. " 

27 La lettre du roi a la nation juive etait 
ainsi concue : 

•* Le roi Antiochus au senat des Juifc et aux 

28 autres Juifs, salut. Si vous vous portez bien, 
cela repond a nos vceux, et nous-me*mes nous 

29 somraes en bonne sant6. Me'ne'las nous a fait 
connattre votre desir de revenir et d'etre a vos 

30 propres affaires. Ceux done qui se mettront en 
inarche jusqu'au trentienw jour du mois de 
Xantique, jouiront de la paix et de la security. 

31 Que les Juifs usent de leurs aliments et suivent 
leurs lois comme auparavant, sans que nul 
d'entreeux soit aucunement inquiete pour les 

32 fautes commises par ignorance. J'ai envoye* 
Me*ne1as, qui vous donnera de pacifiques assu- 

33 ranees. Portez-vous bien. L'an cent quarante- 
huit, le 15 du mois de Xantique. " 



Les Romains adresserent aussi aux 34 
Juifs une lettre ainsi concue : 

"Quintus Memmiuset Titus Manlius, le*gats 
des Romains, au peuple juif, salut. Les cho- 35 
ses que Lysias, parent du roi, vous a accorde*es, 
nous vous les accordons aussi. Quant a celles 36 
qu'il a jug£ devoir soumettre au roi, envoyez* 
nous quelqu'un sans dllai, apres les avoir bien 
examinees, afin que nous les exposions au roi\ 
comme il convient de le faire pour vous, car 
nous nous rendons a Antioche. _ Hatez-vous 37 
done, faites partir vos deputes, alin que nous 
sachions, nous aussi, quelles sont vos inten- 
tions. Portez-vous bien. L'an cent quarante- 38 
huit, le quinze de Xantique. " 

y> — chap. XII. — Ayant cMtieJoppi 

et Jam nidi Judas dtfait une tribu 

arabe et prend plusieurs in I les en Ga- 

\ load oh il bat Timothe'e II; puis il 

I trioniphe de Gorgias et fait offrir un 

i sacrifice pour les worts. 

Ce traite conelu, Lysias s'en re- 12 
tourna aupres du roi, et les Juifs se 
mirent a cultiver leurs champs. Or les 2 
generaux de la contree, Timothee et 
Apollonius, tils de Gennee, ainsi que 
riieronyme et Demophon, auxquels il 
faut ajoutcr Nicanor, gouverneur de 
Chypre, ne les laissaient pas tranquilles 
ni vivre en paix. 

Cependant les habitants de Joppe 3 
commirent un crime abominable, lis in- 
viterent les Juifs qui demeuraient parmi 
eux a monter avec leurs |emmes et leurs 
enfants sur des barques preparers par 
eux, comme s'ils n'avaient contre eux 
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XI, 15. Les conditiom du traite" de paix xi> 
digues par Judas Machabee, en rlponse aux 
propositions de Lysias, et apporte>s par Jean 



aucjune inimitie, mais agissaient en 4 
vertu d'unc decision prise en commun 
par la ville. Les Juifs accepterent, com- 
me des gens qui desirent la paix et n'ont 
aucune defiance, Mais lorsqu'ils furent 
au large, on les coula a fond, au nombre 
de plus de deux cents au moins. Des 5 
que Judas cut appris la cruaute commise 
contre des hommes de sa nation, il donna 
des ordres a ses compagpons, et apres 
avoir invoque Dieu, le juste juge, il 
marcha contre les meurtriers de ses fre- 
res, mit le feu pendant la nuit aux cons- 
tructions du port, bruta les navires et 
passa au fil de Tepee ceux qui y avaient 
cherche un refuge. Comme la place 7 
etait fermec, ii s'en alia, mais avec le 
dessein de revenir et de delruire toutc 
la cit£ des Joppites. 

Ayant appris que ceux dc Jamnia se a 
proposaient aussi de traiter de la tneme 
maniere les Juifs domicilies chez eux, 
Judas attaqua de meme pendant la nuit 9 

et Absalom. — Suivent quatre documents re- 
latifs a la conclusion de la paix. 
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Chap. XII, io. IIme LIVRE PES MACHABKES . Chap. XII, 30. 

les habitants de Jamnia et brula ie port i commandement de ces corps et s'avanca 
avec les yaisseaux, en sorte quelalueurde contre Timothee, qui avaitavec lui cent 

I incendie fut apercue jusqu'a Jerusalem vingt mille fantassins et deux mille cinq 

eloignee de deux cent quarante stades. cents cavaliers. Informe de l'approche 21 

10 Comme lis s etaient eloignes de la de de Judas, Timothee lit dirieer les fern- 

nout stades, marchant contre Timothee, mes, les enfants et leur avoir vers Ie lieu 

des Arabes tomberent sur lui au nombre nomme Carnion ; car c etait un endroit 

J au moms cinq mille hommes de pied inexpugnable et d'acces difficile, a cause 

ti et de cinq cents cavaliers. Le combat des passes etroites de toute la contree. 

tut acharne ; mais avec Faide de Dieu ; Des que la premiere cohorte de Judas 22 

Judas et ses compagnons i'emporterent ; parut, Tepouvante s'empara des enne- 

vamcus les nomades demanderent a mis; car la puissance de Celui qui voit 

Judas de leur tendre la main droite, tout se manifestait a eux d'une maniere 

promettant de lui donner du betail et de effrayante, et ils prirent la fuite les uns 

12 lui etre utiles end autres choses. Ju- d'un cote, les autres de l'autre, de telle 
das, persuade qu lis pouvaient en effet sorte qu'ils se faisaient du mutuelies bles- 
lui rendre beaucoup de services, consen- sures et se transpercaient de leurs propres 
Utaieuraccorderlapaix,etapresqu } on epees. Judas les poursuivit avec achar- 2^ 
se tu donne la main, ils se retirerent nement, frappant tous ces hommes cri- 
sous leurs tentes. inine i Sj et u en fit perir jusqu'a trente 

13 Judas attaqua ensuite une ville forte, mille. Timothee, etant tomte lui-meme 24 
entouree de remparts avec des ponts- entre les mains des soldats de Dosithee 
levis, et habitee par des hommes de et de Sosipater, les conjura avec beau- 
diverses nations ; cUe s appelait Caspin. coup d'astuce de le laisser partir sain et 

14 Les assieges, confiants dans la force de sauf, affirmant qu'il tenait en son pou- 
leurs murailles et bien pourvus de vivres, voir les parents et les freres de beaucoup 
se montrerent grossiers, insultant Judas d'entre eux, et que s'il mourait Us ne 

et ses compagnons, et proferant memo ; seraient pas epargnes. II les assura par 2; 

des blasphemes et des paroles impies. de longs discours qu'ii etait resolu a 

h Judas et les sums, apres avoir invoque renvoyer ces hommes sans leur faire 

e souveram Maitre du monde qui, au aucun mal, si bien que les Juifs le rela- 

temps de Josue, renversa les murs de cherent pour sauver leurs freres. Ce- 

Jencho sans behers ni machines, se pre- pendant Judas marcha sur Carnion et 



26 



o 1 *— j ***w.v wii rvyiw uvuu mia c ;; uerouie ei CXier- 

immense carnage au point que l'etang mine ces ennemis, Judas conduisit son 
soisin large de deux stades, semblait armee contre Ephron, ville forte ou ha- 
rempli du sang qui y avait coule. bitait une multitude de diverses nations; 

'7 dc la, par une marche de sept cent , de robustes jeunes gens, rangts devant 
cinquante stades, ils atteignirent le Cha- j les murailles, les defendaient vaillam- 



28 



generaux de Machabee, Dosithee et So- 
sipater, allerent attaquer cette forteresse 
et tuercnt ceux que Timothee y avait 
laisses, au nombre de plus de dix mille 
hommes. 
20 De son cote, Machabee ayant range 
son armee par cohortes, leur donna le 



XII, 13. Judas attaqua *nsut'U t etc Noire 

ameur place ici quelques Episodes de la cam- 

Pagn* faite par Judas au-dela du Jourdain et 

racoa:ee par le ier Uvre, au chap. V (vers. 34- 

SJJ, av-c mterversion de 1'ordre chroaolo- 
gique. 

36. Atarfatu, deesse syrienae adore'e sur- 



par terre vingt-cinq mille des hommes 
qui i'occupaicnt. Partis de la ils mar- 29 
cherent contre la ville des Scythes, a six 
ceuts stades de Jerusalem. Mais les 30 
Juifs qui y residaient ayant temoigne 
qu'ils avaient ete traites avec bienveil- 
lance par les habitants, et que dans les 



tout par les Ascalonitss; representee quelque- 
fois avec la tete d'une femme et le corps d'un 
poisspn, elle symbolisait leau, principe de ft. 
condiU de la nature. La Vulg. ne parle pas de 
ce temple mentionne" du reste par le i«r Uvr C 
(v. 43X 
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Chap. XII, 31. II ME LIVRE DES MACHABEES. Chap. XIII, 6. 



temps malheureux, ils en avaient recu 

3 1 de bons offices, Judas et les siens re- 
mercierent les Scythopolitains et les 
exhorterent a contlnuer dans la suite 
leur bienveillance envers ceux de leur 
race. Apres quoi ils rentrerent a Jeru- 
salem au moment ou allait commencer la 
fete des Semaines. 

32 Apres la Pentecote, ils marcherent 
contre Gorgias, qui commandait dans 

33 ridumee. Celui-ci sortit, ayant avec lui 
trois mille fantassins et quatre cents 

34 cavaliers. On en vint aux mains, et il 
arriva qu'un petit nombre de Juifs tom- 

35 berent. Un certain Dosithee, cavalier 
du corps de Bacenor, homme vaillant, se 
saisit de Gorgias, et le tirant par sa 
chlamyde, il 1'entrainait vigoureuse- 
ment, desirant prendre vivant cet hom- 
me maudit ; mais un des cavaliers Thra- ' 
ces se jetant sur Dosithee, lui trancha 
l'epaule, et Gorgias put s'enfuir a Ma- 

36 resa. Cependant les bataillons com- 
mandes par Esdrin combattaient depuis 
longtemps et se trouvaient epuises de 
fatigue; alors Judas supplia le Seigneur 
de se montrer leur auxiliaire et leur chef 

37 dans le combat. Puis entonnant a haute 
voix, dans la langue de ses peres, le cri ; 
de guerre avcc les hymnes, il tomba a : 
Timproviste sur les hommes de Gorgias 
et les mit en deroute. 

38 Ensuite Judas, ayant rallie son armee, 
la conduisit a la ville d'Odollam, et, le sep- 
tieme jour de la semaine etant arrive, ils 
se purifierent selon la coutume et celebre- 

39 rent lesabbat en ce lieu. Lejoursuivant, 
Judas vint avec les siens, selon qu'il etait 
necessaire, relever les corps de ceux qui 
avaient etc tues, pour les inhumer avec 
leurs proches dans le tombeau de leurs 

40 peres. Ils trouverent sous les tnniques 
de chacun des morts des objets consa- 
cres, provenant des idoles de Jamnia et 
que la loi interdit aux Juifs ; il fut done 
evident pour tous que cela avait ete la 

41 cause de leur mort. Tous benirent done 
le Seigneur, juste juge qui rend manifes- 

42 tes les choses cach&s. Puis ils se mirent 
en prieres, demandant que le peche corn- 
mis fut entierement pardonne, et le va- 
leureux Judas exhorta le peuple a se gar- 
der pur de p£ch£, ayant sous les ycux 



Texemple de ceux qui avaient peri pour 
s'etre rendus coupables. Puis ayant 43 
fait une coilecte ou il. recueillit la somme 
de deux mille drachmes, il I'envoya a 
Jerusalem pour etre employee a un sa- 
crifice expiatoire. Belle et "noble action 
inspiree par la pensee de la resurrec- 
tion ! Car, s'il n'avait pas cm que les 44 
soldats tues dans la bataille dussent res- 
susciter, e'eut ete chose difficile et vaine 
de prier pour des morts. II considerait 45 
en outre qu'une tres belle recompense est 
reservee a ceux qui s'endorment dans la 
piete, et e'est la une pensee sainte et 46 
pieuse. Voila pourquoi il tit ce sacrifice 
expiatoire pour les morts, alin quils 
fussent delivres de leurs peches. 

40 — CHAF. XIII. — Eupator et Lysias 
ordonnent le supplice de Me'nclas d, 
malgre' la resistance de Judas, vien- 
nent assizer Bethsur, qui capitttle, 
puis Jerusalem; mais apprenant f in- 
vasion de Philippe, ils font la pai.v et 
et nomment Judas gotnerneur de la 
Palestine, 

L'an cent quarante-ncuf, Judas et 13 
ses compagnonsapprirentqu'Antiochus 
; Eupator marchait contre la Judee avec 
! des troupes nombreuses, et que Lysias, : 
son tuteur et son ministre, i'accompa- 
gnait, chacun d'eux a la tete d'unc ar- 
mee grecque de cent dix mille fantas- 
sins, cinq mille trois cents cavaliers, 
vingt-deux elephants et trois cents chars 
armes de faux. 

Menelas aussi se joignit a eux, et avec 3 
une grande fourberie il excitait Antio- 
1 chus, non pour le salut de sa patrie, 
mais esperant etre retabli dans sa digni- 
1 te. Cependant le Roi des rois eveilla 4 
contre ce scelerat la colere d'Antiochus, 
, et Lvsias ayant demontre au roi que 
! Menelas etait la cause de tous les maux, 
! Antiochus ordonna de Ic conduire a 
! Berec, et de Ty mettre a mort selon la 
J coutume du lieu. Or il y avait a Beree 5 
I une tour de cinquante coudees, remplie 
de cendres, et couronnee d'unc machine 
tournante qui de tous cotes fait glisser 
dans la cendre. C'est Id que le peuple 6 
de BMe precipite pour le faire perir 
rhommc coupable de vol sacrilege, ou 



43. Deux milU drachmes\ Vulg., douse 
mille. — Sacrifice expiatoire, litt. pour le ' 
picki; la Vulg. ajoute, des morts, mot qui 
manque dans Te cod. Amiatinus et dans plu* 
sieurs Editions anteneures a la Clementine, 
mais qui s'accorde avec la fin du verset et le 

vers. 44. 

45. Qui s'endorment, mltaphore inspiree par 
la croyance au futur reveil ae la resurrection, 



et adoptee par 1'EgUse; comp. I Cor. xl 3°J 
xv f 6; I Thess. iv, 13 sv. m 

XIII, 5. La Vulg. presente ici plusieurs dif- 
ferences avec le texte grec: Or ily avait en cet 
endroit une tour de 50 coudies, tnteurit at 
toutes parts d'un monceau de cendre et du 
haut de laquelle on voyait un prtcifice. 

It ordonna que ce sacriligefut, de id, pri* 
piti dans la cendre tous le poussant a la mort. 
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C hap. XIII, 7, UME LIVRE DES MACHABfeES. Chap. XIV, 4. 

oucore celui qui a commis certains autres en y ajoutant le plus grand des elephants 
7 grands crimes. Ainsi mourut Menelas, avec la troupe qu'il portakdans^ne 
ce v olateur de la lo., et cest tres juste- tour. Enfin Us rempurent le camp 71 16 

S S ^"l^ifm^l" 3 "- H- P°-^etdeconfuion,etseSr;nt 
S tint, car u asait mmntes fois peche avec un plein succes. Quand le iour 17 

contre 1 auteldont le feu et la cendre commenca a poindre, tout etoit achevl 

toSK,rt C ^ danSlaCendreqUil gnke - 'a Protection St leSe^r 
trousa la mort. couvrait Judas. 

9 I.c roi s avancait done, Tesprit tout Apres avoir ainsi eprouve Paudaee 18 

r7r t I y , barbara ?; disp0s6 A des Juifs ' le roi ^va de s'empaArdes 
,o , a u wt in rw.?i" S r ^ ellem f n t q" e Places par ruse. II marcha contre Bet£ , 9 
io u as at fait son pere. Des que Judas le sur, forte citadelle des Juifs; mais il etait 

mul ' SrTt aU peupte d invot ^ r re P°"^ « ^ubissait di eche^ir«S 

nuit et jour le betgneur, pour que cctte le dessous. Or Judas fit pasW aux ™ 

lots encore il v.nt an secours de ceux assieges ce qui leur etait necelsaire Ce 2? 

.1 qui ailment etrc pnves de la. loi. de leur pendant Rhodoct, del'a^^eljuS 

pa ne et du saint temple, et quil ne per- devoilait a lenncmi les^cre^on fit 

huikment a respirer tombat sous la en prison. Pour la seconde fois le roi 2-> 
12 puissance des nations .mp.es. Lorsque parlementa avec les assieges, leur tend? 
tons eurent ainsi pne ensemble et iraplo- la main, prit la leur, se rltira attaoua *i 
rcloScgneurmisericordieuxavecIarmes les guerriers de jS^Sbatta Mais 3 
et avec jeunes se tenant cont.nuellement avant appris que Philippe fe£ for 
a pnoux pendant tro.s jours, Judas leur EpipkJ? I la tele d^affai^'efaii 
adressa une exhortation et leur comman- revoke a Antioche, il en mt Astern " 
Ja dc se faire rassembler aupres de lui. il donna aux Juifs de bonnes paroles T« 
n Puis, setant entretenu a part avec les soumit et jura toutes condiUoKnutT 
inaens il rewlut de ne pas attendre que bles ; il sekonS^t^S^Sa 

a * nit rendu maitre de Jerusalem, e saint lieu, et lit bon accueil -i \I-irhn <>* 
mas de se mettre incontinent en marche bfc;«t le laisJ > elm SSnaS £-" ** 

a SLJr lh te T ner aV f lau ^ du Sei " taire de P tti » Ptolemals jusqu'aux Ger- 

URneiu. AbandonnantdoncauCreateur rheniens! Mais lorsque te roi vim -i ,c 

du mondc lc sort des armes, il exhorta Ptolemais, les hahfcSS tangent S 

touH iTHSS " Mm ^. braVCment "«* meco'ntentement au suj^l Kan" 

mole SuM ^vSTJ 5 *, ' T 1C d ° nt ils . s ' in <%«^nt et V voulaien 

rio c Ues^nst L«lt » ( ' ^ v P 3 ' ^ ex&uter les con ditions. Lysias 26 
irit a its institutions, et il conduisit son monta sur le tribunal defendit les con 

i, arm* aux envu-ons de Modin. Apres ; ventions autant q™ p^ible ; JenuadS" 

•' lior D -,r Hif- f h m0t d '. 0rd ? = ^P 083 favorablelnennesSpnKJar: 
\ iao.re par Iheu ! il choisit les plus tit pour Antioche. ^ 

qui kK ?iS}! IC f g TT ier ? Ct a - ta ; . Ce fut ainsi ^ u,eureut lieu ^ttaque et 
qua pendant la nuit la tente du roi; il 1 la retraite du roi. 

tua dans lo camp quatre mille hommes ' 

B. - Ll'TTES CONTRE NICANOR GENERAL DE DEMETRIUS I. 




2 



'"''"'. " " soutlle dans les temps de confusion, com- 

14 Trois ans «'Aw A«. i' 1 1 . V^OAtA qu'il ne lui restait aucun espoir 
>,.c .„ etant ecoul «» J""as et desalutet qu'il n*v avait olus nour lui 

^VTw a?Prirent qU , e mmi - ■ d ' accfe P«iWe /I'auTdS vS 

1" mn 1 tS" CUS> ayant f; ' U V0ile : trouver le roi O^etrius en Pan cent 
^ Pport de 1 ripoli avec une armee no m- ; cinquante, lui offrant une couronnc d'or 
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IIme LIVRE DES MACHABEES. Chap. XIV, 33. 



avec une palme et de plus queiques ra- avoir longtemps examine ces proposi- 
meaux d'olivier tels qu'il est d'usage tions, le general les communiqua a Far- 
d'en offrir au temple, et ce jour-la ii ne mee, et tout le monde fut d'avis de les 
5 fit rien de plus. Mais il trouva une oc- aecepter. On fixa un jour ou les deux 21 
casion favorable a sa perversite, quand ] chefs se reuniraient seut a seul; Judas 




10 qui 



Juifs que Ton nomme Assideens, dont i armes dans des positions avantageuses, 
Judas Machabee est le chef, fomentent la i dans la crainte de quelque perfidie sou- 
guerre et les seditions et ne souffrent pas , daine de la part de Pennemi. — lis eu- 

7 que le royaume soit en paix. Voila j rent un entretien convenabie. Nicanor 23 
pourquoi/ayant ete exclu de raes hon- i passa quelque temps a Jerusalem, sans y 
neurs hereditaires, je veux dire du sou- j faire rien d'injuste, et il congedia les fou- 
verain pontificat, je suis venu ici, j les qui s'etaient rassemblees par trou- 

8 d'abord avec le desir sincere de soutenir 1 peaux. II avait avec Judas les relations 24 
les interets du roi, ensuite dans le but les plus amicales, eprouvant pour lui 
de procurer aussi le bien-etre de mes con- , une inclination de cceur. II l'engagea a 25 
citoyens; car la temerite de ces hommes [ se marier et a avoir des enfants; Judas 
cause a toutenotre nation les plus grands : se maria, vecut heureusement et jouit 

9 maux. Toi done, 6 roi, quand tu auras j de la vie. . 

pris connaissance de toutes ces choses, Alcime, voyant Tamitie qui regnait 26 
pourvois au salut de notre pays et de no- j entre eux, prit une copie du traite con- 
tre nation opprivnee, selon cette bonte I clu, et se rendit aupres de Demetrius ; il 
qui te rend affable envers tous. Car j lui dit que Nicanor avait des desseins 
tant que Judas sera en vie, il sera impos- j contraires aux interets de l'Etat, pos- 
sible de ramener la paix dans TEtat. " i qu'il avait designe pour le remplacer, 

1 1 Des qu ? il eut parle de la sorte, ses amis i Judas, un ennemi du royaume. Lc roi 27 
qui detestaient Judas, enflammerent en- 1 en fut hors de lui; excite par les calom- 
core davantage Demetrius. II appela I nies de ce sceierat, il ecrivit a Nicanor 
aussitot Nicanor, qui avait commande I qu'il avait un grand deplaisir des con- 
l'escadron des elephants, le nomma ge- ventions conclucs et qu'il lui ordonnait 
neral de l'armee de Judee et le fit par- de lui envoyer sans delav a Antioche 
tir avec ordre de faire perir Judas, de Machabee charge de chaines. Au recu 28 
disperser ses compagnons et d'installer j de cette lettre, Nicanor fut consterne; il 
Alcime grand pretre du temple auguste. j lui en coutait beaucoup devoir a violer 

14 Les Gentils qui s'etaient enfuis de la j des conventions arretees, sans que Judas 
Judee devant Judas se rassemblerent par eut rien fait d'injuste. Mais comme il 29 
troupes autour de Nicanor, pensant bien I ne lui etait pas permis de resister au roi, 
que. Tinfortune et le malheur des Juifs il cherchait une occasion favorable pour 
toumeraient a leur propre avantage. executer son ordre par quelque strata- 

Quand les Juifs apprirent la marche 1 geme. Machabee, de son cote, remar- 30 
de Nicanor et Tattaque des Gentils, ils quant que Nicanor se montrait plus re- 



12 



n 



15 



se couvrirent de poussiere et ils prierent 
Celui qui avait etabli son peuple a jamais 
et avait sans cesse protege son heritage 

16 par des signes manifestes. Sur i'ordre 
de leur chef, ils partirent sur-le-champ 
et en vinrent aux mains avec Tennemi 

1 7 au bourg de Dessau. Simon, frere de 
Judas, avait engage* le combat contre 
Nicanor, mais deconcerte par Tappari- 
tion subite de l/ennemi, il subit un leger 

18 echec. Toutefois Nicanor, apprenant 
quelle etait la valeur de Judas et de ses 
compagnons, et avec quelle intrepidite, 
ils se battaient pour leur patrie, craignit 
de s J en remettre au jugjement paf le 

1 9 sang. II envoya done Posidonius, Theo- 
dote et Mattathias pour tendre la main 

20 aux Juifs et recevoir la leur. Apres 



serve a son egard et que leurs relations 
ordinaires etaient moins amicales, com- 
prit que cette froideur n'annoncait rien 
de bon; il rassembla un grand nombre 
des siens et se deroba a Nicanor. Quand 31 
Nicanor vit qu'il avait ete surpris par 
I'energique resolution de Judas, il se 
rendit au temple auguste et saint, pen- 
dant que les pretres offraient les sacrifi- 
ces accoutumes, et leur ordonna de lui 
livrer cet homme. Comme ils assuraient 32 
avec serment qu'ils ignoraient ou eLait 
1'homme qu'il cherchait, Nicanor leva la 
main vers le temple et jura, en disant : 31 
* * Si vous ne me livrez Judas enchaine, 
je raserai au niveau du sol ce sanctuaire 
de Dieu, je detruirai Tautel et j'eleverai 
ici un temple magnifique a Bacchus. " 
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Chap. XIV, 34. IIme LIVRE PES MACii ABEES. Chap. XV, 15. 

34 Ayant ainsi parle, il se retira. De leur | cote de la Samarie, et il resolut de les 
cote les pretres, levant les mains vers le j attaquer en toute surete le jour du sab- 
del, invoquerent Celui qui de tout temps j bat. Les Juifs qui le suivaient par con- 
a combattu pour notre peuple,en disant : | trainte lui dircnt : " Ne les massacre pas 

35 •* Vous, Seigneur, qui n'avez besoin de j d ? une maniere si feroce et si barbarc, 
rien, il vous a plu de choisir un temple — •*■* — J — , ~* : : - if ,% 

$6 pour habiter au milieu de nous. Mainte- 
nant done, Seigneur, saint de toute sain- 
tete, preservez a jamais de toute souil- 



mais rends gloire an jour qui a ete des 
Torigine honore et sanctitie par Celui 
qui gouverne tout. ?? Alors ce triple 
scelerat demanda s'il y avait au ciel un 



lure cctte demeure recemment purifiee.*' i souverain qui cut ordonne de celebrer le 
37 Or un certain Razis, un des anciens j jour du sabbat. lis lui repondirent : 4 
de Jerusalem, fut denonce a Nicanor; i «* C'est le Seigneur, Dieu vivant, lui le 
c etait un hommeaimant ses concitoyens, j souverain Maitre au ciel, qui a ordonne 
de tres bonne renommee, et appele le ! de solenniser le septieme jour. — Et moi 5 
pere des Juifs a cause de sa bienfaisance. ; aussi, reprit-il, je suis maitre souverain 
3S Car dans les temps anterieurs ou il fal- sur la terre, et je commande qu'on 
lait eviter tout commerce avec les paiens, \ prenne les armes et qu'on fasse le service 
il s'etait attire une accusation de ju- . du roi. ,? Pourtant ilne fut pas maitre de 
daisme, et, avec une invincible cons- ; realiser son mauvais desscin. 
tance, il avait expose, pour le judaisme, ; Pendant que Nicanor, enfle du plus 6 

39 son corps et sa vie. Nicanor, voulant ! insolent orgueil, songeait a dresser un 
donner une preuve de son hostilite con- trophee commun de Judas et do ses com- 

tre les Juifs, envoya plus de cinq cents pagnons, Machabee ne cessait d'avoir 7 

40 soldats pour le prendre ; car il ne dou- ; confiance, avec pleine esperance, qu *il 
tait pas que son arrestation ne fut un [ obtiendrait assistance de la part du Sei* 

41 grand coup porte aux Juifs. Cettc gneur. II exhortait les siens a ne pas 8 
troupe etait sur le point de s'emparer de ; craindre I'attaque des nations, mais, se 

la touret de forcer i'entrec du vestibule; souvenant des secours que le Ciel leur 
deja Tordre etait donne d'y mettre le feu avait accordes dans le passe, a compter 
et de bruler les portes. Mais au moment que le Tout-Puissant leur donnerait en- 
ou il allait etre pris, Razis se perca de \ core en ce moment aide et victoire. II 9 

42 son epee, aimant mieux mourir noble- ; les encouragea en citant la loi et les 
ment que de tomber cntre des mains cri- ! prophetes, et leur rappeia en outre les 
minelles et de subir des outrages indi- ; combats qirils avaient soutenus, et leur 

43 gnes de sa propre noblesse. Mais com- ! inspira ainsi une grande ardeur. Apres 10 
me, dans sa precipitation, il ne s'etait j avoir releve leur courage, il leur donna 



pas frappe au bon endroit, voyant ia 
foule se ruer par les portes, il courut 
avec courage en haut de la muraille ct 
se precipita bravement sur la foule. 



ses ordres, leur representant en meme 
temps la pcrfidie des Gentils et leur vio- 
lation des serments. Quand il eut arme 1 f 
chacun d'eux, non pas tant de la secu- 



44 Tons reculcrent aussitot, et il se forma ' rite que donnent les boucliers et les Ian 
un espace vide au milieu duquel il tomba. j ces, mais de la confiance qu'inspirent les 

45 Respirant encore et Tame enflammee, il j bonnes paroles, il leur raconta en outre 
se reieva, tout ruisselant de sang, et , un songe digne de foi, une vision reelle, 
malgre d ? horribles blessures, il tra versa ! qui les rejouit tous. Voici ce qu'il avait 12 
la foule en courant et debout sur une ro- j vu : le grand-pretre Onias, cet homme 

46 che qui se dressait la, ayant deja perdu j de bien, cTun abord modeste et de mieurs 
tout son sang, il s'arracha les entrailles, i douces, distingue dans son langage et 
les jeta de ses deux mains sur la foule, adonne des Tenfance a toutes les prati- 
et pria le Maitre de la vie et de Tame de ques de la vertu, il I'avait vu, les mains 
les lui rendre un jour; ce fut ainsi qu'il | etendues, priant pour toute la nation des 
mourn t. i Juifs. Ensuite lui avait apparu, de la 13 
ao ,,„.„ v „ » „ j? t tJ . . meme maniere, un homme distingue par 
6 - chap, xv, i-q.-EMHr&s son grand age et son air dedignite,d V un 

aspect admirable et entoure de la plus 
imposante majeste. Onias, prenant la 14 
parole, lui avait dit : **Celui-ci est Tami 
de ses freres, qui prie beaucoup pour le 



par une apparition <V Onias et dejen 4 - 
w/V t les Juifs triomphent de Pi m pie 
Xicanor dont les depouilies sent expo- 
ses (} Jerusalem* Institution d'une 



fiu commemorative U 13 adar. ZZto* ™,r ,% ilu«lS: P if." • 

J peuple et pour la ville samte, Jeremie, 

15 Cependant Nicanor apprit que Judas le prophete de Dieu. " Puis Jeremie, 15 

et ses compagnons etaient postes du etendant la main droite, avait donne a 
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Judas une epee d'or, et en la lui remet- 

16 tant il avait dit : "Prends cette sainte 
epee, cest un don de Dieu ; avec elle tu 
briseras tes ennemis. " 

17 Animes par ces nobles paroles de Ju- 
das, bien capables d'exciter a la vail- 
lance et de fortifier les ames des jeunes 
gens, ils resolurent de ne pas se retran- 
cher dans un camp, mais de se jeter 
hardiment sur I'ennemi, et, dans un 
combat acharne, de decider Taffaire, 
puisque la ville, la religion et le temple 

18 etaient en peril. * Car dans cette lutte 
ils songeaient moms a leurs femmes, a 
leurs enfants, a leurs freres et a leurs 
proches ; leur plus grande crainte, ct la 
premiere, etait pour le temple saint. 

19 1/angoisse des citoyens restes dans la 
ville n'etait pas 'moindre, inquiets 
qu'ils etaient sur I'' issue du combat qui 

20 allait se livrer dehors. Pendant que 
tous attendaient le prochain denouement, 
que deja les ennemis se rassemblaient, 
en ordre de bataille, que les elephants 
etaient disposes a la place convenable et 

21 les cavaliers sur les ailes, Judas, voyant 
cette immense multitude, Pappareil varie 
de leurs armes, l'aspect farouche des 
elephants, leva les mains au ciel et invo- 
qua le Seigneur qui fait des prodiges et 
qui voit tout, car il savait que la victoire 
ne vient pas de la force des armes, mais 
que c'est Dieu qui en decide et Paccorde 

22 a ceux qui en sont dignes. Voici quelle 
fut sa priere : " Vous, souverain Maitre, 
qui avez envoye votre ange, sous Eze- 
chias, roi de Juda, et qui avez extermine 
cent quatre-vingt-cinq mille hommes du 

23 camp de Sennacherib, maintenant en- 
core, 6 Souverain des cieux, envoyez vo- 
tre bon ange pour qu'il repande devant 

24 nous la crainte et 1 effroi. Que par la 
grandeur de votre bras soient frappes 
ceux qui sont venus, le blaspheme a la 
bouche, attaquer votre peuple saint ! " 
Telles furent ses paroles. 



II*e LIVRE DES MACHABEES. Chap. XV, 40. 

Cependant Nicanor et son armee 2 



s ? avan9aient au son des trompettes et 
des chants de guerre. Judas et teo siens 26 
engagerent le combat en invoquant et en 
priant. Combattant de leurs bras et 27 
priant Dieu dans leurs caurs, ils cou- 
cherent par terre au moins trente-cinq 
mille hommes, ct ils se rejouirent gran- 
dement du secours mani teste de Dieu. 
L 'affaire terminee, pendant qu'ils se de- 2$ 
bandaient joveusement, ils reconnurent 
que Nicanor etait tombe revetu de son ar- 
mure. Alcrs, au milieu des clameurs et 29 
de la confusion, ils benirent le Maitre 
souverain dans la langue de leurs peres. 
Et celui qui s'etait consacre tout entier. 30 
corps et ame, a la defense de ses conei- 
toyens, qui avait conserve pour ses com- 
patriotes I'atfection de sa jeunesse,y«</^ 
ordonna de couper la tete de Nicanor et 
son bras jusqu'a lepaule et de les porter 
a Jerusalem. II s r v rendit lui-meme, 31 
convoqua ses compatriotes ct les pretres, 
ct s'etant place devant Tautel, il envoy.i 
chercher ceux de la citadel le, et il leur 32 
montra la tete du criminel Nicanor et la 
main que ce blasphemateur avait eten- 
due avec tant d'insolence contre la de- 
meure sainte du Tout- Puissant. Puis, 33 
ay ant coupe la langue de I'impie Nica- 
nor, il voulut qu'on la donnat par mor- 
ceaux en paturc aux oiseaux, et qu'on 
suspendit en face du temple Je prix rem- 
porte par sa folic Tous firent monter 34 
vers le ciel des benedictions au Seigneur 
glorieux, en disant : " Beni soit Celui 

3ui a garde sa demeure sans souillure!" 
udas attacha la tete de Nicanor a la ci- 35 
tadelle comme un signe manifeste et 
visible a tous du secours du Seigneur. 

D'un commun accord on rendit un 36 
edit public ordonnant de ne pas laisser 
passer ce jour sans solennite, mais de 37 
celebrer le treizicme jour du douzieme 
mois, appele Adar en syriaque, la veille 
du jour dit de Mardochee. 



EPILOGUE [XV, 38 — 40]. 

38 Ainsi se passerent les choses concer- , seulement du vin ou seulement de 1'eau, 
nant Nicanor, et comme a partir de ce j tandis que le vin raele a Teau est bon et 
temps, la ville demeura en possession t produit une agreable jouissance, dc 
des Hebreux, moi aussi je finirai Id mon ■ meme c'est Tart de disposer le rccit qui 

39 recit. Si la disposition des faits en est j charme les oreilles de ceux qui liscnt 



heureuse et bien concue, c'est aussi ce 
que i'ai voulu ; si elle est imparfaite et 
mediocre, c^t tout ce que j'ai pu faire. 
40 Car de meme qu'il ne vaut rien de boire 

XV ( 30. Judas ordonna , etc. Comp. I Mach. 
vii, 47. 
yi. En syriaqut^ en syro*clnlde>n, dialecle 



Phistoire. Cest done ici que je termine. 



que les Juifs Ue Palestine parlaient .\ cette epo- 
que. — Jour de Mardockit, ou fete des Purim : 
voy. Esth. ix, 19 sv. et comp. x, 3. 
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PROLOGUE. 

r " AP " £ 7^ Ur n^ e / e/a: sesricI " s ~ i Or, un jour que ses fils et ses filles i- 
?• P H DteH l ?? ro ™' Pr^de mangeaient et ouvaient du vufdan? h 

z^. , vmt dire a Job : « Les bceufs etatent a 

L y avait dans le pays de Hus ; labourer et les anesses paissaient autour 
un homme nomme Job ; cet ; d?ei| x ; tout a coup les Sabeens sont i < 
| homme etait integre, droit, : survenus et ies ont enleves. lis ont pp<~~ 
* craignant Dieu et eloigne du | les . serviteurs au fil de Tepee et ic 




maL Ii lui naquit sept fils et trois filles. 
II possedait sept mille brebis, trois mille 
chameaux, cinq cents paires de bceufs, 
cinq cents anesses et un tres grand nom- 
bro de serviteurs; et cet homme etait le 
plus grand de tcus les fils de i'Orient. 
Ses fils avaient coutume d'aller les uns 



passe 
me 



suis echappe seul pour te I'annoncer. 

II parlait encore, lorsqu'un autre ar- 16 
iva et dit : " Le feu de Dieu est tombe 



nva 



du ciei ; il a embrase les brebis et les 
serviteurs et les a devores, et je me suis 
echappe seul pour te 1'annoncer. " 
II parlait encore, lorsqu'un autre ar- 17 



— . — u^uvmwuiumcuaucr lesuns 1 . *« h<"*«««. encore, torsqu un autre ar- 
chcz les autres et de se donner un festin, - nva et dit : » Les Chaldeens, partakes 
chacun a Ieur jour, et ils envoyaient in- e n trois bandes, se sont jetes sur lescha- 
viter leurs trois sojurs a venir manger et meaux et les ont enleves. Ils ont passe 
x>ire avec eux. Et mianrl 1*» rorM* j*c 1 les sorvitpiire -in fii a<* va~a~ ^ ii 



un nolocauste pour chacun d'eux, car il 
v disait : " Peut-etre mes fils ont-ils 
peclie et offense Dieu dans leur cceur. " 
Et Job faisait ainsi chaque fois. 

6 II arriva un jour que les fils de Dieu 
ctant venus se presenter devant le Sei- 
gneur, Satan vint aussi au milieu d'eux 

7 Et le Seigneur dit a Satan : " D'ou 
viens-tu? " Satan repondit au Seigneur: 
" De parcourir le monde et de m ? y pro- 

8 mener. " Le Seipeur dit a Satan : 
" As-tu remarque mon serviteur Job? 
II n y a pas d'homme comme lui sur la 
terre, integre, droit, craignant Dieu et 

9 eloigne du maL " Satan repondit au 
Seigneur: " Est-ce gratuitement que 

"> Job cramt Dieu ? Ne Pas-tu pas entoure 
comme d'une cloture, lui, sa maison et 
out ce qui lui appartieht? Tu as beni 
lumvre de ses mains et ses troupeaux 

n couvrent le pa^s. Mais etends la main*, 
touche a ses biens, et on verra s'il ne te 

12 maudit pas en face. " Le Seigneur dit 
a !>atan : ( * Je te livre tout ce qui lui 
appartient; seulement ne porte pas la 
mam sur luL " Et Satan se retira de 
Levant la fac e du Seigneur. 

te i ab utious ordinaires, prepanuoirel an saS- 
£ff J £ ' comm « cl >ef de fiunille, remplissait 

T^ ' *£ de bMr est vcHu le sens d<r& 
6. Oti'OHt, \\tu autUtsus: les anges sont 



20 



21 



nva et dit : - Tes fils et tes filles man- 
geaient et buvaient du vin chez leur 
frere aine, et voila qu'un grand vent iq 
s est eleve de Fautre cote du desert et a 
ebranle les quatrc coins de la maison ; 
clle s est ecroulee sur les jeunes gens, et 
ils sont morts, et je me suis echappe seul 
pour te Tannonccr. " 

Mors Job se leva, il dechira son man- 
teau et se rasa la tete ; puis, se jeUint par 
terre, il adora et dit : ** Xu je suis sorti 
du sein de ma mere, et nu jV retourne- 
rai. Le Seigneur a donne, le "Seigneur a 
ote ; que le nom du Seigneur soit beni ! " 

En tout ceia, Job ne pecha point et ne 22 
cut nen d insense contre Dieu. 

CHAP. ir. — Job est Jprouve dans son 
carps par une horrible maladie. Mai- 
grt les insulles de sa femme, il resle 
JiiUle i\ Dieu, Arrivk de trois amis. 

II arriva un jour que les fils de Dieu o 
etant venus se presenter devant le Sei- 
gneur, Satan vint aussi au milieu d'eux 
se presenter devant le Seigneur. Et le 2 
Seigneur dit a Satan : " D'ou viens- 
tu? n Satan r epondit au Seigneur : «• De 

confus comme des serviteurs qui se tiennent 
debout devant leurmaltre etendu sur un divan. 
— Satan, lite. V ' Ativtrsairt. 

ax. A dti; la Vulg. ajoute, cemttte it a pin 
an Seigneur, ainsi ii tst arrM; ces mots se 
trouvent dans plusieurs nianuscrits des LXX. 

22. Ne^cka Point: | a Vulg. ajoute, parses 
uvres (comp. n, 10X • * • r 
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Chap. II, 3. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. Ill, 8. 



parcourir le monde et de my promener." 

3 Le Seigneur dit a Satan: " As-tu re- 
marque mon serviteur Job ? II n'y a pas 
d ? homme comme lui sur la terre, inte- 
gre, droit, craignant Dieu et eloigne du 
mal. II persevere toujours dans son inte- 
grity quoique tu m'aies provoque a le 

4 perdre sans raison. " Satan repondit 
au Seigneur : " Peau pour peau ! L'hom- 
me donne cequ'il possede pour conserver 

5 sa vie. Mais etends ta main, touche ses 
os et sa chair, er on verra s'il ne te mau- 

6 dit pas en face. " Le Seigneur dit a 
Satan : " Voici que je le livre entre tes 
mains; seulement epargne sa vie. *' 

7 Et Satan se retira de devant la face 
du Seigneur. Et il frappa Job d'une 
lepre maliguc depuis la plante des pieds 

8 jusqu'au sommet de la tete. Et Job 
prit un tesson pour gratter ses plaies et j 

9 il s'assit sur la cendre. Et sa femmc 
lui dit; " Tu perseveres encore dans 



ton integrite ! Maudis Dieu et meurs ! " 
II lui dit : " Tu paries comme une 10 
femme insensee. Nous recevons de Dieu 
le bien, pourquoi n ? en recevrions-nous 
pas aussi le mal? "' En toutcela, Job ne 
pecha point par ses levres. 

Trois amis de Job, Eliphaz de The- it 
man, Baldad de Suhe, et Sophar de 
Naama, apprirent tous les malheurs qui 
etaient venus sur lui ; ils partirent cha- 
cun de leur pays et se coneerterent pour 
venir le plaincfre et le consoler. Ay ant 12 
de loin leve les yeux, ils ne le recon- 
nurent pas, et ils eleverent la voix et 
pleurerent ; ils dechirerent leur manteau, 
et jeterent de la poussiere vers le ciel 
au-dessus de leurs tetes. Et ils se tin- 13 
rent assis a terre aupres de lui sept jours 
et sept nuits, sans lui dire une parole, 
parce quils voyatent combien sa dou- 
leur etait excessive. 



POEME.— PREMIERE PARTIE. 



DISCUSSION DE JOB ET DE SES TROIS \MIS 

[Ch. Ill — XXXI]. 



7 
8 



CHAP. III. — Ptaintes de Job. 

2 Alors Job ouvrit la bouche et maudit le jour de sa naissance ; 

parole et dit : 

Perisse le jour ou je suis ne, 

Et la nuit qui a dit : " Un homme est con<?u ! " 

Ce jour, qu'il se change en tenebres, 

Que Dieu ne le regarde pas d'en haut, 

Que la lumiere ne brille pas sur lui ! 

Que les tenebres ct Tombre de la mort le revendiqucnt, 

Qu'un nuage epais le couvre, 

Que i'eclipse de sa lumiere jette l'epouvante ! 

Cette nuit, que les tenebres en fasscnt leur proie, 

Qu'ellc ne compte pas dans les jours de Tannee, 

Qu'elle n'entre pas dans la supputalion des mois ! 

Que cette nuit soit un desert sterile, 

Qu'on n ? y entende pas dc cri d'allegresse I 

Que ceux-la la maudissent, qui maudissent les jours, 

Qui savent evoquer Leviathan ! 



il prit la 



11,4. Peau pour ptauy proverbe dont le sens 
est indiqu^ par le contexte. Pourvu qu'il con- 
serve la vie, rhomme supporte sans trop de 
peine la perte de tous les autres btens. 

7. Li pre malign*, a lamielle on a donne le 
nom tiiUpkautiasis. Au lieu de litre t il y a 
dans la Vulg„ ulcirc ou pustule : c est le sens 
propre de l'hebreu, et la maladie commence en 
effet par 1'eVuption de pustules. 

8. Sur la cendre. LXX, sur le/umier Mrs 
de la ville; Vulg., sur le/umier. « A Tentree 
de tous les villages du Haurao, il y a un en* 



droit 011 Ton depose les immondices cnlevees 
des etables ... On les bnile de temp* en lemps, 
et les cendres restent la entassees et s y accu- 
mulent pendant des siecles, fonnant un mon- 
ceau d'une hauteur considerable qu on appelie 
mtzbili... Le malheureux qui, frappe dune nu* 
!adie repoussante, n'est plus support dans tin- 
terieur du village, s*y retire pour demander 
I'aumoiie aux passants, et se coucher, la nuit, 
dans les cendres echauffees par le solcii. » 
Wetzsttin. On a done pu dire indiff6remment 
que Job etait assis sur la cendre et sur Xtfumut. 



— 542 



I" 

iS 



Cha P- m » 9- LIVRE DE JOB. Chap. IV, 4. 

9 Que les etoiles de son crepuscule s'obscurcissent 

Quelle attende en vain la lumiere, 

Et quelle ne voie point les paupieres de l'aurore, 
to Parce qu'elle ne m ? a pas ferme les portes du sein, 

Et n'a pas derobe la souffrance a mes regards ! 
1 1 Que ne suis-je mort des le ventre de ma mere, \ 

, Au sortir de ses entrailles que n ? ai-je expire ! 
1- Pourquoi ai-je trouve deux genoux pour me recevoir, 

Et pourquoi deux mameiles a sucer? 

13 Maintenant je serais* en paix couche dans man siputcre. 
Je dormirais, je me reposerais 

14 Avec les rois et les grands de la terre, 
Qui se sont bati des mausolees ; 

15 Avec les princes qui avaient de Tor, 

Et remplissaient d'argent leurs demeures. 

16 Ou bien, comme l'avorton ignore, je n'existerais pas, 
Comme ces enfants qui n'ont pas vu la lumiere. 
La les mechants n'exercent plus leurs violences, 
La se repose l'hor.ine epuise de forces ; 
Les captifs y sont tous en paix, 

lis n'entendent plus la voix de l'exacteur. 
'9 La se trouvent le petit et le grand, 

L'esclave affranchi de son maitre. 

20 Pourquoi la lumiere est-elle donnee aux malheureux, 
Et la vie a ceux dont Fame est remplie d'amertume,' 

21 Q U J esperent la mort, et la mort ne vient pas, 
Qui la cherchent plus ardemment qu'un tresor, 
Qui sont heureux, qui tressailient d'aise 
Et se rejouissent quand ils ont trouve le tombeau ; 
A Thomme dont la route est couverte de tenebres/ 
Et que Dieu enferme de toutes parts? 

24 Mes soupirs sont comme mon pain 

Et mes jjemissements se repandent comme Feau. 

Ce que je crains, c'est ce qui m'arrivc ; 

Ce que je redoute fond sur moi. 
26 Plus de tranquiliite, plus de paix, plus de repos, 

Et le trouble m'a saisi. 

CHAP. IV — v. — Discours <f Eliphaz. 
4 Alors Eliphaz de Theman prit la parole et dit : 

2 Si nous essayons de t'adresser un mot, peuUtre aurais-tu peine A i'cntendre- 
Mais qui pourrait retenir ses paroles ? 

3 Tu as enseigne la sagesse a plusieurs, 
Tu as fortifie les mains debiles, 

4 Tes paroles ont releve ceux qui chancelaient, 
Tuas raffermi les genoux vacillants. 



11 



23 



25 



q. Maudis, ou rente, iaisse Id. 
Ill, 5. V ombre del* mort, une obscurity pro- 
fonde telle que celle du scheol (Gen. xxxvii, 

Pyv JO w ? cs «. morts - - Q*< rtclipn* etc. 
LX\ et Vulg. (hsant ki merit-tin deux mots), 
gutl sott envelope d'amertume. 

8. Qui maudissent les jours : magiciens ou 
cnchanteurs aiixquels la croyance populaire 
snpposait le pouvoir de rendre certains jours 

JU5 , ! < n 7 ******** • Ici le Dragon celeste 
(constellation), touiours pr€t, selon les mytho- 
logies orwptales, a s'dancer pour de\orer le 
soictj et la June, ce qui amenait des eclipses. 

9. Us paupiirts (Vulg., U lever) de fan- 
fore, ses premiers rayons. 

j '*• ,?/*'»""**&<*, h<br. charaboth, Vulff. 
(its solitudes : il s'agit probablement des monu- 
ments tallies dans le roc pour la sepulture des 



grands personnages en Egypte ou en Arabic 
24. S**t comme mon pain, font ma nourrU 
ture. \ u g., avantde manger, je soupire, 

26. V ulg., h at'/e point garde' la reserve, le 
silence, lecaimef Et cependant V indignation 
(de Dieu?) est venue sur moi. 

IV, x. Et dit. Eliphaz s'^tonue que Job se 
Iaisse aller a un si profond decouragement 
(vers, a-6); I innocent ne saurait penr, et les 
mechants seuls sont consumes par la colere di- 
vine (7.11). Puisil racontecequi lui a e*te* re*vele" 
pendant une nuit, savoir, que nul homme nest 
juste devant Dteu (raoi). Que Job done cesse 
de faire entendre des plaintes ameres, s'il ne 
veut pas avoir le sort des imptes (v, 1.7); quil 
s avoue coupable et implore la misencorde de 
Dieu; car Dieu chatie en pere; les blessures 
qu tl a faues, il les guent (8-27). 
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Chap. IV, 5. LIVRE DE JOB. Chap. V, ic. 

5 Et maintenatit qu ? il s'agit de tni, tii faiblis ! 
Maintenant que tu es atteint, tu perds courage ! 

6 Ta crainte de Dieu n'etait-elle pas ton espoir? 

Ta confiance n'etait-elle pas dans la purete de ta vie? 

7 Cherch': dans ton souvenir : quel est I'innocent qui a pen ? 

8 

Et qui seraent Tinjustice, 
9 Au souffle de Dieu ils perissent, 

lis sont consumes par le vent de sa colere. 
to Le rugissement du lion et sa voix tonnante sont etouffes % 

Et les dents du jeune lion sont brisees ; 

1 1 Le lion pent faute de proie, 
Et les petits de la lionne se dispersent. 

12 Une parole est arrivee furtivement jusqu'a moi, 
Et mon oreille en a saisi le ieger murmure. 

1 ; Dans le vague des visions de la nuit, 

A l'heure 611 un sommeil profond pese sur les mortels, 

14 Une frayeur et un tremblement me saisirent, 
Et agiterent tous mes os. 

15 U n esprit passait de vant moi ... 
Tous les poils de ma char se herisserent. 

16 II se dressa, son visage m'etait inconnu, 
Comme un spectre sous mes yeux. 
Un grand silence, puis j'entends une voix : 
L'homme sera-til juste vis-a-vis de Dieu? 
Un mortel sera-t-il pur en face de son Creatcur? 

18 Dieu ne se fie pas a ses serviteurs, 
II decouvre des fautes dans ses anges : 

19 Combien plus ceux qui habitent des maisons de bouc, 
Qui ont leurs fondements dans la poussiere, 
Qui seront reduits en poudre, comme par la teigne 1 

20 Du matin au soir ils sont extennincc, 
Et sans que nul y prenne garde, ils perissent pour jamais. 

21 La corde de leur tente est coupee, 
lis meurent avant d'avoir connu la sagesse. 



Appeiie done quelqu'un qui te reponde ; 
Auquel des saints t'adresseras-tu ? 



2 L'insense perit dans sa colere, 
Le fou meurt dans ses emportements. 

3 J'ai vu ttnsense etendre ses racines, 
Et soudain j'ai maudit sa demeure, 

4 Plus de salut pour ses fils ; t 

On les ecrase a la porte, et personne nc les defend 

5 L'homme aflame devore sa moisson, 

11 franchit la haie d'epines et remporte ; 
L'homme altere engloutit ses richesses. 

6 Car le malheur ne sort pas de la poussiere, 
Et la souffrance ne germe pas du sol, 

7 De telle sorte que Thomme naisse pour la peine, 
Comme les fils de la foudre pour elever leur vol. 

g A ta place, je me tournerais vers Dieu, 

C'est vers lui que je dirigerais ma prierc. 

9 II fait des choses grandes, qu'on ne peut sonder, 

Des prodiges qu'on ne saurait compter. 
10 H verse la pluie sur la terre, 

II envoie les eaur sur les campagnes, 



10 sv S+ wixtemx*nt*.\ht. la voix du lion I ne. - L* lion, adulte, h«br. iaisck; Vulgate, 
(hdbr. schachal, lerugissant); Vulg.,<fc la lion- I U tigrt. 
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Chap. V, ii. LIVRE DE JOB. Chap. VI, 6. 

[i II exalte ceux qui sont abaisses, 

Et les affliges retrouvent ie bonheur. 

1 2 II dejoue les projets des perfides, 

Et leurs mains ne peuvent realiser leurs complots. 

1 3 II prend les habiles dans leur propre ruse, 

Et renverse les conseils des hommes astucieux , 

14 Durant le jour, ils rencontrent les tenebres ; 

En plein midi, ils tatonnent comme dans la mi it. 

1 5 Ainsi Dieu sauve le faible du glaive de leur langue, 
Et le sauve des mains du puissant. 

1 6 Alors Tesperance revient au malheureux ; 
Et Finiquite ferme la bouche. 

[7 Heureux Thomme que Dieu chatie ! 

Ne meprise done pas la correction du Tout -Puissant. 
iS II fait la blessure, et il la bande ; 

II frappe, et sa main guerit. 
19 Six fois il te delivrera de Fangoisse, 

Et a la septieme le mal ne t'atteindra pas. 
:o Dans la famine, il te sauvera de la mort ; 

Dans ie combat, des coups de Tepee. 
2i Tu seras a l'abri du fouet de la langue, 

Tu seras sans crainte quand viendra la devastation. 
-2 Tu te riras de la devastation et de la famine, 

Tu ne redouteras pas les betes de la terre. 
2 3 Car tu auras une alliance avec les pierres des champs, 

Et les betes de la terre seront en paix avec toi. 
24 Tu verras le bonheur regner sous ta tente; 

En visitant tes paturages, tu trouveras que rien nV manque 

Tu verras ta prosperite s'accroitre, 

Et tes rejetons se multiplier comrac l'herbe des champs. 

26 Tu entreras mur dans le tombeau. 

Comme une gerbe qu'on enleve en son temps. 

27 Voila ce que nous avons observe : e'est la verite ! 
Ecoute-le, et fais-en ton profit. 

CHAP, vi — vii. — Rfyome de Job a Eliphaz. 
6 Alors Job prit la parole et dit : 

2 Oh ! s'il etait possible de peser mon affliction, 

Et de mettre toutes ensemble mes catamites dans la balance 

3 Elles seraient plus pesantes que Ie sable de la mer : ' 
Voila pourauoi mes paroles vont jusqu'a la folie. 

4 Car les filches du Tout-Puissant me transpercent, 
Leur poison me consume jusqu'au fond de Tame; 
Les terreurs de Dieu sont rangees en bataille contre moi. 
Est-ce que 1'cnagrc rugit aupresde l'herbe tendre? 
Est-ce que le boeuf mugit devant sa pature ? 
Comment se nourrir d'un mets fade et sans sel ? 
Comment trouverdu gout au jus d'une herbe insipide? 



25 



5 



r- • ».wm*|*«mv nunc ICIJLC ^lir 

i» 1 4), 1 ame a la corde qui soutient la tente. 

v . 3. Sa dement*, Vulg. sa beaut/. L<* LXX 
iratlmsent : mais aussitdt leur habitation a itt 

anvrie. 

5- Vftomme aliM t ou bien U vtleur. en- 
Sloutu, etc. D'autres, la destruction convoite, 
»«., ouvrt la bouckefiour englouiir. Le Hir, 
d un coup dejilet, //(i'homme aflame) absorb 
«v s€s rtchesses. 

6. Carl* malheur, etc. Vulg., Hen ici-bas 
n arrtve satis cause. 

vi, i. Et dit : Job r^pond que ses plain tes 



ou ; \?Xr£»i, €Ur *!?"* ,e hl ??• £ urs ?° nt encore Uen au-dessous de ses souffrances 

14), I ame a la corde qui soutient la tente. II espe-rait Irouver quelque consolation dans ses 

anus, mais il a *te* dfecu dans son attente, com- 
me !a caravane qui vient chercher I'eau dans un 
torrent dessech* (14.23); et cependant ses amis 
ne peuvent iui reprocher qu'un peu de vivacite* 
dans ses paroles (24-30). Puis il trace un tableau 
dechirant de sa miserable situation (vii, 1-6), et 
se tournant vers Dieu, il Iui expose ses maux et 
son desespoir, et le conjure d'y mettre fin par 
la mort. 

6. Ce wets fade y e'est la vie miserable de 
Job. — Au Jus d'une kerbc insipide; les He> 
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Chap. VI, 7. LIVRE DE JOB. Chap. VII, I. 

7 Ce que mon ame se refuse a toucher, 

C'est la mon pain, tout couvert de souillures. 

8 Qui me donnera que mon vceu s'accomplisse, 
Et que Dieu realise mon attente ! 

9 Que Dieu daigne me briser, 

Qu'il laisse aller sa main et qu'il tranche mes jours ! 

10 Et qu'il me reste du moins cette consolation, 

Que j'en tressaille dans les maux dont it m'accable : 

De n'avoir jamais transgresse les commandements du Saint ! 

1 1 Quelle est ma force, pour que j ? attende? 

Quelle est la duree de mes jours, pour que j'aie patience? 

12 Ma force est-elle la force des pierres? 
Et ma chair est-elle d'airain ? 

13 Ne suis-je pas denue de tout secours, 

Et tout espoir de salut ne m'est-il pas enleve ? 

14 Le malheureux a droit a la pitie de ses amis, 
Eut-il meme abandonne la crainte du Tout-Puissant. 

1 5 Mes freres ont ete perfides comme le torrent, 
Comme Ueau des vallons qui s ? ecoule rapidement, 

16 Les glacons en troublent le cours, 
La neige disparait dans ses flots. 

17 Au temps de la secheresse, il s'evanouit; 
Aux premieres chaleurs, son lit est desscche. 

18 Dans des sentiers t ivers ses eaux se perdent, 
Elles s'evaporent duns les airs, et il tarit. 

19 Les caravanes de Thema comptaient sur lui; 
Les voyageurs dc Saba etaient pleins d'espoir : 

20 lis sonf frustres dans leur attente; 
Arrives sur ses bords, ils restent confondus. 

2 1 Ainsi vous me manquez a cette heure; 

A la vue de Tinfortune, vous fuyez epouvantes. 

22 Vous ai-jed it :" Donnez-moi quelque chose, 
Faites-moi part de vos biens, 

23 Delivrez-moi de la main de Tennemi, 
Arrachez-moi de la main des brigands ? " 

24 Instruisez-moi, et je vous ecouterai en silence; 
Faites-moi voir en quoi j ai failli. 

25 Qu'elles ont de force les paroles equitables? 
Mais sur quoi tombe votre blame? 

26 Voulez-vous done censurer des mots? 

Les discours echappes au desespoir sont la proie du vent. 

27 Ah I vous jetez le filet sur un orphelin, 
Vous creusez un piege a votre ami ! 

28 Mais daignez vous retourncr vera moi, 
Et vous verrez si je vous trompc. 

29 Revenez, ne soycz pas injustes; 
Revenez, et mon innocence apparaitra. 

30 Y a-t-il de Tiniquite sur ma languc? 

Mon palais ne sait-il pas discerner le mal? 

7 La vie de l'homme sur la terre est un temps de service, 

Et ses jours sont comme ceux du mercenaire. 



hrcux traduisent, au blanc de Vaeuf, Vulg., ' VII, 1. Un tempt de service, laborieux ct 
a un aliment qui donne la wort. ■ penible. ou l'homme est engage* e* pour ainsi 



13. Le saint; Vulg., mes amis intimes. dire enr6M t comme un soldat. L'id*e est celle 

26. Le Hir : ... des mots, des paroles en Vair de tabenr pendant un temps diterminiy non 



d'un disespiri: Dans le dernier membre, la 
Vulg. et les autres versions anciennes ont lu 
naschaht proferer, au lieu de noasck; d'ou ce 
sens : et vans profirez des paroles en Vair 

30. Mon paiais, etc. Vulg., la folie ne par- 
lera pas Par ma boucht. 



celle de guerre ou de combat; ce service fini, 
l'homme peut desirer le repos du tombeau. — 
LXX, utie ipreuve, ou un lien d^prenve; 
Vulg., un sewite mi lit aire. Com p. I Tim. i t 
18; II Tim. ii, 3 sv. 
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C hap. VII, 2. LIVRE DE JOB. Chap. VIII, 4. 

2 Comme Pesclave soupire apres Tombre, 
Comme I'ouvrier attend son salaire, 

3 Ainsi j'ai eu en partage des mois de douleur, 
Pour mon lot, des nuits de souflfrance. 

4 Si je me couche, je dis : 

" Quand me leverai-je? Quand finira la nuit? " 
Et je suis rassasie d'angoisses jusqu/au jour. 

5 Ma chair se couvre de vers ct d'unc croute terreuse, 
Ma peau se gerce, et de ses dechirures jaillit le pus. 

6 Mes jours passent plus rapides que la navette, 
lis s'evanouissent : plus d'e^nerance ! 

7 O Dieu, souviens-toi que ma vie n'est qu'un souffle ! 
Mes yeux ne reverront pas ie bonheur. 

S L'aul qui me regarde ne m'apercevra plus; 

Ton ceil me chcrchera, et j'aurai ccsse d'etre. 
Le nuage se dissipe et passe; 

Ainsi celui qui descend au sejour des morts ne remontera plus. 
10 II ne retournera plus dans sa maison; 

Le lieu qu'il habitait ne le reconnaitra plus. 



11 



C'est pourquoi je ne retiendrai pas ma langue, 
Je parlerai dans Fangoissc de mon cicur, 



J'exhalei ai mes plaintes dans ramertume de mon ame. 

12 Suis-je la mer ou un monstre marin, 

Pour que tu poses unc barriere autour de moi? 

13 Quand je dis : *' Mon lit me soulagera, 
Ma couche calmera mes soupirs, M 

14 Alors tu m'eflraies par des songes, 
Tu m'epouvantes par des visions. 

15 Ah ! mon ame prefere la mort, 
Mes os appellent le trepas. 

16 Je suis en proie a la dissolution, ia vie m echappe pour jamais; 
Laisse-moi, car mes jours ne sont qu'un souffle. 

17 Qu ? est-ce que Thomme, pour que tu en fasses tan! d'estime, 
Que tu daignes t'occuper de lui, 

iS Que tu le visites chaque matin, 

Et qu'a chaque instant tu Teprouves? 
19 Quaiid cesseras-tu d'avoir le regard sur moi ? 

Quand me laisseras-tu le temps de reprendre haleine? 
:o Si j'ai peche\ que puis-je te faire, 6 Gardiendes hommes? 

Pourquoi me mettre en butte a tes traits, 

Et me rendre a charge a moi-meme? 
21 Que ne pardonnes-tu mon offense? 

Que n'oublies-tu mon iniquite? 

Car bientot je dormirat dans la poussiere; 

Tu me chercheras, et je ne serai plus. 

CHAP, vi n. — Discours de Baldad. 
8 Alors Baldad de Suhe prit la parole et dit : 

2 Jusques a quand tiendras-tu ces discours, 

Et tes paroles seront-elles comme un souffle de tempete? 

3 Est-ce que Dieu fait flechir le droit ? 

Le Tout-Puissant renverse-t-il la justice? 
\ Si tes fits ont pech6 contre lui, 

II les a livres aux mains de Ieur iniquite. 



19. Rtpretulrc haleine. litt., ava/er tun 

20. A charge *i mot-mime : les LXX ont lu 
et tradmt, a toi(alaik % au Ueude <tlai) '.pour- 
VIII, 1. Le discours de Baldad repose sur 



le meme principe que celui d' Eliphaz, mais il 
garde moms de management : Dieu n'est pas 
injuste; %\ tes filsde Job ont pe>i et si lui-memc 
est malheureux. c'est qu'ils sont gravement 
coupables; que Job revienne a Dieu,et il joutra 
de nouveau de la prospe'ritl. 
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Chap. VIII, 5. LIVRE DE JOB. Chap, IX, 10. 

5 Pour toi, si tu as recours a Dieu, 
Si tu implores le Tout-Puissant, 

6 Si tu es droit et pur, 
Alors il veillera sur toi, 

II benira la demeure de ta justice, 

7 Ton premier etat semblera peu de chose, 
Tant le second sera florissant. 

8 Interroge les generations passees, 

Sois attentif a l'experience des peres : — 

9 Car nous sommes d'hier, et nous ne savons rien; 
Nos jours sur la terre passent comme Tombre : — 

10 Ne vont-ils pas t'enseigner, te parler 
Et de leur cceur tirer ces sentences : 

11 " Le papyrus croit-il en dehors des marais? 
Le jonc s'eleve-t-il sans.eau? 

12 Encore tendre, sans qu'on le coupe, 
II seche avant Fherbe des champs. 
Tel est le sort de tous ceux qui oublient Dieu; 
L'esperance de I'impie perinu 

14 Sa confiance sera brisee, 

Son assurance ressemble a la maison de Taraignee. 

1 5 II s'appuie sur sa maison, et elle ne tient pas; 
II s'y attache, et elle ne reste pas debout. 

16 Plein de vigueur, au soieii, 
II etend ses rameaux sur son jardin, 
Ses racines s'entrelaccnt parmi les pierres, 
II plonge jusqu'aux profondeurs du roc, 

18 Est-il arrache de sa place, 

Sa place le renie. Je ne t'ai jamais vu. 

19 C'est la que sa joie se termine. 

Et du meme sold'autres s'eleveront aprcs luu 

20 Non, Dieu ne rejette pas Finnocent, 

II ne tend pas la main aux malfaiteurs. 

21 II peut rendre le sourire a ta bouche, 
Mettre sur tes levres des chants d'allegresse. 

22 Tes ennemis seront cou verts de honte, 
Et la tente des mediants disparaitra. 

chap, ix — x. — Ripome dejob a Bahfad. 

9 Alors Job prit la parole et dit : 

2 Je sais bien qu'il en est ainsi : 

Comment Thomme serait-il juste vis-a-vis de Dieu? 

3 S'il voulait contester avec Iui, 

Sur mille choses ii ne pourrait repondre a une seule. 

4 Dieu est sage en son coeur, et son bras a la puissance : 
Qui lui a resiste, et est demeure en paix? 

5 11 transporte soudain les montagncs, 
II les renverse dans sa colerc. 

6 11 secoue la terre sur sa base, 
Et ses colonnes sont ebranlees. 

7 II commande au soleil, et (le soleil) ne sc levc pas; 
11 met un sceau sur les dtoiles. 

8 Seul, il etend les cieux, 

II marche sur les hauteurs de la mer. 

9 II a cree le Grand-Oursc, Orion, les Pleiades 
Et les regions du ciel austral. 

10 11 fait des merveilles qu'on nc peut sonder, 
Des prodiges qu'on ne saurait compter. 

15. Des manuscrits de la Vulgate lisent horto «iu lieu de ortu : ne scrait<c pas la le^on primitive? 
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Chap. IX, 11. 



LIVRE DE JOB. 
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II passe pres de moi, et je ne le vois pas; 

II s'eloigne, sans que je l'apercoive. 

S'il ravit une prote, qui s'v opposera? 

Qui Iui dira : " Que fais-tii ? '' 

Dieu, rien ne flechit sa colere; 

Devant lui s'inclinent les legions d'orgueil 

Et moi je songerais a lui repondre, 

A plaider ma cause devant lui! 

Aurais-jc pour moi la justice, je ne repondrais pas; 

J implorerais la clemence de mon juge. 

Meme s'il se rendait a mon appel, 

Je ne croirais pas qu'il eut ecoute ma voix ; 

Lui qui me brise comme dans un tourbillon, 

Et multiplie mes blessurcs sans motif; 

Qui ne me laisse point respirer 

Et me rassasie d'amertume. 

S'agit-il de force, il est fort, 

S'agit-il de droit, il dit : "Qui m'assigno?" 

Serais-je irreprochablc, ma bouche meme me condamnerait 

Serais-je innocent, eile me declarerait pervers. 

Innocent! je le suis; je ne tiens pas a I'existence, 

Et la vie m'est a charge. 

II n'importe, aprcs tout; cest pourquoi j'ai dit : 

44 II fait perir egalement le juste et Timpic " 

Si du moins il tuait d'un seul coup! 

Holas! il se rit des epreuves de Tinnocent. 

La terre est livree aux mains du mechant, 

Dieu voile la face de ses juges : 

Si ce n'est pas lui, qui est-ce done? 

Mes jours sont plus rapides qu'un courrier, 

lis fuient sans avoir vu le bonheur, 

lis passent comme la barque de jonc, 

Comme Taigle qui fond sur sa proie. 

Si je dis : * • Je veux oublier ma piainte, 

Bannir la tristesse dc mon front, prendre un air joveux " 

Je tremble, pour chacune de mes actions, 

Je sais que tu ne me tiendras pas pour innocent, 

Je serai juge coupabie; 

Pourquoi prendre une peine inutile? 

Quand je me laverais dans la neige, 

Quand je purifierais mes mains avec le bor, 

Tu me plongerais dans la fange, 

Et mes vetements m'auraient en horreur. 

Dieu n'est pas un homme comme moi, pour que je lui reponde 

I our que nous comparaissions ensemble en justice. 

II n y a pas entre nous d'arbitre 
Qui pose sa main sur nous deux. 
Qu'il retire sa verge de dessus moi, 

Que ses terreurs cessent de m'epouvanter : 
Alors je parlerai sans crainte. 
Autrement je ne suis point a moi-meme. 

Mon amc est Iassc de la vie; 

Je donnerai libre cours a ma piainte, 

Je parlerai dans ramcrtume de mon cceur. 



Chap. X, i, 



res 

gcr. -*""* 1VU * ,c " v "m un ^. jcrome, 11 n'y 
•» nen de plus hardi que ce verset "; cest i'ex- 
plosion dune indicible souffmnce. D'autres : 




St Ujliau envoye de Dieu (peste, guerre ou 
famine) tne subitement des populations entie- 
res, Dieu umble se rire ties innocents confon- 
dus avec les coupables dans le chStiment. 
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Chap. X, 2. LIVRE DE JOB. Chap. XI, 3. 

2 Je dis a Dieu : Ne me condamne point; 
Apprends-moi sur quoi tu me prends a partie. 

3 Trouves-tu du plaisir a opprimer, 
A repousser l'oeuvre de tes mains, 

A faire luire ta faveur sur le conseil des mediants ? 

4 As-tu des yeux de chair, 

Et vois-tu comme voient les hommes ? 

5 Tes jours sont-ils comme les jours de l'homme, 
Tes annees comme les annees d'un mortel, 

6 Pour que tu recherches mon iniquite, 
Pour que tu poursuives mon peche, 

7 Quand tu sais que je ne suis pas coupable, 
Et que nul ne peut me delivrer de ta main ? 

8 Tes mains nront forme et faconne, 
Et tu voudrais me detruire! 

9 Souviens-toi que tu m'as petri comme Pargile, 
Et tu me ramenerais a la poussiere! 

10 Tu m'as coule comme le lait, 
Et coagule comme le fromage. 

11 Tu m'as revetu de peau et de chair, 
Tu m'as tisse d'os et de nerfs. 

12 Avec la vie, tu m'as accorde ta faveur, 
Et ta providence a garde mon ame. 

13 Et pourtant voila ce que tu cachais dans ton cocur; 
Je vois bien ce que tu meditais. 

14 St je peche, tu m observes, 

Tu ne me pardonnes pas mon iniquite. 

15 Suis-je coupable, malheur a moi! 
Suis-je innocent, je n'ose lever la tete, 
Rassasie de honte, et voyant ma misere. 

16 Si je me releve, tu me pbursuis comme un lion, 

Tu recommences a me tourmenter elrangement. , 

17 Tu m'opposes de nouveaux temoins. 
Tu redoubles de fureur contre moi, 

De nouveaux adversaircs viennent m'assaillir. 

18 Pourquoi m'as-tu tire du sein de ma mere? 
Je serais mort, et aucun ceil ne m'aurait vu. 

19 Je serais comme si je n'eusse jamais etc, 
Du sein maternel j*aurais passe au sepulcre. 

20 Mes jours ne sont-ils pas bien courts ? 
Qu'il me laisse done respirer un instant, 

21 Avant que je m'en aille, pour ne plus revenir, 

Dans la region des tenebres et de Tombre de la mort, 

22 Morne et sombre region, 

Ou rcgnent I'ombre de la mort et le chaos^ 
Ou le jour meme est une profonde nuit. 

chap. xi. — Discours de Sophar. 

1 1 1 Alors Sophar de Naama prit la parole et dit : 

2 La multitude des paroles restera-t-elle sans reponse? 
Est-ce la languc verbeuse qui aura raison? 

3 Tes vains propos feront-ils taire les gens? 

To moqueras*tu, sans que personne te confonde? 



1. Sophar^ le plus jeime peut-ctre des | de Job surpasse la rigtieur de son chatiment; 
mis de Job, reprend la these des deux e'est la settle ide> nouvelte que Tod trouvc dans 



XI, 
trois anus 

premiers, mai* avec moins de dignity et de ma- 
nagement qu'Eliphaz. moins de vigueur el 
d'ing<*n«it^ que Baldad, Son langage va jusqua 
la rudesse et a l'insulte. D'apres lui, Tiniquit^ 



son discours. II termine par exhorter son ami 
a revenir a Dieu et a la pratique de la justice, 
seul moyen pour lui ce gofltcr encore le 
bonheur. 



— 55° — 



Chap. XI, 4. LIVRE DE JO B. Chap. XII, 7. 

4 Tu as dit & Dieu : * ' Ma pensee est la vraie, 
Et je suis irreprochable devant toi." — 

5 Oh! si Dieu voulait parler, 

S'il ouvrait les Ievres pour te repondre; 

6 S'il te revelait les secrets dc sa sagesse, 
Les replis caches de ses desseins, 

Tu verrais alors qu ? il a use d'indulgence pour tes crimes, 

7 Pretends-tu sonder les profondeurs de Dieu, 
Atteindre la perfection du Tout-Puissant ? 

S Elle est haute comrae les cieux : que feras-tu ? 

Plus profonde que le sejour des morts : que sauras-tu ? 

9 Sa mesure est plus longue que la terre, 
Elle est plus large que la mer. 

10 S'il fond sur le coupable, s'il Tarrete, 

S'il convoque le tribunal, qui s'y opposera? 
1 1 Car ii connait les pervers, 

II decouvre I'iniquite avant quelle s'en doute. 
12 A cette vi/e, le fou meme comprendrait, 

Et le petit de Fonagre deviendrait raisonnabie. 

i] Pour toi, si tu diriges ton cceur vers Dieu, 

Et que tu etendes vers lui tes bras, 

14 Si tu eloignes de tes mains Finiquite, 

Et que Finjustice n'habite pas sous ta tente, 

15 Alors tu leveras ton front sans tache, 

Tu seras inebranlable et tu ne craindras plus. 
"3 Tu oublieras tes souflfrances, 

Tu t'en souviendras comme des eaux ecoulees. 

17 L'avenir se levera pour toi plus brillant que le midi; 
Les tenebres se changeront en aurore. 

18 Tu seras plein de confiancc, et ton attente ne sera pas vaine; 
Tu regarderas autour de toi, et tu te coucheras tranquille. 

[ 9 Tu reposeras, sans que personne ne t'inquiete, 

Et plusieurs caresscront ton visage. 
20 Mais les yeux des mediants se consumcront; 

Pour eux, point de refuge; 

Leur esperance est le souffle d'un mourant. 

CHAP. XII — XIV. — Rfyonse tie Job a SopUar. 
12 i Alors Job prit la parole et dit : 

2 Vraiment vous etesp/us sages que tout un peuple, 
Et avec vous mourra la sagesse! 

3 Moi aussi j*ai de 1'intelligence comme vous; 
Je ne vous le cede en rien, 

Et qui ne sait les choses que vous dites? 

4 L'homme raille" par ses amis, 
Invoque Dieu et Dieu daigne Fecouter. 
Le juste, Finnocent, vous sert de risee . 

5 Honte au malheur! C'est la devise des heureux. 
Le mepris attend celui dont le pied chancellc. 

6 La paix cependant regne sous la tente des brigands, 
La securite pour ceux qui provoquent le ciel, 

Et qui n'ont d'autre dieu que leur force. 

7 Mais, de grace, interroge les betes, et elles t'instruiront, 
Les oiseaux du ciel, et ils te Fapprendront; 



XII, 1. Job ad met le principe pose" par ses 
amis.savoir que Dieu est infiniment sage, puis- 
sant et juste, et il celebre a son tour dans un 
magnifique langage ces perfections divines 
(ch. xi 1), Puis, comme ses amis sont in jus tes a 
son *gard, c'est a Dieu qu'il veut s'adresser, ce 



qu'il fait d'abord avec une grande hard i esse 
(ch. xiiiX A la fin, il s'apaise, s'excuse et im- 
plore la piti£ de son juge. 

5. Vulg., c'est nut lam fie mtprhte dans in 
pensie des riches, mats toute pr*te pour le 
temps marque". 
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Chap. XII, 8. LIVRE DE JOB. Chap. XIII, 10. 

- -1 ■■ I — -1 1 ■ f - ..... M_ ^_M_1_M I 

8 Demande a la terre, et die t'enseignera; 

Les poissons meme de la mer te le raconteront 

9 Qui ne sait, parmi tous ces etres. 

Que la main de Jehovah a fait toutes choses, 
io Qu'il tient dans sa main Tame de tout ce qui vit 

Et le souffle de tous les humains. 

1 1 L'oreille ne discerne-t-elle pas les paroles, 
Comme le palais savoure les aliments ? 

12 Aux cheveux blancs appartient la sagesse, 
La prudence est le fruit des longs jours. 

13 En Dieu resident la sagesse et la puissance, 
Le conseil et Fintelligence lui appartiennent. 

14 Ce qu'il ren verse ne sera point rebati, 

L 'homme qu'il retient captif ne sera point deli v re 

15 S'il arrete les eaux, elles tarissent: 

S'il les lache, elles bouleversent la terre. 

16 A lui la force et la prudence. 

II juge les hommes egares et ceux qui les egarent. 

17 II emmene captifs les conseillcrs des peuples, 
Et il ote le sens aux juges. 

18 II delie le baudrier des rois, 

E* ceint leurs reins d'une cordc. 

19 II traine les pretres en captivite 
Et renverse les puissants. 

20 II ote la parole aux hommes les plus habiles, 
Et il enlevc le jugement aux vieillards. 

21 II verse le mepris sur les nobles, 
Et il relache la ceinture des forts. 

22 II met a decouvert les choses cachees dans les tenebres, 
Et produit a la lumiere l'ombre de la mort. 

23 II fait croitre les nations, et il les aneantit; 
II les etend et il les resserre. 

24 II ote Intelligence aux chefs de la terre, 
Et les egare dans des deserts sans chemin; 

25 lis tatonnent dans les tenebres, loin de la lumiere; 
II les fait errer comme un homme ivre. 

1 3 Mon ceil a vu tout cela, 

Mon oreille l'a entendu et compris. 

2 Ce que vous savez, moi aussi je le sais, 
Je ne vous suis en rien infeYieur. 

3 Mais je veux parler au Tout-Puissant, 
Je veux plaider ma cause avec Dieu. 

4 Car vous n'etes que des charlatans, 
Vous etes tous des medecins inutiles. 

5 Que ne gardiez-vous le silence, 
II vous eut tenu lieu de sagesse. 

6 Ecoutez, je vous prie, ma defense, 

Soyez attentifs au plaidoyer de mes levres. 

7 Voiilez-vous justuier Dieu par des discours injustcs, 
Soutenir sa cause en profe'rant des mensonges ? 

8 , Faire pour lui acception de personnes, 

Vous constituer ses avocats? 

9 Vous en saura-t-il gre, s'il sonde vos ccturs? 
Croyez-vous le tromper comme on trompe un homme 

10 Certainement il vous condamnera, 

Si vous faites en secret acception de personnes. 



XIII, 1 sv. Ces d«ux versets se rattachent a ce qui prec&de et en sont la conclusion. Le secouU r^pete 
x»t 3. 
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Chap. XIII, ir. LIVRE DE JOB. Chap. XIV/7. 

n Oui, sa majeste vous epouvantera, ~ 

Ses terreurs tomberont sur vous. 

12 Vos arguments sont des raisons de poussiere, 
Vos forteresses sont des forteresses d'argile. * 

13 Taisez-vous, Iaissez-moi, je veux parler; 
U nven arrivera cc qu'il pourra. 

U J^ veux prendre ma chair entre les dents, 

Je veux mettre mon dme dans ma main. ' 

15 9 U j?^ " me tuerait > <l ue J e n'aurats rien a esperer; 
Je defendrai devant lui ma conduite. 

16 Mais il sera mon salut, 

Car Pimpie ne saurait paraitrc en sa presence. 

17 Ecoutez done mes paroles, 
Pretez Poreille a mon discours. 

iS Void que j'ai prepare ma cause, 

Je suis sur que mon droit triomphera. 

19 Est-il quelqu'un qui veuiile piaider contre moi? 
A I instant meme je veux me taire et mourir 

20 Seulement epargne-moi deux choses, 6 Dku, 
Et je ne me cacherai pas devant ta face : 

21 Retire ta main de dessus moi, 

Et que tes terreurs ne m'epou v. intent plus. 

22 Aprh cela, parle, et je repontvai; 

Ou bien je parlerai d'abord, . c tu me repondras. 

23 Quel est le nombre de mes i; iquites et de mes peches ? 
b a IS .moi connaitre mes tro • ■ sgressions et mes offenses. 

-4 Pourquoi cacner amsi ton * *sage, 

Et me regarder comme ton ennemi • 
25 Veux-tu done effrayer une feuille agitee par le vent 

Poursuivre une pailie dessechee, 
20 Pour que tu ecrives contre moi des choses amercs 

I our que tu m'imputes les fautes de ma jeunesse, ' 
-7 Pour que tu mettes mes pieds dans les ceps, 

Que tu observes toutes mes demarches 

Que tu traces une limite a mes pas, ' 

Alors que mon corps tombe en poussiere comme un bois vcrmouiu 

Lomme un vetement que devore la teigne. 

14 L'hommc ne de la femme vit peu de jours 

Et rl est rassasie de miseres. ' 

2 Comme la fleur, ii ;iait, et on le coupe; 

II fuit comme Pombre, sans s'arreter. 

3 Et e'est sur lui que tu as Pceil ouvert. 
Lui que tu amenes en justice avec toi* 

4 Qui peut tirer le pur de Pimpur? Personne. 
:> bi les jours de Phomme sont comptes, 

Si tu as fixe le nombre de ses mois, 
Si tu as pose un terme qu'il ne doit pas frandnr, 
Detourne de lui tes yeux pour qu'il se repose, 

Jusqu a ce qu'il goute, comme le mereenaire, la fin de sa journec. 
Un arbre a de Pesperance : 
Coupe, il peut verdir encore, 
II produit encore des rejetons. 
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c >i!' ^ * r ^i'"**™ *°* <*'"' dams sa main, 
«* counr un danger de mort ou s'y exposer 
U premier membre a le meme sens que le se- 

<*" Us dtntt, je suis resolu a mourir, ti fai 



MtM K prtffe* par Le Hir, cDmme saccor- 
dant mieux avec le contexte. Le Syriaque. le 
Targ. et la Vulg. ont suivi le*/*; quan^mimt 

,„ * K . - *V**drm % etc. J€ 

'5. Qu<J< uaurats Hen a f s#nr: lecou du I A^V^iS^ 9 ° U *"* ** Vu '*' 
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Chap. XIV, 8. LIVRE DE JOB. Chap. XV, 7. 

8 Que sa racine ait vieilli dans la terre, 
Que son tronc soit mort dans la poussiere, 

9 Des qu'il sent Teau, ii reverdit, 

Ii pousse des branches comme un jeune plant. 
10 Mais Thomme meurt, et il reste etendu; 

Quand il a expire, ou est-il? 
1 : Les eaux du lac disparaissent, 

Le fleuve tarit et se desseche : 

12 Ainsi Thomme se couche et ne se releve plus, 

II ne se reveiilera pas tant que subsistera le ciel, 
II ne sortira pas de son sommeil. 

13 Oh ! si tu voulais me cacher dans le sejour des morts, 
M'y tenir a couvert jusqu'a ce que ta colere ait passe! 
Si tu me fixais un terme ou tu te souviendrais de moi I 

14 Si Thomme une fois mort pouvait revivre ! 
Tout le temps de ma station j'attendrais 
Qu'on vint me relever de mon poste. 

15 Tu w'appellerais alors, et moi je te repondrais ; 
Tu serais propice a Touvrage de tes mains. 

16 Mais Mas! Maintenant tu comptes mes pas, 
Tu as Toeil ouvert sur mes peches ; 

1 7 Mes transgressions sont scellees dans une bourse, 
Et tu mets le cachet sur mes iniquites. 

18 La montagne s'ecroule et s'efface; 

Le rocher est transports hors de sa place. 

19 Les eaux creusent la pierre, 

Leurs flots debordes entrainent la poussiere du sol : 
Ainsi tu aneantis Tesperance de Thomme. 

20 Tu Tabats sans retour, et il s'en va; 
Tu fletris son visage, et tu le congedies. 

21 Que ses enfants soient honores, il n'en sait ricn ; 
Qu'ils soient dans Tabaissement, il Tignore. 

22 Sa chair ne sent que ses propres souffrances, 
Son ame ne gemit que sur elle-meme. 

chap. xv. — Second discours cFEliphaz. 

15 Alors Eliphaz de Theman prit la parole et dit : 

2 Le sage repond-il par une science vaine? 
Se gonfle-t-il la poitrine de vent? 

3 Se defend-il par de futiles propos, 
Par des discours qui ne servent a rien ? 

4 Toi," tu detruis meme la crainte de Dieu, 
Tu aneantis toute piete envers lui. 

5 Ta bouche revele ton iniquite, 

Et tu prends le langage des fourbcs. 

6 Ce n'est pas moi, c est ta bouche qui te condamne, 
Ce sont tes levres qui deposent contre toi. 

7 Es-tu ne le premier des hommcs? 
As4u ete enfant^ avant les collines? 



XIV, 17. Th mets h cachet (LXX); Vul^., 1 XV, Vers. r. Eliphaz, dans son discours dur 



mat's tu as guiru 

ao. Th r abuts sans retour, etc Vulg., tu ne 
lui as donni un peu de force que four quil 
fatze a jamais. — Tuflitris son visage* tu le 
de'figures par la maladie et la mort, et tu le 
reuvoies, tu le fais dbparaftre. 



et sarcasttqucj soutient d'abord que son ami a 
tort de se plaimlre f'e Dieu, devant qui tout 
homme est coupable; puis il deVnrit le sortde 
l'impie sous de vives images, dont plusieun 
s'appliquent a la situation de Job. 
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LIVRE DE JOB. 



S 

9 
10 

[i 

12 

«3 

<5 
16 

17 
r8 

»9 

20 

21 

it 



21 



24 

25 
26 

27 
2$ 

29 

30 
u 






^ 



34 



As-tu assiste au conseil de Dieu ? 

As-tu derobe pour toi seui la sagesse? 

Que sais-tu que nous ne sachions? 

Qu'as-tu appris que nous ignorions? 

Nous avons aussi parmi nous des cheveux blancs, 

Des vieillards plus riches de jours que ton pere. 

Tiens-tu pour peu de chose les consolations de Dieu, 

Et les douces paroles que nous t'adressons ? 

Ou ton coeur t'emporle-t-il, 

Et que signifie ce roulement de tesyeux? 

Quoi! c'est contre Dieu que tu tournes ta colere, 

Cest de ta bouche que sortent de tils discours? 

Qu'est-ce que l'homme, pour qu'il soit pur, 

Le fils de la femme, pour qu'il soit juste? 

Dieu ne se lie pas meme a ses saints, 

Et les cieux ne sont pas purs devant lui : 

Combien moins cet etre abominable et pervers, 

L homme qui boit l'iniquite comme l'eau ! 

Je vais t'instruire, ecoute-moi: 

Je raconterai ce que j'ai vu, 

Ce que les sages enseignent, 

Ce qu'iis ont revele, Pavant appris de leurs peres. — 

A eux seuls appartenait le pays, 

Et parmi eux jamais ne passa Petranger. — 

" Le mechant, durant tous ses jours, est ronge par I'angoisse • 

Ln petit nombre d'annees sont reservecs a I'oppresseur 

Des bruits effrayants retentissent a ses oreiiles ; 

Au sein de la paix, il voit fondre sur lui la ruine. 

II n'espere pas echapper aux tenebres, 

II sent qtfil est destine au glaive. 

II erre pour chercher son pain ; 

II sait que le jour des tenebres i'attend. 

La dotresse et Fangoisse tombent sur lui ; 

Elles Fassaillent comme un roi arme pour le combat. 

Car il a leve sa main contre Dieu, 

II a brave le Tout-Puissant, 

II a couru sur lui le cou raide, 

Sous le dos epais de ses boucliers. 

II avait le visage couvert de graisse, 

Et les flancs charges d'embonpoint. 

II occupait des villes qui ne sont plus, 

Des maisons qui n'ont plus d'habitants, 

Vouees a devenir des monceaux de pierre. 

II ne s'enrichira plus, sa fortune ne tiendra pas, 

Ses possessions ne s'etendront plus sur la terre. 

II nechappera pas aux tenebres; 

Le feu consumera ses rejetons, 

Et-OtetHe fera perir par le souffle de sa bouche. 

Qu'il n'espere rien du mensonge, il y sera pris : 

Le mensonge sera sa recompense. 

Elle arrivera avant que ses jours soient pleins, 

Et son raueau ne verdirajMus. 

11 secouera, comme la vigne, son fruit a peine eclos ; 

Sa fleur tombera, comme celle de Tolivier. 

Car la maison de I'impie est sterile, 

Et le feu devore la tente du juge corrompu. 



Chap. XV, 34. 



8. As-ln dirobf, etc. Vulg. ( */ sa sagas* #-/- 

w. Est ronti par Vangoisse; Vulg., tW. 



fueiUit. — Un petit nombre, litl. un nombre 
etenmne*. 
32. Son ruttuau; Vulg. , sa main se dessechera* 
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Chap. XV, 35. LIVRE DE JOB. Chap. XVI, 21 

35 II a concu le mal, et il enfante le malheur, 

Dans son sein murit un fruit de deception. ■' 

chap, xvi — xvii. — RJponse dc Job a Eliphaz. 

16 Alors Job prit la parole et dit : 

2 J'ai souvent entendu de semblables harangues ; 
Vous etes tous d'insupportables consolateurs. 

3 Quand finiront ces vains discours? 
Quel aiguillon t ? excite a repliquer? 

4 Moi aussi je saurais parler comme vous, 
Si vous etiez a ma place ; 

J'arrangerais de beaux discours a votre adressc, 
Je secouerais la tete sur vous. 

5 Je vous encouragerais de la bouche 

Et vous auriez pour soulagement Tagitation de mes levres. 

6 Si je parle, ma douleur n'est pas adoucie ; 
Si je me tais, en est-elie soulagee ? 

7 Aujourd'hui, helas! il a epuise mes forces... 
O Dieu, tu as moissonne tous mes proches. 

8 Et quand tu me tiens dans les chaines, 

II s'eleve un temoin, un traitre contre moi, 
En face il m'accuse. 

9 Sa colere me dechire et me poursuit ; 
II grince des dents contre moi, 

Mon ennemi me percc de son regard. 

10 lis ouvrent lcur bouche pour me devorer, 
lis me frappent la joue avec outrage, 

lis se liguent tous ensemble pour me perdre. 

1 1 Dieu m'a livre au pervers, 

II nva jete entre les mains des mediants. 

12 J'etais en paix, et il m'a secoue, 

II m'a saisi par la nuque, et il m'a brise. 
II m'a pose en but a ses traits. 

13 Ses fleches volent autour de moi, 
II perce mes flancs sans pitie, 

II repand mes entrailles sur la terre. 

14 II me fait breche sur breche, 

II fond sur moi comme un geant. 

15 J'ai cousu un sac sur ma peau, 

Et j'ai roule mon front dans la poussierc. 

16 Mon visage est tout rouge de larmes, 
Et Tombre de la mort s'etend sur mes paupieres. 
Quoiqu il n'y ait pas d'iniquites dans mes mains, 
Et que ma priere soit pure. 

18 terre ne couvre point mon sang, 

Et que mes cris s'elevent librement ! 
j 9 A cette heure meme j'ai un temoin dans le ciel, 

Un defenseur dans les hauts lieux, 

20 Mes amis se moquent de moi, 
C'est Dieu que j implore avec larmes. 

21 Qu'il jugc lui-meme entre Dieu et Thomme, 
Entre le fils de I'homme et son semblablc ! 



17 



XVI, x. Le discours de Job occupe les cha- ! nocence (17) il fait appel a Dieu lui-meme 
pitres xvixvii. Job, commence par repousser les (18 sv.)et le prend pour arbitre entre ses amis 



assertions d'Eliphaz comme des lieux com muns 
dont il lui serait facile de faire usage a leur 
£gard si les rSles latent ren verses (vers. 2-5); il 
decrit ensuite toutes les miseres de sa situation, 
pour justifier rextr4mite* de son angoisie(6-i6); 
puis, aprfcs avoir attest^ encore une fois son in- 



et lui. Ce dernier appel se continue: au chap. 
suivant (xvii, 1-10), qui se termine par unenou* 
velle description de son lamentable e*tat (11-16). 
4. Dans la Vulg., le vers. 4 en forme deux, 
et la difference se continue jusqu'a la Un au 
'chapitre. 
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Chap. XVI, 22. LIVRE DE JOB. Chap. XVIII, S. 

22 Car le nombre de mes annees touche a son terme, 

Et j'entre dans un sentier d'ou je ne reviendrai pas. 

17 Le souffle de ma vie s'epuise, 
Mes jours s'eteignent, 

II ne me reste plus que le tombeau. 

2 Je suis environne de moqueurs, 

Mon ceil ne s'ouvre que pour voir leurs outrages. 
O Dieu, sois aupres de toi-meme ma caution, 
Quel autre voudrait me frapper dans la main? 

4 Car tu as ferine ieur coeur a la sagesse, 
Ne permets pas qu'ils triomphent. 

5 Celui qui livre en proie ses amis, 
Verra defaillir les yeux de ses enfants. 

6 II a fait de moi la risee des peuples, 
On me crache au visage. 
Mon ceil est voile par le chagrin, 
Et tout mon corps n'est plus qu'une ombre. 
Les hommes droits en sont smpefaits, 

Et 1'innocer.t s'irrite contre l'impie. 
9 Le juste neanmoins demeure ferme dans sa voie, 

Et qui a les mains pures redouble de courage. 

io Mais vous tous, revenez, venez done ; 

Ne trouverai-je pas un sage parmi vous? 

1 1 Mes jours sont ecoules, mes projets aneantis, 
Ces projets que caressait mon cceur. 

12 De la nuit vous faites le jour ; 

En face des tenebres, vous dites que la lumiere est proche' 

1 3 J ai beau attendre, le sejour des morts est ma demeure • 
Dans la region tenebreuse j'ai dispose ma cuuehe. 

•4 J ai dit a la corruption : " Tu es mon pere ; " 

Aux vers : " Vous etes ma mere et ma sceur ! " 

15 Ouest mon esperance? 

Mon esperance, qui peut la voir? 

16 Eile est descendue aux portes du scheol, 

Si du moins dans la poussiere on trouve du repos. 

CHAP, xviii. — Second discours de Baldad. 

18 Alors Baldad de Suhe prit la parole et dit : 

2 Quand done mettrez-vous un terme a ces discours > 
Ayez de FinteUigence, puis nous parlerons. 

3 Pourquoi nous regarder des brutes, 
Comme des animaux stupides? 

4 Toi qui te dechires dans ta fureur, 

Veux-tu qu'd cause de toi la terre deviennc desorto, 
Que le rocher soit transports hors de sa place? 

Oui, la lumiere du mechant s'eteindra, 
Et la flamme de son foyer cessera de briller. 
Le jour s'obscurcira sous sa tente, 
Sa lampe s'eteindra au-dessus de lui. 
Ses pas si fermes seront a Tetroit 
Son propre conseil precipite sa chute, 
Ses pieds le jettent dans les rets, 
II les pose sur le piege. 
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Chap. XVIII, 9. LIVRE DE JOB. Chap. XI X, 13. 

9 Le filet saisit ses talons ; 

II est serre dans ses noeuds. 

10 Pour ltd les lacs sont caches sous terre, 
Et la trappe est sur son sentier. 

1 1 De tous cotes des terreurs l'assiegent, 
Et le poursuivent pas a pas. 

12 La disette est son chatiinent, 
Et la ruine veille a ses cotes. 

1 3 La peau de ses raembres est devoree ; 

Ses membres sont devores par le premier-ne de la mort. 

14 II est arrache de sa tente, ou il se croyait en surete ; 
On le traine vers le Roi des epouvantements. 

1 5 Nul des siens n* habite dans sa tente ; 
Le soufre est seme sur sa demeure. 

16 En bas, ses racines se dessechent, 
En haut, ses ramr!aux sont coupes. 

17 Sa memoire a disparu de la terre, 
II n'a plus de nom dans la contree. 

18 On le chasse de la lumiere dans les tenebres, 
II est banni de l'univers. 

19 II ne laisse ni descendance ni posterite dans sa tribu, 
Aucun survivant dans sa maison. 

20 Les peuplcs de TOccident sont stupefaits de sa mine, 
Et ceuxde i'Orient en sont saisis d'horreur. 

21 Telle est la demeure de l'impie, 

Telle est la place de Thomme qui ne connait pas Dieu. 

CHAP. xix. — Rtponse de Job a Baldad. 

19 Alors Job prit la parole et dit : 

2 Jusques a quand affiigerez-vous mon ame, 
Et m'accablerez-vous de vos discours? 

3 Voiia dix fois que vous m'insultez, 
Que vous m'outragez sans pudeur. 

4 Quand meme j'rmrai failli, 

Ccst avec moi que demeure ma faute. 

5 Mais vous, qui vous elevez contre moi, 

Qui invoquez mon opprobre pour me convaincre, 

6 Sachez enfin que c'est Dieu qui m'opprime, 
Ei qui m'enveloppe de son filet. 

7 Je crie a la violence, et nul ne me repond ! 
.Pen appelle, et point de justice ! 

8 II m'a barre le chemin, ct je ne puis passer; 
II a repandu les tenebres sur mes sentiers. 

9 II m'a depouille de ma gloire, 

11 a enleve la couronne de ma tete* 

10 II m'a sape lout a Tentour, et je tombe; 

II a deracuK; comme un arbre, mon esperance. 
x 1 Sa colere sVst allum^e contre moi; 

II m'a traite comme un ennemi. 

12 Ses bataillons sont venus ensemble, 

lis se sont fraye un chemin jusqu'a moi, 
Us font le siege de ma tente. 

13 II a eloign*; de moi mes freres; 
Mes amis se sont detournes de moi. 



to. Les ficufiUs de COccideni... de VOrieat ; , tiigu* h ses amis. Job recapitule tous le* mawx 
lilt, ceux qui sont par derriirt ... par dev«Ht ; j dont Dieu I'accable; puis soudain, au heu ci un 
les Orientaux sorientent en se tournant vers le cri de desespoir qu'on attendait, il pousse un 
soteil levant. , cri d*e*p4rance en un stventr metlleur que JJ«u 

XIX, x. kprns avoir adresse* un riproche in- j lui reserve. 
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Chap ' XIX> I4 ' LIVRE DE JOB. Chap. XX , 9. 

14 J e suis abandonne de mes proches " 

Mes intimes m'ont oublie. 

1 5 Mes serviteurs et mes servantes me traitent comme tin etrar-er 
Je suis ua inconnu a leurs yeux. eirax^tr, 

16 J'appeile mon serviteur, et il ne me repond pas; 

Je suis reduit a le supplier de ma bouche. 

17 Ma femme a horreur de mon haleine, 
Je denunde grace aux fils de mon sein. 

io Les enfants eux-memes me meprisent* 

Si je me leve, its me raillent. ' 

t 9 Tous ceux qui etaient mes confidents m'ont en horreur, 

Ceux que j aimais se toument contre moi. 
jo Mes os sont attaches a ma peau et a ma chair 

Je me suis echappe avec la peau de mes dents! 

Ayez pitie, avez pitie de moi, vous du moins, mes amis, 

CarlamamdeDieum'afrappe! 

Pourquoi me poursuivez-vous, comme Dieu me pour suit ? 

Pourquot etcs-vous msatiabies dc ma chair? 

Oh! qui me donnera que mes. paroles soient ecrites' 

gui me donnera qu'eiles soient consignees dans un iivre' 

Je voudrais qu'avec un burin dc fer et du ptomb 

biles fussent pour toujours gravees dans le roc* 

Je sais que mon vengeur est vivam, 

Et qu-'ii se levera le dernier sur la poussiere 
26 Mors de ce syuelette revStu dc sa peau 

De ma chair je verrai Dieu. 
-7 Moi-meme je le verrai; 

Mes yeux !e verront, et non un autre: 

Mes reins se consument d'attente au-dedans dc moi. 

Vous dircz alors : « Pourquoi le poursuiv ions- nous? » 

bt la justice de ma cause sera recuunue. 
29 Cejour-fo, craignez pour vous le glaive : 

Terribles sont les vengeances du glaive' 

Et vous saurcz qu'il y a une justice. 

chap. xx. — Second discours de Sopkar a Job. 
20 Alors Sophar de Naama prit la parole et dit : ' 
1 A ton discours mes pensees suggerent une repense, 

fct mon agitation ne peut se contenir. 
j J ? ai entendu des reproches qui m'outragent- 

Dans mon intelligence mon esprit trouvera iu repliquc. 

4 Sais-tu bien que, de tout temps, 

Depuis que i'homme a ete place sur la terre, 

5 Le triomphe des mediants a ete court, 
Et la joie de i'impie d'un moment ? 

Quand U portrait son orgueil jusqu'au ciel 

Et que sa tete toucherait aux nues, 
Comme son ordure, il pent pour toujours; 
Ceux qui le voyaient dirent : " Ou est-il ? " 
II s'cnvolc comme un songe, et on ne le trouve plus. 
II s efface comme une vision de la nuit. 
Vks\\ qui le voyait ne le decouvre plus; 
Sa demeure ne rapercevni plus. 

'« par la langue. Com* le ladn f^L™ ZtZ £ j *Mw«J»i^« < Nous avons 
fr- P^roUs Jn/oH^s! ' * ** £?'*{" lut "" m0tifd * C0mUth **'"". <™ 

™^$%£ H * br ' m ° H «**> C ' ^ J£ " Sophar -icnt a sa lh «c premiere. 
* "* *» -*r,; ou bicn, ce ,ui * ^ Sffi Sxl^ « 
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Chap. XX, 10. LIVRE DE JOB. Ch ap. XXI, 2. 

10 Ses enfants imploreront les pauvres qu'il a fails > 

De ses propres mains il restituera ses rapines, 
ii Ses os etaient pleins de ses iniquites cachees; 

Elles dormiront avec lui dans la poussiere. 

12 Parce que le mal a ete doux a sa bouche, 
Qu ; il Fa cache sous sa langue, 

13 Qu'il Fa savoure sans Fabandonner, 
Et Fa retenu au milieu de son palais : 

14 Sa nourriture tournera en poison dans ses entrailles, 
Elle deviendra dans son sein le venin de Faspic. 

15 11 a englouti des richesses, il les vomira; 
Dieu les retirera de son ventre. 

16 II a suce le venin de Faspic, 
La langue de la vipere le tuera. 

17 II ne verra jamais couler 

Les torrents de miel et de lait. 

18 II rendra ses usures et ne sen gorgera pas; 
Dans la mesure de ses profits, et il a en jouira pas. 

19 Car il a opprime et delaisse les pauvres, 

II a saccage leur maison, et ne Fa point retablie : 

20 Son avidite n'a pu etre rassasiee. 

il n'emportera pas ce qu'il a de plus cher. 

21 Rien n'echappait a sa voracite; 
Aussi son bonheur ne subsistera fas. 

22 Au sein de Fabondance, il tombe dans la disette; 
Tous les coups du malheur fondent sur lui. 

23 Void pour lui remplir le ventre : 

Dieu en verra sur lui le feu de sa colere; 
Elle pleuvra our lui en guise de pain, 

24 S'il echappe aux armes de fer, 
L'arc d'airain le transperce. 

25 II arrache le trait de son corps; 
L'acier sort ctincelant de son foie; 

Les terreurs de la mort tonibent sur lui. 

26 Une nuit profonde engioutit ses tresors; 

Un feu que Fhomme n'a pas allume le devorc, 
Et consume tout ce qui restait dans sa tente. 

27 Les cieux reveleront son iniquite, 
Et la tcrre s'elevera contrc lui, 

28 L'abondance de sa maison sera dispersee, 
Elle disparaitra au jour de la colere. 

29 Telle est la part que Dieu reserve au mechant, 
Tel est Fheritage que lui destine le Tout-Puissant. 

CHAP. xxi. — Riponse dejob h Sophar* 

2 1 Alors Job prit la parole et dit : 

2 Ecoutez, ecoutez mes paroles, 

Que j'aie, du moins, cette consolation de vous. 



11. Iniquitis eachies; le mot h*br. signifie 



convert (?); il sera arraehi an jour de la co- 
lire de Dieu, 



aussi vteuenr de jeunesse^ sens que present «,*.-.—-. *^u„ *•*.*** 

de bons interpreted : ... pleins de vigueur //**- XXI, 1. ^argumentation de Sophar et de-e$ 
nile; elle (*a jeunesse) dormir* avec Inu La anus repose sur ce pnncipe que liy^t* 
Vulg. rfunit les deux sens ... flein des miaul- lours C hau* en ce monde. Job v.i demontrer par 
- ['experience que ce pnncipe est faux . uieu 

n'exerce pas toujours ici*bas sa justice. Sans 
dome les raechants sont souvent punjs d une 
maniere eclatante, mais il arrive aussi que le 



Us de sa jeunesse. 

25. // arrache, etc. Le Hir : Vipie est di* 
gal ne'e et traverse son corps. La traduction de 
ta Vulg. est fort obscure. 

28. L'abondance (UtL le revenn, le produtt) 
de sa maison, tout ce qui constitue une maison : 
enfants, serviteurs, biens de toutes sortes. 
Vulg., le rejeton de sa maison sera mis a di- 



bonheur les accompagne jusqua la fin de leur 
existence terrestre. Le chatiment de I'impie sur 
la terre n'est done pas la regie absolue du gou- 
vernement divin. 
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Chap. XXI, 3. LIVRE DE JOB. Chap. XXI f 30. 

3 Permettez-moi de parler a mon tour, 

Et quand j'aurai parle, vous pourrez vous moquer. 

4 Est-ce contre un homme que se porte ma plainte? 
Comment done la patience ne m'echapperait-elle pas ? 

5 Regardez-moi, et soyez dans la stupeur, 
Et mettez la main sur votre bouche. 

6 Quand j'y pense, je fremis; 
Et ma chair en fnssonne. 

7 Comment se fait-il que les mediants vivent, 
Qu'ils vieillissent, qu'ils accroissent ieur force ? 

S Leur posterite s'affermit autour d'eux, 

Leurs rejetons fleurissent a leurs yeux. 
9 Leur maison est en paix, a l'abri de la crainte- 

La verge de Dieu ne les touche pas. 

10 Leur taureau est toujours fecond, 
Leur genisse enfante et n'avorte pas. 

11 Leurs enfants se multiplied, comme un troupeau de brebis 
Leurs nouveaux-nee bondissent autour <feux. 

12 Is chantent au son du tambourin et de la cithai 
lis se divertissent au son du chalumeau. ' 

13 Us passent leurs jours dans ie bonheur, 

Et ils descendeni en un instant au sejour des morts 

14 Pourtant ils disaient a Dieu : " Retire-toi de nous- * 
Nous ne voulons pas connaitre tes voies. 

15 Qu'est-ce que le Tout-Puissant, pour que nous le servions? 
Que gagnenons-nous a le prier? " 

10 Leur prosperite n'est-elle pas dans leur main? 

— Toutefois, loin de moi le conseil de Fimpie' 
17 Voit-on souvent s'eteindre la lampe des impies 

La ruine fondre sur eux, ' 

Et Dieu leur assigner un lot dans sa colere? 
10 Les vott-on comme la paille emportee par le vent 

Comme la glume emportee par le tourbtllon ? ' 
19 'Die^V^-^^ reserve aux enfants ie chatiment du pore : 

Mais dest iui que Dieu devrait punir, pour qu'il le senteV 

Qu|il vit de ses yeux sa ruine, 

Qu'il btlt lui-meme la colere du Tout-Puissant 

Que lui importe, en effet, sa maison apres lui, 

p* e a 3^ le nombre de ses mois est tranche? 

Lst-ce a Dieu qu'on apprendra la sagesse, 

A lui qui juge les etres les plus eleves? 

L un meurt au sein de sa prosperite, 

Parfaitement heureux et tranquillc, 
-4 Les flancs charges de graisse, 

Et la moelle des os remplie de seve. 
h L autre meurt, ramertume dans 1'ame, 

Sans avoir gout$ le bonheur. 

Tous deux se couchent egalement dans la poussiere 

tt les vers les couvrent tous deux. 



20 
21 
22 






26 



27 



29 

30 



Ah! je sais bien quelles sont vos pensees. 



U ueis jugements iniques vous portez sur moi. 
Vous dites :" Oil est la maison de l'oppresseur ' 
Qu est devenue la tente qu'habitaient les impies? " 
N avez-vous done jamais interroge les voyajreurs 
tt ignorez. vous leurs temoignages? 
Au jour du malheur, le mechant est epanme- 
Au jour de la colere, il ech appe au ejfitiHurt. 

W »%£*"" " * nomin * '« **>'* «t .ii** si sa vie est reduite de moitfc, pourru qa il en ait 
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Chap. XXI, 31. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXII, 22. 



31 Qui blame devant lui sa conduite? 

Qui lui demande compte de ce qu'il a fait? 

32 On le porte honorablement au tombeau; 
Et on veille sur son mausolee. 

33 Les glebes de la vallee lui sont legeres, 
Et tous les hommes y vont a sa suite, 

Comxne des generations sans nombre Vy ont precede. 

34 Que signifient done vos vaines consolations ? 
Toutes vos reponses ne sont que perfidie. 

CHAP. XXII. — Troisiemt discours <F Eliphaz. 

22 Alors Eliphaz prit la parole et dit : 

2 L'homme peut-il fctre utile a Dieu ? 
Le sage n'est utile qu'a lui-meme. 

3 Qu'importe au Tout-Puissaat que tu sois juste? 
Si tu es integre dans tes voios, qu'y gagne-t-il? 

4 Est-ce a cause de ta piete qu'i! ts chatie, 
Qu ? U entre en jugement avec toi? 

5 Ta malice n'est-elle pas sans mesure, 
Tes iniquites sans nombre? 

6 Tu prenais sans motif des gages a tes freres, 
Tu enlevais les vetements aux miserables. 

7 Tu ne donnais point d'eau a Thomme epuise, 
A i'affame tu refusais le pain. 

8 La terre etait au bras le plus fort, 

Et le puissant y etablissait sa demeure. 

9 Tu renvoyais les veuves les mains vides, 
Et les bras des orphelins etaient brises. 

10 VoUa pourquoi tu es entoure de pieges, 
Et trouble par des terreurs soudaines, 

1 1 Sans lueur au sein des tenebres, 

Et submerge par le deluge des eaux. , 

12 Dieu n'habite-t-il pas dans les hauteurs du ciel? 
Vois le front des etoiles : comme il est elevei 

13 Et tu disais : "Qu'en sait Dieu? 
Pourra-t-il juger a travers les nues profondes? 

14 Les nues lui ferment un voile, et il ne voit pas; 
II se promene sur la voute du ciel. " 

15 Tu suis done les anciens errements, 

Ou marcherent jadis les hommes d'iniquite, 

16 Qui fiirent emportes avant le temps, 

Dont les fondements ont ete arraches par les eaux. 

17 Eux qui disaient a Dieu : " Retire- toi de nousl 
Que pourrait nous faire le Tout-Puissant? " 

18 C'6tait lui pourtant qui avait rempli leurs maisons de richesses. 
— Loin de moi le conseil des mechants I — 

19 Les justes voient leur chute et s'en rejouissent; 
Les innocents se moquent d'eux : 

20 " Voila nos erinemis aneantis! 
Le feu a devoid leurs richesses! " 

21 Reconcilie-toi done avec Dieu et apaise-toi; 
Ainsi le bonheur te sera rendu. 

22 Rcsois de sa bouche l'enseignement, 
Et mets ses paroles dans ton coeur. 



XXII, 1. Id commence la troisieme serie de 
discussions. Eliphaz, comme si Job n'avait rien 
dit, revicnt obstinement a sa these, que te 
malheur Ici-bas ne frappe 4ue les coupables. 
Mais il ne se contente plus de I'amrmer en ge- 



neral, il fait une Jongue enumeration des fautes 
que Job doit avoir commises; puis Kinvite a se 
repentir, lui promettant le retour des faveurs 
divines. 
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Chap. XXII, 23. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXIII, 17. 
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Tu te releveras, si tureviens au Tout- Puissant, 

Si tu eloignes l'iniquite de ta tente. 

Jette les lingots d'or dans la poussiere, 

Et Tor d'Ophir parmi le4 cailloug du torrent 

Et le Tout-Puissant sera ton or, 

// sera pour toi un monceau d'argent. 

Alors tu mettras en lui tes delices, 

Et tu leveras vers lui ta face. 

Tu le prieras, et ii t'exaucera, 

Et tu facquitteras de tes voeux. 

Tes desseins reussiront au gre de tes desirs, 

Sur tes sentiers brillera la lumiere. 

A des fronts abattus tu crieras : "En haut! " 

Et Dieu secourra celui dont les veux sont abaisses. 

II dehvrera menus le coupable, 

Sauve par la purete de tes mains. 

CHAP. XXIII — xxiv, — Hiponse de Job. 

Alors Job prit la parole et dit : 
Oui, ma plainte est amere, 

Et pourtant mes gemissements n'egalent pas ma douleur 
Un ! qui me donnera de savoir ou le trouver ' 
D'arriyer jusqu'a son trone ! 
Je plaiderais ma cause devant lui, 
Et je remplirais ma bouche d'arguments. 
Je saurais ce qu'U peut avoir a repondre, 
Je verrais ce qu'ii peut avoir a me dire. ' 
M'opposerait-il la grandeur de sa puissance? 
Ne daignerait-il pas au moins m'ecouter ? 
Alors rinnocent discuterait avec lui, 
Et j e m'en irais absous pour toujours par mon juee. 
Mais si je vais a Porient, il n'y est pas; 
A l'occident, je ne I'apercois pas. 
S'est-il tourne au septentrion, je ne le vois pas- 
Se cache-t-il au midi, je ne puis le decouvrir. 

Cependant il connait les sentiers ou je marche- 
Qu'ii m'examine, je sortirai pur comme l'or. ' 
Mon pied a toujours foule ses traces; 
Je me suis tenu dans sa voie sans devier 

Jf ?5 me ? uis P* 8 *»** des pr&eptes de ses levres; 

J ai tait plier ma volonte aux paroles de sa bouche. 

Mais il a une pensee : qui Ten fera revenir? 

Ce qu'ii desire, il l'execute. 

n accomplira done en moi ce qu'il a decrcte 

Et de pareils desseins ne sont pas rares chei lui. 

Voila pourquoi je me trouble en sa presence: 

Quand fy pense, j'ai peur de lui. 

Uieu fait fondre mon coeur; 

Le Tout-Puissant me remplit d'effroi. 

C ar ce n'est pas la calamite qui me consume, 

a 1 les tenebres dont ma face est voilec 



p. En haut ! relevez-vous. D'autres : vitmu 

hzbh?' Ik * W i aura t t6 ******* ser * ***** 
togUw*. - Abaisses par le malheur ou le re- 



30. UcoufiabU; LXX « Vulg., I'msuxtnt; 
cesdeux versions n'ont pas lu ou n'ontpascom- 
pris la negation. 

XXIII, xa. VuIr. , f*i rardd dmns mm 
scin : elle a lu btckfubbi au Geu de mtchntqqi 
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Chap. XXIV, i. LIVRE DE JOB. Chap. XXIV, 22. 

24 Pourquoi, les temps etant connus au Tout-Puissant, 
Ceux qui le servent ne voient-ils pas son jour ? 

2 On voit des hommes qui deplacent les bornes, 
Qui font paitre le troupeau qu'ils ont vole. 

3 lis poussent devant eux l'uae de Forphelin, 
Et retiennent en gage le boeuf de la veuve. 

4 lis forcent les pauvres a se detourner du chemin; 
Tous les humbles du pays sont reduits a se cacher. 

5 Comme I'onagre dans la solitude : 

lis sortent, des le matin, cherchant leur nourriture. 
Le desert leur fournit la subsistance de leurs enfants; 

6 lis coupent les epis dans les champs cultives. 
Us maraudont dans la vigne de leur oppresseur. 

7 Sans couverture contre le froid. 
Us passent la nuit sans vetements, 

8 La pluie des montagnes les penetre; 

A defaut d'abri,* ils se blottissent contre le rocher. 

9 On voit des scelerats, arracher I'orpheliu « la mamelle, 
Prendre des gages sur les pauvres. 

10 Ceux-ci, tout nus, sans vetements. 
Portent, affames, les gerbes du maitre. 

11 Ds expriment Thuile dans ses celliers; 
Ils foulcnt la vendange, et ils ont soif. 
Du sein des villes s'elevent les gemissements des hommes; 
L'ame des blesses crie vengeance; 

Et Dieu ne prend pas garde a res forfaits 1 

13 Hautrts sont ennemis de la Iumiere, 
lis n'en connaissent pas les voies, 

Us ne se tiennent pas dans scs sentiers. 

14 L'assassin se leve au point du jour, 
II tue le pauvre et Tindigent, 

II rode la nuit comme un voleur. 
ij L*oeil de Tadultere epie le crepusculc; 

" Personne ne me voit, " dit-il, 
Et il jette un voile sur son visage. 

16 La nuit, d'autres forcent les maisons, 
Le jour, ils se tiennent caches : 

Ils ne connaissent pas la Iumiere. 

17 Pour eux, le matin est comme Tombre de la mort, 
Car les horreurs de la nuit leur sont familieres. 

18 Ah I l'impie glisse comme un corps leger sur la face des eaux, 
II n'a sur la terre qu'une part maudite, 

II ne se dirige pas sur le chemin des vignes ! 

19 Comme la secheresse et la chaleur absorbent Teau des neiges, 
Ainsi le sejour des morts engloutit le pecheur ! 

20 Ah ! le sein maternel Foublie, 
Les vers en font leurs devices, 
On ne se souvient plus dc lui, 

Et Tiniquite sera brisee comme un arbre. 

21 Lui qui devorait la femme sterile et sans enfants, 
Lui qui ne faisait pas de bien a la veuve ! 

22 Mais Dieu par sa force ebranle les puissants, 
II se leve, et ils ne comptent plus sur la vie. 



XXIV. 5 av. Les vers. 5.9 continuent-ils dc ( trouvantji peine leur nourriture dandle desert . 
raconteri " * ' " • » *««• • « • - 1 

marande 
doains; 

des vtctimes, chassees de leurs demeures et 
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Chap. XXIV, 23. 



LIVRE DE JOB. 
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II leur donne la s^curite et la confiance, 

Mais ses yeux veillent sui leurs voies. 

Us se sont eleves, et en un instant its ne sont plus; 

Es tombent, ils sont moissonnes comme tons les hommes- 

lis sont coupes comme la tete des epis. 

S'il n'en est pas ainsi, qui me convaincra de mensonee > 
Qui reduirames paroles a neant? 

CHAP. xxv. — Troistimc discours de Baldad. 

Alors Baldad de Suhe prit la parole et dit : 

A lui appartiennent la domination et la terreur; 
II fait regner la paix dans ses hautes demeures.' 
Ses legions ne sont-eiles pas innombrables ? 
Sur qui ne se leve pas sa lumiere? 
Comment Thomme serait41 juste devant Dieu? 
Comment le fils de la femme serait-il pur ? 
La lime meme perd sa clarte, 
Les etoiles ne sont pas pures a ses yeux. 
Combien moins I'homme, ce vermisseau; 
Le fils de Thomme, ce vil insecte ! 

chap, xxvi — xxvin. — Rjpome dejob. 
Alors Job prit la parole et dit : 

Comme tu sais a propos venir en aide a la faiblesse: 

Preter secours au bras sans force ! 

Comme tu conseilles bien Fignorant ! 

Quelle abondance de sagesse tu fais paraitre ! 

A qui adresses-tu des paroles ? 

Et de quel esprit viennent tes discours? 

Devant Dieu, les ombres tremblent 

Sous les eaux et leurs habitants. 

Le sejour des morts est a nu devant lui, 

Et i'abime n'a point de voile. 

II e md le septentrion sur le vide, 

II suspend la terre sur le neant. 

II renierme les eaux dans ses nuages, 

Et les nues ne se dechirent pas sous leur poids. 

II voile la face de son trdne, 

II &end sur lui ses nuees. 

II a trace un cercle a la surface des eaux, 

Au point de division de la lumiere et des tenebres, 

Les colonnes du ciel s'ebranlent, 

Et s'epouvantent a sa menace. 

Par sa puissance il sculeve la mer, 

Par sa sagesse il en brise TorgueiL 

Son esprit a orne les cieux, 

Sa main a forme les replis du Dragon. 

Tel est l'abrege de ses oeuvres, 

A peine un leger murmure de sa parole; 

Mais le tonnerre de sa puissance, qui pourra Tentendre ? 



Chap. XXVI, 14. 




auelques lieux communs sur la tout*. puissance 
de Dieu, devant leque! tout homoie est impur : 
sentences dont Job lui-meme avail dliareconnu 
la justesse. 
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Chap. XXVII, i. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXYIII, I. 



27 Job reprit son discours et dit : 

2 Par le Dieu vivant qui me refuse justice, 

Par le Tout-Puissant qui remplit mon ame d*amertume : 

3 Aussi longtemps que j'aurai la respiration, 
Que le souffle de Dieu sera dans mes narines; 

4 L'iniquite ne sera point sur mes levres, 
Ma langue ne proferera pas le mensonge. 

c Loin de moi la pensee de vous donner raison ! 

Jusqu'a mon dernier soupir je defendrai mon innocence. 

6 J'ai entrepris ma justification, je ne Tabandonnerai pas; 
Mon coeur n<_ :ondamne aucun de mes jours. 

7 Que mon ennemi soit traite comme le mechant ! 
Que mon adversaire ait le sort de i'impie ! 

* Quel sera i'espoir de Timpie quand Dieu le retranchera, 

Quand il retirera son ame? 
9 Est-ce que Dieu ecoutera ses cris 

Au jour ou l'angoisse viendra l'assaillir? 
io Trouve-t-il ses delices dans le Tout-Puissant ? 

Adresse-t-il en tout temps ses prieres a Dieu ? 

11 Je vous enseignerai la conduite de Dieu, 

Et vous devoilerai les desseins du Tout-Puissant. 

12 Vous-memes avez tout vu de vos yeux; 
Pourquoi done discourez-vous en vain? 

13 Voici la part que Dieu reserve au mechant, 
L'heritage que le Tout-Puissant destine a I'impie. 

14 S'il a des fils en grand nombre, e'est pour Ic glaive; 
Ses rejetons ne sercnt pas rassasies de pain. 

1 j Ses survivants seront ensevelis dans la mort, 

Leurs veuves ne les pieureront pas. 

16 S'il amasse Pargent comme la poussiere, 
S'il entasse les vetements comme la boue, 

17 C'est lui qui entasse, mais c'est le juste qui les porte, 
C'est le juste qui herite de ton argent. 

18 Sa maison est comme celle que batit la teigne, 
Comme la hutte que se construit le gardien des vignes. 

19 Le riche se couche : c'est pour la demiere fois; 
II ouvre les yeux, il n'est plus. 

20 Les terreurs fondent sur lui comme des eaux, 
Un tourbillon Penlevc au milieu de la nuit. 

21 Le vent d'orient remporte, et il disparait; 
II Tarrache vioiemment a sa demeure. 

22 Dieu lance sur lui ses traits sans pitie; 
Vainanent il fuit eperdu pour echapper a ses coups, 

23 On bat des mains a sa mine; 
De sa place vide on siffle sur lui. 

28 Ilya pour 1' argent un lieu d'ou on I'extrait, 

Pour Tor un lieu ou on l'epure. 



XXVII, x. Sophar, a qui ce seraitle tour de 
repondre, n'a plus rien a dire ; Job coniinue 
done son discours ; Vulg., sa paraboU ; le mot 
h*br. designe un discours figur* et sententieux, 

Suelquefois rythme), Dans ce chap., il affirme 
e nouveau son innocence (vers. 2-7X et montre 
que ses epreuves n'ont rien qui ressemble au 
chatiment de l'impie (8-33). 

19. Cest pour la dernrtrefois, en lisant com- 
me les LXX lo yosiph. La leoon massoreoque 



lo yiaseph donne lieu a deux interpretaticus : 
il est privi de sipulture (Le Hir : coma 
Jer. viii, 2; Ezech. xxbt, 5), et : il est dl/outiU 
litt. il n em forte rien. ^Vulg. II ouvre lesyeux, 
en un clin a'acil). 

XXVIII, x. Job a demontr^que le malheur 
ici-bas n'est pas toujours le ch&linient &*** 
vie criminelle : c'est le c6t6 negatif de la these 
qui se discute entre lui et ses amis; le cdte pfr 
sitif, savoir, qu'U est sou vent Y/pnuve du juite, 
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Chap. XXVIII, 2. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXVIII, 26, 
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Le fer se tire de la terre, 

Et la pierre fondue donne ie cuivre. 

L'homme met fin aux tenebres, 

n explore jusqu'au fond des abimes 

La pierre cachee dans Fombrede la mort 

II creuse, loin des lieux habites, des gaieries 

Qu'ignore le pied des mvants; 

Suspendu, il vacille, loin des humains. 

La terre, d'ou sort le pain, 

Est bouleversee dans ses entrailles comme par le feu. 

Ses roches sont le lieu du saphir, 

Et Ton y trouve de la poudre d'or. 

L'oiseau de proie n'en connait pas le sentier, 

L'oeildu vautour ne l'a point aper9u. 

Les animaux sauvages ne 1'ont point fouie, 

Le lion n J y a jamais passe. 

L'homme porte sa main sur le granit, 

II ebranle les montagnes dans leurs racines. 

II perce des gaieries dans les rochers ; 

Rien de precieux n'echappe a son regard. 

II sait arreter le suintement des eaux, 

II amene a la lumiere tout ce qui etait cache. 

Mais la Sagesse, ou la trouver ? 

Ou est le lieu de Intelligence ? 

L'homme n'en connait pas le prix. 

On ne la rencontre pas sur la terre des vivants. 

L'abime dit : " Elle nest pas dans mon sein ; " 

La mer dit : " Elle n'est pas avec moi. " 

Elle ne se donne pas contre de Tor pur, 

Elle ne s achete pas au poids de Targent. 

On ne la met pas en balance avec de Tor d'Ophir, 

Avec Fonyx precieux et avec le saphir. 

L'or et le verre ne peuvent lui etre compares, 

On ne Pechange pas pour un vase d'or tin. 

Le corail et le cristal ne sont rien aupres d'elle ; 

La possession de la sagesse vaut mieux que iesperles 

La topaze d ? Ethiopie ne 1'egale pas, 

Et Tor pur n'atteint pas sa vuleur. 

D'ou vient done la Sagesse? 

Ou est le lieu de Intelligence? 

Elle est cachee aux yeux de tous les vivants, 

Elle se derobe aux oiseaux du ciel. 

L'enfer et la mort disent : 

" Nous en avons entendu parler. " 

C'est Dieu qui connait le chemin, 

Cest lui qui sait ou elle reside. 

Car il voit jusqu'aux extremites de la terre, 

II apercoit tout ce qui est sous le ciel. 

Quand il reglait la force des vents, 

Qu'il mettait les eaux dans la balance, 

Quand il donnait des lois a la pluie, 

Qu'il tracait la route aux eclairs et au tonnerre, 



I01 echappe encore. II ignore done U raison de 
«* fouffrances; mais cette raisoa, Dieu la con- 
njlt dans sa sagesse. Tout re chapttrs a pour 
ofrjet de c4e*brer la sagesse t Dieu insondable 
poor l homme, qui pourtant p6netre jusque dans 
w* entrailles de la terre pour en extraire les 
neuux precieux et utiles. 



xa. La Sa&esu personnifiee, quiasstste Dieu 
dans toutes ses ceuvres et connait tous les se- 
crets de son gouvernement. Comp. Prov. viii; 
Ecch. xxiv; Baruch, iii, 14 sv. 

13. Lt prix y htibr. trtk. Les LXX ont lu di* 
rtk y /a voie t ce qui donne an meilleur patal- 
lelisme. 
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Chap. XXVIII, 27. LIVRE DE JOB. Chap. XXIX f 23. 

27 Alors il Va vue et Fa decrite, 

II l'a etablie et en a sonde les secrets ; 

28 Puis il a dit a rhomme : 

La crainte du Seigneur, voila la sagesse ; 
Fuir ie mal, voila T intelligence. 

chap, xxix — xxxi. — Discours de Job. 

29 Job reprit encore son discours et dit : 

2 Oh ! qui me rendra les annees d'autrefois, 

Les jours ou Dieu veillait a ma garde ; 
$ Quand sa lampe brillait sur ma tete 

Et que sa lumiere me guidait dans les tenebres ! 

4 Tel que j ? etais aux jours de mon age mur, 

Quand Dieu me visitait familierexnent dans ma tente, 

5 Quand le Tout-Puissant etait encore avec moi 
Et que mes fils m'entouraient j 

6 Quand je lavais mes pieds dans le lait, 

Et que le rocher me versait des flots d'huile ! 

7 Lorsque je sortais pour me rendre a la pcrte de la ville, 
Et que je siegeais sur la place pubiique, 

8 En me voyant les jeunes gens se cachaient, 
Les vieillards se levaient et se tenaient debout. 

Les princes retenaient leurs parotes, 
Et mettaient ieur main sur la bouche. 

10 La vobc des chefs restait muette, 
Leur langue s'attachait a leur palais. 

1 1 L'oreille qui m'entendait me proclamait heureux, 
L'ceil qui me voyait me rendait temoignage. 

12 Car je sauvais le pauvre qui impiorait du secours, 
Et Torphelin denue de tout appuL 

1 3 L'homme pres de perir me benissrat, 

Je remphssais de joie le cceur d«» la veuve.^ 
x - Je me revetais de la justice comme d'un vetement, 

L'equite etait mon manteau et mon turban. 

1 5 J'etais 1'oeil de l'aveugie 
Et ie pied du boiteux. 

16 J'etaL le pere des pauvres, 
J'examinais avec soin la cause de Tinconnu. 

1 j Je brisais la machoire de i'injuste, 

Et j'arrachais sa proie d'entre les dents. 

18 Je disais : '* Je mourrai dans mon nid t 
J'aurai des jours nombreux comme ie sable, 

19 Mes racines s'etendent vers les eaux. 

La rosee passe la nuic dans mon feuillage. 

20 Ma gloire reverdira sans cessc, 

Et mon arc reprendra sa vigueur dans ma main. : * 

21 On m'ecoutait et l'on attendait, 
On recueillait en silence mon avis. 

22 Apres que j'avais parle, personne n'ajoutait riea ; 
Ma parole coulait sur eux comme la rosee. 

23 lis nVattendaient comme on attend la pluie ; 

lis ouvraient la bouche comme aux ondees du printemps. 



XXIX, x. Voyant ses amis results au silen- 1 18. Comme le sable : Plosieurs m y* en **S 

ce, Job expose, dans an dernier discours, qai commt cettx du Pkintjc, oiseau fabuleux q» 

ressemble plutdt a un monologue, sa situation renaissait de ses cendres et etait le symbol** 

telle qu'il la peut comprendre : autrefois il elait 1' immortality Vulg., comme cettx d*/****** 

honor* et heureux (chap, xxix); il est mainte- De m$me les LXX, quoique la lecon pnmiu* 

nant outrage* et maiheureux (xxx); et cependant paraisse avoir et£ : comme le pkimx. 
il ne se reconnalt coupable d'aucun crime (xxxi). 
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Chap. XXIX, 24. LIVRE DE JOB. Chap. XXX y 20. 

*4 Si je leur souriais, ils ne pouvaient le croire ; 

lis recueillaient avidement ce signe de faveur. 
25 Quand j'aUais vers eux, j'avais la premiere place, 

Je siegeats comme un roi entoure de sa troupe, 

Comme un consolateur au milieu des affiiges. 

30 Et maintenant je suis la risee d'hommes plus jeunes que moi 

Dont je n'aurais pas daigne mettre les peres 
Parmi les cfaiens de mon troupeau. 

2 Qu'aurais-je fait de la force de leurs bras? 
Ils sont incapables d'arriver a l'age mur 

3 Desseches par la misere et la faim, 
lis brcutent le desert, 
Un sol depuis iongtemps aride et desole. 
Us cueillent sur les buissons des bourgeons amers, 
Us n ont pour pain que la racine des genets. 
On les Scarte de la societe des hommes, 
On crie apres eux comme apres le voleur. 

6 Us habitent dans d'affreuses vallees, 

Dans les cavernes de la terre et le creux des rochers. 

7 On entend leurs cris sauvages parmi les broussailles, 
Us se couchent sous les ronces : 

S Gens insenses, race sans nom, 

Bannis avec mepris de la lerre habitee ! 

9 Et maintenant je suis Pobjet de leurs chansons, 

Je suis en butte a leur ris<?e. 
10 Us ont horreur de moi, ils me fuient, 

Us ne detournent pas leur crachat de mon visage, 
n Us se donnent libre carriere pour m'outrager 

Ils rejettent tout frein devant moi. ' 

12 Des miserables se levent a ma droite. 

Us cherchent a ebranler mes pieds, 

lis frayent jusqu'a moi leurs routes meurtrieres. 
1 j Us ont bouleverse mes sentiers, pour ma ruine 

Us tourmentent l'homme sans defense. 
14 lis fondent sur moi, comme par une large breche, 

to se precipitent parmi les decombres. 

De toutes Sorts les terreurs m'assiegent, 

Ma prosperite est emportde comme un souffle, 

Mon bonheur a passe comme un nuage. 

16 Et maintenant mon dme s'Spanche comme Teau 
Les jours d'affliction m'ont saisi. 

1 7 La nuit perce mes os, les consume, 
Le mal c^ui me ronge ne dort pas. 

Par sa violence, mon v&ement a perdu sa forme 

II me serre comme ma tunique. ' 

l 9 Dieu nva jet6 dans la fange, 

Je suis comme la poussiere et la cendre. 
w Je crie vers toi, et tu ne me rSponds pas ; 

Je me tiens debout, et tu me regardes avec indifrence. 

tJ0? X ' J : **** hom «cs dont va parler Job 

restait des habitants priraitifs de ridumee. 
««•«* de lean demeares par les enfants d'E- 
^racedegeneree et sans vigueur, habitant 
STjeo 1 * 1 ne vlvant <* u « dc »Pines(comp. 



15 



S. J^rdme semble avoir eo sous les yeux une 
lecon diffitrente du texte hebreu a&uel. 

ix. lis sg donntnt iibrg aim**; litt^ it 
(chacun deux) a rtlficki sa cord* (chetibrLe 
qen porte : tl (Dieu) a rttacJU ma cor ft, | a 
corde de mon arc, ma vigueur (corop. xxix, ao). 






— 569 — 



L 



27 



Chap. XXX, 21. LIVRE DE JOB. Chap. XXXI, i6. 

2 % Tu devieus cruel a mon egard, 

Tu m'attaques avec toute la force de ton bras. 
22 Tu m'enleves, tu me fais voler au gre du vent, 

Et tu m'aneantis dans le fracas de la tempete. 
2 i Car, je le sais, tu me menes a la mort, 

Au rsndez-vous de tous les vivants. 

2a Cependant celui qui va perir n'etendra4-il pas les mains? 

Du sein de la perdition ne fera-t-il pas monter de cri? 
2 c N'avais-je pas des larmes pour l'infortune ? 

Mon coeur ne s'estil pas attendn sur 1 indigent? 
26 J'attendais le bonheur, et le malheur est arrive; _ 

J'esperais la lumiere, et les tenebres sont venues. 

Mes entrailles bouillonnent sans relache, 

Les jours d' affliction ont fondu sur moL 
28 Je marche dans le deuil, sans soleil ; 

Si je me ieve dans 1'assemblee, tf est pour pousser des ens. 
20 Je suis devenu le frere des chacals, 

Le compagnon des filles de 1'autruche. 
-w Ma peau livide tombe en lambeaux, 

Mes os sont brules par un feu inteneur. 
H Ma cithare ne rend plus que des accords lugubres, 

Mon chalumeau que des sons plaintifs. 

31 I'avais fait un pacte avec mes yeux, 

Et je n'aurais pas arrete mes regards sur une vierge. 
Quelle part, me Jisais-je, Dieu me reserverait-u d en haut? 
Quel sort le Tout-Puissant me ferait-il de son ciel? 
La mine n'est-elle pas pour le mechant, 
Et le malheur pour les artisans d'iniquite? 
4 Dieu ne connait-il pas mes voies, 

Ne compte-t-il pas tous mes pas? 

e Si j'ai marche dans le sender du mensonge, ' 

Si mon pied a couru apres la fraude, 

6 — Que Dieu me pese dans de justes balances, 
Et il reconnaitra mon innocence : — 

7 Si mes pas se sont ecartes du droit chemin, 
Si mon coeur a suivi mes yeux, 
Si quelque souillure s'est attachee a mes mains, 
Que je seme, et qu'un autre moissonne ! 
Que mes rejetons soient deracines ! 

Si mon coeur a ete seduit par une femme, 

Si j'ai fait le guet a la porte de mon procham, 

Que ma femme tourne la meule pour un autre, 

Que des Strangers la deshonorent ! 

Car e'est la un crime horrible, 

Un forfait que punissent les juges ; 

Un feu qui devore jusqu'a la mine, 

Qui aurait detruit tous mes biens. 
r . Si j'ai meconnu le droit de mon serviteur ou de ma servante, 

J Quand ils etaient en contestation avec moi : 

.. — Que devenir, quand Dieu se levera? 

Au jour de sa visite, que lui repondrai-je? 
r < Celui qui m'a fait dans le sein de ma mere ne Va4.il pas fait aussi ? 

Un meme Createur ne nous a-t-il pas donne I etre? 

16 Si j'ai refuse aux pauvres ce qu'ils demandaient, 

Si j'ai fait languir les yeux de la veuve, ^^ 
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XXXI, x sv. Tableau des vertus prices de 1 S"^ £&!** 

JobTLes details choisis relevent dc la rehgioa I etait compnse et pratiquee par les paw 
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Chap. XXXI, 17. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXXI, 40. 
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Si j'ai mange seul mon morceau de pain ; 

Sans que l'orphelin en ait eu sa part ; 

— Des mon enfance il m'a garde comme un pere ; 

Des ma naissance il a guide mes pas ; — 

Si j'ai vu le malheureux perir sans vetements, 

L'indigent manquer de couverture, 

Sans que ses reins m'aient beni. 

Sans que la toison de mes agneaux Fait rechauffe ; 

Si j'ai leve la main contre Torphelin, 

Parce que je me voyais un appui dans les juges : 

Que mon epaule se detache du tronc, 

Que mon bras soit arrache de rhumerus ! 

Car j'ai toujours craint la vengeance de Dieu, 

Car j'ai senti mon impuissance devant sa majeste. 

Si j'ai mis dans Tor mon assurance, 

Si j'ai dit a Tor pur : "Tues mon espoir ; " 

Si je me suis rejoui de I'abondance de mes biens, 

Des tresors amasses par mes mains ; 

Si, en voyant le soleil jeter ses feux, 

Et la lune s'avancer dans sa splendeur, 

Mon cceur s'est laisse seduire en secret, 

Si ma main s'est portee a ma bouche : 

C'est la encore un crime que punit le juge ; 

J'aurais renie le Dieu tres-haut. 

Si j'ai ete joyeux de la mine de mon ennemi, 

Si j'ai tressailli d'allegresse quand le malheur l'a frappe . 

Si j'ai permis a ma langue de pecher, 

En demandant sa mort avec imprecation ; 

Si les gens de ma tente ne disaient pas : 

" Oil trouver quelqu'un qui ne soit pas rassasic desa table? " 

Si Tetranger passait la nuit en dehors, 

Si je n'ouvrais pas la porte au voyageur : 

Si j'ai, comme font les hommes, deguisc mes fautes, 

Et renferme mes iniquites dans mon i^ein, 

Par peur de la grande assemblee, 

Par crainte du mepris des families : 

Je garderais le silence, et n'oserais franchir le seuil de ma porte. 

Oh I qui me fera trouver quelqu'un qui m'ecoute? 

Voila ma signature : quo le Tout-Puissant me reponde I 

Que mon adversaire tVjrive aussi sa cedule ! 

On verra si je ne I?, mets pas sur mon epaule, 

Si je n'en ceins ras mon front comme d'un diademc ! 

Je rendrai coirpte & mon juge de tous mes pas, 

Je m'approcherai de lui comme un prince. — 

Si ma terre crie contre moi, 

Si j'ai fait pleurer ses sillons ; 

Si j'ai mange ses produits sans 1'avoir payee, 

Si je i'ai arrachee a ses legitimes possesseurs : 

Qu'au lieu de froment il y naisse des epines, 

Et de 1'ivraie au lieu d'orge ! 

let finissent les disc ours dt Job, 



z% Si ma main s'sst portie d ma bouckt; 
litt. * baud sur ma bouckt^ est venue chercber 
un baiser sur ma bouche, pour Foffirur a 1'astre 
briilant ; geste $ adoration (porter la main ad 
«f), et par consequent d'idolitrie. 

31. Ou trouver, etc. Vulg., qui nous d&nnera 
dt nous rassasitr de sa chair, de le d^chirer, de 
Wis fa ire notre hamc contre lui: comp xix, w. 

35- Job s'interrompt pour dire qu'il est pr£t a 



signer toutes les protestations qu'il vient de faire. 
ma signature* litt. mon thav y nom de la dernier* 
lettre de ['alphabet hlbreu, qui avait ancienne- 
tnent la forme d'unecroix et servait de signature 
a la 611 d'un document ecrit. Sens : v oila ma de- 
fense toute signle. — CiduU d'accusation. 

40. lei /tnisssnt, etc. : addition post6rieure, 
^ut marque la fin de la discussion entre Job et 
ses amis. 
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Chap. XXXII, i. LIVRE DE JOB. Chap. XXXII, il. 



DEUXIEME PARTIE. 



INTERVENTION D'ELIU [Ch. XXXII — XXXVII]. 

CHAP. XXXI I — xxxiii. — Premier discours d'Eliu. 

3 2 Ces trois hommes cesserent de repon- 1 ponse a lui faire et que neanmoins ils le 

dre a Job, parce qu'il persistait a se ' condamnaient Comme ils etaient plus 4 
2 regarder comme juste. Alors s'alluma i ages que lui, il avait attendu pour par- 
la colere d'Eliu, fils de Barachel le Bou- j ler a job. Mais voyant qu'il n'y avait 5 
zite de la famille de Ram. Sa colere ! plus de reponsedans la bouche de ses 
s'alluma contre Job, parce qu'il se pre- > trois amis, il s'enflamma de colere. 



Alors Eliu, fils de Barachel le Bou- 
zite, prit la parole et dit : 



10 



3 tendait plus juste que Dieu. Elle s'al- 
luma aussi contre ses trois amis, parce 
qu'ils n'avaient pas trouve de bonne re- 

Je suis jeune et vous etes des vieillards; 
C'est pourquGi j'etais eflraye, je redoutais 
De vous faire connaitre mon sentiment 

7 Je me disais : " Les jours parleront, 

Les nombreuses annees rev&eront la sagesse. " 

8 Mais c'est l'esprit mis dans I'homme, 

Le souffle du Tout-Puissant qui lui donne rintelligence. 

9 Ce n'est pas l'age qui donne la sagesse, 

Ce n'est pas la vieillesse qui discerne la justice. 
Voila pourquoi je dis : "Ecoutez-moi; 
Je vais, moi aussi, exposer ma pensee." 

1 1 J'ai attendu tant que vous parliez, 
J'ai prfcte i'oreille a vos raisonnements, 
Jusqu'a la fin de vos debats. 

12 Je vous ai suivis attentivement, 

Et nul d'entre vous n'a convaincu Job, 
Nui ifa refute ses paroles. 

13 Ne dites pas : "Nous avons trouv£ la sagesse; 
C'est Dieu qui le frappe, et non pas I'homme." 

14 Quoiqu'il ne m'ait pas adresse directement la parole, 
Je saurai lui r£pondre autrement que vous 

15 Les voila interdits; ils ne r^pondent rien; 
La parole leur fait d£faut 

16 J'ai attendu qu'ils eussent fini de parler, 
Qu'ils restassent muets et sans rtponse. 

17 C'est a mon tour de parler a present; 
Je veux dire aussi ce que je pense. 

1 8 Car je suis plein de discours, 
L'esprit qui est en moi m'oppresse. 

19 Mon coeur est comme un vin renferme, 

Comme une outre remplie de vin nouveau qui va 6clater. 

20 Que je parle done, afin de respirer a i'aise, 
Que mes levres s'ouvrent pour repondre! 

21 Je ne veux faire acception de personne, 
Je ne flatterai qui que ce soil. 



XXXII, 6. Le discours d'Eliu, deux fois in. 
terrompu ec reprw, se deroule dans les chap. 
xxxii-xxxvii. Le Hir : "D'apres ce jeune nom- 
ine, plus sage que les vieillards, mats qui ne 
parait pourtant pas tout a taic pur de presomp- 
tion, Job est puni, non pour des crimes enor- 
mes, mais pour n'avoir pas tenu son coeur assez 
humble devant Dieu. IL fallait, pour le corriger 



£c les platntes ameres auxquelles Job s'est laiss* 
emportcr sont 1'indice certain de cette dispost* 
tton tnteneure de son coeur. Qu'il se repent* 
done, et Dieu lui rendra le bonheur." Tel est It 
fond des pensees dlveloppecs dans ce discours. 
Le chap, xxxii en forme l'exorde. 

x6. Ou bien, avec la Vulg.,./ W mtUmdu : tls 
n*ont Pitts parti* etc 



d'un demut qu'il ignorait lui-mdme, lui donner as. La Vulg. traduit le a« membre : j* * *£** 
lieu d'eciater an dehors par une terrible epreuve. I Urtu point I hommt ADitu. 
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Chap. XXXII, 22. LIVRE DE JOB. C hap. XXXIII, 34. 

22 Car je ne sais pas flatter; 

Autrement mon Createur m'enleverait sur-le-champ. 
33 Maintenant done, Job, ecoute mes paroles, 

Prete l'oreille a tous mes discours. 
2 Voila que j'ouvre la bouche, 

Ma langue forme des mots dans mon palais, 

Mes paroles partiront d'un coeur droit, 

Cest la verite pure qu'exprimeront mes levres. 

4 Lesprit de Dieu nra cree, 

Le souffle du Tout-Puissant me donne la vie. 

5 Si tu le peux, reponds-moi; 

Dispose tes arguments, tiens-toi ferme. 

6 Devant Dieu je suis ton egal, 
Comme toi j'ai ete forme du limon. 

7 Ainsi ma crainte ne t'epouvantera pas, 

Et le poids de ma majeste ne peut t'accabler. 
S Oui, tu as dit a mes oreilles, 

Et j'ai bien entendu le son de tes paroles; 
9 *' Je suis pur, exempt de tout peche; 

Je suis irreprochabie, a n'y a point d'iniquit^ en mol 
10 Et Dieu mvente contre moi des motifs de haine 

II me traite comme son ennemi ' 

n II a mis mes pieds dans les ceps, 

II surveille tous mes pas. n 
12 Je te repondrai qu'en cela tu n'as pas et6 juste, 

Car Dieu est plus grand que i'homme. 

Pourquoi disputer contre lui, 

Parce qu'il ne rend compte de ses actes a personne? 

14 S 01 "^ 111 Dieu P^le tantot d'une maniere, 

Tantot d'une autre, et Ton nV fait pas attention. 
/'/»* par d*s songes, par des visions nocturnes, 

Quand un profond sommeil pese sur les mortels, 

yuand us donnent sur leur couche. 

A ce moment il leur ouvre l'oreille, 

Et y scelle ses avertissements, 
17 Atin de detourner I'homme de ses oeuvres mattvaises 

Et de le retirer de l'orgueil, 
iS Afro de sauver son ame de la mort 

Sa vie des atteintes du dard. ' 

19 Par la douleur aussi I'homme est repris sur sa couche 
(Ji-and une lutte continue agite ses os 

20 Aiors il prend en degout le pain, 

Les mets les plus exquis lui font horreur, 
-1 Sa chair s'eVanouit aux regards, 

Ses os qu'on ne voyait pas sont mis a nu. 
22 ion ame est aux portes de la mort, 

?. a - vie ,!fi en P roie aux norreurs du trepas. 

Mais s'll trouve pour intercesseur 

Un ange entre mille, 

Qui lui fasse connaitre son devoir 

Dieu a pitie de lui et dit a Pcut^e : 

" Epargne-lui de descendre dans la fosse, 

J ai trouve la rancon de sa vie." 



U 



1 



16 



23 



24 



Job iui-mcmc Apres un nouvel exorieCverC 

tout a fait innocent ec de soutenir que Dieu 
* traite en ennemi. Souvent Dieu feppe 



'•* rv**** 0* ma i 
Vulg. mon iUquence. 

19. Quandune iutts, etc, en lisant rio. Le 
qen porte rod imUrs que U multitude, de ses os 
est enfienu vtgueur. 
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Chap. XXXIII, 25. LIVRE DE JOB. Chap. XXXIV, 16. 

25 Sa chair alors a plus de fraicheur qu'au premier age, 
II revient aux jours de sa jeunesse. 

26 II prie Dieu, et Dieu lui est propice; 
II contemple sa face avec allegresse, 
Et le Tres-Haut lui rend son innocence. 

27 II chante parmi les homines : 

Ildit : ** J'ai peche, j'ai viote La justice, 
Et je n'ai pas ete traite selon mes fautes. 

28 Dieu a epargne a mon ame de descendre dans la fosse 
Et ma vie s'epanouit a la lumiere!" 

29 Voila ce que Dieu fait 

Deux fois, trois fois, pour i'homme, 

30 Afin de le ramener de la mort, 

De i'eclairer de la lumiere des vivant 



L**a. 



31 Sois attentif, Job, ecoute-moi; 
Garde le silence et laisse-moi parler. 

32 Si tu as quelque chose a dire, reponds-moi; 
Parle, car je voudrais te trouver j^te. 

;3 Si tu n'as rien a dire, ecoute-moi; 

Fais silence, et je f enseignerai la sagesse. 

chap, xxxiv. — Second discours d % Eliiu 

3*4 Eliu reprit et dit : 

2 Sages, ecoutez mes discours; 
Hommes inteiligents, pretez-mci Foreille. 

3 Car Poreille juge les paroles, 
Comme le palais discerne les aliments. 

4 Tachons de discerner ce qui est juste; 
Cherchons entre nous ce qui est bon. 

5 Job a dit : " Je suis innocent, 
Et Dieu me refuse justice. 

6 Quand je soutiens mon droit, je passe pour menteur; 
Ma plaie est douloureuse, sans que j'ai peclii. " 

7 Y a-t-il un homme semblable a Job ? 
U boit le blaspheme comme l'eau! 

8 D s'associe aux artisans d'iniquite, 
II marche avec les hommes pervers. 

o Car il a dit : " II ne sert de rien a I'homme 

De chercher la faveur de Dieu. !: 

10 Ecoutez-moi done, hommes senses : 
Loin de Dieu l'iniquite! 

Loin du Tout-Puissant Tinjustice! 

1 1 II rend a Thomme selon ses oeuvres, 
II retribue chacun selon ses voies. 

12 Non, certes, Dieu ne commet pas l'iniquite, 
Le Tout-Puissant ne viole pas la justice. 

j 2 Qui lui a donne le gouvernement de la terre? 

Qui lui a confie l'univers? 

14 S'U ne pensait qu'a lui-meme, 

S'il retirait a lui son esprit et son souffle, 

1 5 Toute chair expirerait a I'instant, 

Et Thomme retournerait a la poussiere. 

x 5 Si tu as de 1' intelligence, ecoute ceci; 

Prfcte 1'oreiUe au son de mes paroles. 



35. Vulg., sa c/tairest (e*tait) consitmie par 
Us tottrmtnts. 

XXXIV, x. Rtprit % apres une pause, tf dtt. 
Exordc (vers, a-i): — Job accuse Dieu d'injus- 
tice a son *sard (5-9); — mais serait-il injuste 



celui qui a cre^ le monde physique et le gou- 
veme (10-15), et qui preside aussi au gouverne- 
meat du monde moral (16-32)?— En parlant 
comme il l'a fait, Job s'est -enduplus coupable 
et mente que son ch&timent continue (33*37)- 
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Chap. XXXIV, 17. LIVRE DE JOB. Chap. XXXV, 2. 

17 Un ennemi de la justice aurait-il le supreme pouvoir? 
Oses-tu condamner le Juste, le Puissant, 

18 Qui dit a un roi : " Vaurien!" 
Aux princes : "Pervers!" 

19 Qui ne fait point acception de la personne des grands, 
Qui ne regarde pas le riche plus que le pauvre, 
Parce que tous sont Touvrage de ses mains ? 

20 En un instant ils perissent; 

Au milieu de la nuit les peuples chancellent et disparaissent; 
Le puissant est emporte sans main d'homme. 

21 Car les yeux de Dieu sont ouverts sur les voies de i'homme, 
II voit dlstinctement tous ses pas. 

22 Iln'y a ni tenebres ni ombre de la mort 

Ou puissent se cacher ceux qui commettent Finiquite. 

23 11 n'a pas besoin de regarder un homme deux fois, 
Pour Pamener au jugement avec lui. 

24 n brise les puissants sans enquete, 
Et il en met d'autres a leur place. 

25 H connait done leurs oeuvres; 

II les renverse de nuit, et ils sont ecrascs. 

26 II les frappe comme des impies, 

Sous les yeux de la foule qui les regarde. 

27 Car en se detournant de lui, 

En refusant de connaitre toutes ses voies, 
2S lis ont fait monter vers lui le cri du pauvre, 

lis Pont rendu attentif au cri des malheureux. 

2 9 S'il accorde la paix, qui le trouvera mauvais; 
S'il cache son visage, qui pourra le contempler, 
Qu'il soit peuple ou homme celui qu'il traite ainsi, 

30 Pour mettre fin au regne de Pimpie, 

Pour qu'il ne soit plus un piege pour le peuple? 

31 Cet impie avait-il dit a Dieu : 

" J'ai ete chatie, je ne pecherai plus; 

32 Montre-moi ce que j'ignore; 

Si j'ai commis Piniquite, je ne le ferai plus?*' 

}3 Est-ce d'apres ton avis o^ue Dieu doit punir ? 

Pourras-tu rejeter et choisir a ton gre, et non pas moi? 
Ce que tu sais, expose-le. 

34 Mais plut6t que les gens senses me repondent, 
Que Phomme sage me prete Poreille. 

35 Job a parte sans intelligence, 

Et ses discours sont depourvus de sagesse. 

36 Eh bien, que Job soit eprouvS jusqu'au bout, 
Puis^ue ses reponses sont celles d'un impie! 

37 Car a Poffense il ajoute la rcvolte; 
II se moque de nous; 

II multiplie ses propos contre Dieu. 

CHAP. xxxv. — Troisiime discours (TEliu, 
35 Eliu prit de nouveau la parole et dit : 



2 



Crois-tu que ce soit Id de la justice, 
De dire : "J'ai raison contre Dieu? " 



33. Vulg., ce n*est pas de I'homme qu'il quefois moire Pere, jamais mom Pere. L'h^br. 
(Upend dt comparator* aevami Dieu pour itre attest done ici une particule mazquant l'opta- 
nteim tif, de ta racine adaA, vouloir. 

XXXV, z. Job se plaint que 1'innocence de 
sa vie a'ait pas 616 recompensed (versets a-4). 
Mais I'tntere't de Dieu n'est pas engag* dans la 
conduite, bonne on tnanvaise, de Thomme; la 
pjet6 de Job ne lui cree done aocun droit strict 
vts-a-m de lot (5-8)1 Si Dieu laisse sans repoase 
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30. Vulgate : e'eet lui qui fait riener l'Aypo> 
cnu a caute de* piekit du Peuple. 

36. Que Jo6 % etc. Vulg., mom Pire, que 
y^^^pargnepasrkomiHed'imtquiie'. Atom 
Ptre % Dieu, dans la pensee de S. Jerome. Mais, 
uans 1 Ancien Testament, Dieu est appeU quel* 



Chap. XXXV, 3. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXXVI, 9. 



r 



6 

7 

8 

9 
10 

11 

12 

13 
14 

IS 

16 



36 



5 

6 

7 

8 
Q 



Car tu as dit : " Que me sert mon innocence ? 
Qu*ai-je de plus que si j'avais peche ? " 
Moi, je vais te repondre, 
Et a tes amis en meme temps. 

Considere les cieux et regarde; 

Vois les nuees : comme elles sont plus hautes que toi! 

Si tu peches, quel tort lui causes-tu? 

Si tes offenses se multiplient, que lui fais-tu? 

Si tu es juste, que lui donnes-tu? 

Que regoit-il de ta main? 

Ton iniquite ne peut nuire qu'a tes semblabies, 

Ta justice n'est utile qu'au fils de Thomme. 



Des malheureux gemissent sous la violence des oppresseurs, 

Et crient sous la main des puissants. 

Mais nul ne dit : " Ou est Dieu, mon Createur, 

Qui donne a la nuit des chants de joie, 

Qui nous a faits plus inteUigents que les animaux de la terre, 

Plus sages que les oiseaux du ciel, 

Ds crient alors, sans etre exauces, 

Sous Porgueilleuse tyrannie des mechants. 

Dieu n'exauce pas les discours insenses, 

Le Tout-Puissant ne les regarde pas. 

Quand tu lui dis : tc Tu ne vois pas ce qui se passe, " 

Ta cause est devant lui; attends son jugement. 

Mais, parce que Dieu n'a pas encore donne suite a sa colere 

Et qu'il semble ignorer ses offenses, 

Job prete sa bouche a de vaines paroles, 

Et se repand en discours insenses. 

CHAP. XXXVI— xxxvii. — Quatr&me discours cTEliu. 
Eliu reprit encore une fois et dit : 

* 

Attends un pen, et je t'instruirai, 

Car j'ai des paroles encore pour la cause de Dieu, 

Je prendraf mes raisons de haut, 

Et je montrerai la justice de mon Createur. 

Sois-en sur, mes discours sont exempts de mensonge 

La science accomplie s'exprime par ma bouche. 

Dieu est puissant, mais il ne dedaigne personne; 

II est puissant par la force de son intelligence. 

II ne laisse pas vivre le mechant, 

Et il fait justice aux malheureux. 

II ne detourne pas ses yeux des justes, 

II les fait asseoir sur le trone avec les rois, 

H les y etablit pour touiours, et ils sont exaltes. 

Viennent-ils a tomber dans les fers, 

Sont-ils oris dans les liens du malheur, 

II leur denonce leurs oeuvres, 

Leurs fautes causees par l'orgueil. 



des appels adresses a sa justice, c'est parce 
qu'us manquent dliumilit* et de 61(9-13). Que 
Job attende le tecours divin avec une confiante 
resignation (14-16). 

XXXVI, z. Et dit. Exorde : Eliu demon- 
trara que Dieu est juste (vers. 2-4). En effet, Dieu 
traite lecoapable et l'innocent selon leurs meri- 
tes (5*7)* S'if permet que les bons soient affiigts, 
e'est poor leur donner une Jecon utile : s'ils se 
montrent humbles et soumis, ils reviennent au 
bonhenr; mais s*Us se revoltent, ils pe*rissent 



(8-15). Que Job se garde bjen d'imiter les inv 
pies, s'u ne veut pas avoir leur sort (16-21). 
Ceiui c;ui le frappe est un Dieu infiniment sage 
et puissant : tableau de la toute*puissance ae 
Dieu (aa-xxxvii, 13). Le devoir de Job est de 
rlvlrer humblement cette sagesse et cette gran* 
deur qu'il ne peut comprendre. 

5. Vutg., Dieu ne rejette fas Us puissants* 
puisqutl est puissuvt luiinimc. 

7. Vulg., U itabHt pour jamais sur U 
trtse let rots justes. 
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Chap. XXXVI, io. LIVRE DE JOB. Chap. XXXVII, 2. 

^ 

10 II ouvre leur oreille a la reprimande, 
II les exhorte a s'eloigner du mal. 

11 S'tts ecoutent et se soumettent, 

lis achevent leurs jours daris le bonheur, 
Et leurs annees dans les delices. 

12 Mais s'ils n'ecoutent pas, ils perissent par ie glaive, 
lis raeurent dans leur aveuglement 

13 Les impies se livrent a la colere, 

Ils ne orient pas vers Dieu quand il les frappe. 

14 Aussi meurent-ils dans leur jeunesse, 

Et leur vie se fletrit comme celle des infames. 
rS Mais Dieu sauve ie malheureux dans sa misere 

II Tinstruit par la souflrance. ' 

16 Tat aussi, ii te retirera de la detresse, 
Pour te mettre au large, en pleine liberte, 
Et ta table sera chargee de mets succulents. 

17 Mais si tu combles la mesure de Pimpie, 
Tu en porteras la sentence et la peine. ' 

iS Crams que Dieu irrite ne t'inflige un chdtiment irremediable 

fct (jue tes riches offrandes ne te puissent sauver 

19 Aura-t-il egard a tes richesses dont il n'a que faire 
A toutes les ressources de ta puissance ? 

20 Ne soupire pas apres la nuit, 

La nuit ou les peuples sont aneantis sur place. 

21 Prends garde de te laisser aller a lmiquite. 

Car tu preferes Ie murmure a la resignation dans le malheur. 

22 Vois : Dieu est sublime dans sa puissance ' 
Quel maitre est semblable a lui ? 

23 Qui lui trace la voie qu'il doit suivre? 
Qui peut lui dire : " Tu as mal fait?" 

24 Songe plut6t a glorifier ses oeuvres, 

Que les hommes celebrent dans leurs chants. 

25 Tout homme les contemple avec admiration 
Chacun les decouvre de loin. 

26 Dieu est grand au-dessus de toute science, 
Le nombre de ses annees est impenetrable. 

27 II attire les gouttes d'eau, 

Qui se repandent en pluie sous leur poids. 
25 Les nuees la laissent couler, 

Et en versent les ondees sur les hommes. 
2 9 Qui comprendra l'expansion des nuages 

Et le fraca3 de la tente du Tres-Haut. 

Tantdt il ttend autour de lui sa lumiere, 

Tantdt il se cache comme au fond de la mer. 

Test ainsi qu'il exerce sa justice sur les peuples, 

fi qtl donne la nourriture avec abondance. 
j- /i preid la foudre dans ses mains, 

Et lui marque le but qu'elle atteindra surement 
jj bon tonnerre le precede, 

L'effiroi des troupeaux annonce son approche. 

A ce spectacle, mon coeur est tout tremblant, 
11 bondit hors de sa place. 
2 Ecoutez, ecoutez le fracas de sa voix, 

Le grondement qui sort de sa bouche ! 



30 



*£^X£jg2!**^ W "' AS?*".™* comprutoutautrement 



JSi* r Uf vers \ x 7;?i sont tres obscurs et cora- 
pns de fagons tres diffe*rentes par les exeg&tes. 



par la Vulg., soot tres obcors et tres diverse- 
ment interpreter* 
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Chap. XXXVII, 3. LIVRE DE JOB. Chap. XXXVII, 24. 

3 II lui donne libre carriere sous Timmensite des cieux, 
Et son eclair brille jusqu'aux extremites de la terre. 

4 Puis eclate un rugissement, 

II tonne de sa voix majestueuse; 

Quand on entend sa voix, la foudre est deja partie. 

5 Dieu tonne de sa voix d'une maniere merveilleuse; 

II fait de grandes choses que nous ne comprenons pas. 

6 II dit a la neige : " Tombe sur la terre; " 

II commande aux ondees et aux pluies torrentielles. 

7 C'est ainsi qu'il met un sceau sur la main de tous les homines, 
Afin que tous reconnaissent leur Createur. 

8 Alors Tanimal sauvage rentre dans son repaire, 
Et reste dans sa taniere. 

9 L'ouragan sort de ses retraites cachees, 
L/aquilon amene les frimas. 

10 Au souffle de Dieu se forme la glace, 
Et la masse des eaux est emprisonnee. 

11 II charge de vapeurs les nuages, 

II seme dans l'air les nuees orageuses. 

12 On les voit, guidees par lui, errer en tous sens, 
Pour executer tout ce qu'il leur commande 
Sur la face de la terre habitee, 

13 Pour apporter ses chatiments, 
Ou ses bienfaits aux hommes. 

14 Job, sois attentif a ces choses; 

Arrete-toi, et considere les merveilles de Dieu. 

15 Sais-tu comment illes opere, 

Et fait briller Teclair dans la nue? 

16 Comprends-tu le balancement des nuages, 

Les merveilles de celui dont la science est parfaite? 

17 Sais-tu pourquoi tes vStements sont chauds, 
Quand la terre se repose au souffle du midi? 

18 Peux-tu, comme lui, etendre.les cieux, ' 
Et les rendre solides comme un miroir d'airain ? 

19 Fais-nous connaitre ce que nous devons lui dire : 

Nous ne saurions lui parler, ignorantd que nous sommes. 

20 Ah ! qu'on ne lui rapporte pas mes discours ! 

Un homme a-t-il jamais dit qu'il desirait sa perte? 

21 On ne peut voir maintenant la lumiere du solcil y 
Qui luit derriere les nuages; 

Qu'un vent passe, il les cUssipe. 

22 L'or vient du septentrion; 

Mais Dieu, que sa majesty est redoutable ! 

23 Le Tout-Puissant, nous ne pouvons l'atteindre : 
Grand par la force, 

Par le droit et la justice, 
II ne repond a personne \ 

24 Que les hommes done le reverent * 

II n'honore pas les sages d'un regard. 



XXXVII, xz. Vulg., le fromtnt apfelle les 
nuies % et les nudes ripandent leur iumiirt, 
cclle des eclairs. Mais l'htfbr. beri ne vient pas 
de bar % troment : e'est le subst rr, humidite, 
pluie, precede* de la proposition be. 

13. oescnatiments, htt. pour la verge t h€br, 
sckgbei, mot qui veuc dire aussi tribu ; mais ce 
sens adopts par la Vulgate, ne con vient pas ici. 

x6. Vulg. , connaiS'tu les grands chtmins des 
nuages et Us sciences par/attest 

so. Les vers, so-as sont tres obscurs et ont 
recu des explications diverse*. 



3a. Du Septentrion : e'etait l'opinton des an- 
ciens : Hired, iii, 116; Pline, Hist. Nat. vi, 
iz; xxxtii, 4. Nous savons d'ou, vient Tor, mais 
la majeste* de Dieu est inaccessible. Comp.xxviii, 
i, xa. D'autres avec les LXX : un nuage ou 
un rayon d*or vient du septentrion; plus bril- 
lante est la majesti redoutable de Dieu. 

33. // ne repond a personne, il ne rend pas 
compte de ses actes. vulg., it ne peut Ure <#• 
crit, dignement c^lelare. 
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Chap. XXXVIII, i. 



LIVRE DE JOB. 



Chap. XXXVIII, 2a 



38 
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8 



10 



a 
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TROISIEME PARTIE. 



INTERVENTION DIVINE [Ch. XXXVin — XLII, 6]. 

chap, xxxvm — xxxix. — RJponse du Seigneur d Job. 
Alors le Seigneur repondit a Job du sein de la tempete, et dit : 
Quel est ceiui qui obscurcit ainsi la Providence 
Par des discours.sans intelligence ? 
Ceins tes reins, comme un homme; 
Je vais t'interroger et tu me repondras. 

Ou etais-tu quand je posais les fondements de la terre? 

Dis-le, si tu as ^intelligence. 

Qui en a determine les dimensions ? 

Qui a tendu sur elle le cordeau ? " — 

Sur quoi ses bases reposent-eiles, 

Ou qui en a pose la pierre angulaire, 

Quand les astres du matin chantaient en choeur, 

Et que tous les fils de Dieu poussaient des cris d'ailegresse ? 

Qui a ferme la mer avec des portes, 

Lorsqu'elle sortit impetueuse du sein maternel; 

Quand je lui donnai les nuages pour vetements, 

Et pour langes d'epais brouillards; 

Quand je lui imposai ma loi, 

Que je lui mis des portes et des verrous, 

Et que je lui dis : " Tu viendras jusqu'ici, non au-deU\; 

Ici se brisera Torgueil de tes (lots " ? 

As-tu, depuis que tu existes, commande au matin? 

As-tu indique sa place a Taurore, 

Pour qu'eile saisisse les extremites de la terre -^ 

Et qu'elle en secoue les mechants; 

Pour que la terre prenne forme, comme Targile sous le cachet 

Et qu'elle se montre paree comme d'un vetement; ' 

Pour que les malfaiteurs soient prives de ieur lumiere 

E t que le bras leve pour le crime soit brisS ? * 

Es-tu descendu jusqu'aux sources de la mer? 
T'es-tu promenS dans les profondeurs de Tocean ? 
Les portes de la mort se sont-elles ouvertes devant toi? 
As-tu vu leseuil du noir abime? 
As-tu embrasse P6tendue de la terre? 
Parle, si tu sais toutes ces choses. 

Quel chemin conduit au sejour de la lumiere, 
Et quelle est la demeure des tenebres? 
Tu pourrais fixer les limites de leur domaine, 
Tu connais les sentiers de leur sejour ! 



XXXVIH, i. Job avait demands a plaider 

* **??*, d** 3 " 1 ' D «« « contradiaoiremcnt 
avec lui (xm, aa). Void que Dieu paralt; il va 
rtpondrc a sa creature, mail rfpondre en Dieu t 
non en rendant compte de ses desseins, mais en 
momrant a Job qy if n'a pas le droit de leur re- 
fuser sa soumission. Pour cela. il fait passer 
sous ses yeux un tableau magnifique des mer- 
veuies de la creation : toutes ces oeuvres reve- 
ent une sagesse, uoe providence, une adapta- 
tion parlatte des moyens aux fins qui attestent 

. eur v u .f cur une bont * ahsolue et doivent 
apprendrea I homme a accepter humblement et 
sans murmure tout ce que le Tout-Puissant 
P«it ordonner ou pennettre. Cette explication 
ne louche pas au cM philosophiquede la ques- 



tion agitee, mais elle fera, descendre dans le 
coeur de Job des sentiments d'humilit* et de 
resignation qui prepareront pour lui le retour 
de la faveur divine. 

Le ..^ is ? )l ! f rs de Dicu °cc»P« les chapitres 
xxxviimcIi; il se conmose de deux parties, sui- 
vies chacune de quelques mots dc Job, expri- 
mam sa soumission et son repentir : merveilles 
du monde physique (ch, xxxviii); merveilles du 
monde animal (xxxix); Behemoth et Leviathan, 
ou I hippopotame et le crocodile (xl et xliX 

7. Les astrtt et les anges qvlJHs cU Ditu t 
torment I annit fhabr. tsada) du ciel, et com- 
me la milice du Seigneur, appele* pour cette 
raison Dieu des artnees (Eloki T$tb<wih\ 
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Chap. XXX VIII, 21. 



LE LIVRE DE JOB. 



Chap. XXXIX, 3. 



21 

22 

23 
24 

25 
26 

27 

28 
29 
30 

31 
32 

33 
34 
35 
36 
37 
3S 

39 
40 

41 

39 

2 

3 



Tu le sais sans doute, puisque tu etais ne avant elles; 
Le nombre de tes jours est si grand ? 

Es-tu entre dans les tresors de la neige? 
As-tu vu les reservoirs de la grele, 
Que je tiens prets pour le temps de la detresse, 
Pour les jours de la guerre et du combat? 
Par quelle voie la lumiere se divise-t-elle, 
Et le vent d'orient se repand-il sur la terre ? 
Qui a ouvert des canaux aux ondees, 
Et trace une route aux feux du tonnerre, 
Afin que la pluie tombe sur une terre inhabitee, 
Sur le desert ou il n'y a point d'hommes; 
Pour qu'elle arrbse la plaine vaste et vide, 
Et y fasse germer Therbe verte ! 

La pluie a-t-elle un pero ? 

Qui engendre les gouttes de la rosee? 

De quel sein sort la glace? 

Et le givre du ciel, qui l'enfante, 

Pour que les eaux durcissent comme la pierre, 

Et que la surface de l'abime se solidifie? 

Estce toi qui serres les liens des Pleiades, 

Ou pourrais-tu rel&cher les chaines d'Orion ? 

Est-ce toi qui fais lever les constellations en ieur temps, 

Qui conduit i'Ourse avec ses petits ? 

Connais-tu les lois du ciel? 

Regles-tu ses influences sur la terre ? 

Eleves-tu ta voix jusque dans les nues, 

Pour que des torrents d'eau tombent sur toi? 

Les eclairs partent a ton ordre ? 

Te disent-ils : ** Nous void ! " 

Qui a mis la sagesse dans les reins de i'homme, 

Ou qui a donne Tintelligence a son coeur ? 

Qui peut exactement compter les nuees, 

Incliner les urnes du ciel, 

Pour que la poussiere se forme en masse solide 

Et que les glebes adherent ensemble? 

Est-ce toi qui procures a la lionne sa proie, 
Qui rassasies la faim des lionceaux, 
Quand ils sont couches dans leur taniere, 
Qu'ils se tiennent en embuscade dans le taUlis? 
Qui prepare au corbeau sa pature, 
Quand ses petits crient vers Dieu, 
Qu'ils errent ca et la, sans nourriture? 

Connais-tu le temps oil les chevres sauvages font leurs petits? 

As-tu observe les biches quand elles mettent bas? 

As-tu compte les mois <ie leur grossesse? 

Connais-tu Tdpoaue de leur delivrance? 

Elles se mettent a genoux, deposent leurs petits, 

Et sont quittes de leurs douleurs. 



31. Sent : Est-ce toi qui as fait des Pleiades 
one constellation dont les Itoiles semblent ser- 
tees les unes contre les antres, et d'Orion une 
constellation dont les etoiles sont detachers et 
reparties sur une certaine Itendue du firma- 
ment 1 La Vulg. traduit le a« membre : p<ms~ 
rau-tu iitndrc U cereU par&uru par I 'OurtA 

32. L*$ canstttiatien, he*br. mazxaroth* 

K:ut-«tre le m&ne mot que maxxaUtk, (II 
ois,xxiH, 5), les douxe signes du zodiaqoe : 
c'est le sens le plus probable 



36. Delitzsch, avec la Vul^., traduit le a* 
membre : quiadanniaucoq V tnitlligtnct^^ 
tinct pour annoncer le jourf Le Hlr et dau- 

tres : qui a mis la sag**** ***** * gs ***** 
(hebr. touckoth % de la rac. iouach, couvrir), 9* 
quia found VinttUigtna aux mdMores (bebr. 
sekvi, du sakah. voir, d'ou pkinatmhu, ce qui 
est vu), pour qu'ils produisent les effets voujus 
par Dieu : cette interpretation convient parfai 
tement au c ontex t e. 
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Chap. XXXIX, 4. LIVRE DE JOB. Chap. XXXIX, 3a 

Leurs faons prennent de la vigueur et grandissent dans Ies champs 

lis s en vont, et ne reviennent plus a leur mere. 

Qui a lache l'onagre en liberte? 

Qui a brise les liens de Tine sauvage? 

A qui j'ai donne le desert pour maison 

Pour demeure la plaine salee? * 

7 II meprise le tumulte des villes, 
II n'entend pas la voix d'un maitre. 

8 II parcourt Ies montagnes pour trouver sa pature, 
U y poursuit les moindres traces de verdure. 

9 Le buffle voudra-t-il te servir? 
Passera-t-il la nuit dans ton etable? 

10 L'attacheras-tu avec une corde dans tes sillons . 
Trainera-t-il derriere toi la herse dans Ies vallees ? 

11 Te fieras-tu a Iui parce qu'il est fort? 
Lui laisseras-tu faire tes travaux? 
Compteras-tu sur Iui pour rentrer ta moisson, 
Pour recueillir le ble dans ton aire ? 

L'aile de Fautruche bat joyeiisement- 

™/*f «,?'* * 1>aile ? ie ^f de la a ^*' * raile ** P rend lessor, 
fcue abandonne ses oeujfe a la terre, ^^ 

Et les fait chauffer sur le sable, 

15 EUe ne songe pas qu'ils peuvent etre foules au pied 
Ecrases par Ies betes des champs. ' 

16 EUe est dure pour ses petits, comme s'ils n'&aient pas siens- 
Que son fruit pensse, elle ne s*en inquiete pas. 

*7 Car Dieu lui a refuse la sagesse, 

Et ne lui a pas donne* Pintelligencc. 
18 Mais quand elle se bat les flancs et prend son essor : 

Elle se rit du cheval et du cavalier. 

*9 Est-ce toi qui donnes au cheval la Yigueur, 

Qui revels son cou d'une criniere flottante ? 
20 Qui le fais bondir comme la sauterelle ? 

Son tier hennissement repand la terrain 

II creuse du pied la terre, il est fier de sa force, 

II s elance au-devant des armees. 

II se rit de la peur; rien ne reffraie; 

II ne recule pas devant l'epee, 

2 3 Sur lui resonne le carquois, 

La lance etincelante et !e javelot 

24 II fremit, il s'agite, il devore la terre; 

II ne se contient plus quand le clairon sonne. 

2 5 Au bruit de la trompette, il dit : " AUons ! " 
De loin il flaire la bataille, 
La voix tonnante des chefs et les cris des guerriers. 

Est-ce par ta sagesse que L'epervier prend son vol 

Et dcploie ses ailes vers le nudi ? 
2 7 Est-ce a ton ordre que l'aigle s'eleve, 

Et fait son nid sur les hauteurs? 
23 II habite les rochers, il fixe sa demeure 

20 £**? ^f dcnts de to P ierre » sur le sommet des monts. 

7 De la, il guette sa proie, 

Son regard perce au loin. 

30 Ses petits s'abreuvent de sang; 

Partout oil il y a des cadavres, on le trouve. 

_ ~- y$ $ $ ■ 
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Chap. XL, i. LIVRE DE JOB. Chap. XL, 27. 

CHAP. XL — XLI. — Second cUscours du Seigneur. 

40 Le Seigneur s'adressant a Job, dit : 

2 Le censeur du Tout-Puissant veut-il encore plaider contre lui? 
Ceiui qui dispute avec Dieu peut-il repondre ? 

3 Job repondit au Seigneur, en disant : 

4 Chetif que je suis, que te repondrai-je ? 
Je mets la main sur ma bouche. 

5 J'ai parle une fois, je ne repliquerai pas; 
Deux fois, je n'ajouterai rien. 

6 Le Seigneur parla encore a Job du sein de la tempete, et dit : 

7 Ceins tes reins, comme un homme; 

Je vais finterroger, et tu me repondras. 

8 Veux-tu done aneantir ma justice, 
Me condamner afin d'avoir droit? 

q As-tu un bras comme celui de Dieu, 

Et ta voix, comme la sienne, est-elle un tonnerre ? 

iq Pare-toi de grandeur et de magnificence, 

Revets-toi de gloire et de majeste ; 

1 1 Epanche les flots de ta colere, 
Abaisse le superbe d'un regard. 

12 D'un regard fais plier le superbe, 
Ecrase sur place les mechants; 

j 3 Fais-les tous ensemble rentrer dans la poussiere, 

Enferme-les dans la tombe obscure : 

14 Alors moi aussi je te rendrai I'hommage, 
Que ta droite peut te sauver. 

15 Vois Behemoth, que j'ai cree comme toi : 

II se nourrit d'herbe, comme le boeuf. ' 

16 Quelle force dans ses reins I 

Quelle vigueur dans les muscles de ses flancs ! 
r - 11 dresse sa queue cemme un cedre; 

Les nerfs de ses cuisses forment un solide faisceau. 

18 Ses os sont des tubes d'airain, 
Ses cotes sont des barres de fer. 

19 C'est le chef-d'oeuvre de Dieu; 

Son Createur Ta pourvu d'un glaive. 

20 Les montagnes lui fournissent sa pature; 
Autour de lui se jouent toutes les b^tes des champs. 

21 II se couche sous les lotus, 

Dans le secret des roseaux et des marecages 

22 Les lotus le couvrent de leur ombre, 
Les saules du torrent renvironnent. 

23 Que le fleuve deborde, il ne craint pas; 

II serait tranquilie, quand le Jourdain monterait & sa gueule, 

24 Est-ce en face qu'on pourra le saisir, 

Le prendre dans des filets et lui percer les narines? 

25 Tireras-tu Leviathan avec un hamecon, 

Et luiserreras-tu la langue avec une corde? 

26 Lui passeras-tu un jonc dans les narines, 
Et lui perceras-tu la m&choire avec un anneau? 
T'adressera-t-il d'ardentes prieres? 
Te dira-t-il de douces paroles? 



27 



XL, 5. H4bratstne. Sen* : je ne veox pas | 26. Vulg.: emtlirartu fa fiUts de tape** 
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Fera-t-il une alliance avec toi? 

Le prendras-tu pour toujours a ton service? 

Joueras-tu avec lui comme avec un passereau? 

L'attacheras-tu pour amuser tes filles? 

Les pecheurs associes en font-ils le commerce? 

Le partagent-ils entre les marchands? 

Cribleras-tu sa peau de dards, 

Perceras-tu sa tele du harpon? 

Essaie de mettre la main sur lui : — 

Souviens-toi du combat, et tu n'y reviendras plus. 

Le chasseur est trompe dans sou attente; 

La vue du monstre suffit a le terrasser. 

Nul n'est assez hardi pour provoquer Leviathan : 
Qui done oserait me resister en face? 
Qui m'a oblige, pour que j'aie a lui rendre ? 
Tout ce qui est sous le ciel est a moi. 

Je veux parler encore de ses membres, 

De sa force, de l'hannoaie de sa structure. 

Qui jamais a soulev6 le bord de sa cuirasse? 

Qui a franchi la double ligne de son ratelier ? 

Qui a ouvert les portes de sa gueule ? 

Autour de ses dents habite la terreur. 

Superbes sont les lienes de ses ecailles, 

Comme des sceaux Sroitement serres. 

Chacune touche sa voisine; 

Un souffle ne passerait pas entre elles. 

EUes adherent Tune a Tautre, 

Elles sont jointes et ne sauraient se separer. 

Ses eternuements font jaillir la lumiere, 

Ses yeux sont comme les paupieres de Taurore. 

Des Cammes jaillissent de sa bouche, 

II s'en echappe des Stincelles de feu. 

Une fumee sort de ses narines, 

Comme d'une chaudiere bouillante. 

Son souffle allume les charbons, 

De sa bouche s'elance la flamme. 

Dans son cou reside la force, 

Devant lui bondit !'6pouvante. 

Les muscles de sa chair tiennent enseml 1 % 

Fondus sur lui, in£branlables. 

Son coeur est dur comme la pierre, 

Dur comme la meule inferieure. 

Quand il se leve, les plus braves ont peur, 

L'epouvante les fait deiaiilir. 

Qu'on Tattaque avec Tepee, Tepee ne resiste pas, 

Ni la lance, ni le javelot, ni la cuirasse. 

11 tient le fer pour de la paille, 

L'airain comme un bois vermoulu. 

La fille de Tare ne le fait pas fuir, 

Les pierres de la fronde sont pour lui un fetu; 

La massue un brin de chaume; 

II se rit du fracas des piques. 

Sous son ventre sont des tessons aigus : 

On dirait une herse qu'il 6tend sur le limon. 

II fait bouillonner Famine comine une chaudiere, 

H fait de la mer un vase de parfums. 



30. Vulg. : // cou^troHUiU tn marcemux % 
wit pour le vendre, soit poor en faire un 
festinl 

33* Ce verset, rattache* dans l'hlbreu au cha- 



pitre suivant, est mieux place par la Vulgate, 
a la tin du chap. xl. A ce mime chap, xl ap- 
partiendraient aussi, logiquement, tes deux 
versets suivants. 
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23 n laisse apres lui un sillage de lumiere, 
Oa dirait que Fabime a des cheveux blancs. 

24 n n'a pas son egal sur la terre, 

II a ete cree pour ne rien cniindre. 

25 II regarde en face tout ce qui est eleve, 
U est le roi des plus fiers animaux. 

CHAP. XL 1 1. — Humble confession dejob 

42 Job repondit au Seigneur et dit : 

2 Je sais que tu peux tout, 

Et que tes desseins ne rencontrent pas d'obstacles. 

3 " Quel est celui qui obscurcit la Providence, sans~savoir? " 
Oui, j'ai parle sans intelligence 

De merveilles qui me depassent et que j'ignore. 

4 " Ecoute-wox, je vais parler; 

Je finterrogerai, reponds-moL " 

5 Mon oreille avait entendu parler de toi; 
Mais maintenant mon oeil t'a vu. 

6 C'est pourquoi je me condamne et je fais penitence 
Sur la poussiere et sur la cendre. 

Epilogue. 



7 Apres que le Seigneur eut adressS ces 
1 aroles a Job, il dit a EUphaz de The* 
iian : "Ma colere est afiumee contre 
ki et contre tes deux amis, parce que 
vtus n'avez pas parle de moi selon la 
v&ite, comme Ta fait mon serviteur 

8 Job. Maintenant^ allez prendre sept 
jeunes taureaux et sept beliers; puis ve- 
nez trouver mon serviteur Job, et offrez 
pour vous un holocauste. Job, mon ser- 
viteur, priera pour vous, et c'est par 
egard pour lui seul que je ne vous traite- 
rai point selon votre folie; car vous n'avez 
pas parle de moi selon la verity comme 
ra rait mon serviteur Job. 

9 Eliphaz de Theman, Baldad de Suhe 
et Sophar de Naaman allerent done et 
firent comme le Seigneur leur avait dit; 
et le Seigneur eut egard a la priere de 
Job. 

10 Le Seigneur r&ablit Job dans son pre- 
mier etat, pendant que Job interoSdait 
pour ses amis, et il lui rendit le double 

XLI 1, 3. Quel est celui : Job respite les paro- 
les mSmes de Diea (xxxviii, a) et s'en fait rap- 
plication. 

4. Ce verset rappelte les paroles de Dieu 
. (xxxviii, 3; xl, 7) et aussi celles de Job (xiii, 
m) : Job redit les premiere*, soit pour s'humi- 
lier, soit pour demander a Dieu de l'ecouter a 
ton tour. II se condaranerait plus cruellement 
encore, s'il avait en vue son propre langage, si 
tdmlraire, du chapitre xiii, aa. 

7. Le recit recommence en prose, comme 
dans le preaaibule. 

ix. Lui Jit don, selon la coutume des visi- 



de tous ses biens. Ses freres, ses soeurs n 
et ses anciens amis vinrent tous le visi- 
ter et mangerent avec lui dans sa mai- 
son. Us le plaignirent et le consolerent de 
tous les malheurs que le Seigneur avait 
fait venir sur lui, et chacun creux lui fit 
don d'une kesita et d'un anneau d'or. 

Et le Seigneur benit les derniers temps 12 
de Job plus encore que les premiers, et 
il posseda quatorze mille ty*ebis, six mille 
chameaux, mille paires de bceufs et mille 
anesses. n eut sejpt fils et trois filles; 15 
il nomma la premiere Jemima, la deu- 14 
xieme Ketsia, et la troisieme Keren-Hap- 
pouk. Dans toute la terre il n'y avait 15 
pas d'aussi belles femmes que les filles de 
Job, et leur pere leur donna une part 
d*herita^e parmi leurs freres. 

Job vecut apres cela cent quarante 16 
ans, et il vit ses fils et les fils de ses fils 
jusqu'a la quatrieme generation. 

Et Job mourut vieux et rassasie de 17 
jours. 

teurs (Gen. xxxiil, xo), d'une JMsita, piece d'ar* 
gent de Tepoqae patriarcale, que les anciens 
tradueleurs ont peut*e*tre crue frappee a Peffigie 
d'une W«<VuIg.). 

t* Jimimc^ c-id. Colombe (Vu!g. Diem, 
jour). —■ Ketsia{psG$x,Qitsufy c-a-d. parfum, 
et spe^cialement celui qu'on tirait de la casu, 
plante aromatique si recherchee en Orient 
(Ps. xlv, 9)1 — Kire*.H aff<mk % cAa-d. boite 
d'antimoine, fard dont les femmes orientales se 
peignent les paupieres et lessourcils pour re- 
hausser l'eclat de leurs yeux. 
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PS AUME L — Bonkeur desjustes et malheur des impies. 

eurrux l'homme qui ne marche pas dans le conseil des impies. 
gtu ne se tient pas dans la voie des p&heurs, 
Et qui ne s'assied pas dans la compagnie des* moqueurs 

r * . , Mais qm a son plaisir dans la loi de Jehovah, 

Et qui la medxte jour et nuit ! 

II est comme un arbre plante pres d'un cours d'eau, 
yui donne son fruit en son temps, 
Et dont le feuillage ne se fletrit pas • 
Tout ce qu'il fait lui reussit 

II n'er est pas ainsi des impies : 

lis sont comme la paille que chasse le vent 

C est pourquoi les impies ne resteront pas debout an jour du iueement 

Ni les pecheurs dans Tassemblfe des justes. jugemenr, 

Car Jehovah connait la voie du juste. 

Mais la voie des pecheurs mene a la mine. 

PSAUME H. — Les triomphes de VOint du Seigneur. 

Pourquoi les nations s'agitent-elles en tumulte, 

Et les peuptes m&Iitent-ils de vains projets? 

Les rois de la terre se soulevent, 

Et les princes tiennent conseil ensemble 

Contre Jehovah et contre son Oint. 

" Brisons lews liens, disentiis, 

Et jetons loin de nous leurs chaines ! " 

Celui qui est assis dans les cieux rit, 
Le Seigneur se moque d'eux, 
Alors ii leur parlera dans sa colere, 
Et dans sa fureur il les epouvantera : 
" Et moi, j'ai etabli men roi 
Sur Sion, ma montagne sainte." 

" Je publierai le d&ret : 

Jehovah m'a dit : Tu es mon Fils, 

Je t ai engendrt auiourd'hui 

Demande, et je te donnerai les nations pour hentajre, 

Pour domame les «jWmit& de la term 

Tu les briseras avec in sceptre de fer, 

Tu les mettras en pieces comme le vase du potier. " 

Et maintenant, rois, devenez sages- 
Recevez l'avertissement, jages de la terre. 
bervez Jehovah avec crainte* 
Tressaillez de joie avec trembtement 



J: 1 ' , M «l**un; Vulgate... eusit dont la 
chairtd, corrupt^ dcs hommca ^^ '* 

2. lotnp. Jos. i, 8. 

3- Comp. Jer. xvii, 8. 

fcni des , <3 T««» dontJ* justice DieS 
Sue? quc ^ ,lefoi, les im P*«* *"» la vie^ 

II, i. Comp. Act. iv t vj. 



Aim, sa txomtagtt* saint*. 

9- 7> Us Msertu. LXX et Vulg. : ttt Us 
ctntaMtnts. 
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12 Baisez le Fils, de peur qu'il ne s'irrite 

Et que vous ne perissiez dans votre Yoie; 

Car bientot s'allumerait sa colere. 

Heureux ceux qui mcttent en lui leur confiaace ! 

PSAUME HI. — Confiance en Dieu dans la persecution. 

3 Chant de David. A I'occasion de sa fuite devant Absalon, son fils. 

Jehovah, que mes ennemis sont nombreux ! 
Quelle multitude se leve contre moi ! 
Nombreux sont ceux qui disent a mon sujet : 
" Plus de salut pour lu? aupres de Dieu ! " — Sela. 

Mais toi, Jehovah, tu es mon bouclier; 

Tu es ma gloire, et tu releves ma tete. 

De ma voix je crie vers Jehovah, 

Et il me repond de sa montagne sainte. — Sila. 

Je me suis couche et me suis endormi; 
Je me suis reveille, car Jehovah est mon soutien. 
Je ne crains pas devant le peuple innombrable 
Qui m'assiege de toutes parts. 

Leve-toi, Jehovah \ Sauve-moi, mon Dieu ! 
Car tu frappes a la joue tous mes ennemis, 
Tu brises les dents des mechants. 
9 A Jehovah le salut ! 

Que ta benediction soit sur ton peuple ! — Sila. 

PSAUME IV. — jfoie et paix dans la confiance en Dieu, 

At Au maitre de chant, sur les instruments a cordes. Psaume de David. 

2 Quand je t'invoque, reponds-moi, Dieu de ma justice, 
Toi qui, dans ma detresse, me mets au large. 

Aie pitie de moi et entends ma priere. 

3 Fils des hommes, jusques a qiiand ma gloire sera-t-elle outragce ? 
Jusques a quand aimerez-vous la vanite 

Et rechercherez-vous le mensonge? — Silo. 

4 Sachez que Jehovah s'est choisi un homme pieux. 
Jehovah entend que je Tinvoque. 

5 Tremblez, et ne pechez plus ! 

7 Par' !z-vous a vous-memes sur votre couche, et cessez ! — Sila. 

6 * Offirez des sacrifices de justice, 

Et confiez-vous en Jehovah. 

7 Beaucoup disent : " Qui nous fera voir le bonheur? " 
Pais lever sur nous la lumiere de ta face, Jehovah ! 

8 Tu as mis dans mon coeur plus de joie qu'ils n'en ont 
Au temps ou abondent leur froment et leur vin nouveau. 

9 En paix je me coucherai et je m'endormirai aussit&t; 
Car tot, Jehovah, toi seul, 

Tu me fais habiter dans la securite. 



»», 



is. BaUtz le Fils: acte d'hommage. LXX et 
VTulflT., attachcz-vous a V instruction. 

III, 3. A mon sujet \ lite, au sujet de mon 
4*fr:h4bnlsme. 

4. Mon bouclier, lite un bouclier autour de 
moi, Vulg. mon protecleur. 

6. Ou men \je me couche, 

8. Tu frappes, etc LXX et Vulg., carinas 
frappd tout ceux qui itaient sans raison mes 
adversaires. 

IV, !• Au maitre de chant LXX et Vulg., 
pour la fin % ou jusqu'a la fin; cantique de 
louange. Psaume de David. 



a. LXX et VuJg. : quand je I *invoquais t It 
Dieu de ma justice m'a txauci. — Dieu de 
ma justice, c-a-d. mon Dieu juste. 

3. Glirirt ou tragic. LXX et Vulg., jusques J 
quand aurtM-vous le camr appesanti. 

5. LXX et Vulg., mtttcMvoMS en coUre x 
mais ne p/che* Joint; les pro jets que vous midi* 
te* dans votre cceur, regrette%4es sur votrt 
couche. 

7. Fais lever etc LXX et Vulg.: la lumifre 
de ton visage Seignttur, a iti imprimis sur 

j nous comme un signe. 

8. Leur froment. LXX et Vulg. sjoucent kuile. 
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PSAUMB V. — Pn'ire du juste contre PiT/ipie. 
Au maitre de chant Sur les flutes. Psaume de David, 
Pr&e i'oreille a mes paroles, Jehovah, 
Entends mon secret gemissement; 
Sois attentif a mes cris, 6 mon Roi et mon Dieu; 
Car c'est a toi que j'adresse ma priere. 
Jehovah, des Ie matin, tu entendras ma voix; 
Des le matin je t'offre mes voeux et j'attends/ 
Car tu n'es pas un Dieu qui prenne plaisir au mal* 
Avec toi le mechant ne saurait habiter. ' 

Les insenses ne subsistent pasdevant tes yeux* 
Tu hais tous les artisants d'iniquitc. ' 

Tu fais perir les menteurs; 
JShovah abhorre Thomme de sang et de fraude. 

Pour moi, par ta grande misericorde, j'irai dans ta maison- 

Je me prosternerai, dans ta crainte, devant ton saint temple. 

Seipeur conduis-moi, dans ta justice, a cause de mes ennemis; 

Apianis ta voie sous mes pas. 

Car il n'y a point de sincerite dans leur bouche- 

Leur coeur n'est que malice; ' 

Leur gosier est un sepulcre ouvert, 

Leur langue se fait caressante. 

Chatie-les, 6 Dieu ! 

Qu'ils echouent dans leurs desseins; 

A cause de leurs crimes sans nombre, precipite-les- 

Car ils sont en revoke contre toi. ' 

Alors se rejouiront tous ceux qui se confient en toi- 
lis seront dans une perpetuelle allegresse, et tu les'protejreras- 
lis se avreront d de joyeux transports, ceux qui aimentton nom. 
Car tu benis le juste, Jdhovah; 
* Tu Pentoures de bienveillance comme d*un bouclier. 

PSAUME VL — V&meptnitente implore la misericorde divine. 
Au maitre de chant Sur les instruments d cordes, a l'octave. Psaume de David 
Jehovah, ne me punis pas dans ta colere, 
Et ne me chatie pas dans ta fureur. 
Aie pittede moi, J&ovah, car je suis sans force; 
Gueris-moi, Jehovah, car mes os sont tremblants. 
Mon dme est dans un trouble extreme, 
Ettoi, Jehovah, jusques k quand...? 

Reviens, JShovah, delivre mon dme; 

Sauve-moi a cause de ta misericorde. , 

Car celui qui meurt n'a plus souvenir de toi; 

Qui te louera dans le sejour des morts ? 

Jesuis epuise* d force deg6niii 

Chaque nuit ma couche est baignee de mes larmes, 

Mon lit est arrosS de mes plenrs. 

Mon ceil est consume* par le chagrin; 

II a vieilli d cause de tous ceux qui me persecutent 



V, x. Nechilotk t probablement /ta tes; scion 
a autres, un modemusical, ou ledlbut d'un air 

t Z'J* * ****** **»*****"«•*, list, ma pensie. 
l-AX ct Vute. men cri> 

J'tx 7 ' *'°H** 2"f va H x \ ntt *J* dispose pour 

****** jemgprtsente devant tot\ etf observe. 

v£ j m£S *V> htu dtvamt «*"• LXX et 

Y ™g. t devout toi. 



10. Leur langue, etc.; lift., Us font leur lan- 
gue douce. 

xx. Pricipite-les dans la mine. 

12. Aim se rejouiront. LXX et Vulg., et one 
se rejowsseni. — Tu Us >^mw.LXX et 
Vole., tu haHterm an milieu d'enx, 

VI, i. A Vo£lave % indication se rapportant 
au mode d'execution du Psaume. 

6. Dans U sejour des morU % litt., le school. 
Vufe., lesenfers. 

8. II a vieilli. LXX et Vufe.,>W t*tf& 
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Eloignez-vous de moi, vous tous qui faites le inal ! 

Car JShovah a entendu la voix de mes larmes. 

Jehovah a entendu ma supplication, 

Jehovah accueillera ma priere. 

Tous mes ennemis seront confondus et saisis d'epouvante; 

lis reculeront, soudain couverts de honte. 

PSAUME VII. — Que Dieu, dans sajustiee, garde P innocent etpunisse U michant. 

Dithvrambe de David, qu'il chanta a Jehovah a l'occasion des paroles de Chus, 
le Benjamitc. 

Jehovah, mon Dieu, en toi je me confie; 
Sauve-moi de tous mes persecutors et delivre-moi : 
De peur qu J il ne me dechire, comme un lion 
Emportant saproie que nul ne lui arrache. 

^ Jehovah, mon Dieu, si j'ai fait cela, 
S ? il y a de l'iniquite dans mes mains; 
Si j'ai rendu le mal a qui est en paix avec moi, 
Si j'ai depouille celui qui m'opprime sans raison 
Que l'ennemi me poursuive et nratteigne, 
Qu'il foule a terre ma vie, 
Qu'il couche ma gloire dans la poussiere. 

Leve-toi, Jehovah, dans ta colere, 
Porte-toi contre les fureurs de mes adversaires; 
Veille sur moi, toi qui ordonnes un jugement 
Que i'assemblee des peuples t'environne ! 
Puis, Relevant au-dessus d'elle, remonte dans les hauteurs. 
JShovah ju^e les peur les : 
Rends-moi justice, J&iovah, 
Selon mon droit et mon \z nocenco. 
* Mets un terme a la malice des mechants, 

Et affermis le juste, ,- 

Toi qui sondes les coeurs et les reins, 6 Dieu juste ! 

Mon bouclier est en Dieu, 

Qui sauve les hommes au coeur droit 

Dieu est un juste juge; 

Tous les jours le Tout-Puissant fait entendre ses menaces. 

Certes, de nouveau il aiguise son glaive, 

II bande son arc et il vise; 

II dirige sur lui des traits meurtriers, 

Des fleches qui portent la flamme. 

Voici le rnkkant en travail de Finiquit6 : 

II a concu le malheur, et il enfante le mensonge. 

II ouvre une fosse, il la creuse, 

Et il tombe dans l'abime qu'il preparait 

Son iniquity retombe sur sa tete; 

Et sa violence redescend sur son front 



Je louerai Jehovah pour sa justice, 

Je chanterai le nom de Jfihovah, le Tres-Haut 



VII, x. Hlbr. schiggaim, de flens tncertain : 
Dithyrambs, iUgie ou complaint*. LXX et 
Vulg., psmume. 

4. Cela. ce dont I'acciisaient ses ennemis. 

5 . LXX et Vulg., si j'ai rendu le maid ceux 
fwt m'em Juisaieut, que je tombe impuissant 
Jivant mes ennemis, je u mirite. 

8. Que VastembUe etc. : Selon d'autres : 
VauembUe des Peuples t'environne. — Au* 
dessus d'eUe. Vulg., 4 cause d'elle. 



t 10. O Dieu juste. LXX et Vulg. lieot le mot 
juste a ce qui suit. 

xz. Mon bouclier set en Dieu. LXX et Vulg 
Mon juste (mot pris a la fin du vers, precedent) 
secours (vient) du Seigneur. 

is. Fait entendre ses menaces, litt. est ir- 
rite*. Vulg.: Dieu est un juge juste, fort etpo- 
tient; cst-cs qu'il est tons les jours en colire f 
(LXX ; il n % est pas tous les jours en colirt). 
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Ps. VIII, i. lE , LIVRE pES PSAUMES ps ix ^ 

PSAUME VIIL - Dun admirable dans ses awes. 

8 Au maitre de chant, sur la Gitthienne. Chaat de David. 

2 Jehovah, notre souyerain Maitre, 
Que ton aom est glorieux sur la terre. 
Toi qui as revetu les cieux de ta majeste ! 

3 &&fea? de % enfants . et de ceux qui sont a la mamelle 

lu t es fonde une force vielorieuse, pour confondre tes mMnk 
Pour unposer silence a l'adversan4 * tvStfS^^*™' 

4 Quand je contemple tes cieux, ouvrage de tes mains 

Qu^Tce^fif 5 qUC ^ " <*£* <&£?* 

5 Rum?,??* ^ Une ' P 01 "" «P e ta te souviennes de Iui • 
, £* '?. N* * 1'homme, pour que tu en prennes soin ? 

6 Tu ,as fait de peu inferieur a Dieu, 

Tu 1 as couronne de gloire et d'honneur. 

I u lui as donne rempire sur les auvres de tes mains- 

Tu as nus toute la creation sous ses pieds • ' 

s Brebis et bceufc, tons ensemble, 

Et les animanx des champs, 
9 Oiseaux du ciel et poissons de la mer 

Et tout ce qui parcourt les sentiers de l'ocean. 
io Jehovah, notre Seigneur, 

Que ton nom est magnifiqae sur toute la terre ! 

PSAUME K. - Hymne a la puissance de Dieu q „i per* les im p its tt protige 

9 Au maitre de chant Sur Pair « Mort au fib » Psaume de David * 
z Je louerai Jehovah de tout mon occur 

Je raconterai tes merveilles. ' 

3 Je me rejouirai et je tressaillerai en toL 
Je chanterai ton nom, & Tres-Haut 

4 Mes ennemis reculent ; 

Us trebuchent et tombent devant ta face. 

5 Car tu as pris en main mon droit et ma cause 
I u t es assis sur ton tr6ne en juste juge. 

Tu as efface leur nom pour toujours et a jamais 
1 L ennenu est aneanti ! Des mines pour tffiS". 

Des viUes que tu as renversees ! wu J ours - 

Leur souvenir a disparu ! 

8 Jl Iais J^ovah siege a jamais, 

II a dresse son trone pour Ie jugement 

9 li juge Ie monde avec justice, 

II juge les peuples avec droiture. 

Jehovah est un refuge pour I'opprime, 
Un refii^e au temps de la detresse. 

dt^«* SUF •* Gittk !<*»*> so» un instrument 
L K8F!?' fVff "ft venant de Geth, ville 
dttPhiljst.ru .LXXet f Vul^,A«rr/«/rriW«. 

t* y t'L u £!L& t * "?' /or€€ ' LXX et Vul *. 

«£i£r LXX ct Vut ' ~ ** ****»> 



6 



Psaume unique. L'unit* primitive du poeme 
paralt indiquee par , I'alphabAisme des™ 
parties. Chaque lettre de I'alphabet, sauf plu* 
sieura exceptions, commence deux versets, et 
la sene des lettres, non epuisee dans la Dre- 

1A, i. Mort au fils, ou menrs flour U tils • 
2?S£!!2 ,, fvlr aird g l l dle P «^edevaU 

Swrf**- xx * VuI *- *°* r lt * Sficr «* 

«lfc etc) rfuniwent Ie5 3 9 «mw « fun I tSUjtbS^ ' **" ""*"* " ****** 
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Ps. X, 9. 
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En toi se confient tous ceux qui connaissent ton nom; 
Car tu ne delaisses pas ceux qui te cherchent, Jehovah. 

Chantez a Jehovah, qui reside en Sion; 

Publiez parmi les peuples ses hauts faits. 

Car celui qui redemande le sang verse s'en est souvenu, 

U n'a point oublie le cri des affliges. 

" Aie pitid de moi, Jehovah, disaient-tls; 
Vois Taffiiction oil m'ont reduit mes ennemis, 
Toi qui me retires des portes de la mort, 
Ann que je puisse raconter toutes les louanges 
Aux portes de la fille de Sion, 
Tressaillir de joie a cause de ton salut " 

Les nations sont tombees dans la fosse qu'eiles ont creusee; 

Dans le lacet qu'eiles ont cache s'est pris leur pied. 

Jehovah s'est montre, il a exerce le jugement; 

Dans l'ceuvre de ses mains il a enlac6 l'impie. — Higgawn. tela. 

Lw impies doivent retourner au sejour des marts, 
Toutes les nations qui oublient Dieu. 
Car le malheureux n'est pas toujours oublie, 
L'esperance des affliges ne perit pas a jamais. 

Leve-toi, Jehuvah ! Que l'homme ne triomphe pas ! 
Que les nations soient jugees devant ta face ! 
Frappe-les d'epouvante, Jehovah; 
Que les peuples sachent qu'ils sont des hommes ! — Silo. 

PSAUME X (Vulg. XI).* 

Pourquoi, Jehovah, te tfens-tu eloigne? # 

Pourquoi te couvres-tu les yeux au temps de la detresse ? 
Pendant que le mechant senorgueiilit, les malheureux se consument; 
lis sont pris dans les intrigues qu'il a concues. 

Car le mechant se glurifie de sa convoitise; 
Le ravisseur maudit, meprise Jehovah. 
Dans son arrogance, le mechant dif : " II ne punit pas ! 
v II n'y a pas de Dieu • " Voila toutes ses pensees. 
Ses voies ne cessent pas d'&re prosperes; 
Tes jugements sont trop eleves pour qu'U s'en inquiete; 
Tous ses adversaires, il les dissipe d'ua souffle 
II dit dans son coeur : " Je ne serai pas ebrante, 
Je suis pour toujours a l'abri du malheur. " 
Sa bouche est pleine de malediction, de tromperie et de violence; 
Sous sa langue t*st la malice et l'iniquite. 
II se met en embuscadc pres des hameaux; 
Dans les lieux couverts il assassine i'innocent; 

Ses yeux epieat l'homme sans defense. 

II est aux aguets dans le Ueu couvert, comme un lion dans son lourre, 



xa. Tes hauts fails. LXX et Vulg., ses des- 



sews. 



13.' S'en est souvenu : Dieu est le goel ou le 
vengeur du sang. 

15. Aux portes ; c'etait la place oii les habi- 
tants se reunissaient pour les affaires, les juge- 

meats, etc . 

17. Htggaion : indication musicale. 

xo. Vespiranee. LXX et Vulg. . & patience. 

ii. Frappe-les d'tpouvante. LXX et Vulg.: 
impcse-lcur un dofleur. 

* A parti? du Ps. x, il faut diminuer d'une 
unit* le nombre marquant la serie des Psau- 



mes selon l'hdbreu, pour avoir le Psaumecor- 
respondant scion la Vulgate. . 

XT 1. Te couvres-tu les yeux. Vulg. es-tu di- 
dtiigneux (de tes fidelesl -r.^, 

3T5. LXX et Vulg. : " On glonfie le &ke*r 
pour ses convoitises, et Vimpie recoit ***** 
7irtions. Le ptckeur aigrit de plus "J-"]* 
Seigneur; dans sa/ureur ™<WP**"!fzL 
comptederien; Dieu * sst jamais prisent*** 
pensie.Sesvoiesen tout temps sont filetnes Jew 
ruption. Vos jugement* sont bind* tonrtg&a* 
aussi traite-t-il en despote tous ses {***">*- 

8. Pris des kameaux, LXX et Vulg., avtc 

les richer 
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Ps. X, io. 
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Ps. XII, 4. 
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II est aux aguets pour surprendre le pauvre; 
II s'en saisit, en le tirant dans son filet. 

II se courbe, il se baisse, et les malheureux tombent dans ses griffes. 

II dit dans son coeur : " Dieu a oublie ! 

II a couvert sa face, U ne voit jamais rien. " 

Leve-toi, Jehovah; 6 Dieu, Ieve ta main ! 

N'oublie pas les affliges. 

Pourquoi le mediant meprise-t-il Dieu ? 

Pourquoi dit-il en son cglhit : '* Tu ne punis pas? " 

Tu as \yxpourtant; car tu regardes la peine et ta souffrance, 
Pour prendre en main leur cause. 
A toi s'abandonne le malheureux, 
Tu viens en aide a l'orphelin. 

Brise le bras du mechant; 

L'impie, — si tu cherches son crime, ne le trouveras-tu pas? 

Jehovah est roi a jamais et pour Teternite, 

Les nations sont exterminees de sa terre. 




PSAUME XI (Vulg. X). — Stcuriti de V&me qui se fie d Dieu. 
11 Au maitre de chant. De David. 

En Jehovah je me confie; 

Comment dites-vous a mon ame : 

" Fuyez a votre montagne, comme Toiseau. 

2 Car void que les mdchants bandent Tare, 
lis ont ajust£ leur fleche sur la corde, 

Pour tirer dans Tombre sur les homines au coeur droit, 

3 Quand les fondements sont renverses, 
Que peut faire le juste ? " 

4 Jehovah dans son saint temple, 
Jehovah, qui a son trone dans les cieux, — 
A les yeux ouverts, 

Ses paupieres sondent les enfants des hommes. 

5 Jehovah sonde le juste ; 

II hait le mSchant et celui qui se plait a la violence. 

6 II fera pleuvoir sur les m&hants des lacets; 

Feu, soufre et vent brulant sont la coupe qu'ils auront en partage. 

7 Car le Seigneur est juste, il aime la justice; " 
Les hommes droits contempleront sa face. 

PSAUME XII (VULG. XI). — Prilre pour implorer le seeours ae Dieu centre 

les impies. 

Aa maitre de chant Sur Poctave. Chant de David 
Sauve, J&ovah ! car les hommes pieux s'en vont, 
Les fidfcles disparaissent d'entre les enfants des hommes. 
On se dit des mensonges les uns aux autres; 
On parie avec des levres fiatteuses et un cceur double. 
Que Jehovah retranche toutes les tevres fiatteuses, 
La langue qui discourt avec jactance, 

Xl f 1. A mon Ame, a moi. 

S. If kait, etc. LXX et Vulg ., mats ulni 
1* *me Vmtquiti est Veunemi de son Ame. 

& Allusion au ch&timent qui d£tmisit So- 
dooe ct Gomorrhe (Gen. aix, 24). 



7. Lis hommes droits, etc. LXX et Vulff*. 
son visage considcre Viquitf. 
YM t %*LesJidiles. I XX et Vulg^lesveritfi 
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Ps. XII, 5. I ER LIVRE DES PSAUMES. Ps. XIII, 6. 

5 Ceux qui disent : u Par notre langue nous sommes forts; 
Nous avons avec nous nos levres : qui serait notre maitre? " 

6 " A cause de Foppression des affliges, du gemissement des pauvres, 
Je veux maintenant me lever, dit Jehovah; 

Je leur apporterai le salut apres lequei ils soupirent " 

1 Les paroles de Jehovah sont des paroles pures, 
Un argent fondu dans un creuset sur la terre, 
Sept fois purine. 

8 Toi, Jehovah, tu les garderas; 

Tu les preserveras a jamais de cette generation, 
o Autour cTeux les mechants se promenent avec arrogance : 

Autant ils s'elevent, autant seront humilies les enfants des hommes. 

PSAUME XIII (Vulg. XII). — PrUre du fidtle dans la tribulation. 

13 Au maitre de chant Chant de David. 

2 Jusques a quand, Jehovah, m'oublieras-tu toujours? 
Jusques a quand me cacheras-tu ta face? 

3 Jusques a quand mon ame formera-t-elle des projets, 
Et chaque jour le chagrin remplira-Ml mon coeur ? 
Jusques a quand mon ennemi s'elevera-t-il contre moi? 

4 Regarde, reponds-moi, Jehovah mon Dieu I 
Donne la lumiere a mes yeux, 

Afin que je ne m'endorme pas dans la mort, 
c Afin que mon ennemi ne dise pas : " Je Fai vaincu ! " 

Et que mes adversaires ne se rejouissent pas en me voyant chanceler. 

5 Moi, j'ai confiance en ta bonte ; 

Mon cceur tressaillira a cause de ton salut, 

Je chanterai Jehovah pour le bien qu'il m'a fait. 

PSAUME XIV (Vulg. XIII). —Malice des impies. Le salut est en Dieu. 

14 Au maitre de chant De David. 

L*insense dit dans son cceur : " 11 n'y a point de Dieu ! 

Les hommes sont corrompus, ils commettent des actions abominables ; 

II n'en est aucun qui fasse le bien. 

2 Jehovah, du haut des cieux, regarde les fils de rhomme, 
Pour voir s'il est quelqu'un de sage qui cherche Dieu. 

3 Tous sont egares, tous sont pervertis; 
11 n'en est pas un qui fasse le bien, 
Pas un seul ! 

4 Ont-ils a ce point perdu le sens, ceux qui commettent Finiquite? 
Ils devorent mon peupie comme ils mangent du pain; 

lis n'invoquent point Jehovah, 
c lis trembleront tout a coup d'epouvante, 

Car le Seigneur est au milieu de la race juste. 
6 Essayez de confondre les projets du malheureux ! 

Cest en vain, car le Seigneur est son refuge. 



6. Apris liquet ils soupirent. LXX et Vulg., 
tt en cttafagirni avtc une entiire liberti. 
8. Tu les garderas.V\d%. t nous. 

XIII, 6. Dt ton salut, de U delivrance que 
que tu m'accorderas. LXX et Vulg. ajoutent : 
ctje dlebrerai U nom du Seigneur, le Tris* 

Haut. _ __. 

XIV, 1. Ce Psaumeest idenuque au LI1I«, 
sauf quelques variantes. 

3. Pervertis. Vulg. inutile*. 

Les 1 OCX et la Vulg. inserent ici trots versets 
que S. Paul (Rom. Ill, 13-18) cite a la suite du 
vers. 3, et qu'il eooprunte a d'autres passages de 



l'Ecriture; " Leur easier est un sipuicrc ouvert; 

ils se servent de lenrs langue pour tromHn 

un venin d' aspic est sous leun levrts. Unt 

boucJU est plane de malediction et d amtrtu* 

me; Us out les pieds agiles pour ripanart U 

tang. L'Jiclion et le matheur sont data hurt 

voies; its ue connaissmt pas le chimin de I* 

paix; la craintt du Seigneur n'ist pas devans 

/curs yeux." Its ne figurent pas dans le Ps. LIU- 

5. /is trembleront tout 4 coup, Utt. Id tU 

trembUrout. - DWpouvante. LXX et Vulg. 

ajoutent, la oh iiny avaitpas de cause d fpw 

vante. 
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UMES. 



Ps. XVI, 11. 



Oh ! puisse venir de Sion la deliyiaiice d'Israei ! 
Quand Jehovah ramenera les capttfs de son peuple, 
Jacob sera dans lajoie, Israel dans i'auegresse. 



PSAUME XV (Vulg. XIV). — Les Vertus qui donnent acch auprh de Dim. 

15 Psaume de David. 

Jehovah, qui habitera dans ta tente? 

Qui demeurera sur ta montagne sainte? — 

2 Celui qui marche dans rinnooenee, qui pratique la justice, 

Et qui dit la verite dans son coeur. 

1 II ne calomnie point avec sa langue, 
II ne fait point de mai a son frere, 

Et ne jette point Popprobre sur son prochain. 

4 A ses yeux le reprouve est digne de honte, 
Mais il honore ceux qui craignent Jehovah. 

S'il a fait un serment a son prejudice, ii n'y change rien, 

5 11 ne prete point son argent a usure, 

Et il n'accepte pas de present centre Pinnocent: — 
Celui qui se conduit ainsi ne chancellera jamais. 

PSAUME XVI (Vulg. XV), — Prim du juste qui a choisi Dim pour son partage. 

16 Hvmne de David. 

2 Je dis a Jehovah : " Tu es mon Seigneur, 
Toi seui es mon bien." 



•^ 
j 
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Les saints qui sont dans le pays,- 

Ces illustres, sont Tobjet de toute mon affection. 

On multiplie les idoles, on court apres les; dieux etrangers;. 

Je ne repandrai point leurs libations de sang, 

Je ne mettrai pas leurs noms sur mes lev res. 

Jehovah est la part de mon heritage et de ma coupe, 

C'est toi qui ra'assures mon lot. 

Le cordeau a mesurS pour moi une portiou delicieuse; 

Oui, un splendide heritage m'est echu. , 

Je benis Jehovah qui m'a conseille; 

La nuit meme, mes reins m'avertisscnt 

Je mets Jehovah constamment sous mes yeux, 

Car il est a ma droite : je ne chancellerai point 

Aussi mon camr est dans ia joie, mon ame dans Pallegresse, 

Mon corps lui-meme repose en securite. 

Car tu ne livreras pas mon dme au sejour des morts, 

Tu ne permettras pas que celui qui t'aimi voie la corruption. 

Tu me feras connaitre le sentier de la vie; 

II y a plenitude de joie devant ta face, 

Des ucUces £ternelles dans ta droite 



XV, 4. Un serment LXX et Vulg., il fait 
urmmt «i son prochain, et ne trompe point. 

XVI, 1. Hymn*. H*br. mi k thorn, tenne de 
sens incertain. 

2. Toi seui est mon bien, litt. ( man bien nest 
pas au-Jessus ou & cdtide toi. LXX et Vulg., 
tu n as pas be so in de mes biens. 

vies saints : quant aux saints..., Us. LXX 
et vulg., cest envers Us saints qui sont dans 

*?E **, 7/ m ' a ****** **• *igH*Ur (LXX sa) 

ma hbtrcutti. 

4* D'autres : multitudes seroni Us douUnrs de 
etitx oui courent a}rts d'autres dieux. LXX 
« vulg., Leurs infirmitis so sont multiptiies 
« tnsutte ih out couru avec vitesse. Je me Us 



reunirai point dans Us assemblies de sang, et 
Jenenu scuvteudrai plus de leurs noms pour 
| Us pronvneer. 

5. Ma coupe : voy. xi. 6, 

7. Qui m'a conseitUs LXX et Vulg., qui m'a 
dowse' I* intelligence. 

8. Car il est... LXX et Vulg., puisquHl est 
& ma droiU, pour queje ne ckancelU Point. 

9. Mon dme, litt. ma gloire. LXX et Vulg., 
ma langue. 

zo. Ah sejour des marts, au scheol. Vulg., 
dans I' infer.— Celui out faime, litt. tmpieux. 
Vulg. ton saint. — La corruption on la fosse. 

xi. Devant, litt. avec taface* Vulg., tu me 
remptiras dej'ote avec ton visage* 



** c 565. - 38 
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Ps. XVII, i. I ER LIVRE PES PSAUMES. Ps. XVIII, 5* 

PSAUME XVn (VULG. XVI). - Le juste demand* a Ure delivre de s<s ennemis. 

17 Priere de David. 

Jehovah, entends la justice, 

Ecoute mon cri; 

Prete l'oreille a ma priere 

Qui n'est pas profile par des levres trompeuses. 
2 Que mon jugement sorte de ta face, 

Que tes yeux regardent l'equite ! 
* Tu as eprouve mon coeur, tu 1 as visite la nuit, 

Tu m'as mis dans le creuset : tu ne trouves nen. 

Avec ma pensee ma bouche n'est pas en desaccord. 
4 Quant auctions de l'homme, fidele a la parole de tes levres, 

J'ai pris garde aux votes des vioients. y 
e Mes pas se sont attaches a tes sentiers, 

Et mes pieds n'ont pas chanceie. 

6 Je t'invoque, car tu m'exauces, 6 Dieu; 
Incline vers moi ton oreille, ecoute ma priere. 

7 Signale ta bonte, toi qui sauves ceux qui se reiugient 
Dans ta droite centre leurs adversaires. 

8 Garde-moi comme la prunelle de rail; 

A Tombre de tes ailes mets-moi a couvert 
q ■. Des impies qui me persccutent, 

Des ennemis morteis qui m'entourent 
io Us ferment leurs entrailles a la pitie\ 

lis ont a la bouche des paroles hautaines. 

1 1 lis sont sur nos pas, ils nous entourent, 

lis nous epient pour nous renverser par terre. 

12 On dirait un Hon avide de devorer, 
Un lionceau campe dans son fourre. 

i z Leve-toi, Jehovah, marche a sa rencontre, terrasse-le, 

Detivre mon ame du mechant par ton glaive; 
i 4 Des hommes par ta main, de ces hommes du siecle 

Dont la part est dans la vie pre'sente, 

Dont tu remplis le ventre de tes tresors, 

Qui sont rassasies de fils, 

Et laissent leur superflu a leurs petits-fils. 
i c Pour moi, dans mon innocence je contemplerai ta iace; 

A mon reveil, je me rassasierai de ton image. 

PSAUME XVIII ( VULG. XVII). - AOimu d&grdees apres la dUivrance de Pennemu 
1 ft An ™tre de chant Psaume du serviteur de Jehovah, de David, qui adresse 
I8 a jSlSE^^i Antique, lorsaue Jehovah 1'eut delivre de la mam de 
2 tous ses ennemis et de la mam de SauL 11 dit : 

Je t'aime, Jehovah ma force ! 
-i Jehovah mon rocher, ma forteresse, mon liberatcur, 

Mon Dieu, mon roc ou je trouve un abn, 
Mon bouclier; la come de mon salut, ma citadelle . 

4 J'invoque Jehovah, digne objet de louange, 
Etje suis delivre de mes ennemis. 

c Les liens de la mort m'environnaicnt, ^ ,»*««„*,„♦- 

5 Les torrents de la destruction me remphssaient d epouvante, 



XVII, i. Entends lattice, la cans* juste, * ^*<^f ^ 

a. Management* ma justification. 4- Dt ^%7k^ak tnlelfu^nt 



nombreuse*. . 

3. Les LXX ct la Vulg. ont recule devant la 
plupart des mltaphores Be ce verset. La cornt 



et Vule.. les douleurs de la mert. — Lis tor- 
tntiSela destruction, Utt. de BiliaU Vulg. 
de Vuuquitf* 
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Les liens du scheol m'entouraient, 

Les filets de la mort etaient tombes sur moi. 

Dans ma detresse, j'ai invoque Jehovah, 

J'ai crie vers mon Dieu; 

De son palais il a entendu ma voix, 

Et ir.on cri devant lui est arrive a ses oreilles 

Et la terre fut ebranlee et elle chancela, 

Les fondements des montagnes tremblerent, 

Et ils furent ebranles, parce qu'il etait en courroux. 

La fumee montait de ses narines, 

Un feu devorant sortait de sa bouche, 

De lui jaillissaient des charbons ardents. 

II a abaisse les cieux, et il est descendu; 

Une nuee epaisse etait sous ses pieds. 

Porte sur le cherubin, il a pris son essor; 

II planait sur les ailes du vent. 

Les tenebres l'enveloppaient comme un manteau; sa tente autour dc lui 

C etaient des eaux obscures et de sombres nuages. 

De la splendeur qui I'entourait's'elancerent ses nuees, 

fortant la grele et les charbons ardents. 

Jehovah a tonne dans les cieux, 

Le Tres-Haut a fait retentir sa voix : 

Gr&e et charbons ardents ! 

U a envoy e ses Heches et disperse mes ennemis; 

II a lance ses foudres et les a mis en deroute. 

Alors le lit des eaux apparut, 

Les fondements de la terre nxrent decouverts, 

A ta menace, Jehovah, 

Au souffle impetueux dc tes narines. 

D'en haut, il a etendu sa main^ il ma pris, 

II m'a retire des grandes eaux. 

II m'a delivre dc mon terrible adversaire, 

De mes ennemis qui etaient plus forts que moi. 

lis m'avaient surpris au jour de ma detresse; 

Mais Jehovah a etc mon soutien* 

II m'a mis au large, 

11 m'a sauvc, paroe qu'il s'est complu en moi. 

Jehovah m'a traite selon ma justice, 

Il m'a rendu selon la purete de mes mains. 

Car j'ai observe les voies dc Jehovah, 

Et je n'ai rien fait d'impic qui m'eloigndt de mon Dieu, 

Toutes ses lois etaient devant mes yeux 

Et je n'ai point rejet£ loin de moi ses preceptes. 

J'ai ete sans reproche envers lui, 

Et je me suis tenu en garde contre mon iniquite. 

Aussi Jehovah m'a rendu selon ma justice, 

Selon la purete" de mes mains devant ses yeux, 

Avec celui qui est pieux tu te montres pieux, 

Avec I'homme integre tu agis avec integrite; 

Avec celui qui est pur tu te montres pur, 

Et avec le pervers tu te fcus pervers. 

Car tu sauves le peuple qu'cn opprime, 

Et tu abaisses les regards hautains. 

Oui, tu fais briller mon flambeau; 
Jehovah, mon Dieu, illumine mes tenebres 1 



8-i6. Meuphores empruntees a l'orage. 
.14- GriU y etc : ce 3® membre ne se trouve 
m dans les LXX, nt dans le livre dc Samuel. 



17. Dts grand** €AUx % symbole de perils 
extremes. 
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Ps. XVIII, 30. P* LIVRE DES PSAUMES. Ps. XIX, 3. 

30 Par toi je cours sur la troupe en armes, 
Par mon Dieu je franchis la muraille. 

31 Les voies de Dieu sont parfaites, 
La parole de Jehovah est epuree, 

II est un bouclier pour tous ceux qui se confient en lui. 

32 Car qui est Dieu, si ce n'est Jehovah seul? 
Et qui est un rocher, si ce n'est notre Dieu? 

33 Le Dieu qui me ceint de force, 
Qui rend ma voie parfaite; 

34 Qui donne a mes pieds Pagilite des biches, 
Et qui nra place sur mes hauteurs; 

35 Qui exerce mes mains a combattre, / 
Mes bras a courber Tare d'airain. 

36 Tu m'as donne le bouclier de ton saiut, 
Ta droite me soutient, 

Et e'est ta bonte qui m'a fait grand. 

37 Tu as elargi le chemin sous mes pas, 
Et mes pieds ne chancelient point. 

38 Je poursuis mes ennemis et je les atteins, 

Je ne reviens point que je ne les aie acheves. 

39 Je les brise, et ils ne peuvent se relever; 
Us tombent sous mes pieds. 

40 Tu me ceins de force pour le combat, 
Tu fais plier sous moi mes adversaires. 

41 Tu fais tourner le dos devant moi a mes ennemis, 
Et j'extermine ceux qui me haissent. 

42 Ils crient, et personne pour les sauver ! 

Ils crient a Jehovah, et ils ne leur repond pas ! 

43 Je les broie comme la poussiere qu'emporte le vent, 
Je les balaie comme la boue des rues. 

44 Tu m'as delivre des dissensions du peuple, 

Tu m'as mis a la t£te des nations; / 

Des peuples que je ne connaissais pas me sont asservis. 

45 Au premier ordre ils m'ob&ssent, 
Les fils de 1 Stranger me flattent. 

46 Les fils de i'etranger tombent en defaiilance, 
Ils sortent en tremblant de leurs forteresses. 

47 Vive Jehovah, et beni soit mon Rocher ! 
Que le Dieu de mon salut soit exalte, 

48 Le Dieu qui est mon vengeur, 
Qui me soumet les peuples, 

49 Qui me delivre de mes ennemis ! 

Oui, tu m'eleves au-dessus de mes adversaires, 
Tu me sauves de Thomme de violence. 

50 C'est pourquoi je te iouerai parmi les nations, Jehovah ; 
Je chanterai a la gloire de ton nom : 

51 Ala gloirt (Tun Dieu qui accorde de merveilleuses delivrances a son roi, 
Qui fait mislricorde a son oint, 

A David et a sa post£rit6 pour toujours. 

PSAUME XIX (Vulg. XVIII). — La gloire de Dieu manifest** dans la creation. 

Les perfections de la Lou 

19 Au maitre de chant. Chant de David. 

2 Les cieux racontent la gloire de Dieu, 

Et le firmament annonce Toeuvre de ses mains. 

3 Le jour crie au jour la louange, 
La *-uit l'apprend a la nuit 

39. Un rocker. LXr et Vulg., et qui est Dieu ? I XIX, 2-7. Premiere partie : La gloire de Dieu 
45. Meflattent % ttt\ me mentent. I se manifestant dans la creation. 
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Ps * XIX ' * lE * LIVRE PES PSAUME S. Ps . X X, io. 

Ce n'est pas un langage, ce ne sont pas des paroles' ~ 

Dont la voix ne soit pas entendue. 

Leur son parcourt toute la terre 

Leiirs accents vont jusqu'aux extremites du nionde. 

c est la qiril a dresse une tente pour le soieii. 

Sla^ e *n^ mbIable * r *P««q«i sort de la chambre nuptiale 

Et sa course s'acheve a l'autre extremite • 
Kien ne se derobe a sa chalenr. 

La loi de Jehovah est parfaitc : elle restaure l'ame • 

Le temoignage de Jehovah est sur : il donne la sas4se aux simnW 

Us sont plus precieux que l'or. que beaucoupTor fin 
Plus doux que le miel, que le miel qui dewule d« ravons 
Ton serviteur aussi est Iclaire par eux • - ^ 

A les observer il y a une grande recompense. 
' j Qui connait ses egarements ? 

Pardonne-moi ceux que j'ignore ! 

rZSfT 1 * T* 1 - ton »"»««»■ des orgueilleux ; 
yu ns ne dominent point sur moi ' 

. A ' ors J e ^ai integre, pur de grands peches. 

Accueule avec faveur les parotes de mabouche 
tt les sentiments de mon cosur devant toi 
Jehovah, mon rocher et mon liberateur ! 

PSAUME XX (Vuu, XIX). - /y*.^ k roi avant /a w/<f 
w Au maitre de cnant. Psaume de David. 
2 Que Jehovah t'exauce au jour de la detresse 

Que le nom du Dieu de Jacob te protege • ' 
j Que du sanctuaire U t'envoie du secoure ' 

yue de Sion il te soutienne ! ' 

4 Qf il * "jwienae de toutes tes oblations, 

< O ■•?/„ T mr a ^ rdable *« holccaustes ! - .V/a. 

5 Qu il te donne ce que ton coeur d&ire, 

tt qu d accomplisse tous tes desseins • 

fiSvESTj* D0S cris J'°y eux »*»" ta victoire, 
i-ever l etendard au nom de notre Dieu ' 

yue Jehovah exauce tous tes vceux ! 
7 Deja je sais que Jehovah a sauve son Oint • 

II 1 exaucera des cieux, sa sainte demeure, ' 
s £ar i e secours puissant de sa droite. 

&s asiKsssr dans ^ <*»**> i 

jSRJ^SMK* rkons debout - 

Q"' 11 nous e^uce au j our ou nous l'invoquons. 



cil.fr * ttr *"«*■*, le domain, ™%JZ? X ,f'n> ls "*>"*{'€?' ***•«*»*'' 

•'5. Les persons de U Loi. "g?™« Y"*. "~«*»~. / ™" * 

ia tffl en , UnOard. LXX et Vulg., no»t nous ghrifUnm. 
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Ps. XXI, I. 
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Ps. XX11, 10. 
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PSAUME XXI (Vulg. XX). — Actions de grdces aprte la victoire. 
Au maitre de chant. Psaume de David. 

Jehovah, le roi se rejouit de ta puissante protection ; 

Comme ton secours le rempiit d'allegresse ! 

Tu lui as donne ce que son coeur desirait. 

Tu n ? as pas recuse ce que demandaient ses levres. — Stfa. 

Car tu l'as prevenu de benedictions exquises, 

Tu as mis sur sa tete une couronne d'or pur. 

II te demandait la vie, tu la lui as donnee, 

De longs jours a jamais et a perpetuite. 

Sa gloire est grande grace a ton secours; 

Tu mets sur lui spiendeur et magnificence. 

Tu ie rends a jamais un objet de benedictions, 

Tu ie combies de joie devant ta face. 

Car ie roi se confie en Jehovah, 

Et par la bonte du Tres-Haut il ne chancelle point. 

Ta main, J roi, atteindra tous tes ennemis, 

Ta droite atteindra ceux qui te halssent. 

Tu les rendras comme une fournaise ardente, 

Au jour ou tu montreras ta face; 

Jehovah les aneaatira dans sa colere, 

Et le feu les devorera. 

Tu feras disparaitre de la terre leur posterity 

Et leur race d'entre les enfants des hommes. 

lis ont prepare ta mine, 

lis ont concu des desseins pervers, mais ils seront impuissants. 

Car tu leur feras tourner le dos; 

Sur la corde de ton arc tu disposeras des traits pour les frapper au visage. 

Leve-toi, Jehovah, dans ta force ! 

Nous voulons chanter et celebrer ta puissance. 

PSAUME XXII (VULG. XXI). — Priere suprime du Juste; sa'tonfiatne: 

les progres futurs du royaume de Dieu, 
Au maitre de chant. Sur " Biche de Taurore. " Psaume de David. 

Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m'as-tu abandonne ? 

Je gemis, et le salut reste loin de moi ! 

Mon Dieu, je crie pendant ie jour, et tu ne reponds pas; 

La nuit, et je n'ai point de repos. 

Pourtant tu es saint, 

Tu habites parmi les hymnes d'Israel. 

En toi se sont confies nos peres; 

lis se sont confies, et tu les as delivres.^. 

Ils ont crie vers toi, et ils ont etesauves. 

Ils se sont confies en toi, et ils n'ont pas'ete confus. 

Et moi, je suis un ver, et non un homme, 

L'opprobre des hommes et le rebut du peuple. 

Tous ceux qui me voient se moquent de moi * T 

Ils ouvrent les levres, ils branlent la t&te, eu disant : 

" Qu'il s'abandonne a Jehovah \ qu'ii le sauve, 

Qu'il le delivre, puisqu'ii i'aime!-* 

Oui, c'est toi qui m'a tire du sein maternel, 

Qui m'a donne confiance sur les mamelies de ma mere ^^^^ 



XXI, io. Tu les rendras comme une four* \ 
naise ardente : image d'une rapide destruction 
(Osee, vii, 7; Mai. us, 19). . 

XXII, x. Sur Biche de Vaurore^ air d tin 
chant coonu. LXX et Vulg., pour le secours 
du matin. 

2. Apres le second mon Dieu, LXX et Vulg. 
ajoutent, regarde-moL — Je gemis etc: litt. 



les paroles de mon gimissement sont loin dt 
mon salut, du secours qui me sauverait. LXa 
et Vulg., le cri de mespickis itoigne de mot U 

salut. • „«, «> 1 

3. Etje n 'at point de repos, LXX ct Vulg., 

et ce nest point a moi une fotie. 
9. A bandonne-toi au Seigneur. LXX et V m&, 

it a mis son espoir dans le Seigneur. 
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Ps. XXII, ii. 
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Ps. XXII, 32. 
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Des ma naissance, j'ai ete porte sur tes genoux; 
Depius le sein de ma mere, c'est toi qui l> mofi Dieu. 
Ne t eloigne pas de moi, car I'angoisse est proche 
Car personne ne vient a mon secours. * 

Autour de moi sont de nombreux taureaux 

Les forts de Basan m'environnent ' 

lis ouvrent contre moi leur gueule, 

Comme un lion qui dechire et rugk 

Je sms comme de Feau qui secoule *, 

Et tous mes os sont disjoints; ' ■ 

Mon coeur est comme de la cire,_ 

II se fond dans mes entrailles. 

Ma force s'est dessechee comme un tesson d'anrile 

Jit ma langue s'attache a mon palais; ' 

Tu me reduis a la poussiere de la mort. 

Car des chiens m'environnent, 

Une troupe de scelerats rodent autour de moi 

lis ont perce mes pieds et mes mains. ' 

Je pourrais compter tous mes os, 

Eux, ils m'observent, ils me contemplent • 

lis se partagent mes vetements,* 

Ils tirent au sort ma tunique. 

Et toi, Jehovah, ne t'eloigne pas ! 

Toi qui es ma force, viens en hate a mon secours » 

Dehvre mon ame de Tepee, 

Ma vie du pouvoir du chien ! 

Sauve-moi de la gueule du lion,. 

Tire-moi des cornes du bunle ! 

Alors j'annoncerai ton nom a mes freres, 

Au milieu de l'assemblee je te louerai : 

* 4 Vous qui craignez Jehovah, Icuez-Ie • 

Vous tous, posterite de Jacob, giorifiez-le • 

Reverez-le, vous tous, posterite d'Israel • 

Car il n'a pas meprise, il n'a pas rejete ia souffrance de 1'aflW 

Una pas cache sa face devant iui, *"««*, 

Et quand l'afflige a crie vers lui, il a entendu. " 

Urace a toi, mon hymne retentira dans Ia grande assembler 

J acqmtterai mes vocux en presence de ceux qui te craignent. 

Les affiles mangeront et se rassasieront ; 

Ceux qui cbefchent Jehovah le loueront 

Que votre coour revive a jamais ! 

Les extremites de la terre se souviendront et se tourneront vers Jehovah 

Et toutes les families des natibns se prcsterneront devant sa ficV ^' 

Car a Jehovah appartient l'empire, 

11 domme sur les nations. 

n^JHiT^ 11 - d f- Ia teiTe man & eront et se prosterneront; 

Levant lui s inchneront tous ceux qui descendent a la poussiere 

Ceux qui ne peuvent prolonger leur vie. poussiere, 

La posterite les servira; 

On parlera du Seigneur a la generation future. 

lis viendront et ils annonceront sa justice; 

Au peuple qui naitra, ils diront ce qu il a 'fait. 



ife£ f^** d * f**"*' taureaux de la contre 
ae ce nom representam les ennemis. 

adZel £„?* *"*' h6br ' €aarou - L'hebreu 
actud, tout en proposant cette lecoo au qeri, 

a qm la,sse flotUnts les mots qui suivent, mes 
Pads tt Mts maitu . Toutes les anciennei ver- ! 



sions (LXX, Viilg. Syr., etc.), a l'exception du 
Uialdfen, ont ; !u caarou t its ont perc«(comp. 
Is. lui, 5; Zach. xn, xo). F 

3a. lis annonceront sa justice. Vulg., et Us 
cteux annonceront; le mot ceeii ne se trouve 
pas dans les LXX et est Stranger au context©. 
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Ps. XXIII, r. 



I« LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXIV, io. 



PSAUME XXHI (Vulg. XXII). — Le Bon Pasteur. 

23 Psaume de David. 

Jehovah est mon pasteur; je ne manquerai de rien. 

2 II me fait reposer dans de verts paturages, 
II me mene pres des eaux rafraichissantes. 

3 II restaure mon ame, 

II me conduit dans les droits sentiers, 
A cause de son nom. 

4 Meme quand je marche dans une vallee d'ombre de mort, 
Je ne crains aucun mal, car tu es avec moi : 

Ta houiette et ton baton me rassurent. 
c Tu dresses devant moi une table en face de mes ennemis; 

Tu repands Phuile sur ma tete; 

Ma coupe deborde. 
6 Oui, le bonheur et la grace m'accompagneront 

Tous les jours de ma vie, 

Et j'habiterai dans la maison de Jehovah 

Pour de longs jours. 

PSAUME XXIV (Vulg. XXIII). — Souverain domaine de Dieu. Les vertus 

requises pour avoir acres pres de lui, 

24 Psaume de David. 

A Jehovah est la terre et ce qu'elle renferme, 
Le monde et tous ceux qui Thabitent. 
2 Car c'est lui qui Ta fondee sur les mers, 

Qui Ta affermie sur les fleuve* 

^ Qui pourra monter a la montagne de Jehovah? 

Qui se tiendra dans son lieu saint ? 
a Celui qui a les mains innocentes et le cocur pur; 

Celui qui ne livre pas son ame au mensonge, 

Et qui ne jure pas pour trompen — 

II obtiendra la benediction de Jehovah, 

La justice du Dieu de son salut. 

Telle est la race de ceux aui le cherchent, 

De ceux qui cherchent la face du Dieu de Jacob. — Sela. 

j Portes, elevez vos linteaux; 

Eleven- vous, portes antiques ! 

Que le Roi de gloire fasse son entree ! — 
8 Quel est-il ce roi de gloire? — 

Jehovah fort et puissant, 

Jehovah puissant dans les combats, 
o Portes, elevez vos linteaux; 

Elevez-vous portes antiques ! 

Que le Roi de gloire fasse son entree ! — 
io Quel est-il ce Roi de gloire? - 

Jehovah des armees, 

Voila le roi de gloire I — S4la. 



5 

6 



XXIII, x. Mon fatten* : Dieu est souvent 

represent* sous cette image : Comp. Is. xl, i x ; 

Jer. xxiii, 4; I. Pier, ii, 25; Apoc. vu, 17. 

Jean t x, tr. . . . . A . 

3. Droits sentiers, Iitt. sentiers de justice, 

XXIV, 6. La face du Dieu de Jacob, d apres 
les LXX. Uhe'breu porte : taface, Jacob. 



7.12. Refrains se rapportant a Ventre de 
I'arche dans la ville sainte. 

7. Portes, tievez vos linteaux, Int. somtnets, 
LXX et Vulg., princes, exhausts* vos portes. 

10. Jihovak des armies celestes, anges « 
astres (Comp. Ps. ciii, si; cxlviii, a), expression 
qui imptique I'idee detoute-putssance. 
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Ps. XXV, 22. 
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PSAUME XXV (VULG. XXIV). — Le Psalmiste implore U pardon 

et la protection divine. 
Psaume de David. 

Vers toi, Jehovah, j'eleve mon ame. 

Mon Dieu, en toi je me confie : que je n'aie pas de confusion! 
Que mes ennemis ne se rejouissent pas a mon sujet! 
Non, aucun de ceux qui esperent en toi ne sera confondu; 
Ceux-la seront confondus qui sont infideles sans cause. 

Jehovah, fais-moi connaitre tes voies, 

Enseigne-moi tes sentiers. 

Conduis-moi dans ta verite et instruis-moi ; 

Car tu es le Dieu de mon salut, 

Tu es tout le jour mon esperance. 

Jehovah, souviens-toi de ta misericorde et de ta bonte, 

Car elles sont eterneiles. 

Ne te souviens pas des peches de ma jeunesse ni de mes transgressions; 

Souviens-toi de moi selon ta misericorde, 

A cause de ta bonte. 

Jehovah est bon et droit; 

C'est pourquoi il indique aux pecheurs la voie. 

II conduit les humbles dans la justice, 

II enseigne aux humbles sa voie. 

Tous les sentiers de Jehovah sont misericorde et tidelite 
Pour ceux qui gardent son alliance et ses commandements. 
A cause de ton nom, Jehovah, 
Tu pardonneras mon iniquity car elle est grande. 

Quel est Thomme qui craint Jehovah ? 

Jehovah lui montre la voie qu'il doit choisir. 

Son ame repose dans le bonheur, 

Et sa posterite possedera le pays. 

La familiarite de Jehovah est pour ceux qui le craignent; 

II leur fait connaitre les bMidictions de son alliance. 

J'ai les yeux constamment tournes vers Jehovah, 

Car c'est lui qui tirera mes pieds du lacet. 

Regarde-moi et prends pitie de moi, 

Car je suis d^laisse et malheureux. 

Les angoisses de mon coeur se sont accrues : 

Tire-moi de ma detresse ! 

Vois ma misere et ma peine, 

Et pardonne tous mes peches. 

Vois combien sont nombreux mes ennemis, 

Et quelle haine violente ils ont contre moi ! 

Garde mon dme et sauve-moi ! 

Que je ne sois pas confus, car j'ai mis en toi- ma confiancc ! 

Que Tinnocence et la droiture me protegent, 

Car j'espere en toi. 

Dieu, delivre Israel 
De toutes ses angoisses ! 



XXV. i. Psaume alphabelique; chaque lettrc 
oc 1' alphabet commence un verset, sauf quel- 
ques exceptions dues peut*€tre a des fautes de 
copiste. 

7- Dt mis transgrtxsions. LXX et Vulg., dt 
ma /antes d'igndrantt. 



14. La /artu'f mr''t<?.~LXX cl Vulg., U/erme 
appui, 

21. LXX et Vulg., tes kommes innocents et 
droits se stmt attache's & met; farce que fat 
mis en toi mon esfoir. 
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PSAUME XXVI (Vulg. XXV). — Appdde V innocent a la justice divine. 

De David. . 

Rends- mot justice, Jehovah, car j'ai marche dans Finnocence; 

Je me confie en Jehovah, je ne chancelierai pas. 

Eprouve-moi, Jehovah, sonde-moi, 

Fais passer au creuset mes reins et mon cceur : 

Car ta misericorde est devant mes yeux, 

Et je marche dans ta verite. 

Je ne me suis pas assis avec les hommes de mensonge, 

Je ne vais pas avec les hommes dissimules; 

Je hais Fassemblee de ceux qui font le mal, 

Je ne siege pas avec les mechants. 

Je lave mes mains dans rinnocence, 

Et j'entourerai ton autel, Jehovah, 

Pour faire entendre une voix de louange 

Et raconter toutes tes merveilles. 

Jeliovah, j'aime le sejour de ta maison, 

Le lieu ou ta gloire reside. 

N'enleve pas mon ame avec celle des pecheurs, 

Ma vie avec celle des hommes de sang, 

Qui ont le crime dans les mains, 

Et dont la droite est pieine de presents. 

Pour moi, je marche en mon innocence; 

Delivre-moi et aie pitie de moi \ 

Mon pied se tient sur un sol uni : 

Je benirai Jehovah dans les assemblies. 

PSAUME XXVII (Vulg. XXVI). — Confiance en Dim. Priire. 



27 De David. 



Jehovah est ma lumiere et mon salut : 

Qui craindrais-je ? 
Jehovah est le rempart de ma vie : 

De qui aurais-je peur? 
Quand des mechants se sont avances contre moi 

Pour devorer ma chair; 
Quand mes adversaires et mes ennemis se sont avances, 

Ce sont eux qui ont chancele et qui sont tombes. 
Qu'une armee vienne camper contre moi, 

Mon cceur ne craindra point; 
Que contre moi s'engage le combat, 

Alors meme j'aurai confiance. 

Je demande a Jehovah une chose, 

Je la desire ardemment : 
Je voudrais habiter dans la maison de Jehovah 

Tous les jours de ma vie, 
Pour jouir des amabilites de Jehovah, 

Pour contempler son sanctuaire. 
Car ii nrabritera dans sa demeure 

Au jour de Fadversite, 
II me cachera dans le secret de sa tente, 

II m'etablira sur un rocher. 
Alors ma tete s*elevera au-dessus des ennemis 

Qui sont autour dc moi ; 



XXVI, 7. Pour faire entendre. LXX ct Vul- 
Sate, torn r entendre. 
8, Le iijonr. LXX ct Vulg., la beauti. 



XXVII, x. Psaume de David. LXX ct 
Vulg. ajoutent avant sou sacre. 

4. Pour contempler, etc. LXX ct Vulg., A""* 
visiter ton saneluaire. 
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J'offrirai dans son tabernacle des sacrifices diction de graces 
Je chanterai et je dirai des hymnes a Jehovah. 

Jehovah, ecoute ma voix qui t'invoque; 

Aie pitie de moi et exauce-moi ! 

Tutsdit : " Cherchez ma face" ; mon cceur te repond : 

Je cherche ta face, Jehovah." 
Ne me cache pas ta face, 
Ne repousse pas avec colere ton serviteur; 
Tu es mon secours, ne me delaisse pas, 
Et ne m'abandonne pas, Dieu de mon salut ! 
Car mon pere et ma mere nront abandonne, 
Mais Jehovah me recueillera. - 

Seigneur, enseigne-moi ta voie; 

Dirige-moi dans un sentier uni, a cause de ceux qui nrepient 

Ne me hvre pas a la fureur de mes adversaires, 

Car centre moi s'elevent des temoins de mensonge, 

Et des gens qui ne respirent que violence. 

Ah ! Si je ne croyais pas voir la bonte de Jehovah 

Dans la terre des vivants... 

Espere en Jehovah ! 

Aie courage et que ton coeur soit ferme ! 

Espere en Jehovah ! 

PSAUME XXVIH (Vulg. XXVII). - Pritre confiante centre l^nnemL 
De David. 

C'est vers toi, Jehovah, que je crie; 

Mon rocher, ne reste pas sourd a ma voix, 

De peur que, si tu gardes Ie silence, 

Je ne ressemble a ceux qui descendent dans la fosse 

Ecoute la voix de mes supplications, quand je crie vers toi, 

guand j eleve mes mains vers ton saint sanctuaire 

Ne m emporte pas avec ies mechants et les artisans d'iniquite 

Qui parlent de paix a leur prochain, 

Et qui ont la malice dans le coeur. 

Rends-leur selon leurs ceuvres et selon la malice de lews actions 

Rends-leur selon 1'ouvrage de leurs mains, ' 

Donne-leur le salaire qu r ils meritent. 

Car ils ne prennent pas garde aux ceuvres de Jehovah 

A rouvrage de ses mains : 

II les detruira et ne les batira pas. 

Beni soit Jdhovah, 

Car il a entendu la voix de mes supplications ! 

Jehovah est ma force et mon bouclier; 

En lui j'ai confie mon coeur, et j'ai £te secouru- 

Aussi mon coeur est dans l'allegresse, 

Et je le louerai par mes cantiques. 

J&iovah est la force de son peuple, 

II est une forteresse de salut pour son Oint. 



Sauve ton peuple et benis ton heritage ! 
Sois leur pasteur et poite-les a jamais ! 



8. LXX et VuIe M mon eatur ta jarU, mes 
ytux t ont ckercki; Seigneur, je ckerckerai 
la/ace* 

Vv^SS ct V, i!?' : ^ V crois 1**}* verrai, etc. 

mnDiel U T0Ch " r * et Vulg,> 



7. Aussi mon exur, itc. LXX et Vulg., ma 
chair a reflenri % et c* :st de tout cceur que ie 
te louerai. ' 

&. Porte-les dans ta bras, comme Ie berffer 
porte ses brebis. LX!C et Vulg., exalte-les. 
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Ps. XXIX, i. 



I** LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXX, io. 



PSAUME XXIX (VULG. XXVIII). — La grandeur de Dieu manifesto par Voragt, 

29 Psaume de David. 

Donnez a Jehovah, fils de Dieu, 
Donnez a Jehovah gloire et puissance \ 

2 Donnez a Jehovah la gloire de son nom ! 
Adorez Jehovah dans de saints ornements : 

3 La voix de Jehovah gronde au-dessus des eaux, 
Le Dieu de la gloire tonne, 

Jehovah est sur les grandes eaux. 

4 La voix de Jehovah est puissante, 
La voix de Jehovah est majestueuse. 

5 La voix du Seigneur brise les cedres; 
Le Seigneur brise ies cedres du Liban, 

6 II les fait bondir comme un jeune taureau, 

Le Liban et le Sirion comme le petit du buffle. 

7 La voix de Jehovah fait jaillii des flammes de feu; 

8 La voix de Jehovah ebranle le desert ; 
Jehovah ebraiile le desert dc Cades. 

9 La voix de Jehovah fait enfanter les biches, 
Elle depouille les forets de leur feitillage, 
Et dans son temple tout dit : " Gloire ! " 



io 
ii 



Jehovah, au deluge, est assis sur son trotic, 
Jehovah siege sur son trdne, roi pour Teternite. 
Jehovah donnera la force a son peuple; 
Jehovah benira son peuple en lui donnant la paix. 



PSAUME XXX ( Vulg. XXIX). — Actions de graces apres la dtlivrance du danger. 

30 Psaume. Cantique pour la dedicace de la maison. De David. 

2 Je t'exalte, Jehovah, car tu m'as releve, 

Tu n'as pas rejoui mes ennemis a mon sujet , 

3 Jehovah, mon Dieu, 

J'ai crie" vers toi, et tu m'as gueri. 

4 Jehovah, tu as fait reir.onter mon ame du sejour des morts, 

Tu m'as rendu la vie, pcur que je ne descende pas dans la fosse. 

5 Chantez Jehovah, vous ses fideles, 
Celebrez son saint souvenir ! 

6 Car sa colere dure un instant, 
Mais sa grace toute la vie; 
Le soir viennent les pleurs 
Et le matin rallegresse. 

7 Je disais dans ma securite : 

'* Je ne serai jamais ebranle ! M 

8 Jehovah, par ta grace, tu avais affermi ma montagne; — 
Tu as cache ta face, et j'ai ete trouble. 

9 Jehovah, j'ai crte vers toi, 
J'ai implore* Jebcvah : 

io " Que gagnes-tu a verser mon sang, 

A me faire descendre dans la fosse ? 



XXIX, i. Au litre de l'h&reu, LXX ct 
Vulg. ajoutent a la Jin du tabernacle % dont le 
sens probable es* que le Psaume devuit etre 
chant£ le dernier jour de la fete des Taberna- 
cles. 

Filed* Dieu : les esprits celestes; LXX et 
Vulg. ajoutent : Apportez au Seigneur dej cu- 
ius aeneaux. 

3. La voix dc Jikovak, le tounerre, la fou- 
dre. 

6. LXX et Vulg. // Its tnettra en pieces 



comme le jeune taureau du Liban, it le bun- 
aimi est comme le petit des licomes, 

9. Fait enfanter les biches avant le temps, 
par la terreur qu'elle leur inspire. 

XXX, 3. Tu mas guiri, Peut-etre seule* 
tnent au sens figure. 

5-6. LXX et Vulg., Carlechdtimtntprovient 
de son indignation et la vie de sa bienveillance. 

10. La poussiire.„ les morts te rendrontils 
un culte public et solennel, comme lis le fai- 
saient sur laterre? 
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Ps. XXX, xi. 
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I E * LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXXI, 18. 



La poussiere chantera-telle des Iouanges? 
Annoncera-t-elle la verite? 
Ecoute, Jehovah, sois-moi propice; 
Jehovah, viens a mon secours I " - - 

Et tu as change mes lamentations en allegresse, 
Tu as delie mon sac et tu m'as ceint de joie, 
Afin que mon ame te chante et ne se taise pas. 
Jetiovah, mon Dieu, a jamais je te loucrai. 

PSAUME XXXI (Vulg. XXX). — Priere de Vaffligi. 

Au maitre de chant Psaume de David. 

Jehovah, en toi j'ai place mon refuge : 

Que jamais je ne sois confondu ! 

Dans ta justice delivre-moi ! 

Incline vers moi ton oreilie, hate- toi de me secourir! 

Sois pour moi un rocher protecteur, 

Une forteresse oil je trouve mon salut! 

Car tu es mon rocher, ma forteresse, 

Et a cause de ton nom tu me conduiras et me dirigeras. 

Tu me tireras du filet qu'ils m'ont tendu, 

Car tu es ma defense. 

Entre tes mains je remets mon esprit; 

Tu me delivreras, Dieu de verite ! 

Je hais ceux qui reverent de vaines idoles ; 

Pour moi, c'est en Jehovah que je me confie. 

Je tressailiirai de joie et d'allegresse a cause de ta bonte, 

Car tu as regarde ma misere, 

Tu as vu les angoisses de mon ame, 

Et tu ne m'as pas livre aux mains de i'ennemi ; 

Tu donnes a mes pieds un libre espace. 

Aie pitie de moi, Jehovah, car je suis dans la detresse; 

Mon ceil, mon ame, mes entrailles sont usees par le chagrin. 

Ma vie se consume dans la douleur, 

Et mes annees dans les gemissements ; 

Ma force est epuisee a cause de mon iniquite, 

Et mes os deperissent. 

Tous mes adversaires m'ont rendu un objet d'opprobre, 

Un fardeau pour mes voisins, un objet d'effroi pour mes amis. 

Ceux qui me voient dehors s'enfuient loin de moi. 

Je suis en oubli, comme un mort, loin des coeurs; 

Je suis comme un vase brise. 

Car j'ai appris les mauvais propos de la foule, 

L'epouvante qui regne a Pentour, 

Pendant qu'ils tiennent conseil contre moi : 

lis ourdissent des coniplots pour m'oter la vie. 

Et moi, je me confie en toi, Jehovah; 

Je dis : Tu es mon Dieu ! 

Mes destinees sont dans ta main; 

Delivre-moi de la puissance de mes ear-emis et de mes persecuteurs ! 

Fais luire ta face sur ton serviteur, 

Sauvc-moi par ta grace! 

Jehovah, que je ne sois pas confondu quand je t'invoque ! 

Que la confusion soit pour les mechants ! 

Qu'ils descendent impuissants au sejour des morts ! 



i2. Enalldptsst t litt., endanse. 
XXXI, 3. Un rocAer.LXX et Vulg.,** Diem. 
4- Tu me dirigeras. LXX ct Vulg., tn me 
nourrifas, 
7. Jt hais. LXX, Vulg., Syr., tu hais. 



8. Tu as vu. LXX ct Vulg., /* as sauvtuien 
time de Vangoisse. 

it. Men iniquite*. LXX, Vulg. et Syr., ma 
misere, 

12. (/u/ardeaut ou un grand o^tohre. 
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Ps. XXXI, 19. 



I** LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXXII, 11. 



19 Qu'elles deviennent muettes les levres menteuses, 
Qui parient avec arrogance contre le juste, 
Avec orgueil et mepris. 

20 Qu'eile est grande ta bonte, 

Que tu tiens en reserve pour ceux qui te craignent, 
Que tu temoignes a ceux qui mettent en toi leur refuge, 
A la vue des enfants des hommes ! 

21 Tu les mets a couvert, dans l'asile de ta face, contre les machinations des hommes, 
Tu les caches dans la tente a l'abri des langues qui les attaquent 

22 Beni soit Jehovah ! 

Car il a signale sa grace envers moi 
En me mettant dans une ville forte. 

23 Je disais dans mon trouble : 

" Je suis rejete loin de ton regard ! " 

Mais tu as entendu la voix de mes supplications, 

Quand j'ai crie vers toi. 

24 Aimez Jehovah, vous tous qui etes pieux envers lui. 
Jehovah garde les fidelcs, 

Et il punit severement les orgueilleux. 

25 Ayez courage, et que votre coeur s'affermisse, 
Vous tous qui esperez en Jehovah ! 

PSAUME XXXII (VULG. XXXI). — Bonkeur de celui t[tti a obtenu U pardon. 

32 De David. — Pieuse meditation. 

Heureux celui dont la transgression a ete remise, 
Dont le peche est pardonne ! 

2 Heureux Thomme a qui Jehovah n'impute pas I'iniquite, 
Et dans Tesprit duquei il n'y a point de fraude ! 

3 Tant que je me suis tu, mes os se consumaient 
Dans mon gemissement de chaque jour. 

4 Car jour et nuit ta main s'appesantissait sur moi ; / 
La seve de ma vie se dessechait aux ardeurs de i'ete. — SJla. 



5 



7 
8 



10 
11 



Je t'ai fait connaitre mon peche, je n'ai point cache mon iniquite ; 

J'ai dit : " Je veux confesser a Jehovah mes transgressions. ^ 

Et toi, tu a remis Tiniquite de mon peche. — Se'/a. 

Que tout homme pieux te prie done au temps favorable ! 

Non, quand les grandes eaux deborderont, 

Elles ne ratteindront point. 

Tu es mon asile, tu me preserveras de la detresse; 

Tu m'entoureras de chants de delivrance. — Sila. 

— " Je t'instruirai et te montrerai la voic que tu dois suivre ; 

Je serai ton conseiiler, mon oeil sera sur toi. " — 

Ne soyez pas comme te cheval ou le mulet sans intelligence; 

II faut les gouvemer avec le mors et le frein, 

Autrement ils n'obeissent pas. 

De nombreuses douleurs sont la part du mediant, 

Mais celui qui se confie en Jehovah est environne de sa grace. 

Justes, rejouissez-vous en Jehovah et soyez dans rallegresse ! 

Poussez des cris de joie, vous tous qui avez le coeur droit i 



24. Jihovah garde lesfidiUs. D'autres, avec 
LXX ct Vulg., garde t&fidHiU\ regard de 
ses serviteurs. 

XXXII, x. AHditatio* x h*br. waskiL D'au- 
tres, poeme didaftique, htt., qui rend intetli- 



gent, pieux. LXX et Vulg., pour V instruction. \ siegenU 



4. La seve de la vie, etc LXX et Vulg.,/V 
me reteumais dans Ma donleur, tt I ipi** 
ftnfoncait davantage, . 

7. Tu m*entoureras t etc LXX, Vulg., et /«. 
qui es majoie % dilivre-moi de. ceux qm m as- 
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Ps. XXXIII, i. Ier LIVRE PES PSAUMES. Ps. XXXI II, 22. 

PSAUME XXXIII (Vulg. XXXII). — Invitation a la iouange de Dieu 

et a la religion, 

33 Justes, rejouissez-vous en Jehovah ! 

Aux hommes droits sied la louange. 

2 Celebrez Jehovah avec la harpe; 
Chantez-le sur le luth a dix cordes ! 

3 Chantez a sa gloire un cantique nouveau ! 
Unissez avec art vos instruments et vos voix. 

4 Car la parole de Jehovah est droite, 

Et toutes ses oeuvres s'accompiissent dans la fidelite. 

5 II aime la justice et la droiture; 

La terre est remplie de la bonte de Jehovah. 

6 Par la parole de Jehovah les cieux ont ete faits, 
Et toute leur armee par lc souffle de sa bouche. 

7 II rassemble corame en un monceau les eaux de la mor; 
U met dans des reservoirs les jlots de Fabime. 

S Que toute la terre craigne Jehovah ! 

Que tous les habitants de l'univers tremblent devant lui f 
9 Car il a dit, et tout a ete fait ; 

II a ordonne, et tout a existe. 

10 Jen ah renverse les desseins des nations; 
II reduit a neant les pensees des peuples. 

1 1 Mais les desseins de Jehovah subsistent a jamais, 

Et les pensees de son camr dans toutes les generations. 

12 Heureuse la nation dont Jehovah est le Dieu ! 
Heureux le peuple qu'il a choisi pour son heritage ! 

13 Dit haut des cieux Jehovah regarde, 
11 voit tous les enfants des hommes; 

14 Du lieu de sa demeure, il observe 
Tous les habitants de la terre, 

15 Lui qui forme leur coeur a tous, 

Qui est attentif a toutes leurs actions. 

16 Ce n'est pas le nombre des soldats qui donne au roi !a victoire, 
Ce n'est pas une grande force qui fait triompher le guerrier. 

[7 Le cheval est impuissant a procurer le salut* 

Et toute sa vigueur n'assure pas la delivrance. 

L ? a;il de Jehovah est sur ceux qui le craignent, 
Sur ceux qui esperent en sa bonte, 

19 Pour delivrer leur dme de la mort, 

Et les faire vivre au temps de la famine. 

20 Notre ame attend avec confiance Jehovah; 
II est notre secours et notre be verier; 

21 Car en lui notre coeur met sa joie, 
Car en son saint nom nous mettons notre confiance. 
Jehovah, que ta jrrace soit sur nous, 
Comme nous esoerons en toi I 



i8 



22 



— *®i i®i 1®^ 



*SoJ*J * L * jmtke ' LKX cl ™*. '* I , IO - *** et Vulg. ajoutent: // rtnd vmins 
income. I i es fronts des princes. 
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Ps. XXXIV, i. 



LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXXV, i. 



PSAUME XXXIV (Vulg. XXXIII). — Dieu est k soutien desjustes et Pennemi 

des mtfchants. 

34 De David : lorsqu'il coatrefit Tinsense en presence d'Abimelech, et que, chasse 
par lui, il s'en alia. 

2 Je veux bemr Jehovah en tout temps; 

Sa louange sera toujours dans ma bouche. 

3 En Jehovah mon ame se glorifiera : 

Que les humbles entendent et se rejouissent ! 

4 Exaltez avec moi Jehovah ! 
Ensemble celebrons son nom ! 



5 
6 

7 
8 

9 
io 

ii 

12 

14 

IS 
16 

17 
18 

19 

20 
21 
22 

23 



J'ai cherche Jehovah, et il m'a exauce, 

Et il m'a delivre de toutes mes frayeurs. 

Quand on regarde vers lui, on est rayonnant de joie, 

Et le visage ne se couvre pas de honte. 

Ce pauvre a crie, et Jehovah Pa entendu, 

Et ft l'a sauve de toutes ses angoisses. 

L'ange de Jehovah campe autour de ceux qui le craignent, 

Et ii les sauve du danger. 

Gotitez et voyez combien Jehovah est bon ! 

Heureux Phomme qui met en lui son refuge ! 

Crai^nes Jehovah, vous ses saints ! 

Car il n'y a point d'indigence pour ceux qui le craignent. 

Les lionceaux peuvent connaitre la disette et la faim, 

Mais ceux qui cherchent Jeliovah ne sont prives d'aucun bien. 

Venez, mesfils % ecoutez-moi, 

Je vous enseignerai la crainte de Jehovah. 

Quel est Phomme qui aime la vie, 

Qui desire de longs jours pour jouir du bonheur? - 

Preserve ta langue du mal, 

Et tes levres des paroles trompeuscs; 

Eloigne-toi du mal et fais le bien, ' 

Recherche la paix, et poursuis-la. 

Les yeux de Jehovah sont sur les justes^ 

Et ses oreilies sont attentives a leurs cris. 

Jehovah tourne sa face contre ceux qat font le mal, 

Pour retrancher de la terre leur souvenir. 

Lesjustes crient, et Jehovah les entend, 

Et it les delivre de toutes leurs angoisses. 

Jehovah est pres de ceux qui ont le coeur brise, 

II sauve ceux dont Pesprit est abattu. 

Souvent le malheur atteint le juste, 

Mais Jehovah Ten dSlivre toujours. 

II garde tous ses os, 

Aucun d'eux ne sera brise. 

Le mal tue le mechant, 

Et les ennemis du juste sont chaties. 

Jehovah delivre Pame de ses serviteurs, 

Et tous ceux qui Pont pour refuge echappent au chatiment 



PSAUME XXXV (Vulg. XXXIV). — Appel au secottrs dtvin contre Venmmu 
35 De David. 

Jeliovah, combats ceux qui me combattent, 
Fais la guerre a ceux qui me font la guerre ! 



XXXIV, t. Psaume alphabltique ; chaqtte 
lectre de I'alphabet commence un verset. // con- 
trtfit Vinsensi; LXX et Vulg., ilchangea son 
vtm£€.—AH*rfl4ck?fi\%. 9&Mt\\z+Acki»UUch* 
Autres manuscrits latins et LXX, Abimiltch. 



aa. LXX et Vulg., La wort du ptcheurest 
affrttttti et Us ennemis desjustes seront trat* 
Us commt coupables* 

— * — 
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Ps. XXXV, 2. 



I« LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXXV, 25. 
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Saisis le petit et le grand bouclier, 

Et leve-toi pour me secourir ! 

Tire la lance et barre le passage a mes persecuteurs- 

Dis a mon ame : " Je suis ton salut ! " 

Quails soient honteux et confus ceux qui en veulent a ma vie » 

gu lis reculent et rougissent ceux qui meditent ma perte ' 

yu Us soient comme la paille au souffle du vent, 

Et que Tange de Jehovah les chasse devant lui ' 

Que leur voie soit tenebreuse et glissante, 

Et que Tange de Jehovah les poursuive! ' 

Car sans cause ils ont cache leur filet pour ma ruine 

Sans cause ils ont creuse la fosse pour me faire perir. 

Que la mine tombe sur lui a l'improviste 

Que le filet qu'il a cache le saisisse, 

Qu'il y tombe et perisse ! 

Et mon ame aura de la joie en Jehovah, 

De 1'allegresse dans son salut 

Tous mes os diront : « Jehovah, qui est semblable a toi, 

uelivrant le malheureux d'un plus fort que lui 

Le malheureux et le pauvre de celui qui le depouihV "' 

Des temoms miques se levent; 

Ils nraccusent de choses que j'ignore. 

Ils me rendent le mal pour le bien; 

Mon ame est dans Tabandon. 

Et moi, quand ils etaient malades, je revetais un sac, 

J afliigeais mon ame par le jeune, 

Et ma priere retournait sur mon sein 

C~ P °° r ^f"" Un . Wre > J e me trainais lentement; 

P^fnf° Ur l C d — d u Une T re ' J* e me "^ avec tristesse. 

Cn^^? qU ? JC c . ha " ceUe ' ils * rejouissent et s'assemblent, 

Contre moi des calomniateurs s'assemblent a mon insu; 

us me dechirent sans relache. 

Comme d'impurs parasites a la langue moqueuse 

lis gnncent les dents contre moi. 

Seigneur, juscues a quand le verras-tu ? 

Arrache mon ame a leurs persecutions, 

Ma vie a lafurettr de ces lions ! 

Je te louerai dans la grande assemblee, 

Je te cetebrerai au milieu d'un peuple nombreux. 

Quails ne se rejouissent pas a mon sujet, ceux qui m'attaqucnt sans raisnn 1 

lis disent : " Ah ! ah ! notre ceil avu..."' 
Jehovah, tu le vois ! Ne reste pas en silence » 
Seigneur, ne t'eloigne pas de moi ! 
h veille-toi, leve-toi pnour me faire justice • 

w. «*? C i m °< n ? ei ? neai > ,P«nds en main ma cause ! 
Juge-moi selon ta justice, Jehovah, mon Dieu, 

n A U n ? ^ ^J 01 " 55 * 111 P^ a mon sujet ! 

Qu Us ne disent pas dans leur cceur : - Notre ame est satisfaite • » 

Qu ils ne disent pas : » Nous t'avons engiouti » " * 



« vul£, sans raison ils m'ont outrage 
ru '& .quand tl% me karcelaient. 

ZZJts" **,*' *»'*^; * ont amass* 
**r mot da caUwnies a mon ins*. Leur ma- 



nceaitiiUjinUe, mais iis ne u sont pas re- 
penti; tls mont attaqui, m'ont insult* avec 
moquerte et ont grinc* les dents contre moi. 

19. Cltgnent des yeux : LXX et Vulg., eux 
Win meAahsentsans motif etciifnent des yeux. 

30. LXX «t Vulg., tls me disaient des Pa- 
roles defatx, mais t Variant dans te pays avec 
coiere, its miditaient des emlrtckes. 
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Vs. XXXV, 26. 



I ER LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XXXVII, 5. 
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28 
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Qu'ils rougissent et soient confondus tous ensemble, 

Ceux qui se rejouissent de moa malheur I 

Qu'ils soient couverts de honte et d'ignominie, 

Ceux qui s'elevent contre moi ! 

Qu'ils soient dans la joie et Tailegresse, 

Ceux qui desirent le triomphe de mon droit ; 

Et que sans cesse ils disent : " Gloire a Jehovah, 

Qui veut la paix de son serviteur ! '' 

Et ma langue celebrera ta justice, 

Ta louange tous les jours. 

PSAUME XXXVI (Vulg. XXXV). — Malice des impies. Gloire riservfe 

aux justes. 

Au maitre de chant. De David, serviteur de Jehovah. 

L'iniquite parle au mechant dans ie fond de son camr; 

La crainte de Dieu n'est pas devant ses yeux. 

Car il se flatte lui-m^me, sous le regard divin, 

Doutant que Dieu decouvre jamais son crime et le deteste. 

Les paroles de sa bouche sont injustice et tromperie; 

II a cesse d'avoir Fintelligence, de faire le bien. 

II medite Tiniquite sur sa couche; 

II se tient sur une voie qui n'est pas bonne; 

II ne rejette pas le mal. 

Jehovah, ta bonte atteint jusqu'aux cieux, 

Ta fidelite jusqu'aux nues. 

Ta justice est comme les montagnes de Dieu, 

Tes jugements sont comme le vaste abime. 

Jehovah, tu gardes les hommes et les betes. 

Combien est precieuse ta bonte, 6 Dieu ! 

A l'ombre de tes ailes les fils de Thomme cherchent un refuge. 

Ils s'enivrent de la graisse de ta maison, 

Et tu les abreuves au torrent de tes delices. , 

Car aupres de toi est la source de la vie, 

Et dans ta lumiere nous voyons la lumiere. 

Continue ta boute* a ceux qui te connaissent, 

Et ta justice a ceux qui ont le coeur droit. 

Que le pied de Vorgueilleux ne m'atteigne pas, 

Et que la main des mechants ne me fasse pas fuir ! 

Les voila tombes ceux qui commettent Tiniquite ! 
lis sont renverses, et ils ne peuvent se relever. 

PSAUME XXXVII (Vulg. XXXVI). — Sort different des jitstes et des impies. 

37 De David. 

Ne t , irrite pas au sujet des mechants, 

Ne t'indigne pas a propos de ceux qui font le mal. 

2 Car, comme I'herbe, ils seront vite coupes; 
Comme la verdure du gazon, ils se dessecheront. 

3 Mets ta confiance en Jehovah, et fais le bien; 
Habite le pays, et jouis de sa fidelite. 

4 Pais de Jehovah tes dSlices 

Et il te donnera ce que ton coeur desire. 

5 Remets ton sort a Jehovah 

* Et confie-toi en lui : il agira : 
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XXXVI, 2. L'iuiquite, etc Litt., un oracle 
de Viniquiti est au tnichant dans le/ond dc 
son cetur. LXX et Vulg., Vimpie n'a pas d'au- 
trepemie dans son cmur que celle de picker, 

3. // se Jlatte lui-mii/te... LXX ct Vulg., il 
agit de ruse sous le regard divin, pour empe- 



chcr one Dieu d4cow*re son crime et le dJ teste. 

Q. Lagraisse, allusion aux victimes immolees. 

XX XV II, x. Psaume alphabetique; chaque 
lettre de l'nlphabec commence une strophe. 

2. Seront coupe's, LXX et Vulg,, its scjietri* 
rout. 
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Ps. XXXVII, 6. io LIVRE PES PSAUMES. Ps . XXXV II. 28. 

6 n fera resplenciir ta justice comme la Iumiere, " — 
Et ton droit comme le soleil a son midi. 

7 w \ n v '* ? en silencc ? evant Jehovah et espere en lui • 

Ne t irnte pas au sujet de ceiui qui reussit dans ses voies 

De 1 homme qui vient a bout de ses mauvais desseins. ' 
S Laisse la colere, abandonne Ja fureur; 

Ne finite pas, pour n'aboutir qu'au mal 
9 Car les mechants seront retranches 

Mais ceux qui esperent en Jehovah 'possederont le pays. * 

10 Encore un peu de temps, et le mechant n'est plus: 
Tu regardes sa place, et il a disparu. 

1 1 Mais les doux possederont la terre 

lis gouteront les delices d'une paix' profonde. 

12 Le mechant forme des projets contre le juste, 
II gnnce les dents contre lul 

13 Le Seigneur se rit du mechant, 
Car il voit que son jour arrive. 

14 Les mechants tirent le glaive, 
lis bandent leur arc, 

Pour abattre le maiheureux et le pauvre 
Pour egorger ceux dont la voie est droite 

15 fe?i r glaive entrera dans leur propre cceur, 
Et Ieurs arcs se briseront 

16 Mieux vaut ie peu du juste, 

Que I'abondance de nombreux mechants; 
7 S^r !? bras des m echants sera brise, 

Et Jehovah soutient les justes. 

18 Jehovah connait les jours des hommes integres, 
Et leur heritage dure a jamais. 

19 lis ne sont pas confondus au jour du malheur, 
Et Us sont rassasies aux jours de la famine. 

20 Mais les mechants perissent ; 

Les ennemis de Jehovah sont comme la gloire des prairies- 
lis s'en vont en fumee, ils s'evanouissent P™™"» 

21 Le mechant emprunte, et il ne rend pas • 
Le juste est compatissant, et il donne. * 

22 Car ceux que benit Jehovah possedent le pays, 
Et ceux qu'il maudit sont retranches. 






Jehovah affermit les pas de 1'homme juste, 
Et il prend piaisir a sa voie. 
H S'il tombe, il n'est pas ctendu par terre 

Car Jehovah soutient sa main. ' 

J'ai ote jeune, me voila vieux, 
Et je n'ai point vu le juste abandon^, 
m sa posterite mendiant son pain, 
Toujours il est compatissant, et il prete, 
Et sa posterity est en benediction. 

2 7 Detournc-toi du mal et fais le bien, 

« Et habite a jamais ta demeure. 

26 Car Jehovah aime la justice, 

Et il n'abandonne pas ses fideles- 



2; 



26 




22. Qut bhUt JiJummk. LXX et Vulg., *ui 



et Vulg., qn i fr maudisstnt 
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Ps. XXXVII, 29. I ER LIVRE DES PSAUMES. Ps. XXXVIII, 11. 

lis sont toujours sous sa garde, 

Mais la posterite des mediants sera retranchee. 

29 Les justes possederont le pays, 
Et ils y habiteronl a jamais. 

30 La bouche du juste annonce la sagesse, 
Et sa langue proclame la justice. 

31 La loi de son Dieu est dans son cceur; 
Ses pas ne chancellent point. 

12 Le mechant epie le juste, 

Et il cherche a le faire mourir. 

33 Jehovah ne l'abandonne pas entre ses mains, 

Et ii ne le condamne pas quand vient son jugement. 

34 Attends Jehovah et garde sa voie, 

Et il t'eievera et tu possederas le pays; 

Quand les mechants seront retranches, tu le verras. 

- r J'ai vu Timpie au comble de la puissance; 

J 11 s'etendait comme un arbre verdoyant. 

36 J' a * passe, ct il n etait plus ; 

Je fai cherche, et il ne se trouvait plus. 

37 Observe celui qui est integre, et regarde ceiui qui est droit; 
Car il y a une posterite pour rhomme de paix. 

38 Mais les rebelles seront tous aneantis, 

La posterite des mechants sera retranchee. 

39 De Jehovah vient le salut des justes ; 

11 est leur protecteur au temps de la detresse. 

40 Jehovah leur vient en aide et les delivre; 
11 les delivre des mechants et les sauve, 
Parce qu ? ils ont mis en lui leur confiance. 

PSAUME XXXVIII (VULG. XXXVII). — Appel du pfrAeur d la mistricordc divine. 

i 

38 Psaume de David. Pour faire souvenir. 

2 Jehovah, ne me punis pas dans ta colere, 
Et ne me chatie pas dans ta fureur. 

3 Car tes fleches m'ont atteint, 

Et ta main s'est appesantie sur moi. 

4 II n'y a rien de sain dans ma chair a cause de ta colere, 
II n'y a rien de sauf dans mes os a cause de mon peche. 

5 Car mes iniquites s'elevent au-dessus de ma tete; 
Comme un lourd fardeau, elles m'accablent de leur poids. 

6 Mes meurtrissures sont infectes et purulentes 
Par l'effet de ma folic. 

7 Je suis courbe, abattu a Texces; 
Tout le jour je marche dans le deuil. 

8 Un mal brulant devorc mes reins, 

Et il n'y a rien de sain dans ma chair. 

9 Je suis sans force, brise outre mesure; 

Le trouble de mon cueur m'arrache des gemissements. 

10 Seigneur, tous mes desirs sont devant toi, 
Et mes soupirs ne te sont pas caches. 

1 1 Mon coeur palpite, ma force m'abandonne, 

Et la lumiere meme de mes yeux n'est plus avec moi 

35. Comme un arbre. LXX et Vulg., com- j XXXVIII, u Pour faire souvenir, allusion 

melts cidresdu Liban. . 1 ^^^^^^^^^^J^t^ 

16 Tai Passe'; c'est la lecon des versions an- ; souvenir, LXX et Vulg. a joutent pour le sac 

denies. Hibr., // a passf, won a passi % et U \ bat, pourservit ™*^*}^^?*£^ 
mickant n'itait plus. , . | 8. Car unmaf br*ta>tt t ** Vulg., «£ «£ 

W.\JLXttV&*.>garde l' innocence etn'aie sont remplis (LXX : mon dme est tempt) 
en vue que la justice. I d' illusions. 
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Ps. XXXVIII, 12. Ier LIVRE PES P SAUMES. Ps. XXXIX, 8. 

Mes amis et mes compagnons s'eloign^nt de ma plaie 

Et mes proches se tiennent a i'ecart. 

Ceux qui en veulent a ma vie tendent leurs pieces • 

Ceux qui cherchent mon malheur proferent deTmenaces, 

Et tout ie jour lis meditent des embiiches. 

Et moi, je suis comme un sourd, je n'entends pas; 

Je suis comme un muet, qui n'ouvre pas la bouche. 

Je sins comme un homme qui n'entend pas, 

Et dans la bouche duquel il n'y a point de replique. 

C'est en toi, Jehovah, que j'espere; 

Toi, tu repondras, Seigneur mon Dieu ! 

Car je dis : « Qiriis ne se rejouissent pas a mon sujet, 

Eux qui seront insolents contre moi, si mon pied chancelle " 

Lar je suis pres de tomber, 

Et ma douleur est toujours devant moi. 

Car je confesse mon iniquite, 

Je suis dans la crainte a cause de mon peche 

Et mes ennemis sont piein de vie, ils sont puissants- 

Ceux qui me haissent sans cause se sont multiplies. ' 

lis me rendent le mal pour le bien; 

Ils me sont hostiles, parce que je cherche la justice. 

Ne m'abandonne pas, Jehovah ! 
Mon Dieu, ne t'eloigne pas de moi ! 
Hate- toi de me secourir, 
Seigneur, toi qui es mon salut ! 

PSAUME 3DDOX (Vulg. XXXVIII). - La fra ? iiite <ie la vie humaine 
Pnerepour obtenir le pardon et la protection divuv *"" /<7 ""* 
39 Au maitre de chant, a Idithun. Chant de David. 
2 Je disais : " Je veiUerai sur mes voies, 

De peur de pecher par la Iangue; 

Je mettrai un frein a ma bouche, 

Tant que le mechant sera devant moi/' 

Et je suis reste muet, dans le silence; 

Je me suis tu, quoique prive de tout bien, 

Mais ma douleur s'est irritee; 

Mon coeur s'est embrase au-dedans de moi; 

Dans mes inflexions un feu s'est allume, 

Et la parole est venue sur ma Iangue. 

n,5!? '"ft connaitre ' J^iovah, quel est le terme de ma vie, 

Queue est la mesure de mes jours; ' 

Que je sache combien je suis pcYissablc 

Tu as donne a mes jours la largeur de la main, 

bt ma vie est comme un rien devant toi. 

Oui, tout homme vivant n'est qu'un souffle. — S<fla. 

uui, 1 nomme passe comme une ombre; 

Oui, c est en vain qu'il s'agite; 

II amasse, et il ignore qui recueillera. " 

Maintenant, que puis-je attendre, Seigneur ? 
Mon esperance est en toi. 



3 



7 



8 



*4"?/s '^ * Visd ' Vit * *""> « « sont 
™»<s. LXX et Vulg., fitibiient des mensonges. 

^£S* tom6 ' K LXX ct V »^>W 

XXXIX, 3. Quoique >«W de tout bien. 



afLV^olJs. ~ '"* '"' abSten "' ■*" 
T yv?!VV^ <*»*U* je suis /trissabte. 

8. rn as domti a mes jours la iarreur de 
ma mam. VuIr., Tn as fait mes jours limiUs 

8. Mon espirance est en toi. LXX et Vulr 
ma substance de-fend tie toi. * ' 
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Ps. XXXIX, 9. I ER LIVRE DES PSAUMES. Ps. XL, 1 1. 

9 Delivre-moi de toutes raes transgressions; 

Ne me rends pas Fopprobre de Tinsense. 

10 Je me tais, je n'ouvre plus la bouche, 
Car e'est toi qui agis. 

1 1 Detourne de moi tes coups; 

Sous la rigueur de ta main, je succombe ! 

12 Quand tu chaties Thomme en le punissant de son iniquite, 
Tu detruis, comme fait la teigne, ce qu'il a de plus cher. 
Oui, tout homme n'est quun souffle. — Sila. 

13 Ecoute ma priere, Jehovah, 
Prete Toreille a mes cris, 

Ne sois pas insensible a mes lannes ! 
Car je suis un etranger chez toi, 
Un voyageur, comme tous mes peres. 

14 Detourne de moi le regard et laisse-moi respirer, 
Avant que je nr en aille et que je ne sois plus ! 

PSAUME XL (Vulg. XXIX). — Actions detracts. — Offrande d'un caur 

obeissant et fidkU. Priere. 

40 Au maitre de chant. De David. Psaume. 

2 J'ai mis en Jehovah toute mon esperance : 

II s'est incline vers moi, il a ecoute ma priere. 

3 II nra retire de la fosse de percition, 
De la fangedu bourbier; 

II a dresse mes pieds sur le rocher, 
II a affermi mes pas. 

4 II a mis dans ma bouche un cantique nouveau, 
Une louange a notre Dieu ; 

Beaucoup le voient, et ils venerent Jehovah, 
lis se confient en lui. 
c Heureux l'homme qui a mis en Jehovah sa confiance, 

Et qui ne se tourne pas vers les orgueilleux et les menteurs i 

6 Tu as multiplie, Jehovah, mon Dieu, 

Tes merveilles et tes desseins en notre faveur : 
Nul n'est comparable a toi. 
Je voudrais les publier et les proclamer ; 
lis surpassent tout recit. 

7 Tu ne desires ni sacrifice ni oblation, 
Tu m'as perce des oreilles ; 

Tu ne demandes ni holocauste ni victime expiatoire. 
$ Alors j'ai dit ; " Voici que je viens 

Avec le rouleau du livre ecrit pour moi. 
o Je veux faire ta volonte, 6 mon Dieu, 

Et ta loi est au fond de mon cuiur." 

J'annoncerai la justice dans une grande assemblee ; 

Je ne fermerai pas mes levres, 

Jehovah, tu le sais. 

Je ne tiendrai pas ta justice cacheedans mon coeur; 

Je publierai ta fidelite et ton salut, 

Je ne tairai pas ta bonte et ta verite dans la grande assemblee. 



10 



11 



9. Ne me rends pas. LXX et Vulg., tu mas 
rendu, 011 m'as-tu rendu, etc. t 

1 a. Vulg. rattache quand tu chdttes a ce ^111 
precede; Vulg. et LXX traduisent ensuite : fu 
as Punt C homme a cause de son iniquiti, et tu 
asfaitdessicher ton dme comme Varaiguie. 
Out, e'est en Dieu que tout homme s'inqutite. 

14. Ditourne le regard. LXX et Vulg., Ac- 
corde-moi quelque ripit. ,.,,.,. 

XL, 6. LXX et Vulg., Tu as multiple, 8 
Seigneur mon Dieu, tes merveilUs; ei quant a 



tes pensies, il n'est personne qui te soil compa- 
rable ;j'ai publiiet fai parli; leur multitu- 
de est sans nombre. 

7 . Tu mas perci. LXX et Vulg., tu m*at 
faconni un corps. 

8. D'autres : voici que je viens West ce qui 
m'est prescrit dans le Itvre de la loih pour 
faire tavolonti. Ou bien: voici que je viens, 
— Jest de moi qu'il est icrit dans le Irjrt at 
la loi, — pour /aire, etc. 
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Ps. XL, 12. 



I EK LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. XLI, 14. 



12 

13 



14 
'5 



16 
17 



iS 



Toi, Jehovah, ne me ferine pas tes misericordes ; 

Que ta bonte et ta verite me gardent toujours ! 

Car des maux sans nombre m'environnent ; 

Mes iniquites m'ont saisi, 

Et je ne puis voir ; 

Elles sont plus nombreuses que les cheveux de ma tete, 

Et mon cceur nr abandonne. 

Qu'il te plaise, Jehovah, de me deiivrer ! 

Jehovah, hate- toi de me secourir ! 

Qu'ils soient confus et honteux tous ensemble, 

Ceux qui cherchent mon ame pour la perdre ! 

Qu'ils reculent et rougissent, 

Ceux qui desirent ma mine ! 

Qu ? ils soient dans la stupeur a cause de leur honte, 

Ceux qui me disent : " Ah ! ah I " 

Qu'ils soient dans rallegresse et se rejouissent en toi, 

Tous ceux qui te cherchent ! 

Qu'ils' disent sans cesse : " Gloire a Jehovah," 

Ceux qui aiment ton salut ! 

Moi, je suis pauvre et indigent, 

Mais le Seigneur prendra soin de moi. 

Tu es mon aide et mon liberateur : 

Mon Dieu, netarde pas ! 

PSAUME XLI ( V ulc. XL). - Fort da. mdrite de Faumdne, le Psalmite se plaint 
de la name de ses ennemis et de la perfidie de ses a wis. 
Au maitre de chant Psaume de David. 

Heureux celui qui prend souci du pauvre ! 

Au join' du malheur, Jehovah le delivrera! 

Jehovah le gardera et le fera vivre; 

II sera heureux sur la terre, 

Et tu ne le livreras pas au desir de ses ennemis. 

Jehovah Tassistera sur son lit de douieur; 

Tu retourneras toute sa cuuche dans sa maladie. 

Moi, je dis : " Jehovah, aie pitie de moi ! 

Gueris mon ame, car j'ai peche contre toi ! " 

Et mes ennemis proferent contre moi des maledictions • 

" Quand mourra-t-il? Quand perira son nom? " 

Si quelqu'un vient me visiter, il ne profere que mensonjres 

Son coeur recueillc Piniquite ; 

Quand il s'en va, il parle au dehors. 

Tous mes ennemis chuchotent ensemble contre moi, 

Contre moi ils meditent le malheur. 

" Un mal irremediable, disent-ils, a fondu sur lui; 

Le voila eoucte, il ne se relevera pas ! " 

Meme Thomme qui etait mon ami, 

Qui avait ma confiance et qui mangeait mon pain, 

Leve le talon contre moi. 

Toi, Jehovah, aie pitie de moi et releve-moi, 
Et je leur rendrai ce qu'ils meritent. 
Je connaitrai que tu m'aimes, 
Si mon ennenu ne triomphe pas de moi. 
A cause de mon innocence tu m'as soutenu, 
Et tu m'as etabli pour toujours en ta presence. 
H jteni soit J&ovah, le Dieu d'lsragl, dans les sifcdes des slides ! Amen ! Amen ! 



41 



3 



5 



7 



10 



11 



12 



'3 



XLI, 8. Le* mou in idi/sum de la Vule. si- 
gwfient ensemble, et doivent se tier a ce qui suit. 

,v, 9 * % mtU '"**<&*«*& LXX ct Vulg., 
* rtpHtnt contre moi cette parole inigut : 



" N'est-cepas que celui gut at Id amehi ne 
se relevera jamais ? " 

14. Doxologie dUtiude au Psaume et servant 
de conclusion au livre premier du Psautier. 
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Ps. XLII, I. H ME LIVRE DES PSAUMES. Ps. XLIII, 5. 

LIVRE DEUXIEME. 



PSAUMES XLII et XLIII (Vulg. XLI et XLII). — Eloign! du sanctuaire, 

le JidHe tprouve tin ardent dtsir de le revoir. 

-42 Au maitre de chant. Cantique des fils de Core. 

2 Comme le cerf soupire apres les sources d'eau, 
Ainsi mon ame soupire apres toi, 6 Dieu. 

3 Mon ame a soif de Dieu, du Dieu vivant : 

Quand irai-je et paraitrai-je devant la face de Dieu ? 

4 Mes larmes sont ma nourriture jour et nuit, 
Pendant qu'on me dit sans cesse : " Ou est ton Dieu? " 

5 Je mc rappelle, et a ce souvenir mon ame se fond en elle-meme, 
Quand je marchais entoure de la foule, 

Et que je nvavancais a sa tete vers la maison de Dieu, 
Au milieu des cris de joie et des actions de graces 
D'une multitude en fete ! — 

6 Pourquoi es-tu abattue, 6 mon ame, et t'agites-tu en moi? 
Espere en Dieu, car je le louerai encore, 

Lui, le salut de ma face et mon Dieu ! 

7 Mon ame est abattue au dedans de moi ; 
Aussi je pense a toi, du pays du Jourdain, 
De i'Hermon, de la montagne de Misar. 

8 Les eaux mugissantes s'appellent et se repondent, quand grondent tes cataractos : 
Ainsi toutes tes vagues et tes torrents fondent sur moi. 

9 Le jour, Jehovah commandait a sa grace de me visiter; 
La nuit, je chantais ses louanges, 

10 J'adressais une priere au Dieu de ma vie. 

Maintenant je dis a Dieu, mon rocher : " Pourquoi m'oublies-tu? 

1 1 Pourquoi faut-il que je vive dans la tristesse, sous rpppression de^ennemi? ' 
Je sens mes os se briser, quand mes persecuteurs m'insultent, 

12 En me disant sans cesse : " Ou est ton Dieu? " — 
Pourquoi es-tu abattue, 6 mon ame, et t'agites-tu en moi? 
Espere en Dieu, car jc le louerai encore, 

Lui, le salut de ma face et mon Dieu ! 

43 Rends-moi justice, 6 Dieu, prends en main ma cause contre une nation infidcle; 
Delivre-moi de I'homme de fraude et d*inicjuit6 ! 

2 Car tu es le Dieu de ma defense : pourquoi me rcpousses-tu? 

Pourquoi faut-il que je vive dans la d&resse sous roppression de l'ennemi? 

3 Envoie ta lumiere et ta iid&ite ; qu'elles me guident, 

Qu'elles me conduisent a ta montagne sainte et a tes tabernacles ! 

4 J'irai a l'autel de Dieu, au Dieu qui est ma joie et mon allegresse, 
Et je te celebrerai sur la harpe, 6 Dieu, mon Dieu I — 

5 Pourquoi es-tu abattue, 6 mon ame, et t'agites-tu en moi ? 
Espere en Dieu, car je le louerai encore, 

Lui, le salut de ma face et mon Dieu ! 



XLXiOCLUI. — Les Psaumes XLII et 
XLIII n'en forment evidemment qu'un seul 
compose* de trois strophes termin^es chacunc 
par fe m£me refrain (xlii, 1-6; 7-13; xliii, x-^). 

2. O Dieu: dans les Psaumes de ce a« livre, 
Dieu est presque toujours designe* par te mot 
Elohim, et rarement par celufde yihovah; 
c'est le cootraire dans te premier Hvre. 

5. LXX et Vulg., Je me suis souvenu de cts 
chests et fai rifandu mon date au dedans de 
moi-mtme* Car je fasserai dans te lien du 
tabemaeh admirable jusqu*a la maison de 
Dieu, parmi lee chants d*atligresse et de 
Imtangt (paretb) au bruit dun/estin. 



6. Le salut de ma/aee, le salut que Dieu 
mettra un jour devant moi et me fera voir. 
Cette lecon est celle des LXX et de la Vulg., 
et en conformity avec les deux repetitions du 
refrain (vers, ia; xliii, 5)- Hebr., le salut desa 
face. 

7. Misar, nom d'une montagne inconnue, 
peat-€tre un des sommets de THermon. Misar 
signifofetit (LXX et Vulg.). . 

9. Dautres entendent ce verset, sou du 
temps present, soit de l'avenir. 

XLIII, 4. Qui est ma joie et men alUeresu; 
\itt. t ta joie de mon alligresse. Versions ancien* 
nes, qui fait la joie de majeunesse. 
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Ps. XLIV, i. II"E LIVRE PES PSAU MES. Ps. XLIV, 24. 

PSAUME XLIV (Vulg. XLIH). - Que Dieu,jadis si favorable a sonpeupU, 

le tire de I extremiti ou il se trattve maintenant. 

44 Au maitre de chant Des fils de Core. Cantique. 

2 Dieu, nous avons entendu de nos oreilles, 
Nos peres nous ont raconte 

L'oeuvre que tu as accomplie de leur temps, aux jours anciens. 

3 De ta main tu as chasse des nations pour les etablir, 
Tu as frappe des peuples pour les etendre. 

4 Car ce n'est point leur epee qui leur a conquis le pays, 

Ce n'est point leur bras qui leur a donne la victoire, 

Mais c'est ta droite, c'est ton bras, c'est la lumiere de ta face, 
Parce que tu les aimais. 

5 C'est toi qui es mon roi, 6 Dieu : 
Ordonne le salut de Jacob! 

6 Par toi nous renverserons nos ennemis, 

En ton nom nous ecraserons nos adversaires. 

7 Car ce n'est pas en mon arc que j'ai confiance; 
Ce n'est pas mon epee qui me sauvera. 

8 Mais c'est toi qui nous delivres de nos ennemis, 
Et qui confonds ceux qui nous haissent. 

9 En Dieu nous nous glorifions chaque jour, 
Et nous celebrons ton nom a jamais. — S<f/a. 

10 Cependant tu nous repousses et nous couvres de honte; 
Tu ne sors plus avec nos armees. 

1 1 Tu nous fais reculer devant Tennemi, 

Et ceux qui nous haissent nous depouillent. 

12 Tu nous livres comme des brebis destinees a la boucnerie, 
Tu nous disperses parmi les nations, 

13 Tu vends ton peuple a vU prix, 

Tu ne l'estimes pas a une grande valeur, 

14 Tu fais de nous un objet d'opprobre pour nos voisins, 
De moquerie et de risee pour ceux qui nous entourent 

15 Tu nous rends la fable des nations, 

Et les peuples branlent la tete a notre sujet. 

16 Ma honte est toujours devant mes yeux 
Et la confusion couvre mon visage, 

17 A la voix de celui qui /w'insulte et w'outrage, 

A la vue de l'ennemi ct de celui qui respire la vengeance. 

18 Tout cela nous arrive sans que nous t'ayons oublie 
Sans que nous ayons ete infideles a ton alliance. 

19 Notre coeur ne s-'est point detourne en arriere, 
Nos pas ne se sont pas ecartes de ton sentier, 

20 Pour que tu nous ecrases dans la retraite des chacals, 
Et que tu nous couvres de 1'ombre de la mort. 

21 Si nous avions oublte le nom de notre Dieu, 
Et tendu les mains vers un dieu Stranger, 

22 Dieu ne Faurait-il pas apercu, 

Lui qui connait les secrets du cceur? 

23 Mais c'est a cause dc toi qu'on nous egorge tous les jours, 
Qu on nous traite comme des brebis destinees a la boucherie. 

24 R6veille-toi ! Pourquoi dors-ft, Seigneur? 
Reveille-toi, et ne nous repousse pas a jamais ! 

* t<i corne (Vul*.), comme fait le buffie. - _ i , * -, ^ * , „ 

#ous fcraser*m\xX et Vulg., ncus couvri* v?* D J*"* ia ? tra i U J** chacals. LXX et 
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25 Peurquoi caches-tu ta face ? 

Pourquoi oubties-tu notre mtsere et notre oppression ? 

26 Car notre ame est affaissee jusqira la poussiere, 
Notre corps est attache a la terre. 

27 Leve-toi pour nous secourir! 
Delivre-nous a cause de ta bonte! 

PSAUME XLV (Vulg. XLIV). — Epithalame royal. 
45 Au maitre de chant Sur les lis. Cantique des fils de Core. Chant d' amour. 

2 De mon coeur jaillit un beau chant ; 

Je dis : " Mon oeuvre est pour un roi ! " 

Ma langue est comme le roseau dans la main agile du scribe. 

3 Tu es le plus beau des fils de l'homme, 
La grace est repandue sur tes levres ; 
C'est pourquoi Dieu t'a beni pour toujours. 

4 Ceins ton epee sur ta cuisse, 6 heros, 
Revets ta splendeur et ta majeste, 

5 Et dans ta majeste avance-toi, monte sur ton char, 
Combats pour la verite, la douceur et la justice, 

Et que ta droite se signale par des faits merveilleux. 

6 Tes fleches sont aigues; 

Des peuples tomberont a tes picds; 
Elles perceront les ennemis du roi. 

7 Ton trone, 6 Dieu, est etabli pour toujours; 

Le sceptre de ta royaute est un sceptre de droiture, 

8 Tu aimes la justice et tu hais l'iniquite : 
C'est pourquoi Dieu, ton Dieu t'a oint 

D'une huile d'allegresse, de preference a tes compagnons. 

9 La myrrhe, Taloes et la casse s'exhalent de tes vetements; 
Des palais d'ivoire, les lyres te rejouissent. 

10 Des filles de rois sont parmi tes bien-aimees; 

La reine est a ta droite, paree de Tor d'Ophir. 

u " Ecoute, ma fille, regarde et prete l'oreille : 

Oublie ton peuple et la maison de ton pere, 

12 Et le roi sera epris de ta beaute ; 

Car il est ton Seigneur : rends-lui tes hommages. 

13 La fille de Tyr, avec des presents, 

Et les plus riches du peuple rechercheront ta faveur. * ' 

14 Toute resplendissante est la fille du roi dans I'interieur; 
Des tissus d'or forment son vetement. 

15 En robe de couleurs variees, elle est presentee au roi; 
Apres elle, des jeunes filles, ses compagnes, te sont amenees. 

16 On les introduit au milieu des rejouissances et de rallegrcsse; 
Elles entrent dans le palais du Roi. 

17 Tes enfants prendront la place de tes peres; 
Tu les etabliras princes sur toute la terre. 

18 Je rappellerai ton nom dans tous les ages; 

Et les peuples te loueront eternellement et a jamais. 



XLV, 1. Sur les lis : nom ou premier mot 
d*un chant populaire. LXX et Vulg., pourceux 
qui seront changes. — Chant a* amour, Vulg., 
pour lebien-aimi. 

8. Dieu, ton Dieu.\je texte primitif portait 
probablement, Jihovah ton Dieu, D'autres, 
avec S. Jerome, ont pris le premier mot pour 
un vocatif : 6 Dieu. 

$, De Us vitements, etc, LXX et Vulg. (en 
joignant la fin du v. 9 au d£but du v. 10), 
de tes vitements et de tes maisons d'rvoire 
quout armies pour tot des filles de rois en ton 

to. Parte d*ord % Ophir. LXXet Vulg. ajou- 



tent : couvtrte de vitements de diverses cou- 
leurs. . . 

1 a. Rends-lui tes hommages. LXX Go i £ nanl 
cette finale au v. 13), Et l*s filles de Tyrlut 
rendront hommagt. Vulg., lis lui rendront 
hom mage; Et les filles de Tyr... 

14. Toute resplendusante.etc.LXXtt Vulg., 
Toute sag lot re est au dedans. 

15. En robe de couleurs variies. LXX et 
Vulg. rattachent ces mots au v. prece*dent. — 
Elle est prisentie an roi, LXX et Vulg., sont 
prtsenties au roiapris elle des jeunes filles. 

18. ye rappellerai ton nom. LXX et Vulg., 
lis se souvtendrvnt de ton nom. 
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PSAUME XLVI (Volc. XLV).- C>/W, fl **/ w , W / «* /* ,„**&„ 

dfe Dieu. 
Au maitre de chant. Des fils de Core. Sur le ton des vierges. Cantique 
Dieu est notre refuge et notre force ; 
Son secours ne manque jamais dans la detresse 
L est pourquoi nous sommes sans crainte si la terre est bouleversee 
Si les montagnes s'abtment au sein de l'ocean ' 

Si les flots de la mer s'agitent, bouilionnent, 
Se soulevent jusqu'a ebranler les montagnes. —&!la. 
Un fleuve rejouit de ses ondes la cite de Dieu, 
Le sanctuaire ou habite le Tres-Haut 
Dieu est au milieu d'elle : elle est inebranlabie ; 
Au lever de raw-ore Dieu vient a son secours. 
Les nations s'agitent, les royaumes s'ebranlent ; 

i ■•* f X S DdrQ ^ V0ix et la terre * fond J'epouvante. 
Jenovah des armees est avec nous ; 

Le Dieu de Jacob est pour nous une citadelie. — SeWi. 
Venez, contemplez les oeuvres de Jehovah, 
Les devastations qu'il a operees sur la terre ! 

I a fait cesser les combats jusqu'au bout de la terre, 

II a bnse 1 arc, ii a rompu la lance, 
II a consume par le feu les chars de guerre. — 
i *V" tez et raoanaissez que je suis Dieu ; 
Je domine sur les nations, je domine sur la terre ' " 
Jehovah des armees est avec nous, 
Le Dieu de Jacob est pour nous une citadelie. — stla. 

PSAUME XLVII (Viilo. XLVI). - Ilfaut chanter Jehovah % le Dieu 

de touie la terre. 
Au maitre de chant. Des fils de Core. Psaume. 
Vous tous, peuples, battez des mains : 
Lelebrez Dieu par des cris d'allegresse • 
Car Jehovah est tres haut, redoutable, 
Grand roi sur toute la terre. 
II nous assujettit les peuples, 
II met les nations sous nos pieds. 
II nous choisit notre heritage, 
La gloire de Jacob, son bien-aime. — S^Ia. 

uulT te "^T /w ^ au miUeu dc * acclamations: 
Jehovah, au son de la trompette. 

Chantez a Dieu, chantez I 

Chantez a notre Roi, chantez ! 

Car Dieu est roi de toute la terre ; 

Chantez un cantique de louange. ' 

Dieu regne sur les nations, 

II siege sur son trone saint. 

Les princes des peuples se reunissent 

Au peuple du Dieu d' Abraham ; 

Car a Dieu sont les boucliers de la terre • 

II est souverainement eleve. ' 



XLVI i. Sur le ton des visrves, a-i-d. sur 

Stints in6u/ait4fHS *"* **** '** vioUmmeni 

S. Le sanclnaireetcLXX et Vulg., U Tris* 
Haut a saiulifii sa demeure. * ' 

9. Les devastating LXX et Vulg., les Pro- 
*'/«, Int. Us Honnements. F 



W/rv£ ChaT * ti€ * U ™"* LXX « Vul *' /« 
XLVI 1 1 8. Chantez W i cantique de louange t 
hebr. un maskiL LXX et Vul*., ChanteTavec 
sagesse. 

io. Au jenfiU du Dieu (Vulg., au Dieu) 
d Abraham -Car a Dieu lent* LXX.car 1 
Dun *<>** jf* puissMs de la terre; its se semi 
beaucoufi ilevis. Vulg., ca r les dieux Juissants 
de la terre se sont sxtraordinmirement ilevis. 
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Ps. XLIX, 8. 



PSAUME XL VIII (Vulg. XL VII). — Louange a Diett qui afondiSion. 

48 Cantique. Psaume des fils de Core. 

2 Jehovah est grand, il est l'objet de toute louange, 
Dans la cite de notre Dieu, sur sa montagne sainte. 

3 Elle s'eleve gracieuse, joie de toute la terre, 
La montagne de Sion, vi*rs le septentrion, 
La cite du grand Roi. 

4 Dieu, dans ses palais, s'est montre comme un rempart. 

5 Car voici que les rois s'etaient reunis, 
Ensemble ils s'etaient avances. 

6 Ils ont vu, soudain ils ont ete dans la stupeur ; 
Eperdus, ils ont pris la fuite. 

7 La un tremblement les a saisis, 

Une douleur comme ceile de la femme qui enfante. 

8 Par le vent d'Orient tu brises les vaisseaux de Tharsis. 

9 Ce que nous avions entendu dire, nous Uavons vu 
Dans la cite de Jehovah des armees, 

Dans la cite de notre Dieu : 

Dieu Taffermit pour toujours. — Stta. 

io Dieu, nous rappelons la memoire de ta bonte 

Au milieu de ton temple. 

1 1 Comme ton nom, 6 Dieu, ainsi ta louange 
Arrive jusqu'aux extremites de la terre. 
Ta droite est pleine de justice. 

1 2 Que la montagne de Sion se rejouisse, 

Que les filles de Juda soient dans l'allegresse, 
A cause de tes jugements ! 

1 3 Parcourez Sion et faites-en le tour, 
Comptez ses forteresses ; 

14 Observez son rempart, 
Examinez ses palais, 

Pour le raconter a la generation future. 

1 5 Voila le Dieu qui est notre Dieu a jamais et toujours ; 
II sera notre guide dans tous les siecies. 

PSAUME XLIX (Vulg. XL VIII). — Que le juste voie sans crainte Us mbhants 

prosperer, 

49 Au maitre de chant Psaume des fils de Core. 



2 

3 
4 
5 
6 

7 
8 



Ecoutez tous ceci, 6 peuples ; 

Pr&ez roreille, vous tous habitants du monde, 

Hommes du commun et hommes de condition, 

Tous riches et pauvres. 

Ma bouche va faire entendre des paroles sages, 

Et mon coeur a des pensees pleines de sens. 

Je pr^te Toreille aux sentences que Dieu m' inspire; 

J'accompagne de la harpe mon chant mysterieux. 

Pourquoi craindrais-je aux jours du malheur, 
Lorsquc I'iniquit^ de mes persecuteurs m'assiege, 
Eux qui mettent leur confiance dans leurs biens, 
Leur gloire dans leurs grandes richesses? 
Un homme ne peut racheter son frere, 
Ni payer a Dieu sa rancon, 



XLVIII, 1. LXX et Vulg., Pour le second 
jour de la semaine. 

3. Vert le teptentrion, allusion a la croyance 
des anciens qui placaient au nord le ttfovtr tie 
leurs dieu*. cf. Is. xiv, 13 sv. 

19. Lee fillet tie %uda t les villesqui entourent 
Sion (Jerusalem). 



15. Dane tout let siiclet t d'apres les LXX et 
la Vulg. H6breu, /usou'd la mori, ou bien 
sur la mart (du filsX indication d'un air connu. 

XLIX, 8. Ges perseaJteurs mourront :aucun 
homme, si riche qu'il soit, ne peut racheter un 
autre de la mort. LXX et Vulg.,Z* frhrt nt 
raehiie point t nn homme raekrt9ra4'H i . 
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Ps. XLIX, 9. Hue LIVRE DES ps AUMES. Ps . Lj g, 

9 Le prix de leur vie est trop grand ; " " 

Le rachat en sera a jamais impossible), 
ro Pour qu'il vive eternellement, 

Et qu J il ne voie jamais la fosse. 
1 1 Non, il la verra ; les sages meurent, 



15 



20 

21 



6 



7 



8 



L'insense et le stupide perissent egalement 
Laxssant a d'autres ieurs biens. ' 



12 lis s imaginent que leurs maisons seront eternelles 
Que leurs demeures subsisteront d'age en age 

Et ils donnent leiirs noms a leurs domaines ' 

13 Mais au milieu de sa spiendeur 1'homme ne dure pas; 
II est semblable aux betes qui perissent 

14 T^t le "r sort, a ccs hommes si confiants, 

Pn^ GUX q . ui leS suiv . nt en a PP rouv ant leurs discours. - S<fla. 

Lomme un troupeau, ils sont pousses dans le scheol 

La mort est leur pasteur; ' 

Le matin, les hommes droits dominent sur eux 

Et leur ombre se consumera au scheol, sans autre demeure. 
ib Mais Dieu rachetera mon ame de la puissance du scheol, 

Car il me prendra avec luu — SJla. 
1 7 Ne crains done pas, quand un homme s'enrichit 

(Juand s'accroit l'opulence de sa maison. 
ib Car il n'emportera rien a sa mort, 

Son opulence ne descendra pas avec lui. 
19 II aura beau sestimer heureux pendant sa vie • 

On aura beau te louer des jouissances que tu te donnes • 

I u jras rejowore la generation de tes peres 
Qui jamais ne reverront la lumiere. 
L'homme au milieu de sa spiendeur ne comprend Das 

II est semblable aux b&es qui penssent. ' 

PSAUME L (Vulg. XLIX). -Le cu/te wtfiinr. 
50 Psaume d'Asaph. 

Dieu, Elohim, Jehovah parle, 

11 convoque la terre du levant au couchant. 

2 De Sion, beaute parfaite, Dieu resplendit. 

3 II vient, notre Dieu, et il ne se taira point : 
Devant lui est un feu devorant, 

Autour de lui se dechaine la temp&e. 

4 II appelle les cieux en haut, 

Et la terre, pour juger son peuple. 
> Rassemblez-moi mes fideles, 

Qui ont fait alUanceavec moi'sur le sacrifice. '' 
fit les cieux proclament sa justice, 
Car Dieu va juger. — Stfa. 

Ecoute, mon peuple, et je parlerai ; 

Israel, et je te reprendrai : 

Je suis Elohim ton Dieu. 

Cen'est pas pour tes sacrifices que je te fais des reproches : 

i es holocaustes sont constamment devant moi. 

19. On aura beau te latter, Vulg. et LXX. 



ll<~r. r7 r :r -- a~«» «* rockier son ame. 
IT iteT »*te>***t dans la peine et il vivra 

tortquil verra les sages mourir. ^ , „ y . ™ » — . *«*. « i- AAt 

m- lis s tmagtnent que ... LXX et Vulg. ties U hutra ***** ** iui «*rasfait du bieu. 



n , — -™ -~r* ummrmrcj €t erne ties. — 
iUa lonnent leurs noms, etc.; d'autres : eux 
*ont Us noms sont honoris sur la t-.rrt. 
M. LXXet Vulg., Telle est leur vole qui leur 



Vulg., U Dten ties dieux, Jikovah. 

*.De St'oH, beaute" parfaite. LXX et Vulg., 
de Ston resplendit sa beauti. 
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9 Je ne prendrai point un taureau dans ta maison, 

Ni des boucs dans tes bergeries. 

10 Car a moi sont tous les animaux des forets, 
Toutes les betes des montagnes par milliers ; 

11 Je connais tous les oiseaux du ciel, 

Et tout ce qui se meut dans les champs est sous ma main. 

12 Si j'avais faim, je ne te le dirais pas, 

Car le monde est a moi, et tout ce qu'il renferme. 

13 Est-ce que je mange la chair des taureaux? 
Est-ce que je bois le sang des boucs ? 

14 Offre en sacrifice a. Dieu Taction de graces, 
Et acquitte tes voeux envers le Tres-Haut. 

1 5 Et invoque-moi au jour de la detresse : 
Je te delivrerai, et tu me glorifieras. 

16 Mais au merchant Dieu dit ; 

Quoi done ! tu enumeres mes preceptes, 
Et tu as mon alliance a la bouche, 

1 7 Toi qui d&estes la discipline, 

Et qui jettes mes paroles derriere toi! 
iS Si tu vois un voleur, tu te plais avec lui, 

Et tu fais cause commune avec les adulteres. 

19 Tu abandonnes ta bouche au mal, 
Et ta langue ourdit la fraude. 

20 Tu t'assieds, et tu paries contre ton frere, 
Tu diffames le fils de ta mere. 
Voila ce que tu as fait, et je me suis tu. 
Tu t J es imagine que j'etais pareil a toi; 

Mais je vais te reprendre et tout mettre sous tes yeux. 

22 Prenez-y done garde, vous qui oubliez Dieu, 

De peur que je ne dechire, sans que personne deiivre. 

23 Celui qui oflre en sacrifice Taction de graces m'honore, 
Et a celui qui dispose sa voie 

Je ferai voir le salut de Dieu. 

PSAUME LI (VULG. L). — Le repentir de V&rne penitente. 

51 2 Au maitre de chant Psaume de David. Lorsque Nathan le prophete vint le 
trouver, apres qu'il eut etc* avec Bethsabee. 

3 Aie pitie de moi, 6 Dieu selon ta bont£; 

Selon ta grande misericorde efface mes transgressions. 

4 Lavemoi completement de mon iniquite, 
Et purifie-moide mon peche. 

5 Car je reconnais mes transgressions, 

Et mon peche est constamment devant moi. 

6 C'est contre toi seul que j'ai pech£, 
J'ai fait ce qui est mal k tes yeux, 

Afin que tu sois trouve juste dans ta sentence, 
Sans reproche dans ton iugement 

7 Je suis ne dans Tiniquite, 

Et ma mere m'a concu dans le peche\ 

8 Et tu veux que la verite soit au fond du coeur : 

Au dedans de moi fais done que je connaisse la sagesse. 



10. Par milliers. LXX et Vulg. , tt les bmufs. 

xz. Du del, d'apres LXX et Vulg. Ed h<6breu, 
des montagnes. — Tout ee qui se mcut. Vulg., 
tout* la beauti des champs. 

m. LXX et Vulg., Le sacrifice de louanges 
tn* honor era, gt Id est la voie par laquelle je 
montrerai a Vhomme le salut de Dieu, 



LI, 6. Sans reproche. LXX et Vulg., viel* 
rieux. 

7. ye suis ni. LXX et Vulg., faiM con^u. 

3. Au fond du caur, au dedans de mot. 
LXX et Vuig. (rtuntssant ces deux mots), let 
secrets et les mysierts de ta sagesse t tu me Us 
as revilfs. 
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Punfie-moi avec l'hysope, et je serai pur; 
Lave-moi, et je serai plus blanc que la neiffe. 
Annonce-moi la joie et Fallegresse, 
Et les os que tu as arises se rejouiront 
Detourne ta face de mes peches, 
Efface toutes mes iniquites. 

Dieu, cree en moi un cceur pur, 

Et renouyelle au dedans de moi un esprit ferme 

Ne me rejette pas loin de ta face, 

Ne me retire pas ton esprit saint 

Rends-moi la joie de ton salut, 

Et soutiens-moi par un esprit de bonne volonte. 

SwK^ tCS ^ ieS ^ cm ^ Ies transgressent, 
Et les pecheurs reviendront a toi. ^^ 

Pfmfi* DieU *i£ oa ^^ ^TO-nwi dusang verse, 
bt ma langue celebrera ta justice. 

Seigneur, ouvre mes levres, 

Et ma bouche publiera ta louange. 

Car to ne desires pas de sacrifices, - je t'en offrirais - 

1 u ne prends pas plaisir aux holocaustes. 
Les sacrifices de Dieu, cest un esprit brise; 

u Dieu, tu ne dedaignes pas un coeur brise et contrit 

Dans ta bonte, repands tes bienfaits sur Sipn, 

Uatis les murs de Jerusalem ! 

Alors tu agreeras les sacrifices de justice, 

L holocauste et le don parfait ; 

Alors on offrira des taureaux sur ton autel. 

PSAL'ME LII (VULG. LI). - En vain Us unpies es&rent en ieurs rinses. 

ffv X \ m ^ de chant - ^antique de David, Lorsque Does- PFrfam^ * * 
fau-e a Saul ce rapport : David & rendu dans S SHiSff* "* 

Pourquoi te glorifies-tu dans le mal, 6 heros? - 

La bonte de Dieu subsiste toujours ! — 

Ta langue ne medite que malice, 

Comme une lame affilee, fourbe que tu es » 

Tu aimes lc mal plutot que le bien, 

Le mensonge plutot que la droiture. — s*la 

in aimes toutes les paroles de perdition, 

O langue menteuse ! 

Aussi Dieu va te renvcrser pour toujours, 

}f te saisira et t'arrachera de ta tente 

U te deracinera de la terre des vivante. — Sela 

Les justes le verront et ils seront effrayfe, * 

Et lis se.riront de lui : * ' 

' * Voila Fhomme <jui ne prenait pas Dieu pour sa forteresse 

Mais am se confialt dans la grandeur de ses riches^ 

Et se faisait fort de sa malice ! " •«=»», 

Et moi, je suis comme un oiivier verdoyant dans la maison de D.V., 

Je KS ?~ ^ ^ dC DiCU «««^ eU J TmaTs: Dl€U, 
Je telouerai sans cesse, parce que tu as fait cela; 

£t J espererai en ton nom, car il est bon. 

En presence de tes fideles. 



Si^td*" r $W : «M«»wn au mode de puri- 

LII / x?V* i: LXX W»w«». 

^".3. vulg., Pourquoi te glorifies-tu dams 



l ' ma J\* *** ?"* " vaUlaui pour V iniquity 
Tout U jour (rattocbc au v. 4)... LXX, 6 
fUros (pourquoi comraets-tu) Viniquiti tout U 
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Ps. LIII, i. 11*"= LIVRE DES PSAUMES. Ps. LV, 4. 

PSAUME LIII (Vulg. LII). — Folie et chdtiment des impies. 

53 Au maitre de chant. Sur le ton plaintif. Cantique de David. 

2 L'insense dit dans son cceur : " II n ? y a pas de Dieu ! " 

Les hommes sont corrompus, Us commettent des crimes abominable s, 
II n'en est aucun qui fasse le bien. 

3 Dieu, du haut des cieux, regarde les fils de Thomme, 
Pour voir s'il se trouve quelqu'un d'intelligent, 
Quelqu'un qui cherche Dieu. 

4 Tous sont egares, tous sont pervertis; 
II n'en est aucun qui fasse le bien, 
Pas meme un seul. 

5 Ont-ils perdu le sens ceux qui commettent Tiniquite, 
Qui devorent mon peuple comme Qs mangent du pain, 
Qui n'invoquent point Dieu? 

6 Soudain, ils ont tremble d'epouvante, 
Sans quil y eut sujet d'epouvante; 

Car Dieu a disperse fes os de celui qui campait contre toi; 
Tu les a confondus, car Dieu les a rejetes. 

7 Oh ! puisse venir de Sion la delivrance d'Israel ! 
Quand Dieu ramenera les captifs de son peuple, 
Jacob se rejouira, Israel sera dans rallegresse. 

PSAUME LIV (Vulg. LIII). — Appel au secaurs divin contre les emb&ehes 

de Vennemu 

54 2 Au maitre de chant. Avec instruments a cordes. Cantique de David. Lors- 
que les Zipheens vinrent dire a Saul : David est cache parmi nous. 

3 Dieu, sauve-moi par ton nom, 

Et rends-moi justice par ta puissance. 

4 Dieu, ecoute ma priere, 

Prete Toreille aux paroles de ma bouche. 

5 Car des etrangers se sont leves contre moi, 
Des hommes violents en veulent a ma vie; 

Ils ne mettent pas Dieu devant leurs yeux. — Stfa* 

6 Voici que Dieu est mon secours; 

Le Seigneur est le soutien de mon ame. 

7 II fera retomber le mal sur mes adversaircs; 
Dans ta verite, aneantis-les ! 

8 De tout cceur je t'offrirai des sacrifices; 

Je louerai ton nom, Jehovah, car il est bon; 

9 II me delivre de toute angoisse, 

Et mes yeux s'arretent avec joie sur mes ennemis. 

PSAUME LV (Vulg. LIV). — Que les ennemis du Psalmiste et ses faux amis 

soient confondus I 

55 Au maitre de chant, avec instruments a cordes. Cantique de David. 

2 Dieu, prete Toreille a ma priere, 
Ne te derobe pas a mes supplications. 

3 Ecoute-moi et reponds-moi 1 

J'erre cd et la, plaintif et gemissant, 

4 Devant les menaces de Fennemi, devant ^oppression du mechant ; 



LIII, 1. Cc P&aume ne diftere du XI Vc que 
par quelques legeres variantes. — Sur U ton 
plaintiff AUix^surlaJiMe. LXX et Vulg. ont 



conserve 1 le mot hlbreu, pour ou sur McuUih. 

6. De 
Vulg., L 
hommes. 



LIV, 9. S'arritentavecjose. LXX et Vulg., 
avec wipris, 

LV, 3. yerre cd et id. LXX et Vulg., 7* 



nservdlemotneDreu, pour ou sur Macutn. sttis atiristi dam mon tprtuve, et it sms 
6. De celui qui campatt contre iou LXX et t r0 ubU (rattache' au vera. 4) devant Its w 
Vulg., De ceux qui cherchent a plaire aux \ /iac€ s... 
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Ps. LV, 5. IIme Liv RE DES p SAUMES , ps L ^ ^ 

Car ils font tomber sur moi le malheur, ~ 

Et ils me poursuivent avec colere. 

5 iMon coeur tremble au dedans de moi, 

Et sur moi fondent les terreurs de lamort 

6 -h? ? T ?? tc a ^P«ivante m'assaillent, 

Et le frisson nr enveloppe. 

7 Et je dis : Oh ! si j'avais les ailes de la colombe, 
Je m envolerais et m'etablirais en repos; 

S Je fuirais bien loin, 

Et je demeurerais au desert ; — S^/a. 
9 Je me haterais de chercher un asile 

Lorn du vent impetueux, loin de i'ouragan. 

10 Reduis-Ies a neant, Seigneur, divise leurs lanmies ' 

Car je vois dans la ville la violence et la discorde * 
1 r Jour et nuit ils font le tour de ses remparts; 

L miquite et la vexation sont au milieu d'elle 

12 La perverstte est dans son sein, 

L/oppression et Pastuce ne quittent point ses places. 

1 3 Car ce n est pas un ennemi qui m'outrage : je le supporterais- 
Ce n'est pas un adversaire qui s'eleve contre moi • 

Je me cacherais devant lui. 

14 Mais toi, tu etais un autre moi-meme 
Mon confident et mon ami ' 

1 5 Nous vivions ensemble dans une douce intimite 
Nous alhons avec la foule a la maison de Dieu.' 

10 yue la mort les surprenne, 

Qu'ils descendent vivants au sejour des morts ! 

Car la mechancete est dans leur demeure, au milieu deux. 
17 Pour moi, je crie vers Dieu, 

Et Jehovah me sauvera. 

Le soir le matin, au milieu du jour, je me plains et je gemis, 

Et il entendra ma voix. J ft * 

19 II delivre-a en paix mon dme du combat qui m'est livre 

Car ils sont nombreux ceux qui me font la ffuerre 
^0 Dieu entendra, et il les humiliera, 

Lui qui siege eternellement sterson trSne. — Stla 

Car il n y a point en eux de changement, 

Et ils n'ont pas la crainte de Dieu. 

II porte la main sur ceux qui etaient en paix avec lui, 
11 viole la foi juree. 

De sa bouche sclent des paroles douces comme le lait, 

r.t la guerre est dans son cceur. 

Ses discours sont plus onctueux que Thuile 

Mais ce sont des epees nues. ' 

2 3 Repose-toi sur Jehovah, et il te soutiendra- 

n ne lawsera pas a jamais chanceler le juste. 

SJ hni^' tU ICS f f 2 s desccndre d ans la fosse de perdition; 

Les hommes de sang et de ruse ne verront pas la moitie de leur^ jours 

Pour moi, je mets en toi ma confiance. J 
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6. £'/risse*; LXX et Vulg M leitenMres. 

iJLhj,*?* 1 ** f ******** C4lui qui ma 
***rtde V abatement de V esprit etdu dan- 

J*. UopfirtsujH. LXX et Vulg., I'usure. 
xj. f<M«»'. LXXet Vuig.. monche/. 



sJh ^'' "T5?'" ; LXX « Vulg., Dc ceux qui 
fapprochent de mot, car au milieu d'uHtrund 
nombre tls sont avec moi (?) *"**« 

.r *v n f'"5 * ui f taUHt ***** **c iui. LXX 

m. LXX et Vulg., //s out itf dissifieSpar la 
(ere ae son visa.tr* *t m.* /v» u «. »•„* _^X * # 



4 -n :o mfHMH accord A ta ^uL^oleT ces^tZ^Xsf " *"" *" ''*»'%*«< 
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Ps. LVI, r. II*e LIVRE DES PSAUMES. Ps. LVII, 4. 

PSAUME LVI (VULG. LV). — Fort des promesses de Dieu, le Psalmiste 

Vinvoque contre ses adversaires. 

56 Au maitre de chant. Sur la Colombe muette des pays lointains. Hymne de 
David. Lorsque les Philistins le saisirent a Geth, 

2 Aie pitie de moi, 6 Dieu, car i'homme s'acharne apres moi; 
Tout le jour on me fait la guerre, on me persecute. 

3 Tout le jour mes adversaires me harcelent; 

Car ils sont nombreux ceux qui me combattent le front leve. 

4 Quand je suis dans la crainte, 
Je me con fie en toi. 

5 Par le seconrs de Dieu, je celebrerai Vaceomplissement de sa parole. 
Je me contie en Dieu, je ne crains rien : 

Que peut me faire un faible raortei? 

6 Sans cesse ils enveniment mes paroles, 

Toutes leurs pensees sont contre moi pour me perdre. 

7 Ils complotent, ils apostent des espions, ils observent mes demarches, 
Parce qu'ils en veulent a ma vie. 

8 Charges de tant de crimes, echapperont-ils ? 
Dans ta colere, 6 Dieu, abats les peuples impiesl 

9 Tu as compte les pas de ma vie errante, 
Tu as recueilli mes larmes dans ton outre, 
Oui, elles sont inscrites dans ton livre. 

10 Alors mes ennemis retourneront en arriere, 
Au jour 011 je t'invoquerai; 

Je le sais, Dieu est pour moL 

1 1 Par le secours de Dieu, je celebrerai Vaceomplissement tie sa parole; 

Par le secattrs de Jehovah, je celebrerai Vaceomplissement de sa promesse. 

12 Je me confie en Dieu, je ne crains rien : 
Que peut me faire un faible mortel ? 



13 



Les vceux que je t'ai faits, 6 Dieu, j'ai a les acquitter; 
Je t'offrirai des sacrifices d'actions de graces. 



14 Car tu as delivre mon ame de la mort, 

Tu as preserve mes pieds de la chute, 
Afin que je marche devant Dieu a la lumiere des vivants. 

PSAUME LVII (Vulg. LVI). — Le Psalmiste prie Dieu de le sauver 

de ses ennemis, 

57 Au maitre de chant " Ne detruis pas. " Hymne de David, lorsque, poursuivi 
par Saul, il se r£fugia dans la caverne. 

2 Aie pitie de moi, 6 Dieu, aie pitie de moi, 
Car en toi mon ame chcrche un refuge; 
Je m'abriterai a Tombre de tes ailes, 
Jusqu'a ce que les jours mauvais soient passes. 

3 Je crie vers le Dieu tres haut, 
Le Dieu qui fait tout pour moi. 

4 II m'envcrra du ciel le salut : — 

Mon persecuteur m'accabled' outrages! — Se'la. 
Dieu enverra sa bonte et sa vent£. 



LVI, 1. Colombe muette. Plusieurs sur Co- I leur inioui ti Us sauvcra-t-elh'LXX etVuIg., 



lombe des Uribinthts lointains. 

3. Le front lev/. LXX, dis la hauteur du 
jour. Vulg.rejoint ces mots aa d£l»ut du v. 4. 

7, lis complbtent^ litt., Us s'assemblent LXX 
et Vulg,, lis s' ins tat lent (pres de moi). — Its 
afostenides espions. LXX et Vulg., Its eaekent 
aes pitgts, 

8. Charges detantde crimes, etc.; ou bien : 



tu tu les sauveras nttllement. . 

9. Tu as comptt.. . LXX et Vulg., Je t at tx- 
pose ma vie. — Elles sont inscrites dans ten 
livre. LXX et Vulg., Selon ta promesse. 

LVII, r. Ne ditruis pas. Air sur lequel 1« 
Psaume devait etre chant*. 

4. Mon persicutcur tnaccable d outrage* 
LXX et Vulg., /la convert d'opprobres ctux 
qui me/oulent aux pieds. 
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Ps - LVII » 5- n«E LIVRE DES PSAUMES. 



9 

10 
n 
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12 



Je couehe au milieu des lions, 



Ps. LVIII, ii 



Au miheu d'hommes qui vomissent la flamme 

ym ont pour dents la lance et les Heches, ' 

Et - iont la langue est un glaive tranchant. 
6 Eleve-toi au-dessus des cieux, 6 Dieu 

Oae ta gloire brille par toute la terre' 
? lis avaient tendu un piege devant mes pas : 

Deja mon vme se courbait ; 

lis avaient creuse une fosse devant moi * 

lis y sont tombes ! — Stfa. 

8 il ?!, 00 ^ *? 1 a J ermi ' 6 Dieu ' mon cceur est affermi 



e chantenu et ferai retentir de joveux instruments 
Eveille-toi, ma gloire ! 
Eveiliez-vous, ma lyre et ma harpe \ 
Que j eveille 1'aurore ! 
Je te iouerai parmi les peupies, Seigneur 
Je te chanterai parmi les nations. 
Car ta bonte atteint jusqu'aux cieux, 
Etta verite jusqu'aux nues. 



12 Eleve-toi au-dessus des cieux, 6 Dieu, 

Que ta gloire brilie sur toute la terre'! 

PSAl-ME LVIU (Voi* LVII,.- Coutre Us j tl , is ,„,;„„. 
38 Au maitrede chant. Xe detrub pas. Hymne de David. 
2 Est-ce done en restant muets que "vous rendez la Justice? 

Est-ce selon Ie droit que vous Jug*, fib des homm*? 

iw i aU nd du ca>UI ' vous tramez vos doseins iniques, 
Uans Ie pays vous vendez au poids la violence de vos mains 
Les mechants sont pervertb des le sein materncl, 
Ues leur naissance les fourbes se sont egares 
Leur venm est semblable au venin du serpent 
Ue la vipere sourde qui ferine ses oreilles ' 
fct n entend pas ia voix de l'enchanteur ' 
La voix du charmcur habile dans son art. 

7 ?? ieu .' brise Ienrs dents Jans leur bouche- 

Jehovah, arraohe les mdchoires des lionceaux! 

H U v, * ^'Pent. comme le torrent qui secoule ' 
L'u Us ne lancent que des fleches emoussees ! 

KL™ st J, ient ^ inm . e la limace qui va en se fondant ! 
Comme 1 avorton d une femme, qu'ib ne voient point le soldi ' 
Avant que vos chaudieres sentent lupine, " 

Verte ou enflammee, l'ouragan l'cmportera. 

Le juste sera dans la joie, a la vue de la vengeance 
H baignera ses pieds dans le sang des mechants. 

Ou °n t , a . : n^ ui * U .y a Une r^^pense pour le juste; 
uui, ii y a un Dieu qui JU ge sur la terre ! " 



^^f t }' vAs -.'i im ' a / UliariUumiUtu,ie ' violence de vas mains LXX « v,.i„ 7T 
<**, «&££^J?JZ%« ** '»■ 5- Leur venin. U., ieur/ureur. 

****nteo**e- m , nAmt . 8 . Qu . iU „ e /aHCent LXX ct 

^ vers. «.„ ferment 1c commencement du J-^H^ iOH ttrc J«1*'& « 9*'il* soient 

^'StUi^r' raarort - LXX et Vu| s-.> 

** <^"<« des 2 attrore. 

LXV 11 !'^* t M * rtUa$tt >"*<*** li". mutisme. 
fotiice? g '' ^ arUz ' V0HS vrainteut selon la 

V Vous vttules au poids (lilt, vous Jests) la 



impuissants, 

9.L* limace. I.XX cc Vulg. ( comme la aire. 
t7 \ amt ! 1 *, 1 avorton d'une femme.,. LXX et 

solefi* /€U tSt t0mb ** €t "* *' 0ttt * ius "» l ' 

t xo. LXX et Vulg., Avant que no* Mines 
s afiercoiytnt (d'etre devenues) buisson, ii Us 
engiouttt comme tout vrvants dans sa colere. 

— 627 — 



Ps." LIX, I. 



II*e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. LIX, 18. 



PSAUME LIX (Vulg. LVIII). — Le psalmiste demande le chdtitmnt 
de ses ennemis. II rend graces pour P avoir obtemt. 

59 Au maitre de chant Ne detruis pas ! Hymne de David. Lorsque Saul envoy a 
cerner sa maison pour le mettre a rnort 

2 Delfvre-moi de mes ennemis, 6 mon Dieu, 
Protege-moi contre mes adversaires. 

3 Delivre-moi de ceux qui commettent I'iniquite, 
Et sauve-moi des hommes de sang. 

4 Car voici qu'ils sont aux aguets pour nvdter la vie; 
Des hommes violents complotent contre moi, 

Sans que je sois coupable, sans que j'aie peche, Jehovah. 

5 Malgre mon innocence, ils accourent et s'embusquent : 
Eveille-toi, viens au-devant de moi et regarde \ 

6 Toi, Jehovah, Dieu des armees, Dieu d'Israel, 
Levc-toi pour chatier toutes les nations, 

Sois sans pitie pour ces traitres et ces malfaiteurs ! — Se'/a. 

7 Ils reviennent h soir, ils grondent comme le chien, 
Ils font le tour de la ville. 

8 De leur bouche l'injure s'echappe a flots, 
II y a des glaives sur leurs levres : 

" Qui est-cequi entend?" disent-ils. 

9 Et toi, Jehovah, tu te ris d'eux, 
Tu te moques de toutes les nations. 

io Ma force, c'est vers toi que je me tournerai, 

Car Dieu est ma forteresse. 

1 1 Mon Dieu par sa bonte viendra au-devant de moi; 
Dieu me fera contempler avec joie mes ennemis. 

12 Ne les tue pas, de peu <jue mon peuple n'oublie; 
Fais-les errer par ta puissance et renverse-les, 
Seigneur, notre bouclier, 

[3 Leur bouche peche a chaque parole de leurs levres ; ' 

Qu'ils soient pris dans leur propre orgueil, 
A cause des maledictions et des mensonges qu'ils proferent ! 

14 Detruis-les dans ta fureur, detruis-les, et qu'ils ne soient plus 
Qu'Hs sachent q^ue Dieu regne sur Jacob 

Jusqtt'aux extremites de la terre ! — Sila. 

15 lis reviennent le soir, ils grondent comme le chien, 
lis font le tour de la ville. 

16 Us errent ca ct la, cherchant leur proie, 
Et ils grpgnent s'ils ne sont pas rassasies. 

17 Et moi, je chanterai ta force ; 

Et le matin je ce&brerai ta bonte, 

Car tu es ma forteresse, 

Un refuge au jour de mon angoisse. 

18 ma force, je te celebrerai dans mes chants, 

Car Dieu est ma forteresse, mon Dieu plein de bonte. 



— k®i KS>4— 



LIX, 5. lis accourent et s'embusqueut. LXX 
ct Vulg., J* at count et <tfn£/(mes pas). 

7. Its grondent. LXX ct Vulg., ih teront 
affamd:-. 

10. Afa force 1 cTapres les LXX. Hlbreu, 
sa force. 

i3. Depturque mon peuple rioubtie* LXX, de 



peur quoh oublie ta ioi (Vulg., mon ftnpU). - 
Notre bouclier. LXX ct Vulg., mon protetteMr. 
13*14. A cause des tnalddktions... LXX et 
Vulg., et Von pubUera leurs malidicltons it 
leurs mensonges au jour de la consommahen % 
a\ la colire de la consommation ; et tit ** 
teront plus. 
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PS - LX ' r " "" LIVRE PES PSAUMES . Ps . LXI , ? . 

4 Tu as ebranle Ic pays, tu l'as dechire' : 

Repare ses breches, car il chancelle! 
, Tu as fa.t voir a ton peupie de rudes epreuves 

Tu nous a fait boire un vin de vertiire 

Ifin S'X'W * ^ <* ui * ^aignent une banniere 
Ann qu elle s eleve a cause de ta vente. — SJa. 

Afin que tes bien-aimes soient delivres 
Sauve par ta droite, et exauce-moi ' 

ratraiSt^ 118 * T*** : > e J e tress «'"e de joie' 
j aurai bicnem en partace et iV itip«iimi-,; ?- 7.* j « 

9 Galaad est a moi, d molf fonST ^ d ° SuCCOth 

Ephralm est Tarmure de ma tete 
Et Juda mon sceptre. ' 

to Moab est le bassin ou jc me lave- 

Sur Edom je jette ma sandale; 

Pays des Philistins, pousse des acclamations en mon honneur! 
n Qui me menera a la viile forte? 

Qui me conduira a Edom > 
12 jVestce pas toi, 6 Dieu, qui nous avais rejetes 

Dieu, qui ne sortais plus avec nos armei ' 
h Prete-nous ton secours contre Toppresseur' ' 

Le secours de Thomme n'est que \Snite. ' 
4 Avec Dieu nous accomplirons des exploits- 

Ii ecrasera nos ennemis. 

PSAUME LXI (Vulo. LX). - PH< rc ./•„„ roi t . xi/ , 
Au maitre de chant. Sur ies instruments a cordss. De David 

Dieu, entends mes cris, 
Sois attentif a ma priere. 

sasatttisf'AT: skew* - — 

Car tu es pour moi un refuge, miuaare. 

Une tour puissante contre i'ennenii 

vf/r^ 1 "? 15 A d Tt^ e I d 1™™ dans *a tente, 
Me refugter a 1'abn de tes ailcs! — S<fla. 

Car toi, 6 Dieu, tu exauces mes vceux, 

1 u m as donne rheritage de ceux aui riveron* t* n 
Ajoute des jours auxjouS^ ' t0n n ° m ' 
Que ses annees se prolongent d'age en age! 

tuartur au fit u fit. A f J 1 " 1 * '* Possession de Chanaan et la dom na 

rr« J Z*% m '"' :comp - ,IS »™-™. %>: - ^o^l": ^/;»?«V,f-«« Pout 

tvv^*'' & **'aw <* caw* <fr /- ,»<_vy ta -/-'iassinaAje me lav*. LXXetViil* 

5K'S^i eTersetdevrai,a,re ^ : >»"^T du mo, h * breu ™«»p^ 

^ UPsal^ea e„ vue rmmmU , des W &^ft^^a ; » 
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Ps. LXr, 8. II MC LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXIII, 



S Qu*il demeure sur le troite eternellement devant Dieu! 

Ordonae a ta bonte et a ta verite de le garder! 
9 Aiors jo celebrerai ton r.om a jamais, 

Et j'accomplirai mes \veux chaque jour. 

PSAUME LX1I (Vulg. LX). — SJeuHtede Pdme fidete qui met en Dieu 

sa confiance, 

62 Au maitre de chant., Idithun. Psaumede David. 

2 Oui, a Dieu mon ame en paix s'abandonne, 
De lui vient mon secours. 

3 Oui, il est mon rocher et mon salut; 

II est ma forteresse : je ne chancellerai point. 

4 Jusques a quand vous jetterez-vous sur un homme, 
Pour Uabattrc tous ensemble, 

Comme une cloture qui pench -, 
Comme une muraille qui s'ecroule? 

5 Oui, ils complotent pour le precipiter de sa hauteur; 
lis se plaisent au mensonge; 

Ils benissent de leur bouche, 

Et ils maudissent dans leur cceur. — SJ/a. 

6 Oui, 6 mon ame, a Dieu abandonne-toi en paix, 
Car de lui vient mon espcrancc. 

7 Oui, il est mon rocher et mon salut; 

II est ma forteresse : je ne chancellerai point. 

8 Sur Dieu reposent mon salut et ma gloire; 

Le rocher de ma force, mon refuge, est en Dieu. 

9 En tout tempo, 6 peuple, confie-toi en lui; 
Epanchez devant lui vos ceeurs : 

Dieu est notre refuge. — Se'la. 

io Oui, let; mortels sont vantte, les fils de l'hommc sont mensonge; 

Dans la balance ils monteraient, 
Tous ensemble plus legers qu'un souffle. 

1 1 Ne vous contiez pas dans la violence, 

Et ne mettez pas un vain espoir dans la rapine; 
Si vos richesses s'accroissent, 
X'y attachez pas votre coeur. 

12 Dieu a dit une parole, 

Ou deux, que j'ai entendues : 
" La puissance est a Dieu; 

13 A toiaussi, Seigneur, la bonte." 

Car tu rends a chacun selon ses ceuvres. 

PSAUME LXIII (Vulg. LXII). — Le Psalmist* exile es fere revoir la mauon 

deDieu apres avoir trioMphe* de ses ennemis. 

63 Psaume de David. Lorsqu'il etait dans le desert de Juda. 

2 O Dieu, tu es mon Dieu, je te cherche des Paurore; 
Mon ame a soif de toi, ma chair languit apres toi, 
Dans une terre aride, dessechee et sans eau. 

3 C'est ainsi que je contemplais dans le sanctuaire, 
Pour voir ta puissance et ta gloire. 



8. Ordonne rsouvent, dans la Bible, Dieu esc 
dit commander a ses attributs personnifies : 
LXX et Vulg., qui sondera sa misiricorde et 
sa bonti ? 

LXII, 3. Hon rocker, LXX et Vulg., mon 
Dieu. — Ma forteresse, LXX et Vulg., Mon 
prvUcttur. j ses vat ties. 



9. £ n tout temps , 6 ptupU, conjic-toi en tut. 
LXX et Vulg., Esperez en lui, tout* Sasseut- 
bUe du peuple. 

ra Dans la balance..* LXX et Vulg. (apres 
avoir rattache dans la balance a ce qui pre- 
cede), a/in de (romper ensemble pour des cho- 



j.Oui, its comploient pour le pricipitcr de sa 
hauteur; ils se plaisent au mensong*. LXX et 
Vulg., Cependant ils ont entrepris tie me tie* 
pout Her tie ma digniti ; fat rouru alter/. 



LXIII, 2. LXX et Vulg., ratcachent dans 
une terre..* au v. suivant. 

3. Je te contemplais. LXX et Vulif., Je tttt 
pre'sentais devant toi. 
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Ps. LXIII, 4. Hm K LIVRE D£S PSAUM ESt p& LXVj 2 

; Car ta grace est meilleure que la vie; " "~ 

Que mes ievres celebrent tes louanges ! 

5 Ainsi te benirai-je toute ma vie, 
En ton nom j'eleverai mcs mains. 

6 Mon ame sera rassasiee comme.de moelle et de graisse 
Et, la joie sur les Ievres, je chanterai tes louanges. 

7 Quand je pense a toi sur ma couche, 

Je medite sur toi pendant les veilles de la nuit. 
is Car tu es mon secours, 

Et je suis dans Paitegresse a Pombre de tes ailes 
9 Mon ame est attachee a toi, 

Ta droite mesoutient. 
10 Mais eux, mes ennemis, cherchent a m'oter la vie : 

lis iront dans les profondeurs de la terre. 
ii On les Iivrera au glaive, 

lis seront la proie des chacals. 
iz Et le roi se rejouira en Dieu; 

Quiconque jure par lui se glorificra, 

Car la bouche des menteurs sera fermee. 

PSAUME LXIV (Vulg. LXIII). - Priere conjiante au milieu de ia persecution. 
64 Au maitre de chant Psaume de David. 

2 ££ ieu ' <* oute ma voix, quand je fais entendre mes piaintes: 

Defends ma vie contre un ennemi qui m'epouvante- 
o I rotege-moi contre les complots des maifaiteurs, ' 

Contre la troupe souievee des hommes iniques, 
4 Qui aiguisent leurs langues comme un glaive/ 

(Jui preparent ieurs flechcs — leur parole amere * — 

Pour les decocher dans Pombre contre Pinnocent • 

Is les decochent contre lui a Pimproviste, sans rien craindre. 

is s afiermissent dans leurs desseins perv»rs t 

lis se concertent pour tendre leurs pieces* 

Us disent : " Qui les verra?" 
7 lis ne meditent que forfaits : 

'• Nous sommes prets, disent-i/s t notre plan est bien dresse. " 

J- mteneur de 1 homme et son coeur sont un abime ! 
& Mais Dieu a lance sur eux ses traits : 

Soudain les voila blesses! 
9 lis sont jetes par terre; les traits de leur langue retombent sur eux ■ 

ous ceux qui les voient branlent la tete ! * 

10 I ous les hommes sont saisis de crainte; 
lis publient Poeuvre de Dieu, 

Us comprennent ce qu'il a fait. 

11 Le juste se rejouit en Jehovah et se confie en lui, 
Tous ceux qui ont le cceur droit se glorifient 

PSAUME LXV (Vulg. LXIV). -Lounge ii Dim pour Us bienfaits 

aont tl comble les hommes. 
Au maitre de chant. Psaume de David. Cantique. 
A toi est due la louange, 6 Dieu, dans Sion; 
^ Un accomplit les vceux qu'on te fait 

<&*%. Par ° U amir <* LXX « Vnl *. I ..» fXX « Vulg., leurs indues riduites a 
, 7- Xous sommes firits t etc LXX « V„u ' 'y ««*•*« se sont retoumies contre etuc. 

'torches; V homme ptnttrcra au fond de son LXV Vr *> v , 

cmtr. ** a a "S*»* <*' *** j £XV, iCnHiiaue. Vulg. , cantique de JM~ 

uZUutLi't 5 ** mUHS/S *° nt *«"**<* ! .?** K°° <^.&£k «* saint 

J«r6me : le silence est ta louange. 
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Ps. LXV, 3. 



II^E LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. LXV I, 7. 



3 toi, qui ecoutes la priere, 
Tous les hommes viennent a. toi. 

4 Un amas d'iniquites pesait sur moi : 
Tu pardonnes nos transgressions. 

5 Heureux celui que tu choisis et que tu admets en ta presence, 
Pour qu'il habite dans tes parvis I 

Puissions-nous etre rassasies des biens de ta maison, 
De ton saint temple ! 

6 Par des prodiges ou se montre ta justice, tu nous exauces, Dieu de notre salut, 
Espoir des extremites de la terre et des mers lointaines. 

7 — II affennit lea montagnes par sa force, 
II est ceint de sa puissance; 

8 II apaise la fureur des mers, la fureur de leurs flots, 
Et le tumulte des peuples. — 

9 Les habitants des pays lointains reverent tes prodiges, 
Tu remplis d'allegresse FOnent et FOccident. 

10 Tu as visite la terre pour lui donner Fabondance, 
Tu la combles de richesses; 

* La source divine est remplie d'eau : 
Tu prepares le ble, quand tu la fertilises ainsi. 

1 1 Arrosant ses sillons, aplanissant ses mottes, 
Tu Famollis par des ondees, 

Tu benis ses germes. 

12 Tu couronnes Fannee de tes bienfaits, 
Sur tes pas ruisselle la graisse. 

13 Les paturages du desert sont abreuves, 
Et les collines se rcvctent d'allegresse. 

14 Les prairies se couvrent de iroupeaux, 
Et les vallees se parent d'epis; 

Tout se rejouit et chante. 

PSAUME LXVI (Vulg. LXV). — Chant faction de grtos afyes un grand 

triomphe. 

66 Au maitrc de chant. Cantique. Psaume. 

Pousse vers Dieu des cris de joie, terre enticrc ! 

2 Chantez la gloire de son nom, 
Celebrez ses *ouangcs magnifiquement ! 

3 Dites a Dieu : " Que tes ceuvres sont redoutables ! 

A cause de ta toute-puissance, tes ennemis te flattent. 

4 Que toute la terre se prosterne devant toi et chante en ton honneur ! 
Qu'elle chante ton nom ! " — Stf/a. 

5 Venez et contemplez les grandes oeuvres de Dieu ! 

II est redoutable dans ses desseins sur les fils de.Fhomme. 

6 11 a change la mer en une terre seche, 
On a passe le fleuve a pied; 

Alors nous nous rejouimes en lui. 

7 II regne eternellcment par sa puissance; 



4. Un amas d' iniquitis. LXX et Vulg., les 
paroles des impies. 

6. Par des prodiges ou se montre ta justice. 
LXX et Vulg. (rattacbant ces mots au v. 5), il 
est admirable en /quit/. 

8. U apaise. LXX et Vulg., il trouble. -Et 
le tumulte des peuples* LXX et Vulg., Us peu* 
pies seront troubl/s. 

10. La source divine ou U ruisseau divin, 
e'est la rosle et la pluie que Dieu fait tomber 
sur le sol pour le feconder. — Tu pri pares... 
LXX et Vulg., Tu as pripari Uur (des hom- 
mes) nourriture t car cest ainsi quon la (la 
terre) prepare. . 



11. LXX et Vulg., Enwrez (d'eau) ses rut's- 
seaux, mnltipliez ses germes; sous ses ondies 
elle se r/jouira, lorsque germeront ses se- 
tuences. 

ia. Sur tes pas, litt., dans tes ornPres. LXX 
et Vulg., tes champs sont remplis d abon* 
dance. 

13. Sont abreuv/s. LXX et Vulg., sont en' 
graiss/s. 

14. Les prairies. LXX et Vulg., Les bilurs 
des brebis se rev/tent. 

LXVI, 1. Cantique. LXX et Vulg., de la 
r/surreclion. 
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Ps. LXVI, 8. IIme LIVRE DEg PSAUMES> p$ LXVI ^ g 

Ses veux observent les nations : * ' 

Que les rebelles ne s'elevent point ! — SMi. 

8 Peuples, benissez notre Dieu, 
Faites retentir sa louange ! 

9 II a conserve la vie a notre dine, 
Et n'a pas permis que notre pied chancelat 
Car tu nous a eprouves, 6 Dieu, 
Tu nous a fait passer au creuset, comme l'anrent 
Tu nous a conduits dans Ie filet, ' 
Tu as mis sur nos reins un pesant fardeau. 
1 u as fait marcher des hommes sur nos tetes • 
Aous avons passe par le feu et par Teau • 
Mais tu nous en as tires pour nous conduire au sein de I'abonaance. 

1 j Je viens dans ta maison avec des holocaustes 

Pour m'acquitter envers toi de mes vceux * 
Que mes levres ont proferes, 
Que ma bouche a prononces au jour de ma detresse. 
Jc t offire des brebis grasses en holocauste, 
Avec la fumee des beliers; 
J ? immoIe le taureau et le jeune bouc. — Seta 

7 J'ai cne vers lui de ma bouche, 

Et sa louange etait sur ma langue. 

y l J c a Y ais vu I'iniquite dans mon ceeur, 

Le Seigneur ne mexaucerait pas. 
19 Mais Dieu m'a exauce, 

d * •** ^f ntif a la voLx de ma P™re. 
-0 Bern soit Dieu, 

Qui rva pas repousse ma priere, 
Et n'a pas eloigne de moi sa grace ! 

PSAl-ME LXVII (Vuu, LXVI) Qu < /fs lion ^ , 

yf Nt Die*' o&usse Israel. 

A " n ' akrL ; de Chant Avec ^^ments a cordes. Psaume. Cantique. 

fwn f' CU T- S S0it favorable et qu'il nous benisse ! 

Qu il fasse luire sur nous sa face, - Ss/a. 
j Ann que I on connaisse sur la terrc ta voie 

tl parmi toutes les nations ton salut ! 
■* Que les peuples tc louent, 6 Dieu, 

Que les peuples te louent tous ! 

5 r?r , 1 !?, nati0 ? s * ™J°"issent, qu'dles soient dans rallomaw ' 
Car tu juges les peuples avec droiture, auegressc . 

M tu conduis les nations sur la terre. — Stia. 

6 Que les peuples te louent, 6 Dieu 
Que les peuples te louent tous • 

' La terre a donne ses produits- 

Que Djeu, notre Dieu nous benisse ! 

Que Dieu nous benisse, 

Et que toutes les extremites de la terre le reverent ! 



WVII, 2 . Q u >ilf aiit luirtt etc . t qu>a nous LXX et V u lg. ajoutent . „ qtia aU ^ £ 
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Ps. LXVIII, i. II ME LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXVIII, 17. 

PSAUME LXVIII (Vulg. LXVII). — Chant triomphal en llwnnenr de la 

Providence de Dieu et de sa bonte pour Israel* 

68 Au maitre de chant Psaume de David. Cantique. 

2 Que Dieu se leve t et que ses ennemis soient disperses, 
Et que ceux qui le halssent fuient devant sa face ! 

3 Comme se dissipe la fumee, dissipe- les ; 
Comme la cire se fond au feu, 

Que les mediants disparaissent en face de Dieu ! 

4 Mais que les justes se rejouissent et tressailient devant Dieu; 
Qu'ils soient transported d'allegresse ! 

5 Chantez a Dieu, celebrez son nom ! 

Frayez le chemin a celui qui s'avance a travers les plaines I 
Jehovah est son nom; tressaillez devant lui ! 

6 II est pere des orphelins et juge des veuves, 
Notre Dieu dans sa sainte demeure. 

7 Aux abandonnes Dieu donne une maison; 

II delivre les captifs et les rend au bonheur: 
Mais les rebelles restent au desert brulant. 

8 Dieu, quand tu sortais a la tete de ton peuplo 
Quand tu t'avancais dans le desert, — Scla. 

9 La terre fut 6branlee, 

Les cieux eux-memes se fondirent devant Dieu, 

Le Sinai irembla devant Dieu, le Dieu d'Israel. 
io Tu fis tomber, 6 Dieu, une pluie de bienfaits sur ton heritage: 

II etait epuise, tu le reconfortas. 
tl Envoyes par toi, des animaux vinrent s'y abattre; 

Cest ainsi que ta bonte prepare leur aliment aux malheureux. 

12 Le Seigneur a fait entendre sa parole; 

Les femmes qui annoncent la victoire sont une troupe nombreuse. 

13 " Les rois des armees fuient, fuient, 

Et celle qui habite la maison partage le butin. " 

14 Quand vous etiez couches au milieu des bercails, 
Les ailes de la colombe etaient recouvertes d'argent, 
Et ses plumes brillaient de Teclat de Tor. 

j 5 Lorsquc le Tout- Puissant dispersait les rois dans le pays, 

La neige tombait sur le Selmon. 

16 Montagne de Dieu, montagne de Basan, 
Montagne aux cimes elevees, montagne de Basan, 

17 Pourquoi regardez-vous avec envie, montagnes aux cimes elevees, 
La montagne que Dieu a voulue pour sejour? 

Oui, Jehovah y habitera a jamais ! 



LXVIII, 2. Paroles qui servaient de signal au 
depart de l*arche dans la traversee du desert. 
3-7. DeVeloppernent de ces paroles. 

4. Sc rejouissent. LXX et Vulg., quits se 
rijouissent dans des /est ins. 

5. A travers les plaints* LXX et Vulg., a 
celut qui monte sur le coucftant. — Tressaillez 
devant lui. LXX et Vulg. ajoutent : Us seront 
troubles dertuint lui. 

7, LXX et Vulg., Dieu qui fait habiterdans 
une maison ceux qui out un mtme esprit ', qui 
lUlivre les prisonniers par sa puissance, ainsi 
que Its rebelles qui habitent dans les si f uteres. 

8-15. Souvenirs de la traversee du desert et 
de la conquthe de la Terre Promise. 

xo. Pluie de bienfaits, plus exacteraent de 
ginirositis. 

ix. Allusion aux cailles qui vinrent s'abattre 



sa demeure dans le pays ; tu prtfares dans ta 
bonte aux malheureux(ce dont Us out besoin). 

12. LXX et Vulg., Le Seigneur donne s<i pa- 
role aux messagers avec une g ramie puis- 
sance. 

13. LXX et Vulg., Le roi des armies (est au 
pouvou: du) bien-aimit du bien-aitni ('tis ont 
rattach£ a yadad le mot h^breu qui vient de 
nmtad.fmr); et (celle qui est) Vornement de 
la maison druise les dipouillts. 

14. Les ailes dt la colombe... Allusions qui 
ont deconcert£ tous les commentateurs. 

16-17. Jerusalem choisie par Dieu pour sa de- 
meure.— LXX it Vulg., La montagne de Dieu 
est une grasse montagne. Cest une montagne 
massive, une graudt montagne. Pourquoi re- 
gardts-vous avec admiration its montagnes 
massives. II est une montagne on it a plu a 



dans le camp des Hlbreux (Exod. xvi). La plu- Dieu d* hob iter % et le Seigneur y Aabitera <J 
part traduisent: ton troupe an (Israel) itablit \ jamais. 
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fa. LXVIII, 1 8, ^ji, « LIVRE DEg psa u>tes^ P s . LXVIII, 

18 Le char de Dieu, ce sont des milliers et des milliers- '~ 
Le Seigneur v.ent du SinaT dans son sanctuaire 

19 Tu mon es sur la hauteur, emmenant la Kfes eintifc. 
Tu recois les presents des hommes, ptlfs; 

Meme les rebelles habiteront pres de Jehovah Dieu < 
jo Beni soit le Seigneur : 

Cbaque jour il porte notre fardeau: 

II est le Dieu qui nous sauve. — SS/a 

Dieu est pour nous le Dieu des delivrances • 

Jehovah, le Seigneur, peut retirer de la mo'rt. 

Cm. Dieu bnsera la tete de ses ennemis, 

Le front chevelu de celui qui marche dans 1'iniauite 

Le Seigneur a dit : « Je les ramenerai de BaS 

Je les ramenerai du fond de la mer ' 

24 ~. ^ u , e *? P 10 ^® 5 ton pied dans le sang 

Et que la langue de tes chiens ait sa part des ennemis : ' 
« On voit ta marche, 6 Dieu 

is MBSsar,5Si*a5 - - ■—- 

Bwssez le Seigneur, descendants d'Israel " 
Voia Benjamin, le plus petit, qui domine sur eux- 
Voici les princes de Juda avec leur troupe 
Les princes de Zabulon, les princes de Xephthali. 
29 Commande, 6 Dieu, a ta puissance, 

Adermis, Dieu, ce que tu as fait pour nous 

* r Menace la bete des roseaux. 



J> 
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32 
34 



La troupe des taureaux et les taureaux des peuples 
Afin qu ils se prosternent avec des pieces d'argent ' 

%££? les 1 atl ? ns *«* * Plaisent aux combats " 
Que les grands viennent de l'Egypte, 

«ue 1 Ethiopie s'empresse de tendre les mains vers Dieu. 

Royaumes de la terre, chantez a Dieu, 

Celebrez le Seigneur ! — S<*fo. 

c W« a celui qui est porte sur les cieux, les cieux antioue* 

Voiciqu'U fait entendre sa voix puissante. ant, ques. 

Reconnaissez la ouissanr* rf» n;„.. 1 



d * . " mivukui ««m voix puis 

» Keconnaissez la puissance de Dieu ! 

Sa majeste est sur Israel, 
Et sa puissance est dans les nuees 



21. 7/^^/.. ^ - /r/ ^ (C \ fJlJlZ"** fff* taur ' a **> les princes, </ &* 

f^OufoudHt la mer. LXX eYvulir «* I 1*7 I vv 11 ? &« <*«*•- G«V& *t Prosit 
f*nddtlam<r<\\ les precipttenO. 22£y. ruM * Vu, «7^?« >" «*** A" 

35*28. Le cortege divin i f rrouv£sfar I argtnt. 

J5. ^w fc sanctuairt. LXX et Vulir «« ! *J£ l?^?im °V" A"***"*** Utt. /« 

J h D f*f »<**»**> litt. ww ran* #ite ctV /^ « IyT ?v L . , n Vu! ^^^^ / ^^ 
**n*J*i~~*> 7™ '"* a < *" Jt $r e i f Vul *-. R*nd**ghir€ a Dieu an 

sujet <i Israil ; $ a magnijictnet <t sa force 

(paraissent) r//iftr /#* „«5„ ;ffW 



H'tired* Israel. 
a8 - ^^ ^ i A^V, le plus jeune des fils de 



(pataissent) liant Us nu/ts'. 
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Ps. LXVIII, 36. 



IIme LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. LXIX, 20. 



36 De ton sanctuaire, 6 Dieu, tu es redoutabie 1 

Le Dieu d'Israel donne a son peuple force et puissance. 
Beni soit Dieu ! 

PSAUME LXIX (Vulg. LXVIII). — Le juste persecute pour la cause de Dieu, 
prie Dieu de iui venir en aide et 'pro met de hit rendre grdces. 

69 Au maitre de chant. Sur les lys. De David. 

2 Sauve-moi, 6 Dieu, 

Car les eaux montent jusqira mon dme. 

3 Je suis enfonce dans une fange profonde, 
Et il n'y pas ou poser ie pied. 

Je suis tombe dans un gouffre d'eau, 
Et les flots me submergent. 

4 Je m'epuise a crier; mon gosier est en feu; 

Mes yeux se consument dans I'attente de mon Dieu. 

5 lis sont plus nombreux que les cheveux de ma tete, 
Ceux qui me haissent sans cause; 

lis sont puissants ceux qui veulent me perdrc, 

Qui sont sans raison mes ennemis. 

Ce que je n'ai pas derobe, il faut que je le rende. 

6 Dieu, tu connais ma folie, 

Et mes fautes ne te sont pas cachecs. 

7 Que ceux qui esperent en toi n'aient pas a rougir a cause de moi. 
Seigneur, Jehovah des armecs ! 

Que ceux quite cherchent ne soient pas confondus a mon sujet, 
Dieu d 5 Israel ! 

8 Car c'est pour toi que je porte I'opprobre, 
Que la honte couvre mon visage. 

9 Je suis devenu un etranger pour mes freres, 
Un inconnu pour les fils de ma mere. 

to Car le zele de ta maison me devore, 

Et les outrages de ceux qui t'insultent retombent sur moi. / 

1 1 Je verse des larmes et je jeune : 
On m'en fait un sujet d'opprobre. 

1 2 Je prends un sac pour vetement, 

Et je suis Tobjet de leurs sarcasmes. 

1 3 Ceux qui sont assis a la porte parlent de moi, 

Et les buveurs de liqueurs fortes font sur moi des chansons. 

14 Et moi, je t'adrcssc ma priere, Jehovah, dans le temps favorable; 
Dieu, dans ta grande bonte exauce-moi, 

Selon la verite de ton salut. 

15 Retire-moi de la boue, et que je n'y reste plus enfonce; 
Que je sois delivre de mes ennemis et des eaux profondes ! 

16 Que les flots ne me submergent plus, 
Que Tabime ne m'engloutisse pas, 
Que la fosse ne se fermc pas sur moi! 

17 Exauce-moi, Jehovah, car ta bonte est compatissantc ; 
Dans ta grande misericorde, tourne-toi vers moi, 

18 Et ne cache pas ta face a ton serviteur; 

Je suis dans Tangoisse, hate-toi de m'exaucer. 

19 Approche-toi de mon ame, delivre-la; 
Sauve-moi a cause de mes ennemis. 

20 Tu connais mon opprobre, ma honte, mon ignominic; 
Tous mes persecuteurs sont devant toi. 



LXIX, 3. Ou poser le pied % lilt, de point 
dappui. 



5. Ce que je n'ai point dirobi : locution pro- 
verbiale, pour peindre l' injustice de ses enne- 
mis. Comp. II. Sam. xvi, 8. 



ii. Je vtne des larmes et je jetine % liu. 7* 
pieure; mon dme (est) dans le jeAne. L\X « 
Vulg., Tat voiU (Cod Vat. yaihumUie) mon 
dme dans tejeiine. 
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ft- LXIX, 21. H-ME LIVRE PES PSAUM ES. p s . LX X, 6. 

L'opprobre a brise mon cceur et je suis malade; ~~ 

J attends de la pitie, mais en vain; 

Des consolateurs, et je n'en trouve aucun 

Pour nourriture ils me donnent Pherbe amere- 

Dans ma soif, ils nvabreuvent de vinaiore. 

Que Ieur table soit pour eux un piege, 

Un filet au sein de leur securite! 

Que leurs yeux sobscurcissent pour ne plus voir- 

b ais chanceler leurs reins pour toujours 

Deverse sur eux ta colere, 

Et que ie feu de ton courroux les atteiffne* 
20 Que leur demeure soit devastee, 

Qu'il n'y ait plus d'habitants dans leurs tentes' 
-7 Lar Us persecutent celui que tu frappes 

<* A?/f°r te - nt Ie ? ?™ ffran «* de celui que tu blesses. 

28 Ajoute l'iniquite a ieur iniquite, 

£* 3i U ils n ' aient P° int P art a ta Justice. 
-9 Qu ils soient effaces du livre de vie, 

Et qu'ils ne soient point inscrits avec les justes. 

Moi, je suis malheureux et souffrant* 

Que ton secours, 6 Dieu, me releve »' 

Je celebrerai le nom de Dieu par des cantiques 

Je i exalterai par des actions de graces; ' 

Et Jehovah les aura pour agreables 

Plus qu'un jeune taureau avec cornes et sabots. 

Les malheureux, en le voyant, se rejouiront, 

tt vous qui cherchez Dieu, votre co-ur revivra. 

car Jehovah ecoute les pauvres, 

Et il ne meprise point ses captifs. 

35 Que les cieux et la terre le celebrent, 

Les mers et tout ce qui sy meut ' 
3 Car Dieu sauvera Sion [et batira les villes de Juda], 

On s y etabhra et 1 on en prendra possession; 
j7 La race de ses serviteurs I'aura en heritage, 

hi ceux qui aiment son nom y auront leur demeure. 

PSAUME LXX (Vulg. LXIX) -. Priire pour ^uitr U stcours ^in au 

wtlteu du danger. 
70 Au maitre de chant. De David. Pour faire souvenir. 

2 Dieu, hate-toi de me delivrer ! 
Seigneur, hdte-toi de me secourir ! 

3 Qu'ils soient honteux et confus 
Ceux qui en veulent a ma vie ! 
Qu'ils reculent et rougissent 
Ceux qui desirent ma perte ! 
Qu'ils retournent en arriere, couverts de honte 
Ceux qui me disent : " Ah ! ah • " ' 
Qu'ils soient dans l'allegresse et se rejouissent en tot 
Ceux qui te cherchent ! 

Qu'ils disent sans cesse : « Gloire au Seig-ncur " 
Ceux qui aiment ton salut! ' 

Moi, je suis pauvre et indigent : 

ax. Vopprobre a brisi mon cceur et ie stti* T vv . n s • 
Vul e , ih ajnttHt a la JSSSfc J£uZ tacW P ° Ur un usage '""^l-- 
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Ps, LXXI, i. 



II»e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. LXXI, 19. 



Dieu, hate-toi vers moi! 

Tu es mon aide et mon liberateur : 

Seigneur, ne tarde pas! 

PSAUME LXXI (Vulg. LXX). — Priere contre Us persecuteitrs. Pro messes 

(inactions de grdces. 

71 En toi, Jehovah, j'ai place mon refuge; 

Que je ne sois pas confondu a jamais! 

2 Dans ta justice delivre-moi el sauve-moi! 
Incline vers moi ton oreille et secours-moi! 

3 Sois pour moi un asile inaccessible, 
Ou je puisse toujours me retirer. 
Tu as commande de me secourir, 
Car tu es mon rocher et ma forteresse. 

4 Mon Dieu, delivre-moi de la main du mechant, 
De la main de l'homme inique et cruel. 

5 Car tu es mon esperance, Adonal Jehovah! 
L'objet de ma confiance depuis ma jeunesse. 

6 Cest sur toi que je m'appuie depuis ma naissance, 
Toi qui m'as fait sortir du sein maternel : 

A toi mes louanges a jamais! 

7 Je suis pour la foule comme un prodige, 
Mais tot, tu es mon puissant refuge. 

8 Que ma bouche soit pleine de ta louange, 
Que chaque jour elle exalte ta magnificence! 

g Ne me rejette pas aux jours de ma vieillesse; 

Au declin de mes forces ne m'abandonne pas. 

10 Car mes ennemis conspirent contre moi, 

Et ceux qui epient mon ame se concertent entre eux, 

11 Disant : " Dieu Ta abandonne! 

Poursuivez-le, saisissez-le ; il n'y a personne pour le defendre ! " 

12 Dieu, ne t'eloigne pas de moi; 
Mon Dieu, hate-toi de me secourir! 

1 3 Qu'ils soient confus, qu'ils perissent, 
Ceux qui en veulent a ma vie! 

Qu'ils soient couverts de honte et d'opprobre, 
Ceux qui cherchent ma perte! 

14 Pour moi, j'espererai toujours; 

A toutes tes louanges, j'en ajouterai de nouvelles. 

15 Ma bouche publiera ta justice, 
Et tout le jour tes favcurs, 

Car je n'en connais pas le nombre. 

16 Je dirai tes oeuvres puissantes, Adonai Jehovah; 
Je rappellerai ta justice, la tienne seule. 

17 Dieu, tu m'as instruit des ma jeunesse, 

Et jusqu'a ce jour je proclame tes merveilles. 

18 Encore jusqu'a la vieillesse et aux cheveux blancs, 
Dieu, ne m'abandonne pas, 

Afin que je fasse connaitre la force de ton bras a la generation presenter 
Ta puissance a la generation future. 

19 Ta justice, 6 Dieu, atteint iusqu'au ciel; 

Toi qui accomplis de grandes choses, — 6 Dieu, qui est semblable a toi ? — 



LXXI. Titre dans les LXX et la Vulg. : 
Psaume de David, des Jils de Jonadab et des 
premiers capti/s* 

Les vers, t-3 sont empruntes a Ps. xxxi, 3-4. 

3. LXX el Vul$ . r Sois pour moi un Dieu pro* 
tecteur et un astle forti/U afih de me sauver, 
car tu es... 

6. Qui mas f ait sortir. LXX et Vulg., qui 
est mon bienfaiteur depuis U sein maternel. 



15. Le nombre. LXX et Vulg. (litteratu- 
rans\ le ricit (la relation tfcrite); ou bien/i ne 
sois pas Vart d'icrire (pour raconter les fa- 
veurs divines X 

16. Je dirai. LXX et Vulg., Je contempt* 
rat. 

18-19. LXX et Vulg. divisent autrement le 
texte mais gardenta peu pres lemcme sens. 
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24 



Ps. LXXI, 20. H*e LIVRE PES PSAUMES. Ps. LXXII, 15. 

20 Toi qui nous a fait eprouver bien des detresses, bien des souffrances- 

Mais tu nous rendras la vie, *"«», 

Et des abimes de la lerre tu nous feras remontcr 
2i Tu releveras ma grandeur, 

Et de nouveau tu me consoleras. 
22 Et je louerai au son du luth, 

Je ckanterai ta fideiite, 6 mon Dieu, 

Je te celebrerai avec la harpe, Saint d'Israel. 

L allegresse sera sur mes levres, quand je te chanterai 

bt dans mon ame, que tu as delivree. 

Et ma Iangue chaque jour publiera >a justice, 

landis qu'ils seront ecu verts de honte et d'ignominie 

Ceux qui cherchent ma perte. 

PSAUME LXXH (VULG. LXXI). -Justice, paix et prospentc du regne du MenLc. 
72 De Salomon. 

Dieu, donne tes jugements au roi, 
Et ta justice au tils du roi. 

2 Qu'il dirige ton peuple avec justice, 
Et le malheureux avec equite ! 

3 Que ies montagnes produisent la paix au peuple, 
Ainsi que les collines, par la justice. 

4 Qu'il fasse droit aux malheureux de son peuple 
Qu'il assiste Ies enfants du pauvre, ' 
Et qu'il ecrase l'oppresseur ! 

5 Qu'on te revere, tant que subsistera le soldi, 
rant que briilera la lune, d'age en age ! 

6 Qu'il descende comme la pluie sur le gazon, 
Comme Tondee qui arrose la terre ! 

7 Qu'en ses jours le juste fleurisse, 

Avec i'abondance de la paix jusqu a ce que la lune ait cesse d'existor ! 

8 II dominera d'une mer a 1'autre, 

Du Fleuve aux extremites de la terre. 

9 Devant lui se prosterneront les habitants du desert, 
Et ses ennemis mordront la poussiere. 

io Les rois de Tharsis et des iles paieront des tributs- 

Les rois de Saba et de Meroe offriront des presents. 
" Tous les rois se prosterneront devant lui ; 

Toutes les nations lui seront soumises. 

12 Car a delivrera le pauvre qui crie vers lui, 
Et le malheureux depourvu de tout secours. 

13 II aura pitie du miserable et de Tindigent, 
Et il sauvera la vie du pauvre. 

H II les affranchira de Toppression et de la violence, 

Et leur sang aura du prix a ses yeux. 
*5 lis vivront, et lui donneront de For de Saba; 

lis feron t sans cesse des voeux pour lui, ils le beniront chaque jour. 

ax. Tu releveras, Vat, tu multiplieras. 
y x ***"**'"*tiifili4 les oeuvrcs de ta gran- 
deur; LXX, de injustice. 

LXXII, 3. Par la justice, LXX et Vulg., 
« que les collines produisent la justice, 

* o tt > *" x/ < le roi ) diirgra *<*"t que.., 

0. Surle gazon r&emment coupe. LXX et 
vulg., sur la toison .-allusion a la toison deG£ 
deon (Jug. vi, 37), qui n'a rien a (aire ici. 



14. UnrsoHg. LXXet Vul^., leur nom, 

15. lis vivront, litt. // vivra : iL chacun de 
ies' £Vf*7ZZ?\^ V'xa***™ ^t**** et Y UI K*« malheureux sauves par ie Roi. Ou bien avel 
dteft a^bi^ Pr ° bablcroCDt les nomades d " LXX ec Vul*., il (leKoi)r^^ on?ui don 



10. Saba et Mlro4 % hebr. Sckeba et Seba : 
Scheba est Saba (Gen. x t 28 sv.)dans l' Yemen. 

£.• €t ,.M U l g * Arab ' s - D'apres Josephe, Seba 
designe 1 ile formee par deux affluents du Nil 
et qu'on appela plus card Meroe\ 

12. Qui crie, LXX et Vulg., des mains du 
puissant. 
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Ps. LXXII, 16. IH ME LIVRE DES PSAUMES. Ps. LX XIII, 12. 

- — -• 

16 g ue te bles abondent dans le pays, jusqu au sommet des montagnes • 
Que leurs epis s'agitent comrae ies arbres du Liban ! 

Que les hommcs fleurissent dans la ville comme i'herbe des champs ! 

17 Que son nom dure a jamais ! 

Tant que brillera le soleii, que son nom se propage ! 

Qu'on cherche en lui la benediction ! 

Que toutes les nations le prociament heureux ! 

18 B£ni soit Jehovah Dieu, le Dieu d'lsrael, 
Qui seul fait des prodiges ! 

19 B6ni soit a jamais son nom gflorieux ! 

Que toute la terre soit remphe de sa gioire ! 
Amen! Amen! 

20 Fin des prieres dc David, fils d'hai. 



LIVRE TROISIEME. 



PSAUME LXXIII (VULG. LXXII). — Le probleme de la prosperite du mechant. 

Reponses de la foi jiitve. 

7 3 Psaume d' Asaph. 

Oui, Dieu est bon pour Israel, 
Pour ceux qui ont le cccur pur ! 

2 Toutcfois j'etais sur le point dc tlechir, 
Mon pied a presque glisse. 

3 Car je nvindignais contre les impies, 
En voyant le bonheur des mechants. 

4 Pour eux, point de douleurs jusqu'a la mort; 
Leur corps est plein de vigueur. 

c lis n'ont point de part au laheur des mortels, 

lis ne sont point frappes comme le reste des hommes. 

6 Aussi I'orgueil est la panire de leur cou, 

Et la violence, la robe precieuse qui les couvre. 

7 L'iniquite sort de leurs entrailles, 
Les pensees de leur coeur se font jour. 

8 lis raillent, ils tiennent des discours pcrvers, 
lis proferent des paroles hautaincs. 

o Leur bouche affronte le ciel meme, 

Et leur langue s'exercc sur la terre. 

10 C'est pourquoi mon peuple se tourne de leur cote, 

II avale Teau a grands traits. 
u 11 dit : u Comment Dieu saurait-il? 

Comment le Tres-Haut connaitrait-il? — 
12 Ainsi sont les mechants : 

Toujours heureux, ils accroissent leurs nchesses. 



16. Que les btts ; au lieu de firmamentum 
de la Vulg., des manuscrits lisent frumentum. 



LXX <rn!miuL, •• soutien. 

17. Que son nom dure ; Vulg., sou bint. 

18-iQ. — Doxologie servant de conclusion au 
deuxieme livre ou recueil des Psaumes. 

20. Ce verset final semble indiquer que, an- 
terieurement a notre collection complete de 
Psaumes en 5 livres, il en exista un recueil 
motndre, ne comprenant que les deux premiers 
livres. " 



6. LXX et Vulg.. Aussi Vorgueil lesA-t-U 
saisis; iis sont couverts de leur imquite et de 



leur impiiti. 

7. Leur iniquity d'apres les anciennes vcr- 
sions. Hebr. Leurs yeux sortent hors de to 
graisse. — Les pennies..* LXX et Vulg., tls se 
sont abandannei aux passions de leur caeur. 

8. LXX et Vulg., ilsne pensent et ne disent 
que le mal, ils tiennent hauteinent des dts- 
cours criminels. 

"Tvvill a LXX et Vule Pour eux t nul 10. // avale i'eau ... LXX et Vulg., et J* 
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Ps. LXXIII, 13. HIME LIVRE PES PSAUM ES. p* LXXIV, 5. 

C'est done en vain quo j'ai garde mon coeur pur, 
Que j'ai lave mes mains dans i'innocence: 



14 Tout le jour je suis frappe, 
Chaque matin mon cLatiment est la. " 

15 Si j'avais dit : " Je veux parler corame eux '*, 
J'aurai trahi la race de tes enfants. 

[6 Quand j'ai reflechi pour eomprendre ce mystere, 

La difficulty fut grande a mes veux. 
17 Jusqu'a ce que j'eusse penetre dans le sanctuatre de Dieu, 

Et pris garde au sort final des mediants. 
iS Oui, tu les places sur des voies glissantes; 

Tu les fais tomber, et ils ne sont plus que mines. 

Eh quoi ! En un instant les voila detrutts ! 

lis sont aneantis, ils disparaissent dans une terrible catastrophe ! 

Comme on fait </'un songe au re veil, 

Seigneur, a ton reveil tu repousses leur image. 

21 Lorsque mon coeur s'aigrissait, 

Et que je me sentais emu profondement, 
J'etais stupide et sans intelligence, 
Comme une brute devant toi. 
Mais je serai a jamais avec toi : 
Tu nvas saisi la main droite, 

24 Par ton conseil tu me conduiras, 

Et tu me recevras ensuite dans la gloire. 

25 Quel autre ai-je au ciel que toi? 
Avec toi, je ne desire rien sur la terre. 

20 Ma chair et mon aeur se consument : 



19 

20 



11 
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Le rocher de mon coeur et mon partagc, c'est Dieu a jamais. 
Car ceux qui s'eloignent de toi perissent : 



Tu extermines tous ceux qui te sont intideles. 
2$ Pour moi, etre uni a Dieu, c'est mon bonheur; 

En Adonat Jehovah je mets ma confiance, 
Afin de raconter toutes tes ceuvres. 

PSAUME LXXIV (Vqlg LXXHI). - Qu\iu milieu lfa calamus causes tar 
l ennemt, Dieu qui tant dejots a sauvi son peuple, se sottvienne encore de lui. 
74 Cantique d' Asaph. 

Pourquoi, 6 Dieu, nous as-tu rejetes pour toujours* 

PourquoiUx colere est-elle allumee contre le troupeau de ton pdturaec t 

2 Souviens-toi de ton pcuple que tu as acquis atix jours anciens 
Que tu as rachete pour etre la tribu de ton heritage ; * 
Souviens-toi de la montagne de Sion ou tu faisais taVesidence 

3 Porte tes pas vers ces mines irreparables; 
L'ennemi a tout ravage dans le sanctuaire; 

4 Tes adversaires ont rugi au milieu de tes saints parvis- 
lis ont etabli pour emblemes leurs emblemes. 

5 On les a vus, pareils au bucheron 

Qui leve la cognee dans une epaisse foret. 



tnut ^lyf 8 }' ° Ui * " **** ********* ?>? ' LXXIV, ,. Porte tes pas vers ces mints ir. 



ig. Dansnne terrible catastrophe. LXX et 
vulg M d cause de leur iuiguiU, 

to. A tovrfveil. LXX et Vulg., dans ta wilU. 

22. Mujtde. LXX et Vulg., riduit i\ riant. 

^.Avec toi... LXX et Vulg., Et qu ai-je Je- 
*w de toi sur la terre. 

26 Le rocAer (LXX tt Vulg. Dieu). 

28. Tes atttvres. LXX et Vulg., toutes >es 
knanges aux portes de labile de Sion. 



membre : leve tes mains contre leur insolence 
qui nefinitpas. 



A- Ont rugu LXX et Vulg.. se sont euor- 
gueillis. — res saints parvis. LXX et Vuig 
au milieu de ta sole unite. 

5. LXX et Vnlg., ils ont mis leurs embUmes 
pour embUmes (et its ne savaient pas\ au v 
issues et au sommei (du temple). Comme dans 
une forit d arbres A coups de hoc he, etc... 

— 64I — 



Ps. LXXIV, 6. III ME LIVRE DES PSAUMES. Ps. XLV, 3. 

6 * Et maintenant ils out brise toutes les sculptures 

A coups de hache et de marteau. 

7 lis ont livre au feu ton sanctuaire; 

Ils ont abattu et profane la demeure de ton nom. 

8 Ils disaient dans leur coeur : " Detruisons-les tous ensemble : " 
lis ont trule dans le pays tous les lieux saints. 

9 Nous ne voyons plus nos ?ignes; 
II n'y a plus de prophete, 

Tt personne parmi nous qui sache jusques a quand.. . 

10 Tusques a quand, 6 Dieu, I'oppresseur insultera-t-il, 
L'eunemi blasphemera-t-il sans cesse ton nom ? 

1 1 Pourquoi retires-tu ta main et ta droite? 
Tire-la de son sein et detruis-/^/ 

12 Pourtant Dieu est mon roi des les temps anciens, 

Lui qui tant defois a opere des delivrances sur la terre. 

13 Cest toi qui as divise la mer par ta puissance, 
Toi qui as brise la tete des monstres dans les eaux; 

14 Cest toi qui as ecrase les tetes de Leviathan, 
Et Tas donne en pature au peuple du desert. 

15 Cest toi qui as fait jaillir la source et le torrent, 
Toi qui as mis a sec des fleuves qui ne tarissent pas. 

(6 A toi est le jour, a toi est la nuit ; 

C'est toi qui as cree la lune et le soieil. 

C'est toi qui as fixe toutes les limites de la terre; 

L'ete et I'hiver, c'est toi qui les as etablis. 

18 Souviens-toi : Tennemi insulte Jehovah, 
Un peuple insense blaspheme ton nom \ 

19 Ne livre pas aux betes Tame de ta tourterelle, 
N'oublie pas pour toujours la vie de tes pauvres. 

20 Prends garde a ton alliance! car tous les coins du pays 
Sont pleins de repaires de violence. 

21 Que Topprime ne s'en retourne pas confus ! 

Que le malheureux et le pauvrc puissent benir ton nom I 

22 Leve-toi, 6 Dieu, prends en main ta cause; 

Souviens-toi des outrages que t'adrcssc chaque jour rinsense. 

23 N'oublie pas les clameurs de tes adversaires; 
L'insolence toujours croissantc de ceux qui te haTsscnt. 

PSAUME LXXV iVuLG. LXXIV). — Louange a Dieu qui a promis de sainer 
son peuple et qui exercera son jugement sur les ntfckonts. 

75 Au maitre de chant. " Ne detruis pas ! " Psaume d ? Asaph. Cantique. 

2 Nous te louons, 6 Dieu, nous te iouons; 
Ton nom est proche : 

On raconte tes merveilles. 

3 " Quand le temps sera venu, 
Je jugerai avec justice. 



17 



6. Les sculptures. LXX ct Vulg., Us partes. | 15. ^£'<™/'y '% '""TvlJ^tus 
^™/«^ V //^^^ LXX ct Vulg., Jinn* 

16. La lune, litt. /*.* luminairc. LXX ct 
Vulg., Tanrore. 

19. Ta tourtetelle. LXX ct Vulg., Us Ames 
qui te louent. rYY 

20. Car tous Us coins an pays... L.AA ct 
Vulg., Car Us lieux sombres au pays sont rem- 
pits tie demcures d'iniquitis. 

LXXV, 2. Ton nom est proche. LXX et 



a terre ils ont prof mi. 

8. LXX et Vulg., IU ont dit dans leur 
cmur % eux et toute leur bande : Faisons cesser 
dans le pays toutes Us files de Dieu, 

11. LXX et Vulg., Pourquoi retires-tu sous 
cesse ta tnain et ta droite de ton sein. 

13. Divise la mer. LXX et Vulg., affermi 
les eaux de la mer. 

14. Leviathan. LXX et Vulg., du dragon. . 
— Au peuple du desert. Vulg., aux peuples 1 3. LXX et Vulg. An U 
d'Etkiopie* je ferax parfaite justice. 
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Vulg., nous iuvoquerons ton nom. . 

3. LXX et Vulg. An temps que j anraijtxe 



3 
6 

7 
8 

9 
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Ps. LXXV, 4 . iiime LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXVI, 13. 

La terre est ebranlee avec tous ceux qui l'habitent ; 
Moi, j'affermis ses colonnes. " — Sela. 

Je dis aux orgueilleux : Xe vous enorgueillissiz pas ! 

Et aux mechants : Xe levez pas la tete ! 

Xe levez pas si haut la tete ! 

Xe parlez pas avec tant cTarroganee ! 

Car ce n'est ni de Porient, ni de Poccident, 

Xi du desert des montagnes... que viendra le seccurs. 

Xon; c'est Dieu qui exerce le jugement : 

II abaisse Tun et il eleve Pautre. 

Car il y a dans la main de Jehovah une coupe, 

Ou bouillonne un vin plein d'aromates. 

Et il en verse : 

Oui, ils en suceront la lie, 

lis boiront, tous les mechants de la terre. 

Et moi, je publierai ces choses a jamais, 

Je chanterai les louanges du Dieu de Jacob. 

Et j'abattrai toutes les cornes des mechants; 
Et les cornes du juste seront elevees. 

PSAUME LXXVI (Vulg. LXXV). - Chant factions de ^Ues 

aprh la victoire. 

Au maitre de chant. Avec instruments a cordes. Psaume d'Asaph, camique. 
Dieu s'est fait connaitre en Juda, 
En Israel son nom est grand. 
II a son tabernacle a Salem, 
Et sa demeure sur la montagne de Sion. 
C'est la qu'il a brise les eclairs de Tare, 
Le bouclier, Tepee et la guerre. — St*/a. 

Tu resplendis dans ta majeste, 

Sur les montagnes d'ou tu fonds sur ta proie. 

lis ont ete depouilles, ces heros pleins de camr; 

lis se sont endormis de leur sommeil, 

Ils n'ont pas su, ces vaillants, se servir de leurs bras 

A ta menace, Dieu de Jacob, 

Char et coursier sont restes immobiies. 

Tu es redoutable, toi ! 

Qui peut se tenir devant toi, quand ta colere eclate ? 

Du haut du del tu as proclame la sentence; 

La terre a tremble et s'est tue, 

Lorsque Dieu s'est leve pour faire justice, 

Pour sauvei tous les malheureux du pays. — SJla. 

Ainsi la fureur de Phomme toume a la gloire 

Et les restes de sa colere 

Faites des vautx et acquittez-ies a Jehovah votre Dieu; 

Que tous ceux qui Penvironnent apportent des dons au Dieu terrible! 

II abat Porgueil des puissants, 

II est redoutable aux rois de la terre. 



4- La tet-re est ibranlie, litt. en dissolu- 
tion. 

9- Ptein d'aromates, litt., Je mjlangt. — 
Out, Us en suceront la tie. LXX et Vulg. , pour- 
tant la lie n'en est pasifiuisie* 
, H XVI » 3. A Salem (c.-a-d. a Jerusalem). 
LXX et Vulg., dams la paijc. 

5- Sur les .montagnes, etc., litt. Tesmonta- 
i*t*de proie^LXX et Vulg., tu lances des 
dartis merveilleuses des montagnes tttrmelUs. 



I 6. LXX et Vuig., Its out iti consternis tous 
ceux dont le caur Hait rempli de folie; its ont 
dornti leur sommeil et ces hommes de richesses 
n'ont rien trouvi dans leurs mains. 

7. Sont restes immobiies. LXXet Vulg., out 
dormu 

11. Le dernier mot tu te ceins ne donne aucun 
sens satisfaisant. LXX et Vulg., Aussi la pen- 
ste de Vhomme te louera, et ce qui lui restera 
de souvenir tefera/ite. , 
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Ps. LXXVII, r. III* E LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXVII, 20. 



PSAUME LXXVII (Vulg. LXXVII — Au milieu dune grand* calamity : Psal- 
miste fortifie sa confiance par U souvenir des merveities opJrees par D.eu a la 
sortie d Egypt e. 

77 Au maitre de chant. ... Idithun. Psauma d' Asaph. 

2 Ma voix s'eleve vers Dieu, et je crie; 

Ma voix s'eleve vers Dieu : qu'il nventende! 

3 Au jour de ma detresse, je cherche le Seigneur; 
Mes mains sont etendues la nuit sans se lasser; 
Mon ame refuse toute consolation. 

4 Je me souviens de Dieu, et je gemis; 

Je medite, et mon esprit est abattu. — Stfla. 

c Tu tiens mes paupieres ouvertes; 

Et, dans mon agitation, je ne puis parler. 

6 Alors je pense aux jours anciens, 
Aux annees d'autrefois. 

7 Je me rappelle mes cantiques pendant la nuit, 
Je reflechis au dedans de mon coeur, 

Et mon esprit se demandc : 

8 Le Seigneur rejettera-t-il pour toujours ? 
Ne sera-t-il plus favorable ? 

9 Sa bonte est-elle epuisee pour jamais? 

En est-ce fait de ses promesses pour les ages futurs? 

10 Dieu a-t-il oublie sa clemence? 

A-t-il, dans sa coiere, retire sa misericorde? — SJla. 

11 Je dis : i4 Ce qui fait ma souffrance, 

C'est que la droite du Tres-Haut n ? est plus la meme! ,f 

12 Je veux rappeler les oeuvres de Jehovah, 

Car je ire souviens de tes merveilles d'autrefois. 

1 3 Je veux reflechir sur toutes tes ceuvres, 
Et mediter sur tes hauts faits. 

14 Dieu, tes voies sont saintes. 

Quel Dieu est grand comme notre Dieu? 

15 Tu es le Dieu qui fait des prodiges; 

Tu as manifesto ta puissance parmi les nations. 

16 Par ton bras tu as deli v re ton peuple, 
Les fils de Jacob et de Joseph. — Stfa. 

17 Les eaux font vu, 6 Dieu, 

Les eaux font vu, et elles ont tremble; 
Les abimes se sont emus. 

18 Les nuees deverserent leurs eaux, 
Les nues firent entendre leur voix, 
Et tes fleches volerent de toutes parts. 

19 Ton tonnerre retentit dans le tourbillon; 
Les eclairs illuminerent le monde; 

La terre fremit et trembla. 

20 La mer fut ton chemin, 

Les grandes eaux ton sentier, 

Et Ton ne put reconnaitre tes traces. 



LXXVII, 2. (?**i7 wV*fc«<fc. LXX et Vulg., | 7. LXX et Vulg., Et fc miditais la nuit 
et ilm'a entendu. \ dans mon c*ur et je riftichissais et je tour- 



3. Sansse lasser \ litt. sans s'engourdir.Vulg., 
ttje n* at pas Hi 'dipt. 

4. Et je gimis; je midite. LXX et Vulg., 
etfai iti ram; etfai Hi trouble 

5. Tu tiens mes paupieres, LXX et Vulg., 
mes yeux ont devanci lis veilles de la nuit. 

6. Les annies d autrefois. LXX et Vulg., les 



annies Heme lies. 1 autour. 
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mentals mon esprit. 

9. LXX et Vulg. omettent se: parous. 

11. Ce qui fait ma souffrance. LXX et Vulg., 
je commence maintenant. — N'est plus la mi- 
me a notre egard. VY 

18. L*s nuies deversirent leurs eaux. LAA 
et Vulg., Redoublement du fracas ties eaux. 

19. Dans le tourbillon. LXX et Vulg., tout 



Ps. LXXVII, 2i. III-me LIVRE PES PSA UMES. Ps. LXXVIII, 20. 

21 Tu as conduit ton peuple comme un troupeau, 

Par la main de Molse et d' Aaron. 

PSAl'ME LXXVIII (Vulg. LXXVII). - Ttmoigna&s de boutl qit Israel a recits 
de Dieu au cours de son histoire. Us ingratitudes die peuple ciwisL La leHtimite 
de la royaute- de David conire les pretentions d* Ephraim. 

78 Cantique d' Asaph. 

Ecoute, mon peuple, monenseignement: 
Prete Toreiile aux paroles de ma bouche. 
: Je vais ouvrir ma bouche pour dire des sentences, 

Je publierai la sagesse des temps anciens. 

3 Ce que nous avons entendu, ce que nous avons appris, 
Ce que nos peres nous ont raconte, 

4 Nous ne le cacherons pas a leurs enfants; 

Nous dirons a la generation future les louanges de Jehovah, 
Et sa puissance, et les prodiges qu'ii a operes. 

5 II a mis une regie en Jacob, 
II a etabli une loi en Israel, 
Quand il a enjuint a nos peres 
D'apprendre ces choses a leurs enfants, 

6 Pour qu'elies soient connues des generations suivantes, 
Des enfants qui naitraient, 

Et que ceux-ei a leur tour les racontent a leurs enfants. 
; Ainsi ils mettraient en Dieu leur contianee, 

lis n'oublieraient point les ceuvres de Dieu, 

Et ils observeraient ses preceptes; 
S Ils ne seraient point, comme leurs peres, 

Une race indocile et rebelle, 

Une race au coeur volage, 

Dont 1'esprit n'est pas fidele a Dieu. 

9 Les Mis d'Ephralm, archers habiles a tirer de Pare, 

Ont tourne le dos au jour du combat; 

10 lis n'ont pas garde l'alliance de Dieu, 
Ils ont refuse de marcher selon sa loi; 

11 I Is ont mis en oubli ses grandes oeuvres, 
Et les merveilles qu'il leur avait montrees. 

12 Devant leurs peres, il avait fait des prodiges, 

Au pays d'Egypte, dans les campagnes de TanLs. 

13 II ouvrit la merpour les faire passer, 

II retint les eaux dressees comme une muraille. 
'4 II les conduisit le jour par la nuec, 

Et toute la nuit par un feu brillant. 
! 5 II fendit les rochers dans le desert, 

Et il donna a boire comme des flots abondants. 
'6 Du rocher il fit jaillir des sources 

Et couler Peau par torrents. 

»7 Mais ils continuerent de pecher contre lui, 

De se revolter contre le Tres-Haut dans le desert. 
15 Hs tenterent Dieu dans leur coeur, 

En demandant de la nourriture selon leur convoitise 
'9 Ils parlerent contre Dieu et dirent : 

" Dieu pourra-t-il dresser une table dans le desert? 

Void qu'il a frappe le rocher, et des eaux ont coule, 

Et des torrents se sont repandus; 

LXXVIII, 4. LXX ct Vulg., // n'a pas iti 
cache * fours enfants pour les ^ini rations d 
wwr; racontant les louanges du Seigneur, les 
*?fi de sa r*iss**c* et les p 'odiges qu'il ,1 



20 



it.Ses grandes auvres. LXX et Vule., ses 
btenfaits. 

*3- OressUs comme une muraille. LXX et 
Vulg., immobile comme dans une outre. 
20. De la viande. LXX et Vulg., une table. 
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Ps. LXXVIII, 21. III»e LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXVIII, 44. 

Pourra-t-il aussi nous donner du pain ? 
Poura-t-il procurer de la viande a son peuple? 

21 Jehovah entendit et il fut irrite, 
Un feu s'alluma contre Jacob, 
Et la colere s'eleva contre Israel, 

22 Parce qu'ils n'avaient pas eu foi en Dieu 
Et n'avaient pas espero en son secours. 

23 Cependant il commanda aux nuees d'en haut, 
Ei il ouvrit les portes du ciel; 

24 II fit pleuvoir sur eux la manne pour les nourrir, 
Et leur donna le froment du ciel. 

25 Chacun mangea le pain des anges, 

II leur envoya de la nourriture a satiete. 

26 II fit soutfler dans le ciel le vent d'orient, 
11 amena par sa puissance le vent du midi; 

27 II fit pleuvoir sur eux la viande comme de la poussiere, 
Et les oiseaux ailes comme le sable des mers. 

2$ II les fit tomber au milieu de leur camp, 

Autour de leurs tentes. 

29 lis mangerent et se rassasierent a Texces; 
Dieu leur donna ce qu'ils avaient desire. 

30 lis n'avaient pas encore satisfait leur convoitise, 
Et leur nourriture etait encore a leur bouche, 

31 Quand la colere de Dieu s'eieva contre eux; 
II frappa de mort les mieux repus, 

II abattit les jeunes hommes d' Israel. 

32 Apres tout cela, ils pecherent encore, 
Et n'eurent pas foi dans ses prodiges. 

^^ Alors il dissipa leurs jours comme un souffle, 

Et leurs annees par une fin soudaine. 

34 Quand il les frappait de mort, ils le cherchaient, 
Us revenaient, empresses a retrouver Dieu. 

35 lis se rappelaient que Dieu etait leur rocher, 
Et le Dieu Tres-Haut leur liberateur. 

36 Mais ils le trompaient par leurs paroles, 
Et leur langue lui mentait. 

37 Leur cceur n'etait pas ferme avce lui, 
lis n'etaient pas tideles a son alliance, 

$8 Mais lui est misericord ieux : 

II pardonnc le peche et ne detruit pas; 

Souvent il retint sa colere, 

Et ne se livra pas a toute sa fureur. 
39 II se souvenait qu'ils n'etaient que c' .air, 

Un souffle qui s en va et ne revient plus. 

Que de fois ils se revolterent contre lui dans le desert! 

Que de fois ils Tirriterent dans la solitude? 

Ils ne cesserent de tenter Dieu 

Et de provoquer le Saint d' Israel. 

Ils ne se souvinrent plus de sa puissance, 

Du jour ou il les delivra de Toppresseur, 

Ou il montra ses prodiges en Egypte, 

Ses actions merveilleuses dans les campagnes de Tanis. 



40 

42 
43 

44 



II changea leurs fleuves en sang, 

Et ils ne purent boire a leurs ruisseaux. 



2r. Ilfutirriti (Nombr. xi, 1, to). Vulg., // 
diffirtty il attendit un pcu. 

30. lis ftavnunt pcu encore satisfait leurs 
convoitises. LXX et Vulg. (reliant a ce qui 



precede), ils ne furent pas frustris dc lent 
diiir. , . 

36. lisle trompaient. LXX <t Vulg., Us I <"• 
maient. 
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Ps. LXXVIII, 45. IIIms LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXVIII, 67. 



45 

40 

47 
4* 
49 

50 



53 



54 



31 



50 

57 
5* 

59 
6c 

or 

62 



03 



04 

65 
66 

67 



II cnvoya contre eux le moucherou qui les devora, 

Et la grenouille qui les tit perir. 

II livra leurs recoltes a la sauterelle, 

Le produit de leur travail a ses innombrables essaims. 

II detruisit leurs vignes par la grele, 

Et leurs sycomores par les grelons. 

II abandonna leur betail a la grele, 

Et leurs troupeaux aux coups de la foudre. 

II dechaina contre eux le feu de sou courroux, 

La fureur, la rage et la detresse, 

Toute une armee d'anges de malheur. 

II donna libre carriere a. sa colere, 

II ne sauva pas leur ame de la mort, 

II livra leur vie a la destruction. 

II frappa tous les premiers- nes en Egypte, 

Les premices de la force sous les tentes de Cham. 

II fit partir son peuple comme des brebis, 

II les mena comme un troupeau dans le desert. 

II les dirigea surement, sans qu'ils eussent rien a craindre, 

Et la mer engloutit leurs ennemis. 

II les fit arriver jusqu'a sa frontiere sainte, 

Jusqu a la montagne que sa droite a conquise. 

II chassa les nations devant eux, 

Leur assigna par le sort leur part d'heritage, 

Et fit habiter dans leurs tentes les tribus d' Israel. 

Cependant ils ont encore tente et provoque le Dieu Tres-Haut, 

Et ils n'ont pas observe ses ordonnances. 

Ils se sont detournes et ont ete intideles comme leurs peres, 

Ils se sont detournes, comme un arc trompeur. 

[Is Pont irrite par leurs hauts lieux, 

Ils ont excite sa jalousie par leurs idoles. 

Dieu entendit et s'indigna, 

II prit Israel en grande aversion. 

II dedaigna la demeure de Silo, 

La tente ou il habitait parmi les hommes. 

II livra sa force a la captivite, 

Et sa majeste aux mains de 1'ennemi. 

II abandonna son peuple au glaive, 

Et il s'indigna contre son heritage. 

Le feu devora ses jeunes hommes, 

Et ses vierges n'entendirent point le chant nuptial. 

Ses pretres tomberent par Tepee, 

Et ses veuves ne se lamenterent point 

Le Seigneur se reveilla, comme un homme endormi, 

Pareil au guerrier subjugue par le vin. 

II frappa ses ennemis par derriere, 

II leur infligea une honte eternelle. 

Mais il prit en aversion la tente de Joseph, 

Et il repudia la tribu d'Ephralm. 



46. A la sauterelle. LXX et Vulg., a la 

rottilU. 

48. Aux coups tie la foudre. LXX et Vulg., 
au feu. 

49r. Toute une armie % Htt. mission, d'anges 
de malheur, 

50. Leur vie % ou avec la Vulg., leur be* tail. 

51. LXX et Vulg., Les primices de la force 
virile, les primices de leurs peines. 

54- Sa frontiire salute. LXX et Vulg., sa 
montagne sainte. 



59. Et sindigna. LXX et Vulg., et me'prisa 
— II prit Israel en grande aversion. LaX et 
Vulg., et il re'duisit beaucoup I trail. 

61. S a force ... sa majesti. LXX et Vulg., 
leur force ... leur beaute. 

62. 11 s'indigna. LXX et Vulg., il me'prisa. 

63. Ses vierges... LXX et Vulg., ne furtnt 
point pleuries. 

64. *Ve se lamentirent point. LXX et Vulg., 
on nejit point le dettil de leurs veuves. 
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Ps. LXXVIII, 68. IIl«E LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXIX, 13. 

I - _ - T ~ — * 

68 II choisit la tribu de Juda, 

La montagne de Sion qu'il aimait. 

69 Et il batit son sanctuaire comme les hauteurs du tie/, 
Comme la terre qu'il a fondee pour toujours. 

70 II choisit David, son serviteur, 
Et le tira des bergeries; 

71 II le prit derriere les brebis meres, 
Pour paitre Jacob, son peuple, 

Et Israel, son heritage. 

72 Et David les guida dans la droiture de son coeur, 
Et il les conduisit d'une main habile. 

PS ACME LXXIX (Vulg. LXXVIII). — Que Dieu ak pitU de la vilic sainte 

tUtruite et du peuple de'cimel 

79 Psaume d' Asaph. 

Dieu, les nations ont envahi ton heritage, 

Elles ont profane ton saint temple. 

Elles ont lait de Jerusalem un monceau de pierres. 

2 Elles ont livre les cadavres de tes serviteurs 
En pature aux oiseaux du ciel, 

Et la chair de tes fideles aux betes de la terre. 

3 Elles ont verse leur sang comme de I'eau 
Tout autour de Jerusalem, 

Et personne pour leur donner la sepulture 1 

4 Nous sommes devenus un objet d'opprobre pour nos voisins, 
De risee et de moquerie pour ceux qui nous entourent. 

5 Jusques a quand, Jehovah, seras-tu irrite pour toujours, 
Et ta colere s'allumera-t-elle comme le feu ? 

6 Repands ta fureur sur les nations qui ne te connaissent pas, 
Sur les royaumes qui n'invoquent pas ton nom. 

7 Car ils ont devore Jacob 
Et ravage sa demeure. 

8 Ne te souviens plus contre nous des iniquites de nos peres; 
Que ta compassion vienne en hate au-devant de nous, 
Car notre misere est au comble. 

9 Secours-nous, Dieu de notre salut, pour la gloire de ton nom, 
Delivre-nous et pardonne nos peches a cause de ton nom. 

10 Pourquoi les nations diraient-elles : " Ou est leur Dieu? " 
Qu ? on sache parmi les nations, et que nos yeux en soient temoins, 
Que tu venges le sang de tes serviteurs, le sang repandu ! 

1 1 Que les gemissements des captifs montent jusqu'a toi; 
Selon la grandeur de tonjMi^sauve ceux qui vont perir. 

12 Fais retomber sept fois d£J| |fc§ein de nos voisins 
Les outrages qu'ils font faits, Seigneur ! 

1 3 *Et nous * ton peuple, le troupeau de ton paturage, 



mNous te rendrons gloire a jamais; 



* 



'age en age nous publierons tes louanges. 



— t®i *©*-* 



6q. Ccmmc les hauteurs du ciel. LXX ct \ 8. LXX et Vulg., ne te souviens pas de nos 
Vulg., Comme les licomes. — Comme la terre. anciennes iniquitis. 
LXX et Vulg., dans la terre. \ 11. Ceux qui vont ptrir, litt Us fils de U 

LXXIX, 1. Un monceau de pierres. LXX , mart. LXX ct Vulg., les Jils de ceux qu'on a 
et Vulg., unt cabane dgarder les fruits. ' fait mourir. 

6. Ce verset et le suivant sont textuellement I 
dans Je>emie (x, 25). I 
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Ps. LXXX, u IIIme LIVRE PES PSAUMES. Ps. LXXX, 20. 

^ 

PSAUME LXXX (Vulg. LXXIX). - PHere pour les captifs. Que Dieu ait 

pitiArde sa vigne hvrie au pillage. 

80 A11 maitre de chant Sur les lis du temoignage. Psaume d J Asaph. 

2 Pasteur d'Israel, prete 1'oreille, 

Toi qui conduis Joseph comme un troupeau; 
Toi qui trones sur les Cherubins, 
Parais dans ta splendeur. 

3 Devant Ephra'im, Benjamin et Manasse 
Reveille ta force, 

Et viens a notre secours. 

4 Dieu, retablis-nous; 

Fais briller sur nous ta face, et nous serons sauves. 

5 Jehovah^ Dieu des armees, 

Jusques a quand seras-tu irrtte quand ton peuple te prie? 

6 Tu les a nourris d ? un pain de larmes, 
Tu les a abreuves de larmes abondantes. 

7 Tu as fait de nous un objet de dispute pour nos voisins, 
Et nos ennemis se raillent de nous. 

8 Dieu des armees, retablis-nous; 

Fais briller sur nous ta face, et nous serons sauves. 

9 Tu as arrache de l'Egypte une vigne; 

Tu as chasse les nations et tu Fas plantee. 

10 Tu as menage de la place devant elle, 

Et elle a enfonce ses racines et rempli la terrc. 
n Son ombre couvrait les montagnes, 

Et ses raraeaux les cedres de Dieu; 

12 Elle etendait ses branches jusqu'a la Mer, 
Et ses rejetons jusqu'au Fleuve. 

13 Pourquoi as-tu rompu ses clotures, 

En sorte que tous les passants la devastent? 

14 Le sanglier de la foret la devore, 

Et les betes des champs en font leur pature. 

15 Dieu des armees, reviens, 
Regarde du haut du ciel, et vois, 
Considere cette vigne ! 

16 Protege ce que ta droite a plante, 
Et le lils que tu t'es choisi !... 

17 Elle est brulee par le feu, elle est coupee ! 
Devant ta face menacante, tout pent. 

ia Que ta main soit sur I'homme de ta droite, 

Sur le fils de Thomme que tu t'es choisi, 
19 Et nous ne nous eloignerons plus^toi. 

Rends-nous la vie, et nous invoquerons ton nom. 
» Jehovah, Dieu des armees, retablis-nous; 

Fais briller sur nous ta face, et nous serons sauves. 



LXXX, 6. Vnpain fait de larmes. — Abe*- 
dant€s, a pleines coupes, litL, tu Us a obreu- 
visde pleurs au schalisch t au boisseau. LXX 
« Vulg., apleine mesure. 

9. One vigne, Israel. On retrouve souvent 



10. LXX et Vulg., Tu as //<? un guide de* 
vant elle dans te chimin; tu as plant* ses m- 
anes et etU a rempli la terre. 



14.Z* bite des champs. LXX et Vulg., la 
bite saitvage (solitaire). 

1 sv • vwii - «« . .1 . v . c • • 1 '?• £'*°»i»** <*' ta droite, le peuple d'Is. 

AuT, 'aussi Manh^V » * * Scigncur Ia re P ro " "* 5 P™t-*re allusion au nom dV Benjamin 
" aussi *wa«n.xxi f ^3. J (Gen. xxxv, 18). 
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Ps. LXXXI, i. Ill** LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXXII, 3. 

PSAUME LXXXI (VULG. LXXX). — Cantique pour unc fiti re!iv<use, 

pettt-etre celle des Tabernacles. 

81 Au maitre de chant. Sur la Gitthienne. DWsaph. 

2 Faites retenlir des chants d'allegresse en Thonneur de Dieu/notre force 
Des cris de joie en Uhonneur du Dieu de Jacob ! 

3 Entonnez Phymne; au son du tambourin, 
De la harpe harmonieuse et du luth ! 

4 Sonnez de la trompette a la nouvelle lune, 
A la pleine lune, pour Ie jour de notre fete. 

5 Car c'est un precepte pour Israel, 
Unc ordonnance du Dieu de Jacob. 

6 II en fit une loi pour Joseph, 

Quand il marcha contre le pays d'Egypte. 
J'entends une voix qui m'est inconnue : 

7 " J'ai decharge son epaule du fardeau, 
Et ses mains ont quitte la corbeille. " 

8 Tu as crie" dans la detresse, et je t ? ai delivre; 
Je t'ai repondu du sein de la nuee orageuse; 
Je t'ai eprouve aux eaux de Meriba. — Se'la, 

9 Ecoute, mon peuple, je veux te donner un avertissement; 
Israel, puisses-tu m'ecouter ! 

10 Qu'il n'y ait point au milieu de toi de dieu etranger; 
N'adore pas le dieu d'un autre peuple. 

11 Cest moi, Jehovah, ton Dieu, 

Qui t'ai fait monter du pays d'Egypte. 
Ouvre la bouche, et je la rcmplirai. 

12 Mais mon peuple n'a pas ocoute ma voix, 
Israel ne m'a pas obei. 

13 Alors je les ai abandonnes a Pendurcisscment de leur cocur, 
Et ils ont suivi leurs propres conseils. 

14 Ah ! si mon peuple m'ecoutait, 

Si Israel marchait dans mes voies ! 

15 Bientot je confondrais leurs ennemis, 

Je tournerais ma main contre leurs oppresseurs. 

16 Ceux qui halssent Jehovah lo fiatteraient, 

Et la duree d* Israel serait assuree pour toujoui*s. 

17 Je le nourrirais de la fleur de froment, 
Et je le rassasierais du miel du rocher. 

PSAUME LXXXII ( VULG. LXXXI). — Les juges iniqucs. Leur Mtimait. 

82 Cantique d J Asaph. 

Dieu se tient dans Tassemblee du Tout-Puissant; 
Au milieu des dieux il rend son arret : 

2 ** Jusques a quand jugerez-vous injustement, 

Et prendrez- vous parti pour les mediants ? — Stfla. 

3 Rcndez justice au faible et a Torphelin, 
Faites droit au malheureux et au pauvre, 



A Ventiurcissement; d'autres, avec LXX 
aux disirs. 



LXXXI, 4. A la pleine lune : les fetes de la I 1%. A i 

Paque et des Tabernacles se ceKbraient a la , et Vulg., 
. ? . ,„„ ., . ...... ^. 1 - y* 

ist, 

V le nourrirais, litt. (comme dans LaX 



pleine lune. LXX et Vulg., aujour insigne de I 14. M'tcoutaii; d'autres, mavait tcon'J, et 
voire solennite. I ainsi jusqu'a la fin du Psaume. 




jtsephlorsqnHl sortitde V Egypt V, et quil « 1%%%$™ »i*~ ^rf^-ftW 
eniendtt une langue qu d ne connaissaii pas. ( (h ^£}^ ^ ort)> c>st le ciel ou Dieu &p 

7. LXX et Vulg., Had/charge'." Ont quttl/. • sur son tr d n e, environne de ses anges. LXX et 
,XX et Vulg., ont porii. Vulg., Vassemblie des dieux. — Au milieu 

8. La nuie orageuse, litt. la retraite du ton- des dieux, LXX et Vulg., an milieu (deux) // 



il 
nerre. ** ' juge les dieux. 
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Ps. LXXXII, 4, III-me LIVRE DES PSA UMES. Ps. LXXXIII, iS. 

4 Sauvez le miserable et Findigent, 
Delivrez-les de la main des mediants. 

5 Us ir oat ai savoir ni intelligence, 
lis marchent dans les tenebres; 

Tous* les fondements de la terre sont ebranles. 

6 J'ai dit : Vous etes des dieux, 
Vous etes tous les fiis du Tres-Haut. 

7 Cependant vous mourrez comme des hommes, 
Vous tomberez comme le premier venu des princos. * 

S Leve-toi, 6 Dieu, juge la terre. 

Car toutes les nations t'appartiennent. 

PSAUME .LXXXIII (Vulg. LXXXII). - Qtu% p oltr muver Jltda tfuHe ^^ 
JormuiahU, Jfhovah rmoinetlc ses prodiges des anciens jours. 
83 Cantique. Psatime d* Asaph. 

2 Dieu. ne reste pas dans Finaction; 

Xe te tais pas et ne te rerwse* pas, 6 Dieu! 
5 Car void que tes ennemis s'agitent bruvamment, 

Ceux qui te halssent levent la tcte. 
J. lis forment cuntre ton peuple ■ n dessein pertide, 

lis conspirent contre ceux qu» tu proteges. 

5 *' Venez, disent-ils, extermir-.ns-les d'entre les nations, 
Et qu on ne prononce plus I. nom d'Israd! v 

6 lis se conoertent tous d'un .icrne cieur, 
Contre toi ils forment une illiance : 

7 Les tentes J'Edom et les Ismaoliics', 
Moab et les Agareniens, 

i> Gebal, Ammon et Amalec, 

Les Philistins avec les habitants de Tvr 
9 Assur aussi se joint a eux 

Et preto son bras aux ent'ants de Lot. Sr/j. 

io Traite-les comme Madian, 

Comme Sisara, comme Jabiu an torrent de Cison. 
n Us oat etc aneantis a Endor, 

Ils ont ^ervi d'engrais a la terre. 
'■- Traite leurs diets comme Oreb et Zeb, 

Et tous leurs princes comme Zebcc ei Salmana. 
h Car us di.-:ent : " Emparons-nous 

Des demeures de Dieu ! *' 



4 



Man Dieu, rends- les semblables au tourbillon, 
Au chaume qu'emporte le vent! 
•5 Comme le feu devore la foret, 

Comme la flanune embrase les montagnes, 

Ainsi poursuis-les de ta tempete, 

Epouvante-les de ton ouragan. 

Couvre lours faces d'ignominie, 

AHaqtrils cherchent ton nom, Jehovah. 

Qu'iis soient a jamais dans la confusion et Fepouvante 

Dans la honte et dans la mine ! 



lb 



^iedtn(dcdama/t)'i , U- D *J demeures de Dieu. LXX ct Vuijr 

6-9. Les Philistins. LXX et Vulg., lesetran du ia ' ul ™>< de Dieu. 
&n ;c est la signification propre du mot hdhreu. l &- T ^n onrnfan. LXX et Vulg. , ta cotert. 
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Ps. LXXXIII, 19. III ME LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXXV, 6. 



19 Qu'ils sachent que ton nom, que toi seul, Jehovah, 

Tu es le Tres-Haut sur toute la terre ! 

PSAUME LXXXIV (Vulg. LXXXIII). — Chant de pelerinagi : Qu'ils sont aimes, 

grand Die w, tes tabernacles! 

84 Au maitra de chant. Sur la Gitthienne. Psaume des tils de Core. 

2 Que tes demeures sont aimables, 
Jehovah Sabaoth ! 

3 Mon ame s'epuise en soupirant apres les par vis de Jehovah, 
Mon cceur ct ma chair tressaillent vers ie Dieu vivant. 

4 Le passereau meme trouve une demeure, 

Et rhirondeilc un nid ou elle repose ses petits : 
Tes autels, Jehovah Sabaoth, 
Mon roi et mon Dieu \ 

5 Heureux ceux qui habitent ta maison ! 
lis peuvent te louer encore. — Sda. 

6 Heureux les hommes qui ont en toi leur force; 
lis ne pensent qu'aux saintes montees. 

7 Lorsqu'ils traversent la vallee des Larmes 
Us la changent en un lieu plein de sources, 

Et la pluie d'automne la couvre aussi de benedictions. 

8 Pendant la marche saccroit la vigueur, 
Et ils paraissent devant Dieu a Sion : 

9 " Jehovah, Dieu des armees, disenl-ils, ecoute ma priere; 
Prete l'oreille, Dieu de Jacob. " — Se'la. 

10 Toi qui es notrc bouclier, vois, 6 Dieu, 
Et regarde la face de ton Oint ! 

1 1 Car mieux vaut un jour dans tes parvis que mille loin dc tot; 
Je prefere me tenir sur le scuil de la maison de mon Dieu, 
Plutot que d'habiter sous les tentes des mediants. 

12 Car Jehovah Dieu est un soleil et un bouclier; 
II donne la grace et la gloire, 

11 ne refuse aucun bien a ceux qui marchent dans i'innoceno 

13 Jehovah Sabaoth, 

Heureux celui qui se confic en toi ! 

PSAUME LXXXV (Vulg. LXXXIV.) — Le Psalmiste remenie Dieu de la d<?li- 
v ranee (peut-etre de hi Jin de la captivitc)^ et le prie de secourir son pen pie, 

85 Au maitre de chant. Psaume des tUs de Core. 
I 2 Tu as ete favorable a ton pays, Jehovah, 

[ Tu as ramene les captifs de Jacob; 

I 3 Tu as pardonne Tiniquite a ton peuple, 

Tu as couvert tous ses peches; — Se'la. 

4 Tu as retire toute ton indignation, 
Tu es revenu dc Tardeur de ta colere, 

5 Retablis-nous, Dieu de notre salut; 
Mets fin a ton ressentiraent centre nous. 

6 Seras-tu toujours irrite contre nous ? 
Prolongeras-tu ton courroux eternellement? 



19. D'autres : qulls sachent que toi seulydont I tinfdc 6aca t arbuste balsam ique LXXet Vulg.. 



te nom est *)ih&vah % es te Tres*Haj*t t etc.. 
LXX ct Vulg., gulls sachent que ton nom est 
Jih'wahi et que seul tu es... 

LXXXIV, 6. Aux saintec monties (lia. Us 
monties sont tlans leur c&ur), c.a-d. aux pele- 
rinages i Jerusalem. 

7*o. Vallie des Larmes, suivant toutes les 
versions ancienncs. La plupart des modern es 
traduisent vallie de Baca, aom propre qui seratt 



(en sou caeur il a dispose" le*» raontles) doit* U 
vallie des larmes y jusqu au lieu quit a deier- 
mini. Car le legislate ur a tionni des binedk- 
tions; its iront deforce enforce et le dieu des 
dieux sera vu d Sion. 

xi. Me tenir su> le seuil. Vulg., itre peu ho- 
nori. 

12. Un soleil et un bouclier. LXX et Vulg., 
Dieu aime la misiricorde et la viriti. 
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Ps. LXXXV, 7. Ill- LIVRE PES PSAUMES. Ps. LXXXVI. 14. 

Ne nous feras-tu pas revenir a la vie " 

Afin que ton peuple se rejouisse en toi * 
Jehovah, fais-nous voir ta bonte, 
Et accorde-nous ton salut 

Je veux ecouter ce que dira le Dieu Jehovah ■ — 

p * pa r? leS de paix P° ur son P^Pte et pour ses fideles 
Pourvu qu'ils ne retournent pas a leur folie ' 

Oui son salut est proche de ceux qui le craignent 

Et la glmre habitera de nauveau dans notrepavs 

La bonte et la verite vont se rencontrer 

La justice et la paix s'embrasseront; ' 

La verite germera de la terre, 

Et la justice regardera du haut du ciel. 

Jehovah lui-meme accordera tout bien, 

Et notre terre donnera son fruit 

La justice marchera devant lui, 

Et tracera le chemin a ses pas/ 

86 Priere de David. 

Prete l'oreiile, Jehovah, exauce-moi, 

Car je suis malheureux et indigent. 
- Garde men ame, car je suis pieux* 

Sauve ton serviteur, 6 mon Dieu; ' 

II met sa confianceen toL 
5 Aie pitie de moi, Seigneur, 

Car je crie vers toi tout le jour. 

Rejouis Tame de ton serviteur 

Car vers toi, Seigneur, j'eleve mon ame. 

Car tu es bon, Seigneur, et clement, 

Et ; piem de compassion pour tous ceux qui finvoauent 

Jehovah, prete l'oreilie a ma priere, 4 ^ 

Sois attentif a la voix de mes supplications. 

Je t'invoque an jour de ma detresse 

Et tu m'exauceras. ' 

Nul ne t'egale parmi les dieux, Seigneur, 

Rien ne ressemble a tes rcuvres. 

Toutes les nations que tu as faites 

Viendront se prostemer devant toi, Seigneur, 

Et rendre gloire a ton nom. 

Car tu es grand et tu operes des prodices: 

Toi seul, tu es Dieu. 

Enseigncmoi tes voies, Jehovah; 
Je veux marcher dans ta fideiite- 
Attache mon cacur a la crainte de ton nom. 

Ft t Xr^l. ■ l° Ut m ° n P?""' Sei Srneur, mon Dieu, 
tt je glonfierai ton nom a jamais. 

Car ta bonte est grande envers moi, 

i u as tire mon ame du fond du sclieol. 

Dieu, des orgueilleux se sont eleves contre moi, 
Si £ lu LXX c£ Vnl *" T " """*"" 

LXXXVI, 2. PUux (comp. » V| 4 ; xvi, io) 
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Ici le mot pieux e tprime simplement la con- 
vichon /name qua Te ftalmiJU d ; apparten"r 
au peuple de Dieu, d'etre dans sa grace . 

*i. Attache tnon c<*ur d la crainte J* i** 
j*m», a ton culte eta ton service. LXX et VulaT 

ton nom % d etre a ton service. 
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Ps. LXXXVI, 15. IliME LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXXVIII, 6. 

Uae troupe d'hommes violents en veulent a ma vie, 
Sans tenir aucun compte de toi. 

15 Mais toi, Seigneur, tu es un Dieu miserieordieux et compatissaut, 
Lent a la colere, riche en bonte et en fidelite. 

16 Tourne vers moi tes regards et aie pitie de mot; 
Donne ta force a ton serviteur, 

Et sauve Ie fils de ta servante. 

17 Signale ta bonte en vers moi; 

Que mes ennemis le voient et soient confondus! 
Car c'est toi, Jehovah, qui m'assistes et me consoles. 

PSAUME LXXXVII (Vulg. LXXXVI;. — Sion la jnknpoU des peuples 

(mix tempi messianiques). 

87 Psaume des fils de Core, C antique. 

II Ta fondee sur Ies saintes montagnes! 

2 Jehovah aime les portes de Sion 
Plus que toutes les demeures de Jacob. 

3 Des choses glorieuses ont ete dites sur toi, 
Cite de Dieu ! — Stla. 

4 " Je nommerai Rahab et Babylone parmi ceux qui me eonnaissent; 
Voici les Philistins, et Tyr, avec TEthiopie : 

C'est dans Sion qu'Us sont nes. ?I 

5 Et Ton dira de Sion : Celui-ci et celui-la est ne dans son sein; 
C'est le Tres-Haut qui Ta fondee. 

6 Jehovah inscrira au role des peuples : 
4 ' II est ne Jans Sion." — Stlla, 

7 Et chanteurs et musiciens disent : 
*' Toutes mes sources sont en toi. ;? 

PSAUME LXXXVUI (Vulg. LXXXVII). — Prib~e cCun afiii& detaissepar ses 

amis eux- monies. 

t 

i 

88 Cantique, Psaume des fils de Core. Au maitre de chant. A chanter sur le ton 
plaintif. Cantique d'Heman i'Ezrahite. 

2 Jehovah, Dieu de mon salut, 
Quand je crie la nuit devant toi, 

3 Que ma priere arrive en ta presence, 
Prete I'oreille a mes supplications ! 

4 Car mon ame est rassasiee de maux, 
Et ma vie touche au sejour des morts, 

5 On me compte parmi ceux qui descendent dans la fosse, 
Je suis com me un homme a bout de forces, 

6 Delaisse parmi les morts, 

Pareil aux cadavres etendus dans le sepulcre, 
Dont tu n'as plus le souvenir, 
Et qui sont soustraits a ta main. 



17. Signale ta bonti, etc., \itt. fats avec moi iti. C'est four iaus une grande joie d' habit er 
un sign* pour le bonlienr. en toi, Le v. 7 estobscur dans ces versions. • 

LXXXVII, 4. Rahab (tumulte) qui est le ... LXX XVIII, 1. Ce vexset seuble a beaucoup 
nom d'un monstre mythique, est ici ie nora ? mterpreles fornix par deux tures distinct*, 
symbolique de l'Egypte. - CeluUi est ne Id, juxtaposes par erreur. , • 

dans Sion; Sion est devenue leur mere, la mere . ?• Q**»d je cru, etc. D autres, // jourje 
de tous les peuples; ils ont chez elle droit de cite; ' tnyoqueja nmtje suts devant tot. Alibi LXX 
Vulg., Ceux<iysant. ! ct Vu 'S- 

t*a ** » j c*- tvv *^i c-* ! 5- ■« oout ae fonts. LXXet Vulg., sans se- 

5. Et i oh aira de Sion, LXX, Mere Sto/t, CO u ri 

diraun homme; et nn hammey est ni. ^ Vulg., | $** D ilaissi parmi Us morts, Dautres, //• 
Ne dtra-t*n pas a Ston : celm<i et celta-ld y S ant parmi Us morts, lilt, ma couc/te est par : 
sont nes. j tn j fe s mor t s ^ f_ e mot h^breu est oUcur. LXX 

6*7. LXX et Vulg., Jihovah inscrira an rdle : et Vulg., litre. — Soustraits tit a. main. LXX 
des peuples et des princes ~n'i/s y (a Ston) ont \ et Vulg., repousses de tamain. 
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Ps. LXXXVIII, y . iiime LIVRE DES PSAPME& ps LXXXJX 9 

Tu mas jete au fond de la fosse, 

Dans les tenebres, dans les abimes. 

Sur moi s'appesantit ta fureur, 

Tu nraccabies de tous tes flots. — Stfa 

Tu as eioigne de moi mes amis, 

Tu m'as- rendu pour eux un objet d'horreur- 

Je suis emprisonne sans pouvoir sortir. * 

Mes yeux se consument dans la souffrance 

Je t invoque tous les jours, Seigneur, 

Jetends les mains vers toi. 

Feras-tu un miracle pour les morts? 

Les ombres se Ieveront-elles pour te louer? — SMa 

Publie-t-on ta bonte dans le sepulcre 

Ta fidelite dans 1'abime? 

Tes prodiges sont-ils connus dans la region des tenebres 

Et ta justice dans la terre de 1'oubli ? ensures, 

Et moi, Jehovah, je crie vers toi, 

Ma pnere va au-devant de toi des le matin 

Pourquoi, Jehovah, repousses-tu mon ame? 

i^ourquoi me caches-tu ta face ? 

Je suis malheureux et moribond depuis ma jeunesse- 

Sous le poids de tes terreurs, je neliis quedevenir' 

Tes fureurs passent sur moi, 

Tes epouvantes m'accablent. 

Comme des eaux dibor&es die m'environnent tout le jour - 
Elles m assiegent toutes ensemble. J ' 

Tu as eioigne de moi mes amis et mes proches- 
Mes compagnons, ce sent les tenebres de la tombe. 

PS.VL'ME LXXXJX (Vulg T YYYvnr r 



Cantique d'Ethan FEzrahitc. 

Je vcux chanter a jamais les bontes de Jehovah • 

A toutes les generations ma bouche fera connaitre ta fidelite 

Car je dis : La bonte est un edifice eternel 

Dans les cieux tu as etabli ta fidelite. ' 

" J'ai contracts alliance avec mon elu- 

J ai iait ce serment a David, mon serviteur • 

Je vcux ailermir ta race pour toujours, 

htaclir ton trune pour toutes les generations." — s^ia. 

rf # ci ^ 1 ^! i * ront tes merveilles, Jehovah, 

ht ta fidelite dans l'assemblee des saints 

Car qui pourrait, dans le del, se comparer a Jehovah? 

Jm est semblable a Jehovah parmi leffflSde Dieu? 

leu est terrible dans la grande assemble des saints 
H est refutable pour tous ceux qui l'entourent, ' 

Jehovah, Dieu des armees, qui est comme toi? 
I u es puissant, Jehovah, et ta fidelite t'environne 



7. Tu w'asjete.l.XX et Vulg /* montjeti. 

> -Vm dw , moi: Vulg., ma firtirc. 
»o. Sous le ponis.... LXX et Vule AM* 
***** Hi exalte, fai iti knmilU etfr^bU 



LXV H v f m ****°** « **»* Ut ttnibres. 
LXX et Vulg. (rattachant a ce qui precede) 

laam\,3. Dans Us cienx. La Vule ran. 
porte ces mots a ce qui precede * P 

4- Mo* ilu % David. LXX et Vulg., mes ilus ■ 
David et ses descendants. * 

8. Terrible. LXX et Vulg., ^Icrifi^ — La 
grand* assembly LXX et Vu|g. rapportenl 

suit : grand et redoutable... 4 
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Ps. LXXXIX, 10. III*e LIVRE DES PSAUMES. Ps. LXXXIX, 35. 

10 C'est toi qui domptes Forgueii de la mer; 

Quand scs flots se soulevent, c'est toi qui les apaises. 

1 1 C'est toi qui ecrases Rahab comme un cadavre, 
Qui disperses tes ennemis par la force de ton bras. 

12 A toi sont les cieux, a toi aussi la terre; 

Le monde et ce qu'il contient, c'est toi qui Fas fonde. 

13 Tu as cree le nord et le midi; 

Le Thabor et FHermon tressaillent a ton nom. 

14 Ton bras est arme de puissance 
Ta main est forte, ta droite elevee. 

1 5 La justice et requite sont le fondement de ton trone, 
La bonte et la fidelite sc tiennent devant ta face. 

16 Heureux le peuple qui connait les joyeuses acclamations 
Qui marche a la clarte de ta face, Jehovah! 

17 11 se rejouit sans cesse en ton nom, 
Et il s ? eleve par ta justice. 

18 Car tu es sa gloire et sa puissance, 
Et ta faveur eleve notre force. 

19 Car de Jehovah vient notre bouclier, 
Et du Saint d'Israel notre roi. 

20 Tu parlas jadis dans une vision a ton bien-aime, en disant : 
ik J\ii prete assistance a un heros, 

J'ai eleve un jeune homme du milieu du peuple 

21 J'ai trouve David, men serviteur, 
Je Tai oint de mon hutle sainte. 

22 Ma main sera constamment avec lui, 
Et mon bras le fortifiera. 

23 L'ennemi ne le surprendra pas, 

Et le tils d'iniquite ne I'emportera pas sur lui. 

24 J'ecraserai devant lui ses adversaires, 
Et je frapperai ceux qui le halssent. 

25 Ma fidelite et ma bonte seront avec lui, 
Et par mon nom grandira sa puissance. 

26 J'etendrai sa main sur la mer 
Et sa droite sur les fieuves. 

27 II nvinvoquera " Tu es mon pere, 
Mon Dieu et le rocher de mon salut. *' 

28 Et moi je ferai de lui le premier-ne. 
Le plus eleve des rois de la terre. 

29 Je lui conserverai ma bonte a jamais, 

Et mon alliance avec lui sera indissoluble, 

30 J'etablirai sa posteritc pour une duree eternelle, 
Et son trone aura les jours des cieux. 

31 Si ses tils abandonnent ma loi, 

Et ne marchent pas selon mes ordonnances; 

32 S'ils violent mes preceptes, 

Et n'observent pas mes commandements; 
^ Je punirai -Je ia verge leurs transgressions, 

Et par des coups leurs iniquites; 

34 Mais je ne lui retirerai pas ma bonte*, 
Et je ne ferai pas mentir ma fidelite ; 

35 Je ne violerai pas mon alliance, 

Et je ne changerai pas la parole sortie de mes levres. 



ix. Rahab. LXX et Vulg., i'orpuei/Uux, 
19. Notre bouclier. LXXet Vuig., noire sou- 
iicn. 

so. Ton bien-aimii le prophet e Samuel 
(I Sam. xvi, ia sv.), ou Nathan (I Par. xvii, 
7-15), peut€tre David lui-mcme. Plusieurs 
manuscr. h£br. ct Vuig. , d tesbien-aime's, LX X, 



a tes fits. — Un jeune homme \ David. LXXet 
Vuig. . un tin. 

24. Je frapperai. Ainsi LXX, Vuig., je nut- 
trai en/uite, 

30. Les jours des cieux, une dure*e sans It- 
mite. 
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^L^*^' 3<5 * IIIME LIVRE DES PSAUMES. 

3° J° 1?ai . J UI *e une fois par ma saintete : 

Non, je ne mentirai pas a David 
.57 Sa posterity subsistera eternellement 

hon trone sera devant moi comme le 'soldi : 
& Comme la Iune, il est etabli pour toujours. 

Lt le temoin qui est au ciel est fideie. " Sela. 

39 Et toi, tu as rejete, et tu as dedaimie 
Et tu t ? es irrite contre ton Oint ' ' 

4 Tu as pris en degcut Falliance avec son serviteur 
I u as jete a terre son diademe profane ' 

41 Tu as ren verse toutes ses murailies, 

I u as mis en mines ses forteresses 

42 Tous les passants le depouillent- 

II est devenu l'opprobre de ses voisins. 
4j Tu as elevo la droite de ses oppresseurs, 

I u as rejom tous ses ennemis. 
44 Tu as fait retourner en arriere le tranchant de son slaive 

ht tu ne Tas pas soutenu dans le combat g ' 

4o l u 1 as depouilie de sa splendeur 

Et tu as jete par terre son trone/ 
4 Tu as abrege les jours de sa jeunesse, 

Et tu 1 as couvert d'ignominie. — Stia. 

47 Jusqua a quand Jehovah, te cacheras-tu pour toujours 

Uui soustraira son ame au pouvoir du scheoP - Sela 
Ou sont, Seigneur, tes bontes d'autrefois, * 
Que tu mras A n.ivirl ri-,„* t~ «j.<i.*> •* ' 



Ps. XC, 2. 



Que tu juras a David dans ta fidelite? 



Souviens-tc; Seigneur, de l'opprobre de tes serviteur* . 
y*n<ns. t0 i que je porte dans mon sein I? oSSSde tint *. , 
£wm«w.*« cies outrages de tes ennemLs, Jehovah * dc ^^ nombremt; 

De leurs outrages contre les pas de ton Oint 



5 J Beni soit 4 jamais Jehovah I 
Amen I Amen I 
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LIVRE QUATRIEME 

PS.UWIE XC (Vui.g. LXXXIX). _ Priir* d, /'*„ 

I'nere de Moise, homme de Dieu. 

Seigneur, tu as ete pour nous un refuge d'aee en d^ 
Avant que les montagnes fussent neeT ^ ^ fc 
tt que tu eusses enfante la terre et le mondc 
De I eternite i I'fternite tu es, 6 Dieu ' 




g Tu f„ irriti. LXX « Vu Ig ., ,„ „ di/ . *. P^r^Utp^' " 
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Ps. XC, 3. IVme LIVRE DES PSAUMES. Ps. XCl, 4. 

Tu reduis les mortels en poussiere, 

Et tu dis : " Retournez, tils de Thomme : :I 

4 Car mille ans sont, a tes yeux, 
Comme le jour d'hier, quand ii passe, 
Et comme une veille de la nuit. 

5 Tu les emportes, scmblables a un songe; 
Le matin, comme Fherbc ils repoussent ; 

6 Le matin, elle fleurit et pousse; 

Le soir, elle se fletrit et se desseche. 

7 Ainsi nous sommes consumes par ta colere, 
Et ta fureur nous terrific. 

8 Tu mets devant toi nos iniquites, 

Nos fautes cachees a la lumiere de ta face. 

9 Tous nos jours dlsparaissent par ton courroux, 

Nous voyons nos annees s'evanouir comme un son leger 

10 Nos jours s'elevent a soixante-dL\ ans, 

Et dans ieur pleine mesure a quatre-vingts ans; 
Et leur splendeur n ? est que peine et misere, 
Car ils passent vite, et nous nous enyolons ! 

1 1 Qui comprend la puissance de ta colere, 

Et ton courroux, egal a ta majeste redoutable ? 

12 Enseigne-nous a bicn compter nos jours, 
Atin que nous acquerions un cceur sage. 

13 Reviens, Jehovah; jusques a quand ...? 
Aie pitie de tes serviteurs. 

14 Rassasie-nous le matin de ta bonte, 

Et nous serons tous nos jours dans la joie et Fallegresse. 

15 Rejouis-nous autant de jours que tu nous a humilies, 
Autant d'annees que nous avons connu le malheur. 

16 Que ton eeuvrc se manifeste a tes serviteurs, 
Et ta gloire, pour leurs enfants ! 

17 Que la favour de Jehovah, notre Dieu, soit sur nous; 
Atfcrmis pour nous Fouvrage de nos mains; 

Oui, atlermis Fouvrage de nos mains ! 

PSAUME XCI (Vulg. XC). — Si Dieu est four nous, qui sera contrc nous, 
9 1 Celui qui s'abrite sous la protection du Tres-Haut 
Repose a Fombrc du Tout-Puissant. 

2 Je dis a Jehovah : ** Tu es mon refnge et ma forteresse, 
Mon Dieu en qui je me confie. " 

3 Car e'est lui qui te delivrc du filet de Foisclcur 
Et de la peste funeste. 

4 II te couvrira de ses ailes, 

Et sous ses plumes tu trouveras un refuge. 
Sa fidelite est un bouclier et une cuirasse. 



3. Th reduis les mortels en poussitre LXX ! d'annies.- /is passent vite ... LXX et Viil*., 
et Vulg., ne riduis pas I'komme a t'abaisse- \ ear survient I* douceur (?, la faiblesse. ) ^ 
ment. ' nous sum me s affliges. 

5-6.' LXX et Vulg., Choses qui ne cemptent j J2t j ; £H compter nos jours. LXX ci Vu'-;. 

pour Hen, voila ce que sont leurs annexes : leur ( rat tachant compter au v. ir) : fiats que nous 

vie passe en un matin, comme Vkerbe qui , reconnaissions ;i droite % etqu'amsi nos aenrs 

Jhurit et passe, et qui U soir tombe et se des- : S0 j €n t instruits dans la sa&esse. 

secke. , 16. LXXet Vulg., Jette tes yeux sur Usscr- 

8. Nos /antes cackies. LXX et Vulg., notre viUurs et sur tcs <xuvres y e: dirige leurs en- 

vie* . fonts. 

9. LXX ct Vulg., Car tous nos jours se sont /%.„* r I XX et Vule . la splendeur. 
eclulis et nous avons eti consumes par ta .o- ^Yt^uc^n ^breu* LXX et Vulg.. 
lire; nos annies sexerceront (>) comme I arm- c j£l$ j%^ s & Dam d. 

,i* Dans leur pleine mesure. Vulg., pour les I 3. Q'« "J* 1 "'"' L *X , et X^Kf v u |£ 
Plus robustel J Leur splendeur, litt. leur or- \ dilivre - De la peste funeste. LXX et V uig., 
gueil. LXX et Vulg., ce qui df passe ce nombre \ de la parole dure. 
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Ps. XCI, S . IVME UVRE DEg psau^ es^ ps XCIIi i2 

5 Tu n'auras a craindre ni les terreurs de la nuit ' — " 

Nj |a fleche qui vole pendant le jour, ' 

o A j ,a peste qui marche dans les tenebres, 

Ai la contagion qui ravage en plein midi. 
7 Que mille tombent a toiit-ote 

Et dix mille a ta droite, ' 

Tu ne seras pas atteint. 
"> IJe tes yeux seulement tu regarderas 

Et tu verras la retribution des mechants 

TuVs VSttr' ^i," mon rcfu ^ e ' J^ h • - 

i u as tait du Tres-Haut ton asile. 

Le malheur ne viendra pas jusqu'a toi 

Aucun fleau n'approchera de ta tente. ' 

ear il ordonnera pour toi a ses anees 

De te garder dans toutes tes voiesf 

lis te porteront sur leurs mains, 

Ue peur que ton pied ne heurte contre la pierre 

Tu marcheras sur le lion et sur Fospie 

1 u fouleras le lionceau et le dragon. — 

- Puisqu'il s'est attache a moi. je le delivrerai • 

Je te protege™, puisqu'ii connait mon nom ' 
1 > V m ■ invoquera, et je Fexaucerai ; 

Je serai avec lui dans la detresse 

Pour le delivrer et le gloritier. 
10 Je le rassasierai de longs jours, 

Et je lui ferai voir mon salut. " 

PSAUME XCII (Volo. XCI). - Dieu « miniMt Ams m mmtng 
protege les juste, it perd les mM ian ts. "" 

v* ! saume. Cantique pour le jour du sabbat. 
- n est bon de louer Jehovah. 

Et de eeiebrer ton nom, 6 Tres-Haut, 
j ne pubher le matin ta bonte, 

h.t ta fidelite pendant la nuit, 
* !w 1 instrument a dix eordes et sur le luth 

Avec les accords de la harpe. 

5 Jr" ;T? F,y0l V, s ' £ hovah < P ar tes «* vres, 

0, . , I CSSaillC d-al %res*! devant les ouvrages de tes mains 
Que tes uwres sent grandes, Jehovah, R a " ,S ' 

L'ue tes pensecs sont profondes • 
i- Homme stupide ny connait rien, 
tt 1 msense n'y peut rien comprendre. 

Quand les mechants croissent comme fherbe, 
bt que fleunssent tous ceux qui font le mal 
C est pour etrc oxtermincs a jamais. ' 

Mais toi tu es eleve pour I 'eternite, Jehovah • 
Car vo.ci que tes ennemis, Jehovah, ' 

\ oici que -es ennemis perissent, 
I ous ceux qui font le mal sont disperses. 

Et tu elevcs ma corne, comme celle du buflle 
Je suis arose avec une huile fraiche 

r^ 1 "JR^ * contemplcr mes ennemis, 
fc _^*»«™fo^^ contro mo . 
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Ps. XCII, 13. IVme LI VRE PES PSAUMES. Ps. XCIV, 12. 

1 3 Le juste croitra comme le palmier, 

II selevera comme le cedre du Liban. 

14 Plantes dans la maison de Jehovah, 

lis fleuriront dans les par vis de notre Dieu. 

15 lis porteront encore des fruits dans la vieillesse; 
lis seront pleins de seve et verdoyants, 

16 Pour proclamer que Jehovah est juste : 

II est mon rocher, et il ay a pas en lui d injustice. 

PSAUME XCIII (Vulg. XCII). — La royatiti de JJ/iova/i, amateur et matt re 

de Vunivers. 

93 Jehovah est roi, il est revetu de majeste, 

Jehovah est revetu, il est ceint de force : 
Aussi le monde est ferme, il ne chancelle pas. 

2 Ton trone est etabli des Torigine, 
Tu es des Feternite. 

3 Les fleuves elevent, 6 Jehovah, 
Les fleuves elevent leur voix, 

Les fleuves elevent leurs flots retentissants : 

4 Plus que la voix des grandes eaux, 
Des vagues puissantes de la mer, 

Jehovah est magnifique dans les hauteurs celestes. 

5 Tes temoignages sont immuables ; 
La saintete convient a ta maison, 
Jehovah, pour toute la duree des jours. 

PS\UME XCIV (VULG. XCIII). - Plainte contre les exactions et les injustices 

des princes et des magt struts. 

94 Dieu des vengeances, Jehovah, 

Dieu des vengeances, parais ! 
2 Leve-toi, juge de la terre, 

Rends aux superbes selon leurs oeuvres ! 
1 Jusques a quand les mechants, Jehovah, 

Jusques a quand les mechants triompheront-ils? 

4 lis se repandent en discours arrogants, 

lis se glorifient, tous ces artisans d'miquite. 

5 Jehovah, ils ecrasent ton peuple, 
lis oppriment ton heritage, 

6 Ils egorgent la veuve et Petranger, 
Ils massacrent les orphelins. 

7 Et ils disent : " Jehovah ne regarde pas, 
Le Dieu de Jacob ne fait pas attention. 

8 Comprenez done, stupides enfants du peuple ! 
Insenses, quand aurez-vous 1' intelligence ? 

o Celui qui a plante l'oreille n'entendrait-il pas ? 

Celui qui a forme l'oeil ne verrait-il pas ? 
Celui qui chdtie les nations ne pumrait-ii pas ? , 

Celui qui donne a I'homme rintelligence ne eonnaitratt-il pas . 
Jehovah connait les pensees des hommes, 
II sait qu'elles sont vaines. 



10 
11 



12 Heureux I'homme que tu instruis, Jehovah, 

Et a qui tu donnes Tenseignement de ta loi, 



Vulg. rattache ce membre au v. 3 « traduit la . M 
du v%: Ltssoulivtmtnts dt &*"**"* **"'" 
bits iVakveh est admirable dans les *"**<»?- 
c. ImmuabUs. LXX et Vulg., tout * fiit 
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15. Vulg. bent patitnUs, traduction ^tymolo- 
gique du mot grec qui signific vigour* hx. 

lauattre, de David; pour la vtilU du sabbat 
quand UttrrtfutptnpUt. 

Lattrre tstftnn*. LXX et Vulg., ,/ a *f- ^^ _ ^ r ^ (a stmame. 
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Icit. LXX et Vulg.. Titre .Psaumtdi 
)avid pour It 4* jour dt I* surname. - f* 



Ps. XCIV t 13. IV"^ LIVRE PES PSAUMES. Ps. XCV\ 11 

13 Pour i'apaiser aux jours du malheur ~ 
Jusqu'a ce que ia fosse soit creusee pour le mediant. 

14 tar Jehovah ne rejettera pas son peuple, 
II n abandonnera pas son heritage • 

1 5 ll a i s le !"£? ment redeviendra conforme a la justice, 
ht tous les hommes au cceur droit y applaudiront. 

10 Qui se levera pour moi contre ies mediants > 

Qui me soutiendra contre ceux qui font le mai ? 
1 / bi Jehovah n etait pas mon secours 

Mon ame habiterait bientot le sejour du silence. 

16 2"^ je dls : " Moa P ied chancelle," 
I a bonte, Jehovah, mesoutient 

19 Quand Ies angoisses s'agitcnt en foule dans ma pensee, 

I es consolations rejouissent mon ame. 



20 
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A-t ; il rien de commun avec toi le tribunal de perdition 
(Jiu tait le mai dans les formes legates? 



21 lis s empressent contre la vie du juste, 

Et ils eondamnent le sang innocent. 
V?i:; jenovah est ma forteresse, 
Mon Dieu est le rocher ou je nr abrite. 
II fera retomber sur eux leur iniquite, 
II es exterminera par leur propre malice, 
11 les exterminera, Jehovah, notrc Dieu ! 

PSAUME XCV (Vcjlc. XCIV). - Invitation a loner Dieu et <) lui oMr. 

Venez, chantons avec ailegresse a Jehovah ' 

Poussons des cris de joic vers le Rocher de notre salut ■ 

Allons au-devant de lui avec des louanges, 

Kiisons retentir des hy nines en son honneui 
j Car c est un grand Dieu que Jehovah, 

Un grand roi au-dessus de tous les dieux. 
4 U tient dans sa main les fondements de la terre 

ht Ies sommets des montagnes sont a lui. 
:> A lui la mer, car c'est lui qui I'a faite* 

La terre aussi : ses mains Font formee.' 

Venez, prostcrnons-nous et adorons, 

Mechissons le genou devant Jehovah, notre Createur. 
7 Car u est notre Dieu, 

Et nous sommcs le peuple de son pdturaffe 

Le troupcau que sa main conduit. 

Oh ! si vous pouviez ocouter aujourd'hui sa voix ! 
* endurcissez pas votrc cceur comme a Meriba, 
Lomme a la journee de Massa, dans le desert, 
9 O11 vos peres m'ont tente, 

M'ont eprouve, quoiqu'ils eussent vu mes cvuvres. 
Pendant quarante ans j'eus cette race en degout, 
tt je dis : C est un peuple au cceur egare ; 
Et ils n'ont pas connu mes voies. 
Aussi je jurai dans ma colere : 
lis n'entrcront pas dans mon repos. 



v/v r v v „ * FUck,SS0 »* ****"**. LXX et Vulg., pUn- 

/, ' l ', L £ X et Vui «" Titre : Canton de r T* „ x ,. 

huangti de David. 3. Merxba, Massa. LXX et Vulg. font de 

ces mots acs noms communs. 
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Ps. XCVI, r. IV ME LIVR E PES PSAUMES. Ps. XCVII, 7- 

PSAUME XCVI IVulg. XCV). — Louange et hommage universels a Jehovah 

qui viendraj tiger la terre. 

96 Chantez a Jehovah un cantique nouveau ! 

Chantez a Jehovah, vous tous habitants do la terre! 
2 Chantez a Jehovah, benissez son nom, 

Annoncez de jour en jour son salut. 
Racontez sa gloire parmi les nations, 
J Ses merveiUes parmi tous les peuples. 

4 Car Jehovah est grand et digne de toute louange, 
II est redoutabie par-dessus tous les dieux. 

5 Car tous les dieux des peuples sont neant, 
Mais Jehovah a fait les cieux. . 

6 La splendeur et la magnificence sont devant lui, 
La puissance et la majeste sont dans son sanctuaire. 

7 Rendez a Jehovah, families des peuples, 
Rendez a Jehovah gloire et puissance! 

8 Rendez a Jehovah la gloire due u son mm! 
Vpportez Totlrande et venez dans ses parvis. 

q Prostemez-vous devant Jehovah avec I'ornement sacre; 

Tremblez devant lui, vous tous habitants de la terre! 
IO Dites parmi les nations : " Jehovah est roi; 

Aussi le monde sera stable et ne chancellera pas; 

II jugcra les peuples avec droiture." 

Que les cieux se rejouissent ctque la terre soit dans I'altegresse! 

Que la mer sagite avec tout ce qu'elle contient! 

Que la campagne s'egaie avec tout ce qu cite renferme, 

Que tous les arbrcs des forets poussent des ens de joie, 
1 7 Devant Jehovah, car il vient, 

Car il vient pour juger la terre; 

11 jugera le monde avec justice, 

Et les peuples selon sa tidelite. 

PSAUME XCVII (Vulg. XCVI). - Triomphc de jChovah sur les idoles : 

protection do/it il cottvre ses senittMrs. 

97 Jehovah est roi : que la terre soit dans rallegresse, 

Que les iles nombreuses se rejouissent! 
-y La mice et l'ombre Tenvironnent, 

La justice et requite sont la base de son trone. 

Le feu s'avancc devant lui, 
J Et devore a i'entour ses adversaires. 

4 Ses eclairs illumincnt le monde; 

La terre le voit et tremble. 

Les montagnes se fondent, comme la are, devant ]eno\an, 
3 Devant le Seigneur de toute la terre. 

6 Les cieux proclament sa justice, 
Et tous les peuples contemplent sa gloire. 

7 lis scront confondus tous les adorateurs d' images, _ 

XCVI i LXXetVttlg.,ritre:C«i«rf^* gieux(Pj. xxix, r, ex, 3). LXX et Vulg..^' 
David funnd on construct tamaisonapres^soHsa^^^ Psautier romain 3Joule a 

LXX et Vulg., Mont des dhnonsicomp. I Cor.x, /rf s0H ^ ays /,„•/„* rrW«(aprcs la resone 

20), qui se faisaient adorer dans les idotes. £• Absalom). . . . T v v Vlllv , 

6. Lafiuissance. LXX et Vulg., U saintet ; S.*M*ja^,£^ t , r . 



9. Uorntmtnt sacri : il sagit dun acte reli- 



Teutc la terre (se fond) devant le Seigneur. 
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Ps. XCVII, 8. IVme LIVRE DES PSAUMES. Ps. XCIX, 5. 

Qui sont fiers de leurs idoles. ~ 

Tous les dieux se prosterncnt devant lui. 
S Sion a entendu et c'est rejouie, 

Les lilies de Juda sont dans 1'allegresse, 

A cause de tes jugements, Jehovah. 
«) Car toi, Jehovah, tu es le Tres-Haut sur toute la terre, 

Tu es souverainement eleve au-dessus de tous les dieux. 

10 Vous qui aimez Jehovah, haissez le mal ! 
II garde les ames de ses fideies, 

II les delivre de la main des mediants. 

1 1 La lumiere est semee pour le juste, 

Et la joie pour ceux qui ont le cceur droit 

12 Justes, rejouissez-vous en Jehovah, 
Et rendez gloirc a son saint nom. 

PSAUME XCYIII (Vulg. XCVII). - RoyautJ umv.rsdU de Jihtvah. - Quou 

lui rcttde gloire. — // viait juivr la terre. 
98 Psaume. 

Chantez a Jehovah un cantique nouveau, 

Car il a fait des prodiges ; 

Sa droite et son bras saints lui ont donne la victoire. 
1 Jehovah a manifeste son salut, 

II a reveie sa justice aux veux des nations, 
j H s'est souvenu de sa bonte et de sa rtdelite envers la maison d'lsrael- 

Toutes les extrcmitos de la terre ont vu le salut de notre Dieu. 

4 Poussez vers Jehovah des cris de joie, 
Vous tous, habitants de la terre ! 

Faites eelater votre allegresse au son de vos instruments ; 

5 Celebrez Jehovah sur la harpe, 

Qu'attx accords Jc la harpe se mele la voix des cantiques : 

6 Avec les trompettes d'argent et au son du cor 
Poussez des cris de joie devant le Roi Jehovah ! 

7 Que la mer s'agite avcc tout ce quelle renferme, 

Que la terre et ses habitants fassent Mater fours transports, 
a Que les fleuves applaudissent, 

Que toutes les montagnes poussent des cris de joie 
<J De .int Jehovah ! Car il vient pour juger la terre ; 

II jugera le monde avec justice, 

Et les peuples avec equite. 

PSAUME XCIX iVui.g. XCVIII). - Royaut<! dc Jchnah 

II exauee ceux qui f invoquenL 

Jehovah est roi : les peuples trem blent; 
II est assis sur les Cherubins : la terre chancelle. 
- Jehovah est grand dans Sion, 

II est eleve au-dessus de tous les peuples. 

3 Qu'on celebre ton nom grand et redoutable ! — II est saint ! 

4 Q um K&bre la puissance du Roi qui aime la justice • 
Tu after-mis la droiture, 
Tu exerces en Jacob la justice et requite. 

:> Exaltez Jehovah, notre Dieu, 

Et prostcrnez-vous devant l'escabeau de ses pieds. — II est saint ! 



99 



~ b^£^ ' ^ '■ "X « V*.. Tar, *..„, * 

David f'tnmt. LXX et Vulg., <rV ment Infarct du roi, un roi fort, abut la jut- 

1 tice; tHajftrmislaiiroiiurt, lajtistici. 
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Ps. XCIX, 6. IV«e LIVRE DES PSAUMES. Fs. CI, 7- 

6 Moise et Aaron parmi ses pretres, 

Et Samuel parmi ceux qui invoquent son nom, 
Invoquaient Jehovah, et il ies exaucait. 

7 II leur parlait dans la colonne de nuee; 
lis observaient ses commandements 

Et la loi qu'il leur avait donnee. 

8 Jehovah, notre Dieu, tu les exauca, 
Tu fus pour eux un Dieu clement, 
Et tu les punis de leurs fautes. 

9 Exaltez Jehovah, notre Dieu, 

Et prosternez-vous sur sa montagne sainte, 
Car il est saint, Jehovah, notre Dieu ! 

PSAUME C (VULG. XCIX). — Zuwez Dieu car il est dignc de toute Louangc. 

100 Psaume de louange. 

Poussez des cris de joie vers Jehovah, 
Vous tous habitants de la terre. 

2 Servez Jehovah avec joie, 

Venez en sa presence avec allegresse, 

3 Reccnnaissez que le Seigneur est Dieu. 

C'est lui qui nous a faits et nous lui appartenons; 
Nous sommes son peuple et le troupeau de son paturage. 

4 Venez a ses portiques avec des louanges, 
A ses parvis avec des cantiques; 
Celebrez-le, benissez son noin. 

5 Car Jehovah est bon, sa misericorde est etcrnelle, 
Et sa fidelite demeure d ? age en age. 

PSAUME CI (Vulg. C). — La conduit* d'un bon roL 

101 Psaume de David. 

Je veux chanter la bonte et la justice; 
C'est toi, Jehovah, que je veux celebrer. 

2 Je prendrai garde a la voie de rinnocencc. — 
Quand viendras-tu a moi? — 

Je marcherai dans l'integrite de mon cceur 
Au milieu de ma maison. 

3 Je ne mettrai devant mes yeux aucune action mauvaisc; 
Je hais la conduite perverse; 

Elle ne s'attachera point a moi. 

4 Un cceur faux ne sera jamais le mien, 
Je ne veux pas connaitre le mal. 

Le detracteur qui dechire en secret son prochain, 

Je rexterminerai ; 

L'homme au regard hautain et au coeur gonfle d orgueil, 

Je ne le supporterai pas. 

6 J'aurai les yeux sur les hommes tideles du pays, 
Pour qu'ils demeurent aupres de moi; 

Celui qui marche dans une voie integre 
Sera mon serviteur. 

7 11 n'aura point de place dans ma maison, 
Celui qui agit avec fourberie; 

II ne subsistera pas devant mes yeux, 



C, 3. Chetib, LXX et Vulg., et non Pas nous; I je ne Cf>nnaiss<: is pas le mickant qui s'tcaruut 
nous lui aipartenons. de fnoi. . y , 

CI, i. LXX ct Vulg., 7e chanierai devant 5. Je Vextermtnerai. LXX et Vulg., J* " 



toi t Jihovah, ta bonti et ta justice. Je les 
chanter ai nu sondes instruments. 



poursuivaxs. , w v 1. 

6. Je ne le supporterai pas. LXX et v uig , 



4. LXX et Vulg., (rattachant au v. 4 la fin du , Je ne mangeatspas avec lut. 
v. 3 ) t Le cceur faux ne mUaitpas attach^ et \ 7 . Avec/ourberu. LXX et Vulg., ova 
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Ps - CI » 8 * IVme LIVRE P ES PSAUMES. Ps . C II, 23. 

Celui qui profere le mensonge. " 

S Chaque matin j'exterminerai tous les mediants du pays 

Ann de retrancher de la cite de Jehovah ' 

Tous ceux qui commettent l'iniquite. 

PSAUME CII (Vulg. CI). - Prieres et esptrances d> Israel malheumtx. 
10 fehovah*" 5 dU maUieureUXj Iorsc l u?il « accable et quil repand sa plainte devant 

2 Jehovah, ecoute ma priere, 

3 Et que mon cri arrive jusquYi ioi. 

Xe me cache pas ton visage au jour de ma detresse; 

Incline vers moi ton oreille; 

Quand je crie, hate-toi de m'exaucer. 

4 Car mes jours s'evanouissent comme la fumee, 
Et mes os sont embrases comme par un feu. 

5 Frappe comme I'herbe, mon cceur se desseche; 
J'oublie meme de manger mon pain. 

6 A force de crier et de gemir 
Mes os s'attachent a ma chair. 

7 Je ressemble au pelican du desert, 

Je suis devenu comme le hibou des mines. 
S Je passe les nuits sans sommeil, 

Comme I'oiseau solitaire sur le toit. 
9 Tout le jour mes ennemis nvoutragent; 

Dans leur fureur, ils jurent ma mine. ' 
to Je mange la cendre comme du pain, 

Et je mele des larmes a mon breuvage, 

1 1 A cause de ta colere et de ton indignation. 
Car tu m J as souleve et jete au loin. 

12 Mes jours sont comme Fombre qui s'alionge, 
Et je me desseche comme Therbc. 

13 Mais toi, Jehovah, *u es assis sur un trone eternel 
Et ta memoire vit d'age en age. ' 

U Tu te leveras, tu auras pitie de Sion, 

Car c'est le temps de lui fairc grace,' 

Le moment fixe est venu. 

Car tcs serviteurs en cherissent les pierres, 

Sa poussiere meme attendrit leur cieur. 

Alors les nations revereront le nom de Jehovah 

Et tous les rois de la terre ta majeste 
'7 Parcc que Jehovah a rebati Sion; ' 

II s'est montre dans sa gloire; 
iS II s'est incline vers la priere du miserable, 

It n'a pas dedaigne sa supplication. 
^ Que cela soit ecrit pour la generation future 

Et que le peuple qui sera cree celebre Jehovah 

Parce qu'il a regarde de sa sainte hauteur 

Parce que Jehovah a regarde des cieux sur la terre, 

£our ecouter les gemissements des captifs 

Pour delivrer ceux qui sont voues a la mort 

Ann qu'ils publient dans Sion le nom de Jehovah 

Et sa louange dans Jerusalem, ' 

Quand s'assembleront tous les peuples 

Et tous les royaumes pour servir Jehovah. 

%u^ Um * se ' LXx ct ^><^*os<s 7 . D < s ruin ^ LXX ct v^^^ taiS0H ;; 

bHnMu/^ LXX Ct Vu!g *' t° mme vn€ 
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Ps. CII, 24. 



IVmf. LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CIII, 18. 



24 II a brise ma force sur le chemin, 
U a abrege mes jours. 

25 Je dis : Mon Dieu, ne nvenleve pas au milieu de mes jours, 
Toi, doat les annees durent d'age en age. 

26 Au commencement tu as fonde la terre, 
Et les cieux sont Touvrage de tes mains. 

27 lis periront, mais toi, tu subsistes; 

lis s'useront tous comme un vetement; 

Tu les changeras comme un mantcau, et ils seront changes : 

28 Mais toi, tu restes le meme, 

Et tes annees n'ont point de tin. 

29 Les tils de tes serviteurs habiteront leur pays, 
Et leur posterite sera stable devant toi. 

PSAUME CIII (VULG. CII). — Louange a Dieu pour sa honti. 

103 De David. 

Mon ame\ benis Jehovah, 

Et que tout ce qui est en moi benisse son saint nom . 

2 Mon ame, benis Jehovah, 

Et n'oubiie pas ses nombreux bienfaits. 

3 Cest lui qui pardonne toutes tes iniquites, 
Qui guerit toutes tes maladies; 

4 Cest lui qui delivre ta vie de la fosse, 

Qui te couronne de bonte et de misericorde; 

5 Cest lui qui comble de biens tes desirs; 

Et ta jeunesse renouvelee a la vigueur de Faigle. 

6 Jehovah exerce la justice, 
II fait droit a tous les opprimes. 
II a manifeste ses voies a MoTse, 
Ses grandes oeuvres aux enfants d'Israel. 
Jehovah est misericordieux et coinpatissant. 
Lent \ la colere et riche en bonte. 

9 Ce n'est pas pour toujours qu'il reprimande, 

11 ne garde pas a jamais sa colere. 

10 II ne nous traite pas selon nos peches, ^ 
Et ne nous chatie pas scion nos iniquites. 

1 1 Car autant te cieux sont elcves au-dessus de la terre, 
Autant sa bonte est grande cnvers ceux qui le craignent. 

12 Autant i'orient est loin de Foccident, 
Autant il eloigne de nous nos transgressions. 

13 Comme un pere a compassion de ses enfants, 
Jehovah a compassion de ceux qui le craignent. 

14 Car il sait de quoi nous sommes formes, 
II se souvient que nous sommes poussiere. 

15 L'hommc ! Ses jours sont comme Therbe, 
II neurit comme la fleur dcs champs. 

16 Qu'un souffle passe sur lui, il n'est plus, 
Et le lieu qu T il occupait ne le connait plus. . 

i 7 Mais la bonte de Jehovah dure a jamais pour ceux qui le craignent, 

Et sa justice pour les enfants de leurs enfants, 
18 p our ceux qui gardent son alliance, 

Et se souviennent de ses commandements pour les observer. 



7 
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94. LXX et \ ulg., // lui a dit dans le cfte* 
mm de sa force 1 Fats moi connaitre le petit 
nomire d* sites jours. 

37. Devant toi. LXX et Vulg., A jamais. 

CIII, 6. La justice. LXX et Vulg., la mis/- 
ricorde. 



7. Ses grandes cettvres. LXX et Vulg., «' 

volont/s. __ v .. , .1 

11. Sa bonti est grande. LXX et Vulg.,'/ 

rend forte sa bonte", 

16. Et le lien ... LXX et Vulg., et tine con- 
ttait plus le lien qu'il occupait. 
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Ps. CHI, i 9 , ivme L IVRE DES PSAUMES . Ps civ< j6 

19 Jehovah a et<bli son trone dans les cieux^~ 

Et son empire s'etend sur toutes choses. 
^0 Benissez Jehovah, vous ses anges, * 

Qui etes puissants et forts et qui executez ses ordres 

En obeissant a la voix de sa parole. 
^1 Benissez Jehovah, vous toutes, ses armees, 

Qui etes ses serviteurs et qui executez sa volonte ! 
zz Benissez Jehovah, vous toutes, ses ceuvres, 

Dans tous les lieux de sa domination ! 

Mon ame, benis Jehovah ! 

PSAUME CIV (Vulg. CIII). - Hymne ate crfoteur 
104 Mon ame, bonis Jehovah ! 

Jehovah, mon Dieu, tu es infiniment grand, 

I u es revetu de majeste et de splendeur ! 

2 U s'enveloppc de lumiere comme d T un manteau, 

II deploie les cieux comme une tente, 

j Dans les eaux du del il batit.sa demeure, 

Des nnees il fait son char, 
II s'avance sur les ailes du vent. 

4 Des vents il fait ses messagers, 
Des ilammes de feu ses serviteurs. 

5 II a afTcrmi la terrc sur ses bases : 
Elle est a jamais inebranlable. 

Tu Favais enveloppec de Tabime comme d ? un vetemcnt- 

Les eaux recouvraient les montagnes. 
7 Elles s'enfuirent dcvant ta menace; 

An bruit de ton tonnerre, elles recurrent epouvantees 

Les montagnes surgirent, les vallees se creuserent, 

Au lieu que tu leur avais assigne. 
9 Tu poses une Iimite que les eaux ne sauraient franchir • 

hues ne reviendront plus couvrir la terre. 

10 II envoie les sources dans les vallees; 

Elles s'ecoulent entre les montagnes. 
" Elles abreuvent tous les animaux des champs, 

L'onagre vient y etancher sa soif. 
'- Les oiseaux du del habitent sur leurs bords, 

Et font resonner leur voix dans le feuiilage.' 
1 j De sa haute demeure il arrose les montagnes; 

La terre se rassasie du fruit do tes ceuvres. 
U II fait croitre l'herbc pour les troupeaux, 

Et les plantes pour Fusage de Thomme; 

II tire le pain du sein de la terre, 

Et le vin qui rejouit le aeur de l'homme; 

II lui donne Fhuile qui brille sur sa face, 

Et le pain qui aflermit son eamr. 

Les arbres de Jehovah sont pleins de sevc, 

Et les cedres du Liban qu'il a plantes. 
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to« : sur™r/at™ J I "" dc ? a ? g< S' *"««**** « ministresdc Dieu, 

v ■ e« sv. UslxX emploient 1, participe. La T7 /' 'T^ , 

j. Pans Us eaux ilbatit sa demeure, litt. sa 
cttantfir, haute, I appartement le plus honora- 
we dune maison onentale. LXX et Vule., tu 
<ow res S es hauteurs par Us eatur. 

4- LXX et Vulg. t it fait de ses anges des 
wts, et de ses ministres des/lammes de/eu, 
hauteur de TEpitre au* Hebreux(i. ?) cite ce 



L abtme comme un vttement est son envelope. 

11. Y itanehent ieur s<>if. LXX et Vulc.. 
attendent apris* ** * 

la. Dans le feuillage. LXX et Vulg., du 
mttteu des rochers. 

16. Sont pleins de sive; d autres, LXX et 
> ulg., se rassastent de pluie. 
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Ps. CIV, 17. IVM* LIVRE DES PSAUMES. Ps. CV, 4. 

17 C'est la que ies oiseaux font leurs nids, 
Et la cigogne qui habite dans ies cypres. 

18 Les montagnes elevees sont pour Ies chamois, 

Et les gerboises s'abritent dans le creux des rochers. 
1 g II a fait la lune pour marquer les temps, 

Et le soleil qui connait Pheure de son coucher. 

20 II amene les tenebres, et il est nuit; 

Aussitot se mettent en mouvement toutes les betes de la foret. 

21 Les lionceaux rugissent apres la proie, 
Et demandent a Dieu ieur nourriture. 

22 Le soleil se leve : ils se retirent, 
Et se couchent dans leurs tanieres. 

23 L'homme sort alors pour sa tache, 
Et pour son travail jusqu'au soir. 

24 Que tes oeuvres sont nombreuses, Jehovah ! 
Tu les as toutes faites avec sagesse; 

La terre est remplie de tes biens. 

25 Voici la mer, large et vaste : 
La fourmillent sans nombre 
Des animaux petits et grands; 

26 La se promenent les navires, 

Et le leviathan que tu as forme pour se jouer dans les flots. 

27 Tous attendent de toi 

Que tu leur donnes la nourriture en son temps. 

28 Tu la ieur donnes, et ils la recueillent; 

Tu ouvres ta main, et ils se rassasient de tes biens. 

29 Tu caches ta face : ils sont dans l'epouvante; 
Tu leur retires le souffle . ils expirent 

Et retournent dans leur poussiere. 

30 Tu envoies ton souffle : ils sont crees 
Et tu renouvelles la face de la terre. 

;x Qu'a jamais gloire soit a Jehovah ! 

Que Jehovah se rejouisse de ses ouvres ! 

32 il regarde la terre, et elle tremble; 

II touche les montagnes, et elles fument. 

33 Je veux chanter Jehovah tant que je vivrai, 
Celebrer mon Dieu tant que j'existcrai. 

34 Puisse mon cantique lui etre agreable ! 
Moi, je mets ma joie en Jehovah. 

35 Que ies pecheurs disparaissent de la terre, 
Et que les mechants ne soient plus ! 

Mon ame, benis Jehovah ! 
Alleluia ! 

PSAUME CV (Vulg. CIV). — Bienfaits accords par Dieu an pcuplc hibrm 
depuis le temps d* Abraham jttsqu a I* occupation de la Terre Promise. 

105 Celebrez Jehovah, invoquez son nom, 

Faites connaitre parmi les nations ses grandes oeuvres. 

2 Chantez-le, c&6brez-le ! 
Proclamez toutes ses merveillcs. 

3 Glorifiez-vous de son saint nom; 

Joyeux soit le camr de ceux qui cherchent Jehovah ! 

4 Cherchez Jehovah et sa force, 

Ne cessez pas de chercher sa face. 



17. Et l* cigogne... LXX et Vulg., la de- la Vul&, est report* eu tete du Ps. suivant. 
meure du hiron est leur chef. j CV. Les v. 1-15 se retrouvent I Chron. xvt. 

18. Gerboises. LXX et Vulg., hirissons. x 8-22. 

35. Alleluia. Cet alleluia, dans les LXX et | 4. &t sa force. LXX et Vulg., et soytz forts. 
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Ps. CV, 5. 



IVme LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CV, 30 
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Souvenez-vous des merveilles qu'il a operees, 

De ses prodiges et des jugements sortis de sa bouche, 

Race d' Abraham, son serviteur, 

Enfants de Jacob, ses elus. 

Lui, Jehovah, est notre Dieu: 

Ses jugements atteignent toute la terre. 

Ii se souvient eternellement de son alliance, 

De la parole qu'il a affirmee pour mille generations, 

— Alliance qu'il a contracted avec Abraham 

Et du serment qu'il a fait a Isaac. 

II l'a erige pour Jacob en loi, 

Pour Israel en alliance eternelle, 

Disant : " Je te donnerai le pays de Chanaan 

Comme la part de ton heritage." 

Comme ils etaient alors en petit nombre, 

Fort peu nombreux et etrangers dans le pavs 

Qu'ils allaient d'une nation a l'autre, 

Et d'un royaume vers un autre peuple, 

II ne permit a personne de les opprimer, 

Et il chatia des rois a cause d'eux : 

" N T e touchez pas a mes oints, 

Et ne faites pas de mal a mes prophetes ! " 

II appela la famine sur le pays, 

II les priva du pain qui les soutenait. 

II envoya devant eux un homme : 

Joseph fut vendu comme esdave. 

On serra ses pieds dans des liens, 

On le jeta dans les fers, 

Jusqu'au jour ou s'accomplit sa prediction, 

Et ou la parole de Dieu le justifia. 

Le roi fit oter ses liens, 

Le souverain des peuples le mit en liberte. 

II l'etablit seigneur sur sa maison, 

Et gouverneur de tous ses domaines, 

Afin de lier les princes, selon son gre, 

Et pour enseigner la sagesse a ses anciens. 

Alors Israel vint en Egypte, 

Et Jacob sejourna dans le pays de Cham. 

Dieu accrut grandement son peuple, 

Et le rendit plus puissant que ses oppresseurs. 

11 changea leur cceur, au point qu'ils halrent son peuple, 

Et userent de perfidie envers ses serviteurs. 

II envoya MoTse, son serviteur, 

Et Aaron qu'il avait choisi. 

lis accomplirent ses prodiges parmi eux, 

Ils firent des miracles dans le pays de Cham. 

II envoya des tenebres et il fit la nuit, 

Et ils ne furent pas rebelles a sa parole. 

II changea leurs eaux en sang, 

Et fit perir leurs poissons. 

Leur pays fourmilla de grenouilles, 

Jusque dans les chambres de leurs rois. 



18. On U seta... iitt. son dme vint dans Us 
Ms; amsi les LXX. Vulg., U ftr transperca 

son a me. 

iq. L* justifia, Iitt. Veprouva par le feu. 

22. Afin de tier ses pHnces x \\xx. par son dme, 
1 ame de Joseph, c.-a-d. de faire dependre de sa 
personne {om descn bon voutoir), les officiers et 
'cs grands du royaume. LXX et Vulg., pour 



I 



n\ii instruistt Us princes de lEgypte, comme 
hi- mime e^ait mstruit. 

27. Ses prodiges. LXX et Viilg., it mit en 
eux les paroles de ses prodiges, et de ses mira- 
cles... 

23. its ne furent pas rebelles... LXX, Et its 
fur-.nt rebelles a ses paroles. Vulg., ilne rendit 
pas vatnes ses paroles. 
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Ps. CV f 31. IVme LIVRE DES PSAUMES. Ps. CVI, 9. 

31 A sa voix, vint une nuee d'insectes, 
Des moucherons sur tout leur territoire. 

32 II leur donna pour pluie de la grele, 
Des flammesde feu dans leur pays. 

33 II frappa leurs vignes et leurs figuicrs, 
Et brisa les arbres de leur contree. 

34 II dit, et arriva la sauterelle, 
Des sautereiles sans nombre ; 

35 Elles devorerent toute Therbe de leur pays, 
Elles devorerent les produits de leurs champs. 

36 II frappa tous les premiers-nes de leurs pays, 
Les premiees de toute leur vigueur. 

37 II fit sortir son peuple avec de l'argent et de Tor, 
Et nui dans ses tribus ne fut arrete par la maladie. 

$8 Les Egypticns se rejouirent de leur depart, 

Car la craintc d'Israel les avait saisis. 

39 II etendit la nuee pour les couvrir, 
Et le feu pour les cclaircr la nuit. 

40 A leur demande, il fit venir des cailles, 
Et il les rassasia du pain du del. 

41 II ouvrit le rocher, et des eaux jaillirent; 

Elles coulerent comme un tleuve a tr avers le desert. 

42 Car il se souvint de sa parole sainte, 
D' Abraham, son serviteur. 

43 II fit sortir son peuple dans Tallegresse, 
Ses elus au milieu des cris de joie. 

44 II leur donna les terres des nations, 

Et ils possederent le fruit du travail des peuples 

45 A la condition de garder ses preccptes 
Et d'observcr ses lois. 

Alleluia ! 

PSAUME CVI ,Vulg. CV) — fas prevarications d* Israel et les miseticordes 

de Jehovah, 

Alleluia ! 
106 Loucz le Seigneur, car il est bon, 

Car sa misericorde est eternclle. 

2 Qui dira les hauts faits de Jehovah ? 
Qui publiera toute sa gioire ? 

3 Heureux ceux qui observent la loi, 

Qui accomplissent la justice en tout temps : 

4 Souviens-toi de moi, Jehovah, dans ta bo.tc pour ton peuple, 
Visite-moi avec ton sccours, 

5 A fin que je voie le bonheur de tes elus, 
Qic je me rejouissede la joie de ton peuple, 
Et que je me glori fie avec ton heritage. 

6 Nous avons peche comme nos pores, 

Nous avons commis Tiniquite, nous avons fait le mal. 

7 Nos peres en Egypte n eurcnt pas egard a tes prodiges, 
lis ne se souvinrcnt pas de la multitude de tes graces, 
Ils se sont revolies a la mer, a la mer Rouge. 

8 II les sauva pourtant a cause de son nom, 
Pour faire eclater sa puissance. 

9 II menaca la mer Rouge, et elle se dessecha; 

Et il les fit marcher a travcrs l'abime comme dans un desert. 



45. Alleluia, v. Ps, cv, 35. 

CVI, 1. Ce verset se rctrouve avec les v. 47- 



la Bible.CC Ps. cvii, ijCxviii, i, exxxvi, i f puis 
Jud. xiii, 2i, Jer. xxxiij, 11, etc. 



48 dans I Chron. xvi, 34.36. D'ailleurs ce verset 5. Rt queje me glenfie* Vulg., et que tn sots 
est un refrain qu'on lit assez frequemment dans glorifii* 
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Ps. CV I, io. IVme LIVRE DES PSAUMES. Ps. CVI -6. 

io U les sauva de la main des ennemis, 

II les delivra de la main des oppresseurs. 

1 1 Les flots engloutirent ieurs adversaires, 
Pas un seul n?echappa. 

12 lis crurent alors a ses paroles, 
lis chanterent ses louanges. 

1 3 Mais ils oublierent bientot ses ceuvres, 

lis n'attendirent pas qiril executat ses desseins. 

14 Ils furent pris de convoitise dans le desert, 
Et ils tenterent Dieu dans la solitude. 

1 5 II leur accorda ce qu'ils demandaient, 
Mais il les frappa de consomption. 

10 Puis ils furent jaloux de MoTse dans le camp, 

Et d Aaron, le saint de Jehovah. 
7 La terrc s'ouvrit et engloutit Dathan, 

Et elle se referma sur la troupe d'Abiron; 
io Le feu devora leur troupe, 

La flamme consuma les mechants. 

19 lis firent un veau au mont Horeb, 

lis se prosternerent devant une image de metal fondu, 

20 lis echangerent leur gloire 

Contre la figure d'un bumf qui broute i'hcrbe 

21 lis oublierent Dieu, leur liberateur, 
Qui avait fait de grandes choses en Effypte 
Des miracles dans le pays de Cham, 
Des prodiges a la mer Rouge. 
II parlait de les exterminer, 

Si MoTse, son elu, ne se nit tenu sur la brechc devant lui 
Pour empecher sa colere de les detruire. ' 

24 Ils dedaignerent la terre de delices, 

Ils ne crurent pas a la parole de Jehovah- 
-5 Ils murmurerent dans leurs tentes, 

Et n'obeirent pas a sa voix. 
20 Alors ii ieva la main contre eux, 

Jurant de les faire perir dans le desert, 

De rejeter leur race parmi les nations, 

Et de les dispenser en d'autres contrees. 

lis s'attachcrent a Beclphegor 

Et mangerent jJes victimes offertes aux morts. 

Ils irriterent Jehovah par Ieurs actions, 

Et un fleau fit irruption parmi eux. 
30 Phinees se leva et donna satisfaction, 

Et le fleau s'arreta. 
3i Cette action lui fut imputce a justice 

D'age en age a jamais. 

32 lis irriterent Jehovah aux eaux de Meriba 
Et MoTse cut a souffrir a cause d'eux; ' 

33 Car ils aigrirent son esprit, 

Et il prononca des paroles inconsideYees. 
>t Ils n'extcrminercnt point les peuples 

Que J&iovah leur avait ordonne de detruire. 
ti Ils se rnclerent aux nations, 

Et ils apprirent Ieurs ceuvres. 
i 6 Ils servirent leurs idoles, 

Qui furent pour eux un piege. 
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Ps. CVI, 37. V«e LIVRE DES PSAUMES. Ps. CVII, 7. 

37 lis immolerent leurs fils 
Et leurs filles aux demons. 

38 lis verserent le sang innocent, 

Le sang de leurs fils et de leurs filles, 
Qu'ils sacrinaient aux idoles de Chacaan, 
Et le pays fut profane par des meurtres. 

39 lis se souillerent par leurs oeuvres, 
lis se prostituerent par leurs actions. 

40 La colere de Jehovah s alluma contre son peuple, 
Et il prit en horreur son heritage. 

41 11 les livra entre Ies mains des nations, 
Ceux qui les halssaient dominerent sur eux. 

42 Leurs ennemis les opprimerent, 

Et ils fiirent humilies sous leur main. 

43 Plusieurs fois il les delivra, 

Mais ils se montrerent rebelles dans leurs desseins, 
Et se perdirent par leurs inicjuites. 

44 Neanmoins il regarda leur detresse, 
Lorsqu'il entendit leurs supplications. 

4$ 11 se souvint en leur faveur de son alliance, 

II eut pitie d : eux selon sa grande bonte, 

46 Et il en fit l'objet de ses misericordes 
Devant tous ceux qui les tenaient captifs. 

47 Sauve-nous, Jehovah, notre Dieu, 

Et rassemble-nous du milieu des nations, 

Atin que nous celebrions ton saint nom, 

Et que nous mettions notre gloire a te louer. 

48 Bini soit Jehovah, Dieu d' Israel, 
D'fternit* en iterate ! 

Et que tout le peuple dise : 
Amen ! Alleluia 1 



LIVRE CINQUIEME 



PSAUME CVII (VULG. CVI). — La Providence divine dJlivre ies hommes 

des divers dangers auxquels ils sont exposes. 

107 Louez Jehovah, car il est bon, 

Car sa mis£ricorde est eternelle. 

2 Qu'ainsi disent les rachetes de Jehovah, 
Ceux qu'il a rachetes des mains de Tennemi, 

3 Et qu'il a rassembles de tous les pays, 

De V orient et.de Toccident, du nord et de la mer ! 

4 Ils erraient dans le desert, dans une solitude sans chemin, 
Sans trouver une ville a habiter. 

5 En proie a la faim, a la soif, 
Ils sentaient leur ame dtfaillir. 

6 Dans leur detresse, ils crierent vers Jehovah, 
Et il les delivra de leurs angoisses. 

7 II les mena par le droit chemin, 

Pour les faire arriver a une ville habitable. 



39. lis se souiUennU LXX et Vulg., et tile | brique, indiquantau peuple cc qu'il doit rcpon- 
futsouillie. dre ici : Amen, Alleluia. , . , 

45 . // eut pitti d' eux. LXX et Vulg., il se I CVII, «. Dieu remet dans la voie les cara- 
**Z~*H . vanes egarees dans le desert. 

h If* ... .. _, » t ! 4- (fne solitude sans ctsmin. LXX ttVu\g : , 

48. Doxologie du 4« hvre des Psaumes. Les , fa^ j es ^^^ ar ides t sans trouver le chemtn 
mots, it qui tout le peuple dise, sont une ru* ] ^ unt ville a habiter. 
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Ps. CVII, 8. 



V«e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CVII, 33. 
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Qu'ils louent Jehovah pour sa bonte, 

Et pour ses merveilles en faveur du fils de rhomme. 

Car il a desaltere Tame devoree par la soif, 

Et il a comble de bien Tame epuisee par la faim. 

lis habitaient les tenebres et l'ombre de la mort, 

Prisonniers dans la souffrance et dans les fers, 

Parce qu'ils s'etaient revokes contre les oracles de Dieu, 

Et qu'ils avaient meprise le conseil du Tres-Haut : 

II humilia leur coeur par la souffrance; 

lis s'affaisserent, et personne ne les secourut. 

Dans leur detresse, its crierent vers Jehovah 

Et il les sauva de leurs angoisses; 

II les tira des tenebres et de l'ombre de la mort, 

Et il brisa leurs chaines. 

Qu'ils louent Jehovah pour sa bonte, 

Et pour ses merveilles en faveur des fils de rhomme 

Car il a brise les portes d'airain 

Et mis en pieces les vermis de fer. 

Les insenses ! par leur conduite crimineile 

Et par leurs iniquites ils avaient attire sur eux la souffrance 

Leur ame avait en horreur toute nourriture, 

Et ils touchaient aux portes de la mort. 

Dans leur detresse, ils crierent vers Jehovah; 

Et il les sauva de leurs angoisses; 

II envoya sa parole et il les guerit, 

Et il les fit echapper de leurs tombeaux. 

Qu'ils louent Jehovah pour sa bonte, 

Et pour ses merveilles en faveur des fils de rhomme! 

Qu'ils offrent des sacrifices d'actions de graces, 

Et qu'ils publient ses oeuvres avec des cris de joie ! 

Ils etaient descendus sur la mer dans des navires, 

Pour faire le negoce sur les vastes eaux : — 

Ceux-la ont vu les oeuvres de Jehovah 

Et ses merveilles au milieu de I'abime. — 

II dit, et il fit souffler la tempete, 

Qui souleya les flots de la mer. 

lis montaient jusqu'aux cieux, ils descendaient dans les abimes: 

Leur ame defaillait a la peine. 

Saisis de vertige, ils chancelaient comme un homme ivre, 

Et toute leur sagesse etait aneantie. 

Dans leur detresse, ils crierent vers Jehovah, 

Et il les tira de leurs angoisses; 

II changea i'ouragan en brise legere, 

Et les vagues se turent. 

Ils se rejouirent en les voyant apaisees, 

Et Jehovah les conduisit au port desire\ 

Qu'ils louent Jehovah pour sa bonte\ 

Et pour ses merveilles en faveur du fils de rhomme ! 

Qu'ils I'exaltent dans l'assemblee du peuple, 

Et qu'ils le celebrent dans le conseil des anciens ! 

II a change les fleuves en desert, 
Et les sources d'eau en sol aride, 



9. Dtvorie par la sot/. LXX et Vule., 

10-16. Dieu brise les fers des captifs. 
17-m. II retire tes malades des portes du 
torn beau. 

17. Les intensity LXX et Vulg., il Us a 



recueillis de la voU du ptcki, car letrt ini- 
quitis avaient attire' sur eux V humiliation. 

# «3-3a. Dieu conduit au port les navires as* 
saillis par la tempfte. 

33-4*. Conduites de la Providence sur les 
mechants et sur les bons. 
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Ps. CVII, 34. 



V«e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CVIII, r4. 
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Le pays fertile en piaine de sel, 

A cause de la mechancete de ses habitants. 

II a fait du desert tin bassin cTeau, 

Et de la terre aride tin sol plein de sources. 

II y etablit les affames, 

Et ils fonderent une ville pour I'habiter, 

lis ensemencerent des champs, et ils planterent des vtgnes, 

Et il« recueillirent d'abondantes recoltes. 

II les benit, et ils se multiplierent beaucoup, 

Et il ne laissa pas diminuer leurs troupeaux. 

Leurs ennemis ont ete reduits a un petit nombre et hu mi lies 

Sous I'accablemcnt du malheur et de la souffrance. 

II a repandu la honte sur leurs princes, 

II les fait errer dans des deserts sans chemin. 

Mais il a releve le malheureux de la misere, 

Et il a multiplie les families comme les troupeaux. 

Les hommes droits le voient et se rejouissent, 

Et tous les mechants ferment la bouche. 

Que celui qui est sage prenne garde a ces choses 
Et qu'il comprenne les bontes de Jehovah ! 
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PSAUME CVIII (Vulg. CVII). — Chant factions de graces et pritre. 

Cantique. Psaumc de David. 

Mon cteur est afTermi, 6 Dieu, 

Je veux chanter et faire resonner les instruments; 

Debout, ma gloire ! 

Eveillez-vous, ma lyre et ma harpe, 

Que j'eveille l'aurore ! 

Je te louerai parmi les peuples, Jehovah. 

Je te chanterai parmi les nations. 

Car ta bonte s eleve au-dessus des deux, 

Et ta lidelite jusqu aux nues. 

Apparais plus eleve que les cieux, 6 Dieu; 

Que ta gloire brille sur toute la terre ! 

Atin que tes bien-aimes soient delivres, 

Sauve par ta droite et exauce-moi. 

Dieu a parle dans sa saintete : Que je tressaille de joie ! 

J'aurai Sichem en partage, je mesurerai la vallee de Succoth. 

Galaad est a moi, a moi Manasse: 

EphraTm est i'armure de ma tetc, 

Et Juda mon sceptre. 

Moab est le bassin ou je me lave; 

Sur Edom je jette ma sandale; 

Sur la terre des Philistins je pousse des cris de joie. 

Qui me men^ra a la ville forte ! 

Qui me conduira a Edom ? 

N'est-ce pas toi, 6 Dieu, qui nous avais rcjetes, 

Dieu, qui ne sortais plus a la tetc de nos armees? 

Prete-nous ton secours contre Toppresseur! 

Le secours de Phomme n'est que vanite. 

Avec Dieu nous ferons des exploits; 

II ecrasera nos ennemis. 



39-40. D'autres : lis (les Israelites) avateut 
iteriduits... I I avail rHandu. 

43. Conclusion : que les conduites de cette 
Providence attirent I attention des sages (com p. 
Osee xiv, 16). LXX et Vulg., Q id est sage pour 



prcHtire rardc a ces choses, pour com ftrtnHrc. 
t CVIII, 1. Ce Psp'irae est compost, sans va- 
riantes notables, de deux fragments, dont 1'iin 
(vers. 2-6) termine le Ps. lvii, et 1'autre (7*14) 
termine le Ps. be. 
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Ps. CIX, i. 



V«e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CIX, 24. 



PS ACME CIX (Vulg. CVIII). — Priere dans la persecution t maledictions 

contre I'ennemi. 
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\u maitre de chant. Psaume de David. 

Dieu de ma louange, ne garde pas le silence ! 

Car la bouche du mechant, la bouche du pertide, s'ouvre contre moi. 

lis parlent contre moi avec une langue de mensonge, 

lis m'assiegent de paroles haineuses, 

Et ils me font la guerre sans motif. 

En retour de mon affection, ils me combattent, 

Et moi, je ne fais que prier 

Ils me rendent le mal pour le bien, 

A mon amour ils repondent par la haine. 

Mets-le au pouvoir d'un mechant, 

Et que faccusateur se tienne a sa droite ! 

Quand on le jugera, qu'il soit declare coupable, 

Et que sa priere soit reputee peche ! 

Que ses jours soient abreges, 

Et qu'un autre prenne sa charge ! 

Que ses enfants deviennent orphelins, 

Que son epouse soit veuve ! 

Que ses enfants soient vagabonds et mendiants, 

Cherchant lew pain loin de leurs maisons en mines ! 

Que !e creancier s'empare de tout ce qui est a lui, 

Et que les etrangers pillent ce qu'il a gagne par son travail ! 

Qu'il n'ait personne qui lui garde son affection, 

Que nul n ait pitie de ses orphelins I 

Que ses descendants soient voues a la ruine, 

Et que leur nom s eteigne a la seconde generation ! 

Que l'lniquitede ses percs rcste en souvenir devant Jehovah, 

Et que le peche de sa mere ne soit point efface ! 

Que leurs transgressions soient toujours devant Jehovah, 

Et qu'il retranehe de la terre leur memoire, 

Parce qu'il ne s'est pas souvenu d'exercer la miserieorde, 

Parce quil a persecute le malheureux et Findigent, 

Et Thomme au cieur brise, pour le faire mourir. 

II aimait la malediction : elle tombc sur lui; 

II dedaignait la benediction : elle s'eloigne de lui. 

II s'est revetu de la malediction commc d'un vetement: 

Comme Peau elle entre au -dedans de lui, 

Et comme Fhuile elle penetre dans ses os. 

Qu'elle soit pour lui le vetement qui Fenveloppe, 

La ceinture qui ne cesse de Tentourer ! 

Tel est de la part de Jehovah le salaire de mes ennemis, 

Et de ceux qui parlent mechamment contre moi. 

Et toi, Jehovah AdonaT, prends ma defense a cause de ton nom; 

Dciia ta bonte, delivrc-moi. 

Car je suis malheureux et indigent, 

Et mon cceur est blesse au -dedans de moi. 

Je m'en vais comme l'ombre a son declin, 

Je suis emporte comme la sauterelle. 

A force de jeune mes genoux chancellent. 

Et mon corps est epuise de maigreur. 



CIX, 1. Dieu de ma louange ... LXX et 
Vulg., Dieu t ne te tats fas sur ma louange. 

4. En retour de ... LXX et Vulg., Au lieu 
tie in* aimer ils disettt tin ma! de moi. 

6. Uaccusateur. LXX et Vulg., tediabte. 

10. Cherchant,.. LXX et Vulg., Qu' ils soient 
chouse's de leur demeure. 



11. S*empare. LXX et Vulg., recherche avtc 
sain. 

\7, Lui garde son affection. LXX et Vulg., 
lui aide* 

20. Le salaire. LXX et Vulg., I'&uvr*. 

24. Est fynisi de maiereur. LXX et Vulg., 
est changed cause de Vnuile (dont il est priv<). 
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Ps. CIX, 25. V«e LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXI, 3. 

25 Je suis pour eux un objet d'opprobre; 
lis me regardent et branlent la tete. 

26 Secours-moi, Jehovah, mon Dieu ! 
Sauve-moi dans ta bonte ! 

27 Qu'ils sachent que c'est ta main, 
Que c'est toi, Jehovah, qui Tas fait 

28 Eux, ils maudissent; mais toi. tu beniras; 
lis se levent, mais ils seront confondus, 
Et ton serviteur sera dans la joie. 

29 Mes adversaires seront revetus d'ignominie, 

Ils seront enveloppes de leur honte comme d'un manteau. 

30 Mes levres loueront hautement Jehovah; 
Je le celebrerai au milieu de la multitude; 

31 Car il se tient a la droite du pauvre, 
Pour Le sauver de ceux qui le condamnent. 

PSAUME CX (Vulg. CIX). — Royauti et sacerdoce du Messie. 

110 Psaume de David. 

Jehovah a dit a mon Seigneur : 

" Assieds-toi a ma droite, 

Jusqu'a ce que je fasse de tes ennemis I'escabeau de tes pieds. " 

2 Jehovah etendra de Sion le sceptre de ta puissance : 
Regne en maitre au milieu de tes ennemis ! 

3 Ton peuple accourt a toi au jour oil tu rassembles ton armee, 
Avec des ornements sacres; 

Du sein de Faurorc vient a toi 
La rosee de tes jeunes guerriers. 

4 Le Seigneur Ta jure, il ne s'en repentira point : 
" Tu es pretre pour tou jours 

A la maniere de Melchisedech. * J 

5 Adonai est a droite; 

II brisera les rois au jour de sa colere. 

6 II exerce son jugement parmi les nations ; 
Tout est rempli de cadavres: 

II brise les tetes sur la terre entiere. 

7 II boit au torrent sur le chemin, 
C'est pourquoi il releve la t£te. 

PSAUME CXI (Vulg. CX). — Bienfaits de Dieu envers son peuple. 

Alleluia ! 

111 Je veux louer Jehovah de tout mon coeur, 
Dans la reunion des justes et dans l'assemblee. 

2 Grandes sont les ceuvres de Jehovah; 

Elles sont recherchees pour toutes les delices qu'elles procurent. 

3 Son ueuvre n'est que splendeur et magnificence, 
Et sa justice subsiste a jamais. 

CX, 1. Jihovah a dit; litt., Parole, oracle j 7. // boit au torrent : image d'un guerrier 



de Jikovak a mon Seigneur. 

3. LXX et Vuljj., A toi ou avec toi est la 
puissance souveraine art jour de ta force dans 
Us sflendeurs des saints. De mon sein, avani 
Vaurore t je fat en^endri. 

5. Est a ta droit*. 6 Messie. Au vers. 1 le 



qui, fatigue* du combat, se contente de se ra- 
fralchir au torrent an'il rencontre sur le che- 
min, et recommence la lulte avec une nouvelle 
vigueur jusqu'a la vicloire definitive. 

CXI, a. Pour toutes les dilices ou' elles pro- 



Messie £tait represent* assisa la droite de J<- curent.UtL pour toutes Uurs dilices, hurt 
hovah, comme associ* a sa puissance; ici, par J****> & *utres, elles sont exqmses, pour tons 
un changenunt de figure, le Psalmiste nous ceux out les atmeut. LXX et Vulg., elles sont 
- ' exquises, en harmonte parfaUe avec sa vo- 

lontS, avec la fin que Dieu s'est propose d'at- 

teindre. 



montre Jehovah venant du ciel se mettre a la 
droite du Messie pour l'assister dans le combat 
et lui donaer la victoire. 
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Ps. CXI, 4. 



Vme LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXIII, 2. 



4 

6 

7 
8 

9 
10 



112 



1 
j 



4 

6 

7 
8 

10 



113 



11 a laisse ua souvenir de ses merveilles; 

Jehovah est misericordieux et compatissant. 

II a donne une nourriture a ceux qui le craignent; 

II sc souyient pour toujours de son alliance. 

II a manifeste a son peuple la puissance de ses oeuvres, 

En lui livrant I'heritage des nations. 

Les oeuvres de ses mains sont verite et justice, 

Tous ses commandements sont immuabies, 

Affermis pour Feternite, 

Faitr selon la verite et la droiture. 

II a envoye la delivrance a son peuple, 

II a etabli pour toujours son alliance; 

Son nom est saint et redoutable. 

La crainte de Jehovah est le commencement de la sagesse; 

Ceux-la sont vraiment intelligents, qui observent sa Ioi. 

Sa louange demeure a jamais. 

PSAUME CXII (Vulg. CXI). - Bonheur du juste. 
Alleluia ! 

Heureux Thomme qui craint Jehovah, 

Qui met toute sa joie a observer ses preceptes ! 

Sa posterite sera puissante sur la terre, 

La race des justes sera benie. 

II a dans sa maison bien-etre et richesse, 

Et sa justice subsiste a jamais. 

La lumiere se Ieve dans les tenebres pour les hommes droits, 

Pour celui qui est misericordieux. compatissant et juste. 

Heureux Phomme qui exerce la misericorde et qui prete : 

En justice il fait prevaloir sa cause, 

Car il ne sera jamais ebranie. 

Le juste laissera une memoire eternelle. 

II* ne sera pas effraye par de funestes nouvelles; 

Son coeur est ferme, confiant en Jehovah. 

Son coeur est inebranlable, il ne craint pas, 

Jusau'd ce qu'il vote ses ennemis abattus 

II seme taumSne, il donne a T indigent; 

Sa justice subsiste a jamais; 

Sa corne s'eleve avec gloire. 

Le mediant le voit et s'irrite, 

II grince des dents et Veitvie le consume : 

Le desir des mechants perira. 

PSAUME CXIII (Vulg. CXII). — lj>uan& au Dieu Tns-Haut, 

. Providence des matheurettx. 
Alleluia ! 

Louez, serviteurs de Jehovah, 
Louez le nom de Jehovah. 
Que le nom de Jehovah soit beni 
Des maintenant et a jamais ! 



10. La crainte du Scigntur est le commen- 
cement... D'autres : la crainte du Seigneur est 
le principal et le resum* de toute la sagesse. 

CXII, Vulg. et quelques raanuscr. grecs : 
Alleluia, au retour d Aggie et de Zacharie. 
rsaume alphabltique comme le precedent; les 
versets commencent successivement par les di- 
verse lcttres de l'alpbabet. 




qui est cUment % misericord, eux et juste (Exod. 
xxxiv, 6). 

5. D'autres : Heureux.. . qui prite % et qui 
rigle ses actions d* apt is Injustice. 

8. Jnsqu'a ce qu'il voir, Vulg., quit me'- 
prise. 

CXIII, 1. Les Psaumes exui-exviit consti- 
tuent le Hallel egyptien que les Juifs chan- 
taient a leurs principals f hes. — Loues, servi- 
teurs de Jihevah* LXX et Vulg., Louez le 
Seigneur, 6 serviteurs (on enfant*}. 
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Ps. CXIII, 3. V«e LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXV, 6. 

3 Du lever du soleil jusqu'd son couchant 
Loue soit le nom de Jehovah ! 

4 Jehovah est eleve au-dessus de toutes les nations, 
Sa gloire est au-dessus des cieux. 

5 Qui est semblable a Jehovah, notre Dieu ? 
II siege dans les hauteurs, 

6 Et il regarde en bas 

Dans les cieux et sur la terre. 

7 II releve le malheureux de la poussiere, 
II retire le pauvre du fumier, 

8 Pour les faire asseoir avec les princes, 
Avec les princes de son peuple. 

9 II donne une demeure a la sterile de la maison, 

// en fait une mere joyeuse au milieu de ses enfants. 
Alleluia ! 

PSAUME CXIV (Vulg ; CXIII). — Les merveilks tie la sortie if Egypt* 

et de I'entre'e dans la Terre Promise. 

114 Quand Israel sortit d'Egypte, 

Quand la maison de Jacob s'eloigna d'un peuple barbarc, 

2 Juda devint son sanctuaire, 
Israel son domaine. 

3 La mer le vit et s'enfuit, 

Le Jourdain retourna en arriere; 

4 Les montagnes bondirent corame des beliers, 
Les collines comme des agneaux. 

5 Qu'as-tu, mer, pour t'enfuir, 
jourdain, pour retourner en arriere? 

6 Quavez-vous, montagnes, pour bondir commc des beliers, 
Et vous, collines, commc des agneaux? 

7 Tremble, o terre, devant la face du Seigneur, / 
Devant la face du Dieu de Jacob, 

8 Qui change le rocher en etang, 
Le roc en source d'eaux. 

PSAUME CXV (Vulg., suite du Ps. CXIII). — Pttissanee de J&mmh 
et vaniU des i doles. Im confiance d 1 Israel en son Dieu* 

115 Non pas a nous, Jehovah, non pas a nous, 
Mais a ton nom donne la gloire, 

A cause de ta bonte, a cause de ta fkielite ! 

2 Pourquoi les nations diraient-elies : 
" Ou done est leur Dieu? " 

3 Notre Dieu est dans le ciel ; 
Tout ce qu'il veut, ii le fait. 

4 . Leurs idoles sont de Fargcnt et de Tor, 

Ouvrage de la main des hommes. 

5 Elles ont une bouche, et ne par lent point; 
Des yeux, et ne voient point. 

5 Elles ont des oreilles et n'entendent point; 

Des narines, et ne sentent point. 



9. La sterile de la maison; la femme sans I Les interpretes modernes sont a pea pres una 
enfants n'avait pas une demeure stable dans la nimes a voir ici deux Psauines distinct* et in 
maison de son 6poux. LXX et Vulg., il fait dependants. 
habiter la stiriie dens la maison. \ 1-2. Sens : tu fais eclater ta puissance en no- 



CXIV, 2. Son saneluaire y litt. sa sainteti. 

7. Tremble, 6 terre; LXX et Vulg., la terre 
atrembU. 

CXV, 1. La Vulgate joint ce morceau au 
pre*c£dent pour n'en former qu'un seul Psaume. 



tre faveur, non pas tant a cause de nous, qui 
en sommes tndjgnes, qu'a cause de ton nom \ 
qui, si tu nous abandfonnais, serait en butte 
aux sarcasmes des nations idolatres. 
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Ps. CXV, 7. V"£ LIVRE P ES PSAUMES. Ps. CXVI, 9. 

7 Elles ont des mains et ne touchent point, — 

Des pieds, et ne marchent point; 

De leurgosier elles ne font entendre aucun son. 
S Qu'ils leur ressemblent ceux qui les font, 

Et tous ceux qui sc confient en elles ! 

9 Israel, mets ta confiance en Jehovah ! 

II est leur secours et leur bouclier. 
10 Maison d' Aaron, mets ta confiance en Jehovah ! 

II est leur secours et leur bouclier. 

Vous qui craignez Jehovah, mettez votre confiance en Jehovah ' 

II est leur secours et leur bouclier. 

12 Jehovah s'est souvenu de nous : il benira — 
II benira la maison d'Israel; 

II benira la maison d' Aaron; 

13 II benira ceux qui craignent Jehovah, 
Les petits et les grands. 

14 Que Jehovah multiplie sur vous ses faveurs, 
Sur vous et sur vos enfants ! 

15 Soyez benis de Jehovah, 

Qui a fait les cieux et la terre ! 

16 Les cieux sont les cieux de Jehovah, 

Mais il a donne la terre aux tils de Thomme. 

17 Ce ne sont pas les morts qui louent Jehovah, 
Ni ceux qui descendent dans le lieu du silence; 

iS Mais nous, nous benirons Jehovah 

Des maintenant et a jamais. 

PSAUME CXVI (Vulg. CXIV et CXV). — Cantique tractions de trices 

aprte la cUhvranct d'un grand danger. 

Alleluia ! 
1 16 Je l'aime, car Jehovah entend. 

Ma voix, mes ardentes supplications; 

2 Car il a incline vers moi son oreille, 
Et toute ma vie je Pinvoquerai. 

3 Les liens de la mort m'entouraient, 

Et les angoisses du scheol nvavaient saisi ; 
J'etais en proie a la detresse et a Paffliction. 

4 Et j'ai invoque le nom de Jehovah : 
" Jehovah, sauve mon ame ! " 

5 Jehovah est misericordicux et juste, 
Notre Dieu est compatissant. 

6 Jehovah garde les faibles; 

J'etais malheureux, et il m'a sauve. 

7 Mon ame, retourne a ton repos. 
Car Jehovah te comble de biens. 

8 Oui, tu as sauve mon ame de la mort, 
Mon mil des larmes, 

Mes pieds de la chute. 

9 Je marcherai encore devant Jehovah, 
Dans la terre des vivants. 



V*\J 5r i?L;J? "V.!? 11 "! g *tf7 I i LX3 S «fplr.part des interpretes modernes admettent 
I IXY Z'i°1 d Uratl r- ***** <" c °*fi">f Fu.iiti de composition. - Ma voix et mes *1 

C€ \ LX , X et Vu, g.» rt mis sa confiance; de At - ' * & " - * F 

meme dans les deux versets suiv. 

12. HteHira; Le Htr, ou'il otfnisse. LXX et 
v "1«m et il nous a benis. 



— — — ™ -- -p--— -».—... *-m*w w..» *• turn* *t%y w 

plication. LXX ee Vulg., la voix de ma 
priire. 

3. Les liens de la mort. LXX et Vulg., les 
douleurs de la mort. 



form^ wl:, i Da Stiw V,ll * atef ** P»umc «n 8. Tu as sauv/. LXX et Vulg., it asauvr. 
S?J aetL r V V? 1 V ° qU i S omprend ICS T- „ * * ntareheraz devant J&ovalt. LXX et 
sets ,. 9| et 1c CXV« compose des vers, io-xo. La [ Vulg., Je serai agriable au Seigneur. 
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Ps. CXVI, 10. 



V^ LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXVIII, io. 



10 
ii 

12 

14 

15 

16 

17 
iS 

19 



J'ai confiance, alors meme que je dis : 

*' Je suis malheureux a l'exces. " 

Je disais daas mon abattement : 

'* Tout homme est menteur. " 

Que rendrai-je a Jehovah 

Pour tous ses bienfaits a mon egard ! 

J'eleverai la coupe du salut 

Et j'invoquerai le nom du Seigneur. 

J'accomplirai mes vceux en vers Jehovah 

En presence de tout son peupie. 

Elle a du prix aux yeux de Jehovah, 
La mort de ses fideles. 

Ah ! Jehovah, parce que je suis ton serviteur, 
Ton serviteur, fils de ta servante, 
Tu as detache mes liens. 
Je t'offrirai un sacrifice d'actions de graces, 
Et j'invoquerai le nom de Jehovah. 
J'accomplirai mes vceux en vers Jehovah 
En presence de tout son peupie, 
Dans les parvis de la maison de Jehovah, 
Dans ton enceinte, Jerusalem. 
Alleluia ! 



PSAUME CXVII (VULG. CXVI). — Que les nations rcndent hommage a Jth&vak. 

117 Nations, iouez toutes Jehovah ; 

Peuples, celebrez-le tous ! 
2 Car sa bonte pour nous est grande, 

Et la verite de Jehovah subsiste a jamais. 
Alleluia ! 



118 



5 
6 

7 
8 



io 



PSAUME CXVIII (Vulg. CXVII). — Chant triom filial factions ae y\fas. 

Ait cUpdrt de la 'procession. 

Louez Jehovah, car ii est bon, 

Car sa misericorde est eternelle. 

Qu'Israel dise : 

" Oui, sa misericorde est eternelle. " 

Que la maison d' Aaron dise : 

** Oui, sa misericorde est eternelle. " 

Que ceux qui craignent Jehovah disent : 

" Oui, sa misericorde est eternelle. " 



n 



Pendant le trajet. 

Du sein de ma detresse j'af invoque Jehovah : 

Jehovah m'a exauce et m % a mis au large. 

Jehovah est pour moi, je ne crains rien : 

Que peuvent me faire des hommes? 

Jehovah est mon secours; 

Je verrai la ruine de ceux qui me halssent. 

Nlieux vaut chercher un refuge en Jehovah 

Que de se confier aux hommes; 

Mieux vaut chercher un refuge en Jehovah 

Que de se confier aux princes. 

Toutes les nations m'environnaient : 

Au nom de Jehovah je les taille en pieces. 



io. LXX et Vulg. *fai cru % Jest pour quo i 
faiparliije suis kumilii & i'excis. 

15. Elle a duprix:ce n 'est pas une chose 
legere et sans importance, Dieu s'en soucie 
beaucoup. 



CXVIII, i. Tout indique que nous avons id 
un Psaume chants a plusieurs chcenrs dans une 
procession. 

6. Jikffoah est pour moi. LXX et Vulg., Lt 
Seigneur est pour moi un auxiliaire. 
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Ps. CX VIII, ii t Vme LIVRE PES PSAUME S. Ps. CXVIII, 29. 

11 Elles m'environnaient et nrenveloppaient : 
Au nom de Jehovah je les taille en pieces. 

12 Elles m'environnaient comme des abeilles : 
Elles s'eteignent comme un feu d'epines; 
Au nom de Jehovah je les taille en pieces. 

13 Tu me poussais violemment pour me faire tomber, 
Mais Jehovah m'a secouru. 

14 Jehovah est ma force et I'objet de mes chants; 
II a ete mon salut 



1 



j 



Des cris de triomphe et de delivrance retentissent dans les tentes des iustes- 

La droite de Jehovah a depioye sa force; 
10 La droite de Jehovah est elevee, 

La droite de Jehovah a depioye sa force. 
17 Je ne mourrai pas, je vivrai, 

Et je raconterai les oeuvres de Jehovah. 
10 Jehovah m'a durement chatie, 

Mais il ne m'a pas livre a la mort. 

Le chef arrive' devant le temple. 

19 Ouvrez-moi les portes de la justice, 
Afin que j'entre et que je loue Jehovah. 

Les pr&res. 

20 Cest la porte de Jehovah; 

Les justes peuvent y entrer. 

Le chef du peitple. 



21 



Je te rends graces parce que tu m'as exauce 
Et que tu m as sauve. 

22 La pierre rejetee par ceux qui batissaient 
Est devenue la pierre angulaire. 

Les pr&res. 

23 Cest I'oeuvre du Seigneur, 

Cest une chose merveiileuse a nos veux. 

Le pettpU en entrant. 

24 Voici le jour que Jehovah a fait; 
Livrons-nous a l'allegresse et a la joie. 

25 Jehovah, donne le salut ! 
Jehovah, donne la prosperity ! 

Les pritres au chef puis au teuple 

26 Beni soit celui qui vient au nom de Jehovah ! 
Nous vous benissons de la maison de Jehovah ! 

27 Jehovah est Dieu, il fait briller sur nous la lumiore. — 
Attaches la victime avec des liens, 

Jusqu'aux comes de 1'auteL — 

Le peupie. 

28 Tu es mon Dieu, et je te louerai; 
Mon Dieu, et je t'exalterai. 

Tous ensemble* 

29 Louez Jehovah, car il est bon, 
Car sa misericorde est SterneUe. 



12. Elles s*4teigne*U LXX et Vulg., elles se 

ri r --.. wiut KM4UI UU UlUOUC. 

25 Donne te salut, sauve, en hebr., ho*. 
chiah*na y d ou notre kosanna. 



iont *//«w« ° "'•■• principaledu temple que Dieu se construh sur 

toni allumies. fa terre, car de tui doit sortir le salut du monde. 



13- Tu me poussais. LXX et Vuig. J'itais 

POHSSS. 

16. Est i'eve'e, LXX ct Vulg., ma ilevf. 



^ ~d-IZ11 "7*." ~V •*'••» "J " 5, !" c ' 2 7- Attachez la viclime avec des liens, LXX 

«S.u*7* »*?**?*-£? CC ". e l0ClUl ? n ?*?; « Vulg.. cilibre* ce jour de /ete *w&s£ 
verbiale, le Psalnnste designe le peuple fuif, meaux. 

ST^If*-* ¥&** Mjwwl'hw rftabU 28. Apres je t'exalterai. LXX et Vulg M r«- 
Par la protection divine, et devenu la pierre I petent le verset 2i t je te huerai etc 
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Ps. CXIX, i. Vme LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXIX, 21. 

PSAUME CXIX (Vulg. CXVIII). — Elogt dc la Loi dc Dim. 

ALEPH. 

119 Heureux ceux qui sont irreprochables dans Icur voie, 

Qui marchent selon la loi de Jehovah ! 

2 Heureux ceux qui gardent ses enseignemcnts, 
Qui le cherchent de tout leur cceur, 

3 Qui ne commettent pas Tiniquite, 
Et qui marchent dans ses voies ! 

4 Tu as present tes ordonnances, 
Pour qu ? on les observe avec soin. 

5 Puissent mes voies etre dirigees 
Pour que j 'observe tes lois ! 

6 Alors je n'aurai point a rougir 

A la vue de tous tes commandements. 

7 Jc te louerai dans la droiture de mon cceur, 
En apprenant ies preceptes de ta justice. 

8 Je veux garder tes lois : 

Ne me delaisse pas completement. 

BETH. 

9 Comment le jeune homme rendra-t-il pur son sentier? 
En se gardant selon ta parole. 

10 Je te cherche de tout mon cceur : 

Ne me laisse pas errer loin de tes commandements. 

1 1 Je garde ta parole cachce dans mon cceur, 
Afin de ne pas pecher contre toL 

12 Benis sois-tu, Jehovah ! 
Enseigne-moi tes lois. 

13 De mes levres j'enumere 

Tous les preceptes de ta bouche. 

14 J'ai de la joie a suivre tes enseignemcnts, 
Comme si je possedais tous les tresors. 

1 5 Je veux mediter tes ordonnances, 
Avoir les yeux sur tes sentiers. 

t6 Je fais mes delices de tes lois, 

Je n'oublierai jamais ta parole. 

GIMEL 

17 Use de bonte en vers ton serviteur, afin que je vive, 
Et j'observerai ta parole. 

18 Ouvre mes yeux, pour que je contemple 
Les merveilles de ta loi. 

19 Je suis un etranger sur la terre : 

Ne me cache pas tes commandements. 

20 Mon ame e it brisee par le desir 

Qui toujours la porte vers tes preceptes. 

21 Tu menaces les orgueilleux, ces maudits, 
Qui s*egarent loin de tes commandements. 



CXIX, x. Ce Psaume est alphabltique; il \pat % Vulg. judicium, arrets, jugements (v. 7); 
comnrend 22 strophes, selon le nombre des \ — 8° dohar, Vulg. semto % parole (vers, g); — 



lettres de 1'alphabet hlbreu, ayant chacune 



9° imerah, Vulg. eloquium, parole (vers. 11); 



8 versets commencant par la meme lettre. Cette — io» 4meth % Vulg. ventas. vent* (vers. 30J. 

disposition a pour but principal de venir en Un de ces noins se lit dans chaque verset dc la 

• .~ • *- ----- * - »--• j- rri -* -—IX- strophe, sauf dans le vers. 12a} ajoutez les vers. 

84 et 132, oti mischpat nedesigne pas la loi dc 

Dieu. 



aide a la memoire. La loi de Dteu y est appelee 
de noms differents, mais qui paraissent pris 
par t autetir dans le meme sens : i° tkorak t 
Vulg. Ux % loi (vers. 1); — 2° edoih, Vulg. tes- 
timonia, litt. Umoieuages, enseignemcnts (ver- 
set 2); — 3 dsrek, Vulg. via, voie (vers. 3); — 
4° piqqoudim, Vulg. mandata, ordonnances 
(vers. 4); — 5 chouqaim, Vv\%.jnstificatio<us % 
statuts, lot's (vers. 5); — 6° mitsevoth, Vulg. 



mandata, commandements (v. 6); — 7 tnisck* I tes commandements. 

— 682 — 



2. Qui gardent. LXXetVulg., qui scnttent 

16. J e fais mes dtfices. LXX et Vulg.,^ 
midite* . . 

17. A/in queje vive. Vulg., Fais mot vwrt. 
2i. LXX et Vulg. : Tu menaces Us orgnetl- 

leux; Us sont maudits ceux qui s'icartent de 



PS. CXIX, 22. 



V*e LIVRE DES PSAUMES. 



22 



23 



24 



25 



2D 

27 

2$ 

^9 



P 



31 



32 






34 

35 

3o 

37 

33 

39 
40 



41 

42 

43 
44 

45 
46 

47 



Eloigne de moi la honte et le mepris, 

Car j'observe tes enseignements. 

Que ies princes sieguit et parlent contre moi : 

Ton serviteur meditera tes lois. 

Oui, tes enseignements font mes delices, 

Ce sont Ies hommes de mon conseil. 

DALETH. 

Mon ame est attachee a la poussiere : 

Rends-moi la vie selon ta parole! 

Je t'ai expose mes voies, et tu m'as repondu : 

Enseigne-moi tes lois. 

Fais-moi comprendre la voie de tes ordonnances, 

Et je mediterai sur tes merveilles. 

Mon ame, en proie au chagrin, se fond en Iarmes : 

Releve-moi selon ta parole. 

Eloigne de moi la vote du mensonge, 

Et accorde-moi la faveur de ta ioi. 

J'ai choisi la voie de la tidelite, 

Je place tes preceptes sous mes veux. 

Je me suis attache a tes enseignements : 

Jehovah, ne permets pas que je sois confondu. 

Je cours dans la voie de tes commandements, 

Car tu elargis mon cceur. 

* HE 

Enseigne-moi, Jehovah, la voie de tes preceptes, 

Ann que je la garde jusqu'a la fin de ma w. 

Donne-tnoi l'intelligence pour que je garde ta ioi, 

ht que je l'observe de tout mon cceur. 

Conduismoi dans le sentier de tes commandements, 

tar j y trouve le bonheur. 

Incline mon coeur vers tes enseignements, 

Et non vers le gain. 

Oetourne mes yeux pour qu'ils ne voient point la vanite, 

b ais-mot vivre dans ta voie. 

Accomplis envers ton serviteur ta promesse. 

Que tu as faite a ccux qui te craignent. 

Ecarte de moi Popprobre que je redoute, 

Car tes preceptes sont bons. 

Je desire ardemment pratiquer tes ordonnances : 

Par ta justice fais-moi vivre. 

VAV. 

Que vienne sur moi ta misericorde, Jehovah, 

Et ton salut, selon ta parole ! 

Et je pourrai repondre a celui qui m'outrage, 

Car je me confie en ta parole. 

N'ote pas entierement de ma bouche la parole de verite 

Car j cspere en tes preceptes. ' 

Je veux garder ta Ioi constamment, 

Toujours et a perpetuite. 

Je marcherai au large, 

Car je recherche tes ordonnances. 

Je parlerai de tes enseignements devant Ies rois, 

Et je n'aurai point de honte. 

Je ferai mes delices de tes commandements : 

Je Ies aime. 



Ps. CXIX, 47. 



tZn U * diU " S * LXX Ct Vu, S" m * ™ di ' I T 3o. 7e place tes firsts sous mes yen*. 
28. Se fond en I«m** f yy • v 1 J LXXcc Vulg.,^ nai pas oublie tes ju^ementu 

tnsiurdie '" larm ' S * LXX et VuI «" < si 38. Que tu as faite pour cenx quite crai* 

&u*t> litr. qm est pour ta cminte. 
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Ps, CXIX, 48. V«e LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXIX, 73. 

48 J'eleverai mes mains vers tes commandements [que j'aime,] 
Et je mediterai tes lois. 

ZAiN. 

49 Souviens-toi de la parole donnee a ton serviteur, 
Sur laquelle tu fais reposer mon esperance. 

50 C'est ma consolation dans ma misere, 
. Car ta parole nva rendu la vie. 

51 Des orgueilleux me prodiguent leurs railleries : 
Je ne m'ecarte point de ta loi. 

52 Je pense a tes preceptes des temps passes, 
Jehovah, et je me console. 

53 L'indignation me saisit a cause des mechants , 
Qui abandonnent ta loi. 

54 Tes lois sont le sujet de mes cantiques, 
Dans le lieu de mon pelerinagc. 

55 La nuit je me rappelle ton nom, Jehovah, 
Et j'observe ta loi. 

56 Voici la part qui nvest donnee : 
Je garde tes ordonnances. 

HRTH. 

57 Ma part, Jehovah, je le dis, 
C'est de garder tes paroles. 

5S Je t'implore de tout mon coeur: 

Ale pitie de moi selon ta parole. 

59 Je reflechis a mes voies, 

Et je dirige mes pieds vers tes enseignemcnts. 

60 Je me hate, je ne differe point 
D'observer tes commandements. 

61 Les pieges des mechants m'environnent, 
Et je n'oublie point ta loi. 

62 Au milieu de la nuit je me leve pour te louer, 
A cause des jugements de ta justice. 

63 Je suis rami de tous ceux qui te craignent, t 
Et de ceux qui ^ardent tes ordonnances. 

64 La terre est pleine de ta bonte, Jehovah; 
Enseigne-moi tes lois. 

TETH. 

65 Tu as use de bonte envers ton serviteur, 
Jehovah, selon ta parole. 

66 Enseigne-moi le sens droit et Intelligence, 
Car j'ai foi en tes commandements. 

67 Avant d'avoir ete humilie, je m'egarais; 
Maintenant j'observe ta parole. 

68 Tu es bon et bienfaisant : 
Enseigne-moi tes lois. 

69 Des orgueilleux imaginent contre moi des mensonges; 
Moi, je garde de tout mon coeur tes ordonnances. 

70 Leur cueur est insensible comme la graisse; 
Moi, je fais mes delices de ta toi. 

71 II m'est bon d'avoir ete* humilie, 
Afin que j'apprenne tes preceptes. 

72 Mieux vaut pour moi la loi de ta bouche 
Que des monceaux d'or U d'argent. 

JOD. 

73 Ce sont tes mains qui m'ont fait et qui m'ont faconne : 
Donne-moi 1' intelligence pour apprendre tes commandements. 



53. V indignation, LXX et Vulg., UtU/ail- 
lance. 



66. LXX et Vu!g M enseigne-moi le Men, /a 
rigU de la vie et la sagesse, ear j'ai An... 
60. LXX et Vulg. , ye suis frit etje ne suis 69. LXX et Vul$. t La michanceti des argued- 
pas in ubU, d* observer ... \ leux test mnltifltie contre moi; mot je garde. . 
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Ceux qui te craignent, en me voyant, se rejouiront, 

Car j'ai confiance en ta parole. " 

Je sais, Jehovah, <jue les jugements sont justes; 

C'est dans ta fidelite que tu m'as humilie. 

Que ta bonte soit ma consolation, 

Selon la parole donnee a ton serviteur ! 

Que ta compassion vienne sur moi, et que je vive, 

Car ta loi fait mes delices ! 

Qu'ils soient confondus ies orgueilleux qui me maltraitent injustement I 

Moi, je medite tes ordonnances. 

Qu'ils se tournent vers moi ceux qui te craignent 

Et ceux qui connaissent tes enseignements ! 

Que mon coeur soit tout entier a tes lois, 

Afin que je ne sois pas confondu ! 

CAPH. 

Mon ame Ianguit apres ton salut, 

J'espereen ta parole. 

Mes yeux languissent apres ta promesse; 

Je dis : " Quand me consoleras-tu? " 

Car je suis comme une outre exposee a la fumee, 

Mais je n'oublie pas tes lois. 

Quel est le nombre des jours de ton serviteur ? 

Quand done feras-tu justice de ceux qui me persecutent ? 

Des orgueilleux creusent des fosses pour me perdre; 

lis sont les adversaires de ta loi. 

Tous tes commandements sont fidelite; 

lis me persecutent sans cause : secours-moi. 

lis ont failli m'aneantir dans le pays; 

Et moi je n'abandonne pas tes ordonnances. 

Rends-moi la vie par la bonte, 

Et j'observerai ies enseignements de ta bouche. 

LAMED. 

A jamais, Jehovah, 

Ta parole est etablic dans ies cieux. 

D'dge en d^e sa fidelite demeure; 

Tu as fonde la terre, et elle subsiste. 

C'est d'apres tes lois cjue tout subsiste jusqu'd ce jour, 

Car tous les etres obeissent d tes ordres. 

Si ta loi ne faisait mes delices, 

Dejd j'aurais peri dans ma misere. 

Je n'oublierai jamais tes ordonnances, 

Car c'est par elles que tu m'as rendu la vie. 

Je suis d toi : sauve-moi, 

Car je recherche tes preceptes. 

Les mechants m'attendent pour me faire perir : 

Je suis attentif a tes enseignements. 

J'ai vu des bornes a tout ce qui est parfait; 

Ton commandement n'a point de limites. 

MEM. 

Combien j'aime ta loi ! 

Elle est tout le jour Tobjet de ma meMitation. 

Par tes commandements tu me rends plus sage que mes ennemis, 

Car je les ai toujours avec moi. 



80. Tout entier. LXX et Vulg., irriprocha- 
bit dans tes lots. 

^ 83. Comme nne outre : les anciens exposaient 
a Paction de infum/e (LXX et Vulg. de lage- 
tit} les outres renfermant le vin pour le faire 
vieillir plus vite. Ces outres se dessechaient 



et se ridaient : image du Psalmiste dans ses 
^preuves e: ses afflictions. 

85. LXX et Vulg.,<&* hommes iniaues m'oni 
raconti des chests fabu lenses, mats ce n'est 
point comme votre loi. 

91. Tout subsiste jusqu'd ce jour. LXX et 
Vulg., U jour subsiste. 
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Ps. CXIX, 99. V«e LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXIX, 123. 

99 Je suis plus sage que tous mes maitres, 

Car tes enseignements sont Fobjet de ma meditation. 

100 J'ai plus d' intelligence que les vieillards, 
Car j 'observe tes ordonnances. 

10 1 Je retiens mon pied loin de tout sentier mauvais, 
Afin de garder ta parole. 

102 Je ne nrecarte pas de tes preceptes, 
Car c'est toi qui m'as instruit. 

103 Que ta parole est douce a mon palais, 
Plus que le miel a ma bouche ! 

104 Par tes ordonnances je deviens intelligent, 
Aussi je hais tous les sentiers du mensonge. 

NUN. 

105 Ta parole est un flambeau devant mes pas, 
UriQ lumieresur mon sentier. 

106 J'ai jure, — et j'y serai fidele, — 
D'observer les preceptes de ta justice. 

107 Je suis reduit a une extreme affliction : 
Jehovah, rends-moi la vie, selon ta parole. 

10S Agree, Jehovah, Toffrande de mes levres, 

Et enseigne-moi tes preceptes. 

109 Ma vie est continuellement dans mes mains, 
Et je n'oublie point ta loi. 

1 10 Les mediants me tendent des pieges, 

Et je ne m'egare pas loin de tes ordonnances. 

1 1 1 Tes enseignements sont pour toujours mon heritage, 
Car ils sont la joie de mon cceur. 

112 J'ai incline mon coeur a observer tes lois 
Toujours, jusqu'a la fin. 

SAM7.CH. 

113 Je hais les hommes au e.eur double, 

Et j'aime ta loi. , 

114 Tu es mon refuge et mon bouclier; 
J'ai confiance en ta parole. 

115 Retires- vous de moi, mechants, 

Et j'obscrverai les commandements de mon Dieu. 

116 Soutiens-moi selon ta promesse, afin que je vive, 

Et ne permcts pas que je sois confondu dans mon esperancc. 

1 17 Sois mon appui, et je serai sauve, 

Et j'aurai toujours tes lois sous les yeux. 

118 Tu meprises tous ceux qui s'ecartent de tes lois. 
Car leur ruse n'cst que mensonge. 

119 Tu rejettes comme des scories tous les mechants de la terre; 
C'est pourquoi j'aime tes enseignements. 

120 Ma chair frissonne de frayeur devant toi, 
Et je redoute tes jugcmcnts. 

AlN. 

121 J'observe le droit et la justice : 

Ne m'abandonne pas a mes opprcsseurs. 

122 Prends sous ta garantie le bien de ton serviteur; 
Ne me laisse pas opprimcr par des orgueilleux. 

123 Mes yeux languissent apres ton salut, 
Et apres la promesse de.ta justice. 



106. Et fy serai futile. LXX et Vulg., et I n8. Leur ruse n'est que mensonge. LXX et 
3 % u* risolu ' Vulg. , parte que leur pensie est injnste. 

Tl usqu>«t«S». LXX etVulg.,*^, ^ 

de larecompense. 7'est pourouou. 

wx, Les hommes auceeur double, Int. inde- l9Qt lXX cl Vulg., Tra/tsperce mes chairs 

cis. LXX et Vulg., Us Impies. <{ e f a crainte, car je redoute... 

— 686 — 



Ps. CXIX, 124. 



Vme LIVRE DES PSAUMES. 
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Agis envers ton serviteur selon ta bonte, 

Et enseigne-moi tes lois. 

Je suis ton serviteur ; donne-moi Intelligence, 

Pour que je connaisse tes enseignements. 

II est temps pour Jehovah d'intervenir : 

lis violent ta loi. 

C'est pourquoi j'aime tes commandements 

Plus que For et que For (in. 

Cest pourquoi je trouve justes toutes tes ordonnances, 

Je hais tout sentier de mensonge. 

phe. 

Tes enseignements sont merveilleux, 

Aussi mon ame les observe. 

La revelation de tes paroles illumine, 

Elle donne V intelligence aux simples. 

J'ouyre la bouche et j 'aspire. 

Car je suis avide de tes commandements. 

Tourne vers moi ta face et aie pitie de moi; 

C'est justice envers ceux qui aiment ton no'm. 

Affermis mes pas dans ta parole, 

Et nc laisse aucune iniquite dominer sur moi. 

Delivre-moi de Foppression des homines, 

Et je garderai tes ordonnances. 

Pais luire ta face sur ton serviteur, 

Et enseigne-moi tes lois. 

Mes yeux repandent des torrents de larmes, 

Parce qu'on n'observe pas ta loi. 

* SADE. 

Tu es juste, Jehovah, 

Et tes jugements sont equitables. 

Tu as donne tes enseignements selou la justice 

Et une parfaite fidelite. 

Mon zele me consume, 

Parce que mes adversaires oublient tes paroles. 

Ta parole est eprouvec par le feu, 

Et ton serviteur Faime. 

Je suis petit et meprise; 

Mats je n'oublie point tes ordonnances. 

Ta justice est une justice eternelle, 

Et ta loi est verite. 

La detresse et Fangoisse m'ont atteint; 

Tes commandements font mes delices. 

Tes enseignements sont eternellement justes; 

Donne-moi Fintelligence, pour que je vive. 

CAPH. 

Je t'invoque de tout mon coeur; exauce-moi, Jehovah. 

Afin que je garde tes lois. 

Je t%>voque, sauve-moi, 

Afin que j'observe tes enseignements. 

Je devance Faurore, et je crie vers tot; 

J espere en ta parole. 

Mes yeux devancent les veilles de la nuit 

Pour mediter ta parole. 

Ecoute ma voix selon ta bonte; 

Jehovah, rends-moi la vie selon ton jugement 



Ps. CXIX. 149. 



to l /^c Et *"* V * rfin * LXX Ct Vu,S " '* que ia 
condmsd afirte toutes tes ordonnances. 



134. De Vopfircssion. LXX et Vulg., de la 
ca/omnte. 
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Ps. CXIX, 150. V«e LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXIX, 175. 

1 50 lis s'approchent ceux qui poursuivent le crime; 
Qui se soat eloignes de ta loi. 

151 Tu es proche, Jehovah, 

Et tous tes commandements sont la verite. 

152 Des longtemps je sais, au sujet de tes enseignements, 
Que tu les as etablis pour toujours. 

RESCH. 

153 Vois ma misere, et delivre-moi, 
Car je n'oublie pas ta loi. 

1 54 Defends ma cause et sois mon vengeur; 
Rends-moi la vie seloa ta parole. 

155 Le salut est loin des mechants, 

Car ils ne s'inquietent pas de tes lois. 

156 Tes misericordes sont infinies, Jehovah; 
Rends-moi la vie selon tes jugements : 

157 Nombreux sont mes persecuteurs et mes ennemis; 
Je ne m'ecarte point de tes enseignements. 

1 58 A la vue des infideles, j'ai ressenti de Phorreur, 
Parce qu'ils n'observent pas ta parole. 

159 Considere que j'aime tes ordonnances; 
Jehovah, rends-moi la vie selon ta bonte. 

160 Le resume de ta parole est la verite, 

Et toutes les lois de ta justice sont eterneiles. 

SIN, SCHIN. 

161 Des princes me persecutent sans cause : 

C'est de tes paroles que mon coeur a de la crainte. 

162 Je me rejouis de ta parole, 

Comme si j'avais trouve de riches depouilles. 

163 Je hais le mensonge, je 1'ai en horreur; 
J'aime ta loi. 

164 Sept fois le jour je redis tes louanges, 

A cause des lois de ta justice. j 

165 II y a une grande paix pour ceux qui aiment ta loi, 
Et rien ne leur est une cause de chute. 

166 J'espereen ton salut, Jehovah, 

Et je pratique tes commandements. 

167 Mon ame observe tes enseignements, 
Et elle en est eprise. 

168 Je gardt tes ordonnances et tes Iris, 
Car toutes mes voies sont devant loi. 

THAU. 

169 Que moncri arrive jusqu'a toi, Jehovah! 
Selon ta parole, donne-moi ['intelligence. 

170 Que ma supplication parvienne jusqu'a toi! 
Selon ta parole, delivre-moi. 

171 Que mes levres proferent tes louanges, 
Car tu m'as enseign6 tes lois ! 

172 Que ma langue publie ta parole, 

Car tens tes commandements sont justes! 

173 Que ta main s'etende pour me secourir, 
Car j'ai choisi tes ordonnances! 

174 Je soupire apres ton salut, Jehovah, 
Et ta loi fait mes delices. 

175 Q ue mon ^e v * ve P° ur *>e touer, 

Et que tes jugements me viennent en aide ! 



150. LXX et Vulg., Ceux qvi me ponrsuivent 
U si*nt approchis de Viniqniti, 
160. Le risnnti, ou la somme ; ou bien avec 



LXX ct Vulg., le principe : le mot Mbr. rosch 
a les deux sens. 

166. Je pratique, LXX et Vu\g. t faiatttii. 



— 688 — 



t 7 6 



120 







7 



121 



7 
S 



122 



J 



Ps. CXIX, 176. Vme LTVRE DES PSAUMES. P s . CXXII, 3. 

Je suis errant comme une brcbis egaree r^erchTt^^iteir; 
Car je n oubhe pas tes commandements. 

PSAUME CXX (Vulg. CXIX). - Plaintes derail ,„W d'cnwnis perfidts 

Cantique des montees. 

Vers Jehovah, dans ma detresse, 
J'ai crie, et il m'a exauce. 

Jehovah, lui ai-je dit, delivre mon ame de la levre de mensomre, 
De la langue astutieuse ! s ' 

Que te sera-t-il donne, quel sera ton profit, 

Langueperfide? 

Les fleches aigues du 7Vw/-Puissant, 

Avec les charbons ardents du genet' 

Malheureux que je suis de sojourner dans Mesek, 

D habiter sous les tentes de Cedar ! 

Trop longtemps j'ai demeure 

Avec ceux qui halssent la paL\. 

Je suis un homme de paix, et quand je leur parle, 

lis me declarent la guerre. 

PSAUME CXXI (VULG. CXX). - U gardien tf Israel. 
Cantique pour les montees. 

Je leve les yeux vers les montagnes. 
DVu me viendra le secours? 
Mon secours viendra de Jehovah, 
Qui a fait le ciel et la terre. 

II ne permettra pas que ton pied trebuche; 
Celui qui te garde ne sommeiltera pas. 
Non, il ne sommeille ni ne dort 
Celui qui garde Israel. 

Jehovah est ton gardien; 
Jehovah est ton abri, toujour* A ta droite. 
Pendant le jour le soleil ne te frappera point, 
m la lune pendant la nuit. 

Jehovah te gardera de tout mal, 

II gardera ton ame; 

Jehovah gardera ton depart et ton arrivee 

Maintenant et a jamais. 

PSAUME CXXII (Vulg. CXXI). - Varrivfe a la Ville Saint*. 
Cantique des montees. De David. 

J'ai 6t6 dans la joie quand on m'a dit : 

" AUons a la maison de Jehovah ! " 

Nous voila debout 

A tes portes, Jerusalem ! 

Jerusalem, tu es batie comme une ville 

Ou tout se tient ensemble. - 



^176. Egarie. LXX t perdue. Vulg., qui a 

CXX, r. Cantiqut des months. — Cc titre 

mrvvJif? 1 dc chacuQ des *""«ms 
CAA-LXXXiy. Les exegetes modernes in* 

2f«;ent ce titre des pelerinages que les Is- 

raclites faisaient a certaines Ipoques a Jenisa- 

«n, lis chantatent ces cantiques lorsau'ils 

montaient » a la Ville Sainte. ^ 

x T°* pro/it •lilt tonsurcrvU. D'autres : Que 

itngue pcrfid* t Le vera, sui v. donne fire*ponse. 
4. Les Riches du Tout-PmssanA D autres, 



avec LXX et Vulg., DesJtecAes de tyran bun 
at^msies. — Les charbons <U genit qui pro- 
duuent un feu intense et durable. Images des 
coups de la langue perfide. LXX et Vulg., 
avec des charbons destrucleurs. 

5. Mistch.Cidar. Noms symbolisant les 
peuples les plus desagreables que Ton puisse 
rencontrer. LXXet Vulg., Malheur tnjr que je 

*"!i& r f i l 3"JL moM txil a M prolong. 

CXXI, 8. Ton dipartet ton amvie. toutes 
tes d-marches : hlbrafemc. 

CXXII, 2. A Us portes; LXX et Vu1g.,<£nw 
tes places. 



N° S65. - 44 
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Ps. CXXII, 4. 



V«e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXXV, 1, 



4 La montent ies tribus, les tribus de Jehovah, 
Selon la loi d'Israel, 

Pour louer le nom de Jehovah. 

5 La sont etablis des sieges pour le jugement, 
Les sieges de la maison de David. 

6 Faites des voeux pour Jerusalem : 
Qu'ils soient heureux ceux qui t'aiment ! 

7 Que la paix regne dans tes murs, 
La prosperity dans tes palais ! 

8 A cause de mes freres et de mes amis, 
Je demande pour toi la paix; 

9 A cause de la maison de Jehovah, notre Dieu, 
Je desire pour toi le bonheur. 

PSAUME CXXIII (Vulg. CXXII). — Confiame et priere au nilieu des injures 

de Vennani. 

123 Cantique des montees. 

J'eleve mes yeux vers toi, 

O toi qui sieges dans les cieux, 

2 Comme l'oeil du serviteur est fc& sur la main de son maitrc, 
Et l'oeil de la servante sur la main de sa maitresse, 

Ainsi nos yeux se tiennent eleves vers Jehovah, notre Dieu, 
Jusqu'a ce qu'il ait pitie de nous. 

3 Aie pitie de nous, Jehovah, aie pitie de nous, 

Car nous n'avons ete que trop rassasies d'opprobres. 

4 Notre ame n'a ete que trop rassasiee 

De la moquerie des riches insolents, du mepris des orgueilleux. 

PSAUME CXXIV (Vvlg. CXXIII). — Cantique factions de grdces. 

12 A: Cantique des montees. De David. 

Si Jehovah n'etit ete pour nous, — , 

Qu'Israel le proclame, — 
2 Si Jehovah n'eiit ete pour nous, 

Qaand les hommes se sont eleves contre nous, 
lis nous auraient devorestout vivants, 
Quand leur colere s'est allumee contre nous; 
Les eaux nous auraient engloutis, 
Le torrent eut passe sur notre ame; 
Sur notre ame auraient passe 
Les eaux impctueuses. 

Beni soit Jehovah, 

Qui ne nous a pas livres a leurs dents ! 

Notre ame, comme le passereau, s'est echappe du filet de l'oiseleur; 

Le filet s'est rompu, et nous avons ete d&ivres. 

Notre secours est dans le nom de Jehovah, 

Qui a fait les cieux et la terre. 

PSAUME CXXV (Vulg. CXXIV). — Force de la protection divine. 

125 Cantique des montees. 

Ceux qui se confient en Jehovah sont comme la montagne de Sion ; 

Elle ne chancelle point, 

Elle est assise sur sa base pour toujours. 



3 

4 
5 

6 

7 
8 



6. Faites des vmux % litt. demandez la paix* 

7. Dans tes murs. LXX et Vul$., dams ta 
force (ta forteresse). — La prospinti dans tes 
palais; ou bien, lasicuriti dans tesforteresses, 

CXXIV, 1. De David* Manque dans les 
LXX. 



4.5. LXX et Vulg. Notre ame a traversi U 
torrent; petttStre notre Ame aurait-elU tra- 
verse Us eaux impitususes. 

CXXV, 1. LXX et Vulg.. ...de Stonltlue 
sera jamais ibr&nli eelm g*i habits dans 
JirusaUm* 
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Ps. CXXV, 2. 



V«« LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXXVII, 5. 



■> 
j 



126 



^ 
J 



127 






Jerusalem a autour d'elie une ceinture de montaen.s • 

Ainsi Jehovah entoure son peuple 

Des maintenant et a jamais. 

Le sceptre des mechants ne restera pas sur Fherita^e des iustes, 

Ann que les justes ne portent pas aussi leurs mains vers Tiniquite. 

Jehovah, repands tes bontes sur les bons 

Et sur ceux qui ont le coeur droit. 

Mais ceux qui se detournent en des voies tortueuses 

Que Jehovah les abandonne avec ceux qui font le rral » 

Paix sur Israel! 

PSAUME CXXVI (Vulg. CXXV). ->/, du retour Pnere pota ceux 

qui sont encore captifs. 
Cantique des montees. 

Quand Jehovah ramena les captifs de Sion, 

Ce fut pour nous comme un songe. 

Alors notre bouche fit entendre des cris joveux 

Notre Iangue des chants d'allegresse. " ' 

Alors on repeta parmi les nations : 

" Jehovah a fait pour eux de grandes choses. '* 

Out, Jehovah a fait pour eux de grandes choses* 

Nous sommes dans la joie. ' 

Jehovah, ramene les restes de nos captifs, 
Comme in fats cottier les torrents dans le Midi. 
Ceux qui sement dans les larmes, 
Moissonneront dans rallegresse. 
lis vont, ils vont en pleurant, 
Portant et jetant la semence; 
Ils reviendront avec des cris de joie, 
Portant les gerbcs de leur moisson. 

PSAUME CXXVII (Vulg. CXXVI). - Tout tim zient de Dieu. 
Cantique des montees. De Salomon. 
Si Jehovah ne batit pas la maison, 
En vain travaillent ceux qui la batissent; 
Si Jehovah ne garde pas la cite, 
En vain la sentinelle veille a ses portes. 
C'est en vain que vous vous levez avant le jour, 
Et que vous retardez votre repos, 
Mangeant le pain de la douleur : 
l\ donne autant a ses bien-aimes pendant leur sommeil. 
it J 111 h * rita S e du Seigneur que les enfants; 
Une recompense, que les fruits d'un sein fccond. 
Comme les fleches dans la main d'un guerrier 
Amsi sont les fils de la jeunesse. 
Heureux l'homme qui en a rempli son carquois ! 
lis n'auront point & rougir 
Quand ils devront repondre aux ennemis a la porte de la vilU. 



3- U sceptre ne retUra pas. LXX et Vulg., 
t%Viff ra *X* U * c # tr * ** mdckants. 
wt?. 7: ■ ! * U C9mm *** **>*&* LXX et Vulg., 

r v vSK comm * dts console's. 
.» v 'i Yl b 2 ' Ei <n" w**retardtz,*ic LXX 
« Vulg., Isvtmus (LXX, [c'est en vain)..., 
<t que vous vous leves) afrit avoir pris voire 



re fas, vous orri manges lepaJn de la douleur, 
alors on U donne d ses bien-atmis U sommeil. 
4. testis de I* jeunesse. LXX ct Vulg., Us 
Jits aes oannis, 

5- Qui en a rempli son canfuois; LXX et 
Vuig.. qui en a selon son <//«>. — lis nan- 
rontM pereet le fils; LXXet Vulg., ilriaura. 
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Ps. CXXVIII, r. V ME LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXXX, 5. 

PSAUME CXXVin (Vulg. CXXIX). — Bonheur domestiqite du fidele. 

128 Cantique des montees. 

Heureux l'homme qui craint Jehovah, 
Qui marche dans ses voies ! 

2 Tu te nourris alors du travail de tes mains; 
Tu es heureux et comble de biens. 

3 Ton epouse est comme une vigne feconde 
Dans Finterieur de ta maison; 

Tes fils, comme de jeunes plants d' Olivier 
Autour de ta table. 

4 Voila comment sera beni 
Celui qui craint Jehovah. 

5 Que Jehovah te benisse de Sicn! 
Puisses-tu voir Jerusalem florissantc 
Toiis les jours de ta vie! 

6 Puisses-tu voir les enfants de tes enfants! 
Que la paix soit sur Israel! 

PSAUME CXXIX (Vulg. CXXVIII). — Remerciements a Jehovah qui a dilivrt 

son peuple. Maledictions conire les ennemis. 

129 Cantique des montees . 

lis m'ont cruellement opprime des ma jeunesse, — 
Qulsrael le dise ! — 

2 lis m'ont cruellement opprime des ma jeunesse, 
Mais ils n'ont pas prevalu contre moi. 

3 lis ont laboure mon dos, 

Ils y ont trace de longs sillons. 

4 Mais Jehovah est juste : 

II a coupe les hens des mediants. 

5 Qu'ils soient confondus et qu'ils reculent au loin 

Tous ceux qui haissent Sion ! ' 

6 Qu'ils soient comme I'herbe des toits, 
Qui seche avant qu'on Parrache; 

7 Le moissonneur n'en remplit pas sa main, 
Ni celui qui lie les gerbes son giron; 

S Et les passants ne disent pas : 

" Que la benediction de Jehovah soit sur vous ! " 
— " Nous vous benissons au nom de Jdhovah. " 

PSAUME CXXX (Vulg. CXXIX). — Psaume de penitence. 

130 Cantique des montees. 

Du fond de Pabime jc crie vers toi, Jdhovah. 

2 Adonai, ecoute ma voix; 

Que tes oreilles soient attentives 
Aux accents de ma priere ! 

3 Si tu gardes U souvenir de Finiquite, Jeliovah, 
Adonai, qui pourra subsister? 

4 Mais aupres de toi est le pardon. 
Afiu qu'on te revere. 

5 J'espere en Jdhovah; mon dme espere, 
Et j'attends sa parole. 



CXXIX, 3. LXX et Vulg., sur men dot les 
pickeurt ont f org* % frappe**' comme sur une en- 
clume, ils ont prolongi unr iniquiti. 

4. Les liens, Us cerdes avec lesquelles ils me 
liaient au joug. LXX et Vulg., la tite ou lecon. 

CXXX, 4-7. LXX et Vulg., Mais aupris 



dt toi est Is pardon, et & cause de (a lot je 
t attends t Seigneur/ mon Ame attend, cou- 
fiante dans ta parole. Mon dme a mis son 
espoir dans le Seigneur. Depuis la vetUt du 
matin jusqu'd la nuit, qu'/srafl espere dans 
U Seigneur. Car avec Jtkovatt. etc. 
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Ps. CXXX, 6. Vme LIVRE DES PSAUMES> ps CXXXIIj I2 

6 Mon ame aspire apres Adonai " ~ ~ 
Plus que les guetteurs de la nuit n'aspirent apres l'aurore, 

N aspirent apres l'aurore. ' 

7 Israel, mets ton espoir en Jehovah ! 
Car avec Jehovah est la misericorde, 
Avee Iui une surabondante delivrance. 

S C'est Iui qui rachetera Israel 

De toutes ses iniquites. 

PSAUME CXXXI (Vulg. CXXX). - Profusion d< humility 
131 Cantique des montees. De David. 

Jehovah, mon cosur ne s'est pas enfle d'orgueil 
Et mes regards ne se sont pas portes en haut. * 
Je ne recherche point les grandes choses 
Ni ce qui est eleve au-dessus de moi. 
^ Non; je tiens mon ame dans le caime et le silence. 

Lomme un enfant sevre sur le sein de sa mere 
Comme l'enfant sevre mon ame est en moi. ' 

3 Israel, mets ton espoir en Jehovah ! 

Maintenant et toujours ! 

PSAUME CXXXII (Ynic. CXXXI). _ Le, prome^ ,e /^cvaA ,i David 

«ag> d'esptrance pour Pavenir. 
' 32 Cantique des montees. 

Souviens-toi, Jehovah, de David, 
De toutes ses peines ! 
^ II fit ce serment a Jehovah, 

Ce voeu au Fort de Jacob : 

3 " Je n'entrerai pas dans la tente ou j'babite, 
Je ne monterai pas sur le lit ou je repose; 

4 I* ^, accorderai Point de sommeil a mes yeux, 
m d assoupissement a mes paupieres, 

5 Jusqu'a ce que j'ai trouve un lieu pour Jehovah 
Une demeure pour le Fort de Jacob. " 

6 Void, entendions-nous dire, qu'elle est a Ephrata- 
Nous 1 avons trouvee dans les champs de Jahar ' 
AUons au tabernacle de Jehovah, 
Prostcrnons-nous devant I'escabeau de ses pieds 
Leye-toi, Jehovah, viens au lieu de ton repos, 

Toi et Tarche de ta majeste ! 

9 Que tes pretres soient revetus de justice, 

Et que tes fidelcs poussent des cris d'allieresso ' 

10 A cause de David, ton serviteur, 
Ne repousse pas la face de ton Oint ! 

11 ' Jehovah a jure a David la verite, 
II ne s'en departira pas : 
Je mettrai sur ton trone le fruit de ton sein. 
Si tes fils gardent mon alliance, 
Et les preceptes que je leur enseignerai, 

L CXXXI, i. De David: manque dans les j a, Fori dt Jacob, LXX et Vul*. Dicu de 
alYY**'*i «••• . ; Jacob, 
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Ps. CXXXII, 13. V« E LIVRE DES PSAUMhS. Ps. CXXXV, 4. 

Leurs fils aussi, a lout jamais, 
Seront assis sur ton trone. " 

13 Car Jehovah a choisi Sion, 

II l'a desiree pour sa demeure. 

14 " C'est le lieu de mon repos pour toujours; 
J'y habiterai, car je Tai desiree. 

15 Je repandrai de riches benedictions sur sa subsistance, 
Je rassasierai de pain ses indigents. 

16 Je revetirai de salut ses pretres, 

Et ses fideles pousseront des cris d'allegresse. 

17 La je ferai grandir la puissance de David, 
Je preparerai un uambeau a mon Oint. 

18 Je revetirai de honte ses ennemis, 

Et sur son front resplendira son diademe. 

PSAUME CXXXIII (Vulg. CXXXII). — // est donx pour des f re res 

d'kabiter ensemble, 

133 Cantique des montees. De David. 

Qu'il est bon, qu'il est doux 

Pour des freres d'habiter ensemble ! 

2 C'est comme Fhuile precieuse qui, repandue sur la tete, 
Coule sur la barbe, sur la barbe d' Aaron, 

Et descend sur le bord de son vetement. 

3 C'est comme la rosee de l'Hermon 
Qui descend sur les sommets de Sion. 

Car c'est la que Jehovah a etabli la benediction, 
La vie, pour toujours. 

PSAUME CXXXIV (Vulg. CXXXIII). — Invitation aux pritres et aux Ikntts 

a /oner Dieu nuit et jour. 

134 Cantique des montees. 

^enissez Jehovah, vous tous, ses serviteurs, 

y ui etes de service dans la maison de Jehovah pendant les nuits. 

2 Levez les mains vers le sanctuaire, 
Et benissez Jehovah. 

3 Que Jehovah tc benisse de Sion, 
Lui qui a fait les cieux et la tcrre ! 

PSAUME CXXXV (VULG. CXXXIV). — Louange a Dieu. Ses attvres dam la 
nature et dans Phistoire d' Israel; sa prominence sur les tdotes. 

Alleluia. 

135 Loucz le nom de Jehovah, 
Louez-le, serviteurs de Jehovah, 

2 Vous qui faites le service dans la maison de Jehovah, • 
Dans les parvis de la maison de notre Dieu. 

3 Louez Jehovah, car Jehovah est bon; 

Chantez son nom sur la harpe, car il est plein de' douceur. 

4 Car Jehovah s'est choisi Jacob, 

// s'est choisi Israel pour en f aire son heritage. 



x S ..?tf^m/tfitt:r;axnsiLXX.VuIg. > xawrtV. I LXX et Vulg. ajoutent :: dan s Us parvh deU 
17. Jtfir* "groHdtr, Utt. f fiouss* d David, maison <U notre Duu. Ces versions rattachen. 
a la maison de David, une come y symbole de 

1 • ^ « * «W 



gloire et de prosperity. 

x8. Et sur son front rtspUndira^ lilt. fl*u- 
rira f son diadime. LXXet Vulg., fttnrira ma 
saniiificaiion ou ma sainteif. 

CXXXIV, 1. Da ** /* maison de Jihovah. 



pendant Us nuits a ce qui suit. 

CXXXV, 1. Comp. Ps. cxih. f. Ce Psamne 
est tout entier compos* de reminiscences et de 
fragments d'ouvrages anteneurs. 

a. Comp. Ps. cxvi, 19. 

4. Comp. Deut. vii, 6. 
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Ps. CXXXV, 5. Vme LIVRE DES PSAUMES. P s . CXXXVI, 6. 
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Oui, je le sais, Jehovah est grand, " ~" 

Notre Seigneur est au-dessus de tous Ies dieux. 

Tout ce que veut Jehovah, il le fait, 

Dans les cieux et sur la terre, 

Dans la mer et dans tous les abimes. 

II fait monter les nuages des extremites de la terre 

II en fait jaillir les eclairs et la pluie, 

II tire le vent de ses tresors. 

II frappayofo les premiers-nes de FEgypte . 

Depuis l'homme jusqu ; a l'animal. 

II fit eciater des signes et des prodiges au milieu de toi, 6 Eeypte. 

Contre Pharaon et tous ses serviteurs. 

II frappa des nations nombreuses, 

Et fit mourir des rois puissants : 

Sehon, roi des Amorrheens, 

Og, roi de Basan, 

Et tous les rois de Chanaan. 

Et il donna leur pays en heritage, 

En heritage a Israel, son peuple. 

Jehovah, ton nom subsiste a jamais; 
Jehovah, ton souvenir dure d'ageen age. 
Car Jehovah fait droit a son peuple, 
Et il a compassion de ses serviteurs. 
Les idoles des nations sont de Targent et de Tor, 
Ouvrage de la main des hommes. 
Elles ont une bouche et ne parient pas; 
Elles ont des yeux et ne voient pas. 
Elles ont des oreilles et n'entendent pas; 
De leur bouche ne sort pas meme un souffle. 
Qu'ils leur ressemblent ceux qui les font, 
Tous ceux qui se consent en elles! 

Maison d'Israel, benissez Jehovah! 
Maison d'Aaron, benissez Jehovah ! 
Maison de Levi, benissez Jehovah! 
Vous qui craignez Jehovah, benissez Jehovah! 
Que de Sion soit beni Jehovah, 
Qui habite Jerusalem ! 
Alleluia! 

I'SAUME CXXXVI (VtLG. CXXXV). - Litanu e » Vhonneur du CrAUtur 

et du Bienfaiteur d' Israel* 

Rendez hommage a Jehovah, car il est bon, 

Car sa misericorde est eternelle. 

Rendez hommage au Dieu des dieux, 

Car sa misericorde est eternelle. 

Rendez hommage au Seigneur des seigneurs, 

Car ^a misericorde est eternelle. 

A celui qui seul opere de grands prodiges, 
Car sa misericorde est eternelle; 
Qui a fait les cieux avec sagesse, 
Car sa misericorde est eternelle; 
Qui a etendu la terre sur les eaux; 
Car sa misericorde est eternelle; 



6. Comp. Ps. cxv, 3. 

7. Et lapluit, Mtu/our la pluie. 

8. Comp. ExocL xii, 39. 

9- Comp. p s , cv# a - sv cj^jjv^ l$t 

10. Comp. Deut.vii, 1; Jos. xii, u 7 ; xxiii.g. 
n. Lomp. Nombr. xxi, 24 sv. Deut Hi, 8sv. 



Ps. xxxvi, 17. Tous les rois. LXX et Vulsr., 
tous ies royaumes, 

13. Comp. Exod. iii, 15; Pi cii, 13. 

14. Comp. Deut. xxxii, 36; ?s. xc, 13. 
15**0. Emprunte* i Ps. cxv, 4-1 1. 
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Ps. CXXXVI, 7. 



Vme LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXXXVII, 5. 



7 Qui a fait les grands luminaires, 
Car sa misericorde est eterneile, 

8 Le soleil pour presider aux jours, 
Car sa misericorde est eterneile, 

9 La lune et les etoiles pour presider a la nuit, 
Car sa misericorde est eterneile; 

10 A celui qui frappa les Egyptiens dans lcurs premiers- nes, 

Car sa misericorde est eterneile, 
u II fit sortir Israel du milieu d'eux, 

Car sa misericorde est eterneile, 

12 D'une main forte et d ? un bras etendu, 
Car sa misericorde est eterneile; 

13 A celui qui divisa en deux la mer Rouge, 
Car sa misericorde est eterneile, 

14 Qui fit passer Israel au travers, 
Car sa misericorde est eterneile, 

15 Et precipita Pharaon et son armee dans la mer Rouge; 
Car sa misericorde est eterneile; 

16 A celui qui conduisit son peuple dans le desert, 
Car sa misericorde est eterneile, 

17 Qui frappa de grands rois, 
Car sa misericorde est eterneile, 

18 Et fit perir des rois puissants, 
Car sa misericorde est Eterneile; 

19 Sehon, roi des Amorrheens, 
Car sa misericorde est eterneile, 

20 Et Og, roi de Basan, 

Car sa misericorde est eterneile; 

21 Qui donna leur pas en heritage, 
Car sa misericorde est eterneile, 

22 En heritage a Israel, son serviteur, 
Car sa misericorde est eterneile; • 

23 A celui qui se souvint de nous quand nous etions humilies*, 
Car sa misericorde est eterneile, 

24 Et nous delivra de nos oppresseurs, 
Car sa misericorde est eterneile; 

25 A celui qui donne a tout ce qui vit la nourriture, 
Car sa misericorde est eterneile. 

26 Rendez hommage au Dieu des cieux, 
Car sa misericorde est eterneile. 

PSAUME CXXXVII (Vulg. CXXXVI). — Les trisitsses de Pexii; 

maUdictions contrt Us ennemis* 

137 Au bord des fleuves de Babylone 

Nous etions assis et nous pleurions, 
En nous souvenant de Sion. 

2 Aux saules de ses vallees 

Nous avions suspendu nos harpes. 

3 Car la nos vainqueurs nous demandaient nos cantiques, 
Nos oppresseurs des chants joyeux : 

" Charitez-nous un cantique de Sion ! " 

4 Comment chanterions-nous le cantique de Jehovah 
Sur une terre etrangere? 

5 Si jamais je t'oublie, Jerusalem, 
Que ma droite oublie de se niouvoirl 



CXXXVI, 26. Vulg. ajoute \ ce vcrsct : 
Rt ndex hommage au Seigneur det seigneurs. 

CXXXVII, 1. Vulg. Ptaume <U David, de 
yMmie. 



2. Aux sanies de ses vaiiies. LXX et Vulg.i 
aux saules au milieu (Telle. 

5. Que ma droite oublie y sous-entendu If 
mouvement; LXX et Vulg..?** ma droite set* 
oublieti comme un membre hors d'usage. 
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Ps. CXXXVII, 6, Vme LIVRE PES PSAUMES. Pa. CXXXIX, 5. 

Que ma langue s'attache a mon palais, 
Si je cesse de penser a toi f 
Si je ne mets pas Jerusalem 
Au premier rang de mes joies ! 

Souviens-toi, Jehovah, des enfants d'Edom, 

Quand, au jour de Jerusalem, 

lis disaient : " Detruisez, detruisez-la 

Jusqu'en ses fondements ! " 

Fille de Babylone, vouee a la ruine, 

Heureux celui qui te rendra 

Le mai que tu nous as fait ! 

Heureux celui qui saisira tes petits enfants 

Et les brisera contre la pierre ! 

PSAUME CXXXVIII (Vulg. CXXXTOJ. - Cantique factions de graces. 

Que tons les rots de la terre louent JSkovah. 
De David. 

Je veux te louer de tout mon cceurj 

Te chanter sur la harpe en presence des dieux. 

Je veux me prosterner dans ton saint temple, 

Et celebrer ton nom a cause de ta bonte et de ta fidelite, 

Parce que tu as fait une promessc magnifique, 

Au-dessus de toutes Us gloires de ton nom. 

Le jour ou je t ! ai invoque, tu m'as exauce, 

Tu as rendu a mon ame la force et le courage. 

Tous les rois de la terre te ioueront, Jehovah, 

Quand Us auront appris les oracles de ta bouche. 

lis celebreront les voies de Jehovah, 

Car la gloire de Jehovah est grande. 

Car Jehovah est eleve, et il voit les humbles, 

Et son regard connait de loin les orgueiUeux. 

Si je suis dans la detresse, tu me rends la vie, 

Tu etends ta main pour arreter la colere de mes ennerais, 

1st ta droite me sauve. 

Jehovah achevera ce qu'il a fait pour moi. 

Jehovah, ta bonte est eternellc, 

N'abandonne pas rouvrage de tes mains ! 

PSAUME CXXXIX (Vulg. CXXXVIII). - Uymne a la science infinie de Men 
Comment Dieu, qui les connait, laisse-t-il snbsister les impies ? 

Au maitre de chant Psaume de David. 

Jehovah, tu me sondes et tu me connais, 

Tu sais quand je suis assis ou levc, 

Tu decouvres mes pensees de loin. 

Tu sais quand je suis en marche ou couche, 

Et toutes mes voies te sont familieres. 

La parole n'est pas encore sur ma langue, 

Quedeja, Jehovah, tu la connais entierement 

En avant et en arriere tu m'entoures, 

Et tu mets ta main sur moi. 



CXXXVIII, 1. De tout men caur. LXX ct 
vulg. aioutent : Car tu as entendn la parole 
tie ma douche. 

2. Parce que tu as /ait... Htt., fimree que tu 
vfait fraude, /antes*** tout ton nom, ta 
parvk LXX et Vulg., parte que tu at /ait 
gran<ijar.d*s*ut tent ton saint nom. 

3.. lu mas exauce LXX ct Vulg., exauce* 



CXXXIX, 3. Ou coucki. Vulg.. fuHtculum, 
corde de jonc (gr. <rxouw) servant de mesure : 
probable merit la direction de mes pas. 

3*5. LXXet VuJg. Et tu asprhtu toutes tttes 
vous t quoiq untie parole (LXX injuste) ne/ut 
pas sur ma langue. Void, Seigneur, que in 
connats toutes choses % les nouvelles et les am- 
ctennes;tu m'as forme* ct tu as mis ta main 
sur moi. 
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Ps. CXXXIX, 6. Vme LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXXXIX, 24. 

6 Une science aussi merveUleuse est au~dessus de ma portee, 
Eile est trop elevee pour que je puisse y atteindre. 

7 Ou aller pour me derober a ton esprit? 
Ou fuir pour echapper a ton regard ? 

8 Si je monte aux cieux, tu y es; 

Si je me couche dans le sejour des morts, te voila ! 

9 Si je prends les ailes de I'aurore, 

Et que j'aUle habiter aux confins de la mcr, 

10 La encore ta main me conduira 
Et ta droite me saisira. 

11 Et je dis : Au moins les tenebres me couvriront^ 
Et la nuit sera la seuie lumiere qui m'entoure : 

12 Les tenebres n'ont pas pour toi d'obscurite; 
Pour toi la nuit brille comme le jour, 

Et les tenebres comme la lumiere. 

13 C'est toi qui as forme mes reins, 

Et qui m'as tisse dans le sein de ma mere. 

14 Je te rends graces d'avoir fait de moi une creature si mcrveilleuse; 
Tes oeuvres sont admirables, 

Et mon ame se plait a le reconnaitre. 

15 Ma substance n'etait pas cachee devant toi, 
Lorsque j'etais forme dans le secret, 

Tisse avec art dans les profondeurs de la terre. 

16 Je n'etais qu'un germe informe, et tes yeux me voyaient, 
Et sur ton livre etaient tous inscrits 

Les jours qui m'etaient destines, 
Avant qu'aucun d'eux fiit encore. 
1 j O Dieu, que tes pensees me semblent ravissantes ! 

Qu*elles sont nombreuses les ozuvres de ta sagesse! 
Si je veux les compter, elles surpassent en nombre les grains de sable- 
Je m'eveille, et je suis encore avec toL 

19 Dieu, ne feras-tu pas perir le mechant? 
Hommes de sang, eloignez-vous de moi ! 

20 lis parlent de toi d'une maniere criminelle, 
lis prennent ton nom en vain, eux tes ennemis ! 

21 Ne dois-je pas, Jehovah, hair ceux qui te halssent, 
Avoir en horreur ceux qui s'elevent contre toi ? 

22 Oui, je les hais d'une haine complete, 
Je les regarde comme mes propres ennemis. 

23 Sonde-moi, 6 Dieu, et connais mon coeur; 
Eprouve-moi, et connais mes pensees, 

24 Regarde si je suis sur la voie du mal, 
Et conduisrmoi dans la voie etemelle. 



— 4©4 t®t— 



iS 



a Les ailes de I'aurore. LXX, et Vulg. tuts \ »5- LXX et Vulg. Mes os ne te sont pas f«- 
ailes dis Vaurore. I ekis % putsque in les as/aits dan* le secret, nt 



xi-ia. D'autres : Si je dis : au moins Us il 
nibres me couvriront, — la nuit dement lu> 
mitre autourde toi; les tenibres n'ont pas four 
toi d*obscuriti, pour tot la nuit, etc 

13. Tu asformi. LXX et Vulg., /* asfossi- 
di>—Et qui m'as tisse* dans le sein dt ma 
mire. LXX et Vulg. tn m'as recn dis le sein 
de ma mere* 

14. LXX et Vulg. Je te lone de ce que ta 
grandeur a iclati <rune maniire itonnante; . , 
tes auvres, etc. I en vain tes citis. 
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ma substance, (formee) comme au fond de /*» 
terre. 

16. Les Jours qui m*Haient destin/s. LXX 
et Vulg. tout disposis. 

17. LXX et Vulg. Mais pour moi, d Dieu, 
vos amis sont devious extrimement honor*- 
bles; leur empire sest extrimemeni fortifi*. 

ao. LXX et Vulg. Farce que vous ditts 
(LXX tu dis) en vonsmimes : J Is recwrtmt 



Ps. CXL, i. 



V«; LIVRE DEo PSAUMES. 



Ps. CXLl, 5. 



140 



s 



10 



11 



12 



u 



14 



4 



PSAUME CXL (Vulg. CXXXLX). - Priere au millet, de la persecution. 
Au maitre de chant Psaume de David. 
Jehovah, delivre-moi de l'homme mechant, 
Defends-moi contre l'homme de violence, 
Qui meditent de mauvais desseins dans leur cueur 
Qui excitent sans cesse la guerre contre moi\ 
Qui aiguisent leur langue comme le serpent, 
Et qui ont sous leurs Ievres le venin de i'aspic. — Se'la. 

Jehovah, garde-moi des mains du mechant, 

Uefends-moi contre les hommes de violence 

Qui meditent de me faire tomber. 

Des orgueilleux cachent des pieges et des filets sous mes pas, 

lis tendent des rets le long de mon sentier, 

lis me dressent des embiiches. — Sela. 

Je dis a Jehovah : Tu es mon Dieu ! 

Ecoute Jehovah, la vobc de mes supplications. 

Jehovah Adonai, mon puissant sauveur, 

Tu couvres ma tete au jour du combat 

Jehovah, n'accomplis pas le desir des mechants, 

; \e laisse pas reussir leurs pertides desseins : ils en seraient troo fiers - Set* 

Que sur la tete de ceux qui m'assiegent P ' 

Retombe Tiniquite de leurs Ievres. 

Que des charbons ardents soient secoues sur eux r 

Que Dieu les precipite dans le feu, 

Dans des abimes d'ou ils ne relevent plus ! 

.Von, le calomniateur ne prosperera pas sur la terre, 

Jit le malheur poursuivra sans merci Thomme violent 

Je sais que Jehovah fait droit au miserable, 

Et justice au pauvre. 

Qui, les justes celebreront ton nom, 

Et les hommes droits habiteront devant ta face. 

PSAUME CXLI (Vulg. CXL). - Mane sujet. 
Psaume de David. 

Jehovah, je t'invoque; hate-toi de venir; 
Prete ToreiUe a ma voix. quand je t'invoque. 

£ u ?,M- a pn ^* e ^ devant to face c °mme l'encens, 

Et I elevation de mes mains comme I'oflrande du soir ' 

Jehovah,' mets une garde a ma bouche, 

Une sentinelle a la porte de mes Ievres. 

N'incline pas mon coeur vers le mal, 

A des actions mauvaises avec les hommes qui commettent I'iniquite* 

Que je ne prenne aucunc part a leurs festins ! H 

Que le juste me frappe, c'est une faveur; 

Qu ll me reprenne, c'est un parfum sur ma tete: 

Ala tete ne le refusera pas, 

Caralors encore je n'opposerai que ma priere a leurs mauvais desseins. 



CXL, 9. LXX ct Vulg. AV me livre pas au 
frhtur contre mon disir; ils conspirentcontre 
««». w m abandons pas, do pour on 'its triom- 

xo LXX et Vulg. La tete ou le chef des in- 
? w; ?*' "(****g*nt, quo rinlquiU de ses 
Ievres retombe sur lui. 

y. (?«V/<que Dieu) les prtcipite. LXX e* 

1 Vv£ tU t?*. #*&*"* - Dans des abt- 
*«. LXX et Vulg. t dans des misins. 



12. Sans merci; litr. avec pouss/es. LXX et 
Vulg., asaperie* 

CXLI, 3. Une sentinelle. LXX et Vulg., et 
une porte de defense. 8 

4*7. LXX et Vulg. Ne laisse pas mon camr 
(se \x\xtx)aux paroles de malice, pour ckertktr 
des excuses aux pickis avec des hommes qui 
commettent riniauite, et Je naurmi aucune 
part a leurs dftiees. — 5. Le juste me corn- 
gera dans la misiricorde et me rtprendra : 
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Ps. CXLI, 6. Vme LIVRE DES PSAUMES. Ps. CXLIII, 3. 

6 Mais bientot leurs chefs seront precipites le long des rochers; 
Et le peuple entendra mes paroles et ies aura pour agreables. 

7 Comme quand le laboureur trace des silloos et ameublit la terre, 
Ainsi nos ossements sont somes au bord du scheol. 

8 Car vers toi, Jehovah Adonai, je tourne mes yeux; 

Aupres de toi je cherche un refuge : n'abandonne pas mon ame ! 

9 Preserve- moi des pieges qu'ils me tendent, 
Des embiiches de ceux qui font le mal ! 

10 Que les mechants tombent dans leurs propres filets, 

Et que j ? echappe en meme temps 1 

PSAUME CXLII (Vulg. CXLI). — Mme sujeL 

142 Cantique de David. Lorsqu'il etait dans la caverne. Priere, 

2 De ma voix je crie a Jehovah, 
De ma voix j 'implore Jehovah; 

3 Je repands ma plainte en sa presence, 
Devant lui j'expose ma detresse. 

4 Lorsqu'en moi mon esprit defaille, 
Toi tu connais mon sentier; 

Tu sais que, dans la route ou je marche, 
lis me tendent des pieges. 

5 Jette les yeux a ma droite et vois : 
Personne ne me reconnait; 

Tout refuge me fait defaut, 
Nul n'a souci de mon ame. 

6 Je crie vers toi, Jehovah, 
Je dis : Tu es mon refuge, 

Mon partage sur la terre des vivants ! 

7 Prete Toreille a ma plainte, 
Car je suis malheureux a Texces; 

Delivre-moi de ceux qui me pounmivent, / 

Car ils sont plus forts que moi, 

8 Tire mon ame de cette prison, 
Afin que je celebre ton nom; 
Les justes triompheront avec moi 
De ce que tu m'auras fait du bien. 

PSAUME CXLIII (Vulg. CXLil). — Mime sujet. 

143 Psaume de David. 

Jehovah, ecoute ma priere; 
Prete I'oreille a mes supplications. 
Exauce-moi dans ta verite et dans ta justice, 

2 N'entre pas en jugement avec ton serviteur, 
Car aucun homme vivant n'est juste devant toi, 

3 Tu le vois, Tennemi en veut a ma vie, 
II me tient abattu a terre; 



mat's Chuile du picheur ne parfumera point 
ma tite. Car (j'opposerai) encore ma priire A 
ce qui les/fatte. — 6. Leurs juges ont e*ti pri- 
cipttis It long dun rocker. Its entendront mes 
paroles parce quelles sont agriables (LXX 
et Vulg. fuissantes). — 7. Comme la motte qui 
est disperses sur le sol, nos ossements sont 
disperses... 

8. y abandonne pas mon ame. LXX et Vulg., 
ne nidie pas la vie* 

to. Dans Uurs propres HUts. LXXet Vulg., 
dans son filet* le filet de Dieu. — Quefichap- 
jpe *h mime temps. LXX et Vulg., pour moije 
suis seul.jnsqu d ce queje passe. 



CXLII, t. Lorsou'it itait dans la caverne* 
Corap. I Sam. xxii ou xxiv. 

5. Jette les yeux a droite. LXX et Vulg., 
je regarde a ma droite etf 'examine. 

8. Les justes triompheront. litt. prendnmt 
des couronnes. LXX et Vulg., ies justes 
m'attendent. attendent, les yeux fixds sur 
moi, jusqna ce que tu prennes en main ma 
cause. 

CXLIII, i. Psaume de David. LXX et 
Vulg., quand son fils Absalom le poursni> 
vait. 

3. II me tient; litt., ilfouU & terre ma vie. 
— // me religue; litt. il me fait habiter. 
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Ps. CXLIII, 4. 



V*e LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXLIV, 7. 



4 
6 



S 



9 
10 

11 

12 



II me relegue dans les lieux tenebreux, 

Comme ceux qui sont morts depuis longtemps. 

Mon esprit defaiile en moi, 

Mon coeur est trouble dans mon sein. 

Je pense aux jours d'autrefois, 

Je medite sur toutes tes oeuvres, 

Je redeems sur Pouvrage de tes mains. 

J'etends vers toi mes mains supplianles 

Et mon ame, comme une terre dessechee, soupire apres toi. — 

Hate-toi de nrexaucer Jehovah; 

Mon esprit va defaillir. 

Ne me cache pas ta face, 

Je deviendrais semblable a ceux qui descendent dans la tombe. 

Fais-moi promptement sentir ta bonte, 

Car cest en toi que j'espere; 

Fais-moi connaitre la voie ou je dois marcher, 

Car cest vers toi que j'eleve mon ame. 

Delivre-moi de mes ennemis, Jehovah, 

Je me refugie aupres de toi. 

Apprends-moi a faire ta volonte, 

Car tu es mon Dieu. 

Que ton bon esprit me conduise dans la voie droitc ! 

A cause de ton nom, Jehovah, rends*moi la vie; 

Dans ta justice, retire mon ame de la detresse. 

Dans ta bonte, aneantis mes ennemis, 

Et fais perir tous ceux qui nvoppriment, 

Car je suis ton serviteur. 

PSAl'ME CXLIV (Vulg. CXLIII). — Quapns avoir dya secouru son peuple 
1 out re us ennemis, Dieu ltd donne une vichire definitive. Lc bonheur et la 
prospiriU dans la paix> 

144 De David. 

Beni soit Jehovah, mon refuge, 

Qui a dresse mes mains au combat, 

Et mes doigts a la guerre, 
2 Mon bienfaiteur et ma forteresse, 

Ma haute retraite et mon liberateur, 

Mon bouclicr, celui qui est mon refuge, 

Qui nPassujettit mon peuple ! 
j Jehovah, qu'est-ce que Phomme pour que tu le connaisses? 

Lc fils de Phomme, pour que tu prennes garde a lui? 

4 L'homme est semblable a un souffle, 
Ses jours sont comme Tombre qui passe. 

5 Jehovah, abaisse tes cieux et descends; 
Touche les montagnes, et qu'elles s'embrasent; 
Fais briller les eclairs, et disperse les ennemis; 
Lance tes fleches, et mets-Ies en deroute. 

Etends tes mains d'en haut, x 

Delivre-moi et sau\c-moi des grandes eaux, 
De la main des fils de Petranger, 







7 



4- Comp. Ps. cxlii, 4; cix, 32. 
5 Comp. Ps. Uxvii, passim. 
7- Comp. Ps. lxix, 18: xxvii, a; 
lxxxvm, 5. 

CXLIV, i. Psaume dt David. 
Vu\s. t autre Goliath. 

Les v. i-n renferment des emprunts, notam- 
ment au Ps. xviii (II Sam. xxii); 

'•J. Comp. Ps. xviii, 2, 3( 47 S v. II Sam. 



cu, 3;xxviii, 1; 
LXX et 



xxii, 44. — Mon r cher. LXX et Vulg., won 
Dieu. — Mon bien r aiteur. LXX et Vulg.. ma 
mis/ricorde. — Mt 1 haute retraite. LXX et 
Vulg., mon south n. — Mon bouclier. LXX 
et Vulg., Monproiecltur. 

3* Comp. Ps. vi-'i, 5. 

4. Comp. Ps* 3 xxviii. 6 sv.; Ixii, 10; cii, 12. 
A un souffle. LX X et Vulg., a la vaniti. 

5-7. Comp. Ps. Tviii, 5, 10, 17. 
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Ps. CXLIV, 8. 



Vme LTVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXLV, 9. 



9 
10 

11 



12 



*3 



H 



*5 



L45 



S 
6 



Dont la bouche profere le mensonge, 
Et dont la droite est une droite parjure. 

Dieu, je te chanterai un cantique nouveau, 

Je te celebrerai sur le luth a dix cordes. 

Toi qui donnes aux rois la victoire, 

Qui sauves du glaive meurtrier David, ton serviteur, 

Delivre-moi et sauve-moi de la main des fils de I'etranger, 

Dont la bouche profere le mensonge, 

Et dont la droite est une droite parjure. 

Que nos fils, comme de jeunes plants, 

Grandissent pieins de la seve de lour jeunesse ! - 

Que nos filles soient comme les colonnes angulaires, 

Dont les ornements varies embellissent nos palais ! 

Que nos greniers, toujours remplis, 

Regorgent de toutes sortes de provisions ! 

Que nos brebis, dans nos campagnes, 

Se multiplient par milliers et par myriades ! 

Que nos genisses soient fecondes ! 

Qu'il n'y ait a nos murailhs ni breche, ni issue ! 

Qu'aucun cri d'alarme ne retentisse dans nos places publiques ! 

Heureux le peuple qui jouit de ces biens ! 

Heureux le peuple dont Jehovah est le Dieu ! 

PSAUME CXLV (Vulg. CXLIV,. — Chant de louange m riionncur 
de la puissance et de la bonte infinUs du Createur, 

Chant de louange. De David. 

Je veux t'exalter, mon Dieu, 6 Roi, 

Et benir ton nom a jamais et toujours. 

Je veux chaque jour te benir, 

Et celebrer ton nom toujours et a jamais. 

Jehovah est grand et digne de toute louange, > 

Et sa grandeur est insondable. 

D'age en age on celebrera tes ocuvres, 

On pubiiera les merveilies de ta puissance. 

Je dirai F eclat glorieux de ta majeste, 

Je chanterai tes ocuvres prodigieuses. 

On parlera de ta puissance redoutable, 

Et je raconterai ta grandeur. 

On proclamera le souvenir de ton immense bonte, 

Et on celebrera ta justice. 

Jehovah est misericordieux et compatissant, 

Lent a la colerc et plein de bonte. 

Jehovah est bon envers tous, 

Et sa misericordc s'etend sur toutes sea creatures. 



12-15. Probablemem •.;;« fragment prisailleurs 
(non dans la Bible) et introduit ici pour indt- 

3uer le bonheur qui doit suiyrc le triomphe 
e^nitif. xa. Nos fit:,,. Dans LXX et Vulg., 
tous les pronoms sont a la 3 C pers. : ieursJUs^ 
leurs jilles % etc. LXX et Vulg. 12. Leurs fits 
sont comme de nouveltes plautes dans leurjeu- 
uesse, hurt filUs sont paries et omies a ta 
maute're d'tm temple, 13. Leurs greniers sont 
pieins. dibordent de i'un dans I' autre, Leurs 
brebis sont/icondes % innombrables quand elles 
sortent (du hercail). 14. Leurs ghtisses sont 
grasses. It riy a pas de ruine & leur mur y ni 
de brick*; Pas de clameur dans leurs places, 
15. lis proclament heureux le peuple qui jouit 
de ces biens, Heureux te peuple qui a le Sei- 



gneur pour son Dieu, Comme on le voit, dans 
la Vulgate le bonheur materiel de j'ennemi est 
oppose au bonheur du peuple choisi qui honore 
le vrai Dieu. 

CXLV, 1. Ce Psaume est alphab&ique: Les 
distiques commenccnt successivement par les 
diverses lettres de l'alphabet. La strophe Nun 
manque dans I'hebreu. * 

4. D' Age en Age,.. LXX et Vulg. Les Ages 
et tes Ages cilibreront,., 

«,. De ta majeste. LXX et Vulg., de ta sain- 
tete, — Je dirai..., je raconterai,,, LXX et 
Vulg., its diront ..., its raconteront, Meme 
substitution de la 3« pers. plur. a la x re sing, 
dans les deuxiemes merabresdes v. 6, 7. 
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Ps. CXLV, io, V*E LIVRE PES PSAUMES. , Ps. CXLVI, 9. 

to Toutes tes oeuvres te louent, Jehovah, 

Et tes fideles te benissent 

1 1 lis disent la gioire de ton regne, 
Et proclament ta puissance, 

12 Afin de faire connaitre aux hommes sa puissance, 
Et le ^lorieux eclat de son regne. 

13 Ton regne est un regne etemel, 

Et ta domination subsiste dans tous les ages. 

14 Jehovah soutient tous ceux qui tombent, 
II redresse tous ceux qui sont courbes. 

15 Les yeux de tous les etres sont tournes vers toi dans Tattente, 
Et tu leur donnes la nourriture en son temps. 

16 Tu ouvres ta main, 

Et tu rassasies de tes biens tout ce qui respire. 

17 Jehovah est juste dans toutes ses voies, 
Et misericordieux dans toutes ses oeuvres. 

\S Jehovah est pres de tous ceux qui i'invoquent, 

De tous ceux qui I'invoquent d'un cceur sincere. 

19 II accomplit les desirs de ceux qui ie craignent, 
II entend leur cri et il les sauve. 

20 Jehovah garde tous ceux qui raiment, 
Et il detruit tous les mechants. 

21 Que ma bouche publie la louange de Jehovah 
Et que toute chair benisse son saint nom, 
Toujours, a jamais ! 

PSAUME CXLVI ,Vulg. CXLV). — Louange a Dieu et am fame en sa 

pttissance et en sa bonU. 

146 Alleluia! 

Mon ame, loue Jehovah ! 

2 Toute ma vie je veux louer Jehovah, 

Jusqu'a mon dernier jour je veux chanter mon Dieu. 

3 Ne mettez pas votre confiance dans les princes, 
Dans les tils de l'homme, qui ne'peuvent sauver. 

4 Leur souffle s'en va, ils retoument a leur poussiere, 
Et ce meme jour leurs desseins s'evanouissent 

5 Heureux celui qui a pour sccours le Dieu de Jacob, 
Qui met son espoir en Jehovah, son Dieu ! 

6 Jehovah a fait le ciel et la terre, 
La mer et tout ce qu'elle renferme; 
II est a jamais fidele a sa parole. 

7 II rend justice aux opprimes, 

II donne la nourriture a ceux qui ont faim. 

Jehovah delivre les captifs; 
S Jehovah ouvre les yeux des aveugles; 

Jehovah releve ceux qui sont $ourbes; 

Jehovah aime Jes justes; 
9 Jehovah protege les etrangers, 

II soutient Forphelin et la veuve; 

Mais il renverse la voie des m&nants. 



12. Satuissa*ct.,. t so*rign€* LXX et Vulg., 
ta puissance... t ton rij>ne. 

1 \2* , Apris le ver8 * x 3» on I»t dans tes LXX et 
la Vulg. ; Jihmtak est JideU dans toutts ses 
paroUs, et saint dans toutes ses auvrts. Ce 
versct pom-rait commencer par un noun et com- 
Wer la lacune que prdsente Khlbreu dans. la 



16. De Us 6iens % litt. de b<m vonloir. D'au- 
ires : tu rassasies a sonhait. 

17. Et mistrkordieux. LXX et Vulg., et 
saint* " , 

CXLVI, 1. Ailtiuia. LXX et Vulg. ajoo- 
tent : D*A{$fe et de ZacharU. 



sene alphab£tiaue. 



10 



Ps. CXLVI, 10. 



Vme LIVRE DES PSAUMES. 



Ps. CXLVII, 20. 



Jehovah est roi pour i'eternite; 
Ton Dieu, 6 Sion, subsiste d'age en age. 
Alleluia ! 



8 



PSAUME CXLVn (Vulg. CXLVI et CXLVII). - Louange a Dieu dont la 
putssame et la bontt se manifested dans la nature et dans Chistoire d' Israel, 
specialenmtt dans sa restauration apres PexiL 

147 Alleluia [Louez Jehovah], 

Car il est bon de celebrer notre Dieu, 
Car il est doux, il est bienseant de le louer. 

2 Jehovah rebatit Jerusalem, 

II rassemble les disperses d'Israel. 

3 II guerit ceux qui ont le coeur brise, 
Et il panse leurs blessures. 

4 II compte le nombre des etoiles, 
II les appeile toutes par leur nom. 

5 Notre Seigneur est grand, et sa force est infinie, 
Et son intelligence n'a pas de limites. 

6 Jehovah vient en aide aux humbles, 
II abaisse les mechants jusqu'a terre. 

7 Chantez a Jehovah un cantique d'actions de graces, 
Celebrez notre Dieu sur la harpe ! 
II couvre les cieux de nuages, 
Et prepare la pluie pour la terre; 
II fait croitre l'herbe sur les montagnes. 
II donne la nourriture aux troupeaux, 
Aux petits du corbeau qui crient vers lui. 
Ce n'est pas dans la vigueur du cheval qu'il se complait, 
Ni dans les jambes de l'homme qu'il met son plaisir; 
Jehovah aime ceux qui le craignent, 
Ceux qui esperent en sa bonte. 

Jerusalem, celebre Jehovah; 
Sion, loue ton Dieu. 

Car il affenntt les verrous de tes potfes, 
II benit tes fils au milieu de tes murs, 
II assure la paix a tes frontieres, 
II te rassasie de la fleur du froment, 
II envoie ses ordres a la terre; 
Sa parole court avec vitesse. 
II fait tomber la neige comme une blanche toison, 
II repand le givre comme dela cendre, 
II jette ses glacons par morceaux; 
Qui peut tenir devant ses frirnas? 
II envoie sa parole, et il les fond; 
II fait souffler son vent, et les eaux coulent. 
C'est lui qui a revele sa parole a Jacob, 
Ses lois et ses ordonnances a Israel. 
II n'a pas fait de meme pour les aJtres nations; 
Elles ne connaissent pas ses ordonnances. 
Alleluia ! 



10 



11 



12 



13 
16 

18 



19 



20 



CLXVII, x. Alleluia. LXX et Vulg. ajou- 
tent : D % Aggie et de Zacharie. Ce Psaume 
reuferme trots senes de pensees semblables 
(vers. i-6, 7-11, xa-ai); chaque serie pourrait 
former un cantique ind^pendant. La troisteme 
a iU 1 ea effet, d£tach6e des deux premieres 
pour former le Ps. cxlvii des LXX et de la 
Vulgate: Lauda Jerusalem DomittHm. 

Car ilett bon % etc. LX X et Vulg. , car le chant 
(en son honneur) est boni on'4 notre Dieu la 



louante sett aerfable (Vulg., et digne de lui). 

8. LXX et Vulg. ajouteot un 4* membre : et 
les ilantes four V mage de Vhomme % emprunte' 
a Ps. civ, 14. 

%2. let commence le Pa. cxlvii des LXX et 
de la Vulg. : Linda, Jerusalem, avee ce litre : 
AlletHlalLX\,d t Afg*'eetdeZackarU). 

14. A tetfro*tiin$\ ou bien a tan territoirt. 

18. II fait seuffitr son vent. LXX et Vulg., 
son vent souffle. 
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Ps. CXLVIII, i. V*= LIVRE DES PSAUMES. P s . CXLI>'. 8. 

~ ' * 

PSAUME CXLVUI. - Que Mutes les crAUuns du del et de la terre sumsseni 

pour letter Dieu. 
Alleluia! 

148 Louez Jehovah du haut des cieux, 
Louez-le dans les hauteurs ! 

2 Louez-le, vous tous, ses anges; 
Louez- Ie, vous toutes, ses armees ! 

3 Louez-le, soleil et lune; 

Louez-le, vous toutes, etoiies brillantes ! 

4 Louez-le, cieux des cieux, 

Et vous, eaux, qui etes audessus des cieux ' 

5 Qu'ils louent le nom de Jehovah; 

Car il a commande, et ils ont ete crees. 

6 II les a etablis pour toujours et a jamais; 

II a pose des lois qu'on ne transgressera pas. 

7 De la terre, louez Jehovah, 
Monstres marins, et vous tous, oceans, 

S Feu et grele, neige et vapeurs de Fair, 

v ents impetueux, qui executez ses ordres, 
9 Montagnes, et vous toutes, collines, 

Arbres fruitiers, et vous tous, cedres, 
io Animaux sauvages et troupeaux de toutes sortes 

Re. ales et oiseaux ailes, 

1 1 Rois de la terre et tous les peuples, 
Princes et vous tous, juges de la terre, 

1 2 Jeunes homines et jeunes^vierges, 
Vieillards et enfants, — 

• 3 Qu'ils louent le nom de Jehovah, 

Car son nom seui est grand, 

Sa gloire est au-dessus du ciel et de la terre. 
14 II a releve la puissance de son peuple, " 

Sujet de louange pour tous ses fideles, 

I our les enfents d'Israel, Ie peuple qui est pres de Iui, 

Alleluia ! 

PSAUME CXLIX. — Hymne de triompht apris la vietoire. 
Alleluia I 

149 Chantez a Jehovah un cantique nouveau; 

Que sa louange retentisse dans 1'assembJee des saints ' 

2 Qu Israel se rejouisse en son Createur, 
Que les fils de Sion tressaillent en leur Roi ! 

3 Q^ite louent son nom dans leurs danses, 
Qu'ils le chantent avec le tambourin et la harpe ! 

4 Car Jehovah se complait dans son peuple, 

II glorifie les humbles en les sauvant. 
a Les fideles triomphent dans la gloire, 

lis tressaillent de joie sur leur couche. 
o Les louanges de Dieu sont dans leur bouche, 

Et dans leurs mains un glaive a deux tranchants, 
/ I our exercer la vengeance sur les nations, 

Et porter le chatiment chez les peuples; 
Pour her leurs rois avec des chaines, 

Et leurs grands avec des ceps de fer; 

« Vnlg. . /„ Hciies ei ia ifemiiftm CXLIX, 1. Alleluia. LXX, D'AgAg et de 

I Zackarie. 
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Chap. 1, i. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. I, 6. 



9 Pour executer coatre eux Tarret ecrit. 

C'est la la gloire reservee a tous ses fideles. 
Alleluia ! 

PSAUME CL. — Gloire a Dieu au son de tous Us instruments. 
Alleluia. 

1 50 Louez Dieu dans son sanctuairel 

Louez-le dans le sejour de sa puissance! 

2 Louez-le pour ses hauts faits! 

Louez-le selon Tiramensite de sa grandeur! 

3 Louez-le au son de la trompette! 
Louez-le sur la harpe et la cithare! 

4 Louez-le dans vos danses avec le tambourin! 
Louez-le avec les instruments a cordes et le chalumeau! 

5 Louez-le avec ies cymbales au son clair ! 
Louez-le avec les cymbales retentissantes! 

6 Que tout ce qui respire loue Jehovah ! 

Alleluia. 



CL, 4 . Le chalumeau. LXX et Vuig., Vorgue. — Le sijonr litt. letendue, le firmament, ou 
il exerce sa puissance. 



LES PROVERBES 



PREMIERE PARTIE. 



INTRODUCTION GENERALE. — EXHORTATIONS 
ET AVERTISSEMENTS ADRESSES PAR LA SAGESSE At'X 

JEUNES GENS [Ch. I— IX]. 



I 

2 

3 

4 

5 
6 




CHAP. I. — Prologue. — Epigraphe. — Le sage exhorie son disciple a fttir 
les sentters du vice; a la fin^ il fait parUr la sagesse dlc-mtme. 

jrovekbes de Salomon, fils de David. 

Roi d'Israel : 

Pour connaitre la sagesse et Finstruction, 

Pour comprendre les discours senses; 
Pour acquerir une instruction eclairee, 
La justice, Tequite et la droiture; 
Pour donner aux simples le discernement, 
Au jeune homme la connaissance et la reflexion : 
Que le sage ecoute, et il gagnera en savoir; 
L'homme intelligent connaitra lcs.conseils prudents, 
II comprendra les proverbes et les sens mysterieux, 
Les maximes des sages et leurs enigmes. 



1, z. Proverbes : ce mot a ici le seas large de 
maximes, sentences. 

2. La sagesse, h^br. ckokmak^ e'est-a-dire la 
cpnnaissance solide, l'lntelligence vraie et pra- 
tique des choses; dans ledomame religieux t des 
choses de Dieu et principalement de sa lot, de 



ce qu'il faut faire ou eviter pour accoraplir sa 
voIont& Ce mot a sou vent pour synonymes 
binak x intelligence (Vulg. prisaentia), eti/na/A, 
connatssance (Vulg. sciential — Linstruilhn 
morale, 1'lducatioa, moyen pratique pour arri- 
ver a la sagesse. 
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. Cha P* X ' ?' LIVRE PES PRQVERBES . chap. I, 29. 

7 La crainte de Jehovah est le commencement de la sagesse- 
Les insenses meprisent ia sagesse et ^instruction. ' 

S Ecoute, mon fils, Finstruction de ton pere, 

Et nerejette pas l'enseignement de ta mere; 
9 Car c'est une couronne de grace pour ta tete, 

Et une parure pour ton cou. 
to Mon fils, si des pecheurs veulent te i^eduire, 

Xe donne pas ton acquiescement. 
[ 1 S -ils disent : « < Viens avec nous, dressons des embuches pour repandre ie sane 
Tendons sans raison des pieges a l'innocent **"*»« ic sang, 

12 Engloutissons-les tout vifs, comrae/<z*V le sejour des morts 

I out entiers, comme ceux qui descendent dans la fosse 

13 Nous trouverons toutes sortes de biens precieux, 
Xous remplirons de butin nos maisons; 

14 Tu tireras ta part au sort avec nous, 

II n'y aura qu'une bourse pour nous tons. "' — 

15 Mon fils, ne va pas avec eux, 
Detourne ton pied de leur sentier; 

16 Car leurs pieds courent au mal, 

lis se hatent pour repandre le sang; 

17 Et c'est vainement qu'on jette te filet 
Devant les yeux de tout ce qui a des ailes 

18 Eux c'est contre leur propre sang quails dressent des embuches, 
L est a leur ame qu ils tendent des pieges. 

19 Telle est la voie de tout homme a vide de rapine- 
La eupidite cause la perte de ceux qu'elle possedc. 

:o La sagesse crie dans les rues, 

Elle eleve sa voix sur les places. 
21 Elle preche a i'entree des lieux bruyants; 

Aux portes, dans la villc, elle fait entendre ses paroles • 
n " Jtisques a quand, simples, aimerez-vous votre simplicity 

Jusques a quand les railleurs prendront-ils plaisir a la railleric? 

Et les insenses hairont-ils la science? 

23 Retournez-vous pour entendre mes reprimandes, 
Et je repandrai sur vous mon esprit, 

Je vous ferai connaitre mes paroles.... 

24 Puisque j'appelle ct que vous resistez, 

Puisque j'etends ma main et que personne n' v prend jrarde 

25 l msque vous abandonnez tous mes conseils " 
Et que vous n'aimez pas mes repnmandes, 

26 Moi aussi je rirai quand vous sere- dans le maiheur, 
Je me moquerai quand viendra sur vous l'epouvante 

27 Quand l'epouvante vous assaillira comme une tempete 
JJue le maiheur vous enveloppcrs comme un tourbiilon, 
IJuc la detresse et l'angoisse fondront sur vous 

2S Alors ils m'appelleront, et je ne rtoondrai pas; 

lis me chercheront, et ils ne me trouveront pas 
29 Parcc qu'ils ont hal la science, 

Et qu'ils n'ont pas desire la crainte de Jehovah, 



7. Ce verset expnme l'idee fondaraentaie du 
Ijvre. La crainte de Jihovah, c'est la pratique 
de la religion et l'observation des commands 
ments. — Le commencement. Sdon d'autres et 
plus probablement : la perfection. Les LXX 
anongent ce verset : Le commencement de la 
*"*?*" * st ia crainte dn Seigneur; tous ceux 
JKfi l**™*** ont une intelligence mine. 
ty. P b . cxi, 10X La putt envers Dieu est le 
commencement de la science; les impies m/pri. 
**nt ta sagesse et la corre&iou. 



16. Ce verset manque dans les LXX. 

17. Et c'est vainement. LXX: et ce n'ea fas 
vaintment. r 

18. LXX. Ceux <jui participent an wcur* 
tre accumulent pour eux-mimes des tnaux 
lis ajoutent : La mine des impies est ter- 
rible. 

27. Fondront stir vous. LXX ajoute : aue 
vttndra sur vous la mine. 
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Chap. I, 30. LIVRE DES PROVERBES. Chap. II, 21. 

30 Parce qu'Ws rvont pas accueilli mes conseils, 
Et qu'ils ont dtdaigne toutes mes reprimandes, 

31 lis mangeront du fruit de leur voie, 

Et Us se rassasieroat de Leurs propres conseils. 

32 Car I'egarement des ignorants les tue, 
Et la securite des insenses les perd. 

33 Mais celui qui m'ecoute reposera avec securite, 
II vivra tranquiiie, sans craindre le malheur. " 

CHAP. II. — La docilite aux lecons de la sagesse procure beaucoup de bien 

et preserve de beaucoup de maux. 

2 Mon tils, si tu recois mes paroles, 

Et si tu gardes avec toi mes preceptes, 

2 Rendant ton oreille attentive a la sagesse, 
Et inclinant ton cceur vers la prudence; 

3 Oui, si tu appelles la sagesse, 

Et si tu eleves ta voix vers rintelligencc, 

4 Si tu la cherches comme l'argent, 

Et si tu la creuses comme pour decouvrir un tresor, 

5 Alors tu comprendras la crainte de Jehovah, 
Et tu trouveras la connaissance de Dieu. 

6 Car Jehovah donne la sagesse, 

De sa bouche sortent la science et la prudence. 

7 II garde le bonheur pour les hommes droits, 

II est un bouclier pour ceux qui marchent dans la perfection, 

8 En protegeant les sentiers des justes, 
En veillant sur la voie de ses fideles. 

9 Alors tu comprendras la justice, requite, 
La droiture et tous les sentiers du bien. 

10 Lorsque la sagesse viendra dans ton cceur, 
Et que la science fera les delices de ton ame, 

1 1 La reflexion viendra sur toi, 
Et la prudence te gardera, 

12 Pour te delivrer de la voie du mal, 

De Thomme qui tient des discours pervers, 

13 De ceux qui abandonnent les droits sentiers, 
Afin de marcher dans des chemins tenebrcux, 

14 Qui se rejouissent de fairc le mal, 

Et mettent lenr plaisir dans les plus viles actions, 

1 5 Qui suivent des sentiers tortueux 

Et s'ecartent dans des voies obliques : — 

16 Pour te delivrer de la femme qui est a un autre, 
De I'etrangere qui use de paroles doucereuses, 

1 7 Qui abandonne le guide de sa jeunesse 
Et oublie Talliance de son Dieu; 

18 Car eile penche avec sa maison vers la mort, 
Et sa route conduit aux enfers. 

19 De tous ceux qui vont a elle, nul ne revient, 
Aucun ne retrouve les sentiers de la vie : — 

20 Ainsi tu marcheras dans la voie des hommes de bien, 
Et tu garderas les sentiers des justes. 

21 Car les hommes droits habiteront la terre 
Et les hommes integres y demeureront; 



32. Des ignorants, Hit. des simples. Vulg., j 4. Comnu I'argtnt cachl dans les cntrailles 
des enfanis. de la terre : allusion au travail des mines. 



II, 2. Vers la prudence. LXX ajoute : et 
Vappliqnant (ton cceur?) a V avertissement 
de tonfils, 

3. Situ Hives ta voix, Vulg., situ inclines 
ton cceur vers Vinteltigeti£e % pour l'appeler. 



16. De la femme qui est & un autre, titt. de 
la femme itran%kre, qui appartient a une autre 
famille, c.-a-d. de la femme adultere. Les LXX 
n'ayant pas compris qu'il s'aeissait au v. 16 de 
la femme adultere s'ecartent beaucoup du texte 
dans 16*19. 
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C ha P- n » 22 ' UVRE PES PROVERBE S. Chap. Ill, 21. 

22 Mais les mechants seront retranches de la terre 

Et les infideles en seront arraches. ' 

CHAP. Ill _ Biens Serves aux serviteurs tie Dieu: secours que Dieu ieur 
minage; exhortation a tumour du prochain et a la justice 

3 Mon fils, n'oubiie pas mes enseignements, 

Et que ton cceur garde mes preceptes. 

2 Tis te procureront de longs jours, des annees de vie 
La paix et te bonheur. ' 

3 ?!? \ misericorde et la verite ne t'abandonnent pas; 
Attache4es a ton cou f grave-les sur les tables de ton cueur. 

4 Ainsi tu trouveras faveur et bonne renommee 
Aux yeux de Dieu et des hommes. 

5 Confie-toi de tout ton coeur en Jehovah, 

Et ne t'appuie pas sur ta propre intelligence. 
Pense a lui dans toutes tes voies, 

Et il aplanira tes sentiers. 
7 Ne sois pas sage a tes propres yeux; 

Crains Jehovah et detourne-toi du mal. 
3 Ce sera la sante pour ton corps, 

Et un rafraichissement pour tes os. 
9 Fais honneur a Dieu de tes biens, " 

Des premices de tout ton revenu. ' 

Alors tes greniers seront abondamment rempiis, 

fct tes cuves deborderont de vin nouveau. 

Monfils, ne meprise pas la correction de Jehovah 
fct n aic pas diversion pour ses chatiments. 
Car Jehovah ehatie celui qtril aime, 
Comme un pere ch&tit Fenfant qu'ii cherit. 

Heureux i'hcmme qui a trouve la sagesse, 

Et 1 homme qui a acquis la prudence ! 
M Son acquisition vaut mieux que ceile de Pargent 

Sa possession est preferable que ceile de I'orW' 
3 fclle est plus prccieuse que les perles, 

Tous tes joyaux ne l'egalent pas. 
Dans sa droite est une longue vie, 

Dans sa gauche, la richesse et la gloire. 
1/ Ses voies sont des voies agreables, 

Tous ses sentiers, des sentiers de paix. 

Kile est un arbre de vie pour ceux qui la possedent 

fct celui qui s'y attache est heureux. 



to 

ii 
12 



13 



1 
10 



US 



:o 
21 



C est par la sagesse que Jehovah a fonde la terre, 

1 ar 1 intelligence qu'il a affermi les cieux. 

C, est par sa science que les abimes se sont ouverts, 

fct que les nuages distillent la rosee. 

Mon fils, que ces enseignements ne s'eloignent pas de tes yeux 

Garde la sagesse et la reflexion; F )tux ' 



9- Fait honutur <i Dieu de tes bieus en I..; ' ,J?'/* *'?■"*' /V XX a i ou,ent : #< —■ touch* 
« consacra.u une partie ' \ e uJt,i'^ic"rie "" *" ''"' g '" '" hi 

^fe^vsjd^^ ,a i p^cc d ^„r e . ,e ,,ous apparait — « 

Mh&JZESu!? MH "*""" C ° mmt un I .*■ L " «*»>"> «e r«^rvoir des eaux sou.er- 
<5- let fierles. LXX aioutent • *«^. / """"?' ** SOHt ""***< ''«• fare's, pour for- 

•« ^^^teasart 1 3tt,3Mssr les fleuvS et ie$ 
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Chap. Ill, 22. LIVRE DES PROVERBES. Chap. IV, 10. 

22 EUes seront la vie de ton ame 
Et Fornement de ton cou. 

23 Alors tu marcheras en securite dans ton chemin, 
Et ton pied ne heurtera pas. 

24 Si tu te couches, tu seras sans craintc; 

Et quand tu seras couche, ton sommeil sera doux. 

25 Tu n auras a redouter ni une terreui* subite, 
Ni une attaque de la part des mechants. 

26 Car Jehovah sera ton assurance, 

Et il preservera ton pied de tout piege. 

27 Xe refuse pas un bienfait a ceux a qui il est dii, 
Quand ii est en ton pouvoir de Faccorder. 

28 Ne dis pas a ton prochain : *' Va et reviens, 

Demain je donnerai," quand tu peux donner sur Fheure. 

29 Ne medite pas le mal contre ton prochain, 
Lorsqu'il reste tranquille pres de toi. 

30 Ne con teste pas sans motif avec quelqu'un, 
Lorsqu'il ne t ? a point fait de mal. 

31 Ne porte pas envie a Fhomme de violence, 
Et ne choisis aucune de ses voies : 
Car Jehovah a en horreur les horn mes per vers, 
Mais aux cceurs droits il communique ses secrets. 

S3 La malediction de Jehovah est dans la maison du mcchant, 

Mais il benit le toit des justes. 

34 II se moque des moqueurs, 

Et il donne la grace aux humbles. 

35 La gloire sera le partage des sages, 

Mais les insenses ont pour leur part Fignominie. 

CHAP. IV. — Ensaqnements que le sage recttt de sou pere 

pendant sa jettnesse. 

4 Ecoutez, mes fils, Finstruction d'un pere, ' 

Et soyez attentifs, pour apprendre F intelligence; 

2 Car je vous donne une bonne doctrine : 
N'abandonnez pas mon enseignemeiit. 

3 Moi aussi j'ai ete un his pour mon pere, 

Un fils tendre et unique aupres de ma mere. 

4 II m'instruisait et il me disait : 
Que ton coeur retienne mes paroles, 
Observe mes preceptes, et tu vivras. 

5 Acquiers la sagesse, acquiers Fintelligence; 

N'oublie pas les paroles de ma bouche, et ne t'en detourne pas. 

6 Ne Fabandonne pas, et elle te gardera; 
Aimc-la, et elle te conservcra. 

7 Voici le commencement de la sagesse : acquiers la sagesse, 
Au prix de tout ce que tu possedes, acquiers Fintelligence. 

8 Tiens-la en haute estime, et elle t'exaltera; 
Elle fera ta gloire, si tu Fembrasses. 

9 Elle mettra sur ta tete une couronne de grace, 
Elle t'ornera d'un magnifique diademe. 

10 Ecoute, mon fils, et recois mes paroles, 

Et les annees dc ta vie se multiplieront. 



2?. Vornement de ton^cou. LXX ajoutent : , IV, 5. Acquiers la sagesse, acquiers Vinttl- 

„., * /i|f*«« manque dans LXX. 

7. Manque dan*. LXX. 

^ t 10. *SV multiplieront. LXX ajoutent \afi* 

33. La malidinion de Jihcvah. Vuig., la \ au€ nombreitsa soient pour toi les annitz de 
iisette de la part du Seigneur. \ « «**• 



elle sera santi pour ta chair, et guinson pour 
tes os. 

28. Sur Vkeure, LXX ajoutent : Tu ne sais 
pas en effet ce que le Undemain amcnera. 



<< m w 
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Chap. IV, n. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. V, 7. 



11 



12 



*3 



14 

>5 
16 

17 

iS 

19 

20 
21 






24 



25 



26 
27 



Je te montre la voie de la sagesse, 

Je te conduis dans Ies sentiers de'la droiture. 

Si tu marches, tes pas ne seront poinx a Fetroit, 

Et si tu cours, tu ne trebucheras pas. 

Retiens Instruction, ne Fabandonne pas, 

Garde-la, car elle est ta vie. 

N'entre pas dans Ie sentier des mechants, 

Et ne marche pas dans la voie des hommes mauvais. 

Eyite-la, n> passe point, 

Detourne-toi et passe. 

Car ils ne dorment pas, s'ils ne font Ie mal: 

lis ne trouvent pas le sommeil, s'ils -c font tomber personne. 

Uir lis mangent le pain du crime, 

lis boivent le vin de la violence. 

Le sentier des justes est comine la brillante lumiere du matin, 

Dont 1 eclat va croissant jusqu'au milieu du jour. 

La voie des mechants est comme Ies tenebres; 

lis n'apercoivent pas ce qui Ies fera tomber. ' 

Mon fils, sois attentif a mes paroles, 

Prete 1'oreille a mes discours. 

Qu'ils ne s'eloignent pas de tes yeux, 

Garde-les au milieu de ton coeur. 

Car ils sont vie pour ceux qui Ies trouvent, 

Sante pour tout leur corps. 

Garde ton c»jeur avant toute chose, 

Car dc lui jaillissent Ies sources de la vie. 

Eloigne de ta bouche Ies paroles tortueuses, 

De tes levres la faussete. 

Que tes yeux regardent en face, 

Et que tes paupieres se dirigent devant toi. 

Pais a tes pieds un chemin uni 

Et que toutes tes voies soient droites. 

N'incline ni a droite ni a gauche, 

Et detourne ton pied du mal. 

CHAP. V. — Quit faut s'abstenir des amours impure* d s % attacker 

a son e'pouse. 

Mon fils, sois attentif a ma sagesse, 
Et prete Poreillea ma prudence, 
Afin que tu conserves la reflexion. 



-» 
J 



6 



ifiaia a 1a an eue csi amere comme 1 absintli 
Aigue comme un glaive a deux tranchants. 
Ses pieds descendent vers la mort, 
Ses pas vont droit au sejour des ombres. 
Loin de prendre le chemin de la vie, 
Elle porte ca et la ses pas incertains, 
Elle ne sait ok elle est.- 

Et maintenant, mes fils, ecoutez-moi, 

Et ne vous ecartez pas des paroles de ma bouche. 



£c° u n£^^ 



1 * -. — * ;v» ««uwui ic pain acquis par 

fcurs crimes; oubien : Us se nourrissent du cri- 
me comme on mange du pain. 

JZnnlfP * Vo ta\»J«"*K : '*r U Seigneur 
SSw f vms f m «>*' <* d ™*<* »**i*eeUes 
9*t sent d gauche sont mautmses. Lui-tnimt 



min dans lapaix. 

V, 2. LXX et Vulg, ajoutem : ne tfonne aw- 

enne attention aux artifices de ta fernme* 

c est comme le ritre do chapttre. ' 

S. Au sf jour des ombres. LXX ajoutem : et 

I ses /as ne sont fas f ernes. 
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Chap. V, 8. LIVRE DES PROVERBES. Chap. VI, S. 

8 Eloigne-toi du chemin qui conduii vers elle, 
Ne t'approche pas de la porte dc sa maison, 

9 De peur que tu ne iivres a d'autres la fleur de ta jeunesse, 
Et tes annees au tyran cruel; 

io De peur que des etrangers ne se rassasient de tes biens, 

Et que le fruit de ton travail ne passe dans la maison d'autrui; 

1 1 De peur que tu ne gemisses, a la fin, 
Quand ta chair et ton corps seront consumes, 

12 Et que tu nc dises : Comment done ai-je pu hair la correction, 
Et comment mon coeur a-t-il dedaigne la reprimande? 

13 Comment ai-je pu ne pas ecouter la voix de mes maitres, 
Ne pas preter I'oreille a ceux qui nv instruisaient ? 

14 J'ai failli en venir au comble du malheur 
Au milieu du peuple et de I'assemblee. 

15 Bois Teau de ta citerne, 

Les ruisseaux qui sortent de ton puits. 

16 Que tes sources se repandent au dehors ! 

Que tes ruisseaux couient sur les places publiques ! 

17 Qu'ils soient pour toi seul, 

Et non pour des etrangers avec toi ! 
iS Que ta source soit benie, 

Et mets ta joie dans la femme de ta jeunesse. 

19 Biche charmante, gracieuse gazelle, — 
Que ses charmes t'enivrent en tout temps ! 
Sois toujours epris de son amour ! 

20 Pourquoi, mon fils, irais-tu a une etrangere, 
Et embrasserais-tu le sein d'uue inconnue? 

21 Car les veux de Jehovah regardent les voies de i'hommc, 
II considere tous ses sentiers. 

22 Le mechant est pris dans ses propres iniquites, 
II est saisi par les liens de son peche. 

23 II mourra faute de discipline, 

II sera trompe par Texces de sa folic 

CHAP. VI. — Avertissements divers de la sagesse : ne pas se rtndre imprison- 
ment caution; la paresse; tviter U ntiehant et V hypocrite; Vimpurete et ses suites. 

Q ' Mon fils, si tu t'es rendu caution pour ton ami, 
Si tu t'es engage pour un etranger, 

2 Tu es lie par les paroles de ta bouche, 
Tu es pris par les paroles de ta bouche 

3 Fais done ceci, mon ami, degage-toi, 
Puisnue tu es tombe aux mains de ton prochain, 
Va, prosterne-toi et presse-le vivement; 

4 Ne donne ni sommeil a tes yeux, 
Ni assoupissement a tes paupieres; 

5 Degage-toi, comme la gazelle de la main du chasseur \ 
Comme Poiseau de la main de Toiseleur. 

6 Va vers la fourmi, 6 paresseux; 
Considere ses voies et deviens sage. 

7 Elle qui n'a ni chef, 

Ni inspecteur des travaux, ni roi, 

8 * Elle amasse en ete de quoi manger, 

Elle recueille pendant la moisson sa nourriture. 



9. Laftenr, ou U vigueur, de ta jeunesse, \ 23. // sera trompi par I excis de safolu. 
litt. ton honneur % ce qui fait i'honneur d'un ' LXX, U at Prtvi de Vabomiance de sa me, et 
icunc hommc. ! perdu a cause dc sa fohe. 

»6. Que tes sources se ripandent au dehors. \ VI, 3. Prosterne-toi, Utt./ats.fa i/ouier aux 
LXX, que ta eaux ne se ripandent pas hors pieds t dWres,/n^Ww W; Vulg., we-to. 
de ta sluttx. 8. Apres le v. 8 les LXX ajoutent \On bte* 

19. Ses charmes, litt. s% poitrine, son sein. va vers Vabeille et apprends comme ette est l* 
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Chap. VI, 31. 
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Jusques a quand, 6 paresseux, seras-tu couche > 

Quand te ieveras-tu de ton sommeil? 

" Un peu de sommeil, un peu d'assoupissement, 

Ln peu croiser les mains sur son lit" 

Et la pauvrete te surprendra comme un vovageur 

Et la disette comme un homme en armes ! - ' 

Un homme pervers, un homme inique, 

Marche la perversite dans la bouche 

II cligne les yeux, parle du pied, 

Fait des signes avec les doigts. 

L'iniquite est dans son cceur, 

II medite le mal en tout temps, 

II suscite des querelles. 

Aussi sa mine viendra subitement; 

II sera brise tout d'un coup et sans remede. 

II y a six choses que hait Jehovah, 
II y en a sept qu'il a en horreur : 
Les yeux altiers, la languc menteuse, 
Les mains qui font couler le sang innocent, 
Le coeur qui medite des projets coupables,' 
Les pieds empresses a courir au mal, 
Le faux temoin qui profere des mensonges 
Et ce'ui qui seme la discorde entre freres. 

Mon fils, garde les preceptes de ton pere, 

Et ne rejette pas I'enseignement de ta mere. 

Lie-Ies constamment sur ton cceur 

Attache-les a ton cou. * 

lis te dirigeront dans ta marche, 

lis te garderont dans ton sommeil, 

A ton reveil ils converseront avec toi. 

Car le precepte est une lampe, et la loi une lumiere 

Et les sages avertissements sont le chemin de la vie 

lis te preserveront de la femme perverse, 

De la langue doucereuse de 1'etrangere ' 

Ne convoite pas sa beaute dans ton cceur, 

Et ne te laisse pas seduire par ses paupieres. 

Car pour la courtisane on se reduit a un morceau de pain 

fct la femme manee prend au piege une vie precieuse ' 

be peut-il qu'un homme mette du feu dans son sein 

bans que ses vetements s'enflamment ? 

Qu a marche sur des charbons ardents 

Sans que ses pieds soient brflles ? 

n!!£i« n ^V*.* L u lui qui s ' a PProd» ^ la femme de son prochain • 
Quiconque la touche ne saurait rester impuni. pr^noin 

Un ne meprise pas un voleur qui derobe 

Pour satisfaire sa faim, quand il n J a rien a manger. 

burpns, il rend sept fois autant, 

II donne tout ce qu'il a dans sa maison. 



hriense et comme elU fmt une auvre sacrte 
17/Z-"i € l ****""* Pour (leur) san/z/e/le 

nuee 4 forces, elle obiient le respect en kono- 
rant la sagesse. 
jo. LXX et Vuta., tm dors unpen... etc. 

actif ii£ Ct y?*- a J° utent : *w> si tu es 
ZmmJ r """J™ *"* ^oisson abondante, 



25. Dans son c*ur. LXX ajoutent et nesois 
pas vtcltme de tes yeux. 

26. On seriduittun morceau de pain. LXX 
et Vulg., pourjouir d'une courtisane, il suffit 
d nnmorceau de pain, mah la femme mariee 
ravtt la vte pricieuse elle-meme. 

30. VuJg. Ce nest pas me grandefante si 
1"*fyt4imvole; il vole pour rassasicr sou ame 
off ami* . LXX. Ce k est pas une merveille si 
queloit un est pris volant; il vole Pour se ras* 
saster, quand il est ajf* me. 
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Mais celui qui corrompt une femme est depourvu de sens; 

II se perd lui-meme, celui qui agit de la sorte; 

II ne recueille que plaie et igndminie, 

Et son opprobre ne s'effacera pas. 

Car la jalousie met en fureur rhomme outrage; 

II est sans pitie au jour de la vengeance; 

II n'accepte pas de rancon; 

II reste inflexible, quand tu lui offrirais les plus riches presents. 

CHAP. VII. — Nouvelk exhortation d fuir la femme debauchee. 

Mon tils, retiens mes paroles, 

Et garde avec toi mes preceptes. 

Observe mes preceptes, et tu vivras, 

Garde mes enseignements comme la prunelle de tes yeux. 

Lie-les sur tes doigts, 

Ecris-les sur la table de ton coeur. 

Dis a la sagesse : Tu es ma soeur ! 

Et appelle Intelligence ton amie, 

Pour qu'elle te preserve de la femme d'autrui, 

De 1'etrangere qui fait entendre de douces paroles. 

Etant a la fenetre de ma maison, 

Je regardais a travers le treillis. 

J'apercus parmi les insenses, 

Je reinarquai parmi les jeunes gens un garcon depourvu de sens. 

II passait dans la rue, pres de Tangle, 

Et il s'avancait lentemenj vers la demeure d'une de ces femmes. 

C'etait au crepuscule, a la chute du jour, 

Au milieu de la nuit et de Tobscurite. 

Et voila qu r il fut aborde par une femme 

Ayant la mise d'une courtisane et la dissimulation dans le coeur. 

Elle est impetueuse et indomptable; ,• 

Ses pieds ne peuvent se reposer dans sa maison; 

Tantot dans la rue, tantot sur les places, 

Et pres de tous les angles, elle se tfent aux aguets. 

Elle saisit le jeune homme et l'embrasse, 

Et avec un visage effronte lui dit : 

" Jedevais offrir des victimes pacifiques, 

Aujourd'hui j'ai accompli mes voeux. 

C'est pourquoi je suis sortie a ta rencontre, 

Pour te chercher, et je t'ai trouve. 

J'ai garni mon lit de couvertures, 

De tapis de fil d'Eg> pte. 

J'ai parfume ma couche 

De myrrhe, d'aloes et de cinnamome, 

Viens, enivrons-nous d'amour jusqu*au matin, 

Livrons-nous aux delices de la yolupte. 

Car mon mari n'est pas a la maison, 

II est parti pour un lointain voyage; 

II a pris avec lui le sac de Targent, 

11 ne reviendra a la maison qira la pleine lune. " 

Elle le seduit a force de paroles, 

Elle l'entraine par les paroles de ses levres; 



VII, a. Mes prictptes. LXX ajoutent : Mon 
fits crams le Seigneur et tu seras fort; et en 
dehors de lui ne crains pertonne. 

6. Les LXX appliquent les v. 6-7 a la cour- 
tisane qui, de sa fenetre, e*pie le passage du 
jeune tnsens6. 

10. La dissimulation dans k coeur, Utt. re- 



tinue quant au caur. Vulg., toute prepar/t i 
prendre les Anus* 

14. Dans les sacrifices d'actions de graces, 
une part notable de la vi&ime revenait a 1 01* 
frant, qui lamangeait le jour meme daos un 
festin sacre* avec ses parents et ses amis (Lev. 
vii, 15 sv.). 



- 714 - 



Chap. VII, 22. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. VIII, 17. 



-*-» 



23 



^4 



25 



:6 



^7 



8 



7 

S 



ro 



11 



12 



*3 



'4 



K 



16 



17 



II se met aussitot a la suivre, 

Comme le bceuf qui va a la boucherie, 

Comme Finsense qui court au chatiment des ontraves. 

Jusqu'a ce qu : une fleche lui perce le foie. 

Comme I'oiseau qui se precipite dans le diet, 

Sans savoir qu'il y va pour lui de sa vie. 

Et maintenant, mes fils, ecoutez-moi, 

Et soyez attentifs aux paroles de ma bouche. 

Que ton ceeur ne se detourne pas vers ses voies, 

Ne t'egare pas dans ses sentiers. 

Car eUe en a fait tomber beaucoup 

Et les plus forts ont ete ses victimes. 

Sa maison est le chemin du scheol, 

Qui descend au sejour de la mort. 

CHAP. VIII. — La sagesse personnifiee fait son propre eioge : richesse de set doits 
[vers. 1 -2 1]; sa g&tiration eternelk [22-31]; bfne'dLt ions attaches a sa posses- 
sion t32-36]. 

La sagesse ne crie-t-elle pas? 

La prudence n eleve-t-elle pas sa voix? 

C'est au sommet des hauteurs sur la route, 

A la jonction des chemins, qu'elie se place; 

Presides portes, a Fentree de la ville. 

La ou passe la foule, elle fait entendre sa voix : 

Hommes, c'est a vous que je crie, 

Et ma voix s'adresse aux enfants des hommes. 

Simples, apprencz la prudence; 

Insensds, apprencz rintelligence. 

Ecoutez, car j'ai a dire des choses magnifiques, 

Et mes levres s ouvrent pour enseigner le bien. 

Car ma bouche proclame la verite, 

Et mes levres ont i'iniquite en horreur. 

Toutes les paroles de ma bouche sont justes; 

II n'v a en elies rien de faux ni de tortueux. 

Toutes sont justes pour celui qui est intelligent, 

Et droites pour ceux qui ont trouve la science. 

Preferez mes enseignements a fargent, 

Et la science a I'or le plus pur. 

Car la sagesse vaut mieux que les pedes, 

Et les objets les plus precieux ne Tegaient pas. 

Moi, la sagesse, jhabite avec la prudence, 

Et je possede la science des sages resolutions. 

La crainte de Jehovah, c'est la haine du mal ; 

L'arrogancc et Forgueil, la voie du mal 

Et la bouche perverse, voila ce que je hais. 

Le conseil et le succes nr appartiennent; 

Je suis rintelligence, la force est a moi. 

Par moi les rois regnent, 

Et les princes ordonnent ce qui est juste. 

Par moi gouvernent les chefs, 

Les grands, tous les juges de la terre. 

J'aime ceux qui m'aiment, 

Et ceux qui me cherchent avec empressement me trouvent. 



23- Lommt V intense'. . D'autres : comme les 
^/rar«(aujtpted3) servent an chatiment de 
t tnsensf. Vulg., comme us *gn***folatrant, 
?'" tg ?t r l ******* <?**** V entrain; tour le 
iter LXX, comme un chittt conduit a la 
chaln€.--j usq u'a ce qitnnejlich* lui fierce le 
fote. LXX, comme un cerffrafifii tVwvflickc 
oufoxe. 



VIII, 14. 7e suis V intelligence : LXX et 
Vulg., a moi V intelligence* 

1 5. La sagesse preside au gouvernement des 
Etats, non pas, comme on l'entend quelquefois, 
qu'elle donne I'autorite ou le pouvoir de gou- 
verner, mais en ce sens qu'elle inspire les chefs 
des peuples et leur dicle des lois justes. 
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Chap. VIII, 18. LIVRE PES PROVERBES. Chap. IX, 2. 

1 8 Avec moi sont les richesses et la gloire, 
Les biens durables et la justice : 

19 Mon fruit vaut mieux que i'or, que Tor le plus pur, 
Et ce qui vient de moi plus que Tar-gent eprouvc. 

20 Je marche dans le cheniin de la justice, 
Au milieu des sentiers du jugement. 

21 Pour donner des biens a ceux qui m'aiment, 
Et combier leurs tresors. 

22 Jehovah m'a possedee au commencement de ses roies, 
Avant ses ceuvres les plus anciennes. 

23 J'ai ete fondee des l'eternite, 

Des le commencement, avant Torigine de la terre. 

24 II rvy avait point d'abimes quand je fus formee, 
Point de sources chargees d'eaux. 

25 Avant que les monta^nes fussent affermies, 
Avant les collines, j'etais enfantee, 

26 Lorsqu'il n'avait encore fait ni la terre, ni les plaines, 
Ni les premiers elements de la poussiere du globe. 

27 Lorsqu'il disposa les cieux, j'etais la; 
Lorsquil traca un cercie a la surface de I'abime, 

2S Lorsqu'il affermit los nuages en haut, 

Et qu'il dompta les sources de I'abime, 
29 Lorsqu'il fixa une limite a la mer, 

Pour que les eaux n'en franchissent pas les bords, 



10 



Lorsquil posa les fondements de la terre, 
J'etais a Toeuvre aupres de lui, 



Me rejouissant chaque jour, 

Et jouant sans cesse en sa presence. 

31 Jouant sur le globe de sa terre, 

Et trouvant mes delices parmi les enfants des hommes 

32 Et maintenant, mes fils, ecoutez-moi; 
Heureux ceux qui gardent mes voies! 

33 Ecoutez l'instruction pour devenir sages; 
Ne la rejetez pas. 

34 Heureux l'homme qui m'ecoute, 
Qui veille chaque jour a mes portes, 
Et qui en garde les montants! 

35 Celui qui me trouve a trouve la vie, 
Et il obtient la faveur de Jehovah. 

36 Mais celui qui m'offense blesse son ame;* 
Tous ceux qui me haissent aiment la mort. 

CHAP. IX. — Les hommes sont invites a un double festin ; celui de la sa&sse 

[vers. 1 -12] et celui de la folie [13-18]. 

9 La sagesse a bati sa maison, 

Elle a taille ses sept colonnes. 
2 Elle a immole ses victimes, mele son vin 

Et dresse sa table. 



to Out I'or U plus Pur. LXX ct Vulg., que 1 ao. Beaucoup de manuscrits des LXX n ant 
i«T;*iZ,*JZienL I que * dernier membre du verset , 

U ffii£t%%. LXX ajoutent : Sijevous V Beaucoup de --uscri* des UUL*** 
anmncTce qui arrive chaque jour, je me sou- ni le second mcmbre de -e verset ni le v ^ 
vuZiraialssider^onUrleschosesdupassi, 35- ^/«g«r- Vu *- '* « *' **£ » j££ 
Cette addition a pour but de servir de trans, <&X^^ 

hffvah, S. Augustin s'est souvent seryi de ce 
texte pour *tablir contre les Peiagiens la necev 
site' de la grfice prevenante. 



tion entre le v. ai et le v. aa. 

aa, L'auteur a en vue la sagesse tssenitelle 
de Dieu, personnifiee comme archetype du 
monde physique. 

34. AHmes, reservoirs des eaux souterrames; 
sources, d'ou ces eaux jaiUirent 5 la surface de 
la terre. 
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Elk a envoye ses servantes, elle appelle 

Sur les hauteurs de la ville : 

"Que celui qui est sans instruction entre ici ! " 

Elle dit a ceux qui sont depourvus de sens : 

Venez, mangez de mon pain, 

Et buvez du vin que j'ai mele; 

Quittez Fignorance, et vous vivrez, 

Et marchez dans la voie de intelligence. 

Celui qui reprend le moqueur s'attire la raillerie, 

Et celui qui reprimande le mechant recueilie Toutrage. 

Ne reprends pas le moqueur, de penr qu J il ne te haisse: 

Reprends le sage, et ii t'aimera. 

Donne au sage, et il deviendra plus sage; 

Instrais le juste, et il augmentera son savoir. 

Le commencement de la sagesse, c'est la crainte de Jehovah; 

Et Hnteliigence, c'est la science du Saint. 

Car par moi tes jours se multiplieront, 

Par moi s'augmenteront les annees de ta vie. 

Si tu es sage, tu es sage a ton profit; 

Si tu es moqueur, tu en porteras seui la peine. 

La folie est une femme bruyante, 

Stupide et ne sachaut rien." 

Elle s'est assise, a la portc de sa maison, 

Sur un siege eleve, dans les hauteurs de la vilte, 

Pour inviter les passants 

Qui vont droit leur chemin : 

" Que celui qui est sans instruction entre ici ! " 

Elle dit a celui qui est depourvu de sens : 

" Les eaux derobees stmt plus douces, 

Et le pain du mystere est plus agreable! " 

Et il ne sait pas* qu'il y a la des ombres, 

Et que ses invites sont deja dans les profondeurs du scheoU 




IX, 6. Et vous vivres. LXX, ei vous rigne- 
rez a jamais. lis ajoutent ; rechcrchgz ta prtt- 
dtnce. 

i.o. Du Saint, ca-d. de Dieu, lequel est 
trois fois saint. LXX ct Vulz., des saints, tra- 
auction trop servile du pluriel de majeste em- 
ploy^ dans l'he"breu. LXX ajoutent : cannot t re 
la lot est d'une bonne intelligence. 

". A ton profit. LXX, a ton profit et a 
celui des proches. A la fin du v. xa, les LXX 
ajoutent : Celui qui s'appuie sur le mensonge 
s* ttpait de v*nt, it se nut a la poursuit* d'oi- 
seaux volants. II oublie Us votes dtsa vigtu et 
s /carte du chemin de son patrimeine. llvoyagt 



au travtrs du desert a ride, au trovers d une 
terre livrie a la sicheresse y et de ses mains il 
recueilie la sUrilitS. 

13. LXX et Vulz. n'ont pas compris qu'il 
s'ajgissait ici de la folie person niftee et ont tra- 
duit : Une femme sotte et bruyante, etc. 

18. Apres le v. 18, LXX ajoutent : Mais di* 
tourne-toi, ne t*attardepas a ce tie place, et ne 




gire t ne hois pas de la source 4trangire % afin 
que tu vives lottgtemps, et que des annies de 
vie te sfient surajouties. 
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Chap. X, i. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. X, 20. 



DEUXIEME PARTIE. 



PROVERBES ET MAXIMES SE RAPPORTANT 
AUX.DI VERSES SITUATIONS DE LA VIE HUMAIXE 

[Ch. X, 1— XXIV, 34} 

CHAP. X — XV. — Vhomme religieux et Vimpie comparts entre eux, soit 
dans leur conditite gtntrale, soit dans le sort qui lettr est reserve, 

Paraboles de Salomon. 

10 Le fils sage fait la joie de son pere, 

Et le fils insense le chagrin de sa mere. 
2 Les richesses acquises par le crime ne profitent pas, 

Mais la justice delivre de la mort. 
Jehovah ne laisse pas le juste souffrir de la faim, 
Mais il repousse la convoitise du mechant. 
Ii s'appauvrit celui qui travaille d'une main paresseuse, 
Mais la main diligente amasse des richesses. 
Celui qui recueille pendant Tote est un fils prudent; 
Celui qui dort au temps de la moisson est un fils de confusion. 
La benediction vient sur la tete du juste, 
Mais Tinjustice couvre la bouche des mechants. 
La memoire du juste est en benediction, 
Mais le nom des mechants tombe en pourriture. 
Celui qui est sage de coeur recoit les preceptes, 
Mais celui qui est insense des levres va a sa perte. ,- 

Celui qui marchc dans i'integrite marche en confiance, 
Mais celui qui prend des voics tortueuses sera decouvert. 
Celui qui ciigne les yeux sera une cause de chagrin, 
Et celui qui est insense des levres va a sa perte. 
La bouche du juste est une source de vie, 
Mais Tinjustice couvre la bouche du mechant. 
La haine provoque des querelles, 
Mais l'amour couvre toutes les fautcs. 

Sur les levres de Thomme intelligent se trouve la sagesse, 

Mais la verge est pour le dos de celui qui manque de sens. 

Les sages tiennent la sagesse en reserve, 

Mais la b*uchc de I'insensc est un malheur prochain. 

La fortune est pour le riche sa place forte, 

Le malheur des miserables, e'est leur pauvretd. 

L'ceuvre du juste est pour la vie, 

Le gain du mechant est pour le peche. 

Celui qui prend garde a la correction prend le chemin de la 

Mais celui qui oublic la reprimande s'egare. 

Celui qui cache la haine a des levres menteuses, 

Et celui qui diffame est un insense. 

L'abondance de paroles ne va pas sans pecte, 

Mais celui qui retient ses levres est un homme prudent. 

La langue du juste est un argent de choix; 

Le coeur des mechants est de nul prix. 
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Chap. X, 21. LIVRE PES PRQVERBE S. Chap. XI, 16. 

2 1 Les levres du juste instroisent beaucoup d'hommes^ " 

Mais les insenses meurent par defaut d'intelligence! 
C'est la benediction du Seigneur qui procure la richesse, 
Et la peine que Ton prend n'y ajoiite rien. 
Commettre le crime parait un jeu a Finsense; 
II en est de meme de la sagesse pour Fhomme intelligent. 

24 Ce que redoute le mechant lui arrive, 
Et ce que desire le juste saccomplit. 

25 Le tourbillon qui passe, voila Fimage du mechant: 
Le juste est etabli sur un fondement eternel. 

26 Ce que le vinaigre est aux dents et la fumee aux veux, 
Tel est le paresseux pour celui qui Fen vote. 

27 La crainte de Jehovah augmente les jours, 
Mais les annees des mechants sont abregees. 
L'attente des justes n'est que joie, 
Mais Fesperance des mechants perira. 

29 La voie de Jehovah est un rempart pour le juste, 

Mais elle est une ruine pour ceux qui font le mal. 
50 Le juste ne chancellera jamais, 

Mais les mechants n'habiteront pas la terrc. 

31 La bouche du juste produit la sagesse, 
Et la langue perverse sera arrachee. 

32 Les levres du juste connaissent la grace, 
Et la bouche des mechants la perversite. 

11 La balance fausse est en horreur a Jehovah, 

Mais le poids juste lui est agreable. 

2 Si Forgueil vient, viendra aussi Fignominie; 
Mais la sagesse est avec les humbles. 

3 L'innocence des hommes droits les dirige, 
Mais les detours des perfides causent lcur ruine. 

4 Au jour de la colere la richesse ne sert de rien, 
Mais la justice delivre de la mort, 

5 La justice de Fhomme integre dirige ses voies, 
Mais le mechant tombe par sa mechancete. 

6 La justice des hommes droits les delivre, 
Mais les hommes sans foi sont pris par lcur propre malice. 
Quand meurt le mechant, son espoir perit, 
Et Fatlente du pervers est aneantie. 
Le juste est delivre de Fangoisse, 
Et le mechant y tombe a sa place. 

9 Par sa bouche Fimpie prepare la ruine de son prochain, 

Mais les justes seront delivres par la science. 
Quand les justes sont heureux, la viUe se rejouit; 
Quand les mechants peYissent, on pousse des cris de joie. 
Par la benediction des hommes droits la ville prospere; 
Elle est renversee par la bouche des impies. 
Celui qui meprise son prochain est depourvu de sens, 
Mais Fhomme intelligent se tait 
Le m&iisant d^ voile les secrets, 
Mais Fhomme au coeur fidele les garde. 
'4 Quand la direction fait defaut, le peuple tombe; 

Le salut est le grand nombre des conseillers. 
Qui cautJoone un inconnu s'en repent, 
Mais celui qui craint de s'engager est en securite. 
La femme qui a de la grace obtient la gloire, 
Les hommes energiques acquicrent la richesse. 
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Chap. XII, 11 
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L'homme charitable fait du bien a son ame, 

Mais l'homme cruel afflige sa propre chair. 

Le mediant fait un travail trompeur, 

Mais celui qui seme la justice a une recompense assurec. 

La justice conduit a la vie, 

Mais celui qui poursuit ie mal va a la mort. 

L'homme au coeur pervers est en abomination a Jehovah, 

Mais celui qui est integre dans sa voie est I'objet de ses complaisances. 

Non, le raechant ne restera pas impuni, 

Mais la posterite des justes sera sauvee. 

Un anneau d'or au nez d'un pourceau, 

Telle est la femme belle et deprurvue de sens. . 

Le desir des justes, c'est uniquement le bien; 

L'attente des mechants, c'est la fiireur. 

Celui-ci donne liberalement et s'enrichit; 

Cet autre epargne et s'apauvrit 

L'ame bienfaisante sera rassasiee, 

Et celui qui arrose sera lui-meme arrose. 

Celui qui garde le ble est maudit du peuplc, 

Mais la malediction est sur la tete de celui qui le vend. 

Celui qui recherche le bien trouve la faveur, 

Mais celui qui cherche le mal, le mal l'atteindra. 

Celui qui se confie dans sa richesse tombera, 

Mais les justes germeront comme le feuillagc. 

Celui qui trouble sa maison heritera le vent, 

Et l'insense sera l'esclave de l'homme sage. 

Le fruit du juste est un arbre de vie, 

Et qui fait la conquete des ames est sage. 

Si le juste recoit sur la terre une retribution dc peines, 

Combien plus le mechant et le pecheur! 

Celui qui aime la correction aime la science; 

Celui qui hait la reprimande est insense. 

Celui qui est bon obtient la faveur de Jehovah, * 

Mais Jehovah condamne l'homme de malice. 

L'homme ne s'affermit pas par la mechancete, 

Mais la racine des justes ne sera pas ebramee. 

Une femme vertueuse est la couronne de sot mari, 

Mais la femme sans honneur est comme la carie dans ses os. 

Les pensees des justes sont 1'equite, 

Les conseils des mechants, la fraude. 

Les paroles des mechants sont des pieges de mort, 

Mais la bouche des hommes droits les sauve. 

Le mechant fait un tour, et il n'est plus; 

Mais la maison des justes reste debout 

L'homme est estimS dans la mesure de son intelligence; 

Mais Thomme au coeur pervers sera meprisc. 

Mieux vaut un homme humble qui suffit a ses besoms, 

Qu'un glorieux manquant de pain. 

Le juste s'occupe de son tetail, 

Mais les entrailles des mechants sont cruelles. 

Celui qui cultiveson champ est rassasie de pain, 

Mais celui qui poursuit des choses inutiles est depourvu de sens. 



35. LXX. Ame binie, tout homme simple; 
V homme irascible n 'est pas honorable, 

26. LXX. Que celui gut garde le bliU laisse 
au penpU, mats..* 

37. Vulf ., il a ration de se lever matin celui 
qui cherche le bien* 

30. Et qui fait Us conquitt; LXX, Les vies 
ties impies sont emportles avant le temps. 



XII, 2. V ham me de malice, Vulg.. matt 
celui qui met sa con fiance dans ses proprcs pat- 
sies agit en impie, 

4.1tais ta femme.,, LXX, Pareille au ver 
dans le bois, la femme mickante perd se* 

mart* . . • tS 

11. LXX et Vulg. ajoutent : «/« 9"'* 
plait dans Us reunions ou Von bott le vtn laisse 
la honte dans les citadelles. 
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Chap. XII, 12. LIVRE PES PRQV ERBES. Chap. XIII, 6. 

12 Le mechant convoite la proie des mechants, 
Mais la racine des justes donne son fruit. 

13 II y a dans le peche des levres un piege funeste, 
Mais le juste se tire de la detresse. 

14 C'est par le fruit de sa bouche qu'on est rassasie de biens, 
Et il sera rendu a chaucun suivant l'oeuvre de ses mains. ' 

1 5 La voie de 1'insense est droite a ses yeux, 
Mais le sage ecoute les conseils. 

16 L'insense laisse voir aussitot sa colere, 

Mais rhomme prudent sait dissimuler un outrage. 

17 Celui qu'anime Tamour de la verite dit ce qui est juste, 
Et le faux temoin trahit ses intentions perfides. 

iS Ses paroles blessent comme un glaive, 

Mais la langue des sages procure la guerison. 

19 La langue veridique restera toujours, 
Mais la langue mensongere est confondue. 

20 La fraude est dans le coeur de ceux qui meditent le mal 
Mais la joie est pour ceux qui conseillent la paix. 

21 Aucun malheur n'arrive au juste, 

Mais les mechants sont accables de maux. 

22 Les levres menteuses sont en horreur a Jehovah, 

Mais ceux qui agissent selon la verite lui sont agreables. 

23 L'homme prudent cache sa science, 
Mais le coeur de Pinsense publie sa folie. 

24 La main vijgilante dominera, 

Mais la main indolente sera tributaire. 

25 Le chagrin dans le coeur de l'homme Tabat, 
Mais une bonne parole le rejouit 

26 Le juste montre la voie a son ami, 
Mais la voie des mechants les egare. 

2 7 Le paresseux ne rotit pas son gibier, 

Mais I'activite est pour l'homme uu precieux tresor. 
2$ Dans le sentier de la justice est la vie, 

Et dans le chemin qu'elle trace i'immor'.alite. 

13 Le fils sage rtvtit Instruction de son pere, 

Mais le moqueur n'ecoute pas la reprimands 

2 Du fruit de sa bouche rhomme goiite le bien, 
Mais le desir des mechants, c'est la violence. 

3 Celui qui veille sur sa bouche garde son ame; 
Celui qui ouvre trop ses levres court a sa perte. 

4 Lc paresseux a des desirs, et ils ne sont pas satisfaits, 
Mais le desir des hommes diligents sera rassasie. 
Le juste d&este les paroles mensongeres; 
Le mechant procure la honte et la confusion. 
La justice garde la voie de rhomme integre, 
Mais la mechancete cause la mine du pecheur. 



p. Umichout convoite*.. Vulg., U mickant 
fsir€ <tt« ses pareiU saffermissent. LXX. 
les dturs ties impies sont tttammis. 

13. Apres le v, 13, LXXajoutent : celui gut 
regardc avec Sontt, sera traiU avec mistri. 
cordr, Htais celui qui se prtsente aux portes 
(pour disputer) ajfiige Us Ames. 

'7. v ulg. : celui qui dit ce qu'il sait manu 
ftstt la justice, la verite* : mais rhomme de 
uensonge est un temoin trompeur. 

18. Vulg. (xer membre) : telqnipromet a la 
<f£<re est ensuite pent far le glaive de sa 
conscience. 

*V F XX. Vhomme intelligent est un trone 

L f , t e J&! U C4KUr <* J insensts rencontre 
*ts wa/edtcttons. 



26. M outre la voie.Vvdg. : le juste s'inquiiie 
peud'tprouvcr un dommage pour son ami. 

37. Ne r6tit pas, ou ne fait pas lever ou n at- 
teint pas. Vulg., U trompeur ne fait pas de 
Projit, tandis que Us Hens du juste ont le Prix 
de I 'or, 

a8. Et dans le chemin. Vulg., mais le che- 
mm ditoumi conduit a la mort. 

XIII, 4. Vulg. (i*t membre), U paresseux 
veut et ne vent pas. LXX. Tout paresseux a 
des dtsirs, mais les mains des viriU sont dili- 
gentes. 

5- Le untenant procure la confusion. Vulg., 
attire la confusion sur les autrts et sur ltd- 
mtme* 
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Chap. XIII, 7. LIVR E PES PROVERBES. Chap. XIV, 3 . 

7 Tei fait le riche qui n'a rien, 

Tel fait ie pauvre qui a de grands biens. 
S La richesse d'un homme est rancon de sa vie, 

Mais le pauvre est a I'abri mcme de la menace, 
a La lumiere du juste brille joyeusement, 

Mais la lampe des mechants seteint. 

10 L'orgueil nenfante que des querelles; 

Mais la sagesse est avec ceux qui se laissent conseuler. 

1 1 La richesse mal acquise s evanouit, 

Mais celui qui Tamasse pcu a peu I'augmente. 
\n L'espoir differe rend le cocur malade, 

Mais ie desir accompli est un arbre de vie. 
1 x Celui qui meprise la parole se perd, 

Mais celui qui respecte le precepte sera recompense. 

14 L'enseignement du sage est une source de vie, 
Pour echapper aux pieges de la mort. 

1 5 Une intelligence cultivee produit la grace, 
Mais la voie des trompeurs est rude. 

16 Tout homme prudent agit avec reflexion, 
Mais Finsense etale sa folie. 

17 Un envoye mechant tombe dans le maiheur, 
Mais un messager fidele procure la guenson. 
Misere et honte a qui rejette la correction: 
Celui qui recoit la reprimande est honore. 

iq Le desir satisfait rejouit Tame, 

Et s'eloigner du mal fait horreur aux insenses. 

20 Celui qui frequente les sages devient <>age, 

Mais celui qui se plait avec les insenses devient mechant. 

2 1 Le maiheur poursuit les peeheurs, 
Mais le bonheur recompense les justes. 

L'homme de bien laissc son heritage aux enfants de ses enfants; 
Mais la richesse du pecheur est reservec au juste. 
Dans le champ defriche par le pauvre abonde la nournture, 
Mais il en est qui perissent par Finjustice. 

24 Celui qui menage sa verge bait son fils, 

Mais celui qui laime le corrige de bonne heure. 
2 c Le juste mange et satisfait son appetit, 

Mais le ventre des mechants eprouve la disette. 

14 La femme sage batit sa maison, 

Et la femme insensee la renversc de ses propres mains. 
2 Celui-la marche dans la droiture qui craint Jehovah, 

Et celui qui le meprise est pervers dans sa voie, 
x Dans la bouche de Tinsense est la verge de son orgueil, 

Mais les levres des sages les gardent 



18 



22 
23 



9. LXX ajoutent ppres le v. 9. Les Ames 
rusies errent dans les pickis, mats les justes 
ont de la pitii et de la misiricorde. 

10. Mais la sagesse.., LXX mat's ceux gut se 
connaissem sont des sages. 

xi. Vaugmente. LXX ajoutent : Le juste a 
pltii et trite (Cf. Ps. exit, 5). 

12. LXX. Mieux vaut celui qui commence 
a donner de bon caur que celui qui prometet 
donne des espirances; le bon disir est un arbre 
de vie. 



affaires d'un servitenr sage prospfrtront, tt 
sa voie sera dans la droiture. 

15. La grace. LXX ajoutent : connaUn la 
loi est d'ttne bonne intelligence. 

17. Un envoy/ m/chant. Vulg., le messagtr 
du michant ou de I'impie. LXX, un rot. 

10. LXX. Les disir s des hommes punx *• 
joutssent I'dme. les ceuvres des imptes sont 
loin de la science. 

23. LXX. Les justes passeni denombrtuses 

annies dans la richesse, mat's les mP*"?'? 5 ,) 



13 Celuiouimtprisclaparole % W /»m/.Vulg., sent abref dilai Vulg 11 y '**"%?£& 
f£Li hnipreune chose sen race lui-mhne nourriinre dans les champs paternels t nuns 



celui qui dinigre une chose s'engage lui-mhne 
pour Vavenir. 

La Vulg. ajoute au vers. 13. (Cf. LXX apres 
vers. 9) : Les atnes trompeuses sigarent dans 



les biens (rassembles) sans justice sont pou> 
(passent a) d'autres. 

XIV, 2. Vulg. : celui qui marcht > duns la 



vers. 9;: sesame* ** „„***-**+ • **~* -;---; AIY, 2. V uig. . t«»* y»* ,„...— - 

hurt pichis, mat's les justes sont mtsertcor- yoi$ droiu €( qui craint ^ihovah % est mipn* 
dieux et compatissants. \r\ les LXX ajoutent : - r ce i H i qu i su a une voie hontense. 
Un fils rust n'aura attain bten t mats les I r 
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Chap. XIV, 4. LIVRE DES PROVE RRES. Chap. XIV, 27. 

4 Oil il n'y a pas de bceufs, la creche est vide, 

Mais la vigueur des boeufs procure des revenus abondants. 

5 Le temoin fidele ne merit pas, 

Mais le faux temoin dit des mensonges. 

6 Le moqueur cherche la sagesse et ne la trouve pas, 
Mais pour Thomme intelligent la science est facile. 

7 Eloigne-toi de l'insense; 

Car tu sais que la science n'est pas sur ses levres. 
S La sagesse de Fhomme prudent est de comprendre sa voie; 

La folie de Tinsense,* c ? est la tromperie. 
9 L'insense se rit du peche, 

Mais l'homme droit est bienveillant. 
to Le cceur connait ses propres chagrins, 

Et un etranger ne peut partager sa joie. 

1 1 La maison des mechants sera detruite, 
Mais la tente des hommes droits fleurira, 

12 Telle voie parait droite a un homme, 
Mais son issue aboutit a la mort. 

13 Meme dans le rire le cceur trouve la douleur, 
Et la joie se termine par le deuil. 

14 L'impie sera rassasie de ses voies, 
Et Thomme de bien de ses fruits. 

15 L'homme simple croit tout ce qu ? on dit, 
Mais rhomme prudent veille sur ses pas. 

16 Le sage craint et se detourne du mal, 
Mais Tinsense s'emporte et reste en securite. 

17 L'homme prompt a s'irriter fait des sottises, 
Et le malicieux s'attire la haine. 

18 Les simples ont en partage la folie, 

Et les prudents se font de la science une couronne. 

19 Les mechants s'inclinent devant les bons, 
Et les impies aux portes du juste. 

20 Le pauvre est odieux meme a son ami; 
Mais les amis du riche sont nombreux. 

2i Celui qui meprise son prochain commet un peche; 
Mais heureux celui qui a pttic des malheureux. 
Xc s'egarentils pas ceux qui meditent le mal, 

Et la misericorde et la vente ne sont-elles pas pour ceux qui cherchent lc bien. 
Tout travail produit Tabondance, 
Mais les paroles vaines menent a la disette. 

24 La richesse est une couronne pour les sages; 
La folie des insenses est toujo-urs folie. 

25 Le temoin veridique delivre des ames, 
L'astuce profere des mensonges. 

26 Celui qui craint Jehovah appuie sa confiance sur un fondement inebranlable, 
Et ses enfants ont un sur refuge. 

27 La crainte de Jehovah est une source de vie, 
Pour echappcr aux pieges de la mort. 



it 



^ 



5. Rcpeiit. de xn 17 ; l6 . S*emportc. LXX, se mile au michani. 

iiLl f' } ™ emb «)^"' Of connait pas les \ 17. Le malicieux .. . LXX et Vhomme pru- 
itvrts d € la science, LXX, Toutes choses sont dent souffre beaucoup de c hosts. 

Tn*? nS " ' '!!"!"*'* mais Us livres sa & ts lS * Vu, K- < 2<! membre) : et les habiles alien- 
sont dttarmet de prudence. dront la science. 



9- LXX. Les maisons des impies devront etre 

x l riV % ma " ies »""*"» desjustes sont ac> 
ctptabUs (a Dieu et r. u x horamesX 

ia Et un itranger... LXX, et a Hand il se 
"Jon^tl n'a pas d* alliance avcc VorrueiL 

13. LXX (ter membre) : Dans la joie ne se 
"Me pas la douleur. Vulg. (a« inembre): et 
t Homme de bien sera audessus de tm\ 

*5* Cf. LXX, xiii, 13. 



3i. Des malkeureux. Vulgate ajoute : celui 
qui croit an Seigneur at me la misiricorde, 

32. LXX. Ceux quierrent miditeni le mal, 
les Sons midiient la misiricorde et la viriti, 
Ceux qui tniditent U mal ne connaissent ni 
misiricorde nifidtlitt, lesaciesde misiricorde 
et de fidiliti sont chem ceux qui midiient le 
bien, Vulg. (2* membre), la misiricorde et la 
viriti procurent le bonAeur. 
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Chap. XIV, 28. LIVRE PES PROVERBES. Chap. XV, 18 . 

2 S ~~ Le peuple nombreux est la gloire du roi; 

S'il diminue, c'est la ruine du prince 
2Q Celui qui est lent a la colere a une grande mteiligence; 

Mais celui qui est prompt a s'emporter pubhe sa iohe. 
30 Un cceur tranquille est la vie du corps, 

Mais Tenvie est la carie des os. ,..,,, •* 

- 1 Celui qui apprime le pauvre outrage ceiui qui 1 a lait; 

Mais il 1'honore celui qui a pitie de 1'indigent. 

32 Par sa propre malice le mediant est renverse; 
Jusque dans sa mort le juste a confiance. 

33 Dans le cceur de l'homme intelligent repose la sagesse, 
Et au milieu des insenses on la reconnait. 

-i a La justice eleve une nation, 

Mais le peche est l'opprobre des peuples. 
- 5 La faveur du roi est pour le serviteur intelligent. 

Et sa colere pour celui qui fait honte. 

1 5 Une reponse douce calme la fureur, 

Mais une parole dure excite la colere, 
La langue des sages rend la science aimable; 
De la bouche des insenses deborde la folic 
Les yeux de Jehovah sont en tout lieu, 
Observant les mechants et les bons. 
4 La parole douce est un arbre de vie, 

Mais la langue perverse brise le cceur. 
c L'insense meprise Instruction de son pere, 

Mais celui qui profite de la reprimande devient plus sage. 
6 II y a abondance dans la maison du juste, 

Mais il y a du trouble dans les gains du mechant. 

Les levres du sage repandent la science, 

Mais non le cceur de l'insense. 
8 Le sacrifice des mechants est en horreur a Jehovah, 

Mais la priere des hommes droits lui plait. / 

La voie du mechant est en abomination a Jehovah, 

Mais il aime celui qui poursuit la justice. 

Une correction severe frappe celui qiu abandonne le sentier; 

Celui qui hait la reprimande mourra. 

Le sejour des morts et I'abime sont h nu devant Jehovah : 

Combien plus les cceurs des enfants des hommesV 
12 Le moqueur n'aime pas qu'on le rft>renne, 

II ne va pas vers le sage. 
1 1 Un cpeur joyeux rend le visage serein, 

Mais quand le cceur est triste, l'esprit est abattu. 
14 Le cceur intelligent cherche la science, 

Mais la bouche des insenses se repait de fohe. 
1 c Tous les jours de 1'afflige sont mauvais, 

Mais le cceur content est un festin perpetuel. 

16 Mieux vaut peu avec la crainte de Jehovah, 
Qu'un grand tresor avec le trouble. 

17 Mieux vaut des legumes avec de l'affection, 

?u'un bceuf gras avec de la haine, 
'homme violent excite des querelles, 
Mais le patient apaise les disputes. 



7 



9 
10 

n 






rend les peuples misirables. 

35. Pour celui qui f ait hontc.Vn\z. t pourle 
urviteur inutile. w vv . 

XV, r. Au d^but du chap. LXX ajoutent : 
La colire perdmhne le* prudent*. 



x8. LXX. V homme irrascible suscite dts 
querelles; le patient adoucit celles qui sont en 
voie de se ptodnire. L'kemme patient itemt 
les prods, Vimpie les excite plutdt. 
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Chap. XV, 19. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. XVI, 7, 
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Le chemin du paresseux est comme une haie d'epines, 

Mais ie sentier des hommes droits est aplani. 

Un fils sage fait la joie de son pere, 

Et Finsense meprise sa mere. 

La folie est une joie pour i'homme depourvu de sens, 

Mais un homme intelligent va le droit chemin. 

Les projets echouent faute de deliberation, 

Mais ils reussissent quand ii y a de nombreux conseillers. 

L'homme a de la joie pour une bonne reponse de sa bouche, 

Et combien est agreable une parole dite a propos! 

Le sage suit un sentier de vie qui mene en haut, 

Pour se detourner du sejour des morts qui est en bas. 

Jehovah ren verse la maison des orgueilleux, 

Mais il affermit les bornes de la veuve. 

Les pensees mauvaises sont en horreur a Jehovah, 

Mais les paroles bienveillantes sont pures a ses yeux. 

Celui qui est apre au gain trouble sa maison, 

Mais celui qui hait les presents vivra. 

Le camr du juste medite ce qu'il doit repondre, 

Mais le mal jaillit de la bouche des mechants. 

Jehovah s'eloigne des mechants, 

Mais il ecoute la priere des justes. 

Un regard bienveillant rejouit le coeur; 

Une bonne nouvelle engraisse les os. 

L'oreille qui ecoute les reprimandes salutaires 

A sa demeure parmi ics sages. • 

Celui qui rejette la correction meprise son ame, 

Mais celui qui ecoute la reprimande acquiert la sagesse 

La crainte de Jehovah est i'4cole de la sagisse, 

Et Thumilite precede la gloire. 
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CHAP. XVI. — Con fiance en Dieit, qui gouverne U monde, 

A l'homme de former des projets dans son creur. 

Mais la reponse de la langre vient dc Jehovah, 

Toutes les voies de l'homme sont pures a ses veux, 

Mais Jehovah pese les esprits. 

Recommande tes oeuvres a Jehovah, 

Et tes projets reussiront 

Jehovah a tout fait pour son but, 

Et le mechant lui-meme pour le jour du malheur. 

Tout coeur hautain est en abomination a Jehovah; 

Siirement, il ne sera pas impuni. 

Par la bonte et la tidelite on expie I'iniquite, 

Et par la crainte de Jehovah on se detourne du mal 

Quand Jehovah a pour agreables les voies d T un homme, 

II reconcilie avec lui ses cnnemis memes. 



-4; Vulg., U itHtitr de la vie est au-desstts 
de I homme instruit % pour lui /aire evitcr le 
pro/ond abtme du sckcol. LXX. Les pensies de 
i homme intelligent sont un chemin de vie, 
pour que se ditournant il evite t'en/er. 
( 26. Les mots Jtrmabitur ab eo sont une addi- 
tion de ta Vulgate. 

27. Entre le v. 27 et le v. 28, les LXX et ta 
Vulg. tnserent le v. 6 du chap, xvL 

28. Entre tes v. 28 et 29 LXX in sere nt xvi, 7. 

29. Entre les v. 39 et 30 LXX inserent xvi, 

31. Manque dans la pluoart des manuscrits 

grecs. 

33. LX X : La crainte- du Seigneur est disci- 
pline et sagesse et le commencement de la 



gloire lui correspondra. Toutes les auvres de 
V humble sont mattifestes devant Dieu % mats 
les impies pe'riront au jour mauvais. 

XVI, 1-3. Manquent dans lee principaux ma- 
nuscrits des LXX. 

r. Vulg. : a V homme de preparer son Ame % 
et a Dieu de gouverntr la langite. 

4. Pour son but. Vulg., pour lui-mi me. LXX 
(qui placent ce v. apres le v. 5), toutes tes o*u- 
vres du Seigneur sont avec justice \ et I'impie 
est nl serve* pour lejour mauvais. 

5. SAremeni, litt. ta main sur la main ; for* 
muledeserment, comme 21. Vulg. et LXXajoti- 
itntile commencement deta bonne vote , e'est de 
pratiquer la justice, laquelle est pins agriable 
& Dien que les viclimes offettes en sacrifice 
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Chap. XVI, 8. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. XVI, 33. 
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Mieux vaut peu avec la justice, 

Que de grands revenus avec l'injustice. 

Le coeur de I'homme medite sa voie, 

Mais c'est Jehovah qui dirige ses pas. 

Des oracles sont sur les levres du roi; 

Que sa bouche ne viole pas la justice quand ii juge! 

La balance et les plateaux justes sont de Jehovah, 

Tous les poids du sac sont son ouvraee. 

C'est une abomination pour les rois de faire le mal, 

Car c'est par la justice que le trone s'aJfermil. 

Les levres justes jouissent de la faveur des rois, 

Et ils aiment celui qui parle avec droit ure. 

La fureur du roi est un messager de mort, 

Mais un homme sage l'apaise. 

La serenite du visage du roi donne la vie, 

Et sa faveur est comme la pluie du printemps. 




'argent, 
grand chemin des homines droits, cest d'eviter le mal; 
Celui-la garde son ame qui veiiie sur sa voie. 
L'arrogance precede la ruine, 
Et Forgueil precede la chute. 
Mieux vaut etre humble avec les petits 
Que de partager le but in avec les orgueilieux. 
Celui qui comprend les choses trouve le bonheur. 
Et celui qui se confie en Jehovah est heureux. 
Celui qui est sage de coeur est appeie intelligent, 
Et la douceur des levres augmente le savoir. 
La sagesse est une source de vie pour celui qui la possede, 
Et le chatiment de i'insense, c'est sa folie. 
Le coeur du sage donne la sagesse a sa bouche, 
Et sur ses levres s'accroit le savoir. 
Les bonnes paroles sont un rayon de miel, 
Douces a Tame et salutaires au corps. 
Telle voie parait droite a un homme, 
Mais son issue aboutit a la mort. 
Le travailleur travaille pour lui, 
Car sa bouche I'y excite. 
L'homme pcrvers prepare lc maiheur, 
Et il y a sur ses levres comme un feu ardent. 
L'homme faux excite des querelles, 
Et le rapporteur divise les amis. 
L'homme violent seduit son prochain, 
Et le conduit dans une voie qui n'est pas bonne. 
Celui qui ferme les yeux pour m&iiter la tromperie, 
Celui qui se mord les levres, est en train de commettre le mal. 
Les cheveux blancs sont une couronne d'honneur; 
C'est dans le chemin de la justice qu'on la trouve, 
Celui qui est lent a la colere vaut mieux qu^in heros; 
Et celui qui est maitre de lui-meme, que le guerrier qui prend des villes. 
On jette les sorts dans le pan de la robe, 
Mais c'est Jehovah qui decide. 



10. Sens : puisque le peuple regarde comme 
un oracle la parole du roi, que celui-ci se garde 
de rendre une decision injuste. 

rx. Vul£. (i«merabre) ; Upoidset la balance 
sont desiugements de Dun. 

17. LXX. Lessentiers de lavies*icartentdu 
mal % et les votes de Us Justice sont une longueur 
devie; celui qui recott la correction sera dans | 



la prosp4riti % et celui qui observe Us r/prt- 
wandes deviendra sage. Celui qui veille sur 
ses voies garde son time, et celui qui aime sa 
vie veille sur sa bouche, 

a6. LXX : Un homme qui travailU tra- 
vaille pour lui-mt me et bannit la mine, mais 
U pervers attire la ruine sur sa bouche. 

27. Prfpare, lilt, creuse le maiheur. 
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Chap. XVII, i. LIVRE PES PROVE RBES. Chap. XVI I, 24. 

CHAP. XVII. — Frugalite et amour de la paix. 
1 7 Mieux vaut un morceau de pain sec avec la paix, 

Qu'une maison pleine de viandes avec la discorde. 

2 Un serviteur prudent Femporte sur le fils qui fait honte, 
Et il partagera Fheritage avec les freres. 

3 Le creuset eprouve Fargent et -le fourneau For; 
Celui qui eprouve les cceurs, c'est le Seigneur. 

4 Le mechant ecoute la lepre inique, 

Le menteur prete Foreille a la mauvaise langue. 

5 Celui qui se moque du pauvre outrage celui qui Fa fait; 
Celiu qui se rejouit d'un malheur ne restera pas impunL 

Les enfants des enfants sont la couronne des vieillards, 

Et les peres sont la gloire de Ieurs enfants. 
7 Des paroles distinguees ne conviennent pas a Finsense; 

Mais bien moins a un noble les paroles mensongeres! 
S C'est un joyau que le present pour qui le recoit; 

Partout ou il arrive, il a du succes. 
9 Celui qui couvre une faute cherche Famitie, 

Et celui cjui la rappelle divise les amis. 

10 Une repnmande fait plus d'impression sur Fhomme intelligent 
Que cent coups sur Finsense, 

1 1 Le rebelle ne cherche que le mal, 

Mais un messager cruel sera envoye contre lui. 

12 Mieux vaut rencontrer une ourse privee de ses petits 
Qu'un insense pendant sa folie. 

13 Celui qui rend le mal pour le bien 

Ne verra jamais le malheur quitter sa maison. 

14 C'est ouvrir une digue que de commencer une querelle; 
Avant que la dispute s'allume retire-toi. 

15 Celui qui absout le coupable et celui qui condamne le juste 
Sont tous deux en abomination a Jehovah. 

16 A quoi sert Fargent dans la main de Finsense? 

A acheter la sagesse? il n'a pas de sens pour le /aire. 

17 L ami aime en tout temps; 

Dans le malheur il devient un frere. 

18 L'homme sans intelligence prend des engagements, 
II se fait caution pour son prochain. 

19 Celui qui aime les querelles aime le peche; 
Celui qui eleve sa parole aime sa mine. 

2c Un coeur faux ne trouve pas le bonheur, 

Et la langue perverse tombe dans le malheur. 

Celui qui donne naissance a un insense en aura du chagrin; 

Le pere d'un fou ne sera pas joyeux. 

Un coeur joyeux est un excellent remede; 

Un esprit abattu desseche les os. 

Le mechant recoit des presents caches dans le pli du manteau, 

Pour pervertir les sentiers de la justice. 
24 L'homme intelligent a la face tournee vers la sagesse, 

Mais les yeux de Finsense sont a Fextremite de la terre. 
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XVII, 5. AV restera pas impuni. LXX 
ajoutent : et celui qui a de la compassion trou- 
vera misiricorde. 

6. LXX ajoutent : A celui qui estjidile un 
monde tout entier de richesses; a celui qui est 
inficUUi pas une obole* 

3- Vulg. (rer membre): Vattente d'un pri* 
scut est deja un joyau tres pricieux. 

12. LXX. Un souci peut snrvenir a Vhom- 

me sage, mais Us interne's miditent toujour* le 
*ftal, 

14. LXX. Le commencement de la discus- 






mais les disputes et les querelles pr/cident la 
disette. 

x6. LXX et Vulg. ajoutent : Celui qui Hive 
bien haui sa maison cherche la mine, et celui 
qui ndglige d'apprendre tombera dans 1$ mal- 
heur, 

18. Prends des engagements, Utr. frapp* 
(dans) la main. 

19. Celui qui Here... manque dans LXX. 
21. LXX ajoutent : mais un/ils sage rejouit 

samlrt. 



sintk-Vli j ™ m f** m *** "< I* <*""«' 34. Vulg. (i«r membre), sur le visage de 
^n^^xaodonnerdupouvoiraux paroles; l'homme prudent Mile la sagesse. 
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Chap. XVII, 25. 



LIVRF DES PROVERBES. Chap. XVIII, 20. 
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Un fils insense fait le chagrin de son pere, 

Et ramertume de sa me *e. 

II n'est pas bon de frapper le juste d'amende, 

Ni de condamner les nobles a cause de leur droiture. 

Celui qui contient ses paroles possede la science, 

Et celui qui est calme d'esprit est un homme d'intelligence. 

L 'insense lui-meme, quand il se tait, passe pour un sage, 

Pour intelligent, quand il ferine ses levres. 

CHAP. XVIII. — Caractere accommodant. Fidtlitt a ses amis. 

Autres verius societies. 

Celui qui se tient a Tecart ne cherche qua contenter sa passion, 

II s'irrite contre tout sage conseil. 

Ce n'est pas intelligence qui plait a Tinsense, 

Cest la manifestation de ses p^sees. 

Quand vient le mechant, viei.c aussi le mepris, 

Et avec la honte vient I'opprobre. 

Les paroles de la bouche de Thomme sont des eaux profondes; 

La source de la sagesse est un torrent qui deborde. 

II n'est pas bon d'avoir egard a la personne du mechant, 

Pour faire tort au juste dans le jugement. 

Les levres de Tinsense se melent aux querelles, 

Et sa bouche provoque les outrages. 

La bouche de l' insense cause sa mine, 

Et ses levres sont un piege pour son ame. 

Les paroles du rapporteur sont des morceaux friands, 

Elles descendent jusqu'au fond des entrailles. 

Celui qui est lache dans son travail 

Est frere de celui qui va a la perdition. 

Le nora de Jehovah est une tour forte; 

Le juste s'y refugie et il y est en surete. 

La fortune du riche est sa ville forte; 

Dans sa pensee, e'est une muraille elevee. 

Avant \a ruine, le coeur de Thomme s'eleve, 

Mais i'humilite precede la gloire. 

Celui qui repond avant d'avoir ecoute 

Montre sa folie et est digne de confusion. 

L'esprit de l'homme le soutient dans la maladie, 

Mais Pesprit abattu, qui le relevera? 

Un coeur intelligent acquiert la science, 

Et Poreille des sages cherche la doctrine. 

Les pr&ents d'un hommc lui elarjnssent la voie, 

Et l'mtroduisent aupres des grands. 

Le premier qui expose sa cause parait juste; 

Vient la partic adverse, et on examine le difftrettd. 

Le sort fait cesser les contestations, 

Et decide entre les puissants. 

Un frere ennemi de son frere resiste plus qu'une ville forte, 

Et leurs auerelles sont comme les venous d'un palais. 

Cest du fruit de sa bouche que Phomme se nourrit, 

Du produit de ses levres qu'il se rassasie. 



27. Vulg. (a« membre), et e'est un pricieux 
esprit que V homme instruit. 

XVII I, 1. LXXet Vulg.(i« membre), cetui 
qui veut se siparer de son ami ipie les occa- 
sions. . 

t. Vulg. L'insensi riaccueille pas les pa- 
roles pr*dentes % a moins que verts ne lui teniez 
un langage conforms a ee qnil a dans sen c<zur. 

3. LXX et Vulg. Uimpie, lorsou'il at des* 
cendtt an fond de Cabime duptchi', u moque; 
mats la nonte et Vopprobre le suivent. 



8. Manque dans les LXX. Vulg. ct LXX 
ajoutent : la crainte abat le paresseux. hum 
les Ames des effi minis iprouverent la /aim. 

17. LXX et Vulg. Le juste est le premier \ 
s accuser luumime; survient sen ami, qui 
texaminera a fond. 

iq. Sens : les querelles entre freres ou entre 

nts forment un obstacle insurmontable a leur 



amis 



reconciliation; Vulg. Le frire aide' par son 
frire est comme une ville forte t et leurs dfa- 
sions sont comme les verrotts des ciiis* 
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Chap. XVIII, 21. LIVRE PES PROVERBE S. Chap. XIX, 21. 

2 1 La mort et la vie sont au pouvoir de la langue; 

Suivant son choix on mangera ses fruits. 

Celui qui trouve une femme trouve le bonheur; 

C'est une faveur qu'il a recue de Jehovah. 

Le pauvre parle en suppliant, 

Et le riche repond durement 
24 L'homme aux nombreux amis les a pour sa perte, 

Mais il est tei ami plus attache qu'un frere. 

CHAP. XIX. — Humility douceur et mansiietude. 

19 Mieux vaut le pauvre qui marche dans son integrity, 

Que l'homme aux levres dedaigneuses et qui est insense. 

2 L' ignorance de Tame n'est pas bonne, 

Et celui dont les pieds se hatent tombe bientot* 

3 La folie de Thomme pervertit sa voic, 

Et c'est contre Jehovah que son cceur sirritc. 

4 La richesse procure un grand nombre d'amis, 
Mais le pauvre voit s'eloigner Tami qu'ii avait. 

5 Le faux temoin ne restera pas impuni, 

Et celui qui dit des mensonges n'echappera pas. 
Nombreux sont les flatteurs de rhomme genereux, 

Et V us sont les amis de celui qui fait des presents. 
7 Tous les freres du pauvre le haissent; 

Combien plus ses amis s'eloignent-ils de lui ! 

II cherche des paroles bietweiilantes, et il n ? en trouve pas. 
a Celui qui acquiert de Intelligence aime son ame; 

Et celui qui observe la prudence obtiendra le bonheur. 
9 Le faux temoin ne restera pas impuni, 

Et celui qui dit des mensonges perira. 

10 II ne sied pas a l'insense de vivre dans les delices : 
Moins encore a I'esclave de dominer sur les princes ! 

1 1 La sagesse d'un homme le rend patient, 

Et il se fait une gloire d'oublier les offenses. 

12 La colere du roi est comme le rugissement d'un lion, 
Et sa faveur est comme la rosee sur l'herbe. 

'3 Un tils insense est la douleur de son pere, 

Et les querelles d'une femme une gouttiere sans fin. 
14 Une maison et des richesses sont un heritage paternel; 

Mais une femme intelligente est un don de Jehovah. 
'5 La paresse fait tomber dans rassoupissement, 

Et fame nonchalante eprouvera la faim. 
( o Celui qui garde le commandement garde son ame. 

Celui qui n'est pas attentif a sa voie mourra. 
17 Celui qui a pitie du pauvre prete a Jehovah, 

Qui recompensera sa bonne umvre. 
« Chdtie ton fils, car il y a encore de l'esperance; 

\lais ne va pas jusqu'a le faire mourir. 

19 L'homme a la colere violente en subira la peine; 
Si tu le sauves une fois, il te faudra recommencer. 

20 Ecoute les conseils et recois l'instruction, 
Afin que tu sois sage dans la suite de ta vie. 
Beaucoup de projets s'agitent dans le caw de l'homme, 
Mais c'est le dessein de Jehovah qui s'accomplit. 
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=2. LXX et Vule. ajoutent : celui qui cAasse 
une femme bonne chasse U bonheur, et celui qui 
iwittaduMre est sot et impie. 

XVj II, 23 — XIX, a manquent dans beau- 
coup de manuscrits grecs. 

XIX, 7. LXX. Quicortque hait son Mre 
Pawn est ioin lui aussi de Vamitit. La bonne 



peusie s'approche de ceux qui la connaissent 
et rhomme prudent la trouvera. Celui qui fait 
beaucoup de malpripare un malheur complete 
celui qui pro/ire des paroies irrit antes ne sera 
pas sauvi* 

13. Une eouttiire softs Jin; Vuig., un toil 
aou feau digoutte ton/ours. 
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Chap. XIX, 22. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XX, 19. 

22 Ce qui recommande un homme, c ? est la bonte, 
Et mieux vaut un pauvre qu'un menteur. 

23 La crainte de Jehovah mene a la vie, 

Et Ton reste rassasie, sans etre visite par le malheur. 

24 Le paresseux plonge sa main dans le plat, 
Et ne la ramene pas a sa bouche. 

25 Frappe le moqueur, et rhomme simple deviendra sage; 
Reprends rhomme intelligent, et il comprendra la science. 

26 Celui qui maltraite son pere et qui fait fuir sa mere 
Est un fils qui se couvre de honte et d'opprobre. 

27 Cesse, mon fils. d'ecouter l'mstruction, 
Et tu t'eloigneras des parole de la science. 
Un temoin pervers se moque de la justice, 
Et la bouche des nechants avale Tiniquite. 

29 Le jugement est pret pour les railleurs, 

Et les coups pour le dos des insenses. 

CHAP. XX. — Fuir les vices : ivresse, paresse, jalousie, qnerelles, etc. 

20 Le vin est moqueur, les boissons ferm-.atees, tumultueuses, 

Quiconque s J y adonne n'est pas sage. 

2 Semblable au rugissement du Honest la terreur qu'inspire le roi; 
Celui qui rirrite peche contre lui-meme, 

3 Cest une gloire pour rhomme de s'abstenir des querelles, 
Mais tout insense s'aoandonne a la colere. 

4 A cause du mauvais temps, le paresseux ne laboure pas; 
A la moisson, il cherchera, et il n'y aura rien. 

5 La sagesse dans le ccour de rhomme est une eau profonde, 
Mais Thomme intelligent y puisera. 

6 Beaucoup d'hommes vantent leur bonte; 
Mais un homme fidele, qui le trouvera? 

7 Le juste marche dans son integrite; 

Heureux ses enfants apres lui 1 / 

8 Le roi, assis sur le trone de la justice, 
Dissipe tout mal par son regard. 

g Qui dira : " J'ai purifie mon coeur, 

Je suis net demon peche? " 

10 Poids et poids, epha et epha, 

Sont Tun et Tautrc en horreur a Jehovah. 

1 1 L 'enfant montre deja par ses inclinations 
Si ses oeuvres seront pures et droites. 

12 L'oreille qui entend et Tceil qui voit, 
C*est Jehovah qui les a faits Tun et l'autre. 

13 N'aime pas le sommeii, pour ne pas devenir pauvre; 
Ouvre les yeux, et tu seras rassasie de pain. 

14 Mauvais ! M?uvais ! dit i'acheteur, 
Et en s'en allant il se felicite. 

15 11 y a de Tor et beaucoup de perles, 

Mais les levres sages sont d'un prix inestimable, 
j 6 Prends son vetemcnt, car il a repondu pour autrui; 

Exige de lui des gages a cause des etrangers. 

1 7 Le pain de fourberie est doux a Thomme, 
Mais a la fin sa bouche est remplie de ^ravi it. 

18 Les projets s'affermissent par le conseil; 
% Conduis la guerre avec prudence. 

19 Celui qui parle a tort et a travers devoile les secrets, 
Evite avec soin celui qui a les levres tonjours ouvertes. 



33. Vulft. (i« membre), V indigent a de la 
compassion. 

27. Vulr. "iVSr cess* /as d % Stouter Vinslruc* 
tion t tt xtgnorepas Us paroles de la science. 



XX, 9. Enure les versets 9 et io, les LXX 
transposed les versets 20-33. 

14. Les vers. i4-*9 manquent dans les Laa- 
19. Vulg. EviU celui qui devoile les secret^ 
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Chap. XX, 20. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XXI, 14. 

20 Si quelqu'un maudit son pere et sa mere, 
Sa lampe s'eteindra au sein des tenebres. 

21 Un heritage hate a Torigine 
Ne sera pas beni a la fin. 
Ne dis pas : " Je me vengerai." 
Espere en Jehovah, et il te delivrera. 
Poids et poids sont en horreur a Jehovah, 
Et la balance fausse n'est pas une chose bonne. 

24 Cest Jehovah qui dirige ies pas de Thomme, 
Et Thomme peut-il comprendre sa voie ? 

25 Cest un piege pour Thomme de dire a la iegere : " Cela est sacre * " 
Et de ne reflechir qu'apres le voeu fait 

26 Un roi sage dissipe les mediants, 
Et fait passer sur eux la roue. 

27 L ? ame de Thomme est une lampe de Jehovah; 
Elle penetre jusqu'au fond des entrailles. 

zS La bonte et la fidelite gardent ie roi, 

Et il affermit son trone par la bonte. 
-9 La force est la parure des jeunes gens, 

Et les cheveux Wanes sont 1'ornement des vieillards. 
30 T .a verge qui dechire la chair guerit le mal, 

De meme les blessures profondes. 

CHAP. XXI. — Justice^ bontt et patience, abandon a la Prvvidence. 

2 1 Le cceur du roi est un cours d'eau dans la main de Jehovah 

II Pincline partout ou il veut. * 

2 Toutes les voies de Thomme sont droites a ses veux; 
Mais celui qui pese les cocurs, e'est Jehovah. 

3 Pratiquer la justice et Tequite, 

Aux yeux de Jehovah est preferable aux sacrifices. 

4 Des regards hautains et un cceur superbe : 
Flambeau des mechants, ce n'est que peche. 

5 Les projets de Thomme diligent vont a Tabondance; 

Mais celui qui precipite ses demarches n'arrive qu'a la disette. 

6 Des tresors acquis par le mensonge : 

Vanite fugitive d'hommes qui courent a la mort. 

7 La violence des mechants les egare, 

Parce qu'ils n'ont pas voulu pratiquer la justice. 
S Le criminel suit des voies tortueuses, 

Mais Tinnocent agit avec droiture. 
9 Mieux vaut habiter a Tangle d'un toit, 

Que de rester avec une femme querelleuse. 

10 L'ame du mechant desire le mal; 

Son ami ae trouve pas grace a ses yeux. 

1 1 Quand on chatie le mechant, le simple devient sage, 
Et quand on instruit le sage, il devient plus sage. 

'- Le juste s'instruit devant la maison du mechant : 

Dieu precipite les mechants dans le malheur. 
l S Celui qui ferme Toreille au cri du pauvre 

Criera lui-m£me et ne sera pas ecoute. 
H Un don fait en secret apaise la colere, 

Un present tire du pli du laanteau calme une fureur violente. 



'/'tiagit avec fourberie et qui tient set livres 
ton jours otwertes, 

2 5- Vulg. Cest une ruine pour un homtne 
<ie persicuterles saints, et ensuite de rit racier 
ses vtruje. 

XXI, 1. Le caur du roi, si impenetrable 
qu it so it pour ses sujets, est dans Fa main de 
Dieu scmblable a un cours d'eau qu'on diriee 



ou Ton veut. 
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4. Vulg. Les yeux a/tiers marquent uncarur 
orgueilleux; le flambeau des impies, cest U 
pidrf* 

5. Manque dans les LXX. 

6. LXX et Vulg. Celui qui amasse des tri* 
sort par une tongue de me$ssonge est vain et 
insensi, et il tombera dans UsJiUts de la mort. 

8. Vulg. (i«r membre), /* voie perverse de 
I homme est une voie ditoumie* 



Chap. XXI, 15. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. XXII, 9. 
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C'est une joie pour le juste de pratiquer la justice, 

Mais l'epouvante est pour ceux qui font le mal. 

L'homme qui s'ecarte du sentier de la sagesse 

Reposera dans Passemblee des morts. 

Celui qui aime la joie sera dans l'indigence; 

Celui qui aime le vin et I'huile parfuraee ne s'enrichit pas. 

Le mechant sert de rancon pour le juste, 

Et le perfide pour les hommes droits. 

Mieux vaut habiter dans un desert 

Qu'avec une femme quereileuse et colere. 

De precieux tresors, de Thuile sont dans la maison du sage; 

Mais l'homme insense les engloutit 

Celui qui poursuit la justice et la misericorde 

Trouvera la vie, la justice et la gloire. 

Le sage prend d'assaut une ville de heros, 

Et il renverse le rempart oil elle mettait sa confiance. 

Celui qui garde sa bouche et sa langue 

Preserve son ame des angoisses. 

On appelle moqueur rhomme hautain, enfte d'orgueil 

Qui agit avec un exces d'arrogance^ 

Les desirs du paresseux le tuent, 

Parce que ses mains refusent de travailler. 

Tout le jour il desire avec ardeur 

Mais le juste donne sans reldchc. 

Le sacrifice des mechanls est abominable; 

Surtout quand ils l'offrent avec des pensees criminelles! 

Le temoin menteur perira, 

Mais Thomme qui ecoute pourra parler tou jours. 

Le mechant prend un air effronte, 

Mais l'homme droit dirige sa voie. 

II n'y a ni sagesse, ni prudence, 

Ni conseil en face de Jehovah. 

On equipe le cheval pour le jour du combat, , 

Mais de Jehovah depend la victoire. 

CHAP. XXII [vers. 1-16]. — La bonne renommee. 

La bonne renommee vaut mieux que de grandes richesses, 

Et l'estime a plus de prix que i'argent et que for. 

Le riche et le pauvre sc rencontrent; 

Tous deux sont I'ueuvre de Jdhovah. 

L'homme prudent voit le mal et se cache. 

Mais les simples passent outre et en portent la peine. 

Lc fruit de I'humilite, c'est la crainte de Jehovah, 

C'est la richesse, la gloire et la vie. 

Des epines et des pieges sont sur la voie du pcrvers; 

Celui qui garde son ame s'en eloigne. 

Instruis l'enfant selon la voie qu'U doit suivre; 

Et m£me lorsqu'il sera vieux, il ne s'en detournera pas. 

Le riche domine sur les pauvres, 

Et celui cmi emprunte est l'esclave de celui qui prete. 

Celui qui seme Tinjustice moissonne le malheur, 

Et la verge de sa colere disparait. 

L'homme au regard bienveillant sera beni, 

Parce qu'ii donne de son pain au pauvre. 



18. Le ae membrc manaue dans les LXX. 

28. Mais l'homme... Vulg. : l'homme obiis* 
sont racontera des vicloires, 

XXII, 6. Instruis I' enfant, etc. Vulgate 
(jer membre). Cat un proverb* : Ujeune horn- 
me une Jois engage* dans sa vote, ne la quit- 
Urhphis. Ce vcrset manqne dam les LXX. 



8. LXX ajoutent : Dieu be" nit l'homme 
joycux et prit a donne r; mats it consumer* la 
vanitt de ses ctuvrts. 

9. LXX et Vulg. ajoutent : Celui qui fait des 
presents obtiendra la viiloire it l*konnenr t et 
ravira I'dme de ceux qui les recoroent. 
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Chap. XXII, 10. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XXII, 29. 

10 Chasse le moqueur, et la querelle prendra fin, 

Lcs disputes et les outrages cesseront. 
t 1 Celui qui aime la purete du coeur, 

Et qui a la grace sur les Ievres, a le roi pour ami 

12 Les yeux de Jehovah gardent la science, 
Mais il confond les paroles du pervers. 

13 Le paresseux dit : u II y a un lion dehors! 
Je serai tue dans les rues! " 

H La bouche des etrangeres est une fosse profonde; 

Celui contre qui Jehovah est irrite y tombera. 

15 La folie est attachee au coeur de l'enfant; 
La verge de la discipline I'eloignera de lui. 

16 Opprimez un pauvre, cela lui profite; 
Donnez a un riche, c'est pour sa perte. 



iS 



TROISIEME PARTIE. 

XOUVELLE SERIE DE PROVERBES ET DE MAXIMES 
SE RAPPORTAXT AUX DIVERSES SITUATIONS DE LA VIE 

HUMAIXE [C11. XXII, 17 — XXVI, 34]. 

CHAP. XXII [vers. 17-29]. — Prologue. Justice ewers le proehain, surtottt 

erwers les J>auvres. 

17 Prete Poreille et ecoute les paroles des sages, 

Applique ton coeur a mon enseignement. 
Car c'est une chose agreable si tu les gardes au dedans de toi : 
Puissent-elles etre toutes presentes sur tes Ievres ! 

19 Afin que ta confiance repose sur Jehovah, 
C'est toi que je veux instruire aujourd'hui. 

20 Plusieurs fois deja j'ai mis pour toi par ecrit 
Des conseils et des enseignements. 

21 Pour t'enseigner des choses sures et vraies, 

Afin que tu repondes par des paroles vraies a ceux qui t'envoient 

-2 Ne depouille pas le pauvre parce qull est pauvre, 

Et n'opprime pas le malheureux a la porte. 

2 3 Car Jehovah prendra en main leur cause. 

Et il otera la vie a ceux qui les auront depouilles. 

24 Ne lie pas societe avec Thomme colere, 
Et ne va pas avec l'homme violent : 

2 5 De peur que n'apprennes ses voies, 

Et que tu ne prepares un piege a ton ame. 

26 Ne sois pas de ceux qui prennent des engagements, 
De ceux qui se portent caution pour dettes. 

27 Si tu n'as pas de quoi payer, 

Pourquoi fexposer a ce qu'on enleve ton lit de dessous toi? 

28 Ne deplace pas la borne ancienne, 
Que tes peres ont posee. 

29 Vois-tu un homme habile dans son ouvrage? 
Sa place est aupres des rois, 

II ne demeurera pas aupres des gens obscurs. 



14. LXX ajoutcnt : II y a des voies mau> I pax a s'en ditourtter; mats ilfamt se ditour* 
unset m prisence de I* homme, et il Jaime \nerdela vote perverse et matsvJse 
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Chap. XXIII, i. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XXIII, 25. 

CHAP. XXIII. — Fuir la cupidity V intemperance et fimpurete'. 

23 Si tu es a table avec un grand, 

Fais attention a ce qui est devant toi. 

2 Mets un couteau a ta gorge, 
Si tu as trop d'avidite. 

3 Ne convoite pas ses mets delicats, 
C'est un aliment trompeur. 

4 Ne te tourmcnte pas pour devenir riche, 
N'y applique pas ton intelligence. 

5 Veux-tu poursuivre du regard ce qui va s'evanouir? 
Car la richesse se fait des ailes, 

Et comme i'aigle elle s'envoie vers les cieux. 

6 N T e mange pas le pain de Fhomme envieux, 
Et ne convoite pas ses friandises; 

7 Car il ne vaut pas plus que les pensees de son ame. 
" Mange et bois, " te dira-t-il, 

Mais son coeur n'est pas avec toi. 

8 Tu vomiras lc morceau que tu as mange, 
Et tu en seras pour tes belles paroles. 

9 Ne parle pas aux orcilles de Finsense, 
Car il meprisera la sagesse de tes discours. 

10 Ne deptace pas la borne antique, 

Et n'entre pas dans le champ des orphelins. 

1 1 Car leur vengcur est puissant : 
II defendra leur cause contre toi. 

12 Applique ton coeur a Finstruction 

Et tes oreilles aux paroles de la science. 

13 N'epargnc pas la correction a Fenfant; 

Si tu le frappes de la verge, il ne mourra point. ' * \* ' ; " J 

14 Tu le frappes de la verge, . /<_ 
Et tu delivres son ame du sejour des morts. 

15 Mon fils, si ton coeur est sage, 
Mon coeur, a moi aussi, sera dans la joie. 

1 6 Mes entrailles tressailleront d'allegresse, 
Quand tes levres diront ce qui est droit. 

1 7 Que ton cceur n'envie pas les pecheurs, 
Mais qu'il restc toujours dans la crainte de Jehovah; 

18 Car il y a un avenir, 
Et ton esperance- ne sera pas aneantie. 

19 Ecoute, mon ills, et sois sage; 
Dirige ton coeur dans la voie droite. 

20 Ne sois pas parmi les buveurs de vin, 
Parmi ceux qui se gorgent de viandes; 

2 1 Car le buveur et le gourmand s'appauvrisscnt, 
Et la somnolence fait porter des haillons. 

22 Ecoute ton pere, lui qui t'a engendre, 
Et ne meprise pas ta mere, quand elle est devenue vicille. 

23 Acquiers la verite, et ne la vends pas, 
La sagesse, Tinstruction et Intelligence. 

24 Le pere du juste est dans I'allegresse, 
Celui qui donne le jour a un sage en aura de la joie. 

2$ Que ton pere et ta mere se rejouissent! 

Que celle qui t'a.enfante soit dans I'allegresse! 



'JUt.' 



XXIII, 21. U gourmand. Vulg., ceux gut I 23. Manque dans les LXX. 
font det refias communs. \ 
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Chap. XXIII, 26. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XXIV, 13. 

26 Mon fils, donne-moi ton coeur, 

Et que tes yeux gardent mes voies. 

27 Car la courtisane est une fosse profonde, 
Et l'etrangere un puits etroit. 

2S Elle dresse des embuches comme pour une proie 

Et elle augmente parmi les hommes le nombre des prevaricateurs. 

29 Pour qui les ah? pour qui les helas? 

Pour qui les disputes? pour qui les murmures? 

Pour qui les blessures sans raison ! pour qui les yeux rouges ? 

30 Pour ceux qui s'attardent aupres du vin, 
Pour ceux qui vont boire du vin aromatise. 

31 Ne regarde pas le vin : comme il brille, 
Comme il fait des perles dans la coupe, 
Comme il coulc aisement. 

32 II Unit par mordre comme un serpent, 
Et par piquer comme un basilic. 

33 Tes yeux se porteront sur des etrangeres, 
Et ton cceur tiendra des discours pervers. 

34 Tu seras comme un homme'couche au milieu de la mer, 
Comme un homme endormi au sommet d'un mat 

35 "On m'a frappe... Je n'ai point dc mal! 
On m'a battu... Je ne sens rien!... 

Quand me reveillerai-je?... II m'en faut encore! 

CHAP. XXIV [vers. 1-22 ]. — Fuir Us mtchants et les imensts. 

2 A Ne porte pas en vie aux hommes mechants 

Et ne desire pas d'etre avec eux. 

2 Car leur coeur medite la violence 

Et leurs levres ne proferent que le malheur. 

3 Cest par la sagesse qu'une maison s eleve, 
Et par Intelligence qu'clle s'aflermil. 

4 C'cst par Tintelligence que I'interieur se remplit 
De tous les biens prccieux et agreabies. 

5 Un h ;mme sage est piein de force, 

Et celui qui a de la science montre une grande puissance. 

6 Car avec la prudence tu conduiras heureusement la guerre, 
Et le salut est dans le grand nombre de conseillers. 

7 La sagesse est trop haute pour 1'insense; 

11 n'ouvrc pas la bouche a la porte de la ville. 

S Celui qui pense a faire le mal 

S'appelle un artisan d'intrigues. 

9 Le dessein de Tinsense, c'est le peche, 

Et le medisant est en abomination parmi les hommes. 

10 Si tu te montres faible au jour de la detresse, 
Ta force n'est que faiblesse. 

1 1 D&ivre ceux qu'on traine a la mort; 
Ceux qu'on va egorger, sauve-les! 

12 Si tu qis : " Nous ne le savions pas, " 
Celui qui pese les coeurs ne le voit-il pas? 
Celui qui veille sur ton ame ne le connait-il pas, 
Et ne rendra-t-il pas a chacun selon ses ceuvres^ 

'3 Mon fils, mange du miel, car il est bon; 

Un rayon de miel est doux a ton palais; 



/> 



27 : V*/*(te itroit mi'une pierce suffit k fa> 1 verses dans Us endroiis ok Von se prombte; 



tnt r ; celui qui y est tomW ne pent plus en sortir. 
S 1. LXX : Ne vous enitrez Pas avec U vin, 



mat's converses avec les hommes jnstts, et con- & mortier. (?) 
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car si tu appliques tes yeux aux cottjes et aux 
fiacons % tu Iras plus dtpourvu que le pi fan 



Chap. XXIV, 14. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. XXIV, 34. 



14 Sache que la sagesse est la meme chose pour ton ame; 
Si tu l'acquiers, il est un avenir, 

Et ton esperance ne sera pas frustree. 

15 Ne tends pas, 6 mediant, des embuches a la demeure" du juste, 
Et ne devaste pas le lieu ou il repose; 

16 Car sept fois le juste tombe, et il se releve, 

Mais les mechants sont precipites dans le malheur. 

17 Si ton ennemi tombe, ne te rejouis pas, 

Et que ton coeur ne se rejouisse pas de sa mine, 

18 De peur que Jehovah ne le voie, que cela ne lui deplaise, 
Et qu'il ne detourne de lui sa colere. 

16 Ne t'irrite pas a cause des mechants, 

Ne porte pas envie aux pervers. 

20 Car il n'y a point d'avenir pour celui qui fait le mal, 
Et la lampe des mechants s'eteindra. 

21 Mon fils, crains Jehovah et le roi; 

Ne te mele pas avec les hommes remuants; 

22 (W soudain surgira leur malheur, 

Et qui connait la mine des uns et des autres ? 

CHAP. XXIV [vers. 23-34]. — Appendice de la deuxieme collection de maximes ; 

Relations societies; la par esse, 

23 Ce qui suit vient encore des sages : 

II n'est pas bon dans les jugements, d'avoir egard aux personnes. 

24 Celui qui dit aux mechants : Tu es juste, 

Les peuples le maudissent, les nations l'execrent. 

25 Mais ceux qui le corrigent sont applaudis, 
Sur eux viennent la benediction et le bonheur. 

26 II baise sur les levres 

Celui qui repond des paroles justes. 

27 Soigne tes affaires au dehors, 
Soigne ton champ, 

Puis tu batiras ta maison. 

28 Ne temoigne pas a la legere contre ton prochain : 
Voudrais-tu tromper par tes levres? 

29 Ne dis pas : Je lui ferai comme il m'a fait; 
Je rendrai a cet homme selon ses ceuvres. 

30 J'ai passe pres du champ du paresseux 
Et pres de la vigne de l'insense. 

31 Et les epines y croissaient partout, 
Les ronces en couvraient la surface, 
Et le mur de pierres etait ecroule. 

32 J'ai regarde, et j'ai reflechi en moi-meme; 
j'ai considere et j'ai tir£cette lecon : 

33 *'Un peu de sommeil, un peu d'assoupissement, 
Un peu croiser les mains pour dormir, 

34 Et la pauvrete te surprendra comme un rodeur, 
Et Tindigence comme un homme armeV' 



( XXIV, x6. Le juste tombe dans la tribula- 
tion, mats Dieu Ten retire toujours, tandis que 
le m^chant est precipite* dans une ruine irreme- 
diable. Quelques manuscrits de la Vulg. Hsent, 
septies enim in die cadit : a tort. 

22, Les LXX ajoutent:Z<r fits qui garde la pa- 
role apris qu'il l'a recue avec soi '« , sera preser- 
ve' de la perdition* Quaucuu menson&e ne soit 
dit par ta boucke du roi; et ou*auctm mensongt 
ne sorte tie sa tongue. La langue du roi n'est 
pas une langue de chair \ mats un glaive ; qui* 



conque est Uvri^ est brisi. Car si sa fureur est 
excitfe, il consume Us hommes avec Us nerfs, tt 
il devore les os des hommes^ et les brule comtne 
la. jt am we* an point qu'iU soient impropres a I* 
Houm'ture des petits des aigles. Entre les vers. 
32 et 33 les LXX. intercalent xxx, 114. 

30*24. Les LXX n'ont pas comoris^ qu'il s'a- 
gissait du paresseux t aussi leur traduction s'icar* 
tc-t-eUc tout a fait de l'hebreudans ces versets. 

Entre xxiv, 34 et xxv, 1. les LXX intercutent 
x**! tS'33 ct xxxi, 1*9* 
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Chap. XXV, i. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Chap. XXV, ig. 



QUATRIEME PARTIE 



7 



LA VRAIE SAGESSE SOUVERAIN BIEN DES ROIS 
ET DES SUJETS [Ca XXV -XXXI]. 

CHAP. XXV. - - Exhortation a la crainte de Dieu et a la justice. 
25 roi^e 1 Juda?^ *** Proverbes de Salomon, recueillis par les gens d'Ezechias, 

2 La gloire de Dieu, c'est de cacher les choses, 
La gloire des rois, c'est de les examiner. 

3 Le ciel dans sa hauteur, la terre dans- sa profondeur, 
Et le cceur des rois sont impenetrables. 

4 Ote les scories de l'argent, 

Et ii en sortira un vase pour le fondeur. 

5 Ote le mechant de devant le roi, 

Et son trdne s'affermira dans la justice. 

6 Ne prends pas des airs superbes devant le Roi, 
Et ne te mets pas a la place des grands; 
Car il vaut mieux qu'on te dise : Monte ici, 
Que si Ton t'humilie devant le prince que tes yeux ont vu. 

Ne sois pas prompt a contester, 

De peur qu'a la fin tu ne saches que fairc, 

Lorsque ton prochain faura outrage, 

Defends ta cause contre ton prochain, 

Mais ne revele pas le secret d'un autre, 

De peur qu'en l'apprenant on ne te couvre de honte, 

Et que ton ignominie ne s'efface pas. 

Comme des pommes d'or sur des ciselures d'argent 
Ainsi est une parole dite a propos. * 

Comme un anneau d'or et un ornement d'or fin, 
Ainsi est le sage qui reprend une oreille docile.' 

Comme la fraicheur de la neige au temps de la moisson, 
Ainsi estle messager fideie pour ceux qui Tenvoient, 
II rejouit Tame de son maitre. 

Des nuages et du vent sans pluie, 

Tel est Thomme qui se glorifie de presents mensongers. 

Par la patience le juge se laisse tlechir, 
Et une langue douce peut briser des os. 

Si tu trouves du miel, n'en mange que ce qui te suffit 
De peur que rassasie tu ne le vomisses. 

Mets rarement le pied dans la maison de ton prochain 
De peur que fatigue de toi ii ne te halsse. 

Une massue, une ep& et une fleche aigue, 

Tel est rhomme qui porte un faux temoignage contre son prochain. 



10 



ii 



\2 



H 



16 



f7 



IS 



XXV, 9. Lc premier membre manque dans 

le jjrec. 

10. LXX. Depeur que ton ami ne te couvre 
<w honte. r<t dispute et ton inimitii ne s'tioi. 
gnerontpas, mats eites serrnt pour toip+reitUs 



$/*/?&' [L * ***" ct *'****** *****ent Im 
Itotrtid dme; garde-Usde peur tfitre en butte 

aU m ffT t i^ mai * & an * e tes *">*'* *vec ddlica- 
tesse (.'). Les deux vers mis entre parentheses 
se trouveut ansst dans la Vulg. 
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Chap. XXV, 19. 



LIVRE DES PROVERBES. 



Ps. XXVI, 12. 



*9 
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21 
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27 
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12 



Une dent cassee et un pied foul6, 

Cest la confiance qu'inspire un perfide au jour du malheur. 

Oter son manteau un jour de froid, 

Repandre du vinaigre sur du nitre, 

Ainsi fait celui qui dit des chansons a un coeur afflige. 

Si ton ennemi a faim, donne-lui du pain a manger; 
S'il a soif, donne-lui de Teau a boire. 
Car tu amasses ainsi des charbons sur sa tete, 
Et Jehovah te recompensera. 

Le vent du nord enfante la pluie, 

Et la langue mysterieuse un visage attriste. 

Mieux vaut habiter a Tangle d'un toit, 
Que de rester avec une femme querelleuse. 

De l'eau fraiche pour une personne alteree, 

Telle est une bonne nouvelie venant d'une terre lointaine. 

Une fontaine troublee ct une source corrompue, 
Tel est le juste qui tombe devant le mechant. 

11 n'est pas bon de manger baaucoup de miel; 

Ainsi celui qui veut sonder la majeste divine sera accable par sa gloire. 

Une ville forcee qui n r a plus de murailles, 
Tel est Vhomme qui ne peut se contenir. 

CHAP. XXVI — XXIX. — Recommendations diverges. 

Comme la neige en ete, et la pluie pendant la moisson, 
Ainsi la gloire ne convient pas a un insense. 

Comme le passereau qui s'echappe, comme rhirondelle qui s'envole, 
Ainsi la malediction sans cause n'atteint pas. 

Le fouet est pour le cheval, le mors pour Pane, ^ / 

Et la verge pour le dos des insenses. 

Ne reponds pas a 1'insense selon sa folie, 

De peur de iui ressembier toi-m&ne. 

Reponds a Tinsense selon sa folie, 

De peur qu'il ne sc regarde comme sage. 

II se coupe les pieds, il boit Tiniquite, 

Celui qui donne des messages a un insense\ 

.Otez les jambes au boiteux, 

Et la sentence de la bouche de Tinscnse. 

Cest attacher une pierre a la fronde, 

Que d'honorer un insense. 

Comme une epine qui s'enfonce dans la main d'un hommc ivre, 

Ainsi est une sentence dans la bouche des insenses. 

Comme un archer qui blesse tout le monde, 

Ainsi est celui qui prend k gage les insenses et les passants. 

Comme un chien qui retourne k son vomissement, 

Ainsi est un insense qui revient a sa folie. 

Si tu vois un hommc qui se croit sage, 

II faut plus espcrer d'un insense que de lui. 



to. Le second vers est incomptet dans tes 
LXX. 

20. Le !«" membre manque dans les LXX. — 
Les LXXet la v ulg. ajoutent : comme la tci$ue 
nuit aux vitements et le ver au 6ois % ainsi la 
tristetse nuit an cmur de Vhomme, 

XXVI, 8. Attacker une pierre a la frotuU, 
e'est 1'empeVmer de partir et d'atteindre son but, 
e'est faire une chose absurde. Vulg. (premier 
membre) ; cest mcttrc une pierre au moneeau 



de Met cure. Mercure *tait chez les patens le 
dieu des voyageurs; on lui eMevait de loin mi 
loin sur les chemins des statues sans bras m 
jambes, des Hermit, et chaque voyageur qui 
passait jetait devant elles une pierre en nom* 
mage. Les tas ainsi formes s'appelaient mon- 
ceanx de Mercure. . 

n. LXX ajoutent : II y a une konte gut est 
source de picki % et il y a une honteqni nest 
^x^t gloire etgr&ce. 
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Cbap. XXVI, i 3 . LIVRE PES PROVERBES. C hap. XXVH. y. 

13 Le paresseux dit : Ii y a un lion sur ia route, 
II y a un lion dans tes rues. 

14 La porte tourne sur ses gonds, 
Ainsi le paresseux dans son lit. 

15 Le paresseux met sa main dans le plat, 
Et il a de la peine a la porter a la bouche. 

:6 Le paresseux se croit plus sage 

Que sept conseillers prudents. 

17 Comme ceiui qui saisit un chien par les creillcs, 

Tel est le passant qui s'echauffe dans Ia querelle d'autrui. 

iS Comme un furieux qui lance des traits enflammes 

Des fleches et la mort, ' 

19 Ainsi est un homme qui a trompe son prochain 

Et qui dit : " Cetait pour plaisanter. " 

:o Faute de bois, le feu s'eteint; 

Eloignez le rapporteur, et la querelle s'apaise. 

21 Le charbon donne un brasier et le bois du feu : 
Ainsi Phomme querelleur irrite une discussion. 

22 Les paroles du rapporteur sont comme des friandises- 
Elles descendent jusqu'au fond des entrailles. ' 



i •* 



3 Des scones d'argent appliquees sur un vase de tcrre, 

Telles sont les levres briilantes avec un cceur mauvais. 
-4 Celui qui hait se deguise par ses levres, 

Mais il met au dedans de lui la perfidie. 
-5 Quand il adoucit sa voix, ne le crois pas, 

Car ii a sept abominations dans son oamr. 
-6 II peut bien cacher sa haine sous la dissimulation, 

Mais sa mechancete se revelera dans rassemblee. 

27 Celui qui creuse une fosse y tombe, 

Et la pierre revient sur celui qui la roule. 

6 La langue fausse hait ceux qu'ellc blesse, 
Et Ia bouche flatteuse cause la ruine. 

27 Ne te glorifie pas du lendemain, 

Car tu ne sais pas ce qu'enfantera le jour suivant 

Qu'un autre te loue, et non ta bouche; 
Un etranger, et non tes levres. 

La pierre est lourde et le sable est pcsant : 

Plus que Tun et Tautre pese la colere de Tinsensc, 

La furcur est crueile et la colere impetueuse, 
Mais qui pourra tenir devant la jalousie? 

Mieux vaut une reprimande ouverte 
Qu'une amitie cachee. 

Les biessures d'un ami sont inspirees par sa fidclite, 
Mais les baisers d'un ennemi sont trompeurs. 

7 Celui qui est rassasie foule aux pieds le rayon de miel 
Mais celui qui a faim trouve doux tout ce qui est amcr. 

S Comme l'oiseau qui erre loin de son nid, 

Ainsi Thomme qui erre loin de son lieu. 

9 L'huile et les parfums rejouissent le cceur; 

De m&ne les doux conseils inspires par I'amitie. 







«7- LXX. Cestprtndrt un Men par la queue qui tit prisiaUr a unfrock itrangtr. 
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Chap. XXVII, 10. LIVRE DES PR OVERBES. Chap. XXVIII, 3. 

10 N'abandonne pas ton ami et Vami de ton pere, 

Et n'entre pas dans la maison de ton frere au jour de ta detresse : 
Mieux vaut un voisin proche qu'un frere eloigne. 

1 1 Mon fils, deviens sage et rejouis mon coeur, 

Afin que je puisse repondre a celui qui m'outrage. 

12 L'homme prudent voit le mal et se cache; 
Les. simples avancent et en portent la peine. 

13 Prenas son vetement, car il a repondu pour autrui; 
Demande des gages a cause des etrangers. 

14 Benir son prochain a haute voix et de grand matin 
Est repute comme une malediction. 

15 Une gouttiere continue dans un jour de pluie 
Et une femme querelleuse se ressemblent. 

16 Celui qui la retient, retient le vent, 
Et sa main saisit de Thuile. 

17 Le fer aiguise le fer, 

Ainsi un homme aiguise un autre homme. 

18 Celui qui cultive un figuier en mangcra les fruits, 
Et celui qui garde son maitre sera honore. 

19 Comme dans l'eau le visage repond au visage, 
Ainsi le coeur de Thomme repond a 1* homme. 

20 Le sejour des morts et Tabime ne sont jamais rassasies, 
De meme les yeux de I'homme sont insatiables. 

21 Le creusot est pour i'argent, et le fourneau pour Tor; 
Que Thomme eprouve de meme la louange qu il recoit. 

22 Quand tu piiensis I'inscnse dans un mortier, 
Comme on broie le grain, avec le pilon, 

Sa folic ne se separerait pas de lui. ' 

23 Connais bien l'etat de tes brebis, 
Donne tes soins a ton troupeau; 

24 Car la richesse ne dure pas toujours, 
Ni une couronne d'age en age. 

25 Mais quand Therbe a paru, que la verdure s'est montree, 
Que le foin des montagnes est recueiili, 

26 Tu as des agneaux pour te vetir, 
Des boucs pour payer un champ; 

27 Tu as en abondance le lait des chevres pour ta nourriture et celle de ta maison, 
Et pour Tentretien de tes servantes. 

28 Le m&hant fuit sans qu'on le poursuive, 

Mais les justcs ont de Fassurance comme un lion. 

2 Dans un pays en re volte, les chefs se multiplient; 
Mais avec un homme intelligent et sage 
L'ordre se prolonge, 

3 Un homme pauvre qui opprime les malheureux, 
Cest une pluie violente qui cause la disette. 



XXVII, 16. Sa main saisit (litt. rencontre) 
de Vhuile : il n'est pas plus facile de faire taire 
une femme querelleuse que d'arrSter le vent ou 




qu 
femme. 

19. LXX. De mime gut les vtsa&e* ne se 
ressemblent fas, ainsi en est-il des fensies des 
hommes.. 



20. LXX ajoutent : Celui qui Jixe ses yeux 
est en abomination an Seigneur \ et lei 'ty- 
rants ne modirent /as leurs langues. 

21. Que V homme iprouve. D'autres : onjuge 
quilquun selon la louange qu'il se donne a 
tm-tnime. Vulg. et LXX ajoutent : lecaur du 
michant recherche le mal t mais le cmnr droit 
recherche la science. 
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Chap. XXVIII, 4. LIVRE PES PROVER BES. Chap. XXVIII, 26. 

4 Ceux qui abandonnent la loi louent le mechant, 
Ceux qui i'observent s'irritent contre lui. 

5 L'homme pervers ne comprend pas ce qui est juste 
Mais ceux qui cherchent Jehovah comprennent tout. 

6 Mieux vaut le pauvre dans son integrite 
Que rhomme aux voies tortueuses et qui est riche. 

Celui qui observe la loi est un tils intelligent, 

Mais celui qui nourrit les debauches fait honte a son pere. 

3 Celui qui augmente ses biens par i'interet et l'usure 

Les amasse pour celui qui a pitie des pauvres. 

9 Si quelqu'un detourne l'oreille pour ne pas ecouter la loi 

ba pnere meme est une abomination. 

10 £ elui q ui *^are les hommes droits dans la voie mauvaise 
lombera lui-meme dans la fosse qu'ii a creusee- 

Mais les hommes integres possederont le bonheur. 

11 L'homme riche se croit sage; 

Mais le pauvre intelligent le cbnnait. 

12 R Uan j les justes triom P h ent, c'est une grande fete; 
Quand les mechants se levent, chacun se cache. 

13 Celui qui cache ses fautes ne prosperera point, 

Mais celui qui les avoue et les quitte obtiendra misericorde. 

14 Heureux rhomme qui est continuellement dans la crainte' 
Mais celui qui endurcit son coeur tombera dans le malheur. 

15 Un lion rugissant et un ours aflame, 

Tel est le mechant qui domine sur un peuple pauvre. 

16 Le prince sans intelligence multiplio repression, 
Mais celui qui hait la cupidite aura de longs jours. 

17 Un homme charge du sang d'un autre 
Fuit jusqu'a la fosse : ne I'aroitez pas! 
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Celui qui marche dans I'integrite trouvera le salut, 

Mais celui qui suit des voies tortueuses tombera pour ne plus se relever. 



19 Celui qui cultive son champ sera rassasie de pain, 

Mais celui qui poursuit des choses vaines sera rassasie de pauvrete. 

» Un homme fidele sera comble de benedictions, 

Mais celui qui a hate de s'enrichir n'echappera pas a la faute. 



H n'est pas? Son de faire acception des personnes; 
Pour un morccau de pain un homme devient criminel. 

L'homme envieux n h£»te de s'enrichir; 
II ne sait pas que la disette viendra sur lui. 

Celui qui reprend quelqu'un trouve ensuite plus de faveur 
Que rhomme a la langue flatteuse. 



24 Celui qui vole son pere et sa mere, 

Et qui dit : " Ce n'est pas un peche, " 
C'est le compagnon du brigand. 

L'homme cupide excite les querelles; 

Mais celui qui se confie en Jehovah sera rassasie. 



Celui qui a confiance dans son propre cceur est un insense 
Mais celui qui marche dans la sagesse sera sauve. 



jfirifhJ&gi ate Jft8£i I $!%*""< " " "**» >~ * * -*■ ** 
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Chap. XXVIII, 27. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XXIX, 21. 

27 Celui qui donne au pauvre n'eprouve pas la disette, 
Mais celui qui ferme les yeux est charge de maledictions. 

28 Quand les mechants s'elevent, chacun se cache; 
, Quand ils perissent, les justes se multiplient. 

29 L'homme digne de reproche et qui raidit le cou, 
Sera brise subitement et sans remede. 

2 Quand les justes se multiplient, le peuple est dans la joie; 
Quand le mechant exerce le pouvoir, le peuple gem it. 

3 L'homme qui aime la sagesse rejouit son pere, 

Mais celui qui frequente les courtisanes dissipe son bien. 

4 Un roi affermit le pays par la justice; 
Mais celui qui est avide de presents le ruine. 

5 L'homme qui flatte son prochain 
Tend un filet sous ses pids. 

6 Dans ie peche de Fhomme mechant il v a un piegc, 
Mais Ie juste est dans la jubilation et la joie. 

7 Le juste connait la cause des pauvres, 

Mais le mechant ne comprend pas la science. 

8 Les railleurs soufflent le feu dans la ville, 
Mais les sages ipaisent la colere. 

9 Si un sage contoste avec un insense, 

Qu'il se fache ou qu'il rie, ils ne s'entendront pas 

CO Les hommes de sang haissent Thomme integre, 

Mais les hommes droits protegent sa vie. 

1 1 L J insense fait eclater toute sa passion, 
Mais le sage la contient. 

1 2 Quand le prince ecoute les paroles mensongeres, 
Tous ses serviteurs sont des mechants. 

13 Le pauvre et Toppresseur se rencontrent; 

C'est Jehovah qui eclaire les yeux de Tun et de l'autrc. 

14 Un roi qui juge fidelement les pauvres 
Aura son trone affermi pour toujours. 

15 La verge et la correction donnent la sagesse, 

Mais T enfant abandon ne <) son caprice mit hontc a sa mere. 

16 Quand les mechants se multiplient, le crime saccroit, 
Mais les justes contempleront leur chute. 

1 7 Corrige ton fils, et il te donnera du repos, 
Et il procurera des delices a ton ame. 

18 Quand Dieu ne se montre plus, le peuple est sans frein; 
Ileureux qui observe la loi ! 

jo Ce n'est pas par des paroles qu'on corrige un esclave; 

Quand meme il comprend, il n'obeit pas. 

20 Si tu vois un homme prompt a parler, 

II y a plus a esperer d'un insense que de lui. 

21 Le serviteur mollement traite des Tenfance 
Finit par se croire un tils. 



XXIX, 9. Si un sag*, etc., d'apres la Vulg. ■ x8. Quand Duu ne se montre pins lilt, 



D'autres : .Si" un sage tntre en discussion avec 
un intent/, celui r cis 'em forte et rit tour a tour, 
et il n'y a fas de pat*. 



quand il n'y a plus de vision. 
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Chap. XXIX, 22. LIVRE PES PRO VERBES. Chap. XXX, 12, 

Un homme colere excite des querelles, 

Et Thomme violent tombe dans beaucoup de peches. 

L'orgueil d'un homme le conduit a l'humiliation, 
Mais Phumble d'esprit obtient la gloire. 

Celui qui partage avec un voleur hait son ame; 
II entend la malediction et ne dit rien. 

La crainte des hommes porte avec elle un piege, 
Mais celui qui se confie en Jehovah est mis en siirete. 

Beaucoup de gens recherchent la faveur du prince, 
Mais c'est Jehovah qui rend justice a chacun. 

L'homme inique est en abomination aux justes, 

Et celui dont la voie est droite est en abomination aux mechants. 

CHAP. XXX. — Paroles cTAgnr. Priambuk [vers. 1-6]. 

Divers proverbes [7 sv.]. 

30 Paroles d'Agur, fils de Jake, sentence. Cet homme a dit : 

Je me suis fatigue pour coiinailrt Dieu, 

Pour connattrc Dieu, et je suis a bout de forces. 
2 Car je suis plus stupide que personne, 

Et je n'ai pas Vj itelligence d'un homme. 

Je n'ai pas appi is la sagesse, 

Et je ne connais pas la science du Saint. 

Qui monte au ciel et qui en descend? 

Qui a recueilli le vent dans ses mains? 

Qui a lid les eaux dans son vetement? 

Qui a affermi toutes les extremites de la terre? 

Quel est son nom et quel est le nom de son fils? 

Le sais-tu? 

Toute parole de Dieu est eprouvee par le feu. 

II est un bouclier pour ceux qui se refugient aupres de lui. 

N'ajoute rien a ses paroles, 

De peur qu'il ne te reprenne et que tu ne sois trouve menteur. 

Je te demande deux choses; 

Ne me les refuse pas avant que je meure : 

Eloigne de moi la faussetc et le mensongc; 

Ne me donne ni pauvrete, ni richesse; 

Accorde-moi le pain qui m'est necessaire : 

De peur que, dans I'abondonce, je ne te renic 

Et ne dise : " Qui est Jehovah? ; * 

Et que, dans la pauvrete, je ne derobe 

Et n'outrage le nom de mon Dieu. 

Ne calomnie pas un serviteur aupres de son maitre, 
De peur qu'il ne te maudisse et qu'il ne t'arrive mal. 

II est une race qui maudit son perc, 
Et qui ne benit pas sa mere. 
II est une race qui se croit pure, 
Et qui n'est pas lavee de sa souillure. 
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24. La male'diclion : aussitdt qu'un vol £tait 
constat*, la personne votee (Jug. xvii, a )ou le 
joge de la yille (Uv. v. 1) prononcait une ma- 
lediotion solennellecontre le voleur et tous ceux 
qui, le connaissant, ne le denonceraient pas. 

25. LXX ajoutent: UimpiitidomteaV hom- 
me une occasion de chute, mais celui qui se fie 
«* S etgneur sera saicui. 

J^7^fe j ? Utc : ff f h * ui fi* •* **fi«roU 
<*t<tUbrtdelaperdition.{Cf.LXX, 



xxiv,a2a). 
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# XXX, 1. Verset tres difficile et diversement 
interpret. Vulg. (prenant dansun sens allegori- 
que tous les noms de ce verset) r Paroles de celui 
qui rassemble, /lis de celui qui vomit. Vision 
racontie par un homme avec qui Dieu est et, 

dtt LXX. A/oh fils c rains mes paroles et en 
les recevant fais penitence, Void ce que dit 
C homme a ceux qui croieni & Dieu, die me 
repose. 



Chap. XXX, 13. LIVRE DES PROVERBES. Chap. XXX, 33. 



13 II est une race doat les yeux sont altiers 
Et ies paupieres elevees. 

14 U est une race dont les dents sont des glaives 
Et les molaires des couteaux, 

Pour devorer ies malheureux de dessus la terre, 
Et les indigents parmi les horames. 

15 La sangsue a deux filles : Donne ! donne ! 
Trois choses sont insatiables, 

Quatre ne disent jamais : Assez ! 

16 Le sejour des morts, le sein sterile, 
La terre qui n'est pas rassasiee d'eau 
Et le feu, qui ne dit jamais : Assez ! 

17 L'oeil qui se moque d'un pere, 

Et qui dedaigne Tobeissance envers une mere, 
Les corbeaux du torrent le perceront, 
Et les petits de Taigle le devoreront 

18 II y a trois choses qui me sont cachees, 
Et meme quatre que je ne comprends pas. 

19 La trace de i'aigle dans les cieux, 
La trace du serpent sur le rocher, 

La trace du navire au milieu de la mer, 
Et la trace de i'homme chez la jeune fille. 

20 Telle est la voie de la femme adultere : 
Elle mange, en s'essuyant la bouche, 
Elle dit : " Je n'ai pas fait de mal." 

2 1 Trois choses troublent la terre, 

Et il en est quatre qu'elle ne peut supporter : 

22 Un esclave qui vient a r£gner, 

Un insense qui est rassasie de pain, 
2^ Une femme dcdaignec qui se marie, 

Et une servante qui herite de sa maitresse. 

24 II y a sur la terre quatre animaux bien petits, 
Et cependant tres sages : 

25 Les fourmis, peuple sans force, 
Preparent en ete leur nourriture; 

26 Les damans, peuple sans puissance, 
Placent leur gite dans les rochers; 

27 Les sauterelles n'ont pas de roi, 
Et elles sortent toutes par bandes; 

28 Tu peux prendre le lezard avec la main, 
Et il se trouve dans le palais des roi . 

29 II y en a trois qui ont une belle allure, 
Et cnaatre qui ont une belle demarche : 

30 Le lion, le plus brave des animaux, 
Ne reculant devant aucun adversaire; 

31 L 1 animal aux reins agiles, ou le bouc, 
Et le roi, a qui personne ne resiste. 

32 Si tu es assez fou pour te laisser emporter par Torgueil, 
Et si tu en as la pensee, mets la main sur ta bouche, 

33 Car la pression du lait produit du beurre, 
La pression du nez produit du sang, 

Bt la pression de la colere produit la querelle. 



20. Elig vmh**... LXX, toutes Utfgit qvttlU 
a flgf(commU le ma\f)eN€se i*t% tt Hit qu'elU 
ria rUnfait tfinceirvtnaitf. 

38. Tu p*ux prendre le ttzard avec la 



main; Vulgate, le Uzard se soMtient sur se* 
mains. , 

3i. L'mmimniaux reins agiles. LXX et Vulg . 

le coq. 
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Chap. XXXI, i. LIVRE BES PROVER BES. Chap. XXXI, 23. 

CHAP. XXXL — Paroles de Lamuel [vers. 1-9]. La femme forte [vers 19,31); 
31 Paroles du roi Lamuel. Sentences par lesquelles sa mere Pinstruisit : 

2 Que u diraije, mon fils ? Que u dirai-je, fils de mes entrailies > 
Que te dtrai-je, mon fils, objet de mes vceux ? 

3 Ne hvre pas ta vigueur aux femmes, 

Et tes voies a ceiles qui perdent les rois. 

4. Ce n'est point aux rois, Lamuel, 

Ce n'est point aux rois de boire du vin, 

Ni aux puissants de rechercher les liqueurs fermentees 

5 De peur qu'en buvant ils n'oublient la ioi 

Et ne faussent le droit de tous les matheureux. 

6 Donnez des liqueurs fortes a celui qui perit, 

Et du vin a celui dont le coeur €st rempli d'amertume: 

7 Qu'ii boive et qu'il oublie sa misere, 

Et qu'il ne se souvienne plus de ses peines. 

8 Ouvre ta bouche en faveur du muet, 
Pour la cause de tous les abahdonnes. 
Ouvre ta bouche, rends de justes arrets, 
Et fais justice au malheureux et a Tindigent 



9 



1 



10 Qui peut trouver une femme forte? 
Elle a bien plus de prix que les perles. 

1 1 Le coeur de son mari a confiance en elle, 
Et les profits ne lui feront pas defaut. 

12 Elle lui fait du bien, et non du mal, 
Tous les jours de sa vie. 

13 Elle se procure de la laine et du lin, 
Et travaille de sa main joyeuse. 

14 Elle est comme le vaisseau du marchanii, 
Elle apporte son pain de loin. 
Elle se leve lorsqu'il est encore nuit, 

Et elle donne la nourriture a sa maison 

Et la tache a ses servantes. 
10 Elle considere un champ, et elle Fachete; 

Du fruit de ses mains elle plante une vigne. 
17 Elle ceint de force ses reins, 

Et elle aflTermit ses bras, 
^ Elle sent que son gain est bon; 

Sa lampe ne s'eteint pas pendant la nuit 

Elle met la main & la quenouiUe, 

Et ses doigts prennent le fiiseau. 
20 Elle tend la main au malheureux, 

Elle ouvre la main a Tindigent. 

Elle ne craint pas la neige pour sa maison, 

Car toute sa maison est v£tue de cramoisi. 

Elle se fait des couvertures, 

Elle a des v&ements de byssus et de pourpre. 
-i Son epoux est *bien connu aux portes de la ville, 

Lorsqu'il siege avec les anciens du pays. 

XXXI, 1. LXX. Mes paroles sont dites Par 
fiea; oracle du (ou Pour le) roi que sa mire a 

3. Tes votes. Vulg., et tes richesses aux cour 
iiszntsfour la perte des rois. 

4. At aux 6uitsaMi±. #tr Vnlff ,— . .v _». 



19 



21 



-»■> 



A. 1 aux puissants, etc. Vulg., car il n'v 
« Pas de secret ou rigne riuresse 



h^breu, I'auteur trace le portrait id<4al de la 
femme forte, dont il emprunte les traits aux 
msurs de son pays. La femme forte est une 
femme vertueuse, amie du travail, qui remplit 
ses devoirs d*epouse et de mere avec intelli- 
gence et courage. 
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Cha . I, I. LECCLESIASTE. Chap. I, n, 

24 Elle fait des chemises et les vend, 

Et elle livre des ceintures au marchand. 

25 EUe est revetue de force et de grace, 
Et elle se rit de l'avenir. 

26 Elle ouvre la bouche avec sagesse, 

Et les bonnes paroles sont sur sa langue. 

27 Elle surveilleies sentiers de sa maison, 
Et elle ne mange pas le pain d'oisivete. 

28 Ses fils se levent et la proclament heureuse; 
Son epoux se leve et lui donne des eloges. 

29 Plusieurs filles se sont montrees vertueuses; 
Mais toi, tu les surpasses toutes. ^ _ 

30 Trompeuse est la grace, et vaine est la beaute; 

La femme qui craint Jehovah est celle qui sera louee. 

31 Donnez-iui du fruit de ses mains, 

Et que ses oeuvres disent sa louange aux portes de la ville. 



24. LXX ajoutent. Elle orcvre la bouche avec \ 30. La beaute. LXX ajoutent ; la femme in- 
attention et just esse, et elle impose une direc- \ ielligeute est be'uic, quelle hue la cratnte de 
Hon a sa langue. C'est une variante du v. 26. : Dieu. 



L'ECCLESIASTE 



CHAP. I. — Prologue; litre el sujet du livrc : toutes Us choses humaincs sont 
vanitt et misere [vers. 1 — n]. Vanitt dc la sagesse humainc [12—18]. 

1 wggWARni.K> de l'Ecclesiaste, fils de David, roi de Jerusalem. 

2 P Mki Vanite des vanites ! dit I'Ecclesiaste, 
BJBM Vanit£ des vanites ! , 
■■»■ Tout est vanite. 

3 Quel avantage revient-ii a l'hommc 

De toute la peine qu'il se donne sous le soleil? 

4 Une generation passe, une autre vient, 
Et la terre subsiste toujours. 

5 Le soleil se leve, le soleil se couche, 

Et il sc h&te de retourncr a sa demeure, 
D'oii il se leve de nouveau. 

6 Le vent va au midi, tourne vers le nord ; 

Puis il tourne encore et reprend les memes circuits. 

7 Tous les fleuves vont a fa mer, 
Et la mer n'est point remplie; 

lis continuent a aller vers le lieu ou ils se dirigent. 
Toutes choses sont en travail au-dela de ce qu on peut dire ; 
L'oeil n'est pas rassaate de voir, 
Et Toreille ne se lasse pas d'entendre. 
9 Ce qui a ete, c'est ce qui sera, 

Et ce qui s'est fait, c'est ce qui se fcra ; 
II n'y a rien de nouveau sous le soleiL 

10 S'il est une chose dont on dise : " Vois, c'est nouveau ! " 
Cette chose existait deja dans les siecles qui nous ont prececles. 

11 On ne se souvient pas de ce qui est ancien, 

Et ce qui arrivera dans la suite ne laissera pas de souvenir 
Chez ceux qui vivront plus tard. 



I,i. Sans prltendre resoudre la question du 
caraclere poeiique de I'Ecclesiaste. nous avons 
dmse* le texte en stiaues, aim de rendre le 
parallelisme plus sensible; nous avons sum 



glneralement les divisions de la Bible des LXX 
(edition Barclay Swete). — EccUsiaste, hebreu 
qoheleth, celui qui tient une assembled ct y . 
enseigne. 
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Chap - *' IX L'ECCLESIASTE. Chap. Il^g 

Sni^I^^ je SUis ?&»* lon S tem Ps roi d'Israel a Jerusalem, ™ 
Et j ai apphque mon esprit a rechercher et a sender par la sagesse 
Tout ce qui se fcut sous les cieux : P sagesse 

Occupation penible 
A laquelle Dieu soumet les enfants des hommes. 

14 J ai examine tout ce qui se fait sous le soleil • 
Oui, tout est vanite et poursuite du vent. 

15 Ce qui est courbe ne peut se redresser, 
Et ce qui manque ne peut etre compte. 

16 Je me suis dit en moi-meme : 

* ' J'ai acquis une grande sagesse, 
Surpassant tous ceux aui ont ete avant moi a Jerusalem 
Et mon coeur a possede ampiement sagesse et science. ' 
7 l?\ a PP h q u e mon esprit a connaitro la sagesse 

Et a connaitre la sottise et la folie; 
J'ai compris que cela aussi e'est la poursuite du vent 
Car avec beaucoup de sagesse on a beaucoup de chagrin 
Et celui qui augmente sa science augmente sa douieur. ' 

DL^Zftnele 2w &* ^~^/^~* «*«i* [18- 2& 

2 J'ai dit dans mon coeur : " Allons, 

Je t'eprouverai par la joie; goiite le plaisir! " 
Mais e'est encore la une vanite. 

2 J'ai dit au rire : *•' Insense! " 

Et a la joie : " A quoi bon ce que tu donnes? '- 

3 i e r ^ olus en moi-meme de livrer ma chair au vin, 
I andis que mon coeur me conduirait avec saeesse 
Et de m'attacher a la folie, ^^^ 

S^^J^^^^ ^ P° Ur Ies enfants des h ° m ™s 
L/e iaire sous le ciel durant les jours de Ieur vie 

4 J executai de grands ouvrages : 
Je me batis des raaisons; 

Je me plantai des vignes; 

5 Je me fis des jardins et des vergers, 

Et j 5 y plantai des arbres a fruit de toute esnece- 
Je me creusai des etangs ' 

Pour arroser des bosquets ou croissaient les arbres 
J achetai des serviteurs et des servantes, 
Et j eus leurs enfants nfa dans la maison; 
Je possedai aussi des troupeaux de bceufs et de brebis 

8 li wX? * 7^ ^ ftafcnt avant moi da °s Jerusalem. 

8 Je m'amassai de l'argent et de Tor, 

Et les richesscs des rois et des provinces; 
Je me procurai des chanteurs et des chanteuses, 
Et les dehces des enfants des hommes, 
Des femmes en abondance. 

9 Je devins grand, plus grand 

Que tous ceux qui etaient avant moi dans Jerusalem- 
Jit meme ma sagesse demeura avec moi. 
I out ce que mes yeux desiraient, 

Je ne les en ai pas prives; 
Je n'ai refuse a mon cceur aucune joie; 
Car mon coeur prenait plaisir a tout mon travail, 
■Ktcest la part qui m'en est revenue. 
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Chap. II, ii. L'ECCLfeSIASTE. Chap. II, 26. 

1 1 Puis j'ai considere tous ies ouvrages de mes mains, 
Et le labeur que leur execution nTavait coute, 

Et j'ai vu que tout est vanite et poursuite du vent, 

Et qu'il ivy a aucun profit a retirer de ce qiionfait sous le soleil 

1 2 Alors j'ai tourne mes regards vers la sagesse 
Pour la comparer avec la sottise et la folie; 

Car quel est Thomme qui pourrait venir apres le roi, 
Lui a qui on a confere cette dignite depuis longtemps? 

13 Et j'ai vu que la sagesse a autant d'avantage sur la folie, 
Que la lumiere sur les tenebres; 

\\ Le sage a ses yeux a la tete, 

Et Tinsense marche dans les tenebres. 

Et j'ai aussi reconnu qu'ils ont Tun et I'autre un meme sort. 

1 5 Et j'ai dit dans mon coeur : 

" J'aurai le meme sort que Tinsense; 
A quoi bon tant de sagesse? " 
Et r'ai dit dans mon coeur 
Que cela encore est une vanite. 

16 Car la memoire du sage 

N'est pas plus eternelle que ceile de Tinsense; 

Des les jours qui suivent 

L'un et Tautre sont egalement oublies. 

Eh quoi! le sage meurt aussi bien que Tinsense! 

17 Et la vie me devint odieuse, 

Car ce qui se fait sous le soleil me Jeplaisait, 
Car tout est vanite et poursuite du vent, 
iS Et j'eus en haine tout le travail 

Que j'avais fait sous le soleil, 
Et que je dois laisser apres moi a Thomme qui me succedera. 

19 Et qui sait s'il sera sage ou insense? 
Cependant il sera maitre de tout le fruit 

De mon labeur et de ma sagesse sous le soleil. 

C'est encore la une vanite. ' 

20 Et j'en suis venu a livrer mon coeur au decouragement, 

A cause de tous les labeurs que j'ai supportes sous lc soleil. 

21 Car qu'un homme qui a deploye dans ses oeuvres 
Sagesse, intelligence et habiiete, 

Soit reduit a laisser le fruit de son travail 
A un homme qui n'y a pris aucune peine, 
C'est encore Id une vanite et un grand mal. 

22 En effet, que revient-il a Thomme de tout son travail 
Et de tous les soucis de son coeur, 

Qui Tont fatigue sous le soleil? 

23 Tous ses jours ne sont que douleur, 
Ses occupations que chagrins; 

La nuit meme son coeur ne repose pas- ; 
Cest encore la une vanite. 

24 II n'y a rien de meilleur pour Thomme 
Que de manger et de boire 

Et de faire jouir son ame du bien-etre, 

Au milieu de son travail; 

Mais j'ai vu que cela aussi vient de la main de Dieu. 

25 Qui, en effet, peut sans lui manger et jouir du bien-etre? 

26 Car il donne a Thomme qui est Don devant lui 
La sagesse, la science et la joie; 

Mais 3 donne au pecheur le soin 
De recueillir et d'amasser des biens, 
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- ap - *"' u L'ECCLESIASTE. Chap. Ill, ig . 

Afin de les donner a celui qui est bon devant lui. ~~ 

L est encore la une vanite et la poursuite du vent. 

CH #>^ «? sr% f xj p r Dieu : rhm 

les injustices ck ce monZ Sl> '* ** ***""" ^t^ssant devant 

3 II y a un temps fixe pour tout, 

Un temps pour toute chose sous le ciel ■ 

Ln temps pour nailre, et un temps pour mourir- 

TTn t mpS ^ F Ianterj et un tem P s P° ur airachcr ce qui a ete plante- 
j Un temps pour tuer et un temps pour guerir- P ' 

In temps pour abattre, et un temps pour batir- 

4 Cn temps pour pleurer, et un temps pour rire-' 

Un temps pour se lamenter, et un temps pour danser; 

Pn IZF P0Ur Jet f des piern *' et ua tera Ps PW en ramasser • 

Un temps pour garder, et un temps pour Jeter- ' 
Ln temps pour dechirer, et an temps pour coudre; 
L n temps pour se taire, et un temps pour parler; 
un temps pour aimer, et un temps pour hair- 



7 
S 



<4 



K 
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L n temps pour la guerre, et un temps pour la paix. 

WttSR'SS qUi ^f^ retire ' t - iI de » P**? 
J ai examine le Iabeur nimne v<m r 



9 .,, . __, ,-_».„.«« 

'o J ai examine le Iabeur auquel Jieu 

Assujettit les enfants des hoir.mes • 
i ' Dieu a fait toute chose belle n son temps- 

II a mis aussi dans leur ccei: • l'eternite 

Jw i?™^ l ' bomme P' : ** comprendre l'ccuvre 
& * • fait ' du commencement jusqu'a la fin. 

n ,1 h reC0I H lu qu,iI .?' y a rien de "Wltair pour eux 

i ? Sun^W e "? d0imer *» bim4t « P "^"* tair vie 

f J ? n me .me temps que Sl un homme mange et twit 

C'J? n , j" en ^ au miUeu de tout *» travail, 
c est la un don de Dieu. 

£i r ^ nnU qU ^ t0Ut Ce que Dieu fait durera toujours, 

& 1 Jf — « y aj ?" te f ni rien d en retrancher : 
Dieu agtt ainsi aim qu'on le craiene. 

Ce qui se fait existait dejd, 
Et ce qui se fera a deja ete : 
Dieu ramene cc qui est passe. 

J'ai encore vu sous le soleil, 

Pt U A m i m i C d " d . roit ».r^ ner Ia m&hancete, 

r ^H.?? 1 de k Justlce ^^ PIniquitt 
l ' J ai dit dans mon cceur : 

" Dieu jugera 1c juste et le mechant, 
tar d y a la un temps pour toute chose 
g fit pour toute ocuvre. " 

J'ai dit dans mon coeur 
Ausujet des enfants des hommes : 

Ptmfif^ a J m k afin qQe DiCU leS ^P raUVe 

Est le sort de la Wte : 

lis ont une m&ne destinee; 

Comme Tun raeuft, l'autre meurt aussi; 

Un meme esprit les anime; 

L homme n'a pas d'avantage sur la bete, 

tar tout est vanity 
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Chap. Ill, 20. L'ECCL ESIASTE. Chap. IV, 14. 

20 Tout va dans un meme lieu; 
Tout est sorti de la poussiere, 
Et tout retourne a ia poussiere. 

21 Qui sait si Fcsprit des enfants des hommes monte en haut, 
Et si Fesprit de la bete descend en bas dans la terre? 

22 Et j'ai vu qu'il n'y a rien de mieux pour rhorame 
Que de se rejouir de ses neuvres : 

C'est la sa part. 

Car qui lui donnera de connaitre ce qui arrivera apres lui? 

CHAP, IV. — Impuissance de 1° homme en face des maux et des tourments 

de la vie [vers. 1 — 16]. 

4 J'ai toume aiileurs mes regards 

Et j'ai vu toutes ies oppressions qui se commettent sous le soleil : 

Les opprimes sont dans les larmes, 

Et personne qui les console! 

lis sont en butte a la violence de leurs oppresseurs, 

Et personne qui les console! 

2 Et j'ai trouve les morts qui sont deja morts 

Plus heureux que les vivants qui sont encore vivants, 

3 Et plus heureux que les uns et les autres 
Celui qui n'est pas encore arrive a Fexistence, 
Qui n'a pas vu les mauvaises actions 

Qui se commettent sous le soleil. 

4 J'ai vu que tout travail 

Et que toute habileto dans un ouvrage 

N'est que jalousie de Fhomme a Fegard de son prochain : 

C'est encore la une vanite et la poursuite du vent. 

5 L'insense se croise les mains 
Et mange sa propre chair. 

6 Mieux vaut une main pleinc de repos, 

Que les deux pleines de labeur et de poursuite du vent. 

7 J'ai considere une autre vanite sous le soleil. 

8 Tel homme est seul, 

N'ayant personne avec lui, ni fib, ni frere, 

Et pourtant son travail n'a point de treve, 

Et ses yeux ne sont jamais rassasies de richesses, 

** Pour qui done est-ce que je travaille 

Et que je prive mon ante de jouissance? " 

C'est encore la une vanite 

Et uoe mauvaise occupation. 

9 Mieux vaut vivre a deux que solitaire; 

II v a pour les deux un bon salaire dans leur travail. 

10 Car s ! ils tombent, Fun pcut rclever son compagnon; 
Mais malheur a celui qui est seul 

Et qui tombe sans avoir un second pour le relever! 

1 1 De meme, si deux couchent ensemble, ils se rechauflent mutuellement ; 
Mais un homme seul comment aurait-il chaud! 

12 Et si quelqu'un fait violence a celui qui est seul, 
Les deux pourront lui resistor, 

Et le cordon a trois fils ne rompt pas facilement 

13 Mieux vaut un jeune homme pauvrc et sage 
Qu'un roi vicux et insense 

Qui ne sait plus ecouter les avis; 

14 Car il sort de prison pour regner, 

' Quoiqu'il soit ne pauvre dans son royaume. 



21. D'autres, qui voit V esprit de V homme, contre clle toutes les versions ancitnncs et le 
leynel remontc vers le ciet, etc. Cette traduc- . contexte. 
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Cha MV, .5, L'ECCL gSIASTE^ chap. V, 13. 

15 J'ai vu tous les vivants qui sont sous !e soleil ~ 

. Ifr^neVi J "p e ^r eqUi *"* "^ ™ "*"* ™ 

16 Elle etait infinie toute cette foule 
Qui lui rendait hommage. 

Et cependant la posterite ne se rejouira pas a son suiet. 
C est la encore une vanite et la poursuite du vent. 

17 ?i!hf de d t0! ? pied ^ uand tu vas d ,a ^son de Diet,- 
b approcher pour ecouter ' 

Vaut mieux que d'offrir des victimes a la maniere des insenses- 
Car leur ignorance les conduit a faire mal. "Menses, 

1 1 7 _ , 9 ] # mrsorares 17 — 1 &j ; — s abandonncr a la Providence 

5 N'e sois pas presse d'ouvrir la bouche 

Et que ton cnmr ne se hate pas 

O'exprimer une parole devant Dieu, 

Lar Dieu est au del, et toi sur la terre- 

<Jue tes paroles soient done peu nomfare'uscs. 
" F^c ? mul V. t ." d ? d f pupations naissent les songes, 

3 %ir^*Kftr fait entendre ia A * "— ■ 

Xe tarde pas a laccomplir, ' 

Car il n'aime pas les insenses : 
Accomplis Ie vceu que tu as fait. 
4 Mieux vaut pour toi ne pas faire de vceu, 
yue d en faire un et de ne pas l'accomplir. 

' Pt C K GtS pas A to . bouche de faire P^hcr ta chair, 
bt ne dis pas en presence de 1'envoye de Dieu 
(Jue c est une inadvertance. 
Pourquoi ferais-tu Dieu s'irriter de tes paroles 
fct detruire les ceuvres de tes mains ? 

n'vVnT^fJ- U a d f Vanit6s ^ ns la multitude des occupations 
11 \v en a aussi dans beaucoup de paroles- * 

L est pourquoi crains Dieu. 

7 jVl V °A dan ? un . e province le P auvr e opprime, 
Le droit et la justice violes, ™ ' 

Ac t en etonne point, 

i U avantage pour le pays a tous egards, 

J. est un roi qui donne ses soins a ^agriculture. 
9 Celu, qui aime I'argent n'est pas ralsie^argent 

fet celui qui aime les richesses n'en goute £as le fn™ 

C est encore la une vanite 

10 Q "no d m b"ux: enS " mUltipUCnt ' CCUX qUi ,6S ma "^ nt dcvi ~ »»i P>us 
Et quel avantage en revient-il & leurs possesseurs 

Sinon qu'.Is les voient de lours yeux. po!,s,es5eurs ■ 
If ^iimeil du travailleur est doux, 
Un il ait peu ou Ixsvcoup a manger; 
Mais !a satrite du riche ne le laiSe pas dormir. 
'i est un mal grave que j'ai vu sous le sole™ 

1 1 C« ri*S2? "»***** P° u r «>" malheur, par celui qui les possede- 

Ef s'7l\ ^nlrrtf P?, r ^f 1 ^ fdcheu * ovenement P ^*" 
tt s .1 a engendru un his, il ne lui reste rien entre les mail 



mains. 



V, 5. L'env^dt Dieu, LXX ct dWre, versions, devant U/ a(t 4e Dieu. 
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Chap. V, 14. L'ECCLESIASTE. Chap. VI, 10. 

14 Sorti nu du sein de sa mere, 

II s'en ira comme il etait venu, 
Et il n'aura rien pour soa travail 
Qu'il puisse emporter avec lui. 

15 C'est encore la une grande misere. 
II s'en va comme il est venu, 

Et quel avantage lui revient-il d' avoir travaille pour le vent ? 

16 De plus, toute sa vie il mange dans les tenebres; 

II a beaucoup de chagrin, de^souffrance et d'irritation. 

17 Voici done ce que j'ai reconnu etre bon et seant, 
C'est que I'homme mange et boive, 

Et jouisse du bien-etre 
Au milieu de tout le travail 
Auquel il se livre sous le soleil, 
Durant les jours de vie 
Que Dieu lui a donnes; 
Car c'est la sa part. 

18 Et encore pour tout homme qui a recu dc Dieu des richesses et des biens, 
Avec pouvoir d'en manger, d'en prendre sa part 

Et de se rejouir dans son travail, 
C'est la un don de Dieu. 

19 Car alors il ne songe guere aux jours de sa vie, 
Parce que Dieu rSpand la joie dans son cceur. 

CHAP. VI. — La richesse ne donne pas le bonheur; Dieu a d& ermine* ifavatuc 

le lot de chacun, 

g II est un mal que j'ai vu sous le soleil, 

Et ce mal est frequent parmi les hommes : 

2 Tel homme a qui Dieu a donne 
Richesses, tresors et gloire, 

Et qui ne manque pour son ame 

De rien de ce qu'il peut desirer; ' 

Mais Dieu ne le laisse pas maitre d ? en jotiir; 

C'est un etranger qui jouit de ces biens : 

Voila une vanite et un mal grave. 

3 Quand un homme aurait cent fils, 
Vivrait un grand nombre d'annees, 

Et que les jours de ses annees se multiplieraient 
Si son ame ne s'est pas rassasiee de bonheur, 
Et qu'il n'ait pas mtoe eu de sepulture, 
Je dis qu'un avorton est plus heureux que lui. 

4 Car il est vena en vain, 

II s'en va dans les Lenebres, 

Et les tenebres couvriront son nom; 

5 II n'a ni vu ni connu le soleil, 

II a plus de repos que cct homme. 

6 Et quand il vivrait deux fois millc ans, 
Sans jouir du bonheur, 

Tout ne va-t-il pas an memc lieu? 

7 Tout le travail de Thomme est pour sa bouchc; 
Mais ses desirs ne sont jamais satisfaits. 

8 Car quel avantage a le sage sur Tinscnse ? 
Quel avantage a le pauvrc 

Qui sait se conduire en presence des vivants? 

9 Ce que les yeux voient 

Est preferable a la divagation des desirs. 
C'est encore la une vanite et la poursuite du vent. 
10 "V^ A toute chose qui arrive, son nom est determine d'avance; 



VI, 5. lla plus de repos y Vulg., il n'a pas connu la difference du bitn et du mat* 
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Chap " VI ' "• L'ECCLfiSIASTE. C hap. VII, r S . 

On sait ce que sera un homme, " " — 

Et il ne peut contester avec un plus fort que Iui 

J-ar fl y a beaucoup de paroles qui ne font qu'accroitre la »„;» . 

Quel avantage en revient-il a I'homme > accroitr e « vanue : 

pXSSf q«i est bon pour I'homme dans la vie, 

x enaant ies jours de sa vie fugitive, 

yu il passe comme une ombre ? 

Et qui peut dire a l'homme 

Ce qui sera apres Iui sous le soleU? 

CHAP. VII. - Maximes sur Ies tristesses de la vie, sur la sagesse 

ei la moderation. 

7 PM^ nn VT tation vaut mieux V*m bon parfum 

Et le jour de la mort que le jour de la naissance. 

2 Jif *?* vaut tite a la maison de deuil 
yu a la maison de festin, 

E&S5 $$&£*"* ,a 6n dC t0Ut h0mme > 

3 Mieux vaut la tristesse que le rire 
Car un visage triste fait du bien au cceur. 

4 Le cceur des sages est dans la maison de deuil 
Et le coeur des insenses dans la maison de joie. 

5 ■ Mieux vaut entendre la reprimande des saees 
! Que la chanson des insenses. ^ 

6 Sr issss zsr* *■ * pines sous ,a chaudi6re 

Cest Id encore une vanite. 

7 Car I'oppression rend insense le sage 

Et Ies presents corrompent le cceur. ' 
S Mieux vaut la fin d'une chose que son commencement. 

Mieux vaut un esprit patient qu'un esprit hautaln 

9 ~ e *?,. hd * e P?s dans ton esprit de t'irriter, 

Car I irritation repose dans le sein des insenses. 
o Ne dis pas : " D'ou vient 

Que Ies jours anciens etaient meilleurs que ceux-ci? 

car ce n est pas par sagesse que tu fats cette question. 

La sagesse est bonne avec un patrimoine, 

fct prontable d ceux qui voient le soleil. 

\i%*° n * ^f^ V? la sa ^ esse wme par I'arsent- 
Mais un avantage du savoir ^S* 1 ", 

C'est que !a sagesse fait vivre ceux qui la possedcnt 
<3 Re^arde 1'oeuvre de Dieu : 

Qui pourra redresser ce qu'il a courbe? 
! 4 Au jour du bonheur, sois ioyeux 

Et au jour du malheur rettechis : 

Dieu a fait Tun comme 1'autre, 

Afin que i'homme ne decouvre point ce qui doiUui arriver 

Tout ceci, je 1'ai vu au jour de ma vanite : 

11 y a tel juste qui pent dans sa justice, 

m U y a tel mechant qui prolong e sa vie dans sa mechancete. 

it rVi ■«»»*■ • r _ _ 
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Chap. VII, 16. L'ECCLfiSIASTE. Chap. VIII, 4. 

1 6 Ne sois pas juste a l'exces. 

Et ne te montre pas sage outre mesure : 
Pourquoi voudrais-tu te detruire ? 

17 Ne sois pas mechant a Fexces, 
Et ne sois pas insense* : 

Pourquci voudrais-tu mourir avant ton temps? 

18 II est bon que tu retiennes ceci, 
Et que tu ne negliges point cela, 

Car celui qui craint Dieu evite tous ces exces. 

19 La sagesse donne au sage plus de force 

Que n'en possedent dix chefs reunis dans une ville. 

20 Car il n'y a pas sur terre d'homme 
Qui fasse le bien, .sans jamais pecher. 

21 Ne fais pas non plus attention 

A toutes les paroles qui se disent, 

De peur que tu n'entendes ton serviteur te raaudire; 

22 Car ta conscience te dit 

Que toi-meme tu as bien des fois maudit les autres. 

23 J'ai reconnu vraies toutes ces choses par la sagesse, 
J'ai dit : Je serai sage, 

Mais la sagesse est restee loin de moi. 

24 Ce qui arrive est si loin, 

Si profond : qui peut i'atteindre? 

25 Je me suis mis, avec application, a etudier, 

A sender et a chercher la sagesse et la raison des choses, 
Et a reconnaitre que rimpiete est une demence, 
Et quune conduite folic est un delire. 

26 Et j'ai trouve plus amere que la mort 

La femme dont le coeur est un piegeet un tilet, 
Et dont les mains sont des liens; 
Celui qui est agreable a Dieu lui echappe, 
Mais le pechcur sera enlace par elle. 

27 Voici ce que j'ai trouve, dit TEcclesiaste, 

En considerant les choses une a une pour en decouvrir la raison. 

Ce que mon ame a constamment cherche 

Sans que je Tai trouve, le voici : 

J'ai trouve un homme entre mille, 

Mais je n'ai pas trouve une femme dans le mCme nomore. 

28 Seulement, voici ce que j'ai trouve, 
Cest que Dieu a fait T homme droit, 
Mais il cherche bcaucoup de subtilites. 

CHAP. VIII. — Comment il fattt se comporter sous un rot absolu [vers. 1 — 9]. l.e 
sort des justes et des michants e'tant souvent le m$me ici-bas> le meilleur est de 
jouir de la vie [10 — 14]. La raison des choses {chappe b V homme [16 — 17]. 

3 Qui est commo le sage, 

Et qui connj.it com me lui Implication des choses ? 

La sagesse fait briller son visage, 

Et la rudesse de sa face en est transfiguree. 

2 Je te dis : Observe les ordres du roi, 
Et cela a cause du serraent fait a Dieu. 

3 Ne te hate pas de t'eloigner de lui, 

Et ne persiste pas dans une chose mauvaise. 
Car tout ce qu'il veut, il peut le faire. 

4 Sa parole, en efTet, est puissante, 
Et qui lui dira : *' Que fais-tu? " 



30* Tout homme, meme !e sage, torabe parfois'dans le pc*ch6; mais la sagesse le relive. 
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Chap. VIII, s. 



L'ECCLfiSIASTE. 
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Celui qui observe le precepte n eprouve rien de mal 
Et le coeur du sage connaitra le temps et le jugunent 

rl n C V ffet ^7 t0ute chosc un te *P s « «n Jugement 

Car il est grand ie mal qui tombera sur i'homme^ 

li ne sait pas ce qui arrivera, 

Et qui lui dira comment cela'arrivera> 

L homme nest pas maitre de son souffle 

r'our pouvoir le retenir, 

Et il n'a aucune puissance sur le jour de sa mort- 

any a pas d evasion possible dans ce combat ' 

fct le crime ne saurait sauver le criminel. 

J ai vu toutes ces choses 

En appliquant mon esprit a tout 

Ce qui se fait sous le soleil, 

Lorsqu'un homme domine sur un homme 

h*our le malheur de celui-ci. 

J'ai vu des mediants recevoir la sepulture 
Et entrer dans leur repos, 

S^L?fv deS / 1( ! mineS . (lui ont ^ avec Jroi ture 
^ en vont loin du lieu saint 

Et sont oublies dans la ville : 

C'est encore la une vanite. 

Parce que la sentence portee contre les mauvaises actions 
Ne ^execute pas en toutc hate "raises actions 

Le coeur des enfants des hommes s enhardit a faire le mal 
Mais, quoique le pecheur fasse cent fois le mal, 
£t que ses jours soient prolonged 
Je sais, moi, que le bonheur ' 
Est pour ceux qui craignent Dieu, 
tx qui marchent dans la crainte en sa presence- 
Mais le bonheur n'est pas pour le mechLr 

Pirce^^ ?*""" comme l ^bre, 

t arce qu il n a pas !a crainte de Dieu 

H est une autre vanite qui existe sur la terre : 

e est qu il y a des justes auxquels il arrive des choses 

Qui conviennent aux amvres des mechants; 

fct ii y a des mechants auxquels il arrive des choses 

Qui conviennent aux ceuvres des justes 

Je dis que c'est encore la une vanite. 

Aussi j'ai loue la joie, 

yu a manger et a boire ct a se rejouir; 
Et c est la ce qui doit 1'accompagner 

Ou e m nt?t d * f n travaiI ' t* ndant les J° urs * vie 
JJue Dieu lui donne sous ie soleil. 

F^ftfJ ' a r^P Uq ^ mon ^^ * l '*ude de la sagesse 
kt a la meditation des choses "s^»c 

Qui se passent sur la terre, — 
Car ni le jour ni la nuit 

te «f. to.S r h ° mme ? C £ UVCRt voir Ie sorameiI > - 
jai vu toute loeuvrc de Dieu, 

Pat vu que l'homme ne saurait trouver 

Ce qui se fait sous Ie soleil; 

II se fatigue a chercher, 

Mais il ne trouve pas; 

Meme si le sage veut eonnaitre 

II est impuissant a trouver. ' 



Chap. VIII, 17. 



aubimln?: IP* et Y ul & P^isscnt avoir lu 
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Chap. IX, i. L'ECCLfcSIASTE. Chap. IX, 12. 

CHAP. IX. — Meme sort pour le juste et lHnjuste;jouir de la vie [vers. 1-10]. 
Utiliie et inutility de la sagesse [n-15]. Ecouter le sage et non Vinsense' 
[16-18]. 

) En effet, j'ai applique mon esprit a toutes ces choses, 
Et je les ai SGigneusement examinees : 
J'ai vu que les justes et les sages 
Et leurs ceuvres sont dans la main de Dieu; 
Ni l'amour ni la haine ne sont ccnnus des homines : 
Tout est aevant eux. 

2 Tout arrive egalement a tous : 

Meme sort pour le juste et pour le mechant, 

Pour celui qui est bon et pur et pour celui qui est impur, 

Pour celui qui sacrifie et pour celui qui ne sacrifie pas; 

Ce qui arrive a i'homme bon arrive au pecheur; 

II en est de celui qui jure comme de celui qui craint dj jurer 

3 C'est un mal, parmi tout ce qui se fait sous le soleil, 
Qu'il y ait pour tous un meme sort, 

Et il en resulte que le coeur des enfants des hommes est plein dc mechancete 
Et que la folie est dans leur coeur pendant ieur vie; 
Apres quoi ils vont chez les morts. 

4 Car pour I'homme qui est parmi les vivants, il y a de I'esperance; 
Mieux vaut un chien vivant qu'un lion mort. 

5 Les vivants, en effet, savent qu'ils mourront, 
Mais les morts ne savent rien, 

Et il n'y a plus pour eux de salaire, 
Puisque leur memoire est oubliee. 

6 Deja leur amour, le t haine, 
Leur envie a peri, 

Et ils n'auront plus jamais aucune part 
A ce qui se fait sous le soleil. 

7 Va, mange avec joie ton pain 
Et bois gaiement ton vin, 

Puisque Dieu depuis longtemps se montre favorable^ tes ceuvres. 

8 Qu'en tout temps tes vetements soient blancs, 

Et que I'huile parfumee ne manque pas sur ta tete. 

9 Jouis de la vie avec une femme que tu aimes, 
Pendant tous les jours de ta fugitive existence 
Que Dieu t'a donnee sous le soleil, 
Pendant tous les jours de ta vanite; 

Car c'est ta part dans la vie 

Et dans le travail que tu fais sous le soleil. 

10 Tout ce que ta main peut faire 
Avec ta force, fais-le; 

Car il n'y a plus ni oeuvre, ni science, 

Ni sagesse, dans le sejour des morts ou tu vas. 

11 J'ai encore vu sous le soleil 

Que la course n'est pas aux agiles, 

Ni la guerre aux vaillants, 

Ni le pain aux sages, 

Ni la richesse aux inteiligents, 

Ni la faveur aux savants; 

Car tous sont soumis aux circonstanc^s et aux accidents. 

12 Car I'homme ne connait pas son heure, 
Pareil aux poissons qui sont pris au filet fatal, 
Et aux oiseaux qui sont pris au piege; 
Comme eux les enfants des hommes 



IX, 1. Ni t amour... Vu\g. : Nut ne sail fit I ses sont riurvies pour tavenir, itant imtf 
tdi&nt (V amour ttdi kaint t mat's toutes cAc I taines. 
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Chap. IX, 1^ L-ECCLE SIASTE. Chap . x> ^ 

Sont enlaces au temps du raalheur ~~ — ~ : 

yuand il fond sur eux tout a coup. 

J'ai encore vu sous le soleil ce trait d'une safresse 
Qui m'a paru grande. sagesse 

Et ebva centre eUe dc hautes tours ' 

' 3 II s y trouvait un homme pauvre et sajre 

Qui sauva la ville par sa sagesse, ^' 

16 Et j^PdTY,, 6 S,eSt S0UVenu de <* homD ie pauvre. 
« JC : La s^ 6555 * vaut mi eux que la force- 
Mania sagesse du pauvre est meprisfe, ' 
Et ses paroles ne sont pas ecoutees. 

17 vfiJZ? 01 * des ***■• ,k:out&s avec calme, 

Mais un seul pecheur peut detruire beaucoup dfbien. 

CHAP. X. _ Gwifrw* entre la sagesse et la folie. 

Le coeur du sage est a sa droite, 
bt le coeur de i'insense a sa gauche. 

3 Quand I'insense marche dans un chemin 

Le sens lui manque, "iemm, 

Et il montre a tous qu'il est fou. 

SW SJS £ce; mmande " ^ C ° ntre * 
Car le calme previent de grands peches. 
I} est un mat que j'ai vu sous le soleil, 

LafoT™ err 1 Ur qui provicnt dece '"i qui gouverne • 
La fohe occupe Ies postes Ies plus eteves, S ° UVerne ' 
Et des n ches ^ ^ ^ ' ^^ conditions 
J «u 1 vu des esclaves portes surd^S 
Et des pnnces alter i pied comme des Ses. 
Celm qui creuse une fosse y tombera, 

Et si le tranchant n'est pas aiguise 

On devra redoubler deforce- 

Mais la sagesse est preferable pour le succes 

D X S f Pent ,? ,0rd ^ ute d'encnantement' 
« n y a pas d avantage pour I'enchanteur 

l, insense multiplie Ies paroles 

Et pourtant l'homme ne sait pas ce qui arrivera 

Et qui lui dira ce qui sera aprfcs lui ° nvera 

Le. travail de Tinsense le falSue, 

Lui qui ne sait pas nU„u alle?a la ville. 



^^^t^t^SSS^S^ I d " b ? n J c6 ? < - du «** *» W^. du devoir • /J 
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Chap. X, 16. L'ECCLtiSIASTE. Chap. XI, to. 

1 6 Malheur a toi, pays, dont le roi est un enfant, 
Et dont les princes mangent des ie matin! 

17 Heureux es-tu, pays, dont le roi est de noble race, 
Et dont les princes mangent au temps convenable 
Pour soutenir leurs forces, 

Et non pour se Uvrer a la boisson. 
iS Quand les mains sont paresseuses, la charpente s'aflaisse, 

Et quand les mains sont laches, la maison ruisselle. 

19 On fait des repas pour gouter le plaisir; 
Le vin rend la vie joyeuse, 

Et Pargent repond a tout 

20 Meme dans ta pensee ne maudis pas le roi, 

Meme dans la chambre ou tu couches ne maudis pas le puissant; 
Car Poiseau du ciei emporterait ta voix, 
Et T animal aile publierait tes paroles. 

CHAP. XL — Eire bienfaisant [vers, I —2]; prevoyant mats sans exds 
[vers. 3 — 6]. Jouir de la vie : ai;-de/j sont les t&tebres [vers. 7 — 10]. 

1 1 Jette ton pain sur la face des eaux, 

Car avec le temps tu le (re)trouveras; 

2 Donnes-en une part a sept, et meme a huit : 

Car tu ne sais pas quel malheur peut arriver sur la terre. 

3 Quand les nuees sont remplies de pluie, 
Eiles se vident sur la terre; 

Et si un arbre tombe au midi ou au nord, 
II reste a la place ou il est tombe. 

4 Celui qui observe le vent ne semera point, 

Et celui qui interroge les nuages ne moissonnera point. 

5 Comme tu ne sais pas quel est le chemin du vent 

Et comment se fonnent les os dans ie sein de la mere, 
Tu ne connais pas non plus I'oeuvre de Dieu, 
Qui fait toutes choses. 1 

6 Des le matin seme ta semence, 

Et le soir ne laisse pas ta main oisive, 

Car tu ne sais pas ce qui reussira, ceci ou cela, 

Ou si Tun et Tautre ne sont pas egalement bons. 

7 La lumiere est douce, 

Et c'est un plaisir pour 1'ceil de voir le soleil. 
S Quelque soit le nombre d'annees qu'un homme vive, 

Qu J il i^ rejouisse pendant toutes ces annees, 

Et qu'ii pense aux jours de tenebres, 

Qui seront nombreux : 

Tout ce qui arrivera est vanite. 

9 Jeune homme, rejouis-toi done .dans ta jeunesse, 

Livre ton coeur a la joie pendant les jours de ton adolescence, 

Marche dans les voies de ton coeur 

Et selon les regards de tes yeux; 

Mais sacbe que pour tout cela 

Dieu t'appeUera en jugement. 
10 Bannis de ton coeur le* chagrin 

Et eloigne le mal de ton corps; 

Car la jeunesse et radolescence sont vanitS. 



XI, i-a. Presque tous les anciens interpretes 
one cntendu ces versets de L'aumdne. 

4, L'homme qui voudrait n'agir qu'i coup 
sOr, aprts avoir tout prevu, n'oserait jamais 



rien entrcprcndre.car I'avenir est connu de Dieu 
seul; chacun doit lemplir aa tSche en s'aban- 
donnant a la Providence. 
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CHAP ' m -JZZS2 ill^ys--.* **,>« 

1 2 Souviens-toi de ton Createur 

Aux jours de ta jeunesse, 
Avant que viennent les jours raauvais 
Et que s approchent les annees dont tu diras • 
' * Je n'y ai point de plaisir " • ' 

2 Avant que s'obscurcissent le soleil et la lumiere 

La Iune et les etoiles, ""mere, 

Et que les nuages reviennent apres la pluie; 

Ou 1 on se leve au chant de l'oiseau 
Ou disparaissent toutes les filles du chant- 
5 Ou 'on redoute les lieux eleves, ' 

Ou on a des terreurs dans le chemii.-, 
Ou I amandier fleurit 
Ou la sautereUe devie-t pcsante, 
Et ou la c4 ? rc a a plus d'effet, 
.3. iftomme s'en va vers la demeureeternelle 
Et les pleureurs parcourent les rues- ' 

Avant que se rompe le cordon d'argent, 
Que se bnse 1'ampoule d'or 
Que le seau sedetache sur la fontaine, 
ore la pouhe se casse et rouU dans la citerne- 

Outre quel'EccI&iaste fut un sage 

I a encore enseigne la science alfpeuple- 

II a examine et sonde, v 
Etil aredige un grand nombre de sentences. 
L Ecclenaste s'est etudie a trouver un lanSe aereable 
Et a ecnre avec droiture des paroles de vlrirt agreab,c > 

pf ^° le l?^. sages sont comme des aiguillons. 
Et, rassembl&s en recueils, s "*""»», 

Elles sont comme des clous pbntes 
^ Donn&s par un seul Pasteur. ' 

Mu1^iw?- n r fiIS ' qu . e ces choses suffi *nt a finstruire- 
Multiplier les livres n'aurait pas de fin '"^nitre, 

Et beaucoup d'etudeest one £tigue po'ur le corps. 
'3 Ecoutons le rfaume de tout ce discours • 

StfLS h\? \ 0b fT%^ """"^dements 
u n ^ - Ie tout de Gramme. 

"* tar Dieu atera en jugement 

■sur tout ce qui est cache, 

Toute oeuvre, soit bonne, soit maavaise. 
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LE CANTIQUE des CANTIQUES 

1 Cantique des Cantiques, de Salomon. 

l % 2—7. Paroles de VEpotise* 

2 Qu'il me baise des baisers de sa bouchc! 
Car ton amour est meilieur que le vin; 

^ Tes parfums ont une odeur suave, 

Ton nom est une huile epandue; 

C'est pourquoi !es jeunes filles t'aiment. 
a Entraine-moi apres toi; courons! 

Le roi m'a fait entrer dans ses appartements secrets; 

Nous tressaillirons, nous nous rejouirons en toi; 

Nous celebrerons ton amour plus que le vm. 

Qu'on a raison de f aimer! 

, Je suis noire, mais je suis belle, filles de Jerusalem, 

5 Comme les tentes de Cedar, comme les pavilions de Salomon. 

6 Ne prenez pas garde a mon teint noir, 
C'est le soleil qui m'a brllee : 

Les fils de ma mere sc sont irntes contre moi; 
lis m'ont mise a garder des vignes; 
Ma vigne, a moi, je ne I'ai pas gardee. 

7 Dis-moi, 6 toi que mon cceur aime, 
Ou tu menes paitre tes brcbis, 

Ou tu les fais reposer a midi, 

Pour que je n'erre pas comme une egaree 

Autour des troupeaux de tes compagnons. 

8 — Si tu ne le sais pas, 6 la plus belle des fcmmes, 

Sors sur les traces de ton troupeau, w^rc 

Et mene paitre tes chevreaux pres des huttes des bergers. 

I t 9 II, 7. Dialogue entre VEpoux et PEpouse. 

A ma cavale.quand eUe est attelee aux chars de Pharaon 

Je te compare, 6 mon amie. 

Tes joues sont belies au milieu des colliers, 

Ton cou est beau au milieu des rangees de perles. 

Nous te ferons des colliers d'or, pointilles d argent 

Tandis que le roi est a son divan, 
Mon nard exhale son parfum. 
Mon bien-aime est pour moi un sachet de myrrne, 
Qui repose entre mes seins. 
u Mon bien-aime est pour moi une grappe de cypre 

Des vignes d'Engaddi. . 

— Oui, tu es belle, mon amic; oui, tu es Dene. 
Tes yeux sont des yeux de colombe. 

— Oui, tu es beau, mon bien-aimd: oui, tu es charmant! 
Notre lit est un lit de verdure. 
—•Les poutres de nos maisons sont des cedres, 
Nos lambris sont des cypres. 
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Chap. II, i. LE CANTIQUE PES CANTIQOE& Chap. II, 17. 

2 Je suis le narcisse de Saron, ~ ~ " 

Le lis des vallees. 

2 ^T Comme un lis au milieu des epines, 

Telle est ma bien-aimee parmi les jeunes filles. 

3 ;r, Comme un Pommier au milieu des arbres de la for6t 
1 el est mon bien-aime parmi les jeunes homines. 

J ai desire nr asseoir a son ombre, 
Et son fruit est doux a mon palais. 

4 II m'a fait entrer dans son cellier, 

Et la banniere qu'il leve sur moi, c'est l'amour. 

5 boutenez-moi avec un peu de raisin, 
Fortifiez-moi avec des pommes, 
Car je languis d'amour. 

6 Que sa main gauche soutienne ma tete, 
Et que sa droite me tienne embrassee. 

7 - Je vous en conjure, filles de Jerusalem, 
Par les gazelles et les biches des champs, 

Ne reveilles pas, ne reveillez pas la bien-aimee 
Avant qu'elle le veuille. 

H, 8 — III, 5. Monologue de i'Epouse (en songe, peui-etre). 

S -— C'est la voix de mon bien-aime! 

Le void qui vient, 

Bondissant sur les montagnes, 

Franchissant les collines. 
? Mon bien-aime'est semblable a la gazelle 

Ou au faon des biches. 

Le voici, U est derriere notre mur, 

II regarde par la fenetre, 

II regarde par le treillis. 

Mon bien-aime prend la parole, il me dit : 
Leve-toi, mon amie, ma belle, et viens' 

Car voici que Huver est fini; 

La pluie a cesse, elle a disparu 

Les fleurs paraissent sur la terre, 

Le temps des chants est arrive: 

Le fiinwl ? t ? urtereUe ? ** e * tendre dans nos campagnes; 
Le firmer developpe ses fruits naissauts, * ' 

La vigne en fieur exhale son parfum. 

Leve-toi, mon amie, ma belle, et viens! 

Ma colombe, qui te tiens dans les fentes des rochcrs, 

Uui te caches dans les parois escarpees, 

Montre-moi ton visage, 

Fais-moi entendre ta voix; 

Car ta voix est douce et ton visage charmant. 

Prenez-nous les renards, 

Les petits renards qui ravagent les vignes 

tar nos vignes sont en lleur. " 

Mon bien-aime est a moi, et je suis a hit: 

il tait paitre son troupeau parmi les lis, 

Avant aue vienne la fraicheur du jour 

Et que les ombres fuicnt. 

Reviens! ... sois semblable, mon bien-aime, 

A la gazelle ou au faon des biches, 

bur les montagnes ravinees. 



II, 4. Etia banrnkr, quUUivt sur moi, c'est Vantour; Vulg. lUord*nn*tn 
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Chap. m , i. LE CANTIQUE-DES CANTIQUES. Chap. IV, 4- 

> Sur ma couche, pendant la nuit, 

J'ai cherche celui que mon cceur aime; 
Je l'ai cherche, et je ne 1* ai point trouve ... 

2 " Levons-nous, me suis-je dit, faisons le tour de la ville, 
Parcourons les rues et les places, 

Cherchons celui que mon cceur aime. " 
Je l'ai cherche, et je ne l'ai point trouve. 

3 Les gardes qui font la ronde dans la ville mont rencontrec : 
" Avez-vous vu celui que mon coeur aime? ' 

4 A peine les avais-je depasses, 

Que j'ai trouve celui que mon coeur aime. 
Je l'ai saisi et je ne le laisserai pas aller 
Jusqu'a ce queje l'aie amene dans la maison de ma mere, 
Dans la chambre de ceile qui m ? a donne le jour. 
c _ Je vous en conjure, filles de Jerusalem, 

Par les gazelles et les biches des champs, 
Ne reveillez pas, ne reveillez pas la bien-aimee, 
Avant qu'elle le veuille. 

Ill 6— H. Entrk soUnnelle de VEpouse a Jerusalem. 

6 Quelle est celle-ci qui monte du desert, 
Comme une coionne de fumee, 
Exhalant la myrrhe et l'encens, 
Tous les aroma tes du parfumeur? 

7 Voici le palanquin de Salomon; 
Soixante braves i'entourent, 
D'entre les vaillants d'Israel; 

8 Tous sont armes de Tepee, exerces au combat; 
Chacun porte Tepee sur sa hanche, 

Pour &arter les alarmes de la nuit. 

9 Le roi Salomon s^est fait une litiere , 
De bois du Liban. 

io II en a fait les colonnes d'argent, 

Le dossier d'or, le siege de pourpre; 

Au milieu est une brodene, 

(Euvre d'amour des filles de Jerusalem. 
1 1 Sortez, filles de Sion, et voyez le roi Salomon, 

Avcc la couronne dont sa mfcre l'a couronne 

Le jour de ses epousailles, 

Le jour de la joie de son coeur. 

IV i —V, i. Dialogue etttre VEpoux et VEpouse qui expriment 
' ' leur mutuel amour. 

A Oui, tu esbeUe, mon amie; oui, tu es belle! 

Tes yeux sont des ytux de colombes dernere ton voile; 
Tes cheveux sont comme un troupeau de chevres, 
Suspendues aux flancs de la montagne de Galaad. 

2 Tes dents sont comme un troupeau de brebis tondues, 
Qui remontent du lavoir; 

Chacune porte deux jumeaux, 
Aucune d'elles n'est sterile. 

3 Tes levres sont comme un fil de pourpre, 
Et ta bouche est charmante; 

Ta joue est comme une moitie de grenade 
Derriere ton voile. 

4 Ton cou est comme la tour de David, 
Batie pour servir d'arsenal; 



HI, 5. R<p«tition du vcwct 7 du chap. ii. 

— 762 — 



Chap. IV, 5. LE CANTIQUE PES CANTIQUES. Chap. V, 2. 

Mille boucliers 3' sont suspendus, 
Tous les boucliers des braves. 

5 Tes deux seins sont comme deux jumeaux de gazelle 
Qui paissent au milieu des lis. ' 

6 Avant que vienne la fraicheur du jour, 
Et que les ombres fuient, 

J'irai a la montagne de la myrrhe 
Et a la colline de I'encens. 

7 Tu es toute belle, mon amie, 
Et il n'y a pas de tache en toi. 

S Viens avec moi du Liban, ma fiancee, 

Viens avec moi du Liban ! 

Regarde du sommet de l'Amana, 

Du sommet du Sanir et de l'Hermon, 

Des tanieres des lions, 

Des montagnes qu'habitent les leopards. 
9 Tu m J as ravi le coeur, ma soeur fiancee, 

Tu m'as ravi le coeur par un seul de tes regards, 

Par une des boucies qui pendmt sur ton cou. 

10 Que ton amour a de charme, ma soeur fiancee, 
Que ton amour est delectable! 

II vaut mieux que le vin; 

L'odeur de tes parfums vaut mieux que tous les aromates 

1 1 Tes levres distillent le miel, ma fiancee, 
Le miel et le lait se cachent sous ta languc, 

Et l'odeur de tes vetements est comme Podeur du Liban, 
i- Cest un jardin ferme que ma soeur fiancee. 

Une source fermee, une fontaine scellee, 
i_> Un bosquet ou croissent les grenadiers, 

Avec les fruits les plus exquis, 

Le cypre avec le nard, 
U Le nard et le safran, 

La cannelle et le cinnamome, 

Avec tous les arbres qui donnent l'encens, 

La myrrhe et Paloes 

Et toutes les plantes embaumees; 
1 5 Une fontaine dans un jardin, 

Une source d'eaux vives, 

Un ruisseau qui coule du Liban. 

Levez-vous, aquilons; venez, autans! 

Soufflez sur mon jardin, et que ses parfums s'exhalent! 

— Que mon bien-aim6 entre dans son jardin, 
Et qu'ii mange de ses beaux fruits! 
Je suis entr6 dans mon jardin, ma soeur fiancee, 
J'ai cueilli ma myrrhe et mon baume; 
J'ai mange le rayon avec le miel, 
J'ai bu mon vin et mon lait! ... 
Mangez, amis, buvez, enivrez-vous, mes bien-aimes. 

X ' " " VI » 3- VZpouse raconte, sembU~t-il % tm songe, et elle cjlebre Us eharmes 

de son Epoux. 

— Je dors, mais mon coeur veille ... 
Cest la voix de mon bien-aime ! II frappe : 
" Ouvre-moi, ma soeur, mon amie, 
Ma colombe, mon immaculee; 
Car ma t£te est couverte de rosee, 
Les boucies de mes cheveux sont trempees des gouttes de la uuit. " 

^'^SS^ dC rAntULiban <* ui ***** Da ™*- Smmr ocra .morrhfcn de l7/*v 
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Chap. V, 3. LE CANTIQUE PES CANTIQUES. Chap. VI, 3- 

" J'ai 6te ma tunique, comment veux-tu que je la remette? 
J'ai lave mes pieds, comment les salirais-je? " 1 • 



\ 4. Moa bien-aime a passe la main par ie trou de la serrure, 

1 Et mes entrailles se sont emues sur iui. 

5 Et je me suis levee pour ouvrir a moa bien-aime. 
Et de mes mains a degoutte la myrrhe, 

De mes doigts la myrrhe repandue sur la poignee du verrou. 

6 J'ouvre a mon bien-aime; 

Mais mon bien-aime avait dLparu, il avait fui. 
J'etais hors de moi quand ii me parlait. 
Je sors pour le chercher, et ne le trouve pas; 
Je I'appelle, il ne me repond pas. 

7 Les gardes qui font la ronde dans la ville me rencontrent; 
lis me frappent, ils me meurtrissent; 

Les gardiens de la murailie m'enlevent mon manteau. 

8 Je vous en conjure, filles de Jerusalem, 
Si vous trouvez mon bien-aime, 

Que lui direz-vous? ... 

Que je suis malade d'amour. 

o _ Qu'a done ton bien-aime de plus que les autres, 

la plus belle des femmes? 
Ou'a ton biea-aime de plus que les- autres-, 
Pour que tu nous conjures de la sorte? 

10 — Mon bien-aime est Wane et vermeil ; 
II se distingue entre dix mille, 

11 Sa tete est de Tor pur, 

Ses boucles de cheveux sont flexible* comme des palmes 
Et noires comme le corbeau. 

12 Scs yeux sont comme des colombes au bord des ruisseaux, 
• Se baignant dans le lait, 

Posees sur des rives pleines. 

1 3 Ses joues sont comme un parterre de baumc, i 
Un carre de plantes odorantes ; 

Ses levres sont des lis 

D'ou decoule la myrrhe la plus pure. 

1 4 Ses mains sont des cy lindres d'or, 
Emailles Ce pierres de Tharsis ; 

Son sein est un chef-d'oeuvre d'ivoire, 
Couvert de saphirs. 

15 Ses iambes sont de blanches coionnes de marbrc, 
Posees sur des bases d'or pun 

Son aspect est celui du Liban, 
Elegant comme le cedre. 

16 Son palais n'est que douceur, 

Et toute sa personne est pleine de charme. 
Tel est mon bien-aime, tei est mon ami, 
Filles de Jerusalem. 

g De quel cote est all6 ton bien-aime, 

O la plus belle des femmes? 
De quel cote ton bien-aime s'est-il tourne, 
Pour que nous le cherchions avec toi? 

2 — Mon bien-aim6 est descendu dans son jardin, 
Au parterre de baume, t 

Pour faire paitre son troupeau dans les jardms 
Et pour cueiliir de$ lis. 

3 Je suis a mon bien-aime, et mon bien-aime est a moi ; 
II fait pattre son troupmi parmi les lis. 
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Chap. VI t 4. LE CANTIQUE PES CANTIQ UES. Chap. VII, 7. 

VIi 4~9* VEpoux % a son tour, ctfebre les <hartnes de PEpouse, 

4 Tu es belle, mon amie, comme Thirsa, 
Charmante comme Jerusalem, 

Mais terrible comme une armee en ba< aille, 

5 Detourne de moi tes yeux, car ils me troublent 
Tes cheveux sont comme un troupeau de chevres 
Suspendues aux flancs de ia montagne de Galaad. 

6 Tes dents sont comme un troupeau de brebis 
Qui remontent du lavoir ; 

Chacun porte deux jumeaux; 
Aucune d'elles nest sterile. 

7 Ta joue est comme une moitie de grenade 
Derriere ton voile. 

S II y a soixante reines, quatre-vingts concubines, 

Et des jeunes filles sans nombre; 
9 Une seule est ma colombe, mon immaculee, 

L'unique de sa mere, 

La preferee de celle qui lui donna le jour. 

Les jeunes filles Font vue et Font proclamee bienheureuse; 

Les reines et les concubines Font vue et Font louee. 

VI, 10 - VIII, 4. Les ckarmes de la vienouvelU des Epoux, dans les sentiments 

dUtn amour tendre etfort. 

10 Quelle est ceile-ci qui apparait comme Faurore, 
Belle comme la lune, pure comme le soleil, 
Mais terrible comme une armee en bataille? 

1 1 J'etais descendue au jardin des noyers, 
Pour voir les heroes de la vallee, 
Pour voir si la vigne pousse, 

Si les grenadiers sont en fleur. 

12 Je ne sais, mais mon amour m'a fait monter 
Sur les chars de mon noble peuple. 

7 Reviens, reviens, Sulamite? 

Reviens, reviens, afin que nous te regardions. 

— Que voulez-vous voir dans la Sulamite? 

— Comme une danse de Machanalm. 

2 Que tes pieds sont beaux dans tes sandales, fille de prince ! 
La courbure de tes reins est comme un collier, 

CEuvre de mains habiles. 

3 Ton sein est une coupe arrondie, 
Remplie d'un win aromatise. 

Ton corps est un monceau de froment 
Entour6 de lis. 

4 Tes deux seins sont comme deux faons, 
Jumeaux d'une gazelle. 

5 Ton cou est comme une tour d'ivoire; 

Tes yeux sont comme les piscines d'Hesebon, 
Pres de la porte de cette ville populeuse. 
Ton nez est comme la tour du Liban, 
Qui surveille le cdte de Damas. 

6 Ta t&e s'eleve comme le Carrael, 

Les cheveux de ta t&e sont comme la pourpre : 
Un roi est enchaine a leurs boucles. 

7 Que tu es belle, que tu es charmante, 
Mon amour, au milieu des devices ! 



ia V }Lrir^tr A rT i v»t ** UU *?*' C9mm t I ^^^^t Xomm* U pourprt d* rot fl/t(dans) 
ta pourpre, etc. Ia Vulg. a compns et coup* I ies canaux (oil on la tfintX v»*/ 
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Chap. VII, 8. LE CANTIQUE PES CANT1QUES. Chap. VIII, 8. 

8 Ta tattle resserable au palmier, 
Et tes seins a ses grappes. 

9 J'ai dit : Je monterai au palmier, 
Fen saisirai les rameaux. 

Que tes seins soient comme les grappes de la vigne, 

Le parfum de ton souffle comme ceiui des pommes, 

Et ta bouche comme un vin exquis !... 
io — Qui coule aisement pour mon bien-aime, 

Qui giisse sur les levres de ceux qui s'endorment. 
li Je suis a mon bien-aime, 

E* cest vers moi qu'il porte ses desirs. 

12 Viens, mon bien-aime, sortons dans les champs, 
Passons la nuit dans les villages. 

1 3 Des le matin nous irons aux vignes, 
Nous verrons si la vigne bourgeonne, 
Si ses bourgeons se sont ouverts, 

Si les grenadiers sont en fleurs, 
La je te donnerai mon amour. 

14 Les mandragores font sentir leur parfum, 

Et nous avons a nos portes tous les meilleurs fruits, 

Nouveaux et vieux : 

Mon bien-aime, je les ai gardes pour toi. 
8 Oh ! que n ? es-tu mon frere ! 

Que ivas-tu suce le scin de ma mere! 

Te rencontrant dehors, je t'embrasserais, 

Sans m'attirer le mepris. 
2 Je voudrais t'amener, t'introduire dans ia maison de ma mere, 

Pour y recevoir tes lemons, 

Et je te ferais boire le yin aromatise, 

Le jus de mes grenades. 
* 3 Sa main gauche soutient ma tete, 

Et sa droite me tient embrassee. . 

4 — Je vous en conjure, filles de Jerusalem, 

Ne reveilles pas, nc reveillez pas la bien-aimee, 
Avant qu'eile le veuille. 

VIII, 5 — 7. f^s Epoux se pronuttent un attachcmtnt MerncL 

5 — Quelle est celle-ci qui monte du desert. 
Appuyee sur son bien-aim£? 

— Je t'ai reveillec sous le pommicr, 

Voila l'endroit ou ta mere t'a enfantec; 

Cest la qu'eile t'a enfantee, quelle t'a donne le jour. 

6 Mets-moi comme un sceau sur ton coeur, 
Comme un sceau sur ton bras; 

Car l'amour est fort comme la mort, 

La jalousie est inflexible comme le sejour des morts. 

Ses ardeurs sont des ardeurs de feu, 

Une ftamme de Jehovah. 

7 Les grandes eaux ne sauraient etcindre I'amour, 
Ni les fleuves le submerger. 

Qu'un hommc veuille acheter I'amour au prix de toutes les nchesses de sa maison, 
11 ne recueillera que la confusion. 

VIII, 8- 14. VEpatise vajouir avec t Epoux d'um ftficiti sans fin. 

8 Nous avons une petite soeuf, 
Qui n'a pas encore de mamelles. 
Que ferons-nous a notre soeur 
Le jour oil on la recherchera? 



{VIIt 9 -8.-Ct > passage jusqu'a la fin da poeme est bien obscar, et le lien des idees bien difficile 
a marqoer. 
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Chap. I, t. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. I, 6. 



10 

ii 

12 



13 



4 



— Si elle est un mur, 

Nous lui ferons des creneaux d'argent; 

Si elle est une porte, 

Nous la fermerons avec des ais de cedre. 

— Je suis un mur, et mes seins sont com me des tours, 
Aussi ai-je ete a ses yeux comme celle qui trouve la paix. 

— Salomon avait une vigne a Baal-Hamon; 
II remit la vigne a des gardiens, 

Et pour son fruit chacun lui doit payer mille sides d'argent. 

La vigne qui est a moi, j'en dispose : 

A toi, Salomon, les mille sicles, 

Et deux cents aux gardiens de ses fruits. 

— Toi qui habites les jardins, 

Les compagnons pretent Foreille a ta voix, 
Daigne me la faire entendre. 

— Cours, mon bien-aime, 

Et sois semblable a la gazelle ou au faon des biches, 
Sur les montagnes des aromates * 



VIII, o. Une fille a marier, une femme sans 
mari, est comme un mur sans tours et sans de- 
tense... II lui faut un homme riche, puissant, 
ii lustre, qualites figurees par les tours et les 
creneaux d'argent. 



ir. " Cest ici une ficlion poe^ique, ou 1'Epoux 
sous la personne d'un homme de campagne, 
compare son bien a celui du roi Salomon, et dit 
qu'il ne donnerait point sa vigne, <U entend son 
Epouse) pour toutescelles de Salomon." 



LIVRE DE LA SAGESSE 



PREMIERE PARTIE 



SUPERIORITY DE LA SAGESSE QUI VIENT DE DIEU 

SUR LA SAGESSE DU MONDE. LA PREMIERE 
CONDUIT A LA BIENHEUREUSE IMMORTALITE [I— V], 

CHAP. I — Cest par la purcti morale quton arrive a la sagesse [vers, r - iol 

Le pe'chi amhte ie ck&timent et la mart [ 1 1 — 16} 

imez la justice, vous qui etes les juges de la terre; 

Que vos pensees sur le Seigneur soient selon la droiture, 

Et cherchez-le d'un camr sincere. 

Car il selaisse trouver par ceux qui ne le tcntent point, 
Et ii se manifeste a ceux qui se confient en lui. 
En effet, les pensees pervcrses separent de Dieu, 
Et sa puissance convainc de folie les insenses qui la mettent a l'epreuve. 
/ La sagesse n'entre pas dans une ame q;ii m&lite le mal 
Et n'habite pas dans un corps esclave du pechk / 

L'Esprit-Saint, oducateur des Jwnunes, fuit Tastuce, 
IT s'eloigne des pensees depourvues d'inteiligcnc^ 
Et se retire de fame a Fapproche de Finiquitf . 
En effet, TEsprit de sagesse aime les hommes, 
Et ii ne laisse pas impuni le blaspbemateur poui seat discours impies, 



5 
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Chap. 1, 7. LIV RE DE LA SAGESSE. Chap. II, 4. 

Car Dieu est le temoin de ses reins, 
Le veritable scrutateur de son cceur, 
Et il entend ses paroles. 

7 Car TEsprit du Seigneur remplit l'univers, 

Et lui qui contient tout, entend tout ce qui se d't. 

8 Aussi celui qui tient des discours impies ne saurait rester cache, 
Ni echapper au chatiment de la justice. 

9 Car les pensees des impies seront examinees, 

La connaissance de ses paroles arrivera jusqu'a Dieu, 
Pour le chatiment de ses iniquites. 

10 Une oreilie jalouse entend tout 

Et le bruit des munnures ne lui echappe pas. 

1 1 Gardez-vous done de ces munnures inutiles, 
Et preservez voire langue du blaspheme; 

Car la parole la plus secrete ne sortira pas impunement de vos levres, 
^—•Et la bouche qui ment donne la mort a Tame. 

12 Ne courez pas apres la mort par les egarements de votre vie; 

Et n'attirez pas sur vous la perdition par les oeuvres de vos mains 

13 Car Dieu n'a pas fait la mort, 

Et il n'eprouve pas de joie de la perte des vivants. 

14 II a cree toutes choses pour la vie; 
Toutes les creatures sont salutaires; 

II n'y a en elles aucun principe de destruction, 
Et la mort n'a pas d'empire sur la terre. 

1 5 Car la justice est immortelle. 

16 Mais les impies appellent la mort du geste et de la voix; 
La regardant comme une amie, ils se passionnent pour elle; 
lis font alliance avec elle, 

Et ils sont dignes, en effet, de lui appartenir. 

CHAP. II. — Maxima et raisonnements des impies fcuchant la destitute humaine 

[vers. 1 — 20]. Refutation de ces maximes [21 — 25]. 

2 lis se sent dit les uns aux autres, 

Dans l'egarcment de leurs pensees : 

" II est court et triste le temps de notre vie, 

Et, quand vient la fin d'un homme, il n'y a point de remede; 

On ne connait personne qui soit revenu du sejour des morts. 

2 Le hasard nous a amenes a l'existence, 

Et apres cette vie nous serons comme si nous n'avions jamais 6te; 

Le souffle de nos narines est une fumee, 

Et notre pensee une etincelle qui jaillit au battement de notre coeur. 

3 Qu'elle s'&eigne, notre corps tombera en cendres, 
Et l'esprit se dissipera comme Pair leger. 

4 Notre nom tombera dans Toubli avec le temps, 

Et personne ne gardera le souvenir de nos oeuvres. 
Notre vie passera comme un reste de nuee; 
Elle se dissipera comme un brouillard 
Que chassent les rayons du soleil 
Et que la chaleur condense en pluie. 



7. U Esprit du Seigneur rempUt i'unwers; 
la m£me' chose est dite aussi de la sagesse 
vii, 34; viit, x. Dans tout ce passage, les deux 
noms semblent mis l'un pour l'antre et exprj- 
ment la mSme idee. Qui coutient tout, qui fait 
que tons tes.elexnents du cosmos se uenneut et 
ne retournent pas a la confusion du chaos pri- 

miiif. Le traducleur latin a- conserve le neutre _ 

du grec (mttyta), *** 1*od continit; il aurait dirait qu'ils desirent tear perte AerneUe. 
fallu , kie (spiritus) qui cmtinet. 1 



1 j. La mort n'entrait pas dans le plan pri- 
mitifdu Createur(ii t aa). 

15, La justice est immortelle. La Vulgate 
ajoute, pcrpitueUe* Quelques roanuscrits latins 
ajoutent encore : mats V injustice s'acquicrt l& 

mort, . 

16. Ironte : comp. vers. la. A considejer les 
?&ions et les paroles criminelles des impies, on 
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Chap. II. 5. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. II, 25. 



b 

7 

S 
9 

10 

11 
12 



13 



15 



ID 



17 
18 

19 

20 
21 



23 



24 
25 



Notre vie est le passage d'une ombre; 

Sa fin est sans retour; 

Le sceau est anpose et nul ne revient. 

Venez done, jouissons des biens presents; 

Usons des creatures avec Pardeur de la jeunesse. 

Buvons a profusion le vin precieux, 

Couvrons-nous de parfums, 

Et ne laissons point passer la fleur du pr in temps. 

Couronnons-nous de roses avant qu'elles se fletrissent; 

[Qu'il n'y ait point de prairie qui ne soit le theatre de nos plaisirs], 

Qu'aucun de nous ne manque a ros orgies; 

Laissons partout des traces de nos rejouissances; 

Car e'est la notre part, e'est la notre destinee. 

Opprimons le juste qui est pauvre; 

N'epargnons pas la veuve, 

Et n'ayons nul egard pour les cheveux blancs du vieillard charge d'anneea 

Que la force soit pour nous la loi de la justice; 

Ce qui est faible n'est bon a rien. 

Traquons done le juste, puisqu'il nous est inutile, 




education. 
II pretend posseder la science divine 
Et se nomme fils de Dieu. 

II ne sert qu'a faire paraitre la honte de nos pensees. 
Sa vue seule nous est insupportable; 
Car sa vie ne ressemble pas a celle des autres, 
Et ses voies sont etranges. 
Dans sa pensee, nous sommes d'impures scories; 
II evite notre maniere de vivre comme une souillure; 
II proclame heureux le sort final des justes 
Et se vante d'avoir Dieu pour pere. 
Voyons done si ce qu'il dit est vrai, 
Et examinons ce qui iui arrivera au sortir de cette vie. 
Car si le juste est fils de Dieu, Dieu prendra sa defense 
Et le deiivrera des mains de ses adversaires. 
Soumettons-le aux outrages et aux tourments, 
A fin de connaitre sa resignation 
Et d'eprouver sa patience. 
Condamnons-le a la mort la plus honteusc, 
Car sans doute, selon qu'il s'en vante, Dieu aura souci de lui. " 

Telles sont leurs pensees, mais ils se trompent, 

Aveugles par leur malice. 

Ignorant les desseins secrets de Dieu, 

Ils n'esperent pas de remuneration pour la justice, 

Et ils ne jugent pas qu ] il existe 

Une glorieuse recompense pour les antes saintes. 

Car Dieu a cree l'homme pour Pimmortalite, 

Et il Ta fait a Timage de sa propre nature. 

C'est par Tenvie du diable que la mort est venue dans le monde; 

Ils en feront ^experience, ceux qui lui appartiennent 



II, 5. Le sceau est appose*; litL U retour est 
scel !f\ t'-^'d. ferme\ impossible; les anciens 
sctllaitnt ce que nous /ermons; comp. Job, 
«v, 17; Dan. vi, 17; Apoc. xx, 3. 

8- Ici et dans touts la suite du livre, les 
mots entre crochets ne se trouvent que dans la 
Vutg. 

, 12, Traquons dome le Juste fiuisqu 'it nous est 
futile. Ce xer membre est eraprunt6 a Isale 
Cm, 10) selon le grec desSeptante. 



Un grand nombre de Peres ont vu dans ce 
verset et ceux qui suivent une veritable pro- 
ph&ie de la passion de Notre>Seigneur; il y a 
surtout une coincidence frappante de pensees 
et d'expressions avec les esprits 4vang61iques : 
comp. notamment Matth. xxvii, 43; Jean, xix, 7. 
Mats I'auteur parle de I'impie et du juste en 
general. 

17. Cette vie. Vulg. ajoute, et nous saurvus 
quelle sera sajin. 
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Chap. Ill, i. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. Ill, 17. 



3 

2 

3 

4 
5 

6 

7 
8 

9 



10 



11 



12. 



13 



«4 



15 
16 



17 



CHAP. HI [vers. 1 — 9]. — Us justes sont recompenses par leurs sou f ranees, 

Les ames des justes sont dans la main de Dieu, 

Et les tourments ne les atteindront pas. 

Aux yeux des insenses ils paraissent etre morts, 

Et leur sortie de ce rnonde semble un malheur, 

Et leur depart du milieu de nous un aneantissement; 

Mais ils sont dans lapaix. 

Alors meme que, devant les hommes, us ont subi des chatimcnts, 

Leur esperance est pleine d'immortalite. 

Apres une legere peine, ils recevront une grande recompense; 

Car Dieu les a eprouves, 

Et les a trouves dignes de lui. 

II les a essayes comme Tor dans la fournaise 

Et les a agrees comme un parfait holocauste. 

Au jour de leur recompense, les justes brilleront, 

Semblables a la damme qui court a travers les roseaux. 

Ils jugeront les nations et domineront sur les peuples, 

Et le Seigneur regncra sur eux a jamais. 

Eux qui ont mis en lui leurnjtpnfiance, 

Ils auront ^intelligence de la%hite; 

Ses fideles habiteront avec lui dans -1' amour, 

Car la grace et la misericordc sont pour [ses saints 

Et il prend soin de] ses elus. 

CHAP. Ill [10 — IV, 6]. — Contrasts entre les justes et les impies au point 

de vue de leur famille 

Mais les impies auront ie chatiment 
Merite par leurs piensees perverses, 
Eux qui ont meprise le juste 

Et se sont eloignfe du Seigneur. # ' 

Car quiconque rejette la sagesse et la discipline est voue au malheur; 
Leur esperance est vaine, leurs efforts sont infructueux 
Et leurs ceuvres sans profit. 
Leurs femmes sont insens£es, 
Et leurs enfants pleins de malice. 
Leur post6rite est maudite; 

C'est pourquoi heureuse la femme sterile et sans tache, 
Dont la couche ne connait pas la souillure! 
Elle aura son fruit le jour ou le Seigneur visitera les am^s saintes. 
Heureux encore Teunuque dont la main n'a pas connu Tiniquite 
Et qui n'a pas con9u de pensees criminelles contre Dieu! 
II recevra une r£compense de choix pour sa fidelity 
Et il aura dans le temple de Dieu le sort le plus desirable. 
Car le travail des bonnes ceuvres porte des fruits glorieux. 
Et la racine de la sagesse ne p&it pas. 
Mais les enfants des adultferes n'atteindront pas leur fin, 
I Et la race sortie d'une couche criminelie disparaitra. 
Si leur vie est longue, Us seront comptes pour rien, 
Et leur vieillesse a la fin sera sans honneur. 



Ill, 13. Lis Ames saintes : le mot saintes est 
ajoute par la Vulg. La lot mosaTque avait pro- 
mts que Diets reenmpenserait les justes par de 
nombreuxrejetons, et que les impies n'auraient 
pas de posterity (Exod. xxiii, 26; Uv, xx, 20 sv. 
Deut. vii, 14; Ps. Ixxvii, 3; Osee, ix, 14). La 
stelrilitel <tait done, dans la pensee des Hlbreux, 
un malheur etun opprobre(comp. Gen. xxx f 33; 
Is. iv r 1; Luc, u as). Toutefots t'auteur declare 
que la pi6t6 et la vertu avec U privation d'en- 



fants valent raieux que le vice et I'impiite avec 
une postente* nooibreuse. . 

14. Les eunuques proprement dits n'etaient 
pas r*put*s.faire partie de la communauM d Is- 
rael (Deut. xxiii, 1. Comp. Jos. xix. $t)\ iw 
6taient ecartes du service du temple (Lev. xxi, 
x 7 ). Or, si leur vie est sainte, ils auront une 

ilace glorieuse dans le temple de Dteu. Comp. 

s. lvi f 3*5. 
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Chap, til, 18. LIVRE DE LA SAGESSE. Chap. IV, 19. 

[3 S'ils meurent promptement, ils irauront pas d'esperance 

Ni de consolation le jour ou sera rcndue la decision supreme. 

19 Car la race injuste a toujours une tin funeste. 

4 Mieux vaut la sterilite avec la vertu; 
Sa memoire est immortelle, 
Car elle est connue de Dieu et des hommes. 

2 Quand on Ta sous les yeux on Fimite; 
Quand elle n'est plus la, on la regrette; 
Couronnee dans Teternite, elle triomphe, 

Ayant remporte la victoire dans des combats sans souillure. 

3 Mais la nombreuse posterite des impies est sans utilite; 

Rejetons d'une source impure, ils ne pousseront pas de racines profondes, 
Et ne s'etabliront pas sur un fondement assure. 

4 Alors meme qu'ils se couvriraient pour un temps de verts rameaux, 
Comme ils ne sont pas solidement fixes au sol, ils seront ebranles par le vent 
Et deracines par la violence de l'ouragan. 

5 Leurs rameaux seront brises encore tendres; 
Leurs fruits sont inutiles, apres a la bouche 
Et impropres a tout usage. 

6 Car les enfants nes d'une couche illegitime 

Sont temoins du crime contre leurs parents quand on les interroge. 

CHAP. IV [vers. 7 — 20]. — Mort du juste opposJe a ceiie de fimpie. 

7 Mais le juste, lors meme qu'il meurt avant Fage, 
Trouve le repos. 

Si Une vieillesse honorable n'est pas celle que donne une longue vie; 

v Elle ne se mesure pas au nombre des annees. 
9 ) Mais la sagesse tieat lieu pour i'homme de cheveux blancs, 

' Et Uage de la vieillesse, c'est une vie sans tache. 
10 Etant devenu agreable a Dieu, il etait aime de lui, 

Et comme il vivait parmi les pecheurs, ii a ete transfere. 
ir II a ete enleve de peur que la malice n'alterat son intelligence, 
Ou que la seduction ne pervertit son ame. 

12 Car Tenchantemcnt du vice obscurcit le bien, 

Et le vertige de la passion pervertit un esprit sans malice. 

13 Arrive en peu de temps a la perfection, 
II a fourni une longue carriere. 

14 Car son ame etait agreable a Dieu; 

Cest pourquoi le Seigneur s'cst hate de le rctirer du milieu de Tiniquite. 

15 Les peuples le voient sans y rien comprendre, 
Nc reflechissant pas 

Que la grace de Dieu et sa misericorde sont avec ses saints 
Et C[U'il a souci de ses elus. 

16 , Mais le juste qui meurt condamne 
Les impies qui survivent; 

Et la jeunesse arrivee si vite a la perfection condammc 
La longue vieillesse de Phomme injuste. 

17 lis yerront la fin du sage, 
Mais sans comprendre les desseins de Dieu sur lui, 
Xi pourquoi le Seigneur Fa mis en surete. 

iS lis yerront et se moqueront, 

Mais le Seigneur se rira cPeux; 

Et apres cela ils tomberont sans honneur 

Et ils seront parmi les morts dans Fopprobre pour toujours. 
l 9 Le Seigneur les briscra et, reduits au silence, 

lis seront precipites la tete la premiere; 

II les ebranlera de leurs fondements; 



v I ' u ,%**■ *?*J *********** *w la vertu. Gen. v. 24 : " Henoch, plut a Dieu, et on ne le 
vuig.:«,£/fr est belU avec iclatlaract chaste! trouva plus, parce que Dieu I'avait transfer*"; 



10. Le portrait de ce juste est influence par 



comp. Eccln xliv, x6 ; H*br. xi, 5. 
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Chap. IV, 20. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. V, 15. 



Leur mine sera au comble; 
lis seront plonges dans la douleur 
Et leur memoire s'eteindra. 
20 (Is viendront pleins d'effiroi 
A. la pensee de ieurs peches, 
Et leurs crimes se dressant devant eux 
Les accableront ~e leur temoignage. 

CHAP V — Contraste entre les dons et les tnickants apres la mart : les michanh 
en prole au remords de la conscience [vers. 1 — ifajugemmt de Dieu sur les 
justes et sur les merchants [15 — 23]. 

5 Alors le juste sera debout en grande assurance , 
En face de ceux qui i'ont persecute 
Et qui mSprisaient ses labeurs. 

2 A cette vue, les mediants seront agites d'une horrible epouvante, 

lis seront dans la stupeur devant cette revelation si inattendue du salut. 

3 ' lis se diront les uns aux autres, pleins de regret 

Et gemissant dans le serrement de leur coeur : 

" Voila done celui qui etait i'objet de nos moqueries, 

Le but ordinaire de nos outrages ! 

4 Insenses, nous regardions sa vie comme une folie, 
Et sa fin comme un opprobre. 

5 Et le voila compte parmi les enfants de Dieu, 

Et sa part est parmi les saints ! , 

6 Nous avons done erre, loin du chemin de la vente; 
La iumiere de la justice n'a pas brille sur nous, 

Et sur nous ne s'est pas leve son soleil. 

7 Nous nous sommes rassasies dans la voie de l'miquite et de la perdition, 
Nous avons marche dans des deserts sans chemin, 

Et nous n'avons pas connu la voie du Seigneur. 

8 A quoi nous a servi I'orgueil, . . m w^^o 

/ Et de quel profit a ete pour nous lanchesse jointe a la jactance ? , 
o / Toutes ces choses ont disparu comme i'ombre, 
Comme le messager qui passe a la hate, 
Comme le navire qui tend Tondc agitee 
Sans qu'on puisse d&ouvrir aucunc trace de son passage, 
Ni du chemin que sa quille s'est ouvert au milieu des flots; 
Ou comme l'oiseau qui vole a travers les airs 
Sans laisser aucune marque de sa route; 
Mais il bat a coups d'ailes I'air leger, 

D'un puissant elan il s'y fraie un chemin en les agitant avec bruit, 
Et quand il l'a traverse, on ne voit plus aucun indice de son passage; 
Ou comme iorsque la fleche a ete lancee vers son but, 
L'air qu'elle a Fendu revient aussitot sur lui-meme, 
Et Ton ne sait plus par ou elle a passe : 
Ainsi nous-m£mes, aous sommes nes et nous avons cesse d etre, 
Et nous n'avons a montrer aucune trace de yertu ; ^ 
Nous avons £t£ retrenches au milieu de nos miquites. 

En effet l'esp£rance deTimpie est comme le flocon de lame que le vent emporte, 
Comme I'Scume tegfcre que disperse I'ouragan, 
Comme la fumee qu'un souffle dissipe, m 
Comme le souvenir de l'hote d'un jour qui s evanouit. * 

i c Mais les justes vivent Sternellement; 

Leur recompense est aupres du Seigneur, 
Et ie Tout-Puissant a souci d'eux. 



10 



11 



12 



13 



»4 



20. Ce verset appartient au chapitre suivant. 

V, 2. Sur la relation du salut, litt, sur U 
iaradoxe d% salut. sur r&raoge changement 
de dcstioee quiva s'operer : les mechants se re- 
gardaient comme les seuls heureux, et lis vont 



etre livrtfs aux tourmects; le juste leur semblaut 
malheureux et digne de mepris, et U va entrer 
dans I'eteroeUe feFicit*. . . 

13, Vulg. ajoate (vers. x A ) 1 Ainsi fiarlcnt Us 

picfUnrs dans U sijour des marts. 
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Chap. V, 16. LIVRE DE LA SAGESSE. Chap. VI, ia 

[6 C'est pourquoi ils recevront de la main du Seigneur 
Le magnifique royaume et le spiendide diademe; 
Car il les protegera de sa droite, 
Et son bras [saint] les couvrira comme un bouclier. 

17 II saisira son zele comme armure, 

Et les creatures lui serviront de traits pour se venger de ses ennemis 

18 II revetira comme cuirasse la justice 

Et prendra pour casque un jugement sincere. 

19 II se couvrira de la sainted comme d'un bouclier inexpugnable. 

20 De son inexorable colere il fera un glaive aigu 

Et tout runivers combattra avec lui contre les insenses. 

21 Les traits de la foudre bien diriges partiront, 

Et du sein des nuages comme d'un arc bien tendu, 

Voleront au but marque. 

Sa colere, comme une baliste, Iancera une masse de grele; 

L'eau de la mer les inondera de ses flots, 

Et les fleuves se precipiteront avecfiirie. 

Le souffle de la puissance divine s'elevera contre eux 

Et les dispersera comme un tourbillon ; 

Et ainsi Tiniquite fera de toute la terre un desert, 

Et !a malice renversera le trone des puissants. 



f> 
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DEUXIEME PARTIE. 

LA SAGESSE GUIDE DE LA VIE. SES AVANTAGES. 

[Ch. VI — IX]. 

CHAP VI. — Que les princes ckerchent la sa&sse [vers. 1 — n ] ; elle est facile a 
trouver [ 1 2— 16J; elle conduit a un royaume [17 — 21]; nature de la sagtsse [22 — 25]. 

6 [La sa^essc vaut mieux que la force, 

Et Thorame prudent que i'homme robuste.] 

Ecoutez done, 6 rois, et comprenez; 

Ecoutez ^instruction, vous qui jugez les extremites de la terre. 

2 l retez 1 oreille, vcus qui domine2 sur une multitude, 
Qui etes tiers de commander a des foules de peuples. 

3 Sachez que la force vous a ete donnee par le Seigneur, 
Et la puissance par le Tres-Haut, 

Qui examinera vos oeuvres et sondera vos pensees. 

4 I arce que, etant les ministres de sa royaute, 
V ous n'avez pas gouverne equitablement. 

Ni observe la loi [de la justice], 
Ni marche* selon 1? volonte de Dieu; 
Terrible et sosdafc il foudra sur vous, 
Car un jugemon t si vere s'exerce sur ceux qui commandent 
Aux petits, on pardonne par pitie ; 

Mais les puissants seront puissamment chaties. 

7 Le Souverain de tous ne reculera devant personne, 

il ne s arretera par respect devant aucune grandeur; 
Lar il est le createur des grands et des petits, 
Et il prend soin des uns comme des autres. 
» Mais les piussants seront soumis a un jugement plus rigoureux. 
9 t est done a vous, 6 rois, que s'adressent mes discours, 

Ann que vous appreniez la sagesse et que vous ne tombiez point 
( pf X qui °. bservent saintement les saintes lois seront sanctifies, 
1 ct ceux qui les auront apprises auront de quoi rtpondre. 



VI. 10. Les saintcs his {Wtt. \ts saintes chtus). 
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Chap. VI, " H. L IVRE DE LA SAGESSE. Chap. VII, 5> 

1 1 Mettez done vos complaisances dans mes paroles, 
Desirez-les, et vous aurez l'instruction. 

12 La sagesse est un astre brillant, sa beaute ne se fletrit pas ; 
Facilement on I'apergoit quand on Faime, 

Facilement on la trouve quand on la cherche. 

13 Elle previent ceux qui la cherchent, 
Et se montre a eux la premiere. 

14 Celui qui se leve de bonne heure pour la chercher 
N'aura pas a prendre beaucoup de peine : 

II la trouvera assise a sa porte. 
1 c Car penser a elle, e'est la perfection de la prudence, 

Et celui qui veille a cause d'elle sera bientot libre de soucis % 

16 Elle-meme va de tous cotes chercher ceux qui sont dignes d'elle; 
Elle se montre amicalement a eux dans leurs voies, 

Et les assiste dans tous leurs desseins. 

17 En effet, le commencement le plus assure de la sagesse 
Est le desir de 1'instruction. 

iS Or le soin de Instruction conduit a Tamour, 

L 'amour fait qu'on obeit a seslois, 

L'obeissance a ses lois assure rimmortalite, 
iq Et rimmortalite donne une place tout pres de Dicu. 

20 Ainsi le desir de la sagesse conduit a une Hemelle royaute. 

21 Si done, 6 rois des peuples, 

Vous mettez vot re plaisir dans les trones et les sceptre 
Honorez la sagesse, et vous regnerez eternellement, 
[Aimez la lumicre de la sagesse, 
Vous tous qui commandez aux peuples. ] 

2 -> Mais qu est-ce que la sagesse et quelle est son origine ? 

Je vais l'exposer sans rien vous cacher des mystercs de Dieu. 

Je remonterai jusqu ? au commencement des choses, 

Je mettrai au grand jour tout ce ^ * a concerne, / 

Et je ne tairai pas la verite. 
2 j Loin de moi de faire route avec la pale envie ! 

Elle n'a aucune part a la sagesse. 

24 Le grand nombre des sages fait le salut de la terrc, 
Et un roi sage la prosperity de son peuple. 

25 Recevez done l'instruction par mes paroles, 
Et vous vous en trouverez bien. 

CHAP VII. — Salomon (dans Uquel VaitUur se personnifie) ttaii un hommc 
comme tous les autres [vers. 1 — 6]; il a demand* a Dieu la sagesse, qiiil frtfirait 
a tous lesbiens terrestres [7 — 10]; avee elle sont venus tous les buns, I amihi de 
Dieu et de nombre uses connaissatices [11 —21]. — Propriith de la sagesse, sa 
nature et ses effets [22— viii, 1]. 

7 Je ne suis moi-meme qu'un homme mortel, 

Semblable a tous les autres 
Et descendant du premier qui fut forme (de terrc), 

2 Et j'ai ete forme quant a la chair dans le sein de ma mere, 
Pendant dix mois prenant consistance dans le sang, 

Par le moyen de la semence de Thomme, 
Durant le repos du sommeil. 

3 Moi aussi, a ma naissance, j'ai respire Tair commun a tous, 
Je suis tombe sur la meme terre, 

Et e'est avec des pleurs que j'ai, comme tous les autres, 
Fait entendre mes premiers sons. 

4 J'ai ete 61ev£ dans des langes ct avec des soins infinis. 

5 Aucun roi n'a eu un autre commencement d'existence. 

VII, a. Pendent dix mots lunaircf, de 29 ct 3c jours alternativcmait. 
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Chap. VII, 6. LIVRE DE LA SAGESSE. Chap. VII, 23. 

6 ™ 



7 



10 



21 



22 



meme maniere 



j< II n'y a pour tous qu'une seule et men 
**t- D'entrer dans le monde et d'en sortir. 

Cest pourquoi j«"ai prie, et ia prudence m'a ete donnee; 

J'ai invoque, et l'esprit de sagesse est venu en moi. 

Je rai preferee aux sceptres et aux couronnes, 

Et j*ai estime de nul prix les richesses aupres d'eile. 

Je ne lui ai pas egale les pierres les plus precieuses. 

Car tout Tor du monde nest aupres d'elle qu'un pcu de sable, 
A Et rargeut, a cote d'eile, ne vaut pas plus que de la boue. 
[ Je i ? ai aimee plus que la sante et la beaute; 
\ J'ai prefere sa possession a la possession de la lumiere, 

Car son flambeau ne s'eteint jamais. 

11 Avec elle me sont venus tous les biens, 

Et une immense richesse est dans ses mains. 

12 Et je me suis rejoui de tous ces biens, 
Car la sagesse les amene avec elle; 
J'ignorais pourtant qu'elle en etait la mere. 

13 Je i'ai apprise sans arriere-pensee, 
Je la communique sans envie, 

Et je ne cache point ses tresors. 

14 Car elle est pour les hommes un tresor inepuisable: 
Ceux qui en usent ont part a I'amitie de Dieu, 

A qui les recommandent les dons acquis par Instruction. 

15 Que Dieu me donne d'en parler comme je le voudrais, 

Et de conceyoir des pensees dignes des dons que j'ai recus, 
Car c'est lui qui conduit la sagesse 
Et qui dirige les sages! 

16 Nous sommes dans sa main, nous et nos discours, 
Et toute la prudence et le savoir-faire. 

17 Cest lui qui m'a donne la veritable science des etres, 
Pour me faire connaitre la structure de I'univers 

Et les proprietes des elements, 

18 Le commencement, la fin et le milieu des temps, 

Les retours periodiques du soUil, les vicissitudes des temps 

19 Les cycles des annees et la position des etoiles, 

20 La nature des animaux et les instincts des betes, 

La puissance des esprits et les raisonnements des hommes, 
Les differentes especes ictes plantes et la vertu des racines; 
Tout ce qui est cache^Ta decouvert, je l'ai appris; 
Car la sagesse, ouvriere de toutes choses, me l'a enseigne. 

En elle, en effet, il y a un esprit intelligent, saint, 
Unique, multiple, immateriei, 
Actif, penetrant, sans souillure; 
Infaillible, impassible, aimant le bien, sagace, 
Ne connaissant pas d'obstacle, bienfaisant, 
23 Bon pour les hommes, immuable, assuii, 

Tout-puissant, surveillant tout, 
Penetrant tous les esprits, 
Les intelligents, les purs et les plus subtils. 



i # 7-«. L'auteur attribue a Salomon des con- 
naissances plus ou moins Itendues en cosmo* 
logie, en astronomic, en logique et psycholofcie, 
enzoplope, en botanique,en pharniacte. Comp. 
I Rois, iv, 33. 

«. En ette ily* un esprit: le manuscrit 
d Alexandre lit : elle est un esprit, cequi iden- 
.tgerait la sagesse et TEsprit : comp. i,6; ix, 17. 
v*iq*e, seul de son espeCe : comp. Jean, i, 
<4t i8, on cette cpithete est appliquee an Fits 



de Dieu. — Multiple dans ses att abuts et ses 
operations: comp. I Cor. xii, n. — It/tpas- 
stdUj Itendant son influence et son action sur 
toutes choses, sans subir lai-meme I'influence 
d'aucune. La Vulg. ajoute suavis. 

23. Pinitrant Us esprits; les intelligents, 
les purs et Us Plus sub tils. La Vulg. attribue a 
tort ces trois dernieres qualifications a 1' Esprit 
lui-m&ne. 
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Chap. VII, 24. LIV RE DE LA SAGESSE. Chap. VIII, 10. 

24 Car la sagesse est plus agile que tout mouvement; 

Elle penetre toutes les parties de Funivers a cause de sa purete. 

25 Elle est le souffle de la puissance de Dieu, 

Une pure emanation de la gloire du Dieu tout-puissant; 
Aussi rien de souUle ne peut tomber sur elle. 

26 Elle est le resplendissement de la lumiere eternelle, 
Le miroir sans tache de I'activite de Dieu 

Et Timage de sa bonte. 

27 Etant unique, elle peut tout; 

Restant la meme, elle renouvelle toutes choses, 

Et a travers les ages elle se repand dans toutes les ames samtes; 

Elle en fait des amis de Dieu et des prophetes. 

28 Dieu, en effet, n'aime que celui qui habite avec la sagesse. 

29 Car elle est plus belle que le soleii 

Et que l'arrangement harmonieux des etoiles; 
Comparee a la lumiere, elle Temporte sur elle; 

30 Car la lumiere fait place a la nuit; 

Mais le mal ne prevaut pas contre la sagesse, 

CHAP. VIII. — Vauteur, continuant de jotter le role du roi Salomon, aVcrit les 
avantages de la sagesse, sa divine fiancee : elle char me toitte la vie [2—8], elk 
apprend a bien gouvemer [9 — 16], elle est une source de benedictions pour celui 
qui Vaime [17 — 20]. 

g La sagesse atteint avec force d'une extremite du monde a i'autre, 

Et dispose tout avec douceur. 

2 Je i'aimais et la recherchais des ma jeunesse; 
Je cherchais a 1'avoir pour epouse 

Et j'etais epris de sa beaute. 

3 Elle fait voir la gloire de son origine 
En ce qu'elle habite avec Dieu, 

Et le Seigneur de toutes choses Taime. 

4 Car c'est elle qui initie a la science de Dieu 
Et qui choisit parmi ses oeuvres. 
Si la richesse est un bien desirable en cette vie, 
Quoi de plus riche que la sagesse, qui opere toutes choses? 
Si la prudence nous procure des avantages, 
Qui mieux que la sagesse est rouvriere de tout ce qui existe? 

7 Aime-t-on la justice ? 
Les labeurs de la sagesse produisent les vertus; 
C'est elle qui enseigne la temperance, la prudence, 
La justice et la force, 
Ce qu'il y a de plus utile aux hommes pendant la vie. 

8 Desire-t-on une science etendue? 
Elle connait le passe et conjecture Pavenir; 
Elle penetre les discours subtils et resout les enigmes; 
Elle interprete les signes et les prodiges avant qu'ils se realiscnt; 
Elle sait les evenements des temps et des Spoques. 

9 Aussi ai-je resolu de la prendre pour compagne de ma vie, 
Sachant qu'eileserait pour moi une conseillere de tout bien, 
Et une consolation dans mes soucis et mes peines. 
A cause d'elle, je recueillerai la gloire dans les assemblees, 
Et, jeune encore, Thonneur aupres des vieillards. 



5 
6 



10 



36. L'auteur de 1'Epttre aux He*breux (t, 3) 
applique ce passage au Fils de Dieu. 

La penonnaUti del* Sagesse estenseijpee 
dans fesa verse ts qui precedent avec une force 

et une clarte* que u'atteint peut-ltre aucun pas- -w. v «- w ; - .— «.- . 

a^edesftoverbes ou de rEcdesiasdque. Ution habituelle et tntime ayec elle. 

^ MUtettoL*\* peuTprodui?e au de- VI 1 1, x . Dispose toutes choses avec douceur 

bi3\^tt^^ d^W nous avons I (Vulg.), litt. bie* % utileuun^ en grec OT <m*. 



sous les yeux. EUe remouvelle toutes chases, 
elle est l'auteur de tous les changements ct re- 
nouvellements aussi bien dans lordre moral 
que dans Tordre physique. 
a8. H obiter avec ia sages**, c est etre en re- 
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Chap. VIII, n. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. IX, 9. 



12 



On reconnaitra ma penetration dans les jugements, 
Et devant moi les grands seront dans Fadmiration, 
[Et le visage des princes sera dans Tetonnement J % 

role; 



13 



Si je me tais, ils attendront que je prenne la parol 

Si je parte, ils tiendront les yeux fixes sur moi, 

Et si je prolonge mon discours, 

Ils mettront la main sur leur bouche. 

A cause d'elle, j'obtiendrai Fimmortalite, 

Et je laisserai a la posterite un souvenir eternel. 

14 Je gouvernerai mes peuples, 
Et les nations etrangeres me seront soumises. 

15 En entendant parler de moi, des rois redoutables me craindront; 
Je me montrerai bon au milieu du peupie, 
Et vaillant a la guerre. 

16 A mon retour dans ma maison, je me reposerai aupres d'elle, 
Car il n'y a nuile amertume dans sa societe, 
Xul ennui a vivre avec elie; 
II n*v a que contentement et joie. 

17 Moditant ces pensees en moi-meme 
Et reflechissant en mon coeur 
Que rimmortalite est le fruit de l'union intime avec la sagesse, 

18 Qu'il y a dans son amitie une noble jouissance, 
Et dans les oeuvres de ses mains des richesses in£puisables, 
Qu'on acquiert la prudence dans un commerce assidu avec elle, 
Et la gloire a prendre part a sa conversation : 
J'allai de tous cotes, cherchant le moyen de I'avoir avec moL 

19 J'etais un enfant d'un bon naturel, 
j Et j'avais recu en partage une bonne ame; 

20/ Ou plutot, etant bon, je^yna^jy^^^sans souillure. ^;>{ 

31 Neanmoins, sachant qu^ene^ouva^oolenir la sagesse si DJeu ne me la donnait, 

Et e etait deja de la prudence que de savoir de qui vient ce-Qoa, 

Je nvadressai au Seigneur, et je 1'invoquai 

Du fond de mon coeur, en disant : 

CHAP. IX. — PrikYe de Salomon pour demander la sagesse. 

9 Dieu des peres, Seigneur de misericorde, 

Qui avez fait Tunivers par votre parole, 
2 Et qui, par votre sagesse, avez etabli Phomme 

Pour dominer sur toutes les creatures que vous avez faites 
5 Pour regir le monde dans la saintete et la justice 

Et exercer Pempire dans la droiture de son coeur, 

4 Donnez-moi la sagesse qui est assise pres de votre trone, 
Et tie me rejetez pas du nombre de vos enfants. 

5 Car je suis votre serviteur et le fils de votre servante, 
Un homme faible, a la vie courte, 
Et peu capable de comprendre votre jugement et vos lois. 



— 7 ^ , 

pour regn< 
Et juger vos fils et vos filles. 

8 Et vous m'avez command^ de batir un temple sur votre montagne sainte 
Et un autei dans la cit6 ou vous faites votre demeure, 

Sur le modele du saint tabernacle que vous avez pr6par£ des le commencement 

9 Avec vous est la Sagesse qui connait vos oeuvres, 
Qui etait la quand vous faisiez Punivcrs, 



W 



19*20. L'auteur veut exprimer cette pensee, 



/ I qu'il a recu de Dieu une bonne Ame, a-a-d*. doue> 
Y | aheureusesdisposi * 



Jtions naturelles, et on corps 

pur, c-y, sans deTaut ni vice hereditaire. 



IX, 8. L§ taint taHmacUpriparidit U cam' 
Mr#jwrm*xf/ t alIustboau sancluaire celeste montre* 



a Molse sur la montagpe (Exod. xxv f o; xxvt, 3a 
m viii, a; ix, it; Apoc. xiii, 6; xv, 5). 



Comp. Hlbr. 
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Chap. IX, 10. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. X, 5. 



Et qui sait ce qui est agreable a vos yeux 

Et ce qui est juste selon vos commandements. 
10 Envoyez-la de votre sainte demeure du del, 

Envoyez-la du trdne de votre gloire, 

Afin qu'elle soit avec moi dans mes labeurs, 

Et que je connaisse ce qui vous est agreable. 
h Car elle connait et comprend toutes choses, 

Et elle me conduira avec prudence dans mes ceuvres 

Et me gardera par sa lumiere. 

12 Et ainsi mes ceuvres vous seront agreables, 
Je gouvernerai votre peuple avec justice 

Et je serai digne du trone de mon pere. 

13 Quel homme, en effet, peut connaitre le conseil de Dieu? 
Qui peut penetrer ce que veut le Seigneur? 

14 Les pensees des hommes sont incertaines 
Et nos opinions sont hasardees. 

15 Car le corps, sujet a la corruption, appesantit i ? ame, 

Et sa demeure terrestre accable i'esprit aux pensees multiples. 

16 Nous avons peine a deviner ce qui est sur la terre, 

Et nous n'apercevons pas sans travail ce qui est devant nos mains; 
Qui done a penetre ce qui est dans le ciel? 

1 7 Qui a connu votre volonte, si vous ne lui avez pas donne la sagesse 
Et si vous n'avez pas envoye du ciel votre Saint-Esprit? 

18 C'est ainsi qu'ont ete rendues droites les voies de ceux qui sont sur la terre, 
Que les hommes ont appris ce qui vous est agreable, 

Et qu'ont ete sauves par la sagesse, 

[Tous ceux, 6 Seigneur, qui vous ont plu des le commencement]. 



TROISIEME PARTIE. 



LES MANIFESTATIONS DE LA SAGESSE DANS L'HISTOIRE 

D1SRAEL [Ch. X— XIX]. 

§ I. - LA SAGESSE EST UNE PUISSANCE QUI SAUVE 

ET QUI CHATIE [X— XII]. 

CHAP. X, l — XI, 4. — R6U de la sagesse comme guide du peuple de Dieu 
d % Adam a Mo'ise : Adam [vers. 1 — 2], Cain [vers. 3], Noe [vers. 4], Abraham 
[vers. 5], Lot [vers. 6 — -9], Jacob [vers. 10 — 1 2], Joseph [vers. 13 — 14], Mo'ise et les 
Hibreux [vers. 15 — XI, 4]. 

10 Cest la sagesse qui garda le premier homme forme par Dieu 

Pour etre le pere du genre humain, le seul cree; 

2 Elle le tira de son peche 

Et lui donna le pouvolr de gouveraer toutes les creatures. 

3 S'e*tant eloigne* d'elle dans sa coiere, 
L'injuste perit avec sa fureur fratricide. 

4 Quand, a cause de lui, l'eau submergea la terre, 
Le salut vint encore par !a sagesse, 

Qui dirigea le juste sur un bois sans valeur. 

5 Lorsque les nations 6taient confondues dans leur commune iniquity, 



12. La "Priere de Salomon" paralt se terminer 

avec ce verset, quotque I'auteur, dans presque 

tout le reste du livre, continue de s'adresser 

directeaaent a Dieu. 

. X. Sur ce morceau, cotnp, H<Sbr. jri, ou 5. Paul 



attribue a la fat ce qui est dit id de la sagisse, 

2. Voy. Gen. i, 26, a8; ii, 20. 

3. Voy. Gen. iv. 

4. Voy. Gen. vi-viii. 

5. Voy. Gen, xn;.x*ii. 
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Chap. X, 6. 



UVRE DE LA SAGESSE. 



6 

7 



S 
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ro 
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14 
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iS 
19 

20 
21 



Chap. X, 2i 



En temoignage de leur perversite 4 

Cette terre desoiee coatinue de fumer 

Les arbres portent lcurs fruits hors de saison • 

C'est die qui conduisit par des voies droites 

Le juste %ant la colerede son frere, 

yui lui montra le royaume de Dieu 

Et Iu, donna .la science des choses saintes; 

EUel ennchit dans ses penibles labeurs 

tt fit fructifier ses travaux. 

Elle assista contre d'avares oppresseurs 

Et lui fit acquenr des richesses. 

Elle le garda contre ses ennemis 

ttleprotegea contre ceux qui lui dressaient des embilch^. 

EUe lui donna la victoire dans un rude combat emMcbe ' ! 

Pour 1 U1 apprendre que la justice est pl£ p„£ante que tout. 

^X^fe!" "*~ ne l ' ab - d -a pas, 
Elle descendit avec lui dans la fosse, 
Et- ne le quitta pas dans les chaines 

Sassrsissst ceux qui ravaient •«- 

EUe deUvra des nations qui l'oporimaient 

Le peuple saint et la race sans reproch™ 

ELe entra dans l'ame du servitenJ- dc Dieu, 

tt par des signes et des prodiges 

E e tint tete I des rois redoutables. 

EUe rendit aux justes le salaire de lews travaux 

It f U ter d r ' par t route «■** «55t , 

Ft SL***, T X " n ombn « e Pendant le jour 

I lie T,r C fi a i 1Um, ' re ^ « toi,es P«lant la nuit. 
£Ue leur fit traverser la mer Rouge 

Et fes conduisit a tnivera les graSdes eaux 
EUe submergea leurs ennemis, 

Et rendit eloquente la langue des enfants. 



& Voy. Gen. xix. 
rJ.?* ****.&* ■**« divites v Q\x U juste V ov 

»3- Voy. Gen. xxxix. 



ree I4 *df 'iSSlf'v^ *****"*•* expression figu. 
mvesti Joseph en Egyote. 

i|. £?& <#/iw» de fa servitude d'Effvnte 

n»Z' ^""^^J" -fusion a la colons de 
I oam u nun (Exod. xm, 2I sv., Deut. viii, aV 
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Chap. XI, I. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. XI, 19. 



1 1 La sagesse donna le succes a leurs oeuvres 

Par la main d'un saint prophete. 

2 lis firent route a travers un desert inhabite 

Et dresserent leurs tentes dans des regions sans chemin. 

3 lis resisterent a leurs ennemis 

Et tirerent vengeance de leurs adversaires. 

4 lis eprouverent la soif et vous invoquerent, 

Et vous leur donnates de Feau d'un rocher escarpe, 
Et d'une pierre Tapaisement de leur soif. 

CHAP. XI [vers. 4-26]. — Role de la sagesse dans le chaiiment des ennemis 

de Diet* : 1^ des Egyptiens* 

5 Ce qui avait fait le chatiment de leurs ennemis 
Devint pour eux une benediction dans leur detresse. 

6 En effet, tandis qu'un fleuve intarissable 
Roulait des flots troubles par un sang impur, 

7 En punition du decret qui frappait de mort les enfants, 

Vous donniez a vos fideles, centre tout espoir, une eau abondante 

8 Leur montrant ainsi^ par la soif qu'ils ressentirent alors, 
[Comment vous saviez glorifier vos fideles, 

Et] de quel chatiment vous frappiez vos adversaires. 

9 Apres cette epreuve, quoique punis avec misericorde, 
lis connurent quels tourments avaient endures 

Les impies juges dans la coiere. 

Vous avez eprouve les uns comme un pere qui avertit, 

Et vous avez chatie les autres comme un roi severe qui condamne. 

Absents ou presents, ils fiirent egalement tourmentes. 

Un double chagrin les saisit, 

Et ils gemissaient au souvenir de ce qui etait arrive. 

Car en apprenant que ce qui avait fait leur tourment 

Toumait a 1'avantage des fugitifs, 

Ils reconnurent la main du Seigneur 

[Et ils admirerent Tissue des evenements.] 

14 En effet, celui qu'ils avaient autrefois expose et rejete avec mepris, 
lis Tadmirerent a la fin des evenements, 

Lorsqu'ils eurent souffert une soif bien differente de celle des Hebreux. 

15 En punition des pensees extravagantes, fruit de leur perversite, 
Qui les egaraient et leur faisaient adorer 

Des reptiles sans raison et de vils animaux, 

Vous leur envoyates une multitude de betes stupides : 

I Pour leur apprendre que fe qui sert a i'homme pour pecher 
Sert aus&i a son chdtimentf ' 

II etait facile a votre main toute-puissante, 
Qui a fait le monde d'une maniere infonne, 
D'envoyer centre eux une multitude d'ours ou de lions fcroces, 
Ou des b&es nouvellement creees, pleines de fureur et inconnues, 
Respirant une vapeur enflammee, 
Exhalant une fumee infecte 
Ou lancant par les yeux de terribles eclairs, 
19 Capables non seulement de donner la mort par une blessure, 

Mais de foudroyer &e peur par leur seul aspect 



10 

11 
12 

13 



16 



17 



iS 



XI, 3. Allusion aux difftrents combats des 
Hebreux centre les Amalecites(ExocL xvii, 8), 
contreles Cnunaneens et leur roi Arad (Nombr. 
xxi, 1), contre les Amorrheens (Nombr. xxi, zx\ 
etc. 

4. Vby* Exod. xvii, 4-6: Nombr. xx, 8-n. 

Les versets suit, etablissent un parallele en- 
tre le miracle qui fit jaillir Veau du rocher en 
faveur des Israelites, et cemi qui avait change* 
en sane les eaux du Nil pour punir les Egyp- 
tiens : le premier rut un bienfait pour les !«• 



breux, le nscond un chdtiment pour les Egyp* 
tiens. 

7. I?w dicret qui ordonnait de noyer dans 
le fleuve les e'vfants miles des Hebreux (Exod. 
i f x5-i8 t 33>» 

17. Mattirt in/orme : la Genese nous mon- 
tre au commencement les elements a l'&at de 
tohu vaboku, c.-a-d. de confusion, en attendant 
que la main de Dieu y mette de l'ordre et en 
faconne le monde actuel et tous les fitres qui 
Thabitent. 
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Chap. XI, 20. LIVRE DE LA SAGESSE. Chap. XII, 14. 

20 Et sans cela mcme, ils pouvaient perir par un simple souffle 
Poursuivis par la justice ' 
Et disperses par le souffle de votre puissance- 

Mais vous avez tout regie avec mesure, ' 

Avec nombre et avec poids. 

2 1 Car la souveraine puissance est toujours a vos ordres 
Et qui done resisterait a la force de votre bras? ' 

22 Le monde est devant vous comme i'atomequi fait pencher la balance 
Comme la goutte de rosee matinale qui tombe surla terre 

23 Mais, parce que vous etes puissant, vous avez pitie de tous 

Et vous fermez les yeux sur les peches des hommes pour les amener a la penitence 

24 Car vous aimez toutes les creatures, et vous ne haissez rien de ce Ze toLK tot- 
hi vous av ie z hai une chose, vous ne l'auriez pas faite. 4 ' 

25 Et quel etre pourrait subsister si vous ne le vouliez 
Etre conserve si vous ne 1 aviez appeie a i'existence ? 

20 j Mais vous pardonnez a tous, parce que tout est a vous, 
y Seigneur, qui aimez les ames. 

CHAP. XII. -R$ie de la sagesse dans U chdtiment des ennemis de Dieu • 20 des 

^Sfi^ l -&*r* Virulent deceschaa m ents^rtel4u 
cu uieu 1 vers, ig — 22] et pour ceux qui sont frappts [vers. 23 — 27]. 

12 Car votre Esprit incorruptible est dans tous les etres 

2 C est pourquoi vous ne chatiez que par degre ceux qui tombent, 
Et quand ils pechent vous les avertissez et vous les reprenaT 
Ann que, renoncant a leur malice, ils croient en vous, SeWeur 

3 Vous aviez en haine les anciens habitants de votre terre slmte 

4 Parce qu'ib se hvraient a des oeuvres detestabies de^e / 
Et a des ceremonies impies, ^ < 

5 Tuant sans pitie lews enfants, l * 
Devorant des chairs humaines et s'abreuvant de sane 

Ces miUes a d'abominabies mysteres ^^ 

6 Ces parents meurtriers de leurs enfants sans ddfense 
\ ous vouhez les detruire par la main de nos peres, ' 

7 Ann que cette terre que vous honorez entre toutes 
Recut une digne colonie d'enfants de Dieu. 

s Lependant, comme ils etaient hommes, vous avez use de clemence 
Et vous avez envoye, comme avant-coureurs de votre armee 
L)es frelons pour les faire perir peu a pen - ' 

Dans une bataille rang&, sous la main des justes, 

Uu de les exterminer d'un seul coup par les b&es feroces 

Ou par un ordre rigoureux ; 
10 Mais en exercant vos jugements par de*r& 

Vous leur donniez lieu de faire penitence/ ^ 

Quoique vous sussiez bien qu'ils sortaient d'uoe souche perverse 

Et que leurs pens&s ne changeraient jamais; ^ 

n Urc etait une race maudite des l'origine. 

te n est pas non plus par crainte de personne 

12 Ouf ZX™ *" . monW j. n dulgent pour leurs peches. 
12 jjui en effet pourrait vous dire : " Qu'avez-vous St? " 

yui pou,-rait s'opposer a votre jugement ? 

yui viendrait plaider contre vous la cause d'hommes impies? 

1 * Car nTJf^S 1 1 e ^ *** des nations <l ue vous avez faites ? 
1 j Lar il n y a pas d'autre Dieu que vous, 

Ujji prenez soin de toutes choses, 

Afin de montrer que vous n'avez rendu aucun jugement iniuste. 

i tt V -V!} r ° l * * nm * ui P^ vous *manS compte 
au sujet de ceux que vous avez chaties. 



a6. Qui aimez les Ames, litt. ami de la vie. 
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Chap. XII, 15. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. XIII, 1, 



'5 
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21 
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23 



24 



25 
26 



27 



Mais, comme vous etes juste, vous reglez tout avec justice, 

Et vous regardez comme une chose contraire a votre puissance 

Dc condamner aussi celui qui ne merite pas de chatiment. 

Car votre puissance est le fondement de la justice, 

Et c'est parce que vous etes le Seigneur de tous 

Que vous usez cTinduigence envers tous. 

C'est a ceux qui ne croient pas a votre toute-puissance 

Que vous montrez vote force, 

Et vous confondez Taudace de ceux qui la connaissent. 

Maitre de votre force, vous jugez avec douceur, 

Et vous nous gouvernez avec une grande indulgence, 

Car la puissance est toujours avec vous quand vous voulez^vous en servir. 

En agissant ainsi, vous avez appris a votre peuple 

Que le juste doit ctre humain, 

Et vous avez inspire a vos enfants la joyeuse esperance 

Que, s'ils pechent, vous leur accordez le' temps du repentir. 

Si, en effet, vous avez puni avec tant de management et d'indulgence 

Les ennemis de vos serviteurs, bien qu'ils fussent digues de mort, 

Leur donnant le temps et Toccasion de se convertir de leur malice, 

Avec quelle circonspection jugez- vous vos enfants, 

Dont les peres ont recu de vous des serments et des alliances 

Jointes a de magnifiques promesses ! 

Lors done que vous nous infiigez quclque correction, 

Vous nagellez nos ennemis mille fois plus rudement, 

Pour nous apprendre, quand nous jugcons, a songer a votre bonte, 

Et, quand nous sommes juges, a esperer en votre misericorde. 

Voila pourquoi vous avez crueilement tourmente par ieurs propres abominations, 

Les injustes qui passaient leur vie dans la folie. 

Car ils s'etaient enfonces dans les voies de Terreur, 

Regardant comme des dieux les plus vils des animaux, 

S'etant laisses tromper comme des enfants sans raison. / 

Aussi leur avez- vous envoye d'adord, 

Comme a des enfants sans raison, un chatiment derisoire. 

Mais ceux qu'une legere correction n'a pas amendes, 

Subiront un chatiment digne de Dieu. 

Chaties au moyen des animaux quails prenaient pour des dieux, 

Ils furent exasperes de leurs souflfrances, 

Et y voyant la main de Dieu qu'ils avaient autrefois refuse de connaitre, 

Ils le reconnurent pour le Dieu veritable; 

C'est pourquoi la supreme condamnation tomba sur eux. 



\ 



§ II. — ORIGINE ET CONSEQUENCES MORALES DE LMDOLATRIE 

[XIII — XIV]. 

CHAP. XIII. — Origines dc Vidot&trie; Culte de la nature [vers. 1-9]; 
culte des images ou idoles [vers. 10 — XIV, 14]. 

13 Insenses par nature tous les hommes qui ont ignore Dieu, 
Et qui n'ont pas su, par les biens visibles, 
S'elever a la connaissance de Celui qui est; 
Ni, par la consideration de ses oeuvres, reconnaitre TOuvrier. 



XII, 33. Par hurt propres abominations^ 
faisant servir a leur tourment les creatures qu'ils 
adoraient : les animaux, le Nil, honors comme 
un dieu, etc. Allusion aux plaies d'Egypte. 

26. Subiront plus tard y dans le sens de ont 
tubi (Vulg.); l'auteur donne a sa pensee une 
forme generate, mais il a en vue la mort des 



premiers-nes des Egyptiens et le passage de la 
mer Rouge. 

27. lis le reconnurent pour le Dieu vin- 
table (comp. Exod. viii, 8, 28; ix, 27; x, 7, 
16 sv.; xii, 31), mais sans vouloir pour ccla lui 
obeir. 
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Chap. XIII, 2. LIVRE DE LA S AGESSE. Chap. XIII, 19. 

2 Mais ils ont regarde le feu, Ie vent, Fair mobile, " 

Le cercle des etoiles, i'eau impetueuse, les flambeaux du del 

Lomme des dieux gouvernant Pu livers ' 

3 Si , charities de ieur beaute, ils on: pris ces creatures pour des dieux 
Qu ils sachent combien le Seigneur l'emporte sur elles? ' 
Car c est 1 Auteur meme de la beaute qui a fait toutes ces choses 

4 Et s J ils en admiraient la puissance et les effets 

Qu ils comprennent combien est plus puissant'celui qui les a faites 

5 Car la grandeur et la beaute des creatures 

Font connaitre par analogie Celui qui en est le Createur 
Leux-a pourtant encourent un moindre reproche- 

Car ils s'egarent peut-etre ' 

En cherchant Lieu et en voulant le trouver 
7 Sans cesse occupes de ses oeuvres ils en font l'objet de leurs recherches 

Eils s en rapportent a 1'apparence, seduits par la beaute^eTe S Tvoient 
i> D autre part, ils ne sont pas non plus excusables- q 

9 Car, s'ils ont acquis assez de science - ' 

Pour chercher a connaitre les lois du monde, 

Comment n'en ont-ils pas conna plus facilenient le Seigneur? 

10 Mais ils sont bien malheureux 

Et Ieur esperance repose sur des objets sans vie 

teux qui ont appele Dieu des ouvrages de la main des hommes, 

De 1 or et de I argent travailles avec art, ^ 

Des figures d'animaux ou une pierre inutile, 

Ouvrage d'une main antique. 

1 1 Void qu'un artisan a coupe dans la foret un arbre facile a travaiiler • 
II en ote adroitement toute recorce, u««<uuer f 
Et, au moyen de son art, 

II en fabrique un meuble utile pour l'usage de la vie* 
Son travail acheve, il emploie ce qui reste ' 
A faire cuire ses aliments et satisfait sa faim. 
Quant aux derniers debris qui ne sont plus d'aucun usaee 
Au bois tordu et plein de nceuds, ' 
n le prend, Ie taille pour occuper ses Ioisirs, 
Et il est assez habile pour reussir a lui donner une figure ; 

II I a fait ressembler a un homme. 
Ou bien il en fait 1'image de quelque vil animal, 
Le peint de vermilion, le recouvre d'une couleur rouge 
Lt fait disparaitre sous un enduit toutes les taches. 

15 Puis, lm ayant dispose* une habitation convenable, 

II le place centre la murailie et le fixe avec du fer. 
*o II prend bien garde qu'il ne tombe, 

Sachant que ie dieu ne saurait s'aider lui-meme 

Car ce n'est au'une statue a laquelle il faut porter secours. 

Alors il lui adresse des prieres au sujet de ses biens, 

De ses manages et de ses enfants, 

Et il ne rougit pas de parler a ce qui n'a point d'ame. 
** II demande la sante a ce qui est sans force 

La vie a ce qui est mort, ' 



12 
u 



*4 



17 
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II appelle a son secours ce qui nc peut rendre aucun service, 
Lt il recommande son voyage a ;e qui ne peut se servir de ses pieds. 
Pour assurer ses profits, ses enterprises, lfsucces de son ' " 
11 demande 1 habile** a ce qui est incapable de quoi que c 



travail, 
cesoit 



XIII, a. ct sv. Culte das *Mments. 6 U* *H*i«A~* ^.z. .• 1 
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Chap. XIV, i. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. XIV, 19. 



9 
10 

11 



14 En voici un autre qui pense a prendre la mer 
Et se dispose a voyager sur les flots en fureur : 
II invoque un bois plus fragile encore que le vaisseau qui le porte; 

2 Car, ce vaisseau, c'est la passion du lucre qui l'a invente, 
Et l'ouvrier y a mis toute son habiiete. 

3 Mais t 6 Pere, c'est votre providence qui le gouverne, 
Vous qui avez meme ouvert un chemin dans la mer 
Et une route sure au milieu des flots, 

4 Montrant/ar Id, que vous pouvez delivrer de tout peril 

Afin que tout homme, fut-ii etranger a la navigation, puisse se mettre en mer. 

5 Vous ne voulez pas que les oeuvres de votre sagesse restent inutiles; 
C'est pourquoi les hommes, confiant leur vie a un bois fragile, 
Traversent les vagues sur un radeau, et echappent a la mort. 

6 Et jadis alors que les grants orgueilleux perissaient, 
L'esp£rance de Tunivers echappa sur une barque, 
Et, gouverne par votre main, 

Laissa au monde la semence d'une posterite, 

7 Car beni est le bois qui sert a un juste usage. 

8 Mais ridole, oeuvre de la main des homtnes y 
Est maudite, elle et son auteur : 
Celui-ci parce qu'il Ta faite, 

Celle-la parce qu'etant une chose perissable, elle porte le nom de Dieu; 
Car Dieu hait egalement Fimpie et son impiete, 
Et l'oeuvre et Fouvrier seront pareiilement chaties. 
C'est pourquoi un jour les idoles des nations seront visitees, 
Parce que, creatures de Dieu, elles sont devenues une abomination, 
Un scandale pour les ames des hommes, 
Un piege pour les pieds des insenses. 

12 I En effet, la fornication a commence quand on a imagine les idoles, 
Et leur invention a amene la pe*te de la vie. 

13 Elles n'existaient pas a Porigine, 

Et elles ne subsisteront pas toujouxs. 

14 C'est la folie des hommes qui les a introduites dans le monde; , 
Aussi leur fin prochaine est-elle arr£tee dans la pensSe divine. 

CHAP. XIV. [vers. 14—31] — Culte des hommes dtifUs [15—21]; — consequences 

morales de Pidoldtrie [22 — 31]. 

15 Un pere accable de douleur a faconn£ 1'image d'un fils 
Qui lui a ete enlev£ par une mort soudaine et prematuree, 

Et cet enfant qui etait mort, il s'est mis i l'honorer comme un dieu, 
Et il a institue parmi les £ens de sa maison 
Des rites pieux et des ceremonies. 

16 Puis, cette coutume impie s'affermissant avec le temps 
Fut observee comme une loi, 

Et sur I'ordre des princes on adora des statues. 

1 7 Quand on ne pouvait les honorer en face 
A cause de leur eloignement, 

On se representait de loin leur figure 
Et Ton faconnait une image visible du roi ventre, 
Afin de rendre a l'absent des hommages 
Aussi empresses que s'il eut 6t6 present. 

18 Et pour le succes de la superstition, ceux qui ne connaissaient pas le souverain 
Y furent amends par le zele de l'artiste. 

10 Celui-ci, en effet, desireux de plaire au maitre puissant, 
Epuisa tout son art a embellir le portrait 



XiV\ 1. Un dais, des dieux de bois : les di- 
vinites tuttlaires des navigateurs, dont les ima- 
ges e*taient peintes ou sculptees a 1'avant du 
vaisseau. 



6. Uesterance de VuHh>ers y No£ et sa famille. 

y. Out t$rt & tm *idg# juste et legitime, tel 
cjue la cons**»"$ion d'op vaisseau, par oppo- 
sition au bois dont 011 fait des idoles* 
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C J^^1^1 IfVRED^^ q^ xv§ ^ 

f Ll a 5 UIe deS hommes » seduite par l'elfeance de i'oeuvre 

Celebrant des cW^K&ffiiKS,? " n0mbre,UE - 
Ou des mystercs dandestins, enianis 

Et se liyrant aux debauches eflrenees de rites etramres. 

InstabOite dans les unions, adultere et impudicite 
Car le culte des viles idoles pmucut.. 

Est le principe, la cause et la fin de tout mal 
2S Leurs divertissements sont de folles joies 

tt leurs oracles des mensonges- 

lta ont eu sur Dieu des pensees perverts 
Au^ris^^Sn^ £** *■'"■— «*• * J-* 

31 ci^ JS£tfK*sa?- par ,es « ue,ks ik °* ** 

Qui attemt toujours la prevarication des impies. 
* IH. - CONTRAST EXTRE LES ADORATEURS DU VRAI DIEU 

LES IDOLATRES cxv-xix]. VRAI * IEU 

^£0*mkt [18—19]. 7J ' ~ Adorat *°n ** ammaux par lis 

5 Mais vous, notre Dieu vous *i« i«„ cjm . 

Et vous gouvernez touTk^SSe.^ et **"- 
" \£ttS£%g£> — —- * -us, 

Mais nous nc voulons pas pecher 

oS C ^° nt / aspect excite ,a Passion de I'insense 
— J^^J?^^ vie. 

<• c yW i.?de i^-^r^'aEsas '• & , * x "' ,o: m - 
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Chap. XV, 6. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. XV, 19. 
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Affectionnant le mal ils sont dignes de tetles esperaitces 

Aussi bien ceux qui les font que ceux qui les aiment ov les adorcnt. 

En effet, voici un potier qui petrit laborieusement la terre molle; 

II fa^nne chaque vase pour notre usage, 

Et de la meme argile il en fait 

Qui sont destines a de nobles emplois, 

Et d'autres a des emplois tout contraires. 

Sans distinguer nailement a quel usage chacun d'eux devra servin 

C'est le potier qui en est juge. 

Ensuite, par un travail impie, il faconne une vaine divinite, 

Lui qui naguere avait ete fait de terre, 

Et qui hientdt retournera au lieu d'ou il a ete tire, - 

Ouasd pa lui redemandera son ame qui lui avait ete pretee. 

Pourtant il ne s'inquiete pas de ce que ses forces s'epuisent, 

Ni de la brievete de la vie; 

Mais il rivalise avec les ouvriers qui travaillent Tor et Targent, 

II imite ceux qui travaillent Tairain 

Et met sa gloire a executer des figures trompeuses. 

Son coeur est comme de la cendre, 

Son esperance est plus vile que la terre dont il fait ses idoles, 

Et sa vie est de moindre valeur que I'argile. 

Car il meconnait celui qui l'a fait, 

Qui lui a inspire une ame agissante 

Et a mis en lui un souffle de vie. 

Ces hommes ont rcgarde notre existence comme un amusement, 

La vh comme un grand marche ou Ten sc rassemble pour ie gain ; 

Car disent-ils, il faut acquerir par tous les ntoyens, meme par le crime. 

Car, celui-la sait bien qu'il est plus coupable que tous les autres, 

Qui, de la meme terre, faconne des vases fragiles et des idoles. 

Mais ils sont tous tres insenses 

Et plus malheureux que Tame d'un enfant, 

Les ennemis de votre peuple qui ie tiennent dans Toppression. 

Car ils ont regarde comme des dieux toutes les idoles des nations, 

Qui ne peuvent user de leurs yeux pour voir, 

Ni de leurs narines pour respirer Fair, 

Ni de leurs oreilies pour entendre, 

Ni des doigts de leurs mains pour toucher, 

Et dont les pieds sont incapables de marcher. 

C'est un homme qui les a faites, 

Et c'est celui a qui on a prele un principe de vie qui les a faconnees ; 

II n'est pas d'homme qui puisse faire un dieu semblable a lui-meme. 

Car, etant mortel, il ne peut, de ses mains impies, 

Rien faire, qui ne soit mort ; 

II vaut raieux que les objets qu'il adore, 

Car au moins ii a la vie, et eux ne l'ont jamais eue. 

lis rendent un culte aux animaux les plus odieux, 

Lesquels, si on les compare aux autres idoles, sont pires encore, 

Et accusant une folie plus grande dans ceux qui les venerent. 

II n'y a rien de bon en eux qui fasse naitre Faffection, 

Comme a 1' aspect d'autres animaux ; 

Ils echappent a la louange et a la benediction de Dieu. 



— KSX — * 



(Cod. Alex.) de preference a la iecpn opciAo? : 
dont I * aspect tourne & la honte pour Vinsensi. 
18. Les plus- odieux t les plus nuisibles : ser- 
pents, crocodiles, certains oiseaux. Une folie 



plus grande. II y a plus de folie avene*rerun 
animal qu'une image, une statue, ceUe-ct pou- 
vant etre conc,uc comme representant une divi- 
nity. 
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Chap. XVI, i. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. XVI, 16. 
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nr au bonkeur de son peuple. q * U cotuou ' 

Z C tJS^ Xq ^ i iIS ° nt ^ J"**"** chaties par des creatures semblables 
Et tourmentes par une multitude de betes ^mmames, 

£; a P} aced e ces fleaux, vous avez accordedes bienfaits a votre peuole 

Et, pour satisfaire son ardent desir peupie, 

Vous lui avez prepare un aliment merveilieux, 

P ^WS Jl es en nourriture : 

De^fte que ies uns, malgre leur desir de manger, 

Pr ;y re P^P ant <*<* ^sectes envoyes contFe eux, 
Parent en aversion meme leur appetit nature!, 
I andis que les autres, apres une legere privation, 
tiouterent une nourriture nouveUe. 
Car il faUait qu'une disette inevitable 
^I Ii, ^ at r ! es Premiers, les oppresseurs, 
tt qu-il fut seulement montre aux autres 
Comment leurs ennemis etaient tourmentes. 

Ft n o e 5fu ^ Ue - ^^^"rent aussi a souffhr de la fureur de- betes. cruelles 

vJ£ lls t P Qnssa f nt sous la morsure de serpents tortueux ^1 Dele&crueUe8 » 

\ otre colere ne dura pas jusqu'a la fin ; ' 

Mais lis ne furent troubles qu'un peu de temps, 

En vue de leur correction, 

Et ils eurent un signe de saiut, 

Pour leur rappeler les precepted de votre lou 

Car celui qui se tournait de son cote etait inierL 

Nan par I'objet qu'il avait sous les yeux, 

Mais par vous, qui etes le sauveur de tous 

Mais par Ja, vous avez aussi appris a nos ennemis 

rJ^ vous ^ ui daivrez ^ tout maL 

nfnl* l \ m ° reure des »»*«"« ^ des moucherons les fit perir 
Et il ne se trouva aucun moyen de sauver leur vie ^ 

Pan* au ils meritaient d'etre chdties de la sorte ' 

OiSL^ q ?l. V0B P^ 0168 leur " v »n«nt en mfmoire - 
yu us etaient blesses et promptement gueris 

Dcpeur que, venant a les oublier entierement, 

Us ne fussent exclus de vos bienfaits. 

U ne fut ni une herbe, ni un medicament qui les jruerit 

Mais votre parole, Seigneur, qui guerit tout. ^ 

uir vous avez puissance sur la vie et sur la mort • 



faire revenir, 



Mais il est impossible d'echapper a votre main. 

f w 'W ^ pn§tendaient ne P^ v ous connaitre 
Ont ete flagelles par la force de\otre bras • 

Des eaux extraordinaire, la grele et la pluie 

Les ont tourmentes, 

Kt ie feu les a consumes. 



XVI, 2 DescoiUcs: voy. Nombr. xL , T . 
I 6 UT Scrp<lnt! v «n*«ne«x voy. Notnbr. 



5 
«i, 6. 



J- ^« 4w, le serpent d'airain. 
j. A(p>»r /V^/, etc : I'auteur rejette ici 
» «Ke d un pouvofr magique qui paralt avoir 



M auribu* par plusieurs au serpent d'airain. 
ce qui amena sa destruction par le roi Eieehtas 
(11 Rois, xviii, 4X 

. 16. Ce verset se rapporte a la ?* plaie (Exod 
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Chap. XVI, 17. LIVRE DE LA SAGESSE. C hap. XVII, 3- 

1 7 Ce qui causait un extreme etonnement, 
C'est que, au milieu de i'eau qui eteint tout, 
Le feu n'etait que plus ardent, 

Car I'univers combat pour les justes. 

18 Tantot la flamme s'adoucissait, 

Ann que les animaux envoyes contre les impies ne fussent pas consumes 
Et que ceux-ci, a cette vue, reconnussent 
Qu'un jugement de Dieu les poursuivait. 

19 Tantot elle brulait au sein meme de Teau 

Avec plus de force que n'en comporte la nature du feu, 
Afin de detruire tous les produits d ? une nation impie. 

20 Au lieu de ceia, vous avez rassasie votre peuple de la nourriture des anges, 
Et vous leur avez donne du ciel, sans travail, 

Un pain tout prepare, 

Procurant toute jouissance et approprie a tous les gouts. 

21 Cette substance envoyee par vous montrait la douceur 
Que vous avez envers vos enfants, 

Et ce pain, s'accommodant au desir de celui qui le mangeait, 
Se changeait en ce qu'il Youlait. 

22 La neige et la glace soutenaient la violence du feu sans se fondre, 
Afin que les enfants d'Israel sussent que le feu qui brulait dans la grele 
Et etincelait dans la pluie 

Detruisait les recoltes de leurs ennemis, 

23 Et qu'il oubliait ensuite sa vertu propre, 
Pour Tentretien des justes. 

24 Car la creature, soumise a vous, son Createur, 
Depioie toute son energie pour tourmenter les mechants, 

Et se relache pour procurer le bien de ceux qui nuttent en vous leur confiance. 

25 C'est pourquoi, se pliant alors a tous ces changements, 

Elle etait aux ordres de votre grace, nourriciere de tous les hommes, 
Selon la volonte de ceux qui etaient dans le besoin ; 

26 Afin que vos enfants que vous airaez, Seigneur, connussent 

Que ce ne sont pas les differentes especes de fruits qui nourrissent les hommes, 
Mais que c'est votre parole qui conserve ceux qui croient en vous ; 

27 Car ce qui resistait a Paction destructive du feu 

Se fondait aisemant echauffe par le moindre rayon de soleil : 

28 Afin d'apprendre a tous qu'il faut devancer le soleil pour vous rendre graces 
Et vous adorer des le lever du jour. 

29 Quant a I'ingrat, son esperance fondra comme la glace d'hiver 
Et s'ecoulera comme une eau inutile. 

CHAP. XVII, I —XVIII, 4. — La fine des Unebres, chdtinient des Egyptians 
[xvii, vers. 1-20]. La colonne defeu f bunfait accordi par Dieu aux fflbreiix 
[xviii, 1-4]. 

17 Car vos jugements sont grands et difficiles a expliquer; 
Aussi les ames sans instruction se sont-eiles egarees. 

2 Alors que les mechants s'etaient persuades 
Qu'ils pouvaient opprimer la nation sainte, 
Enchaines tout a coup par les tenebres 

Et prisonniers d'une longuc nuit, 

Us resterent sur leur couche enfermes sous leur toit, 

Fuyant eux-memes votre incessante providence. 

3 Alors qu'ils imaginaient rester caches avec leurs peches secrets, 
lis furent disperses sous le voile epais de l'oubli, 

20. Nonrriturt des anges, U raanne (Exod. ] XUl, 2. Les tMb>ex t U plaie de ce nom 
xv* Nombr. xi) (Exod. x, 21-23), 1 l » l <*ura tr04 * J 00 *** , . 

22. La neige\ etc. : la manne, qui offrait cet 3. Ay ant chercnc le* l .*'*' bre » ^Vf^jS 



aspect.— Du fitt du layer, nou du soleil (Exod 
xvi, 21) : on pouvait La cuire et en faire des g£ 
teaux(£xod. xvi, 23; Nombr. xi, 8). 



\\% furent punt* p*r la plaie des tecebre* : allu- 
sion probaole aux mystere* que le* paicns eele- 
braient peudant la uuit. 
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Chap, XVII, -4. LIVRE DE LA SAGESSE. C hap. XVII, *,. 

Saisis cTune horrible epouvante "~ 

Et effrayes par des fantomes. 

4 Les reduits ou ils se renfermaieat ne les preservaient pas de la crainte - 
Des bruits etfrayants retentissaient autour d'eux ' 
Et des spectres leur apparaissaient avec des visages luirubres. 

5 II n : v avait pas de feu capable de leur donner deia lumiere 
Et la flamrae bnllante des astres 

Xe pouvait eclairer cette horrible nuit 

6 Parfois seulement, ils voyaient luire 

Une masse de feu, allumee d'elle-meme, effrayante 

Lt epouvantes de cette vision dont ils n'apercevaient pas la cause 

Is jugeaient ces apparitions plus terribles encore. ^ 

7 L art densoire des magiciens etait a bout, 

Et leur pretention a la sagesse honteusement convaincue de faussete 
& Eux qui se faisaient forts de chasser ' 

Des ames malades la terreur et le trouble, 

Ils etaient malades eux-memes d'une peur ridicule. 
9 Car alors meme qu'il n'y avait aucun objet terrible pour leur inspirer de la mint. 

Le passage des animaux et le sifflement des serpent lesSS ' 

Et ils mouraient de frayeur, umaaieiu, 

Se refusant a voir cet air auquel nul ne peut echapper - 
io Car la perversite est craintive, " 

Condamnee quelle est par son propre temoiffnaee- 

Dans le trouble de sa conscience, ' 

Elle s'exagere toujours le mal. 
ii La crainte, en effet, n'est pas autre chose 

Que l'abandon des moyens de salut que pourrait apporter la reflexion 

12 L esperance etant moindre au fond du cceur renexion. 

n Enx'i^^I^f 1110 ^ Ia " ,qui produit le *»"**" 
i j tux, penaant cette nuit dim puissance, 

Sortie des profondeurs du scheoi impuissant, 

Endormis du meme sommeil, 
14 Etaient tantot agites par la crainte des spectres 

Tantot abattus par la defaiilance de leur ame 

Car une epouvante subite et inattendue s'etait repandue sur eux 
h De meme tous les autres, quels qu'ils fussent, toinbant sans force 

Ltaient retenus la comme enfermes ' 

pans une prison ou U n'y avait pas de chaines de fer 
io Le Iaboureur, le berger, 

L'ouvrier occupe aux rudes travaux de la campame 

Surpris par le fleau, etaient soumis a Finevitable nee'essite 

Ur tous etaient lies par la meme cfaaine de tenebres 
17 Le vent qui sifflait, 

Le chant melodieux des oiseaux dans les rameaux epais des arbres 
Le bruit des eaux precipitant leur cours, ^ ' 

13 Le fracas des picrres qui roulaient, 

La course invisible des animaux bondissants. 

Les hurlements des betes feroces, 

L'echo se repercutant sur les flancs eleves des monta*nes 

Tout les faisait pamer d'effroi. ^ ' 

19 Car tandis que tout l'univers etait eclaire d'une lumiere brillante 
Et se hvrait sans obstacle a ses travaux, wmanze 

20 Sur eux seute a'etendait une nuit pesante, 
Image des tenebres qui devaient les recevoir; 

Mais ils etaient encore plus a charge a eux-memes que les tenebre 



4- Ici et plus loin, J Vutettraioutedi verses cir- 
constances au rem biblique. aivers « or 

tik^J***"*' **** **""*»* <l ui s'eufuyaient 



xoxa. Reflexion de I'auteur sur le remords et 
la crainte. 

20. Dts U*ib»*s du scheoi, ou Ie> victimes 
des plaies d'Egypte allaient 6tre prtcipitees. 
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Chap. XVIII, i. LIVRE DE LA SAGESSE. Chap. XVIII, 15. 

18 Cependant une grande lumiere brillait pour vos saints; 

Les Egyptiens entendaient leur voix sans voir leur visage, 
Et quelles qu'eussent ete leurs souffrances anterieures, 
Ils les proclamaient heureux.^ 

2 Et parce que, apres avoir ete maltraites, 

lis ne se vengeaient pas, ils leur rendaient graces, 

Et leur demandaient pardpn de les avoir traites en ennemis. 

3 A la place de ces tinebres, vous avez donne a vos saints 
Une colonne de feu, guide dans une route inconnue, 
Soleil inoffensif pour leur giorieux pelerinage. 

4 Ils meritaient bien d'etre prives de lumiere 
Et de souffrir une prison de tenebres, 
Ceux qui tenaient enfermes vos enfants, 

Par qui la lumiere incorruptible de votre loi allait etre donnee au monde. 

CHAP. XVIII, 5 — 25. — La plaie des premiers-tics. 

5 Ils avaient resolu de faire perir les enfants des saints, 

Et l'unde ces derniers ayant ete expose etdelivre pour leur ch&timent, 

Vous leur avez enleve la multitude de leur fils, 

Et vous les avez engloutis tous ensemble au sein des flots impetueux. 

6 Cette nuit avait ete connue d'avance par nos peres, 

Atin que, sachant bien a quelles promesses ils avaient cru, 
Ils eussent meilleur courage. 

7 Et ainsi votre peuple attendit la delivrance des justes 
Et rextermination de ses ennemis. 

8 De meme que vous avez chatie nos adversaires, 
Ainsi vous nous avez delivres en nous appelant a vous. 

9 En effet, les pieux enfants des saints offraient leur sacrifice en secret, 
Et ils lirent d : un commun accord ce pacte divin 

De prendre part aux memes biens et aux memes dangers, 
Chantant deja les saintes hymnes de louange recces de leurs peres. 

10 Dans le meme temps retentissaient les cris discordants des ennemis, 

Et Ton entendait des plaintes lamentables sur les enfants qu'on pteurait. 

1 1 L : esclave et le maitre etaient punis de la meme peine, 
Et l'homme du peuple souffrait la meme chose que le roi. 

12 Ils avaient tous pareillement, dans un seul genre de mort, 
Des morts sans nombre, 

Et les vivants ne sutfisaient pas aux funerailles, 

Car leurs plus nobles rejetons avaient ete extermines en un instant. 

1 3 Ils avaient refuse de croire a cause de leurs sortileges; 
Quand arriva rextermination des premiers-nes, 

lis reconnurent que ce peuple etait fils de Dieu. 

14 Pendant qu'un paisible sommeil enveloppait tout le pays 

Et que la nuit, dans sa course rapide, avait atteint le milieu de sa earner** 

15 Votre Parole toute-puissante s'elanca du haut du ciel, 
De son trone royal, cotnme un guerrier impitoyable, 
Au milieu d'une terre vouee a rextermination, 

XVIII, 4. An monde : les revelations faites | ritiers des benedictions et des promesses que 



au peuple hebreu n'etaient pas seulement pour 
lui, mais pour le monde entier. Cette verity, 
proclamee par les prophetes (Ps.xxii, 27 ; Is. ii, 
1 sv. Mich* iv, x sv.) est exprimee plus claire- 
ment encore dans les livres posteneurs (Tob. 
xiii, 11 ;xiv f 6). 

5. Vnn de ees derniers ', Moise, expose* sur 

leNil. 

8. La mort des premiers-nes des Egyptiens, 
etroitement lie* a I'institution de la Pdque fut 
le moyen dont Dieu se servit pour delivrer les 
Israelites et se les attacher comme son peu- 
ple particuHer. 



ceuxci avaient revues. 

12. Ne suffisaient pas...: comp. Nombr. 
xxxiii, 4. L'embaumement des morts chez les 
Egyptiens demandait plusieurs semaines, et les 
ceremonies funebres etaient fort longues. 

13. De croire aux avertissements et aux me- 
naces que Dieu leur adressait par la bouche de 
MoTse et d' Aaron. — Fils de Dieu ; Israel est 
atnsi appel6 par le Seigneur lui- meme. Exod. 
iv, 22 sv. Comp. Jer. xxxi, 9, ao; Osee, xi ( x; 

Matth.ii, 15. .... 

15. Votre parole % expression de la puissance 
divine personnifiee : comp. Osee, vi, 5 et sur- 
tout Ps. cxlvii, 15. L'auteur avait sans rfoute 



9. Des saints, e'eat-i-dire des patriarches, he- en vue I Par. xxi, 16, sur l'ange exterminateur. 
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O^ XViII, 16. LIVRE DE L ASAGESSE, Chap. XIX, 4. 

16 fK^T" 16 un ^ [ ^ **%" v <*re irrevocaiWl7dic^ ~ 

£.1 e etait la, remplissant tout de mort- 

EUe atteignait le ciel et se tenait sur la terre. 

' ?JT ♦ eS Visi -° ns de S0I * es eff rayants les troublerent 

Et des terreurs inattendues tomberent sur eux 
i*> Jetes par terre 9a et la a detni morts, 

lis revelaient la cause pour laquelle ils mouraient 

tar les visions qui les troublaient la leur avaient revelee 

Ann qu Us ne mourussent pas sans savoir pourquoi ils etaient frappes. 

L'epreuve de la mort atteignit aussi les justes 

Mais XXI If S ^ d ^ eft Une ( ? estructi ^ ^ la multitude; 
Alais \otre colere ne dura pas longtemps 

P^t h r mC sans / e P roche « hata de cornbattre pour les cou tables • 
Prenant les armes de son ministere, wupaou*, 

La priere et l'encens expiatoire, 

II resista a la colere divine et fit cesser le fleau 

Montrant qu'ii etait votre serviteur 

II vint a bout de cette sedition, non par la force corporelle, 

ai par la puissance des armes; 

Mais ii dompta par la parole celui qui les chatiait 

F^W ant * DUu leS serments qu'il avail faits aux patriarches 
Et ses alliances avec eux. * ««««=> 

sffl^Sft ^ ^ 1*** ^P" "wnoeaiix les uns sur les antes 
a mterposant, il arreta le cours de la colere *uuu», 

Et ferma a r Exterminates le cbemin des survivants. 
\l nomh^w ^ U1 tombait jusqu'd terre &ait tout i'univers; 
Les noms gloneux des patnarches etaient graves 
£ur les quatre rangees de pierres precieuses, 
Et votre majeste sur le diademe de sa tete 
h Uevant ces symbol sacres, 1' Exterminator se retira, 

A leur vue il fut effraye; 
Car la seuie experience de votre colere etait suffisante. 

L}l n?'$ l 5 "^ Us J*™* 1 '*** ** ?*s E&ptiens a la mer Routre Tvers 1 r*i 
Durete des Egyptiens envers les Israelites — Le, F £*£„.*> iu\ J ~" l2 ** 

19 Mais une colere sans misericorde 

Poursuivit les impies jusqu'a la fin. 
Car Dieu savait d'avance quelle serait leur conduite. 
gu apres avoir pennis aux justes de s'en alter 
Et presse leur depart avec grande instance, 

Pn %m T ^ du re & ret ct * m <*traient 4 leur poursuite. 

Pf •. ' i lIs n av . aient P as encore ach ^ve leurs ceremonies funebres 

Qu ils s engagerent dans un autre dessein de folie 
Et poursuivirent comrae des fugitifs 
Ceux qu'ils avaient conjures de s'eloigucr 
4 Lne juste necessite les entrainait d cette fin 

Et leur faisait oublier ce qui venait de leur arriver, 
Afin quails subissent dans sa pleine mesure le chatiment 
__ ^ lu m anquai t encore a leurs pr/cetlents suppiices, 

A^t\ m (/M hommesaHS ^Procke, le grand pr6tre 
wtli; La **** du 3 rand P ratre : v °y- Exod. 



r-fi. 1. 1. • — ;, ^* -** wuwur oieue, qui est 



!i °f!!i - f 5 r ^ x /*f~f Mcteusis du rational 
ou perioral du grand pretre voy. Exod. xxviii, 
17*21. — ^«r /<» dtadime de sa tite: sur la 



tent I harmowe et la symphonic de touies ces 
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Chap. XIX, 5. 



LIVRE DE LA SAGESSE. 



Chap. XIX, 19. 



:> 
6 



8 
9 

10 

11 

12 
13 

14 



IS 
16 



17 



18 



19 



Et que, tandis qu un merveilleux passage etait accorde a votre peuple, 

lis trouvassent une mort etrange. 

Car la creation tout entiere fut transformee dans sa nature, 

Obeissant aux commandements particuliers qui iui etaient donnes, 

Afin que vos enfants fussent conserves a Fabri de tout mal. 

Ainsi on vit une nuee couvrir le camp de son ombre; 

La ou il y avait auparavant de l'eau apparut la terre ferme; 

La mer Rouge ouvrit un libre passage, 

Et les flots impetueux se changerent en un champ de verdure. 

lis y passerent, toute une nation, 

Ayant sous les yeux de merveilleux prodiges. 

Comme des chevaux en paturage, 

Comme des agneaux bondissants, 

lis vous glorifiaient, Seigneur, vous leur iiberateur. 

Car i\£ se rappelaient que, durant leur exii, 

A la place des autres animaux, la terre ne produisit que des moustiques, 

Et le lleuve, au lieu de poissons, une multitude de grenoiulles. 

Plus tard, ils virent encore une etrange production d'oiseaux, 

Lorsque, pousses par la convoitise, 

Ils demanderent une nourriture delicate. 

Pour satisfaire leur desir, 

Des cailles monterent du cote de la mer. 

Et le chatiment tomba sur les pccheurs, 

Non sans etre signalc d'avance par de violents eclairs. 

lis souffhrent justement pour leurs crimes; 

Car ils avaient lnonfre pour retranger la haine la plus odieuse. 

Ceux (de Sock me) ne voulurent pas recevoir des gens 

Qui ne les connaiasaient pas; 

Ceux-la reduisirent en esclavage des etrangers 

Qui leur avaient rendu des services. 

II y a plus, car voici une autre consideration en faveur des premiers : 

C'est on ennemis qu'ils recevaient ces etrangers, 

Tandis que les autres accueillirent d'abord votre peuple , 

Avec des demonstrations de joie, 

Et apres 1'avoir admis a la jouissance de leurs droits, 

lis l'accablerent des plus cruelles souffrances. 

Aussi furent-ils frappes d'aveuglement, 

Comme ceux qui assiegeaient la porte du juste. 

Lorsque, enveloppes de tenebres profondes, 

Ils cherchaient chacun l'entree de la porte. 

Car les elements echangeaient leurs proprietes, 

Comme dans le psalterion 

Les sons changent de rythme tout en restant les memes. 

Cest ce qu'on peut voir clairement 

Par les faits qui se sont passes. 

Les animaux terrestres devenaient aquatiques, 

Et ceux qui nagent passaient sur la terre. 



7. Le camp des Hibreux : voy. Exod. xiii, 
21 sv.; xiv, 19 sv. Un champ de verdure : am- 
plification poetique. 

xi. Voy. Exod. xvi. 13; Ncmbr. xi, 13. Comp. 
Ps. bexviii, 26 sv. 

i2. Des cailtes, apportees par le vent qui 
souiHait du cdti de la mer (Nombr. xi t 31). 

13. De violents iclairs ; Josephe (Antiq. 
II, xvi, 3) rmpporte que le jugement sur les 
Egyptiens fut precede d'une tern pete violente 
accompagnee de pluies, de greles et de tonnerre. 
Le Psalmiste y^fait allusion Ps. lxxviii t 16-18. 
Comp. Exod. xiv, 24 sv. 

14 et sv. Dans ce passage t'auteur pal lie la 
conduite in£me des habitants de Sodome a 
Tegard des deux anges qui inrent visiter Lot 



(Gen. xix). — Qui ne les connatssaient pas, 
avec qui ils n'avaient jamais eu de rapport et 
envers qui ils n'etatent obliges en rien. — Des 
Strangers,,. les Hebreux qui avaient sauve 
l' Egypt e au temps de Joseph. Comp. Exod. 
i, 7. La conduite des Egyptiens est done, sous 
ce rapport, plus cotipabie que celle des Sodo- 
mites. 

16. Les autres, les Egyptiens : Comp. Exod. 
i, 10-14. 

17. Frapptsd'aveuglementydzas la plaie des 
tenebres. — Comme enx % les Sodomites, furent 
frappes de cecite par les anges (Gen. xix, u) 
lorsqu'i/r assUgeaient la porte du juste, Lot. 

19. Devenaient aquatiques : allusion au pas- 
sage des Hebreux avec leurs troupeaux a tra- 
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Prologue. 



L'ECCLESIASTIQUE. 



20 



21 



Le feu depassait dans l'eau sa vertu naturelle 

Et feau oubliait sa propriete d'eteindre. 

D ? autre part, la flamme n'atteignait pas la chair 

Des freles animaux repandus partout, 

Et ne fondait pas cet aliment celeste, 

Semblable au givre et fusible comme lui. 

En toutes choses. Seigneur, vous avez glorifie votre peuple 

Vous 1 avez honore et vous ne l'avez pas meprise- ' 

En tout temps et en tout lieu vous L'avez assiste ' 



Prologue. 



vers la mer Rouge. - Cenx qui n agent, Ies 
grenou.Iles, daiis la plaie de ce nom. /assent 
snrta tcrrt* remplissaient Ies raaisons (Exod. 
vui, s sv. Ps. cv, 3 o> 



20. Voy. replication xvi, 17.25. 
31. FriUi animaux, tels Que Ies sauterelles, 
envoyes pour charier Ies Egyptiens. 



L'ECCLESIASTIQUE 



PROLOGUE. 



De nombreuses et excellentes lecons | 
nous ont ete transmises par la loi, Ies ! 
prophetes et Ies autres ecrivains qui Ies * 
ont suivis, ce qui assure a Israel une ' 
louange meritee d'instruction et de sa- 
gesse. Et comme non seulement ceux qui 
Ies lisent acquierent la science, mais en- 
core ceux qui Ies ejtudient avec zele se 
rendent capables d'etre, utiles a ceux du 
dehors par leur parole et leurs ecrits 
mon aleul Jesus, qui s ? etait beaucoup 
apphque a la lecture de la loi, des pro- 
phetes et des au.res livres de nos peres 
et qui v avait acquis une grande habi- 
tete, tut amene a composer lui aussi un 
ecnt ayant trait a la formation morale 
et a la sagesse, afin que ceux qui ont le 
desir d apprendre, s'attachant aussi a 
ce livre, progressed de plus en plus 
dans une vie confonne a la loi. 

Je vous exhorte done a en faire la lec- 
ture avec bienveillance et attention, et a 
vous montrer indulgents dans Ies en- 
droits ou, malg. i le soin que nous avons 

PROLOGUE. C*prologu*xi't&i pas regarde 
comme canomque, c.-a-d. comme faSant Jartie 
des Ecritures inspirees. 

£* toi % Us prophitts, Us autrts icrivains 



apporte a le traduire, nous paraitrions 
avoir mal interprets quelques mots; car 
Ies termes hebreux n'ont pas la meme 
force en passant dans une autre langue. 
Ce defaut ne se rencontre pas seulement 
dans ce livre; mais la loi, Ies prophetes 
et Ies autres livres sccrJs n'offrent pas 
mouu> de differences quand on compare 
la version a i'originai. 



UVUTU x, ycuuaui raon sejour, que I ins- 
traction religieuse etait loin d egaler la 
tidtre* J'ai done regarde comme tres ne- 
cessaire de donner quelque soin et quel- 
que labeur a la traduction du livre de 
mon aleul. A cet effet j'ai consacn* a 
cette oeuvre, durant ce temps, beaucoup 
de veilies et ^application aiin de la con- 
duire a bonne fin et de la publier pour 
ceux aussi qui, sur la terre etrangere, 
! sont desireux de s'instruire et disposes 
a conformer leur vie a la loi du Set* 
gnettr* 



ippclisAapograptes: telle etait, des I'epoque 
du traaucbiir et meme de lauteur de I'Eccl*. 
siastique, la division des livres contemis dans 
le canon des Juifc. 
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Chap, i, l L'ECCLfeSIASTIQUE. Chap. I, 15- 

PREMIERE PARTIE. 



0RIG1NE ET NATURE DE LA SAGESSE. 

EXHORTATIONS A SE LIVRER A ELLE ET A SLTVRE 

SES ENSEIGNEMENTS [Ch. I— XVI, 21]. 

CHAP. I. — Origine dc la sagesse [vers, t — ro]. La a'ainU de Dieu 

et ses rapports avec la sagesse [l — 130]. 

oote sagesse vient du Seigneur, 
EUe est avec lui eternellemcnt. 



4 
5 




Qui peut compter le sable de la mer, 

-t Les gouttes de la pluie et les jours du passe? 

Qui peut atteindre ies hauteurs du del, la largeur de la terre, 

La profondeur de l'abime et la sagesse? 

La sagesse a ete creee avant toutes choses, 

[La soVce de la sagesse, c'est la parole de Dieu au plus haut des cieux, 

Ses vnes sont les commandements eternels.] 

6 A qui a ete revelee la racine de la sagesse? 
Qui a connu ses desseins profonds? f 

7 [A qui la science de la sagesse a-t-elle ete revelee, 
Et qui comprend son habilete?] 

8 II n'v a qu'un sage grandement redoutable, 
Assis sur son trone : c ? est le Seigneur. 

q C'est lui qui l'a creee; 

II l'a vue el il Ta fait connaitre. 
10 II Ta repandue sur toutes ses oeuvres, 

Ainsi que sur toute chair, selon la mesitre de son don, 

II l'a donnee liberalement a ceux qui raiment 

1 x La crainte du Seigneur est gloire et honneur, 

Et joie, et couronne d'ailegresse. 
I2 La crainte du Seigneur rejouit le cceur; 

EUe donne gaiete, joie et longue vie. 
, , Celui qui craint le Seigneur s'en trouvera bien a la nn 

Et il trouvera grace au jour de sa mort. 

[L'amour de Dieu est une glorieuse sagesse; 

Ceux a qui il se montre, Dieu leur communique la sagesse, 

Pour le contempler et reconnaitre ses grandeurs. ] 
ia Le commencement de la sagesse est de craindre Dieu; 

Elle est formee avec les fideles dans le sein de leur mere. 
1 - Elle s'est prepare chez les hommes une eternelle habitation; 

* Elle demeurera fidelement avcc leur race. 



par 
par ses 



I 1 Sagesse, <ro*i« : ici, comme Hans les 9. Q** £« f^ >» l» ] $ • **° utm '** '" ™ 

phwrks^i U livre d* la Sagesse, cc mot si. /' EspHt Saint - // I'a/ate connaitre pat 

;„TfiTtint6t la Sattesse increee, soit commc oeuvres, en creant k rnonde ou elle se mon re 

^U^MnlmiSS^^^n^ hypos, avec eclat dans Kordre et ™~"*™« 

!^!:^Ti «n Wi«ii* tantfit la sasesse cre^e, soit ses parties. Dntutteeraznt rend bien le gr. 

2„ gJS 'pa'r DieuVse^ K£ r^o* ^pW«,, m*is on ""^ "W^ 

'aWeTsou^^ semblance que t^fuB^v rend yd}*** 

LaVulg. traduitlafin du vers^: gut ape net re 
la sagesse He Dieu antirieure a toutes ckosest 

5. Ce verset et tous les autres qui seront mis 
entre parentheses se trouvent dans la Vulgate 
et dans quelques manuscrits grecs, mais non 
dans le cod. Vatic. 



Pro v. \, 7. — EUe est formie, etc : elle est 
donnee aux homines fideles des le premier mo- 
ment de leur existence. 

15. I.a Vulg. traduit le second membre : elle 
marehe avec les /emmet choisies, et se montre 
dans la compagnic des justes ft des fideles; 
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10 

\S 

19 

20 
21 

25 



25 



2b 

27 

28 



Chap ' T> ,6 : L'ECCLESIASTIQUE. Chap. n> ?< 

La plenitude de la sagesse est de craindre le Seigneur- ~ 

E e rassasie de ses truits ceux qui la possedent. 

tile rempUt toute sa maison de choses desirables 

Et ses gremers de ses produits. 

La couronne de la sagesse, c'est la crainte du Seieneur- 

Elle fart fleurir la pabc et les fruits de salut ° etgneur ' 

Le Seigneur 1'a vue et l'a manlfestee- 

[Et toutes deux sont des dons de Dieu.] 

11 tart jadur a flots la science et la lumiere de 1'inteUieence 

La raane de la sagesse, c'est de craindre le Seigneur 

II exalte la glou-e de ceux qui la possedent ^ neur ' ' 

LLa crainte du Seigneur bannit le pechc 

Et celui qui s'y attache detourne la colere.] 

L'homme injuste et emporte ne saurait etre justifie * 

Car la fougue de la colere amene sa mine. ^ 

Et ensuite la joie lui est rcndue. 
24 II cache jusque-la ses paroles 

Et les levres des fideles raconteront sa prudence. 

xSJ? 80 ^ - la ^^ rcnferment des maximes de prudence 
Mao la pie te envers Dieu est en abomination au pechlur 

pm 1 . t tU ' a Sage ^ e? S arde ** commandements, 
Et le Seigneur te l'accordera. 

Car la sagesse et l'instruction, c'est la crainte du Seigneur 
Et ce qui lm plai c'est la fidelite et la mansu^ndo 
fte te refuse pas a la crainte du Seigneur 
Et ne t'adonne pas a elle avec un ca-ur double. 
-9 Ne sois pas hypocrite devant les hommes 

tt prends garde a tes ievres. 

j ° S n,!l 6 f Ve P^ ' oi - mem e, de peur que tu nc tombes, 

Et que tu n attires sur toi la confusion. 
Car le Seigneur revelera ce que tu caches, 
tt te precipitera au milieu de l'assemblee 
Parce que tu ne t'es pas adonne a la crainte du Seieneur 
Et que ton cueur est plein de fraude. seigneur, 

CH\P. II. — Constance dans r^rmeve f vi»m 1 At r.. /: «. - 

Malheur aux Ames chanelan&J^ W™f e " DleH &T 1 * 

gtunt Dim [15—18]. mctrtaiHto L«— 14J Vtrtus de ceux qui crai- 

2 Mon fils, en entrant au service du Seigneur 

Prepare ton ame a l'epreuve. ' 

2 Rends droit ton coeur et sois constant 

Et ne precipite rien au temps du malheur 

3 Attache-toi a Dieu et ne ten separe pas 
i Ann que tu grandisses a la tin. ' 

d a r^ enC rv ne lcndan « rtiigieose, la fait ten- J* {i € ^A e A !a Vu, 5' donnc a « verbe un 
dre vers Dteu. — La rtlation a Ditu garde tt TO SQjCt : l homme ** *'"* cache, etc. 

/£> -w *•**"> eii * do ? He ccnttnttMtnt tt *?' La Vulg ajoutea ce verset: tt il rem- 
Z 7- ,' ""*."**** ^ Stignturs'tn trou- . * hra U irisor <** ctiui gut Us pesside* 

'o Dans '("vXV"^*"* 6 ?"''- L "' '* ^ Vul «- *J*ouie apresle «er me mbre- 

<»'t une Intent vie. Dans Us trtsors dt la sa- 
£'2*^~">^*««* €t la rtUtten 

nh f ? C€ * DUH : mais l * ******* '** tint 
ritintnattonpourUsp&hturt. '*'"»' 

w. La toibi de Dieu. U Vulg. met a la 

Place du second membre : car cslusjn/tst ums 



craintt* 



- La Vulg. ajoute apres le xer membre \fritt 
I orttUt tt rtcutillt Us pantUs dt la saitsse. 
et apres le a* membre : SMpforttct cut Dtett it 
donnta supporter; ou f d'apres tine autre inter- 
pretation, attends Us atttntts dt Ditu, attends 
le moment que Dieu a 6x€ pour la fin de ton 
epreuve. 
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Chap. II, 4. UECCLfeSIASTIQUE. Chap. Ill, 5. 

4 Tout ce qui vient sur toi, accepte-le. 

Et dans les vicissitudes de tou humiliation sois patient. 

5 L Car For et 1'argent s'eprouvent dans le feu, 

* Et les hommes agreables a Dieu dans le creuset de rhumiliation. 

6 Aie foi en Dieu, et il te reievera; 
Marche dans la voie dr oite et espere en lul 

7 Vous qui craignez le Seigneur, attendez sa misericorde, 
Et ne vous detournez pas, de peur que vous ne tombiez. 

8 Vous qui craignez le Seigneur, ayez foi eii lui, 
Et votre recompense ne se perdra pas. 

g Vous qui craignez le Seigneur, esperez le bonheur, 

La joie eternelle et la misericorde, 

10 Considerez les generations antiques et voyez : 

Qui jamais a espere au Seigneur et a ete confondu ? 
Qui est reste fideie a ses preceptes et a ete abandonne? 
Qui i'a invoque et n'a recti de lui que le mepris? 

1 1 Car le Seigneur est compatissant et miscricordieux; 
II remet les peches et delivre au jour de I'affliction. 

12 Malheur aux cueurs timides, 
Aux mains sans vigueur, 

Au pecheur qui marche dans deux votes 1 

13 Malheur au coeur lache, parce qu'il n'a pas foi en Dieu! 
Aussi n'aura-t-il pas sa protection. 

14 Malheur a vous qui avez perdu la patience! 
Que ferez-vous au jour de la visite du Seigneur? 

15 Ceux qui craignent le Seigneur ne sont pas indociles a sa parole, 
Et ceux qui raiment gardent fidelemcnt ses voies. 

16 Ceux qui craignent le Seigneur cherchent son bon plaisir, 
Et ceux qui raiment se rassasient de ra lot. 

17 Ceux qui craignent le Seigneur preparent leurs coeurs 
Et tiennent leurs ames humiliees devant lui, 

18 En disant : Nous tomberons entre les mains du Seigneur, 
Et non entre les mains des hommes; 

Car autant il a de puissance, 
Autant il a de misericorde. 

CHAP. III. — Devoirs des infants envers leurs parents [vers. I — 16]. Sois doux 

et humble* miscricordieux et reconnaissant [17 — 31]. 

3 Mes enfants, ecoutez-mot, qui suis votre pere, 

Et faites en sorte que vous obteniez le salut 

2 Car le Seigneur veut que le pere soit honore par ses enfants, 
Et il a affermi sur les tils PautoritS de la mere. 

3 . Celui qui honore son pere expie ses peches, 

4 \ Et e'est amasser un tresor que d'honorer sa mere. 

5 Celui qui honore son pere sera rejoui par ses enfants, 
Et il sera exauc£ au jour de sa priere. 



4. La Vulg. ajoute apres le x«* membre : sois 
fort dans la sonjff ranee* 

6. La Vulg. ajoute un 3« membre : garde sa 
crainteet vitillis twee tile* 

9. La Vulg. ajoute ce verset : Vous qui crai- 
fue* le Seigneur* aimez-U* et vos cmurs seront 
illumines, 

11. La Vulg. ajoute : // est le protecleur de 
torn ceux our le durckent avee sineiriti* 

xa. Comrs ti mites Vulg. , aux cmnrs doubles 
et aux Urns critttinelles, 

14.: La Vulg. ajoute aprfct le t««" membre ; et 



17. La Vulg. traduit le a« membre l et ils 
sancti/ient leurs Antes devant tut; puis elle 
ajoute : ceux qui craignent le Seigneur far- 
dent ses cemmandements* et ils ont patience 
jusquaujour de sa visite, 

x8- La Vulg. ajoute a tort en tele du verset : 
si nous nefaisons penitence* 

III. La Vulg. ajoute au dtfmt du chap.:£#* 
enfants de la sagtsse ferment la soctitS des 
Justes, et lenr race est obihsance et ajttour. 

3. Vulg. : celui qui aime Dieu tmplorera le 
pardon de ses pichis* it s*en abttiendra et it 



.qui ont abandonne les votes droites pour jiga* sera exauei dans sa finite de chaqne jour, 
rer dans des chemins tortueux. \ peu en haruionie avec le conteate, 
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u 



Chap ' IIT ' 6 * L'ECCLfeSIASTIQUE. Chap. Ill, 26. 

6 Celui qui honore son pere aura de longs jours; 

Ceiiu qui obeit au Seigneur donnera consolation a sa mere- 

[Celui qui cramt le Seigneur honore ses parents;] 

Comme 1 esclave son maitre, ii sert ceux qui lui ont donne le jour. 
3 En action et en parole honore ton pere, <="=juur. 

Afin que sa benediction vienne sur toi; 
9 Car la benediction du pere aflermit les maisons de ses enfants; 

Mais la malediction de ia mere les bouleverse jusque dans leurs fondements. 

10 Ne te glorifie pas de l'opprobre de ton pere, 
Car sa confusion ne saurait te faire honneur, 

1 1 Car la gloire d'un homme lui vient de I'honneur de son pere, 
Et une mere mepnsee est la honte de ses enfants. 

12 . Mon fils, soutiens ton pere dans sa vieillesse 
/ Et ne le contriste pas durant sa vie. ' 

1 3 Son esprit viendrait-il a s'affaiblir, sois indulgent, 
Et ne le meprise pas dans la plenitude de tes forces. 
Lar le bien fait a un pere ne sera pas mis en aubii, 
Et a la place de tes peches, ta maison deviendra prospere 
Au jour de ta tribulation le Seigneur se souviendra detoi*- 
Comme *a glace sefond par un temps serein, 
A:nsi se dissiperont tes peches. 

II ressembie au blasphemateur celui qui delaisse son pere; 
II est maudit de Dieu celui qui irnte sa mere. 

17 Mon fils, accomplis tes ceuvres avec mansuetude 
Et tu seras aime de i'homme agreable <l Dieu. ' 

18 Plus tu es grand, plus sois humble en toutes choses, 
Et tu trouveras grace devant Dieu. 

19 Car la puissance de Dieu est grande 
Et il est glorifie par les humbles. 

20 Ne cherche pas ce qui est trop difficile nour toi 
Et ne scrute pas ce qui depasse tes forces. 
Ce qui t'est commande, voila a quoi tu dois penser 
e ar in n as que faire des choses cachees. 
Ne t applique point aux occupations superflues, 

comJindJf ""^ ^ ^ Ch0SCS que l,fateU «W» *™** n'cn pent 
L 'illusion en a egarfc un grand norabre, 
Et una pr&omption coupable a fait dewier leurs pensees. 

24 Celui qui aime le danger y trouvera sa perte : 
Et le cxeur dur tombe a la fin dans le malheur. 

25 1 Le coeur dur sera accabie d'afflictions, 

Comme le pecheur entasse peches sur peches. 

26 I Le malheur de I'orgueilleux est sans remede, 

Car la plante du peche* a jete en lui ses racines. 



16 



21 



tt 



23 



6. An Seigneur, Vxi\g dsonpir*. \ nombre de set vttvres. il ne Vest *u ,« 

11. Une mire\Vw\%, tm pi re. \ ' , . 

14. La Vulg. tra.uit le a« membre: ei tonr ! „ a * Aprcs , Ie l V m «»»b« la Vulg. dit de 
avoir support/ U He/out (la vieillesse) de ta. nou J vea " : gi "f «w A» curieux de connattre 
mire, U Vonkeur te sera fill^ UwiSiS "* * r # ***** "M*** <** ses atnvres. 



traduction des menies mots se trouve en tSte 
du vers. 15. 

17. I*a Vulg. traduit le ae membre : et in 
aums parpti Us hommes plus d* amour en 



33. La Vulg traduit le a« membre : et leur 
esprit propre Us a retenus dans ta vanity 

**\ La Vu, f- ajoute ici ce verset : le cceur 



auras parptt les hommes pins d % amour en- <?** s* engage Jans deux votes ne riu^ira point 
core que de gtotre; ou bien : outre la gloire, I ** Vhonrme au cantr pervers y trouvera une 
I ejtinie des homines, tu auras encore leur occasion de chute. * 
affection. „* v..i~ n .*.. 



2i. Vulg. matsce que Dien fa commande', 
votld a qnoi tu dois toujours penser; el ne 
sots pas curieux de cotinaitre un trop grand 



26. Vu g. // «> a pomt de guirison pour 
lassembile des orgueilleux. La plante dn W. 
cMjettera en eux $es racines et on ne le com- 
prendra pas. 
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Chap. Ill, 27. 



L'ECCLESIASTIQUE. 



Chap. IV, 17. 



27 Le coeur de rhomme intelligent medite la parabole; 
Trouver une oreille attentive est le desir du sage. 

28 L'eau eteint le feu le phis ardent, 
Et Faumone expie les peches. 

29 Celui qui paie de retour les bienfails songe a Favenir, 
Et au jour du malheur il trouvtra un appui. 

CHAP. IV. — Devoirs envers Us pauvres [vers, r — 10]. Avantages de la sagesse 

[ I — 119]. Conseils divers [20 — 31]. 

4 Mon fils, ne prive pas le pauvre de sa subsistance; 

Ne fais pas attendre les yeux de Findigent. 

2 ^ N'affUge pas Fame de celui qui a faim, 

Et n'aigris pas Findigent dans sa detresse. 

3 N'irrite pas davantage un coeur exaspere, 
Et ne differe pas de donner au necessiteux. 

4 Ne repousse pas le suppliant qui souffre, 
Et ne detourne pas ton visage du pauvre. 

5 1 Ne detourne pas ton regard du necessiteux, 

Et ne lui donne pas occasion de te maudire; 

6 \ Car s'il te maudit dans Famertume de son ame, 

Celui qui Fa fait exaucera sa priere. 

7 Rends-toi agreable a la societe, 

Et devant un grand abaissc ton front. 

8 Prete Foreille au pauvre, 

Et fais-lui avec douceur une reponse qui le rejouisse. 

9 Tire Fopprime des mains de Foppresseur, 

Et ne sois pas pusillanime quand tu rends la justice. 

10 Sois comme un pere pour les orphelins, 
Comme son mari pour leur mere, 

Et tu seras comme un fils du Tres-Haut, 

Et il aura pour toi plus de tendresse que ta mere. 

11 > La sagesse exalte ses enfants, f 

' Et prend soin de ceux qui la cherchent. 
13 Celui qui Faime aime la vie, 

Et ceux qui la cherchent avec empressement seront remplis de joie. 

13 Celui qui s'attache a elle aura la gloire en partage, 

Et partout ou il entrera, le Seigneur enverra sa benediction. 

14 Ceux qui la servent servent le Saint, 

Et ceux qui Faiment sont aimes du Seigneur. 

1 5 Celui qui Fecoute jugera les nations, 

Et celui qui vient a elle habitera en securite. 

16 Celui qui met en elle sa confiance Faura en partage, 
Et sa posterite en gardera la possession. 

17 Car dans le commencement elle s'engage avec lui dans une voie difficile; 
Elle amene sur lui la crainte et la frayeur; 

Elleie tourmente par sa dure discipline, 



27. La Vulg. aioute : le cceur sage et intelli- 
gent s'a&stient de fe*che*s % et il prvspire en ten- 
vres de justice. 

29. Le sujet de ta phrase n etant pas expri- 
1116, on peut sous-entendre^ Vhomme ou // Sei- 
gneur. La Vulg., a la suite de quelques ma- 
nuscrits grecs qui ont le mot xv'ptot , adopte ce 
dernier sens : It Seigneur paiera de retour 
(Vulg. regarde) celui qui pratique la misiri- 
cord*; il se sonviendra de lui pins tard. et an 
jour du malheur % il (le mtsencordieux) trou- 
vera un appui. 

. IV, 6. Apres le iw membre la Vulg. ajoute : 
sa priitt sera exauce , e t ce qui est une ditto- 
graphie du a« membre. 



7. Apres le x« membre la Vulg. ajoute et 
devant un ancien kumiltetoi, ce qui est ur.e 
dittographie du a« membre. 

8. La Vulg. ajoute au ier membre // paie 
ta dette. 

9. Dans la Vulg. le a* membre doit etre remit 
a tnjndicando du vers. suiv. et tradutt : Wait 
pas ViXme aigrie quand tu rends la justice* 

xi. Exalte* Vulg., inspire la vie. — Apres 
le a° membre. la Vulg. ajoute et les precede 
dans la vote ae la justice. 

14. Le Saints par excellence, le Seigneur. 

17. Dans une voie difficile La Vulg. traduit 
dans la tentation, et ajoute, et tout dabord 
tile Vipronve. 
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Chap. IV, 18. L'ECCLESIASTI QUE. Chap. V, 6. 

Jusqu'a ce qu'elle puisse se fier a lui, ~~ 

Et qu'elle 1'ait eprouve par ses prescriptions. 
iS Mais alors eile revient droit a lui; 

Elle le rejouit et iui revele ses secrets. 

19 S'il s'egare, eile Tabandonne 
Et le livre a sa perte. 

20 Observe le temps et garde-toi du mal, 
Et n'aie pas a rougir de toi-meme. 

- 1 n y a une honte qui amene le peche, 

Et il v a une honte qui attire la gloire et la grace. 

N'aie egard a personne au prejudice de ton ame. 

Et ne rougis pas pour ta perte. 

Ne retiens pas une parole au moment de sauver tonfrere* \ 

[Et ne cache pas ta sagesse par vaine gioire]; ! 

24 Car c'est au langage qu'on reconnait la sagesse, j 
Aux paroles de la langue que se montre la science. / 

25 Ne contredis pas la verite, / 
Mais rougis de manquer d'instruction. / 

26 N'aie pas honte de confesser tes peches, / 
Et nc lutte pas contre le cours du fleuve. / 

27 Ne te soumets pas a un homme insense, / 
Et n'aie pas egard a la personne d'un puissant. / 

2S Jusqu'a la mort combats pour la verite, 

Et le Seigneur combattra pour tol 

29 Ne sois pas dur dans ton langage, 
Paresseux et lache dans tes actions. 

30 Ne sois pas comme un lion dans ta maison, 
Ni capricieux au milieu de tes serviteurs. 

3 1 Que ta main ne soit pas etendue pour recevoir, 
Et retiree en arriere pour donner. 

CHAP. V. — Stcuritt dangereuse [vers. 1—7]. Danger des richesses [8—10]. 

Langue double [n — vi, 1 ]. 

5 Ne tappuic pas sur tes richesses, 

* Et ne dis pas : " J'ai assez de biens. " 

2 Ne suis pas ta convoitise et ta force, 
Pour satisfaire les desirs de ton cceur; 

3 Et ne dis pas : " Qui sera mon maitre? " 
Car certainement le Seigneur te punira. 

4 Ne dis point : " J'ai peche, et que m'est-il arrive [de facheux]? " 
Car le Seigneur est patient 

5 < Nc sois pas sans crainte au sujet de Texpiation, 

Et n'ajouie pas peche* a peche. 
Ne dis point : " La misericorde de Dieu est grande, 

II pardonnera la multitude de mes peches; " 



/„1*'a A ?^ le ^e membre» la Vulg. ajoute:*/ j 28. La verite*; Vulg. la justice. La Vule 

'o\ZL {£~~h^\ a~ > l • v . ' b,cn no . Ub,e et a i° ute au * niembre, coutre tes 
-o. vuig. (a« mem ore), pour U bten de ton tnnemis. 



mens pas aux dip*** de ton ame. Une autre 
traduction des m£mes mots forme ensuite un 
ycrset xNaie point de res/til ou d'igardpour 
uprochatn dans sa ekute t pour les fa u tes du 
prochain. 

24. U Vulg. paraphrase le a© membre : //«- 
diligence, la science et la doClrine sent Sans 
1* paroie de I'Aonnnode sens, et la/ermeti se 
nanifeste dans les awvres de Justice* 

ao. La Vulg. transport* le a* membre a la fin 
tlu vers. suiv. 



nisant ceux qui te sont soumis. 

V, 1. Vulg., ne taunt t pas tes efforts vers 
les richesses ittfustes, et ne dis pas; JTai asses 
pour vivre. Eile ajout< : car cela ne sert de 
rien an jour du chdtim mt et du maiktur. 

3. La Vulgate traduii ainsi le premier mem- 
bre : Ne dis pas comm :nt ai-jepu Ufairt t Ou 
qui me soumettra <i c tuse de mts actions. 

5. Les fragments h^oreux portent : Ne te jie> 
pas au pardon pour a 'outer fautc sur /ante. 



— 799 — 



Chap.. V, ?. L'ECCLJXIASTIQUE. Chap. VI, 9. 

Car de lui viennent la pitie et la colere, 
Et son courroux tombe stir les pecheurs. 
7 Ne tarde pas a te convertir au Seigneur, 

Et ne differe pas de jour en jour; 
Car la colere du Seigneur eclatera tout a coup, 
Et au jour de la vengeance tu periras. 

$ Ne fappuie pas sur des richesses injustes, 

Car elles ne te serviront de rien au jour du malheur. 

9 Ne vanne pas a tout vent, 

Et ne marche pas dans toute voie : 
Ainsi fait le pecheur a la langue double. 

10 Sois ferme dans ton sentiment, 
Et que ton iangage soit un. 

11 N Sois prompt a ecouter 

Et lent a donner uneTeponse. 

12 Si tu as de T intelligence, reponds a ton pro±ain; 
Sinon, mets la main sur ta bouche. 

13 La gloire et la honte sont dans la parole, 
/ Et la langue de Thorame cause sa perte. 

14 Ne t'attire pas le nom de medisant, 

Et ue tends pas des pieges avec ta langue; 

Car la confusion tombe sur le voleur, 

Et une condamnation severe atteint la langue double. 

15 Ne sois en faute ni beaucoup ni peu, 
fc Et d'ami ne deviens pas ennemi; 

Car le mechant aura en partage la honte et Fopprobre : 
Tel est le pecheur a la langue double. 

CHAP. VI. — Contre torgtuil [vers. 2 — 4]. 
Vamitiiet ses wantages. [5 — 17]. Exhortation a la sagesse. [18—36]. 

2 Ne t'eleve pas toi-meme selon les pensees de ton ame, 
De peur que tu ne sois dechire, comme un taureau. 

3 Tu devoreras ton feuillage, 
Tu feras porir tes fruits, 

Et tu ne laisseras de toi qu'un bois aride. 

4 L'ame perverse perd celui qui la possede; 
Elle fait de lui la risee de ses ennemis. 

5 Une parole douce fait beaucoup d'amis, 
Et la langue aunable est riche d'aflfabilite. 
Qu'ils soient nombreux ceux qui vivent en bons rapports avec toi, 
Mais prends conseii d'un seul entre mille. 

7 Si tu veux acquerir un ami, acquiers-le en Teprouvant, 
v Et ne te confie pas a lui a la legere; 

8 1 Car tel est ami a ses heures, 
Qui ne le restera pas au jour de ton affliction. 
Tel est ami qui devtendra un ennemi, 
Et qui revelera votre differend a ta confusion. 
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de ton ante, comttu un taureau, de peur que ta 

force ne soit brtsie par ta Jolie et quelle (la 

folie) ne devore Us /entiles, ne ditruise tes 

/ruits ei te taisse comme un, bois aride dans le 

disert. . 

4. La Vulg. ajoute : et le ridutra au sort 

desimpies. 

5. La Vulg. ajoute au premier membre, et 
apaise tes ennemis, et traduit le a«, dans fhom- 
m* debienla langue affable abomie (en paroles 
affables). , ., . 

0. // revdlera votre differend, il racontera les 
7*VtA%. ': fan tgatement justice au petit et causes de sa rupture de maniere i metirc 1 les 



8. Sur les vers. 8*xo comp. Prov. x, a. 

xo. La Vulg. paraphrase : Sois ferme dans 
la voie dtt Seigneur, dans la sinciriti de ce que 
tu pemses et de ce que tu snis, et que la parole 
depaix et de justice t'acco*npae;ne toujour*. 

ix. Vulg \soispatien* a entemtre la parole 
a/in tie comprtndre* et /ah avec sagesse une 
ie*pen*eJHSte* 

ta. Lh Vulg. ajoute : de peur ditreprts dans 
une parole indiscrete et davotra rougir. 

14. La Vulg. ajoute : au midhant la haine % 
fmimitiiet fin/amie. 



VI, a-3-Vulg.: ne Mtevepa* dans lee P*ns4ee me.nbre : et tel est ami qui divotlera les fiat- 
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seme, 



Tel est ami assis a ta table, 

Qui ne le restera pas au jour de ton malheur. 

Durant ta prosperite, il sera coinrae un autre toi-meme, 

Et il parlera librement avec les gens de ta maison. 

Si tu tombes dans Thumiliation, il sera contre toi, 

Et il se cachera devant tol 

Eloigne-toi de tes ennemis, 

Et sois sur tes gardes avec tes amis. 

Un ami fidele est une protection puissante, 

Celui qui ie trouve a trouve un tresor. 

Rien ne vaut un ami fidele; 

Aucun poids ne saurait en marquer le prix. 

Un ami fidele est un remede de vie; 

Ceux qui craignent le Seigneur le trouvent 

Celui qui craint ie Seigneur a une veritable amide, 

Car son ami lui est semblable. 

Mon fils, des ta jeunesse adonne-toi a Instruction, 

Et jusqu'a tes cheveux blancs tu trouveras la sagesse. 

Approche-toi d'elle comme i'homme qui laboure et qui se 

Et attends ses bons fruits. 

Pendant un peu de temps tu auras de la peine a la cuitiver, 

Et bientot tu mangeras de ses fruits. 

Combien elle parait dure aux ignorants ! 

L'insense ne lui restera pas attache. 

Comme une lourde pierre d'epreuve, elle pose sur lui, 

Et il ne tarde pas a la rejeter. 

Car la sagesse justifie son nom : 

Elle ne se decouvre pas au grand nombre. 

Ecoute, mon fils, et recois ma pensee, 

Et ne rejette pas mon conseil. 

Engage ton pied dans ses entraves, 

Et ton cou dans .ion collier. 

Courbe ton epaule pour la porter, 

Et ne t'irrite pas de ses liens. 

Viens a elle de toute ton ame, 

Et garde ses voies de toutes ses forces. 

Suis ses traces et cherche-la, et elle se fera connaitre a toi, 

Et quand tu i'auras saisie, ne la quitte pas. 

Car a la tin tu trouveras soi repos, 

Et elle se changera pour toi en sujet de joie. 

Ses entraves deviendront pour toi une protection puissante, 

Et son collier un vetement de gloire. 

Car sur sa t&e est un ornement d'or, 

Et ses bandeaux sont des fils d'hyacinthe. 

Tu t'en revetiras comme d'une robe de gloire, 

Et tu la mettras sur ta tete comme une couronne de joie. 

Mon fils, si tu U veux, tu acquerras Hnstruction, 

Et si tu appliques ton dme, tu deviendras habile. 

Si tu ecoutes volontiers, tu apprendras; 

Si tu pretes Poreille, tu deviendras sage. 

Tiens-toi dans la compagnie des vieiilards; 

Si tu rencontres un sage, attache-toi a lui. 



Chap. VI, 34. 



nes y la dispute et tes injures qui se sont prepa- 
res pend..m qu'il tftait encore ton ami. 

11. La Vnlg. traduit Ie premier membre 1st 
faun </emeur*jMt/, t H tc sera comme uh au- 
tre tot -mi me. 

' J" Y U J* : *'"/«**«* rfflw/ toi et se cache 
tn faprisencr, de peur d'Stre importun, tu ««. 
ras Id une excellent* amitU dans t union des 

tcturs. 



15. La Vulg. traduit le deuxieme membre : 
aucun foids tfor et a 9 argent ne pent lire tuis 
en balance avec la sinciriti tie sa fou 

so. La Vulg. ajoute : mais dans ceux qui la 
connaissent elle persevere ju^u'a la vue de 
D/eu, jusqu'a ce quelle les ait conduits a ta 
vue de Dieu. 

30. Vulg. : car en elle est rkonneurde la vie t 
et ses liens sont des chatnes salut aires. 
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Chap. VI, 35. L'ECCLfiSIASTIQUE. Chap. VII, 18. 

35 J Ecoute volontiers tout discours sur Dieu, 

' Et que les maximes de sagesse ne t'echappent pas. - 

36 Si tu vois un homme de sens, sois pres de lui des le matin, 
Et que ton pied use le seuil de sa porte. 

37 Medite sur les commandements du Seigneur, 
Et reflechis constamment a ses preceptes. 
Lui-meme affermira ton coeur, 

Et la sagesse que tu desires te sera donnee. 

CHAP. VII. — Exhortation ginerale a Suiter le mal [vers. 1 — 3], 
sttivie d ' avertissements et de conseiis divers [4 — 36. ] 

« 

7 Ne fais pas le mal, 

Et le mal ne te saisira pas. 
2 Eloigne-toi de ce qui est injuste, 

Et i'injuste s'eloignera de toi. 

Mon fils, ne seme point dans les sillons de Tinjustice, 

Si tu ne veux pas recolter sept fois autant. 

4 Ne demande pas au Seigneur un gouvernement, 

Ni au roi un siege dhonncur. 
^ N'essaie pas de paraitre juste devant le Seigneur, 

Et ne cherche pas a paraitre sage devant le roi. 

6 Ne brigue pas la fonction de juge, 

De peur que tu n'aies pas la force d'extirper I'injustice, 
De peur que tu ne sois intimide en presence d'un puissant, 
Et que tu ne mettes en peril ton equite. 

7 N'offense pas toute la population d ? une ville, 
Et ne te jette pas au milieu de la fouie. 

8 Ne lie pas deux fois le peche, 

Car meme pour un seul tu ne seras pas impuni. 

9 Ne dis pas : " Dieu regardera favorablement la multitude de mes offrandes, 
Et lorsque j'oSrirai mes presents au Dieu tres haut, il les recevp/' 

10 Ne sois pas pusillanime dans ta priere, 
Et ne neglige pas de faire l'aumone. 

11 Ne te moque pas de I'homme dont le coeur est afflige, 
Car il y en a un qui abaisse et qui eieve. 

12 Ne forge point de mensonge contre ton frere; 
Ne le fais pas non plus contre ton ami. 

1 3 Garde-toi de dire aucun mensonge, 

j Car le mensonge continu ne tourne pas a bien. 

14 ' Ne bavarde pas dans la compagnie des vieillards, 

Et ne repete pas les paroles de ta priere. 

1 5 Ne hais pas les labeurs penibles, 

Ni le travail des champs institue par le Tres-Haut 

16 Ne te mcts pas parmi le plus grand nombre des pecheurs; 
Souviens-toi que la vengeance ne tardera pas. 

17 Humilie profondement ton ame, 

Car le feu et le ver sont le chdtiment de Timpie. 

» * 

18 N'echange pas ton ami pour un tresor, 
Ni ton frere pour Tor d'Ophir. 



VII, 5. La. Vulg. ajoute apres le premier mem- ' 9. Ce verset est place dans la Vulg. apres le 
bre : car itconnaXt bien tes caurs. smvant. 



8. Ne lie pas deux fois dt suite le fichi a ton 
ame (comp. Is. v, 18), ne renouvelle pas une 
fame commise, sous prt'texte que le chatiment 
n'jk pas suivL D'autres : me lie pas % dans Tex- 
piauon que tu oftres a Dieu (comp. vers. 9), 
deux pecoes successivement commis, mais fais 
1'expiation aussit6c 



expiation 
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n. fly ettauH, lavoir, comme TexpUque ta 
Vulg., Vieu quivoit tout. 

18. La Vulg. tradutt largemcnt : ne te rends 
pas coupable cmtre I' ami qui te fait attendn 
de [argent, qu'il te doit ou que tu lui deman- 
des, et ne miprise pas pour de le r ton frht 
bUn-aitnt. 



Chap. VII, 19. 



L'ECCLfiSIASTIQUE. 
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Ne te detourne pas d'une epouse inteiligente et vertueuse, 

Car son charme vaut mieux que Tor. 

Ne maltraite pas Tesclave qui travaille fidelement, 

Ni le mercenaire qui se devoue a ton service, 

Aime Fesclave intelligent; 

Ne le prive pas de la liberte. 

As-tu des troupeaux, prends-en soin, 

Et s'ils te sont utiles, garde-Ies chez toi. 

As-tu des fils, instruis-les, 

Et plie-les au joug des ieur enfance. 

As-tu des filles, veilie a leur chastete, 

Et n'aie pas avec elles un visage jovial. 

MarieJaJlleVet tu auras fini une^grosse affaire; 

ETdonne-la a un homme intelligent^ 

As-tu une femme seion ton coeur, ne la repudie pas. 

[Mais ne te donne pas a une femme qui t'est contrain 

Honore ton pere de tout ton cceur, 

Et n'oublie pas les douleurs de ta mere. 

Souviens-toi que c'est par eux que tu es venu au monde : 

Et comment leur rendras-tu ce qu'ils font donne? 

Crains le Seigneur de toute ton ame, 

Et tiens ses pretres en grand honneur. 

Aime de toutes tes forces Ceiui qui t'a fait, 

Et ne delaisse pas ses ministres. 

Crains le Seigneur et honore le pretre; 

Donne-lui sa part, comme il est present : 

La victime pour le delit avec le don des epaules, 

La sainte oblation et les premices dues aux saints. 

Tends aussi la main au pauvre, 

Atin que ta benediction soit complete. 

Donne gracieusement a tout vivant, 

Et ne refuse pas ton bienfait au mort. 

Ne fais pas defaut a ceux qui pleurent, 

Et sois en deuil avec les amiges. 

Ne neglige pas de prendre soin des malades; 

Pour cet acte de charite tu seras aim£ de Dieu. 

Dans toutes tes actions souviens-toi de ta fin, 

Et tu ne pecheras jamais. 

CHAP. VIII. — Diverses regies de prudence i\ observer dans 

les relations sociales. 

N'aie pas de dispute avec un homme puissant, 

De peur que tu ne tombes entre ses mains. 

N'aie pas de quereile avec un homme richc, 

De peur qu'il ne t'oppose le poids de son or; 

Car Tor a perdu beaucoup de gens, 

II a m£me fait devier le coeur des rois. 

N'aie pas de dispute avec un grand parleur, 

Et n'entasse pas de bois dans son feu. 

Ne plaisante pas avec un homme mal eleve, 

De peur que tes anc&res ne soient deshonores. 

Ne raille pas Thomme qui se detourne du peche; 

Souviens-toi que nous sommes tous dignes de chdtiment. 



Chap. VIII, $. 

1 



19. La Vulgate ajoute au ier membre, que tu 
as cue en partage dans la crainte du Seigneur, 

1 2 \A im€ \ la Vu, S* a J° ul e, comme ton Ame. 
J-a > ulg. ajoute au deuxieme membre et ne U 
bun '*as dans £ indigence aprU taveiraffran- 

«'(Dcut. xv, 13SV.J " 



35. Un* grout affaire, car il est aussi diffi- 
cile de la garder a la maison paiernelle que de 
lui trouver un man convenable. 

VIII, 5. LaVuIg. ajoute au premier membre : 
et ne lui adressejas de refreches. 
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Chap. VIII, 6. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. IX, 4* 

6 Ne meprise pas un homme dans sa vieillesse, 
Car quelques-uns d T entre nous vieillissent aussi. 

7 Ne te rejouis pas quand un homme meurt; 

Souviens-toi que nous mourrons tous. 4 

8 Ne neglige pas les discours des sages, 
Et entretiens-toi de leurs maximes; 
Car tu apprendras d'eux i ? instruction 

Et Tart de servir les grands [sans reproche], 

9 Ne iaisse pas echappar les discours des vieillards, 
Car eux-memes ont appris de leurs peres. 

Tu apprendras d'eux la sagesse, 

Et a bien repondre quand il en sera besoin. 

10 N'allume pas les charbons du pccheur, 

De peur que tu ne sois devore par les ardeurs de sa flamme. 

11 ^ Ne tiens pas tete a Tinsolent qui t'insulte, 

De peur qu'il ne se mette en embuscade pour epier tes paroles, 

12 Ne prete pas a plus puissant que toi, 

Et si tu lui as prete une chose, tiens-la pour perdue. 

13 Ne te porte pas caution au-dela de tes moyens, 

Et si tu as repondu, inquiete-toi comme devant payer. 

14 N'aie pas de litige avec un juge, 

Car on decidera pour lui selon sa consideration. 

15 Ne fais point route avec un temeraire, 
De peur qu'il ne te devienne a charge; 
Car il fait tout a sa fantaisie, 

Et par sa folie, tu periras avec lui. 

16 <w-N'aie pas de querelle avec un homme irascible, 

■ Et ne traverse pas le desert avec lui; 

j Car le sang n'est rien a ses yeux, 

'Et, loin de tout secours, il te terrassera. 

17 ,' Ne tiens pas conseil avec un fbu, 
j Car il ne pourra rien taire. 

18 Devant un etranger ne fais rien qui doive rester cache, 
] Car tu ne sais ce qu'il peut faire. 

19 i Ne decouvre pas ton cueur a tout venant, 

Si tu ne veux pas en £tre mal recompense, 

CH\P IX. — Rapports avec Us femmes [vers. I — 9], avec Us vicux amis [10], 
avec lespecheurs h<urcux [11 - 12], les puissants [13], les sages et Us jutes 
[14 — 16], U sage magistral et le grand parUitr [17 — 18]. 

q Ne sois point jaloux de la femme qui repose sur ton sein, 

Et n'eveille pas dans son esprit, a ton detriment, une idee mauvaise. 

2 Ne te livre pas de telle sorte a ta femme, 
; Qu elle s'elevc contre ton autoritS. 

3 Ne vas pas a la rencontre d'une femme courtisane, 
De peur de tomber dans ses filets. 

4 Ne reste pas longtemps avec une chanteuse, 
De peur que tu ne sois pris par son art. 



7. La Vulg. ajoute au deuxieme membre, et j mette en penl; Vulg., qu'il ne fussc retomber 



que nous ne voulons pas devenir un objet de 

risie* 

8. La Vulg. ajoute au trojsieme membre, et 
les enseignements de r intelligence* 

14. Vulg. : ne juge pas contre te juge, ne 
suspecte pas son jugement ;. car it pro»tonce 
felon ceqni est juste, la preemption est en sa 
faveur. 



x 5 . Qn'it nets devienne <* charge, qu'il ne te I ticoute pas. 
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sur toi ses mJfaits. 

17. La Vulg. traduit le deuxieme membre 
car Une /ant aimer que ce qui lui pialL 

xo. Si tu ne veux /as it re mat re'compe. f; 
la Vulg. ajoute, et recevoir des outrages. 

IX, 4. Une chanteuse; Vulg , une 'ansenu. 
La Vulg.. ajoute au premier membre, et Hi 



Chap. IX, 5. 



UECCLESIASTIQUE. 



Chap. IX, 18 



3 
6 

7 
8 



9 



10 



ii 

12 

n 



14 

'5 

16 

17 
IS 



N'arrete pas ton regard sur une jeune fille, 

De peur devoir a subir des chatiments a cause d'eile. 

Ne te livre pas aux courtisanes, 

De peur que tu ne perdes tes biens. 

Ne promene pas tes yeux dans les rues de la ville, 

Et ne rode pas dans les.endroits solitaires. 

Detourne les yeux de la femme elegante, 

Et ne regarde pas curieusement une beaute etrangere. 

Beaucoup sont seduits par la beaute de la femme, 

Et la passion s ? y ailume comme un feu. 

[Ne t'asseois jamais aupres d'une femme mariee, 

[Ne t'accoude pas a table avec elle,] 

Et ne bois pas avec elle le vin dans des banquets, 

De peur que ton cceur ne se tourne vers elle, 

Et que la passion ne t'entraine a ta perte. 

N'abandonne pas un vieil ami, 

Car le nouveau ne le vaudra pas; 

Vin nouveau, nouvel ami, 

Qu'ii vieillisse, et tu le boiras avec plaisir. 

N'envie pas la gloire du pecheur, 

Car tu ne sais pas ce que sera sa ruine. 

Ne prends pas plaisir au plaisir des impies; 

Souviens-toi qu'iis ne paraitront pas jusles jusqu'au sejour des morts. 

Tiens-toi loin de i'homme qui a le pouvoir de faire mourir, 

Et tu n'auras pas la crainte de la mort. 

Et si tu l'approches, garde-toi de toute faute, 

De peur qu'il ne tote la vie. 

Sache que tu marches au milieu de pieges, 

Et que tu te promenes sur les crSneaux de la ville. 

Observe autant que possible ceux qui t'approchent, 

Et prends conseil des sages. 

Converse avec les hommes intelligents, 

Et que tes entretiens soient sur la loi du Tres-Haut. 

Que les hommes justes soient tes commensaux, 

Et mets ta gloire dans la crainte de Dieu. 

C'est la main de Partiste qui vaut a une ueuvre la louang 
Cest sa parole qui fait paraitre sage le chef du pcuple.° 
Le grand parleur est redoute dans sa ville, 
Et I inconsidere s'attire la haine par ses discours. 
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5- De peur que... Vulg., tie peur que sa beau* 
te ne cause ta chute. 

7- Lei endtoits solitaires oh se tiennent d*or- 
dmair« les courtisanes. Vulg.. Us {faces. 

8. I.a Vulgate ajoute ap.es le quatrieme 
me.nbre : tome femme qui se livre a la dibau* 
che est/oulie aux pteds comme une onture. — 
Beaucoup, pout avoir admiri ta beauti if une 
ttraugert ont iti rejetis de Uieu; car sa con- 
versation braie comme un/eu. 

* Se faccoudepasd table : les Juifc de cet- 
te «poo,ue avaient cmprunte aux Giecs et aux 
Komams lacoutume de manger a table couches 
sur des divans et appuyes sur le coude gauche, 
ae sorte que le convive pla e a droite se trou- 
vait avoir la t£te a peu pre* sur la poitrine de 
wn voism de gauche. Corap. Jean, xiii, a 3 . - 



Ne bois pas avec elle t etc ; liu. ne banquette 
/<w(Vulg. ne dispute pas) avec ette % en bttvant 
dn via. 

13. Sache que. Vulg., la mort est proche t ea* 
tu mar, A#*,etc.— surtes crenraujcde ta vttte y 
ou Ton est expose a tous les ir.nts de I'ennemi, 
La Vulg traduit ce dermer membre, et que tu 
/owes les urines de ceux qui sont en deuil : 
mots diversemeius evpliques 

•V 6. Ces deux versets sont intervertis dans 
la Vulg. Converse avec, etc Vulg., que la pen- 
Ue de Dieu soit dans ton esprit. 

17. La Vulg. ajoute un troisietne membre; 
Cest la prudence qui tecommande les discours 
des vitillards. 

-3— 
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Chap. X, i. I/ECCLESIASTIQUE. Chap. X, 20. 

CHAP. X. — Le prince sage tt Vinsense [vers. 1 — 5]. Orgueil tt prdsomption 
6 — 18]. Crainte de Dieu [19 — 24]. Paresse el vaine gtoire, gloire veritable 
[25 — xi f 1]. 

10 Le prince sage tient son peuple dans la discipline, 

Et ie gouvernement de l'homme sense est bien regie. 

2 Tel le chef du peuple, tels ses ministres; 

Ettei le gouverneur de la ville, tels tous ses habitants. 

3 Un roi ignorant perd son peuple, 

.^Mais une ville prospere par Intelligence des chefs. 

4 *^ La souverainete du pays est entre les mains du Seigneur, 

Et il y suscite en son temps l'homme habile. 

5 Le succes d'un homme est dans la main du Seigneur; 

Cest iui qui met sur le front du chef le caractere de son autorite. 

6 **- Ne garde rancune pour aucune injustice de ton prochain. 

Et ne fais rien au milieu des actes de violence. 

7 r L'orgueil est odieux a Dieu et aux hommes; 
f II est une injustice contre les deux. 

8 La domination passe d'un peuple a un autre 

A cause de 1'injustice, des injures et de la coavoitise des richesses. 

9 Pourquoi s'enorgueillit ce qui est terre et poussiere? 
Car pendant sa vie je mets le trouble dans ses membres. 

10 La maladie est longue; ie medecin se rit; 

— Et le roi d'aujourd'hui sera demain un cadavre ! 

11 Et quand rhomme est mort, 

II en partage les larves, les betes et les vers. 

12 f Le commencement de l'orgueil est quand rhomme se separe du Seigneur, 
Et qurnd le coeur s eloigne de Celui qui l'a fait. 
Car le commencement de l'orgueil, c'est le peche, 
Et celui qui s'y attache multiplie les abominations. 
C'est pourquoi le Seigneur envoie des chaliments prodigieux, 

Et frappe les mechants d'une mine complete. . 

14 Le Seigneur renverse le trone des princes, 
Et fait asseoir a leur place les hommes doux. 

15 Le Seigneur arrache les racines des nations [orgueiileuses] 
Et plante les humbles a leur place. 

16 Le Seigneur bouleverse les contrecs des nations, 
Et il les detruit de fond en combie. 

17 11 en desseche plusieurs et en extermine les habitants; 
II efface leur memoire de la terre. 

18 f L'orgueil n'est pas fait pour l'homme, 

Ni la colere insolente pour ceux qui naissent de la femme. 

19 Quelle race est honoree? La race des hommes. 

Quelle race est honoree? Ceux qui craignent ie Seigneur. 

Quelle race est meprisee? La race des hommes. 

Quelle race est meprisee? Ceux qui transgressent les commandements. 

20 Au milieu de ses freres leur chef est en honneur; 

Ceux qui craignent le Seigneur le sont de mime a ses yeux. 
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X 7 La Vulg. traduit le deuxieme membrc: compatissant). — 11. La durie de toute puis- 
et toute inwuiti des nations est digne a" for- sanceest courte. line maladie gut se prolong 
Y fatigue le midecin. — ta. Le midectn anrte 

le malaise aui dure pen. Aiusi tel est mi 
aujourdkut, qui mourra demain. 



reuK , ,, , 

8. A cause de I' injustice ,etc. La Vulg.ajoute, 
et des /rau ties de toutes sortes. 

9-10 (9-13). Dans la Vulg., ces verscts n'of- 
frent aucun sens suivi, par suite d'iutercalations 
et de doubles traduction*. En voici la traduction 
Htterale. o. // «> a men tie plus criminel que 
Cavort. Pourquoi s'enorgueillit ce qui est ccn~ 
Hre et Poussiere t — 10. // »> a rien de plus 
coupable que daimer t argent ; car celui qui 
tatme estprit & vendre son Ame; tout vivant % 
ila rejeti ses entrailles (tout sentiment bon et 



13. Vulg., carle commencement de tout pi' 
chi c'est l'orgueil, et celui qui s'y attache sera 
axcabUde mold dictions, et il (l'orgueil) U per- 
dra & jamais. Voilit pourquoi le Seigneur a 
convert de honie les assemblies des mickann 
ct il les a ditrtdts pour jamais. 

17. Apres ce verset, la Vulg. ajoute : Dten 
abolit le souvenir des superbes, ct il laisse sua* 
sister la memoire des humbles d 'esprit* 
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Chap. X, 21. 



L ECCLfiSIASTIQUE. 



Chap. XI, ro. 
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^3 
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Riche, noble et pauvre, 

Leur gloire est la crainte du Seigneur. 

11 n ? est pas juste de mepriser un pauvre qui possede de la sagesse; 

11 ne convient pas d'honorer un pecheur [qui possede la richesse]. 

Le grand, le juge et le puissant sont en honneur, 

Mais aucun d'eux n r est plus grand que celui qui craint le Seigneur. 

Les hommes libres sont les serviteurs de Fesciave nrudent, 

Et Fhomme intelligent ne murmurera pas. 

Xe raisonne pas pour faire ton ouvrage, 

Et ne te vante pas au temps de ta detresse. 

Mieux vaut 1'homme qui travaille en toutes choses, 

Que celui qui se promene, qui se rante et manque de pain. 

Mon fils, honore ton ame dans la douceur, 

Et donne-lui le respect quelle merite. 

L'homme qui peche contre son ame, qui le regardera comme juste ? / 

Qui honorera celui qui deshonore sa vie? ! 

Le pauvre est honore pour sa science, 

Et le riche est honore pour sa richesse. 

Mais celui qui est honore dans la pauvrete, 

Combien le serait-il davantage dans la richesse? \ 

Et celui qui est sans honneur dans la richesse, 

Combien plus le serait-il dans la pauvrete? 

La sagesse de Fhomme humble relevera sa tele, 

Et le fera asseoir au milieu des grands. 

CHAP. XL — Ne pas regarder a Pexterieur [vers. 2 — 61. AV bldmer ni ne par- 
ley a la /tfgere[y — 9], Le bonheur depend avant tout de la benediction de Diett, 
ijia raccorde a ses fide les serviteurs [10—26]. Eviter toute relation intime avec 
les me'ehants [27 — 32]. 

Xe loue pas un homme pour sa beaute, 

Et ne le prends pas en degout sur sa mine. 

L'abeille est un bien petit volatile, 

Et son produit est au premier rang parmi les choses deuces. 

Xe te glprifie pas des habits qui te couvrent, 

Et ne t'eleve pas quand tu arrives aux honneurs. 

Car les ceuvres du Seigneur sont etonnantes, 

Et son action parmi les hommes est cachee. 

Beaucoup de princes se sont assis sur le pave, 

Et celui a qui on ne pensait pas a porte la couronne. 

Beaucoup de puissants ont cte accables d'opprobre, 

Et des hommes illustres livres aux mains des autres. 
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/ Avant de t'informer, ne jette pas le blame; 

' Examine d'abord, et alors tu pourras reprendre. 

Xe reponds rien avant d'avoir ecoute, 

Et ne jette pas tes paroles au milieu des discours des autres. 

Xe conteste pas pour une chose qui n'est pas a toi, 

Et ne f asseois pas avec les pecheurs pour juger. 

Jlon tils, n'applique pas ton activite a une multitude de choses : 
Si tu embrasses beaucoup, tu ne seras exempt de faute; 



24 ; U\ulg. paraphrase le deuxieine membre : XI, 4. La Vulg. traduit les deux premiers 
i nom me prudent et instruit ne murmure membres '.car les teuvres du Tris-Hant sent 

sont adcrabtes; glorieuses, cachees et inconnues 

sont ses ceuvres. 

9. Pour obtenir une chose qui nest pas d* 
toi : Vulg., pour une chose out ne te re garde 
pas. 

10. Si tu embrasses beaucoup; Vulg., si tu 
acquiers des richesses. 



<t l "no mme prudent „ .„_ , „,,. 

P**fiu\ndon le repremi, et r ignorant n*est"fias 
ot honneur* 

±\ Dans la Vulg., les verbes son t inter veriis : 
ne t enargueillis pas en accomplissant ton au- 
T ' re > et ''e te laisse pas alter a la pat esse au 

te:;:pi ,/«• radversite. 

29. Pour sa science; la Vulg. ajoute. et pour 
m enunte de Dieu. 
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Chap. XI.ii. L'ECCLfeSIASTIQUE. Chap. XI, 3a 

Si tu poursuis trop de ckoses, tu ne les atteindras pas, 

Et si tu reussis a t'en degager, ce ne sera pas sans dommage. 
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Tel travaille, se fatigue et se hate, 
Et il n'en devient que plus pauvre. 

12 Tel est sans energie, appelant ie secours, 
Pauvre de forces et riche de besoins; 

Mais le Seigneur le regarde d'un ceil favorable, 
II le tire de son humble condition, 

13 II releve sa tete, 

Et la foule est dans ['admiration a son sujet 

14 Les biens et les maux, la mort et la vie, 

La pauvrete et la richesse viinnent du Seigneur. 

1 5 Les dons de Dieu demeurent aux justes, 

Et sa faveur assure la prosperity pour toujours. 

16 Tel est riche a force de soin et de parcimonie, 
Et voici la part qui lui echoit en recompense : 

17 II peut dire : " J'ai trouve le repos, 

Et maintenant je veux manger mon bien." 
Mais il ne sait pas quel temps s'est ecoule; 
II va laisser ses biens a d'autres et mourir. 

18 Sois fidele a ton alliance avec Dieu % et vis dans cette pensee, 
Et vieillis dans ton oeuVre. 

19 Ne. fetonne pas des affaires du pecheur; 

Confie-toi dans Ie Seigneur et persevere dans ton travail. 

Car c*est chose facile aux yeux du Seigneur 

D'enrichir promptement et d'un seul coup celui qui est pauvre. 

20 I La benediction du Seigneur est la recompense de Thomme pieux: 

Dans une heure rapide il la fait fleurir. 

21 Ne dis pas : ct Qu'ai-je besoin dequoi que ce soit, 
Et quel pent etre desormais mon bbnheur ? " 

22 Ne dis pas non plus : " J'ai ce qu'il me faut, 

Et quel mal pourrais-je avoir a souffrir ? " / 

23 Au jour du bonheur, on oublie le malheur, 

Et au jour du malheur on ne se souvient plus du bonheur. 

24 Car c*est chcse facile devant le Seigneur, 

Au jour de la mort, de rendre a Phomme selon ses oeuvres. 

25 Un moment d affliction fait oubliex le bien-etre passe y 
Et a la fin de Vhomme ses oeuvres seront devoilees. 

26 i N'estime heureux aucun homme avant sa mort, 
' C'est dans ses enfants qu on le connaitra. 

27 N'introduis pas tout le monde dans ta maison, 

Car les embuches de Thomme trompeur sont nombreuses. 

28 f Comme la perdrix de chasse dans sa cage, 

Ainsi est le coeur de Torgueilleux, 
Et comme I'espion il guette la mine. 

29 Changeant le bien en mal, il dresse des pieges, 

: Et il imprime une tache a ce qu'U y a de plus pur. 

30 Une etincelle embrase le charbon, 

Ainsi le peeheur cherche a repandre le sang. 



13. A son su/eL La Vulg. ajoute : et honor* 
Dieu. 

14. Apres ce yeoet, le latin ajoate tes deux 
suivants : La sa&Sit, [instruction et la scien- 
cede la lei sont en Dieu; en lui est la ckariti 
gt la lot tits bonnes eeuvres. — Verreur et Us 
tdjtf&res sontcrHg* avec Us p£ckeurt % sont en 
Mix 4c* leur naissance, et ceux qui se plaisent 
dans U maly vieittissent. 

17. Quel temps y qu'un long temps s'est icon* 
U % si raoidementqu il ne sen est pas apercu.La 
Vulg. ajoute que ta mort approche* 



19. Ne tUtonne pas <&<(Vulg., ne t'arrite 
pas aux) affaires des pdcht nrs % en tant que ces 
affaires rtutsissent, que les pecheurs sont dans 
la prospe>it<§. 

28. Le latin est tres surcharge* : comtne lest* 
mac maiade exhaU une haleine fitidt, et com- 
me ta perdrix est attirie dans la cage et l* 
chevre dans le filet % ainsi est U 'carnr des or* 
gneitUnx, et comme Cespion qui guette pour 
voir la chute de son prochain, 

30. Apres le i«f membre la Vulg;. ajoute : it 
un homme ruse' augmente /'effusion dusanf. 
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Chap. XI, 31, 



L'ECCLfiSIASTIQUE. 



Chap. XII, 16. 
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32 
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Prends garde au mechant, car ii ourdit le mal, 
De peur qu'il ne t'imprime une fletrissure ineffacable. 
1 Donne entree chez toi a l'etranger, 

Et il te renversera en excitant des trouble;, 
Et il t'alienera les gens de ta maison. 

CHAP. XII. — Ne fairedu bien qu'aux justes [vers. 1—7]. Xe pas se confier 

d un ennemi [8 — 18]. 

Si tu fais du bien, sache a qui tu le fais, 
Et I'on te saura gre de tes bienfaits. 

Fais du bien a rhomme pieux, et tu en trouveras la recompense, 
Sinon de lui, du moins du Seigneur. 

Les bienfaits ne sont pas pour celui qui persevere dans le mal, 
Ni pour celui qui ne pratique pas la bienfaisance. 
Donne a rhomme pieux, 
Et ne prends pas sur toi le soin du pecheur. 
Fais du bien a celui qui est humilie, 
Et ne donne pas a I'impie; 
Refuse-lui du pain, 

De peur qu'il ne devienne ainsi plus fort que toi, ' 
Car tu recueilleras un double mal 
De tous les biens que tu lui auras faits. 
Le Tres-Haut aussi hait le pecheur, 
Et il tirera vengeance des impies. 
Donne a rhomme vertueux, 
Et ne prends pas sur toi le soin du pecheur. 

Ce n'est point dans la prosperite qu'un ami s'attire le chatiment, 

Ni dans I'adversite qu'un ennemi se dissimule. 

Quand un homme est heureux, ses ennerais sont dans le deuil; 
v,.Quand il est malheureux, son ami meme se separe de lui. 
\ Ne te fie jamais a ton ennemi, 
» Car sa malice est comme Tairain que couvre la rouille, 

Alors meme qu'il se montre humble et marche courbe, * 

Fais attention et garde-toi de lui, 

Et tu seras pour lui comme celui qui polit un miroir, 

Et tu connaitras qu'il n ? a pas de rouille jusqu'a la fin. 

Ne le mets pas a cote de toi, 

De peur qu'il ne tc renverse et ne prenne ta place. 

Ne le fais pas asseoir a ta droite, 

De peur qu'il ne cherche a occuper ton siege, 

Et qu'a la fin, reconnaissant la verite de mes discours, 
. Tu n'aies du chagrin au souvenir ue mes paroles. 

Qui aura pitie de I'enchanteur mordu par un serpent, 

Et de tous ceux qui approchent les betes feroces? 

II en est de meme de oelui qui lie societe avec un pecheur, 

Et qui se melc a ses peche*s. 

II reste une heure avec toi, 

Mais si tu te detournes, il ne tiendra pas plus longttmps. 
^-L 'ennemi a la douceur sur les levres, 

-Et dans son coeur il m£dite le moyen de te jeter dans la fosse. 

II a des larmes dans les yeux, 

Et s'il trouve Poccasion, il sera insatiable de ton sang. 



XI 1,^ . La Vulg. ajoute : car le Tris-Haut 
dettstc Us picheurs, et il/ait misiricorde aux 
Ttptntants. 

4. La Vulg. ajoute : et iV(Dieu) tirera ven- 
gtance des imfies et des pichenrsMs riurvant 
pour Ujourdu chatiment, et insere ici le v. 7 : 
Vjmnc & C homme don, et ne recoispas le pi- 



8. La Vtilg. trad ti it te ier membre : ce n'est 
Pas dans la prospe'riti qu'on reconnatt un v4~ 
ritable ami, 

9. Se stffiare; en latin, rami ventable, sin- 
cere, se reconnatt. 

ti. Les deux derniers membres manquent 
dans la Vulg. 



— 809 — 



Chap. XII, 17- I/ECCLESIASTIQUE. Chap. XIII, 14. 

17 Si le malheur t ? atteint, tu le trouveras la avant toi, 
Et sous pretexte de te secourir, il te fera tomber. 

18 Alois il branlera la tete, il battra des mains, 

II ne cessera de chuchoter et prendra un autre visage. 

CHAP. XIII. — Danger du commerce entre les grands et les pelits, les riches et le± 
pauvres [vers. I — 22]. Valeur morale de la richesse et de la pauvrcti [23-25]. 

1 3 Qui touche a la poix se souille, 

\ Et qui se lie avec Torgueilleux lui devient semblable. 
2 Xe mets pas sur tes epaules un lourd fardeau, 

Et ne te lie pas avec un homme plus fort et pins riehe que tOL 
Quelle association peut-il y avoir entre le pot de terre et le chaudron ? 
: Le chaudron heurtera le pot, et celui-ci sera brise. 
I Le riche commet une injustice, et il fremit ctfindignation; 
Le pauvre est maltraite, et il demande ?£cuse! 

4 , Tant que tu pourras lui etre utile, il se servira de toi/ 

iEt quand tu n'auras plus rien, il te delaissera. 
r jSi tu as du bien, il vivra avec toi, 

II te depouillera, et n'aura mil souci. 

6 Lui es-tu neccssaire? il t'enjolera, 

II te sourira et donnera des esperances, m 

II te prodiguera de belles paroles et te dira : "De quoi as-tu besom ? 

7 11 t'accablera de festins 

Jusqua ce qu'il fait depouille deux ou trois fois, 
'£t a la fin il se rira de toi; 
Apres quoi il te verra et te delaissera, 
Et t'insultera en branlant la tete. 
S Prends garde de te laisser s&iuire, , 

Et, au sein de la prosperity de tomber dans I humiliation. 

o Si un plus puissant que toi t'appelle aupres de lui, retire-toi en arriere ; 

II ne fera que t'inviter avec plus d'instances. , r 

IO Ne tombe pas sur lui a I'improviste, de peur d'etre repousse, 

Et ne te tiens pas trop loin de lui, de peur d'etre oubiie. 
x ! Xe ^imagine pas de causer avec lui d'egal a egal, 

Et ne te fie pas a tout ce qu'il dit 

12 ■ Car par son flux de paroles il te tentera, 
1 Et il t'interrogera comme en souriant. 

! Homme sans pitie, il ne gardera pas pour lui tes paroles, 

; Et il ne t'epargnera ni les coups ni les chaines. 

1 3 \ Prends garde et fais bien attention, 
• Car tu marches avec ta mine. 

14 Toute creature vivante aime son semblable, 
Et tout homme son prochain. 



18. Apresle x«membre la Vulg. repete : II a 
des larmes dans les yen x* 

XIII, 2. La Vulg. traduit largement les deux 
premiers membres : il sHmpose un lourd far- 
dean a lui qui se lieavecun plus riche que sot. 

3 sv. La situation de la Palestine a 1 e*poque 
de Ben Sirach donne une valeur particuliere 
aux traits de moeurs rappeles dans ces versets. 
Les grands et les riches que 1'auteur a surtout 
en vue, ce sont poitr la plupart les Strangers 
quitenatent les Juifs asservis et qui, nan seule- 
ment les exploitaient, mais s'efforcaient encore 
de les gagner a leur cause et a leurs opinions; 
les petits et les pauvres. ce sont les Israelites 
qui, par des relations faciles et habituelles avec 
leurs vainqueurs idolStres, auraient H6 exposes 
a perdre leur attachement a leurs croyances et 
a leur culte national. 



7. he latin ajoute ; Humilie-toi devant Dun 
et attends sex «•«•>*, son secours. 

8.-4* sein de la r*c;*iriU... La Vulgate 
(ev$poow0 *>yant ***" lu d^oowj?) de ne pas 
tomber dans la sottise. 

EHe ajoute : ne t*abaisse pas dans La swesse, 
de peur one eti abaissement ne tUntralnc <J /* 
sottise. L'auteur mcttrait en garde contrc une 
humility qui ne serait que bassesse et abdication 
de sa propre dignite* et meme de sa conscience. 

ta. // t'interrtfgera; la Vulg. ajoute, sur Us 

secrets. . t - 7 . 

13. Plusieurs manuscrtts grecs et la Vulg. 
ajoutent : si tn entends eela, les paroles du 
puissant qui veut te gagner, [fais comme a 
c'^taitl en songe % n'y attache pas plus d impor- 
tance, et tiens-loi eveillt. Tout* ta vie aimeU 
Seigneur et invoque-U pour ton salut. 
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Chap. XIII, 15. 



L'ECCL^SIASTIQUE. 



Chap. XIV, 12. 
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Toute chair s'unit selon soq espece, 
Et Phomme s'associe a celui qui lui ressembte. 
Quelle union peut-il y avoir entre le Loup et Fagneau? 
II en est de meme entre le pecheur et le juste. 
.."Quelle paix peut avoir Phyene avec le chien? 
Quelle paix le riche avec le pauvre? 
L'onagre est la proie du lion dans le desert : 
Ainsi les pauvres sont la proie des riches. 
, L'orgueilleux a en horreur ^humiliation : 
Ainsi le pauvre est deteste du riche. 

Le riche vient-il a chanceler, ses amis le soutiennent; 

Mais quand l'humble tombe, il est encore repousse par ses amis. 

Quand le riche fait une chute, beaucoup lui viennent en aide; 

II tient des discours insenses, et on Papprouve. 

Quand 1'humble fait une chute, il a encore des reproches; 

Le riche parle, et tout le monde se tait, 

Etfih eleve son discours jusqu'aux nues. 

Le pauvre parle, et Ton dit : '* Quel est celui-ia? ?J 

Et s'il heurte, on le culbute. 

La richesse est bonne quand elle n'est pas unie au peche, 

Et la pauvrete est mauvaise dans la bouche de rimpie. 

Le ccsur de Fhomme change son visage; 

II le rend bon ou mauvais. 

Le signe dun caeur content est un visage joyeux; 

Pour trouver de sages maximes, il faut le labeur de la reflexion. 

CHAP. XIV. — Bonheur d s une bonne conscience [vers. 1 — 2]. De /'avarice et du 
saoe emploi des Hckesses [$ — 19]. Heureux celui qui trccvaille a acquerir la 

idgesse [20 — 27]. 

Heureux l'homme qui n'a pas peche par Us paroles de sa bouche, 
Qui n'a pas ete meurtri par le remords des fautes commises ! 
Heureux celui que son ame ne condamne pas, 
Et qui n'a pas perdu son esperance au Seigneur! 

A l'homme sordide la richesse est inutile, 
Et que servent les tresors a I'bommc envieux ? 
Celui qui amasse en se privant lui-meme amasse pour d'autres; 
Avec ses hiens d'autres vivront dans les delices. 
Celui qui est mauvais a lui-meme, pour qui sera-t-il bon? 
II ne jouira pas de ses propres tresors. 
Celui-la est a lui-meme son pire ennemi, qui se refuse tout, 
Et c'est Id le juste salaire de sa malice. 
S'il fait quelque bien, c'est sans le savoir, 
Et il finit par laisser voir sa malice. 

C'est un mechant homme que celui qui regarde d'un oeil d'envie, 
Qui detourne son visage et meprise les ames qui Cimplorent. 
L'oulde l'avare n'est pas rassaste par une portion, 
Et une funeste convoitise desseche son ame. 
f L'ocil mauvais se refuse le pain, 
Et il a faim a sa propre table. 

v Mon fils, selon ce que tu possedes fais-toi du bien, 
Et presente au Seigneur de dignes offrandes. 
Rappelle-toi que la mort ne tarde pas, 
Et que le pacte de l'Hades ne t'a pas ete revile. 



17. Vhyint rfide la nuit a u tour des trou- 
peaux, et se trouve souvent en lutte avec les 
cniensqui lesgardent. En latin, Chomme saint, 
sansdoute par suite d'une fausse letjon. 

aIV, 10. Vulg. Vmil mauvais est tourne* 



vers le mat et il ne sera pas rassasii de pain, 
mats il est pauvre et triste prfs tit sa table* 
12. La Vulg, ajoute un z c tnembre : ear c *est 
une loide ce minute : il/aut irenrtr. En grec, 
ces mots forment le a« metnbre du vers, 17. 
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Chap. XIV, 13. L'ECCLfcSIASTIQUE. Chap. XV, 8. 

13 Avant de mourir, fais du bien a ton ami, 

Et seloa tes moyens etends la main et donne-iui. 

14 Ne te prive pas d'un jour de fete, 

Et ne laisse echapper aucune partie d'un bon desir. 

15 Est-ce que tu, ne laisseras pas a d'autres les fruits de ton labeur ? 

Est-ce que ces biens peniblement acquis ne seront pas partages par le sort? 

16 Donne et prends, et rejouis ton ame, 

Car ii n V a pas a chercher de delices dans ie sejour des morts. 

1 7 Toute chair vieillit comme un vetement, 

Car c'est une loi portee des Torigine; tu mourras certainement. 

18 Comme la feuiile verdoyante sur un arbre touffu; — 

II laisse tomber les unes, et en fait pousser d'autres l— 

Ai-isi en est-il des generations humaines faites de chair et de sang; 

Les unes meurent, d'autres viennent a la vie. 

19 Toute oeuvre corruptible finit par perir, 
Et Touvrier s ? en ira avec eile. 

20 Heureux i'homme qui medite sur la sagesse / 
\ Et qui parle avec son bon sens; 

21 Qui reflechit dans son cceur sur ses voies, . 
Et qui etudie ses secrets; 

22 La poursuit, comme un chasseur, 
Et guette ses entrees. 

23 II se baisse pour regarder par ses fenetres, 
Et il ecoute a sa porte. 

24 II etablit son habitation tout pres de sa demeure, 
Et fixe ses pieux dans ses parois. 

25 II dresse sa tente contre la sienne, 

Et il habite dans la maison ou se trouve le bonheur. 

26 II met ses enfants sous sa protection, 
Et s'abrite sous ses rameaux. 

27 A son ombre, il sera garanti contre la chaleur, 
Et il se reposera dans sa gloire. 

CHAP. XV. — Eloge de la sagesse, suite [vers. 1 — 10]. Dieu n" est pas Vauteur 

du maL mats il a donni a Vhomme la UberU* 

1 5 VoiU ce que fait celui qui craint le Seigneur, 

Et celui qui s'attache a ia loi obtiendra la sagesse. 

2 Eile viendra au-devant de lui comme une mere, 
Et eile Paccueillera comme une Spouse vierge. 

3 Eile le nourrira du pain de ^intelligence, 
Et lui donnera a boire l'eau dc la sagesse. 

4 II s'appuiera sur eile et ne ftechira pas, 

11 s'attachera a eile et ne sera pas confondu. 

5 Eile Televera devant ses compagnons, 

Et lui ouvrira la bouche au milieu de I'assemblee. 

6 La joie, une couronne d'allegresse 

Et un nom kernel seront son partage. 

7 , Les insenses ne la possederont pas, 

Et les pecheurs ne la verront mime pas. 

8 Ellc se tient loin des hommes d'orgueil, 

Et les hommes de mensonge ne songent pas a eile. 



16. La Vulg. ajoute apres le ier membre : 
avant ta moH praitqu* la justice. 

19. La Vulg. ajoute : et toute oinvre excel' 
lente sera afpronvic, et Vouvrier y trouvera 
sa gloire. 

20. Qui mfdite. Cod. Vat. et Vulg . qui per* 
sfvire; l4t Vule. ajoute au ter membre, et qui 
midite stir sa propre justice, et traduit le deu- 
xieme : et qui pens* dans sen cmur a Vmil de 
Dieu qui wit tout. 



24. Ses pirux, les pieu * ou piquets de sa tente, 

25. Et il habite. Vulg.// U bonheur habtttns 
a jamais dans sa tente* . 

XV, 5 La Vulg. ajoute : ellt It remthrads 
I esprit de sagesse et a" intelligence, et U revi- 
tira d*un manteau dt gloire. 

7. La Vulg. ajoute apre* le i er membre, et 
les hommes tensis la rencoutreront. 

8. La Vulg. ajoute *pres le ** mem- 
bre : mais les hommes sineeres se trottvtront 
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Chap. XV, 9. UECCLESIASTIQUE. Chap. XVI, 9. 

9 La louange de Dieu n'est pas agreable dans la bouche du pecheur. 

Parce qu eile n'est pas envovee par le Seigneur. 

10 Car c'est par la sagesse qu'est dictee la louange, 
Et T e Seigneur laura pour agreable. 

1 1 Ne dis pas ; » Le Seigneur est cause quelle me manque," 
Car ce qu'il hait, tu ne dois pas le faire, 

12 Ne dis pas : 4 » C'est lui qui m'a egare; " 
Car il n'a pas besoin du pecheur. 

1 j Le Seigneur hait tout ce qui est criminel, 

Et ceux qui le craignent ne doivent pas i'aimer davantage. 

14 Au commencement il a cree 1'homme, 

Et il l'a laisse dans la main de son conseil. 

15 Si tu le veux, tu garderas les commandements; 
Etre fideie depend de ton bon plaisir. 

10 II a mis devant toi le feu et Teau, 

1 Du cote que tu voudras tu peux etendre la main. 

I 17 L homme a devant lui la vie et la mort; 

j Ce qu'il aura choisi lui sera donne. 

j iS Car la sagesse du Seigneur est grande; 

II est fort et puissant, et il voit toutes choses. 

19 Ses yeux sont sur ceux qui le craignent, 

Et il connait lui-meme toutes les oeuvres de I'homme. 

20 Una commande a personne d'etre impie, 

A personne il n'a donne la permission de pecher. 

CHAP. XVI. — Des enfants impies ne sont pas a d*sirer [vers, r — ;1 • iis atti- 
rent tames sortes de malheurs [5 - 10J ; car Dieu n> est pas settlement miseri- 
coniieux, il est juste attssi etvengeurdu crime [11 — 21]. 

16 ; Ne desire pas un grand nombre d'enfants inutiles, 
Et ne mets pas ta joie dans des fils impie*. 

i S'Us se multiplient, ne t'en rejouis pas, 

Si la crainte du Seigneur n ? est pas avec eux. 

3 N'espere pas poi.r eux une longue vie, 
Et ne fais aucun fond sur leur prospente. 
Un seul vaut mieux que mille; 

— -Mieux vaut mourir sans enfants que de laisser des fils impies. 

4 tar un seul homme intelligent pleurera un pays 
Mais la race des mechants sera detruite. ' 

5 J'en ai vu de mes yeux beaucoup d'exemples, 
Et mes oreilles ont entendu des choses plus graves encore, 

° Le feu s'est ailume sur rassemblee des pecheurs, 

Et la colere de Dieu s'est enflammee sur un peuple rebelle. 
7 Le beigneur n'a point pardonne aux antiques geants 

Lemuels, confiants dans leur force, s'etaient separes de lui 
•> 11 n a pas epargne ceux qui habitaient avec Lot, 

II les eut en horreur a cause de leur orgueil insolent 
y 11 n a pas eu pitie du peuple voue a la perdition 

Lequel fut extermine avec ses peches. 



to. Vu!g .ifar* que I* sagesse est sortie <U "iW^Jl** ^ oute : caril He ********* une 
£«*, car la louange de Difu est com*azne de "«'!""* ***f**ts fnjideles et inutihs ; tra- 
lJ£ iesu \ glU ser * «&om<*nte dans farouche > ° uc " on . »ne*««e de la maxime qui commence 
A f U \"&? « S"****"*" t* lui insfiirera. j lc cha P Ilrc SUIV » nt - 
Ji Vn * »J°" le : * * ***** *n outre ses XVI 3. Un seuL. La Vulg. ejcpHque ainsi : 

ZZt^ " "*"*</<"- UH .ff* £ 4 is ""'**»** Ouu lautmieJ^ue 

mJL?v** "'""<***"*<*>''** command*- ™dle enfants in.pUs. H 
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Chap. XVI, 10. L'ECCIJSIASTIQUE. Chap. XVI, 25. 

10 De meme il extermina six cent mille combattants 

Qui s'etaient rassembles dans i'endurcissement de leurs coeurs. 

1 1 Un seul fiit-ii rebelle, 

Ce serait merveille s'il restart impuni. 

Car du Seigneur viennent la misericorde et la colere; 

Puissant en pardon, il dechaine aussi sa colere; 

1 2 Autant est grande sa misericorde, autant ses chatiments sont ngoureux. 
II jugera l'homme selon ses oeuvres. 

13 Le pecheur n'echappera pas avec ses rapines, 

Et ie pecheur ne retardera pas l'attente de l'homme pieux. 

14 II donnera carriere a toute sa misericorde, 
Et chacun recevra selon ses oeuvres. 

15 Ne dis pas : " Je me deroberai au regard de Dieu, 
Et de la-haut qui done pensera a moi? 

Au milieu de la fouie je serai oublie, 

Et que suis-je au sein de Timmense creation ? " 

16 Vois : le ciel et le ciel des cieux, 

L'abime et la terre sont ebranles quand il les visite; 

17 Ensemble les montagnes et les fondements de la terre 
Sont ebranles quand il les regarde. 

18 Mais le cceur de l'homme ne reflechit pas a ceia, 
Et quel est celui qui etudie ses voies? 

19 La tempete echappe a l'oeil de l'homme : 

Et la plupart des oeuvres de Dieu sont cachees. 

20 " Qui nous dira les oeuvres de sa justice et qui les attendra ? 
Elle est si loin la loi du chatiment ! " 

21 Ainsi pense l'homme sans intelligence; 
L'insense qui s'egare n'imagine que folies. 



DEUXIEME PARTIE. 

LA CREATION ET LA PROVIDENCE; DEVOIRS 
DE L'HOMME ENTERS DIEU; MAXIMES DIVERSES 

[Ch. XVI, 22 — XXHI, 27]. 

CHAP. XVI, [22 — 28J. — Sagesse de Dieu dans la creation du monde. 

22 Ecoute-moi, mon fils, et apprends la sagesse, 
Et rends ton coeur attentif a mes paroles. 

23 Je te decouvrirai une doctrine pesee dans la balance, 
Et je te ierai connaitre une sciense exacte. 

24 Les oeuvres de Dieu subsistent depuis le commencement comme il les a disposers, 
Et des leur creation il en a separe les parties. 

25 11 a om6 pour toujours ses ouvrages, 

Et les plus beaux pour driller d'age en age. 
lis n'eprouvent ni la faim ni la fatigue, 
Et tls n'interrompent pas leur tache. 



W.Vulff. T<mt€ misericords vaudradcAa- 1 Vexanun, Ie jugement, de tous les fwmntts 
cun uni recompense seion U $niriU d* ses n'aura Iteu qn'd lajin des sticks. _ l ^ 
omvres it selon la sagess* de sa conduit*. 

18. La Vulg. ajoute apres te i« membre : 
mats tout camr est connm de Dieu. 

ao. Vulg. Qui annoncera ses muvres de jus- 
tice on qui pourra Us supporter (d'autres, qui 
osera les affronter)! Cette loi % d'apres laquelle 
le chatiment frappe toujour* tes coupables, est 



loin de la pense* d* pfusieurs, *t % pour eux, 

— &I4 — 



33. La Vuljf. ajoute apres le 1** membre : Ji 
t % CHseignerai une sagesse pro/onde t et dans fen 
cteur/ais attention d mes paroles; je ttdtrax 
avec un esprit droit les vertus mervetlleuses 
que Dieu a mists dans ses eeuvres dis tertgt*** 

as. Dans la Vulg. les deux premiers mem- 
ores sont transposes et distriboes dans deux 
versets differenta. 



Chap. XVI, 26. 



26 
27 

2& 



UECC LIISIASTIQUE. 



Chap. XVII, 19. 



17 



8 



10 



ii 



12 



14 



16 



17 
18 



<9 



Aucun d'eux ne heurte sor* voisin, 

Et toujours ils obeissent au divin commandement. 

Apres cela, le Seigneur regarda sur ia terre 

Et il la remplit de ses biens. 

Des animaux de toutes sortes en couvrirent la surface 

fct c est dans son sein qu'ils doivent retoumer apres leur mort. 

<k -then hers. 1 - I2 ]. Attention que Diett apporte a tous les actes [« - , Q l 
Que 1 homme revunne a Dieu, qtn a compJsin de safaiblesse [20 - 27]. 9l " 
Le Seigneur a forme Thomme de terre, 
Et il le fait retourner dans Ia terre. 

II a assigne a l'homme un nombre de jours et un temps determine 
Et il lui a donne pouvoir sur tout ce qui est sur la terre 
Selon sa nature, il l'a revetu de force, 
Et ii l'a fait a son image. 
II a inspire sa crainte a toute chair, 
Et lui a donne l'empire sur les betes et sur les oiseaux. 
11 a donne aux hommes le discernement, une iangue, des veux 
-- - Des oreilles et un coeur pour penser. «^eux, 

11 les a remplis de science et d'intelligence 
Et il leur a fait connaitre le bien et le mal ' 
II a mis son ceil dans leurs cceurs, 
Pour leur montrer la grandeur de' ses ceuvres. 
Et atnsi ils loueront son saint nom, 
Et publieront les merveillesde ses ceuvres. 
II leur a encore donne la science, 
Et les a mis en possession de la Ioi de vie. 

i a u Dtract ^ avec eux une ^ance eterneile, 
tt il leur a appris ses commandements. 

Leurs yeux ont contempie les splendeurs dc sa majeste 

Ft n^. !?^, ^ e ? tendu les magniliques accents de sa vobc 
Et il leur dit : » Gardez-vous de toute imquite ! » 

Et il leur donna a chacun des, prescriptions a regard du prochain 

Leurs voies sont constamment sous ses yeux- 

Rien ne peut les derober a son regard ' 

A chaque peupie il assigne un chef, 

Mais Israel est Ia portion du Seigneur 

1 out ce qu'ils font est devant lui, comme le soleil, 

Et ses yeux sont toujours tournes sur leurs voies. 

Leurs injustices ne lui sont pas cachees 

1} tous leurs peches sont devant le Seigneur. 

L «uvre charitable d'un homme est polr lui comme un sceau 

?£iS?F nr ?- * m **¥* comme ^ Prunelle de l'ceil * 

Enauite il se levera et leur rendra selon leurs actions 
Et il fcra retomber sur leur tete ce qui leur est da. 
dependant, a ceux qui sc repentent, il accorde lc retour, 
Et a ceux qui ont perdu confiance U dit d'esperer 



XVII, 1. La Vulg. met apres ic i«r membra 

£n.«nb£ J* *' mcmb ", d " vers. 3( et aprfc Ae 
a n cmbre de ce verset le t« me mbre du ver- 

5. U Vulg. ajoute en tele de verset : illuia 

tZiT luista " et u " taidt *»**u2t>S, 

Kntre les deux membres du verset U 
8li V. , "*'■" {""* C « Hrt <** «*»**• 

^ctdtrt- £ tfcTsrtes Si. 



^l^uteur passermit ici aa peupie heibreu en 

14. On entend ordinairexnem ce verset du 
privilege dont jouissait Israel d'etre govern* 
d uneinanierespecialepar Jehovah(theUraUe) 

ctes par leur tmiqutti. 

dans UsprofimUurs de la terre. <nw ^ r 



\ 
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Chap. XVII, 20. L'ECCLfcSIASTIQUE. Chap. XVIII, 14* 

20 # Tourne-toi vera le Seigneur et quitte tes peches; 
[ Prie devant sa face et diminue tes offenses. 

21 Reviens au Tres-Haut, detourne-toi de l'injustice, 
Et deteste fortement ce qui est abominable. 

22 Qui louera le Tres-Haut dans le sejour des morts, 

\ la place des vivants et de ceux qui lui rendent ieurs hommages? 

23 A. l'homme mort, comme s'il n'etait plus rien, la louange est impossible; 
Celui qui a la vie et la sante ioue le Seigneur. 

24 Qu'elle est grande la misericorde du Seigneur '. 

j Qu'il est grand son pardon en;ers ceux qui se convertissent a lui I 

25 Car tout ne peut pas se trouver dans les hommes, 
Le fils de l'homme n'etant pas immortel. 

26 Quoi de plus brillant que le soleil? Et pourtant li s obscurcit : 
VAinsi le mechant obeit a la chair et au sang. 

27 Le soleil visite l'armee des astres dans les hauteurs des cieux, 
Mais les hommes sont terre et cendre. 

CHAP XVHL — Grandeur de Dieu en regard de la faiblesse de Vkomme, raison 
de la misiricorde divine [vers. I— 13], Que le bienfait soit acceompagnt de 
bonnes paroles\l$-\l\ Diverses maximes de sagesse\ll~— 32]. 

1 8 Celui qui vit eternellement a tout cree sans exception. 

2 Le Seigneur seul est juste. 

3 II n'a donne a personne de raconter ses oeuvres; 
Et qui pourra decouvrir ses grandeurs? 

4 Qui exprimera la toute puissance de sa majeste? 
Et qui encore redira ses misericcrdes ? 

c Rien adiminuer, riena ajouter; . 

Impossible dc penetrer les actions merveilleuses du Seigneur. 

6 Quand i'homme a fini de chercher, il n'est qu'au commencement, 
Et quand il s'arrete, il ne sait que penser. 

7 Qu'est-ce que l'homme, et a quoi est-il boa? 

y uel est son bonheur et quel est son malheur ? 

8 Le nombre de ses jours est au plus de cent ans. ' 

q Comme une goutte d'eau pf ise dans la mer et comme un grain de same, 

Aiusi est le petit nombre de ses annees au jour de I'eternite. 

10 Cest pourquoi le Seigneur est patient a l'egard des hommes, 
Et il repand sur eux sa misericorde. 

1 1 II voit et il reconnait que leur fin est deplorable; 
Cest pourquoi il est liberal a pardonner. 

12 La misericorde de I'homme s'exerce envers son prochain, 
Mais la misericorde de Dieu s'etend a toute chair. 

II reprend, il corrige, il instruit, 
Et ramene au hercail, comme le berger son troupeau. 
I* II a pitte de ceux qui recoivent la correction, 

Et de ceux qui s'empressent d'accomplir ses preceptes. 

14 Mon fils, a tes bienfaits n'ajoute pas l'injure, # . 

Et quand tu donnes, que tes paroles n'excitcnt jamais la tnstesse. 



ax. La Vulg. ajoute : reconnait la justice des 
jugements de Dieu et demeureferme dans la 
condition ou il ta plod et dam Cinvocation 
du Dteu Tris-Haut. 

aa. Vulg. : marche en compagnte dupeuple 
saint, avec ceux qui vivent et qui rendent 
gloirca Dieu* 

a> Avant te i*r membre la Vulg. ajoute : Ne 
t'attarde pas dans femur des impies et rends 
graces avant Us mort. die paraphrase ainsi 
le a° membre : Tu loueras pendant que tu es 
vivtint, tu loueras pendant que tu es vruant et 
ensamt4 t it tu loueras le Seigneur et tu te 
gtoriJUnts dans ses misirieordts, 

as \*V*\z>*ys^iet Usee plaUeiU dans la 



JrwoHU de la malice. \gerson troupeau. 
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a6. La Vulg. traduit le deuxieme membre: 
quoi de plus crtmintl que la pensies dc la 
chair et du tang f or cela >ern /mm, 

XVllI.x. Tout sans exception, *t non pas 
en mime temps, comme l'entendait S. Angus- 
tin, qui aupuie sur ce passage son explication 
de la creation in*tantanee. .... 

a. La Vulg. ajoute : ct demeure rot invtna- 
ble a jamais. . . 

it. La Vulg. ajoute avant le premier membre . 
il a vu que la preemption la pente uatureUe, as 
leur caur est mauvaise; et apres le deuxieme . 
et it leur imtique le cktmin de la justice* 

xa. // rep fend.. Vulg. Celui qui a deb 
misiricorde mstmit et reprend comme un oer- 



Chap. XVIII, 15. LECCLESIASTIQUE. Chap. XIX, 4. 

15 La rosee no rafraichit-die pas les ardeurs du vent d'Orient? 

De meme une parole vaut mieux qu ? un don. 
10 Vois : une bonne parole est meilleure que le meilleuF don; 

L'homme gracieux unit les deux ensemble. 
17 L'insense fait d'aigres reproches, 

Et le don de Fenvieux desseche les veux. 

lS Avant de parler, instruis-toi; 

Avant la maladie, soigne-toi. 
19 Avant le jugement, examine- tou 

Et tu trouveras grace devant Dieu. 
:o Avant d'etre malade, humilie-toi; 

Et quand tu es dans le peche, reviens a Dieu. 

_i Que rien ne t'arrete pour accomplir ton voeu dans le temps voulu, 
Et n'attends pas jusqu'a la mort pour t-acquitter. 

22 Avant de faire un voeu, prepare-tot, 

Et ne sois pas comme un homme qui tente le Seigneur. 

23 Songe a la colore du dernier jour, 

Au temps de la vengeance, ou Dieu detournera son visage. 

24 Au temps de labondance pense au temps de la faim: 

Aux jours de la richesse pense a la pauvrete et a la disette, 

25 Du matin au soir le temps change : 

Ainsi tout subit de rapides changements devant Dieu. 

26 L* homme sage est en toute chose sur ses gardes; 
Aux jours de peches, il se preserve de toute faute. 

27 Tout homme sense connait la sagesse 

Et rend hommage a celui qui I'a trouvee. 

28 Ceux qui ont I'intelligence des discours scntotcicux sont cux-memes des sages, 
Et ils font pleuvoir les maximes parfaites. 

29 Ne te laisse pas aller a tes convoitises. 
Et reprime tes desirs. 

30 Si tu accordes a ton ame la satisfaction de ses convoitises, 
Elle fera de toi la risee de tes ennemis. 

31 Ne mets pas ta joie dans l'abondance de la bonne chere, 
Et ne lie pas societe avec elle. 

32 Ne t'appauvris pas en empruntant pour donner des banquets, 
Et quand tu n'as rien dans ta bourse. 

CHAP. XIX. — Ivrognerie et impureU [vers. 1 — 3]. Discretion et indiscre- 
tion [4 — 12]. Correction fratemelle [13 — 17]. La vraie et la faussc sagesse 
LiS -27]. 

19--- L'ouvrier adonne au vin ne s'enrichira pas; 

Celui qui ne soigne pas le peu qu'il a tombera bientot dans la ruine. 

2 Le vin et les femmes egarcnt les sages, 

Et celui qui s'attache aux courtisanes est un imprudent. 

3 Les larves et les vers en feront leur proie, 
Et Tame criminelle sera retranchee. 

4 Celui qui croit trop vite est un coeur leger, 

Et celui qui tombe dans cette faute peche contre son ame 



18. La Vulg. ~jcuie au i« membre : avant 
bjvger, t Ache d* Ore juste. 

31-32. Le tradudeur latin enlend ces deux 
vetsets, non du voeu, outs de la priere. 

si. La Vulg. ajoute : ear la recompense de 
Dieu demture a jamais. 

38. La Vulg. ajoute au x« membre : ils com- 
prtmtent la virtU et la justice. 

3»-33. Vulg. : ne mets fas ton plaisir dans 
Us reunions nombreuses ou peu nombreuses t 
car on y commet constamment te mat, Ne Sap- 



pauvris pas en empruntant pour rhraliser de 
luxe et de foiles de*penses, alors que tu n'as rien 
dans ta bourse; ce strait en. vouloir a ta pro- 
pre vie, 

XIX, 2. Apres te x« membre la Vulg. ajoute : 
et rendent coupables les kommes prudent s. 

3. Apres le i« membre la Vulg. ajoute : il 
apparnttra comme un granil example. 

4. Apres le i«r membre la Vulg. ajoute ; et H 
en souffrira un dommage* 
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Chap. XIX, 5. 



L'ECCLESIASTIQUE. 



Chap. XIX, 27. 



5 
6 

7 
S 



10 



11 



12 



n 



14 
15 

[6 

17 
18 
19 

20 

21 
22 

23 

24 

25 
26 

27 



) 



Celui qui prend piaisir a de sots discours sera condamne, 

Et celui qui hait le bavardage se preserve du mal. 

Ne repete jamais une parole, 
i Et tu n'encourras aucun dommage. 

Ne la'redis ni a un ami ni a un ennemi. 
\ Et a moins qu'il n ? v ait faute pour toi, ne la reveie pas. ^ 

Car s'il t'entend bavarder ainsi, il se mettra en garde vis-a-vis de toi, 

Et le moment venu il se montrera ton ennemi. 

As-tu entendu quelque grave propos, meurs avec lui; 

Sois sans inquietude, tu n'en rompras pas. 

Pour une parole a garder, l'insense est dans les douleurs, 

Comme la femme en travail d'enfant. 

Comme une fleche enfoncee dans la cuisse, 

Ainsi est une parole dans le cceur de l'insense. 

Questionne ton ami; peut-etre n'a-t-il pas fait la chose; 
Et, s'il Fa faite, afin qu'il ne la fassc plus. 
Questionne ton ami; peut-etre n'a-t-il pas dit la chose; 
Et, s'il Fa dite, atin qu'il nc recommence pas. 
Questionne ton ami; car souvent il y a calomnic, 
Et ne crois pas tout ce qu'on dit. 
II en est qui manquent, mais sans que le coeur v soit; 
Et qui est-ce qui n'a pas peche par sa langue ? 
Questionne ton ami avant d'en venir aux menaces, 
Et attache-toi ;\ observer la loi du Tres-Haut. 

Toute sagesse consiste dans la crainte du Seigneur, 

Et dans toute sagcssc est l'accomplissement de la loi. 

La sagesse n est pas Thabilete a faire le mal, 

Et la prudence ne se trouve pas dans le conseil des pecheurs. 

II y a une habilete qui est execrable, 

Et il y a une folic qui ;/'est jw'un manque de sagesse. 

Mieux vaut celui qui a peu ae sagesse et qui craint Dieu, 

Que Thomme qui a beaucoup de sens et qui transgresse la loi./ 

II y a une habilete veritable, mais qui viole la justice, 
r Et il est tel qui faussc la cause pour faire rendre la sentence qu'il desire. 
°l II est tel mechant qui marchc courbe par le chagrin, 
4 Et son cueur est rempli de fraudc. 

II baisse la lete, il est sourd d'un cdte, 

Et des qu'il n'est pas remarque, il prend sur toi les devants. 

Et s'il est trop faible pour pouvoir pecher, 

II fera le mal quand il en trouvera Voccasion. 

A son air on connait un homme, 

Et au visage qu'il presente on connait le sage. 

Son vetement, le rire de ses levres 

Et sa demarche rdvelent cc qu'est un homme. 



5-6. La Vulg. diveloppe et commente ces 
deux versets : celui qui se rijouit de Viniquiti 
sera dishonor 4, et celui qui hait la corroctton 
abrigera sa vie, et celui qui hait U bavardage 
iteint la tnalice. Celui quipiche contre son Ante 
aura a s'en repentir, et celui qui met sonplatsxr 
dans It mal sera dishonor*. 

8-9. Vulg. : Ne /his connattre ta pensit nx a 

an ami ni a un ennemi, et si tu as commis une 

faute, ne la d&toile pas. Car il t'etttendra et 

t* observer a, et tout enparaissant excnser ton 

ptchl,ilfehatra. 

13. La Vulg. traduit le i« membre : reprends 
ton ami, de jpeur qu'il n*ait pas comprts et 
dise ; 7e n r at rien/ait. 

18. Aprfe le ior membre la Vulg. ajoute : et 



en elle est la crainte du Seigneur, 



20. Habilete, en lisant : wavwrpyia, comme 
au vers. 23. Le texte grec adtuel a iromfpia, qui 
vient sans doute du vers. xo. C'est cette der- 
nierc lecon qu'a suivie le tradu&eur latin : 
ily a une malice, etc 

aa. Dans la Vulg. le 2* membre peut se tra- 
duire : il est tel qu'il parU anu/ermett, \iuc 
franchise un peu rude, mats out dit la virtu. 

34. La Vulg. ajoute avant le ier membre : €t 
tel s'abaisse a V ejects dans une profonde humi- 
liation. — II est sourd dun cdti, m/wtwfw*'. 
il fait comme s'il n'entendait qu a moiue, d n a 
pas Tair de reraarquer les persoanes qui l en- 
tourent. Une autre lecon porte : e0«AoK«9*»»'. 
volontairtment sourd, taisant le sourd. 
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Chap. XX, i. 



I/ECCLESIASTIQUE. 



Chap. XX, 22. 
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CHAP. XX. — II y a temps et raison pour parler et pour se taire [vers, i - 7 1 
Apparent; trompeuses [8- 12]. Les presents de IHnsense [13—16]. zL°S 
A la langue [17—19]. Maximes diverse* [2c — 30]. * 

n y a une reprimande qui n'est pas opportune, 
Et tel se tait qui fait preuve de prudence. 
Mieux yaut reprendre que de bruler d'une coiere contenue: 
fct celui qui avoue sera preserve de donunage. 
Comme I'eunuque qui desire deflorer une jeune fille, 
Amsi est celui qui rend la justice par la violence, 
gu il est beau, quand on est repris, de temoigner du repentir ! 
U est ainsi que tu echapperas au peche volontaire. 
1 el en se taisant se montre sage, 
Et tei se rend odieux par son intemperance de Iangaee. 
Te se tait parce qu'il ne sait pas quoi repondre; 
1 el autre se tait, parce qu'il connait le temps propice. 
Le sage se tait jusqu'au moment favorable 
Mais le tanfaron et 1'inconsidere passent par-dessus. 
Celui qui multiplie les paroles, sera deteste 
Et celui qui se donne pieine licence se rendra odieux. 
l el nomme trouve dans le malheur quelque chose d'heureux, 
tx un bonheur inespere tourne a sa perte. 
n est tel don qui ne te rapporte rien, 
Et il est tel don qui est rendu au double. 
D une situation brillante resulte souvent un dommage, 
Et tei rsleve la tete apres une humiliation. 
/ lei achete beaucoup de choses a vil prix 
Qui les paie sept fois leur valeur. ' 

Celui q m est sage dans ses discours se fait aimer, 
Mais les paroles aimables de I'insense sont en pure perte 
Le don de Tinsense ne te servira de rien; 
Car ses yeux, au lieu d'un seul, sont nombreux. 
11 donne peu, et reproche beaucoup, 
Et il ouvre la bouche comme un crieur public 
1 prete aujourd'hui, et il redemandera demain : 
Un tel homme est odieux. 
L'insense dit : " Je n'ai point d'ami, 
Et Ton ne me sait pas gre de mes bienfaits; 
Ceux aui mangent mon pain ont des langues perverses." — 
Lombien de fois et de combien de gens ne sera-t-U pas la risee • 
^Mieux yaut une chute sur le pave qu'une chute de langue: 
L est ainsi aue la ruine des mechants arrive prompteraent. 
Un homme desagreable est comme un conte hors de saison; 
L homme mal appris l'a constamment a la bouche. 
, Un n accepte pas une maxime des levres d'un sot, 
Car il ne la dit pas dans le temps qui lui convient. 

11 est tel qui ne peut pecher a cause de son indigence; 

S ii trouve le repos, il le fera sans remords. 

Tel se perd par une fausse honte, 

Et tombe dans la ruine a cause du regard d'un insense. 

£* -?*? fausse honte P ronM * beaucoup a son ami, 
at il s en fait gratuitement un ennemi. 

;J^2l}' U y uI K- ajoute avant le i«r membre : 
iarfprtmanttc que/ait IHnsotent dams sa coiere 
est menteuse, 

n,. 3 .* $"'***** *•*• e^. Cc verset ne se trouve 
?'ulg <l ucI <l ue s nunuscrits grecs et dans la 

cnSifi" "'"'"'*»:'< ***** dont tu ne re- 
16. Plnsieurs manuscrits grec* ajoutent : car 



tine sait pas appricier ce qu'il a a sa Juste 
vaUur, et autant vaudrait four lui ne rien 
avoir* La Vulg. traduit l car Une sait discerns r 
exactement ni ce qu'il doit garderponr iut\ ni 
ce qu'il ne doit pas garcUr. 

•1. La Vulg. ajoute let it se ^erd pour avoir 
eu trot d /gardpour quelqu'un. 

a*. Un ennemi, parce qu'il ne peut tenir ses 
promesses. 
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Chap. XX, 23. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XXI, 14. 

i Le mensonge imprimc a un homme une tache honteuse; 
* II est toujours sur les levres des gens mal eleves. 

24 Mieux vaut un voleur que rhomme qui fait metier de mentir : 
Tous deux auront la mine en partage. 

25 11 est dans la nature du mensonge de deshonorer, 
Et la honte du menteur est constamment avec lui. 

26 Celui qui est sage dans ses discours s'eleve en consideration, 
Et 1'homme prudent plait aux grands. 

27 Celui qui cultive sa terre amassera de grands monceaux de ble, 
q Et celui qui plait aux grands se fait pardonner ses injustices. 

2S Les presents et les dons aveuglent les yeux des sages, 

Et, corame une museliere a la bouchc cCtm animah ils arr&tent le blame. 

29 Sagesse cachee, tresor invisible : 

A quoi servent Tun et Fautre? 

3° Mieux vaut Thomme qui cache sa sottise 

Que celui qui cache sa sagesse. 

CHAP. XXI. — Eviter le ptcke\ farticulierement forgiteii, etc. [vers. 1 — 10]. 
Le sage y le pieux, F inscnst et V impie comparts e tit re ettx sous divers rapports 
Li £—28]. 

2 1 Mon tils, as-tu peche? ne le fais plus, 

Mais prie pour tes fautes passees. 

2 Fuis le peche comme un serpent; 
Cnr si tu en approches, il te mordra. 
Ses dents sont des dents de lion; 
Elles donnent la mort aux hommes. 

3 Toute transgression est comme une epec a deux tranchants; 
La plaie qu'elle fait est incurable. 

4 „ La menace et I'injure detruisent la richesse; 

C'est ainsi que la maison de Forgueilleux va a la ruine. 

5 La priere du pauvre monte de ses levres a ToreiHe du riche,. 
Mais sur rorgueilleux viendra bientot son jugement. ' 

6 — ^Celui qui hait la reprimande marche sur la trace du pecheur, 

Mais celui qui craint Dieu se tourne vers lui d'un cueur sincere. 

7 L'homme puissant par la langue se fait connaitre au loin. 
Mais I'homme de sens sait quand il faillit. 

S L'homme qui batit sa maison avec de I'argent qui n'est pas a lui 

Est comme celui qui ramasse ses pierres pour I'hiver. 

9 La troupe des ennemis est un amas d'etoupes; 

Elle finira par 6tre la proie du feu. 

10 La voie des pecheurs est pavee de pierres, 
Mais a son extremite est le gouffre de I'Hades. 

1 1 Celui qui observe la loi maitrise ses pensees, 

Et le resultat final de la crainte du Seigneur est la sagesse. 

12 Celui qui manque cThabileten'arrivera pas a la sagesse; 
Mais il y a une habilet£ qui produit beaucoup d'amertumc. 

13 La science du sage s'accroit comme une eau qui deborde, 
Et son conseil est une source de vie. 

14 ^ L'interieur de Tinsense est comme un vase fele; 

II ne retiendra aucune connaissance. 



36. En tfite de ce verset, le grec a ces deux 
mots en lettres majuscules : Paroles des maxi- 
ms*, ce qui annonce peut-€tre une nouvelle 
collection de sentences morales. 

37. Le Vulg. ajoute au i*r membre : celui qui 
cuttivc la justice sera 4Uvi* 

t XXI, t. Pour tes fautes passies. La Vulg. 
ajoute : «/?« qu'etles te soieHt pardonne'ss. 
4*La Vulg. ajoute : ainsi la richesse de for- 



8. Qui ramasse ses pierres t au lieu de bob, 
pour se chauffer I'hiver (Frittsche). D'autres, 
qui ramasse des pierres pour b&iir pendant 
i'hiver t saison peu favorable a une construction 
solide. 

10. Le gouffre de VHadis. La Vulg. ajoute : 
les tinibres et les sttpplices. 

12. La Vulg. ajoute : et il ny a pas de ten 



I Hfilltux sera dttruite. 1 «** ld ° H "* Vtmcrtum*. 
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Chap. XXI, 15. L'ECCLfeSIASTIQUE. Chap. XXII, 9. 

Que i'homme intelUgeat entende une sage parole" 
I II en fait 1 eloge et y ajoute quelque chose. 
Que le voluptueux l'entende, elle lui deplait, 
Et il la jette derriere lui. 
Le discours de Finsense est commc un fardeau en vovaee 



--- . •- -~ • •"ow.i^ oi. luuunt: un larueau en vovaec 

nT r ^ ^ le i VreS 2 e 1 ' homme int d%ent sc trouve la «-dce. 
On recherche dans l'assemblee la bouche de l ; homme pradent, 
Lt ce qu il a dit, on le medite dans son cceur. 

L.a SaSTPSSP t*zt nniir to o«4- „« _. • 
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Et des menottes a la main droite. 

Le sot, quand il rit, fait eclater sa voix, 

Mais lhomme prudent sourit a peine tout bas. 

^instruction est pour I'homme sense comme une parure d'or 

lEt comme un bracelet au bras droit 

L lnsense entre d'un pas rapide dans la maison, 

Mais lhomme avise s'arrete timidement a l'entrec. 

MnT^nf co " rbc ^, la P° rt « pour voir dans la maison, 
Mais l homme bien eleve se tient dehors. 

Cest une grossierete pour un homme d'ecouter a la porte- 
L homme sense s'indigne d'une action si honteuse. ' 

Les levres des msenses ne proferent que sottises, 
Mais les paroles des hommes prudents sont pesees a la balance. 
x> t Dans la bouche des sots est leur camr 

Mais le camr des sages est leur bouche. 
Quand l'impie maudit son adversaire 
C'est lui-meme qu'il maudit. 
Le rapporteur se souille lui-meme, 
Et il est deteste de tous ceux qui Tapprochent. 

impose [21 — 24]. Vetller sur ses paroles [25 — 27J. 

22 Le paresseux ressemble a une pierre remplie d'ordurc 

Et chacun sinle son infamie. 
- Le paresseux ressemble a une boule de fientc : 

Celui qui la raraasse sccotie sa main. 

.5 Un fils mal eleve est la honte du pere qui lui a domie le jour; 

Une fine semblabU est venue au monde pour son detriment. 
4 l ne temme prudente trouvera un man*, 

r , a 2 ^U? *»* on a hont e ^it le chagrin de son pere. 
o L eflrontee fait honte a son pere et a son mari; 
1 ous deux la mepriseront. 
^Telle une musiquc dans le deuil, tel un sermon a contretemps; 
Mais le fouet et la correction sont en tout temps de la saeesse 
/ - Instruire un sot, c'est recoller un pot cassc 
[Raconter une chose a qui n'ecoute pas,] 
C est rtveiller un homme dormant d'un profond sommeiL 
V T F 1 ™ r a un hom me qui dort que d'entretenir un sot- 
m ton discours il dto : " Qu'est-ce> " 
) Pleure sur un mort, car sa iumiere est eteinte- 
Pleuf e sur un sot, ear le bon sens a disparu. 



aucun sens satufaisant. i f*"*'* n, • V V'K-. *"• «"» hfntagt, un trtsor, 

A La Vulg. aj 0Ute -CWW^ A««„ mcc *»"™™*- . 



fait sera honor*. 



le cede en rt'tn mhx imfies. 
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Chap. XXII, 10. L'ECCLtiSIASTIQUE. Chap. XXIII, 2g. 

Pleure doucement sur le mort, car il a trouve le repos, 
Mais la vie du sot est pire que la mort. 

10 Le deuil pour un mort dure sept jours; 

\ Pour le sot et pour Fimpie, il dure tous les jours de lcur vie. 

1 1 \ Avec Finsense n'aie pas de longs entretiens, 

Et ne va pas avec Fhomme denuo de sens. 
Garde-toi de lui, si tu ne veux pas avoir d'ennui, 
Et tu ne seras pas souille de son contact. 
Detourne-toi de lui et tu trouveras le repos, 
Et tu n'auras pas a t'attrister en voyant sa sottise. 

12 Qu*est-ce qui est plus lourd que le piomb? 

Et quel autre nom lui donner que celui de sot ? 

13 Le sable, le sel, une masse de sel so at plus faciies a porter 
Qu'un homme sans intelligence. 

(4 Un assemblage de charpente bien lie dans un edifice 
Ne sera pas disjoint par un tremblement de terre : 
Ainsi le coeur fixe dans un dessein murement reflechi 
Sera sans crainte au moment critique, 

1 5 Le coeur qui s'appuie sur une pensee de sagesse 
Est comme Fenduit mele de sable sur un mur poli. 

16 Une palissade sur une hauteur ne tient pas contre le vent : 

Ainsi un cceur timide avec ses folles resolutions nc resistera pas a la crainte. 

17 Celui qui froisse un ceil fait couler des larmes; 

Cel li qui froisse un coeur excite le sentiment de la douleur. 

18 Celui qui jette une pierre contre des oiseaux les met en fuite, 
Et celui qui reproche un bienfait a son ami dissout Famitie. 

19 As-tu tire Fepee contre ton ami? ne desespere pas; 
A Un re.our est possible. 

20 As-tu ouvert la bouche contre ton ami? sois sans crainte; 
La reconciliation est possible. 

Mais le reproche d'un bienfait, un mepris hautain, 
La revelation d'un secret, un coup de langue pertido, 
Cela met en fuite tous les amis. 

2 1 Reste fideie a ton ami dans sa pauvrete, 
Afin que tu jouisses avec lui de sa prosperite. 
Ne le delaisse pas aux jours de son epreuve, 

Afin que tu aies part aux biens qui lui surviendront 

22 Avant le feu s'elevent la vapeur de la fournaise et la fumee; 

De meme avant Feffusion du sang retentissent les paroles outragcantes. 

23 Je ne rougirai pas de defendre mon ami, 
Et je ne me cacherai pas devant lui; 

24 Et si aprcs cela quelque mal m'arrive par son fait, 
Quiconque Fapprendra sc mettra en garde contre lui. 

CHAP. XXIII. — Priere pour ttrz pre'servJ des pichis de langue [xxii, 25 - 
xxiii, 9]. Vigilance sur les paroles [7 — 1 5]. Fttir la vclupte* [16 — 27]. 

25 Qui mettra une garde a ma bouche, 
Et sur mes levres un sceau prudent, 
Afin que je ne tombe pas par leur faute, 
Et que ma langue ne me perde pas? 



13. Sans intelligence; la Vulg. aioute, sot et 
impie* 

15. Vulg. Le dessein de Chommc settse* ne 
sera pas altiripar la crainte en quel^ue temps 
que ce soit. 

16. La Vulg. ajoute apres sur la hauteur ; 
et des pierres super posies sans eiment re tien- 
nent pas etc* Apres avoir traduit le a* mtmbrc 
conformement au grec (v. 32), elte en doant cette 
nouvelle traduction : ainsi le ca*ur du sot, fio't- 



tant dans us pintles, u*a jamais de crainte, 
et elle ajoute : de mime celui qui deweure tw- 
jours dans les pHceptes de Dieu. 

24. Le mot sustiuedozyouMpar le traducteur 
latin trouble le sens. 

Le vers. 25 commence une priere qui se con* 
tinue dans le cbap. xxiii. 
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Chap. XXIII, i. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XXIII, 16. 

23 Seigneur, Pere et souverain Maitre de ma vie, 

Ne m'abandonnez pas au conseil de mes levres, 
Et ne permettez pas que j'y trouve une occasion de chute 

2 yui tera sentir la verge a mes pensees, 

Et tiendra mon coeur sous la discipline de la sagesse 

Pour ne pas m'epargner dans mes folies, 

Et ne pas laisser un libre cours a mes peches : 

3 De peur que mes folies ne s'accroissent, 
Que mes peches ne se multiplient, 

Que je ne tombe en presence de mes adversaires, 
Et que mon ennemi ne se rejouisse a mon sujet'* 

4 Seigneur, Pere et Dieu de ma vie, 

Ne me donnez point la licence des yeux, 

5 Et detournez de moi les desirs mauvais. 

o Que les passions charneiles et la voiupte nc semparent pas de moL 

ht ne me hvrez pas a une arae sans pudeur. 

- Mes enfants ecoutez la discipline de la bouche: 

Celui qui Tobservera ne sera pas pris par ses levres. 

8 Au piege de ses levres le pecaeur sera pris; 

Le medisant et i'insolent y trouveront une occasion de chute 

9 N accoutume pas ta bouche a faire des serments, 

Et ne prends pas 1'babitude de prononcer Ie nom du Saint 
io tar, comme un esclave mis souvent a la torture 

Xe saurait etre exempt de meurtrissures, 

Ainsi celui qui fait sermeat et prononce sans cesse le mm du Saint 
Ne sera pas pur de peches. » 

1 1 L'homme qui fait beaucoup de serments multiplie i'iniquite\ 
fct lemalheur ne s'eloignera pas de sa maison. 

bu s est rendu coupable, son peche est sur lui; 
%\] n 'y . fait P as attention, son peche est double. 
S hi a fait un faux serment, il ne sera pas absous, 
Car sa maison sera remplie de chatiraents. 

12 U y a des paroles qui appellent la mort : 

Puissent-elles ne jamais se rencontrer dans I'heritage de Jacob ' 

Tout cela est eloigne des hommes pieux- * ' 

lis ne sengagcnt pas dans ces peches. 
i j N accoutume pas ta bouche d un iangage grossier et bas, 

* Lar il y aurait des paroles coupables. 
14 Souviens-toi de ton pere et de ta mere 

Quand tu sieges au milieu des grands, 

De peur que, les oubliant en leur presence, 

ru ne lasses des sottises par Teffet de Fhabitudc, 

Et <jue tu n ? cn vieones a souhaiter de n'etre pas no 

Et a maudirc le jour de ta naissauce. 



10 
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Ne parviendra jamais a la sagesse. 

Deux sortes d'hommes multiplient les peches, 

Et la troisieme attire la eolere. 

L'homme que brute la passion, comme un feu ardent, 

Ne s etemdra pas jusqu'a ce qu'il soit consume; 



XXIII, 3. La Vulg. traduit deux fois lc ac 



membre. 



***•«**** mile Pas atesdisconrslenomdessainis 
»<^:ndenncz Pas d Uui- ™Z2„ 2 VX * 1 * ' * dans l a ° CIen '***nient, les saints sont 

« 7 £2l* A™**? '"/"* *»* '*«* £2dE* lU d<S,£nCm lCl ^"^P'opre. 
'ncomnuttoHt les a£li<ms les plus criminelles. 

if%£u h * € ses iivr * s; en lat " ** r sa 

cestla cause de beaucoup de chutes, et apre* le 



sont 
; maw 1 addition e'tant d'une 1 

, ils dtfsignent ici les saints pre 
ment dits. r 

}\tl\ **** <*'**"*[** 1** *tP*Uent la mort, 
itt. qui repondent a la mort, lot font face 
la raentent : e'est le blaspheme, toujours puni 
de mort chei les Juifs. - 



Ch ap. XXUI, 17. L'ECCLESIASTIQUE, Cbap. XXIV, 2, 

Ainsi celui qui nc respecte pas sa propre chair 
Ne cessera pas jusqira ce que son feu soit eteint. 

17 Au voluptueux tout pain est doux; 

11 ne s'arretera pas qu'il ne soit raort. 

18 L'homme qui quitte ia couche co'njugale dit dans son coeur : 

" Qui me voit? Lcs tenebres m'environnent, les muraines me couvrent, 
Et personne ne m'apercoit : que craindrais-je ? 
Le Tres-Haut ne se souviendra pas de mes peches -\ — 
ig Les veux dcs hommes sont sa crainte, 

Et il ne sait pas que les yeux du Seigneur sont miile fois plus bnllants que le soleil; 

Qu'ils regardent toutes les voies de rhomme, 

Et penetrant jusque dans les lieux les plus caches ! 

20 Avant d'etre cree, l'univers etait connu du Seigneur, 
II Test toujours depuis son achevement. 

2 1 L'adultere sera puni dans les rues de la ville, 
Et la ou il ne s'y atteudait pas, il sera pris. 

22 II en est de meme de la femme qui a abandonne son man, 
Et donne un heritier d'une union etrangere. 

23 Car d'abord elle a desobei a la loi du Tres-Haut; 
Ensuite elle s ? est rendue coupable envers son mari, 
Enfin elle a commis un adultere, 

Et donne des enfants d'un sang etranger. 

24 Elle sera ameriee devant Tassemblee, 
Et le chatiment visitera ses enfants. 

25 Ses enfants ne pousseront point de racines, 
Et leurs branches ne porteront pas de fruits. 

26 Elle laissera une memoire vouee a la malediction, 
Et son infamie ne s'effacera jamais. 

27 Et ceux qui viendront apres sauront 

Qu'il n'y a rien de meiileur que la crainte du Seigneur, 
Rien de plus doux que d'observer ses commandements. 
[Cest une grande gloire que de suivre le Seigneur; 
S'attacher a lui, c'est la longueur des jours. ] 



TROISIEME PARTIE. 

£loge de la sagesse. sentences et maximes pour 
la conduite de l'homme dans ses rapports 

SOCIAUX [Ch. xxiv — xxxin, 1 3]. 

CHAP- XXIV. — Hauteur introduit la sagesse [vers. 1 — 2] et lui fait ienirdaiis 
tassemblie du peuple, un disccurs ou elle fait son propre iloge [3 — 21]. Puis, 
reprenant la parole, il explique que ce qu'il vient de dire est vrai de a toi, 
puisqu'clle dfcoule de la sagesse [22 — 27]. 

24 La sagesse se loue elle-meme, 

Et se glorifie au milieu de son peuple. 
2 Elle ouvre la bouche dans- rassembbk du Tres-Haut, 

Et se glorifie en presence de sa Majeste : _ 



10. Le i« r membf e est ainsi glose" dans le latin 
et mal rendu : Et i! ne comprend pas que son 
ail voit tout, farce que la cratmte'de cet horn- 
me (la crainte qui 1'anime) bannit la crainte at 
Dieu t et lex veux des kommes le redoutent. 
Oa a pou» le 4* membre : (lis regardent) 
les irefondeurs de taHme et apercotvent les 
coturs des hommes jusque dans Us replts les 
plus cache's. 
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21. La Vulg. apres le ier merabre ajoute : // 

fuira rapide comme le poulmn du coeval, et 

apres le 2« : Et il sera objet de ddsAonneur 

pour tons, Parte quit riapas compris lacratn- 

te de Dien. . 1M(f 

XXIV. 1. Apres le i« roembre la vulg. 

ajoute : elle trouve son honneur en Dicu. 
2. La Vulg. ajoute deux versets \elu> est exal- 

tie an milieu de son peuple et adrniHe omits 



Chap. XXIV, 3. 



L'ECCLfiSIASTIQUE. 



Chap. XXIV, 20. 
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Je suis sortie de la bouche du Tres-Haut, 

Et comme une nuee je couvris la terre. 

J'habitai sur les hauteurs les plus elevees, 

Et mon trone etait sur une colonne de nuee. 

Seule j'ai parcouru le cercie du ciel. 

Et je me suis promenee dans les profondeurs de l'abime. 

Dans les flots de la m**r et sur toute la terre, 

Dans tout peuple et toute nation j'ai exerce f empire. 

Parmi tous les peuples j'ai cherche un lieu de repos. 

Et dans quel domaine je devais habiter. 

Alors le Createur de toutes choses me donna ses ordres, 

Et celui qui ma creee fit reposer ma tente; 

Et il nra dit : " Habite en Jacob, 

Aie ton heritage en Israel." 

Des le commencement et avant tous les siecies j'ai ete creee, 

Et je ne cesserai pas d'etre jusqu'a Teternite. 

J'ai exerce le ministere en sa presence dans le tabernacle, 

Et ainsi j ai eu une demeure fixe en Sion. 

De meme ii ma fait reposer dans la cite bien-aimee, 

Et dans Jerusalem est le siege de mon empire. 

J'ai pousse mes racines au milieu du peuple glorifie, 

Dans la portion du Seigneur, dans son heritage. 

Je me suis elevec comme le cedre sur le Liban, 

Et comme le cypres sur la montagne d'Hermon. 

Je me suis elevee comme le palmier des rivages, 

Et comme les roses de Jericho^ 

Comme un bel olivier dans la plaine, 

Et j'ai grandi comme tin platane. 

J'ai exhale mon parfum comme la canelle et comme le baume odorant 

Et comme une myrrhe choisie j\ii repandu une odeur suave, 

Comme le galbanum, 1'onyx et le stacte, 

Et comme la vapeur de I'eneens dans le tabernacle. 

J'ai etendu mes branches comme le tertbinthe, 

Et mes rameaux sont des rameaux de gloire et de grace. 

Comme la vignc, j'ai produit des pousses charmantes, 

Et mes fleurs ont donne des fruits de gloire et de richesse. 

[Je suis la mere du pur amour, de la crainte de Dim, 

De la science et de la sainte esperance. ] 

Venez a moi, vous tous qui me desirez, 

Et rassasiez-vous de mes fruits. 

Car mon souvenir est plus doux que le mid, 

Et ma possession plus douce que le rayon de miel. 

Ceux qui me mangent auront encore faim, 

Et ceux qui me boivent auront encore soif. 



lassembUe sainte. ElU recoit des Uuanges 
parmi la multitude dit tins, et des bene'dic- 
ttons parmi Us Semis de Dien, ElU dit. Les 
accessions ilus* tents de Dieu, trahisscnt une 
matnchreuenne. 
3. Je suis sortie de ia boucke du Trie Haut. 

V VLP" oin de <*"* lm H* * I'appellation 
7^q«on lit dans le Prologue de S. Jean. 

t-a Vulg. ajoute apres le ier meinbre : cngen* 
trie ia premiire avant toute crfaturc (corap. 
Q J l ) h '5). Cest moi qui ai fait lever dans le 
CHlnne lumiere indi/ectibU. 

& La Vulg. ajoute tj'ai eu sous Us pieds par 

""fiutssance Us ceturs des grands et ceux du 
petits, 

7. Dans auei domaine, Ikt. dams U domaine 
*f fw. En Latin, eifkabiterai dans le domaine 



8. Fit reposer ma tente, j usque & errante, 
fixa ma demeure. En latin, reposa dans ma 
tente. La Vulg. ajoute apres le 4* membre : 
ilends tes racines parmi mes //us. 

12. La Vulg. ajoute : etfcijiximon sejour 
dans fassembtee des saints. 

14. Comme un platane ; la Vulg. ajoute : au 
bordde Veau surU chemin. 

15. La Vulg. ajoute let mon odeur est con; tie 
celle d'un baume sans mttange. 

ty. ye sw's, etc. Ce verset ne se trouve que 
dans plusieurs manuscrits grecs et dans la Vul- 
gate. Celle-ci ajoute : en moi toute la gr&ce de 
la voie. et de ia uertU, en moi toute I esperance 
de la vie et de la vertn. 

19. La Vulg. ajoute : et ma memoir* passera 
dans toute la suite des s&ctes. 
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Chap. XXIV, 21. L'ECCL. ^SIASTIQUE. Chap. XXV , 5. 

21 Celui qui nvecoute n'aura jamais de confusion, 
Et ceux qui agissent par moi n*: pecheront point. 

22 Tout cela, c'est le livre de Falliance du Dicu tres haut, 

C'est la loi que Moise a donnee pour etre Theritage de l'assemblee de Jacob. 

23 Cette loi fait deborder ta Sagesse, comme le Phison, 
Comme le Tigre au temps des fruits nouveaux. 

24 Elle repand a flots Intelligence, comme I'Euphrate, 
Comme le Jourdain au temps de la moisson. 

25 Elle fait jaillir la science, comme le Fleuve, 
Comme le Gehon au temps de la vendange. 

26 Le premier qui Pa itudie'e n'a pas acheve de la connaitre, 
Et le dernier ne l'a pas penetree. 

27 Car ses pensees sont plus vastes que la mer, 

Et ses conseils plus profonds que le gr-*nd abime. 

28 Et moi j'ai coule comme un petit canal derive d'un fleuve. 
Comme une prise d'eau arrosant un jardin de plaisance. 

29 J'ai dit : " J'arroserai mon jardin, 
J'abreuverai mon parterre." 

Et voila que mon petit canal est devcnu un fleuve. 
Que mon fleuve est devenu une mer. 

30 Je veux done faire briller encore la sagesse comme Taurore, 
Faire connaitre au loin ses maximes, 

31 Je veux encore repandre la doctrine comme une parole inspiree, 
Et la laisser en heritage aux generations lointaines. 

32 Reconnaissez que je o'ai pas travaille pour moi seul, 
Mais pour tous ceux qui cherchent hi Sagesse. 

CHAP. XXV. — Sentences diversts : trois choses qiion aime et uoL choses qifon 
dtteste [vers. 1 — i\ La sagesse esi Phonneur des vieiliards [3 — 6]. Eloge de la 
crainte de Dieu [7 — ill- La michanie femme [12 — 25]. 

25 ■ Trois choses me plaisent, 

Et eiles sont agreables au Seigneur et aux hommes : 
La concorde f.ntre les freres, Tamitie entrc les proches, 
Et le bon accord entre le mari et la femme. 

2 Mais il y a ta>is sortes de gens que je detests, 
Et dont la vie m'est insupportable : 

Le pauvre orgueilleux, le riche qui use de fraude, 
Et le vieillard voluptueux, denue de sens. 

3 Tu n as rien amasse daas ta jeunesse? 
Comment possederais-tu dans ta vieiilesse? 

4 Qu'il est beau pour les cheveux blancs de bien juger, 
Pour la vieiilesse de connaitre le bon conseil ! 

5 Que la sagesse sied bien aux vieillards, 

La prudence et le conseil a ceux qu'on honore ! 



2 1. La Vulg. ajoute : c eux qui me mettent en 
lumiirt auront ta vie itemellc. 

Ici fiatt le discours de la Sagesse; 1'auteur 
reprend la parole pour en eclaircir quelques 
points. 

3a. Tout cela, c'est la loi : tout ce que la Sa- 
gesse vient de dire s' applique a la loi de Molse, 

est vrai de cette lot Ou bien : ces promesses -«,-, T — ---«"—. — 1 . . 

(vers. 19-2:), le livre de la loi les contient et les la Sagesse elle-m«me qu : se trouve parler dan* 
rfalise. La Vulg. paraphrase ce vcrset (3233) et le re*te du chapiUe : moi, la Sagesse,; ai/att 



34. Au temps de la. moisson, en avril, alors 
que foodent les neiges du Liban. 

25. Le Fleuve, le Nil (Is. xxiii. 3), en hetr. 
(Mr, Le.traducteur latin a lu or % la lumiirt, — 
Am temps de la vendange t en septeiubre : c est 
l'dpoque du d^bordement du Nil. 

28. Apces et tttoi, la Vulg., qui glose ce ver- 
set, ajoute le mot Sapiential en sorte que c est 



ajoute : le Seigneur a promts &> David son ser- 
vitenr dt faire sorttr de ltd un rot tont-ptds- 
sant t le Messie, ami doit itre itemellement 
assis sur un trdne degloire. 

23. Pkism et G4hon % deux fltuves du paradis 

terrestte (Gen. «, ix, 13). Tig+t, fleuve d'Assy- 

rie, que grossit la fonte des neiges au temps dm 

fruits nouveaux, a I'epoque d« la Paqtic, dans 

le mois de Nisan (mar^avril). 
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cornier des fteuves d'intelligence et de sages 
niaximes, ... prut d*ea* sartant du faradis. 

30. La Vulg. ajouu : je pdnitrerat tontes Us 
prqfondmr* de la terre, je vuiterai tous ceux 
qmdetment eijiclairerai tous ceux qm esfr* 
rent dans le Seigneur : allusion a la descente de 
Jesus-Christ, la Sagesse incaro^e, aux enters. 

31, J^ Vulg. ajoute aprts le x*r membre :tt 
je la laisserxti & etttx quirechetvheni lasagesse. 



s 



Chap. XXV, 6. L'ECCLfeSIASTIQUE. Chap. XXV, 25. 

La couronne des vieillards, c'est une riche experience. 
Leur gloire, cest la crainte du Seigneur. 
II y a neuf choses que mon coeur estime heureuses, 
Et une dixieme que ma langue proclame : 
L'homme qui a de la joie dans ses enfants, 
Celui qui vit assez pour voir la mine de ses ennemis. 
Heureux qui a dans sa raaison une femme sensee, 
Et celui qui ne peche point par la langue I 
[Heureux qui a trouve un ami fidele,] 
Et celui qui ne sert pas des maitres indignes de lui ! 
9 Heureux qui a trouve la prudence, 

Et celui qui l'enseigne a une oreille attentive ! 

10 Qu'il est grand l'homme qui a trouve la sagesse ! 

Pourtant il n'est pas au-dessus de celui qui craint le Seigneur. 

1 1 La crainte du Seigneur surpasse tout; 
Celui qui la possede, a qui le comparer? 

[La crainte du Seigneur est le commencement de son amour, 
Et la foi est le commencement de rattachement a Dieu.] 

12 Toutes les souffrances, mais non la soutfrance du cceur; 
Toutes les mechancetes, mais non la mechancete de la femme. 

13 Tous les maux, mais non le mal que peut faire la haine, 
Toutes les vengeances, mais non la vengeance d'un ennemi. 

14 II n'y a pas de venin plus mauvais que le venin du serpent, 

Et il n'ya pas de colere plus grande que la colere d'une femme. I 

15 J aunerais mieux habiter avec un lion et un dragon, 
Que de demeurer avec une femme mechante. 

16 La mechancete de la femme change sa figure; 

Elle obscurcit son visage et le fait ressembler a un sac. 

17 Son mari va s'asseoir au milieu de ses amis, 
Et en les entendant il soupire amerement. 

1 S Toute mechancete est legere, comparee a la mechancete de la femme : 

yue le sort des pecheurs tombe sur elle ! 
10 Corame une montee sablonneuse pour les pieds d'un vieillard, ^ 

Aiosi est une femme bavarde pour un mari paisible. 
Ne te laisse pas seduire par la beaute d'une femme, 

Et qu'aucune femme n'excite ta convoitise. 

C'est un sujet d'indignation, un opprobre et une grande hontc, 

Que la femme fournisse rentretien de son mari. 
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Abatement du coeur, tristesse du visage, soufTrance de Tame : 

Voila ce que produit une mechante femme. 

Les mains du man s'affaissent, et ses genoux flechissent, 

Quand sa femme ne le rend pas heureux. 

C'est oar une femme que le peche a commence; 

C'est a cause d'ellc que nous mourons tous. 

Ne laisse a Teau aucune issue, \ 

N T i a la femme aucune autorite. 1 



Si elle ne marche pas comme ta main la conduit, 
Retranche-Ia de ton corps. 






XXV, 8. La Vulg. intervertit les deux der- 
nier* merabres. 

9. Le i«r membre manque dans le latin. 

ti. la Vulg. ajoute apres le i«r membre : 
Heureux tkcmnte A qui t I a Hi dcnnd d' avoir 
(a crainte de Dieu. 

i2. Ce verset est traduit deux fois dans la 

Vui- 

u. Vtmn Vul$. Hie ; il v avait sans doute en 
Wbr. rotch qui sigmfie a la fois titt et venin. 



tot. 
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16. If* sac. An lieu de trdxtcov, plusieurs ma- 
nuscrits lisent opitTOf , ours. Le latin traduit les 
deux lemons. 

n aT j ^** t*/*"* 9 "** «^c : dans cette situation, 
elle domino son mart et le gouverne a son gri, 
contrairementarinstitution divine (Gen. !ii t 16). 

35. La Vulg. ajoute au ier membre : cite te 
couvrir* de confusion en fir****** des e**emts t 
et au a« : <U fintr qittU* nabuu ienjoun £ 



Chap. XXVI, I. 



LECCLESIASTIQUE. 



Chap. XXVI, 20. 



CHAP. XXVI. — Setitemes diverse* \suite\ : La femme vertueuse [vers. 1 — 4 
et 16 — 18]. La femme jaiouse, michante et impudique [5 — 12]. Trots c hoses 
tUplorables [19]. Le nigoce expose an pe'che' [20]. 
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Heureux est le mari d'une femme vertueuse, 

Et le nombre de ses jours sera double. 

La femme forte est la joie de son mari, 

Et il passe ses annees dans la paix. 

La femme vertueuse est une bonne part; 

Elle sera donnee a ceux qui craignent le Seigneur. 

Riche ou pauvre, son mari a le c eur joyeux, 

En tout temps la gaiete brille sur son visage. 

II y a trois choses que redoute mon coeur, 

Et au sujct de la quatrieme. \*\ conjure le Seigneur : 

Les mechants propos de toute une ville, 

La malediction de la ibule et la calomnie : — 

Ces trois choses me sont plus odieuses que la mort; — 

Mais la douleur da coeur et l'affiiction, c'est une femme jalouse, 

Et le fouet d'une langue qui raconte ses griefs a tout le monde. 

Une mechante epouse, c'est une paire de boeufe en desaccord; 

Celui qui la tient a saisi un scorpion. 

C'est un grand sujet de colere qu'une femme adonnee au vin; 

Elle ne voilera pas mtme sa honte. 

A i'effronterie de son regard, au clignotement de ses yeux, 

On reconnait Pimpudicite d'une femme. 

Fais bonne garde aupres d'une fille indocile, 

De peur qu elle ne profite de ta negligence pour se iivrer a la debauche. 

Garde-toi de suivrc un ceil impudent; 

Autrement nc t'etonne pas qu'il t'entraine au peche\ 

Comme le voyageur altere ouvre sa bouche, 

Et boit de toute eau qu ? il rencontre, 

L'impudique s'assied devant chaque poteau, 

Et devant la fleche ouvre son carquois. 

La grace d'une femme fait la joie de son mari, 

Et son intelligence repand la vigueur jusque dans ses os. 

C'est un don de Dieu qu'une femme silencieuse, 

Et rien n'cst comparable a une femme bien elevec. 

C'est une grace au-dessus de toute grace qu'une femme pudiquc, 

Et aucun tresor ne vaut une femme chaste. 

Le soleil sc ieve dans les hauteurs des cieux : 

Ainsi la beauts d'une femme brille dans sa maison bien ornce. 

Comme le flambeau qui luit cur le chandelier sacre, 

Ainsi est la beaute du visage sur une noble stature. 

Comme des coionnes d 1 br sur des bases d'argent, 

Tels sont des pieds elegants sur des talons solides. 

Deux choses attristent mon coeur, 

Et la troisieme excite mon indignation : 

L'homme de guerre qui souffre de la pauvrete, 

L'homme intelligent qui est Tobjet du mepris*. 

Celui qui passe de la justice au peche, 

Le Seigneur le prepare pour Tepee. 

Difficilement Thomme dtf negoce evitera la faute, 
Et le marchand de vin ne sera pas exempt de peche. 



XXVI, 3. La Vidg, ajoute au » c membre : en 
rdeom/ense <U leurs Bonnes muvres. 

13, ta Vuiz. ajoute:/**? *'4 c$ quelle difoille. 

18, £pr dee tabus solid**. En latin, sur Us 
/lintes d'une femme inibranlable, Le texte 
gr«ft*ctuei signifie* sur lafoitrine de telle qui 
st * tient ferme, ce qui n'offre aucun sens. II est 



vraisemblable qu'au lieu de arripvoit il faut lire 
avec le traduCteur latin mppoif, talons* La 
Vulg. ajoute : comme des fondations dternelles 
sur une roche solids % ainsi sont les priceptcs 
rlwins dans le coeur d'une sainte femme. 

ao. En latin ce verset est precede' de ces mots : 
deux choses m'mtparu dificiles et penlleunt. 
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Chap. XXVII, i. 



L'ECCLEStASTIQUE. 



Chap. XXVII, 23. 



CHAP. XXVII. — Vexercice du commerce cotuiuit au piche" [vers. 1 -il n. 

dzscours rivele I intineur de Phomme [4 _ 7 ]. Recherche de la justice [8 - 10I 
Langage des hommes feux et des impUs [11 -15]. Indiscrttin, [rf-ai . 
Oduux de Vhypocnsie [22- 24]. Le fourbe se nuit h &b-«Aw [as - aSL Ne 
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Beaucoup pechent pour de Targent, 
Et celui qui cherche a s'enrichir detourne ies yeux 
1 La cheville s'enfonce entre deux pierres : 

Ainsi le peche penetre entre la vente et I'achat. 
Si tu ne t'attaches pas fortement a la crainte de Dieu 
ia maison sera bientot detniite. 
r Quand on agite le crible, ii reste un tas de rebuts : 

De meme les defauts d'un homme apparaissent dans ses discours. 

La fournaise eprouve les vases du potier : 

L'epreuve de riiomme est dans sa conversation. 

Le fruit d'un arbre fait connaitre le champ qui le porte : 

Ainsi la parole manifeste les sentiments du caw de I'homme 

rse loue personne avant de I'entendre parler, 

Car la parole est I'epreuve des hommes. 

Si tu poursuis la justice, tu I'atteindras, 

Et tu t'en revetiras comme d'une robe d'honneur 

Les oiseaux se reunissent a Ieurs semblables : 




njustice. 

Le discours de I'homme pieux est toujours sagesse, 
Mais Tinsense est changeant comme la tune. 
Pour aller dans la compagnie des insenses, observe le temps 
Mais sois continuellement avec ccux qui rcflechissent. 
La conversation des insenses est detestable; 
Leur rire eclate dans la joie du peche. 

Le langage de celui qui prodigue les serments fait dresser ies cheveuv 
Quand il dispute, on se bouche les oreilles. 
Les disputes des orgueilleux font couler le sang, 
Et Ieurs invectives font peine a entendre. 
Celui qui revele les secrets perd la conlianee, 
Et il ne trouvera plus d'ami a son gre. 
Aime ton ami et sois-lui tidele; 
Mais si tu devoiles ses secrets, ne cours pas apres lui; 
Car, comme I'homme qui a donne la mort a son ennemi, 
Ainsi tu as tue pour toujours l'amitie de ton prochain; 
ht comme lorsque tu as laisse echapper un oiseau de ta main. 
Ainsi tu as eloigne ton ami, et tu ne pourras plus le rattraper. 
Ne le poursuis pas, car il est bien loin; 
Cest une gazelle qui s'est echapgee du filet. 
On bande une blessure, apres une injure on se reconcilie, 
Mais celuj qui a revele des secrets n'a plus d'espcranee. 

Celui qui cligne de l'ceil fabrique l'iniquite, 

Et personne ne peut s'en defaire. 

En ta presence il n'aura que douceur sur les levres, 

II admirera toutes tes paroles; 

Mais ensuite ilchangera sa bouche, 

Et donnera un tour facheux a tes discours. 



XXVI 1, a. La Vulg. ajouu : le picki sern 
tooyi avec le piekenr. 
8. Ln Vol g. ajoute ; Tu kadi t eras mvec tilt, 



elle te protiger* pour toujours, et au tour du 
jugememt tu y trouvtras tm mtfuu 

20. La Vulg. ajoute : carton &m%*4U 6/essJe. 
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Chap. XXVII, 24. L'ECCUfeSIASTlQUE. Chap. XXVIII, 16. 

24 Je hais bien des choses, mais rien tant que lui; 
Le Seigneur aussi Fa en aversion. 

25 Celui qui jette une pierre en Fair la jette sur sa propre tete : 
Ainsi un coup perfide fait des blessures au perfide. 

26 Qui creuse une fosse y tombera, 
Et qui tend un filet y sera pris. 

27 Celui qui trame un mauvais dessein le verra rouler sur lui. 
Et il ne saura pas d r ou cela lui vient. 

28 Le sarcasme et Poutrage sont dans la bouche des orgueilleux. 
Mais la vengeance les guette comme un lion. 

29 lis seront pris au piege ceux que rejouit le malheur des hommes pieux, 
Et ils se consumeront de douleur avant de mourir. 

30 Le ressentiment et la colere, eux aussi, sont detestables, 
Et le pecheur les possede. 

CHAP. XXVIII. — Contre la vengeance [vers. 1 — 17], les querelks [8 — 1 2] 

It's pickes de fatigue. [13 — 26]. 

28 Celui qui se venge eprouvera la vengeance divine, 
— ' Et le Seigneur conservera soigneusement ses peches. 

2 Pardonne au prochain son injustice. 

Et alors a ta priere tes peches seront remis. 

3 L'homme conserve de la colere contre un autre homme 
Et il demande a Dieu son pardon \ 

4 II n T a pas pitie d'un horame, son semblable, 
Et il supphe pour ses propres fautes ! 

5 Lui qui n'est que chair garde rancune; 

Qui done lui obtiendra le pardon de ses peches ? 

6 Souvienstoi de ta fin, et cesse de hair; 

De la corruption et de la mort, et observe les commandements. 

7 Souviens-toi des commandements, et n'aie pas de rancune contre ton prochain; 
De Palliance du Tres-Haut, et passe par-dessus F offense. 

8 Tiens-toi eloigne de la dispute, ct tu pecheras moins; 
Car Fhomme irascible echauffe la querelle, 

9 Et le pecheur met le trouble parmi les amis, 

Et jette la calomnie parmi ceux qui vivaient en paix. 

10 Le feu s'embrase en proportion du bois qui Palimente : 

Ainsi la colere d'un homme s'allume en proportion de sa puissance. 
Selon sa richesse il fait monter sa fiireur; 
Elle s'enflamme selon la violence de la dispute. 

1 1 Une querelle precipitee allume le feu, 

Et une dispute irreflechie fait couler le sang. 

12 Si tu souffles sur une etincelle, elle s'embrase; 
I Si tu craches dessus, elle s'eteint : 

Les deux choses sortent de ta bouche. 

— 13 Maudis le rapporteur et Phomme a double langue, 
Car il est funeste a beaucoup qui vivaient en paix. 

14 La langue calomniatrice en a precipite un grand nombre, 
\ Et les a chasses de pays en pays; 

Elle a renverse des villes fortes, 

Et jete par terre les palais des grands. 

1 5 La langue calomniatrice a chass6 de la maison des femmes vaillantcs, 
Et les a depouillees du fruit de leurs travaux. 

16 Qui lui prete Foreille ne trouvera plus le repos, 
Et il n'aura plus de paix dans sa demeure. 



1 



26. La Vulg. ajoute apres le xer membre : 
qui place une pierre dtvant son prochain s*y 
heurtera. .■--'■ 

XXVIII, 5. La. Vul* ajoutc apres le t« 

1 .~ . ~M Jl J T- A T\i »_• A f 



10. En latin le dernier membre fait deTaut. 
ti. La Vulg. ajoute *et la- langue gut rata 
un faux timoignage cause la mort, 

14. La Vulg. ajoute : elle a ditruit les armies 



membre ; a U demands £ Diem 1$ pardon, \ despeupleset dtspgrt* des natta** pwuanfa 
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Chap. XXVIII, 17. 



I/ECCL&SIASTIQUE. 



Chap. XXIX, n. 



17 
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Le coup de verge fait une meurtrissure, 
Le coup de langue brise les os. 
s Beaucoup ont peri par le tranchant de l'epee; 
Bien plus nombreux ceux que la langue a tues. 
Heureux celui qui est a Tabri de ses coups, 
Qui n'est pas livre a sa fureur, 
Qui n 5 a pas traine son joug, 
Et qui n ? a pas ete lie de ses chaines ! 
Car son joug est un joug de fer, 
Et ses chaines sont des chaines d'airain. 
La mort qu'elle donne est une mort affreuse, 
Et l'Hades vaut mieux qu'elle. 
Elle n'aura pas d'empire sur les hommes pieux, 
Et ils ne seront pas brules par sa flamme. 
Ceux qui abandonnent le Seigneur y toraberont; 
Et elle les consumera sans s'eteindre; 
Entoure done ton domaine d'une haie d'epines: 
Lie dans un sac ton or et ton argent, 
Et fais une balance et des poids pour tes discours, 
Une porte et un verrou pour ta bouche. 
Prends garde a ne pas faillir par la langue, 
De peur que tu ne tombes sous les yeux de celui qui tc guette. 

CHAP. XXIX. — /y-Jfer [vers, r — 13] el se porter caution [14—20! sent des 
auvres de misericarde. Vivre pauvre chezsoi vaut mieux que de se /aire hther- 
$er chez les autres [21 — 28]. 
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Celui qui pratique la misericorde prete u son prochain, 

Et celui qui le soutientde sa main observe les commandements. 

Prete a ton prochain quand il est dans le besoin, 

Et a ton tour rends au prochain, le temps venu, ce qifil t'a />r?U. 

Tiens ta parole, et agis loyalement avee Iui, " 

Et tu trouveras en tout temps ce qui t ? est hecessaire. 

Beaucoup regardent comme une trouvaille ce qu'on leur a prete , 

Et causent de Fennui a ceux qui leur sont venus en aide. 

Jusqu'a ce qu'on ait recu on baise la main du prochain, 

Dune voix humble on vante ses richesses; 

Mais quand vient le moment de rendre, on prend des delais. 

On exprime tout son chagrin et on accuse la durete des temps. 

Si Ton peut payer, le preteur recevra la moitie a peine, 

Et croira faire une trouvaille. 

Si on ne le peut pas, on le frustre de son argent, 

Et celui-ci sans le vouloir se fait de son oblige un ennemi 

Qui le paie en maledictions et en injures, 

Et qui, au lieu de l'honneur, ne lui rend que Toutrage. 

Beaucoup se refusent a prater a cause de la malice des hommes; 

Ils craignent de perdre inutilement leur argent. 

Pourtant sois indulgent a l'egard du malheureux, 

Et ne lui«fais pas attendre ton aumone. 

Assiste le pauvre a cause du commandement divitt, 

Et a cause de sa detresse ne !e renvoie pas les mains vides. 

Consens a perdre ton argent en favour de ton frere et de ton ami, 

Et ne le laisse pas se rouiller sans profit sous une pierre. 

Amasse ton tresor pour en user selon les preceptes du Tres-Haut, 

Et phis que Tor il te profitera. 



aa. Vulg.: sa dnrie ne strata* tongue; mats 
cut sera mattresse des votes des tnjustes.et Us 
jus tes ne seront pas consmntspar sa fiammt. 

nU Vulg. ajoute:£/ et/e stlanccra sur 
**x comwenn horn, et elle les dicktrera comme 
untpantkirt. , . 

-4^5- En latin : entoure deputes tes creHles, 



ueeoutepas la langue m4ckante % et fais pour 
ta bouehe une porte et des vetivus. Fais /en- 
tire ton or et ton argent \ et fais pour tes paro- 
les une oatahee, et four ta hncke un juste 
yretn, 

96. La Vulg. ajtute :et orit ta chute nesoit 
incurable et mortette. : 
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Chap. XXIX, 12. 



L'ECCLtiSIASTIQUE. 



Chap. XXX, 7. 



12 Enferme dans tes appartements F argent pour tes aumones, 
Et elles te delivreront de tout malheur. 

13 Mieux quun fort bouciier, mieux qu'une lance poissante, 
Elles combattront pour toi en face de rennemi. 

14 L'homme bon se porte caution pour son prochain, 
Et celui-la seul l'abandonne, qui a perdu toute honte. 

15 N'oublie pas les bontes de celui qui a repondu, 
Car fl a engage sa vie pour toi. 

16 Le pecheur fait perdre tous ses biens a son repondant, 
Et le coeur ingrat abandonne son sauveur. 

17 Une caution donnee a entraine la perte de beaucoup d'heureux, 
Et les a ballottes comme les vagues de la mer. 

iS Elle a fait bannir des hommes puissants, 

Et ils ont erre parmi les nations 6trangeres. 

19 Le pecheur est prompt a se rendre caution, 

Et celui qui poursuit le gain eprouvera la rigueur dcs jugements. 

20 Assiste ton prochain selon ton pouvoir, 

Et prends garde de tomber toi-meme dans le malheur. 

21 i La premiere chose pour vivre, c'est l'eau et le pain, 

Le vetement et une maison pour couvrir la nudite. 

22 Mie'ix vaut la vie du pauvre sous un toit de planches, 
Qu 2 des mets somptueux dans une maison etrangere. 

23 Que tu aies peu ou beaucoup, sois content, 

[Et ui ne t'entendras pas reprocher d'etre un etranger]. 

24 Cest une triste vie que d'aller de maison en maison: 

La ou Ton est recu comme etranger, on n'ose pas ouvrir la bouche. 

25 Tu donneras a ton h6te a manger et a boire, sans qu'il t'en sachc gre, 
Et tu entendras encore par-dessus des paroles ameres. 

26 *' Arrive, etranger, prepare la tabic, 

Et si tu as quelque chose, donne-moi a manger. 

27 Va-t'en, etranger, loin de cette magnificence; 

J'ai mon frere a recevoir, j'ai besoin de ma maison/' 

28 , II est dur, pour quelquun qui a du sens, 

De s'entcndre reprocher i'hospitalite et d'etre injurie par son debitcur. 

CHAP. XXX. — FermeUdans P education des en/ants [vers. 1 — 13]. Bonheur que 
donne lasantt [14 — 20]. La tristesse tt ses tffets pernitieux\2\ — 24"]. 

30 Celui qui aime son fils lui fait sou vent sentir la verge, 

Afin d f avoir de la joie le reste de sa vie. 

2 Celui qui eleve bjen son fils.retirera de lui des avantages, 
Et il se glorifiera de lui devant ses connaissances. 

3 Celui qui instruit son fils rendra son ennemi jaloux, 
Et il se rejouira de lui devant ses amis. 

4 Son pere vient-il a raourir? Cost comme s*il n'etait pas mort, 
Car il laisse apres lui quelqu'un qui lui ressemble. 

5 Pendant sa vie il le voit et se rejouit, 

Et a sa mort, il n ? est point afflige. % 

6 II laisse quelquun pour defendre sa maison, 

Et pour temoigner de la reconnaissance a ses amis. 

7 Celui qui gate son fils bandera ses blessures, 

Et a chacun de ses cris ses entrailles seront emues. 



XXIX, 12. La Vulg. traduit lc i« mem- 
bre : enferme laumdne dans te seitt du pau* 

V7t» 

16. Dans la Vulg., ce verset est precede et 
suivi d'additioo* qui ne font qu'uue double tra- 
duction et des varianres,du ^rec. 

u»U ic mem bre est ainci rendu dans la 
Vujg.: Upieheur qui transgresse tes common- 
wkmtmtt du Seigneur s* engager* dans de man- 
veuses cautions. 



XXX, 1. La Vulg. ajoute : et de ne />&'** 
f rapper ft, t* porte de ses yoisim, pour y cher- 
cher assistance et consolation. 

5. La Vulg. ajoute, et il na Pas <i rougir en 
face de ses eunentis. 

7. Qui gAte, en gr, ntpt\frvx* tv t litt qui r»* 

fralckit tout an tour. Le traducteur latin a di- 

vise le mot wcpt^rvytM', <* Q u * rcnc * * e xCr inembre 

peu intelligible : 2 cause des Ames de ses/Ut* 

U bandera ses fyUssures. 
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Chap. XXXI, 3. 
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Le cheval indompte devient intraitable : 
Ainsi le fils abandonne a lui-meme devient inconsidere. 
1 Caresse ton enfant, et il te fera trembler; 
Joue avec lui, et il te contristera. 

Ne ris pas avec lui, de peur que tu naies a t affiiger avec lui- 
Et a la fin tu grinceras des dents. 
Ne lui donne pas toute liberte dans sa jeunesse, 
Et ne ferme pas les yeux sur ses folies. 
Fais plier sa tete pendant sa jeunesse, 
Et ne lui menage pas les coups parce que cest un enfant. 
De peur qu'il ne devienne opiniatre et ne t ? obeisse.plus, 
[Et que tu n'aies la doaleur au coeur.] 
Corrige ton fils, et fais-le travailler, 
De peur qu ? il ne trebuche par ta honteuse feiblesse. 

Mieux vaut un pauvre sain et vigoureux, 

Qu'un riche flagelie dans son corps par )a maladie. 
m La sante et la bonne complexion valent mieux que tout Tor 

Et un corps vigoureux est preferable a une immense fortune. 

11 n y a pas de nchesse preferable a la sante du corps 

Lomme il n V a pas de joie meiiieure que la joie du ccetir. 
v Mieux vaut la mort qu'une vie d'amertume, 

Et l'eternel repos qu'une souffrance continuellc. 

Des mets exquis offerts a une bouche fermee 

Sont comme les offrandcs d'aliments qu'on met sur une tombe. 

Que sert 1 offrande a une idole? 

Elle ne la mangera pas et n'en sentira pas Fodeur : 

Ainsi en est-il de Thomme que Dieu poursuit par la maladie : 

U voit de ses yeux, et il soupire, 

Comme soupife Tennuque qui tient une vierge dans ses bras. 
* X'abandonne pas ton ame a la tristesse, 

Et ne te tourmente pas toi-meme par d'inquietes reflexions. 

La joie au cteur est la vie de lTiomme, 

Et l'allegresse de ttiomme est pour lui longueur de jours. 

Aime ton ame et console ton cceur, 

Et chasse de toi la tristesse. 

L'emportement et la colere abregent les jours, 

Et les soucis amenent la vieillesse avant le temps. 

Lc coeur genereux et bon prend soin des mets qui foment sa nourriture. 

rveS A r* X ^} 1 l n n P' • CX ^ 1V] * T De la ^kerche des biens temper* 
ners. 1 — iij. De la btens^anee a table et de la temper ame [12 — 31]. 

, Veiller pour s'enrichir, crest se consumer les chairs, 
ht le souci de la richesse enleve le sommeil. 
In souci perpetuel empeche de dormir, 
Comme dans une maladie grave le sommeil s'cn va. 

Le riche travaille pour amasser des richesses, 
jEt quand il se repose, il peut rassasier ses plus somptueux desirs. 



delaTant) m ° rCCau est intitui * danii le grec : 

15. La mnti, etc Lc latin entend ce i« mcm . 

J*Ju\ "VfT ?oral : la sanii de t'dme, 

to: // \ H f et ( e J '*>*"'«, **«* mieux que 
tout I or et tout l* argent. 

qui porte la feme de son iniquity 

un tr/sor ineputsable de sainteU. 
J^" 8 / 1 ; 'Ate pitU de ton ame, et rends- 
saiXf?^ \ B"*; ne*«Ue ton ca>nr dans la 
wnteti, et chasse loin de toi In tristesse, car 



la tristesse en a tue* un grand tic mbre.ei elle 
ft omre aucun wantage. 

Dans louden man user it grec qui a servi de 
type a tous les autres, il s'est produit apres le 
vers. 24, un deplacement de quelques feuillets 
qui trouble ^arrangement primittf du Hvre^ 
Ain« fa section comprenant chap, xxx, 25- 
xxxui, i3* f qui ne devait venfr qu'apres xxxvi 
16a, vient imm^diatement apres chap, xxx, 24.' 
Nous nous conforraons a I'ordre sum par les 
traducteurs latin, syriaque et arabe, qui ont 
conserve la disposition primitive. 
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Chap. XXXI, 4. L'ECCLfeSIASTIQUE. Chap. XXXI, 25. 

4 Le pauvre travaille, sans avoir de quoi vivre, 
Et quand il se repose, il manque de tout. 

5 Celui qui aime For ne sera pas sans peche, 

Comme celui qui poursuit les choses corruptibles les aura en abondance. 

6 Beaucoup ont ete livres a ia mine a cause de Tor, 
Et leur perte etait devant eux. 

7 «* L'or est un bois de scandale pour ceux qui lui sacrifient; 

Tout insense y sera pris. 
S Heureux le riche qui sera trouve sans tache, 

Et qui n'a pas couru apres Tor ! 
9 Qui est-il, pour que nous ie proclamions heureux ? 

Car il a fait une chose merveilleuse parmi son peuple^ 

10 Quel est celui oui a ete eprouve par l'or et trouve sans reproche? 
v Que cette epreuve lui soit un sujet de gloire ! 

Qui a pu violer la loi et ne Ta pas violee, 
Faire le mal et ne l'a pas fait ? 

1 1 C'est pourquoi sa fortune est affermie, 
Et Fossemblee publiera ses bienfaits. 

1 2 As-tu pris place a une tabte bien servie, 
N'ouvre pas la bouche devant elle, 

Et ne dis pas : *' Yoici bien des mets. " 

13 N'oublie pas que Toeil envieux est chose mauvaise; 
"" Y a-t-il creature plus mauvaise que Yceil tnvieux* 

Aussi pleure-t-il de tout le visage. 

14 Ou il regarde, n'Stends pas la main, 

Et ne te heurte pas avec lui dans le plat. 

15 Juge des desirs du prochain d'apres les tiens, 
Et agis en toutes choses avec reflexion. 

16 Mange comme il convient a un hommj de ce qui est devant toi, 

Et ne mache pas avec bruit, de peur que tu n inspires de la repugnance. 

17 Cesse le premier par bonne education, 

Et ne te montre pas insatiable de peur de scandaliser. 

18 Si tu es assis en nombreuse compagnie, ' 
N'&ends pas la main avant les autres. 

19 Peu de chose suffit a un homme bien eleve, 
Et sur sa couche il respire librement. 

20 Le sommeil salutaire est pour l'estomac sobre* 
On se leve matin et on a Tesprit dispos. 

Des insomnies, des vomisseraents penibtes> 
Et la colique sont pour Thomme intemperant. 

2 1 Si l'exces du manger t'incommode, 

Leve-toi, promene-toi au large, et tu seras soulage. 

22 Ecoute-moi, mon fils, et ne me meprise pas, 

Et a la fin tu eprouveras la virile de mes paroles : 
Dans toutes tes actions, sois diligent, 
Et aucune maladie ne te surviendra. 

23 Des levrcs nombreuses benissent celui qui donne liberalement a manger, 
Et le ttmoignage rendu a sa gSnerositd est vrai. 

24 Toute la ville murmure contre celui qui lesine en donnant a manger, 
Et le temoignage rendu a son avarice est exact. 

25 Ne fais pas le brave avec le vin, 

Car le vin a fait perir un grand nombre d'hommes. 



XXXI, 7. La Vulg. ajoutc apres le i« r mem- ! 15. Le a« membre manque en latin. 



bre : Malheur a ceux qui le poursuivent, \ 18. La Vulg., ajoute : et ne sois pas le premier 



8. La Vulg. ajoute : et n'a pas mis son espoir | a demander d boire. 
dans Vargent et Us trisors. \ 19. Apres le a* membre, la Vulg. ajoute ; et in 



14. En latin : Lorsqttil regards n % i tends pas 
la main le premier \ de peur que, dishonori 
par ta convert ise t tu n*aies a rougir; ne t' em- 
press*. Pas (ou bien : ne te gorge pas de nturri- 
ture) pendant iefestin. 



ne ressens aucune douleur* 

20. En iatin, les deux deroiers membres du 
verset grec precedent tes deux premiers. 

31. La Vulg. ajoute : et tu ne VaiUreras p*$ 
de maladie. 
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Chap. XXXI, 26. 
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27 



L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XXXII, 12. 



zS 



29 



jo 
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La fournaise eprouve racier quand on le trempe* 

De meme le vin eprouve les coeurs quand les orgueiileux se querellent 

Le vm est comme la vie pour 1'hommc, h«« c "cu., 

Si tu le bois dans sa juste mesure. 

Quelle vie a celui qui manque de vin ? 

Et certes le vin a ete fait pour rejouir les hommes. 

Allegresse du coeur et joie de l ? ame, 

Tei est le vin pris a temps dans une juste mesure. 

Amertume de Tame est le vin bu avec exces 

Alors qu'on est excite et quon se debat contre iui. 

L ivresse echauffe la fureur de Hnsense et le fait tomber duns le mat- 

Elle dimtnue les forces et amene des blessures. 

Dans un festin, ne fais pas de reproches au prochain, 

Et ne le traite avec mepris pendant qirii s'abandonne a la 

>.e lui adresse pas de paroles iujurieuses, 

Et ne le presse pas en Iui redemandant quelque chose 



joie: 



CI !J£' P™, [ f n F- ^"l -. **** * Server dans les feslins [suite, 
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On t"a etabli roi du festin? Xo t eleve pas; - 

Sois au milieu des convives comme Tun d'eux. 

Prends soin d'eux, et ensuite assieds-toi 

Quand tu auras rempii les devoirs de ta charge, prends place, 

Ann de te rejouir a cause d'eux, 

Et, pour la belle ordonnance du banquet, recevoir la couronne. 

Parle, vieulard, avec justesse et doctrine, car cela te convicnt 

Mais sans faire obstacle a la musique. 

Lorsq^on ecoute la musique, ne te repands pas en paroles, 

Et n etaie pas ta sagesse a contre-temps. 

Un sceau d'escarboucle enchasse dans Tor, 

Tel est un concert harmonieux dans un banquet. 

Ln sceau d'emeraude dans une garniture d'or, 

Telle est une douce melodie accompagnant un vin agreable. 

Parle, jeune homme, s'il v a utilite pour toi; 

A peine deux fois, si 1'onVinterroge. 

Abrege ton discours, beaucoup de choses en peu de mots- 

bois comme un homme qui a la science et qui sait se taire. 

Au milieu des grands, ne te fais pas leur e^al, 

Et ou ll y a des vieillards, sois sobre de paroles. 

Avant le tonnerre i'eclair brille : 

Ainsi devant le jeune homme modeste marche la g race 

LTieure venue, leve-toi de table sans tarder; 

Cours a ta maison et ne sois pas insouciant. 

La divertis-toi, fais tes fantaisies, 

Toutefois sans pecher par des discours insolents. 



29. U latin paraphrase, ou plutot traduit 
deux fois ce verset. 

titrV^nL 1, Fl'S* m0! ; ccau «« precede d'un 
Utre : Des Presidents, les symposiarques des 

arekitnchnu de I'Evangile (Jean, »\ 8). 

2. La couronne, Chd les Grecs et les Ro- 
KU°?~ I™ Mnvivw Ponaient des conronnes 
ie> jmfs des demiers temps. Ici, la couronne est 



donnee au seul president par honneur et par 
reconnaissance. — La Vulg. ajoute let dobtenir 
la reconnaissance des invites/ ou bien : et de 
montrerque tu miritais ditrc Hn. 

6. La Vulg. ajoute : icout* en silence, et ta 
retenue te conciiiera ta favour. 

7-8. En latin : jeune homme, parte a peine 
dans tapropre cause; si tu es inter rogi deux 
jots, que ta reponse soit un abre'ge'. En beau- 
coup de choses, fais comme si tu ignorais, et 
ecoute en silence, cherchant a apprendre. 

10. La Vul$. traduit deux fois le a« membrc. 
On peut exphquer ainsi la premiere de ces tra- 
ductions : et devant la rongeur marche la 
favour. 
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Chap. XXXII, 



U. 



L'ECCLliSIASTIQUE. 



Chap. XXXIII, 12. 



s 



21 



22 



23 



13 Et apres tout cela benis le Seigneur qui t'a cree, 
Et qui te comble de tous ses biens. 

14 Ceiui qui craint le Seigneur recoit rinstruction, 

Et ceux qui le cherchent avec empressement trouveront sa faveur. 

1 5 Celui qui cherche la loi y trouvera son rassasiement; 
Mais pour V hypocrite eile sera une occasion de chute. 

16 Ceux qui craignent le Seigneur trouveront le jugement vrai, 
Et ils feront brilier, comme un flambeau, de justes sentences. 

17 Le pecheur decline la correction, 
Et il trouve des excuses a son gre. 

18 L'homme intelligent ne meprise pas l'avis d ? un etranger, - 
Mais Torgtieilleux n'est arrete par aucune crainte, 

Et apres avoir agi, il ne sait plus que faire, 
[Et ainsi il est convaincu de folic] 

19 Ne fais rien sans reflexion, 

Et apres Taction tu n'auras pas a te repentir. 

20 Ne va pas sur un chemin degrade, 
Et tu ne te heurteras pas aux pierres. 
Ne te Hq pas a un chemin qui n'offre aucun obstacle, 
Et sois sur tes gardes vis-a-vis de tes enfants. 
Dans tout ce que tu fais, aie confiance en ton ame, 
Car cela aussi est observation des commandements. 
Celui qui a confiance en la loi est attentif a ses preceptes, 
Et celui qui se contie au Seigneur ne souffrira aucun dommage. 

CHAP. XXXIII [en gr. XXXVI]; 1 — 19. — La crainte de Dim [vers. 1—6 J. 
Intgaiite des conditions [7—15]. L 'autew se filicite de son recueil de sentences 
et invite tous .^s hotnmes a Vkouter [16 — -19]. 

33 A celui qui craint le Seigneur le malheur ne surviendra pas; 

Mais s'il est eprouve, le Seigneur le delivrera. 
2 L'homme sage ne hait pas la loi, 

Mais celui qui use d'hypocrisie vis-iUvis d'elle est comme un vaisseau pendant la 
lempete. 

I L'homme intelligent a confiance dans la loi, 

Et pour lui la loi est digne de foi comme l'oracle de 11 rim. 

4 Prepare ton discours, et ainsi tu seras ecoute; 
R assemble ton savoir, et reponds. 

5 L'interieur de Pinsense est comme une roue de chariot, 
Et sa pensee comme un essieu qui tourne. 

6 L'etalon est Pimage de Pami moqueur : 
II hennit sous tout cavalier. 

7 Pourquoi un jour Pemporte-t-il sur un autre jour, 

Puisque la lumiere de tous les jours de Pannee vient du soleil ? 

8 C'est la sagesse du Seigneur qui a &abli entrc eux des distinctions, 
Qui a institue des temps divers et des jours de fcte. 

9 Parmi les jours, il y en a qu'il a eleves et sanctifies, 
Et il y en a qu'il a mis parmi les jours ordinaires. 

w Ainsi tous les hommes viennent de la poussiere, 

De la terre dont Adam a ete forme. t m 

I I Mais c'est avec une grande sagesse que le Seigneur les a distingues, 
Et les a fait marcher dans des voies differentes. 

12 1 1 a beni les uns et les a Aleves; 

II a sanctifie les autres et les a approches de lui; 



2U Vulff. Et ne t' engage fas datis une vote 
pSnibU'iTt peur de mettre devant ton Ante une 
pUrrt d ' ackoppement. Et garde-ioi de testis, 
ft fais attention aux personnes de ta maison. 

XXXIll, 3. Eo latm les mots, comme V in- 
terrogation deVUrim^ sont re*unis au vcrset 



suivant, ce qui contribue a le rendre a pen prfe 
inintelligible. 

8. Apres le x«" membre la Vulg. . ajoute 
quandit tut fait le soleil gut observe W jaf*> 
et apres le tP ; et dans ees temps on a ci Him 
des fites a tipoque marquie. 
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Chap. XXX g ftl, I3 . UECCLESIASTIQUE. Chap. XXX III, 27. 

D'autres,l?|es a maudits et abaisses, "" ~ 

Et les a precipites de ia place qu'ils occupaient 

Comme 1 argile est dans la main du potier, 

Et qu il en dispose selon son bon plaisir 

Ainsi les homines sont dans Ia main de celui qui les a fails 

Et ll leur donne selon son jugement. 

En face du mal est le bien, en face de la mort la vie • 

Ainsi en face du juste est le pecheur. 

Considere de meme toutes les ueuvres du Tres-Haut • 

Elles sont deux a deux, Tune opposee a i'autre. 

IZi^ ' T6nt t l - de . rnier ' J ?ai consacrt mes veilles a la sa^esse 

P.r 1 ^ L^ T W*®* les »«« a P^ >* vendangf; ' 
Par la benediction du Sei^eur j'ai pris les devants g 

ht comme le vendangeur j'ai remplt le pressoir 
Reconnaissez que je n'ai pas travaille pour moi'seul 
Mais pour tous ceux qui recherchent la saeesse 
Ecoutez-moi done, chefs du peuple; 
Presidents de l'assemblee, pretez-moi I'oreiile. 



QUATRIEME PARTIE. 
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REGLES DE PRUDENCE ET DE JUSTICE. LE SEIGNEUR 

ET SON PEUPLE. [Ch. XXXIII, i 9 _ XXXVI, i 7 
En grec XXX, 28 _ XXXIII, 1 r et XXXVI, r _ r6 ]. 

mi L vtrs. 19—24). Comment tl faut trailer les exclaves [25 — 31]. 
Ni a ton tils ni d ton epouse, ni a ton frere ni a ton ami 
Ne donne pouvoir sur toi durant ta vie 
Et n abandonne pas tes biens a un autre, 

ac t ahenc toi-meme a aucune chair. 

tar 1 vaut mieux que tes enfants te demandent, 

fct n imprime aucune tache a ta rcnommee. 

Uuand viendra la fin des jours de ta vie 

Kt le moment de mourir, distribue ton heritage. 

A Pane le fourrage, le baton et la charee: 

A 1 esclave le pain, la correction et le travail. 

tais traveller ton esclave, et tu seras en repos; 

Laisse-iiu les mains libres, et il cherchera la Uberte 

U joug et la laniere font plier le cou; 

A 1 esclave mechant la torture et la douleur 

Envoie.le au travail, afia qu'il ne reste pas oisif, 

tar 1 oisivete enseigne beaucoup de maL 



<3. Qu'il en dispose; Im., que tontes ses 

Iaa- °> • av VY> d , a «tresmanuscriis portent, 
»Aaout avro, fu'ii la moult. Le latin traduit 
iuccessivement les deux lecons. 

de^nJtl'f* - * '»'»</»" * «*cmh< chair, 
ZSS^Zi "1 ^ l *P l " rt w»- En latin 
^ceTi^d "Mre changer {de sentiment) 



*4-3 *• Ce morceau 
*« Esclave s. 



porte en grec le titre 



v.?& . v/i l . ? era v brc c *< a "»*i «ndu dans la 
Vulg.. //(I esdave) *«r travaiilera que si on le 
ckdtie, et n'aspire quau repos. 

36. U Vulg. ajoute apres le xer membre: 
clave avaux asstdus assoupiissent urn «. 
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Chap. XXXIII, 28. L'ECCLfiSIASTIQUE. Chap. XXXIV, 16. 

28 Mets-le a Pouvrage, c J est ce qui lui convient, 
Et s'il n'obeit pas, serre-lui les entraves; 
Mais ne depasse la mesure envers personne, 
Et ne fais rien de contraire a la justice. 

29 Si tu as un escb.ve, qu'il soit comme toi-meme. 
Car tr Fas acquis avec du sang. 

30 Si tu «.s un esclave, prends soin de lui comme d*un frere, 
Et ainsl tu I'afejcheras a ton ame. 

31 Si tu le maltraitas et qu'il prenne la fuite, 
Sur quel chemin iras-tu le chercher? 

CHAP. XXXIV [en gr. XXXIJ. — Vanity des sondes en general [vers. 1 — 8]. 
V experience rend sage etddivre des dangers, Dieu tflant le protecteur de ceux qui 
le craignent [9 — 17]. ye pas offrir a Dieu des biens injustement acquis 
[18-26] 

3-4^ L'insense se livre a des esperances vaines et trompeuses, 
Et les songes excitent i'attente des sots. 

2 C'est vouloir saisir une ombre et atteindre le vent. 
Que de s r arreter a des songes. 

3 Une chose d'apres une autre, voila ce qu* on voit en souge; 
C'est comme Fimage d'un homme en face de son visage. 

4 ^D'une source impure, que peut-il sortir de pur? 

Du mensonge, que peut-il sortir de vrai? 

5 La divination, les augures et les songes sont choses vaines. 

Et le coeur, comme celui d'une femme enceinte, y est le jouet de I'imagination, 
A moins qu'ils ne soient envoyes par le Tres-Haut dans une visite, 
X'y fais aucune attention. 

7 Car les songes ont egare beaucoup d'hommes, 

Et ceux qui appuyaient sur eux leurs esperances ont ete f rust res. 

8 Mais la loi s'accomplit sans mensonge, 

Comme se realise toute sage parole sortie d r une bouche fidele. 

9 L'homme instruit Fait beaucoup de choses, 

"" Et Thomme de grende experience parle sagement. 

10 Celui qui n'a pas ete eprouve sait peu de choses, 

Et celui qui a voyage possede une grande prudence. 

1 1 J'ai vu beaucoup de choses dans mes voyages, 
_ Et ma science est plus grande que mes paroles. 

1 2 Souvent j'ai ete en danger de mort, 

Et j ? ai ete sauve grace a cette experience. 

1 3 L'esprit de ceux qui craignent le Seigneuf vivra, 
Car leur esperance est en celui qui^p-sauve. 

14 Celui qui craint le Seigneu/ n'a peur de rien et ne tremble pas, 
Car Dieu est son esperance. 

1 5 Heureuse Tame de celui qui craint le Seigneur ! 
Sur qui s'appuie-t-elle et qui est son soutien ? 

16 Les yeux du Seigneur sont sur ceux qui raiment; 

II est un protecteur puissant, un inebranlable appui, 

Un abri contre le vent d'Orient, un ombrage centre les feux du midi, 

Une garde contre l'achoppement, un secours contre la chute; 

29-30. Vulg. (31) : si tu as un exclave JiMle, \ 10. La Vulg. Ie trad u it deux fois : Celui qui 
qu'tlte soit comme ton dme, toi-meme: traite- ' n'a pas Ui iprouvi sait peu de choses; tuais 
le co turns ton frire % car tu I* as acquis avec le celui qui s'est trouvi en beaucoup d'affaires 
sang de ton Ame. j multiplie la malice. Celui qui n'apas Hi iprou- 

31. Ce verset est paraphrase^ dans le latin. [ */» V" *"**/'/ ? Ctitti P" a *** t**mpt abc * 

vwT«y £ tw \± 1 \ dera en uuchancete* 

XXXIV, 6 Reserve coramandee par lasain- . lJm Vivra ^ en ^ farrax. Le traducteur la- 



te Ecriture elle-meme, qui relate plusieurs son 
ges envoyes de Dieu, par ex. Gen. xxviii. 12, 
xxxvii, 6, etc. 

9. La Vulg. ajoute en te"te du verset : Celui 
qui n'a pas M iproitvi, que sait-il f emprunte 
au verset suivant. 



tin a lu ftnf<rtT€u, sera recherche* t 1'objet ties 
soins de la part de Dieu (7). La Vulg. ajoute : 
et il sera bent pour avoir eu igard a lui (a 
Dieu); ou bien, au jour ou Dieu le regarde- 
ra t le visitera; — et apres le ae tnembre : et 
les yeux de Dieu sont sur ceux qui raiment. 
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Chap. XXXIV, 17. UECCLKSIASTIQUE. Chap. XXXV, 13. 



17 



iS 



II eleve Tame, ii illumine les yeux. 
II donne sante, vie et benediction. 



10 



C est une offrande derisoire que celle d'un bien mai acquis, 

Et les derisions des pecheurs ne sauraient etre agreables a Dieu. 

Le lres-Haut nagree pas ies offrandes des impies, 

fct ce n'est pas pour le grand nombre des victimes qu J il pardonne les peehes. 
20 II mimole un his sous les yeux de son pere, 

Celui qui offre un sacrifice pris sur le bien des pauvres- 
2! Le pain des malheureux est la vie des pauvres; 

Celui qui les en prive est un meurtrier. 

22 11 donne la mort a son prochain celui qui lui ote sa subsistancc- * 

1 verse le sang celui qui prive le mercenaire de son salairc. 

23 L un batit et I'autre detruit : 
Oiren retirent-ils, sinon de la peine? 

24 I-"un prie et Tautre maudit : 

Duquel des deux Dieu ecouterart-ii la voix 5 

25 Celui qui se lave apres le contact d'un mort et qui le touchc de nouveaii. 4 
Ouegagne-Mlas'etrelavt? \ 

26 Ainsi l'homme qui jeune pour ses peehes, 
S'il va les commettre encore, 

(Jui entendra sa priere, 

Et que lui servira son humiliation ? 

CHAP. XXXV [en gr. XXXII]. - Des sacrifices, [vers. 1 - 10]. Dieu exauce la 
pnere des pauvres ct punit Ics ccurs sans pi M. [ir - 17J. // exercera sav£. 

f/eTlS - 'i 9J. ***** ° r " HeilleSt ^ * J dra J***™ « mtorktr* a son ™- 

35 Observer la loi, cest faire de nombreuses offrandes 

, L?< ° ff ™ Un Sil ^?- pacifique que de s'attacher aux commandements. 
2 Rendre graces, e'est laire une offrande de fteur de farine 

hi pratiquer la misericorde, e'est offrir un sacrifice de loiianee. 
j Co qui plait au Seigneur, e'est qu'on s'eloigne du mat: 

C e qui obtient son pardon, cest la fuite de l'injustice. >T ^ 

4 lotirtant ne te presente pas devant le Seigneur les mains vides, 

- t ?V out ? C ^ ? ffrandes doivei * etre faites a cause du precepte divin 
y \. otirande du juste engraisse l'autel, 

Et sa suave odeur s'eleve devant le Seigneur. 
b v ^? crifice de l'homme juste est agrcable, 

ht Dieu en conservera le souvenir. 
7 Glorifie le Seigneur d ? un aeur liberal, 
} Et ne retranche rien aux premices de tes mains, 
fc Dans toutes tes offrandes, que la joic brillc sur ton visage, 

kt tonsacre tes dimes avec aiiegresse. 
9 Donne au Seigneur selon ce qu'il t'a donne, 

Donne d\\n aeur liberal selon ce que tes mains ont acquis. 
10 ear le Seigneur paie de retour, 

Kt te rendra sept fois autant. 

Ne cherche pas a corrompre le Seigneur par des dons, car il ne les reeevrait pas, 
Kt ne t'appuic pas sur une offrande in juste. P * 

\m le Seigneur est un juge, 
Kt il n'a point egard au rang des personnes. 

2 ^ . acce P tioQ d e personne au detriment du pauvre 

tt -.1 ecoute la priere de ropprimd. 
'3 H ne dedaigne pas la supplication de rorpholin, 

M la veuve qui repand sa plaintc devant lui. 



n 
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Chap. XXXV, 14. 



UECCLESIASTIOUE. 



Chap. XXXVI, 14. 



14 Les larmes de la veuve ne coulent-eiles pas sur ses joues. 
Et son cri n'eclate-t-il pas sur celui qui les fait verser? 

15 Celui qui honore Dieu de la maniere qui lui plait sera bien accueilli, 
Et sa priere monte jusqu'aux nues. 

16 La priere de I'opprime penetrera les nues; 

II ne sera pas console qu'elle ne soit arrivee/«^//\/ Dieu: 
II ne cessera pas que le Tres-Haut ne l'ait regarde, 
Et le Seigneur jugera selon requite et rendra justice. 

17 Le Seigneur ne fera pas attendre, 

II iraura plus de patience a l'egard des oppresseurs, 

Jusqu a ce qu'il ait brise les reins de ces hommes sans pitie; 

II tirera vengeance des nations, 

Jusqu'a ce qu'il ait aneanti la troupe des blaspheraateurs 

Et mis en pieces les sceptres des impies; 

18 Jusqu'a ce qu'il ait rendu a rhomme selon ses actes, 

Et rhnuHert les oeuvres des hommes selon leurs pensees; 

Jusqu'a ce qu'il prenne en main la cause de son peuple / 

Et qu'il le rejouisse par sa misericorde. 

19 L# misericorde est la bien- venue au temps de I'oppression d'Israel, 
Corame les nuees chargees de pluie au temps de la secheresse. 

CHAP. XXXVI. 1 - 17 [en gr. XXXIII, 1 — n ; XXXVI, 16b — 22]. - Pnhe 
pour la dttivrance a "Israel et sa reunion dans lepays de ses percs. 

36 &y& Pttw <* e nous, souver-ain Seigneur, Dieu de Funivers; 
Abaissez sur nous vos regards. 

2 Et repandez votre terreur sur toutes les nations. 

3 Levez votre main contre les peuples etrangers, 
Et qu'ils sentent votre puissance. 

4 De memo que vous avez montre devant eux votre saintete en punissant nos fautes, 
Ainsi faites paraitre votre grandeur a nos yeux en chatiant nos oppresseurs. 

5 Et qu'ils apprennent, comme nous Tavons appris nous-memes, 
Qu'il n'y a pas d'autre Dieu que vous, Seigneur. 

6 Renouvelez les prodiges, reproduisez les merveilles, ' 
Glorifiez votre main et votre bras droit. 

7 Excitez votre courroux. et repandez votre colere; 
Detruisez Fadversaire et aneantissez Tennemi. 

8 Hatez le temps et sou venez- vous du sf rment, 
Et qu'on celebre vos hauts faits. 

9 Que votre colere lance la foudre et devore celui qui tenterait d'echapper, 
Et que ceux qui maltraitent votre peuple trouvejeur perte. 
Brisez les tetes des chefs des ennemis, * 
Qui disent : " II ay a cnic nous ! " 
Rassemblez toutes les tnbus de Jacob, 

Et rendez-leur l'herttage qu'ils avaient au commencement. 

12 Seigneur, ayez pitie de votre peuple qui est appele de votre nom, 
Et d'Israel, que vous avez fait semblable a un premier-ne. 

13 Prenez compassion de la ville qui renferme votre sanctuaire, 
De Jerusalem, le lieu de votre repos. 

14 Remplissez Sion de vos oracles, 
Et votre peuple de votre gloire. 



10 



11 



14. La Vulg. ajoute : car de sa j'oue elies 
montent jusqu au cul % et le Seigneur qui 
Cexauce ne seplaira pas dans ses larmes. 

t6. Dans le latin, ie 4© membre est plac6 apres 
le i<ar <Ju verset suivant. 

18. Et rimuntriy etc D'autres, avec le tra- 
ducteur latin, selon. Us oeuvres des hommes (en 
lat. d'Adam, pour les en/ants d'Adam) et 
selon leurs pens/es, 

XXXVI, r. L'auteur ecrivait apres le retour 
de la captivite; mais un grand nombre de Juifs 



itaient disperses en Asie et en Egypte, et ceux 
mimes qui euient en Palestine, toumis tour a 
tour a des rob eirangers ? avaient beaucoup a en 
souffrir. — La Vulgate ajoute : et montrts-nous 
la lumiire de vos mistricordes. 

2. La Vulg. ajoute : qui ne vous chtrdunt 
pas a/inqu'elles sacAent qu'il n'y a pas d* autre 
Dieu que vous, et qu'elles cilibreut vos gran* 
deurs* 

ix. La Vulg. ajoute apres le x er membre : 
afin quits sachent qu'il n\y a pas d* autre Dieu 
que vous, tt qu'ils raeomtent v*s grmndeurs* 
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Recompense? ceux qui vous attendent. 
it que vos prophetes soient trnuves veridiques 
Exaucez .Seigneur, la priere de ceux qui vous'imoiorent 
Won la benediction d'Aaron sur votopeunte Impl0rent ' 
Et que tous Ies habitants de la terre reconn^ent 
Que vous etes le Seigneur, Dieu des sieckT^ 



CINQUIEME PARTIE. 

TlI™^^ 5 ET r * gles a suivre *axs LES 

RELA1I0NS SOCIALES [Ch. XXXVI, iS - XXXIX nf 



l8 

:i 



2J 



V) 



Le pa tais discerne au gout la rtande sauvaee ■ 
Ains, le coeur sense relonnait la parote Sn^ere. 
Le coeur pervers cause du chagrmT menson S ere - 

.5sFsaffi3K-.sr - — — - 

r^^i. l e - Sft va , ut mieux qu'^ne autk 

Si toiLSft !5 * P ^ haut P° int ^ d &ir. 
^U m " . et Ia douceur s 011 * sur sa laneue 

y-eiui qui prend une femmp ,.-w„^„ « i • *- 



()„.«*« y l 1 ? 8 d( i femme ' l ' hon >me errant W 

^msi en est-il de rhomme qui n'a oas de dpm W ,r fl 
Et qui prend son gite ou Ia^uit leCJ^d ' 



37 



eviter, 
re* 



6 



CHAP . XXXVII. — Z* wa? a Ufaux ami Tvers i *i r <» * 

Tout ami dit : « Moi aussi je suis ton ami » ■ 
MJ« W ami TO res t^uedenom "" ' 

Oulnd un a ^ Qn Cbagrm J"* 1 ' 4 ta mo «, 
Pour couvnr la terre de tromperk? 

N oubhe pas ton ami dans ton coeur 



ventre, 



I* Vale aioute «..,.»* k w * **'vitturt. - 



W eMe ' ' homme > au contnure, doit apporter I fcSwl ' n ° n ^ ipi * P°»' d«fen- 



sonlin^j™* les —««» d, ce v*,*. 
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Chap. XXXVII, 7. UECCLESIASTTQUE. Chap. XXXVII, 26. 



7 Tout conseiller donne des conseils, 
Mais il en est qui conseillent dans leur propre interet 

8 p Vis-a-vis d'un conseiller tiens-toi sur tes gardes, 

Et cherche d'abord a savoir quel est son interet; 
Car c'est pour lui-meme qu'il conseillera : 
Alia qu'il ne jette pas le sort sur toi, 

9 Et qu'il ne dise pas : " Ta voie est bonne " : 
Puis il se tiendra de lautre cote pour voir ce qui t'arrivera. 

10 Ne consulte pas un homme qui te regarde en dessous, 

Et cache ta resolution a celui qui te jalouse. 
i 1 Ne consulte pas une femrae sur sa rivale, 

Un lache sur la guerre, 

Un marchand sur un echange, 

Un acheteur pour une vente, 

Un envieux sur la reconnaissance, 

Un homme sans compassion pour un acte charitable, 

Un homme indolent sur un travail quelconque, 

Un mercenaire de la maison sur Tachevement (fun ouvraqv, 

Un esclave paresseux sur une grosse besogne : 

Ne fais fonds sur ces gens pour aucun conseil. 

12 Mais entretiens un commerce assidu avec un homme pieux, 
Que tu auras reconnu fidele observateur des commandements, 
Dont lc coeur est selon ton cceur, 
Et qui, si tu tombes dans le malheur, souffrira avec toi. 

13 Ensuite, ce que ton cceur te conseille, accomplis-le, 
Car personnc ne t'est plus fidele que lui; 

14 Et Tame de Fhomme annonce parlbis plus de choses 
Que sept sentinelles postees sur un hauteur pour observer. 

15 Et avec tout cela prie le Tres-Haut, 
Afin qu'il dirige surement ta voie. 

16 Que toute oeuvre commence par la reflexion: 
Avant de ricn entreprendre, il faut deliberer. 

17 Comme trace du changement du coeur apparaissent quatre choses : 

1 8 Le bien et le mal, la vie et la mort, 
Et e'est toujours la languc qui en decide en maitresse. 

19 Tel homme est prudent et lc docteur d'un grand nombre, 
Mais il est inutile a lui-meme. 

20 Celui qui aflfecte la sagessc dans scs paroles est odieux; 
II finira par manqucr de pain. 

2 1 Car le Seigneur ne lui a pas donne sa faveur, 
Farce qu'il est depourvu de toute sagesse. 

22 Tel sage est sage pour lui-meme, 
Et les fruits de son savoir sont assures sur les levres, 

23 L'homme sage instruit son peupie, 
Et les fruits de son savoir sont veritablcs. 

24 L'homme sage est comble de benedictions 
Et tous ceux qui le voient le proclament heureux. 

25 La vie de Thomme ne comptc que peu de jours, 
Mais les jours d'Israel sont sans nombre. 

26 Le sage obtient la confiance air milieu de son peupie. 
Et son nom vivra a jamais. 

7. La Vulg. reproduit au debut de ce verset f religion sur les chases samtes, un komms in- 



et avec une legere variante le vers. 10 du erec. \ juste sur Injustice. Elle ajoute encore apres le 
t 8. Afin qu'il ne jette pas le sort sur toi, Tocu- 1 6 C membre : un homme malhonnite sur V ton 
tion proverbiale qui signifie : jeter sur quelqu'un ' niteti. 

son devolu, en faire sa proie, Texploiter. En { 19. La Vulg. ajoute un verset qui repete w 
latin : afin quil ne plante pas unfieu dans le \ pre*ce*dcnt avec une variante dans le a« mem- 
sol t ce qui est peut&re ausst une locution, pro- 
verbiale pour : tettdre des embilches. 

ix. AV consulte fms; en lat. consulte, mais 
dans le sens ironiqae. La Vulg. ajoute deux 
membres au debut du verset : un homme sans 



fare : et il est agriable ou utile A lui-mlmu 

1$. Le sage a scs jour* comptes, mais sa me- 
moire vivra toujours au sein du peupie de Diet* 
qui a requ ses Iecons. 
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Ch ap. XXXVII, 27. L'ECCLfeSIA STIQUE. Chap. XXXVIII, 18. 

:; Mon fils, pour ta maniere de vivre, consulte ton ame; 

Vots ce qui lui est nuisible, et ne le lui donne pas. 
jS Car tout n'est pas bon pour tous, 

Et ehacun ne trouve pas son bien-etre dans chaque sorte de chose. 

Ne sois pas insatiable dans un festin somptueux, 

Et ne te jette pas avidement sur des mets delicats; 

Car l'exces de la nourriture amene des incommodi'tes, 

Et iintemperance conduit jusqu 'a la colique. 

L'intemperance a fait mourir beaucoup de gens, 

Mais celui qui s'abstient prolonge sa vie, 

CHAP. XXXVIII — Comment on doit se comporter vis-a-vis des mtduim 
[.vers. 1 — 8], dans la maladie [9 — 15], envers les morts [16 — «1. Des 
artisans constddrts au point de vue de la sagesse [24 — 34]. 

38 Rends au medecin pour tes besoins les honneurs qui lui sont 

Car c'est le Seigneur qui l'a cree. 
j C'est du Tres-Haut en effet que vient la guerison, 
Et du roi lui-mime il recoit des presents. 

3 La science du medecin eleve sa tete, 
Et il est admire en presence des grands. 

4 Le Seigneur fait produire a la terre ses medicaments, 
Et Fhomme sense ne les dedaigne pas. 

5 Cn bois n'a-t-il pas adouci Feau. amere, 
Attn que sa vertu fut connue de tous ? 

6 II a donne aux hommes la science, 
Pour quils se rendissent celebres par ses dons merveiileux. 

7 Par eux rhomme procure la guerison, 
Et enleve la douleur. 

S Le pharmacien en fait des mixtions, 

Et son oeuvre est a peine achevee 

Que par lui le bien-etre se rcpand sur la terre. 
9 Mon his, si tu es maladc, ne neglige pas mon conseih 

Mais pne le Seigneur, et il te guerira. 
10 Eloigne la transgression, redresse tes mains, 

Et purifie ton coeur de tout peche. 
n Otfre l'encens et l'oblation de farine, 

Et immole de grasses victimes, comme si e'en etait fait de toi. 
" p" is < ?° nnc *?** au m edecin, car le Seigneur i'a cree, 

tt qu il ne s eloigne pas de toi, car tu as besoin de lui. 
1 j 11 arrive que teurs mains ont du succes, 
• * Car eux aussi prieront le Seigneur, 

Atin qu'ii leur accorde de procurer le repos et la guerison, 

Vour ptvlongsr la vie du ma/ade. 

Que celui qui peche sous les yeux de son Createur 

I ombe entre les mains du medecin ! 



14 



10 



Mon fils, repands des pleurs sur un mort, 

Et comme un homme qui souffre cruellement commence la lamentation. 

i ms donne a son corps les soins qui lui sont dus, 

fct ne neglige pas sa sepulture. 

17 pt7 e ^ larmes » exhale de s soupirs brulants, 

nrn^ ' Sel ° n qu ' U en * d * ne » un J our ou dcux > P° ur *viter l« mauvais 

'S Ensuite consoie-toi, pour eloigner la tristesse, 
Car la tnstesse fait venir la mort, 
tt le chagrin du coeur abat toute vigueur. 



XXXVIII, 5. Exerapie de lefficacit* d*une 
plantc tiree de ExckL xv, 23 sv. 

8. La Vulg. ajoute aprfcs le i«r membre : tt 
«n on&ttnls utiles & la sanff. 

17. La Vulg. n'a pas le i« membre; elle tra- 



duit le a« avec uue legere variance, puis lc tra- 
duit de nouveau sans variance apres le i«r mem- 
bre du vers. 18. 
18. La Vulg. ajoute apres le xer membre : et 

slit ace able la force. 
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Chap. XXXVIII, 19. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. X XXVIII, 34. 

Quand on emmene un mort, le chagrin doit passer avec lui, 

Comme la vie du pauvre est contre son coeur. 

N'abandonne pas ton ame a la tristesse; 

Chasse-la, te souvenant de ta fin. 

Ne Toublie pas : il n'y a point de retour; 

Tu ne seras pas utile au mort et tu feras du mal a toi-meme. 

" Souviens-toi de Farret^porte sur moi, car le tien sera pareil : 

Pour moi hier, pour toi £trJow«£&cL \\ 

Quand le mort repose, laisse reposer sa memoire, 

Et console-toi a son sujet, au depart de son esprit. 

La sagesse du scribe s J acquiert a la faveur du loisir, 

Et celui qui n J a pas a s'occuper d'affaires deviendra sage. 

Comment deviendrait-il sage celui qui gouverne la charnie, 

Dont i'ambition est de manier, en guise de lance, Faiguillon; 

Qui pousse ses boeufs et se mele a leurs travaux, 

Et ne sait discourir que des petits des taureaux? 

II met tout son coeur a tracer des sillons, 

Un soin vigilant a procurer le fourrage a ses genisses. 

11 en est de meme du charpentier et du constructor, 

Qui poursuivent leurs occupations la nuit comme le jour; 

De celui qui grave les empreintes des cachets : 

Son application est de varier les figures; 

11 met tout son coeur a reproduire le dessin, 

Un soin vigilant a parfaire son ouvrage. 

Tel est le forgeron assis pres de son enclume, 

Et considerant le fer encore brut; 

La vapeur du feu fait fondre ses chairs, 

Et il tient bon contre la chaleur de son fourncau; 

Le bruit du marteau assourdit son oreille, 

Et son oeil est fixe sur le modele de Tustensilo. 

II met tout son cceur a parfaire son oeuvre, 

Un soin vigilant a la poiir dans la perfection. 

Tel encore le potier assis a son ouvrage, 

Et tournant la roue avec ses pieds : 

Constammer.t il est en souci de son travail, 

Et tous ses efforts tendent a fournir un certain nombrc de vases. 

Avec son bras il faconne Uargile, 

Et devant ses pieds il la rend flexible; 

II met tout son coeur a parfaire le vernis, 

Un soin vigilant a nettoyer son four. 

Ces sortes de gens attendent tout de leurs mains, 
Et chacun d'eux est intelligent dans son metier. 
Sans eux on ne batirait aucune ville, 

On n'irait pas a i'etranger, on ne voyagerait pas de lieu en lieu. 
Mais ils ne seront pas recherches dans le conseil du peuplc, 
Et ils ne se distingueront pas dans Tassemblee; 
Ils ne prendront point place sur le siege du juge, 
Ils n'auront pas la science de,saintes lois, 
Ils n'interpreteront pas la justice et le droit, 
Et on ne les trouvera pas pour cnoncer de fines sentences. 
\yCependant ils soutiennent les choses du temps, 

Et leur priere se rapporte aux travaux de leur metier. 



24. Le mcrtw* suivant (24-xxxix, 11) oppose 
le scribe, le lettre* juif, le docteur de la toi, i 
1* artisan, aux gens de metier, au point de vue 
de racquiNlioo de la sagesse; e'est par ces der- 
niers qu'U commence. 

33. Le i« membre manque dans le Vat. et Ic 
latin. La sdenc* dts saintes Aax, litt. de I'ai- 
liancedu droit. 



34. A tort la Vulg. rapporte a la fin de ce 

verset deux vers, qui dans le grec marquent le 

debut du paragrapne suivant; elle les traduit : 

its y atetiquent leur 4m* et itndUnt la hi du 

Ttis-HanL 
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Chap. XXXIX, i. L'ECCLfiSIASTlQUE. Chap. XXXIX, 14. 

CHAP. XXXIX [vers. i-n]. — Des sages far opposition aux artisans 

[vers. 1 — u J. 

39 11 en est autrement de celui qui applique son esprit 

Et qui se hvre a l'etude de la loi du Tres-Haut * ' 

II cherche la sagesse de tous les anciens, 

Et il consacre ses loisirs aux propheties. 
2 [J S? 1 * dans sa memoire les recits des homines celebres 

ht il penetre dans les detours des sentences subtiles 
j II cherche le sens cache des similitudes, 

Et il s'occupe des sentences enigmatiques. 

4 II sert au milieu des grands, 
Et il parait devant le prince. 

II voyage dans le pays des peuples Grangers, 

Car il veut connaitre le bien et le mal parmi les hommes. 

5 met tout son coeur a alter des le matin aupres du Seieneur aui fa fait 
II pne en presence du Tres-Haut, *«Kneiir qui 1 a rait, 

II ouvre sa bouche pour la priere 

Et il demande pardon pour ses peches. 

fi Si c'est la volonte du Seigneur, 

11 sera rempli de i'esprit d'intelligence; 

Alors il repandra a flots ses sages paroles, 

Et dans sa priere il rendra grace au Seigneur. 
; II saura dinger sa prudence et son savoir 

Et il etudiera les mysteres divins. 

II publiera ses sages enseignements, 

Et Q sc glorifiera de la loi de 1'aUiancc du Seigneur 

Beaucoup loueront son intelligence, 

Et il ne sera jamais oubiie; 

Sa memoire ne passera pas, 

Et son nom vivra d'dge en age. 
10 Les peuples raconteront sa sagesse, 

Et I'assemblee celebrera ses louanges. 
n Tant qu'il est en vie, son nom reste plus illustre que mille autres 

bt quand u se reposera, sa gloire grandira encore. 

SIX1EME PARTIE. 



IZ 

n 



DE LA CREATION ET DE LA PLACE QUE L'HOMME 
Y OCCUPE [Ch. XXXIX, 12 - XLII, 14]. 

t HAP. XXXIX, 12 sv. — Sttjet ; Toutes Us auvres de Dieu sont bonus, et tout 

fvew li 0r f£ n nZT/l ?** UmpS * QwteJ"'** to*'** <* Sngnmr 
• v / \ ~~s Si ' , Si tmt 'P**s™*t* tt sa science est infinie [ 1 6 — z i 1. Tout ce 
q* djazt est pour le bien des justes et pour /a pnnition des pfekeurs 22 - \ 1 ] 
tonc/usion:fouanget\ Ditu[$2 — tf. J J * 

Je veux encore publier le fruit de mes reflexions, 

Car je suis rempli, comme la lune dans son plein. 

Ecoutez-moi, fils pieux, 

Et croissez comme la rose sur le bord d'une eau eourante 

Kepandez, comme Tencens, votre suave odeur* ' 

b aites eclore votre fleur, comme le lis; 

u*j£l Votre P arfum et chantez un cantique de louange 
bt celebrez le Seigneur pour toutes ses ceuvres. 

- * 

»>S X *&%toZ U '''' m "'' etC - En 1 "' in : " fl ' Es P ,it ? > dit * >« "»•«■. 1 '•••»««« voix : F. Ct nt t z. 
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Chap. XXXIX, 15. 



L'ECCLESIASTIQUE. 



Chap. XXXIX, 35. 
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25 



26 



27 
28 



29 

3^> 
3i 

32 
33 
34 

35 



Rendez gloire a son nom, 

Proclamez sa louange 

Dans les chants de vos levres et sur vos harpes, 

Et celebrez-le en disant : 

Toutes les osuvres du Seigneur sont tres bonnes, 

Et ce qiril a ordonne s'accomplira en son temps. 

On ne doit pas dire : '• Qu**est-ce que cela? A quot sert-il?" 

Car toute chose sera recherchee en son temps. 

Par l'ordrcdu Seigneur, l'eau s'est rassemblee en monceau, 

Et sur une * ^role de sa bouche il y eut des reservoirs d'eau. 

Par son commandement ce qui lui plait arrive, 

Et nul ne peut arr&er le salut qu'il envoie. 

Les oeuvres de toute chair sont devant lui, 

Et Ton ne peut se cacher a ses yeux. 

Son regard atteint de reternite a 1'eternite, 

Et il n'y arien d'etonnant devant lui. 

On ne doit pas dire : " Qu'est-ce que cela? A quoi sert-il?" 

Car toute chose a ete creee pour son usage. 

La benediction du Seigneur d£borde comme un fleuve, 

Et comme un deluge elle couvre la terre. 

De meme il dechaine sa colore sur les nations, 
Comme il a change un pays bien arrosS en une contree de se!. 
Ses voies sont droites pour les bommes saints, 
Et de meme elles sont pour les impies des occasions de chute. 
Les biens ont ete crees pour les bons des I'origine, 
De meme que les maux pour les merchants. 
Ce qui est de premiere necessite pour la vie des hommes, 
C'est l'eau, le feu, le fer et le sel, 
Le pain de froment, le lait et le miel, 
Le sang de la grappe, Fhuile et le vetement. 
s Toutes choses deviennent des biens pour les hommes picux, 
Et se changent en maux pour les pecheurs. ** 

11 y a des vents qui ont ete crees pour la vengeance, 

Et leur fureur dechaine de terribles fleaux. 

Au jour de la destruction ils deploieront leur puissance. 

Et apaiseront le courroux de Celui qui les a faits. 

Eclairs et grele, famine et peste, 

Toutes ces choses ont ete creees pour le chatiment; 

Ainsi que la dent des betes feroces, les scorpions et les vipercs, 

Et le glaive exterminateur qui tire vengeance des impies. 

Ces creatures se rejouissent du commandement du Seigneur; 

Elles se tiennent pretes sur la terre pour ic besoin, 

Et au temps marque elles ne manqueront pas d'executer ses ordres, 

^ C'est pourquoi j'ai &£ depuis le commencement ferme dans mes pensccs. 
Et apres avoir m&litS, je les ai miscs par Scrit. 
Toutes les ceuvres du Seigneur sont bonnes, 
Et, Theure venue, a tout besoin elles donneront satisfaction. 
II n'y a pas lieu de dire ; *' Ccci est plus mauvais que cela." 
Toute chose en son temps sera reconnue bonne. 
Et maintenant chantez de tout ccvur et de bouche, 
Et b&iissez le nom du Seigneur. 



16. Le a* membre manque au latin. 

17. Les deux premiers tnerabres manquent 
dans le latin. 



23. Sur let nations* La Vulg. ajoute: qui ne 
les clurchtnt pas, et au a* membre : la terre a 
ftidessichie. 
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C ^Ib± L ' ECCL ^IAS E QUE____g ;!L ^ 

tt malheuretves [28 — xli, 13]. sreaous M ** <"* [18— 27]; rtoses tristes 

40 A toot homme a ete imposee une grande misere 

Et un joug pesant est sur les enfants des Si 
Depms le jour ou ils sortent du sein de taJX? 
Jusqu'au jour de leur sepulture dans le 4,n h?£ • 
Une crainte du cceur se Lie d £££* '* "** C ° mmUnc - 
L mqmetude qui les preoccupe, tfestKSte de la mort 

3 Depms I'homme qui siege sur un trone de °-loiiv 

te^ufouSei" ^ terTe 6t ^ cendre; 
K£» » J ^° rte la P "?!*!* et Ia couronne 

i^e sommeil de la nuit boulevqrse ses idees 
II repose un instant, si pen que rien, 
Et aussitot des reves l'agitent; 

S ^" bIe - " tre en "ntinelte peniaut le jour 
n est effraye par la vision de son -sprit 
Umme un homme qui nut devan . I'ennemi 
Au moment de la delivrance, il -- evciue 
fct s ctonne de sa vaine fraveur 

La peste, ie meurtre, hi diseorde, Fence ' 

Comme les eaux par leur pente vont a la meT 

Tout present et tout bien injustement acquis nerimn. 
Mais la bonne fbi subsistera a jamais ^ ^ nt ' 
Les nchesses des injustes tariront comme un torrent 
Et comme un fort tonnerre retentit pendant l"ond& 
fe^ 1 «* ouvrir la main se^jE " 

Le bienfait est comme un jardia beni, 
£t la bienfaisance demeurc a jamais. 
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pit vie ae l homm c i\ui se suffit de IW wr. 

Plus que I'une et l'autre la langue bienveillante ' 
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Chap. XL, 25. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XLI, 16. 

2$ L'or et l'argent affermissent les pieds : 

Plus que Tun et l'autre est estimee la prudence. 

26 La richesse et la force eievent le coeur : 

Plus que Tune et I'autre la crainte du Seigneur. 
Avec la crainte du Seigneur on ne manque de ricn; 
Avec elle, nul besoin d'implorer du secours. 

27 La crainte &i Seigneur est comme un jardin beni, 
Et le Seigneur la revet d'une gloire sans egalc. 

28 Mon fils, puisses-tu ne pas mener une vie de mendiant ! 
Mieux vaut mourir que de mendier. 

29 Quand un homme en est reduit a regarder vers la tabic d'un autre, 
Sa vie ne saurait compter pour une vie. 

Car il souille son ame par des mets etrangers, 

Ce dont sait se garder Thomme instruit et bien eleve. 

30 Pour Thomme sans pudeur la i^endicite a des charmcs, 
Mais un feu brule dans ses entraiiles. 

CHAP.XLL— Pensee de la mort [vers. 1 — 4]. Malheur des impies [5 — 13J. Xou- 
veaugroupe de sentences morales \\\ — xlli, 14] : la vraie honte et la faussc 
honte [14—16]. Choses dont on doit avoir honte [17 — 24]. 

4 \ mort, que ton souvenir est amer 

A Thomme qui vit en paix au sein de ses richesses, 
<* A I'homme exempt de soucis et qui prospere en toutes choses, 
Et qui est encore en etat de gouter4» plaisirs de la table ! 

2 mort, ton arret est agreable a l'indijgent, a celui dont les forces sont opuisees. 
Au vieillard accabie d'annees et travaille de mille soins, 

A celui qui ne se soumet pas a son sort et qui a perdu la patience. 

3 Xe redoute point Tarret de la mort; 

Souviens-toi de ceux qui font precede et de ccux qui viendront plus tard. 
Cet arret, le Seigneur Fa porte pour toute chair. 

4 Et pourquoi te revolter contre le bon plaisir du Tres-Haut ? 
Que tu aies vecu dix ans, cent ans, mille ans, // riimporie : 

Dans le sejour des morts on n'est pas plus en peine de la dune de la vie. 

5 Ce sont des tils abominables que les 'ils des pecheurs, 
Eux qui frequentent les demeures des impies. 

6 - L'heritage des enfants des pecheurs va a la mine, 

Et un opprobre ineffacable s'attache a leur posterite. 

7 ^ Les enfants d ? un pere impie lui jettent ^outrage, 

Parce que e'est a cause de lui qu'ils sont dans I'opprobre. 

8 Malheur a vous, hommes impies, 

Qui avez abandonne la loi du Dieu tres haut ! 

9 A votrc naissance, vous etes nes pour la malediction, 
Et a votre mort, la malediction sera votre partage. 

10 Tout ce qui est de la terre retourne a la terre : 
Ainsi les impies vont de la malediction a la mine. 

1 1 Les hommes s'attristent de la perte de leur corps, 
Mais le nom odieux des pecheurs sera aneantl 

12 Prends soin de ton nom, 

Car ce sen: pour toi un bien plus durable que mille grands tresors. 

13 On compte les jours d'une bonne vie, 
Mais un beau nom demeurc a jamais. 

14 Mes enfants, observez en paixmes instructions : 
Si la sagesse reste cachee et le tresor invisible, 
A quoi servent-ils Tun et Tautre? — 

1 5 Mieux vaut cacher sa sottise. 
Que cacher sa sagesse. — 

16 D~nc ayez honte des choses que je vais vous dire, 
Car toute honte n«t pas bonne a garder, 

Et toutes choses ne sont pas jugees par tous seion la verity 
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Chap* XLI, 17. 



L'ECCLfiSlASTIQUE. 



Chap. XLII t 10. 
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Ayez honte de la fornication devant votre pere et votre mere, 

Et du mensonge devant le prince et le puissant; 

Du delit devant le juge et le magistrate 

De la transgression de la Ioi devant Fassemblee et le peuple. 

De Tinjustice devant le compagnon et l'ami, 

Du vol devant les gens du voisinage. 

Au nom de la verite de Dieu et do son alliance, 

Aie honte d'appuyer ton coude sur les pains, 

Et de t'attirer le mepris en prenant et en donnant; 

De ne pas repondre a ceiui qui te salue, 

Et de regarder une femme debauchee/ v 

De detourner ton visage d'un parent, 

De lui prendre sa part et son don, — 

Et d'observer une femme mariee; 

D'avoir des familiarites avec ta servante, 

Et ne te tiens pas pres de son lit, 

Aie honte des paroles offensantes devant tes amis, 

Et ne reproche pas apres avoir donne. 

Aie honte de repeter ce que tu as entendu. 

Et de reveler des choses secretes : 

Et tu auras la vraie honte, 

Et tu trouveras faveur devant tous les homines. 



CHAP. XLII [vers. I — 14]. — Choses dont il nefaut pas avoir honte [vers. 1 — 8 1. 
Sollieitude du pkre de famiile au sujet de sa fille [9 — 11]; gull se garde des 
femmes\\Z — 14!. 
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Ne rougis pas des choses que je vais dire, 

Et n'aie pas egard aux pers^nnes pour commettre le peche; 

De la loi du Tres-Hautet de son alliance, 

De la sentence rendue en faveur de rimpie, 

De t'entretemr avec des compagnons et des passants, 

De donner quelque bien a tes amis, 

D'user de balances justes et de justes poids, 

De gagner beaucoup ou peu, 

De ne pas faire de difference dans la vente et avec les marchands, 

De corriger severement tes enfants, 

Et de battre jusqu'au sang un mechant esclave. 

Avec une mechante femme, le sceau est bon; 

Et la ou il y a beaucoup de mains, mets sous clef. 

Ce que tu hvres d tes gens, compte-le et pese-le, 

Et mets par dcrit ce que tu donnes et ce que tu recots. 

Ne rougis pas de reprimander 1' insense et le sot, 

Et le viullard qui dispute avec des jeunes gens : 

Et ainsi tu seras veritablement instruit, 

Et tu auras l'approbation de tout le monde. 

Une fille est pour son pere un secret souci; 

L'inquietude qu'elle lui donne lui ote le sommeil : 

Jeune fille, elle passera peut-etre la tteur de lage; 

Unie i* un mari, elle lui deviondra peut-etre odieuse; 

Vierge, elle pourrait se laisser scduire 

Et devenir mere dans la maison paternello; 

Avec un mari, peut-etre sera-t-ellc infidele, 

Et habitant avec lui peut-etre resterat-clie sterile. 



XLI, ax. La Vulg.ajoute apces le x«" membre: 
Ar ditonrne pas ton visage de ton prochain. 

23*24. En latin ce* deux membres sont repor- 
ter a tort au chapitre suivmnt. 

XLII, 5. De me pas /aire de difference, en 
lisant a&w$6pov (cod. Vat.X 



Le traducteur latin a lu &tcu£0opaf, corruf*- 
tion, ce qui oblige a traduire, en changeant la 
formule:** te deshonore pas par la corruption, 
dans la vente et limitation des marchands dc 
mauvaise foi. 
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Chap. X LII, ii. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XLHI, 4- 

i ! A Tegard d'une fille opiniatre exerce une severe vigilance, 

De p^ur qu'elle ne fasse de toi la risee de tes ennemis, 

La fable de la ville et i'objet des propos publics, 

Et m te deshonore pas au milieu de tout le peuple. 
12 N'arrete pas tes regards sur un homme bien pare, 

Et ne t'assieds pas au milieu des femmes; 
[ 3 Car des vetements sort la teigne, 

Etde la femme la malice feminine. 
14 f Un homme mechant vaut mieux qu'une femme caressante, 

Car la femme couvre d'opprobrc et de honte. 



SEPTIEME PARTIE. 



LOUANGE DU SEIGNEUR, QUI A FAIT ECLATER SA GLOIRE 
♦DANS LES (EUVRES DE LA NATURE ET DANS LES ILLUS- 
TRES ANCETRES D'ISRAEL [Ch. XLII, i 5 — L, 26]. 

CHAP. XLII— XLUI, 33, 15. — Puissance et sagesse de Dieit manifestoes dans 

ies (xuvres de la natwe. 

! - Je veux rappeier maintenant les teuvres du Seigneur, 

Et publier ce que j'ai vu. % . 

C'est par la parole du Seigneur que ses ceuvres sont venues a 1 existen je 

1 6 Le soleil qui les eciaire les contemple toutes; 
Ouvrage du Seigneur, il est rempli de sa gloire. 

17 II n'a pas donne a ses saints d'annoncer toutes ses merveilles 
Que le Seigneur tout-puissant a solidement etablies, 

Kaisant tout reposer par sa gloire sur un fondement inebranlable. 

18 11 sonde les profondeurs de Tocean et le ca*ur de Chomme % . 
Et il connait leurs desseins les plus subtils; 

Car le Seigneur possede toute science, 
Et il voit les signes du temps. 

19 II annonce le passe et I'avenir, 

Et il devoile les traces des choses cachees. 

20 Aucune pensee ne lui echappe, 
Aucune parole n est cachee pour lui. 

„ ! Il a revetu de beautc les grandes oeuvres de sa sagesse; 

II est avant tous ies sieclcs et il subsistera a jamais; ^ 

Rien n'a etc ajoute a son etn\ et it n'en a ete rien ote; 

Et il n'a eu besoin d'aucun eonseiller. 
n 2 Comme toutes ses teuvres sont belles ! 

Et pourtant ce qu'on en peut contempler n'est qu'une etincelle. 

23 Tout est vivant et demeure a jamais pour tous les usages, 
Et tout obeit au Crtfateur. 

24 Tout est par couples, un individu en face d'un autre, 
Et il n'a rien fait qui aille a la mine. 

25 L'un assure le bonheur de l'autre : 

Qui pourra se rassasier de voir la gloire du Seigneur? 

43 L'orgucil des hauteurs du ciel, c'est le firmament dans son pur eclat; 

Et laspect du ciel est une vision de gloire. 
Le soleil, quand il se montre, gloritie le Seigneur; 
A son lever, c'est une merveilleuse creature, 1'onivre du Tres-Haut. 
A son midi, il desseche la terre; 
Qui peut tenir devant ses ardeurs ? 
* Pour ses travaux Fartisan active le feu de la fournaise, 
Trois fois plus le so??il echauffe les montagnes; 
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L'ECCLESIASTIQUE. 



Chap. XLIII, 27, 
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II embrase les vapeurs de Fair, 

Et quand il fait resplendir ses ravons, il eblouit !es yeux. 

Grand est Ie Seigneur qui Fa fait, 

Et sur son ordre il precipite sa course. 

La lune aussi est toujours fidele a Fheure qui lui est assigne *• 

Elle indique les temps de Fannee et annonce Favour. 

La lune donne le signal des fetes; 

Sa lumiere diminue quand elle est arrivee a son plein. 

C'est d'elle que le mois prend son nom; 

Elle croit merveilleusement dans ses di verses phases; 

C'est la tente d'un camp dans les hauteurs des cieu 1 * 

La beaute du ciel, c'est Feclat des etoiles, 

Splendide parure dans les hauteurs du Seigneur. 

Selon Fordre du Saint, elles se tiennent a sa disposition, 

Et ne sefatiguent pas dans leurs veilles. 

Vois Farc-en-ciel et benis Celui qui fa fait; 
II est bien beau dans sa splendeur ! 
II embrasse le ciel dans son cercle radieux : 
Ce sont les mains du Tres-Haut qui le tendent. 

Par son ordre, la neige se precipite, 

Et les eclairs se prcssent, executeurs de ses jugements. 

C'est pourquoi ses tresors s'ouvrent 

Et les nuees volent comme des oiseaux. 

Par sa puissance il donne la force aux nuees, 

Et la grele tombe comme des eclats de pierre. 

La voix de son tonnerre fait trembler la terre, 

Et quand il se montre les montagnes chancellent. 

A sa volonte, le vent du midi souffle, 

L'aquilon se dechaine et le tourbillon fait ra^e, 

II repand la neige comme des oiseaux qui s'abatteut, 

Elle descend comme la sauterelle qui fait haite. 

L'ceil admire la beaute de sa blancheur, 

Et le coeur est emerveille de sa chute. 

II verse le givre sur la terre comme du sel, 

Et la gelee le durcit en pointes d'epincs. 

Le vent du nord se met a soufller, 

Et Feau se durcit en glace; 

Cette glace s'etend immobile sur tout amas d'eau 

Et le revel comme d'une cuirasse. 

Le Seigneur devore les montagnes et embrase le desert, 

II bnile la verdure comme le feu. 

A tous ces maux un nuage apporte le remede; 

Une rosee qui survient ramene la fraicheur et la joie. 

Scion son dessein, il a depose dans son lit la mer profonde, 

Et il y a plante des iles. 

Ceux qui naviguent sur la mer en racontcnt les perils, 

Et en entendant leurs recits nous sommes saisis d etonnement. 

La sont des creatures etranges et merveilleuses, 

Des animaux de toutes sortes et la race des monstres marins. 

Par le Seigneur toute chose marche heureusement a sa (in, 

Et tout subsiste par sa parole. 

Nous, pourrions dire beaucoup, et nous ne Fattcindrions pas; 
Pour xesumer notre discours ; II est le tout. 



br^/J'J'J? v"J g * a J° u J e . a P rfci !? 3 C raenx- sets soot tmervertis dans le cod. Vat., et U Vulir 
<W »#*«*« avtcflatre am /irutam.nt «. AW*, /tl Joitt La Vu |g. traduit, >* 

i6. t7 : L esmembresquicom P ose n tcesdeuxv e r. £&Y&*Ek ****""' " *"" S * ** 
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Chap. XLIII, 28. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XLIV, 12. 

28 Voulant le louer, ou en tiouverions-nous la force? 

II est le Tout-Puissant, superieur a toutes ses ceuvres. 

29 Le Seigneur est terrible et souverainement grand, 
Et merveilleuse est sa puissance. 

30 En louant le Seigneur, exaltez-le tant que vous pourrez, 
Car il sera toujours plus haut encore. 

Pour Fexalter, rassemblez toutes vos forces; 

Ne vous lassez pas, car vous ne pourrez l'atteindrc. 

31 Qui l'a vu et pourrait en discourir? 
Qui est capable de le louer tel qu'il est? 

32 Beaucoup de merveilles cachees sont plus grandes encore, 
Car nous ne connaissons qu'un petit nombre de ses oeuvrcs. 

33 Le Seigneur a tout fait, 

^ Et il donne la sagesse aux hommes pieux. 

CHAP. XLIV — L, 24 : ELOGE DES PERES. 

CHAP. XLIV. — Introduction [vers. 1 — 15]. Enoch ct A'V[i6— iS]; 

Abraham , Isaac ct Jacob [19 — 23]. 

44 Faisons done l'eloge des hommes iilustrcs, 

Et des peres de notre race. 

2 En eux le Seigneur a opere de glorieuses merveilles, 
// a manifesto sa grandeur des Torigine. 

3 Cctaient des souverains dans leurs royaumes, 
Des princes renommes par leur puissance, 
Des conseillers remplis de sagesse, 
Annoncant la volonte divine par leurs propheties, 

4 Des guides du peuple par leurs conseils et leur prudence, 

Des docteurs du peuple qui rinstruisaient par de sages discours; 

5 Des hommes cultivant Tart des saintes melodies 
Et qui ont mis par ecrit de poetiques recits; 

6 Des riches ayant des biens en abondance, 
Vivant en paix dans leurs demeures : 

7 Tous ces hommes furent honores par leurs contemporains, 
Tons ont ete il lustres de leur temps. 

8 11 en est parmi eux qui ont laisse un nom, 
Et Ton peut raconter leurs louanges. 

9 II en est dont il n'y a plus de souvenir; 

lis ont peri comme s'ils n'avaient jamais cxiste, 
lis sont devenus comme s'ils n^taient jamais ncs, 
Et leurs enfants ont partage leur sort 

10 Les premiers etaient des hommes pieux, 
Dont les vertus n'ont pas ete onbliees. 

1 1 Le bonheur restc attache" a leur race, 

Et un heritage est assure a leurs enfants. 

1 2 Leur race se maintient fidele aux alliances, 
Et leurs enfants k cause d'eux. 



30, La Vulg. ajoute apres \\ a© membre : et parler : rois, princes, prophetes, docteurs, mu«- 
sa grandeur est admirable t puis trad u it de j ciens, poetes, simples particuliers. 
nouveau les deux premiers membres avec de | 4- v "l«« * ties hommes qui out command* au 
legeres varian tes. pe uple de leu r temps \ et ont donni aux peuptes, 

Par la farce de .'eur inUllirence^ Us pi s saintes 



XLIV, i. Le greo porte en tcte de ce m^rceau 
(xliv, r — I, 24) : Eloge des peres. Apres avoir 
loue* le Seigneur les merveilles du mondephysi* 

3ue, le fits de Sirach le glori fie pour avoir con- 
uit son peuple a t ravers les siecles avec tant 
d'amour et de sollinitude et suscite dans son 
sein une sene d'hommes d'une aussi haute 
vert u. 
a-t5. L'auteur donne d abord une idee gene- 



par la force de 'eur inUllige* 
vtaximes. 

6. Apres le i«* membre, la Vulg. ajoute : qut 
ova tent de Vardenr pource qui est beau. 

8. La Vulg. aioute en t£te du verset ces mot* 
qui en altercnt le sens : ceitx qui sent tie's d eux 
{out laisse' un nom). 

9. LI s'agit de* iinpies. 

13. Aux alliances : de Dieu avec Abraham 



rale de la condition des personnages dont il va t et les patriarch*:*. 
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Chap. XLIV, 13. L'ECCLESIASTIQU E. Chap. XLV, 5. 

13 Leur race demeure eternellement, 
Et leur gloire ne sera jamais effacee. 

14 Leur corps a ete enseveli en paix 
Et leur nom vit d'age en age. 

15 Les peupics celebrent leur sagesse, 
Et rassembiee pubiie leurs Iruanges. 

16 Henoch fut agreable au Seigneur, et il a ete transport*?, 
Exempie de penitence pour les generations. 

17 Xoe a ete trouve parfait et juste; 

Au temps de la cciere il fut la rancon de P humanity 
Cest pourquoi un reste fut laisse a la terre 
Lorsque le deluge arriva. 
iS Une alliance eternelle a ete faite avec lui, 

Afin que le genre humain ne fiit plus detruit par un deluge 

19 Abraham est Tillustre pere d'une multitude de nations, 
Et il ne s'est trouve personne qui Tegalat en ffloire 

20 II a garde la loi du Tres-Haut, 
Et il est entre en alliance avec lui. 

II a institue cette alliance dans sa chair, 
Et dans l'epreuve il s'est montre fidele. 

21 Aussi Dieu lui assura par serment 

Que les nations seraient benies dans sa race; 

// lui promit de le multiplier comme la poussiere de la tenv 

D'elever sa posterite comme les etoiles du del, 

De lui donner en heritage depuis la mer jusqu'a Tautre mer, 

Depuis le fleuve jusqu'aux extremites de la terre. 

22 De la raeme maniere il confirma en Isaac, a cause de son pere Abraham 
La benediction de tous les peuples et l'aliiance, ' 



2 3 Et il la fit reposer ensuite sur la tete de Jacob; 

II eut egard a lui dans ses benedictions; 1 
II lui donna le pays en heritage; 
II en fit diverses portions; 
Et les partagea entre les douze tribus. 

CHAP. XLV. — Eloge de Moise [vers. 1—5], d'Aaron [6— 22 1 

de Phinbs [23 — 26]. J 

45 II a fait sortir de Jacob un homme pieux, 

Qui trouva grace aupres de toute chair, 
Un homme aime de Dieu et des hommes, Moise : 
Que sa memoire soit en benediction! 

2 II lui a donne une gloire egale a celle des saints, 

II la rendu grand par la terreur qu'il inspira aux ennerais. 

3 Par sa parole, il a fait cesser les prodiges; 
II l'a glorifie dcvant les rois; 

II lui a donne des commandements pour son peuple, 
Et il lui a fait voir un rayon de sa gloire. 

4 A cause de sa foi et de sa mansuetude il l'a consacre; 
II l'a choisi d'entre tous les mortels. 

5 II lui a fait entendre sa voix, 
Et Pa introduit dans la nuee; 



|6. 11 a eti tfansporti ; voy. Gen. v, a 4 . 23. U Vulg. rattache a ce verset ce qui dans 

V ,? * v °y* Gcn - Vl ' 8 sv - ,e 8 rcc ^ 1c debut du chap. xlv. 

1 - C ne aliiance : voy. Gen. ix, 16. XLV, 3. Par ta parole de Moise. Dieu a fait 

*9- Pert dune multitude de tuitions : voy ""'Z lcs P laies d£ «ypt« (Exod. vui, a?; ix, 33; 

fccn. xvii, 4 . J x, 19). — Paur son peufile, voy. Exoc 1 . vi, 1 3. — 

* lz r en - *v* «;■'■ -«« *»«. -3- ««5r-r«! i,u * ** g " ire: wy - ^ iU: 

k' Comp .G^xvii.'^fxxvi „ J4 I f £«~ T* «!""*• <&* Nomb '- ««• 3. »• 

y w. *Yll t iy, .XXVI, 3.5, 34. j, p aJls ia HUf€ . VQy £ xod XXj ai . xxiy ^ ^ 
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Chap. XLV, 6. L'ECCLfiSIASTIQUE. Chap. XLV, 18. 

tl lui a donne face a face ses commandements. 
La loi de la vie ct de la science, 
Pour qu'il enseignat a Jacob son alliance 
Et ses lois a Israel. 

6 II a eleve a la saintete Aaron, semblable a lui, 
Son frere, de la tribu de Levi. 

7 II conclut avec lui une alliance eternelle, 
Et lui donna le sacerdoce de son peuple; 
11 Torna d'une splendide parure, 

Et le ceignit de la robe de gloire. 
S 11 le revetit d'une souveraine mag^* licence 

Et lui assigna des vetements d r honneur : 

Les calecons, la longue tunique et Fephod. 
9 11 Fentoura de grenades d'or, 

Avec de nombreuses clochettes a I'entour, 

Qui devaient retentir quand il marchait 

Et faire entendre leur son dans le temple, 

Pour avert ir les fils de son peuple. 
io II Fentoura du vetement sacre, 

Tissu d'or, d ? hyacinthe et de pourpre; 

Du rational du jugement, avec IT rim et le Thummim, 

Fait de tils d'ecarlate par u\\ artiste habile; 

1 1 Avec des pier res precieuses, gravees com me les cachets, 
Et enchassees dans Tor par un lapidaire, 

Pour etre un memorial, des noms etant ecrits 
Selon le nombre des tribus d'Israel. * 

12 II lui mit sur la tiare la couronne d'or, 
Portant ces mots graves : Saint du Seigneur, 
Instgne d'honneur, uuvrage parfait, 
Deltces des yeux, parure magnitique. 

13 Rien de pareil n'a e*e avant lui et ne sera jamais; 
Aucun etranger ne slen est revetu, mais seulement ses tils, 
Et ses descendants aans toute la suite des ages. 

14 Ses holocaustes seront offerts 

Deux fois chaque jour sans interruption. 

1 5 Moise lui remplit les mains 
Et Toignit de Thuile sainte; 

Cc fut pour lui une alliance eternelle, 

Et pour sa race, tant que dureront les jours du eieL 

Pour qu'il fit le service du Seigneur et remplit les functions du sacerdoce, 

Et benit son peuple en son nom. 

16 Le Seigneur le choisit parmi tous les vivants, 
Pour lui presenter roftrande, 

Le parfum et la suave odeur en souvenir, 

Et pour faire rexpiation des peches de son peuple. 

1 7 II lui donna dans ses commandements 
Autorite sur les saintes ordonnances, 
Pour apprendre a Jacob ses preceptes 

Et donner a Israel rintelligencc de sa loi. 
iS Des eirangers s'eleverent contre lui 

Et furent jaloux de lui dans le desert : 

Les hommes attaches au parti de Dathan et d'Abiron, 

Et la bande de Core, ardente et furieuse. 



— La loi de la vie, Comp. Ldv. xviii, 5. 

6. Aaron : voy. Exod. viy 20; iv. 14 sv. 

7. Une alliance ttemclle 1 voy. Exod. xxix, 9; 
Nombr. xxv, 13. 

8-13. Sur les ornements du grand pretre, voy. 
Fxod. xxviit-xxix. 

10. Du rational, etc. : du rational du Juge- .„. r . ... , , 

mtnt % des signes de la reriU. Ces signes de la 17. Voy. Deut. xvii, 8- 11. 
v^rite* repondent dans les Septante aux mots ' 18. Voy. Nombr. xvi. 



h^breux Ihrim et Thmnmim; voy. Exod. 
xxviii, 30. Le trad uc leur latin n'a pas coniprir 
\c 2« menibre, qu'il rat t ache au i«: (//xri' V*i> 
un homme sage, doui de jugement tt Ue :v 
riti. 



14. Voy. Exod. xxix, 38 sv. 

15. Comp. Exod. xxviii, 41; Lev. viii, 2 sv 
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24 



25 



Cha p. XLV, 19. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. XLVI, 7. 

19 Le Seigneur le vit et n'v eut pas plaisir, "~ 
Et ils furent extermines dans l'ardeur de sa colere; 

II fit centre eux des prodiges, 

II les consuma par un feu devorant. 

20 Et il augmenta la gloire d 5 Aaron, 
Et lui assigna un heritage : 

Ii lui donna en partage les premices des fruits de la terre; 
Avant tout ii prepara le pain pour les rassasier 

21 lis se noux-rissent des otfrandes du Seigneur, 

De eelles qu'il donna a Aaron et a ses descendants 

22 Seulement il n'a pas d'heritage dans la terre du peuple 
Et il n a pas de part au sein de la nation, ' 
Car, dit le Seigneur, " je serai ta part et ton heritage." 
Phinees, tils d'Eleazar, est le troisieme en gloire 
En ce qu'il montra du zele dans la crainte du Seigneur 

Et que. dans la defection du peuple, il demeura ferme dans le noble eoura-e de 
son ame. ^ 

Et fit I'expiation pour Israel. 

Cest pourquoi fut conclue avec lui une alliance de salut 
(Jui le ht chef des pretres et de son peuple, 
Afin que, dans tous les ages, 1'auguste dignite du sacerdoce 
Appartmt a lui et a ses descendants, 

De meme que Pai'iance avec David, fils de Jesse, de la tribu de Jud?, 
b it passer 1 heritage du rovaume seulement de fils en fils 
De meme aussi Theritage d'Aaron appartient a ses descendants. 
.0 Que le Seigneur vous donne, ,; frauds pritrcs, la sagesse dans votre auir, 
Pour juger son peuple dans la justice, ' 

Afin que sa prosperity ne disparaisse pas, 
Ni sa gloire dans les ages futurs ! 

CH \l\XL\I.—Josut< e/ Caleb [vers. 1 — 10] /,*/«&s [ n _ 12]. Ai//#«*/[ 1 3 -20]. 

46 11 fut vaillant a la guerre Josue, fils de Nun, 

Oui succeda a MoVse dans la dignite de prophete 

Et qui, verifiant son nom, ' 

Se montra grand dans la delivrance des elus du Seigneur 

Pour chatter les ennemis souleves, 

Afin de mettre Israel en possession du pays. 

2 I )e quelle gloire il se couvrit lorsqu'il leva son bras 
ht etendit son epee contre les villes ! 

3 jjui jamais avant lui soutint tant de combats, 
Ouand le Seigneur lui-meme amenait les ennemis ^ 

J he soled, a sa parole, n ? a-t-il pas retrograde, 

Et un seul jour ne fut-il pas pareil a deux jours > 
5 II invoqua le tres haut Souverain 

Pendant qu'il pressait I'ennemi de tous cotes, 

ht le Seigneur tout-puissant 1'entendit. 
o .> J — - — • •■ •■ 

I 

i- _ 

Afin que les nations idolatres connussent toutes les armes de Josue 
ht que la guerre qu'il soutenait etait devam le Seumeur 
Car il suivait la volonte du Tout- Puissant. 
7 )eja aux jours de Moise il avait montre sa piete, 
hui et Caleb, fils de Jephone, 

Dais ia d*}^^^"***™ " ! *"''**' *?""**> ""' **"** **"™r. 

J ii6 ' ^ ! a,i » ,,,a y ant PM '« 3 C niembre du \ 4 * ^° y * ^ OS ' *• Ia sv ; 
? r> . J 5 *«■»" en un scul les vers. a S et 26* il en f °- V °y- - ,os * x » «: x,v - «• 
result* de la confusion. , 7 . Voy. Nombr. xiii, 3 « - *iv, 9 . 
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Chap. XLVI, 8. L'ECCLfeSIA STIQUE. Chap. XLVII, 4- 

En tenant ferme contre Tennemi, 

En empechant le peuple de pecher, 

Et en faisant taire le murmure des mechants. 

8 Aussi ces deux hommes fiirent-ils seuls conserves 
De six cent mille hommes de pied, 

Pour etre introduits dans I* heritage, 
Dans la terre on coulent ie lait et le mieJ. 

9 Et le Seigneur donna la vigueur a Caleb, 
Et elle iui resta jusqu'a la vieillesse, 

De sorte qu'ii put monter sur les sommets de la region; 
Et que sa posterite conserva cet heritage : 

10 Afin que tous les enfants d'Israel reconnussent 
Qu'il est bon de servir le Seigneur. 

11 Et les Juges, quel que soit le nom de chacun, 

Tous cetix dont le cceur ne s ? est pas adonne a la fornication, 
Tous ceux qui ne se sont pas detotrnes du Seigneur, 
Que leur memoire soit en benedicticn ! 

12 Que leurs os refleurissent du sein de leur tombeau I 

Que leur nom se renouvelle dans des enfants hcritiers de leur gloirc ! 

13 Samuel fut aime du Seigneur son Dieu; 
Prophete du Seigneur, il a etabli la royaute, 

Et il a oint des princes pour commander a son peuple. 

14 11 a juge la nation selon la loi du Seigneur, 

Et ie Seigneur abaissa sur Jacob un regard favorable. 

15 Par sa veracite il se montra prophete; 

A la siirete de ses oracles on reconnut un voyant digne de foi. 

16 11 invoqua le Seigneur souverain 

Lorsque ses ennemis le prcssaient de toutes parts, 
Et ii offrit un agneau encore a la mamelle. 

17 Et le Seigneur tonna du haut du ciel, 

II fit entendre i'eclat puissant de sa voix, 
iS Et il ecrasa les chefs des Tyriens, 

Et tous les princes des Philistins. 

19 Avant d'entrer dans I'eternel sommeil, 
Samuel protesta devant le Seigneur et son Oint, 

Qu'il navait rien recu de personne, pas meme des sandales, 
Et aucun homme ne se leva pour Taccuser. 

20 Et lorsqu'il se fut endormi, il prophetisa, 
Et il annonca au roi sa fin prockaine : 

Du sein de la terre il eleva sa voix de prophete, 
Afin d'eflacer Tiniquite du peuple. 

CHAP. XLVII. —Nathan et David [vers. 1 — 11]; Salomon [12 — 22]; partagt 
de la nation en deux roy annus ^ pe'chJ et chtlfiment d'Ephraim [23 — 25]. 

47 Ensuite parut Nathan, 

Pour prophetiser au temps de David. 

2 Comme la graisse est separee de la victime offerte en action de graces, 
Ainsi David a £te mis a part parmi les enfants d'lsrael. 

3 II joua avec des lions comme avec des chevreaux, 
Avec les ours comme avec de jeunes agneaux. 

4 Dans sa jeunesse n'a-t-il pas tue le geant, 
Et ote l'opprobre du peuple, 

Lorsqu'il leva la main pour lancer la pierre de sa fronde 
Et abattit i'insolence de Goliath? 



8. Jo*, xiv, 24*18. le tradudleurgrec aura lu en h^breu tsonm % 

9. Donna la vigueur : voy. Jos. xiv t 16 sv. . Tyriens, au lieu de tsarim, ennemis. 
13. Comp. I Sam. viii, x, xvi. j x0 , /l protesta : voy. I Sam. xit. 1*3. 

15. Comp. I Sam. iu\ iosv. f 2Q c { Sam xxvU j l8 fV 

16. It mvooua : voy. I bam. vu, 9. 1 r 

18. Des TfHens. Le livre dc Sunt, ne fait , XLVII. 3. Voy. I Sam. xvu, 34. 
aucunc mention des Tyriens dans cette guerre; I 4. Voy. I Sam. xvii, 4 sv. 
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Chap. XLVII, 5. UECCLfiSIASTIQU E, Chap. XLVII, 22 . 

5 Car il invoqua le Seigneur, le Tres-Haut, 
Et le Seigneur donna la force a sa droite, 
Pour mettre a mort le puissant guerrier, ' 
Pour eteverJa-corne.de son peuple. 

6 Aussiton le celebra Afcause des dix miile, 

On le Ioua a cause &kk benedictions du Seigneur 
Et on lui offrit la couronne de gloire. 

7 Car il ecrasa les ennemis de tous cotes, 

II foula aux pieds les Philistins, les adversaires; 
11 bnsa leur puissance iusqu'a ce jour. 
S Dans toutes ses entrepfises, il rendit hommage au Saint, 

Pf C n^™ r f 6 ?^ de • w • SOn C0Bur dans des h - vmnes de Iou ™^ 
£t u aima Celui qui 1 avait fait. 

9 II etablit des chantres devant 1'autel, 

Et par leur voix il fait entendre de douces melodies, 

Et chaque jour retentissent des hvmnes de louan^e 

10 II donna de Feclat aux fetes, " * 
Et une splendeur souveraine aux solennites 

Pendant que les chantres celebrent le saint nom du Seigneur 
Et que, des le matin, ils font resonner le sanctuaire, 

11 Le Seigneur lui pardonna ses fautes, 
Et il eleva pour toujours sa puissance; 
II lui assura une descendance de rois, 
Et le trone de gloire en Israel. 



12 



16 



Apres lui s'eleva un fils plein de sagesse: 

A cause de son pere, il ne connut pas la detresse. 
h Salomon regna en des jours de paix, 

Dieu lui ayant procure le repos tout'autour, 

Afin cju'il batit un temple a son nom, 

Et preparat un sanctuaire eternel. 
[ 4 Comme tu etais sage dans ta jeunesse, 

Et debordant d'intelligence, comme un Active ! 
h Ton esprit a couvert la terre, 

Et tu Pas remplie de sentences au sens cache. 

Ton nom est arrive jusqu'aux iles Iointaines, 

Et tu fus aime dans ta paix. 
J 7 Tes cantiques, tes proverbes, tes paraboles 

Et tes reponses ont fait l'admiration du monde. 
13 Au nom du Seigneur Dieu, 

Qui est appele le Dieu d'lsrael, 

Tu as amasse Tor comme l'etain, 

Et amoncele Targent comme le plomb. 
'9 Tu t'es livre aux femmes 

Et tu as donne puissance sur ton corps 
20 Tu as imprime une tache a ta gloire, 

Et tu as profan^ ta race, 

Et ainsi tu as attir£ la colere sur tes enfants. 
- 1 Je sens une cruelle douleur pour ta folie; 

Elle a ete cause que Tempire fut partage 

Et que d'Ephratm s'eleva le chef d'un rovaume rebelle. 

Mais le Seigneur nabandonnera pas sa misericorde, 

Et ne fera perir aucune de ses oeuvres; 



22 



°- Voy, I Sam. xviii, 7; II Sam. v, n 3 . 
. 7- Voy. II Sam. viii, 1; xxi, I5 S v; I Rois. 
". -i- — La Vutg. ajoute au dernier membre : 
fiour jamais, 

i La Vulg. ajoute au dernier nembre let qui 
tm avmtdonne' la puissance eontre les ennemis. 

9. Le 3« membre ne se trouve guere que dans 
«we citation de S. Jerome et dans le texte de la 
polyslotte d'Alcala. 



10. Une splendeur souveraine : le latin ajoute 
vita* apres consnmmatiot/em, ce qui amine ce 
sens '.jtisqtt'd la Jin de sa vie. 

tr. Parionna ses fautes : voy. II Sam. xi, 
2 sv; xii, 13. 

18. Comp. I Rois, x, 27; II Par. i, 15. 
20. Ta race : voy. I Rois, ix, 1 sv. 
2i. Voy. I kois, xii, 25 sv. 
I 22. Comp. Ps. Ixxxix. ?o. 
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Chap. XLVII, 23. 



I/ECCLKSIASTIQUE. 



Chap. XLVIII, 13. 



II ne detruira pas la poster ite de son elu, 

Et ne fera pas disparaitre la race de celui qui l'aimait. 

II a laisse a Jacob un rcste, 

Et a David un rejeton de sa race. 

23 Salomon se reposa avec ses peres, 

Et il laissa apres lui, de la race dWmmon, 

Un insense, depourvu de prudence, Roboam, 

Qui fit que le peuple s'ecarta de ses conseils, 

Et Jeroboam, tils de Xabat, 

Qui entraina Israel dans le peche 

Et ouvrit a EphraTm la voie de la prevarication. 

24 Et les peches des Israelites sc multiplierent a Fexecs, 
En sorte qu'on les emmena loin de lcur pays. 

25 Us se precipiterent dans toute sorte d'iniquites, 
Jusqu'a ce que la vengeance \ix\tfondre sur eux. 

CHAP. XLVIII. — Elk [vers. 1 — n], Elisee [1: — 16], EzJc/iias et Am/.- 

[17 — xlix, 3]. 

48 Ensuite se leva Elic, prophete semblable au feu, 

Et sa parole etait enflammee comme un tlambeair 
2 II tit venir la famine sur Israel, 

Et par son zele il le reduisit a un petit nombre. 
Par la parole du Seigneur il ferma le del; 
De meme il en tit trois fois tomber le feu. 
Combien tu t ? cs rendu glorieux, 6 Eiie, par tes prodiges, 
Et qui pourrait se winter d'etre semblable :\ toi? 
Toi qui as fait lever un cadavre du sein de la mort, 
Et l'as ramene du sejour des morts par la parole du Tres-Haut; 
Toi qui as precipite das rois dans la ruinc, 
Et d'lllustres personnages de leur couche dans la mort; 
Toi qui as entcndu sur le Sinai le jugement du Sei^mu/% 
Et sur THoreb I'arret de sa vengeance; 
Toi qui as sacre des rois pour exercer la vengeance, 
Et des prophetcs pour te succedcr; 
9 Toi qui fus enleve dans un tourbillon de flammc 

Et dans un char aux chevaux de feu; 

10 Toi qui as etc designe dans de severcs oracles pour des temps it venir, 
Comme devant apaiser la colere avant qu'elle s'enflamme, 
Ramencr le cocur du perc vers les cnfants 
Et retablir les tribus d'Israel. 

1 1 Heureux ceux qui te verront et qui seront pares de ramour de Diett ! 
Car nous aussi nous serons certainement en vie. 

12 Lorsque Elie cut disparu, enveloppe dans le tourbillon, 
Elisee fut rempli de son esprit. 
Durant ses jours, il ne fut ebranle par aueun prince, 
Et personne ne le domina. 

1 ^ Rien ne lui fut impossible, 

Et son corps, couche dans le tombeau, fit des miracles. 



3 

4 

5 
6 

7 
8 



23. Voy. I Rois t xi, 431 xiv » l6 » »!• 

24. On Us emmena: voy. II Rois, xvii, 6 sv. 

25. La Vulg. ajoute : et les dilivrer tU tons 
Uurs pichts* 

XLVIII. a. Voy. I Rois, xviii, 40. La Vulg. 
ajoute : car Us ne pouvaient pas supporter Us 
pnfceptes du Setgneur. 

3. Voy. I Rois, xvii, 1; xviii, 38; II, 1, 9-14* 

5. Voy. I Rois, xvii, 20 sv. 

6. Voy. I Rois ; xxi, ax; II Rois, i, 4, 16 sv. 
Comp. II Par. xi. 15, 10. La Vulg. ajoute apres 
le t«* membre : et qui as brisi facile tttent Unr 
puissance. 



7. Voy. I Rots, xtv, r*i3. 

8. Voy. I Rois, xix, 15-21, Comp. II Rois, ix, 
t sv. 

9. Voy. II Rois ii, n. 
:o. Voy. Mai. iv, 5 sv. 

ir. Vulg. : Heureux ceux qui font vn et ont 
Hi honoris de ton a mi tie'! Car nous ne vtvons 
que U temps de notre wV, et apris la mort *chi 
naurons point un pareil nom. 



12. EbranM. Voy. II Rois, iii, 14; vi, 16. 

* • • 1 



32; 



viii, to, al. 

13. Voy. II Rois, xiii, 21. 
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Chap. XLVIII, 14. ___£ECCLfeSIASTIQUE. Chap. XLIX, 5. 

14 Pendant sa vie il fit des prodiges, 

Et dans sa mort il opera des merveiiles. 

15 Malgre tout cela, le peuple ne se repentit point 
Et ne s'eloigna pas du peche, ' 
Jusqu a ce quil fut emmene loin de son pays 
Et disperse par toute la terre. 

II ne resta qirun petit peuple, 
Avec un chef de la maison de David. 

16 Parmi ceux-ci, quelques-uns firent ce qui est agreable a Die it 
Et d autres multiplierent les transgressions. 

17 Ezechias fortifia sa ville 

Et amena dans son enceinte le Gihon; 
Avec le fer il creusa le rocher 
Et construisit des reservoirs pour les eaux. 
r8 De son temps Sennacherib monta, 

Et envova Rabsaces; celui-ci partit 
Et leva la main contre Sion, 
Et dans son orgueil prononca des paroles de jactance. 

19 Alors les cojurs et les mains tremblerent, 

Et lis furent dans la douleur comme les lemmes dans renfdntement. 

20 lis 1nvoquere.1t le Seigneur misericordieux, 
Et^ndant leurs mains vers lui, 

Et le Saint les entendit aussitot du haut du ciel 
Et les delivra par le ministere d'lsale. 

21 11 frappa I'armee des Assvriens, 
Et son ange les extermina. 

22 Car Ezechias fit ce qui est agreable au Seigneur, 
Et se tint ferme dans les vous de David, son pere 
Que lui recommanda IsaTe le prophete, 

Grand et veridique dans ses visions. 

23 Fondant ses jours, le soleil retrograde, 
Et IsaTe prolongea la vie du roi. 

il Sous une puissante inspiration, il vit les temps a venir 

Et consola les affliges dans Sion; 

U annonca ce qui doit arriver dans toute la suite des temps 
Et les choses cachees avant leur accomplissement. ' 

CHAP XLIX. r-Josias [vers. 1-3]; Us autres rots tU JudatJMmie, Ez^hu!, 
.es douze pettts prophetes [4-12]; ZorobabelJCstts et Nikmm\i 1 - 1 3 1 ; Enoch, 
Joseph, $em, Seth et Adam [14— 16]. 

49 La memoire de Josias est un parfum compose des plus suaves odeurs 

Prepare par Tart du parfumeur : 
Dans toute bouche son souvenir est doux comme le mid 
Et comme une musiquc dans un festin. 

2 II reussit a amener la nation au repentir, 

Et il fit disparaitre les abominations de l'impicte. 

3 II tourna son cieur vers le Seigneur, 

Et dans les jours des impits il aflermit la piete. 

4 A .'exception de David, d'Ezechias et de Josias, 

Tous les autres se sont rendus coupables de transgressions 
Car Us ont abandonne la loi du Tres-Haut; * 

Les rois de Juda sont alios a leur perte. 

5 En eflet, ils ont laisse a d'autres leur puissance, 
Et leur gloire a une nation ctran<rere. 

am'ui^i'/.v^'V'"'- r Rais <>£**- La Vulg. Uurs tmumis, et aprcs le +' : It saint froTlu c. 

19. Voy. II Rois, xix, i. ,, Vov II Rois *» ■ ., 

«. Voy.IX Rois, xix, 3 sv. Is. xxxv.i, , sv. La : £ Vo£ Ro£ ', \' i U ,, sv 

VuJg. ajoiite apres le 3= owmbre : // ne « sou- , XLIX, 2. Vov II Roil xiiii ,V 

vuu ,W, !*.„&& „ „ Us tivnra MtA , 5 . ^;^^/4„^;je S ''chaldeens. 
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Chap. XLIX, 6. L'ECCLESIASTIQUE. Chap. L, 5. 

6 lis ont brule la ville choisie du sanctuairc 

Et ont rendu ses places desertes a cause de Jeremic. 

7 Car ils Tont maltraite, 

Lui, consacre prophete des lc sein de sa mere, 

Pour renverser, detruire et faire perir, 

En meme temps que pour edifier et planter. 
S Ezechiel contempla la vision de gloire, 

Que le Seigneur lui montra sur le char des Cherubins; 
9 Car ii songea aux ennemis dans la menace d'une pluie d'orage, 

Et il fit du bien a ccux qui suivaient la voie droite. 

10 Quant aux douze prophetes, 

Que leurs ossements refteurissent du sein de leurs toiubcaux ! 

Car ils ont console Jacob 

Et font sauve par une esperance certaine. 

1 1 Comment celebrer Zorobabel ? 

Car il est comme un anneau de cachet a la main droite. 

12 II en est de meme de Jesus, fils de Josedec ; 

Tous deux, en leurs jours, ont rebati la maison de Die. 
Et releve le temple, consacre au Seigneur, 
Destine a une gloire eternelle, 

13 Nehemie aussi a laisse un grand souvenir, 
Lui qui a releve nos murs en mines. 

Qui a retabli nos portes avec leurs barres, 
Et reconstruit nos maisons. 

14 Pas un homme n'a existe ici-bas semblable a Henoch, 
Car il a ete enleve de cette terre. 

1 5 Nul vivant ne fut non plus comme Joseph, 

Le prince de ses freres, le soutien de sa nation. 
Et ses ossements ont ete gardes avqe soin. 

16 Sem et Seth ont etc glorifies parmi les hommes, 

Mais au-dessus de tout etre dans la creation est Adam. 

CHAP. L. — Eloge du grand- pre/re Simon ; travaux qiiil fit exe'euter an temple 
[vers, 1 — 4J; sa majeste* dans les fond ions saintes [5 — 21]. — Epilog iu de 
Piloge des Peres : louauge au Seigneur; qtiil be'nisse le peuple [22 — 23J. Les 
trots peuptes de 1 testes [25 — 26 ]; Conclusion du tivre [27 — 29J. 

50 Simon, fils d'Onias, est le grand pretre 

Qui pendant sa vie repara la maison du Seigneur, 
Et durant ses jours atlermit lc temple. 
2 Par lui furent posees les fondations pour porter au double 

Le mureleve qui soutient renceinte du temple. 
De son temps Tut fabrique le reservoir des eaux; 
L'airain dont il etait forme avait le perimetre de la mer. 

4 11 prit soin de son peuple pour le preserver de la ruine, 
Et fortifia la ville contre un siege. 

5 Qu il etait majestueux lorsque, devant le peuple rassemble tout amour, 
II sortait de la maison du voile ! 







7. Ma/trait**: voy. Jer. xxxvii, 14 sv.; xxxviii, ajoute au 3c; tt its ont prophitise apris sa 
4. — Consacri prophite etc... Voy. Jer. i, 5, 10. mort. 

8. Voy. Ezedi. 1 et ii, t. L, a. Vulg. ipar lui fut fornix U /taut tdtjia 

9. On lit dans les fragments hebreux : tl\du temple, in double construction et Us tun- 
mentionna aussi Job...* qui pratiqua toutes ■ railles Harts* au temple. 

Us votes justes. Voy. Eaech. xiv t 14, ao. 3. Vulg.:<& soft temps I'eau coula dans Us 

n. Anneau de cachet, voy. Age. ii, 24. reservoirs, ahondamment rtmplts comme (a 



12. DestirU a une gloirciternelU 1 le Messie 
devait y faire son apparition (Agg. ii. 24)- 

14. Comp. xliv, 16. 

15. Voy. Gen. xxxvii, 5 sv;xlii, 1 sv: I, 25; 
Exod. xtti, 19; Jos. Xxiv, aa. ; pons avec la nanon, ei 

La Vulg. traduit deux roU le a« membre, et I ta maison et dn parvis. 

- S60 — 



mer d'airatn, 

4. La Vulg. traduit le a* membre : it fut nssn 
Auissant pout agramiir la ville. 

5. Vulg. i I acquit de la glebe dans ses r,*/>- 
s avec ta nation, et il ilargit Vtntree de- 



ports 



i; 



[4 



^ U 6 ' L-ECCLESIASTIQUE. Chap. L, 24. 

Comme la lune aux jours de son plein, ° 

7 Comme le soleil qui resplendit sur le temple du Tres-Haut 

S cLSTS Lf C ^ n - cieI °l ui bri ! le ™ m "i<* des nuees lumineuses; 

^ Comme a fleur des roses aux jours du printemps, 

Lorame ies lys sur le bord des eaux 

Comme le rameau de Farbre odorifcrant aux jours de fete 
Comme le parfum sur le feu de l'encensoir 

Comme un vase d'or massif 

Orne de toutes sortes de pierres precicuses 
<o Comme Totivier qui pousse ses fruits * 

Et comme le cypres qui s'eleve dans les nuagcs. 

n Quand il avait prLs la robe d*honneur 

Et revetu tous ses ornements, 

Et qu'il montait a Tautel saint, 

II faisait resplendir les abords du sanctuaire 
12 S™ ? nan d if recevait les parties de ta victime de la main des nretres 

Et se tenait debout pres dv foyer de Tautel, prures, 

Ses freres formant une couronne autour de lui 

Et^^^TV " 11110 . Un C ^ re ma J«tucuxsur le Liban. 
fct les pretres 1 entouraient comme des palmiers. 

1 ous les fils d Aaron etaient revetus de leurs maenifiques ornements 
Et lis tenaien dans leurs mains 1'offrande pour'e ScWur T 

Devant toute Fassemblee d'Israel. augneur 

Et iorsqu ? il ayait acheve le service sur les autels, 

n^nH em / ) f ,I,r l ° ffran ? e du Tr ^- Ha «t tout-puissant, 
il etendait la main sur la coupe aux libations; 
lit repandait le sang de la grappe. 
» 5 II le versait sur la base de Fautd 

A^T^fif 1 "^ 16 0dcur aU . Tr ^ Haut > w grand Roi. 
Alors les fils d' Aaron poussaient des oris 

Ft kZT*? d ? ^jf, ™**"* 1 artistement travaillees 
lit laisaient entendre d'eclatantes clameurs 
En souvenir devant le Tres-Haut 
Et tout le peuple a la fois s'emprcssait 
Et tombait la face contre terre pour adorer Ieur Seierneur 
Le Dieu tout-puissant, le Tres-Haut. ^.gneur, 

Et les chantres, deployant leur voix, le louaient- 
Le vaste temple retentissait de doux accords. ' 
'9 Jit le peuple suppliait le Seigneur tres haut 

Se tenant en priere devant le Miserieordieux 

a l^i^T^^T 1 acc ? mp[i los fonclions ^ r ^ 

Alcrs le grand pretrc descendait et elevait sa main 
fcur toute rassemblee des enfants dlsrael 

KSUJSST dC ** I6VfeS Ia WmkJiction * I* P^rt du Seigneur 
ti se glonner en son nom. ° 

Et le peuple se prosternait de nouveau 

Pour recevoir la benediction du Tres-Haut. 

Et maintenant benisscz le Seigneur de Pun i vers 
Qui fait partout de grandes clioses, 
Qui a exalte nos jours depuis I'originc 
Et nous a traites selon sa misericorde. 
Qu'il nous donne la joie du aeur, 

Ou?^ «£?** *% 7 IsraC%1 de nos J° urs comme au * >™rs du passe' 
Que sa misencorde demeure perpetuellement avec nous, P ' 

^t qu a nous dehvre qnnd son jour sera \qiiu l 



16 



'7 



\S 



:o 



:i 



■»■* 
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( ^.Sur Us auuisdes holoaum« et de, par- J , 5 . Voy. K xod. xxix, ia; Uv. viii, , 3 . 

I sg. Le a« membre manque dans la Vulg. 
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Chap. L, 25. 



L'ECCLfcSIASTIQUE. 



Chap. LI, 10. 



^7 



2S 



29 



25 li y a deux nations que deteste mon ame, 
Et la troisieme a est pas meme une nation : 

26 Ceux qui demeurent dans la montagne de Seir, les Philistins, 
Et le peuple insense qui habite Sichem. 

EPILOGUE [L, 27 — LI, 30]. 

Conclusion , demure priere et institution finale de Pautettr. 

J'ai consigns dans ce livre un enseignement dintelligence et de science, 
i Moi, Jesus, tils de Sirach, de Jerusalem, 

Qui ai fait couler a flots la sagesse de mon coeur. 
Heureux celui qui fera de ces enscignements son occupation! 
L'homme qui les recueille dans son cueur deviendra sage; 
Car s*il les met en pratique, il trioniphera de tout, 
Parce que la lumiere du Seigneur est son sentier. 

CHAP. LI. — Appendiee. Louange et action de graces au Seigneur qui in a sauve 
if un peril mortel [vers. 1 — 12], Moyens employe's par fauteur pour acqitt'rir la 
stipes se [13 — 22]; exhortation a suivre son exe tuple. 

Priere dc Jesus, tils do Sirach. 

51 Je vcux vous celebrer, Seigneur, Roi; 

Je veux vous louer, 6 Dieu Sauveur, 
Je celebre votre nom. 

2 Car vous avez etc pour moi un protecteur et un secours, 
Vous avez sauve mon corps de la mine, 

I)u filet de la langue calomnieuse, 

Des Ievres de ceux qui trament le mensonge, 

Et vous avez etc mon defenseur contre mes adversaires. 

3 Vous m'avez delivre selon votre grande misericorde et selon votre nom, 
De ceux qui rugissaient, prets a me devorer, 

De la main de ceux qui en voulaient a ir*a vie, 
De toutes les tribulations dont j'etais assiege; 

4 De la suffocation du feu qui m'entourait, 

Du milieu d'un feu que je n'avais pas allume, 

5 De l'abime profond du sejour des morts, 
De la langue impure, 

De la parole mensongere adressee au roi, 
De la calomnie d'une langue injuste. 

6 Mon ame s'approchait de la mort, 

Et ma vie touchait au sejour souterrain. 
•/ lis m'entouraient de toutes parts, 

Et il n'y avait p^rsonne pour venir a mon aide; 

Je regardais apres le secours des hommes, 

Et il n'y en avait aucun. 
b Alors je me suis souvenu de votre misericorde, Seigneur, 

Et de vos oeuvres dans les temps antiques; 

Je me suis souvenu que vous tiriez du peril ceux qui C3peraient en vous, 

"Et que vous les dehvriez des mains des nations iaolatres. 
9 Et prosterne contre terre j'ai fait monter ma priere, 

Et je vous ai conjur£ de me sauver de la mort 
10 J'invoquai le Seigneur, pere de mon Seigneur, 

Pour qu'il ne m'abandonnat pas aux jours dc ma d&resse, 

Au temps des orgueilleux, ou il n'y avait pas de secours : 



26. Qui habitent Siduu, y cap. des Samari- 
tains; ramassis de peuples divers envoyes par 
les Assyriens pour remplacer les habitants du 
royaume d' Israel emmenes en captivite, ils ne 
formaient pas un peuple bomogene. 

LI, 1-12. Dans toat or morceau abondent les 
ex pressions et les images fiufti lieres aux Psaumes. 



9. Vulg. : vous avez exalte* tna maison sur la 
terre; au lieu de uerrciav, priere, le traducteur a 
lu ocKrrccov, et a donne a ce mot le seos de 
ouciav. 

10. Pire de mon Seigneur, Fragments hi- 
brcux : Je proclamai :"* Seigtteur, tu es tnott 
p?re; ne tit abandonee pas etc 
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Chap. LI, ii. 



L'ECCLESIASTIQUE. 



Chap. LI, 30. 



II 



12 



*4 

15 



10 

17 

\S 



:i 



25 

25 
26 

27 

29 
jo 



" Je louerai sans cessc vutrc nom. 

Et je le chanterai dans ma reconnaissance *' 

Et ma priere a etc exaucee; 

Car vous m'avez sauve tie la mine 

Et vous m'avez delivre au temps du malheur. 

Cest pourquoi je vous celebrerai et je vous louerai, 

Et je benirai votre nom. 

Quand j'etais encore jeune, 

Avant de nVegarer dans la voie de rerreur. 

J'ai prie ouvertement pour obtenir la sagesse. 

Je 1'ai demandee devant Ic temple, 

Et je la rechercherai jusquYt la (in. 

En voyant sa fleur, comme a la vue dc la grappe qui se colore 

Mon coeur se rejouissait en elle: 

Avec elle, mon cucur a suivi le droit chemin; 

Des ma jeunesse je me suis mis a sa recherche. 

Je lui ai prele Toreille uit peu de temps et je I'ai recueillio, 

Et j ai trouve pour moi une grande instruction. 

Grace a elle, j'ai retire un grand profit : — 

A celui qui m'a donne la sagesse je veux rend re gloire ! 

Car je me suis resolu a la mettre en pratique, 

Et me suis applique a faire le bien, 

Et je ne serai pas con fond u. 

Pour elle mon ame a lutte 

Et j'ai apporte un grand soin a mes actions. 

Vers elle j'ai dirige mon ame, 

Et la purete dt la vie je Tat trouvec. 

Avec elle, des le commencement, j'ai acquis 1' intelligence, 

Cest pourquoi jc ne serai jamais abandonne. 

Mes entrailles se sont emues a sa recherche; 

Aussi ai-je acquis un bien precieux. 

Le Seigneur m\a donne en recompense le don de la parole, 

Et j'en userai pourle louer. 

Approchez-vous de moi, ignorants, 

Et etablissez votre demcure dans la maison de rinstruetion, 

Puisque vous manqucz de sagesse 

Et que vos dmes ont grandement soif. 

J'ouvre ma bouche et je parle : 

Procurcz-vous-la sans argent. 

Pliez votre cou sous le joug, 

Et que votre ame recoive Instruction; 

II n y a pas a aller loin pour la trouver. 

Voyez de vos yeux que j'ai travaille peu de temps 

Et que j'ai trouve un grand repos. 

Prencz part a ['instruction a grand prix d'argent, 

Et avec elle vous aurez acquis de Tor en abondance. 

Que votre ame se rejouisse de la misericorde du Seigneur, 

Et ne rougissez pas de sa louange. 

Accompiissez votre ceuvre avant le temps, 

Et en son temps il vous donnera la recompense. 



it DansiavoietU rerreur. D'atitre* : azuwt J iq. La Vul K . ajoute : j'ai Uvt mes mains en 



d errertttria tenre i t range rt, ou bien encore 
ae voyager d Vitrmnggr pour son instruction 
(comp. jucxiv, 12). 



haut, et j'aitttpiore' son fgartment. 

24. Vntg. (ier membre), fourfttoi tardez-vous, 
et que dites-vous d cela ( 
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ISAIE. 



-:!:— ISAIE. -& 



PREMIERE PARTIE. 



[Chap. I — XXXIX] 

INTRODUCTION. 

CHAP. I. — Eiat miserable du pays[vzrs. I — 9]; invitation a une conversion sindre 
[10 — 20]; Dicu frappcra les coupables, pour se/aire ensuite, du petit reste qui 
survivra, un peuple selon son catur [21 — 31]. 

1 l^HWiisiON d'lsaie, fils d'^mos, qu'il a vue touchant Juda et Jerusalem, aux 
jours d'Osias, de Joathan, d'Achaz et d'Ezechias, rois de Juda. 




Cieux, ecoutez, et toi, terre, prete 1'oreille 1 

Car Jehovah parle : 
J*ai nourri des enfants et je les ai eleves, 
Et eux ils se sont revoltes contre moi. 

3 Le boeuf connait son possesseur 
Et Tane la creche de son maitre; 
Mais Israel n'a point de connaissance, 
Mon peuple n'a point d'intelligence, 

4 Ah I nation pecheresse, peuple charge d'iniquite, 
Race de mechants, fils criminels. 

Ils ont abandonne Jehovah, 
lis ont outrage le Saint d'Israel, 
lis se sont retires en arriere. 

5 Ou vous frapper encore, si vous continues vos revoltes? 
Toute la tete est malade, 

Et tout le coeur est ianguissant. 

6 l)e la plante des pieds au sommet de la t£te, 
II n'y a en lui rien de sain : 

Ce nest que blessures, meurtrissures, 
Plaies punilentes, 

Qui n'ont pas 6t6 nettoyees, ni bandees, 
Ni adoucies avec de I'huile. 

7 Votre pays est un d&ert; 

Vos vi&es sont consumees par le feu; 
Votre sol, des Strangers le d£vorent sous vos yeux; 
La devastation est comme le ravage/iwV par des Strangers. 
S Et la fille de Sion est restee 

Comme une cabane dans une vigne, 

Comme une hutte dans un champ de concombres, 

Comme une tour de garde. 



I, 1. Ce titre mentionne les auatre rois sous 
lesquels Isafe a exerce" son ministere de 740-696. 
Vision : ce mot desipne dans le sens large toute 
communication divine (kite a l'esprit de l'hom- 
me t meme non accompagnee d'images sensi- 
ble*. Le livre d'Isafe ne renferme que peu de 
visions proprement dites. 

3-31. Le discours contenu dans ce chap, n'est 
pas la plus ancienne prophetic d'Isale. La si- 
tuation qu'il decrit parait fitre celle de 1* inva- 
sion assyrienne sous Ezechias (xxxvi-xxxvii. 
Cotnp. vers. 7-8 et 11-15 avec II Rob, xviii,x3; 
xix, a6, ao-32), *t c'est a cette epoque qu'il au- 
rait *t* compost. On l'a plac* en tete du re 



4. Lt Saint d'Israilt locution aimee d'lsaie, 
qui I'emploie 29 (bis tandis au'elle ne figure que 
5 fois dans tous les autres livres de I'Anc Tes- 
tament. Le chap. VI explique cette predilec- 
tion. Etle implique que la saintet* est le trait 
saillant et caracteristique de Jehovah, et qu il 
a choisi Israel pour manifester en lui et par lui 
sa sainted dans le monde; Jehovah est le saint 
dlsrael. afin qu'Israel soit le saint de Jehovah. 
Comp. LeV. xix, a sv. 




d'une vigne ou d'un champ : le point de com 



cueil, pour lui servir d'introduaion, parce qu'il paraison est la solitude qui entoure cette capi- 
en resume toutes les vues et tes pensees, | tale. 
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Chap. I, 9» ISAIE. Chap. I, 24. 

9 Si Jehovah des armees ne nous eut pas laisse un faibie reste, 

Nous serions comme Sodome, 
Nous ressemblerions a Gomorrhe. 

10 Ecoutez la parole de Jehovah, juges de Sodome; 

Pretez roreille a la loi de notre Dieu, peuplede Gomorrhe 

1 1 Que m'importe la multitude de vos sacrifices ? dit Jehovah. 
Je suis rassasie des holocaustes de beliers 

Et de la graisse des veaux; 

Je ne prends point plaisir au sang des taureaux, 

Des brebis et des boucs. 

1 2 Quand vous vene2 vous presenter devant ma face, 
Qui vous a demande de fouler mes parvis? 

1 3 Cessez de m'apporter de vaines oblations; 
L'encens m'est en abomination; 

Quant aux nouvelles lunes, aux sabbats et aux convocations, 
Je ne puis voir ensemble le crime et Tassemblee solennelle. 

14 Mon ame hait vos nouvelles lunes et vos fetes; 
Elles me sont a charge, je suis las de les supporter. 

15 Quand vous etendez vos mains, je voile mes yeux devant vous; 
Quand vous multipliez les prieres, je n'ecoute pas : 

Vos mains sont pleines de sang. 

16 Lavez-vous, punfiez-vous; 

Otez de devant mes yeux la malice de vos actions; 
Cessez de mal faire. 

17 Apprenez a bien faire; 

Recherchez la justice, redressez Foppresseur, 
Faites droit a l'orphelin, defendez la veuve. 

18 Venez et discutons ensemble : 

Si vos peches sont comme recarlate, 
lis deviendront blancs comme la neige; 
S'ils sont rouges comme la pourpre, 
lis deviendront comme la laine. 

19 Si vous obeissez de bon cceur, 

Vous mangerez les biens de votre pays; 

20 Mais si vous resistez, et si vous etes rebelles, 
Vous serez devores par Tepee; 

Car la bouche de Jehovah a parle. 

21 Comment est-elle devenue une prostittiee, 
La cite fidele, elle, pleine d'equite, 
Dans laquelie la justice habitait, 
Et maintenant.. des meurtriers! 
Ton argent s'est change en scorics, 
Ton vin a ete coupe d'eau. 
Tes princes sont des rebelles 
Et des compagnons de voleurs; 
Tous aiment les presents 

Et courent apres les recompenses; 
lis ne font pas droit a Forphclin, 
Et la cause de la veuve ne vient pas devant eux. 
24 C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, 

Jehovah des armees, le Fort d'Israel : 
Ah ! je tirerai satisfaction de mes adversaires 
Et je me vengerai de mes ennemis. 

9. Jihavak dts armies celestes, anges et ! xv, aa; Ps. xi, 7; U. x8; Jer, vi, ao; Os£c, vi, 6; 
astres, ranges en ordre comme une armee; c'est | Amos, v t ax sv; Mich, vi, 6 sv.; Matth. ix, 13. 
uor.c I'idee d'ordre, non moins que cellede puts- j ax. Urn prostitudt ; Jerusalem, apres avoir 
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sance, qu'eveille cette location : Dieu des ar 

mees. 

10-aa La fidelity aux pratiques exteneures 
du cuhe, routiniere et orgueilleuse, loiud'excu- 
ser le pech6, le rend plus odieux :comp. I Sam. 



voue* sa foi a Jehovah, devient infidele, quand 
elle 1'abandonne pour se ltvrer au pechl en ge^> 
n&*l t et spe'ciaJement a I'idolStric. Cette. ex- 
pression energique se retrouve dans une foule 
de passages de nos saints livres. 
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Chap. I, 25. IS A IE. 

25 J'etendrai ma main sur toi 
Et je fondrai tes scories comme avec de la potasse, 
Et j'oterai toutes tes parcelles de plomb. 

26 Je te rendrai des juges comme ceux d ? autrefeis, 
Et des conseillers comme aux premiers temps; 
Apres cela on t'appellera la ville de justice, la cite fidele. 

27 Sion sera rachetee par la droiture, 

Et ceux qui s'y convertiront, par la justice. 

2S Mais les rebelles et les pecheurs seront brises ensemble, 

Et ceux qui abandonnent Jehovah periront 

29 Car ils seront confondus a cause des terebinthes que vpus avez aimos, 
Et vous rougirez a cause des jardins dont vous faites vos delices. 

30 Car vous serez comme un terebinthe au feuillage fletri 
Et comme un jardin sans eau. 

31 Et I'homme fort sera Fetoupe, et ses oeuvres l'etincelle; 
lis briileront tous deux ensemble, et personne n'eteindra. 

SECTION I. [Chap. I - XII]. 

Propheties concernant Juda se rapportant, selon un ordre chro- 
nologique assez suivi, aux regnes de Joathan, d'Achaz et d'Ezechias. 

CHAP. II — IV. — Gloire de Juda aux dernier? temps '[II, 1 — 4]. Jtt«cm-:nt de 
Juda [II, 5 — IV, 1]. Lc reste de Juda sanctijti tt^gloAfn!\Vt *, 2 — 6]. 

2 La parole qu'Isale, fils d' Amos, a vue touchant Juda et Jerusalem. 

2 II arrivera, a la fin des jours, 

Que la montagne de la maison de Jehovah 
Sera etablie au sommet des montagnes 
Et elevee au-dessus des collines, 
Et toutes les nations y afflueront. 

3 Et des peuples nombreux viendront et diront : ' 

" Venez et montons a la montagne de Jehovah, 

A la montagne du Dieu de Jacob; 

II nous instruira de ses voies 

Et nous marcherons dans sesscntiers." 

Car de Sion sortira la loi, 

Et la parole de Dieu de Jerusalem, 

4 II sera I'arbitre des nations 

Et le juge des peuples nombreux; 

lis forgeront leurs epees en socs dc charruc 

Et leurs lances en faucilles. 

Une nation ne s'elevera plus contrc une autre, 

Et Ton n'apprendra plus la guerre. 

5 Maison de Jacob, venez 

Et marchons a la lumiere dc Jehovah. 



Tf, Sens : Israel sera sauve* en revenant a la 
justice et a la vraie pi<£te\ 

29. Tirtbintkgs..* jardins ou Socages consa- 
cres aux idoles (II Rots, xvi, 4)* 

II. 1. Ce verset est le titre particulier des 
chap:H^V. 

a-4.' Onretrouve ces versets presque mot pour 
mot dans Michee (iv, 1-5 \ Beatieoup de criti- 
ques regardent comme improbable qu'Isale les 
ait empruntes.a Miche*e,ou Michee a Isafe. 
Nous aurions peut*3tre iciuntexte plus ancien 



source commune d'ou les deux prophetes I'au- 
raient tire". 

A la Jin des jours , c.-a-d., dans la pensee 
des prophetes, quand toutes tes choses promi- 
ses seront rlalisees; c.-a-d. au temps du Messie. 

Lamoniagnedela maison de JMAovakjC-hd. 
!a montagne ofi est' batie la ville de Jerusa- 
lem (Sion), et dontun des sommets portait Je 
temple. L'eMlvation ici prldite figure !a gloire 
future de Sion aux derniers jours, alors que le 
Dieu qu'on y adore sera reconnu comme le 
Dieu de toute la terre. 
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Chap. II, 6. 



ISAIE. 



Chap. II, 22. 
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Car vous avez abandonne votre peuple, 

La maison de Jacob, 

Parce qu'ils ont combie la mesure depuis longtemps, 

Qu'ils pratiquent la magie comme les Philistins, 

Et qu'ils donnent la main aux fils de Tetninger. 

Le pays est rempli d'argent et d'or, 

Et il y a des tresors sans fin: 

Le pays est rempli de chevaux, 

Et il y a des chars sans nombre. 

Le pays est rempli d'idoles; 

lis se prosternent devant Touvrage de leurs mains, 

Devant ce que leurs doigts ont fabrique. 

Cest pourquoi le mortel sera humilie 

Et Thorn me sera abaisse : 

Non, vous ne leur pardonnerez point. 

Entre dans le rocher, cache-toi dans la poussiere, 

Devant la terreur de Jehovah et l'eclat de sa majeste ! 

Lesyeux hautains du mortel sont abaisses 

Et Torgueil de l'homme est humilie, 

Et Jehovah est eleve, lui seul, en ce jour-la. 

Car Jehovah a un jour contre tout orgueil et toute hauteur, 

Et contre tout ce qui s'eleve, pour Pabaisser; 

Contre tous les cedres du Liban, hauts et eleves, 

Et contre tous les chenes de Basan; 

Contre toutes les hautes montagnes 

Et contre toutes les collines elevees; 

Contre toute tour superbe 

Et contre toute forte muraille; 

Contre tous les; vaisseaux de Tarsis 

Et contre tout ce qui charme les yeux. 

L 'arrogance du mortel est abaissco 

Et l'orgueil de l'homme est humilie, 

Et Jehovah est eleve, lui seul, en ce jour- la. 

Toutes les idoles disparaitront. 

Et ils fuiront dans les cavernes des rochers 

Et dans les antres de la terre, 

Devant la terreur de Jehovah 

Et l'eclat de sa majeste, 

Quand il se levera pour cpouvanter la terre. 

En ce jour-la l'homme jettera ses idoles d'argent et ses idoles d'or, 

Qu'il s'etait faites pour les adorer, 

Aux rats et aux chauves-souris. 

Pour s'entuir dans les trous de la pierre 

Et dans les fentes des rochers, 

Devant la terreur de Jehovah 

Et l'eclat de sa majeste, ^ 

Quand il se levera pour epouvanter la terre. 

Cessez done de vous coniier en Thomme, 



6et sv. Les reproches renferm4s dans les 
chap. II, 6 • IV. i se rapportent probablement 
.i la penode de tramjuillite et de luxe qui Tem- 
pi it le regne de J oat ham. 

lis ont combtt fa metttre depute longtemps 
ou bien avec la plupart des modernes, iU sont 
plcins de l' Orient, de la corrupt ion et de I'ido- 
lutrie des peuples sillies a lorieiu de la Palesti- 
ne (Syrie A Chaldce, etc.) 

ion. Sorie de refrain, dont les deux parties, 
'ieuichees Tune de 1 autre, se retrouveront plus 
loin (aprcs les vers. 17 et at). 



10. Dans le rocher: tes nombreux rochers et 
cavernes de la Palestine servirent souvent de 
refuge dans les invasions e'trangercs. 

16. Vaisseaux de Tarsis ; on appelait ainsi 
tous les grands navtres employes aux voyages 
de long cours. 

20. Aux rats, etc. : dans les reVluits et les 
rubes habites par ces animaux iuipurs. Vulg. : 
ses idoks % qui tu sont que des tanpes et des ckm$- 
ves*s0ttris t qui n'out pasd'yeux pour voir. 
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Chap. Ill, i. 



ISAIE. 



Chap. Ill, 16. 
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4 
5 
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Dans les narines duquel il n'y a qu'un souffle: 
Car de quelle valeur est-il ? 

Car voici que le Seigneur, Jehovah des armees, 

Va retirer de Jerusalem et de Juda 

Toute ressource et tout appui, 

Toute ressource de pain et toute ressource d'eau 

Heros et homme de guerre, 

Juge, prophete et devin, ancien, 

Capitaine et notable, conseiller, 

Ouvrier expert en son art et habile enchanteur. 

Et je leur donnerai des jeunes gens pour princes, 

Et des enfants domineront sur eux. 

Et le peuple se ruera homme contre homme, ami contre ami; 

lis se precipiteront le jeune homme contre le vieillard, 

Et Thomme de rien contre le plus illustre. 

Lorsqu'un homme prendra son frere 

Dans la maison de son pere, en disant : 

" Tu as un manteau, sois notre chef, 

Et que cette ruine soit sous ta garde ! " 

II se recriera en ce jour-la : 

** Je ne veux pas etre le medecin: 

Je n'ai dans ma maison ni pain ni manteau; 

Ne me faites pas chef du peuple." 

Car Jerusalem chancelle ct Juda s'ecroule, 

Parce que leurs paroles et leurs oeuvres sont contre Jehovah, 

Pour braver le regard de sa majeste. 

L'air de leur visage depose contre eux; 

Comme Sodome, ils publient leur peche et ne s'en cachent point. 

Malheur a eux ! car ils sont eux-memes les auteurs de leur perte. 

Dites au juste qu'il est heureux, 
Car il mangera le fruit de ses oeuvres. 
Malheur au mechant ! mal lui arrivera, 
Car ce que ses mains ont fait lui sera rendu. 

Mon peuple est opprime par des enfants, 
Et des femmes le gouvernent 
Mon peuple, ceux qui te dirigent t'egarent, 
Et ils ruinent le chemin ou tu dois passer. 

Jehovah s'est iev6 pour rendre la justice, 
Et il est debout pour juger les peuples. 
Jehovah entre en jugement avec les anciens 
Et les princes de son peuple : 
" Vous avez broute la vigne; 
La depouille du pauvre est dans vos maisons. 
De quel droit foulez-vous mon psuple, 
Et ecrasez-vous la lace des malheureux?" 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah des armees. 

Jehovah a dit : Parce que les filles de Sion sont devenues orgueilleuses, 

Et s'avancent la t&e haute, lancant des regards, 

Et vont a petits pas, 

Et font sonner les anneaux de leurs pieds, 



HI, 3* Capttaine, litu chef de cinqvante* — 
Habit* wchanHuty propr. mnmtHrt%r % qui 
prononce a voix basse des formules magiques. 
vulg* initii aux dixeourt secrets. 

4, Dit infants* des homme* sans encrgie et 
sans experience. Vulg., des eft mine's. 

7« Lemidecin (Vulg.) litt eclui qui S/V, qui 



bande one pjaie. Mais ce mot, dit Le Hir, 
pourrait aussi signifier le souverain qui /ie, qui 
oblige par des lois; et il traduit ije tuveux pas 
Hrt prince. 

i6-iv. i. Luxe effrtne et chatiment des fern* 
mes de Juda. 
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Chap. Ill, 17. 



ISAIE. 



Chap. V, 1, 



17 Le Seigneur rendra chauve le crane des tiiles de Sion 
Et Jehavah decouvrira leur nudite. 

iS En cc jour-la, lc Seigneur enlevera le luxe des auneaux 
Les soleils et les croissants; 

19 Les pendants d'oreille, les bracelets et les voiles; 

20 Les diademes, les chainettes des pieds et les ceintures- 

21 Les boites a parfum et les araulettes, 
Les bagues et les anneaux du nez; 

22 Les robes de fete et les larges tuniques, 
Les manteaux et les bourses; 

23 Les miroirs et les mousselines, 
Les turbans et les mantilles. 

24 Et au lieu de parfum, il y aura la pourriture; 
Au lieu Je ceinture, une corde; 

Au lieu de cheveux boucies, une tete chauve; 

Au lieu d'une ample robe, un sac; 

Au lieu de beaute, la marque imprimee par le feu. 

2$ Tes guerriers tomberont par Tepee, 

Et tes heros dans la bataille. 
26 Les portes de Sion gemiront et seront dans le deuil 

Et desolee elle sera assise dans la poussiere. 

4 En ce jour, sept femmes saisiront un seul hommc et diront • 
"Nous mangerons notre pain 

Et nous nous vetirons de nos habits; 

Permets seulement que nous portions ton nom; 

Ote notre opprobre. " 

2 En d'krL°er ld ' ^ ge ™ e Je Jai ° Vah ^ rornement ct la S loire des rechappes 
Et le fruit de la terre, leur orgueil et leur parurc. 

3 Et ceux qui seront restes dans Sion 

Et ceux qui auront ete epargnes dans Jerusalem seront appeies saints, 
Tous ceux qui sont inscnts pour la vie dans Jerusalem 

4 Quand Jehovah aura lave les souillures des filles de Sion 
Et purine Jerusalem du sang qui est au milieu d elle 
Par 1 Esprit de jugement et par I'Esprit determination, 

5 Alors Jehovah creera sur toute I'etendue de la montaene de Sion 
Et sur son assemblee, ^ 

Cne nuee durant le jour et une fumec, 

Et Teclat d'une flarame ardente pendant la nuit 

Car sur toute sa gloire il y aura un dais; 

6 Et il y aura une tente pour donner de Tombrage 
Contre les ardeurs du jour, 

Et pour servir de refuge et d'abri 
Contre Forage et la pluie. 

CHAP. V. — Parabole de la vigne [vers. 1 — 7]. 

ingrats\%— 23]. Ck&timents [24- 

5 Je vais chanter pour mon bien-aime 
Le cantique de mon bien-aime au sujet de sa vigne. 



— Menaces contre les 
-3o]. 



IV, ». Ce dernier trait peint la misere et la 
depopulation du pays. 

2. Lg germ* de JHtevah, le Messi, ( appete 
ailleurs par Isale njeton (xi, 1 : comp- liii, a), 
par Jeremie (xxiii, 5; xxxtii, 15) gtrme : de 
meme par Zacharie (Zach. iii, 3; vi, taX 

4. Part Esprit^ etc. Tout ce que Dteu fait 
dans lumvers, il le fait par son Esprit Hob. 
xxxiv, ao: Ps. civ, 30). 

5. Une nn/e et une /ume'e 1 un niiage de fu* 



race : allusion a ihistotre des Israelites dans U 
traversee du desert, alors qu'une nuee obscure 
pendant le jour et brillante pendant la nuit 
(bxod. xui, at sv.) guidait et protegeait leur 
marche. — Sur sa {loire % iiy aura hh dais qui 
la couvnra et la mettra a I'abri de tout dan- 
ger. 

V. Ce discours, par son contenu, se rattache 

au precedent et appartient a la raeme e*poque. 

1*7. Parabole sous forme de cantique, Le 
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Chap. V, 2, 



ISAIE. 



Chap. V. 15. 
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13 



14 



Mon bien-aime avait une vigne 

Sur un coteau fertile. 

11 en remua le sol, il en ota les pierres 

Et la planta de ceps exquis; 

II batit une tour au milieu, 

Et il y creusa aussi une cuve; 

Puis, il at*endit qu'elle donnat des raisins, 

Mais elle donna des verjus. — 

t4 Et maintenant, habitants de Jerusalem et hommes de Juda, 

Jugez, je vous prie, entre moi et ma vigne ! 

Qu'y avait-il a faire de plus a ma vigne 

Que je n'aie pas fait pour elle ? 

Pourquoi, ai-je attendu qnelle produisit des raisins, 

Et n a-t-elle produit que du verjus? 

Maintenant done je vous ferai connaitre ce que je vais faire a ma vigne 

J'arracheraisa haie, et elle sera broutee; 

J'abattrai sa cloture, et elle sera foulee aux pieds. 

J'en ferai un desert; 

Et elle ne sera plus ni toillee, ni cultivee; 

Les ronces et les epines y croitront, 

Et je commanderai aux nuees 

De ne plus laisser tomber la pluie sur elle." — 

r'ar la maison d'Israel est la vigne de Jehovah des armees 
Et les hommes de Juda sont le plant qu'il cherissait; 
II en attendait la droiture, voici du sang verse; 
La justice, et voici le cri de detressc. 

Malheur a ceux qui ajoutent maison a maison, 

Qui joignent champ a champ, 

jusqu'a ce qu'il n'y ait plus d'espace, 

Et qu'ils habitent seuls au milieu du pays I 

Jehovah des armees a dit cette parole a mes oreilles : 

Oui, ces nombreuscs maisons seront desertes, 

Ces maisons grandes et belles n'auront plus d'habitants. 

Car dix arpents de vignes ne produiront qu'un bath, 

Un chomer de semence ne produira qu'un epha. 

Malheur a ceux qui courent des le matin 

Apres les boissons enivrantes, 

Et qui, le soir, prolongent leur orgie, 

Echaufles par le vin ! 

La harpe et le luth, le tambourin. 

La flute et le vin, voila leurs festins; 

Mais ils ne prendront point garde a rceuvre de Jehovah, 

Et ils ne voient noint l'ouvrage de ses mains. 

C'est pourquoi mon peuple s'en va en exil sans s'en douter; 

Sa noblesse va devenir une troupe atfamee, 

Et sa multitude sechera de soif. 

C'est pour cela que le sejour des morts elargit son gouffre 

Et ouvre sa bouche sans mesure; 

Elle y descend, la magnificence de Sion, 

Avec sa multitude bruyante et joyeuse. 

Le mortel sera humilie, l'homme sera abaiss£ 

Et les yeux des superbes seront abattus. 



cantique, attribue* a Dieu lui-rnerae, expriine ses 
pensles et ses intentions au sujet de son peuple, 
la vigne au'il a pl&ntle. 

8. Mcuktur : il yen aura six, qui decri- 
ront les divert aspects des injustices commises. 



8-10. Malktttr&ux acc^nareurs, qui re^iuisent 
a la misere te reste du peuple. 

11-17. Malheur aux hommes d'orgies et de 

f>taisirs t qui oublientDieuet s'e'tourdissent dans 
epechi. 
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Chap. V, 16. 



ISAIE. 



Chap. V, 30. 



\6 Et Jehovah des armees apparaitra grand dans le jugement, 

Et le Dieu saint sera sanctitie dans la justice. 
17 Des brebis paitront ccmme sur leur paturage, 

Et des etrangers devoreront les champs devastes des riches. 

iS Malheur a ceux qui tirent Tiniquite avec des cordes de mensonge, 

Et le peche commc avec les traits d'lin chariot : 
to Oui disent : " Qu'il se depcche, 

(Ju'il hate son ceuvre, aiinque nous la vovions: 

Que le decret du Saint d'Israei s'approchi et s'execute, 

Et nous saurons ce que c'est [ " 

:o Malheur a ceux qui appeltent le mal bien, et le bien mal, 
Qui font des tenebres la lumiere, et de la lumiere les tenebres, 
Qui font ce qui est doux amer, et ce qui est amer doux ! 

:i Malheur a ceux qui sont sages a leurs propres veux 
Et intelligents a leur propre sens ! 

Malheur a ceux qui sont des heros pour boire le win, 
Et vaillants a meler les liqueurs fortes; 
Oui justifient le mediant pour un present 
Et qui privent les justes de leur droit ! 

:4 Cost pourquoi, commc la languc du feu devore le chaumo, 
Et comme I'herbe seche s'abime dans la flamme, 
Leur racine sera semblable a la pourriture, 
Et leur fleur sera emportee comme la poussiere; 
Car ils ont rejete la loi de Jehovah des armees, 
Et meprise la parole du Saint d'Lsrael. ~ — 



tt 






25 



*■ 
*/ 



C est pourquoi la colere de Jehovah s'est embrasee contre son peuple; 

II a etendu la main et il l'a frappe; 

Les montagnes sont ebranlees; 

Lours cadavres gisent au milieu des rues, comme de Uordure. 

Avec tout cela, sa colere ne s'est pas detournee 

Et sa main reste etendue. 

II dresse une banniere pour les nations eloignees; 

II les siffle des extremites de la terre, 

Et voici qu'ils arrivent, prompts et legers. 

II n'y en a pas un qui soit las et qui chancelle, 

Pas un qui sommeillc ou qui dorme; 

A personne la ceinture de ses reins ne se detache, 

Xi la courroie de ses sandales ne se rompt 
:S Leurs fleches stmt aiguisees, 

Leurs arcs sont tous tendus; 

Les sabots de leurs chevaux sont durs comme le caillou, 

Les roues de teurs chars pareilles a rouragan. 
:o Leur nigissemeni est celui du lion; 

lis rugissent cummc le lionceau : 

II gronde et s«isit sa proie; 

II I'emporte et personne ne la lui arrache. 
30 En ce temps-Id, il y aura sur le peuple un mugissement 

Semblable au bruit de la mer; 

On rcgardera le pays, et voild les tenebres ! Angoisse ct lumiere ! 

Puis la nuit s'etend sur le ctel du pays. 
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18- ro. Malheur nux tsfrits forts t t^ui se mil* 
lent des revelations et des menaces divines. 

20. Malfuur a ceux qui essaient de justitier 
le mal par leurs sophismes ! 

2t. \talhtur aux pr&omptueux t 

«. Malheur aux juges tniques ! • 



24. Grandeur du enactment. 

35-10. Les invasions assyriennes, instrument 
des chatiments divins. 

30. D'autres : on rtgardtra U pays, tt on nt 
vtrra jut les thUbrts tie l t angoisse l tt la la- 
ntiirt sera voilie par Us tinibrts. 
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Chap. VI, i. ISAIE. Chap. VI, u. 

CHAP. VI. — Vocation cPIsaie an ministere prophdiqite. 

5 . L'annee de la mort du roi Osias, je chacun six ailes : de deux ils se cou* 
vis le Seigneur assis sur un trone haut vraient la face, de deux ils se couvraient 
et eleve, et les pans de sa robe rem- les pieds, et de deux ils volaiect. Et 3 
z plissaient le temple. Des Seraphins se ils criaient Tun a Tautre et disaient : 
tenaient au-dessus de lui; ils avaient ■ 

*' Saint, saint, saint est Jehovah des armees ! 
Toute la terre est pleine de sa gloire." 

4 Les fondements des portes etaient et la maison se remplit de fumee. Alors 5 
ebranles par la voix de celui qui criait, je dis : 

*' Malheur a moi ! je suis perdu ! 

Car je suis un homme aux levres souillees, 

Et j'habite au milieu d'un peuple aux levres souillees, 

Et mes yeux ont vu le Roi, Jehovah des armees ! " 

6 Mais Tun des Seraphins vola vers moi, 1 qu'il avait pris sur 1'autel avec des pin- 
tenant a la main un charbon ardent, I cettes. II en toucha ma bouche ct dit : 7 

" Ceci a touche tes levres; 

Ton iniquite est enleve et ton peche expie. 

8 Et j'entendis la voix du Seigneur disant ; 

"Qui enverrai-je, 

Et qui ira pi>ur nous? " 

Et je dis : 

'* Me voici, envoyez-moi. 1 ' 

9 11 dit : 

'* Va, et dis a ce peuple : 

Entendez, et vous ne comprendrez point; 

Voyez, et vous n'aurez point Intelligence. / 

10 Appesantis le coeur de ce peuple, 
Et rends ses oreilles dures, 

Et bouche-lui les yeux, 

En sorte qu'il ne voie point de ses yeux 

Et n'entende point de ses oreilles, 

Et qu'il ne se convertisse point et ne soit point gueri." 

11 Etjedis : 

" Jusques a quand, Seigneur? " 

II repondit : 

" Jusqu'a ce que les villes soient devastees et sans habitants, 
Qu'il n'y ait plus personne dans les maisons, 
Et que la terre soit ravagee et deserte; 



VI, 1-13. Ce rccit qui raconte la vision inau* 
gurale du prophete devrait ce semble se trouver 
en t£te du livre (cf. Je>. I; Ez. I); oq ne sait 
sous ^influence de quelles circonsunces il a e'te" 
rellgue* jusqu'a cet eodroit. 

t. Je vis : dans l'etat d'extase, selon le senti- 
ment le plus probable. — Li SeifHtur, en hebr. 
Adanai % nom qui exprime le mteux la majesty 
du Createur ec souverain Mattre de l'univers. 
Isale le voit sous une forme humaine, siegeant 
sur un trone 4lev6, comme un roi oriental. 

a, SdruflkxMSj leur nom signifie Us br&lanit : 
representanu de la saintete* divine, leur office 
est de consumer ie peche* (vera,. j\ 



*e*pare de toute creature. La triple repetition 
fait ressortir mieux qu'une simple affirmation 
le caractere absolu de cet aitribut divin.— Sa 
glairs, rayonnement exteneur et visible des 
perfections de bJefii 

5. Jt suis /tffgml'txpressiu) de la terreur 
en presence dg^Sianifestation directe de ]t 
hovah; VuljJ ptv qui jg mg suis til. 

6. Un ^mm* ardent. Vulg. et d'autres, une 
pisrre brulante* 

8. Pour^ nous ; le Seigneur parle en son nom 
et en celui de* Seraphins qui torment son con* 
seil (comp> I Rots, xxit, ao; Dan. iv. 17). 

9- 10. Ces vers; sous la forme po&ique d'un 



3. Saint, propr. t+p*ri % mis djart. La sain* comtnandement adresse a Isale, ne font qu'an 
letc* de Dieu, c'ett son abeotae perfection qui le noncer Tendurcissement volontatre dlsrael. 

— %m — 
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Chap. VI, 12. ISAIE. 



12 



Jusqu'a ce que Jehovah ait eloigne Ies homines 
Et que la solitude soit grande dans ie pa vs. 



Chap. VII, 12. 



13 fct s U y reste encore un dixieme de ses habitants 

lis seront aneantis a leur tour. 

Mais corame le terebinthe et le chene conservent leur souche 

Quand lis sont abattus, 

La souche d'Israel sera une semence sainte. 

CH / AP / *?' ~ ISa ]ff AchaZ * &** le roi et ia cour ne £ raiment pas en Notice 

?ft J r mm( !"l"L t 10 - 1 ^ ^ •*** et Israel seront bientot fappts 
L 1 5 — I oj. Le veritable ennemi cest r Assyrie [ 1 7 — 25]. ' 

7 ToJth^fil H"n tempS ^ C r ha ?' fils de i du roi et le cueur de to«t son peuple tu- 
S^'Jt 0sias '™ 1 d . e Juda^ueRa- rent agites comme !es arbres de la foret 

&' ro\ dlS ,a ZM ha ^' filS ^ R T- : ^ ^ P^ le vent. Et Jehovah E 
he, roi d Israel, monta contre Jerusalem Isale : « Sors a la rencontre d ? \chaz 

z £ Snon^M «!««*/««: toi et Schear-Jasub, ton fif^ IS 
Ste nouveT $\l 1 | m ^ S0 " deDav l d riemrde Faqueduc de 1'etang superieur 
cette nouvelle La Syne est campee sur le chemin du champ du foulon, et 
dans le pays d'Ephralm." Alors le cceur 1 dis-lui : F ' 

Prends garde, tiens-toi tranquille, ne crains point, 
Et que ton coeur ne defaille point 
Devant ces deux bouts de tisons fumants, 

LfJ!^ de 1 Ia j ureur d e Rasin et de la Syrie, et du Ills de Romelic, 
3 Parce que la Syne, Ephnum et le fils de Romelic 

Se sont concerted pour ta perte, en disant : 
Montons contre Juda, 

Jctons-le dans Fepouvante, envahissons-ie. 

Et etabiissons-y pour roi le fils de Tabeel. 
7 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Ce dessein n'aura pas d ? effet f cela ne sera pas, 
o Car la tete de la Syrie, e'est Damas, 

Et la tete de Damas, cest Rasin, 

Et encore soixante-cinq ans, 

Et Ephnuj* aura cesse d'etre un peuple: 
9 Et la t& ? d'Ephraim, e'est Samarie, 

Et la tete de Samarie, e'est le tils de Romelic. 

Si vous ne croyez pas, vous ne subsisterez pas ! " 

10 Jehovah parla encore a Achaz, en di- 

11 sant : Demande un signe a Jehovah 
ton Dieu, demande-le du fond du sejour 



r- 



des morts ou des hauteurs du cie!. M ~ 
Mais Achaz dit : " Je ne demanderai 12 
nen, je neveux pas tenter Jehovah." 



si mhti^era 'ce qt „tZ n [uJit *?' ™ bien X *' st &*»** * Hr $*>**». a fait * 
pensees. q mterrompt la suite de* jonction avee Pantile de Phacee roi chsrael. 



. 13. Leur touch*. La masse de la nation 3 * JcAAIr *f l **'tf.c.-a.d. hh reste rtvietuira 
ingrateet infidele, est vouee a la mine" maU ' 2? *5 flMW ?I m ; ** ? om »I«uficatif donirf au 
ce chaument sera pour Israel une r*£mptio£ i ?'? *$ *™^ x * cx P" m f ^ P«*<« fondamen- 
un rtue arrivera au nine. Vul ff : DUn^lldi. **[*,*? T* le hvre * Vu, ^» ton ^ ?«*"* V« 
amera encore, tt ell* x/ convert,™. ** ,n*„ ********. 



amera encore, tt ell* x/ convert ir a, tt etle sc 
montjrra comm* U tiribintke et it chine qui 

/ w/ Uur * rttmta,t ^ ** « 1"* subustlra 
vi, sera une *'»***** sainte. 

cZ iri * ^!f ^ d V** ne de Joathan, Pha. 
c«e et Rawn s^taient ligue^s pour faire la guer- 
reau ro^ume de Juda(H kois, xv, 37 )! Le 
verset 1 notw transporte aux premieres anne>s 

LW7 1 73<S av * J- -)* Probablement apres 
1.1 defaite de son armee par ies Syriens et Ies 
Lphnumites (IsradUtesdu Nord.II Par. xxxviti, 



6. Pour roi, vassal de Ia Syrie et d'Ephraim. 

8.9. La tite, Rasin et Phacee ont chacun 
leur domaine et leur capitale; cette situation 
voulue de Dieu ne sera pas changee. — Encott 

¥5!" : ??J? arie fut d <truite 15 ans apres, sous 
le rtgne d O^e, par SaJmanasar (II Rois, xvii f 
1*6); mais le desastre final qui recluisil Ephnum 
a n €tre plus un peuple n'eut lieu que plus tard, 
sous Asarhaddon (II Rois f xvii, 24 ; I Esdr 
iv, a.) 



iS'fi^rSSp^ ^urTuq^rlefusalr le resoectdeialoi(D.u,vi, 

(II Kois, xvt f 6). a ^qn«r Jerusalem. | 16) pour couvnr sa mauvwse volont^ et son inl 



credutite. 
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Chap. VII, 13. ISAIE. Chap. VII I , 3. 

13 lsale dit : 

*• Ecoutez, maison de David : 

Est-ce trop peu pour vous de lasser la patience des hommes, 

Que vous laissez aussi celle de mon Dieu ? 

14 C'est pourquoi JeJiovah lui-meme vous donnera un signe : ; ' 
Voici que la Vierge a concu, et die enfante un tils, 

Et elle lui donne le nom d'Emmanuel. 

15 II mangera de la creme et du miel 

Jusqu'a ce qu'il sache rejeter le mal et choisir ie bien; 

16 Car avant que l'enfant sache rejeter le mal et choisir le bien, 
Le pays dont les deux rois t epouvantent sera devaste. 

17 Jehovah fera venir sur toi et sur ton peuple, 
Et sur la maison de ton pere, 

Des jours tels qu'il n ? y en a pas eu de semblables 
Depuis le jour qu Ephraim s'est separe de Juda, 
— le rui d'Assvrie. 
iS En ce jour-la, Jehovah sifflera les mouches des extremites des fleuves d Lgypto, 

Et les abeilles du pays d'Assyrie. 

19 Elles viendront toutes et se poseront 
Dans les vallees escarpees 

Et dans les fentes des rochers, 

Sur tous les buissons et sur tous les paturages. 

20 En ce jour-la, le Seigneur rasera 

Avec un rasoir qu'il aura loue au-dela du fleuve 

Avec le roi d'Assyrie, 

La tete et le poii des pieds, 

Et il enlevera aussi la bar be. 

21 En ce jour-la, un homme nourrira une vache et deux brebis, 

22 Et a cause de l'abondance du lait, 
On ne mangera -plus que de la<?e 
Car la creme et le miel seronl Tatr 
De tous ceux qui seront restes dans lz\ 

23 En ce jour-la, tout endroit ou ily avait 
Valant mille pieces d'argent, 
Sera couvert de ronces ct d'epines. 

24 On v entrera avec des fleches et avec Tare, 
Car" tout le pavs ne sera que ronces et epines. 

Et tu n'iras plus sur toutes les montagncs que Ton cultivait avec le sarcloir, 
Par crainte des ronces et des epines; 
Elles seront le paturage des bumfs, et la brebis en foulera le sol. 

CHAP. VIII, 1. — IX, 6. — Autre signe praphe'tique ie la mine de Damai et de 
Samariei\ r QTS 1 —4]. Oppression des Assyriens sur Juda, its seront vatneus 
[ 5 _ IO ]. Que le peuple ait confiance; ceux qui n'auront pas foi au te'moignap 
divin periront [11 — 2z\ Le chdtimeni accompli, Israel sera delivre' par le rot 
messianique [22 — IX, 6]. 

rt Et Jehovah me dit : " Prcnds une ' vite ! " Et je pris avec moi des temoins 
grande tablette, et ecris-y en caracteres dignes de foi, le pretre Urie et Zachane, 
lisiblesatous-.Hatezle pillage! Butinez ~- J '«-—■-=- ^ - ~^^hn, 
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14. La Vierge. S. Matthieu (I, 33) et a sa 
suite toute la tradition catholique entendent par 
la Vierge, la Vierge Marie, et par Emmanuel 
le Verbe incarne, le Filsde Dieu fait homme, 
vcritablement Dieu avec nous. 

15. Manger de la crime et du /«!>/, est Hn- 
dice, nou d'un* temps d'abondance, tnais d'une 
epoque de devastation ou Ton n'a plus pour se 
r.ourrir que les produits spontanea au sol (cf. v. 
si, 22X 



fils de Jebarachie. v Et je m'approchai 3 

mouches et les cousins, comme les abeilles en 
Assyrie. 

VII f , 1. Ce chap, se rapporte a la meme cir- 
constance et a la meme date que le precedent. 

En caractirgs lis idles a totu % litL avec un 
poincoa iC homme, c.-a-d. en caracteres ordinal- 
res, sans abreviaiion ni ornementation savante. 
— Hate* etc, en Hebr. maker schalal, chase* 
ba* : ces paroles visent la devastation prochaine 
de la Syne et d 1 Ephraim par les Assyriens. 



,8. SiStem. Chaque ima*e coovient au pays de la byne et a tpnraim par « «y. 
qu'eile caracterUe : en Egypte aboudent les ! 3. La prophitetse, la ferame d Isaie 
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C hap. VII I 4 . is a IE. Chap. VI [I, u } 

de la prophetesse, et eile concut et enfanta » mere ! on portera ies richessjs^de~Damas 
un his. ht • Jehovah me dit : < i Appello-Ie et les depouilles de Samarie devant le roi 

4 Maner-bchalai-Chasch-Baz. Car avant d'Assyrie. " 
que i'enfanl sache crier : Mon pere t ma ' 

5 Jehovah me parla encore en disant : 

6 ■* Parce que ce peuple a meprise les eaux de Siloe qui coutent doucement, 
Et qu ll se rejomt au sujet de Rasin et du tils de Romelie, 

7 A cause de cela, voici que le Seigneur va faire venir sur eux 
Les eaux du fleuve, fortes et profondes, 

Le roi d'Assyrie et toute sa puissance ; 
II s'elevera partout au-dessus de son lit, 
Et se repandra par-dessus toutes ses rivos ; 

8 II penetrera en Juda, il debordera, 
II inondera, il montera jusqu'au cou, 
Et le deploiement de ses ailes couvrini 
Toute i'etendue de ton pays, 6 Emmanuel. 

9 Poussez des cris de guerre, peuples, 
Et vous serez defaits ! 

Prctez loreiile, vous tous qui habitez aux extremites de la terrc. 
Equipez-vous, et vous serez defaits ! 
Equipez-vous, et vous serez defaits ! 
to Formez des projets, et ils seront aneantis : 

Donncz des ordres, et ils resteront sans effet, 
Car Dieu est avec nous I 

1 1 Car ainsi m 4 a parle Jehovah, quand sa main me saisit 

\2 

1 1 Jehovah des armees, cest lui que vous sanctifierez, 

Lui qui sera votrecrainte et votre fraveur. 
U Et il sera un sanctuaire ; 

Mais il sera aussi une pierre d'achoppement, 

Un rocher de scandale pour les deux maisons d'lsrael, 

Un filet et un piege pour les habitants de Jerusalem. 
1 5 Bcau^|£gj|g£re eux trebucheront, 

Hg^PrTOTet se briseront ; 

IIsBSfbnt enlaces et pris. — 

<*> Lfe le temoignage, 

Scelle I'enseignement dans U comr de mes disciples. " 
17 J'espere en Jehovah, qui cache sa face a la maison de Jacob. 

Et je mets en lTTHSW»n fiance. 
& Voici que moi et mes etifants que Dieu m'a donnes. 

Nous sommes cfcs signes et des presages en Israel, 

De la part de Jehovah des armees, 

Qui habite sur la montagne de Sioo. 

19 Quand ils vous diront : 

" Consultez ceux qui evoquent les morts, 
Et les devins, qui parlent d'une voix sourde en chuchotant, " 
Repondez : " Un peuple ne doit-il pas consulter son Dieu? 
S'adressera-t-ii aux morts pour les vivants? 



4 : A la date assignee, c.-a-d. tin an on deux 1 son peuple I'ont ituirisic pour recourir \ :*a* 
aprcs la prophetie, Teglatfa-Phaiasar prit Da- «!*.«£-"- rlAJZi/™"' pWr recounr a >** 
ma^ ct conquit le royaume de Syrie; il s'em- 
para egalement dela Galilee et des districts au- 
a*v 1 J° urda * n quiappartenaient au royaume 
a hphrann et imposa a ce royaume un tribut 
considerable. 

6. Us eaux de Site \ Ce ruisseau qui coult 



aoitctment au pied du sanctuaire ou rtside Je". 



figure ici la protection divine. Acbaz et 
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sistiuice de 1'Assyrie. 

7. ■£«•> faux du Jitiwt, de I'Euphrate, par 
opposition aux eaux paisibles de Siloe*, fieureat 
I armee d'Assyrie. 

16. L* thnoign*$t, l**ns<r'-*tm*mt % litt. /a 
iot % cest la revelation meme v :i vient d'etre 
faite. Isaie recoit Torde de confier cet oracle, 
ainsi lie" et scelle, au petit nooibre d* Israelites 
restes fideles. 



Chap. VIII, 20. ISAIE. Chap. IX, 6. 

20 A Tenseignement et au temoignage ! 
Si le peuple tient un autre langage, 
II n'y a point pour lui d'aurore ; 

21 II errera dans le pays, accable de misere et affame 

Et quand il aura faim, il maudira son roi et son Dieu ; 

22 II elevera ses regards en haut 
£t les abaissera vers la terre : 

Partout la detresse, Pobscurite, une sombre angoisse ; 
II sera rejete dans les tenebres. 

25 Mais il n'y a plus de tenebres 

Pour la terre qui a ete dans Tangoisse . 

Comme le premier temps a couvert d'opprobre 

Le pays de Zabulon et le pays de Nephtali, 

Le dernier temps remplira de gloire 

La contree qui tombe a la mer, 

Le pays d'au-dela du Jourdain et le district des Gcntils. 

9 Le peuple qui tnarchait dans les tenebres 

Verra une grande lumiere, 

Et sur ceux qui habitaient le pays de Pombre de la mort, 
La lumiere resplendira. 

2 Vous multipliers votre peuple 

Et lui accorderez une grande joie ; 

II se rejouira devant vous comme on se rejouit a la moisson, 

Comme on pousse des cris d'allegresse au partage du but in. 

3 Car le joug qui pesait sur lui, 
La verge qui frappait son epaule, 
Le baton de son exacteur, 

Vous les avez brises comme a la journee de Madian; 

4 Toute armure du guerrier dans la melee tumultueuse 
Et tout manteau roule dans le sang 

Sont brules, le feu les devore. 

5 C Car un enfant nous est ne, 

Un fils nous a ete donne ; 
L 'empire a ete pose sur ses epaules, 
Et on le nomme le Conseiller admirable, 
Dieu fort, Pere eternel, Prince de paix ; 

6 Pour etendre l'empire 

Et donner une paix sans fin 

Au trone de David et a sa royaute, 

Pour Tetablir et Taffermir 

Par le droit et par la justice, 

Des maintenant et a toujours. 

Le zele de Jehovah des armees fera cetie oeuvrc. 



23. Mais il nyaplus... La Vulj. rattachc ces 
mots aux vers 2a: et il ne pourraichapper d sa 
dJtresse, — Les tribusde Zabuloo et de Neph- 
thali occupaient la panic septentrionale. de la 
Palestine et elles Itaient plus exposees que les 



4. Les oppresseurs une fois vaincus, on brule 
leurs armes et leurs v£tements teints de sang 
trouves sur le champ de bataille. Comp. Esich. 
xxxix, 9*10; Zacfu ix, to. 

5. C'est par le Messie que sera remportee la 



autres aux incursions des nations etrangerev victoire. — Conseiller admirable % litt. miracle 
Dans le demur temp* , c.-a-d. au temps du Mes- I ou merveille de conseiller. La Vulgate slpare 



sie, elles seront glonfiees. Comp. Afattk iv, 13. 
sv. C'est cette region qui est designee dans la 
derniere partie du verset par trois expressions : 
la contrie voisine de la mer % litt. le chemin de 
la mer % la rive occidentale du lacde Tiberiade, 
le pays d"au-detd da Jourdain y le district (en 
hebr. getU, d'ou Galilee) ties Gentils. 
a IX, a. Et lui accordert* une grattde joit, en 
lisant 16 avec un vav (LXX et syr.); ta Vulg. 
a lu le avec une aleph ; (votre peuple) auquel 
vous navies ptts donne' une g*amie joie* 



par une virgule ces deux mots, ainsi que les 
deux su Wants. — Dieu fort; dans cet enfant 
reside la plenitude des forces divines. — Pert 
iternel, le Messie est un roi 6ternel, qui ne 
meurt pas et qui en meine temps sera toujours 
lepere de son peuple (xxii, at). D'autres, avec la 
Vulg., fire du siicle futnr y pere du nouvel 
Israel. — Prince de paix; sa victoire a assure* 
pour toujours la paix a son peuple. 

6. LezeU, litt. VardenrbriMautedc Jikovahl 
I'ardeur de son amour pour sauver Israel. 



— 876 — 



5 



i6 



Chapi IX » * ISAIE. Chap. X, 3. 

CHAP. IX, 7 —X, 4. —Jttgement de Samarie et du royaume d'Ephraim. 
Le Seigneur a envoye une parole a Jacob, 

Et elle est tombee en Israel ; 

Tout le peuple en aura connaissance, 
Ephralm et les habitants de Samarie, 
Qui disent dans leur orgueil 
Et dans la fierte de leur coeur : 
9 " Les briques sont tombees, nous batirons en pierres de taille * 

Les sycomores, sont coupes, nous les rempiacerons par des cedres. " 
io Jehovah fait lever contre eux les adversaires de Rasin, 

Et a aiguillonne leurs ennemis, 

1 1 La Syrie a 1'Orient, les PhUistins a 1' Occident 
Et ils devoreront Israel a pleine bouche. 

Avec tout cela, sa colere ne s'est point detournee 
Et sa main reste etendue. 

12 Car le peuple n'est pas revenu a celui qui le frappait, 
Et ils n ont pas recherche Jehovah des armees. 

13 Et Jehovah retranchera d'Israel la tete et la queue, 
La palme et le jonc, en un seul jour. 

14 L ancien et le noble, c'est la tete, 

Et le prophete qui enseigne le mensonge c'est la queue. 

15 Ceux qui guident ce peuple l'egarent, 
Et ceux qui les suivent se perdent. 

Cest pourquoi le Seigneur ne prendra pas plaisir en ses jeunes homines, 
fct u n aura pas compassion de ses orphelins et de ses veuves • 

Lar tous sont des impies et des pervers, 

Et toute langue profere rimpiete — 

Avec tout cela, sa colere ne s'est point detournee, 

Et sa main reste etendue. 

17 Car la malice s'est allumee comme un feu : 

Elle devore les ronces et les epines ; 

Elle embrase Tepaisseur de ia foret, 

Qui s'eleve en tourbillons de fumee. 
'* Par le courroux de Jehovah des armees, 

Le pays est embrase, 

Le peuple est devenu ia proie des flammes ; 

Xul n'epargne son frere. 
'9 On pille a droite, et Ton a faim ; 

On devore a gauche, et Ton n'est point rassasie ; 

Chacun mange de la chair de son bras ; 

Manasse contre Ephralm, 

Ephralm contre Manasse, 

Tous deux contre Juda ! — 
-° Avec tout cela, sa colere ne s'est point detournee 

Et sa main reste etendue, 

10 Malheur a ceux qui rendent des arrets iniques, ~+- 

Et aux scribes cnii ecrivent des sentences injustes, 

2 Refusant la justice aux pauvres, 

Et depouillant de leur droit les affliges de mon peuple 
r aisant des veuves leur proie, 
Et des orphelins leur butin! 

3 Que ferez-vous au jour de la visite, 

Et dans Ia catastrophe qui viendra de loin ? 

7 sv. Ce disooun paralt avoir et£ compost la 
4°annee d Achat, apres la mine de Rasin par 
ics A«ynens.aiors qu'EphraIm,d*jaaffaibli par 
<ies tehees partiels, allait Stre cfctruit a son 
tour. — Le morceau se divise en 4 strophes. 
terminces chacune par le mime refrain, lequel 
'^pruduit htteralement v. 25 : aussi des criti- 



ques ont-ils pense* que v. 25.30 eUit la conti- 
nuation de ix, 7-x, 4; la disjonction des deux 
parties du poeme serait due a un accident de 
transcription ou au desordre d'un mantucrit. 

\\.La>palm* s Ujoac Vu!g. ctluiquiplU it 
celui qui refrint. 
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Chap. X, 4. ISAIE. Chap. X, 16. 

Vers qui fuirez-vous pour avoir du secours, 
Et ou deposerez-vous vos Iresors ? 

4 II ne reste qu'a se courber parmi les captifs, 
Ou a tomber parmi les tues. — 

Avec tout cela, sa colere ne s'est point detournee, 
Et sa main reste etendue. 

CHAP. X, 5 — 34. — Assur, f instrument de la colere de Dieu pour purifier Israel, 
non pour le cUtruire [vers. $ — \\\sera chdtie\\z—\^\ Israel reviendra an 
Seigneur, et Dieu frappera Assur pour son orgueil [19 — 26] sous les murs 
mimes de Jerusalem [27 — 34]. 

5 Malheur a Assur, verge de ma colere ! 

Le baton qui est dans sa main est Tinstrument dc ma fureur. 

6 Je l'envoie contre une nation impie, 

Je lui donne mes ordres contre le peuple do mon courroux. 
Pour le mettre au pillage et faire du butin, 
Et le fouler au pied comme la boue des mes. 

7 Mais lui, ce n'est pas ainsi qu'il Ten tend, 
Et telle n'est pas la pensee de son ca^ur ; 

. Car il ne songe qu'a detruire 
E* a exterminer des nations sans nombre. 

8 I dit : " Mes princes ne sont-ils pas des rois? 

9 > *en a-t-il pas ete de Calno comme de Carchemis, 
E 1 : de Hamath comme dWrphad, 

El de Samarie comme de Damas? 

10 Co nme ma main a atteint les royaumes des divinites impuissantes, 

Et pourtant leurs idoles valaient mieux que celles de Jerusalem et de Samarie! — 

1 1 Ne ferai-je pas a Jerusalem et a ses images 
Ce que j'ai fait a Samarie et a ses dieux? " 

12 Mais il arrivera, quand le Seigneur aura accompli toute son oeuvre 
Sur la montagne de Sion et a Jerusalem : / 
Je visiterai le fruit du coeur hautain du roi d'Assyrie 

Et Tarrogance de ses regards altiers. 

13 Car il a dit : " C'est par la force de ma main que j'ai fait cela, 
Et par ma sagesse, car je suis intelligent ! 

J'ai deplace les bornes des peuples et pille leurs tresors, 

Et, comme un heros, j'ai renverse du trone ceux qui y etaicnt assis. 

14 Ma main a saisi, comme on prend un nid, 
Les richesses des peuples, 

Et comme on ramasse des ueufs abandonnes, 
J'ai ramasse toute la terre, 
Sans que nul ait remue i'aile, ouvert le bee 
Ou pousse un cri ! " — 

15 La hache sc glorifie-t-elle contre la main qui la brandit! 
La scie s'eleve-t-elle contre celui qui la meut? 
Comme si la verge faisait mouvoir celui qui la leve, 
Comme si le baton soulevait ce qui n'est pas du bois ! 

16 Ccst pourquoi le Seigneur, Jehovah des armees, 
Enverra le deperissement sur ses robustes guerriers, 
Et sous sa magnificence s'embraseri un feu, 
Comir* le feu d'un incendie. 



5 sv. Les divers element} de ce discours nrt 
sentent des traits de ressembbace avec les uL- 
court rapportes dans Is. xxxvi*xjunrii(cC x» 10 
et xxxvi r 18-20, xxxrii, 1^13; etc). IL y a done 
Ilea de croire que is. x, 5 et ss. se rapporteat a 
i'inv&sion de Sennacherib. 

8. Mes princes, messatrapes : laplupart por- 



taient le tUre de roi, et plusieurs e^atent des 
rois soumis, des vassaax fll Row, xviu, «4I 
xxv, 28). Le souverain d\Assyrie s'appelait u 
grand nw*(xxxvi, 4), le mw des #v«,<Exech.xxvi, 

7; Dan. ii, 37.) 
o. Enumeration des villes qui n ont pu resteer 

a Assur.. 
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Chap. X, 17. ISAIK. 



17 La lumiere d'Israel sera un feu, 

Et son Saint une flamme, 

Qui consumera et devorera 

Ses epines et ses ronces en un seul jour. 
iS Et i! aneantira la gioire de sa foret et de son verier 

Corps et ame; ' 

Ce sera comme un maiade qui meurt de consomption 

19 Le reste des arbres de sa foret pourra etre compte* 
I n enfant les inscrirait. * 

20 Et il arrivera en ce jour- la : 
Le reste d ; Israel 

Et les rechappes de la maison de Jacob 
Cesseront de s'appuyer sur celui qui les frappait, 
Mais lis s'appuieront en verite sur Jehovah 
Le Saint d'Israel. 

21 Le reste se convertira, 

Le reste de Jacob, au Dieu fort. 

22 Car, quand ton peuple, 6 Israel serait comme le sable de la mer, 
C est un reste qui reviendra; 

La destruction est resolue, 

Elle fera deborder la justice. 

Car la destruction qu'elle a decretee, 

Le Seigneur, Jehovah des armcjs, l'accomplira dans tout le pavs 

L est pourquoi amsi parle le Seigneur, Jehovah des armees " 

ISe crams nen d'Assur, 6 mon peuple, qui habites Sion, 

(JuanJ 11 te trappera de la verge 

Et qu'il levera sur toi le baton, 

Comme autrefois FEgypte. 

Car, encore bien peu de temps, 

Et mon courroux cessera, 

Et ma colere se tournera contre lui pour le detruire. 
20 Et Jehovah des armees levera contre lui le fouet, 

Comme il frappa Madian au rocher d'Oreb; 

Son baton est sur la mer, 

Et il le levera, comme autrefois en Egypte. 
2 7 Et il arrivera en ce jourla : 

Le fardeau d'Assur sera ote de ton epaule, 

Et son joug de dessus ton cou, 

Et ta vigueur fera eclater le joug. — 



Chap. X, 32. 



23 



24 



25 



2$ 



II est venu a Ajath, il a passe a Magron, 
11 Iaisse son bagage Machmas. 
m) lis ont passe le delile; 

lis campent a Gaba; 
Rama est dans lcpotivante; 
Gabaa de Saul prend la fuite. 
Pousse des crisd,: detressj, fille de Gallim ! 
Aie Toreille au guet, Lais ! 
Pauvre Anathoth ! 
Mcdmena se disperse, 
Les habitants de Gabim sont en fuite 
Encore un jour, et il sera a Xobe; 



\o 



ii 



32 



"HfaStlfVui** Hf^ft €t °- .Y U,g ^ COmme ' P^ourront ces diverse* etapes; de fait, c'wt 
^^mi^c^i^'^^ : ^ mvKM ' ' ? arun autre chemin qu'il* sont arrives devaiu 

v^lT32S^^ -9- U <UfiU (Vul g . ilspa^nt ra^ 

*« trouveut sur la route d'une armee venant du '(t J' ravm * ro " ct profond qui conduit de 
"ord; celasuffit au prophete, et son intention j Mach ™* a Gaba - 
■■ «>i nulleiuent d'affirmer que le* Assyrieus | 3I * *a*t c*fuitc; Vulg.,/r«*« courage. 
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Chap* X, 33. ISAIE. Chap. XI, u, 

11 levera sa main contre la montagne de la filie de Sion, 
Contre la colline de Jerusalem ! — 
Voici que le Seigneur, Jehovah des armees, 
Abat avec fracas la ramure des arbres; 
Les plus hauts sont coupes, 
Les plus eleves sont jetes par terre. 
34 II taille avec le fer les fourres de la foret, 

Et le Liban tombe sous les coups d'uri Puissant. 

CHAP. XL — l<e rtgne du Messie, pacifiqtte [XI, 1 — 9] et universel [10— 16]. 

11 Un rameau sortira du tronc de Jesse, 

N ^~ Et de ses racines croitra un rejeton. 
2 , Sur lui reposera FEsprit de Jehovah, 
Esprit de sagesse et d'intelligence, 
Esprit de conseil et de force, 
Esprit de connaissance et de crainte de Jehovah. 
1 II mettra ses delices dans la crainte de Jehovah; 

II ne jugera point sur ce qui paraitra a ses yeux, 

Et il ne prononcera point sur ce qui frappera ses oreilles. 

4 II jugera les petits avec justice 

Et fera droit aux humbles de la terre; 

II frappera la terre de la verge de sa bouche, 

Et par le souffle de ses levres il fera mourir le mechant. 

5 La justice ceindra ses flancs, 

Et la fidelity sera la ceinturede ses reins. 

6 Le loup habitera avec Tagneau, 

La panthere reposera sur le chevreau; 

Le veau, le lion et le bceuf gras vivront ensemble, 

Et un jeune enfant les conduira. 

7 La vache et Fourse auront un meme paturage, 
Leurs petits un meme gite, 

Et le lion mangera du fourrage comme le bceuf. 
S Le nourrisson s'ebattra sur le trou de la vipere, 

Et Tenfant h peine sevre mettra sa main sur la prunelle du basilic. 

9 On ne fera point de mal et on ne causcra point de dommage 
Sur toute ma montagne sainte; 

Car le pays sera rempli de la connaissance de Jehovah, 
Comme le fond des mers par les eaux qui le couvrent. 

10 Et il arrivera en ce jour-la : la racine de Jessd, 
Elevee comme un etendard pour tes peuples, 
Sera recherchee par les nations, 

Et son sejour sera glorieux. 
n En ce jour-la, Jehovah etendra une secondc fois sa main 

Pour racheter le reste de son peuple, 



33. La ramure des ardrts; Vulg., brisera 
d'un coup terrible le vast de terre, 

XI, u Tronc de Jessd ou I sale, pere de David. 
— Un rejeton (Vulg. unejleur), 

*• Reposera d'une facon permanente.— U Es- 
prit de Jihovah) la plenitude des dons de 1' Es- 
prit divtn parmi lesquels l'auteur inspire' men- 
tionne ceux qui conviennent davantage aux 
factions d'un bon juge enumerees dans Jes 
v. 3.5. — Et de crainte de yihovah, Au lieu 
de crainte, les LXX et la Vulg. mettent piiii % 
qui oflEre a peu pres le mSme sens. 

it-Ii mettra see ddlices, etc; Htt. il respi- 
fftm la crainte, etc. Vutg. La crainte du Set- 
euourle nutplira. It ne sauraite'tre question 
Vun noaveau don du S. Esprit puisque le 
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mot crainte de Dieu figure deja a la fin du v. 2. 
II s'apit plutdt de Tenet produit dans Tame du 
Messie par les donsemime>es au v. president, 
surtout par le dernier. Le rejeton d'Isaie, sera 
tenement p4ne*tre* de la crainte de Dieu que ce 
sera sa vie, sa respiration. Voir Dom Calmet 
in hunc locum, 

6 sv. Tableau prophetique et ideal de la paix, 
des moeurs plus douces, de ITiarmonie univer- 
selle que le resne du Messie amenera dans le 
raonde. — Li oaufgras; Vulg. le mouton. 

9. La prunelle du basi/icu'suxtres avec U 
Vulg. , la cavern* du basilic, 

xo. Son si jour, Htt. le lien de sa paisible de- 
meure; Vulg., son sipulcre. 






C hap. XI, 13. isaie Gup. XIII, 2. 

Cc qui subsistera des pays d' Assvrie, d'Egypte, ~ 

De Patros, d'Ethiopic, d'Elam, de Sennaar, 

De Hamath et des iles de ia men 
\i II elevera un etendard pour les nations, 

II rassemblera les bannis d'Israei 

Et recueillera ies disperses de Juda 

Des quatre bouts de la terre. 
1 ; La jalousie d'Ephraim disparaitra 

Et lesinimities de Juda cesseront; 

Ephraim nc sera plus jaloux de Juda 

Et Juda ne sera plus I'ennemi d'Ephraim. 

14 Us voleront sur l'epaule des Philistins a I'Occident 
Us pilleront de concert les fils de FOrient; 

lis mettront la main sur Edom et Moab, 
Et les fils d'Ammon leur seront soumis. 

15 Jehovah frappera d'anatheme la langue de la mer d'Egvple, 
Et il levera la main contre le fleuve, 

Dans l'impetuosite de son souffle, 

Et il le partagera en sept ruisseaux, 

Et fera qu'on y marche en sandales. 

Et ainsi il y aura une route pour le reste do son pcuple, 

Ce qui en subsistera du pays d' Assvrie, 

Comme il y en eut une pour Israel " 

Au jour ou il monta du pays d'Egypte. 

CHAP. XII. — Cantiques des rachitis* 

12 Et tu diras en cejour-Iu : 

Jo te loue, Jehovah; 

Car tu etais irrite, 

Ta colere s'est detournee et tu me consoles. 
1 Void que Dieu est ma delivrance; 

J'ai contiance et je ne crains rien, 

Car Jehovah, Jehovah est ma force et I'objet de mes louanges; 



10 



II a ete mon salut — 



3 Vous puiserez des eaux avec joie aux sources du salut, 

4 Et vous direz en ce jour-la : 
Louez Jehovah, invoquez son nom, 

Publiez parmi les peuples ses grandes ceuvres, 
Proclamez que son nom est eleve, 

5 Chantez Jehovah, car il a fait des chose* magnirtques; 
Que cela soit connu dans toute la terre ! 

w Pousse des cris, tressaille d'allegresse, 

Habitante de Sion, 
Car le saint d'Israel est grand au milieu de toi ! 

SECTION II. [Chap. XIII — XXIH]. 
Propheties contre les Nations paiennes. 

CHAP. XUL 1 — XIV, 23. - PropfUHe contre Baby lout [XIII, r -XIV, 2]. 
Chant detriomphe des Israelites affr<mchis[WX, $ — 2$}. 

13 Oracle sur Babylonc, revele ;\ IsaTe, tils d'Amots. 

2 Sur une montagne nue elevez un etendard; 

Appelez-les a haute voix, 



15- Jehovah jrckppcr* danaMme, desseche- 1 XIII. r sv. A la suite des prophtfties inesssa 



ra, etc. : pour la seconde delivrance d'Israel, 
Djeu renouvellera les miracles de la sortie 

^TPte» ou du moras en fera d'analogues. 

Xll t 3. Allusion aux eaux nuraculeuses que 
p*cu fit jaillir dans le desert pour abreuver 
Israel (Exod. xv, 37; xvii, isv.X 



ntques qui regardent d'une maniere speciale le 

peuple de Dieu, viennent se ranger natureile- 

ment les oracles conceroant les nations idola* 

tres. Dieu ne sauvera pas settlement Israel; il T 

est aussi le Dieu des patens : !a mine de ceux- 

ci en tant que puissances ennemies de Dtett est 






o, .- ■ 

t 
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N° 565- - 56 



Chap. XIII, 3. 



ISAIE. 



Chap. XIII,. 17. 



Faites des signes de la main, 

Et qu'ils franchissent les portes des princes. 

3 Moi-meme j'ai donne ordre a mes consacres. 
Et j'ai appele mes heros pour servir ma colere, 

Ceux qui saluent ma majeste de joyeuses acclamations. 

4 On entend sur les montagnes une rumeur : 
On dirait le bruit d'un peuple nombreux: 
On entend un tumulte de royaumes, 

De nations rassemblees : 

C'est Jehovah des armees qui passe en revue 

Ses troupes de guerre. 

5 lis viennent d ? un pays lointain, 
De Pextremite du del, 

Jehovah et les instruments de son courroux. 
Pour ravager toute la tcrre. 

6 Poussez des hurlements, car le jour de Jehovah est proche 
II vient comme une devastation du Tout-Puissant. 

7 C'est pourquoi toute main sefa dcfaillante, 
Et tout cocur d'homme se Fondra. 

8 lis seront frappes d'epouvante; 

Les transes et les douleurs les saisiront; 
lis se tordent comme une femme qui enlantc ; 
lis se regardent les uns les autres avec stupeur; 
Leurs visages sont comme la flamme. 

9 Voici que le jour de Jehovah est venu, 
Jour cruel, de fureur et d'ardente colere, 
Pour reduire la terre en d*'»sert, 

Et en exterminer les pech mrs. 

10 Car les etoilesdu ciel et le^ir** jonstcllatlons 
Nc font point briller leur lunvere; 

Le soleil s'est obscurci a son lever, 
Et la lune ne repand plus sa clarte. 

1 1 Je punirai le monde pour sa malice 
Et les mediants pour leur iniquite; 

Je ferai cesser Tarrogance des superbes, 
Et j'abaisserai Forgueil des tyrans. 

12 Je rendrai les hommes plus rares que Tor tin, 
Plus rares que Tor d'Ophir. 

13 C'est pourquoi je ferai trembler les cieux 
Et la terre sera ebranlee de sa place 
Par la fureur de Jehovah des armees, 
Au jour ou s'allumera sa colere. 

14 Alors, comme la gazelle que Ton poursuit, 
Corame le troupeau que personne ne rassemble, 
Chacun se tournera vers son peuple 

Et s'enfuira dans son pays. 
1 s Tout ce qu'on trouvera sera transperce, 

Tout ce qu'on saisira tombera par Tepee. 

16 Leurs petits enfants seront ecrases sous leurs yeux, 
Leurs maisons pillees et leurs femmes vioi&s. 

17 Voici que je vais faire lever contre eux les Medes, 



certaiue, mais non raoins certaine est leur sou- 
mission finale au regne du Messie; telle est 
t'idde gene'rale qui plnetre toute la serie de ces 
quUse discours, qui sont de duTerentes £po- 
ques. 

1. Oracle t ou sentence. Le mot hebreu se prend 
gen&atement dans un sens delavorable : sen- 
tence decoadamnat ion (d'ou la* tcad.de laVutg., 
0»hs % fardeau). 



2. sv. Jehovah est represent^ ordonnant aux 
Israelites captifsde donner aux Medes le signal 
pour marcher contre Babylone. 

xo. Leurs constellation** litt. leurs Orions : 
Le ju$ement de Dieu est souvent represent^ 
sous l'unage d'un bouleversement des cieux et 
de la terre. 

17. Les Afides, Babylone fut prise en 538 par 
le Perse Cyrus. 
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Chap. XIII, 18. IS AIE. 

Qui ne font pas cas de Fargent 

Et ne convoitent pas For. 
i S Leur arcs ecraseront les jeunes gens, 

Et ils ne feront point grace au fruit des ontrailles; 

Leur ceil n'aura pas pitie des enfants. 

Et Babylone, l'ornement des rovaumes, 

La parure des fiers Chaldeens, " 

Sera semblable a Sodome et a Gomorrhe, 

Que Dieu a detruites. 

Elle ne sera plus peuplee dans le cours des ages; 

L Arabe n'y dressera pas sa tente 

Et te berger n'y parquera pas ses troupeaux. 

Les animaux du desert y feront leur gite; 

Les hiboux rempliront ses maisons; 

La habitera Tautruche, 

Et le satyre y bondira. 
12 Le chacal hurlera dans ses palais deserts, 

Et les chiens sauvages dans ses maisons de plaisir. 

Son temps est proche, 

Et ses jours ne seront pas prolonges. 

1 4 Car Jehovah aura pitie de Jacob, 

Et il choisira encore Israel; 
II les retablira dans leur pays; 
Les etrangers s'adjoindront a eux 
Et s'attacheront a la maison de Jacob. 
Les peuples les prendront 
Et les rameneront chez eux, 
Et la maison d'Israel se les appropriera, 
Comme serviteurs et comme servantes T 
Dans la terre de Jehovah, 

Et ils feront captifs ceux qui les avaient faits captifs, 
Et ils domineront stir leurs oppresseurs. 

.i Et au jour ou Jehovah te fera reposer 

De ton labeur, de tes anxietes 
Et de la dure servitude qu'on t'avait imposec, 

4 Tu entonneras ce chant sur le roi de Babylone, et tu dints : 

Comment a tini le tyran, 
X cesse ^oppression ? 
"> Jehovah a bris£ le baton des meehants, 

Le sceptre des dominateurs, 

6 Qui frappaient avec fureur les peuples 
De coups sans relache, 

Qui, dans leur colere, tenaient les nations sous le joug 
Par une persecution sans repit. 

7 Toute la terre est en repos, elle est tranquille, 
Kile eclate en cris d'allegresse. 

8 Les cypres memes et les cedres du Liban 
Se rejouissent de ta chute : 

" Depuis que tu es couche la, personne ne monte plus 
Pour nous abattre ! " 



Chap. XIV, 9. 



o 



Le sombre sejour dans ses profondeurs s'est emu 
Pour venir a ta rencontre; 



'.J, L ££fcft£*$P* ft**"*****- *-'***?' ^* ***** t*t firockt, etc. : cette fin de verset 
re I tt./*iv/«; dans 1 opinion de* anciens Juifs, est placed dans la Vuliate au commencement 
lesdeinonshabitaientlcslieuxdesertssouslafigu. ; duchapkresuivant. commencement 

'^"E^JT^^ ' XI V' ^"^^despaiensfrapp^sdes 

™f.lxff % Ul t *"***•*»*"*- - ?*"»' ( merveilles de DieIT?nvers son>euple s'kttache. 
« wr, Vulg. syrhtes. \ mth , a ^^ de Jacob se £ £ , 
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Chap. XIV, jo. 



ISAIE. 



Chap. XIV, 22. 
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14 

16 



iS 
19 
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21 



II reveille pour toi les ombres, 

Tous les moaarques de la terre; 

II a faii lever de lews trones 

Tous les rois des nations. 

Tons its prenncnt la parole pour te dire : 

" Toi aussi, tu es dechu commc nous, 

Et tc voila semblable a nous ! ,? 

Ton faste est descendu dans le sombre sejour, 

Avec le son de tes harpes; 

Les vers sont ta couche 

Et ia vermine ta couverture. 

Comment es-tu tombedu del, astro brillant, 

Fils de Taurore? 

Comment cs-tu renvcrse par terre. 

Toi, le destructcur des nations? 

Tu disais en ton cueur : 

" Jc monterai au del, 

J'eleverai mon trdnc 

Au dessus des etoilcs de Dieu; 

Je m'assierai sur ia montagnede I'assemblee des dieux^ 

Dans les profondeurs du septentrion: 

Je monterai sur le sommet des nues, 

Je serai semblable au Tres-Haut ! " — 

Et te voila descendu au sombre sejour, 

Dans les profondeurs de I'abime ! 

Ceux qui tc verront fixeront sur toi leurs regards, 

lis tc considercront avee attention : 

44 Est-ce la riiomtn: qui troublait la terre, 

Qui ebranlait les royaumes, 

Qui faisait du monde un desert, 

Detruisait les villes 

Et retenait dans les fers les captifs 

Loin de leur pays? 

Tous les rois des nations, tous, reposent avec honneur 

Chacun dans sa maison; 

Mais toi, on t'a jete loin de ton sepulcrc, 

Comme un rameau qu'on meprise, 

Couvert de morts egorges par I'epee 

Et precipites dans les flancs rocheux du sombre abime, 

Comme un cadavre qu'on foulc aux pieds. 

Tu ne scras pas avec eux dans la tombe; 

Car tu as mine ton pays, 

Tu as fait perir ton peuple ! 

On ne nommera plus jamais la race des mediants. 

Preparez a ses life un massacre 

Pour le crime de leurs peres, 

Dc peur qu'ils ne so releveut, 

Qu'ils ne conquierent la terre, 

Et ne couvrent de villes la face du monde ! 



22 



Je me leverai contre eux, 

dit Jehovah des armees, 

Et j'aneantirai de Babylonc le nom et le rcste, 

La race et le rejeton, dit Jehovah; 



is. l/astrt brtUanty I'&oiledu matin, Venus, 
Ott Lucifer. 
IV S**s ' Le* Orientaux placaient le $ejour 



des dieux sur une montagne sacree situle dan* 
I'extr&ne nord. 

32 sv, Oracle divin qui just'itfe le cantique. 
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Chap. XIII, 23. ISAIE. 



Chap. XV, 2. 



23 Et j'en ferai un nid de herissons 

Et un etang d'eaux, 

Et je la baiaierai avec le balai de la destruction. 
Dit Jehovah des armees. 

CHAP. XIV, 24—27. — Oracle contre CAssyrie. 

i\ Jehovah des armees a jure en disant : 

" Oui, le dessein qui est arrete s'accomplira, 

Et ce que j'ai decide se realisera. 
25 Je briserai Assur dans ma terre, et je ie foulerai sur mes montagnes 

Alors son joug sera ote de dessus mon peuple, 

Et son fardeau sera enleve de leurs epaules. 
2ti Cest la le dessein qui est arrete centre la terre, 

Et c est la la main qui est etendue contre les nations. 

Car Jehovah des armees a decide, et qui Pempecherait ? 

Su main est etendue et qui la detournerait ? " 






CHAP. XIV, 28—32.-—. Oracle sur les Philistins. 

1% I/annee de la mort du roi Achaz, cct oracle fut prononce : 
J9 Ne te livre pas a la joie, pays entier des Philistins. 

De ce que la verge qui te frappait a ete brisee; 

Car de la race du serpent sortira un basilic. 

Et son fmit sera un dragon volant. 
,o Alors les plus pauvres trouveront leur paturc. 

Et les maiheureux reposeront en securite; 

Mais je ferai p£rir ta nice par la faim, 

Et ce qui restera de toi sera extermine. — 
;,i Hurle, 6 portc ! Pousse des cris, 6 villc ! 

Pame-toi de frayeur, pays tout cnticr des Philistins ! 

Car du septentrion vient une fumee, 

Et nul ne se debande dans ses bataillons. 
j2 Que repondra-t-on aux envoves de la nation ? 

Que Jehovah a fonde Sion 

Et que les affliges de son peuple y trouvent un refuge. 

CHAP. XV. —XVI. — Oracle contre A/oat. 

15 Oracle surMoab. 

La nuit m£me ou Ar-Moab est saccagee, e'en est fait ! 
La nuit m&ne ou Kir-Moab est saccagee, e'en est fait : 

2 On monte au temple de Chamos et a Dibon. 

Aux hauts-lieux, pour pleurcr; 
Moab se lamente sur N£bo et Medeba; 



, :>y«^*^^^'' x . :lcscanauxet , lcsdi ? ucs V™ ,a victoire quils avaient remportee <ur 
jlel ^uphratcn^Untpluscntretcnusfaute <Tha. Achaz. - Le <W//c est Ez^hias! 

n!^* apUinedcBaby,oncdcviendraunvaste 3* £*voy/s de la nation : les deputes des 
marecage. Philistins envoyes a Jerusalem, a rapproche 

assynenne, pour concfure avec Juda 



de l'armle 



j-Tusaiem (comp. x, 34-34). . AV » *• Ar-Moab y c-a-d. la ville, la capitale, 

»8. sv. Les Philistins s'etaient H voltte recem- J u°a^ m J- A S 0n l auj V f* ,** >- de Maka «t 
mem contre Achaz etlui avaient enleve* plusieurs I £***'"£' »£ « Iff******** *** 

villes. Le prophete leur annonce qu'un fils #f*» T^ a ^.. kl S?*!*! !th ?. u H ™** 

J' Achaz le«r fnfligera une cruelle defoite, et ^ V>* ll) > ^ Vll,e *£**** a 7 Keues au 

qu'un i ennemi plus terrible encore les menace du , r I^SSiS^ *** I ort ^ 

cOt* du nord. . a 4* «*»/« ** Chamos devait se trou ver dans 



2q. fa verge qui it frappait, la maison ro>-^ 
*te Juda; les Philistins croyaient la'voir brisie 
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Chap. XV, 3. ISAIE. Chap. XVI, 5. 

Toute tete est rasee, 
Toute barbe est coupee. 

3 Dans les rues ils se revetent de sacs; 
Sur les toits et sur les places publiques 
Tous poussent des hurlements, 

Tous fondent en larmes. 

4 Hesbon et Eleale jettent des cris; 
On entend leur voix jusqu'a Jahats. 

C'est pourquoi les guerriers de Moab se lamentent 
Et leur &me est iremblante. 

5 Mon coeur gemit sur Moab; 

Ses defenseurs sont deja a Segor, 
Semblable a une genisse de trois ans. 
On gravit en pleurant la montec de Luith, 
Et sur le chemin d'Oronaim 
On pousse des cris de detresse. 

6 Car les eaux de Nimrim sont taries, 
L'herbe est des*echee, le gazon est detruit, 
II n*y a plus de verdure. 

7 Ce qu'ils ont pu sauver et les provisions mises en reserve, 
Ils les transportent au-dela du torrent des Saules. 

S Car les cris d'epouvante ont fait le tour du territoire dc Moab; 

Leur hurlement retentit jusqu'a Gallim, 

Leur hurlement jusqu'a Beer-Elim. 
9 Car les eaux de Dimon sont pleines dc sang. 

Car je ferai venir sur Dimon un surcroit dc malheur . 
Un lion aux rechappes de Moab, 
A cc qui sera reste dans le pays. 

ig " Envoyez Tagneau dudominateur du pays, 

ile Petra, a travers le desert, 
A la montagne dc la lille dc Sion.'' / 

2 Comme des oiseaux fugitifs, 
Comme une nichee que Ton disperse, 
Tclles seront les Miles de Moab 

Aux passages de TArnon. 

3 " Conseille-nous, sois notre arbitre, 
Donne-nous Pombre de la nuit au milieu du jour, 
Cache ceux que Ton poursuit, 

Ne trahis point les fugitifs. 

4 Que les fugitifs de Moab puissent dcmeurer chex toi; 
Sois-leur une retraite contre le devastateur; 

Car rinvasion a cesse, la devastation a pris fin, 
Les oppresseurs ont disparu du pays. 

5 Le trone est affermi par la mis£ricordc, 
Et sur ce trone est assis selon la verite, 
Dans la tentc de David, 



actuellement au Louvre, et ou sont mentionnees 1 dominatcur du pays, c'est le roi de Juda. 
ptusieurs des villes nominees ici. 2. La relation de ce verset avec I'enserable 



5. Ses defenseurs^ la pi u part des modernes, 
ses fugitifs. — Une g/nisse de trois ans. 
D'autres font de ces mots un nom propre de 
lieu : d Eglatk-Scfielischiak. 

XVI, 1. /Y/m, enhdbreu 5Vfo,c.*a-d. rocker, 
cap. des Edomites, auj. mines de wadi Mousa, 
a 3 jours de marche auS.de la mer Morte. Les 
Moabites sont representee fuyant jusque dans 
le pays d'Edom, et se decidant a payer au roi 
de Juda, pour se concilier son amitie et son 
appnt, le tribut annuel de moutons qu'ils 
avaient acquitte autrefois (II Rois, Hi, 6). Le 



est tres diversement expliquee. On peut y 
voir une sorte de parenthfcse dans laquelle 
le prophete explique la situation des Moabi* 
tes lorsqu'ils demandent la protection du roi d* 
Juda. 

4-5. Ozr V invasion a cess/,... Le trOne tst 
affermi. D'autres : Lorsque V invasion aura 
cess/... le trdne sera affermi. Les envoyesde 
Moab rappetleraient a J[uda les promesses tradi. 
tionnelles et l'assureraient qu'elles se realise- 
ratent lorsque Juda aurait aide" Moab a repous* 
ser rinvasion. 
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Chap. XVI, 6. 



ISAIE. 



Chap. XVII, 3. 



o 



S 



10 



ii 



12 



Un juge ami du droit 

Et zele pour la justice. " — 

"Nous coonaissons i'orgueil ue Moab, 

Le tres orgueilieux, 

Sa fierte et son orgueil, 

Son arrogance et ses discours mensongers. ri 

Que Moab se iametite done sur Moab; 

Que tous se lamentent ! 

Gemissez, tout consternes, 

Sur ies gateaux de raisins de Kir-Hareseth ! 

Car les champs de Hesbon sont desoles, 

Les vignes de Sabama, 

Dont les treilles domptaient les maitres des nations, 

S'etendaient jusqu'd Jazer, 

Allaient se perdre dans le desert, 

Poussaient au loin leurs rejetens, 

Passaient par dela la men 

Cest pourquoi je pleure, comme pieure Jazer, 

Sur les vignes de Sabama; 

Je vous arrose de mes larmes, 

Hesbon, Eleale, 

Car sur vos fruits et sur votre moisson 

Est venu fondre le cri du pressureur. 

La joie et I'allegresse ont disparu des vergers; 

Dans les vignes, plus de chants, 

Plus de cris de joie; 

Le vendangeur ne foulepius le vin dans les cuves; 

J'ai fait cesser le crijayeux du pressureur. 

Aussi mes entrailles fremissent sur Moab, 

Comme une harpe, 

Et mon coeur sur Kir-Hares. 

Et Ton verra Moab se fatiguer sur ses hauts lieux 
II entrera dans son sanctuaire, et il n'obtiendra rien . 



'3 



roracle quo Jehovah a prononce sur Moab depuis un long temps. Et is 
t Jehovah parle et dit : » Dans trois ans, coraptes comme ceux d'un 



Tel est 
maintenant 

mercenaire, Moab avec sa grandc multitude aura perdu sa gloirc, et ce aui en 
restera sera peu de chose, petit et faible. l 
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CHAP. XVII [vers, r — 1 1 ]. — Oracle centre Damas et Ephraim. 
Oracle sur Damas. 

Void que Damas ne sera plus comptee au nombre des villes; 

Elle ne sera plus qu'un monceau de ruines ! 

Les villes u'Aroer sont abandonnees, 

Elles sont livrees aux troupeaux, 

Et ils sV reposeront sans que personne les en chasse 

La forteresse sera otec a Ephraim, 

Et la royaute a Damas; 

II en sera du reste de la Syrie 

Comme de la gloirc des enfants d r Israel, 

Dit Jehovah des armees. 



6. Judarepond parun refus ironique. 
io. Lecridu pressurtnr, en h<b. tedad y cri 
retentissant, espece de hourra des vendan* 

geurs. 

13. Depuis unhng temps.., Dapres ces mots 
on pent regarder le morceau qui precede (xv, x 
7 XVI { X2 ' 5 on \ m e un* proph&ie anteneure, 
aont I sale fenut une nouvelle application en 
a^ignant undllat de trois ans a son accomplis- 



cement. L'ennemi qui doit require Moab, e'est 
1 Assynen. 

Xyll.i. sv. Ce discours est le deveJoppement 
des deux propheties vii, x6 et viii, 4, quiannon- 
cent la ruine des royaumesde Syrie etd'Ephnum 
ou des dix tribus. On peut en reporter la com- 
position au regne d'Achaz, au temps de 1'expc* 

«it">n de Teglath-Phalasar contre Rasin et 
Phacee (comp. viii, 4), 
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Chap. XVII, 4. 



ISAIE. 



Chap. XVIII, 2, 



4 

5 



7 
8 



10 



ii 



12 



13 



14 



18 

2 



En ce jour-la, la gloire de Jacob sera fletrie, 

Et la graisse de son corps sera amaigrie. 

11 en sera comme lorsque le moissonneur rassemble les gerbes 

Et que son bras coupe les epis, 

Comme lorsqu'on ramasse les epis dans la vallee de Raphaim. 

II restera un grapillage, comme lorsqu'on secoue I'olivier, 

Deux, trois olives au haut de la cime, 

Quatre, cinq aux branches de Tarbre, 

Dit Jehovah, le Dieu d'Israel. 

En ce jour-la, Fhomme se tournera vers son Createur 
Et scs yeux regarderont vers le Saint d'Israel. 
II ne regardera plus vers les aucels, ueuvre de ses mains; 
II ne se tournera plus vers ce que ses doigts ont fa<;onnc, 
Les idoles d'Astarte et du Soleii. 

En ce jour-la, ses villes fortes seront 

Comme les ruines dans les bois et les montagnes, 

Qui furent abandonnees devant les enfants d'Israel ; ce sera au desert. 

Car tu as oublie le Dieu de ton salut, 

Le Rocher de ta force. 

C'est pourquoi tu plantais des plantations agreables 

Et tu y mettais des ceps etrangers. 

Lorsque tu les plantas, tu les entouras d'une cloture, 

Et le matin tu faisais fleurir tes seraences; 

Et la moisson t'echappe au jour de la maladie 

Et de la douleur mortelle ! 

CHAP. XVII [12 — 14]. - Oracle contre i'Assyric. 

Oh ! Rumeur de peuples nombreux ! 

lis mugissent comme mugissent les mers. 

Grondement des nations ! 

Les nations grondent comme grondent les grandes eaux. , 

Mais II les menace : 

Elles fuient au loin; elles sont disperses, 

Comme la paille sur les hauteurs au souffle du vent 

Comme un tourbillon de poussiere devant Touragan. 

Au soir, voici la consternation; 

Avant le matin, ils ne sont plus. 

Voila le partage de ceux qui nous pillent, 

Et le soil de ceux qui nous depouillent. 

CHAP. XVIII. — Oracle sur I' Ethiopie. 

Oh ! Terre ou resonne le bruissement des ailes, 

Au dela des fleuves de Cusch! 

Toi qui envoies par mer des messagers 

Dans des nacelles de jonc sur ta face des eaux! 

AUez, messagers rapides, 

Vers la nation a la haute stature, a la peau rasee, 



7-8. Esplrances de conversion et de restora- 
tion pour Ephraini. 

10. Des plantations des ceps : usages des 
cultes palens adopter par tes Israelites. 

ii. Ce verset n est gufcre intelligible dans ta 
Vulgate. 

is sv. Cet oracle qui appartient ;i l'6poque 
d'Eaechias se rapporte a la deTaite de Senna- 
cherib. Comp. x t surtout vers. 38-34. 

13. ft, Jehovah. 

XVIII, z sv. Cette prophetic pa rait etre du 
meme temps que la precraente, et s'y rattacher 
par le fond et la forme. Elie a poor but de d£- 
tourncr Juda de former avec 1 Ethiopie, mai- 



tresse de la plus grande partie de I'Egypie sous 
les regnes de Sabacon etde Tirakha, une allian- 
ce contre les Assyriens. Contre ces dernier* le 
seul dtfenseur de Juda est Jehovah (xvu\x2-i4). 

1. Bruusemenfdes <siZrs desinsectes si abon* 
dants en Ethiopie, figure du tumutte des ar- 
mies etbiopiennes qui s'e*branlent. — Les fltu- 
vgs de Cusch, le Nil blanc, le Nil bleu et leurs 
affluent-?. 

2. Des vutsagcrsau ioin, peut-etre a Jerusa* 
lem pour faire alliance avec Juda contre I'enne- 
mi coramun, l'Assyrie. — A /Us, messagers 
(c'est le propbete qui parle), reiourne2 
Ethiopie. 



en 
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Chap. XVIII, 3. ISA1E. 



Chap. XIX, 7. 



Vers le peuple redoute au loin, 
Nation imperieuse qui ecrase tout, 
Et dont le sol est siilonne de fleuves. 

3 Vous tous, habitants du monde, 
Habitants de la terre, 

Quand Tetendard sera Ieve sur lcs montagncs, regardez; 
Quand la trompette sonnera, soyez attentifs. 

4 Car ainsi m'a parte Jehovah : 

'* Je me tiendrai en repos et jc regarderai assis dans ma demeure, 
Comme une chaleur sereine par un briUant soleil, 
Comme un image de rosee dans la chaleur de la moisson. * ? 

5 Car avant la moisson, quand la floraison sera achevee, 
Et que la fleur sera devenue une grappe bientot mure, 
Alors il coupera les pampres a coups de serpe, ••* 
II enlevera et coupera les sarments. 

6 lis seront livres tous ensemble aux oiseaux de proic des montaenes 
Et aux betes de la terre; 

Les vautours en feront leur proic pendant Fete, 
Et les betes de la terre pendant Fhiver. 

7 En ce temps-la, une offi-andc sera apportee a Jehovah des armees 
Par le peuple a la haute stature, a la peau rasee. 

Par le peuple redoute au loin, 

Nation imperieuse et qui ecrase. 

Et dont le sol est siilonne de fleuves, — 

Au lieu ou le nom de Jehovah des armees est invoque. 

A la montagne de Sion. 

CHAP XIX. — PropMte sur FEgypte. Catamite [vers. 1 - 10]. Impnhsame 

des sages a la sauver [n — 15]. Conversion finale et saint [lb — 25I. 

1 9 Oracle sur FEgypte. 

Voici que Jehovah, porte sur une nuee legere, entre en Egvpte- 
Les idoles de FEgypte tremblent en sa presence, 
Et le caur de FEgypte se fond au-dedans d'elle. 

2 Je pousserai TEgypte contre FEgypte, 

Et ils se battront'frere contre frere, ami contre ami, 
Ville contre ville, royaume contre royaumo. 

3 L esprit de FEgypteVevanouira en elle, 
Et j'aneantirai sonconseil; 

lis iront interroger les idoles et les enchanteurs, 
Les necromauciens et les devins. 

4 Je livrcrai FEgypte entre les mains d'un maitre dur, 
Et un roi redoutable dominera sur eux, 

Dil le Seigneur, Jehovah des armees. 

5 Les eaux de la mer tariront, 

Le fleuve s'epuisera et se dessechera. 
* Lcs rivieres deviendront infectes; 

Les canaux d'Egypte baisseront et se dessecheront: 

Les joncs et les roscaux se fletriront. 
" Les prairies qui bordent le fleuve, le long du fleuve. 

Tous les champs cultivSs sur ses rives, 

Secheront, tomberont en poussiere, disparaitront. 



Yun&£* a chute d Assur mt * rwsc *<>«* ; 7. Annoncc de la conversion et de la restau- 
T nu.\ 1 ' * * raUo,, de lEthiopie. 

v »gne, afin de mieux feire eclater sagloire lors- 10 sv. civ. 1. 

3. Cette guerre civile esc peut-etre celle qui 
accompagna le renversemenc de la dynastic 
ethiomenne, Tan 605 a v. J.-G 

4. MMttre dttr : le roi 3' Assyrie. 



3S' "1 mo " aent <>* Ja vigne euieru ses fruits 
<*eja tnurs, il en abattra les rameaux a coops de 

serpctte. r 

6. Ils % les Assyrtens. 
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Chap. XIX, 8. 



ISAIE. Chap. XIX, 23. 



8 Les pecheurs gemiront; 

Tous ceux qui jettent Thame^on dans le fleuve se lamenteront; 

Ceux qui etendent leurs filets sur la face des eaux seront dans ia desolation. 

9 Ceux qui travaillent le Hn peigne 

Et ceux qui tissent le coton seront constcrnos. 

10 Les colonnes de l'Egypte seront brisees, 
Et ses artisans seront dans rabattement 

11 Les princes dc Tanis ne sont que des insenses: 

Les plus sages conseiliers dc Pharaon nont que des sots conseils. 

Comment osez-vous dire a Pharaon : 

te Je suis fils des sages, tils des rois antiques ? '" 

12 Ou sont-ils, tes sages? 

Qu'ils t'annoncent done, qu'ils devinent 

Ce que Jehovah des armees a decrete contre VEgypte ! 

13 Les princes de Tanis ont perdu le sens, 

Les princes de Memphis sont le jouet de l'illusion; 

lis egarcnt l'Egypte, eux, la pierre angulaire de ses castes. 

14 Jehovah a repandu au milieu d'elle un esprit de vertigo, 
Et ils font errer VEgypte dans tout cc quelle fait, 
Comme erre un homine ivre dans son vomissement. 

1 z Et il ny aura aucune ocuvre qui protitc a l'Egypte, 

De tout ce que pourra faire la tete ou la queue, la palme ou le jonc. 

16 En ce jour-la, l'Egypte sera comme les femmes : 
Elle tremblera et s'epouvantera 

En voyant se lever la main de Jehovah des armees, 
Quil leve contre elle. 

17 Et le pavs de Juda sera la terreur dc l'Egypte; 
Chaque fois qu'on lui rappellcra ce nom, elle tremblera, 
A cause de Turret de Jehovah qu'il a porte contre elle. 

lS En ce jour-la, il y aura au pays d'Egypte cinq villes 

Qui parleront la langue de Chanaan, 
Et qui preteront serment a Jehovah des armees; 
L'une d'elles s'appellcra ville du soleii. 

19 En ce jour-la, Jehovah aura un autel 
Au milieu du pays d'Egypte, 

Et pres de la frontiere 

Un obelisque sera consacre a Jehovah. 

20 Et ce sera pour Jehovah des armees un signal 
Et un temoignage dans le pavs d'Egypte; 

Quand ils crieront a Jehovah a cause des oppresseurs, 

II leur enverra un sauveur 

Et un champion pour les delivrer. 

21 Jehovah se fera connaitre a l'Egypte, 

Et les Egyptiens connaitront Jehovah en ce jour-la 
Et le serviront avec des sacrifices et des offrandes; 
Us feront des vceux a Jehovah et les accompliront. 

22 Jehovah frappera les Egyptiens et les guenra. 
Ils se convertiront a Jehovah, 

Et il se laissera flechir par eux et les guerira; 



23 



En ce jour-la, il v aura unc route d'Egypte en Assyrie; 
L'Assyricn viendra en Egypte, 

10. Les colonnes, les chefc, les princes, les , langue hebrajque, rtno f^^^^ r ^ 
prfcres et les guerriers. l rfumr aux adorateurs ^vrmUieu. — Ki/fr « 

¥ 11. Les conseiliers habituels des Pharaons \ sote I: htc en htbrtv |» »!« LK^S'On X 
<taient les pretres. . j CAjnlf r alluiion a la .^^i^^SiSSc 

_* „ rxf. u. „ j- i a con venion de tard HeliopoUs, dans la Basse- bgypte, ceicm* 

I par le culte de Ra, dieu-soleil. 
de Chanaan, la a* Entre TEgypte et 1' Assyrie, toujour en 



16*5. Divertes ph* es de 
VEgypte. 
18. Qui parte ront la langue 
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Chap. XIX, 24. ISAIE. Chap. XXI, 2 . 

Et l'Egyptien ira en Assyrie, 
Et TEgypte adorera avec Assur. 

:4 En ce jour-la, Israel s'unira, Iui troisieme, 

A FEgypte et a l' Assyrie 

Pour etre une benediction au milieu de la terre. 
2 5 Jehovah des armees les benira endisant : 

" Benissoient l'Egypte, mon peuple, 

Et Assur, Fouvrage de mes mains, 

Et Israel, mon heritage ! 

CHAP. XX. — PropheiU sur P Egypte et P Ethiopit. 

20 I* ? amiee ou Thartan. envoye par Sar- \ en disant : " Va, detache !e sac qui cou- 
pon, roi d' Assyrie, vint eontre Azoth, vre tes reins et ote les sandales de tes 

2 fassiegea et la prit, en ce temps-la pieds. rr Et il lit ainsi, marchant nu et 
Jehovah parla par Isaic, lils d'Amos, deehausse. Et Jehovah dit : 

%t De nieme que mon serviteur [sale a marche nu et deehausse, 
Etant pendant trois ans un signc et tin presage 
Pour TEgypte et pour TEthiopic, 

4 Ainsi le roi d* Assyrie emmenera les captifs de TEgvpte 
Et les depones de fEthiopie, 

Jeunes gens et vieillards, 

Nus et dechausses, et les reins decouverts, 

A la honte de F Egypte. 

5 Alors ils seront consternes et confus 

A cause de TEthiopie, qui etait leur espoir. 
Et de FEgypte dont ils se gloritiaient 
Et Inhabitant de ce rivage dira en ce jour- la : 

Voila ce quest devenu celui en qui nous esperions, 

Celui aupres de qui nous avions cherche un refuge 

Pour etre secourus. pour etre delivres 

Des mains du roi dWssyrie ! 

Et nous, comment echapperons-nous? " 

CHAP. XXI, 1 — 10. — Prophetic sur inibyienc. 

21 Oracle sur le desert de la mer. 

Comme les ouragans se precipitent dans le midi, 
II vient du desert, 
Dune terre redoutable. 

: L'ne vision terrible m ? a ete montree : 

Le pillard pillc et le ravageur ravage. 



guerre au temps du prophete, et raaintenant ■ touta Judacombien il est vain de sappuyersur 
couyerties au \ ii Dieu ,s'£tab!iront des relations 1'Egypte. 



pueinques. m XXI, i. sv. Le desert de la titer. Les prophe- 

.•4-25. Israel qui a tant souftert de la partde I tie ? des chap. XX-XXII ont toutes des titres 
1 E^\pte et de l'Assyrie sera pour eux ane be- | jSnigmatiques. Dans les inscriptions assyriennes, 
ncdicHon : il leur communtquera la connais- la Babylooie est souventappeI&&Azy.f</# la mer. 



*ance de Jehovah. Ainsi toutes les nations se 
rent meorporees au royaume de Dieu; elles 
deviendront les egales d* Israel et jouiront des 



soit parce qu'elleest voisine du golfe Persique, 
soit parce que PEuphrate, avec ses frequences 
inondations avant la canalisation de ce Heave, 



mOmes faveurs. j presentait l'aspect d'une mer. 

Les ouraeans qui prennent naissance daus le 



Sar-on 7 it. Tandis que Sargon avail lui-merae \ que Ikose Itienl 

n!w\ nSo' C ^2*5?' ( r^ Pn r C d ^ S f* I *' U »< *'**"• " *'*«* «* *«™ vision au 
nume) il conha a son tharta* la direction de la j scns strict dc cc mou ^ u pillar J frlU : Ten- 

. , , . nemi devaste tout sur sa route. — Etam s pro- 

0. Louinie on le von. cette prophlue a pour vincc de Perse, pour la Perse elle-mSme. — 

but de montrer aux habitants de fa cdte et sur- Les gdmissements des Israelites captifs et 
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Chap. XXI, 3. ISAIE. Chap. XXI, 12. 

Monte, Elam '. Assiege Mede ! 

Je fais cesser tous les gemissements. 

Cest pourquoi mes reins sont remplis d'angoisses; 

Des douieurs me saisissent comme les douleurs d ? une femme qui enfantc; 

Je me tords a Tentendre, je m'epouvante a le voir. 

Mon coeur s'egare, Tetfroi me saisit; 

La nuit que je desirais est devenue pour mci pleine de terreurs. 

On dresse la table, 

La sentinelle fait le guet, 

On mange, on boit. — 

4 ' Dsbout, capitaines ! 
Oignez le bouclier ! " 

Car ainsi m'a parle le Seigneur : 

** Va, pose une sentinelle; qu'elle annonce ce quelle verra. 
' Et elle verra des cavaliers deux a deux sur des chevaux, 

Des cavaliers sur des anes, 

Des cavaliers sur des chameaux. 

Et elle fera une grande attention. " 
S Et elle a crie : " Comme un lion, Seigneur, 

Je me tiens tout le jour sur la tour du guet, 

Toutes les nuits je reste en vedette. . . 
9 Voici qu 'arrive de la cavalerie, 

Des cavaliers deux a deux. "* — 

Et elle reprit et dit : 

; ' Elle est tombee, elle est tombee. Babylone. 

Et toutes les statues de ses dieux 

Ont ete brisees contre terre ! " — 

10 mon froment qu'on foule, 
Mon grain qui est sur Faire, 

Ce que j'ai entendu de Jehovah des arraees, du Dieu d'lsrael, 
Je vous Tai annonce. 

CHAP. XXL 11 — 12. — Prophetu centre Edom. 

1 1 Oracle sur Duma. 

On me crie de Seir : 

14 Sentinelle, oil en est la nuit? 

Sentinelle, ou en est la nuit ? " 

12 La sentinelle repond : 

**Le matin vientet la nuit aussi. 

Si vous voulez nvinterroger, interroge/; 

Revenez une autre fois ! 



de tous les peuples opprimes par Babylone. 1 tinelle vaetre enfin relevee de *on poste; voici 

4. la nuit quejt dhirais pour y goater le ! venir les vainqueurs de Babylone. 

rcpos. I0 * Paroles de consolation adressees par !c 

5. Description de la uuk ou Babylone fut prophete a Israel : il sortira de I'aire de Baby 
prise (coinp. Dan. v. festin de Balthasar) : ' lone battu, mats punfid, le bon grain scparedc 
apres qu'on a poste des sentinelles, la ville en- : a patile. 

tiere se Hvre au plalsir. Tout a coup retentit le ; »• sv - L* 5 E<lomites sont repr<<sentcs de- 
ed : Aux arraes! II est trop tard l r ermemi est mandant au prophete de Jehovah si la nuit, 
dans la place. ' c** 3 -* - » calaraite qui les accable, ne nmra 

1 pas bientfit. Elle s'acheve, re* pond le prophete, 
mais pour revenir, et il ajoute que si 00 tut 



6. Le prophete revient en arriere et reprend 
la visiou dans laquelle lui a e*tc revelee la mine 
de Babylone. — Une iintitulU : e'est le pro- 
phete lui-racme qui vott les choses ici ddentes. 

7. Det cavaturs. la cavalerie regulieie 

s'avancant en bon ordre. 

. 8. Apres avoir long temps fait le guet, la sen- 



adresse de nouvclles questions, on n'en saura 
pas davantage. — Duma, c-a-d. siltnct : le 
prophete appelle ainsi, par une sorte de jeu 
de mots, la con tree d'Edom, pour faire en- 
tendre qu'elle sera la terre du silence et de 
l'oubli. 
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C hap. XXI t 13. isaie. Chap XXH( 6 

CHAP. XXI, 13 — 17. — Propkttie centre T Arabia 
r, Oracle en Arabic. 

Vous passerez la nutt dans les steppes en Arabic, 
Caravanes de Dedan. — 

14 Venez avec de I'eau 

A la rencontre de celui qui a soil : — 
Les habitants du pays de Thema 
Offrent du pain auxfugitiJk 

15 Car ils ont fui devant Tepee, 
Devant Tepee nue, 
Devant Tare bande, 
Devant la terrible bataille. 

10 Car ainsi m'a parle le Seigneur : 

Encore une annee, comptee comme celles du mercenairc, 

Et e'en est fait de toute la gloire de Cedar: 

Et des arcs nombreux des vaillants fils de Cedar 

II ne restera que peu de chose; 

Car Jehovah, le Dieu d'Israel, a parle. 

CHAP. XXII, 1 — 14. — Prophetic contrr Jirusak'iu 

22 Oracle sur la Vallee de vision. 

Qu'as-tu done que tu sois montee 
Tout entiere sur les toits, 
Cite bruyante, pieine de tumultc. 
Ville joyeuse ? - 

Tes morts n'ont pas peri par Tepee 
Et ne sont pas tombes dans le combat. 
J Tes chefs ont fui tous ensemble; 

Us ont ete pris sans quon ait tire de Tare; 
Tous tes citoyens ont ete pris ensemble 
Comme ils fuyaient au loin. 

4 C'est pourquoi j'ai dit : *• Detournez de moi vos regards, 
Que je pleure amerement ! 

Ne cherchez pas a me consoler 

Sur la mine de la fille de mon peuple/* 

5 . Car c'est un jour de confusion, d ? ecrasemeni, de perplexite, 

Envoye par le Seigneur, Jehovah des armees. 
Dans la vallee de visions, 
On demolit la muraille, 

Et le cri de detresse retentit jusqu'a la montagne. " 
( j Elam a pris le carquois; 

// vicnt a*ec des chars de guerre et des cavaliers, 
Et Kir a tire le bouclier de son enveloppe. 



13. sv. Oracle en Arabie: on scion d'autrcs 
Oracle dusob\ de l'henre des catamites. — 
L us passe tes la unit, etc. La tribu arabe des 
Dtdanites est representee en un jour de de*faite 
•uyant devant 1'ennemi et bivaquant dans les 
ateppes arides, loin des routes frayees suivies 
tiordinaire par les caravanes. 

14. VtMa: lc prophete mele a la prophetic unc 
parole de compassion pour les fugitifs. — Thema, 
im p«u plus au sud que De*dan. Le vainqueur 
went done du nord, te qui con vicnt aux Assy- 

nens. 

16. Les tribus arabes eurent beaucoup a souf- 
frir au temps de Sargon et de Sennacherib. 

XXII, 1 sv. Les exegetes ne sont pas d'ac- 
■\rA tfi«*>r: n »~.«..f *_*:... j t 



bruyante a une hcure de grand danger et sa 
confiance dans les moyens humains de resis- 
tance. II s'agit d'un Iptsode se placant a lepo- 
que de invasion de Sennacherib. 

1. La ValUe tie vision. Jerusalem, lieu ordi- 
naire des revelations du Seigneur et des visions 
de ses prophetes (comp. vers. 5). — Que tu sois 
monUe sur les toits ou terrasses des maisons, 
pour te Hvrer a des rejouissances frivoles, pour 
assister a un spectacle alors que 1'arrivee des 
Assyriern devrait t'amener a faire penitence 
(v. 12) eta revenir a Jehovah. 

». Tes worts n'ont pas p**ri % parfait propheii- 
que pour ne set ont pas tue's. 

5*7* Duresse qui menace Jerusalem si die ne 
se converiit pas. 



cord sur l'lnterpretation de ce morceau. Le oro- 6. Rla»t % la Susiane ct A7r, provinces de 
ohete parait reprochcr a Jerusalem sa ]oie 1* Assyrie, et ses auxiiKires. P rovinces ae 
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Chap. XXII, 7. ISAIE. Chap. XXII, 23. 

7 Tes plus belles vallees soat remplies de chars, 
Et les cavaliers sont postes devant tes portes. 

8 On a ote a Juda son voile. 

Et en ce jour-la tu tournes tes regards vers Farsenal du palais de la foret. 

9 Vous avez vu que les breches de la cite de David etaient norabreuses, 
Et vous avez reeucilU les eaux de Tetang inferieur. 

to Vous avez compte les maisons de Jerusalem, 

Et vous en avez demoli pour reparer les murailles. 

1 1 Vous avez fait un reservoir entre les deux murs 
Pour les eaux du vieil etang. 

Mais vous navez pas regarde vers Celui qui a fait ces ehoses, 
Et vous n'avez pas vu Celui qui les a prepares de loin. 

1 2 Le Seigneur, Jehovah des armees, vous appelait en ce jour 
A pleurer et a vous lamenter, 

A raser votre tete et a ceindre le sac; 

1 3 Void que tout est fete et rejouissances; 
On egorge des boeufs, on tue des brebL, 
On se gorge de viandes et on boit du vin. 

** Mangeons, et buvons, car demain nous mourrims : " 

14 Jehovah des armees me l*a revele : 

Cette iniquite ne vous sera pas remise jusqifu ce que vous mourriez, 
Dit le Seigneur. Jehovah des armees. 

CHAP. XXII, 15 — 25. — Prophetieconire Sobntu 

1 5 Ainsi a parte le Seigneur, Jehovah des armees : 
Va trouver cet intendant, 

Sobna, le prefet du palais, et dis-lui : 

16 "Qu ? as-tu a f aire ici, et qui as-tu ici, 
Que tu creuses un sepulcre, 

Toi qui te creuses un sepulcre sur un lieu eleve, 
Qui te tailles dans le roc une demeurc ? 

17 Void que Jehovah va te lancer d r un bras viril; 
i*> II te fera tourner, il te fera rouler, 

Rouier comme une boule dans une vaste plaine. 

C'est la que tu iras mourir, la quiront tes cliars magnitiques, 

toi, Fopprobre de la maison de ion maitrc. 

19 Je te chasserai de ton poste, 
Jehovah t'arrachera de ta place. *" 

20 En ce jour-la, j'appellerai mon serviteur 
Eliacim, tils d'Helcias. 

21 Je le revetirai de ta tunique 

Et je le ceindrai de ton echarpc; 

Je mettrai ton autorite entre ses mains, 

Et il sera un pere pour les habitants do Jerusalem 

Et pour la maison de Juda. 

Je mettrai sur son epaule la clef de la maison de David; 

II ouvrira, et personne ne fermera; 

II fermera, et personne n'ouvrira. 

Je le planterai comme un clou a un lieu solide, 

Et il deviendra un trone de gloire pour ia maison de son pere. 



"»-» 
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; Sb-na. Jerusalem se irompe en se fiant a ses > venu, probablement un Granger, durau peupk 
prfparatifs de defense. j ct partisan dc r a iii ance e*gyptieane, si vive- 

irb- 12. I.e seul moyen d 6cnapper au de^sas- > ment combattue par I sale. La prophetie qui lui 
ire est <te se toumer vers Je*hovali et de faire annonce sa destitution paralt anterieure a Tin 
penitence. vasion de Sennache*rib (comp. xxxvi, 3). 

14. Jusqu a ce que whs monrruz. C est I'al- 16. Qui as-tu qui soil ton parent, de ta fawillc. 

~ a c V l : J a m °r °"i a x ^ onvcrs,0 "L. A L , . l *»- L* clef, signe da nouveau pou voir. Comp. 
f rt n 5 ;f ^ rCmpl ^ sa,ta - ,a c <>»>^ Eztehms les , Matth. xvi, 19, ou J«sus fait d^S. Pierre son 
fonctions de premier mimstre. C e^tait un par- ' premier mintstre. 
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Chap. XXII, 34. ISAJE. Chap. XXII I, !2. 

24 A lui sera suspendue toute la maison de son pere 

Les fils et les petits-fils, 
Tous les plus petits vases, 
Depuis la coupe jusqu'aux jarres. 
En ce jour-la, dit Jehovah des armees. 
Le clou plante en un lieu solide sera utc; 
II sera arrache et tombera, 
Et le fardeau qu ? il portait sera detruit: 
Car Jehovah a parle. 

CHAP. XXIII. — Proph&ie contre Tyr. Sa mine, son relhvment et sa conversion, 

2 3 Oracle sur Tyr. 

Hurlez, navires de Tarsis, car elle est detruite ! 

Plus de maisons, plus d'entree ! 

Cest du pays dc Cethim qu'ils en recoivent la nouvellc. 
2 Soyez dans la stupeur, habitants de la cote, 

Couvcrte des marchands de Sidon qui parcourent la mer. 
1 A trayers les grandes eaux, 

Le ble du Nil, les moissons du fleuve etaient son revenu; 

Elle etait le marche des nations. 
4 Rougis de honte, Sidon, car ainsi a parle la mer. 

La citadelle de la mer 



S 



Je n r ai pas ete en travail, je nai pas enfante. 
Je n'ai point nourri de jeunes gens 
Et je n'ai point eleve de vierges. 

Quand I'Egypte en apprendra la nouvelle, 

Elle sera saisie d'eflroi a la nouvelle de la chute do T vr. 

Passez a Tarsis; poussez des hurlements. 
Habitants de la cote ! 
Voila done le sort de votre cite joyousc, 
Dont Forigine remontait aux jours anciens, 
Et que ses pieds portaient au loin pour v sojourner ! 
Qui a decide cela contre Tyr, 
Elle qui donnait des couroiines, 
Elle dont les marchands etaient des princes 
Et les trafiquants des grands de la terre? 
9 Cest Jehovah des armees qui l'a decide, 

Pour fletrir Torgueil de tout ce qui brille. 
Pour humilier tous les grands de la terre. 

to Repands-toi dans ton pays, comme le Nil, fillc de Tarsis, 

Car tu n'as plus de ceiiifure. 
1 1 Jehovah a etendu sa main sur la mer, 

II a fait trembler les royaumes; 

II a decr&e contre Chanaan 

La mine de ses forteresses, 
n Et il a dit : " Tu nc te livrcras plus a la joie, 

Vierge deshonorec, title de Sidon ! 

Leve-toi, passed Cethim; 

La m£me il n'y aura plus dc repos pour toi. 

,-r Ittu?"? - 1 ? mcml ? res de « famil! *» g^ds litiqucs du royaumc de Juda etaient tenths de 

hoSSS; Sr deVrent Ieursavanta 8«.n^«ses. ! f'appuyer sur cette ville comme sur VE™>te 

TrRnS!'? t * - t ki i Pour c ? mba "« «"* tendance, te prophete an- 

25. O apres S.^erouie, le prophete annonce- ' nonce !a ruine de Tyr. 

Citkim (en htfbr. Kittim), Hie de Chypre, 
dont la capitale Ctttium emit une colonic de 
Tyr. 

2. Habitants <U U rtte t de tout le littoral de 
la Phemcie. — Sidon, ville phenicienne, plus 
anctenne que Tyr it non moms commercante. 

?" ^f^? d Tarsis ;que les echappds de la 
mine de Tyr se refugient dans les colonies. 



^ii ia chute d'EHacim devenu infidele a son 
tour. Le v. 24 serait peut-etre une allusion a 
son favoutisme. 

XXIII, xsv. Au temps d'lsaie, Tyr duit la 
premiere ville des Pheniciens pour son Indus- 
trie, son commerce, ses richesses el ses nom- 
"reuses colonies. Salmanasar, roi d'Assyrie, 
I avait assiegec cinq ans sans resultat. Les po- 
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Chap. XXIII, 13. 



ISAIE. 



Chap. XXIV, 7. 



1? 



Vois le pays des Chaldeens, de ce peuple qui n'etait pas, 

Et qui a hvre Assur aux b&es du desert: 

lis ont eleve leurs tours de siege, 

lis ont detruit les palais de Tyr, 

lis en ont fait un monccau de mines." 



14 



Hurlez, navires de Tarsis, 

Car votre forteresse est detruite. 



15 En ce jour-la, Tyr sera oubliee soixante- do Tyr comme dans la chanson de la 
dix ans, la duree des jours d'un roi. Et ! courtlsane : 
au bout de soixante-dix ans, il en sera ! 



16 
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'Trends ta harpe 

Et fais le tour de la ville, courtisane oubliee; 
Joue avec art, multiplie tes chants. 
Pour qu'on se souvienne de toi. M 

Et au bout de soixante-dix ans, Jehovah visitern Tyr. 

Et elle rece\Ta de nouveau son salaire, 

Et elle se prostituera a tous les royaumes de la terre, 

Sur la face du mondc 

Et son gain et son salaire seront consacres a Jehovah: 

lis ne seront ni amasses ni mis en reserve; 

Car son gain appartiendra a ceux qui habitent devant Jehovah; 

lis en seront nourris, rassasies 

Et vStus magnifiquement 



SECTION III. [Chap. XXIV -XXVII]. 
Proprieties concernant la fin du monde. 
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CHAR XXIV — XXV, 5. — Devastation ginerale de la terre. 

Voicique Jehovah va de vaster, la terre ent&re ot la depcuplef ; 

II en bouleversera la face et en dispersera les habitants. 

Et il en sera du pretre comme du peuple, 

Du maitre comme du serviteur, 

T e la maitresse comme de la servante, 

Du vendeur comme de Tacheteur, 

Du pr&eur comme de i'emprunteur, 

Du ddbiteur comme du creancier. 

La terre sera devastee et livree au pillage, 

Car Je*hovah a prononce cette parole. 

La terre est en deuil, epuis&; 

Le monde est languissant et abattu; 

L'elite des habitants de la terre est sans force. 

La terre a 6te profanee sous ses habitants: 

Car ils ont transgress^ les lois, 

Viole* le commandemcnt, 

Rompu Pailiance 6ternelle. 

C'est pourquoi la malediction a devore la terre, 

Et ses habitants portenUa peine de leurs crimes; " 

C'cst pourquoi les habitants de la terre sent consumes, 

Et ce qui reste de mortels est en petit nombre. 

Le jus de la vigne est en deuil, le cep languit; 

Tous ceux qui avaient la joie au coeur gemissent 



13. Verset tres difficile dont la traduction est 
tres douteuse. 

15, Sera oubtite, dlchue de sa puissance et 
de ses richesses, soixantt-dix ans % en nombre 
rond, ce qu'un regne pent durer au maximum. 



XXIV. Les chapitres xxiv-xxvii formenc une 
seule propheae, qui est un grand oracle escha- 
tologique. Les jugements des nations aboutis- 
sent a un jugement qui doit attetndre la terre 
entiere et etre la demiere arise de l'histoire. 
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Chap. XXIV, 8. ISAIE. Chap. XXIV, 23. 

S La joie des tambourins a cesse, ~ 

Les fetes bruyantes ont pris fin, 

La harpe ne fait plus entendre ses sons joyeux. 
■» On ne boit plus de vin au bruit de chansons; 

La liqueur enivrante est amere au buveur. 

10 Elle est renversee la ville de confusion: 
Toute maison est fennee; on ne peut y entrer. 

1 1 On pousse des clameurs dans les rues, parce que le vin manque- 
Toute joie a disparu, l ' 
L'ailegresse est bannie de la terre. 

12 Ii ne reste de la ville que decombres, 
Et les portes brisees sont en mines. 

13 Car il en sera au milieu de la terre. 
Parmi les peuples, 

Comme quand on abat des olives. 

Comme quand on grapillc apres la vendangc. 

14 Ceuxlaeleveront ieur voix; 

lis pousseront des cris d'aliegressc; 

lis acclameront de la mer la majeste de Jehovah : 

15 * 4 Louez Jehovah dans les regions de Faurorc. 
Le nom de Jehovah, le Dieu dlsrael, 

Dans les iles du couchant. * ? — 
n» De i'extremite de la terre nous entendons des cantiques • w_ 

" Gloire au juste I — . l J^~ 

Mais j'ai dit : Je suis perdu ! 

Je suis perdu, malheur a moi ! 

Les pillards pillent, les pillards pillent etravagent ' 

Epouvante, fosse et filet sont sur toi, habitant de la terre. 

Lelui qui fmra devant le cri d'epouvante tombera dans la fosse, 

Et celui qui remontera de la fosse sera pris au iilet, 

Car les ecluses d ? en haut sont ouvertes, 

Et les fondements de la terre sont ebranlcs 
10 La terre se brise avec violence; 

La terre eclate avec fracas; 

La terre s'ebranle avec force, 
-0 La terre chancelle comme un hummc ivre: 

Elle vacille comme un lit suspendu; 

Son iniquite pese sur eUe; 

Elle s'ecroule pour ne plus se retevcr. 
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En cejour-ia, Jehovah visitera dans les hauteurs Farmee d'en haut 

Et sur la terre les rois de la terre. ' 

Et Us seront reunis captifs dans l'abime, 

Et ils seront enfermes dans la prison; 

Apres un grand nombre de jours ils seront visites 

Et la lune rougira de honte et le soleil palira, 

Parce que Jehovah des armees regnera 

Sur la montagne de Sion et a Jerusalem, 

Et devant les anciens eclatera sa gloire. 



10. La ville de confusion, ou de c An as, oil > avec lcs> dtvinitis auie'Li ente««^U«h*k:»*.. 
2S2S^ l f ttleme ? l,e ' UmuIle P'OP"*"* ' Le prophet «£^t iT^S^^S 

^fi&W*-. Pour le prophae tout esc ] A^Zft£££fc«^ 



tablement les astres, identifies par les ldolStres 
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Chap. XXV, i. 1SAIE. Chap. XXV, 1 1. 

25 Jehovah, vous etes mon Dieu, 

Je vous exalterai; je louerai votre nom, 
Car vous avez fait des choses merveilleuses; 
Vos desseins formes de loin sont fideles et fermes. 

2 Car vous avez fait de la ville un monceau de pierres, 
Et de la cite fortifiee une mine; 

Les palais des barbares ne sont plus une ville, 
lis ne seront jamais rebatis. 

3 (/est pourquoi des peupies puissanis vous glorifieront: 
Les cites des nations terribles vous revercront. 

4 Vous avez ete une forteresse pour le faible, 
Une forteresse pour le pauvre dans sa detresse, 
L ? n abri contre Forage, 

Un ombrage contre Fardeur du soleil: 

Car le souffle des tyrans etait comme Fouragan qui bat une muraille, 

5 Comme Fardeur du soleil dans une terre aridc, 
Vous abattcz F insolence des barbares; 

Comme Fardeur du soleil par Fombrage d f un nuage, 
Lc chant de triomphe des oppresseurs est abaisse. 

CHAP. XXV, 6 — XXVI, tQ, — Gloire des flits. Cant i que des vac hefts t 

6 Et Jehovah des armees preparera 

Pour tous les peupies sur cette montagne, 

Un festin de viandes grasses, 

Un festin de vins pris sur la lie, 

De viandes grasses et pleines de moelle, 

De vins pris sur la lie et* clarifies. 

7 Et il dechirera sur cette montagne 

Le voile qui enveloppait tous les peupies, 
Et la couverture qui couvrait toutes les nations. 
S 11 detruira la mort pour toujours; ' 

Le Seigneur, Jehovah, essuyera les larmcs sur tous les visages 
II otera Fopprobrc de son peuple de dessus toute la terre: 
Car Jehovah a parle. 

9 On dira en ce jour-h\ : 

** Voici notro Dieu; 
Nous avons cspere en lui. 
Et il nous a sauves; 

C'est Jehovah, en qui nous ayons espere; 
Livrons-nous a Falfegressc 
Et rejouissons-nous en son salut. 

io Car la main de Jehovah reposera 

Sur cette montagne; 
Mais Moab sera foule sur place, 
Comme la paille dans la mare a fumier. 

1 1 Dans cette fange, il etendra ses mains 

Comme le nageur les etend pour nager; 
Mais Jehovah rabaissera son orgueil 
Malgre tout Feffort de ses mains; 



XXV, 1-3. La description apocalyptique est I 9. Nouvelle interruption dans la description*, 
interrompue par un canbqut! d'actions de graces, nouveaux cantiques. — On dira :tn cejour-l& 
2. La viliedz confusion, la Babylone idlale. j Premier cantique des rachet&, au Jour du juge- 



6. La description apocalyptique recommence. 
Tableaux de la filiate* des e*lus, figure* par un 
banquet auquel toutes les nations sont invitees: 
cotnp. Afattk. xxit, 1-14; Apoc. xix, 7-9. 

7. /'eftr... coHVtrtnrty symbole du deuil de 
Vhumanitl assujettie a la souffrance et a la mort. 



ment (vers 9-12) : Yahveh a sauve* son peuple et 
aneanti ses ennemis. 

xo. Sur cettt montagnt^t. Sion. — MoabXvt- 
gueilleux t I'ennemi irr&onciliable d' Israel, re- 
presente ici tous les adversaires dn retpie He 
Dieu, 
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Chap. XXV, 12. ISAIE. 



Chap. XXVI, 16. 



s 



12 II abattra le rempart eleve de tes murs, 

II le renversera, il le jettera a terre, 
Dans la poussiere. *' 

26 En ce jour-la, on chantera ce cantique dans la terre de Fuda • 

** Nous avons une ville forte ! 

Ii mettra le salut dans ses murs et ses avants-muns 
2 Ouvrez les portes, 

Laissez entrer la nation juste, qui garde la verite. 
j Au cceur constant vous assurez la paix, 

La paix, parce qu'il se coniie en vous. ' 

4 Confiez-vous en Jehovah a jamais; 
Car Jehovah est le rocher des siecles. 

5 II a humilie ceux qui habitaient les hauteurs; 
II a abaisse la ville superbe, 

II Ta abaissee jusqu'a terre, 

Et lui a fait toucher la poussiere. 
o Elle est foulee aux pieds, 

Sous les pieds des humbles et des malheureux. 
7 Le sentier du juste est uni; 

Vous applanissez la voie du juste. 

Aussi bien nous avions attendu, Jehovah, 

Sur le sentier de vos jugements: 

Votre nom et votre souvenir etaient 

Tout le desir de nos ames. 
9 Mon ame vous a desire pendant la nuit, 

Et au dedans de moi mon esprit vous recherche; 

Car, torsque vos jugements s'exercent sur la terre, 

Les habitants du monde apprennent la justice. 
to Si 1 on fait grace au mechant, 

II n'apprend pas la justice, 

Dans le pays de la droiture il agit en pervers, 

Et il ne voit pas la majeste de Jehovah. 

" Jehovah, votre main est levee: ils ne la voient point. 

lis verront votre zele pour votre peuple, 

Et ils en seront confus; 

Le feu devorera vos adversaires. 
'2 Jehovah, vous nous assurcrez la paix, 

Car toute notre oeuvre, c'est vous qui I'avez faite pour nous. 

Jehovah, notre Dieu, d'autres seigneurs que vous 

Ont domine sur nous; 

Cest grace a vous seul que nous pouvons celebrer votre nom 

Morts, ils ne reviendrout pas a la vie; 

Ombres, ils ne se relevcront point. 

Vous les avez yisites et extermines, 

Et vous avez aneanti d eux tout souvenir. 

Vous avez accru la nation, Jehovah, vous avez accru la nation- 

vous avez manifeste votre gloire; 

Vous avez rccule les Hmites du pavs. 

Jehovah, dans la detresse ils vousf ont recherche; 

lis ont exhate leur plainte quand vous les frappiez. 
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7-9. Bienfaits de Dieu covers les justes: ils 
ont raison d'esp&er. 



Urre de Judo., le lieu ou seront reunis les fide- 
les. les rachetes, soit d'lsracl, soit du paganisme 
- Une ville forte, la nouvelle Jerusalem. 

La nation juste, le saint resit d' Israel el 




t io. // tu voit pas la majesti de Jihwak^ il 
n y prend pas $arde, il n'en tienl pas compte. 
io-i<. Ruine irreparable desennemisde Dieu. 
rj-19. Multiplication et agrandissement Ue la 
I nation juste aprcs les chatiments. 
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Chap. XXVI, 17. ISAIE. Chap. XXVII, 7. 

17 Comme une femme enceinte, prete a enfanter, 
Se tord et crie dans ses douleurs, 

Ainsi nous etions devant votre face, Jehovah. 

18 Nous avons concu, nous avons ete en travail, 
Et nous n'avons enfante que du vent; 

Nous n'avons pas donne le salut a la terre, 
Et il n'est pas ne d'habitants du monde. 

19 Que vos morts reviennent a la vie; 
Que mes cadavres se relevent ! 
Reveillez-vous et poussez des cris de joie, 
Vous qui etes couches dans la poussiere; 

Car votre rosee, Seigneur, est une rosee do l*aurore fc 
Et la terre rendra au jour ses trepasses. 

CHAP. XXVI, 20 — XXVII, 13. — Destruction des puissances enncnies de Dieu 

et retablissetnent cf Israel dans le pays dc Ckanaan. 

20 Va, mon peuple, entre dans tes chambres, 
Et ferme tes portes sur toi; 

Cache-toi pour quelques instants 
Jusqu'a ce que la colere ait passe. 

2 1 Car voici que Jehovah sort de sa demeure 
Pour visiter I'iniquite des habitants de la terre, 
Et la terre decouvrira le sang qu'eile a bu, 

^ Et ne cachera plus ses tues. 

27 En ce jour-la, Jehovah visitera 

De son epee, de sa dure, grande et forte epee, 

Leviathan, le serpent agile. 

Leviathan, le serpent tortueux, 

Et it tuera le monstre qui est dans la mer. 

2 En ce jour-la on dira ; 

" Uxxq vigne au vin genereux, eliantez-la ! 

3 C'est moi, Jehovah, qui la garde: ' 
Je Parroserai en tout temps; 

De peur qu'on n'y penetrc, 
Nuit et jour je la "garderai. 

4 Je n'ai plus dc colere. 

Qui me donnera des ronces 

Et des epines a combattre? 

Je marcherai contre elles; 

Je lcs consumerai toutes ensemble : 

A moins qu'on ne s'attache a ma protection, 

Qu ? on ne fasse la paix avec moi. — 



5 



6 Dans les jours a venir, Jacob poussera des racines; 
Israel fleurira et donnera des rejetons, 

Et il couvrira de ses fruits la face du monde. 

7 L ? a-t-il frappe comme il a frappe ceux qui le frappaienl ? 
A-t-il etc tuc comme furent tues ceux qui le tuaient? 



18. Nos efforts personnels pour arrive! au sa» : pour quits temoignent contre ces dernicrs. 
lui etaient vains; le pays depeuple par votre I Comp. AfocM* 9 sv.; xvi, 6; xx, 1 3. 
chatiment restait desert; vous seul nous avez ' XXVII, 1. Le Leviathan,,., monstres sym- 
*auves. J boliques repr&entant les ennemis de Dieu. 

19. Resurrection du peuple : vous rappellerez " .... 
a la vie, en les ressuscitant, un peuple de jus lcs. 



20. Reprise de la description apocalyptique. 
Le prophete exhorte Israel a se tenirpaisibleet 
confiant pendant que Dieu executera son juge- 
roent contre les imptes. 

ax. Lm. terre mettra au jour le sang et les 
cadavres des jus tes mis a mort par les » in pies. 



2-5. Nouveau chant : La vigne bien gardee. 
la vigne de Jehovah, Israel. Comp. v, i-6. 

4* Je *'<** Ptm de coUrt ; Israel a ete* puritid 
par le jugement divin. — Des rmc*s et des dpi- 
H€S % sympole des e memis du peuple de Dieu. 

6-13. Fin de la description apocalyptique. 

7-8. Reflexion sur le caracteie du chaiiment 
d* lsra€l ; il a ete mesur& 
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Chap. XXVII, 8. isAIfc Chap. XXV III, S . 

Avec mesure, par l'exil vous le chatiez, " ~ 

L emportant d'nn souffle impetueux, 

En un jour de vent d'orient. ' 

Void done comment sera expiee I'iniquite de Jacob 

Et voici quel sera tout le fruit : . 

Israel abandonnera son peche; 

Quand il aura mis en poudre les pierres des autels conime des nierres \ clnnv 

Les images d'Astarte et du Soled ne se releveront pi.™ P * thaux - 

10 Car la ville forte est devenuc une solitude 

L'ne demeure delaissee et abandonnee, comme le desert- 

La pafsent les veaux; ils s'y couchent et broutent les raneaux 

1 1 Quand les branches sont seches, on les brise- ™ n «w^- 
Des femmes viennent et les bnilent. 

Car ce n'est pas un peuple sage; 

Cest pourquoi son Createur n'en aura point pitie, 

Et celui qui 1'a forme ne Iui fera pas grace 

12 En ce jour-la, Jehovah secouera les epis 

Depuis les epis du Fleuve jusqud ceux du torrent d'Eevote 
Et vous serez recueillis un a un, enfants d'Israel. ' P 

i j bt en ce jour-la sonnera la grande trompette 
Et ceux qui etaient perdus au pavs d'Assur, ' 
Et ceux qui etaient bannis au pavs d'Egypte 
Reviendront et se prosterneront devant Jehovah 
Jsur la sainte montagne, a Jerusalem. 

SECTION IV. [Cii. XXVIII _ XXXIII]. 

LeS Sf W ' Pr , Pheties concernant les relations du peup.e 
avec l'Assyne et I'Egypte; salut et gloire future d'IsraK 

°l^^^/^f^f S T^- e/ */»"**». Kuin* Je S«,n* rie it 
centre eux\T—xt\ I /// ^" T l Lr !" us J « &'*>*<**•<•: Jerusalem ct menaces 

<»**« JZSZli&ZiJSx, E-5S lhm lits tkm » dans « 

28 Malheur a l'orgueilleux diademe des buveurs d'Ephraim 

A la fleur ephemere qui fait 1'eclat de lour parure 

Qui couronne la fertUe vallee des hommes ivres de vin 
- \oici qu un ennemi fort et puissant vient de la part du Seurueur 

Comme un orage de grele, un ouragan deslructeur- ^ ^ '" e " r • 

Hareil a une tempete de grosses eaux qui debordent 

II lejettera parterre avec violence. 

11 sera foule aux pieds l'orgueilleux diademe des buveurs d'Eohr dm 

Kt il en sera de la fleur ephemere qui fait l'eclat de leu? nir.fri ' 

Qui couronne la fertile vallee, p rua ' 

Comme d'une Ague murie avant Tele; 

On 1 aperyoit, et d peine 1'a-t-on dans la main, qu'on I'avale. 

En ce jour-la, Jehovah sera un brillant diademe 

hi une couronne de gloire pour le reste de son peuple; 



J 

4 



Je ;^j^P^quo«J<hovah^^*,a us i|iVt?CX Samar,e P ar Sahuauasar (, 3S . 7 „ 
, XXVIli. Tom les oracles de la itciinn If I I A.!'.?"*"*'! 1 '",? • ,i <i? i ""> Samarie, capitate 

•mance egyptietine. . 3 . c . Conversion future da royaume du Nord. 
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Chap. XXVIII, 6. ISAJE. Chap. XXVIII, 16. 

6 II sera un esprit de justice pour ceiui qui est assis sur le siege de la justice, 
Et de vaillance pour ceux qui repoussent Pennemi jusqu'a ses portes. 

7 Eux aussi chancellent dans le vin 

Et tes boissons fortes troublent leurs seas, 
Pretre et prophete chancellent par les boissons fortes: 
lis sont noyes dans le vin, 
Troubles par les boissons fortes; 
lis chancellent en prophetisant, 
lis vacilient en jugeant. 
S Toutes les tables sont couvertes 

D'immondes vomissements; 
II n ? y a plus de place. 

9 "A qui veut-il enseigner la sagesse, 

Et a qui fait-il la lecon ? 
A des enfants a peine sevres, 
Detaches de la rnamelle? 
io Car cest ordre sur ordre, ordre sur ordre, 

Regie sur regie, regie sur regie, 
Tantot ceci, tantot cela." 

1 1 Eh bien, c'est par des gens qui balbutient 
Et dans une langue etrangere 

Que le Seigneur pariera a ce peuple, 

12 Auquel il avait dit : 

" Voici le lieu du repos; 

Laissez reposer celui aui est fatigue; 

Voici le soulagement; J 

Mais ils n'ont pas voulu ecouter. 

13 La parole de Jehovah sera done pour eux 
Ordre sur ordre, ordre sur ordre, 
Regie sur regie, regie sur regie; 

Tantot ceci, tantot cela, / 

Afin quits aillent, 

Et qu'ils tombent a la renverse et qu'ils se brisent, 

Qa'ils soient enlaces dans le filet et soient pris. 

14 C'est pourquoi ecoutez la parole de Jehovah, hommes moqttcurs, 
Chefs de ce peuple qui habite Jerusalem. 

15 Vous dites : " Nous avons fait un pacte avee la mort, 
Nous avons conclu une alliance avee le sepulcrc. 
Quand le fleau passera comme un torrent d£bordt\ 

II ne nous atteindra pas. 

Car nous nous sommes fait du mensonge un refuge, 

Et de la fraude unabri/' 



16 C 

V 



>'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
/oici que j ai mis pour fondement en Ston une pierre, 
Pierre eprouvee, angulaire, de prix, solidement posee; 
Celui qui s'appuiera sur elle avee foi n'aura pas a fuir. 



7. Dans ce nouvel oracle ie prophete s'adresse I lui sa confiaoce; mats eux ont recours aux alhuii- 
aux pretres et aux faux prophetes de Juda. \ ces humaines, etles ne Ieur profiteront pas. 

9-10. Reponse des pretres et des prophetes; j 15. Mensenge % fraude : probablement allusion 
Us jettent le ridicule sur le caractere vexatoire al'allianceegyptienne, recherchee comme le seul 




d'un homme qui begaie. j x 6. Une purr*; au sens premier cette pierre 

Vt l |T ^P 01 * 6 d " PwpJ^te. Des gens qui paralt ctre Jehovah lui-m&ne. C'est surtout 
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c J!^2™LiZ: Mfte chap, xxix, , 

l 7 Je prendrai le droit pour regie ~ 

Et la justice pour niveau; 

Et la grele fera disparaitre le refuge de mensonge, 
fc,t Ies eaux emporteront votre abri. 

iS Votre pacte avec la mort sera aneanti, 

Et votre alliance avec le sepulcre ne subsistera pas; 

yuand le fleau passera comme tin torrent deborde, il vous ecraserv 
i o Ausbi souvent qail passera, il vous saisira • ' 

Car il passera demain et demain, le jour et la nuit- 

La terreur seule vous fera la lecon ! 
jo Car " le lit est trop court pour s'y etendre 

fct la couverture trop etroite pour s'en envelopper," 



■»■> 



^ 



X 



:o 



Car Jehovah selevera comme a la montagne de Pliarusim; 

U iremira d indignation comme dans la vailee de Gabaon, 

1 our accomplu- son oeuvre, oeuvre singuiiere » 

Pour executer son travail, travail etrange ! 

r.t maintenant cessez de vous inoquer, 

De pcur que vos liens nc sc resserrent'; 

Car j'ai entendu qu'une destruction est resolue 

I ar Jehovah des armees contre toute la terre. 



Pr&ez l'oreille et ecoutez ma voix, 
Soyez attentifs et ecoutez ma parole. 
24 Le Iaboureur, pour semer, est-il toujours a labourer 

A ouvrir le sol et a y passer la herse? 
Quand il en a applani la surface. 



N'y jette-t-il pas la nigelle ? 

N'y seme-t-il pas le cumin? 

Ne met-il pas le froment en lignes, Forge a sa place marquee 

at 1 epeautre en bordure? n 

C'est son Dieu qui lui enseigne ces regies 

Et qui Finstruit. 



.7 Car ce n est pas avec le traineau qu'on foule la nigelle 

bt la roue du chariot ne passe pas sur le cumin- ** 

Mais on bat la nigelle avec le baton 

Et le cumin avec la verge. 
& On foule le froment, 

Mais on n'a garde de le battre toujours, 

D'y pousser sans trfre la roue du chariot, 

Ou de le laisser broyer sous les pieds des chevaux — 
^9 Cela aussi vient de Jehovah des armees, 

Qui est admirable en ses conseils et riche en ses moyens. 

^ ^wi2?? f l "" I4 * " C f l j Hm ™t ** Mhrance d> Ariel. JtrasaUtu sera asue&t 
et mtramUmcment samw [vers, i -. 8]. Incrididittde plusieurs [9-14]. * 

29 Malheur a Ariel, a Ariel, 

A la cite ou David a dresse sa tente ! 



_ r ••««%.***. iTe^Se SailCS aitccl rttrirrav cnn «-.„_!_ J ■ 



20. Locution proverbialc pour exprimer lim- 
puissance des moyens huniains sur lesquels on 
compun pour rcpousscr Tennenii et pour trou- 
vcr le repos. 

ii. Allusion b deux victoires remportees par 
David sur les Philistins Voy. II Sam. v, ^o; 



gesse saura aussi dinger son peuple dans la 
voie sflre; ra&ne idee au v. 20. 

XXIX, 1. Ariel. Ce mot sjgnifie plus proba- 
ble men t autel ou foyer de Dieu (voy. Batch, 
xlm, 15 sv.;Comp. L«V. vi, taw.; Is. xxx. 3 v 
xxxi, 91 k cause da 1'autel des holocaustes sur 
Iequel le feu e*tait constamment entreunu. 
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Chap. XXLY, 2. ISAIE. Chap. XXIX, 14. 

Ajoutez annee a annee; 

Que les solennites parcourent Ieur cycle, 

2 Et je serrerai de pres Ariel, 

Et il n , 3 r aura que plaintes et gemissements; 
Mais elle sera pour moi comme Ariel. 

3 je camperai tout autour de toi, 
Je t'environnerai de postes armes, 

Et j'etablirai contre toi des retranchements. 
■I Tu scras abaissee; ccst de la terre que s'elevera ta voix. 

Et de la poussiere que se feront entendre tes sourds accents; 

Ta voix sortira de terre, comme. celle d'un spectre, 

Et ta parole montera de la poussiere comme un faible murmure, — 

5 Et la multitude de tes ennemis sera comme une fine poussiere 

Et de la multitude des guerriers comme la paille qui s'envole, 
o Et ce sera fait soudain, en un instant. 

Tu seras visitee, par Jehovah des armees 

Avec fracas, tonnerre et grand bruit, 

Tourbillon, tempete et ilamme de feu dcvorant. 
7 Et comme il est d'un songe, 

D'une vision de la nuit, 

Ainsi il en sera de toute la multitude des nations 

Qui combattront contre Ariel, 

Et de tous ceux qui l'attaqueront, elle et sa forteresse. 

Et qui la serreront de pres. 

S Comme un homme aui a faim reve quil mange, 

Et a son reveil son ame est vide; 
Et comme un homme (jui a soif reve qu'il boit, 
Et a son reveil, il est epuise de fatigue et tou jours altere: 
Ainsi il en sera de toute la multitude des nations 
Qui marchent contre la montagne de Sion. 

() Etonnez-vous — vous serez dans la stupeur ! 

Aveuglez-vous — vous sercz avcugles! 

lis sont ivres, mais ce n'est pas de vin; 

lis chancellent, mais ce n'est pas de liqueurs fortes, 
to Car Jehovah a repandu sur vous un esprit de lethargie; 

II a ferme vos yeux — les propuetes; 

II a jete un voile sur vos t&es — les vovants. 

1 1 Et toutes les visions sont de venues pour vous 
Comme les paroles d'un livre scelle; 

On le presente a un homme qui sait lire, 

Endisant : k * Lis cela, " 

Et il dit : '* Je ne puis, car ce livre est scelle." 

12 On le presente a un homme qui ne sait pas lire. 
En disant : " Lis cela, 7 

Et il dit : '* Je ne sais pas lire." 

1 3 Le Seigneur dit : Puisque ce peuple s'approche en paroles 
Et nvhonore des levres, 

Tandis qu'il tient son cceur eloigne de moi, 

Et que le culte qu'il me rend est une lecon apprise des homines, 

14 A cause de cela, je continuerai a user de prodiges, 
De prodiges etranges, avec ce peuple; 

Et la sagesse de ses sages perira, 

Et rintelligence de ses docteurs s'obscurcira. 



7. Suit la delivrance; les eonemis d' Israel dis- 
pamUront sans laisser de traces. 

9. AveaglemenrdupeufUe, realisation de Tan- 
nonce finite par Jehovah k Isale dans sa vision 
inaugurate, vi, o-m. 



10 Les jhvpkJUs et les vovamts, aveugles 
eux-memes, au lieu d'eclairer le peuple, 1'ega- 
rent. 

13-14. Raison de laveuglement du peuple; 
ils n'honorent pas Dieu avec sinclrite. 
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^ XXIX ' '* «Att. Chap. XXX, 6. 

dc sa/ut; extermination Jes ennemis et des i^fff-Ui Pro '"" s " 

Malheur a ceux qui cachent profondement 

Leurs desseins aux yewx de Jehovah. 

bt dont 1 oeuvre s'accomplit dans Ies tenebres. 

XX t^\ : " Ql " nous voit et nous connait? " 

Quelle folie ! Le potier scra-t-il done estime pour de l'anrile 

ir£2iw& ?^s& ■£,?•» * iS& < - 
irswt saw iiSsrssff* - «*-•• - -»-• 

bn ce jour-la, Ies sourds entendront k parole du livre 

bt, sortant des tenebres et de I'otacuritjta aveuete'verront- 

Les humbles se rejouiront de plus en plus en jaJXf 

•o Kr^ PaUVreS trcssaill 5 r o«" d'aUegreke dans le saint d'Israel 

-o Car I oppresseur aura disparu, et il ny aura plus Tmouu^' 

Et tous ceux qui meditent I'iniquite seront exKnls ^ ' 
umx qui condamnent un homme pour un mot 
Qui tendent des pieges a celui qui les confond 'a la norte 
Et qui perdent le juste par lean mensonges ^ ' 

uSSSSR'SSSSL^ maiS °" de *« b ^-ah, 
Jacob n aura plus a rougir, et son front ne palira plus- 
Car, lorsqu'tl verra, lorsque ses enfants verront 
L iKuvre de mes mains au milieu d'eux 
lis sanctifieront mon nom, ' 

lis sanctifieront le Saint de Jacob 
Et ils revereront le Dieu d'Israel. 

" 4 fTZT ayaiCnt 1,eSprit *** a PP«:ndront to sagesse, 

bt ceux qui murmuraient recevront 1' instruction. 

L ^^i & r\ D r.TT- U ' maikemr ''' ceux «'" /consent Palliancc <<»y fi . 

futi™LjuZa?d- 2 %\ fi £ tZZZP™ %? taiMS [8 —7]' & ^dictions 
j ucj uaa i ia — 20 j. /^ triompke tmmJdtat sur Assur [27 _ 33]. 

30 Malheur enfants Kbdl ^ dU Jihov . 

Qui font des projets, mais sans moi; 
Qui contracted des alliances, mais sans mon esprit 
Accumulant peche sur peche P 

' p ^ff^' m Egypte sans avoir consu "« ma bouche 

5 ™J?T? "??, ,a P rotec «<« de Pharaon . 

bt pour s abnter a l'ombre de I'Egypte • 

j La protection de Pharaon tournera a voire honte: 

4 K£ ff!SJli 7 b 7 ! ^ e VE &** a votre infusion. 

ST* ,es P nn «s de Juda sont a Tanis, 

Et ses envoyes so sont avances jusqu'a Hanes- 
J Tous seront confus a cause de ce peunle 

Qui nc Ieur servira de rien, 

Qui ne lew- donnera ni aide ni secours. 

Mais confusion et ignominie. - 

6 Oracle sur les Mtes du inidi : 

A travers une contrec de detresso et d'angoisse, 

aims qui ufetent le dese. t situ* entre k Pales- 
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Chap. XXX, 7. 



ISAIE. 



Chap. XXX, 18. 
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13 
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Ou vivent le lion et la iionne, 

La vipere et le dragon volant, 

lis portent leurs richesses sur le dos des anes 

Et ieurs tresors sur la bosse des chameaux, 

A un peuple qui ne sert a rien. 

Le secours de l'Egypte sera vanite et neant, 

C'est pourquoi je la nomme : " La superbe qui reste assise. " 

Va maintenant, grave cela sur une tablette en leur presence, 

Et ecris-le dans un livre, 

Afin que ce soit un temoignage pour les jours a venir, 

A perpetuite. 

Car c'est un peuple recalcitrant, 

Ce sont des enfants intideles, 

Qui refiisent d'ecouter la-loi de Jehovah, 

Qui disent aux voyants : ** Ne voyez point; " 

Et aux prophetes : ** Ne nous prophetisez pas la verite; 

Dites-nous des choses agreables, 

Prophetisez des illusions; 

Sortez de la voie, detournez-vous du droit chemin; 

Otez de devant nos yeux le Saint d'Israel ! " — 

C'est pourquoi ainsi parle le Saint d'Israel : 

Puisque vous meprisez cette parole, 

Et que vous vous eonfiez dans la violence et l'artitice, 

Et que vous en faites votre appui, 

A cause de cela, cctte iniquite sera pour vous 

Comme une lezardc qui menace ruine 

Et fait sailiie sur un mur eleve, 

Qu elle entraine dans un ecroulement soudain, en un instant. 

II se brise comme se brise un vase d'argile 

Que Ton iracasse sans pitie, 

Et dans les debris duqucl on ne trouverait pas un morceati 

Pour prendre du feu au brasier 

Ou pour puiser de I'eau a la citerne. 

Car ainsi a parle le Seigneur, 

Jehovah, le Saint d'Israel : 

*' C'est par un retour sincere et une paisible attente 

Que vous sericz sauves; 

Cest dans le rcpos et dans la confiance 

Que serait votre force. *' 

Mais vous ne l'avez pas voulu. 

Et vous avez dit : " Non, 

Mais nous courrons sur nos chevaux ! " — 

Eh bien, vous courrez en fuyant. — 

'* Nous volerons sur nos coursiers ! " — 

Eh bien, ceux qui vous poursuivront courront plus vitc. 

Mille fuiront a la menace d'un seul, 

Et a la menace de cinq, vous fuirez, 

Jusqu'a ce cjue vous ne soyez plus qu'un reste, 

Semblable a un pic sur le sommet de la montagne, 

A un signal sur la colline. 

C'est pourquoijehovah attend pour vous faire grace, 
Et il se levera pour vous faire misericorde; 
Car Jehovah est un Dieu juste. 
Heureux tous ceux qui esperent en lui ! 



tine et l'Egypte. Scion d autres, il fait allusion 
aux betes de somme qui portaient les presents 
destines au Pharaon. 
8. Afin que cm soit un timvignagt ; afin que, 



apres I'ev&ement, il soit bien constate* que 1c 
prophete parlait de la part de Dieu. 

i5. Une paisible mttente du secours divin. — 
La confianct dans la protection du Seigneur. 
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Chap. XXX, 19. ISAIE. 



Chap. XXX, 33. 



20 



21 



1 1 



on a droite. 



:o 



A^nn 6 ^ 16 q "' i 1 ^? a Sioa ' d J^^Iem- tu ne pleureras plus. 
£ ton P™"*" cn le Seigneur te fera grace; P 

Des qu'il t'aura entendu, il t'exaucera 

Cft^.JlK.^ 11 P ? in daDS V ™&*** et J c l'cau dans la detresse; 
Leux qui t mstnnsent ne se cacheront plus 

Et tes yeux verront ceux qui t'enseignent- 

Et tes oreilles entendront derrieretoi la voix qui dira • 

• • Voia le chemin, suivez-le ! " quand vous vous detounierez a gauche 

\ ous traitere* comae impurs Fargent qui recouvre vos idoies" g 

Et I or qui revet vos statues; ' 

Vous ies rejetterez comme une chose souillee • 

* < Hors d'ici ! " leur direz-vous. 

" l Ft lp C fe r tT7 a M °? dte Sur lc ^ rain < ue tu au ™* s«ne en tone, 
Et le pain que te donnera la terre sera delicieux et abondant • 

res troupeaux en ce jour-la paitront dans de vastes paturaees 
U Les boeufs et les anes qui travaillent la terre ^ 

.Mangeront un melange savoureux d'herbes et de grain 

Que 1 on aura vanne avec la pelle et le van. 
25 Sur toute haute montagne et sur toute colline elevec 

II y aura des ruisseaux, des courants d'eau, 

Au jour du grand carnage et de la chute des tours. 

La lumiere de la lune sera comme la lumiere du soleil 

tt la lumiere du soleil sera sept fois plus grande 

Lomme la lumiere de sept jours, 

Au jour ou Jehovah bandera la blessure de son peuple 

Kt guerira les plaies dont il l'avait frappe. 

Void que le nom de Jehovah vient de loin, 

>>a eolere brule, et Tardcur en est insupportable- 

sos levres respirent la fureur 

Kt sa languc est comme un feu devorant 

Son souffle est comme un torrent deborde, 

tjui monte jusqu'au cou, — 

Sm ^ Wer l f ^j?™ avec Ic crible d0 !a d ^truction, 
l-t mcttre un frein d'egarement aux machoircs des peuples. 

29 Alors vous entonnerez des cantiques 
Comme dans la nuit ou I'on cetebre la fete 

Vh' "^ le cgbut joycux, comme celui qui monte au son de la flute 
A la montagne de Jehovah, vers le rocher dlsrael. 
,0 Jehovah fera eclater la majeste de sa voix, 
Kt il fera voir son bras qui s'abaisse, 

Dins wSStf f "^^ ! a flamme d '™ f *" Mwmt. 
uans la tempete, 1'averse et les pierres de grele. 

31 Et Assur tremblera a la voix de Jehovah. 
II frappera de sa verge, 

32 Et a chaque fois que passera la verge fatalc 
Que Jehovah abaissera sur lui, 

On fera retentir les tambourins et les harpes, 
Kt il combattra centre lui a coups redoubles. 
» tar Topheth est des longtemps prepare; 
H est pret pour le roi; ^ 

Le Seigneur l'a fait large et profond; 

Oeut. xxviii, -gT 1 "* 510 ^ Com P- E *o d * *xui,«; 3* La place oil les cadavres du roi d'Assyrie 
**• Out monte iusa* % <*u , M ~,«. — o tl * *i? S^**"*** doivent etre brtlies est prt- 

z^^^^^^'^ , a * Mo,och (I1 ** ^ -- » A 
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Chap. XXXI, I. ISAIE. Chap. XXXU, 2. 

II y a sur le bucher du feu et du bois en abondance; 

Le souffle de Jehovah, comme un torrent de soufre, 1'embrase. 

CHAP. XXXI — XXXII, 20. — Troisieme malediction con ire I 'alliance e'gyptienne. 
Ce nest pas F Egypte, mais Jthmah qui sauvcra Jerusalem [XXXI, 4— Q| 
Ere nmvelle pour Jnd* [X30UI, 1—8]. Les ftmmes iu?.onaantes\$ — \\\. 
Description du regne heureux deje'hovah [15 — 20]. 

Malheur a ceux qui descendent en Egypte 

Pour y chercher du secours, 

Qui s'appuient sur les chevaux, 

Et qui mettent Ieur confiance dans les chars parce qu ils sonl nombreux, 

Et dans les cavaliers parce qu'ils sont en grande multitude; 

Mais ils ne regardent pas vers le saint J'Israel. 

Et ils ne recherchent pas Jehovah. 

2 Lui aussi, cependant, il est sage; it fait venir le matheur 
Et il ncrevoquc pas ses paroles; 

II s elevera contre la maison des mochants 
Et contre ceux qui commettent Finiquite. 

3 L'Egyptien n'est qu'un hommme, et uon un Dieu: 
Ses chevaux sont chair, et non pas esprit: 
Jehovah etendra sa main, 

Et celui qui secourt trebuchera, 

Et le secouru tombera, 

Et ils periront tous ensemble. 

4 Car ainsi nya parte Jehovah : 

Comme le lion, le jeune lion, rugit sur sa proie, 

Malgre tous les bergers rasscmbles contre lui, 

II ne sc laisse ni eflfrayer par leurs ens, 

Ni troubler par leur nombre : 

Ainsi Jehovah, des armees descendra pour combattre 

Sur la montagne de Sion et sur sa collinc. 

5 Comme des oiseaux deployant leurs ailes sur lour couvec, / 
Ainsi Jehovah des armeescotivrira Jerusalem; 

II la couvrira et la sauvcra; 
II passera et la delivrcra. 

6 Rcvenez done a celui dont vous vous etes tant eloignes, 
Enfants d'lsrael. 

7 Car en ce jour- la chacun rejettera 
Ses idoles d'argent et ses idoles d'or, 

Que vous avez fabriquees de vos mains pour p&hcr. 

S Et Assur tombera par I'epee, mals non par Tepee d'un homme; 

Une epee qui n'est pas de Thomme le devorera, 

II fuiera devant l'epee, 

Et ses jeunes gens seront assujettis au tribut. 
9 Son rocher fuira d'epouvante, 

Et ses princes tremblants desertcront retendard, 

Dit Jehovah, qui a son feu dans Sion 

Et sa fournaise dans Jerusalem. 

32 Voici qu ? un roi regnera selon la justice, 

Et les princes gouverneront avec droiture. 
2 Et chacun d'eux sera un abri contre le vent 

Et un refuge contre la tempSte, 
Comme des courants d'eau dans un terre aride, 
Comme I'ombre d'un grand rocher dans un pays desole. 

XXXI, x. Suras chevaux ;ondesirait avoir j 9. Son rocher, son roi (com p. xxxii, 2). — Qui 
les chevaox et les chars egyptiens pour les op- a son feu dans Sion : conformement au surnom 
poser a la cavalene assyrienne. 4 d* Ariel. 

8. Une ipie qui n'est fas de C homme, celle ... 

de Jeliovah (com p. xxxvii, 36). * 
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Les yeux de ceux qui voient ne seront plus aveugles, "" 

Et les oreilles de ceux qui entendent seront attertives 

Le canir des hommes iegers sera habile a comprendre, 

Et la langue des begues adroite a parler nettement. 

L msenso ne sera plus appele noble 

Et on ne dira plus du fourbc quil eW magnanimc. 

Car Tinsense parle follement, 

Et son coeur s'adonne a l'iniquite, 

Four faire des choses impies 

Et proferer des paroles fausses contre Jehovah 

I our Iatsser avide Fame de celui qui a faim 
Et oter le breuvage a celui qui a soif. 
Les amies du fourbe sont delovales- 

II ourdit des intrigues 

Pour perdre les humbles par des mensonges 
Et le pauvre ators memo qu'il aa rien que de juste. 
Mais le noble a de nobles desseins, 
Kt ll se levera pour de nobles actions. 

Kemmcs nonchalantes, levez-vous, ocoutez ma voi* ' 
Miles sans souci, pretez I'oreille a ma parole ' * * 

Ca^V^v^^^r j °T vous trcmb1 ^. insouciantes, 
t-ar 11 11 \ aura pas de vendange : 

La recoltt- des fruits ne se fera pas 
1 1 Soyez dans Teftroi, nonchalantes ! ' 

I remblez, insouciantes ! 
Otez vos riches vetements, depouillez-vous 
Ceignez vos reins de sacs. 
On se lamente, en se frappant le sein, 
Sur les belles earapagnes, 
Sur les vignes fecondes. 

Sw\ tCr ? L l° T" P^P 10 croisse <* les epincs et les ronces, 

Meme sur tmiUs les maisons de plaisir de la cite joveuse 

Car le palais est abandoning ' * 

La ville bruyante est devenue une solitude- 

Uphel et la Tour servent a jamais de repaires, 

He heux d'ebats aux anes sauvages 

Et de paturage aux troupeaux, — 

JusquW ce que soit repandu sur nous un Esprit d'en haut 

fet que le desert devienne un verger ' 

Et que le verger soit repute comme une foret. 

Mors la droiture habitera dans le desert, 

Et a justice s'etablira dans le verger; 

Et le produit de la justice sera la paix, 

Et le fruit de la justice le repos et la securite pour iamak 

Mon peuple habitera dans uirijour do paix po,irjamais ' 

\iv ' S i r habitations siires, dans des demeurcs tranquilles. 

Mais la foret sera tombee sous la grele 

Et la ville profondement abaissee. 

Heurcux, vous qui semez partout pres des eaux 

El qui laisscz en liberie le pied du h«mf et de lYine • 
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1 »ntr l, ?en ce des voics SeJ*hovah/ la „«M«.^^ lt6 des *«""««". 1* fc«mi 

3- -V/wfiwA... Sous ce rirne £i«„,. « „, U n ° bIwMf des CUo >™- 



mxfHsf..,. Sous ce repie heureux. ce ne 
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Chap. XXXIII, i. ISAIE. Chap. XXXIII, 15. 

CHAP. XXXIII. — Destruction de V Assyrien; eUlivrance de Jerusalem. Le devas- 
tateur sera dtvastt & son tour [vers. 1 — 6]. Tristee'tat dupays dejuda pendant 
r invasion [7 — 9]. U intervention divine [10 — 13]. Que les pecheurs se conrer- 
tissetit [14—16]. Le regne de Jehovah dans Sion [17 — 24]. 

33 Malheur a toi, devastateur, et qui iva pas encore etc devaste; 
Pillard, et qui n'a pas encore ete pille ! 
Quand tu auras fini de devaster, tu seras devaste; 
Quand tu auras acheve de piller, on te pillera. 

2 Jehovah, ayez pitie de nous, e'est en vous que nous esperons; 
Soyez le bras de votre peuple chaque matin, 

Et notre delivrance au temps de la detresse. 

3 Au bruit de votre tonnerre, les peuples ont fui; 

Quand vous vous etes leve, les nations se sont dispersecs 

4 Votre bulin sera ramasse comme ramasse la sautercllc; 
On se precipitera dessus comme un essaim de sauterelles. 

5 Jehovah s'est eleve, car il habite en haut; 
II remplit Sion d'equite et de justice. 

6 Tes jours sont assures; tu auras en abondance le salut, 

La sagesse et la connaissance ; la crainte de Jehovah, e'est la ton tresor. 

7 Void que leurs heros poussent des cris dans les rues, 
Que les messagers de paix pleurent amerement. 

8 Les routes sont desertes: il n'v a plus de passants sur les chemins. 
II a rompu le traite et meprise les villes, 

II ne respecte pas les hommes. 

9 Le pays est en deuil et languit; 
Le Liban est confus et fletri, 
Saron est devenu comme TAraba, 
Basan et le Carmel secouent leur feuillage. 

10 Maintenant je me leverai, dit Jehovah, 

Maintenant je mc redresserai, maintenant je m'exhausserai. 

1 1 Vous avcz concu de la paille, et vous enfanteroz du chaume, 
Votre souffle est le feu qui vous devorera. 

1 2 Et les peuples seront des fournaises a chaux, 
Des cpines coupees qui brtilent dans le feu. . 

13 Vous qui etes loin, ecoutez ce que j'ai fait, 

Et vous qui &tes pres, connaissez ma puissance ! 

14 Les pecheurs ont tremble en Sion, 
Et TefTroi a saisi les impies : 

" Qui de nous sejournera dans le feu devorant? 
Qui de nous sejournera dans les flammes eternellcs? " 

1 5 Celui qui marche dans la justice et qui parle avec droiture; 
Qui rejette les gains extorquSs, 

Qui secoue ses mains pour ne pas prendre de present; 



XXXIII, 1. Malheur & toi : ce 6« et dernier j 8. Comp. xxxi, r; Rois, xviii, 13 sv. 



malhtur paratt avoir et6 prononce" pendant 
l'invasion ^issyrienne, alors que 1'angoisse du 
peuple <tait a soncomble. ^ 

3. Les peuples divers qui composent 1'armee 
assyrienne. 

4. Votre 6hHh, 6 Assur. 
6. Ton tr/sor t litt. son irisor y le tresor de 



1 r. VouSi C Assyriens, vous avez con(it : \o< 
desseins contre Judaechoueront. 

14. Le jugement d'Assur, est une leron pour 
Israel comme pour les paiens, et specialement 
pour les pecheurs.-— Dans le/eu devorant, pres 
de Jehovah qui dans sa colere est un " feud^vo- 



Sion ou de Juda. ' I ^"^J *" 1 * Xs l *A et _ q !" a ? ris avoir ^H*ll 

7. Leitrs hiros (Vutg. leurs voyants) et Us ' "* "" "** u " " «««-• 

messagers de faix sont les ambassadeurs qui 
annoncent en pleurant que le monarque assy- 
rien t non content de la somme envoyee par 
Ez&hias et infidele & sa parole* exigeait en ou- 
tre la reddition de Jerusalem. Voy. II Rois, 
xviii, 14 sv. 



me* Assur, pourrait bten aussi nous consumei. 
— Dams Us Jlammes 4 (erne lies t constamment 
allumees en Sion, ou Jehovah a sa fournaise 
(xxxi, 9). 

i$-x6. fteponse a la question des pecheurs . 
les jus tes n'ont rien h craindre du voisinage tie 
ce leu. 
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Chap. XXXIV, 



Chap. XXXIII, 16. isAIE. 

Qui ferme son oreilie aux propos sanguinaires, 
Lt se voUe les yeux pour ne point voir le mal : 

io Ului-la habitera dans des lieux eleves; 

Lv. forteresse batie sur le rocher est sa retraitc- 

Son pam lui sera donne et ses eaux ne tariront jamais. 

1 7 Tes yeux contempleront le roi dans sa beaute- 

lis verront une terre ouverte au loin 

rt Ton coeur se rappellera ses terreurs * 

n??Wfi * e SCri ^ ? °* F( : xacteur qui tenait la balance? 
Uu 1 officier qui comptait les tours? " 

19 Tu ne verras plus le peuple insolent 

Le peuple au langage obscur et qu'on n'entcnd pas, 
Dont la langue balbutie des mots inintelligibtes. 

zo Regarde Sion, la cite de nos fetes- 

Que tes yeux voient Jerusalem, sejour heureux 
I ente qui ne sera point transportee 
Dont les pieux ne seront jamais arraches 
tt dont aucun des cordages ne sera enleve. 

2i C'est la vraiment que Jehovah dans sa majeste reside nour nm.«. 

La sont des fleuves et des larges canaux J mr n ° Uls; 

Ou ne se risquera aucun navire a rames, 

Ou les vaisscaux de guerre no penctreront jamais. 
-■* Car Jehovah est notre juge, 

Jehovah est notre legislated*, 

Jehovah est notre roi; 

C'est lui qui nous sauvera. 

* 

2j Tes cordages sont relaches; 

Us ne maintiennent plus le mat sur sa base 
Et ne ttennent plus le pavilion deploye; ' 

Alors on partage les depouUies d'un riche butin- 
Les boiteux memes prennent part au pillatre ' 
H Aucun des habitants de Jerusalem ne dit : » J e suis nnlad* . - 

Le peuple qui demeure en Sion a reeu le |J^teSftL iu ;. 

SECTION V. [XXXIV— XXXV]. 
Jugement des Nations. Delivrance d'lsrael. 

CHAP. XXXIV. —Jugement ties nations, rtprfaHtte par Edam. 
34 Approchez, nations, pour ecoutor- 

Peuples soyeae attentifs ! 

Que la terre ecoute, elle et tout ce qifelle renferme 
Le monde et tout ce qiril produit. 

2 Sf le , courroux d * J^ovah est sur toutes les nations 

Et sa fureur contre toute leur armee; ' 

II les a vouees a ^extermination, 
Livrees au carnage. 

j Leurs morts seront jetes sa/ts ^pultun, 



comp 
payer 



.np.»^ ; , JA0Vah> d ' aUtreS k MeSsie : , , £ r-^Th prophete revient a W 

>i U scriie, assyrien qui fixait le tribut a par?.' ' con, P*« a un vaisseau desem- 

, >yec *^ 

^'JfJ^H de$ 8J an «'<» vill<» sont travet- „ X XXIV. Leschap. xxxiv-xxxv mettentsous 

Si M? t £" ■ tt WS> «'ennemi. A Je.u- V" 1 ***' '?pr£entes par Edora, ■'KS 
fleu£ nnS^""* de J< hov »« «' wm-ne un d « 'nnenusd'IsnieKII Par. xxvui, .,; AmST? 
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Chap. XXXIV, 4. ISAIE. Chap. XXXIV, 16. 

Leurs cadavres exhaleront Finfection, 

Et lcs montagnes se fondront dans leur sang. 

4 Toute Farmee des cieux sera reduite en poussiere; 
Les cieux seront roules commc un livre, 

Et toute leur armee tombera, 
Comme tombe la feuille de la vigne, 
Com me tombe du figuicr sa feuille flctrie, 

5 Car mon cpee s J est enivree daws les cieux, 
Et voici quelle descend sur Edom, 

Surle peuple que j'ai voue a Texter mi nation, pour le juger. 

6 L'epee de Jehovah est pleine de sang, 
Ruisselante de graisse, 

Du sang des aeneaux et des boucs, 
De la graisse dee reins des beliers; 

Car Jehovah fait un sacrifice a Bosra 
Et un grand carnage au pays d'Edom. 

7 Avec eux tombent les buftles, 
Et les boeufs avec les taureaux; 

La terre s'enivre de sang, 
Et la poussiere ruisselle de graisse. 
S Car Jehovah a un jour de vengeance, 

II a une annee de revanche pour la cause de Sion. 

9 Les torrents d'Edom seront changes en poix 

Et sa poussiere en soufre, 
Et sa terre deviendra de la poix brulante. 

10 Elle ne s r eteindra ni la nuit ni le jour; 
Sa fumee monteraeternellement; 
D'age en age elle restera desolec; 

A tout jamais personne n'y passera. 

1 1 Le pelican et le herisson en prendront possession; 
La chouette et le corbcau y habiteront; 

On y etendra un cordeau de destruction 
Et un niveau de desolation. 

12 II n'y aura plus de grands pour proclamer un roi, 
Et tous ses princes seront aneantis. 

1 3 Les opines pousseront dans ses palais, 

Les ronces et les chardons dans ses forteresses; 
Ce sera un repairc de chacals 
Et un pare pour les autruches. 

14 Les chats et les chiens sauvages s'y rencontreront, 
Et les satyres s'y appelleront les uns les autres; 
C'est la que le spectre des nuits fera sa demeure 
Et trouvera son lieu de rcpos. 

15 La le serpent viendra faire son nid, 
Deposera ses oeufs, les fera eclore, 
Et reunira ses petits sous son ombre; 
La se rassembleront tous les vautours. 

16 Cherchez dans le livre de Jehovah, et lisez * 
Pas un de ces animaux ne manque, 

Ni Tun ni Fautre ne fait dtfaut; 



4. Comme un livre : teslivres anriens Itaient 
forme's de tongues bandes de parchemin ou de 
papyrus rouTees sur un cylindre. Comp. 
Apoc vi, 14. 

S* Men e*pit s'est enivrt'e de colere dans le 
ciel, et elle va fondre avec la furenr d'un horn- 



me ivre sur Edom, le plus d4test< (avec Moab) 
des voisins d' Israel. 

8. Ptuv la cause de Siott, pour punir les vio- 
lences et les perfidies d'Edom envers Israel. 

9. Images tirees du chdtiment de Sodome 
(Gen. xix). 
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ISAIE. 
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Car c'es : la bouche du Seigneur qui I'a ordonne 
ht son souffle qui les a rassembles. 

Lui-meme a jete le sort pour eux, 

Et sa main leur a partage le pa^ au cordeau; 

lis le possederont toujours, 

lis y habiteront d'age en age. 

CHAP. XXXV. — Dttlwrance et gloire iV Israel. 
Le desert et la terre aride se rejouissent- 
Le steppe est dans Fallegresse et fleurit comrae le narcisse- 
II se couvre de fleurs, ' 

II tressaille d'aUegresse, et pousse des cris de joie. 

La gloire du Liban, 

La magnificence du Carmel et de Saron lui estdonnec 
lis verront la gloire de Jehovah , 
La magnificence de notre Dieu. 

Fortifiez les mains defaillantes, 

Et affermissez les genoux qui chancellent ! 

Dites a ceux qui ont le cceur trouble : 

" Prenez courage, necraignez point : 

Void votre Dieu, 

Et avec lui vient la vengeance, 

Une revanche divine; 

II viendra lui-meme et voussauvenV 

Alors s'ouvriront les yeux des aveugles 

Alors s'ouvriront les oreilles des sourds.' 

Le boiteux bondira comrae un cerf, 

Et la langue du muet eclatera de joie; 

Car des eaux jaillissent dans le desert 
Et des ruisseaux dans le steppe. ' 

Le mirage se change en un lac, 
Et la terre alteree en sources d'eaux; 
Le repaire ou gitaient les chacals devient 
Un pare de roseaux et de joncs. 

II y a la une route, une voie, 

Qu'on appelle la voie sainte; 

Nul impur n'y passera; 

EUe nest que pour eux seuls; 

Ceux qui lasuivront, les simples metnes, nc s'egareront pas. 

La, point delion; 

Aucune beteferoce ay mettra le pied et no sV montrera; 

Les dehvres y marcheront; 

Et les rachetes de Jehovah reviendront ; 

lis viendront en Sion avec des cris de joie; 

Une allegresse eternelle couronnera leur tetc; 

La joie et rallegresse seront leur partage 

La douleur et le gemissement s'enfuiront/ 



Chap. XXXV, ra 



XXXV, 1 sv. Le desert par ou revient Israel 
«i transformc en un pays fertile; le peuple des 
rachetes jouira en Sion d'une felicite *terneilc 
y^ditert, e'est la Palestine devastee par les 
conquerants patens, on mieux (comp. vers, xo) 
e pays que traversera Israel pour revenir de 
1 «il dans sa patrie. 



2 */fei e P^P 1 ? dcs rachetes, verroutla *loi. 
rgde Jehovah : le salut messianique est ordi- 
nairement associe par les prophetes a la suprC-. 
me apparition de Dieu sur la terre : voy. vii, 14: 
xl, y Comp. MaJ. 111, 1. * 
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SECTION VI. [Ch. XXXVI — XXXIX J. 

APPENDICE HISTORIQUE. 

Invasion de Sennacherib. Maladie <T Ezechias et ambassade 

de Merodach-Baladan. 

§ I. — EZECHIAS ET SENNACHERIB [XXXVI — XXXVII J. 

CHAP. XXXVI —XXXVII, 8. — Premiere tentative de Sennaeh&ib 

pour obtenir la redd it ion de Jerusalem. 

36 La quatorzieme annee du rtgne -. pour ledetruire? Jehovah m ! adit: Monte 
d\Ezechias, Sennacherib, roi d'Assvrie, eontre ee pays, et detruis-le ! " 
monta eontre toutes les villes fortes de ! Alors Eliacim, Sobna et Joah dirent a 1 1 
2 Juda et s'en empara. Et le roi d'Assy- Rabsaces : "Parle, je te prie, a tes servi- 
rie envova de Lachis a Jerusalem, vers , teurs en arameen, ear nous le compre- 
le roi Ezechias, Rabsaces avec de gran- : nons, et ne nous parle pas en langue 
des forces; Rabsaces s J arreta a i'aquedue ' judalque, aux oreilics du peuple qui est 
dc Fetang superieur, sur le ehemin du ' la sur la muraille. " Rabsaces repon- n 



•% 
j 




pas a ces nomnies qui 
et Joah, lils d' Asaph, I'historiographe. sur la muraille, et qui en seront bientot 
Rabsaces lour dit : '* Dites je vous _ a manger leurs excrements eta boireleur 
prie, a Ezechias : i)ou te vient ton as- \ urine avec vous?" 
surance? Je disais : Vaines paroles que ; Et Rabsaces se dressa et eria d'une ij 




3 



parle le roi : Xe vous laissez 14 

6 Tu t'es confie dans I'appui de I'Egypte, , pas abuser par Ezechias, car il ne pourra 
ce roseau case qui entrc dans la main de i vous delivrer. Et qu'Ezechias ne vous 15 
quiconque s'appuie dessus, et la trans- i amene pas a vous confier en Jehovah, en 
perce; tel est Pharaon roi d'Egypte, ^wrdisant : Certainement Jehovah nous 
pour tous ceux qui se coutient en lui. j delivrera;eetteville ne sera pas livreeaux 

7 Que si tu me dis : C est en Jehovah, ; mainsdu roi d'Assyrie. N'ecoutez point 16 




que vous vous lesjrmts de sa vigne et de son tigmer 
8 prosternerez ? Maintenant fais une ga- botra Pcau de sa citerne, jusqu'aceque 17 
geure avec mon maitre : je te donnerat je vienne et que je vous emmene dans im 
deux mille chevaux, si tu peux, toi, four- , pays semblable au votre, un pays de vin 
nir deux mille cavaliers pour les monter. et de ble, un pays dc pain et de vignes. 
Comment ferais-tu tourner le dos a un ! Qu'Ezechias ne vous entraine point, en 18 

seul canitaine d'entn» Uv* tiininrlrp« %u*r_ ilicnnt . I£h#ur'ihnrti*a«-Joi;tr*v»fi T ^rlnmv 



seui capitaine d'entre les moindres ser 
viteurs de mon maitre? Te contierais-tu 
dans TEgyptc pour les chars et pour les 
1 o chevaux ? Est-ce done eontre le gre dc Je- 
hovah que je suis monte eontre ce pays 



disant : Jehovah nous deli vrera. Les dieux 
des nations ont-ils delivre chacun lour 
pays de la main du roi d'Assyrie? Ou 19 
sont les dieux deHamath et d* Arphad ? oil 
les dieux de SepharvaTm? et ses dieux 



XXXV 1. 1. Les deux premiers chapitres xxxvi i chias ct y voir une offense au Dieu national At 
et xxxvii raconteut l'mvasion et la deTaite de Juda. 



Sennacherib : Us ^clairent les oracles relatifs 
aux Assyriens. 

2. Rabsacis : nont de fonciion; il sign 1 fie en 
hebr. xrand /chanson, en assyr. officier sup/' 
rieur, 

7. Comp. II Roit % xviii, 4; les Assyriens 
pouvaient se mlprendre sur la reTornie d'Eze> 



1 1. L'arame'en liait pour lei peuples de l'Aiic 
antlrieure une sorte de langue Internationale, 
parlee par toutes les personnes instruites. 

17. C'ltait la politique des rois d'Assy rie de 
transporter les vaincus dans d'autres contrees, 
comme Sargon I'avait fait peude temps aupara- 
vant pour le royaume des dix tribus. 
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Chap. XXXVI, 20. 



ISAIE. 



Chap. XXXVII, 23. 



p£» c^ux Suf^EiS f. ieUX dC CCS Ct d °PP robre ; car rcnftnt est pret d 
pay&, ceux qui ont deuvre leur pays cte sortir du sein maLs la fnrro mmn,,^ 

asa.P"' que - Rhovah en deiivre r renfan ^ s^sLsr 

zi ' lis se tnrent et ne repondircnt pas un S^S?*r i 1 " P?r0leS de ^ ba ' 

mot- car le roi iviit r„„i ?. P 1 ' q V c le roi d Assync, son maitre. a 

« " Vous ne leur r£LZ? n "^l! f" ** P 01 * ^suiter au Dieu vivant, et 

Eliadm fikdoHlfw « k ^ c V J ehovah ' to" Dieu, punira-t-il Ies paroles 

S^J^St£ B ?fe te ■ CCr °- qU -. il a enteadues - * '™ donc mon ter une 

XT Svinrent -mi*i P 5''R? V*? 1 * : Pnere P " 1 * Ie reste du P^P 1 * 1 ui s «b- 
pnc, rewnrent aupres dEzechias, les siste encore ! " 

S^ta detract'" ""^ ! ,■ LeS !! HrTita,B du roi ***** " "- 
■17 S^ternSi,, * ♦ ^ ,d 'rent done aupres d'lsale, etlsaieleur 

eela ^dech ra s^Sm^f s l eDtendu i d,t , : "l ous direz a "to maitre 8 Ainsi 
d'un ^c rt i ^d t M '^ T^ ' Park J * hovah : Ne *■'<&** P™ <<<* P»- 

• ovah £ tf™,VVr ™ uaon .Je > q ue tu asentendues, et par leWlles les 

' Si at* Sohn^ ," V °^.V iaClm '. P , r6fet , du valets jr Assuerus ra'ont outr^e. Vo d 

£ S d t " nrS^i aire ', et ?" P,US que * vais mcttre en lu i ™ "sprit te 

• vJ^-SuS^t/^K de sa( S' 4»c, sur unecertaine nouvelle qu^lreee. 
uYdiran^nS^riW '^r 8 ' r S Vra ' fl ret oumera dans son pavs. et dans 

airent . A.nsi parle Ezeduas : Ce son pays je Ie ierai tomber par Tepee. " 

t^echtaspour I obhger a se re,tdre. Deslrurtion sotidaine des Assyrian. 
Rabsaces s'en retourna et trouva le 
roi d'Assyrie assiegeant Lobna; car il 
avait appns son depart de Lachis. Or 
*ennachenb re<;ut la nouvelle que Tha- 
raca, roi d'Ethiopie, s'etait mis en mar- 






s 



Hi 



I0 



- Jehovah des armees, Dieu d'Israel, qui 
tronez sur les Cherubins,* vous seul etes 
le Dieu de tons les royaumes de la terre; 
e'est vous tjui avcz forme le eiel et la 

:he pour , -attaquer: ^Entendan^iaTii ' fS^^T^ §S ' 7 
euvoya des ambassadeurs a Ezechias, en ! ct voyez ! Entendcz toutes l« Darol« ^ 
dnant : Vous partem ainsi a Ezechias, I Sennacherib rrta^S£?« 
0, de j„da et vous lui direz . « Ne te j trager le Dta? "iriit ^ S vrt o« rS 

%££ dS" T r n t ° n . DieU ° n qui te les r0is ^yrie ont ravag SSX 

ffiSittj^ett-. 81 -"^ otj'ilsontjete , 



- — _^„ .«, r»j"> wuiiuireni u> its oni 

oxtermines; et toi, tu serais delivre ' 

12 Les ont-ils delivrees, les dieux des na- 
tions que nos peres ont detruites : Go- 
/an, Haran, Reseph et les fils d'Eden, 

ij qui sont a Thalassar? Ou sont le roi de 
llamath, le roi d'Arphad et le roi de la 
ville de SepharvaTm, d'Ana et d'A.va? f? 

M E/echias prit la lettre de la main des en- 
voyes et la lut; puis il monta a la raaison 
ue Jehovah et la d^ptoya devant Jeho- 

h wnh, en lui adressant cette priere : 

Elle te meprise 6 Assur, elle se moque de toi, 

La vierge, tiUe de Sion; 

Elle hoche la t^te derriere toi, 

La fille de Jerusalem ! 

Qui as-tu outrage et blaspheme? 

Contre qui as-tu eleve la voix 



les ont detruits. Maintenant, Jehovah, 20 
notre Dieu, sauvez-nous de la main de 
Sennacherib, et que tous les royaumes de 
la terre sachent que vous seul etes fe- 
hovah ! ** J 



Alors IsaTe, fils d'Amos, envoya dire 
a Ezechias : '« Ainsi parle Jehovah, le 
Dieu d'Israel ; La priere que tu mas 
adressee au sujet de Sennacherib, roi 
d'Assyrie, [je Pai cntendue]; void la 
parole que Jehovah a prononcee sur lui : 



21 



22 






de appi^hede Tharaca(vers.9) t et surtout celle 
1 d . Mt " ,<ftl0 P <*«? troupes assyriennes sous les 
murs de J erusalera (vers. 25); cetce demiere nou- 



velle Im parviendra sur la frontiere d # Egyp«e. 
q./mw«, alors maitre en toutou en panic 
de ] ! Egypte, et Ie pins Ulustre Pharaon de lady- 
nastie tHhtopienne. 
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26 



Chap. XXXVII, a 4 . ISAIE. Chap. XXXVII, 35. 

Et porte les yeux. en haut ? 
Contre le Saint d* Israel. 
^4 Par tes serviteurs tu as outrage le Seigneur, et tu as dit : 

Avec la multitude de mes chars, 
Moi, j'ai gravi le sommet des montagnes 
£/ pe/it'tr? dans les profondeurs du Liban; 
Je eouperai ses plus hauts cedres 
Et ses plus beaux cypres; 
J atteindrai sa derniere cime 
Et sa foret semblable a un jardin de plaisance. 
Je creuse, et j'ai de Feau a boire; 
Je desseche, avec la plante de mes pieds, 
Tous les fleuves de l'Egypte. — 

N'as-tu pas appris que j ? ai prepare ccs choses de loin, 

Et que je les ai formees des les jours d'autrefois? 

Maintenant je les fais arriver, 

En sorte que tu reduises les villes fortes 

En monceaux de ruines; 

27 Et leurs habitants, sans force, 
Ont ete epouvantes et confus; 

Us sont devenus semblables au gazon des champs et a la tendrc verdure; 
A Fherbe des toits et au ble qui n ? a pas encore pousse sa tige. 

28 Mais je te connais quand tu es assis, 
Quand tu sors et quand tu entres; 

Je sais qu'elle est ta fureur contre moi. 

29 A cause de ta fureur contre moi 

Et parcc que ton arrogance est montee a mes oreilles, 

Je mettrai mon anneau dans ta narinc 

Et mon mors dans ta bouche, 

Et je te ferai retoumer par le chemin 

Par lequel tu es venu. 

30 Et ceci te servira de signe : / 
On mange cette annee le produit du grain tombe, 

Et la deuxieme annee ce qui a cru de soimeme; 

La troisieme annee vous semerez et vous moissonnerez; 

Vous cultiverez vos vignes et vous en mangerez le fruit. 

31 Et ce qui sera rechappe de la maison de Juda, le reste, 
Poussera de nouveau des racinesen bas, et portera du fruit en haut; 

32 Car de Jerusalem il sortira un reste, 

Et de la montagne de Sion des rechappes. 
Le zele de Jehovah des armees fera cela ! 

33 C'est pourquoi, ainsi parle Jehovah au sujet du roi d'Assyric 
11 n'entrera point dans cette ville, 

11 n'y lancera pas de fleche, 

II ne tournera pas contre elle son bouclier, 

Et il n'elevcra pas de rctranchcments contre elle. 

34 II s'en retoumera par le chemin par lequel il est venu, 
Et il n'entrera pas dans cette ville, dit Jehovah. 

35 Je protegerai cette ville pour la sauver, 

A cause de moi et de David, mon serviteur. 

25. Je triomphe de tous les obstacles. 1 dure* qu'un an. Les Assyriens, arrives en Pales- 

a8, Eire assis, sortie tntrtr, tous les actes j tine au pr in temps ravagerent ou enleverent 



de I'a&ivite* humaine : locution proverbiale. 

29. Sur des bas-reliefs retrouv£s a Ninive, sont 
represented des prisonniers conduits par une 
corde attache a un anneau ou crochet qui 
passe a travers la levre infe*rieurc, ou la levre 
supexieure et le ne*. 

Ce qui suit s'auresse au roi Ezlchias. 

30. L'expe*dition de Sennacherib en Syrie n'a 



toutes les moissons; pendant cette ire annee, les 
habitants du pays n'eurent pour se nourrir, que 
le grain tomoi, ce qui <tatt rest* sur le sol. Les 
sentences n'ayant pu se faire en automne, iK 
mangerent la 2« annee ce qui avait cnl tit 
sot- mi me. En/in, apres la catastrophe qui frappa 
les Assyriens, ils purent reprendre en liberty la 
culture de leurs champs. 
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Chap L XX XVII, 3 6. lS ME_ Chap. XXXVIII, IS . 

Srtnrf 3 Si^™ "* cent qna J * toit P"***™* dans la mais^n de Nes 3 
«m «TeS? S °>T?\ ? qua P d roch ' " on dieu ' AdrammelechefSarasa? 
cor^morl ' k^ ^ ** °? ^ le fra PP^ nt avec l '«P* J?& 

xc\ e son camp, partit et s'en retourna, f«w.c 

§ IL - MALADIE D'EZECHIAS ET AMBASSADE DE MERODACH 

BALADAN [XXXVIII - XXXIX]. 

CHAP. XXXVIII. _ Maladie etguMson d'Eztchias; antique dWtien degrees 

vint verslui et luidit • " \insi narle U ■ n«&^ "'• P^ .* J entend u ta 

hovah : Donne tes V^'fife ' E IILZZ&ZZJZ" 



! 



car tu vas mourir, et tu ne te releveras 
pas. ? Alors Ezechias tourna son vi 



J ! ajoute a tes jours quinze annees. Je te 
dehvrerai, toi et cette vilte, de la main 

ri» ****** .Jf 4 * * . * 



h^ mors tzechias tourna son vi- du roi d f \ssvrie- fc ««£««• ♦♦ 
ie vou J nri. ° n Jeh0 X^' souvenez-vous, ; donne qu'il accompUra cett 1 parole cnVn 

dix degres 1'ombre des degres que la 
marche du soleil a fait descendre sur ies 



vous avec fidelite et avec un cceur inte- 
gre, et erne j'ai fait ce qui est bien a vos 
yeux ! T Et Ezechias pleura beaucoup. 



degres d'Achaz, — Et le soleil recula 



. Alors h parole de Jehovah fut adres- d?S *ST^ te 
see a Isaie en ces termes : « Va et dis ! deja desSis ^ qU ,l a%mt 

9 maSSeT ******* "* * J " da ' l °^ [l fut «"* * quit fut guen de sa 

10 Je disais : Absi done dans la paix de mes jours 
Je vais descendre aux portes du sejour des morts- 
je sins pnve du reste de mes annees ! 

1 1 Je disais : Je nc verrai plus Jehovah, Jehovah, 
Sur la terre des vivants; 

Jc nc verrai plus Ies hommes, 

Je serai avec Ies habitants du silencieux sejour ! 

12 Ma demeure est enlcvec, emportee loin de moi 
comme une tente de bergers. 

Comme un tisserand, j'enroulais le-tissu de ma vie- 
1 1 we retranche de la trame ! 
I >u jour a la nuit tu en auras fini avec moi * 
1;, Je me suis txi juaqu'au matin; 

Comme un lion, il brisait tous mes os; 

I »» jour a la nuit tu en auras fini avec moi ! 

14 lomme Thirondelle, comme la grue, j'ai eric: 
J ai gemi comme la colombe; 

\^ veux se ROnt lass & * regarder en haut : 
Jehovah, on me fait violence; sols mon jrarant » M 

15 y«e dirais-jc ? II m'a promis, il Fa fait. 



YVvviFi ^ ' passant * —7 tnroulawA* mot h<b. ne s* 

l.V ^'p ii-' * sv * ^ c <* J*™ & : U mala- | ^ouycqu 10; d'autresyV //««« /r^/*^ wap/V 
S-?p *?J?? w . E lace tr * probablement '- ^ w * retranckt, Dieu coupe iudatn ce fil 
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Chap. X XXVIII, 16. ISAIE. Chap. XXXIX, 8. 

Je marcherai humblement tout le temps de ma vie, 
Me souvenant de Famertume de moa ame. 

1 6 Seigneur, c'est en cela qu est la vie, 

C'est dans toutes ces choses que mon esprit a trouve la vie, 
Vous mi rendrez la vigueur, vous me ferez revivre. 

17 La supreme amertume est de venue mon salut, 

Votre amour a retire mon ame de la fosse de perdition: 
Car vous avez jete tous mes peches derriere votre dos. 

18 Cax ce n'est pas le sejour des morts qui vous celebrera, 
Ni la mort qui chantera vos louanges; 

Ceux qui sont descendus dans la fosse 
N'esperent plus en votre fidelite. 

19 Le vivant, le vivant, c'est lui qui vous celebrera, 
Comme je le fais en ce jour; 

Le pere fera connaitre a ses enfants votre tidehte. 

20 Jehovah a etc prompt a me sauver; 

Nous ferons resonner les cordes de ma harpe, 

Tous les jours de notre vie, 

Dans la maison de Jehovah. 
2 ? [Isaic dit : iC Qu'on apporte une masse 'A quel signc eonnaitrai-je que je mon- 
de figues, et qu'on i'applique sur l'abces, terai encore a la maison de Jehovah | 
22 et le roi guerira." Et Ezechias dit : 

CHAP. XXXIX. — Ambassadede Merodiuk-Baladan. Prediction dePexiL 

39 En ce temps-ia, Merodach-Baladan, son ? M Ezechias repondit : < : lis ont vu 
tils de Baladan, roi de Babylone, en- tout ce qui est dans ma maison; ll n > a 
voya une lettre et un present a Ezechias, ricn dans mes tresors que je nc lcur aie 
caril avait appris sa maladie et son re- ! montre." Ators Isaie dit a Ezechias : 
* tablissement. Ezechias en cut de la joic, j Ecoutc les paroles de Jehovah des ar- 
et il montra aux envoyes son garde- 1 mecs : Des jours viennent, ou tout cc 







qu 
maison et dans tout son royaume. 

Aiors le prophete IsoTe vint aupres du 
roi Ezechias et lui dit : u Qu'ont dit ces 
hommes, et d'ou sont-ils venus verstoi? " 
Ezechias repondit : 'Mis sont venus vers 



tiront de toi, que tu engendreras, on en 
prendra pour enfairedes eumiques dans 
le palais du roi de Babylone; Ezechias 
repondit a Isalc : " La parole de Jeho- 

*^w.»» . * — van <l ue tu as prononcee est bonne; car, 

nwTd'iin" pay's ; tiloigne, de Babylone.' ? ! ajouta-t-il, il y aura paix et suretc pen- 
IsaTc dit : " Qu'ont-ils vusdans'tamai- 1 dant ma vie." 



V#>r Vjl^r Vjlr 



I) 



s 



ai-aa. Ces deux versetsont eteajoutes ici par I ijendant, s'empara de Babylone et regna sur la 
un copiste; ils doivent se lire entre les vers, 6 et | Cnaldee de 1'an 7 « a 1 an 710; il en fut cnass* 
7 Cf II Reg xx. par Sennacherib. C est pendant les xa ans qu U 

XXXIX, i. Merodach-Baladan, patriote occcupa le tr6ne de Babylone qu'il fit aupres 
chaldeen qui, apres avoir gouvern* son pays d* Ezechias la demarc he rac on tee ici. 
corame vassal des rois d'Assyrie. serendit inde- I "" 
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Chap. XL, i. ISAIE. 



Chap. XL, 10. 



to 



DEUXIEME PARTIE. 

[Cii. XL — LXVI], 

SECTION I. [XL - XL VIII]. 

Gloire de Jehovah, lans ^la delivrance de son peuple, par la defaite 

de Babylone et de ses vaines idoles. 

**»t [18-26]. Qu't^heco 7 L?[% a - A " ** *""' *'**"* m sont *"* 

, Consoiez, consoles mon peuple, dit votre Dieu. 

paries au coeur de Jerusalem, et criez-Iui ■ 
yue sa servitude est finie, 
Que son iniquite est expiec, 
Qu'eiie a recue de la main de Jehovah 
Le double pour ses peches. 

3 Une voix crie : Frayed dans le desert 
Le chemin de Jehovah, 
Aplanissez dans le steppe 

Une route pour notre Dieu ! 

4 Que toute vallee soit relevee. 

Toute montagneet toute coliiue abaissces- 
Que la hauteur devienne une plaine, 
Et les roches escarpees uu vallon I 
" Alors la gloire de Jehovah apparaitra, 

£t toute chair sans exception la vcrra; 
Car la bouche de Jehovah a parte. — 
Une voix dit : •• Crie! ,? 

lit on repond : •* Que cricrai-je? " — 
" Toute chair est comme l'herbe, 
Et toute sa grace comme la fleur des champs : 
/ L nerbe se desseche, la fleur se fletrit 

Quand Ic souffle de Jehovah a passe sur elle* 
Oui, 1 homme est comme l'herbe : 
* L herbe se desseche, la fleur se fletrit; 

Mais la parole de Dieu subsistera a jamais ! ,? 
9 Monte sur une haute montagnc, 

Toi qui apportes a Siou la bonne nouvelle- 

hleve la voix avec force, 

Toi qui apportes la bonne nouvelle a Jerusalem- 

Eleve-la, ne crains point; 

Dis aux villes de Juda : 

" Voici votre Dieu ! 

Void que le Seigneur Jehovah vient avec puissance; 

la bonne nouvelle dusalut ciaieuient aux vers, wet suiv. de ce chap. 

" ' nh if/^^' Vul ^'OVW/V.Ceseraitlepro. 

phete Im-meme qui eniendrait l'appel. 

9. Monte : la voix celeste invite un prophete 
Juda J^ rusa,cm et ™* autres villes de 



. 3. Unt voU, venant du ciel, crit, dans la 
vision du prophete.- /W, ^hs}* ffl* 

qu Israel traverse le grand desert de Sync* 
qu on y prepare done un chemin royal pour Je*' 
hovah qui marchera a la tctc de son peuple 
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Chap. XL, ii. ISAJE. Chap. XL, 27 , 

De son bras il exerce la domination; 
Sa recompense est avec lui, 
Et son salaire devant lui. 

1 1 Comme un berger, il paitra son troupeau; 
II recueillera les agneaux dans ses bras 
Et les portera dans son sein; 

II conduira doucement celles qui allaitent." 

12 Qui a mesure i'ocean dans ie creux de sa main 
Et Tetendue des cieux a l'empan? 

Qui a mesure au boisseau toute la poussiere de la terre, 
Et a pese les montagnes au crochet 
Et les coliines a la balance ? 

13 Qui a dirige Tesprit de Jehovah? 

Qui a ete son conseiller et lui a appris quelque chose? 

14 Avec qui a-t-il tenu conseil, poiir en recevoir de Finstruction ? 
Qui lui a enseigne le sentter de la justice? 

Qui lui a appris la sagessc et montre ie chemin de U intelligence? 

15 Les nations sont a ses yeux comme la goutte suspenduc a un seau, 
Comme la poussiere dans la balance; 

Pour lui les iles sont la poudrc menue qui s'envole. 

16 Le Liban ne suffirait pour le feu, 

Et ses animaux ne suffiraient pour Tholocauste. 

17 Toutesles nations sont devant lui comme rien; 
II les compte pour neant et vanite, 

18 A quoi done comparerez-vous Dieu, 
Et quelle image feriez-vous qui lui ressemble ? 
Quand Vouvrier a coule une idole, 
L'orfevre la recouvre d'or, 
Et il lui fond des chainettes d'argent. 

20 Le pauvre qui ne peut offrir beaucoup, 
Choisit un bois qui ne pourrisse point, ' 
Et il va chercher un ouvrier habile 
Pour faire une idole qui ne branle point. 

21 Ne le savez-vous pas? Ne l'avez-vous pas entendu dire? 
Ne vous Ta-t-on pas appris des le commencement ? 
Ignorez-vous qui a post les fondements de la terre ? 

22 C'est lui qui trone sur le globe de la terre, — 
Et ses habitants sont pour lui comme des sauterelles, — 
Qui a etendu les cieux comme un voile, 
Et qui les deploie comme une tente pour y habiter; 

23 C'est lui qui livre au neant les puissants, 
Et qui reduit a rien les juges de la terre : 

24 A peine sont-ils plantes, 
A peine sont-ils semes, 
A peine ieur tronc a-t-il pris racine en terre, 
Qu'il souffle sur eux, et ils sechent, 
Et Touragan les emporte comme le chaume. 

2*; A qui done me comparez-vous, que je lui sois pareii? dit le Saint. 

26 Levez les yeux en haut, 
Et regardez : qui a cree* ces choses? 
C'est lui qui fait marcher en ordreleur armee, 
Et qui les appelle toutes par leur nom; 

Et a cause de la grandeur de sa puissance et de Tenergie de sa force, 
II n'en est pas une qui fasse defaut. 

27 Pourquoi dis-tu, 6 Jacob, 
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16. Pour un holocautie dime de Jehovah : I Dieu on a la vi$ueur necessaire pour varncre les 
37. Decouragement des exiles. Les vers 38-51 plus grandes difficultes. 
contiennent la rcponse : Quand on se confie a 1 
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Chap. XL, 28. * isaIE. 



Chap. XLI, 8. 



^Et parles-tu ainsi, 6 Israel; 
-Ma voie est cachee a Jehovah, 

Et mon droit passe inapercu devant mon Dieu. " — 
*^ Ne le sais-tu pas, 

Ne l'as-tu pas entendu : 

Jehovah est tin Dieu eternel, 

Qui a cree les extremites de la terre, 

Qui ne se fatigue ni ne se lasse, 

Et dont la sagesse est insondable; 
20 Qui donne de la force a celui qui est fatigue 

Et redouble la vigueur de celui qui est defaillant 
30 Les jeunes gens se fatiguent et se lassent, 

Et les jeunes hommes chancellent; 

Mais ceux qui se confient en Jehovah prennent de nouvetles forces- 

Us eleveront leur vol comme les aigles; 

lis courront et ne se fatigueront point; 

lis marcheront et ne se lasseront point. 



31 




41 lies, faites silence pour m ecouter, 

Et que les peuples raniment leurs forces- 

Qu'ils approchent, puis qu'ils parlent ! 

Allons ensemble au jugement. 
* Qui a fait lever de VOricnt 

Celui dont la justice rencontre les pas > 

Qui lui a livre les nations 

Et lui a soumis les rois ? 

U fait voter leurs epees en poussiere; 

II rend leurs arcs semblables a la paille qu'emporte le vent 

3 II les poursuit et passe en paix 

Par un chemin que son pied n'avait jamais foule. 

4 Qui a fait cela? qui Pa accompli? * 

Celui qui appelle les generations depuis le commencement, 
M01 Jehovah, qui suis !e premier, 
Et je serai aussi avcc les deraicrs, 

5 Les iles le voient et sont saisies de crainte; 
Les extremites de la terre tremblent; 

lis approchent et viennent. 

11 Chacun aide son voisin 

Et dit a son frere : Prends courage ! 
7 Le for^eron encourage le fondcur, 

Le polisseur aumarteau celui qui frappe sur I'cnclumc; 

II dit de la soudure : Elle est bonne; 

Puis il fixe le dieu avec des clous pour qu'il ne branle pas. 

Mais toi, Israel, mon serviteur, 

Jacob, que j'ai choisi, 

Race d* Abraham mon ami; 



S 






presscurs d Israel : e'est pourquoi la justice 
marchc avec lui. 
6*7. Ces versets forment une paremhese et 



pour lui confier une tSche a remplir, par ex. 
Abraham, Motse, David. Israel, comme peuple 
est aussi l**lu de Dieu; sa vocation est de servir 
Jehovah et de preparer son regnc universe). 
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Chap. XLI, 9. ISAifc. Chap. XLI, 22. 

9 Toi que j'ai et£ prendre par la main aux extremity de la terre 

Et que j'ai appele de ses lointaines regions; 
Toi a qui j'ai dit : Tu es mon serviteur, 
Je t'ai choisi et ne t'ai point rejete' 1 ; 

10 Ne crains point, car je suis avec toi; 
Ne feffraie point, car je suis ton Dieu; 
Je t'ai saisi fortement, et je t'aide, 

Et je te soutiens par la droite de ma justice. 

1 1 lis seront confondus et couverts de honte 
Tous ceux qui sont enflammes contre toi; 
lis seront semblables au n&mt. iis periront 
Ceux qui disputent contre toi; 

12 Tu les chercheras et tu ne ies trouveras plus 
Ceux qui te querellcnt; 

lis seront semblables au neant, rcduits a rien, 
Ceux qui te font la guerre. 

13 Car moi, Jehovah, ton Dieu, 

Je te prends par la main droite, 
Je te dis : Ne crains point, 
Cest moi qui viens a ton aide. 

14 Ne crains point, vermisseau de Jacob, 
Faible reste d'Israel; 

Cest moi qui viens a ton secours, dit Jehovah. 
Et ton Redempteur est le Saint d'Israel. 

15 Voici que je fais de toi un traineau aigu, 
Neuf, a deux tranchants; 

Tu fouleras les montagnes et tu les broieras, 

Et tu rendras les collines semblables a de la balle. 

16 Tu les vaincras, et le vent les emportera, 
Et l'ouragan les dispersera; 

Et toi, tu tressailliras de joie en Jehovah, 

Tu te glorifieras dans le Saint d'Israel. , 

17 Les malheureux et les pauvres, 

Qui cherchent des eaux et n'en trouvcnt point, 
Et dont la langue est dessechee par la soif, 
Moi, Jehovah, je les exaucerai; 
Moi, le Dieu d'Israel, je ne les abandonnerai point. 

18 Je ferai jaillir des fleuves sur les sommets denude, 
Et des sources au milieu des vallees; 

Je changerai le desert en etang 
Et ! j. terre aride en fontaines d'eau. 

19 Je mettrai dans le desert le cedre, 
L'acacia, le myrthe et l'olivier; 

Je mettrai dans le steppe a la fois le cypres, 
Le platane et le buis; 

20 Aim que tous voient, qu'ils sachent, 
Qu'ils obseryent et comprennent 

Que la main de Jehovah a fait ces choses 
Et que le Saint d'Israel les a creees. 

21 Presenter votre cause, dit Jehovah; 
Produisez vos raisons, dit le Roi de Jacob. 

22 Qu'ils les produisent et nous declarent 
Ce qui doit arriver ! 

Declarcz queiles choses anciennes vous avez prSditcs, 
Et nous y appliquerons notre cceur 



zo. Ne t'effraie point : L/heure du salut est 
arrivee pour toi. 

16. un tratnean : allusion au rouleau arme* 
de dents qu'on faisait passer sur les gerbespour 



eu faire sortir le grain. — Les montagnes, les 
collines, : emblemed des royaumes, plus ou moins 
puissants, hostiles a Israel. 
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^P- XLI, 23. ISAJE. chap. XLII, 5. 



-4 



-5 



Pour en connaitre Tissue; 
Ou bien faites-nous entendre les choses a venir ' 
Annoncez ies choses qui arriveront plus tard, 
ht nous saurons que vous etes des dieux; 
Faites du bien ou du mal 

vfKr n ^ v sr et que nous i ' admirio,is ensemb,e - 

Et vos oeuvres sont neant; 
Abominable est celui qui \ous choisit ! 

Je i'ai suscite du septentrioa, et il est venu, 
Du soleil levant il invoque won nom; 
n marche sur les satrapes comme sur la bouc 
Comme le potier foute l'argile 
*> P ui * fait connaitre cela des le commencement, pour que nous le sachions 

Longtemps d avance, pour que nous disions : " c4t vra™^ sacnion ^ 

Vnn ^!° na ° "f Fa annonCl}; non P^rsonne ne Fa fait entendre- 
Non personne n'a entendu vos paroles • "•» 

27 £f P renu ? r j * .<** i Sion : - Les void ! les voici ! •' 

Et j cnvoje a Jerusalem un messager de bonne nouvelle. 
* Je regarde, et il n'y a personne; 

Parmi eux, il ny a pas un oonseiller 

Que je puisse interroger et qui me reponde. 
-*.» lis ne sont tous que vanite; 

Leurs ajuvres ne sont que neant; 

Leursidoles, qu'un vain souffle l 

^^LS ^i 111 ' l*~Le serviteur dejehaiah, nudiateur du saint </' Israel 
LniHs^T^ f»™t™>'£ J^ovah [vers i- 4 J. Encoura^ 
mem a htael[$ — 9]. Lanttque en Vhonneur de fihwah* qui va iu^A^ 

nX [l f7 I3] - Jf"* **»* M-***« « parole P our\l Z r'ffi % 

42 Void mon serviteur, que je soutiendrai, 

Mon du, en qui mon ame se complait; 

J ai mis mon Esprit sur lui; 

II repandra Injustice parmi les nations. 
- |j ne criera point, il n'etevera p;is la voi\ 

I ne la tera pas entendre dans les rues. 
1 II ne brisera pas le roseau froisse, 

Et neteindra pas la meche prete a mourir; 

II annoncera la justice en vfrite. 

4 II ne faiblira point et ne se laissera point abattro, 
Jusqu a ce qu'ii ait etabli la justice sur la terre, 
ht les iles seront dans I'atlente de sa loi. — 

5 Ainsi parle Dieu, Jehovah, 

Qui a cree les cieux et les a deployed, 



23. Fattes dn bien ou du mal % h^braisme : 
lanes a nuportc quoi, donnez un sigue de vie 
Mudcouqtie. - Ajin queuons le voyions\ d'au- 
ties : ajin que nous (Jehovah et les idoles) 
putsstons nous reorder en face, nous mesurer 
en quelque sorte, et voir la puissance de chacun. 



masse de la nation. II s'agit ici du serviteur de 
iJieu par excellence qui doit accomptir louvre 
du tahit par ses souffrances; il s'agitdu crucitic 
du Calvaire. Ce passage se relie 4troitemem 
a xlix, x-6; l, 4.9 et surtout lii-x j-Iiu-i 2 . * 



«. Mucique sorte, et votrla puissance dt chacun 2 // m* <•*!**» a*7J* . ; 7 " J *• 

rcaliseront. ^ ° Wlti> Sc UUon - comm « «ns violence. Como. Mattk. «i 

XLII, 1. !.<• serviteur de Jihovah des ver- 



, — ._,„„„_, ^ jwnuuusi ues ver- 
^'ts 1.4 est clairement distingue d'Israei qui 
ailleurs estappeW, luiaussi, serviteur de Dieu; 
11 est oppose, couuae un individu particulier, a la 



•-- — — « .« ^auawuu, saas osten- 
tation comme sans violence. Comp. Matth. xii, 
iS-ao; Jean x xviu, 36 sv. 

3. II sera plein de bienveillance enve« les 
taibles. 

5*9. D'apres le v. 9 le propheteparaUmainte- 
nant sadresser a Israel pour lui rappeler ses 
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Chap. XLII, 6. ISAIE. Chap. XLII, 18. 

Qui a etendu la terre et ses productions, 

Qui donne la respiration au peuple qui I'habite 

Et le soufle a ceux qui y marchent. 

6 Moi, Jehovah, je f ai appele dans la justice 
Et je t'ai pris par la main; 

Je te garde et je fais de toi 

[/alliance du peuple, la lumiere des nations, 

7 Pour ouvrir les yeux des aveugles; 
Pour faire sortir de prison les captifs, 

I)e leur cachot ceux qui sont assis dans les tenebres. 
S Je suis Jehovah, 

C ? est la mon nom, 

Et je ne donnerai ma gloire a mil autre, 

Ni mon honneur aux idoles. 
9 Les premieres choses sont arrive _s, 

Et j'en annonce de nouvelles; 

Avant qu'elles eclosent, 

Je vous les fais entendre. 

10 Chantez a Jehovah un cantique nouveau; 
Chantez sa Iouange aux extremites de la terre, 
Vous o^ui naviguez sur la mer et qui la peuplez. 
Vous, lies, et vos habitants : 

1 1 Que le desert et ses villes elevent la voix; 

Qu'ils ttevent la voix les campements habites par Cedar* 

Que les habitants de Sela tressaillent d'allegressc; 

Que du sommet des montagnes ils pousscnt des cris de joie : 

12 Qiron rende gloire a Jehovah, 

Et qu'on publie sa Iouange dans les iles ! 

13 Car Jehovah va sortir en heros; 

Comme un guerrier il reveiUera son ardeur; 
U poussera le cri de guerre, un cri eclatant; 
II deploiera sa force contre ses ennemis. ' 

14 Longtemps je me suis tii, 

J'ai garde le silence, je me suis contenu; 
Comme la femme qui enfante, je soupire, 
Ma respiration est bruyante et haletante. 

1 5 Je desolerai les montagnes et les collines, 
Et je dessecherai toute leur verdure; 

Je changerai les fleuves en terre ferme, 
Et je mettrai les lacs a sec. 

1 6 Je ferai marcher les aveugles par un chemin qu'ils ne connaissent pas, 
Je les conduirai par des sentiers qu'ils ignorent; 

Je changerai devant eux les tenebres en lumiere 
Et les lieux montueux en plainc. 
Ces paroles, je les accc jmplirai 
Et je n'y mancjuerai point. 

1 7 Ils reculeront, ils seront eouverts de honte 
Ceux qui se confient dans \*s> idoles, 

Qui disent aux images : " Vous etes nos dieux 1 " 

18 Sourds, ecoutez; 

Aveugles, ouvrez les yeux pour voir ! 



p/omesbes,qui serout realisees ^race a U m*dia- | 17. Le salut d'Israel aura pour effet la ton 



tion du urviteur. — L'aUiinc* du pcupU : 
le Strvitcur est comme un<j nouvelle alliance 
personnifiee etitre Jehov?ii et son peuple. — La 
Imniire de* nations : 'a parfaite manifestation 
de Dieu aux nations plongees dans les tenebres 
de l'ldolatric. 



version des idotftres, et par consequent la 
chute du pagan is me. 




16. Lit avtu£lcs> Israel coupable et capttf. 
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qu'il sera sauvl. 
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Chap. XLII, 19. ISAIE. 



Chap. XLIII, 7. 



19 Qui est aveugle, sinon mon servitour, 

Et sourd comme mon messager que j'envoie ? 

Qui est aveugle comme celui dont j'avais fait mon ami 

Aveugle comme le serviteur de Jehovah? ' 

20 Tu as vu beaucoup de ehoses, et tu nas rien retenu; 
Ses oreilles sont ouvertes, et il n'a rien entendu. 

2 1 Jehovah a daigne, a cause de sa justice, 
Donner une Ioi grande et magnifique. 

22 Et voila ce peuple pille et depouille ! 

lis sont tous enchaines dans des cavernes, 

Eniermes dans des cachots; 

On les a pilles, et persomic qui les delivre: 

On les a depouilles et personne qui dise : •• Restitue ' 
: j I-equei d'entre vous pretera ioreille a ces ehoses, 

Y prendra garde et ecoutera desormais ? 
24 Qui a livre Jacob au pillage, 

Et Israel aux spoliateurs? 

X ? est-ce pas Jehovah, lui contre qui nous avons peche, 

Lui dont ils nont pas voulu suivre les voies, 

Et dont ils n ; ont pas ecoute la loi? 
-5 II a verse sur eux le feu de son courroux 

Et les fureurs de la guerre; 

Elle s ? est allumee tout autour de lui, et il n'a pas compris* * 

Ellc 1 a consume, et il n'y a point prLs garde ! ' 

43 Et maintenant, ainsi parle Jehovah, 

Celui qui t ? a eree, 6 Jacob, celui qui Va forme, 6 Israel ; 

Xe crains point, car je t'ai rachete, 

Je t'ai appele par ton nom, tu es a moi ! 
2 Quand tu passcras par les eattx, je serai avec lui; 

Quandtu traversers les fleuves, ils no t'engloutiront point: 

Quand tu marcherasau milieu du (an, tu ne seras point brule 

Et la flamme ne t'embrasera point, 
j Car moi, Jehovah, je suis ton Dieu; 

Le Saint d'Israel est ton sauveur; 

J'ai donne PEgypte pour ta rancon, 

L'Ethiopie et Saba en echangc de toi. 

4 Parce que tu es preeieux et honorable a mc^ vcttx, 
Et que moi je t'aime, 

Je donnerai des hommes en echange de tot 
Et des peuples pour radieter la vie. 

5 Ne crains point, car je suis avec toi; 
Je ramenerai de POrient ta posterite, 
Et je te rassemblerai de POccident. 

<* Je dirai au Septentrion : " Donne-/^.' ?J 

Et au Midi : * * Xe les retiens pas ! 

Ramcnc mes fils des pays lointains 

Et mes filles de Textrcmite de la terre, 
7 Tous ceux qui portent mon nom, 

Que j'ai crees pour ma gloire, que jai formes ct que jai faits.' 3 



19. Mon wrviUur, ici, Israel (xli, 8). 

30, Tu atvu beaucoup de chests : temoigna* 
ges de ma puissance et de ma bonte\ et aussi 
ue ma Justice. 

aa. Peinture po^tiqueet idealede la captivite 
de Babylone. 



XIJU, 1 »v. Dieu se souviendrade son peu- 
pie et le ramenera de Tcxil. 

3. 7 at <io*n4 V E&pupiiur ta. niMfon. Pour 
avoir rendu la libertd a Israel Dieu donnera 



a Cyrus comme en dettommagement, l'Egypte 
et l'Ethiopte. 
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Chap. XLIII, 8. 



ISAIE. 



Chap. XLIII, 21. 



CHAP. XLIII, 8 — XLIV,5. — Israel vengi et dilivrd. Xouveau confraste entre les 
idoles etjihovah qui seul pent annoncer le saittt et le realiser [XLIII, 8 — 13]. 
Sortie de Baby lone [14 — 21]. Le salut est du a la pure mise'ricorde de Dieu 
car Israel n'a rienfait pour le ntfriter [22 — 28]. Effusion de V Esprit de. Dieu 
et conversion des patens [XLIV, r — 5]. 

S Fais sortir le peuple aveugle, qui a des yeux, 

Et les sourds, qui ont des oreilles. 
9 Nations, assembles- vous toutes, 

Et que les peuples se reunissent ! 

Lequel d'entre eux a annonce ces choses ? 

Lequel nous a fait entendre des predictions aneiennes ? 

Qu'ils produisent leurs temoins et qu'ils justifient Ieiirs allegations: 

Qu'on les ecoute et qu'ou disc : % ; Cest vrai ! " 
io Vous etes mes temoins. dit Jehovah, 

Et mon serviteur que j'ai choisi, 

Attn que vous reconnaissiez et que vous croyiez, 

Et que vous eompreniez que cest moi. 

Avant moi aucun Dieu n'a ete forme, 

Et il n'y en aura point apres moi. 

1 1 Cest moi, moi qui suis Jehovah, 

Et il n'y a point d'autre sauveur que moi. 

12 Cest moi qui ai annonce, qui ai sauve, qui ai predit : 
Ce n'est pas un Dieu Stranger parmi vous; 

Vous etes mes temoins, dit Jehovah; 
Cest mci qui suis Dieu ! 

1 3 Desormais aussi je le suis, 

Et il n ? y a personne qui delivre de ma main; 
J'agirai, et qui Pempechera? 

14 Ainsi parle Jehovah, 

Votre Redempteur, le Saint d' Israel : 

A cause de vous j'ai euvoye contre Babylone, 

Et je les ferai descendre en fugitifs, meme les Chaldeens, 

Sur les navires ou retentissaient leurs cris joyeux : 

1 5 Moi Jehovah, votre Saint, 

Le Createur d'Israel, votre Roi ! 

16 Ainsi parle Jehovah, 

Qui ouvrit un chemia dans la mer, 
t T n sentier dans les eaux puissantcs; 

1 7 Qui mit en campagne chars et chevaux, 
Armee et vaillants gucrrters : — 

Tous ensemble ils se sont couches pour lie plus se relever; 

lis ont ete etoufles, ils se sont eteints comme une lampc. — 
i *s ^c pensez plus aux evenements passes, 

Et nc eonsiderez plus les choses d'autrefois; 
H) Voici que je vais faire une merveille.nouvelle; 

Elle est pres d'eclore; ne la reconnaitrez-vous pas? 

Je mettrai un chemin dans le desert, 

Des fleuves dans la terre aride. 
2u Les bStes des champs, 

Les chacals et les autruches me glorineront 

Parce que j'aurai mis des eaux dans le desert 

Et des fleuves dans la terre aride, 

Pour abreuver mon peuple, mon elu, 
21 Le peuple que j'ai forme pour moi publiera ma louange. 



8 sv. Prophcte, fais comparaltre Israel, trop 
souvent sourd et aveugle (xlii, 19 sv.), pourqu'il 
me serve de tlmoin dans ma contestation avec 
les idolatres et leurs faux dieux; tout aveugle 
et sourd qu'il est, it at test era que j'ai predit ce 
qui arrive. 



16, Les merveillesqui vont etre ope>ees feront 
en quelque sorte oublier ceiles de la bortic 
d'Egypte. 

ig. Un chemin dans te diurt : images em- 
pruntees au retour des captifs a travers le de- 
sert de Syrie (xxxv, 7 sv.). 
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Chap. XLIIl, 22. ISAIE. 



ty\ 



-J 



Cependant tu ne mas pas invoque, 6 Jacob, 
Et tu ne t'es pas mis en peine pour moi. 



Chap. XLIV, a 



-/ 



jS 



Tu ne nr as pas offert les brebis de tes holocaustes 

Et tu ne m'as pas honore par tes sacrifices; 

Je ne t ai pas ete a charge pour des offrandes, 

Et ne t ai pas fatigue pour dc 1'encens: 
-'4 Tu ne m'as point a prix d r argent achete de roseau odoriferant 

ht tu ne m as pas rassasie de la graisse de tes victimes- 

Mais toi, tu m'as ete a charge par tes peches, 

I u m as fatigue par tes iniquites. 
25 C est moi, moi seul qui efface tes prevarications pour 1 amour de moi 

fc.t je ne me souviendrai plus de tes peches 
:<> Reveille mes souvenirs, plaidons ensemble. 

Parle toi-meme pour te justifier. 

Ton premier pere a peche, 

Et tes interpretes nront ete infideles. 

C est pourquoi jai degrade les princes du sanctnaire, 

J ai hvre Jacob a Tanatheme et Israel aux outrages. 

i4 Et maintenant ecoute, Jacob, mou serviteur, 

Et toi Israel, que j'ai choisi. 
2 Ainsi parle Jehovah, qui fa fait 

Et qui t a forme des le sein de to, Wr«\ et qui est ton souticn • 

Ae crams point, Jacob, mon serviteur. 

Mon Israel, que j'ai choisi ! 
.i Car je repandrai des eaux sur le sol altere, 

Et des ruisseaux sur la terre dcssechec; 

Je repandrai mon esprit sur ta posterity 

Et ma benediction sur tes rejetons. 
\ Et ils croitront parmi la verdure, 

Comme les saules le long des eaux couratUes. 
' Celui-n dira ; •• Je suis a Jehovah ! r * 

Celui-la se reclamera dunom de Jacob, 

Tn autre ecrira sur sa main : *• A Jehovah ! 

El il prendra pour surnom le nom d'lsrael. 

CHAP XLIV,6— 33. -- Contraste cntre le Dieu rivant d* Israel el les mines hloles 
Jfhovah [2 1 — 22 J. Strophe el actions de grdces [23]. J 







<) 



Ainsi parle Jehovah, le Roi d'lsrael 

Et son Redcmptcur, Jehovah des armees : 

Je suis le premier et je suis le dernier, 

Et il n'y a pas d'autre Dieu que moi. 

Qui a parle comme moi, 

Dcpuis que j*ai fonde Thuraanite des jours antiques' 

Qu il le declare, qu'il me le montre ! 

(ju'ils annoncent done lavenir ct ce qui doit arriver ' 

Xc soyez point effrayes et ne craignez point. 

Ac te Tai-jc pas des longtcmps fait connaitrc et annonce ' — 

\ ous m en etcs temoins. — 

Y a-t-il un autre Dieu que moi ? 

II n'v a pas d'autrc Rocher; je n'cii connais point 

Les fabricateurs didoles ne sonl tous que neant, 
Et leurs chefs-d'oeuvre ne servent a rien; 



..7- Ion premier fere % Jacob. Comp. Osee, 
*». 3*5. Quant aux interprites, ce sont les 
pretres, l w I ev ites, depositaires officios de la 

XUV, 3. Mon Israel, h«br. yeschouronn, 
terme de tendresse pour designer Israel. 



5. Let/ait... a7#M-/«i„. un autrt : les palens, 
aux outrages desquels Israel avait <<t* livr6 
UIui, 28), le voyant glorieux et prospere, reear- 
deront comme un honneur de se r&lamer de 



son nom, de se joindre ;\ Ini et d'appartenir 
aussi a Jehovah. 
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Chap. XLIV, ia ISAIE. Chap. XLIV, 23. 



Leurs temoins, ils ne voient rien ni ne comprennent rien, 
Afin qu'ils soient converts de honte. 

10 Qui a forme un dieu, qui a fondu une idole, 
Pour n'en retirer aucune utilite? 

1 1 Tous ses adorateurs seront confondus, 
Et les ouvriers ne sont que des hommes ! 
Qu'ils s'assemblent tous, qu'ils se presentent !... 
Ils trembleront et seront confondus tous ensemble. 

12 Lc forgeron travaille le fer avec la lime; 

II le passe au feu et le faconne avec le marteau; 
II le travaille d'un bras vigoureux; 
Cependant il a faim, et le voila sans force; 
II ne boit pas d'eau, et le voila epuise ! 

13 Le sculpteur etend le cordeau; 
II trace la forme au crayon, 
La faconne avec le ciseau 

Et en fait une figure d'homme, la belle figure humatne, 
Pour la loger dans une maison. 

14 Un homme va couper des cedres; 
II prend des rouvreset des chenes; 

II fait un choix parmi les arbrcs de la foret; 

On bien il plante des pins et la pluie les fait croitre. 

15 Ce bois sert a I'homme pour briiler; 
II en prend et il se chauffe; 

II en allume aussi pour cuirc son pain; 

II en fait aussi un Dieu et il Tadore; 

II en fabrique une idole, et il seprosterne Jevant elle ! 

16 II en a brule au feu la moitie; 

Avec i'autre moitie il appr&c sa viande; 

II cuit son roti et se rassasie; 

II se chauffe aussi et il dit : 

41 Ah ! Ah ! je me rechauffe; jc sens la flamme ! " 

17 En reste-t-il ! II en fait son Dieu, son idole, 
II se prosterne devant elle et Vadorc; 

Ii lui adresse sa priere, en disant : 
" Delivre-moi, car tu es mon Dieu ! "— 
iS Ils ne savent rien, ils n'entendent rien, 

Car leurs yeux sont couverts pour ne pas voir, 
Et leurs coeurs pour ne pas comprendre. 

19 Nul ne rentre en soi-memc; 

Xul n'a Tintelligence et le bon sens de sc dire : 

" J'en ai brule la moitie au feu; 

J'ai aussi cuit du pain sur les braises; 

J'ai roti de la viande et jc Tai mangec, 

Et avec le reste je ferais une abomination ! " 

Jc me prosternerais devant un tronc d'arbre ! " 

20 II se repait de cendres; 
Son coeur abuse Tegarc; 

II ne sauvera pas son arae et ne dira pas 

" Ce que je tiens dans ma main n*est-il pas mcnsongc? 

21 Souviens-toi de ces choses, 6 Jacob, 
Israel, car tu es mon servitcur; 
Jc t'ai form6, tu es mon serviteur, 

Israel, tu ne seras pas oublie de moi ! 

22 J'ai effac6 tes transgressions comme un nuage, 
Et tes peches commc une nuec; 

Reviens d moi, car jc t'ai rachete. 

23 Cieux, poussez des cris de joie, car Jehovah a fait cela 1 
Retentissez d'allegresse, profondeurs de la terre ! 
Eclatez dc joie, montagnes, 
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Chap. XLIV, 24. 



ISAIE. 



Chap. XLV, 6. 



24 



25 



26 



27 



2S 



6 



Foists, avec tous vos arbres, 
Car Jehovah a rachete Jacob 
Et manifeste sa gloire en Israel ! 

CHAP. XLIV, 24 — XLV, 25. — Cyrus, Point de /J/iova/i, U IMrateur a" Israel 
Jihovah dam sa toute puissance a choisi Cyrus pour rebdtir Jerusalem et U Tem- 
ple [24 — 28]. C'est fikovak qui ltd donnera la victoire, afin que son nom soit 
connu et glorifit dans toute la terre [XLV, 1 — S]. Qu' Israel ne soit plus intre- 
dule devant la puissance de son Dieu [9 — 13]. Us patens reviendront att seul 
Dteu veritable {i^— 17]. La delivranee d J Israel servira an sahtt du motide 
[18—25], 

Ainsi parle Jehovah, ton Redempteur, 

Celui qui t'a forme" des le sein de ta mere : 

C'est moi, Jehovah, qui ai fait toutes choses, 

Moi seul qui ai deploye les cieux, 

Etendu la terre — Qui etait avec moi ? 

Cest moi qui dejoue les presages des prophetes de mensonge 

Et qui fais delirer les devins, 

Qui fais reculer les sages 

Et change lew science en folic; 

Qui accomplis la parole de mon serviteur 

Et execute le conseil de mes envoyes; 

Qui dis de Jerusalem : " Qu'elle soit habitee ! " 

Et des villes de Juda : •* Qu'elles soient rebaties ! " 

Jc releverai leurs mines; 

Qui dis a I'abime : 4< Taris ! " 

Je dessecherai les fleuves; 

Qui dis dc Cyrus : " C est mon berger: 

II accomplira ma volonte 

En disant a Jerusalem : Sois rebatie ! 

Et ail temple : Sois fonde ! " 

Ainsi parle Jehovah 

A son oint, a Cyrus, 

Que j'ai pris par la main droitc 

Pour terrasser devant lui toutes les nations 

Et delier la ceinturc des rois, 

Pour ouvrir devant lui les portes, 

Afin qu'elles ne lui soient pas fermees : 

C'est moi qui marcherai devant toi; 

J'aplanirai les chemins montueux; 

Je romprai les portes d'airain 

Et je briserai les vermis de fer. 

Je te donnerai les richesses cachces 

Et les tresors secrets, 

Afin que tu saches que e'est moi, Jehovah, le Dieu d'brael. 

Qui t'ai appele par ton nom. 

Pour 1'amour de Jacob, mon serviteur, 

Et d'Israel, mon &u, 

Je t'ai appete par ton nom ; 

Je fai design^ quand tu ne me connaissais pas. 

Je suis Jehovah, et il n'y en a point d'autre; 

Hors moi il n'y a point de Dieu; 

Je t'ai ceint quand tu ne me connaissais pas : 

Afin que Ton sache, du soleil levant au soleil couchant, 

Qu'il n'y en a point d'autre que moi, 

Moi, Jehovah, et nul autre; 



45 



26. Mon servtUur i mes t$woyts % les pro- 
phetes. 
XLV, x. Son oint : La mission de Cyrus est 



une mission de delivranee et de salut, et il a 
besoin d'une force divine pour la rtmpJir. — La 
ceinturt^st I'embieme de la force. 
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Chap. XLV, 7. ISAIE. Chap. XLV, 19. 

7 Moi, qui ai forme la lumiere et cree les tenebres, 

Qui ai fait le bonheur et cree le malheur. 
C'est moi Jehovah qui fais tout cela. 

S Cieux, repandez d'en haut votre rosee, 

Et que les nuees fassent pleuvoir la justice ! 
Que la terre s'ouvre ct produise le salut, 
Et fasse gcrmcr la justice en meme temps ! 
Moi, Jehovah, je cree ces choses. 

Malheur u qui conteste avec celui qui Fa forme ! — 

Vase panni des vases de terre. — 

L'argile dira-t-elle a celui qui la faconnc : " Que fais-tu? " 
Ton oeuvre dira-t-elle : " II n ? a pas de mains? " 
Malheur a qui dit a son pere : " Pourquoi engendres-tu ? 
Et a sa mere : Pourquoi mets-tu au monde? " 

1 1 Ainsi parte Jehovah, 

Le Saint d r Israel et son Createur : 

fc * Oserez-vous m'interroger sur Favenir. 

Me donner des ordres au sujet de mes enfants 

Et de Foeuvrc de mes mains? 

12 C'est moi qui ai fait la terre 

Et qui ai cree Fhomme qui est sur cllc; 

C'est moi, cc sont mes mains qui ont deplore les cieux, 

Moi qui commande a toute leur armee. 

13 C'est moi cjui ai suscite Cyrus dans ma justice. 
Et j'aplanirai toutes ses voies; 

II rebatira ma ville 
Et renverra mes captifs 
Sans rancon ni presents, 
Dit Jehovah des armees. — 

14 Ainsi parle Jehovah : Les gains de TEgypto 
Et les profits de FEthiopie 

Et les Sabeens a la haute stature ' 

Viendront a toi et seront a toi, ils marcheront a ta suite; 
lis viendront enchaines; 
Ils se prosterneront devant toi; 
Ils te diront en suppliants : 

" II n'y a de Dieu que chez toi, et il n'y en a point d'autre. 
Nul autre absolument. ?T — 
En verite, vous etes un Dieu cache, 
Dieu d'Israel, 6 Sauveur ! 
i(3 lis sont tous honteux et confus; 

Ils s'en rctourncnt avec honte, 
Les fabricateurs d'idolcs. 

17 Israel a &e sauve par Jehovah d'un salut eterael; 
Vous n'aurez plus jamais de honte ni de confusion. 

18 Car ainsi parle Jehovah, qui a cree les cieux, 

Lui, le Dieu qui a form6 la terre et qui Fa achevee, 

Qui Fa fondee lui- meme 

Et qui n'en a pas fait un chaos, 

Mais Fa formec pour etre habitec : 

Je suis Jehovah, et ii n'y en a point d'autrc. 

19 Je n'ai point parle en cachette, 



9* Malheur a Israel defiant et incr^dule, qui j t i. sv. Ayezconfiance en Celui qui command? 
elevedes objections contreDicu.soit a cause desa \ l\ 1'univers (vers. xa) etqui en ce moment dU- 
longue captivite* etdesade^ivrance par un prince pose tout pour le saint d Israel. (T3-17X 
etranger, soit peut*6tre a cause du dessem que ~* 
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Jehovah a forme d'adopter les nations palennes 
ponr former avec son peuple un nouvef Israel. 



18. Dieu ne veut pas la destruction des hom- 
ines; il veut que la terre soit habitee. 

19. 7 C n'at point farU tn cachttte % com me 
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Chap. XLV, 20. ISAIE. 



Chap. XLVI, 5, 






Dans un lieu obscur de la terre; 

Jc n'ai point dit a la posterite de Jacob : 

" Cherchez-moi vainement ! ■"' 

Moi, Jehovah, je dis ce qui est juste, 

J'annonce la verite. — 

20 Assemblez-vous et venez; approchez tous ensemble 

Rechappes des Gentils. 

lis n'ont point d'inteiligence 

Ceux qui portent leur idole de bois, 

Et invoquent un dieu qui ne peut sauver 
^1 Appelez-les, fattes-les approcher, 

Et (ni'ils se consultent ensemble ! 

Qui a fait entendre ces choses des le commencement, 

Et depuis longteraps les a annoncees? 

N'est-ce pas moi, Jehovah, 

Et il n'y a pas d'autre Dieu que moi; 

Mot, le Dieu juste, 

Et il nV a pas d'autre sauveur que moi. 

:z Tournez-vous vers moi, et vous sercz sauves, 

Vous tous habitants de la terre, 
Car je suis Dieu, et il ny en a point d'autre. 
Je Tai jure par moi-meme; 
De ma bouche veridique est sortie 
Une parole qui ne sera pas revoquee : 
Tout genou flechira devant moi, 
Et toute langue me pretera serment. 
" En Jehovah seul, dira-t-on de moi, 
Resident la justice et la force ! " 
On viendra a lui; mais ils seront confondus 
Tous ceux qui etaient enflammes contre lui. 
En Jehovah sera justitiee et se glorifiera 
Toute la race d'Israel. 

CHAP. XL VI. — Chute des dieu* de Babylon* [1—2]. — Xouveaux contrasts 

avec le vrai Dieu [$ — 7] sauveur d'Israel [S — 13]. 

46 Bel s ? ecroule, Nebo chancelle; 

On met leurs images sur des animaux, sur des betes de sommc, 

C cs idoles que vous portiez accablent dc leur poids ics betes faiigueos. 

{ s ont chancele, ils se sont ccroules ensemble; 

Ils n ont pu sauver le faideau; 

lis s'en vont eux-memes en captivite. 

) Xcoutez-moi, maison de Jacob, 

Et vous tous, restes de la maison d'Israel, 

Vous, que j'ai pris sur mes epaules des voire naissance, 

tjuc j ai portes des le sein de votrc mere. 

t Jusqua votre vieillesse je serai le meme, 

Jnsqu'a vos cheveux blancs je vous porterai : 

C'est moi qui I'ai fait, et c'est moi qui vous porterai, 

Moi qui vous prendrai sur mes epaules et qui vous delivrerai. 

> A qui me comparerez-VQus, et de qui me ferez-vous I'fap 

A cote de qui me mettrez-vous, que nous soyons pareils ? 



"A 
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faisaient les oracles etlesdevins du paganisine, 
qui donnaient leurs responses dans 5e sombres 
cavcrnes. 

2024. '^ous les homines paieus et juifs sont 

aP v r 1?F au *?J ut et * u culte do J^»<> v ah. 
a LVI, r. Bel, dieu suprSmedes Assyro-Chal- 



d^ens. — Sibo x le dieu de la science ct de 
1 denture. — Oh nut leurs images ^ti:^ pour lei 
transporter dans Ic pays des conqudrants. — 
Que vous portiez dans les processions solem 
oelles* 
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Chap. XLVI, 6. ISAIE. Chap. XLV1I, 7. 

6 lis tirent Tor de lew bourse 

Et pesent l'argent a la balance; 

lis engagent un fondeur afin qu'il en fasse un dieu, 

Et ils se prosternent et adorent. 

7 lis se levent, le chargent sur Fepaule 
Et vont le poser en son lieu; 

Et ii s'y tient sans bouger de sa place; 
Meme forsqu'on crie vers lui, il ne repond pas, 
il ne sauve personne de la detresse. 

S Pensez a cela et montrez-vous hommes; 

Rebelles, rentrez en vous-memes ! 
9 Rappelez-vous les choses passees des jours d'autrefois, ~ 

Et voids compremirez que cest moi qui suis Dieu, et qu'il ny en a point d'autre ! 

10 Que jo suis Dieu et que nul n'est semblable a moi : 
Moi qui des le commencement annonce la fin, 

Et longtemps a Tavance ce qui n'est pas encore; 
Qui dis : *' Mon dessein subsistera. 
Et je ferai toute ma voionte; " 

1 1 Qui de TOrient appelle l'aigle, 

IV un pays eloigne riiomme de mon dessein. 

J'ai parfe, j'accomplirai ! 

J'ai resolu, j'executerai \ 
\z Ecoutez-moi, hommes au coeur opinuilre, 

Qui etes loin de la justice. 
ij Je t'ais approcher ma justice; elle n'est pas loin, 

Et mon salut ne tardera pas; 

Je donnerai le salut a Sion 

Ma gloire a Israel. 

CHAP. XLVU. — ChuU tk Baby lone. 

47 Descends, assieds-toi dans la poussiere, 
Vierge, ftti& de Babylone; 
Assieds-toi par terre, sans trone, 
Kille des Chaldeens; 
Car on ne t'appellera plus 
La delicate, la voluptueuse. 

2 Prends la meule, et mouds de la farine; 
Ote ton voile; 

Releve les pans de ta robe, mets a nu tes jambes 
Pour passer les fleuves. 

3 Que ta nudite soit decouverte, qu'on voie ta honte ! 
Je veux me venger, je n ! epargneroi persenne. — 

4 Notre Redempteur se nomme Jehovah des ormees, 
Le Saint d'lsrae! ! — 

5 Assieds-toi en silence, entre dans les tenebres, 
Fille des Chaldeens; 

Car on ne t'appeilera plus 
La sou vera ine des royaumes. 

6 J'etais irrite contre nion peuple; 
J ? ai profane mon heritage 

Et je les ai livres entre tes mains... 
Tu neleur Hs point de misericorde; 
Tu as fait peser lourdement ton joug sur le vieillard, 

7 Et tu as dit : 4< Je suis souveraine a jamais ! 
De sorte que tu n'as pas pris garde a ces choses 
Tu n'as pas songe a la tin de tout cela. 



. XLVI I, 1. Dieu s'adressea Babylone. repre- 
sentee sous I'image d'une reinedltroneetdevenue 
captive. 



2. OU ton voile, que les femmes orientales 
ndtent jamais en public : autre signe d'escla- 
vage. 
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Chap. XLVII, 8. ISAIE. '"" Chap. XLVIII, i. 

" ' I 

S Et maintenant ecoute ceci, voluptueuse, 

Toi qui es assise sur ton trone en security 
Et qui dis en ton cceur : 
" Moi, et rien que moi ! 
Je ne serai jamais veuve, 
Ni privee de raes enfants. ? ' 

9 Ces deux choses fondront sur toi 
Soudain, en un raeme jour, 

La perte de tes enfants et le veuvage: 
Elles viendront sur toi dans toute lour plenitude, 
Malgrc la multitude de tes sortileges, 
Malgre la puissance de tes enchantements. 

10 Tu te contiais dans ta malice; 
Tu disais : " Nul ne me voit I r? 

Ta sagesse et ta science te seduisaient, 

Et tu disais en ton cueur : 

*' Moi, et rien que moi ! -' 
n Et le raalheur viendra sur toi 

Sans que tu puisses le conjurer;. 

La calamite fondra sur toi, 

Sans que tu puisses la detourner; 

Et la ruine viendra sur toi soudain, 

Sans que tu ten doutes. 
12 Viens done avec tes enchantements 

Et avec la multitude de tes sortileges, 

Auxquels tu t'es adonnee des ta jeunesse : 

Peut-etre en pourran -tu tirer profit, 

Peut-etre inspireras-tu la terreur! 

i j Tu t'es fatiguee a force de consultations; 

Qu'ils se presentent done 

Et qu ? ils te sauvent ceux qui mesurent le ciel, 

Qui observent les astres, 

Qui font connaitre a chaque nouvelle iune 

Ce qui doit t'arriver. 
!4 Voici qu'ils sont devenus commc le chaume : 

Le feu les a consumes; 

lis ne sauveront pas leur vie 

De la puissance de la damme; 

Ce n'est point une braise pour se chauffer, 

Ni un feu pour s'asseoir devant. 
J 5 Tels sont pour toi ceux pour lesquels tu t'es fatiguee; 

Ceux avec qui tu trafiquas des ta jeunesse; 

lis fuient chacun de son cote; 

II n'y a personne qui te sauve ! 

CHAP. XLVIII. —Juda sort de Babylon*. Malgri l % incredulity Ue son peup/e, 
Hitu U sauvera pour tkonueur tU son nom [vers. I — 1 1 ]. Xottvel argument 
"»*tre fa tdofa U2— i6J. Nouvcl appal <i Israel infidele 1 17— ml. 1% sortie 
de Baoylone [20 — 22 J. 

48 Ecoutez ceci, maison de Jacob, 

Vous cjut etes appeles du nom d'Israel 
Et qui Stes sortis de la source de Juda 
Vous qui jurez par le nom de JeJiovah, 
Et 5U1 ctftebrez le Dieu d'Israel 
Mais sans sincerity ni droiture. — 



C&I ffi £v/l w ^'** <* '" s°rt,ltgis t U gie; »es magiciens pretendaient connaitre Vive. 
SZ?.** 11 - U ****"> *° n «"l«nent de 1'as- j nir et exerSsr une influence sur les puiatances 
tronoime, mats ausst de l'astrologie et de U ma- 1 divines elles-memss. pu»wnces 
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Chap. XL VIII, 3. ISAIE. Chap. XLVI1I, i7> 

2 Car ils tirent leur nom de la ville sainte, 
Et ils s'appuient sur le Dieu d ? Israel. 
Dont le nom est Jehovah des armees. 

3 Des longtemps j'ai annonce les premieres choses; 
Elles sortirent de ma bouche; je les proclamai; 
Soudain je les ai accomplies, et elles sont arrivecs. 

4 Comme je savais que tu es dur, 
Que ton cou est une barre de fer 
Et que ton front est d'airain, 

5 Je t r ai annonce ces choses ii y a longtemps; 

Je te les ai declarees avant qu'elies arrivassent, 

De peur que tu ne dises : 

*' Cest mon idole qui les a faitcs; 

C'est mon dieu de bois ou de fonte qui les a ordonnees. ' ? 

6 Tu Tas entendu; vois, tout scst accompli; 
Mais vous, ne le deelarerez-vous pas ? 
Maintenant je te fais entendre des choses nouveiles, 
Cachees, que tu nc connaissais point. 

7 C'est maintenant qu'elies sont creees, et non auparavant; 
JusquYi cc jour tu n T en avais point entendu parler, 

De peur que tu ne dises : ** Je le savais bien ! " 

8 Tu n ? en as rien entendu ni rien su \ 
Rien n'est jamais venu a tes oreilles: 

Parce que je savais que ton nom est Prevaricateur 

Des le sein de ta mere. 
i) A cause de mon nom, je retiens ma colere, 

Et a cause de ma gloire, je patiente avec toi, pour ne pus t'cxtermincr. 
io Je t'ai fondu, mais sans obtenir Targent; 

Je t'ai eprouve au creuset de Tafflietion. 
i 1 C'est pour I'amour de mot, pour l'amour de mot que je le terai; 

Car'comment laisserais-je profaner mon nom ? 

Je ne veux pas ceder ma gloire a un autre. 

12 Ecoute-moi, Jacob, 

Et toi, Israel, que j'ai appele; 
C'est moi, moi qui suis le premier, 
Moi aussi qui suis le dernier. 

1 3 C'est aussi ma main qui a fondc la terre, 
Et ma droite qui a etendu les cieux; 

Je les appelle, et aussitot ils se presentcnt. 

14 Assemblez-vous tous et ecoutez : 

Qui d'entre eux a annonce ces choses ? 

Celui quaime Jehovah accomplira sii voloutc dims Babel, 

Et son bras sera contre les Chaldeens. — 

1 5 Moi. moi, j'ai parle, et je I'ai appele; 
Je l'ai fait venir, et sa voie sera prospere. 
Approchez-vous de moi, ecoutez ceci : 
Des Torigine je n'ai point parle en cachette; 
Quand ces choses arrivaient, j'&ais la; 

Et maintenant le Seigneur Jehovah m'envoie avec son Esprit, 

1 7 Ainsi parle Jehovah, ton Redempteur, 

Le Saint d'Israel : 
Moi, Jehovah, ton Dieu, 
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XLVIII, 3. Les premieres choses , ccllcs !qui 
sont arrtvdes anterieurement a cet oracle 
mCme. 

6. Des chases nouveiies, la chute de Baby- 
lone, la delivrance de Juda, le triomphe de 
Jehovah. 

ia ye t'ai fondu, comme on fond uu metal 
pour le purifier de ses scories, mais le chatiment 
n'a pas convert! entitlement Israel. 



it. Profaner men nom : si Dieu laissait »jo 
comber son people, les palens attribueraieut / 
leurs idoles la gloire d'avoir vaincu Israel ; iN 
les proclameraient plus puissantes que Jehovah. 
Comp. xlii, 8; Ezech. xxxvi, 30-23. 

16. La ptupart des exegetes rapportent a Je- 
hovah la xro partie du versct jusqu ^fitais la, 
et mettent les derniers mots dans la bouche du 
prophete, comme une espece de parenthese. 
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Chap. XLVIII, iS . ISAIE. Chap. XLIX, 6. 

Je t'enseigne pour ton bien, 

Je te conduis dans le chemin ou tu dois marcher. 
iS Oh ! sois attentif a mes commandements, 

Et ta paix sera comme un fleuve. 

Ta justice comme lcs Hots de la men 
m Ta posterite sera comme le sable 

Et le fruit de tes entrailles comme les grains de sable: 

Son nom ne sera ni retranche 

Ni efface devant moi. 

:o Sortcz de Babylone, 

Fuyez loin des Chaldeens 

Avec des cris de joie ! 

Publiez-ie, proclamez-le, 

Faites-le savoir jusqu'a 1'extremite de la terre ! 

Dites : " Jehovah a rachete son serviteur Jacob ! 
2\ Us n'ont pas eu soif ceux qu'il a conduits par le desert : 

11 a fait couler pour eux Feau du rocher; 

11 a fendu le rocher, et lcs eaux ont jailli ! " - 
-- U ny a point de paix pour les mechants, dit Jehovah. 

SECTION II. [Ch. XLIX — LV]. 

L'oeuvre du Serviteur de Dieu. Expiation du peche et delivrance 

spirituelle d'Israel. 

I HAP. XLIX. I — L, J. — Le Serviteur de Dieu et son ceuvre en general 
| vers, i — 6 J. La delivrance des eaptifs [7 — 13]. Sion sera rttablie [ 14 — 21 \\ 
trots paroles divines ltd garantissent ie saint f 22 — 23 ; 24 — 26 : L. 1 - 3 1. 

49 l ,es » ecoutez-moi; 

Peuples iointains, soyez attentifs ! 

Jehovah m'a appeie des le sein iuaternei. 

Des les entrailles de ma mere il m'a donne un nom. 

- II a rendu ma bouchc semblablc a une epee tranchante: 

II m'a abrite sous Fombre de sa main; 
II a fait de moi une Heche aigue, 
II m'a cache dans son carquois: 

3 Et il m'a dit : ** Tu es men serviteur, Israel. 
En qui je me gloritierai. " 

4 Et moij'ai dit : li C'est en vain que je me suis fatigue; 
C'est inutilement, pour rien t que j'ai consume ma force: 
Mais mon droit est aupres de Jehovah, 

Et ma recompense aupres de mon Dieu." 

5 Et raamtenant Jehovah parle, 

Lui qui m'a forme des le sein de ma mere pour etre son Serviteur, 

Pour ramener a lui Jacob 

Et pour qif Israel lui soit reuni; — 

Et je suis honore aux yeux de Jehovah, 

Et mon Dieu est ma force; — 

6 11 dit : ** Cest trop peu que tu sois mon Serviteur 




2. // a rendu ma douche, il a donn£ a. ina juive, est regarde par beaucoup de modernes 
parole une puissance pen&rante, irresistible. — comme une interpolation. 
So* carquois* figure de la protection dont Dieu 1 
cntoure son Serviteur. 1 
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Chap. XLIX, 7. ISAJE. Chap. XLIX, 19 . 

Pour retablir les tribus de Jacob 

Et pour ramener les preserves d'l&rael : 

Je t'etablis pour etre la lumiere des nations, 

Pour faire arriver raon salut jusqu'aux extremit£s de ia terre." 

7 Ainsi parle Jehovah, 

Le Redempteur et le Saint d'lsrael, 

A celui qui est meprise, detests du peuple 

Esclave de tyrans : 

Des rois le verront et se leveront, 

Des princes, et ils se prosterneront, 

A cause de Jehovah qui est fidele, 

Et du Saint d'lsrael qui fa choisi. 

8 * Ainsi parle Jehovah : 

Au temps de la grace je t'ai exauce, 

Et au jour du salut, je te suis venu en aide; 

Je tfai gard£ et Stabli 

Pour etre Talliance du peuple, 

Pour relever le pays, 

Pour partager les heritages devastes, 

9 Pour dire aux captifs : " Sortez ! " 

A ceux qui sont dans les t£nebres : " Venez a la lumiere ! " 

Ils paitront le long des chemins, 

Et sur toute hauteur ils trouveront leur pature; 

10 Ils n'auront pas faim, ils n'auront pas soif, 

Ni le sable briilant ni le soleil ne les eblouiront, 
Car celui qui a pitie d'eux sera leur guide 
Et les conduira aux eaux jaillissantes, 

1 1 Je ferai de toutes mes montagnes des chemins, 
Et mes routes seront relevees. 

12 En void qui viennent de loin; 

En voici qui viennent du septentrion et du couchant; / 
Et ceux-ci du pays des Sinim. 

13 Cieux, pousses des cris de joie ! terre, trcssaille d'allegresse ? 
Montagnes, eclatez en cris joyeux ! 

Car Jehovah a console son peuple 
Et il a compassion de ses affliges. 

14 Sion dit : '* Jehovah m'a abandonnee; 
Le Seigneur m'a oubliee ! " — 

1 5 Une femme oubliera *t-elle son- nourrisson , 
Qu'elle n'ait pas pitie du fruit de ses cntrailles? 
Quand les meres oublieraient, 

Moi, je ne t'oublierai point ! 

16 le t'ai gravee sur la paume de mes mains; 
Tes murs sont toujours devant mes yeux. 

1 7 Tes fils accourent; 

Ceux qui favaient detruite et devastee s'eloignent de toi. 
1 S Porte tes yeux autour de toi, et regarde : 

Ils se rassemblent, ils viennent a toi. 

Aussi vrai que je vis, dit Jehovah, 

Tu te revetiras d'eux tous comme d'unc parure, 

Tu t'en ceindras comme d'une ceinture de fiancee. 

19 Car tes ruines, tes deserts, ton pays devaste, 

Tout cela maintenant sera trop etroit pour tes habitants; 
Et ceux qui te devoraient se sont eioignes. 

17. Tes fits h4br. banaik; les anciennes versions ont lu boiuiik, /« consimcteurSj ceux qui 
doivent te reMtir. 
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Alors tes fils, dont' tu etais privee, te diront : 

" L'espace est trop etroit poor moi; 

Fais-moi de la place pour que je puisse habiter." 

Et tu diras en ton cceur : 

" Qui m'a enfante ceux-ci? 

J'etais privee d'enfants, sterile, bannie et repudiee; 

Et ceux-ci, qui les a eleves ? 

J'etais restee seule; 

Ceux-ci, ou etaient-ils?" 

Ainsi parie le Seigneur Jehovah : 

Voici que je levcrai ma main vers les nations, 

Que je dresserai mon etendard vers les peuples; 

Et ils rameneront tes fils entre ieurs bras, 

Et ils rapporteront tes fiUes sur ieurs epaules. 

Des rois seront tes nourriciers, 

Et Ieurs princesses tes nourrices; 

Ils se prosterneront devant toi la face contre terre, 

Et ils lecheront la poussiere de tos pieds; 

Et tu sauras que je suis Jehovah, 

Et que ceux qui esperent en moi ne seront pas eonfondus. 

Mais arrachera-t-oti au puissant sa proie, 

Et les justes qu'on a faits captiis pourront-ils etre delivr&P— 

Qui, dit Jehovah, m&ne la capture du puissant lui sera enievee 

Et la proie du violent lui echappera. ' 

Tes adversaires, je les combattrai; 

Tes fils, je les sauverai. 

Je ferai manger a tes oppresseurs leur propre chair, 

Et ils s'enivreront de leur propre sang comme de vin nouveati; 

Et toute chair saura 

Que moi, Jehovah, je suis ton Sauveur, 

Et que ton Redcmpteur est le Puissant de Jacob : 

Ainsi parle Jehovali : 

Ou est la lettre de divorce de votre mere, 

Par laquelle je I'ai repudiee? 

Auquel de mcs creanciers vous ai-je vendus? 

C'est a cause de vos iniquites que vous avez ete vendus, 

A cause de vos peches que votre mere a etc rcnvovcc. 

Je suis venu : pourquoi n'y avait-il personne? " 

J'ai appele : pourquoi personne n'a-t-il repondu? 

Ma main est-elle done trop courte pour pouvoir delivrer t 

Ou n ! ai-je pas assez de force pour sauver? 

Par ma menace, je dessechcrai la mer, 

Je changerai les fleuves en desert, 

Leurs poissons pourriront faute d'eau 

Et ils p^riront de soif; 

Je revetirai les cieux d'obscurite 

Et je les couvrirai d'un sac. 



jo. Tes Jiis t nonseulement les Israelites fide- , sit a livrtses fils aux paiens. ce nest nas nn'ii 
les ma,s les paiens convertis Ces derniers, soit oblige de vendre set wfanfc Sou^ oa^e?«s 
Muu u proprement parler, nc les a pas enfan- ' —^—« • /■?.—* — * ca, * uu ».P? ur P*y« «s 
t&>; Us lui ont*te* ameoes;de la son *tonnement 
au verset suivant. 

.J-»i-Encondamnaut Sion.son epouse,a Texil, 



Jehovah ne s'est se^pare* d'elle que pour un temps: 
'< nc ui a pas donn* l'acte de divorce qui an- 
nuie le manage (Deut. xxiv, 1-4). De meme, 



crtanaers (Exod. xxi, 2, 7 ; Le'v. xxv ta- 
ll Rois,iv, i.Comp. Matth. xviii, 25). Le'con- 
trat qut 1 attache a son peuple substste toujour*, 
a. 7e suis vtnu aupres de vous par mes 
prophetes, et personne ne m'a rccu, naecoutc 
aocuement mes oracles. 
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Chap. L, 4. ISAIE. Chap. LI, 3, 

CHAP. L, 4 — [i. — FicUliU du Serviteur de Dieu dans P accomplissemai dc 
svz mission [4 — 9 J. Encouragement et menaces [10 — 1 1"|. 

4 Le Seigneur, Jehovah, m'a donne unc langue de disciple, 
Pour que jc sache fortifier par raa parole celui qui est abattn; 
U eveille, chaque matin, il eveille mon oreille 

Pour Tecouter comme ecoutent les disciples. 

5 Le Seigneur, Jehovah, m'a otivert l'oreille, 
Et moi, je n'ai pas resiste, 

Je ne me suis pas retire en arriere. 

6 J'ai livrc mon dos a ceux qui me frappaient 

Et mes joues a ceux qui m'arrachaient la barbe; 
Je n'ai pas derobe mon visage 
Aux outrages et aux crachats. 

7 Le Seigneur, Jehovah, me viendra en aide; 
C'est pourquoi Foutrage ne nva point abatfu; 

C'est pourquoi j'ai rendu ma face semblable a un caillou, 
Et je sais que je ne serai pas confondu. 

S II est proche, celui qui me justifie. — 

Qui veut plaider contre moi? 

Comparaissons ensemble ! 

Qui est mon adversaire? Qu'il s ? approche de moi ! — 
y Le Seigneur, Jehova'i, me viendra en aide; 

Qui est-ce qui me cordamnerait? 

Ah ! ils tomberont tous en lambeaux comme un vetement; 

La teignc les devorera ! 

10 Qui d'entre vous craint Jehovah 
Et ecoute la voix de son Serviteur ? 
Quiconque marche dans les tenebres, 
Prive de toute lumiere, 

Qifil se confie dans le nom de Jehovah 
Et qu'il s'appuie sur son Dieu ! 

1 1 Mais vous tous qui allumez un feu 

Et qui vous armez dc fleches embrasees, 

Allez dans les flammes de votre feu 

Et au milieu des fleches qwe vous avez allumees ! 

C'est par ma main aue ces choses vous arriveront; 

Vous serez couches aans la douleur ! 

CHAP. LI, 1 -8. — Exhortation adresste aux Israelites JidMes. Qifi/s >• 

dtbarrasunt de leurs eraintes. 

5 1 Ecoutez-moi, vous qui suivez la justice, 

Qui cherchez Jehovah : 
Considerez le rocher d'ou vous avez ete tailles 
Et la carriere d'ou vous avez ete tires. 
2 Considerez Abraham, votre perc, 

Et Sara qui vous a enfantes; 
Car je l'appelai quand il etait seul, 
Et je Fai beni et multiplied 

Car Jehovah a console Sion, 

Et il a console toutes ses mines. 

II a fait de son desert un Eden, 

Et de sa solitude un jardin de Jehovah; 






4. LeSeigtuurm'adontti ;cest le Serviteur \\. Vous tons, impies et rebelles, qui lancez 



de Jehovah qui parle. — Um langtte de disci' 
/*/*, qui repcte fidelement la lecon du maitrc, ici, 
de Jehovah lui-meme. 
10. Le prophete reprend la parole. 



les fleches de la haine ct de la persecution con- 
tre Uhovah, contre son Serviteur ct contre ses 
fideles. 
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Chap. LI, 4. ISAlE. 

On y trouvera la joie et l'allegresse, 

Les actions de grdces et le son de la musique. 

Sois attenttf, inon peuple; 

O ma nation, prete-moi ForeiHe ! 

Car la loi sortira de moi, 

Et j'etablirai mon commandement pour etre la Iumiere des peuples. 

Ma justice est proche, ^upic*. 

Mon salut va paraitre, 

Et mon bras jugera les peuples; 

Lcs lies espereront en moi et se confieront dans mon bras. 

Levez les yeux vers ie ciel 

Et abaissez-les sur la terre; 

Car les cieux se dissiperont comme une fumec, 

ht la terre tombera en lambeaux comme un vetement,. 

Et scs habitants periront de meme; 

Mais mon salut durera eternellemcnt, 

Et ma justice ne perira pas. 

Ecoutez-moi, vous qui connaissez la justice, 
O peuple qui as ma loi dans ton eceur; 
Ne craignez pas les injures des hommes, 
Et ne vous eftrayez pas de leurs outrages; 
Car la teigne les devorera comme un v&ement. 
fct la gercc les rongera comme la laine; 
Mais ma justice subsistera u jamais, 
Et mon salut jusqu'aux siecles des siectes. 

CHAP LI, 9 — LII, 12 --• Appet au bras dejtimah: ilafait tant de firodi*es 
1" ****** son peuple [U, v. 9-Mj.^/W; exltorte i min^u lllSfv 
Z%Zlt™ Cmmt 1 L / 2 "7 16 > /a P^de ^humiliation est «r*mfe [17 ^ 23]; 

' I Si *\\T n 'TV' *«*«>»!>* **'t*r*r*s de fete, ear J L/ava^ 
<stfim [LII, 1 —6]. Valle^resse du triompht\- t — 12]. * 

Reveille-toi, reveille-toi, revots-toi de force, 

Bras de Jehovah ! 

Reveille-toi comme aux jours anciens, 

Comme aux ages d'autrefois. 

N'est-ce pas toi qui taillas en pieces Rahab, 

Qui transpercas le dragon? 

N'est-ce pas toi qui dessechas la mer, 

I^s eaux du grand abime? 

Qui fis des profondeurs de la mcr un chcmin. 

rour faire passer les delivres ? 

Musi les rachetes dc Jehovah revicmlront 

Et entreront dans Sion avec des chants de triomplw 

I ne allegresse ctemelle couronnera leur tete, 

La jmeet Fallegresse seront leur part; 

La douleurct le gemisscment se stmt enfuis. — 

C'est moi, c'est moi qui vous console. 

Qui es-tu pour avoir peur 

IVhommes qui vont mourir, 

De fils d'homme qui passeront comme I'herbe* 

Pour oublicr Jdhovah, ton Createur, 

Qui a etendu les cieux et fondc" la terre, 



6. Mftnc 1 sens que Ma«h xxiv* « • ■ ■ r ex * g * te ? ™*P**** « verset, qui scmble inter- 



cedent. 
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Chap. LI, 14. ISAJE. Chap. LI I, 2, 

Et pour trembler devaiit la fureur du tyran 
Lorsqiril se prepare a te detruire? 
Et ou est-elle cette fureur du tyran? 
[4 Bientot celui qui est courbe sera delie; 

II ne mourra pas dans la fosse, 
Et son pain ne lui manquera pas. 

15 Moi, Jehovah, je suis ton Dieu, 

Qui souleve la mer, et ses flots mugissent; 
Jehovah des arraees est son nom. 

16 J'ai mis mes paroles dans ta bouche, 

Et je t'ai couvert de l'ombre de ma main, 
Pour planter des cieux et fonder une terre, 
Et pour dire a Sion : • ; Tu es mon peuple ! " 

1; Reveille-tor, reveille-toi, 

Leve-toi, Jerusalem, 

Qui as bu de la main de Jehovah 

La coupe de sa colere, 

Qui as bu, qui as vide 

La coupe d'etourdissement ! 
iS De tous les His qu'elle avait enfantes, 

Pas un qui Fait guidee; 

De tous les fils qu'elle avait elcves, 

Pas un qui Fait prise par la main. 

19 Deux malheurs font frappee — 

Qui t ? adressera des paroles de pitie ? — 

La devastation et la mine, la famine et I'cpec — 

Comment te consolcrai-je? 

20 Tes fils, epuises de force, etaient gisants au coin de toutcs les rues, 
Comme un antilope dans le filet du chasseur y 

Ivrcs de la fureur de Jehovah, 

De la menace de ton Dieu. 

» 

2 1 Cest pourquoi ecoute ceci, malheurcuse, 
Enivree, mais non de vin : 

22 Ainsi park' ton Seigneur, Jehovah, ton Dieu, 
Qui defend son peuple : 

Void que j'ai ote de ta main 
La coupe d'etourdissement, 
La coupe de ma colore; 
Tu ne la boiras plus desormais; 

23 Je la mettrai dans la main de tes persecutcurs, 
De ceux qui te disaient : 

kt Courbe-toi, que nous passions !'*... 
Et Ui faisais de ton dos comme un sol, 
Comme unc rue pour les passants ! 

52 Revcille-toi, revcille-toi, 

Hevets ta force, Sion ! 
Revets tes habits de fete, Jerusalem, 
Ville salnte ! 

Car Tincirconcis et i'impur 
N'entreront plus chez toi. 
2 Secoue ta poussiere, relevc-toi, 

Assieds-toi, Jerusalem; 
Dctache les ch nines de ton cou, 
Captive, lille dc Sion ! 



14. Celui qui est eourbt sous les chaines, ; qu'au Serviteur de Dieu (xlix, 2). pour que tu 



Isra€l captif. 

16, JTai wis mes paroles dans ta bouche^ A 
Israel (la partie fidele d' Israel, vers. 7. Com p. 
lix, 21), a qui je promets la m6me prote&an 



fasses entendre mes paroles^ ma doctrine et me* 
preceptes, aux nations paTennes. 
T,II, 1. L'incireoHciSt les nations idoIStres. 
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Chap, LIT, 3. ISA'lE. Chap^ LII, 15. 

3 Car ainsi park Jehovah : 
Vous avez ete vendus pour rien, 

Et ce n'est pas a prix d'argent que vous serez rachctes. 

4 Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Mon peuple descendit jadis en Egypte pour v sojourner; 
Puis Assur I'opprima sans cause. " 

5 Et maintenant qu*ai-je a faire? dit Jehovah; 
Car mon peuple a ete enleve sans droit: 

Ses tyrans poussent des hurlements, 
Et sans cesse, tout le jour, mon nom est outrage. 
u C'est pourquoi mon peuple connaitra mon nom; 

Oui, il saura en ce jour que c'est moi qui dis : - ; Me voici 1 " 

7 Qu'ils sont beaux sur les montagnes 

Les pieds de celui qui annonce la bonne nouvelle. 

Qui publie la paix; 

De celui qui annonce le bonheur, 

Qui publie lesalut; 

De celui qui dit a Sion, 

41 Ton Dieu regne ! " 
S Ecoute tes sentinelles ! Elles elevent la voix, 

Elles poussent ensemble des cris d'allegresse, 

Car elles voient de leurs yeux 

Le retour de Jehovah en Sion. 
9 Eclatez ensemble en cris de joie, 

Ruines de Jerusalem ! 

Car Jehovah a console son peuple, 

II a rachcte Jerusalem. 

10 Jehovah a decouvert le bras de sa saintete 

Aux yeux de toutes les nations, 

Et toutes les cxtremites de la terre verront 

Le salut de notre Dieu. 
1 [ Partez, partez, sortcz de la ! 

Ne touchez rien d'impur; 

Sortez du milieu d'elle; purifiez-vous, 

Vous qui portez les vases de Jehovah. 

Car vous ne sortirez pas avec precipitation, 

Et vous ne vous en irez pas en ftivant; 

Car Jehovah marche devant vous, 

Et le Dieu d'Israel est votrc arriere-garde ! 

CHAP. LII, 13 — I-IH, 12. — UEvmigiU du Mtssie, on Sacrifice et gloire dit 
Jennie ft rde Dieu. Enonct sommaire de Vahaissement etde l\*levatim du Serri- 

fmr de Dieu [13—15]. Ses sottffrances et sa mart expiatrice |"LIIL 1 ol 

ti<!iomf>ettse de son sacrifice [ 10 — \2\ 

Mon Serviteur prosperera; 

II grandira, il sera exalte, souverainement eleve. 

De memc que bcaucoup ont etc dans la stupcur en le vovant, 
Tant il etait defigure, son aspect n etant plus celui d'uri homme, 
Ni son visage celui des enfants des hommes : 
l S Ainsi il fera tressaillir des nations nombreuses; 

Devant hit les rois fermeront la bouche, 

xJlr unT/mnc?'* rt"\f£- :i * V ° US ?! U V r ^ «"■"« Mu'il avait abandonee pour un ceinps. 

v «JJ nn ,EX r *P°" rvou ?* vo,r »iI*nint P MSur ; tdokitres, car vous allez rentrer c!an« la ville 

Jht „?. d ™ lt 1 abs °l l J» «J je pourrai vous repren- , sainte (vers. 1. Comp. xxxv.8). 

7 TZVlt voudiaj ; »D«donnerde rancon. \ 12. Wi W /»r^>// rt //^, e nfugitifs,commcIes 

Ink ™ifiTnT7* /fe de lR d * ,lvrance des ( H^brcux sont sortU d'Egypt? : votre retour 
J mis capttfs a Babylone. I ^ ra une marc he triomphale. 

les torn? n.?w ir" * H "- ?***? $?**** Sur i ' 5 ' Mnsi * 1 uand U ser * * Iorifi *' it/era tret- 
SJSt. J • les , coUines voisines de Sion encore ' saiiiir d^tonneraent et de craintc religieuse a 
d**rte,ep,antle retour de Jehovah dans la ville - la vne d'un tel changement : comp. xli** 
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Chap. LIII, i. ISAIE. Chap. LIII, 12. 
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Car ils verront ce qui ne leur avait pas etc raconte, 
Et ils apprendront ce qu'ils n\ivaient pas entendu. 

Qui a cru a ce qui nous etait annonce, 

Et a qui le bras de Jehovah a-t-il ete revele ? 



2 II s'cst eleve dcvant lui comme un frele arbrisseau; 
Comme un rejeton qui sort d ? une terre dessechee; 

11 n'avait ni forme ni bcaute pour attirer nos regards, 
Xi apparence pour exciter noire amour. 

3 II etait meprise et abandonne des homines, 
Homme de douleurs et connaissant la souffrance, 
Comme un objet devant lequel on se couvre le visage; 

II etait en butte au mepris, et nous n'avonsfait de lui aucun cas. 

4 YeriUiblement c'etaient nos maladies qu'il portait. 
Et nos douleurs dont il s'etait charge; 

Et nous, nous le regardions comme un puni, 
Erappe de Dieu et humilie. 

5 Mais lui, ii a ct£ transpercS a cause de nos peches, 
Brise a cause de nos iniquites; 

Le chiitiment qui nous donne la paix a etc sur lui, 

Et c est par ses meurtrissures que nous avons etc guens. 

<> Nous etions tous errants comme des brebis; 

Chacun de nous suivait sa propre voie, 
Et Jehovah a fait retomber sur lui 
I/iniquite de nous tous. 

7 On le maltraite, et lui sc soumet a la souflrancc 

Et irouvrc pas la bouche, 
Scmblablc a Pagneau qaon mone a la tucric, 
Et a la brebis muette devant ccux qui la tondent: 
II n'ouvre point la bouche. 

S II a ete enlcve par Toppression et le jugement, / 

El parmi ses contemporains qui a pense 
(Jifil etait retranche de la terre des vivants 
Que la plaic le frappait a cause des peches de mon peuple? 

9 On lui a donne son sepulcre avec les mediants, 

Et dans sa mort il est avec lc riche, 
Parce qu ? il n'avait pas commis d'injustice 
Et qu'il n'y avait pas de fraudc dans sa bouche. 

10 11 a plu a Jehovah de le briser par la souffrance; 
Mais quand son ame aura offert le sacrifice expiatoirc, 
II verra une posterite, il vivra de longs jours, 

Et le dessein de Jehovah prosperera dans ses mains. 

1 1 A cause des souffrances de son ame, 
II verra et se rassasiera. 

Par sa connaissance le juste, mon Serviteur, justifiera bcaucoup d'hommes, 
Et lui-meme se chargera de leurs iniquites. 
T2 C'est pourquoi je lui donnerai sa part parmi les grands; 

II partagera le butin avec les forts, 

* 

Parce qu'il a livre son ame a la mort 

Et qu'H a 6te mis au nombre des malfaiteurs, 



LUI, ;. Commt un objet^ etc. : Until inspire 
dhorreur. 

4. Nos maladies, nos douleurs, toutes les 
souffrances qui sont le salaire du p6ch£. — Et 
tious t comme les amis de Job qui ne voulaient 
voir en hit qu'un coupable. 



sionet le jugement % par un jugement oppressif, 
une in juste cond am nation. 

to. Le dessein dtjihovak^ litt. son d^sir, son 

oeuvrej la conversion de tous les peuple* et 

l'ltablissement du regne de Dieu dans le motide. 

... 1 1. Par sa connaissance, par sa doclrine. 

S. // aid enut'^t mis a inort,/»<ir /V>/rw* 12. Le Serviteur glorifie* sera entoure* des 
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Chap. LIV r , f4- 



Et lui-meme a porte la faute de beaucoup, " ~~ 
Et il intercedera pour les pecheurs. 

C "^«i I rvii7 f'^J* ti H *i n * U *, S/0 "- MrveiteM multiplication Je «s 
ffl^/?^?-in ] * Splmdeur de « failles; paUpcrp%uelle pom 
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Pousse des ens dejoie, sterile, qui n'entantais pas! 

Eclate de joie et d'allegresse, toi qui n'as pas etf en trava 

car les Ms de la delaissee sont plus nombreux 

yue les fils de celie qui avait un cpoux, dit Jehovah. 

Elargis respace de la tente; 

Quon deploie les tentures de la demeure; 

Ne menage pas la place; 

Allonge tes cordages 

Et affermis tes pieux ! 

Car tu te repandras a droite et a gauche, 

Et ta posterite prendra possession des nations 

Et peuplera les villes desertes. 

Ne crains point, car tu ne seras pas confondue; 

iVaie point honte, car tu nauras pas a rougir; 

I u oubheras la honte de ta jeunesse, 

Et tu ne te souviendras plus de Topprobre de ton veuvaire 

Car ton epoux, ccst ton Createur: ^ * 

Jehovah des armees est son nom; 

Et ton Redempteur est le Saint d'Israel; 

U s appelle le Dieu de toute la terre. 

Car Jehovah te rappelle 

Comme une femme delaissee et affligee, 

Comme une epousc de la jeunesse qui a etc repudiee, 

Dit ton Dieu. 

Pour un instant je t'ai abandonnee, 

Mais avec une grande raisericorde je te rassemblerai 

S;T " ne effuSl0n de ma col * rc ' J* e l ' ai <=*** un anient monvisage 

Mais avec un amour eternel j'ai eu compassion de toi, ^ ' 

Dit ton Redempteur, Jehovah. 

11 en sera pour moi comme des eaux de Noe, 

Lorsque je jurai que les eaux de Noe 

Ne se repandraicnt plus sur la terre : 

Ainsi j*ai jure de ne plus nurriter contre toi 

bt de ne plus te menacer. 

Quand les montagnes se retireraient 

Et que les collines chancelleraient, 

Mon amour ne se retirera pas de toi, 

Et mon alliance de paix ne sera point ebranlee, 

Dit celui qui a compassion de toi, Jehovah. 

Malheureuse, battue de la tempete, sans consolation, 

Voici que je coucherai tes pierres dans I'antimoine, 

Et que je te fonderai sur cles saphirs; 

Je ferai tes creneaux de nibis, 

Tes portes d'escarboucles 

Et toute ton enceinte de pierres precieuses. 

Tous tes fils seront disciples de Jehovah 

Et grande sera leur paix. 

Tu seras aftermic par la justice; 



grands de la tern qui lui reudront hommaee. 

Sionavant 
par une 



«-* v, i. La ditausic. Sion rejetee de 
«ilcc. -- Ctile gut avait hh tpoux % Sio 
lextl, alors qu'elle e^aitunie a Jehovah 



sainte alliance : comp. Jir. xxxi, 3 a; Q& % ii, 
17-20. - Ses Jits, Israelites fideles etpafens con' 
vertis. *' 
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Chap. LIV, 15. ISAIE. C hap. LV, 12. 

Loin de toi Toppression, car lu n'as rien a redouter; 
La fraveur, car elle n'approchera pas de toi. 



15 



Si une ligue se forme, cela ne viendra pas de moi; 
Qui s'est ligue centre toi? il tombera devant toi. 



16 C'est moi qui ai cree le forgeron 
Qui souffle sur les charbons ardents 

Et qui en retire i'a me qu ? il doit travailler, 

Et e'est moi qui ai cree le devastateur pour de>ruire. 

17 Toute arme forgee contre tot sera sans effet, 

Et toute langue qui s'elcvera pour contester avec toi, tu la condamneras. — 
Tel est l'heritage des fils de Jehovah; 
Telle est la justice que je leur donnerai. 

CHAP. LV. — Invitation a projiter du saint acquis, gratuitement offert a tous 

[vers, r — 5] et tres proche [6 — 13]. 

55 vous tous qui avez soif, venez aux caux; 

Et vous qui n'avez pas d'argent, venez, achetez et mangez; 
Venez, achetez sans argent, 
Sans rien donner en echange, du vin et du lait 
2 Pourquoi depensez-vous de Targent pour ce qui n ? est pas du pain, 

Votre travail pour cc qui ne rassasie pas? 
Ecoutez-moi done, et mangez ce qui est bon. 



Et que votre ame se delecte de mets succulents, 
'etez Toreille et venez a moi; 



3 Pretez 
Ecoutez, et que votre ame vive, 

Et par un pacte eternel je vous accorderai 
Les graces assurees a David. 

4 Je Tai etabli temoin aupres des peuples, 
Prince et dominateur des peuples. 

5 Toi aussi, tu appelleras la nation que tu ne connaissais pas, 
Et les nations qui ne te connaissaient pas aecourront a toi, 
A cause de Jehovah, ton Dieu, 

Et du Saint d'Israel, parce qu'ii t'a glorifie ! 

6 Cherchez Jehovah, pendant qu'il se trouve; 
Invoquez-le, tandis qu'il est pres. 

7 Que le mechant abandonne sa voie 
Et le criminel ses pensees; 

Qu'il se convertisse a Jehovah, et il lui fera grace; 
A notre Dieu, car il pardonne largement. 

8 Car mes pensees ne sont pas vos pensees, 

Et vos voies ne sont pas mes voies, dit Jehovah. 

9 Autant les cieux sont eleves au-dessus dc la terre, 
Autant mes voies sont elevees au-dessus de vos voies, 
Et mes pensees au-dessus de vos pensees. 

10 Comme la pluie et la neige descendent du ciel 

Et n'y retournent pas, qu'elles n'aient abreuve et feconde la terre 

Et ne Taient couvertc de verdure, 

Qu'elles n'aient donne la semence au semeur et le pain a celui qui mange, 

1 1 Ainsi en est-il de ma parole qui sort de ma bouche ; 
Elle ne revient pas a moi sans effet, 

Sans avoir execute ce quej'ai voulu, 
Et accompli ce pour quoi je l'ai envoyee. 

1 2 Car vous sortirez pleins de joic 
Et vous serez conduits en paix; 



16. Le conquerant et son armee Itant cries 
de Dieu restent sous sa dlpendance, its ne 
pourront done quire a son peuple sans sa per- 
mission. . 

•LV, 2. Pour ct qui litst pas du fain, pour 



de faux biens qui ne peuvent rassasier votre 
cceur. 

8-9. Certitude des promesses divines. 

13-iT. La nature transformee s'associera a 
la ddivrance it k U gloire des rachetes. 
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Chap. LV, 13. ISAIE. Chap. LVI, 10. 

Les inontagnes et les collines, a votre vue, eclateront en cris d'allegresse. 

Et tous les arbres de la campagne battront des mains. 

Au lieu de l'epine s'elevera le cypres, 

Et au lieu de la ronce croitra le myrte; 

Ce sera pour Jehovah un hoaneur, 

Cn monument eternel qui ne sera pas detruit. 

SECTION III. [Ch. LVI — LXVI], 
La gloire de la nouvelle Jerusalem ou du nouveau peuple de Dieu. 

CHAP. LVI, 1 — 8. — La maison de Dieu ouverte a tous Us peuples. 

56 Ainsi parle Jehovah : 

Observez ie droit et pratiquez ce qui est juste, 

Car mon salut est pres d ? arriver, 

Et ma justice va se manif ester. 
: Heureux Thomme qui fera cela, 

Et le fils de l'homme qui s'y attachera fidelement, 

Gardant le sabbat pour ne point le profaner, 

Et gardant sa main pour ne faire aucun mai ! 

i Que le fils de I'etranger qui s'est attache a Jehovah ne dise pas : 

''Jehovah nrexclura de son peuple ! ? 
Et que Teunuque ne dise pas : 
44 Je suis un arbre sec ! '' 

4 Car Jehovah parle ainsi aux eunur aes : 
Ceux qui garderont mes sabbats, 

Qui choisiront ce qui m'est agre \oie 

Et qui s'attacheront fidelement a mon alliance, 

5 Je leur donnerai dans ma maison et dans mes murs 
Un monument et un nom 

Qui vaudra mieux que des fils et des filles; 
Je leur donnerai un nom eternel, 
Qui ne perira pas. 

Et les fils de I'etranger qui se sont attaches a Jehovah 

Pour le servir et pour nimer son nom, 

.Yfin d'etre ses serviteurs, 

Tous ceux qui gardent le sabbat, pour ne le point profancr 

Et qui tiennent ferine a mon alliance, 
7 Je les amenerai a ma montagne sainte 

Et je les rejouirai dans ma maison de prierej 

Leurs holocaustes et leurs sacrifices seront agrees sur mon autel; 

Car ma maison sera appelce une maison de priere pour tous les peuples. 

Parole du Seigneur, de Jehovah, 

Qui rassemble les exiles d'lsrael : 

Jen recueillerai encore d'autres vers lui 

Avec ceux qui sont deja rassembles. 

CHAP. LVI, 9 — LVII, 21. — Le s mauvais pasteurs d' Israel se livrent a Uurs 
plaisirs [LVI, 9 — 12], pendant que disparah sent Us justcs[LVU 9 1 — 2]. Dieu 
nproche a la masse du peupU son idol&trie [3 — 13] et an notice la paix a ceux 
qui lui seront JideUs [15 — 21]. 

9 Animaux des champs, approchez tous ! 
Venez de\orer, vous toutes, b&es de la for£t ! 

10 Les gardiens d'Israel sont tous avejgtes, 
Sans intelligence; 

Comp. xxxv, 1 *v» xli, x8 sv. xliv, 23; xlix, 13; 
LVI, 1. Ce discours a pour but d'offrir aux 



S 



paiens, de la maniere la plus expresse, la parti* 
cipation au salut messianique* 
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Chap. LVI, ii. 



ISAIE. 



Chap. LVLI, 9. 



11 



12 



57 



s 



Ce sont tous des chiens mucts 

Qui ne savent pas aboyer, 

Qui revent coucher, aimant a dormir, 

Des chiens voraces et insatiables, 

Et ce sont des bergers ! 

lis ne savent rien comprendre; 

lis vont sous leur propre chemin, 

Chacun apres son profit, du premier jusqu'au dernier. 

<f Yenez, je vais chcrcher du vin, 

Et nous nous remplirons de liqueurs fortes, 

Et demain comme aujourd'hui 

Nous ferons tres grande chere \ ? ' 

Ce pendant, le juste disparait, 
Et personne ne le prend a aeur; 
Les hommes pieux sont cnleves, 
Et nul ne prend garde 
Que le juste a ete retire du malheur. 
Qu'il s*en aille en paix ! 
Qiril repose sur sa couche, 
Celut qui a suivi le droit chemin ! 

Mais vous, approchez ici, 

Fils de ia magicienne, 

Race de Tadulterc et de la prostituee \ 

De qui vous moquez-vous? 

Contre qui ouvrez-vous la bouche 

Et tirez-vous la langue? 

X'e tes- vous pas des cnfants de prevarication, 

Une race de menteurs, 

Vous qui vous echauffez pres des terebinthes, 

Sous tout arbre vert, 

Qui egorgez les enfants dans les vallees, 

Sous les grottes des rochers ? 

Ta part est dans les picrres pelies du torrent; 

Voiia, voila ton lot ! 

Tu as etc jusqu'a leur verser t'es libations, 

A leur presenter des offrandes ' 

Puis-je etre insensible a cela? 

Tu as dresse ta couche 

Sur une montagne haute et elevee 

Et c'est la que tu es montee 

Pour faire des sacrifices. 

Tu as mis ton memorial 

Derriere la porte et les poteaux; 

Car, loin de moi, tu as decouvert ta couche, et tu y es montee; 

Tu as elargi ton lit, 

Et tu leur as fixe ton salaire; 

Tu as aime leurs embrasscments, 

Tu as souilte tes regards ! 

Tu t'es presentee devant le roi avec de Thuile; 

Tu as multiplie tes parfums; 

Tu as cnvoye au loin des messagers; 

Tu t'es abaissee jusqu'au sejcur des raorts. 



LVI I, 3. Race de 1'homme adult ire t t'adul- 
tere ctla prostitution d&i^nent par figure 
lidolatrie : com p. i, :t; 0$6t, ti, a-5. 

4. De gut : it s agit des juites en general, peut- 
etre du prophete lm-meme. 

6. Pierres pelies : allusion au cultt des pier- 
rest en usage chex plusieurs anciens peunles de 



TOrient. On les oignait d'hatle et on y dipo- 
sait des orTmndes d'aliments. 

7. Ta couche : Sion idol^tre est comparee a 
une epouse adultire; ses amants sont les faux 
dieux. 

8. Ton mimorial, selon beaucoup d'inter- 
pretes des amulettes ou petites statues d'idoles. 
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Chap. LVII, 10. 



ISAIE. 



Chap. LVIII, 2. 



10 
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'4 



10 



17 
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19 



20 
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A force de demarches, tu t'es fatiguee; 

Tu n'as pas dit : " C'est ea vain ! " 

Tu as trouve encore de la vigueur dans ta main; 

C'est pourquoi tu nc t'es pas sentie malade. 

Et qui done craignais-tu? De qui avais-tu peur. 

Que tu m'aies ete infidele; 

Que tu ne te sois plus souvenue de moi, 

Que tu ne t'en sois pas souciee ? — 

Ne suis-je pas demeure en silence et depuis longtemps 

1 andis que tu ne me craignais pas? 

Moi, je publierai ta justice, 

Et ce que tu as fabrique ne te servira de rien. 

Quand tu crieras, qu'iis te delivrent, 

Tous ces dieux que tu as amasses ! 

Le vent les emportera tous, 

Un souffle les enlevera; 

Mais celui qui se confie en moi heritera le pays 

Et possedera ma sainte montagne. 

Et Ton dira : Frayez, frayez ia voie; 

Aplanissez-la ! 

Enlevez tout obstacle du chemin de mon peuple r 

Car ainsi parle le Tres-Haut, 

Qui siege sur un trone eternei, qui sappelle le Saint : 

J habitedans un lieu haut et saint, 

Et en mime temps avec l'homme contrit et humble d'osprit 

Pour rendre la vie a Tesprit des humbles, * 

Pour rendre la vie aux coeuns contrits. 

Car je ne veux pas contester a toujours, 

Ni garder un courroux eternei, 

Car devant moi tomberaient en defaillance Tesprit 

Et les ames que j'ai faites. 

A cause de sa conyoitise coupable, je me suis irrite et je Tai frappe- 

Je me suis cacne dans mon courroux, 

Et il a, rebelle, suivi la voie de son propre coour 

J ai vu ses voies, et je le guerirai; 

Je serai son guide et je lui rendrai 

Mcs consolations, a lui et a ses affliges. 

Celui qui met sur les levres la louange, Jehovah, dit : 

" Paix,paix, a celui qui est loin et a celui qui est pres; je le <ruerirai' " 

Mais les mediants sont comme la mer agitee, 

Qui ne peut trouver le repos, 

Et ses flots roulent de la vase et de la boue. 

II ny a point de paix pour le mediant, dit mon Dieu. 



U1AP. LVIII. —Uptcki du peuple [vers. 1—2]. Le je&ne qui dMatt a Diet 
L 3 - &\Lejeune qui lui est agrtable, ses fruits [ 5 b - 1 2 ]. Le sabhat [13 J\£ 
58 Crie a pldn gosicr, ne te retiens pas; 

Fais re.entir ta voix comme la trompette, 
Et denonce a mon peuple son peche, 
A la maison de Jacob ses iniquites. 
2 Us me cherchent chaque jour, 

Et ils veulent connaitre mes voies, 

Comme une nation qui aurait pratique* la justice 

Et n'aurait pas abandonne le commandement de son Dieu 

Us me demandent des jugements j ustes, ' 

lis veulent que Dieu s'approche. 

WTS^^S^^Miice. Ironic. 
1. viii, 3 De jrtlntr : un s*ul jeune *tait 
Present par la !oi, o ; lui du joui de* Expiations 



(L<v. juciii, 27); mais des jcuncs volontaires 
n etaicnt pas rares. 



— 947 — 



s 



Chap. LVIII, 3. ISAIE. Chap . LVIII, 14- 

3 " Que nous sert dejeuner, si vous ne le voyez pas, 

D* humilier notre ame, si vous n'y prenez pas garde? '' — 
Au jour de votre jeiine, vous faites vos affaires 
Et vous pressez au travail vos mercenaires. 

4 Cest en vous disputant et vous quereilant que vous jeiinez. 
Jusqu'a frapper du poing mechamment; 

Vous ne jeiinez pas, en ce jour, 

De maniere a faire ecouter votre voix en haut. 

5 Est-ce la le jeiine auquel je prends plaisir, 
Un jourou rhomme humilie son ame? 

Courber la tete comme un jonc, 
Se coucher sur le sac et la cendre, 
Est-ce la ce que tu appelles un jeiine, 
Unjour agreable a Jehovah? 

6 Le jeiine qui me plait, 

N'est-ce pas de detacher les cluiines injustes, 
De delier les namds du joug, 
De renvoyer libres les opprimes, 
De briser toute espece de joug? 

7 N'est-ce pas que tu rompes ton pain a celui qui a faim, 
Et que tu recueilles chez toi les malheureux sans asile; 
Si tu vois un homme au, que tu le couvres, 

Et que tu ne te detournes point de ta propre chair? 

8 Alors ta lumiere eclatera comme I'aurore, 
Et ta guerison germera promptement: 
Ta justice marchera devant toi; 

La gloire de Jehovah sera ton arriere-garde. 

9 Alors tu appelleras, et Jehovah repondra; 
Tu crieras, et il dira : : * Me void ! *' 

Si tu bannis du milieu de toi le joug, 

Si tu cesses de montrer au doigt 

Et de tenir des discours injurieux; 
io Si tu donnes ta nourriture a lraffame 

Et si tu rassasies Tame courbee satis le besot ft, 

Ta lumiere se levera au sein de robscririte, 

Et tes tenebrcs brilleront comme le midi. 
1 1 Et Jehovah sera ton guide continued 

II rassasiera ton ame dans les lieux arides, 

Et il donnera de la vigueur a tes os; 
• Tu seras comme un jardin bien arrose, 

Comme une source dont les eaux ne tarissent jamais. 
t2 Tes enfants rebatiront tes ruines antiques; 

Tu releveras des fondements poses aux anciens dges; 

On t J appellera le reparateur des breches, 

Celui qui restaure les chemins pour peupler le pays. 

13 Si tu retiens ton pied de la violation du sabbat 
En t'occupant de tes affaires en mon saint jour, 
Et que tu appelles le sabbat des delices, 

Et que tu I'honorcs en ne poursuivant point tes voies. 
En ne te livrant pas a tes affaires et a de vains discours, 

14 Alors tu trouveras tes delices en Jehovah, 

Et je te transporterai comme en triomphe sur les hauteurs du pays, 
Et je te ferai jouir de r heritage de Jacob, ton perc; 
Car la bouche de Jehovah a parte. 
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Chap. LIX, i. ISAIE.. 



Chap. LIX, 1$. 



CHAI . LIX. — Ureptntir d Israel lui obtiendra le sa/sd. Dieu a le pouvoir de 
sauver, mats ies imquiUs d' Israel Ten empechent [vers. I -8]. La pea fie con- 
/esse son p&fiefi-isl et Dieu lui pro met de punir ses enwmis et de s'unir a 
mi par une alliance nouvelle [15 — 21], 

59 Non ia main de Jehovah nest pas trop eourte pour sauver 

M son oreille trop emoussee pour entendre. 
z Mais ce sont vos iniquites 

Qui ont mis une separation entre vous et votrc Dieu 

Ce sont vos peehes 

Qui vous ont cache sa face pour qu'il ne vous entcndit pas 
j tar vos mains sont souillees de sans; 

Et vos doigts d'iniquite; 

Vos levres proferent le mensonge, 

Votre langue tient des discours pervers. 

4 Xul ne porte plainte avec justice; 
Xul ne plaide seion la verite; 

On s'appuie sur des faussetes et I'on invoque des meuson^es 
On concoit le mal, et Ton enfante le crime. * ' 

5 lis couvent des oeufs de basilic, 

Et ils tissent des toiles d'araignec: 

Celui qui mange de jes teufs mourra, 

Et si Ton en ecrasc un, il en sortini une vipere. 
Leurs toiles ne peuvent servir de vetement, 

Et on ne peut se couvrir de leur ouvrage; * 

Leurs u;uvres sont des ojuvres criminelles, 

Et leurs mains ne s'oceupcnt qu'd des actes de violence 
7 Leurs pieds courent au mal 

Et se hatcnt pour verser le sang innocent; 

Leurs pensees sont des pensees de crime: 

Le ravage et la ruine sont sur leur route. 
!> lis ne connaissent pas le sentier de la paix, 

Et il n r v a pas de droiture dans leurs vines'; 

Ils se font des sentiers tortueux : 

Quiconque y marche ne connait point la paix. 

Cest pourquoi le jugement sest eloigne de nous 

Et la justice ne vient pas jusquVi nous; 
Nous attendons la lumiere, et void Tobscurite; 
La clarte du jour, et nous marchons dans les tenebres. 

10 >»ous tatonnons comme des aveugles le long d'un mur- 
Nous allons a tatons comme des gens qui n'ont point d'veux- 
Nous trebuchons en plein midi comme dans Tobscurite du soir: 

Au milieu d homines vigoureux, nous sommes semblables a des morts. 

1 1 aous grondons tous comme des ours; 

Comme des colombes, nous ne ccssons de gemir- 

Nous attendons le jugement, et il ne vient pas- ' 

Le saint, et il reste loin de nous. 
u Car nos transgressions sont nombreuses devant vous, 

Et nos peehes temoignent contre nous; 

Oui, nos transgressions sont presentes d nos veux 

Et nous connaissons nos iniquites. 
'3 Etre intideles et renier Jehovah, 

Nous retirer loin de notre Dieu, 

Proferer la violence et la revoke, 

Coneevoir et faire sortir de notre aeur des paroles de menson;^ 

y 01 la re que nous avons fait ! 

tr^/r S t/ / L COU ^^ d %T /s tU *""!?*> ils j r<5si6ter ' « U e » ^»ira une vipere qui vous MeT- 
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Chap. LIX, 14. ISAIE. Chap. LX, 6. 

14 Et le jugement s'est retire, 

Et la justice s'est tenue loin de nous; 

Car la verite trebuche sur la place publique, 

Et la droiture ne peut y avoir acces : 

1 5 La verite a disparu 

Et celui qui s'eloigne du mal doit se iaisser depouiller. 

Jehovah Fa vu, et il deplait a ses yeux 

Qu r il n'y ait plus de droiture. 
10 II a vu qu'il n'y avait la personne, 

Et il s'est etonne que nul n'intervint. 

Alors son bras lui est venu en aide, 

Et sa justice a ete son soutien. 
17 II s'est vetu de justice comme d'une cuirasse, 

Et il a mis sur sa tete le casque du salut; 

11 a pris pour vetement la vengeance, 

Et il s'est eriveloppe de jalousie comme d'un manteau. 
iS Selon les oeuvres il retribuera 

La fureur a ses adversaires, la pareille a ses ennemis; 

11 rendra la pareille aux iles. 

19 Et ils craindront le nom de Jehovah depuis 1'occident, 
Et sa gloire depuis le soleil levant; 

Car il viendra comme un fleuve resserre, 
Que precipite le souffle de Jehovah. 

20 II viendra en Redempteur pour Sion, # 
Pour ceux de Jacob qui se convertiront de leur iniqwtes, 
Dit Jehovah. 

21 Et moi, void mon alliance avec eux, 
Dit Jehovah : 

Mon esprit est sur toi, 

Et mes paroles que j'ai mises dans ta bouche 

Ne cesseront point d'etre dans ta bouche, 

Et dans la bouche de tes enfants, 

Et dans la bouche des enfants de tes enfants, 

Dit Jehovah, des maintenant et u jamais. 



sa 



CHAP. LX. — Gloire de la nouvelle Jerusalem. Jerusalem attire les nations a 
lit mih-i ? [vers. 1 —3]. Tous les peuples lui apportent des offrandes et lui rami- 
nent ses enfants [4— 9] ; ils s'empressent a la rebdiir et a Vomer [10— 10 1. 
Tableau de sa sainteti et de sa sptendeur [17 —22]. 

60 Leve-toi, Jirusalem^ et resplendis ! Car ta lumiere parait, 

Et la gloire de Jehovah s'est levee sur toi. 

2 Car les tenebres couvraient la terre, 
Et une sombre obscurite les peuples; 
Mais sur toi Jehovah se levera, 

Et sa gloire resplendira sur toL 

3 Les nations marcl'.eront vers ta lumiere, 
Et les rois vers ia clarte de ton lever. 

4 Porte tes regards alentour, et vois : 

Ils se rassembient tous, ils viennent a toi; 
Tes fils viennent de loin, 
Et tes filles sont portees sur les bras. 
.5 Tu le verras alors, et tu seras radieuse; 

Ton coeur tressaillcra et se dilatera; 
Car les richesses de la mer se diri^eront vers toi, 
Les tresors des nations viendront a toi. 

6 Des dromadaires en foule te couvriront, 



LX f 1. 7W*m#r*; Jehovah luimeme. . d* ce Djuple. — 
6. ^a.filsdc Madian, represente uneinbu I Arabic Heureusc 



' de ce peuple. — Saba, cap. de rYemen, ou 
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Les jeunes chameaux de Madian et d'Epha; 

Tous ceux de Saba viendront, 

Apportant de For et de I'encens, 

Et publiant les louanges de Jehovah. 

Tous les troupeaux de Cedar se rassembleront chez toi; 

Les beliers de Nabaioth seront a ton service; 

lis monteront sur mon autel comme une offrande agreable 

Et je glorifierai ia maison de ma gloire. ' 

Qui sont ceux- la qui volent comme des nuees, 

Comme des colombes vers leur colombier? 

Car les iles esperent en moi, 

Et les vaisseaux de Tarsis viendront les premiers 

Pour ramener tes fils de loin, 

Avec leur argent et leur or, 

Pour honorer le nom de Jehovah, ton Dicu, 

Et le Saint d'Israel, parce qu'il t'a glorifie. 

Les fils de I'etranger rebatiront tes murailles, 

Et leurs rois seront tes serviteurs; 

Car je t'ai frappee dans ma colore 

Mais dans ma bienveillance j'ai eu compassion de toi. 

Tes portes seront toujours ouvertes, jour et nuit; 

Elles ne se fermeront point, 

Afin de laisser entrer chez toi les tresors des nations 

Et leurs rois en cortege triomphal. 

Car la nation et le royaume qui ne te serviront point periront* 

Ces nations-la seront enticrement detruites. 

La gloire du Liban, le cypres, le platane et le buis 

Tous ensemble viendront a toi, 

Pour orner le lieu de mon sanctuaire, 

Et je glorifierai le lieu ou reposent mes pieds. 

Les fils de tes oppresseurs 

Viendront a toi le front courbe, 

Et tous ceux qui te meprisaient 

Se prostemeront a tes pieds, 

Et Ton t'appellera la ville de Jehovah, 

La Sion du Saint d'Israel. 

Au lieu que tu etais delaissee, 

Hale et solitaire, 

Je ferai de toi Torgueil des siecles, 

La joie de toutes les generations. 

Tu suceras le Iait des nations, 

Tu suceras la mamelle des rois, 

Et tu sauras que moi, Jehovah, je suis ton Sauveur, 

Et que le Puissant de Jacob est ton Redemptcur. 

Au lieu de Tairain, je donnerai de For; 

Au lieu du fer, je donnerai de Targent; 

Au lieu du bois, de I'airain, 

Et au lieu des pierres, du fer; 

Et je te donnerai pour gouverneurs, la paix f 

Pour magistrats, la justice. 

On n'entendra plus parler de violence dans ton pavs, 

De ravage ni de mine dans tes frontieres; 

Tu appelleras tes murailles, Salut, 

Et tes portes, Louanges. 

Le soleil ne sera plus ta tumiere pendant le jour, 



Chap. LX, 19, 



7 CMaret NaSaiot/t, deux fils d'Ismacl. La 
•lerniere de ces deux tribus «st cdlc des Naba- 

teens. 



16. Les peuples et leurs princes mettront a 
ton service ce qu'ils ont de meillcur. 
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Chap. LX, 20 ISAIE. Chap. LXI, S . 

Et la lime nc t'eclairefa plus de son flambeau; 
Jehovah sera pour toi une lumiere eternelle, 
Et ton Dieu sera ta gloire. 

20 Ton soleii ne se couchera plus; 

Car Jehovah sera pour toi une lumiere eternelle, 
l*:t les jours de ton deuil seront acheves. 

21 Ton peuple ne comptera que des justes, 
Et Us possederont le pays pour toujours, 
Eux lo rejeton que j'ai plante, 

L'ouvrage de mes mains, crees pour ma gloire. 

22 Le plus petit deviendra un millier, 
Et le moindre une nation puissante. 

Moi, Jehovah, je haterai res choses en leur temps. 

CHAP. LXI. — Le Serz'iteur de Je'kovah messager et anteur du salut. Le Serz'i- 
teur de Dieu sannonce lui-meme comme le messager et Pauteur in sa/itt 
[vers I — 3]. Sion sera re'tablie et sera aussi glorieuse qu'ellc avait etc 1 humilice 
[4 — 9]. EUe ex prime sa reconnaissance pour ce grand bienfait [10 — II.] 

61 I/Esprit du Seigneur, de Jehovah, est sur moi, 

Paree que Jehovah nr a oint 
Pour porter la bonne nouvelle aux malheureux; 
11 m'a envoye pour panser ceux qui ont le camr brise, 
Pour annoncer aux captifs la liberte 
Et aux prisonniers le retour a la lumiere; 
2 Pour publier une annee de grace de Jehovah 

Et un jour de vengeance de notre Dieu; 
Pour consoler tous les affliges; 
Pour apportcr aux affliges de Sion et leur mcttre 
Un diademe au lieu de cendre, 
L'huile de joie au lieu du deuil, 
Mw manteau de fete au lieu d'un esprit abattu, 
Atin qiron les appelle les tcrebinthes de justice, 
Que Jehovah a plante pour sa gloire. 

4 lis rebatiront les mines antiques; 
lis releveront les decombres tTautrcfois; 
lis restaureront les villes detruites, 
Les decombres des ages passes. 

5 Les etrangers seront la pour paitre vos troupeaux; 
Les tils de Tetranger seront vos laboureurs et vos vignerons. 

6 Mais vous, on vous appellera pretres de Jehovah; 
On vous nommera " ministres de notre Dieu r! ; 
Vous mangerez les richesses des nations, 
Et vous vous parerez de leur magnificence. 

7 Au lieu de votre honte, vou« aurez double portion; 
Au lieu de i'ignominie, ils sc rejouiront de leur part; 
lis possederont ainsi double part dans le pays; 
II y aura pour eux une joie eternelle. 

N Car moi, Jehovah, j'aim© la justice; 

Je hais le pillage fait avec pertidie; 
Je leur donnerai fidelement leur salaire, 
Et je ferai avec eux une alliance eternelle. 






LXI, 1. Sur moi : Tandis que le Tar^ummet 2. Une annie dc grace : nouvelle alluMou au 
ces parolea sur les levres du prophete lui-meme, jubile\ 

un grand nombre de commentateurs pensent , 3. Les Urebinthcs : au tronc vigoureux. au 
que e'est le Serviteur de Dieu qui pari*:. Je^us feuillage toujours vert. 

Vest lui-meme applique' ce passage, Luc iv,i6 sv. | 6. Pritres de Jlhovah ; Israel au milieu Ue* 
— Annoncer aux captifs U liberte 1 ces mots paiens convertis sera ce que les descendant* 
sont tir*s du Levitique (xxv, 10. Comp. dAaron etaient au milieu du reste de la nation, 
Ezech. xlvi, 17) et font all ision a rinstitution | savoir, une race sacerdotale, plus samte et pu» 
dujubili. honorcc. 
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Chap. LXl, 9^ ISA'IE. C hap. LXIJT, S. 

9 Leur race sera renommee parmi les nations 

Et leur posterite au milieu Jes peuples; 

Toiis ceux qui les verront reconnaitront 

(Ju ils sont une race benie de Jehovah. 
io Je me rejouirai en Jehovah, 

Et mon cumr sera ravi d'ailegresse en mon Dieu, 

I arce qu li ny a revetu du vetement du salut 

Et m'a couvert du manteau de la justice. 

Comme le fiance ornc sa tete d ? un diademe, 

Comme la mariee se pare de ses jovaux. 
1 1 Car comme la terre fait pousser ses germes 

Et comme un jardin fait croitre ses semences 

Amsi le Seigneur, Jehovah, fera germer la justice 

fct la louange a la vue de unites les nations. 

C VvVrs L r XIL c - *f sa f ui &>»a>ide et Menu. Que le salut vienne ^our Jerusalem 
^uessTd 1 ' ^te&rtitus Je Jerusalem pHent Jehwak 'a acinose < 
fromesso [6—9] ! Q He tons se prtfarent : le saitveur vient [ 10 — 12 j ! " 

62 A cause de Sion, je ne me tairai point. 

Et a cause de Jerusalem je ne prendrai point de repos 

Jusqu a ce que sa justice se Ieve comme Faurorc ' 

bt que son salut bnlle comme wn flambeau. 
2 L?s nations verront ta justice. 

Et tous les rois ta gioire, 

Et I'on t'appellera d'un nouveau nom, 

(Jue la bouehe de Jehovah choisira. 

" rl^rV 1 " T r t m ™ d ' honneur *«* h main de Jehovah, 

Lne tiare royale dans la main de notre Dteu. 

4 On ne te nommera plus Delaisssee, 

Et on ne nommera plus ta terre Desolation- 
Mais on t appellera Mon plaisir en die, 
Et ta terre Epousee : 
Car Jehovah mettra son plaisir en toi, 
Et ta terre aura un epoux. 

5 £ omme un jeune homme se marie a une vienv 
I es his se marieront a toi; 

Et comme la iiancee fait la joie da lianee 
Amsi tu seras la joie de ton Diett. 

Sur tes murs, Jerusalem. 
J'ai place des sentinelles; 
Elles ne se tairont jamais 
Xi le jour ni la nuit. 
vous qui faites souvenir Jehovah 
i\e prenez point de repos, 
' Et ne lui laissez point de repos 

Jusqu'a ce qu'il retablisse Jerusalem 

Et qu U tasse d'elle la louange de la terre. 

Jehovah Ta jure par sa droite 

Et par son bras puissant : 

Je ne donnerai plus ton froment 

A manger a tes ennemis, 

Et les tils de I'etranger ne boiront plus ton vin 

b nut de tes labeurs. 



3-/<rs fits se maneront d toi ; Sum ou Jerusa- 
lem recouy rera ses enfants.dont elle sera enquel- 

«l"c^ric ( l^pouse,c..a.d.n , cnseraplusjamaL^. 
paree.Ler tarns critiques au lien d-_ tiinayik tisent 



0. i?<s sentintins : des gardien*. Qui sont ce. 
garoiens i Selon les uns ce sont les prophete>- 
selou d autres les pieux Israelites; selon d'au' 
tres encore, ,i s - agit des gardicns Ct s Jcstcs ^ 

invisibles de la swme cite*. 
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Chap. LXII, 9, 



ISAIE. 



Chap. LXIII, 7, 



9 Mais ceux qui Tauront moissonne le mangeront 

Et loueront Jehovah; 
Et ceux qui i'auront recolte le boiront 
Dans les parvis de mon sanctuaire. 

10 Passez, passez par les portes; 
Aplanissez le chemin du peuple; 
Frayez, frayez la route, 
Otez-en les pierres; 

Elevez un etendard sur les peuples. 

1 1 Voici ce que Jehovah a publie 
Jusqu'aux extremites de la terre ; 
Dites a la fille de Sion : 

44 Ton Sauveur vient; 

Sa recompense est avec lui, 

Et ses retributions le precedent. ,: 

12 Et on les appellera Peuple saint, 
Les Rachetes de Jehovah; 

Et toi, on t'appellera Recherchee, 
Ville non delaissee. 

CHAP. LXIII, 1 —6. — Ckdtiment d'Edonu 

63 Q u i est celui-ia qui vient d'Edom, 

Qui vient de Bosra en habits eclatants, 

Magniiique dans son vetement, 

Se redressant dans la grandeur dc sa force ? — 

" C'est moi, qui parle avec justice, 

Et oui suis puissant pour sauver. " — 

2 Pourquoi y a-t-il du rouge a ton vetement, 

Et tes habits sont-ils comme celui qui foule au pressoir ? — 

3 " J'ai ete seul a fouler au pressoir, 

Et parmi les peuples personne n'a etc avec moi, 
Et je les ai foules dans ma colere, 
Ecrases sous mes pieds dans ma fureur; 
Le jus a jailli sur mes habits, 
Et j'ai souille tout mon vetement. 

4 Car un jour de vengeance etait dans mon cueur, 
Et l'annee de ma redemption etait venue. 

5 J'ai regarde, et personne pour m'aider; 
J'etais etonne, et personne pour me soutenir; 
Alors mon bras m'a sauve, 

Et c'est ma force qui m'a soutenu. 

6 J'ai ecrase les peuples dans ma colere, 
Et je les ai enivres de ma fureur, 

Et j'ai fait couler leur sang a terre. " 

CHAP. LXIII, 7 — LXIV, 12. — Prttre du prophete en favcuret au now d h rue! 
captif. A& tons de grdces pour les anciens bienfaits de Jehovah [vers. 7 — 9]- 
L infidilite' a* Israel a changi le ccettr de Dieu a son e'gard [io— 14]. Que /c'/io- 
vak daigne se souvenir de son peuple si eruellement dprouv£\\$ — 19]! Quit 
renouvelle les miracles a* autrefois [LXIV, 1—5]! Israel eonfesse son peeked 
supplie Je'hovah de le sauver, car it va pMr [5 — 12]. 

7 Je celebrerai les misericordes de Jehovah, 
Les louanges de Jehovah, 

Comme il convient pour tout ce que Jehovah a fait pour nous; 



LXIII, 1. Qui est ctiuuU : au salut d'Israel 
correspond le chiUiment de ses cnneinis, done 
Kdom est le type, (comp. Ps. exxxvii, 7; 
Amos, i, j 1). La propheUe revet la forme d'une 



vision; Jehovah se pre>enteau prophete sous la 
figure d'unguerrier quiarrivedu paysd'Edoni, 
ou il vient d'executer son jugement. 
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^^Ei!^ BAM. chap. LXIV. 4 . 

%i$\nJif?i* ?ra ? de ^ nt * envers Ia maison d'fanie!, 
yu U Im a temoignee seion ses compassions 

bt la grandeur de ses misericordes. 
^ II a dit : « Oui, ils sont mon peuple, 

Des fils qui ne me seront pas infideles • " 

Et a a etc pour eux un Sauveur 
<> Hans toutes leurs angoisses ii a etc en angoisse, 

ht range de sa face les a sauves- 

Dans son amour et son indulgence il les a rachetes lui-meme- 

II les a soutenus et portes pendant tous les jours d'autrefoist' 

10 Mais eux furent rebelles 

Et ils ont attriste son Esprit saint, 
Et il se changea pour eux en ennemi: 
Lui-meme leur fit la guerre. 

1 1 Alors son peuple se souvint des anciens jours : 
Uu est celui qui les fit monter de la mer 
Avec le berger de son troupeau ? 

Ou est celui qui mit au milieu d'eux son Esprit saint 

Si a" Sd.u ' ChCr *!? braS gI ° rieux a la droite de Moise, 
On fi^i 08 cau 1 x devant eux P° U ^ ^ faire un nom eWnel- 
h Qui les a fait marcher a travers les abimes sans trebueheT 
Comme un cheval dans le steppe > treoucnei , 

U f*v bla ¥f a * Wtail q ui descend dans la vallee, 

L fcsprit de Jehovah les a conduits au repos. / 

C est ainsi que vous avez guide votre peuple, 
I our vous faire un nom glorieux. 

15 Regardez du ciel et voyez, 

De votre demeure sainte et magnifique. 
Uu sont votre zele et votre puissance 5 

■o toSftKJS Kef™"'" et ^» P** PO«r moi so sont arretes. 

Car Abraham nous ignore, 

Et Israel ne nous connait pas; 

Vous, Jehovah, vous etes notre pere- 

Votre nom est : Notre Redemptcur des les ages anciens 
, fturquot, o Jehovah, nous fata- vous errerloin de vos' voies 

Endurcinez-voiis notre coeur pour quil ne vous craiene D £>' 

Revenez pour I'amour de vos serviteurs cra, gne pas . 

Et des tribus de votre heritage ' 

Votre peuple saint n'a possede le pavs que bien Deu de temrw- 

Nos ennemi ont foule aux pieds votre Letuaire^ P * 

Wf^ffiXSSSr C ° mme "" ""* *« V ° US " C *»**"» ^ 
64 Ah ! si vous dechiriez les cieux, si vous dosccndiez 
Que les montagnes fussent ebranlees devant vous, 
comme le feu embrasc le bois sec, 
Comme le feu fait bouillonncr I'cau 
Pour foire connaitrc votre nom a v'os advcrsaircs, 
Ue sorte que les nations tremblent devant vous 

J \h .T!S nt fai r dCS "*?*" tcrriblcs ' i«attcndues, _ 

4 ^tj^s-x^t^ fussont < brani ** dwnt ™ ! 

•ulatus) ne presente guere de sens. - ?W, ,* te « p !« '? e ? euvent P a< nou s *»uver. P 

'^/^V^^^^manifestantettren' lei?i ffia £**?*? d T' U le •""P* •»«= 
dan, v,s,bleaux creatures. | nfeu^W r«;£?£T- P ' US de »"««»'«. *o» 

ha urn, spmtuellement et d'une fa t on perma- 

ne:i(e au milieu de son peuple. ' ~ 
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Chap. LXIV, 5. ISAIE. Chap. LXV, 6. 

Jamais ceil n ? a vu un Dieu autre que vous, 

Qui agisse ainsi en faveur de ceux qui esperent en lui. 

5 Vous etes venu au-devant de celui qui pratique avec joie la justice, 
De ceux qui marchent dans vos voies en se souvenant de vous. 

Mais void que vous vous etes courrouce, et nous etions coupables; 
II en est ainsi depuis longtemps : serions-nous sauves? 

6 Nous etions tous semblables a un homme impur, 

Et toutes nos justices etaient pareilles a un vetement souillo; 

Nous etions tous fletris comme la feuille, 

Et nos iniquites nous emportaient comme le vent. 

7 II n'y avait personne qui invoquat votre nom, 
Qui se reveiilat pour s attacher a vous; 

Car vous nous aviez cache votre visage, 
Et vous nous laissiez perir par nos iniquites. 

8 Et maintenant, 6 Jehovah, vous etes notre pere: 
Nous sommes rargile, et vous celui qui nous a formes; 
Nous sommes tous Touvrage de votre main. 

9 Ne vous irritez pas a Fextreme, o Jehovah, 

Et ne vous souvenez pas a toujours de Finiquite. 

Regardez done : nous sommes tous votre peuple ! 
10 Vos villes saintes sont devenues un desert; 

Sion est de venue un desert, 

Jerusalem une solitude. 
1 \ Notre maison sainte et glorieuse, 

Ou nos peres celebraient vos louanges, 

Est de venue la proie des flammes, 

Et tout ce qui nous etait cher a etc devaste. 
12 En face de ces maux, vous contiendrcz-vous, 6 Jehovah? 

Vous tairez-vous et nous affligerez-vous a Texces? 







noitvel ordre de choses oil les serviteitrs de Diete jouiront d'tate Jeluite par- 
faite [17—25]. 

65 J° su * s recherche de ceux qui ne me demandaient pas; 

Je me laisse trouver de ceux qui ne me recherchaient pas; 
J'ai dit : ** Me void ! Me void ! " 
A une nation qui ne portait pas mon nom. 
2 J'ai etendu mes mains tout le jour vers un peuple rebel le, 

Vers ceux qui marchent dans la voie mauvaise, 
Au gre de leurs pensees; 

Vers un peuple qui ne cesse de me provoquer en face, 
Sacritiant dans les jardins, 
Et oftrant de Tencens sur des briques, 
Se tenant dans les sepulcres 
Et passant la nuit dans des cachettes, 
Mangeant de la chair de pore 
Et des mets impurs dans leurs plats, 
Disant : *' Retire-toi! 

Ne m'approchc pas, car je suis saint pour toi ! " 
Ceux-la sont une fumee dans mes narines, 
L*n feu qui brule toujours. 
Cela est ecrit devant moi; 
Je ne me tairai point que jc n'aie retribue dans leur sein 



LXV, 3-5. Allusions a diverse* pratiques ido* } sur la poitrine la robe des Orientaux, ct dans 
lutriques ou supersiitieuses doiit la portee nous > lequel lis met tent differenis objeis (Ruth. Hi, 1 5; 
^chappe en grande par tie. ! Luc, vi, 38}. 

6, Dans Uur scin ; pli tros ample que forme '. 
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Chap. LXV, 7 . lS jJ^ Cha p, LXV, i 9 . 

7 Vos iiuquites, dit Jehovah, ~ 

Aussi bien que Ies iniquites de vos peres, 

Qui oat offert Pencens sur les moutagnes' 

Et m'ont outrage sur les collines. 

Je leur mesurerai dans le sein 

Le salaire de leur eonduite passee. 
s Ainsi parie Jehovah : 

Quand il se trouve du jus dans line eraDPe 

On dit : - Xe le detruis pas, * * 

Car ii j a la une benediction. " 

Ainsi j agirai pour 1'amour de mes serviteurs, 

Aim de ne pas tout detruire. 

Je ferai sortir de Jacob une posterite, 

Et de Juda un heritier de mes montagnes; 

Mes elus les possederont 

Et mes serviteurs y habiteront. 

La plaine de Saron servira de pare aux brebls, 

Et la vallee d'Achor de paturage aux bamfs. 

Pour mon peuple qui nraura recherche. 

Mais vous qui avez abandonne Jehovah, 

Oublio ma montagne sainte, 

Qui dressez une table a Gad 

Et remplissez la coupe pour le Destin, 

Je vous destine au glaive, 

Et vous vous eourberez tous pour etre egor^es 

Parce que j'ai appele, et vous n'avez pasrepondu; 

J ai parle, et vous n'avez pas ecoute; 

Mais vous avez fait ce qui est mal a mes veux 

Et vous avez choisi ce qui me deplait. * 

C'est pourquoi ainsi parte Jehovah : 

Mes serviteurs mangeront,et vous, vous aurez laim; 

Mes serviteurs boiront, et vous, vous aurez soif- 

\te ^vft e ^ ,Se h^° n t ldan f i : all T e ^ Ct J V0US ™* *« d ™ to confusion; 
Mes sen iteiirs chanteront dans la joie de leur cumr 

Et vous, vous crierez Jans l'angoisse de votre eceur 

Et vous hurlerez dans le dochirement de votre esprit 

Et yoU-e horn restera une imprecation parmi mes elus, 

Et le Seigneur, Jehovah, te fera perir; 

Mais ilappellera ses elus d'un autre nom. 

Quiconque voudra etre beni sur la terre se benira par le Dieu de verite 

Et quiconque jurera sur la terre jurera par le Dieu de verite 

Parce que les angoisses precedontes seront oubliees 

Et quelles auront disparu a mes veux. 

Car je vais creer de nouveaux cieux 

Et une nouvelle terre; 

On ne se rappellera plus les chases passecs, 

Et eiles ne reviendront plus a i'esprit. 

Rejouissez-vous plutot etsoyez pour toujours dans l'alIe«Tesse 

A cause de ce que je vais creer; 

Car je vais creer Jerusalem pour ia joie 

Et son peuple pour lallegresse. 

Et je me rejouirai de Jerusalem, 

Et j^aurai de la joie au sujet de mon peuple; 

Et Ton nV cntendra plus la voix des pleurs 

Ni le eri de langoisse. 

^unites. ' .£ t* z - • " t . 

j iO. ^ bentru, sc souhzmera dit bien. 
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Chap. LXV, 20. ISAIE. Chap. LXVl f 5. 

20 II n'y aura plus la de jeune enfant ne pour peu de jours, 

Ni de vieillard qui n'accompiisse pas le nombre de ses jours; 

Car ce sera mourir jeune que de mourir centenaire, 

El cest a cent ans que la malediction atteindra le pecheur. 

21 * lis batiront des maisons et ils les habiteront; 

Us planteront des vignes et ils en mangeront le fruit; 

22 Ils ne batiront pas pour qu'un autre habite; 
lis ne planteront pas pour quun autre mange; 

Car les jours de mon peuple egaleront ceux des arbres, 
Et mes elus useront Touvrage de leurs mains. 

23 Ils ne se fatigueront plus en vain, 

lis n'enfanteront pas pour unc mort subite; 
Car ils seront une race de benis de Jehovah, 
Eux et leurs rejetons. 

24 Avant qu*fls crient vers moi, je repondrai; 
lis parleront encore, que je les exaucerai. 

25 Le loup et Fagneau paitront ensemble; 
Le serpent se nourrira de la poussiere; 

Le lion mangcra du fourrage comme le bceuf; 

II ne se fera ni mal ni dommage 

Sur toutc ma montagne sainte, dit Jehovah. 

CHAP. LXVI. — La nouvelle Jerusalem ; Us irnpies excius du salut, Cotulamna- 
tion des Israelites qui h 'off rent a Dieu qu'un culte extirieur [vers. 1 — 4 J. 
Triomphe rapide des Juifs jideles sur leur* ennemis [5 — 9] et naissance d*une 
nouve lie Jerusalem [10 — 1 4]. Jugement severe des nations et specialement des 
apostats [15 — 17]; rassemblement des elus de tons les pen pies a Jerusalem [ 1 8 — 2 3 ] ; 
irnpies irrevoeablement excius du salut [24]. 

6(J Ainsi parle Jehovah : Le ciel est mon trunc 

Et la terre est mon marchepied : 
Quelle est la maison que vous me bdtiricz, 
Et quel serait le lieu de mon repos? 

2 Toutes ces choses, ma main les a faites, 

Et elles sont arrivees ainsi a ['existence, dit Jehovah. 

Voici sur qui je porterai mes regards : 

Sur celui qui est humble, qui a le coeur brise, 

Et qui tremble a ma parole, 

3 Celui qui immole un boeuf tue un homme; 
Celui qui sacrifie une brebis egorge un chien; 

Celui qui presente une oblation otfredu sang de pore; 
Celui qui fait bruler rencens benit une idole. 
Comme ils ont choisi leurs voies, 
Et que leur ame s'est complue dans leurs abominations, 

4 Moi aussi je choisirai leur infortunc, 

Et je ferai venir sur eux cc qu'ils redoutent, 
Parce que j'ai appele, et personne n'a repondu; 
J'ai parle, et ils n'ont pas ecoute; 
Ils ont fait ce qui est mal a mes yeux, 
Et ils ont choisi ce qui me deplait. 

5 Ecoutez la parole de Jehovah, 
Vous qui tremblez a sa parole : 
Vos fireres qui vous haissent 

Et vous repoussent a cause de mon nom ont dit : 
" Que Jehovah montre sa gloirc, 



25. Comp. xi. 6 9. jpirituelle comme lui : e'est rhumilite, lobei; 

sance, l'amour du prochain. 



LXVI, t. Dieu n'a pas besom <f une demeure 
et le temple n'est pas une habitation digne de 
lui. 



2. Le vrai culte qui I'honore est de nature 

- 958 - 



3. Les sacrifices des Juifs 6tant de pure forme, 
ne sont pas agreables a Dieu. Le prophete les 
compare a des homicides et a de? offrandes 
tnterdites par ta loi. 



Chap. LXVI, 6. 



ISAIE. 



Chap. LXVI, 19. 
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8 



9 
10 

11 



12 
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Afin que nous voyions votre joie ! " 

Mais ils seront confondus. 

Un fracas a retenti dans la ville, 

Une clameur dans Ie temple : 

C'est le bruit de Jehovah 

Qui paie a ses ennemis Ieur salaire. 

Avant d'etre en travail, elle a enfante; 

Avant que les douleurs lui vinssent, elle a mis au monde un enfant male, 

yui a jamais entendu rien de pareil ? 

Qui a jamais rien vu de semblable? 

Un pays nait-il en un jour, 

Une nation est-elle enfantee d'un seul coup, 

Que Sion, a peine en travail, ait mis au monde ses fils? 

Uuvnrais-je Ie sein, et ne ferais-je pas enfanter? dit Jehovah; 

berais-je enfanter, et empecherais-je de naitre? dit ton Dieu. 

Rejouissez-vous avec Jerusalem, 

Et soyez dans l'allegresse a cause d'elle, vous tous qui l'aimez ! 

iressaUlez de joie avec elle, vous tous qui pleurez sur elle, 

Ann que vous soyez allaites et rassasies 

A la mamelle de ses consolations, 

.^fin que vous savouriez avec delices 

La plenitude de sa gloire ! 

Car ainsi parle Jehovah : Je vais faire couler sur elle 

La paix comme un fleuve, 

Et la gloire des nations comme un torrent qui deborde* 

Et vous serez allaites, portes sur Ie sein, 

Caresses sur les genoux. 

Comme un homme que sa mere console, ainsi je vous consolerai, 

hX vous serez consoles dans Jerusalem. 

Vous le verrez, et votre coeur sera dans la joie, 

Et vos os reprendront vigueur comme Pherbe; 

La main de Jehovah se manifestera en faveur de ses serviteurs 

rX son indignation centre ses ennemis. 

Car voici que Jehovah viendra dans le feu, 

Sur son char semblable a Pouragan, 

Pour deverser sa colere en embrassement 

Et ses menaces en flammes de feu. 

Car Jehovah exerce le jugement par le feu 

Et par son epee contre toute chair, 

Et grand sera le nombre de ceux que Jehovah aura perces. 

Ceux qui se sanctifient et se puriftent 

Pour aller dans les jardins, en imitant celui qui se tient au milieu, 

Ceux qui mangent de la chair de pore, 

Des choses abominables et des souris, 

Periront tous ensemble, dit Jdhovah. 

Mo , je connais leurs ceuvres et leurs pensecs ! 

Le temps est v-uiu de rassembler 

Toutes les nations et toutes les langues; 

Elles viendront et verront ma gloire, 

Et je ferai un prodige au milieu d'eux, 



7. Tandis que les impies sont trapped, la nou- 
velle bion 1 voit sa population se multiplier avec 
une ramditf merveilleuse. - L 'en/ant mdU 
personmne tout le peuple nouveau, les paiens 
convertis qui viennent se joindre a Israel. 

9. Cetteoeuvre, Dicu l'a preparee : t ..t-cequil 

u ?°? rrait P^ ou nc voudrait pas en achever 

lardahsaUon?corap. Jean i, i2sv.;iii, 4 sv. . 

r 7 . Oans Us jardi*s t ou bosquets sacrds. — 

«« itmta>it I hie>ophante qui, place* au milieu 



de Tassemblee, accomplissait les rites relieicux 
que les autres r4p4taient apres Im\ ' 

19 . Phul (peut-ctre faut-il lire Phut : comp. 
fczech. xxvu, IO ) tt Lud, deux peoples d'Afri. 
que vojsins de l'Egypte (Ez&h. xxx, 5). — 
/ *&»/, les Tibarfniens, sur ia cote S.-E. de la 
mer Noire. -- Javan, les Grecs, aussi bien 
d Asie que d'Europe. - Us tics lorn taints, 
es peuples les plus recuies, probab'ement de 
1 Occident. 
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ISAiE. Chap. LXYI, 20-24. JEREMIE. Cha p. 1,^5; 

Et j'enverrai de ieurs rechappes vers les nations, 

A Tarsis, a Phui et a Lud, qui tirent de Tare, 

A Tubal et a Javan, vers les iles lointaincs, 

Qui nont jamais entendu parler de moi 

Et qui n'ont pas vu ma gloire, 

Et ils publieront ma gloire parmi les nations. 

Et ils rameneront tous vos freres du milieu de toutes les nations, 

Sur des chevaux, sur des chars, en litiere, 

Sur des mulets et des dromadaires, 

En offrande a Jehovah, sur ma raontagne sainte, 

A Jerusalem, dit Jehovah, . r ■ . 

Comme lorsque les enfants d'Israei apportent I offrande 

Dans un vase pur a la maison de Jehovah; 

2 1 Et j'en prendrai meme parmi eux 

Pour pr^tres et pour levites, dit Jehovah. 

22 Car comme les nouveaux cieux 

Et la nouvelle tcrre que je vais creer 
Subsisteront devant moi, dit Jehovah, 
Ainsi subsistera votre posterite et votre nom. 
2^ De nouvelle lune en nouvelle lune 

Et de sabbat en sabbat 
Toute chair viendra se prosterner devant moi, 
Dit Jehovah. 

24 Et quand ils sortiront, ils verront 

Les cadavres des hommes qui se sont revokes contre moi, 

Car leur ver ne mourra point 

Et leur feu ne s'eteindra point, 

Et ils seront en horreur a toute chair. 



ax. Les memhres de la tribu de Levi etaient . grants sans sepulture sur le : champ , de bataii < 
seuls proposes aux ceremonies du cake; les ; sous 'esmurs memes d^n^ « n ^J s b ? 
Genlils eux-memes auront alors place dans le f""* mM d y eh ?^/. ™^ 
sacerdoce les P ar un feu wextinguible. ima^e emprumet 

24. Quand Us sortiront de la nouvelle Jem- | a la valUe de Hinnonu 
salcm, les adorateurs du vrai Dteu verront* 
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CHAP. I. — Titredn livre \yzrs. I — 3]. Vocation du prop/u>te [4 — 19I 

1 Paroles de Jeremie, fils d'Helcias, un roi de J^a, jus^u'a la fin delaon^me 
des pretres habitant a Anathoth, au pays annce de Sfdecias, fils de Josias rajfc 
de Benjamin. , Juda, jusqu'A la deportation de Jerusa- 

2 La parole de Jehovah lui fut adressee ! lem au cinquieme mens. 

au temps de Josias, fils d'Amon, roi de I La parole de Jehovah me fut aiiw 
Juda, la treizieme annee de son regne: ! adressee : 

3 puis au temps de Joakim, fils de Josias, i 

e " Avant de te former dans le sein de ta mere, je te connaissais, 

Et avant que tu sortisses de scs flancs, je t'ai consacrC*; 
Je t'ai elabli prophete des nations. " 



I 3 -, Le litre renferme dans ces a versetsne lire, tous les oracles qu il avait prononc*. jus 
tetendWa outceque contient le livre de Jer*. que la. Plus tard le prophete lui-mem eo *o 
m£ mVTseulementaax 30 premiers chapitres ««*»«« Raruch auraient recueilli, sans «i 
(comp. xl, t). 11 est a croire que le prophete, 
aussitdt apres la prise de Jerusalem, r6unit en 
une collection, poitant le litre qu'oa vieni de 



relates dans notre livre. 
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-^ 'i 6 ' jERtMl^ Chap . ti l8< 

6 Etjedis: 
" Ah ! Seigneur J.hovah, je ne sais point parler. car je suis un enfant • " 

7 Et Jehovah me repoudit : 
" Ne dis pas : je suis un enfant, 
Car tu iras vers tuus ceux a qui je t'enverrai, 
Et tu diras tout ce que je t'ordonnerai. 

S Sois sans crainte devant eux. 

Car je suis avec toi pour te delivrer, " dit Jehovah. 

Puis Jehovah etendit sa main et toucha ma bouche. et Jehovah me dit • 
* V oici que je macs mes paroles dans ta bouche- * 

\ uis, je t etablis ^n ce jour sur les nations et sur les rovaumes 
Pour arracher et pour abattre, " *umes. 

Pour ruiner et pour detruire, ' 
Pour batir et pour planter. 

1 1 Et la parole de Jehovah me fut ainsi adrcssee * 
*' Que vois- tu. Jeremic?" 

Je repondis : 

" Je vois une branchc d'amandier. " 
i- Et Jehovah me dit : 

" Tu as bien vu, car je veiilc sur ma parole pour Laccomplir " 

13 ^^ntJS?-** me fut pour la sccondc fois adreMfe ainsi : 

Je repondis : 

" Je vois une chaudiere qui bout. 
Et elle est du cote du septentrion. " 
14 Et Jehovah me dit : 

'; Cost du septentrion que le malheur se repandra 
Sur tous les habitants du pays. 

Car je vais appeler toutes les families des rovames du septentrion dit Teh m u 
Et dies viendront et placeront chacune lour siege cpuiunon * Ult Jehovah, 
A I entree des portes dc Jerusalem, 
Contre toutes ses murailles a l'eutour 
Et contre toutes les villcs de Juda. 
K> Et je prononcerai mes sentences contre eux 
Pour toute leur mechancete, 
Parce qu'ils m'ont abandonne, 
Qu ? ils ont ofiert de Tencens a d'autres dieux 
Et ont adore Fouvrage de leurs mains. 
1 7 Et toi, ceins tes reins, leve-toi, 

Et dis-leur tout ce que je t'ordonnerai. 

Xe te laisse pas abattre a cause d'eux, 

De peur que je ne t'abatte devant eux! 

Voici que je t'etablis en ce jour comme une ville forte 

Lnc colonne de fer et une muraille d'airain 



n 
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disait te! cant qu'U n'ava pas a e nm£ £ f Etn^ qU€ Wt arbre Csl Ie P" miep * 
\o ans : Jeremie pouvait en avoir de So \ * ! ^m«? i. P iT- tem ^ e ^ com,ne h ^veiller du 
9-io. Pour a\rach<r % l Pour batir "*Li ! £?JE/i ^ l *"*"* D<S £ un > u de mots a «C 
mission de Jeremie *era 'un nSre d^Vha^ ' ™u MZrtJt'jffiP , 
ment et de dettnuftion, mais aussi un minUtere r*lt~t~* ?JJl?J£> lltE * **/*? "' <" «« 
u ^ taurat,0 P « Je grace ; de la fournaise de 
uabylone sortira un nouveau peuple de Dieu 

rnHJur" " P, . US » ot * h ™* qu« «e premier! 
tout le livre est ledeveloppement decette dou- 

°ie pensee. I ~ r"ijV~""" ** ' v * u,! »»uyione; mats 

ti-ia. £/«* W*://* d'amandier En hebrei. ^f^^^^nes, pour eViter le dvsert de 
seta,*/, c -ad. le w/,/^ wm poedque de | &£ P ™ *"* ^^ le cherain du 
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Chap. I, 19. JEREMIE. Chap. II, 8. 

Centre tout le pays, 

Contre les rois dc Juda, contre ses princes, 
Contre ses pretres et contre le peuple. 
19 lis te feront la guerre, 

Mais ils ne pourront rien sur toi, 

Car je suis avec toi pour te delivrer, dit Jehovah. M 



PREMIERE PARTIE. 
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PROPERTIES CONTRE JUDA. [Cii. II — XLV]. 

SECTION I. [Chap. II - XX]. 

Proprieties se rapportant surtout au ministere de Jeremie 
jusqu'a la quatrifeme annee de Joakim. 

CHAP. II, 1 — III, 5. — £ infidfllte d' Israel mise en regard de lafioUliti de Dieu. 
Apres d'heureux commencements [vers l — 3], et quoiqne Vobjet des faveurs 
de Jehovah^ Israel a snivi les i do les [4— 13]; e'est pourquoi il sera livri aux 
nations [14 — 19]; son pe'chi est inve'tere et sans excuse [20 — 37] iplus de par- 
don pour lui [III, I — 5]. 

2 La parole de Jehovah me fut adressee en ces termes : 

» Va et crie ces paroles aux oreilles de Jerusalem : 

Ainsi parte Jehovah : 

Je me suis souvenu de la piete de ta jeunesse, 
De ton amour au temps des fiansailles, 
Alors que tu me suivais au desert, 
Au pays qu'on n'ensemence pas. 

3 Israel etait consacre a Jehovah, comme les premices de son revenu; 
Quiconque en mangeait se rendait coupable; . 

Le malheur fondait sur lui, dit Jehovah. 

\ Ecoutez la parole de Jehovah, maison de Jacob, 

Et vous toutes, families de la maison d'Israel. 

5 Ainsi parte Jehovah : 

Qu'est-ce que vos peres ont trouve en moi d'injuste, 

Pour s'eloigner de moi, 

Pour suivre la vanite et devenir eux-memes vanite? 

6 Ils n'ont pas dit : " Oil est Jehovah, 

Qui nous a fait monter du pays d'Egypte, 

Qui nous a guides dans le desert, 

Dans le pays aride et crevasse, 

Dans le pays desseche et d'ombre de mort, 

Dans le pays ou nul homme ne passe et ou personnc n'habite?" 

7 Et je vous ai fait venir au pays semblable a un verger, 
Pour en manger les fruits et les biens, 

Et une fois entr£s vous avez somite mon pays 
Et fait de mon heritage une abomination. 

8 Les pr&res n'ont pas dit : " Ou est Jehovah? " 
Les dSpositaires de la loi ne m'ont pas connu; 
Les pasteurs m'ont &6 infideies, 

Et les prophetes ont prophetic par Baal, 



II, 1. Les oracles des chap, ii-v paraissent se 
rapporter au regne de Josias, aux temps ant£- 
rieurs a la decouverte du Deutlronome. 

2, 1a jeunesse de la nation Israelite, e'est son 
sejour en Egypte; elle en sorttt comme la fian- 
cee de Jehovah, pour devenir son epouse par 
L'allianee du Sinai. 

3. Les primiees, qui d'apres la Loi talent 



consacrees au Seigneur, pour 1' usage des pretres 
et IeVites. 

5. Suivre la vanite' t adorer les idotes. 

6. Ils n'ont pets dit : ils ont oublie* le souvenir 
des bienfaits de Dieu. 

7. Vous avez souille* par la pratique de 1'ido- 
litrie. 
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Chap. II, 9. 
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Chap. II, 23. 



9 

10 

[i 

12 
«3 



14 
15 



16 
18 
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20 



21 



22 



23 



Et ils ont suivi ceux qui ne sont d'aucun secours. 

Aussi je veux encore plaider contrc vous, dit Jehovah, 

Et contre les enfants de vos enfants. 

Passez done arx iles de Cethim et regardez; 

Envoyez a Cedar et observez bien. 

Et voyez s'il y a la rien de semblable. 

Une nation change-t-elle de dieux? 

Et encore ces dieux n'en sont-t-ils pas ! ... 

Et mon peuple a change sa gloire contre ce qui ne sert d rien ! 

Cieux, etonncz-vous-en, 

Fremissez d'horreur et soyez stupefaits, dit Jehovah; 

Car mon peuple a fait doubie mal : 

Ils m'ont abandonne, 

Moi, la source des eaux vives, 

Pour se creuser des citernes, 

Des citernes crevassees qui ne retiennent pas i'eau. 

Israel est-il un esclave? Est-il ne (fun exclave dans la maison ? 

Pourquoi done est-il traite comme un butin ? 

Contre lui les lionceaux rugissent, poussent teurs cris 

Et mettent son pays en devastation; 

Ses viiles sont livfees aux flammes, 

Et il n'y a plus d'habitants. 

Mcmc les tils de Xoph et de Taphnes te broutent le crane ! 

D ? ou te vient ce malheur, 

Sinon de ce que tu as abandonne Jehovah ton Dieu, 

Au temps ou il te dirigcait dans la voie ? 

Et niaintenant qu'as-tu a faire sur la route de TEgyptc, 

Pour aller boire I'eau du Nil, 

Et qu'as-tu a faire sur la route de TAssyrie 

Pour aller boire Teau du fleuve? 

Ton impiete te chatie et tes rebellions te punissent; 

Sache done et vois combien il est mauvais ct amer 

D'avoir abandonne Jehovah ton Dieu, 

Et de n' avoir de moi aucune crainte, 

Dit le Seigneur Jehovah des armees. 

Car depuis longtemps tu as brise ton joug t 

Rompu tes liens et dit ; " Je ne servirai plus ! " 

Sur toute colline elevec et sous ton arbre vert 

Tu t'es etendue comme une courtisane. 

Et moi, je t'avais plantee comme une vigne excellente, 

Tout entiere d'une souche tranche. 

Comment t'es-tu changee pour moi en sarments batards 

D'une vigne etrangere? 

Oui, quand tu te laverais a la soude 

Et que tu prodiguerais la potasse, 

Ton iniquite ferait tache devant mot. 

Comment dis-tu ; Je ne me suis point souillee; 
Je ne suis point allee apres les Baals? 
Vois les traces de tes pas dans la Vallee; 
Reconnais ce que tu as fait, chamelle legere, 



9 et sv. Comparaison de la conduited' Israel 
avec cetle des nations idolatres, qui res tent 
fidetes a Sears dieux. 

12. Frfmissts, de sacar, par un sin; S. Je*rume 
a lu schecaro. par un sckin ipariet ejus. 

14. N4 d'un esclave dans la maison de son 
maitre, c.-a-d. 61s d'esclave, lui qui a pour pcre 
Abraham ! Comp. Gen. xiv, 14; xvii, is. 

16. TV brout front h cr&nt* Vulg., font 
sohi'IM jusqu'an sommetdc la tite : S. Je>Ome 



a lu, comme les LXX, iedcuk, au Heu de ircuk t 
lecon des Massoretes. 

20 et sv. Au grand discours des v. 1-19 se 
rattache une se*rie de petites apostrophes. 

20-33. Difficult* pour Israel de se purifier. 

23-353. Impossible de dissimulcr des desor- 
dres qui eclatent aux yeux de tous. 

?V La ValUtfa Hinnom(vii, %\\ /s. xxx, 33V 
ou l*on immolait les enfants en I honneur de 
Moloch. 
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Chap. II, 34. 
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Chap. Ill, 1. 



24 



-5 



20 



^7 
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32 



33 
34 
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37 



Croisant tes pas en tout sens 1 

Onagre hahituee au desert : 

Dans Fardeur de sa passion, eile aspire Fair; 

Qui Fempechera de satisfaire son desir ? 

Nul de oeux qui la recherchent n'a a se fatigucr; 

lis la trouvent en son mois. 

i'rends garde que ton pied ne se trouve a nu 

Et que ton gosier ue se desseche ! 

Mais tu dis : i( Inutile ! 

Xon, car j'aime les etrangers et je les suivrai. ;1 

Comme un voleur pris sur le fait est couvert de honte, 

Ainsi ont ete confondus la maison d'Israel, 

Ses rois, ses chefs, ses pretres et ses prophetes, 

Qui disent au bois : fci Tu es mon pere, " 

Et a la pierre : " Tu m'as mis au monde. " 

Car lis m'ont tourne le dos, et non la face, 

Et au temps de leur malheur ils diront : 

•* Leve-toi et sauve-nous ! " 

Oil sont done les dieux que tu t'es faits? 

Qu'ils se levent. s'ils peuvenl te sauver au temps de ton malheur. 

Car tes dieux, 6 Juda, sont aussi nombreux que tes v.. lies. 

Pourquoi plaidez-vous contre moi? 

Vous m'avez tous ete infideles, dit Jehovah. 

Cest en vain que j'ai frappe vos fils; 

Ils n'en ont pas retire el'instruction; 

Votre epee a devore vos prophetes comme un lion destructcur. 

Quelle race vous etes ! 

Considerez ce que dit Jehovah : Ai-je ete pour Israel un desert, 

Un pays d'epaisses tenebres? 

Pourquoi mon peuple a-t-il dit : ** Nous sommes libres, 

Nous ne reviendrons pas a vous? " 

Une jcune lille oublie-t-clle sa parure. 

Une fiancee sa ceinture? 

Et mon peuple m'a oublie 

Depuis des jours sans nombre ! 

Que tu sais bien disposer tes voies pour chercher des amours ! 

Pour cela, tu t'es meme accoutumee au crime. 

Jusque sur les pans de tes vetements, 

On aper^it le sang de pauvres innocents 

Que tu n'avais pas surpris en deiit d'effractior., 

Mais que tu as ton's pom - toutes ces chose. ;. 

Et tu dis : 14 Oui, je suis innocente; 

Certainement sa coieres'est detournee de moi. " 

Me vcici pour te faire le proces 

Sur ce que tu dis : " Je n'ai pas peche ! " 

Quelle hate tu mets a changer de route ! 

Tu seras renduc confuse par l'Egypte 

Comme tu l'as ete par TAssyrie; 

Tu reviendrus de la les mains sur la tete; 

Car Jehovah a rejete ceux en qui tu mets ta confiancc, 

Et tu ne r£ussiras point par leur appui. 

II est dit : Lorsqu'iin horn me repudie sa lemme, 

Ft qu'apres Tavoir quittee, elle devieat la femme d'un autre, 



25b et sv. Mais tu dis... Impetuosity de la 
passion idolatre de Juda. I m puissance de ses 
faux dieux. 

29 et sv. En vain Kraclplaide et chttrche a 
contester avec Dieu. Tandis que Jehovah a 
toujours tfte tres bon pour Israel, celui-ci aj 
oublie son Dieu. 



33. et sv. L Evidence des crimes de Juda rend 
vaines ses protestations d'innocence. 

36. CJuutgerdc route \ demander secours tan- 
tdt a t'Assyrie, tantdt a l'Egypte. 

Ill, 1-5. Israel a perdu ses privileges. Com- 
bien il est difficile de les recouvrer. 

1. II est Uit, Htt. in Uisant : Jereroie repro- 
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Chap. Ill, 2. J.ER£mIE. Chap. Ill, 12. 

Cet homme retournera-t-il encore vers elle ? 
N'y aurait-il pas la une profanation pour le pays ? 
Et toi, tu t'es prostituee a de nombreux amants, 
Et tu reviendrais vers moi ! dit Jehovah. 

2 Leve les yeux vers les hauteurs et regarde : 
Ou n'as-tu pas etc souillee?... 

Tu les attendais assise sur les routes, 

Pareille a i'Arabe dans ie desert, 

Et tu as profane le pays 

Par tes prostitutions et par ta mechancete. 

3 Les ondees de I'automne ont ete retenues, 
Les pluies du prin temps unt manque; 
Mais tu as eu un front de courtisane, 
Tu n'as pas voulu rougir. 

4 Et maintenant, n'est-ce pas, tu me dis : 

" Mon pere, vous etes Tami de ma jeunesse ! 
Sera-t-il toujours irrite? 

5 Gardera-t-il a jamais son courroux ? " 
Voila ce que tu dis, 

Et tu commets Ie crime et tu le consommes. 

CHAP. Ill, 6, — [V, 2. — Comparaison entre Israel finjideleetjuda la p^r fi.de. 
Jttda a vu, sans en profiler, le ck&timent d' Israel [vers. 6 — 10]. Ce/ui-ci est 
//wins coupabU que r autre; qitil reconnaisse ses f antes, et il sera ramene a 
Jerusalem [1 1 — 18]. Taus les deux, devenus penitents, seront pardon nes et for- 
meront le ttouveau peuple de Dieu, anquel les nations viendront se joindre 
[19 — 25]. Quelle reforme tnorate est ne'cessaire, pour cela [IV, 1 — 2]. Necessity 
tie cette conversion pour conjurer la colere divine [3 — 4 J. 

6 Jehovah me dit aux jours du roi Josias : 

As-tu vu ce qu'a fait Israel l'infidele ? 

Elle est allee sur toute montagni elevce 

Et sous tout arbre vert, et s*y est prostituee. 

7 Je disais : Apres avoir fait toutes ces choses, elle reviendra a moi; 
Mais elle n'est pas revenue, 

Et sa sceur, Juda la perfide, en a etc temoin. 
S Et quoique j'eusse, a cause de tous scs adultercs, 

Repudie Israel Tinfidele, et que je lui eusse donne sa iettre de divorce, 

J'ai vu que sa steur, Juda la perfide, n'a pas ete effravee 

Et qu'elle est allee se prostituer, elle aussi. 
l j Par sa bruyante impudicite, le pays a etc profane, 

Et elle a commis Fimpurete avec le bois et la pierre. 

10 Et avec tout cela sa soeur, Juda la perfide, 
X est pas revenue a moi de tout son cumr, 
Mais avec mensonge, dit Jehovah. 

11 Jehovah me dit : Israel Tinfidele sest montree juste 
En comparaison de Juda la perfide. 

[ * Va, et crie ces paroles du cote du septentrion et di;s : 

" Reviens, infidele Israel, dit Jehovah; 

•iuit un point de droit tel quil e'uic formula par la maison; mats ^pouse^r//uV t elle a trahi son 

!e>docteursjuifs.— £/rW... Application a Israel, devoir sous lap pare nee de la ndtilite; tout en 

?. Israel n'a pas compris les chatimentsdivins. ( maintenant le cuke exte>ieur de Jehovah, elle 

o. Israel, Ce terme n'est plus pris ici comme | s'est livrte pins ou moins ouvertement a des 

.iu chap, precedent dans son sens g^neial pour 1 pratiques idolatres. 

designer le peuple de Dieu; il d^signe lei 8. Ripmiie Israel : JenSmie entend pat la la 
royaume des dix tnbus deja cbattepar 1'exil. I prise da Samarie et la deportation des dix tri- 
7- Sa sttur ; le caractere des deux socurs . bus en Assyrie, qui avait eu lieu p res d'un Steele 
(J uda et Israel, issues du meme pere, de Jacob) auparavant. 

est nettement trace* : toutes deux ont manque* a n. S'est montrie juste : Fuda avait eu des 
ieur devoir, mais chacune a sa maniere : Israel ' rois meilleurs, il avait entendu plus souvent les 
est une epouse infictiU, elle a quitf.6 le.domi- avertissementsdes prophetes, enfin il aurait du 
cile conjugal; elle a otficiellement abandonne 1 le profiler du chat i men t d'Israel. 
:ulte de Jehovah et rompu tout lien reiigieux 12. Reviens \ Israel est appelee an tetouravant 
ivec Jerusalem et le temple. Juda est restee a i Juda. 
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Chap. Ill, 13. 
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Chap. Ill, 25. 
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Je ne veux pas vous montrer un visage severe, 

Car je suis misericordieux, dit Jehovah, 

Et je ne garde pas ma colere a toujours. 

Seulement reconnais ta faute. 

Car tu as ete infidele a Jehovah ton Dieu, 

Et tu as prodigue tes pas vers Ies etrangers, 

Sous ton arbre vert, 

Et tu nas pas ecoute ma voix, dit Jehovah, 

Revenez, tils infideles, dit Jehovah, 
Car je suis votre maitre, 

Et je vous prendrai, un d'une viile et deux d'une famille, 
Et vous amenerai dans Sion. 
Et je vous donnerai des pasteurs selon mon coeur, 
Qui vous paitront avec intelligence et sagesse. 
Et quand vous aurez muitiplie et fructifie dans le pays, 
En ces jours-la, dit Jehovah, alors on ne dira plus :' 
| L'arche de ['alliance de Jehovah ! * : 
EHe ne reviendra plus a la pensee, 
On ne s'en souviendra plus, on ne Li regrettcra plus, 
Et on n'en fera plus une autre. 

En ce temps-la on appellcra Jerusalem le trone de Jehovah : 
Et toutes les nations s'y assembieront 
Au nom de Jehovah dans Jerusalem, 

Et clles ne suivront plus Tobstination de leur mauvais coeur. 
En ces jours-la, la maison de Juda marchera avec la maison d'Israel, 
Et elles viendront ensemble du pays du septentrion 
Au pays dont j'ai donne 1'heritage a vos peres. 

Et moi je disais : Ou te placerai-je parmi mes enfants ? 

Je te donnerai un pays de delices, 

Le plus beau joyau des nations pour heritage; 

Et j'ai dit : Vous m'appellerez " Moa pere ", 

Et vous ne cesserez pas de me suivre. , 

Mais comme une femme trahit son amnnt, 

Ainsi vous m'avez ete infidele, 

Maison d'Israel, dit Jehovah. 

Une clameur se fait entendre sur les lieux eleves, 

Les pleurs des enfants d'Israel demandant grace, 

Parce qu Us ont perverti leur voie, 

Oublie Jehovah leur Dieu. — 

Revenez, fils infideles, 

Et je guerirai vos infidelites. — 

Nous void, nous- venous a vous, 

Car vous etes Jehovah notre Dieu. 

Oui, e'est en vain que retentissait sur les hauteurs, 
Sur les montagnes le tumulte des fetes idolatres* 
Oui, e'est en Jehovah qu'est le salut d'Israel. 
Les idolcs ont d6vor6 des notre jeunesse 
Le produit du travail de nos peres, 
Leurs brebis et Ieursbceufs, 
Leurs fils et leurs fiiles. 
Couchons-nous dans notre ignominie, 
Et que notre honte nous couvre ! 



16. On kc dira plus, on n*s parlera plus de 
I' arched' alliance : les formes religieuses el le 
sancluaire de I'ancien culte n'existeront plus. 
L'arche elle*m€me, le marchepied de Dieu 
(Ps. xcix, 5; xxxii, 7; voyez I Sam. iv, ax), 
aura disparu et ne sera pas retnptacee. On sait 
que l'arche d'alliance pent aveo le premier tem- 
ple lors de la prise de Jerusalem par Nabucho- 



donosor, et que le san&uaire du second temple 
resta vide. 

17. Lc trdnt dt Jihovah : le centre religieux 
de toute la terre. Is. ii, 2 sv.; Mich. iv. i sv.; 
Zach. ii t 10*19; xiv, x6 sv.; Apoc. xxi, 2 sv. 

33-25. Les aveux de la penitence sincere de 
Juda et d'Israel. 
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C ^^ _J*REMIE. c^. IV> „ 

Car c est contre Jehovah notre Dieu " 

Que nous avons peche, nous et nos peres, 

Des notre jeunesse et jusqu'a ce jouT 

Et nous n avons pas ecoute la voix de Jehovah notre Dieu. 

is 2 OTJswiSttia ^ * - 

Tu ne seras plus errant; ' 

5™ ? J! i reS " J * hovah ** vivant ! ?? avec verite 
Avec droiture et avec justice, ' 

Us nations se diront benies en lui 
fc-t se giorifieront en lui. 

filrSS Sffl? aUX h ° mmeS dc J" da « * J^usaleni : 

Et ne semez pas dans les epines. 

Urconcisez-vous pour Jehovah, 

ht enlevez les prepuces de votre cceur 

Hommes de Juda et habitants de Jerusalem 

ge peur que ma colere n'eclate comme TunTeu 

Et ne consume, sans que personne eteigne 

A cause de la mechancete de vos actions. 

(Utruit [27 - 31 ]. P * l2j "J-/*** *n rutne, mats non eomfhummt 

5 Publiez dans Juda et annoncez dans Jerusalem- 

Parte, sonnez de la trompette dans ie™ ; ' 
Cnez a pleme voix et dites • - 

Rassemblez-vous, et allons dans les villes fortes 
Elevez un etendard du cote de Sion 
Sauvez-vous, ne vous arretez pas, 

Car j amene du septentrion calamity et grand des-istr* 
7 Un hon sort de son fourre aesastre. 

Et un destructeur des nations leve sa tente- 

?£ SSta SXff ^^ t0n Pa ^" *■** 

< c£t ™LT ' au ^ qu '" n ' y aura p ,us d ' habit ^ 

C est pourquoi ceignez-vous du cilice- 
Pleurez et lamented- vous; 

& « j£.* h dltS^ Ja0Wh RC *<* «« d6tou "* ^ nous. 

[^r^rn^^es^ ^ 
lu les prophetes stupefaits. 

1 Et je dis : Ah ! Seigneur Jehovah, 

Vous avez done trompe ce peuple 
tt Jerusalem, en disant : " Vous aurez la naiv • » 
Et cependant 1'epee va les frapper dS? - 

En ce temps-la, on dira i ce peuple et a Kn.^inm 
Unvent brulant vient des coK di! Td&irt : 

SSrS^ssffto js^™^*. .out « qui rfpa ^ 



vicnt 



. •fw.r homines de Juda ; le nronhAt* M 5* Lennemi, ce sont pcut-ctre lesChald^n*. 

?««»« ; embl« me de Juda avec tou? ses « ~„^"' t ** *""^' *«»» « v «* pemUque 

"•auvais penchants etses Vices. "* ££"? '"V™ « «•*"• * laissat t?omc«£E 

4. Usenet,, les dispositions nauvaises, P">Ph*tes; comp. I Rois xxii, *£^ 
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Chap. IV, 12. J&REMIE. Chap.- IV, 2$ 

Sur le chemin qui mene a la fille de mon peuplc, 
Non pour vanner, ni pour nettoyer: 

12 C'est ua vent plus fort que celui qui chassc la paille; 
II vient a mon ordre; 

Maintenant, a mon tour, je vais prononcer leur sentence. 

13 Voici qu'il monte comme les nuees; 
Pareils a Vouragan sont ses chars; 
Plus rapides que les aigles, ses chevaux. 
Malheur a nous, car nous sommes devastes ! 

14 Purifie ton coeur de la mechancete, Jerusalem, 
Pour que tu sois sauvee; 

Jusques a quand demeureront-elles dans ton coeur tes pensees funestes? 

15 Carune voix partie de Dan annonce la calamite; 
Elle la publie depuis les montagnes d'Ephraim. 

16 Faites-le savoir aux nations, 
Annoncez-leur le malheur de Jerusalem. 

Des assiegeants arrivent d'une terre lointainc; 
lis poussent leurs cris contre les vUles de Juda. 

17 Comme les gardiensdes champs, ils entourent Jerusalem; 
Car elle s'est revoltee contre moi, dit Jehova... 

18 Voila ce que font valu ta conduite et tes actcs criminels; 
Voila le fruit de ta mechancete ! 

Oui, cela est amer; oui, cela atteint jusqu'au cieur. 

19 Mes entrailles ! mes entrailles ! 

Je souffre au plus v intime du coeur ! 

Mon cteur s'agite; je ne puis me taire, 

Car tu entends, 6 mon ame, le son de la trompette. 

Le cri de guerre. 

20 On annonce mine sur mine: 
Car tout le pays est ravage; 

Tout d*un coup on detruit mes tentes. 
En un instant mes pavilions. 

21 Jusques a quand verrai-je i'efendard, 
Entcndrai-je le son de la trompette? ... 

22 Cest que mon peuple est fou ! 
lis nc me connaissent pas; 

Ce sont des fils insenses, qui n'ont pas d T intelligence: 
Habiles a faire le mal, ils ne savent pas faire le bien. 

23 Je regarde la terre, et elle est informe et vide; 
Les cieux, et leur lumierc a disparu. 

24 Je regarde les montagnes, et elles sont ebranlejs. 
Et toutes les collines chancellent. 

25 Je regarde, et il ny a personne, 
Et tous les oiseauxdu ciel out fui. 

26 Je regarde, et le verger est devenu un desert. 
Et toutes ses villes sont ddtruites 

Devant Jehovah, devant le feu de sa colere. 

27 Car ainsi parle Jehovah : Tout le pays sera devaste; 
Cependant je ne le detruirai pas entierement 

28 A cause de cela, la terre est en deuil, 
Et les cieux en haut sont obscurcis, 
Parce que je I'ai dit et que je I'ai resolu, 

Et je nt m'en repens pas et je n'en reviendrai pas. 



75. Dan % a la fronttere nord de la Palestine; I 22. Dieu lut-meme va repondre au prophets 
de la, t'armee ennemie devait traverser le* mon- i qui dans ['emotion de son ame s'est identihe 
— * * *' ' avec le peuple. 

23 et sv. La terre est retournee a l'<Stat de 
chaos a ta suite de toutes ces commotions des 
peuples. 



tagnes d'Ephrafm pour arriver a Jerusalem. 

17. Ltsgardiensdts champ* veillentavec soin 
sur les recoltesou les trotipeauxqui s'y trouvent. 

21. Vittndard de 1'ennemi promenl sans 
resistance autour dc la l!!e. 
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Chap. IV, 29. 



JEREMIE. 



29 



30 
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Chap. V, 10. 



A la 1 voix du cavalier et de Farcher, toute la ville est dTfnite- 
On entre dans les bois, on monte sur les rochers- 

I outes les vilies sont abandonnees 

II n'y reste plus d'habitant. 
Et toi, devastee, que feras-tu? 
Quand tu te revetirais de pourpre, 
Que tu te parerais d'ornements d'or 
Que tu borderais tes yeux de fard, 
C'est en vain que tu te ferais belle* 
Tes amants te dedaignent; ' 
Cest a ta vie qu'ils en veulent. 

Car j'entends une voix comme d une femme en travail 

fe" ireiTiSKrstar fcmmc qui enfante ^ ,a prem * re fois; 

Elle pousse dcs soupirs, elle etend les mains : 
• Malheur a moi ! car mon ame succombe aux coups des meurtriers! ?? 

C1IAP. V. _ Corruption et deSordres qui regnent dans Jerusalem. 
Parcourez les rues de Jerusalem et regardez- 
Informez-vous et eherchez ' 

Si vous y trouvez un homme, 
S'il en est un qui pratique la justice 
Et qui recherche la fidelity 
Et je ferai grace a la ville. 
Meme quand ils disent : - Jehovah est vivant • ?! 
lis jurent faussement. 

Jehovah, vos yeux ne eherchent-ils pas la fidelity 
Vous les avez frappes, et ils n'ont pas eu de doalcur- 
Vous les avez extermines, et ils n'ont pas voulu a mstruire: 
lis ont endurci leur face plus que le roc- 
lis ont refuse de se convertir. ' 

Et moi, je disais : Ce ne sont que les petits: 
Ils agissent en insenses, 

Parce qu'ils ne connaissent pas la voie de Jehovah, 
La I01 de leur Dieu. 

J'irai vers les grands et je leur parlerai; 
Car eux, ils connaissent la voie dc Jehovah 
La loi de leur Dieu. ' 

Eh bien, ils ont tous ensemble brisc le joue- 
Uompu les Hens. & ' 

Cest pourquoi le lion de la foret les a frappes 
Le loup du desert les ravage, * 

La parilhere est aux aguets devant leurs vilies* 
Tout hotnme qui en sort est dechire, * 

Car leurs transgressions sont nombreuses, 
ht leurs revokes se sont accrues. 

Pour juellc raison te ferais-jc grace! 

Tes fho m'unt abandonne, 

Et ils jurent par ce qui n'est pas Dieu. 

Je les ai rassasies, et ils ont etc* adulteres; 

lis yont par troupes dans la maison de la prostituee. 

htalons bien repus, vagabonds, 

Chacun d r eux hennit d Ta femme de son prochain 

Et je ne pumrais pas ces crimes ! dit Jehovah; 

M je ne me vengerais pas d'une nation pareille ! 

Escaladez ses murs et detruisez, 



30. ptvastit : Jerusalem Test deja dans le 
*lfcret de Dieu et dans ta vision du prophete.- 
tesamoMts % ceux dont tu recherchais i*aJlian- 



V, 7 et sv. Desordres dans les sanctuaires dcs 
faux dieux. 

10. No* tntOrtmunt : j'abandomse auxenne- 
mis les sarments, mais oails respectent la sou- 
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Chap, V, 1 1. JERfeMIE. Chap. v » ** 

Mais non pas entierement; 

Enlevez ces sannents, 

Car ils nc sont pas a Jehovah: 

1 1 Car la maison d'Israel et la maison de Juda 
M'ont etc infideies, dit Jehovah; 

12 lis ont renie Jehovah et dit : 

" II n est pas, et le malheur ne viendra pas sur nous; 
Xous ne verrons ni Tepee, ni la famine; 

13 Les prophetes ne sont que du vent, 
Et personne ne parle en eux. 

Qu'il leur soit fait ainsi a eux-memes '. " 

14 C'est pourquoi ainsi parle Jehovah, le Dieu des armees : 
Parcc que vous dites cette parole-la, 

Voici que je fais de ma parole dans ta bouche un feu, 
Et de ce peuple du bois, 
Et ce feu les devorera. 

15 Je fais venir sur vous une nation de loin, 
Maison d'Israel, dit Jehovah; 

C'est une nation forte, c'cst une nation antique, 
Une nation. dont tu ne connais pas la langue, 
Et tu n'entends pas ce qu'elle dit. 

16 Son carquois est comme un sepulcre ouvert; 
Us sont tous des heros. 

17 Elle devorera ta moisson et ton pain; 
Elle devorera tes fits et tes filles; 
Elle devorera tes brebis et tes bceufs; 
Elle devorera ta vigne et ton figuier; 
Elle detruira par Tepee tes villes fortes 
Dans lesquelies tu te confies. 

18 Et meme en ces jours-la, dit Jehovah, 
Je ne vous detruirai pas entierement. 

19 Et quand vous direz : . . , 
" Pour quelle raison Jehovah nous a-t-il ainsi traites; 1 

Tu leur diras : 

" Comme vous m'avez abandonne 

Pour servir dans votre pays un dieu etranger, 

Ainsi vous servirez des etrangers 

Dans un pays qui n'est pas a vous. " 

Annoncez ceci dans la maison de Jacob 
Et publiez-le dans Juda en ces termes. 

21 Ecoutez ceci, peuple insense et sans cocur; 
Ils ont des yeux et ne voient point; 
Des oreilles et ils n'entendeht point. 

22 Ne me craindrez-vous pas? dit Jehovah; 
Ne tremblerez-vous pas devant moi, 
Moi qui ai mis le sable pour limite a la mer, 
Borne eternelle qu'elle ne franchira pas? 
Ses flots s'agitent, et ils sont impuissants; 
Ils mugissent, et ils ne la depassent pas. 

23 Mais ce peuple a un cocur indocile et rebellc; 
Ils se retirent et s'en vont. 

24 lis ne disent pas dans leur cocur : 
" Craignons Jehovah notre Dieu " 
Lui qui donne la pluie, 



20 



che; eiie appartient a Jehovah qui Ta plants 
(ii, ax; iv f 27). 

t6. San carquois est un x//«&r*.*autant tl 
content de fleches, autant il demande et fera 
decadavres. Deut. xvi, 9 sv. 
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24. Qui nous garde y nous maintient, sans que 
la pluie tombe durant ce temps, ^ sept swat- 
nts de P&que a la Pentec6ie. Comp. Exod. 
xxiu, x6 sv.;xxxiv, aa sv.; Norabr. xxvu»,2o; 
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Cha P' V ' 2 *' JEREM1E. _ Chap. VI, 9 . 

Celle de la premiere saison et celle de Farriere-saison 
Et qui nous garde les semaines destinees a la moisson. 
Ce sont vos iniquites qui ont derange cet ordre; 
Ce sont vos peches qui vous privent de ces biens. 
Car il se trouve des pervers dans mon peuple; 
lis epient comme Foiseleur qui se baisse, 
lis dressent des pieges et prennent des hommes. 
Comme une cage est pleine d'oiseaux, 
Ainsi leurs maisons sont pleincs de fraudc; 
C'est ainsi qu'ils deviennent puissants et riches. 
Us s engraissent, ils reluisent, 
lis depassent meme la mesure du mal; 
lis ne font pas justice, justice a Forphelin. 
Et ils prosperent; 

lis ne font pas droit aux malheureux. 
:<) Ne chatierai-je pas ces crimes, dit Jehovah; 

Ne me vengerai-je pasd'une nation pareilte" 

p Des choses abominabies, horribles, 

Se font dans le pays, 
ji Les prophetes prophetisent en mentant; 

Les pretres gouvernent au gre des prophetes, 

Et mon peuple Taime ainsi. 

Et que ferez-vous au terme de tout cela : 

CI /^;* VLr " La ven ? ance de Di *»* Tableau du sie&dejlrusakm. I vers, i-ol 
t»^^l% P€HPU ' CaUSe d€ " w ^^[io-2i]. Execution d/:a 

6 Fuyez, enfants de Benjamin, du milieu de Jerusalem; 

Sonnez de la trompette a Thecua 
Et eleven des signaux a Bethacarem, 
Car un malheur s'avance du septeiiLrion. 
Et un grand desastre. 

2 La belle et la voluptueuse, 
Je la detruis, la tille de Sion ! 

3 Vers elle viennent des bergers avec leurs troupeaux- 
lis plantent leurs tentes autour d'elle; 

Chacun paturcra son quartier. 

4 Inaugurez le combat contre elle : 
Levez-vous, montons a 1'assaut en plein midi ! 
Malheur d nous, car le jour baisse, 

Les ombres du soir s'allongent. 

5 Levez-vous, escaladons de nuit 
Et detruisons son palais ! 

6 Car ainsi parle Jehovah des armees ; 
Abattez ses arbres, 

Elevcz des terrasses contre Jerusalem; 

C est la ville a punir; it nV a dans son sein qu'injustice. 

7 v,?" 1 ™ 6 un Puits fait sourdre continuellement ses eaux 
Amsi elle fait jailllr sa raechancete. 

On n'y entend que violence et que ruine; 

Plaies et blessures y sont constamment devant ma face. 
» Amende-toi, Jerusalem, 

De peur que mon dme ne se detache de toi, 

Queje ne fasse dc toi un desert, 

Un pays inhabite. 
9 Ainsi parle Jehovah des armees : 
O n grappillera comme une vigne les restes d'Israel; 

At *"ffizi^1?<^s? rcHgicuscs * scl0n Ia coutumc des "*» (Ez6ch ~ «* 
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Chap. VI, ic. JEREMIE. Chap* VI, 23. 

Mets et remets la main, 

Comme fait Ie vendangeur.aux sarments. 

10 A qui parlerai-je, et qui adjurerai-je de m entendre? 
Leurs oreilles sont incirconcises, 

Et ils sont incapabies de faire attention; 

La parole de Jehovah est devenuc pour cux un opprobre; 

Et ils n'y prennent aucun plaisir. 

1 1 Mais je suis rempli de la colere de Jehovah, 
Je suis las de la contenir. 

Verse- la sur Penfant dans la rue 

Et sur la reunion des jeunes gens; 

Car ie mari et la femme, 

Le vieillard et l'homme charge de jours, tous seront pris. 

12 Leurs maisons passeront a d'autres, 
Leurs champs et leurs femmes egalement; 

Car j'etendrai ma main sur les habitants du pays, 
Dit Jehovah. 

13 Car du plus petit au plus grand, tous ils se livrent a la rapine 
Et du prophete au pretre tous pratiquent le mensonge. 

14 lis traitent a la legere la plaiede la tille de mon peuple. 
En disant : Paix, paix ! 

Et il ny a point de paix. 

15 Us ont ete confondus. 

Car ils ont commis des abominations; 

Ils ne rougissent meme plus et ne connaissent plus la honte: 

Cest pourquoi Lis tomberont avec ceux qui tombent; 

Ils s'atTaisseront au jour ou je les visiterai. 

16 Ainsi parie Jehovah ; 
Tenez-vous sur les routes; 

Regardez et informez-vous des sentiers d'autrefois, 

Quelle est la voie du salut, et suivez-la, 

Et vous trouverez du repos pour vos ames. 

Mais ils ont repondu ; " Nous n'y marcherons pas ! " 

1 7 J'ai place sur vous des sentinelles; 
Soyez attentifs au son de la trompette ! 

Mais ils ont repondu : " Nous n'y ferons pas attention 1 " 
iS Aussi, ecoutez, nations; 

Sache, assembled des peupies, ce qui leur arrivera. 

19 Terre, ecoute : 

Je fais venir sur ce peuple un malheur, 
Fruit de leurs pensees, 

Parce qu'ils n'ont pas et» attentifs a mes paroles 
Et qu'ils ont rejete ma loi. 

20 Que me fait Tencens venu de Saba 

Et le roseau precieux d'un pays lointain? 
Vos holocaustes ne me plaisent point, 
Vos sacrifices ne me sont pas agreables. 

21 Cest pourquoi ainsi parle Jehovah : 

Voici que je mets devant ce peuple des pierres d'achoppement; 
Les peres et les fils s'yr heurteront, 
L'habitant et son voisin y periront ensemble. 

22 Ainsi parie Jehovah : 

Voici qu'un peuple arrive de la coutree du septentrion, 
Qu'une grande nation se leve des extremites de la terre. 

23 Ils manient Tare et le javelot; 
Gens cruels et sans pitie, 



10. A qui par Ural- je, tous les avertissements 
seraient desortnais inutiles. 

1 1. yt suis rempli^ die le prophete, de la ter- 



rible revelation que Jehovah a'a faite des cha- 
ti merits reserves a son people. 
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Chap. VI, 24. jfeREMlE. 



Leur voix gronde comme la mer; 



Chap. VII, 5. 



us sont montes sur des chevaux 

Prets a combattrp comme un seiil homme 

Contre toi, fills de Sion. 
-4 A la nouvelle de leur approche, 

Car nos mains ont defailli, 

L'angoisse nous a saisis, 

Les douleurs d'une femme qui onfantc 
-.-■ Ae sons point aux champs, 

Ne va pas sur ies chemins, 

Car Tennemi tient Tepee 

Et I epouvantc regne a Tentour. 
-" h ille de mon peuple t ceins le cilice, 

Roule-toi dans !a cendre, 

Prends le deuil comme pour un tils unique 

* ais des lamentations ameres, 

Car le devastator est venu soudain sur nous. 

Je t ai etabli au milieu de mon peuple comme un essaveur 
Comme une muraille forte, . u-stueur. 

Pour que tu connaisses et eprouves ieurs votes 

lis sont tous des rebelles entre les rebelles- 

lis sement la calomnie; 

C'est du cutvre et du fer; 

Tous sont corrompus. 
-'' Le soufflet est devenu la proie du fou 

Le plomb est epuise; 

On epure, on epure; 

Les mechants ne se detachent pa* 
P " Argent de rebut !" dira-t-on: 

Car Jehovah les a rejetes. 



1- 
-1 
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J Ainsi parle Jehovah des armees, le Dieu d'Israei • 

Reformez vos voies et vos-ueuvres ' 

Et je vous ferai habiter dans ce lieu 

+ r e cruSe P ^nKh mena)nge dC WUX ** "^ ■■ 

Le temple de Jehovah, 

Le temple de Jehovah ! " 
3 Mais si yous reformez vos voies et vos ceuvres 
bl vou « J l «^justemcnt entre un homme et son prochain; 

fcoasant passer Lcx«mjffi£?£&£ i 3 Voi-'ch?^ dU ^ de Jud , a <*'■ '• «" 

qualirt, purs de scones. - UntmurailltfytU- coun^°L'.,. P " xvv '' * SVl et ,a note. Beau, 

-essayeur remp.ira courageusemen, T&. ^SJiTSSSJ^^T* *™* * " 

29. U souffict, est lui-meme bnUe\ unt le feu KnKi 1 ia *?\ ie de la """*>* ^ 7*hor>ak % pro- 
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Chap. VII, 6. J^REMIE. Chap. Vll, 21. 

_ T — _ _ , . — ■ . 

6 Si vous n'opprimez pas l'etranger, 
L'orphelin et la veuve, 

Si vous ne repandez pas en ce lieu le sang innocent, 

Et si vous n'allez pas apres d'autres dieux pour votre malheur : 

7 Alors je vous ferai habiter dans ce lieu, 

Au pays que j'ai dcnne a vos peres, d'age en age. 

8 Mais vous vous fiez a des paroles de mensonge, 
Qui ne vous servent de rien. 

9 Quoi ! voler, tuer, commettre I'adultere, 
Jurer faussement, encenser Baal 

Et aller apres d'autres dieux que vous ne connaissez pas !... 

10 Et vous venez, vous vous presentez devant moi 
Dans cette maison sur laquelle mon nom est invoque, 
Et vous dites : " Nous echapperons ! " 

Et cest afin de commettre toutes ces abominations ! 

1 1 Est-ce done a vos yeux une caverne de brigands, 
Que cette maison sur laquelle mon nom est invoque ? 
Moi aussi, je Fai vu, dit Jehovah. 

12 Allez a ma demeure qui etait a Silo, 

Ou j'avais fait autrefois habiter mon nom, 

Et voyez comment je Pai traitee 

A cause de la mechancete de mon peuple d'Israel. 

13 Et maintenant, puisque vous avez fait toutes ces actions, 
Dit Jehovah, et que je vous ai parle, 

Vous parlant des le matin, et vous n'avez pas ecoute, 
Et que je vous ai appeles, et vous n ? avez pas repondu, 

14 Je ferai de cette maison, sur laquelle mon nom a ete invoque, 
Dans laquelle vous mettez votre confiance, 

Et de ce lieu que j'avais donne a vous et a vos peres, 
Ce nue j'ai fait de Silo, 

15 E* je vous rejetterai de devant moi, 
Comme j'ai rejete tous vos freres. 

Toute la ra:e d'Ephraim. / 

16 Et toi, n'intercede pas en faveur de ce peuple; 
N'eleve pour lui ni plainte ni priere, 

Et n'insiste pas aupres de moi, 
Car je ne t'ecouterai pas. 

17 Ne vois-tu pas ce qu'iis font dans les villes de Juda 
Et dans les rues de Jerusalem ? 

18 Les fils ramassent du bois, 
Les peres allument le feu, 

Les femmes petrissent de la pate 
Pour faire des gateau:; a la reine du ciel, 
Et Ton r£pand des libations a d'autres dieux, 
Pour m'offenser. 

19 Est-ce moi qu'iis offensent ! dit Jehovah; 
N'est-ce pas eux-memes, a la honte de leur visage? 

20 C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur Jehovah : 
Ma colere et ma fiireur vont se repandre sur ce lieu, 
Sur les hommes et sur les b&tes, 

Sur Tarbrc des champs et sur le fruit du sol; 
Elle brulera et ne s'&eindra point 

21 Ainsi parle Jehovah, Dieu des armees, 



12. Sib dans la triba d'Ephraim. Depuis 
Tosue jusqa'au temps dtt grand pr£tre Heli, 
I'arche etait demeoree a SUo; mais le privilege 
accord* a cette vilfc ne la prfeerva pas de la 
destro&ion, qui eiait a pen prts tonsommee a 
1'ejpoque de Jeremie* Voyez Jot. xviii, x; 
I bam. i, 1-3; iv, 3; Ps. Ixxviii, 60 sv. 



13. Vau* Variant dis U matin y de bonne 
heure, des I'origine de 1'htstotre d'Israel; cf. v. 25. 
Ou mieux: conunnellement, avec un soin assidu, 
ne negltgeant avenue occasion de le faire. 

18. La rWiw Jmciti : V Astarte* phenicienne, 
I'lshtar assyrienne. Lesgawauxqoon lui offrait, 
ronds et plats, represenraient ltdisque lunaire. 
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gg VlU 22 ' jARtMaL Cap. VAX, 34 , 

Le Dieu d'Israei ; — 

Ajoutez vos holocaustes a vos sacrifices 

Et mangez-en la chair; ' 

22 Car je n'ai pas parle a vos peres 

Et je ne leur ai pas donne de commandements 

fcn matiere d'holocaustes et de sacrifices 

Le jour ou je les ai fait sortir du pays d'Eevote 
2j Mais voici le commandement que je leur ai donne • 

Ecoutez ma voix, * 

Et je serai votre Dieu, 

Et vous serez mon peuple; 

Marchez dans toutes les voies que je vous prescrirai 

Afin que vous soyez heureux. ' 

24 Mais Us n'ont point ecoute, 
lis n'ont point prete l'oreiile 

Et Us ont marche selon leurs conseils 

Selon l'endurcissement de leur mauvais cceur: 

lis sont alles en arriere, et non en avant. 

25 K 1S ej0Ur °*. vos ** res *"* ^rt^ d'Egypte jusqu'a ce four 
Je vous ax envoye tous mes serviteurs les prophltes J ' 
Les envoyant chaque jour des le matin; P 

26 Mais Us ne mont pas ecoute, 
lis n'ont pas prete i'oreUle; * 
lis ont raidi leur cou, 

ILs ont fait pis que leurs peres. 

27 cS^ff t0QteS S? Ch0ses ' ih ne t^uteront pas; 

£ « W£ SiinKS A Ia voix dc j*^ ~ ^ 

La fidelite a peri; 

Elle a disparu de sa bouche. r ; 

29 Rase ta chevelure, Jilte de Sfon, 

Et entonne siir les hauteurs un chant de deuii, 

Car Jehovah a pris en dedain, 

II a rejete la race, objet de sa colere. 

* DUJe^ovah! 6 ^ "* ** ™ ** ** mal d "" W 
lis ont place leurs abominations 

SS* hSSff laqudIe mon nom »** invc ^ 

3: Et Us ont construit les hauts licux de Tophcth 
Dans la vall& du fils de Hinnom, P 

Pour bruler au feu leurs fils et leurs filles, 
Ce que je n'avais point commande 
Et qui ne m'etait pas venu a la peusee. 

nffvi ^ 01 V0 . ici ^ u l des J° urs v'ennent, dit Jehovah 
Oulonned l rap!us"Topheth, » J<-»^an. 

Ni " valKe du fils de Hinnom, " 
Mais " vallee du massacre " 

it K w ^ enten J ra * T °Pl"* h . foute de place. 

Jt 1« cadavres de ce peuple serviront de pdturc 

Aux oiseaux du del et aux betes de la tern, 

Sansqudy ait personne pour les chasser. 
34 fct je ferai cesser, 



Corap. Ez*ch. viii, 6. ' ' S 7 * ?y„ d,e ! , • ro , u K ,e .»» fc <». «">dis que des prfcres 

3.- L„ka„t, AWur, av «c des .„«.U i Mo- d^«di?eS?cS n « ai,neSdubruit * , ' u " 
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.Chap. VIII, i. JEREMIE. Chap, VIII, n. 

Dans les villes de Juda et dans les rues de Jerusalem; 
Les cris de rejouissance ct les cris d'allegresse, 
Le chant de l'epoux et ie chant de I'epouse, 
Car le pays sera devenu un desert. 

g En ce temps-la, dit Jehovah, on tirera de ieurs sepulcres 

Les os des rois de Juda, les os de ses princes, 
Les os des pretres, les os des prophetes 
Et les os des habitants de Jerusalem. 

2 On les etendra devant le soleil, devant la lune 
Et devant toute i'armee des cieux, 

Qu'ils ont aimes, qu'ils ont servis, 

Qu'ils ont suivis, qu'ils ont consuites 

Et devant iesqueis Us se sont prosternes; 

Ces os ne seront pas recueillis, 

Ne seront pas enterres, 

lis deviendront un engrais sur la terre, 

3 Et la mort sera preferee a la vie 

Par tous ceux qui resteront de cette mecnantc race, 
Dans tous les lieux ou je les aurai chasses, 
Dit Jehovah des armees. 

CHAP. VIII, 3 — IX, 22. — Nouveaux reproches et noitvelUs menace. Etranp 

ndurcissement desjuifs [VII, 4— 12]. A finance du eh&timent[iz— 17]. Vive 

louleur de Je'rhnie [18 — IX, i], Mauvaise foi dans les relations soeiaUs 

IX, 2—9]. Ruine prochaine de prusalem [10—16]. Appel des plenrcuw 

h7 — 22.] 

4 Dis-leur : Ainsi parle Jehovah : 

Est-ce que ceux qui tombent ne se relevent pas? 

Et celui qui s'egare ne revient-il pas dans le chemin? 

5 Pourquoi done ce peuple de Jerusalem s J egare-t-il 
D'un egarement contihuel ? 

lis s'attachent avec force au mensonge; 
lis refusent de revenir. 

6 J'ai fait attention et j ? ai ecoute : 
lis ne parlent pas comme il faut; 
Nul ne se repent de sa mechancete, 
En disant : Qu'ai-je fait? 

Tous reprennent leur course, 

Comme un cheval qui s'elancc dans la bataille. 

7 Meme la cigogne connait dans les airs sa saison; 
La tourterelle, rhirondelle et la grue, 
Observent le temps de leur retour; 

Mais mon peuple ne connait pas la loi de Jehovah. 

8 Comment pouvez-vous dire : Nous sommes sages, 
Et la loi de Jehovah est avec nous? — 

Ah ! le style mensonger des scribes 
En a fait un mensonge ! 

9 Les sages sont confondus, 
Constemfe et prisx 

lis ont rejete la parole de Jehovah, 
Et quelle sagesse ont-ils ! 

10 Aussi je donnerai leurs femmes a d'autres 
Et leurs champs a d'autres possesseurs; 
Car du plus petit au plus grand, 

Tous se livrent a la rapine, 
Depuis le prophete jusqu'au pretre, 
Tous pratiquent le mensonge. 

1 1 lis traiient a la legere la plaie de la fille de mon peuple. 

VIII, xo*ia. Repetition de vi, 12-15. 
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Ei^fLXHf^f: JEREMIE. c . TY 

- — ^ ^^ Chap. IX, 3. 

En disant : <; Paix, Paix : r ' ~ - 

Et U n'y a point de paix. 
12 Ils ont ete confondus; 

Car ils ont commisdes abominations: 

lis ne rougissent meme plus 

Et ils nc eonnaissent meme plus la honte 

L est pourquoi ils tomberont avec ceux qui tombent- 

fet ^tTv&:r r ^ dit J ' hovah; 

Ni de figues au figuier ! 
La feuille mime est fletrie, 

Et je leur ai donne des gens qui envahiront Icur pays. 
M Pourquoi restons-nous assis? 

Et nous fiut boire des eaux enjpoisonn^ * * 

1 5 W -,?tf„H ° US 1 V0DS - ^ contre Ja»vah. 

UtoSST a ' ?aiX ' 6t U D '- V a rien de ton; 
ls temps de la guenson, et vo ci la terreur • 

Au bruit de leur hennissement, toute la terre tremble- 

•Is vuus mordront, dit Jehovah. nitmeni ' 

18 ma consolation dans ma douleur ' 

Hon cojur languit au dedans de moi. 

^Svl'n^i^t^S^r ^ n,Kri " d - *™ '-taine : 
Son roi n'est-il plus au milieu d'elle > M — 
Pourquoi m'ont-ils irrite par leurs idoles, 
Par Ies vanites de i'&ranger? — 

! ° p. La moisson «* Passee, la recoite est finic 

fct nous, nous ne sommes pas delivres f M — 

Je sms meurtri de la meurtrissure de la lille de mon oeunle. 

Je suis dans le deuil; l'epouvante m'asaisi ^ pIe ' 

A y a-t-il plus de baume en Galaad? 

Ne sy trouve-t-il plus de medetin ? 

Pourquoi done n'a-t-on pas mis un bandage 

A la fille de mon peuple? 
Qui changera ma t£te en eaux 

Et mes yeux en source de la mer, 

Pour que je pleure nuit et jour 

Les morts de la fille de mon peuple ? 

2 Qui me donnera au desert un abri de voyageurs? 

J abandonnerai mon peuple, j«s«uib> r 

Je me retirerai d'avec eux; 
Car ils sont tous des adulteres* 
Cest une assemblee d'infideles ' 

***** /«wr, ww qu tl * d€ ' IX .. * Transition; le prophete passe de l'e*. 

18. O ma consolation. Ou bien .qui me don- f Su^enple! * ^™ X Mx "P 1 ^*" Presses 
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Chap. IX, 4 - JKRKMIK. Chap. IX, i 7 . 

Car ils vont de peche en peche, 

Et ne me connaissent pas, dit Jehovah. 

4 Que chacun de vous se garde de son ami, 
Et ne vous fiez a a*.!cun frere; 

Car tout frere ne fait que supplanter, 
Et tout ami repand la calomnie. 

5 Chacun dupe Fautre; 

Ils ne disent pas la verite; 

lis exercent leur langue a mentir: 

Ils s'etudient a mal faire. 
b Tu habites au milieu de la mauvaise foi; 

C'est par mauvaise foi qu'ils refusent de me connaitre, 

Dit Jehovah. 
7 C'est pourquoi ainsi park Jehovah des armees : 

Je vais les fondre au creuset et les eprouver; 

Car que faire autre chose avec la tille de mon peuplc? 
S C'est un dard meurtrier que leur langue; 

Eile ne protere que mensonge; 

De la bouche on dit : Paix, a son prochain, 

Et dans le cceur on lui dresse des embuches. 
Et pour tous ces crimes ie ne les punirais pas, 

Dit Jehovah; 

Et je ne me vengerais pa* 1 d* une nation pareille ! 

jo Sur les montagnes je ferai entendx*c 

Unc plainte et une lamentation, 
Sur les paturages du desert un chant de deuil; 
Car ils sont brules au point que personnc n\* passe: 
On n'v entend plus la voix des troupeaux; 
DepuLs Toiseau du del jusqu'au betail, 
Tous ont fui, ont disparu. 

1 1 Et je ferai de Jerusalem des tas de pierres, 
Un repaire de chacals, 

Et je ferai des villes de Juda une solitude 
Ou personnc n'habite. 

1 2 Quel est Thomme sage qui comprenn* ces dwses ? 
Quel est celui a qui la bouche de Jehovah a parle, 
Pour qu'il les fasse connaitre? 

Pourquoi le pays est-il detruit, 
Brule comme le desert oil personnc ne passe? 
i \ Et Jehovah dit : C'est parce qu'iis ont abandonnc ma loi, 

Que j'avais mise devant eux, 
Qu'iis n'ont pas ecoute ma voix 
Et ne I'ont pas suivie. 

14 Mais ils ont suivi Tobstination de leur cueur; 
lis ont marche apres les Baals 

Que leurs peres leur ont enseignes. 

15 C'est pourquoi ainsi parle Jehovah, le Dieu d'lsrael : 
•* Je vais nourrir d'absinthe ce peuple d'lsrael 

Et je lui donnerai a boire des eaux empoisonnees. 

16 Je les disperserai parmi des nations^ 
Que n'ont connues ni eux, ni leurs peres, 
Jusqu'a ce que je les aie extermines. 

1 7 Ainsi parle Jehovah des armees : 
Pensez a commander les pleureuses, 
Et qu'elles viennent ! 

Envoyez chez celles qui sont les plus habiles, 
Et qu'elles viennent I 



9. lUpdtition dc v, 9. . 

17. Lu }Unrtutes x qn on louait k ('occasion 4 un deuil. 
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Chap. IX, 1 8. 



jfiREMIE. 



Chap. X, 5. 
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Qu'elles se hatent, qu'elles entonnent sur nous des lamentations- 

Que les larmes coulent de nos yeux, 

Et que de nos paupieres ies pleurs ruissellent ! 

Car un bruit de lamentations a ete entendu dans Sion : 

'* Comment sommes-nous devastes, 

Couverts de honte, 

A ce point que nous abandonnions le pays, 

Parce qu'on a jete bas nos demeures?" 

Femmes, ecoutez done la parole de Jehovah 

Et que votre oreille recoive la parole de sa bouche : 

Enseignez a vos filles une lamentation, 

Et que chacune apprenne a sa compagne un chant de deuil; 

tar la mort est montee par nos fenetres, 

!£t elle est entree dans nos palais, 

Pour faire disparaitre l'enfant de la rue 

Et les jeunes gens des places publiques. 

Dis : Ainsi parle Jehovah : 

Le cadavre de I'homme tombera comme du fumier sur les champs, 

fct comme la javelle derriere le moissonneur, 

Sans que personne la ramasse. 

CHAP. IX. 23 — X, 25. — Mayen dUckapperau ch&timettt : renowerh fidoLUrie. 
Ainsi parle Jehovah : 

Que le sage ne se glorifie pas de sa sagesse; 
Que le fort ne se glorifie pas de sa force; 
Que le riche ne se glorifie pas de sa richesse. 
Mais que celui qui se glorifie se glorifie en ceci : 
D'avoir de Intelligence et de me connaitre, 
De savoir que je suis Jehovah, 

Qui exerce la misericorde, le droit et la justice sur la terre; 
tar cest a cela que je prends plaisir, dit Jehovah. 

Des jours viennent, dit Jehovah, 

Ou je chatierai tout circoncis avec rincirconcis : 

L'Egypte, Juda, Edom, les fils d'Ammon, Moab 

Et tous ceux qui se rasent les tempes, 

Les habitants du desert; 

Car toutes les nations sont incirconcises, 

Et toute la maison d'Israei est incirconcise de cieur. 

Ecoutez la parole que Jehovah vous adresse, 

Maison d'Israel : 

Ainsi parle Jehovah : 

N'apprenez pas la voie des nations, 

Et ne vous laissez pas eflfaver par les signes du ciel, 

Parce que les nations s'en effraient; 

Car les coutumes des nations ne sont que vanit£; 

Uidole n'est que du bois qu'on coupe dans la fork, 

Un ouvrage que la main du sculpteur faconne avec la hache. 

On le decore avec Pargent et Tor; 

On le fix& avec des clous a coups de marteau 

Pour <ju'il ne branle pas. 

Ces dieux-la sont comme une colonne faite au tour; 

II faut qu'on les porte, 

Parce qu'ils ne marchent pas. 

Ne les craignez point : ils ne font pas de mal; 

lis ne peuvent pas davantage faire du bien. 



m. DerrUre U moissonneur quu apres avoir 
coup* avec la faucille une poignec d'epts, la 
J«te demere lm pour que l'ouvricr qui Fe suit 

«a ramasse. 



a6. Qui* rasent ies temfes, la lot tnterdisait 
cette pratique (Lev. xix, vj). 

— (t-. 
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Chap. X, 6. 



JERfiMIE. 



Chap. X, 22- 



6 Nul n'est semblable a vous, Jehovah; 

Vous etes grand, et votre nom est grand en puissance. 

7 Qui ne vous craindrait, Roi des nations ! 
C'est a vous que la crainte est due; 

Car parmi tous les sages des nations et dans tous leurs royaumes 

Nul n'est pareil a vous. 
S Tous ensemble ils sont stupides et fous; 

L'enseignement de leurs idoles, cest du bois, 
9 De Targent battu amene&s Tharsis, de Tor cTOphaz, 

Une oeuvre de sculpteur et de main d'orfevrc; 

Cesdieux, on les revet de pourpre violette et rouge; 

Tous sont Pouvrage d'ouvriers habiies. 
io Mais Jehovah est Dieu en verite; 

Lui, il est un Dieu vivant et im Roi eterncl; 

A sa colere la tcrre tremble, 

Et les nations nc soutiennent pas son courroux. 

1 1 Void comment vous leur parlerez : 

'* Les dieux qui n'ont pas fait le ciel et la terre 
Seront extermines de la terre et de dessous le ciel. " 

12 11 a fait la terre par sa force 
Affermi le monde par sa sagesse, 

Et par son intelligence il a etendu les cieux. 

13 A sa voix, les eaux s'amassent dans les cieux; 

II fait monter les nnages des extremites de la terre; 
II fait briller les eclairs d'ou jaillit l'averse, 
Et tire Ic vent de scs reservoirs. 

14 Tout hommc est stupidc, hors de sens; 
Tout artisan a hontc dc soa idole, 
Car scs idoles ne sont q le mensonge; 
II n ? y a point de souffle en : lies. 

r 5 Elles sont une vanite, unc cuvre de tromperie: 

Au jour du chatiment, elles periront. 
16 Telle n'est point la part dc Jacob; / 

Car Lui, il a forme l'univers, 

Et Israel est la tribu de son heritage; 

Son nom est Jehovah des armees. 

Ramasse a terre ton bagage, assiegee ! 

Car ainsi parle Jehovah : 

Cette fois, je vais lancer au loin les habitants du pays; 

Je les serrerai dc pres afin que Tennemi les atteigne" 

Malheur a moi a cause de ma meurtrissure ! 

Ma plaie est douloureuse, mais j'ai dit : 

" Oui, cest la mon mal; je le supporterai. 

Ma tente est devastee, 

Tous mes cordages sont rompus ; 

Mes fils nvont quittee, ils ne sont plus; 

Je n'ai plus personne pour redresser ma tente, 

Relever mes pavilions. " 

21 Ah ! les pasteurs sont stupides; 
lis n J ont pas cherche Jehovah; 
Aussi n'ont-ils pas agi sagement, 
Et tout leur troupeau a et6 disperse. 

22 Voici qu'un bruit se fait entendre, 

Un grand tumulte arrive du pays du septentrion, 
Pour faire des villes de Juda un desert, 
Un repaire de chacals. 



*7 

iS 



19 



20 



X,9> 0^A/i£.Quelquesinterpretes soupconnent 
une corruption du texte : Opka* % pour Uphir. 

11. Ce verset estecrit dans le texte dejert- 
mie, non en hebreu, mais en chaldeen. 



19. La nation, par la bouche du prophcte, 
pleure son infortune et se resigne humblt ment 
H un chStiment merit*. 
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Chap. X, 23. 



j6r£mie. 



23 



Chap. XI, n. 



^4 



^5 



4 







10 



II 



Je le sais, 6 Jehovah, 

Ce n^est pas a 1'homme qu'appartient sa voie, 

Ce n est pas a 1'homme qui marche de dinger ses pas 

Uiatiez-moi, Jehovah, 

Mak selon la justice, et non dans votre colere 

r'our nc pas me reduire a neant. 

S^ V ^ tre ' fureur S H r les natL <>nsqui ne vous connaissent pas, 
M-r les peupies qui n mvoquent pas votre nom- 
Car ils ont devore Jacob, ils Font devore, 
lis 1 achevent, et ils desolent sa demeure. 

CHAP. XI, 1 — 17. — L 1 alliance 7>ioI<r. 

1 i La parole qui Cut adressee a Jeremie do la pan do Jehovah, disant : 

2 Ecoutez les paroles de cette alliance, 
Et parlez aux hommes de Juda 

Et aux habitants de Jerusalem, 
j Tu leur diras : Ainsi parle Jehovah, Dieu d'Israel : 

i P^L S °!r ° mmc ^ . n 'to»t« pas les commandcments 
De cette alliance, que j'ai donnes a vos peres, 

;\ U f u , r ou J e les ai fait ^rtir d'Egypte, 
»e la fournaise a fer, en leur disant : 

R? I™ voix et Iait ? tl > ut « q^ je vous commanded, 
fct \ ous serez mon peuplc et je serai votre Dieu, 

AJnquejaccomplisse le serment que j'ai fait a vos peres 

Ue leur donner un pays ou coulcnt le lait et le miel, 

Comme cela se voit aujourd'hui. 

Et je repondis ; Amen, Jehovah • 

hi Jehovah medit : 

Cric toutes ces paroles dans les viiles de Juda 

fct dans les rues de Jerusalem, en disant ; 

bcoutez les paroles de cette alliance 

ht mettez-Ies en pratique. 

Car j*ai fortement averti vos peres 

Depuis le jour ou je les ai fait monter du paysd'Eirynte iusau a ce iour 

Je es at sans cesse avertis, en disant : Ecoutez m;ffi J ^ * " ^ ' 

tt ils n ont ni ecoute m prete l'oreille- 

Chacun d'eux a marche selon 1'opiniatrcte de son mauvais cceur, 

fct J at execute sur eux toutes les paroles de cette alliance, 

Que je leur ai commande d'observer 

ht qu'ils n'ont pas observee. 

Jehovah me dit : 

II Vest fait une conjuration chez les hommes de Juda 

bt chez les habitants de Jerusalem. 

ILs sont retournes aux iniquites de leurs peres 

Uui ont refuse d'dcouter mes paroles, 

Et ils sont alles apres d'autres dieux pour les servir- 

Ohp"! w f l et la maison de Juda ont vio * mon fiance 
y ue j avais conclue avec leurs peres. 

C est pourquoi ainsi parle Jehovah : 

Je vais amcncr sur eux des raalheurs 

Dont ils ne puurront sortir; 

'S'ils cr ient vers moi, je ne les ecouterai pas. 

23 sv. Sans le secours et la volonte* de Dieu. 
I homme ne peut rien conduire a une fin heu- 
reuse, Israel* essaye* d'agir en dehors de ltd, 
ae la ses malheurs. 

1 JHl *-L Discours diversement dates; les uns 
us attnbuent au temps qui suivit immediate, 
ment la decouverte du Deuten (done sous 
Josias) ; les autres, au temps de Joakim. 
5- Amen % U en est ainsi; oni, vous avex ac. 



7 



S 



compii vos prpraesses. Ou bien : amen, oui, qu'il 
soit maudit 1'homme qui n'ecoute pas, etc 
(vers 3). Nous lisons en effet(Deut. xvu\i5 sv.) 
que, a chacun des anathemes prononces con t re 
les transgresseurs de la loi, le peuple repondit • 
Amen, 

9. Untconmrationi la resolution prise comme 
de concert, de se revolter contre Dieu, d'anos- 
tasier en se livrant a 1'idolfitrie, 
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Chap. XI, 12. 



JEREMIE. 



Chap. XII, L. 



i> Les villcs de Juda et les habitants de Jerusalem 

Iront invoquer les dieux auxquels ils offrent de I'encens, 
Mais ces dieux ne les sauveront pas 
Au temps de leur malheur. 

13 Car autant tu as de villes, 
Autant tu as de dieux, Juda. 

Et autant il y a de rues a Jerusalem, 

Autant vous avez dresso d'autels a une infame idole, 

D'autels pour offrir de Fencens a Baal. 

14 Et tci, n'intercede pas pour ce peuple, 

Et n'eleve point en sa faveur de supplication ni de priere; 

Car je ne les ecouterai point 

Lorsqu ? ils m'invoqueront au temps de leur malheur. 

15 Qu ? est-ce que ma bien-aimee a a faire dans ma maison ? 
Des foui beries ? 

Est-ce que les vceux et la chair sacree 
Enleveront de dessus toi tes malheurs, 
Que tu puisses te livrer a Tallegresse? 

16 Olivier verdoyant, orne de beaux fruits : 
Cest le nom aue t'avait donne Jehovah. 

Au bruit d'un grand fracas, il y met le feu, 
Et ses rameaux sont brises. 

17 Jehovah des armees, qui t'avait plante, 
A decrete le malheur centre toi, 

A cause du mal qu'ont fait la maison d'Israel et la maison de Juda, 
Pour provoquer ma colere, en offrant de l'encens a Baal. 

CHAP. XI, 18 — XII, 17. — Le prophete persicuti par ses concitoyens, 

iS Jehovah nven a informe, et jc Tai su;.... 

Alors vous nravez fait connaitrc leurs ceuvres \ 

19 Moi, j'etais comme un agneau familier 

Qu'on mene a la boueherie- , 

Et je ne savais qu'ils formaient des desseins contre moi. 

" Detruisons LVrbre avec son fruit ! 

Retranchons-le de la terre des vivants, 

Et qu'on ne se souvienne plus de son nom ! *' 

20 Mais Jehovah des armees juge c.vec justice; 
II sonde les reins et tes coeurs; 

Je verrai la vengeance que vous tirerez d'eux, 
Car e'est a vous que j ai con fie ma cause. 

21 C'est pourquoi ainsi parle Jehovah 
Au sujet des homines d'Anathoth 
Qui en veulent a ta vie et qui disent : 

" Ne prophetise pas au nom de Jehovah, 
Si tu ne veux mourir de notre main ! " 

22 Cest pourquoi ainsi parle Jehovah des armees : 
Je vais les punir; 

Les jeunes hommes mourront par Tepee; 
Leurs fib et leurs 6 lies mourront de faim; 

23 Rieu ne restera d'eux: 

Car j'amenerai le malheur sur les hommes d'Anathoth, 

L'annee ou je les visiteraL ^ 

12 Vous Ates juste, Jeliovah, si je discute contre vous; 

Je veux seulement parler justice avec vous. 



16. Dieulivre Jud&aux cojp&des Chaldeens. 

18. Les oracles precedents (ceux du moins 
que Je>6mieavait prononces a Anathoth ouqai 
y e'taient parvenus) ou peut-6tr* les oracles des 
chap, ii-vt one ameutd contre 1'homme de Dieu 
ses propres compatriotes. — Jihovah m'en a 



m formic ma revile* les machinations secretes 
des gens d'Anathoth, a hrs que je les ignorais. 

19. Un armeaufamiiier, comp. Is, liii, 7, 8. 

at. sv. Jenovah prend en main la cause de son 
prophete. 

XII. A l'occasion de la haine que lui temot- 
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Chap. XII, z. 



JEREMIE. 



Chap. XII, 14. 
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tu 
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Pourquoi la voie des mechants est-elle prospere ? 

Pourquoi tous les perfides vivent-ils en paix ? 

Vous les avez plantes, et ils ont pris racine; 

lis croissent. et ils portent du fruit; 

Vous etes pres de Leur bouche et loin ac leur aeur. 

Et vous, Jehovah, vous me connaissez, vous me voyez, 

Et vous sondes ee que mon cocur est pour vous. 

Enlevez-les eomme des brebLs destinees a la boucherie* 

Vouez-Ies pour le jour du massacre ! 

Jus(jues a quand le pays sera-t-il en deuii, 

Et Therbe de tous tes champs sera-t-elle dessechee 

A cause de la mechancete de ceux qui v habitent? 

Betail et oiseaux ont peri; 

Car ils disent : •• II ne verra pas notre lin ! " 

Si tu cours avec des pietons et qu ils te fatiguent. 

Comment pourras-tu lutter avec des cavaliers ? 

SM te taut une terre de paix pour avoir confiance, 

Que teras-tu contre Ies lions du Jourdain? 

Car tesfreres memcs et la maison de ton pere te hatssent- 

Eux-memes crient derriere toi a pleine voix; 

Ne les crois pas quand ils te disent de bonnes paroles. 

Jai quitte ma maison, j'ai delaisse mon heritage, 

J cii livre I'objet de mon amour aux mains de mes ennemis. 

Mon heritage est devenu pour moi 

Comme un lion dans la foret; 

It a pousse contre moi des rugissemeuts; 

Aussi I'ai-je pris en haine. 

Mon heritage est-il un vautour bigarre, 

Contre lequel les vautours fondent de tous cotes > 

Veneas, rassemblez toutcs les betes des champs 

Amenez-les a la curec ! 

De nombreux bergers ont detniit ma vigne, 

Foule mon domaine, 

Change le lot qui m'etait cher 

En desert, en devastation. 

On en a fait une ruine; 

Devastc, il est en dcuil devant moi; 

Tout le pays est saccage, 

Car personne ne l'a pris a cumr. 

Sur Unites les collines de scs paturages arrivent les devastateurs; 

Car le glaive de Jehovah devore d'un bout a lautre du pavs- 

liny a de salut pour personne. " ' 

lis avaient seme du troment, ils moissonncnt des opines; 

lis ont depense leurs forces, mats sans profit; 

Avez honte de ce que vous recoltez 

Par Teffet de l'ardente colerc de Jehovah. 

Ainsi parle Jehovah sur tous mes mechants voisins 
Qui s;attaquent a I'heritage que j'ai domic a mon peuple dlsrael- 
Je vais les arracher a leur sol, ' 

Et j'arracherai du milieu d'eux Li maison de Juda. 



i;nent lmpunlment scs compatriotes, Jlreuiie 
adresse a Jehovah une plainte touchant la 
prosperity des mechants (vers. 1-4). Dieu fait 
»*ie premiere reponse qui n'a pour but que de 
rammer le courage defoliant du prophete : des 
epreuves plus pembles I'attendem (5-6); puis il 
tionne la soluuon du probleme : les mechants 
vont Jtre punb (7-13), et les fideles seront 
wuves (14-17X 
5. Phrases proverbiales : si tu ne peux sup- 1 



porter des uuux de peu dimportance, comment 
en supporteras-tu de plus grands? 

7. Dieu annonce qu'U quittera sa maison, le 
temple, comme 1 entendent presque tous les in- 
terpretes. — Avec le temple Dieu abandonne 
ausst le peuple, son heritage, et le pays. 

14. Teusws{vQ\xxscs)Mickantsvczzitvili* 
voisins de Jehovah; car la terre de Palestine 
est sa propria. Ammonites, Moabites, Sy- 
nens, et autres peuples patens d'alentour. 
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Chap. XII, 15. JEREMIE. Chap. XIII, I 



o- 



15 Mais apres que je les aurai arraches, 
J'aurai de nouveau compassion d'eux, 

Et je ies ramenerai chacun dans son heritage, 
Chacun dans son pays. 

16 Et s'ils apprennent les voies de mon peuple, 
De telle sorte qu'ils jurent par mon nom, 
En disant : ki Jehovah est vivant V\ 
Comme ils ont appris a jurer par Baal, 

lis seront etablis au milieu de mon peuple. 

17 Mais s'ils n'ecoutent pas, j'arracherai cette nation; 
Je Tarracherai et la detruirai, dit Jehovah. 

CHAP. XIII- — L ^orgueil dc Juda sera humilie. Corruption ct aveugUtnent de 
Juda cUcrits sous Us symboles de la ceinture [vers. 1 — 11], des cruckes [12 — 14 J. 
Avertissement et menace [15 — 27]. 

13Ainsi m*a parle Jehovah : " Va t'ache- , pres de FEuphrate, comme Jehovah me 
ter une ceinture de lin et pose-la sur tes I l'avait ordonne. Et au bout d'un grand 
reins, mais ne la mets pas dans Feau. *"' | nombre de jours, Jehovah me dit : *' Levc- 
2 Et je m'achetai la ceL.tare, selon la pa- 1 toi, va vers 1'Euphrate, et la reprends la 



role de Jehovah, et je la mis sur mes 
reins. La parole de Jehovah me fat 
adressee une seconde fois, disant : 
" Prends la ceinture que tu as achetee et 
mi est sur tes reins, et leve-toi; va vers 



ceinture que je favais commande d J y 
cacher ". J'aUai vers FEuphrate, je 7 
creusai et je repris la ceinture au lieu 
ou je Favais cachee; er vni?A que la cein- 
ture etait goatee, eUe n'etait plus bonne a 



10 



11 



qui est SUT tes reins, et icve-un; va vcia • imc cuui.g<ucc, cue 11 eum piuo uuuuc a 

FEuphrate, et la tu la cacheras dans une i rien. Et la parole de Jehovah me fut 8 
fente de rocher. " J'allai ct je la cachai ! adressee, disant ; 

Ainsi parle Jehovah : 

C : est ainsi que je detruirai Forgueil de Juda 

Et le grand orgueil de Jerusalem. 

Ce peuple mauvais qui refuse d'ecouter mes paroles, 

Qui suit Fopiniatrete de sou coeur 

Et qui va apres d'autres dieux pour les servir et les adorer, 

11 sera cemme cette ceinture 

Qui n'est plus bonne a rien. 

Car, comme la ceinture est attachee aux reins d'un homme, 

Ainsi je m'etais attache toute la maison d'Israel 

Et toute la maison de Juda, dit Jehovah, 

Afin qu'eUes fussent pour moi un peuple, 

Un nom, un honneur et une gloire; 

Mais ils n'ont pas obei 

12 Dis-leur ces paroles : 

*' Ainsi parle Jehovah, Dieu d'lsrael ; 
Toute cruche sera remplie de vin. " 
Ils te repondront : " Ne savons-nous pas 
Que toute cruche sera remplie de yin ? 

13 Et tu leur diras : " Ainsi parle Jehovah : 

Je vais remplir tous les habitants de ce pays, 
Et les rois qui sont assis sur le trdne de David, 



XIII, x. La date de cette prophetic est 
determine par le vers. x8 on il est question de 
Joakin et de la reine-mere. — Une ceinture de 
tin, de la m€me matiere que les autres yete- 
mentsdcspr6ires(Exod. xxviii^o; Le>, xvi, A 
et non la vulgaire ceinture de cuir (I I Rois, i. 8); 
eUe represente Israel, royaume saint et sacerdo- 
tal (Exod. xix, 6). — Mite sur tes reins * elle 
figure l'alliance Itroite qui unissait Jehovah a 
son peuple. — Ne la mets pas dans teau afin 
qu'efie demeure fratche et neuve. 

Les Interpretes se demandent si ces actes 
symboliques, frequents chex les prophetes, ont 



€t€ reellement accomplis, ou bien s'ils appar- 
tiennent au seul domaine de la vision, s'ils ne 
sont que des paraboles. La question n'a pas en 
eUe-meme une bien grande importance, car il est 
clair que la signification des emblemes, et par 
consequent ta le$on morale qui en decode, 
reste la meroe dans les deux hypotheses. 

4. Vers 1'Euphrate : annonce probable de 
I'exil de Juda a Babylone. 

7. La ceinture gatie represente, ou bien la 
masse impie des Juiis dsportes, ou bien la cor- 
ruption morale produite en Israel par Tinvasion 
des idolatries Itnuigeres. 
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Chap. XIII, 14. jfeRfeMIE. Chap. XIII, 27. 

Les pretres et les prophetes, 

Et tous les habitants de Jerusalem, ittvresse. 

14 Et je les briserai les uns contre les autres, 
Les peres et les fils ensemble, dit Jehovah: 

Je n-epargnerai pas; je aaurai pas de compassion, 
Je n aurai pas de pitie pour ne pas les detruirc. " 

1 5 Ecoutez et pretez I'oreille : 
Xe soyez point orgueilleux, 
Car Jehovah a parley 

:6 Rendez gloire a Jehovah, votre Dieu, 

Avant qu'il amene les tenebres. 

Que vos pieds se heurtent aux montagnes de la nuit, 

Qu'il change en ombre de mort la lumiere que vous attendez 

Et qu'il en fasse une obscurite profonde. 
17 Si vous n'ecoutez pas ces avertissements, 

Mon ame pleurera en secret votre orgueil; 

Mes ycux se fondront en larmes, 

Parce que le troupeau de Jacob aura etc emmcne captif 

iS Dis au roi et a la reine : 

Asseyez-vcus a terrc. 

Car votre couronnc de gloire tombe de votre tete 
10 Les villes du midi sont fermees, 

Et personne ne les ouvre; 

Juda tout entier est deporte; 

La deportation est complete. 

20 Leve les yeux et vois ceux qui viennent du scptentrion • 
Ou est le troupeau qui t\ivait ete donne, 

Les brebis qui faisaient ta gloire? 

21 Que diras-lu quand Jihwah te donnera pour maitrcs 
Ceux dont tu avais fait tes amants. J 

Les douleurs ne te saisiront-elles pas 
Commc une femme qui enfante ? 

22 Si tu dis dans ton canir : 
Pourquoices malheurs m'arrivent-ils? 
Cest a cause de la multitude de tes iniquites 
Que les pans dc ta robe ont etc releves, 
Que tes talons ont ete meurtris. 



23 



Un Ethiopienchangera-t-il sa peau, 
Un leopard ses tachcs? 
Alors vous pourrcz aussi faire le bien, 
Vous qui etes appris a mal faire. 

24 Je les disperserai comme la paille 
Qu J craporte le vent du desert. 

25 Tel est ton sort, 

La part que je mesure, dit Jehovah, 

Parce que tu m'as oubtie, 

Que tu as mis ta confiance dans le mensonge. 

Et moi aussi je releverai les pans de ta robe sur ton visage, 

Et I'on verra ta honte. 

Tes adulteres, tes hennissements, 

Tes crimineiles prostitutions, 

Sur toutes les hauteurs en pleine campagne, 

Toutes tes abominations, je les ai vues. 

Malheur a toi, Jerusalem ! 

Combien de temps encore avant que tu ne sois purifiee? 



20 



27 



19. Les miles du mttit, dernier refuge de avais recherche 1 Talliance et imite l*idotttr>. 
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Chap. XIV, i. JEREMIE. Chap. XIV, 13. 

CH\P. XIV, 1 —XV. Apropos dune grande sicheresse [vers. I — 6]. Le prophete 
intercede a trois reprises pour son peuple [7 — 12; 13— ^ «* 1 J~ 2 r l\/ nsenS \' 
ble aux ch&timentsprovisoires, le peuple sera definittvement riduit (XV, 1— 9J- 
JSToitveUes intercessions et nouvelles plaint es [10— 14: * 5 ~ x S » 1 9 — - 1 1- 

14 Parole de Jehovah qui fut adressee a Jeremic a r occasion de la secheressc. 

2 Juda est dans le deuil; 
Ses portes languissent; 

Elles gisent sur la terre en vetements noirs, 
Et le cri de Jerusalem s'eleve. 

3 Les grands envoient les petits chercher de L'eau; 
Ceux-ci vont aux citernes, ne trouvent pas d'eau, 
Reviennent avec des vases vides; 

Confus et honteux, ils se couvrent la tete. 

4 A cause du sol crevasse, 

Parce qu'il n'y a pas eu de pluie sur la terre, 
Les laboureurs sont confondus, 
Ils se couvrent la tete. 

5 Meme la biche dans la campagnc 
Met bas et abandonne ses petits, 
Parce qu'il n'y a pas d'herbe. 

6 Les onagres se tiennent sur les hauteurs, 
Aspirant Tair comme des chacals; 

Leurs yeux s'eteignent, parce qu'il n'y a pas de verdure. 

7 Si nos iniquites temoignent contre nous, Jehovah, 
Agis pourThonneur de ton nom; 

Car nos infidelites sont nombreuses; 

Xous avons peche contre toi. 
S toi, l'esperance d'Israel, 

Son liberateur au temps de la detresse, 

Pourquoi serais-tu un etranger dans lc pays, . 

Comme un voyageur qui y dresse sa tente pour la mat ? 
9 Pourquoi serais-tu comme un homme cpcrdu, 

Comme un heros impuissant a delivrer ? 

Pourtant tu habites au milieu de nous, Jehovah; 

Ton nom est invoque sur nous, 

Ne nous abandonne pas ! — 

10 Voici que Jehovah re>ond a ce peuple : 
Oui, ils aiment a courir 9:1 et la, 

Et ils ne savent pas retenir leurs pieds. 
Jeliovah ne met plus de plaisir en eux; 
11 va maintenant se souvenir de leurs iniquites 
Et chatier leurs peches. 

1 1 Et J&iovah me dit : 
4 ' N'intercede pas en faveur de ce peuple. # 
Quand ils jeuneront, je n'&outerai pas leurs supplications; 
Quand ils m'offriront des holocaustes et des offrandes, 
je ne les agreerai pas; # 
Car jc veux les detruire par Tepee, la famine et la pestc. 

Et je repondis : 4i Ah \ Seigneur, Jehovah, 

Ce sont les prophetes qui leur disent : 

Vous ne verrez point crepee, 

Et vous naurez point de famine; r s> 

Mais jc vous donnerai dans ce lieu-ci unc paix assuree. 



12 






XIV, 7. Pour 1' /tonne ur de ton nom : l'hon- 
neur de Dicu serait compromis aux yeux des 
idotttres si son peuple perissait. Corap. vers.2t. 

xa. Quand its jetineront, etc. : II ne s agit 



que de retours passagerssans conversion sincere. 
13. Jeremie foit valoir une circonstance atte 
nuante en faveur <f Israel, la seduction des TaiiA 
prophetes. 
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Chap. XIV, 14. JERQUE- Chap. XV, 3. 

14 Et Jehovah me dit : ~ "" 
" Cest le mensonge que les prophetes prophetisent en mon nom: 
Je ne les ai pas envoycs, je ne leur ai point donnc d'ordre, 

fct je ne leur ai point parle; 

Visions mensongeres, vaines divinations, 

Imposture de leur propre coeur, voila leurs prupheties/' 

15 Cest pourquoi ainsi parle Jehovah 

Au sujct des prophetes qui prophetisent 

En mon nom sans que jc les aie envoycs, 

Et qui disent : « II hy aura dans ce pays ni epee ni famine. ' 

lis periront par Tepee et par la famine, 

Ces prophetes dc mensonge. 

10 Et les gens auxqueis ils prophetisent 
Seront jetes dans les rues de Jerusalem 
Par la famine et par Tepee, 

Et personne ne leur donnera la sepulture, 

A eux, a leurs femmes, a leurs fils et a leurs filles, 

Et je verserai sur eux leur mechancete. 

1 1 Et tu leur diras cette parole : 

* Mes yeux se fondront en larmes la nuit et le jour, 
Et ne eesseront pas de pleurer; 

Car !a vierge fille de mon peuplc, va etre frappee d'un grand desastre- 
Ceseraune plaie douloureuse. =*»ux f 

Si je vais dans les champs, voici des hommes que le glaive a perces- 
Si j entrc dans la yilie, voila des gens que consume la faim. ' 

l-e prophete lui-meme ct le pretre sonterrants, 
Dans un pays quils ne connaissaient pas. 

»9 A s " tu . done entierement rejete Juda ? 

Ton ame a-t-elle j>ris Sion en degout? 

Pourquoi nous as-tu frappes sans qu'ii v ait pour nous dc guerisou > 

INous attendions la patx, et il ne vient rien de bon; 

Le temps de la guerison, et voici Tepouvante. 
- u Jehovah, nous reconnaissons notre mechancete, 

L'iniquite de nos peres, 

Car nous avons peche contre toi. 

Pour Tamourde ton nom, ne dedaignc pas, 

Xc profane pas le tronc de ta gloire; 

Souviens-toi, ne romps pas ton alliance avec nous. 

Parmi les vaines idoles des nations, en est-il qui fasse pleuvou 

Est-ce le ciel qui donnera la pluie? 

N"est-ce pas toi, Jehovah, notre Dieu? 

Nous csperons en toi, 

Car e'est toi qui as fait toutes ces choses. 

15 Jehovah me repondit : 

Quand MoTse et Samuel se tiendraient devant moi, 

Mon ame ne se tournerait pas vers ce peuple; 

Chasse-les de devant ma face et qu'ils partent ! 
- Et s'iis te disent ; " Ou irons-nous? " 

Tu leur diras : Ainsi parle Jehovah : 

Celui qui est pour la mort, a la mart; 

Cclui qui est pour Tepee, a Tepee: 

Celui qui est pour la famine, a la famine; 

Et celui qui est pour la captivite, a la captivite. 
3 Et j'enverrai sur eux quatre families defliaux : 

L'epee pour tuer, 



21 
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XV, t. Moise et Samuel, deux grands inter- 1 Num.xiv. iv*6:I Sam vii 6 sv • *ii <>* r^mn 
ce^eursaux temps passes (Exod.xxxii,xx.r 4 ;| Ps. rf^^i^^M^ * * 




Chap. XV, 4. JEREMIE. Chap. XV, 18. 

Les chiens pour dechirer, 

Les oiseaux du ciel et les betes de la terre 

Pour devorer et pour detruire. 

4 Je les livrerai aux mauvais traitements de tous les royaumes de la terre, 
A cause de Manasse, fils d'Ezechias, roi de Juda, 

Pour tout ce qu'il a fait dans Jerusalem, 

5 Qui done aura pitie de toi, Jerusalem ? 
Qui sera touche de ton sort? 

Qui se detournera de sa route pour s'inforiner ae ton etat ? 

6 Tu m'as repousse, dit Jehovah, pour te retirer en oxriere, 
Et je vais etendre ma main sur toi pour te faire perlr; 

Je suis las de me repentir. 

7 Je les vannerai avec lc van aux portes du pays; 
Je les priverai d'enfants; 

Je ferai perir mon peuple; 

lis ne reviennent pas de leurs voies. 

8 Ses veuves seront plus nombreuses que le sable de la mer* 
Je leur amenerai, sur la mere du jeune homme, 

Le devastateur en plein midi; 

Je ferai fondre soudain sur eile l'angoisse et Tepouvante. 

9 La mere des sept fils se sent defaillir, elle rend Tame; 
Son soleil se couche pendant qu'il est jour encore; 
Elle est confuse, couverte de honte. 

Ceux qui resteront, je les livrerai a Tepee devant leurs ennemis, 
Dit Jehovah. 

10 Malheur a moi, 6 ma mere, parce que tu m'as enfante, 

Moi, homme de contestation et de querelle pour tout le pays. 
Je n'ai rien prete, et tous me maudissent. — 

1 1 Jehovah dit : Oui, je t f affermirai pour ton bien; 
Certainement, j 'amenerai ton ennemi a te supplier 
Au temps du malheur et de la detresse. 

12 Le fer brisera-tii le fer du nord et I'airain? 

1 $ Je livrerai tes biens et tes tresors au pillage, sans paiement, 

Pour tous tes peches et sur tout ton territoire; 

14 Et je les ferai passer avec tes ennemis 
Dans un pays que tu ne connais pas; 
Car un feu s'est allume dans ma colere; 
II brtilera sur vous. 

1 5 Tu le sais, Jehovah ! Souviens-toi de moi, 
Visite-moi et venge-moide mes persecuteurs; 
Prends soin de moi; ne retarde pas ton courroux; 
Sache que e'est pour toi que ^je porte i'opprobre. 

16 Des que iu m'as communique tes paroles, je les ai devorees; 
Elles sont devenues ma joie et Tallegresse de mon coeur, 

Parce que ton nom a ete invoque sur moi, Jehovah, Dieu des armecs. 

17 Je ne me suis point assis dans Tassemblee des rieurs 
Pour m'y livrer a la gaiete; 

Sous ta main, je me suis assis solitaire, 
Car tu m'avais rempli de courroux. 

18 Pourquoi ma souffrance est-elle continuelle, 

4, Manasse' qui, par son impi£te\ avait com* 12. Le fer ordinaire, la faible puissance de 



ble la mesure des'peches de Juda. Voy. II 
Rois, xxi, 1 sv. et surtout vers. 11-16; xxiv, 3. 

9. La mire de sept Jits, la mere heureuse et 
fiere entre toutes, s'affaisse et meurt. 

10. Homme de contestation^ en butte a la 
haine et a la persecution a cause de mes pro- 
phlties de malheur. — Je «W rienpriti^ etc. : 
je n'ai d'affaire d'ar^e 1 avec personne, j'evite 



Juda, pourrait-il briser te fer du nord et in:- 
rafts, la formidable puissance babylonienne.' Tes 
adversaires seront certainement vaincus par les 
Chaldeens. 

13. Dieu s'adresse brusquement au peuple 
tout entier, dont les calamites seront le signal 
de ladelivrance du prophete. 

15, Le prophete demandede ncuveaua Dieu 



toute occasion de litigc. ' le pourquoi de ses ennuis. 
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Chap. XV, 19. JEREMIE. Chap. XVI, 9. 

Et ma plaie douloureuse, rebellc a la guerison? 

Serais-tu pour moi comme un ruisseau trompeur, 

Comme des eaux qui disparaissent? — 
m Cest pourquoi Jehovah parle ainsi : 

Si tu reviens a moi, je te ramenerai, 

Tu te liendras devant ma face; 

Et si tu separes ce qui est precieux de ce qui est vil, 

Tu seras comme ma bouche; 

Us reviendront a toi, 

Et tu ne retourneras pas vers eux. 
:o Je ferai de toi, pour ce peuple, une forte muraiiie d'airam; 

Us te feront la guerre, mais ils nc I'emporteront pas sur toi, 

Car je serai avec toi pour te secourir et te delivrer, dit Jehovah, 
-i Je te delivrerai de la main des mechants, 

Et je te racheterai de la main des violents. 

^/^/.^V*' 1 — XVII. — Le ce'libat du prophete et sa signification [vers. 2 — 4 J. 
// doit secarter des deuils et des fetes d'ttn peuple coupabU et condamne* [5 — 1 3 J. 
Le chdttment sera severe mats suivi d'une de'tivrance signaiee [14 — 21 1. Cause 
du chdttment : le peche 1 ineffacable [XVII, vers. 1 —4], (a confiance en Vhomme 
L5 — *!]• Leprophete met en Dieu son sa/ut[i2 — 18]. Le sabbat [19 — 27], 

16 La parclede Jehovah me fut adressee en ces termes : 

^ Tu ne prendras point de temme 

Et tu n'auras point de fits ni de filles en ce lieu. 
3 Car ainsi parle Jehovah 

Touehant ies tils et les lilies qui naissent en ce lieu, 

Les meres qui les enfantent 

Et les peres qui les engendrent en ce pavs : 
■i Ils mourront de maladies mortelles; 

On ne leur donnera ni larmes ni sepulture; 

Ils seront du fumier sur le sol; 

Ils periront par Tepee et la famine, 

Et leurs cadavres seront la pature 

Des oiseaux du cicl et des betes de la terre. 

5 Car ainsi parle Jehovah : 

N'entre pas dans la maison de deuil; 

Ne va point pleurer et te lamenter avec eux; 

Car j'ai retire a ce peuple ma paix, dit Jehovah, 

Ma grace et ma compassion. 
Grands et petits mourront dans ce pays; 

Ils n auront point de sepulture et ne seront pas pieures; 

On ne se fera point d'incisions, 

On ne se rasera point pour eux. 
7 On ne leur rompra point le pain du deuil 

Pou- les consoler au sujet d'un mort, 

Et oil ne leur offrira pas la coupe de consolation 

Pour un pere et pour une mere. 

Ne va pas dans la maison du festin pour t'asseoir avec eux, 

Pour manger et pour boiro; 

Car ainsi parle Jehovah des arraees, Dieu dlsrael : 

Je vais faire cesser en ce lieu, 

Sous vos yeux et de vos jours, 

Le cri de joic et le cri d'aliegresse, 

Le chant du fiance et le chant de la fiancee. 



S 



:<{. Lc prophete a failli un moment, il est ' c'cst-a-dire il remplira son rCIe de prophete 
tombedans le encouragement et une inquietude ' XVI, 5.9. Le prophete dot; et— comme uii 
etagerte. Qu u revienne a Dieu par une con- erranwr vk.^.vw *u cad n^i.^u r«~~^ a- u 
tiance parfaite et Dieu Je ramenera; }€x€ 



tnie se tiendra devant sa face, comme un ser* 
vitcur qui attend les ordres de son maltre, 



etranger visa-vis de son peuple frappe* de la 
malediction divine ; en quoi il representee. 
Dieu lui-mcme, desormais sans pitie* pour une 
nation in grate. 
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Chap. XVI, io. JEREMIE. Chap. XVI, 21. 

10 Lursque tu annonceras toutes ces choses a ce peuple, 
lis le diront : 

" Pourquoi Jehovah nous menace- t-il de tous ces grands malheurs? 

Quelle est notrc iniquite, 

Et quel est le peche que nous avons comnns 

Contre Jehovah, notre Dieu ? " 

11 Et tu leur diras : 

" Cest que vos peres nr ont abandonne, dit Jehovah; 
lis sont alles aprcs d'autrcs dieux, 
lis les ont servis, ils les ont adores, 
Et moi, ils m ont abandonne 
Et n ? ont pas observe ma loi. 

12 Et vous, vous avez fait pis que vos peres, 

Et voici que chacun de vous suit Topiniatrete de son n.auvais cueur, 
Pour nc point m'ecouter. 
ij Je vous jetterai hors de ce pays 

Dans un pays que vous n'aurez pas connu, 

Xi vous ni vos peres, 

Et la vous servirez les dieux etrangers nuit et jour: 

Car je ne vous ferai point grace. " 

14 Cest pourquoi voici, dit Jehovah, que des jours vienncnt 
Ou Ton ne dira plus : Jehovah est vivant, 

Lui qui a fait monter du pays d'Egypte 
Les enfants d' Israel : 

15 Mais : Jehovah est vivant, 

Lui qui a fait monter les enfants d'Israel 
Du pays du septentrion 
Et de tous les pays ou il les avait chasses; 
Et je les ramenerai dans leur pays 
Que j'avais donne a leurs peres. 

16 Voici que j'appelle en foule 

Des pecheurs pour les pecher, dit Jehovah; 
Et apres cela j'appellerai en foule 
Des chasseurs qui leur donneront la chassc 
Sur toutes les montagnes, sur toutes les collines 
Et dans les fentes des rochers. 

1 7 Car mes yeux sont sur toutes leurs voies; 
Elles ne sont pas cachees devant ma face 

Et leur iniquite ne se derobe point a mes regards. 

1 8 Tout d'abord je leur paierai au double 

Le salaire de leur iniquite et de leurs pcches, 
I'arce qu'ils ont profane mon pays 
Par les cadavres de leurs infdmes idoles 
Et rempli mon heritage de leurs abominations. 

19 Jehovah, ma force, mon rempart 

Et mon refuge au jour de la detresse, 

Les nations viendront a toi des extremites de la terre 

Et diront : Nos peres n'ont eu en heritage que le mensonge, 

Des vanites aui ne servent a rien. 

20 Se peut-il quun hommese fasse des dieux? 
Et ce ne sont pas des dieux ! 

k 21 Cest pourquoi je vais leur faire connaitre ma main et ma puissance, 

f Et ils sauront que mon nora est Jehovah. 



14*15. On cdlbrera le retour de la captivitc" 
de Babyloac comme un fait plus merveilleux 
encore que celui de la sortie d'Egypte. 

x6. Du pttktur*) dts chasseurs, les Chal- 
deens. 



18. Les cadavres ds leurs idoles : les faux 
dieux sont des morts, des cadavres infects. La 
plupart des anciens interpretes entendent les 
cadavres des animaux ou des enfants offerts en 
sacrifice a ces tdoles. 
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Chap. XVII, 2. 



j£r£mie. 



Chap, XVII, 14. 



17 



s 



9 
10 

11 



12 



13 



H 



Le peche de Juda est ecrit avec un stvlet de fer, 

Avec une pointe de diamanti 

U est grave sur la table de leurs cauirs 

Et aux comes de vos autels. 

Comme ils pensent a leurs enfants, 

Ainsi pensent-ils a leurs autels et a leurs idoles d'Astartc 

Pres des arbres verts sur les collines elevees. 

ma montagne qui es dans le champ, 

Je livrerai au pillage tes biens, tous tes tresors, tes hauts lieux, 

A cause de tes peches sur tout ton territoire. 

Tu laisseras en friche, et par ta faute, 

Ton heritage que je t'avais donne; 

Je t'asservirai a tes ennemis dans un pays que tu ne connais pas; 

Car vous avez allumc le feu de ma colere, 

Et il brule pour jamais. 

Ainsi parle Jehovah : 

Maudit soit Phomme qui se confie en Fhommc, 

Qui fait de la chair son bras, 

Et dont le coeur se retire de Jehovah ! 

II est comme une bruyere dans une lande; 

11 ne verra point venir le bonheur; 

II occupera les lieux briiles au desert, 

Une terre salee ct sans habitants. 

Beni soit Thomme qui se confie en Jehovah 

Et dont Jehovah est la confiance ! 

II est comme un arbre plante au bord des eaux : 

II pousse ses racines vers le courant; 

II ne craint pas quand vient la chaleur, 

Et son feuillage reste vert; 

II ne s'inquiete point de I'annee de la secheressc 

Et ne cesse pas de porter du fruit 

Le cceur est ruse plus que toute chose et corrompu : 

Qui le connaitra? 

Moi, Jehovah, qui sonde les aeurs et qui eprouve les reins, 

Et cela pour rendre ?. chacun selon ses voies, 

Scion le fruit de ses touvres. 

Une perdrix couve des oeufs quelle n'a pas pondus; 

Tel est Thomme cjui acquiert des richesses injustement; 

Au milieu de ses jours il doit les quitter, 

Et a sa tin il n'est plus qu : un inscnse. 

Trone de gloire ! 

Majeste eteraelle ! 

Lieu de notre sanctuaire ! 

Espoir d'Israel, Jehovah! 

Tous ceux qui t'abandonnent seront confondus ! 

Ceux qui se detouraent*de moi seront tnscrits sur la terre; 

Car ils ont abandonne la source des eaux vives, Jehovah. 

Gueris-moi, Jehovah, et je serai gueri; 
Sauve-moi, et je serai sauve, 
Car tu es ma louange. 



XVII, a. Leurs idoles d % Astarii % litt. leurs 
asc/te'rim, images ou representations d'Aschera. 
Cctte deesse <tait figuree par un pteu ou po- 
teau en bois, dressl a. c6t6 de I'autel; autant Us 
ont d'affection pour leurs enfants et autant ils 
eu ont pour les autels et les images des faux 
•ii-jux. 

5. Qui se confie eu I* horn me et dans les 
nioyens humains. 



8. Com p. Ps. i, 3. "~ 

a sv. C'est en vain que plusieurs se livrent 

a des pratiques de pttf ti purement exte* rieures ; 

Dieu qui sonde les coeurs smira bien decouvrir 

leurs veritables sentiments. 
t 14 sv. Comme les menaces de Jeie'mie ne 

s'accomplissaient pas iranrtdiatement, sesenne* 

mis redoublaient conlre Iui leurs attaques et 

leurs sarcasmes. 
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Chap. XVII, 15. jfeREMIE. Chap. XVII, 27. 

15 Void qirils me disent : 

' ' Ou est la parole de Jehovah ? 
Qu'elle s'accomplisse done ! " 

16 Et moi je n'ai pas refuse d'etre pasteur a ta suite; 
Je n'ai pas desire le jour du malheur, tu le sais; 

Ce qui est sorti dc mes levres etait present devant ta face. 

17 Ne sois pas pour moi une cause d ? effroi; 
Tu es mon refuge au jour du malheur. 

18 Que mes persecuteurs soient consternes 
Et que je ne sois pas confondu moi-roeme; 

Qu'ils tremblent, eux, et que moi je ne tremble pas; 
Amene sur eux le jour du malheur, 
Et brise-les d'une double breche. 

19 Ainsi ma parle Jehovah : Va, et tiens- ! toutes les portes de Jerusalem; et tu 20 
toi a la porte des fils du peuple, par ou leur diras : 

entrent et sortent les rois de Juda, et a | 

Ecoutez la parole de Jehovah, 
Vous, rois de Juda, et tout Juda, 
Et vous tous habitants de Jerusalem, 
Qui entrez par ces portes. 

21 Ainsi parle Jehovah : 
Prenez garde a vos ames, 

Et ne portez point de fardeaux le jour du sabbat, 

Et n'en faites point passer par les portes de Jerusalem ; 

22 Ne faites sortir de vos maisons aucun fardeau le jour du sabbat, 
Ne faites aucun ouvrage 

Et sanctifiez le jour du sabbat, 
Comme je Pai ordonne a vos peres. 

23 lis n'ont pas ecoute ni pr&6 l'oreille; 

lis ont raidi leur cou pour ne pas ecouter 
Et ne pas obeir au precepte. 

24 Si vous m'ecoutez docilement, dit Jehovah, 
En ne faisant point passer de fardeaux 
Par les portes de la ville le jour du sabbat, 
Et si vous sanctifiez le jou t * du sabbat 

En ne faisant aucun ouvrage ce jour-la, 

25 Alors par les portes de cette ville 
Passeront des rois et des princes 
Assis sur le trone de David, 
Montes sur des chars et des chevaux, 
Eux et leurs princes, 

Les hommes de Juda et les habitants de Jerusalem, 
Et cette ville sera habitee a jamais. 

26 On viendra des villes de Juda 
Et des environs de Jerusalem, 

Du pays de Benjamin et de la Sephfla, 

De la montagne et du midi, 

Amener des holocaustes et des sacrifices, 

Des oblations et de Vencens, 

Et apporter des actions de graces 

Dans la maison de Jehovah. 

27 Mais si vous n'ecoutez pas mon commandement 
De sanctifier le jour du sabbat, 

De ne porter aucun fardeau 
Et de ne point en faire passer 
Par les portes de Jerusalem un jour de sabbat, 
Alors je mettrai le feu aux portes de la ville, 
Et il devorera les palais de Jerusalem, 
Et il ne s'&eindra point 
— ■ — — — ^— « . 

19. A la porte par laquelle te/Hsdnfitupie, les Israelites cntraient dans le parvis du temple. 
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Chap. XVIII, i. 



JERfiMIE. 



Chap. XVIII, 17. 



CHAP .XVIII. — Le vase d'argiU. Le potter et son vase [vers 2— 4J. Si^nifica- 
Uondii symbole [5-10]. Application ajuda [1 1 - i 7 .] Notiveau complot contre 
feremxe [io — 23]. 



18 La parole qui fi:t adressee a Jeremie 

2 de la part de Jehovah, disant : Leve- 
toi ct descends la maison du potier, 
et la je te ferai entendre ma parole. 

3 Je descendis a la maison du potier; 
or il fa ;c, -ait son ouvrage sur des roues. 

6 E&t-ce que je ne puis pas vous faire 

Comme a fait ce potier, maison d'Israel ? 



7 
S 



10 



n 



12 



'3 



4 
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Et le vase qu'il faisait manqua, comme 
il arrive a 1'argile dans la main du po- 
tier, et il refit un autre vase, comme 
il plut au potier de le faire. Et la pa- 
role de Jehovah me fut adressee en ces 
tennes : 



Ce que l'argile est dans la main du potier, 
Vous Jetes dans ma main, maison d'Israel. 



Tantot je parle, touchant une nation et touchant tin royaume, 

D arracher, d'abattre et de detruire. 

Mais cette nation, contre laquelle j'ai parte, 

Revient-elle de sa mechancete, 

Alors je me repens du mal que j'avais vouiu lui faire. 

Tantot je parie, touchant une nation et touchant un royaume, 

De batir et de planter. 

Mais cette nation fait-elle ce qui est mal a mes yeux, 

En n'ecoutant pas ma voix, 

Alors je me repens du bien que j'avais dit que je lui ferais. 

Et maintenant parle aux homraes de Juda 

Et aux habitants de Jerusalem, 

Et dis-leur : Ainsi parle Jehovah : 

Void que je faconne pour vous un malheur 

Et que je medite un dessein contre vous. 

Que chacun de vous revienne de sa voie mauvaise, 

Et reformez vos voies et vos oeuvres. 

Mais ils disent : " C'est en vain ! 

Nous suivrons nos pensees, 

Nous agirons chacun selon I'obstination de notre mauvais cceur. " 

C'est pourquoi ainsi parle Jehovah : 

Interrogez les nations : 

Qui a jamais entendu pareille chose? 

La vierge d'Israel a commis d'horribles abominations ! 

La neige du Liban quitte -telle le rocher de la plaine? 

Voit-on tarir les eaux qui viennent de loin, fratches et courantes ? 

Or mon peuple m'a oublie; 

II offre de Fencens a des idoles; 

Elles les font chanceier dans leurs voies, 

Les chemins d/autrefois, 

Pour suivre des sentiers, 

Une route non frayee; 

Pour faire de leur pays une desolation, 

Un objet d'eternelle moquerie; * 

Tous ceux qui y passeront seront stupefaits 

Et hocheront la tete. 

Pareil au vent d'orient, je les disperserai devant rennemi; 

Je leur montrerai le dos et non la face. 



• * . *» 2 * D *****is • les ateliers de pote- 
nt latent probablement situtfs dans la partie 

t - ? «. ,a X iUe » P««t-tee a Fentree de la val- 
lee de Hinnom. 

6. Sur des rones, deux pierres plates ou roues 
horuontalesplacees a difference hauteur, et reu- 
mes entre elles par une sort* d'essieu commun. 
*- image de 1 argile et du potier est firtquente 



dans la Bible : voy, Job. x t 9; xxxiH, 6; Is. 
xxix, x6; xlv, 9; Ixiv, 3. Comp. Rom. ix, 
20 sv. 

7 sv. C'est la condutte de 1'homnie envers 
Dieu qui determine en quelque maniere cellede 
Dieu envers 1'homme. 

17. Le vent d'mntni est connu par sa vio» 
lence : Job, xxvii, at; Ps. xlviii r 7; Is. xxvii, 8. 



N° 565. — 63 
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Chap. XVIII, 18. JEREMIE. Chap. XIX, 6. 

iS Et ils ont dit : 

** Venez, formoas un cotnplot contre Jeremie; 

Car la loi ne perira pas chez le pr£tre, 

Ni le conseil chez le sage, 

Ni la parole de Dieu chez le prophete; 

Venez, frappons-le de nos langues, 

Et ne prenons pas garde a tous ses discours ". — 

19 Prends garde a moi, Jehovah, 

Et entends la voix de mes adversaires ! 

20 Le mal sera-t-il rendu pour le bien, 
Qu'iis creusent une fosse pour mon ame ? 
Rappelle-toi comment je me suis tenu devant toi 
Pour te parler en leur faveur, 

Pour detourner d ? eux ta colere. 
2 £ Livre done leurs enfants a la famine 

Et abandonne-les au glaive; 

Que leurs femmes perdent leurs enfants et deviennent veuves; 

Que leurs hommes meurent par la peste 

Et que leurs jeunes gens soient frappes par Tepee dans le combat ! 
22 Qu'on entende teur cri sortir de leurs maisons, 

Quand tu feras vertir subitement sur eux des bandes armees, 

Parce qu'iis ont creuse une fosse pour me prendre 

Et qu'iis ont cache des filets devant mes pieds. 

Et toi, Jehovah, tu connais tous leurs complots 

Pour me faire mourir. 

Ne pardonne pas leur iniquite, 

N'etface pas leur peche devant toi; 

Qu'iis s'affaissent en ta presence; 

Agis contre eux au temps de ta colere ! 

CHAP. XIX. [vers. 1 — 13]. Jfremie a Topheth. I.a cruche bris&. 



23 



du Ills de Hinnom, qui est °i T entree de 
la porte de la poterie, et la tu publieras 
les paroles que je te dirai. Tu diras : j 



19 Ainsi a parle Jehovah : Va, achete- 

toi une cruche de potier; prendi avec toi 

des anciens du peuple et des anciens 

2 d'entre les pretres. Sors vers la vallee 

Ecoutez la parole de Jehovah, 

Rois de Juda et habitants de Jerusalem. 

Ainsi parle Jehovah des armees, Dieu d'Israel : 

Je vais amener sur ce lieu un malheur 

Tel, que les oreiltej tinteront a qui en entendra pader, 

4 Parce qu'iis m'ont abandonne, 
Qu'iis ont aliene ce lieu, 

Qu'iis y ont offert de Tencens a des dieux Strangers 

Qu'iis ne connaissaient pas, eux, leurs peres et les rois de Juda, 

Et qu'iis ont rempli ce lieu du sang des innocents. 

5 Ils ont bati des hauts lieux a Baal 

Pour consumer leurs enfants par le feu en holocauste a Baal, 
Choses que je a' a vais pas commartdees, ni dites, 
Et qui ii etaient point montees dans ma pensee. 

6 C'est pourquoi voici que des jours viennent, dit Jehovah, 



— Je lenr montrerai le dos % etc.; lttt.,/<r les 1 tant contre luiuae accusation capitalc (vers.23). 

regarderaided^etnon deface. XIX, t. Prends avec tot, emprunte aux 

18. Sens : Jtremte mort, ta loi sera tou jours lxX. 
enseignee par les pretres, la nation gouvernee 
par des sages. D'autres ; Jlr6roie mort, la loi 
ne ptrira. pasfaute d'ttu seul pritre, (comp. 
Mal. ii, 6 sv.), ni le conseil /ante dun seul sage t 



a. Porte de la poterie, (he"b. charsith, porte 
des tessons) donnantsur lc quartter des poticrs, 
probablement la mSmc qui est appelle port« du 
fumier, II Esdr. lit, 13 sv. 



ni la parole de Vita/ante d'nn seul propkite : rainier, II K*dr. in, 13 sv. 

ironic. — Frappons-le de nos langnes en por- 1 6. Valtte du carnage : comp. vii, j?. 
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Chap. XIX, 7. 



JEREMIE. 



Chap. XX, 4. 



IU 



12 



Ou ce lieu ne sera plus appele Topheth ni vailee du tils do Hinnom, 

Mais vailee du carnage. 

Je rendrai vain dans ce lieu le conseil de Juda et do Jerusalem- 

Je les ferai tomber par Tepee devant leurs ennemis 

Et par la main de ceux qui en veulent a leur vie, 

Et je donnerai leurs cadavres en pature 

Aux oiseaux du ciel et aux betes de la terre. 

Et je ferai de cette ville un objet de stupeur et de moquerie- 

(Juiconque passera pres d'elle sera stupefait 

Et rira de toutes ses meurtrissures. 

Je leur ferai manger la chair de lours fils ot la chair de leurs filles- 

lis mangeront la chair les uns des autres 

Dans Tangoisse et la detresse 

Ou les reduiront leurs ennemis 

Et ceux qui en veulent a leur vie. 

leur ■ dK 8 ™ 5 CnSUitC Kl CfUChC ^ l ° S >CUX deS homme * vcnus avec loi > et tu 1 1 

Ainsi parle Jehovah des arraees : 
Je briserai ce peuple et cette ville. 

Cumme on brise le vase du potior qui nc pout plus etre repare, 
Et I on enterrcra a Topheth faute de place pour enterrer 
Voila ce que je ferai a ce lieu, dit Jehovah, et a ses habitants, 
En rendant cette ville semblable a Topheth. 
1 j Les maisons de Jerusalem et les maisons des rois de Juda 

Seront telles que ce lieu de Topheth, souillees; 
0«t\ toutes les maisons sur les toits desquelles 
On a offert de Tencens a toute I'armee des cieux 
Et verse des libations a des dieux etrangers. 

CHAP. XIX [vers .14)- XX. /JrJmteau temple [XIX vers. 14 — 15J. faitkiU <L 

U iwV eVin ' d ° T °u P ^ th °" J ^ vah 1 ^ Ui 6tait surveillant en chef de la mai- 
l avait envoye prophetiser, et s etant | son de Jehovah, entendit Jeremie pn>. 

1 - v?h il^ 1 ' T \T la «~* jao- 1 noneer ces propheties; et Phassur frap- - 
h wih il dit a tout le peuple ; « Ainsi , pa Jeremie le prophete et le fit mettVe 

^r%i ,eh T° Vah • d f • ann *? ! Ie Dieu aux <*** dans » a ^ taute de E£ 

Mile et sur toutes les vtlles de son res- ; Le lendemain Phassur fit sortir Jere- « 
sort tous les malheurs que j'ai annonces | mie des cops, ot Jeremie lui dit - Co 
contre elle, parce a£b ont raidi leur ; n'est plus Phassur que Jehovah Vzp. 

20 I ^ZmL*^ 0beir ^JS" 1 * ? ' I ^ mais Magor-MissabU). Car ain P S i 4 
<*U Le pretre Phassur, fils d'Emmer, • parle JehovahT 

Je ferai de toi un objet de terreur 
Pour toi-meme et pour tous tes amis; 
lis tomberont sous I'epee de leurs ennemis, 
Et tes yeux le verront; 



'*■ ? € f eHr / era * ma *g' r : cette menace, re- 
production de Deutv xxviii, 53, CO mp. Lev. 
xxn 2 g sest accompiie pendant les deux sie- 
ves de Temsalem, le premier par Nabuchodo- 
nosor (Lament, u, 20; iv. 10; Baruch. ii, 3), et Ie 
second par Titus (Josephe, BelL jiia\ vi, 21. 
Lomp. Luc. xix, 43). 

\}-J )n enterrerad Topheth .-voy.vii, ^. 

XX, 1 SttrveiUantenche/i ayant la police 
Uu temple, il s'attribuait le droit de reprimer 
les abus commis dans I'encetnte sacTee. 

2. Cefis : bloc de bois perce" de trous, dans 
lesquels <taient engages les mains et les pieds 
du pnsonmer, de maniere a maintenir le corps 



courbe" dans une position extremement pttaible 

- La porte haute de Benjamin^ la porte sepl 

tentnonale du parvis int^rieur (comp. Ezech. 

v »», 3; ix, a), appelee aussi forte neuve (rxvi, 

to et xxxvi, 10); c^tait la partie la plus ilevee 

de la colline, du temple. On ajoute : qui est 

tfojts la matson deJUotmk, pour Jadistinguer 

de la porte de la ville qui avait Ie metne nom. 

3. Ma&or-Mtssatib, c.-a-d. Urrtur tout an* 

tfwr.comme traduit la Vulg. Le vers. 4 fait 

l application de ce 1,0m symbolicroe : Phassur 

aura peur etferapeu ; il seradangereux d'avoir 

ete de ses amis. 
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Chap. XX, 5. 



J£RfiMIE. 



Chap. XX, 17- 



S 



10 



11 



12 
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Je Uvrerai aussi tout Juda aux mains du roi de Babylone, 

Qui les emmenera captifs a Babylone 

Et les frappera de Tepee. 

Je livrerai toutes les richesses de cette ville, 

Tous ses produits, tous ses objets precieux 

Et tous les tresors des rois de Juda, 

Je les livrerai aux mains de leurs ennemis, 

Et ils les pilleront, les enleveront, 

Et les emmeneront a Babylone. 

Et toi, Phassur, et tous eeux qui habitent dans ta inaison, 

Vous irez en captivite; 

Tu iras a Babylone, et la tu mourras, la tu seras enterre, 

Toi et tous tes amis auxquels tu as prophetise le mensonge. 

Tu nras seduit, Jehovah, et j'ai ete seduit; 

Tu nvas saisi et tu m'as vaincu. 

Je suis chaque jour un objet de risee; 

Tous se moquent de moi. 

Chaque fois que je parle, je crie violence, 

J'annonce la devastation, 

Et la parole de Jehovah est pour moi chaque jour 

Une cause d'humiliation et de risee. 

Quand je disais : " Je ne ferai plus mention de lui, 

Je ne parlerai plus en son nom, " 

II y avait dans mon coeur comme un feu devoraut, 

Enferme dans mes os; 

Je nrefforcais de le contenir, et je n'ai pas pu. 

Car j'entendais les propos de la foule; 

La terreur nvenvironnait ! 

i{ Denoncez, allons le denoncer ! " 

L'hommeavec qui j'etais en paix epie mes pas : 

** S T il se laisse surprendre, nous le tiendrons 

Et nous tirerons vengeance de lui. ' ! 

Mais Jehovah est avec moi comme un heros puissant; 

C'est pourquoi mes persecuteurs s'affaisseront 

Et n'auront pas le dessus; 

Parce quTis n'ont pas agi sagement, 

lis scrcnt confondus d'un opprobre eternet, 

Qui ne sera pas oublie. 

Jehovah des armees eprouve le juste; 

II voit les reins et les coeurs; 

Je verrai la vengeance que tu tireras d'eux, 

Car e'est a toi que j'ai remis ma cause. 

Chantez a Jehovah, louez Jehovah, 

Car il a tire de la main des mediants Tame du malheureux. 
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Maudit soit le jour 011 je suis ne ! 

Que le jour 011 ma mere m'a enfante ne soit pas beni ! 

Maudit soit Thomme qui porta la nouveile a mon pere, 

En lui disant : " Un fils t'est ne," 

Et qui le combla de joic ! 

Que cet homme soit comme les villes 

Que Jehovah a renversees sans s'en repentir ! 

Qu'il entende le matin le cri des vainctis 

Et a midi.les vociferations des vainqueurs^ 

Parce qu'il ne m'a pas tue des le sein maternel, 



7. TV m'as siduit ; en m'offrant le niinistere 
proph&ique dont je ne voulais pas <i, 5 sv.X tu 
ne m'as pas annonce" ouvertement les persecu- 
tions qu'il me susciterait ; tu m'as promis, au 



contraire, aide et assistance ; et maintenant que 
je l'ai accepted tu me d£ laisses 1 

14. Maudit soit U jour : Comp. Job. tii, 1 sv. 

16. Comme Us villes de Sodome et Gomorrhe. 
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Chap. XX, 18. 
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JEREMIE. 



Chap. XXI, i; 



Afin que ma mere fut mon tomheau, 

Ou que son sein m J eut garde eternellement ! 

Pourquoi suis-je sorti de ses entrailles 

Pour voir la peine et la douleur, 

Et pour consumer mes jours dans l'ignominie? 



SECTION II. [Chap. XXI- XX VIII]. 

La mine de la maison royale et de Jerusalem. Proprieties se rappor- 
tant surtout a la fin du regne de Joakim et au regne de Sedecias. 

CHAP. XXI. — Message de Stdtcias a jMmie. Reponse du prophetc • 
an nonce de la prise de Jerusalem par Us Chaldeens. 



21 La parole qui fut adressec a Jere- 
mie de la part de Jehovah, lorsque le 
roi Sedecias envoya vers lui Phassur, 
tils de Melchias, et le pretre Sophonias, 

2 tils de Maasias, pour lui dire : u Con- 
suite, je t'en prie, Jehovah pour nous, 
puisque Xabuchodonosor, roi de Baby- 
lone, nous fait la guerre; peut-etre Jeho- 
vah fera-t-il en notre faveur un de ses 
grands miracles, afin qu'il s'elourne 
de nous. " s 

3 Jeremie leur repondit : Voici ce que 

4 vous direz a Sedecias : Ainsi parle 
Jehovah, Dieu d'Israel : Je vais faire 
retourner en arriere les armes de guerre 
qui sont dans vos mains, avec lesquelles 
vous combattez hors des murs le roi de 
Babylone et les Chaldeens qui vous assie- 
£ent, et je les rassemblerai au milieu de 

5 la ville; et je combattrai contre vous la 
main etendue et d'un bras puissant, 
avec colere, fureur et grande indigna- 

6 lion. Je frapperai les habitants de cette 
ville, les hommes et les betes, et ils 



mourront d'une grande peste. Apres 7 
cela, dit Jehovah, je livrerai Sedecias, 
roi de Juda, ses serviteurs, le peuple, 
tous ceux qui dans cette ville auront 
echappe a la peste, a i'epee et a la fami- 
ne, je Us livrerai aux mains de Xabu- 
chodonosor, roi de Babylone, aux mains 
de ieurs ennemis et de ceux qui en veu- 
lent a leur vie; et U les passera au fil do 
Tepee; il ne les epargnera pas, il n'aura 
pour eux ni pitie ni compassion. 

Puis tu diras au peuple : Ainsi parle 8 
Jehovah : Voici que je mets devant vous 
le chemin de la vie et le chemin de la 
mort. Celui ijui restera dans cette ville 9 
mourra par Tepee, la famine ou la pes- 
te; celui qui en sortira pour se rendre 
aux Chaldeens qui vous assi&rent vivra 
et aura la vie pour butin/ Car j'ai 10 
pose mon regard sur cette ville pour lui 
faire du mal, et non pas du bien, dit 
Jehovah; olle sera livree aux mains du 
roi de Babylone, et il ia consumcra par 
le feu. v 






13 



Et a la maison du roi de Juda tn dims • 

Ecoutez la parole de Jehovah. 

Maison de David, ainsi parle Jehovah : 

Rendez Ia justice des le matin; 

Arrachez Topprime des mains de Toppresseur, 

De peur que ma colere n'eclate comme un feu 

Et ne brule sans qu'on puisse Teteindre, 

A cause de la mechancete de vos actions. 

J en viens a toi, habitante de la vallec, 
Rocher de la plaine, dit Jehovah. 



XXI t 1. La parole qui fut adress/e t au com- 
mencement du siege de Jerusalem (vers. 4). — 
$4d£cias> fils de josias, prince plus faible que 
m^chant. — Phassur \ probablement un fonc- 
ttonnaire civil, et different de celui de xx, i. 

2. Nabuckodonosor 7/(605-562 ?), fils de Nabo- 
poiassar, en hebr. Neboucadretsar (dans Jere- 
mie et Ezechiel; ailleurs NebancadntUar)*, en 
assyr. Nabou-KoudoHr-Onssonr, (que) Nebo 
protege ta couronne! - Un de ses grands 
miracles, comme Textermination de farmtfe 



de Sennacherib, qui asstegeait aussi Jerusa- 
lem. Voyez II Rois, xix, 6sv., et 35 sv. 

4. Sens : le siege est seulexnent commence; 
lesgnerriers de J udacombattent encore hors des 
murs pour repousser Tennemi. Mais, dit Jeho- 
vah, je vais me tourner contre eux; leurs armes, 
Ieurs combattants armes, battus par les Chal- 
deens,devront rentrerdans I'interieurde la ville. 

9. Sg rtndrt aux Chaldiens : jeremie ne 
cessa plus de donner ce consetl au peuple et 
mfime au roi (xxvii, 11 sv.; xxxviii, 1 sv., 17 sv.). 
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Chap. XXI, i 4 . 



TEREMIE. 



Chap. XXII, 11 



Vous qui dites : " Qui descendra sur nous t 
Et qui cntrera dans nos retraites ? 
14 Je vous chatirai scion Ic fruit de vos usuvres. dit Jehovah; 

Je mettrai le feu a. la forct de Jerusalem, 
Et il en devorera tous les alentours. 

CHAP. XXII, 1, - - XXIII, S. — Contre la maison royalc dejuda. Exhortation 
an roi dejuda [vers. I — 9 J. Trot's sentences sur dc mauvais rots [10—30]. — 
Avbiemcnt d y un roi juste [XXIII, I — 8]. 

22 Ainsi parle Jehovah : Descends a la maison du roi de Juda. et la tu pronon- 
2 ceras ces paroles : Tu diras : 

Ecoute la parole de Jehovah, 6 roi dejuda, 
Qui sieges sur le trone de David, 
Toi, tes serviteurs et ton peuple 
Qui passez par ces portes. 
. 3 Ainsi parle Jehovah : Faites droit et justice: 

Arrachez Fopprimc aux mains de I'oppresseur: 
Ne maltraites pas Fetranger, Torphelin et la veuve: 
N'usez pas de violence 
Et ne versez pas le sang innocent dans ce lieu. 

4 Si vous faites exactement ce que je vous dts, 
Les rois assis sur le trune de David 
Entreront par la porte de cette maison, 
Montes surdes chars et sur des chevaux, 
Eux, leurs serviteurs et leur peuple. 

5 Mais si vous necoutez pas ces paroles, 
Je le jure par moi-meme, dit Jehovah, 
Cette maison deviendra tine mine. 

6 Ctir ainsi parle Jehovah touchant la maison du roi de Juda : 
Tu es pour moi un Galaad, le sommet du Liban; 

Eh biert, je ferai de toi un desert, des villes inhabitees. 

7 Je te prepare des destructeurs, chacun avec ses outils; 
Us couperont tes cedres de choix et les jettcront au feu. 

8 De nombreuscs nations passeront par cette viUe, 
Et elles se diront Tune a Fautre : 

" Pourquoi Jehovah a*t-il ainsi traite cette grande villc? '' 

9 Et Ton dira : 

" Parce qu'ils ont abandonne ralliance de Jehovah, leur Dieu, 
Ou'ils se sent prosternes devant d'autres dieux et les ont servis. " 
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Ne pleurez point celut qui est mort, 

Et ne vous lamentez pas a cause de lui; 

Pleurez, pleurez celui qui s'en est alle, 

Car il ne reviendra plus 

Et ne verra pas le pays de sa naissance ! 

Car ainsi parle Jehovah 

Touchant Sellum, fils de Josias, roi de Juda, 

Qui a regne a la place de Josias, son pere, 

Et qui est sorti de ce Ueu : 

II riy reviendra plus; 



XXII, 3*9. Exhortation adresse'e scion toute 
probability a'S&fccias. 

4. Les rois entrtrtmt en grande pompe : le 
royaume restera florissant. 

6. Un Galaad, contree montagneuse a I'E. da 
Jourdain, calibre par ses belles fordts (Is. ii, 13; 
Zacb. xi. 2); de meme le Liban, Allusion au su* 
perbe palais royal (Sieve* sur le mont Sion et 
ornede boiseries magnUiques(I Rois, vii, 2 sv.). 

10-30. Apres I'exorde qui precede, le pro* 
phete met sous les yeux de Se*decias les con* 
damnations (antlrieurement) prononcees contre 



les mauvais rois et qui se soni tideiement reali- 
ses : vers. 10-12 contre Joachaz; 73*23 contre 
Joakim; 24*30 contre Joakin. 

to. Celui qui est mart, Josias, toe* a. la ba- 
taille de Mageddo(6oo avant J.-C); son son 
est preferable au ydtre; il ne verra pas la mine 
de sa pat He. — Celui gut s'en est alU, Joachaz, 
fils et successeur de Josias, emmene* captifeu 
Egypte, par le pharaon Nechao, apres trois 
mots de regne. 

1 1. Sellum, le m£me que Joachaz. 



998 - 



&=_. 




[() 



i; 



iS 



Chap. XXII, 12, JEREMIE. Chap. XXII, 24. 

12 Au lieu ou on l r a emmene captif, il mourra, 

Et il ne rcverra plus ce pays. 

[.; Malheur a cclui qui batit sa maisun par Finjustice 

Et ses etages sans droit, 
Qui fait travailler son prochain pour rien, 
Sans lui donner son salaire; 

14 Qui dit : •• Je me batirai une maison vaste 
Et des chambres spacieuses; T? 

Qui y perce beaucoup de fenetres, 

La couvre de cedre 

Et la peint au vermilion ! 

15 Es-tu roi parce que tu as la passion du cedre 5 
Ton pore n'a-t-il pas mange et bu? 

11 taisait droit ct justice, 
Et tuut allait bien pour lui; 
II jugeait la cause du malheureux et du pauvre 
Et tout allait bien ; 

iVest-ce pas la me connaitre, dit Jehovah ? 
Mais tes yeux et ton coeur ne sont tournes qu a la rapine 
Au sang innocent pour le repandre, ' 

A Foppression et a la violence pour les commettre. 
L est pourquoi ainsi parle Jehovah 
1 ouchant Joakim, tils de Josias, roi de Juda - 
On ne le pleurera pas, en disant : 
" Helas, mon frere ! helas, ma sceur ! " 
On ne pleurera pas sur lui, en disant : 
" Helas, Seigneur ! helas, majeste ! " 
II sera enterre comme on enterre un ane, 

Traine et jete hors les portes de Jerusalem. 

Monte au Liban et crie; 
Elcve ta voix en Basan 
Et eric du haut d'Abarim, 

Car tous tes amants sont brises. 

1 Je t'ai parle pendant que tu etais prospere- 
I u.as dit : " Je n'ecouterai pas ! M : 

C'est la ta conduite des ta jeunesse; 
Tu n'as pas ecoute ma voix ! 

2 Car le vent emportera tes pasteurs, 
Et tes amants iront en captivite; 

Alors tu seras couverte de confusion et de hoifte 
Pour toute ta mechancete. 
Toi qui habites au Liban, 
Qu' as place ton nid dans les cedres, 
Comme tu gemiras quand viendront sur toi les douleurs 
Des convulsions pareiiles a ceiles d'une femme en travail' ! 
24 Je suis vivant ! dit Jehovah : 

Quand Jechonias, tils de Joakim, roi de Juda, 
iserait un anneau a ma main droite, 
Je Farracherais de la ! 

pharaon Ncchao(II Rois xxiii ™)£ KiJit ?~«Si femme en duresse, sont invites 

constmin. <i~ H*m... J^T cL** 1 "^?!** '***" a «««[ *** aommets des montagnesqui ferment 

au nord et a Test la frontiered* Israel, pour voir 
-si queiqu un de leurs anciens allies ne vient pas 
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•-onstruire des demeures fastueuses sans merae 
payer les ouvriers, abus srfverement deTendu 
par la loi : Uv. xix, 13; Deut. xxiv, sv. - San 
firoehmn 1 ce nest que dans la Bible que le 
Mijct ou I esclave d'un roi oriental est son *ro- 
<?iam. Comp. Deut. xvii, 14-20, 
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a leur secours, et, ce secours manquant. a {aire 
entendre au loin leurs lamentations. 
...=4; Jickonias monta sur le trGne (I Par. 
iu, 16) a I age de iS ans (r I Rois xxiv, 3; comp. 
II Par. xxxn 8); au bout de 7 mois de regne, 



Chap. XXII, 25. JERJSMIE. Chap. XXIII, S. 
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Je te Hvrerai aux mains de ceux qui en veulent a ta vie, 
Aux mains de ceux devant qui tu trembles, 
Aux mains de Nabuchodonosor, roi de Babylone, 
Et aux mains des Chaldeens. 

26 Je te jetterai, toi et ta mere qui ta mis au monde, 
Dans un autre pays ou vous n'etes pas nes, 

Et la vous mourrez. 

27 Et au pays ou ils aspireront a revenir, 
lis ne reviendront pas. 

28 Est-ce done un vase meprise et brise que cet homme, Jechonias, 
Ou bien un ustensile de rebut, 

. Pour quon les ait chasses, lui et sa race, 
Et jetes dans un pays qu'ils ne connaissaient pas? 

29 Terre, terre, terre, 

Ecoute la parole de Jehovah ! 

30 Ainsi parle Jehovah : 
Inscrivez-le comme sterile, 

Comme un homme qui ne reussit pas dans ses jours, 
Car mil de ses descendant ne reussira a s'asscoir 
Sur ie trone de David pour regner sur Juda ! 

23 Malheur aux pasteurs qui perdent et dispersent 

Les brebis de mon paturage, dit Jehovah ! 

2 Cost pourquoi ainsi parle Jehovah, Dieu d'Israel, 
Touchant les pasteurs qui paissent mon peuple : 
Vous avez disperse mes brebis, vous les avez chassees, 
Vous n'en avez pas pris soin; 

Voici que je vais prendre soin de vous 

Pour punir la mechancete de vos actions, dit Jehovah. 

3 Et moi je rassemblerai ie reste de mes brebis 
De tous les pays ou je les aurai chassees, 

Et je les ramenerai dans leur paturage; 
EUes croitront et se multiplieront. 

4 Et je susciterai sur eiles des pasteurs qui les paitront ; 
Elies n'auront plus ni crainte ni terreur, 

Et il n ? en manquera plus aucune, dit Jehovah, 

5 Les jours viennent, dit Jehovah, 

Ou je susciterai a David un genne juste; 

II regnera en roi, 

II sera sage et fera droit et justice dans le pays. 

6 Dans ses jours, Juda sera sauve, 
Israel habitera en assurance, 

Et voici le nom dont on rappellcra : 
Jehovah notre justice. 

7 C'est pourquoi des jours viennent, dit Jehovah, 
Oil Ton ne dira plus : " Jehovah est vivant, 

Lui qui a fait monter du pays d'Egypte les enfants d'Israel; " 

8 Mais u JShovah est vivant, 

Lui qui a fait monter et ramene la semence de la maison d'Israel 



26. Ta we're Nphesta, II Rois, xxiv, 8, 12, 
15. Comp. Jer.xxix, 2, oil die est appelee£#f- 
Mrmh, souveraioe, et II Par. xxxvi, xo. 

28. Sentiment de doulcur et de sympathie 
poor mi royal descendant de David. 

30. Comme st/rile, en ce sens que, eflt-il des 
enfants (et il en tut en effet, d'apres I Par. iii, 17), 
ce sera pour lui comme s'il n'enavait pas, parce 
que nul d'entre eux ne regnera sur Juda. 

XXIII, i-8. Dans cette conclusion du dis- 
coui's adresse a Se*decias, Tlremie generalise 
d'abord les griefs de Jelicvah contre les rois de 
Juda. II fait ensuite entrevoir les promesses de 



restauration : les bons pasteurs prennent la 
place des mauvais rois qui ont pn£ced6 (3*4)* 
Le roi ideal Jifaruah est notrt justice (vers. 5). 
Les gloires de la restauration (6-8). 

3. Le reste <U mes brebis : Comp. Is. vi, 13; 
x, 21 sv. etc. 

5. Utt germe juste ; (tstmack) terme prophe* 
tique employe* pour la premiere fois par lsaic 
iv, 2; de nouveau par J^remie xxxiii. t$ t et qui 
le sera plus tard encore par Zachane iii, 8; 
vi, is, pour designer 1c Messie. — Voirenlsale 
xi, 1, le "rameau issu du tronc de Jess6". 

6. Jihffvak noire justice (Vulg., notre juste), 
7-8. Comp. xvi, 14 sv. 
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CJ^^W JEREMIE. Chap. XXI II, , 9 . 

Du pays du septentrioa ~ " — - 

Et de tous les pays ou je ies avais chasses. " 
tt us nabiteront sur Ieur sol. 

CE |^ K S 111 }, 9 7 4 °' ~~. !?""* ks /*"* Prates. Conduiie des faux drobhetes 

9 Aux prophetes. LjJ 4 J " 

Mon coeur est brise au-dedans de moi, 
1 ous mes os treinblent; 

En presence de Jehovah et de sa parole sainte 
Je sins comme tin homme ivre, 
Comme un homme pris de vin. 
io Car ie pays est rempli d'adulteres; 

f ff «V aiW d 4 * "a***"*"*, lc pays est en deuil; 
Les paturages du desert sont dessecbes- 
Ces hommes courent au mal; ' 

lis n'ont de force que pour I'injustice 

1 1 Prophetes et pretres sont des profanes, 

i * wnf, m \ maison m * me J' ai trouve Ieur mechancete, dit Jehovah. 

12 Aussi Ieur chemm sera pour eux 

Comme des lieux glissants et tenebreux- 
lis seront pouss&s, ils tomberont; 
Car j'amenerai sur eux le malheur 
L annee ou je les visiterai, dit Jehovah. 

lis prophetisaient par Baal, 

Et ils egaraient mon peuple d'Israel; 

Scomr e tte&f *""*"* J " ai V " *" d "" B h0rriWeS: 

lis marchent dans le mensonge; * 

lis aflfermissent les mains des mechants 

Afin qu'aucun d'eux ne revienne de sa mechancete- 

us sont tous pour moi comme Sodome, 

Et les habitants de Jerusalem comme Gomorrhe. 

h y est pourquoiainsiparle Jehovah desarmees touchanties proDhetes • 

Jc yais Ieur faire manger de l'absinthe propneces . 

Et Ieur faire boire des eaux empoisonnees- 

Car c'est des prophetes de Jerusalem 

Que la profanation est venue dans tout le pays, 
'6 Ainsi parle Jehovah des armees : 

N ecoutez pas les paroles des prophetes 

Quiyous prophetisent, qui vousdupent; 

us disent les visions de Ieur propre cceur 

Et non ce qui sort de la bouche de Jehovah. 
l 7 Us disent a ceux qui me meprisent : 

''Jehovah a dit : Vous aurez la paix; " 

Et a tous ceux qui suivent 1'obstination de Ieur cceur 

us disent : " II ne vous arrivera aucun wzl '' 
ls Car qui a assiste au conseii de Jehovah 

Pour voir et entendre sa parole? 

Qui a et<§ attentif a sa parole et l'a entenduc ? 
9 Voici que la tempete de Jehovah, la fureur va eclater; 

io. D\«dultlrts :aUSns propre ft sens figure rt ft? Z* 1 *"*}^ sacnIi « e . H oe hrrtur. 
dactes idoUtriques. * P gU * ' '?: £" * ** stsi < : P^ne, si ce n'est les 
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« *«-tes laoiatnques. vrai< *~" rv •*. • **«»<«««. si ce n est les 
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Chap. XXIII, 20. JERKMIE. Chap. XXIII, 36. 

L'oragc tourbillonne, 

II fond sur la tete des impies. 

20 La colere de Jehovah ne retournera pas en arriere 
Qirelle n'ait agi ct realise les desseins de son cceur; 

A la tin des temps vous en aurez la pleine intelligence. 

21 Je n'ai pas envoye ces prophetes, et ils courent ! 
Jc ne leur ai point parle. et ils prophetisent ! 
S'ils avaient assiste a mon conseil, 
Ils auraient fait entendre mes paroles a mon peuple; 
lis les auraient ramenes de leur voie mauvaise, 
De la mechancete de leurs actions. 

Xe suis-je un Dieu que de pres, dit Jehovah, 
Et ne suis-je pas aussi un Dieu de loin ? 

24 Un homme peut-il se cacher dans une cachctte 
Sans que je le voie, dit Jehovah ? 

Est-ce que je ne remplis pas, moi, le ciel et la lerre. dit Jehovah ? 

25 J'ai cntendu ce que disent ces prophetes 
Qui disent en mon nom des mensonges, 

En disant : fci J'ai eu un songe; j ? ai eu un songe 1 " 

26 Jusques a quand?... Veulent-ils. ces prophetes, 
Ces prophetes de mensonge, 

Ces prophetes de 1' imposture de leur occur, 
Pcnsent-ils faire oublier mon nom a mon peuple. 
Pour les reves qu'ils se racontent les uns aux autres, 
Comme leurs peres ont oublie mon nom pour Baal? 

28 Que le prophete qui a eu un songe raconte ce songe: 
Que celui qui a ma parole rapporte tidelemcnt ma parole. 
Qtf a de commun la paille avec le fromeni, dit Jehovah ? 

29 Ma parole n'estelle pas comme un feu, dit Jehovah, 
^t'omme 11 n marteau qui brise le roc ? 

30 Aussi je viens a ces prophetes 

Oui derobent mes paroles les uns aux autres. 

31 je viens a ces prophetes, dit Jehovah, 

Qui agitent leur languc et qui disent : " Parole de Jehovah ! "' 

Je viens a ces prophetes de songes men tours, dit Jehovah, 

Qui les racontent, qui egarent mon peuple 

Par leurs mensonges et par leur legerete; 

Et jc ne les ai point euvoyes, 

Et je ne leur ai rien commande; 

lis ne servent de rien a ce peuple, dit Jehovah. 

33 Quand ce peuple, ou des prophetes, 011 un pretre te demauderont : 
" Quel est aujourd'hui le fardeau de Jehovah ? " 

TiUeur repondras : " C'est vous qui etes ce fardeau, 
Et je vous rejetlerai," dit Jehovah. 

34 Et le prophete, le pretre ou T homme du peuple 
Qui dira : ** Fardeau de Jehovah, ? ' 

Je le visiter ai, lui et sa maison. 

Yoici comment vous parlerez Tun a Tautre et chacun a son frere : 
** Qu'arepondu Jehovah: " 
Et'" qtr a dit Jehovah? ." 
30 Mais vous ne repetercz plus : ** Fardeau de Jehovah; " 
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-•g.Tandis que la parole des faux prophetes est ' Celui-ci accepte le jeu de mots et leur fait cette 
vaine et imputssante, la parole de Dieu est effica- 1 rlponse terrible : ** Oui, il y a un fardeau data 



ce et toute-puissante pour accomplir son oeuvre. 
33. Le fardeau, en h£br. massa\ Ce mot a 
le double sens de grave sentence ou oracle, et 
de charge ou fardeau; il 1 evenait souvent dans 
labouchedes prophetes (Is.xtii. i;xv, i;xvii,i). 
En jouant sur ce double sens les rail leurs deman- 
daient ironiquement au prophete : " Quel nou- 
veau fardeau du Seigneur nous annonces-tu ? " 



la sentence de Jehovah, et c'e*t vous qui ctes 
ce fardeau; il va sVn dlcharger en vous reje- 
tant." 

35. Qn'a ripendu Jihavah ; cette fonnule 
evite le jeu de mots dont abusaient les railleurs. 

36. Car U fardeau, etc. : cette expressioa 
retombera comme un fardeau sur celui qui s'en 
servira. 
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Ch ap. XXIII, 37. JEREMIE. chap. XXIV, ia 

Car le fardeau de chacun sera sa parole, " 

nfr^uT ave2 , tordu ies Proles du Dieu vivant. 

Ue Jehovah des armees, notre Dieu. 

Tu diras au prophete: 

•* Que t'a repondu Jehovah ? qua dit Jehovah- " 

Mais si vous dites : •« Fardeau de Jehovah," 

Alors Jehovah parle ainsi : 

Parce que vous dites ce mot : - Fardeau de Jehovah.*' 

Apresque j at envoye vers vous pour vous dire • 

,\e dites plus : •< Fardeau de Jehovah, * ? 

A cause de cela, je vous oublierai entierement 

fct vous rejetterai de devant ma face 

Vous et la ville que j'avais donnee a vous et a vos pores- 

fct je terai vemr sur vous un opprobre eternel 

t ne honte eternelle, ' 

Qui ne s'oublieront jamais. 

CHAP. XXIV. - Us deux paniers de figues, symboUs des Mnements future 

\^^^^ i Pa H nie r^ ^ maUVaises ' **» n * P»^t man. 
v?^S?.S « v k 1P u 2 e Jeh0 * S er ' tant eiles * taien * malaises. 
■ i d u , pns que ^abuchodonosor, | Et Jehovah me dit • " Oue vois tu fere 

ilTde SKK?^ nesliguessonttres bonnes, les mauvaises 
luda tacE^^ J A ta ^ dC * mt ?*» mauvaises et ne peuvent etre 
' r^dSnS^ ^ l ^"T^ ' mangte ' tant d,essont maivaises." 

iLs ngues, comme le sont les figues de see en ces termes : 
la premiere recolte; Fautre, de? figues 

5 Ainsi parie Jehovah, Dieu d'Israel : 

Comme on regarde ces bonnes figues, 

Ainsi je regarderai avec faveur les captifs de Juda 

Que j at envoyes de ce lieu au pavs des Chaldeens. 
*> J abatsserai un regard favorable* 

Et je les ramenerai dans ce pays; 

Je les etablirai pour ne plus les detruire; 

Je les planterai pour ne plus les arracher. 
7 Je leur donnerai un cueur pour me connaitre 

El savoir que je suis Jehovah; 

Us seront mon peuple et je serai leur Dieu, 

Car ils reviendront a moi de tout leur cantr. 
S Et comme on traite ces mauvaises figues, 

Qtfon ne mange pas, tant elles sont mauvaises, 

Ainsi, dit Jehovah, je traiterai Sedecias, roi de Juda, 

bes princes et le reste de Jerusalem, 

Ceux qui sont demeures dans ce pays, 

Et ceux qui habitent au pays d'Egyptc. 
9 Je les livrerai pour etre maltraites et malheureux 

Dans tous les royaumes de la tcrre, 

Pour etre un sujet d'opprobre, une fable, une risee, unc malediction 

Dans tous les lieux ou je les chasserai; 

Et j'enycrrai sur eux Tep^e, la famine et la peste 

Jusqu a cc qu'ils aient disparu du sol 

Que j'avais donne a eux et a leurs peres. 
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CW ^ nfr ' fneJTabtic[todonospr % etc. portes qui sont I'tiite de la 
Sw v aprcS r ^.^deportation qui venait £>bi le chfciment divin! sei 
d avoir heu sous Joachin, eminent lui.mPm* ?v ^« a* iaI "VT > " .:- * „ 



nation, apr&s avoir 
seront l'objet des gr£ 
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Chap. XXV, i. 



j£r£mie. 



Chap. XXV, 15. 



CHAP. XXV. [vers, i — Xd&Jttgement de Dieu sur/uda. Disparition du royaume 
de Juda pendant soixante-dix ans\x — \x\ suivie de la mine de Baby 'lone e He- 
rn erne [12 — 14]. 



25 I' a parole qui fut adressee a Jeremie 
touchant tout lc peuple de Juda, en la 
quatrieme annee de Joakim,fils de Josias, 
roi de Juda, — c'etait la premiere annee 
de Xabuchodonosor, roi de Baby lone; 

2 parole que Jeremie prononca sur tout 
le peuple de Juda et pour tous les 
habitants de Jerusalem, en ces termes : 

3 Depuis la treizieme annee de Josias, 
tils d'Amon, roi de Juda, jusqua ce 
jour, void vingt-trois ans que la parole 
de Jehovah ma etc adressee et que je 
vous ai parte, vous parlant des le matin, 

4 ct que vous n'avez pas ecoute! Jehovah 
vous a envoyc tous ses serviteurs les 
prophetes, les envoyant des le matin, et 
vous n'avez pas ecoute, et vous navez 

5 pas prete Porcille pour entendre. II di- 
sait : " Retirez-vous chacun de votre 
mauvaise voie et de la mechancete de 
vos actions, et ainsi vous habit erez d*age 
en age dans le pays que Jehovah a don- 

6 ne a vous ct a vos percs. X'allez pas 
apres d'autres dieux pour les servir et les 
adorer, nc nrirritez pas par Touvrage 
de vos mains, et je ne vous ferai aucun 

7 mal. Mais vous nc nvavez pas ecoute, 
dit Jehovah, afin de nvirriter par rocu- 
vro de vos mains, pour votre malheur. 

S C'est pourquoi ainsi parle Jehovah des 
armees : Farce que vous n'avez pas 



ecoute mas paroles, j'enverrai et je 9 
prendrai toutes les tribus du septentrion, 
dit Jehovah, et je les amenerai a Nabu- 
chodonosor, roi de Babylone, mon servi- 
teur; je les ferai venir contre ce pays et 
contre ses habitants, et contre toutes les 
nations d'alentour, que je frapperai 
d'anatheme, et dont je ferai une solitu- 
de, un objet de moquerie, une mine 
eternelle. Je ferai disparaitre du milieu 10 
d'eux les accents de la joie et la voix de 
rallegresse, les chants du fiance et les 
chants de la fiancee, le bruit de la meule 
et la lumiere de la lampe. Tout ce pays r 1 
sera une solitude, un desert, et ces na- 
tions seront asservies au roi de Baby- 
lone pendant soixante-dix ans. 

Lorsquc ces soixante-dix ans seront 12 
accompiis, je ferai rendre compte de 
leur peche au roi de Babylone et a cette 
nation, dit Jehovah, et au pays des 
Chaldeens, ct j ? en ferai des solitudes 
eternelles. Je ferai venir sur ce pays 13 
toutes les paroles que j'ai prononcees 
contre lui, tout ce qui est ecrit dans ce 
livrc, ce que Jeremie a prophetise sur 
toutes les nations. Car des nations [4 
nombreuscs et de grands rois les asset*, 
viront.euxaussi, ct je leurrendrai scion 
leurs actions et scion I'oeuvrede leurs 
mains.*' 



CHAP. XXV. [vers. 15 —38]. — Les Nations. 

Car ainsi m'a parle Jehovah, Dieu .pe du vin de ma colere et fais-la boirc a 
d'Israel : Prends de ma main cette cou- toutes les nations vers lesquelles je t'en- 



XXV, 1. La quatriimi ann/e de yoakim^ 
alors que la puissance chaldlenne venait de 
succeder sur la scene du monde a l'Assyrie, 
dont la capitalc, Ninive, avait 6t6 dltruite. 
Cette date est celle de la bataille de Carklmis 
(606), ou le pharaon N^chao, qui s'ctait avance 
jusqu*a l'Euplirate, fut vaincu par Nabuchodo* 
nosor. Ce dernier n'ltait pas encore roi de Baby- 
lone; mais son pere Nabopolassar, vieux et de\ 
cre*pit(ilmourut l'ann<e suivante), l'avait re vet u 
de 1'autorite royale et lui avait con fie" le com- 
man dement de ser armies; voila pourquoi il est 
appele* roi ici, comme II Rois, xxiv, 1* Dan, i, 
t. En poursuivant les Egyptiens ftigitifs, Na- 
buchodonosor entra en Judie et fit de Joakim 
son tributaire. C'est la (an 606) le point de de- 
part de la captivity de 70 ans, pr61tte verset 1 1, 
et a Iaquelle mit 6n l'eaitde Cyrus (an. 536). 

3. Vingt-trois ans : 10 ans sous Josias, 3 
mois sous Joacbaz, 4 ans sous Joakim. 

9. Mon servitenr : Comp. xxvii, 6 ; xliii, 10; 
comp. aussi Is. xiii, 3, ou Dieu dit des Medes 
qu'tl les a consacris pour la mission a Iaquelle 
illes destine ; de m€me xlv, r, Cyrus est appele* 
le Christ du Seigneur. 



10. Le bruit de la meule : chaque maison, dans 
l'antiquit6, avait son moulin a bras pour preparer 
le pain de la journle et sa lampe qu'on allumait 
le soir quand tous les membres Itaient r£unis. 

xi. Soixante-dix ans , chiffre rond : l'emptre 
chaldlen n'a dure* ex&ctement que 68 ans, de 
606 a 538, ou Babylone fut prise par les Medes 
et les Perses. Deux ans apres (fan $36) fut pu- 
blic* Y6dit de Cyrus, rendant la liberte* aux 
Israelites exills. 

13. Sur toutes les nations, LesLXX inscrent 
ici les jprophe*ties contre les nations dans I'or- 
dre suivant : 

LX.W HSr. et Vulg. 

xxv. 14-19 = xlix, ^4*391 (Elam). 

xxvi, 1.28 = xlvi, 1 .-8;(Egypte). 
xxvii, 1— xxvtii, 64 = l t 1 — li, 64; (babylone). 

xxix, 1-7 - xlvii, 1-7; (Philistins). 

xxix, 8-^2 = xljx, 7-22; (Edom). 

xxx, 1*5 ™ xiix, i-6;(Ammon). 

xxx, 6- n ^ xlix, 28-33; (Arabes). 

xxx, -2-16 = xlix, 23-27; (Damas). 

xxxi, 1.44 = xlviii, 1-47; (Moab). 

iS. Prends cette coupe : ce n'est la qu'une 
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Chap. XXV, 16. 



JEREMIE. 



Chap, XXV, 38. 



2; 



quene et de malediction, comme cela se 

in voitaujouni'hui; a Pharaon, roi d'Egyp- 

to, a ses serviceurs, a ses princes, a tout 

20 son peuplc, et a tout le melange de 
peuples; A tous les rois du pavs de l T ts- 
a tous les rois du pays des Philistins, a 
Astalon, Gaza, Accaron ct aux restes 

21 dAzolh; a Edom,a Moab et aux tils 

22 d Amnion; a tous les rois de Tvr a 
tous les rois de Sidon, et aux rois des 

2 5 iles qui sont par dela la mer ; a Dedan, 
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roh> i«^« J f d ?' a ^ "•J" 8 """* ^« ™>nde qui sont sur la face 

a^^yas^ n , 5^ r ; * * tcrre; et ,e roi * **« ««*» *£ 

Tu leur diras : Ainsi parle Jehovah 
des armees, Dieu d'Israel : Buvez, eni- 
vrez-vous, vomissez et tombez pour ne 
plus vous relever, devant Tepee quej'en- 
vote au milieu de vous. Et s'ils refu- 
sent de prendre de ta main la coupe pour 
boire, tu leur diras : Ainsi parle Jeho- 
vah : Vous boirez ! Car e'est dans la 20 
viile sur laquelie mon nom est invoque 
que je commence a sevir, et vous seriez 
a Thema "K R^TYVr' * rt ^^^ I !™punis? Vous ne serez pas impunis, car 

I)c sa demeure sainte il fait retentir sa voix: 

1 rugit contreson domaine; 

1 repete a tous les habitants de la terre 
Le en des vendangeurs qui fcuient le raisin. 
Lc bruit en est arrive jusqu'au bout de la terrc; 
Cai Jehovah fait le proces a toutes les nations, 

entre en jugement avec toutc chair; 
II hvre les mediants au glaive, dit Jehovah. 
Ainsi parle Jehovah des armees • 
Voici que le tnalheur va passer de nation a nation; 
Ine grande tempete s'eleve des extremites de la terre: 
Et il y aura des tues de Jehovah en cc jour-la 
D un bout a 1 autre de la terre- 
lis ne seront ni pleures, ni ramasses, ni enterres; 
lis seront du fumier sur le sol. 
Hurlez, pasteurs, et criez; 
Roulez-vous dans la poussiere, chefs du troupeau, 
Car le temps est venu pour vous d'&re egorgeV 

Ph,?H* J?*^ et t vous tomberez comme des vases de prix. 
I us de retraite pour les pasteurs, * 

Plus de refuge pour les chefe du troupeau. 

on entend les cris des pasteurs 

Et les hurlements des chefs du troupeau, 

Car Jehovah ravage leur paturage. 

Les campagnes paisibles sont devastees 

Par lefeu de la colere de Jehovah; 

Jl quitte sa retraite, comme un lion son fourre; 

Leur pays va etre desote par le glaive destructeur, 

Par lc feu de la colere de Jehovah. 
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«;!!?! ^! )0,ique / r ^ u 5 mmcntusi ^ e dans la 

K oSffeS ,w i» " v i n n ^ PM ob,i ** d * admct - 

«t2Sw« »ui*meme ait ea aucune reaiite 

a ces nations 



u l \:J- e ia ^ s ho i t€ : J'annoncai 
ic chatunent prochain. 



26. Lerot de Sisac, de Babylone, comme il 
nisulte de li, 41 j Sisac serait one transcrip- 
"°° cr yi^offrapl"quc d* Bafici smvunt lesion 
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Chap. XXVI, i. 



j£r£mie. 



Chap. XXVI, 21. 



CHAP. XXVI. — Jhemie en lutte avec les pretres et les faux prophetes. Discours 
de Jeremie an peuple [yers. i — 6]. Agression contre J iremie et intervention des 
juges [7 — 11]. 77 se defend et est aequitte' [12 — 19]. Leprophete Urie [20 — 24]. 

26^ u commencement du regnede Joakim, j Jehovah. Les princes de Juda ayant io 
lils de Josias, roi de Juda, cette parole | appris ces choses, monterent de la mai- 
fut adressee de la part de Jehovah : ! son du roi a la maison de Jehovah, et 
2 Ainsi parle Jehovah ; Tiens-toi dans | s'assirent a 1'entree de la porte neuve. 
le parvis de la maison de Jehovah, etdis 1 Alors les pretres et les prophetes di- 11 
a ceux de toutes les villes de Juda qui rent aux princes et a tout le peuple : 
viennent adorer dans la maison de Jeho- 1 Cet homme merite la mort, car il a 



vah toutes les paroles que je te com- 
mande de leur dire; n ! en retranche pas 
tin mot Peut-etre ecouteront-ils et re- 
viendront-ils chacun de sa mauvaise 
voie; alors je me repentirai du mal que 
j'ai dessein de leur faire a cause de la 
mechancete de leurs actions. Tu leur 
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prophetise contre cette ville, comme 
vous Favez entendu de vos propres oreil- 
les. 

Jeremie pari a a tous les princes et a 1: 
tout le peuple en disant : ki Cest Jeho- 
vah qui m'a envoye prophetiser contre 
cette maison et contre cette ville toutes 

diras : Ainsi parle Jehovah : Si vous ne les choses que vous avez entendues. 

m'obeissez pas, en suivant la loi que jai j Maintenant eorrigez vos voies et vos oeu- 

5 mise devant vous, en ecoutant les pa- vres et ecoutez la voixde Jehovah, votre 
roles de mes serviteurs les prophetes Dieu, et Jehovah se repentira du mal 
que j'envoie vers vous, que j : ai envoyes qiril a prononce contre vous. Pour 14 
des le matin, et que vous n'avcz pas \ moi, me void cntre vos mains; faites de 

6 ecoutes, je traiterai cette maison comme ! inoi ce qui vous paraitra bon et juste. 
Silo, et je ferai de cette ville un objet de I Seulement sachez que si vans me faites 15 
malediction pour toutes les nations de la i inourir, vous mettrez un sang innocent 
terre. sur vous, sur cette ville et ses habitants, 

7 Les pretres, les prophetes et tout le : car il est veritable que Jehovah m'a en- 
peupte entendirent Jeremie prononcer | vo^e vers vous pour faire entendre a vos 

~ oreilles toutes ces paroles. " Alors les 16 
princes et tout le peuple dirent aux pre- 
tres et aux prophetes : '*'Cet homme ne 
merite pas la mort, car cest au nom de 
Jehovah, notre Dieu, qu'il nous a parle. " 
Et quelqucsuns des anciens du pays, 17 
s'etant leves, dirent a toute Tassemblee 
du peuple : " Michee de Morescheth iS 
prophetisait au temps d'Ezechias, roi de 
Juda, et il parla ainsi a tout le peuple de 
Juda : 



S ces paroles dans la maison de Jehovah. Et 
quand Jeremie eut acheve de dire tout cc 
que jihovah lui avait commande de dire 
a tout le peuple, les pretres, les prophe- 
tes et tout le peuple se saisircnt de lui, 

9 en disant : "Tu mourras! Pourquoi 
prophetises-tu au nom de Jehovah en di- 
sant : " Cette maison sera comme Silo, 
et cette ville sera devastec et sans habi- 
bitants?" -- Et tout le peuple se ras- 
sembla autour de lui dans la maison de 

Ainsi parle Jehovah des armees : 
Sion sera labouree comme un champ; 
Jerusalem deviendra un monceau dc ruines, 
Et la montagne du temple une colline boisee. 



19 Ezechias, roi de Juda, et tout Juda 
Tont-ils fait mourir? Ezechias n'a-t-il 
pas craint Jehovah? n'a-t-il pas implore 



11 v eut aussi un homme qui prophe- 20 
tisait au nom de J&iovah, Urie, fils de 
Semtf, dc Cariathiarim; il prophetisa 



Jehovah? Et Jeliovah s'est repent i de ce | contre cette ville et contre ce pays exac 
qu'il avait prononce contre eux. Et nous, 1 tement les memes choses que Jeremie. 
nous commettrions un grand crime au i Le roi Joakim, tous ses hommes vailants 21 
pr6judicedenosames?' ? t et tous ses princes entendirent sespa- 



XXVI, 1. Le discours qui # suit rappelle celui 
du chap, vii, proncnc6 aussi dans le temple; il 
est possible que nous ayons ici le cadre histori,- 
que et au chap, vii le discourb. 

Ceux de toutes ies vffles de Jtuta : ce 



a. 



coooours de peuple suppose quelqu'une des 
grandes ffctes religteuses de la nation. 



10. La forte • neuve, probablement celle 
qu'avait fait construire Joathan (II Rois, 



xv, 35.); elle condutsait au parvis inteneur. 

18. Michie* Tun des 12 petits prophetes. — 
tlpartaainsi: ces paroles se trouvent Mtck.vx^ 

30-33. Ne fait pas partie du discours des an- 
ciens. Cest un fait posttfrieur relate a cet 
endroit "pour mcttre en relief le danger couru 
par Jeremie. 



IO06 — 



Chap. XXVI, 22. 



JfiREMIE. 



Chap. XXVII, 20, 



roles, et le roL chercha a Ic faire mounr. roi Joakim, qui Ie fit perir par Tepee et 

Unc en fat informe; il eut peur et s'en- jeta son cadavre dans les s^pulcres du 

22 fiut en Egypte. Mais le roi Joakim eommun peuple. 

envoya des homines en Egypte, Elna- Or la main d'Ahieam, til, ie Saphan, 24 

23 than et d autres avec lui. lis hrent soutint Jeremie, en sorte qu il i:e fat pas 
sortir Lne d Egypte et I emmenerent au livre au peuple pour etre mis a riort 

LHAP. XXVI L —Jaemie en lutte avec les pretres et les faux prophetes • Symbol* 
des jougs. Message adressi aux rois voisins pour quits se soumcUcnt k 
.\abuchodonosor [vers. 1 — n]. Avertissement sembtable a Se'de'cias \i<* — ic| 
au preire et au peuple [ 16 — 22 ]. " 



27 .^ ll commencement du regne de Joa- 
kim, fils de Josias, roi de Juda, cette 

parole fat adressee a Jeremie de la part 

de Jehovah : 
1 Ainsi m'a parle Jehovah : Fais-toi 

des Hens et des jougs, et mets-les sur 
j ton cou. Puisenvoie-les au roi d'Edom, 

au roi de Moab, au roi des enfants 

d'Ammon, auroideTyretauroide Sidon 

par les ambassadeurs qui sont venus a 

Jerusalem aupres de Sedecias, roi de 
4 Juda. Commande-leur de dire a leurs 

maitres : Ainsi parle Jehovah des ar- 

mees, Dieu d'Israei : Void ce que vous „ r „ Y . , UUB ui: 

3 direz a vos maitres : C'est moi qui par. « Vous ne screz point assajettis : 

ma puissance et par mon bras etendu ai de Babvlone; " car c'est le men 

tait la terre, Thomme et les animaux 



12 



qui sont sur la face de la terre, et je la 

donne a qui il me plait. Maintenant 
c'est moi qui ai donne toutes cescontrees 
aux mains de Nabuchodonosor, roi de 
Babvlone, monserviteurjje lui ai donne 
memc les animaux des champs pour qu 'ils 

7 le scrvent Toutes les nations lui se- 
ront assujctties, a lui, a son fils et au tils 
de son fils, jusqu'a ce que vienne le 
temps de son pays, a lui aussi, et que 
des nations nombreuses et de grands rois 

S Tassujettissent La nation et le rovaume 
qui ne se soumettront pas a lni, "Nabu- 
chodonosor, roi deBabylone, cette nation, 
je la visiterai par Tepee, par la famine 
01 par la peste, dit Jehovah, jusquVi ce 

<) que je Tacheve par sa main. Et vous, 
n'ecoutcz pas vos prophetes, ni vos de- 
vins, ni vos songes, ni vos augures, ni 
vos magiciens, qui vous disent : " Vous 
ne serez pas assujettis au roi de Baby- 
10 lone. " Car c'est le mensonge qu'ils vous 
prophetisent, pour vous eloigner de votre 
pays, pour que je vous chasse et que 
• 1 vous perissiez. Mais la nation qui met- 



<4 



tra son cou sous le joug du roi de Babv- 
lone, pour le servir, je la laisserai en 
repos dans son pays, dit Jehovah; elle Ie 
cultivera et y demeurera. 

J'adressai* exactement les memos pa- 
roles a Sedecias, lui disant : Mettez vos 
cous sous le joug du roi de Babvlone; 
servez-le, lui et son peuple, et vous vi- 
vrez. Pourquoi mourriez-vous, toi et ij 
ton peuple, par Tepee, par la famine et 
par la peste, comme Jehovah \\\ dit de 
la nation qui ne voudra pas servir le 
roi de Babvlone ? >Tecoutez pas les pa 
roles des prophetes qui vous disent 

au roi 
mensonge 
qu'ils vous prophetisent. Je ne les ai 15 
point envoyes, dit Jehovah, et ils pro- 
phetisent faussement en mon nom, afin 
que je vous chasse et que vous perissiez, 
vous et les prophetes qui vous propheti- 
sent. 

Je parlai de me me aux pretres et a 16 
tout ce peuple, et je leur dis : N'eeoutez 
pas les paroles de vos prophetes qui 
vous prophetisent, en disant : ** Les us- 
tensiles de la maison de Jehovah seront 
bientot ramenes de Babvlone '; car 
c'est le mensonge qu'ils vo'us propheti- 
sent. Xe les ecoutez pas; soumcttez- 17 
vous au roi de Babvlone, et vous vivrez. 
Pourquoi cette ville serait-elle reduite en 
solitude? S'ils sont prophetes, si la pa- i-S 
role de Jehovah est avcc eux, qu'ils 
interceded aupres de Jehovah des armees 
pour que les ustensiles qui sont restes 
dans la maison de Jehovah, dans cc'Ie 
des rois de Juda et a Jerusalem ne s en 
aillent pas a Babylone ! Car ainsi parle 19 
Jehovah des armees au sujet des colonnes, 
de la mer, des bases et des autres meublcs 
qui sont restes dans cette ville, que 20 



XXVII, i. Joakim : la vraie leqon est cer- 
tainement Se<Ucias, qu'on trouve dans les 
versions Synaque et Arabe : comp. vers. 1a et 
xxvm 1; Joakbn estdu a une fautede copiste. 
?hi • r //J antitusadturs venus aupres de 
medietas pour s' entendre avec lui sur les moyens 
de ^sister a Nabuchodonosor. 



16. Les usUnsiles. Nabuchodonosor avait 
emponrf, apres ta premiere prise dc Jerusalem 
sous Joaktm, tous les obj-ts dor et d argent 
(II Rois, xxiv, 13); mais il avait L-viss^ lea usten- 
siles d'airain dont ptusienrs <*taicnt rares et 
precieux. 
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Chap. XXVII, 21. 



JEREMIE. 



Chap. XXIX, 3. 



21 



Xabuchodonosor, roi de Babylone, n'a 
pas pris, lorsqu'il emrueiia captifs do 
Jerusalem a Babylone Jechonias, tils de ; 
Joakim, roi de Juda, ettous les grands de i 
Juda et de Jerusalem: ainsi parle Jeho- \ 
vahdesarmees, Dieu cTIsrael, ausujetdes 



ustensiles qui restent dans la maison de 
Jehovah, dans celle du roi de Juda et a 
Jerusalem : lis seront emportes a Ba- 
bylone, et iis y resteront jusqu'au jour 
ou je les visiterai, dit Jehovah, et je les 
ferai remonter et revenir dans ce lieu. 



-»> 



CHAl\ XXVUL —Jeremie en lutte contre les pretres et les faux prophetes. 

V incident de Hananias, 



28 Cette meme annee, au commencement 
du regno de Sedecias, roi de Juda, la 
quatrieme annee, le cinquieme mois, le 
prophete Hananias, fils d'Azur, de Ga- 
baon, me dit dans la maison de Jehovah, 
en presence des pretres et de tout le 

2 peuple : Ainsi parle Jehovah des ar- 
mees, Dieu d'Israel : J'ai brise le joug du 

3 roi de Babylone. Encore deux ans, et 
je ramenerai dans ce lieu tous les usten- 
siies de la maison de Jehovah, que 
Xabuchodonosor, roi -de Babylone, a 
cnleves de ce lieu et qu'il a emportes 

4 a Babylone. Et je ferai revenir dans 
ce lieu Jechonias, fils de Joakim, roi 
de Juda, et tous les captifs de Juda qui 
sont alles a Babylone, dit Jehovah, car 
jc briserai le joug du roi de Babylone. 

5 Jeremie le prophete repondit a Hana- 
nias leprophete,en presence des pretres et 
en presence de tous ceux qui se tenaient 

6 dans la maison de Jehovah. Jeremie le 
prophete dit : Amen ! Ainsi parle Jeho- 
vah ! Que Jehovah accomplisse les paro- 
les que tu viens de prophetiscr, en rame- 
nant de Babylone en ce lieu les ustensi- 

7 les de Jehovah et tous les captifs ! Tou- 
tefois entends cette parole que je pro- 
nonce a tes oreilles et aux oreilles de 

8 tout le peuple : Les prophetes qui ont 
paru avant moi et avant toi, des les 
temps anciens, ont prophetise a de nom- 
breux pays et a de grands royaumes la 

9 guerre, le malheur et la peste. Quant 
au prophete qui prophetise la paix, ce 



10 
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sera lorsque s'accomplira sa parole quo 
ce prophete sera recounu comme verita- 
blement envoye par Jehovah. — 

Alors Hananias le prophete prit le 
joug de dessus le cou de Jeremie le pro- 
phete, et le hrisa. Et Hananias dit de- 
vant tout le peuple : Ainsi parle Jehovah: 
C'est ainsi que dans deux ans je brise- 
rai de dessus le cou de toutes les nations 
le joug de Xabuchodonosor, roi de Baby- 
lone. — Et Jeremie le prophete s'en alia. 

Apres que Hananias le prophete eut 12 
brise le joug de dessus le cou de Jeremie 
le prophete, la parole de Jehovah fut 
adressee a Jeremie en ces termes : Va, 1 j 
dis a Hananias : Ainsi parle Jehovah : 
Tu as brise un joug de bois, et tu as 
I fait a sa place un joug de fer. Car 
ainsi parle Jehovah des armees, Dieu 
d'Israel : Jc mets un joug de fer sur le 
cou de toutes les nations, pour qu'cllcs 
soient assujetties a Xabuchodonosor, et 
clles lui seront assujetties yje lui ai donne 
meme les animaux des champs. 

Puis Jeremie le prophete dit a Hananias 
le prophete : Ecoute, Hananias : Jeho- 
vah ne t'a pas envoye, et tu as fait que 
ce peuple se confie au mensonge. Cost 
pourquoi ainsi parle Jehovah : Je te 
renvoie de la face de la terre; cette annee 
meme tu mourras, car tes paroles sont 
une revolte contre Jehovah. Et Hana- 17 
nias le prophete mourut cette meme an- 
nee, au septicme mois. 
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CHAP. XXIX. — Lettre de Jirtmie aux premiers dJportts. Introduction 
[vers. 1 —3]. Texte de la lettre : eonseih aux ddportk [4 — 20]*, menaces contre 
deux faux prophttes [2 1 — 23]. Oracle particulier contre SJmeias [24 — 32]. 



29 Voici le texte de la lettre que Jeremie 
lc prophete envoy a de Jerusalem au 
reste des anciens en captivite, aux pre- 
tres, aux prophetes et a tout le peuple 



sortis de Jerusalem le roi Jechonias, la 
reine-mere, les ofRcters de la cour, les 
princes de Juda et de Jerusalem, les 
charpentiers et les serruriers : il Ten- 



}ue Nabuchodonosor avait deporte de voya par Elasa, fils de Saphan, et Ga- 
erusalem a Babylone, apres que furent Imarias, fils d'Helcias, que Sedecias, roi 



XXVI II, x. Le J 1 " 4 I***** «« aoflt; Tannic I daient a revenir bientdtdans leur patnc, et lis 
commencait avec la lone de mars. contribuatent a entretenir cette illusion dans 

XXIX/ x. Les premiers d^portds, qui for- Time des Juifs restes en Palestine. Jfremte 
maient l'elite de la nation, persuades cjue la prit soin de les detromper. 
chute de teurs vainqueurs £tait proche, s atten- 
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Chap. XXIX, 4. JEREMIE. Chap. XXIX, 31. 

Je Juda, avait depute a Babylone aupres et la peste, et je les livrerai anx mauvais 
de Nabuchodonosor, roi de Babylone. traitements dans tous les rovaumes de 
fcltedisait: la terre, a la malediction, a' la desola- 

4 ...^ V?* J«! hovah 4f arm ? es ' Dieu ^n, a la moquerie, a l'opprobre chez 
d Israel, a tous les captifs que j'at exiles | toutes les nations ou je les aurai chasses 

5 de Jerusalem a Babylone : Batissez des j parce qu'ils n'ont pas ecoute mes paro- 10 
maisonsethabitez-les;plantezdesjardins ; les, dit Jehovah, moi qui leur ai envove 

.. ct mangez-en les fruits Prenez des mes serviteurs les prophetes, les em-oyant 
lemmes et ayez des fils et des filles; des le matin; et vous navez pas ecoute 
nrenez des femmes pour vos his, et don- ■■ dit Jehovah 

ncz des maris a vos filles, et qu'elles en- Vous done, ecoutez la parole de Jeho. 
untent des his et des hlles? mnitinHp*. , »h ..„..„ ..,..„ ..<■ /■, • ____■%. 



.t 
s 



o 



1 man en captmte, et pnez Jehovah d'Achab, fils de Colias, et de Sedecias, 
pour die, car son bien sera voire bien. fils de Maasias, qui vous prophetisent erl 

Lar ainsi parle Jehovah : Ne vous lais- moa nom des mensonffes : Void aue ie 
sezpas seduireparvosprophetesquisont : les livre aux mains de Nabuchodonosor 
au miheu de vous, m par vos devins, et : roi de Babylone, et il les fera mourir 
:i ecoutez pas les songes que vous vous , sous vos yeux. On tirera d'eux une 
donnez. Lest faussement qu'ils vous JormuU de malediction parmi tous les 
prophetisent en mon nom; je ne les ai I captifs de Juda qui sont a Babylone en 
pas envois, dit Jehovah. Car voici ce disant : " Que jlhovah te traite comme 
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10 pas envoyes 

que dit Jehovah fCest lorsque soixante- 
Jix ans se seront accomplis pour Baby- 
lone que je vous visiterai et que j'execu- 



Sedecias et Achab, que le roi de Baby- 
lone a fait rotir au feu ! " parce qu'ils 23 
ont fait une infamie en Israel, en com- 



lerai pour vous ma bonne parole, en j mettant l'adultere avec les femmes de 
vous ramenant en ce lieu. Car moi je leur prochain et en prophetisant en mon 
connais les pensees que j'ai pour vous,- ' nom des mensonges, ce que je ne leur 
dit Jehovah, pensees de paix, et non de , avals pas command^ et moi je le sais et 
maineur, ann de vous donner un avenir je suis temoin, dit Jehovah 

12 et de Tesperance. Vous of appdlercz, Et a Semeias, le Nehelamite, tu diras : 24 
et vous yiendrez, et vous me prierez, et Ainsi parle Jehovah des armees, Dieu 2? 

13 ie vous ecoutenu. Vous me chercherez | d'Israel : Tu as envoy* en ton nom a 
et vous me trouverez, parce que vous me ; tout le peuple de Jerusalem, au pretre 

14 chercherez de tout votre camr, et je J Sophonie, fils de Maasias, et a tous les 

dire: Jeho- 26 
ace du pretre 

% . *, , qu'ii y ait des surveillants 

tous les lieux ou je vous ai chasses, dit | dans la maison de Jehovah pour tout 
Jehovah, et je vous ramenerai au lieu ; homme qui fait Tinspire et le prophetc, 
d ou je vous ai exiles. 1 afin que tu le mettes aux ceps ou au car. 

h ;)lais, dites-vous, Jehovah nous a sus- 1 can. Pourquoi done n'as-tu pas repri- 27 
cite des prophetes jusqu'a Babylone. - ; me Jeremie d'Anathoth qui vous prophe- 

10 Ainsi parle Jehovah touchant le roi qui ; Use? Grace a ton indulgence, il a pu 28 
est assis sur Ie trone de David, tout Ie nous faire dire a Babvlone : " Ce sera 
peuple qui habite dans cette ville et vos long; batissez des maisons et habitez-les- 
lreres qui ne sont pas alles avec vous en plantez des jardins et mangez-en les 

17 exil; ainsi parle Jehovah des armees : fruits." 

Je vais envoyer contre eux Tepee, la Sophonie ie pretre lut cette lettre de- zq 
lamine et la peste; je les traiterai , vant Jeremie le prophete. — Et la pa- *o 
comme les figues detestables dont on ne \ role de Jehovah fut adressee a Jeremie 
peut manger, tant eiles sont mauvaises. j en ccs termes : Envoie a tous les exiles 11 

is Je les poursuivrai avec Tepee, la famine | ces paroles : Ainsi parle Jehovah au su- 



5. BiUissez-vous dts maisons : voire exil du* 
icra longtemps. 

15- -Vow a susciM da prophtUs qui parlcnt 
autrcment. Jeremie au v. 16 sv. va donner un 
sijjiie prochain de la veme de ses oracles. 

Les vers. 15.30 manquent dans les LXX. 
Avec ce verset se termine la lettre de Jc- 



'*.]■ 



rcmie aux exiles. Elle causa une vive irritation 
parmi les faux prophetes de la deportation. L'un 
d'eux, Semeias, ecrivit contre lui a ses amis de 
Jerusalem. Cest de quoi Dieu va le reprendre. 
25. Sopkomc (xxi, 1), probablement celui qui 
est appele second pr€tre, ou pretre en second, 
?h. ui, 34; II Rois, xxv y 18. 
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Chap. XXIX, 32. 



JERfeMIE. 



Chap. XXX, u. 



jet de Semeia, le Nehelamite : Parce que sonne des siens qui habite au milieu de 
Semeia vous a prophetise sans que je son peuple, et ii ne verra pas le bien que 
I'eusse envove et qu'il vous a fait croire 1 je ferai a mon peuple, dit Jehovah; car 
32 un mensonge, a cause de cela voici ce 1 ses paroles ont ete une revolte centre 
que dit Jehovah : Je visiterai Semeia, le j Jehovah. 
N6helamite,et sa posterite; ii n'aura per- > 



SECTION III. [XXX - XXXIII]. 
Restauration d' Israel. L'avenir messianique. 

CHAP. XXX— XXXI. - Saint et gloire future d' fsraHL 



30 La parole qui fat adressee a Jeremie 

2 de la part de Jehovah, disant : Ainsi 

parie Jehovah, Dieu d'Israel : Ecris 



captifs de mon peuple ^Israel et de 
Juda, dit Jehovah, et je le ferai rentrer 
dans le pays que j'ai donne a ieurs pe- 



dans un livre toutes les paroles que | res, et ils le possederont. 
3 je t'ai dites. Car des jours vien- ( Voici les paroles que Jehovah a pro 
nent, dit Jehovah, ou je ramenerai les noncees sur Israel et sur Juda : 

5 Ainsi parie Jehovah : 

Nous avons entendu un cri de terreur : 
C'est i'epouvante, et ii n'y a {K>int de paix ! 

6 Demandez et regardez si un male enfante. 

Pourquoi vois-je tous les hommes avec les mains sur leurs reins, 

Comme la femme en travail, 

Et pourquoi tous les visages sont-ils devenus livides? 

7 Malheur ! car grande est cette journee; 
Elie n ? a pas sa pareille. 

C'est un temps d'angoisse pour Jacob, 
Mais ii en sera delivre. 

8 En ce jour-la, dit Jehovah des armees, . 
Je briserai son joug de dessus ton cou, 

Et je romprai tes liens; 

Les et rangers nc t'asserviront plus. 

9 Mais ils seront assujettis a Jehovah leur Dieu, 
Et a David leur roi, 

Que je susciterai pour eux. 

10 Toi done, ne crains poiat, mon serviteur Jacob; 
Nc t'effraie point, Israel. 

Car je vais te tirer de In terre lointaine, 
Et ta posterite du pays de son exil; 
Jacob reviendra, il sera tranauille, en securite, 
Et personne ne lui caus^ra d'epouvante. 

11 Car jc suis avec toi, dit* Jehovah, pour te sauver 
Je ferai une extermination de toutes les nations 
Parmi lesquefles je t'ai disperse; 

Mais je ne t'extcrminerai pas. 
Je te chatierai seion la justice, 
Et jc ne te laisserai pas impunL 



XXX, 1. Les chap, xxx-xxxiii maruuent le 
point culminant de la prophetic de Jeremie. 
Les vues e*Darses jusque-la sur 1'avenir messia- 
nique sont ici reunies ec developpees avec one 
clart6 parfaite. La date du premier morceau 
(ch. xxx-xxxi) n'est pas marquee; ilpacait avou- 
ch compost, comme les deux suivants (xxxti 
et xxxiii), dans les dernieres annees de Secfc- 
cias. 

XXX. — Preambule [vers, 1 — 3]. Jugement 
des nations et delivrance d'Israel . (4 — :xj. 



Apres I'humiliatton, le sah't [xa — 17I. La 
royaute* nationale rltablie [18 — a*]. 

a. Ecris dams un livrt : afin quelles secon- 
servent fidelement et servent a rectification 
des generations futures. — Toutts Us paroks . 
les promesses contenues dans ce morceau 
(xxx, 5*xxxi t 40). Cest apres les avoir dues, 
que Dieu commanda au prophete de les etnre. 

0. A Diwid t a un nouveau David, issu de sa 
race (Is. xi t x), qui, comme le premier, inaugu- 
rera une nouvelle eredu regne de Dieu. 
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Chap. XXX, ». JER&MIE. Chap. XXXI, 3. 

1.2 Car ainsi parle Jehovah ~: ~" " ~ 

Ta blessure est grave, 

Ta plaie est douloureuse; 
1 5 Personne qui plaide ta cause pour qu'on te panse; 

II n y a pour toi ni remede, ni guerison. 

14 fous tes amants font oubliee; 
lis ne se soucient point de toi, 

Car je t'ai frappee comme on Vrappe un ennemi, 
Dun chatiment cruel, 
A cause de la multitude de tes iniquites 
Parce que tes peches se sont accrus. ' 

15 Potirquoi crier a cause de ta blessure, 
De ce que ton mal est sans remede? 
C'est a cause de la multitude de tes iniquites 
De la grandeur de tes peches que je t ai fait 'ces chose* 
C est pourquoi tous ceux qui te devorent seront devores 
1 ous tes oppresseurs iront en captivite, 
Ceux qui te depouillent seront depouilles, 

Et je Uvrerai au pUlage tous ceux qui te pilient. 
17 Car je te panserai tes plaies et je les guerirai, dit Jehovah 

Puisqu'on t'appelle " la repoussee, " * 

La Sion dont nul ne prend souci. 
iS Ainsi parle Jehovah : 

Je vais retablir les tentes de Jacob 

Et jaurai compassion de leurs demeures- 

Les villes seront rebaties surleur colline* 

Et les palais assis a leur place. 
19 II en sortira des chants de louange 

Et des cris d'allegresse. 

Je les multipUerai, et ils ne seront plus en petit nombre: 

Je les glonfienu, et ils ne seront plus meprises. 
-0 Ses fils seront comme autrefois; 

Son assembled sera affermie devant moi, 

Et je chatierai tous ses oppresseurs. 
- l Son chef sera un des siens, 

Et son dominateur sortira de son seuv 

Je le ferai venir et il s'approchera de moi; 

Car quel est I'homme qui disposerait son cceur 

De maniere a s'approcher de moi? dit Jehovah 

Et vous serez mon peuple, et je serai votre Dieu. 

Void la tempete de J&iovah; 

La fureur eclatc; Forage se prccipite, 

II fond sur la tete des impies. 

24 k e ,m u ?* la C0l6re de J^ovah ne cessera pas, 

Qu il n ait agi et qu'il n'ait execute les desseins de son cccur; 
Vous le comprendrez a la fin des temps. ' 

31 En ce temps-Id, dit Jehovah, 

Je serai le Dieu de toutes les families d'Israel, 
Et ils seront mon peuple. 

2 Ainsi parle Jdhovah : 

Le peuple echappe au glaive a trouv6 grace dans le d&ert- 
Je veux mettre Israel en repos. ' 

3 Jehovah oi'est apparu de loin. 

M ' T '* *»*****, tes anciens allied (xxii, 20.) 
23*2* Ces deux versets rep*tent a pen pres 
texiueilemem xxiii, 19 sv. v 

XXXI. Joyeux retour de tout Israel au pays 
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de Dieu avec son peuple ( 3t - 37 X La nouvelle 
Jerusalem (38-40). 

3- M % **t a//ar» tb hi* ; le peuple est exile* 
dans le pays de Babylone; or c'est <U hin, du 
rnont Sion que Jehovah lui apparalt comme une 
cousolation et une esp£rance. 
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Chap. XXXI, 4. j6R£MIE. Chap. XXXI, 15. 

Je t'ai aimee d'un amour eternel, 

C'est pourquoi j'ai prolonge pour toi la misericordc. 

4 Je te batirai encore, et tu seras rebatie, vierged'Israel; 
Tu prendras encore en main tes tambourins, 

Et tu t ? avanceras au milieu des danses joyeuses. 

5 Tu planteras encore tes vignes sur les montagnes de Samarie; 
Ceux qui plantent planteront, et ils recueilleront. 

6 Car le jour vient oil les gardes crieront 
Sur les montagnes d'Ephraim : 

*' Levez-vous et montons a Sion 
Vers Jehovah notre Dieu. TJ 

7 Car ainsi parle Jehovah : 
Poussez des cris de joie sur Jacob, 

Eclatez d'allegresse pour celui qui est la tete des nations: 

Faites-vous entendre, chantez des louanges et dites : 

" Jehovah, sauve ton peuple, le reste i' Israel ! " 
S Je vais les ramener du pays du scptentrion, 

Les rassembler des extremites de la terre; 

Parmi eux seront Faveugle et le boiteux, 

La fcmme enceinte et celle qui enfante; 

Ils reviendront ici en grande troupe. 
9 Ils reviendront en pleurant; 

Je les ramenerai au milieu de leurs supplications; 

Je les conduirai aux eaux courantes 

Par un chemin uni ou ils ne broncheront pas; 

Car j'ai etc un pere a Israel, 

Et EphraTm est mon premier- ne. 

to Nations, ecoutez la parole de Jehovah 

Et annoncez-la aux iles lointaines; 
Dites : " Celui qui a disperse Israel le rasserabiera 
Et le jnirdera comme un berger son troupeau. 

1 1 Car Jehovah a rachete Jacob, 

II l'a delivre des mains d'un plus fort que lui. " ' 

12 Ils viennent done et poussent des cris de triompho 
Sur les hauteurs de Sion ; 

lis affluent vers les biens de Jehovah, 

Le ble, le vin nouveau, Thuile, les brebis et les txvufs; . 

Leur amc est comme un jardin arrose, 

Et ils ont cesse de languir. 

13 Alors la jeune tille s'egaiera a la danse, 

Et les jeuncs hommes et les vieillards ensemble; 
Je changerai leur deuil en joie, et je les consolerai; 
A leur douleur je ferai succeder rallegresse. 

14 Je rassasierai de graisse Tame des pretres, 

Et mon peuple se rassasiera de mes biens, dit Jehovah. 

15 Ainsi parle Jehovah : 

U>(iQ voix a ete entendue a Rama, 



5. Sur Us montagnes de /a Samarff t nnommia ; 14. ye rassasierai de graisse, etc : on otVrir;i 
pour leurs vignobles. Voyez Is. xxviii, 1 ; Am.iv, r. de nombreux sacrifices pacinques ou d'actionsde 

6. Les gardes crieront : les sentinelles postees ' grace*, sacrifices dans lesquets une panic de I.: 
sur les montagnes pour observer et annoncer ! vie time revenait aux pretres (LeV. vii, 31 sv.) 
aussitGt l'apparitiou du premier croissant de la 15. Rachel* la mercde Joseph (par consequent 
lune; e'est par ce raoyen qu'on fixait la nouvelle : l'aleule d'Ephralm et de Manasse] dont on vier. r 
lune, et par suite les fetes religieuses. Le peuple d'annoncer te retour), et de Benjamin, dout !. 
des dix tribus (represent^ par Ephraim : comp. 1 naissarice lui avait coQte la vie, represente in 
Is. vii, 2, 3) qui, depuis Jeroboam, ne p cnait toules les meres Israelites. Kile nous est mo: 
plus aucane part aux ceremonies du culte cele* tree, assise sur la colUne de Kama, d'ou l'oti 
orees a Jerusalem, se rendra de nouveau au decouvre tout le pays d'Ephraiin, et faisant rc- 
sanctuaire national. | tentir ses cris et ses lamentations sur ses cic. - 

9. Ephraim est .mon premier-tie .'ilestl'egal cendants egorges par I'enuemi. Comp. Math. 
de ses freres, meme de Juda. ' it, 17 sv. 
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Chap. XXXI^ri. J^REMIE. C hap. XXX I, 25, 

Des lamentations et des pleurs amers : 

Rachel pleurant ses enfants; 

Elle refuse d'etre consolee, 

Parce que ses enfants ne sont plus, 
tb Ainsi parte Jehovah : 

Retiens ta voix de gemir 

Et tes yeux de pleurer, 

Car ton amvre aura sa recompense, dit Jehovah • 
s reviendront du pays de 1'ennemi. 
17 H y a de l'esperance pour tes derniers jours, dit Tehovah 

ht tes enfants retourneront dans leurs frontieres 
L {% entendu Ephralm qui g-emit <fa»s /V.r// • 

' i u m as chatie, et j'ai ete chatrj 

Lomme un veau indompte: 

Fais-moi revenir et je reviendrai. 

Car tu es Jehovah mon Dieu. 

19 Car apres m etre detourne, je me suis repent i 
ht apres avoir eompris j'ai frappe ma cuisse;' 
J ai ete honteux et confus, 

Parce que j'ai porte I'opprobre de ma jeunesso " 

20 Ephraim est-il done pour moi un tils si cher 
In enfant favori? 

Car chaque fois que je parte contre lui, 

Je me ressouviens encore de lui; 

Aussi mes entrailles se sont emues sur son sort- 

Oui, j aurai pitie de lui, dit Jehovah. 

:i Drcsse-toi tes signaux, pose-toi des jalons; 

Fais attention a la route, 

Au chemin par lequel tu as marche. 

Reviens, vierge d r Israel, 

Reviens dans tes villes. 
x Jusques a quand seras-tu errante, 

Fille rebelle ? 

Car Jehovah a cree une chose nouvelle sur la terre 

Lnc femme entourera un homme. 

23 Ainsi parle Jehovah des armees, Dieu d'Israel • 

On dira encore cette parole dans la terre de Juda et dans ses villes 
Quand je ramenerai leurs captifs : ^ * Ules ' 

" Que Jehovah te benisse, demeure de la justice 
Montagne de la saintete ! " 

4 La hahiteront Juda et toutes ses villes 

Les laboureurs et ceux qui conduisent les troupeaux. 

h Car j 'abreuverat Tame alteree, 

Et je rassasierai I'dmc languissante. — 

ctt ingrat lui soit encore si cher * I s^rir de luV S ° n f ? pOUX ' et . ne *° u *» P'«* « 

Avant de. quitter la. terre .etrangere, ! fctelntelr^,.^ ™^™!.™ ( ™* 

fclaireurs 
1 s'<Sgare. 
>mme; ou 1 

que cs passage vise rincarnation duVerbe dans i xxiv6-7- xS .^- J^ * XVI » fl I3 » xxm ' 8 : 
le em virginal de Marie. - Void toutefois £« t'W in'« 4 i f' 3 ' * 4 ' l8; , XXXI ' 3** 
daprfei quelques auteurs quelle serait la ^^n S e> ^m.^1 • d * b SorU U 3 Iie la vers ' oa 
du prophete. Tusqu'alors e'est fl^h Jm? ~ ' 1*™*"* a «"■*«* ce passage. EUe traduit : " la 

cherchSit Israelii Tvair' dit iSta (fiy 2' ' fe™T ll ? n i d ?^ nt,, ^ ,,Ie - ,, -- Dure » te . 
Aendn tout le jour ses in^ns vers un oiunli in fin, f ^ S tOUt a . faU ex . a . ct de dire, commt le 

tntourf, sans qu'Israel eflt iamai« nUIn^m^! P? I; } mtererttation messiamque, au sens de 
*pondu' a ces q avaril e M^n^ ^^2 on ou^Wit? U ' gU *7 ™^™ ^ ™ 
chancer : ce sera la nation d'Israel, ceUeV* I ™J^£^T%^^* d < 

— WIS — 



Chap. XXXI, 26. 



JEREMIE. 



Chap. XXXI, 37. 



29 



30 
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32 



26 Sur cela je me reveillai, 

Et je vis que mon sommeil avait ete doux. 

27 Des jours viennent dit Jehovah, 

Ou j ensemencerai la maison d'Israel et la maison de Juda 
D'une semence d'homme et d'une semence d'animaux. 
2S Et comme j J ai veille sur eux 

Pour arracher et pour abattre, pour miner, 

Pour detruire et pour faire du mat, 

Ainsi je veillerai sur eux 

Pour batir et pour planter, dit Jehovah. 

En ees jours-la on ne dira plus : 

" Les peres ont mange des raisins verts, 

Et les dents des enfants en sont agacees. " 

Mais chacun mourra pour ses propres iniquites; 

Tout homme qui mangera des raisins verts, 

Ses dents en seront agacees. 

Des jours viennent, dit Jehovah, 

Ou je ferai avee la maison d'Israel et avec la maison de Juda 

Une alliance nouvelle, 

Non comme I'alliance que je concius avec leurs peres 

Le jour ou je les pris par la main 

Pour les faire sortir du pays d'Egypte, 

Alliance qu'eux.ont rompue, 

Quoique je fusse leur epoux. 

Car void I'alliance que je ferai avec la maison d'Israel, 

Apres ces jours-la, dit Jehovah : 

Je mettrai ma loi au dedans d'eux 

Et je l'ecrirai sur leur cceur, 

Et je serai leur Dieu 

Et ils seront mon peuple. 

34 Un homme n'enseignera plus son prochain, 

Xi un homme son frere, / 

En disant : " Connaissez Jehovah; " 

Car ils me connaitront tous, 

Depuis le plus petit jusqu'au plus grand, dit Jehovah; 

Car je pardonnerai leur iniquite 

Et je ne me souviendrai plus de leur peche. 

35 Ainsi parle Jehovah, qui donne le soleil 
Pour eclairer pendant le jour, 

Et trace des lois a la lune et aux etoilcs 
Pour eclairer pendant la nuit, 
Qui souleve la mcr et ses flots mugissent, 
Lui dont le nom est Jehovah des armees : 

36 Si jamais ces lois cessent devant moi, dit Jehovah, 

Alors aussi la race d'Israel cessera pour toujours d'etre une nation devant moi. 

37 Ainsi parle Jehovah : 

Si les cieux peuvent se mesurer en haut, 
Et les fondements de la terre se sonder en bas, 
Alors aussi je regretterai toute la race d'Israel, 
A cause de tout ce qu*ils ont fait, dit Jehovah. 






29, Les fins ont mangi, etc. : locution pro- 
verbiale signifiaut : les enfants ont porte* la 
peine des peches de leurs peres (com p. Eze*cb. 
xviii, 2-4; Exod. xx, 5). Les iniquites de peres 
<t de tils coupables ont nni par faire tfclater le 
chfitiment divin, un chatiment national, et !a 
derniere de ces generations se trouve ainsi con- 
damnee a I'exil et a la captivite. II n'en sera plus 
de meme a l'avenir. Pour ce peuple gride" et re- 
nouvel<« toute solidarity avec les peches d? 
leurs peres a pris fin. 



33. Ma loi au detiatts... sur leur cattr. La 
loi ne se presentera plus comme imposee par 
une Yolonte 4 Itrangere et comme une obligation 
exterieure; elle s'emparera du coeur et deviendra 
I'expresrion m£me de la volonte du fidele. 

34. Dans la nouvelle alliance la connaissance 
de Dieu sera plus parfaite, plu.', universale et 
plus intime(ls. ltv., 13; Jean vi, 45; II Cor. iii, 
2 sv.; I J.can, ii t 20 sv.). 

35-36. La nouveUe alliance est aussi stable 
que les lois de la nature elles-m£mes. 



— 1014 — 



r 



fefcj^ -, 



.". WSfr- . 



Chap. XXXI, 38. 
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40 



Chap. XXXII, 15. 



Des jours viennent, dit Jehovah, 

Ou cette ville sera rebatie a Jehovah, 

Depute la tour de Hananeel jusqu'a la porte de Tangle 

Le cordeau a mesurer sera tire en droite liene 

Sur la coiline de Gareb 

Et fcra le tour de Goa. 

Et toute la vailee des cadavres et des cendres, 

Et tous les champs jusqu'au torrent de Cedron 

Et jusqu'a Tangle de la porte des chevaux, vers rodent, 

Seront des lieux saints a Jehovah, 

Et ils ne seront jamais ni arraches ni detruits. 

CHAP. XXXII — Achat du champ d Anathoth, signe pour le peutk du retour 
[\en. 1 — 15], Pnfreduprophcte [16 — 2$]; rtyonse du Seigneur [26 — U \ 



32 La parole <jui fut adressee a Jeremie de 
la part de Jehovah, la dixieme annee de 
Sedecias. - Cetait la dix-huitieme 

2 annee de Nabuchodonosor. Alors Tar- 
mee du roi de Babylone assiegeait Jeru- 
salem, et Jeremie le prophete etait 
enferme dans la cour des gardes qui 
etait dans la maison du roi de Juda. 

j Car Sedecias, roi de Juda, Tavait fait 



cour des gardes et il me dit : " Achete, 
je te prie, mon champ qui est a Ana- 
thoth, dans le territoiro de Benjamin, 
car tu as le droit d'heritage et de ra- 
chat; achete-le pourtoi. " Alors je connus 
que e'etait la une parole de Jehovah. 
J 'acquis done de Hanameel, fils de mon 9 
oncle, le champ qui est a Anathoth, et je 

c „ 'i ".",.~~ ""TT' •*"•! * u * pesais Targrent, dbc-seot sides d'ar- 

onfermer en lui disant : Pourquoi pro- j gent Puis je paiai I'acte tffcfe *£ IO 
phetises-tu en d,sant : Ains parte jeho- lai ; je pris des temoins et V £sai iS- 

, rti 5 *?? ,Vrer °! tte vlUe ™™ de i g* nt d » ns '* balance. EnsuUejc prL t . 

4 L bylone et ilia prendra; et Sedecias, ; I'acte d'acquisition, celui qui etait Ke 
ro. de Juda n'echappera pas aux Chal- j ren/ermJt les stipulations et les ^h„ 
Jeens;il sera certainement livre entrelscsf et celui qui C-tait ouvert Etie 12 

nJEZt^P ? ab r Ione ' Ct a »"i!«mi» I'acte disquisition ABa^ch fils " 
P ariera bouche a bouche et ses yeux ver- ; de Neri, fils de Maasias, en presence de 
3 ront ses yeux. Et Nabtuhodonosor Hwam&l, mon cousin et deft "moins 

named, hlsdeSel him ton one e, qui vient qui est scelle, et cet acte qui est ouvert 

ZnlP™ f e . dl t re : . '' *****■«* rao « <* mets-les dkns un vase 4 de terre pS,- 
...amp qui est a Anathoth, car tu as le qu'ils se conservent lonetemns C^r , - 
.sdroLtderachatpourl'acquerir." Hana- ainsi parte Jehovah SiSmtafeud'b ' 
meel, his de mon oncle, vint done vers rael : On achetera encore des masons' 
moi selon la parole de Jehovah, dans la , des champs et des v^en ce™vT 



veil 
ment 



wo.. D apres ce passage, la Jerusalem nou- 
He doit occuoer a pen pres l e meme emplace. 
L-nt que I ancienne a l'^poque du prophete; cc 
" e^t qu 11 ouest et au sud que denouveaux es- 
paces y seront enclos. Ce qu'annonce Jeremie. 
ce a est done pas preasement que la cite* re- 
txme apres I well recevra un accroissement consi. 
arable, maisqu'elle sera tout entierexo/*/*** 
-]<tt*««r(ven. 4 o) t quelle sera dans toute son 
Vendue ce au'e"tait le temple seul dans Tan- 
KKXl I em * Ie «««*«»«re de Jehovah. 



t. 



.. ..La ictoHHde <U SMicias Ie 

«t^e avait commence' un an auparavant(xxxtx, 
1 >v.) • Leve momenun^ment par suite de Tar- 
"v^e d un corps d'armec Egyptian envoy* au 
incurs de i Juda, davait €U repris pour aboutir 
a la prise de la ville. 



J: R*?* 1 *^' rat:kai •* H uand un Isi-a^Ute e"tait 
oblige d ahener une portion de son heritage, son 
plus proche parent (le gdil) avait le droit et 
meme le devoir de l*acque*rir. 

8. J t connus que la vente proposed *tait con- 
forme a undesseinde Jehovah. 

9. Dix-sept siclet <f argent, a peine 50 fr. si Ie 
chiffre est exacteiuent conserve*; le side valait 
environ 3 francs (exactement 2 fr. 83). 

ir. Uactt ou contrat d'acquisition e*tait re*. 
ajgjS en deux exemplaires, dont Tun e*tait scelle* 
et I autre rest ait ouvert pour etre consult* a 
toute heure. Le premier ne devait etre ouvert 
que par le juee dans Ie cas ou le second deve- 
nait suspect da! Oration. 

14-15- Longue durde de Texil, et certitude du 
retour. 



IOI5 - 



1 

L 



Chap. XXXII, 16. jfc'RfiMlE." Chap. XXXII, 32. 

■ ■■■■■ I I — ■ * I . ^1 _ _ . — — .- , __^_ -^^^»— r- „ 

16 Apres que j'eus remis Facte d'acquisisition a Baruch, fils de Neri, j'adressai 
cette priere a Jehovah : 

17 Ah ! Seigneur Jehovah, 

C'est toi qui as fait le ciel et la terre 

Par ta grande puissance et ton bras etendu; 

Rien ne te sera impossible. 

18 Toi qui fais misericorde en mille generations 
Et qui paies le salaire de l'iniquite des pcres 
Dans le sein de leurs enfants apres eux; 
Toi le Dieu grand et fort, 

Dont le nom est Jehovah des armees; 

19 / .Grand en conseii et puissant en action, 

r I D ont les yeux sont ouve rts sur toutes les voies des enfants d'Adam, 

/ Pour renare a chacun selon ses voies 
I Et selon le fruit de ses ceuvres; 

20 / Qui as fait des signes et des prodiges dans le pays d'Egypte, 

) Les continuant jusqu'a ce jour et en Israel et parmi les hommes, 
Et qui t'es fait un nom tel que nous le voyons aujourd'hui; 

21 Tu as tire Israel ton peupie du pays d'Egypte 
Avec des signes et des prodiges, 

Par ta main puissante et ton bras etendu, 
Et en repandant une grande terreur; 

22 Et tu leur as donne ce pays 

Que tu avals jure a leurs pores de leur donner, 
Un pays ou coulent le lait et le miel. 

23 lis y sont entr£s et en ont pris possession, 
Mais ils n'ont pas obei a ta voix, 

lis n'ont pas marche dans ta loi, 

Et ils n'ont rien fait de ce que tu leur avais commandc de faire ; 

C'est aiors que tu as amene sur eux tous ces malheurs. 

24 Vois, les terrasses de siege atteignent la ville ; 
Vaincue par Tepee, la famine et la peste, 

EUe va Stre livree aux Chaldeens qui Tattaquent ; ■' 

Ce que tu as dit est arrive*, et tu le vois. 

25 Et toi, Seigneur Jehovah, tu m'as dit : 
*' Achete-toi ce champ a prix d' argent, 
Et prends des temcins " ; 

Et la ville est livree aux mains des Chaldeens ! 

26 La parole de Jehovah fut adressee a Jeremie en ces termss : 

27 Je suis Jehovah, le Dieu de toute chair; 

V aurait-il une chose impossible pour moi ? 

28 C'est pourquoi Jehovah park ainsi : 
Je vais iivrer cette ville aux Chaldeens 

Et a Nabuchodonosor, roi de Babyione, et il la prendra. 

29 Les Chaldeens qui attaquent cette ville y entreront ; 
Us y mettront le feu et ils la brulcront 




30 Car les enfants d Israel et les enfants de Juda 
N'ont fait des leur jeunesse que ce qui est mai a m^s yeux, 
Et les enfants d'Israel n'ont fait que m'irriter 

Par l'ueuvre de leurs mains, dit Jehovah. 

31 Car cette ville n'a ete que pour exciter ma colere et mon indignation, 
Depuis le jour ou ils I'ont batie jusqu'aujourd'hui, 

Afin que ie la rejerte de devant ma face, 

32 A cause de tout le mal que les enfants d' Israel et les enfants de Juda 



16. L'acle accompli par Jlrlmie en presence 
des Chaldeens par tout vainqueurs et a la veUle 
de la prise de Jerusalem, devaic lui paraiire 



a lui*meme bien Strange. De la ses instances 
aupres de Dieu pour en avoir Texplicaiion. 
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Chap. XXXII, 3,. __JEROtIK. _ C hap. XXXIII, 

Ont fait pour m'irriter, 



Eux leurs rois, leurs chefs, leurs pretres et leurs prophetes 

Les hommes dejuda et les habitants de Jerusalem 
jj lis m ont tourne Ie dos et non pas la face 

Et quand j'ai voulu les instruire, tes instruire des le matin 

lis n ont pas ecoute pour recevoir i'enseumement 
34 Us ont mis leurs abominations dans la maison 

bur laquelle mon nom est invoque, pour la souiller. 
^ Us ont bati des hauts lieux a Baal dans la vallee du ills de Hinnom 

Fassant passer par lefeu leurs fib et leurs filies pour MdSch 

Le que je ne leur avais pas commando 

Et ce qui ne nvetait pas venu a la pensee, 

b aisant cette abomination pour faire pecher Juda 
30 Mamtenant done, touchant cette viile dont vous d'ites • 

Elle sera livree aux Chaldeens, 

Rfduite par Tepee, la famine et la peste, 

Jehovah parle ainsi : 
37 Je les rassemblerai de tous les pays ou je les aurai chasses 

VeTI S t nS mm r indi ^ ation et ^ns mon grand courroux: 
je les ramenerai dans ce lieu 

Et je les y ferai habiter en seeurite. 

P lis seront mon peuple, 

Et moi je serai leur Dieu. 

39 Je leur donnerai un meme cceur et une meme voie 
Ann qu'ils me craignent toujours 

Pour leur bonheur et celui de leurs enfants apres eux 

40 Je tcrai avec eux une alliance eternelle, 
Pour ne pas me detourner d'eux 

Et cesser de leur faire du bien, 

Et je mettrai ma crainte dans leur cceur 

Pour qu'ils ne se detournent pas de moi. 

41 Je mettrai ma joie a leur faire di? Ksn, 

Et je les planterai tidelement dans ce pavs, 
De tout mon crcur et do toute mon ame. " 

42 Car ainsi parle Jehovah : 

M* m2!f 9 "!? jai fait . VCmr Sur co ^"P^ lous ces gran^ malheurs, 
X meme je torai venir sur eux tout le bien que je leur promets 

43 On achetera des champs dans ce pavs P ' 
Dont vous dites : Cest un pavs devaste, 

Ou il n'y a plus ni homme ni bete ; 
II est Iivre aux Chaldeens. 

44 On achetera des champs a prix d'argent, 

On en passora les actes, on les scellera et I'on prendra des temoins 
Dans e pavs de Benjamin et dans les environs de Jerusalem, 
Dans les villes de Juda, dans les villes de la montagne 
Dans les villes de la plaine et dans les villes du midi • ' 
Car je ferai revenir les captifs, dit Jehovah. 

Q !; V *; S^VT Cm f r " tai j°>f dis harnesses de saint Restoration du peupie 
et dupays [vers. 1 _ 13], de la royanU et du sacerdoce [14- 18]. Reno\Zlt 

X^s^i^^ * David et de L ™ [ i9 - 2 A <" A//r;t 

i La parole de Jehovah fut adressee a , encore enferme dans la cour des gardes 
Jeremie une seconde fob, lorsqu'il dtait | en ces termes : g ' 

Ainsi parle Jehovah tnji fait oela, 

Jehovah qui le concoit pour Texecuter ; 

Jehovah est son nom : 

Invoque- moi et je te repondrai ; 

Je te manifesterai des choses grandes et inaccessibles, 

Hue tu ne sais pas, 
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Car ainsi parle Jehovah, Dieu dlsrael, 

Au sujet des maisons de cette ville 

Et des maisons du roi de Juda 

Qu'on a abattues pour faire face aux machines de guerre et a Tepee de Fennemi, 

Et au sujet de ceux qui vont combattre les Chaldeens, 

Pour remplir ces maisons des cadavres des hommes 

Que je frappe dans ma colere et dans mon indignation, 

Et a cause de la mechancete desquels je cache ma face a cette ville : 

Je lui appliquerai un pansement pour la guerir ; 

Je les guerirai et je leur ferai voir une abondance de paix et de verite. 

Je ramenerai les exiles de Juda et les exiles d'lsrael, 

Et je les retablirai comme ils etaient autrefois. 

Je les purifierai de toute leur iniquite 

Par laquelle ils ont peche contre moi ; 

Je leur pardonnerai toutes leurs iniquites 

Par lesquelles ils m'ont offense, 

Par lesquelles ils se sont revottes contre moi. 

Et le nom de cette ville sera pour moi 

Un norn de joie, de louange et de gloire 

Parmi toutes les nations de la terre 

Qui apprendront tout le bien que je leur ferai ; 

Elles seront eflfrayees et fremiront 

En voyant tout le bonheur et la prosperite que je leur donnerai. 

Ainsi parle Jehovah : 

Dans ce lieu dont vous dites : " C'est un desert 

Ou il n'y a plus ni homme ni bete "; 

Dans les villes de Juda et dans les rues de Jerusalem 

Qui sont desolees, sans hommes, ni habitants, ni Detail, 

On entendra encore les cris de joie et les cris cTallegresse, 

Le chant du fiance et Je chant de la fiancee, 

La voix de ceux qui disent : 

" Louez Jehovah des armees, 

Car Jehovah est bon, et sa misericorde dure a jamais ! " f 

Qui viennent otfrir les sacrifices d'actions de graces 

Dans la inaison de Jehovah ; 

Car je ferai revenir les exiles de ce pays, 

Pour qu'ils soient comme autrefois. 

Ainsi parle Jehovah des armees : 

Dans ce pays qui est desert, sans homme, ni bete, 

Et dans toutes ses villes, 

II y aura encore des pacages 

Oil les bergers feront reposer leurs troupeaux ; 

Dans les villes de la montagne, 

Dans les villes de la plaine 

Et dans les villes du midi, 

Dans le pays de Benjamin, 

Dans les environs de Jerusalem 

Et dans les villes de Juda, 

Les troupeaux passeront encore 

Sous la main de celui qui les compte, dit Jehovah. 

Voici que des jours viennent, dit Jehovah, 

Oil j'accomplirai la bonne parole 

Que j'ai dite au sujet de la maison d'Israel et de la inaison de Juda. 

En ce jour-Id et en ce temps-la, 

Je ferai germer a David un germe juste, 

Qui excrcera le droit et la justice dans le pays. 



XXXIII, t ;. Les LXXn'out pas les versets 
14*36. 
15-16. Un germe juste, le Messie. Tout ce 



passage est niessianlque. •— Om I'afpelUra ;on 
appellera Jerusalem ; au chap, xxiri, 6, c'esi le 
germe juste % le Messie, qui est ainsi appel6. 
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Chap. XXXIII, i6. jfeRfcMIE. Chap. XX XIV, 4. 

1 6 En ces jours-la, Juda sera sau ve 

Et Jerusalem habitera en assurance, " 

Et on l'appeilera Jehovah notre justice. 
' 7 Car ainsi parle Jehovah : 

II ne manquera jamais a David de descendant 

Assis sur le trone de la raaison d'Israel, 
IS Et parmi ies pretres levites, 

II ne manquera jamais devant moi d'homme 

Pour offrir i'holocauste, pour allumer I'oblation 

Et faire ie sacrifice tous les jours. 

La parole de Jehovah fut adressee a Jeremie en ces termes * 

Ainsi parle Jehovah : 

Si vous pouvez rompre mon alliance avec le jour, 

Et mon alliance avec la nuit, 

En sorte que le jour et la nuit ne soient plus en leur temps, 

Alors aussi mon alliance sera rompue avec David mon serviteur 

En sorte qifil n r ait plus de fils qui regne sur son trone 

Et avec les levitcs pretres qui font mon service. ' 

Comme Farmee des cieux ne se compte pas, 

Et que le sable de la mer ne se mesure pas* 

Ainsi je multiplierai la race de David, mon serviteur, 

Et les levites qui font mon service. 

La parole de Jehovah fut adressee a Jeremie en ces termes • 
24 N as-tu pas vu ce peuple dire : 

''Jehovah a rejete ies deux families qu'il avait choisics ' " 

Ainsi ils meprisent mon peuple, 

Au point de ne plus le regarder comme une nation ! 
,r Ainsi parle Jehovah 

-» • • mm ~ _ _ 
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Si je n'ai pas etabli mon alliance avec le jour et la nuit, 
Et si je n'ai pas pose les lois du ciei et de la terre 
:o Je rejetterai aussi la posterite de Jacob et de David mon serviteur 

Pour ne plus prendre dans sa posterite ' 

Ceux qui domineront sur la race d' Abraham, d'Isaac et de Jacob- 
tar je ferai revenir les captifs et j'aurai compassion d'eux. 

SECTION IV. [XXXIV — XLIVJ. 

Histoire des evenements qui ont precede, accompagne et 

immediatement suivi la mine de Jerusalem. 

Propheties prononcees a cette occasion. 

^tf^i—n^ a ie ? arddes esciav€s t 8 - 1 *!• Chdtiment r&ervJ a Imrs 

termes a Jeremie de la part de Jeho- cette ville au roi de Babylone et ii la 
vah lorsque Nabuchodonosor, roi de j bruiera. Et toi, tu n'&famnu oas * 
Babylone, avec tout* son armee, tous a sa main, car to «££ cTrSment J 



Ies royaumes de la terre soumis a sa do- 
mination et tous les peuples, combattaient 
eontre Jerusalem et contre toutes les 



pris et iivre entre ses mains ; tes yeux 
verront les yeux du roi de Babylone, il 
te parlera bouche a bouchc, et tu iras a 



...*n M a j* V — w-wa »« w paticia uuuene a Exmene, et tu iras a 

jS^DtaSSS?*^ M r <? rl f H2 0he - Toutefois &o ^ * £* 

jeuovah, Dreud Israel : Va et parle a de Jehovah, Sedecias, roi de Juda Voici 

b odcoas, roi de J„da, et dis-lui ; Ainsi ce jue Jehovah dit de toi?Tu ne mour! 



m*nt cern^c. 

1 
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Chap. XXXIV, 5. 



TEREMIE. 



Chap. XXXV, 1. 



5 ras point par l'epee. Tu raourras en 
paix, et comme on a brule des parfums 
pour tes peres, les anciens rois qui font 
precede, ainsi on en briiiera pour toi, et 
I'on te pleurera en disant : He las ! Sei- 
gneur! Carj'ai parle, moi, dit Jehovah. 

6 — Jeremie le prophete repeta toutes ces 
paroles a Sedecias, roi de Juda et de 

7 Jerusalem. Or l'armee du roi de Baby- 
lone combattait contre Jerusalem et con- 
tre les villes de Juda qui tenaient encore 
contre Lachis et contre Azeca ; car de 
toutes les villes de Juda, ii ne restait 
plus que ces villes fortes. 

8 La parole qui fut adressee a Jeremie 
de la part de Jehovah, apres que le roi 
Sedecias eut fait un accord avec tout le 
peuple de Jerusalem pour publier un af- 

9 franchissement, ahn que chacun ren- 
voyat libre son esclave et sa servante, 
hebreu ou hebreuse, et qnil n*y cut per- 
sonne qui retint en servitude un Juif 

10 son frere. Tous les chefs et toutle pcu- 
ple, qui etaient entres dans cet accord, 
conscntirent a renvoyer libres chacun 
son esclave et sa servante, pour ne plus 
les retenir en servitude ; ils y consenti- 

1 r rent et les renvoyercnt. Mais ensuite ils 
ehangerent d'avis et ftrent revenir les cs- 
clavcs, hommes et femmes, qnils avaient 
ajfranchis, et les obligerent a redevenir 
leurs esclaves et leurs servantes. 

Alors la parole de Jehovah fut adres- 
see a Jeremie de la part de Jehovali en 
ces termes : J'avais fait alliance avec 
vos peres lorsque jc les tirai du pays 
d'Egypte, de la maison de servitude, en 

14 leur disant : Au terme de sept ans, 
chacun de vous renverra libre son frere 
hebreu qui lui aura ete vendu ; il te ser- 
vira six ans, puis tu le renverras libre 
de chez toi. Mais vos peres ne nront 
point ecoute; iisn'ont point prete l'oreille. 

15 Vous, aujourd'hui, vous aviez agi au- 



12 



U 



! trement et aviez fait ce qui est droit a mes 
yeux, en proclamant la liberte chacun 
pour son prochain; vous aviez fait un 
accord en ma presence, dans la maison 
sur laquelle mon nom est invoque. 
Mais vous etes revenus en arriere, ct 16 
vous avez profane mon nom ; chacun de 
vous a fait revenir Tesclave et la ser- 
vante que vous aviez aflfranehis et ren- 
dus a eux-memes, et vous les avez obli- 
ges a redevenir vos esclaves et vos ser- 
vantes. 

Cest pourquoi ainsi parle Jehovah : 17 
Vous ne m'avez point obei en publiant la 
liberte chacun pour son frere, chacun 
pour son prochain: voici que je public 
pour vous la liberte d'aller a I epee, a la 
peste et a la famine, et je vous livrerai 
pour etre maltraites parmi tous les 
rovaumes de la terre. Et les hommes iS 
qui ont transgresse mon alliance, qui 
n'ont point execute les termes de 1* ac- 
cord qu'ils ont fait en ma presence, je 
les rendrai tels que le jeune taureau 
qu'ils ont coupe en deux pour passer 
entre les deux moities, les chefs de Juda 19 
et les chefs de Jerusalem, otficiers de la 
cour et pretres, et tous les gens du pays 
qui ont passe entre les moities du jeune 
taureau, Je les livrerai entre les mains 20 
de leurs ennemis et entre les mains de 
ceux qui en veulent a leur vie, et leurs 
cadavres seront la patu^e des oiseaux 
du ciei et des b£tes de la terre. Et So- 21 
decias, roi de Juda, et les principaux de 
sa cour, je les livrerai aux mains de 
leurs ennemis, aux mains de ceux qui 
en veulent a leur vie, aux mains de I'ar- 
mee de Baby lone qui s'est eloignee de 
vous. Je vais leur donner mes ordres, 22 
dit Jehovah, et les ramener contre cette 
ville; ils combattront contre clle, ils la 
prendront et la brtileront, et je ferai des 
villes de Juda un desert sans habitants. 



CHAP. XXXV. — Les Rechabites. Par Vordre de Dieu, le prophete off re du vin 
aux Rtchabites [vers. I— 5]; refits de ceux-ci [6— 11]. Comparaison de cette 
condttite avec Pinfide t iite r de Juda{\z — 17]. Prowesses de Jtfhwah aux Re*cha~ 
bites [18 — 19]. 

35 La parole qui fut adressee a Jeremie Joakim, (ils de Josias, roi de Juda, en 
dc la part de Jehovah, au temps de 



ces termes 



8-9. Fait un accord, probablement sous for- I 18. Tels que U jeune taureau : quand on fai- 
1UC ^.y* 11 ' devan * k Seigneur, dans le temple. ] sait une alliance on un contrat, on immolait un 

11. mats tnsuite : une armde 6gyptienne ! jeune taureau, on le coupait en deux moities.et 
*tant accourue au secours de Jerusalem, et les les contvactants passaient entre ces deux parts 
..haldeens ayant momentaneroent leve* le siege I placies en face 1 une de lautre. 
pour la repousser, les habitants crurent tout XXXV, 1. Au temps tie Joakim, dans les 
danger conjure et se hfiterent de revenir sur dernicresanneesdece prince. Tors de la premiere 
leur engagement. invasion du royaume par Nabuchodonosor. 

14. Comp. Deut. xv, 12. II est probable que Comme on le vott, ce chap, ainsi que lesuivant, 
cette loi f tait alors raal observee. I est d'une autre date que le reste de la -fiction. 

— I020 — 






Chap. XXXV, 2 jfiREMIR Chap. XXXV, 19. 

2 Va vers la famille des Rechabites, et . Alors la parole de Jehovah fut adres- 12 

P ™ t TU ^ COm L U,n ? d la mai ' i ^ a J^ e en c <* temL : Si » 
>on, dans une des chambres, et tu ! parte Jehovah des armees, Dieu d'Israel- 
!e«r otfriras du vin a boire. ; Va, et dis aux hommes de Juda et aux 

' me til ' de Zbt-T' " S - dC ^ ! 1UlbitantS de J^ 531 ^ : N'apprendr^ 
'«, de Habsanws, ses freres, tous vous point a ecouter mes paroles' dit 

ses fils et toute la famille des Recha- Jehovah. On a observe la ^mnTande u 

4 b.tes et je les hs cntrer dans la mai- ment que Jonadab, fib de Sab a 

T ^ H Jeh0Va «', dan S , K \ t -:l 1 . ambrc des Conned ses fils dene pa] boirede vln, et 
nlsde Hanan nlsde Jegdehas, homme ils n'ont pas bu jnimra ce iour oar 
Je Dieu. pres de la chambre des chefs, obeissanced rordre^teurp^re etmoY 

d deva n M« fiut ," rt i C P o a - V0US ne m ' avez P 33 ^^ : J" e vous « 1 5 
..u ae\ant les his de la famille des Re- : envove tous mes serviteurs les Dronh- 

ehab.tes des vases remplis de vin et des tes, les envovant dTl Sir pou ™ 

ffiSffi? : .'.'v UVCZ d K Vin -" ' dire : « ue cl,acun * vous reS de 
t *A ? P ondl! ? nt: J ' Nousnebuvons sa mauvaise voie, amendez votre con- 
P-ntdevm; car Jonadab. fils deRechab, duite, n'allez pas kupresd^utr^ dieux 

v nt P ^' J 10 " 5 1 d ° nn * ? C r mande - P° ur Ies «"^ « vous habiterefle t£vs 

- ou ni vos fiT, ^ff ^ d " ViD 'K ni 4? e J'^ Jonnc' a vos pin*, mais vous 

' ■ '^" "'in? li ' Jan,a ' S; V0US ne , bd - navcz P 33 P rC ^ 1'oreille et vous ne 

*£*£ « de .,^ aisons ' vous n e fares m'avez pas ecoute. Oui, les fils de Jona- 16 

: " de vSif' V ° US - M Phn 5 0rcz dab ' fikde R ^ hab > o« observe le corn- 
Aunt de \ jgnes et vous n en possederez : mandement que leur a donne lour ner* 

" ,Xh ?,Z h ? blt ™ S ° US d ? S tM - 0t ce P-Pte " mxvoute pas: ^t 17 

v us WviS onL^'° S J ° U P' atln qu e P° urc l uoi J* ^. Di ™ £s armees, ? 

s us «™?Ti' t r la *"£ °" I)ieu d ' Isra51 ' P arle ™ si •■ J e v ^ faire 

ons^nrr/? e ""?![ S - c . N0l J S ««« Sur .J" da et sar too. Ies habitants 



u n T nT: «, Vm ' m n0I i s ' m nos fom " «t ils ne m'ont pas repondu. " r 

SCt 1 :' n ° S fill0S; n ?"- s no Et 1" ant a la £«n5k des Rechabites, ,$ 
.i t ! !> ! ^ P? 5 .^ P""*" 8 P° ur J .Janeu. Jeremie leur dit : « Ainsi parte Jeho! 

vah des armees, Dieu d'Israel : Parce 
que vous avez obii aux ordres dc Jona- 
dab, voire pere, et que vous avez jjarde 
11 mKim^,'^'" —-----. — ,-.i~*^ to us ses couunandements et avez fait 

S£T£it r J?Jf q,,and Nabu : ! tout " ^ u " u voua a P rcscrit < a cause dc '9 

'•onS^f ™« t! abytac ' "t "I 00 ** ' " la . J-awvah des armees, Dieu d'Israel, 

mied^rh'niH ' , J ff a . m ' - "] dc l ar - ; nc nnuiquera jamais de descendants qui 

Si ot mfn?^ Ct dC iU *" , , CC d ° S - Vric - i sub ^to™«t on ma presence. "• q 

i-! nous a\ ons demeure dans Jerusalem. " i 

* 



— K5*— 



i(V^f^^te i chab moittra .w gwnd zclVpour la dctmciioa 

de MnT- V • L n ;55)q«ii au temps du cuke de Baal (II Rois, x, 15-2^. Us VLi- 

*M*^™£ l ^^<$ 0l t' be: "V?* rC ( ^ h ^^avaient g arde les usage's de U vieS- 
d ' ™ " i ? UX ( ? OD ! ^ ?' 2 9 ),Lors 1 nude ' - Uncdtsckambres, cu grand nombre 
-li'rcnt ^T C de C hail;lun ' ^ K «»es se joi- ' dans le, batimems qui bordaient les cours du 
?e tL* Isr ? tfl,t ^. . av « l «q«cls ib restc- temple; elles servaient a loger les levites et les 
«"t toujours urns uolitiuuement et nlrieuM. n«W< *n fi w ..»: A „ t« ':.._ »: Am? 



wit toujours unis politiquement et religieuse- 
«»«'», voye/ Jug. iv, u.17; v t 24; I Sain, xv, 6 ; 
• v ^vu 10; xxx, 29; lis occupaient pour la plu- 
P-u-t ki plaines de la fronticre m^ridionale du 
ruyaume de Juda. Sous le roi J^hu, un chef de 



pretres en fonctiou, Ies serviteurs, le iuobilier 
sacre\ les provisions pro venaut du paiementdes 
dimes, IX Par xxxi» n etc. ; quelques-unes pa- 
raissent avoir e*te des lieux de reunion (I Par.U, 
26; xxviii, ia; Ezech. xl, 17; Jean, viii, 30). 
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Chap. XXXVI, i. 



JERfiMIE. 



Chap. XXXVI, 21. 



CHAP. XXXVI. — Le volume des prophe'ties dejirjmie br&U par Joakim. Jo-e- 
mit dicte ses propheties a Baruch [vers. I —7]. Celui-ci en fait la lecture dans le 
temple [8 — 19]. Joakim fait bruler le volume [20 — 26]. Par Fordre de Dieu, 
Je're'mie en fait une seconde redaction [27 — 32]. 



36 La quatrieme annee de Joakim, fils ' 
de Josias, roi de Juda, la parole de 
Jehovah fut adressee d Jeremie de la 

2 part de Jehovah, en ces termes : " Prends 
ua volume, et tu y ecriras toutes les pa- j 
roles que je t'ai dites centre Israel, con- - 
tre Juda et contre toutes les nations de- 
puis que je t'ai parle, depuis les jours de \ 

3 Josias jusqu'aujourd'hui. Peut-etreque, 
quand la maison de Juda entendra touc ; 
le mal que j'ai dessein de leur faire, ils , 
se detourneront chacun de sa mauvaise 
vote, et je pardonnerai leur iniquite et 
leur peeheY' 

4 Jeremie appela done Baruch, fils de 
Xeria, et Baruch ecrivit sous la dictee 
de Jeremie, dans le volume, toutes les 
paroles que Jehovah lui avait dites. , 

5 Puis Jeremie donna cet ordre a Baruch : ; 
Je suis empeche, et ne puis entrer dans 

6 la maison de Jehovah. Tu iras done, 
toi, et tu liras, dans le volume que tu as 
tcritsous ma dictee, les paroles de Jeho- 
vah aux oreilles du peuple rassemfale ; 
dans la maison de Jehovah le jour du 
jeune, ainsi que de tous ceux de Juda j 

7 o^ui seront venus de letirs villes. Peut- 
etre que leur supplication arrivera de- 1 
vant Jehovah et qu'ils se detourneront j 
chacun de sa mauvaise voie; car grande 1 
est la coiere et Tindignation que Jeho- ! 
vah a exprimees contre ce peuple." — j 

8 Et Baruch, fils de Neria, fit tout ce que ; 
Jeremie le prophete lui avait commande, | 
lisant dans le livre les paroles de Jeho- 
vah dans la maison de Jehovah. 

9 En la cinquiemc annee de Joakim, 
fils de Josias, roi de Juda, le ncuvieme 
mois, on publia un jeune devant Jeho- 
vah pour tout le peuple de Jerusalem et 
pour tout le peuple qui vint des villes de 

10 Juda a Jerusalem. Baruch lut dans le 
livre les paroles de Jehovah aux oreilles 
de tout le peuple dans la maison de Jeho- 
vah, dans la chambrc de Gamarias, fils 



de Saphan, secretaire, dans le parvis 
superieur, a 1'entree de la porta neuve 
de la maison de Jehovah. Michee, fils 1 [ 
<Je Gamarias, fils de Saphan, entendit 
toutes les paroles de Jehovah contenues 
dans le livre; et il descendit a la mai- \i 
son du roi, dans~la chambre du secre- 
taire, ou etaient assis tous les chefs, Eli- 
sama, le secretaire, Dalaias, fils de Se- 
melas. Elnathan, fils d'Achobor, Gama- 
rias, fils de Saphan, Sedecias, fils de 
Hananias, et tous les autres. Et Michee 13 
leur rapporta toutes les paroles qnil 
avait entendues lorsque Baruch lisait 
dans le livre aux oreilles du peuple. 

Alors tous les chefs envoyerent vers [4 
Baruch, fils de Nathanias, fils de Sele- 
mias, fils de Chusi, pour lui dire : 
" Prends le volume dans lequel tu as lu 
aux oreilles du peuple, et viens." Ba- 
ruch, fils de Nerta, prit le volume et se 
rendit aupres d'eux. Ils lui dirent : 15 
" Assieds-toi, et lis cc livre a nus oreil- 
les/- Et Baruch le leur lut. Lorsqu'ils 16 
eurent entendu toutes ces paroles, Us se 
regarderent avec effroiles uns les autres, 
et dirent a Baruch : " 11 fjaut que nous 
rapportions au roi toutes ces paroles.'* 
Puis ils adresserent a Baruch cette ques- 17 
tion : " Declare- nous comment tu as 
ecrit toutes ces paroles sorties de sa bou- 
che." Baruch leur repondit : " II rn'u iS 
dicte de sa bouche toutes ces paroles, et 
je les ai ecrites dansce livre avec de 
rencre."' Alors les chefs dirent a Ba- 19 
ruch : " Va, cache-toi, ainsi que Jere- 
mie, et que personne ne sache ou vous 
£tes." 

Ils entrerent ensuite chez le roi dans 20 
la cour, laissant le volume dans la cham- 
bre d'Elisama, le secretaire, et ils rap- 
porterent au roi tout ce qui venait de 
se passer. Le roi envoya Judi pour 21 
prendre le volume, et quand Judi I'eut 
pris dans la chambre d'Elisama, le 



XXXVI. La quatrieme annie de Joakim^ 
alors que Nabucnodonosor, vainqueur de Nl- 
nive, menacait tuute I'Asie occidentale. 

2. Un volume, litt un rouleau de livre : on 
ecrivait alors sur de longues bandes de parche- 
minqui s'enroulaient autour d'un cylindre. Le 
texte dispose en colonne? parallefes pouvait 
se lire a inesure qne le parchemin se d&oulait. 
R6unis ensemble les oracles, des pophetes 
avaicnt quelques chances de toucher davantage 
le peuple. 



5. yt suis empichi: J&enue jugeait dange 
reux de'se monerer dans les circonstances pr6 
sentes. II ne pouvait ignorer a quel point $«:» 
oracles ant&ieurs avaient trrite^ les passions 
populates. 

6* Lt jour du jt£nt extraordinaire, ordonnc 
probablement par les pr€tres, vu la gravity des 
circonstances (comp. Jo€l, \ 14 ; Jon. lit. 5) ; 1« 
jeune ordinaire se cdebnut, non le $ e mots 
(vers, o), mats le 7* (TUchri) au to* jour du 
mois(L6v. xvi, 29). 
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Chap. XXXVI, 22. 



JEREMIE. 






secretaire, ii le hit aux oreilles du roi et 
aux oreilles de tousles chefs qui se tenaient 
devant lui. Or le roi etait assis dans 
rappartement d'hiver, au neuviememois, 
ct le brasier etait allume devant lul 
Des que Judi eut lu trois ou quatre 
colonnes, le roi coupa le livre avec le 
canif du secretaire, et le jeta au feu dans 
le brasier, jusqu'a ce que tout le volume 

C4 ffit consume par le feu du brasier. Le 
roi et tous ses serviteurs qui entendirent 
toutes ces paroles, n'en furent point 
effrayes et ne dechirerent point ieurs 

25 vetements. Pourtant Elnathan,DalaIas 
et Gamarias avaient fait des instances 
uupres du roi pour qu'il ne bnilat pas te 
volume; mais il ne les avait pas ecoutes. 

20 Puis le roi ordonna a Jeremiel, fiis du 
roi, et a Seraias, fiis d'Ezriel, et a Sele- 
mias, lils d'Abdeei, de saisir Baruch, le 
secretaire, et Jeremie, le prophete; mais 
Jehovah les crxha. 

27 La parole de Jehovah fut adressee a 
Jeremie, apres que le roi eut brule le 
volume et les paroles que Baruch avait 
ecrites sous la dictee de Jeremie, en ces 

2i> termes : Va prendre un autre volume, 
ct tu y ecriras toutes les premieres pa- 



Chap. XXXVII, 11. 



roles qui etaient dans le premier volume 
que Joakim, roi de Juda, a brule. Et ^9 
tu diras a Joakim, roi de Juda : Ainsi 
parle Jehovah : Toi, tu as brule ce volu- 
me, endisant : " Pourquoi v as-tu ecrit 
que le roi de Babylone viendra certai- 
nement, qu'il detruira ce pays et qu'il 
en fera disparaitre hommes et betes? " 
Cest pourquoi Jehovah parle ainsi tou- 30 
chant Joakim, roi de Juda : II n'aura 
pas un des siens assis sur le trone de 
David, et sera jete dehors, a la chaleur 
pendant le jour, et au froid pendant la 
nuit Je punirai sur lui, sur sa race 31 
et sur tous ses serviteurs leur iniquite, 
et je ferai venir sur eux, sur les habi- 
tants de Jerusalem et sur les hommes 
de Juda, tous les malheurs que je leur 
ai annonces sans quiis aient voulu nre- 
couter. 

Jeremie prit done un autre volume et 32 
le donna a Baruch, fiis de Xerias, son 
secretaire; et Baruch y ecrivit, sous la 
dictee de Jeremie, toutes les paroles du 
livre que Joakim,roi de Juda,avait brule, 
et beaucoup d'autres paroles semblables 
y furent ajoutees. 



CI ri£ X P)!? L T J */™. ie "1 /^iv^"*^ ^^™ et n'ponseite Jeremie 

/£SL!i7 91 i rr€Siahm <t«t"P**t* [10-15]. Intervention du roi en sa 
ja*. >eur [ 1 o — 20 J. 

37 Sedecias fiis de Tosias, regna a la (Jehovah, Dieu d'Israel, parle ainsi • 

place dejechonuw fiis de Joakim, ayant Vous direz au roi de Juda qui vo™ a 

, v k uh r ° l Sur te . ?*>* de Juda P*" 11 ' «»™y* V**r m'interroger : C'armeTde 

SSr;T- de Babyl0 ^ Et P . h ^n qui est sortie four vouTseloi 
n obeit pom , u lui, m ses serviteurs, rir va rctourner au rays d'Egypte- 

Ihi Pf u P le . t du Pays, aux paroles que et les Chaldeens reviendront combattre 

J nrS. aVaitpr0n0nC&SparJ ^ mie ' le contre cette villejils la prendront etl a 

propnete. bnlleront. Ainsi parle Jehovah ■ \c 

J Le roi Sedecias envoya Juchal, filsde vous faites pas illusion en disant • Les 

tetanias, et Sophonie filsde Maasias. le , Chaldeens s'en iront tout a faf ' 



7 
8 



. !-• • r it -r j*-" v '«»» »""^ i^*cu. t iarmee aes UKUdeens qui combattent 

4 Jerenuc allait et venait alors parmi le i contre vous,et qu'il no refiSSxSe 

Sn' SRfJ SS ™ ^T en dCS blCSS& ' iIs * ^veraient eha3e 
priwn. Or 1 annee de Pharaon etait sor- 1 sa tente et brilleraient cette ville. 

Xln?$! e ' f IeS Chald&ns 1™ «■»*- ! ^ndant que l'armee des CLnldeens 10 

vtlle^ lev erent le siege de Jerusalem. l'armeedePharaon, Jenmiesortitdeje- u 

5 S aP /! r0 i ed V-1 n0VanfutadresScled rusalempouraller'aupaysdeBe^jamin, 
Jenanie le prophete en ces termes : afinderetirerdc la sa pbrtion au milfeu 



23- Lt canif ou petit couteau dont le secre'. 

.\AXVII, 3. SicUcias ettvoya, pendant la le- 
v<5e rajraentan^e du siige (vers. 5). IL esjxirait 
obtemr par YtnUrcession de J^rtmie une re- 
ponse favorable de Dieu sur Tissue des *v4ne- 
ments actuels. 



A. LarmJeHait sortie d* Egyptian secours 
oe Juda. Cf. xxxiv, 11 note. Pharaoni c'^iail 
Hophra (voy. x!iv, 30X l'Apries d'Herodote. 

xuAn fays de Btnjamin, probablement a 
Anathoth, alin de recueillir sur place, soit les di- 
mes qui lui revenaieot en coalite* de prctre, soit 
le produit de la moisson faite sur son he*ritage. 
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Chap. XXXVII, 12. 



JEREMIE. 



Chap. XXXVIII, 14. 



1 2 du peuple. Mais quand il fut arrive a la 
porte de Benjamin, le capitaine de la 
garde, nomme Jerias, filsde Selemias, fils 
deHananias, arreta Jeremie, le prophete, 
en disant : ( ' Tu passes aux Chaldeens, " 

13 Jeremie repondit : " C'est faux, je ne 
passe pas aux Chaldeens. " Mais Jerias 
ne Tecouta point; il arreta Jeremie et 

14 Tamena aux chefs. Et leschefs s'empor- 
terent contre Jeremie; ils ie battirent et 
le mirent en prison dans la maison de 
Jonathan, le secretaire; car ils en avaient 
fait une prison. 

1 5 Lorsque Jeremie cut ete mis dans la 
basse-fosse, sous les voutes, et qu'ii y fut 

[6 reste bien des jours, Sedecias le fit ti- 
rer de la; il I'interrogea secretement 
dans sa maison, en disant : " Y a-t-il 
une parole de Jehovah ? * ? Jeremie re- 
pondit : tJ Oui, " et il ajouta : "Tu 
seras livre entre les mains du roi de Ba- 



bylonc, " Jeremie dit encore au roi 17 
Sedecias : *• Quelle offense ai-je com- 
mise contre toi, contre tes serviteurs et 
contre ce peuple, que vous nvayez mis en 
prison? Et ou sont vos prophetes qui iS 
vous prophetisaient en disant : Le roide 
Babvlone ne reviendra pas contre vous, 
ni contre cc pays? Et maintenant 10 
ecoute, je te prie, 6 roi, mon seigneur ! 
Que ma supplication soit recue favora- 
blement devant toi ; nc me renvoio pas 
dans la maison de Jonathan, lc secre- 
taire, pour y moufir. " Le roi Sedecias 2a 
donna l'ordre de gardcr Jeremie dans la 
cour de la prison et de lui donner cha- 
que jour une miche de pain, de la rue 
des boulangers. jusqu'a ce que tout le 
pain de la ville fut consomme. Ainsi 
Jeremie demeura dans la cour de la 
prison. 



CHAP. XXXVIII. — Jeremie est jete dans une ciUrne [vers. 1 — 6]. Abdemelech 
intervient en sa ./few [7-- 13]. Entretien de Jeremie avec ie roi [14 — 26]. 
E nt revue avec les chefs [27 — 28]. 



38 Alors Saphatias, fils de Mathan, Ge- 
delias, fils de Phassur, Juchal, fils de 
Selemias, et Phassur, tils de Melchias, 
entendirent les paroles que Jeremie 
adressait a tout le peuple, en disant : 

2 " Ainsi parle Jehovah : Celui qui restera 
dans cette ville mourra par Tepee, par 
la famine ou par la peste; mais celui qui 
sortira pour se rendre aux Chaldeens 
aura la vie sauve, il aura la vie pour 

3 but in et vivra. Ainsi parle Jehovah : 
Cette ville sera livree a Farmee du roi 
de Babyione, et il la prer.dra. * ? 

4 Et les chefs dirent au roi : * ' Qu'on fasse 
done niourir cet homme, car il decourage 
les hommes de guerre qui restent dans 
cette ville, et tout le peuple,en leur parlant 
de la sorte; cet hommc nc veut* pas le 
bien de ce peuple, mais son malheur. " 

5 Le roi Sedecias repondit : " II est en 
votrc pouvoir, car le roi ne peut rien 

6 contre vous. " Alors ils prirent Jere- 
mie et le descendirent dans la citerne de 
Melchias, fils du roi, dans la cour des 
gardes; ils descendirent Jeremie avec des 
cordes dans la citerne, ou il n'y avait 
pas d'eau, mais de la boue, et Jeremie 
enfonca dans la boue. 

7 Abdemelech, Ethiopien, eunuque de la 
maison du roi, apprit qu'on avait mis 



Jeremie dans la citerne. — Or le roi 
etait assts a la porte de Benjamin. — 
Abdemelech sortit de la maison du roi et 6 
dit au roi : ' ' roi, mon seigneur, ce^ 9 
hommes ont mal agi de traiter ainsi Jere- 
mie, le prophete, en le descendant dans la 
citerne; il mourra de faim sur place, car 
il n'y a plus de pain dans la ville. Et le 10 
roi donna cet ordre a Abdemelech, Ethio- 
pien : * fc Prends ici trente hommes avec 
toi, et fais remonter de la citerne Jere- 
mie, le prophete, avant qu'il meure. " 
Abdemelech prit done avec lui ses horn- n 
mes et entra dans la maison du roi au- 
dessous de la tresorerie, d'ou il prit des 
iinges uses et de vieiiles hordes, et il les 
fit passer avec des cordes a Jeremie dans 
la citerne. Et Abdemelech, Ethiopien, 12 
dit a Jeremie : " Mets ces lambeaux 
d'etotfes et ces hardes sous tes aiselles, 
par-dessous les cordes. " Jeremie avant 
fait ainsi, ils le tirerent avec descor- 13 
des, " et le firent remonter de la citerne; 
puis Jeremie demeura dans la cour des 
gardes. 

Alors le roi Sedecias envoy a chercher 14 
Jeremie, le prophete, et se le fit amener 
a la troisieme entree de la maison de Je- 
hovah; et le roi dit a Jeremie : " pai 
une chose a te demander; ne me cache 



12. fti passts att.r Ck*W*tts;\ opinion bien t XXXVIU, t. A tout te peufite : daus la cour 
conmie de Jeremie sur I inutility dc la r&is- de la prison, Jeremie pouvait communiquer avec 
cance pouvait avec queique vraisemblance don- de nombreux visiteurs. 
ner prltexte a ce soupcm (comp. xxi, 9). j 
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Chap. XXXVIII, 15. 



JEREMIE. 



Chap. XXXIX , 10. 

15 rien." Jeremie repondit a Sedecias : [ du roi de Juda, seront menees aux chefs 
Si je te le dis, ne me feras-tu pas si- \ du roi de Babvlone et elte^f£,w 
rement mounr? Et si je te donne un j Tes conseiller^S^iatLu t'onfSit 
SS^' «, ne mecoa ^ P 38 - Le roi et domine; ils ont eitancTtes Ss fSS 
Sedec as fit en secret ce serment a Jere- : la boue et se sont esquives ^Ss to 
m.e: ''Jehovah est vivant, lui qui nous femmes et tes enS^nt etre menls 
Lt n " C ^ I C I ,e i J ,1 "^ fSj ?T< ™ Chaldeens, et ^u£,V "ear 



2; 



25 



29 



^rlejehovahdesa™^^ 

* tu sors pour te rendre au roi de Ba- ne mourras point. Si les c^™ 

bylone, tu auras a vie sauve; cette ville nent que je me suis entotenfav^ toT 

no sera pas brulee; tu vivras toi et ta et quUs viennemt te d£ ScKiS 

IS maison. Mais si tu tic sors pas vers les ce que tu as dit au roi et ce que te rri?S 

inrecaux mams des Chaldeens, qui la rons pas mourir, tu Ieur rerxmdras • 

9 K: n ;nc ^wias dit a Jeremie : mener dans la maison de Jonathan, ou ie 

Je crams lesjuifs qui ont passe aux mourrais. " J ' J 

Uialdecns; on me livrera a eux, et Us Tous les chefs vinrent^/k/ vers [ere- ^7 

d << T lC VT U J**™*- ™ « le questionnerent; il teur gondit " ? 

FE l! '°, n 0e t0 • lVT ^ ^^is, entierement commc le roi lui av^ufcom- 

je te pne, a la voix de Jehovah dans ce mande, et ils le laisserent en reoos cir 

que jo te dis; tu t'en trouveras bicn, et ; rien n avait ete entendu ^ ' 

21 tu vivras. Mais si tu refuses de sortir, Ainsi Jeremie resta dans H cour A*« ^ 

22 voici ce que Jehovah m 'a re vole : toutes gardes j^Tla^^LsZntt 
les temmes qui sont restees de la maison . fl y etait loYsquc j&r^tiS^t 



CIIAI . X\\L\. — Prise de Jjrnsaiem. Jerusak 
[vers, r — 10]. Delivrance de Jeremie [11- ul 
[15 — iS\ J L 4J 



w «// ponvoir des Chalde*en$ 
Promts** faite a AbcUmMech 



39 I-a neuvieme annee de Sedecias, roi 
de Juda, au dixicme mois, Nabuchodo- 
nosor etait venu avec toute son armee 

2 de van t Jerusalem et l'avait assiegee. La 
onzieme annee de Sedecias, au quatrieme 
nuns, le neuvieme jour du mois, la ville 

3 etait forcee. Tous les chefs du roi de 
Babylone entrerent et se posterent a la 
porte du milieu ; Xergal-Sereser, gar- 
den du tresor, Xabu-Sarsakim, chef des 
eunuques, Xergal-Sereser, chef des ma- 
ges, et tous les autres chefs du roi de 
Babylone. 

4 Lorsque S&iecias, roi de Juda, et 
tous les hommesde guerre leseurent vus • 
ils s'enfuirent et sortirent de la ville 1 
pendant la nuit par le chemin du jardin ' 
du rui, par la porte entre les deux murs, ( 
et ils prirent le chemin de la plaine. I 

5 L armee des Chaldeens les poursuivit et j 



atteignit Sedecias dans la plaine de Je- 
rieho; ils le prirent et Femmenerent a 
. Xabuchodonosor, roi de Babylone, a 
Ribla, au pays de Hamath, et il lui pro- 
nonca sa sentence. Le roi de Babvlone 6 
fit egorger a Ribla les fits de Sedecias 
sous ses veux; le roi de Babylone tit 
aussi egorger tous les grands de Juda; 
et il fit crever les yeux a Sedecias, et le 7 
fit lier de doubles chaines d'airain pour 
Femmener a Babylone. Puis les Chal- 8 
deens brulerent la maison du roi et les 
maisons du peuple, et demolirent les 
murailles de Jerusalem. Et le reste des 9 
habitants qui etaient encore dans la ville, 
tes transfuges qui s'etaient rendus a lui, 
et le reste des gens du pays, Nabuzar- 
dan, chef des gardes, les emmena cap- 
tifs «i Babylone; et parmi les gens qui ic 
ne possedaient rien, Nabuzardan en 



m*1 X - XIX ' Pour tout cc rtfcit . compare2 
II Kois, xx v; J Mm. lii. K 

12. Lc siege dura 18 mois, raoins un jour : 

4. Plusieurs interprites regardent les ver- 
jets 4.10 comme une addition au texte primi- 
tif, tir^esou dc Jcr. lii, 4*16, sou de II Rois, 
xxv. Dapres ceite hypothese, levers, it aurait 



suivi immrfdiatement le verset 3 duns le texte 
pnimlif. 

5* Ribia auj. Ribleh, petit village a 7 ou 8 
Iteues au S.O. d'Emese, auj.//tf///x, sur 1'Oronte. 

7. CrtvcrUtytux: Sur plusieurs monuments 
assynens, le roi est represente crevant lui- 
meme de la potnte de sa lance Tceil d'un mo- 
narque prisonnier. 



N<= 565. - 65 
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Chap. XXXIX, ii. 



j£r£mie. 



Chap. XL, 12. 



laissa dans le pays de Juda, et il ieur 
donna des vignes et des champs. 

1 1 Nabuchodonosor, roi de Babylone, 
donna cet ordre a Nabuzardan, chef des 

i 2 gardes, au sujet de Jeremie : " Prends- 
le, veille sur lui et ne lui 'fais point de 
mal ; mais agis avec lui comme il te le 

13 dira. r? Nabuzardan, chef des gardes, 
Nabusezban, chef des eunuques, et Ner- 
gal-Sereser, chef des mages, et tous les 

14 chefs du roi de Babylone enyoyerent 
Tordre de retirer Jeremie de la cour de 
la prison, et ils le remirent a Godolias, 
filsd'Ahicam, fils de Saphan, pour le con- 
duire dans la maison ; et il demeura par- 
mi le peuple. 



La parole de Jehovah fut adressee 15 
a Jeremie, pendant qu'il etait enferme 
dans la cour de la prison, en ces termes : 

Va, parle a Abdem&ech, Ethiopien, 16 
et dis-lui : Ainsi parle Jehovah des ar- 
mees, Dieu d'Israel : Je vais executer 
raes paroles sur cette ville, pour le mal, 
et non pour le bien, et ces choses seront 
aujourd'hui sous tes yeux. Mais je te 17 
delivrerai en ce jour, dit Jehovah, et tu 
ne seras pas livre aux mains des hom- 
ines que tu crains. Je te ferai sure- iS 
ment echapper, et tu ne tomberas pas 
sous Tepee ; tu auras ta vie pour butin, 
parce que tu t ? es confie en moi, dit Je- 
hovah. 



CHAP. XL. — DJHvrance dejMmie a Rama. Godolias gouverneur du pays 

dejuda. 

40 La parole qui fut adressee a Jere- ! appris que le roi de Babylone avait eta- 
mie de la part de Jehovah, apres que ' bli Godolias, fils d'Ahicam, gouverneur 
Nabuzardan, chef des gardes, Feut en- j du pays, et qu'ii lui avait conne les hom- 
voye de Rama, Tayant fait prendre | mes, les fecimes et , les enfants, et ceux 
quand U etait liede chaines au milieu de j des pauvres du pays qu'on n'emmenait 
tous les prisonniers de Jerusalem et de : pas a Babylone, ils se rendirent aupres % 
- Juda qu'on emmenait a Babylone. Le de Godolias, a Maspha, savoir Ismael, 

fils de Nathanias, Johanan et Jonathan, 



chef des gardes envoya chercher Jeremie 
et lui dit : " Jehovah, ton Dieu, avait 

3 annonce ces malheurs contre ce lieu, et 
il les a fait venir ; il a execute ce qu'il 
avait dit, parce que vous avez peche con- 
tre Jehovah et que vous n'avez point 
obei a sa voix, ct ces choses vous sont 

4 arrivees. Maintenant void que jet'aid6- 
lie pujourd'hui des chaines que tu avais 
aux mains. SHI te convient de venir avec 
moi a Babylone, viens, et j'aurai mes 
yeux sur toi; mais s'il ne te convient 
pas de venir avec moi a Babylone, laisse 
cela; re^arde, tout le pays est devant 
toi ; va ou il te convient et ou ii te plait 

5 d'aller." Comme Jeremie tardait a 
s'en ailer : " Retourne, ajouta-t-il, vers 
Godob'as, fils d'Ahicam, fils de Saphan, 
que le roi de Babylone a £tab!i sur les 
villes de Juda, et demeure avec lui parmi 
le peuple, ou bien va ou il te plaira. " 
— Puis le chef des gardes lui donna des 
vivres et des presents, et le congeclia. 

6 Jeremie se rendit done aupres de Godo- 
lias a Maspha,et il demeura avec lui parmi 
le peuple qu'on avait laisse dans le pays. 

7 Tous les chefs de troupes qui tenaient 
la campagne, eux etleurs hommes, ayant 



fils de Carea, Seralas, de Tanhumeth, 
les fils d'EphoT, de Netopha, et Jezonias, 
fils d'un Maacathite, eux et leurs hom- 
mes. Et Godolias, fils d'Ahicam, fils do 9 
Saphan, Ieur dit avec serment, a eux et 
a leurs hommes : " Ne crangnez point do 
servir les Chaldeens ; demeurez dans le 
pays, servez le roi de Babylone, et vous 
vous en trouverez bien. Pour moi, je 10 
vais resider a Maspha pour Stre aux 
ordres des Chaldeens qui viendront vers 
vous ; et vous, faites la recolte du vin, 
des fruits et de l'huile; mettez-les dans 
vos vases, et habitez les villes que vous 
occuperez. " 

Tous les Juifs qui Staient dans le pays 
de Moab et chez les fils d'Ammon, dans 
Tldumee et dans tous ces pays-la, appa- 
rent que le roi de Babylone avait laisse 
un reste a Juda, et qiril Ieur avait don- 
ne pour gouverneur Godolias, fils d'.\hi- 
'Cam, fils de Saphan. Alors tous les 
Juifs revinrent de tous les lieux ou ils 
avaient k\k chasses, ils se rendirent au 

rLys de Juda aupres de Godolias, 
Maspha, et ils r&olterent du vin et des 
fruits en abondance. 



11 



12 



XL, La parole, etc. : tel est le titre des dis- | les prisonniers qui devaient etrcdirige* sur Ba- 
cours et des prophecies aui remplissent le mi- bylone. 



nistere de Jeremie aprcs u prise de Jerusalem; 
il complete celuidu commencement (1, 1-3)1 qui 
ne parait se rapporter qu'au contenu des 39 
premiers chap. — DeRama % a 2 lieues et denue 
uu N* de Jerusalem, oil Ton avait rassemble 



1 a Pour ii re aux ordres des Chaldietu, pour 
vous representer et soutenir votre cause devant 
les fonctionnaires chaldeens qui pourront ctre 
envoyes par le roi 
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Chap. XLI, iS. 



[5 



Chap. XL, 13. JEREMIE. 

13 Mais Johanan, fils de Carea, et tous Maspha, et hit dit : " Permets aue i'aill.. 
pagne, wnrent trouver Godolias a lias- personne le sache. Pourauoi t'oterait ;i 

Wlsmael filf .». v ^ mn? ° n ' a ^ ras f emblfa verstoi seraient-ils'disperses 

•6ter h vS» Si, r±]- han «f ^.^ Ur ? ,e - reste de J uda P&inut-U? Godo- 

loceriawe. Mais Godolias, fils d'Ahi- Las, fils d'Ahicam, dit a loh-inan fik 

15 cam, ne lescrut point. Et Johanan, fils de Carea : " Ne fais 4int ceh ^r '. 

de Carea, parla en secret a GodoUas a que tu dis au sujet d'lE eslfoux. ' 

CHAP. XLI. — Meurtre de Godolias. 

kx ^^A*rt^ Ss de P N s h ?rv a remp,it decada - 

royale, vint avec des grandfdu'roTe? ^ested^ upi? -ffS? F*$£ '° 

rm h T^ D hTp^dnnf' fi .S d ' Ahi - 1CS ? Uesdu roi et ^c^quSni 

' ^teM&^ el ^f 1,8 T m ^•' , ?^.* MaSpha ' 1 ue ^ Z ardan, 
riu. ^Tv .u ■ Maspha, Ismael, chef des gardes, avait confies \ On 

.Is de Nathamas, se leva, lui et les dix donas, fils 8 d'Sicam Ismagf fils £ 

SSTaS S3?£Sol!S Jl,*^ N ^ aniaS ' l * " SSnto e 
Kl^ SapTan^faS 1^. JT ^ paSSCr ch * !es fils *A«- 

3 ^rnelriu 11 ^' t^f ***■ „ ^i" 1 '™' fi,S de Ca ™> et " us «» 1 « 
los luifs oni et^ n ; , r ^, ua . auss , 1 chets de troupes qui etaient avec lui, 

XhsbhTetVrtaMt? ^''f d a * Vant a PP ris toot aqu'lsmaa filsde 

sasv LJienJ*; ™ r r * trou - s=- h avait fa ? de ^ prircnt » 

4 re s^d V apST m eurtre de ff £?<SKK ^fmTnL"" 
tomert d incisions; tls portaient des : qui etaient avec lui ilTs'en reio.iir^n?^ 

de ^S^SSphSvS ! ST3K f San VS &5T 

i^ncttrl fcV' ^ U v and a les Ma * Isma61 ' fi,s **«&£*££. r 5 

7 G ^Lns fiU 'h ih^, C V £ n< ? ***» = P a avec huit hommes et passa chez les 
his de Nathanias, avec I'aide des horn- avec lui, prirent tout le rSe^ . rS 
^orger et a les jeter dans la citerne. mene de Maspha, aores avoir tue Go 

n i a ui 1 dir1nTri? m ^< eU i Xdixh °r m - ?° UaS > ^'A-WCtE de JeSj 
n^ q ™„ • Ismael : Nc nous fa,s femmcs, enfants et eunuaues et Us 1« 

^ m ™T' Car "? US avons dans les ramenerent de Gabaon q £' partfi-ent 17 
m^We P dTut.retdf n tf dC A, fr0 - " ^^ au cSL£jScZ ' ? 



est SeKaVKS? J^TA ^ d ° ,iaS ' ^' B,S tfAluSa^h^do K 
« ft BaaLn, ^ Sal? 2Sf ! ^ "* ^ g ° U ™ Ur d " *** 



crms 



i^ii' ^^V^ww, pieux p4l. t „„ 
*su6Utes au royaurae du Nord, qui vcnaicnt, 
axcc tous les signcs de la plus vive afflirtion 



detjposer leurs larmes et leurs offrandes sur les 
mines du Temple. 
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Chap. XLII, I. 



JEREMIE. 



Chap. XLIII, 3. 



CHAP. XLII. — Je'remie s* oppose aitx 

42 Alors tous les chefs de troupes, ainsi 
que Johanan, fils de Carea, Jezonias, 
tils d'Osaias, et tout le peuple, pctits et 

2 grands, s'approcherent et dirent a Je- 
remie : "Que notre priere so it agreee 
devant toi, et intercede en notre faveur 
aupres de Jehovah, ton Dieu, pour tout 
ce reste dejuda; car, de beaucoup que 
nous etions, nous sommes reduits a un 
petit nombre, comme tes yeux nous 

3 voient ; et que Jehovah, ton Dieu, nous 
indique ie chemin que nous devons sui- 

4 vre et ce que nous avons a faire. " Je- 
remie, le prophete, leur repondit : " J*ai 
entendu ; je vais prier Jehovah, votre 
Dieu, selon votre demande, et tout ce 
que Jehovah vous repondra, je vous le 
ferai connaitre, sans vous rien cacher. " 

5 lis dirent a Jeremie : " Que Jehovah 
soit un temoin veritable et lidele contre 
nous, si nous ne faisons pas tout ce que 
Jehovah, ton Dieu. nous aura mande par 

6 toi. Que ce soit du bien ou du mal, 
nous obeirons a la voix de Jehovah, vers 
qui nous t'envoyons, afin qu'il nous ar- 
rive du bien, en obeissant a la voix de 
Jehovah, notre Dieu. " 

7 Au bout de dix jours, la parole de Je- 
hovah fut adressee a Jeremie, le pro- 

8 phete. 11 appela Johanan, tils de Carea, 
tous les chefs de troupes qui etaient 
avec lui, et tout le peuple, pctits et 

9 grands, et il leur dit : " Ainsi parle 
Jehovah, Dieu d'lsracl, vers qui vous 
m'avez envoye pour lui porter votre 

10 priere : Si vous continuez a demeurer 
dans ce pays, je vous etablirai et ne vous 
detruirai point, je vous planterai et ne 
vous arracherai point, car je me repens 
du mal que je vous ai fait. Ne craignez 
pas le roi de Baby lone, dont vous avez 
peur ; ne le craignez point, dit Jehovah, 
car je suis avec vous pour vous sauver et 

12 vous delivrerde sa main. Je vous ferai 
obtenir compassion, et il aura compas- 
sion de vous, et il vous fera retourner 

13 dans votre pays. Que si vous dites : 



11 



Juifs qui veti lent sc ret ire r en Egypte, 

Nous ne demeurerons pas dans ce pays, 
de telle sorte que vous n'obeissiez pas a 
la voix do Jehovah ; si vous dites : 14 
Xon ! mais nous irons au pays d 'Egypte, 
011 nous ne verrons point de guerre, ou 
nous nentendrons pas le son de la trom- 
pette, ou nous ne scntirons pas la faim, 
et c'est la que nous habiterons, - - 
alors ecoutez la parole de Jehovah, 15 
vous, les restes- de Juda : Ainsi parle 
Jehovah des armecs, Dieu d'lsracl : Si 
: vous vous obstinez a vouloir a Her en 
Egypte, et que vous y entriez pour y 
habiter, Tepee des Ch.i/dJens que vous it 
, craignez vous atteindra la, au pays 
1 d ? Egypte, et la famine que vous redou- 
i tez s'attachera a vous la, en Egypte, et 
I vous y mourrez. Tous ceux qui auront 17 
voulu entrer en Egypte pour y habiter 
mourront par Tepee^ par la famine et la 
peste, et il ny en aura aucun qui survive 
, et qui echappe au mal que je lerai venir 
1 sur eux. Car ainsi parle Jehovah des 18 
I armees, Dieu d'lsracl : Comme ma eo- 
l lore et ma fureur ont fondu sur les ha- 
| bitants dc Jerusalem, ainsi ma fureur 
1 fondra sur vous quand vous serez entres 
I en ■ Egypte ; vous serez un objet d'exe- 
j cration, de stupefaction, de malediction 
1 et d'outrages, et vous ne reverrez plus ce 
lieu-ci. — Restes de Juda, Jehovah 19 
vous dit : N'entrez point en Egypte: 
sachez bien que je vous ai solennelie- 
i ment avcrtisaujourd'hui. Car vous \ous 20 
i abustez vous-memes, lorsque vousm'avez 
envoye vers Jehovah, notre Dieu, en di- 
sant : Intercede en notre faveur aupres 
de Jehovah, notre Dieu, et tout ce que 
' Jehovah, notre Dieu, te dira, declare- le- 
; nous, et nous le ferons. Je vous Taide- 21 
j elare aujourd'hui; mais vous n'avez point 
1 obei a la voix de Jehovah, votre Dieu, 
1 ni a rien de ce qu'il vous a commande. 
Sachez done bien maintenant que vous 22 
mourrez par Tepee, par la famine et par 
la peste, au lieu ou il vous a pai d'a41er 
pour y habiter. 



CHAP. XLIII. — Jfrtmie est e/nmenJ par les Juifs en Egypte. 

43 Des que Jeremie eut acheve de dire , mes orgueilleux dirent a Jeremie : " Tu 
a tout le peuple toutes les paroles de dis des mensonges ; Jehovah, notre 
Jehovah, leur Dieu, toutes ces paroles ; Dieu, ne t'a pas envove pour nous dire : 
que Jehovah, leur Dieu, Pavait charge ; N'entrez point en Egypte pour v habi- 
2 de leur dire, Azarias, fils d'Osa'ias, , ter. Mais c'est Baruch, tils de Xerius, 
Johanan, fils de Carea, et tous ces hom- > qui t'excite contre nous, afin de nous li- 



XLIII,^. Cest Baruch : n'os&nt suspe&er la bonne foi du prophete, ils accusant sou secretaire 
de Tavoir uiduit en errcur. 
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g^gl ^ 111 ' » JEREMIE. chap, XL1V, ro . 

vrer aux mains des Chaldeens pour nous ! res et cache-Ies, en presence des horn- 

• porterT^ P ° Ur 4 n0US ft" tfan f " ! meS de J uda > dans Ie cim^nUe la platt 
. porter a Babylone. Ainsi Johanan, his forme en briques qui est a l'entree dela 

£. PKSfnV 66 . dC l - , *" Ct maison du W"™* a Taohnl et d£ IO 
t i h„^ Up nobeiren tpas a la voix: leur : Je vais envover cnercher \abu- 
Je Jehovah qui leur onionnati de de- chodonosor, roi de Babvlone men «rvi 

5 "m Tl s a d^V- de ^ , Mai l ^ teur > et J' e P' acerai s5n Ksufc^ 
nan, his de Larea, et tous les chefs de pierres que j~ai deposees ; il etendra son 

uoupes parent tout Ie reste de Juda, tapis sur elles. II vtendra eTfrS^ra" n 

^tLfo U t? tre , V -r, de toUteS ^' le P^^Egypte : ceuxquTson%Tk 
o iX££\,™ ^»f« disperses, pour . mort, m*/Yla mort; ceux qui sont 
o Iiabiter le pays de Juda, hommes, fem- pour la captivite en caDtivite et ceux 
n.es et enfants, les filles du roi et toutes qui sont pour ^p!°, Wffi E?fe i* 
%E?T5l ? a L^ bu ^ an :_fM^mettr.ai le'feu auTiaUaf*. diu'x '" 
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V-nas lis entrerent en Egypte, car tement, ^n ^n^T^^m^ 

uu S! pas a VT dc J,Hlovah * u brisera •« a**** de SI 

a U unrent jusQu a laphnes. Soleil qui est dans le pavs d'Effypte 

l^r? rth ■ Vah adrCSS& d et J1 brtlera les mais ° n ' s Jes^S 
Itrcmie a laphnes, en cos termes : d'Egvpte 

9 I'rends dans tamain de grosses pier- 

tHAl\ XLIV. ~ Fete idoldtrique en Eqyptc. Dentures censures de prime 
Menaee con/re les fatfs JEgyfle sils „e renncent a ridolatrie [vers. ._,,]• 
keponsernsolente des /«/.' 15- 19]. Riplique de Jerimie [20-24]. W/& 
menatv, -outre fit /iiifsido/atrfs[2S—y3[. -™meue 

4 l,fr a t^ r °. l l qUi r lt i* 1 *** 6 a J ,' 1,rfim i c les villes de J" da et ^ ""* ^ jerusa- 

^ S&rS Jf demeu !: ant dan 1 e : k ™- 1™ sont devenues un lieu devote 

■1 : Sn d ,„f?v de meurant a M»gdol. et desert, comme cela se voit aujour- 

"urk P en^s a te™ P , h * a " ^ de I>,U - d ' hB J- Maintenant Jehovah, Dieu L 7 

" j , A ' !. Pv le Jeuovah des an,K ' es ' Dieu <l uoi vous faites-vous ce grand mal a 

r-iUaU ^l^.r V r VU . t0Ut /° maI qU ° *»»•"»*»«. d-'vous faire ^terminer du 

is vU le s de I^, J w^r Ct SUr ^ mUieu dc Juda vos homm ^ * vub fern- 

• JeVitfa. *™ k/ ! laau J° urdhui «»«. vos enfants et vos nourrissons, 

, ,;S " hab tants, a cause de sans vous laisser aucun reste, de nvir 8 

4 h ^»„ le • r ° ttnr , de ' - n,X,nS et de l encens : ' 1 d'autr-is dieux dans le pavs 
a,shomm^esadautresd.eux.nconnus d'Egypte, ou vous etes entres pour'y 

' ,,v »•'• , et a vos .P eres - , J e vous a' ' habiter, alin de vous faire extenniner, et 
» ,r meS ; f r V tours : los P r °P h(: - ! ^ de Jevcnir un objet de maled"cdon 
^\"?° t ( da k matin ' T ': ous i ct d'opprobre parmi tous les peupies de 
due : No fades done pas cette abomina- la terre? Avo^-vous oublie ks crimed o 

' v „ qM n. Je - U T- Ma .' S -^ n ?, rtt pas de vos P^' 1* crimes des roisdeju^ 
CLOuto, ds nontpasprete l'oredle pour da, les crimes des femmes de Juda, vos 

n, nh, rnC H deIeUr ^h»n«teetn'of. propres crimes et les crimes' que vos 
1 plus dencais a dautros dieux. femmes ont commisau pavs do Juda et 
t ^^ f ' : non . ind 'gnation ct ma colere se dans les rues de Jerusalem? lis n\>n 10 
; s<mt rep andues sur cux et ont consu me , pas etc contrits jusqua ce jour, ils nont 

7. IttpkHts, la Daphne ties Grecs. ville frou- - au temps d'Hoohra ( Varied 1' 1-1 -to n V r r 
«5« J< I't-^'Pte, sur le br.-u pelusiotique d Q I une se c™l f T 4 an a aprfa." ' 7 J '" 

rr T -» .' A . »,-...£». i t»r> %r i t XLIV, i. La paroU y etc. La sccue racout^c 

u^'^f^ NiHelrodotcm Diodorc pui^ue d*une part nous les voyons d^ja Sa 
It xinscriS H^ C !i att ^ t4e ?^ r dus dans lw »« >« provinces *du pays, P 

luvertS"K b n, a ,^ r^ UCS r t cem,ue » l ^ d ^« Part il. eprouvent Ic desir 5e re 
Luuvcnes . eJies nous apprennent que Nabu- en Chanaan ^vers. ul 
^hudonosor envahit i'Egypte une premiere fois ^ nanaan ^ vers - J ^ 



et que 
retourner 
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Chap. XLIV, ii. 



jfeREMIE. 



Chap. XLIV, 30* 



pas eu de crainte, ils n'ont pas marche 
dans ma loi ni dans les commandements ; 
que j'avais mis devant vous et devant '• 

1 1 vos peres. Cest pourquoi Jehovah des 
armees, Dieu d'Israel, parle ainsi : Je ! 
vais tourner ma face con t re vous pour 
votre malheur et pour extermLner tout 

12 Juda. Je prendrai les restes de Juda, 
qui ont voulu venir au pays d'Egypte 
pour y habiter, et ils seront tous cohsu- , 
mes; ilstomberont dans le pays d'Egyp- 
te; ils seront consumes par Tepee et par 
la famine, petits et grands; ils periront ; 
par Tepee et par la famine, et ils seront j 
un objet d'execration, de stupefaction, de ! 

13 malediction et d'opprobre. Je visiterai j 
ceux qui demeurent dans le paysd'Egyp- 
te,comme j'ai visite Jerusalem, par Tepee, • 

14 la famine et la peste. Nul ne rechappera j 
ni ne survivra parmi les restes de Juda | 
qui sont venus en Egypte pour y habiter • 
et pour retourner au pays de Juda, ou ils ' 
aspirent a demeurer de nouvcau. Car ils : 
n'y retourneront pas, sauf quelques re- 
chappes. t 

15 Alors tous les hommes qui savaient j 
que leurs femmes ottraient de Tencens a | 
d'autresdieux, toutes les femmes rassem- ; 
bices la en grand nombrect tous ceux qui j 
demeuraient dans le pays d'Egypte, a i 
Pathures, repondircnt ainsi a Jeremie : 

16 Quant a la parole que tu nous as dite au 
nom de Jehovah, nous ne voulons pas t'e- 

17 couter. Mais nous accomplirons eertai- 
nement tout ce qui est sorti de notre bou- 
che, en otfrant de Tencens a la Rcine du 
ciel, en lui versant des libations, comme 
nous avons fait, nous et nos peres, nos 
rois et nos chefs, dans les villes de Juda 
et dans les rues de Jerusalem. Nous 
avions alors du pain a sati&e, nous 
etions heureux et nous ne voyions pas le 

18 malheur. Mais depuis que nous avons 
cesse d'oflfrir de Tencens a la Reine 
du cicl et de lui verser des libations, 
nous avons manque de tout et nous avons 
ete consumes par Tepee et par la fami- 

19 ne. Et quand nous offrions de Ten- 
cens a la Reine du ciel et que nous 
lui versions des libations, est-ce en 
dehors de nos maris que nous lui avons 
fait des gateaux pour la representer 
et que nous lui avons verse des liba- 
tions? " 

20 Alors Jeremie parla a tout le peuple 
centre les hommes, contre les femmes et 
contre ceux qui lui avaient ainsi repon- 



du, et il leur dit : " N'est-ce pas Ten* 21 
cens que vous avez brule dans les villes 
de Juda et dans les rues de Jerusalem, 
vous et vos peres, vos rois et vos chefs, 
et le peuple du pays, que Jehovah s'est 
rappele et qui lui est monte au caeur? 
Jehovah n ? a pu le supporter plus long- 22 
temps, a cause de la mechancete de vos 
actions et des abominations * que vous 
avez commises; et votre pays est devenu 
un lieu desert, devaste ct maudit, ou 
personne uhabite, comme on le voit au- 
jourd'hui. Cest parce que vous avez 23 
offert de Tencens et peche contre Jeho- 
vali, parce que vous n'avez pas suivi sa 
loi, ses ordonnances et ses preceptes, 
e'est pour cela que ces malheurs vous 
sont arrives, comme cela so voit aujour- 
d'hui. ?? 

Puis Jeremie dit a tout le peuple et a 24 
toutes les femmes : ** Ecoutez la parole 
de Jehovah, vous tous hommes de Juda 
qui etes dans le pays d'Egypte. Ainsi 25 
parle Jehovah des armees, Dieu d'Israel: 
Vous et vos femmes vous avez declare 
de vos bouches et execute de vos mains, 
en disant : Oui, nous accomplirons les 
voeux que nous avons faits, d'otlrir de 
Tencens a la Reine du chl et de lui ver- 
ser des libations. Eh bien, acquittez vos 
voeux, ne manquez pas d'accomplir vos 
vceux! Ecoutez done la parole de Jelio- 26 
vah, vous tous hommes d£ Juda qui de- 
meurez dans le pays d'Egypte. Je Tai 
jure* par mon grand nom, dit Jehovah : 
mon nom ne sera plus invoque nulle part 
dans tout le pays d'Egypte par la bou* 
che d'un homme de Juda disant : Le Sei- 
gneur Jehovah est vivant! Voici que jo 27 
veille sur eux pour leur mal, et non pour 
leur bien, et tous les hommes de Juda 
qui sont dans le pays d'Egypte so- 
ront consumes par Tepee et par la fa- 
mine, jusqu'a extermination; et ceux 2$ 
qui echappieront au glaive, en petit nom- 
brc, retourneront du pays d'Egypte au 
pays de Juda, et tous les restes de Juda 
qui sont venus en Egypte pour y habi- 
ter sauront de qui la parole sera reali- 
see, la mienne ou la leur. Et ceci sera 29 
pour vous, dit Jehovah, le signe que je 
vous visiterai en ce lieu, afin que vous 
sachiez que mes paroles s'accompliront 
certainement pour votre malheur : ainsi 30 
parle Jehovah : Je vais livrer le Pha 
raon Hophra, roi d'Egypte, aux mains 
de ses ennemis et aux mains de ceux qui 



x5. Rassembttts la : ces mots sem blent indi- 
quer cuie la re*ponse des Juife a Jeremie aurait 
ete fake dans quelque soleunite religieuse paten- 



ne, tenue a Phatures, eta Iaquelle les fenunes 
juives auraient ete* invitees pour offrir de ['en- 
cens a la Rtine du del : sur ce nom voy. vii, 18. 
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Chap. XLV, i. 



j£r£mie. 



Chap. XLVI, 8. 



enyeuIentasavie J commej , ailivreSe. iroi de Babyione, son ennemi, qui en 
decias, roi de Juda, a Nabuchodonosor, I voulait a sa vie." 

APPENDICE A LA PREMIERE PARTIE. 
CHAP. XLV. — Promesse fait* a Baruch, 



45 La parole que Jeremie, le prophete, 
dit a Baruch, fils de Nerias, lorsqu'il 
eerivit dans un livre les paroles que Je- 
remie Iui dicta, la quatrieme annee de 
Joakim, fils de Josias, roi de Juda. II 
: dit : " Jehovah, roid'Israel, parle ainsi 
3 sur toi, Baruch : Tu dis : Malheur a 
moi! car Jehovah ajoute a mon chagrin 
!a douleur; je m'epuise danj mon garnis- 
hment, et je ne trouve point ie repos. 



Tu lui diras done : Ainsi parle Jeho- 
vah : ce que j'avais bati, je le detruis; 
ce que j'avais plante, je Parrache, et 
toute cette terre. Et toi, tu chercherais 
. pour toi de grandes choses! Ne les cher- 
| che point; car je vais amener le malheur 
sur toute chair, dit Jehovah; mais je te 
| donnerai la vie pour butin dans tous les 
iieux ou tu iras." 



DEUXIEME PARTIE. 



PROPHETIES CONTRE LES NATIONS PAIENNES 

[Ch. XLVI — LI]. 

CHAP. XLVI. — L Egypt*. Premier oracle. Batailk de CarchJmis : pre'paratifs 
du combat [v, 3 -61; deroute de /'arm/* e-gyptknm [7 — 1 2]. Deuxieme oracle 
Invasion de t Egypt* par let Chaideens : Ui menace [14— 1 9 J, /' ex&ution 
[20—26]. Promesse consolante faite a Israel [27 — 28]. 

46 Parole de Jehovah qui fut adressee a \ du fleuve de TEuphrate, a Carchemis 
Jeremie, le prophete, au sujet des na- et que battit Nabuchodonosor, roi de 
tu»ns paiennes. i Babylone, la quatrieme annee de Joa- 

2 A i'Egypte contre l'armee du Pha- ! kim » ^ ls de J^ias, roi de Juda. 
mon N6ehao,roi d'Egypte,qui &ait pres ! 

j Prepares Te\:u et le bouclier, 

Et marchez au combat. 

4 Attelez les chevaux; montez, cavaliers; 
A vos rangs, vous qui portez le casque ! 
Fourbissez la lance, endossez la cuirasse ! 

5 Que vois-je? lis sont frappes d'epouvante, ils tachent pied ! 
Leurs guerriers sont battus, 

lis fuient sans se retourner ! 
Terreur de toutes parts ! dit Jehovah. 
<> Que Thomme agile ne fuie pas, 

Que Ie vaillant n'echappe pas ! 
Au septentrion, sur les rives de l'Euphrate, 
Ils ont chancele, ils sont tombes ! 

Qui est-ce qui monte, pareil au Nil, 

Et dont les flots bouillonnent comme les eanx ? 

C'est l'Egypte qui monte, pareille au Nil, 



7 
8 



XLVI Ce group* de prophecies (xlvi-h) av. J.-C Inqu.et du progres de la puissance 

- «*t que le d«vcloppement de la sentence pro- . habylonienne, il avait pris I'offensive et <5tait 

nonceeau chap, xxv ; contre les nations idoldtres. venu attaquer les Chaideens a Carchemis sur 

II correspond k Is xiii-xxniet E*ch. xxvxxxii. | la rive droite de rEuphrateTc^il^t bau" 1 

t* litre general detout le groupe de proph*- j 7. Le prophete remonte an peu plus haut. et 

^XrNechao 1 1 nk ,U P , • nous montre I We egvptiennl £ mettant en 
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Chap. XLVI, 9. JEREMIE. Chap. XLVI, 22, 

Et dont les flots bouillonnent corame les eaux. 
Elie a dit : Je monterai, je couvrirai la terre, 
Je detruirai les villes et leurs habitants. 
9 En avant, chevaux ! Chars, precipitez-vous [ 

En marche, guerriers, 

Ethiopians et Lybiens qui manient le bouclier, 
Lydiens qui manient et bandent Tare ! 

10 Ce jour est au Seigneur, Jehovah des armees, 
Jour de vengeance ou il va se venger de ses ennemis. 
L'epee devore et se rassasie, . 

EHe s'abreuvc de leur sang. 

Car le Seigneur, Jehovah des armees, fait une immolation 

Au pays du septentrion, sur le fleuve d'Euphratc. 

1 1 Monte a Galaad et prends du baumc, 
Vierge, fille de TEgypte. 

En vain tu multiplies les remedes, 
II n'y a point de guerison pour toi. 

12 Les nations ont appris ta honte, 

Et tes cris de detresse remplissent la terro; 
Car le guerrier se heurte au guerrier; 
lis tombent tous deux. 

13 La parole qu'adressa Jehovah a Jere- 1 chodonosor, roi de Baby lone, pour frap- 
mie, le prophete, sur la venue de Xabu- 1 p^r le pays d'Egypte. ' 

14 Publiez-la en Egvpte, 
Faites-la entendre a Sligdol, 
Faitcs-la entendre a Noph et a Taphnes; 
Dites : A vos rangs, tenez-vous prets; 
Deja Tepee a devore tes voisins ! 

15 Quoi, ton heros est renverse, il ne s'est pas tenu debout. 
Car Jehovah Ta jete par terre. 

16 II multiplie ceux qui trebuchent; 

lis tombent les uns sur les autres, et ils disent : ; 

Allons, retournons vers notre pcuple 
Et dans notre pays natal, 
Loin de Tepee homicide. 

17 La ils crient : Pharaon, roi d'Egypte, est perdu; 
II a laisse passer le temps favorable. 

iS Je suis vivant ! dit le roi 

Dont le nom est Jehovah des armees : 

Comme le Thabor parmi les montagnes, 

Com me le Carmel au-dessus de la mer, il vient. 

19 Prepare ton bagage de captive, 
llabitante, fille de TEgypte; 
Car Noph va devenir un desert; 
Elle sera briilee et sans habitants. 

20 L'Egypte est une genisse tres belle; 
Un taon vient, vient du septentrion. 

21 Ses mercenaires au milieu d'elle sont aussi comme des veaux engraisses; 
Eux aussi tournent le dos, 

Ils fuient tous ensemble; ils ne resistent point, 
Car il est venu sur eux le jour de leur calamite, 
Le temps du chatiment. 

22 Elle fait le bruit du serpent qui s'en va; 



13. Cette prophetic sur l'invasionde I'Egypte j honors surtout dans la Basse-Egypte. Le mot 
par Nabuchodonosor est poste'rieure a la oa* he'br. sedit quelquefois des taureaux;on peuty 
♦atlle de Carchemis, sans qu'on puisse en fixer voir au moins une allusion au btruf Apis. 



autrement Ja date. 

15. Ton hires* ton vaiilant, le chef del'armle 
d'Egypte. LXX, ion taureau t le boeuf Apis, 



21. Ces veaux ii Vengrais n'oni plus ni euer* 
gie ni courage. 

22. Le bruit \ le bruissement du serpent qui 
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Chap. XLVI, 23. 



j£remie. 



Chap. XLVII, 6. 






^4 



^5 



26 



^7 



2$ 



Car ils sont venus en force, 

lis sont arrives <:hez die avec des haches, 

Pareils a des bucherons. 

Ils ont abattu sa foret, dit Jehovah, 

Parce qu elle etait impenetrable; 

Car ils sont plus nombreux que les sauterelles, 

Et on ne peut les compter. 

Elle est confuse, la tille de FEgyp a ; 

Elle a ete livree a un peupie du septentrion. 

Jehovah des armees, Dieu dlsrael, a dit : 

Je vais visiter Amon de No, 

Et Pharaon, et FEgypte, et ses dieux, et ses rois, 

Et Pharaon, et ceux qui mettent en iui leur contiance. 

Et je les livrerai a ceux qui en veulent a leur vie, 

A Nabuchodonosor, roi de Babylone, et a ses serviteurs. 

Et apres cela, elle sera habitee comme aux jours d'autrefuis 
Dit Jehovah. ' 

Et toi, ne crains pas, Jacob, mon serviteur; 

Ne t'cffraie pas, Israel; 

Car je te tirerai du pays lointain, 

Et ta posterite de la terre de son exil; 

Jacob reviendra et vivra en paLx et en security 

Sans que personne te trouble. 

Toi, ne crains pas, Jacob, mon serviteur, dit Jehovah, 

Car je suis avec toi; 

Je detruirai toutes les nations parmi lesquelles je t'ai disperse 
Mais toi, je ne te detruirai pas; 
Je tejchatierai selon la justice, 
Et je ne te laisserai pas inipuni. 

CHAP. XLVLI. — Les Philistins. 

*7 Parole de Jehovah qui fut adressec a Jeremie, le prophete, au sujet des Phi- 
hstms, avant que Pharaon frappat Gaza. 

2 Void que des eaux montent du septentrion; 

Elles deviennent comme un torrent qui deborde, 

Et elles submergcront ie pavs et ce qu'il contient, 

Villcs et habitants. 

Les hommes poussent des cris, 

Et tous les habitants du pays se lamentcnt. 
j Au retentissement du sabot'de ses coursiers, 

Au fracas de ses chars, au bruit de ses roues, 

Les peres ne se tournent plus vers leurs enfants, 

Tant les mains sont sans force, 

4 Parce que le jour est venu 

Ou seront detruits tous les Philistins, 
Extermines les derniers allies de Tyr et de Sidon- 
Car Jehovah va detruire les Philistins, 
Les restes de Tile de Caphtor. 

5 Gaza est devenue chauve, 

Ascalon muctte, avec la vallee qui les entourc 
Jusques a quand te feras-tu des incisions? 

6 Ah ! ep& de Jehovah, jusques a quand nauras-tu pas de repos ? 



* Wuit a tiavers la forcl devant les biicherons 
qui 1 abatuut. 

}^Amontie \'o. Ammon-Ra.ledieu-soleil. la 
prmctpaledivinite'de la Haute-Egypte, adorte 
Mirtout dans la ville de No-Amou ou Thebes. 

^7*28. Ces deux versets se lisent dela cha- 
piirexxx, io-ii. 



XLVII. 1. Avant que Pharaom. etc : in- 
dication chrouologique sur laquelle I'histoire ne 
fournit aucune donnee certaine. 

4. Lis Phitisiins 6taient venus de Tile de 
Caphtor, probablement ttle de Crete. Camp. 
Deut. u, 23; Am. i.\, 7. 
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Chap. XLVII, 7. J&REMIE. Chap. XLVIII, 12. 

Rentre dans ton fourreau, 

Arrete et sois tranquille ! — 

Comment te reposerais-tu, 

Quand Jehovah t'a donne ses ordres? 

Cest vers Ascalon et la cote de la mer qu'il la dirige. 

CHAP. XLVIII. — Les Moabites. Etendue du cUsastre qui frappera Moab 
[vers. 1 — 10]. Contraste entre cet xtbaissement et Fancienne puissance de ce 
peuple [11 — 25]. LSorgueil de Moab, cause de son chdtiment [26 — 30]. Gtmis- 
sement du prophete sur cette destruction [31 — 38]. Mais le sort de Moab est 
inevitable [39 — 46]. fromesse de retoitr [47]. 

48 A Moab. * 

Ainsi parle Jehovah des armees, Dieu d'Israel : 
Malheur a Nabo, car elle est ravagee; 
Cariathaim est couverte de honte, elle est prise; 
La forteresse est couverte de honte, elle est abattue. 

2 Elle n'cst plus, la gloirede Moab; 
A Heset on on medite sa mine : 

Aliens et exterminons-le, qu'il ne soit plus une nation ! 
Toi aussi, Madmen, tu seras reduite au silence. 
L'epee marche derriere toi. 

3 Des cris partent de HoronaTm ; 
Devastation et gi*ande ruine ! 

4 Moab est brise; 

On entend le cri de ses enfants. 

5 Car a la montee de Luith il y a Hps pleurs, 
On monte en pleurant; 

Car a la descente de HoronaTm 
On entend les cris de detresse. 

6 Fuvez, sauvez vos vies ! 

Qu T elles soient comme une bruyere dans la lande ! 

7 Car, puisque tu as .-nis ta contiance en tesouvrages et en tes tresors, 
Toi aussi tu seras conquis, 

Et Chamos ira en exil, 

Avec ses pr&res et ses princes, tous ensemble. 
S Le devastateur viendra contre toutes les villes, 

Et pas une n'echappera; 

Les vallees seront ruinees, et les plateaux saccages. 

Comme la dit Jehovah. 
9 Donnez des ailes a Moab, car il faut qoi'il s'envole; 

Ses villes seront devastees et depeuplees, 
to Maudit soit eclui qui fait mollement Tceuvre du Seigneur ! 

Maudit celui qui refuse le sang a son epee ! 

r 1 Moab a etc tranquille depuis sa jeunesse; 

II a repose* sur sa lie; 

II n'a pas 6te vide d'un vase dans un autre, 

Et il n'est pas alle" en captivite; 

Aussi a-t-il garde son gout 

Et son odeur n'a pas change. 
j 2 Cest pourquoi, void, dit Jehovah, que des jours vienneat 

Ou je lui enverrai des transvaseurs qui le transvaseront ; 

lis videront ses vases et briseront ses cruches ? 



XLVIII, 1. A Moab : Les Moabttes s'etaient 
unis aux eunemis d'IsraSI, et tout recemment, 
apces la revoke de Joakim contre Nabuchodo- 
nosor, U* s'etaient mis au service de ce dernier 
contre. le roi de Juda (II RoU, xxiv, 2). C'est 
sans doute a la suite de cet evlnement que fut 
prononcee la prophltie de ce chapitre. Jeretnie 
s'y inspire d'oracles anterieurs sur' Moab, no- 



tamment de celui d'lsaie xv-xvi, qu'il reproduit 
parfois textuellcment, qu'ailleurs il ainpHfie et 
developpe. 

7. Chamos, le dieu national de Moab, ira tn 
exit : les Assyriens et les Babyloniens einpor* 
taient comme trophee de leur victoire les idolo 
des peuplcs vaincus. 
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Chap. XLVIII, 32. 
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Et Moab aura honte de Chamos, 

Comme la maison d'Israel a eii honte 

De Bethel en qui etait sa confiance. 

Comment pouvez-vous dire encore : 

" Nous sommes des guerriers, 

Des hommes vaiUants au combat? T? 

Moab est ravage, ses viiles montent en fumee, 

L'elite de ses jeunes gens descend a la boucheric, 

Dit le roi dont le nom est Jehovah des armees. 

La mine de Moab approche, 

Son malheur vient en grande hate. 

Adressez-lui des paroles de pitie, vous tous ses voisins, 

Et vous tous qui connaissez son nom, dites : 

" Comment a ete brise un baton si fort, 

Un sceptre si magniiique ? " 

Descends de ta gloire et assieds-toi sur la terre aride, 

Habitante, lille de Dibon; 

Cir le devastateur de Moab est monte centre toi, 

11 a renverse tes remparts. 

Tiens-toi sur le chemin, et regarde, habitante d'Aroer; 

interroge eclui qui fuit et celle qui s'echappc; 

Dcmande : * 4 Qu ? est-il arrive? — 

Moab est confus, car il est renverse. 

Poussez des gemissements et des cris ! 

Annoncez sur F Anion que Moab est ravage : "' 

Un jugement est venu sur le pavs de la plaine, 

Sur Helon, sur Jasa, sur Mephaath, 

Sur Dibon, sur Xabo, sur Beth-Deblathaim, 

Sur Cariathaim, sur Beth-Gamul, sur Beth-Maon, 

Sur Carioth, sur Bosra 

Et sur toutes les viiles du pavs de Moab, 

Eloignees et proches. 

La corne de Moab est abattue, 

Et son bras est brise, dit Jehovah. 

Enivrez-le; car ii s'est eieve contre Jehovah ! 

Que Moab se vautre dans son vomissement, 

Et qu'il devienne un objet de risee, lui aussi ! 

Israel n'a-t-il pas ete pour toi un objet de risee ? 

L J a-t-on surpris avec des voteurs, 

Pour que, chaque fois que tu paries de lui, tu hoches la tete' 

Abandonnez les viiles; allez demeurer dans les rochers 

Habitants de Moab. 

Soyez comme la colombe 

Qui fait son nid au-dessus du precipice beant. 

Nous avonsentendu Forgueil de Moab, le tres orgueilleux, 
Sa hauteur, son orgueil, sa tierte et son cceur superbe. 
Moi aussi je connais, dit Jehovah, sa jactance, 
Et ses vains discours, et ses o.mvres vaines. 

C'est pourquoi je me lamente sur Moab; 

Sur tout Moab je pousse des cris; 

On gemit sur les gens de Qir-Heres. 

Plus encore que sur Jazer, je pleure sur toi, vigne de Sabama; 

Tes sarments depassaient la mer, 

lis touchaient & la mer de Jazer. 

Le devastateur s'est jel£ sur ta recolte et sur ta vendange. 



1 3-#<ttA*S,ou Jeroboam avait e>ige" un veau d'or. 

•6. Euivrez Moab, 6 Chaldeens, du vin de la 

colcre de Dieu : comp. Is. li, it-*3. 

12. Mtr Jt Jazer. Jour n est pre^d* 



du 



mot mare til dans les LXX, ni dans le passage 
parallele d' I sale, d'ou ce nouveau sens : Ussar- 
ments siUndaieHtjusqaW U /tur Morte, tt au- 
delh ; (/s touchaitnt d Jmscr* 
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Chap. XLV1II, 33. 
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Chap. XLVIII, 47. 
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La joie et l'allegresse ont disparu des vergers 

Et de la terre de Moab; 

J'ai fait tarir le vin des cuves; 

On ne le foule plus au bruit des hourrahs; 

Le hourrah n'est plus le hourrah. 

Les cris de Hesebon se font entendre jusqu'a Eieale, jusqira Jasa; 

Les cris qui s'elevent de Segor a Horonaim 

Retcntissent jusqu'a Eglath-Selisia; 

Car meme les eaux de Nemrim seront dcssechecs. 

Je veux, dit Jehovah, en finir dans Moab 

Avec celui qui monte a son haut-lieu 

Et offre de I'encens a son dieu. 

Aussi mon coeur gemit comme une flute sur Moab, 

Oui, mon coeur gemit comme une flute sur les gens do Qir-Hcrcs; 

Car ce qu ils avaient amasse est perdu. 

Car toute tete est rasee et toute bar be coupee; 

Sur toutes les mains il y a des incisions 

Et sur les reins des sacs. 

Sur tous les toits de Moab et sur ses places, 

Ce ne sont que lamentations; 

Car j'ai brise Moab comme un vase dont on ne se soucie plus, 

Dit Jehovah. 

Comme il est brise ! Gemissez ! 

Comme Moab a ho^teuscment tourne le dos ! 

Moab est devenu un objet de risee et d'epouvante 

Pour tous ses voisins. 

Car ainsi parle Jehovah : 

II prend son vol comme l : aigle, 

II etend ses ailes sur Moab. 

Carioth est prise, 

Les forteresses sont emportees, 

Et le coeur des guerriers de Moab est en ce jour 

Comme le coeur d ? une femme en travail. 

Moab est extermine, ce n ? est plus un peuple, 

Parce qu'il s'est eleve contre Jehovah. 

Frayeur, fosse et filet sur toi, 

Habitant de Moab ! dit Jehovah. 

Celui qui fuit devant Tobjet de sa frayeur tombera dans la fosse, 

Et celui qui remontera de la fosse sera pris au iilet ; 

Car je vais falre venir sur lui, sur Moab, 

L'annee de sa visitation, dit Jehovah. 

A l'ombre de Hesebon s'arretent des fuyards a bout de forces ; 

Mais un feu sort de Hesebon, 

Et une damme du milieu de Sehon ; 

Elle devore les flancs de Moab 

Et le crane des fils du tumulte. 

Malheur a toi, Moab ! 

Le peuple de Chamos est perdu ; 

Car tes fils sont emmenes captife 

Et tes filles captives. 

Mais je ramenerai les captifs de Moab 
A la fin des jours, dit Jehovah. 
Jusqu'ici le jugement de Moab. 



36. Lcsfl&tes Itaient surtout employees dans 
les ceremonies funcbres. 
4a // ; Nabuchodonosor. 



45. Car un fen :ces mots jusqu'h la tin «1u 
vers. 46 sont une imitation libre de Nombr. xxi, 
38-30." 
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Chap. XLIX, i. 



JEREMIE. 



Chap. XLIX, 10. 
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CHAP. XLIX [vers, i — 6]. — Z<t Ammonites. 
Crime tf Amman [vers, i] ; w « chdtiment [2 — 5] ; son retablissement [6]. 

Aux enfants d'Ammon. 

Ainsi parle Jehovah : 

Israel rva-t-il pas de fils? X'a-t-il pas d'heritier? 
Pourquoi Melchom a-t-il pris possession de Gad, 
Et son peuple s ? est-il installe dans ses viiles? 

Cost pourquoi void que des jours viennent, f;t Jehovah, 

Uu je ferai retentir le cri de guerre contre ^abba des enfants d'Ammon : 

tile deviendra un monceau de mines, 

Et ses filles seront Iivrees au feu, 

Et Israel heritera de ceux qui ont herite de lui. 

Lamente-toi, Hesebon, car Hal a ete saccaeee • 

Poussez des oris, lilies de Rabbah, 

Ceignez-vous de sacs, frappez-vous la poitrine; 

Errez le long des clotures ; 

Car Melchom s'en va en exil, 

Et avec lui ses pretres et ses chefs. 

Pourquoi te glorifier de tes valiees ? 

Out, elle est riche, ta vallee, fille rebello, 

Qui te confiais dans tes tresors, disant : 

Qui oserait venir contre moi? 

B™ 01 ' <! e tous Ies alentours je ferai venir sur toi la terreur, 
Uit le Seigneur, Jehovah des armees ; 
Vous serez chasse chacun droit devant soi, 
Et pcrsonne ne railiera les fuyards. — 

Mais apres cela, je ramenerai les captifs des enfants d'Ammon, 
Dit Jehovah. 
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CHAP XLIX [vers. 7 — 22]. LesEdomites. Ckdtimentdes Edomites [vers.; 
cur humiliation [14 — i$] ; c> est Jthovak qui suscitera ces maikeurs [19- 

A Edom. 

Ainsi parle Jehovah des armees : 
X ? y a-t-il plus de sage en Theman? 
Les avises sont-ils a bout de conseils ? 
Leur sagesse sest-elle evanouie? 
Fuyez, retournez sur vos pas, 
Blotissez.vous, habitants de Dedau 
Car j'amenerai sur Esau la mine, 
Le temps ou je le visite. 
Si des vendangeurs sont venus chez toi, 
lis n'ont rien laisse a grappiller ; 
Si ce sont des voleurs de nuit, 
lis ont pille tout leur soul. 
Car c'est moi qui ai mis a nu Esaii 
Et decouvert ses retraites, 
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XLIX, t. Les Ammonites, commeles Moabi- 
t«, > etaieat montres de tout temps les ennemis 
, :l ~ pres ,a deportation des dix tribus du 
"on! par Teglath-l-halasar, ils s'emparerent du 
termoire de la tribit de Gad, et c'est cet atten- 
tat qui forme !e point de depart de notre pro- 
Pf'ctie Uers. iy f enfin. de concert avec les :tfoa- 
bites, iU s untrent aux troupes de Nabuchodo- 
no* or pour marcher contre Joalcim. 

7- A Edom : Les Edomites nourrissaient 
coture Israel une baine pareille a celle des 
Moabttes, ce qui leur valut, a j lusieurs re* 
pnses, les menaces des prophetej : Amos, i, 
" >w; Joel, ui, 19. et Afittuu. J^remie re- 



produit ici plusieurs pa-sages de ce dernier 
propheie. 

.V> a-t-ii flits de sage en Tftetuani, district 
du pays d'Edom dont les habitants latent re- 
nommes pour leur satjesse (Job, u\ u. Coma. 
Baruch, hi, 22). 

3. Dedan (Is. xxi, 13), tribu du nord de 1'Ara- 
bie dont les earn vanes traversaient I'ldumee : 
si dies ne peiivent pas revenir en arriere, 
qu'elles se cachent dans les noinbreuses caver* 
nes de ia montagne, si elles veulent e*chappcr a 
Tennemi. 

9. Les ennemis d'Edom ne laisserout riti\ 
apres eux. 
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Chap. XLIX, 1 I. JER&MIE. Chap. XLIX, 2 3- 

Et il ne peut plus se cacher ; 

Tout est ravage, sa race, ses freres, ses voisins ; 

II ne reste personne. 

1 1 Abandonne tes orphelins, c'est moi qui les ferai vivre, 
Et que tes veuves se confient en moi. 

12 Car ainsi parle Jehovah : 
Ceux qui ne devaient pas boire cette coupe la boiront ; 
Et toi, tu en serais tenu quitte? 
Non, tu n'en seras pas tenu quitte, 
II faudra que tu boives ! 

13 Car je Tai jure par moi-meme, dit Jehovah : 
Bosra sera un sujet d'etonnement et d'opprobre, - 
Un lieu desert et maudit, 
Et toutes ses villes seront des mines a jamais. 

14 J 'en aiappris de Jehovah la nouvelle, 
Et un messager a ete envoye parmi les nations : 
" Rassemblez-vous et marchez contre lui! 
Levez-vous pour le combat!" 

15 Car je t'ai rendu petit parmi les nations, 
Meprise parmi les hommes. 

16 Tu inspirais la tcrreur, 
Et la fierte de ton occur t'a egare, 
Toi qui habites le creux des rochers, 
Qui occupes le sommet de la coliine ; 
Mais quand tu eleverais ton aire, comme l'aigle, 
Je Vna precipiterai, dit Jehovah. 

1 7 Edom sera un desert ; 
Tous les passants seront dans l'etonncment 
Et siffleront a la vue de ses plaies. 

iS Ce sera comme la catastrophe de Sodome, do Gomorrhe 

Et des villes voisines, dit Jehovah ; 
Personne n'y habitera ; i 

Aucun fils de 1'homme n'y sejournera. 

19 Pareil a un lion, voici qu'il monte 

Des halliers du Jourdain au pays des. rochers ; 

Soudain j'en ferai fuir Edom 
v . Et j'y etabiirai celui que j'ai choisi. 

?' Car qui est semblable a moi? Qui me provoquerait, 

r Et quel est le berger qui me tiendrait tete? 

^ 20 Ecoutez done la resolution que Jehovah a prise contre Edom, 

6 Et les desseins qu'il a medites contre les habitants de Theman : 

Oui, on les entrainera comme de faibles brebis ; 

Qui, on devastera apres eux leur der ^ure. 

21 Au bruit de leur chute, la terre tremble ; 
Leur cri retentit jusqu'a la mer Rouge. 

22 Comme l'aigle, il prend son vol, il plane, 
II etend les ailes sur Bosra, 
Et le coeur des guerriers d'Edom devient en ce jour 
Comme le occur d'une femme en travail. 

CHAP. XLIX [vers. 23 — 27]. — La Sync. 

23 A Damas. 
Hamath et Arphad sont dans la confusion, 
Parce qu'elles. ont recu une mauvaise nouvelle ; 
Elles se fondent de peur ; 
C'est la mer en tourmente, qui ne peut s'apaiser. 



* 

C 



19. // monU : //, l'ennemi suscUe* de Dieu. 
2t. ytugu'd la mtr Rouge, jusqu'au port 
d'Elath. 
2a. Comp. xlviii, 40 sv. 
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33. A D*mas, cap. de la Syrie. D&ruit par 
Teglath-Phalasar (II Rois, xv, 3?;xvi,9^ce 
royaume s'&ait sans dome reconsutiuS piu» 
tard. 



Chap. XLIX, 24. 



JER^MIE. 



Chap. XLIX, 37. 



25 



26 



27 
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:<» 



jo 



24 Damas est sans force, elle se tourne pour fuir, 

Et I'effroi s'empare d'eile ; 
L ? angoisse et les douleurs la saisissent, 
Comme une femme qui enfante. 
Comment ne l'a-t-on pas abandonnee, 
La viile glorieuse, la cite qui faisait ma joie ! 
Aussi ses jeunes gens tomberont sur ses places, 
Et tous ses homines de guerre periront en ce jour-la, 
Dit Jehovah des armees. 
J'allumerai un feu dans les murs de Damas, 
Et il devorera le palais de Ben-Hadad. 

CHAP. XLIX [vers. 28 — $3]. — Us Indus arabes. 

A Cedar et aux royaumes de Hasor, que frappa Nabuchodonosor, roi de Babvionc. 
Ainsi parle Jehovah : 
Debout ! Marchez contre Cedar, 
Exterminez les fils de I'Orient \ 
On prendra leurs tentes et leurs troupeaux ; 
On leur enlevera leurs tentures, 
Tous leurs bagages et leurs chameaux ; 
On leur criera : Terreur de toutes parts ! 
Sauyez-vous, fuyez de toutes vos forces, 
Blotissez-vous sous terre, 
Habitants de Hasor ! dit Jehovah ; 

Car Nabuchodonosor, roi de Babvlone, a forme contre vous un dessein, 
II a concu un projet contre vous. 
Debout ! Marchez contre un peuple tranquille, 
En assurance dans sa demeure, dit J&iovah ; 
II n'a ni portes, ni barres ; il vit a l'ecart. 
Leurs chameaux seront au pillage, 
Et la multitude de leurs troupeaux un facile bufin. 
Je les disperserai a tous les vents, 
Ces hommes aux tempes rasees, 

Et de tous cotes je ferai venir sur eux la ruine, dit Jehovah. 
Et Hasor deviendra un repaire de chacals, 
Une solitude pour toujours : 
Personne n'y demeurera, 
Aucun fils d'homme n'y sejournera. 

CHAP. XLIX [vers. 34 — 39J. — Us Elamites, 

34 La parole de Jehovah qui fut adressee a Jeremie, le prophete, pour Elam, au 
commencement du regne de Sedecias, roi de Juda, en ces termes : 

Ainsi parle Jehovah des armees : 

Je vais briser Tare d ? Elam, 

Principe de sa force. 

Je ferai venir sur Elam quatre vents, des quatre coins du ciel, 

Et je le disperserai a tous ces vents, 

Et il n'y aura pas une nation 

Ou n'arrivent les fugitifs d'Elam. 
37 Je ferai trembler les Elamites devant leurs ennemis 

Et devant ceux qui en veuient a leur vie ; 

J'amenerai sur eux des malheurs, 



32 
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23. CMar : voy. u, 10; Is. xxi, 16, — Royan- 
««, trtbus rtV Hasor, probablement les Arabes 
sedenuires qui demeuraient dans des villages 
Mstrim), Is. xlii, ti. Ces deux noms desi- 
gnent tci toute i'Arabie en general. — Que 
Jrafta Nabuchodniosor, apres la batatlle de 
Jrarchcmis. - Dtbont, ChaUfcens.— LesfiU de 
iOr? eH t f expression consacree pour designer 
'«* Arabes. 



34. Elam, ou TElymais, appelee plus tard Su- 
siane, tit longtemps partie de 1 'empire assy Hen. 
Plus tard, les Elamites servaient comme auxi- 
1 1 aires dans 1'armee chaldeenne; il est vraisetn* 
blable ay Us y figuraient lorsde l'exp4dition qui 
se termina par la chute de Joachin et par U 33- 

? station de ce roi et des principaux de Juda. 
eut-6tre est-ca a cette occasion que fut com- 
posee notre prophetic 
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Chap. XLIX, 38. JER&MIE. Chap. L, 12. 

Le feu de mon ardente colere, dit Jehovah, 
Et j'enverrai apres eux Tepee, 
Jusqu'a ce que je les aie aneantis. 

38 Je plaeerai mon trone en Elam, 

Et j ? exterminerai son roi et ses chefs, dit Jehovah. — 

39 Mais a la fin des jours, 

Je ferai revenir les captifs d'Elam, dit Jehovah. 

CHAP. L. — LI. — Babyione. 

50 La parole que Jehovah adressa a Babyione, au pays des Chaldeens, par Jercmie 
le prophete. 

2 Annoncez-le parmi les nations, publiez-le, elevez un etendard ; 
Publiez-le, ne le cachez pas ! 

Dites : Babel est prise ! 

Bel est confondu, Merodach est abattu ; 

Ses idoles sont confondues, ses faux dieux sont abattus. 

3 Car du septentrion un peuple est monte contre elle ; 
11 fera de son pays une solitude, 

Personne nV habitera plus ; 

Horames et betes ont pris la fuite, tout s'en est alle. 

4 En ces jours-la et en ce temps-la, dit Jehovah, 
Les enfants d'lsrael reviendront, 

Et avec eux les enfants de Juda ; 

lis marcheront en pleurant 

Et chercheront Jehovah, leur Dieu. 

5 lis s'informeront du chemin de Sion ; 
Leur face est tournee vers elle. 

i4 Venez et attaches- vous a Jehovah 

Par une alliance etcrnellc, qui ne soit jamais oubliee. r ' 

6 Mon peuple etait devenu un troupeau de brebis qui se perdaient ; 
Leui*s bergers les egaraient sur des montagnes perfides ; 

Elles allaient de montagne en colline, oubliant leur bercail. * 

7 Tous ceux qui les trouvaient les devoraient, 
Et leurs ennemis disaient : 

Nous ne sommes pas coupables, 

Puisqu'ils ont peche contre Jehovah, la demeure de justice, 

Contre Jehovah, resperance de leurs peres. 

S Fuyez hors de Babyione ; 

Mettez-vous, commc des boucs, a la tete du troupeau. 
9 Car je vais suscitcr et faire marcher contre Babel 

Une reunion de grands peuples venant du pays du septentrion ; 

lis se rangeront en bataille contre elle, et de ce cote-la elle sera prise; 

Leurs fleches sont celles d'un guerrier habile, 

Qui ne revient pas a vide. 

10 Et la Chaldee sera mise au pillage, 

Tous ceux qui la pilleront se rassasieront, dit Jehovah. 

1 1 Oui, rejouissez-vous ; oui, livrez-vous a Tallegresse, 
Pillards de mon heritage ; 

Oui, bondissez comme une genisse dans la prairie, 
Hennissez comme des etalons ! 

12 Votre mere est couverte de confusion ; 
CeUe qui vous a enfantes rougit de honte ; 

L. 1. Babyione avail execute les arrets dc la , supreme du pantheon assyro-babylonien.appele, 
justice divine contre Israel et les nations voisi- ! dans les inscriptions, roi du ciel et de la tcrre. 
nes, mais avec orgueil et cruaut*; elle sera cha- 8. Fnyez, 6 Juifs exiles, — A la tite du 



tiee a son tour. — Par ytrimi*^ une date 
qu'on ne peut fixer, mais comprise entre L\ 
40 annee de Joakim et la 4« de Sidecias. 



irouptau, des captifs de toutes les nations : 
Israel doit conduire tous les peuples au salut. 
ti-22. Joie insolente des Chaldeans vain- 



2. Bel et Mtrodach, en babyl. Mardnk t pa- queurs oppose a la chute honteuse de tJa- 
raisscnt designer ici la m€me divinity, le dieu by lone. 
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Chap. L, 13. j£REMI E. Chap. L, 27. 

Elle est la derniere des nations, 

\Jn desert, un steppe, une terre aride. 

13 A cause de la colere de Jehovah, elle ne eera plus habitee, 
Ce ne sera plus qu'une solitude ; 

Quiconque passera pres de Babel 
S'etonnera et sifflera a la vue de ses plaies. 

14 Rangez-vous en bataille autour de Babel, vous tous, archers : 
Tirez contre elle, n'epargnez pas les fleches, 

Car elle a peche contre Jehovah. 

15 Poussez de tous cotes contre elle un cri de guerre ; 
Elle tend les mains ; 

Ses tours s'ecroulent, ses murs sont renverses, 
Car c'est la vengeance de Jehovah ! 
Vengez-vous sur elle ; 
Faites-Iui comme elle a fait ! 

16 Exterminez de Babel celui qui seme 

Et celui qui manie la faucille au jour de la moisson. 

Devant le glaive destructeur, 

Que chacun se tourne vers son peuple, 

Que chacun fuic vers son pays. 

17 Israel est une brebis egaree 

A qui les lions ont fait la chasse ; 

Le premier Ta devoree : le roi d'Assyrie ; 

Puis Fautre lui a brise les os : Nabuchodonosor, roi de Babel. 

18 C'est pourquoi ainsi parte Jehovah des armees, Dieu d'lsrael : 
Je vais visiter le roi de Babel et son pays, 

Comme j'ai visite le roi d'Assyrie : 

19 Et je ramenerai Israel dans sa demeure ; 
II paitra au Carmel et en Basan ; 

II se rassasiera sur la montagne d'Ephraim et de Galaad. 

20 En ces jours-la et en ce temps-la, dit Jehovah, 

On cherchera l'iniquite d'Israel, et elle ne sera plus^ 
Le peche de Juda, et on ne le trouvera plus, 
Car je pardonnerai au reste que j'aurai laisse. 

21 Marcbe contre le pays de Rebellion 
Et contre les habitants de Punition ; 

Detruis, extermine-les les unsapres les autres, dit Jehovah, 
Et fais-/<7/r tout ce que je t'ai ordonne. 

22 Bruit de bataille dans le pays et grand massacre ! 

23 Comment a etc rompu et brise 
Le marteau de toute la lerre? 
Comment Baby lone est-clle devenue 
Une solitude au milieu des nations? 

24 Je t'ai tendu des lacets, et tu as etc prise, Babel, 
Sans ten douter ; 

Tu as ete trouvee et saisic, 

Parce que tu t'es mise en guerre contre Jehovah, 

25 Jehovah a ouvert son arsenal, 

Et il en a tire les armes de sa colere : 

Car le Seigneur, Dieu des armees, a ailaire 

Au pays des Chaldeens, 

26 Arrivez a Babel de toutes parts, 
Ouvrcz ses greniers, 

Faites des monceaux comme des tas de gerbes, et exterminez; 
Qu'il n'en reste rien ! 

27 Tuez tous les taureaux qui descendent a la boucherie ! 



a 1. Ribdlion (litt. double ribellion\ et Puni- 
tion : noms inventus par le prophete, qui leur 
donne I'apparence de noms proprcs de pays, pour 
designer Baby lone. Selon d'autres, ces deux 



noms : Merathaim ou Marrdtkim % et Peqdd 
ou Puqudil^ dlsigneraient deux regions de la 
Babylonie meridionate. 
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Chap. L, 2S. J.£r£mIE. Chap. L, 42. 

Malheur a eux, car leur jour est arrive, 
Le temps ou ils seront visites. 

28 Ecoutez ! les cris des fuyards 

Et de ceux qui se sauvent du pays de Babel 

Annoncent en Sioa la vengeance de Jehovah, notre Dieu, 

La vengeance de son temple. 

29 Appelez contre Babel des archers, 
Tous ceux qui bandent Tare; 

Campez autour d'elle; que pcrsonne n'echappo 
Rendez-lui selon ses wuvres, 
Faites-lui tout ce qu'elle a fait; 
Car elle s ? est elevee avec insolence 
Contre Jehovah, contre le Saint d'lsrael. 

30 C ? est pourquoi ses jeunes gens tomberont sur ses places, 

Et tous ses hommes de guerre periront en ce jour, dit Jehovah. 

31 Me voici; a toi, insolente ! 

Dit le Seigneur, Jehovah des armees; 
Car ton jour est venu, 
Le temps ou je visite. 

32 Elle chancelle, l'insolente; 

Elle toinbe, et personne ne la relevc; 

Je mets le leu a ses villes, 

Et il devore tous ses alentours. 

33 Ainsi parie Jehovah des armees : 

Les enfants d'lsrael et les eafants de Juda sont oppriraes ensemble, 
Tous ceux qui les ont eminenes captifs les retiennent 
Et refusent de les lacher. 

34 Mais leur champion est fort; 
Jehovah des armees est son nom; 

II defendra puissamment leur cause, 

Pour donner le repos a la terre 

Et faire trembler les habitants de Babel. 

35 L epee des Chaldeens, dit Jehovah : f 
Contre les habitants de Babd, 

Contre ses chefs et contre ses sages ! 

36 L'epee contre les imposteurs, et qu'ils perdent le sens ! 
L'epee contre ses braves, et que Uepouvante les saisisse ! 

37 L'epee contre ses chevaux et ses chars, 

Et contre toute la tourbe des gens qui sont au milieu d ? elle, 

Et qu ; ils deviennent des femmes! 

L'epee contre ses tresors, et qu'ils soient piUes ! 

38 Secheresse sur ses eaux, et qu'elles tarissent \ 
Car e'est un pays d'idoles, 

Et ces epouvantails les font delirer. 

39 C'est pourquoi les animaux du desert sy etabliront avec les chacals; 
Les aut ruches y feront leur demeure; 

Jamais plus personne n'y habitera; 
Elle sera sans habitants d'age en age. 

40 Comme lorsque Dieu dctruisit Sodome, Gomorrhe 
Et les villes voisines, 

Personne n'y demeurera, 

Aucun fils crhomme n'y sejournera. 

41 Voici qu ? un peuple arrive du Septentrion; 
Une grande nation et des rois nombreux 
Se levent des extremites de la terre. 

42 lis tiennent a la main Tare et le javelot; 
Gens cruels et sans pitie, 

Leur voix gronde comme la mer; 



39. Cotnp. Is. xiii, ao*w; xxxiv, 13 sv. I 41. Comp. vi, 32-26, ou ties menaces seinbla* 

40. Comp. xlix, 18 et Is. xiii, 19. | bles soiu profcree> comre Je'rusaleir*. 
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Chap. L, 43. jfeREMIE. Chap. LI, 10. 

lis sont montes sur des chevaux, 
Ranges comme un seul homme 
Pour te livrer bataille, tille de Babel. 

43 Le roi de Babel en a appris la nouvelle, 
Et ses mains ont defailli; 
L'angoisse l'a saisi, 

Comme les douleurs d'une femme qui enfante, 

44 * Pareil a un lion, void qu'il monte 

Des halliers du Jourdain a la demeure forte, 

Et soudain je le ferai fuir de leur terre, 

Et j'etablirai sur elle celui que j'ai choisi. 

Car qui est semblable a moi? Qui me provoquerait? 

Et quel est le berger qui me tiendrait tete ? 

45 Ecoutez done la resolution 

Que Jehovah a prise contre Babel, 

Et les desseins qu'ii a medites contre le pays des Chaldeens : 

Oui, on les entrainera comme de simples brebis; 

Oui, on devastera apres eux leur demeure ! 

46 Au bruit de la prise de Babel, la terre tremble, 
Un cri sest fait entendre chez Jes nations ! 

51 Ainsi parle Jehovah : 

Je vais soulever contre Babel 
Et contre les habitants de la Cb.Jdee 
Un souffle destructeur, 
1 Et je lacherai sur Babel des vr; ineurs qui la vanneront; 

Car ils fondront de toutes pars sur elle au jour du malheur. 

3 Que rarcher tende son arc ccitre 1' archer 

Et contre celui qui se pavarac dans sa cuirasse; 
N'epargnez pas ses jeunes gens, 
Exterminez toute son armee. 

4 Que des blesses a mort tombent dans le pays des Chaldeens, 
Et des transperces dans les rues de Babel 

5 Car Israel et Juda ne sont pas veufs de leur Dieu, 
De Jehovah des armees, 

Et le pays des Chaldeens est rempli d'iniquites 
Contre le Saint d'Israel. 

6 Kuycz hors de Babylone, 

Et que chacun de vous sauve sa vie; 

Ne perissez pas pour son crime; 

Car e'est le temps de la vengeance pour Jehovah; 

II va lui rendrc selon ses ceuvres. 

7 Babel £tait une coupe d'or dans la main de Jehovah; 
Elle enivrait la terre entiere; 

Les nations ont bu de son vin, 

C'est pourquoi les nations sont en delire. 

8 Soudain Babel est tombee, 
Et elle s'est brisee. 

Hurlez sur elle; prenez du baume pour sa plcie; 
Peut-etrc guerira-t-ellc ? 

9 " Nous avons voulu guerir Babel, mais elle n'a pasgueri. 
Laissez-la ! allons chacun dans notre pays, 

Car son jugement atteint jusqu'aux cieux 
Et s'ileve jusqu'aux nues." 

10 Jehovah a manifesto la justice de notre cause; 



44-46. Reproduction de xlix, 19-2 c, oti ces 
menaces sont dirigecs contre Edom. 

LI, 1, Les habitants tie la CAa/d/e, d'apres 

es LXX et le Chaldean; en hebr., lebqamal, 

hit. U csxnr de tnes adversaires; mais ce 



mot, lu d'apres I'alphabet artificiel appele* ront vains. 
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iitkSasch, correspond a Kaschdim^ Chaldeens. 

7. Comp. xxv, 15 sv. 

9. Nous avons voulu gutHr Bah<l; sa ruine 
est irremediable, tous tes efforts pour la rame- 
tier a son ancienne splendeur sont et demeurt- 



II 



Chap. Li, ii. JEREMIE. Chap. LI, 26. 

Venez et racontons en Sion 

Leouvre de Jehovah notre Dieu. 

Aiguisez les Heches, couvrez-vous de vos boucliers ! 

Jehovah a excite Tesprit des rois de Medio, 

Car son dessein sur Babel est de la detruire. 

Car e'est la ia vengeance de Jehovah, 

La vengeance de son temple. 

12 Elevez Tetendard contre les murs de Babylone; 
Renforcez le blocus, posez des sentinelles, 
Dressez des embuscades ! 

Car'selon le dessein qu ! il a forme, 
Jehovah va executer ce qu'il a dit 
Contre les habitants de Babel. 

13 Toi qui habites au bord des grandes eaux, 
Riche en tresors, 

Ta tin est venue, le termo de tes rapines. 

14 Jehovah des armees Ta jure par lui-memo : 

Je te remplirai d'homraes, comme de saut jrelles, 
Et ils pousseront sur toi le cri du triomphe. 

15 II a eree la terre par sa force, 
Affermi le monde par sa sagesse, 

Et par son intelligence ii a etendu les cioux. 

16 A sa voix, les eaux samassent dans les cieux; 

II fait monter les nuages des extremites de la terre, 
II fait briller les eclairs d'ou jaillit I'averse 
Et tire le vent de ses reservoirs.* 

17 Tout homme est stupide, hors de sens; 
Tout artisan a honte de son idole, 
Car ses idoles ne sont que mensonge; 
II n'y a point de souffle en elles. 

18 Elles sont une vanite, une ceuvre de tromperie; 
Au jour du chatiment, elles periront 

19 Telle n'est point la part de Jacob; , 
Lui, il a forme l'univers; 

Sa part d'heritage est 

Celui qui se nomme Jehovch des armees. 

20 Tu me sers de marteau, d'arme de guerre : 
Par toi je broie des peuplcs; 

Par toi je detruis des royaum<!s; 

21 Par toi je broie le cheval et sou cavalier; 
Par toi jo broie le char et cehu \ui le monte: 

22 I'ar toi je broie hommes et femmes; 
Par toi je broie vieillards et enfants; 

Par toi je broie jeunes hommes et jeunes fillcs; 

23 Par toi je broie le berger et son troupcau; 
Par toi je broie le laboureur et ses bueufs; 
Par toi je broie les gouverneurs et les chefs. 

24 Mais je rendrai a Babylone 

Et a tous les habitants de la Chaldee 

Tout le mal qu'ils ont fait dans Sion sous vos yeux, dit Jehovah 

25 Je viens a toi, montagne de devastation, dit Jehovah, 
Qui devastes toute la terre; 

J'etends ma main cur toi, 

Je te roule du haut des rochers 

Et je fais de toi une montagne embrasoe. 

26 On ne tirera de toi ni pierres if angle, 

15*19. Reproduction de x, 12-16, avec uue ! lone e*tait d'ailleurs dt* r endue par uu triple mui 
nuance de sens an vers. 19. ! d'enceinte, courorme de hautes tours, et par 

13. Montagne : fJabel est aiusi appelee a 1 une citadelle d'ou. Ton dominait tous les envi- 
cause de sa puUsat.ce et de son orgueii. Baby* rous. 
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Chap. LI, 27. JEREMIE. Chap. LI, 41. 

Ni pierres pour les fondements, 

Car tu seras a jamais une mine, dit Jehovah. 
27 Arborez un etendard sur la terre ; 

Sonnez de la trompette parmi les nations, 

Consacrez les nations contre elle; 

Appelez contre elle les royaumes d' Ararat, de Menni et d'Ascenez; 

Etablissez contre elle un chef d'armee; 

Lancez les chevaux comme des sauterelles herissees; 
2S Sacrez contre elle les nations, 

Les rois de Medie, ses capitaines et ses chefs. 
29 La terre tremble, elle s'agite; 

Car le dessein de Jehovah s'accomplit contre Babel, 

Pour changer le pays de Babel en un desert inhabite. 
50 Les vaillants de Babel ont cesse de combattre; 

lis se tiennent dans les forteresses; 

Leur vigueur est a bout, ils sont devenus des femmes. 

On a mis le feu a ses habitations, 

Brise les barres de ses portes. 
31 Les courriers croisent les courriers, 

Les messagers croisent les messagers, 

Annoncant au roi de Babylone 

Que sa ville est prise de tous cotes. 

" Les passages sont occupes, 

Les etangs sont en feu, 

Et les hommes de guerre consternes J 
X Car ainsi parle Jehovah des armees, Dieu d'Israol 

La fille de Babel est comme une aire 

Au temps ou on la foule; 

Encore un peu, et le temps de la moisson sera venu pour elle. 

34 II nous a devores, il nous a consumes, 
Nabuchodonosor, roi de Babel; 

II nous a poses Id comme un vase vide; 
Tel qu ? un dragon, ii nous a engioutis, 
II a rempli son ventre de nos meilleurs mets; 
II nous a chasses. 

35 Que la violence que j'ai subie et ma chair d&on'c soiont sur Babel! 
Dit le peuple de Sion, 

Et mon sang sur les habitants de la Chaldee I 
Dit Jerusalem. 

36 C'est pourquoi ainsi parle Jehovah : 

Moi, je prendrai en main ta cause et te vengerai; 
Je dessocherai sa mer et ferai tarir sa source. 
57 Babel s^ara un monceau de pierres, 

Un repaire de chacals, 
Un sujet de stupeur et de moquerie, 
Sans habitants. 

3$ Ils rugisscnt tous ensemble comme des lions; 

Us poussent des cris comme les petits des lionnes. 

39 Tand : s qnils sont en fievre, je leur verserai un breuvage 
Et je les enivrerai pour qu'its se livrent a la joie, 

Puis qu'ils s'endorment d'un sommeil eterncl 
Et qu'ils ne se reveillent plus. 

40 Je les ferai d : .cendre comme des agneaux, a la boucherio, 
Comme des beliers et des boucs. 

41 Comment a etc prise Sesae, 



27. Ararat t M<nni % provinces orientales de j autour de Babylone; sa source a le meme sens 
I Armtaie; Ascttuzfyoy. Gen. x, 3), probable* Ces eaux fertihsante*etant dessech^es, le pays 
ment I Armenie occidental. ! deviendra un desert. 

, ».?• ,y< */ wr » Ies * tan 8* * K 1«* canaux d^riv& I 41. SSsat. designe Babylone, peut-etre 
ue Lnphrate, qui formaient comme une mer I d'apres I'athbasch. 
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Chap. LI, 42. jfeRfcMIE. Chap. LI, 57. 

A ete conquise la gloire de toute la terre? 
Comment Babylone est-elle devenue 
Un objet de stupeur parmi les nations? 

42 La mer est montee sur Babel; 

Elle l'a couverte du bruit de ses flots. 

43 Ses villes sont devenues un objet de stupeur, 
Un desert, un steppe 011 personne n'habite, 
Ou ne passe aucun fils d'homme. 

44 Je visiterai Bel a Babel; 

Je tirerai de sa bouche ce qu'il a englouti, 
Et les nations n'afflueront plus vers hii; 
La muraille meme de Babel est tombee. 

45 Sortez du milieu d'elle, 6 mon peuple, 
Et que chacun de vous sauve sa vie 
Devant Fardente colere de Jehovah. 

46 Que votre coeur ne faiblisse point; 

Ne vous cffravez pas des bruits qu'on entendra dans le pays; 
Car une annee surviendra un bruit, 
Et Tannee suivante un autre bruit, 
Et la violence regnera dans le pays, 
Tyran contre tyran. 

47 C r est pourquoi voici que des jours viennent 
Ou je visiterai les idoles de Babel, 

Et tout son pays sera confus, 

Et tous ses hommes frappes a mort tomberont au milieu d'elle, 

48 Le ciel et la terre et tout ce qu'ils renferment 
Pousseront des cris de joie sur Babel; 

Car du septentrion fonderont sur elle les devastateurs, dit Jehovah. 

49 De meme que Babel a fait tomber les tues d'Israel, 
Ainsi Babel verra tomber les tues de toute la terre. 

50 Vous qui avez echappe au glaive, parte/, ne vous arretez pas ! 
De la terre lointaine souvenez-vous de Jehovah, 

Et que Jerusalem sit presente a votre pensee ! > 

51 Xous etions confus, car nous entendions des outrages; 
La honte couvrait nos visages, 

Car des Strangers etaient venus 

Contre le sanctuaire de la maison de Jehovah. 

52 Voici que des jours viennent, dit Jehovah, 
Ou je visiterai ses idoles, 

Et dans tout son pays gemiront ceux qu'on egorge. 

53 Ouand Babel s'eleverait jusqu'aux cieux, 

Quand elle rendrait inaccessible sa haute forteresse, 

Par mon ordre lui viendront des devastateurs, dit Jehovah. 

54 Une clameur retentit du cot6 de Babel ;^ 

II y a un grand desastrc au pays des Chaldeens. 

55 Car Jehovah devaste Babel, 

Et il fait cesser son grand bruit; 

Les flots mugissent comme les grandes eaux 

Et font entendre leur fracas. 

56 Car il est venu contre elle, le devastateur, contre Babel; 
Sefc guerriers sont pris, leurs arcs sont brises; 

Car Jehovah est le Dieu des retributions, il paiera ! 

57 J'enivrerai ses princes et ses sages, 

Ses gouverneurs, ses magistrats et ses guerriers, 
Et ils s'endormiront d'un sommeil eternel 
Et ne se reveilleront plus, 



45. Comp. Is. xlviti, 20*22; Hi, iz; Ivii, 14-31. 

46. Ne vous effrayez pas des bruits \ en enten- 
dant parler des grands preparatifs de guerre 
contre Babylone et des revolutijns inteneures 
qui agitcront le pays, faisant succeder an tyran 



a un autre tyran, jusqu'a cc que vienne lc litte- 
rateur Cyrus, 

49. Les tuis de toute la terre, les Chaldeens 
tues dans tout le pays. 
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Chap. LI, 58. 



JEREMIE. 



;S 



59 



00 



62 



Dit le Roi dont le nom est Jehovah des armees 
Ainsi parle Jehovah des armees : 
Les murailles de Babel, si larges, seront rasees, 
bt on brulera ses hautes portes. 

Ainsi les peuples ont travaille pour le neant 

Et les nations au profit du feu, et ils s J y sont epuises. 



Chap. LII, 16. 



Ordre donne par Jeremie, leprophete, 
a Saraias, fils de Nerias, fils de Maasias, 
Iorsqu'il se rendit a Babylone avec Se- 
decias, roi de Juda, la quatrieme annee 
de son regne. Saraias etait grand 
chambellan. 

Jeremie ecrivit dans un livre tous les 
malheurs qui devaient arriver a Baby. 

S:3S^«£KA^ie5r ,i sur el,e: et ils tomberont 
Sro a r ft WjELftg I Jusqu ' ici ,es ■"*• * J ~ 



toi qui as dit que ce lieu serait detruit 
de telle sorte qu'il n'y habiterait plus 
personne, ni homme, ni bete, mais qu'il 
serait une solitude pour toujours. " 

Et quand tu auras acheve la lecture de 62 
ce hvre, tu y attacheras une pierre et tu 
le lanceras au milieu de i'Euprate, et 64 
tudiras : " Ainsi s'abimera Babylone, et 
elle ne se relevera pas du maiheur que 



APPENDICE A TOUT LE LIVRE DE jfiREMIE. 

CHAP. LII. — Prise de Jerusalem. 

para du roi, et on Femmena au roi de 
Babylone, a Ribla, dans le pavs de 
Hamath, et il lui prononca sa sentence. 
Le roi de Babylone fit egorger les tils de ro 

Sedecias snns W vphv c\n v«,- „a-^. :i^ 



52 Sedecias etait age de vingt et un ans 
quand xl devint roi, et ii regna onze ans 
a Jerusalem. Sa mere s'appeiait Amital. 
Elle etait fille de Jeremie, de Lobna 



qu a ce qu a les eut rejetes ae aevant sa d airain- et le roi de Bahvl 

tafiaf*" - * vo,ta "^ ,c roi ?^ - r^feis^: 

inZL ••* • . jour de sa mort. 

d WiLe Tn'if. > "SS dC • S ° n ^ n °' ? u Au cinqniane mois, le dixieme jour du 
v I u T B * Ie dmeme JO«r du mois, mois, — c'etait la dix-neuvieme anm£ 

km- £"LTre^?™ X T l™^ j Bl ¥ one ' ~ ^buzardan, capitaine den 

'.' • us c«unperent devant elle et cons- gardes, qui etait miuistre du roi d L . 

nusinent des ou vraaes tout autour. Et BahvW 4 ™hb « «. £1. 1 JuJ. 



j truisirentdes ouvrages tout autour. Et 
la ville resta assiegee jusqu'a la onzieme 

b annee du roi Sedecias. Au quatrieme 
mois, le neuVieme jour du mois, la 
iamine regnait dans la ville, et le peuple 

7 n avait plus de pain. Alors la ville fut 
torcee et tous les hommes de guerre pri- 
rent la fuite; ils sortirent de la ville 
pendant la mitt, par la porte entre les 
deux murs qui est pres du jardin du roi, 
tandis que les Chaldeens entouraient la 
ville, et ils prirent le chemin dela plaine. 

a Mais des soldats chaldeens poursuivirent 
le roi; ils atteignirent Sedecias dans les 
plumes de Jericho, et toutes ses troupes 

9 se disperserent loin de lui. On s'em- 



UI ^c^n1^«VnnT P * H 5^ CUC .' «. «* f «* vrauemblableuient ajouttf au livre de Jer*. 
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i-» - -, ^ — —„„...*, uiiiiiiiiiv, viit lu; m; 

Babylone, vint a Jerusalem; et il brula 
la maison de Johovah, la maison du roi 
et toutes les maisons ie [erusalem; il 
livra au feu toutes les "maisons des 
tjands. Et toutes ies troupes chaldecn- 
nes qui accompagnaient le capitaine des 
gardes demolirent les murailles de Jem- 
salem tout a Tentour. 

Nabuzardan, capitaine des gardes, 15 
emmcna captifs une partie des plus pau- 
vres du peuple, avec le reste des gens 
qui etaient demeures dans la ville et les 
deserteurs qui avaient passe au roi de 
Babylone et ce qui restait d artisans. 
Mais Nabuzardan, capitaine des gardes. 16 
Iaissa une partie des pauvres du pays 



JEREMIE. Chap. LII, 17-34- 



LAMENTATIONS. Chap. I, I. 



17 



comme vignerons et comme laboureurs. | lesquels furent trouves dans la ville, le 
Les Chaldeens briserent les colonnes ; secretaire du chef d'armee charge d en- 
d'airain qui faisaient partie de la maison ; roler le peuple du pays, et soixante 
de Jehovah, les supports et la mer d ? ai- homraes du peuple du pays qui se trou- 
rain qui etaient dans la maison de vaient dans la ville. Nabuzardan. 26 
Jehovah, et ils en emporterent Tairain a capitaine des gardes, les prit et les fit 

18 Babvlone. Ils prirent les chaudieres, conduire au roi de Babylone a Ribla. 
les pelles, les couteaux, les coupes, les ; Le roi de Babylone les frappa et les fit 27 
cuillers et tous les ustensiles d'airain ; mourir a. Ribla, dans le pays de Hamath. 

19 employes pour le culte. Le capitaine j Et Juda fut transports loin de sa patrie. 
des gardes pritaussi les bassins, les bra- 1 Void le nombre des hommes que Na- 28 
siers, les coupes, les chaudieres, les chan- i buchodonosor transporta : la septieme 
deliers,lescuillers et lesurnes, cequietait j annee, trois mille vingt- trois hommes de 

20 d'or et ce qui etait d'argent. Quant aux : Juda; la dix-huitieme annee de Nabu- 29 
deux colonnes, a la mer et aux douze j chodonosor, huit cent trente-deux per- 
bteufs d'airain qui etaient dessous,et aux ' sonnes de la population de Jerusalem; 
supports que le roi Salomon avait fait la vingt-troisieme annee de Nabuchodo- 30 
pour la maison de Jehovah, onnepesa pas ' nosor, Nabuzardan, capitaine des gardes, 

2 1 1'airain de tous ces objets. La hauteur deporta encore sept cent quarante-cmq 
de chaque colonne etait de dix-huit cou- '• hommes de Juda; en tout quatre mille 
dees, et un cordon de douze coudees en six cents personnes. 



coudees; tout autour'sur les chapitaux il Evil-Merodach, roi de Babylone, en i'an- 
y avait un treillis et des grenades, le tout nee de son avenement, fit grace a Joa- 
d'airain. La seconde colonne etait pa- chin, roi de Juda, et le fit sortir de pn- 
23 reille; elle avait aussi des grenades. II ! son. 11 lui parla avec bonte et mit son 32 
y avait quatre-ving-seize grenades sur j trone au-dessus du trone des rois qui 
les faces, et toutes les grenades autour | etaient avec lui a Babylone. 11 lui fit 33 

t .. •••«• '^ • ^a. _*_„.i«._^m .]. .-..ih*- : ^kimvAi* croc I'Atamantc rif» rifi^nn Pr 



24 



du treillis etaient an nombre de cent. 

Le capitaine des gardes prit Saralas, 
le grand-pretre, Sophonie, le second 
pretre et les trois gardiens du seuil. 
25 Et de la ville il prit un eunuque prepose 
sur les gens de guerre, sept hommes 
d'entre ceux qui voyaient la face du roi, 



changer ses vetements de prison, et 
Joachin mangea a sa table toute sa vie; 
et son entretien, un entretien perpetuel, 34 
lui fut accorde par le roi de Babylone, 
pour chaque jour jusqu'au jour de sa 
mort, tous les jours de sa vie. 



28. Les vers. 28-30 manauent dans le grec. 
3:. Evil-Mtrodach, fils et successeur de Na- 
buchodonosor, monta sur le trune I'annee 561 



av. J.-C, 68 ans apres le commencement du mi- 
nistere prophtftique de J Premie. 



LAMENTATIONS DE JEREMIE 



Apres que le peuple i'lsracl eut etc tion sur Jerusalem; soupirant dans 

emmene en captivite <■* que Jerusalem Famertume de son coeur et poussant des 

fut demeuree deserte, Jcremie le prophete cris, il dit : 
s'assit en pleurant et il fit cette lamenta- 

CHAP. I. — Premiere itigit : Plaint* du prophlU et de Jerusalem. 

ALEPII. 

Comment est-elle assise solitaire, la cite populeuse ! 

Elle est devenue comme une veuve, celle qui etait grande parmi les nations ; 

La reine des provinces a cte rendue tributaire. 



I, A prit qu€ t etc, Ce prologue, empruntl par 
la Vulgate aux LXX, ne se trouve ni dans l'M- 
breu, ni dans le Chaldeen, ni dans la Syriaq^ue; 
il a <H6 ajoute par les tradueleurs alexandnns, 



et ne fait pas parue des Ecritures canoniqucs. 
1. Jerusalem est representee comme une pnn- 
cesse devenue pauvre et veuve, assise dans u n 
endrott retire pour se livrer a son deuil. 
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Chap. I, 2. LAMENTATIONS DE JEREMIE. Chap. I, l4 . 

en t BETH - 

2 EUe pleure ameremcnt durant la nuit, et les Iarmes couvrent ses ioues 
De tous ses amants pas un ne la console- J ' 
Tous ses compagnons Font trahie, ils sont devenus ses ennemis. 

GHIMEL. 

3 nth-?" if* ? 1K en exU ' m ^rable et condamne a un rude travail- 
U habite chez les nations, sans trouver le repos- 

Ses persecuteurs font atteint dans d'etroits defiles. 

DALETH 

4 Les chemins de Sion sont dans le deuil, parce que nul ne vient olus a ses (M^- 
Toutes ses portes sont en mines; ses pretres geWnt P ' 
Ses uerges se desolent, et elle-meme est dans l'amertume. 

5 Ses oppressors ont le dessus, ses ennemis prospered- 

s~ SIT** 1 } a affl .« & a cause de Ia multitude de ses offenses- 
Ses petits enfants sen sont alles captifs devant I'oppresseur 

VAV. 

6 La fille de Sion a perdu toute sa gloire- 

bes princes sont comme des cerfs qui uont pas trouve de nature 
Et s en vont sans force devant ceiui qui les pursuit. P 

* T' i ZASN *- 

7 3v S^SS^^^£^ affliction et de sa * ™ te ' de tous ~ 

^SSSXXff^ * t0mbi ** la main de lo W**™> * que personne 
Ses ennemis la voient', et ils rient de son chomage. 

9 1'. . HETH - 

tT^" 1 * "^P 1 * «i peclies; cest pourquoi elle est devenue une chose souill/v. 

S^* q " l ""T"?*" !a nieprisent, car ils ont vu sa nudite" ' 

Elle-meme gemit et detourne la face. 

TETII. 

9 Sa souillurc apparait sous les pans de sa robe; elle ne son»eiit ms -i <n «n 

*v* e 5£5? e d ' une man ™ ***- et nuI ~ "* « pas a * hn> 

vois, Jehovah, ma misore, car rennemi triomphe ! " 

. , JOD. 

io L oppresseur a etcndu ia main sur tous ses treses • 
Lar elle a vu lei nations entrer dans son sanctuaire 

™£,^ SUJet d0SqUelIeS tU aVais dit : " *** "Cerent pas cans ton 

,,. CAPH. 

ii out son peuple gemit; ils cherchent du pain- 

Us donnent teurs joyaux pour des aliments qui leur rendent la vie 
Vols, Jehovah, regarde Objection oil je suis tombee ! w 

( . LAMED. 

12 R^rZ'JT inse ^ les » vous tous qui passez par le chemin? 

SSf m rl ^-u 62 5 ri y a une douIeur comme la d ^leur qui m aecable 
, Moi que Jehovah a frappce au jour de son anient* colore ! 

3 u cn .° au J t ll a lan <* dans mes os un feu qui les devore- 

^iV" fi l et d ? vant mes P ieds > il m '" fe«t reenter; 
u m a jete dans la desolation, je languis tout le jour. 

14 Sa main a lie le joug de mes iniquites ; 
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Chap. I, 15. LAMENTATIONS DE JEREMIE. Chap. II, 4 . 

Unies en faisceau, dies pesent sur mon cou; il a fait chanceler ma force. 
Le Seigneur m'a livre a des mains auxquelles je ne puis resister. 

SAMECH, 

15 Le Seigneur a enleve tous les f^ierriers qui etaient au milieu de moi; 
II a appele contre moi une armee pour ecraser mes jeunes hommes; 
Le Seigneur a foule au pressoir pour la vierge, fille de Juda. 

AlN. 

16 C'est pour cela que je pleure, que mon ceil, mon ceil se fond en larmes; 
Car iln'y a pres de moi personne qui me console, qui me rende la vie; 
Mes fils sont dans la desolation, car Pennemi Temporte. " 

PHE. 

17 Sion a tendu les mains... Personne qui la console ! 

Jehovah a commande aux ennemis de Jacob de l'environner de toutes parts ; 
Jerusalem est devenue au milieu d'eux comme une chose souillee. 

TSADE. 

18 " Jehovah est juste, car j'ai ete rebelle a ses ordres. 
Oh ! ecoutez tous, peuples, et voyez ma douleur : 

Mes vierges et mes jeunes gens sont alles en captivite ! 

QOPH. 

19 J'ai appele mes amants, ils m'ont trompee; 
Mes pretres et mes anciens ont peri dans la ville 
En cherchant de la nourriture pour ranimer leur vie. 

RESCH. 

20 Regarde, Jehovah, quelle est mon angoise ! Mes entrailles sont emues; 
Mon coeurest boulevers£ au dedans de moi, parce que j'ai ete bien rebelle. 
Au dehors Tepee a tue mes enfants; au dedans, c'est la mort ! 

SIN. 

21 On entend mes gemissements; personne qui me console I 

Tous mes ennemis, en apprenant mon malheur, se rejouissent de ce flue tu as agu 
Vienne le jour que tu as annonce, et ils deviendront tels que moi ! 

THAU. 

22 Que toute leur mechancote soit presente devant toi, 

Et traite-les comme tu m ? as traitee A cause de toutes mes offenses ! 
Car mes gemissements sont nombreux, et mon coeur est malade ! " 

CHAP. II. — Deuxitme tligie. Tableau de la catastrophe. 

ALEPH. 

2 Comment le Seigneur, dans sa colere, a-t-il couvert d'un nuage la tille de Sion? 
II a precipite du ciei sur la terre la magnificence d'Israei; 
II ne s'est plus souvenu de son marcliepicd, au jour de sa colere. 

BETH. 

2 Le Seigneur a detruit sans pitie toutes les demeures de Jacob; 
II a ren verse dans sa fureur les remparts de la fille de Juda; 

11 les a jetes par terre ; il a profane sa royaute et ses princes. 

GUTMEL. 

3 Dans l'ardeur de sa colere, il a brise toute force d' Israel; 
II a retire sa droite devant Tennemi; 

II a allume dans Jacob comme un feu ardent qui devore de tous cotes. 

DALETH. 

4 II a bande son arc comme fait un ennemi; sa droite s'est levee comme celle dun 

assaillant; 



II, z. Sott marchepied) I'arche d'alliance (I Par. xxviii, a'; Ps. xcix, 5). 
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Chap, II, 5. LAxMEXTATIONS DE JERfeMIE. Chap. II, 16. 

Et il a egorge tout ce qui charmait Ies yeux. " ' 

Dans la tente de la fille de Sion U a verse son courroux comme un feu. 

HE. 

5 Le Seigneur a ete comme un ennemi, U a detruit Israel 
Detroit tous ses palais, abattu ses remparts; 

II a amoncele sur la fille de Sion douleur sur douleur. 

VAV. 

6 II a force son encios, comme un jardin; il a detruit son sanctuaire. 
Jehovah a fait oubher dans Sion les solennites et les sabbats- 
Dans 1 ardeur de sa colere, U a rejete avec dedain le roi et le'pretre. 

ZAlN. 

7 Le Seigneur a pris en degout son autel, en abomination son sanctuaire- 
II a livre aux mains de Tennemi ies murs des palais de Sion; 

On a pousse des cris dans la maison de Jehovah, comme en un jour de fete. 

HETH. 

8 Jehovah a medite de renverser les murs de la fille de Sion- 

II a etendu le cordeau; il n'a pas retire sa main qu'il ne les evit detruits- 
II a mis en deuil le mur et l'avant-mur*; ils gisent tristcment ensemble. * 

TETH. 

9 Ses portes sont enfoncees en terre; il en a rompu, brise lesbarres- 

Ses rois et ses princes sont disperses parmi les nations; il n'v a plus Je ioi; 
Meme ses prophetes ne recoivent plus de vision de Jehovah." 

JOD. 

10 Les anciens de la fille de Sion sont assis par terre, en silence* 
lis ont jete de la poussiere sur leur t&e; ils sont vctus de sacs'- 
Les vierges de Jerusalem inclinent leur tete vers la terre. 

CAPH. 

11 Mes yeux se consument dans les larmes, mes entraiiles sont emues- 

Mon foie se repand comme l'eau sur la terre, a cause de la blessure de la fille de 
mon peuple, 

A la yue des enfants et des nourrissons qui tombent en defaiilance sur ies places 
ae la vine. 

LAMED. 

12 lis disent a leurs meres : » Ou y a-t-il du pain et du vin? " 

Et ils tombent comme frappes du glaive dans les rues de la viile 
Et rendent Tame sur le sein de leurs meres. 

HEM. 

is 2ue puis-je te dire? Qui trouver de semblable a toi, fille de Jerusalem ' 
A qui te comparer pour te consoler, vierge, fille de Sion? 
Car sa plaie est grandc comme la mer : qui te guerirait ? 

NUN*. 

14 Tes prophetes ont eu pour toi de vaines et folles visions • 

Us ne t'ont pas d6voile ton iniquite, afin de detourner de' toi la captivite ; 
Mais ils font donne pour visions des oracles de mensonge et de bannissement. 

SAALECU. 

15 Tous les passants battent des mains a ta vue; ils sifllent 
Ils branlent la tete sur la fille de Jerusalem; 

i( Est-ce la cette ville qu'on appelait la parfaite en beaute, la joie de toute la terre? " 

10 Tous tes ennemis ouvrent la bouche centre toi; ils sifflent, 
Us grincent des dents; ils disent : " Nous Tavons engloutie ! 
C est la le jour que nous attendions, nousy sommes arrives, nous le voyons ! M 



16. Contnurement i l'ordre des lettres dans 

alphabet h^breu, la strophe Put precede ici 

U strophe Ain. It en est de meme dans plu- 



sieurs autres compositions alphabtitique n^- 
tamment dans Lam* III, IV. 
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Chap. II, 17. LA MENTATIONS DE JERfeM IE . Chap. Ill, 15. 

AlN. 

17 Jehovah a execute ce qu'il avait resolu; il a accompli la parole 
Qu'il avait prononcee des les jours anciens; il a detruit sans pitie; 

II a rejoui i'ennemi a ton sujet, il a eleve la come de tes oppresseurs. 

TSADE. 

18 Leur coeur crie vers le Seigneur ! O muraille de la fille de Sion, 
Laisse couler. comme un torrent, tes larmes jour et nuit; 

Xe te donne aucune relache ! Que ta prunelle n'ait point de repos ! 

QOPH. 

19 Leve-toi, pousse des cris pendant la nuit, au commencement de chaque veille; 
Epanche ton coeur comme de l'eau devant la face du Seigneur ! 

Leve les mains vers lui pour la vie de tes petils enfants, qui defaillent de faim aux 
coins de toutes les rues ! 

R7.SCH. 

20 " Vois, Jehovah, et considere! Qui as-tr jamais traite ainsi? 

Se pcut-ii que des femmes mangcnt le fru^t de leurs entrailles, les petits enfants 

qu'elles portent dans leurs bras? . 

Que le pretre et le prophete soient egorges dans le sanctuaire du Seigneur ? 

SIN. 

21 L'enfant et le vieillard sont couches par terre dans les rues; 
Mes vierges et mes jeunes hommes sont tombes par Tepee; 
Tu as egorge au jour de ta colere, tu as immoie sans pitie. 

THAU. 




CHAP. III.— TroisQme e'Ugie, Plainte, espoir et consolation. Plainte [vers. 1— l%\ 
Espoiret resignation [19—39]. Confession des fau tes cow wises [40— $4}. Prure 

pour la dttterance [55—66]. 

ALEPH. 

3 Je suis I'homme qui a vu l'affliction sous la verge de sa fureur. 

2 II m'a conduit et m'a fait marcher dans les tenebres et non dans la lumierc ; 

3 Contre moi seul il tourne et retourne sa main tout le jour. 

BETH. 

4 11 a use ma chair et ma peau, il a brise mes os; 

c II a bati contre moi; il m'a cnvironne de fiel et d'ennui; 

6 II m'a fait habiter dans les tenebres, comme ceux qui sont morts acpuis longtemps. 

GHIMEL. 

7 II m'a entoure d'un mur pour que je ne puisse sortir, il m'a charge de lourdes 

chaines. % , 

8 Lors memc que je crie et que j'implore du secours, il ferme tout acces a ma priere. 

9 II m'a barre les chemins avec des pierres de taille, il a bouleversS mes sentiers. 

DALETH. 

10 II a ete pour moi comme un ours aux agucts, comme un lion dans son embuscado; 

1 1 II m'a ote toute issue et m'a mis en pieces; il m'a rSduit a la devastation; 

12 II a bande son arc et m'a place comme but A ses fleches. 

HE. 

13 II a fait penetrer dans mes reins les fils de son carquois; 

14 Je suis la risee de tout mon peuple, leur chanson tout le jour; 

15 II m'a rassasie d'amertume, il m'a abreuve d'absinthe. 



ao. Us pttits infants qu'elles portent dans 13. Us fits de son carquois, ses fleches. 
leurs bras; Vulg., qui nc mesurent encore | .14. *.* rtsie de mon peuple, Ubr, <*""/"i ou 

qu'une palme. . t 

III, 1. Dans cette trowieme *l«gie, cwt le 
prophete qui parle au nom des pteux Israelites. 



bien d'apres one autre lecon avec le syrtaque, 
cantmim de la masse du peuple tncreaule 
(Je>. xx, 7\ 
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Chap. Ill, 16. LAMENTATIONS DE J^REMIE. Chap. Ill, 52. 

VAV. 

16 II a fait broyer du gravier a mes dents, il m'a enfonce dans la cendre. 

17 Mon ame est degoutee, parce qu'elle n'a plus de paix; j'ai oublie le bonheur; 
iS Et je disais : Ma force est perdue, je n ? ai plus d ? esperance en Jehovah ! 

ZAlS. 

19 Souviens-toi de mon affliction et de ma souflrance, de Tabsinthe et du fiel ! 

20 Mon ame s'en souvient sans cesse, et elle est abattue en moi. 

21 Voila ce que je veux me rappeler en mon cocur; c'est pourquoi j'espererai. 

HETH. 

22 Ccst une grace de Jehovah que nous ne soyons pas aneantis, car tes misericordes 

ne sont pas epuisees; 

23 Elles se renouvellent chaque matin; grande est ta fideiite ! 

24 Jehovah est mon partage, a dit mon ame; c'est pourquoi j'espererai en lui. 

TETH. 

25 Jehovah est bon pour qui espere en lui, pour Tame qui le cherche. 

26 II est bon d'attendre en silence la delivrance de Jehovah; 

27 Ii est bon a Thomme de porter le joug des sa jeunesse. 

JOD. 

28 Quand Dieu le lui impose, qu'il s'asseye a r&ai t, en silence ! 

29 Qu41 mette sa bouche dans la poussiere; peut-etre y a-t-il de I'espernnce ! 

30 (Ju ? il tende la joue a celui qui le frappe; qu'il se rassasie d'opprobres ! 

CAPH. 

31 Car le Seigneur ne rejette pas atoujours; 

32 Mais, quand il afflige, il a compassion selon sa grande misericorde; 

ft Car ce n'est pas de bon camr qu'il humilie et qu'il afflige les enfants des hommes. 

LAMED. 

'34 Quand on foule aux pieds tous les captifs du pays, 

35 Quand on fait flechir le droit d'un homme a la face du Tres-Haut, 

36 Quand on fait tort a quelqu'un dans sa cause, estce que le Seigneur nc le voit pas? 

MEM. 

37 Qui a parte, et la chose s'est faite, sans que le Seignenr l'ait commande ? 

3S N"est-ce pas de la bouche du Tres-Haut que viennent les maux et les biens ? 

39 Pourquoi l'homme vivant se plaindrait-il? Que chacun se plaigne de son peche. 

ni;n. 

40 Kxaminons nos voies et scrutons-les, et retournons a Jehovah. 

41 Klevons nos coeurs, avec nos mains, vers Dieu qui est au ciel. 

42 Nous, nous avons peche, nous avons ete rebelles; toi, tu n'as pas pardonne. 

SAMECH. 

43 Tu f cs enveioppe dans ta colere, et tu nous a poursuivis; tu as tue sans epargner 

44 i u t es couvert d'une nuee, afin que la priere ne passe point; ' 

45 Tu as fait de nous des balayures et un rebut au milieu des peuples. 

PHE. 

46 Tous nos ennemis ouvrent la bouche contre nous. 

47 La frayeur et la fosse ont ete notre part, la devastation ct la mine. 

4» Mon ail se fond en un ruisseau de larmes,a cause de la mine de la fflle de mon peuple. 

AlN. 

49 Mon oeil pleure et ne cesse point parce qu'il n'y a pas de repit. 

50 Jusqu'a ce que Jehovah regarde et voie du haut des cieux. 

51 Mon oeil fait mal a mon ame, a cause de toutes les filles de ma ville. 

TSADE. 

52 Ceux qui sont mes ennemis sans cause mont donne lachasse comme a un passereau. 



,. 2 *i- Qu'il mettc sa bottche> etc. : qu'il s'humt- 
»!c profonde^nent devant Dieu, comme on lefait 
en Orient devant un supeneur. 
30. L'homme sou mis K Dieu accepte t'e*preuve 



avec une sorte de satisfaction; il tend la joue a 
Dieu qui l« frappe. 
46-48, Meme remarque que pour Lam. II, \$, 
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Chap. Ill, 53- L AMENTATIONS DE J&REMIE. Chap. IV, 9. 

« lis ont voulu aneantir ma vie dans la fosse, et ils ont jete une pierre sur moi. 
54 Les eaux montaient au-dessus de ma tete; je disais : " Je suis perdu ! 

QOPH. 

ee I'ai invoaue ton nom. Jehovah, de la fosse profonde; 

56 Tu^ SeTendu ma vobc : « n4 ferme point I'oreille a mes soupirs, a mes ens de 

detrcsse • 1 

57 Au jour oil je t'ai invoque, tu t'es approche et tu as dit : " Ne crains point . 

RESCH. 

158 Seigneur tu as pris ma defense, tu m'a sauve la vie. 

59 Tu as vu, Jehovah, ia violence qu'ils me font; fais-moi justice ! 

60 Tu as vu toute ieur rancune, tous leurs compiots contre moi. 

SIN. 

61 Tu as entendu leurs outrages, Jehovah, tous leurs compiots contre moi, 

62 Les propos de mes adversaires et ce qu J ils meditent contre mot tout le jour 

63 Quand ils s ; asseyent ou qu'ils se levent, regarde, je suis 1 objet de leurs chansons. 

THAU. 

64 Tu leur rendras, Jehovah, selon I'osuvre de leurs mains; 

6< T U leur donneras i'aveuglement du coeur; ta malediction sera pour eux. 

S Tu tep^vras aveclolere et tu les extermineras de dessous les cieux de jetam ah! 

CHAP. IV. — Quatr&me eUgie. CalamiUs des demurs jours du siege. 

ALEPH. 

4 Comment i'or s'est-il terni, Tor pur s'est-il altere? 

Comment les pierres sacrees ont-elles ete dispersees au coin de toutes les rues . 

BETH. 

2 Les nobles tils de Sion, estimes an poids de Tor tin, 

Comment ont-ils ete comptes pour des vases de terre, ouvrage des mains d un 

potier? 

r GHIMEL. 

- Meme les ehacals presentent les mameUes a leurs petits et les allaiteht ; 

3 Kue L mon peuple est devenue cruelle, comme l'autruche dans le desert. 

DALETH. 

± La laneue du nourrisson s'attache a son palais, dessechee par la soif ; 
Les petits enfants demandent du pain, et personne ne leur en donne. 

HE. 

c Ceux qui se nourissaient de mets delicats meurent de faim dans les rues; 
Ceux qu'on portait sur la pourpre, embrassent le fumier. 

VAV. 

6 L'iniquite de la fiUe de mon peuple a ete plus grande que le P^* ^™ e ' 
Qui fut renversee en un instant, sans qu'aucune mam se fut levee contre die. 

ZAlK. 

7 Ses princes surpassaient la neige en eclat, le lait en blancheur; 
Leur corps etait plus vermeil que le corail, leur figure etait un saplnr. 

HETH. 

8 Leur aspect est plus sombre que le noir memejon ne les reconnait plus dans les rues; 
Leur peau est collee a leurs os, seche comme du bois. 

TETH. 

• g?s?jasstftexa*fi wan- ^ * 

champs! 



53, Vhc (ierr* sur mot, pour fermer louver- 
ture de la fosse. m m 

IV. 3. CruiiU 1 les femmes juives, pendant le 
siege, ne pouvaient plus uourrir leurs eufanis. 



7.8. Sis Princes (hebr. nasir, ccuronne, s*- 
pare). Les princes ct les nobles, et par suite 
aussi les prctres. 
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Chap. IV, 10. LAMENTATIONS DE JEREMIE. Chap. IV, 22. 

JOD. 

10 Des femmcs compatissantes ont de leurs mains fait cuire leurs enfants: 
lis leur ont servi de nourriture dans le iesastre de la fille de mon petiple. 

CAPH. 

1 1 Jehovah a epuise sa fureur; il a repandu l'ardeur de sa colere, 
Et a allume dans Sion un feu qui en a devore les fondements. 

LAMED. 

12 lis ne croyaient pas, les rois de la terre, ni aucun des habitants du mondc, 
Que l'adversaire, Fennemi, entrerait dans les portes de Jerusalem. 

JXEM. 

13 C'est a cause des peches de ses prophetes, des iniquites de ses pretres, 
Qui repandaient dans son enceinte le sang des justes. 

NUN. 

14 Us erraient comme des aveugies dans les rues, souffles de sang, 
De sorte qu'on ne pouvait toucher leurs vetements. 

SA31ECH. 

15 " Ecartez-vous ! Un impur ! " leur eriait-on. " Ecartez-vous! Ecarte'-vous ! Xe le 

touches pas ! " 

Quand ils fuyaient, ils erraient ca et la, et Ton disait parmiles nations : " Qu r ils 
ne sejournent point ici ! " 

PHE. 

16 La face irriUe de Jehovah les a disperses; il ne les regarde plus. 
L'ennemi n'a eu ni respect pour les pretres, ni pitie pour les vieillards. 

AlN. 

17 Et nous, nos yeux se consumaient encore a attendre un vain secours; 

Du haut de nos tours, nous regardions vers une nation qui ne pouvait pas nous 
sauver. 

TSADE. 

iS Ils epiaient nos pas, nous empechant de marcher dans nos places. 

** Notre fin approche, nos jours sont accomplis; oui, notre fin est arrivee ! "' 

QOPH. 

19 Ceux qui nous poursuivaient ont ete plus legers que les aigles du ciel; 

lis nous ont pourchasses sur les montagnes; ils nous ont dresse des embiiches dans 
le desert. 

RESCH. 

20 Le souftle de nos narines, l'oint de Jehovah, a ete prls dans leurs fosses, 
Liii dont nous disions : Nous vivrons sous son ombre parmi les nations. " 

SIN. 

21 Rejouis-toi et sois dans Tallegresse, fille d'Edom, qui haoite au pays de Hits ! 
A toi aussi passera la coupe; tu t'enivreras et tu te mettras a nu. 

THAU. 

22 Ton iniquite a pris fin, fille de Sion, Jehovah ne t'enverra plus en eaptiviu 
II visite ton iniquite, fille d'Edom; il met a decouvert tes peches. 



10. Des f emmet com t>a'iss antes, ordinaire- 
uient pleinesde tendresse;cette6pithete a pour 
'nit de faire ressortir l'horreur de cette situa- 
tion. Comp. ii, 20. 

14. Us erraient, dans Jes derniers temps du 
Mc^e et apres la prise de la ville, les faux pro- 
phetes et les pretres, pris de remords, maudits 
du peuple et rejetesde Dieu. 

15. Ecartez-vous 1 en voyant s'avancer un de 
ces pretres ou de ces prophetes pre\aricateurs, 
1« passant s se criaient les uns aux autrcs : 
EcarttZ'VeuSy c'est un impur. — Parmi Us na- 
tions : les palens eux-mem.es ne pouvaient souf- 
trir parmi eux le sejour de ces homines neTastes. 



16. Ici encore la strophe Ph£ precede la stro 
phe AIn. Comp. Lam. II, x6; III, 46-48. 
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17. Un vain secaurs, particulierement celui 
de 1'Egypte (J^r. xxxvii, 3). 

18. Us ; les Chaldeans, qui avaient £\t\t Hd> 
des terrasses assez rapproche'es de hi ville pour 
pouvoir lancer des fleches et des pierres jusqne 
dans les rues et les places. 

to. Ceux meme qui avaietu pu s'echapper de 
la ville sont tombes entre les mains des Chal- 
de*ens. Ainsi Se"de*cias, dans le desert de Jeri- 
cho. Voy. Je*r. xxxix 5 ; lii, S ; II Rois, xxv. 5. 
Comp. Deut. xxviii, 49. 

20. Le souffle de nos Marines, !e roi Scue*eias, 
descendant de David, ceiui dont Je'pendait 
I" existence mome de la nation, qui e'tait cominc 
le souffle de sa vie. 



Chap. V, i. 



LAMENTATIONS DE JERfiMIE. 



Chap. V, 22. 



CHAP. V. — Cinquieme tttgie. Priere du prophete, an nom du peitpU apres la 

mine de Jerusalem. 

5 Souviens-toi, Jehovah, de ce qui nous est arrive, 

Regarde et vois notre opprobre. 

2 Notre heritage a passe a des etrangers, 
Nos maisons a des inconnus. 

3 Nous sommes orphelins, sans pore; 
Nos meres sont comme des veuves. 

\ Nous buvons notre eau a prix d ? argent, 

Nous n'avons de bois qu'en payant. 

5 Nos persecuteurs nous pressent par derriere; 
Nous sommes epuises; plus de repos pour nous. 

6 Nous tendons la main vers i'Egypte et vers I'Assyrie, 
Pour nous rassasier de pain. 

7 Nos peres ont peche, ils ne sont plus, 

Et nous, nous portons la peine de leurs iniquites. 

8 Des esclaves dominent sur nous; 
Personne ne nous delivre de leurs mains. 

9 Nous recueillons notre pain au peril de notre vie 
Devant i'epee du desert. 

io Notre peau est briilante comme un four, 

Par suite de Tardeur de la faim. 

11 Ils ont deshonore les femmes dans Sion, 
Les vierges dans les villes de Juda. 

12 Des chefs ont ete pendus par leurs mains; 

La face auguste des vieiliards n'a pas etc rcspcetee. 

1 3 Des adolescents ont porte la meule; 

Des enfants ont chancele, charges de bois. 

14 Les vieiliards ne vont plus a la porte; 
Les jeunes gens ont abandonne leur lyre. 

15 La joie de nos cceurs a cesse, 

Xos danses sont changes en deuil. 

16 La couronne de notre tete est tombee; 

Oui, malheur a nous, parce que nous avons peche ! 

1 7 Voici pourquoi notre eteur est malade, 
Pourquoi nos yeux sont obscurcis : 

18 Cest parce que la montagne de Sion est desolee. 
Et que les chacals s'y promenent en liberte. 

19 Toi, Jehovah, tu regnes eterneliement; 
Ton trune subsiste dVige en age. 

20 Pourquoi nous oublierais-tu a jamais, 

Nous abandoruierais-tu pour toute la duree de nos jours? 

21 Fais-nous revenir a toi, Jehovah, et nous reviendrons; 
Donne-nous de nouveaux jours comme ceux d ? autrefois, 

22 Car nous aurais-tu entierement rejetes? 
Serais-tu irrite contre nous sans mesure ? 



^4©* *©* — *©*— 



V. Priere dt J triune lepropiUte : Ce ture de * 10. 
la Vulg. n'existe pasen Mbreu m dans les LXX. . faim 

9. Vipie du desert, les Arabes pillards, les 
Bedouins, qui habitent le desert. < 



io. .Voire peau, etc. : une fievre causee par la 
nous consume. 
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CONFESSION DES PECHES ET PRTERE [Chap. I — III, 8]. 

CHAP. I, l — 14. — Introduction historique. Lett re des exile's li leurs freres 

Teste's a Jerusalem. 

jOic: les paroles du livre qae- roi de Juda, apres que Nabuchodono- 
crivit Baruch, tils de XereTas, sor, roi de Babylone, cut enleve de Jeru- 
tils de Maasias, tils de Se- saiem Jechonias, les princes, ies otages, 
decias, fils de Sedei, tils de les grands et le peuple du pays, et les 

2 Helcias, a Babylone, la cinquieme an- i eut emmenes [enchaines] a Babylone. 
nee, le premier jour du mois, au temps j lis dirent : *' Nous vous envoyons de i 
ou les Chaldeens avaient pris Jerusalem Fargent; achetez-en des victimes a offrir 

3 et T avaient brulee. Bai*uch lut ies pa- en liolocauste et en sacrifices d'expiation, 
roles de ce livre aux oreilles de J echo- et de Tencens pour faire des oblations, 
nias, tils de Joakim, roi de Juda, et aux ' et otlrez-les a Fautel du Seigneur notre 
oreilles de tous ceux qui etaient venus Dieu. Priez pour la vie de Nabuchodo- 1 1 

4 pour entendre cette lecture, aux oreil- nosor, roi de Babylone, et pour la vie 
les des grands et des tils des rois, et aux : de Baltassar, son tils, afin que leurs 
oreilles de tout le peuple, du plus petit jours sur la terre soient comme les jours 
jusqu'au plus grand de tous ceux qui ha* du ciei; et le Seigneur nous donnera 
bitent a Babvione, pres du fleuve Sodi. la force; il fera briller la lumiere a nos 

5 En fentendant, ils pleuraient, jeunaicnt yeux; nous vivrons a Fombre de Na- 
et priaient le Seigneur. Et ils recueil- buehodonosor, roi de Babylone, et a 

lirent de Fargent, selon que chacun put Fjmhre de Baltassar, son tils; nous les 
7 en donner suivant ses movens. Et ils servirons de longs jours et nous trouve- 



12 



1 



1 



S se trouvait avec lut a Jerusalem. Ba- notre Dieu, et que la colere du Seigneur 

rucli avait alors reeouvre les ustensiles et son courroux ne se sont pas detournes 

do la maison du Seigneur qui avaient de nous jusqua ce jour. Liscz ce livre 14 

etc emportes du temple, pour les ren- que nous vous envoyons pour qu'on en 

vover au pavs de Juda, le dixiemc jour fasse la lecture publique dans la maison 
du mois de Sivan, ustensiles en argent ! du Seigneur, les jours de fete et les 

qu'avait fait faire Sedecias, tils de Josias, jours d" assembler Et vous direz : 15 

CHAP. I, 15 — II, 10. — Confession des pJchJs. 

Au Seigneur notre Dieu appartient la justice, 
A nous la confusion du visage, 
Comme on le voit aujourd'hui pour tout Juda 
Et les habitants de Jerusalem, 

16 Pour nos rois et nos princes, 

Pour nos pretres et nos prophetes, et pour nos peres. 

17 Nous avons peche devant le Seigneur notre Dieu 
iN Et nous avons manque de foi en lui; 

Nous n'uvons pas ecoute la voix du Seigneur notre Dieu, 
Pour suivrc les commandements qu'il nous a donnes, 



I, a. La 5< an>Uc depuis !a prise de Jerusa- taient I'Euphrate en communication avec le 
lem par Nabuchodonosor \< mots de la xi« I Tigre. 
annee de Sedecias ), c-a-d. I'ans83 av. J.C. I 8. Le mois de Sivan conimencait avec la lu* 

4. Lefltuve Sodi (gr. Xov6) n 'est pas nomme | ne de juin. 
ailleurs; e'est peut-etre i'un descaoauxquimet* \ 

— IOS7 — 
Nc 565. — 67 



Chap. I, 19. BARUCH. Chap. II, 15. 

[9 Dcpuis le jour ou il a tire nos peres du pays d*Egypte jusqu'aujourd'hui 
Xous avons ete incredules en vers le Seigneur notre Dieu, 
Et dans notre folie nous nous sommes detournes 
Pour ne pas entendre sa voix. 

20 Aussi, comme on le voit en ce jour, 

De grands malheurs sc sont attaches a nous, 

Ainsi que la malediction que le Seigneur fit prononcer par MoTse, 

Qui a fait sortir nos peres du pays d'Egypte 

Pour nous donner un pays ou couient le lait et le miel. 

21 Xous n'avons pas ecoute la voix du Seigneur notre Dieu, 
Selon toutcs les paroles des prophetes qu'il a envoyes vers nous; 

22 Et nous sommes alles chacun selon 1' inclination de son coeur mechant, 
Servir des dieux etrangers, 

Faire le mal sous les yeux du Seigneur notre Dieu. 

2 Cest pourquoi le Seigneur notre Dieu a accompli sa parole 
Qu ? il avail prononcee contre nous, 
Contre nos juges qui ont juge Israel, 
Contre nos rois, contre nos chefs 
Et contre tous les hommes d ? Israel et de Juda, 

2 Nous rmna^ant de faire venir sur nous de grandes catamites, 

Telles qu'il n ? en a jamais existe sous le ciel comme il y en a eu a Jerusalem, 
Selon ce qui est ecrit dans la loi de MoTse, 

3 Savoir, que chacun mangerait la chair de son tils et la chair de sa fille. 

4 Et le Seigneur les a mis sous ia main de tous les rois qui sont autour de nous, 
Pour etre un objet d'opprobre et de stupefaction 

Pour tous les peuples au milieu desqueis le Seigneur nous a disperses. 

5 Et nous avons ete assujettis au lieu de commander, 
Parce que nous avons offense le Seigneur notre Dieu 
En n'obeissant pas a sa voix. 

6 Au Seigneur notre Dieu appartient la justice, 
A nous et a nos peres la confusion du visage, 
Comme on le voit en ce jour. 

7 Tous ces maux dont le Seigneur nous avait menaces 
Sont venus sur nous. 

8 E'. nous n'avons pas prie la face du Seigneur 

De faire revenir chacun de nous des pensecs de son cceur mauvais. 

9 Aussi le Seignerr a veille sur notre malheur, 
Et il Fa fait venir sur nous; 

Car le Seigneur est juste dans toutes les oeuvres qu'il nous a commandees. 

10 Et nous n'avons pas ecoute sa voix, 

Pour observer les preceptes que le Seigneur a mis devant nous. 

CHAP. II, n —III, 8. — Prilre. 

11 Et maintenant, Seigneur, Dieu d'Israel, 

Qui avez fait sortir votre peuple du pays d'Egypte 
Par une main forte, par des miracles et des prodiges. 
En deployant une grande puissance et un bras Sieve. 
Et qui vous etes fait un nom, comme on le voit en c: 

12 Nous avons pechc, nous avons fait des actes impics. 
Nous avons commis Tiniquite, Seigneur notre Dieu. 
En transgressant tous vos preceptes. 

13 Que votre colere se dStourne de nous, 
Puisque nous ne sommes plus qu'un faible reste 
Parmi les nations ou vous nous avez disperses. 

14 Exaucez, Seigneur, nos prieres et nos supplications; 
Venez-nous en aide pour l'honneur de votre nom, 

Et faites-nous trouver faveur aupres de ceux qui nous ont emmenes en exit : 

15 Afin que toute la terre sache que vous &tes le Seigneur notre Dieu, 
Car votre nom a £t£ invoquS sur Israel et sur sa race. 



II, 7-17. Comp. Dan. ix, 13-18. 
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Chap. II, 16. 
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Chap. II, 33. 
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Regardez-nous, Seigneur, de votre demeure sainte, songez a nous: 

Inchnez votre oreille et ecoutez; 

Ouvrez les yeux et considerez : 

Ce ne sont pas Ies morts, habitants du sombre sejour 

Dont 1 esprit est sorti de ieurs entraiiles, 

Qui rendent gloire au Seigneur et publient ses justices; 

Mais le vivant, attriste de la grandeur de ses mau\, 

Qui marehe courbe et sans force, 

Dont les yeux sont ianguissants,' 

Le vivant que presse la faim, 

C'est lui qui vous rend gloire 

Et publie vos justices, Seigneur. 

Car ce n'est pas a cause de la justice de nos peres et de nos rois 

gue nous esperons obtenir de vous misericorde, Seigneur notre Dieu 

Lar vous avez envoye sur nous votre eolere et votre indignation, 

Lomme vous laviez annonce par vos serviteurs les prophetes 

En dtsant : Ainsi parle le Seigneur : 

" Inclinez vos epaules [et votre cou]' 

Et serve? le roi de Babylone, 

Et vous demeurerez dans le pays que j ? ai donne a vos peres. 

<>ue si vous n'ecoutez pas la voix du Seigneur votre Dieu 

En servant le roi de Babylone, 

Je ferai cesser dans les villes de Juda et hors de Jerusalem 

Les chants de joie et d'allegresse, 

Le chant du fiance et le chant dela fiancee, 

Et tout le pays deviendra un desert, sans habitants. " 

aous n avons pas ecoute votre voix 

En servant le roi de Babylone, 

Et vous avez accompli vos paroles prouoncees par vos serviteurs les prophetes 

Annoncant que ies ossements de nos rois et les ossements de nos peres 

Seraient otes de leurs sepulcres. 

Et leurs restes ont etc en effet jetes sur le sol, 

Exposk aux ardeurs du soleil et au froid de la nuit, 

Et ceux qui sont morts ont peri dans de crueiles souffrancos, 

Far la faim, par le glaive et par la peste. 

Vous avez reduit le temple, oil votre nom etait invoque, 

Dans Fetat ou il est aujourd'hui, 

A cause de la mechancete de la maison d'lsracl et de la maison de Juda 

\ ous avez agi envers nous, Seigneur notre Dieu, 

Selon toute votre bonte et selon toute votre grande misericorde, 

Lomme vous Faviez declare par votre serviteur MoTse, 

Au jour oil vous lui ordonnates d'ecrire la loi 

En presence des enfants d'Israel, 

En disant : " Si vous n'ecoutez pas ma voix, 

Cctte grande multitude sera reduite a un tres petit nombre 

Parmi les nations ou je les disperseraL 

Car je sais bien que ce peuple ne m'ecoutera pas, 

Parce que c'est un peuple a la t£te dure ; 

Mais tls rentreront en eux-memes dans le pays de leur exil ; 

Et lis sauront que je suis le Seigneur leur Dieu, 

Et je leur donnerai un coeur [qiu comprenne], 

Et des oreilles qui entendent. 

Et ils me loueront dans le pays cle leur exil, 

Et ils se souviendront de mon nrm. 

lis renonceront a leur cou nude et a leurs maximes pentrsts, 

Parce qu'ils se souviendront du sort de leurs peres 

Qui ont peche devant le Seigneur. 



18. Nous qui sommes vtvants, nudheureux \par unjiMu envoye de Dieu. Vufcate, ttni** 
en ce moment, nous vous louerons. | siant. 

2S« Par la fits**, en grec anwToAfj, Hit. 
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Chap. II, 34. BARUCH. Chap. Ill, 14. 

34 Et je les ramenerai dans le pays 

Que j'ai promis par serment a'leurs peres, 

A Abraham, a Isaac et a Jacob, 

Et ils en seront les maitres, 

Et je les multiplierai-, et ils ne diminueront point. 

35 Je ferai avec eux une alliance eternelle, 
Afin que je sois leur Dieu 

Et qu ils soient mon peuple, 

Et je ne chasserai plus mon peuple d'Israel 

Du pays que je leur ai donne. 

3 Seigneur tout-puissant, Dieu d'Israei, 

Une ame dans Tangoise et un esprit inquiet crie vers vous. 

2 Ecoutez, Seigneur, et ayez pitie, 

Farce que nous avons peche devant vous; 

3 Car vous etes assis sur un trone eterncl, 
Et nous, nous perissons sans retour. 

4 Seigneur tout-puissant, Dieu d ? Israel, 
Ecbutez la priere des morts d'Israei 

Et des tils de ceux qui ont peche devant vous, 

Eux qui n'ont pas ecoute la voix de leur Dieu, 

Et sont cause que ces malheurs se sont attaches a nous. 

5 Ne vous souvenez plus des iniquites de nos peres, 

Mais sou^enez-vous, a cette heure, de votre puissance et de votre nom. 

6 Car vous etes ie Seigneur notre Dieu, 
Et nous vous louerons, Seigneur. 

7 Cest pour cela que vous avez mis votre crainte dans nos coeurs, 
Pour que nous invoquions votre nom 

Et que nous vous louions dans notre exil, 

Nous detournant sincerement des iniquites de nos peres 

Qui ont peche devant vous. 

8 Nous void aujourd'hui dans notre exil, 

Oh vous nous avez disperses pour un objet d'opprobre et de malediction 
Et un exemple de la peine due an peche, ' 

Selon toutes les iniquites de nos peres, 
Qui se sont retires du Seigneur notre Dieu. 



SECONDE PARTIE. 



DISCOURS DE BARUCH [Ch. Ill, 9 — V, 9]. 

CHAP. Ill, 9 — IV, 8. — QtChrael recherche la vraie sagesse et se convertissc, 
Avantages de la sagesse; ilfaut la rechercher [III, vers. 9 — 14]. Vhomme par Iiti- 
mime ne satirait la trouver [15—31]. Dieu setd la posskU et la communique 
[32—38]. Qii Israel la recherche [IV ', 1—8]. 

9 Ecoute, Israel, des commandements de vie ; 

Prete PoreiHe pour* apprendre la prudenpe. 

10 D'ou vient, Israel, d'ou vient que tu es dans le pays de tes ennemis ? 
Tu languis sur une terre etrangcre; 

Tu te souillcs avec les morts ; 

11 Tu es compte parmi ceux qui sont descendus au sombre scjour. 

12 Tu as abandon ne la source de la sagesse. 

13 Car si tu avais marche dans la voie de Dieu, 
Tu habiterais a jamais dans la paix. 

14 Apprends ou est la prudence, 




III, 3. Apres aye* pitii y la Vulg. ajoute : 
parcc que vous ites un Dieu compatxssani % et 
ayttpiiti de nous, Comp. ii t 27. 

4. Des morts dlsrall, les exiles eux-mlmes, 
accables de maux et semblables a ceux qui des- 
cendent au sombre sejour. 



10. Tu langttis; Htt. tu vie* His. - Tu U 
scuttles avec les ntorU x c.-i-d. tu es comnie les 
morts, en proie, pour ainsi dire, a la corruption 
du tombeau; ce membre doit exprimer lameme 
pcusee que le suivant son paralkle. 
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Chap. Ill, 15. 



BARUCH. 



Chap. Ill, 3$. 
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21 
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Oil est la force, oil est intelligence, 

Afin que tu saches en meme temps 

Ou est la longueur des jours et la vie, 

Ou est la lumiere des yeux et la paix. 
1 5 Qui a troave le lieu de la sagesse, 

Et qui est entre dans ses tresors? 
10 Ou sont les chefs des nations, 

Et ceux qui domptent les betes de la tcrre, 
17 Qui se jouent des oiseaux du ciel, 

iS Qui amassent Fargent et Tor, 

Dans lesquels les hommes mettent leur confiance, 

Et dont les possessions n'ont pas de fin ? 

Car ces hommes qui travaillent a se procurer de Fargent 

Et y mettent tout leur souci, 

Vous ne trouveriez plus trace de leurs Geuvres. 

lis ont disparu et sont descensus au sejour des morts 

Et d'autres se sont eleves a leur place. 

Des jeunes gens ont vu la lumiere 

Et ont habite sur la terre, 

Mais ils ont ignore le chcmin de la sagesse; 

lis n'ont pas connu ses sentiers; 

Leurs fils non plus n'ont pu la saisir; 

Ils etaient loin de sa voie. 

On n ? a pas entendu parler d'elle dans le pays de Chanaan, 

Et elle n'a pas ete vue dans Theman. 

23 Et les fils d'Agar qui cherchent la prudence qui est de la terre; 
Les marchands de Merrha et de Theman, 

Les interpretes de paraboles 

Et tous les chcrchcurs de la prudence 

N'ont pas connu la voie de la sagesse 

Et ne se sont pas souvenus de ses sentiers. 

24 Israel, qu ? elie est grande la maison de Dieu ! 
Qu'il est vaste le lieu dc son domaine ! 

25 11 est vaste et n'a point de bornes, 
II est 61eve et immense. 

20 La il y eut ces geants fameux 

Qui vecurent des le commencement, 

A la haute stature et habiles dans la guerre. 

27 Ce n'est pas eux que Dieu a choisis, 

Et il ne leur a pas appris le chemin de la sagesse. 

28 Et ils ont peri parce qu'ils n'avaient pas la vraie science, 
Ils ont peri a cause de leur folie. 

29 Qui est monte au ciel et a saisi la sagesse, 
Et Fa fait descendre des nuecs? 

30 Qui a passe la mer, et Fayant trouvee, 

L'a rapportee de preference a For le plus pur? 

31 II n'y a pas d'homme qui connaissc ses voies, 
Ni qui observe ses sentiers. 

32 Mais celui qui sait toutes choses la connait, 
II la decouvre par sa prudence. 

Celui qui a afTermi la terre a jamais 
Et qui Fa remplie d'animaux a quatre pieds, 
5} Qui envoie la lumiere et elle part, 



15. Ses trtsors, l'endroit ou sont caches ses 
tresors. L'auteur montre par des exemples que 
lhomrae par lui-m€me ne saurait trouver la 
sagesse. 

aa. Thiman % partie orientate de l'ldumee, 
renommee pour set sages. 

23. ^ Les fils dAfar, les Ismaelites, — Afcr- 
>/ia, inconnu. D'apres une conje&ure probable, 



Midan, — Tki$nan % ville d'Arabie, differente 
de celle du vers. 2a. 

26. Ces grants Jitmeux : allusion a_Gec. vj, 
1 sv. Comp. Sat 
15. D'une manu 

les dP'erses populations geantes 
sacrgs font mention. 



its jameux ; anuston a uec. vi, 
ag. xiv, 6 ; EcclL xvi, 8; Job, xxii. 
itercr ^ineVale 1'allusion comprena 
tpulauons geantes dont les Uvres 
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Chap. Ill, 34. BARUCH. Ch ap. IV, 15. 

Qui l'appelle et elle lui obeit en tremblant. 

34 Les etoiles brillent a leurs postes, 
Et elles sont dans la joie; 

35 II les appelle, et elles disent : " Nous voici ! " 

Et elles brillent joyeusement pour celui qui les a creoes. 

36 C'est lui qui est notre Dieu, 

Et nul autre ne lui est comparable. 

37 II a trouve toutes les voies de la sagesse, 
Et il i'a donnee a Jacob, son serviteur, 
Et a Israel son bien-aime. 

38 Apres cela il a apparu sur la terrc 
Et il a converse parmi les hommes. 

4 La sagesse, c'est le livre des commandements de Dieu, 
Et la loi qui subsiste a jamais ; 
Tous ceux qui s'y attacheront arriveront a la vie, 
Mais ceux qui Tabandonneront iront a la mort. 

2 Reviens, 6 Jacob, et embrasse-la. 

Marche a la splendeur qui jaillit de sa lumiere. 

3 Ne donne pas ta gloire a un autre, 

Ni tes avantages a une nation etrangere. 

4 Heureux sommes-nous, 6 Israel, 

Parce que ce qui plait a Dieu nous a ete* revele 

CHAP. IV, 5 — 29. — Consolation <l Israel : bientot vkndra la dilivrance* 

5 Prends courage, 6 mon peuple, souvenir d'Israel ! 

6 Vous avez ete vendus aux nations, non pour la mine; 
Mais parce que vous avez excite la coiere de Dieu, 
Vous avez ete livres aux oppresseurs. 

7 Car vous avez brite" Celui qui vous a faits, 

En offrant des sacrifices aux demons, et non a Dieu. 

8 Vous avez oublie Celui qui vous a nourris, Dieu eterncl, 
Et vous avez contriste Jerusalem, votre nourrice. 

9 Car elle a vu la coiere de Dieu fondre sur vous, et elle a dit : 

Ecoutez, voisinesde Sion; 

Car Dieu m'a envoye un grand dcuil. 

10 J'ai vu la captivite de mes fils et de mes filles, 
Que I'Eternel a fait venir sur eux. 

11 Je les avais nourris dans la joie, 

Et je les ai laisses partir dans les larmes et le deuil. 

12 Que nul ne se rejouisse en me voyant veuve 
Et delaissee d'un grand nombre; 

Je suis requite a la solitude a cause des pechcs de mes fils, 
Parce qu'ils se sont de'tournes de la loi de Dieu, 

13 Qu'ils ont meconnu ses commandements, 

Qu'ils n'ont pas marche* dans la voie de ses preceptes 
Et n'ont pas suivi les sentiers qu'on kur avait enseignes, 
Conformement a sa justice. 

14 Qu'elies viennent, les voisines de Sion, 

Et qu'elles se souviennent de la captivite de mes fils et de mes filles, 
Que l'eternel a amenee sur eux. 

15 Car il a fait venir contre eux une nation lointaine, 
Une nation cruelle, au langage barbare, 



38. //, Dieu a apparu : corop. Jean. I 14; 
Tit. it, ti; iii, 4; H*br. i, x. TouteibU de bons 
exlgetes pensent que le sujet de la phrase est 
" kfsagesse"; cette maniere d'entenare le v. 37 
sembte mieux en harmonic avec le contextc 



IV, 5. SauvcMtr tCIsrail : faibles et rfduits 
a un petit nombre, c'est vous qua conserve* la 
mlmoire et le nom d'Israil. 

7. Aux dimotts : il y avait probablement en 
hAr. schddim (Deut. xxxii, 17; Pi. cvi, 3 7 ) 



precedent ou il est toujours question de la sa- idoles, que les LXX traduisent ordiuairement 
gesse, et avec iv, x. ' par ddmom (htbr. 'eililm. gr. feu/teW). 
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Chap. V, 3. 
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Qui n'a ni respect pour le vieiliard, 

Ni compassion pour Penfant, 

Qui a emmene les bien-aimes de la veuve, 

Et m'a laissee seule privee de mes lilies. 

Et moi comment pourrais-je les secourir? 

Ceiui qui a fait venir ces maux sur vous, 

C'est lui qui vous tirera de la main de vos ennemis. 

Allez, mes fils, allez; moi, je reste seule ! 

J\ii quitte la robe des jours heureux; 

J J ai revetu lesac de la supplication; 

Je crierai au Tres-Haut tous les jours de ma vie. 

Courage, mes fils; criez au Seigneur, 

Et il vous arrachera a la puissance, aux mains de vos ennemis. 

J'attends de rElernei votre delivrance, 

Et la joie me vient de la part du Saint 

Pour la misericorde que vous enverra bientot I'Eternel, votre Sauveur. 

Je vous ai kisses partir dans les larmes et le deuil; 

Mais Dieu vous ramenera a moi Jans la joie ct i'allegresse pour toujours. 

Comme les voisines de Sion ont vu votre captivite, 

Ainsi elle verront bientdt votre delivrance de la part de Dieu, 

Laquelle vous viendra avec une grande gloire 

Et un grand eclat de I'Eternel. 

Mes fils, supportez avec patience la colerc de Dieu qui est venue sur vous; 

Votre ennemi vous a persecutes; 

Mais bientot vous verrez sa ruine, et votre pied foulera son cou. 

Mes fils les plus deiicats ont marche par d'apres chemins; 

lis ont e*te enleves comme un troupeau pille par Tennemi. 

Courage, mes fils, et criez au Seigneur : 

Car Ceiui qui vous a envoye tous ces maux se souviendra de vous. 

Car, comme vos pensees ont ete de vous eloigner de Dieu, 

Revenus a lui. vous mettrez dix j>is plus d'ardeur a le chercher. 

Car Ceiui qui a fait venir sur vous le malheur, 

Vous amenera, en vous sauvant, une joie eternelle. 

CHAP. IV, 30 — V, 9. — Joyettsc protnesst ajerusat.m : ses fils 

lui reviemlroHt. 

Courage, Jerusalem; 

Ceiui qui t'a donne son nom, te consolera* 

Malheureux ceux qui font maltraitee 

Et se sont rejouis de ta chute ! 

Malheureuses les viiles ou tes fils ont ete esclaves ! 

Malheureuse celle qui les a recus comme caput's! 

De meme qu'eile s'est rejouie de ta mine 

Et quelle a triomphe de ta chute, 

Ainsi elle s'attristera quand elle sera devenue elle-mcme une solitude. 

Je lui dterai la joie que lui causait la multitude de ses habitants, 

Et sa jactance sera changee en deuil. 

Un feu viendrja sur elle de la part de I'Eternel pour de longs jours, 

Et elle sera a jamais le sejour des esprits mauvais. 

Regarde, Jerusalem, du cote* de l'Orient, 

Et vois la joie que Dieu t'envoie. 

Car voici qu'iis reviennent tes fils que tu as vus partir, 

lis reviennent tons ensemble de l'Orient a i'Occident a la vol 

Se rejouissant de ta gloire de Dieu. 

Quitte, Jerusalem, la robe de ton deuil et de ton affliction, 

Et revSts les ornements de la gloire qui te vient de Ditu pour toujours; 

Enveloppc-toi du manteau de la justice que Dieu tc donne; 

Mets sur ta ttte la mitre de gloire dont te couronne I'Eternel. 

Car Dieu montrera ta splendeur 

A tout pays qui est soi»s le ciel. 
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Chap. V, 4. BARUCH. Chap^VI^g- 

4 Un nom te sera donne de Dieu pour jamais : 
Paix de la justice, Spiendeur de ia piete. 

5 Leve-toi, Jerusalem, tieiis-toi sur ta hauteur, 
Regarde vers POrient et vois tes enfants rassembles 
Du couchant au levant par la parole du Saint, 

Se rejouissant de ce que Dieu s'est souvenu d'eux. 

6 lis t'avaient quittee a pied emmenes par les enneims; 

Dieu te les ramene portes avec honneur comme un trdne royal. 

7 Car Dieu a ordonne 

D'abaisser toute montagne elevee et les roches eteruelles, 

Et de eombler les vallees pour aplanir la terre, 

Atin qu'Israel marche sans peril pour la gloire de Dieu. 

8 Les forets elles-memes et tous les arbres odoriferants 
Ont prete ieur ombre a Israel en vertu d ? un ordre divin. 

9 Car Dieu conduira Israel avec joie a la lumiere de sa gloire, 
Avec une misericorde et une justice qui viennent de lui-meme. 

APPENDICE. LETTRE DE JEREMIE. 

CHAP. VI. — Introduction [vers. 1 — 6]. Vanitc <ks idoies [8 — 72]. 

Q Copie de la lettre quenvoya Jeremie qu r a derober a leurs dieux dc Tor el do 

aux captifs qui allaient etre emmenes a l'argent qu'ils font servir a leurs ?ro- 

Babylone par le roi des Babyloniens, pres usages; ils en donneront menie 10 

pour leur annoncer ce que Dieu avait aux prostituees dans leur maison. lis les 

commande de leur dire. parent de riches vetements, comme des 

1 A cause des peches que vous avez hommes, ces dieux d'argent, d'or et de 
commis devant Dieu, vous allez etre bois; mais ceux-ci ne peuvent se de- n 
emmenes captifs a Baby lone par Na- fendre ni de la rouiile, ni des vers, 
buchodonosor, roi des Babyloniens. : Quand on les a revetus de pourpre, il 12 

2 Etant done entres a Babylone, vous y ; i'aut encore essuyer leur visage, a cause 
resterez de nombreuses annees et un ; de la poussiere de leur maison qui les 
longtemps, jusqiru sept generations, et couvre d'unecouchc epaisee. En voici 13 
apres cela je vous en ferai sortir en paix. un qui tient un sceptre, comme un gou- 

3 Or vous verrez a Babylone des dieux | verneur de province : il ne fera pas 
d'argent, d'or et de bois, que Ton porte j mourir celui qui l'aura offense. Cot n 
sur les epaules et qui inspirent la crainte ; autre porte a la main une epee ou une 

4 aux nations. Prenez done garde a ne j hache, mais il ne pcut se defendre contrc 
pas imiter vous aussi ces etrangers et a i Tennemi ou les voleurs : par ou Ton voit 
ne pas vous effrayer de ces dieux. j bien que ce ne sont pas des dieux. Ne 15 

5 Quand vous verrez une foule se presser I les craignez done point. Le vase qu'un 
par devant et par derrierc et leur rendre j homme possede, iorsqu'il est brise, de- 
ses hommages, dites en votre coeur : 1 vient inutile : ainsi en est-il de leurs 
(t Cest vous, Seigneur, qu'il faut ado- dieux. 

6 rer. " Car mon ange est avec vous, et ! Si vous les placez dans une maison, la 16 
il prend soin de votre vie, poussiere des pieds de ceux qui entrent 

7 Car la langue de ces oieux a ete polie j leur remplit les yeux, De meme que les 17 

par un ouvrier; on les recouvre d'or et j portes dc la prison sont fermees avec soin 

d'argent, mais ils ne sont que mensonge sur un criminei 4^ iese-majeste, ou sur 



8 et ne peuvent parler. Comme pour une 
fille qui aime la parure, on a pris de For 
et Ton a fait des couronnes pour les po- 

9 ser sur leur t&e. Leg pretres vont jus- 



un homme qu'on va conduirc au dernier 
supplies, ainsi les pretres defendent la 
demeure de leurs dieux par des portes 
solides, par des serrures et des verrous, 



V, 4. Jerusalem aura desormais la paix et | rites a° Israel ne sont pour rien dans ces bienfait 
Hionueur comme recompense desa justice etde t de Dieu. , 



6. Comme un trdne royal; Vulg. d'apres 
plusieurs man user its, comme des en/ants de 

roi. 

{I. A la lumiire de sa floire : allusion a Ia 
onne-de feu quiguidait les Israelites dansle 
desert. — Qui vieimeni de lui-mime : les m6- 



VI, a. Sept generations. Jere*mie (xxix, xo)as- 
signe a la captivity une duree de 70 ans; san* 
doute il faut entendre ces sept ginirations tie 
p6riodes indeterminees. 

xo. Dans leur maison : probablement sous it 
mtmetoit que les dieux, dans les temples, chose 
ordinaire chez les anciens peuples de 1 Orient. 
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de peur qu'ils ne soient depouillcs par les 
voleurs. lis allument des lampes, et 
meme en plus grand nombre que pour 
eux-memes, et ces dieux n'en peuvent 
voir aucune. lis sont com me des pou- 
tres faisant saillie dans une maison, et 
Ton dit que leur cceur est ronge par des 
reptiles qui sortent de terre, et qui les 
devorent ainsi que leurs vetements, sans 
qu'ils le sentent. Leur visage devient 
noir par la fumee qui s eleve de la mai- 
son. Sur leur corps et stir leur tete vol- 
tigent les hiboux, les hirondelles et les 
autres oiseaux; les chats eux-memes y 
trtnnent leurs cbats. Par hi vous re- 
oonnaitrez que ce ne ne sont pas des 
dieux ; ne les craignez done point. 

L'or dont on les recouvre pour les em- 
: >ellir, si quelqu'un n'en ote pas la 
rouille, ils nele feront pas briller; car ils 
rvont meme rien senti lorsqu on les fon- 
dait. Ces idoles ont ote achetees au 
plus haut prix, et il n r y a point en elles 
vie souffle de vie. V a vant pas de pieds, 
dies sont portees sur les epaules, mon- 
trant ainsi aux hommes leur honteuse 
impuissance. Qu'ils soient confondus 
avec elles ceux qui les servent ! Si elles 
tombent a terrc, elles ne sc releveront 
pas d'elles-memes, et si quelqu'un les 
pose debout, elles ne sc mettront pas 
d'elles-memes en mouvement, et si elles 
penchent, elles ne se redresseront pas. 
C est comme a des morts qu'on met 
devant elles des offrandes. Les pretres 
vendent les victimes qu'on leur olfre et 
on font leur profit; leurs femmes en sa- 
lent la chair, et ne donnent rien ni au 
pauvre, ni a i'infirme. Les femmes en 
couches ou dans un etat impurtouchent a 
lours sacrifices. Sachant done par toutes 
oes choses que ce ne sont pas des dieux, 
no les craignez point 

Et pourquoi les appellerait-on des 
dieux? Car des femmes viennent appor- 
ter leurs offrandes a ces dieux d'argent, 
dor et de bois. Et dans leur temple les 
pretres sont assis, la tunique dechiree, 
la tete et Je visage rases, et la t£te de- 
couverte, ' Ils rugissent en criant devant 
leurs dieux, comme dans un festin mor- 
tuaire. Leurs pretres leur enlcvent leurs 



vetements, et ils en habillent leurs fem- 
mes et leurs enfants. Qu ? on leur fasse 33 
du mal ou qu'on leur fasse du bien, ils 
ne pourront rendre ni Tun ni Tautre; ils 
sont incapables d'etablir un roi ou de le 
renverser. Ils ne peuvent pas davan- 34 
tage donner la richesse, ni meme une 
piece de monnaie. Si quelqu'un leur 
ayant fait un voeu, ne s ? en acquitte pas, * 
ils ne sauraient en exiger Faccomplisse- 
sement Ils ne sauveront pas un homme 35 
de la mort, ils n'arracheront point le 
faible de la main d ? un plus puissant 
lis ne rendront pas la vue a un aveugle 35 
et ne tireront pas un homme de la de- 
tresse. Ils n'auront pas pitie de la 37 
veuve et ne feront pas de bien a lorphe- 
lin. Elles ressemblent aux rochers de- 38 
taches de la montagne, ces idoles de 
bois, recouvertes d r or et d'argent, et 
ceux qui les servent seront confondus. 
Comment croire ou dire que ce sont des 39 
dieux ? 

Les Chaldeens eux-memes les desho- 40 
norent, lorsque, voyant un homme qui 
ne peut parler, ils le presentent a Bel 
pour qu'ii lui donne la parole, comme 
s'il pouvait entendre quelque chose. Et 41 
quoiqu'ils comprennent Timpuissance de 
ces idoles, ils ne peuvent les abandon- 
ner ; car elles n'ont pas le sentiment 
Des femmes couronnees de jonc vont 42 
s'asseoir sur les chemins, brulant de la 
farinc grossiere; et quand Tunc d'elles, 43 
entrainee par quelque passant, a dormi 
avec lui, eile reproche a sa voisine de 
n'avoir pas etc jugee digne du meme 
honneur, et de n'avoir pas vu romprc sa 
tresse de jonc. Tout ce qui se fait a 44 
Tegard des idoles est mensonge. Com- 
ment done croire ou dire que ce sont 
des dieux ? 

Ce sont das artisans et des orfevres 45 
qui les ont faits; ils ne sauraien: etre au- 
trement que les ouvriers veulent qu'ils 
soient Et les ouvriers qui les ont fa- 46 
connes n'ont pas longtemps a vivre; 
comment done leurs ouvrages seraient- 
ils de longue duree? Ils n'ont laisse 47 
apres eux que mensonge et opprobre. 
Que survienne une guerre, ou qu'ils 48 
soient menaces par quelque autre calami- 



ne. A ties marts qui ne jouissent pas des ail- 
ments qu'on depose sur leurs (ombeaux. 

27 Et nedonnent rien % etc. Le contraire avait 
heu dans les repas sacres des Israelites (Deut. 

XIV, 28 SV.) 

:3 Dans un Hat impnr. La loi juive inter- 
disait lentree du temple aux femmes dans Tun 
de ces deux cas (Uv. xii, 4; xv, 19, etc.) 
t w. Pratiques de deuil interdites aux pretres 
Juifs(LeV. xxi.s). 



31. lis rugissent. Comp. I. Rois, xviii.28. — 
Festin ntortuaire % ou on se lamentait sur la 
perte du deTunt. Comp. Jen xvi, 7. 

40. Les d£ she norent, en demandant a leurs 
idoles des choses quelle* sont incapables de 
faire, ce qui fait tfclater leur impuissance.— En- 
tendre quelque chose; la Vulg. ajoute, lui qui 
napas le tuouyement. 

43-43. Allusion aux prostitutions en 1'hon- 
neur des dieux. 
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te, les pretres deliberent eatre eux pour 
savoir ou ils se cacheront avec fours 

49 dieux : comment done ne comprennent- 
ils pas que ceux-la ne sont pas des dieux, 
qui ne peuvent se sauver de Li guerre 

50 ou d'une autre caiamite? Ces idoles de 
bois recouvertes d'or et d'argent seront 
reconnues plus ta "d .comme n'etant que 
mensonge; toutes les nations et tous les 
rois s'apercevront qu elles ne sont pas 
des dieux, mais des ouvrages de mains 
d'hommes, et qu'il n'y a en elles aucune 

51 oeuvre divine. Pour 'qui done ne serait- 
il pas evident que ce ne sont pas des 
dieux? 

52 Ils netabliront jamais un roi sur un 



54 



S 



pays, et ne donneront pas la pluie 
53 aux hommes. Ils ne sauront pas dis- 
cerner ce qui est juste dans leurs pro- 
pres affaires, et ils ne protegeront pas 
contre I'injustice, parce qu'ils ne peu- 
vent rien, semblables a des eorneilles 
ui se tiennent entre te ciel et la terre. 
lcrsque le feu tombera sur la maison 
de ces dieux de bois recouverts d'or et 
d'argent, leurs pretres prendront la 
fuite et seront sauves, mais eux seront 
consumes comme des poutres au milieu 

55 des flammes. Ils ne resisteront ni a un 
roi, ni a une armee ennemie : comment 
admettre ou penser que ce sontdes dieux? 

56 Ils n'echapperont pas aux voleurs et 
aux brigands, ces dieux de bois, recou- 

57 verts d'argent et d'or. Des hommes 
plus puissants qu'eux enleveront I'argent 
et Tor et s'en iront avec les riches vete- 
ments dont on les a couverts, et ces 
dieux ne pourront se secourir eux-md- 
mes. Aussi vaut-il mieux etre un roi 
deployant sa force, ou un vase utile dans 
la maison, dont le maitre se sert, que 
d'etre ces faux dieux; ou bien une porte 
a une maison qui garde ce qui s'y trou- 
ve, que d'etre ces faux dieux; ou encore 
une coloune de bois dans la maison d'un 

59 roi, que d'etre ces faux dieux. Le scleil , 



58 



la lumiere et les astres qui sont brillants 
et envoyes pour Tutilite des hommes* 
obeissent & Dieu. De meme encore 60 
l'eclair, lorsqu'il parait, est beau a voir; 
le vent aussi soutfle dans tous les pays; 
et lorsque Dieu commande aux nuees de 61 
parcourir toute la terre, elles executent 
ce qui leur est ordonne. Le feu egale- 62 
ment, lorsqu'il est envoye d*en haut 
pour consumer les montagnes et les fo- 
rets, fait ce qui lui a ete commande. Mais 
les idoles ne sont pas comparabies ni en 
beaute, ni en puissance a toutes ces cho- 
ses. 11 ne faut done ni penser ni dire 63 
que ce sont des dieux, puisqu'elles ne 
peuvent ni discerner ce qui est juste, ni 
faire du bien aux hommes. Sachant 64 
done que ce ne sont pas des dieux, ne 
les craignez point. 

Ils sont incapables de maudire ou de 65 
benir les rois. Ils ne font pas voir aux 6^ 
nations des signes dans le ciel; ils ne 
brilient pas comme le soleil, ils n'eclai- 
rent pas comme la lune. Les b&es va- 67 
lent mieux qu*eux, puisqu'elles peuvent 
en fuyant trouver un abri et etre utiles 
a elles- meires. Ainsi de toute maniere 68 
il est evident pour nous que ce ne sont 
pas des dieux; ne les craignez done pas. 

De meme qu'un epouvantail dans un 69 
champ de concombres ne preserve de 
rien, ainsi en est-il de leurs dieux de 
bois, recouverts d'or et yd' argent. Ils 70 
sont semblables a un buisson d'epines 
dans un jardin, sur lequel tous les oi- 
seaux se posent, ou a un mort jete dans 
un lieu obscur, leurs dieux de bois : re- 
couverts d'or et d'argent. La pourpre 71 
elle-meme et le marbre que les vers ron- 
gent sur eux, font voir que ce ne sont 
pas des dieux. Eux-ra^mes finiront par 
etre devores et deviendront une hontc 
dans le pays. Mieux vaut Thomme 72 
juste qui n'a pas d'idoles; il n'aura pas 
a craindre la confusion. 
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71. Le marbre. Vulg. l'^carlate. 
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CHAP. I— III, 21. — U apparition divine. [Chap. I]. 
Vocation du prophkte. [Chap. II, I — III, 21]. 




t la trentieme annee, au qua- 
trieme mois, Ie cinquieme jour ' 
; du moisJfcomme j'etais parmi 
Mes capfifs, pres du fleuve 
Chobar, les cieux s'ouvrirent et je vis des 

2 visions de Dieu. Le cinquieme jour du 
mois, — c'etait la cinquieme annee de i 

3 la captivite du roi Joachin. — la pa- 1 
role de Jehovah fut adressee a Ezechiei, I 
Ills de Buzi, pretre, dans le pays des ' 
Chaldeens, pres du fleuve Chobar, et la, ! 
la main de Jehovah fut sur lui. ' 

4 Je vis, et void quun vent de tern- 1 
pete venait du septentrion, et une grande I 
nuee, et une masse de feu qui resplen- 
dissait alentour, et au milieu d'elle on 
voyait comme un metal plonge dans le 

5 feu. Et au milieu je vis quclque chose 
qui ressemblait a quatre etres vivants,et 
voici quel etait leur aspect : ils avaient 

6 une ressemblance humaine; chacun 
avait quatre figures, et chacun avait qua- 

7 tre ailes. Leurs pieds etaient droits,et la 



I, 1. La 3& annSe. II est difficile determi- 
ner la ported de cettedate. Suivant l'opinion la 
plus commune et la plus probable le prophete 
fair ici connaitre son age. - Au # mois, juin- 
juillec. — Fleuve Chobar, h*br. Kebar, non le 
fleuve Habor*\\\. Khabour, sur les bords duquel 
les tnbus du Nord avaient e*t* transporters par 
Mlmanasar (II Rois, xvii, 6; xviii, n); mais 
n*s probablement le grand canal, nahr-mal- 
Jta, c.-a-d. fleuve royal, plus voisin de Baby- 
lone, qui reliait TEuphrate au Tigre. 

2*3. Comme ces versets sont a la 3c personne, 
tand is q^ue les vers. 1 et 4 selisent a la ire, p l u . 
Meurs mterpretes-conjecturent qu'ils ont 4te* 
njoutes apres coup par les coH-cteurs du re- 
ueil des prophecies. Cependant les LXX et un 
certain nombre de manuscrits h^br. mettentxur 
moi au lieu de sur lui (vers 3^ — La main du 
^iftuur .'expression qui revtent souvent dans 
K/^chiel, pour designer Taction de la puissance 
•iivine s 'eraparaut de l'homme, pour le mettre 
en presence des visions d'en haut. 

4- Un vent d* tcmtite chassant devant lui 
une Mttfe, symbols A* la presence de Dieu. 
(Lamp. Exod. xiii, 31; I Rois, viii, 10; Math, 
jvu, 5; Act. i, 0); dans', la nuee une masse de 
ftu dont la chute rayonnait a travers la nuee, 
et au sein de laquelle se de'tachait par un eclat 
plus vi f encore un foyer ardent, semblable a un 
mitalexi fusion. 

5. Au milieu : a mesure que le globe de feu 
se , rapproche, les details apparaissent plus 
Jistincts aux yeux du prophete. — Quatre 
etres vivants(comp. Apoc. iv, 6), si estranges et 
a une apparence st coraplexe que le voyant ne 
sait d'abord les designer que par cette vague 
appellation. — Une ressemblance humaine : 
c est raspectgeVilral qu'ils pre" sen tent aux yeux 
du prophete. 



6. On traduit aussi : quatre visages. 

7. Leurs pieds, ici, la jambe tout entiere; — 
itaient droits, descendant droit vers le sol, et se 
termtnant par une p Ian te semblable a celle d'un 
taureau. 

9. Leurs ailes, les deux ailes d'en haut 
(vers n), etaient jointes I* une a l* autre, le 
bout de Taile droite de chacun venait toucher le 
bout de laile gauche des autres. 

10. Forme de lion, forme de taureau; ccs 
formes rappellent celles des kiroubt, de*' nir- 
galli trouves en Chaldee; on n*a pas decouvert 
de figure qui filt i la fois ktrcub et nirgal. 

12. Chacun allait devout <v/ ; grilce a la dis- 
position des quatre visage* dont chacun regar- 
dait Pun des quatre poliicscardinaux. Telle est 
du moins I'interpr&ation de plusieurs extfgetes. 

Pour les vers 8-14, les lxx paraissent avoir lu 
un texte bien plus simple et que beaucoup 
d'exegetes pre'ferent aux lemons de la Massore : 
Et une main d'homme (sortait) d'au-dessous 
des ailes sur leurs quatre cdtes; et les visages 
de tous les quatre nese retoumaient pas tors- 
qu'ils marekaient; chacun allait devant sot\ 
Et la ressemblance de leurs visages titan) un 
visage d'komme, et un visage de lion a droite & 
tous les quatre et un visage de taurau & gau- 
che a tous les quatre et un visage d'aigle d 
tous les quatre. Et leurs ailes << tons les qua- 
tre etaient Vendues en haut, chacun avait 
deux ailes re'unies les unesanx autrts et deux 
couvraient leurs corps. Et chacun allait de- 
vant soi; Id oh V esprit allait, ils allaient et ils 
ne se retoumaient pas. Et au milieu des it res 
vivants (6tait) comme une forme de ckmrbons 
ardent s, comme la vision de lampes cirtulant 
au milieu des itres vivants, et du feu sortait 
I'/ctair. 



8 



plante avait la forme du pied d'un veau; 
ils etinceiaient comme de l'airain poli.' 
Des mains d'hommes sortaient de des- 
sous leurs ailes, sur leurs quatre cotes, 
et tous les quatre avaient leurs faces et 
leurs ailes. Leurs ailee etaient jointes 9 
Tune a Pautr6; us ne lournaient point en 
marchant, chacun allait devant soi, 
Voici quelle etait la ressemblance de leur 10 
forme : une forme d'homme^r devant \ 
une forme de lion a Ifroite a^uTTes 
quatre, une Forme "de taureau a gauche 
a tous les quatre, etlxneTorme cTaigle a 
tous les quatre. Telles etaient leurs for- 
mes. Leurs ailes se deplovaient au- 
dessus d'eux: chacun avait "deux ailes 
qui rejoignaient celles de l'autre, et deux 
ailes qui couvraient son corps. Cha- 
cun allait devant soi; la ou l'esprit les 
faisait aller, ils allaient; ils ne tour- 
naient pas en allant L'aspect de ces 
etres vivants ressemblait a des char- 
bons ardents, briilant comme des tor- 



n 
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ches; le feu circulait eatre ces etres, il 
etait eblouissant, et il en sortait des 

14 eclairs. Et ces etres couraient en tous 
sens, pareils a la foudre. 

1 5 En regardant les etres vivants, j'aper- 
cus une roue a terre aupres d'eux, devant 

16 leurs quatre faces. L'aspect de ces 
roues et leur forme etait celui de la 
pierre de Tharsis, et toutes quatre 
etaient semblables; leur aspect et leur 
forme etaient coinme ceux d'une roue 

17 traversee par une autre roue. En 
avancant, elles allaient sur leurs quatre 
cotes! et ne se retournaient pas dans 

18 leurmarche. Leurs jantes etaient d'une 
hauteur effrayante, et les jantes des qua- 
tre roues etaient remplies d'yeux tout au- 
tour. Quand les etres allaient, les roues 
allaient aussi a cote d J eux, et quand les 
etres s'elevaient de terre, les roues s'ele- 
vaient aussi. La ou I'esprit les poussait 
a aller, ils y allaient, Tesprit les y pous- 
sant, et les roues s'elevaient avec eux, 
car I'esprit de Tetre vivant etait dans 

21 les roues. Quand ils allaient, elles 
allaient; quand ils s'arretaient, elles s'ar- 
retaient, et quand ils s'elevaient de terre, 
les roues s elevaient aussi, car I'esprit 
de I'etre vivant etait dans les roues. 

22 Au-dessus des tetes des etres vivants 
etait la ressemblance d'un firmament 
pareil a un cristal eblouissant; il etait 

23 etendu au-dessus de leurs tetes. Et 
sous le firmament se dressaient leurs 
ailes, Tune vers I'autre, et chacun, en 
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20 



ailes. Et il se faisait un bruit partant 25 
du firmament etendu sur leurs tetes; 
quand ils s'arretaient, ils laissaient re- 
tomber leurs ailes. Au-dessus du tirma- 26 
mament qui etait sur leurs tetes, on 
voyait comme une pierre de saphir, en 
forme de trone, et sur cette ressemblance 
de trone il semblait y avoir comme une 
figure d'homme au-dessus. Au-dedans 27 
et alentour, je vis comme du metal sem- 
blable a du feu depuis ce qui paraissait 
ses reins et au-dessus, et depuis ce qui 
paraissait ses reins et au-dessous je vis 
comme du feu resplendissant autour de 
lui. Comme I'aspect de Fare qui est 28 
dans la nuee un jour de pluie, ainsi etait 
T aspect de ia splendeur qui rayonnait a 
i'entour : e'etait une image de la gloire de 
Jehovah. A cette vue, je tombai sur ma 
face et j'entendis la voix de quelqu'un 
qui parlait. 

II me dit : " Fils de I'homme, tiens- 2 
toi debout, et je te parlerai. " Et 2 
comme il me parlait, I'Esprit entra en 
moi et me fit tenir debout, et j'entendis 
celui qui me parlait. II me dit : " Fils 3 
de l'homme, je t'envoie vers les enfants 
d'Israel, vers des paiens, vers ces re- 
belles qui se sont revoltes contre moi; 
eux et leurs pcres se sont retires de moi, 
meme jusqu'a ce jour. Ces fils au front 4 
impudent et au coeur endurci, e'est vers 
eux que je t'envoie. Et tu leur diras : 
Ainsi a parle le Seigneur, Jehovah. 
Pour eux, qu'ils ecoutent ou n'ecoutent 5 
point — car e'est une maison de rebelles, 
— ils sauront qu'il y a eu un prophete 



avait deux qui lui couvraient le corps de 
24 chaque cote. - Et j'entendis le bruit de . „ - 

leurs ailes quanil ils allaient, comme le au milieu d*eux. Et toi, fils de Thornine 6 

bruit des grandes eaux, comme la voix ne les crains pas et n'aie pas peur do 



du Tout-Puissant, un bruit tumultueux 
comme celui d'un camp; quand ils s'ar- 
retaient, ils laissaient retomber leurs 



leurs paroles, car tu es avec des char- 
dons et des.epines, et tu.habites avec des 
scorpions. N'aie pas peur de leurs pa- 



is. Devant leurs quatre faces* ou, suivant 
d'autres interprctes, pris de Unrs quatre faces. 

16. L* aspect de ces roues et leur forme. Les 
Ixx n'ont pas leur forme. — Leur aspect et leur 
forme. Les Ixx n ont pas ici leur aspect. Ainsi 
ta version grecque rtftablit l'harmoniede la des- 
cription. 

19-31. Parfait accord entre les mouvements 
des etres vivants et ceux des roues. 

20. U esprit les y poussant : ces mots man- 
quent dans les LXX : plusicurs les considerent 
comme une g lose. 

22. Un firmament* litt. une Vendue, une 
sorte de plate- forme de cristal. 

23. Leurs ailes % celles de la partte supi- 
rieure du corps, se dressaient semblant soute- 
nir la plate-forme. 

35. Les LXX n'ont pas ici la rlpltition : 
quand ils s'arretaient , ils laissaient retomber 
leurs ailes. 

27. La figure n'avai' au'une forme vague, 
dont les contours ne se dessinaient pas nette- 
uieiit; toutefuis la partte supeneure paraissait 



comme de mltal en fusion (ou, suivant d'autres, 
d'airain poli), tandis que ta partie infeneure 
paraissait de feu. Tout autour un rayonnement 
tresbrillant. 

28. C etait une image de la gloire de Jiho- 
vafi. D'autres traduisent : Tel itait I* aspect 
de l* image de la gloire tie Jelun*ah et voieni 
dans cette phrase le resume de toute la descrip- 
tion des vers* 4*28. 

II, 1. Fits de I'/wwme, plus exactementy?/jf 
d hommet appellation fanuliere a Ez&hiel qui 
I'emploieCo rois; elle ne se rencontre nulle pnrt 
ail leurs, si ce i*'est une seule fois dans Daniel 
(viii. 17). Elle a pour but de faire ressortir la 
faiblesse du prophete en presence d'un Dieu >t 
puissant et si redou table, 

5. lis sauront etc; s'ils ne se convertissent pas, 
ils devront reconnahre en voyant s'accomplir 
ines menaces, que je leur avais envoys un %rai 
prophete et que leur malheureux sort n est impu- 
table qu'a leur mauvais vouloir. 

6. Det char dons et des Spines, c.a-d. des 
homines hostiles et dangereux. 
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Chap. II, 7. 
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Chap. II, 19. 



3 



roles et ne redoute pas lejr visage, car 

7 e'est uae maison de rebelles. Et tu leur 
Jiras mes paroles, qu'ils ecoutent ou 
tvecoutent pas, car ce sont des rebelles. 

S Et toi, Fils de I'homme, ecoute ce que je 
te dls : Ne sois pas rebelle comme cette 
maison rebelle. Ouvre ta bouche et 
mange ce que je te donne. " 

9 Je regardai, et voici qu'une main 
etait tendue vers moi, tenant un livre 

io roule. II le deroula devant moi, et il 
etait ecrit en dedans et en dehors, et ce 
qui y etait ecrit etait des chants de 
deuil* des lamentations et des plaintes. 
II mcdit : "Fils de I'homme, ce quetu 
as devant toi, mange-le; mange ce livre; 
puis va, parle a la maison d'Israel. " 

2 J'ouvrisla bouche, et il me fit manger ce 

3 livre; et il me dit : " Fils de I'homme, 
repais ton ventre et remplis tes entrailles 
de ce livre que je te donne. " Je le man- 
£eai, et il fut dans ma bouche doux 

4 comme du miel. Alors il me dit : "Fils 
de I'homme, va vers la maison d'Israel, 

5 et tu leur diras mes paroles. Car ce 
nest point vers un peuple au parlor 
otran^e et a la langue barbare que tu es 
cnvoye; cest vers la maison d'Israel. 

6 Ce n'est point vers des peuples nom- 
breux au parler etrange et a la langue 
barbare, que tu ne pourrais entendre, 
mais e'est vers eux que je t'envoie; eux 

7 peuvent te comprendre. Et la maison 
d'Israel ne voudra pas t'ecouter, parce 
qu'ils ne veulent pas m'ecouter; car toute 
la maison d'Israel a* le front dur et le 

8 cueur endurci. Mais voici que j'ai rendu 
ta face dure comme leur face, et ton 

9 front dur comme leur front. J'ai rendu 
ton front comme le diamant, plus dur 
que leroc. Ne les crains point, ct ne trem- 



ble point devant eux, car e'est une mai- 
son rebelle. " 

II me dit ensuite : "Fils de I'homme, co 
toutes les paroles que je dirai, recois-les 
dans ton cceur etecoute-Ies de tes oreiiles. 
Va, rends-toi aupres des captifs, vers les 1 1 
fils de ton peuple, et parle- leur en di- 
sant : Ainsi parle le Seigneur, Jehovah, 
soit qu'ils ecoutent, soit qu'ils ne le fas- 
sent pas. r? 

L'Esprit nvenleva, et j'entendis Jer- 12 
riere moi retentir une voix puissante : 
" Bonie soit la gloire de Jehovah au lieu 
de sa demeure ? ' YXf*ntendis le bruit 1 3 
des ailes des ctres vivants qui battaient 
Tune contre Fautre, et le bruit des roues 
a leurs cotes, et le bruit d'un grand fra- 
cas. Et PEsprit nvenle va et m'emporta, 1 4 
et je m'en allai l'amertume et le cour- 
roux dans Tame, et la main de Jehovah 
me saisissait fortement Et j'arrivai a i 5 
Tel-Abib, aupres des captifs qui habi- 
tent aux bords dufleuve Chobar et dans 
le lieu ou ils se trouvaient; la je demeu- 
rai sept jours dans la stupeur au milieu 
d'eux. 

Au bout de sept jours la parole de Je- 16 
hovahme fut ainsi adressee : " Filsde 17 
I'homme, je t'ai donne pour sentinelle a 
la maison d'Israel; tu ecouteras la pa- 
role qui sortira de ma bouche et tu les 
avertiras de ma part. Si je dis au ig 
mechant : Tu mourras, et que tu ne 
Favertisses pas, et que tu ne paries pas 
pour le detourner do sa voie mauvaise 
aiin qu'il vive, ce mechant mourra dans 
sen iniquite, et je redemanderai son sang 
de ta main. Mais si tu avertis le me- 19 
chant et qu'il ne se detourne pas de sa 
mechancete et de sa mauvaise voie, il 
mourra dans son iniquite; mais toi, tu 



II, 8*1 1 1, 3. Cette vision donne beaucoup de 
relief a la communication de la parole de Dieu 
que le prophete recoit au jour de sa vision inau- 
gurate; e'est un long d£veloppement de cette 
>imple parole que Dieu adressait a Jer^mie : 
Voici que je mets mes paroles Jans ta bouche, 
Jcrcm. \, 9. 

II. 9. Un livre en lat. vol u men, forme d'une 
bande de papyrus.ou de parchemin roultSautour 
tl un cylindre. 

to. Et a«^M<?rj:onn'emvaitd'ordmaireque 
sur un cpttfdu rouleau; mais le revers du rou- 
leau divin e"tait aussi couvert de caracteres, tant 
*uit grand lenombre desroalheurs annoncls. 

III. I I fut doux, il est doux et agreable de 
se seniir sous Taction immediate de l' Esprit- 
Saint, et d'etre son orgaue aupres des homines. 

t. Mais e'est vers eux, les Israelites. La 
Vulg. et plusieurs modernes let sije t*envoyais 
vets eux, les peuples Strangers et paiens, ils 
tWouteraient. 

3. Our, \itt. fort : allusion probable au nom 
d Ezechiel, c.-a-d. Dieu fortijfie : comp. Is. 1,7; 
Je>. i, iS. 



ii-15.De Tend roit solitaire ou le prophete a vu 
la gloire de Jehovah, il est raiuene' au milieu de 
ses freres pour leur parlei de la part du Seigneur. 

12. Derrii>e moi, pendant que je m'e'Iotgnais 
— Uneyoix puissante, probaulemeut celle des 
Che'rubins. 

14. L'amertume, etc. : impression pe*nible 
produite par la pen see du peuple ingrat et en- 
durci auquel il va porter la parole de Dieu. 

15. Tel-Abib * c.-a-d. <.olline des epis, locality 
fertile sur les bords du Chobar, assignee pour 
residence a la colonie des exile's. — Dans la 
stupeur et le silence; e'est comme la suite de la 
grande extase du prophete. 

16-2 r. Ce morceau, qui acheve le prologue, 
pour rait aussi se rattaclier comme introduction 
au groupe des propheties qui vont suivre. Cer- 
tains interpretes y voient comme la description 
d'une premiere phase de 1'aclivitrf du prophete. 
11 aurait joui alors de toute sa liberty aura it 
circuit a son gre* au milieu du peuple, par tant 
a loisir aux bons et aux mechants, Les vers. 22*27 
marqueraient le changement survenu ensuite 
dans la condition de Inomme de Dieu. 
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Chap. Ill, 20. EZtCHIEL. Chap. IV, 5. 

20 auras sauve ton ame. Si un juste se de- ' tice qu'il aura faites, et je redeman- 
tourne de la justice et commet riniquite, i derai son sang de ta main. Mais si tu 21 
etqueje mette un piege devant lui, il | as averti un juste de ne pas pecher, 
mourra; parce que tu ne Tauras pas j et qu'il n'ait pas peche, il vivra parce 
averti, il mourra dans son peche; on ne ' qu'il aura ete averti, et toi, tu auras 
se souviendra plus des ceuvres de jus- sauve ton ame. 



PREMIERE PARTIE. 



AVANT LA RUINE DE JERUSALEM. JUGEMENT DE 
DIEU CONTRE SON PEUPLE. [Ch. Ill, 22 — XXIV]. 

SECTION I. [Ch. Ill, 22 — VII]. 
Cinquieme annee de la captivite de Joachim. 

CHAP. Ill, 22 — V, 17. — Prophities symboliques de la ruine de Jerusalem et de la 
captivite*. Le prophite c apt if dans sa demenre [III, 22 — 2?]. Le plan de Jerusa- 
lem assise [IV, 1 —3];/* prophete charge de ViniquiteaV 'Israel et dejuda[$ — 8J, 
Lepain de la detresse [9 — 11] et la nourriture souillee [12 — 17], La depopula- 
tion de Jerusalem , symbole [V, I — 4] et explication [5 — 17]. 

22 La main de Jehovah fut sur moi, et il ] le veut pas, <ju ? il s'en abstienne; car ils 
me dit : " Leve-toi, sors vers la plaine, sont une maison rebelle. 

23 et Id je te parlerai. " M'etant leve, je Toi, fils de Thomme, prends une bri- 
sortis vers la plaine, et voici que la que, pose-la devant toi, et tu y dessine- 
gloire de Jehovah etait la, telle que je ras une ville, Jerusalem. Mets le siege 
1'avais vue pres du fleuve Chobar, et je \ contre elle, construis centre elle une tour 

24 tombai sur ma face. L'Esprit entra en d'attaque, eleve contre elle des terrasses, 
moietmefittenirdebout;et/c^t?t'^ me entoure-la d'un camp et dresse contre 
parla et me dit : " Va t'enfermer dans elle des b&iers tout au tour. Puis prends 

25 ta maison. Et toi, fils de Thomme, on \ une poeie en fer et place-la comme un 
va mettre sur toi des cordes; on t'en mur de fer entre toi et la ville, et tounie 
Hera, et tu ne sortiras pas au milieu ■ ta face contre elle; elle sera assiegee et 

26 d'eux. J'attacherai ta languc a ton pa- \ tu l'assiegeras. Que ce soit un signe 
lais, tu seras muet, et tu ne seras pas J pour la maison d'Israel. 



pour eux un censeur, car ils sont une 
27 maison rebelle. Et quand je te parle- 
rai, j'ouvrirai ta bouche, et tu leur 
diras : Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Qui veut ecouter, qu il ecoute, et qui ne 



Puis couche-toi sur ton cote gauche, 4 
et mets-y Tiniquit6 de la maison a'lsrael, 
et tu porteras leur iniquity autant de 
jours que tu resteras ainsi couche. Et 5 
moi je t'ai compte* les annees de leur 



22. Vert la plain* ou la vallee, la campagne | 3. Une poile eu/er % plateau en fer sur Iequel 
qui environnait Tel-Abib et ou Lzechiel cut les H^breuxfaisaientcuire leur pain. — Comttu 
plusieurs de ses visions. un mur entre toi et la ville, pour signifier 

24. Dans ta maison y probabtement a Tel- Abib. ; quaucun secours ne saurait lui arnver, le deaet 
25. Des cordes : ces mots doivent probable- j divin portd contre elle 6tant irrevocable. — Et 
ment s'entendre au figure (comp. vers. 26). Le : toum^'^itt. tujLeeras tes regards contre elle au 
prophete doit se require pour uu temps a un j nom de J^hovahj tu la regarderas d'un visage 
e*tat de reclusion : au lieu d'aller lui-inemc pre- ferme, dans l'attitude du juge inflexible dans 
cher au peuple qui refuse de l'entendre, it atten- ; I'execution de sa sentence, 
dra qu'on vienne le consulter. Cet £tat doit durer 



jusqu'a la ruine de Jerusalem (voir xxiv, 25-27). 

I V.Trois emblemesfigurent le siezede Jerusa- 
lem (vers. 1-3), la duree du chatiment(4-8),les souf- 
! ranees du siege et de la captivite qui suivra (9-17). 

x. Une brique : les Chaldeens, comme les 
Assyriens, se servaient de brtques, non seule- 



4. Sur ton cdte gauche : ce cdt6 se rapporte A 
Israel, tandis que le cfite* droit, d'uue dignite 
superieure, est attribue' a Juda. — Mets-y t'tni- 
quiti* la peine de l'iniquitl, pour la subir, ou 
plutGt pour en. figure* la duree. Le prophete 
Vy met par le Cut meme qu'il doit tester si 
longtemps et si peniblement couche surcecOt*. 



ment pour batir, mais aussi pour e^crire et des- 5.6. Les nombies donnes sont plutdt syraoo- 
siner. Al'aided'un stylet trtangulaire on gra* liquesquerigoureusementchronologiq^uesLeiir 
vait sur 1'argile molle que Ton faisait ensuite total donne 430; e'est le temps qu'avatt dure" la 
secher au feu ou au soleil. 1 servitude d'Egypte (Exod. xii, 40), choisie par 

2. Mets le siige contre elle, reprisente sur la ' le prophete comme le type de la grande servi- 
brique toutes les opelrations du siege. * Des tude de 1'exiL Ce nombre de4t. re - serve* a Judas 
bilurs, enormes poutres en bois, munies a leur rappelle le temps du sejour au desert. 



extremity de foru* € perons. 



Au vers.5(et 9), les LXX lisent 190 au lieu de 3«jo- 



— I07O — 



Chap. IV, 6. 



£z£CHIEL. 



Chap. V, 10. 



iniquite pour ua nombre £gal de jours : 
durant trois cent quatre-vingt-dix jours 
tu jwrteras Tiniquite de la maison d'ls- 

6 rael. Et quand tu auras acheve ces 
jours, tu te coucheras sur ton cote droit 
une seconde fois, et tu portenis Tiniquite 
de la maison de Juda quarante jours; 
je t r ai compte un jour pour une annee. 

7 Et tu tourneras ta face et ton bras nu 
contre Jerusalem assiegee, et tu prophe- 

8 tiseras contre elle. Et voici que j'ai mis 
sur toi des cordes, afin que tu ne puisses 
pas te tourner d'un cote sur Tautre, jus- 
qua ce que tu aies accompli les jours de 



ton siege. 



9 Prends du froment, de Torge, des 
teves, du millet et de Tepeautre ; mets- 
les dans un vase et fais-t'en du pain, 
selon le nombre de jours que tu seras 
couche sur ton cote; tu en mangeras 

10 trois cent quatre-vingt-dix-jours. La 
iiourriture que tu mangeras sera du 
poids de vingt sides par jour ; tu en 

ii mangeras de temps en temps. Tu boi- 
ras de lean par petite quantite, un si 



deperiront les uns et les autres et se con- 
sumeronc a cause de leur iniquite. 

Et toi, lils de Thomme, prends une 5 
lame tranchante, prends-la en guise de 
rasoir de barbier, et fais-la passer sur 
ta tete et sur ta barbj; puis tu prendras 
des balances a peser, et tu partageras 
ce que tu auras coupe. Tu en brixleras 2 
un tiers dans le feu, au milieu de la ville, 
lorsque les jours du siege seront accom- 
plis; tu en prendras un tiers que tu 
frapperas avec Tepee autour de la ville, 
et tu en disperseras au vent Tautre tiers, 
et je tirerai Tepee derriere eux. Et tu 3 
en prendras une petite quantite, que tu 
sen-eras dans les aiies de ton vetement. 
De ce reste, tu en prendras encore pour 4 
le jeter au feu et le brtiler. De la sortira 
un feu pour toute la maison d'Israol. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 5 
C'est la cette Jerusalem que j'avais pla- 
cee au milieu des nations, avec de vastes 
contrees autour d'elle! Mais dans sa 6 
mechancete elle a resiste a mes decrets 
plus que les nations, et a mcs lois plus 



xieme de hin; tu en boiras de temps en que les pavs qui Tentourent; car ils ont 
tcm P s - I rejete mes" decrets et n'ont pas marche 




u i^l jcuuvaii mean : *• ^ est amsi que .... 
enfauts d'Israel mangeront leur pain souil - 
le chez les nations ouje les chasserai. M 

14 Jo dis : •• Ah! Seigneur Jehovah, n.on 
ame n'a jamais ete souillee; je n'ai pas 
mange d'une bete morte ou dechiree de- 
puis ma jeunesse jusqu'a present, et 
aucune chair souillee n'est entree dans 



qui vous cntourent, qm 
pas marcho suivant mes lois, que vous 
navez pas pratique mes preceptes et que 
vous n'avez pas agi selon la coutume des 
nations qui vous entourent, a cause de 
eela le Seigneur, Jehovah,* parle ainsi : 
Voici o^ue je viens a toi! Moi, j'executerai 
mes decrets au milieu de toi sous les 



[5 ma bouctie. II me repondit : " Je t'ac- yeux des nations; et je ferai sur toi une 
eurde de la fiente de betail au lieu de- 
crements d'homme, et tu feras cuire ton 

16 pain dessus. " Et il me dit : "Fils de 
I'liomme, je vais briser le baton du pain 
dans Jerusalem; ils mangeront du pain 
au poids et dans Tangoisse; ils boiront 
do Teau a la mesure et dans Tepouvante. 

17 Car ils manqueront de pain et d'eau; ils 



9 : De t'orge, etc., du froment : especes de 
grain de nature inferieure, et dont plusieurs ne 
>ervaient a fcure du pain que dans les cas de 
detresse : les assieges et les exiled auront re- 
cours a tout ce qui peut apaiser ia faiin. 

10. tfi/tgtsic/esjun peu plus de 300 grammes, 
la moitte de ce qu'il faut pour la nourriture 
journahere d'un homine. 

12. Tu le/eras cuire ... En Orient, la bouse 
de vache est un combustible tres usit6; Dieu 
ordonne au prophete de tui substituer une ma- 
tter e repoussante, pour marquer I'etat du pen- 
pie, oblige pendant la captivity d'user d'aliments 
in; purs. 

16. Briser U baton da pain, envoyer la fa- 
nine : he"braisme. 



V, 1. Fais* la passer >«r ta tJte t ta bat be : en 
symbole de la .depopulation du pays. 

2-4. (Comp. vers. 12) : un tiers des habitants 
de Jerusalem perira dans la ville mo me pendant 
le siege; la ville prise, un autre tiers, surpris dans 
sa fuite, s«ra massacre dans les catnpagnes en- 
vironnar.ies ; enfin le troisiume tiers, disperse 
dans Vexil, perira encore en partie, expose" a 
mille dangers, figures par Te^e. L'ne petite 
quantttJ --u lenient, un reste tidele, sera con- 
serve et ramen^ en Chanaan (vers; 3); encore 
ce reste devra-t*il subir uue derniere purification 
(vers. 4). 

7. Seion ia cuntume, la regie des nations 
patennes, qui sout tlieles a leurs dteux et ne les 
abaudonnent puuitcomine Uraet m'aabandonn£. 



chose telle que je n'en ai point encore 
faite et que jo n'en terai plus, a cause de 
toutes tes abominations. Des peres de- 10 
voreront leurs fils au milieu de toi, et 
des fils devoreront leurs peres. J'execu- 
terai contre toi mes jugements, et je 
disperserai a tout vent tout ce qui res- 
tera de toi. 
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Chap. VI, 9. 
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1 1 C'est oourauot ie suis vivant, dit | nations qui t'entourent, aux yeux de tous 
le Seffneur Thovan : parce que tu as ! les passants. Tu sens un opprobre : et 
souttf mon sanctuaire par toutes tes in- i une honte, une le?on et un sujet d eton- 
SSTtoStete abominations, moi I nement pour les peuples qui t entourent 
m^f ie briseni et mon™il sera sans I quand yexecuterai sur toi mesjugements 
S itjen'aurai^t de compassion, iavec colere avec courroux, et par -to 

i* Un tiere de tes enfants mourra par la I chatiments de mon courroux, - cest 
t£teSVra c?nsum"par la famine au I moi, Jehovah, qui park! - Quand ie .6 
mmeude tot un tiers tombera par l'epee I decocherai sur eux les fleches funestes de 
SrentouV et •endisperserailetiWs ! la famine, que je lancerai sur vous pour 
? tout S eiietircrai l'epee derriere vous detruire: car jaugmenterm encore 
eux! Et ma co & £ssouvi?a, et j'apai- pour vous la famine, et je briserm poor 



13 

serai mon courroux sur eux ; ma ven 
geance me donnera satisfaction, et ils 
sauront que moi, Jehovah, j'ai parle 
dans ma jalousie, quand j'aurai assouvi 
14 sur eux mon courroux. Je te livrerai a 
la desolation et a I'opprobre parmi les 



vous le baton du pain: j'enverrai sur 17 
vous la famine et des betes malfaisantes, 
qui te priveront d'enfanis; la peste et ie 
san«- passeront sur toi, et je ferai venir 
sur°toi Tepee : — c*est moi, Jehovah, 
qui parle! 



CH\P VI - Le chdtiment de Vidolatrie. Le pays d&aste h cause des pratiques 
/Si/wJi«i[x-7]; «« q ui tchapperont reviendront a Dieu et seront saurSs 
[S — 10]. Destruction des i do hit res [1 1 — 14]. 

La parole de Jehovah me fut adressee I ta face vers les montagncs dlsrael et 
en ces termes : Fils de Thomme, tourne I prophase c mtre elles. Tu diras : 

Montagnes d'Israel, 

Ecoutez la parole du Seigneur, de Jehovah : 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah, 
Aux montagnes et aux collines, 
Aux ravins et vallees : 
Je vais faire venir contre vous Tepee, 
Et je detruirai vos hauts lieux. 
. Vos autels seront devastes, # ' 

Et vos colonnes solaires seront brisees, 
Et je ferai tomber vos hommes 

Frarfpes a mort devant vos idoles. ' 

Je mettrai les cadavrcs des enfants d'Israel devant leurs idoles 

Et je semerai vos ossements autour de vos autels. 

Partout oil vous habitez, 

Les villes seront desolees 

Et tous les hauts lieux devastes, ^ 

Afin que vos autels soient desoles et dttruits, 

Vos idoles brisees et aneanties, 

Vos colonnes solaires abattues, 

Et vos ouvrages mines. 

Des blesses a mort tomberont au milieu de vous, 

Et vous saurez que je suis Jehovah. 

Mais je vous laisserai un restc, 
Des rechappes du glaive parmi les natu is, 
Quand vous serez disperses en divers pays. 
Et vos rechappes se souviendront de moi 
Chez les nations ou je les emmenerai captifs, 
Quand j'aurai brise leur civur adultere 






5 
6 



ii. Infamies, abominations : les idoles et 

leur cuhe. , . , 

VI, a. Les montagnes d'Israel, dont les na- 

biunts avaient fait des hauts lieux, c.-a-d. des 

foyers d'idolatrie. , ,, . 

3. Aux ravins et aux v*xllies ou, h lombre 

des bois sacres, on se livrait a I idolatne, sur- 



tout au culte d'Astarte'et aux pratiques honteu- 
ses qui 1'accompagnaient. Comp. Is. Ivn, 5 sv.; 
II Rois, xxiti, 10; Jer. vii, 31. 

4. fos colonnes elevew en I'honneur du so- 
leil, ou de Baal, le dieu-soleil m 

0. Adultere, dans le sens spintuel d idoltiUt, 
inhdele a Jehovah. 
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Qui s'est detourne de moi,. 

Et leurs yeux adulteres 

Qui se sont tournes vers leurs idoles, 

Et ils se prendront eux-memes en degotit 

Pour ie mal qu'ils ont fait en commettant leurs abominations. 

Et ils sauront que je suis Jehovah; 

Ce n'est pas en vain que je les ai menaces 

De laire venir sur eux ces maux. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Krappe dans ta main 

Et bats du pied, et dis : Helas! 

Sur toutes les mechantes abominations de la maison d'Israei, 

Qui ya perir par Tepee, par la famine et par la peste. 

Cehri qui sera loin mourra de la peste 

Et celui qui sera pres tombera par Tepee; 

Celui qui sera reste et sera conserve mourra de faim, 

Et j'assouvirai sur eux mon courroux. 

Et vous saurez que je suis Jehovah, 

Quand leurs morts seront couchts au milieu de leurs idoles, 

Autour de leurs autels, 

Sur toute colline elevee, sur tout sommet de montagne, 

Sous tout arbre vert et sous tout chene au feuillage touffu 

Partout ou ils ont otfert a toutes leurs idoles 

Un encens d'agreable odeur. 

J'etendrai ma main contre eux 

Et je rendrai le pays desole et devaste 

Depuis le desert jusqu'a Diblah, 

Partout ou ils habitent, 

Et ils sauront que je suis Jehovah. 

CHAP. VII. — Voici la Jin ; le malhcur unique. 

7 La parole de Jehovah me nit adressee | ainsi parle le Seigneur, Jehovah, au pays 
2 en ces termes : Et toi, fils de Thomme, I d'Israei : 

Voici la fin! 

La fin vient sur les quatre coins de la terrc! 

Maintenant la fin vient sur toi; 

Je vais donner cours a ma colere contre toi; 

Je te jugerai d'apres tes ceuvres; 

Je ferai retomber sur toi toutes tes abomination . 

Mon oeil ne t'epargnera pas et je serai sans pitit 

Mais je ferai retomber sur toi tes oeuvres, 

Et tes abominations seront au milieu de toi, 

Et vous saurez que je suis Jehovah. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah; 

Un malheur! Un malheur unique! 

Le voici, il arrive! 

Une fin vient, tfest la fin! 

EUe s'6veille contre toi; la voici, eile arrive! 

Ton sort est venu, habitant du pays; 

Le temps vient, le jour est proche. 

Un bruit se fait entendre, 

Mais ce n*est pas le cri de joie sur les montagncs. 

Maintenant je vais sans tarder r£pandre mon courroux sur toi; 

J'assouvirai sur toi ma colfere; 

Je t- jugerai d'apres tes oeuvres, 

Et je ferai retomber sur toi tes abominations. 

Mon oeil n'Spargnera pas et je serai sans pitte; 

Je ferai retomber sur toi tes oeuvres; 

Tes abominations seront au milieu de toi, 
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Chap. VII, 10. tztCHlEL. Chap. VII, 23. 



Et vous saurez que c'est moi, Jehovah, qui frappe. 

10 Voici le jour; il vient; 
Ton sort est arrive^ 

La verge fleurit, 1'orgueil eclot. 

1 1 La violence s'eleve 

Pour etre ia verge de l'impiete. 

II ne restera rien d'eux, 

Ni de leur nation, ni de leur multitude, 

Et ils n'auront plus d'eclat. 

12 Le temps vient, le jour approche! 
Que Facheteur ne se rejouisse pas, 
Et que le vendeur ne s'afflige point; 

Car la colere va eclater sur toute leur multitude. 

13 Le vendeur ne rentrera pas en possession de ce qu'il aura vendu; 
Fut-il encore parmi les vivants; 

Car la vision centre toute leur multitude ne sera point revoquee, 
Et nul par son peche n'assurera sa vie. 

14 On sonne la trompette et tout est pret; 
Mais personne ne marche au combat, 

Car ma colere est contre toute leur multitude. 

15 Au dehors, Tepee; 

Au dedans, la peste et la famine; 

Celui qui est aux champs mourra par Tepee, 

Et celui qui est dans la vilie, 

La famine et la peste le devoreront. 

16 Quelques fugitifs parmi eux echapperont-ils, 

lis erreront sur les montagnes comme les colombes des vallees, 
Tous gemissant, chacun pour son peche. 

17 Toutes les mains sont defaillantes, 
Et tous les genoux se fondent en eau. 

18 Ils se revetent de sacs 

Et la terreur les enveloppe; 

La confusion est sur tous les visages, ' 

Et toutes les tetes sont rasees. 

19 Ils jetteront leur argent dans les rues, 
Et leur or sera pour eux du fumier; 

Leur argent et leur or ne pourront les delivrer 

Au jour de la colere de Jehovah; 

lis n'en rassasieront pas leur ame 

Et n ? en rempliront pas leurs entrailles; 

Car e'est la ce qui les. a fait tomber dans Tiniquite. 

20 Des joyaux dont ils se paraient, ils faisaient leur orgueil; 
lis en fabriquaient leurs images abominabtes, leurs idoles; 
C'est pourquoi je changerai tout cela en ordure, 

2 ( Et je le livrerai en pillage aux mains des etrangers, 

En proie aux impies de la terre, 

Afin qu'ils le souillent. 
22 Je detournerai d'eux mon visage, 

Et on profanera mon tresor; 

Des hommes de violence y sntreront et le profaneront 

Prepare les chaines; 

Car le pays est rempli de crimes qui meritent la mort, 



23 



VII, 10. La verge. Les Chaldeens fiers et in- 
solents sont prfits Eocecutcr le jugement divin. 
— Selon d'autres, il s'agit de la verge, de la 
puissance de Juda qui devait grandir et qui va 
gtrebrisee. 

▼4. On sonne la trompette dans Jerusalem 



imputssants a opposer une serieuse resistance a 
I'cnnemi. 

at. lis souilUront ces parores en les faisant 
servir a des usages profanes et impure d'aprci 
laid. 

aa. Mo* trisor % probableraent le tr&or tlu 



pour appeler les guerriers aux remparts, et tout temple, qui 6tait le bien propre de Dieu. 
est prii pour la defense; mats les habitants sont ' aj. Prepare Us chatnes : figure de Vexil. 
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Chap. VIII, 7. 



Et la ville de violences. 

Je ferai venir ies plus mechants d'entre les penples 

Pour qo/ils s'emparent de leurs maisons, 

Pour mettre fin a I'orgueil des puissants 

Et profaner leurs lieux saints. 

La mine vient; 

lis chercheront la paix, et il n'y en aura point 

II arrivera malheur sur malheur, 

Nouvelle sur nouvelle* 

lis chercheront des visions aupres des prophetes; 

La loi fera defaut au pretre, 

Et le conseil aux andens. 

Le roi sera dans le deuil, 

Le prince se vetira de tristesse, 

Et les mains du peuple du pays trembleront 

Je les traiterai selon leurs oeuvres, 

Je les jugerai selon leurs merites 

Et ils sauront que je suis Jehovah. 



SECTION II. [VIII — XIX]. 
Sixieme annee de la captivite de Joachin. 

®H&*V1K--X1. — Vision de la wine de Jerusalem. La ghire de MovaJk 
abandon™ U tempk et la ville. Le prophet transport* en esprit au temple de 
Jerusalem [VIII, 1 — 4]. LHdoldtrie dans le temple : ridole de la jalousie [5—6], 
le culte {igyptun) des animaux [7 — 13], les femmes pleurant Tkammuz 
LI4 -- 15], le culte du soleil[\6 — 18]. Les sixmessa&rsdu MtimenttTX, 1— 2I 
Un homme vtiu de lin marque d'un sipie ceux qui demeurent fi&ks a TShovalu 
ks idoldtres sent extemiineS [3- 11]. La ville dJtruite par le feu [X, 1— 81- 
Nouvelle description de r apparition divine [9-17]. Jih&oah adandonne son 
sanctuaire [18-22] Chdtiment des chefs du peuple [XI, t - 13I Le salut 
promts aux captifs [r 4 — 21]. Jthovak adandonne la ville [22 — 2Y1. Fin de 
P extase du prophtte [24—25]. 
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La suueme annee, au sixieme mois, le ; cee l'idole de jalousie qui provoque la 
anquieme jour du mois, comme j'&ais j jalousie. Et la gioire du Dieu dlsraei 

i SS ? Tt ? a , mai ? or i' et q ue les anciens etait la, telle que je l'avais vue dans la 
de Juda 6taient assis devant moi, la main plaine. 

du Seigneur, de Jehovah, tomba sur moi. II me dit : " Fiis de l'homme, leve tes 

2 Je yis, et voici une figure qui avait l'as- yeux du cot<§ du septentrion. " Je levai 

pectdufeujdepms ses reins jusqu'en bas, mes yeux du cote du septentrion, et au 

cela panussait du feu et depuis ses nord de la porte de i'autel, il y avait 

reins jusqu'en haut, c^tait un aspect »- J -'- J - -•-■"-•- ' J- * V<UL 

Oclatant, comme celui de Pairain poli. 



II etendit une forme de main, et il me 
saisit par ies boucles de mes cheveux, et 
1* Esprit m'enleva entre la terre et le ciel, 
et m'amena a Jerusalem, en une vision 
divine, al'entr&dc la porte intfrieure, 
qui regarde au septentrion, ou ttait pla- 



Pidoie de jalousie, a l'entrfc. Et il me 
dit : " Fils de Thomme, vois-tu ce qu'ils 
font, les ffrandes abominations que la 
maison d'Israel commet ici, afin que je 
m'eloigne de mon sanctuaire. Tu verras 
encore d'autres grandes abominations. * 
Alors il me conduisit a TentrSe du par- 
vis, et j'apercus un trou dans le mur; 



VIU. x. La sixieme annde % 14 mois apres 
la vision inaugurate. — Le sixieme mois. aoflt- 
septembre. Les LXX ont : le rinquieme mois. 

~ -tff t £fm*& y nda * lc * chc& de Ia colonic 
exilee a TelLAbib. lis veoaient probablement 
consulter le prophete sur l'avenir de Jeru- 
saiem. 

3. Eh une vision awing : e'est done en vision, 
non en rfalite, que tout ce qui est decrit dans 
ies chap, vm-xi se passe. — Qui provoque la 
jtUomte de Jehovah : Ies prophetes representee 



1 idol&trie comme un adult ere, et Jehovah s'ap- 
pelle lui-meme un Dieu Jaloux. Cette divinit* 
c rftaitpeut-«treBaal, ou Astart*(II Rois xxi.y). 
Fosias avait fait enlever ces statues du temple. 
Mais le prophete voit dans une vision unique 
toutes les causes qui ont amen* la ruine finale, 
sans distinction de temps. Comp. II Rois t xxiv,r. 
Jer. xv, 4; 

5. La porte de tauUl, la porte du nord (du 
vers. 3), conduisait a Pautel des holocaustes. 
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Chap. VIII, 8. 
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Chap. IX, 5. 



8 et il me dit : " Fils de Thomme perce la 
muraille. " Te percai la muraille, et voici 

9 qu'il y avait une porte. Et il me dit : 
" Viens, et vois les horribles abomina- 

io tions qu'ils commettent ici. " J'allai et 
je vis, et il y avait toutes sortes de figu- 
res de reptiles et d'animaux immondes, 
et toutes les idoles de la maison d'Israel 
dessinees sur la muraille tout autour. 

11 Et soixante-dix hommes d'entre les an- 
ciens de la maison d'Israel, parmi 
lesquels etaient Jezonias, fils de Saphan, 
se tenaient debout devant elles, et chacun 
avait a la main son encensoir, d'ou s'ele- 

12 vait le parfum d'un nuage d'encens. Et 
il me dit : « ' As-tu vu, fils de l'homme, ce 
que les anciensde la maison d'Israel font 
dans les tenebres, chacun dans ses 
appartements cou verts de figures, car Us 
disent : Jehovah ne nous voit pas; Jeho- 

13 vah a abandonne le pays ! " Et il me 
dit : " Tu verras encore d'autres gran- 
des abominations qu'ils commettent " 

14 Et il me conduisit a I'entree de la 
porte de la maison de Jehovah qui re- 
garde le septentrion, et les femmes 
etaient assises, pleurant le dteu Tham- 

15 muz. Et il me dit : " As-tu vu, fils do 
Thomme? Tu verras encore d'autres 
abominations plus grandes que ceiles-la. ? ' 

16 Et il me conduisit alors dans le parvis 
interieur de la maisou de Jehovah, et a 
Tentree de la maison de Jehovah, entre 
le portique et l'autel, il y avait vingtcihq 
hommes, le dos tournS au temple de 
Jehovah, et le visage vers Torient, et ils 



se prosternaient a Torient devant le 
soleil. Et il me dit : " As-tu vu, filsde 17 
Thomme ? Est-ce trop peu pour la maison 
de Juda des abominations qu'ils commet- 
tent ici? Faut-ii qu'ils remplissent encore 
le pays de violence, et qu'ils recommen- 
cent toujours a m'irriter ? Voici qu ils por- 
tent le rameau a leur nez. Et moi aussi iS 
f agirai at ec colere; mon oeii n'epargnera 
point, et je serai sans pitie; ils crieront a 
haute voix a mes oreilles. et je ne les en- 
tendrai point. " . 

Puis il cria d'une voix forte a mes 9 
oreilles : " Approchez. vous qui veiliez 
sur la ville, chacun son instrument de 
destruction a la main. " Et voici que : 
six hommes arriverent par le chemin de 
la porte superieure qui regarde le scp- 
tentrion, chacun ayant en main son ins- 
trument pour frapper, et il v avait au 
milieu d'eux un homme vetu de iin, por- 
tant une ecritoire de scribe a la ceinture. 
Ils entrerent et se tinrent a cote de Tau- 
tel d'airain. 

Er. la gioire du Dteu d'Israel s ? eleva do 3 
dessus le Cherubin sur lequel elle se te- 
nait, et vint vers le seuil de la maison. 
Et Jehovah appela Thomme vetu de lin. 

3ui avait une ecritoire a la ceinture. 
ehovah lui dit : "Passe par le milieu 4 
de la ville, par le milieu de Jerusalem, et 
marque d'un Thau le front des hommes 
qui soupirent et qui gemis^ent a cause do 
toutes les abominations qui s*y commet- 
tent. " Et il dit aux autres, a mes 5 
oreilles : " Passez dans la ville apres lui 



10. Reptiles , animaux : selon plusieurs com- 
mentateurs, c'est surtout le culte £gypuen des 
animaux qui est dlcrit ici. 

1 1. Sot xante -dix hommes, repr&entants de la 
nation eiUiere. Ce nombre est parement symbo- 
iique. 

12. Chacun dans ses appartements : ce qui 
est montre" au prophete dans cette cellule se 
passait 6galement dans d'autres phambres du 
parvis et dans les appartements privet des chefs 
du jpeuple. — Jihovak ne peut ni ne veut nous 
defendre; adressons-nous.a d'autres dieux. 

14. Assises, dans l'attitude du deuil. — 
Tkammuz, 1' Adonis des Grecs et des Phem- 
ciens. Les femmes ce'tebraient le souvenir de la 
mort du dieu par de* lamentations frenltiques. 

16. L'autel des holocaustes. — Vingt-cinq 
hommes: Ce sont des pretres :car seuls,ils avaient 
acces dans cette partie du temple (Joelj ii, 17); 
ce sont les 24 chefs des 24 classes de pretres, le 
grand-pretre a leur tete. — Devant te soleil; 
dont le culte, interdit par la lot (Deut. iv, 14; 
xvu\ 3), avait ete aboli par Jostas (II Row, 
xxiii, $etn), 

17. Its Portent le rameau d If Mr nee. On ne 
sait a quelle pratique il est fait allusion. Les 
LXX et le Syr. : voici qu'ils m$ railUni 
(«* uuicTijpiVocm ) en r$niflant du nez* 

IX,,x. Approchez, esp/its celestes oreposes par 
le Seigneur a la surveillance et a la garde de 
Jerusalem. 



2. VHu de tin, com me les pretres (Lev. 
xvi, 4, 23). II a une fcritoire. litt. sur sa /tan- 
che, c-a-d. engagee au cOte" gauche de sa cein- 
ture. Cette ecritoire se compose d'une gaine 
renfermant le roseau taiUe\ et d'un petit reser- 
voir pour I'encre, place" a c6t£ de la gaine. - La 
port* superieure est la mOme qui est mention* 
nee viii, 3 et 5. Elle est appelee ici superieure, 
paroe que pour passer du parvis exteneur au 
parvis interieur, il (allait monter. — Vantel 
d'airain, Tautel des holocaustes. 

3. Le Chirubin, Tensemble du char celeste 
decrit chap, i, qui sans doute, se confond dtfji 
dans Tesprit du prophete, ainsi qu'il le dira plus 
tard (x, 15 et 20), avec les Ch6rubins de I'arche. 
— Le senil de la maison : de rinte*rieur du 
sanctuaire, ou elle reposait sur les cWrubins, la 
gioire de Jehovah se diri^e vers Tentree du tem- 
ple; c'cst comme le premier acte de ia sortie de 
Jehovah. 

4. D'un thau. Ce mot signifie stgne, marque. 
Cest la derniire lettre de l'alphabet hebreu, 
elle Meaentait la forme d'une croix (doa no- 
tre T), c-a-d. du signe le plus simple de tous. 
Elle e^tait employee pour servir de marque ou de 
sceau, et pour reinplacer la signature de ceux 
qui ne savaient pas ecrire. — Des hommes qui 
soupirent, des Israelites 6deles qui gemtssaient 
de ces abominations; marques de cesigne f lis $e 
trouvaient places sous la protection speciaie ae 
Dieu. 
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Chap. X, 19. 



et frappez; que votre reil n'epargne point, j ordre a rhomme vetu de Iia : " Prends 

6 et soyez sans pitie. Vieillard, jeune \ du feu dans i'intervalle des roues entre 
liomine, jeune fille, enfant, femme, tuez- les Cherubins, " 1'homme vint se placer 

les jusqu'a extermination; mais quicon- 1 a cote des roues. Et le Cherubin 7 
que porte la marque du Thau, ne le : avanca la main entre les Cherubins vers 
touchez pas; et commencez par mon | le feu qui etait entre les Cherubins; il 
sanctuaire. " Et ils commencerent par I en prit et le mit dans les mains de 
les vieillards qui etaient devant la mai- f I'homme vetu de lin, qui le prit et sortit; 

7 son." Et il leur dit : " Souillez la Oron voyaitaux Cherubins une forme de S 
maison et remphssez de morts les parvis. main d'homme sous leurs ailes. 

Sortez ! f? Ils sortirent et frapperent dans ' Je vis, et il y avait quatro roues au- 9 

8 la ville, Et quand Us eurent frappe, , pres des Cherubins, une roue a cote dt 
comme je restai seul, je tombai sur ma j chaque Cherubin, et f aspect des roues 
tace et m'ecnai : "Ah! Seigneur, Jeho- etait comme celui de la pierre de Thar- 
van, vas-tu detruire tout ce qui reste I sis. D'apres leur aspect, la forme de 10 
d Israel, en repandant ta colere sur Jeru- l'une etait ceile des quatre, chaque roue 

9 salem?" II me dit : "L'iniquite de la passant par le milieu de i'autre roue, 
maison d'Israel et de Juda est grande, , En avancant, elles allaient de leurs qua- 1 1 
tres grande. Le pays est rempii desang tre cotes, sans se retourner en allant; 



et la ville est pleine d'injustices, car ils 

disent : Jehovah abandonne le pays, 

10 Jehovah ne voit rien! Moi aussi nion 



car du cote oil allait la tete elles allaient, 
sans se retourner dans leur marche. Et 12 
tout le corps des Cherubins, leur dos, 



unl n'epargnera point et je serai sans i leurs mains et leurs ailes, ainsi que les 
pitie; je ferai retomber leurs ceuvres sur , roues, etaient pleins d'yeux tout autour; 
leurs tetes. ' tous les quatre avaient leurs roues.' 

11 Et 1 homme vetu de lin, qui portait une ; Ces roues, j'entendis qu'on les appelait \\ 
eentoire a sa ceinture, vint rendre 1 " agiles. " Chacun des Cherubins av\dt 14 
compte en disant : " J'ai fait ce que tu j quatre faces : la face du premier etait la 
111 as commande. " f aC e de cherubin; la face du second etait 

10 Je vis, et sur le firmament qui etait , une face d'homme; ceile du troisieme, 
au-dessus de la tete des Cherubins, il y une face detaureau, et ceile duquatrieme 
avait comme une pierre desaphir; quel- une face d'aigle. Et les Cherubins se- 15 
quo chose paraissant ressembier a un leverent; c etait Tetre vivant que j'avais 

2 troneapparut au-dessus deux. Et il dit vu au fljuve Chobar. Quand les Che- 16 
a I'homme vetu de lin : 4i Va dans les rubins allaient, les roues allaient a cote 
uitervalles des roues sous les Cherubins; , d'eux, et quand les Cherubins dressaient 
remplis tes mains de charbons ardents j leurs ailes pour s elever de terre, les 
qui sont entre les chars, et repands-les roues ne se detournaient pas d'a'cote 



sur la ville. " Et il y alia devant mes 

3 yeux. Or les Cherubins se tenaient 
a droite de la maison quand Thommi y 
alia, et la nuee remplit le parvis inte- 

4 rieur. Et la gloire de Jehovah s'eleva 
de dessus les Cherubins ci vint sur le 
seuil de la maison: la maison fut remplie 



d'eux. Quand ils s'arretaient, elles 17 
s'arretaient; quand ils s elevaient, elles 
s'elevaient avec eux;car 1'Esprit de Tetre 
vivaut etait en elles. 

La gloire de Jehovah se retira de des- iS 
sus le seuil de la maison et s'arreta sur 
. , , - K — . les Cherubins. Les Cherubins dresse- 19 

de la nuee, et le parvis etait plein de ; rent leurs ailes et s'eieverent de terre a 
5 I eclat de la gloire de Jehovah. Le ! raes > 
bruit des ailes des Cherubins se lit 
entendre jusqu'au parvis exterieur, 
comme la voix du Dieu tout-puissant 
ti quand il parle. Quand il eut donne cet 



yeux, quand ils partirent et les 
roues avec eux. ils s'arreterent a lentree 
de la porte orientale de la maison de 
Jehovah, et la gloire du Dieu d'Israel 
reposait sur eux par-dessus. 



6. Par tnan sanctuaire t paries pretres quise 
trouvaient dans le parvis ou bien par terns ceux 
qui profanaient le temple par leur idolatrU. 

7 SouitUz la m<iisoM t le temple eu le rem- 
plis>ant dccadavres : co:np. Xoinbr. xix, 11. 

Xt 7* Le C hirudin t celui qui £iait le plus 
rapproch^ de la roue pre* de laquelle se tena t 
I homme vetu de lin. 

9- Les vers. 9-12 repeteot la description du 
ch.ir djvin donneeauch. 1; la raison de cette 
r<-p- l titiocj se trouve au vers. 20, oil le prophete 



nous apprend qu'il a leconau I'ldentite*, sous des 
formes pourunt differences, des etres vivaats du 
chap. 1 avec les Cherubins de I'arche d'alliance. 

i3. La, g'oire de Dieu se retira ie dessus U 
seuii (comp. ix, 3). C'est comnu le second acle 
du depart de Jehovah. 

19. lis sarWtirtnt, comme si le Seigneur ne 
pouvait se resoudre a quitter sou sanctuaire. — 
Porte orientate ; e'etau Tentr^e principal© du 
temple. 
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Chap. X, 20. feZECHIEL. Chap. XI, 1 7. 

*o C'etait l'etre vivant que j'avais vu au- j venir sur vous I'epee, dit le Seigneur, 
dessous du Dieu d'Israel au fleuve Cho- Jehovah. Je vous ferai sortir du milieu 9 
bar et je compris que c'etaient des Che* de ia ville, je vous livrerai aux mams 

21 rubins. Chacun avait quatre faces et des etrangers, et j'exercerai sur vous 
chacun avait quatre ailes, et une res- 1 mes jugements. Vous tomberez par to 
semblance de mains d' hommes etait sous ; Tepee; je vous jugerai a la frontiere 

->-> leurs ailes. Leurs faces ressemblaient d'Israel, et vous saurez que je suis Jeno 
" aux faces que j'avais vues pres du fleuve van. Cette ville ne sera pas pour vous 1 1 
Chobar; cetait ie meme aspect, c'etaient la chaudiere, et vous ne serez pas la 
eux-memes. Chacun allait droit devant viande au milieu d'elle ; c'est a la fron- 
so i. tiere d'Israel que je vous jugerai. Et 12 

1 1 L'Esprit m'enleva et m'amena a la vous saurez que je suis Jehovah dont 
porte orientale de la maison de Jehovah, vous n r avez pas suivi les ordonnances, 
celie qui regarde l'orient. A l'entree de la ni pratique les lois ; vous avez agi selon 
porte, il v avait vingt-cinq hommes, et i les lois des nations c^ui vous entourent. 
je vis au milieu d'eux Jezonias, filsdWz- Comme je prophetisais, Pheltias, fils 13 
zur et Pheltias, fils de Banaias, chefs de BanaTas, mourut, et je tombai sur ma 

2 du peuple. Et Jehovah me dit : " Fils face et criai a haute voix : "Ah! Sei- 
de Thomme, ce sont la les hommes qui gneur, Jehovah, vas-tu aneantir ce qui 
meditent Tiniquitc, et qui donnent de reste d'Israel ? " 

3 mauvais conseils dans cette ville; qui Et la parole de Jehovah me fut adres- 14 
disent : Le malheur if est pas si proche! see en ces termes : " Fils d$ I homme, 15 
Batissons des maisons! Cette ville est la tes freres, tes freres, hommes de ta pa- 
chaudiere, et nous sommes la viande. rente, et toute la maison d'Israel, ce sont 

4 C'est pourquoi prophetise contre eux. tous ceux a qui les habitants de Jerusa- 
prophetise, tils de Thomme. " lem disent : Restez loin de Jehovah, c'est 

c Et I'Esprit de Jehovah tomba sur moi, ' a nous que le pays a ete donne en posses- 

et il me dit : t4 Parle r Yoici ce que dit sion. C'est pourquoi dis-/eur : Ainsi 16 

Jehovah : C'est ainsi que vous parlez, parle le Seigneur, Jehovah : J)ui, je les 

maison d'Israel ! Ce qui monte u v )tre ai eloignes parmi les nations, je les ai 

6 esprit, moi, je le connais. Vous avez disperses en d'autres pays; maisje serat 
multiplie les meurtres dans cette ville et pour eux un sanctuaire pendant un peu 

7 rempli ses rues decadavres. C'est pour- de temps dans les pays ou ils sont alios. 
quoi le Seigneur, Jehovah, parle ainsi : C'est pourquoi d\s-!eur : Ainsi parle le 17 
Ceux que vous avez etendus morts au Seigneur, Jehovah : Je vous rassemble- 



milieu de la ville, c'est la chair, et elle 
est la chaudiere; mais on vous en fera 



rai du milieu des peuples, je vous re- 
cueillerai des pays ou voui avez ete dis- 



8 sortir. Vous craignez Fepes, et je ferai ! perses, et je vous donnerai la terre dls 

20. Ezechiel qui jusqu'ici n'avait pas donni . to. A la frontiere d'fsroJl: cf. les massacres 
de nom aux etres cxtraordinaires qui lui etaient ! des principaux de Juda ordonucs par Nabucho- 
montres, reconnait la relation qui existe entre ! donosor a Ribla, dans le pays de Hamatn, a u 
eux et les Chembins qui couvraient de leurs ! frontiere nord de la Palestine. Voy. 11 Kots, 
ailes l'arche d'altiance. xxv, 18 sv.; Je>. xxxix, 5 sv. 

XI, 1. Vingt<viq hommes, different* des 25 1 13. Cest seulement en esprit, en vision, 
mentionnes vlii, 16. lis designent petit -Sire les ' qu'Ezechiel se trouvait a Jerusalem; c est aussi 
chefs civils et militaires de la nation. \ en esprit que Dieu lui fit voir la mort suoite de 

3. Le malheur nest pas si proche, batissons ; Pheltias, gage de I accomphssement des autre* 
^ma/*w«.D'autres,aveclesLXX.etlaVulg., menaces. 

tst-ceguenos maisons, qui avaient souffert de 15. Les habitants de Jerusalem non e.\ue> 
la premiere invasion chaldeenne sous Jechonias triooiphaient de cette situation, se regardaient 
(IIRois,xxiv,n),iwr^^/tfi depuis long temps comme des privileges et miprisaient leurs ire- 
rebdties? DeTendus par de solides remparts, res emmenes en captivity s imagtnant que Lueu 
nous n'avons rien a craindre des arrnees de les avait abandonnes et separes pour jamais ae 
Babylone (comp. J6r. i, 13). — La chaudiire, son peuple. Cest le contraire qui est vrai, ie 
etc. : di&on populaire : de meme que le vase ou 1 veritable Israel, ce sont les exiles et sur eux re 
l'oo fait cuire la viande la conserve, rerapSche pose l'espoir du retabhsseraent de la nation. 
de bral v, ainsi Jerusalem conservera ses habi- Hommes de ta parent*, hebr. les hommes ae 
unts a I'abri de tout mal. ton rachat, ge'ullak.C* sont cemc pour lesqueb 

6. I.es chefs du vers. 1 avaient abus^ de leur le prophete exerce adluellement un role ae pro- 
autorite pour verser le sang de leurs concitoyens tecteur, de gdU. , 

innocents : comp. vii, 23 sv. | 16. Je serai pou^eux % M milieu deux. 



7. Le dicion populaire seretourne contre ceux 
qui l'invoquaient (vers. 3). La chair, la viande : 
les innocents massacres par vous reposeront en 
paix dans leurs sepulcres; mais vous, Jerusalem 
ne vous gardera pas, vous serez tralnes en exil. 



comme le temple de Jerusalem. - U* peu de 
temps 1 ce sont les 70 annees de exil, p^node 
relativement courte dans I'ensemble de 1 histoire 
d'Israel. 
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Chap. XI, 18. 



EZ^CHIEL. 



Chap. XII, 12. 



i S rael. lis y entreront et en oteront toutes 
ses infamies et toutes ses abominations. 

19 Et je leur donnerai un seul coeur; je 
mettrai au-dedans d'eux un esprit nou- 
veau, et j'oterai de leur chair le coeur de 
pterre, et je leur donnerai un coeur de 

20 chair, atin qu'iis suivent mes ordon- 
nances, et qu'iis gardent mes lois et Ies 
pratiquent ; et ils seront mon peuple, et 

:i moi je serai leur Dieu. Quant a ceux 
dont le coeur suit le coeur de leurs idoles 
abominables, je ferai retomber leurs 
ueuvres sur leurs te'.es, dit le Seigneur, 
Jehovah. 



23 



Alors les Cherubins deployerent leurs 22 
ailes, et les roues se mirent en mouve- 
ment avec eux, et la gloire du Dieu 
d'lsrael planait au-dessus d'eux. Et la 
gloire de Jehovah, Relevant de dessus le 
milieu de la ville, s'arreta sur la monta- 
gne qui est a i'orient de la ville. 

Et T Esprit m'enleva et m'emmena en 24 
Chaldee aupres des captifs, en vision 
dans l'esprit de Dieu ; et la vision que 
j'avais eue disparut de devant moi. Et 25 
je racontai aux captifs toutes ies choses 
que Jehovah m'avait fait voir. 



CHAP. XIL— A nnonce de la fitite du roi Sede*cias et du peuple. Action symbolique 

figurant la fuite honteuse du roi [vers. I — 7]. Explication du symbole [8—16]. 

Symbole de la detresse a laquelle le peuple sera rfduit [17— 20]. Le peuple se 

Jlatte en vain d'&happer .aux menaces divines: leur realisation est {troche 

[21—28]. r 



12 



La parole de Jehovah me fut adressee 
en ces termes : 

2 Fils de Thomme, tu habites au milieu 
d'une maison de rebelles, qui ont des 
yeux pour voir et qui ne voient point, 
des oreilles pour entendre, et n'entendent 
point; car ils sont une maison de rebel - 

3 les. Et toi, (ils de Thomme, fais-toi un 
bagage d'emigrant ; emigre de jour, a 
lours yeux ; pars, a leurs yeux, du lieu 
011 tu es dans un autre; peut-etre verront- 
ils qu'iis sont une maison de rebelles. 

4 ^i*s ton bagage, comme un bagage 
d'emigrant, de jour, a leurs yeux; et toi 
pars le soir, a leurs yeux, comme on 

5 part pouremigrer. A leurs- yeux, fais 
m trou dans la rauraille et sors par la 



ton bagage. A leurs yeux, mets-le sur 
ton epaule, emporte-ie dans Fobscurite; 
voile- toi le visage, en sorte que tu ne 
voies pas la terre; car j'ai fait de toi un 
signe pour la maison d' Israel. " 

Je fis ce gui m'avait ete commande : 
je sortis de jour mon bagage comme un 
bagage d'emigrant; le soir, je percai de 
ma main un trou dans la murailie, et 
j'emportai le bagage dans lobscurite, 
Tavant charge sur mes epaulcs, a leurs 
yeux. 

Le matin, la parole de Jehovah me 
fut ainsi adressee : " Fils de Thomme, 
la maison d'Israel, cette maison de re- 
belles, ne t'a-t-elle pas dit : Que fais-tu? 
Dis-leur : 



ii 



\2 



Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Cet oracle est pour le prince qui est a Jerusalem 

Et pour toute la maison d'Israel qui se trouve dans cette ville. 

Dis : Je suis pour vous un embleme. 

Comme j'ai fait, ainsi il leur sera fait, 

lis iront en cxil, en captivite. 

Le prince qui est au milieu d'eux 

Mettra son bagage sur son epaule dans Tobscurite et partira; 

On fera un trou dans la murailie pour le fairc sortir; 



t<). Je leur donnerai, je ferai qu'iis ifaient 
plus qu'un seul ca-tir pour m'adorer. — Lecaenr 
de Pierre ^ insensible aux bienfait* de Dieu f re- 
klle a I' action divine. — Un axur de chair, 
rendre et reconnaissant, rendant a Dieu amour 
pour amour. 

21. Dont le curur suit le cotur He leurs ido> 
its ; le prophetc appelle ainsi une sorte de 
Lharrae qui semblait emauer des idoles et atti- 
r.iit les homines a leur culte. Marcher scion le 
1 -it 'ur des idoles est ainsi oppose a marcher scion 
Ucarnrd* Dieu. 

2 3. La montagne qui est a I' orient de la ville \ 
la niontagne des OHviers. 

XII, 2. Une maison tie rebelles, litt. de re- 
bellion. Refusant de croire a la ruine inevitable 
et prochaine de Jerusalem, les exiles s'entrete- 



naient dan< le fol espoir d'un prompt retour et 
encourageaient leurs fieresde Palestine a re'sis- 
ter au roi de Babytone. 

3. Un bagage d'e migrant y tous Ies objets 
n£cessaires a un homine qui va partir pour un 
pays Stranger : hardes, provisions, baton, gour- 
de, etc. 

5. Un trou dans la murailie : symbole de la 
fuite furtive de S&leaas. 

6. Voile- toi le visage ', comme un horams qui 
ne veut pas etre reconnu; seion d'autres, en si* 
gne de douleur et d'hunuliation. 

7. Jeji$ % en realite, 011 peut-etre seulemeut 
en vision. 

10. Est pour U prince \ conccme S&ecias. 
17. On fera un trou : les portes <£tant alors 
occu pees par Ies Chaldeens. 



8 
9 

10 
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Chap. XII, 13. 



EZECHIEL. 



Chap. XII, 25. 



U 



H 



10 



17 
18 

19 



20 



21 

22 



2; 



24 



25 



II se voilera le visage, 

En sorte qu'il ne voie pas de ses yeux la terre. 

J'etendrai mon filet sur lui 

Et il sera pris dans mes rets; 

Je Pemmenerai a Babylone, 

Au pays des Chaldeens; 

Mais il ne le verra point, 

Et c'est la qu'il mourra. 

Tous ceux qui Tentourent, 

Ses gardes et tous ses bataillons, 

Je les disperserai a tout vent, 

Et je les poursuivrai Tepee nue. 

Et ils sauront que je suis Jehovah, 

Quand je les aurai repandus parmi les nations 

Et disperses en d'autres pays. 

Pourtant je laisserai d'entre eux un petit nombre 

Qui echapperont a Tepee, a la famine et a la pesto, 

Pour qu'ils racontent leurs abominations 

Parmi les nations ou ils iront; 

Et ils sauront que je suis Jehovah. " 

La parole de Jehovah me fut ainsi adressee : 

" Fils de Thomme, tu mangeras ton pain dans I'agitation, 

Et tu boiras ton eau dans Tinquie'tude et Tangoisse. 

Et tu diras au peuple du pays : 

Voici ce que dit le Seigneur, Jehovah, 

Pour les habitants de Jerusalem, 

Pour la terre d'Israel : 

lis mangeront leur pain dans Tangoisse, 

Et ils boiront leu- eau dans la desolation, 

Parce que le pays sera depeupte de tout ce qu'il contient, 

A cause de la violence de tous ceux qui Thabitent. 

Les villes qui sont habiteeti seront desertes, 

Le pays sera desote, 

Et vous saurez que je suis Jehovah. " 

La parole de Jehovah me fut ainsi adressee : 

" Fils de Thomme, qu J est-ce que ce dicton 

Que vous r£p&ez dans la terre d'Israel : 

Le temps ^e prolonge; 

Toute vision reste sans effet ? 

C'est pourquoi dis-leur : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Je ferai cesser ce dicton, 

Et on ne le rep&era plus en Israel. 

Dis-leur au contraire : 

Le temps est proche; 

Toute vision va s'accomplir. 

Car il n'y aura plus de vision de mensonge 

Ni de divination trompeuse 

Au scin de la maisoa d'Israel. 

Car moi, Jehovah, je parlerai; 

La parole que je dirai s'accomplira sans plus tarder ; 



16. Pour %u ils ratottttiit ... Disperses parmi 
les nations, ils rendront temoignage a la sain- 
ted et a la justice da vrai Dieu. 

18. La consternation et Tangoisse peintes sur 
le visage du prophete devaient figurer l'etat 
desespere auquel seraient reauits les habitants 
de Jerusalem vers U fin du siege. 

aa. Laagage ironique des esprits forts, aux- 
quels le peuple prStait Toreille. Comme les me- 



naces des prophetes anterieurs (Os. ti, 14; »}• **\ 
Is. vi, ix ; xxxix, 6; Mich, iii, za) et en particu- 
lier de Jeremie tardaient a s accomplir, ces es- 
prits forts demandaient en raillant quand done 
on verrait ce terrible Jour du jugemenL 

33-24. Rlpouse de Dieu. Les chatiments vout 
se sucedder avec une telle rapidite, aue les faux 
prophetes confondus n'oseront plus faire enten- 
dre au peuple leurs fallacieuses promesses. 
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Chap. XII, 26. 



EZtCHIEL. 



Chap. XIII, 9. 



26 

27 



27 



13 

2 



4 

m 



s 







Oui, c ? est en vos jours, maison rebelle, que je dirai ia parole 
Et que je I'executerai, dit le Seigneur, Jehovah. ?; 

La parole de Jehovah me fut ainsi adressee : 

" Fils de l'homme, Ia maison d'Israel dit : 

La vision de cet homme est pour des jours lointains, 

Et cest a long terme qu'i 1 . prophetise. 

Cest pourquoi dis-leur : 

Ainsi parle le Seigneur Jehovah : 

Aucune de mes paroles ne sera plus differee; 

La parole que je dis va s'accomplir, * "~" 

Dit le Seigneur, Jehovah. " 

CHAP. XIII. — Contre Us faux prophetes. 
La parole de Jehovah me fut adressee on ees tcrmo : 

" Fils de rhomme, prophetise contre les prophetes d'Israel qui prophetisent, 

Et dis a ceux qui prophetisent de leur chef ; 

Ecoutez la parole de Jehovah : 

Malheur aux prophetes insenses 

Qui suivent leur propre esprit 

Et qui ne voient rien! 

Comme des renards dans des mines. 

Ainsi sont tes prophetes, 6 Israel. 

Vous n'etes pas montes aux brcehos, 

Et vous n'avez pas eleve de muraille 

Autour de la maison d'Israel, 

Pour tenir ferme dans la bataille au jonr de Jehovah 

Us ont des visions vaines 

Et des oracles de mensonge, 

Ceux qui disent : Ainsi a parle Jehovah, 

Sans que Jehovah les ait envoves 

Et qu'ils puissent esperer I'aceomplissement de leur parole. 

Ne sont-ce pas des visions vaines, que celles que vous avez, 

Des oracles menteurs que ceux que vous prononcez, 

Quand vous dites : Ainsi a parle Jehovah? 

Et moi, je n'ai point parle! 

Cest pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Parce que vous dites des choses vaines, 

Et que vous avez des visions de mensonge, 

Void que je viens k vous, dit le Seigneur, Jehovah. 

Ma main sera sur les prophetes qui ont des visions vaines 

Et des divinations de mensonge; 

lis ne siegeront pas dans le conseil de mon peuple; 

Hs ne seront pas inscrits dans le livre de la maison dlsrael 

Et Us n'entreront pas dans la terre d'Israel, 

— Et vous saurez que je suis le Seigneur Jehovah, — 



27. Cet homme, Eiechiel. 

XI U, a. Let faux ^rofhetes. II s'agit nou 
seulemcnt deceux qui titaienta Jerusalem (Jir. 
J«». 14? xxiii, 9, 13, 17), mais encore et surtout 
ce i{ x $ m ** trouvaient parmi les exiles. 

3- Qui ne voientjrien, auxquels Dieu ne v€- 
vcic pas les eVcnements future. 

4. &n creusant leurs terriers dans les fonde- 
ments d un edifice en partie 101111*, les renards 
accelerant b chute de ces restes d'&lifice; ainsi 
les prophetes, au lieu de Sparer les breches 
<wja faites a la nation, les aggravent et pr£pa- 
rent la catastrophe finale par les illusions quails 
eiuretiennent dans le peuple. 

S- Montis aux b rights, pour travailler ?i la 



' consolidation de r&lifice deja ebranle* par le> 
, premieres invasions des Chaldeens. Ces breches 
faiths aux murailks de Jerusalem, ce sont les 
pecb& du peuple, la corruption gtfnende, cau- 
ses efficaces de mine pour la theocratic Le de- 
voir du prophete est de re prendre les vices, de 
faire prtvaloir la lot de Dieu* Les faux prophe- 
tes cedent a la crainte, flat tent tes passions et 
precipitent ainsi la decadence de hi nation. 

6. Et sans quits fmisscnt estfrer; selon dau- 
tres, et pennant its estfrtnt. 

9. lis ne seront fas inscrits sur le rdle de 
ceux qui, au retour de Texii, feront partie du 
nouveau peuple de Dieu. 
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Cha p. XIII, 10. EZfeCHIEL. Chap. XIII, 20. 

10 Attendu qu'ils ont egare mon peuple en disant : Paix! 
Quand il n'y avait pas de paix. 

Mon peuple construit un mur, 
Et eux le couvrent de platre. 

11 Dis a ces gens qui enduisent de platre 
Que le mur tombera. 

Viendra une pluie violerite; 
Tombe, grele! Tempete, eclate! 

12 Voici que le mur est tombe! 
Ne vous dira-t-on pas : 

Ou est le platre dont vous Vaviez couvert? 

13 C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Dans mon courroux, je dechainerai une tempete; 
Dans ma colere, je ferai venir une pluie violente, 
Et dans mon courroux, de la grele pour exterminer. 

!4 J'abattrai le mur que vous avez couvert de platre, 

Je le renverserai par terre, 
Et les fondements en seront mis a nu; 
II tombera. et vous perirez au milieu dc ses decombres; 
Et vous saurez que je suis Jehovah. 

15 J'assouvirai ma colere contre le mur 

Et contre ceux qui Font couvert de platre, 
Et je vous dirai : Plus de mur! 
Plus de ces gens qui le replatraient, 

16 De ces prophetes cTIsrael qui prophetisaient sur Jerusalem 
Et qui avaient pour elle des visions de paix, 

Quand il n'y avait point de paix, 
Dit le Seigneur, Jehovah! 

17 Et toi, fils de l'homme, tourne ta face contre les filles de ton peuple 
Qui prophetisent de leur propre chef, 

Et prophetise contre elles : 

18 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : / 
Malheur a celles qui cousent des coussins 

Pour toutes les jointures des mains, 
* Et qui font des oreillers 

Pour toutes les tetes de toute taille, 

Pour prendre les ames au piege. 

Vous prendriez au piege les ames de mon peuple. 

Et vos ames, a vous, vivraient ! 

19 Vous m'avez deshonore aupres de mon peuple 

Pour une poignee d'orge et pour un morceau de pain, 
Faisant mourir des ames qui ne mourront pjoint, 
Et faisant vivre des ames qui ne vivront point, 
Trompant ainsi mon peuple aui ecoute le mensonge. 
Cest pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
J 'en veux a vos coussins 
Par lesquels vous prencz les ames au piege, 
Et je les ferai envoler ; 
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10. Construit un mur : ernblcme des supr£- 
mes, mais in utiles efforts du peuple pour sau- 
ver Jerusalem, soit en recherchant 1'alliance de 
1'Egypte, soit en rassemblant les moyens de de- 
fense. — Ltcouvreni de pl&tre, pour en cacher 
les fissures et le pen de soliditd. 
. ia. 0* est U pldtrt ; que sont deveoues vos 
belles paroles, vos promesses de prosperite* ? 

17. LesJilUs do ton ptupU out propkitisent : 
Les fausses prophetesses dont il s'agit ici pa- 
raissent avoir ere des femmes debas 6tage 
(vers. 19X des devineresses, des diseuses de 
bonne aventure qu'on venait consultejr moyen* 
nant un maigre salaire. — Ezechiel est le seul 



qui fasse mention decette categorie de femmes. 

18. Qui consent des coussins etc. Plusieurs 
pensent qu'il s'agit d'objets magiques dont ces 
femmes se servaient pour donner plus de credit 
a leurs oracles. D'autres : ces femmes par leurs 
artifices et leurs fausses promesses, plongeaient 
dans une sorte d'assoupissement moral les per* 
sonnes qui venaient. les consulter. 

19. Faisant mourir..., propMtisant sans au* 

cun discernement ' . . # .* 

ao-ai. Je demontrerai par les fails la feusset* 
de vos prltendus oracles, et Israel <chappant a 
vos pieges, recouvrera sa liberty spmtuelle. 
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Chap. XIV, 13. 
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Chap. XIII, ?:. 

Ces coi ssins, je Ies dechirerai de dessus vos bras, 

Et je delivrerai Ies ames que vous prenez au nie^e 

Afin qu'eiles s'envolent. 

Je dechirerai vos oreillers 

Et j'arracherai mon peuple de vos mains, 

Et ils nc seront plus une proie dans vos mains 

Et vous saurez que je suis Jehovah. 

(Juand moi-meme je ne Tai pas afflige, 

Et que vous affermissez le mediant, 

En sorte qu r il ne se detourne pas de sa voie mauvaise 

rour obtenir la vie, 

A cause de cela, vous n'aurez plus de visions vaines 

Et vous ne debiterez plus de divinations; 

J'arracherai mon pciple de vos mains, 

Et vous saurez que je suis Jehovah. " 

CHAP. XIV. - Inutile de comulUr U prophiU et d -intercede,- auprh de Die,,. 
14 Quelques-uns des anciens d'lsrael via- ; sejournant en Israel se detourne de moi 

. s "arc *s 2 *ss 1st < d - ra ~ *- ™ •*«• -^sl <•= 

adressee en ces termes : 
; "Fils de Thomme, ces gens-ld ont 
dresse dans leur cceur ieurs infames 
idoles, et ils mettent devant leur face le 
scandale qui Ies fait pecher : me laisse- 

4 rai-je interroger par eux? Cest pour- 
quoi parle a ces hommes et dis-Ieur : 
(Juiconque de la maison d'lsrael dresse 
en son coeur ses infames idoles et met 
devant sa face le scandale qui le fait pe- 
cher, s'il vient trouver le prophete, moi, 
Jehovah, je lui repondrai par moi-meme] 
comme le meritentses nombreuses idoles, 

5 atin de prendre la maison d'lsrael par 
son propre coeur, elie qui, avec toutcs ses 
idoles infames, s'est detournee de moi. 

6 Cost pourquoi dis a la maison d'lsrael : 
Amsi parle le Seigneur, Jehovah : Re- 
yonez et detournez-vous de vos idcles 
infames, et detournez votre face de tou- 

7 tes vos abominations. Car quiconque 
de la maison d'lsrael ou des etrangers 



et met devant sa face le scandale qui le 
tait pecher, s'il vient trouver le prophete 
pour qu'il m'interroge pour Ini, moi Je- 
hovah je lui repondrai moi-meme. Je 
tournerai ma face contre cet homme, je 
le uetnnrai pour faire de lui un signe et 
un proverbe; je le retrancherai du mi- 
heu de mon peuple, et vous saurez que *e 
suis Jehovah. Et si le prophete se laiss\i 
seduire et qu'il prononce quelque parole, 
cest moi, Jehovah, qui Taurai seduit; 
j etendrai ma main sur lui, et je l'exter- 
mineraidu milieude mon peuple d'lsrael. 
lis porteront ainsi la peine de leur ini- 
qmte : telle la peine de celui qui inter- 
rojge, telle sera la peine du prophete : 
afin que la maison d'lsrael ne s'egare 1 1 
plus lorn de moi, et qu'elle ne se souille 
plus par toutes ses transgressions. Alors 
ils seront mon peuple et je serai leur 
Dieu, dit le Seigneur Jehovah. " 

La parole de Jehovah me fut ainsi i? 
adressee : 



8 



10 



*J 



Fils de 1'homme, 

Si un pays pechait contre mot par revoke, 



MY* x ; Le*,4*c/,/iicontinuerent pendant ia 
captivity a exercer Ieurs fonctions habituoJUs, 
dans la mesure ou Ies circonstances le per met' 
jaient. Dan. xiii, S sv. ; Je>. xxix, i ; Exech. ;cx, i ; 
ear. i, 4.10. lis jouissaicnt auprcs de Ieurs coin- 
patnotesd unegrande autorite; ils «taient Ieurs 
juges. — Vinrent anj>ris de mo i ; pour inter- 
roger le prophete. 

3- Out dresse' dans Uurem*r % litt. sur Unr 
c<rur t coinme sur un pitfdestaJ. — IU nut tent 
*ez ant lenr face, devant Ieurs yeux t daiu Ieurs 
masons, des .images de divinites palenues. 
lamp, vi, 4 ; viu, 10, Dautresentendenttmiore 
ce membre de phrase dans le sens moral. 

7. Des Strangers : fa lot imposait au prase*. 



iS^ , -^ cion de s ' abste,,ir de toutc pratique 

8. Uk proverbe : son chatiment sera si ecla- 




xxvin, 37. 

JL C J?J i" '' ?f h<fva * %"* *'<""«*' M«'t en 
K^ Sjt?? beda,tt Ie P««eet attire 
sur nil ma malediction; et que fe peuple, sui- 
vant la pente de son coeur incr«dule. se ran«a 
ses conseils errones, cause de sa mine. 

xi. Afin we : tout chatiment diviti a un but 
de misencorde et d*amour. . 
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Chap. XIV, 14. . fcZECHIEL. Chap. XIV, 23. 

Et si j'etendais ma main sur lui 
En brisant pour lui le baton du pain, 
Et si je lui envoyais la famine, 
En exterminant hommes et betes, 

14 Et qu'il y eut dans ce pays ces trois hommes, 
Noe, Daniel et Job, 

Eux sauveraicnt leur ame par leur justice, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

15 Si je faisais passer dans le pays des betes malfaisantes 
Qui le depeupleraient, et cur il devint un desert 

Ou personne ne passerait a cause de ces betes, 

16 Je suis vivant, dit le Seigneur, Jehovah : 
Ces trois hommes etant dans le pays, 

Us ne sauveraient ni fils ni filles; 
Eux seuls seraient sauves, 
Mais le pays serait devaste. 

17 Ou si je faisais venir Tepee sur ce pays 

Et que je dise : Que Tepee passe sur le pays ! 
Si j'en exterminais hommes et betes, 

18 Et que ces trois hommes fussent la, 

Je suis vivant, dit le Seigneur, Jehovah ; 
lis ne sauveraient ni fils, ni filles; 
Eux seuls seraient sauves. 

19 Ou si j'envoyais la peste sur ce pays 

Et que je repandisse sur lui mon courroux dans lc sang 

20 Et que Noe, Daniel et Job fussent la, 
Je suis vivant dit Jehovah : 

lis ne sauveraient ni fils ni filles, 

Mais eux par leur justice sauveraient leur ame, 

21 Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Meme quand j'aurai envoye contre Jerusalem 
Ales quatre chatiments terribles, 

L'epec, la famine, les b&es malfaisantes et la peste, 
Pour exterminer hommes et betes, 

22 II y aura cependant un reste qui echappera, 
Qui sortira de la vilU, des fils et des filles. 
Us viendront vers vous; 

Vous verrez leur conduite et leurs oeuvres, 
Et vous vous consolerez des maux 
Que j'aurai fait venir sur Jerusalem, 
I)e tout cc que j'aurai fait venir sur elle. 

23 lis vous consoleront 

Quand vous verrez leur conduite et leurs oeuvres, 
Et vous reconnaitrez que ce n'est pas sans cause 
Que j'aurai fait tout ce que je lui aurai fait, 
Dit lc Seigneur, Jehovah. 



14. L'intercesston reunte de trois hommes de 
Dietu eminents par leur renommee de saintet6, 
n'arreterait pas le ch&timent qui doit frapper ce 
people endurci; la mestire de ses iniqtittls est 
comble. 



23, Uh rctie qui tchapptr* : II ne s'agit pas 
icx du petit resit* compos* de justes. II s'agit des 
hommes imptes que le vainqucur epargnera et 
dont les enmes 6vidents justifieront les juge- 
ments de D;cu aux yeux des exiles. — lis vim- 



19. D*ns le sang, en frappant de mort les ha- j (iron t vers vans, ils seront comme vous exiUs en 
bitants : tout genre demort prematur6est appell Chaldee. 
sang par les Hebreux. Comp. Lev. xvii, ti. 
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Chap. XV, i. EZfiCHIEL. Chap. XVI, 8. 

CHAP. XV. - Israel, la vigne st/rile. 

1 5 La parole de Jehovah me fut adressee en ces termes : 

2 Fils de Thomme, 

En quoi le bois de la vigne vaut-il nlus 
Que le bois de tout autre arbuste, 
Qui est parmi les arbres de la foret? 

3 En prend-on du bois 

Pour en fabriquer un ouvrage? 

En tire-t-on une cheville 

Pour y suspendre quelque objet? 

+ On le met au feu pour le consumer, 

Le feu en devore les deux bouts, 
Et le milieu bnile; 
Sera-t-il bon a quelque usage? 

5 Lorsqu'il etait entier, 

On n'en fabriquait aucun ouvrage; 

Combien moins, quand le feu Fa consume et bnile, 

En pourrait-on faire quelque ouvrage? 

6 C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Tel qu'est le bois de la vigne parmi les arbres de la fordt, 
Ce bois que je livre au feu pour le consumer, 
Tels je livrerai les habitants de Jerusalem. 

7 Je tournerai ma face contre eux; 

lis ont echappe au feu, et le feu les consumera, 
Et vous saurez que je suis Jehovah 
Quand je tournerai ma face contre eux. 
S Et je ferai du pays un desert, 

Parce qu'ils ont ete infideles, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XVI. — Ingratitude de Jerusalem. Tableau alUgorique de fkistoire en- 
tih-e du peuple de Dieu : Sa misere a l 7 origine [vers. I — 5]; Dieu a compassion 
de ltd et se V attache commc une spouse [6 — 14]. 5a longue ingratitude et sa mi- 
stre pre'sente [15-52], Sa rehabilitation et sa gloire future [53 — 63]. 

16 La parole de Jehovah me fut adressee ; Nul ne jeta sur toi un regard de pitie, 
en ces termes : pour te reudre un seul de ces soins par 

Fils de rhomme, fais connaitre a J'l* compassion pour toi; mais on te jeta, par 



rusaleu ses abominations et dis 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah, a Je- 
rusalem : Par ton origine et ta naissance, 
tu es de la terre du Chanan&n; ton 
pere 6tait TAmorrheen et ta mere une 



degoiit de toi, sur la face des champs le 
jour de ta naissance. 

Je passai pres de toi et je te vis te d&- 
battant dans ton sang, et je te dis : Vis 
dans ton sang. Je te fis croitre comme 



4 Hetheenne. Quant a ta naissance, le , l'herbe des champs; tu cms et tu gran- 




XV, 1 et sv. Une vigne qui ue porte pas de | leur grossiere idolitrie et leur corruption. Rieu 
fruit est le dernier des arbres; son bois ne pott- t dans ses origines ne recominandait Israel au 
vant servir a rien, on le brdle. Ainsi Israel, de- choix divin. 
venu idol&tre, vaut moins que les peoples < 4. Le jour ou tu naquis comme peuple, i 



paiens, aoxquels Dieu l'avait prefer^; qu'il ne 
-c flatte done pas d'4chapper a la ruine totale. 
Sur la coinjjrjraison d' Israel a une vigne, voyez 



l'epoqtte de la servitude d'Egypte. — Tu a as 
pas iti„. : I'omission de tous ces soins, neces- 
saires a un nouveAii-ne', semblait concUmner 



xvii, 6; I*, iii, 14; v, 1 sv.;Os. x, r; Je>. it, 21; 1 Israel a pe>ir. 
Ps. lxxx. 9. J j. y t te fis crottrg ; allusion a l'extraordi- 

XVI. 3. De ta Urrt du Ch amine en ; c'est de j naire multiplication des H4breux en Egypte. 
la qu^srael emigre en Egyp:e.£*x^7/J0rnMr*K 1 Exod. i, 7, 

(Gen. xv, 16) et les" H lindens (Gen. xxvii. 46) ' 8. Le pan de won utanteau Taction syinbo- 
ctaientdespeupUdeschananeennesc6lebrespar , Hque signifiant qu'unbomme prend oneienuue 
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Chap. XVI, 9. 



EZECHIEL. 



Chap. XVI, 30. 



je te vis; ton temps etait le temps venu, 
des amours; j'etendis sur toi le pan de 
moa manteau et je couvris ta nudite; je 
te fis un serment et j'entrai en alliance 
avec toi, dil le Seigneur, Jehovah, et tu 
fus a moi. 

9 Je te baignai dans Teau et lavai le 
sang quite couvrait, et je t'oignis d ? huile. 

10 Je te vetis de broderie et je te chaussai 
de peau de veau marin; je ceignis ta 
ttte d'un voile de lin, et je te couvris des 

n plus fins tissus. Je fornai d'une pa- 
rure : je mis des bracelets a tes mains 

12 et un collier a ton cou; je mis a ton nez 
un anneau, des boucles a tes oreilles et 

13 sur ta tete un magnifique diademe. Tu 
t'ornas d'or et d'argent et tu fus vetue de 
lin, du tissu le plus fin, et de broderie; 
la fleur de froment, le miel et i'huile 
etaient ta nourriture; tu devins extraor- 
dinairement belle et tu arri vas a la dignite 

14 royale. Tu fus renommee parmi les na- 
tions pour ta beaute, car elle etait par* 
faite, grace a ma splendeur que j'avais 
repandue sur toi, dit le Seigneur, 
Jehovah. 

1 5 Mais tu mis ta confiance en ta beaute, 
et tu te prostituas a la faveur de ton 
nom; tu prodiguas tes amours a tout 

16 passant, te livrant a lui. Prenant de 
tes vetements, tu les as cousus ensemble 
pour en faire des hauts-lieux, et tu t'es 
prostituee dessus, ce qui ne s'etait jamais 

1 7 fait et ne se fera jamais. Tu as pris tes 
bijoux, fate de mon or et de mon argent 

3ue je t'avais donnes, et tu t'en es fait 
es images dTiommes, auxqueiles tu t'es 

18 prostituee. Tu as pris tes vetements 
brodes et tu les en as couvertes, et tu as 
misdevant elles mon huiie et mon en- 

19 cens. Le pain que je f avais donne, la 



21 



■» > 



fleur de froment, Thuile et 1c miel dont 
je te nourrissais, tu as tout mis devant 
elles en offrande d'agreable odeur. Voila 
ce qui s'est fait, dit le Seigneur, Jeho- 
vah. Tu as pris tes tils et tes fiiles que 20 
tu nravais enfantes; tu les leur a offerts 
en sacrifice pour qu'ils les devorassent. 
N'etait-ce pas assez de tes prostitutions, 
que tu aies egerge mes fils et que tu les 
leur aies livres, ec les faisant passer par 
le feu en leur honncur ? et au milieu de 
toutes tes abominations et de tes prosti- 
tutions, tu ne t'es pas ;ouvenue des jours 
de ta jeunesse, quand tu etais nue. sans 
le moindre on;ement, it fouiee aux pieds 
dans ton sang. 

Apres toutes tes mechantes actions, 23 
— malheur, malheur <* f oi '. dit le Sei- 
gneur, Jehovah, — tu t'es construit une 24 
voute et tu t'es fait un tertre sur toutes 
les places. A chaque carrefour tu as 25 
eleve ton tertre ; tu as souille ta beaute ; 
tu t'es livree a tout passant, tu as mul- 
tiplie tes prostitutions. Tu t'es prosti- 26 
tuee aux fils de TEgypte, tes voisins au 
corps vigoureux, et tu as multiplie tes 




je f ai livree au bbn plaisir de tes enne 
mies, les fiiles des PhiUstins, qui ont 
rougi de ta conduite criminelle. Tut'es 28 
prostituee aux fils d'Assur; parce que tu 
n'Stais pas rassasiee, ct apres tf&tre pros- 
tituee a eux, tu n'as pas encore ete ras- 
sasiee. Tu as multiplie tes prostitu- 29 
tions dans le pays de Chanaan jusqu'en 
Chaldee, et avec cela tu n'as pas encore 
6te rassasiee. 

Oh ! que ton coeur est faible, dit le 50 
Seigneur, Jehovah, d'avoir fait toutes ces 



Kur epouse : comp. Ruth, iii, 9. — Alliance, 
UUnce da Sinai, presen'ee souvent comme un 
manage entre Diea et son peuple. Os. ii, 19 sv.; 
iii, 3; Is. L 1; liv, 5 sv.; Jer. ii, 2;iii, t$. 

o et sv. Description de* soins delicau dont 
Dieu entoure sa jcune spouse. . 

14. RtHomtnt* parmi Us nations, particuhe* 
remcnt sous les regnes de David etde Salomon 
(I Rois, iv ( 34; x, 1 sv.). 

15. Tu mis ta confiance, etc. : tu t enorgueil- 
11s de ta prosperity et de ta puissance, oubliant 
celui a qui tu les devai*. — Tu te prostituas : 
image souvent employee pour designer 1 ianae 
Ut6 a Dieu, epoux de la nation, et I idolatrie. — 
A tout passant ', a tous les faux dieox des na- 
tions avec lesquelles tu entrais en rapport. 

t6. Des Hants- It tux, des tentes sacrees, dres- 
sees sur quelque hauteur en I'honneur deguel* 
que feusse divioi:* (comp. II Rois, xxiu, 7; 

Am. v, 20V -, L 

20. Sacrifices sanglants offerts a Moloch. 



— Un tertre, un haut-lieu. Quoique, dans tout 
ce passage, prostitution doive s'entendre dans 
le sens a'idoldtrie, il faut se souvenir que le 
culte des idoles, particulierement celui d'As* 
tart£, Itait d'ordinaire accompagnl de honteu- 
ses debauches. 

a6. Tu t'es prostiiuie auxjils de VEpptt, 
par de* alliances. Ces alliances exposaient le 
peuple aux seoudttons des cultes idoldtrique>, 
et constituaient un acte de ddnance a regard 
de Jehovah, le Dieu fidele, " rocher " et defe.*- 
seur de la nation. 

27. La portion queje t'avais assignee y que le 
mart asstgne a sa femme pour son entretica 
(Exod. xxi, 10), le magnifique heritage que 
Dieu avait assign*" a son peuple dans le pays 
de Chanaan. 

28. Tu fes prostiiuie auxjils d'Assttr, U 
roi Achat (II Rois, xvi, 7 sv.) est le premier 




24. UuevouU, on bien une caverne; on peut d avoir fait alliance avec ies 
issi traduire:/w/Vic tutruitnn saneluaire. xxxix, 1 sv.; II Rois, xx, 12% 



aussi 
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Chap. XVI, 31. 



£z£CHIEL. 



Chap. XVI, 51. 






choses, ce <pie fait la prostituee la plus 

3 1 deyergjondee! Quand tu construisais ta 
voute a chaque carrefour, et que tu fai- 
sais ton tertre a chaque rue, tu n'etais 
pas comme la prostituee, car tu dedai- 

52 gnaislesaiaire; tu itais la femme adul- 
tere qui prend des etrangers a la place 
de son mart A toute prostituee on fait 
des presents; mais toi, tu as fait des 
presents a tous tes amants, pour les 
faire venir de toutes parts pour tes pros- 

34 titutions. 11 rest arrive, dans tes pros- 
titutions, le contraire de ce qui arrive 
aux autres femmes : personne ne te re- 
cherchait. En donnant des presents 
alors qu'on ne t'en faisait pas, tu as ete 
au rebours des autres. 

II C'est pourquoi, prostituee, ecoute la 

36 parole de Jehovah : Ainsi parle le Sei- 
gneur, Jehovah : Parce que ton airain a 
ete dissipe et que ta nudite a ete decou- 
verte dans tes prostitutions avec tes 
amants et avec toutes tes abominables 
idoles, et a cause du sang de tes enfants 

37 que tu leur as donnes, a cause de cela 
je rassemblerai tous tes amants avec ies- 
quels tu as eu commerce, tous ceux que 
tu as aimes, avec tous ceux que tu as 
hais; je^ais les rassembler contre toide 
toutes parts; je decouvrirai ta nudity 

38 devant eux, et ils verront ta nudity Je 
te condamnerai a la peine des femmes 
adulteres et de celles qui re^andent le 
sang, et je ferai de toi une victime san- 

39 glante de fureur et de jalousie. Je te 
livrerai entre leurs mains ; ils abattront 
ta voute et demoliront tes hauts lieux; ils 
te depouilleront de tes v^tements, pren- 
dront tes objets de parure et te laisseront 

40 toute nue. lis feront monter contre toi 
une assembled ; ils te lapideront et te 

41 perceront de leurs epees. lis briUeront 



tes maisons et ils executeront contre toi 
le jugement sous les yeux de beaucoup 
de femmes; je ferai cesser tes prostitu- 
tions, et tu ne feras plus de presents. 
J'assouvirai sur toi mon courroux et ma 42 
jalousie s'eloignera de toi; je m'apaiserai 
et ne serai plus irrite. 

Parce que tu ne t'es pas souvenue des 43 
jours de ta jeunesse et que tu m'as irrite 
par tous ces exces, moi, a mon tour, je 
ferai retomber ta conduite sur ta tete, 
dit le Seigneur, Jehovah, et je ne ferai 
pas ce qui est mauvais par dessus toutes 
tes abominations. Tous ceux qui disent 44 
des proverbes t'appliqueront celui-ci : 
Telle mere, telle fille ! Tu es bien la 45 
fille de ta mere qui a rejete son mari et 
ses enfants, et tu es la soeur de tes sceurs 
qui ont rejete leurs maris et leurs en- 
fants ; votre mere est une Hetheenne, et 
votre pere un Amorrheen. Ta grande 46 
soeur, qui demeure a ta gauche, c'est 
Samarie avec ses filles, et ta petite soeur, 
qui demeure a ta droite, c'est Sodome 
avec ses filles. Tu n'as pas settlement 47 
marche dans leurs voies et imite leurs 
abominations : c'etait trop peu ; tu t'es 
corrompue plus qu'elles dans toutes tes 
voies. Je suis vivant, dit le Seigneur, 48 
Jehovah : Sodome, ta soeur, elle et ses 
filles, n'ont pas fait ce que tu as fait, toi 
et tes lilies. Voici quel fut le crime de 49 
Sodome : i'orgueil, Fabondance et Via- 
souciant repos ou elle vivait avec ses 
filles, et elle ne prenait pas la main du 
malheureux et de I'indigent Elles se 50 
sont enflees d'orgueil et elles ont commis 
des abominations devant moi, et je les 
ai fait disparaitre quand j'ai vu cela. 
Samarie n'a pas commis la moitiede tes 51 
peches; tes abominations ont surpass^ 
les siennes, et tu as justify tes soeurs 



li, Tu didaignah le salaire : la passion 
seule te poussait. 

33. Comp. Achaz, offrant Tor et l' argent de*po- 
*4s dans le temp* * pour obtenir le secours du roi 
tt'Assyrie(U RoU, xvi, 7SV.; II Par. xxviii, ao). 

34* Person ne ne it recherchait* Les autres 
peuples avaient un tel mepris d' Israel, qu'ils 
dedaignaient son alliance et son cuke. 

37. Ceux que tu as a i mi's et recherches pour 
allies, tes Egyptiens, les Assyriens et les Cbal- 
deens. Ceux que tu as Hals* avec <jui tu n*as pas 
fait d'alliances: Ammonites, Moabi tes, Edotnites. 

38. La peine des femmes adultires t la lapi- 
dation (DeuL xxii, 94); la peine de celles qui 
rfyandent le sang, la mort par le glaive. Voy. 
Exod. xxi, 12; Lev. xxiv, 17.— Je ferai de toi, 
je te traiterai avec l'implacable fureur de 
I'homme qui venge un menrtre, ou du mari 
trompe (comp. Nombr. v, 14-30). 

40. Une astembUe : I'arme'e des Chaldeens 
est comparee a l'assemblec des Israelites lapi- 
dant une femme adultere. 



41. Sous Us yenx de beaucoup de femmes \ 
c.-a-d. de nations paiennes. 

43. Je ne ferai pas ce qui est mauvais, D'au- 
tres, avec les Massoretes, lesyriaque et lechal- 
deen, et tu n'a/outeras plus d toutes tes abomi- 
nations Vinotmiti. 

44. Jerusalem,*. la fille, a pris tous les vices de 
sa mere, de la population chananeenne (vers. 3X 

46. Grantie^ petite : ces deux e*pithetes se 
rapportent a l'etendue du territoire. — Gauche, 
droite : expressions emprunteesaa mode d'orien- 
tat ion. En se tournant vers Test, un habitant 
de Jerusalem avait la Samar.* a gauche (au 
nord> et la pointe mendionale ce la mer Morte, 
ancien emplacement de Sodome, a droite (au 
sud). 

46. X'ont pas fait : elles n 'avaient pas de si 
perverse* dispositions interieures, elles n'avaient 
pas non plus recu tant de gr&ces. 

51. Tu tes as jusHfi4es % fait paraitre moins 
coupables. 
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par toutes tes abominations que tu as 

52 commises. Porte done, toi aussi, ton 
opprobre, que tu rejetais sur tes sceurs, 
a cause des iniquites par lesquelles tu 
les a surpassees ; elles sont plus justes 
que toi. Toi aussi, sois couverte de con- 
fusion et porte ton opprobre, puisque tu 
as justifie tes sceurs. 

53 Je ramenerai leurs captifs, les captifs 
de Sodome et de ses tilles, les captifs de 
Samarie et de ses lilies, et tes captifs 

54 paraii les leurs, afin que tu portes ton 
opprobre et que tu sois confuse de tout 

55 ce que tu as fait pour les consoler. Ta 
sceur Sodome et ses filles reviendront a 
leur premier etat, Samarie et ses filles 
reviendront a leur premier etat, et toi et 
tes filles vous reviendrez a votre premier 

56 etat. Ta soeur Sodome n ? etait pas nom- 
inee par ta bouche aux jours de ton or- 
gueil, avant que ta perversite fut mise 
a nu, comme au temps ou tu fus outra- 
gee par les filles de la Syrie et de tous 



57 



les aientours, par les filles des Philistins 
qui tfinsultaient autour de toi. Ton 5S 
crime et tes abominations, tu en as por- 
te la peine, dit Jehovah. 

Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 59 
Je te traiterai suivant tes actions, toi qui 
as meprise ton serment en rompant Ual- 
liance, Mais moi, je me souviendrai de 60 
mon alliance avec toi aux jours de ta 
jeunesse, et j'etablirai avec toi une 
alliance eternelle. Tu te souviendras t'n 
de ta conduite et tu on auras honte, 
quand tu recevras tes occurs, celles qui 
sont plus grandes que toi et celles qui 
sont plus petites, et que je te les donne- 
rai pour filles, ma is non en vertu de ton 
alliance. J'etablirai mon alliance avec 6: 
toi, et tu sauras que je suis Jehovah, 
afin que tu te souviennes et que tu rou- 65 
gisses, afin que tu n'ouvres plus la bou- 
che a cause de ta confusion, quand jo 
ferai Texpiation pour toi, pour tout ce 
que tu as fait, dit le Seigneur, Jehovah. 



CHAP. XVII. — Humiliation et relevement de la maison de David* Parabole d-s 
aigles et dit cedre [vers, r — 10]. Application de la parabole au roi Sede*cia; 
[11 — 21]. Promesse dtt royaume du Messie [22 — 24]. 

17 La parole de Jehovah me fut adressec mit pres d'une eau abondante et le 
en ces termes : j planta comme un saule. Ce rejeton, 

Fils de I'homme, propose une enigme j ayant pousse, devint un cep de vigne 



et raconte une parabole a la maison 

3 d* Israel, et dis : Ainsi parle le Sei- 
gneur, Jehovah : Le grand aigle, aux 
grandes ailes, a la large envergure, et 
couvert d'un plumage aux couleurs va- 
rices, vint au Liban et enleva la cime 

4 d'un cedre. II arracha le plus eleve de 
ses rameaux, I'emporta dans un pays de 
Chanaan et le placa dans une ville de 

5 marchands. Puis il prit du plant du 



etendu, peu eleve ; ses rameaux etaient 
tournes vers Taigle et ses .racines etaient 
sous lui; il devint un cep,' donna des jets 
et poussa des branches. 

II y avait un autre grand aigle, aux 
grandes ailes, au plumage touffu, et void 
que la vigne etendit avidement ses raci- 
nes verslui,etque,du parterre ouelleetait 
plantee, elle poussa vers lui ses rameaux 
pour qu'il Parrosat. Elle etait plantee 



pays et le placa dans un sol fertile; il le | dans une bonne terre, aupres d'eaux 



53. Juda sera mise au meme rang que les au- 
tres peu pies dans la grande oeuvre de restaurs- 
tion messianique. 

54. Pour les consoler, en les dlpassant en 
perversity. 

55. Leur premier Mat, I'ltat dan* lequel elles 
etaient avant de tomber dans le peche*. 

57, Comme an temps on tufas outrage, in- 
sultec par les Syriens et les Philistins. Allusion 
aux infinities des Syriens et des Philistins. 

6x. Tes saeurtt les autres peuples. — Pour 
filles. De sceurs qu'elles etaient, les nations de- 
viendront filles dejuda, ne formeront avec lui 
qu'une seule et meme familte dans laquelle le 
peuple choisi conservera one certatne preemi- 
nence (Comp. Ps» Ixxxvtt, 4 sv.; Isaie ii, 3 sv. 
et Mich, iv, a sv.). 

XVII, 2. Une biigmty hlbr. chtdalt. un dis- 
cour* au sens cachl, sous la forme d'une para- 
bole (mascAal). 

3. Le grand *i*Je, I'emptre babylonien, ayant 
pour souverain Nabuchoaonosor. — Au Lt'6an t 
embleme du mont Sion, sur lequel Etaient bAtis 



en bois de cedre le temple de Je*hovah et le pa- 
bis des rots de Juda. Comp. Jer. xxii, 23 sv. — 
La cime d'un cidre : le cidre renresente la mat- 
son de David, et la cime le roi Joachin ( Jecho- 
nias), le dernier roi iud£pendant de Juda, em- 
men* a Babylone avec les grands du royaume 
(II Rois, x*i v » -4)1, 

4. Un Pays de Chanaan, pris ici dans son 
sens Itymologique, un pays de traiic : la Chal* 
dee. 

5. Du plant dupays, S&lecias, qui e'tait aussi 
du sang de David. 

6. Ses rameaux % etc. : vassal de Babylone, 
Seciecias avait les yeux constatnment tournes 
vers Babylone, dont il tirait tout son pouvoir. 

7. Un autre aigle^ le roi d'Egypte(vers. x;K 
dont Seclecias deinanda plusieurs fois ralltance 
et le secours contre Babylone. — Ponr qu % it 
t'arrvsdt, lui pret£t son assistance afin dc se- 
couer le joug ae Babylone. 

8. Pourtant Juda pouvait prosplrer sous la 
domination baby lop ienne. En se tournant vers 
l'Egypte,Sed*cias suivait une politique funeste, 
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10 



11 
12 



abondantes, de maniere a pousser du 
feuillage et a porter du fruit, pour deve- 
nir une vigne magnitique. 
9 Dis : Ainsi parle le Seigneur, Jeho- 
vah : Prosperera-t-elle?N T arrachera-t-on 
pas ses racines et n'abattra-t-on pas son 
fruit pour qu'elle seche? Toutes les jeu- 
nes feuilles qu'elle poussait se desseche- 
ront. II ne faudra ni an bras puissant ni 
beaucoup de gens pour Penlever de ses 
racines. Eile est plantee, mais prospe- 
rera-t-elle? Dts que le vent d'Orient 
Taura touchee, ne sechera-t-elie pas? 
Dans le parterre ou elle a pousse, elle 
sechera. 

La parole de Jehovah me nit adressee 
en ces termes : Dis done a la maison 
rebelle : Xe savez-vous pas ce que cela 
signifie? Dis : Voici que le roi de Baby- 
lone est alle a Jerusalem, quil a pris son 
roi et ses chefs et les a fait venir aupres 
15 de lui a Baby lone. Puis il a pris un 
liomme de la race royaie, a fait alliance 
avec lui et lui a fait preter serment ; il 
avait pris les hommes puissants du pays, 

14 pour que le royaume fut tenu dans 
fabaissement, sans pouvoir s'elever, ob- 
servant son alliance pour subsister. 

15 Mais il s'est revolte contre lui, envoyant 
ses messagers en Egypte pour qu on lui 
donnat des chevaux et beaucoup d r hom- ; 
mes, Reussira-t-il? Celui qui fait de teiles 
choses echappera-t-il? II a rompu Tal- 

16 iiance, et il echapperait ! Je suis vi- 
vant, dit 1c Seigneur, Jehovah : C est ; 
dans la ville du roi qui l'a fait regner, 
envers qui il a viole le serment et dont il j 
a rompu Failiancc, crest chez lui, dans i 



Chap. XVIII, 6. 



Babylone, qu'il mourra. Et le pharaon 17 
n'agira pas pour lui, dans la guerre, 
avec une grande armee et un peupie 
nombreux, quand on elevera des terras- 
ses et qu'on construira des tours pour 
faire perir beaucoup d'hommes? II a iS 
meprise le serment en rompant Tailiance, 
Qtpourtaut il avait donne sa main ; il a 
fait tout cela, il aechappera pas. 

C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, 1 9 
Jehovah : Je suis vivant : c'est mon ser- 
ment quil a meprise, et mon alliance 
qu'il a rompue ; je ferai retomber cela 
sur sa tele. J'etendrai sur lui mon recs. 20 
et il sera pris dans mon filet; je le ferai 
venir a Babylone, et la je le mettrai en 
cause pour sa perfidie envers moi. Tous 21 
les fuyards de toutes tes troupes tombe- 
ront par Tepee, et ceux qui resteront se- 
ront disperses a tout vent; et vous saurez 
que moi, Jehovah, j'ai parle. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : Je 22 
prendrai, mot, un rameau de la eime du 
cedre eleve, et je le placerai : de Fextre- 
mite de ses branches je prendrai un ten- 
dre rameau, et je le planterai sur une 
montagne haute et elevee. Je le plante- 23 
rai sur la haute montagne d'Israel; il . 
poussera des branches "et portera du 
fruit, et il deviendra un cedre majes- 
tueux ; tout passereau habitera sous son 
ombre, tout oiseau habitera a i'ombre de 
ses rameaux. Et tous les arbres des "24 
champs sauront que moi, Jehovah, j-ai 
abaisse I'arbre qui etait eleve, et eleve 
celui qui etait abaisse, que j'ai fait se- 
cher I'arbre vert et fait verdir I'arbre 
sec. Moi, Jehovah, je l'ai dit et je le ferai. 



CHAP. Will. — Duu est juste dans ses retributions; chacun n'est deruvtt hd 
respomabU que de sa propres actions. Cdme qui pec he mourra [vers x _ 4 1- 
ldfn,qmpratt q mlaj^ttccvwra [5-9]. U justice du pere ne sauvera paste 
Jih mechant\\o- 13]. La me>chancett du pere m perdra pas le fi/s juste [14--20I 
Levant corny* sera sauv<f [21 -23]. Le juste qui adandonmra la pratique 
du bten sera perdu [24]. Conclusion et applications [25 — 32]. 

^en^^S^l^f Jaiovah me fut ^rcssee j verbe en Israel. Toutes les ames sont a 4 
' ** ' m °i| I'^me du tils comme Tame du pere 

est a moi; I'dme qui peche sera celle qui 
mourra. 

Si un homme est juste et pratique le 5 
droit et la justice; s'il ne mange pas sur 6 

t, , -. --. j*— r->~ lesmontagnes et n'eleve pas les veux 

\ ous n aurez plus lieu de rep&er ce pro- vers les idoles infames de lalnaison d'ls- 



cu ces termes 

2 Pourquoi done repetez-vous ce pro- 
verbe, et i'appliquez-vous au pays d'Is- 
rael : " Les peres mangent du verjus, 
et les dents des fils en sont agacees ? f ' 

3 Je suis vivant, dit le Seigneur, Jehovah : 



contrairc a la prudence comme a la votontt 
expresse de Dieu. Une telle conduite ne pou- 

vaitquattirersarluilavengeancedesChaldeens. 
22.23. U s'agit du Meuit ct de son regne uni- 
verse! (cf. Is. xi, i). 

*4* Let arbres des chamfa les rois de la terre 
U"g. iv t 7sv.). 



XVIII, 3. Les pires mangent dn vtrjns^Vc. : 
(Comp. Je>- xxxi, 29.) Persuades qu'ils por- 
taient ineJuctablement la peine des fautes dc 
leurs peres, les captifs regardaient tout comme 
perdu et se resignaient au ch&ttraent sans en 
urer parti pour leur amendement. 
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rael; s'il nedeshonore pas la femmede son 
prochain et ne s'approche pas d'une 

7 femme pendant sa souillure; s'il n'op- 
prime personne, s'il rend au debiteur 
son gage, s'il ne commet pas de rapines, 
s'il donne son pain a celui o^ui a faim et 
couvre d'un vetement celui qui est nu; 

8 s'il ne prete pas a usure et ne prend pas 
d'interet; s'il detourne sa main de l'ini- 
quite et juge selon la verite entre un 

9 homme et un autre; s'il suit mes pre- 
ceptes et observe mes iois, — celui-la est 
juste; il vivra, dit !e Seigneur, Jehovah. 

10 Mais cet homme engendre un fils vio- 
lent, qui verse le sang et qui fait a son 

1 1 frere quelqu'une de ces choses, — mais i 
lui-meme ne les a pas faites; — il mange 1 
sur les montagnes, il deshonore la femme i 
de son prochain, il opprime le pauvre et j 

12 le malheureux; il commet des rapines j 
et ne rend pas le gage, il ieve les yeux 
vers les idoles et commet une abomina- 

n tion; il prete a usure et prend un inte- 
ret, et ce fils-la vivrait? Non, il ne vivra ; 
pas; il acommis toutes ces abominations, 
il doit mourir; son sang sera sur luL 

14 Mais voici qu'un homme a engendre 
un tils; ce fils a vu tous les peches qu'a 
commis son pere; il les a *'us et n ? a rien 

15 fait de semblable : il n'a pas mang£ 
sur les montagnes, il n'a pas leve les 
yeux vers les idoles infames de la mai- 
son d'Israel; il n'apasdeshonort la femme 

16 de son prochain; il n'a opprime per- 
sonne et n'a pas pris de gage, il n'a pas 
commis de rapines; il a donn6 son pain a 
l'affame et couvert d'un vetement celui 

17 qui &ait nu; il n'a pas fait peser sa 
main sur le pauvre, u n'a ni pratique 
i'usure, ni pris d'interet; il a observe mes 
lois et suivi mes preceptes, — celui-la 
ne mourra point pour l'iniquite de son 

18 pere; il vivra certainement Son pere 
qui a et6 un oppresseur, qui a d£pouiUe 
son frere et qui a fait le mal au milieu dc 
son peuple, lui, il mourra pour son ini- 

19 quite. Et vous dites : " Pourquoi le fils 
ne porte-t-il rien de Fini<juit6 de son 
pere? " Mais le fils a agi suivant le droit 
et la justice, il a observe mes preceptes 
et les a mis en pratique t il vivra cer- 

20 tainement L'ame qui peche, c'est elle 
qui mourra; le fils ne portera rien de 
riniquite du pere, et le pere ne portera 



rien de l'iniquite du fils; la justice du 
juste sera sur lui, et la mechancete du 
mechant sera sur lui. 

Si It .nechant se detourne de tous les 21 
peches qu'il a commis, s'il observe tous 
mes preceptes et agit selon le droit et la 
justice, il vivra, il ne mourra pas. 
Toutes les transgressions qu'il a com- 22 
mises, on ne s'en souviendra plus; a 
cause de la justice qu'il a pratiquee, il 
vivra. Prendrai-je plaisir a la mort du 23 
mechant, dit le Seigneur, Jehovah? 
N'est-ce pas plutot a ce qu'il se detourne 
de ses voies et qu'il vive? 

Et si le juste se detourne de sa justice 24 
et qu'il commette l'iniquite, en imitant 
toutes les abominations que le mechant 
commet, est-ce qu'il vivra? Toute sa 
justice qu'il a pratiquee, on ne s'en sou- 
viendra plus; a cause des transgressions 
dont il s'est rendu coupable et des peches 
qu'il a commis, a cause dc cela il 
mourra. 

Vous dites : "La voie du Seigneur 25 
n'est pas droite ? " Ne sont-ce pas vos voies 
qui ne sont pas droites? Quand le juste 26 
se detourne de sa justice et commet l'ini- 
quite, et que la-dessus il meurt, c'est a 
cause de rinicjuite qu'il a commise qu'il 
meurt. Et si le mechant se detourne de 27 
sa mechancete qu'il a pratiquee et qu'il 
agisse suivant le droit et la justice, 
il fera vivre son ame. f S'il ouvre les 28 
yeux et se detourne de toutes les iniqui-' 
tes qu'il a commises, il vivra certaine- 
ment et il ne mourra point Mais la mai- 29 
son d'Israel dit : " La voie du Seigneur 
n'est pas droite." Sont-ce mes voies qui ne 
sont pas droites, maison d'Israel? Ne 
sont-ce pas vos voies qui ne sont pas 
droites? 

C'est pourquoi je vous jugerai chacun 30 
j selon ses voies, maison d'Israel, dit le Sei- 
| gneur, Jehovah. Detour nez- vous et con- 
1 vertissez- vous de tous vos peches, et l'ini- 
! quite ne deviendra pas votre mine. 
Rejetez loin de vous toutes les transgres- j) 
sions que vous avez commises; faites- vous 
un coeur nouveau et un esprit nouveau 
Pourquoi mourriez-vous, maison d'Israel? 
Car je ne prends point plaisir a la mort 32 
de celui qui meurt, dit le Seigneur, Jeho- 
i vah; con vertissez- vous done et vivez. 



25. La voit du Stigmur nttt pat drcitt : 
probablement, dans la pens^e de ceux qui foot 
{'objection, parce que Dieu devrait, dans une 



certaine mesure, tentr compte du passe, soit des 
fautes commises, soit des bonnes oeuvres accom- 
plies. 
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CHAP. XIX. — Lamentation sur Us demurs rois dejuda. 
Joachaz etjoakin [vers I —9]. Stdecias [10— 14]. 

Et toi, prononce une lamentation sur les princes d'Israel, etdis : 

Pourquoi ta mere s ? est-elle couchee comme une lionne 

Entre des lions ? 

Cest au milieu des lionceaux qu'elle a nourri 

Ses nombreux petits. 

Elie eleva Fun de ses petits, 

Et ce fut un jeune lion; 

II apprit a dechirer sa proie, 

II devorait des hommes. 

Les nations entendirent parler de lui; 

L'ayant pris dans leur fosse, 

EUes le conduisirent avec des crochets aux mackoires 

Au pays de TEgypte. 

Quand la lionne vit qu'il n'y avait plus d'espoir 
t Et que son attente etait vaine, 
Elle prit un autre de ses petits 
Et en tit un lion. 
II marcha au milieu des lions, 
Et ce fut un jeune lion; 
II apprit a dechirer sa proie; 
II devorait des hommes. 
II devasta leurs palais 
Et ravagea leurs villes; 

Le pays et tout ce qu'il contenait fut epouvante 
Du bruit de son rugisseraent. 

Alors les peuples des contrees d'alentour 

Dresserent contre lui 

Et etendirent sur lui leurs filets, 

Et il fut pris dans leur fosse. 

lis le mirent dans une cage 

Avec des crochets aux mdckoires 

Et le conduisirent au roi de Babylone, 

Afin qu'on n'entendit plus sa voix 

Sur les montagnes d'IsraeL 

Ta mere etait comme une vigne ficondc 
Dans le temps de ta prosperity 
Elle etait plantce au bora des eaux; 
Elle donna du fruit et poussa du feuillage 
A cause des eaux abondantes. 
Elle avait des branches vigoureuses, 
Qui deviiu-ent des sceptre > de souverains, 
Et sa taille dominait les n oneaux touffiis. 
Elle apparut dans sa grandeur 
Avec ses nombreux sarments. 

Mais elle a cte arrachee avec fureur 



XIX, i . Les princes d' I trail, les trots AU du 
pieux Josias : Joachaz, Joakim(auquel on peut 
joindre son fils Joachin) et S&lecias. 

2. Ta went, la nation Israelite. — Une lionne \ 
image de la violence; les lions ce sont les na- 
tions patennes, les lionctaujc sont les tils des 
souverains. Juda »'est mSIe" aux nations paten- 
nes et leur est devenu semblable. 

5 Un de ses petits* Joachazje seul roi de Juda 
qui ait 6U eminent captif en Egypte (vers 4). 

5 Cn autre de ses petits, Joachin, re- 
Sarde* ici comme ne faisant qu'un (Joakin ne 



regna que trois mois) avec Joakiin, son pere. 

7. Les/a/ais et les viiUs oe son royaume. 

3. Les peuples, les Chaideens avec leurs allies 
et leurs vassaux. 

10 et sv. Nouvelte allegorie, celle d'une vi- 
gne jadis florissante, que consume un feu sorti 
de Tune deses branches. Sens : S^decias, par sa 
r*voue, achevera la mine du peuple. 

1 r. pes sceptres de sonveratns, les princes de 
la <amille royate qui devinrent rois a leur tmtr. 

1 a. Elle a 4U arrackie (parfait proph6uque> 
par Nabuchonosor. 
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Et jetee par terre; 

Le vent d'orient a desseche son fruit; 

Ses branches vigoureuses ont ete rompues et dessechees; 

Le feu les a devorees. 

Et maintenant elle est piantee dans le desert, 

Dans une terre seche et aride. 

Un feu sorti de ses branches 

A devore son fruit; 

Elle n'a plus de rameaux puissants, 

De sceptre pour dominer. 

C'est la une lamentation, et elle deviendra une lamentation. 



SECTION III [Ch. XX — XXIV]. 
Septieme an nee de la captivite de Joachin. 

CHAP. XX. — InfiiUlitts du peupL etfideliti de Dieu. Consultation des anciens it 
response du prophete [vers. I —4]. InfiMitt d* Israel en Egypte [5 — 9], an desert 
[10 — 17], au sortir du de'sert [18 — 26], dans le pays de Chanaan [27 — 29], a 
Pdpogue me/ne du prophkte [30 — 31]. Le ihdtiment[$2 — 38]. Misericorde ct 
restauration [39 — 44]. 



20 La septieme annee, au cinquieme 
mois, le dix du mois, quelques-uns des 
anciens d'Israel vinrent consulter Jeho- 

2 vah et s'assirent devant moi, et la pa- 
role de Jehovah me fut adressee en ces 
termes : 

3 Fils de Thomme, parle aux anciens 
d'Israel et dis-leur : Ainsi parle le Sei- 
gneur, Jehovah : Est-ce pour me con- 
sulter que vous etes venus? Je suis 
vivant : je ne me laisserai point con- 
sulter par vous, dit le Seigneur, Jeho- 

4 vah. Les jugeras-tu, les jugeras-tu, 
fils de Thomme? Fais-leur connaitre 

5 les abominations de leurs peres, et dis- 
leur : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : Le 
jour ou j'ai choisi Israel et ou j'ai leve 
ma main pour la posterite de Jacob, ou 
je me suis fait connaitre a eux dans 
le pays d'Egypte, et ou j'ai leve ma 
main pour eux en disant : Je suis Jeho- 

6 vah votre Dieu, ce jour-la j'ai leve ma 
main en leur jurant de les faire sortir du 
pays d'Egypte et de les amener dans un 
pays que j'avais explore pour eux, ou 
coulent le lait et le miel; c'etait le joyau 

7 de tousles pays. Et je leur dis: Que cha- 
cun de vous rejette les idoles infames de 
sesyeux, ne vous souillez pas par les abo- 
minations des Egyptiens. Jesuisjehovah 



votre Dieu. Mais ils serevolterent contre % 
moi et ne voulurent pas m'ecouter. Aucun 
d'eux ne rejeta les idoles infames de ses 
yeux, et ils n'abandonnerent pas les abo- 
minations de TEgypte. Je pensai a re- 
pandre sur eux mon courroux, a epuiser 
sur eux ma colere au pays d'Egypte. 
Mais j'agis en ayant egard a mon nom t 9 
afin qu'U ne fut pas profane aux yeux 
des nations parmi lesquelles ils se trou- 
vaient, a la vue desquelles je leur avais 
fait connaitre que je les ferais sortir du 
pays d'Egypte. 

Je les lis sortir du pays d'Egypte et 10 
je les conduisis au desert. Je leur don- u 
nai mes preceptes et leur fis connaitre 
mes ordonnances, par lesquels Thomme 
aui les pratique aura la vie. Je leur 12 
donnai aussi mes sabbats pour servir Je 
signe entre moi et eux, pour qu'ils con- 
nussent que je suis Jehovah qui les sane- 
tifie. Mais la maison d'Israel se revolta 13 
contre moi dans le desert; ils ne suivi- 
rent pas mes lois et rejeterent mes ordon- 
nances, par lesquelles Thomme qui les 
pratique vivra, et ils profanerent extre* 
mement mes sabbats. Je pensai a repan- 
dre sur eux mon courroux dans le desert 
pour les exterminer. Mais j'agis en 14 
ayajit egard a mon nom, afin qu'il ne fut 
pas profane aux yeux des nations a la 



XX, x. ComulUr Jihmtah (corap. vtit. z et 
xiv, i), probableraent pour savoir quand fini- 
rait I'exu. 



5*6. Comp. Exod. vi, 2 sv. 
8. Voyex Exod. vi, 9 sv.; xiv f 12; et surtout 
xxii, 4. 
4, Le* juf*ras'tn % etc ; au lieu de leur t€- ! t,. Comp. Exod. xxxii, 10 sv.; Nombr. xiv, 
pondre, hate-toi de prooonccr une sentence de 13-16. 
condemnation contre ces rebelles. ' 



— IO92 — 



Chap, XX, 15. 



EZtCHIEL. 



vue desquelles je les avais fait sortir 

15 d'Egypte. Et m&ne je ievai ma main 
dans le d&ert, leur jurant de ne pas les 
faire entrer dans le pays que je leur 
avais donn£, ou coulent le lait et le miel, 

16 le joyau de tous les pays, parce qu'ils 
avaient rejete mes ordonnances et n'a- 
vaient pas iuivi mes lois, et parce qu'ils 
avaient profane mes sabbats; car leur 

17 coeur suivait leurs idoles infames. Mais 
mon oeil les regarda en pitie pour ne pas 
les detruire, et je ne les exterminai pas 
dans le desert 

18 Je dis a leurs tils dans le desert : Ne 
suivez pas les observances de vos peres, 
ae gardez pas leurs coutumes et ne vous 

19 souillez pas de leurs infames idoles. Je 
suis Jehovah votre Dieu; suivez mes pre- 
ceptes, observez mes ordonnances et pra- 

:o tiquez-les, et sanctiiiez mes sabbats 
pour qu'ils soient un signe entre moi et 
vous, afin que vous sachiez que je suis 

21 Jehovah votre Dieu. Mais les fils se 
revolterent centre moi; ils ne suivirent 
pas mes preceptes et n'observerent pas, 
en les mettant en pratique, mes ordon- 
nances par lesquelles rhomme qui les 
pratique vivra, et ils profanerent mes 
sabbats. Je pensai a repandre mon cour- 
roux sur eux, a epuiser sur eux ma co- 

12 lere dans le desert Mais j'ai detourne 
ma main et agi en ayant egard a mon 
nom, afin qu'il ne fflt pas profane aux 
yeux des nations a la vue desquelles je 

:3 les avais fait sortir. Meme je levai ma 
main dans le desert, leur jurant de les 
disperser parmi les nations et de les re- 

U pandre en divers pays, parce qu'ils 
navaient pas pratique mes ordonnances, 
qu'ils avaient rejete mes lois et profan6 
mes sabbats, et que leurs yeux avaient 
suivi les idoles infames de leurs peres. 

25 Et meme ie leur donnai aussi des lois qui 
u'etaient pas bonnes, et des ordonnances 
par lesquelles ils ne pouvaient pas vivre. 

26 Et je les souillai par leurs offrandes, 
quand ils faisaient passer par le f c u 
tout premier- ne, et cela pour les rava- 
ger, afin qu'ils connussent que je suis 
Jehovah. 



Chap. XX, 38. 



C'est pourauoi parle a la maison 27 
d'Israel, fils de Thomme, et dis-leur : 
Ainsi parte le Seigneur, Jehovah : En- 
core en ceci vos peres m'ont outrage par 
leur infidelite, leur infidelite envers moi. 
Quand je les eus fait entrer dans le pays 28 
que j'avais jure de leur donner, partout 
ou ils ont vu une colline elevee et un ar- 
bre touffu, ils y ont offert leurs sacrifi- 
ces et presenteleurs otfhuides qui exci- 
taient ma colere; ils y ont apporte leurs 
parfums d'agreabie odeur et y ont re- 
pandu leurs libations. Et je leur dis : 29 
Qu'est-ce que ce haut lieu ou vous allez ? 
Et pourtant ce nom de haut lieu a sub- 
sists jusqu'a ce jour. 

Cest pimrquoi dis a la maison d'Israel : 30 
Ainsi parte le Seigneur, Jehovah : Ne 
vous souillez-vous pas a la maniere de 
vos peres, et ne vous prostituez-vous pas 
en imitant leurs abominations? En pre- 31 
sentant vos offrandes, en faisant passer 
vos enfants par le feu, ne vous souillez 
vous pas avee toutes vos infames idoles 
jusqu'aujourd'hui? Et moi,jemelaisserai 
consulter par vous, maison d'Israel? Je 
suis vivant, dit le Seigneur, Jehovah : je 
ne me laisserai pas consulter par vous. 
Et elle ne se realisera pas la pensee qui 32 
vous monte a Pesprit, quand vous dites : 
Nous serons comme les nations, comme 
les autres families de la terre, servant le 
bois et la pierre. Je suis vivant, dit le ^^ 
Seigneur, Jehovah : a main forte, a bras 
eteudu, a courroux deploye je regnerai 
sur vous. Je vous ferai sortir du milieu 3 j. 
des peuples, et je vous rassemblerai des 
pays ou vous avez ete disperses a main 
forte, a bras etendu et a courroux de- 
chaine. Je vous menerai au desert des 35 
peuples, et la j'entrerai en jugement 
avec vous face a face. Comme je suis $6 
entre en jugement avec vos peres dans 
le desert du pays d'Egypte, ainsi j'en- 
trerai en jugement avec vous, dit le Sei- 
gneur, J&iovah. Je vous ferai passer 37 
sous la houlette et je vous amenerai sous 
la discipline de Talliance. Jeseparerai $$ 
d'avec vous les rebelles et ceux qui se 
sont detaches de moi; je les tirerai du 



15. Voy. Nombr. xiv, 22 sv. 
2t. Com p. Nombr. xxv. 

25. Jt Uur djnnai des his qui Hutment pas 
bonnes : je les abandonnai a eux'in&nes, les 
lai^ant se Jivrer a l'idola'trie et aux pratiques 
mauvaises qui I'acconipagnaient, et qui de- 
vaient 6tre pour eux la source de tant de 
m aux. 

26. J« Us souillai, je permis qu'ils se souil- 
lassent. — A/iu qu'ils connussent, etc. : i'^nor- 
mite" de leurs crimes et les chAtiments de vaient 



a la fin leur ouvrir les yeux et les ram-ener au 
cutte de JeMiovah. 

29. Les bauts lieux condamnes par Dieu n'out 
pas dispani. 

3a. Lapetis/t t le desk secret de se soustraire 
aux obligations de peup.e de Jehovah, pour se 
confondre avec les nat ons paiennes : outrage 
supreme au Saint d'lsnel. 

34 et sv. Images .»mpruntees a la sortie 
d'Egypte et applique>s a la fin de TexU. 

^8. Ccux-la seuls re r iendront en Juda qui «n 
seront dignes 
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Chap. XX, 39. tZECHIEL. Chap. XXI, ir. 

pays oft its sont etrangers, mais ils ne ' les peaples et que je vous aurai rassem- 
viendroQt pas au pays d'Israel, et vous bles des pays ou vous etes disperses, et 

39 saurez que je suis Jehovah. Et vous je me sanctifierai en vous aux yeux des 
raaison d'Israel, ainsi parle 1e Seigneur, nations ; et vous saurez que je suis Je- 42 
Jehovah : Allez servir chacun vos idoles! hovah, quand je vous aurai amene dans 

Mais, apres cela, certainement vous la terre d'Israel, au pays que j ? ai jure, la 
m'ecouterez et vous ne profanerez plus | main levee, de donner a vos peres. La 43 
mon saint nom par vos oSi*andes et vos j vous vous souviendrez de vos voies et de 

40 infames idoles. Car sur ma montagne ' tous les crimes par lesquels vous vous 
sainte, sur la haute montagne d'Israel, j etes souilles, et vous vous prendrez vous- 
tout ce qu ? il y a dans le pays me servira. ' memes en degout pour toutes les mau- 
La je prendrai plaisir en eux; la je re- ; vaises actions que vous avez commises; 
chercherai vos offrandes et les premices | et vous saurez que je suis Jehovah quand 4^ 
de vos dons en tout ce que vous me con- j j'agirai en vers vous par egard pour mon 

4r sacrerez. Je prendrai plaisir en vous \ nom, et nan selon vos voies mau vaises 
comme en un parfum d'agreable odeur, j et vos crimes detestabies, maison d'ls- 
quand je vous aurai fait sortir d'entre rael, dit le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XXI. — Le glaive du Seigneur contre Jerusalem et contre Am mon. La 
catastrophe figure** par une parabole [vers. 1 — 5]. Explication de cette figure 
[6 — 22 J. Nabitchodonosor a Jerusalem et en Amnion [23 — 27]. 

21 La parole du Seigneur me fut adressee en ces termes : 

2 Fils de Phomme, tourne ta face du cote de Theman; 
Fais decouier ta parole vers le sud 

Et adresse ta prophetic a la foret de la campagne du raidi. 

3 Dis a la foret du midi : 
Ecoute la parole de Jehovah! 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Je vais allumer au milieu de toi un feu 

Qui deyorera en toi tout arbre vert et tout arbre sec; 

La flamme devorante ne s'&eindra point, 

Elle brulcra tout ce qui est a la surface du sol, / 

Du midi au septentrion. 

4 Et toute chair verra que c'est moi, Jehovah, qui i'ai ailumee. 

5 Je dis : " Ah! Seigneur, Jehovah, ils diserit de moi : Est-ce qu'il ne parle pa. 
en paraboles?" 

6 Et la parole de Jehovah me fut ainsi adressee : 

7 Fils de rhovnme tourne ta face vers Jerusalem 
Et fais decouier ta parole vers les lieux saints, 
Et adresse ta prophetie a la terre d'Israel. 

8 Dis a la terre d'Israel : 
Voici que je viens a toi; 

Je tirerai mon ep4e de son fourreau, 

Et j'exterminerai du milieu de toi le juste et le mechant. 

9 Et parce que je vais exterminer du milieu de toi le juste et le mechant, 
Mon epee sortira du fourreau contre toute chair, 

Du midi au septentrion. 

10 Et toute chair saura que c'est moi, Jehovah, 
Qui ai tire mon epee du fourreau ; 

Elle n'y rentrera plus. 

1 1 Et toi, fils de Thomme, gemis; 

Gemis devant eux jusqu y a te rompre les reins avec amertume, 



44. Le chap, xx se termineid dans I'hebreu; la 
Vulg. y fait cntrcr les cinq versetasutvants, qui 
forment ainsi dans cette version, les vers. 45-49. 

XXL a. (Vulg. 46)1 Thimmt % propr. la droitt, 
c-a-d. le midi. Ce nom designate aussi une con- 
tre> du pays d'Edom. Le prophete emploie ce 



nom d'une maniere Inigmatique pour signitier 
le pays situe" au midi par rapport a Babylone, 
c.-a-J. le pays de Juda. 

5. (49). Esi<4 anil ne parte pas; ou bien, // 
H4 fait que farter em parabotes, en^ discours 
figures* done le sens est difficile a satsir. 
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ChaP ' XXI> I2 : EZ^CHIEL. chap. XXI, 24 . 

12 $t q«andils te diront : Pourquoi gemis-tu? 

Tu repondras : A cause d'une nouvelle qui arrive 

Tout cceur se fondra de peur ' 

Toute main faiblira, 

Tout esprit sera dans le trouble, 

Tout genou flechira comme l'eau. 

Voia qu'elie arrive; cest fait, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

L epee, i'epee est aiguisee et fourbie. 

i j Et la parole de Jehovah me fut adres- 1 prophetise et dis • \in*,' nnri. iu u 

14 see en ces termes : Fils de 1'homme, I Dis : " *** Jehovah : 

1 5 C'est pour massacrer qu'elie est aieuisee 
Pour faire brilier I'eclair qu'elie est fourbie. 
Uu biea nous rejouirons-nous en disant • 

n r sc fP tre , de m °n fiis meprisc tout bois ? " 

C est une epee aiguisee; cest une epee fourbie, 

1 our etre mise dans la main de l'egorgeur. 
1 7 Crie et hurle, fils de l'homme, 

Car elle est pour mon pcuple, 

Pour tous les princes d'LsraeL 

lis sont livres a I'epee avec tout mon peuple- 

* rappe done sur ta cuisse! 
^ Car i'epreuve est faite, 

Est-ce que, si ce meme sceptre continue de meprisor 
Mes menaces ne se realiseraient pas, ' 

Dit le Seigneur, Jehovah? 

l 9 Et toi, fils de Thomme, prophetise 

Et frappe main contre main. 

Que I'epee double, triple ses coups' 

C est 1 epee qui tue, 

L'epee qui tue un grand, qui les enferme. 
-0 I our que les cceurs se fondent de peur 

Et pour multiplier les victimes, 

J'ai mis a toutes les portes Tepee meurtriere. 

Ah! elle est fourbie pour lancer I'eclair 

Elle est aiguisee pour le carnage 1 ' 
2 > En position a droite! En place a gauche ! 

b ais face de tous cotes. 

22 ^ oi ., aussi J e frappen? i main contre main 

bt j assouvirai mon courroux. 
Moi, Jehovah, j'ai parle. 



-3 La parole de Jehovah me fut adressee \ mins oour remV rfn r rt ; ^ d u . 

en ces termes • ^^ ! * 5T l epee du r ° l de Babylone; que 

r"A%&Z??"'' Ce " e dC rapPr0Che de ! £« J-'- *»*«« * toumen,. il. i~ 

b«&&£2* dC DitUl " Ui "" ""« de N - I *■•<'«■ Apostrophe , I'epee des Odd**, 

is. Le utftrt de man/ils, de Juda. mttri,. « VnT £" ^""^emems mMtaires. 
tout Ms. Dielon populaire SmSaLt w £ Khovihl *?.:£* icM ">* <*« 1'oidre doane" par 
pu.saa.ice de Juda L'eiporte sur lou«ui« 4ep? J * hovah > ' **« ™>l«r«*e. 
ire, sur toute autre puissance. 

'a* J"£ 2*» J^ovah, Va donnU a fonrbir. 
™. U$h Verset obscur et trfcs divcrsement in 



tcrpre*td. 



Jehovah 1 l'<p<c vengeresse. 

«4-as. Dieu commande au prophite de reprt- 
»en er par une figure tracee sur une briqu^la 
route que doit suivre Nabuchodonoso". C«le 
r ° we W "« Babylone; a uo certain «dtcit 

>..ui a Sibuchodonosor le signal pour romSS! iSbbath H^Tvil ?/""'? deS ^"oni"*. 
cetsonoeuvrededestruaionidis-lni^M^Sr .liT «««,/- ™ ?S J<n ?*! U .' m - ~ - tf " *«»». 
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Chap. XXI. 37. 



votre iniquite par vos transgressions 
manifestes, en faisant voir vos peches 
dans toutes vos actions, parce que vous 
vous etes rappeles au souvenir, vous se- 



25 chemin d ? une ville. Tu traceras un 
chemin a Tepee pour aller a Rabbath, 
capitale des fils cTAmmon, ou en Juda, 

26 contre Jerusalem, ville forte. Car leroi 
de Babvione s ? est arrete au carrefour, a j rez pris avecla main, 
la tete des deux chemins, pour tirer des j Et toi, profane, meciiant prince d r Is- 
presages : il secoue les fleches, il inter- 1 rael, dont le jour est venu, maintenant 
roge les theraphim, il examine le foie. que l'iniquite est a son terme. Ainsi 

27 Dans sa droite est le presage qui L Usi- ! parle le Seigneur, Jehovah : La tiare va 
jpu Jerusalem, pour dresser des beliers | etre otee et la couronne enlevee; tout 
coirtre les murailles, pour ouvrir une en- j sera bouleverse; ce qui est bas sera eleve, 
tree par une breche, pour pousser le cri ce qui est haut sera abaisse. J'en ferai 
de guerre, pour dresser des beliers con- une mine, une mine, une mine ; cela ne 
tre les portes, pour clever des terrasses, j sera plus, jusqira ce que vienne cclui a 

23 pour construire des tours. A leurs yeux, ! qui appartient le jugement et a qui je le 
ce n est qu'une divination mensongere ; | remettrai. 

ils ont pour eux les serments les plus \ Et toi, fils de Thomme, prophetise et 
sacres; mais Iui les fera souvenir de leurs j dis : Ainsi parle le Seigneur, Jehovah, 
iniquites iorsqu ? ils seront pris. ! contre les fils d'Ammon et au sujet de 

i\\ C/est pourquoiainsi parle le Seigneur, leurs outrages. Dis : 
Jehovah : Parce que vous avez rappele 

L'epee, Tepee est tiree pour massacrer; 

Kile est fourbie pour devorer, pour lancer Feclair. 

Pendant quon te rassure par des visions vaines 

Et des presages menteurs, 

Elle va ajouter ton cadavre a celui des mediants livres au glaive, 

Dont le jour est venu au temps ou l'iniquite est a son termo. 

Ren tre ton epee au fourreau; 

Cest dans le lieu ou tu as ete cree, 

Sur la terre ou tu as pris naissance, que je te jugerai. 

Je repandrai sur toi mon courroux; 

Dans le feu de ma fureur je soufflerai sur toi, 

Et je te livrerai aux mains d'hommes insenses, 

A des artisans de destmction. 

Tu seras la pature du feu, 

Ton sang sera au milieu du pays, 

On ne se souviendra pas de tot; 

Car moi, Jehovah, j'ai parle. 



*>-*- 



35 



36 
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laquelle de ces deux capitales it attaquera la 
premiere, et consul ce ses presages. II est dou* 
teux qu'&echiel ait execute ce dessin; I'ordre 
donne ne serait alors qu'une maniere dramati* 
que d'exprimer la menace. 

26. (21). II secoue les flickts ; on mettait dans 
un carquois deux fleches portant chacune, 
inscrit &ur le bob, un nom ou un signe diffe- 
rent; on agitait le carquois et Ton tirait une 
de ces fleches; le nom ou le signe qu'elle portait 
donnait la rtfponse cherchee. 

ad. (23). A ienrs yeux, aux yeux des Juifs; 
les Juifs ne voient la, soit dans la consulution 
de Nabuchodonosor, soit dans la prophetic 
m£me d'Ezecbjel, qriune divination, menson* 
%ire. — tie omt pour les proteger les antiques 
promesse* de Jehovah. — Mais lui, Jehovah, 
les fera #*»w*r>que les iniquites d' Israel ont 
annul*, *u moins en partie, c«s promesses. 

D^autres : Aux yeux des Juifs, Nabuchodo- 
noeor te livre a une vaine divination; its ont 
des serments solenneh, soit ('alliance contrac- 
ted nagufcre entre Nabuchodonosor etSede'cias, 



soit t'ailiance des peuples voisins, de i'Kgypte 
en particulier; mats /«/, Nabuchodonosor, tr 
souvieudra tie ieur iniquiti, de la violation dt 
I'alliance par S&ecias, de sorte qu'it Us 
prendra. 

29. (24). Par les crimes monstrueux des Ver- 
niers temps, vous avez rappeli au souvenir de 
Dteu vos iniquitis passees, supporters juv 
qu'alors avec patience. 

jo. (25X Et toi, Secie'cias. 

31. (26). La tiare, d'tftotTe precieuse qui cou* 
vrait ta tfite du roi et sur laqueile reposait la 
couronne d'or. 

32. (27X Jusqua ce que vienne, allusion trcs 
protk.Me a Gen. xlix, xo : "Jusqua ce que 
vienne Schilo/' etc., le Messie. 

33. (28). A u sujet de, a cause de leurs outra- 
ges contre Israel. Nous savons par Josephe 
(Antiq. x, ix, 7) que 5 ans apres la mine de Je- 
msalem Nabuchodonosor conquit aussi le pay* 
d'Ammon. 

35- (3<>X R entre ton ipee au fourreau, nes- 
sate pas une resistance inutile. 
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CHAP ;. XXI1 * — U . s crifn£S de Jerusalem. IntrcJuelion [vers, r— el. Vue d'en- 

Tt\l ll^Zl j \ tmrna l se pHrificatnce [17-22]. Crimes des guides et 
* heft de ia nation, primes, pretres et propketes [23 — 37 ]. * 

. *ee en tes termes : Et toi, Ills de cause du gain deshonnete aue tu as fait 

J ,.;?!f « ♦ f ng? f^s- 1111 C0I »- tOL Toa coeur tiendra-t-il bon tes u 

.aitretoutes ses abominations, et dis : mains seront-eUes fermes le unTr' n* 
Amsi parte le Seigneur, Jehovah : Ville j'agirai con"re toP St moi Xvab 
qui repand le sang au dedans d'elle, pour qui le dis et le fais L ^diSSi i - 
que son temps v.enne, et qui se colivre ' partni les nations? fete&w^HtfSS ' 

4 didoles pour se souiller! Par le sang pays et joterai dVtoi tStetaSiUto 
que tu as repandu, tu t'es rendue crim? ' et je te reprendrai pour m ?n hSe ,6 

SiSKt 5 ^^^ 1 " ?«* veuxita nation? ettu^u?^ ' 6 
t es souillee, et tu as ainsi avance tes , je suls Jehovah 

•IS? C« El ,> U r e - me t teS U parole dc J^ovah me fut adressee i 7 
k^ V^ q 0, , je tai renduun en >-'es termes : Fi!s de l'homme la iR 
..bjet d opprobre pour les nations et la maison d'Israel s'est changfe noS mS 

5 nseede tous les pays. Ceux qui sont en scones, enx touVsontXSe de 
re^n^""! 1 l0inSC m °q ueront : l ^ain, du fer et du plomb au m lieu du 
d'sordre " "Putation, grande en fourneau; iLs sont devenus les ™S de 

Les princes d'Israel, chacun se.on ses Seget, S^^Siff*. '* 
orces sont occupos chez toi a repandre tout devenus des scori^t SsVS cek 
le sang. Chez to, on meprise pere et je vais vous rassembleTau S de le 
mere; au-dedans de toi on maltraite . rusalem. Comme on met ensemble 1'ar * 
1 etranger, on oppn.ne l'orphelin et la gent, !e cuivre, le fer 'e olomb rt retafn 

mTofanS StSE" "T^h* ! E miliCU d ^ «J! ffjtalSS 
promnes mes sabbats. II y a chez j sur eux pour es fondre, alnsi ie vous 

to. des gens qui caorament pour repan- ' rassemblerai dans ma coferT et mo^ 

dre le sang; chez to. on mange sur les courroux; je vous mettrai U et le Zs 

^* « peSSS •SSSK fleraisur v - ous - le feu de ma ^ et 

fence a la femrae pendant sa souillure. 
ii I- un eommet des abominations avec la 

femme de son prochain, un autre souille 

par I'inceste sa belle-fille, un troisieme 

dcshonore sa sueur, title de son pere. 
i: Chez toi on recoit des presents pour re 



o 



8 



vous serez fondus au milieu de Jerusa- 
lem. Comme de Targent qu'on fond au 22 
milieu d'un fourneau, ainsi vous serez 
fondus au milieu d'elle, et vous saurez 
que moi, Jehovah, j'ai repandu mon 
courroux sur vous. 

pandre le sang; tu fais Fusu^f pr^nds j « « I fiSL* *"* me fut ^^ 2 3 
nr,'-?,^' !" tt ! or ? u « , le L bi 5 n de ton ' R" de Thomme, dis-lui : Tu es une 2a 
-i^ueur, jenovan. | pj uie n T a pas j ave g . . -» .. 



XXII, 2.Mtj*gwT*s.tu pas (Vulg.X litt.y«- 
ieras-tu, hatc-toi de juger : comp. xx, 4. 

3. ^«tr ^«/- jtfM // M /f vieane : elle semble 
vouloir, en * v ;tipluuu ses crimes, avancer le 
tempi du chatiment. 

9-. On utan£€ sur Us montagtus ; apres y 
avoir oflfert des sacrifices aux idoles, on y fait 
ucs banquets accompagn^s de scenes de d<bau- 
ci »c et d impurete\ 

X2. Tu grinds un intirit : Le prct a intirtl 
ctaitautonsea 1 *gard de r*tranger;n S ra*lite ne 
poavaitsans prevarication le pratiq uer a l'e*icard 
«I; ses freres. Exod xxii, a f ; Uv. xxv f 36 sv.; 
J^ui. xxiii, ao sv. Voyez plus haut, ch. xviii 

o SV. * 

*c. 7«f /^ rcprtHdrai pour mon heritage, moo 



en un jour de colere. 



1 peuple particulier : en Itsant HtdudtkHix* pers. 
tenacktd, \\H.c*pik*rtdit*Um in it), comme 
ont fait les'LXX, S. Jerfime, le Syriaque, etc. 
Le texte actuel a la acpersonne : Th seraspro. 
fatue chtstot (de cAaiaI)\ ou avec dautres : tu 
seras souttUe par toi-mlmt, 

xS. Cuivre, itain, etc., mclesau mineral d'ar- 
gent, dont on les s*pare en fondant te tout dans 
le creuset; ces metoux de moindre valeur sont 
comme les scories de Targent. Comp. Is. i, 32; 
Jer. vi, 28 sv. 

34. Juda n'a pas encore M purili^ par le cha- 
timent qui, comme une pluie, doit laver toute 
souillure; ou bien qui, comme une averse, doit 
tout balayer. D'autres expliquent autrement ce 
verset assez obscur. 
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Chap. XXII, 25. EZECHIEL. Chap. XXIII, 6. 

25 II y a au milieu d ? eile une conspiration j tous ces crimes; ils ont des visions vai- 
de ses prophetes. Comme un lion rugis- . nes et des oracles menteurs; ils disent : 
sant qui dechire sa proie, ils devorent " Ainsi parle le Seigneur, Jehovah, " 
les ames, ils s'emparent des biens et des \ et Jehovah n'a point parle. Le peuple 29 
tresors, ils multiplient les veuves au du pays commet des violences et s'a- 

26 milieu d'elle. Ses pretres ont viole ma donne a la rapine; ils foulent le malheu- 
loi et profane mon sanctuaire; ils nedis- i reuxet Tindigent etopprimentTetranger 
tinguent pas entre le saint et le profane; ; contre tout droit. J'ai cherche parmi p 
ils n'enseignent pas la difference entre i eux un homme qui fit une cioison et qui 
celui qui est souilie et celui qui est pur; j se tint a la breche devant moi pour le 
ilsdetournentleursyeuxdemessabbats, : pays, afin que je ne detruise pas, et je 

27 et je suis profane au milieu d'eux. Ses ne" Tai pas trouve. Je repandrai sur 31 
chefs sont au milieu d'eile comme des eux mon courroux, je les consumerai 
loups qui dechirent ieur proie, repandant ; par le feu dema fureur, je ferai retomber 

le sang, perdant des ames pour faire des leurs oeuvrcs sur leur tete, dit le Sei- 
2S gains. Et ses prophetes leur platrent gneur, Jehovah. 

CHAP. XXIII. — Les deux stcun criminelles, Samarie et Jerusalem. Les deux 
saurs [1—4]. Pkki et chdtiment de Samarie [5 — 10]. Pcche' de Jerusalem 
[n — 21]; son chdtiment par les Chald&ns [22 — 35]. Nbuveau tableau des 
crimes des deux sceurs [36 — 44]; leur chdtiment [45 — 49]. 

23 La parole de Jehovah me fut adressee en ces termes : 

2 Fils de I'homme, il y a eu deux femmes, 
Filles d'une meme mere. 

3 Elles se prostituerent en Egypte; 

Elles se sont prostituees dans leur jcuncsse; 

La on a presse leurs mamelies, 

La on a porte la main sur leur scin virginal. 

4 Void leur* noms : 
Oolla, la plus grande, 
Et Ooliba sa sceur. 
Elles furent a moi, 

Et elles enfanterent des tils et des fillos. 
Voici leurs noms : 
Oolla, e'est Samarie; 
Ooliba, cest Jerusalem. 

5 Oolla me fut infidele; 

Elle brula d' amour pour ses amants, 
Les Assyricns, ses voisins. 

6 VStus de pourpre, 
Gouvemeurs et magistrats, 



25. Une conspiration, une ligue de ses faux 
prophetes, pour la trompcrct I'exploiter. Au lieu 
de ntbVcha, ses prophetes, les LXX ont hi 
nesi'eltd, ses chefs, lecon qui par ait preferable. 
Ce n 'est que plus loin qu'il est parte des prophetes 
(vers. 28 ). - lis devorent Us Ames, en les in* 
duisant en erreur. — lis multipHient Us veuves : 
par leurs oracles menteurs, ils poussent a des 
mesures funestes, par ex. k la guerre contre les 
Chaldeens, qui aura pour resultat la ruine de la 
nation. 

26. Mon sanctuaire; ou bien, mes choses 
saintes* 

29. Le peuple du pays, le commun du peuple. 

30. Un homme juste qui fasse une cioison 
pour ferroer la breche par laquelle va se preci : 
piter le chatiment, qui intercede aupres de moi 
pour le salut du peuple. — Et je ne Vai pas 
trouvi; hyperbole pour indiquer combien la 
masse etait corrompue. 



XXIII, a. Deux/emmes, deux nations./?//** cuneiformes nous apprennent que J*hu et Amn 
d'une mime mire, la nation theocratique, mais payereiit atissi.uu tnbut aux Assyriens 
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divtsees ensuite en deux royaumes, celui des 
dix tribusou d* Israel, et celui de Juda. Le pro- 
phete les considere comme diatincles des leur 
sepuren Egypte, quoique la separation n'aiteu 
lieu que beaucoup plus tard. 

4. Oolla (h£br. '0 hot Ah) signifie sa tent e, A 
elle : e'est le peuple des dix tribus qui, apres 
s'etre separe* de Juda et du sanctuaire de j£ru* 
salem, s'eleva un sanctuaire a lui (I Rois, xii, 
28 sv.). — La pins grande : le royaurae d' Is- 
rael se composait de dix tribus sur douze. — 
Ooliba (hebr. 'Ohatibdlt) signifie ma tentc en 
elle ; e'est le peuple de Juda, qui adorait Jeho* 
van dans son sanctuaire a Jerusalem. 

5. Elle brula a* amour : sednit par la pui*> 
sance et le luxe des Assyriens, Israel rechercha 
leur alliance, et s'initia a leurs maeurs corrora- 
pues et au culte de leurs dieux. Coma xvi. 3* 
et voy. ce qui est dit de Manahem, II Rois, xv, 
19, et d'Osee II Rois, xvii, 3. Les documents 



Chap. XXIII, 7. 



tztCHlEL. 



7 



<i 



10 



II 



12 



14 



16 



17 



IS 



19 



:o 



u 



22 



Tous beaux jeunes hommes, 

Cavaliers montes sur des chevaux. 

Cest a eux quelle se prostitua, 

A toute l'elite des fils de 1' Assyrie; 

Ef avec tous ceux pour qui elle briilait d'amour, 

bile se souilla de leurs infames idoles. 

Et elle n'abandonna pas ses prostitutions de FE*vpte; 

tar ils avaient deshonoresajeunesse; 

lis ayaient porte la main sur son sein virginal 

tt repandu sur elle un debordement d 3 impudicite\ 

test pourquoi je l'ai livree a ses amants, 

Aux fils de i'Assyrie pour qui elle avait brule d'amour. 

lis ont decouvert sa nudite; 

lis ont pris ses fils et ses filles; 

lis Font egorgee avec Tepee. 

Et elle dcvint tristement celebre parmi les femmes, 

Car justice en avait ete faite. 

Sa SLVur Ooliba Fa vu, 

Et elle s'est corrompue plus qu'eile dans ses amours, 

fct ses prostitutions ont surpasse celles de sa sceur. 

fcue a brule d amour pour les fils de l'\ssvrie 

Gouverneurs et chefs, * ' 

Ses voisins richement vetus, 

Cavaliers montes sur des chevaux, 

Tous beaux jeunes hommes. 

Je vis qu'eile aussi se souillait; 

Toutes deux suivaient la meme voie. 

Elle ajouta encore a ses prostitutions • 

Elle yit des hommes peints sur le mur, 

Des images de Chaldeens peintes au vermilion. 

La cemture aux reins, de hauts turbans, 

Tous paraissant de grands seigneurs; 

Cetaient les figures des fils de Babvlone 

Dont la Chaldee etait la patrie. 

A cette vue, elle brula pour eux 

Et envoya des messagers vers eux en Chaldee; 

fct es fils de Babyione vinrent vers elle au lit des amours 

tt la souillerent par leurs prostitutions, 

Et elle se souilla avec eux; 

Puis son ame se detacha d'eux. 

Elle fit voir a decouvert ses prostitutions; 

Elle decouvrit sa nudite, 

Et mon dme se detacha d'elle, 

Comme elle s'Stait detachee de sa sceur. 

Elle a multiplie ses prostitutions, 

Se rappelant les jours de sa jeunesse, 

Lorsqu'elle se prostituait au pays d'Egypte. 

Elle a brute pour ces impudiques, 

Qui ont des membres d'dne et i'ardeur lubrique des etalons 

JTu es revenue aux crimes de ta jeunesse, 

Quand les Egyptiens pressaient tes mameUes 

A cause de ton sein virginal. 

Cest pourquoi, Ooliba, 



Chap. XXIII, 22. 



3. D autre part Israel continua ses alliances 
avec les rois et les superstitions d'Egypte. 

irj.II Roisxvi, 7; Is.vii, t. Comp. Je>., iii, 7 sv. 

14. t.iu vtt, quand I'empire assyrien eut 6U 
detruit par les Chaldeens, dts hommes feints : 
e» murailles des palais de Ntnive et de Baby. 
lone etaient couvertes de peintures repr&entaiit 



des scene, de guerre et de chasse; !es Israelites 
aue la politique ou le commerce avaient amends 
dans cesmagnifiques capitales, racontaient avec 
admiration, a leur retour, ce qu'ils avaient vu 

18. A dicauvert : cuhe public des idoles. 
•j 1 ?; . p,us q utIsr ael, Juda ne renonca aux 
idotttnes et aux alliances de TEgypte. 
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Chap. XXIII, 23. fezfeCHIEL. Chap. XXIII, 35 - 

Ainsi parte le Seigneur, Jehovah 

Je vais exciter contre toi tes amants, 

Ceux dont ton ame s'est detachee, 

Et je ies ferai venir contre toi de toute part, 

23 Les fils de Babylone et tous les Chaldeens, 
Princes, chefs et seigneurs, 

Et avec eux tous les fils de l'Assyrie, 
Beaux jeunes hommes. 
Tous gouverneurs et magistrats, 
Dignitaires et personnagcs illustres, 
Tous montes sur des chevaux. 

24 Contre toi s'avancent armes, chars et roues, 
Une multitude de peuple; 

Boucliers, ecus et casques se rangent contre toi; 

Je leur remets le jugement, 

Et its te jugeront selon leurs lois. 

25 Je donnerai libre cows a ma jalousie contre toi, 
Et iis te traiteront avec fureur: 

lis te couperont le nez et les oreilles, 

Et ce qui restera de toi tombera par Tepee; 

lis prendront tes fils et tes filles, 

Et ce qui restera de toi sera devore par le feu. 

26 lis te depouilleront de tes vetements, 
Et ils enleveront tes riches parures. 

27 Je mettrai un terme a ton crime 

Et a tes prostitutions du pays d'Egypte; 
Tu ne leveras plus les yeux vers eux 
Et tu ne te souviendras plus de TEgypte. 

28 Car ainci parte le Seigneur, Jehovah : 

Je vais te livrer aux mains de ceux que tu hais, 
Aux mains de ceux dont ton ame s'est dtHachee. 

29 Ils te traiteront avec haine, 

lis emporteront tout ce c^ue tu as gagne 

Et te laisseront nue et depouillee, 

Et la honte de ton impudieite, 

De ton crime et de tes prostitutions sera decouverte. 

30 On te traitera ainsi parce que tu t'es prostituee aux nations 
En te souillant avec leurs idoles. 

31 Tu as marche dans la voie de ta sceur; 
Je mettrai sa coupe dans ta main. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Tu boiras la coupe de ta sceur, 

Coupe large el profonde; 

Elle donnera a rire et a se moquer de toi, 

Tant est grande sa capacite. 

Tu seras remplie d'ivresse et de douleur; 

Cest une coupe de desolation et de devastation 

Que la coupe de ta sceur. 

34 Tu la boiras et la videras, 
Tu en morderas les morceaux 
Et t'en dechireras le sein. 
Car moi j'ai parle, dit le Seigneur, Jehovah. 

35 Cest pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Parce que tu m'as oublie 
Et que tu m'as rejete derrere ton dos, 
Porte done, toi aussi, la peine de ton crime 









31. Je mettrai sa coupe dans ta main, je te 34- ?" *« videras, et tu U jetteras a terre 

livrerai au mfirae chadment; le sac de Samarie v^aiis un acces de fureur, puis tu en ramasseras 

se repetera pour Jerusalem. Voyez Is. ii, aa sv. ; les: morceaux pour les morare, etc. 
Jer. xxv, 15 sv. 
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Chap. XXIII, 36. 



EZECHIEL. 



Chap. XXIII, 49. 



S^ 



37 



;S 



39 



40 



4» 



42 



43 
44 



4«* 



1/ 



$ 



49 



Et de tes prostitutions ! 

Et Jehovah me dit : 

Fils de l'homme, ne jugeras-tu pas Oolla et Ooliba? 

Declare-leur leurs abominations. 

Car elles ont ete adulteres 

Et il y a du sang dans leurs mains; 

Elles ont commis Fadultere avec leurs idoies, 

Et meme les fils qu'elles m'avaient enfantes, 

Elles les ont fait passer par le feu 

Pour les leur dormer a manger. 

Voici encore ce qu'eiles ont fait : 

Elles ont souilie mon sanctuaire en ce jour- la 

Et ont profane raes sabbats. 

Et lorsqu'elles immolaient leurs fils a leurs idoies, 

Elles sont entrees le meme jour dans mon sanctuaire 

Pour le profaner : 

Voila ce qu'elles ont fait au milieu de ma maison. 

Et meme eiles ont fait chercher des hommes venant de loin; 

Elles leur ont envoye un messager et ils sont venus. 

Pour eux tu t'es lavee, 

Tu as mis du fard a tes yeux, 

Tu t ? es ornee de tes parures, 

Et tu t ? es assise sur un lit dapparat, 

Devant lequel une table etait dressee, 

Et tu as pose dessus mon encens et mon huile. 

On y entendait le bruit d'une foule joveuse; 

Aux gens venus des grands amas d'hbmmes, 

Se sont joints les buveurs du desert, 

Qui ont mis des bracelets aux mains des dtitx snun 

Et des couronnes magnifiques sur leurs tetes. 

Et je dis a cette femme usee dans les adulteres : 

Va-t-elie maintenant continuer ses prostitutions, elle aussi? 

On va vers elle comme on va chez une praitituee. 

C'est ainsi qu on est alle chez Oolla et Ooliba, 

Ces femmes criminelles. 

Mais des hommes justes les condamneront 

A la peine des femmes adulteres 

Et a la peine de celles qui repandent le sang 

Car elles sont adulteres 

Et ii y a du sang dans leurs mains. 

Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Fais montcr contre elles une assemblee, 

Et qu'on les livre a la terreur et au pillage, 

Et que i'assemblee les accable sous les pierres 

Et les taille en pieces avec Tepee; 

Qu'on tue leurs fils et leurs filles 

Et qu'on brule leurs maisons! 

C'est ainsi que je mettrai un terme au crime dans le pays, 

Et toutes les femmes en recevront une lecon 

Et ne commettront point des crimes pareils. 

On fera retomber votre crime sur vous, 

Et vous porterez la peine de votre idolatrie 

Et vous saurez que je suis le Seigneur, Jehovah. 



jji Elles soiit entrees... me t tan t ainsi Moloch | pitaies populeuses de Ninive et de Babylone. 
et Jehovah sur le meme rang. C est la ce que ! Les buveurs du de'sert; ce sont les tribus ara 

le UrODaete nnnelle In nrnrnn.it inn Hn c?mr>. K*« isnicinM rU la Dql^>»;« A -..__ 1 11. 



le prophcte appelle la profanation du sane 
tuatre. Comp. II RoU. xxi, 4, 

40-41. Nouvellcs allusions aux alliances avec 
le;. Assyriens et les Chaldeens. 

4-- Grands amas d % hommes ; ce sont les ca* 



bes voisines de la Palestine, avec lesquelles 
Juda fit aussi des alliances et entretenait des 
relations commerciales. 

48. Toutes Us femmes les autre* nations 
(xvi, 4?. Comp, Deut. xiii, u). 
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Chap. XXIV, i. 



tztCRJEL. 



Chap. XXIV, 21. 



CHAP. XXIV. — Commencement du siige de Jerusalem. Angoisses du siege 
[vers. I — 14]. Conduite du prophkte a la mort de sa femme, embleme de la con- 
duce a tenir quand Jerusalem sera prise [15— 24!. Attitude silencieuse du 
prophete [25 — 27]. 

24 La parole de Jehovah me fiit adres- i s'embrase et que sa souillure se fonde 



see la neuvieme annee, audixieme mois, 
le dix du mois, en ces termes : 

Fils de Thomme, mets par ecrit la 
date de ce jour, de ce propre jour-ci; ie 
roi de Babylone s'est jete sur Jerusalem 
en ce jour meme. Propose une parabole 



au dedans, que son vert-de-gris soit con- 
sume. Efforts inutiles : sa masse de 
vert-de-gris ne ,s'en va pas, elle resiste 
au feu. Dans ta souillure il y a une 
enormite; puisque je t'ai purifiee et que 
tu rves pas devenue pure, tu ne serasja- 



12 



ij 



a la maison rebeile et dis-leur : Ainsi ! mais purifiee de ta souillure, jusqu'a ce 
parle ie Seigneur, Jehovah : Dresse la ! que j'aie satisfait sur toi mon courroux. 
chaudiere, dresse-la et verses-y de Teau. . Moi Jehovah j'ai parle ; cela arrivera et 

4 Amasses-y ses morceaux, tous les bons je le ferai; je ne lacherai point, je n'epar- 
morceaux, la cuisse et Tepaule; remplis- 1 gnerai point, je ne me repentirai point. 

5 la des meilleurs os. Prends ce qu'il y a 



14 



de mieux dans le troupeau, entasse le 
bois sous la chaudiere ; fais- la bouillir a 
gros bouillons et que les os qui sont de- 
dans cuisent aussi. 

C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, 
Jehovah : Malheur a la ville de sang, 
chaudiere qui a du vert-de-gris, et dont 
le vert-de-gris rfa pas ete ote ! Vide- la 
morceau par morceau, sans tirer au sort. 



On te jugera selon ta conduite et selon 
tes forfaits, dit le Seigneur, Jehovah. 

La parole de Jehovah me fut adressee 15 
en ces termes : 

Fils de 1'homme, je vais t'enlever par 10 
un coup soudain les delices de tes yeux; 
tu ne te lamenteras point, tu ne pleure- 
ras point, et tes larmes ne couleront pas. 
Soupire en silence ; ne fais pas le deuil 17 
des morts; ceins ta tete de ton turban et 



7 Car le sang qu'elle a verse est au milieu 1 mets ta chaussure a tes pieds; ne te voile 
d'elle ; elle Ta mis sur la roche nue ; elle I pas la barbe et ne mange pas le pain Je 
ne l'a pas repandu sur la terre pour le consolation. 



8 couvrir de poussiere. Afin d'exciter le 
courroux, de tirer vengeance, j'ai fait 
verser ce sang sur la roche nue, pour 
qu'U ne fut pas couvert. 

9 C'est pourquoi le Seigneur, Jehovah, 
parle ainsi : Malheur a la ville de sang! 
Moi aussi je dresserai un grand monceau 

10 de bois. Amasse lebois, allume le feu, 
fais fondre la chair, fais bouillir la bouil- 

11 lie et que les os se consument. Puis 
pose la chaudiere vide sur ses charbons, 
afin qu'elle s'echauffe, que son cuivre 



Je parlai au peuple le matin, et ma :8 
femme mourut le soir; le lendemain ma- 
tin je fis ce qui m'avait ete ordonne\ Et 19 
les gens me dirent : " Ne nous expiique- 
ras-tu pas ce que signifie pour nous ce 
que tu fais la? *' Je leur repondis : 20 

* ' La parole de Jehovah m'a ete adressee 
en ces termes: D is a la maison d' Israel : 21 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : Je vais 
profaner mon sanctuaire,rorgueil de votre 
force, les delices de vos yeux et 1* amour 
de vos ames ; et vos fils et vos filles que 



XXIV, x. La g* annie de la deportation de 
Jlchonias et par consequent du regne de Se- 
decias. 

2. Le roi de Babylone s'est jeti sur Jirusa- 
ltm y Ie siege de Jerusalem est commence*. 

3. La chaudiere : c'est l'iinage de xi, 3, re* 
tournee conire let Juifs : Us se croyaient en sA- 
rete* dans la chaudiere, dans 1'enceinte de Jeru- 
salem, ils vont y perir. Cet ac*le symbolique 
etant present^ comme une parabole n'a sans 
doute pas €vk reellement execute. 

4. Set morceaux ', la population de la ville et 
les habitants du pays qui s'y sont refugies a 
1'approcke des Chaldeens. Les bons morceaux , 
les grands et les riches, les os, rarmee et ses 
chels, y compris le roi. 

5. Entasse du bois; Htt. en h£jtt\i tt fat\ le 
monceau des os. En lisant 'etsim f bois, au lieu 
de * aisaHiim, os (comp. vers. 10), on obtient 
un sens facile : fais le monceau de bois, figure 
du cbatiment prochain. 

6.ffert'de'gris; d'autresavec [»Vu\g.,rouUte: 



figure des iniquity du peuple. — Vide da, jcttc 
tous ces morceaux hors de la chaudiere; par 
Tepee et Texil vide Jerusalem de tous ses habi- 
tants, sans qu'il y ait lieu de tirer au sort, car 
nul ne doit etre 6pargne\ 

7. Sur la roche nue, ou ce sang demeure vi- 
sible h tous les yeux. Comp. Job, xvi, 19; I- 
xxvi, 21. 

9. ye dresserai un grand monceau di boh, 
l'armee chaldeenne. 

xx. C'est la chaudiere elle-ineme qu'il s'agit 
maintenant de nettoyer de son vert-de-gris ; Ie 
feu le plus ardent n'y suffit pas : Dieu a employe 
en vain tous les moyens de ourifier son peuple 
et de le ramener a lui. 

16. Les dilicesde tes yeux : 1& femme du pro- 
phete. t 

31. Dans ce chitiment exceptional, c e"tait 

le moment pour le peuple, non de se livrer aux 

demonstrations bruyantes des ceremonies de 

I deuil, mais de se recueillir et de rentrer en lui- 

I meme. 
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Chap. XXV, 22. SZECHIEL. Chap. XX V, 7. 

vous couvrin* pas \ LJU™ £ , J?^*£%ft£ Ce tur 2S 
■nangerc pas le pain de consolation, gloire et Ieur jofe £ <Ses dte ta£E 
23 Vos turbans resteront sur vos tStes et I veux et v7*L;*aL 1 ^ de Ieurs 



DEUXIEME PARTIE. 



PROPHETIES CONTRE LES NATIONS PAIENNES 

[Ch. XXV — XXXII]. 

CHAP. XXV [vers, i — 7]. Us Ammonites, 

La parole de Dieu me fut adressee en ces tonnes : 

Fils de [homnie, tourne ta face vers les enfants d'Ammon 

Et prophetise contre eux. 

Tu diras aux enfants d'Ammon : 

Ecoutez ia parole du Seigneur, de Jehovah • 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Puisque tu dis " Ha! Ha! '' 

Sur mon sanctuaire parce qu'ii a ete profane 

Et sur la terre d'Israel parce quelle a ete devastee, 

\™J?F™?* de ^ Uda F* 05 ^ mt alles en oaptivite, 

A cause de ceia je vais te donner en possession aux fils de i'Orieut- 

lis dresseront chez toi leurs campements ' 

Et y etabliront leurs demeures; 

Ce sont eux qui mangeront tes fruits, 

Eux qui boiront ton lait 

Je ferai de Rabbath un paturage de chameaux. 

Et du pays des enfants d'Ammon un bercait de brebis 

Et vous saurcz que je suis Jehovah. 

Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Parce que tu as battu des mains et frappe du pied 

Et que tu Tes rejouie avec tout le dedain de ton dine 

Au sujet de la terre d'Israel, 

A cause de ceia, je vais Stendre ma main contre toi- 

Je te donnerai en butin aux nations, 

Je t'exterminerai d'entre les peuples, 

Et jc te retrancherai d'entre les pays; 

Je t'aneantirai, et tu sauras que je suis Jehovah. 

. 4- rtls dt I On**t y les Arabes bedouins (Job 

\\}> l f; Xl - *4A alors soumis aux Chaldeens 
(J<f. xlix, a8). 



, - — .-„ „..v JJU , HU au juur au un lUgUlI Vint 

mi annonccr la destruction de Jerusalem. Voy. 
xxxui, 20. Comp. in, 20 sv. D'autres (en ad- 
mettant I explication de ui, 35-27 donnee plus 
nam) : L 6venement aura confirm* tes prtdic- 
«<ms et affirm* aux yeux de tous ton autorii* 
« prophete; tu pourras desormais parlcr et pre- 



. "« - — »-». fVHil 

cner en toute liberte. 
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nsiwi^^' *?**? * rt ^"» cap. des Ammo- 
mtes(II Sam. xi. r). 



Chap. XXV, 8. EZ^CHIEL. Chap. XXV, 17. 

CHAP. XXV [vers. 8—11]. Moab. 

8 Ainsi parte le Seigneur, Jehovah : 
Parce que Moab et Seir disent : 

41 La maisoa de Juda est comme toutes les nations, " 

9 A cause de cela je vais ouvrir le flanc de Moab, depuis les villes, 
Depuis ses villes de la frontiere, la gloire du pays, 
Bethjesimoth, Beeimeon et Cariathain, 

10 Je vais V ouvrir aux fils de FOrient, 

Aussi bien que le pays des enfants d' Amnion, 

Et je ie ieur donnerai en possession, 

Afin que les enfants d J Amnion ne soient plus comptes parmi les nations. 

1 1 J'exercerai mes jugements en Moab, 
Et ils sauront que je suis Jehovah. 

CHAP. XXV [vers. 12—14]. Edom. 

1 2 Ainsi parte le Seigneur, Jehovah, 

Parce qu'Edom a exerce enlevement la vengeance 

Contre la maison de Juda, 

Et qu'U s'est rendu coupable en se vengeant d'eux, 

13 A cause de cela, le Seigneur, Jehovah parte ainsi : 
J'etendrai ma main contre Edom 

Et j'exterminerai du milieu de lui hommes et betes; 

J'en ferai un desert depuis Themon, 

Et jusqu'a De\ian ils tomberont par Tepee. 

14 J'exercerai ma vengeance sur Edom 
Par la main de mon peuple d'Israel; 

II traitera Edom selon ma colere et ma fureur, 
Et ils connaitront ma vengeance, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XXV [vers. 15 — 17]. Les Philistins. , 

1 5 Ainsi parte le Seigneur, Jehovah : 

Parce que les Phiustihs se sont livres a la vengeance, 

Et qu'ils se sont cruellement venges 

Avec tout le dedain de leur dme, 

Pour exterminer dans leur haine eiernelle, 

16 A cause de cela, ainsi parte le Seigneur, Jehovah : 
J'etendrai ma main contre les Philistins, 
J'exterminerai les Cretois, 

Et je detruirai le reste qui habite sur le rivage de la mer 

1 7 J'exercerai sur eux de grandes vengeances, 
Les chatiant avec fureur, 

Et ils sauront que je suis Jehovah, 

Quand je ferai tomber sur eux ma vengeance. 



8 sv. Comp. Is. xv et xvi; Jer. xlviii; Soph. 
ii, 8-1 1. — jf/ir, c.-2L-d. Edom. Ce mot manque 
dans Its LXX et est probablement une glose; 
les vers. 11-14 constituent un oracle contre 



de refrain annoncant que le monothewme juif 
allait franchir les limites de la Palestine, et de- 
venlr la religion de toute l'humanitl. 
13 sv. Comp. Is. xxi, 11 sv.; xxxiv; Jer. xhx, 



Edom. — La maiioncUJudatst commt^tsx 7-22. 

rien de plus, n'a aucun privilege sur Us autres \ 15. Comp. Is. xiv, 28-32; Jer. xlvu, 4 => v « 

uatia*s. l Soph, ii, 4*7. 

9. Le flanc, litt. VipauU, pour UcdU, c.-a-d. I 16. Lit Crttou x les peuplades les plus mdri- 
la frontiere. dionales de la Philistie, ongtnatres dcCapMor, 

xi. Et ils sauiont qut jt suis JStovak : la 1 nom primitif de Pile de Crete, Comp. 1 Sam. 
plupart des oracles de cette seflion (xxvxxxii) xxx, 14. 
se terminent oar une formule scmblable, espece ' 
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Chap. XXVI, i. 



EZECHIEL. 



Chap. XXVI, u. 



CHAP. XXVI -XXVIII. - La Phenicie. 

CHAP. XXVI. — La ruinc dc Tyr. Menace general* contre Tyr [vers. 1—61 

T,' r*7 pt>Zr mqt !T C7 "^ ] - II ^™™" Pr°<i«te P*r cet evemmcnt 
1 1 3 — I & J. Repetition ae la menace [19 — 21]. 

26 -JZJ^ mC ann& ' Ie premier du mois ' ,a ^ ole de J* ovah ^ f"t adressoc en 

- Fils de I'homme, * 

Parce que Tvr a dit de Jerusalem : 

" Ha! Ha! elle est brisee, la porte des peuples! 

On se tourne vers moi; je vais me rempltr, 

Et elle est devenue un desert." 
j Cest pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Je viens a toi, Tyr! 

Je vais soulever contre toi des nations nombreuses, 

Comme la mer souleve ses flots. 
4 Elles detruiront les murs de Tvr 

Et abattront ses tours; 

Je balaierai loin d'elle sa poussiere, 

Et je ferai d* elle un rocher nu. 
f Elle sera au milieu de la mer 

Un lieu ou Ton etend les filets; 

Car moi j'ai parle, dit le Seigneur, Jehovah. 

Elle sera ia proie des nations; 
Ses filles cnii sont sur la terre ferme 

Seront tuees par Tepee, 

Et on saura que je suis Jehovah. 

7 Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Void, je vais amener du septentrion coulro Tvr, 

Nabuchodonosor, roi de Babyione, le roi des rois, 

Avec des chevaux, des chars, des cavaliers 

Et une multitude de troupes. 

II tuera par 1 epee tes lilies qui sont sur la terre ferine, 

II construira contre toi des tours de siege, 

11 elevera contre toi des terrasses 

Et dressera contre toi la tortue. 

II dirigera contre toi Ie choc de ses beliers 

Et demolira tes tours avec ses crochets. 

Telle sera la multitude de ses chevaux 

Que leur poussiere te couvrira; 

Au bruit des cavaliers, des roues et des chars, 

Tes murs trembleront, 

Quand il entnera dans tes portes 

Comme on entre dans une villc a laquelle on a fait une breche. 

II toulera toutes les rues du sabot de ses chevaux; 



8 



9 
10 



11 



XXVI 1. La ir annte, l'annee nicme dc ia 
prwe de Jerusalem. — Le t" du mois : I'indica- 
"on du mois fait deTaut. Le manuscrit alexan- 
arm des LXX porte : U premier. 

2 { T Z r * l>nctenne Tyr, batie sur le rivage, 
et la lyr insulaire, situde a 1200 metres du 
continent. - Porte des fitufiUs : Jerusalem est 
ainsi nomtnle a cause du nombreux concours 
U hommes qui se portaient dans cttte ville pour 
s y It vrer au commerce ou par un motif de reli- 
gion. ITautres : parce que Jerusalem fermait, 
e;i quelque sorte, la route de Tyr aux mar- 
ciiands qui se rendaient dans cette ville, en leur 
impasant un lourd tribut. La traduction des 




tournent vert moi. - Me remplir de richesses 

de merchandises, * 

6. Sesfiltts, les villes qui dependent d'elles. 

9. Avec ses crochets, longues perches munies 
de crochets avec lesquels on arrachait les pier- 
res supeneures des mu rail les. 

10. Le siege de Tyr par Nabuchodonosor dura 
13 ans. 11 est permts de suppose r que ce roi fit 
construire par ses soldats une digue pour com- 
bier le bras de mer qui slparait la ville du con- 
tinent. Alexandre le Grand qui prit Tyr au bout 
de trois mois, n aurait fait que relever cet ou- 
vrage. 

11. Tes puissantes colon***, litt. Us statues 
de ta force, probablement |«s deux ccloanes, 
I une d or, l'autre d'lmeraudes, qui se dressaient 
a I entree du temple d'Hercule (Melkarth) a 
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Chap. XXVI, 12. EZECTTIEL. Chap. XXVI, 21. 

II tuera ton pcuplc par Tepee, 

Et tes puissantes colonnes seront jetees par terre. 
12 Us enleveront tes richesses, 

Pilleront tes marchandises, 

Abattront tes murailles, 

Renvcrseront tes beaux palais 

Et jetteront dans la mer tes pierres, 

Ton bois et ta poussiere. 
1 j Je ferai cesser le bruit dc tes chansons, 

Et le son de tes cythares ne se fera plus entendre. 
M Je ferai de toi un rocher nu, 

Tu seras un lieu ou Ton etend les filets, 

Tu lie seras plus rebatie; 

Car moi, Jehovah, j'ai parle, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

15 Ainsi parte a Tyr le Seigneur, Jehovah : 
Au bruit de ta chute, 

Quand tes blesses pousseront des gemissements, 
Quand le carnage sevira dans ton sein, 
Les iles ne trembleront-elles pas? 

16 Tous les princes de la mer descendront de lours sieges; 
lis quitteront leurs manteaux 

Et deposeront leurs vetements brodes; 

lis se vetiront d'epouvante et s'asseoiront sur la terre; 

lis trcmbleront a chaque moment, 

Et seront dans la stupeur a cause de toi. 

17 Et ils prononceront sur toi une complainte et te diront : 
" Comment as-tu peri, 

Toi dont la demeure sortait du sein des mers, 
Ville eelebre, qui etais puissante sur la mer; 
Elle a p<?ri\ elle et ses habitants qui inspiraient la terreur 
A tous les habitants de la me*r/' 
iS Maintenant les iles trembleront au jour de ta chute, 

Et les iles qui sont dans la mer seront epouvantees de ta tin. 

19 Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Quand j'aurai fait de toi une ville deserte, 

Telles que sent les viltes qui n'ont point d'habitants; 
Quand j'aurai fait monter sur toi Fabime 
Et que les grandes eaux t'auront couverte, 

20 Je te ferai descendre avec ceux qui sont descendus dans la fosse, 
Vers les hommes d'autrefois; 

Je te ferai habiter dans les profondettrs de la terre, 
Les solitudes eternelles, 
Avec ceux qui sont descendus dans la fosse, 
Pour que tu ne sois plus habitee, 
Et je mettrai un ornement sur la terre des vivants. 
2i Je ferai de toi un objet d'epouvante, et tu ne seras plus; 

On te cherchera, et on ne te trouvera plus jamais, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 



Tyr (Herod, it, 44I D'autres : les statues des \ tu ne te relives plus sur la terre des vivanU. 
tdeles, dans lesqueiles les Tyriens mettatent leur at. Si Tyr ne fut pas prise par Nabuchodo- 

< 16. Les princes de la mer % les magistrals, les 
riches negociants des lles % prendront le deutl. 



19. Uabtrnty la mer. 
ao. Et je mettrai un ornement : les LXX 
portent : a/in que in ne ids plushabiUe et que 



nosor, au moins est-il certain que, comme cen- 
tre important de negoce, elle ne se releva jamais 
du coup dont elle fut alors frappee, et que le de- 
clin graduel de sa puissance et de sa richesse ne 
s'arreta plus. 
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Chap. XXVII, r. 



EZECHIEL. 



Chap. XXVII, 13. 







CHAP. XXVII. — Lamentation sur la chute d* Tyr. Gloire de Tyr, dtcriU sous 
I image dun beau et puissant navire [vers. 2-9*]. Tvr en re/at ion commercial* 
avcc le monde enticr [ 9 *_ 25a]. DeSastre du puissant navire [25^—37]. 

27 I-a parole de Jehovah me fut adressee | Toi, tilsde Hiomme, prononcesur Tvr 
on cos termes : , unc lamentation, et dis a Tyr : 

toi qui es assise aux abords de la mer, 

Qui portais les marchandises des peuples a des iles nombreuses, 

Amsi parle ie Seigneur, Jehovah : 

Tvr, tu as dit : - Je suis parfaite en beaute ! M 

4 Ton domaine est au sein des mers; 

Ceux qui font batic font faite merveilteusement belle. 

5 Hs ont eonstruit ta coque en cypres de Sanir; 
lis ont pris un cedre du Liban pour t en faire un mat. 
lis ont fait les rames de chene de Basan, 
Et des bancs d ? ivoirc incruste dans du buis des iles de Kittim 
Le fin hn d'Egypte, brode de eouleurs varices, 
Te servait de voiles et de pavilion; 
L J hyacinthe et i'ecarlate des iles d'Elisa 
Formaient tes tentures. 
Les habitants de Sidon et d'Arvad 
Te servaient de rameurs, 
Et les hommes sages que tu avais chcz toi, o Tvr 
Etaient tes pilotes. " ' 
Les anciens de Giblium 
Etaient chez toi tes radoubeurs. 

Tous les vaisseaux de la mer et leurs marins venaient chez toi 

Pour echanger tes marchandises. 

Perscs, Lydiens et Lybiens servaient dans ton armee; 

C etaient tes hommes de guerre; 

lis suspendaient chez toi le casque et le bouclier, 

Et te donnaient de la splendeur. 

Les fils d'Arvad et ton armee couvraient tes murailles, 

Et des hommes vaillants etaient sur tes tours; 

lis suspendaient leurs boucliers a tes murs tout autour; 

lis te rendaient parfaite en beaute. 

Tharsis traficjuait avec toi pour ses richesses de toutes sortes, 

Argent, fer, etain et plomb, dont elle payait tes marchandises. 

Javan, Tubal et M^och commercaient avec toi; 

En echange de tes marchandises ils donnaient 

Des ames d'hommes et des vases de cuivre. 
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11 



12 



XXVII, 1.3a. Prelude: Tyr, le grand entrepdt 
'les mers. 

3a. Des iles nombreuses, toutes les contrees 
nveraines de la Mediterranee. 

3b*oa. Tyr compared a un vaisseau magnifi- 
que ■; la construction et a la splendeur duquel 
ont contribmi toutes les nations. 

5. Sanir (Deut. iti, o), autre nora du moot 
Hermou. 

6. Des bancs de rameurs. peul-etre le pont du 
vaisseau. — D'ivoire : Apres ce mot l'hdbreu 
massorttique BatkAsckscnurim ne donne pas 
un sens satisfaisant. Mieux BitXaschsckurim, 
en un seul mot = dHvoire incrusttf dans du 

1 **' .T, K , iH ^ n0m de ** v »"« de Cittium, 
dans le de Chypre, employe aussi pour desi- 
gnerlile tout entiere. 

7. DestUsd'Etisa, du Peloponese (Gen. x, 4). 
3. Arad t hfbr. 'Arvad (Gen. x, 18), lie et ville 

ii Aradus, auj. Route, au nord de Tripoli. 
y. GtMtnm, mieux Gebal y la Byblos des 



Grecs, auj. Dj^bail, au N. de Beyrouth, sur la 
cote phsnicienne. 

90-253. Tyr entrepot unique a la puissance 

duquel concourent tous les peuples, avec lequel 

tranquent toutes les nations. 

, ^^fr^en h^br. Pharos, peut-etre les Perses 

ae 1 Asie; peut-e*tre aussi les Pkarusiens, excel- 




,.--• „T". ":•*- •''»•*•«*♦'»» «cur. gamma- 

dtm. Plusieurs.Usent Tsetnarim, nom propre: 
lea Tsamariens (Gen. x, 18), peupiade entre 
Arad et Hamath. 

•j** f*? rus * Thartessus, colonie tyrienne au 
midi de 1 Espagne, qui possedait de riches mi- 
nes d argent et d'autres m&aux (Plineji 

13. Javan, la Grece; Tubal, les Tibaremens, 

et Mosoch, les Mosques; ces deux derniers pen- 

Dies habitaientau S. du Caucase, entre ta mer 

Notre et la mer Caspienne. — Des times dkom- 

\ mes, des esclaves. 
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Chap. XXVII, 14. tZiCKlEL. Chap. XXVII, 27. 

14 Ceux de la maison de Thogorma payaient 

Avec des chevaux de trait, des chevaux de course et des mulcts. 

15 Les fils de Dedan trafiquaient avec toi; 

Lc commerce d'iles nombreuses etait dans ta main; 
Elles te donnaient en paiement 
Des cornes d'ivoire et de l'ebene. 

16 Aram faisait le commerce avec toi 
Pour la multitude de tes produits; 

II payait tes marchandises avec des escarboucles, 

De la pourpre, des broderies, du fin lin, du corail et des rubis. 

17 Juda et le pays d'lsrael echangeaicnt avec toi 
Du froment de Minnith, 

Des parfums, du miel, de Fhuile et du baumc. 

18 Damas trafiquait avec toi, 

Echangeant contre tes nombreux produits, ses biens de toute sorte, 
Du vin de Helbon et de la laine de Tsachar. 

19 Vedan et Javan de Ouzzal te donnaient du fer fabriquo 
En oaiement de tes marchandises; 

La casse et lc roseau odorant etaient echanges avec toi. 

20 Dedan echangeait avec toi des housses pour monter a chcval. 

21 L* Arabie et tous les princes de Cedar trafiquaient avec toi; 

lis faisaient avec toi commerce de moutons, de bdliers et de boucs. 

22 Les marchands dc Saba et de Reema trafiquaient avec toi; 

lis payaient tes marchandises avec tous les meilleurs aromates, 
Avec toute espece de pierres precieuses et avec de Tor. 

23 Haran, Chene et Eden, les marchands de Saba, 
Assur et Cheltnad trafiquaient avec toi; 

24 lis faisaient avec toi commerce d'objets de luxes : 
Manteaux de pourpre et de brocart, 

CoflTres a vetcments, cordes tressees et fortes, 
Planches dc cedre pour tes expeditions. 

25 Les vaisseaux de Tharsis etaient les caravancs 
Qui transportaicnt tes marchandises; 

Tu cs dcvenuc opulcntc et glorieusc 
Au sein des mcrs. 

26 Mais sur les grandes eaux 

Ou tes rameurs t'avaicnt conduite, 
Lc vent d'Orient t'a brisee 
Au sein des mcrs. 

27 Tes richesses, ton trafic, tes marchandises, 
Tes marins et tes pilotes, • 
Tes radoubeurs, les conrtiers dc ton commerce, 
Tous les homme." de guerre qui sont chez toi, 
Avec la multitude que tu portes, 

14. Thogorma, 1'Armenie. { (Gen. xxv, ij), et vivant entre 1'Arahie P£tr£e 

1 5. Les fits de Didan : tribu d'origine cha- et la Babylonie. 

mitique (Geo. x, 7), etablie sur tes bords du \ 22. SaSa, district de TArabie meridionals. 

golfe Persique, ou elle recevait les produits de - — RMma, pres du golfe persique, dans la pro- 

t'lnde pour les transporter ensuite a Tyr, et dis- | vinced'Oman (Gen. x, 7.). 

tincte decelle mentionnee plus haut xxv, 13, 1 23. Haran, enlat. Carrk<r t tn Mesopotamia, 

plus has vers.. 30 et Jer. xtix, 8. , au S. E. d'Edesse. — Chene*, hcbr. Caftne, 

x6. Aram, la Syne. I probablement Calne, pres du Tigre. — Saba, la 

17. Froment de Minnith, ville des Ammoni- indole qu'au verset 22; ses marchands allaient 

tes (Jug. xi, 33), dont le territoire etait tres fer- du golfe Persique, ou ils tena. tnt un marchc 

tile en ble\ j annuel, a Carrhes (Haran), et de la en Phenicic. 

x8. Helbon, valine a 3 lieuesauN.de Damas, : — Assur, soit le royaume de ce nom. soit la 

dont les vignobles produisaient un vin exquis. 1 ville de Sura, auj. Essurieb, sur la rive droite 

— Tsachar, contree appelle plus tard Nad a- j del'Euphrate. — Chelmad, LXXyopf""'? P* ut 



thine, entre la Palestine et Babylone. 
19. Vtdan, peut'Ctre Aden. — Javan de 



etre la^ Charmande de Xeaopnon; d'autrcs 
liscnt Kol-Maday, toute la Miaie, 



OuM^al.txibxx arabe de ('Yemen. -,j, Tn es devenue : Ici reprend la description 

20. Didan, tribu d'Arabes bedouins Itablie ( du navire auquel le prophete a assimile* Tyr, et 

pres d'Edom. . 1 \c recit de &»« ruine. 

31. ddar, tribu arabe descendant d'lsmacl - 
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Chap. XXVII, 28. 



EZiCHIEL. 



Chap. XXVIII, 6. 



2S 
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Tombertnt au sein des mers 

Au jour tie ta chute. 

Au cri de les pilotes, 

Les plages d'alentour tremblcront; 

Et tous ceux qui manient une rame, 

Tout marin et tout pilote de la mer, 

Descendront de leurs navires 

Et se tiendront sur terre. 

lis eleveront la voix sur toi 

Et pousseront des cris amers; 

lis jetteront de la poussiere sur leurs tetes 

Et se couvriront de cendre. 

Pour toi ils se raseront la tetc, 

lis se revetiront de sacs 

Et dans Famertume deleur ame 

lis plcureront amerement sur toi. 

Dans lour douleur ils feront entendre sur toi une lamentation 

Us se lamenteront sur toi, en disant • uunemanon, 

1 * (Jui est comme Tvr, 

Commc ceiie qui est devenue muette au milieu do la mer > 

y uand tes marchandises sortaient de la mer 

1 u rassasiais des peuples nombreux; 

Par Fabondance de tes richesses et dc ton trafic 

lu enncbissais les rois de la terre. 
Maintenant que tu as ete brisee par les mers 
ht jette au fond des eaux, 
Tes marchandises et toutc ta multitude 
Ont sombre avcc toi. 
Tous les habitants des iles 
Sont dans la stupeur a cause de toi; 
Les rois sont saisis d'epouvante. 
Leurs visages sont bouleverses. 
Les 'narehands desautrcs peuples sifflent sur toi: 
lu os devenue un sujet d'effroi; 
Cm est fait dc loi pour toujours ! *» 

CHAP. XXVIII [vers. 1 - ,<>]. - Le roi dc Tyr. 

28 L\ parole de Jehovah me fut adressec en ces termes : 

^ Kils de I'homme, dis au prince de Tvr • 

Ainsi parlc le Seigneur, Jehovah : " 
Parcc que ton cceur s'est eleve 
Et que tu as dit : ** Je suis un dieu M 
Jc siege sur un trone de Dieu au milieu des mers 
yuoiquc lu sois un homme et non pas un dieu ' 
Et parce que tu V es fait un cccur commc un eamr dc die 

j Tu es plus sage que Daniel; 

Rien de secret ne Test cache; 

FM.^f* ' e V°P intell jS encc tu as acquis la riehesse, 

\ ri^f ft*??.*. 1 ° r et de rai * cnt dans tos timers: 
A lorcc d habikte, tu as par ton commerce accru la riehesse 
Et dans ta riehesse ton Oxmr s'est eleve — u-nessc. 
A cause de cela, ainsi purlc le Seigneur' Jehovah : 
l arce <I UC tu t es fait un caw com me un camr de dieu, 



.;<> 
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Chap. XXVIII, 7. EZECHIEL. Chap. X XVIII, 19. 

7 A cause de cela je ferai venir contre toi des etrangers, 

Feroces entre tous les peuples; 

lis tireront Tepee contre les chefs-d'amvre crocs par ta sagesse 

Et profaneront ta splendeur. 
S lis tc feront descendre dans la fosse, 

Et tu mourras egorge au sein des mcrs 
9 Diras-tu : " Je suis un dieu ", 

En presence de ton meurtrier, 

Quand tu es un homme et non pas un dieu, 

Dans la main de celui qui t'egorge? 

10 Tu mourras de la mort des incirconcis 
Par la main des etrangers; 

Car moi j'ai parle, dit le Seigneur Jehovah. 

CHAP. XXVIII [vers, n — 19]. Lamentation sttr le rot fir Tvr. 

1 1 La parole de Jehovah me fut adressee 1 Fils de l'honimc, prononce une lamen- 
en ccs termes : I tation sur le roi de Tyr * et dis-lui : 1 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Tu etais le sccau de Tedifice, 

Plein de sagesse et parfait en beaute. 
1 ^ Tu etais en Eden, dans un jardin de Dieu; 

Tu etais couvcrt de pierres precieuses, 

Sardoine, topaze et diamant, chrysolithc, onyx ct jaspe, 

Saphir, escarboucle, emeraude et or; 

Tu avais a ton service des tambourins et des fifrcs, 

Prepares le jour ou tu f us cree. 
14 Tu etais le cherubin oint pour proteger; 

Je t'avais place sur la sainte montagne de Dieu; tu y etais; 

Tu marchais au milieu des pierres de feu. 

it; Tu as etc parfait dans tes voies depuis le jour ou tu fus cree, 

Jusqna. ce que Tiniquite sc trouva en toi. 
16 En multipliant ton trafic, t T 

Ton interieur s'est rempli de violence et tu as peche, 

Et je t'ai chasse, commc un profane, 

De la montagne de Dieu, 

Et je t'ai fait perir, 6 cherubin protecteur, 

Au milieu des pierres de feu. 
!7 Ton coeur s'est eleve a cause de ta beaute; 

Tu as pervcrti ta sagesse par TefTet de ta splendeur; 

Je t'ai precipite par terrc; 

Je t'ai donne en spectacle aux rois. 
iS A force d'iniquite, par Hnjustice de ton commerce, 

Tu as profane tes sanctuaires, 

Et je fais sortir au milieu de toi 

Un feu qui te devore, 

Et je te reduis en cendres sur la terre 

Aux }'eux de tous ceux qui te voyaient. 
19 Tous ceux qui te connaissaient parmi les peuples 

Sont dans la stupeur a cause de toi; 

Tu es devenu un objet d'epouvante; 

C'en est fait de toi pour toujours. 




/tats le sceau de la perfection ; ou encore 
tu if tats le eonronnement de I ' idifice. 

13. En Eden : Tyr par ses richesses, itait un 
paradis terrestre. 

14. Tu itais le chirubin oint pour protiger. 
— LXX : Depuis le jour ou trt as Hi crii 



cile a saisir; mais il est Evident que nous avons 
la un symbole de la saintet6 du lieu ou se troti- 
vent le rdi de Tyr et le chirubin. 

18. Tu as profttni. etc. : tu as attire* la des- 
truction sur ces temples et ces autels qui te fai- 
saient nomtner " la ville sainte ". 



— IIIO — 



Chap. XXVIII, ^ EZECHIEL. Chap. XXIX, 4 . 

CHAP. XXVHI [vers. 20-26]. - La nunc J* Suio». 

-J La parole de Jehovah me fut adress/v in t™* w^ cm . . . - 

2 1 en ces lermes : Fils de VhomwZ^K I en dton\ ? ' Ct ^^ ^ cUc ' 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Je viens a toi, Sidon; 

Je vais me glorifier au milieu de toi. 

On saura que je suis Jehovah 

Quand j'exercerai mes jugements eontre elle 

ht que je me sanctifierai en elle. 
-j J enverrai eontre eiie la peste, 

Et il v aura du sang dans ses rues; 

On tombera au milieu d'elle 

Kgorge par fepee qui la frappcra de toutes parts 

fct I on saura que je suis Jehovah. ' 

:4 Alors il ny aura plus pour la maison dTsrael 

u epine malfaisante ou de ronce douloureuse 

I armi totis scs voisins qui la meprisent. 

ht I on saura que je suis 1c Seigneur, Jehovah. 
^5 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Lorsque je rassemblerai la maison d f Israel 

Du miheu des peuples ehez Iesquels elle est disnersee 

Je me sanctihrai en cux aux yeux des nations, ' 

iU Us nabiteront sur leur terrc 

Que j'ai donnee a mon serviteur, a Jacob. 
-* lis v habiteront en surete; 

lis batiront des maisons et pianteront des vifrnes- 

lis Thabiteront en surete h 

Quand j'aurai excrce mes jugements 

Sur tons les voisins qui les meprisent. 

hi 1 on saura que je suis Jehovah leur Dieu. 

CHAR XXIX -XXXH. - UEzypu 

CHAP. XXIX [vers. , - «\-Prtmi*r oracle : All^oric du crocodile 

et application* 

29 La dixieme annee, au dixieme mois, 

le douze du mois, la parole de Jehovah 

2 me fut adressee en ces termes : Fils de 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Je yiens a toi, Pharaon, roi d'Egvpte, 
Toi le grand crocodile, 
Couche au milieu de ses fleuves, qui as dit • 
t4 Mon fleuve est a moi, 
Et cest moi qui me le suis fait. " 
4 Je mettrai des crochets dans tes maehoires, 

it ji tsa! s asitTSsr s ' attachent * tcs -^ 

Toi et tous les poissong de t es fleuves qui seront attaches a tes ecailles; 

ij. Sidon, comm« toutes les autres villes de TsS^S^T v-P riic de J*»^i. 

« cote, eut sans doute a souffnr <£> i-i«!««iS? * u ^^ le Nli ™ec ses bras et les 

chaideenne. Prise piu de taE. am* EFE nomb A <UX ca «/"x qui en derivem. 

Pharaon Hophra, puis dSruite 5 i« WjK*I r ;; 4 * D \* CTOckeU ( Y ul &" •* *™»> • Herodote 

«rxes III Ochus, die se « e Va , maL^S' SirfJSI 1PP "i? d qU '°? ***»*" Ie «»3S 

couvrer amais une grande imwrSn^e 3TE£ f ° rt ? cn SP tt €n fcr converts de viande 

*4. Allusion a Nombr. xxriu « IV^*— H 1 **""" *»" '«* sujets de Pha- 

* m,, » 55 * rj w>"i Pnncipalement son armee. 
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I homme, tourne ta face eontre Pharaon, 
roi d Egypte, et prophetise sur hit et 
sur I Egypte tout entiere ; parle et dis • 



Chap. XXIX, 5. EZECHIEL. Chap. XXIX, 17. 

5 Et je te jetterai au desert. 

Toi et tous les poissons de tes fleuves ; 

Tu tomberas sur la face des champs, 

Tu ne seras ni releve, ni ramasse ; 

Je t ? ai donne en pature aux betes de la terre et aux oiseaux du ciel; 

6 Et tous les habitants de l'Egypte sauront que je suis Jehovah.^ 
Parce qu'ils ont ete un appui de roseau pour la maison dlsrael, 

7 — Quand ils te prennent par tes feuilles, 
Tu casses et tu leur dechires toute i'epaule, 
Et quand ils s'appuient sur toi, 

Tu fais chanceler leurs reins a tous, — 

8 C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah r 
le ferai venir sur toi Tepee 

fet j'exterminerai du milieu de toi hommes et betes; 

9 Et la terre d'Egypte deviendra une desolation et un desert, 
Et Ton saura que je suis Jehovah. 

Parce que Pharaon a dit : 

" Le fleuve est a moi, et cest moi qui l'ai fait," 

10 A. cause de cela je viens a toi et a tes fleuves, 

Et je ferai du pavs d'Egypte un desert aride et desole, 
De Migdol a Syene, et jusqu'a. la frontiere de l'Ethiopie. 

1 1 II n T y passera nul pied d'homme, 
Et nul pied de bete n'y passera, 

Et il sera inhabite pendant quarante ans. 

12 Je ferai du pays d'Ep^pte une desolation 

Entre les pays desoles, r 

Et ses villes seront une desolation entre les villes niinees. 

Cela durera quarante ans; 

Je disperserai les Egyptiens parmi les nations 

Et les disseminerai en divers pays. 

13 Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah ; 

Au bout de quarante ans, je rasserablerai les Egyptiens , 
D 'entre les peuples chez lesquels ils auront ete disperses; 

14 Je ferai revenir les captifs d^Egypte 

Et je les ramenerai dans le pays de Pathros, 

Dans le pays de leur origine, 

Et ils y seront un humble royaume. 

1 5 L'Egypte sera le moindrc des royaumes 

Et elle ne s'elevera plus au-dessus des nations; 
Je reduirai leur nombre 
Afin qu'ils ne dominent pas sur les nations. 
!6 Us ne seront plus pour la maison d'Israel 

Un objet de coniiance; 
Ils lui rappelleront Tiniquite 
Qu'ils commettaient en se tournant vers eux; 
Et Ton saura que je suis le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XXIX [vers. 17 — 21 j. — Deuxihne oracle : Conqutte et pillage de I'Egypk 

par Nabuchodonosor* 

17 La vingt-septieme annee, au premier 1 de Jehovah me fut adressee en ces tcr- 
mois, le premier jour du mois, la parole I mes : 

6-7. Le prophete reproche a l'Egypte d'avoir > 14. J'at Arcs {Yu\g. PkatAuris), la Th^baidc 
excite Israel a la revolte cootrc T'Assyrie par 1 ouHante-Egypte.d 011 les Egyptiens sedisai wit 
des promesses de secours, et de I'avoir aban- originaires. m 

donne ensuite au moment du danger. I 15. Depuis I invasion de Nabuchodonosor, 

10. Migdol a l'extrfmite nord de l'Egypte. — l'Egypte ne fut independante q.u a de rares in- 
Syint, la derniere ville de l'Egypte au sud, la tervalles; Perscs, Grecs, Romains, Arabes, Mu- 
- * * ' sulmans, Tuxes y ont etabli tour a tour leur 

domination. 

17. La 27* annie npres J'exil de Joachin,vers 



Syine _.. 

Sun des inscriptions, en arabe Assouan. 

11. Quarante ans pourrait etre un chiffre 
symbolique, indiquant une periode assignee par 
Dieu pour le chatiment et la penitence. 



l'epoque probable de la fin du siege de Tyr. 
— LIL2 — 




Chap. XXIX, 18. 



&Z£CHIEL. 



iS 



Chap. XXX, 9. 
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Fils de l'homme, Nabuchodonosor, roi de Babylone, 

A lait faire a son armee un rude service contre Tyr* 

Toute tete est devenue chauve, toute epaule meurtrie : 

fct il n a retire de Tyr aucun salaire, ni pour lui, ni pour son armee 

Pour le service qir il a fait contre cite. * 

C'est pourquoi ainsi park le Seigneur, Jehovah : 
Je donne a Nabuchodonosor, roi de Babylone 
Le pays d'Egypte; il en cmportera les richesses; 
li depomllera ce qu ? il y a a depouiller 
II pillera ce qu'il y a a piller : 
Ce sera un salaire pour son armee. 

Pour prix du travail qu'il a fait contre Tvr 

Je lui donne le pays d'Egypte, * ' 

Parce qu'ils ont travaille pour moi, 

l)it le Seigneur, Jehovah. 

En ce jour-la, je terai pousser une conic ;l la maison d'ferael, 

fct je to donnerai d'nuvrir la bouche au milieu d'eux. 

fct lis sauront que je suis Jehovah. 

CHAP, XXX [vers. 1 — 19]. — Troisieme oracle. 

30 phette eUHs - ^ J * hovah mC fut adress ^ en ces termcs : Fils de riiommc, pro- 

Ainsi parle le Seigneur, Jeliovah : 
Poussez des hurlements! Journee de malheur! 
.1 Car le jour est proche, le jour de Jehovah est proche; 

te sera une journee nebuleuse, le temps des nations. 

4 L epec viendra stir TEgypte, 

Et il y aura de Tangoisse en Ethiopie, 
Lorsquc les blesses a mort tombcronr on Kgvpte, 
Quand on enlevera ses richesses 
Et qu'on renversera ses fondements. 

5 Ethiopiens, Libyens et Lydiens, 
Etrangers de toutes sortes. 

Chub et les fils du pays de ralliance 
Tomberont avec eux par Tepee. 

" Ainsi parle Jehovah : 

lis tomberont ceux qui sont les soutiens de TEgypte 

Et Torgueil de sa force sera abaisse. * 

De Migdol a Syene on tombera par Tepee, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 
7 Elle sera desolee entrc les pays desoles, 

Et ses villes seront ruinees entre les vines ruinees: 

Et Ton saura que je suis Jehovah, 

Quand je mettrai le feu a TEgypte 

Et que tous ses auxiliaires seront brises. 

En ce temps-la des messagers s'en iront de ma part 

£ur des barques pour troubler TEthiopic dans sa securite. 

ht il y aura chez elle de Tangoisse, 

Comme dans la journee de TEgypte, 

Car void que cela arrive! 



s 



<> 




AXty, 37. 

XXX, 1. Ce discours sans date troure sa 



place naturelte peu de temps apres le premier 
(xxbc, 1 sv.), vers le s« mow avant la prise de 
Jerusalem. 

3. Ce jour de Jikovah^ te jour 011 Jtfhovah 
exerce son jugement. 

5. DeTaite aes principaux allies de I'Egyptc. 

6. Les sent tens tie VEgyptt, ses villes fortes 
ses chef}, ses allies, ses icfolejt. 
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Chap. XXX, io. EZfcCIIIEL. Chap. XXX, 24. 

10 Ainsi park le Seigneur, Jehovah : 

Je ferai cesser tout ie grand brui* de 1 bgypte 
Par la main de Nabuchodonosor. roi de Babylone. 

1 1 Lui et son peuple avec lui, 
Nation feroce entre toutes, 

Seront amenes pour ravager l'Egypte; 
lis tireront Tepee contre TEgypte, 
Et rempliront de morts le pays. 

12 Je changerai les fleuves en lieux arides; 

Je livrerai le pays a des hommes mechants 
Et je devasterai lc pays et tout ce qu il contient 
Par ia main des ctrangers. 
Moi, Jehovah, j'ai parle. 

1 3 Ainsi parle ic Seigneur, Jehovah : 
J'exterminerai les infames idoies 

Et je ferai disparaitre de Noph les faux dieux, 

Et il ny aura plus de prince sorti du pays d Egypte, 

Et je repandrai la crainte dans le pays d'Egypte. 

1 4 Je desolerai Pathros, 
Je mettrai le feu a Tsoan, 



15 



j'exercerai des jugements sur No, 
Je repandrai mon courroux sur Sin 

!?«. I^v.^^min^-ii In multitude de ? 
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Et j'exterminerai la multitude de No. 
16 Je mettrai le feu a TEgypte: # 

Sin se tordra de douleur, No sera forcee 

Et Noph se verra assaillie en plein jour. 

Les jeunes hommes d'Aven et de Bubastc tomberont par 1 epe 

Et elles-memes iront en captivite. 
iS A Taphnis ie jour s'obscurcira, 

Quand je briserai la le joug de TEgypte, 

Et que Torgueil de sa force y prendra tin. 

Un nuage la couvrira 

Et ses filles iront en captivite. 
19 J'exercerai des jugements sur l'Egypte, 

Et Ton saura que je suis Jehovah. 

CHAP. XXX [vers. 20—26]. — Qtiatrieme orach. 
La onzieme annee, au premier mois, lc sept du mois, la parole de Jehovah me 
fut adressee en ces termes : 

Fils de Thomme, j'ai brise le bras de Pharaon, roi d'Egypte, 

Et on ne Ta point pansS en cmployant des rcmedes, 

En appliquant des bandes pour le panser, 

Afin de le rendre assez fort pour manier Topee. 
22 C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Je viens a Pharaon, roi d'Egypte; 

Je lui briserai les deux bras, 

Celui qui est valide et celui qui est deja casse, 

Et je ferai tomber Tepee de sa main. 
2 i Je disperse: A les Egyptiens parmi les nations 

Et les disseminerai en divers pays. 
24 Jcfortifierai les bras du roi de Babylone 

Et je mettrai mon epee dans sa main; 

Je romprai les bras de Pharaon, __ 

Stm t PeJuse. — Aven % On ou Heliopohs.- 
Tapknis, en heV. Thtr/t*/ hutches ', la Daphne 



20 
21 



des Grecs. 
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deens : Eiechiel annonce que de* coups plus 
cruels et plus decisift vont lui etre portes sur le 
sol sneme de l'Egypte. 



Chap. XXX, 25. 



EZECHIEL. 



Chap. XXXI, 12. 



25 
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Et il gemira devant Iui, 

Cumme gemit un homme blesse a mort. 

Jc fortifierai les bras du roi de Babylone; 

Les bras de Pharaon tomberont, 

Et Ton saura que je suis Jehovah, 

Quand je mettrai mon epee dans la main du roi de Babylone 

Et qu il la tournera contre le pavs d'Egypte. ' 

Je disperserai les Egyptiens parmi les nations, 

Et je les disseminerai en divers pays, 

Et Ton saura que je suis Jehovah. 

CHAP. XXXI. — Cinquihne onule : La chute d' Assur, figure de telle de PEgypte. 
31 Laonziemeannee,autroisiememois, : Fiis de i'homme, dis a Pharaon^ 
le premier du mois, la parole de Jeho- ; d'Egypte, et a la multitude de' son 
vah me fut adressee en ces termes ; j peuple : 

A qui ressembles-tu dans ta grandeur? 
j Assur etait un cedre sur le Liban, 

A la belle ramure, a l'ombrage epais, a la taille elcvee 
Et ayant sa cime dans les nues. 

4 Les eaux Pavaient fait eroitre 
I/abime 1'avait fait grandir 
En faisant couler ses fleuves 
Autour du lieu ou il etait plante 
Et en envoy ant ses ruisseaux 

A tous les arbres des champs. 

5 C'est pourquoi sa taille, s'elevait 
Plus haute que les* arbres des champs; 
Ses branches avaient grandi, 

Ses rameaux s'etaient allonges, 

Grace aux eaux abondantes du temps de sa croissance 

b Tous les oiscaux du del laisaient leurs nids dans ses branches- 

Tous les animaux des champs mettaient bas sous ses rameaux' 
Et des nations nombreuses etaient assises a son ombre. ' 

7 II etait beau par sa grandeur. 

Par la longueur de ses branches, 

Car ses racines plongeaient dans des eaux abondantes 

i^es cedres du jardin de Dieu ne Tobscurcissaient pas, 

Les cypres n'egalaient pas ses branches 

Et les platanes n'etaient pas comme ses rameaux, 

Aucun arbre dans le jardin de Dieu ne i'egalait en beaute 

Je 1 avais rendu beau par la multitude de ses rameaux 

Tous les arbres d'hden qui sont dans le jardin de Dieu 

Lui portaient envie. 
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C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Parce qu r il a etc Tier de sa hauteur, 

Parce qu'il a porte sa cime jusque dans les nues 

Et <jue son eoeur s'est enorgueilli de son elevation, 

Je Pai Iivre aux mains du dieu des nations, 

Qui le traitera a sa guise; 

A cause de sa mechancete je Pai chasse. 

Des etrangers, nation feroce entre toutes, 



XXXI, 1. La lit annSe, etc., un mois envi- 
ron avant la prise de Jerusalem. 

-*• A qui ressembles-tu : rtponse sous-enten- 
Uue : i Assur quand il e*tait au faite de la puis- 
sance; eh bien, tu tomberas comme Iui. La 
chute de I'Assyrie <Stait toute recente, et on en 
gardait !e souvenir. — Beaucoup de critiques 
toutefois mettent en doute iauthenticite* du 
mot ascnscAour qui est au de"but du vers. 4, et 
apphquent toute la description au roi d'Egypte. 



Mais aucune version ne peut ctre atleguec 
a I appui ae leur sentiment. 

6. Oiseaux du del, animaux des chants * 
rois et peuples vassaux. 

10. llmiti, a la 3 e pers. (Vulg.); le texte he- 
breu met la 2* : tu as StS fier. 

11. Du dieu des nations, ou plutdt selon le 
sens *tymoiogique de 'el: du/brt, ou dutuis- 
sant des nations; il s'agit de Nabuchodonosor. 

1 a. Des Strangers, les Chaldeens. 
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Chap. XXXI, is. &ZECHIEL. Chap. XXXII, a. 

~" L'ont coupe et laisse la; 

Ses branches sont tombees 

Sur ies montagnes et dans toutes ies vallees ; 

Ses rameaux brises gisent 

Dans tous Ies ravins du pays; 

Tous Ies peuples de la terre se sont eloignes de son ombre 

Ft l'ont abandonne. A 

Sur ses debris tous Ies oiseaux du ciel raiment se render, 

13 Ss sS^ameaux se sont retires tous Ies animaux des champ, : 

14 Ann qu'aucun arbre plante sur Ies eaux 
Xe soit tier de sa hauteur 
Et n'eleve sa cime jusque dans ies nues, 
Et qu'aucun de ceux qui s'abreuvent d eau 
Ne s'appuie sur lui-meme dans son orgucil; 
Car ils sont tous voues a ia mort. 
Aux profondeurs dc la terre, 
Meles aux enfants des liommcs, 
A ceux qui descendent dans la fosse. 

i c Ainsi park le Seigneur, Jehovah • 

5 Le jour ou il descendit au sejour des morts, 

J'ai fait niener ie deuil: 
A cause de lui j'ai voile l'abime, 
Vai retenu le cours des fleuves 
Et Ies grandes eaux se sont arretees; 

&Sta S£S SSK tS dc lui ont etc dans la langucur. 

Au bruit de sa chute j'ai fait trembler Ies nation-*, 

Quand je l'ai precipite au sejour des morts, 

\vec ceux qui descendent dans la iosse. 

lis se sont consoles dans les profondeurs de ia terre, 

Tous Ies arbres d'Eden, 

Les plus beaux et les plus magnifiques du Uban 

Tous ceux que les eaux abreuvaient. 

Ceux-la aussi sont descendus avec lui 

\u seiour des morts vers les victimcs de I epee, 

Qui etaient son bras et etaient assis a son ombre 

Au milieu des nations. 
t 8 Ainsi a qui rcssembles-tu en gloirc et en grandeur 

Parmi les arbres d'Eden ? 

Tu seras precipite avee les arbres d Eden 

Dans les profondeurs de la terre, 

Pour etre couche au milieu d'incirconcis 

Avcc ceux que Tepee a transperces. 

Tel sera k sort de Pharaon et de toutc la multitude dc son pcuplc, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XXXII [vers, i - 16]. - Lamentation sur la mine dc la puissant igyptitmt. 
oo in rWieme annec au douzieme Kils de i'homme, prononce unc lamenta. : 
32 J£ ifpTmkr dumois, la parole de tion sur Pharaon, roi d'Egypte, et d* 
Jehovah me fut adrcssec en ccs termes : lui : ^ 



io 
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,3. Image empruutee a un cadavre que devo- i^U sagit fj*^ £ ?£& u. 

d'eaux souterraines qui avait abreuve* et fait temps du meurtre ;_«^'_ lie M p M | es tine. 
croitre le cedre, en sorte que ses eaux ont tan, 
et qu'il n'en sort plus ni sources, m fleuves. 

id. lis u stmt cohsoUs : les rots, les princes, 
se sont rejouis en voyant la chute de leur vain- 
queur 



temps au meunre uc;wuum» « * D-Uitine 
Egypte des Juifs qui e'taient restes en Palestine. 

Comp. xxix, t .iv.; xxx, aosv. . 

q. Lion (propr. jtun* lion) dts nations, toi 
qui devorais tes peuples, par la guerre et ies 
conqu&tes. 
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Chap. XXXII, 3. 



EZECHIEL. 



Chap. XXXII, 16. 
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Lion des nations, tu es aneanti ! 

Tu etais semblable au crocodile dans les mers; 

Tu t'elancais dans tes fleuves; 

De tes pieds tu en remuais les eaux 

Et tu troublais Ieurs canaux. 

Ainsi parJe ie Seigneur, Jehovah : 

J'etendrai sur toi mon filet 

Au inoyen d'une multitude de peuples, 

Et Ton te tirera dehors avec mes rets. 

Je t'abandonnerai sur le sol, 

Je te laisserai sur la face des champs, 

Et je ferai se poser sur toi tous les oiseaux du ciel, 

Et se rassasier de toi les betes de toute la terre. 

Je mettrai ta chair sur les montagnes, 

Et je remplirai de tes debris les vallees. 

J'arroserai le pays des flots de ton sang jusqu'aux montagnes, 

Et les lits des torrents seront remplis de toi 

En t'eteignant, je voilerai les cieux 

Et j'obscurcirai leurs etoiles; 

Jo couvrirai do nuages le soleil, 

Et la lime ne donnera plus sa lumiere. 

Je vetirai de deuil a cause de toi 

Tous les astres qui briltent dans le ciel, 

Et je repandrai des tenebres sur ton pays. 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

Jc troublerai Ie cauir de beaucoup de peuples, 

(Juand je lerai parvenir la nouvellc de ta mine ehej les nations 

En des pays que tu ne connaissais point. 

Je frappcrai de stupcur a ton sujet beaucoup do peuples: 

A cause de toi leurs rois seront pris de frisson, 

Quand j'agiterai mon glaive devant eux, 

Et ils trembleront a tout instant, 

Chacun pour sa vie, au jour de ta mine. 

Car ainsi parie ie Seigneur, Jehovah : 

L epee du roi do Baby lone viendra sur toi. 

Jc ferai tomber la multitude de ton peuple 

Sous repee d'hommes vaillants, 

D'une nation feroce entre toutes; 

Ils abattront I'orgueil de TEgypte, 

Et loute sa population sera exterminee. 

Je ferai disparaitre tout son betail 

Du bord des grandes eaux: 

Elles ne seront plus troublees par le pied de I'hommc, 

Et le sabot des bestiaux ne les troublera plus. 

Alors je ferai reposer ses eaux 

Et couler ses fleuves comme Thuife, 

Dit le Seigneur, Jehovah, 

Quand je reduirai la terre oTEgyptc en solitude 

Et que le pays sera depouille de ce qu'il contient, 

Quand je frapperai tous ses habitants, 

Et ils sauront que jo suis Jehovah. 

Telle est la lamentation, et on la chantera; 



3. Au moyen d'une multitude de peuples ; tred'un peuple plus puissant qu*eux, tremble- 



lei* Clialdeens. 

5. Ta chair sur fts montagnes : Les cadavres 
des soldats et du peuple d'Egypte, personnifids 
en Pharaon, couvriront le* montagnes. 

7. Eh t'tteigitant, quand j'lteindrai l;i splen- 
dour de l'Egypte. 

g. Beaucoup de peuples, a la vue de ce desas* 



ront pour eux-memes. 

14. L'Ejjypte <5tant rcduite en solitude, m 
ban 1 me nt bete ne troublera le cours de ses 
eaux, qui couleront calmes et limptdes. 

16. LesJiiUs tU* nations ; les autres nations 
patennes. 
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Chap. XXXII, 17. EZECHIEL. Chap. XXXII, 26. 

Les filles des nations la chantcront, 

Elies la chantcront sur TEgyptc el Unite sa population, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XXXlI[vers. 17 — -iJ- — Autre lamentation. 
17 La douzicme annee, le quinze du mois, la parole de Jehovah me fut adressee en 

ces termes : 
iS Fils de Thomme, gemis sur la population de TEgyptc; 

Fais-la descendre, 

Eile et les filles des nations illustres, 

Dans les profondeurs de la terre, 

Avec ceux qui descendent dans la fosse. 
in Qui surpassais-tu en beaute? 

Descends et couche-toi aupres des incirconeis. 
.0 lis tomberont au milieu de ceux qtTa transperces I cpee. 

L'epee est donnee ; entrainez TEgyptc 

Avec toutes ses multitudes! 
2 x Les plus puissants parmi les heros 

Et ceux qui lui pretaient secours 

Lui adresseront la parole 

Du sein du sejour des morts : 

lis sont descendus et sont couches, 

Les incirconeis transperces par Tepee: 

2 -> La est Assur avec tout son peuple, 

Autcur de lr.i sont ses sepulcres; 

Tous ont etc transperces, tons sont tombes par 1 epee. 
2 - Ses sepulcres sont places au plus profond de la fosse; 

J Son peuole est range autour de son sepulcrc, 

Tous transperces, tous tombes par Tepee, 

Eux qui avaient repandu la terreur 

Sur la tcrrc des vivants. 

La est Elam, et toute sa multitude 
Entoure son sepulcrc, m t 

1 ous transperces, tous tombes par Tepee, 
Incirconeis descendus dans les profondeurs ae la terre, 
Eux qui avaient repandu la terreur 
Sur la terrc des vivants; 
Us ont porte leur ignominie 
Avec ceux nui sont descendus dans la fosse. 
,- On a fait sa couche, a lui ct a sa multitude, 

Au milieu de ceux qui ont ete transperces; 
Autour de lui sont ses sepulcres; 
Tous sont des incirconeis, transperces par 1 epec; 
Car leur terreur s'etait repandue 
Sur la terre des vivants, . 
Et ils ont porte leur ignominie 
Avec ceux qui sont descendus dans la fosse; 
On les a places parmi les egorges. 
26 l-a sont Mosoch, Thubal et toute leur multitude. 

Autour de lui sont ses sepulcres; 
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d 1g m eW- SX,«- tl "ec . vaux-tn mi*» (xxvii, , 3 ), peWtrefcs. Scythe qui, 40 ,u* 



ras leur sort- 
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Chap. XXXII, 27. 



EZtCHIEL. 



Chap. XXXII, 32. 
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Tous sont incirconcis, tons sont tombes par Tepee, 

Car ils avaient repandu la terreur 

Sur la terre des vivants. 

lis ne seront point couches a cute des vaillants 

Qui sont tombes d'entre les incirconcis, 

Qui sont descendus au sejour des morts 

Avec leurs armes de guerre, 

Et sous la tete des^uels on a mis leur epee; 

Mais leurs iniquites sont sur leurs os. 

Car ils etaient la terreur des vaillants 

Sur la terre des vivants. 

Toi aussi tu seras brise at -nilieu des incirconcis. 

Et tu seras couche avec ceux que Tepee a transperces. 

La est Edom, ses rois et tous ses princes 
Qui, malgre leur vaillance, 
Ont ete mis avec ceux que Tepee a transperces; 
Eux aussi sont couches avec les incirconcis 
Et avec ceux qui sont descendus dans la fosse. 

La sont les princes du septentrion et tous les Sidoniens; 

lis sont descendus avec les transperces; 

Malgre la terreur qu'inspirait leur vaillance, 

Ils sont confondus! 

Ils sont couches comme des incirconcis, 

Avec ceux que Tepee a transperces, 

Et ils portent leur ignominir* 

Avec ceux qui sont descendus dans la fosse. 

Pharaon les verra et se consolera 

Au sujet de toute la multitude de son peuple; 

Pharaon est transperce par Tepee avec toute son armec, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

Car j'avais repandu sa terreur sur la terre des vivants, 

Et le voila couche au milieu des incirconcis, 

Avec ceux que Tepee a transperces, 

Lui Pharaon el toute sa multitude, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 
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tout sur leur passage. Ezechiel nomme encore 
«s peuplcs parmt les derniers ennenus de la 
tneocratie, xxxviii, 1 sv. 

30. Les princes ou seigneurs dn seMentrion, 
probnblemcnt les Tyriens et les Syriens, et en 

particuiier le roi de Da mas : voy. 11 Rois. 

*;vi, 5. ' » 

3>. Pharaen se consolera de descend re au 



sejour des morts, en y trouvant de nombreux et 
puissants monarques comme lui. 

3». Nabuchodonosor envahit I'Egypte au 
temps de Hophra, vers Pan 572 av. J.*C, et 
pe*n<tra jusou a Syene, aux frontieres de rEthio- 
pie. Les richesscs de TEgypte furent pillees et 
une partte plus ou moins grande de la popula- 
tion emmenee en captivity 
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Chap. XXXIII, i. 
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Chap. XXXIII, 13 



TROISIEME PARTIE. 



LES PROMESSES [C11. XXXIII — XL]. 

SECTION I. [C11. XXXIII — XXXIX1. 
Restauration du peuple de Dieu. Ruine des empires paiens. 

CHAP. XXXIII. -Nouvel aspea de la carrier* t^^ SS^L^ilt 
ttabli smtinelte au milieu du peuple [vers. i-<& Les 'fWl™<%£ 
decouraqer, doivent merit* le saint par la penitence [10-20]. La '*%*«* f 
la prise dejirusalem \2 1 - 22]. Le sa \U nest pas pour ecu* V « ^f^rdl 
en Palestine [23- 2 9 f. fl ne suffit pas decanter le prop lute, il faut P*ofit» de 

sa parole [30 — 33]. 



33 La parole de Jehovah mc fut adrcs- 

2 sec ei: ces termes : Fils de rhomme, 

" parle aux enfants de ton peuple, et dis- 

leur : Quand je fais venir Tepee contre 

un pays, et que les habitants de ce pays, 

prenant quelqu'un d'entre eux, Tetablis- 

\ sent comme sentinelle, ct que cet hom- 

me, voyant i ? epee venir contre le pays, 

sonnc tie la trompette ct avertit le peu- 

4 pie, si quelqu'un, tout en cntendant 
le son de la trompette, n ? cn tient pas 
compte, etque Tepee survienue et letue, 

5 son sang sera sur sa tete : il a en- 
tendu le son de la trompette ct n'en a 
pas tenu compte; son sang sera sur lui; 
mais s'il en a tenu compte, il aura sauv6 

6 sa vie. Que si la sentinelle, voyant ve- 
nir Tepee, ne sonne pas de la trompette, 
et qu'ainsi le peuple ne soit pas averti, 
et que Tepee survienne et tue Tun d'en- 
tre eux, cet homme pSrira pour son ini- 
quite, mais je demanderai compte de son 

7 sang a la sentinelle. — Et toi, fils de 
Thomme, je t'ai etabli comme sentinelle 
pour la maison d'Israel : quand tu enten- 
dras de ma bouche une parole, tu les 
avertiras de ma part Quand j'aurai dit 
au mechant : " Mechant, tu mourras! " 



si tu ne paries pas pour averlir le me- 
chant de quitter sa voie, cehn-ci ; etant 
mechant, mourra pour son iniquite, mais 
jc te demanderai compte de son sang. 
Mais si tu avertis le mechant afin qu u 9 
se detourne de sa voie, et qu'il ne s en 
detourne pas, il mourra pour son 1111- 
quite; mais toi tu auras sauve ton ame. 

Et toi, tils de Thomme, dis a la mai- 
son d'Israel : Voici comme vous parley : 
vous dites : " Nos trnn^res&ions et nos 
peches sont sur nous, et e'est a cause 
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bVeux que nous deperissons; comment 
pourrions-nous vivre?" Dis-leur : Je 
suis vivant, dit J&ovah : je nti prends 
point plaisir u la mort du pecheur, mats 
a ce que le mechant sc detourne de sa 
voie et qu'il vive. Revenez, revenez de 
vos mauvaises voies! Et pourquoi mour- 
riezvous, maison d'Israel? 

Et toi, fils de Thomme, dis aux enfants 12 
de ton peuple *. La justice du juste ne le 
sauvera point au jour de sa transgres- 
sion, et le mechant ne tombera point 
pour sa mechancete le jour ou il sen de* 
tournera, de meme que le juste ne pourra 
pas vivre par sa justice le jour ou il po- 
chera. Lors meme que j'aurai dit au 13 



XXXIII, t. Jerusalem et son temple sont 
derails, le peuple est disperse; e'est mainte- 
nant comme un nouveau ministere qui com- 
mence pour Ezechiel. — 11 a dimoli et arrachi, 
il a denonc* les crimes et fait retentir la me- 
nace; le moment est venu de b&tir et de planter 
(Je>. i, io), de consoler et d'annoncer le salut. 
Deja plusieurs fois il a laiss£ entrevoir cette 
restauration future : xi, 16 sv.; xvi, 60; xvii, 
22 sv.; xx, 40; xxviii, 25. 11 va d^sormais la de- 
er ire plus en detail. 

Dieu lui avait reveUe (xxiv, 25 sv.) qu un jour 
un fugitif viendrait apprendre aux Juifs depor- 
ted en Babylonie la prise de Jerusalem, que ce 
jour-la sa bouche, fermee pour un tem ps, so u* 
vrirait de nouveau, et que, selon Tinterprtta- 
tioh sugg*ree pour iii, 22-27, le credit donn6 a 
sa parole par la realisation de ses predictions 



lui permettrait de parler desormaw en toute 
liberte aux captifs; le debut du chap, xxxm 
nous fait assister a la realisation de cette pro- 

messe. , , .. 

Le chapitre se compose de deux discour* 
(verset 2-20; 23-33) Spares Pun de I autre par 
une date et une notice histonque (21-22). i.e 
premier discours fut adresse* au prophete la 
veille de I'arrivee du fugitif, mais an est qu a 
la suite des recits de ce dernier qu il dut etre 
communique aux colons de Tel-Abib. 

10 et sv. Nous avons dans la fin de ce chapi- 
tre et dans les suivants, tout un plan de restau- 
ration messiautque methodiquement expose. La 
premiere idee mise en relief vers. 10-20, cebt 
que Tesperance d' Israel repose sur les exiles ct 
sur ceux-la seuls qui par leur justice mertie- 
ront cette faveur. 
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Chap. XXXIII, 14. 



tztCHlEL. 



Chap. XXXIII, J3. 



juste qu'il vivra, si, se confiant dans sa : avec le sang, vous levez les yeux vers 
justice, U fait le mal, on ne se rappeilera • vos idoles, vous repandez le sang, et 
plus rien de sa justice, et a cause du mal ! vous poss&leriez le pays ! Vous vous 26 

14 qu'il aura fait, il mourra. Et lors meme i etes appuyes sur votre epee, vous avez 
que jaurai dit au mediant : **Tu mour- ! commis des a Dominations, cnacun do 
ras ! " s'il se detourne de son peche et ! vous a deshonore la femme dc son pro- 

1 5 fait ce qui est juste et droit : si ce me- ' chain, et vous possederiez le pays! Voici 27 
yhant rend le gage, s'il restitue ce qu'il | ce que tu leur diras : Ainsi parle le Sei- 

a ravi, s'il suit les preceptes qui donnent j gneur, Jehovah : Je suis vivant : ceux 
la vit, sans faire aucun mal, certainc- qui sont dans ies mines tomberont par 

16 ment il vivra; on ne se rappeilera plus ' Tepee; ceux qui sont dans la campagne, 
aucun des peches qu'il a commis ; il a ! je les livrerai aux betes feroces pour 
fait ce qui est droit et juste ; il vivra. j qu'elles en fassent leur pature, et ceux 

17 Les enfants de ton peuple ont dit: " La ; qui sont dans les lieux forts et dans les 
voie de Jehovah n'est pas droite. ?? C'est ; cavernes mourront de la peste. Je ferai 2S 
lour voie a eux qui n'est pas droite. du pays ttne solitude et un desert, I'or- 

iS Ouand un juste se detourne de sa justice , gueil de sa force prendra fin, et les mon- 
ct fait le mal, il meurt a cause de cela; J tagnes du pays seront si desolees que 
et quand un mechant se detourne de sa I personne ny passera. Et Ton saura 



29 



19 

mechancete et fait ce qui est droit et j que je suis Jehovah, quand j'aurai fait 
:o juste, a cause de cela il vit. Vous dites : du pays une solitude et un desert a cause 

*• La voiede Jehovah n'est pas droite." ! de toutes les abominations qu'iis ont 

Je vous jugeraichacun selon vos ceuvres, ! commises. 

niaison d'Israel. Et toi, fils de Thomme, les enfants de 30 

:t La douzierae annee de notre captivite, ton peuple s'entretiennent de toi le long 

au dixieme mois, le cinq du mois, un des murs, et aux portes des maisons ils 

tugitif de Jerusalem arriva vers moi en I se parlent entre eux, Tun disant a Fau- 

22 Jisant : * ' La ville a ete prise. " • Or la tie : " Venez entendre quelle parole 
main de Jehovah avait ete sur moi le soir vient de Jehovah." Et ils viennent vers 3 1 
avant Tarrivee du fugitif, et elle avait toi comme a une asscmblee; mon peuple 

ou vert ma bouche avant qu'il vint vers s'assied devant toi; ilsecoutent tes paro- 
moi le matin, et ainsi ma bouche fut ou- * les ei ne les mettent point en pratique ; 
verte, et je ne fus plus muet. ils font ce qui flatte leur gout; leur eunir 

23 La parole de Jehovah me fut adressee ; poursuit le gain. Tu es pour eux un 32 

24 on ces termes : Fils de Thomme, ceux 1 chanteur agreable, qui a une belle voix 
qui habitent ces ruines-la, sur la terre \ et joue bien de son instrument; ils enten- 
te Israel, parlent ainsi : " Abraham etait j dent tes paroles et ne les mettent point 
soul, et il a eu en partage le pays; nous, j en pratique. Quand ces choses arri ve- 
nous sommes nombreux, et la possession » ront, et voici qu elles arri vent, ils sau- 

25 du pays nous a ete donnee. " C'est \ ront qu'il y avait un prophete au milieu 
pourquoi dis-leur : Ainsi parle le Sei- : d'eux. 
gneur, Jehovah : Vous mangez la ck.iir , 






21, La I2fi annee de la captivity de Joachin, 
c.-a-ct. x8 mois apres la prise de Jerusalem. On 
s 6tonnera moias d'une arrivle si tardive st Ton 
re'fl^chit aux circonstances, aux difficult^ et 
aux dangers d'un tel voyage soit dans tes cara- 
vanes des de" norths, soit simplement (s'il s'agit 
d'un fugitif echappe* avant la prise de la ville) 
au milieu d'un pays parcouru en tout sens par 
tes armees chaldeennes. Toutefois au lieu de la 
i*anttfe, le tradu&eur syriaque met la tt< an- 
nee, <t huit manuscrits hebreux donnent egale- 
ment ce chjffre; le fugitif n'aurait mis alorsqu* 
6 amis environ pour se rendre aupres des exiles 
de la premiere deportation. Benucoup d'exe^je- 
tes mclinent a admettre cette lecon. 



22. La main de JihovaJi^ etc.: Dieu lui avait 
adresse* le premier des deux dtscours renfermrfs 
dans ce chapitre (vers. 2-20). 

33. Ate fut adressee, peu de temps apres Tar- 
riv^e du fugitif. 

24 et sv. 11 n'y a pas d'esplrances a fonder 
sur les Juifs demeures en Palestine. Le pro- 
phete adresse ces paroles aux exiles, parce que 
plusicurs d'entre euxpartageaient les illusions 
de leurs frcres du pays de juda (vers. 24X 

30 et sv. Coin me conclusion de son oracle, le 
prophete invite les exile* a se montrer dociles a 
sa parole, a ses exhortations a la penitence. 
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Chap. XXXIV, i. EZ&CHIEL. Chap. XXXIV, 12. 



CHAP. XXXIV. — Le Pasteur fiddle, nouveau David. Destitution des pasteurs 
infideles '[vers. 1 — 10]. Dieuprendra luUmeme en main la conduite de son 
troupeau [11 — 16]^^ exclura tous les eUments mauvais [17 — 22 V Avene- 
ment d'un nouveau David; son rtgne pacifique et glorieux [23 — 31 1. 

3 4 La parole de Jehovah me fut adressee en ces termes : 

2 Fils de l'homme, prophetise sur les pasteurs d'Israel; 
Prophetise et dis-leur, a ces pasteurs : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Malheur aux pasteurs d'Israel, 

Qui n'ont fait que se paitre eux-memes ! 

N'est-ce pas le troupeau que les pasteurs doivent paitre? 

3 Vous mangiez la graisse, 
Vous vous revetie* de la laine, 
Vous tuiez ce qui etait gras; 
Vous ne paissiez pas le troupeau. 

4 Vous n'avez pas fortifie les brebis debiles, 
Vous n'avez pas gueri ceile qui etait malade, 
Ni panse celle qui etait blessee, 

Ni ramene celle qui etait egaree, 

Ni cherche celle qui etait perdue ; 

Mais vous avcz tlomine sur elle avec violence et cruaute. 

5 Elles se sont dispersees, faute de pasteur; 

Elles sont d^venues la proie de toutes les betes sauvages, 
Et elles se sont dispersees. 

6 Mes brebis sont errantes sur toutes les montagnes 
Et sur toute colline eievee ; 

Sur toute la face dupays mes brebis ont ete dispersees, 

Sans que personne en eut souci, 

Sans que personne se mit a leur recherche. 

7 Cest pourquoi, 6 pasteurs, ecoutez la parole de Jehovah. 

S Je suis vivant, dit le Seigneur, Jehovah : ' 

Parce que mes brebis ont e"te mises au pillage, 

Qu'elles sont devenues la proie de toutes les tetes sauvages, 

Faute de pasteur, 

Et parce que mes pasteurs ne prenaient pas souci de mes brebis, 

Mais qu'ils se pa?ssaient eux-memes 

Et ne paissaient pas mes brebis, 
9 A cause de cela, 6 pasteurs, ecoutez la parole de Jehovah. 

10 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Voici que je viens aux pasteurs; 
Je leur redemanderai mes brebis 

Et je ne leur laisserai plus de troupeau a paitre, 
Et ils ne se paitront plus eux-memes; 
J'arracherai mes brebis a leur bouche 
Et elles ne seront plus pour eux une proie a devorer. 

1 1 Car ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Me voici; je veux moi-mSme prendre souci de mes brebis 
Et les passer en revue. 

12 Comme un pasteur fait la revue de son troupeau 
Quand il se trouve au milieu de ses brebis ^parses, 
Ainsi je ferai la revue de mes brebis, 

XXXIV, isv.Apres avoir parte des elements j Les vers, x-10 sont un jugenient portc sur les 
aui constitueroot le nouueau peuple, ie pro- rois et les grands qui ont fait lo malheur de la 
phete va parier de ses chefe. nation. — Se paitre tux-nUmes, user du pou- 

3sv Imitation et commentaire de Jer. xxiii, voir dans lear propre mteret, exploiter pour 

— ' •* ' - * eux-memes les nchesses du peuple. 

5. Elks se sent disperses : allusion aux di- 
verse* asportations qu'avait subies Israel par 
la faute de ses chefs. Comp. vers. 13. 



1-8. — Les fasUurt k'Israll : les deposiiaires 
de l'autorite* civile et re%ieuse : rots, magis- 



trats, pritres et prophetes. Comp. II Sam. v, 2, 
7; Mich, v, 4r vii, 14; Ps. Ixxviii, 71; etc. — 
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Chap. XXXIV, 25. 
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Et je les retirerai de tons les lieux oil dies ont ete dispersees 

En un jour de nuages et de tenebres. 

Je les ferai sortir du milieu des peuples 

Et les rassemblerai des divers pays; 

Je les ramenerai sur lour proprc sol 

Et je les ferai paitre sur les montagnes d'lsraeh 

Dans les vailees et dans tous les lieux habites du pays. 

Je les ferai paitre dans de bons paturages, 

Et leur pacage sera sur les hautes montagnes d'Israel; 

La elles reposeront dans un bon bcrcail, 

Et paitront dans un gras paturagc 

Sur la montagne d'lsrael. 

(/est moi qui paitrai mes brebis, 

Moi qui les ferai reposer, dit le Seigneur, Jehovah. 

Je chercherai celle qui etait perdue, 

Je ramenerai celle qui etait egaree, 

Je panserai celle qui est blessee 

Et je fortifierai celle qui est malade; 

Mais celle qui est grasse et celle qui est forte, jc les detniirai; 

Je les paitrai avec justice. 

Et vous, mes brebis, ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Je vais juger entre les brebis et les brebis, 

Beliers et boucs. 

Est-ce trop peu pour vous de paitre dans un bon paturagc, 

Que vous fouliez de vos pieds le reste de votre pature; 

Ou de boire les eaux iimpides, 

Que vous troubliez le reste avec vos pieds ? 

Et mes brebis devraient brouter ce que vos pieds ont foule, 

Et boire ce que vos pieds ont trouble ! 

C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Moi je vais juger entre la brebis grasse et la brebis maigre. 

Parce que vous avez heurte du flanc et de I'epaule, 

Et frappe de vos cornes toutes les brebis debiles 

Jusqu'a ce que vous les eussie^ chassees dehors, 

Je sauverai mes brebis, 

En sorte qu'elles ne seront plus au pillage, 

Et je jugerai entre brebis et brebis. 

Je leur susciterai un seul pasteur qui les fera paitre, 

Mon serviteur David; 

C'est lui qui les paitra 

Et c'est lui qui sera leur pasteur. 

Moi, Jehovah, je serai leur Dieu, 

Et mon serviteur David sera prince au milieu d'ellcs. 

Moi, Jehovah, j'ai parle. 

Je ferai avec elles une alliance de paix: 

Je ferai disparaitre du pays les betes feroces; 

lis habiteront en securite dans le desert 

Et dormiront dans les forets. 



id. Celle qui est grasse... forte \ les riches et 
les puissant* qui oppriment le peuple. 

17. Dieuva/ngvr, faire un triage entre if* 
brtbti et les brebis, c.-a-d. entre les brebis fai- 
bles et tes brebis grasses et fortes. 

»8. Quand le troupeau est conduit au patu- 
rage ou a I'abreuvoir, les brebis les plus fortes 
non seu lenient s'elancent les premieres en ecar- 
tanc les foibles, mais elles gatent encore la 
pature et lebreuvage qui restaient pour celles-ci: 
image des grands qui ne se contentaient pas de 
jouir des biens du pays, mais qui en privaient 
les hommes sans defense (comp. vers. 21 sv.). 
Dieu mettra fin a cette injustice (vers. 19). 



•2-x. Un seul pasteur; I'unite* primitive d'lsrael 
et de la royaute' sera re tab lie : comp. xxxvii, 22. 
— Mon serviteur Daznd : David, le pere de la 
famille royale, en qui elle reste personmfiee, 
est le type du Roi futur promis a Israel, du 
Messie, en qui la tige de David atteint son par- 
fait de'veloppcment. Comp. fl Sam. vii f usv.; 
Os. iii, 5; Amos, ix, n; Is. ix, 7; xi. t; xl, 11; 
Je>. xxiii, 5; xxx, 9; Mich, v, a. Comp. aussi 
Jean x, 14. 

35. Le Messie sera la representation visible de 
Jtftovah, exercant sur la terre la souverainete' 
divine. 

as. Les betes feroces t les puissances du monde 
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Chap. XXXIV, 2 6. EZECHIEL. Chap. XXXV, 9* 

26 Jc ferai d'eux et des environs de ma coliine une benediction; 
Je ferai tomber la pluie en sa saison : 

Ce seront des pluies de benediction. 

27 L'arbre des champs donnera son fruit, 
Et la terre donnera ses produits: 

lis seront en securite sur leur terre, 

Et ils satiront que je suis Jehovah 

Quand je briserai les barres de leur joug, 

Et que je les deiivrerai de la main de ceux qui les asservissent. 
2S Ils ne seront plus un butin pour les nations, 

Les betes de la terre ne les devoreront plus, 

Et ils habiteront en securite, sans que personnc les effraie 
20 Je ferai pousser pour eux une vegetation de renom; 

lis ne seront plus enleves par la famine dans le pays 

Et ne porteront plus Fopprobre des nations. 

30 Et ils sauront que moi, Jehovah, leur Dieu, je suis avec eux 
Et qu ils sont mon peuple d'lsraeh 

Ditle Seigneur, Jehovah. 

31 Et vous mes brebis, troupeau que jc pais, 
Vous etes hommes: 

Et moi je suis votrc Dieu, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

CHAP. XXXV. — Rttine d' Edom. Sentence centre Edom (vers. 1 — \], 
Premier motif de condamnation [5—9]- Deuxieme rnotif [10 — 15 J. 

35 La parole de Jehovah me fut adressec en ces termes : 

2 Kils de rhomme, tourne ta face vers la montagne de Seir 

Et prophetise contre elk, 
7 Et dis-lui : Atnsi park le Seigneur, Jehovah : 

Je viens a toi, montagne de Seir; 

Je vais etendre ma main sur toi 

Et faire de toi une solitude et un desert. 

4 Je reduirai tes villes en mines, 
Tu deviendras une solitude 

Et tu sauras que je suis Jehovah. 

5 Parce que tu as une haine eter nolle 

Et que tu as livre au glaive les enfants d'lsrael 
Au temps de leur catamite, 
Au temps de rinimtite finale, 

6 A cause de cela, je suis vivant, 
Dit le Seigneur, Jehovah : 

Je te mettrai a sang. 
Ft le sang te poursuivra, 

7 Je ferai de la montagne de Seir une solitude et un desert, 
Et j'en rctrancherai tout allant et venant, 

8 Je remplirai ses monts de tes blesses a mort; 

Sur tes coilines, dans tes vallees et dans le lit de tes torrents 
Tomberont les hommes egorges par repec. 
n Je te reduirai en solitudes eternelles, 



hostile* au peuple de Dieu. — Le diseri, Usfo- 
rl/^lteux cependant tres pcu surs pour les brebis. 

a6. Unebeniditlion : il n'y auraque benediction 
sur eux et autour d'sux. — M* coliine, le mont 
Sion. Les environs sont to'ite la terre dlsrael. 

27. Les barres, les deux barres dc bois paral- 
lels dont se compose le joug. 

XXXV, x sv. Pour que Te nouveau peuple 
puisse prendre possession du pays de Juda, il 
Faut bannir les ennemis qui ont envahi son ter- 
ritoire et notamment les Edomites. 



2. Montagne de Stir : on appellc airusi deux 
chaiues paralleles qui courent de l'exuemit* sikJ 
de la mer Morte jusqu au golfe Elanitique. C c 
tait sur ces montagnes et dans la vallee qui le> 
s*pare qu'habitaient les Idum^ens. Edom parait 
representer ici toutes les nations paiennes en 
tant qu'hostiles au royaume de Dieu. 

6. Ce sang : allusion probable au nom menu- 
d'Edotn, qui signifie rouge, et qui ressemble au 
mot ddm % sang* 
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Chap. XXXV, io. 



EZfeCHIEL. 



Chap. XXXVI, 5. 



Et tes villes ne seront plus habitees, 
Et vous saurez que je suis Jehovah. 

10 Parce que tu as dit : 

" Les deux nations et les deux pays seront a moi, 
Et nous en prendrons possession, h — 
Et Jehovah etait la ! — 

1 1 A cause de cela, je suis vivant, dit Jehovah : 
J'agirai selon la colere et la fureur 

Que tu as montrees dans ta haine contre eux, 
Et je me ferai connaitre au milieu deux 
Quand je te jugerai. 

12 Tu sauras que moi, Jehovah. 

J'ai entendu tous les outrages que tu proferais 
Contre les montagnes dlsrael, en disant : 
*' Elles sont devastees, 

EUes nous sont donnees comme une proie a devorer ! f ' 
r j Vous nravez brave par vos discours 

Et vous avez multiplie vos paroles contre moi. 
J'ai entendu ! 

14 Ainsi parle ie Seigneur, Jehovah : 
Quand toute la terre se rejouira, 
je ferai de toi une solitude. 

15 Comme tu t'es rejouie 

En vovant Fheritage de la maison d r Ibrael devaste, 

Je te ferai de meme : 

Tu seras devastee. montagne de Seir, 

Et Fldumee tout cntiere. 

Et Ton sanra que je suis Jehovah. 

CHAP. XXXVL — Israel de retour en son pays [vers. 1 — 15J. Motifs qui on! 
porte Dieu a le sauver : ^ pour rhonneur Je man nom M [16—32]. La prosperity 
du uouveau royaumc [3$ — $$]. 



36 



5 



Et toi, fils de I'hommc, prophetise aux montagnes d* Israel et dis : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Parce que Tennemi a dit de vous : Ha ! ha ! 

Les collines etcrnelles sont devenues notrc propriete ! M 

A cause de cela, prophetise et dis : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Attcndu qu'on vous a devastees de toute part 

Et qiron a desire s'emparer de vous, 

Pour que vous lussiez la propriete de cc qui reste des nations, 

Et attendu que vous avez ete I'objet des discours des langues mechanics 

Et des malins propos des gens, 

A cause de cela, montagnes d* Israel, 

Ecoutez la parole du Seigneur, de Jehovah. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah, 

Aux montagnes et aux collines, 

Aux ravins et aux vallons, 

Aux ruines desolees et aux villes abandonnees, 

Qui ont ete livrees au pillage et a la risee 

De cc qui reste des nations d'alentour, 

A cause de cela, ainsi parle Ie Seigneur, Jehovah : 

Oui, datis le feu de ma jalousie, 



10. Les deux royaumes de Juda et d'lsracl. 

14. Quand tonic la terre se rtjouira : Edom 
s'^tait rejoui de la ruine d* Israel; te jour vien- 
dra 011 toute la terre sera dans la joie a cause 
du salut divin, tandis qu'Edom seul en sera 
privet 

XXXVI, 1-15. Les ennemisltant chassis des 



montagnes de Juda [t-6], le nouvcau peuplc n'a 
plus qua y reventr 17-15]. 

2. Eternetfes, a cau.se du padte par lequel 
Dieu enavaitgarami la possession & son peuplc; 
paroles ironiques. 

3. CV qui reste des nations voisines qui aspi- 
raient a se partager rhlritage du peuple de Dieu. 
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Chap. XXXVI, 6. EZECHIEL. Chap. XXXVI, 18. 

J ? ai parle contre ce reste des nations et contre I'ldumee 
Qui, le coeur tout joyeux et le mepris dans Tame, 
Se sont adjuge mon pays pour en fa ire leur proie, 

6 A cause de eela, prophetise touchant la terre d'Israel, 
Et dis aux montagnes et aux collines, 

Aux ravins et aux vallons : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

J'ai parle dans ma jalousie et dans ma fureur, 

Farce que vous avez porte l'opprobrc des nations. 

7 Cest pourquoi le Seigneur, Jehovah, parle ainsi : 
Moi j ? ai leve ma main : 

Les nations qui vous entourent 
Porteront, elles aussi, leur opprobre. 

8 Et vous, montagnes d'Israel, 

Vous pousserez vos rameaux et vous porterez votre fruit 
Pour mon peuple d'Israel, 
Car il est pres de venir. 

9 Car je viens a vous 

Et je tourne ma face vers vous, 
Et vous serez cultivees et ensemencees. 
io Je multiplierai sur vous les hommes, 

La maison d'Israel tout entiere; 
Les villes seront habitees 
Et les mines seront rebaties. 

1 1 Je multiplierai sur vous hommes et bestiaux; 
lis seront nombreux et se multiplier ont; 

Je veux que vous soyez habitees comme autrefois; 

Je vous ferai plus de bien que dans votre commencement, 

Et vous saurez que je suis Jehovah. 

1 2 J'araenerai sur vous des hommes, 
Mon peuple d'Israel; 

lis te possederont: 

Tu seras leur heritage 

Et tu ne les prtveras plus de lears enfants. 

1 3 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Parce qu'ils vous disent : Tu as devore des hommes 
Et tu as prive ta nation de ses enfants, 

14 A cause de cela, tu ne devoreras plus d'hommes 
Et tu ne priveras plus ta nation de ses enfants, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

15 Je nc te ferai plus entendre les outrages des nations, 
Tu ne porteras plus Topprobre des peuples, 

Et tu ne feras plus broncher ta nation, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

16 La parole de Jehovah me fut adressee en ces termes : 

1 7 Kils de l'homme, ceux de la maison d'Israel, 
Quand ils habitaient sur leur terre, 

L'ont souillee par leur conduite et par leurs ceuvres; 
Leur conduite etait devant moi 
Comme la souillure d'une femme. 

18 Et j'ai verse sur eux mon courroux 



12. Us te possideront : des montagnes, le pro- 
phete passe au pays lui-meme. — Tu ne let pri- 
veras pins de leurs enfants : allusion a Nombr. 
xiii, 33, ou il est dit que les espions envoyis 
pour explorer le pays de Chanaan dirent a leur 
retour r'Cest un pays qui devore ses habitants." 

16 sv. Vrai motif au salut d'Israel. Israel cha- 
tie* pour ses crimes ne s'est pas corrige* quand il 



6tait disperse* au milieu des nations; il n'a done 
en aucune facon m&ite* sa delivrance. Bien plus 
ses crimes sont devenus le scandale des nation^ 
qui faisaient retomber sur Jehovah les abomina- 
Uons de son peuple. Cest pour sauver en quel- 
que sorte l'honneur de son nom que Jehovah 
ramene Israel en son payset se prepare a trans- 
former son cocur d'une facon plus complete. 
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Chap. XXXVI, 19. 



EZSCHIEL. 



IQ 



20 



21 



*\"> 



23 



24 



25 



26 






2S 
29 



32 






A cause du sang qu'ils ont verse sur le pays 

Et parce qu'ils ront souille par leurs internes' idoles. 

Je les ai disperses parmi les nations, 

Et ils ont ete disseraines en divers pays; 

Je les ai juges selon ieur conduite et selon leurs amvres 

Arrives chez les nations ou ils sent alles, 

Ils ont deshonore mon saint nom, 

Quand on disait d'eux ; " Cest le peuple de Jehovah, 

C est de son pays qu'ils sont sort is. '■ 

Et j'ai eu pitie de mon saint nom, 

Que ceux de la maison d'Israei ont deshonore 

Parmi les nations chez lesquelles ils sont alles. 

Cest pourquoi dis a la maison d'Israel : 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Ce n'est pas a cause de vous que je le fais, maison d r Israel 

t est pour mon saint nom que vous avez deshonore 

Parmi les nations chez lesquelles vous etes alles. 

Je sanctifierai mon grand nom qui est deshonore 

Parmi les nations au milieu desquelles vous lavez deshonore, 

ht les nations sauront que je suis le Seigneur, Jehovah, 

(Juand je me sanctifierai en vous, a leurs veux. 

Je vous tirerai d'entre les nations, 

Je vous rassemblerai dc tous les pays 

Et je vous ramenerai sur votre terre. 

Je ferai sur vous une aspersion d'eaux pures, 

Et vous serez purs; 

Je vous purifierai de toutes vos souillures 

Et de toutes vos abominations. 

Je vous donnerai un ccuur nouveau, 

Et je mettrai au dedans de vous un esprit nouveau; 

J oterai de votre chair le ccuur de pierre, 

Et je vous donnerai un cueur de chair. 

Je mettrai au dedans de vous mon Esprit, 

Et je ferai que vous suivrez mes ordonnances, 

Que vous observerez mes lois et les pratiquerez. 

Vous habiterez le pays que j'ai donne a vos peres, 

Vous serez mon peuple, et moi, je serai votre Dieu. 

Je vous sauverai de toutes vos souillures; 

J'appellerai le froment et le ferai abonder, 

Et je n'enverrai plus sur vous la famine. 

Je multiplierai les fruits des arbres 

Et le produit des champs, 

Afin que vous ne portiez plus parmi les nations 

L opprobre de la famine. 

Vous vous rappcllercz vos voies mauvaises 

Et vos oeuvres qui n'etaient pas bonnes, 

Et vous vous prendrez en degoiit 

A cause de vos iniquites et de vos abominations. 

Ce n est pas a cause de vous que je ie fais, 

Dit le Seigneur, Jehovah, sachez-le; 

Avez honte et rougissez dc votre conduite, 

Maison d'Israel. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Le jour ou je vous purifierai de toutes vos iniquites, 

Je rendrai aux villes leurs habitants 

Et ce qui est en ruine sera rebati. 



Chap. XXXVI, 33. 



25. Ceux qui seront admis dans le royaumc 
«e Dieu seiont purifies, non seulement par des 
rites exterieurs, niais au pins intirae de leur 
cocur; Dieu par son eaprii lei transfbrmeta et 



leur communique™, une parfaite docility a 
1'egard de ses low. 
29 sv. Prospente* Uu nouveau royMiine, 
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Chap. XXXVI, 34. 



EZECHIEL. 



Chap. XXXVII, 16. 



34 



3* 






La terre devastee sera cultivee, 

Elle qui netait que desolation aux yeux de tous les passants. 

On dira : Cette terre, qui etait devastee, 

Est devenue comine un jardin d'Eden, 

Et les villes ruinees, desolees et renversoes 

Son! habitees comme des places fortes. 

Et les nations qui seront restees autour dc vous sauront 

Que moi, Jehovah, j'ai rcbati cc qui etait renvcrse, 

Plante ce qui etait ravage. 

Moi, Jehovah, je dis et je fais. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Encore en ceci je me laisserai chercher par la maison d'Israel 

Pour le faire en leur faveur; 

Je muitiplierai les hommes comme des troupeaux, 

Tels que des troupeaux dc brcbis saintes, 

Tels que les troupeaux de Jerusalem dans ses solennites, 

Ainsi des troupeaux d'hommes rcmpliront les villes, 

Et Ton saura que je suis Jehovah. 



CHAP. XXXVII. — La vision des ossements desseclus qui reprennent vie [1 — 10]; 
explication de la vision fn — 14 1 . Reunion d'Israel en un seul royaume sous le 
sceptre du nouveau David [15 — 28]. 

37 _ .. J* a niain dc Jehovah fut sur moi, et ! Ainsi parlc le Seigneur, Jehovah : Viens 




10 






tres grand nombrc sur la face de la vie, et ils se tinrent sur lours pieds 



plaine et tout a fait desseches. Et ll me 
dit : *' Fils de riiomme, ces ossements 
reviendront-ils a la vie? " Je repondis : 
" Seigneur, Jehovah, vous le save/." 

4 II me dit : t4 Prophetise sur ces osse- 
ments et dis-leur : Ossements desseches, 

5 entendez la parole de Jehovah ! Ainsi 
parle le Seigneur, Jehovah, a ces osse- 
ments : Je vais faire entrer en vous Tes- 

6 prit et vous vivrez. Je mettrai sur vous 
des muscles, je ferai croitre sur vous de 
la chair et je vous couvrirai de peau ; je 
mettrai en vous I'csprit et vous vivrez ; 

7 et vous saurez que je suis Jehovah." Je 
prophetisai comme j'en avais recu 1'or- 
dre, et comme je prophetisais, il se fit 
un son, puis un bruit retentissant, et les 
os se rapprochercnt les uns des autres. 

8 Je regardai, et void qu'ils s'etaient re- 
vetus de muscles et dc chair, et qu'unc 
peau les avait recouverts par dessus; 
mais il n'v avait point d'esprit en eux. 

9 II me dit • " Prophetise a fesprit, pro- 
phetise, tils de Thommc, et dis a l'esprit : 



grande, tres grande armec! 

II me dit : " Fils de Thomme, ces n 
ossements, e'est toute la maison d'Israel. 
Ils disent : Xos os sont desseches, notre 
esperance est morte, nous sommes per 
dus! C'est pourquoi prophetise et dis- 12 
leur : Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
J'ouvrirai vos tombeaux, et je vous ferai 
remonter hors de vos tombeaux, o mon 
peuple, et je vous ramenerai sur la terre 
d* Israel ; et vous saurez que je suis Je- 13 
hovah, quandj^ouvrirai vos tombeaux et 
que je vous ferai remonter hors de vos 
tombeaux, o mon peuple. Je mettrai 14 
mon Esprit en vous, et vous vivrez, et 
je vous donnerai du repos sur votre sol, 
et vous saurez que moi, Jehovah, jo dis 
et j'execute, dit Jehovah. 

La parole de Jehovah me tut adressee 15 
en ces termes : Et toi, fils de Thomme, 10 
prends un baton et ecris dessus : Ki A 
Juda et aux enfants d' Israel qui lui sont 
unis. " Prends un autre baton et ecris 



jsprit : I dessus : ** A Joseph *' ; ce sera le baton 



XXXVII, 1 14. VUion destinee u rtfeunforter 
nombre de Juifs qui, persuades que e'en etait a 
jamais flni d' Israel, doutaient de la verile* des 
paroles du prophete, 

1. La plaine, avec l'artiele, peut-ctre celle de 
iii, 12 sv. 

7. Un son, un leger bruit cause" par le 
mouvement des os; un bruit retentissant 
produit par les os qui se rapprochaient et 



b'emboitaient pour former des squelettes. 

8. it riy avait pas d* esprit en eux : ils 
n'etaient arrives qu'a I'ltat de cadavres. 

15 sv. Trait complementaire touchant la re- 
constitution du nouveau royaume : reunion des 
douze tribus. 

16. Prends un b&ton (litt. un hots), embleme 
du comraandement, un sceptre (vers. 19). — .4 
Juda :ce premier baton represent em le royaume 
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Chap. XXXVII, 17. EZECEIIEL. Chap. XXXV HI. 4. 

d'Ephraim et de toutc ia maison d'Israel ; abominations et par tous leurs crimes ; 

17 qui lui est unie. Rapproche-les Tun de je ies sauverai de toutes leurs rebellions 
l'autre pour n'avoir qu'un seul baton, et . par lesquelles ils ont peche, et je les pu- 

iS qu ; ils soientun dans ta main. Et quand ' rifierai; ils seront mon peuple et je serai 
les tils de ton peuple te diront : ■' Ne leur Dieu. Mon serviteur David sera 24 
nous expliqueras-tu pas ce que tu en- i leur roi et ils auront tous un meme pas- 

19 tends par la? '' dis-leur : Ainsi parle teur ; ils suivront mes ordonnances, ils 
le Seigneur, Jehovah : Je prendrai le observeront mes commandements et ies 
baton de Joseph, qui est dans la main , mettront en pratique. Ils habiteront 25 
d'Ephraim, et les tribus d'Ephraim qui : dans le pays que j'ai donne a mon ser- 
iui sont unies et je les jolndrai au baton j viteur Jacob et dans lequel ont habite 
de Juda, et j'en ferai un seul baton, et j leurs peres ; ils y habiteront, eux, leurs 
ils seront un. j enfants et ies enfants de leurs enfants a 

:o Les batons sur iesquels tu ecriras se- i jamais; et David mon serviteur sera leur 

:i ront dans ta main, a leurs yeux. Et . prince pour toujours. Et je ferai avec 26 
dis-leur : Ainsi parle le Seigneur, Jeho- eux une alliance de paix ; ce sera une 
vah : Je vais prendre ies enfants d'Israel : alliance eternelle avec eux ; et je les eta- 
du milieu des nations 011 ils sont alles ; blirai et je les multiplierai ; et j'erigerai 
je les rassembierai de toutes parts et je | mon sanctuaire au milieu d'eux pour 

22 les ramenerai sur leur sol. Je ferai | toujours. Mon habitation sera au-des- 27 
d'eux une seuie nation dans le pays, sur t sus d'eux; je serai leur Dieu et ils seront 
les montagnes d'Israel ; un seul roi re- j mon peuple. Et toutes les nations sau- 28 



23 



gnera sur eux tous ; ils ne seront plus 
deux nations et ne seront plus separes 
en deux royaumes. Ils ne se souilleront 
plus par leurs infames idoles, par leurs 



ront que je suis Jehovah qui sanctitie 
Israel, quand mon sanctuaire sera au 
milieu d'eux pour toujours. 



CHAP. XXXVIII — XXXIX. — Gog vaincu : j ligament final du monde palen. 
Uarme'ede Gog [xxxviii, t — 7], son arrive dans le pays d'Israel [8 — 17]; s-i 
destruction [18 — 23]. Description du jugement : Menaces [xxxix, 1 — S]; on 
braie lei arcs et on ensevelit les cadavres I9— :S], paturc des bfcs fe'roecs 
[19 — 20J. Conclusion. Avenir de paix et de gioire pour Israel [21 - 29). 

38 La parole de Jehovah me tut adressee en ces termes : 

2 Fils de l'nomme, tournc ta face vers Gog, 
An pays de Magog, 

Prince souverain de Mosoch et de Thubal, 
Et prophetise sur lui, et dis : 

3 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Je viens a toi, Gog, 

Prince souverain de Mosoch et de Thubal. 

4 Je t'emmonerai ; je mettrai des crocs a tes machoires, 
Ft je te feni sortir, toi et toute ton armee, 
Chevaur. et cavaliers, tous magnitiquement equipes, 
Troupe nombreuse, avec le bouclier et Tecu, 

Tous maninnt Tepee. 



de Juda, compose de la tribu de ce nom, de eel- sept fils de Japheth; ici nom d'une con tree sep- 
les de Benjamin et de Simeon, et de !a plus tentrionale de situation peut-etre asse* ind^ter- 

ijrande partie des Llvites. * ' 

19. Ephralnt, la tribu preponde>ante dans le 
royaume d'Israel. 



-'3- De toutes leurs rebellions; e'est le sens 
des LXX, que Ton obtierit, en lisant Mtscftoit- 
bdth, au lieu de AUsMttk (dt*me\ircs)du texte 
hlbreu adhiel. 

XXXVIII. Dans les deux chapitres qui sui- 
vent, le prop he te trace le tableau des luttes que 
devra soutenir a travers ies siecles la theocratie 
nouvelle. II dlcrit le dernier assaut que lui li- 
vreront ses ennemis, tous symbolises dans un 
peuple venu du septentrion, sous la conduite 
d'un chef puissant. 

2. Magog, dans la denese (x, 2) nom d'un des 



mine'e dans l'esprit du prophet e. — Prince sou- 
vet am; ou bien. avec Ies LXX, prince de Rosch. 
Les historiens byzantins et araoes font souvent 
mention d'un peuple barbare appe!6 Ross, ha* 
bitant vers le nord du Taums et sur les bords 
du Volga. 

p 4- J* t'emmenerai, litt. je U sednirai : je 
t'amenerai a one entreprise dan gc reuse. L'ex- 
p4ditton de Gog est attribute a une incitation 
divine, parce que Dieu s'en servira, a la fin des 
temps, pour accomplir ses desseins de justice 
con t re les nations paiennes rebelles a son em- 
pire; ce nui n'empeche pas que plus loin (vers, 
to sv.), elle est presentee comme un mcchant 
dessein forme* dans le cceur de (log lui-meme. 
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Chap. XXXVIII, 5. EZECIIIEL. Chap. XXXVIII, 17. 

5 Pcrses, Ethiopians et Libyens seront avec eux, 
Ayant tous le bouclier et le casque. 

6 Gomer et tous ses bataillons, 

La maison de Thogorma et tous ses bataillons, 
Peuples nombreux, scront avec toi. 

7 Tiens-toi pret, fa is tes preparatifs, 

Toi et toute la multitude qui s est assemblee autour dc toi: 
Sois leur chef. 

S Au bout de beaucoup de jours tu scras visitc; 

A la fin des temps tu marcheras contre la nation soustraite a I'epoe, 

Rasscmblee d'entre beaucoup de peuples, 

Sur les montagnes d'Israel, longtcmps desertcs, - 

Contre cenx qui sont sortis d'entre les peuples, 

Et qui habitent tous en securite. 
9 Tu monteras, tu arriveras comme I'ouragan, 

Tu seras comme le nuagc qui va couvrir la tcrre, 

Toi et tous tes bataillons, et des peuples nombreux avec toi. 

10 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

En ce jour- la des pensees s ? eleveront dans ton cojur, 
Et tu concevras un mauvais dessein. 

1 1 Tu diras : Je monterai contre ce pays on vert; 

Je fondrai sur ces gens tranquilles qui habitent en securite, 
Qui ont tous des demeures sans murailles, 
Qui n'ont ni verrous ni portes. 

12 Tu has pour pillcr et faire du butin, 

Pour porter ta main sur des mines maintenant habitees, 
Sur un peuple recueilli du milieu des nations, 
Qui elevc des troupcaux et acquiert des biens, 
Et qui habite au centre de la terre. 
f 3 Saba, Dedan, les trafiquants de Tharsis 

Et tous ses lionceaux te diront : 
* 4 Est-cc pour pillcr que tu viens? 

Est-cc pour faire du butin que tu as assemble des troupes ? 
Pour emporter de Targent et de Tor, 
Pour prendre des troupeaux et des biens, 
Pour ravir de grandes depouilles? 

14 Cest pourquoi prophetise, fils de I'homme, ct dis a Gog : 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : N'est-ce pas? 

En ce jour-la, quand mon peuple habitera en securite, 

15 Tu le sauras, et tu viendras dc ton pays, 
Des confins du septentrion, 

Toi et des peuples nombreux avec toi, 
Tous montes sur des chevaux, 
Grande troupe ct puissante armee. 

16 Et tu monteras contre mon peuple d'Israel 
Comme une nuee qui va couvrir le pays. 

Ce sera a la fin des temps que je te ferai venir contre mon pays, 

Afin que les nations me connaissent, 

Quand je me sanctifierai en toi a leurs yeux, 6 Gog. 

17 Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

N'es-tu pas celui dont j'ai parle aux jours .d'autrefois 



8. Beaucoup tU jour* : depuis longtemps 
Dieu tenast Gog en reserve pour remplir ce 
rdle, savoir la derniere attaque du pagantsme 
contre le peuple de Dicu. — Ttt ttrtu visit i; 
d'autres : Yordre de marcher U sera donni. 

11. Pave ouvert t que ni remparts ni fbrteres- 
ses ne dependent ; ou bien, contre ce fays de 
bourgades, qui n'a pas de grandes viltes for- 
tinees. 



^ 13. Cest sans doute parce qu'Us sont avides 
d'acheter, pour le re vend re ail leurs, le richc 
butin qui sera fait par Gog, que les peuples id 
mentionnls Iui adressent les questions sui- 
vantes. 

14. Tu le sauras ; au lieu de tkedaf % les, LXX 
parabsent avoir lu thee or, tu te leveras. 

17. Tableau du jugement de Gog ; ainsi s'ac* 
compltront les aaciennes prophecies qui annon- 



— II30 



Chap. XXXVIII, iS. 
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Chap. XXXIX, 9. 



iS 



10 
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Par mes strviteurs les prophetes dTsrael, 
Qui ont prophetisc en ces jours-la pendant des annees 
Que je te ferais venir contre eux? 

En ce jour-id, Ie jour ou Gog entrera dans la terre dTsrael, 
Dit le Seigneur, Jehovah, 
Mon courroux montera a mes narines, 
Et dans ma jalousie, dans le feu de ma fureur, je l'ai jure, 
11 y aura en ce jour-la un grand tremblement sur la terre dTsraiiL 
Devant moi trembleront les poissons de la mer, 
Les oiseaux du ciel, les betes des champs, 
Tout reptile qui rampe sur la terre 
Et tout homme qui est sur la face de la terre : 
Les montagnes s'ecrouleront, les rochers tombcront 
Et toute muraille sera renversee sur le sol. 
Jappellerai contre iui 1'epee sur toutes mes montagnes, 
Dit lc Seigneur, Jehovah, 
Et chacun toumera son epee contre son frere. 
J cxercerai mon jugement sur lui par la pestc et par lc sang; 
Je ferai tomber des torrents de piuie et de la grele, 
Du feu et du soufre sur lui, sur ses batailions 
Et sur les peuples nombreux qui scront avec lui. 
Je me montrerai grand et saint, 

Et je me ferai connaitre aux yeux de beaucoup de nations, 
Et elles sauront que je suis Jehovah. 
Et toi, fils de Thomme, prophetise contre Gog et dis : 
Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 
Je viens a toi, Gog, 

Prince souverain de Mosoch et de Thubal. 
Je t emmenerai, je te conduirai 
Et te ferai monter des confins du septentrion, 
w . je t amenerai sur les montagnes dTsrael. 
Arf J abattrai ton arc de ta main gauche, 
Et je ferai tomber tes fleches de ta main droitc. 
lu tomberas sur les montagnes d'Israel, 
Toi et tous tes batailions, 
Et les peuples qui seront avec toi; 
Je t ai donne en pature aux oiseaux de proie, 
Aux oiseaux de toute sorte, 
Et aux animaux des champs. 
I u tomberas sur la face des champs, 
Car j ai parle, dit le Seigneur, Jehovah. 
J enverrai le feu dans le pays de Magog 
Et chez ceux qui habitent en s&urite dans les iles, 
Et ils sauront que je suis Jehovah, 
tt je ferai connaitre mon saint nom 
Au milieu de mon peuple dTsrael, 
Et je ne profanerai plus mon saint nom, 
M les nations sauront que je suis Jehovah, saint en Tsraet. 
cos cnoses viennent et elles s'accompliront, 
Uitle Seigneur, Jehovah; 
C est la le jour dont j'ai parle. 

• Alors les habitants des villcs dTsrael sortiront 
Pour briiler et mettre en flammes les armes, 
Ecus et boucliers, arcs et fleches, batons et javelots; 
lis en feront du feu pendant sept ans. 



cent la derniere attaque et la destruction sur la 
u™ 5- Ia P. u j»n« mondain* ennemie de 
Dieu. Comp. Jotf, iii, 2 .£ 7 ; u xxiv .vxvii; 

A A AIX, 7. Je nt profamrai plus mon taint 



nom : Je ne perineural plus que mon nom soit 
insult* par les nations qui, en voyant rbumUia- 
tion de mon peuple, niaient ma puissance et ma 
divinit6. 
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Chap. XXXIX, 20. 



iO 



ii 



12 



13 



U 



I (j 



'7 



rS 



19 



20 



lis n'iront pas chercher de bois dans la campagne, 
Et ils n'en couperont point dans les forets; 
Car c'est avec les armcs qirils feront du feu; 
lis depouilleront ceux qui les depouillaient, 
lis pilleront ceux qui les pillaient, 
Hit le Seigneur.* Jehovah. 

En ce jour-la je donnerai a Gog 

Un lieu ou sera son sepulcre en Israel, 

La vallee des Passants, a Torient de ia raer. 

Et ce sepulcre fermera le chemin aux passants. 

C'est U\ qu'on enterrera Gog et toute sa multitude, 

Et on appellera ce lieu la vallee dTIamon-Gog. 

La maison d'Israel les enterrera 

Afin de purifier le pays, sept mois durant. 

Tout le peuple du pays enterrera, 

Et ce sera pour cux un jour glorieux 

Celui ou j'aurai fait eclater ma gloire, 

Dit lc Seigneur, Jehovah. 

Et ils designeront des hommes 

Charges d'office de parcourir le pays 

Pour enterrer les passants qui seront restes dans lc pavs, 

Afin de le purifier; 

Apres les sept mois ils feront leurs recherches. 

Et quand ces hommes parcourront le pays, 

Si Tun d'eux voit des ossements humains, 

II dressera a cote un signal, 

JusquVt ce que les enterreurs les aient mis en terre 

Dans la vallee d'Hamon-Gog. 

Et Hamona sera meme lc nom d'une ville. 

C'est ainsi qu'on purifiera le pays. 

Et toi, tils de Thornine, ainsi parle le Seigneur, Jehovah : 

Dis aux oiseaux de toute sorte 

Et a tous les animaux des champs : 

Assembler- vous et w^noz ! 

Reunissez-vous a mon sacriiice que jc fais pour vous. 

Un grand sacrifice sur les montagnesd* Israel; 

Vous mangerez de la chair et vous boircz du sang. 

C'est de la chair de heros que vous mangerez, 

C'est du sang de princes de la terre que vous boirez, 

Betters, agneaux et boucs, 

Boeufs gras de Basan tous ensemble. 

Vous mangerez de la graisse a satiete, 

Vous boirez du sang jusqu'a rivresse, 

A ce sacrifice que j'ai fait pour vous. 

Vous vous rassasierez a ma table 

De coursiers et de cavaliers, 

I)c heros et de guerriers de toute sorte, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 



1 1. Un lieu oh sera son sHulcre : au lieu de 
schtXttt, <m>, les LXX et la vulg. ont lu sc/tSm, 
nom : un lieu tie nom (c-a*d. cllebre), pour si- 
pnlcre, etc. — La valUe des Passants ou des 
Voyageurs : ces passants, dans Ia pensee du 
prophete, sont sans doute les hordes memes de 
Gog, qui ne traversaient les pays que pour les 
ravage?. — A I' orient detainer Morte, par 
consequent en dehors, mais sur les confins de 
la terre d' Israel. D'autres traduisene, en face de ■ 
in tner Morte et entendent par la la vallee du 
Jourdain, a l'entrle de la Terre Sainte. — 



Hamon^Gog, cest-a-dire multitude de Gog. 

1 6. Hamona : en mlmoire de cette victoire 
supreme sur les enncmis de Dteu, on donnera le 
nom d'J/amona (c.*a-d. multitude) a une ville 
situee dans le voisinagc de la valine d'Hamon- 
Gog. 

1 8. Biliers, etc. : ces divers animaux qu'on 
offrait en sacrifice flgurent toute la hierarchic 
des compagnons de Gog, deputs les chefs jus- 
qu'aux simples soldats. 

Com p. avec la prophetic sur Gog le passage 
| parallelc de l' Apocalypse, ch. xx. 
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Chap. XL, 2. 



Je manifesterai ma gloire parmi les nations, 

fct toutes les nations verront mon jugement que fexecuterai 

Et ma main que j'etendrai sur eux 4 J LXcCQlerai ' 

^"^ ««* q»e je suis Jehovah, son Dicu, 
ues ce jour et a lavenir; 

n!i?° ati ° nS ^ r0nt « ue c?est d cause <k son iniquite 
Que la maison d'Israel a ete menee en exil 

Parce qu'ils nront ete infideles; 

Aussi je leur ai cache ma face * 

Je les ai livres aux mains de leurs ennemis, 

Ahn qu Os tombassent tous par Tepee 

t est en raison de leur souillure et de leur prevarication 

cKSr?^ 1 " ? '"*; et que je ieur * ^ ™^' 

t *>t pourquoi, amsi parle 1c Seigneur, Jehovah • 
Maintenance ramenerai les captSs-de Jacob ' 
J aurai compassion de toute la maison d'lsrafil 
bt je me montrerai jaloux de mon nom. 
lis porteront leur ignominie 

ouS^l!? 1 *^ qu ,' ils ont commises cnvcrs ™ { > 

yuand lis habiteront sur leur terre en securite 
tt que personne nc les inquietera plus. 
Quaiui je les ramenerai d'entre les peuples 
Uuc je les rassemblerai du pays de leurs ennemis 

Je n en laisserai aucun en arriere, 
Et je ne leur cacherai plus ma face, 



SECTION II. [Cii. XL-XLVIII]. 
Le nouveau royaume de Dieu. 




40 La vingt-cinquieme annee de notre 

captivite, au commencement de I'annce, 

icdixieme jour du mois, la quatorzieme 

annee depuis la ruine de la ville, ce jour- 



la memo, la main de Jehovah fut sur 
moi, et il m'emmena en ce lieu-la. Dans 
des visions divines il m* cmmena au pays 
d Israel et il me placa sur unc montagne 



XL. La proph<Stte d'E^chiel se termine par 
me dermere vision, tableau ideal dece que sera 
le tiouvel Israel quand toutes les promesses pr£ 
c6«ientesseront accomplies. Lesalutestpresent6 
J" peuple sous les images d'un culte P parfait; 
dans an sandhiaire parFait, bati sur une terre 

pensde d Erfchiel la restauration du peuple 

qucs et escnatofogujues se confondent avec les 



perspetf iyes du retour dans une sene de plam 
mat definis. 

Xt . L **l e ***** d * notre captiviU, de la 

icr mois de 1 anne> rehgieuse, ie mois de nisan 
(mars-avrtl).- Le ictjour ; ce*tait celui on les 
J uifs, quand lis pouvaient c<irfbrer la P&me 
chouusaient la R neau (pascal) qui devaitJtrc 
unmole le 14. 

2. Une montagne trte clevte, !e mont Sion, 



— "33 -r 



Chap. XL, 3. 



£z£ciiiel. 



Chap. XL, 16. 






tres elevee, et sur cette moatagne il y 
avait comme une construction de vilie, 
au midi. Quand il m'eut amene en ce 
lieu, jc vis un homme dont l'aspect etait 
celu i de Pairain; il avait dans la main un 
eordeau dc lin et une cannc a mesurer, 

4 ot ii se tcnait dans le portique. Cet 
homme me dit : "Fils dc Fhomme, 
regardc de tes yeux et ecoute de tes 
oreilles, et fais bien attention aux choses 
que je vais te montrer, car c ? est pour 
qu'on te les montre que tu as ete amene 
ici. Fais connaitre a la maison d'Israel 
tout cc que tu vas voir. " 

5 Un mur exterieur entourait la maison 
de tous cotes, et Fhomme avait a la main 
un roseau a mesurer de six coudees, 
chaque coudee etant d'une coudee et un 
palme. II mesura la largeur de cette 
construction : elle etait d'un roseau; et 
la hauteur : elle etait d'un roseau. 

6 Puis il alia au portique qui etait tourne 
vers Torient et en monta les degres, et il 
mesura le seuil du portique rui etait d'un 
roseau en largeur, savoir le premier 

7 seuil, large d'un roseau. Chaque loge 
avait un roseau en longueur et un roseau 
en largeur; entre les loges il y avait 
cinq coudees. Le seuil du portique vers 



le vestibule du portique, du cote » J e la 
maison, etait d'un roseau. II mesrra le : 
vestibule du portique du cote de la mai- 
son, il etait d r un roseau. II mesura 9 
encore le vestibule du portique : il avait 
huit coudees, et ses piliers deux coudees. 
Le vestibule du portique etait du cute de 
la maison. Les loges du portique orien- 10 
tal etaient au nombre de trois d'un cote, 
et de trois de 1'autre cote; toutes les trois 
avaient la meme mesure, et les piliers de 
chaque cote avaient aussi la memo 
mesure. II mesura la largeur dc I'ou- u 
verture du portique : elle etait de dix 
coudees, et la largeur du portique dc 
treize coudees. II y avait devant les \i 
loges une cloture d'une coudee de chaque 
cote, et chaque loge avait six coudees 
d ? un cote et six de 1'autre. Et il me- \\ 
sura le portique du toit d'une logo 
jusqu'au toit de 1'autre : vingt-cinq 
coudees en largeur, d'une porte jusqu'a 
L' autre porte. II compta soixante coudees u 
pour les piliers, et a ces piliers touchait 
le par vis qui entourait le portique. 
L'espace entre le devant de la porte 15 
d'entree ct le devant du vestibule don- 
nant a Fintericur etait de cinquante 
coudees. II y avait aux loges, a leurs 16 



ou plutot la montagne symbolique qui doit ! 8. Les LXX, la Vulg. et les autres versions 
porter le temple. — Comme une construction , anciennes omettent le vers. 8 de I'he'breu qui 
de ville : e'est le nouveau temple avec ses par ' parait en contradiction avec He suivant. 



vis. — Ah midi : le prouhete venant du nord 
voyait l'eclifice devant lui, c.-a*d. au midi. 

3. Un liomme, l'ange de Jehovah, repr^sen- 
tant Jehovah luUmcme (xliv, 2, 5). 

5. Un mur extirieur qui separe l'cnceinte 
sacre> du terrain profane. — Chaque 9 cmdie : 
la coudee en usage au temps d'Ezechiel e*tait de 
6 palmes, environ 48 centimetres, le palme 
£tant la largeur de 4 doigts, ou 8 centim.j celle 
de Molse et de Salomon avait 7 palmes, environ 
56 centim. En retablissant cette dcrnicre, le 



g. Ses piliers ou ses pitas tres, d'une ires 
graiulc hauteur (vers. 14), un de chaque cute 
He la porte, empidtaient de leur epaisseur 
(2 coudees) sur le parvis du temple. — Le ves- 
tibule du portique oriental, :i I'inverse de celui 
des autres porttques, ne le prec&lait pas, mais 
donnait sur le parvis du temple (xliv, 1*3). 

10 sv. Apres avoir decrit le portique en le 
parcourant de l'E. a 1 O., le guide du prophele 
reprend quelqucs details. 

11. La largeur de V ouveriur- da portique, 



prophete obtenait te nombre sacr6 sept. Le ro- 1 la largeur des deux portes d'entree et de sortie 
seau a mesurer avait done environ 3 m. 40 de I du corridor. — Et la largeur... La porte'e dece 
longueur. — Im largeur, l'dpaisseur du mur, I uiembre de phrase est inccrtaine. 
e'tait e'gale a sa hauteur. j 12. Une % cldture de chaque cote du corridor, 

6. // atla, en tongeant exlcricurcment le mur, grille ou simple barriere, avancant d'une coudee 
au portique oriental, qui conduisnit dans la j devant chaque loge, permettant au gardien 
cour du temple. — Les de&r£s % qui paraissent 1 d'observerce qui se passait dans le portique. 
avoir 6t6 en dehors du mur, ct prooablement au j 13. Vingt-cinQ coudees : a savoir, les loges 
nombre de sept, comme t'ajoutent tes LXX. — j 6 coudees; les grilles 1 coudee; le passage 8 cou- 
Le seuil d'entree, pratique" dan* I'lpaisseur du ; dees; le mur 1 coudee et demie : (6 x a) + 



mur, et ayant par consequent la meme largeur { 
savoir un roseau. Ce premier seuil £tait suivi 
d'un corridor large de dix coude*es. 



(i x :) f S. + (1 % a 2) = 25. — Les partes 

sont les portes ex teneures de chaque loge; exti* 

! rieures f c.-a-d. pratiqules dans lemur exterieur 

1 1 .. ..- _ 1 ... 1 _ . t: _» • . 



7. La porte n'ltait pas une simple ouverture [ du portique, de sorteque lesgardiens n'avaient 



pratiquee dans le mur,mais un portique cou vert, 
en sorte qu'apres la porte d'entree il y avait un 
corridor. — Chaque loge : de chaque c6te" du 
corridor se trouvaieot trois loges ou chamhres, 
destinies sans doute aux portiers et surveillants 
du temple, et slparees les unes des autres par 
un massif de maconaerie de cinq coudies 
d'&endue. — Le seuil du portique : un second 
seuil, semblable au premier, se trouvant a I'extre^ 
mite* du corridor, du c6ti de la maison, dans la 
direction du temple. 



pasbesoin de passer parle corridor pour entrer 
dans leurs loges. 

14. Hauteur des piliers. — A ces pitieys t 'ttc: 
ces piliers faisaient saillic Mir le parvis exte- 
rieur. 

15. C'tHquante coudies : 6 coudees pour !e 
uremier seuil, 18 pour les trois loges, 10 pour 
les deux intervalles, 6 pour le second seuil, 
8 pour le vestibule et te murqul le terminait, et 
2 pour la sail lie des piliers. 

16. Z^jy^/w^nY^rrrpourpermettre aux 



— "34 - 



C hap. XL, 17. KZECHIEL. 

' — ■ 



Chap. XL, $8. 



i3 






pitiers, des fenetres grillees du cote into- iv»if <\,^ „-.w " ~, * — -■ 

rieurdu portique, to?,t autour; u en St dffife Krel T'SfT"* '> 
dc meme aux avances et ainm" il v n.^if ;«« • ■ • ae * autre * Le parris 27 

des fenetres tortl^^Ta ffST.^dC^ <** 

.7 Pub il me eonduisit au pan-is exte- rieur ""mr^ U,S " dans i e W* '««&■ * 

rieur : il y avail des chambreL et un £«Lf " * P^* 1 ™- du ,nidi ' * " 

pave dispones tout autour du partis" 1? Sns\ons P ° ^ V aVa " ,6S mdmes 

avail trente chambres le lone du oavi ?t^L ™ ~ *? ,oges ' ** P^tres _> 9 

.S Le pave Iongeait les ^rffi T coW o^ e °^ T 6111 ^ ""^ dimcn - 

pondant a la longueur de c^ d'ern£rt d£ fenlJ / *' au,sl qUC ^ avances - 

.0 ,• etait le pave uterieur iTmtuTfh Sd£ ^ . t0Ul aUt ° Ur ~ : ^"anta 

longueur du devant du plrt^ueTnft dfafc l££fT et v *#-«*"l ""• 

rieur jusqu'au vestibule du oank in£ f^ ^..T 8 * f ' - v a X ait dcs avances jo 

rieur : ?cnt eoudees 27; ™t autour dcvingt-cinq eoudees en 

•seotentrion. ' U au '? n S" eur et de emq eoudees en largeur. 

:o Quant au. portique septentrional du Sri^eUef Se^ £? "? ^ " 

panris exteneur, il en mesura la Ion- uTun nLtrS e S * ^ raiers A 

2, gueuret la largeur, - ses loges, trois mooter " dCSreS P° Ur - v 

a tin cote et trots de l'autre* ses nilipr^ *>t p,..c ;i _. -. 

as avances ayant la mem^esi.reml mSl^r^".^ dans ,0 parvis 

ceux du premier portique, -Tn^nte k$^^^E%£* «» 

eoudees en ongueur et vinet-cino am «,w H V Ics> memes uimen- 

« dees en largeur SesfenetrS »nv«t" ™~ so, . Io 8f. «» Piastres et ses 

Meet sef palmiS avS Trnfme e tTS ^'^ "*"'■ dim ™*. 

■nesure que ceuxdu portique oriental; on Snetr^tout auto,.? ^i™™. 1 *' dCS 
v montait par «pt deeres et le vmtihnio i i~ i autour — : einquantc eou- 

2j ctait en face dldegr^' H v 5< n J??,™ '° llgI ? ,r Ct vin St-™q eoudees 

portique au parvisSieu" en'S du JoVSPlSriS eta?vS'£ nt T * 

por jqucduseptentrionet^y^^^/ "niers d £S rfSSJ ? S t ^.^ Pa " 

je 'orient: il mesura d'un portique a pour v nwnte- dcgns 

1 autre : cent eoudees. H p2T!.: m i'-, 

K II me eonduisit ensuitc du cote du du JSSUntri ,n L0 " d " ls,t vurs le , Portiqiw 35 

: 5 -ons - q il avaitTo^utou^in^e ; longueurTt ^ < S£ B, 2f l? W !f". de 
ses avances, des fenetres pareilles aux «T S& n K"n£V ° Udees dc lar " 
..utres fenetres - : cinquante coudc^ g ^exteri^. flT-iJS? .T''? 1 a " par - 
en ongueur et vin^t-cino ™rf,s« ^ J™ *^ a "*- ur » »' y, avait des palmwrs sur 

-•6 largeuf On y -nSSi S S St& i irvS^ U1 h d ^' ,isp0ur - Vmo " ter - 
^»t taq-eJ etaient s^ ava^" | ^%£^^^ 

SArdiens dc voir cc qui sc passait dans ie Dar. i ™_o-, i - . 

vis; ccs fenetres Etaient pS,4 dans^ res^mhkfe P° rtl( l»^ du nord et du sud 
M>« des ioges, ca-d. dins les 5taS£ fe SS 6 ?U " P " 11111 ' ° rientaI d * rit ver * 

leurs portes tournCes vers le parvis et ell« Hnn 5» i ** • i 

fiilUrs, aux deux hauts pilastres du vestibu^ SSm?i^??" : ma / S au P a ^vant il mesure ie 

. 7. 7V«rf .nirTwir du Parvts, des cflttSs nord dcT?JSS?J resse ? b ^. t 1 aujt poruqucs ext^ricurs 
2 tfi C ^!^^^ k W Pd.t m ^: J* t» -K ««• ^ - lien 

30. Ce vfrset tres obscur, omis par les LXX 

^^p%a avec -"" - "*^K 
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<-^ i»« :i a iL" » .. v * uc P ut eniDras- 

*er loeil du prophete; a 1'ouest sc trouvaient 
d autres constni<5hons (xli, » sv.X - Un fiav* 
autour duquel etaient baties les charabrw- il 
formait autour du parvis une bande d'environ 
44 eoudees, Ie mur d'enceinte ayant 6 cou- 



• lees. 



vJrtL^n^ ^ Ht $ ia ******* *>nt les 
^rtiquiisdifpassaient le mur d'enceinte. - Le 

i" 7 1 "Vtrvur : Tenceinte sacrCe etait dis- 
posee en terrasscs; la terrass " 
le parvis extCrieur, dont I 
pour cette raison infirienr. 
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59 la qu'on lavait ley holocaustcs. Dans le i les tils de Sadoc qui, parmi les enfants 
vestibule du portique il y avait deux j de Levi, s'approchent de Jehovah pour 
tables d'un cote et deux tables de I'autre, j le servir. 

sur lesquelles oa devait immoler les ! Puis ii uiestra le parvis, qui etait 
victimes destinees a I'holocauste, au j carre, ay ant ce.it coudees de longueur 
sacrifice pour le peche et au sacrifice \ et cent coudees cie largeur. L'autel etait 

40 pour le delit. Au cote exterieur, au : devant la maison. 



t/ 



septentrion pour celui qui montait a 
l'entree du portique, il y avait deux ta- 
bles, et de I'autre cote, vers le vestibule 

41 du portique, deux tables. II se trouvait 
ainsi, sur les cotes de la porte, quatre 
tables d'une part et quatre tables de 
I'autre; en tout huit tables, sur lesquelles 

42 on devait immoler. II y avait encore 
quatre tables servant aux holocaustes, 
en pierre de taille, longues d'une coudee 
et demie, larges d'une coudee et demie et 
hautes d'une coudee, pour y poser les 
instruments avec lesquels on immolait 
les victimes destinees a I'holocauste et 

43 aux autres sacrifices. Des crochets d'un 
palme etaient fixes tout autour de I'edi 



II me conduisit ensuite dans le vesti- 48 
bule de la maison, et il mesura le pilier 
du vestibule : cinq coudees d'un cote et 
cinq coudees de I'autre ; et la largeur du 
portique : trois coudees d'un cote et trois 
coudees de F autre. La longueur du ves- 49 
tibule etait de vingt coudees, et la lar- 
geur de onze coudees, aux degres par 
lesquels on y montait ; et il y avait des 
colonnes pres des pilicrs, Tune d'un cdte, 
I'autre de I'autre. 

Puis il me conduisit dans le temple, 41 
et il en mesura les pilicrs : six coudees 
de largeur d'un cote, et six coudees de 
largeur de I'autre cote, largeur de la 
tente. La largeur de la porte etait de 



fice; et la chair des sacrifices devait etre dix coudees ; les parois laterales de la 



44 



placee sur les tables. 

En dehors du portique interieur il y 
avait les chambres des chantres, dans le 
parvis interieur; Tune, a cote du porti- 
que septentrional, avait sa facade au 
rnidi ; I'autre, a cote du portique orien- 

45 tal, avait sa facade au nord. 11 me dit : 
*' Cette chambre dont la facade est tour- 
nee vers le midi est pour les pretres qui 

46 sont charges du service de la maison. Et 
la chambre dont la facade est tour nee 
vers le septentrion est pour les pretres 
charges du service de l'autcl : ce sont 



porte avaient cinq coudees d'un cote et 
cinq coudees de i'autre. II mesura la 
longueur du temple : quarante coudees, 
et la largeur : vingt coudees. 

11 entra ensuite a l'interieur et il me- 
sura les piliers de la porte : deux cou- 
dees, et la porte elle-meme : six coudees, 
et la largeur de la porte : sept coudees. 
II mesura une longueur de, vingt coudees 
et une largeur de vingt coudees du cote 
du temple, et il me dit : *' C'est le Saint 
des saints ". 

II mesura le mur de la maison : six 



39. Du portique oriental (voir vers, suivant). 

tp.Ancdti extirieurfa meme portique orien- 
tal. Les 4 tables dont parle ce verset etaient 
place'es en dehor* sur les cotes du vestibule; 
elles servaient specialement aux holocaustes : 
comp. xlvi, 1 avec 13-15. 

42. Quatre autres tables , sans doute beau- 
coup plus petitcs que les huit autres en bois. 

44. Les chambres des chantres. Les levi- 
tes-chantres ne devaient plus remplir cette 
fonclion dans le nouveau temple (xhv, 10-14); 
ces chambres sont done ainst appelecs, uni- 
quement en souvenir de la place quils y 
avaient autrefois; elles seront attributes aux 
pretres. — A cdte* du portique septentrional, 
dans Tangle N. E. du parvis interieur. — A 
cdti du portique oriental, dans Tangle S. E. du 
meme parvis. 

46. Les /ils de Sadoc settlement (xliv, 10-15), 
et non pas les fits d' Aaron en general. 

47. Le parvis, Tespace de forme carr6e reserve* 
au dedans du parvis interieur devant le temple, 
et entourant Tautel des holocaustes. — Cent 
coudies de longueur, du portique de Test jus- 
q^u'au temple ; cent coudies de largeur^ du por- 
tique du nord jusqu'au portique du sud. 

48. Lt vestibule de la tnaison, du temple pro- 
prement dit. — Les piliers, le mur a droitc et a 
gauche de la porte dtait cpais de 5 coudees. 



Comp. xli, 5. — La largeur du portique : yeut* 
etre la largeur de ses parois laterales en retour 
sur Totiverture et diminuant celle-cidesixcou- 
dees; ce qui donne quatorze coudees pour Tou* 
verture meme du portique (voir vers, suivant). 

49. La longueur du vestibule ', prise du N. 
au S.; sa largeur, prise de TE. a TO. — Des co- 
lonnes equivalent des colonnes de Booz et tic 
J akin uans le temple de Salomon. Comp. I Rots, 
vii, 15 sv. 

XLI, u Les piliers formes par le retour des 
murs, gui avaient 6 coudees d'epaisseur; Tinter- 
valle a'un pillier a Taut re formait Touverture 
de la porte. 

2. Dix coudees : e'etait exaclement la largeur 
de I'ancien tabernacle. — Les parois latirales, 
les deux murs a droite et a gauche de la porte. 
— Les dimensions sont les memes que celles du 
temple de Salomon. 

3. /I entra seul, nul autre que le grand-pre- 
tre n'ayant le droit de p^netter dans le Saint 
des saints. 

4. Vingt coudees de long, vingt de large, et 
sans doute aussi vingt coudees de haut, conime 
dans le temple de Salomon, ce qui dqpnait au 
Saint des saints la forme d'un cube, symbol*: 
mathematique de la perfection. 

5. La largeur, Tespace compris entre le mur 
du temple et le mur de Vidifice lateral; c'est 
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coudees, et la largeur de l'edifice lateral, . r orient : cent coudees. [1 mesura la Ion- 1 < 
quatre coudees tout autourde la maison. Ig^ieur du batiment en face de I'espace 

6 Quant aux cellules laterales, il y avait j libre qui est sur le derriere du bati- 
trois cellules superposees, et cela trente 1 ment, et ses galeries de chaque cote : 
tois ; elles aboutissaient au mur construit cent coudees 

pour ces cellules tout autour de la mai- j Dans le temple, dans I'interieur et 
son, en sorte qu elles s'appuyaient sans j dans le vestibule du pan-is, les seuils 16 
etre engagees dans le murde la maison. les fenetres grillees et les eateries tout 

7 L espace s eiargissait pour la circulation j autour, pour tous les trois, etaient recou- 
a chaque etage de cellules, car l'edifice j verts, a la hauteur du seuil, de bois uni 
avaituncoulou-circuiaireachaqueetageltout autour. Le sol jusqu'aux fenetres, 
tout autour ;c est pourquoi cette partie lesquelles etaient fermees, jusqu'au des- 
de 1 edifice s eiargissait a chaque etage, , sus de la porte et jusqu^u fbnd de la 
et ainsi le couloir d en bas etait moins \ maison, et au dehors sur chaque mu- 
large que celui d'en haut, et le couloir raffle tout a l'entour, a Tinterieur et a 
du milieu en proportion des deux autres. I exterieur, tout etait couvert de tentu- 

,,r ?™ '?' UC * mai ? 01 } tC !i Ut enti ^ e aait res ' et de cherubins et de paimiers, un 18 
.urune elevation; le fondement des eel- palmier entre deux cherubins, et chaque 
lules laterales etait d J un roseau plein, de cherubin avant deux visages un vi- iq 

9 six coudees vers Tangle. Le mur exte- sage d'homme tourne vers un palmier, 
neur de 1 edihee lateral etait large de et un visage de lion tourne vers un autre 
« n S w«d«: a ja siute venait l'assise de palmier; on en avait represente sur la 

10 I edifice lateral de la maison. De Id jus- \ maison tout entiere. Depuis 1p sol jus- 20 
qu aux chambres il y avait un espace de : qu'au-dessus de la porte, il v avait des 

„ K^^J?? 1 : J ut ? ur 1 d . e l ? maison - ' cherubins et des paimiers suf la muraille 
n L entree de l'edifice lateral etait sur l'as- \ du temple. 

sise, une porte au septentrion et une porte Le temple av^it des poteaux quadran- 21 
au midi; la largeur de Fassise etait de gulaires, et devant le Saint des saints a 

1, Cm T ( i C MH^ T* a "!° U , n r , „ y avait ^ uel( l ue chose <* ui avait 1'aspect 

12 Le batiment qui etait en face de l'es- d'un autel en bois, haut de trois coudles 22 

pace vide du cote de l'occident avait soi- ( et long de deux coudees : il avait ses an- 

xante-dix coudees de b-~«- *~ :,, ~ '-.--"...* . w^ 

du batiment avait cinq 

tout autour, et sa longueur etait de qua 

13 tre-vingt-dix coudees. II mesura la mai- 
son : largeur cent coudees; Fespace vide, 
ie batiment et ses murailles : longueur 

14 cent coudees : et la largeur de la face 
de la maison et di Fespace libre, vers 



xante-dix coudees de large; la muraille j giesV'et sur toute saTo7^ueur'se^ Tari& 

1 coudees de large 1 etaient de bois. Et il me dit : " C'est ici 



la table qui est devant Jehovah ". 

Le temple et le Saint des saints avaient 23 
chacun une porte, et chaque porte avait 24 
deux battants qui se repiiaient en feuil- 
lets, deux feuillets pour chaque battant, 
Sur les portes du temple etaient scuiptes 25 



daus cet intervalle que se trouvaient les cellu- 
le qui vont Sire decrites. 

6. II y avait 3 *ta$esde cellules, et 30 cellu- 
les par e*tage. C'ctaient des rrfduits peu pro- 
fonds ou fon devait conserver les ustensiles sa- 
crts et le tresor de la maison de Jehovah (I Rois, 
vu, 51). Ces cellules etaient contre le temple, 
que les planchers s'appuya^sent sur des retrai- 
ns menagees a la muraille du temple ou qu'il 
y cut un mur special. 

7. II y avait entre les cellules et le mur exte- 
rieur uu espace libre, un couloir, au moyen du- 
quel on pouvait circuler de Tune a I'autre ; ce 
couloir devenait plus large a chaque 6tnge de 
cellules, grace aux retraites pratiques dans la 
muraille a laquelle elles Etaient adosse*es. 

0. Une assise massive, de 6 coudees plus 
laute que le sol du parvis inieneur, supportait 
1 edihee du temple, y compris les cellules et le 
mur cxttJrieur; elle d«Spassait meme ce mur de 
5 coudees (vers, n), formant une espece de per- 
ron. — Vers I angle : la hauteur de l'assise fut 
mesuree a Tun des angles de la partie qui d*- 
passait le mur. 

10. Aux chambres 1 qu'il ne faut pas con fon- 
^ire avec les cellules, et qui Etaient situie* au N. 



et au S. du parvis intlrieur et servaient de ves- 
tiaire aux pretres (xlii, 1-13). 

13. Le batiment : d'apres II Rots, xxiii, n 
et I Par. xxvi, x8, il devait y avoir derriere le 
temple de Salomon un edifice servant de mag a- 
sin. C'est a cette construdlion que rtpond le 
batiment dotit il est ici question; il itait situe* i 
TO. du temple. — Sa longueur 4 tait tie go can- 
dees : en y ajoutant I'^paisseur des raurs (5 + 5 
coudees), on obtient exaclement la longueur du 
parvis (100 coudees). 

17. A l % iniirieur % dans le Saint des saints, 
interieur par rapport au prophete; d Vexti* 
rienr, dans le vestibule qui donnait sur le par- 
vis, et e*tait exterieur relativement a Eze>iiel 
qui ^tait dans le Saint. 

21. Le temple 1 c.-a-d. ici Its deux portes du 
Saint, donnant Tune sur le Saint des saints, 
I'autre sur le vestibule. — Des /*>rVrt«.r ou mon- 
tants. — Quetque chose qui avait I'aspecl ti'un 
autel rappelant I'autel des parfums. — C 'est ici 
la table : ce qui etait autrefois un autel est 
maintenant une table; la table des pains de pro- 
position semble se combiner avec I'autel des 
parfums pour ne plus faire qu'un seul ustensile 
sacri. 
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des cherubins et des paimiers, commc Plus bas que ces chambres, il y avait 9 
ceux qui figuraient sur les parois. et il y une entree tournee vers Forient pour ce- 
avait un auvent en bois sur la facade du lui qui arrivait du parvis exterieur. 
26 vestibule a i'exterieur. II y avait des Sur la largeur du mur du parvis du 10 
fenetres grillees et des palmiers de cha- , cote dc I'orient, en face de Fespace vide 
que cote aux parois laterales du vestibule , et en face du mur, il v avait aussi des 
et aux cellules laterales de la raaison, et chambres. et devant elles un chemin 11 
des auvents. pareil A F allee des chambres du septen- 



42 L/homme me fit sortir vers le parvis j trion ; leur longueur et leur largeur 
exterieur par le cote du septentrion, et etaient les memes, ainsi que leurs entrees 
il me conduisit vers r appartement qui j et leurs arrangements : commc les por- 
trait en face de Fespace vide et vis-a-vis 1 tes de celles-fa etaient aussi les portes 

2 du mur du cote du septentrion. 11 avait des chambres du midi : il y avait egale- 
une longueur de cent coudees, — porte • ment une porte A Fentreedu chemin. le 
du nord, — et une largeur de cinquante long du mur correspondant, pour celui 

3 coudees. en face des vingt coudees du ' qui venait du cute de Forient. 

parvis interieur, et en face du pave du ! 11 me dit : ** Les chambres du septcn- 
parvis exterieur, galerie contre galcrie i trion et les chambres du midi qui sont 

4 a trois etages. ^ Devant les chambres il j en face dc Fespace vide, ce sont les 
y avait une allee large de dix coudees. et j chambres du sanctuaire, ou ies pretres 
pour aller a Finterieur un chemin d'une | qui sapprochent dc Jehovah mangent 
coudee: et leurs portes donnaient du cote ' les choses tres sain tes ; tres saintes, les 



12 



15 



5 du septentrion. Les chambres supe 
rieures etaient plus etroites, — car les 
galeries crapietaient sur elles, — plus 
etroites que les chambres inferieures et 
les chambres inter mediaires de Fedifice; 

6 car elles etaient A trois etasfes et elles 
n'avaient pas de colonnes commc les co- 
lonnes des parvis: e'est pourquoi les 
ehambres du haut etaient plus etroites 

7 que celles du bas et celles du milieu. Le 
mur exterieur parallele aux chambres, 
du cote du parvis exterieur, etait, pour 
la portion en face des chambres, long de 

8 cinquante coudees. Car la longueur des 
chambres du cote du parvis exterieur 
etait de cinquante coudees, tandis que du 

* A. * J 4. -- 1*1 * A. i 1* 



oblations et les victimes pour le peche et 
pour le delit: car le lieu est saint. Une 14 
fols entres, ies pretres ne sortiront pas 
du lieu saint pour aller au parvis exte- 
rieur sans avoir depose 1A Ies vetements 
avec lesquels ils ont fait le service, car 
ces vetements sont saints, is recivront 
d'autres habits, et c ? est alors qn'tls s ? ap- 
procheront du peuple." 

Quant il cut acheve de mesurer Fintc- 15 
rieur de la maison, il me lit sortir par le 
portique oriental, et il meWa Fenceinte 
tout autour. II mesura le cote de Forient 16 
avec le roseau A mesurer : cinq cents ro- 
seaux du roseau A mesurer. II mesura 17 
le cote du septentrion : cinq cents ro- 



cote du temple il y avait cent coudees. seaux du roseau A mesurer. Au cote da iS 



XLII, 1. II me Jit sortir &\\ parvis inteneur, 
par U cdti du septentrion* sans doute en tra- 
yersant le portique septentrional du parvis in- 
te>ieur. - L' appartement, le groupe d'appar- 
tements limite dune part (au midi) par l'es- 
pace clos qui entourait le temple et l'eclifice la- 
teral, d autre part par la grande cour qui 
t'&endait jusqu'au mur exterieur. 

2. Cent coudees* de IE. a TO.; cinquante 
coudies, duN.au S.—Tsrte du nord: les LXX 
ont seulemcnt, vers le nord, 

4. Une altie y se>arant ies appartements en 
deux corps de logis de toDgueur inegale. — Un 
chemin d'une coudee, ou plutOt avec les LXX 
et le Syriaque, de cent coude'es. L allee avait la 
meme longueur que le corps principal. Sur cette 
allee (qui etait au N.) s'ouvraient les portes des 
chambres. 

6. A trois Stages en gradins, en retrait les 
uns sur les autres. 

7-8. La longueur de Y appartement *tait de 
100 couddes pour le corps qui £tait au midi 
et de 50 coudees pour le corps qui dtait au 
nord. 

9. Pius das : le sol du parvis exterieur e*tait 
plus bas que celui du parvis intirieur. — Une 



entree, une porte placee a, I'extre^nite" est de 
X allee (vers. ts). 

10- 1 a. Chambres correspondantes au sud dti 
temple. 

10. Dn cdtede V orient ; la plupart des inter- 
prctes voietit ici une faute de copiste pour du 
cdte du midi, Le verset 12 parait leur donner 
raison. 

13-14. Toutes ces chambres servent aux pre- 
tres pour manger leur part des sacrifices san* 
sortir du parvis int&ieur. 

T5. L % intirieur de la maison, le temple avec 
ses parvis et toutes les constructions qui s'y 
trouvaient. — Le portique oriental exteVieur. 

16. Cinq cents roseaux ou 3 miile coudees, 
plus d'un kilometre et demte. D'apres cela, il 
s'agirait ici d'une nouvelle enceinte, laissant un 
grand intervalle entre elle et le mur du parvis 
exterieur. L'hdbreu pourrait aussi :;e traduire : 
cinq cents {coude'es sous-en t.) en roseaux avec 
le roseau a mesurer ; I'enceinte mesuree ici st- 
rait done identiuue a la muraille de 500 cou- 
dees entourant le parvis exterieur. De plus, 
dans ce vers, to, ainsi que dans les vers. 18 et 
iq, les LXX omettent le mot roseaux et le 
cnangent en coude'es au vers. 17. 
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midi, cinq cents roseaux du roseau a me- 
10 surer. II se tourna du cote de I'occident 
et mesura cinq cents roseaux du roseau a 
mesurer. Des quatre cotes il mesura la 



Chap. XLIII, 17. 
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muraille qui formait l'enceinte ; la lon- 
gueur etait de cinq cents et la largeur de 
cinq cents, pour separer le sacre du 
profane. 



2 porte qui regardait vers l'orient. Et 
voici que La gloire du Dieu d'Israel ve- 
nait du cote de l'orient. Sa voix etait 
comme la voix des grandes eaux. et la 

j terre resplendissait de sa gloire. ' L ? as- 
pect de r image que je vis etait comme 
l-unage que j'avais vue lorsque je vins 
pour detruire la ville, et ce qu'on voyait 
etait comme 1'image que j'avais vue pres 
du tleuve Chobar; et je tombai surma 

4 ace. Et la gloire de Jehovah entra dans 
la maison par le chemin de la porte qui 

5 regardait rodent. Alors I'Esprit nren- 
leva et me transporta dans le parvis in 



de leurs rois,et j 'habiterai au milieu d'eux 
a jamais. - Toi, Fils de l'homme, fais to 
connaitre a la maison d'Israel cette mai- 
son afin qu'ils soient confus de leurs 
pecnes, et qu'ils en mesurent les dimen- 
sions. S'ils sont conl'us de tout ce qu'ils u 
ont tait, apprends-leur la forme de cette 
maison, son ordonnance, ses issues et 
ses entrees, la disposition de ses parties 
tous ses reglements, tous ses rites et tou- 
tes ses lois; mets tout cela sous leurs 
yeux par ecrit, et qu'ils gardent tous ses 
rites et tous ses reglements et les mettent 
en pratique " 



o 



Jebout a cote de moi. Ke^- ^ U ^ d ° la mmson - 

de l'homme, c'est ici le lieu de mon trone, 

Je lieu ou je poserai mes oieds, ou j'habi- 

terai au milieu des enfants d'Israel a ja- 

mais. La maison d'Israel, eUe et ses rois, 

ne souilleront plus mon saint nom par 



12 



Voia les mesures de t'autel en coudees, 
la coudee etant d'une coudee et d'un 
palme : Le cheneau a une coudee de hau- 
teur et une coudee <ie largeur, et le 
rebord qui est sur son pourtour a un 

leurs prostitution! ml^dZZfZ ! T- pan ' i l * le "^ de ^teL Du 

$ lours rois JpT?e\^ J | cheneau du sol au cadre inferieur il v 

..— _* ._._.*" ^ naut s heux, en a deux coudees.et ia largeur est dWe 



13 



*4 



mettant leur seuil aupres de mon seuil 
et leurs poteaux aupres de mes poteaux 
de sorte qu'il n'y avait que le mur entre 
eux et moi, souillant ainsi mon saint 
nom par les abominations qu'ils com- 
mettaient, et je les ai extermines dans 
<J ma coiere ! Maintenant ils eloigneront 



coudee; du petit cadre au grand cadre il 
y a quatre coudees, et la largeur est 
dune coudee. Le Hard a quatre cou- ic 

rf 3 - i Gt i 6 ? quatre corncs s ^event de 
i Ariel. L Ariel a douze coudees de Ion- 16 
gueur sur douze coudees de largeur- il 
forme un carre parfait Le cadre a de 17 



Petition est de faire ressortir la forme carr6e et 
^ymboliaue de I enceinte. Comp. Apoc. xxi[ ,6. 
iirl' l \ 1 ?: Ce raorceau est le pendant de 
. entrfe de Jehovah dans le tabernacle (Exod, 

(IRniAV- Ct dai J S ,C lCmpIe de ^domon 

re ^rnl '/' rV^h et ^ m6me tem P* la **- 

(viii^f) aUandon Ju tcm P le P« J^hox-ah 

Dfcif'Z'^i' '' K^uw 4ui suit est celuide 
uieu, dont le guide n est que le porte-voix et 

'K «o» obscure que plusieurs entendent de 
rois enterres dans tencemte du temple. LXX : 
parks menrtres commit par Us rats (tels que 
Mana^ : voy II Rois, xxi, 4 sv. el 16)™ 

et nature/^'* ^° n qU ' d ° nne U " Sea5i facile 

..ii^* m ^ ni lt ? r se * i7 > M dressant des 
auteb aux idoles son dans le temple, soil dans 
ie votsinage. 

m^*? I3 * X7 * ZI sagit d ' ttnc construcUon for- 
mrfe de quaire itages : le socle qui a 1 cou- 



dee d dcvation audessus du s ol, ie petit cadre 
qui > ckve de a coudees au-des„us du socle le 
giand cadre qui s'eleve de 4 coudee* au-dessus 
du petit, enhn ie Harcl qui s'eleve de 4 couddes 
au-dessus du grand cadre. Quant a la longueur 
ct a la largeur de ces diftVrents <Stage.s a <?\ au- 
teUquiforrncur de* carres reguliers d'aprcs le 

y l yJ lc C * St ^ e Ia coudees pour 1' Ariel etde 

14 coudees pour le cadre autourdu HareL d'ou 

Ion peut faolement couclure qu'elle est x6 t t3 

\ ct 20 coudees pour les trois Stages infirieirs. 

' S dom^T " 10 "* *° ni CdicS de raurel ^^ par 

' A* n *i CAAu *" (I J"* Xi >"^ ri S° lc P'atiquee 

en^.;l e rCSl -„ t I U san & de:i victimes quand il 
rauleY inouiil6 avec lc do 'St 'cs cornes de 

x $* ff ar *ti ArUl : beaucoup d' internrer ** 
17- Retard, chintau pareils 1 ceux du socle 
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Chap. XLIII, 18. 



£z£CHIEL. 



Chap. XLIV, 9. 



I 



ses quatre cotes quatorze coudees de long 
sur quatorze coudees de large, et ie 
record qui est autour a une demi-coudee; 
il a tout autour un cheneau d'une cou- 
dee; ses degres sont tournes vers I'orient. 

18 II me dit : " Fils de I'homme, ainsi 
parle le Seigneur, Jehovah : Voici Ies 
lois de Fautel le jour ou il sera construit, 
afin d'y otfrir i'hoiocauste et dV faire 

19 Paspersion du sang. Tu donnefas aux 
pretres levites qui sont de la posterite de 
Sadoc et qui s'approchent de moi, dit le 
Seigneur, Jehovah, pour me servir, un 
jeune taureau en sacrifice pour le p:.:he. 

20 Tu prendras de son sang et tu le mettras 
sur les quatre cornes de l'autel, et sur 
les auatre angles du cadre, et sur le re- 
bord tout autour, et tu feras l'expiation 

21 de l'autel et sa propitiation. Tu pren- 
dras le taureau qui aura ete otfert pour 
ie peche et on le briilera dans lc lieu 
reserve de la maison, en dehors du sanc- 



tuaire. Le second jour, tu offriras pour 2 > 
le peche un jeune bouc sans defaut, et 
on fera 1'expiation de l'autel comme on 
Fa faite pour le taureau. Quand tu 25 
auras acheve de faire l'expiation, tu otFri- 
ras un jeune taureau sans defaut et un 
belier du troupeau sans defaut. Tu les 24 
presenteras devant Jehovah; les pretres 
jetteront sur eux du sel et les otlViront en 
holocauste a Jehovah. Pendant sept 25 
jours tu otfriras en sacrifice un bouc pour 
le peche,. chacue jour; onotfrira aussi un 
taureau et un belier du troupeau sans 
defaut. Pendant sept jours on fera la 26 
propitiation de Fautel, on le purifiera et 
on le consacrera. Les sept jours ache- 27 
ves, le huitieme jour et dorenavant les 
pretres otlriront sur Fautel vos holocaus- 
tes et vos sacrifices d'actions de graces, 
et je vous serai favorable, dit le Sei- 
gneur, Jehovah. 



CHAP. XLIV. Le personnel du sanctuaire. Le prince [vers. 1 — 3]; les ttrawers 
[4 — 9]; ies tevites[io — 14]; les pretres [15 — 16], leurs obli^atio ' * 



leur part [21 — 30]. 

44 Puis il me tit revenir du cote du por- 
tique exterieur de la maison qui regar- 

2 dait I'orient; il etait fermt. Et Jehovah 
me dit : " Ce portique sera ferme; il ne 
s'ouvrira point, et personne n'entrera 
par ce portique, car Jehovah, le Dieu 

3 d'Israel, est cntre par la. Quant au 
prince, comme etant le prince il s'y 
asseoira pour manger devant Jehovah; 
il entrera par le vestibule du portique 
et sortira par le meme chemhv' 

4 II me conduisit ensuite devant la mai- 
son par le portique septentrional; je vis 
la gloire de Jehovah remplissant la mai- 

5 sonet je tombai sur ma face. 11 me dit : 
" Fils de Fhomme, sois attentif, regarde 
de tes yeux et ecoute de tes oreilles tout 
ce que je vais te dire au sujet de toutes 
les ordonnances de la maison de Jeho- 
vah et de toutes ses lois. Fais attention a 
ce qui doit entrer dans la maison de 



ra/w/w [17 — 27], 

Jehovah par toutes les issues du sanc- 
tuaire. Dis aux rebeiies, a la maison 6 
d'Israel: Ainsi parle Ie Seigneur, Jehovah: 
C'est asscz de toutes vos abominations, 
maison d'Israel, d'avoir introduit des 7 
fils d'etrangers, incirconcis de coeur et 
incirconcis de chair, pourqu'ils fussent 
dans mon sanctuaire, afin de profaner 
ma maison, quand vous oflfriez les mets 
qui m'appartiennent, la graisse et le 
sang, et ainsi ils ont rompu mon alliance 
par toutes vos abominations. Vous ne % 
vous etes pas acquittes du service de mes 
choses saintes, et vous avez etabli ces 
etrangers pour faire le service de mon 
sanctuaire, a votre profit. Ainsi parle 9 
le Seigneur, Jehovah : Aucun fits d'etran- 
ger, incirconcis de coeur et incirconcis de 
chair, n'entrera dans mon sanctuaire; 
non, aucun des fils d'etrangers qui sont 
au milieu des enfants d'Israel. 



(vers. 13)) et destines sans doute a recevoir les 
cendres ec autres debris qui tomberaientde l'au- 
tel. — Ses degris ; l'autel del'Exode (xx, 36), 
haul de 3 coud^esseulement, n'avoit pas de de- 
gres; on y aceddait par une rampe eu terre. 
D'apres les Rabbins, U en e*tait de meme pour 
celui de Salomon, haut de to coudeVs. 

18-37. Inauguration de i'autei. Comp. Lev. 
viii, 10 sv.; I Rois, viii, 6a sv.; II Par. vii, 4 sv. 

25. Pendant 7 jours : I-\ c£r£monie d'inaugu- 
ration devait durer 7 jours; tnais le ier jour 
c'ltait un taureau, non un bouc,. comme les au 
tres jours, qui *tatt la victime expiatoirc 
(vers. 19.) 

XLIV, 3. Quant an prince y h£br. nast". Cc 



nomd&igne, non le grand pretre, qui ne figure 
nulle part dans le nouvel ordre de choses decrit 
par Ez^chiel, ni un rot proprement dit : Israel 
n'aura plus de ces rois qui ont exerce sur lui 
une si mauvaise influence; mais un princt, un 
chef de la soctete" civile. — 11 y entrera far 
une porte int^rleure donnant sur U vestionU 
et non par la porte exte*rieure qui doit rester 
fernnfe. 

7-8. Des Strangers, non seulement comme 
speclateurs pendant la celebration des sacri- 
fices, mais remplissant quelques-uns des ser- 
vices du sanctuaire que les Invites et les pretres 
leur confiaieut, sans doute pour s'en dlcharger 
eux-memes. 
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Chap. XLIV, 10. 



EZfiCHIEL. 



Chap. XLIV, 30. 



10 Bien plus, !es Levitesqui se sont eloi- et Us ae se ceindront point de ce aui 

^fraei e ar^^ m?S , de ^ gareineilt ex «terait la sueur. Mais Iorsqu'S son I9 
d Israel qui s est egare loin de moi pour .. tiront au parvis exterieur au parvis 
smyre ses .doles intames, porteront leur exterieur vers le peupte £ oteronf les 

luT!Z- I1S f r ° nt dans . mon sancv vetements avec lesqlek ik ont Se sS 
tuaire des serviteurs preposes aux portes vice, lis les deposeront dans Ies chambra 
de la ma,son et charges du service de la ■ du sanctuaire et Us en revetiront dW 
Z^j " ^ T qU J <W ront . ™ tres et ne sanctifieront pas k T^uple par 

-,£?£ lCS VlCtlmeS deStl c ntes 4 l hol °- leure habits - "s ™ se P raserontpas P lI 20 
.auste et aux autrts sacrifices, et ils se tete et ne laisseront pas **«/>/«' croltre 

,, ^f ont 4 e ^ n V e P° u Pj e P ourleservir - ^ cheveux; ils Je tondronUa Se 
12 Parce qu ils lont serv, de ant ses idoles Aucun pretre ne boira du vin lort 2 r 
intames et au'ils ont fait tm.ihpr la m*;. „..>:i „._ j-_. .. . : m . . lors 2I 



Seieneur Ihn^h T n ' ► , VeUve m une femme r «P«diee, mais seu- 

sugnetir, Jeho\ah,y«ra///quils porte- lenient des vierges dans la maison 

raent leur miqu.tc. lis n'approcheront d'Israel; touted pour?ont prendTla 

pas de moi pour remphr devant moi les veuve dun pretre. lis instruct m<m 2* 

™t n"% d !5 sace r doce ' ils r-'approche- peuple d distimjuer entre ce quTestsafnt 3 

ront pomt de toutes mes choses saintes etcequi est profane; ils lui apprendront 

dans les heux tres samts: ils porteront a distlnguer ce qui est souilletf ce qui 

leur onnrobre et a ivni> H,»« .-.hrm,;,,, .«.. _.._ r*._. IL _™L " . e[ c . e M UI 



15 



*~ ov., ..^ uc u, inoibon, pour rou- jugeront d'apres le dro t que iai etabli' 

son ouvrage, et pour toute oeuvre qu', ihfobserveront mes lois et mes ordoil: 

lauura y iaire nances dans U)utes ftt 

X^E^ 'T^' R1S de , Sad -'• fieront mes sabbats - Aucu " d'eux a?ra 25 

u ont garde les observances de n.jn aunrvsHn ™h.->,.-.-» ri>„„ u.. — „ _~ * 



< w^T » J* •' ce c eux C l l " P° ur un Pe re ou une «ere, Pour un his 
Lr^ ^ e n° nt de * m °^ P° ur / a,re mon »u une fille, pour un frere ou une Saw 
^ ICe ', e B u l * *>««*«»« devant moi qui n 'a point de mari. Apres sa purifi- 26 

.o £En« /"r^ ST" 88 ?.* le ^ dit le Nation, on lui comptera sept jours, P ele '7 
S eu ^ Jeh0vah - Ce sont eux 1 ui • J° ur ou » entrera dans l/lfe, saint au 

s'aDnCLrn^ 7 0n san f ct " aire ' eux f q ui ! Purvis interieur, pour taireleservicedans 
sapprocheront de ma table pour faire , le sanctuaire, il offrira son sacrifice pour 
mon service, et ils garderont mes obser- le peche, dit le Seigneur, Jehovah 
ances. y ^ I'jj^tage qu'ils auront • ie serai 28 

Lorsqu^Is franchiront les portes du leur Mritage; vo2s ne leur donnlm 
parvis interieur, ils se vetiroat d'habits point de ^session en Israel, c'eT moi 
P,?v .J J7 a«ra point de laine sur qui suis leur possession, lis sc nourri- ^ 
eux, quand ils feront 1*3 service dans les ?nnt <\^ nhintiVme .^ M .^;«.«: " "-.. " 9 



17 



eux, quand ils feront Id service dans les 

portiques du parvis interieur et au- 

iS dedans. Ils auront des mitres de lin sur 



ront des oblations, des sacrifices pour le 
peche et des sacrifices pour le delit, et 
tout ce qui aura ete devoue par interdit 



in fA*« «* j 1 7 *;:"*"*". "" °"' LUUL *- c qui aura eie aevoue pai* interdit 

la tfiteet de s calegons de hnsur les reins; sera pour eux. Les premices de tons 30 



10. Porteront la peine de /*«r iniquitf : ser- 
viteursdu peuple, ils reinpliront tous les offices 
subalternes, plus ou moins ptfnibles du sanc- 
tuaire, et ils seront privet de toute fouclion 
supeneure qui les mettrait diretilement en 
relation avec Je'hovah (vers, xi-ij). 

16. Ma. tabU, Tautel des holocaustes : vov. 

Xlt, 22. ' 

17 \ Habits d* Un : les Orientaux sont en g^ 
n^ral vetus d'habits de laine, qui provoquent la 
sueur et se coiiservem difficilement purs; les 
pretres porteront des habits de lin, symbole de 
la purete de Tame : comp. Exod. xxviii, 30 sv • 
L4v. xvi, 4. » » 1 

19. /is ne sanctifieront pas, etc. : ils ne met- 
tront pas le peuple, qui n est pas comme eux 
en etat^ de saintete- levitique, en contact avec 
leurs vctements sacre- s . II resultaiten effet de ce 
contact une sortede consecration, qui obligeait 



a de mmuJeuses etgenantes attentions pourne 
pas encourir de soudlure legale. Comp. Exod 
xxix, 37; xxx, 29; LeV. xxi, t sv. 

20. Se raser la ttte et iaisser crottre ses 
cheveux, signes de deuil (LeV. xix, 37; xxi, 
5, 10) qui ne conviennent pas aux pretres. 

23-24. En dehors du service du culte, les pre- 
tres enseigneront au peuple la hi et le jtt^e- 
ment d'apres la lot. Comp. Deut. xvii, 8 sV.* 
xix, 17: xxi, r sv. "' 

as. Comp. Lev. xxi, 1-3. lis ne pourront se 
somlUr, il ne leur est Dermis de contracler une 
impurete legale, que pour un ptre, etc. 

26-27. Comp. LeV. xiv, 8; Noinbr. xix, n sv. 

a8. U Mintage des pretres, leur portion, sera 
Jehovah lui-meme; la part ou'il s'est re*servee 
sur les biens de son peuple, sera leur part 
(Deut. xvin, 2). 
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Chap. XLIV, 31. EZECHIEL. Chap. XLV, 16. 

les premiers produits de toute sorte et i de vos moutures, afin que la benedic- 
totites les otfVandes de tout ce que vous ! tion repose sur la maison. Tout animal 31 
oflhrez seront pour les pretres; vous mort ou dechire, soit oiseau, soit autre 
donnerez aussi aux pretres les premices bete, les pretres n'en mangeront pas. 

CHAP. XLV [vers. 1 — 17]. Les offrandes. Portion deter ritoire rJserve'e a Jfhovah 

[1 — 12]. Dimes partieulieres djs fiddles [13 — 17]. 

45 Quand vous partugerez au sort le correspondante a 1 une des parts, de la 
pays, vous prelevere^ comme otfrande a frontiere occidental a la frontiere orien- 
Jehovah une portion sainte du pays de tale. Ce sera son domaine, sa possession S 
ving-einq nnlle coudees en longueur et en Israel; et mes princes n'opprimeront 
de dix mille en largeur; elle sera sainte • plus mon peuple, et ils laisseront le pavs 
2. dans toute son etendue. II y en aura a la maison d'Israel. Ainsi parte *te 9 
pour les Ueux saints, cinq cents sur cinq Seigneur, Jehovah : C'en est assez, 
cents, en carre, et cinquante coudees princes d'Israel ! Plus de violences ni de 

3 tout autour. Sur cet espace mesure, tu rapines ! Faites droit et justice; otez vos 
mesureras une longueur de vingt-cinq exactions de dessus mon peuple, dit le 
nulle et une largeur dedix mille; c'est la i Seigneur, Jehovah. Ayez des balances 10 
que sera le sanctuaire, le Saint desljustes, un eplia juste et un bath juste. 

4 saints. Ce sera une portion sainte du : L'epha et ie bath auront la meme conte- 11 
pays pour les pretres qui font le service i nance, de sorte que Fepha contienne la 
du sanctuaire et qui sapprochent pour dixieme partie du homer, et le bath le 
servir J -jhovah; ce sera une place pour , dixieme du homer; leur mesure sera 
leurs maisons et un lieu saint pour le i d'apres le homer. Le side vaudra 12 

5 sanctuaire. Vingt-cinq mille coudees en ! vingt gueras. La mine aura chez vous 
longueur et dix mille en largeur seront vingt sides, vingt-cinq sides, quinze 
pour les levites, serviteurs de la maison; i sides. 

«3 

,,,vuiwi ^"»h u, " ic '"«*'«' "c migcur et i ment, et ie sixieme a un eplia sur le ho- 
une longueur de vingt-cinq mille, paral- mer d'orge. Regie pour l'huile : la di- 14 
lelement a la portion sainte prelevee; ; xieme partie d'un bath sur un cor, lequel 
cela appartiendra a la maison d'Israel. est egal a un homer de dix baths, car un 

Pour le prince, vous reserverez un homer fait dix baths. Une brebis sera 15 

" % *™ des deux cotes dc ' ------ - 

relevee et de la pos 

long de la portion „ . . M „„*»«»., „^ 

la possession de la ville, du cote de j ces, afin~de7aire propitiation^pouT eux, 
1 Occident vers Toccident, et du cote de . dit le Seigneur, Jehovah. Tout le peu- 16 
1 orient vers I orient, sur une longueur ' pie du pays devra preiever cette offrande 

XLV, 1.25 «//fr,/o «h7/(»,(U nom de la mesure j porte : its y possMeront vingt chambres ; mais 
n est pas exprtme : des coudees, (un redtangle 20 chambres ne sauraieut suffire a loger des 
d environ 14 kilometres de longueur de I'E, ' 



H 



a. TO. et de pres de 6 kilometres de larg-ur 
du N. au S.), on bien des roseaux % (un rec- 
tangle d'environ 80 kilom. de long et 32 kilom. 
de large). Au lieu de dit mille, les LXX ont 
vinrt mille, et cette lecon adoptee par bon 
nouibre d'interprctes parait en effet meilleure, 
a cause des versets 3-5. 

2. Lcslieu.v saints disignent ici 1'escace me* 
surd x!ii, r«;.2o. 

3. Sur cet espace mesure" sur la portion de ter- 
rnoire reserved a Jehovah (vers, i), tu mesure- 
ras, tu en prendras ta moitte (en lisant 20 milU 
au vers 1); c'est dans cette moine" que se trou- 
vera le temple, ainsi que les habitations des pre- 
tres (vers. 4), qui ne seront plus, comme aupa- 
ravant, disperses en dtfferentes villes du pays 
(Nombr. xxxv). 

5. Vingt -cinq miile, etc : seconde moitie* de 
I espace mesure* vers, 1, formant un rectangle 
adjacent a celui des pretres (vers. 3). — Des 
z/ii/esj d'apres les LXX. Le texte massorcii^ue 



mi liters de Invites. 

6. Le terrain de la ville sera parallele a celui 
des *?retres et des Invites. 

( 7. Des deux cdtis, a droite et a gauche, en 
d'autres termes a YE. et a TO. du grand carre 
qui vient d'etre decrit. Tout cet espace s'eten- 
dra a TO. jusqu a la Mtiditerrancc, a 1*E. jus- 
qu'au Jourdain, divisant les territoires des tri- 
bus en deux groupes, Tun de 7 au nord, 1'autre 
de 5 an midi (ch. xlviii). 

11. Leur mesure sera d'apris U homer : le 
homer sera consider comme 1'unite* fondamen- 
tale de capacity. 

12. Le side, h£br. sclufgel, parait figurer ici 
comme unite* de poids pour les mltaux prtcieux; 
son poids tftait de 14 a 16 grammes. — La, mine 
vrdait comme poids 60 steles, environ 1 kilogr. 
C'est le sens de cette derni ; :re phrase : 1 mine 
= 20 sides + 25 s. + 15 s. t en tout 60 sides. II 
est vraisemblable que 20 s., 15 s. et 15 s. dtaient 
des subdivisions de la mine. 
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Chap. XLV, 17. E ZECHIEL. Chap. X LVI, 12. 

17 S? rh&^^f ■ ^ i e P»jice lui qui pourvoira aux sacrifices poor Ie 
?f™« T^Frw- holocaus f f ' des obIa " P^he, a 1'oblation, a l'holocauste et aux 
tions et des libations, aux fetes, aux nou- sacrifices (factions de graces, afin de 

leSZf* H„T sabbats dans toutes faire propitiation pour la maison d'Israel. 
les soiennites de la maison d Israel; c est 

C! T^' liP'J? 7 ^ VL r 24 - ~ Z / rituei *" #"*■ La pnmUre nouvelle lune 
W rvlv7 , 1; f'W" t 2I -**J;.^ Tabernacles [2$}. Le sabbat et la nouvelle 
lune -Lxlu, 1—7] Diverse* prescriptions [8- -11J. Sacrifices volontaires [ 12 1. 
L holocauste quotidien [13— 15]. Avis touchant le domain* du prince U6— • iSl 
Les cuisines des prttres [ 1 9 — 20] et du feuple [2 1 — 24 J. 

iS Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : Le son holocauste et ses sacrifices d'actions 

E'"*' le P remier du mois, tu dc graces. II se prosternera sur le seui'l 

.0 ?S f^n "P JCUn f- ,au f eau sans . defaut < du Portique et se retirera, et le portiquc 
10 et tu feras 1 expiation du sanctuaire. Le ne sera pas forme avant le suit- \ e < 

oour r t ^w'\ Sa "f* dC k T ktime ? euple du pa - vs se Pnstcrnera a 1'entree 
f^.v i ^ Cn m . tra SUr leS po - dc ce P° rti q"^ au sabbat et aux nouvel- 

7?7, ll .? T- ai ?'?' SUI " '? qUatre Coins ■ los Iuncs - dev;,nt Jclwvah. L'holocauste . 
du cadre de 1 autel et sur les poteaux du que le prince ofirira a Jehovah sera le 
20 portique inteneur Tu feras de meme /our du sabbat. desix agneauxsaiis de- 
le septieme jour du mois pour celui qui taut et d'un belier sans defaut; C, com- - 

vous fcra propitiation pour la maison. pour le belier, et comme oblation pour 
l„ ™,F mois, lequatorziemejour les agneaux ce qu'il voudra donner, avec 

du mors, vous aurez la I'aque. fete d'unc un hin d'huile par epha. Le jour de la -i 

- sSvnin J0 f7n ma l 'r SOra d, "- S Pa V- S n ° UV0lIe Iunc ' U 0,rrira un j™~ ta ^ aa 

- sanslevain. Le prince ollriracej-mr-Ia. sans defaut, six agneaux et un belier 

pour ui et pour tout le pouple du pays, sans defaut.' Et il donnera comme ob a- 7 
un taureau en sacrifice pour Ie peche. lion un epha par belier, et pour les 

•' 'onnlr^n °, *& m?* & « fete, il agncauxce qtMl pourradonner^avec n 
uonnera en Holocauste a Jehovah sept hin d'huile par epha 

^n r 7" S c Ct ^ pt WHo, ' S sa u S d,1 ' faut ' cha " I ' or *» uc Ic P«"« ^trera, 'I entrera S 
cun du, sept jours, et un bouc en sacri- ; par le vestibule du portique et sortira 

" 4 iolnd^l^hH.P r ai l UC J 0Un • " - V P , ar Io mime cl,emin - Lo ™l™ le peuplo ., 
ir^^ • nd . Un ° ph K'r ydr ' wpar du P a -v^ntrera devant Jehovah dans les 
-aiirtaa et d un epoa par boher, avec un soiennites, celui qui entrera par le porti. 
hin d huile par ,-pua. . . que du seplentrion pour se prosteVner, 

° i„ ^nWT- m01S ' ° quuU!lc . me l' our ^r* par le portiquc du midi, et celui 

du mou,. il rnra pendant sept jours les qui entrera par le portique du midi sor- 

memes sacr.fiees p,ur le peche, les mo- lira par le portique du^ptenSon Ton 

mes holocaustes, les m vmes oblations et nc retournera pis par le ^rtiq^" par 

Afi TnsS '1 d i 1U "°- ru , leqUCl ° ,lSCra ^ ™ SOrt ' ra ^^ 

r e ri?r.i ,^ 1 bc '« ncur ' ( . Jchovah ) : i H"« l"i est oppose. Le prince aussi en- ,0 
U portiquc du parvus inteneur, du trera parmi eux quand ils entreront, et 
.ote de 1 orient, restera terme ks six jours sortira comme ils sortiront. 

- ^hTv!T; ." ,a ' S i^!"' ° UVer , k ; jour du ■ Aux fa,s et aux soiennites, 1'oblation , 1 
^ ' JOUr f ' a , n0UV ° l0 ,unc - Lc ' scra d ' un W h * P°ur le taureau, et pour 

pr mce arrivcra du dehors dans le vesti- les agneaux ce quo lo prince voudra don- 
bi lc du poruque, ct so t.endra a cote du ner,avecunhin>huile par epha. Quand i2 
poteaudu portiquc ; les pretres otrriro.it lc prince olTrira a Jehovah unc otrrandc 

v,!r, ! .?' C eSt v" Pr i" CC - l uil j r -<:on>'>«ra'i'=pour- du cake; sans quoi il t«tcrait l e r...d comme le 




T-»hir,^^i-7/v -.-,—.«.« --^«« *raiiuuie ci tc sacrifice sur 

I a^rnacjc MNomor. xxviii, 7). tes dans le parvis intcrieur. 

,V/J 7 HH£ S€mmnc **J°*rst I»tt.,/c ■■/•• ,/ t . 8. Le prince aprcs .'.re eiurc dans te vestibule 

XLVI f T S vLr M g en .^" r P° Ur rcga « ner lc P arviti exterieur, revenir^ur 

cmenT« iv r , / > ' 3 C °?' CtCn l t el L CX ^ U ' scs . P"' Mns P^netrer dans le parvis interieur 
queat xhv t r- 3 . //*-„» Wrr , po Ur | es be^i,,, f j lui cst fcr ^ . b P pe Up le ' 
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Chap. XLVI, 13. 



SZECHIEL. 



Chap. XLVII, 7. 



volontaire, holocauste ou sacrifice d' ac- 
tions de graces, offrande volontaire a 
Jehovah, on lui ouvrira le portique qui 
regarde Porient. II offrira son holocauste 
ou sen sacrifice d'actions de graces, 
comme il le fait le jour du sabbat, et il 
sortira, et Ton fermera la porte apres 
qu'il sera sorti. 

13 Tu offriras un agneau dun an sans • 
defaut comme holocauste quotidien a Je- ; 

14 hovah; tu PofFriras chaque matin. Tu 
y joindras chaque matin une oblation, . 
savoir un sixieme d'epha et le tiers d'un : 
hin d'huile pour arroser la fleur de fa- \ 
rine, comme oblation a Jehovah; cesont 

15 des lois permanentes, pour toujours. On 
offrira chaque matin Pagneau, Pobla- 
tion avec Phuile ; e'est Pholocauste per- 
petuel. 

Ainsi parle le Seigneur, Jehovah : Si 
le prince fait un don a quelqu'un de ses 
tils, ce don sera Pheritage de ses tils; iis 
17 le possederont comme un heritage. Mais 
s'il fait a Tun de ses serviteurs un don 
pris sur son heritage, ce don appartien- 
dra au serviteur jusqira Pannee de la 
liberation; puis il retournera au prince; 
e'est a ses tils seulement que restera son 
heritage. Le prince ne prendra Pheri- 1 
tage de personne en Pexpuisant de sa 



16 



18 



propriete; c ? est de son propre domaine 
qu'il donnera un heritage a ses fils, afin 
que nul parmi mon peuple ne soit chasse 
de sa possession. 

II me conduisit par Pentree qui est sur 10 
le cdte du portique dans les chambres 
saintes destinees aux pretres, eel les du 
septentrion, et il y avait la une place 
dans le fond, du cote de Poccident. II 20 
me dit : C'est ici que les pretres feront 
bouillir les victimes offertes pour le delit 
et pour le peche, et feront cuire Pobla- 
tion, afin de n'avoir pas a les transpor- 
ter dans le parvis exterieur pour sancti- 
fier le peuple. Puis il me fit sortir dans 21 
le parvis exterieur et me fit passer vers 
les quatre angles du parvis, et a chaque 
angle du parvis il y avait une cour. Aux 22 
quatre angles du parvis il y avait des 
cours fermees, longues de quarante cou- 
dees et larges de trente; ces quatre cours 
aux angles avaient les memes dimen- 
sions. L'ne enceinte les entourait toutes 2$ 
les quatre, et des foyers a cuire etaient 
etablis au bas de ces enceintes tout au- 
tour. II me dit : Ce sont ici les cuisi- 24 
nes ou les serviteurs de la maison feront 
bouillir la chair des victimes pour le 
peuple. 



CHAP. XLVII — XL VUI. — La nouvelle Terre Sainte. Le torrent sorti du Temple 
[xlvii, 1 — 12], Fronttires de la nouvelle Terre sainte [13 — 20]. Son partage 
entre les tribus et les families : ptincipes gbtfraux [21 — 23]; les sept tribtts du 
nord [xlviii, 1—7]; nouvelle description de la partie re'serve'e [8 — 22]; les autres 
tribus [23 — 29]. La capitale, son etendue^ ses portes y son nom [30 — 35J. 



47 II me ramena ensuite a Pentree de la 
maison. Et voici que des eaux sortaient 
de dessous le seuil de la maison, du cote 
de Porient, car la face de la maison re- 
gardait Porient; et les eaux descendaient 
du cote droit de la maison, au midi de 

2 l'autel. II me fit sortir par le portique 
du septentrion et me fit faire le tour jus- 
qu'au portique exterieur tournd vers 
I orient, et voici que les eaux coulaieut a 

3 droite. Quand Phomme fut sorti vers 
Porient, avec le cordeau qu'il avait a la 
main il mesura mille coudees et me fit 



; passer par cette eau : de Peau jusqu'aux 
chevilles. II en mesura encore mille et 4 
me fit passer dans Peau : de Peau jus- 
qu'aux genoux. II en mesura encore mille 
et me fit passer dans Peau : de Peau jus- 
qu'aux reins. II en mesura encore mille: 5 
e'etait un torrent que je ne pouvais tra- 
verser, car les eaux avaient grossi ; 
e'etaient des eaux a passer a la nage, un 
torrent qu'on ne pouvait traverser. Et 6 
il me dit : "Fils de Phomme, as-tu vu?" 
Puis il me fit revenir au bord du torrent. 
En me retournant, j'apercus sur le bord 7 



17. L'ct'true de la liberation^ ou du jubile, la 
50 s annee. Le but de cette prescription etait de 
conserver dans son integrity le domaine du 
prince. 

19-24. Les sacrifices etaient la plupart suivis 
de repas sacres, soit pour les pretres, soil pour 
le peuple. 

XLVII, i. II me ramena du parvis exterieur 
(cf. xlvi, 21). — Des eaux, symbole des benedic- 
tions divines: com p. Is.xii,3; xxxv,7;xiiii, 20 etc.; 
jer. xxxi, 12, etc. Ces eaux sortenf tie 'dessous 
le seuil du vestibule du sancluaire ou Dieu re- 



side (xliii, 7), comme une Emanation de sa vie. 
— Du cdti droit : le temple etant tourne vers 
I'orient, le cOte* droit marque la direction du 
sud-est* 

3. Ce detour etait necessaire parce que les 
deux portiques tourne's vers I'orient etaient fer- 
mes (xliv, 3; xlvi, 1). 

6.As-tu vu I'accroissement merveilleux de ces 
eaux qui, faible ruisseau dans I'enceinte sacree, 
sont devenues, sans l'apport d'aucun a&ueni, 
un grand rleuve depuis qu'elles en sont sorties? 

7. Des arbreSi dont la production soudaine 
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Chap. XLVII, 8. 



EZECHIEL. 



Chap. XLVIII, 6. 



II me d3 : « Ce eaux s'en vnnt W r- ETl- qm ^^ le Hauran et Damas . la 
le district ^^*2^:$^ttf^<^« * Pays 
dans la Plaine et entreront dans la me r- ! rem d nartr dJut^^ mesu " 
elles iront a la mer afin que 1'eau en d* ' ju^u'd £££ orie£a£°C S h rfS? 
vienne same. Tout etre vivant nni qp i iwi«~f 7 °™? l * le - L est le cotede 
meut, partout ou entreS le dSM" £ iSvTrs LfJ? dt^oSF™ ' 9 



ll y aura de la vie partout ou arrivera le 
io torrent. Aux bords de cette mer se tien- 
dront des pecheurs; d'Engaddi a Engal- 
lim des filets seront etendus ; il v aura 
des poissons de toute espece, comme ceux 



Le cote de i'occident sera la grande mer ?o 
de cette frontiere jusque vis-a-vis de 
1 entree de Hamath. Cest le cote de In- 
cident. 

te&gr^n^;ite£££^^J r ™™ Partagerez ce pays selon 2, 
ses lasTines ?t <J C m ,™ ~ • les tnbus d Israel. Vous devrez le re- 22 

U rael; Joseph aura deux oarteVn^V,!" ath ' *"»■-&«». la frontiere de 

xz&XfTsSz £r fesisyL'a.* sat 

1 5 Voici la frontieredTo-ivs Vu nnr i t f ' mi * ° nentale a la froati ™ «*& 

tiere jusqn'd bSr totzer £™n K f« > a '^^.onentale d la limite occiden' ' 
frontierede Damas, %t' en llhnt au „oH i £feJF P * nu !? ' 1 ne Jf^ A la fronti ^ * 

n'est pas motns merveilleuse que !e erossisse. 
meut meme du torrent. grouse- 

la nve droue du Jourdain. J La Plaine, en 

chure Si Jfl 1 ^ dU J° urdai nJusqua 1'embou. 
„* 2 -f CUV r e : P res qu* tout entiere un d*. 

Morte.dont l'eau saturee de sel et melee de b{. 
tume ne permet pas aux poissons dV vivre. 
i3*ao. Corap. Deut. xxxiv. 

1^'a» rt.?i^^ ans ,h se , n$ colIe<5lir » d « v *l- 

set ■ ,S ,hZV C i in Srontitr*, (comme au ver- 
set 15), et cette lecon est pre*fertie par la plupart 
des interpretes - Ahx douz* trlus d ? hr^l 

Manass4, et en retranchant Uvi quU « pj 
dans te terntoire reserve (x\v t 5 ) P 



part. 

14. Ftw a«r« c^d<:«ig ; chaque tribu aura 
une part tole, nonseulement en etendue, SS 
ausst pour la quality du sol, savoir une band" 

?hn ^l !" *„?*¥ i e U Mediterranie pour 
nrli V a ^ du Jourdain, bandequi com- 
prendra a peu pres la meme Vendue de plaines 
et de montagnes. v 

15-17. La frontiere du Nord. 

t6. Frontiere de rOrient. 

X9. Frontiere du Midi. 

mJ "v iC " *t'**ftrt *tablis dans Je pays sont 
mis des la premiere generation sur le pied d'une 
parfaue egaht* avec les Israelites, et tirent au 
sort avec eux daps la tribu ou ils sont fixfe. 
Cest une derogation a 1'ancien ordre de choses 
(comp. Lev z, x . 34; Deut., xxiii, 7 sv.)qui a 
une incalculable ported (voy. Epbei ii t \& 
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Chap. XLV1I1, 7. EZfiCHIEL. Chap. XLVI1I, 34. 

7 Et a la frontiere de Ruben, de la limite \ Ainsi, toute la portion prelevee etant de 20 
orientate a la limite occidentale : Juda, 1 vingt-cinq mille coucUes sur vingt-cinq 
une part. J mille, vous aurez preleve pour le do- 

8 A la frontiere de Juda, de la limite \ maine de la ville une portion egale au 
orientale a la limite occidentale, sera ; quart de la portion sainte. 

la portion que vous preleverez, large j Le reste sera pour le prince, dechaque 21 
de vingt-cinq mille coudees et longue 1 cote de la portion sainte et du domain e 
comine une des parts, d'orient jusqu'en de la ville, a partir des vingt-cinq mille 
Occident : c'est la que sera le sanctuaire. coudies de la portion prelevee, jusqu'a la 

9 La portion que vous preleverez pour ' frontiere de Forient, et a I'occident a 
Jehovah aura vingt-cinq mille coudees de partir des vingt-cinq mille coudies jus- 

10 longueur et dix mille de largeur. Cette qu'a la frontiere de i'occident, parallele- 
sainte portion prelevee appartiendra aux , ment aux parts. Telle sera la part du 
pretres, savoir, au septentrion vingt- prince; la portion sainte et le sanctuaire 
cinq mille coudees, a I'occident dix j de la maison seront au milieu. Ainsi, a 22 
mille coudees en largeur, a Torient dix I partir du domaine des ievites et de celui 
mille coudees en largeur, et au midi j de la ville qui se trouvent au milieu de 
vingt-cinq mille coudees en longueur : la portion du prince, tout ce qui est en- 
e'est la que sera le sanctuaire de Jeho- tre la frontiere de Juda et la frontiere de 

n van; aux pretres consacres, fils de Benjamin sera au prince. 

Sadoc, qui se sont acquittes de mon Part des autres tribus : de la limite 23 
service, qui ne se sont pas egares au orientale a la limite occidentale, Benja- 
temps de Tegarement des enfants d'ls- jamin, une part. A la frontiere de 24 
rael, comme se sont egares les Ievites. Benjamin, de la limite orientale a la 

1 2 Ce sera leur part prelevee sur la portion limite occidentale, Simeon, une part, 
prelevee du pays, part tres sainte, a la 1 A la frontiere de Simeon, de la limite 25 
frontiere des Ievites. orientale a la limite occidentale, Issa- 

10 Les Ievites auront, le long de la por- • char, une part. A la frontiere d'Issa- 20 
tion des pretres, vingt-cinq mille cou- ' char, de la limite orientale a la limite 
dies en longueur et dix mille en largeur; ; occidentale, Zabulon, une part. A la 27 
chaque longueur sera de vingt-cinq mille '■ frontiere de Zabulon, de la limite orien- 
coudees, et chaque largeur de dix mille. I tale a la limite occidentale, Gad, une 

14 lis n'en pourront rien vendre ni rien part. A la frontiere de Gyad, du cote 2S 
echangcr, et les premices du pays n'en meridional, vers le sud, la frontiere ira 
seront point alienees, car elles sont ! de Thamar jusqu'aux eaux de Meriba a 
saintes pour Jehovah. Cades, et au torrent qui va a la grandc 

Les cinq mille qui resteront en lar- men Tel est le pays que vous parta- 99 



geur sur les ving-cinq mille seront un 
terrain profane pour la ville, tant pour 
les habitations que pour la banlieue; la 



gerez en portions d'heritage pour les tri- 
bus d'Israel, ct telles sont leurs parts, 
dit le Seigneur, Jehovah. 



16 ville sera au milieu. En voici les di- 1 Voici les sorties de la ville : Du cote 30 
mensions : cote du nord quatre mille | du nord, quatre mille cinq cents coudies 
cinq cents coudies; cote du midi : quatre I de mesure, — les portes de la ville 31 
mille cinq cents; cote de Torient, quatre \ prendront les noms des tribus d'Israel, 
mille cinq cents; cote de Toccident, — et trois portes au nord : la porte de 

17 quatre mille cinq cents. La ville aura Ruben, une; la porte de Juda, une; la 
une banlieue de deux cent cinquante au porte de Levi, une. Du cote de Torient, 32 
nord, deux cent cinquantj au midi, quatre mille cinq cents coudies et trois 
deux cent cinquante a I'oricnt et deux j portes : la porte de Joseph, une; la 

1S cent cinquante a I'occident. II restera porte de Benjamin, une; la porte de Dan, 
en longueur, le long de la portion sainte, | une. Du cote du midi, quatre mille j j 
dix mille coudies a Torient et dix mille a ! cinq cents coudies de mesure et trois 



I'occident, le long de la portion sainte; 

les produits en seront pour la nourriture 

19 de ccux qui desscrvent la ville. Les 

desservants de la ville, prts dans toutes 



les tribus d'Israel, cultiveront ce terrain. I la porte de Gad, une; la porte d'Aser, 



cinq 

portes : la porte de Simeon, une; la 
porte d'Issachar, une; la porte de Zabu- 
lon, une. Du cote de Poccident, quatre 34 
mille cinq cents coudies et trois portes : 



XLVIIl, 8-22. Coin p. xlv, 1-7. 



■8. Csux ami desuroent la mlU % probable- I'entretien dcsquels serait assignee une portion 
meat ses habitants, qui tous y remplissent un 



office. D'autres : les ouvriers et les artisans, a 



de territoire. 
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gfeCHIE L. Chap. XLV1U, 35 ._ DANIEL Chap. I, rr. 

35 une: la porte de Nephthali, une; dix- j de la ville sera desormais - lehov-ih «t 
huit nulle coudles de tour. Et le nom i la. aewmais . jelitnah est 



i. 

• — 

•r 



DANIEL. 



.1. 



Nabuchodonosor le fit enchainer pour 1'cnime. 
i:er a Babylone. Si le roi de Juda y fut conduit, 
'I en revint bient6t apres; mais, d'apres 1 1 Rois, 
xxiv, i, it est plus probable que Nabuchodo- 
nosor e laissagouverner la Judeeen quality de 
roi tnbutaire. D'apres II Rois, xxiii, 36, ii x€- 
zna onze ans; et JeXmir xxii, 18 predit qu'-l 
mourra a Jerusalem. 

3*4- Che/ de ses eunuques : ce dernier nom 
ctaitdonne dans i'antiqutt^ (Gen. xxxvii, 3 6)a 
tousle* officers de lacourattachesau service du 
prince; Asphenez rftait done le grand officierdu 
palais. — D'anuftcr desjeunes gens, probable- 
meat de 14 a 15 ans, non comnie prison niers ni 
comme dtages, mais destines a ocoiper un 



chez les paiens de donner a leurs repas un carac- 
tere religieux en oifrant a leurs dicux une par 
tie des viandes et du vin qu'on servait stir leur 
table : comp. ! Cor. x t 20. D'ailleurs, parmi ces 
viandes, il pouvait sen trou ver de proscrites par 
laloi(L*v. xi, 4; xx, 25). ou appretees contrai- 
rementa ses pre*ceptes ( Lev. tii, 7). 

ti. An matt re d*h6tel, h6br, *u tne/tsar, 
dont la Vulg. a fs.it un nom propre, m»* ij qui est le 
nom appeilatif d'une fonction comme Tknrtan 
(Is. xxi, 1), Ra&sacis (Is. xxxvi, 2) etc. 



9 
10 



CHAP. I. — Introduction. Education de Daniel a ia cour du roi de Babylone. 

1 I , ffl A T t n r ^m mC / nn f e f u /^J! e u de ! avoir etc eleves pendant trois ans, ils so 
bSgm & r01 dQ - } ? d \ *V b , u - ! tinssent Jev ™t le roi. II v avait parmi ri 
*£&& -hodonosor, roi do Babylo- eux, d entre Iesenfantsde juda. Daniel 

.cSSi^ Le chef to 7 

" ses mains^L-^ ™ TT ' V1 \ entre eunu ^ leur donna des noms - il appela 
^rZ J ^ \° l de > da ; et unc Daniel Baltassar, Ananias SLlrac 

Sftff^ VaS ? ° la maiS ° J n de Di0U; MLsael M ^ c ' * .Curias Abden^o 

et it les emporta au pays de Sennaar Daniel resolut en sonc^urK'nas S 

vS d^T^ 1 } dICU °r ' %0Sa 1CS SC SOlliller ^ ta mots du ro' e? par' 1 
vases dans le tresor de son dieu. vin dont il buvait, et il pria »- chef des 

3 Leroi donna ordre a Asphonez. chef eunnquesdenepasio^.^SS 

a Se noh J t °° f0yalC ° U d ° fa ' VCUr au P™ du d * f d *> ounuques. Le 
?£%£!' d *J cu ^g?nssansaucun t chef des eunuques dit a Daniel • - le 
defaut beaux ae figure, doues de toutes crains le roi monmaitre qui adxo co quo 
sortesde talents, mstruitset intelligonts, vous devoz manger et" 80 re noi ivauoi 
p ems de wpour qu'ils se tinssent I verrait-U vos v^cs pE^fi ^S 
dans le palais du rot et qifils apprissent ' ceux des jeunes ge^Ts de^tre%^You" 

* 5,2^^ mcttriczendangermateteauprfeduro?" 

, Nabuchodonosor leur assigna pour cha- Alors Daniel dit au maitre dliotel a qui ii 

r t a»„.* /- x> X / vr L t , ! buchodonoso* . mais surtout les livressacres des 

I*Ti»f-.,^ i« a^,; 1 ^ ^aoopoiassar, Tormules magiques, es rcc es Dour Iititernrt*ti. 

connu dans ^h^rnK r 1C "i? "T leqUcI " C f l tion des *»£«. les observations d\^ ronomfe 

Min ^dfde^n de IWnTdiHo^^ ^ /W - : C f f de ****>*&; Hi etaient rediges dan"Tne 

?« anne^ dt^oLkfm m t K ^^B"* a ^ langue, ou au moins dans ^ine ecrilure plus an! 

neut^u Xu^vS^.. ^S^O^V^ « "T^ 1 difftonted ««*>- a l'usage orSinai" 
Cest de la ^c 00^,, K i: £.?• * '' 7 * ^ w ?" nouvcaU)f t correspoudant a leur 
datent les 7 o 4 an^de la c^ptivt ^^ ^ i ««S^ le| ? ,8ition ' n ? mS ^abylonie'ns pourla Ian- 

Tl?:^-^"?',*^. 11 Par.xxxvi,6, non explfques jmqu'ici. - Abdena^ hebr 

ASed*i\ego % e.-a-c. servittur dc Xego ou AV4#. 
divinity babylonienne (Is. xlvi, 1). 

8. De ne pas se souiUer. etc. : c'*tait un usage 
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Chap. I, 12. 



DANIEL. 



Chap. II, 6. 



12 



«« 



n 



Fats, jo to prio, un ossai avec tes sor- dans toute la litterature et on loutc sa- 
viteurs pendant dix jours, et qu'on nous gesso, et Daniel avait rintelligencc do 
donne des legumes a manner et do 1'eau \ toutes sortcs do visions et do songcs. 
a boire. Apresoela tu regarderas notre i An bout du temps tixe par lo roi pour los iS 
visage et eelui des jeunes gens qui man- j amener, le ohef des cuiuiques las condui- 
gent los mots du roi, et selon quo tu au- sit devant Xabuchodonesor. Lo roi iq 
ras vu, tu agiras aveo tes serviteurs. " | s'entretint avec eux tous, et il ne s'on 

14 [loousontit aleurdemandeet lesoprouva ; trouva point commo Daniel, Ananias. 

15 pendant dix jours. Au bout do dix j Mtsael ot Azarias; ils furent done admis 
jours, ils se trouverent avoir meilleur ! au service du roi. Sur tous les sujets 20 
visage et plus d'embonpoint quo tous les j qui reclamatent du savoir et do rintciii- 
jeunes gens qui mangeaient les mots du j gonce, sur losquels lo roi les intorrogoait, 

16 roi. Et lo muitre d'hotel emportait les j il les trouvait dix fois superieurs a tous 
mets et levin qui Ieuretaient destines, et ■ les lettres et magiciens do tout son 
lour donnait des legumes. j royaume. 

17 A ces jeunes gens, a tousles quatre, 1 Daniel fat aiusi jusqu'a la premiere 21 
Dieu donna du savoir et de I'habilete i anneo du roi Cvrus. 



PREMIERE PARTIE, HISTORIOUE 

[Ch. II — VI]. 

CHAP. II. — Vision de la statue. 1^ songe du roi; son esprit en est agile" et il 
menace de mort les sages fits ne lui font connaitre ce songe et son interpretation 
[vers. I — II]. Sur le point d'etre envehppes dans cette sentence de mort, Daniel 
et ses compagnons prient Dieu et proposent au roi de lui /aire connaitre le songe 
et de le lui expliquer [12 — 2S]. La statue [29 — 36]. Les quatre grands empires 
et le royaume de Dieu [37 — 45]. Daniel et ses companions sont combUs (Then- 
neurs [46 — 49]. 

1 La seconde anneo du regno do Xabu- 1 Les Chaldoens repondirent au roi en lan- 
chodonosor, Xabuchodonosor ayant eu j gue arameonnc : " roi, ^s eternelle- 
des songes, sou esprit fut agite et le ' ment! Dis le songe a tes serviteurs, ct 

2 sommeil se retira de lui. Le roi tit ap- j nous en ferons connaitre la signification." 
peler les lettres, les magiciens, les 1 Le roi repondit aux Chaldoens, en di- 
enchanteurs et les Chaldoens pour lui j sant : " Cost chose arretec par moi. Si 
expliquer ses songes; ils vinrent et ils se | vous ne me faites savoir le songe et ce 

3 tinrent devant le roi. Le roi leur dit : | qu'il signifie, vous screz coupes en mor- 
i4 J'ai fait un songe et mon esprit est ceaux et vos maisons'seront rCduites en 
agite, cherchant a connaitre ce songe. " 1 cloaqucs. Mais si vous me dites le songe 



II, 1. La sicondt annexe. Cette indication 
chronologique offre quelque difficult^. Fn effet, 
des ce moment Daniel et ses compagnons nous 
apparaissent classes par mi les sages (ii, 13-48). 
Or leur admission dans cette classe(i, t8sv.)fut 
priced de d'une Education prlparatoire de trois 
annees (i» 5). Ces ra is oris ont port;* plusieurs 
exe*getes a admettre dans notre texte une erreur 
de copiste. Au luu de second* il fa ud rait lire 
doutiime anne*e. D'autres maintiennent le chif- 
fre du texte actuel. La secomie antrft serai t en 
realite" la troisieme : Pauteur sacre* aurait sutvi 
l'usage babylonien d'apres lequel l'annee d*ac- 
cession au trdne ne compte pas. — Nabi*chcdo- 
nosor ayant eu des songes. Les Chaldeens atta- 
chaient aux songes une importance extreme, un 
sens prophetique. 

3. Les Uitri$ % en h^br. ckartnmmim, les 
scri&es sacris d'Hlrodote, dont la foncTaon 6tait 
de transcrire et d'interpr&er les livresde magie. 
— Les Ckaiddtns, pretres issus de la race la plus 
anoienne du pays; ils formaient laclasse la plus 
considered paxmt les differentes categories da 



sages babyloniens (He>od. i, 171). Une s« classe, 
cede des astrologues, qui annonqaient 1'avenir 
d'apres le mouvement des as t res, est nomme'e 
plus loin (vers. 27), 

a. A connaitre ce songe, D'apres saint Jcrdme 
le roi ne se souvenait plus que tres vaguement 
du reVe mystlrieux qui 1'avait tourmente\ II de- 
mande aux mages de le lui reconstituer. 

4. La langtu aramienn* % ou syriaque (h^br. 
% aramith\ parle*e en Syrie et rlpandue dans 
toute l'Asie occtdentale, dirTerait du dialede 
assyro-babylonten en usa<?e a Baby lone. Mais 
les sages de la cour devaient la connaitre, et ils 
auraient pu, pour une raison que nous ignorons, 
s'adresser au roi en aramlen. Toutefois il n'est 
guere vraisemblable qu'ils l'aient fait; et commc 
e'est precis4ment apres les mots, tn tang us am- 
m/truuy qjue le recit passe de la langue he"brat- 
que au dtalecle arameen (jusqu'a la fin du 
cnap. VI IX la plupart des interpretesregardent 
ces mots comine une note de copiste avertissant 
le leclear de ce brusque changement d'idiome. 
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et sa signiiication, vous recevrez de moi 
des dons et des presents, et de grands 
honneurs; ainsi dites-moi le songe et ce 
7 qirii signiiie. ; ' lis repondirent pour la 
aeuxieme fois : * ' Que ie roi dise le songe 
a ses serviteurs, et nous en ferons con- 
is naitre la signiiication. " Leroirepondit: 
* k En verite, je sais que vous cherchez 
a gagner du temps, parce que vous 
voyez que c'est chose arretee par moi. 
Puisque vous ne me faites pas savoir le 
songe, c'est que vous u'avez d'autre pen- 
see que de preparer un discours menson- 
ger et trompeur, en attendant que les 
temps soient changes; ainsi dites-moi le 
songe et je saurai que vous m'en aurez 
fait connaitre la veritable signiiication. " 

10 Les Chakieens repondirent devant leroi 
en disant : * ; II n y a pas d'humme sur 
la terre qui puisse faire savoir ce que le 
roi demande. Aussi jamais roi, si grand 
et si puissant qu'ii ait ete, n'a demande 
pareille chose d'aucun lettre, astrologue 

1 1 ou Chaldeen. La chose que Ie roi de- 
mande est difficile, et il fry a personne 
qui puisse la lui apprendre, hormis les 
dieux dont la demeure n'est pas parmi 
les mortels." 

12 La-dessus le roi se mit en coiere et en 
grande fureur, et il donna l'ordre de 
mettre a mort tous les sages de Babv- 

13 lone. La sentence ayant ete publiee, les 
sages etaient mis a mort, et on cherchait 
Daniel et ses compagnons pour les tuer. 

14 Alors Daniel lit une reponse prudenteet 
sensee a Arioch, chef des gardes du roi, 
qui etait sorti pour mettre a mort les 

1 5 sages de Babylone. II dit a Arioch, com- 
mandant du roi : " Pourquoi cette sen- 
tence severe de la part du roi? " Et 

10 Arioch expose la chose a Daniel. Alors 
Daniel entra dans le palais et pria le roi 
de lui accorder un delai afin de pouvoir 

17 donner au roi Implication. Aussitot 
Daniel alia dans sa maison et informa de 
Taffaire Ananias, iMisael et Azarias, ses 

iS compagnons, les engageant d implorer 
la misericorde du Dieu du ciel sur ce 
mystere, pour qu'on ne fit point perir 
Daniel et ses compagnons ayec le reste 
des sages de Babylone. 

iu Alors Ie secret fut xbi&k d Daniel 
dans une vision pendant la nuit, et Da* 

20 niel benit le Dieu du cieL Daniel prit 
la parole et dit : 4< Beni soit le nom de 
Dieu, d'eternite* en eternity car d lui 
ippartiennent la sagesse et la force. 

21 C'est lui qui change les moments et les 
temps, qui ren verse les rois et qui les 



eleve, qui donne la sagesse aux sages et 
! le savoir aux intelligents. C'est lui qui 22 
i revele les choses profondes et cachees, 
i qui connait ce qui est dans les tenebres, 
et la lumiere demeure avec lui. C'est 23 
vous, Dieu de mes pores, que je celebre 
! et que je loue de ce que vous m'avez 
; donne la sagesse et la force, et de ce que 
1 maintenant vous m'avez fait connaitre 
ce que nous avons demande, en nous re- 
velant Faffaire du roi. " 

Apres cela, Daniel se rendit aupres 24 
d ? Arioch, que le roi avait charge de met- 
tre a mort les sages de Babylone; il alia 
et lui parla ainsi : ; - Xe fals pas perir 
les sages de Babylone; introduis-moi 
aupres du roi, et je'donnerai au roi l'ex- 
phcatiun. ri Arioch s'empressa de faire 25 
entrer Daniel aupres du roi et lui parla 
ainsi • (i J'ai trouve parmi les captifsde 
Juda un homme qui donnera au roi rex- 
plication." Le roi prit la parole et dit 26 
a Daniel, qui s'appelait Baltassar : 
•• Est-ce que tu es capable de me faire 
connaitre le songe que j'ai eu et ce qu'il 
signirte? " Daniel repondit en presence 27 
du roi et dit : ' * Le secret que le roi de- 
mande, ni sages, ni magiciens, ni lettres, 
ni astrologues ne sont eapables de le de- 
couvrir au roi. Mais il y a un Dieu 28 
dans le ciel qui revele les secrets et qui 
a fait connaitre au roi Nabuchodonosor 
ce qui doit arriver a la fin des jours. Ton 
songe et les visions que tu as eues sur ta 
couche, les voici : 

Toi, 6 roi, des pensees s'61evaient en ton 29 
esprit sur ta couche au sujet de ce qui 
arriverait apres ce temps-ci, et celui qui 
revele les secrets t'a fait connaitre ce 
qui doit arriver. Et moi, ce n'est pas 30 
par une sagesse qui me soit propre, su- 
perieure a celle de tous les vivants, que 
ce secret m'a ete revete, mais c'est afin 
que Pexplication en soit donnee au roi, 
et que tu connaisses les pensees de ton 
cceur. 

Toi, 6 roi, tu regardais, et voici une 31 
grande statue, immense et d'une splen- 
deur extraordinaire; elle se dressait de- 
vant toi, et son aspect etait terrible. 
Cette statue avait la t£te d'or fin, la poi- 32 
trine et les bras d'argent, le ventre et les 
cuisses d'airain, lesjambes do fer, les ^ 
pieds en partie de fer et en partie d'ar- 
gile. Tu regardais, jusqu'a ce qu'une 34 
pierre se detacha sans main, frappa la 
statue a ses pieds de fer et d'argile et les 
brisa. Alors furent brises en meme 35 
temps le fer, Fargile, Fairain, Fargent et 



H. Sans tttain t sans l'acftfon d'une main d'bomme. 
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37 



1 or, et ils devmrent comme la baile qui , meles de semeace d'homme; mais ils ne 
seleve de i aire en ete, et le vent les j tiendront pas Fun a i'autre, de meme que 
emporta sans qu'il en restat aucune tra- 1 le fer ne peut s'allier avec l'areile 
ce, et la pierre qui avait frappe la sta- ; Dans le temps de ces rois, le Diet dii * - 
toe dcymt nne grande montagne et rem- ciel suscitera un rovaume qui ne sera '" 

nl% ew« a erre ' n V01C , 1 L e - ^T 5 ce f Jamais delimit, et dont la domination no 
qu U sigmfie, nous allons le dire devant j passera point a un autre peuple; il bri- 

S 31 * - - . , [ sera et aneantira tous ces rovaumes-la 

1 01 o roi, roi des rois, 1 qui le Dieu et iui-meme subsistera a jamais, selon 4: 

d uciel a donne 1 empire, la puissance, que tu as vu qifune pierre s'est deta- 

^ la force et la gioire, a qui Dieu a livre, chee de la montagne sans main et quelle 

en queique lieu qu ils habitent, les en- a brise le fer, I'airain, Targile. Tar^ent 

fonts des hommcs, les betes des champs, et Tor. - Lc grand Di^u a fait connai- 

«a rLf.n n 1 JT^ SUr ?* - t0llS - : tre au roi ce <* ui arrivera dans la suite; 

j9 cest toi qui es la tete d'or. Apres toi, { le songe est veritable et sa signification 

ilselevera un autre rovaume, moindre certaine." 

que toi; puis un troisieme royaume, dai- Alors le roi Xabuchodonosor tomba «i 

rain, qui dominera sur toute ia terre. st'r ?a face et se prostema devant Da- " 

40 Lnquatneme royaume sera fort comme niel, et il ordonna qu ? ou lui otfrit des 

e fer: de meme que le fer ecrase et brise - oblations et des parfums. Le roi parla .- 
tout, ainsi, pareii au ier qui met en pie- ensuitc a Daniel et dit : •' Vraimcnt vo- 
ces. il ecrasera et mettra en pieces tous ; tre Dieu est le Dieu des dieux et le reve- 

41 les autres. ^1 tu as vu les pieds et les | lateur des secrets, puisque tu as nu re- 
orteils en partie d argile de potier et en , veler ce secret. " Abrs le roi eleva ,S 
partie defer, cest que ce sera unroyau- ! Daniel et lui fit de nombreux et riches 
me divise; il y aura en lui de la solidite | presents: il lui donna le souvernement 
du fer, selon que tu as vu du fer mele a de toute Ia province de Babvlonc et 

42 Iarple Mais comme les orteils des 1 i'etabi it chef supreme sur tous les saffes 
pieds etaient en partie de fer et en par- ; de Babvlone. A la priere de Daniel le .0 
tie d argile, :e royaume sera en partie - roi commit aux affaires de la province 

43 £? *f" P a i^ C f ^ R : Si ^ aS VU Ie de babvlone Sidrac, Misac et Abdena-o- 
ter mele a I argile, cest qu ils seront ' et Daniel resta a la cour. ' 

CIIAP. Ill, 1 — 97. -. Us trois Hebreux dam ia fournaise. — La statue de la 
piaine de Dura, ordre est donne de I 'adorer [1 — 7 ', : eUnoneiation des trois cam- 
p-ons de Darnel qui serefusent a f adorer [8 — I2j; ils sont convoques devant 
Nabuchodonosor [13 - 18] et condamnh a eire jeteS dam une fournaise ardent, 
[ / 9 r- 23] * L i l4 ^P ri€re <*?* /a foitrnaise [24 - 43]. lis sent sauves par Paw 
du Seigneur [46 — 50]. Leur cantique d' actions de «rdees [51 — 90]/ Xahucko- 
aonosor glortfie le vrai Dim et leur donne de nouveaux honneurs [91 — 97 J. 

3 Le roi Nabuchodonosor fit une statue | de six coudees; il la dressa dans la plai- 
d or, haute de soixante coudees et large I ne de Dura, dans la province de Babv- 

_ _ _ - _._ _ v 



37-38. La statue tout cnticre repr&ente la 
puissance du monde considered au point de vue 
de son opposition au royaume de Dieu, et com- 
me une dans les differences phases de son d6ve- 
loppement historique. La ttUdorfigurt la mo- 
narchic babylonienne person nifi^e dans Nabu- 
chodonosor, sou plus illustre representant; e'est 
aussi ta premiere bete du chap. VII (vers. 4), 
le lion aux ailes d'aigle. 

39. Un autre royaume, Tempire des Mcdcs 
et des Perses, que Tours figure au chap. VII 
(vers. 5). Un troisikme royaume^ fonde* par 

j t X A n ^ rc le G rar »d, ck>» ajouta la domination 
de rOrient a celle des Grecs; it a pour embleme, 
au chap. VI t (vers. 6), le leopard. Selon dau- 
tres commentateurs le >>* royaume serait celui 
des Medes, le 3c celui des Perses. 

40. Un 4* royaume, selon beaucoup de com- 
mentateurs, Tempire romain. Les jatnbts de fer 
qui lui sonl attributes vers. 13, se rapportent 
sans doute a la premiere pe>iode de son histoire, 
p^node de force irresistible; dans !a seconde 



periode, celje du fer uni a l'argile, a la force - e 
jotndra la faibl esse. Selon d'autres(Dom Calmet, 
etc.),il s'agiraitdes royaumesd'Egypte etdeSy- 
rie qui par des manages (semence d , hommes)es- 
sayereut de s'allier et de devenir forts. Ceux qui 
identihent le 3c royaume avec les Perses disent 
que da«s la 4* image (empire d'Alexandre est 
successivement considcre dans son unite et dans 
sa division. 

45. Une pierre detar/i/e, cmblcmcdu Messie. 
descendu duciel. — A bristle fer, etc.. la pui>- 
sance du monde en tant quopposee a Dieu, et 
representee par les monarchies palenne>. 

Ill, 1 sv. L'evenement raconte dans ce din- 
pure est posterieur a celui du chap. ii. auquc! 
il e>t fait plusieurs fois allusion: comp. iii,i2, 30, 
avec n, 40. Suivant les LXX,Theodotion et le 
synaque, il a eu Heu pendant la 18*? annee de 
Nahuchodonosor. c^ui est celle ue la prise de 
Jerusalem. ( Jer. Ill, 29.) — 60 coudf'i-s. environ 
31 m. 50. — La ftaine de Dura % a une heure au 
S. E. de Babvlonc. 
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lone. Et le roi Nabuchodonosor fit con- 
voquer les satrapes, les intendants et les 
gouverneurs, les grands juges, les tre- 
soriers, les legistes, les juges et tous les 
magistrats des provinces, pour qu'ils se 
rendissent a la dJdicace de la statue 
qu : avait dressee le roi Nabuchodonosor. 
Ainsi s'assemblerent les satrapes, les 
chefs et les gouverneurs, les grands ju- 
ges, les legistes, les juges et tous les 
magistrats des provinces pour la dedi- 
cace de la statue que le roi Nabuchodo- 
nosor avait dressee, et ils se tin rent de- 
vant la statue qu'avait dressee Nabucho- 
donosor. Un heraut cria d'une voix 
forte : •* Voici ce qu'on vous fait savoir 
a vous, peuples, nations et langues : 
Au moment ou vous entendrez le son de 
la trompette, du ehalumeau, de la ci- 
thare, de la sambuque, du psalterion, de 
la cornemuse et de toutes sortes d'instru- 
ments, vous aurez a vous prosterner 
pour adorer la statue d'or que le roi Na- 
buchodonosor a dressee. (Juiconque ne 
se proslernera pas et n'adorera pas la 
tatuc sera jete a l ! instant dans la four- 

; naise de feu ardent. " C'est pourquoi au 
moment ou tous les peuples entendirent 
!e son de la trompette, du ehalumeau, de 
la cithare, de la sambuque, du psalterion 
et de toutes sortes d'instruments, tous 
les peuples, nations et langues se pros- 
ternerent, adorant la statue d'or qu* avait 
dressee le roi Nabuchodonosor. 

S La-dessus, au moment meme, des 
Chaldeens sapprocherent pour dire du 

i > mai des Juifs. Ils prirent la parole et 
Jirent au roi Nabuchodonosor : ** roi, 

10 vis a jamais! Toi, 6 roi, tu as porto un 
Jeeret ordonnant que tout homme qui 
entendrait le son de la trompette, du 
ehalumeau, de la cithare, de la sambu- 
que, du psalterion, de la cornemuse et 
do toutes sortes d'instruments, out a se 
prosterner pour adorer la statue d'or, 

1 1 et que quiconque ne se prostcrnerait pas 
pour /'adorer serait jete dans la four- 
naise de leu ardent. Or, il y a des Juii's 
que tu as preposes aux affaires de la pro- 
vince de Baby lone, Sidrac, Misac et Ab- 
denago : ces homines- la n'ont pas d'e- 
i^ard pour toi, 6 roi; ils ne servent pas 
tes dieux et ils ne se prosternent pas de- 
vant la statue d'or que tu as dressee. 



u 



Alors Nabuchodonosor, irrite et fu- 13 
rieux, ordonna d'amener Sidrac, Misac 
et Abdenago, et ces hommesfurent ame- 
nes devant le roi. Nabuchodonosor prit 14 
la parole et leur dit : i; Cest done a des- 
sein, Sidrac, Misac et Abdenago, que 
vous ne servez pas mon dieu et que vous 
n'adorez pas la statue d'or que j'ai dres- 
see! Maintenant si vous etes prets, au 15 
moment oil vous entendrez le son de la 
trompette, du ehalumeau, de la cithare, 
de la sambuque, du psalterion, de la 
cornemuse et de toutes sortes d'instru- 
ments, a vous prosterner pour adorer la 
statue que j'ai faite... Mais si vous ne 
i'adorez pas, vous serez jetes a 1'instant 
meme dans la fournaise de feu ardent, 
et quel est le dieu qui vous delivrera de 
ma main? Sidrac, Misac et Abdenago 16 
repondirent en disant au roi : •* Nabu- 
chodonosor, sur ce point, ce n'est pas a 
nous a te repondre. Si vraiment notre 17 
Dieu que nousservons peut nous delivrer, 
il nous delivrera de la fournaise de feu 
ardent et de ta main, 6 roi. Sinon, sa- 18 
che, 6 roi, que nous ne servirons pas tes 
dieux et que nous ne nous prosternerons 
pas devant la statue d'or que tu as dres- 
see. 

Alors Nabuchodonosor fut rempli de 19 
fureur, et Taspect de son visage fut chan- 
ge cavers Sidrac, Misac et Abdenago. 
Reprenantla parole, il ordonna de chauf- 
fer la fournaise sept Ibis plus qu'on 
n'avait juge convenable de le faire, et 20 
il commanda a quelques-uns des plus 
vigoureux soldats de son armee de lier 
Sidrac, Misac et Abdenago et de les 
jeter dans la fournaise de feu ardent. 
Alors ces hommes, avec leurs tuniques, 21 
leurs robes, leurs manteaux et tous leurs 
vetements furent lies et jetes dans la four- 
raise de feu ardent. Comme Tordre du 22 
roi etait pressant et la fournaise extraor- 
dinairement chauffee, la liamme de tea 
tua les hommes qui y avaient jete Sidrac, 
Misac et Abdenago. Et ces trois horn- 2$ 
mes, Sidrac, Misac et Abdenago tombe- 
rent au milieu de la fournaise ardente, 
tout lies. 

Cd qui suityjc ne Pai pas trouvc dai;; 
Us Iwres hSrettx. 

Et ils marchaient au milieu de la tlani - 24 
me, louant Dieu et benissp it le Seigneur. 




15. Lc roi n'achevepas sa phrase; sous-en ten- ment deuterocanonique (vers. 24-90), mais qu'H 
du : vous <£chapperez au supplice. Cette suspen- } l*a emprunt6 h 1'anrique version faite sui legrec 
sion n'existe pas dans la Vulg., qui traduit : j de Thdodorion. 
prostcrnez-vous et adortz^ etc. 
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27 



28 



29 

30 



25 Et Azarias se levant fit cette priere; ouvrant la bouche au milieu du feu, il dit : 

26 Soyez beni, Seigneur, Dieu de nos peres; 
Votre nom est digne de louange et de gloire a jamais. 
Car vous etes juste dans tout ce que vous nous avez fait, 
Et toutes vos oeuvres sont vraies, 
Vos voies droites 
Et vos jugements equitables. 
Car vous avez rendu des jugements equitables 
Dans tous les maux que vous avez fait venir sur nous 
Et sur la ville sainte de nos peres, Jerusalem ; 
Cest par un juste jugement que vous avez fait cela, 
A cause de nos pec lies. 

Car nous avons peche et commis Tiniquite en nous retirant de vous, 
Et nous avons manque en toutes choses. 
Xous n'avons pas ete dociles a vos commandements 
Et nous ne les avons pas observes, 

Et nous n'avons pas suivi les preceptes que vous nous avicz donnes 
Afin que nous fussions heureux. 
Cest done par un juste jugement 
Que vous avez fait venir sur nous tous ces maux 
Et que vous nous avez envove ces chatiments, 
Nous livrant aux mains d'erinemis injustes, 
D'apostats acharnes contre nous, 

Et du roi le plus injuste et le plus mechant qui soit sur toute la terre. 
Et maintenant nous n'osons ouvrir la bouche ; 
La lionte et Topprobre sont a vos serviteurs 
Et a tous ceux qui adorent votre nom. 
Ne nous abandonnez pas pour toujours, 
A cause de votre nom, 
Et ne dctruisez pas votre alliance. 
Ne retirez pas de nous votre misericorde, 
A cause d* Abraham votre ami, 
D'Isaac votre serviteur, et d'Israel votre saint, 
Auxquels vous avez promis de multiplier leur postorito 
Comme les etoiles du ciel 

Et comme le sable qui est sur le rivage de la men 
Car, Seigneur, nous sommes reduits devant toutes les nations, 
Et nous sommes aujourd'hui humilies par toute la terre 
A cause de nos peches. 

II nV a plus maintenant pour nous ni prince, 
Ni chef, ni prophete, 

Ni holocaustc, ni sacrifice, ni oblation, ni encens; 
Ni endroit pour apporter devant vous les premiccs, 
Afin que nous puissions obtenir votre misericorde.' 
Mais, Seigneur, recevez-nous le cceur contrit et Tesprit humilie, 
Comme vous reccvez un holocauste de Wliers et de taureaux 
Ou de mille grasses brebis ; ' 

Qu'il en soit ainsi de notre sacrifice 
Que nous vous presentons aujourd'hui, 
Et de notre soumission envers vous, 

Car ceux qui mettent en vous leur confiance ne seront pas confondus. 
Maintenant nous vous suivons de tout notre coeur, 
Nous vous craignons et nous cherchons votre visage. 
Ne nous confondez pas, mais traitez-nous selon Yotre douceur 
Et scion i'abondance de votre misericorde. 
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32. A postals : ou bicn, dans uo sens moms 
rigoureux, rebclles. — Du roi U plus mi chant : 
Azarias pouvait parler ainsi du roi qui avait fait 
bruler Jerusalem et le temple, massacrer ses 



plus i (lustres compatriotes, crever les yeux au 
rot Sid^cias, de'porter tout un peuple, et qui 
l'avait fail jeter lui-meme dans la fournaise ar» 
dente. 
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44 



45 



46 



Delivrez-nous par vos prodiges 

Et donnez, Seigneur, gloire a votre nom. 

Qirils soient confondus tous ceux qui maltraitent vos serviteurs ; 

Qu'ils soient confondus par la pcrte de toute leur puissance, 

Et que leur force soit brisee, 

A fin qu'ils sachent que vous etes le Seigneur, 

Le seul Dieu et le glorieux souverain de tcute la terre." 

Cependant les serviteurs du roi qui * cendu dans la fournaise avec Azarias et 
avaient jete ces trois hommes dans la ses compagnons et il ecartait de la four 



naise la flamme de feu. II fit souffler au 
milieu de la fournaise comme un vent de 
rosee, et le feu ne les toueha meme pas. 



49 
52 



fournaise, ne cessaient de la chauffer 

avec du naphte, de Tetoupe, de la poix 
47 et des sarments. La flamme s'eievait , 

quarante-neuf coude^s au-dessus de la - il ne'les blessa poinreV'nVleur "causa 
4S fournaise^ et s etant elancee, elle bnila ! point le moindre mal. Alors ces trois 

les Chaldeens qu elle rencontra pres de hommes, comme d'une seuie bouche, 

la fournaise. louaient, glorifiaient et benissaient Dieu 

Mais I ange au Seigneur etait des- dans ia fournaise. en disant : 

Vous etes beni, Seigneur Dieu de nos peres, 

Digne d'etre loue, glorifie et exalte a jamais; 

Beni est votre nom saint et glorieux, 

Digne d'etre loue et exalte a tout jamais. 

Vous etes beni dans votre temple saint et glorieux. 

Digne de supreme louange et gloire a jamais. 

Vous etes beni sur le trone de votre royaume, 

Digne de supreme louange et exaltation a jamais. 

Vous etes beni, vous dont le regard penetre les abimes, 

Et qui etes assis sur les Cherubins, 

Digne de louange et de supreme exaltation a jamais. 

Vous etes beni au firmament du del, 

Digne de louange et de gloire a jamais. 

Benissez toutes le Seigneur, ceuvres du Seigneur, 

Louez-le et exaltez-le d jamais. 

Anges du Seigneur, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Cieux, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Eaux si pendues dans les espaces celestes, benissez le Seigneur 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Puissances du Seigneur, benissez toutes le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Soleil et lunc, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Etoiles du del, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Pluie et rosee, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Vents que Dieu dechaine, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaitez-le a jamais. 

Feux et chaleurs, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Froid et chaleur, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Rosee et givre, benissez le Seigneur; 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

Gelees et frimas, benissez le Seigneur; 
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43« DiUvret-nous ; nous % no a pas Azarias et 
ses compagnons de la fournaise ardente; mais 
tout votre peuple de la captivity 

57. CEuvns du Scigtuur; elles sont ensuite 



Inumlrees en commencaat par les olus eUevles 
(anges, astres, creatures et phe*Qomenes itmos- 
phdriquesX pour arriver a la terre et aux gtres 
qui i'habitent, et terminer par l' horn me. 
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Chap. Ill, 70. DANIEL. Chap. Ill, 93. 

Louez-le et exaltez-le a jamais. 

70 Glaces et neiges, benissez le Seigneur 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

7 1 Nuits et jours, benissez te Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

72 Lumiere et tenebres, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

73 Eclairs et sombres nuages, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

74 Que la terre benisse le Seigneur; 
Qu'elle le loue et I'exalte a jamais. 

75 Montagnes et collines, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

76 Plantes qui croissez sur la terre, benissez toutes le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

77 Fontaines, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

78 Mers et fleuves, benissez ie Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

79 Monstres marins et tout ce qui s'agite dans les eaux, benissez le Seigneur: 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

80 Oiseaux du ciel, benissez tous le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

81 Betes sauvages et troupeaux, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

82 Enfants des hommes, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 
Qu 5 Israel benisse le Seigneur; 
Qu'il le loue et Pexalte a jamais. 

84 Pretres du Seigneur, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

85 Serviteurs du Seigneur, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

86 Esprits et ames des justes, benissez le Seigneur, 
Louez-le et exaltez-le a jamais. 

87 Saints et humbles de cueur, benissez le Seigneur; 
Loucz-Ie et exaltez-le a jamais. 
Ananias, Azarias et Misael, benissez le Seigneur; 
Louez-le et exaltez-le a jamais, 

Car il nous a tires du sombre sejour 

Et delivres dc la puissance de la mort; 

II nous a sauves du milieu de la flamme brulante 

Et tires du milieu du feu. 

89 Celebrez le Seigneur, car U est bon, 
Car sa misericorde est eternelle. 

90 Vous tous, hommes pieux, 

Benissez le Seigneur, le Dieu des dieux; 

Louez-le et celebrez-lc, 

Car sa misericorde s'etend a tous les ages. 



8j 
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Le morcean qui se termine ici tie se 
trottve pis tians f/tSreu; la traduction 
que nous en avons don ne'e est fait e sur le 
texte grec de Th'otiotion. 
91 Alors le roi Nabuchodonosor fut dans 
la stupcur et se leva precipitamment. II 
prit la parole et dit ;\ ses conseillers : 
•' N'avons-nous pas jete au milieu du feu 



trois hommes lies?" lis repondirent ;m 
roi : "Certainement, 6 roi." II repnt 92 
et dit ; '* Eh bien, moi, je vois quatre 
hommes sans liens, marchant au milieu 
du feu, et n'ayant aucun mal; I'aspect 
du quatrieme est comme celui d'un liLs 
des dieux." Puis Nabuchodonosor s'ap* <>j 
procha de la porte de la fournaise de feu 



86. ESprit s et Ames des justes \ c-i-d. justes. 
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Chap. Ill, 94. 



DANIEL. 



Chap. IV, 14. 



ardent et dit : " Sidrac, Misac et Abde- et delivre ses servitcurs qui se sont con 



94 



nago, sortez et venez! " Et Sidrac, Mi- 
sac et Abdenago sortirent du milieu du 
feu. Les satrapes, les intendants, les 
gouverneurs et les conseillers du roi, 
s'etant rassembies, regarderent ces hom- 
ines et virent que ie feu n avait eu aucun 
pouvoir sur leurs corps, que les cheveux 
de leur tete uavaient pas ete briaes, que 
leurs tuniques n'avaient pas subi dechan- 
gement et qu'elles n'avaient pas I'odeur 
du feu. 



e 



fies en lui; et qui ont transgresse I'ordre 
du roi et Iivre leur corps, pour ne pas 
servir et adorer un autre dieu que leur 
Dieu. Odre est donne de ma part que 96 
tout homme, a quelque peuplc, nation ou 
langue qu'il appartienne, qui parlera 
mal du Dieu de Sidrac, de Misac et 
d' Abdenago sera coupe en morceaux et 
sa maison sera reduite en cloaque, parce 
qu'ii n"y a pas d'autre dieu qui puisse 



sauver de la sorte. 

Nabuchodonosor prit la parole et dit : ; Alors le roi eleva a de plus hautes di- 97 
«• Bern soit ie Dieu de Sidrac, de Misac \ gnites Sidrac, Misac ct Abdenago, dans 
et d Abdenago, lequel a envoye son ange la province de Babvlone. 

CI ^ P - 1 11 ' 9 S — IV, 37. — Songs de f arbre ; Daniel est convoqiU pour I'expliquer 
[ill, 98 — iv, 15]. L interpretation du songe [16 — 24]. Folie de Nabuchcdonow 
[25 — 30]. Sa gub-ison [31 — 34]. 



qS 



Le roi Xabuchodonosor a tous les pcu- esprit sur ma couche : Je vovais au mi- 
ples, nations et langues qui habitent sur lieu de la terre un arbre donf la hauteur 
toute la terre : la paix vous soit donnee : etait grande. L'arbre grandit et devint 

90 en abundance ! II m'a paru bon de pit- fort ; sa cime atteignait ie ciel, et on Ie 
blier les signes et les prodiges que le vovait des extremites de toute la terre. 
100 Dieu supreme a operes envers moi. Que j Son feuiilage etait beau et ses fruits 
*es signes sont grands et que ses prodi- abondants, et il portait de la nourriture 
ges sont puissants ! Son regno est un pour tous; sous son ombre les betes des 
regno etcrnel et sa domination subsistc ' champs s abritaient, les oiseaux du ciel 
d'age en age. faisaient leur demeure dans ses branches 

4 Moi,NabuchodonosorJ*etaistranquilIe|et toute creature s'en nourrissait Je 
dans ma maison et florissant dans mon , contemplai ces visions de mon esprit sur 

2 palais. Jeusunsongequim'epouvanta, j ma couche, et \ ' ' ' 



10 



ot mes pensees sur ma couche et les vi 
sions de mon esprit me troublercnt. J'or- 
donnai done qu on fit venir devant moi 
tous les sages de Babyione, pour me 
iairc connaitre la signification du songe. 
Alors vinrent les lettres, les magiciens, 
les Chaldeens et les astrologues ; je leur 
dis le songe, mais ils ne nven firent pas 
connaitre la signification. Enfin se pre 



voici, je vis paraitre un 
veiilant, un saint, qui descendait du ciel. 
II cria avec force et parla ainsi : Abattez 1 1 
V arbre et coupes ses branches ; secouez 
son feuiilage et disperses ses fruits ; que 
les animaux s'enfuient de dessous lui et 
que les oiseaux quittent ses branches. 
Toutefois laissez en terre sa souche avec 12 
les racines, mais dans des chaines de fer 
et d'airain, au milieu du gazon des 



senta devant moi Daniel, dont le nom est champs. Qu'il soit trempe de la rosee du 
Baitassar, d'apres le nom de mon dieu, ciel et qu'il partage avec les animaux 
et qui a en lui I'esprit des dieux saints, l'herbe de la terre. Que son coeur ne rj 
et je lui dis ie songe : "Baltassar, chef ! soit plus un coeur d'homme et quun 
des lettres, comme je sais que I'esprit I cceur de bete lui soit donne, et que sept 
Jl* d..* .v cn.ntc «ef » n ♦„; ^ „.,>, temps passent sur luL Cette sentence 14 

repose sur un decret des veillants, et 
cette affaire est un ordre des saints, afin 
que les vivants sachent que le Tres-Haut 
domine sur la royaute humaine, qu'il la 



des die ix saints est en toi et qu'aucun 
mystere ne t'embarrasse, expose-moi les 
visions que j'ai vue; en songe, et leur si. 
unification. 
7 Voici quelles otaient les visions de mon 



o* sv. Le fait rapporte dans ce morceau ap- 
pr.nient sans doute atix dernieres annees di« re- 
3ne de Xabuchodonosor, parvenu a I'apogee de 
:i puissance. Cest te roi paien iui-meme qui 
mous en donne le reck sous la forme d'une pro- 
clamation omcielle adress^e a tous les peuples 
lie son empire. 

IV 5- £> apris U nam <U mon dieu* Bel : s: t 
«Uns le nomchaldeende Daniel. Batatsu-Usur, 
ie tnvl />*•/ n'est pas ex prime, mais sous-en- 



tendu, cest peui*ctre a cause ae rassonaace de 
la premiere syllabe da/, 

10. Un veiilant) un saint : expression em* 
ployee en ce seui endroit de la BibU, mais qui 
figure sou vent dans le livre apocryphe d* Henoch 
pour designer tes anges de Dieu. 

13. Sept temps, sept p^riodes d'egale dur^e, 
ann^es, moisou semaines. Che^ les Babylor.iens 
comme chez les Hebreux, ie nombre 7 avait un 
cara&ere sacre. 
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Chap. IV, 15. 



DANIEL. 



Chap. IV, 34. 



donna a qui il veut, et qu'il y eleve le 

15 plus humble des hommes. Tel est le 
songe que j'ai vu, moi, Nabuchodonosor; 
et toi, Baltassar, dis-en la signification, 
car tous les sages de mon royaume ne 
peuvent me la taire connaitre ; mais toi, 
tu le peux, car Fesprit des dieux saints 
est en toi." 

16 Alors Daniel, chut le nom est Baltas- 
sar, demeura queique temps interdit, et 
ses pensees le troubiaient Lc roi reprit 
et dit : '* Que le songe et ^explication ne 
te troublent point." Baltassar repondit 
en disant : "Mon seigneur, que le songe 
soit pour tes ennemis, et sa signification 

17 pour tes adversaires! L'arbre que tu 
as vu, qui grandit et devint fort, dont la 
cime atteignait le ciei et qu'on voyait de 

18 toutelaterre; dont le feuiilage etait beau 
et les fruits abondants, ou il y avait de la 
nourriture pour tous, sous lequel s'abri- 
taient les animaux des champs, et dans les 
branches duquel les oiseaux du ciel fai- 

19 saientleurdemeure, cet ardre, c'est toi, 6 
roi, qui es devenu grand et fort, dont la 
grandeur s'cst accrue et a atteint jus- 
qu'au ciel, et dont la domination fitend 

20 jusqu'aux extremites de la terre. Si le 
roi a vu un veillant, un saint, descendant 
du ciel et disant : Abattez I'arbre et de- 
truisez-le; toutefois laissez en terre la 
souche avec les racines, mais dans des 
chaines de fer et d'airain, au milieu du 
gazon des champs ; qu'il soit trempe de 
la rosee du ciei, et qu'il fasse sa part 
avec les animaux des champs, jusqu'a 
ce que sept temps atent pass£ sur lui : 

21 voici ce que cela signifie, 6 roi, et c'est 
un decret du Tres-Haut qui s'accomplira 

22 sur mon seigneur le roi : On te chas- 
sera du milieu des hommes, et ta de- 
meure sera parmi les animaux des 
champs; on te donnera, comme aux 
boeufe, de l'herbe a manger et on te lais- 
sera tremper par la rosee du ciel, et sept 
temps passeront sur toi, jusau'a ce que 
tu saches aue le Tres-Haut domine sur 
la royauteaes hommes et qu'il la donne a 

23 qui il lui plait Et s'il a ete brdonnt de 
laisser la souche avec les racines, c'est 
que ta royau^ te sera rendue quand ta 
auras reconnu que le ciel a la domination, 

24 C'est pourquoi, 6 roi, agree mon conseil : 
r . rachete tes peches par la justice et tes 



iniquites par la misericorde envers les 
malheureux, si ta prosperite doit se pro- 



longer encore." 

Toutes ces choses arriverent au roi 2^ 
Nabuchodonosor. Au bout de douze 26 
mois, comme il se promenait sur les ter- 
rasses du palais royal de Babylone, le 27 
roi prit la parole et dit : ;i N'est-ce pas 
la Babylone la grande, que j'ai batie 
comme residence royale par la puissance 
de ma force et pour la gloire de ma 
majeste?" La parole etait encore dans 28 
la bouche du roi, qu'une voix descendit 
du ciei : " On te rait savoir, roi Nabu- 
chodonosor, que ton regne a passe loin 
de toi. On te chassera du milieu des 29 
hommes, et ta demeure sera avec les ani- 
maux des champs; on te donnera, comme 
aux bceufs, do Uherbe a manger, et sept 
temps passeront sur toi, jusqu'a ce que 
tu saches que le Tres-Haut domine sur 
la royaute des hommes et qu'il la donne * 
a qui il lui plait. " Au meme moment 30 
la parole s'accomplit sur Nabuchodono- 
sor; il fut chasse du milieu des hommes; 
il mangea de l'herbe comme les bceufs, 
et son corps fut trempe de la rosee du 
ciel, jusqu'd ce que ses cheveux crussent 
comme les plumes des aigles et ses 
ongles comme ceux des oiseaux. 

Mais a la fin des jours, moi, Nabu- 31 
chodor.osor, je levat les yeux vers le ciel, 
et la raison me revint. Je b$nis le Tres- 
Haut, et je louai et glorifiai Celui qui vit 
eternellement, dont la domination est 
une domination eterneile, et dont le 
regne subsiste de generation en genera- 
tion. Tous les habitants de la terre ne 32 
comptent pour rien devant lui; il agit 
comme il lui plait avec l'armee des cieux 
et avec les habitants de la terre, et il n'y 
a personne pour lui frapper sur la main 
et lui dire : " Que faites-vous?" Dans 33 
le meme temps la raison me revint, la 
gloire de ma royaute, ma majeste et ma 
splendeur me furent rendues; mes con- 
settlers et mes grands me rappelerent, je 
fits retabli dans ma royaute et ma puis- 
sance s'accrut encore. Maintenant, moi, 34 
Nabuchodonosor, je lone, j'exalte et je 
glorifie le roi du ciel, dont toutes les 
ceuvres sont vraie%et les voies justes, et 
qui peat humilier ceux qui marchent 
avec orgueiL 



1 . 

16. luttrdit, par la cnunte de feire connattre 
la signification immgim du soope. 
. aa. La BMladisdontil est question paralt toe 
lUraeSDe^dadtaeapeooone* sons le nam dt 
lycantkrofit. 



Celui qui en est attaint m erott 
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chang* 1 ea un ^ r*" 1 * 1 quelconque, et it en imite 
Icscro, les inottin, les attitudes. Lea termes em- 
ployes let et vets, 3a indiquentque Nabucnodo- 
nosor se cao y al t md^uneaphoea en boeuf. 
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Chap. V, i, 



DANIEL. 



Chap. V, 20. 



CHAP . V. — Le festin de Baltasar, — Le festin, les vases sacrespris au temple de 
Jerusalem [i — 4]. L inscription sur la muraille [5 — 6]. La convocation des 
sages [7 — 9], puis de Daniel (10 — 12]. La lecture des mots tcriis et leur inter- 
pr<ftation [13 — 28]. Realisation [29 — 31]. 



5 Le roi Baltasar fit un grand festin a 
ses principaux seigneurs au nombrc 
Je mille, et en leur presence il but du j 

2 vin. Excite par le vin, Baltasar fit ap- \ 
porter les vases d'or et d'argent que j 
Nabuchodonosor, son pere, avait enieves ; 
du temple de Jerusalem, afin que le roi 
et les grands seigneurs, ses femmes et j 
ses concubines, s'eu servissent pour ; 

3 boire. Alors on apporta les vases d'or i 
qui avaient dte enieves du temple de la 
maison de Dieu a Jerusalem, et le roi et 
ses grands seigneurs, ses femmes et ses ' 
concubines s'en servirent pour boire. j 

4 lis burent du vin et ils louerent les dieux j 
d'or et d'argent, d'airain et de fer, de I 
bois et de pierre. \ 

5 A ce moment apparurent des doigts 
de main humaine qui Scrivaient, en i 
face du candeiabre, sur la chanx de la ' 
muraille du palais royal; et le roi vit ce 

6 bout de main qui ecrivait Alors le roi 
changea de couleur, et ses pensees le 
troublerent; les jointures de ses reins se 
relacherent et ses genoux se heurterent 

7 Tun contre Tautre. Le roi cria avec 
force qu'on fit venir les magiciens, les 
Chaldeens et les astrologues; et le roi 
prit la parole et dit aux sages de Baby. 
lone : " Quiconque lira ce qui est ecrit 
et in'en fera connaitrelesens, sera rev^tu 
de pourpre et portera au cou une chaine 
d'or, et il commandera en troisieme dans 

S le royaume." Tous les sages du roi 
etant done entres, ils ne purent lire ce 
qui etait ecrit, ni en faire connaitre le 

9 sens au roi. Alors le roi Baltasar fut 
tres eflraye; U changea de couleur, et 
ses grands seigneurs furent constemes. 

10 La reine, apprenant les paroles du roi et 
de ses granos seigneurs, entra dans la 
salle du festin; elle prit la parole et dit ; 
" roi, yis 6ternellement ! Que tes pen- 
sees ne te troublent pas, et que ton visage 

n ne change point de couleur ! U y a un 
homme de ton royaume qui possede 
l'esprit des dieux saints; du temps de ton 
pere on trouva en lui une lumiere, une in- 



telligence et une sagesse pareilles a la 
sagesse des dieux. Aussi le roi Nabucho- 
donosor ton pere, — ton pere, 6 roi, Teta- 
blit chef des lettres, des magiciens, des 
Chaldeens, des astrologues, parce 12 
qu'un esprit superieur,de la science et de 
U intelligence pour interpreter les songes, 
pour expliquer les enigmes et resoudre 
les questions difficiles furent trouves en 
lui, en Daniel, a qui le roi avait donne le 
nom de Baltassar. Qu'on appelle done 
Daniel et il fera connaitre le sens. " 

Alors Daniel fut introduit devant le 13 
roL Le roi prit la parole et dit a Daniel : 
" Es-tu ce Daniel, Tun des captifs de 
Juda que le roi, mon pere, a amenes de 
Judee? J'ai en tend u dire a ton sujet 14 
que l'esprit des dieux est en toi, une lu- 
miere, une intelligence et une sagesse 
extraordinaires. On vient d'introduire 15 
devant moi les sages et les magiciens 
pour lire ce qui est ecrit la et m'en faire 
connaitre le sens, mais ils n'ont pu me 
donner Implication de ces mots. Et 16 
moi j'ai entendu dire de toi que tu psux 
donner les interpretations et resoudre les 
questions difficiles. Si done tu peux lire 
ce qui est ecrit et m'en indiquer le sens, 
tu seras rev&u de pourpre, tu portents 
au cou une chaine d'or, et tu commando.- 
ras au troisieme rang dans le royaume." 

Daniel prit la parole et dit en pr&- 17 
sence du roi : "Garde tes dons, et 
donne a un autre tes presents! Toute- 
fois je dirai au roi ce qui est ecrit et je 
lui en ferai connaitre le sens. roi, le 18 
Dieu tres-haut avait donne a Nabucho- 
donosor, ton pere, la royaut£ et la gr^n- 
deur, la gloire et la majeste; et a cause 1 9 
de la grandeur qu'il lui avait donnee, 
tous les peupies, nations et langues, 
Staient dans la crainte et tremblaient de- 
vant lui; il faisait mourir qui il voulait 
et donnait la vie a qui il voulait; il ele- 
vait qui il Youlait et abaissait qui il 
voulait Mais son cceur s'&ant e"leve et 20 
son esprit s'6tant endurci jusqu'a l'arro- 
gance, il fut depose de son trone royal 



V, x. Lt roi Bmitmmr : des Inscriptions i4» 
cetnment decouvertes ooas apprenuent que 
Nabonide avait un fils nomine* Baltasar; que la 
t7« aimee, taauis que Nabonide commandait 
L'armee a Sepharvalm, au aord du royaume, ou 
U fut vaiucu par Cyras et fait prUoonier, sou 
fils Baltasar, d<Ja assocM au trtae par son 
pere, ou au moins invest! de la vke^royaute 



de Babvione, residait dans celte capitate, 
a. l/aoMCMoaenoser, torn pert, sans doote son 
anc&re, dans te langage btblique. 

5. La cMamx % espece de stuc unL forme de 
chaux et de puure, applique sur les briquet, et 
pent-toe one ca et la de petnture. 

6. Do ttt rwim, consideres dans la saiate 
. Ecriture comme le siege de la force. 
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Chap. V, 21. 



DANIEL. 



Chap. VI, 8. 
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21 ct sa grandeur lui fut otee. II fut chasse 
du milieu des enfants des hommes, son 
coeur devint semblable a celui des b£tes 
et sa demeure fut avec les anes sauva- 
ges; il fut nourri d'herbc comme les 
boeufs, et son corps fut trempe de la ro- 
see du ciei, jusqu'a ce qu'il reconnut que 
le Dieu tres-haut domine sur la royaute 
des hommes, et qu'il y eleve qui il lui 

22 plait Et toi, son fils, Baltasar, tu n'as 
pas humilie ton coeur, quoique tu susses 

23 t^utes ces chases. Mais tu fes eleve 
contre le Seigneur du ciel; on a ap- 
porte devant toi les vases de sa mai- 
son, et toi, tes grands seigneurs, tes 
femmes et tes concubines, vous y avez bu 
du vin; tu as loue =os dieux d'argent et 
d'or, d'airain et de fer, de bois et de 
pierre, qui ne voient, ni n'entendent, ni 
ne connaissent rien; et le Dieu qui a 



dans sa main ton souffle et tes voies, tu 
ne Tas pas glorifie. C'est aiors qu'est 24 
venue de sa part cette main et qu a e"te 
trace ce qui est ecrit la. Voici ce qui a 25 
ete ecrit f Mene mene. Theqel. Ou- 
pharsin. Et voici le sens de ces mots : 26 
Mene \comptf\ : Dieu a comptd ton re- 
gne et y a mis fin. Theqel [pesf\ : tu as 27 
ete pese dans la balance et trouve leger. 
Peres [divistf] : ton royaume sera divisc -».$ 
et donne aux Medes et aux Perses. " 

Alors, sur Toj*dre de Baltasar, on 29 
revetit Daniel de pourpre, on lui mit au 
cou une chaine d'or, et on publia qu'il 
commanderait au troisieme rang dans le 
royaume. Dans la nuit meme, Balta- 30 
sar, roi des Chaldeens, fut tue. Et 31 
Darius le Mede recut le royaume etant 
age d'environ soixante-deux ans. 



CHAP. VI. — Darnel dans la fosse aux Huns* Jalousie des satrapes contre Daniel, 
lairs intrigues auprte de Darius , P obligation d' adorer leroi [I — 9]. Resistance 
et condamnation de Daniel [10 — 17]; il est delivri par range du Seigneur 
[18 — 23]. Les satrapes sont jetis dans la fosse aux lions [24] et Darius glorifie 
le Dieu de Daniel [25 — 28]. 



g II plut a Darius d'etablir sur le 
royaume des satrapes au nombre de cent 
vingt, pour fitre repartis dans tout le 

2 royaume. II mit au-dessus d'eux trois 
ministres, dont. Daniel etait Tun, et ces 
satrapes devaient leur rendre compte, 
afin qu'il ne fut pas fait tort au rol 

3 Or Daniel surpassait les ministres et les 
satrapes, parce qu'il y avait en lui on 
esprit suplrieur, et le roi pensait a l'eta- 

4 blir sur tout le royaume. Alors les mi- 
nistres et les satrapes chercherent un 
sujet d'accusation contre Daniel tou- 
chant les affaires du royaume; mais ils 
ne purent trouver aucun sujet, ni rien a 
reprendre; car il &ait fidele, et il ne se 
trouvait en lui rien de fautif , ni de repre* - 

5 hensible. Ces hommes dirent done : 



"Nous ne trouverons rien contre ce 
Daniel, a moins de trouver quelque 
chose contre lui dans la loi de son Dieu." 
Alors ces ministres et ces satrapes se 6 
rendirent a grand bruit chez le roi et lui 
parlerent ainsi : ** Roi Darius, vis eter- 
nellement ! II y a eu un rfbnse'l de tons 7 
les ministres du royaume; les intendants 
et les satrapes, les conseillers et its gou- 
verneurs sont d'avis que le roi rende un 
edit et publie une defense portant que 
quiconque, dans I'espace de trentejours, 
adressera des prieres a quelque dieu ou 
homme, si ce n'est a toi, 6 roi, sera jete 
dans la fosse aux lions. Maintenant, 6 S 
roi, porte la deiense et ecris le decret, 
afin qu'il n'y puisse etre deroge, selon la 
loi des Medes et des Perses, qui est irrt- 



25. M*mt t c.-a<d« <$mpti; le mot eat ti 
lans I'original pour indtquer que le compt 
)ien regle\ qu'il n'y ft pas & y revenir. — 



repute* 
dans I'original pour indtquer que le compte est 
bien regle\ qu'il n'y a pas a y revenir. — The* 
oei, c. .a-dritoal, avec allusion a la forme niphal 
de aalaL &re leser. — Ompkmrsin t en UL.st 
dtvutentes, les Medes et les Perses sont dim* 
sont ton royaume, c,-a-d. le separant!de toi 
se I'approprier. Ce dernier mot fhartit^ 



pourse . — x ~ r , 

renfermo une allusion evidente a/antr, Perse. 
Telle est Implication grammaticale commune"- 
ment acceptee de ces trois mots mysteneux. 
Recemment M. Clermont-Ganneao en a pro- 
pose' une autre. Ce seratent les noma de potds : 
la mine, le stele (j&AtyJX ** 1* denu-mrac. Sur 
ujae demi-mine assyrieune le celebre explora- 
jteura trouve grav* le mot Peri*. 

31. Ce verset, dans le te^ce. arameeo, est 
DJa&e&tetedu chapitre suivanf, dont il forme 
rmtroducuoj^ .— D&hul* Mide : quel est ce 



persounage? La question est fort controversy. 
Les uns l'ldentanent avec le Cyaxatt It de 
Xenophon, fib d'Astyage et roi des Medes. 
Soxerain et onde de Cyrus, mats voKuptueux et 
indolent, Cyaxare n'avait oris aucune part effec- 
tive a la guerre contre Bubylone; Cyrus voulut 
neanmoins, pour natter la nation des Medes, lui 
donner le gouvemement de sa nouvelle con- 

2u£te« Selon d'autres, ce Darius seratt le Mede 
"obryas (Ugbaru dans les inscriptions), lieute- 
nant de C vrus dans la campagne de Chaldee, et 
<tabli par lui vice-rot ou stmplement gouverueur 
de Babylone apres la prise de cette ville. Voy. 
Herod, tii, 70, 73, 78; iv, ijsv 194. 

VI, 7. Context de tout les mtnistrts : exagl- 
ratjoo meosoogere.— Si ce n*ext & toi : d'apres 
les auteurs anciens, les Perses considenuent le 
rol comme fit* et image des dieux, et mime 
comme die*. 



- .*I58 - 



Chap. VI, 9. 



DANIEL. 



Chap. VI, 28. 



10 



11 



9 vocable." En consequence le roi Da- 
rius ecrivit le decret, la defense. 

Lorsque Daniel eut appris que le de- 
cret etait ecrit, il entra dans sa maison, 
qui avait dans la chambre haute des fe- 
netres ouvertes du cote de Jerusalem. 
Trois fois par jour il se mettait a genoux 
et louait Dieu, comme il le faisait aupa- 
ravant Alors ces hommes vinrent en 
foale et trouverent Daniel priant et in- 

12 voquant son Dieu. Puis ils s'approche- 
rent du roi et lui parlerent au sujet de 
la defense royale : " N*as-tu pas ecrit 
une defense portant que quiconque, pen- 
dant trente jours, adresserait une priere 
X quelque dieu ou homme, si ce n'est a 
toi, 6 roi, serait jete dans la fosse aux 
lions?" Leroi repondit : *« La chose est 
certaine, d'apres la loi des Modes et des 

13 Perses qui est irrevocable." Alors iTs 
reprirent et dirent au roi : " Daniel, 
l'un des captifs de Juda, n'a pas eu egard 
a toi, o roi, ni a la defense que tu as 
ocrite; mais trois fois le jour il fait sa 

14 priere. " Le roi, entendant cela, en eut 
un grand deplaisir; il prit a cceur de de- 
livrer Daniel, et jusqu'au coucher du 

15 soleil il essaya de le sauven Mais ces 
hommes vinrent a grand bruit Yers le 
roi et lui dirent : 4 * Sache 6 roi, que c'est 
la loi des Medes et des Perses qu'il ne 
peut etre deroge a toute defense et tout 

16 decret rendu par le roi." Alors le roi 
donna Pordrc qu'on amenat Daniel et 
qu'on le jetat dans la fosse aux lions. Le 
roi prit la parole etdit aDaniel: "Puisse 
ton Dieu que tu sers constamment, te 

17 delivrer lui-merae!" On apporta une 
pieiTe et on la mit sur Touverture de la 
fosse; le roi la scella de son anneau et 
de l'anneau des grands seigneurs, afin 
que rien ne fut change a l'egard de 
DanieL 

18 Le roi s'en alia cnsuite dans son pa- 



lais; il passa la nuit a jefin et nc fit pas 
venir de femmes aupres de lui, et le som- 
meil s'enfuit loin de lui. Puis le roi se 19 
leva a Taurore, au point du jour, et il se 
reniit en toute hate a la fosse aux lions. 
Quand il fut pres de la fosse, il uppela 20 
Daniel d'une voix triste ; le roi prit la 
parole et dit a Daniel : ** Daniel, servi- 
teur du Dieu vivant, ton Dieu que tu 
sers constamment a-t-U pu te delivrer 
des lions? " Alors Daniel parla avec le 21 
roi : " roi, vis eternellement ! Mon 22 
Dieu a envoye son ange et ferme la 
gueule des lions, qui ne m'ont fait aucun 
mal, parce que j'ai ete trouve innocent 
devant mon Dieu; et devant toi non plus, 
6 roi, je n'ai commis aucun maL " Alors 23 
le roi fut tres joyeux, et D ordonna de 
retirer Daniel de la fosse. Daniel fut 
done retire de la fosse, et on ne trouva 
sur lui aucune blessure, parce qu'il avait 
era en son Dieu. Sur Tordre du roi, on 24 
amena ces hommes qui avaient dit dn 
mal de Daniel, et on les jeta dans la 
fosse aux lions, eux, leurs femmes et 
leurs enfants. Ils n'avaient pas encore 
atteint le fond de la fosse, que les lions 
les saisirent et briserent leurs os. 

Alors le roi Darius ecrivit a tous les 25 
peuples, nations et langues qui habitent 
sur toute la terre : " Que la paix vous 
soitdonneeenabondance! Demoiemane 26 
1'ordre que dans toute Tetendue de mon 
royaume on craigne et on revere en 
tremblant le Dieu de Daniel; car il est le 
Dieu vivant, qui subsiste eternellement; 
son royaume ne sera jamais detruit et sa 
domination n'aura pas de fin. n d&ivre 27 
et il sauve, il fait des signes et des pro- 
diges au ciel et sur la terre; e'est lui qui 
a delivre Daniel de la griffe des lions. " 

Or Daniel prospera sous le regne de 2S 
Darius et sous le regne de Cyrus le 
Perse. 



V<U V<U V|tr 




ia Trois fois far jour ; la tradition rabbini- 
que attribue cette coutume a la grande Syria- 
gogue dont l'existence est pottlrieurea Daniel. 
Comp. Ps. lv. 18. D'mutres textes nomment 
comme heuxes apecmlement consacrecs a la 
priere la troUieme, la stxieme et la neuvieme. 



Comp. A(ft tit, 1; x, 0. C^tait ausst vers la troi- 
sieme et la neuvieme heure que Ton devait offrir 
dans le temple le sacrifice perpltuel. Nombr. 
xxviii. 4 sv. Comp. Dan. uc, 21; I Esdr. ut, 5; 
Ps. caii, a. 
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Chap. VII. i. 



DANIEL. 



Chap. VII, 8. 



DEUXIEME PARTIE. 

PROPHfiTIES SUR LES ROYAUMES DE LA TERRE 
ET LE ROYAUME DE DIEU [Ch. VII— XII]. 

CHAP. VII. — Les quatre animaiix^ le rtgne du Fits de Phomme et des Saints. 
Vision des qttatre animaux [i — 8]; le vieillard et lejugement [9 — 12]; le pott- 
voir donnia un Fils d*homme [13 — 18]. Interpretation de la vision; les qitatrt 
empires [19 — 28]. 



J La premiere annee du rkgne de Balta- 
sar, roi de Babylone, Daniel etant sur 
sa couche eut tin songe et des visions en 

2 son esprit. II ecrivit ensuite le songe et 
raconta la substance des faits. 

Daniel prit la parole et dit : Je voyais 
dans ma vision pendant la nuit, et voici 
que les quatre vents du ciel fondaient 

3 sur la grande mer. Et quatre grandes 
bStes raonterent de la mer, difierentes 

4 Tune de Tautre. La premiere etait sem- 
blable a un lion et avait des ailes d'ai- 
gle. Je contemplais, jusqu'au moment 
ou ses ailes furent arracnees, et ou elle 
fut enlevee de terre, et dressee sur ses 
pieds t comme un homme, et ou un cceur 

5 d'aomme lui fut donne. Et voici une 
autre bete, une deuxieme, ressemblant a 
un ours; elle dressait Tun de ses c&tes, 



et trois cotes etaient dans sa gueule en- 
tre ses dents, et on lui disait : Leve-toi, 
mange beaucoup de chair! Apres cela, 6 
je regardais, et voici une autre bete sem- 
blable a un leopard ; elle avait sur son 
dos quatre ailes d'oiseau, et cette bete 
avait quatre tetes, et la domination lui 
fut donnee. Apres cela je regardais 7 
dans les visions de la nuit, et voici une 
quatrieme bete, terrible, effrayante et 
extraordinairement forte; elle avait de 
grandes dents de fer; elle devorait et 
brisait, et le reste elle le foulait aux 
pieds ; elle etait diSerente de toutes les 
betes qui avaient preceded et elle avait 
dix comes. Je considerais les comes, 8 
et voici qu'une autre come, petite, s'eleva 
au milieu d'elles, et trois des premieres 
comes furent arrachees par elle, et cette 



VII, 1. La /re an*tie % vers Tan 540 av. J.-C. ; 
car ttaltasar, qui fut turf en 538, q avait rem pi i 
les fonclions de vice-roi que pendant un petit 
nombre d'annees. 

a. La. grand* ///#ragitee par les ouatrt vents 
symbolise le monde palen et ses aquations. 

P3. Quatre bites : com p. Apoc. xui, t. Les pro- 
hates representcnt souvent les nations sous 
ernbleme d'animaux, reels ou fantastiques : 
voy. Is. xxvii, 1; li, 9; Eaech. xxix, 3; xxxii, a. 
Comp, Pa> lxviii, 32; lxxiv, 13. 

4. La firtmiirz, un lion avec des ailes d'ai- 
gle % symbole de force et d'agilitl, symbolise te 
i«* empire, la monarchic babylonienne. Comp. 
JeV. iv. 7, 13; xlix, 19 sv.; Hab. i, 8; Exech. 
xvii, 3; etc Ces emblemes correspondent a la tite 
d'or do la statue du ch. ii. — Ses ultM/nrent 
arractUzi, etc : ces tralu se rapporteur aux 
dernieres annees de t'empire babylonien, atZaibU 




defendre contre la deuxieme bite. Selon dau- 
tres, ces images feraient allusion au chatiment 
de Nabuchodonosor, lorsque ce roi fut pour un 
temps r6duit a P6tat de orute, puis redevenu 
homme, apres avoir reconnu la souverainete du 
Dieu d'IsracV 

5. Un ours, symbolise la seconde monarch*, 
L'empire mecto-perse, figure* par la poitrine jcSes 
bras d'argent de la statue (it. 39X — EUedrts* 
sait*Hd*u*c6td%Ql*X%. % *lUutijadeftf&\i 
fion), une dttses jambe* pour rauaquc— Trot's 
cStss, emblems des vastes oo."™vcs de rempire 
medo*pcrse du oMe de l'ocadent, da cole* du 



;. 



septentrion et du cdte du midi ; ou bien figure 
des trois principales conque'tes de Cyrus, savoir 
la Babylonie, la Lydie et I'Egypte. Pour un 
certain nornbre d'exe^getes modernes, le second 
empire, c'est la Mldie scale. 

6% Un Uofard, symbolise la trotsieme monar- 
chic, rempire macedonien et les rapides con* 
Suites d' Alexandre le Grand (comp. viii, at), et 
correspond au ventre et aux cuisses d'airain 
de la statue du chap. u. — Sur son dos quatre 
tites : ce so.'t les quatre monarchies (\i, 4) dans 
lesquelles I'empire grec, qu'Alexandre n avait 
pas eu le temps d*organiser t se divisa, ou plutdt 
se realisa (comp. viu t 8 a viii. ax). Ces quatre 
Etats sont la Macldoine, la Tnrace, la Syria et 
I'Egypte. D'autres commentateurs voient dans 
le leopatrd le symbole de la monarchic perse; les 
quatre tltes ngnreraient quatre rois persans(sur 
neul) que 1'atiteur aurait connus. 

7. Une fMatriime oJte, symbole deja 4« mo- 
narchie universelle, de rempire romain, carac- 
tense* par le fer, comme dans la statue du cha- 
pitrc u. — Dix comes (comp* Apoc. xvii, j, ia), 
c.«a-d. dix rois (vers, a*), en prenant ce mot 
ckns le sens de royammes>yx'i\ a souvent (U, 44); 
files correspondent aux due orteils de la sutue 
(ii, 41). Elles signifient la multitude d'Etats 
anaqneli donna naissance la dissolution de rem- 
pire romain. 

8. Une petite come : puissance da pen d'ap- 
parence, mais dans laquelle semblent se con- 
centrer touts la force de la 4* bite et son hosti- 
lite* contre Dteu. Les trois eomes arrachiespar 
elU dht. devant elle), signifient probablement 
que plusieurs des Euu sortb de la 4* monar* 
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Chap. VII, 9. 



DANIEL. 



corne avait des yeux comme des yeux 
d'homme, et une bouche qui disait de 
grandes choses. 
9 Je regardais, jusqu'au moment ou des 
trones fureut places, et ou ua vieillard 
s'assit Son vetement etait blanc comme 
de la neige, et ses cheveux comme de la 
laine pure. Son trone etait des dammes 

10 de feu; les roues, un feu ardent Un 
fleuve de feu coulait, sortant de devant 
lui ; mille milliers le servaient, et une 
myriade de myriades se tenaient debout 
devant lui Le Juge s'assit, et des livres 

11 furent ouverts. Je regardais alors a 
^use du bruit des grandes paroles que 
la corne proferait; je regardais, jusqu'au 
moment ou la b&e fut tuee, et son corps 

12 detruit et livre au feu. Aux autres b£- 
tes aussi, oa avait dte leur domination, 
et la duree de leur vie avait et6 fixee 
jusqu'a un temps et un moment 

13 Je regardais dans les visions de la 
nuit, ct sur les nuees vint comme un Fils 
d'homme; il s'avanca jusqu'au vieillard 
et on I'amena devant lui Et il lui fut 



Chap. VIT, 25. 



U m , m .« „„, 

donne domination, gloire et regne, et 
tous les peuples, nations et langues le 
servirent Sa domination est une domi- 
nation 6ternelle qui ne passera point, et 
son regne ne sera jamais detruit 

15 Moi, Daniel, je fus trouble en mon 
esprit au dedans de moi, et les visions 

16 de ma tete m'effi-ayerent Je m'appro- 
chai vers Tun de ceux qui Staient la, et 
je lui demandai quelque chose de certain 
sur tout cela, et il me parla pour m'en 



donner I'expucation. Ces quatre betes 1 7 
tres grandes, ce sont quatre rois qui 
s eleveront de la terre ; mats les Saints 1 8 
du Tres-Haut recevront le royaume, et 
lis possederont le royaume a jamais, pour 
une eternite d'eternites. 

Alors je voulus avoir une certitude 10 
sur la quatrieme bete qui etait differente 
de toutes les autres, extremement terri- 
ble, dont les dents etaient de fer et les 
griffes d'airain, qui mangeait, brisait et 
foulait aux pieds ce qui restait ; et sur 20 
les dix cornes qui etaient sur sa tete, et 
sur l'autre corne qui etait sortie et de- 
vant laquelle trois etaient tombees, cette 
come qui avait des yeux et une bouche 
proferant de grandes choses, et qui pa- . 
i aissait plus grande que ses ccmpagnes. 
Je regardai, et cette corne faisait la 21 
guerre aux Saints et Temportait sur eux, 
jusqu'a ce que le vieillard vint, que le 2a 
jugement fut donne" aux Saints, et que le 
temps arriva ou les Saints posslderent 
le royaume. II me parla alnsi : " La 23 
quatrieme bete,c'est un quatrieme royau- 
me qui sera sur la terre, different de 
tous les royaumes, et qui devorera toute 
la terre, la foulera et la reduira en pou- 
dre. Les dix cornes signifient que dix 24 
r^is se leveront de ce royaume; un autre 

' £ L-?? ra apr * s cux » V* diflerera des 
precedents et abattra trois rois. II pro- 25 
ferera des paroles contre le Tres-Haut, 
il opprimera les Saints du Tres-Haut, 
et formera le desseh de changer les 
temps et la loi, et les Saints seront livres 



chie se soumettront a la petite corne et accrot- 
trout ainsi son ppuvoir. - Desytux d'hommt, 

«^^wcAj t sembIentindiouerquecetiepui$sance 

hostile a Dieu se personmfieradans un indtvidu 

1T1S c l«rvoyant. L'interpreution tradition- 

nelle I identifie avec 1* Antichrist, dont i'appari- 

K? n • °, l f. p iJf cdder le «l°««tt* avenementdu 
Messie (11 Thess. i, xo). - D'autres interprets 
voient dans le 4 « animal Tempire grec-maoAic- 
men et le royaume de Syrie (ceux qui idenri- 
hent le 3* animal avec Tempire macrfdonien 
voient dans Je 4 « l e royaume de Syrie trait* a 
part;. Les due cornes sont les trois generaux et 
»cs sept rois qui precWerent Antiochus Epi- 
Phane identifie avec la petite come comme au 
cnap, vul Dom Calmet a soutenu cette opi- 
nion. r 

r&P? *S*««f*re*t place's, UtL jetis du ciel; 
ce n est m dans le ciei m sur la terre, tnais entre 
// * t S? e 3 U S ,c i u «e«ncnt paralt se passer. — 
</* vtttOani, litt. un avanci de jours, le Dieu 
kernel (comp. I Tim. i, 17; Apoc i. 17), repr* 
:*nte sous les traits d'un vieillard. — S'assit 
pour juger, ensure* d'autres juges, ses asses- 
seurs.appelesplus loin Its saints au Trit~Haut % 
c-a-d. les espnts celestes. 

10. Le jugs s'assit, litt. indicium sedit, que 
Pjusieurs traduisent, U tribunal, celtu qui pre. 
side et ses assesseun; d'autres, avec plus de 
raison p^ut^tre, ii s'assit jour juger;— Dtt 



irtnys, ou toutes les actions des hommes sont 
ecntes. 

y« ^« #?* d'homm*. La tradition a vu dans 
ce Filsd'homme le Messie; lui-meme, sans dome 
par allusion a ce passage, s'est attribu* specia- 
lernent le titre de Fils de l'homme, Matin, 
v in, 20; xxiv t 30 et surtout xxvi, 64. 

14. Dans ce tableau comme souvent dans les 
tableaux prophitiques, la premiere venue du 
Sauyeur pour reublissement du royaume mes- 
siamque se confond avec sn second© venue pour 
la consomraation de ce regne. 

18. Les saints, tout le peuple theocratique, le 
Messie n est pas se^ar6 de son peuple : tous ses 
sujeu nous apparaissent assoaes a sa royaute 
et partageant sa gloire. 

25. Les temps et la loi, les observances reli- 
gieuses et les ordonnances de la Loi — Un 
temps, des (deux) temfs, une moitii ae temps : 
ca-d. trois temps et demi, la mottie du cbiffre 
sept qui represente une totality complete. Une 
persecuuon de trois ans et demi est une cata- 
mite* dont Tauteur ue rtiussira qu*a moitii dans 
ses projets et que la main de Dieu an&era toot 
a coup au milieu de son cours. — D autres ex*- 
gfttes appliquent ces chiffres i la persecution 
d Antiochtts qui dura environ 3 ans H, depos 
la mission d ApoUonius a Jerusalem {Juin i^ 
|usqu*a la nouveUe detlicace du TcuipleV Decern' 
bre 165X 
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Chap. Vll, 26. 



DANIEL. 



Chap. VIII, 14. 



en samain jusqu'a un temps, des temps j des Saints du Tres-Haut; son regne est 

26 et une moitie dc temps. Et le jugement ! un regne eternel, et toutes les puissan- 
se tiendra, et on lui otera sa domination ' ces le serviront et lui obeiront." 

pour le detruire et i'aneantir pour tou- Voila la fin du discours. Moi, Daniel, 28 

27 jours. Et le regne, la domination et la mes pensees m'effrayerent beaucoup, je 
grandeur des royaumes qui sont sous | changeai de couleur; mais je conservai 
tous les cieux seront donnes au peupte | la chose dans mon coeur. 

CHAP. VIII. — Le bilier et le bouc. La vision [1 — 2]; le oilier [3—4]; le bouc 
[5 — g] ; la petite come et ses me* f aits [9 — 14]. U interpretation: les deztx empires 
me'do-perse et grec [15 — 22]; le roi au dur visage oppressenr d* Israel [25 — 27]. 



8 La troisieme annee du regne du roi 
Baltasar, j'eus une vision, moi Daniel, 
apres celle que j'avais eue auparavant. 

2 Etant en vision, il arriva, comme je re- 
gardais, que je me trouvais a Suse, la 
forteresse qui est dans la province 
d'Elam, et j'etais en vision pres du 

3 fleuve Oulai. Je levai les yeux et je vis 
un belier qui se tenait devant le fleLve; 
il avait deux comes ; ses cornes etaient 
hautes, mais Tune etait plus haute que 
Tautre, et la plus haute s'elevait la der- 

4 niere. Je vis le belier heurtant de ses 
cornes vers Toccident, vers le septentrion 
et vers le midi; aucune bete ne tenait 
devant lui, et il ny avait personne pour 
d&ivrer de sa main; il faisait ce qu'il 
voulait et grandissait. 

5 Et moi, je considerate avec attention, et 
voici qu ? un jeune bouc venait de Tocci- 
dent sur la face de toute la terre, sans 
toucher la terre, et ce bouc avait entre 

6 les yeux une corne tres apparente. II 
arriva jusqu'au belier aux deux cornes, 
que j'avais vu se tenant devant le fleuve, 
et il courut contre lui dans rardeurde sa 

7 force. Je le vis s'approcher du belier; 
s'irritant contre lui, il frappa le b&ier et 



lui brisa les deux cornes, sans que le 
belier eut la force de lui resister; il le jeta 
par terre et le foula aux pieds, et il n f y 
avait personne pour delivrer le belier 
de sa main. Le jeune bouc grandit ex- 8 
tremeraent et quand il fut devenu fort, ia 
grande corne se brisa, et je vis quatre 
cornes s'elever a sa place vers les quatre 
vents du del. 

De Tune d'elks sortit une corne, pc- 9 
tite, qui grandit beaucoup vers le midi, 
vers i'orient et vers le glqrieux pays. 
EUe grandit jusqu'a r armee des cieux; 10 
elle fit tomber a terre une partie de cette 
armee et des etoiles et les foula aux pieds. 
Elle grandit jusqu'au chef de rarmee et 11 
lui enleva le culte perpetuel, et le lieu de 
son sanctuaire fut renverse. Et une 12 
armee a ete livree par infid&ite, avec le 
culte perpetuel, et la corne a jete la ve- 
rite par terre; elle Fa fait et elle a reussi. 
Et j'entendis un saint qui parlait; et un 13 
autre saint dit a celui qui parlait : " Jus- 
qu'a quand durera ee qifannonce la 
vision touchant le culte perp&uel, le pc- 
ch6 de desolation, ainsi que Tabandon du 
sanctuaire et de "armee pour &re fou- 
les? " II me dit . •* Jusqu'a deux mille 14 



8 



VIII, 1. La vision relatee dans ce chap, se 
rattache Itroiteraent a la vision du chap, 
precedent, qu'elle deVeloppe et eclaire : en* 
tre les deux se place un intervalle de deux ans 
a pen pres. A partir de ce chap, jusqu a la fin de 
la partie protocanonique I'hebreu remplace le 
chatdeen. 

3. Un bilier, la puissance mcVio-perse. — 
La corne Ia plus haute representait les Perses 

[ui* apres avoir ^te loogtemps subordonnes aux 
~edes, acquirent la preponderance. 

4. Heurtant de ses comes, etc. Ces trois at- 
taques correspondent aux trois cdtes dans la 
gueulede I'oars du chap, vii, 5. Les Perses con* 
qoirent a I* Occident la Babylonie et la Lydie, 
an nord l'Armenie et la Bactriane, au midi la 
Syrie et l'Egypte. 

5. Un jtuut bone, la puissance grecque 
(vers, ax), representee par Alexandre le Grand, 
franchissant comme au vol toute I'etendue de 
pays qui separe laGrece de la Perse. Corap. les 
quatre ailes du leopard, vti, 6. 

8. Mort subite d'Alexandre le Grand au mi- 
lieu de ses cooqudtes, et portage de son empire 
en quatre monarchies (301 av. J.-C.) 



9. Vnt petite corne, Antiochus r Epiphane, 
le i** roi palen qui entreprit, non plu* seulement 
de conquenr le pays d'lsrael, mais d'y abolir le 
culte de Jetiovan. — Vers le midi, etc : allusion 




xo. Larmit des cieux ; jusqu' aux astret, 
jusqu au del. 

1 1. Jusqu au cJke/de Varmie des Saints, jus- 
qu'a Dieu lui-m£me. — Le culte j*rpituel y 




1 Mach. i, 4S sv.) 

13. Un saint, un des anges signales vu, to. 
— L*p*cMdede'solatum,YimpUttd t Antiochus 
profanant le temple et desolant le peuple d'ls- 
n&l en Tempechant d'observer la lot 

14, Soir et matin, expression diversement 
interpreter* Plusieurs la rapfortentaux deux 
temps du sacrifice quotidien, savoir Vholocauste 
dusoir et celui du matin; 3300 deces hotocaustes 
cesseront d'etre offerts; apres quoi le temple 
etant furifii (Utt. saneli/!/) its reprendront 
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15 



Chap. VIII, 15. 

trois cents soirs et matins; puis le sanc- 
tuaire sera purifie. " 

Tandis que moi, Daniel, j'avaiscette vi- 
sion et que je cherchais a la comprendre, 
je vis debout devant moi comme une 



DANIEL. 



Chap. IX, 8. 



c'est que quatre royautes s'eleveront de 
cette nation, mais sans avoir la meme 
force. A la fin de leur domination, 
quand le norabre des infideies sera com- 
plet, il selevera un roi au dur visage et 



23 



■% .». — :; ., v ««*«*w ««v ^ki, u a cicvcra un roi au aur visas? 1 et 

^ 5 mm M- h } J , e *? I1 . dls , une voix 1 Penetrant les choses cachees. sTSuis- 24 
1,> T r e l U ?f eu d ? » °^i ^ ?*»* '■ *"<* s'accroitra, mais non par a p^ ^ 
dit : " Gabnel, exptoue-lui la vision. » j pre force; il fera de prodigieuTrava£es- 
, 7 I vmt alors pres du lieu ou je me tenais, ! fl reussira dans ses entSe\. a ^ 
ot a son approche je fus effraye, et je j geralespmssantset le peuple desalt* 

^W^Sf fi C .°T %"- U " ,e ^ : ' £ "^ de *» habaeteVkrui rIS 25 

Comprends, fils de l'homme, que la ! dans sa main; il s'enor^ueillira dansson 
usion est pour le temps de la fin. " j cosur, et en pieine paix et ferTperir 

s^r ma fa^e^n^Vr^ •^ tL T lbe ? UC0U J P de *=»' "^elevera ™££ 
sur ma tace, frappe d'assoupissement; : pnnce des princes, et il sera brise sans 

ma,sd me touchaet me fit tenir debout. ; la main An homme. T£C 2 6 

19 tt d me dit : « jc vais t'apprendre ce : chant le soir et le matin, c'est la vertt" 
qui amvera au dernier temps de la co- ; Mais toi, serre cette vision car dK 
ore; car c est pour le temps de la fin. \ rapporte d un temps eloign* " 

20 Le belier d deux cornes que tu as vu, ce Et moi, DanieT ie tombai en de *■» 

21 sont les rois de Med e et <1» P«-«». i» r,.n , J. eZTZ^ij r w . ^ . en . ae " 2 7 



faillance et fus malade pendant plusieurs 
jours; puis je me levai et m'occupai des 



21 sont les rois de Medie et de Perse; ' le 

SJi*5L?!£ l0 roi de Ja . Van ? et la J"" 13 ' *""* J c ■* ie ™ « nroccupai des 
grande corne entre ses yeux, c'est le pre- affaires du roi. J'etais stupefait de ce aue 

22 mier roi. Cette corne sest brisee, et j'avais vu, et personnel teSmprenak 
quatre cornes se sont elevecs a sa pla„«; I unnprenait. 

CHAP. K. — ProphttU des soixante-dix semaitus. Introduction [vers. 1 — x\ 
Confession des ptckts et priire [4— 19]. Riponst de Dieu [20—27]. 

9 v h J L£T mi T : , annfa ? ^f^' fils ' dem «>to. nous avons peche, nous avons 
d^uerus de la race des Medes, qui canmis I'iniquite, nousTvons ete ? ml 
tut fait roi du rovaume des Chaldeens; , chants et rebelled, nous nore ILSe 

Daniel, je portai mon attention, en voslois. Nous navons pas ecoute vol 
^a^E*' T" le nombre des an " serviteure les prophetes, £ti ont parte en 

phetejfirtmie,etqui devaient s'&ouler peres et d tout le people dupa^s \ 
sur les mines de Jerusalem, soixante-dix vous, Seigneur, la j£tice, a noScon 



ans. Et je tournai ma face vers le Sei- 
ffneur Dieu, me disposant a la priere et 
a la supplication par le jedne, et avec le 
sac et la cendre. 

Je priai Jdhovah, mon Dieu, et je fis 
confession, en disant : *• Ah ! Seigneur, 
Dieu grand et redoutable, qui garde* 
FalUance et la misericorde A ceux qui 
vous aiment et qui gardent vos comman- 



fusion de visage, comme c'est le cas 
aujound'hui, aux hommes de Juda, aux 
habitants de Jerusalem et a tout Israel 
A ceux qui sont pres et a ceux qui sont 
lorn, dans tous les pays ou vous les avez 
chasses, a cause de^ miauites qu'ils ont 
commises contre vous. Seigneur, A nous 
la confusion de visage, a nos rois, a nos 
chefs, et d nos peres, parce que nous 



S 



leurcoorsr^ulier.Cctteinterprttationdiniinuc 
de moiu^ le chiffire de 2300 et Ton arrive a 1150 
jours oa 3 ans, a moiset xo jours : 00 obtient 
atnsi i peu pres le temps que dora la suppres- 
sion de I holocauste joumalier d'apres I AUdu 
>i 53 et iv, st. 

«. Lt tat, le royaume de Jen**, U mooar- 
chteerecque : sous cette designation lesanciens 
p«uples onentaux comprenaient tousles royau> 
mes et tous les peoples hell^niques. — L* fire- 
mter rvi, Alexandre le Grand. 

23. Des in/UUIts, les prtvaricateurs : soil les 
Israelites apostats, solt les palens, oppresseurs 
du peuple de Dieu. La suite desevenements &- 
vorue la premiere interpretation. 

24. Nt* far s* profit f*ree % mais par uncoil- i 



cours de drconstances que Dieu amenerapour 
1 accomplissement de ses desseins. 

J5i Le prince des princes, Dieu. 

IX, 1. la prtmikre attnie* Tan 538, au mo- 
ment ou Daniel venait devoir tomber rempire 
cnald^en, et celui des Mddo-Perses s'eleversur 
ses ruines. 

2. Les ihrres des prophetes anteneurs et par- 
ucuherement celui de J6remie, qui assignait a 
la devastation de Jerusalem une periode de 70 
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uMoowucei anooo, lorsde la premiere arriveede 
NabuchodonosoraJ^rusalem^pprochaitdesoo 
terme. Daniel, dans une attente pieine d'anffois* 
se, supplie le Seigneur d'accoroplur ses promes&es. 



Chap. IX, 9* 



DANIEL. 



Chap. IX, 25. 



9 avons peche contre vous. Au Seigneur, 
notre Dieu, les misericordes et Les par- 
dons, car nous nous sommes revokes 

10 contre vous. Nous n'avons pas obei a 
la voix de Jehovah, notre Dieu, pour 
suivre ses lois qu ; il a mises devant nous 

1 1 par ses serviteu: ^ les prophetes. Tout 
Israel a transgresse votre loi et s'est , 
detourne pour ne pas obeir a votre voix; ; 
alors se sont rGpandues sur nous la ma- 
lediction et ^imprecation qui sont ecrites j 
dans la loi de Moise, serviteur de Dieu, 
parce que nous avons peche contre lui. 

12 II a tenu les paroles qu'il a prononcees 
contre nous et contre nos juges qui nous 
jugeaient, en faisant venir sur nous une 
catamite si grande, qu'il n'y en a jamais 
eu sous le ciel de pareille a celle qui a 

13 frappe Jerusalem. Comme il est ecrit 
dans la loi de Dieu, toute cette calamite 
est venue sur nous, et nous n'avons pas 
cherche a apaiser Jehovah, notre Dieu. 
en nous detournant de nos iniquites et 
en nous rendant attentifs a votre verite. 

14 Et Jehovah a veille sur le mal, et il Pa 
fait venir sur nous; car Jehovah, notre 
Dieu, est juste dans toutes ses ceuvres 
qu'il a faites, et nous n'avons pas obei a 

15 sa voix. Maintenant, Seigneur, notre 
Dieu, qui avez tire votre peupledu pays 
d'Egypte par votre main puissante, et 
qui vous etes fait un nom, comme il est 
aujourd'hui, nous avons peche, nous 

16 avons commis Tiniquite. Seigneur, dat- 
gnent, selon toutes vos justices, votre 
colere et votre indignation se detoumer | 
de votre ville de Jerusalem, votre mon- 
tagne sainte; car c'est a cause de nos 
peches et des iniquites de nos peres que 
Jerusalem et votre peuplesont enoppro- 

17 bre a ceux qui nous entourent. Mainte- 
nant, ecoutez, 6 notre Dieu, la priere de 



votre serviteur et ses supplications, et . 
faites briller votre visage sur votre sane- 
tuaire devaste pour r amour du Seigneur. 
Mon Dieu, pretez i'oreille et ecoutez; ou- 18 
vrez les yeux et voyez nos desolations 
et la ville qui est appelee de votre nom. 
Car ce n'est pas a cause de nos justices 
que nous deposons devant vous nos sup- 
plications, mais a cause de vos grandes 
misericordes. Seigneur, entendez; Sei- 19 
gneur, pardonnez; Seigneur, soyez 
attentif et agissez; ne tardez pas, a 
cause de vous-meme, 6 mon Dieu, car 
e'est de votre nom que sont appeles 
votre ville et votre peuple. " 

Comme je parlais encore, pnant, 20 
confessant mon peche etle peche de mon 
peuple d'Israel, et deposant ma suppli- 
cation devant Jehovah, mon Dieu, pour 
la sainte montagnedemon Dieu; comme 21 
je parlais encore dans ma priere, cet 
homme, Gabriel, que j'avais vu aupara- 
vant en vision, vint a moi d*un vol 
rapide vers ie temps del'oblation du 
soir. II m'instruisit, me parla et dit : 22 
" Daniel, je suis venu en ce moment 
pour t'ouvrirl' intelligence. Des le com- 23 
mencement de ta priere, une parole est 
sortie, et moi je suis venu pour te la 
faire connaitre, car tu es un homme fa- . 
vorise de Dieu. Sois done attentif a la 
parole etcomprends la vision. Soixante- 24 
dix semaines ont ete detorminees sur ton 
peuple et sur ta ville sainte pour enfer* 
mer la prevarication, pour sceller les 
peches et pour expier Tiniquite, et 
pour amener la justice eternelle, pour 
sceller vision et prophete et pour oindre 
le Saint des saints. Sache done et com- 25 
prends : depuis la sortie d'une parole 
ordonnant de rebatir Jerusalem jusqu'a 
I un oint, un chef, il y a sept semaines, et 



at. Stun vol rapide : Daniel sembledonner a 
I'ange de«ailes(comp. Is. vi, 2; Ezech. i, 6):eue 
favaisvubrtiusfHaisajfaisse*, vpy.vui, 17. 
— ygrs le temps de Voblation qui accompa- 
smalt I'hoJocauste, c.-a-a. vers le tempsdu sacri- 
fice du soir, un peu avant le coucher du soleil 
(Nombr. xxviii, 4hAr.> 

«3. Un homme favortsi, hit. un homme de 
dJsirs, cad. distrt* airae de Dieu et lobjet de 

SC l 4 . La tradition de 1'EgUse chretienne a en- 
tendu ce ver*et de racuv*5 accomphe dans le 
monde par la ven»:« de Je*us-Chnsi. — 70 se* 
matnes{\'nt septuines) d'anneesCcomp. ay et ; 27)1 
70 periodea de. 7 *»i comme celles de Lev. 
uv,8. — Ditt.rmin4es % fixees par un decretdi- 
vim — Poor enjtrmer la pr^nrkaHon, pour 
Karendre desennais impuissantean sesndtt peu- 
plo de Dien, 011 timp Verne nt.y mettre to par 
me aonverain* expiation. — Sceller let ******* 
lea tenfc comme sons le sceau, de maotere qitus 
ne M»ssenftplnammontter;ottbiendans tesens 
de U ViA*ij6urt*t.U ttcktfinn*eJi*>*Ht 



expi* et pardonne. — La justice iternede % la 
saintete propre aa royaumedu Mesne. — Pont 
sceller vision et prophite. D'autres avec la 
Vute., tour que soient accompltes ta vision et 
la IroShiti*. — Le t tx*un Saint dot satnts, 
a-a-d. une chose ouune personne tres sainte 
(Luc i, 35; I Par. xxiii, 13). le Christ lui-meme. 
as, Pun* fiarole* d'un decret ou edit royal. 
Get edit paralt tore celui qu'Artaxerces I Lou- 
ruemain rendit la ao« annee de son regae 
01 Btdr. ii, i, ?t 5). J« * w «6 av. J.-C De- 
puis cette dale Tusqu'a la %$• annee de libere, 
qui est Tannee du bapt^me de Notre-Seigneur, 11 
iTestecottl^ environ 4 86ans,et nous amvons am^i 
a. la 70* semaine, au milieu de laquelle Jesus fat 
crucifie. — Un oint, -en chef, ou bien un x aat- 
chef* un personnage qui sera *peaalemeM un 
prfitre, mais en mime temps un cheL on 101, -e 
Oxmi le rot Messie (JtBn t iv, as)} c f est lui que 
desisne ici toute la wadition chretienne. ■— 7 **- 
mamst et 62 semaines, Le x«' cycle, celui de 
7 fois 7 ans, se rapporte a la reconstruaion com. 
plete de la ville; le a«, celui de 6a semaines 
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Chap. IX, 26. 



DANIEL. 



Chap. X, 11. 



soixante-deux semaines ; elle reviendra 
et sera rebatie, places et enceinte, dans 
26 la detresse des temps. Et apres soi- 
xante-deux semaines, un oint sera re- 
tranche et personne pour lui. Et le peo- 
ple d'un chef qui viendra detruira la 
ville et le sanctuaire, et sa fin sera dans 



aura guerre, devastation decretee. II 
conclura une alliance fenne avec un 
grand nombre pendant une semaine, et 
au milieu de la semaine il fera cesser le 
sacrifice et l'oblation, et sur l'aile des 
abominations viendra un devastateur, et 
cela jusqu'a ce que la destruction qui a 



cette inondation, et jusqu'a la fin il y ete decretee se repande sur le devaste. 

CHAP, X - XII. — Sonffrances et dtlivranee du peuple de Dim en lutte avec Us 
puissances paienms. Introduclion [x, ij. Lcjeunc et lapriere ae Daniel '[2—3], 
La vision de Pange [4 — 9]; pourquoi il n'a pu venirplus tdt donner la ritonse 




10 La troisieme annee de Cyrus, roi de 
Perse, une parole fat revelee a Daniel, 
qui avait ete nomme Baltassar; cette pa- 
role est veritable, et elle annonca une 
grande guerre. II comprit la parole et il 
eut ^intelligence de la vision. 

2 En ces jours-la, moi, Daniel, je fus 
dans le deuii pendant trois semaines de 

3 jours. Je ne mangeai aucun mets deli- 
cat; il n'entra dans ma bouche ni viande, 
ni vin, et je ne m'oignis point jusqu'a 

. ce que les trois semaines de jours fussent 
ecoulees. 

4 Le vingt-quatrieme jour du premier 
mois, j'etais assis sur le bord du grand 

5 fleuve, du Tigre. Je levai les yeux et 
je regardai, et je vis un homme vetu do 
lin, et ayant sur les reins une ceinture 

6 d'or d'Uphoz. Son corps etait de chry- 
solithe, son visage brillait comme 



] Teclair, ses yeux etaient des torches de 
feu, ses bras et ses pieds avaient Taspect 
de Tairain poli, et sa voix, quand il par- 
lait, etait comme la voix d'une multi- 
tude. Moi, Daniel, je vis soil i'appari- 7 
tion, et les hommes qui Etaient avec moi 
ne la virent point, m&is une grande 
frayeur tomba sur eux, ct ils s'enfuirent 
pour sc cachen Et moi, je restai seul et 8 
je vis cette grande apparition, et il ne 
me resta plusde force; mon visage chan- 
gea de couleur et je devins bleme, sans 
conserver aucune force. J'entendis le 9 
sun de ses paroles, et en entendant le 
son de ses paroles je tombai assoupi, la 
face contre terre. 
Et voici qu'une main me touchaet me 10 

j fit dresser sur mes genoux et sur les 
paumes de mes mains. Puis il me dit : ft 

\ " Daniel, homme favorise de DUu* com- 




pleter le nombre 70, c'e*t Yhtc messiaiuque elle 
meme. Dans le texte massor&ique, les mots 
62 semaines sent joints non a ce qui precede, 
mais a ce qui suit : puis, pemiant 62 semaines 
elle revienara^ e:c. 

»6. Un oint % le m£me que celui du vers. 25, 
sera reirancki, mis it mort. — Et ptrsonne, ou 
nV», pour lui tenuis fort obscurs et qui oat 
donne* lieu a dv* interpretations tres diverse*. 
— Le Peupte d'un ch*f % I'armee romaine com- 
mandee par Titus. - Safin, la fin de la ville 
et du sanctuaire. Seton d autre*, safin % ta fin 
de I'enoeiui; 1'empire romain sera emporte* par 
une inondation, savoir I'iuvasion des peuples 
barbares. — Jus^ua la Jin : la gnerre ne ces- 
sera pas que la Terre Satnte n'ait 6te* complete- 
ment dlvauee. 

27. Ce verset revient en arriere pour indiquer 
ce qui arrivera pendant la 7c* semaine. II con* 
c/nra : //, le Messie. — Une alliance ferms, la 
nouvelle alliance, il fondera le royaume messia- 
ni^ue. — Avec un grand nombre, (Is, Hi, 14; 
J111, it sv.Comp, Maith. xx, a8; xxvi, aSX tous 
les hommes en glneVal auxquels le Messie e*tait 
promi*. — Le sacrifice et V oblation ; les sacri- 



fices sanglants et non *?nglants de l'ancienne 
alliance perdronttoutevaleiret touteefficacitd, 
apres que la mort du Men^ie aura procure aux 
hommes le vrai pardon da pecae* et anient I'lter- 
nelle justice. — Sur t'aiU des abominations* 
etc : les ennemis viendront peu d'annles apres, 
comme portes sur les ailes de leurs abomina- 
tions, c.a-d. avec les images des faux dieux 
fifurees sur leurs Itendards. D'autres : sur U 
pinocle (Matt. tv. 5), ou bien sur to toit (its 
deux pans du toit) des abominations, c-a-d. du 
temple tout rempli d'idoles (I Row, xi, 5); — 
Sur le devasM, sur le temple qui sera entiere- 
ment dltruit. D'autres ijusau'a ce que le depas- 
tatour, jlevenu lui-menie un divast4 % soit d^- 
truit a son tour. 

^ II serai t trop long d'exposer ici, avec ses va- 
riations, le systeme d'exegfese qui applique les 
vers. 24-37 au temps d'Antiochus Epiohane. 

X, 1. La jo annie de la royaute' do Cyrus X 
Babylone, vers Tan 534 et a ans antes re*dit pro- 
clamant la d^livrance d' I wail (1 Esdr. i, t-a). 
Daniel ne s'^tait pas joint aux exiles qui reve- 
rent dans Ieur patrie. 

4. Le *4*joitr du ttr wa is t probaUement de 
l annee rehgieuse, par consequent du mois de 
jVisan (mars-avrilX dans lequel on ce1<brait la 
Pfique. 
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Chap. X, 12. 



DANIEL. 



Chap. XI, 6. 



prends la parole que je vais te dire et 
tiens-toi debout; car je suis maintenant 
envoye vers toL " Quand il m'eut ainsi 
parle, je me tins debout en tremblant 

12 II me dit : " Ne crains point Daniel, car 
des le premier jour ou tu as pris a coeur 
de comprendre et de t'humllier devant 
ton Dieu, tes paroles ont ete exaucees, et 
moi, je suis venu a cause de tes paroles. 

13 Mais le chef du royaume de Perse m'a 
resiste vingt et un jours, et Michel, un 
des premiers chefs, est venu a mon se- 
cours, et je suis demeure la aupres des 

14 rois de Perse. Et je suis venu pour 
t'apprendre ce qui doit arriver a ton 
peupie a la fin des jours; car c*est encore 
une vision pour I'avenir. 

1 5 Pendant qu'il m'adressait ces paroles, 
je tournais la face vers la terre et je res- 

16 tais muet Et quelqu'un qui avait 1' as- 
pect de fils de l'homme toucha mes le- 
vres, et j'ouvris la bouche et je parlai; je 
dis a celui qui se tenait devant moi : 
"Mon seigneur, cette apparition m'a 
bouleverse et je n'ai conserve^ aucune 

17 force. Comment le serviteur de mon 
seigneur que void pourrait-il parler a 
mon seigneur que voila? En ce moment 
il n'y a plus de force en moi et il ne me 

18 reste phis de souffle." Alors celui qui 
avait la figure d'un homme me toucha 

19 de nouveau et me fortifia. Puis il me 
dit : " Ne crains point, homme favoris£ 
cU Dieu; cjn£ la paix soit avec toil Cou- 
rage! courage! " Pendant cjii'il me par- 
lait, je rtpris des forces et je dis : " Que 



mon seigneur parle, car tu m'as for- 
tifie. " 

11 me dit : " Sais-tu pourquoi je suis 20 
venu vers toi? Maintenant je vais retour- 
ner combattre le chef de la Perse ; et au 
moment ou je m'en irai, voici le chef de 
Javan qui viendra. Mais je te declare 21 
rai ce qui est ecrit dans le livre de ve- 
rite ; et il n'y en a pas un qui se tienne 
avec moi contre ceux-la, sinon Michel, 
votre chef. Et moi, dans la premiere \\ 
annee de Darius le Mede, je me tenais 
aupres de lui pour le soutenir et le 
fortifier. 

Maintenant je vais te declarer la ve- 2 
rite. U y aura encore trois rois en Perse; 
le quatrieme possedera de plus grandes 
richesses que tous les autres, et quand il 
sera puissant par ses richesses, il soule- 
vera tout contre le royaume de Javan. 
Et il s'elevera un roi vaillant, qui aura 3 
une grande puissance et fera ce qui lui 
plaira. Des qu'il se sera eleve, son 4 
royaume se.brisera et sera divis6 aux 
quatre vents du ciel, sans appartenir a 
ses descendants et sans avoir la meme 
puissance qu'il avait eue; car sbn royau- 
me sera dechirS et il passera a d'autres 
qu'eux. 

Le roi du Midi deviendra fort, ainsi 5 
qu'un de ses generaux, lequcl deviendra 
plus fort que lui et sera puissant, sa 
puissance sera grande. / Au bout de 6 
auelques amides, lis s'allieront, et la fille 
du roi du Midi viendra vers le roi du 
Septentrion pour eiablir un accord. Mais 



13. Le cktf du royaumt de Perse : chaque 
'royaume est place* sous la garde d'un ange qui 
inspire sa pothtque et preside a son deveioppe- 
ment. — Michoi : Israel a ausst an chef (ver- 
set «% dont !e nom, 'g*t est comme Dieu* lui 
rappelle sans cene qu il n'y a qu'un seul Dieu. 
— M'a risisti : cette lutte ne doit pas se con- 
cevoir comme s*etant passee a la cour de Perse 
ni en quelqne lieu terrestre, mats dans des rt- 
gions surhumaines.— Ki»r* et un Jours : des le 
premier jour la priere de Daniel avait *te* exau- 
cee; mais cette lutte de 21 jours a empeche' 
1'ange de ventr plus to* apporter a Daniel la re- 
velation divine. 

so. Lo che/dt Javan, I'ange de la Grece, de 
['empire qui sucmera auk Mecb-Perses, et 
sera, lui ausst , amine* d\m fcaprit hostile aux 
Juifc; I'ange qui parle coadmftra de detendre 
la cause de ces derniers. 

at. Contre cettx-ld, les anges de la Perse et 
de la Grece. 

XI, e sv« Ce tnorceau reprend, en les dive- 
toppant, la vision du b6Ker et 0S1 bouc, avec 
1'expttcation qui en atfait ete* doauee a Dteiel 
(viit, 19-05)1 Sens mentsonncr aucun nom pit> 
pre, Tange caraftense une serie de rois, leurs 
relations et leurs guerre* avec de si minutieux 
details, que Fon pent, fhistoire en mains, indi- 
que? traits pour traits le sens de ce tableau. On 
doit recoonaltre qu'un pareil genre de revela- 



tion est sans exempte dans tout 1'Anc. Testa- 
meat. — Trots rois,.,; It auatr&nu.,, apres 
Cirrus, savoir Cambyse, Darius Hystaspes (8 ne 
paralt pas qu'on tienne comote de l'ephlmere 
Gan m ata) et Xerxes; ce dernier, le 4*, marque 
I'apogee de la puissance perse et le commence 
ment de son declln. — // souUvera tout, il met* 
tra en csnvre toutes ses resources codtre fa 
Grece. 

3. On roi vasUant, Alexandre le Grand, qui 
fern co out lui flaira, dont toutes tes entrepri- 

ses reussiront. 

4. Dis qu'il so sera iUvi x qn'il aura, par ses 
conqu&es, fonde* son empire. — Sis descen- 
dants : anres lui ses deux fib, Heracles et Ale- 
xandre, ftirent mis a mort. 

5. Loroidu Midi, d'Egjrpte; le toi du Sep- 
tentrion sera celui de Syrie. L'ange s'occupe 
de 1'E^ypte et de la Syrie, des Ptolemees et des 
Seleticides, k cause de leurs relations avec le 
peupie de Dieu. Le roi dm Midi est Ptoie*mee 
Lagus, fondateur du royaume et de la dynastie 
des Ptolemeas. On ds ses gttttruuxi S6ledcu« 
Nicator; s'e^ant rendu independant, u fondals 
la dynastie des Stleuddes et le royaume greco* 
syrien (31a av. J.-C). 

6. Its s'alligront : Ptolemee Philadelphe, et 
Aotiochus II Theos; le premier donna en ma 
riage>aa fille Berenice au second qui repudla st 
premie>e (fmmttlMO&cAc—L'a/pnidun bras, 
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elle ne conservera pas Fappui d'un bras, 
car il ne tiendra pas, non plus que son 
propre bras, et elle sera Iivree, elie et 
cewx qui I'avaient amenee, celui qui lui 
avait donne naissance et celui qui I'avait 
7 soutenue pendant quelque temps. Un 
des rejetons de ses racines s'elevera a sa 



Chap. XI, 20. 



res, et au bout d'un certain nombre d'an- 
nees il se mettra en marche avec une 
grande armee et an train considerable. 
En ces temps-la beaucoup de gens s'ele- 14 
veront contre le roi du Midi, et des hom- 
ines violents de ton peuple se leveront 
pour accomplir la vision, et ils tombe- 



10 



place; d viendra a I'armee, il entrera ' roni. Le roi du Septentrion viendra, il 1 < 
SE n^rff 868 ^ 11 r0i ^ Se P ten - ! eieveradesterrasseset prendra u^Uie 5 

S S ImkT a "? & ,* fl [ > m ' ' fortifi ^ ; lcs bras d " »di « tiendnmt 
b portent Leurs dieux memes, leura una- 1 pas, non plus que sa troupe d'elite • rien 

£d w£ £ S f™ ™? *****'<* i ne POurra P res^er. CeluiJuT auS ma^ 16 
R^f £S? ' ^ menera ****** a ■ cMco "** W fera tout ce qui lui plaira, 
Eg^te,etiiprevaudraplusieursanneesiet personne ne tiendra devant lui- il 
9 sur le roi du Septentnon, Celui-d en- i s'ai^tera dans le gloried pays rt la 
trera dans le royaume duMidi, et il s'en ! destruction sera dais ^m^ Ten 17 
retournera dans son pays. ; treprendra de s'emparer du r oyaume du 

S^Si2i S f anilCrDnt: *T la gUerre Midi ' et a fera un anW««nt avec lui 

amener sa ruine ; mais cela ne reussira 
pas, et ce royaume ne sera point a lui. 
Puis il se tournera vers les iles et en 18 

Q - irr ; toM .. . 1 prendra beaucoup; mais un capitaine lui 

X!£rS. ,Jl T*- en f^W* et fera cesser son injure, et sans avoir recu 

^SSSL^vJ^ T^ l 5 roi du ' nnjUre il la lui * ndra - U * tourn ^ '9 
Septentnon ; il levera de grandes trou- ; vers les forteresses de son pavs, mais il 

t* Cf U 1 r5° Upe ^ du ^^ Se P tentrion trebuchera, iitombera, et oVne le trou- 

12 in sera hvree. Devant la multitude le- j vera plus. II v en aura un autre a sa 

l?£?Zj!£^ n C °Vr agC s a 5 vera 5 U place qui fera passer un exacteur dans 
on fera tomber des miihers, mais il n'en '- ,: - --•--• 

13 sera pas plus fort. Car le roi du Sep- 
tentrion rassemblera de nouveau des 
troupes plus nombreuses que les premie- 



et rassembleront une grande multitude 
de troupes; Pun d'eux viendra, il se re- 
pandra comme un torrent, il envahira, 
puis il reviendra, et poussera les hostili- 
1 1 tes contre la forteresse. Le roi du Midi 



le lieu qui est la gloire du rovaume, 
ct en quelques jours il sera bftse, et 
ce ne sera ni par la colere ni par la 
guerre. 



c.-a-d. de son pere. — Sa* Moprc bras, Tappui 
J r S0 ^R°" ,c ; Aussitot apre* la mort de Ptol*- 
Sf \ fhiladelphe, Antiochus Theos . r*pudta 
berentce et reprit Laodicee. 

bI'V." **M** •' PtoUratfe Evergete, frere de 
Berenice et successeur de Ptol. PhtladeJphe, 
attaqua Selencus GalHnictis, fiU et successeur 
u Antiochus I'heos, fit perir Laodicte et V— - 
para d une grande partie de la Syrie et de la 
Cilicie. 

8. Rapped en Egypte par une sedition qui 
s euit <*lcve« en son absence, Ptolimee y rap- 
porta an nche butin. 

g. S^leucus, voulant prendre sa revanche, en- 
vanit a son tour TEgypte; mais il Ait defait et 
une fuite honteuse le ramena a Aotioche. 

1 l °* S /w S ^ /s * %arm * r <*nt faur la. guerre : Se- 
l«ucusIII C^raunus et Anuochus III. plus tard 
iurnomm^ lc Grand. Le premier e*tant mort 
pendant les prtparatifs de Vexpedition, Antio 
cnus poimuivit seul la guerre contre Ptolemee 
Fhitopator fiU d Evergete, et rempona d'abord 
de tres bn Hants succes. 

ti. Toutefois Pt kmee Philopatord6fit com- 
pletement Antiochus a la bataiUe de Raphta 
^17 •▼. J : ;CX otf to mille Syriens perdirent la 
vie et s nulle furent faits prisonniers. Mais Pto- 
iv.mee Pnilopator ne poursuivit pas ses avanta- 
ges et se hfito de faire la paix avec Antiochus. 

13. 14 ans apres la bataille de Raphta, Antio- 
cmis tourna de nouveau ses armes contre 
*• Egypte, out avait alors pour roi un enfant de 
5 ans, PtoMmee J^ptphane, et reconquit toutes 
tea provinces qu'il avait perdues. 



14. neancoufi de gens : entre autres en Judce. 

15. Unemllejottifiie, Sidon, que deTendait 
le general egyptien Scopas. II se vit con train t 
par la famine de Li rendre aux Syriens 
(198 av. J.-C.) 

16. Fera tout ce qui lui plaira : la puissance 
d Antiochus le Grand attetgnit alors son apo- 
gee. — Le glorieux pays : litt. dans le pays 
;t*yau de la terre, comme viii, 9. 

17. Antiochus eut quelque temps lapcnsec de 
poursuivre ses succes contre V Egypte. Mais il 
renoncaa ce dessein, sansdoute par craintedes 
Romains, et il eut recours a la ruse. II cooclut 
la paix a la condition que sa 61 le Cteopfitre 
epouserait le jeune Ptolemee. II esperait avoir 
amsi un pied en Egypte; mais Cleopatre, en pre- 
nant parti pour son maii plotdt que pour son 
pere, fit tout manquer. 

18. Les ties ; non seulement les iles propre- 
ment dues, mais encore les cdtes de TAsie Mi- 
neure, et meme la Macedoine. — Urn cati- 
******* le general romain L. Scipion TAsiatuiue, 
batttt completement Antiochus a la bataille de 
Magneae (xoo av. J.-C), et I'obligea a se red- 
rer dans les forteresses de son royaume. 

zo. Afin de se procurer 1'argent n^oessmiro 
pour acqtutter le tribut que les Romatns lot 
avaient impos6,AnthiaAusentrepritdedepouil. 
Ier un temple de BeMus en Elymalde; mais il 

* ln ?? acrt » lui et *** "oW***, par une pot* 
gnee d hommes indignes de son sacrilege. 

. ** fff, - ? i$r * *° n fil * •Jn* *' successeur, S& 
leucus I V Philopator.quienvoya Heliodort.l'un 
de ses mintstres, a Jerusalem, im gloire dn 
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21 D. y aura a sa place un homme meprise, 
a qui on n'aura pas donni la dignite 
royale; il viendra sans bruit et s'empa- 
rera de la royaute par des intrigues. 

22 Les forces qui debordaient seront sub- 
mergees devant lui et seront brisees, et 

23 aussi le chef de Talliance. Sans tenir 
compte de r alliance conclue avec lui, il 
agira de ruse, il se mettra en marche et 

24 aura le dessus avec peu de gens. Ii 
viendra sans bruit dans la plus riche 
province du pays; il fera ce que n'avaient 
pas fait ses peres, ni les peres de 
ses peres, il leur distribuera butin, de- 
poufiles et richesses, et il formera des 
projets contre les forteresses, et cela 

25 jusqu'a un certain temps. II exci- 
tera sa force et son courage contre le 
roi du Midi, a la tete d'une grande 
armee. Et le roi du Midi s'engagera 
dans la guerre avec une armee nom- 
breuse et tres forte; mais il ne tiendra 
pas, parce qu'on formera des compiots 

26 contre lui Ceux qui mangent les mets 
de sa table le briseront, son armee se 
dissipera et beaucoup d'hommes tombe- 



royaume (conip. vers. 16), pour piller le tresor 
du temple : voy. Mach. iii. II peril en quelgues 
jours t apres 12 ans de regne, empoisonne par 
Heiiodore. 

ai. Un homme mipru£ % Antiochus IV Epi- 
phane, frere de Seleucus Philopator, mifirise a 
cause de son caractere ruse et hypocrite. — Par 
des intrigues : la couronne appartenait a son 
aeveu Demetrius, nis de Seleucus. 

22. Les farces^ litt, Us 6ras, les arinles du roi 
d'Egypte Ptolemee VI Philometor, neveud' An- 
tiochus; il s'etait mis en caiupagne pour recla- 
mer la dot de sa mere Cleop&tre(soeur d' Antio- 
chus) qui n'avait pas 4U payee: mats il fut battu 
et (ait prisonnier a Peiuse. — Le chef de I al- 
liance > tres probablement le grand pretre 
Onias III, qui, en I'annee 173 fut injustement 
destitue par Antiochus, vicume des intrigues 
de son frere Jason ou Josue qui se fit donner le 
souverain pomincat a sa place. 

23-34. ire catnpagne d'Aiitiochus en Egypte 
O73 ftv. J.-C). En depit des traites de paix, et 
fesgnant de I'amitie pour le jeune Philometor, 
son neveu, Antiochus entra en Egypte avec une 
armee peu oombreuse, occupa la Basse-Egypte, 
province riche et fertile, et, ce que n'avaient ja- 
mais fait ses peres toujours a court d'arg ent, il 
•distribua de grandes largesses a ses partisans. 

*$. secampa^necontrerEgypte(i7z a v. Jesus* 
ChristX Le rot du Midi est, son pas Philome- 
tor, mais son jeune trere Ptolemee Evergete II, 
surnomme Physcon. II s'etait refugie avec sa 
sasurCleopAtredans Alexandrie, ou on l'avait 
proclam£ roi II fut vaincu par suite d'une tra- 
bison ourdie par Antiochus. 

36. Ptolemee II Evergete fut trahi par ses 
-deux courtisans de predilection, Eubceus et 
Leneoms. 

37. Les deux rois % Antiochus et Philometor, 
ostenstbtement allies contre Physcon, mais se 
defiant I'unde 1 'autre. — Cela nereusshn fas : 
aucun d'eux ne rtussira a se defeire*de I'autre, 
et fours efforts flunk n'empdeheront pas Phys- 

•con de conserver Aiexandrie et la cottronne 



ront frappes de mort. Les deux rois 27 
chercher ont dans leur cceur a se nuire, 
et, assis a la meme table, ils se diront des 
mensonges; mais cela ne reussira pas, 
car la fin viendra au temps marque, 
il retoumera dans son pays avec de 28 

f'andes richesses; son cceur veut du mal 
Talliance sainte et il le fait, et il ren- 
tre dans son pays. Au temps marque, 29 
il arrivera de nouveau dans le Midi; 
mais cette derniere campagne ne sera 
pas comme la premiere. Des navires de 30 
Cethim viendront contre lui et il perdra 
courage; il tournera de nouveau son 
courroux contre l'alliance sainte et agira, 
et il s'entendra encore une fois avec ceux 
qui auront abandonne Talliance. Des 31 
j troupes envoyees par lui se tiendront la; 
| elles profaneront le sanctuaire, la forte- 
| resse ; elles feront cesser le sacrifice perpe- 
I tueletdresserontl'abominationdudevas- 
j tateur. II seduira par des flatteries les 32 
i violateurs de I'alliance; mais le peuple 
de ceux qui connaissent leur Dieu tien- 
dra ferme et agira. Ceux qui sont in- 33 
telligents parmi le peuple instruiront la 

j d'Egypte. — Car la Jin. des guerres entre la 
! Syne et 1' Egypte, viendra au temps marqui 
I dans les desseins de Dieu pour la mort d' Antio- 
chus. 

*%.A V alliance sainte t *M peuple de I'alliance. 
— II le ftiit : pillage du temple de Jerusalem : 
voy. I Mach. 1, 20-22; II, v, 11-17. Cette perse- 
cution eut lieu de 169 a x66, armee out eclata 
rinsarredtiondesjuifssous laconduite des Ma- 
chabees. 

29. 3* expedition d 'Antiochus en Egypte 
(170 a*. J.-C);elle etaitdirigee contre les deux 
freres, Philometor et Physcon, u^ue leur steur 
Cteopatre avail reconcilies et qui, regnant en- 
semble, faisaient cause commune contre Antio- 
chus; elle n'eut pas les resultats heureux des 
deux precedentes* 

30. Citkim, hebr. Kitthim % propr. l'tle de 
Chypre, cap. Cittium; par extension toutes les 
lies et les c6tes de la Mediterranee. 1 1 sagit ici 
de la flotte romaine qui portait 1'ambassadeur 
Popilius avec un decret ciu senat enjotgnant a 
Antiochus de quitter 1' Egypte — Ceux qui 
auront abandonne* % etc., un parti de Juus apos- 
tats qui le seconderout dans ses entreprises cen- 
tre le peuple de Dieu. I Mach. i, 12 sv.; II, 
iv, xosv. 

31. Antiochus imposa a Jerusalem une gar- 
njson de 29000 homines commandes pas Apollo- 
nius, unde ses generaux. — La fortereue % le 
temple lui-m£roe qui etait fortifie. — Le sacri* 
fice rvrfftuel: voy. viii. 11; I Mach. i, ^s sv. — 
V abomination du deveutateur % 1'idolAtrie 
d' Antiochus : le temple fut consacre a Jupiter 
Olympien, et Timagede ce dieu dressee surVau- 
tel des holocaustes (I Mach. t, 55; II, vi, 2% 

32. // siduira^ gagnera a l'idolfitrie Its vio!a~ 
tevrs de r alliance mentionnes vers. 30. — Et 
agtra, resistera au tyran (I Mach. i, 65). Ces 
hommes ndeles a I'alliance, ce sont les cha- 
sidiut, 

33i Ins trui ro n t la multitude : tels furent 
Mathattas et ses fils, Eleaaar, etc. — Un cer> 
tain temps ; lapersecntion durera 3 ans et demi 
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multitude; maisils tomberont pari', 
la flamme, par la captivite et le p**^^ 
34 un certain temps. Pendant qu'ils tom- 
beront ainsi, ils seront un pea secouras, 
et ptusieurs se joindront a eux, mais 
25 avec hypocrisie. Et parmi ces sages, il 
y en a qui tomberont, aiin qu'ils soient 
eprouvfe, purifies et blanchis, jusqu'au 
temps de la fin, car on ne sera pas 
encore au terme fixd. 

Le roi fera tout ce qui lui plaira, il 
s'elevera et se grandira au-dessus de 
tous les dieux et au-dessus du Dieu des 
dieux; il se vantera prodigieusement, et 
d prospdrera, jusqu'a ce que la colere 
s>oit consomm£e; car ce qui est d£cret£ 
37 doit s'accomplir. II n'aura egard ni 
auxdwix de ses peres, ni a la divinity 
chere aux femmes; il n'aura egard a 
aucun dieu, car il se grandira au-dessus 
jS de tout Mais il honorera le dieu des 
forteresses en son lieu; ce dieu que n'ont 
pas connu ses peres, il 1'honorera avec 
de 1 or, de Tangent, des pierrres pr& 
39 cieuses et des joyaux. II attaquera les 
remparts des forteresses avec le dieu 
etranger, et ceux qui le reconnaitront, 
il les comblera d'honneurs, ii les fera 
dominer sur la multitude et Ieur distri- 
ouera des terres en recompense. 

Au temps de la fin, le roi du Midi se 
heurtera avec luL Le roidu Septentrion 
tondra sur lui commeun ouragan, avec 
des chars et des cavaliers et de nom- 
breux vaisseaux; il s'ayancera dans les 
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terres et passera comme on torrent d£- 
borde. II entrera dans le glorieux pays, 41 
et beaucoup tomberont sous ses cmps\ 
mais ceux-ci echapperont de sa main : 
fidom et Moab et la fleur des enfants 
d Amman. II £tendra la main sur les 42 
pays, et le pays d'Egypte n'echappera 
point II se rendra maitre de tous les 43 
tresors d'or et d'argent et de toutes les 
choses preckuses de l'Egypte; 1« Li- 
byens et les Ethiopiens marcheront a sa 
suite. Mais des nouvelles de Portent et 44 
du septentrion viendront le troubier, et 
tt partira avec une grande nireur pour 
detruire et exterminer une foule de gens, 
udressera les tentes de son palais entre 45 
les mers, vers la montagne sainte et 
glorieus* Puis il anivera a sa fin, et 
personne ne lui viendra en aide. 

En ce temps-la se levera Michel, lei2 
grand chef, qui tient pour les enfantsde 
ton peuple, et ce sera un temps de de- 
tresse telle qu'il n'y en a point eu de 
pareille depuis qu'il existe une nation 
josqu'a ce temps-la. Alors seront sanves 
parmi ton peuple tous ceux qui seront 
trouvfa inscrits dans le livre. Et beau- 2 
coup de ceux qui donnent dans la pous- 
siere se reveilieront, les uns pour une vie 
eternelle, les autres pour on opprpbre, 
pour une infomie fternelk. Ccui qui 1 

aurontet^inteUigentebriUerontcommela 
splendeurdufirmament,et ceux qui enau- 
ront conduit beaucoup a la justice seront 
coouneIesetoiks,^enidiementettDujoura. 



34k#» ptu tectums ; les Machabees rem- 
porterent quelques succesconcre le persecuteur, 
maispas asses pour mettre fin aux souftVancesdu 

de U leverae avec UqueUe Judas Aiachabee 
traitait les apostats, et pour trahir emuite : 
voy. Mach. I1V44? ill, 5. * 

3& TaWa ce <r*4U cotirt de Dieu contre 
*on people sett cttstmm** et que le chatiment 
ait ameae la purification d*lsra& 

aSI A »*. ******* *** H**s, aux dieux sy- 
?„£LK n i? 0chu ?' * ui *^t vecu ptutteurs 
anneea a Rome, Ieur preftrait le Jupiter Olym- 
pien honore au CamtSe. - L* diriuiU cktre 

u*lfcT? *£ K'mturdnftmum; coma 
Is - *«*• 0)1 probauiement Tammux. — // £ 
erandir* Mu^dtssus & tout x Jusqu'a prendre 

tj" 1 •» 43* 

comme wprf^nSuu la force mSTtair^^ntS 
u£3**W**q^™<^ «« Syrie etea 
i jf* "" S 2J"? "*"• en ,ai envoyant des of- 

ISrSil^ ^^Cnte-Uve/xlS^X peit, 
ttre enlu^ elevant an temple dans sa nronre 
<¥* > Antioche. ^«w»»propre 

J^l^ 9 ^ **£" d'Antiochus et de la, 
cud par S. 



^7«^pourseradreenKgyi*e,Poc|myre»^ 1 
»• Jerome, menoonne cette 40 exp^di. I 



iio lt £^, nt * odlu * ooatn Io r °i d« Midi, Ptole- 
mee PluJom<tor (166.165 av. J.-C) ' 

4J- Btmucou* tomUrotU : beaucoup de pen. 
PS? *« r «»t detmites. — Catx^ les emtemis 
hereditaires du peuple de Dieu. *-««»» 

44- -5« npmvelUs : la revolte des deux peu* 
pies tnbutaires : a t'orient, tes Parthes; an nerd, 
les Ariaeniens. En s*en retournant. Antiochus 
ravageatouteUcdtedePhenicie. MVMltt » 

45- U* Uuiet d* s*M taluU : ses erandes 
tentes semblables 1 un palats, — JSjsVnTSr 
«wrj v la Meditemnee et la mer morte, a JA- 
rusaiem, on U fit halte en marchant vers le nord. 
— A tm/in .'Antiochusmoiirutunanplustard 
au retour de son expedition contre les Parthes 
et les ArmAueps a Yabes, vtlle de PersejSw 

,d tW I ^ < X ^^^ * «. "• 5X 
AIL. Les 4 nremiers versets du chap, xii an- 

opneent la delivrance dlsrael a^eTla mort 
d Anuochu*, et paraissenc presenter sous une 
mane penpecuve la delivrance finale du dcu- 
ptedeDieu. *^ 

2. Lii resurrection des pecnenrs pour un jure- 
ment u* condamnation; e'est ict que lOSc 
Testament tenonee pour la premiere fots. 
,3. /tUeMfguts > qui out la sctencede Dieu et 
vi/entndelesisaioi, a-a-d. tousles bonsetfide- 
les sennteurs de Dieu,— Une recompense a 
part est reserve a ceux qui atironvpaTtans, 
paroles ettoar leurs exemples, cooperdkasi 
tncation des autreav 



»• 5^5.-74 
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Chap. XII, 4- 



DANIEL. 



Chap. Xlil, 10. 



4 Toi, Daniel, serre ces paroles et scdie 
ce livre jusqu'au temps de la fin. Beau- 
coup le scruteront, et la connaissance 
s'accroitra. " 

5 Moi, Daniel, je regardai et void que 
deux autres hommes se tenaient debout, 
Tun sur tine rive du fleuve, l'autre sur 

6 l'autre rive. II parla a iliomme v&u de 
lin, qui etait au-dessus des eaux du 
fleuve : " Quand viendra le terme de ces 

7 choses merveilleuses?" Et j'entendis 
rhomme vetu de lin qui etait au-dessus 
des eaux; il leva vers le ciel sa main 
droite et sa main gauche, et il jura par 
celui qui vit 6ternellement que ce serait 
dans un temps, des temps et une moitie 
de temps, et que, quand la force du peu- 
ple saint sera entierement brisee, alors 

3 s'accompliront toutes ces choses. Et 
moi, j'entendis, mais sans comprendre, 
et je dis : ;i Mon Seigneur, quelle sera 



la fin de ces choses?* 1 II dit : " Va, 9 
Daniel, car ces paroles sont serrees et 
scellees jusqu'au temps final. Qu'il, y 10 
en ait beaucoup qui soient purifies, 
blanchis et eprouves, et que les mechants 
fassent le mal, et qu'aucun mechant ne 
comprenne; mais les intelligents com- 
prendront Depuis le temps ou sera in- 1 1 
terrompu le sacrifice perpetuel, et ou 
sera dressee Tabomination du devasta- 
teur, il y aura mille deux cent quatre- 
vingt-dix jours. Heureux celui qui 12 
attendra et arriv<*ra jusqu'a mille trois 
cent trente-cinq jou*s! Toi, va a ta fin 13 
et repose-toi; tu seras debout pour ton 
heritage a la fin des jours, " 

Jusquici nous avons lu Daniel dam 
le texte hdbrm; ce qui suitjusqu'a la fin 
du livre* nous l' avons traduit d'apres 
(la version de) ThtodoHon. 



APPENDICE DEUTE ROC ANON IQUE. 
[Chap. XIII — XIV]. 

CHAP. XIII. — Histoire de Susanne. 



13 11 y avait un homme qui demeurait a ' 
Babylone, et son nom &ait Joakim. 

2 II prit une femme nommee Susanne, fille 
d'Helcias, d'une grande beaute et crai- 

3 gnant Dieu; car ses parents, qui etaient 
justes, avaient instmit leur fille dans la 

4 toi de MoTse. Or Joakim 6lait fort' ri- 
che, et U avait unjardin prfes de sa mai* 
son, et les Juifs amuaicnt chez lui, parce 
qu'il 6tait le plus honorable de tous. 

5 On avait etabli juges cette ann£e-la 
deux anciens cPentre Te peuple, dont le 
Seigneur a dit : " L'iniquitt est sortie 
de Babylone par des vieillards qui 



etaient juges, qui paraissaient r6gir le 
peuple. " lis ircquentaient la maisoa de 6 
Joakim, et tous ceux qui avaient des dif- 
ftrends se rendaient aupres d'eux. Vers 7 
le milieu du jour, lorsque le peuple s?6tait 
retfrg, Susanne entrait dans le jardin de 
sob mari et s'y promenait Les vieil- 8 
lards la voyaknt chaque jour y entrer 
et s'y promener, et Us concurent pour 
elle une ardente passion, lis perverti- 9 
rent leur sens ct drournerent leurs yeux 
pour ne pas voir leciel et ne pas se sou- 
venir des justes jugements<& Dieu, lis 10 
etaient done blesses d'amour pour elle, 



4. Le prophete recoit l'ordre do sgrrtr,oa de 
firmer la revelation, e'est-a-dire de rouler sur 
eUe-me*me ta feuille sur laguelle elle a ete* ecrite, 
et de sceller le rouleau ainsi torme^ afin qu'on 
ne puisse plus ni en lire ni en falsifier le con* 
tenu jusqu'au temps de l'accompusseinent; 
quand ces jours seront proches, on 1 ouvrira, et 
les serviteurs de Dieu y trouveront dans leurs 
eprcuves un encouragement et une esperanc*. 

5. L'ange qui venaitde parlera Daniel planait 
au-dessus des eaux du fleuve; deux autres an- 

Ses lui apparaissent se tenant chacun sur une 
es deux rives. 

7. Sa main droite et sa mam gauche : soit 
pour donner plus de solennue* a son sennent, 
soit parce qu'il a en vue les deux temoins ■ de 
son a&e. — Damtmtemfe* etc; 3 ans et demi, 
la duree de la persecution a'Antiochus. 

8* Daniel demande des details plus explicites. 

10. Ne desire qu'une chose, e'est qu'au temps 
de la fin il se trouve beaucoup de fideles qui 
comprennent les paroles contenues dans cette 
prophetic* 

xr. Tandis que les i% ans du vers. 7 com- 



mencent avec la mission d'Apolloniua (Vers le 
milieu de 168) et finissmu avec la reeducation 
du temple (Decemb. 165X les xaoo jours com- 
mencent en Dec. 168 (le x$ Casleu, comme les 
x r 50 jours de viii, 14) et fimssent non avec Dec. 
165 (comme les 1x59 jours) ma ' s avec '* mort 
d'Antiochus (164). 

X3. 45 Jours en plus des xaoo (1335 = xsod 
+ 15) sont necessaves pour le rdsultat complet 
de a la mort d'Antiochus. Pourquot? On ne le 
salt. Peut-Atre cette date marque*t-elle le, mo- 
ment oii arriva a Jerusalem la Iettre de son sue- 
cesseur offrant la pair aux Jutfs. 

iZ.yusqu'ici : note de S. Jer6me avertissant 
le lecteur que la traduction latine des chap 
xiii-xiv est taite sur le grec deTbeodotion. 

XIII, x. Dans toute Phistoire de Susanne; les 
LXX ontd'ordinatre un texte plus concis que 
celui de Thdodotioo. lis omettent entierement 
les vers. I5*x8, ao-sx, 24-27, 50,63^4; ils repor- 
tent avec de legeres medincatfonsies vers. 43*44 
apres le vers. 35. A notef aussi quelques atldi* 
tions v. jf. aux vets. 30, $t, etc., et surtoutfe. 
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Chap XIII, a. 



DANIEL. 



Chap. XIII, so. 



S ilS *? *f communiquaient pas mu. | y vinrent anssi, tout remplis de nensees 
tuellement leur souflfrance. car ife m^hnnf^ on ' a~ ileJ?™^?™*— 



n tueliement leur souflfrance, car ils 
avaient honte de reveler 1'un a Tautre la 
passion qui leur faisait desirer d'etre 

12 avec elle. lis Pobservaient chaque jour 
avec soin pour la voir, et ils se dirent 

13 i'un a l'autre : < < Allons chez nous, c'est 
1 heure du diner." Et ils sortirent, cha- 

14 cun de son cote. Mais tous Ies deux 
etant revenus aussitot, ils se rencontre- 
rent, et s'etant demande le motif de leur 
retour, ils s'avouerent leur passion; puis 
ils convinrent entre eux du moment ou 
ils pourraient la trouver seule. 

15 Comme ils epiaient un jour convena- 
ble, il arriva que Susanne entra dans le 
jardm, selon sa coutume, sans autre 
eompagnie que deux jeunes filles, et vou- 
iut se baigner dans le jardin, car il fai- 



mechantes, afin de la faire perin lis 29 
dirent devant le peuple : "Envoyez 
chercher Susanne, fflle dUelcias, femme 
de Joakim. '* Ce que Ton fit aussitot 
Elle vint avec ses parents, ses fils et 30 
toute sa famille. Or Susanne avait les 31 
traits delicats et une grande beaute. 
Comme elle etait voilee, les juges me 32 
chants commanderent qu'on lui&tat son 
voile, pour se- rassasier de sa beaute. 
Mais tous les siens et tous ceux qui la 33 
coniiaissaientversaientdeslarmcs Les 34 
deux vieillards se levant au milieu de 
Fassemblee nirent leurs mains sur sa 
tete. Elle, en pleurant, leva les yeux 35 
vers le cie!, car son coeur avait confiance 
dans le Seigneur. Les vieillards di- 36 
''Comme nous nous promenions 



lent 



.6 sait chaud. II n'y avait la' p^nSe. tohj^ST-KStfSSiS 

1 / epiaient Elle dit _ aux jeunes fiUes : les portes, elle renvoya ces ieunes filles 

"Apportez-mo. de l'huile parfumee et Etun jeune ho^equi^Ka^e vtat « 

,< 1^- Dg, ? ntS ' *• femez les P° rtes du * eUe « 6* le mal avwdte iSSStK *8 

£2? J* 1 q 5 e JC me bai « ne -" EUes dans un coin du ja^nfen voWtte ' 

et ^ V* S«fanne avait commande, crime, nous couruK eufeTSl* 

l^tfcr^iff A** * eUes i a y ons «• ^ cette infenu" NoS 39 
oornrent par une porte de dernere pour \ n'avons pu prendre le ieune hoirnn* 
apporter ce qu'elle avait demand!?*: narce au'U ffl IJ**™ „°T! 



apporter ce qu'elle avait demande, ne 
sachant pas cjue les vieillards etaient ca- 

19 ches dans le jardin. Des que les jeunes 
filles furent sorties, les deux vieillards 
se leverent, coururent a Susanne et lui 

20 dirent : " Vois, les portes du jardin 
sont ferm&s, persoune ne nous apei^oit, 
et nous brulons d'amour pour toi : con- 
sens done a notre desir et livre-toi a 

21 nous. Si tu refuses, nous nous porte- 
rons timoins contre toi, tt nous dirons 
qu'un jeune homme etait avec toi et que 
c'est pour cela que tu as renvoye les jeu- 

22 nes filles. " Susanne soupira et dit : " De 
tous cdtfa je suis dans tm p&il extreme. 
S>i je fais cda, c'est la mort pour moi, et 
si je ne le fab pas, je n'&happerai pas 

23 de yos mains. Mais il vaut mleux pour 
moi tomber entre vos mains sans avoir 
fait le mal, que de pecher en presence 

24 du Seigneur/' Alors elle jeta un grand 
tfi, et les vieillards crierent aussi contre 

25 elle. Et Tun d'eux courut a la porte du 

26 jardin et l'ouvrit. Quoad les serviteurs 
de la maison entendurent les cris pous- 
ses dans le jardin, ils se pr&ipit&mt 
par la porte de derriere pour voir ce 

27 qu'il y avait Lorsque les vieillards se 
furent expKqufa, ces serviteurs eurent 
grande honte, parce qu'on n'avait ja- 
mais rien dit de semblable de Susanne. 

28 Le lendemain, le peuple s'ftant ras- 
semb!6 chez Joakim, les deux vieillaixls 



40 



parce qu'il etait plus fort que nous, et 
qu'ayant ouvert la porte il s'est echappe. 
Mais elle, apres i'avoir prise, nous lui 
avons demand^ quel etait ce jeune hom- 
me, et elle n'a pas voulu nous le dire. 
Voila ce que nous attestons." La foole 41 
les crut, parce quec'&aient des vieillards 
et des juges du peuple, et ils la condam- 
nerent a mort 

Alors Susanne s'ecria a haute voix : 42 
" Dieu 6terrel, qui connaissez ce qui est 
cache et qui *avez toutes choses avant 
qu'elles n r an vent, vous savez qu'ils 43 
ont rendu un faux temoignage contre 
moi; et maintenant je meurs, sans avoir 
rien fait de ce qu'ils ont m6chamment 
invents contre moi." Le Seigneur exauca 44 
sa priere. Comme on la conduisait a la 4 c 
mort, Dieu 6veilla Tesprit saint d'un 
jeune enfant nomme Daniel II cria a 46 
haute voix : u Pour moi, je suis pur du 
sang de cette femme. " Tout le peuple 47 
se tourna vers lui tit lui dit : " Que si- 
gnifie cette paroleqae tu dis Id? " Da- 48 
nietayant penetre au milieu de la foule 
dit : "Etes-vous done insenses a ce 
point, enfante d'Israel, de faire mourir 
une fille d'lsragl sans examen, sans cher- 
cher a connaitre la v6rit4? Recommen- 49 
cez le jugement, car ils ont rendu un 
faux temoignage contre elle." 

Alors le peuple retourna en hate, et 50 
I les anciens dirent a Daniel : (t Viens, 
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Chap. XIII, Si. 



DANIEL. 



Chap. XIV, 10. 



prends place au milieu de nous, et ex- 
pose-nous ton avis, car Dieu fa donne 

51 I'honneur de la vieillesse. " Daniel dit 
au peuple : " Separez-les loin .Pun de 

52 Tautre, et je les jugeraL " Quand us 
furent separes Tun de Vautre, Daniel en 
appela un et lui dit : " Homme vieilli 
dans le crime, les peches que tu as corn- 
mis autrefois sont maintenant venus sur 

53 toi, toi qui rendais des jugements in- 
justes, qui opprimais les innocents et 
relachais les coupables, quand le Sei- 
gneur a dit : Tu ne feras pas mourir 

54 Tinnocent et le juste. Eh bien, si tu i'as 
vue, dis sous quel arbre ils s'entrete- 
naient ensemble. " II repondit : " Sous 

55 unlentisque." Daniel dit: "Justement 
tu dis un mensonge pour ta perte ; car 
l'ange de Dieu qui a deja regu l'arret 
divin est pret a te fendre par le milieu." 

56 Aprfes Tavoir renvoye\ il fit approcher 
1'ant.e et lui dit : " Race de Chanaan, 
et jn de Juda, la beaute d'une femme 
t'a 9&iuit et la passion a perverti ton 

57 coei r. Cest ainsi que vous en agissiez 
avev les filles d'Israei, et eiles, ayant 
peur de vous, vous parlaient ; mais une 



fille de Juda n'a pu souffrir votre ini- 
quity Dis-moi done sous quel arbre tu 58 
les as surpris s'entretenant ensemble. " 
II dit : " Sous un ch&ie." Daniel lui 59 
dit : " Justement tu as dit, toi aussi, un 
mensonge pour ta perte; car Fange du 
Seigneur attend, le glaive en main, le 
moment de te couper par le milieu, afin 
de vous faire mourir. Aussitot toute 60 
Fassemblee jeta un grand cri, et ils be- 
nirent Dieu qui sauve ceux qui esperent 
en lui. Puis iU s'eleverent contre les 61 
deux vieillards, que Daniel avait con- 
vaincus par leur propre bouche d'avoir 
rendu un faux temoignage, et ils leur 
firent le mal qu'eux-m^mes avaient voulu 
faire a leur prochain, afin d'accomplir 62 
la loi de Moise; ils les firent done mou- 
rir, et le sang innocent fut sauve en ce 
temps-la. Helcias et sa femme louerent 63 
Dieu au sujet de leur fille Susanne, avec 
Joakim, son mari, et tous ses parents, 
parce qu'il ne stetait trouve en elle rien 
de deshonn&e. Et Daniel devint grand 64 
devant le peuple a partir de ce jour et 
dans la suite des temps. 



CHAP. XDI, 65 — XIV. — Belet le Dragon. 



65 Le roi Astyage ayant ete reuni a ses 
peres, Cyrus le Perse recut le royaume. 

X4 Or Daniel mangeait a la table du 
roi, qui Thonorait plus que tous ses au- 

2 ires amis. II y avait chez les Babylo- 
niens une idole nominee Bel; on depen- 
sait chaque jour pour elle douze artabes 
de ferine, quarante brebis et six m£tre- 

3 tes de vin. Le roi aussi la venerait, et 
il allait chaque jour I'adorer; mais Da- 
niel adorait son Dieu. Le roi lui dit : 

4 "Pourquoin'adores-tupasBel?" II lui 
repondit: "Parcequejenevenerepasdes 
idoles faites de main d'homme, mais le 
Dieu vivant qui a fait le uel et la tcrre 

5 et qui a puissance sur toute chair." Le 
roilui dit : " Est-ce que Bel ne te sem- 



ble pas un etre vivant? Ne vois-tu pas 
tout ce qu'il mange et boit chaque jour ? " 
Daiuel repondit en souriant : " Ne tfy 6 
trompes pas, 6 roi; car il est de boue en 
dedans et d'airain a l'exterieur, et il n'a 
jamais rien mange;" Le roi unite ap- 7 
pela les pretres de Bel et leur dit : " Si 
vous ne me dites pas qui est celui qui 
mange ces offrandes, vous mourrez; 
mais si vous me demontrez que e'est Bel 8 
qui les mange, Daniel mourra, parco 
qu'il a blaspheme contre Bel. Or il y 9 
avait soixante-dix pretres de Bel, sans 
compter leurs femmes et leurs enfants. 
Et le roi se rendit avec Daniel au temple 
de Bel. Les pretres de Bel dirent : 10 
" Nous allons sortir; toi> 6 roi, fais pla- 



5.4. Sous un Itntisque^n gr. wro trxivQv. D'ou I 
le jca de mots fait au vers. 55 a propos du cha- 
timetit de ce vicillard il stxifendu par U mi* 
lieu, en gr. ffxfof t. 

58. Un chine, oropir. une yen**-, ou chene 
vert, en gr. wro wpivov. 

59 Te confer, en gr. irpiVtu. 

6»- Les i-XX ajoutent : C*est pourqnoi ies 
j'eunes gats out tout sincere*, sont ies bien-ai* 
mis de Jacoil et nous voulons frotiger les en* 
fonts couragxux comrne des fits. Car si les jen- 
net gens craigneni Dieu, V esprit de sagesse et 
d f intelligence demeutrra en enx pour toute 

VI*. 'fftlti 

65. Cyrus devint rot des M<do-Perses avant 
la mort d* Astyage, son grand pere; mais aprea 



avoir vaincu ce dernier (vers 550 av. J.-C), il 
tui avait foisse* presque tous ses honneurs, en 
sorte qu'il put passer, dans i'opinion vulgaire, 
pour n avoir regn6 qu'apres U mort d' Astyage. 
— Ce verset dans les versions (ait pnrtie du rt- 
cit pre^dent. 

XIV, c. Avant le recit de Belet du Dragon 
les LXX mettent ce titre : De la prophitic 
d % Habacuc t fils de Jisus, de la Irion de Levi. 

3. Cyras, I'adorateur d'Ahura-Mazda, dit, 
dans une inscription citee par H. Rawlinson, 
atfil v4n<rait aussi lesdieux de Babylooe, Mar- 
duk et N^bo. 

ia Le vin milangi, suivant I'usage des an- 
ciens, d'ean ou de quelque dptce. 
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DANIEL 



Chap. XIV, 42. 



ii 



12 



cer les mets et apporter le vin melang£; 
puis ferme la porte et scelle-Ia avec ton 
anneau. Et quand tu entreras demain 
matin, si tu ne trouves pas que tout a 
ete mange par Bel, qu'on nous fasse 
mourir, nous, ou bien Daniel qui a menti 
contre nous. " lis avaient pleine con- 
fiance, parce qu'ils avaient fait sous la 



en fit des boulesqu'il jeta dans la gueule 
du dragon, et le dragon creva; et U dit : 
Voila celui que vous veneriez. 

Les Babyioniens Tayant appris furent 27 
saisisd'uae vive indignation; ilsserassem- 
blerent contre le roi et dirent: " Le roi est 
devenu juif; il a detruit Bel, fait mourir 

, K1 - - * ; le dragon etmassacrer les pretres." lis 28 

tableune ouyerture secrete par laqueik j vinrent done trouver le roi et lui dirent - 
ils s introdmsaient toujours et venaient ! « Livre-nous Daniel; sinon, ncus te f* 
consommer toutes les offrandes. Lors- ! rons mourir, toi et ta maison." Vovant 



qu'ils furent sortis et que le roi eut fait 
mettre les aliments devant Bel, Daniel 
commanda a ses serviteurs d'apporter 
de la cendre, et il la rSpandit par tout 
le temple en presence du roi; puis ils sor- 
tirent, fermerent la porte en la scellant 
avec l'anneau du roi, et s'en allerent 

14 Pendant la nuit, les pretres entrerent 
selon Ieur coutume avec leurs femmes et 
lours enfants, et ils mangerent et burent 

1 5 tout ce qui etait la. Le roi se leva dfcs 
1 1> le point du jour, et Daniel avec lui. Le 

roi dit : " Les sceaux sont-ils intacts, 
Daniel ?" Celui-ci repondit : " Ils sont 

17 intacts." Le roi ouvrit aussitot la porte, 
et regardant la table il s'ecria a haute 
voix : '< Tu es grand, 6 Bel, et il n'y a 

iS pas de tromperie en toi. " Daniel se 



qu'ils se jetaient sur lui avec violence, le 
roi ceda a la necessite et leur livra Da- 
niel. Ils le jeterent dans la fosse aux 
lions, et il y demeura six jours. Dans la 
fosse il y avait sept lions, et on leur don- 
nait chaque jour deux corps et deux bre- 
bis; maisalors on ne leur donna pas cette 
pature, afin qu'ils devorassent Daniel. 

Or le prophete Habacuc etait en 
ce temps-la en Judee ; apres avoir fait 
cuire une bouillie et y avoir trempS du 
pain, il Tavait mise dans un vase et il 
allait aux champs la porter a ses mois- 
sonneurs. Un ange du Seigneur dit a 
Habacuc : " Porte le repas que tu tiens, 
a Babylone, a Daniel qui est dans la 
fosse aux lions." Habacuc dit : " Sei- 
gneur, je n'ai jamais vu Babylone, et je 



ZQ 



30 
3' 



32 



prit a nre, et retenant le roi pour qu'il » neconnais pas cette fosse." Alors I'ance 
n . entrat pas plus avant, il lui dit : I le prit par le haut de la tete et le trans- 
Keganle le pav6, considere de qui som I porta par les cheveux, avec toute Fagi- 






34 
35 



19 ees pas." Le roi dit : " Je vois des pas 
d'hommes, de femmes et d'enfants," et il 

20 entra dans une grande colere. Alors il 
fit saisir les pretres, leurs femmes et leurs 



21 



22 



lite de sa nature spirituelle, jusqu'a Ba 
bylone, au-dessus de la fosse aux lions. 
Et Habacuc cria : u Daniel, serviteur de 36 

, nf , n#B ^-.. , -.'—--.- ; , Dieu, prends le repas que Dieut'envoie." 

.ntants, et ils lui montrerent les portes I Daniel repondit:*' Vous vous etessouvenu -,7 
secretes par ou ils s'introduisaient et | de moi, 6 mon Dieu, et vous n'avcz pas 
\ enaient manger tout ce qui ttsdi sur la I abandonne ceux qui vous aiment." Et *S 
table. II les nt mettre a mort et livra Daniel se leva etmangea.Etl'angeduSei- 
m au pouvoir de Daniel qui le detruistt gneurremit aussitot Habacuc en son lieu. 
ainsi que son temple. Le septieme jour, le roi vint 

II y avait aussi dans ce lieu un grand * ~ 

dragon, et les Babyioniens le v&ieraient 
3 l*e roi dit a Daniel : " Diras-tu encore 
que celui-ci est d'airain? II vit, il mange 
et boit. Maintenant tu ne pourras~plus 
mer qu'il soit un dieu vivant." Daniel 



24 mer qua soit un dieu vivant." Daniel 
repondit : « J'adore le Seigneur, mon 
Dieu, car lui est un Dieu vivant ; mais 

25 celui-ci n'est point un Dieu vivant Toi, 
roi, donne-moi la permission, et je 
tuerai ce dragon sans 6p& ni baton." 
Le roi dit : '• Je te le permets." Alors 
Daniel prit de la poix, de la graisse et 
Jes poils, fit bouillir le tout ensemble et 



26 



roi vint pour 39 
pleurer Daniel; il s'approcha de la fos- 
se, et ayant regard^ dedans, il vit Da- 
niel assis au milieu des lions; et il cria a 40 
haute voix: " Vousetes grand, Seigneur, 
Dieu de Daniel, et il n'y en a pointd'autre 
que vous! " Et il le retira de la fosse aux 
lions. Puis ily fit jeter ceux qui avaient 41 
voulu le perdre, et ils furent devores sous 
ses yeux en un instant. Alors le roi dit: 
" Que tous les habitants de la terre en- 42 
tiere craignent leDieu de Daniel,car dest 
lui qui est le sauveur, qui fait des signes 
et des prodiges sur la terre, qui a ctettvr& 
Daniel de la fosse aux lions. 



t*2Zj* l ******* H ***°? • fe *«■»• des I firvfiktU d* ce nom. 

temps nepermet pas de 1'identifier avec tofHt \ 4*. Ce vers, manque dans LXX et TheodoL 

— "73 — 



•f. 



OSEE. 



.1, 



PREMIERE PARTIE. 



LES WFIDELITES D'ISRAEL, SON CHATIMENT, SON SALUT. 

SYMBOLES. 
[Chap. I — ni]. 

CHAP. I, i — II, I. — La femme adult ere et ses enfants ^ symbofo des defections 
if Israel. Tit re du livre [i]. Gomer et ses trots enfants, symboles des infidtlith 
(V Israel et des chdtiments qui Vaitendent [2 — 9]. Promesses [10 — ii, I J. 




1 SB 1 arole de Jehovah qui fut adres- ; 
see a Osee, fils de Beeri, au 
temps d'Ozias, de Joathan, 
d'Achaz, d'Ezechias, rois de 

Juda, et au temps de Jeroboam, fils de 
Joas, rot d* Israel. 

2 Lorsque Jehovah commenca a parler 
a Osee, Jehovah dit a Osee : "Va, 
prends une femme de prostitution et des 
enfants de prostitution, car le pays ne 
fait que se prostituer en abandonnant 

3 Jehovah." II alia et prit Gomer, fiUe 
de DebelaTm ; elle concut et Iui enfanta 

4 un fils. Et Jehovah lui dit : " Nomme- 
te Jezrahel, car encore un peu de temps 
ct je punirai le sang de Jezrahel sur la 
maison de Jehu, et je mettrai fin a la 

5 royaute de la maison d'Israel En ce 
jour-la je briserai Tare d'Israel dans la 



plaine de Jezrahel." Elle concut encore 6 
et enfanta une fille, et Jehovah dit a 
Osee : " Nomme-la Lo-Ruchama, car jc 
n'aurai plus compassion de la maison 
d'Israel pour lui pard >uner ses fitches. 
Mais j'aurai compassion de la matson de 7 
Juda, et je les sauverai par Jehovah, 
lew Dieu; je ne les sauverai ni par Tare 
et Tepee, ni par le combat, ni par les 
chevaux et les cavaliers." Elle sevra JS 
Lo-Ruchama; puis etle concut et enfanta 
un fils. Et Jehovah lui dit : " Notnme- 9 
le L6-Ammi, car vous n'etes pas mon 
peuple, et moi je ne serai pas votre 
Dieu:' 

Le nombre. des enfants jd'Israel sera 
comme le sable de la mer, Qui ne se me- 
sure, ni ne se compte; et la ou on kur 
disait : " Vous n'etes pas mon people,"' 



10 



1, 1. Au temps d'Ozras, etc. Cette mentiou 
de rois de Juda dans le titre d'un livre qui traite 
essentiellement du royaume d'Israel est diver- 
se men t exoliqule. Pour les uns, la dvnastie de 
David continue d'Stre la seule legitime aux 
yeux du prophete, et le royaume de Juda Vob- 
jci des promesses divines. D'autres conjeclurent 
que la mention des rois de Juda ne faisait pas 
partie du titre primittf, et qu'elte aurait 4te\ 
ajoutee par ceux qui ont form* le recuetl des 
petits prophetes. 

a. Les- interpretes sont forts partaff& sur la 
question de savoir si ce manage d'Osle doit 
e*tre constdlre* comme un fait reel, ou bien s'il 
ajppartient au domain* du symbolisme prophet 
uque, Les anciens rabbins, suivis par S. Jero- 
me, ne voient dans Taction coramandee a Os^e 
qu'un symbole verbal. D'autres ont cru que de 
fait Ostt avalt, sur I'ordre de Dieu. Spouse* une 
femme de mauvaise vie. Nombre de modernes 
pensent que Gomer, lorsqu'Osee l'lpousa, <taiL 
irriprocnable, que dans la suite elle se montra 
mnvele, et qu'au moment ou le prophete toi- 
vait ces lignes r rdoithete ' ' d'aduftere " Itait la 
settle qui pat exactement la caradfcriser. — Et 
des enfants % non des enfants deja nes, mats des 
enfants qui naltront d'elle. 

4. Jttraktl (Var^cHt Dieu dispersera, ou 
Dieu simerd), nom d'une plaine ou large vallee, 
appdeeanssrptaioed'Esdrelon, entre les colli- 



nes de la Samarie au sud, et ceUes de la Galilee 
au nord; et d'une vtlle de la tribu d'Issachar, 
aujourd'hui Z4wdtt % dont le roi Achab avait fait 
sa residence d'ite" (1 Rois, xviii,4, 5; xxi, x sv.). 
Cest dans cetie ville que Je*hu, par I'ordre de 
Dieu, massacra tous les descendants de Ce roi 
impie (II Rocs, ix-xf Jos. xtx, 18) et eo mSme 
ttanp^ le roi da Juda Ochosias et ses fibres. Le 
qttatneme et dernier rejeton de Jejru, Zacba- 
ne, ifticcesseor de leVoboam II, ne montera sur 
le ttfttft que pour etre assassin* atf bout de six 
moi* (U Rots, XT* 10 §v;); ce seta le signal de 
la decadence du, royaume d'lstfKI. 

5. Vdre, la puissance nuUtaire d*fsrae°l. 

6. Ld*X-ue1mmeiy telle dorit on n'a pa:, pitie\ 
a qui on ne fair pas grftce 

• 7. Parenthfe? fe rtpjxjftaiu au royaume de 
Juda et tendaava iupfir un contrast* entre 
Juda et Israel, - J 

10* II, 1. TrOit tenets consacres aux promes- 
ses de restauration e€ introduits an milieu de la 
description deacbitiraenu; leur place logi^uc 
serait apres ii, 23. Mais Ton salt que le livre 
d'Osea ne tient pa* toujour>ccApte de l*ordre 
rigoureux des idees. 

xo. Les ettfoHts d'israiL en geneYaL non plus 
seulement ceux des dix tribus. — Fthdu Dieu 
vtvaMt ; le nouvel Israel revolt un nd* plus 
affedbjeux et pint tenure; Dieu .sera pour lui, 
non seulement un roi, mais ausm-tm pere* 
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Chap. I, ii. 



OStE. 



on leur dira : " Fils du Dieu vivantl " 

1 1 Et les enfaats de Juda et les enfants 

d'Israel se reuniront, its se donnsront un 

meme chef et moateroat hors du pays, 



Chap. II, ft. 



car grande sera la journee de JezraheL 
Dites a vos freres : " Ammi! " et a 
vos soeurs : " Ruchama ! " 






s 
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CHAP, U, 2—23. — Explication du symboU pricident : rejei d 1 Israel [2 — cl 
JrLPZ-^fl™ C6 ~ 71 ^ €Uiim ««**-*& * centra en 

Plaidez contre votre mere, plaidez! 

Car elle n'est plus ma femme, 

Et moi je ne suis plus sou maru 

Qu'elle eloigne de sa face ses prostitutions 

Et ses adulteres du milieu de ses seins, 

De peur que je ne ia deshabille a nu 

Et que je ne la mette telle qu'au jour de sa naissance, 

Que je ne Ia rende pareille au desert, 

Faisant d'elle une terre dessechee, 

Et que je ne la fasse mourir de soif . 

Je n aurai pas compassion de ses enfants, 

Car ce sont des enfants de prostitution. 

Car leur mere s'est prostituee, 

Celle qui les a concus a fait des choses honteuses; 

Elle a dit : " J'irai apres mes amants 

Qui me donnent mon pain et mon eau, 

Ma laine et mon lin, mon huile et ma boisson." 

Cest pourquoi je vais fenner ton chemin avec des ronces- 

Jeleverai un mur, 

Et elle ne trouvera plus ses sentiers. 

Elle poursuivra ses amants et ne les atteindra pas- 

Elle les cherchera et ne les trouvera pas. ' 

Puis elle dira : " J'irai, 

Je retournerai vers mon preniier rnari, 

Car j'etais plus heufeuse alors que maintenant." 

Elle ne reconnait pas que e'est moi qui lui donne 

Le firoment, le vin nouveau et Fhuile, 

Et l'argent en abondance et Tor 

Qu'ils ont employes pour Baal. 

Cest pourquoi je reprendrai mon froment en son temps. 

Et mon vin nouveau dans sa saison, 

Et je retirerai ma laine et mon lin 

Dont elle couvre sa nudite\ 

Et maintenant je decouvrirai sa honte 

Aux yeux de ses amants, 

Et personne netfa tirera de ma main. 

Je ferai cesser toutes ses rejouissances, 



, L 1, S f *"**'*** • a« "tour de I'exil, les dix 
tribus loMjemns separees se rtuniront sous te 

nor* am p*jp % dlbocderont hoes de leur pays qui 
ne pouira plus les cootcnir et trout a la cou- 
quete. — Grande sera Imjmrnie ddJezraJul: 

cJuiK*. ™ C "J"** 11 * Vmfmdm Jezrahel, mats 
iciie-ft tnomphante et glorieuse. 

«. Les xnenhres du nouvel Israel pourrom 
>e *alier mutuellement d'un nouveau nom : 
*?*!!!"*!*??* Peuple; j?«c*<wwa, cc U e qu ; a ob . 
lenu luisencortfe. 

II, a^Plq/des : que les membres indtviduels 
ll»r r0 it Mm !^ di3 J W*Ha*fittsent le prooes a 

rtc commc I <$pouse de JAovah, car ses iofid* 



Litis vont (aire tomber sur eux toutes sortes de 
chatunents. . 

•J* ?*&**?*• "F- ! de P*» p <l ue J* «c lui 6ie 
tous les biens dont je l'avais comblee. 

5* Met amants, mes idoles. 

6-7* Versets se rapportant au retour d* Israel 
et interrpmpant les reDroches et la description 
des chatunents. Leur place logtque serait avant 
w V -^T M* ,*>*«» Par les adversues amenera 
Israel a se detourner des faux dieux, et a reve- 
oirversluu 

• to. Sa konU- LXX : vtaBapaiav, sa nadite* 
nonteuse, 

ti.S*s flies religteuses, dans lesquelles se 
gussaient des aclesd'idolatrie. 
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Chap. II, 12* 



OSEE. Chap. II, 24; 



Ses fetes, sea nonvelles lunes, son sabbat 
■/ ' ' Et toutes ses solenniles. 

12 Je devasterai ses vignes et ses figniers 
Dont elle disait : " C'est le salaire 
Que m'ont donne mes amants; " 

Et je les reduirai en forets, 

Et les betes sauvages les devoreront 

13 Je la punirai pour les jours des Baals 
Auxquels elle offirait de l'encens; 

Elle se parait de son anneau et de son collier, 

Et elle allait apres ses amants; 

Et moi, elle m'oubliait, dit Jehovah. 

i 4 C'est pourquoi je I'attirerai 

Et la conduirai au desert 
Et je lui parlerai au cceur; 

1 5 Et de la je lui donnerai ses vignes, 

Et la valiee d'Achor comme une porte d'esp^rance; 
Et elle r£pondra la comme aux jours de sa jeunesse 
Et comme au jour oil elle monta hors du pays d'Egypte. 

16 En ce jour-la, dit Jehovah, 

Tu m'appelleras : " Mon mari " ; 

Et tu ne m'appeileras plus \ ** Mon Baal " 

17 J'oterai ue sa bouche les noms des Baals, 
Et Ton ne se souviendra ptes de tor nom. 

18 Je ferai pour eux un pacte en ce jour 
Avec les b£tes sauvages, 

Avec les oiseau* du del 

Et les reptiles de la terre^ 

Je ferai disparaitre du pay* 

L'arc, repee et la guerre, 

Et je les ferai reposer en security. 

19 Je te fiancerai a moi pour toujours; , 

Je te fiancerai a moi dans la justice et le jugeraent, 
Dans la grace et la tendresse; 

20 Je te fiancerai 4 moi dans la fid&ite, 
Et tu connaitras Jehovah. 

21 Et U arrivera en ce jour 
Je repondrai, dit Jehovah; 
Je repondrai aux tieux, 

Et les cieux rfpondront a la terre; 

22 La terre rSpondra au froment, au via nouveau et i i'huile, 
Et eux rcpondront a JezraheL 

23 Je le semerai pour moi dans le pays, 
Et je ferai misericorde a Lc^Ruchama; 

24 Je dirai a L6-Ammi : " Tu es mon peuple i n , . 
Etildira: "Mon Dieu!" 



13. Les jours de ffcte de Jehovah dans les- 
quels on bonorait Baal, ou du moin* dans les* 
quels on honorait Jehovah a ta mcon d*uti dieu 

ualen. . . 

14. C'est pourquoi : a cause de cette extreme 
misere, la misericorde de Dieu s'emeutv— Am 
tHstri i Dieu reprendra sou ceuvre par le com- 
ntencemcta,. comme tl fit lorsqn'Israel etatt au 

desert* 

15. En Id: le desert sera comme le point de 
depart du retablissement de t'epouse dans set 
biecietses privileges. ^ L+v*Uit d % Ack»r : 
ca-d. dm troubU % ores de Jencho : ehosion k 
Jos. vii, as sv. —. Mil* f&0Mdr<iMV*G docdit* 
et empressement a mes offices de jpsce* - 

16. Le mot Bafal signifie mart comme le mot 

feY * — TI76 — 
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*isck; mats comme ce nom de Baal designe 
nne4es divtnites chananeennes, Dieu ne veut 
phis qa'on lui appliqne cette appellation. 

xo-so. Versets tres importanu qui marqnent 
les conditions de justice, en meme temps que 
de misericorde, qutdotvent prestder aux rela- 
tions de Dieu avec son peuple et les disunguer 
de celles que, seten les conceptions des palens, 
les mux dienx ont avec lenrs nations. 



sr-sa, Hatiwmie parmite entrele monde mo- 
ral et k monde phvsiqueJesrahel (c-a-ji. Israel) 
demande a ses pUntes de germer; celle*ci de- 
mandeniata terre ses tmmeurs] la terre deman- 
de tapluie andel; leaeiettx mdemandentaleor 
tour a Jehevah* am I'accorde volontiers. Comp. 
Amos ix, 13; Joel Hi, 18. 






Chap. Ill, i. 
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Chap. IV, $. 



CHAP. III. — Rackat de la femme in fiddle, symbol* du retour d* Israel a Dieu. 



3 Jehovah me dit : " Va encore, et aitne 
une femme qui est aimee d'un amant, et 
adultere, comme Jehovah aime les en- 
fants d'Israel, taadis qu'eux se tournent 
vers d'autres dieux et aiment les gateaux 
de raisin." 

2 Je t'achetai pour quinze sides d'ar- 
gent, un homer d'orgeet un lethecd'orge, 

3 et je iui dis : " Tu me resteras la pen- 
dant de longs jours, tu ne te prostttue- 
ras point et tu ne seras a aucun homme, 



et moi je feral de meme a ton egard." 
Car pendant de longs jours les enfants 
d'Israel demeureront saris roi et sans 
chef, sans sacrifice et sans statue, sans 
ephod et sans theraphim. Apres cela les 
enfants d'Israel se convertiront et cher- 
cherpnt de nouveau Jehovah leur Dieu et 
David leur roi; Us reviendront en trctn- 
blant vers Jehovah et vers sa bonte, a la 
fin des temps. 



DEUXIEME PARTIE. 



LES IMPlfiTfiS D'ISRAEL, SON CHATIMENT, SOX SALUT. 

DISCOURS. 
[Chap. IV — XIV]. 

CHAP. IV. — Plus de verity de bonU % ni de connaissance de Dieu dam U pay* 
[ I — 4] et en particular ckez les prttres qui egarent U petifile [5 — 10]. Les abo- 
mtnattom du mite [it -14]. Corruption progressive dn \-uple; ehatiment 

4 Ecoutez les paroles de Jehovah, enfants d'Israel; 

Car Jehovah a un proces avec les habitants du pays, 

Parce qu'il n'y a dans le pays ni vente, ni compassion, 

Nt connaissance de Dieu. 
2 On se parjure, on ment, on tuc, 

On vole, on commet Tadultere; 

lis font violence, et le sang verse* touche le sang versc\ 

C'est pourquoi le pays sera dans le deuil 

Et tous ses habitants seront sans force, 

Avec les b&es des champs et les oiseaux du ciel; 

Meme les poissons de la mer disparaitront. 

Mais que nul ne ccnteste $t aue nut ne reclame! 

Car ton peuple est comme cehii qui auratt un proces avec Ic pretre. 

Tu trtbucheras pendant le jour; 

Les prophetes aussi trSbucheront avec (ot pendant la nuit 

Et je ferai penr ta mere, ' 






III, 1. Unt/tmme, la meme que celle dont 
paric le prophete au ch. 1 ; en rachetant ceUe 
femme au milieu de sea infidelites, le prophete 
est le vivant symbolc de la conduite de Dieu 
euvers hraeJ. — Let gdttamx fait* de raisins 
presses qu'on offrait aux idotes. 

2. ^ *ictgs t un pen mobs de 50 fr, — Uh ho- 
mer ; contenaU environ 338 litres, et te Utkec 
etait un demi homer. Le tout rcpresente a peu 
prts le pnx d'un esclave, savoir 30 sides (Exod. 
xxi, 32. Comp. Zach. xi, w). 

3. Ttt ttxtcras td t seule, dans une sortc de 
reclusion. 

4- Sons stattte, sans matsdbach* stele ou mo- 
nument consacre a one idole. — Sams jpkod : 
* oy. Jud. xvu-xvui; I Sam. xiii, etc. — Smh* 



thirapkim : statuettes de dteux domesrtques. 
Durai* ce temps cesteront les oracles. 

5, David teur roi : les dix tribus loogtemps 
■eparees se reuniront a Juda pour ne plus for- 
mer qti'une seule nation avec le nouveau David 
pour roi. — A lafim deiumrt : la fin de I'exil 
et la fin des temps se confondent dans le regard 
du prophete. 

IV, a. Le sang verse', etc : le meurtre sue* 
cede au meurtre. Comp. li Rois, xv, 8 sv. 

4. Uh precis avec U pritrt : con t red ire arro- 
gamment un prttre &ait consider* comme un 
arte impte et criminal (Deut. x vii, 8- 13.). 

«.. Apartir de ce verset le prophete semble 
deja t'adresser aux prctres. — Ta tuere, la 
nation. 
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Chap- IV, 6. 



OSfeE. 



Chap. IV, 19. 



8 
9 

to 



11 
12 



13 



14 



1? 



16 



17 

.18 



19 



Mon peuple pent faute de connaissance. 

Parce que tu as rejete la connaissance, 

Je te rejetterai de mon sacerdoce; 

Tu as oublie 1& loi de ton Dieu, 

Mot aussi j'oublierai tes enfants. 

Plus its se sont multiplies, 

Plus Us ont pech6 contre moi; 

Je changerai leur gloire en ignominie. 

lis se rcpaissent des peches de mon peuple 

Et ne desirent que ses iniquites. 

II en sera du pretre comme du peuple; 

Je le punirai a cause de ses voies, 

Et je lui rendrai selon ses oeuvres. 

lis mangeront et ne seront pas rassasies; 

lis se prostitueront et ne se multiplieront pas, 

Car ils ont abandonne Jehovah 

Pour ne plus le servir. 

La luxure, le vfn et le mout font perdre le sens. 

Mon peuple consulte son bois, 

Et c'est son baton qui lui apprend Pavenir ; 

Car un esprit ^e prostitution les a egares, 

Et ils se sont prostitues loin de leur Dieu. 

Ils ofirent des sacrifices sur les sommets des montagnes; 

lis brulent de Tencens sur les collines, 

Sous le chene, le peuplier, le t£rebinthe, 

Farce que 1'ombrage en est bon. 

C'est pourquoi vos filles se prostituent, 

Et vos jeunes fenrnes sont adulteres. 

Je ne punirai pas vos filles pour leurs prostitutions, 

Ni vos jeunes femmes pour leurs adulteres; 

Car euxrmemes vont a l'eccrt avec les prostftuees 

Et sacrifient avec les courtisanes; 

Et le peuple sans intelligence court asa perte. 

Si tu te prostitues, 6 Israel, 

Que Juda ne se rende point coupablc. 

N'allez pas a Galgala 
Et ne montez pas a Bethaven, 
Et ne jure* pas en disattt : " Jtnovah est vivant " 
Parce qu'Israel a £te rebelle 
Comme une eenisse retive, 
Maintenant Jehovah les fera paitre 
Comme des agneaux dans une plaine ouverte. 
' Ephraim est attache aux idoles; laisse-k ! 
Des qu'Us ont fini de boire, - 

lis se livrent d la prostitution. 
Leurs chefs n'aspirent qu'a i'ignominie. 
Le vent les a emportes sur ses ailes, 
Et Us seront dans la confusion 
A. cause de leurs sacrifices. . j 
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6* FauU dt amfuassanct non seulement spe^ 
cularive._mais surtont pratique, de la religion et 
da vrai Dieu diet lei prttrcs. 

S. Jls M€ r*+dtis*nt d$$ pichit : ils ne desi- 
rent rien tarn que de voir se multiplier les p6* 
ches, pouf quele nombre des victim** pour k 
pecae* dent its out leur part croisse en propor- 
tion. 

«u Sam Ms, son idole de bois; uu bfcm stllis- 
sion a un mode de divination *ppele* rbabdo- 
mmncte; on jeteit a terre des batons; eF4tf tear 
position respective ©it tiralt des indices de 
Pavenir. Comp. Eaech. xxi, ax. * r - : • 



14. Eux*mfinm % les peres et les maris. - 
Avee hsprostrtu/tlrft ltt«mrtisa*€s<\u\ e*taient 
attacbees aux templet cTtdoles. 

15. Galgala, probablement le Galgala de la 
plame di?Jouraain. -— Btthavtk t litt maison 
d* riant : Bethel.^- y&bwkatvwant tqu'on 
ne profane pas cettefariuuleenrnppnquani aux 
fausses dtvinites, 

16. Ctmrn* des agmfanx dans mufilaiMou- 
vtrU, ou f mal defendus, Us sont la proiedes 
Ioups;et autre* Mtesr^roces. '.' 

: to. /> OWM/.M la temple des- mvastons **sy* 
riennertes'^mportera. 
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Chap. V, u OSfiE. 



Chap. Y, 14. 



CHAP. \ [vers. 1 -- 14] — Le chdtiment frappera sptciaUment Us pretres Qui ont 
tramp* Upcupk\\—<j\ et Us chefs du pehpU qui ne pourront se prfmuiiir tar 
lettrs alliances contre Us coups dotit Dim Us menace fio — 14]. 

£) Entendez ceci, 6 pretres; 

Ecoutez, maison cTIsrael; 
Maison du roi, pretez l'oreille; 

Car cest pour vous que la sentence est portee, 

Parce que vous avez ete un piege a Maspha 

Et un filet tendu sur le Thabor. 
j Par ieurs sacrifices, Us ont mis le comble 

A leurs transgressions; 

Mais je vais vous chatter tous. 
S Je connais Ephraim, 

Et Israel ne m'est point cache; 

Or tu tes prostitue, Ephraim; 

Israel s r est souille. 

4 Leurs ceuvres ne leur permettent pas de revenir a leur Dieu 
Car un esprit de prostitution est au milieu d'eux, 

Et ils ne connaissent pas Jehovah. 

5 L'orgueil d'Israel temoigne contre lui; 
Israel et Ephraim tomberont par leur intquite: 
Avec eux aussi tombera Juda. 

6 Ils iront avec leurs brebis et leurs boeufe chercher Jehovah 
Et ils ne le trouveront point; 

II s'est separS d'eux. 

7 Ils ont trompe Jehovah, 

Car ils ont engendrg des fils Strangers: 

Maintenant la prochaine lune les devorera avec leurs biens. 

8 Sonnezdu cord Gabaa, 
Du clairon a Rama; 

Poussez des cris d'alarme a Bethaven ! 
Prends garde, Benjamin ! 

9 Ephraim sera devaste au jour du chatimen*: 
J'annonce une chose certaine dans les tribus d'Israel. 

10 Les princes de Juda ont ete 

Comme ceux qui deplacent les bornes; 

Je repandrai sur eux ma colore comme de leau. 

Ephraim est opprime, brise par le jugement, 

Parce qu'il a voulu aller apres de viles idoles. 
[2 Et moi je suis comme la teigne pour Ephraim, 

Comme la pourriture pour la maison de Juda. 

13 Quand Ephraim a vu sa maladie et Juda sa blessure, 
Ephraim est alle vers Assur, 

Et il a envoye vers un roi qui le vengeat; 
Mais ce roi ne pourra pas vous guenr, 
Et votre plaie ne sera pas dtee. 

14 Car je serai comme un lion pour Ephraim, 
Comme un lionceau pour la maison de Juda; 
Moi, mot, je dechirerai et m'en irai; 
J'empdrterai maproie, et nul ne me Tarrachera. 



u 



V, 1. l/*/itfe t HmJiUt % une cause de seduc- 
tion pour le peuple, en aUant sacrifier aux ido- 
es a AfiscA/kU, probablement Maspha de Ga- 
laad(Gen. xxxi, 49; Jug.x, 17, etc.) 

4. Leurt attvtrs... revemr A OUn :il faudra, 
pour les ramener, I'epreuve et (.'expiation du 

5. Contrt Ita, hts. centre sa/ace : c'ost sur- : LXX traduisent le mot hebreu qui est oJ*cur? 



tout sur >e visage que se manifeste Corgueil. 
Voy. vu, 10; Am. vi, 8 T 14. 

7. Des em/aittsttraKgefSi adorateursd'idoles, 
que Jehovah ne saurait reconnaitre commeaiens. 

8. An nonce de 1'invaston et du cmttixnent im- 



minent. 
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Chap. V, 15. OSEE. Chap. VII, i. 

- -.. — . 

CHAP. V[vers. 15] —VII [vers. 2]. — Les faux retours d x Israel. Dieu annonce 
a son peuple quHl va se retirer [v, vers. 15]. Israel re* pond quHl va revenir [vi, 
vers . 1 — 3]. Dint remarque que le retour n* est pas durable [4 — 5]. Tandis que 
Dieu veut avant tout P amour du cceur, le peuple commet tous les crimes [6 — 
11]. Impossible de le gne'rir [chap, vii, 1 — 2]. 

15 Je m'en irai, je rentrerai dans ma demeure, 

Jusqu'a ce qu'ils se reconnaissent coupables 
Et qu'ils cherchent ma face. 
Dans leur detresse, ils me rechercheront. 

6 Venez et retournons a Jehovah; 

2 Car c'est lui qui a dechire, il nous guerira; 
II frappera, mais il bandera nos plaies. 

3 En deux jours il nous fera revivre; 
Le troisieme jour il nous relevera, 
Et nous vivrons devant sa face. 
Connaissons Jehovah, 
Appliquons-nous a le connaitre; 

Son lever est certain comme celui de l'aurore, 
Et il viendra a nous comme la pluie tardive qui arrose la terre 
4. Que te ferai-je, Ephraim? 

Que te ferai-je, Juda? 
Votre pi&e est comme une nuec du matin, 
Comme la rosee qui passe de bonne heure. 

5 C'est pourquoi j'ai taille en pieces par tes prophetes; 
Je les ai tues par les paroles de ma bouche; 

Ton jugement, c'est la lumiere qui se levera. 

6 Car je prends plaisir a la pi&e et non au sacrifice: 
A la connaissance de Dieu, plus qu'aux holocaustes. 

7 Mais, comme Adam, ils ont transgress^ 1'alliance; . 

La, ils m'ont £te infideles , . ' 

8 Galaad est une ville de malfaiteurs, 
Remplie de traces de sang. 

9 Comme des bandits en embuscade, 
Ainsi tine troupe de pretres assassine 
Sur la route de Sichem; 

Car ils commettent des sceleratesses. 

10 Dans la maison d'ferael j'ai vu des choses horribles; 
C'est Id qu'Ephralm se prostitue, 

Qu'Israel s'est souilte. 

1 1 Toi aussi, Juda, une moisson t*est destinee, 
Quand je releverai mon peuple. 

7 Quand j'ai voulu guerir Israel, 

Alors s'est revelee riniquite d'Ephraun 



VI, 1-3. A quoi sc rattachent les trots pre- 
miers versets de ce chapitre? Ils paratssent <tre 
la rlpoose du peuple qui, touch** des menaces 
prec&entes, prend la resolution de revenir au 
Seigneur. 

3. Nous vivrons devant sa face, en slcurite* 
sous sa garde. 

4. Rlponse de Dieu a la priere de son peuple 
repentant : votre conversion u'est pas durable.— 
Comme une nui* du matin que le soleil disstpe 
aussitftt. 

5 et sv. Developpement du vers, 4 




au vers. 3 : Israel attend le lever du salut; c'est 
celui du chAtiment qu'2 verm. 

6. Antithese entire la pie*te* sincere «t les cere- 
monies puremeht extieneures* 

•j.Cotnmt Adam.LXX : comme Vhomme c» 
general* 

9. Une troupe de pritres : la route traversam 
la Palestine du nord au sud passait par Sichem. 
C'est le caemin que prenaieni les marchands, 
ainst que les peMerina qui se rendaient aux fetes 
idol&triques de Bethel. 

iz. Une moist*** figure du chitiment divin 
(J*r. li, 33; Joel, iv, 13). — Vulg.» toi ausst t 
Juda , pripare-toi & ea moisson. 

VU, i. Gtterir [trail vzx les avertissements 
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Chap, VI, 2, ftQita ^, 

- - USEE - Chap, V II, ir. 

Et la mechancete' de Samarie; ~ — — — 

Car ils ont pratique le mensonge; 

Le voleur penetre dans la maison, 

Les : brigands se repandent au dehors. 

2 bt ils ne se disent pas que je me souviens 
De toute leur mechancete. 
Maintenant leurs forfaits les entourent 
Us sont la devant mol 

grands [vii vera. « ?rt- L/r P f>/^"*~ L %nt ^^ <** ^ rots et Us 
Public titrlc^r Tnh t f^r^S" * ?& i€S & ~ l ^ * **& 

^hmSLt^if "" m """"urease [ix, i -6]; imminence da 

3 Us egaient le roi par leur mechancete 
tt les princes par leurs mensonges. 

4 lis sont tous adulteres, 

Pareil a un four allume par le boulanger, 

Qui cesse d'attiser le feu 

Depuis qu'U a petri la pate jusqu'a ce qu'eile soit levee. 
d Au jour de notre roi, 

Les princes se rendent malades par la chaleur du vin; 

h a etendu la mam avec les moqueurs. 
tar, dans leur complot, 

lis ont mis leurs cceurs comme dans un four 
Leur boulanger a dormi toute la nuit; 
Le matin, il a ete embrase comme une flamme ardente. 
7 Tous sont chaufles comme un four, 

Et ils devorent leurs juges. 
Tous leurs rois sont tombes . 
Sans qu'aucun d'eux ait crie vers moi. 
Ephraim se mele avec les peuples; 
Ephraim est un gateau qu'on n'a pas retourne\ 
Des etrangers ont devore sa force, 
Et il ne l'a pas su; 

Des i cheveux blancs parsement sa tete, 
Et a ne l'a pas su. 

L'orgueU d'Ephralm temoigne contre lui; 
Ils ne sont pas revenus a Jehovah 
Et Us ne lent pas recherche malgrt tout cela. 
Ephraim est devenu comme une colombe 



Simple et sans intelligence; 
Ils invoquent PEgypte, ife \ 



vont en Assyrie. 



SW^BSJ^^^JK^ ,-j %,-JSL!- view." - u~ ww 

<* gravis et sa Uideur. P £ " > ^y"*! 1 ** porte : Uur caiin don tout* 



0-7- Ces vers, sont obscurs; 6 et 7 renferuient 

^n.JT 1 ° "^."MPinUions des Israelites 
•.onire leurs rois, dont les derniers out pen oar 
iranison : 35 paraisseat se rapporter aux det£ 
giements des rots et du peuple. 

'pin de pumr les crime* du peuple, ne font que 
tenamuser. n 



Jjnrf; . Mfc d'un cot* sans* etre cuit deTau. 
tre, u n est boa a nea, 

a 0** e'tr%*gcrs. doot il achetak i'alliance. 
lui font payer de gros tributs qui le niinent. « 
utsckcvtiixbUucSt hidiced'uue vieillesse pre'- 

x^Vorgmil if/snuff Umoigu* contr< ltd % 



If. ^MraiU^^lZJ^Li^ iS&.fl* "n^ttmem certain. V«ig.^ 

5. Les ann vcrsaires rovaux n* «rv m » rt „-^- c* ^-y"* c*»ii$6g sunpU % facile a tromper. — 
ur*ti>*r~ i ^2!I!r!Z™ 3 L aux »« wventquede Eperdus. au lieu de recourir i f A AV «K n7 :.- 



pretextes a de moostrueuses orgies. 
6.7. Les rois ont excii* les passions populai- 



Eperdus % au lieu de recourir a Jehovah, Hs im- 
plorent tour a tour Taide de ces deui puis- 
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Chap. VII, »». °&± Ctop 1 VUI 1 _ 9 . 

12 Pendant qu'ils vont ainsi, 

J'etends sur eux mon filet, # 

Je les ferai tomber comme les oiseaux du ad, 

Je les chatierai comme on Ua annonce dans leur assembler 

1 3 Malheur a eux, car ils ont fui loin de moi ! 
Ruine sur eux, car ils m'ont ete infideles ! 
Et moi, je voudrais les sauver, 

Mais eux disent contre moi des mensonges. 

14 lis ne crient point vers moi dans leur coeur, 
Quand ils se lamentent sur leurs couches. 

lis se tourmentent au sujet du froment et du vin nouveau, 

Se d&ournant de moi. m 

ic Moi, je les instruisais et je fortifiais leurs bras, 

Et As meditent le mal contre moi. 
16 lis ^ tournent, mais non pas en haut; 

lis sont comme un arc trompeur; 
Leurs chefs tomberont par Tepee, 
\ cause de la fureur de leurs langues, 
Et cela fera rire d'eux au pays d'Egypte. 

q A la bouche la trompette ! 

Comme un aigie sur la maison de Jenovan ! 
Parce qu'iis ont vioie mon alliance 
Et transgress* ma loi. 

2 lis crieront vers moi : " Mon Dieu 
Nous t'avons connu, ncus, Israel ! " 

3 Israel s'est degoute du bien; 
Que i'ennemi le poursuive : 

a lis ont fait des rois sans moi, 

Ils ont etabli des chefs a mon insu; 

De leur argent et de leur or ils ont fait des idoles, 

Pour que I'argent et Tor leur fussent otes. 
c Ton veau m'a degoute, Samarie; / 

Ma colere s'est enflammee contre eux; 

Jusques a quand ne pourront-ils etre purines r 

6 Car il vient d'lsn-el; % 

Un ouvrier i'a fabrioue' et ce n'est pas un D leu ; 
Car il sera mis en pieces, le veau de Samane. 

7 Parce qu'ils ont semi le vent, 
lis moisonneront la tempete* 

De la semence rien ne levera; / 

La tige ne donnera pas de grain, 

Et sidle en donne, les Strangers le devoreronU 

8 Israel est devoid ; 

Maintenant il est devenu parmi les nations 

Comme une chose vile, 
a Car ils sont mentes vers Assur ; 

Onagre mdomptt, Ephraim s'est achett des amants. 



ia. Comwi mi V* auncnei : allusion aox 
avertissements des prophetes (comp. v»Q.) 
14. Dans Uurcaur, avec une vrate piet* et on 

repentir sincere. , • 

& Un arc tr*Mfi*ur, dont Jes fleches n attei. 
gnent pas le but. — La/urejtrQM I uuoUnc* 
£ Im&Mmmm. Leurs chefs eomlnftj |ur le 
mcouts de TEgypte, insukeront I *"/"«» « 
VEgypte les abandonnera en se nant deux. 
D autre* par l' insolence de ieurr Ungues, en- 
tendent les blasphemes et les outrages contre 

Dieu. • t 

VIII, t. L'ennemt va fondre coinme un aigie 
sur la maison de ythwaJi, sur la terre a Israel. 
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4. Le double crime d'Isract, e'est, en se sepa- 
rant de Juda et du sanchiaire de Jerusalem, de 
s*€tre fait des rois el des dieux de son propre 

c Ton vcau ; e'est a Dan et a Bethel que les 
veaux d*or etaient cnge* ; Samarte represente 
ici le royaume d'Israel dont eUe e*tait la capi- 
tate. t 

7. Rien de prospere pour Israel, et, st quel- 
que bien lui arrive, c*est rennemi qui en aura le 

P *l 0«#i«<i*/*,des allies, touratourl*Egypte 
et VAssyrie : comp. Esicfu xvi, 33. 



Chap. VIII, 10. OSfcE. Chap. IX, 8. 

i o En vain font-ils des presents aox nations, 

Je les rassemblerai contre eux 
Et bientot ils trembleront 
Sous le fardeau du roi des princes. 

1 1 Ephraim a multiplie les autels en pechant, 
Et ces autels l'ont fait tomber dans le peche. 

12 Que j'ecrive pour lui mille articles de ma loi. 
Et il les regardera comme une chose etrangere. 

15 Les sacrifices qu'ils m'oflfrent, 

C'est de la viande qu'ils immolent, et ils la mangent ; 

Jehovah n'y prend point de plaisir. 

Maintenant U se souviendra de leur iniquity 

Et il punira leurs peches : 

lis retourneront en Egypte. 
14 Israel a oublie* son Createur 

Et il a bati des palais, 

Et Juda a multiplie ses villes fortes • 

" J'enverrai le feu dans ses villes, 

Et il d£vorera leurs chateaux. " 

g Ne te livre pas a la joie, Israel, 

A Tallegresse comme les peuples ; 
Car tu t'es prostitue 1 loin de ton Dieu, 
Tu as aime le salaire de la prostituee 
Sur toutes les aires a ble\ 

2 Ni Faire ni la cuve ne les nourriront, 

Et le vin nouveau trompera leur attente. 

3 Ils n'habiteront pas dans la terre de Jehovah : 
Ephraim retoumera en Egypte, 

Et ils mangeront en Assyrie des aliments impurs. 

4 Ils ne feront pas a J6hovah des libations de vin, 
Et leurs sacrifices ne lui seront pas agreables ; 
Ce sera pour eux comme un pain de deuii 

Qui rend impurs ceux qui en mangent ; 

Car leur pain sera pour eux-memes, 

II n'entrera pas dans la maison de Jehovah. 

5 Que ferez-vous en un jour de solennite\ 
En un jour de f§te de JShovah? 

6 Car void qu'ils sont partis devant la devastation ; 
L'Egypte les recueillera, Memphis les ensevelira; 

Leurs objets precieux d* argent seront la proie du chardon ; 
L'epine envahira leurs tentes. 

7 Ils sont venus les jours du chatiment ; 
lis sont venus les jours de la retribution ; 
Israel va le savoir. 

Le prophete est fou, l'homme inspire est en d&ire 

A cause de la grandeur de ton iniquite* et de ta grande hostility 

8 La sentinelle d Ephraim est avec mon Dieu ; 



10. lis irtmbUront (ou bien, Us gimiromt) 
sous U fardeau, les lourds tributs imposes par 
U roi dtsprincts, leroi d* Assyrie qui prenait le 
litre de roi tits rot's. 

13. Leurs sacrificts sont, non des acles reli- 
gieux inspires par la pi^t^. mats uniauement 
des occasions de festtn* et de bonne chere. — 
tls rttoumsront *n &Jtyfit*> »I« seront de nou- 
veau envoyes eh captivue ; X Egypte est le type 
de ta servitude. 

IX, 3. En E&ft< % *n Assyrttj voy. la note 
de viii, 13. — Altnunts impurs^ interdits par ta 
loi. 

4. Sur la terre Etrangere tls ne pourront plus 



accomplir les ceremonies en- l'honnenr de JeJio- 
vah. — Un fmm de dtnii : les repas funebres 
des gens en deuil e*taient regardes comme im- 
purs, a cause de la presence d'un mort dans la 
maison (Nom&r. xix, 14). Le sejour en pays 
eiranger aura les m£mes effets ; Dieu laissera 
aux exiles tout leur pain, sans qu'ils ptrissent 
lui en offrir les prtmices. 

7. LtpropkkU.*. Osee> reproduit ironiquement 
les sarcasmes qui accueiHaient les menaces des 
prophetes. 

8. La uniintll* d % Ephraim. Osce, le vrai 
prophete de Dieu. — tlufiUt foistUnr ; on se 
dine de lui, 011 lui tend des embdches, dans la 



— II83 — 



Chap. IX* ■ 9* QSEE. Chap. X, i . 

Ua filet d'oisdeur est sar toutes tes voies du prophete ; 
On le traite en ennemi dans la maison de son Dieu. 
9 lis sont corrompus jusqu'au fond 

Comme aux jours de Gabaa ; 
[ikwah se souviendra de lew iniquite, 
II punira lews peches. 

CHAP. IX. [vers, io — 17]. V immorality d* Israel et ses ravages. 

10 J'ai trouve Israel comme des raisins dans le desert ; 

Comme un fruit precieux sur un jeune figuier, j'ai vu vos peres. 

Mais ils sont alles a Beelphegor ; 

lis se sont consacres a Hdole infame 

Et sont devenus abominables 

Comme l'objet de leur amour. 
u La gloire d'Ephraim s'envoiera comme un oiseau ; 

Plus d'enfantement, plus de grossesse, plus dc conception. 

12 Lors mSme qu'ils eleveraient ieurs enfants, 

Je les en priverai avant qu'ils soient devenus homraes ; 
Car malheur a «m si je me retire d'eux. 

13 Ephraim, quaud je porte mon regard du cot6 de Tyr. 
Est plante dans une belle prairie. 

Et Ephraim va mener ses enfants a Pegorgeur ! 

14 Donne-leur, J6hovah. . . que leur donneras-tu ?. . . 
Donne-leur un sein sterile 

Et des mamelles dessdch&s. 

15 Toute leur malice est a Galgal, 

Car c'est la que je les ai pris en haine. 
A cause de la mechancete de leurs actions, 
Je les chasserai de ma maison ; 
Je n'aurai plus d'amour pour eux ; 
Tous leurs chefs sont des rebelles. 

16 Ephraim est frappe ; . / 
Sa racine est sechee, 

lis ne porteront pas de fruit ; 

Et si m&ne ils enfantent, - 

Je ferai perir les fruits cheris de leurs entrailles 

1 7 Mon Dieu les rejettera, 

Parce qu'ils neTont pas £coute, 

Et ils seront erfants parmi les nations. 

CHAP X. — Les autels cflsrcul seront detruils, le royaumc devasti. Israel a d'au- 
tantplus muUiplii les autels qu'il itait plus ricJke [l — 2], il s>est compromu 
par des alliances [3 — 4]. Le temps est venu ou les autels vont itre dimohs 
[5 — 8] et Israil mini a cause de ses crimes qui remontent tres bin [9 — n 1 ^ 
dont il ne se repent pas [12 — 15} 

10 Israel est une vigne luxoriante, 

Qui s'est chargfe de fruit ; 
Plus ses fruits ttaient abondants, 
Phis il a multiple ses autels ; 
Plus le pays &ait beau, 
Plus befles il a fait ses statues. 



* ■ 

ttuui** de Dieu, dans tout le pay* d'Israel 
(comp* vers. 13). 




soft attend IsraSt. 

iOi A ses origine* Israel apparut a Dieu 
annate digne de son a' tonri <na» il corroonpit 



bien vite ses voie*. II semble que dans les re- 
prochesqui suivent, le prophete associe a I ide 
latrie les desordres moraux; les chaiiment- 
enonces semblent I'indiquer. 

tr. La rfairt dEphraXm. sa grande prospe 
riteVet speoalement sa nomfereuse population : 
comp. Dent, xxxiii. 17. 
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Chap. X, 2. OSEE. Chap. X, 13. 

2 Leur cceur est hypocrite : 
lis vont en porter la peine ; 
Jehovah renversera leurs auteis. 
II detruira leurs statues. 

3 Bientot its diront: " Nous n'avons plus de roi. 
Parce que nous n'avons pas craint Jehovah, 
Et le roi, que fera-t-il pour nous ? " 

4 lis diront des paroles, 
Faisant dc vains serments, 
Concluant des alliances, 
Et le jugement eclot 

Comme le pavot dans les sillons des champs. 

5 Les habitants de Samarie ont peur 
Pour les genisses de Bethaven ; 

Car son peuple prend le deuil sur I'idolc. 
Et ses pretres tremblent a son sujet, 
Pour sa gloire qui lui a ete ravie. 

6 Elle aussi sera transportee en Assyric, 
Comme offrande au roi vengeur ; 

La confusion saisira EphraTm ; 
Israel aura honte de ses desseins. 

7 Samarie est aneantie ; 
Son roi est comme un fetu 
Sur la surface de Teau. 

S Les hauts-lieux d'Aven, peche d'Israel, seront dotruits ; 

L'epine et la ronce monteront sur leurs auteis. 
lis diront aux montagnes : " Couvrez-nous ! * ? 
Et aux collines : " Tombez sur nous! M 

9 Depuis les joui*s de Gabaa tu as peche, Israel : 
ILs perseverent dans le- crime; 

La guerre contre les fils d'iniquite 

No les atteindra-t-elle pas aussi a Gabaa? 

10 Je les chatierai a mon grc 

Et des peupies seront rassembles. 
Lorsqu on les liera a leurs deux peehes. 

1 1 Ephralm etait une genisse bien dressee 
Qui prenait plaisir a fouler le ble ; 

Et moi, j'ai fait passer le joug sur son beau cou ; 
J'attellerai EphraTm, 
Juda labourera, 
Jacob trainera la herse. 

12 Faites vos sentences selon la justice, 
Moissonnez selon La misericorde ; 

II est temps de chercher Jehovah, 
Jusqu'a ce qu'il vienne ripandre sur vous la justice. 
*3 Mai. vous avez labours la mechancete, 

Moifisonne I'iniquite ; 



X, 3. Nog roi* soot des usurpateurs et des 1 pas ce terrible chAtimeat. Cosnp. Luc, xxtii, 30; 
impies qui ne peuvent rien \ jur nous. j A foe. vi, 16, 

i. Pendant qu'ils s'agitent, le jugement se I 9- Voy. fug. xix et xx. — La *»<"/, etc. : 
prepare; U arrivera aussi nureraentque le pavot I toutes les tribus se hguerent pour lufbger aux 
croit dans un champ de ble\ coupaolcs de Gabaa un cnattment merits ; arasi 



5. r*nr U* tinustt <U Bttkavem, le veau | ,7„£ U|W * *"*" ~ ™»™««™ i~« v™« 
dor de Be*<jhel : le prophete met le feminiu au ! „T> -»•-«•— /» n+™ v«i«r A»Wtf. « 
lieu duuaactfKn parmepris. -Pourta rtottt... \ l * ******** *f* iter f~ \ uI *" .7?*?* "J **' 

K™ X ^:^** htrt *"' a ****** ** '»" ! veaux d'or Se Bethel et de Dan! 



6. Rai vtng99r % roinistre de la justice di- 
vine. 



8. Couvrn-w9Hs r pour que nous ne voyions 
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xi. Efihralm, tant qu'il nit ndele a Dieu, 
etait semblable a use genisse oyant a foomir 
un travail agreable et facile, U va btentot fere 
assujetti a un rode labeuiv 



Chap. X, 14. OSfeE. Chap. XI, 9. 

Vous avez mange le fruit du mensonge ; 

Tu t'es confix dans tes propres voies, 

Dans le grand nombre de tes vaillants hommes. 

14 Le tumulte va s'elever parmi ton peuple, 
Et toutes tes forteresses seront devastees, 
Comme Salman d£vasta Beth-Arbel 

Au jour de la guerre ou la mere fut ecrasee sur ses enfants. 

15 Yoila ce que vous a fait Bethel, 

A cause ae votre extreme m&hancete. 
Vienne i'aurore, et e'en est fait du roi d'Israel ! 

CHAP. XI. V amour de Dim m&onnu aura le dernier moL-Israil prevent* dh sou 
enfatue par V amour divin riapas su comprendre [i — 4]; de la sonchdtiment 
[5 — 7]; fnais apres V avoir puni Dieu aura pitU de hti et le sauvera [8 — 1 1 J. 

1 1 Quand Israel &ait enfant, je Taimai, 

Et j'ai appele mon fils de l'Egypte. 

2 On les a appetes, et ils se sont &oignes • 
lis offirent des sacrifices aux Baals 

Et de l'encens aux idoies. 

3 Et moi, j'apprenais a marcher a Ephraim, 
Le soutenant par les bras, 

Et ils n'ont pas compris que je les soignais. 

4 Je les menais avec des cordeaux d'humanite, 
Avec des liens d'amour ; 

J'ai &e pour eux comme celui qui aurait soulev£ le joug 

De dessus leurs mdchoires, 

Et je les ai fait manger a leur aise. 

5 II ne retournera pas au pays d'Egypte, 
C'est Assur qui sera son roi, 

Parce qu'ils n'ont pas voulu revenir a moi. 

6 L'£p£e sera brandie dans ses villes ; 

Elle brisera les verrous et devorera, : " / 

A cause de leurs dessus. 

7 Mon peuple est di . a se Sparer de moi ; 
On les appelle en k it, 

Mais aucun d'eux ne leve les yeux. 

8 Comment te d&aisserais-je, Ephralm ; 
Te livrerais-je, Israel? 

Comment te laisserais-je devenir comme Adama, 

Te rendrais-je comme S£boTm? 

Mon coeur se retourne en moi 

Et toutes mes compassions s'&neuvent . 

9 Je ne donnerai pas cours a mon ardeote colere, 
Je ne dttruirai pas de nouveau Ephralm ; 






t 



14. Comme Salman : Salman pourrait 6tre 



ployees pour conduirecm niattriserlesanimaux. 



le nom abrege ck Salmanasar, rot (TAssyrie, qm Comp. II Sam, vti, 14- — SouUvi le jou^ < 
commenca le siege de Samarie, achev* par Sar- soulag< la machoire, pour permettre a I animal 
gon. D'autres pensent a Salman*, roi de Moab, <** nr^ndre «a f 



conteroporaift d*Oiee et nomine 1 parmi les tribu 
taires de Teglathphalasar II, apres la prise de 
Damas en 733. — Beth- Ariel, soit cellede Ga- 
lilee, anrja rive droite du Jourdain. a 1'ouest du 
lac de Ttberiade; soit plutftt cellc de Perec, au 
nord-est de Pella, sur le passage du Jourdain, 
aajourd'hui Iriid* 

JU;j.QuaMjrsra2lttaite*/ant,enEsyp t *> 
— Memjfb, Israel, que Dieu appelle son bis 
prenuer-ne', Exod. iv v aa> 

4* Avec des cortUaux dhumaniU % utt 
dkomm* d*dam\ card* par de tendres sous, 
deft biensasts, toot de qui gagne et attue les 
hommes, par opposition aux rudes cordes- em* 



de prendre sa nourriture. 

7. On les affielU, on les exhorte a impltfrer U 
secours d*en naut, de Jehovah. 

8. Comment, apres t'avoir si tendrement 
aim* (vers. 1.4), etc., te Hvrerait-je pour tou- 
jours a rehnemi? Le orophete passe brusque- 
ment de la menace a la promesse. — Adama, 
Sibftlm, deux villes enveloppee<dans la de*- 
traction de Sodome et de Gomorrne \Gen* xiv, 
a; xix, 35; Dent, xxix, 33). . * . , 

e> De nouvean. Je ne ramenerai pas a nen le 
peuple que j'ai fait sortir d'Erypte. - Btjun 
fat Aomme .* Le trait dlstin&ifde la divimt* 
dans Osee c'est la misencorde. 
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Chap. XI, 10. OSEE. Chap* XII, 10. 



Car je suis Dieu et non pas homme : 

Au milieu de toi est le Saint, 

Et je ne viendrai pas dans ma fureur. 

10 lis suivront Jehovah ; 
Comme un lion, il rugira ; 

Quand il rugira, ses lis accourront tremblants de 1' Occident 

1 1 lis accourront d'Egypte, 
Tremblants comme des passereaux, 

Et du pays d'Assur comme des colombes, 

Et je les ferai habiter dans lews maisons, dit Jehovah. 

CHAP. XII. Coup (Vail sur fhistoire des iniquiUs a* Israel. En mutttpliant ses 
i rimes [i — 3], Israel ne se souvient pas des exemples que lui a laissis son ance- 
tre si <wide des benedictions divines [4 — *j\ Aussi pour tant iT injustices [8 — 9] 
Dim % qui a trait* durenient Jacob [13], ne pent que chdtier Israel [10 — 12, 

14 — iSi 

12 Ephraim m'a environne de mensonge, 
Et la maison d'Israel de tromperie ; 
Juda aussi est sans frein vis-a-vis de Dieu 
Et vis-a-vis du Saint qui est fidele. 

2 Ephrarm se repait de vent, 

Et il court apres ie vent d'orient, 

Tout le jour il accumule le mensonge et la violence 

II fait alliance avec Assur, 

Et Thuile est transportee en Egypte. 

3 Jehovah a aussi proces avec Juda : 
II va chatier Jacob selon ses voies, 
11 lui rendra selon ses oeuvres. 

4 Dans le sein de sa mere, 

Jacob prit son firere par le talon, 

Et dans sa vigueur il lutta avec Dieu. 

5 II lutta avec range et il eut le dessus ; 
II pleura et lui demanda grace ; 

11 le trouva ensuite a Bethel, 
Et la Dieu a parte avec nous. 

6 Or Jehovah est le Dieu des armces, 
Son nom est Jehovah. 

7 Et toi, tu reviendras a ton Dieu ; 
Garde la bonte* et la justice, 

Et espere en ton Dieu continuellement 

8 Chanaan tient dans sa main une balance fausse, 
11 aimc a extorquer. 

9 Ephraim dit : *' Pourtant je me suis enrichi, 
Je me suis fait une fortune ; 

Dans tout ce que j'ai acquis, 

On ne trouvera pas en moi un tort qui soit un peche. " 

10 Et moi je suis Jehovah ton Dieu 
Des ie pays diSgypte ; 



10. sv. J6hovah d'uac voix puissante comme 
celle du lion, rappellera les exues, et de tous les 
vents du ciei Us accourront. 

Le vers, 1a de la VuJg. figure dans l'hebreu 
en tete du chap, suivant. 

XII, 3. (Vulg. xii, i\ Le vent <€ orient, vent 
brulant qui vient du desert d* Arable et detruit 
les moissoos. 

4*5* Episodes de la vie de Jacob (voy. Gen. 
xxv, 36; xxxij, 84; xxxv, 9 sv.J tendaut a moo- 
trer semble t-tl le *ele du patriarche pour la W- 



nejdidion divine et a <tablir un contraste entre 
lui et ses descendants. 

7. Tu rtvUtuiras, ou reviems, 

S. CAaMitnu signifie mmrchand; Ephraim est 
ainst appde parce que, comme un marcnand 
ruse\ il cherche 4 devenir riche par la fraude et 
la violence : tout le contratre de ce que Dieu 
demandait vers. 7. 

ia J* Uftrai habiter d&as des tentee, comme 
ont fait tes andtres dans le desert, et. comme tu 
le fais encore en souvenir pendant les septj*nrs 



— 1 187 



Chap. XII, xi. OSEE. Chap. XII I, 8. 

Je te ferai encore habiler dans les tentes, 
Comme aux jours de fete. 

1 1 Et j'ai parte aux prophetes, 
J'ai multiplie les visions 

Et par les prophetes j'ai parte en paraboles. 

1 2 Si Galaad est vanite, ils ne seront que neant ; 
lis ont sacrifie des taureaux a Galgai ; 

.\ussi leurs autels seront comme des monceaux de pierres 
Sur les sillons des champs. 

13 Jacob s'enfuit dans la plaire d'Aram ; 
Israel servit pour une femme, 

Et pour une femme ii garda les troupeaux. 

14 Et Dieu a fait monter Israel hors d'Egypte par un prophete 
Et par un prophete il etait garde. 

15 Ephraim aw'a irrit6 amerement ; 

Son Seigneur laissera tomber son sang sur lui 
Et lui rendra son outrage. 

CHAP. XIII, 1 —XIV, I. Uanatkhne definiiif* Ephraim jadis si glorieux est 
voui & la mart [XIII, 1 — 3]; il sera ch&tti pour son ingratitude [4 — 11]; tons 
ses crimes rtunis appdlmi un chdtimcnt exemplaire [12 — 15]; Samarie va pc- 
rir. [XIV, I]. 

1 3 Des qu'Ephraim parlait, on tremblait ; 

II s'eleva en Israel 

Et se rendit coupable par Baal, et il mourut. 
2 Et maintenant ils continuent a pdcher ; 

De leur argent ils ont fait une statue de fonte, 

Des idoles selon leur idee. 

On dit d'eux : " Sacrificateurs d'hommes, 

Ils baisent des veaux ! " 

C'est pourquoi ils seront comme une nuee du matin 

Et comme la ros6e qui bient6t se dissipe, ' 

Comme la balle que le vent emporte de I'aire 

Et comme la fum6e qui s'en va par la fen&re. 

4 Et moi, je suis Jdhovah ton Dieu 
Depuis le pays d'Egypte; 
Tu ne connaitras pas d'autre Dieu que moi, 
Et il n'y a que moi de Sauveur. 

5 Je fai connu dans le desert, 
Dans le pays de la soif brulante. 

6 Quand ils ont eu leur pature, ils se sont rassasies, 
Et 6tant rassasife, leur coeur s'est eleve, 
Et ainsi ils m'ont oublie. 

1 Je serai pour eux comme un lion, 

Comme une panthere, je les guetterai au bord du chemin. 
8 Je fondrai sur eux comme Tourse 



■* 
j 



de la flU des Tabernacles. Menace de ratneaer 
Israel a l'*tat ou il <tait lors de la sortie 
d'Egypte. . 

xa. Galaad est de nouveau mentionne comme 
ayant des titresspe'ciaux an ch&timent. — Dans 
Galgai* siege d\m culte idol&trique (iv, 15; 
ix, i$\ — Monceaux ds Aief res \ en h£br. gat- 
Urn : jeu de mots sur Galgai. 

13. Le prophete revieut a I'histoire de Jacob 
intezTompue vers. 4, sans doute afin de montrer 
qu'Israeua e'te* traite plus douccment (vers. 14) 
que son anc£tre. 

14. J>ar un prephite, Molse. 
i$»<g * fcrtt J» f ,malgr6ces bienfaits, m'a irriti. 
XIII, 1. Israel (ou specialement la tribu 



d'Ephralm) qui avait acquis tantd'aotoritc sV»t 
tu* moralement par I*idol£trie et condamtic a la 
ruine. 

2. Sacrificaieurs d*hommes t litt. sacri/iaui 
des 'ommes.— lisSaiseni, Us adorent des veaux 
d'er : on portait la main a la boache devant 
I'idole en stgne d'adoration (Job, xxxi, 27)- 
D'autres : et des sacrificateurs humains\b*i~ 
sent des veaux; ce serai t une phrase ironique. 

4. Tu ne connattras ... Plutdt tu h as pas 
connuy allusion nouvelle a. la fidelity primitive 
d'lsraSl. 

7. Je les guetterai au bord du chemin. Les 
anciennes versions tradutsent : comme une pan- 
thers sur le chemin d*Assnr. 
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Chap. XIII, 9. OSEE. Chap. XIV, 4. 

A qui on a enleve ses petits; 

Je dechirerai l'enveloppe de leur cceur, 

Et je les devorerai la comme une lionne; 

Les betes des champs les mettront en pieces. 
9 Ce qui te perd, Israel, c'est que tu es centre moi, 

Contre celui qui est ton secours. 
10 Ou done est ton roi? 

Ou est-U pour cm'il te sauve dans toutes les villes? 

Et ou sont tes juges dont tu as dit : 

41 Donne-moi un roi et des princes? " 
u Je t*ai donne un roi dans ma colere, 

Je te les prendrai dans ma fureur. 

12 L'iniquite d'Ephraim est liee, 

Son peche est mis en reserve. 
Les douleurs de Fenfantement viennent pour lui; 
C'est un enfant denue de sagesse; 
Le moment venu, il ne se presente pas pour naitre 

14 Je les racheterai de la puissance du sepulcre, 
Je les arracherai a la mort 

Ou est ta peste, 6 Mort? 

Ou est ta destruction, 6 sepulcre? 

Le repentir est cache a mes yeux; 

15 Car Ephralm fructiiiera au milieu de ses freres, 
Le vent d'orient se levera; 

Le souffle de Jehovah montera du desert; 

Ses sources se dessecheront, _ 

Ses fontaines tariront; 

On pillera les tresors de tous les objets precieux. 

14 Samaria sera punie, 

Parce qu'elle s'est revoltee contre son Dieu; 

Ses habitants tomberont par Tepee; 

Leurs petits enfants seront ecrases, 

Et Ton fendra le ventre de leurs femmes enceintes. 

CHAP. XIV, [2—9}. — Promesse du salut, Qu l Isratt reconnaisse ses erreurs [2 — 4], 

Dieu It sasevera et lui rendra la prosferiU [5 — 9]. 

2 Reviens, Israel, a Jehovah, 

Car tu es tombe par ton iniquite. 

3 Prenez avec vous des paroles 
Et revenez a Jehovah; 
Dites-lui : " Otez toute iniquite; 

Agreez que nous vous offrions au lieu de taureaux 
Les paroles de nos levres. 

4 Assur ne nous sauvera pas, * 
Nous ne monterons pas sur des chevaux, 

Et nous ne dirons plus a Touvrage de nos mains " Notre Dieu! n 
Car en vous rorpheHn trouve compassion." 

11. U* ra/, dans le sens collectif, pour des' trouve la mort, Ephrafmse condamne lui-mcme 
rots. Les dix tribus se sont separees de Juda ' a perir. 

atin U'avoir leurs row et leurs princes a elles; i4-»5« Oieu toutefois est trop bon pcre pour 
uuis cette royaute ne pourra sauver Israel de ne pas avoir pitie de sou enfant. D'auires : Je 
U mine. On pourrait aussi traduire : je te les dUivnrats de la puissance du schtol, je its 
j. — .*- a. /— a — ^/. ** ~~»~«,4 n 1. ~~*~~a seuevermis de '* mart, je serais tmpeste, 6 mort y 

tonjliau, 6 sckdol.*. Slon, le refentir est caM 
4 mes yeux, Pendant quit fru£li fie *>.& mitten 
de ses/riree t le vent <£ orient va a lever... 

XIV, i. Sam+rie> comme Epkr**m % r-epre- 
sente tout le royaume d* Israel. 

4. Nous renoncpos a la protection de 1'Assy- 
rie; nous ne mettrons plus notre connance en 
notre force militaire, nous n'adorerons plus les 
idoles. 



donne ... t iete lesprends, et entendre le second 
nicmbre.descomplots qui si souvent renversent 
les rots d'Israel. 

13. Lie*e et gardec en lieu sflr, dans le souve- 
nir de Dieu, pour le chitimetic 

13. Ephralm est arriv* k un moment decituf : 
si, profitant des lecons divines, il voulait se con- 
verts, il naltrait a une vie nouvelle, sainte et 
heureuse; mais,temb table a un enfant qui ne se 
l>r&ente pas pour sortir du sein materneJ et y 
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OS^E. Chap. XIV, 5. JOEL. Chap. I, 4. 

_ _ — — 

5 Je guerirai leur infidelite; 
Je les aimerai de boa cceur, 

Car ma coiere s'est retiree d'eux. "■ 

6 Je serai la rosee pour Israel : 
II fleurira comme le lis, 

II poussera ses racines comme le Liban. 

7 Ses rejetons s'etendront, 

Sa gloire sera comme ceile de l'olivier, 
Et son parfum comme celui du Liban. 

8 Ceux qui viendront se reposer a son ombre 
Feront re^ivre le froment; 

lis fleuriront comme la vigne; - 

Son nom sera comme le vin du Liban. 

9 Ephraim ... qu'aurait-ii encore a faire avec ks kloles? 
C'est moi qui lui reponds, qui leregarde; 

Je suis comme un cypres verdoyant; 
C'est de moi que procede son fruit 

CHAP. XIV, 10. — Epilogue de tout le livre. 

10 Qui est sage, pour comprendre ces choses? 

Intelligent, pour les reconnaitre? 
Car les voies de Jehovah sont droites; 
Les justes y marcheront, 
Mais les rebelles y tomberont. 
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PREMIERE PARTIE. ' 

LES JUGEMENTS DE DffiU. APPEL AU REPENTIR. 

[Ch. I — II, \i\ 

CHAP. I. — La calamiU prisentc % appel an repentir* Une terrible invasion de 
sauterelles [I — 4] jette partotU k deuil [5 — \2\ Que pour conjurer lejour de 
Dieu, les pritres convoquent le peuple & la penitence [13— 15]. Une terrible 
skheresse acheve Vmtvre de destruction [16 — 20]. 

1 Parole de Jehovah qui fut'adressee a Joel, fils de Phatuel 

2 Ecoutez ceci, vieillards; 

I Prfitez i'oreule, vous tous habitants du pays ! 

f. PareiUe chose est-elle arrivee de votre temps, 

fc Ou bien au tempade vos peres? 

Faites*en le recit a vos enfants, 



P. 






Et vos enfants a leurs enfants, 

Et leurs enfants a une autre generation. 

Ce qu'a )aiss6 le gazam a Hi dSvort par la sauterelle; 



8. Son nom x etc. : il aura le renom du vin du 
Liban; ou bien : ton nom prononc* rejouira 
comme le vin du Liban. 

9. C'est moi, et mm pa* de* idoles sans vie, 
oni lui-rtponds, qui 1 ex»»ot« oni le regards 
avec amour et 'pt ends soin de Itu, 

10. Les voies de Jihovah, ses commando* 



raents, ses desscins pro videntiel*, ses jugemente, 
sout droits et saints; iUcouduisent a la vie les 
justes qui s'y conferment, mais le rebelle qui 
s*y heurte tombera et trouvera la mort sur la 
voie. . 

1. 4. L'hebreu a ici quatre mots qui pamissent 
designer quatre especes de sauterelles. 
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Chap. I; 5, JOEL. Chap. I, 17/ 

Ce qu'a laisse la sauterelle a ete devoid par le yeleq; 
Ce qu'a laisse le yeleq a 6te devore par le chasil. 

5 Reveille*- vous, ivrognes, et pleurez; 
Vous tous, buveurs de vin, lamentez-vous, 
A cause du vin nouveau 

Qui vous est retire de la bouche. 

6 Car un peuple est venu fondre sur mon pays, 
Peuple puissant et innombrable; 

Ses dents sont des dents de lion, 
Et il a des mdchoires de lionne. 

7 II a devaste ma vigne, 

Et il a mis en morceaux mon figuier; 

II les a depouilles de leur ecorce et les a abattus; 

Les rameaux sont devenus tout blancs. 
S Desole-toi, 6 mon pays, 

Comme une vierge qui s'est revetue d'un sac 

Pour pleurer l'epoux de sa jeunesse. 
9 Offrandes et libations 

Ont disparu de la maison de Jehovah; 

Les prStres, ministres de Jehovah, sont dans le deuil. 
io Les champs sont ravages, 

Le sol est dans le deuil; 

Car le ble est detruit, 

Le vin nouveau est a sec, 

L'huile languit. 

1 1 Les laboureurs sont confus; 
Les vignerons se lamentcnt, 

A cause du froment et de Forge, 

Car la moisson des champs est aneantie. 

12 La vigne est dessechee 

Et les figuiers languissent; 

Grenadier, palmier, pommier, 

Tous les arbres des champs sont dessechcs; 

La joie s'est retiree confuse 

Loin des enfants des hommes, 

15 Pretres, ceignez-vous d'un sac et frappez-vous la poitrine; 

Lamentez-vous, ministres de l'autel! 
Venez, passez la nuit vetus de sac, 
Ministres de mon Dieu, 
Parce que ni offrande ni libation 
N'arrivent k la maison de votre Dieu. 

14 Publiez un jeune, 
Convoquez une assemblee; 
Reunissez les anciens, 

Tous ceux qui habitent le pays, 

Dans la maison de JeTiovah, votre Dieu, 

15 Et criez a Jehovah : " Ah! quel jour! " 
Car le jour de Jehovah est proche! 

II vient comme un ravage fiiit par le Tout-Puissant 

16 La nourriture n'a-t-elle pas 6te enlevee sous nos yeux? 
La joie et rallegresse n'ont-elles pas disparu 

De la maison de notrc Dieu? 

17 Les sentences ont seche" sous leurs mottes; 



3* 10. Interruption du service divin. 

9- La matiere del ofirandts et libation* 6tait 
fouraie par les prodnits du sol. 

25. Li jour de Jfhovah : terrae solennel d*un 
usage frequent dans les prophetes et desjguaat, 
soitle grand jour qui mettra fin a resistance 
terrestre de rbumanite* par lech&timentdes en- 



nemis de Dieu et la recompense de ses senri- 
teurs, soit les jugem :nts partiels, amenant sur 
un peuple quelque c itaserophe extraordinaire. 
Ces derniers./Mf #9 du Seigneur sont censes je 
prelude du grand jour de la justice defini- 
tive. 

17. Lee semaiil t ent sicki : au fleaa des 



'Chap, I, 18. T OEL. Chap: I, 10. 

Les greniers sont vides, 

Les magasins tombent en mines, 

Parce que le blc est desseche. 

1 8 Comme les betes gemissent! 

Les troupeaux de boeufs sont eflares, 
Parce qu'iis aont point de pature; 
Meme les troupeaux de brebis patissent. 

19 Je crie vers vous, Jehovah; 

Car le feu a devore les paturages du desert, 
La flamme a brtile tous les arbres des champs. 

20 Les betes sauvages memes brament apres vous, 
Parce que les courants d'eau sont a sec 

Et que le feu a devore les paturages du desert. 

CHAP. II, I — 17. — Houveaux signes dd Papproche du jour dt Dieu [I — 1 1]. 

Mouvel appel an repentir [12 — 17 J. 

2 Sonnez du cor en Sion, 

Et sonnez de la trompette sur ma sainte montagne! 
Que tous les habitants du pays tremblent, 
Car le jour de Jehovah vient, 
Car il est proche! 

2 Jour de tenebres et d'obscurite, 
Jour de nuages et de brouillards! 

Comme Taurore qui s'etend sur les montagnes, 

Un peuple vient nombreux et fort, 

Tel qu'il nV en a jamais eu auparavant 

Et qu'il n ? y en aura pas apre^ lui dans la suite des ages. 

3 Devant lui lc feu devore, 

Et derriere lui la flamme brille. 

Le pays est comme un jardin d'Eden devant lui, 

Et derriere lui e'est un desert affreux; 

Rien ne lui echappe. f 

4 A les voir, on dirait des chevdux, 
Et ils courent comme des cavaliers. 

5 On entend comme un bruit de chars 

Quand ils boaciisscnt sur le sommet des montagnes; 

C'est commas le bruit de la flamme 

Qui devore le chaume; 

C'est comme un peuple robuste range en bataille. 

6 Devant eux Its peuples tremblent crefffoi, 
Tous les visages patissent 

7 lis s'elancent comme des h6ros; 

Us escaladent la muraille comme des hommes de guerre; 

Ils marchent chacun devant soi, 

Sans Vecarter de la route. 
S Us ne se poussent point les uns les antres; 

Chacun suit son chemin, 

Us se precipitent au travers des traits, 

Et ils ne rompent point ieurs rangs. 
9 lis se repandent dans la villc, 

I!s s'elancent sur les murs, 

Montent dans les maisons; 

Ils entrent par les fenetres, comme k voleur. 
10 Devant eux la terre tremble, 



sauterelles est vettu s'ajouter celui de la seche- 



II; r: Sonmz dtt ctr (he*br* xkdpk*r % trom- 
pette recourbee), comme on le fait pour cooyo- 
3uer le peuple (Nombr. x, 3 sv.)» afin de lui 
oaner wi iolennel avertissement. — L* jour 



de ythovah : (a nouvelte description semble se 
rapporter au meme ^vtfnemeut que la pr<£c£* 
dente. 

4. On dirait des ckevaux : ('aspect des sau* 
ferelles presente une certain© anaiogie, surtout 
dans la forme de la t6te,avec celui deschevaux. 
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Chap. II, ii. JOEL Chap. II, 19. 

^ ' ■ — — - • - * — 1 

Les cieux sfebranlent, 
Le soleil et la lune s'obscurcissent, 
Les etoiles pendent leur eclat. 
1 1 Jehovah fait entendre sa voix a la t&e de son armee, 

Car immense est son camp, 
Et vaillant Texecuteur de sa parole. 
Car le jour de Jehovah est grand et tres redoutable, 
Et qui pourrait le soutenir? 

11 Mais maintenant encore, dit Jehovah, 

Revenez a moi de tout votre caeur, 
Avec des jeunes, avec des larmes et des lamentations. 

13 Dcchirez vos cueurs et non vos v&tements, 
Et revenez a Jehovah, votre Dieu; 

Car il est misericordieux et compatissant, 
Lent a la colere et riche en bonti, 
Et il s'afflige da mal quHl envoi*. 

14 Qui sait sil ne reviendra pas en arriere 
' Et s ? il ne se repentira pas, 

Et s'il ne laissera pas apres lui une benediction, 
L'offrande et la libation pour Jehovah, notre Dieu? 

15 Sonnez de la trompette en Sion, 
Publiez un jeune, 
Convoquez une assemblee. 

16 Assemblez le peuple, 
Publiez une sainte reunion. 
Rassemblez les vieillards, 
Reunissez les enfants 

Et ceux qu'on nourrit a la mamelle. 
Que le nouvel opoux quitte sa demeure, 
Et Fepouse la chambre nuptiale. 

17 Que les pretres, ministres de Jehovah, pleurent 
Entre ie portique et l'autel, 

Et qu'ils disent : u Jehovah, 6pargnez votre peuple, 
Et ne livrez pas votre heritage a ropprobre 
Pour toe 1'objet des moquenes des nations. 
Pourquoi dirait-on parmi les peuples : 
Quest leur Dieu?" 



DEUXIEME PARTIE 



RETOUR DE LA FAVEUR DIVINE [Ch. H, 18-III, 21]. 

CHAP. U, 18—32. — Bfitfdktion prochmne* Dieuva iloigntr Ufiiau [18— 20L 
retabhr la prospMU UmporelU [ax— 27], rtpandr* son esprit sur toute chair 
L28 — 29] tf preparer ceux qui dans le jugemenl des nations [30-- 31I doivent 
are sauves [32]. 

J6hu«ah a £t£ emu de jalousie pour sa terre 
Et il a eu pitie* de son peuple. 
19 Jehovah a repondu 

Et il a dit a son peuple : 

Je vais vous eavoyer le bl6, 

Le vin nouvean et ITiufle, 

Et je ne vous livrerai plus a ropprobre 

Parmi les nations. 



[8 



17. Emtre le portion* da temple et Vauttl <fes holoawstes. 
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. Chap. II, 20. JOEL. Chap. II, 32. 

20 Celui qui vient du septeatrion je I'eloignerai de vous 
Et je le chasserai vers une terre aride et dSserte, 
L'avant-garde vers la mer orientale, 
L'arriere-garde vers la mer occidentale; 

II s'en tievera une infection. 

Car il s'est vante de grandes choses. 

21 Terre, ne crams pas, 

Sois dans 1'aUegresse et rejouis-toi, 
Car Jehovah a rait de grandes choses. 

22 Ne craignez point, betes des champs, 
Car les paturages du desert ont reverdi, 
Car Farbre porte son fruit, 

Le figuier et la vigne donnent leurs richesses. 

23 Et vous, enfants de Sion, soyez dans 1'allegresse 
Et rtjouissez-vous en Jehovah, votre Dieu, 

Car U vous a donn6 le docteur pour vous enscigntr la justice, 

Et il fait descendre sur vous l'ond£e, 

Pluie d'automne et pluie du printemps, comme autrefois. 

24 Vos aires se rempliront de froment, 

Et les cuves regc.geront de vin nonveau et d'huile. 

25 Je vous compenserai les annees qu'ont devorees la sauterelle, 
Le yelek, le chasil et le gazam, 

Ma grande armee que j'avais envoyee sur yous. 

26 Vous mangerez, et vous serez rassasies, 

Et vous louerez le nom de Jehovah, votre Dieu, 

Qui a fait pour vous des merveilles, 

Et mon peuple ne sera plus jamais confus. 

27 Et vous saurez que je suis au milieu d'Israel, 
Et que moi je suis J6hovah, votre Dieu, 

Et qu'il n'y en a point d'autre, 

Et mon peuple ne sera plus jamais confus. 

28 Et il arrivera apres cela ,• 
Que je repandrai mon Esprit sur tonte chair; * 

Vos tils et vos filles prophttiseront; 
Vos vieillards auront des songes, 
Vos jeunes gens auront des visions. 

29 M&ne sur les serviteurs et sur les servantes 
Je rdpandrai mon Esprit en ces jours-la. 

30 Je ferai ppraitre des prodi^es dans les cieux et sur la terre, 
Du sang, du feu et des colonnes de fumde. 

31 Le soleil se changera en t6nebres 
Et la lune en sang, 

. . . Avant que vienne le jour de Jehovah, 
Grand et terrible. 

32 Et quiconque invoquera le nom de Jehovah sera sauve; 
Car sur la montagne de Sion et de Jerusalem 




maax font invasion par le nord ou les autres 
frontieres. — La mer orientals^ la mer Morte. 
— £* meroccidentale % la MeMiterranee. — Une 
infection ; trait pris des saaterelles que le vent 
poasse dans une mer ou un lac; leurs cadavres 
rejetes sur le rivage rlpandent une horrible 
infeftion. 

93. Le dotlcur pour fa justice. LXX : it 
vous a donni des. a/intents de justice. Laptu- 
part das mc4en>4Mraduisent : // vous a donni 
la flute <fa*tomne } comtts ilconvient % propr. 
comme de juste. 



tempore 
suticeViera, par la puissance de PEsprit ue 
Dieu, une admirable floraison spirituclte qui 
s'tftendra a # toutes les classes- du nouvcau 
peuple de Dieu* A tous, Dieu parlera par des 
songes et des visions t c*a-d. par les deux for- 
mes principales des revelations proph&iques, 
qui n Itaient accord&s auparavant qu'a un pe- 
tit nombre d*hommes. 

30-31. Signes precurseurs du jugement. 

3*. Quiconque invoquera le nom de Jiho- 
van. sera sauve*. quiconque se sera soumis u. 
Paction de l'esprtt sera *auve. — La montagne 
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Chap. Ill, l.- 



JOEL. 



Chap. Ill, 12. 



7 



(0 



ii 
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II y aura une reunion de sauves, 

Comme l'a dit Jehovah; 

Et parmi les survivants seront ceux que Jehovah appelle. 

CHAP. III. — Consommation du regne de Dieu. Reunion des nations dans la valine 
de Josaphat \\ — -$\. Chdtiment des ennemis d : Israel repr teenies par les Phe- 
niciens et les PhUistins [4—8]. La scene du jugement [9—16]. Se'euritc et 
prosperite du peuple de Dieu [17 — 24]. 

Car en ces jours-la, 

Dans le temps ou je ramenerai les captifs 

De Juda et de Jerusalem, 

J'assemblerai toutes les nations, 

Et je les ferai descendre dans la vallee de Josaphat, 

Et la j'entrerai en jugement avec elles 

Au sujet de mon peuple et de mon heritage d'Israel, 

Qu'ils ont disperse parmi les nations, 

Et de mon pays qu'ils ont partage. 

Car ils ont jete le sort sur mon peuple, 

lis ont donne le jeune gar^on pour le salaire d'une courtisane, 

Et ils ont vendu la jeune fille pour du vin, et ils ont bu. 

Et vous aussi, que me voulez-vous, Tyr et Sidon, 

Et tous les districts des Philistins? 

Est-ce une vengeance que vous tirez de moi, 

Ou bien me provoquez-vous ? 

Je ferai bien vite retomber cet outrage sur votre ttte, 

Vous qui avez pris mon argent et mon or, 

Et qui avez emporte dans vos temples 

Mes joyaux les plus precieux ! 

Vous avez vendu les enfants de Juda et les enfants de Jerusalem 

Aux fils de Javan, 

Pour les eloigner de leur pays. 

Mais je vais les faire lever du lieu ou vous les avez vendus, 

Et je ferai retomber sur votre tete cc que vous avez fait 

Je vendrai vos fils et vos filles r.ux eniants de Juda, 

Qui les vendront aux Sabeens, peuple lointain; 

Car Jehovah a parte. 

Publiez ceci parmi les nations : Prepares la guerre ! 

Faites lever les hommes vaillants ! 

Qu'ils viennent, qu'ils marchent, 

Tous les hommes de guerre ! 

De vos socs forgez des epees 

Et de vos serpes des lances; 

Que le faible dise : " Je suis un brave ! " 

Hatez-vous et venez, vous toutes, nations d'alentour, 

Et rassemblez-vouSt 

O Jehovah, faites descendre la vos braves ! 

Que les nations se levent 

Et qu'elles montent a la vallee de Josaphat; 

Car tfest Id que je siegerai pour juger 

Toutes les nations d'alentour. 



./«• Sion % JirusnUm % l'endroit oil J e*hovah a sa 
(lemeure et son sanctuaire. — Comme l'a dit 
Jfhavah : Comp. Abd. 17; Is. 11,3; iv;xxxvii, 3a. 
— Lis turvhants, propr. ceux qui restent a >res 
une sanglante bat ail le, apres un jugement divtn. 
— CVwjt, Juifs ou palens, que Jihavak apf*Ut, 
et qui repondent a cet appeU 

lit, r. Em at jours-la. dans la periode mes- 
sianique. — Je ramiturm Us e&jiti/s : cette 
expression parait .avoir le sens general d'une 
entiere restauration. 



2. ValUe de Josaphat, Cette dtaomination 
est symboliqae (le mot JosajiAat vcui dire J*- 
kovakjtife), et de^igne le theatre de la der- 
ntere deTaite du monde paten en lutte avec les 
serviteurs de Dieu. 

3* Jttiltsort : les vainqueurs se partageatent 
les pruonniei* de guerre en tes iirant au sort. 

8. Les SaMems. people d'Arabie, seraient 
nomine* comme celibres commercants,peut*6tre 
aussi comme marchands d'esclnves. 
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JOEL. Chap. Ill, 13-21. 



AMOS. Chap. I, 1-2. 



13 Mettez la faucille, car la moisson est mure; 
Venez, foulez, car le pressoir est rempli, 
Les cuves regorgent; 

Car leur mechancete est grande. 

14 Quelle foule, quelle foule dans la vallee de la decision ! 

15 Le soleil et la lune se sont obscurcis, 
Et les etoiles ont retire leur eclat. 

16 De Sion Jehovah rugira; 

De Jerusalem il fera entendre sa voix; 
Les cieux et la terre trembleront. 
Mais Jehovah est un refuge pour son peuple, 
Une retraite sure pour les enfants d'Israel. 

17 Et vous saurez que je suis Jehovah, votre Dieu, 
Qui habite Sion, ma montagne sainte; 
Jerusalem sera un sanctuaire, 

Et les etrangers n'y passeront plus. 

18 En ce jour-la, les montagnes degoutteront de vin nouveau 
Le iait coulera des coilines, 

Et tons les torrents de Juda seront remplis d'eau. 
Une source sortira de la maison de Jehovah, 
Et elle arrosera la vallee des Acacias. 

19 L'Egypte deviendra une solitude, 
Edom un affreux desert, 

A cause des violences commises ^ontre les enfants de Juda, 
Parce qu'ils ont repandu dans leur pays le sang innocent. 

20 Mais Juda sera habite eternellewent, 
Et Jerusalem d'age en age. 

21 Et je iaverai leur sang que je n'avais pas encore lave. 
Et Jehovah habitera en Sion. 



• !• 



AMOS. 



J. 
• I* 



PREMIERE PARTIE. 



LE JUGEMENT DE DIEU SUR LES NATIONS. 

[Ch. I — II]. 

CHAP. I. — Titre du Iwre [vers. \\Jug$tnent sur les SyrUns [2 — 5], sur Us 
Philistins [6 — 8], sur Tyr [9 — 10], sur Edom [11 — 12], sur Amnion 

X Paroles d'Amos, un des bergers de de Jeroboam, fils de Joas, roi d'Israel, 



Thecue. Ce au'ila vu au sujet d'Israel, au 
temps d'Ozias, roi de Juda, et au temps 

Jdhovah rugira de Sion; 
De Jerusalem il fera entendre sa voix; 
Les paturages des bergers seront en deuil 
Et le sommet du Carmel sera desseche\ 



deux ans avant le tremblement de terrc. 
Ildit ; 



24. Valid* dt la decision: d a jugement dlnrntif. 

I, 1, Ct qttil a vu \ cm que le prophate va 
dire, U l*a contempt d'obord en vision et 
tradult ensuite en diseours* — Dtux ans 
avant U irtmbUmtnt <U itrrt : on ignore a 



quel moment il eut lieu. Comp. Zach. xiv, «• 
a. Jihavah rugira : annonee genera le da chs- 
ttment qui, semblable a on orage, va fondre 
successivement iui tous les peuples qui entou- 
rent Israel et l'atteindre lui-me'ine. 
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Chap. I, 3- AMOS. Chap. I, 13. 

3 Ainsi parte Jehovah : 

A cause de trois crimes de Damas 

Et a cause de quatre, — je r*e revoquerai point cet arret 

Parce qu'ils oat broye Galaad 

Sous des traineaux de fer, 

4 J'enverrai le feu dans la maison d'Hazaei, 
Et ii devorera les palais de Ben-Hadad; 

5 Je briserai les verrous de Damas, 

J ? exter mineral deBiqath-Aven tout habitant, 
Et de Bet- Eden ceiui qui tient le sceptre, 
Et le peuple de Syne sera transports a Qir, 
Dit Jehovah. 

6 Ainsi park Jehovah : 

A cause de trois crimes de Gaza 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arret. 
Parce qu'ils ont deporte des populations entieres 
Pour les livrer a Edom, 

7 J'enverrai le feu dans les murs de Gaza, 
Et il devorera ses palais; 

8 J'exterminerai d* Azot tout habitant, 
Et d'Ascalon celui qui tient le sceptre, 
Et je tournerai ma main sur Accaron, 
Et le reste des Philistins perira, 

Dit le Seigneur, Jehovah. 

9 Ainsi parle Jehovah : 

A cause de trois crimes de Tyr 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arret. 
Parce quils ont livre des populations entieres a Edom 
Et ne se sont pas souvenus de Talliance fraternelle, 
io J'enverrai le feu dans les murs dc Tyr, 

Et il devorera ses palais. 

11 Ainsi parle Jehovah : 

A cause de trois crimes d'Edom 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arret. 

Parce qiril a poursuivi son frere avec le glaive, 

En etouffant sa compassion, 

Et parce que sa colere n'a pas cess£ de dechirer 

Et qu'il garde elernellement sa rancune, 

12 Jenverrai le feu dans Theman, 
Et il devorera les ffelais de Bosra. 

Ainsi parle Jehovak :. 

A cause de trois crimes des enfants d'Ammon 



<3 



3 et sv. Dans les chap, i-ii Amos fait connal- 
tre les jugementsde Dieusurles nations a la fa- 
^ondlsaleCxiii.xxiiOjde J^rtm. (xlvi-UX d'Ez*. 
chid (xxv-xxxii); maw il ne parle que des peu- 
pies qui inte>essent actuel lenient Israel, des 
>ept nations qui renvironneut. 

i- A cause des trois crimes de Damas. cap. 
de la Syrie. Dans cette formute oratoire, trois 
correspond a un superlatif : Damas est tres 
coupable et mertte un chfitiment; le auatrihne 
crime est comrae un surplus qui fait deborder la 
mesure etdechalne la colere d 1 vine. Comp*Prov.. 
n : 16 sv. —Galaad, c.-a-<L les tribus Israelites 
i 1 E. du Jourdain, Ruben, Gad et Manasse^ — 
Traituamx de fer : c'ltait une grosse planche 
prme de pointes sur la partie inftrieure que les 
bceufs traloaient sur I'air* pour triturer le bllet 
couper la paiUe,et dent on fauait queiquefois on 
instrument de supplice (H Sftm. xti, 31)1 

4- Hamafl, meurtrier el luccesseor de Ben* 



5. Biqath-AvcH) c.-a-d. ValUe dc ne'ant. 
Beth- Eden, c.-a-d. uiaison de dilices % noms de* 
localites qu'il est impossible d'identi6er.— Qir, 
contree septentrionale d'ou les Syriens elaient 
originaires (be, X7). 

6. Gasa, la plus forte des villes philistines, 
represente toute la nation*. 

8. Asot (be*br. 'AscAdod), Asca/on. Accaron 
(h£br. *Eqron), autres villes des Philistins. 

0. Tyr, ville principal des Pheniciens. — 
Alliance fratemelU entre Tyr et Israel, sp*. 
ciatement du roi Hiram, ami de David, avec Sa- 
lomon (II Sara, v, xi ; I Rois, v, 1.) 

ix. Son frir* ; Jacob, le pen des Israelites, 
<tait frere d'Esau, le pere des Edomites, enne- 
mis perptftuels du peuple de Dteu. 

12. Tkiman, Bosra, Wiles importantes de 
1 Idumee. 
„ _j x 3- infants d* Amman; its demeuratent a 

ul^A m ? mii i ******* «* 1 9f *! l "» * Ben- l ' E - *» Jourdain, pres des tribus transjordam- 
Hadad U toi de Syne ; sod jls Ben Hadad 1 1 ques (Gen. xix, t8i »j«w»in 

rtgna apris lui. Voy. II Rois, viii, 7 sv. H l ,3A 
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Chap. 1, 14. AMOS. Chap. II, 8. 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arret. 

Parce qu'ils ont fendu le ventre des femmes enceintes de Gaiaad, 

Afin de reculer leur frontiere, 

14 J'allumerai un feu dans les murs de Rabbah, 
Et il devorera ses palais, 

Au milieu des cris de guerre d'un jour de bataiile, 
Dans ie tourbillon d'un jour de tempete. 

15 Et leur roi s'en ira en captivite, 
Lui et ses princes avec lui, 

Dit Jehovah. 

CHAP. II. — Jugement sur Moab [vers. 1 — $\^sur Juda [4 — 5], 

sur Israel [6 — 16]. 

2 Ainsi parle Jehovah : 

A cause de trois crimes de Moab 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arret. 
Parce qu'il a brule les ossements du roi d'Edom 
Pour en faire de la chaux, 

2 J'enverrai le feu dans Moab, 

Et il devorera les palais de Carioth, 
Et Moab mourra au milieu du tumulte, 
Des cris de guerre, du son de la trompette. 

3 J'exterminerai de son sein ie juge, 

Et j'egorgerai avec !ui tous les princes de Moab, 
Dit Jehovah. 

4 Ainsi parle JShovah : 

A cause de trois crimes de Juda 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arrSc. 

Parce qu'ils ont meprise la loi de Jehovah 

Et qu'ils n'ont pas garde ses ordonnances, 

Et qu'ils se sont laisse egarer par Ieurs idoles de mensonge 

Que leurs peres avaient suivies, , 

5 J'enverrai le feu en Juda, j 

Et il devorera les palais de Jerusalem. 

6 Aiusi parle Jehovah : 

A cause de trois crimes d'Israel 

Et a cause de quatre, — je ne revoquerai point cet arret. 

Parce qu'ils vendent le juste a prix d'argent 

Et i'indigent a cause d'une paire de sandales; 

7 Parce qu'ils n'aspirent qu'a voir la poussiere de la terre 
Sur la tftte des miserables, 

Et qu'ils font ftechir la voie des petits, 

Parce que le fils et son pere vont vers la mime fille 

Pour profaner mon saint nom. 

8 lis s'&endent prts de chaque autel 
Sur des v&ements re$us en gage, 

Et ils boivent dans les maisbns de leur Dieu 
Le vin de ceux qu'ils ont condamnes a Tamende. 



14. Rabbah, c.-a-d. la Grands* cap. des Am- 1 ciennes : ils bristnt sur la peussifrt d* la tcrrt 
monites. \ la tit* dupauvrs, ils les foulent et les pressu- 

II, 2. C*wM,unedespnncipalesvillesmoa. 1 rent de mffle manieres. — La voU dss fistits. 

bllcs V . . . . . w . 1 il* entraventde toute fecon les petits dans leurs 

1 * * 1 W* SMl Ie X 1 dc *?oab f S0lt l«»t-*tre entrepraes et les empechent de reussir. — Pour 

plutflt lejuge ou *«^?/*qui aturatt afors gou- firofan*r„. De telle* infamies, connues des 

vera* le nav*_ v»_l e ,._* • > ^. tv. 



verneMe pays, Strangers, font mepriser te nom de Dieu, 

6, Its vsmtsnt l€ justs, etc : les magistrals ! 8. Dss vHsmtnU rscus en rags : il n'6tait pas 
recmvent de I argent pour coudamner l*innocent permis de se servir d'un obiet qu'oo avait recu 
-et absuudre Ie coqpable. — A cans* d'une pair* 



ds smudalss : locution proverbiale, poor une 
oette lnsigninante, 
7. lis n*asfire*t % etc. Vnlg.et versions an 



permis de se servir cFun obfet qn'on avait recu 
en gage pour une dette. — Lis maisoms ds Unr 
DUm % les san&uaires de Dan et de Be*thel ou 
ils adoraient Unr Dim* Jlhovan, sous la figure 
(I Rois, xtJ, s8 sv.X 



d'un taureau 
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Chap. II, 9. 



AMOS. 



ro 



n 



12 



M 



15 



16 



Et pourtant j avais extermine devant eux V Amorrheen 
Dont la hauteur egalait celle des cedres ' 

Et qui etait fort comme les chenes ; 
J'avais detruit son fruit en haut 
Et ses racines en bas. 

Et pourtant je vous avais fait monter du pays d'Egypte 
Et je vous avais conduits quarante ans dans le desert 
Pour vous mettre en possession du pays de i' Amorrheen. 

J'avais suscite parmi vos fils des prophetes, 

Et parmi vos jeunes gens des Nazareens. 

N'en est-il pas ainsi, enfants d'IsraeiPdit Jehovah. 

Mais vous avez fait boire du vin aux Nazareens 

Et vous avez dit aux prophetes : " Ne prophttisez pas " ! 

Je vais vous fouler, 

Comme foule la terre un chariot charge de gerbes. 

La fuite manquera a l'homme agile, 

Le vigoureux ne trouvera plus sa force, 

Et le vaillant ne sauvera pas sa vie. 

Celui qui manie Tare ne tiendra pas pied, 

L'homme aux pieds agiles n'echappera pas. 

Le cavalier ne sauvera pas sa vie. 

En ce jour-la le plus courageux d'entre les braves 

S'enfuira tout nu, dit Jehovah. 



Chap. Ill, 6. 



3 

4 



5 



DEUXIEME PARTIE. 



PROPHfiTIES CONTRE ISRAEL [Ch. Ill - VI]. 

CHAP. III. - Crimes <? Israel [vers. 1 — 10]. Ckdtimtnt [n — 15]. 

Ecoutez cette parole que Jehovah a prononcee 
Sur vous, en&nts dlsrael, 
Sur toute la famille 

Que j'ai fait monter du pays d'Egypte. 
Vous seuls, je vous ai connus 
Parmi toutes les families de la.terre ; 
. C'est pourquoi je vous punirai 
De toutes vos iniquites. 

Deux hommes raarchent-ils ensemble 

Sans qu'ils se soient accordes ? 

Le lion rugit-il dans la for& 

Sans avoir une proie? 

Le lionceau fait-il retentir sa voix du fond de sa taniere 

Sans qu'U ait rien pris? 

Le passereau tombe-t il dans le filet place* A terre 

Sans qu'U y ait un lacet pour lui? 

Le filet se leve- i-il du sol 

Sans qu'il n'ait pris quelaue chose? 

La trompette resonne-t-eUe dans une ville 

Sans que le peuple prenne Tepouvante? 



HI, a. y* whs ai ce*mm % corables de mes 
uvetus et unis a mot pat une etroite alliance 
(Exod. xuc, 6; Deut. xxxh\ o; Osee, xiti, s \ _ 
c est pommm : votre tnMelite est d'autant 
plus coupable oue vous a vex recu plus de graces. 

3-*. Avant d annoncer avec plus de d&atts le 



ch£timent d' Israel, le prophete emploie sept 
images empruotees a la vie commune et qui 
■emblem avoir pour but de demontrer que ses 
oracles viennent de Dteu, qu'il n'agit et ne parle 
que de concert avec lul 
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Chap. Ill, 7- 



AMOS. Chap* 1V> 3. 



Arrive-t-il un malheur dans une ville 
Sans que Jehovah en soit Pauteur ? 

7 Car le Seigneur, Jehovah, ne fait rien 
Sans qu'il ait revele son secret 

A ses serviteurs, les prophetes. 

8 Le lion a rugi : qui ne craindrait ? 

Le Seigneur, Jehovah, a parle : qui ne prophetiserait? 

9 Faites entendre cette parole sur les palais d'Azot 
Et sur les palais du roi d'Egypte; 

Dites-ieur : Rassemblez-vous sur les montagnes de Samane 
Et voyez quels nombreux desordres sont au milieu d'elle 
Et quelles violences dans son sein. . • ' " 

iq lis ne savent pas faire ce qui est droit, dit Jehovah, 

Eux qui entassent la violence et le pillage dans leurs palais. 

1 1 C'est pourquoi ainsi parte le Seigneur, Jehovah : 
Void Tennemi, il enserre le pays ; 

II te depouillera de ta force 
Et tes palais seront pilles. 

12 Ainsi parle Jehovah : ^ 
Comme le berger arrache de la gueule du lion 
Deux jarrets ou un bout d'oreille, 

Ainsi seront sauves les enfants d'Israel 

Qui sont assis a Samarie au coin d'un divan, 

Sur des coussins de Damas. 

13 Ecoutez, et attestez ceci dans la maison de Jacob, 
Dit le Seigneur, #hovah, le Dieu des armees : 

14 Le jour ou je punirai Israel de ses transgressions 
Je punirai aussi les autels de B&hel; 

Les cornes de Fairtel seront brisees 
Et tomberont a terre. 

15 Je frapperai les maisons d'hiver ' 
Et les maisons d'&$, 

Les maisons d'ivoire seront devastees 

Et de nombreuses maisons seront d&ruites, dit Jeliovah. 

CHAP. IV. — Luxe et debauches des/emmes. 

a Ecoutez cette parole, vaches de Basan, 

Qui etes sur la raontagne de Samarie, 
Vous qui opprimez les foibles 
Et qui foulez les indigents, 
Vous qui dites a vos maris : " Apportei et buvons 1 

2 Le Seigneur, JShovah, a jure par sa saintete 
Que des jours viendront sur vous 

Ou Ton vous enlevera avec des crocs, 
Et vos enfants avec des ham^ons. 

3 Vous sortirez par les breches 
Chacune devant soi, 

Et vous serez jetees en Armon, dit Jehovah. 



a. A Mat: voy.i,8.Dieu comniande a ses prophe- 
tes d'inviter les plus anciens et les plus acnarafe 
ennemis de son peuple,le* Philistins et les K$yp- 
dens a venir constater tes crimes de Samane. 

ia. Les riches et voluptuetut habitants de 
Samarie o'elchapperont que difficilement et en 



petit nombre. 

ts, Les rob et les grands avaient difierentes . 
residences soivant les saisons (J* r - *** v »* as> de ce mot. qui ne le t 
— Lit maiions revenues d'omemenis d rvoi- I core etc surement luce. 



rt (l Row, xxit, 3* Comp, Ps. xlv, 9). 

IV, 1. Pack** de Batxu iemmes riches et 
dissolues de Samarie. — B*:»h % plateau h 1 E. 
du Jourdain, sur le territoire u*»nn< a la demi- 
tribu de Manasse\ celebre par s*s gras p&tura- 
gesetse*for€ts(Ps. xxii, 13)- , , . 

3. CkMcwudtvmnt m\ par la bteche qiusc 
pteaentera la premiere. — En Armo* : le seus 



de ce moti qui ne te trouve qu'ici, n'a pas en- 
core 4ui 
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Cha P- IV » 4- AMOS. Chap. IV, 12. 

CHAP. IV. [vers. 4— 13J. Illusions religieuses d Israel. Egarcs par la regularite 
ctle luxe dc leurs vaines eM monies [4 — 5], les Israelites >i ont pas compris les 
divers ckdttments dont Dieu les a frafpes [6 — 11]; qiiils s\ipprettnt done 
t\ subir le chatiment difinitif [12 — 13J. 

Allez a Bethel et pechez, 
A Galgala, et pechez plus encore ! 
Amenez chaque matin vos sacrifices, 
El tous les trois jours vos dimes! 
5 Kaites turner l'oblation de louange sans levain ; 

Annoncez des dons volontaires et publiez-les ! 
Car c est cela que vous aimez, enfants d'Israel, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

<> Aussi je vous ai fait les dents nettes en toutes vos villes, 

Et j'ai mis le manque de pain dans toutes vos demeures; 
Et vous n'etes pas .revenus a moi, dit Jehovah. 

7 Aussi je vous ai retenu la pluie 

Lorsqu'ii y avait encore trois mois avant la moisson; 

J'ai fait pfeuvoir sur une ville, 

Et je ne faisais pas pleuvoir sur une autre; 

Une terre etait arrosee par la pluie, 

Et une autre, sur Iaquelle il ne pleuvait pas, se dessechait. 
S Deux, trois villes couraient a une autre ville 

Pour boire de Teau, et ne pouvaicnt apaiser leur soif ; 

Et vous n'etes pas revenus a moi, dit Jehovah. 

9 Je vous ai frappes par la rouille et la nielle; 

Vos jardins, vos vignes, vos figuiers et vos oliviers 

Ont ete devores par la sauterelle; 

Et vous n ? &es pas revenus a moi, dit Jehovah. 

10 J'ai envoye parmi vous la peste, 
Comme elle est en Egypte; 

J'ai tue par I'epee vos ieunes gens, 

Et vos chevaux ont ete captures; 

J'ai fait monter la puanteur de votre camp, 

Et elle est arrive'e a vos narines; 

Et vous n'&es pas revenus a moi, dit Jehovah. 

1 1 Je vous ai bouleverses comme Dieu a bouleversc 
Sodome et Gomorrhe, 

Et vous avez &e comme un tison arrache de Pincendie; 
Et vous n'etes pas revenus a moi, dit Jehovah. 

12 A cause de cela, e'est ainsi que je te traiterai, Israel ! 
Puisque je te traiterai ainsi, 

Prepare-toi a la rencontre de ton Dieu, Israel 



4-5. Le prophete invite troniqueraent tes Is. f fcvrier, alors que la pluie est le plus necessaire 
elites a redoubler de zele pour leurs obser* pour le de>eloppement de I'herbe et du grain, 
vunces exteneures, depourvues de tout senti- Et non seulemeut la pluie n*est pas arrives au 
mem de pi<t< et d oUtssance a la loi morale, ct bon moment, mats elle n'est venue que pai tiel- 
a mettre ainsi le comble a leur Iniquity lement, Unt6t id, tantdt !3u 

10. L EpypU x pays humide, a touiours passe* 
dans l'anuquit6 pour un foyer d'epi&mses. 

it. Un bouUvtrs twenty uue devastation de 
tout le pays par les armees syriennes (II Rois, 
xiiit 4i 7- Comp. vi, 25). Scion d'autres, un 
tremblement de terre (Comp. i, iX 

ta. Ctstttinsi: ces mots se rapportent, non 
aux neaux qui viennentd'e'tredecrits, maisa un 
chAtiment supreme que Dieu n'explique pas, 
etqui doit apparaitre comme d'autant plus ter- 
rible. 



i. Tons les trois jours : la plupart des dimes 
se payaient chaque armee (Lev. xxvii, 30 sv.), 
quelques-unes tous les trois ans seulement 
(Deut. xiv, 28; xxvi, 12) 
. 6- 1 1. A cause de cette conduite de voire part, 
je vous ai envoye* des epreuves qui devaient 
yous convertir; mais ces chfttiments ont €U 
mutiles. 

6.Lcj.deMSSMgttts,\ilt*l*Pr*prrUd*s t Unts: 
locution ironique, pour : je ne vous ai rien 
uonntf a mettre dans la bouche. 

7. Trots mois avant ia moisson % en Janvier et 
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Chap, IV, 13. 



AMOS. 



Chap. V, 11. 



1.? 



Car il vient celtii qui a forme les montagnes 
Et qui a cree le vent, 

Celui qui fait connaitre a rhomme sa pensee, 
Celui qui change raurore en tenebres, 
Et qui marche sur les sommets de la terre ! 
Jehovah, le Dieu des armees, est son nom. 



■» 



4 
5 



7 
8 



9 

10 
11 



CHAP. V. [vers. 1 — 17]. — Nouveaux avertissements. Qu J on se lamente sur 
la ruine d* Israel [l — 3] qui s'est illusionne en cherchant Dieu dans 
les sanctuaires [4 — 9] tout en pr aliquant P injustice [10 — 12], alors que 
le principal etatt de /aire le bien [13 — 1 5]. Imminence du duUiment 
[16— 17]. 

Ecoutez cette parole que je proferc sur vous, 
— Une complainte, — maison d' Israel. 
Elle est tombee, elle ne se relevera plus, 
La vierge d'Israel ! 
Elle est renversee sur sa terre, 
Personne ne la releve. 

Car ainsi parle Jehovah : 

La ville qui mettait en campagne raille guerriers 

N'en aura plus que cent; 

Celle qui en mettait cent 

N'en aura plus que dix pour la maison d'Israel. 

Car ainsi parle Jehovah a la maison d'Israel : 

Cherchez-moi et vous vivrez. 

Ne cherchez pas Bethel, 

N'allez pas a Galgala, 

Nc passez pas a Bersabee; 

Car Galgala sera emmene captif, 

Et Bethel devwndra neant. 

Cherchez Jehovah et vous vivrez, ' 

De peur qu'il ne saisisse comme un feu la maison de Joseph 
Et ne la devore, sans que Bethel ait personne pour retcindre 
vous qui changez le droit en absinthe 
Et qui jetez a terre la justice ! 

II a fait les Pleiades et Orion; 

II change en aurore les tenebres 

Et le jour en une nuit obscure; 

II appelle les eaux de la mer 

Et les repand sur la face de la terre; 

Jehovah est son nom. 

II fait eclater la ruine sur le puissant, 

Et la ruine fond sur la ville forte. 

lis haissent celui qui reprend a la porte, 

Et celui qui parle avec integrity ils le detestent. 

C'est pourquoi, parce que vous opprimez le pauvrc 

Et que vous pretevez sur lui un tribut de bl£, 

Vous avez bati des maisons en pierres de taiile 

Et vous ne les habitercz pas, 

Vous avez plante des vignes excellentes 

Et vous n'en boirez pas le vin. 



V, z. Une complaints^ h£br. qinah x un chant 
funebre. 

4. Le secret da salut c'est d*honorer Dieu du 
food du coear. 

5. Galgala sera emmeni captif, L'hebreu 
Joue surles m<te\ gilgal galoh igleh. — Btthel 



demendrm niant ; allusion au nom de Bethaven 
{maison ds tidant, ou d' idol*) que les prophetes 
doonaient souvent a Bethel {utaispn de Die*)* 
j. Absinthe > symbole de I'amertume del'ui- 
justice. 
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Chap. V, I2 # 



AMOS, 



12 



Chap. V, 26. 



1; 



U 



1; 



r6 



17 



IS 



'9 



20 



21 



11 



23 
24 

26 



Car je sais combien nombreox sont vcys crimes, 
Combien grands sont vos peches, 
Vous qui opprimez le juste, qui recevez des presents 
lit qux faites tort aux pauvres a la porte. 

Cest pourquoi rhomme sage, en ce temps-ci, se tait ; 
tar c est un temps mauvais. 

Cherchez le bien et non le mal, afin que vous viviez 

Et qu'amsi Jehovah, le Dieu des armees, soit avec vous 

Comme vous le dites. . 

Haissez le mal et aimez le bien, 

Et faites regner le droit a la porte : 

Peut-etre Jehovah, le Dieu des armees, 

Aura-til pitie du reste de Joseph. 

Cest pourquoi ainsi parle Jehovah, 

Le Dieu des armees, le Seigneur : 

Dans toutes les places, on se lamentera; 

Dans toutes les rues on dira : Helas ! helas ! 

On appellera au deuil le laboureur 

Et aux lamentations ceux qui savent g^mir. 

Dans toutes les villes on se lamentera ; 

Car je passerai au milieu de toi, dit Jehovah. 

CHAP V. [vers 18 — 27]. Lejour dejihavak. Attend** par heaucoup comme un 
SS* [21 - 2S] ' ^^ '*»**['5l La captnnU au 

H&as ! vous qui desirez le jour de Jehovah, 
Que sera pour vous le jour de Jdhovah ? 
II sera t£nfcbres et non lumiere. 

n en sera de vous comme d'un homme qui s'enfuit devant le lion, 

Et i ours vient a sa rencontre ; 

II entre dans sa raaison, appuie sa main sur le mur, 

Et le serpent le mord. 

Lejour de Jehovah n'est-il pas tenebres et non lumiere? 
II a de l'obscunte et nul £clat 

Je hais, je d&aigne vos fetes, 
Je n'agree point l'encens offert dans vos assemblies. 
Si vous m'offrez vos holocaustes et vos oblations, 
Je n*y prends pas plaisir, 

Et les veaux engratssfe que vous sacrifiez en actions de traces. 

Je ne les regarde pas. 

Eloi^ne de moi le bruit de tes cantiques, 

Que je n'entende pas le son de tes harpes! 

Que le ju^ement coule comme i'eau, 

Et la justice comme un torrent qui ne tarit pas! 

M'avez-vous offert des sacrifices et des oblations 

Dans le d&ert pendant quarante ans, maison d* Israel ? 

Vous avez port! la tente de votre roi, 

Et Kijoum, vos idoles, l'goile de votre dieu, 

Que vous vous &es fait. 



13- Ce que # doivent fatre les justes en ces 
^Ps nmuvaw, ott leur parole, ne serait pas 

24. Que la droit ure f**&,abonde parmi v«..«. 
*t que J* justice soit fidetement pratiquee : 
c °nu>. Is. xi, 9. 

v ^ifV* **** *V U l * t£nU i P«' itc Ktifere 
voilee, de votre rv* t savoir de Moloch ou Mil- 



m, nom qui signifie roL Seion dautres, le 
sak&outk, qui signifie tettte, serait a trailer 



chom, 

root m _ « „»„„ 

comme un nompropre, un noai' du dieVassy- 
nen Adar. — Kijoum, ou K*uvan t Kaivairu, 
surnom assynen du dieu Swurne. —UiteiU de 
voire dteu t Pastre dont vous vous 6tes fait un 
dieu et dont vous avez fait lu representation de 
ce dieu. 
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Chap. V, 27. 



AMOS. 



Chap. VI, 12. 



Je vous deporterai par dela Damas, dit Jehovah; 
Le Dieu des armees est son nom. 



CHAP. VI. — Vaine securite des riches : Favorisis par Dieu de toutes manures 
[1 — 2],//r se litn-ent a la mollesse [3 — 6]. lis iront en captivitc [7], leurs palais 
seron t demolish un grand nombre d*entre eitx mis a mart [8 — 11 J. lis out 
abuse" de leur puissance [12 — 13]. Le peuple vengcur de la justice divine [14]. 

Q Helas! vous qui vivez tranquilles dans Sion, 

Et en securite sur la montagne dc Samarie, 
Les plus nobles du premier des peuples, 
Vous aupres desquels va la maison d'Israel, 

2 Passez a Calne ct voyez! 

Allez de la a Hamath la grande! 

Dcsccndez a Geth des Philistins! 

Ces villes sont-elles plus prosperes que ces deux royaumes, 

Et leur territoire est-ii plus etendu que le votre? 

3 Vous qui eloignez le jour du malheur 

Et qui faites approcher le regne de la violence! 

4 lis sont couches sur des lits d'ivoirq 
Et s'etendent sur leurs divans; 

lis inangent les agneaux du troupcau 
Et les vcaux engraisses dans rotable. 

5 lis folatrcnt au son de la harpc; 

Comme David, its ont invente des instruments de musique. 

6 lis boivent le vin dans de larges coupes, 

lis se parfiiment avec les huiles les plus exquises, 
Et ils ne sont pas malades de la plaie de Joseph. 

7 C'est pourquoi ils seront maintenant emmenes captifs en tete des captifs, 
Et les cris de joie de ces voluptueux ne se feront plus entendre. 

S Le Seigneur, Jehovah, Ta jure par lui-memc, 

Dit Jehovah, le Dieu des armees : 

Jc deteste rorgueii de Jacob 

Et jc hais ses palais, 

Je livrerai la ville et tout ce quelle renferme. 
9 Et s'il reste dix hommes dans une maison, ils mourront. 

10 Un parent viendra avec celui qui brule les cadavres 
Pour cnlever le mort et emporter de la maison ses restes, 
Et il dira a celui qui est au fond de la maison : 

* * Y en a*t-il encore avec toi ? f ' 

Ilrepondra : " C'est tout. " 

Et le premier dira : " Silence! " 

Car ce ne sera pas le cas de prononcer le nom dc Jehovah. 

1 1 Car voici que Jehovah commande, 

Et il fait tomber en ruines la grande mais#u, 
Et en debris la petite maison. 

1 2 Les chevaux courejit-ils stir le rocher, 
Ou y laboure-t-on avec des boeufs, 



27. Par dela Damas t au desert a Test dc cette 
ville, ou bien en Assyrie. 

VI. 1. Ah frit desquels va % etc : vous, les 
grands, a qui la maison d'Israel s'adresse pour 
vtder lesdinerends, demander des conseils, eta 




vid. Cotnp. i, 6-8. Gr&cea la protection divine, 
Israel Vest pas inierieur a ces grands centres, 
et malip£ cefa it est infidete. 
6. tu ne sont joint mmlades : locution pro- 



verbiale; ils ne s'affligent pas de la corruption 
qui ravage le royaume d'israel et de la mine 
qui le menace. 

10. Celui qui brule les marts; les Juifs ne 
connaissaient pas la cremation, ils enterrment 
leurs niorts; mais le nombre des cadavres .sera 
si grand que. par exception, il faudra les brater 
afin d'emp£cher I'lnfection ae Tatr. 

12. Faire courir des chevaux sur un rocher, 
quel renversement dans Tordre physique! Les 
chefe d* Israel ont amen* un renversement non 
moins ftonnant dans l'ordre moral, tant its ont 
vioI6 la justice. 
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*f. WfJ^.-: 



Chap. VII, 9 



Chap. VI, 13. AMOS. 

Que vous ayez change le droit en poison, 
Et le fruit de la justice en absinthe, 

1 3 Vous qui vous rejouissez de ce qui n'est rien, 
Vous qui dites : " N^t-ce pas par notre force 
Que nous avons acquis de la puissance? " 

14 Car voici, dit Jehovah, le Dieu des armees, 

Que je vais faire lever contre vous, maison d'Israel, 

Une nation qui vous opprimera 

Depuis i'entree de Hamath jusqu'au torrent du desert. 

TROISIEME PARTIR 

LES VISIONS [Ch. VIII — IX]. 

CHAP. VII. — Trois visions symboliques : les santereltes [vers. 1 — 3], h feu [4—6! 
/eft/ aplomb [7-9]. Altercation entre Amos et Amasias [ 10- i 7 | 

7 Voici ce que le Seigneur, Jehovah, mo tit voir : 

II formait des sauterelles, 
Au temps ou le regain commencait a pousser- 
C'ctait le regain aprcs la coupe du roi. 

2 Qtiand clles eurent acheve de devorer Therbe de la terre 
Je d.s : « Seigneur, Jehovah, daignez pardonner! 

Qui subsisterait de Jacob? car il est petit " 

3 Et Jehovah se rcpentit 

44 Cela ne sera pas, " dit Jehovah. 

4 Voici ce que le Seigneur, Jehovah, me (it voir : 

Le Seigneur, Jehovah, faisait appcl au feu pour defendre sa cause, 
ht le feu devorait le grand abime, 
Et il devorait la portion du Seigmur. 

5 Et je dis : Seigneur, Jehovah, daignez cesser! 
Qui subsisterait de Jacob? car il est petit " 

6 Jehovah se rcpentit 

" Ccla non plus ne sera pas," dit le Seigneur, Jehovah. 

7 Voici ce que Jehovah me tit voir : 

Le Seigneur se tenait sur un mur vertical, 

Et il avait dans sa main un fil a plomb. 
S II me dit : 4i Que vois-tu, Amos? "' 

Je repondis : " Un fil a plomb. " 

Ft le Seigneur me dit : " Je vais mettre le fil a plomb 

Au milieu de raon peupIed'IsraSl; 

Je ne lui pardonnerai plus. 
Les hauts lieux d'Isaac seront devastes 

Et jes sanctuaires d'Israel seront detruits, 

Et je me leverai contre la maison de Jeroboam avec Tepee. '' 

14. Une nation : TAscyrie. 

VII, 1. Le regain : la premiere couie appar* 
tenait au roi en tout ou en partie; le regain 
*tatt pour le proprfetaire du champ, 

4. Parle feu, peut-€tre par unegrandeseche- 
resse. — Le grand aHme % les eaux souterraines 
source de toutes les eanx terrestr*. Hyperbole 
destine* a montrer la grandeur du desastre. 

7. Unfit aplomb. D*apres Interpretation la 
plus ordinaire, le mot h*br. 'anak serait unjil 
a plomb, plus exadtement un niveau de macon. 
symbole du nivellement et de la devastation du 
pays. 

S. Jer6me(VulO : le Seigneur xe tenait sur un 
mur reconvert oPnn endultjt it avait d la main 
une truelle de macon, pour indiqner qne e'est 



lui quL donnait au muV sa force et son ctiat 
Mais cette trnelle, avec I'emluit qu'elle contient'. 
Ufa remettra an milieu du/enfle, il ne veut 
plus s en servir, il abandonne son peuple a lui- 

neme. 

Les LXX : 'le Seigneur se tenait sur un 
mur de mHal {ht\ mW UoiioptCvw) et 
dans tm main it avait du mitai (o&ftoc) Le 
symbole present* par Amos exprimerait iters 
1 Ktee de guerre et de destruction. 

1 9 PJf* ** : ici wulemeut et vers. 16 le peu- 
ple de Dieu est designe par le nom de ce patriar- 
che. — Contre la maison de Jeroboam ; cette 
menace oft le chef de TEtat est nomm^ment d<- 
signe, amene la scene viotente raconteedans les 
vers. smv. 
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Chap* VII, i a 



AMOS. 



Chap. VIII, 8. 



12 



I? 



*7 



car c'est un sanctuaire du roi et c'est 
une maisou royaie ". Amos repondit a 14 
Amasias : " Je ne suis ai prophetc, ni 
fils de prophete; je suis bouvier et je cul- 
tive les sycomores. Mais Jehovah m'a 15 
pris derriere le troupeau, ct Jehovah m'a 
dit : Va, prophetise a mon peuple 
d'lsrael Et maintcnant ecoute la parole 16 
de Jehovah, toi qui dis : Tu ne prophe- 
tiseras pas contre Israel et tu ne parte- 
ras pas contre la maison d'Isaac. 



10 Alors Amasias, pretre de Bethel, en- 

voya dire a Jeroboam, roi d'lsrael : 

"Amos conspire contre toi au milieu de 

la maison d'lsrael; le pays ne peut plus 
it supporter toutes ses paroles. Car Amos 

a parte ainsi : Jeroboam mourra par 

Tepee, ct Israel sera emmenc captif hors 

dc son pays." 
Et Amasias dit a Amos : "Voyant, 

va-t-en, fuis 2u pays de Juda et man- 

ges-y ton pain ; la tu prophetiseras. Mais 

ne continue pas de prophetiser a Bethel, I 

Car ainsi parle Jehovah : 
Ta femme sera prostituee dans la ville, 
Tes fils et tee filles tomberont par Tepee, 
Ton champ sera partage au cordeau, 
Et toi, tu mourras sur une terre impure. 
Et Israel sera deporte hors de sa terre. " 

CHAP. VIII. — Israel est m&r four lejuganent. La vision ties f rut is mttrs [1 — 3]. 
Discours : Us prevarications [4 — 6] amentrotit le chdtiment supreme [7 — 11 1. 
Dieu retirera a Israel sa parole [ 1 1 — 14]. 

8 Void ce que me fit voir le Seigneur, Jehovah : 

" Je vis une corbeille de fruits murs. 

2 Et il me dit : " Que vois-tu, Amos? " 

Je repondis : " Une corbeille de fruits murs. " 

Et Jehovah me dit : " La fin est venue pour mon peuple d'Israel; 

Desormais je ne lui passerai plus rien. 

3 Les chants du palais seront des huriements en ce jour-la, 
Dit le Seigneur, Jehovah. 

II y aura de nombreux cadavres, 

En tout lieu on les jette en silence. " . '. 

4 Ecoutez ceci, vous qui engldutissez le pauvre 
Et faites pdrir les humbles du pays; 

5 Vous qui dites : " Quand la nouvelle, iune sera-t-ellc passee, 
Afin que nous puissions vendre du froment? 

Et le sabbat, pour que nous ouvrions nos magasins a ble, 
En diminuant Tepha, en grossissantle siclc 
Et en faussant la balance pour tromper, 

6 Et que nous achetions pour de Targent les miserables, 
Et les pauvres a cause d'une paire de sandales, 

Et nous vendrons la criblure du froment?" 

7 Jehovah Ta jure par Torgueil de Jacob-: 

Je n'oublierai pas toujours toutes leurs actions. 
S A cause de cela, le pays ne tremblera-t-il pas, 

Et tous ses habitants ne seront-ils pas dans le deuil ? 

Le pays montera tout entier comme le Nil, 

11 se soulevera et s'affaissera comme le fleuve d'Egypte. 



11. Jeroboam mourra : Amos u'avait parle* 
que de la maison ou de la descendance de Je- 
roboam. 

is. Mangtsy ton Pain. Amasias affecle de 
voir en Amos run de ces hommet qui font me- 
tier de prophetiser dans un but de lucre. Comp. 
Ezech. xiii, 19. 

13. C*$tt urn tanSluaire du rot : temple et 

Slais appartlennent au roi, et ticn ne doit s'y 
ire contre lui. 

14. Yi prophite de profession, ni oisdple 
d'on propbete. — Le* sycomertt abondent en 
Palestine; ils produisent une sorte de figue peu 



estunee dont les pauvres se nourrissent. Four 
en am&orer laquahte et le (aire murir plus t3t, 
il Callait^y pratiquer une incision. 

VI l\j 1-3. Cette quatricme vision est la suite 
des trots precedentes. 

2. La fin, en hehr. qete % jeu de mots avec 
qaite % fruit mur, 

5. Lejour de la nouvelle lune t ou le premier 
>iux du mots, Itait une (Hte religieuse aans Lv 
Guielle il <tAit defendu de vendre ou d'acheter 
(Moinbr. xxviii, sx; Nell, x, 31). — Groseiesant 
te siele f faisant payer un potds d'argent plus 
considerable. 
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Chap - VI11 ' 9 ' AMOS. Chap. IX, 6. 

En ce jour-ld, dit le Sei-neur, Jehovah, 
Je tent coucher Ic soleil en plein midi, 
El j envolopperai la terre de tenebres en un jour serein 
Jc changerai vos fetes en deuil, 
Et vos chants de joie en lamentations; 
Je mettrai ie sac sur tous les reins, 
Toute tete sera chauve; 

Jc mettrai ie pays comme en un deuil de fils unique 
fct sa nn sera comme un jour amer. 

Void que des jours viendront, 
Dit le Seigneur, Jehovah, 
Ou j'enverrai une faim sur la terre, 
jVon une.faim de pain, ni une soif d'eau 
Mais d'entendre les paroles de Jehovah 
i- Et ils erreront d'une mer a I'autre 

Etdu septentrion a Torient: 

S £ne fc ££25*5 ***** U P "* * J ^ Vah » 

' J SS£S£ Sl"~ *"** Ct te jeUDCS h0mmes 

'4 Ceux qui jurent par le peche dc Samaria 

Ceux qui disent : » Par la vie de ton Dieu, 6 Dan! 

Par la voie de Bersabee ! " 

Tomberont et ne se releveront pas. 

ttpnvt dc ses prtvtlitcs [7-10]. Xdhemmt /prosp Z"[u- 15 J J 

9 i! V*jF Seigneur debout pres de i'auteJ, 

bt il dit : •« Frappe les chapiteaux 
Et que les seuils soient &>ranles, 
Et brisp les sur leurs tetes a tons! 
Et ^ qu i restera, je l'egorgerai par Tepee; 

q 5f U Ji °!f? ? uveK }' *** Utt ^echappera. 

fc ils penetrant jusqu'au sombre sejour, 

Ma main les en tirera; 

S'ils montent aux cieux, 

Je les en ferai descendre. 

S'ils se cachent au sommet du Carmel 

Je les y chercherai et les prendrai • ' 

Et s'ils se derobent a mes yeux au fond de la mer, 

Sf Jf commanderai au serpent de les mordre 

Et s ils s en vont en capUyite devant leurs ennemis, 

Ui je commanderai a Fepee de les eVcreer 

Etj'aurai les yeux sur eux * 

Pour leur malheur et non pour leur bicn. 

5 Le Seigneur, JeTiovah des armees, 

Touche la terre et elle tremble, 
Et tous ses habitants sont en deuil; 
Le pays tout entier monte comme le Nil 
Et s'abaisse comme le fleuve d'Egypte. 
II a construit ses degres dans le del 
Et fonde* sa voilte sur la terre; 

« douloureux comme U f*im; auT Dieu ret£ 
rem ses prophites; il ne parlera plus par leur 
SB**. (Smp. Um. ii, 9; Seen. & t aoVMicT 

1. I4 * i f &¥ d * . Stu **"*i Cest le veau d'or 
honorti^theld Rois, xif, »8); jurerp£ h£ 
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IfitSiZEfiS ?D ?! Uc e \ de$ h ommages. Dan 

prttes, le principal autd du temple deve* a B* 
tot..— Gr?»i*rrt#niapres la chute du temple. 



Chap. IX, 7. 



AMOS. 



Chap. IX, 15. 



S 



10 



11 



12 



n 



14 



*5 



II appelle les eaux de la mer 

Et les repatid sur la face de la terre : 

Jehovah est son ncm. 

N'etes-vous pas pour raoi comme les fils des Cuschites, 

Enfants d'lsrael, dit Jehovah? 

N'ai-je pas fait monter Israel du pays d'Egypte, 

Comme les Philistins de Caphtor et les Syriens de Qir? 

Void que le Seigneur a les yeux sur le royaume pecheur, 

Et je le detruirai de dessus la face de la terre; 

Toutefois je ne detruirai pas entierement 

La maison de Jacob, dit Jehovah. 

Car je vais donner dps ordres, 

Et je secouerai la maison d'lsrael parmi toutes les nations, 

Comme on secoue k Steavec le crible, 

Sans que le bon grain tombe a terre. 

Tous les p£cheurs de mon peuple periront par Tepee, 

Eux qui disent : '* Le malheur ne s'approchera pas de nous, 

Le malheur ne nous atteindra pas. " 

En ce jour-la je releverai la hutte de David qui est tombee; 

Je reparerai ses breches, je releverai ses mines 

Et je la rebatirai telle qu'aux jours d'autrefois, 

Afin qu'ils possedent le reste d'Edom 

Et toutes les nations sur lesquelles mon nom a ete invoque, 

Dit Jehovah qui fait ces choses. 

Void que des jours viennent, dit Jehovah, 

Ou le laboureur joindra le moissonneur, 

Et ou celui qui foule le raisin joindra celui qui repand la scmcnce; 

Les montagnes decouleront du vin nouveau 

Et toutes les collines ruisselleront. 

Je ramenerai mon peuple d'lsrael; 

lis rebatiront les villes devastees et les habiteront; 

lis replanteront des vignes et en boiront le vin; / 

lis feront des jardins et en mangeront les fruits. 

Je les planterai sur leur sol, 

Et ils ne seront plus jamais arraches 3u pays 

Que je leur ai donne, dit Jehovah, ton Dieu. 



Vjtr ^<U «,JU V JU 
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7. Du jour oil Israel a meconnu ses privile- 
ges, il est aux yeux de Dieu comme sont les 
autre* peuples a 1'crigine desquels il a aussi 
preside. 

8. ?€ *4 ditruirai pat mtUrtmtnt : il restera 
uo noyau d'hommea pieux, au moyen desquels, 
apres le ch£timett, Dieu formera un nouveau 
people. 

. ix, A parti* de ce verset* le prophete annonce 
la restauratiea d'lsrael. — La hmtU d* David: 
C'est dans sa reunion a la maison de David 



qu' Israel sera r4tabli;iln'y aura plus de schismc. 
13-15. Ici la restauratiou du royaume de Dieu 
apparalt surtout accompagnee de ben&illiops 
temporeUes; l'esprit de la prophltie d'Arncs 
montre bten qu'elles sont subordonnees au re- 
gne de la justice. 

( 13. L* la&mwtr, ete. : la semence a peine 
tetee en terre reapparaltra comme moisson, et 
la vendaage, qui se fait en septembre» sera si 
aboodante, qu die se protongera jusqu'en no- 
vembre, ou sc font les sempiftes. 
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ABDIAS. 



• I* 



1 



s 



10 



n 



(2 



Ruim <VE<bm [vers. r- 9 ]. Crimes d Edom '10--16I. Victoire finale tUJuda 

sur tons ses emiemis [17 — 21]. 
Vision d'Abdias. 

Ainsi a dit lc Seigneur, Jehovah, a Edom. 
Nous avons recu de Jehovah un message, 

Et un heraut a ete envoye parmi les nations : » Levez-vous * " -^ 
Levons-nous contre lui pour combattre ! " 

Void que je t ? ai rendu petit parmi les nations, 

Tu es l'objet du plus grand mepris. 

La fierte de ton coeur t'a egare, 

Toi qui habites dans des creux de rochcrs, 

Dans des demeures elevees; 

Toi qui dis dans ton coeur : 

" Qui me fera descendre a terre : " 

Quand tu eleverais ton aire comme l'aigle, 

Quand tu la placerais parmi les Voiles, 

Je t'en ferais descendre, dit Jehovah. 

Si des voieurs, si des pillards de nuit etaient entres chez toi — 

Comme te voila devaste ! — 

N'auraient-ils pas emporte ce qui leur suffisoit ? 

Si des vendangeurs etaient entres chez toi, 

N aunuent-ils rien laissse* a grappiller? 

Comme Esau a ete fouille ! 

Comme on a cherche ses tresors caches ! 

Tous tes allies font chasse jusqu'a la frontiere: 

Tes amis font joue et ont prevalu sur toi; 

Ceux qui mangeaient ton pain ont mis un piege sous tes pas. 

II nV a point en lui ^intelligence ! F 

En ce jour-la, dit Jehovah, 

N'oterai-je pas d'Edom les sages, 

Et de la monta^ne d'Esau rintelligence? 

Tes guerriers, Theman, seront dans Pepouvante 

Afin que tout homme soit retranche par Tepee 

De la montagne d'Esau. 

C'est a cause de la violence contre ton frere Jacob 

Que tu seras couvert de honte et retranche a jamais. 

Au jour ou tu te tenais en face de lui, 

Au jour oil des ennemis emmenaient son armee 

fct ou des etrangers penetraient dans ses portes 

Et jetaient le sort sur Jerusalem, 

Toi aussi tu etais comme Tun d'eux. 

Ne repais pas ta vue du jour de ton frere, 

Du jour de son infortune; 

Ne triomphe pas des enfants de Juda 

Au jour de leur mine, 

Et ne profere pas d'insolentes paroles 

Au jour de la detresse. 



1. Ainri «#.-, .ttaa i general de la prophetic. 

1*8. Voy. J6r4mie xlu, 7 et sv. 

V Du crenx de reckert; ou bien, des forte- 
reuts de "**<**. U capitale des Edomites, 
1 etra, en h*br. Sfla, a-a-d. rocher, resserree 
erure deux names pwois de gres, *ait d'un ao 
ccs tres difficile. 



7.T emtchmss*, ont (ait honteusement recon- 
duire a. la frontiere. sott les ambassadenrs 
envoyes pour implorer do secours, soit les fogi- 
tils ctaerchant un asile chez leurs allies. 

10-17. La cause de la mine d'Edom, cest sa 
constante hosulite a regard de son frere Jacob. 
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Vers. 13. ABDIAS. Vers. 21. 

13 N'entre pas dans la porte de mon peuple 
Au jour de sa calamite; 

Ne repais pas ta vue, toi aussi, de son malheur 
Au jour de sa calamite, 
Et n'eteads p-.s ta main sur ses richesses 
Au jour de sa calamite. 

14 Ne te tiens pas au carrefour des chemins 
Pour massacrer ses fuyards; 

Ne livre pas ses rechappes 
Au jour de la detresse. 

1 5 Car le jour de Jehovah est proche pour toutes les nations. 
Comme tu as fait, il te sera fait; 

Tes oeuvres retomberont sur ta tete. 

16 Car, de meme que vous avez bu sur ma sainte montagne 
Toutes les nations boiront continuellement; 

Elles boiront, elles avaleront, 

Et elles seront comme n'ayant pas 6te. 

17 Mais sur la montagjne de Sion il y aura des rechappes; 
EUe sera un lieu saint, 

Et la maison de Jacob rentrera dans ses possessions. 
iS La maison de Jacob sera un feu, 

La maison de Joseph une flamme, 
Et la maison d'Esau du chaume. 
lis raiuimeront et le devoreront, 
Et il ne restera rien de la maison d'Esau, 
Car Jehovah a parle. 

19 Ceux du midi possederont la montagne d'Esau, 
Et ceux de la plaine le pays des Philistins : 
lis possederont le territoire d'Ephnum 

Et celui de Samarie; 

Et ceux de Benjamin possederont Galaad. 

20 Les captifs de cette armee des enfants d'Israel ,■ 
Possederont le pays des Chananeens jusqu'a Sarepta. 

Et les captifs de Jerusalem aui sont u Sepharad 
Possederont les villes du midi. 

21 Et il y aura sur la montagne de Sfon des liberateurs 
Qui jugeront la montagne d'Esau 

Et le regne sera a Jehovah. 



■ # » o 



16. Vous % vous ovsm bu et festoyl autour du 
temple le jour de la prise de Jerusalem. — Tou* 
tes Us nations, apres avoir du la coupe d*une 
dlbauche impie, boiront la coupe de la colere 
de Dieu, du chlltiment. 

17. Un Hon taint % un san&uaire, dont les ha* 
bitants seront saints, et d'ou les patens et les 
impies seront a jamais ecartes. 

18. La motion ds Jacob, Juda, par opposi* 



tion a Joupk (Israel). Le royaume d'Israel est 
assocte a celui de Juda, pour le salut final. . t 

to. Les districts de Juda : le Ntgkt*Qu midi, 
la Sifkila ou plaine, et la Montagne recouvre 
ront les terrf totres auxquels Us confinent. 

ao. Les captlft do Jerusalem t aui se troti- 
vaient a Sijkmm&y sott la ville de Sardes dans 
I'Asie Mtnenre, soit celle de Sparte dans le 
Peioponnese. 
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JONAS. 






CHAP. I. — Qrdre doiuU a Jonas dialler prceher a A7///z/<r[vers. 1 — 2]. Sadjso- 
bmsamc, il * cmbarqitc pour Tharsis [3]. La tempete 1 4 — 1 2 J. Aw*r «/ />// a la 




mer [10 — 13]. 

1 KB59 t la parole de Jehovah fut adres- 
see a Jonas,filsd'Amathi,en ces 
termes : ' * Leve-toi, va a Ninive, 
la grande ville, et preche contre 
elle; car leur mechancete est montee 
jusqu ? a moL " 

3 Et Jonas se leva pour s'enfuir a Thar- 
sis, loin de la face de Jehovah. II des- 
cendit a Japho, ou il trouva un vaisseau 
qui allait a Tharsis, et ayant pave son 
passage, il y entra pour aller avec eux a 
Tharsis, loin de la face de Jehovah. 

4 Mais Jehovah fit souffler un grand 
vent sur la mer, et il y eut sur la mer une 
grande tourmente; le vaisseau menacait 

5 de se briser. Les mariniers eurent 
peur; ils crierent chacun a son dieu et 
jeterent a la mer les objets qui etaient 
sur le vaisseau pour I'alleger; et Jo- 
nas 6tait descendu au fond au navire; il 
s etait couche et dormait profondement. 

6 Alors le chef de lequipage s'approcha de 
lui et lui dit : *' Que fais-tu de dorrair ? 
Leve-toi, invoque ton Dieu; peut-4tre 
pensera-t-il a nous, et nous ne perirons 

7 point " Et ils se dirent les uns aux au- 
tres : " Venez, jetons le sort, afin que 
nous sachions d'ou nous vient ce mal. " 
Ils jeterent le sort, et le sort tomba sur 
Jonas. 

S Alors ils lui dirent : *' Dis-nous done 
qui nous attire ce malheur; quelle est ta 



tijete* 



10 



11 



12 



profession, d'ou viens-tu, quel est ton 
pays et de quel peuple es-tu? II leur 
repondit : " Je suis Hebreu et j'adore 
Jehovah, le Dieu du del, qui a fait la 
mer et la terre. " Ces hommes furent 
saisis d'une grande crainte, et ils lui di- 
rent : " Pourquoi as-tu fait cela?" Car ils 
savaient qu'il s'enfuyait de devant la 
face de Jehovah, parce qu'il le leur avait 
declare. Ils lui dirent : " Que te ferons- 
nous, pour que la mer s'apaise pour 
nous ? " Car la mer continuait de se sou- 
lever de plus en plus. II leur repondit : 
" Prenez-moi et me jetez a la mer, et la 
mer s'apaisera pour vous; car je sais que 
e'est a cause de moi que cette grande 
tempete est venue sur vous. " 

Ces hommes ramaient pour gagner la 13 
terre, mais ils ne le pouvaient, parce 
que la mer se soulevait de plus en plus 
contre eux. Alors ils crierent a Jeho- 14 
van et dirent : *'- Nous vous en prions, 
Jehovah, que nous ne perissions pas pour 
fame de cet homme, et ne nous charges 
pas d'un sang innocent, car e'est vous, 
JeJiovah, qui avez fait comme il vous a 
plu." Etprenant Jonas, ils le jeterent a 15 
la mer, et la mer calma sa fureur. Et 16 
ces hommes furent saisis d'une grande 
crainte pour Jehovah; ils lui oflrireot on 
sacrifice et firent des vceux. 



CHAP. II. —Jouas dans ie ventre d'un poisson [vers. 1]; priere [2 — 10] 

et delivrame\\\\ 

Jehovah tit venir un grand poisson nuits. Et du ventre du poisson Jonas 
pour engloutir Jonas, et Jonas fut dans , pria Jehovah, son Dieu. II dit : 
lo ventre du poisson trois jours et trois : 

Dans ma detresse j'ai invoque Jehovah,, et il m'a repondu; 
Du sein du sejour des morts j'ai crie : 
Vous avez entendu ma voix. 
Vous m'aviez jete dans 1'abime, 
Au coeur des mers, 



2 
3 



I, 2. Ninive, capitale de l'Assyric, situee sur 
la rive gauche du Tigre, vis-a-vis de la ville 
actuelle de Mossoul. 

3. Loin d$ la/ace d* Jikmrnk, dans un pays 
ou Jehovah n'est pas honor*, et, dans la oeosee 
du prophete, ou il n'habite pas, au moins n'a 
pas une deineure officielle, un sancluatre. — 
Jap/to^ Jopp6 dans le Nouv. Testament (A&. 
ix, 36), aujourd'hui Jaffa. 

6. Invoque ten DUn : chaque peuple avait 



ses dieu." parttculiers; 'mais en general, on 
croyait a la puissance de tous les autres. 

II, 2. Pria Jik&vak: ce cantique d'aclioo de 
graces est emDrunte* en partie a divers Psau- 
mes. Plusieurs interpretes, tout en y voyant un 
echo des sentiments de Jonas, le regardent 
comme une composition faite apres coup par- le 
rfdacleur du ltvre. 

3. Comp. Ps. exx, x; xviii, 5-7; xxx, 4. 

4. Comp. Ps. xxiv, a; xlii, 2* 3, 8. 
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Chap. II, 5. 



JONAS. 



Chap. IV, 2. 
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Et l'onde m'environnait; 

Tous vos flots et toutes vos vagues 

Ont passe sur mpi. 

5 Et moi, j'avais dit : 

Je suis chasse de devant vos yeiix; 

Pourtant je reverrai encore votre saint temple. 

6 Les eaux m'avaient environne jusqu'a Tame, 
L'abime m'entourait, 

I/algue couvrait ma t&e. 

7 J'etais descendu jusqu'aux racines des montagnes; 

Les verrous de la terre etaient tir6s sur moi pour toujours, 

Et vous avez fait remonter ma vie de la fosse, 
Jehovah mon Dieu. 

8 Quand mon axne defaillait en moi, 
Je me suis souvenu de Jehovah, 

Et ma priere est parvenue jusqu'a vous, 
Dans votre saint temple. 

9 Ceux qui s'attachent a. de vaines idoles 
Se privent de la grace. 

10 Mais moi je vous offrirai un sacrifice, 
En disant votre louange; 

Le voeu que j'ai fait, je Taccomplirai. 
A Jehovah est le salut. 

1 1 Jehovah parla au poisson, et le poisson vomit Jonas sur la terre. 

CHAI\ III. — Predication de Jonas a Ninive [vers. I — 4]; penitence da Xiniviies 

[5 — 9] ; Dim lettr pardontte [ 10]. 



La parole de Jehovah ftit adressee une 
seconde fois a Jonas, en ces termes : 
" Leve-toi, va. a Ninive, la grande ville, 
et preche-lui la predication que je tc 
dirai. " Jonas se leva et alia a <Ni- 
nive, scion la parole de Jehovah. Or 
Ninive etait une ville grande devant 
4 Dku, de trois journees.de chemin. Jo- 
nas tit d'abord dans la ville le chemin 
d'une journee, et il pr£chaet dit : "En 



» 
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s'assit sur la cendre. Et il fit publier ■ 
dans Ninive, par decret du roi et de ses 
grands : " Que ni hommes ni betes, 
boeufs et brebis, ne mangent rien, ne 
paissent point et ne boivent point d'eau; 
qu'ils se couvrent de sacs, hommes et S 
betes, qnils crienta Dieu avec force, et 
qu'ils se dctournent chacun de sa mau- 
vaise voie et des actions de violence que 
commettent ses mains. Qui sait si Dieu 9 
core quarante jours et Ninive sera ne viendra pas a se repentir, et s'il nc 

reviendra pas de son ardente colere, en 
sorte que nous ne pirissioris point? " 

Dieu vit ce qu'Us faisaient, comment ic 
ils se detournaient de leur mauvaise 



detruite ! " 

Les gens de Ninive crurent Dieu; ils 
publierent un jeiine et se revetirent de 
sacs, depuis le plus grand jusqu'au plus 
petit. La chose ^tant parvenue au roi de | voie, et il se repentit du mal qu'il avait 
Ninive, il se leva de son tr6ne, ota son annonc£ qu'il leur ferait, et il ne le fit 
manieau royal, se couvrit d'un sac et I pas. 



4 
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CHAP. IV. -* Micontentement de Jonas [vers. 1 — 3J et reprimand* de 

J£h0vah\j\ — \l\ 

Jonas en oprouva un vif chagrin, et 1 je disais lorsque j'&ais encore dans mon 
il fut irrite. 11 Jit une priere a Jehovah I pays ? C'est pourquoi je me suis aupa- 
et dit : ** Jehovah, n'est-ce pas la ce que | ravant enfui a Tharsis; car je savais que 



5. Comp. Ps, xxxi, 33. 

7. Lis verrous de la terre, du monde souter- 
raw, du tckiol. — Von* aces fait rtmcnttr: 
comp. Ps. xxx, 4. 

.8. Comp. Ps. xlii, 4; xviii, 7. 

9. De la fr&ce, liu. de leur grAct* du se- 
cours compatissant qu'ils auraient trouve* au- 
pre* du vrai Dieu. 



10. Coma Ps. t } 14; cxvi, 17-19. 

Ill, 10. Le but de tout le recitestde montrer 
que Jehovah est le Dieu non seulement d r Israel, 
mais.de toutes les nations et de mettre en relief 
I'appel de toutes }es nations au salut. Pour sau- 
ver Ninive, Dieu h*a pas heate* a lui envoyer 
son prophete. 
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JONAS. Chap. IV, 3-1 1. 



MICH&E. Chap. I, 1-5. 



vous etes un Dieu misericordieux et cle- 
ment, lent a la colere, riche en grace et 

3 qui vous repentez du mal. Maintenant, 
Jehovah, retirez, je vous en prie, mbn 
ame, car la mort vaut mieux pour moi 
que la vie." 

4 Jehovah repondit : " Fais-tu bien de 

5 t'irriter?" Et Jonas sortit de la ville et 
s'assit a I'orient de la ville; It il se fit 
tine hutte de branches et ii s'y tenait a 
Pombre, jusqua ce qu'il vit ce qui arri- 

6 verait a la ville. Et Jehovah-Dieu fit 
pousser un ricin qui s eleva au-dessus de 
Jonas pour donner de I'ombre sur sa 
tete, afin de le delivrer d** son mal; et 
Jonas eprouva une grandejoie a cause 

7 du ricin. Mais Jehovah fit venir, le len- 
demain au lever de I'aurore, un ver qui 

S piqua le ricin,et il secha. Et au leverdu 
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MICHEE. 



PREMIERE PARTIE. 



1 



It 3 sv. Images empruntees a uue tempete 
accompagnant un trembletnent daterre. Comp. 
le* P* xviii, 8-15; Uviii, 9; xcvu, 2 iv. 

5. D«n« le ter membre, Jacob el IsrcUt sont 



synonytucs et designent te peuple tout entier; 
dans le ifi % Jacob .o^poU a 7W«,e&t le royaume 
des dix tnbus. 



10 



soleil, Jehovah fit venir un vent brulant 
d'orient, et le soleil donna sur la tete de 
Jonas, au point. qu r il defaillit et de- 
manda de mourir en disant : " La mort 
vaut mieux pour moi que la vie." 

Alors Dieu dit a Jonas : " Fais-tu bien 
de t'irriter a cause de ce ricin ? " II re- 
pondit : " Je fais bien de m'irriter jus- 
qu'a la mort. " Et Jehovah dit : " Tu 
t affliges au sujet d T un ricin pour lequcl 
tu n'as pas travaille et que tu n'as pas 
fait croitre, qui est venu en une nuit et 
qui a peri en une nuit; et moi je nc 11 
nvaflligerais pas au sujet de Xinive, la 
grandc ville, dans laquellc il y a plus de 
cent vingt mille hommes quTne savent 
pas distinguer leurdroitede ieur gau- 
che, et des animaux en grand nombre ! " 



LES JUGEMENTS D'ISRAEL ET JUDA. LEURS CAUSES. 

[Ch. I — IV]. 

CHAP. 1. —/ugemetil centre Samaria etjuda. Titre [vers. 1]. Je'kovaJi sort de 
son sanctttaire pour venger Us crimes if Israel ct dejuda [2— 5J. CluUimcnt de 
Samarte [6—7]. Deuit du prophHe qui voit le chdtimaU s^Undrc a Jerusalem 
O — 9] et par tout le pays [10— 16]. 

Parole de Jehovah qui tut adressee a i laqueUe lui fut moiUree touchant Saiua- 
Micnee de Moreseth, au temps de Joa- ! rie et Jerusalem. 
Uian,d'Achaz et d'Ezeehias, rois dejuda, ' 

Ecoutez, vous tous, peuples ! 
Sois attentive, terre, avec tous tes habitants ! 
Que le Seigneur, Jehovah, t&noigne contre vous, 
Le Seigneur, du palais de sa saintete ! 

Voici que Jehovah va sortir de sa demeurc; 

II descendra, il marchera sur les hauteurs de la tenc* 

Les montagnes se fondront sous ses pas'; v 

Les valines se fondront, 

Comme la cire devant le feu, 

Comme Peau versfe sur une pente. 

Tout cela, a cause du crime de Jacob 

Et des p&hes de la maison d'Isracl. 

Quel est le crime de Jacob? 

N'est-ce pas Samarie ? 
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Et quels sont les hauts lieux de Juda? 
N'est-ce pas Jerusalem? 

6 Je ferai de Samarie un tas de picrres dans an champ, 
Un lieu a planter la vigne; 

Je ferai rouier ses pierres dans la vallee, 
Et je mettrai k nu ses fondements. 

7 Toutes ses statues seront brisees; 

Et tous ses salaires consumes par le feu; 

Je d&ruirai toutes ses idoles, 

Car elle les a amassees avec le salaire de la prostitution, 

Et eiles redeviendront un salaire do prostitution. 

8 A cause decela, je pieurerai et je hurlerai, 
Je marcherai d^pouille et nu; 

Je me lamenterai comme le chacal 
Et je gemirai comme Tautruche. 

9 Car sa plaie est mortelle; 
Car elle s'etend jusqu'a Juda, 

Elle arrive jusqu'a la porte de mon peuple 
Jusqu'a Jerusalem. 

10 Ne l'annoncez pas dans Geth; 
Ne pleurez pas dans Acco ! 

A Beth- Aphra je me roule dans la poussifere. 

1 1 Passe, habitante de Saphir, dans une honteuse nudite ! 
L'habitante de Tsoanan n'est point sortie; 

Le deuil de Beth-Haetsel vous prive de son abri. 

1 2 L'habitante de Maroth est en detresse a cause de ses biens; 
Car le malheur est descendu d'aupres de Jehovah 

Sur la porte de Jerusalem. 

13 Attelle aii char les coursiers, habitante de Lachis; 

Ce fixt le commencement du p6ch£ pour la fille de Siot., 
Qu'on ait trouv£ chez toi les crimes d'Israel. 

14 C'est pourquoi tu renonceras $. possMer Morfaeth dc Geth; / 
Les maisons d'Aczib seront une deception pour les rois d'Israel. 

1 5 Je t'amenerai un nouveau maitre, 
Habitante de Maresa; 

La noblesse d'IsraSI s'en ira jusqu'a Odollam. 

(6 Arrache tes cheveux, rase-les, 

A cause de tes enfants bien-aimes; 
Fais-toi chauvc comme le vautour, 
Car ils s'en vont en captivite loin de toi ! 



7. Toussessalaires ; le mot h£br. signifie un 
salaire de prostitute; il d&igne les dons d6- 
pose's par les adorateurs dans les san<5hiaires 
des vtaux d'or et de Baal. — ElUs redevien- 
dront % etc. : pi! lees par les paiens 9m les place* 
ront dans lean temples, elles serviront de nou- 
veau a Un culte idouUre. 

9. La ports de man peuple, Jerusalem, ainsi 
appelee parce qu'elle est la capitale de Juda, le 
lieu le plus frequent*, ou le peuple tient ses as- 
semblers (Amos, x, 12. Comp. Is. xxxiii, 30.) 

10-15. Le prophete nomme une serie de viiles 
qoi seront frappees par t'ennemi et qui appar- 
tiennent poor le plupart a la plaine de Juda, 
on Itait situee Moreseth. Chacune d'elles est 



complalsent les Orientaux* — Geth y h^br. 
GatH, presente une ressemblance phonltiquc 
avec taffidou, annoneemi de ra£me BdJtd con- 
tract de be'akko. dams Akko (la Ptolemafo des 
Grecs) avec baka^ pleurer. — Beth- Aphra, 
veut dire matson dsPoussiere.— Saphir signi- 
fie beauM. — Tsoanan signifie sortie. — Beth 
Hattsel signifie maison da cM4* — Maroth 
veut dire amertumes. — Le nom de Lachis of- 
fre a pen pres la m&ne assonance que rikesch 
chevaL — Morescheth signifie heritage % pro- 
priiti. — Actib veut dire mensonge % deception. 
— Maresa signifie de nouveau possession, 

13. Ce Jut le commencement.** D'autres : 
Le princtpe de ton pdcJU, $fitU de Sion, e'est 



Voccasion d'on de ces jeux de mots auxqiwU se | qu'on a trout* eke* tot Us crimes dlxrail 
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Chap. II, i. 



mich£e. 



Chap. II, n. 
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j 



7 



10 



u 



CHAP. II. — Pichis des grands. Discours de Michk sur les riches [vers. I — 5]. 
Altercation avec lesfaax prof kites [6 — 7]. Michie confirm* ce qu'il a dit attx 
riches [8— 11]. Promessesde retour[\2— 13]. 

Malheur a ceux qui meditent Finiquite 

Et qui preparent le mal sur leurs couches ! 

Au point du jour ils Texecutent, 

Car leur bras est leur dieu. 

Ils convoitent des champs et les ravissent, 

Des maisons et ils s'en em parent; 

lis font violence a rhomme et a sa maison, 

Au maitre et a son heritage. 

C'est pourquoi ainsi parle Jehovah : 

Je meriite centre cette race un mal 

Dont vous ne pourrez retirer votre cou, 

Et vous ne marcherez plus la tele liaute, 

Car ce sera un temps raauvais. 

En ce jour-la on fera sur vous un proverbe 

Et on chantera une complainte. 

Ondira : " C'en est fait! 

Nous sommes entierement devastes; 

II aliene la part de mon peuple ! 

Comment me Penleve-t-il? 

II distribue nos champs aux intideles? ,? 

C'est pourquoi tu n'auras personne qui etende chez toi le cordeau, 

Sur une part d'heritage dans I'assemblec de Jehovah. 

Ne proph6tisez plus, disent-ils. — 

Si on ne prophdtise pas a ceux-ci, 

L'opprobre ne s'eloignera pas. 

Toi qu'on nomme maison de Jacob, 

Est-ce que Jehovah est prompt a sMrriter? 

Est-ce la sa maniere d'agir? 

N'ai-je pas de bonnes paroles 

Pour celui qui marche avec droiture? 

Hier mon peuple s'est leve* en adversaire. 

De dessus la robe vousarrachez le manteau; 

Ceux qui passent sans defiance, vous les traitez en enncmis. 

Vous chassez de leurs maisons chenes 

Les femmes de mon peuple, 

Vous otez pour jamais ma gioire 

A leurs petits enfcnts. 

Levez-vous ! Partez ! 

Car ce pays n'est pas un lieu de repos, 

A cause de la souiflure qui vous d£truira 

D'une cruelle destruction. 

S'il y avait un homme courant apres le vent 

Et cfebitant des mensonges, en disant : 



Hi 1 sv. Ce chap, appartient visiblement a 
une penode de paix etde security peut^tre au 
regne de Toatham (comp, Is. ti-lv; v; ix, 70c, 4.) 
— Leur eras est leur dieu % ils ne connaissent 
pasde puissance supcrieurea leur propre force. 

3. Retirer votre con : image erapruntee au 
joug mis sur la t€te des beeufe. 

5. Qui iteude le cerdeau : allusion au mode 
de partage da la Terre Sainte entre les tribus. 
Ics tamilleset les che&de maison (I os. xiv, x sv.) 
Tons ces graods serene exclus de la cemmn- 
nanti dfsmil, du nouveau peuple de Dieu 
qui se reconstituera apres le chitiment. 

6-7. Dieentdt, lttt. profhttiu*t*iU : it s'agit 



des faux prophetes qui veulent imposer silence 
aux veritables^en disant que Dieu ne peut trailer 
ta maison de Jacob ausst severement que le di- 
sent Michie et ceux qui parient avec lui. 

8. Le prophete adresse direclement sa rlpoase 
aux riches qui provoquent Jehovah en depouil- 
lant injustement les faibles. 

o> Mm fieire, l*honneur d'etre le peuple de 
Dieu. dont Israel sera prive* par suite des cri- 
mes aes chefs infideles, 

xo. Leves-vcMt, fmrte* pour l'exil. 

xx. Des prophe'ties comme celles de Michee 
dtplaisent a Israel; le peuple ne veut entendre 
que ce qui le ftatte. 
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Chap. II, 12. 



MICHEE. 



Chap. Ill, 9* 



" Je vais te prophetiser vin et cervoise ! " 
Ce serait le prophete de ce peuple. 

12 Je te rassemblerai, 6 Jacob, 
Je te rassemblerai tout entier; 
Je recueillerai les restes d'Israel; 

Je les reunirai comme des brebis dans un bercail; 
Comme tin troupeau au milieu de son enclos, 
Ainsi bruira la multitude des hommes. 

13 Celui qui fait la breche monte devant eux; 
lis font la breche, 

lis franchissent la porte et sortent; 
Leur roi marche devant eux. 
Et Jehovah est a leur tete. 

CHAP. III. — De nouveau les crimes des riches, cause de la colere divine 
[vers. 1—4]. Les faux prophetes et leur chdtiment [5 — "1- Le courage dn pro- 
phete fidkle pour dinoncer les crimes du peuple [8 — \l\ 

3 J'ai dit : Ecoutez, chefs de Jacob 

Et magistrats de la maison d'Israel ! 
N'est-ce pas a vous de connaitre le droit, 

2 Vous qui haissez le bien et aimez le mal, 
Qui leur arrachez la peau de dessus le corps 
Et la chair de dessus les os? 

3 lis devorent la chair de mon peuple; 
lis lui arrachent la peau du corps, 
Brisent ses os et les mettent en pieces, 
Comme ce qu'on cuit dans la marmite, 
Comme de la viande dans une chaudierc. 

4 Alors ils crieront a Jehovah, et il ne les cxauccru point; 
II leur cachera sa face en cc temps-la, 

Parcc qu'ils ont fait des actions mauvaises, ,• 

5 Voici ce que dit Jehovah sur les prophetes 
Qui egarent mon peuple, 

Qui annoncent la paix quand leurs dents ont de quoi mordre, 

Et qui declarent la guerre a quiconque ne leur met rien dans la bouche ! 

6 C'est pourquoi vous aurez la nuit au lieu de visions, 
Et les tenebres au lieu de divination; 

Le soleil se couchera pour les prophetes 
Et le jour s'obscurcira sur eux. 

7 Les voyants seront confus 

Et les devins rougiront de honte; 

Tous, ils se couvriront la barbe, 

Car il n'y aura plus de r£ponse de Dicu. 

S Mais moi, je suis rerapli de force, 

De FEsprit de Jehovah, 
De jugement et de courage, 
Pour denoncer a Jacob son crime 
Et a Israel son peche. 

9 Ecoutez done ceci, chefs de la maison de Jacob 

Et magistrats de la maison d'Israel, 



23. Celui qui fait U brick* t qui ouvr« le pas- 
sage; fexU est presence sous I'image d'une 
prison. 

Ill, x sv. Les oracles de ce chap!;:* forment 
tin tout ec doivent €tre attribues an temps 
d'Kiechias, date a laquelle les conteuporains de 
J£remte rapportaient MicH. tit t 12 0eY. ** v '» 
17 sv.) 



5. Qui annoncent tafaix, etc., qui, au lieu 
de denoncer les crimes des grands et du peuple, 
leur promettent un aventr prospere, jpourvu 
qu'on les- entretienne grassement, et qui mena- 
cent de la vengeance divine les gens trap pau- 
vres ou trap tntcgre* pour lenr donner de 
I'argent. 
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Qui avez en horreur la justice 

Et qui pervertissez ce qui est droit, 
io Batissant Sion avec le sang 

Et Jerusalem avec l'iniquite ! 
i r Ses chefs jugent pour des presents, 

Ses pretres enseignent pour un salaire, 

Et ses prophetes predisent pour de Fargent. 

lis sappuient sur Jehovah, en disant : 

" johovah n'est-il pas au milieu de nous? 

Le malheur ne saurait venir sur nous ! " 
12 C'est pourquoi, a cause de vous, 

Sion deviendra un chamj. qu'on laboure, 

Jerusalem un monceau de pierres, 

Et la montagne du temple une hauteur boisee ! 



DEUXIEME PARTIE. 

PROMESSES. ESPERANCES MESSIAXIQUES. 

[Ch. IV — V]. 

CHAP. IV. — SpUndeur future de Jerusalem [vers. 1 — 5]. Retour des exile's 
[6—7]. Siege et dUlivrance de la ville sainte .8— 14]. 

4 II arrivera a la fin des jours, 

Que la montagne de la maison de Jehovah 
Sera affermie au sommet des montagncs 
Et elevee au-dessus des collines, 
Et les peuplcs y afflueront. 

2 Des nations nombreuscs viendront et diront : 
" Venez, montonsa la montagne de Jehovah, 
A la maison du Dieu de Jacob; 

II nous enseignera ses voies, 

Et nous marcherons dans ses sentiers." 

Car de Sion sortira la loi, 

Et de Jerusalem la parole de Jehovah. 

3 II sera Tarbitre de peuples nombreux 

Et le juge de nations puissantes et lointaines. 

lis forgeront leurs epees en socs de charruc 
Et leurs lances en serpettes; 
Une nation ne levera plus Tepee contre l'autre, 
Et Ton n'apprendra plus la guerre. 

4 Us habiteront chacun sous sa vigne 
Et sous son figuier, 

Sans qu'il y ait personne pour le troubier; 
Car la bouche de Jehovah des armees a parle. 

5 Car tous les peuples marchent 
Chacun au nom de son dieu, 

Et nous, nous marchons au nom de Jehovah notre Dieu. 
Toujours et a jamais. 

<> En ce jour-la, dit Jehovah, 

Je recueillerai celles qui boitent, 

Je rassemblerai celles qui &aient disperses 

Et auxquelles j'avais fait du maL 



ia B&UsMHt dans Jerusalem de splendides I vos rapines, 
palais avec le fruit de vos raeurtres et de | IV, 1.3. Voy. Is. ii t a^. 
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MICHEE. 



Chap. V, 1. 



7 Je terai de celles qui boitent ua reste, 

Et de celles qui sent eloign6es une nation puissante. 

Et Jehovah regnera sur eux; 

Sur la montagne de Sion, des lors et a jamais. 

S Et toi, tour du troupeau, 

Colline de la Me de Sion, 
Elle viendra jusqu'a toi, elle te reviendra, 
L'ancienne domination, 
La roy^ute de la fille de Jerusalem. 

9 Pourquo; maintenant pousses-tu de tels cris? 

N 3 y a-t-il plus de roi au milieu de toi 
Et ton conseiller a-t-il pen, 
Pour que la douleur fait saisie 
Comme une femme qui enfante? 

10 Sois dans les doulews, fille de Lion, 
Fais effort comme celle qui enfante; 
Car tu vas sortir de la ville 

Et camper dans les champs, 
Et tu iras jusqu'a Baby lone; 
La tu seras delivree; 
La Jehovah te rachetera 
De la main de tes ennemis. 

1 1 Maintenant des nations nombreuses 
Se sont rassembldes contre toi; 
Elles disent : " Qu'elle soit profanee 

Et tnie mes yeux se repaissent de la mine de Sion ! " 

12 Mais elles ne connaissent pas les pensees de Jehovah 
Et ne comprennent pas ses desseins; 

Car il les a rassembl&s comme des gerbes sur l'aire. 

13 Levetoi et foule, fille de Sion. 

Car je ferai que ta come soit de fer / 

Et tes sabots d'airain, 

Et tu broieras des peuples nombreux, 

Et je consacrerai leurs gains a Jehovaji, 

Et leurs richesses au Seigneur de toute la terrc 

14 Maintenant, fille de troupes, 
Rassemble tes troupes ! 

On a mis le siege contre nous, 

On frappe de la verge sur la joue le juge d'Israel. 

CHAP. V. — Rlgne pacifique du R&i~Messie [vers, 1 — 8]. — La destruflion des 
moyens huff tains de defense et des idoles [9 — 14]. 

5 Et toi, Bethl&m Ephrata, 

Petite pour fctre entre les milliers de Juda, 
C'est de toi que sortira pour moi 
Celui qui doit etre dominateur en Isragl, 



8. Annonce du r&ablisseiass* de la royaute* 
davidiqae. apres au'elle aunt 6U au4antie par 
la destruction de Jerusalem (Hi, xa). — Tour dm 
troufeau, (c-k-d. une de ce$ tours oft, en 
Orient, se tient le berger pour surveiller scs bre- 
bis). Cette image appliquee a Tune des tours 
de Sion a sans doute quelque rapport avec 
vii, 14, ou Israel est represent* conune le trou- 
peau de l'heritage de Jehovah. — Collin* de l* 
fill* de Sion : c'est la montagne de Sion (vers.7). 

9 sv. Ces versets paraissent se rapporter a 
I'invasion de Sennacherib, 

14. Dans la Vulg. , ce verset commence lecha- 
pure suivant. 



V, isv. (Vulg. *\Efkrai*,Q^&l*/ertiU, 
anciennomde dethleem(G*n. X3ucv,i6pclvuij; 
Ruth, z, 9); comme le premier (qui veut dire 
mauon de pain\ il fait allusion a la grande fer- 
tility ds la campagne environnante. — Pttitt..* 
milUtrs : on appelait cMsliades ou milliers les 
grandes divisions de chaque tribu, des groupes 
comptantcaacun au motn«**ttofamilles(Comp. 
Exod. xvixi, tr sv.; Nbmbr. i, 16; x, 4). Beth- 
teem &ait trop petite poor former an de ces 
groupes. — Cut de toi que sortir* le Messie de 
race davidiqae. — Dont foriti/u... Preexisten- 
ce da Messie en Dieu;selon d'autres, antiquite* 
de la race du Messie. Josqa'aa jour oft se rea- 
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Et dont Pongine est des les temps anciens. 

Des les jours de i'eternite. 
2 C'est pourquoi il les livrera 

Jusqu'au temps ou la mere aura enfante, 

Et le reste de ses freres viendra se joindre 

Aux enfants de Juda. 
j II se tiendra &, et il paitra ses brebis 

Dans la force de Jehovah, 

Dans la majeste du nom de Jehovah, son Dieu; 

Car a sera grand jusqu'aux extremites de la terre. 

4 C'est lui qui sera la paix. 

Quand PAssyrien viendra dans notre pays 
Et que son pied fouiera nos palais, 
Nous ferons lever contre lui sept pasteurs 
Et huit princes du peuple. 

5 lis paitront ie pays d'Assur avec Tepee 
Et le pays de Nenirod dans ses portes; 
II nous delivrera de 1* Assyrian 
Lorsqu'il viendra dans notre pays 

Et que son pied fouiera notre territoire. 

6 Le reste de Jacob sera au milieu de beaucoup de poupks 
Comme une rosee venant de Jehovah, 

Comme des gouttes de pluie sur le gazon, 

Lequei n'attend rien de I'homme 

Et n'espere rien des enfants des hommes. 

7 ^ e "?*? de ^ acob sera aussi ^ anai les nations, 
Au milieu de peuples nombreux, 

Comme un lion parmi les b&es de la foret, 
Comme un lionceau parmi les troupeaux de brebis- 
Lorsqu'il passe, il foule et dechire, 
Et personne ne d&ivre. 
S Que votre main se leve contre vos adversaires 

Et que vos ennemis soient extermines ! 

9 En ce jour-la, dit Jehovah, 

J'exterminerai tes chevaux du milieu de toi 
Et je deuruirai tes chars, 
io Je ruinerai les villes de ton pays, 

Et je d&nolirai toutes tes forteresses. 

1 1 Je retrancherai de ta main les sortileges, 
Et tu n'auras plus de devins. 

12 J'exterminerai du milieu de toi tes idoles et tes statues, 

Et tu ne te prosterneras plus devant Pouvrage de tes mains. 
ij J arracherai du milieu de toi tes Astartes 

Et je d&ruirai tes villes, 

U Et je tirerai vengeance, dans ma colere et dans ma fureur 

Des nations qui n'auront pas ecoute. 



Chap. V t 14. 



lisera ce dessein, Dieu twrera Israel aux 
mains de ses ennemis. — La ttUrt (Comp. 
Is. VII, ifi 

4-5* L Assyrian figure ici comme type des 
ennemis des dernters tempi. — S*Jt jkutturt, 
sept princes de la fiunffle royale, tt knit frmcts 
on chefs choisis parmi le peuple. Ces chiffres 
sont symboliques : le premier, uft t est le nom* 



bre de la perfection. Le second, huit, qui va 
au-dela, indique la sarabondance. 

i^t L-^f ***** ** ?**** S€r * un « source de 
bene<Ii&ions pour tons les peoples. 

14. £f, alors, Israel e*tant devenu on people 

saint, Jehovah pourra exercer son iufiement 

contre les nations encore rebelles. 
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TROISIEME PARTIE. 



LA V01E DU SALUT [Ch. VI — VII]. 

CHAP. VI. — Litige de Jehovah d'abord avec son peuple en general [vers. I — 5 j 
dont les iniqttite's tie peuvent Ure expires que par la justice, la miser iconic, 
fhuwiltte'[6 — 8] ; — puts plus sp4cialement avec la capitale dent les crimes [9 — 1 2 1 
titer tie nt les plus grands chdtiments [13 — 16]. 

6 Ecoutez done ce que dit Jehovah : 

Leve-toi et plaide pour moi devant les montagnes, 
Et que les collines entandent ta voix! 

2 Ecoutez, montagnes, le proces de Jehovah, 
Et vous, immuables fondements de la terre! 
Car Jehovah a un proces avec son peuple; 
Et il va plaider contre Israel. 

3 Mon peuple, que t'ai-je fait! 

En quoi t'ai-je cause de la peine? 
Keponds-moi. 

4 Car je fai fait monter du pays d'Egypte, 
Je t'ai delivre de la maison de servitude, 

Et j'ai envoye devant toi Aaron, Moise et Marie. 

5 Mon peuple," souviens-toi done 

Du dessein qu'avait forme Baiac, roi de Moab, 
Et de ce que lui repondit Balaam, tils de Beor, 
De Setim jusqu'a. Galgala, 
Afin que tu connaisses les justices de Jehovah. 

6 Avec quoi me pressnterai-je devant Jehovah, . 
Me prosternerai-je devant le Dieu Trts-Haut? ' 

Me presenterai-je devant lui avec des holocaustes, 
Avec des veaux d'un an ? 

7 Jehovah agreera-t-il des milliers de beliers, 
Des myriades de torrents d'huile? 
Donncrai-jc mon premier-ne pour mon crime, 

Le fruit de mes entrailles pour le peche de mon ame? — 

8 On t'a fait connaitre, 6 homme, 

Cc qui est bon et ce o^ue Jehovah demandc de toi 

Cest de pratiquer la justice, 

D'aimer la misericorde 

Et de marcher humblement avec ton Dieu. 

9 La voix de Jehovah crie a la ville, 

Et celui qui est sage prendra garde a votre nom : 
Ecoutez la verge 
Et celui qui Ta ordonnee! 
10 Y a-t-il encore dans la maison du mediant des tresors iniques 

Et un 6pha amoindri, abominable? 



VI, 5. De Sitim y a l'Est du Jourdain, dans le 
pays de Moab, dernier ternie de la peregrina- 
tion des Israelites a travers le desert. — Go/- 
gata t ores de JeVicho, le premier campement 
au*dela du Jourdain (Jos. iv t iq)» Entre ces deux 
stations se placent de nombreux bienfaits de 
Jlhovah (Jos, v-viii). — Les justices, oeuvres 
qui pronvent sa fidelity a ses promesses* 

6-7. Reponse du peuple : il s'avoue coupable 



et demande au prophete par quel tnoyen il 
pourra apaiser la colere divine. 

8. Rdponse du prophete. 

9. La ville de Jerusalem. — Ecoutez Ian* 
nonce de la verge, du peuple Granger, 1* Assy* 
rien, qui doit chatter Israel. Coiup. Is. x, 5, 24. 

10-12. Combien Dieu est juste dans les cha- 
timents qu'il prepare. 
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7 



Chap. VI, u. MIC HEE. 

1 1 Serais-je pur avec des balances injustes 
Et de faux poids dans le sac ? 

1 2 Les riches de cette ville sont pleins de violence, 
^es habitants proferent le mensonge, 

Et leur Iangue n'est que tromperie dans lcur bouehe. 
i j C'est pourquoi moi, a mon tour, 

Je te frapperai de coups mortels, 

Je te devasterai a cause de tes peches. 
14 Tu mangeras, mais sans te rassasier, 

Et la faim sera au-dedans de toi; 

Tu emporteras, mais sans rien skuver 

Et ce que tu sauveras, je le livrerai a Tepee. 
h 1 u semeras, mais tu ne moissonneras pas- 

Tu presseras Folive, mais tu ne t'oindras i>as d'huile 

Le vin nouveau, mais tu ne ie boiras pas 
10 On observe ies ordonnances d'Amri 

Et toutes les pratioues de la maison d'Acfaab, 

Et vous marches d'apres leurs conseils, 

Ann que je vous livre a la destruction 

Et les habitants du pays aux sifflets, 

Et que vous portiez I'opprobre de mon peuple. 

^'ul 1 . 1 " ^^^.^J^M^i\ym. 1-6]. - Promts de salul 
Li J lik ~~ ft <%*»** P°»r en obttnir la realisation [14J; - nJnJlc 
uuu LI3 — «7J- — Hymne a la bontt divine [18 - 20J. ^ 

7 Helas! je suis comme apres la recolte des fruits d'ete 

tomme apres le grappiUage de la vendange : 
Pas une grappe a manger ! ^^ 

Pas une des premieres figues que mon dmc desire ! 
L homme pieux a disparu de la terre, 
Lt dnya plus un juste parmi les hommes. 

rh^f%T tt f t en ! BnbMca,fc P° ur rtpondns le sang; 

Chacun fait la chasse a son frere et lui tend le filet. ** 
j> Le mal, il y a des- mains pour le bien faire; 

Le prince vuge, le juge fait son prix 

Et le grand manifeste son avkiit£ 

C est ainsi qu'ils ourdissent ensemble leur tramc. 
4 Le meiileur d'entre eux est pareil a 1'epine : 

Le plus droit, pire qu'une haie de ronces. — 

Le jour annonce 1 par tes sentineiles, 

Lfjour de ton chatiment est venu; 

Maintenant ils vont &re dans la confusion! - 

> Ne croyez pas a un ami, 

Ne vous fiez pas a un intime; 
Deyant celle qui repose sur ton sein, 
Uarde les paroles de ta bouche! 

> Car le fils traite son pere de fou- 

La fille s'insurge contre sa mere! t 

La belle-fille contre sa belle-mere; 

Chacun a pour ennemis les gens de sa maison. 

Et moi je regarderai vers Jehovah; 

J attendrai le Dieu de mon salut; 

Mon Dieu m'exaucera. 

Vh""v (febr * <0mri)% «*" d ' A <*»»>. 1? me™ 1 "" " <,escr, P" on P«w annoacer le ch*. 

Peuple; ^\\^&^&^^t, . 5 f * uUe d , u ? b A e »". d « "» option mowle- 

cherait en nun des jiistes en IsraH p , .. 

J W * '" '"**'• 7-«3- Israel nous est ict repr&cnte au milieu 
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Chap. VII, 8. MieH£E. Chap. VII, 20. 

8 Ne te rejouis pas a mon sujet, 6 mon ennemie; 
Car si je suis tombee, je me releverai; 

Si je suis assise dans les tenebres, 
Jehovah est ma lumiere. 

9 Je porterai la colere de Jehovah 
Puisque j'ai peche contre iui, 

Jusqu'a ce qu'il prenne en main ma cause 

Et qu'il me fasse droit; 

II me fera sortir a la lumiere, 

Je contemplerai sa justice. 

10 Que mon ennemie le voie 

Et qu'elle soit couverte de hontc, 

Elle qui me disait : *' Ou est Jehovah, ton Dieu ? ?? 

Mes yeux se repaitront en la voyant, 

Lorsqu'elle sera foulee aux pieds comme la boue dcs rues. 

1 1 Le jour vient ou tes murs seront rebatis; 
Ce jour-la le decret sera retired 

12 Ce jour-la, on viendra jusqu'a toi de 1'Assyric 
Et des villes d'Egypte, 

De l'Egypte jusqtfau fleuve, 

D'une mer a Tautre et d'une montagne a rautre. 

13 Le pays deviendra un desert 
A cause de ses habitants : 
C'est la le fruit de leurs actions. 

14 Paissez votre peuple avec votre houlettc, 
Les brebis de votre heritage, 

Qui habitent solitaires dans la for£t 
Au milieu du Camel; 
Qu'elles paissent en Basan et en Galaad, 
Comme aux jours anciens. — 

1 5 Comme au jour ou tu sortis du pays d'Egypte, 

Je lui ferai voir des prodiges, t > 

16 Les nations le verront 

Et seront confuses de toute leur puissance; 
Elles mettront la main sur la bouche; 
Leurs oreilles seront assourdies. 

17 Elles lecheront la poussiere comme le serpent; 
Comme les reptiles de la terre, 

Elles sortiront avec cflroi de leurs forteresses; 

Elles viendront en tremblant vers Jehovah, notre Dieu, 

Et elles vous craindront. 

18 Quel Dieu est semblable a vous, qui otez 1'iniquite 

Et qui oubliez la transgression du reste de votre heritage? 
II ne garde pas a toujours sa colere, 
Car ifprend plaisir a faire grice. 

19 II aura encore piti6 de nous, 

II mettra encore sous ses pieds nos iniquites; 
Vous jetterez au fond de la mer tous leurs peches. 

20 Vous ferez voir k Jacob votre fidelity, 

A Abraham la misericorde que vous avez juree d nos peres 
Des les jours anciens. 



u6me du ch&timent et prenant confiance dans 
le saint divin. 

it. L* dhrtt qui a condanutl Israel a Kextl 
Mm r$HH % propr. itoigni. 



14. Paisux, 6 Jlhovah, berger d'lsraSl (Ps 
xxiii, i f 4). 
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NAHUM. 
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7i - Hi" m^t^U W»»X&Jek«N}k centre Ninive. Jitovak. Dieu vmgeur 
I a 12, i 4 _ i 5 j 5 il procure d son peuple U saiut et la paix [7, 1 3, 16]. 
Sentence de Ninive. Livre de la Vision de Nahum d'Eiqosch. 
2 Jehovah est un Dieu jaloux et vengeur ; 

Vengeur est Jehovah et connaissant le courroux- 
Jehovah se v en ge de ses adversaires 
Et garde ranenne a ses ennemis. 
;> Jehovah contient longuement sa colere; 

II est grand en force et ne Iaisse rien impuni. 

Jehovah marche dans la tempete et dans I'ouraffan 
£t la nuee est la poussiere de ses pieds. ' 

4 U menace la mer et il la desseche, 
Et il fait tarir tous les fleuves. 
Basan et le Carrael sont fl&ris, 
Fletrie est la fleur du Liban. 

5 Les montagnes tremblent devant lui 
Et les collines se fondent; 

La terre se souleve devant sa face, 
Le monde et tous ceux qui 1'habitent. 
<> Devant sa fureur qui subsistera ? 

Qui tiendra contre l'ardeur de sa colere? 
Son courroux se repand corarae le feu, 
Et les rochers se brisent devant lui. 

7 Jehovah est bon; 

II est un refuge au jour de la detresse, 
Et il connait ceux qui se confient en lui. 

8 lf t uli flot <?ebordant il detruira entierement ce lieu, 
bt 1 poursuivra ses ennemis jusque dans les tenebres. 

9 Quelles sont vos pensees sur Jehovah ? 
II consommera la ruine : 

Vous ne serez pas deux fois en detresse. 
'0 Car, cntrelaces comme des epines 

Et comme ivres de leur vin, 

lis seront consumes comme de la paille toute seche. 
' 1 De toi est sorti celui qui medite le mal contre Jehovah, 

Celui qui forme des desscins criminels. 
12 Ainsi parlc Jcaovah : 

Bien qu'ils soient intacts et nombreux, 

lis seront moissonnes et disparaitront. 
t'ai humiiiee et jc ne t'humilierai ph 

•h«<.«4j._ A. Arm • . . * 



'3 



Je * «*uuii„u W ci jc ue 1 nummerai plus. 

Et maintenant, ojuda, je briserai son joug de dessus toi 

cX je romprai tes Hens. 

Quant a toi, void ce qu'a ordonne Jehovah : 

II n y aura plus de postdate de ton nom; 

Je detrmrai de la maison de ton Dieu 

Les images taillees et cclles de fontc; 



■J^ff^ UM f0We I D ^ eri — ** «"*» d *"** -ire em 

& ^/fe/dranemis:comp. Is. viii, 7; Dan. 
xi t a6, 40. - Cr Amiftt j£i Jteu, le I eu de 
Nimve, poor Ninive elle»meme. 



/una M Doutenez.vous qu'a pnisse cfctruire le 
puissant empire d* Assyrle? duWen : Que Jen- 
stMvoHs, Assynens, an sujet de Jdkmmk t 



rJ!L Jf* }*&****• p»Mnt* haboidabies 
comme des Opines entrelacees, arrogants comme 

11. De t*i f de Ninive. 

". Je t'aikmmiiiie, 6 Ninive, et si complete, 
ment d«truite,que jen/aurai pas a recommenctr. 
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Chap. I, 15.. NAHUM. Chap. II, 10. 

Je prepare ton sepulcre, 
Parce que tu as et6 leger. 

1 5 Voici sur les montagnes 

Les pieds d'un messager do bonnes nouvelles, 

Qui innoncc la paix. 

Ce r ore tcs fetes, 6 Juda, 

A tiomplis tes vceux! 

( ar le mediant ne passcra plus chez toi, 

.1 est cntierement detruit. 

CHAP. II. — Tableau du siege et de la destruction de Ninive. Invasion de Vennemi 
[1 — 4]; impuissance des defenseurs [5]. La ville si puisiattte est prise [6 — 8], 
piltte [9 — 10], dhastte [1 1 — 13]. 

2 Un destructeur s'avance contre toi; 

Garde la forteresse, 
Surveille le chemin, 
AfTermis tes reins, ramasse toutc ta force! 

2 Car Jehovah retablit la gloirc de Jacob 
Ainsi que la gloire d'Israel, 

Parce que des pillards les ont pilles 
Et ont detruit leurs ceps. 

3 Le bouclier de ses guerriers est rouge, 
Ses hommes d'armes sont vetus d'ecarlate; 
L'acier des chars etincelle 

Au jour ou il prepare la bataille, 
Et les lances s'agitent 

4 Dans les rues les chars s elancent avec furie; 
lis rivalisent de vitesse; 

On croit voir des flammes, 
Des eclairs qui courent. 

5 II se souvient de ses nobles hommes; 

Eux trebuchent dans ieur macchc / 

lis sc precipitent vers les murs; 
On se prepare a la defense. 

6 Les portes des fleuves s'ouvrent, 
Et le palais s'effondre. 

7 C'en est fait, elle est mise a nu, elle est emmenee, 
Et ses suivantes gemissent comme des colombes, 
Etles se frappent la poitrine. 

8 Ninive est comme un bassin d'eau depuis son origine. .. 
Uss'enfuient!... ArrStez! Arr&ez!... 

Pas un ne se retournc. 

9 Pillez l'argent, pillez Tori 

Car il n'y a pas de fin a ses richesses, 
A Tamas de tous ses objets pi&ieux. 
10 Videe, pillee, mise & sec! 

Les coeurs d&aillent, 
Les genoux tremblent, 
Tous les reins se tordent de douleur, 
Tous les visages sont livides. 



15. Ce verset, qui, dans fh£breu, est le premier 
duchapitre II, est joint par les LXX et la Vulg. 
a ce qui precede; avec plus de raison peut-e'tre, 
par aoalofie avec les vers, 7 et 13. ou des pro- 
messes de salut en faveur de Juda font suite 
aux menaces contre rAssyrie. 

II, x, Un dtstrueleur : les Medes. 

5. Informe* de ce qui se pasae, le roi de Ni- 
nive 9$ semvient de sur nobltt et vaillants torn- 
i/m, cafrftaines et soktats. 



6. Les portes situees aux bords descanauxet 
des fosses de fortification semblent s'onvrir 
d'elles-memes a 1'ennemi, tant I'lnergie des 
Assyrtens est paralysee. 

7* II s'agit ou bien de la reine et de ses sui- 
vantes, ou bien de Ninive, representee sous 
riroage d'une reine, deponUlee de ses riches vc- 
tements et emmenee captive. 

8. Un bassin d'ean, une ville ou affluent des 
foales d*e*trangers. 
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Chap. Ill, io. 



i; 



Chap. II, n. NAHUM. 

[ i Ou est-il le repaire des lions, 

Le lieu ou les jeunes lions prenaient leur pature 

Ou se retiraicnt le lion, la lionne et les lioneeaux 

bans que personne les troublat? 
1 2 Le lion ravissait de quoi rassasier ses petits 

II etranglait pour ses lionnes, 

II remplissait dc proie ses cavernes 

Et ses antres de depouilles. 

A toi maintenant! dit Jehovah; 

Je vais reduire tes chars en futnec; 

L'epee devorera tes jeunes lions; 

J'arracherai du pays ta proie, 

Et Ton n'entendra plus la voix de tes messagers. 

CH ;) 1 a U !* "~ Cr j mes dtXinive, cause de sa ruine. Crimes de Ninive hers i — 7 I- 
die partagerale sort de 7Wfar[8-nJ;^« mAn p^ Uj^mt^ll- \& 

Malheur a la ville de sang, 

Toute a la fraude, remplie de violence 

Et qui ne cesse pas ses rapines! 

On entend le bruit du fouet, 

Le fracas des roues, le galop des chevaux, 

Les chariots qui bondissent 

Les cavaliers s'£lancent, 

L'epee brille, la lance etincelle! 

Une multitude de blesses, une masse de morts, 

Des cadavres a I'infini! 

On trebuche sur les cadavres, 

Cest a cause du grand nombre des prostitutions 
De la prostituee pleine d'attraits, 
De rhabile raagicienne, 
Qui vendait les nations par ses prostitutions 
Et les peupies par ses enchantements. 
A toi maintenant! dit Jehovah dts armees* 
Je vais relever les pans de ta robe jusque sur son visace 
Je montrerai aux nations ta nudite 
Et ta honte aux royaumes. 
Je jetterai sur toi des ordures; 
Je t'avilirai et tc donncrai en spectacle. 
Quiconque te verra, fuira loin de toi 
Et dira : " Ninivc est detonate! " 
Qui la plaindra? Ou te chercherai-je des consokteurs? 
$ Veux-tu mieux que No-Amon 

Qui etait assise au milieu des fleuves, 

Que les eaux environnaient, 

Qui avait la mer pourrempart 

Et dont les eaux Itaient la murailie ? 

Cousch 6tait sa force, ainsi que TEgypte, 

Et ils itaient innombrables; 



7 



9 



io 



Phut et les Libyens etaient ses auxiliaires. 
Elle aussi est allee en exil, elle a et£ captive; 



belliaueux ^ui ravageakTe ££& SB" * z£ %£Z°lk N?l *£]t*£*™**r 

Staff* ™>* s > Ies Effi*??K S^WWiStt £ ST- i; J *- ,r * 

prestige de sa puissance et par sa politique 9. Cou&L "&£*•- pL* i^k-k;^ . 
5. 7tvai s ,(i prostituee^fcer en pros.itnee, M * unuau <> *■ *■>*<** P~P"ment dits. 
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NAHUM. Chap. HI, 11-19. HABACUC. Chap. I, 1-3. 

Ses petite enfants aussi ont ete ecrases 

A Tangle de toutes les rues; 

On a jete le sort sur ses nobles 

Et tous ses grands ont ete charges de chaines. 

1 f Toi aussi tu seras enivree et tu disparaitras; 

Toi aussi tu chercheras un refuge devant Tennemi. 

1 2 Toutes tes places fortes sont des figuiers aux figues mures; 

On secoue, et elles tombent dans la bouche de qui veut les manger. 

13 Ton peuple est une troupe de femines au milieu dc toi; 

Devant tes cnnemis les portes de ton pays s'ouvriront toutes grandes; 
Le fe»; clevore tes verrous. 

14 Puise ta provision d'eau pour le siege; 
Arme les forts; 

Petris Targile et foule la terre glaise; 
Mets en etat le four a briques. 

15 La le feu te devorera, 
L'epee f exterminera, 

Te devorera corame la sauterelle, 

Quand tu serais nombreux commc la sauterelle, 

Nombreux comme la larve. 

16 Tu as des marchands en plus grand nombre 
Qu'il n'y a d'etoiles au ciel : 

La sauterelle oiivre ses ailes et s'envole. 
* 7 Tes gardes sont comme la sauterelle 

Et tes chefs comme un amas de jeunes sauterelles; 
Elles se posent sur les haies en un jour froid; 
Des que le soleii parait, eUes fuient, 
Et Ton ne connait plus leur lieu; ou sont-elles? 

18 Tes pasteurs sont endormis, roi d!Assyric; 
Tes vaillants hommes gisent par terre, 
Ton peuple est disperse sur les montagnes, 

Et il n'y a personnc qui les rassemble. f 

19 Ta blessure est sans remede, ta plaie mortelle; 
Tous ceux qui entendront raconter ton sort 
Battront des mains a ton sujet; 

Car sur qui n'a pas passe ta mechancete continuellement? 



-»- HABACUC. -:}:- 

CHAP. L — II, 4. — Question atixieuse du prophet* ; pourqmi partout le triom- 
pheet les violences des impies au detriment dc la justice [1 — 4, 12 — 17]? Des* 
cription des armies des Chatde'ens [5 — 11]. AttenU du prophHe [II, \\ Rtponsc 
divine [2 — 4]. 

1 Sentence revelee a Habacuc, le prophete, 

2 Jusques a quand, Jehovah, t'implorerai-je 
Sans que tu m'entendes, 

Crierai-je vers toi a la violence 
Sans que tu me dclivres? 

3 Pourquoi me fais-tu voir 1'iniquite 
Et contemples-tu nos souffrances ? 



ia. PHri* ra*xiUi afia de reparer les mu* 
rallies avec de* bcique* sott aechees au soleil, 
sclt cuites au four. . . 

16. Bet mmrcAemdt, etc; mais Us ae seront 



pas pour toi one force : des que reunemi parai- 
era, Us prendiont la fuite avec la rapidite* de la 
sauterelle. 
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Chap. I, 4. HABACUC 



La devastation et la violence sont devant moi- 
II y a des querelles et la discorde s'eleve 

4 Aussi la loi est morte, 

Et la justice ne voit plus le jour; 
Car le mechant circonvient le juste; 
Cest pourquoi le droit sort fausse. 

5 Regardez parmi ies nations et voyez; 
Soyez etonnes, stupefaits, 

Car je vais faire en vos jours une ceuvre 

Que yous ne croiriez pas si on vous la racontait. 
t> Car je vais susciter les Chaldeens, 

Peuple feroce et irapetueux, 

Qui s'avance au lams sur la terre, 

Pour s'emparer de demeures qui ne sont pas a lui. 
7 II est terrible-et formidable, 

Et c'est de lui-meme que vient son droit et sa erandeur 

Ses chevaux sont plus legers que les leopards, 

Plus agiles que les loups du soir; 

Ses cavaliers chevauchent fierement; 

Ses cavaliers viendront de loin, 

Us voieront comme 1'aigle fond sur sa proie 
9 Tout cc peuple vient pour piller; 

Leurs regards avides se portent en avant; 

lis amassent les captifs comme du sable. 
i<> II se moquera des rois, 

Et les princes seront sa risee; 

II se rit de toutes les forteresses : 

II entasse de la poussiere et les prend. 

1 1 Puis il s'avance comme Fouragan, 
II passe outre et a se rend coupabie. 
Sa force a lui, voila son Dieu! 

12 N'es-tu pas des le commencement 
Jehovah, mon Dieu, mon Saint? 
Nous ne mourrons pas. 

Jehovah, tu as etabli ce peuple pour executor ton jueement : 
O mon Rocher, tu i'as affermi pour chatier. 

13 Tes yeux sont trop purs pour voir le mal, 
Et tu ne peux contempler l'iniquite\ 

Pourquoi regarderais-tu les perfides et te tairais-tu, 

Quand le mechant de* vore un plus juste que lui? 
'4 Tu traiterais done les hommes comme Ies poissons de la mer 

Lomme les reptiles qui n'ont point de chef? ' 

u II les prend tous a I'hamecon, les tire avec son filet, 

Les ramasse dans ses rets, 

Et il est dans la joie, il jubile. 

Cest pourquoi il sacrifie a son filet, 

Et il offre de l'encens a ses rets; 

Car par eux sa portion est grasse * 

J£t sa nourriture succulente. 

Continuera-t-il done de vider son filet, 

Et toujours egorgera-t-ii sans pitie ies nations! 

Je veux me tenir a mon poste 

Et me placer sur la tour de garde, 



Chap. II, 1. 



r 



16 



1; 






16. tlsaerifii 4 S0m fi( €t . \\ * fait honneur de 
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Chap. II, 2. HABACUC. Chap. II, 13 . 

Et je serai attentif pour voir ce que me dira Jehovah 

Et ce que je repondrai a la remontrance qui mc sera faite. 

2 Jehovah me repondit en disant : 

Ecris la vision et grave-la sur les tables, 
Afin qu'on la lisc couramment 

3 Car la vision attend encore le temps fixe; 
Elle se hate vers son terme et ne mentira pas; 
Si elle tarde, attends-la, 

Car elle arrivera certainement, elle ne manquera pas : 

4 Celui dont Tame s'enfle au-dedans de lui n'est pas dans le droit che.nin, 
Mais le juste vivra par sa foi. 

CHAP. II [vers. 5-20]. Malheur au peuple orgueilleux insatiable [5 — 6»], avide de 
conquifcs [6 b — $J cl tfagrandissement [9 — 11], act ablaut les vaincus pour Us 
travaux de ses palais [12 — 14], heureux if /m mi Her les peuples \ 1 5 — 1 7 V/ asservi 
a sesfauxdieux fiS — 20]. 

5 Et de plus le vin est pcrfidc; 
L'homme arrogant ne subsistcra pas, 

Lui qui s'est fait un appetit large comme le sepulcre; 

Coinmc la mort, il est insatiable; 

11 rassemble vers lui tnutcs les nations, 

Et ramasse a. lui tous les peuples. 

6 Ne prononceront-ils pas tous a son sujet 
Des sentences, des fables et des enigmes ? 
On dira : 

Malheur a qui amasse ce qui n'est pas a lui — 

Jusques a quand ? — 

A qui met sur soi un fardeau de gages ! 

7 Ceux qui te mordront ne se levcront-iLs pas soudain? 
Tes bourrcaux ne se reveillcront-ils jxis 

Et ne deviendns-tu pas leur proie? 
S Toi qui as depcuille tant de nation*; / 

Tous les peuples qui 1 este;U tc depouilicront, 
A cause du srog humain repandu, 
Des violences faites a la terre, 
Aux villes et a tous leurs habitants. 

9 Malheur a qui amasse pour sa maisnn des gains iniques, 

Afin de placer bon nid bien haut, 
Pour echapper a Tatteinte du malhcur t 

10 Tu as medite la hontc de ta maison; 
En d&ruisaat beaucoup de pcuolcs, 
Tu as peche contre toi-m$me. 

1 1 Car la pierre criera de la muraille 

Et la poutre lui repondra de la charpentc. 

12 Malheur a qui bdtit une ville dans lesang 
Et fondc une cite sur Tinjustice ! 

1 3 N'esi-ce pas la volontj de Jehovah des armecs 
Que les peuples travaillent pour le fen, 

Et que les nations se fatiguent pour le neant? 



a. Les tables At bois ou de pierre, ou le peu- 1 5. Et de plus le vin est per/ide ; menibre d< 



pie pourra lire la promesse et trouver tin encou- 
ragement dans les jours d'lpreuve. 

4. Contenu de 1'oracte. L'orgueilleux (it Vagit 
surtout des Chaldeens) qui se confic en luc-meme 
et rejette I'autorue 4 de Dieu, n'est pas dans la 
voie droite et par consequent pertra. Mais le 
juste, 1' Israelite qui, au milieu des epreuves, se 
ssra attache* a Uteu avec une ferme assurance. 



phrase dont le sens est ici difficile a saisir. Le 
reste du v. 5 et la ire partie du v. 6 forment le 
prelude du chan: de menaces qui suit (6 b — ?o). 

6. Un fardeau <U gages : tes'biens extorquls 
aux nations, masse pesante de gages tllicites. 

9. Placer son nid bien kaui, assurer son em- 
pire contre toute -utaque. 

13. Les peuples VAincus et condamne* par le 



vivra* et sera sau ve. * Chaldeen au travail de ses grandioses construe 



Chap., Ill, 3. 



is 



Chap. II, 14. HABAC UC. 

14 ^ la i **"?*** rem P^ de la connaissance 
ht de la^ioire de Jehovah, 

Comme les eaux recouvrent le fond de la mer. 

1 5 Malheur a qui fait boire son prochain 
A toi qui lui verses ta fureur jiisqu a i'enivrer 
Pour regarder sa nudite ! 

10 Tu t'es rassasie d'opprobre et non de gloire; 

tfois, toi aussi, et montre ton incirconcision- 

La coupe de la droite de Jehovah farrivem A ton tour- 

L lgnomime couvrira ta gloire. 
1 7 Car la violence faitc au Liban retombera sur toi 

Ainsi que la destruction dcs animaux frappes d'epouvant.* 

A cause du sang humain, ^ * 

Des violences faites a la terre, 

Aux villes et a tous leurs habitants. 

A quoi sert Timage taillee, 

Pour que Fartiste la taitle, 

L'idolc de fonte, docteur de mensonge 

1 our que Fouvrier qui Fa faite se confie en son ceuvre 

En faconnant des divinites silencieuses > 
in Malheur a qui dit au bois : Leve-toi ' 

A la pierre muette : Revcille-toi ! 

Elle enseigner ?. . . 

Elle est plaquec d or et d'argent, 

Et il iVy a pas en elle de souffle de vie 
20 Mais Jehovah est dans son temple; 

Que toute la terre fasse silence devant lui ! 

3 Prioro d'Habacuc lo prophetc, sur lc mode dithyrambique. 

2 Jehovah, j'ai entendu ce que tu as fait entendre 
Je suis saisi de crainte, Jehovah ' 

Ton oaivre, dans lc cours des ages, fais-la revivre- 
Dans e cours des ages fais-la coWaitrc. 
Dans ta colere, souviens-toi dc tes compassions. 

3 Dieu vient de Tlteman, 

Et le Saint de la montagne de Pharan iSela). 
aa majeste a couvert les cieux ' 

Et la terre a et6 remplie de sa gloire. 

^ ■ 

1 ions se serum fatigues en vain, car le jour vien- 

•!ra ou 1 mcendic deWorer* ces superbes edifices. 

M. Car la terre ura un jour rtmplit; il faut 

pour ceia que Dieu commence par tir£ vengean- 

J 5 : QMfatt botrt. Image empruntee a l>tat 
nri^ P ri?r t, . on d ' u ^omme ivre, pour rt 
vatSe? tC " U h ° ntC d "»w nalion 

'7- Au Liban : le ChaJdeep, .Va pas seule. 
mem massacre- les homines et les pennies il a 



o.,f; ~ ' *fopht : Que Dieu renouvelle son 
«uvre et intervene dans sa misencorde 
~" XT?* de JU«ement et de dllivranrt- 

irssftjr? L merveU,es " ue "~' 

X^a^TY (lls ont ,u ***"*#**, deux, au 
heu dtscAantm, annta;et chayittk] animaux 

««.un auasi ies pius belies ceuv*es d* r>I*« *AH r0 **r™ € *** t onU cmnaUra; <ntandlts 

J^Iemondephvs^eTt^^^ *?£ u { SSl™?' *"&*£?* ««* 

les cypres du XiW quUl Ibat^f e 7m«fi ^'^intervention de Dieu decrite 

pour cSnstruire deVn^Sdm* d5 SL™ S^! ° rme d *"< ^W* th ^P*>auie. 

Palais, ce qui emrainaii fu! ^dU^on d^,^ a*XT**** D,cu vica < d « Sinai, tout 



sous la 
de^glo^e 3 5ir " Ul ™ V,COt dU SiDaI ' totxt eotourt 



mai T 1 Cnt h r g tnait U d "J««"on des ant 
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Chap. Ill, 4. 



HABACUC. 



Chap. Ill, 17. 



8 



10 



II 



12 



13 



H 



'5 



16 



17 



C'est un eclat comme la lumiere du wleil levant; 
Des rayons partent de ses mains : 
La se cache sa puissance. 

Devant lui marche la mortalite, 

Et la fievre brulante suit ses pas. 

II s'est arreteet a fait trembler la terre; 

II a regarde* et a secoue les nations; 

Les montagnes eterneiles se sont brisees, 

Les collines antiques se sont aflaissees; 

II suit ses voies cP autrefois. 

J'ai vu dans la detresse les tentes de Cuschan, 

Fremir les pavilions de Moab. 

Est-ce contre des fleuves que Jehovah s'est irrite? 

Est-ce contre les fleuves que s'enflamme ta colere, 

Contre la mer que se dechaine ta fureur, 

Pour que tu montes sur tes chevaux, 

Sur tes chars de delivrance? 

Ton arc sort de son enveloppe; 

Tes traitssont les serments que tu as prononces (Sela). 

De la terre entr*ouverte 

Tu fais jaillir des torrents. 

Les montagnes font vu et tremblent; 

Une trombe d'eau a passe; 

L'abime a fait entendre sa voix, 

II tend ses mains en haut 

Le soleil et la lune sont restes dans leur demeure- 

On marche a la clarte de tes fleches, 

A la lueur des eclairs de ta lance. 

Tu parcours la terre avec fureur, 

Tu foules les nations avtc colere. 

Tu es sorti pour la delivrance de ton peuple, 

Pour la delivrance de ton Oint; / 

Tu as bris6 le faite de la maison du mechant, 

La mettant a nu du haut en bas (Sela). 

Tu as perce de ses propres traits le chef dfi ses bandes, 

Qui se precipitaient comme Touragan pour me disperser, 

En poussant des cris de joie, 

Comme s'ils allaient d6 vorer le malheureux dans leur repaire. 

Tu foules la mer sous les pieds de tes chevaux, 

L'amas des grandes eaux. 

J'ai entendu, et mes entrailles se sont emues; 

A cette voix mes levres fremissent, 

La carie entre dans mes os, 

Mes genoux tremblent sous moi, 

De ce que je dois attendre ea repos le jour de d&resse 

Ou l'ennemi montera contre un peuple pour l'opprimer. 

Car alors le figuier nefleurira pas, 



4. Dts rayons, propr. des comes. 

5.6.— ^ sir. Tons les fleaux sont a son service 
pour le jugement. Trouble des elements. 

6. II suit ses votes ctantrtfoU, il renouvelle les 
prodiges qu'il a optres jadif en feveur d'Israel. 

7*& — 4° *tr. Terreur des peoples. Ce n'est pas 
en effet contre les fleuves qu'il est irrite, 

* .°* n ;""" $ e rtr ' Q U *'I lance »«» eclairs en trou- 
biant les elements. 

o. Tes traits. Utt ont iti juris par ta *a* 
role; membre de phrase tres obscur et proba- 
bltmentalt6r*. 



12-13. — G 6 str. II en veut aux nations; il veut 
sauver son peuple. 

13. Ton Oint ; le peuple <lu, ou Israel; le roi 

theocratiqueen general, qui comprend le Mes- 

siejeplusgtorfeux descendant de la dynastteelue. 

. M"*5' — 7* *tr. U firappe les chefs, qui se pri- 

cipttent avec tantde passion contre Israel. 

16. — 8e str. Emotion du prophete en atten- 
dant ce jour de Dieu. 

. # *7« — 9* «**• Le deuil de la nature signalera 
bientdt ce jour. 
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HABACUC. Chap. Ill, 18-19. 



IS 



i ( J 



II n'y aura rien a recoiter dans les vignes 
Le fruit dc I'olivier manquera ' 

Et les champs ne donneront pas de pain- 
Plus de brebis dans la bergerie, ' 

Plus de boeufs dans les etables. 

Et moi, je veux me rejouir en Jehovah, 

Tressaillir de joie dans !e Dieu de mon salut. 

Jehovah, le Seigneur, est ma force; 

U rend mcs pieds pareils a ceux des biches 

Et mc fait marcher sur mes lieux eieves. ' 

Au chef des chantres, sur mes instruments a cordes. 



SOPHOME. Chap, I, 1-9. 






SOPHONIE. 



— •— 



C V- V — 6 f l" Tlff/^A DitU < V"? [VefS - ^ £'*wwmAV,f du jour de Dieu 



1 



S 



7 



S 



2 J p en J? vera ? tout de dessus la face dc la terre, dit Jehovah- 

J enleverai les hommes et les betes; J^ovan, 

J enleverai les oiseaux du ciel et les poissons de la mer, 
Et les scandales avec les impies, 

Dit mm^h er ^ I'homme de dessus la face de la terre, 

Et j'&endrai ma main sur Juda 

Et sur tous les habitants de Jerusalem, 

Et j exterminerai de ce lieu le reste de Baal, 

Le nom de ses ministres en meme temps que les pretres 

Et ceux qui se prosternent sur les toitT P ' 

Devant i'armee des cieux, 

Ft S?« ^P" 8 * 8 "" 1 en fai «ant serment a Jehovah 
lit jurent par leur roi, 

Et ceux qui se d&ournent de J&iovah, 
Qui ne cherchent pas Jehovah 
Et ne se soucient pas de lui. 

Silence devant le Seigneur, Jehovah! 

t ar ie four de Jehovah est proche ; 

Car Jeliovah a prepare^ un sacrifice, 

n a consacrg ses convies. 

Au jour du sacrifice de Jehovah, 

Je chatierai les princes et les fib de roi 

Et tous ceux qui se v&ent de v&ements etrangers. 

Je chattenu en ce jour-ld 

Tous ceux qui sautent par dessus le seuil, 



18.19a. _ Ioe str# Confiance en Dieu, tern- 
perant la cnunte.- 

19b. Inscription analogue aux Titres du Psau* 
me U Vulg. l'a, a tort, rtunie a cequi precede. 

I. * r«*0wmi, je d«trmrai\ tout. 

*^*8!£S^ ,esobjets qui sont des 
*££*tt££* a,,usiOD * u rtformc 

5. Sttr lit MU. Sur les plates-formes des 

V 



maisons e*toient dresses des autels en I'honneur 

wrwiw/; il s agtt ici de ceux qui melaient le 
culte des idoles a celui de Jehovah. - ?£**£ 
("rbnr rvi, Vufc. par AfgfcAom, la SSbre 
idole des Ammonites dont le culte e*tait re*nan. 
du en Tuda. |W1 

7. Untacrifice 1 le jugement est compare* a 
un sacrifice avec le repas sacre* qui le suit/ 
9. Tout aux ; les serviteurs des grands et 
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Chap. I, 10. SOPHONIE. Chap. II, 3. 

Qui remplissent de violence et de fraude 
La maison de leur maitre. 

10 En ce jour-la, dit Jehovah, 

De la porte des poissons retentiront des oris, 
De la seconde vfite des gemissements, 
Et des collines un grand fracas. 

1 1 Gcmissez, habitants du Mortier, 

Car tout le peuplc chananeen est aneanti, 
Tous ceux qui som. charges d'argent sont exter mines. 
1 2- En ce temps-la, je fouillerai Jerusalem avec des lanternes, 

Et je chatierai les hommes figes sur leur lie, 
Qui disent en leur coeur : 
"Jehovah ne fait ni bien ni mal. *' 

13 Leurs biens seront livres au pillage 
Et leurs maisons devastees; 

Us auront bati des maisons, et ils n'y habiteront point; 
lis auront plante des vignes, et ils n'en boiront pas le vin. 

14 II est proche, le grand jour de Jehovah, 
II est proche, il se hate; 

On Tentend venir, le jour de Jehovah; 
Alors le plus brave poussera des cris amei*s. 

1 5 C'est un jour de fureur que ce jour- la, 
Un jour de detresse et d'angoisse, 
Un jour de desolatk n et de mine, 
Un jour de tenebres it d'obscurite, 

Un jour de nuages et d'epais brouillards, 

16 Un jour ou retentira la trompette ct le cri de guerre 
Contre les villes fortes et les creneaux eleves. 

1 7 Je mettrai les hommes dans la detresse, 
Et ils marcheront comme des aveugles, 
Parcequ'ils ont peche contre Jehovah; 
Leur sang sera nSpandu comme la poussiere 

Et leur chair comme du fumier. ' 

xS Ni leur argent, ni leur or ne pourront les delivrer 

Au jour de la fureur de Jehovah; 
Par le feu de sa jalousie toute la terrg sera devorce; 
Car il fera une destruction totale, une mine soudaine, 
De tous les habitants de la terre. 

CHAP. II. I — III, 8. — Jugetnenl de Dieu sur les tiatiotis et sur Jerusalem. Ex- 
kortation au repentir en vue dujugement divin [vers. 1 — 3 J. Jugement sur Us 
Philistins [4. — 7], sur les Moabites et les Ammonites (8 — 1 1 J, sur les Ethio- 
piens et les Assyriens [12 — 15]. Avertissement h Jerusalem [iii, I — 8]. 

2 Recueillez-vous, rentrez en vous-memes, 

Race sans pudeur, 

2 Avant que le decret ait enfante, 
Que le jour ait passe comme la paiile 

Avant que vienne sur vous la colere de Jehovah, 

Avant que fonde sur vous le jour de Pindignation de Jehovah. 

3 Cherchez Jehovah, 

Vous tous humbles du pays qui avez pratique sa loi; 



des princes qui pilleut sans scrupule les mat- 
sons des autres. * 

10. Port* des poissoms : die se trouvait au 
bant du Tyropeon. — La seconds ville % la ville 
basse, sur la ooUke d'Acra; elle est nommtfe 
seconde par opposition a la ville primitive de 
David sur le moot Sion. — Des collines qui en- 
tburent la ville basse. 

xi Du Mortier, nom d*un quartier de la ville 



occupy surtout par les marchands, probable- 
meat la partie supeneure du Tyropeon. — Le 
peufle chananien* la classe des marchands. 

13. Les hommes jigts sur Us lie t locution pru- 
verbiale, qui signifie une profonde insouciance 
morale et religieuse. (Comp. Jirim, xlvili, u.) 

II, a. Que le dicret divin ait enfanU % pro* 
duit son effet. 
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Chap. II, 4. 



SOPHONIE. 



b 

7 



S 



10 



11 



12 
*3 



14 



K 



Recherchez la justice, recherchez l'mnnilite 

Peut-etre serez-vous mis a couvert de la colere de Jehovah. 

Car Gaza sera abandonnee 

Et Ascalon reduite en desert; 

On chassera Azot en plein midi 

Et Accaron sera deracinee. 

Malheur aux habitants de la region de la mer 

A la nation des Cretois! 

La parole de Jehovah est prononcee contre vous 

Chanaan, terre des Philistins : 

Et je te detruirai en sorte qu'il ne te reste plus d'habitants. 

La region de la mer deviendra des paturages 

Des grottes de bergers et des pares de moutons. 

Ce sera un territoire pour ce qui restera de la maison de Juda; 

lis y paitront leurs troupeaux; 

Le soir, ils prendront leur gite dans les maisons d* Ascalon: 

tar Jehovah les visitera et les retabiira. 

J'ai entendu les insultes de Moab 

Et les outrages des fils d'Ammon, 

Qui insultaient mon peuple 

Et s'agrandissaient aux depens de ses frontieres 

C est pourquoi, je suis vivant, 

Dit Jehovah des armees, le Dieu d'Israel : 

Moab sera comme Sodome, 

Et les fils d'Ammon comme Gomorrhe, 

Un lieu livr6 aux orties, une carriere de sel, 

Un desert a jamais. 

Les restes de men peuple le pilleront, 

Et ce qui demeurcra de ma nation, les aura en heritage 

Cela leur arrivera pour lew orgueil, 

Parce qu'ils ont insulte le peuple de Jehovah des armees 

fit se sont agrandis a ses depens. 

Jehovah sera terrible pour eux, 

Car il aneantit tons les dicux de la terre, 

Et chacun se prosternera devant lui du lieu oil il est. 

De toutes les lies des nations. 

Vous aussi, Ethiopiens!... 

Ils seront transperces par mon epee. 

II ctendra aussi sa mam contre le septentrion, 

II detruira Assur, 

Et il fera de Ninive une solitude, 

Aride comme le desert 

Au milieu d'elle prendront leur gite des troupeaux, 

Des animaux de toute espece; 

Mime le pelican, memc le herisson se logeront sur ses cbaoiteaux- 

On entendra des chants dans les fenetres, 

La desolation sera sur le seuil, 

Car Dieu a mis a nu les iamhps de cedres. 

C'est Id cette ville joyeusc, assise avec assurance, 

Qui disait en son coeur : " Moi, et rien que moi! " 

Comment est-elle devenue un desert, 

Une demeure pour les betes? 

Quiconque passera sur elle sifflera en agitant la main. 



Chap, II, 15; 



t Ja 4^^ M ^ s \^^t «» Philistins, qu'une 
tradition, frit venir de l'lie de Oete. 
.7- <-#^wi/i«, les humbles (vers. *)et les 
pieux qui aurout suryecu an prochain chid* 
menu 

D* iitu o* il «/,sans quitter le Hen 



XI. 



qu'il babtte pour se reodie a Jerusalem. 

*3t **" r i k V tP°<VK du propbete, 1'Assyrie 
etait encore la pnncipale puissance mondaine 
et la plus oppose* au peuple de Dieu. Camp, 
« «♦ 5-34* 



**° 5^5. — 78 
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Chap. Ill, i. 



SOPHONIE. 



Chap, III, 13. 



10 
11 



12 

13 



3 Malheur a la rebeile et a la souillee, 

A la ville d'oppression * 

2 Elle n'a ecoute aucune voix, 

Elle n'a point accepte divertissement; 
Elle ne s'est pas confiee en Jehovah, 
Elle ne s'est point approchee de son Dieu. 

3 Ses princes au milieu d'elle sont des lions rugissants, 
Ses juges des loups du soir 

Qui ne gardent rien pour le matin. 

4 Ses prophetes sont des fanfarons et des imposteure; 
Ses pretres profanent les choses saintes et violent la loi. 

5 Jehovah est juste au milieu d'elle, 
II ne fait rien d'inique; 

Chaque matin il produit sa justice a la lumiere 

Sans jamais y manquer; 

Mais Fhomme injuste ne connait point de honte! 

6 J'ai extermin6 des nations; 
Leurs tours ont ete detruites; 

J'ai desole leurs rues : on n'y passe plus; 

Leurs villes ont ete devastees : 

II n'y reste personne, aucun habitant. 

7 Je disais : Au moins tu me craindras 
Tu accepteras ravertissement, 

Et ta demeure ne sera pas detruite, 

Selon tout ce que j'ai decide a ton egard. 

Mais ils n'ont ete que plus empresses 

A pervertir toutes leurs actions. 

C est pourquoi attendez-moi, dit Jehovah, 

Pour le jour ou je me leverai pour le butin! 

Car ma justice est que j'assemble les nations, 

Que je rassemble les royaumes, 

Pour verser sur eux ma fureur, 

Toute i'ardeur de ma colere. 

Car par le feu de ma jalousie toute la terre sera devoree. ' 

CHAP. III. [vers. 9 — 20]. — Les promesses. Le nom de Dieu au milieu des patens 
[9 — 10] ; purificatioti [11 — 13] ^/ glorification d* Israel [14 — 20]. 

Car alors je donnerai aux peuples des Ievres pures, 

Afin qu'ils invoquent tons le nom de Jehovah 

Et le servent d'un commun accord. 

D r au dela des fleuves de Chus, 

Mes adorateurs, mes disperses, apporteront mon offrande. 

En ce jour-la tu n'auras plus a nwgtr de toutes les actions 

Par lesquelles tu as peche contre moi; 

Car alors j'&terai du milieu de toi 

Ceux qui se rejouissaient avec arrogance, 

Et tu ne t'enorgueilliras plus desormais sur ma montagne sainte. 

Je laisscrai au milieu de toi un peuple humble et petit, 

Qui sc conficra au nom de Jehovah. 

Le ; este d'Israel ne fera rien d'inique, 

II ne dira pas de mensonge, 

Et il ne se tnouvera plus dans leur bouche de langue trompeuse; 



8 



III, 1. Malheur a Jerusalem, ville ou regnent 
la violence et repression. 
m 3. Set firincss th&mrent la terreur par lean 
injustices et tears violences. 
m 6. Les chfttiments infliges aux anciennes na- 
tions idottcres sont nne lecon pour Israel. 

9. AnxpenpUt % Gentils ct Jaifc. 



n. En ct jour-fa : apres qu' Israel, disperse 
par I'exil, aura &6 de nouveau rassembtd. 

is. Dieu rassemblera a Jerusalem le petit 
oombre d'lsrallites fideles, le saint rcstt, doux 
et humble, de motors tout opposees a celles que 
deceit le verset precedent. Comp. Is. Ixi. t; 
I Cor. 1,26. 
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SOPHONIE. Chap. Ill, ,4-20. AGGfeE. Chap. I, i-6. 

Car ik paitront et se reposeront 
Sans que personne les trouble. 

14 Pousse des cris de joie, fille de Sion! 
Pousse des cris d'allegresse, Israel! 
Rejouis-toi et triomphe de tout ton cceur, 
Fille de Jerusalem! 

15 Jehovah a retire les jugements portes centre toi, 
II a detourne ton ennemi. 

Le roi d'Israei, Jehovah, est au milieu de tor 

Tu ne verras plus le malheur. 
1 o En ce jour-la, on dira d Jerusalem : 

Ne crains point, Sion, 

Que tes mains ne s'affaissent point! 
17 Jehovah, ton Dieu, est au milieu de toi, 

Un vaillant Sauveur; 

II fera eclater sa joie a cause de toi; 

II se taira dans son amour; 

II tressaillera a cause de toi avec des cris de joie 
ii> Je rassemblerai ceux qui sont dans la tristesse, * 

Pnves des fetes solennelles; 
Car ils etaient des tiens, 
L'opprobre pese sur eux. 
19 J'en finirai, en ce temps-la, avec tous les oppresseurs* 

Je sauverai celie qui boite et je recueiUerai la rejetee ' 
r.t je les ferai glorieux et renommes 
Dans tous les pays ou ils ont ete honnis. 
En ce temps-la, je vous ramenerai, 
Et au temps ou je vous ramenerai, 
Je vous ferai renommes et glorieux 
Chez tous les peuples de la terre, 
Quand je ferai cesser votre captivite a vos veux, 
Dit Jehovah. * 



20 



AGGEE. 



■;•; Zl f ^f ~ H\ H 1 •!. 



CHAP. I. - Pnnttr djscours : exhortation a reprendre les travaux interromPm 
de la reconstruclion du temple. Date et occasion tin discours [vers, i — ;1 Le 
dtscaurs [4 — n \ Risultats obtenus [12—15]. 



1 La deuxieme annee du roi Darius, au 
sixieme mois, le premier du mois, la pa- 
role de Jehovah fut adressee par le nii- 
nistere d'Aggee, le prophete, d Zoroba- 
bel, fils de Salathiel, gouverneur de 
Juda, et d Jesus, fils de Josedec, le 

2 ^rand pretre, en ces termes : Ainsi 

4 Est-il temps pour vous, d'habiter vos maisons lambrissees, 
Quand cette maison-13. est en ruines? 

5 Et maintenant ainsi parle Jehovah : 
Conoiderez attentivement ce qui vous est arrive 

vbus avez sem£ beaucoup et recueilli pen; 



parle Jehovah des armees : Ce peuple 
dit : " Le temps n'est pas venu, le temps 
pour la maison de Jehovah d'etre rebd- 
tie." C'est pourquoi la parole de J&io- 
vah se fit entendre par le ministere 
d'Aggee, le prophete, en ces termes : 




^\^S^l^:tS^*J^Z£ n JLT u ! ?_ IfJPetitecolonie juive, conuae Zorobabel en 



Zorv&m&tl, w _.„„. « MH14 „^ 

AachmA^ c-a-d. pttfet'ou twvtZw&lfa&i 
par le roi de fabyione. - ytsmx, en n«br. 
Uhosckm^Jth de ?m6bc t Itait le chef religfcux 



. rjt>p d'obstacles 
sy opposent. 

6. Rtcneilli fi*u : au 6« mois ta recolte e*tait 
faite, et I on avait pu coostater son insuffisance. 
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Chap. I, 7. 



AGGEE. 



Chap. II, 6. 



Vous mangez, mais non jusqu'a. etrc rassasies; 

Vous buvez, mais non jusqu'a votre soul; 

Vous etes vetus, mais sans etre rechauffes; 

Et le mercenaire met son gain dans une bourse trouee. 

7 Ainsi parle Jehovah des armees : 
Considered attentivement ce qui vous est arrive. 

8 Allez a la montagne, apportez du bois 
Et batissez la maison; 

J'en aurai plaisir et gloire, dit Jehovah. 

9 Vous comptiez sur beaucoup, et il ny en a que peu; 
Vous aviez rentre vos recoltes, et j T ai souffle dessus. 
Pourquoi ? dit Jehovah des armees. 

A cause de ma maison qui est en ruines, 

Tandis que chacun de vous s'empresse pour sa maisdn. 

10 C'est pourquoi les cieux vous ont retenu la rosee, 
Et la terre a retenu ses fruits. 

1 1 J'ai appele la secheresse sur le pays et sur les montagnes, 
Sur le ble, sur le vin nouveau, sur Fhuilc 

Et tout ce que peut produire le sol, 
Ainsi que sur Fhomme, sur les betes 
Et sur tout le travail des mains. 



12 Alors Zorobabel, fils de Salathiel, et 
Jesus, fils de Josedec, le grand pr&re, 
et tout ce qui restait du peuple, ecoute- 
rent la voix de Jehovah, leur Oieu, et les 
paroles d'Aggee, le prophete, selon la 
mission qu'il avait recue de Jehovah, et 

13 le peuple eut crainte de Jehovah. Et 
Aggee, envoye de Jehovah, sur I'ordre 
de Jehovah, parla ainsi au peuple : Je 



suis avec vous, dit Jehovah. Jehovah 14 
reveilla ainsi 1'esprit de Zorobabel, fils 
de Salathiel, gouverneur de Juda, Tes- 
prit de Jesus, fils de Josedec, le grand 
pretre, et Tesprit de tout ce qui restait 
du peuple; ils se mirent a travailler i la 
maison de Jehovah, le vingt-quatrieme r5 
jour du sixieme mois, la deuxieme annee 
du roi Darius. 



bel< fils de Salathiel, gouverneur de 
Juda, a Jesus, fils de Josedec, le grand 
pretre, et a tout ce qui reste du peuple, 
en disant *. 



5 



CHAP. II, 1 — 9. — Deuxieme discaurs : la gloire du nouveau temple. 

Au septieme mois, le vingt-et-un du 
mois, la parole de Jehovah se fit enten- 
dre par le ministere d* Aggee, le pro- 
phete, en ces termes : Parle a Zoroba- 

Quel est parmi vous le survivant 

Qui ait vu cette maison dans sa gloire premiere 

Et en quel 6tat la voyez-vous maintenant? 

Ne parait-clle pas a vos yeux comme rien ? 

Maintenant, courage, Zorobabel! dit Jehovah : 

Courage, Jesus, fils de Josedec, grand pretre! 

Courage, vous tons, peuple du pays, dit Jehovah, et agissez! 

Car je suis avec vous, dit J&ovah des armees. 

L'engagement que j'ai pris avec vous quand vous etes sortis d'Egypte, 

Et mon Esprit demeurent au milieu de vous : 

Ne craignez rienl 

Car ainsi parle Jehovah des armees : 



— Le mercenaire.,. Locution proverbiale signi- 
fiant : Vous avez travail le" en vain, vou5 avez 
perdu votre peine. 

II, x. (Vufg. a). Le 21 du 7* mois (titehri, 
avaut 1'exil 'itantm) e*tait le 7* et dernier jour 
de la fiSte des Tabernacles {LeV. xxiit, 3^5 v.). 

3. Dans ritat acluel des choses, il etait im- 
possible de donner au nouveau temple la ma- 
gnificence du premier. De la sans doute un 
sentiment de tristesse et de decouragement 
s'ltait repandu dans une grande partie de la 
communaute* ; corap, I Esdr. Hi, to sv, Pour le 



dissiper, Dieu donne au peuple Fassurance que 
lui-meme saura revetir le nouveau sancluaire 
d'une spiendeur superieure a celle de l'anci«n. 
— L* survvuant \ etc. : il pouvait encore en 
rester, mais en fort petit nombre, le premier 
temple ay ant e*te dttruit Tan 588, plusde67ans 
auparavam. 

5^ L % engagement de faire de vous mon peuple 
particulier (Exod. xix, <sv.). 

6. Une /fits encore fibranlerai ; allusion a 
I'e'branlement qui eut lieu sur le Sinai. 
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^BlZ___ Chap. II, I9 . 

Une fois encore, et ce sera dans peu, ' 

J ebranlerai les deux et la terre, 

La mer et le continent. 

J'ebranlerai toutes les nations, 

Et les tresors de toutes les nations viendront- 

£ J% ^ m P lira i <*e gloire cette maison, 

Dit Jehovah des armees. 

A moi est l'argent, a moi est Tor, 

Dit Jehovah des armees. 

Grande sera la gloire de cette maison 

La derniere plus que la premiere; 

En ce lieu je mettrai la paix, 

Dit Jehovah des armees. 

CHAP, ir, io - 19. — TroiHime discours : cause des calamitis rfrente 

promesse de benediction. 

Ce qu ils oflrent la est souffle. 

15 ffinffvT 10 V ° tre "*"* d ' au i ourd '^ ^ arriere, 

.want qu on n eut encore mis pien sur pierre 

Au temple de Jehovah. 

Alors, quand on venait a un tas de vingt mesures, 

11 n y en avait (jue dix; 

SSa^; est* poor y puiser cinquante ™** 

Je vous ai frappes par la rouille, ia niello et la c-rele- 
J aifrappt tout le travail de vos mains, ' 

fct vous n'etes pas revenus a moi, dit Jehovah. 
Faites done attention, d'aujourd'hui en arriere, 
Depuis le vingt-quatrieme jour du neuviememois 
jusqu a partir du jour ou furent poses 
Les fondements du temple de Jehovah, 
haites attention! 

19 XA avai f* U encore du &™ da « s ^ grenier? 

Meme la vigne, le figuier, 

Le grenadier et I'olivier n'ont rien produit : 

^". a P^"" de ce jour, je repandrai ma benediction. 

7. Les trtsors (hjjhr. ch*mdak\ etc. : les Gen- 

ront leurs nchesses au vrai Dieu. Les LXX : 
to. «A«TOT^rfwuy, ce que les Peres grecs 
entendent des palens doot les meilUurs S/V«. 

*??** v se convertiront a Jehovah (S Cvr 
u Alex.). Vulg. : /, Disiri des *JLi% fi£ 
sie, vtgndroi entrera dans ce temple. 

^ La demihrt gloire sera //»j grande out 

tty?" : aiasi quc lra ^ u »«nt i« 

k>. Du q* meis, non*m< Casieu (nov.-dec.). 
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„ J^. f* : — m P* ¥ v : v, 't *> SV -I Q n ^uit sain 
ne peut assamir les fruits gites qui Tentourent. 

souSiure \Z0lu a 1* mort entraIr *» une 
•ouiuure legale des plus graves (lAv xxli *• 

rhSt™ p S llcatI >- ** P«M« ett semblable a 
Ihomme devenu tmpur parl'attouchementd'un 
cadavre; tout ce quTl faitest souilld. 

d'Agge^ VCrS * QOUS reporte,vant k i« discours 
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AGGIlE. Chap. II, 2023. 



ZACHARIE. Chap. I, 1-6. 
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CHAP. II, 20 — 23. — Quatrieme discours : protection de Dieu promise 
a Z&robabel, rejeton et repre'sentant de la race royals de David. 

2Q La parole de Jehovah fut adressee une jour du mois, en ces termes : Parle 2 1 
seconde fois a Aggee le vingt-quatrieme ainsi a Zorobabel, gouverneur de Juda : 

J'ebranlerai les cieux et la terre; 

Je renverserai le trone des royaumes, 

Je detruirai la puissance des royaumes des nations; 

Je renverserai les chars de guerre et ceux qui les montent; 

Les chevaux avec leurs cavaliers tomberont 

Par Tepee les uns des autres. 

En ce jour-la, dit Jehovah des armees, 

je te prendrai, Zorouabei, fils de Salathiel, mon serviteur, 

Et je ferai de toi comme un cachet; 

Car je Vai eiu, dit Jehovah des armees. 

Ainsi park Jehovah des armees : 

Revenez a moi, dit Jehovah des armees, 

Et je reviendrai a vous, dit Jehovah des armees. 
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PREMIERE PARTIE. 



1 



VISIONS ET INCIDENTS SE RAPPORTANT AU TEMPS 

DU PROPHETE [Ch. I —VIII]. 

SECTION I. [Ch. I — VI]. 

Visions. > 

CHAP. I [vers. 1 —6]. Introduction. Titre [1]; invitation a la penitence [2-6]. 

Le huitiemc mois, en la deuxieme an- 
nee de Darius, la parole de Jehovah fut 
adressee a Zacharie, fils de Barachie,/i/r7- 



5 
6 



fils d'Addo, le prophete* en ces termes : 

Jehovah a ete dans un grand courroux 2 
contre vos peres. Tu leiir diras : 3 



Ne soyez pas comme vos peres, 

Auxquels ont preche les premiers prophetes en disant : 

Ainsi parle Jehovah des armees : 

" Revenez done'de vos mauvaises voies 

Et de vos mauvaises actions ! " 

Mais ils n'ont pas ecoute 

Et ils ne m'ont pas prete attention, dit Jehovah. 

Vos peres, ou sont-ils ? 

Et les prophetes, pouyaient-ils vivre eternellement? 

Mais mes paroles et mes decrets 

Qont j'avais char^ mes serviteurs les prophetes, 

N'ont-ils pas atteint vos peres? 

Et vos peres sont rentres en eux-memes et ils ont dit : 



as. Le trdne y au singulier; tous les royaumes 
de la terre sont concus comme une seule et uni- 
que puissance hostile an regne de Dieu. 

23. Comme un cachet : le cachet ou sceau a 
une grande importance chez les Orientaux; il 
atteste le droit du postesseur et certifie ses vo- 
lont«*s. Dieu aura soin de Zorobabel comme 
d'une chose de grand pri •, it en fera I'instru- 
ment de ses volootes, 1'ugent fidele de ses 66- 



crets envers son peuple et en vers le monde en- 
tier, il s'approprtera comme son oeuvre privite- 
giee I' oeuvre de son serviteur. 

I, x. Le & mois, par consequent entre la 2« 
et ta 3* proph6tie d Aggie: le peuple £tait re- 
venu de l'eail dtpuis x6 ans. 

6. Sent rtntrts en enx-nthnes^ mats trtp tard 
pour leur salut. 
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Chap. I, 7. 



ZACHARIE. 



Chap. I, 2r. 



" Comme Jehovah des armees avait resolu d'agir a notre esrard 
Selon aos voies et selon nos actions, 
Ainsi il a agi envers nous.' ? 

CHAP. I [vers. 7—17]. ^™« <&• cAevaux et des amdun. 
Le vingt-qnatrieroe jour du onzieme , que Jehovah a envoves nom- r»m™.w^ 
mois, qui est le mois de Sabath, en la : fa terre°» Et Trf^nH?Lf^?^ 
deuxieme annee de Darius, la parole de j de Jetovah qS Jt2S?S?ta 3? ' ' 

enStoff * C Pr0phete • I a terre ' et tottte " a terre «* enrepos rt 

"jS^f vision cette nuiMa : JS^^'^SStJfSi^ 
homme etait monte sur un cheval roux? S a quand^l ^L?S££. 



12 



10 



17 



u« ; yuest-ce que ceux-ci, mon Sei- 
gneur ? " Et Tange qui me parlait me 
ait : •« Je te ferai voir ce que sont ceux- 



ange qui me parlait 

de bonnes paroles, des paroles de conso- 
lation. Et Tange qui me parlait me dit : 14 
Proclame ceci; 



10 ci." Et i'homme qui se tenait entre les 
myrtes repondit et dit : " Ce sont ceux 

Ainsi parle Jehovah des armees : 

J'ai ete emu d'une grande jalous .e 

Pour Jerusalem et pour Sion, 
15 Et je ressens une vioiente indip nation 

Contre les nations qui vivent /.ans Topulence- 

Car moi, j'etais peu irrite, 

Et elles ont, dies, travaille \ i a ruine. 

Cest pourauoi ainsi parle Jehovah : 

Je reviens a Jerusalem avcc compassion- * 

Ma maison y sera rebatie, dit Jehovah des armees 

r.t le cordeau sera eiendu sur Jerusalem. 

Proclame encore ceci : 

Ainsi parle Jehovah des armees : 

Mes villes regorgeront encore de biens, 

Jehovah consoiera encore Sion 

Et choisira encore Jerusalem. 

CHAP. I [vers. 18—20). La vision des quatre comes et des quatre forgerons. 
i& Je levai les yeux et je vis; et void 

19 quatre cornes. Je dis a l'ange qui me 
parlait : " Qu'est-ce que ces cornes?" 
II me dit : !' Ce sont les cornes qui ont 

20 disperse Juda, Israel et Jerusalem. " Et 
Jehovah me fit voir quatre forgerons. 

21 Jedis : "Que viennent faire ceux-ci?" 



II repondit : " Ce sont la les cornes qui 
ont disperse Juda, au point que personne 
ne levait la tete, et ceux-ci sont venus 
pour les frapper de terreur, pour abat- 
tre les cornes des nations qui ont leve la 
come contre le pays de Juda pour le 
disperser. 



7. Saiaik {Ubx. Sche6at\ fcvrier-mars. La 
uate donnee en cc vers, et compUtee par Tin- 
dication "cetU nuit-id" du vers. suivT, con- 
vient k toutes les visions des chap. i, 8 - vi t o. 

a. VHhemme, un angesuivi de crois groupes 
*ie cavaliers dont il est Te chef; ils sont charts 
de reconnaitre l**tat aduel des peuples qui en- 
vironment le pays d'Israel (vers, 10) et sont 
corame le symbole du regard divin qui se pro- 

9* 7* A* a 1 ange qui va servir d'interprete a 
wnane dans tout fe cours de ses visions, et 
qu d voit deja present a cfite* de lui. — L 'ante 
qui mefariait, propr. Variant en mou 

ri./n; "***< £. ***«**. l'image personneUe 
du Dieu m>osible t qui toutefois s'ca distingue 
(vers. xa). - TouU ia terre, les contrees voisi- 



nes de la Palestine, est en repos : ia paix et la 
tranquillite* resnaient partout dans les premie- 
res annees de Darius, tandis que les villes de 
Juda tftaient encore en ruines. 

13. SoUante-dix ans, en prenant comme 
point de depart la destruction complete de Je- 
rusalem (an 588). J 

15. Les nations, dfpassant ma volonU et se 
montxant cruelles a Texces, ont travaille* a ia 
destruction totale d' Israel. 

x8-ar. Cette vision d4veloppe le vers. 15. 

i%.Qnatrec9n*s t symoolisant Tensembie des 
ennemis d Israel, venus de tous les cfil^s. des 
quatre points de l'homon. ^ 

ao. St uiaintenant la terre est calme (vers. 1 r 1 
1 heuredu chittiment des ennemis d'Israel vien- 
dra certainement. 
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Chap. II, r. 



ZACHARIE. 



Chap. Ill, 6. 



CHAP. II. — TroisUme vision : i'komnu. au cordeau [vers. I — 5], 
le re'tablissemetU glorieux de Jerusalem [6 — iz\ 

lui dit : " Cours parler 



Je levai les yeux et je vis ; et voici un 
homme ayant a la main un cordeau a 
mesurer. " Je dis : " Ou vas-tu? " Et il 
me dit : " Je vais mesurer Jerusalem 
pour voir quelle en doit etre la largeur 



a ce jeune 
homme ; dis-lui : Cest comme une ville 
ouverte que sera habitue Jerusalem, tant 
il y aura en elle d'hommes et de b£tes. 
Et moi, dit Jehovah, je serai pour elle 



3 et quelle en doit etre la longueur." Alors une muraille de feu, et je serai en gloirc 
parut l'ange qui me parlait, ainsi qu'un . au milieu d'elle. 

4 autre ange allant a sa rencontre, et il 

6 Hola ! Fuyez du pays du septentrion, dit Jehovah, - 

Car je vous ai disperses comme dispersent les quatre vents du ciel, 
Dit jdhovah. 

7 Hold ! Sion, sauve-toi, 

T01 qui habites chez la fille de Babylone ! 

8 Car ainsi park Jehovah des armies : 

Pour sa gloire il m'a envoys vers les nations qui vous ont pillfe; 
Car qui vous touche, touche la prunelle de son ceil. 

9 Car je vais lever ma main sur elles, 

Et elles seront livrees en proie a ceux qui leur sont asservis, 
Et vous saurez que Jehovah des armees m'a envoye. 

10 Pousse des cris de joie et sois dans Tallegresse, fille de Sion, 
Car voici que je viens habiter au milieu de toi, dit Jehovah. 

1 1 Beaucoup de nations s'attacheront a Jehovah en ce jour-la 
Et deviendront mon peuple; 

J'habiterai au milieu de toi, 

Et tu sauras que Jehovah des armees m'a envoy£ vers toL 

1 2 Jehovah possedera Juda comme sa portion sur la terre sainte, 
Et il choisira encore Jerusalem. 

1 3 Que toute chair fasse silence devant Jehovah, 
Car il s'est eleve de sa sainte demeure. 

CHAP. III. — QuatrUme vision : le grand prttrc Je'sus accuse 9 par Satan et de'fendu 
par Dieu [vers. 1 — 2], qui le revit d habits purs [3 — 5] et lui annonce la venue 
de son serviteur le Germe [6 — 10]. 



3 II me fit voir J&us, le grand pretre, 
debout devant range de Jehovah, et Sa- 
tan qui se tenait a sa droite pour lui 

2 faire opposition. Jehovah dit a Satan : 
(( Que Jehovah te rfiprime, Satan, que 
Jehovah te riprime, lui qui a choisi Je- 
rusalem! Celui-ci n'est-il pas un tison 
arrachedu feu?" 

3 Or Jesus 6tait couvert d'habits sales et 

4 setenait devant Tange. L'ange prenant 
la parole dit a ceux qui se tenaient de- 



vant lui : " Otez-lui les vetements sales. n 
Et illui dit ; * k Vois, j'ai fait enlever de 
dessus toi ton iniquity, et t'ai rev&u 
d'habfts de tete. " Et je dis : " Quails 
lui mettent une tiare pure sur sa t&e. " 
Et ils poserent la tiare pure sur sa tcte, 
et le rev6tirent d'habits; et l'ange de Je- 
hovah ^tait present 

Et l'ange de Jthovah fit a J&us cette 
declaration : 



il, x. Un cordeau a mesutxr (voy. i, 16), 
comme pour delimiter I'encetnte d> la ville a 
reconscruire. 

4. Lange qui me parlait. Et il (l'ange in- 
terprete) ini (a 1'autre ange du vers. 3) dit, — 
Cest comme une ville ouverte. Jerusalem ne 
doit pas avoir de inurailles qui ernpechent son 
accroissement. 

6. Hold : appel ndresse aux Juifs restes a 
ktabylone, pour les engager a rejoindre leurs 
freres revenus dans leur petru. Tout !e discours 
qui suit est de I'angt tie Jehovah, paru*nt tan- 
tot comme un seul et nieme €tre avec Jehovah, 
tantAt comme personne distincte. 

zi. Conversion des oaI*:ns an Dieu d* Israel. 



HI, 1 sv. Apres le retahlissement d' Israel, 
deux organes essentiels a sa vie doiveat lire re- 
constituesj le sacerdoce et la royaute. La 
4* vision figure la reinstallation du sacerdoce. 

x. Satan, Vadversairt et l'accusateur. — 
Qui se tenait a sa droite, place ordinaire de 
I accuiateur (Ps,cuc,6). — Ltd /aire opposition : 
la matiere de l'accusation n*est pas indiquee. 

4. Habits de fits, litt. dont o* cAangt(Vu\g.)i 
symbole de la purete restitute an grand pr€tre. 

5. Je dis : mieux avec la Vulg. t il dit : ii, 
l'ange de Jenovah. — Qm'ils lui mettent une 
tiare, la tiare du grand prUre portait sur le de- 
vant une lame d'or qui le declarait saint devant 
Jehovah (Exod. xxviii, 36 sv.). 
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Chap. Ill, % ZACHAR1E. 



Chap. IV, 12. 



7 Ainsi park Jehovah des armees : 

Si tu marches dans mes voies 
Et si tu observes mes preceptes, 
Toi aussi tu gouverneras ma maison 
£t tu garderas mes parvis, 

S l& V 6 d ° nnerai lib ^e acces parmi ceux qui soat ici 

« Ecoute, Jesus, grand pretre, l 

Toi et tes coilegues qui siegent devant toi- 

tar ce sont des hommes servant de siffnes • 

Je vais faire venir mon serviteur Geme 

Sur cette unique pierre il v a sept yeux- 

Je vais ; sculpter sa gravure, dit Jehovah'des armees, 

Fn J 'o o VCr r ^T^ de ce P a ^ s e « «n seul jonT 
*° f. n cc jour-la, dit Jehovah des armees 

Vous vous inviterez Ies uns Ies autres' 

bous la vigne et sous Ie figuier. 

C fVeli ! V * ^ C J n( l?]™ vis j on ' A can&hbr* entre Us dmx olwiers La vision 
Lyers.i — 3]. Symbohsme des sept iambes l\± — fi» mbl n;~J„!f ^ ?? 



-- t — -«»» uuojiii n null 

sommet, portant sept lampcs avec seDt 



mations : Grace, grace sur eile ! " 



lc dominent Vun \ dmif, h, L I- > ^bel ont P 05 * les fowfements do cette 

1'autre fsa gauche *» baSSin> * ! "^ * ** ™ ins ''^heveront, et ta 

Et reprenf nt hparo.e, je dis a range I e"S v^oaf °Car £ £"^ m > 

^?Lii€ r ^ ndu ^ d plomb dJs - 

orn^nr » *i rep X nais • ^n* mo " set- qm parcourent toute la terre " 

1-. force, maB par mon Esprit, dit /he < SfSSde^ " ££"£ £ Jf? I2 

^ * 



Jwi ««- tx. «• *-«.v tt B lumiiuciicneni pre- 
side par Jesus. - Man serviieur Gtrme (h?br. 

fM^ 2 ce,I f n «« 1 ^ »* femille de David, dont 
il do« op<rer le -elevemcnt. 

o. Unefitrrt, la pierre du sommet on fronton 

precieuse de la couronne du roi a venir. --\sVj>/ 

^^ Ctt t pUrr€ ; cr ont k* ye«< de J^. 
hovmh dmges sur cette pierre. a moms qu'i! ne 

^£0** d f f*""? de fa P icrre P'«cieuie e(le- 
Tn^ U d % Ia SJ'P^" 5 d » vi "e dont it est parle 
cnsuite. - Scnlpttr sa grmmrt : y mettredes 
ornements pour en relever la beaut*. — Ttnii- 
verat ItmqutU;} otuvre essentielle du Messie. 
- A* un uul jour : allusion au jour ou le 
grand prftre Juif faisait IWation Je^ous £ 
P«cnes de J annee pour lc peuple entier(Uv. 

XVI. I «V 1 x 



a. bn eandtlrirt ; dont les lampes paraissent 
avoir forme un cercle autour de la ti g roentrlle 
auspmmet de laquelle <* trou-ait le reservo ? 
qui les alimentait. 

3. Deux olrviers* comme deux sources d'huile 
aliraentaient constamment le reservoir 

7. Grmntit monta&u : laeuxxe queZorobabel 
i^it accomplir est comparee a une montogne 

I tspnt de Dieu, va devenir une plaine unie. — 
/-« ^i^rrc ^« sommet, le fronton du temple. 

cMoses, c est-a-dtre la situation acluelled'IsraeJ, 

S-S&TS^a^K 1 cnlre Ies mainsd « 

pare^ihS 6 * (KwW>Iob <^^'0 sont une 
Le vers, to* donne la r^ponse a la question 
du vers. 4 et eatplique lc sens des sept lampcs: 



xvi,T^) ' *" n ~ ^ I€ P~I* «"er (Lev. | ^ ^ tat p (usi2u„ com^utrurl 
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Ghap. IV, 13. 

4 * Qu'est-ce que ces deiix grappes d'oli- 
vier aupres des deuxentcnuoirs d'or d'ou 
Tor decoule?" Ii me parla en disant : 
* g Ne sais-tu pas ce que c'est?" Je re- 



ZACHAR1E. 



Chop, VI, io. 



pondis : " Non, mon seigneur. " Et il 1$ 
me dit : " Ce sont les deux fils de l'onc- 
tion qui se tiennent pres du Seigneur de 



toute la terre. 



1 

2 






CHAP. V [vers. 1 — 4]. — Sixieme vision : le rouleau volant. 

selon ce qui v est ecrit, quiconque jure sera 
balaye d'ici. Je le deploie, dit Jehovah 
des armees, et il arrivera a la maison du 
voleur et a la maison de celui qui jure 
par men aom en mentant; il se logera 



Je levai de nou veau les yeux et je vis, et 
void un rouleau qui vols it. II me dit : 
*' Que vois-tu? " Je repondis : " Je vois 
uu rouleau qui vole, long de vingt coudees 
et large de dix. " II me dit : C'est la ma 



lediction qui se deploie sur la face de dans cette maison et la consumera, le 
tout le pays; car, selon ce quiy est ecrit, I bois et les pierres. 
quiconque derobe sera balaye d'ici, et, ! 

CHAP. V [vers. 5 — 11]. — Septieme vision : fepka. 



5 Uange qui parlait avec moi se mon- 
tra et me dit : " Leve les yeux el regarde 
ce qui apparait la. " je repondis : 

6 "Qu'est-ce?" II dit : " C'est l'epha 
qui apparait "; et il ajouta : " C'est a 
cela que s'attache leur regard dans tout 

7 le pays." Et voici qu'un disque de 
plomb fut souleve, et il y avait une 

8 femme assise au milieu de l'epha. II 
dit : ** Cette femme est Timprobite." Et 
il la repoussa au milieu de l'epha et jeta 



sur Touverture la masse de plomb. Je 
levai les yeux, et je vis paraitre deux 
femmes; le vent soufilait dans leurs ailes; 
elles avaient des ailes pareilles a celles 
de la cicogne, et elles cnlevcrent l'epha 
entre le ciel et la terre. Je dis a Tange 
qui me parlait : ** Ou emportent-elles 
Fepha ? " II me repondit : * « Elles ? em- 
portent pour lui batir une maison au 
pays de Sennaar, et quand clle aura etc 
fondee, on la placera la sur sa base. 



Q Je levai les yeux et je vis quatre 
chars sortant d^entre les deux monta- 
gnes, et les montagnes etaient des mon- 

2 tagnes d'airain. Au premier char il y 
avait des chevaux roux, au second char 

3 des chevaux noirs, au troisieme char 
des chevaux blancs, et au quatrieme 
char des chevaux tachetes de rouge. 

4 Je pris la parole et je dis a Tange qui 
me parlait : " Qui sont ceux-ci, mon 

c seigneur ? " L'ange repondit et me dit : 
i( Ce sont les quatre vents du ciel qui 



viennent de se tenir devant le Seigneur 
de toute la terru " Le char attele des 
chevaux noirs sort it vers, le pays du 
septentrion; les blancs sortirent apres 
eux, et les tachetes sortirent vers le pays 
du midi. Les rouges sortirent et ils Je- 
manderent a parcourir la terre. L'ange 
leur dit : " Allez, parcourez la terre"; 
et ils parcoururent la terre. II m'appela 
et me dit : " Vois, ceux qui sont partis 
pour le septentrion ont assouvi ma o>- 
lere contre le pays du septentrion." 



CHAP. VI. [vers. 9 — 13]. — Arte symbolique : le couronnement du grand pritrc. 

9 La parole de Jehovah me fut adrcssee exiles, de la main de HoldaT, de Tobia 
10 en ces termes : Prends de la main des et d'ldala, — .tu iras toi-meme aujour- 



14. Les deux fils de VonClion, les deux 
oints, Jesus et ZorobabeL. 

V, j sy. Le nou veau peuple de Dieu doit etre 
affranchi du pech£ dans ses Individ us (1-4) et 
dans le peuple entier (5-1 1). 

Uh rouleau : une bande de parchemin 6calee 
dans toute sa longueur et planam dans les airs. 

6. Epha, 38 litres. — Cest a cela, etc., le 
commerce, les affaires, leur seule preoccupa- 
tion. 

8. Cette femme per so nut fie Vimprobiti* — // 
la repoussa : elke doit attendre dans cette pri- 
son le ch£timent qui va sutvre, savoir son ex- 
pulsion de la terre sainte. 

xi. Sennaar, ancien nom de la Babylonie 
(Gen. x, xo; xi, 2). — Oh la placera la sur sa 
base : symbole d'une c?.ptivit£ pertXianente dans 



la terre desGentils, de lexclusiona tout jamais 
de V assemble des saints. 

VI, t. Les deux man tag ruts, avec.l'article, 
deux montagnes coonues, probablement le mont 
Sion et le mont des Oliviers. -* pes monta- 
gnes d'airain, demeure indestructible de Jeho- 
vah. 

5. Les quoit e vents du ciel, dont Dieu fait 
ses messagers et son char, et les exccuicurs de 
ses jugements. 

6. Le pays du septentrion, I'Assyrie et la Ba- 
bylonie. — Le pays du midi, I'Egypte, la plus 
ancienne ennemie du peuple de Dieu. 

7. Fareonrir la terre, pour executer part out 
les jugements de Jdhovah. 

10. Noms de trois delegues envoyes par les 
exiles pour collaborer aux travaux du temple. 



10 



II 



CHAP. VI. [vers. 1 — 8]. — Huitieme vision : les quatre chars parcou rant la terre. 
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Chap. VI, ii. 



ZACHARIE. 



d hui, tu iras dans la maison do Josias t 
chez qui ils se sont rendus en arrivant • 

ii ue Baby lone, et tu prendras de Par- 
g^nt et de Por, et tu feras des couronnes, 
et tu les poseras sur la tete de Jesus, fils 

1 2 de Josedec, le grand pretre. Tu lui di- 
ras: Amsi parle Jehovah des armees : 
\oici un iiommedont le nom est Germe- 



Chap. VII, 14. 



en souverain sur son trone et il sera pre- 
tre sur son trone, et entre les deux ii v 
aura un conseil de paix. La couronne 
restera dans le temple de Jehovah en 
souvenir de Helem, de Tobia, d'Idala et 
de Hen, fils de Sophonie. On viendra 
de loin travailier a la construction du 

ii levera en S oTl^ et vous ^ que 

r de lehovah rwif- -T?*- temple . Jehovah des armees m'a envove vers 
1 J IWJ ^ J^ qui batip le tern- vous. Cela arrivera si vous oUiwL fid? 

lement a la voix de Jehovah. 



14 



pic de Jehovah, et c'cst lui aui sera re- 
vetu de la majeste royale; if sera assis 



SECTION II. [Ch. VII _ VIII]. 

Reponse de Jehovah aux envoyes de Bethel 
au sujet des anciens jours de deuil. 

paroK jS^J^&J 1 ft*"? ? « ^ : AM padait 
rie, auouaiiemeKd'uSe^lt fif^i^JE!*? .:.:: Re ^ez fa Jus- 



ne, au quatrieme jour du neuvieme mois, 
2 qui est le mois de Casleu. Bethel avait 
envoye Sarasar et Rogommeiech, avec 



ses gens, pour imDlorir rS »n , ^" fT?' ." °PP rimez I»s 'a veuve et 
d-A aux^tres STJat^e S Lffi^KL^^ 



4 

5 



disant aux pretres de la maison de Je 
hovah et aux prophetes : - Dois-je pleu- 
rer au cinquieme mois et faire abstinen- 

nL C ^ me je 1>ai fai£ depuis tant d ' an " 

La parole de Jehovah des armees me 
nit adressee en ces termes : Parle a 
tout le peuple du pays et aux pretres, et 
dss-Ieur : Quand vous avez jeune et ce- 
lebre le deuil au cinquieme et au sen 
tieme mm. q *»f rati ,^». ..- „ • . .r 



tice selon la verite; pratiquez la miseri- 
corde et la compassion chacun envers 
son frere; n'opprimez pas la veuve et io 

I nrnhplin l ? of*^ n » n _ _*!-__. 



S 



pour moi que vous jeuniez : 
fct quand vous mangez et buvez, n'est-ce 
pas vous qui mangez et vous qui buvez> 

u ^^ pas Id <* q ua fait entendre Je. 
hovah par la bouche des anciens pro- 
phetes, quand Jerusalem etait habitee et 
tranqmlie, avec ses villes autour d'elle 
et que le midi et la plaine etaient habi- 
tes? 

La parole de Jehovah Cut adressee a 



meditez pas 1 un contre Tautre le mal 
dans vos comrs. » Mais ils n'ont pas 1 1 
voulu ecouter, ils ont prete une epaule 
rebelle et endurci leurs oreilles pour ne 
pas entendre. lis ont rendu leur cceur i » 
tel que le diamant, pour ne pas enten- 
dre la loi et les paroles que Jehovah des 
armees leur adressait par son Esprit 
par la bouche des anciens prophetes' 
Aussi y eut-il une violence indignation 



tieme mois, et cel^ fS^ g^x^ dK *TZ?T^ V l° Iente ind ^tion 
ans, est-ce 'pour mo^ ^que ^SSStaS ^^* J ^^,^ arn ^ De '3 
Et quand vous rnan^e! W J SS^ ^1^!^^^^^^^ 



qu'il avait appele sans q Ui i d W u. 
tassent, *'de meme ils appelleront sans 
que je les ecoute, a dit Jehovah des ar- 
jnees. Je les disper^erai parmi toutes u 
les nations qu f ils ne connaissent pas, et 
derriere eux le pays restera desole, un 
pays ou personne ne passe et personne 
ne reyient. " [Vun pa)^s de delices ils 
ont fait un desert. 



i2. Germ* (voir in, o). * 

pond qu mdirecjement i la question propose : 
te ofiremomes de deuii nont de valeur £*L 
tiret que dans la mesure ou ils correspondent 
aux sentiments du cceur, repentir et hunwlia. 



\^^2a ll y av , alt P rfes de Qeu)C »* qu« 

tt 2r vaujc du tcm P Ic avaieut M repris. 
3. Maiatenant que Dieu a rendu sa favcur a 
u peuple, convicnt-il d'observer les jeflnes 



sou 
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Chap. VIII, r. 



ZACHARIE. 



Chap. VIII, 23. 



CHAP. VIII. — Suite de la riponse divine; promesse de bentfduflions. Dieu aime 
Sion [ 1 -2] ; ily est revenu [3] et elk va itre repeuplie [4 — 5] ; par des merveilles [6] 
il va ramener son peuplt [7 — 8]. Changements deja realists depuis la reprise 
des travaux du temple [9 — 13]; conditions a observer [14 — 17]. Fin des deuils 
[18 — 19]. Affluence des nations a Jerusalem [20 — 23]. 



8 La parole de Jehovah des armees fut 
adressee en ces termes : 

2 Ainsi parte Jehovah des armees : J'ai 
pour Sion un grand amour de jalousie; 
je suis jaloux pour elle avec une grande 
fureur. 

3 Ainsi parle Jehovah : Je suis revenu 
a Sion et je veux habiter au milieu de 
Jerusalem. Jerusalem sera appelee la 
ville de verite, et la montagne de Jeho- 
vah des armees, la montagne sainte. 

4 Ainsi parle Jehovah des armees : II y 
aura de nouveau des vieillards et des 
femmes agees assis dans les rues de Je- 
rusalem, chacun son baton a la main, a 
cause du grand nombre de leurs jours. 

5 Les rues de la ville seront remplies de 
jeunes garcons et de jeunes tilies jouant 
sur les places. 

6 Ainsi parle Jehovah des armees : Si 
cela parait merveilleux aux yeux du 
reste de ce peuple en ce jour-la, cela 
sera-t-il merveilleux aussi a mes yeux, 
dit J6hovah des armees? 

7 Ainsi parle Jehovah des armees : Je 
vais delivrer mon peuple du pays de 
L'orient et du pays du soleil couchant 

8 Je les amenerai et ils habiteront au 
milieu de Jerusalem; ils seront mon peu- 
ple, et moi je serai leur Dieu, avec ve- 
rite et justice. 

9 Ainsi parle Jehovah des armees : Que 
vos mains se fortilient, vous qui enten- 
dez en ces jours ces paroles de la bouche 
des prophetes qui ont parle dans le temps 
ou furent poses les fondements de la mai- 
son de Jehovah, du temple, pour la re- 

10 batir. Avant ce temps-la, ii n'y avait 
point de salaire pour les hommes, point 
Je salaire pour le Detail, point de surete 
pour ceux qui allaient et venaient, et je 
mettais tout homme aux prises avec son 

1 : frere. Mais maintenant je ne serai plus 
a Tegard du reste de ce peuple comme 
je l'ai ete naguere, dit Jeaovah des ar- 

12 mees. Car la semence prosperera, la 
vigne donnera son fruit, la terre don- 



14 



10 



17 



nera ses produits, les cieux donneront 
leur rosee, et je mettrai le reste de ce 
peuple en possession de tous ces biens. 
Comme vous avez ete malediction parmi 13 
les nations, maison de Juda et maison 
d'Israel, ainsi je vous delivrerai et vous 
serez benediction. Ne craignez point, 
que vos mains se fortilient! 

Car ainsi parle Jehovah des armees : 
Comme j'ai eu le dessein de vous faire 
du mal et que je ne nren suis pas re- 
penti, ainsi j'ai en ces jours-ci un autre 
dessein, celui de faire du bien a Jerusa- 
lem et a la maison de Juda; ne craignez 
point! Voici ce que vous devez faire : 
Que chacun de vous dise la verite a son 
prochain; rendez la justice dans vos por- 
tes selon la verite et pour la paix; ne 
meditez pas dans vos cceurs de mal les 
uns contre les autres, et n'aimez pas le 
faux serment; car ce sont la toutes cho- 
ses que je hais, dit Jehovah. 

La parole de Jehovah des armees me 18 
fut adressee en ces termes : 

Ainsi parle Jehovah des armees : Le 
jeune du quatrieme mois, le jeune du 
cinquieme, le jeune du septieme et le 
jeune du dixieme mois deviendront pour 
la maison de Juda des jours de rejouis- 
sance et d'allegresse, des solennites 
joyeuses. 

Ainsi parle Jehovah des armees: II vien- 
dra encore des peuples et des habitants 
d'un grand nombre de villes. Les habi- 
tants de I'une iront a Tautre, en disant : 
" AUons, allons implorer Jehovah et 
chercher Jehovah des armees! " — * * Moi 
aussi je veux ailer! " Des peuples nom- 
breux et de puissantes nations viendront 
chercher Jehovah des armees a Jerusa- 
lem et implorer Jehovah, 

Ainsi parle Jehovah des armees : En 
ces jours- la dix hommes de toutes les 
langucs des nations saisiront le pan de 
la robe d'un Juif et diront : Nous vou- 
lons aller aussi avec vous, car nous 
avoos appris que Dieu est avec "ous. " 



19 



20 



21 



*»*> 



^ 



VIII, 3. Jt mis rtvtnu & Sion, apres I'avoir j 10. Avant ct Umts-i*; voy. Agg. i, 6, o-n; 
quittee-: comp. Ezech. x, t&; xi, 23; xiiii, 12. ii, 16-19. 

9* Ces paroUs, les paroles des prophetes Ag- ao sv. Conversion future des nations palen- 
gee et Zacharie. ; nes : corap. ii, it; vi, T5. 
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Chap. IX, i. ZACHARIE. Chap. IX, 9. 

DEUXIEME PARTIE. 

AVENIR DES PUISSANCES DU MONDE ET DU ROY1UME 

DE DIEU [Ch. IX — XIV1. 

CH4P IY YT d 

victor, sur Us dreJs [11- lfl J^^^-^rLf^ t™ **** 
pas'turs, causes des malheursdefu^aHi^Ti ,1 r? PL " ■" ", taUVah 
vats chefs et combUra de 6enSdic&oT£'J % 'S^VrT* *?""''' '" "*- 
9 Sentence ' " ' *'*'""" 7 ~ 12 ' 

FW a ^° Va ^ COntre le ^y* d'Hadrach. 
cue s arrete sur Damas; 

Car Jehovah a l'oeil sur les hommes 

Et sur toutes les tribus d'Israel 

2 H!r T arr *' * USSi s "!\ Hama tt, voisine de Damas, 

bur Tyr ainsi que Sidon, ' 

£ arce \ ( l ue sa s^esse est grande. 
j 1 yr s est construit une citadelle 

Et a amasse l'argent comme la poussierc, 
Et 1 or comme la boue des rues 

4 Mais le Seigneur s'en emparera; 
n frappera sur mer sa puissance, 

fct elle-meme sera devoree par le feu. 

5 Ascalon le verra et craindra; 
Gaza aussi, et elle se torcMra de douleur* 
Accaron aussi car son esfcrance est confondue 
Uaza n aura plus de roi, 
Et Ascalon ne sera pius'habitee 

Un vil etranger s'installera a Azoth, 

Et je retrancfaerai l'orgueil des Philistins. 
/ J oterai son sang de sa bouche 

Et ses abominations d'entre ses dents 

Et lui aussi sera un reste pour notre Dieu- 

U sera comme un chef en Juda, 

Et Accaron sera comme le Jebuseeu 

T<£EZ^£%^ >~ * ***** «"*« ™* "™*. 
Et ll ne passera plus chez eux d'oppresoour 
Car maintenant j'ai vu de mes yeux. 

- ; Tressaille de joie, fille de Sion' 

Pousse des cris d'allegresse, fille de Jerusalem! 

Voici cjuc ton Roi vient a toi; 

II est juste et protege* de Dieu, 

Humble et monte sur un ane 

Et sur un poulain, petit d'une ancsse. 

fans le voisinagc du Liban. ^^ «?e "?<*£% »> Symbol, vlu caractere padii- 

3. Une citadeUe : la noavelle Tyr, batic dons 3d a n,„ i " : C?mp ' Dcu: * xv,i ' r6: ls - 

une He a un kilometre de la c*e J, ^, %"* 'f J»««««" temp, Je 1'histoire 

5. San tsptranct, !a ville de Tvr nr«r^; rt „ 2 l c '/ , r " ait U mon ^»-« des orinces et 

■* source deHche^u ces pe^'e? ci ef W^^l V ' ^ "'- 41 * ^ **• ** ^ 

. 7. U Phmstie renon«ra aux idoles "t «ra du £a£lMlfc™" ° Wt lC1 »«"«'n* qu'en venu 

mcorporte au nouveau peuple de Dieu. ^o% autmaT* synonymi< l u ^ « "'«« P« ™ 




Chap. IX, 10. ZACHARIE. Chap. X, 4. 

10 Je retraacherai d'Ephraim les chars de guerre, 
Et de Jerusalem les chevaux, 

Et Tare du combat sera detruit. 

II parlera de paix aux nations; 

Sa domination s'etendra d'une mer a Tautre, 

Du fleuve jusqu'aux extremites de la terre. 

1 1 Pour toi aussi, a cause du sang de ton alliance, 
Je retirerai tes captifs de la fosse sans eau. 

12 Revenez au lieu fort, captifs d'esperance! 
Aujourd'hui encore je le declare : 

Je tc rendrai le double. 

1 3 Car je bande Juda comme un arc, 
Et je Tarme d'Ephraim; 
J'exciterai tes fils, 6 Sion, 
Contre tes fils, 6 Javan, 

Et je ferai de toi comme Tepee d'un vaillant. 

14 Jehovah apparaitra au-dessus d'eux; 
Sa fleche partira comme Teclair; 

Le Seigneur, Jehovah, sonnera de la trompette 
Et s'avancera dans l'ouragan du niidi. 

1 5 Jehovah des armees les protegera; 

lis devoreront, ils fouleront aux pieds les pierres de fronde; 
lis boirom, ils se demeneront bruyamment comme pris de vin, 
Et ils seront remplis comme la coupe des sacrifices, 
Comme les cornes de 1'autel. 

16 Jehovah leur Dieu sera leur salut en ce jour- la, 
Le salut du troupeau qui est son peuple; 

Ils seront comme des pierres de diademe 
Qui brilleront dans son pays. 

17 Quelle prosperity, quelle beaute que la leur! 
Le froment fera croitre les jeunes gens 

Et le vin nouveau les vierges. , 

10 Demandez a Jehovah de la pluie, la pluie du printemps* 

C/est Jehovah qui fait les eclairs; 
II vous donnera une pluie abondante, 
A chacun de Therbe dans son champ. 

2 Car les theraphim ont dit ce qui n'est pas, 
Et les devins ont des visions de mensonge; 
Ils debitent de vains songes 

Et ne donnent que de fausses consolations. 

C'est pourquoi ils sont partis comme un troupeau de brebis; 

Ils ont ete opprimes, fautc de berger. 

3 Ma colere s'est enflammee contre les bergers, 
Et je chatierai les boucs; 

Car Jehovah des armees visite son troupeau, 

La maison de Juda, 

Et il en (hit son cheval d'honneur dans la bataille. 

4 De iui viendra la pierre angulaire, 
De lui le pieu, de lui Tare de guerre; 



on asperzeait !es quatre comes ou angles sail* 
lants de 1'autel des holocaustes. 

16. Comme des pierres de diadem*, ,comme lea 



xi. De V alliance contracle*e entre Dieu et 
Israel au Smai, et scellee par le sang d'une vie- 
time (Exod. xxiv, 8). — La fosse sans eau 
figure le pays de la captivitd ou I'on souffre sans 

pexir. 

X2, Au lieu fort ^ au pays d' Israel. 

13. Juda et Ephraim soot un arc ei une fleche \ — Faute de berger, de Don euide. 
dans la mam de Dieu, qui s'en servtra pour i 3. Berbers, mauvais cheTs d' Israel (conn 
vaincre les paiens, — Javan, les Grecs. j Jer. xxiii, x sv. ; Ez. xxxiv). — Boucs, les gran 

15. La coupe pleinc du sang des viclimes, dont i (comp. Ei. xxxiv, 17 sv.). 
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Cha P - X > *' ZACHARIE. Chap. XI, 3, 

De lui sortiront tous les chefe ensemble. 

lis seront comme de vaillants guerriers, 

Foulant la boue des rues dans la bataille; 

lis combattront, car Jehovah est avec eux, 

Et ceux qui sont montes sur des chevaux seront couverts de honte. 

6 Je fortifierai la maison de Juda 

Et je sauverai la maison de Joseph; 

Je les retabiirai, car j'ai compassion d'eux, 

Et ils seront comme si je ne les avais pas rejetes 

Car moi, je suis Jehovah, leur Dieu, 

Et je les exaucerai. 

7 Ceux d'Ephralm seront comme un vaillant guerrier 
Et leur cueur sera joyeux comme par Ie vin; ' 
Leurs fils le verront et se rejouiront 

Que leur cteur tressaille en Jehovah! 
S Je sifflerai et je les rassemblerai, 

Car je les ai rachetes, 

Et ils se multipiieront comme ils s'etaient multiplies. 
y yuand je les aurai semes parmi les peupies 

Et qu'ils se souviendront de moi dans les pays lointains 

lis vivront avec leurs enfants et ils reviendront. 

10 Je les ramenerai du pays d'Egypte 
Et je les rassemblerai d' Assyrie, 

Et je les ferai venir au pays de Galaad et au Liban 
ht 1I ne se trouvera pas assez d'espaee pour eux. 

1 1 • II passera par la mer, mer de detresse, 

II frappera les flots de la mer, 

Et toutes les profondeurs du fleuve seront mises a sec 

L orgueil de 1* Assvrie sera abattu 

Et le sceptre de i'Egypte sera 6te. 
i-s Je les fortifierai en Jehovah, 

Et ils marcheront en son nom, dit Jehovah. 
1 1 Ouvre tes portes, Liban 

Et que le feu devore tes cedres! 
- Lamente-toi, cypres, 

Car le cedrc est tombe, 

Les arbres magnifiques ont etc ravages! 

Lamentez-vous, chenes de Basan, 

Car la foret impenetrable est abattue! 
j Les bergers poussent des cris laraentables; 

On entend le rugLssement des lionceaux: 

Car ce qui faisait Torgueil du Jourdain a ete deva^te 



4. Juda sera la pierre angulairt ', le pieu cen- 
tral, etc., de toutes les nations. 

7 sv. II i'agit surtout d'Ephraim que d^- 
^ne deja, au vers. 6, la malum tit 7o- 

11. // passera .-Jehovah, precedam et gui- 



dam son peupl-. Images drees de la sortie 
a Lgypte (comp. U, xi, 1 1 s>v.). 

1 i7 1 I " 1,Ce& . vcrs - competent U description de 
la desolation, tnterrompue depuis x, 4 par les 
Dromess#s. "^ 



promesses. 
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Chap. XI, 4. 



ZACHARIE. 



Chap. XII, 2. 



CHAP XI 4 — 17. — Le Bon Pasteur; PindocilitJ du troupeau, cause de ses 
malheurs. Theme general Tvers. 4— 6]. Le ban pasteup sa vigilance pour prott- 
oer ses brebis [7 — 8*]; las de ses brebis, ilbrise sa premib'e houlette [S*— 1 1 J et 
reclame son salaire [12]; injuria par ses brebis, il brise sa second* houlette 
[13 — 14]. Les brebis sous la conduite d'un nouveau berger [15—17]- 

4 Ainsi parlc Jehovah, mon Dieu : Fais 

5 paitre les brebis a tuer, ces brebis que 
leurs acheteurs tuent impunement, et 
dont les vendeurs disent : " Beni soit 
Jehovah! je m'enrichis, " et que leurs 

6 bergers n'epargnent point. Car je 
n'epargnerai plus les habitants du pays, 
dit Jehovah; je livrerai les homraes aux 
mains les uns des autres et aux mains 
de leur roi, ils devasteront la terrre, et 
je ne delivrerai pas de leur main. 

7 Alors je me mis a paitre les brebis a 
tuer, et aussi les plus miserables du trou- 
peau. Je pris deux houlettes,dont je nom- 
mai Tune Grace et l'autre Lien, et je fis 



12 



13 



troupeau, qui faisaient cas de moi, con- 
nurent que c'etait une parole de Jehovah. 

Et je leur dis : " Si vous le trouvez 
bon, donnez-moi mon salaire; sition, n'en 
faites riai. 1 ' Et ils peserent mon salaire, 
trente sides d'argent. Jehovah me dit : 
" Jette le au potier, ce prix magnifique 
auquel ils m'ont estime! ?? Et je pris les 
trente sides d'argent et je les jetai dans 
»a maison de Jehovah au potier. Je 
bnsai cmsuite ma seconde houlette Lien, 
poor rompre la fraternite entre Juda et 
Israel 

Jehovah me dit : Prends maintenant 15 
i'attirail d'un nouveau berger. Car je 16 



14 



8 paitre les brebis. Je retranchai les trois J vais susdter dans le pays un berger qui 



bergers en un seul mois. 



n'aura pas souci des brebis qui se per 



Que le glaive soit sur son bras et sur son 
ceil droit 1 Que son bras se desseche et 



Et je perdis patience avec elles, et elles dent, qui ne cherchera pas ce qui est dis- 

9 aussi etaient lasses de moi. Et je dis : ! perse, qui ne pansera pas celle qui est 

" Je ne vous paitrai plus; que celle qui I blessee; il ne nourrira pas celle qui est 

meurt, meure ; que ceUe qui disparait, j saine, il mangera la chair des phis gras- 

disparaisse, et que celles qui restent se ses et fendra leur sabot. Mallieur au 17 

10 devorentles unes ies autres 1 " — Je pris faux berger qui delaisse le troupeau. 
ma houlette Grace et je la brisai, pour 
rompre mon alliance que j'avais faite 

1 1 avec tous les peuples. Elle fut brisee en ! que son ceil droit s'eteigne! 
ce jour-la, et ainsi ies plus miserables du 

CH\P XII, 1 — XIII, 6. — Victoires d" Israel, sa purification. Les nations et 
fuda assiegent en vain Jerusalem [xii, I — 3], leur deroule [4]. Ports de cette 
citadelle [5], Us habitants dejuda iront a la conqutte [6]. Protection de Dieu sur 
le pays [7] et la ville [8]. // ripand sur la ville un esprit degrdee et elle revient 
vers lui [9— io"], repentante de ses f antes [10*— 14]. Purification de la ville 
[xiii, 1]; plus dHdoles [2] ni defaux propketes [3 — 6\ 

1 2 Sentence. Parole de J&iovah sur.IsraeL 

Ainsi parle Jehovah 
Qui a etendu les deux et fonde la terre, 
Et qui a forraS i'esprit de Thomme au-dedans de lui : 
2 Je ferai de Jerusalem un seuil d'ebranlement 

Pour les peuples d'alentour, 



4. Les brebis & tuer, que des maitrcs et des 
bergers cruels menent a leur perte, a-a-d. la 
nation Israelite, chefs et peuple. La parole est 
adressee au prophete, qui, dans la suite, ioue 
d'abord le role du bon berger; puis, lorsque I en- 
treprise du bon berger a echoue, devient le 
mauvais berger. 

7. Les pirns miserables, dont on aurait cte tente 
de ne pas s'occuper, mais qui furent les plus 
ndfcles au divin Berger. — Grace, Lien, (voir 

vers. 10 et 14). 

8. Lis trois betters, les autontes extstantes : 
che<spolitiques t pr6tres,prophetes.— En un tent 
mots ; expression symboKque; un mots suffit au 
berger pour eprouver ladocilite de son troupeau. 



x2. jo sietes d'argent, environ 90 fr. de notre 
monnaie; c'etait le prix d'un esclave (Exod. 
xxi, 32X 

13. Jette-le au potier \ avec mepris.— Ceprtx 
magnifique : ironic. 

14. Suite du depart du bon berger : schisroe 
I et manque d'unite. 

1 5. Apres avoir repousse* le bon Berger, Israel 
vivra desormais sous la conduite de mauvais 

) pasteurs. 

17. Condam nation du faux berger. 
! XII, 1. Un seuil dUbranUment, foul< et 
1 comme ebranle par tes multitudes quichercheni 
. a s'en emparer. 
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Cha P- XII > 3» * ZACHARIE. Chap. XIII, i. 

Et cela sera aussi pour Juda, 
Quand on assiegera Jerusalem. 

3 En ce temps-la je ferai de Jerusalem une pierre a soulever 
Pour tous les peuples; 

Quiconque la souievera sera tout meurtri, 

Et toutes les nations de la terre s'assembleront contre die. 

4 En ce jour-la, dit Jehovah, 

Je frapperai de terreur tous les chevaux 

Et de delire les cavaliers; 

J'aurai les yeux ouverts sur la maison de Juda, 

Mais je frapperai d'aveuglement tous les chevaux des peuples. 

5 Les cheis de Juda diront en leur cceur : 

•' Les habitants de Jerusalem sont une force pour moi 
Par Jehorvah des armees, leur Dieu. " 

6 En ce jour-la je ferai des chefs de Juda 
Comme un brasier ardent dans du bois, 
Comme une torche enfiammec dans une gerbe, 

Et lis devoreront a gauche et a droite tous les* peuples d'alentour, 
Et Jerusalem restera encore a sa place a Jerusalem. 

7 Jehovah sauvera les tentes de Juda en premier lieu 
Afin que Torgueil de la maison de Davki ' 
Et I'orgueil des habitants de Jerusalem 

Ne s'eleve pas au-dessus de Juda. 
S En ce jour-la Jehovah protegera les habitants de Jerusalem, 

Et ceiui <jm chancelle sera en ce jour-la comme David, 
Et la maison de David sera comme Dieu, 
Comme range de Jehovah devant eux. 

9 En ce jour-la, je m'appliquerai a detruire tous les peuples 

Qui viendront contre Jerusalem; 
10 Et je repandrai sur la maison de David- 

Et sur les habitants de Jerusalem 

Un esprit de grace et de supplication, 

Et ils totirneront les yeux vers moi qu'ils ont perce. 

lis feront le deuil sur lui 

Comme on fait le deuil sur un fils unique; 

lis pleureront amerement sur lui 

Comme on pleure sur un fils premier-ne. 

u En ce jour-la, le deuil sera grand a Jerusalem, 

Comme le deuil d'Adramemmon dans la vallee de Mageddo 

12 Le pays sera dans le deuil, chaque famUIe a part; 

La famille de la maison de David a part et ses femmes a part- 
La famille de la maison de Nathan a part et ses femmes a part- 

1 3 La famille de la maison de Levi a part et ses femmes a part - 
La famille de Semel a part et ses femmes a part; ' 

14 Toutes les autres families, chacune a part et ses femmes a part. 
13 En ce jour-la, il y aura une source ouverte 

A la maison de David et aux habitants de Jerusalem 
Pour lover le pech£ et la souillure. 



3- J^msa lem *era pour la nation qui Katta- j 12. ChaqtufamilUtm* sera pas ,eu lemem 

q 7 "° ^<*<™ * *> ul <ver q . v U We f aenu Un deuiI nationaI » mai * un d *^ £ chaqu" fa 
7. Lc salut s effectuant oar Dieu sen . n.irnn^ m ;n. r * ~~-~ki.- .: .**_ UU *M UC » 



7. Le salut s effectuant par Dieu seul, aucune 
portion de la nation n'aura le droit de s'elever 
uu-dessus de l'autre. 

9. Qu'i/s ont ptrci* hebr. d&o&ru. Les LXX 
ont lu rdq&du, qu'ils ont insulU. 

ix. Allusion a la d^faite et a la mort du roi 
Josias dans la bataille qu'il livra autoi d'Egypte 
Ncchao dans la plaine d'Esdrelon. Adadrtm- 

Tf^k I*** dc M «K«l<lo (U Rois, xxiti, 30; 
II Par. xxxv, 25), 



nuUe. Le prophete menuoone -omme exemple 
deux families principles, et dans chacune une 
branche particuliere : la famille royale de Da- 
vtd, et la branche de Nathan, tils de David* 
la famille de LeVi, et la branche de SemeX Les 
ftmmgs sont distinguee* a part, puree que lies 
avaienc un riile important dans les ceXtnonies 
de deuil. 

— S— 
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Chap. XIIJ 2. 



ZACHARIE. 



Chap. XIV, 8. 



5 
6 



Ea ce jour-la, dit Jehovah des armees, 

J'abolirai du pa)rs les noms des idoles, 

Et on n'en fera plus mention; 

J'oterai aussi du pays les prophetes 

Et l'esprit d'impurete. 

Et si quelqu'un prophetise encore, 

Son pere et sa mere, qui Uont engendre, lui diront : 

" Tu ne vivras pas, car tu as dit des mensonges 

Au nom de Jehovah." 

Et son pere et sa mere, qui i'ont engendre, 

Le transperceront pendant qu'il proph&isera. 

En ce jour-la, les prophetes auront honte de leur yision, 

Quand ils prophetiseront, 

Et ils ne revetiront plus le manteau de poil pour mentir. 

Chacun d T eux dira : " Je ne suis pas prophete, moi; 

Je cultive la terre, car on nra achete des ma jeunesse." 

Et quand on lui dira : " Qu ? est-ce que ces blessures a tes mains V 9 

II repondra : " J'ai recu ces coups dans la maison denies amis." 



CHAP. XIII [vers. 7—9]. — Le bon pasteur est frapptf. Sort des brebis. 

Epee, reveille-toi contre mon berger, periront, et l'autre tiers y sera laisse. 
contre l'homme qui est mon compagnon, ; Je ferai passer ce Uers par le feu et je 9 

! Frappe le ber- repurerai comme on epure 1 argent, je 



dit Jehovah des armees 
<*er, et que les brebis soient dispersees. 
Et je ramenerai ma main vers les petits. 
8 Dans tout le pays, dit Jehovah des ar- 
mees, les deux tiers seront extermines, 



l'eprouverai comme on eprouve Tor. 11 
invoquera mon nom, et moi je Texauce- 
rai; je dirai : " Cest mon peuple ! " Et ii 
dira : " Jehovah est mon Dieu ! " 



CHAP. XIV. — Jugement des paiens et sanclijkaiion de Jerusalem. Jirusalem 
attaqiUepar les nations, utie moitii de la ville eminenk en captiviU \vers. 1 — 2]. 
Tihffuah vient au secours du reste de son peuple et lui fraie un passage pour qu il 
V^f>«[3-5]; jour unique [6-7]. PrtspiriU du pays[%— Ii]. Destruction 
dune partie des nations hostiUs [12— 15]; conversion des autres [16 — 19J- 
SainteU dejtnisalem [20 — 21]. 



14 Voici qu'un jour vient, jour de Jeho- 
vah, et tes depouilles seront partagees 

2 au milieu de toL J'assemblerai toutes 
les nations devant Jerusalem pour Tatta- 
quer, et la ville sera prise, les maisons 
seront pillees, les femmes violees, et la 
moitie de la ville ira en captivite; mais le 
reste du peuple ne sera pas retranche de 

la ville. 

3 Et Jehovah sortira et combattra con- 
tre ces nations, comme lorsqu'U combat 

4 en un jour de bataille. Ses pieds se po- 
seront en ce jour-la sur la montagne des 
Oliviers, qui est en face de Jerusalem, 
du c6t£ de Torient, et le mont des di- 



et vers Toccident en une grande vallee, 
une moitii de la montagne reculant 
vers le septentrion et Tautre moitie vers 
le midi; et vous fuirez par la vallee de 5 
mes montagnes, car la vallee des mon- 
tagnes s'etendra jusqu'a Atsal; vous fui- 
rez comme vous avez fui devant le trem- 
blement de terre, aux jours d'Osias, roi 
dc Juda. Et Jehovah mon Dieu viendra. 
tous les saints avec toi. 

En ce jour-la, il n'y aura point de lu- 
miere, mais du froid et de la glace. Ce 
sera un jour unique, connu de Jehovah, 
et qui ne sera ni jour ni nuit, et au 
temps du soir la lumiere sera. 



6 
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viers se fendra par le milieu vers l'orient I En ce jour-ta, des eaux vives sorti- 



3 



XIII, 3- Siquetqu'unprophiHse; il s'agitdes 

6. Ces oUssures .'incisions que les faux prophe- 
tes pratiquaient snr leox corps (I Rois, xvih, 28. 
Comp. Jer. xlviu, p% - // rcfioudra % tn inven- 
tant une rise sanglante dans un lieu de rejoins- 
sance,ou ii aurait ete* battu par sescompagnons. 

7. Contre mon berger : celui dont il a M 
question xi, 4*14. ~ "et* ousur Us petit s ;les 
mistribiSS de xi, 7. 



XIV, 5. Atsal, localite inconnue. — Le 
trtmblemtnt <U terre : comp. Amos, 1, 1. — Les 
saints, les anzes (comp. Deut. xxxiu, a sv.: 
Dan. vii, 9 sv.) aver toi pour avec lui : le pro- 
phete s'adresse a Jehovah lui-meme. 

6. Du froid ltd* I* glace : cest la leron du 
qtri. Ketibi Us astres britlants s > obscurctroni , 
propr. Us clmrtis st contratleront. 

8. Des eaux vines, symboles des benediction ■ 
divines. 
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ZACHARIE. Chap. XIV, 9-21. 



MALACHIE. Chap. I, 1-5. \ 



ront de Jerusalem moitie vers la mer 
orientate, moitie vers la mer occidentale, 

9 *m ete comme en hiven Et Jehovah 
deviendra roi sur toute la terre; en ce 
jour-la, Jehovah sera unique et son nom 

10 unique. Tout le pays sera transforme 
en plaine, depuis Gabaa jusqu'a Rem- 
mon, au midi de Jerusalem. 

Et Jerusalem sera elevee et occupera 
son lieu, de la porte de Benjamin jusqu'a 
fern placement de la premiere porte, jus- 
qu'a la porte de F Angle et depuis la 
tour de Hananeel jusqu'aux pressoirs du 
Roi. On y habitera, et il n'y aura plus 
d'ana theme, et Jerusalem reposera en 
.-.ecurite. 

Voici quelle sera la piaie dont Jeho- 
vah frappera tous les peuples qui auront 
combattu contre Jerusalem : ii fera tom- 
ber leur chair en pourriture pendant 
qu'ils seront sur pied; leurs yeux pour- 
rirontdans leurs orbites, et leur langue 
pourrira dans leur bouche. 

1 3 En ce jour-la, Jehovah mettra parmi eux 
tin grand desarroi;chacun saisira la main 
de son frerc, et ils leveront la main les 

14 tins sur le& autres. Juda aussi combat - 
tra contre Jerusalem et Ton amassera 
ies richesses de toutes les nations d'aien- 
tour, de For, de l'argent et des vetements 
en tres grande quantite. 

15 La plaie frappera de meme les che- 
vaux, les mulets, les chameaux, les 



:i 
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anes et toutes les betes qui seront dans 
ces camps; cette plaie sera semblable a 
Pautre. 

Tous ceux qui resteront de toutes les 16 
nations qui seront venues contre Jerusa- 
lem, monteront chaque annee pour se 
prosterner devant le Roi, Jehovah des 
armees, et pour celebrer la fete des Ta- 
bernacles. Celle des families de la terre 17 
qui ne montera pas a Jerusalem pour se 
prosterner devant leRoi, Jehovah des ar- 
mees, il n'y aura pas sur elle de piuie. Et 1 8 
si la famille d'Egypte ne monte pas et ne 
vient pas, il ny aura pas non plus de pluie 
sur elle; elle sera frappee de la plaie dont 
Jehovah frappera les nations qui ne 
monteront pas pour celebrer la fete des 
Tabernacles. Telle sera la punition de 19 
l ? Egypte et de toutes ies nations qui ne 
monteront pas pour celebrer la fete des 
Tabernacles. 

En ce jour-la, il y aura sur les clo- 20 
chettes deschevaux : i4 Saintete a Jeho- 
vah, " et les chaudieres dans la maison 
de Jehovah seront comme les coupes de- 
vant I'autel. Et toute chaudiere dans 
Jerusalem et dans Juda sera chose con- 
sacree a Jehovah des armees; tous ceux 
qui sacritieront viendront en prendre et 
y cuiront leurs viandes, et il n'y aura 
plus de Chananeen dans la maison de 
Jehovah des armees en ce jour-la. 
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MALACHIE. 
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CHAP. I [vers. 1 — 5]. — Tit re. Introduction. L 'amour de Dieu /our son peupu. 

1 Sentence. Parole de Jehovah a Israel 1 ete detmits, mais nous releverons Ies 
par rinterm&iiaire de Malachie. j mines," ainsi parle Jehovah des armees ■ 

2 Je vous ai aimes, dit Jehovah; et vous | lis bdtiront; moi, je renverserai: et Ton 
dites : " En quoi nous as-tu aimes?" — dira d'eux : ;< C'est un territoire d'ini- 
Esad n'est-il pas frere de Jacob ? dit Je- ; quite, c'est le peuple contre lequel Jcho- 

3 hovah; et j'ai aim* Jacob. Mais j'ai hal | vah est irrite pour toujours. " Vos veux 
Esau; j'ai fait de ses montagnes une so- : le verront, et vous vous direz • ""Que 
litude et livre son heritage aux ciiacals i Jehovah soit gtorifie sur le territoire 

4 Ju desert. Si Edom dit : 4 * Nous avons d'Israel I " 



\l' 'i *'*£****$* ^ "' > • : ^ tio11 P^dve a Dteu; le profane n'existera 

10. La fiU dts TaUraacUs est mention* plus. 

nee a cause de sa signification historique : se- ; at. Dt Ouutanien ; c.-a-d. Jttrajiauto***- 
jour dans le desert, entree dans la Terre pro* I Ion les uns, Jet ranger scum Ies autres. 

m, . 5 p"i»jp- a* . j. • , - ... L K 1 ' A lsraii ^ w»»t le peuple revenu de 

18. l. hiyJUtst nominee a cause de sa vieille I I cul et compose surtout de Judeens. 

uiimiu* contre le peuple de Dieu. | a . foms ditts : c'est sa nSscre presente qui 

2a Tout sera marque du sceau de la cons*- | fait parler ainsi Israel. 
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Chap. I, 6. 



MALACHIE. 



Chap. II, 9. 



CHAP. I [vers. 6 — 14]. — Reprockes adressis au peuple et spiciaUnunt aux prt- 
Ires au sufet des offrandes. Loin cThoncrer Dieu, Us prUres lui prisentent des 
•euflimes indi%nes de lui [7 —9]. Mieux vaitdrait quil riy M plus de sacrifices 
[10]; honneur rendu a Dieu par toute la tern [n]; contraste avec ce que font les 
prUres [12 — 14]. 



6 Un homme honore son pere, et un ser- 
viteur son maitre. Or, si je suis pere, ou 
est rhonneur qui m'appartient ? Et si je 
suis Seigneur, ou est la crainte qui 
m'est due? dit Jehovah des armees* a 
vous, pretres qui meprisez mon nom. 
Vous dites : t€ En quoi avons-nous me- 

7 prisS ton nom?" En ce que vous 
apportez sur mon autel des aliments 
souilles. Et vous dites : "En quoi 
t'avons-nous souille?" En ce que vous 
dites : " La table de Jehovah est chose 

8 vile. " Quand vous presentez une bete 
aveugle pour la sacrifier, est-ce qu'il nV 
a pas de mal a cela? Et quand vous en 
amenez une boiteuse et malade, est-ce 
qu'il n'y a pas de mal a cela? Va done 
l'offirir a ton gouverneur ? Tagreera-t-il? 
Tesera-t-il favorabie?dit Jehovah des ar- 

9 mees. Etmaintenantallez supplier Dieu 
d'avoir pitie de vous ! Quand vous agissez 
ainsi, Dieu accorderait-il sa faveur a Tun 
d'entre vous? dit Jehovah des armees, 

10 Que Tun d'entre vous ne ferme-t-il 
plutot les portes, pour que vous n'em- 



brasiez pas mon autel en pure perte! 

Je ne prends aucun plaisir en vous, 

dit Jehovah des armees, et je nagrce 

aucune offrande de votre main. Car ti 

du levant au couchant mon nom est 

grand parmi les nations, et en tout lieu 

on offre a mon nom de Tencens et des 

sacrifices, une oblation pure, car mon 

nom est grand parmi les nations, dit 

Jehovah des armees. Et vous, vous le i: 

profanez quand vous dites : " La table 

du Seigneur est souillee, et ce qu'elle 

rapporte n'est qu'une chetive nourri- 

ture." Et vous dites : "Quel ennui!" 1.5 

et vous la dedaignez, dit Jehovah des 

armees; vous amenez des victimes dero- 

bees, des betes boiteuses et malades, et 

vous presentez cette offrande! Puis-je 

Pagreer de votre part? dit Jehovah. 

y audit soit le fraudeur qui, ayant dans 14 

son troupeau un male, fait un voeu et sa- 

crifie au Seigneur une bete chetive ! Car 

je suis un grand roi, dit Jehovah des 

armees, et mon nom est redoute chez les 

nations. 



CHAP. II [vers. 1 — 9]. — Chdtitnent des pr Ores. MaUdiction [1 — 3]. FuMiU dt 
Levi a r alliance [4— 7J; Us prUres font pervertie [8— 9]. 



2 Maintenant done, e'est pour vous 
2 qu'est ce decret, 6 pretres. Si vous 
n'ecoutez pas et si vous ne prenez pas a 
coeur de donner gloire a mon nom, dit 
Jehovah des armees, j'enverrai contre 
vous la malediction, et je maudirai vos 
benedictions, et deja je les ai maudites, 
parce que vous ne rentrez pas en vous- 

3 memes. Je vous retirerai I'epaule de la 
victime, je repandrai du fumier sur vos 
visages, le fumier de vos victimes, et on 

4 vous emportera avec lui Vous saurez 
alors que j'ai port6 contre vous ce d6- 
cret, ann que mon alliance avec Levi 
demeure stable, dit Jehcvah des armees. 

5 Mon alliance avec Levi etait une allian- 



ce de vie et de paix, et je lui donnai ces 
biens pour qu'U eut la crainte; et il mo 
craignit et trembla devant mon nom. 
La loi de verite etait dans sa bouche, et 6 
il ne se trouvait pas d'iniquite sur scs 
levres; il marchait avec moi dans la paix 
et la droiture, et il detourna du mal un 
grand nombre d'hommes. Car les le- 7 
vres du pretre sont les gardiennes de la 
science, et tfest de sa bouche qu'on de* 
mande i'enseignement, parce qu'il est 
Tange de Jehovah des armees. Mais 8 
vous, vous vous etes ecartes de la voie; 
vous en avez fait trebuchcr plusieurs 
contre la loi; vous avez perverti Vallian* 
ce de Levi, dit Jehovah des armees. Et 9 



7. En ce que vous dites. etc. : vous agissez 
corame si vous pensiez que la tabU de Jikovak^ 
c.-a-d. I'autel, est chase viU y doat on n'a pas a 
se soucier beaucoup, puisqu'elle ne rapporte 
aucun profit. 

so. Mieux vaudrait supprimer tout a fait les 
sacrifices, ea/ermant Us partes du parvis in- 
terieur, ou ae trouvait I'autel des holocaustes. 

n. Ce verset est applique par la tradition 
catholique au sacrifice de la lot nouvelle. 

1 1,3. A vousretirtraitipemU. Ainsi les LXX 



et la Vulg. H*br. .jeferai manquer vos semen- 
ces ; les semences du peuple dont les pretres 
ont la dime. 

4. Demeure stable, ce qui ne peut etre ob- 
tenu que par la punition des prttres prevartca- 
teurs. 

5. La crainte* la religion. 

7, L'une des fondtions principales du pret« 
etait d'instruire le peuple dans la vrate do<ftnne. 
Comp. Lev. x, i «; — L\wgc de Jihovak, son 
messager. 
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Chap. II, io. 



MALACHIE. 



Chap. Ill, 7. 

voies et que vous avez egard aux per- 
sonnes en appliquant la loL 



moi, a mon tour, je vous ai rendus me- 
prisables et vils aux yeux de tout le peu- 
ple, parce que vous ne gardez pas mes 

CHAP. II [vers, io— 16]. — Reproches adressis au peupU au sujet des maiiages 
avec Us femmes paiennes [10—12] et des divorces avec Us femmes israflites 
[13 — 16]. 



10 N'avons-nous pas tous un meme pere ? 
Un meme Dieu ne nous a-t-il pas tous 
crees ? Pourquoi sommes-nous* infideles 
les uns en vers les autres, transgressant 

11 Talliance de nos peres? Juda a et6 in- 
fidele, et une abomination a ete commise 
en Israel et a Jerusalem; car Juda a pro- 
fane ce qui est consacre a Jehovah, ce 
que Jehovah aime: il a epouse les filles 
il'un dieu etranger. Pour celui qui agit 
ainsi, que Jehovah retranche des tentes 
de Jacob celui qui veille et celui qui re- 
pond, et celui qui offre isolation a Je- 
hovah des armees. 

Void une seconde chose que vous fai- 
tes : vous couvrsz de larmes Tautel de 
Jehovah, vous le couvrez de pleurs etde 
^emissements, en sorte que Jehovah n'a 
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plus egard a i'offrande et qu'il ne recoit 
plus de vos mains une oblation agreabie. 
Et vous dites : " A cause de quoi? " — 
Parce que Jehovah a ete temoin entre toi 
et la femme de ta jeunesse, a laquelle tu 
as ete infidele, elle qui etait ta compa- 
gne et la femme de ton alliance. Aucun 1 5 
n'a fait cela, ayant un reste de I'Esprit 
divin. — " Et que fit l'Un? M — II cher- 
chait une posterite divine. Prenez done 
garde a vous-memes, et que nul ne soit 
infidele a la femme de sa jeunesse. Car 
je hais la repudiation, ait Jehovah, le 
Dieu d'Israel; car e'est couvrir de vio- 
lence son vetement, dit Jehovah des ar- 
mees. Prenez done garde a vous-memes 
et que nul ne soit infidele. 



r u'* \ l7 r>7~ l Y> 6 * ~~ L* J our <k J&ovah. Les provocations des impUs 
[en. u, \-j\ Jehovah vtent precidi de son messager [iii, 1]. II exercera dabordson 
jugtnunt contre les pritres [2 — 4], puis il purifiera U pcuple [5] qui reviendra 
apportant fidkUmeni ses dimes [6 — io»] et sera combU de benedictions [ 10* — 1 2] 
Dieu mettrafin aux insultes des mdchants [13 — 15] et aux anxiith de ses ser~ 
viteurs [16— 17], m chdtiant Us mtchanis [18 — iv, 1] et en favorisant ceux 
qui observent sa loi [2—4]. Retour d Elie [5—6]. 

Vous avez fatigue Jehovah par vos pa- 
roles, et vous dites : " En quoi Favons- 
nous fatigue?" — En disant : " Qui- 
conque fait le mal est bon aux yeux de 
Jehovah, et e'est en cette sorte de gens 
qu'il prend plaisir ! " Ou bien : " Ou est 
le Dieudc la justice ?" 



Voici que j'envoie mon messager, et 
ii preparera le chemin devant moi, et 
soudain viendra dans son temple le Sei- 
gneur que vdus cherchez, Tange de i'al- 
iiance que vous desirez. Voici, il vient, 

2 dit Jehovah des armees. Qui soutien- 
Jra le jour de sa venue? Qui restera de- 
bout qua.id il apparaitra? Car il sera 
eomme le feu du fondeur, comme la po- 

3 txsse des foulons. I: s'assiera fondant 
et purifiant l'argent; il purifiera les fits 
vie Levi et les epurera comme For et Far- 



gent, et Jehovah aura des hommes qui 
lui presenteront des offraodes selon la 
justice; et Foffrande de Juda et de Je- 
rusalem sera agreabie a Jehovah, comme 
aux anciens jours, comme dans les an- 
nees d'autrefois. 

Je m'approcherai de vous pour le ju- 
gement, et je me haterai de me porter 
temoin contre les enchanteurs, contre les 
adulteres, contre ceux qui jurent fausse- 
ment, contre ceux qui extorquent a Fou- 
vrier son salaire, qui oppriment la veuve 
et l'orphelin, qui fon* tcrt a Fetranger, 
et ils ne me craignent pas, dit Jehovah 
des armees. 

C'est parce moi, Jehovah, jc ne chan- 
ge pas, que vous, les enfants de Jacob, 
vous n'avez pas ete consumes. Depuis 
les jours de vos peres, vous vous etes 



tosv. Comp. I Esdr. x et II Esdr. xiii, sr.r 
«^ manages des Israelites avec des femmes dej 
pays vouins. 

ia. Ctlui qnivcitU et celui qui ripond* locu- 
tion proverbiale : a un tel homme Dteu enlevera 



me, et I'Esprit n'est-il pas commun aux deux ? 
Et qut vent ct Dieu ? Que de 1* homme et dc la 
femme naisse une saint* fastiriU, ce qui est 
impossible avec le renvoi des femmes Israelites 

tftt^ j—« a ~' — i et * e n^^nag* avec des femmes etrangeres. 

tout descendant. ' III. 1. i&«t mtuager : comp. Isf xTs- - 

Dieu zZt£/%"r :yvl9 " ntst< ff*f^Z!' m€ Van**** Caitianc*, probablement idenuque 
L>ieu qui *yaifta femme, comme il afaitlhom- J avec Je"hovah. 

— I2S3 - 
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Chap. Ill, 8. 



MALACHIE. 



Chap. IV,- 6, 



ecartes de mes ordonnances et vous 
ne les avez pas observees. Revenez a 
moi et je reviendrai a vous, dit Jeho- 
vah des armees. Et vous dites : i( En 

S quoi avons-nous a revenir?" — Ua 
homme oserait-il frauder Dieu, que vous 
me fraudiez? Et vous dites : "En quoi 
t'avons-nous fraude? " — Dans la dime 

9 et la part a prelever. Vous etes des 
maudits, et voug me trompez, vous, t<mte 
io cette nation! Apportez toute la dime 
au tresor du temple, et qu'il y ait des 
vivres dans ma maison, et mettez-moi a 
1'epreuve en ceci : si je n ouvre pas pour 
vous les ecluses des cieux, et si je ne re- 
pands pas sur vous la benediction jus- 

1 1 qu*a surabondance. Pour vous je chas- 
serai rinsecte qui devore; il ne vous de- 
truira plus les fruits du sol, et la vigna 
ne sera plus sterile dans vos campagnes, 

12 dit Jeliovah des armees. Toutes les na- 
tions vous diront heureux, car vous se- 
rez un pays de d&ices, dit Jehovah des 
armees. 

13 Vous avez ete durs pour moi dans vos 
paroles, dit Jehovah. Et vous dites : 
" Qu'avons-nous dit entre nous de toi? " 

14 — Vous avez dit : " Inutile de servir 
Dieu; qu'avons-nous gagne a observer 
ses preceptes et a marcher avec tristesse 

15 devant Jehovah des armees? Et nous 
maintenant, nous proclcmonsheureuxles 
impies; ils font le mal et n'en prosperent 
pas moins; ils tentent Dieu, et pourtant 

16 ils echappent " Alors ccux qui crai- 
gnent Jehovah se sont entretenus les uns 
avec les autres, et Jehovah a ete atten* 



tif, il a entendu, et un livre a ete ecrit 
devant lui pour conserver le souvenir de 
ceux qui craignent Jehcvah et qui res- 
pectent son nom. Au jour que je pre- 17 
pare, dit Jehovah des armees, ils seront 
pour moi un bien particulier, et j'aurai 
pour eux la tendresse qu'un homme a 
pour son fils qui le sert. Et vous ver- 18 
rez encore une fois la difference entre le 
juste et le mechant, entre Thomme qui 
sert Dieu et celui qui ne le sert pas. 

Car voici que le jour vient, ardent 4 
comme une fournaise. Tous les impies et 
tous ceux qui font le mal seront du chau- 
me, et le jour qui vient les embrasera, 
dit Jehovah des armees, ne leur laissant 
ni racine, ni rameau. 

Mais i>our vous qui craignez mon 2 
nom, se levera un soleil de justice, et la 
guerison sera dans ses rayons; vous sor- 
tirez et vous bondirez comme les veaux 
qu'on engraisse. Vous foulerez les me- 3 
chants, car ils seront comme de la cen- 
dre sous la plante de vos pieds, au jour 
que je prepare, dit Jehovah des armees. 
Souvenez-vous de la loi de Moise, mon 4 
serviteur, que j'ai charge en Horeb de 
donner a Israel des preceptes et des or- 
donnances. 

Void que jc vous envoie Elie le pro- 5 
I phete, avant que vienne le jour de Jeho- 
vah, grand et redoutable. II ramenera 6 
!e cosur *ks peres vers lews enfants et 
le coeur des enfants vers leurs peres, de 
peur que je ne vienne et que je ne frappe 
le pjays d'anatheme. 
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id. Pendant que U» pechenrs ttenncnt ces dis- 
ctitirs impies, les jastes se fortifient tans leur 
fot ei se rappellent que Jehovah renrl seton 
fours ceovres aax boos comme aux mecnanu 

i&'Daas Vhelyettrles 6 versets du chap, iv 
contunient le chap.mk S> 






IV, 5. j€ v*us twoois Elh y U fro^toU et le 
m pe de 1 activite* prophenqae. 

6. Elie s'effbrcera ae ramener ses contempo- 
rains a la pie*t£ des jours anciens et fc t'imiu- 
tion des peres et des patriarches. 
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NOUVEAU TESTAMENT 



EYANGILE selon S. MATTHIEU 



PREMIERE PARTIE. 

ENFANCE DE JESUS [Ch. I — II]. 




Gineahgit de Je'stis. Sa conception et sa 
naissance. Adoration des Mages. Fuite 
en Egypte et retour. 

I ii^MiENEALOGiEdeJesns-Christ, fils 
de David, fils d 5 Abraham. 

Abraham engendra Isaac ; 
Isaac engendra Jacob; Jacob 

3 engendra Juda et ses freres; Juda en- 
gendra de Thamar, Phares et Zara; Pha- 
res engendra Esron ; Esron engendra 

4 Aram; Aram engendra Aminadab; Ami- 
nadab engendra Naasson; Naasson en- 

5 gendra Salmon; Salmon, de Rahab, 
engendra Booz; Booz, de Ruth, engen- 
dra Obed; Obed engendra Jesse; Jesse 

6 engendra le roi David. Le roi David 
engendra Salomon, de celle qui fut la 

7 femrae d^Urie; Salomon engendra Ro- 
boam; Roboam engendra Abias; Abias 

8 engendra Asa; Asa engendra Josa- 
phat; Josaphat engendra Joram; Joram > 

9 engendra Ozias; Ozias engendra Joa- , 
than; Joathan engendra Achaz; Achaz 

io engendra Ezechias; Ezechias engendra 
Manasse;Manasse engendra Amon; Amon 

i! engendra Josias; Josias engendra Je- 
ehonias et ses freres, au temps de la d£- 



I, x. La table genealogique de Jesus-Christ 
cjui ouyre le Nouveau Testament, est comme le 
iicn qui mttache 1'ancicnnc alliance a la nouvetle 
lGen.xii,3;xviii,i8; 1 1 Sam ,vii,ia; Luc tit,»3<38). 

5. Jess4 ; le 110a do pfcre de David, en be- 
hreu 1st hat t a6U transcrit /m/par S. Jlrims 
[I Sam. xvi, 1); mats les Septsnte oat lu 'Icewu, 
d'oii Jess* dans Fes parties les plus anciennes 
de la Vulgate. 

it. JJckottias ou Jemekin, pet it- fils de Josias, 
11 a pas dc Jrtrts nommes dans l'Ecriture, tan. 
lis que Ji&kim, son peye, en cut trois, dont 
deux reentrant (II Rois, xxiii, 30-xxiv, 17; 
I Par. iii, 15X Peut-ctre faudrait-il lire ict, avec 
luelques mamtscrits : Josias engendra Joakim 
tt sss /rem; Joakim engendra Jichonias am 
temps de in ttepertation a Babyione. 

j6. Christ uu grec XaIotov respond au mot 
hehreu mascktack, d'ou Ton a fait Me nit et 
signifie pint.- Christ et Messie scfnt done des 
appellations identsques pour le sens. 

17. S. Matthieu a voulu enfermer toute la ge^- 



I 



portation a Babyione. Et apres la dt- 12 
portation a Babyione, Jechonias engen- 
dra Salathiel; Salathiel engendra Zoro- 
babel; Zorobabel engendra Abiud;Abiud 13 
engendra Eliacim; Eliacim engendra 
Azor; Azor engendra Sadoc; Sadoc 14 
engendra Achim; Achim engendra Eliud; 
Eliud engendra Eleazar; Eleazar en- 15 
gendra Ma than; Mathan engendra Ja- 
cob; et Jacob engendra Joseph, Fepoux 16 
de Marie, de laquelle est ne Jesus, qu'on 
appelle Christ. 

II y a done en tout quatorze genera- 17 
tions depuis Abraham jusqu'a David, 
quatorze generations depuis David jus* 
qu'i la deportation a Babyione, quatorze 
generations depuis la deportation a Ba- 
byione jusqu'au Christ 

Or la naissance du Christ arriva ainsL 18 
Marie, sa mere, etant fiancee a Joseph, 
il se trouva, avant qu'ils eussent habitl 
ensemble, qu'elle avait concu par la ver- 
tu du Saint-Esprit Joseph, son mari, 19 
qui etait un homme juste, ne voulant pas 
la diffamer, resolut de la renvoyer secre- 
tement Comme il etait dans cette pen- 20 
see, void qu'un Ange du Seigneur lui 

ncalogie de J.-C. dans un cadre synie'trique, 
dont chaque piriode, composed de 14 genera- 
tions, reprodnistt * fois le nombre 7, sacrt* 
chez les Juifc ; et T en cela, il n'a fait que suivre 
la coutume des Orientaux, qui, pour aider la 
mlmoire, divisaient les genealogies- en groupes 
arttficiels, omettant sans scrupule quelques 
anneaux de la chaine. On trouve les trois series 
de 14 generations, soit en intexcaiant Joakiin 
(note du vers. xxX soit en comptant deux fois Je- 
chonias qui,engendr£ avant la transmigration et 
engendrant apres, forme en quelque sorte une 
double personne par rapport a cet Ivenement. 

18. frianrtt, Les . fiances n*habitaient point 
ensemble; mais le Hen cjui les unissait e*tait si 
tftroit, qu'ou les designatt deja sous les noms de 
mart et dzfewme, et citt'U fallait pour le rom- 
pre, un ecnt de repudiation, comme s*U se lilt 
agi d'lpoux veritables (Dent, xxxi, 34)1 Un an 
apres les fiancaitles f on conduisait eo* grande c£» 
r&nonie la fiancee dans- la maison de son epoux« 
et le manage e*tait complet. • 



Nc 565. — 80 
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Chap. I, 2i. 



EVANGILE SELON S. MATTHIEU. 



Chap. II, 20. 
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apparut en songe, et lui dit : " Joseph, 
fils de David, ne crains point de prendre 
avec toi Marie ton epouse, car ce qui est 
forme* en elle est Fouvrage du Saint- 

21 Esprit Et elle enfantera un fils, et tu 
lui donneras le nom de Jesus ; car il sau- 

2Z vera son peuplede ses peches." Or tout 
cela arriva afin que fut accompli ce qu ? a- 
vait dit le Seigneur par le Prophete : 

23 " La Vierge concevra et enfantera un 
fils; et on lenommera Emmanuel," c'est- 

24 a-d ; re Dieu avec nous. Reveille de son 
sommeil, Joseph fit ce que Fange du Sei- 
gneur lui avait commande : il pritavec Uii 

25 Marie son epouse. Mais U ne la connut 
point jusqu'a ce qu'elie enfantat son fils 
premier-re, a qui il donna le nom de Jesus. 



10 
11 
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2 Jesus extant n6 a Bethleem de Judee, 
aux jours du roi Herode, voila que des 
Mages aniverent d'Orient a Jerusalem, 

2 disant : " Ou est le roi des Juifs qui 
vient de naitre? Car nous avons vu son 
etoile en Orient, et nous sommes venus 

3 Fadorcr." Ce qu'ayant appris le roi 
Herode, il fut trouble et tout Jerusalem 

4 iavec lui. II assembla tous les Princes 
des prfctres et les Scribes du people, et 
8?enquit (Feux ou devait naitre le Christ 

5 Us lui dirent : " A Bethleem de Judee, 
seion cequi a i\t ecrit par le Prophete : 

6 Et toi, Bethleem, terre de Juda, tu n'es 
pas la moindre parmi les principa- 

; lies villes de Juda, car de toi sortira un 
Chef qui doit paitre Israel, mon peuple. 

7 Alors Herode, ayant fait venir secrete- 
ment les Mages, apprit d'eux la date pr£- 

8 cute a laqueUe l'etoue Gtait apparue. Et 
' il fcs envoya a Bethleem en disant ; 

" Alter, informez-VQus exactement de 

FEnfent, et lorsque vous Faurez truuv&> 

* faites-Ie-moi savoir, afin que moi aussi 

9 j'aflle Padorer.** Ayant entendu les pa- 
roles du roi, ils partirent Et voila que 

ax. yfsus(dj&Vh£br. ydkotikaumki contract* 
jtesl'exilea yfefewaA, Ktuytkaw**** urn- 
v*uf$-&*&$4mv0Mr. 

:%&Jhjri£mttcluii chez lui r eette condoite 

- ^le layfanctf ft dans la miHi ofi de repoax emit hi 

' cesemofne principale du manage. &Ue eut lieu 

apres lestrois moss que Marie pastachez sa con* 

sine BBss^eth (Luc; 1,5$). 

H; uDgJ*di* % Vulg. dg fudm. 

,*>\V*4ertrl lui rendre hommage en ximm 
fimtirkant devant lui; e'en* le sens du verbe 




Fetoile qu'ils avaient vue en Orient allait 
devant ^ux, jusqu'a ce que, venant au- 
dessus du lieu ou &ait FEnfant, elle sar- 
rSta. A la vue de Fetoile, ils se rejoui- 
rent d'une grande joie. Ils entrerent 
dans la maison, trouverent FEnfant avec 
Marie, sa mere, et, se prosternant, ils 
Fadorerent; puis, ouvrant leurs tresors, 
ils lui offrirent en present de For, de 
Feacens et de la myrrhe. Mais ayant 
et6 avertis en songe de ne point retour- 
ner vers Herode,- ils regagnerent leur 
pays par un autre chemin. 



Apres leur depart, voici qu'un ange 13 
du Seigneur apparut a Joseph pendant 
son sommeil, et lui dit : " Leve-toi,prends 
FEnfant et sa mere, fuis en Egypte, et 
restes-y jusqu'a ce que je t'avertisse; car 
Herode va rechercher FEnfant pour le 
faire peYir." Joseph se leva, et la nuit 14 
meme, prenant FEnfant avec sa mere, il 
se retira en Egypte. Et il y resta jus- 15 
qu'a la mort d'Herode, afin que s'accom- 
plit ce qu'avait dit le Seigneur par le Pro- 
phete: " J'ai rappele* mon fils <r Egypte." 

Alors Herode, voyant que les Mages ste- 16 
taient joufe de lui, entra dans une grande 
colere, et envoya tuer tousles enfants qui 
ftaient dans Bethleem et dans les envi- 
rons, depuis Face de deux ans et au-des- 
souSjd'apresla&tequ'Econnaissaitexac- 
tement par les Mages. Alorsfutaccom. 17 
pli Foracle du prophete Jeremie disant : 
Une voix a 6t& entendue dans Rama, des iS 
plaintes et des cris lamentables : Rachel 
pleure ses enfants; et elle n'a pas voulu 
etre consolee, parce qu'ils ne sont plus. 

Herode etant mort, voici qu'un ange 19 
do. Seigneur apparut en songe a Joseph 
dans la^terre d'Egypte, et lui dit : 
" Leve-toi, prends FEnfant et sa mere, 
et va dans la terre dTsraSl, carceuxqui 
en voulaient a la vie de FEnfant sont 



20 



Dependant de toi sortira," etc S. Matthieu cite 
"cement, en coaservaht le tens general. 
u.L*m$*i*m; Jesnstfeiait done plus dans 



Mti*'.*r1& toi, Bethleem Ephrata, tn jes men 
'»ponr tee comntee nanpi Urn che frBeu x 

" a atufiMon mule mtovens. avant chaciine 



librement, en coaservant le sens aeneral 

done 
retaofeoaUteUne. 

i5» Osfr, xi^ u Cos paroles s'appUqnent dans 
leasflshistonaoe et immenlafr au peupleinif, 
que Dieu appeue son fib premier<ne (Ekod. iv, 
x. xxjA, oX 05 dans le sens typi- 
que, n J.-C, le veritable FusdeXKati* 

18. Kacbelt la mere de Benjamin et des 
Benjamites, avait it* iahomee non loin de 
BetUeem(Gen. xaxv, xo> Teremte (aaii 15) la * > *> 
represeote, plenrant ses enmnu rtunu a Rama 
avant de pactir pour Texi! dc.Babyione.I>'apres 
S. Mattbieo, eUe seleve encore une foisde son 
stptucrt^nonr meler ses cris aux cris cm meres 

ioconsomolcs* 

so. C**x # mi cm v*ul*i*nt \; pluriel de icarf- 
e^rie, designe Herode seut AUnsion a Exod. 
tv t xo. 
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Chap. II, 21. fiVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. IV, 6. 



21 morts." Joseph s'&ant leve, prit VEn- 
fant et sa mire, et vint dans la terre 

22 d'Israel. Mais, apprenant qu'Arcte- 
laus regnait en Jud& a la place d'H6ro- 
de, son pere, il n'osa y aller, et, ayant 



ete averti en songe, il se retira dans la 
Galilee et vint habiter une ville nom- 23 
mee Nazareth, afin que s'accompiit ce 
qu'avaient dit les prophetes : " II sera 
appele Nazareen." 



DEUXIEME PARTIE. 

VIE PUBLIQUE DE j£SUS [Ch. Ill — XXV]. 

I° — PfeRIODE DE PREPARATION [Ch. Ill — IV, 11]. 



5 



Predication de Jean- Baptists Inaugura- \ 
Hon messianiqtu de J/sus par U Bap- • 
thne y UJe&ne et les Teniatians. 

3 En ces jours-ld parut Jean-Baptiste, 

2 pr£chant dans le desert de Judee, et 
disant : <( Repentez-vous, car le royau- 

3 me des cieux est proche." C'est lui qui 
a et£ annonc£ par le prophete Isaie, di- 
sant : " Une voix a retenti au ddsert : 
Pr&parez le chemin du Seigneur, rendez 

4 droits ses sentiers." Or Jean avait un 
v£tement*de poil de chameau, et autour 
de ses reins une ceinture de cuir, et il se 
nourrissait de sautereiles et de miel sau- 
vage. Alors venaient k lui Jerusalem, 
et toute la Judee, et tout le pays qu'ar- 

6 rose le Jourdain. Et, confessant leurs 
pechds, ils se faisaient baptiser par lui 
dans le Jourdain. 

7 Voyant un grand nombre de Phari- 
siens et de Sadduc&ns venir k son bap- 
tame il leur dit : " Race de vip&res, qui 
vous a appris k fuir la colore qui vient? 
Faites done de dimes firuits de repentir. 
Et n'essayez pasae direen vous-m&mes : 
Nous avons Abraham pour pfere; car je 
vous dis que de ces pierres ia&nes Dieu 
peut faire naitre des enfants k Abraham. 
Dej4 lacogneeest ila radne des arbres : 
tout arbre done qui ne porte pas de bon 
fruit sera coupt et jete an feu. Moi, 
je vous baptise dans Peau pour le re* 
pentir; mais oetni qui doit venir aprts 
moi est plus puissant que mot, et je ne 
suis pas digne de porter sa chaussure; 

III, a. RcftKtt**** : litter, ckmm d$ 
sentimmi* % «mmin, c'est le c*m*mi****> 
vous des ancient Prophetes. 

3. Dans ce passage. Isaie (xl, 3-3) oontemple 
et decrit d'nne maniete dremauqtle I« retonr 
des Jnifc aprts I'exil de Babylon* : Je&ovah, 
leur roi, s*avance a lent tite; suhrant I'osafe 
de l'Orient, un bezant le precede poor annon- 
cer son passage et (aire apuuur les chrmins da- 
vant hu. Dans le sens typique, Israel revenant 
de la Cnaldee represents ks enfants 6* Dieu 
sortant, sons la conduite do Dieu Sauveur, de 
la captivity du ptehe; le heraut, c'est Jean- 
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il vous baptisera dans FEsprit-Saint et 
dans le feu. Sa main tient le van; il 12 
nettoiera son aire, il amassera son fo- 
ment dans le grenier, et il brulera la 
paUle dans un leu qui ne s'&eint point n 

Alors Jesus, venant de Galilee, alia 13 
trouver Jean au Jourdain pour toe 
baptise par luL Jean s'en defendait en 14 
disant : " C'est moi qui dois toe bap- 
tist par vous, et vous venez a moi:" 
Jesus lui repondit : " Laisse faire main* 15 
tenant, car il convient (pie nous aceom- 
plissions ainsi tonte justice. " Alors Jean 
le laissa faire. J&us ayant et6 baptise 16 
sortit aussit6t de Teau, et voite que les 
deax lui furent ouverts, et il vit TEsprit 
de Dieu descendre comme une colombe 
et venir sur hii. Et du del une voix 17 
disait : " Celui-ci est mon Fils bien- 
aim£, en qui fai mis mes complaisances. n 

Alors J&us fat conduit par l'Esprit 4 
dans le desert pour y toe tente par le 
diable. Aprts avoir jedn6 pendant qua- a 
rante joufs et quarante nuits, il eut 
faim. 

Et le tentateur, s'approchant, lui dit : 3 
" Si vous ttes le Fils de Dieu, comman- 
der que ces pierres deviennent des 
pains?* Jfeus lui rfpondit : " n est 4 
ecrit : L/homme ne vit pas settlement de 
pain, taais de toute parole qui sort de 
la bouthe de pieu. " Alors te diable le 5 
transporta dans la ville sainte, et Tavant 
ptac6 sur le pinacle da temple, il lui 6 

* — — - — — — — ■. 

Bapdste, le Prtcuntur. I«s trois aatresEvan- 
gettstes ont egalement signale ce rapport oro- 
phe^ue (Marc, U 3; Uic, ut, 4; Jeaii i, 33X 

7. La ce&r* qtuvitut, le dernier jngement 
(comp. Ronu i, %B\ Ephes. ii, 4X conca dans 
rAncten Testament comme he* a Vavenemant 
do Messie. 

IV. s. Marc i» is*»3; *£<* ir * %m *3\ . ; 

4. Dei 
de Dieu 




vie '- . 

6, Ps. xci (fc*.) rr, xs. 
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Chape IV, 7. fiVANGILE SELON" S. MATTHIEU. Chap. V, 2. 



dit : " Si vous&es leFilsde Dieu f ietez- 
tous en has; car il est 6crit : 11 a donne 
pour vous des ordres a ses anges, et ils 
vous porteront dans leurs mains, de 
peur que votre pied ne heurte contre la 

7 pierre. *'' Jesus lui dit : "II est ecrit aussi : 
Tu ne tenteras point le Seigneur, ton 

8 Dieu. " Le diable, de nouveau, le trans- 
porta sur une montagne tres elevee, et lui 



montrant tous les royaumes du nionde, 
avec leur gloire, il lui dit : " Je vous 
donnerai tout ceia, si, tombant a mes 
pieds, vous m'adorez. '* Alors Jesus 
lui dit : " Retire- toi, Satan, car il est 
ecrit : Tu adoreras le Seigneur ton Dieu, 
et tu ne serviras que lui seul. " Alors 
le diable ie laissa; aussitot des anges 
s'approcherent, et ils le servaient 



10 



a 



11° — MINISTERE DE JESUS EN GALILEE [Ch. IV, 12 — XVIII, 35]. 

A. —Jesus est le Messie envoy £ de Dieu [Ch. IV, 12 — XI, 30]. 

Sans s'astreiiuire a Vordre chronologique, S. Matt him montre en Jhus 
U Doeieur, le Thaumaturge, le Fondateur du Royaume de Dieu. 



12 



*■•■,-..■-■ 

te'- 



I. — Dibuts du ministere de Jesus, Vo- 
cation des quatre picheurs £Chap. tv, 
12*25]. 

Quand Jesus eut appris que Jean avait 
ete mis en prison, il se retira en Ga- 

13 Ulee. Et laissant la ville de Nazareth, 
il vint demeurer a Capnarnaum, W les 
bords de la mer, aux confins de Zabulon 

14 et de Nephtali, afin que s'accomplit 

15 cette parole du prophete Isaie : "Terre 
de Zabulon et terre de Nephtali, qui con- 
fines a la mer, pays au-dela du Jour- 

16 dain, Galilee des Gentils! Le peuple 
qui etait assis dans les t&iebres a vu one 
grande lumiere; et sur ceux qui etaient 
assis dans la region de l'ombre de la 

17 mort, la lumiere s'est lev£e. " Des lors 
J£sus commenca a prficher, en disant : 
" Repentez-vous, car !e royaume des 
cieux est proche. " 

18 Comme il marchait le long de la mer 
de Galilee, J6sus vit deux freres, Simon, 
appelc Pierre, et Andr£ son frere, qui 
jetaient leur filet dans la mer; car ils 

19 etaient p&cbeurs. Et il leur dit : " Sui- 
vez-moi, et je vous ferai des p&heurs 

20 d'hommes. " Eux aussitot, laissant 

21 leurs filets, le suivirent S'avancant 
plus loin, il vit deux autres frferes, Jac- 
ques, fib de Zetx§d6e, et Jean son frire, 
dans une barque, avec leur pfere Z£b& 
d&, rdparant tears filets, et il les ap- 

7, Deut. vi, x& 

xo. Sattm. Iitt. adversa»rf r contradieltur, 
est dans la Bible ('appellation personnelle do 
chef des demons (Job* *» $» «, *X Ce n'est pas 
• settlement comme on homme ordinaire, c est 
cooime Messie, que Jesus est tente, et les ima- 
ges qne resprit du mal fait passer sous ses yeux 
m prouvent Wen. Satan ne fait, an desert, que 
^returner tout le programme du. faux messianis- 
aHqiwlesevaient les Juifs charneler Poor 
teitetsie devest, ceint de Tepee, abattre 
Quittance rival* et faire regner sur m 
tem ae Juda une ebon dance sans egale. Eo 




pela. Eu\ aussi, laissant a Fheure 22 
menie leur barque et leur pere, le sui- 
virent. 

J&us parcourait toute la Galilee, en- 23 
seignant dans les synagogues, prechant 
I'Evangile du royaume de Dieu, et gue- 
rissant toute maladie et toute infirmite 
parmi le peuple. Sa renommee se re- 24 
pandit dans toute la Syrie, et on lui pre- 
sentait tous les malades atteints d 1 infir- 
mity et de souflrances diverses, des pos- 
sedes, des lunatiques, des paralytiques, 
et il les guerissait. Et une grande mul- 25 
titude ie suivit de la Galilee, de la Deca- 
pole, de Jerusalem, de la Judee et d'au 
dflld du Jourdain. t 

2. — Le Sermon sur la montagne 
[Chap, v — vu]. — a) Vertus fin- 
damentales des citoyens et des chefs du 
royaume de Dieu [3-16]. — b) La Loi 
nouvelle complement de la Loi an- 
cienne [17-48]. — c) Vices a eviter 
dans la vie chritienne [vi, I — vu, 6]. 
— d) Moyens de saint : priere, cha- 
rite'r renoncenunty prudence [7-20]. — 
e) Exhortation h mettre en pratique 
les enseignements du Sauveur [21-27]. 

J£sus, voyant cette foule, monta sur la 5 
montagne, et lorsqu'il se fut assis, ses 
disciples s'approcherent de lui, Alors, 2 
ouvrantsa bouche, il se mit a les ensei- 
gner, en disant : 

j repoussant le ttlt qu'on lut suggere, Jesus 
heurtera tous les r^rejuges de la nation, et sou- 
ievera toute sa hatne. _ 

xa. Marc t, 14; Luc iv, 14. 

15-16* Citation libre d'Isale (vtii, 93 et qt, 1), 
d'apres Thebreti. 

iS. Pierrt (Jcsn, i. ^a>, traduclion de rare- 
in fen Kiph*y rocher(Marc, 1-16; Luc v, 1% 

«e^ Ltur bmrq%€* Vulgate* UurzfiUts* 

$4. LunaUqwt : on apoelait ainsi les e*pi- 
lepb^ueSf dont on regardait 1 affection comme 
scmmise aux tnfluences'de la lune* 
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Chap. V t 3. SVANGILE SELON S. Af ATTHIEU. Chap, V, 33. 
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Heureux les pauvres en esprit, car le 
royaume des cieux est a eux! 

Heureux ceux qui sont doux, car ils 
possederont la terre! 

Heureux ceux qui pleurent, car ils se- 
ront consoles! 
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dans le royaume des cieux. Car je vous 20 
dis que si votre justice ne surpasse oelle 
des Scribes et des Pharisiens, vcus n'en- 
trerez point dans le royaume des cieux. 

Vous avez appris qu'il a ete dit atix 21 
anciens : " Tu ne tueras point, et ceiui 
Heureux ceux qui ont faim et soif de ! qui tuera merite d'etre puni par les ju- 
la justice, car ils seront rassasies! j ges. '' Et moi, je vous dis : Quiconque se 22 

Heureux les misericordieux, car ils ! met en colore contre son frere merite d'etre 

obtiendront misericorde! [ puni par les juges; et celui qui dira a son 

Heureux ceux qui ont le coeur pur, j frere : Raca, merite d'&re puni par le 

car ils verront Dieu ! Conseil; et celui qui iui dira ; Fou, merite 

Heureux les pacifiques, car ils seront d'etre jete dans la gehenne du feu. Si 23 
appeles enfants de Dieu! done, lorsque tu presentes ton offrandca 

Heureux ceux qui souffirent pcrsecu- j I'autel, tu te souviens que ton frere a 



tion pour la justice, car le royaume des 
cieux est a eux! 
Heureux serez-vous, lorsqu'on vous 



insultera, qu'on vous persecutera, et j senter ton offnmde. 



quelque chose contre toi, iaisse la ton 
ofFrande devant I'autel, et va d'abord te 
reconcilier avec ton frere; puis viens pr6- 



24 



qu'on dira faussement toute sorte de mal 

1 2 contre vous, a cause de mol Rejouissez- 
vous et soyez dans I'allegnsse, car votre 
recompense est grande dans les cieux : 
e'est ainsi qu'ils ont persecute les pro- 
phetes qui ont ete avant vous. 

13 Vous etes le sel de la terre. Si le sel 
saffadit, avec quoi lui rendra-t-on sa 
saveur ? II n'est plus bon a rien, qu'a etre 
jete dehors et foule aux pieds par les 

14. hommes. Vous etes la lumierc du mon- 
de. Une ville situee au sommet d'une 

15 montagne ne peut etre cachee; et on 
n'allume pas une lampc pour la mettre 
sous Ic boisseau, mais sur le chandelier, 
et die eclaire tons ceux qui sont dans la 

16 maison. Qu'ainsi votre lumiere brille 
devant les hommes, aiin que, voyant vos 
bonnes oeuvres, i^glorifient votre Pere 
qui est dans les ' jcux. 

17 Ne pensez pas que je sois venu abolir 
la Loi ou les Prophetes; je ne suis pas 
venu les abolir, mais les accomplir. 

18 Car, je vous le dis en verity jusqu'a ce 
que passent le ciel et la terre, un seul 
iota ou on seul trait de la Loi ne passera 

19 pas, que tout ne soit accompli' Celui 
done qui aura \vc\h un de ces moindres 
commandements, et appris aux hommes 
a faire de meme, sera le moindre dans 
Ic royaume des cieux; mais celui qui les 
aura pratiques et enseignes, sera grand 

V, 3. fas pattvrts en esprit : ceux qui n'ont 
pas P esprit des richesses, le faste, t orgueil, 
i'avidit* insatiable: mais qui ont I'esprit de 
pauvretl, sont humbles. (Luc vL so.) 
4- ta terre, voy. le Ps. uucvh (fob.) 
18. Un semi w/«, etc. Locution proverbial© 
pour ex primer la phis petite partie d'ane chose. 
U lettre rj&itn hel»eu t rendue par le iota grec, 
est la pbs petite des Iettres nehralques; un 
trait, tut. une certte, une partie de lettre. 



Accorde-toi au plus tot avec ton adver- 25 
saire t pendant que vous allez ensemble 
au tribunal, de peur qu'il ne te livre au 
juge, que le juge ne te ttvre a Tappari- 
teur, et que tu ne sois jete en prison. 
En verite, je te le dis, tu n'en sortiras 26 
pas que tu n'aies paye jusqua la der- 
niere obole, 

Vous avez appris qu'il a etc dit aux 27 
anciens : " Tu ne commettras point 
d'adultere. " Et moi, je vous dis que 2S 
juiconque rcgarde une femme avec con- 
voitise, a deja commis I'adultere avec 
eile dans son coeur. 

Si ton oeil droit es. pour toi une occa- 29 
sion de chute, arrache-le et jette-le loin 
de toi; car il vaut mieux pour toi qu'un 
seul de tes membres perisse, et que ton 
corps tout entier ne soit pas jete aans la 
gdhenne. Et si ta main droite est pour 50 
toi une occasion de chute, coupe-la et 
jette-la loin de toi; car il vaut mieux 
pour toi qu'un seul de tes membres pe- 
risse, et que ton corps tout entier ne 
soit pas jete dans la gehenne. 

II a dte* dit aussi : "Quiconque ren- 31 
voie sa femme, au'Q lui donne un acte 
de divorce. " Et moi, je vous dis : 32 
Quiconque ren voie sa femme, hors le cas 
d'impudiate\ la rend adultere; et qui- 
conque epouse la femme renvoyee, corn- 
met un adultere. 

Vous avez encore appris qu'il a 6te* 33 

ax. Par lesjuget* litt par le jugemenh On 
nommait ainsi un tribunal Itabu dans chaque 
▼tile de province; il jugeait sans appel les cau- 
ses legeres, et, sauf appel au santwdrui, les 
causes graves, meme capitales* 

as. Par le Cemseil supreme, le sanbedrin. 




Sparer 
tere, la rendre adultere. 
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Chap. V, 34. &VANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. VI, 2a 
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raents : ni par le del, parce que c'est le 

35 fcrftne de Dieu; ni par la terre, parce 

3ue c'est l'escabeau de ses pieds; ni par 
6rus?lem, parce que c'est la ville du 

36 grand Roi. Ne jure pas non plus par 
ta t&e, parce que tu ne peux en rendre 

37 un seul cheveu blanc ou noir. Mais que 
votre langage soit : Cela est, cela n'est 
pas. Ce qui se dit de plus vient du 

Malin. 

Vous avez appris qu'il a ete dit : 
" (Eil pour oeil et dent pour dent. " 

39 Et moi, je vous dis de ne pas tenir t&e 
au mediant; mais si quelqu'un te frappe 
sur la joue droite, presente-lui encore 

40 l'autre. Et a celui qui veut t'appeler en 
justice pour avoir ta tunique, abandonne 

41 encore tQn manteau. Et si quelqu'un 
veut r'obliger a faire mille pas, fais-en 

42 avec lui deux mille. Donne a qui te 
demande, et ne cherche pas a eviter celui 
qui veut te faire un emprunt 

43 Vous avez appris au'il a ete dit : " Tu 
aimeras ton prochain, et tu hairas ton 

44 ennemi." Et moi, je vous dis : Aimez 
vos ennemis, benissez ceux qui vous 
maudissent, faites du bien a ceux qui vous 
haissent, et priez pour ceux qui vous mal- 

/ # S traitent et qui vous persecutent : afin 
que vous soyez les enfants de votre Pfere 
qui est dans les cieux; car il fait lever son 
soieil sur les m&hants et sur les bons,et 
descendre sa pluie sur les justes et sur les 

46 injustes. Si vous aimez ceux qui vous 
aiment, quelle recompense meritez-vous? 
Les publicains n*en font-ils pas autant? 

47 Et si vous ne saluez que vos frferes, que 
faites-vous d'extraordinaire? Les paiens 

48 m&nes n'en font-ils pas autant? Vous 
done, soyez parfaits comme votre Pire 

: celeste est par fait 

: Q Gardez*vous de faire vos bonnes aeu- 

vres devant les hommes, pour toe vus 

d'eux : autrement vous n r aurez pas de 

recompense auprfes de votre Pire yii est 

2 dans les deux. Quand done tu fats l'au* 
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mdne, ne sonne pas de la trompette de- 
vant toi, comme font les hypocrites dans 
les synagogues et dans les rues, afin 



3 
gauche ne sache pas ce que fait ta 

main droite, afin que ton aumftne soit 4 

dans le secret; et ton Pfere, qui voit dans 

le secret, te le rendra. 
Lorsquevouspriez,nefaitespascomme 5 

les hypocrites, qui aiment a jnrier debout 
dans les synagogues et au coin des rues, 
afin d'etre vus des hommes. En vdrite, 
je vous le dis; ite ont re$u leur recom- 
pense. Pour toi, quand tu veux prier, 6 
entre dans ta chambre, et, ayant ferine 
ta porte, prie ton Pere qui est present 
dans le secret; et ton Pfere, qui voit dans 
le secret, te le rendra, Dans vos prie- 
res, ne multipliez pas les paroles, comme 
font les paiens, qui s'imaeinent etre 
exauces a force de paroles. Neleurres- 
semblez pas, car votre Pere sait de quoi 
vous avez besoin, avant que vous le lui 
demandiez. Vous prierez done ainsi : 9 

Notre Pfere qui ttes aux cieux, que vo- 
tre nom soit sanctifie. Que votre regne 10 
arrive; que votre volonte soit faite sur la 
terre comme au del. Donnez-nous au- 
jourd'hui le pain ntossaire a notre sub- 
sistance. Remettez-nous nos dettes, 
comme nous remettons les leurs a ceux 
qui nous doivent Et ne nous induisez 13 
point en tentation, mais delivrez-nous du 

mal. ' 

Car si vous pardonnez aux hommes 14 
leurs offenses, votre Pere celeste vous 
pardonnera aussi. Mais si vous ne par- 15 
donnez pas aux hommes, votre Pfere ne 
pardonnera pas non plus vos offenses. 

Lorsquevousj "nez, neprenez pasun 16 
air sombre, comme font les hypocrites, 
qui exttnuent leur visage, pour faire pa- 
raitre aux liommes qu'ils jeunent En 
v6rit6, je vous le dis, ils ont re$u leur 
recompense. Pour toi, quand tu jeunes, 17 
parfume ta tete et lave ton visage, afin 18 
qu'H ne paraisse pas aux hommes que tu 
jeunes, mais a ton Pfere qui est present 
dans le secret; et ton Pfere, qui voit dans 
le secret, te le rendra. 

Ne vous amassezpas des tresorssur la 19 
tent, ou la rouilte et les vers rongent, et 
ou les voleurs percent ks murs et dero- 
bent. Mais amassez-vous des tresors 2c 
dans le del, ou ni les vers ni la rouille 
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H^Mlx;etjaB«M«ttUtniiuMutntl>ppJicati 

, Mail ks uo&eurs tnife en avalent aba- 




si pour oavrtr la vote ana vengeance* privces. 
46. Pnblitain* : colfcaeua d T inipots, charts 

de ks recueilUr pour le compte des Romains. 

De ta le mepru des Jnife pour eux. # 
VI, 2. Stmurde i* trcut^tU doit senten- 
t dans lesens metaphonque : n agusez pas 

^ ^ . * _ __ 



die 

avec ostentation* 
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Chap. VI, 21. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. VII, 22. 



ae rongent, ct ou les voleurs ne percent 

21 les murs ni ne derobent. Car 14 ou est 
votre tresor, la aussi sera votre coeur. 

22 La lampe du corps, c T est Toeih Si ton 
teil est sain, tout ton corps sera dans la 

23 lumiere; mais si ton ceil est mauvais, 
tout ton corps sera dans les tenebres. Si 
done la lumiere qui est en toi est tene- 
bres, combien grandes seront les tene- 
bres ! 

24 Xul ne peut servir deux maitres : car, 
.'ii il hairaTun et aimera l r autre,ou il s ? at- 
Lachera a Tun et meprisera l'autre. Vous 
ne pouvez servir Dieu et la Richesse. 

25 C'est pourquoi je vous dis : Ne vous 
inquietez pas pour votre vie, de ce que 
vous mangerez ou boirez; ni pour votre 
corps, de quoi vous le vetirez. La vie 
11 est-elle pas plus que la nourriture, et 

:6 le corps plus que* le vetement? Regar- 
ded les oiseaux du ciel : ils ne sement ni 
ne raoissonnent, ils n'amassent rien dans 
des greniers, et votre Pere celeste les 
nourrit Ne valez-vous pas beaucoup plus 

27 qu'eux? Qui de vous, a force de soucis, 
pourrait ajouter une coudee a sa taille ? 

28 Et pourquoi vous inquietez-vous pour le 
vetement? Considerez les lis des champs, 
comment ils croissent : ilsne travalllent, 

29 ni ne filent. Et cependant je vous dis, 
que Salomon meme, dans toute sa gloire," 

30 n'a pas ete vetu comme 1'un d'eux. Que 
si Dieu revet ainsi l'herbe des champs, 
qui est aujourd'hui et demain sera jetee 
au four, ne le fera-t-il pas bien plus pour 

31 vous, gens de peu de toi? Ne vous met- 
tez done point en peine, disant : Que 
mangerons-nous, ou que boirons-nous, 

32 ou de quoi nous vetirons-nous? Car ce 
sont les Gentils qui recherchent toutes 
ces choses, et votre Pere celeste sait que 

33 vous en avez besoin. Cherchez ]premie- 
rement le royaume de Dieu et sa justice, 
et tout cela vous sera donne par-dessus. 

34 N'ayez done point de souci du lende- 
main; le lendemain aura souci de lui- 
meme. A chaque jour suffit sa peine. 

7 Ne jugez point, afin que vous ne soyez 

2 point juges. Car selon ce que vous au- 
rez juge, on vous jugera, et de la meme 
mesure dont vous aurez mesure, on vous 

3 mesurenu Pourquoi regardes-tu la pail- 
le qui est dans roeil de ton frere, et ne 
remarques-tu pas la poutre qui est dans 



6. Vul g. Prig ton Pire dans ce lieu stent. 

11. Necessaire a notre subsistance : e'est I* 
meme terme que la Vulgate a rendu en S. Luc 
*». 3 par auotidien, exactement pour le sens. 

lA-LaRtchesufersvunifiie. La Vulg.commete 
lexte grec,agarde ici le mot Mammon*, ou plutdt 
Matndna % nom syro-chaldaXque de la richesse. 



ton ceil ? Ou comment peux-tu dire a 4 
ton frere : Laisse-moi oter la paille de 
ton ceil, lorsqu'il y a une poutre dans le 
tien ? Hypocrite, ete d'abord la poutre 5 
de ton oeil, et alors tu verras a 6ter fa 
paille de Tceil de ton frere, 

Ne donnez pas aux chiens ce qui est 6 
saint, et ne jetez pas vos perles devant 
les pourceaux, de peur qu'Us ne les fou- 
lent aux pieds, et que, se toumant con- 
tre vous, ils ne vous dechirent. 

Demandez, et Ton vous donnera; cher- 7 
chez et vous trouverez; frappez et l'on 
vous ouvrira. Car quiconque demande 8 
recoit, qui cherehe trouve, et Ton ouvrira 
a celui qui frappe. Qui de vous, si son * 9 
fils lui demande du pain, lui donnera une 
pierre? Ou, s ? il lui demande un pois- 10 
son, lui donnera un serpent? Si done 11 
vuus, tout mechants que vous etes, vous 
savez donner de bonnes choses a vos en- 
fants, combien plus votre Pere qui est 
dans les cieux donnera-t-il ce qui est bon 
a ceux qui le prient? 

Ainsi done tout ce que vous voulez que 12 
les hommes vous fassent, faites-le aussi 
pour eux; car cest la Loi et les prophetes. 

Entrez par la porte etroite; car la 13 
porte large et la voie spacieuse condui- 
sent a la perdition, et nombreux sont 
ceux qui y passent; car elle est etroite 14 
la porte et resserree la voie qui conduit 
a la vie, et il en est peu qui la trouvent ! 

Gardez-vous des faux prophetes. lis 15 
viennent a vous sous des vetements de 
brebis, mais au-dedans ce sont des loups 
ravissants. Vous les reconnaitrez a 16 
leurs fruits : cueille-t-on des raisins sur 
des epines, ou des figues sur des ronoes ? 
Ainsi tout bon arbre porte de bons fruits, 1 7 
et tout arbre mauvais de mauvais fruits. 
Un bon arbre ne peut porter de mauvais iS 
fruits, ni un arbre mauvais porter de 
bons fruits. Tout arbre qui ne porte 19 
pas de bons fruits sera coupe et jet£ an 
leu. Vous les reconnaitrez done a leurs 20 
fruits. 

Ce ne sont pas tous ceux qui me di- 21 
sent : Seigneur, Seigneur, qui entreront 
dans le royaume des cieux, mais bien 
celui qui fait la volonte de mon Pere 
qui est dans les cieux. Plusieurs me 22 

27. A s* taille* D'autres et mieux : d la du* 
rie de sa trie (le mot grec ^Aixia a aussi ce sens) 
la longueur dune coudfe, c-a-d. un Ires court 
espace. En effet, ajouter une coudee a sa taille 
serait l'augmenter considerablement, et U sem- 
ble que la pensee generate, au contraire, de- 
mande ici quelque chose de petit et de foible. 
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Chap. VII, 23. &VANGILE SELON S. MATTH IEU. Chap. VIII, 21. 
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diront en ce jour-la : Seigneur, Seigneur, 
n'est-ce pas en votre nom que nous avcns 
proph&is6? n'est-ce pas en votre nom 
que nous avons chass6 les demons? et 
n'avons-nous pas, en votre nom, fait 

23 beaucoup de miracles? Alors je leur 
dirai hautement : Je ne vous ai jamais 
connus. Retirez-vous de moi, ouvriers 
d'iniquit£. 

24 Tout homrae done qui entend ces pa- 
roles que je viens de dire, et les met en 
pratique,sera compare a un homme sage, 

25 qui a bati sa maison sur la pierre. La 
pluie eta tombee, les torrents sont venus, 
les vents ont souffle et se sont dSchainfe 
contre cette maison, et elle n J a pas et£ 

" renversee, car elle etait fondee sur la 

26 pierre. Mais quiconque entend ces paro- 
les que je dis, et ne les met pas en pra- 
tique, sera semblable a un insense qui a 

27 bad sa maison sur le sable. La pluie est 
tombee, les torrents sont venus, les vents 
ont souffle et ont battu cette maison, et 
elle a ete renversee, et grande a &e sa 
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Jesus ayant acheve ce discours, le 

peuple dtait dans Tadmiration de sa doc- 

29 trine. Car il les enseignait comme ayant 

autoritS, et non comme leurs Scribes et 

les Pharisiens. 

3. — Jtsus prouve sa mission par des 
miracles [chap, via — ix, 34]. Le 
Upreux [vers.* 1-4]. Le serviteur du 
centurion [5-13]. La Mle-mere de 
S. Pierre [H-iSl- Dispositions pour 
suvvrejisus [18-22]. Tempite apaisie 
[23-27]. Dentons enveyis dans des 
poureeaux [28-34]. Le paralytique 
[IX, 1-8]. Vocation de S. MaitMeu 
[9-15]. Pourquoi les disciples de Jesus 
no jeAnent pas [14-17]- Lhhnorroisse 
[18-22]. Lafille dtjaire [23-26]. Les 
deuxaveugles [27-3 i ]. Le mutt [32-37} 

3. J6sus &ant descendu de la montagne, 

2 une^grande multitude le suivit Et un 
«-"- tepraix s'&ant approchS, se prosterna 

devant lui, en disant : " Seigneur, si 
vpos vouler, vous pouvez me gu£rir." 

3 J&U8 ttendit la main, le toucha et dit : 
rt J^ te veux, sois gu&L" Et a Finstant 

4 sa lfepre fat gu&rie. Alors Jesus rai dit: 
* € Garde-toi d'eh parter a personne; 

; mais va te montrer au pritre, et offire le 



don prescrit par MoTse pour attester au 
peuple ta gutrison" 

Comme Jesus entrait dans Caphar- 5 
naum, un centurion 1'aborda et lui fit 6 
cette priere : ** Seigneur, mon serviteur 
est couche dans ma maison, frappe de 
paralvsie, et il souffire cruellement." 
Jesus'lui dit : " J'irai et je le guerirai. 7 
— Seigneur, repondit le centurion, je 8 
ne suis pas digne que vous entriez sous 
mon toit; mais dites seulement une pa- 
role, et mon^erviteur sera gueri. Car 9 
moi qui suis soumis a des superieurs, j'ai 
des soldats sous mes ordres, et je dis a 
Tun : Va, et il va; et a un autre : Viens, 
et il vient; et a mon serviteur : Fais ccla, 
et il le fait " En entendant ces paroles, 
Jesus fut dans radmiration, et dit a 
ceux qui le suivaient 1. " Je vous le dis 
en verite, dans Israel m&ne je n'ai pas 
trouve une si grande foL C'est pour- 
quoi je vous dis que beaucoup viendront 
dc rOrient et de i'Occident, et auront 
place au festin avec Abraham, Isaac et 
Jacob, dans le royaume des cieux, tan- 
dis que les fils du royaume seront jetes 
dans les tenebres exterieures : c'est la 
qu'il y aura des pleurs et des grince- 
ments de dents." Alors Jesus dit au 
centurion : " Va, et qu'il te soit fait se- 
iontafoi";et al'heure m£me son ser- 
viteur fut gueri. 

Et Jesus &ant venu.'dans la maisoa 14 
de Pierre, y trouva sa belle-mere qui 
etait au lit, tourmentee par la nevre. 
H lui toucha la main, et la fievre la 
quitt a; aussitot elle se leva, et se mit a 

lesservir. 

Sur le soir, on lui presenta plusieurs 16 
demoniaque, et d'un mot U chassa les 
esprits et gu&it tous les malades : 
accomplissant ainsi cette parole du pro- 17 

phete Isale : i( Ila pris nos infirmites, 
et s'est charge de nos maladies. " 

J6sus, voyant one grande multitude 18 
antour de lui, donna rordre de passer a 
l'autre bord du lac. Alors un Scribe 19 
tfapprocha et lui dit : 4t Maitre, je vous 
suivrai partout oii vous itcz." J&us lui 20 
repondit : " Les renards ont leurs tame- 
res, et ies oiseaux du del leurs nids; 
mat* le Fils de rliomme n'a pas ou repo- 
ser saffttc. 1 * Oaaubte,dunombre des 21 
disciples, rai dft : u Scagneur, pennet- 
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VII, 24-47. Ces v«sets fonnent t*<pilogue du 
Setmoa sttr la montagne 

VIII i. CC Marc; L 40-45; Luc, v, xa-t6. 

5. Cinfrmo* > offldcr qui commandait une 
compatmeMe.'^pt homines. Cf. Luc, vfi, x-to. 

xuJZe^JUvdm nryajdMi t les Juifs; appete^les 
premie^ (:ftRf i epanl^du royaume duuesiie. 



— TM&rts txUrUuru ': c-k-d. hor» de ia 
salle du festin. 

14. Cf. Marc, ^39-34; Luc, iv, 38-41. 

18. Ct Isale, liii, 4- 

ao.Cn des litres du Me&ue dans le N. T. 
Cf. Daniel vii, 13. 



V 



■ ' — - . -* y*^- v~ ■■-■■■}»■'■ 



[8] 



1 



Chap. VIII, 22. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. IX, 17. 
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tez-moi d'aller auparavant ensevelir 
mon pere." Mais Jesus lui repondit : 
** Suis-moi, et laisse les inorts ensevelir 
leurs morts." 

11 entra alors dans la barque, suivi de 
ses disciples. Et voila qu'une grande 
agitation se lit dans la mer, de sorte 
que les flots couvraient la barque : lui, 
cependant, dormait. Ses disciples ve- 
nant a lui Peveillerent et lui dirent : 
*' Seigneur, sauvez-nous, nous peris- 
sons ! Jesus leur dit : '* Pourquoi crai- 
gnez-vous, hommes de peu de foi?" 
Alors il se leva, commanda aux vents et 
a la mer, et il se fit un grand calme. 
Et saisis d'admiration, tous disaient : 
"" Quel est celui-ci, que les vents memes 
et la mer lui obeissent? r ' 

Jesus ayant aborde de Fautre cote du 
lac, dans fe pays des Geraseniens, deux 
demoniaques sortirent des sepulcres et 
s'avancerent vers lui; ils etaient si fu- 
rieux, que personne n'osait passer par 
ce chemin. Et ils se mirent a crier : 
■• Qu'y a-t-il entre nous et vous, Jesus, 
Fils de Dieu? Etes-vous venu ici pour 
nous tourmenter avant le temps? Or il 
y avait, a quelque distance, un nom- 
breux troupeau de pores qui paissaient 
Et les demons firent a Jesus cette priere : 
** Si vous nous chassez d'ici,envoyez-nous 
dans ce troupeau de pores ? " II leur dit : 
' Allez. " Ils sortirent due&rps des pos- 
u'dtfsi et cntrerent dans ks pourceaux. 
Au meme instant, tout le troupeau pre- 
nant sa course se precipita par les pen- 
tes escarpees dans la mer, et ils perirent 
dans les eaux. Les gardiens s'enfui- 
rent, et ils vinrent dans la ville, ou 
ils raconterent toutes ces choaes, et ce 
qui etait arrive aux demoniaques. Aus- 
sitot toute la ville sortit au-devant de 
Jesus, et des qu'ils 1c virent, ils le sup- 
plierent de quitter leur territoire. 



9 Jesus fitant done montc dans la bar- 
que, repassa le lar. et vint dans sa ville. 

z Et voila qu'on !ni presenta un paralyti- 
que etendu sur un lit Jesus, voyant leur 
toi, dit au paralytique : u Mon fils, aie 
confiance, tes peches te sont remis." 

3 Aussitot quelques Scribes dirent en 
euxmemes : " Cet bomme blaspheme. " 

'■3. Maze, iv, 35-40; Luc, viii, 32-25. 

38. G4raiinunt ; ce 00m est ecru diverse* 

ment dans let manuscrits grecs : Gcrgisdnitns % 

Ofrasjmsms, Gadarfm'tns. 

t IX, 1. Marc, IL i-xa; Luc, v, 17-26. Sa viile % 

<- apiuttnaam,o6 Altaic ta residence ordinaire. 

9- Marc, ii, xvaa; Luc, v, 37.39. 

1 3* J* v$ux (Ostfe, vi 6) : cette parole, d'anre* 
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Jesus, connaissant ieurs pensees, leur 4 
; dit : " Pourquoi pensez-voits le mai dans 
; vos coeurs? Lequel est le plus aise de 5 
•' dire : Tes peches te sont remis; ou de 
. dire : Leve-toi et marcfae ? Or, afin 6 
que vous sachiez que le Fils de rhomme 
a sur la terre le pouvoir de remettre les 
peches : Leve-toi, dit-il au paralytique, 
i prends ton lit, et va dans ta maison. " 
1 Et il se leva, et s'en alia dans sa maison. 7 
1 La multitude voyant ce prodige fut sai- 8 
sie de crainte, "et rendit gloire a Dieu, 
: qui avait donne une telle puissance aux 
hommes. 

i 

1 Etant parti de la, Jesus vit un homme, 9 

nomme Matthieu, assis au bureau de 
peage, et il lui dit : " Suis-moi." Celui-ci 
se leva, et le suivit 

Or il arriva que Jesus etant a table 10 
dans la maison de Matthieu, un grand 
nombre de publicains et de pecheurs 
vinrent prendre place avec lui et ses 
disciples. Ce que voyant, les Pharisiens 11 
dirent a ses disciples : " Pourquoi votre 
maitre mange-t-il avec les publicains et 
les pecheurs? " Jesus, entendant cela, 
• leur dit : " Ce ne sont point les bien 
portants qui ont besoin de medecin, mais 
; les maladies. AJlez apprendre ce que 
I signifie cette parole : Je veux la miseri- 
, corde, et non ic sacrifice. Car je ne suis 
J pas venu appeler les justes, mais les pe- 
cheurs/' 

Alors les disciples de Jean vinrent 14 
le trouver, et lui dirent : " Pourquoi, 
: tandis que les Pharisiens et nous, nous 
! jeixnons souvent, vos disciples ne jeu- 
i nent-ils pas?" Jesus leur repondit: 15 
, ** Les amis de I'Epoux peuvent-ils s*at- 
j trister pendant que i'Epoux est avec 
cux? Mais viendront des jours ou TEpoux 
leur sera enleve, et alors ils jcuncront. 
Personne ne met une piece d'etoffe neuve 16 
a un vieux v^tement; car elle emporte 
quelque chose du vetement, et la dechi- 
rure en est pire. On ne met pas non 17 
plus du vin nouveau dans des outres 
vieilles; autrement, les outres sc rom* 
pent, le vin se repand et les outres sont 
perdues. Mais on met le vin nouveau 
dans des outres neuves, et tous les deux 
se conservent" 



l'usagedc ialan^uchebraique; signifie : J* mime 
mrigux la misirtcordt quilt sacrifice, 

23. Lgs amis de VEjoux ou du Fianc^ (lilt. 
Us fils ds la ckambrt HHpiiaU\ ses compa- 
gnons, les paranymfhss^ comme les Grecs les 
appebuent. 

16. Etoffe mt*vt t en grec, noa/oulde t non 
assoapile par le travail du fonkm ou pnr I'usage. 



No 563. — 81 



[9] 



Chap. IX, iS. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. X, 4 



iS Comme il lcur parlait ainsi, un chef 
de la synagogue entra, et se prosternant 
devant lui, il lui dit : " Ma fille vient de 
liiourir; mais venez, imposez votre main 

19 sur elle, et eile vivra." Jesus se leva et 
1c suivit avec ses disciples. 

20 Et voila qu'une femme, affiigee d ? un 
flux de sang depuis douze annees, s T ap- 
procha par derriere, et toucha la 

21 houppe de son manteau. Car elle disait 
en elle-meme : " Si je touche seulement 
son manteau, je serai guerie. " Jesus se 
retourna, et la voyant, illui dit : '* Ayez 
connance, ma fille, votre foi vous a gue 



?"> 



15 



ne." Et cette femme fut guerie a Theure j 
raeme. 

Lorsque Jesus fut arrive a la uiaison 
du chef de la synagogue, voyant les | 
joueurs de flute et une foule qui faisait 

24 grand bruit, il leur dit : " Retirez- 1 
vous; car la jeune fille n'est pas mortc, 
mais elle dort "; et ils se riaient de lui. 

25 Lorsqnon eut fait sortir cette foule, il 
entra, prit la main de la jeune tille, et 

26 elle se leva. Et le bruit s en rcpandit 
dans tout le pays. 

27 Comme Jesus poursuivait sa route, 
deux aveugiessemirent a lesuivre, en di- 
sant a haute voix : ** Fiis de David, ayez 

28 pitie de nous/' Lorsqu'il fut entre dans 
la maison, les aveugles s'approcherent 
de lui, et Jestis leur dit : ** Croyez-vous 
que je puisse faire cela? " Ils lui dirent : 

29 " Oui, Seigneur." Alors il toucha leurs 
yeuxen disant : '" Qu'il vous soit fait se- 

30 Ion votre foi. " Aussitot leurs yeux furent 
ouverts, et Jesus leur dit d'unton severe : 
"Prenez garde que personne ne le 

31 sache." Mais, s*en etant ailes, ils public- 
rent ses louanees dans tout le pays. 

$2 Apres leur depart, on lui presenta uu 

33 homme muet, possede du demon. Le 

demon ayant ete chasse, le inuet parla, 



i et la multitude, saisie d : admiration, di- 
sait : " Jamais rien de semblable ne 
s'est vu en Israel.'* Mais les Pharisiens 34 
disaient : Cest par It prince des demons 

• qu'il chasse les demons." 

4. — Jisus choisit ses Apdtres, pour 
fonder sur ierrc k Royaumc de Dicu. 
[chap. IX, 35 — x, 42]. — Moisson 
abondantt, pen tfouvritrs. Election 
des douze Apdtrcs. Jisus lenr donne ses 
pouvoirs et ses instructions : a) pour 
la mission anils vont immidiatement 
remplir [vers. 5 — 15] — b) pour les 
missions a venir, ou ilsauront a sou]'- 
frir toutes sortes de contradictions 
li6- 4 2l. 
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Et Jesus parcourait toutes les villes et 
les bourgades, enseignant dans les 
synagogues, prechant FEvangile du 
royaume, et guerissant toute maladie et 
toute infirmite. Or, en voyant cette 
multitude d'hommes, il fut emu de com- 
passion pour eux, parce, quils etaient 
harasses et abattus, comme des brebis 
sans pasteur. Alors il dit a ses disci- 
ples : " La moisson est grande, mais les 
ouvriers sont en petit nombre. Pricz 
done le maitre de la moisson d'envoyer 
des ouvriers a sa moisson. 1 * 



Puis, ayant appele ses douze disciples, 10 
il leur donna pouvoir / sur les esprits 
impurs, afin de les chasser et de guerir 
toute maladie et toute infirmite. Or : 
voici les noms des douze apotres : le 
premier est Simon, appele Pierre, puis 
Andre son frere; Jacques fils de Z^bedee, 
et Jean son frere; Philippe et Barthe- 3 
lemy; Thomas et Matthieu le publicain; 
Jacques, fils d'Alphee, et Thaddec; 
Simon le Zele, et Judas Iscariotc, qui le 4 
trahit. 



18. Marc, v, 23-^3; Luc. viii, 4156. 

30. La houpfe : d'apres la lot (Nombr. xv, 38; 
Dent, xxii, xa), les he*breux devaient porter, a 
chacun des coins de leur manteau (longue piece 
de drap quadrangulaire), une houppe composee 
de fils de latne, comme un memorial des com- 
mamlcinents da Seigneur. C*est cette houppe 
quelaptupart appellent improprement^wigir. 

X, 2. Ct Marc, iii, 13*19; Luc, vi, xa-x6. Ap6- 
trts, e'est-a-dire enzfoyes, ambassadturs, Tesus 
appela ainsi les douze homraes qu'il choisit 
parmi tous ses disciples pour annoncer sa 
doctrine, Itablir son Eglise, et que le Saint- 
Esprit pourvut des dons necessaires a^ cette 




patriarches. Nous avons quatre tistes offictelles 
des membres du college apostoltque; dans toates 
S. Pierre -figure au premier rang. Si nous par- 
Mftons tea ApOtres en trots groopesde quatre, 



les memes noms apparaissent dans chaque 
groupe, mais souvent avec une place diff<6rcnte. 
Premier groupe : Pierre, Andrt, Jacques le 
Majeuret Jean(r£vangeliste);deuxieme : Foi* 
Uppe, Barthelemy(c.-a-d. /ils d* Thotomi, pro- 
bablement le m$rae que Nathanact (Jean, x-^6; 
xxi, a), Thomas {Didyvu, comme traduit saint 
Jean, ai. 16, c-k-d. JumeamUst Matthieu ;troi 
sierae : Jacques le Mineur, Simon, Thaddee et 
Judas. 

3. ThmddH : beaucoup de manuscrits ^recs 
portent : L*hb44 sumommi Tkaddie^t il est 
probable que ttbbie est la Jecon originale dc 
S. Matthieu. iyailleurs, ces deux noms sont 
synonymes. II est probable que I'apfttre, oont 
le vrai nom etait JmUs (Luc, vi, 16), fut an- 
pt\6 Thaddit, poor le distinguer de Judas le 
traltre* 

4. U ZiU x ou U ZiloU; e'est le sens du mot 
Kowurfniff (Vulgate C***w**s) derive; de I W- 
breu qituti ttrt tnftamm* de rf^r.— ItctmoU, 
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Chap. X, s. KVANG JLE SELON S. MATTHIEU. Cliap. X, 36. 

5 Tels sont les douze que Jesus envoy a, [ qui parlera en vous. Le frere Iivrera 21 
apres leur avoir donne ses instructions : I son frere a la mort, et le pere son en- 
*; N'aUez point, leurdit-il, vers les Gen-] fant, et les enfants s'eleveront contre 
tils, et n'entrez point dans les villes des 1 Ieurs parents, et les feront mourir. 
(} Saraaritains; allez plutot aux brebis i Vous serez en haine a tous a cause do 22 
7 perdues de la maison d'lsrael Partout, \ mon nom: mais celui qui perseverera 
*nr votre chemin, annoncez que le I jusqualafiu, celui-la sera same. Lors- 

i * si # * * _ 
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S royaume des cieux est proche. Gueris- f qu'on vous poursuivra dans une ville, 
sez les malades, ressuscitez les morts, j firyez dans une autre. En verite, je vous 
punfiez les lepreux, chassezles demons; le dis, vous n'aurez pas acheve de par- 
vous avez recu gratuitement, donnez : courir les villes d'Israei, que le Fils de 
sratuitement Thomme sera venu. 

Ne prenez ni or, ni argent, ni aucune : Le disciple n'est pas au-dessus du 24 

10 monnaie dans vos ceintures, ni sac ; maitre, ni le serviteur au-dessus de son 
pour la route, ni deux tuniques, ni chaus- , seigneur. II suffit au disciple d'etre 25 
sure, ni baton; car i'ouvrier merite sa ( comme son maitre, et au serviteur com- " 

1 1 nournture. En quelque ville ou village i me son seigneur. S'ils ont appele le pere 
que vous entriez, informez-vous qui y de famille Beelzebub, combien plusceux 
est digne, et demeurez chez lui jusqu'a ! de sa maison? Ne les craignez done Vi 

12 voire depart. En entrant dans la mai- ! point Car il ny a rien de cache qui nc 
son, saluez-la [en disant : Paix a cette I se decouvre, rien de secret qui ne tinisse 

[ 3 maison]. Et si cette maison en est di- , par etre connu. Ce que je vous dis 2- 
.<ne, que votre paix vienne sur elle ; \ dans les tenebres, dites-le au grand jour. "' 
mais si elle ne Test pas, que votre paix j et ce qui vous est dit a i'oreille, publiez- 

14 revienne a vous. Si Ton refuse de vous j le sur les toits. Ne craignez pas ceux 2S 
recevoir et (fecouler votre parole, sortez aui tuent le corps, et ne peuvent tuer 

ae cette maison ou de cette ville en se- r amc ; craignez plutot celui qui peut 

15 cuuant la poussiere de vos pieds. Je \ perdre l'ameet le corps dans la gehenne. 
vous le dis en verite, il y aura moins de Deux passereaux ne se vendent-ils pas -»o 
rigueur, au iour du jugement, pour la \ un as? Et il n'en tombe pas un sur la 
terre dc Sodome et de Gomorrhe que terre, sans la permission de votre Pere. 
pour cette ville. ; Les cheveux memes de votre tete sont 30 

10 Voyez, je vous envoie comme des bre- j tous comptes. Ne craignez done point: 31 
bis au miheu des loups. Sovez done pru- vous &esde plus deprixque beaucoupde 
dents comme les serpents, et simples passereaux. Celui done qui m'aura 32 

17 comme les colombes. Tenez-vous en confesse devant les hommes, moi aussi 
garde contre les hommes; car ils vous je le confesserai devant mon Pere qui 
livreront a leurs tribunaux, et vous fla- est dans les cieux; et celui qui m'aura 33 

iS gelleront dans leurs synagogues. Vous I renie devant les hommes, moi aussi je le 
serez menes a cause de moi devant les j renierai devant mon Pere qui est dans 
Souveraeurs et les rois, pour me rendre les cieux. 



temoignage devant eux et devant les 

19 Uentils. Lorstju'onvous Iivrera, nepen- 
sez ni a la maniere dont vous parlerez, ni 
a ce que vous devrez dire : ce que vous 
aurez a dire vous sera donne* a 1'heure 

20 meme. Car ce n'est pas vous qui par- 
lerez; mais e'est I'Esprit de votre Pere 

e'est-a-dtre homme ds Kariotk (Kenoth), ville 

i\i \ lnbu de J ud *» * unc J ourac * au-dela 
u Hebron; ce surnom servait a le distinguerde 

rhaddee, qui s'appelait aussi 7uds ou Judas. 
5. Cl Marc, vi, 7, 13; Luc, ix, x-d. 
12. En disaMt: Paix d cette maison. Ces 
mots ne se lisent pas dans le grec lb auront 
etc ajoutes dans la Vulgate, d'apres S. Luc, 
x> 5, pour expltquer satueaja, qui precede, et 
qui dit impticitement Ja m€me chose; car la 
formule ordinaire de salutation chex les H6~ 
hreux *tait : Paix A tot, et ie texte arameen 
»e S. Matthieu devait porter, comme la version 
^ynaq^ue : en entrant data la maison invecuez 
to paix sur ti le. 



Ne pensez pas que je sois venu appor- 34 
ter la paix sur la terre; je suis venu 
apporter, non la paix, mais le glaive. 
Je suis venu mettre en lutte le fils avec 35 
son pere, la filk avec sa mere, et la 
belle-fille avec sa belle-mere. On aura 313 
pour ennemis les gens de sa propre mai- 



33. Conform^ment au langage biblique, toute 
manifesution speciale de la puissance du Mes- 
ste dans le monde peut €tre appelee un ovens- 
ment du Fits de Vhomme. Or, la plus eclatante 
de ces manifestations depuis la mort du Sau- 
veur, e'est la ruine de Jerusalem. 

*%B4el*4bub % litt. Seigneur- Mouche. II Rois, 
r-2.Les manuscrits grecs oat Beelzlbub, a-a-d. 
maitre de 1'habiution. Quoiqu'il en soit de la 
forme, e'est le nom qu'on donnait au prince des 
demons. 

20, As % monnaie romaine qui avait cours 
chet les H6breux, et valait environ six cen- 
times. 
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Chap. X, 37. tVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XI, 21. 

37 son. Celui qui aime son pere ou sa j vous alles voir au desert? Un roseau 
mere plus que moi, nest pas digne de agite par le vent? Qu'etes-vous done 
moi; et celui qui aime son fils ou sa fille ; alles voir? Un homnie vetu d'habits 
plus que moi, n'est pas digne de moi. somptueux? Mais ceux qui portent des 

$$ Celui qui ne prend pas sa croix ct ne habits somptueux se trouvent dans les 
me suit pas, n'est pas digne de moL j maisons des rois. Mais qu'etes-vous 9 

39 Celui qui sauvera sa vie, la perdra; et i alles voir? un prophete? Oui, vous dis- 
celui qui perdra sa vie a cause de moi, j je, et plus qu'un prophete. Car e'est 
la sauvera. ' celui dont il est ecrit : Voici que j'envoie 

40 Celui qui vous recoit, me recoit, et { mon ange devant vous, pour vous pre- 
celui qui me recoit, recoit celui qui m'a | ceder et vous preparer la voie. En ve- 

41 envoye. Celui qui recoit un prophete ; rite, je vous le dis, parmi les enfants 
en qualite de prophete/ recevra une re- des femmes, il iTen a point paru de plus 
compense de prophete; et celui qui recoit grand que Jean-Baptiste ; toutefois le 
un juste en qualite de juste, recevra une , plus petit dans le royaume des cieux est 

42 recompense de juste. Et quiconque don- plus grand que lui. Depuis les jours 12 
ncra seulement un verre d'eau fraiche a de Jean-Baptiste jusqu'a. present, le 
Tun de ces petits parce qu'il est de mes ( royaume des cieux est emporte de force, 
disciples, je vous le dis en verite, il ne j et les violents s'en emparent. Car tous 13 



to 
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perdra point sa recompense. I les Propbetes et la Loi ont prophetisc 

- , . . • , T/ ; iusqu'a Jean. Et si vous voulez le com- 14 

5. — Conclusion [chap. xi] ; — a) /<*mr ; p^dre, lui.meme est Elie qui doit venir. 
est done le Messie, puisqu ilen/att les \ Qu& cdui - a des ^w^ po ur cnten . ,5 
opuzrresj et fean-Baptiste^ tout grand \ g^ en t enc [e! : > 
quit est) na e*t£ que le prtcurseur du J 

Royaume de Dieu [vers. 1 — IS 1 - — *« a qui comparerai-je ccttc genera- 10 
b) Reprocheset menaces aux worsen- lion? EUe ressem ble a des enfants assis 
duras [16-24]. Bonheur des hum- , (jans la lace publiquej e t qui client a 
dies qui respondent a lappet dejfsus leufS compagnons . >fous avons joue de 17 
[25 30]. j a j| ute ^ et vous n j aV c2 point dans£; nous 

vous avons chante une lamentation, et 
vous n ? avez point frappe votrc poitrine. 
Jean est venu ne man^cant hi ne bu- 
vant, et Us disent : 11 est possededu de- 
mon; le Fils de Thomme est venu man- 
geant et buvant, et ils disent : C'est un 
homnie de bonne chere ct un buveur de 
vin, un ami des publicains et des gens 
de mauvaise vie. Mais la Sagesse a etc 
justified par ses enfants." 

Alors J&us se mit a reprocher aux 20 
villes oil il avait oper6 le plus grand 
nombre de ses miracles, de n'avoir pas 
fail penitence " Malheur a toi, Coro- 
zaln ! Malheur a toi, Bethsaide ! Car si 
les miracles qui ont e*t6 faits au milieu 
de vous, avaicnt 6t6 faits dans Tyr et 
dans Sidon, ii y a longtemps qu'clles 
auraient fait penitence sous le cilice ct 



Quand Jesus eut acheve de donner ses 
instructions a ses dou2e disciples, il par- 
Lit de la pour aller enseigner et precher 
dans leurs villes. 

2 Jean, dans sa prison, ayant entendu 
parler des ccuvres du Christ, envoya 

3 deux de ses disciples lui dire : " Etes- 
vous celui qui doit venir, ou devons- 

4 nous en attendre un autre?" Jesus leur 
repondit : *' Allez, rapportez a Jean ce 
que vous enteudez et ce que vous voyez : 

5 Les aveugles voient, les boiteux mar- 
chent, te lepreux sont gueris, les sourds 
cntendent, les morts ressuscitent, les 

6 pauvres sont evangelises. Heureux ce- 
lui pour qui je ne serai pas une occasion 
de chute ! " 

7 Commc its s'en allaient, Jesus se mit 
a parler de Jean a la foule : " Quotes- 
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voy. iv, 
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XIX, 



XI, 2. Dans sa prison 
1 sv. Cf. Luc, vii, 18-35. 

5, C'est sous ces traits que Isale decrit ta 
venue da Messie (Is. xxxv, 5; lxi, 1-5)1 

is. // n*en m joint paru* Utt. il ntn a pas 
iti susciti de pint grand, Entre tousles hom- 
ines Gttgetj rois, prophetes) que Dieu avait 
Jusqu alors susdMs, e'est-a-dire investis d'uno 
mission providtntielU % aucun n'avait iU efartf 
a une fonction aussi haute que Jean-Baptiste. 
— * Place* sur la limite des deux Testament*, 
Jean-Baptiste nppartient et a l'ancienne loi, 
comme prcc u r seu f du Messie, et a la nouvelle. 



oomme disciple de Jesus-Christ. Mais on le 
considere id uniquement comme pricurseur; et 
sous ce rapport (qui fiut abstraction desa sain- 
tet< personnelle) quoique aucun des saints per- 
sonnages de l'ancien Testament ne sou plus 
grand que lui, il est inferieur en dignite au 
olus petit des disciples de J&us, tant la reli- 
gion chr&knne 1'emporte sur la religion mo- 

salque. 

14. Voy. Luc, xvi, 16. 

ai. CormtOn, en grec et en syriaque : Cora* 
tin, ville de Galilee, sur le lac de Tibenade. 
non loin de Capharnaflm. 
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Chap. XI, 22. KVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XII, 18. 

la cendre. Oui, je vous le dis, il y aura, [ ces choses aux sages et aux prudents, et 
au jour du jugement, moins de rigueur \ les avez revelees aux petits. Oui, Pere, 26 
pour Tyr et pour Sidon, que pour vous. \je vcus bMis de ce qu'il vous a plu ainsi. 
Et toi, Caphamaum, qui t'eleves jus- Toutes choses nront ete donnees par 27 
qu'au ciel, tu seras abaissee jusqu'aux ; mon Pere; personne ne connait le Fils, 
enfers; car si les miracles qui ont ete ; si ce n'est le Pere, et personne ne con- 
faits dans tes murs, avaient ete faits ! nait le Pere, si ce nest le Fils, et celui a 
dans Sodome, elle serait restee debout qui le Fils a voulu le reveler. Venez a 28 

:4 jusqu'a ce jour. Oui, je te le dis, il y moi, vous tousqui etes fatigues et ployez 
aura, au jour du jugement, moins de sous le fardeau, et je vous soulagerai. 
rigueur pour lepaysde Sodome que pour ; Prenez sur vous mon joug, et recevez 29 
t°\" ^ mes lecons, car je suLs doux et humble 

25 En ce meme temps, Jesus dit encore : | de coeur; et vous trouverez lc repos de 
•' Je vousbenis, Pere, Seigneur du ciel j vos dmes. Car mon joug est doux, et 30 
et de la terre, de ce que vous avez cache . mon fardeau leger." 

B. — Jesus exerce son ministire au milieu (Us contradictions 

[Chap. XII — XVIII]. 

1 /.„„,/, /„ 4-1** j nr • - ^ vous compreniez cette parole: '* Je 7 

-,nt™„*„ *,%*?* rJJ* * wAn vous n'aune* jamais condamne des m- 

joiton au saooat [vers. 1 — ix\. Dou- „«-.«„♦„ n~i i« c*i» a~ ru * * 

-.««- / .»~Jm**j*J: r- -,. „,i r- nocents. Car le Fus de Ihomme est S 

tear ct moaestte de Jesus J± — 2 II. Ce —.}*-« m \ ma i„ „kk^ » 

.^^ ± ~ ^ dj i il z i-T l , maitre meme uu sabbat. 

J, J,/ t% *£f M p ?l ' T /€ f *«. a vant quitte ce lieu, entra dans q 

Trltit \?r£h* 1 Pi" leur ■vnagogu* Or, il se trouvait la ,0 

wfT ^ 7l, ^^ r ^t un homme qTi avail la main dessechee, et 

/TXi ?*" * J ?T, [3 rT 4 / 1 * ils dcmand&wt a Jesus : - Est-il permis 

m^e^ de «■**. lc J°» r d » sabbatP-Sit 

mereetlHjreresdcJisusifr—tps pour avoir un pr etcxte de Taccuser. 

12 En ce temps-la, Jesus travcrsait des II leur repondit : •' Quel est celui d'entre i \ 

champs de ble un jour de sabbat, et ses vous qui, n'ayant qu une brcbis, si elle 

disciples, ayant faim, se mirent a cueillir tombe dans une fosse un jour de sabbat, 

1 des epis ct a les manger. Les Phari- ne la prend ct nc Ten retire? Or, com- 12 

siens, voyant cela, lui dirent : " Vos bienunhommene vaut-il pas plus qu une 

disciples font une chose qu'il n'est pas hrebis? II est done permis de faircdu 

permis de faire pendant le sabbat.'' bien les jours dc sabbat/' Alors il dit \\ 

Mais il leur repondit : *• N'avet-vous a cet hommc : " Etends ta main." II 



pas lu ce que fit David, lorsqu'il cut . F'ltcndit, et elle redevint sainc comme 
faim, lui et ceux qui etaient avec lui : T autre. 
4 comment U entra dans la maison de Les Pharisiens, etant sortis, tinrent t 4 
Dieuct mangea les pains de proposition, conseil contre lui sur les movens dele 
qu'il ne lui &ut pas permis de manger, perdre. Mais Jesus en avant eu con- , j- 
ntin plus qu'a ceux qui etaient avec lui, ' naissancc, s'eloigna de ccs lieux. Une 
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*?\ Le * trf*™* lc ScAM des Hibreux, le doiveni nous engager a devenir ses discutes. 
/fat/is des Grecs, e'est-a-dire le sejour des XII. 3. La lutie entre Jesus et Tesprit eiroit 
morts en general, que Ton se representee ( des Pharisiens va s'engager d'une faijon plus 
comme une sombre region, sitnee dans les pro- i decwlee. Les divers (aits grouped ici par S. Mat- 
fomleursde la terre. | thien se rapportent i cette peus^e commune. 

25. Cf. LnCy «.» et Jean* vi, 46; vii, a8; viu, ; Cf. Jh'*:Tr, ti, 23-aS. Luc, vi, 1-5. 
■9 «=t x, t 5 . I 3. Dtn^ x^jj^ & 

^Recevtz mes /tfons, devenez mes disci* | 4. D*$ts /a maisou de Dien. le tabernacle, 
pies. D autres : Rt atfrtnesde moi <pt* je suis alors a NoW (I Sara. xxi. 6\ 
ttoHx, etc. Le premier sen* est rateux en rap- .' 9. Marc, iii, i-6; Luc,vi > 6*11. 
port avec le eontexte, c: ^js expose ict non 12. M»trc, iii, 7, ta; Luc, vi, 17-29. 
/ odjttae sonenseignem^i. mais Us metifs <\u\ , 17. Iss»ie, xlii, 1.4. 
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Chap XII, 19. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap, XII, 46. 



mon affection. Je ferai reposer sur lui 
mon Esprit, et il annoncera la justice 

19 aux nations. II ne disputera point, ii 
ne criera point, et on n'entendra pas sa 

20 voix dans les places publiques. II nc 
brisera point le roseau froisse et n'etein- 
dra point la mechequi fume encore, jus- 
qu'a ce qu'il ait fait triompher la jus- 

21 tice. En son nom les nations mettront 
leur esperance." 



*»*» 



On lui presenta alors un possede aveu- 
gle et muet, et il le guerit, de sorte que 

23 cet homme parlait et voyait. Et tout 
le peuple, saisi d'etonnement, disait : 
"N'est-ce point la le fils dc David?" 

24 Mais les Pharisiens, entendant cela, di- 
rent : * * II ne chasse les demons que par 

25 Beelzebub, prince des demons." Jesus, 
qui connaissait leurs pensees, leur dit : 

* Tout royaume divise contrc lui-m$me 
sera desole, et toute ville ou maison di- 
visee contre elle-meme ne pourra sub- 

26 sister. Si Satan chasse Satan, il est 
divise contre lui-m&ne : comment done 

27 son royaume subsistera-t-il? Et si moi 
je chasse les demons par Beelzebub, par 
qui vos fils les chassent-ils? C'est pour- 
quoi ils seront eux-memes vos juges. 

2S (Jue si c'est par I'Esprit dc Dieu que je 
chasse les demons, le royaume de Dieu est 

29 done venu a vous. Et comment peut-on 
entrer dans la maison de Thomme fort 
et piller ses meubles, sans avoir aupa- 
ravant lie cet homme fort? Alors seule- 

?o ment on pillera sa maison. Qui n'est 
pas avec moi est contre moi, et qui 
n'amasse pas avec moi disperse. 

31 **Cest pourquoi je vous dis : Tout 
peche et tout blaspheme sera remis aux 
hommes; mais le blaspheme contre I'Es- 

32 prit ne leur sera pas remis. Et quicon- 
que aura parte contre le Fils de Thorn. 
me, on le lui remettra; mais a eclui qui 
aura parte contre I'Esprit- Saint, on ne 
le lui remettra ni dans ce siecle, ni dans 
1c siecle a venir. 

33 Ou dites que l'arbre est bon, et son 
fruit bon; ou dites que l'arbre est mau- 



24. Cf. Marc, iii, 20-30. 

38. UEsirit de Dieu. S. Luc dit : le dsigt 
de Duu % c est-a-dire la vertu de Dieu. 

40. La resurrection de J.-C, le troisieme 
jour apres sa taort. sera le tign* % la preuve in- 
contestable de sa dnriaittf. Pour lesHlbreux, le 
mot jour designe le temps de la lumiere, op- 
pose a la nait (Gen. i, 5). Pour signifier le jour 
civil de 34 heures. ils disaitnt : four et mutt 
(comp. le gr. wtffcpov). Ainsi trots jours et 
trots units sont trois jours civils, complets ou 
tncomplets. Jesus, mis au tombeau le vend red i, 
devait ressusciter le troisieme jour chrtl sui- 



vais, et son fruit mauvais : car c'est par 
son fruit qu'on connait Tarbre. Race 34 
de viperes, comment pourriez-vous dire 
des choses bonnes, mechants eomme 
vous 1'etes? Car la bouche parle dc 
l'abondance du cceur. L'homme bon 35 
tire du bon tresor de son cceur des choses 
bonnes, et Thomrae mauvais, d'un mau- 
vais tresor, tire des choses mauvaises. 
Je vous le dis : au jour du jugement, les 36 
hommes rendront compte de toute pa- 
role vainc qu'ils auront dite. Car tn 37 
seras Justine par tes paroles, et lu seras 
condamn£ par tes paroles." 

Alors quelques-uns des Scribes et des ;S 
Pharisiens prirent la parole et dirent : 
" Maitre, nous voudrions voir un signe 
de vous." II leur repondit : ** Cette 30 
race mechante et adultere demands un 
signe, et il ne lui sera pas donne d'autrc 
signe que celui du prophete Jonas : de 40 
meme que Jonas tut trois jours et trois 
nuits dans le ventre du poisson, ainsi le 
Fils de Thomme sera dans le sein de la 
terre trois jours et trois nuits. Les 41 
hommes de Ninive se dresseront, au jour 
du jugement, avec cette generation et la 
condamneront, parce qu'ils ont fait peni- 
tence a la voix de Jonas, et il y a ici 
plus que Jonas. La reine du Midi s'ele- 42 
vera, au jour du jugement, avec cettc 
generation et la condanyiera, - parce 
qu'elle est venue des extremites de la 
terre pour entendre la sagesse de Salo- 
mon, et il y a ici plus que Salomon. 

*' Lorsque Tesprit impur est sorti dun 43 
homme, il va par des lieux arides, cher- 
chant du repos, et il n'en trouve point. 
Alors il dit : Je retournerai dans ma 44 
maison, d'ou je suis sorti. Et revenant, 
il la trouve vide, nettoyde et ornee. 
Alors il s'en va prendre sept autres es- 45 
prits plus mechants que lui, et, entrant 
dans cette maison^ ils y fixent leur de- 
meurc, et le dernier etat de cet homme 
est pire que le premier. Ainsi en sera-til 
de cette generation mechante." 

Comme il parlait encore au peuple, sa 46 



vant, c'est*a*dbe le dunanche. Comp. xx, 19. 

43. La rsinodu Jfidt\dc Saba (Arabic Hen- 
reuse). Voy. I Rots, x, x sv. 

46. Le mot firere se prenait chez les Hlbreux 
dans le sens de cousin, et frocks en general. 
Cf. Gen. xiii, 8; xir, 6. Ceux qui portent ce 
nom de freres de Jesus sont Jacques, Jose c.i 
Joseph et Jude dont la mere Itait une Marie 
distinct de la Sainte Vierge, sa sosur ou belle* 
soeur (Matth. xxviii, 56% iemme de CleV>phas 
ou Alphee (Jean, xix, 25: Matth. x, 3; Marc, 
iii, 18; Luc, vi, 15I (CWment d'Alexandrie, 
Origetie, S. JeXkn*) 
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40 sent meTieres? " £«» -^ ' ' "^ dC ° C P"* 1 * 5 ^ 

vers ses disriples U dft -V^cT^l W^V ^ ont eQ durci ^urs oreilks 

50 mere et meTtera cS omJmS f > ! efme le ^ yeux : de & ur ^ Ie ™ 

' la volontc de mo^kreli SEE w Fa T """$ que [ *™^<x n'en- 

el ma mere." ' qu * . ne ** ^nvertissent et que je ne les 

guensse. — Pour vous, heureux vos 1 

J. — Aux faults privtmtes coiUrt lui i yeux parce ^"^ voicnt » et vos oreilles 
Jisusparle en paraboles [chap, xin]' J?"* V ? Ucs entendent ! Je vous Ic 
La semence [vers. 1—23]. Vivraie \ a ? n Vente ' oeaucoup de prophetes et 
[24—30]. Ugrmidesiiies/iXxi^^ : de J ustes ont desire voir ce que vous 
If levain |J4— 35l- ^ iWEs»- ^' ! VOye *» et nc ^ P* 8 vu ? entendre ce 
^ /sr*. Le JiUt [44—52]. Thus ! ?"*, V0US , ^endez, et ne I ont pas en- 
ifUprisi dans sa patrie [53—58] u# Vuus done, ecoutez ce que si- 

3 i^5ttS ia ? : 5 i ^ , ==' ate - 

«JnM.rt t£r^ s? 111 "' lit pendant qu'il I avec joie : mais il n'y a nas en lui d- .. 
2 If F™?* tom * r ** te W du ! racines; il est wconstin* £?-?£? 

Les epines qui ont recti la semence, e'est 22 



IS 



3 les mangerent, D'autres grains torn- 
oerent sur un sol pierreux, ou ils n'a- 
vaient pas beaucoup de terre, et ils leve- 
rent aussitot, parce que la terre etait 

peu profonde. Mais le soieil s'etant 
leve, la plante, frappee de ses feux et 

7 n ayant pas ds racine, secha. D'autres 
tomberent parmi les epines, et les epines 

2* crurent et les etouTerent. D'autres 
tomberent dans la bonne terre, et ils 
produisirent des fruits, 1'un cent, un 

9 autre soixante, et vn autre trente. Que 

Stell ?'^ ^ 0reiUeS p0Br enten **' 

10 a • AI ? E -^ disciples s'approchant lui 

dirent : Pourquoi lenr parler-vous en 

» paraboks?" ft leur repondit : «™ 



celui qm entend la parole; mais lessolli. 
atudes de ce siecle et la seduction des 
nchesses etouffent la parole, et elle ne 
porte point de fruit. La bonne terre 
ensemencee, cest celui qui entend la 
parole et la comprend; il porte du fruit, 
et donne Tun cent, un autre soixante, un 
autre trente pa ~ un. " 



^3 



11 leur proposa une autre parabole, en 24 
disant : " Le royaume des cieux est 
semblable a un homme qui avait seme 
de bon grain dans son champ. Mais, 25 
pendant que les hommes dormaient, son 
vous il a MA Hrn^T a^K^^'L. ~\ A e / memi vint et &**& de Tivraie au milieu 
Uteres d^r£^ 1 «mnaitre les du froment, et s'en aUa. Quand l^be -6 

don^a^m^d,^^ ^ on ! parut aussi Tivraie. Et les serviteurs 27 
?»!S±?r-3 u l a > * ll ? er ? ^"s du pere de famiUe vinrent lui dire : &U ? 



I abondance; mais a celui qui n'a pas, 

h on otera memo ce quMl a. C^t pour! 

quoi je leur parlc en paraboles, parce 

qu en \t>yant, ils nc voient pas, et qu'en 

X1 i5 f Sm ! ^ arc ' iv » X *9J l «Cj v «i. 4. 8. 
10. M»»c, iv, xo-ia; Luc. viii, 10- ci. 

paraboles do n /anme, il f ttUt un e nfice d'en 
ham.etceuegrice nVst donnfe qa f »ue £i« 



gneur, n'avez-vous pas seme de bon 

frain dans votre champ? Dou vient 
one qu'il sV trouve de Tivraie? II leur 28 
repondit : Cest un ennemi qui a fait 

* ' ■ ■ *■ ■ 

dioites et dociles. II ne s'agit pas ici des para- 
botes morales, mats des paraboles relatives plus 
directement au royaumc dont ou ne pouvait 
bien saisir le sens sans en avoir la clef. 

JA* "*}"» vi, 6,9 et 10; Marc, iv, 13.30; Luc, 
vui. 13-16. ••*••.,_ 
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Chap. XIII, 29. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XIII, 58. 



cela. Les serviteurs lui dirent : Voulez- 

29 vous que nous allions la cueillir? Non, 
leur dit-il, de peur qu'avec Tivraie vous 

30 n'arrachiez aussi le froment. Laissez 
croitre l'un et l'autre jusqu'a la moisson, 
et au temps de la moisson je dirai aux 
moissonneurs : Cueillez d'abord rivraie, 
et liez-Ia en gerbes pour la bruler, et 
amassez le froment dans mon grenier." 

31 II leur proposa une autre parabole, 
en disant : " Le rovaume des cieux est 
semblable a un grain de seneve, qu'un 
homme a pris et seme dans son champ. 

32 Cest la plus petite de toutes les semen- 
ces; mais, lorsqu'il a pousse, il est plus 
grand que toutes les plantes, et devient 
un arbre, de sorte que les oiseaux du 
ciel viennent s'abriter dans ses ra- 
meaux." 

$$ II leur dit encore cette parabole : " Le 
royaume des cieux est semblable au le- 
vain qo une femme prend et mele dans 
trois aesures de farine, pour faire lever 
touteiapate." 

34 Je* us dit a la foule toutes ces choses 
en p iraboles, et il ne lui parlait qu'en 

35 parables, accomplissant ainsi la pa- 
role d 1 prophete : •* J'ouvrirai ma bou- 
che et paraboles, et je revelerai des 
choses cachees depuis la creation du 
monde." 

36 Puis, ayant renvoye le peuple, il re- 
vint dans la maison; ses disciples s*ap- 
procherent ef> lui dirent : '* Expliquez- 
nous la parabole de i'ivraie dans le 

37 champ." . II repondit : '* Celui qui seme 
le bon grain, c'est le Fils de 1'homme; 

38 le champ, c'est le monde; le bon grain, 
ce sont les his du royaume; I'ivraie, les 

39 fils du Malin; l'ennemi qui l'a seme, c'est 
le diable; la moisson, la fin du monde; 
les moissonneurs, ec sont les anges. 

40 Comme on cueille 1'ivraie et qu'on la 
brule dans le feu, ainsi en sera*t-il a la 

41 fin du monde. Le Fils de LMeu enverra 
ses anges, et its enleveront de son royau- 
me tons les scandales, et ceux qui com- 

42 mettent I'iniquite, et ils les jetteront 
dans la fournaise ardente : c'est la qu'il 
y aura des pleurs et des grincements de 

43 dents. Alors les justes resplendhront 



3a. Marc, iv f 30-32; Luc, xiti, 18-19. 

33. Luc, <%"t, so. La parabole du grain de 
seneve et celle du levatn ont la meme signi- 
fication, la mervetlleuse expansion de I'Eguse; 
avec une nuance cependanL La premiere mar- 
que les progres future du royaume de Dieu par 
le c&U exteneur et visible; la parabole du le- 
vain fetsse entrevotr la vertu secrete et puissan- 
te qui doit les operer. 



comme le soieil dans le royaume de leur 
Pere. Que celui qui a des oreilles pour 
entendre, entende ! 

44 Le royaume des cieux est encore 44 
semblable a un tresor enfoui dans un 
champ; 1'homme qui l'a trouve l'y cache 
de nouveau, et, dans sa joie, il s'en 
va, vend tout ce qu'il a, et achete ce 
champ. 

" Le royaume des cieux est encore 45 
semblable a un marchand qui cherchait 
de belles per les. Ayant trouve une 46 
perle de grand prix, il s'en alia vendre 
tout ce qu'il avait, et l'acheta. 

" Le royaume des cieux est encore 47 
semblable a un filet qu'on a jete dans la 
mer et qui ramasse des poissons de tou- 
tes sortes. Lorsqu'il est plein, les pe- 48 
cheurs le retirent, et, s'asseyant sur le 
rivage, ils choisissent les bons pour les 
mettre dans des vases, et jettent les 
mauvais. II en sera de meme a la tin 49 
cm monde : les anges viendront et sepa- 
reront les mechants d'avec leti justes 
et ils les jetteront dans la fournaise ar- 50 
dente : c'est la qu'il y aura des pleurs et 
des grincements de dents. 

" Avez-vous compris toutes ces cho- 51 
ses?" Ils lui dirent : " Oui, Seigneur." 
Et il ajouta : " C'est pourquoi tout 52 
Scribe verse dans ce qui regarde le 
royaume des cieux, ressemble a un pere 
de famille qui tire de son Jresor des cho- 
ses nouvelles et des choses anciennes." 

Apres que Jesus- eut acheve ces para- 53 
boles, il partit de la. Etant venu dans 54 
sa patrie, il enseignait dans la syna- 
gogue; de sorte que, saisis d'etonnement, 
ils disaient : " D'ou viennent a cehii-ci 
cette sagesse et ces miracles? N'est-ce 55 
pas le fils du charpentier? Sa mere ne 
s'appelle-t-elle pas Marie, et ses freres 
Jacques, Joseph, Simon et Jude? Et 50 
ses soeurs ne sont-elles pas toutes parmi 
nous? D'ou lui viennent done toutes ces 
ehoses? " Et il etait pour eux une 57 
pierre d'acaopperoent Mais Jesus leur 
dit : " Un prophete n'est sans honneur 
que dans sa patrie et dans sa maison." 
Et il ne fit pas beaucoup de miracles 5$ 
dans ce lieu, a cause de leur incr&iulite. 



54. Marc, iV| 33. 

£0. L'excellence du nouveau royaume est ex- 
prime* dans les deux paraboles du tresor cache' 
et de la perle. La seule difference est que le 
tresor cache* a 4t6 trouve* sans le chercher; la 

Srle au contraire a <te eherehee avec ardeur. 
tte csreonstance complete ITenseignement de 
la parabole du tresor cache** '* 
53. Marc, vi, 1-6. 
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Chap. XIV, r. fcVANGILE SELON S. MATTIIIEU. Chap. XIV, 33. 

3. — Ayant igard aux soupcon* a" He- ! < Q uand }} debarqua, il vit one grande 14 
rode, Jims rayonne ant our de la •? , ' et ll en eut compassion, et il gue- 
GaliUe [ckap. xiv— xvu 21I — . , re malades - Sur ie soir, ses dis- 15 
Martyr* de S. Jean-Baptistc fxiv ? V n ;?' a PProcherent de Iui en disant : 
i-13't/a™ a Betfisa*dfulias'/>re'~ " Ce * ieu «* desert * * d eja Theure est 
///ftVv multiplication des pains Vver. ' a ™ ncee ? renvoyez cette foule, afin qu'ils 
sets 14-21]. 11 marchc sur Us flats I ■ nt $™* - le ?. villa &es s'acheter < 
1 22— 23]. G,/cW.wwy */ eontrmmetur ' vivr ^' Mais Jesus leur dit : "Jlsn^ 



des 
bnt 16 



«« «<* L39 — xvi, 4 J. Le levain des f 7 * • » uu ' u * A P res avo,r 

Pharisiens [5- 12]. /*«, ,i Cesar/e ' m ^f^ ° ette multitude air i'herbe, 
de Philippe, primauU de S Pierre P les cm( l P 3 *" 15 et les d «*X pois- 

^^^«*,.. _f '-r .. ... tic/ re, ««-„ p * Want W ,™ .„•-• m\-_._ 



passion et resurrection pridites \\\— 



sons, et levant les veux au ciel, il pro- 
nonca une benediction; puis, rompant 



2$]. Transfiguration [xvn, j ~ Q i ? on<?a . une , bcn&iiction; puis, rompant 

Elie d<<Ja venit [10-13]. Le /nnatiJne ' f* ^ •' , l! le f do ? na a ** ^P^ et 
[14—20]. i* 5 ^^P 1 ** ies donnerent au peuple. 

14 Kn ce tcmps-la, Herode Ie Tetrarque , fraSS^cSSSS2d2 *° 

u,»I- ♦ .^? ^""ew^ : C'est Jean- de ceux qui avaient manee etait environ 
Kaptiste! II est ressuscite des morts : de cinq mille hommra J£is les E 
.Sui^ UrqU ° l ClCS 8 '°P 6rent <* les enfanls. ^femmes 

! ^CarWoJe i™. hit ■,„.•♦ r ' • -> uss ? tot ap^. J«s«s obligea ses dis- 22 
I-ivn£ -hi™! h™ £ • f^' 1 ^ Jean ' ' c, P les * monterdans la barque et a pas- 
I uyait charge dcchaines et jete en pri- ser avant lui sur le bord opposedu lac 
son, a cause d'Herodiade, femme de son ; pendantquil renverrartlafoukT Ouand ^ 

4 3? ^i fffkfS que ^T !?* di - " l ' eut ««^?aSSSh fiSS 23 

;.ait u ne t est pas permis de 1 avoir gne pour prier a 1'ecart- et Ie soir etant 
5 pour .femme.- Voontiers il l'cut fait! vcnuVil etait la ^ (SS ^ 

f ?%"%' w 18 ll CTa « nait lc P^Pk' 1 ui ^C d qa an nS de la^erltak "* 

SndrknK'H^^r 8 ^ t 1 ?^ AlaquatriemeveiUedelanuit, 25 
u neroae, la nue a Herodiade dansa de- 1 Jesus alia vers ses disciples en mar. 

7 ^ 1CS "> nviv « et P ,nt * Herode, de I chant sur la mer. Et£ le vo^rt 26 
wte qu'il pronut avec secment de lui marcher sur la mer ftirart troubK 

*tF r iJ&7^Jr n ^ ^ - "C , est m u r nSmt" b eT'iS 
• : Do^^ dlf ^ .(«"■ » "»&-e : pousserer.t des cris de frayeur. Jesus 27 

9 teau Tito detiS BtS-K 7 Pla ' &J*P aUSsit6t : " A ^ ******* 
St S J ^ • pU8t V Len)l ^ tu « cest moi - ne cnugnea point." 
iut contmte; mais a cause de son aer- Pierre prenant la parole^ '«sJ™«ir >a 

.0 Xn H ,ui dTnnlt 'T, " """"^ ■ ?* Sl ^ ^Snez |3JBS * 

? 2 L- i llu J donn4 ^ e* «1 envoya d&a- > d vous sur les eaiut." II lui dit • so 

" Piter Jean dans sa prison. Et la tete, i « Viens"; et Pierre Itent sorti dc la 9 

S M "Ij^ P°rta » sa mere. Les , A jlsus. Mais vo>-ant la violence du «, 

WlW«JsS2 t ,a .? e P ult,ire 5 P" 18 &* » enfoncer, il cria : » Seigneur, 
■Is allerent en informer Jesus. sauvez-moi ! » Aussitot Jesus ^teidant 3 1 

13 Jesus Tavant .nnr.« n,r»> ^ | « ma»n te saisit et lui dit : " Homme de 
i jesus id^ant appns, partit de la peu de foi, pounmoi as-tu doutd'" Ft --. 

Jans une baraue et se retim ,\ vt*~.*t '■ iZ^ n ..<n. r..C!_ i H _.lJr T a ™ K ; tl j 2 

Jans un lieu 




XIV, t. Marc, vi, 14.16; Luc, ut, 7^. 

3. Mare, u, i t .»); Luc. fii, 19.1a Em M- 



wjf, dans U forteresse *lc Mach^ronte, pris d« 
la mer Morte, 



# x 3 . Marc, vi, 30-39; Luc, ix t i^- l7 ; Jean, 



aa. Siarc, vi, 45.52; J tun, vi, i 5 ., x . 

I 
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Chap. XIV, 34. ftVAMOlLE SKLONj^ MATTHIEU. Chap. XV 2S 

l VnllmS 1? Vjen 5 sareth - Les gens de \ Or, si un aveugle conduit un aveuffle ik 



~ *™««.iii uc icur taisscr seuiement repondit * " Etes-vou 

= iSpST ••■"«' "f" *»»«» (*" ousamta, jfe» tent parti Jt la so retire A ., 
6 i£taT?'« J 1°? } ^ U T pu vons ! '*• «•** en criant A haute vdT- 



7 !SV5B&*te25, ."ft.' ' muses*! »i*SfSS! 




34* Marc, vi, 53-56. 
XV, a. Marc, v«. 1-13, 

**?l3EZP A ^ **" ^ ou " dt co »wacr«r a Dicu ou 
au temple uue propnctt, une sommc dWnt, 

F2^JS£°^''£$ w * W* pronfncer 
15 "S fit*?' Cett-Mfoe <fc*, offender ce 
£E£5i dh te « «S«^recomme ippu&S 
"rtwcableincnt a Dieu; ni les paremHESsle 

S , diSr i,, £i eS ? <andcrs »>*vfi« plus 

wmmw^e d honowr, et par suite d'assister vos 
patents. Or, ce precept© divin, vous le d^trui- 
jertarane tradition atsurde qui autorise unSs 
arfpondrea ses parents dans lebesoin: " Cebien 
qw pourrait vous veair en aide, est %*££& 
voue(ou je i'ai vou«) an teniae rjS'Jonc 
qwtteenvers vous; je n'ai pa£ besoin de vous 
Z^SP*r*g*- Vulgate : Tonte *}£% 
P*J*Jkn d DienU^rofiUra, te vie n 2rVsu? | 



fisammene en aide, etc. : le sens reste !e mSroe. 
7* Isale, xxur, 13. 
. rx- Marc, vii, 14.35. Cest dans 1'homrae tote- 
rieur qu d faut chercher la niisoo de la sainted 
ou de la malice. Prise en soi, et ind^pendaav 
ment de tout precepte divin, U nourriture est, 
an point de vue moral, chose indifferente. 
«• Marc, vu. 34-30. 

26. Notre-Sejmjeurs'exprimeseloniamaniere 
de narler des Jui6, qui s'appelaient eux-memes 
tnfanU de Dieu, et donnaient aux palens, par 
mdprisj le nom de cKm . Ce langage est moms 
dur qu il ne paratt d'abord; cette femme savaic 
bien qu elle «tait palenne; pour fe lui dire, Je- 
sus emploie une locution proverbiale sou vent en 
usage alors. et cela d'une voix et d'un visage ou 
U y ay ut plus debont* que de reproche, comme 
la suite te fait voir. 
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Chap. XV, 29. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XYI, 18. 

29 Jesus quitta o» lieux et vint pres de \ signes des temps « Une race mechanic et 
la mer de Galilee. Etant monte sur la aduitere demande un sime et il ne lui 

30 raontagne, il s'y assit Et de grandes sera pas donne d'autre signe que celui 
troupes de gens s approcherent de lui, du propuete Jonas. " Et les laissant il 



ayant avec eux des boiteux, des aveu- 
gles, des sourds-muets, des estropies et 
beaucoup d'autres malades. lis les mirent 



s'en alia. 



en voyant les muets parler, les estropies 
gueris, les boiteux marcher, les aveu- 
gles voir, et elle giorifiait le Dieu d'ls- 
rael. 



r . _ . . -- — En passant de I'autre cote du lac, ses c 

ji a ses pieds, et il les guent; de sorte \ disciples avaient oublie de prendre des 
?™iJ^?V™ ^^ l ' t adm i ra tion, | pains. Jesus leur dit : "Gardez-vous 6 
"" """'""* "~* f " * " avec soin du levain des Pharisiens et des 

Sadduceens." Et ils pensaient et di- 7 
saient en eux-memes : " Cest parce que 
~ . A r , ! n ous n'avons pas pris de pains. " Mais 8 

52 Cependant Jesus, ayant appele ses . Jesus, qui voyait leur pensee, leur dit • 
disoples, leur dit : *• Jai compassion Hommes de peu de foi, pourquoi vous 
de cette foule; car voila deja trois jours ! entretenez-vous en vous-memes de ce 
qu lis restent pres de moi, et Us n'ont que vous n'avez pas pris de pains 3 
nen a manger. Je ne veux pas les ren- Etes-vous encore sans intelligence, et ne o 
voyer a jeun, de peur que les forces ne vous rappelez-vous pas les cinq pains 

33 leur manquent en chemin. " Les disci- distribues A cinq mille hommes, et com- 
ples lut dirent : ** Ou trouver dans un ' bien de paniers vous avez emporteV 
desert assez de pains pour rassasier une Ni les sept pains distribues a quatre to 

34 si grande foule? " Jesus leur demanda : miUe hommes, et combien de corbeUles 

1 Combien avez- vous de pains? " "Sept, vous avez emportees? Comment ne 11 
Un dirent-ils, et quelques petits pois- comprenez-vous pas que je ne parlais 

35 sons. Mors il tit asseoir la foule par pas de pain quand je vous ai dit : Gar- 

36 terre, prit les sept pains et les pois- dez-vous du levain des Pharisiens et des 
sons, et, ayant rendu graces, il les Sadduceensr Alorsilscomprirentqu'il 12 
rompit et les donna a ses disciples, et ! avait dit de se garder, non du levain 

37 ceux-ct au peuple. Tous mangerent et qu on met dans le pain, mais de la doc- 
furent rassaaes, et des morceaux qui trine des Pharisiens et des Sadduceens ? 
restaient, on emporta sept corbeilles ' Jesus etant venu dans le territoire de 1 1 

$ pleines. Or le nombre de ceux qui Cesaree de Philippe, demanda a ses dis- 
avaient mange s'elevait a quatre mille. ciples : " Qui dit-ou qu'est le Fils de 
sans compter les femmes et les enfants. . Fhomme? " lis lui repondirent : " Les 14 

39 Aprcs avoir renvoye le peuple, Jesus uns disent que vous etes Jean-Baptiste 
monta dans la barque et vint dans le d autres Elie, d'autres Jeremie ou quel- 
P*? 5 oe Magedan. mfuii des prophetes. — Et vous, leur 15 

16 Les Pharisiens et les Sadduceens dit-il, qui dites-vous que je suis? Si- 16 
aborderent Jesus, et, pour le tenter, ils , mon Pierre, prenant la parole, dit : 
lui demanderent de leur faire voir un . •* Vous etes !e Christ, le Fils du Dieu 

- signe venant duciel. il leur repondit : vivant." Jesus lui repondit : " Tu es 17 
"Lesoir vous dites : II fera beau, car heureux, Simon, tils de Jean, car cc 

3 le ciei est rouge; et le matin : II v, n'est pas la charr et le sang qui te Tout 
aura aujourd'hui de Forage, car le del revele, mais e>est mon Pere qui est dans 

4 est d'un rouge sombre. Hypocrites, , les cieux. Et moi je te dis que tu es iS 
vous savcz done discerner les aspects du ; Pierre, et sur cette pierre je bdtirai mon 
ciei, et vous ne savez pas reconnaitre les i Eglise, et les portes de I'enfer ne pre- 



orientate, dansla Dtapole, Marc, vu t 31. , 7 . Simon, JS/s de 7can ou de 7«w*fles ma- 

30. Dtsumrdx.mHt ft ;cntrt autres, celaidont nuscrits offrent les deux lecons): il est proU- 
b. Marc raconte, avec details, la gu^rison , ble que Jonas ici nest quune forme abreetede 
Cvu, 3jsv.). ... I Johanan. Jean. 

S* r "5 f J"" 1 T ?* • xr j , . ^ *$• Pt€rre > a ' i ' d - ""^ un htmm* rocker. 

39. La Vula. met lnMmfodmmt le grec varie Telle est, par rapport a I'edifice extetieur de 

en re Mmg&m* Mag&te. Cette derntere j TEgUse. la signLScatioo precise du nom de 

/S V^iT* h " ^ ttV 5 ^^W 5° mm * Mt & I PUrrg ( mm ** a Cifihax\ que le Sauveur avait 
£ ■ ?*/ , ?^ a,I S de M ^ e AIadeIc,n « °o dc ; promis a Simon, fils de Jean, la premiere fbis 

Wf" Xr° y ^ M »^ > V,,! * t°* ■ - S u ' a le 'encontra Uean, i, 42). « Mon 

AVI, 1. Marc, vui, n-i3;Luc»xu f 54.56. 

5*12. Marc, viii, 14-21. 
6. Couip. la parabole du Uvatn (xiii, 33) et les 
enseignementsde S. Paul I Cor. v, 6 sv: Gal. v, g. 



^iiie-chrf! 

tienne, seul et ventable royaume du Messie 
sur la terre. — Les fortet ; image de la puis* 
sance; chez les anaens Orientanx, cest' " 
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Chap, XVI, i 9 . EVANGILE SELOX S. MATTHIEU. Chap. XVII, 9. 



19 vaudront point contre elle. Et je te 
donnerai les clefe du royaume des cieux : 
et tout ce que tu lieras sur la terre sera 
lie dans les cieux, et tout ce que tu delie- 
ras sur la terre sera deiie dans les 

20 cieux. " Alors il defendit a ses disciples 
de dire a personne qu'il etait le Christ. 

d( 



21 



dis en verite, plusieurs de ceux qui sont 
ici presents ne gouteront point la mort, 
qu'ils u'aient vu le Fils de Phomme ve- 
nant dans rtelat de son regne." 



Six jours apres, Jesus prit avec lui 17 
Pierre, Jacques et Jean son frere, et les 
conduisit a l'ecart sur une haute monta- 
gne. Et il fut transfigure devant eux : 2 
son visage resplendit comme le soleil, et 
ses veiements devinrent blancs comme 
la lumiere. Et yoila que Moise et Eiie 3 
leur apparurent conversant avec lui. 



Jesus conimenca des lors a decouvrir 
a ses disciples qu'il fallait qu'il allat a 
Jerusalem, qu'il soufirit beaucoup de la 
part des Anciens, des Scribes et des 
Princes des pretres, qnit fiit mis a 

mort et qu'il ressuscitat le troisieme _ rr w « w . vv 1U1 

22 jour. Pierre, le prenant a part, se mit a ! Prenant la parole, Pierre dit a Jesus • 
le reprendre, en disant : " A Dieu ne ■ " Seigneur, il nous est bon d'etre ici; si 
plaise, Seigneur ! cela ne vous arrivera ; vous le voulez, faisons-v trois tentes, 
pas. 1 Mais Jesus, se retournant, dit a ! une pour vous, une pour MoTse et une 
Pierre : " Retire-toi de moi, Satan, tu pour Elie." II parlait encore, lorsqu'une 
m es un scandale; car tu n'as pas lintel- j nuee luuineuse les couvrit, et du sein de 
Hgence des choses de Dieu; tu n'as que I la nuee une voix se fit entendre, disant • 
des pens&s humaines. rJ ' *« Celui-ci est mon Fils bien-aime, en qui 

Alors Jesus dit a ses disciples : " Si ■ j'ai mis toutes mes complaisances : ecou- 
quelqu'un veut etre mon disciple, qu'il j tez-lc.' 5 En entendant cette voix, les 



23 



24 



25 



renonce a soi-meme, qu'il prenne sa disciples tomberent la face contre terre, 
croix et me suive. Car ceiui qui voudra *t furent saisis d'une grande frayeur! 



sauver sa vie, la perdra; et celui qui 
perdra sa vie a cause de moi, la trou- 

26 vera. Et que sert a un homme de ga- 
gner le monde entier, s'il vient A oerdre 
son ame? Ou que donnera un horrimo en 

27 echange de son ame? Car le Fils uc 
1'hommc doit venir dans la gloire de son 
Pere avec ses anges, et alors il rendra A 

28 chacun selon ses oeuvres. Je vous le 



7 



portes des villes que les autorites du pays ren- 
daient la justice. — Aucune des puissances hos- 
tiles a l'Eglise, ni le royaume de la mort, ni 
celui de Satan, ae preVaudra contre elle. 

19. Les cleft sont, dans la Bible (Is. xxii, 22), 
le symbole de l'autorite* souveraine; jomp. 
Apoc lii, 7. Dans le pouvotr de iitr et de <& 
lur t il y a la meme pensee sous une autre 
image. p'est comme si N.-S. disait a Pierre : Je 
teferai, sur terre. le chef supreme de mon 
royaume, c-a-d. d'apres le contexte, de mon 
Egltse. Cette autorit*, qui n'est ici que promise 
au prince des Apdtres, il la lui conflra en effet, 
aprcs sa resurrection par I'ordre trois fois re'p&e' : 
Pais tncs agmaux, pais mes brtbit (Jean, 
xxi, 15). 

j*. Marc, viii, 31-32. 

33. Satan, adversaire, tentateur, mauvais 
conseiller ; comp. iv, 10. 

14. Marc, viii, 34-39; Luc, ix, 23-27. Etre 
mon dtscipk; lilt. Vtttir aprit moi. 

27*28. Le vers. 27 designe clairement le se- 
cond avenement de J.-CT, en quality de juge 
supreme de tous les homines, a la fin du monde. 
De quel avenement du Fils de Dieu s'agit-il 
ai« vew. 98? Deux circonstaoces te caraSeri- 
sent : piusteurs des contemporains de Jesus 1c 
verroot, et lui-me'me y signaler* sa souveraine 
puissarioe, comme il est dit en S. Marc, viii, 39. 
II sagi* ue la ruine de Jerusalem et du Ju- 
daisme, a laquelle correspond I'etabltssement 
dn chnitfaniime dans les principales contrees 
de l'uoivers. Ce grand mit pent etre consider^ 



Mais Jesus, s'approchant, les toucha et 
leur dit : ** Levez-vous, ne craignez 
point." Alors, levant les yeux, ils ne S 
virent plus que Jesus seul. Comme ils 9 
descendaient de la montagne, Jesus leur 
lit ce commandement : "Ne pariez a 
personne de cette vision, jusqu'a ce que 
le Fils de rhomme soit rpssuscite des 
morts. M 



comme le premier adle de la puissance supreme 
du Roi-Messie, juge du monde, dans le grand 
drame de I'histoire de son royaume. Ce jour*!a, 
quoique invisible, on peut dire qu'il est venu, 
puisa.u'il a fait fondlion de juge souverain. Lc 
dernier aAe du drame, dont le premier esc 
comme la figure, s'accompiira a la fin des 
temps. 

XVII, 1. Marc, ix, x, 9J Luc, ix f 28-36. Mon- 
iagne : une tradition, qui remonte a S. Cyrillo 
de Jerusalem et a S. Jerdme, designe le niont 
Thabor, situe' a 2 Ueues au & K. de Nazareth. 
Cependant le P. Patricd et beaucoup d'exd- 
getes modernes opposent a ce sentiment de for- 
tes raisons: ils indiquent une des ctmes du 
grand Hermon, beaucoup plus au nord, et voi- 
sm de Cesaree de Philippe. 

2. Vulg., btancs commo la tvjge. 

j. La transfiguration de Jesus est le point 
culminant de sa vie pubUque, comme le ban- 
teme en est le point de depart. Pour la second c 
fois, Dieu le Pere le reconnai^ pour son Fils 
unique et bien-aime*. Tandis que lc faux ju- 
daTsme le repousse, le judaisme veritable, dans 
la personne de ses plus augustes representants, 
Moise et Elie, e'est-a-dire la Lot et les Pro- 
phetes, le recoonalr et I'adore. L'anciennc 
Alliance et la Nouvelle se reioignent sur lc 
moot glorieux, comme la justice et I'araour 
s untront sur une autre collue, qui est di\h a 
ITiorizon de Jesus. (S. Chrys.) 

4. Fais0**-y t D'autres manuscrits, fy ftrai 
(dresserai). 
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Chap. XVII, 10. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XVIII, 10. 



10 Ses disciples I'interrogerent alors, et 
lui dirent : " Pourquoi done les Scribes 
disent-ils qu'il faut qu'Elie vienne aupa- 

1 1 ravant?" II leur repondit : " Elie doit 
venir, en effet, et retabiir toutes choses. 

12 Mais, je vous le dis, Elie est deja venu; 
ils ne Tont pas connu, et ils Tont traite 
comme ils ont voulu : ils feront souffrir 

i j de meme le Fils de rhomme. ! ' Les dis- 
ciples comprirent alors qu il leur avait 
parte de Jean-Baptiste. 

14 Jesus etant retoume vers lc peupie, 
un homme s'approcha, et, tombant a 
genoux devant lui, ii lui dit : " Sei- 
gneur, ayez pitie de mon tils qui est lu- 
natique et qui souffre cruellement; il 
tombe souvent dans le feu et souvent 

1 5 dans Teau. Je Tai prescnte a vos dis- 
ciples, et ils n'ont pas su le guerir." 

16 Jesus repondit : '* O race incredule et 
perverse, jusques a quand serai- je avec 
vous? Jusques a quand vous supporte- 

17 rai-je? Amenez-le-moi icL" Et Jesus 
commanda au demon avec menace, et le 
demon sortit de Tenfant, qui fut gueri a 

iS I'heure meme. Alors les disciples vin- 
rent trouver Jesus en partieulier, et lui 
dirent : " Pourquoi n'avons-nous pas 

19 p« le chasser?" Jesus leur dit: "A 
cause de votre manque de foi. En verite, 
je vous iedis, si vous avez de la foi comme 
un grain de seneve, vous direz a. cette 
inontagne : Passe d'ici la, et elie y pas- 
sera, et rien ne vous sera impossible. 

20 Mais ce genre de dtmon n'est chasse que 
par le icune et la Driore/' 



4* — Dtmier sejour a Capkarnaiim 
{chajp. xvn, 32 — win, 35]. — Le 
iidrachme [vers. 21 — 26 J. Se Jain' 
ftitit en/ant [xvni, 1—6]. Le scandal* 
iT—uJ. La brebis egaree [12 — 14]. 
Correction fraternelte\\$ — 18]. Avan- 
lags de la concorde [19— 20 J. Le par- 
don des injures, paraboU du rot qui 
fait rendre compte a ses serviieurs 

L^i— 35J- 

Comne ils parcouraient la Galilee, 
Jesus ler dit : •• Le Fils de l'hommo 
doit elretivre entre les mains des hom- 
22 mes, etW ie mettront a mort, et il 
ressusciter\ le troisieme jour." Et ils en 
furent vivetent attristes. 



21 



10. Marc, t 

14. Marc, iX|U-t6; Luc, be, 37*43. 

a 1. Marc, frtb-31; Luc, be, 56-45. 

23. DidrackmL double draebme, irapdt reli- 
gieux et nation! que tout Israelite age* de 
viogt am devait jVer pour l'entretien du cuke. 
Le texte porte Usdidrackmu, e'eat-a-dire U 
didrxchmt de (Mr ***//. 



Lorsqu'ils furent de retour a Caphar- 23 
naiim, ceux qui recueillaient les didracli- 
mes s'approcherent de Pierre et lui di- 
rent : " Votre Maitre ne paie-t-il pas les 
didrachmes? — 11 les paie," dit Pierre. 24 
Et comme iis entraient dans la maison, 
Jesus, le prevenant, lui dit *. " Que t ? en 
semble, Simon? de qui les rois de la terre 
percoivent-ils des tributs ou le cens? De 
leurs fils, ou des etrangers ? Pierre re- 25 
pondit : " Des etrangers. — Les tils, lui 
dit Jesus, en sont done exempts. Mais, 26 
pour ne pas les scandaliser, va a la mer, 
jette Fhamecon, tire le premier poisson 
qui montera; puis, ouvrant sa bouche, 
tu y trouvei*as un statere. Prends-le et 
donne-le-leur pour moi et pour toi.*'' 

En ce moment, les disciples sappro- lg 
cherent de Jesus et lui dirent : tfc Qui 
done est le plus grand dans le royaume 
des cieux?" Jesus, faisant venir un 2 
petit enfant, le placa au milieu d'eux et 3 
leur dit : " Je vous le dis, en verite, si 
vous ne vous eonvertissez et ne devenez 
comme les petits enfants, vous n ? entrerez 
point dans le royaume des cieux. Celui 4 
done qui so fera bumble comme ce petit 
enfant, est le plus grand dans le royau- 
me des cieux. Et celui qui recoit en 5 
mon nom un petit en/ant comme celui-ci, 
c'esl moi qu'il recoit. Mais celui qui 6 
scandalisera un de ces petits qui 
croiont en moi, il vaudrait mieux pour 
lui qu'on lui attachat au cou la meule 
qu'un ane toume, et qu'on le precipitat 
au fond de la mer. 

' 4 Malheur au monde a cause des scan- 7 
dales ! II est necessaire o^u'il arrive des 
scandales: mais malheur a Fhomrae par 
qui le scandale arrive ! Si ta main ou S 
ton pied est pour toi une occasion dc 
chute, eoupe-les et les jette loin de toi : 
il vaut mieux pour toi entrer dans la vie 
mutile ou boiteux, que d : etre iete, ayant 
deux pieds ^u deux mains, dans le feu 
eternel. Et si ton ceil est pour toi une 9 
occasion de chute, arrache-le et le jette 
loin de toi : il vaut mieux pour toi entrer 
dans la vie avec un seul ceil, que d'etre 
jete, ayant deux yeux, dans la gehenne 
du feu. 

" Prenez garde dc mepriser aucun de 10 

25. Des 4~ira*g*rs t de ceux qui n'appartien- 
nent pas 2l la faniille du roi. £/*t« st dit done 
/iis J* Dun. 

26. State re y piece d*argent de 4 drachmes, 
valant un side (3 fr. 60). 

XVIII, 1. Marc, be, 32*41; L c, br, 46-48. 
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Chap. XVIII, ii, EVANGILE SELQN S. MATTHIEU. Chap. XIX, 2. 



11 



12 



13 



ces petits, car je vous dis que leurs an- 
ges dans le del voient sans cesse la face 
de mon Pere qui est dans les deux. 

" [Car le bUs de Phomrae est venu 
sauver ce qui etait perdu. ] 

" Que vous en semble? Si un homme 
a cent brebis, et qaune d'elles s egare, 
ne laisse-t-il pas dans la montagne les 
quatre-vingt-dix-neuf autres, pour aller 
chercher celle qui s'est egaree? Et s'il 
a le bonheur de la trouver, je vous ledis 
en verite, il a plus de joie pour elle que 
pour les quatre-vingt-dix-neuf qui ne se 

14 sont pas egarees. De meme c'est la 
volonte de votre Pere qui est dans les 
cieux, <jpx'il ne se perde pas un seul de 
ces petits. 

15 'Si ton frere a peche contre toi, va 
et reprends-le entre toi et lui scrJ; s'ii 

16 t'ecoute, tu auras gagne ton frere. S'il 
ne fecoute pas, prends avec toi encore 
une ou deux personnes, afin que toute 
cause se decide sur la parole de deux ou 

17 trois temoins. S ? il ne les ecoute pas, 
dis-le a TEglise; et sll n'ecoute pas non 
plus 1'Eglise, qu'U soit pour toi comme 

18 un paJen et un publicain. En verite, je 
vous le dis, tout ce que vous lierez sur la 
terre sera lie dans le del, et tout ce que 
vous delierez sur la terre sera delie dans 
lc del. 

19 " Je vous ie dis encore, si deux d'ea- 
tre vous s'accordcnt sur la terre, queloae 
chose qu'ils demandent, ils robtiendront 

20 demon Pere qui est dans les cieux. Car 
la oii deux ou trois sont assembles en 
mon nom, je suis au milieu d'eux." 

Alors Pierre s'approchant de lui : 
** Seigneur, dit-il, si mon frere peche 
contre moi, combien de fois lui pardon- 
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28 



nerai-je? Sera-ce jusqu a sept fois? r ' 
Jesus lui dit : " Je ne te dis pas jus- 22 
qu'a sept fois, mais jusqu'a septante fois 
sept fois. 

** C'est pour^uoi le royaume des cieux 21 
est semblable a un roi qui vouiut regler 
ses comptes avec ses serviteurs. Le re- 24 
glementdescomptesetant commence, on 
lui amena un homme qui lui devait dix 
miile talents. Comme il n'avait pas de 25 
quoi payer, son maitre ordonna qu ? on 
le vendit, lui, sa femme, ses enfants et 
tout ce qu'il avaitpour acquitter sadette. 
Le serviteur, se jetant a ses pieds, le 26 
conjurait en disant : Aie patience envers 
moi, et je te paierai tout Touche de 
compassion, le maitre de ce serviteur le 
laissa aller et lui remit sa dette. Le 
serviteur, a peine sorti, rencontra un 
de ses compagnons qui lui devait cent 
dehiers. Le saisissant a la gorge, il 
i'etouffait en disant : Paie ce que tudois. 
Son compagnon, se jetant a ses pieds, le 2* 
conjurait en disant : Aie patience envers 
moi, et je te paierai tout Mais lui. 30 
sans vouloir Fentendre, s'en alia et le tit 
mettre en prison jusqu a ce qu'il payat 
sa dette. Ce que voyant, les autres 31 
serviteurs en furent tout contristes, et ils 
vinrent raconter a leur maitre ce qui 
s'etait passe. Alors le maitre Fappela 32 
et lui dit : Serviteur mediant, je.favais 
remis toute ta dette, parce^que lu m'ea 
ayais supplied Ne devais-tu pas avoir ^ 
pitiede ton compagnon, comme j'ai eu 
pitie de toi? Et son maitre irrite b 34 
livra aux executeurs, jusqu'a ce quM 
eiit paye toute sa dette. Ainsi vcus 35 
traitera mon Pere celeste, si chacunde 
vous ne pardonne a son frere du font dc 
son coeur." 



Ill* -, VOYAGE ET StjQUR A JERUSALEM A L'OCCASK 
DE LA DERNIERE PAQUE [Ch. XIX -XXVI. 

A. — Le voyage de Galilie AJ/rusalem [Ch. XIX ET X: 



1. — Les cmseils fyang/lifues [ch. xiv, 
3—29]. — InaHssoluHliti du ma- 
riage, chasteU parfaite; petits enf ants 
bints. Le jeune homme appeli a la 
perfection; danger des richssses et n'- 



u, Ce vemt manque dans plusieurs manus- 
critt greet. 

za, Luc, xv, 4-7. 

' 3i. Luc, xvit, 3*4. 

2*. S^tanUfrisuptfoiSt nocabre indefini de 
fo», toujour*. 

24. Dix mith taknU % environ 55 millions de 



eempenses de la pauvreivolontairt a 
la suite de Jisus. J 

Jesus ayant acheve ces/discours, 19 

Suitta la Galilee, et vint au7 frontiers 
e la Judee, au deli du Joupain. Une 2 



francs : cette somme enarme e* l'image de la 
dette du pecheur enver* Di 

28. C*Htdtmcrs, un pen 
somme instgnifianie en com 

XIX, x. Commencant j. 
JetusalemfLuc, xvit, 11), il 
tU i* $*4H, en longeant 
fleuve, par la Pete*. Marc 



de 80 francs ; 

n de rautre. 

ernier voyage i 

imuxfrmiUbrts 

rive gauche du 

1. 
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Chap, XIX, 3. fiVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XIX, 29. 

grande multitude le suivit, et la ii gue- f Et voici qu'un jeune homme, Tabor- 16 
rit les malades. \ dant, iui dit : " Bon Maitre, quel bien 

Alors les Rharisiens l'aborderent pour dois-je faire pour avoir la vie eternelle?" 
le tenter; ils lui dirent : " Est-il permis Jesus Iui repondit: %i Pourquoi m'ap- 17 
;i un homme de repudier sa femme pour i pelles-tu bon? Dieu seul est bon. Que st 

4 quelque motif que ce soit?" II leur re- i tu veux entrer dans la vie, garde les 
pondit : ** N'avez-vous pas lu que le commandements. — **Lesquels? JJ dit- iS 
Createur, au commencement, fit un j U. Jesus repondit : ^ Tu netueras point; 

5 homme et une femme, et qu ? il dit : A j tu ne commettras point d'adultere; tu ne 
cause de cela, rhomme quittera son , deroberas point; tu ne rendras point de 
pere Cc sa mere, et s'attachera a sa faux temoinnage. Honore ton pere et 19 
femme, et ils deviendront les deux une ta mere, et aime ton prochain comme 

6 seule chair. — Ainsi ils ne sont plus toi-meme. ,? Le jeune homme lui dit : 20 
deux, mais une seule chair. Que rhomme \ " J'ai observe tous ces commandements 



ne separe done pas ce que Dieu a unL M 

7 " Pourquoi done, lui dirent-ils, Molse 
a-t-il present de donner un acte de di- 

8 vorce et de renvoyer la femme?" II 
leur repondit : " C'est a cause de la du- 

rete de vos cceurs que Moise vous a per- l «.„.- - ^« v 

mis de repudier vos femmes : au com- les, le jeune homme s'en alia triste; car 

9 mencement, il n**en fut pas ainsi. Mais j il avait de grands biens. 

je vous le dis, celui qui renvoie sa fern- i Et Jesus dit a ses disciples : " Je 
me, si ce n*est pour impudicite, et en \ vous le dis en verite, difiicileraent un 



depuis mon enfance; que me manque-t-il 
encore?" Jesus lui dit : ** Si tu veux 
etre parfait, va, vends ce que tu as, 
do nne- le aux pauvres, et tu auras un 
tresor dans le ciel; puis viens et suis- 
i moL" Lorsqu'il eut entendu ces paro- 
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10 



it 



epouse une autre, commet un adultere; 
et celui qui epouse une femme renvoyee, 
se rend adultere." 

Ses disciples lui dirent : " Si telle est 

la condition de Thomme a I'egard de 

la femme, il vaut mieux ne pas se ma- 

rier." II leur dit : " Tous ne compren- 

nent pas cette parole, mais seulement 

12 ceux & qui cela a ete donne. Car il y a 

des eunuques qui le sont de naissance, 

^ des lesein de leur mere; il y a aussi des 

\ eunuques qui le sont devenus par la 

main des hommes; et il y en a qui se sont 

faits eunuques eux-memes a cause du 

toyaume des deux. Que celui qui peat 

ynprendre, comprenne !" 

*3 ^ora on lui presenta de petits enfants 

w qu'ii leur imposat les mains et 

P*\t pour eux. Et comme les disciples 

M J^ftnaient ces gens, Jesus leur dit : 

"Mssez ces petits enfants, et ne les em* 

pas de venir a raoi, car le royau- 

n» cjf cieux est pour ceux qui leur" res- 

15 serabkt, Et, leur ayant impose les 

mauuki continna sa route. 
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3» Jf^Xi *•««; Luc, xvi, i4-r8. 

l3 ? ^^fA^t* tmnnqu&Si s'abstiennent du 



manage 
etantun 

"tst 

17. Dana 

tent gen 
lit: Ami 



brassent ta continence, comme 
vie plus par&it et plus tleve 1 dans 
edeTreute, Sess. xxiv.can. 10). 
, 17-31; Luc,xviu, 18-30. 
~imanttscritsgrecs(qui oraet^ 
le mot As* an verset 16) on 
f . - n JmUrrvgU'im «* tuht tin 6i** 
(a fane)? CeWo^ q U j semble mfeox sauve* 
g*«*er b saint infil J c de iHommeJMea, a 
passe dans la We, mais die ne parait pas 

V [ as ]. 



riche entrera dans le royaume des cieux. 
Je vous le dis encore une fois, il est plus 
aise qu'un chameau passe par le troti 
d'une aiguille, qu'il ne Test a un riche 
d'entrer dans le royaume des cieux." 
En entendant ces paroles, les disciples 
etaient fort etonnes, et ils dirent : " Qui 
peut done etre sa j ve ? n Jesus les regar- 
da et leur dit : 4t Cela est impossible aux 
hommes ; mais tout est possible a Dieu." 
Alors Pierre, prenant la parole ; u Voi- 
ci, dit-il, que nous avons tout quitte 
r>ur vous suivre; qu'avons-nous done 
attendre?" Jesus leur repondit : "Je 2S 
vous le dis en verite, lorsque, au jour du 
renouvellement, le Fils de rhomme sera 
assis sur le trime de sa gloire, vous qui 
m'avez suivi, vous siegerez aussi sur 
douze trones, et vous jugerez les douze 
tribus d'IsraeL Et quiconque aura 29 
quitte des maisons, ou des freres, ou des 
soeurs, ou un pere, ou une mere, ou une 
femme, ou des enfants, ou des champs a 
cause de mon nom, il recevra le centuple 
et possedera la vie eternellc. 

etre la veritable, comme on le voit par le con* 
texte et la comparaisoD avec Marc, s, 18 et 
Luc, xvtii, 19. — Par cette re'poase, Notre-Set- 
gneur voalatt clever plus haut les pemeesdu 
jeune homme et I'amener a se demander si ce 
Maitre incomparable ne serait pas le Fils de 
Dieu. (Makkmat apres S. Jerdme.) 

34. (7* cJkmmtau, etc. : image d'une chose 
impossible. Les ecrtvainsdu Talmud seservent 
d'une formule analogue : t/n iiipkamt far It 
trmt tun* mgmik* 

so. L4cmtHfk.dh& ce monde(Marc, x, 30; 
Luc, xviii, £0), ^non pas en mfime espece, 
mais en mente et en valenr." D. Catmet. 
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Chap. XIX, 3a 6VANGILE SELQN S. MATTH IEU. Chap. XX, 30. 

2. — Paranoic des ouvriers : I*s demurs j s^"*"* 1 mauvais parce que je suis bon? 
devenus premiers. Passion pridite. \ '^ ns ^ les Verniers seront les premiers, et 16 
Demande desfih* de Ztbtdte. Les deux j les Premiers, les derniers; car il y a 
aveugies de Jtricho [ch. xix, 30— beaucou P d'appeles, mais peu d'eius.*' 



xx, 34]. 

30 " Et pliisieurs qui sont les premiers 
seront les derniers, et plusieurs qui sont 
les derniers seront les premiers. 

20 Car le royaume des cieux est sembla- 

ble a un pere de famille qui sortit de 

grand matin afin de louer des ouvriers 



Pendant que Jesus montait a Jerusa- 1 7 
lem, il prit a part les douze disciples et 
leur dit en chemin : Void que nous iS 
montons a Jerusalem, et le Fils de 
rhomme sera livre aux Princes des pre- 
tres et aux Scribes, lis le condamneront 
a mort, et le livreront aux Gentils 



pour sa vigne Etant convenu avec les ; pour etre moquerflagelle et crucifie; et 
ouvriers dun denier par jour, il les en- il ressusdterale Seme join:™ 



3 voya a sa vigne. II sortit vers la troi 
sieme heure et en vit d'autres qui se 

4 tenaient sur la place sans rien faire. II 



^ Alors la mere des tils" de Zebddee 
s'approcha de Jesus avec ses fils, et se 
prosterna devant lui pour lui demander 



[0 



20 



21 



i_,_j:» . ,1 r . . ;"-*•-. ». |« i«hh ua ucvctiu iiu pour vox aemanae: 

leur dit : AUez aussi a ma vigne, et je quelque chose. II lui dit: " Que voulez- 

S vous donnenucequi sera juste; et ilsy i vous?" EUc repondit : » Ordonnez que 
alterant. H sortit encore vers lasixieme j mes deux His, que void, soient assis 

a ?J' efS 'V 1 ™?* henre > ?t fit la meme 1'mr a votre droite, l'autre a votre gau- 

o chose. Enfin, etant sorb vers la on- \ che, dans votre royaume." Jesus lew 2' 
aeme heure, il en trouva d'autres qui j dit : '• Vous nc savez ce que vous de- " 
etaient la ojsifc, et il leur dit : Pourquoi i inandez? Pouvez-vcus boirele caliccque 
vous tenez-vous ia toutc la journee sans I je dois boire? - Nous le pouvons, "lui 

7 nen faire? lis lui repondirent : C'est ! dirent-ils. II leur repondit : " Vous 
que personne ne nous a loues. II leur dit : boirez en effet mon cauce; quant a etre 



2\ 



Allez, vous aussi, a ma vigne. Le soir 
etant venu, le maitre de la vigne dit a 
son intendant : Appelle les ouvriers et 
paie leur saiaire, en allant des derniers 



9 aux premiers. Ceux de la onzieme rent indignes contre les deux freres. 



assis a ma droite ou a ma gauche, ce 
n'est pas a moi de Taccorder; si ce nest 
a ceux a qui mon Pere Fa preparee." 
Ayant entendu cela, les dix autres fu- 



heure vinrem, et recurent chacun un 

10 rJenien Les premiers, venant a leur 

tour, pensaicntqu'lisrecevraientdavan- 

tage; mais ils: recurent aussi chacun un 

ix denier. En le recevant, ils munnu- 

12 raient contre le pere de famille, en di- 
sant : Ces derniers n'ont travails qu'une 
heure, et tu leur donnes autant qu'^ 
nous, qui avons port^ ie poids du jour et 

13 de la chaleur. Mais le maitre S'adres- 
sant a Fun d W repondit : Mon ami, 
je ne te fais point d'injustice : n'es-tu pas 

14 convenu avec moi d'un denier? Prends 
ce quite revient, etva-fen. Pour moije 
veux douner i ce dernier autant qu*d toL 

15 Ne m'est-il pas permis de faire de 
mon bien ce que je veux? Et ton ceil 



30. Ccttc sentence, qui termine la parabole 
suivante (ch. xx, 1-16), en est comme le cadre 
et en indume egalement le sujet. 

XX, 9. Pour les una, le dernier c'est la vie 
fternelle, pour dautres el mieux, ta grtce de 
la foi, de Ventree dans l'Eglise; car au point 
de vnc de la grace, de la foi, la gratuit* eit ab- 
solue, tandis que par rapport a la vie eternelle, 
Ie mente entre en ligne de compte, 

16. Bumu&mr &*pt€lis % pen iitus % cette sen- 
tence tie *e troove pas ici dans un nombre de 
nwuscnts grecs et des mcilleur8.il est d'ailleora 
oifficuedeUrattacheraUsentenceprecWente, 1 



Mais Jesus les appclaet leur dit: "Vous v 
savez que les chefs des nations leur 
commandent en, maitres, et que les 
grands exercent sur elles rerapire. II 21 
n J en sei*a pas ainsi parmi vous; mais 
quiconque veut 6tre grand parmi vous, 
qu'ii se fasse votre serviteur; et qui-27 
conque veut etre le premier parmi vous/ 
qu'il se fasse Totre esclave. C'est ainf 2S 
que le Fils de rhomme est venu, n* 
pour etre servi, mais pour servir, etd^- 
ner sa vie pour la redemption d'un gr^* 
nombre." / 

Comme ils sortaient de JerichoPne 29 
grande foule le suivit. Et voiyque 30 
deux aveugies, qui etaient assis/r te 

aulieu qu'elle vient ties bien au chap/"'. '4 
ou nous la retrouvons. / 

17. Cf. Marc, x, 32.35; Luc, xviii./34. 9 
28. Don$ur sa vie, etc. ; les ecrivaiP u ^ ou * 
veau Testament, pour exprimer c3 P«o»*e» 
disent Untto jour taus, tantfe Am/" grand 
nombrty selon qu'Us onta resprit lf^Iont^ de 
Notre-Seigneur de mourir pour tooif hommes, 
ou bien les homines qui devaient, r* fo * et » 
charity s'appliqaer en effet le tf de sa re- 
demption (S. Jerome). 7 
39. Cf. Marc,x, 46.5a; I^uc, x/35*4l» 
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ChapXX ' 31 - £^gfIfiELON^MATTHIEU. Chap. XXI, «. 



tord dn chemin, entendant dire que Je- 
sus passart.se mirent 4 crier; "Seumeur 
31 fils de David, aye* pitie de nousTTa 
fonleles gourmandait pour les foire tail e- 
mais ds cnaient plus fort : " Seigneur,' 
fils de David, ayez pitie de nous." 



Jesus, s etant arrete, les appela et dit : 32 
yne voulez-vous que je vous fasse? — %z 
Seigneur lux dirent-ils, que nos yeux 

wkT Emu de «"np^ssion, j&us 3 
toucha leurs yeux, et aussitot ds recou 
vrerent la vue et le suivirent. 



34 



B. - Laprfitication A Jerusalem [Ch. XXI — XXV]. 



Zrisf^'" ' no ?'P Aa te. Le temple 
purt/U. Le Jiguter maudii Tchap. 
xxi, vers, i— 22]. l ' 



21 <* I &25^ a W ?% mt d * Jerusalem, 
et fiirent arnves a Bethphace vers le 

mont d« oiiviers, j^envofa'de^de 

l^n PleS ' ♦ J* ,eur disant ; " **« au 
village qui est devant vous; vous trouve- 

^!3S ttt "neanesseattachee et un anon 
* l\*$?' detad *?- Ies > et me les amenez. 

. $%2 " * e Sogneur en a besoin, rt a 

4 I mstant on les laissera aller." Or ceci 
amva, afin que s'accomplit la parole du 

5 prophete : " Dites d li fife df Sfon " 
VoKi que ton roi vient d toi plein de 
douceur, assis sur une dnesse ct sur un 
anon le petit de celle qui porte le joug. - 

- "^P 1 !* «>»*»* *oc et firent cc I 

7 r«,fc .H 1 "" avait cmnmande. lis ! 
amenirent l'anesse et l'dnon, mirent des- • 
sus leurs manteaux, et IV firent asseoir. 

f> l-e peuple en grand norabre dtendit ses 

toupaient des branches d'arbres et en 
9 S?T Ie chemin - Et touTe cete 

In^SSS' C " u Vant de J&us et derrtere 
iu , cnait : Hosanna au fils de David • 

iseigneur! Hosanna au plus haut des 
.1 %ii!S ! .. fi, lf? *** on d *ait 

en a3a£5" Ie Prop ^ te ' de N"""*" 

" Diif!fh ftan l "** dans le l «"Pte de 

S;^ t0 °s «ux qui vendaient et 

athctaw* dans le temple; il renversa 



jSW^^ '- ,o: Iue - *• »9+«; 

ixil; to"****- Cf. fceh, i», 9l et ,„,., 

"•omphe, que Von p^£u S&StoSL I 

"• ^ M . arc - «• '5-J8; Luc, xix, 4S . 4r . 

mie 3 ;-,f , l T° n Hbre d ' IsaIe lvi ' * et d « J«rt" 
'«• Ps. viii, 3. 



1« tables des changeurs et les sieges de 
«ux qui vendaient les colombl, et m 
lew dit : "il pcf Ar.ru \t '. '•> 

" * .. " esl ecnt : Ma maison 
*era appelee une maison de priere 

to£? e " faitCS une cavcrne de ™- 

Des aveugles et des boiteux vinrent :\ 1 . 
tvffV? tem P le ' ct il >« g«^ri 4 

, ta*Jffi ^ m - ,racles v ,,a faisait ' €t 

» h£ 9 1 " "»»«t dans le temple : 
Hosanna au fils de David, " s'indigne- 
rent, et .Is lui dirent : •« EnteE 16 
vous^qu-ikdisentP-OuiJeurrep^. 
Oit J&us; n'avcz- vous jamais lu .- DVla 

ouaZ v>' «*• V0US ites P^P ar ^ ^ 

2S!9. 1, f. ,cs ayant Iaiss& >*. " '7 

Knn J , VlUe '. et s en aIla :l W«»nie 
ou il passa la nuit 

nntt V? dc ^ ain . 1 matin ' con «ne il rctour- 18 
naiU la vilfe, il eut faim. Voyant un 10 
fepres du chemin, U s'en ap^rSha" 9 

iui etit : "Que jamais aucun fruit ne 

n^ de toi !» Et a .'instant le fig\ueV 
wena. A cette vue, les disciptes dirent ^o 
avec etonnement : " Comment a-t-flle 
^Frvv!^ nt? J^leurrepondit: 2I 
de la £ C ; JC V0US le dis ' si V0 "S avez 
nL o Ct que vous n'h&itiez point, 

ff&Sfts 1 " ous fe r conMne " * 

w»,«TT- • M ?^ mer »' "an quand m&ne 
vous dine^ a cette montage : Ote-toi 

foart Tl% JettCdanS Ia raer ' «*•« 
S2T"fc- * *? que V0U4i demanderez 22 
avec foi dans la prifere vous 1'obtien- 



17. Cf. Marc, xi, t»^ 4 . 

plaisent a cacher quelque nave DenST r ! 

&veurs divines : arbre verdoyaw, nau Took 
Sau«ur ne trouva qu«des feJua.'e?^^ dl 
fr«t.«q« foe, en pum.Jon, fap^^ £J** 



£asl 



Chap. XXI, 23. EVANGILE SELON S. MATTHIKU. Chap. XXII, 7. 

2. - Contrtrverses avec les fateurs \ des %&*> * env °y a *" vignerons ses 
juifs [chap, xxi, vers. 23 - xxii]. - \ *?™teuis pour recevoir le produit de sa 
Le bapthne de Jean [23-27]^ | **■*• Les vignerons se ant saisis de 35 
deux fils [28- 32]. Lis Vignerons ho- \ J« serviteip, battirent i'un, tuerent 
^^.//a^/a^W[ 35 -4S]. lautre * lapiderent le troisieme 11 3,, 
Z* festin des nous [Ixii, 1 - 14] Le j *™V* de nouvea " d'^tres serviteurs 
/^ra C*sar [13-22]. Z11 >**r- en P lu f g™nd nombre que les premiers 
r*/i*« [23-33]. Le plus grand com- f lls les traiterent de meme Lntin il 37 
mmte^/ [34-40]. Le Musk fits ' leu * ! envo 7 a ^ g 8 ' en disant : lis res- 
et seigneur de David [41 -46]. p^teront mon fils Mais quand les 3 S 

a l-t t j vignerons virent le his, us se dirent 

23 Etant entre dans le temple, comme il . entre eux : Vqici Theritier; venez, 
enseignait; les Princes des pretres et les tuons-le, et nous aurons son heritage. 
Anciens s'approcherent de lui et iui di- Et s'etant saisis de lui, Us le jeterent hors 39 
rent ; «* De quel droit faites-vous ces : de la vigne et le tuerent. Maintenant, 4*0 
choses, et qui vousa donnecepouvoir?" . lorsque le maitre de la vigne viendru. 

24 Jesus leur repondit : " Je vous ferai, moi ! que fera-t-il a ces vignerons? ?? lis lui 41 
aussi, une question, et, si vousy repoo- repondirent : " It frappera sans pitic 
dez, je vous diraide quel droit jefais ces ces miserables, et louera sa vigne a 

25 choses : Le bapteme de Jean, d'ou d'autres vignerons, qui lui en donneront 
etait-il ? du del, ou des horames ? " Mais les fruits en leur temps. " 
ilsfaisaienteneux-memescettereflexion; Jesus leur dit : " N'avez-vous jamais 42 

26 "Si nous repondons : Du ciel, il nous lu dans les Ecritures : La pierre qu'ont 
dira : Pourquoi done n'avez-vous pas rejetee ceux qui batissaient, est deve- 
cru en lui? Et si nous repondons : Des nue le sommet de Tangle? C'est le Sei- 
hommes, nous avons a craindre le peu- jmeurqui a fait cela, et c'est un prodige 
pie : car tout le monde ttent Jean pour a nos yeux. — C'est pourquoi je 43 

27 un prophete." lis repondirent a Jesus : vous dis que le royaume de Dieu vous 
" Nous ne savons. — Et moi, dit Jesus, . sera ote et qu'ii sera donne a un peuple 

je ne vous dis pas non plus de quel droit qui en proauira les fruits. Celui qui 44 
je fais ces choses. tombera sur cette pierre se brisera, et 

28 * ' Mais que vous en semble ? Un homme celui sur qui elle tombera sera ecrase. " 
avait deux fils; s'adressant au premier, : Les Princes des pretres ,£t les Phari- 45 
il lui dit : Mon fils, va travailler aujodr- siens ayant ehtendu ces paraboles, com- * 

29 d'hui a ma vigne. Celui-ci repondit : prircnt que Jesus parlait d'eux. Et ils 46 
Je ne veux pas; mais ensuitc, toucW de | cherchaient a se sadsir de lui; mais ils 

30 repentir, il y alia. Puis, s'adressant a j craignaient le peuple, qui le regardait 
Fautre, il lui fit le meme commandement. ! comme un prophete. 

Celui-ci repondit ; J'y vais, seigneur; et j 

31 il n'y alia point. Lequel des deux a fait 1 7&us, prenant la parole, leur parla 2 2 
la volont^ de son pere ? — Le premier, *' J de nouveau en paraboles, et Udit ; " Le 2 
lui dirent-ils. Alors Jesus : l * Je vous le ; royaume des cieux est semblable a un 
dis en verite, 1$ pubUcains et les cour- ' roi qui faisait les noces de son fils. 11 3 
tisanes vous devanccnt dans le royaume | envoya ses serviteurs appeler ceux qui 

35 de Dieu. Car Jean est venu a vous | avaient etc invite* aux noces, et Us ne 
dans la voie de la justice, et vous n'avez ', voulurent pas ventr. II envoya encore 4 
pas cm en lui; mais les pubiicains et les j d'autres serriteurs, en disant : Dites 
courtisanes ont cru en lui, et vous, qui ! aux couvies : Vofla que j'ai prepare mon 
avez vu cela, vous ne vous etes pas | festin; on a tu£ mes boeufe et mes ani- 
encore repentis pour croire en lui. \ maux engraisses; tout est pret, vene* 

33 "Ecoutez une autre paranoic 11 y " ^ 



avait un pere de familie qui planta une 
vigne. U i'entoura d'une naie, y creusa 
un pressoir et y batit une tour; et 
I'ayant louee a des vignerons, il partit 
34 pour un voyage. Quand vint le temps 

33* Ct Marc, xi, 37*33; Luc, xx^ I *^ a 
31. Les deux fib font, le premier, les pubU- 
cains, les pecheurs publics, qui firent penitence 
1 la voix de Jean-Baptstte, et le second, les 



aux noces. Mais ils n'en tinrent compte r 
et ils s>en allerent, Tun a son champ, 
I'autre a son negoce; et les autres se 
saisirent des serviteurs, et apres les avoir 
injuries, ils les tuerent Le roi, Fayant 7 
apprisy entra en cofere; il envoya ses 



pharisiens qui se disaient justes sans I'etre en 

effet 
33. Cf. Marc, xii,i-ia; Uic, xx, 9*19. 
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Chap. XXII, 8. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XX II, 43. 
armees, extermina ces meurtriers et | proposerent cette Question • « \f a .*t^ ^. 

» ^? ^ d ^ noces ^ prtt ' ! laisser d'enfent, que son frfcSuse^ 

., Tiw ^°°T eS n ««■*»? P 38 <%*■■ tee et mdte da enfant Sre 
Allez done dans Ies carrefours, et tous i Or, il y avait parmi nous sent tere^t ->■ 

, • u pervrteurs, s'etant repandus ! comme il n'avait Das d'enfant il laU«. 
par les chemins rassemblerent tous ceux ! sa femme a son &l£ KLe chSe * 

saiie des noces fat remphe de convives. : qu'an septieme. \ores eux tans h fem ->-, 

" KhgT^T^T^^^™*^™™ 1 - A«Temide1a£: % 
table et ayant apercu la un homme qui rection, duquel des sept freres sera t dL 

Mdi P°^ rCT ^ d ' u °e^nu P tialer U: la femme? ^ar tousTonS^j'eS , 9 

ft «1 : " ami "J™?"' es - tB entrf i 'eur repondit : •< Vous etes dans ttsS 
ici sans avoir une robe de noces? Et cet ne comprenant ni les Eeri^ nTTa 

Sit , **r le • roi fs * puissan " de Dieu - <S?*f ZS 30 

nfedfT S£ u L i e2lU , 1 •?• T" Ct ^ ! rection ' les hommes nont PO^t ^ fern- J 

rteonL • £?*£ „^f 1CS te ™5 r " f**' \ mes ' «* Ies femmes de maris; mais ils 
neures . cest la qn'il y aura des pleurs I sont comme les anges de Di<m dans le 

.4 et des gnncements de dents. Car il v j del. Quant a la risurreSion d« Ss * , 

a beaucoup d appeles, mais pen d'elus." | n;avez-vous pL l^TJue DiS^uf a ' 

1- ai™-* 1 . nu • ,* ^ ^ c^ termes: Je suis le Dieu i* 

5 se cSLiL^™ 08 ' SeUm i ^es, . d'Abraham, le Dieu d'feaac, rf le Dfeu 3 " 

.6 dL^SSfS, *"*> W™«>« J«us ; de Jacob? Or Dfeu n'est pas le Dieu d^ 

ouelau^ ESti Et l v lm , env °y e « nt j »orts, mais des vivants." Et le peuplj ? * 

SESS?^«*i? ,n ^fiftf aV8Cdes ! en re ^tant, etait rempli d'admiration ^ 
Herodiens, lui dire : " Maitrc, nous pour sa doctrine ««uwuuon 

enS,^, ISS i' n Vra J' * , quC ^ ! Les Phansiens" avant appris que Jesus 54 

SEWV^ D,eudans la v6nte « av «t r«nit au sifence les SarfducS W 

^^!S d ! ^ rsonne; «« vous ne re - s'assemblerent. Et 1'un d'eux, docte^ ,s 

.7 D^nf^nt ^PP^f des hom ?}«- de la loi, lui demanda pourte tenter JS 

17 O'tes-nous done ce qu'U vous semble : » Maitre, quel est le pms eraid I enm' ,fi 

■ S f?£ P ^! n,S }. ounon ' de .P a y er 1 let ributimandem^n?de taliiP^jEtoiS" 5 

to^£- ( i^ eSU . S .'^° nna T nt leur ma : i Tu ^^ le Se«n^ ton D ieu deSui J? 
id ™ teS d n U » ? S 31 ^!* 68 ' t i OI,rquoi i ton «"• de torte ton ime et de tout 

n^e dulfihT- I * Io . n ^° ' la mon - 1 ton "P*' C,<!st la le P»"s grand et le ^ 
-o dfflfer Ft L.= k '"irt^?™? un P™"^ cooanandement^ Le 8 secondlul w 
S S^e fee^^ q - S m&*. T- ^-as ton pmchain 39 

Cesar," lui dirent-ils. Alors Jesus leur 

repondit : " Rendez done 4 Cesar ce qui 

ost a Cesar, et a Dieu ce qui est u Dieu. ; ' ^ rnarihieils eiani assemmes 

ct S53SS ! ? ^Pll^^miration, leur lit cette ipiST^S vous 4. 

tt, le quittant, :ls .^en aUerent semble du Christ? De qui est-il filsr 

»^ 1 ., «,a«,« • 1 c ** . Ills lui repondirent : "De David. ? » — 

"' nM tarflKS *" .^^^ V! " CommeSt done, leur dit-il, David ins. 4l 

nicnt la resurrection vinrent A hn et lui pirt d J en haut FappeUe-t-a Setgneur/en 3 



comme toi-meme. A ces deux comman- 40 
dements se rattachent toute la Loi et les 
Prophetes. " 

Les Pharisiens etant assembles, Jesus 41 



^XH» i$. Cf. Marc^ xti, 13-17: Luc, xx, 

vuaJH*™*?**' i ui& d,lvoofa * la *aniiUe 
u Ittrode et favormblesi la poUtique romaine. 

UsSadJut/g/u **tn tenateot i la Lot, a la pure 
justice legale, tudaqah, par opposition aux 
observances traditionneUes des Pharisiens, its 
ctaient Diatiquement sceptiques et epicuriets; 
"s maient non seuiement la resorreclion des 
corps, mats runmortalite de Tame. L'espri- 

UCtait DOUreiuc nn'ttn* maiilM «**t«*:i & ~..f „ 



leur prouvait par consequent ta'resurrecuon. 
(S. Jerdme.) 

24. Deut. xxv, s, 6. Cest laloi du Uvtrai, du 
lat tfpif, beau-frere. 

# 33. Exod. Ui, 6. Dieu apromis decombler a 
jamais de ses bienfaits Abraham, Isaac et Fa* 
cob: il faut done que ces saints personnases 
vivent devant lui; et s*ils vivent dans taurame, 
U n y a plus de difficult* pour que leur corps 
leur sou un jour rendu. Dans la theoloffie m. 



7«A xxvhi, f 4 . L'esprit, selon eux, ne pouvant ' 34. Ct Marc, xii a8 '^ 
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Chap. XXII, 44. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XXIII, 27 



44 disant : Le Seigneur a dit a mon Sei- 
*gneur : Assieds-toi a ma droite, jusqu'a 

ce que je fasse de tes ennemis i'escabeau 

45 de tes pieds? Si done David l'appelle 

46 Seigneur, comment cst-ii son fils ? " Nul 
ne pouvait lui rien repondre, et, depuis 
ee jour, personne n'osa plus Finterroger. 

3. — Reprockes aux Scribes et aux Pha- 
risiens [chap. xxiiiJ. 

2 3 Alors Jesus, s'adressant au peuple et 
a ses disciples, park ainsi : 

2 % * Les Scribes et les Pharisiens sont 

3 assis dans la chaire de MoTse, Faites 
done et observez tout ce quils vous di- 
sent; mais n'imitez pas leurs osuvres, car 

4 ils disent et ne font pas. lis lient des 
fardeaux pesants et difficiles a porter, et 
ies raettent sur les epaules des hommes, 
mais ils ne veulent pas les remuer du 

5 doigt. lis font toutes leurs actions pour 
etrc vus des hommes, portant de plus 
larges phylacteres et des houppes plus 

longues. lis aiment la premiere place 
dans les festins, les premiers sieges dans 

7 les synagogues, ies salutations dans 
les places publiques, et a s'entendre ap- 

S peler par les hommes Rabbi. Pour vous, 
ne vous taites point appeler Rabbi; car 
vous n-'avez qu'un seul Maitre, et vous 

9 etes tous freres. Et ne donnez a per- 
sonne sur la terre le nom de Pcre; car 
vous n'avez qu'un seul Pere, eclui qui 

10 est dans les cieux. Qu r on ne vous ap- 
pelle pas non plus Maitre; car vous n'avez 

1 1 qu'un Maitre, le Christ Le plus grand 

12 parmi vous sera votrc serviteur. Mais 
quiconque s'eicvera sera abaissc, et qui- 
conque s'abaissera sera eleve. 

13 ** Malheur a vous, Scribes et Phari- 
siens hypocrites, parce que vous iermez 
aux hommes le royaume des cieux ! Vous 
n v entrez pas vous-memes, et vous- n V 
laissez pas entrer ceux qui y viennent. " 

14 *• Malheur a vous, Scribes et Phari- 
siens hypocrites, parce tjue, sous le sem- 
blant de vos longues prieres, vous devo- 



| rez les maisons des veuves ! Cest pour- 
1 quoi vous subirez une plus forte con- 
| damnation. 

I '* Malheur a vous, Scribes et Phari- 15 
1 siens hypocrites, parce que vous courez 
1 les mers et la terre pour faire un prose- 
lyte, et. quand il Test devenu, vous faites 
; de lui un fils de la gehenne, deux fois 
! plus que vous ! 

•* Malheur a vous, guides aveugles, to 
'■ qui dites : Si un homme jure par le tem- 
i pie, ce n'est rien; mais s'il jure pa/ Tor 
i du temple, il est lie. Insenses et aveugles! 1 7 
I lequel est le plus grand. Tor, ou le tem- 
. pie qui sanctifie Tor? Et encore : Si un iS 
I homme jure par l'autel, ce n'est rien: 
{ mais s'il jure par Totfrande qui est de- 
posee sur l'autel, il est lie. Aveugles! n 
lequel est le plus grand, TolTrande, ou 
l'autel qui sanctifie Totlrande? Celui :o 
done qui jure par l'autel. jure par l'autel 
et par tout ce qui est dessus; et celui 21 
qui jure par le temple, jure par le temple 
et par celui qui y habite; et celui qui 22 
jure par le del, jure par le trone de Dieu 
et par celui qui y est assis. 

" Malheur a vous, Scribes et Phari- 23 
siens hypocrites, qui pavez la dime de la 
menthe, de I'aneth et du cumin, et qui 
negligez les points les plus graves de la 
Loi, la justice, la misericorde et la bonne 
foi ! Ce sont ces choses qu'il fallait pra- 
tiquer, sans omettrc les autres. Guides 24 
; aveugles, qui filtrez le moucheron, et 
] avalez le chameau ! 

*" Malheur a vous, Scribes et Phari- 25 
; siens hypocrites, parce que vous nettoyez 
I le dehors de la coupe et du plat, tandis 

3uc le dedans est rcmpli de rapine el 
'intemperance. Pharisien aveugle, net- 26 
toie d'abord le dedans de la coupe et du 
plat, afin que le dehors aussi soit pur. 

" Malheur a vous, Scribes et Phan 27 

siens hypocrites, parce que vous ressent- 

1 blez a des sepulcrcs blanchis, qui au 

dehors paraissent beaux, mais au dedans 

! sont pleins d'ossements de morts et de 



44. Ps.cx. {hebr.\ 

XXIII, 1. Ce discours sur la justice pare* 
meiit exterteure des Pharisiens est la coatrc- 
partie du Sermon sur lu montagne x ou sont po- 
ses les princlpes de la justice chrtaenne et veri- 
table. 

4. Fardeaux pesants : preceptes onereux, 
surcharge d'observances. 

5. Jnterpretant ala lettre certains passage du 
Pentateuque, ou il est recommandc' d'avoir tou- 
jours la Lot devant les yeux, les Juifs en dcri- 
vaient les maximes sur de petites bandes de 
pare he u an, qu'ils renfermaient, plieesavec soin, 
dans une capsule ou £tui en basane; la capsule 
etait eile-meme nxee a un cordon de cuir qu'tls 
s'attacbaient au front et au b at gauche : e'est 



ce qu'on appelait pkytaSlirc, c'est-a*dire me- 
morial 6& fa lot du Seigneur : *ur les Aauppes, 
voy. ix, 20, note. 

14. Ce vcrset manque dans beaucoup de ma- 
nuscrits; dans quelques-uns, il se transpose 
avec le verset 13. Nous le trouvons en S. Nlarc, 
xii, 40. 

25. Le dedans de ces vases est rem pi i du 
fruit de vos rapines, etc. Vulg., et au dedans 
vous ites pleins de rapine y etc. 
f 27. Slpulcres blanchis : Chaque an nee, a 
1'approchc. de la Pique, les Juifs blanch issaient 
a la chaux les parois des s^pulcres, moins pour 
les embellir que pour les rendre bten visioles, 
et empecher qu'on ne contnuftat quelque sonil* 
lure legale en les touchant par mtfgarde. 
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Ch^XXI^g^V AKGlLE SELOX S. MATT HIEU. Chap. XXIV , 4 • 

" S loutc . f rte de pourriture. Ainsi vous, ■ [„ IV 16 vw„'i TT^ — 

au dehors, vous paraissez iust« a ..x- lA - M ;' 3°— -\xv, 13].— c Li jum- 

d^hvpocrisie et dliuquite P f * *"? " ^ «**«*. Z« <&«.v «„. 

.0 •• Malheur a vous? Scribes et Phari- """ [XXV ' ' 4 ~ 46 1- 

naurions pas ete ta££{B Sour I flSS ^. v ^ P" 6 ™ 1 h ^ . 
ji : iv-y.fr le sane des Droohetes i^wt; „.«♦,• v <>yez-vous tous ces bati- 

vous rendez^tre^ou 5 ™^ ce *££ ^pL^Jerrf " ^ " •» V 
gnage, que VO us etes les fils de ceux qui sd? renteS^ P p,Crre qm n ° 

quoi void que /vous envofe^ro.' que^Tst^ £~ «*'«'*. * 
phetes, des sages et des docteurs VV™ Pt/irT? j signe de votre avenement 
tuerez « crullerez ta"J?Sta!S . pond** "" '" m ° nde? J * us leur * 4 

^^^ ^J^^l^^ ^^^^^ - „e vous so- 

35 "lie : atin que retombe sur vous tou" ■ ^nom^J^T^' 1 ^ ^ ™" 5 

k «ng innocent repandu sur la terre Chrisr ^'.k^ • - ttt m01 1 U1 su,s lo 

Jepuis le sang du juste Abel LS u-v ° n se< ? u,n,nt un grand nom- 

sang de Zachfrie, fils de *£S que ^ et de brui^l *?*"* ^ de *««« - 
vous avez tue entre le temple et lWel ' fr.mhil I" r gl ' erre: nen *>>« P™ 

j» Kn verite, je vous le dfatont eel 1 vlen S?^" filUt qUe 0es •**« a ^ i ' 

Jra sur cetle generation ^ ] ff^£ * *?» P" enCOn: la ,in ' 

37 -Jerusalem, Jerusalem uui tue los ; mvn.f™, . . er naUon contrc nati °n. 7 
prophetes et lapide ceux qui lui sont en ' S ^ f ■ n, - VaBn ?' ct " * aura d * 
voyes ! Que de fois jai VO uta nobler dfter'rc f„ fr* 8 .-* des t^blements 
us enfants, comme une poifc fSSbk SS u . ^ lwux - Tout «"» «-' 
** poussins sous ses aite etTus ne tM£ le com . men ^ m «t des douleurs. 

JS I'avez pas voulu ■ VtidSl vltre mat ?£?£. m 0US ,vr * a aux ^"^ et «» 'J 

j«J son vous est laissee sofitahi C^r ^ ' l^, m ™ nr '. et vous *«« cn "«'"« 

prophetes qm en seduiront un grand 

///« w «« ^. w w.. /tf *j, M ^ w j vieSJS; fi.» nauons; aIors 



s 



vrai que dans leChraiiquM^PaS?"'^^! t' e . et Ia fin du monde ^"e'. prA*dec d'un 



plupart des exdgc- 
prrfcorseurs et Tes 



1 evaugile des Nazareeus Du «telS. ■ aescnptions Ue la ruine, panie i Jerusalem 
P« plutOi le grand-'pere deSrie^" " ° 0U *'°2 UJ<r 3 sa,em -« ne l"«t«dent del. 3n du 
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Chap. XXIV, 15. fiVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XXV, 5. 



15 " Quaad done vous verrez Fatomina- 
tion de la desolation, annoncee par le 
prophete Daniel, etablie en lien saint, 

16 — que celui qui lit, entende, — ^ alors 
que ceux qui sont dans la Judee* s r en- 

1 7 fuient dans les montagnes; et que celui 
qui est sur le toit ne descende pas pour 

iS prendre cc qu'il a dans sa maison; et 
que celui qui est dans les champs ne re- 
vienne pas pour prendre son vetement 

19 Malheur aux femmes qui seront encein- 
tes et a celles qui allaiteront en ces jours- 

20 la ! Priez pour que votre fuite n'arrive 

21 pas en hiver, ni un jour de sabbat; car 
il y aura alors une si grande detresse, 
qu'il n'v en a point eu de semblable 



en verite, cette generation ne passera 
point que toutes ces choses n'arrivent. 
Le ciel et la terre passeront, mais mes 
paroles ne passeront point 



jd 



" Quant au jour et a Fheure, nui ne 36 
les connait, pas meme les anges du ciel, 
mais le Pere seuL Tels lurent les jours 37 
de Noe, tel sera Favenement du FUs de 
Fhomme. Car dans les jours qui pre- j$ 
cederent le deluge, les homines man- 
geaient et buvaient, se mariaient et ma- 
riaient leurs filles, jusqu'au jour ou Noe 
entra dans Farche; et ils ne surent rien, 39 
jusqu a ce que le deluge survint, cmi les 
emporta tous t ainsi en sera-t-il a Fa- 



fj 



depuis le commencement du monde jus- i venement du Fils de Fhomme. Alors, 40 
qu'ici, et qu'il n'y en aura jamais. Et si de deux hommes qui seront dans un 
ces jours n'etaient abregfe, nul n'echap- j champ, Fun sera pris, Fautre laisse : 
perait; mais, a cause des elus, ces jours | de deux femmes qui seront a moudre a la 41 

23 seront abreges. Alors , si quelqu'un j meule, Fune sera prise, Fautre laissee. 
vous dit : le Christ est ici, ou : II est la, Veillez done, puisque vous ne savez a 42 

24 ne le croyez point. Car il selevera de ; quel moment votre Seigneur doit venir. 
faux Christs et de faux prophetes, et ils j Sachez-le bien, si le pere de famille sa- 43 
feront de grands prodiges et des choses I vait a quelle heure le voleur doit venir, 
extraordinaires, jusqu a seduire. s'ii se \ il veillerait et ne laisserait pas percer sa 

25 pouvait, les elus memes. Voila que jc maison. Tenez-vous done prets, vous 44 

26 vous Fai predit. Si done on vous dit : ! aussi; car le Fils de Fhomme viendra a 
Le voici dans le desert, ne sortez point; Fheure ou vous ny penserezpas. 

le voici dans le lieu le plus retire de la \ " Quel est done le serviteur tidele et 45 

27 maison, ne le croyez point. Car, com- prudent que son raaitre a etabli sur les 
me Feclair part de Forient et brillc jus- , gens de sa maison, pour lenr distribuer 
qu'a Foccident, ainsi en sera-t*il de Fave- ' la nourriture en son temps? Heureux 40 

28 nement du Fils de Fhomme. Partout ce serviteur que son maitre, a son re- 
ou sera le cadavre, la s'assembleront les * tour, trouvera agissant ainsi ! En verite, 47 
aigles. je vous le dis, il Fetablira sur tous ses 

29 "Aussitot apresces jours d'atiiiction, biens. Mais, si e'est un mechant ser- 4S 
le sole;! s'obscurcira, la lune ne donnera vileur, et que, disant en lui-meme : 
plus sa lumiere, les etoiles tomberont du Mon maitre tarde a venir, il se mette 49 
ciel, et les puissances des eieux seront a battre ses compagnons, a manger et a 

30 ebranlees. Alors apparaitra dans le boire avec des gens adonnes au vin. 
ciel lesignedu Fils de Fhomme, et toutes ! le maitre de ce serviteur viendra le 50 
les tribus de la terre se frapperont la ; jour oil il ne Fattend pas, et a Fheure 
poitrine, et elles verront leFils de Fhom- : quil ne sait pas, et it le fera dechirei 51 
me venant sur les nuees du ciel avec une ; de coups, et lui assignera son lot avec 
grande puissance et une grande ma- ' les hypocrites : eest la qu'il y aura des 

31 jeste. Et il enverra ses anges avec la J pteurset des grincementsde dents, 
trompette retentissante, et ils rassem- ** Alors le royaume des cieux sera 25 
bleront ses elus des quatre vents, depuis semblable a dix vierges qui, ayant 
une extremite du ciel jusqu Yi Fautre. j pris leurs lam pes, s'en allerent au- 

j2 Ecoutez une comparaison prise du ; devant de Fepoux. II y en avait cinq 

figuier. Des que ses raineaux devien- 

nent tehdres, et qu'il pousse ses feuilles, 
^S vous savez que Fete est proche. Ainsi, 



qui ctaient folles, et cinq qui £taient 
sages. Les cinq folles, ayant pris leurs 
lampes, ne prirent pas d'huile avec 



lorsque vous verrez toutes ces choses, elles; mais les sages prirent de Fhuile 4 
sachez que le Fils de VhommevaX pro- 'dans leurs vases avec leurs lampes. 5 
34 che, qu'il est a la porte. Je vous le dis J Comme Fepoux tardait a venir, elles 



15. Cf. Luc, xxi, 2021, et Daniel, ix, 27. j A**r/, mais. en general : menunt, ifoquc 
31. I Tfuss. iv, 17. 43. A giulU keurt x Ftttei. * qutlU vttlu de 

4a. Le grec wpa tie signifie pas sculement t la nuiu 

[30] 



C hap. XXV, 6. KVANGILE SELON S. MATTHIEL'. Chap. XXV, 42. 

6 s'assoupirent toutes et s'endormirent. ♦ p^ seme, e7~recueillez oil vous n'avez 
Au mi leu de la nu,t, an cri s'eleva : pas vanne. J'ai eu peur, et j'ai ete ^ 

- Je "fu^Tor /T" aUCZ ^ devant ! ^ Cher votre 'talent d!L%a terrene ° 
k WprLnf JzP • f, CeS / lerges * ! voici 'J e vous rends ce qui est d vous. 
* EE2S£ , 2L^&.S t So^itre .ui^pondit^Sen-itearme. * 



tes folles dirent aux sages : Donnez-nous 
de votre huile, car nos lamoes s'etei- 
» gnent. Les sages repondirent : De 



chant et paresseux, tu savais que je 
moissonne ou je n'ai pas seme, et que jo 
recueille ou je n ? ai pas vanne; il te fal- 27 






cramte qu il n y en art pas assez pour bit done porter mon areent aux"ba~n- 
nous et pour vous; allez plutot chez ceux I quiers, et. A mon retour, ^urai retirt 
qui en vendent, et achetez-en pour vous. ce qui m'appartient avec un intfc* 
10 -^.Pendant qu'elles allaient en ache- Otez-iui ce talent, et doiSez "e d atai -S 
ter 1 epoux arriva, et celles qui etaient . qui en a dix. Car on donnera a celui 29 

, , dL Toces'^'w '^ " f danS - ,a S" C ? ui a < et il ^ da,ls I'abonda^ce mal 9 
SfiT 88 ' ! a ^ rtc fut ^ ermee - Plus * cellli q ui n'a pas, on fitera meme ce 

St Senr e ^- """" ****> T" A * Et « *"**»■ inutile ' *^ 3« 

Jisant Seigneur, Seigneur, ouvrez- dans les tenebres exterieures : e'est la 
1 j nous I leur repondit : En veritc, je qu'il v aura des pleurs et des ^ince 
vous le dis, je ne vous connais pas. < mente de dents. ° 

' 3 le iou^nHwe CaP V0US ne SaV " ni , " Lorsf l ue Ie Fds do rhorarae vi endra 31 

lL J? U I' m .. 1 heure - dans sa gloire, et tous les antes avec 

14 . tar il en sera comme d un homme lui. il sassier-a sur Ie trone de sa eloire 

,- s^'J^on^TL"" V ° yage - a u Ppela f C - toutes les nations *"* rassemblees 32 

3 fUff? i - tor «mit ses biens. devant lui, il separera les uns d'avec 

A 1 un il donna cinq talents, a un autre les autres, comme le pasteur seoare les 

deux aun autre un, selon la capacite brebis d'avec les boucs. Et U met 

... de chacun, et .1 partit aussitot. Celui tra les brebis d sa droite, et li bou™ d 

qui ava.t recu cinq talents, sen etant sa gauche. Alors le Roi dinf d «uv U 

■ - ?~' n» . *' et en ? agna c ! n 9 au " l l ui «"" : ' *» droite : Venez, les benis dc 

' « ,.. > me i ne mamere ' ccItu q«» mon Perc : prenez possession du rovau- 

is autn£ M^ U f"*' en . tpe ° a - deux mc qui vous a ete prepare des Torigine 

S'i n alUlq "' nen ava,t re ^ u dM mond0 - Car J ai ^ u fi>™, et was 3 
qu un, s en alia creuser la terre, et y m'avez donnc a manger; j'ai en soif et 

SS iS 86 ? de ^ n , maltnr - Lon S" vous m ' avez *»•>»* u^ire StoTran- 
temps apres, le nuntre de ces serviteurs ger, et vous m'avez recueiili; mi et -6 
etant revenu, leur fit rendre compte. voius mavez vetu ; malade et voi" * 

n^L qUl . aVait rC?U . ° inq taknts sa P- m ' avez visit6 ' en P^n, et vous Tte 

rt a n » « en preSOnta ""^ autres ' vcnusamoL Les justes lui repondront • >, 7 

mis ^no t-,&T C l r, V? " S " ,a ) iezre - S ^««r, qmmd'vous avons-nous vu J ' 

m Tu^ZS «^V' 0, « de Ph .f Cl , n<1 av ^ r faim ' rt vous avons-nous donne a 

dTtTrSS" wl 8 ^^^; S u n mait e r 5. u ' ranger; avoir soif, et vous avons-nous 

dit:Cest bien serviteur bon et fidelet donne a boire? Quand vous avons 

^ e q "4 t a U h^ fid ^ enpeudech0 - nous v » ^anger.St vous ^.^ 

- ,^«, J t» £5 a . Uf ^^"P : « ntr <-- rvcucilli; nu, et vous avons-nous vetu 5 
22 dans la joie de ton maitre. Celui qui Ouand vous avons-nous vu malade on m 

ayait recu deux talents, vint aussi, 'et en prison, et sommes-nous venS vous^ *° 

d ^ Lnf! C,g^eUr '• V ? ,,, •? m aviez rcmis deux Et ' e R»* leur repondra : E™ ™*STje 40 

- S "^ vo,c, . de, ! x .J 11 "* q« J ai vous le dis, touto les fois que vois 4 
J S%\ r £* TlS?, lla dlt : Cestbit;n > ■ ''»«« »ait d fun de ces p^petits de 

^Tfi^f ton Ct ^^ P 31 '? q?* tu *« raes **w. «'«t * >n«i qne vouV 1'ava 
ete fidele en pen dc choses, je t'etablirai fait. S'ad^essant ensuite a ceux ou! ^1 
sur beaucoup : entre dans la joie de ton i seront a sa gauche; il dira rSu^ 4 
24 ™f/^ S*K«w*?«t a son tour, celui , VO os de moi, mau£ iiteaVfiS: 



J^ 



3^ 




33. Les 6re6ts ct lesdoucs W\X.Utchctm*ux: 



avoir. 



cette cspicc, mains, docile et plus turbulente 
figure les nwkhants, comme les brebis, doncw 
et pacilqucs sont le symbole des bons. 



[sO 



Chap. XXV, 43. EVANGILE SELON S. MATTHIEU. Chap. XXVI, 24. 

et vous ne m'avez pas donnS a boire; i son, et ne vous avons-nous pas assiste? 4 s 

43 J etais etranger, et vous ne m'avez pas I Et il ieur repondra : En verite, je vous 
recueiili; nu, et vous ne m'avez pas j le dis, chaque fois que vous ne l'avez pas 
vetu; malade et en prison, et vous ne 

44 m'avez pas visite. Alors eux aussi lui 
diront : Seigneur, quand vous avons- 
nous vu avoir faim ou soif ou etre 
etranger, ou nu, ou malade, on en pri- 



fait a Tun de ces plus petits, e'est a raoi 
c^ue vous ne Tavez pas fait Et ceux-ci 46 
s en iront a Peternel supplice, et Ies jus- 
tes a la vie eternelle/' 



TROISIEME PART1E. 



VIE SOUFFRAMTE ET GLORIEUSE DE JESUS 

[Ch. XX VI — XXVIII], 

I" — LA PASSION [Cir. XXVI et XXVIII 






r. — Le comploi — repas de B&hanie 
[vers. 1 — 16]. 

26 Jesus ayant acheve tous ces discours, 

2 dit a ses disciples : " Vous savez que 

la Paque a iieu dans deux jours, et que 

le Fils de rhomtnc va etre livre pour 

etrecruciiie." 

Alors les Princes des pretrcs et Ies 
Anciens du peuple se reunirent daas la 
cour du grand-pretre, appele Calphe, 

4 et ils delibererent sur les moyens tie 
s'emparer de Jesus par ruse et de le 

5 fairemourir. *' Mais, disaient-ils, il ne 
faut pas que ce soit pendant la fete, de 
de peur qu'il ne s'eleve quelque tumulte 
parmile peuple." 

6 Comme Jesus etait a Bethanie, dans 

7 la maison de Simon le lepreux, une 
t'etnme s'approcha de lui, avec un vase 
d'albatrc contenant un parfum de grand 
prix; et pendant qu'il £tait a table, elle 

8 repandit le parfum sur sa tete. Ce que 
voyant, Ies disciples dirent avec indi- 

9 gnation : " A quoi bon cette perte ? On 
aurait pu vendre ce parfum tres cher et 

10 endonner le prix aux pauvres." Jesus, 
s'en &ant aper9u, leur dit : '* Pourquoi 
faites-vous de la peine a cette ferame? 
C'est une bonne action qu'elie a faite a 

1 1 mon egard. Car vous avez toujours les 
pauvres avec vous; mais moi, vous ne 

12. m'avez pas toujours. En repandant ce 

parfum sur mon corps, elle l'a fait pour 

r; ma sepulture. Je vous le dis, en verite, 



XXVI, 2. Marc xiv, r; Luc xxii, 1. 
C. Ce repas avail eu lieu le samedi precedent. 
Jean xii, 1-8. 

7. Une/emme, Marie, sceur de Lazare et de 
Marthe. (J***, xi, a). 

15. Trent* /iiees <f argent, trente sides; le 
side vsuait quatrc drachmes, environ 3 fr. 60. 



partout ou sera preche cet evangile, dans 
le monde entier, ce qu'elle a fait sera 
raconte en memoire d'elle." 

Alors Tun des Douze, appele Judas 14 
' Iscariotc, alia trouver les Princes des 
; pretrcs, et leur dit ; " Que voulez- 15 
: vous me donner, et je vous le livrerai? " 
i Et iLs lui compterent trente pieces d*ar- 
gent. Depuis ce moment, il cherchait iii 
une occasion favorable pour livrer 
Jesus. 

. 2. — La sainte Chie — dentin? avis 
[vers. 17 — 35 J. 

Le premier jour des Azymes, les dis- 17 
ciples vinrent trouver Jesus, et lui di- 
i rent : ** Ou voulez- vous que nous pre- 
j parions le repas pascal?'^ Jesus leur iX 
! repondit : ** AUez a la ville chez un 
tel, et dites-lui : Le Maitre te fait dire : 
: Mon^ temps est proche, je ferai chez toi 
I la Paque avec mes disciples. " Les dis- 19 
ciples firent ce que Jesus leur avait com- 
mand6, et ils preparerent la Paque. 

Le soir etant venu, il se mit a table 
avec les Douze. Pendant qu'ils man- 
geaient, il dit ; " Je vous le dis en veri- 
te, Tun de vous me trahira." Ils en 
furent profondement attristes et chacun 
se mit a lui dire : " Est-ce moi, Sei- 
gneur?" 11 repondit: " Celui qui a 
a mis avec moi la main au plat, celui-la 
me trahira \ Le Fils de i'homme s'en 
va selon ce qui est ecrit de lui; mais 
malheur a 1'homme par qui le Fils de 



20 
21 

11 



23 



24 



C^tait le orU d'un esclave {Exod. xxi, 32); 
Joseph avait tt6 vendu une somme pareilFe a 
des maxchaods Ismaelites(comp. xxvii, q). 

17. Marc, xiv, is ; Luc, xxii, 7. 

ao. Marc, xiv, 17; Luc, xxii, 14. 

ttj. Cest-a-dire un de ceux qui mangent avec 
moi. 



C i a f^^^VA^GII£SELON S. MATTHIEU. Chap. XXVI, S7 . 



dit, " repondit Jesus. iJ!,; ««•««._ u seioigna unc se- 

rf Pendant !e repas, Jesus prit le pain- ^Wu^ * pr f a,nsi : " Mon Pfere . si 
ct avant prononc^une benedSion ^e £i™ ne *** P 3 ** 1 " sans <!« J e * 
rompit etle donna en SS fe J3"f U otre volonte._soi? faite- 



de la nouvelle alHancTrfpSfi'pwr^S 1 eTfeuT d* • 'n"" * ^ discip,es 
grand nombre en rfiiiss^despfchS ° ! reno^ vnL "Pf^, "untenant ct 

29 Jeyous ledis,je ne boirai plusdS: dK'te^^n?" 8 l1ienre . ert P ro " 
mais de ce fruit de la vume iuW™ Z.H' • L de ' homme v * etre livre 
jour <* je le ooirai nouvl^ aVeT^ v™ T deS , P ? ±eurs - ~ Levez ' 46 
dans le royaume de mon Pere." Etad'M^ Ce ' m qui me trahit «* 

jo Apres le chant de rhvmne ils s'pn i 11 ~~Tl-«. 

allerent au jardin des OlS i d« rET enCOre ' lorS£ l ue J udas > l '"»» 47 

j 1 Alors Jems Ieur dit : « Je\ us serai flfc ^f™' et ave ? lui une *™«P« 
a tons, cette nuit une occasion TctaS I SS^ZStSS EmSS* et * 
car ll est ecrit : Je frapperai le nasteur i tr~*\Z \ "^ ^f ,es Prmc *s des pre- 
et les brebis du Lwu£Z£{%£' £ XlY C ™ S du ^ Uple - U **»" 4S 

33 sees. Mais apres quTjelera, S' ^ avait . do . nn e ce s.gne : « Celui que 

cite, je vous P pr&eS in^fcSfe" SS?^™ 1 ' C '*? % a 7* toE - fe " Eta «*- 49 
53 Pierre, prenant la plrol^ lS ilT - |£f M^^" t^' ildit: '' Sa - 
"Quand I vous series pourtous une occa" d£ « \r ' *' 1 ,e bmsa - J** 8 ,ui T ° 
sion de chute, vous ne le ^ fcS En^™?" *"''-, p0 1 Un » uoi . «■*"**?" 
j4PourmoL" Jesus lui drt -^?e ted^ £^™ tem ??' Js s *™«rent, mirent 
en verite, cette' nuit meme, avant L £ i touTou'™ tf * te •" a ^ enf ' Et 5 « 
coq chante, tu me renieras trois & » St m P «JV - UX - . qUI ^ tJUent avec 
35 Pierre lui ripondit : •• Quand U me 'les^vZfr ? tlepeea,an ' ain .«>frappa 
faudrait mourir avec vous feVJE -^ p!-^" g ™ d P*!?« et lui *»- 



tin 

dit 



ainsi?" En meme temps, Jesus dit a « 
la foule : - Vous £tes venus, comme a un 



pendant que je m'eloignerai pour prier." 
$7 Ayant pris avec lui Pierre et les deux 

fils de Zebedee, U commenca a eprouver voleur n\w <**i IZ^^T* tST 1 ** a "" 
jS de la tristesse et de lWoi«P p ;i I- ' j t?? ^^P^ et des batons pour 

59 moi." Et s'etant un peu avance, il 2 Sla T.£ *™: ^J™ .. 8a ? l; ma ?? tout 56 

prosterna la face contrc terrc, priant et : les or 

disant : " Mon Pere, s'il est possible, i discii 

que ce oahce passe loin de moi! Cepen- ; fuite 

dant, non pas comme je veux, mais com- ! 
40 me vous voulez." II vint ensuitc a ses 4- — Chez Caiphe [vers. 57— tsI 

?&! '^ P"?™* end< l rmis > il ^* q"i avaient arrete J&us Vem- « 
d.t a P,erre : Ains,, vous n'avez pu ; menerent chez Calphe, le granTprS S? 

t * 

2<i. I Cor. xi t 35. ' v 7 . 

a8. L'ancienne alliance ful scellee oar u « llCT ' 3 a X? y ' **$*' X,I, .» 7 * 

sera concluc, scdlee ct confirm** par moo sanf " 

30. ^. hymn*, | e ^o////, Ps. cxiiii cxviii {Jut.) J 

L 33 ] 




Chap. XXVI, 58. EVANGILE SELOX S. MATTHIEU. Chap. XXVII, 15. 

—■ *~^ — —^ - - — _ ---__ I_ _M- | [ . r _ M 

ou s'etaient assembles les Scribes et les ' Aussitot lc eoq chanta. Et Pierre so 75 
58 Anciens du peuple. Pierre le suivit de souvint de la parole que Jesus lui avail 

loin jusqu'a la cour du grand pretre, y dite : '• Avant que le cuq chante, tu me 

entra, et s'assit avec les serviteurs pour renieras troisfois'*; et etant sorti, il 

voir la fin. pleura amerement. 

$*) Cependant les Princes des pretres et ; „ _.. _ 

tout le Conseil cherchaient quelque .faux | > — #«'«»/ P*M* [ch. xxvn, 1—31 J. 

temoignage contre Jesus afin de le faire | Des le matin, tous les Princes des 27 

60 mourir; et ils n ? en trouverent point, t pretres et les Aneiens du peuple tin- 
quoique plusieurs faux temoins se fus- rent conseil contre Jesus pour le faire 

61 sent presentes. Enfin ilea vmt deux qui , mourir. Et, Fayant lie, ils Temme- : 
dirent : •• Cet homme a dit : Je puis j nerent et lc Uvrerent au gouverneur 
detruire le temple de Dieu et le rebatir Ponce Pilate. 

62 en trois jours." Le grand pretre, sc : Alors Judas, qui l'avait livre, voyant j 
levant, dit a Jesus : " Ne reponds-tu qu'il etait condamne, fut louche de re- 
rien a ce que ces hommes deposent con- pentir, et rapporta les trente pieces 

63 tre toi? " Jesus gardait le silence. Et j d'argent aux Princes des pretres et au\ 

lc grand pretre lui dit : "Jet'adjure par | Anciens, disant : *' J'ai peche en li- 4 
le Dieu vivant de nous dire si tu es le j vrant le sang innocent." lis repondi- 

64 Chri3t, le Fils de Dieu? " Jesus lui re- i rent : ** Que nous importe? Cela te re- 
pondit : " Tu I'as dit: de plus, je vous ! garde."' Alors, ay ant jete les pieces 5 
le dis, des ce jour vous verrez le Fils de i d'argent dans le Sanctuaire, il se retira 



et alia se pendre. Mais les Princes des 6 
pretres ramasserent Targent, et dirent : 



Thomme sieger a la droite du Tout- 
Puissant et venir sur les nute du cieL" 
65 Alors le grand pretre dechira ses vete- *' II n'est pas permis de* le mettre dans 
ments, en disant : " II a blaspheme, j le tresor sacre, puisque c'est le prix du 
qu'avons-nous encore besoin de temoins? | sang." Et, apres s'etre consultes entre 7 
Vous venez d'entendre son blaspheme : ! eux, ils acheterent avec cet argent le 



06 que vous en semble? " Ils repondirent : j champ du Potier pour la sepulture des 
67 ** II merite la mort." Alors ils lui era- ' etrangers. C'est pourquoi ce champ 



cherent au visage, et le frapperent avec 
68 le poing; d'autres le souffleterent, en 
disant : " Christ, devinequi t'a frappe." 



8 



est encore aujourd'hui appele Champ du 
sang. Alors fut accomplie la parole du 9 
prophete Jeremie : " Ils ont recu trente 



69 Cependant Pierre etait dehors, assis/ pieces d'argent, prix de cdui dont les 



dans la cour. Une servante l'aborda et lui 



enfants d'Israel ont estime la valeur; 



dit : " Toi aussi, tu etais avec Jesus le et ils les ont donnees pour le champ du 10 

70 Galileen." Mais il le nia devant tous! Potier, comme le Seigneur me l'a or- 
en disant : " Je ne sais ce que tu veux donne." 

71 dire." Comme il se dirigeait vers le ' Jesus comparut devant le gouverneur, n 
vestibule, jr our sen aller, une autre scr- et le gouverneur rinterrogea, en disant : 
vante le vit et dit a ceux qui se trou- ! **Es-tu le roi des Juifs? " Jesus lui re- 
vaient te : " Celui-ci etait aussi avec pondit : "Tuledis." Mais il ne repon- u 

72 Jesus Je Nazareth." Et Pierre le nia dait rien aux accusations des Princes 
une seconde fois avec serment : 4t Je ne ; des pretres et des Anciens. Alors Pi- 1 j 

73 connais pas cet homme." Peu apres, . late lui dit : " N'entends-tu pas de com- 
ceux qui etaient la s'approcherent de ! bien de choses ils faccusent?" Mais il 14 
Pierre, et lui dirent : " Certaineraent ne lui r6pondit sur aucun grief, de sorte 

tu es aussi de i:es gens-la; car ton Ian- que le gouverneur etait dans un grand 

74 gage mtee te fait recennaitre. " Alors il etonnement. 

se mit a faire d^ imprecations et a jurer I A chaque fete de Pdqut, le gouver- 15 
qu'il ne connaissait pas cet homme. \ neur avait coutume de relacher un pri- 
■ i 

64.DH ToMi.PmssaHt % \\it.<ic UPuusancttux- ! dredi matin. Voy. Marc, xv, 1; Luc, xxii, 66. 
prtoe.LaVulg.aioute^r/?/ ) f«,d , apri« Luc,xxii, a. Jean, xviii, a8. 
70.Conlp.Ps.cx(heb.) J x;A<ft.vii,s6;Dan.vii,i3. 8. La Vulgate ajoate ffactldam*, c'tst-d- 

74. Marc, xiv, 72. , dire... d'aprts Aa 1, 19. 

7S- Trots Jots, cest-a-dire d trots re prists, \ ^Citation librc l emprunteeaZacharic(xi f t3); 
apres an intervaUe de temps plus *ou moms \ quelque s mou seulement sont de Jeremie, v, 0; 
considerable. •* J — - *• * — j -- 



XXVII, 1. Le Sanhddrin ne pouvait, d'apres 
ses propres regletnents, sieger, encore moins 
rendre une sentence capitale pendant la nuit; 



peut^Stre ce dernier nom est*il une faute de co- 
piste. 

21. Le recit de S. Matthieu doit £tre com- 
plete par celui de S. Jean (xviii, 29 sv.). 



voift pourquoi il ae rtnnit de nouyeau le ven- i 14. Comp. I»a!e ( liii, 7; I Pierre, ii, 23. 
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sonnier, celui que demandait la foule. 
Or il y avait alors un prisonnier fa- 
roeux, nomme Barabbas. Pilate, ayant 
iait assembler le peuple, Iui dit : " Le- 
quel voulez-vous que je vous delivre, 
Barabbas ou Jesusqu'on appelle Christ?" 
Car il savait que c^etait par envie qu'ils 
avaient hvre Jesus. Pendant qnil sie- 
geait sur son tribunal, sa femme lui 
cnvoya dire : » Qu'il n'y ait rien entre 
101 et ce juste; car j'ai ete aujourd'hui , 
lort tourmentee en songe a cause de 
Jul Mais les Princes des pretres et ' 
les Anciens persuaderent au peuple de ■ 
demander Barabbas, et de faire perir ' 
Jesus. Le gouverneur, prenant la pa 



ses vetements et i'emmenerent pour le 
crucifier. 
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role, leur dit : « Lequei des deux vou- 
lez-vous que je vous delivre? !? lis repon- 

Tr? nt : /' Barabb as-" ? Pilate Ieur dit : 
* gue ferai-je done de Jesus, appele 
unnst? Us lui repondirent : •* Qu'il 
sou crueiue! " Le gouverneur leur dit: 
"Ouel mal a-t-il done fait? ' Et ils 
encrent encore plus fort : - Qu'il soit 
crucifieT' Pilate, voyant qu'U ne ga- 
Snait rien, mais que le tumulte allait 
croissant, prit de L'eau et se lava les 
mams devant le peuple, en disant ; " Je 
suis innocent du sang de ce juste: a 
vous il en repondre. " Et tout le peuple 
dit : •* Q:ie son sang soit sur nous et sur 
nos enfentsr Alors il leur relacha , 
barabbas; et, apres avoir fait battre de 
verges Jesus, il le Uvra pour etre cru- ' 
ci he. I 

Les soldats du gouverneur emmene- j 
rent Jesus dans le pr&oire, et ils assem- ■ 
blerent autour de lui toute la cohorte. ! 
L ayant depouille de ses vetements, ils 
jeterent sui lui un manteau d'ecarlate. 
Us tresserent une couronne d'epines, 
qu ils poserent sur sa tete, et lui mirent 
un roseau dans la main droite; puis, 
tlechissant le genou devant lui, ils iui 
disaient par derision : « Salut, roi des 
Juifs. lis lui crachaient aussi au visage 
et prenant le roseau, ils en frappaient 
sa tite Apres s'etre ainsi joues de lui, 
us lut oterent le manteau, lui remirent 



32. Marc, xv, 21; Luc, xxiii, 26. 
3p. En arameen Gcufaltlut. en iat. calvaria, 
a. ou le mot calvairt. 

n£* V (*^ eii Cm 'W' d ' une sub «tance amere, 
que b Marc appeUe \myrrke % et qui *tait pent- 
ctre le pavot, 1c rosh h*breu. 

ajoute tft*/qm ne *e lit, en &fec, que Mai?, 

•*V f 30^ 

44- Let brigands : saint Matthieu, pourabre*- 
n«f/.™ pru 5 e , cn . l - crilles ?**raux; car S. Luc 

r!i rt «£ pr ? d ( ? xm ' 4I sv '> S ue lun des deux se 
recommanda pieusement a Jesus. 



6. — Au Cah/aire [vers. 32 — 56]. 
Comme ils sortaient, ils rencontrerent 
un homme de Cyrene, nomme Simon, 
qu Us requisitionnerent pour porter la 
croLx de Jesus. Puis, etant arrives au 
lieu appele Golgotha, e'est-a-dire, le lieu 
au Crtne, ils lui donnerent a boire du u 
vin m^le de del; mais, Tavant goiite, il 
ne voulut pas le boire; Quand ils 
1 eurent crucuie. ils se partagerent ses 
j vetements en les Urant au sort, afin que 
! s accomplit la parole du Prophete * *■ lis 
se sont partage mes vetements, et ils 
ont tire ma robe au sort"* Et, s etant 36 
' ™?\ lLs !e ganiaient Au^lessus de sa : 7 
tete ils nnrent un ecriteau indiquant la 
cause de son supplice : •• Celui-ci est 
Jesus, le roi des J u it\;. " En meme ?S 
: temps, on cmcifia avec lui deux bri- 
gands, Tun a sa droite et Tautre a sa 
t puche Et les passants finjuriaient, 30 
i branlant la tete et disant : •• Toi, qui 40 
detnns le temple et le rebatis en trois 
jours, sauve-toi toi-meme! Si tu es FiLs 
de Dieu descends de la croix!*' Les .1 
Pnnces des pretres, avec les Scribes et 
les Anciens, le raillaient aussi et di- 
saient : « II en a sauve d'autres, et il 4- 
ne pent se sauver lui-meme; s il est roi 
a Israel, qu'il descende main tenant de 
la croix, et nous croirons en lui. II 4 * 
s est confie en Dieu; si Di&i l'ai me , qu J il 
le dehvre maintenant; car il a dit • Te 
suis Fib de Dieu." Les brigands qui 44 
etaient en croux avec lui, I'insultaicnt 
de la meme maniere. 

Depuis la sixieme heure jusqu a ! a az 
neuvierae, il y eut des tinebres sur toute 
la terre. Vers la neuvieme heure, Jesus 46 
cna dune voix forte : -EU, Eli, lamma 
sabactham, c est-a-dire, mon Dieu, mon 
JfV; P? ur ^ uoi m'avez-vous abandon- 
ne? Quelques-uns de ceux qui etaient 47 

or M- Tant entendu ' ^fent : u n appelle 
Ehe. Et aussitot Tun d ? eux courut 4 S 
prendre une eponge qu'il emplit de vi- 



AS-DeAttis la tixiimc heure, etc : de midi a 
trois heures. * 

* 4 ?V?u* **" .^^ 2 .' L<s deux Pfemicrs mots 
sont Mbreux, le dernier arameen. Dans S. Marc 
(xv, 34), tout le passage ist en aram^en. — Je- 

en 

dont 

Luc, xxiii, 40. 

. i 8 ;. $"***'#: apres ( ue Jesus eut dit: " J'ai 
joif, Je^.«x,a8.---C©wi»tf#^e-taitla/«w« f 
boisson ordinaire des s >Idats romains, especede 
mauvais vin, ou de vin ligre meM dean. 
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naigre, et, Fayant mise au bout d'un 

49 roseau, il lui presenta a boire. Les au- 
tres disaient : " Laisse; voyons si Elie 
viendra Ie sauver." 

50 Jesus poussa de nouveau un grand 
cri et rendit Pesprit. 

51 Et voila que le voile du sanctuaire se 
dechira en deux, depuis le haut jusqu'en 
bas, la terre trembla, les rochers se fen- 

52 dirent, les sepulcres s'ouvrirent, et 
plusieurs saints, dont les corps y etaient 

53 couches, ressusciterent. Etant sortis de \ 
leur tombeau, ils entrerent, apres la re- 1 
surrection de Jesus, dans la ville sainte 
et apparurent a plusieurs. 

54 Le centurion et ceux qui etaient avec 
lui pour garder Jesus, voyant le trem- 
blement de terre et tout ce qui se pas- 
sait, furent saisis d'ur.e grande frayeur, 
et dirent : *' Cet hommc etait vraiment 
Filsde Dieu/' 

55 II y avait la aussi plusieurs femmes 
qui regardaient de loin; elles avaient 
suivi Jesus depuis la Galilee, pour le 

56 servir. Parmi elles etaient Marie-Made- 
leine, Marie, mere de Jacques et de Jo- 
seph, et la mere des fits de ZebSdee. 

7. — L.a Sepulture [vers. 57 — 66]. 

57 Sur le soir, arriva un homme riehe 



d'Arimathie, nomme Joseph, qui etait 
aussi un disciple de Jesus. II alia trou- 5S 
ver Pilate, et lui demanda le corps de 
Jesus. Et Pilate ordonna qu ? on le lui 
remit. Joseph prit le corps, Fenveloppa 50 
d'un linceul blanc, et le deposa dans 60 
le sepulcre neuf, qu'il avait fait tailler 
dans le roc pour lui-meme; puis, ay ant 
roule une grosse pierre a Fentree du se- 
pulcre, il s'en alia. Or Marie -Madeleine 6t 
et Fautre Marie etaient la, assises vis-a- 
vis du sepulcre. 

Le lendemain, qui etait le samedi, les 02 
Princes des pretres et les Pharisiens 
allerent ensemble trouver Pilate, et lui t>\ 
dirent : k< Seigneur, nous nous sommes 
rappeles que cet imposteur. lorsqu'il 
vivait encore, a dit : Apres trois jours, 
je ressusciterai: commanded done que 04 
son sepulcre soit garde jusqu'au troi- 
sieme jour, de peur que ses disciples ne 
viennent derober le corps et ne disent an 
peuple : II est ressuscite des morts. Cette 
derniere imposture serait pire que la 
premiere." Pilate leur repondit : " Vous 65 
avez une garde; allez, gardez-le comme 
vous Fentendez." Ils s'en allerent done 66 
et ils s'assurercnt du sepulcre en scel- 
lant la pierre et en y mettant des 
gardes. 



II" — JESUS RESSUSCITtf Cn. XXVIIR 



Les saint cs femmes ait tombeau ; Jisus' 
leur apparatt [vers. 1 — u\ Les gar- 
des soudoyts [13— 15]. Apparition en 
Galilee ^ mission des ApStres [16 — 20]. 

28 Apres le sabbat, des 1'aube du pre- 
mier jour de la sernaine, Marie-Made- 
leine et Fautre Marie alierent visiter le 

2 sepulcre. Et voila qu'il se fit un grand 
tremblement dc terre; car un ange du 
Seigneur, etant descendu du ciel, vint 

3 rouler la pierre, et s'assit dessus. Son 
aspect ressemblait a Feclair, et son ve- 

4 tement 6tait blanc comme la neige. A 
sa vue, les gardes furent frappes d'epou- 

5 vante, et devinrent comme morts. Et 
Fange, sadrcssant aux femmes, dit : 
4t Vous, ne craignez pas; car je sais que 
vous cherchez Jfeus qui a 6t6 crucihe. 

6 11 n'est point ici; il est ressuscite comme 
il l'avait dit. Venez, et voyez le lieu oil 



5 1 . Le voile etendu devant le Saint des saints. 
Hebr. be, 3«£. 

62. Le samedi, litt. le jour afiris la Pri fil- 
iation (du sabhat), c.-a-d. apres le vendredL 

XXVllI r x, o^c <m£fidrvy que la Vulgate 
traduit par Vesper* taoSuti, veut dire aprtt le 
Sabbat, c'est*a-dire le dimanche matin d'apres 



le Seignenr avait ete mis ; et hatez- vous 7 
d'aller dire a ses disciples qu'il est res- 
suscite des morts. Voici qu'il vous pre 
cede en Galilee; la, vous le verrez; je 
vousFai diU" Aussitot elles sortircnt S 
du sepulcre avec craintc et grande joie, 
et elles coururent porter la nouvelle aux 
disciples. Et voila que Jesus se pre- 
senta devant elles et leur dit : " Salut ! " 
Elles s'approchercnt, et embrasserent 
ses pieds, se prosternant devant lui 
Alors Jesus leur dit : i4 Ne craignez 10 
point; allez dire a. mes trercs de se ren- 
drc en Galilee : e'est la qu'ils me ver- 
ront." 

Pendant qu'elles etaient en chemin, 11 
quelques-unsdcs gardes vinrent dans la 
ville et annoncerent aux Princes des 
pretres tout ce qui etait arrive. Ceux- 12 
ci rassemblerent les Ancicns, et, ayant 
tenu conseil, ils donnercnt une grosse 



('expression explicative, a w<r lucescit in prima 
saboati.Cf.Mwcc, xvt,x; Luc, xxiv,x;Jean t xx, 1. 
10. Outre ce rendezvous donne en Galilee & 
la generality de sesi disciples, Jesus se rcser- 
vait de se montrer auparavant aux ApOtres ei 
i quclques privilegies, en des apparitions que 
saint Matthieu ne mentionne pas. 
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somme d'argent aux soidats, en leur 
disant : " Publiez que ses disciples sont 
venus de nuit, et l'ont enleve pendant 
que vous dormiez. Et si le gouverneur 
vient a le savoir, nous Fapaiserons, et 
nous vous mettrons a couvert " Les 
soidats prirent rargent, et firent ce 
qu on leur avait dit; et ce bruit qu'ils 
repandirent se repete encore aujourd'hui 
parmi les Juifs. 

Les onze disciples s'en allerent en 
uaulee, stir la montagne que Jesus leur 



avait designee. En le voyant, ils l'ado- 17 
rerent; mais (juelques-uns hesitaient a 
enure. Et Jesus sapprochant, leur iS 
parla ainsi : " Toute puissance m'a etc 
donnee dans le ciel et sur la terre 
Allez done, enseignez toutes les natioas^ 
les baptusant au nom du Pere, et du 
Fils, et du Saint-Esprit, leur appre- 
nant a garder tout ce que je vous ai 
commande : et voici que je suis avec vous 
tous les jours jusquVi la findu monde. 



=0. La Jin du monde, litt. du sitc/e (voy. xiii, 39) 40, 49 ). 
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PRfiAMBULE 



Prtfuation dtJean-Baptiste [chap. I, 
r —8], Raptime et Umiathns dc /frul 

[9—13]. 



1 




ommencement de rEvaruWIe 
de Jesus-Christ, Fisde Dieu. 
Selon ce qui est ecrit dans ic 
m prophete IsaTe : •« Vote que 

J T2! C mon **& devant vous ; it vous 
* HnT^ 3 * T 8 V^am »e chemin. 

3 Une voix cne dans le desert : Preparcz 

A ^ n ( ? emiI ?, du f Se % neu r. «ndez droitsses 

4 ^nUers Jean parut, baptisant dans 
le desert, et prechant le bapteme de 

^ penitence pour la remission des peches 

3 i2£ a *¥>* de . Judfe et tous les Habi- 
tants de Jerusalem venaient a lui et 

de lui lc bapteme dans le fleuve du Jour- 

6 Jam. Or, Jean Stait v&u de poils de 

enameau; il avait autour de ses reins 



une cemture de cuir, ct se nourrissait de 
sauterelles et de miel sauvage. Et il pre- 
, chart ainsi : •< II vient apres mn % celui - 
qui est plus puissant que mo;, et je ne 
suis pas digne de duller, en me baissant 
les cordons de sa chaussure. Mot, je S 
vous ai baptisesdans Teau, mais lui vous 
baptisera dans le Saint* Esprit " 

Or, il arriva en ces jours-la que Jesus n 
vint dc Nazareth, ville de Galilee, et il 
tut baptise par Jean dans Ic Jourdain 
Et, comme il sortait de I'eau, it vit les ro 
cieux s ouvrir, et VEsprit-Saint descen- 
ds sur lui comme unecolombe. Et du 1 1 
' cie_ une voix se fit entendre : •• Tu es 
mon Fils bien-aime, en toi j'ai mis mes 
complaisances.*' 

^L au ^ itfit fEs P rit P°"ssa Jesus au r2 
aesert. Etiiydemeuraquarante jours, iz 
tente par Satan; il etait parmi les Wtes 
sauvages, et les anges le servaient. 



£ &>n~ £? Ie n Uv 7 P,™* * ^ S. Marc, mais 
* bonne nouvelle de la venae da Mesne com. 

a-3. La premiere partie de la citation est de 



on. s v£lS* Ume ,CI ed ^9*ws traits ce 
que S. Matth eu iv, i-ri, et S. lac. i>, x .f, 

rapportent en detail ' ' - 1 
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Chap. I, 14. 
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Chap. I, 43- 



PREMIERE PARTIK 



M1X1STKRE DE JESUS EN GALILEE [C 11. I, 14 — VI 13]. 

I°— PERIODE PACIFIQUE [Cu. I, 14 — 45]- 



A. — Appel difinitif des quatre ptckeurs 

[vers. 14 — 20]. 

14 Apres que Jean ait etc mis en prison, 
Jesus vint en Galilee, prechant L'Evan- 

1 5 gile du royaumc deDicu. II disait : * 4 Le 
temps est accompli, et lc royaumc de 
Dieu est proche: repentez-vous ct croyez 
a rEvangile." 

id Passant lc long de la merde Galilee, 
il vit Simon et Andre son frerc qui je- 
taient leurs filets dans la mer. cm* ils 

17 etaient pecheurs. Jesus leurdit : ** Vc- 
nez a ma suite, et je vous ferai devenir 

?8 pecheurs d'hommes." Aussitot, laissant 

19 leurs filets, ils le suivirent. Un peu plus 
loin, il vit Jacques, His de ZebSdee, et 
Jean son frere, qui etaient, cux. aussi, 
dans unc barque, reparant leurs filets. 

20 11 les appela aussitot: et, laissant leur 
perc Zeb&iee dans la barque avec les 
mercenaires, ils le suivirent. 

B. — Uncjourne'e a Capharnaum : Pre- 
dication et miracle ct la synagogUe 
[vers. 21 — 28]. Dans la viaison de 
S. Pierre [29 — 32]. Lesoir [32 — 34]. 
Le lendemain matin [35 —38]. 

21 Ils se rendirent a Capharnaum, et des 
le premier sabbat, Jesus entrant dans la 

22 synagogue, se mit a enseigner. Et ils 
etaient trappes de sa doctrine, car il les 
enscignait comme ayant autorite, et non 
comme les Scribes* 

23 Or il se trouva dans leur synagogue 
un homme poss&te d'un esprit impur, 

24 qui s'ecria : * * Qu'y a-t-il entre nous et 
toi, Jesus de Nazareth? Tu es venu pour 
nous perdre! Je sais qui tu es, le Saint 

25 de Dieu." Mais Jesus, lui parlant avec 
menace : " Tais-toi, dit-U, et sors decet 

26 homme." Et l'esprit impur, 1'agitant 
violemment, sortit de lui en jetant un 

27 grand cri. Tous furent saisis d'eton- 
nement, dc sorte qirils se demandaient 
entre eux : i" Qu'est-ce que ceci? 

v 14. Matth. iv, 12; Luc, iv, 14. Les trots synop- 
ttques, ayant pour principal objet la predication 
de Jesnt en Ga&Ue, passent sous silence les 
faits accompli* en Judee (Jean, it, is — iv, 3). 
21. Luc, iv, 3t. 
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Quelle est cette doctrine nouvclle? Car il 
commande en maitre, meme aux esprits 
impurs, et ils lui obeissent. " Et sa re- 
nommec se rcpandit dans tout le pays 
qui avoisine la Galilee. 

En sortant de la synagogue, ils alle- 
rent aussitot dans la maison de Simon 
et d' Andre, avec Jacques et Jean. Or, 
la belle-mere de Simon etait au lit. ayant 
la fievre : aussitot ils parlerent d'elle a 
Jesus. II s'approcha et la tit lever, en ;,[ 
la prcnant par la main; au meme ins- 
tant la fievre la quitta, et ellc se mit a les 
servir. 

Sur le soir, apres le couchcr du soleil, 
ils lui amenerent tous les maladcs ct les 
demoniaques, et toute la ville se pres* 
sait devant la porte. II guerit beaucoup 34 
de malades affliges de diverses intirmL- 
tes, et il chassa beaucoup de demons; 
mais il ne leur permettait pas de parler, 
parce qu ? ils le connaissaient. 

Le lendemain, s'etant leve longtcmps 35 
avant le jour, il sortit, alia /dans un lieu 
solitaire, et il pria. Simon et ceux qui 36 
etaient avec lui se mirent a sa recher- 
che; et Payant trouve, ils lui dirent : 37 
* * Tout le monde vous cherche." 11 leur 3S 
repondit ; " Allons ailleurs dans les 
bourgades voisines, afin que j'y prtchc 
aussi; car e'est pour cela que je suis 
sorti." 

C. — Toitrn/e en Galilie : Le liprettx 
[vers. 39—451- 

Et il pr&hait dans leurs synagogues, y 
parcourant la Galilee entiere, et chas- 
sait les demons. 

Un lepreux vint a lui, et se jetant a 40 
ses genoux, il lui dit d'un ton suppliant : 
" Si vous voulez, vous pouvez me cue- 
rir." Emu de compassion, Jesus eten- 41 
dit la main, et le toucha, en disant : " Je 
le veux, sois gueri." Et des qu'il eut 42 
parl6, la lepre quitta cet homme, et il 
fiit gueri. Aussitot Jesus le renvoya. 43 



24. Lt S***td* Dieu, le Mestte : comp. Dan. 
ix, 24; Jean, x, 36. 
20. Matth. vih, 14; Luc, iv, 38. 
38. BcHrxades, en grec KWf&oirtfAeif t terme 
I que !» Vulg. a rendu par vices it civitmtes* 
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Chap. I, 44- EVANGILE SELON S. MARC. Chap. II, 24. 

44 en lui disant d'un ton severe : <; Gar- et a publier partout ce qui s ? etait passe ■ 
de-toi d ! en parler a personne ; mais ; de sorte que Jesus ne pouvait plus en- 
va te montrer au pretre, et ofire pour \ trer publiquement dans une ville; il se- 
ta guerison ce que MoTsc a ordonne tenait dehors, dans des lieux solitaires 

45 pour lattester au peuple.'' Mais cet' et Ton venait a lui de tous cotes, 
homme etant parti, se mit a raconter 

II°-.PERIODE DE CONTRADICTION [Ch. II- VI, 1:. 

A. — A Capharnaum : U paraiytiguc : ll a . rriva ^ uo J^ us etant » tabIc dans 1 5 

[vers, 1— 12I. Vocation de Uvi- la J^. 01 ^ 11 dc **t homme, plusieurs pu- 

miserieorde; Ic jalne [13— 22I ' bhcams et gens de mauvaise vie se trou- 

rt rt . % T . i vaj ent a table avec iui et ses disciples, 

2 Quelque_ temps apres, Jesus revint a j car ils etaient nombreux <i Capharnaum 

2 Capharnaum. Lorsqu'on sut qu'il etait | et ils l'avaient suivi. Les Scribes et les 16 
dans la raaison, il s y assembla aussitdt J Pharisiens, le vovant manger avec des 

un si grand nombre de personnel pecheurs et des publicains,lisaient a ses 
queues ne pouvaient trouver place, disciples : "D'ou vient que votre Maitre 
raemc aux abords de la porte; et il leur f mange et boit avec des pecheurs et des 

3 prechait la parole. Alors on lui amena j publicains ? " Entendant cela Jesus 
un paralytique porte par quatre horn. J leur dit : " Ce ne sont pas ceux qui- so 

4 mes. Et, comme ils ne pouvaient Tabor- : portent bien qui ont besoin de medecin 
der a cause de la foule, ils decouvrirent I mais les malades; je ne suis pas venu 
le toit a l'endroit ou il etait, et par l'ou- j appeier les justes, mais les pecheurs, !? 
verture ils descendirent le lit oil gisait : Les disciples de Jean et les Pharisiens 18 

5 le paralytique. Jesus, voyant leur foi, avaient coutume de jeuner. Ils vinrent 
dit au paralytique : " Mon tils, tes pe- ! le trouver et lui dirent : •' Pourquoi 

ones te sont remis. " Or il y avait la i tandis que les disciples de Jean et ceux 
quelques Scribes assis, qui pensaient des Pharisiens pratiquent le jeune, vos 

7 dans leur coeur : " Comment cet horn- ? disciples ne jeiinent-ils pas v ' Jesus m 
me parle-t-il ainsi? II blaspheme. Qui : leur repondit : " Les compagnons dc 



fesus 17 




.eve-toi, prends ton at et marche ? Mais vieux vetement : autrement la piece 
atin que vous sachiez que le Fils le neuve emporte iu\ morceau du vieux, et 
fhomme a sur la terre le pouvoir dc re- ( la dechirure devient pire. Et personne 22 

1 1 mettre les peches, je te le commande, 1 ne met du vin nouveau dans des outres " 
dit-il au paralytique, leve-toi, prends j vieilles : autrement, le vin fait rompre 

12 ton lit, et va dans ta maison." Et a I les outres et le vin se repand, et les outres 
I instant celni-ci se leva, prit son lit, et j sont perdues. Mais le vin nouveau doit 
sortit en presence de tous, dc sorte que j se mettre dans des outres neuves. *' 

tout le peuple etait dans I'admiration et 

rendait gloire a Dieu, en disant : " Ja- : B * "" Lc s ™ oat: Lese'pis^ I" homme a la 

mais nous n avons rien vu de semblabie. '' main tkss&hfe [23 — III, 6]. 

ij Jesus sortit de nouveau le long de la! II arriva, un jour de sabbat, que *>\ 
mcr; et tout le peuple venait a lui, et il Jesus traversal des champs de ble, et " 

14 les enseignait. En passant, il vit Levi, ses disciples, tout en s'avancant, se mi- 
nis d'Alphee, assis au bureau de peage; rent a cueillir des epis. Les Pharisiens 24 
il lui dit : " Suis-moi." Levi se leva et le ; tui dirent : " Vovez done ! Pourauoi 



suivit. 



44. Au fritre en fon&ion cette semainc-lu. 
vulg. au princt dtt prttrts. 

II, 1. Litt. afrts des jours, locution h*brat* 
«iue signifiant une dtiree mdeterminee. Mntth. 
it, i-S; Lnc, v, 172(5. 



dirent : '* Voyez done! Pourquoi 
font-ils, le jour du sabbat, ce qui ivest 

4. LabortUr. Valg., U ltd prfttHitr. 

34. Matth. ix, 9: Luc, v t 37. £Jvt\ appele 
aussi matthieu. 

23. Vulg. : // arriva tuctrt ... qui le Set- 
gtttury etc. Mntth. xu\ 1; Luc, vi> t. 
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25 pas permis? " II leur repomiit : (i N : a- 
vez-vous jamais lu ce que fit David lors- 
qu'il fut dans le besoin, ay ant faim, lui 

26 et ceux qui Taccompagnaient : com- 
ment il entra dans la maison de Dieu, au 
temps du grand pretre Abiathar, et 
mangea les pains de proposition, qu'il 
n est permis de manger qu'aux pretres 
seuls, et en donna meme a ceux qui 

27 etaient avec lui?" II leur dit encore : 
"Le sabbat a ete fait pour Thomme, et 

2S non I'homme pour le sabbat; c'est pour- 
quoi le Fils de rhomme est maitre meme 
du sabbat'* 

3 Jesus etant entre une autre fois dans 
la synagogue, il s'y trouvait un homme 

2 qui avait la main dessechee. Et on 
Tobservait pour voir s'il le guerirait le 
jour du sabbat, aiin de pouvoir Faccu- 

3 ser. Jesus dit a I'homme qui avait la 
main dessechee : " Tiens-toi la debout 

4 au milieu"; puis il leur dit : " Est-il 
permis, le jour du sabbat, de faire du 
bien ou de faire du mal, de sauver la vie 
ou de Voter? " Et ils se taisaient. 

5 Alors, les regardant avec indignation, 
et contriste de Taveuglement de leur 
cueur, il dit a cet homme : " Etends ta 
main." II l'ftendit, et sa main redevint 

6 saine. Les Pharisiens, etant sortis, 
allerent aussitot s'entendre contre lui 
avec les Herodiens, pour tacher de le 
perdre. 

C. — J is us assUgt par les fottles : pri- 
dicaiion dans la barque [vers. 7 — 12]. 
Election des Apdires [13 — 19]. Bee/- 
zibub ei le pieki contre le Saint- Esprit ' 
[20 — 30]. Les parents dejisus [31 — 

351. 

7 . Jesus se retira vers la mer avec ses 
disciples, et une foule nombreuse le sui- 

8 vit de la Galilee, de la Judee, de Jeru- 
salem, de PIdumee et d'au dela du Jour- 
dain. Ceux des environs, de Tyr et de 
Sidon, ayant appris les choses qu'il fai- 
sait, vinrent aussi a lui en grande foule. 

9 Et U dit a ses disciples de tenir toujours 
une barque a sa disposition, aiin qu'il 

10 ne fut pas presse par la foule. Car, 
comme il guerissait beaucoup de gens, 
tous ceux qui avaient quelque mal se 

11 jetaient sur lui pour le toucher. Les 
esprits impurs, en le voyant t se proster- 

12 naient devant lui et s'ecriaient : " Vous 



HI, 2. Ou : le* Scribes et les Pharisiens (Luc, 

vi, 7). 

6. HinxHetu : voy. Matth. xxii, 16. 

7. Matth. xii, 15; Luc, vL 17. 

8. D*au dela dm Jonrdmn, de la Peree. 



etes le Fils de Dieu; ? * mais il leur defen" 
dait avec de grandes menaces de faire 
connaitre qui 3 etait 

Etant monte ensuite sur la montagne, 1 3 
il appela ceux que lui- meme voulut; et 
ils vinrent a luL II en etablit douze 14 
pour les avoir avec lui et pour les en- 
voyer precher, avec le pouvoir de gue- 1 5 
rir les maladies et de chasser les demons. 
A Simon il donna le surnom de Pierre; 16 
puis il ckoint Jacques, fils de Zebedee, 17 
et Jean, frere de Jacques, auxquels il 
donna le surnom de Boanerges, e'est-a- 
dire, filsdu tonnerre; Andre, Philippe, 18 
Barthelemy, Matthieu, Thomas, Jac- 
ques, fils "d'Alphee, Thaddee, Simon lc 
Zele, et Judas Iscariote, qui le trahit. 19 

lis revinrent a la maison, et la foule 20 
s ? y assembla de nouveau, de sorte qu ? ils * 
ne pouvaient pas meme prendre leur re- 
pas. Ce que ses parents ayant appris, 2r 
ils vinrent pour se saisir de lui, car ils 
disaient: "II est hors de sens." Mais 22 
les Scribes, qui etaient venus de Jeru- 
salem, disaient : "II est possede de 
Beelzebub; et c'est par le prince des de- 
mons qu'il chasse les demons." Jesus les 23 
appela et leur dit en parabole : " Com 
ment Satan peut-il chasser Satan ? Si 24 
un royaume est divise contre lui-meme, 
ce royaume ne saurait subsister; et si 25 
une maison est divisee contre elle-meme, 
cette maison ne saurait subsister. Si 20 
done Satan s'eleve contre hii-meme, ilest 
divise; il ne pourra subsister, et sa puis- 
sance touche a sa fin. Xul ne peut 27 
cntref dens la maison du fort et cnlever 
ses meubles, si auparavant il ne Ten- 
chaine; ct alors il piUera sa maison. En 28 
verite, je vous le dis, tous les peches se- 
ront remis aux enfants des hommes, 
meme les blasphemes qu'ils auront pro- 
fere's. Mais celui qui aura blaspheme 29 
contre FEsprit-Samt, n'obtiendra jamais 
de pardon; il est coupable d'un peche 
eternel." Jisusparla ainsi, parce qu'ils 30 
disaient : "II est possede* d'un esprit 
impur." 

Sa mere et ses freres etant venus, ils 31 
se tinrent dehors et Tenvoyerent appe- 
ler. Or le peuple 6tait assis autour de 32 
lui, et on lui dit : " Votre mere et vos 
freres sont la dehors, qui vous cher- 
chent." II r£pondit : " Qui est ma mere 33 
et qui sont mes freres?" Puis, prome 34 



13. LamontafHt, probablement la montagne 
des Beatitudes (voy« Luc, v, 1a et Matth. v, 1. 
// appela; la Vulg. ajoute, <i lui, 

31. Matth. xii, 46; Luc. viil, 19. 
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il n'v a nas pn phy h«» rar^n^. :i„ « * 



4 



frere, et ma sueur, et ma mere. : 

0. — Les Paraboles. [chap. iv. 1— ul . n ^ a P 35 en eux de racines; ils sont 

^ J * : inconstants : que survienne la tribute- 

tot.-. _-»._ !____» „• . 



2 mage. Et il leur enseignait beaucoup des richesses et les autV^ ™^t£~, 

tomSrent le w nf^f ' ^ %?T ne terre ' « ^ <*** 1 ui entendent la 
tomoerent le long du chenun, et les parole et la recoivent et Drodnisent*. 

5 !E?i^iS" 1CS man ? 6r ? nt - D ' au ; I SSt, trente,TSeVcK^ n u n d » 
STnwfT* SW L Un ^ ?«"«»» 0u f II leur dit encore » Apporte t-on la 21 
Is n avaient pas beaucoup de terre; ils j lampe pour la mettre sous teboisse^u o» 

« Srir'S^u^ , la terTe sous le Ut? N'es^p^ pour Ia^el^ 
%L?T A P™ f0 ° de - , Msus le soleil | sur le chandelier? CarT nV a rien dk 22 
£?t • ' ,a P la . nte > ^Ppee de ses; cache qui ne doive &re revJte™ ne 
tea et n'ayant poxnt de racine, secha. ! se fait en secret quine doive S au 

7 ^T S .^ ai T- t0mb ^ ,n t P 3 ™ 1 Ies J our - Si qudquXa des oreil ™r « 
opines; et les cpines monterent et les entendre, qu'il entende." ^ 3 

8 £ tfj SSK 5** H Et U a outa • " *~ S«* a ce que 24 
L\™„ ♦ . tomberent dans la vous entendez. Selon la mesure ivec 

^??_ ter «' et, montant et croissant, ils laquelle vous a»m mesure,™n ^us ^ 

surera, et on y ajoutera encore pour 
vous. Car on donnera a celui qui a 25 
dejui et a celui qui n'a pas, meme ce 
qu'il a, luiseraote." 

II dit encore :" II en est du royaume 26 

Dieu en mm** H'tm h^mmn «.«: : A «+ A 



donnerent leur fruit et rapporterent Tun 
trente pour un, 1'autre soixante et 1'au- 
tre cent n Et il ajouta : " Que celui 
qui a des oreilles pour entendre, en- 
tende." 



10 



1 



«H&. r£TdS> ST ! £"*■« "••» "n=S*S5 » 



11 gerent sur la parabole, II leur dit : 
4 * A vous il a ete donne de connaitre le 
mystere du royaume de Dieu; mais pour 



tax -a? -t -1=5 ■ ^r«OTB5?sr= 



12 en paraboles, afin qu'en voyant de 
Ieurs yeux ils ne voient point, qu'en en- 
tendant de leurs oreilles ils n'entendent 
point : de peur qu'ils ne se convertissent 
et n'obtiennent le pardon de leurs p£- 

13 ches." U ajouta : " Vous ne compre- 
nez pas cette parabole? Comment done 
entendrez-vous toutes les paraboles? 

14 Le semeur seme la parole, Ceux qui 

15 sont sur le chemin, ce sont les hommes 
en qui on seme la parole, et ils ne l'ont 
pas plus tot entendue, que Satan vieot 



terre de la semence. II dort et il se 27 
leve, la nuit et le jour, et la semence 
germe et croit sans qu'il sache com- 
ment. Car la terre produit d'elle-meme 28 



epi, et l'epi ensuite s'emplit de froment 
Et quand le fruit est mur, aussitftt on y 29 
met la faucille, parce que c*est le temps 
de la moisson." 

II dit encore : " A quoi companions- 30 
nous le royaume de Dieu ? ou par quelle 
parabole le representerons-nous? II 31 
est semblable a un grain de senevc qui, 
lorsqu'on le seme en ten-e t est la plus 
petite de toutes les semences qu'il y ait 
sur la terre; et lorsqu'on l'a seme, il 32 
monte et devient plus grand que tons les 



IV, 1. Matih. xiii, x; Luc, vui, 4. 

11. Le mystire, U doctrine relative au 
royaume de Vitv % cache* sous ces paraboles. 

ia. Citation Jibre d'Isare(vi f 9 ^TAji* quel 

laveu^nentdes juus semble atiifiiea^ne 

ntenuon de a part de Dieu; mais cette inten- 

ion divine n est one Ia consequence de U vo- 

lonttf perverse de l'homme qui repousse la 



lumiere. Voy. Matth. xiii, 31, ou nous Itsons 
farce a tit. 

21. II s'agit ici des Hts.ou divans sur lesquels 
les anaens s^tendaient pour prendre leurs re- 
pas. Sens des vers. ai.« : Ma doctrine ne doit 
pas rester secrete, mais Stre prechde partouu 

24. Matth. vii t a; Luc, vi, 38. 

35. Matth. xiii, 12 et Lac, viii, 18. 
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Chap. V, 21. 



autres legumes, et il etend si loin ses ra- 
meaux, que les oiseaux du ciel peuvent 
s'abriter sous son ombre." 

33 H les enseignait ainsi par diverses 
paraboles, selon qu'ils etaient capables 

34 de Pentendre. II ne leur parlait point 
sans paraboles; mais, en particulier, il 
expliquait tout a ses disciples. 

E. — Le voyage a Gerasa : TempPte 
apaisie [vers. 35 — 41]. Le cUmonia- 
que et les pourceaux [v, i — 20]. Au 
retour : F himorrhoisse et la fille de 
/aire [21 — 43J. 

35 Ce jour-la, sur le soir, il leur dit : 

36 " Passons a Fautre bord." Ayant ren- 
voye la foule, ils prirent avec eux Jesus, 
tel c^u'il etait dans la barque, et d'autres 

37 petites barques i'accompagnaient Alors 
il s'eleva un tourbillon de vent impe- 
tueux qui poussait les flots contre la 
barque, de sorte que deja elle s ? emplis- 

33 sait d'eau. Lui cependant etait a la 
poupe, dormant sur le coussin; ils le 
reveillerent et lui dirent : " Maitre, 
n'avez-vous point de souci que nous 

39 perissions? " Jesus etant reveille tanca 
le vent, et dit a la iner : ** Tais-toi, 
calme-toi." Et le vent s'apaisa, et il se 

40 fit un grand calme. Et il leur dit : 
" Pourquoi eles-vous efirayes? N'avez- 
vous pas encore de foi? " Et ils furent 
saisis d'une grande crainte, et ils se di- 
saient Pun a l'autre : " Qui done est celui- 
ci, que le vent et la mer lui obeissent? n 

5 Ayant passe la mer, ils arriverent an 

2 pays des Geraseniens. Et comme Jesus 
sortait de la barque, tout a coup vint a 
lui, du milieu des sepulcres, un homme 

3 possdde d'un esprit impur. II avait sa 
demeure dans les sepulcres; et nul ne 
pouvait plus le tenir attache, meme avec 

4 une chaine. Car on l'avait souvent 
charg6 de liens aux pieds et de chaines, 
et il avait brise les chaines et rompu ses 
liens, de sorte que personne ne pouvait 

5 en ^tre maitre. Sans cesse, le jour et 
la nuit, il errait au milieu des sepi Icres 
et sur les montagucs, criant et sc meur- 



trissant avec des pierres. Ayant aper- 6 
cu Jesus de loin, il accourut, se pros- 
terna devant lui, et, ayant pousse un 7 
cri, il dit d'une voix forte : " Qu'y a-t-il 
entre vous et moi, Jesus, fils du Dieu 
tres-haut? Je vous adjure au nom de 
Dieu, ne me tourmentez point." Car 8 
Jesus lui disait : '* Esprit impur, sors 
de cet homme." Et il lui demanda : o 
" Quel est ton nom? " Et il lui dit : 
" Mon nom est Legion, car nous som- 
mes nombreux." Et il le priait instam- 10 
ment de ne pas les envoyer hors de ce 
pays. Or il y avait la, le long de la n 
montagne, un grand troupeau de pores 
qui paissaient Et les demons sup- 12 
pliaient Jesus, disant : " Envoyez-nous 
dans ces pourceaux, afin que nous y 
entrions.'* II le leur permit aussitot, et 13 
les esprits impurs, sortant du possede, 
entrerent dans les pourceaux, et le trou- 
peau, cmi etait d'environ deux mille, se 
precipita des pentes escarpees dans la 
mer et s'y nova. Ceux qui les gar- 14 
daient s'enfuifent, ?t repandirent la 
nouvelle dans la viile et dans les campa- 
gnes. Les gens allerent voir ce qui etait 
arrive; ils vinrent a Jesus, et virent le 15 
demoniaque, celui qui avait eu la legion, 
assis, vetu, et sain d'esprit, et ils furent 
saisis de frayeur. Et ceux qui en 16 
avaient et£ temoins leur ayant raconte 
ce qui etait arrive au possede et aux 
pourceaux, ils se mirerit a prier Jesus 17 
de ^eloigner de leur pays. 

Comme Jesus montait dans la barque, iS 
celui qui avait ete possede lui demanda 
la permission de le suivre. Jesus ne le 19 
lui permit pas, mais il lui dit : " Va 
dans ta maison, aupres des tiens, et 
raconte-leur tout ceque le Seigneur a 
fait pour toi, et comment il a eu pitie 
de toL" II s'en alia, et se mit a publier 20 
dans la Decapole tout ce que Jesus 
avait fait pour lui : et tous Etaient dans 
r admiration. 



Jesus ayant de nouveau traverse la 21 
mer dans la barque, comme il etait pres 



33. // its enseignait ainsi : voyant la jalousie 
des Pharisiensetles mauvaises dispositions d'une 
partie du peuple, N.-S. commenca a proposer sa 
doctrine en paraboles. Aux disciples surpris de 
ce changement de m6thode t il en donne le motif 
{Matth, xtii, 10 sv.). — Selon oh* ils {latent ca* 
pables :les paraboles voilaient la doctrine pour 
les esprits mal intentionn<s et superficieb; mais 
les &mes de bonne volont£.y trouvaient une in- 
vitation a reHechir eta venir parmi les disciples 
entendre les explications du Maitre. 

36. Tel q nil itait t sans aucun preparatif 
pour la iraversle. 



V, x. Matth. viii, 28; Luc, viii, 96. 
15. Celui qni avait en % etc Ces mots man- 
quent dans la Vul$, et plnsieurs manuscrits 



19. En' Galilee, Jesus ne veut pas qu'on pu- 
blie ses miracles, de peur d'exciter parmi ces 
populations ardentes un enthousiasme messia- 
nique qui eut degenere* en violence et en r£- 
volte; en P<ree, parmi des populations semi- 
palennes, U.n*a rien a craindre de semblable, et 
il commande de les publier. 

21. Matth. tx t 18; Luc, viit, 40. 
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du rivage, une grande foule s'assembla 

22 autour de lui. Alors vint un des chefs 
de la synagogue, nomme Jaire, qui en 

23 le voyant, se jeta a ses pieds, et le 
pria avec instance, disant : " Ma fille est 
a rextremite; venez, imposez votre main 
sur elle, afin qu'elle soit guerie et qu'elle 

24 vive. " Et il s'en alia avec lui, et une 
grande multitude le suivait et le pressait 

25 Or il y avait une femme affligee d'un 

26 flux de sang depuis douze annees; elle 
vivait beaucoup souffert de plusieurs me- 
decins, et depense tout son bien, et loin 
d'avoir eprouve quelque soulagement, 

27 die avait vu son mal empirer. Ayant 
entendu parler de Jesus, die vint dans 
ia foule et toucha par derriere son man- 

28 teau. Car elle disait : " Si je touche 
seulement ses v&tements, je serai gue- 

29 rie." Aussitot le flux de sang s J ar- 
reta, et elle sentit en son corps qu'elle 

30 etait guerie de son infirmite. Au meme 
moment, Jesus connut en lui-meme 
qu'une vertu etait sortie de lui, et, se 
retournant au milieu de la foule, il dit : 

31 "Qui a touche mes vetements?" Ses 
disciples lui dirent : " Vous vovez la 
foule qui vous presse de tous cotes, et 

32 vous demandez : Qui m'a touched " Et 
il regardait autour de lui pour voir ceile 

33 qui t'avait touche. Cetta femme, trem- 
blante de crainte, sachani ce qui s'etait 
pass6 en elle, vint se jeta a jes pieds, 

34 et lui dit toute la verite. Jesus lui dit : 
" Ma fille, ta foi t'a sauvee; va en 
paix, et sois guerie de ton infirmite^. ,, 

55 H parlait encore, lorsqu'on vint de la 
maison du chef de synagogue lui dire : 
" Ta fille est morte, pourquoi fatiguer 

36 davantage le Maitre? " Mais Jesus en- 
tendant cette parole, dit au chef de 
synagogue : **Ne crains rien, crois seu- 

37 lcment. * Et il ne permit a personne 
de raccompagner, si ce n'est a Pierre, 
a Jacques et a Jean, frere de Jacques. 

38 AiTive a la maison du chef de synago- 
gue, Jesus voit une troupe confuse de 
^ns qui pleurent et poussent de 

39 grands cris. 11 entre et teur dit : 
"Pourquoi toutce bruit etcespleors? 
L'enfant n'est pas morte, mais elle 

40 dort " Et ils se moquaient de lui. Mais 
lui,Ies ayant tous fait sortir, prit avec lui 
le pere et la mere de l'enfant, et les dis- 



36. EnUuaant : plusieurs manuscrits greet 
portent wopoxovoa?, ne feasant /as attention 
AcettgparoU. 

VI, x. Matth. xiii, 53. 

o. Match. x t 5; Luc, be, x. 

*3- Investis du pouvoir sumatnrel de guenr, 
le* Apdtres exercent ce pouvoir en taisant sur 



ciples qui Taccompagnaient, et entra 
dans le lieu ou l'enfant etait couGhee. 
Et lui prenant la main, il lui dit : " Ta- 41 
litha qoumi," e'est-a-dire : " Jeune fille, 
leve-toi, je te le dis." Aussitot la jeune 42 
fille se leva et se mit a marcher, car elle 
avait douze ans; et ils furent frappes de 
stupeur. Etjesusleurdeienditfortement 43 
d'en rien dire a personne; puis il comman- 
da de donner a manger a la jeune fine. 

F. — A Nazareth [chap, vi, i — 6*]. 

Etant parti de la, Jesus vint dans sa 6 
patrie, et ses disciples le suivirent 
Quand le sabbat fut venu, il se mit a 2 
enseigner dans la synagogue; et beau- 
coup de ceux qui Tentendaient, frappes 
d'etonnement, disaient : " D'ou celui-ci 
tient-il ces choses? Quelle est cette sa- 
gesse qui lui a ete donnee, et comment 
de tels miracles s'operent-ils par ses 
m a i ns? N'est-ce pas le charpentier, le 3 
fils de Marie, le frere de Jacques, de 
Joseph, de Jude et de Simon? Ses soeurs 
ne sont-elles pas ici parmi nous? " Et ils 
se scandalisaient de lui. Jesus leur dit : 4 
"Un prophete n'est sans honneur que 
dans sa patrie, dans sa maison et dans sa 
famiile. " Et il ne put faire la aucun mi- 5 
racle, si ce n'est qu'il guerit quelques ma- 
lades en leur imposant les mains. Et il 6 
6tait snrpris de leur incredulite. 

G. — Mission des Apdtres [vers. 60 — 13]. 

Ensuite Jesus parcourut les villages 6 
d'alcntour en enseignant. Alors U ap- 7 

rJa pres de lui les Douze, et commenca 
les envoyer deux a deux, en leur don- 
nant pouvoir sur les esprits impurs. D 8 
leur recommanda de ne rien prendre 
pour la route, ou'un baton seulement, ni 
sac, ni pain, ni argent dans la ceinture; 
mais d'etre chansses de sandales, et de 9 
ne pas mettre deux tuniques. Et il leur 10 
dit : " Partout ou vousserez entres dans 
une maison, demeurez-y jusqu'a ce que 
vous partiez de ce lieu. Et si quelque 1 1 
part on refuse de vous recevoir et de 
vous ecouter, sortez de la, et secouez la 
poussiere de dessous vos pieds en temoi- 
gnagepoureux." Etant done partis, ils 12 
precherent Ia penitence; ils chassaient 13 
beaucoup de demons, oignaient d'huile 
beaucoup de malades et les guerissaient 



les malades une ontlion d*kniU } qui devient 
ainsi, non la cause reelle et efficient^ mais la 
cause instrumentale et symbotique du soulage- 
ment miraculeux. Cette onctton d'huile peut 
Stre aussi regardee comme une 6gure de rex- 
tr€mc*on<ftton* 
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Chap. VI, 14. 



fiVANGILE SELON S. MARC. 



Chap. VI, 3S. 



DEUXIEME PARTIE. 

JESUS RAYONNE AUTOUR DE LA GALILEE 

[Ch. VI — 14, DC]. 



A. — Inquietudes d? Herode y meurtrier de 
Jean-Baptiste [14 — 29]. 

14 Or le roi Herode entendit parler de 
Jisus^ dont le nom etait devenu celebre, 

et il disait : " Jean-Baptiste est ressus- 
cite : c'est pourquoi la puissance mira- 

15 culeuse opere en lui." Mais d'autres 
disaient : "C'est Elie"; et d'autres : 
" C J est un prophete, semblable a Tun des 

16 <*«^rnrprophetes." Cequ'Herodeayant 
entendu, il dit : " C'est Jean, que j'ai 
fait decapiter, qui est ressuscit€." 

17 Car tfetait lui, Herode, qui avait en- 
voye prendre Jean, et I'avait fait mettre 
en prison chaise de fers, a cause d'Hero- 
diade, femme de Philippe, son frere, qu'il 

18 avait epousee; car jean disait a Hero- 
de : "II ne fest pas pennis d'avoir la 

19 femme de ton frere." Hfrodiade lui 
etait done hostile, et voulait le faire 

20 perir; mais elle ne le pouvait pas. Car 
Herode, sachant que e'etait un horame 
juste et saint, le venerait et veillait sur sa 
vie; il faisait beaucoup de choses d'apres 
ses conseils et l'Scoutait voiontiers. 

2 1 Enfin il se presenta une occasion favo- 
rable. Le jour anniversaire de sa nais- 
sance, Herode donna unfestinaux grands 
de sa cour, a ses officiers et aux princi- 

22 paux de la Galilee. La filled' Herodiade 
etant entree dans la salle, dansa, et plut 
tellement a Herode et a ceux qui Staient 
a table avec lui, que le roi dit a la jeune 
fille : " Demande-moi ce que tu voudras, 

23 et je te le donnerai." Et il ajouta avec 
serment : " Quoi que ce soit aue tu me 
demandes, je te le donnerai, jusqu'a la 

24 moitie de mon royaume." Ellesortit et 
dit a sa mere : " Que demanderai-je? " 
Sa mere lui repondit : " La t&te de Jean- 

25 Baptiste." Revenant aussitdt avec em- 
pressement aupres du roi, la jeune fiUe 
lui fit cette demande : " Je veux que tu 
me donnes, a Tinstant, sur un plat, la 

26 tete de Jean-Baptiste." Le roi nit con- 
triste : ne'anmoins, a cause de son ser- 



14. Le run fffrvde, le t&rarque Herode An* 
tipas-Bttdjns le sens large et popalaire de ce 
Inot. Mm xiv, 1; Luc, w, 7. 

30. Matth. xiv, 13; Luc, ix t to; Jean, vi. 1. 



ment et de ses convives, ii ne vouiut 
point i'affliger d'un refus. 11 envovn 27 
aussitot un de ses gardes avec Fordrc 
d'apporter la tete de Jean sur un plat. 
Le garde alia decapiter Jean dans la 28 
prison, et apporta sa tete sur un plat; il 
la donna a la jeune fille, et la jeune fille 
la donna a sa mere. Les disciples de 29 
Jean I'ayant appris, vinrent prendre son 
corps et le mirent dans un sepulcre. 

B. —Jisus a Bethsaide : Premiere mul- 
tiplication des pains [30 — 44]. H mar- 
che sur les flots [45—52]. Retour en 
GaliUe ': miracles et discussion sur les 
traditions pharisaiques [53 — vii, 23]. 

De retour pres de Jesus, les Apotres 30 
lui rendirent compte de tout ce qu'ils 
avaient fait et de tout ce qu'ils avaient 
enseigne. 11 leur dit ; " Venez, vous 31 
autres, a l*6cart, dans un lieu desert, et 
prenez un peu de repos." Car il y avait 
tant de personnes qui aliaient et ve^- 
naient, que les Apotres n'avaient pas 
m&me le temps de manner. lis s'em- 32 
barquerent done et se retirerent a Tecart 
dans un lieu solitaire. 

On les vit partir, et beaucoup de gens 33 
ayant devine ou ils aliaient, de toutes 
les villes on accourut par terre en ce 
lieu, et on y arriva avant eux. Lorsque 34 
Jesus dlbarqua, il vit une grande multi- 
tude, et il en eut compassion, parce 
qu'ils etaient commedes brebis sans pas- 
teur, et il se mit a leur enseigner beau- 
coup de choses. 

Comme rbeure etait deja avaucee, ses 35 
disciples vinrent lui dire : " Ce lieu est 
desert et d6ja Theure est avancee; ren- 36 
voyez-les, afin qu'ils aillent dans les fer- 
mes et les villages des environs, pour 
s'acheter de quoi manger." 11 leur re- 37 
pondit : " Donnez-leur vous-memes a 
manger." Et ilsluidirent : " Irons-nous 
done acheter pour deux cents deniers de 
pain, afin de leur donner a manger? ? 
II leur demanda : " Combien avez-vous 3S 



3s. Dans un lieu solitaire, da territoire de 
Bethsalde-Jultas (Luc, ix, xo). 

34. D4barqua % litt. sortitte la barque, ou, 
scion quelques-uns : dt sa rttraite. 
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Chap. VI, 39> EVANGILE SELOX S. M ARC. Chap. VII, 14. 

^=t^J, nS? -, A . 11 ^ et !° y ffv!. S,en etaat viUes et dans les campagnes, on mettait 

j9 de^Sto^ JS ni CUr comn,anda ! °? Ie P** de les IaiLer seulmenttou- 

40 wl ! S5^^ , ■K? ,?pa f ,0, ; ChCr la - hou PPe d « son manteau; et tons 

40 sur 1 nerbe verte; et ils s assirent par ' ceux qui pouvaient Ie toucher etaitmt 

41 groupes de cent et de cinquante. Jesus | gueris P° uvaienc le toucher etaient 

e\ nt ief,nM^ P ± S v etleS< i e T p0isS0nS '! Les **>»»**»« et plusieurs Scribes 7 
2'bSrf £ -£?=? Cld ' -l ? r ° n0 '? ?a Venus de Jen^alem sassemblerent an! 

et tadtaSf* SV • . mpit ICS ^ P* de Jfaus - A yant vu q«elques-uns 2 
?7 do ?" a «• disciples, pour qu'ils ! de ses disciples prendre leur reoas avec 

, ™c d -? n 5 UaSSer '? au P^P 16 ' il P*^** '' de * mains impuV^M-dirl^n ^ 

42 aussi les deux poisons entre tous. Totis | vees, ils Ut blamerent _ Ca? tePha - 

4J S? Ct fm £.? su ***> * Voa ' *&* ^ tous le/jutfs ne m^gfni £s ° 
emporta donze corbeilles pleu.es de mor- j sans s'etre lave soigneuseme^t KahT 

. ^^ P X n et de °? 1 UI nstut des • suiva nt la tradition des anciens Et . 

44 eSt^u n^h^H q " "T* maDg6 l0rsqu,as reviennent ** pSubliqS * 
,- ^ImAI t Cmq K? 1Ieh ° m ^ ik ne man g ent P 38 *"* avoir pratim* 
3 ciDl«T mn ^f r ' fe ^^ *• d f' des ablutions. lis pratiquent encoYe beau- 

pi avan? luT df&S^Sft *. * ? ° Up . d ' aut ^ otaa ™» traditionnel- 
SI^b!! -j J autre cote du lac ' ,es ' ,a Purification des coupes, des cru- 

vers Bethsaide, pendant que lui-memei ches.de vases d'airain etdesbfc T-lL - 

4 SHS"' ,C -T^ Et a , prts qu ' il en W"ri»ta» et lefl^ibes hJ denir ' 

Sur P Dri e r ge ' ^ " r * m ° ntagne d6rent donc : " Pourt l uoi ™ dSpte 
.- t „„„••* » . . i ne suivent-ils pas la tradition des an- 

4/ Le sou- etant venu, la barque etait au ! ciens, et prennent-iis ■?£ reoas avi- 

a* ST y L?n'-f **? ft " Bl a des "ainsLpur^?" ?Ucur^n*t 6 

4i terre. Voyant qu ils avaient beaucoup " Isale a Wen prophetise de vous hv™ 

de perne a ramer (car le vent leur etait crites, ainsi qSTCtaS • Ce^'Se 

contraire) vers la quatriemc veille de la m'honVs des UvresTm^ leur t^ceWSt 

nuit, il alia vers eux, marchant sur la , loin de moi. VahTest le culte Q S me , 

49 mer; et .1 voulait les dcpasser. Mais | rendent, enseignlint del Snef qui ? 

• rent ileSn "J*?- Sm ? *"'■ ^ " Bt des P^P^ d'hommeT Vout iS- S 
<o S cSf r^ i?f il ant ° mee i P "^"? 1 ! « d « "te le commandement de Dieu, 
3 S&ffL. 1 k - Ie . V0 3 ra > ent tous - et Us , pour vous attacher a la tradiUon des 

5E&&ZZ1S** !f.i« a ^^^.-t ^ vaseTetr cot 



l 1 ^^ • " -V^confiance, c'estmoi, j pes, et faisantteauraup d'autreHh^ 

isuite j semblables. Vqus savez fort bien, ajou- 



5 1 ne craignez point." II monta ensuite , acmoiaoies. vous savez lorthien »im. 

sfflSrisiSPs-f le vent f& -totMTSsas 

c- hfe^' rlr £ e „ t ? nnem e nt etait au com- de Dieu, pour observer votre tradition! 

mferi^L^L- aVaient *** °, ompns ,e Car MoIse a dit = Honore ton pere et ta 10 
miracle des pains, oarce oue leur iraur m j.n». »» . r\>i..; „...- j._ *?:!"." IO 



miracle des pains, parce que leur coeur 
etait avcugle. 






Apres avoir traverse ie lac, ils vin- 
rent au territoire de Genesareth et y 

54 aborderent. Quand ils furent sortis cte 
la barque, les gens du pays, ayant aus- 

55 S1 ">t reconnu Jesus, parcourureat tous 
les environs, et Ton se rait k lui apporter 
les malades sur ieurs lits, partout ou Ton 

56 apprenait qu'il etait. En quelque lieu 
qu il arrivat, dans les villages, dans les 



mere; et : Celui qui maudira son pere 
et sa mere, qu'il soit puni de mort Et 1 1 
vous, vous dites : Si un homme dit a son 
pere ou a sa mere : Le bien dont j'aurais 
pu t'assister est corban, c'est-d-dire un 
donyfc/V a Dieu, vous ne le laissez plus 1 2 
rien faire pour son pere ou sa mere, — 
aneantissant ainsi la parole de Dieu par 13 
la tradition que vous enseignez. Et vous 
faites beaucoup d'autres choses sem- 
blables/ ' 

Ayant rappele le peuple, Jesus leur 14 



45- Mattb. xiv, 22; Jean, vi t 14. 

48. La quatriemc veille commencau verb ^ou 
4 b. du matin. 

$2. Matth. xiv t 33; Cf. Marc, viii, «. 
VII, 1. Matth. xv, x. 

3. SeifHeusement wvyim, Vitt.d point fermd, 
ou jnie u an comb. La Vulgate a lu *v«ra. 

souvtnt. • 
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4. Lits % voir iv, ai. 

6. Isale xxix, 13. 

8. Purifiaut Us vases % etc. : ce merabre 
de phrase manque dans plusieurs manuscrits. 

ta Exod. xx, ta* 

ix. Voy. Matth. xv. 5. La phrase est suspen- 
due tci comme li; it taut suppleer : <&t hemme 
tst quittf tnvers ses /artnts, et ainsi (v^i) 
vans U dispense* de toute mutrt otligatien. 



Chap. V!I, 15. EVANGILE SELON S. MARC. Chap. VIII, 11. 

dit : " Ecoutez-moi tous, et comprenez. j couchee sur son lit; le demon Tavait 

15 Rien de ce qui est hors de rhomme | quittee. 
et qui entre dans rhomme ne peut | Sortant alors du pays de Tyr, Jesus 
le souiller; mais ce qui sort de Thorn- 1 revint par Sidon vers la mer de Galilee, 

16 me, voila ce qui rouille rhomme. Que j au centre du pays de la Decapoie. La, 
celui qui a des oreiiles pour entendre, I iis lui amenerent un sourd-muet, et ils 
entende." \ le priaient de lui imposer les mains. 

17 Lorsqu'il fut entre dans une maison, i Jesus, le tirant a part hors de la foule, 
lom de la foule, ses disciples Tinterro- ! lui mit les doigts dans les oreiiles, et de 

18 gerent sur cette parabole. II leur dit : j sa salive sur la langue; puis levant les 34 
" Vous aussi, avez-vous si peu d'intel- \ yeux au del, il poussa un soupir et lui 
ligence? Ne comprenez- vous pas que tout i dit : " Ephpheta," c'est-a-dire, ouvre- 
ce qui du dehors entre dans rhomme ne \ toi. Et aussitot les oreiiles de cet hom 

19 peut le souiller, parce que cela n : entre 
pas dans son cceur, mais va au ventre, 



u 



^ 



* 1 



me s'ouvrirent, sa langue se delia, et il 
parlait distinctement. Jesus leur defen- 



55 



20 



et est rejete au lieu secret, cequi purine dit d'en rien dire a personne. Mais plus 
tous les aliments? Mais, ajouta-t-il, ce il le leur defendait, plus ilsle publiaient; 
qui sort de rhomme, voila ce qui souille et ravis d'une admiration sans bornes, 

21 1'homme. Car c'est du dedans, du coeur i ils disaient : " Tout ce qu'il a fait est 
des hommes, que sortent les pensees I merveilleux! II fait entendre les sourds 
mauvaises, les adulteres, les fornica- ! et parler les muets." 

22 tions, les homicides, les vols, l'avarice, j En ces jours-la, comme il y avait en- 
les mechancetes, la fraude, le liberti- j core une grande foule qui n'avait pas de 
nage, I'oeil malin, la calomnie, I'orgueil, i quoi manger, Jesus appcla ses disciples 

23 la folic Toutes ces choses mauvaises et leur dit : " J'ai compassion de ce peu- 
sortent du dedans et souillent rhomme." ! pie, car voila trois jours deja qu'ils ne 



;o 



0/ 



8 



24 



C. — J4sus en Phtnicie : La Ckana- 
ttfenne [vers. 24 — 30] ; dans la D4ca- 
pole : le sourd-muet; seconde multipli- 
cation des pains [31 — viii, 9]; appa- 
rition en GaUUe : les Pkarisiens de- 
mandent an prodige [ 10— 1 2]. 

II partit ensuite de ce lieu, et s'en alia 
vers les confins de Tyr et de Sidon. Et 



i me quittent pas, et ils n'ont rien a man- 
ger. Si je les renvoie dans leur maison 
sans nourriture, ils tomberont de defail- 
lance en chetnin; car plusieurs d'entre 
eux sont venus de loin." Ses disciples 
lui repondirent : " Comment pourrait-on 
trouver ici, dans un desert, assez de 
pain pour les rassasier?'* Et il leur 
demanda : " Combien avez-vous de 






etant entre dans une maison, il desirait 1 pains? " Ils dirent : • " Sept" Alors il 6 



que personne ne le sut, mais il ne put 

25 demeurer cache. Car une femme, dont 
la petite fille etait possedee d'un esprit 
impur, n'eut pas plus tot entendu parler de 

26 lui,qu'ellevintsejeterasespieds. Cette 
femme 6tait paienne, syro-phenicienne 
de nation; elle le pria de chasser le d£- 

27 mon horsde sa fille. II lui dit : " Lais- 
sez d'abord les enfants se rassasier, car 
il n'est pas bien de prendre le pain des 
enfants et de le jeter aux petits chiens. 

28 — II est vrai, Seigneur, r^pohdit-elle; 
mais les petits chiens mangeat sous la 

29 table les miettes des enfants." Alors il 
lui dit : "A cause de cette parole, allez, 

30 le demon est sorti de votrefille." Etant 
retournee a sa maison, elle trouva sa fille 



7 



8 



\T.Parabolt: la sentence enigmatique du v. z 5. 

2* Matth. xr, a 1. Plusieurs mss. omettent : 
et as Side*; Cf. vers. 31. 

33. Matth. xv, 29. Le grec iioyOkdkov^ UtL urn 
tourd qui parlait difficttement. Mis ict pour 
muet (ct aAiAovt, vers. 37 et le mSme mot ushe 
dans les Septante, Is. xxxv, 6, pour 1'hebreu '«/- 
tern, muet). On veut sans doute taire remarquer 



fit asseoir la foule par terre, prit les sept 
pains, et, apres avoir rendu* graces, il 
les rompit et les donna a ses disciples 
pour les distribuer; et ils les distri- 
buerent au peuple. Ils avaient en outre 
quelques petits poissons; apres avoir 
prononce une benediction, Jesus les fit 
aussi distribuer. lis mangerent et fu- 
rent rassasies, et Ton emporta sept cor- 
beilles des morceaux qui restaient Or 9 
ceux qui mangerent etaient envrnm qua- 
tre mille. Ensuite Jesus les renvoya. 

II monta aussitot dans la barque avec 10 
ses disciples, et vint dans le pays de 
Dalmanutha. Survinrent les Phari- n 
siens, qui commencerent a discuter avec 
lui, lui demandant, pour Tcprouver, un 



par Ik qu'il n'etait pas sourd-muet de naissance. 
VI II, to. Cette locality ne figure ni dans 
l'ancien Testament ni dans Josephe. En S. Mat- 
thieu on lit Magadan (xv, 39X Cest sans doute 
Kd-Delhanuyih et la locality voisine Afa'ad, 
tnmscricejtayoAaVengrec.Vigouroux. Ditl.de la 
BibU. Ce pays doit 6tre la partte septentrionale 
de la vallee du Jourdain, au dela de ce fleuve. 
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Chap. VIII, l2 . £VANGILE SELON S. MARC. Chap. IX, i. 



12 signe du del. Jesus ayant pousse un 
profond soupir, dit : " Pourquoi cette 
generation demande-t-elle un signe? Je 
vous le dis en verite, il ne sera point 
donne de signe a cette generation." 

0.— Jisus a Dethsaide : le levain, Paveu- 
o/e [13—26]; aupays de Ctsaree : con- 
fession de S. Pierre: la Passion pri- 
dite [27—39]. 



De la, Jesus se rendit avec ses disci- 27 
pies dans les villages qui entourent Ce- 
saree de Philippe, et sur le chemin, il 
leur fit cette question : cc Qui dit-on que 
je suis?" lis lui repondirent : " Jean- 2$ 
Baptiste; d'autres, EUe; d r autres, un des 
Prophetes. — Mais vous, leur deman- 
da-t-il, qui dites-vous que je suis? ,? 
Pierre, prenant la parole, lui dit : " Vous 
etes le Christ r? Et il leur defendit 



29 



U 



m v 1 • -t ^° "* v^unou £,1 n leur aeienai 

Et les laissant, il remonta dans la severement de dire cela de lui a oer 
barque et passa a 1'autre bord. sonne. ^ 



Or les disciples a vaient oublie de pren- 
dre des pains; ils n'en avaient qu ? un 
seul avec eux dans la barque. Jesus leur 

. 4 Ann n aaA &..^_A * -_ . a. * . **% « 



Alors ilcommencaaleurenseignerqu'il 31 
fallait que le Fils de rhomme souffrit 
beaucoup, qu il fut rejete par les Anciens. 



32 



t Z ? "^Jf^ I 08 ^^ens et du j bes. quil fut mis a raort et qu'il «S 

.6 levain d Herode." Sur quoi ils faisaient | citdt trois joure apres. Et il leuTdit 
reflexion entre eux, disant : « C'est ces choses ouvertement. Pierre le pre- 

1 : que nous n avons pas de pains. " Jesus, nant a part, se mit a le reprendre^ Mais j x 
connaissant leurpensee, leur dit: "Pour- ! Jesus, s'etant retourne et ayant regard! 
quoi vous entretenez- vous dece que vous ses disciples, reprimanda Pierre en 
uavez pas de pains? NWvous encore disant : » Arriere ! Satan: car tes senti- 
m sensm intelligence? Votrecccur est-il , tnents ne sont pas ceux de Dieu, mais 

i!> encore aveugle? Avez-vous des yeux ceux des hommes/' 

pour ne pas voir, des oreilles pour ne pas Puis, avant appele le peuple avec ses u 
n? n f™ 3 re n E "?, v ? z - vous P° int ^ me- disciples, ' il leur dit : "Si quelqu'un 
moire? Quand j ai rompu les anq pains veut marcher a ma suite, qnil se renonce 
entre les cinq mille hommes, combien lui-m£me, qu'il prenne sa croix et me 
avez-vous emporte de corbeilles pleines suive. Car celui qui veut sauver sa vie, ;? 
de morceaux?" lis lmdirent : " Douze. la perdra, et cclu? qui perdra sa vie a j5 
- tt quand j ax rompu les sept pains cause de moi et de l'Evangile, la sau- 
cntre les quatre mille hommes, combien | vera. Que servira-t-il a l'homme de 16 
Jepamerspleinsde morceaux avez-vous gagner le monde entisr, s'il perd son 



10 



:o 



21 omportes? " lis lui dirent : " Sept" II 
leur dit : " Comment ne comprenez-vous 
pas encore?" 

22 lis arriverent a Bethsaide, et on lui 
;imena un aveugle qu*on le pria de tou- 



ame? Car que donnera Thomme en 37 
echange de son ame? Celui qui aura 38 
rougi de moi et de mes paroles au milieu 
de cette generation adultere et peche- 
resse, le Fils de Fhomme aussi rougira 



^ ^k^ ?7 n - j f ;r wu ~ x ™' tc rua uc 1 numme aussi rougira 

2j Lher. Prenant la main de l'aveugie, ' de lui, lorsqull viendra dans la gloire 
Jesus le conduisit hors du bourg, lui mit de son Pere avec les anges saints '' II :q 
de sa sahve sur les yeux, et, lui ayant ajouta : » Je vous le dis en verite, par 



impose les mains, lui demanda s ? il voyait 

24 quelgue chose. L'aveugie leva les yeux 
et dit : " Je vois les hommes qui mar 

25 chent, semblables a des arbres/' Jesui 



mi ceux qui sont ici, quelques-uns ne 
godteront point la mortqu'ils n*aient vu 
le royaume de Dieu venir avec puis- 



us sance. 



:2] t Pen- 



26 



lui mit de nouveau les mains sur les vcux, 

et il le fit regarder. Alors il fut si bien *" , tr ^sJiguratioii [ix, 1 — 1 

S^ieri, qu*U voyait distinctement toutes j f an *toss*ti\\s — i&\ 

choses. Alors J&us le renvoya dans sa ' Six jours apres, Jesus prit avec lui 

maison, en lui disant : " Va dans ta mai- : Pierre, Jacques et Jean, et les conduisit 

son, sans entrer dans le bourg, ni parler seuls, a Tecart, sur une haute monta- 

de ceci A Dersnnnc* dn hniiror amp rt il ftit fr-onofi^.,^; ,j~..~_* 



de ceci d personne du bourg. 



14*15. Matth. xvt, 5. 

24. Plusieurs manuscrtts grecs : Je voh let 
hotnmeti carjg les tvu marthtr, semblables A 
des arbrts. 

25. Vulgate, il commenfa A voir, — Distinc* 
tement et de loin -njkavym. 

26. Sams entrer : Vulg. et'si in entrts... 



Cotnp. Matth. vii, 4 



gne, et il fut transfigure devant eux. 



27. Matth. xvi, 13 et Luc, ix, 18. 

a8. Jea*~Baptiste ; Comp. vi, t 4 . - Un des 
prwpkites : Vulgate et plusieurs manuscrtts 
grecs : comttu Pun des pro/kites. 

jo. Matth. xvi, 28. 

IX. 1. Matth. xvii, 1; Luc, : .x, 28. — II Petr. 
i, 16 sv. 
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Chap. IX, 2. 



EVANGILE SELON S. MARC. 



Chap. IX, 35. 



2 Ses vetements devinrent etincelants, 
d'une blancheur aussi eclatante que la 
neige, et tels qu'aucun foulon sur la 

3 terre ne saurait blanchir ainsL Puis 
Elie* et Moise leur apparurent, conver- 

4 sant avec Jesus. Pierre, prenant la 
parole, dit a Jesus : " Maitre, il nous 
est bon d'etre ici^dressons trois tentes, 
une pour vous, une pour Moise et une 

5 pour Elie" II ne savait ce qu'il disait, 

6 L'effroi les ayant saisis. Et une nuee les 
couvrit de son ombre, et de la nuee sor- 
tit une voix : '* Celui-ci est mon Fils 

7 bien-aime; ecoutez-le." Aussitot, re- 
gardant tout autour, Us ne virent plus 
personne, si ce n'est Jesus, seul avec 

£ eux. Comme ils desccndaient de la 
montagne, il leur defendit de raconter a 
personne ce qu'ils avaient vu, jusqu'a. ce 

3ue le Fils de rhomme fut ressuscite 
^ es morts. Et ils garderent pour eux la 
chose, tout en se demandant entre eux 
ce que signifiait ce mot : " Stre ressus- 
cite des morts." 

10 Ils rinterrogerent et lui dirent : 
tc Pourquoi done les Scribes disent-ils 
qu'il faut qu'Elie vienne auparavant ? " 

11 II leur repondit : " Elie doit venir aupa- 
ravant, et retablir toutes choses; et com- 
ment est-ii ecrit du Fils de rhomme qu'il 
doit soutfrir beaucoup et £tre mepris£ ? 

12 Mais, je vous le dis, Elie est deja venu, 
et ils r l'ont traite comme ils ont voulu, 
selon qu'il est ecrit de lui." 

13 Etant retourne vers ses disciples, il 
vit une grande fouie autour d'eux, et des 

14 Scribes qui discutaient avec eux. Toute 
la foule fut surprise de voir Jesus, et 

15 elie accourut aussitot pour le saluer. II 
leur demanda : " Sur quoi discutez-vous 

16 avec eux?" Un homme de la foule lui 
repondit : " Maitre, je vous ai amen£ 
mon fils, qui est possede d'un esprit 

17 muet Partout ou Pesprit s'emparede 
lui, il le jette contre terre, et Yenfant 
ecume et grince des dents, et il se des- 
seche; j'ai prie vos disciples de le chas* 

18 ser, et ils ne Font pu. — race incre- 
dule, leur dit Jesus, jusques a quand 
serai-je avec vous ? Jusques a quand vous 

(9 supporterai-je? Amenez-le-moL On le 
lui amena. A sa vue, 1'esprit agita sou- 
dain l'enfant avec violence; il tomba par 



9. lis oblirent et gardbrtnt pcur tux la 
ckite, litt. la ParoU % ce qui s'&ait (kit et dit 
sur U montagne; roaU ils ne comprenaient pas 
ce que pouvait stfnifier, ftuusciUr dit mart t t 
poor le Messie qui, dans leur peosee ne devait 
pasmourir. 

13. EiMMtrttcunU: le lendemain de la trans- 
figuration (Luc ix, 37). 



terre et se roulait en ecumant Jesus 20 
demanda au pere de l'enfant : " Com- 
bien y a-t-il de temps que cela lui arri- 
ve? — Depuis son enfance, repondit-iL 
Souvent Pesprit l*a jete dans le feu et 21 
dans Peau pour le faire perir; si vous 
pouvez quelque chose, ayez pitie de nous 
et nous secourez. 1 ' Jesus lui dit : " Si vous 22 
pouvez [croire], tout est possible a celui 
qui croit " Aussitot le pere de l'enfant 23 
s'ecria, disant avec larmes : " Je crois 
[Seigneur]; venez au secours de mon 
incredulite." Jesus, voyant le peuple 24 
accourir en foule, menaca Pesprit impur, 
en disant : 4( Esprit sourd et muet, je te 
le commande, sors de cet enfant, et ne 
rentre plus en luL" Alors,ayant pousse 25 
un grand cri, et Payant agite avec vio- 
lence^ sortit,et Penfant devint comme un 
cadavre, au point que plusieurs disaient : 
" II est mort " Mais Jesus, Payant pris 26 
par la main, le fit lever,et il se tint debout. 

Lorsqu'ii fut entre dans la maison, ses 27 
disciples lui demanderent en particulier : 
44 Pourquoi n'avons-nous pu chasser cet 
esprit? A II leur dit : 44 Ce genre de di- 2S 
mons ne peut etre chasse que par la 
priere et le jeiine." 

F. — Dernier passage en GaJiUe : Ins- 
tructions aux Apdtrts sur la Passion, 
V humility le sele sans jalousie, la 
charity It standale, P enfer [vers. 

29 — 491- i 

Etant partis de la, ils cheminerent a 29 
travers la Galilee, et Jesus ne voulait 
pas c-u'on le sut Car il enseignait ses 30 
disciples et leur disait : " Le Fils de 
Thomme sera livre entre les mains des 
hommes, et ils le feront mourir, et le troi- 
sieme jour apres sa mort il ressuscitera. " 
Mais ils ne comprenaient point cette pa- 31 
ro!e, et ils craignaient de rinterroger. 

lis arriverent a Capharnaum. Lors- 
qu'il fut dans la maison, Jesus leur dc- 32 
manda : ci De quoi parliez-vous en che- 
min? " Mais Us garderent le silence, n 
car en chemin ils avaient discute entre 
eux qui etait k plus grand. Alors il 34 
s'assit, appela les Douze et leur dit : 
44 Si quelqu*un veut etre le premier, il 
sera le dernier de tous, et fe serviteur 
detous." Puis, prenant un petit enfant, 35 



15. Avtc *ux t les disciples. Vulgate, emtn 
vous, 

18. Jesus reproche au peuple son manque de 
foi, qui avait mis obstacle au miracle. 

29. Matth. xvii, ex; Luc, ix, 44 
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///**r<fc7;suppiees ici les venets 3 et 4 
atth. zviiL 
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Chap. IX, 36. &VANGILE SELON S. MARC. 



Chap. X, 10. 



* ?J!£™J U ^ d '?? ; et 4 ^. l ' avoir de chute, coape-la : mieux vaut pour toi 
36 embrasse, il leur <fct : « Quiconque, entrer mutile dans la vie, que Waller 



J/ 



recoit en mon nom un de ces petits en- 
fonts, me recoit; et quiconque me recoit, 
ce n'est pas moi qiril recoit, mais celui 
quim'aenvoye." 

Jean, prenant la parole, lui dit : 
" Maitre, nous avons vu un homme 
qui ne va pas avec nous, chasser les de- 
mons en votre nom, et nous l'en avons 

3S empeche. — Ne l'en empechez pas, dit 
Jesus ; car personne ne peut faire de mi- 
racle en mon nom, et aussitot apres par- 

30 ler mal de moi. Qui n'est pas contre 
nous, est pour nous 



40 



ayant deux mains, dans la gehenne,dans 
le feu inextinguible, la oil leur ver. ne 43 
meurt point, et ou le feu ne s'eteint 
point. Et si ton pied est pour toi 44 
une occasion de chute, coupe-le : mieux 
vaut pour toi entrer boiteux dans la vie t 
que d'etre jete, ayant deux pieds, dans 
la gehenne du feu inextinguible, la oil 45 
leur ver ne meurt point, et ou le feu ne 
s'eteint point. Et si ton ceil est pour 46 
toi une occasion de chute, arrache-le : 
mieux vaut pour toi entrer avec un seul 
ceil dans le royaume de Dieu, que d'etre 



Car quiconque vous donnera un verre jete, avant deux yeux, dans laVehenne 
1 eau en mon nom, parce que vous etes du feu" la * 



au Christ, je vous le dis en verite, il ne 
41 perdra pas sa recompense. Et quicon 



ou leur ver ne meurt point, 47 
et ou le feu ne s'eteint point Car tout 4S 
homme sera s?le par le feu, et toute 



aue sera une occasion de chute pour un ! offrande sera saiee avec du seL Le sel ±a 

de CeS DetltS nili CTTlipnr pn mm il van ocf K«„. :„ -: 1- -_• _,_«• .., ^* 



le ces petits qui croient en moi, il vau 
drait mieux pour lui qu'on lui attachat 
au cou la meule qu'un ane tourne, et 
qu'on le jetat dans la mer. 
42 Si ta main est pour toi une occasion 



est bon; mais si le sel s'affadit, avec 
quoi lui donnerez-vous de la saveur? 
Gardez bien le sel en vous, et soyez en 
paix les uns avec les autres." 



TROISIEME PARTIE. 

VOYAGE ET SEJOUR A JERUSALEM POUR LA DERNIERE 

PAQUE [Ch. X — XIII]. 

1° — PENDANT LE VOYAGE [Ch. \\ 



A. — En PMe : Mariagc indissoluble 
[vers. 1 — 12]; Us petits infants 
[ 13 — 16] ; lejeune hopime invite a ta 
perfection [17—27]; recompense des 
conseils ivangtliques [28—31]. 

iO Etant parti de ce lieu, Jesus vint aux 
confins de la Jadee, au dela du Jour- 
dain; et le peuple s'assembla de nouveau 
pres de lui, ct, suivant sa coutume, il 

2 recommenca a les enseigner. Les Pha- 
risiens I'ayant aborde lui demanderent 
s'il &ait permis a un mari de repudier 
sa femme : c'&ait pour le mettre a 

3 I'epreuve. II leur repondit : " Que vous 



a ordonne Moise?" lis dirent : " Molsc 4 
a permis de dresser un acte de divorce 
et de repudier. " Jesus leur repondit ; c 
"Cest a cause de la durete deArot#e 
coeur qu'il vous a donne cette loi. Mais 6 
au commencement de la creation " Dieu 
fit un homme et une femme. A cause 7 
de cela, l'homme quittera son p*re et sa 
mere, et s'atttachera a sa femme; et les 
deux ne feront qu'une seule . chair." 8 
Ainsi ils ne sont plus deux, mais ils sont 
une seule chair. Que rhomme done ne 9 
separe pas ce que Dieu a unL" 

Lorsqu'ils furentdans la maison, ses 10 
disciples rinterrogerent encore sur ce 



39. Contre turns. La Vulgate et plusiYurs 
manuscrits grecs ; comtrt vans. 

48. Passage particttlieremeni difficile qui a 
donne lieu a de nombreuses interpretations. La 
plus suivie est la sunrante. D'apres Le*vtt. it, 
n (comp. Ezech. xliii, 24), toute ofirande faite 




Tout homme coadamne* a ta gehenne sera saU 
pari* fen; le feu de I'exifer sera pour lui comme 



un sel qui, le preservant de la corruption, le 
devorera sans le consumer. St toute offrande. 
dans le sens figure* (Rom. xu\ i\ tout chrttieo 
qui aura pratique la mortification !et le renon- 
cement, sera soli avec du set, sera egalement 
mcprrupuble, mais dans U gloire, dans I'^ler- 
nelle beatitude. (Schegg, PatriaiX 
^?^J- M*ttlu xix, 1; Luc, ix f S r. Au detd du 
jeuTtfaz* : commencement du dernier voyage 
de Jesus a Jenisalem par la Pe*ree. Comik toe. 
xyii, 7. ^ 



C49] 



Chap. X, n. 



EVANGILE SELON S. MARC 



Chap. X, 40. 



11 sujet, et il leur dit : " Quiconque re- 
pudie sa femme et en epouse une autre, 
commet un adultere a regard de la pre- 

12 miere. Et si une femme repudie son 
* mari et en epouse un aui re, elle se rend 

adultere." 

13 On lui amena des petits enfants pour 
pour quHl ies touchat. Mais les disciples 
reprimandaient ceux qui ies presen- 

14 taient Jesus, a cette vue, fut incfigne et 
leur dit : " Laissez les petits enfants 
venir a moi, et ne les en empechez pas; 
car le royaume des cieux est a ceux qui 

15 leur ressemblent Je vous le dis en ve- 
rity, quiconque ne recevra pas comme 
un petit enfant le royaume de Dieu, n 5 y 
entrera point " Puis il les embrassa, et 
les benit en leur imposant les mains. 

17 Comme il sortait pour se mettre en 
chemin, quelqu'un accourut, et se jetant 
a genoux devant lui, lui demanda : 
" Bon Maitre, que dois-je faire pour 

18 avoir en heritage la vie Sternelle?" Jesus 
lui dit : " Pourquoi m'appelles-tu bon? 

19 11 n'y a de bon que Dieu seuL Tu con- 
nais les commandements : Ne commets 
point d' adultere, ne tue point, ne derobe 
point, ne porte point de faux temoigna- 



mais non a Dieu : car tout est possible a 

Dieu." 

Alors Pierre, prenant la parole : 28 
" Voici, luidit-il, que nous avons tout 
quitte pour vous suivre." Jesus re- 29 
pondit : " Je vous le dis en verite, nul 
ne quittera sa maison, ou ses freres, ou 
ses sceurs, ou son pere, ou sa mere, ou 
ses enfants, ou ses champs, a cause de 
moi et a cause de i'Evangile, qu'il ne 30 
recoive maintenant, en ce temps pre- 
sent, cent fois autant : maisons, freres, 
sceurs, meres, enfants et champs, au 
milieu meme des persecutions, et dans le 
siecle a venir, la vie eternelle. Et plu- 31 
sieurs des derniers, seront les premiers, 
et des premiers, les derniers." 

B. — Vers Jerusalem : Passion prtdiU 

pour la troisieme fois [vers. 32 — 34] ; 

Us fih dc Zibtdie [35— 40]; Vhumi- 

/^[ 4 l— 45]. 

Or, ils etaient en chemin pour monter 32 
a Jerusalem, et Jesus marchait devant 
eux; ils s'en etonnaient et ils le uuvaient 
avec crainte. Jesus, de nouveau, prenant 
a part les Douze, se mit a leur dire ce 
qui devait lui arriver : " Voici que n 



20 



ge, abstiens-toi de toute fraude, honore nous montons a Jerusalem, et le Fus de 
ton pere et ta mere.'' II lui repondit : ttiomme sera livre aux Prmces des pre- 

* tres et aux Scribes; ils le condamneront 

a mort et le livreront aux Gentils; on 
rinsultera, on crachera Syur lui, on le 
flagellera et on le fera mourir, et, trois 



Maitre, j'ai observe toutes ces choses 

21 des ma jeunesse." Jesus, i'ayant re- 
garde, Paima et lui dit : " II te manque 
une chose; va, vends tout ce que tu as, 
donne-le aux pauvres, et tu auras un 
tresor dans le ciel; puis viens, et suis- 

22 moi. " Mais lui, afflige" de cette parole, 
s'en alia tout triste; car il avait de 
grands biens. . 

23 Et Jesus, jetant ses regards autour dc 
lui, dit a ses disciples : *' Qu'il est diffi- 
cile a ceux qui ont des richesses d'entrer 

24 dans le royaume des cieux!" Comme 
les disciples 6taient ^tonnes de ses pa- 
roles, Jesus reprit : « 4 Mes petits enfants, 
qu'il est difficile a ceux qui se confient 
dans les richesses, d'entrer dans le 

25 royaume de Dieu! II est plus ais£ a un 
chameau de passer par le trou d'une 
aiguille, qu'a un riche d'entrer dans le 

26 royaume de Dieu." Et ils ftaient en- 
core plus etonnes, et ils se disaient les 
uns aux autres : " Qui peut done toe 

27 sauvi?" Jesus les regarda, et dit : 
"Aux hommes, cela est impossible, 



34 



jours apres, il ressuscitera." 

Jacques et Jean, fils de Zeb&iee, s'ap- 35 
procherent de lui, disant : " Maitre, 
nous desirons bien que vous fassiez pour 
nous ce que nous vous demanderons. — 
Que voulez-vous, leur dit-fl, que je fasse 36 
pour vous?" lis dirent : " Accordez- 37 
nous d'etre assis, Tun a votre droite, 
l'autre a votre gauche, dans votre gloi- 
rc," Jesus leur dit : " Vous ne savez ce 3S 
que vous demandez. Pouvez-vous boirc 
le calice que je vais boire, ou ttre bap- 
tises du bapteme dont je vais Stre bap- 
tist? " lis repondirent : " Nous le pou- 39 
vons," Et Jesus leur dit : " Le calice 
que je vais boire, vous le boirez en effet, 
et vous serez baptises du bapteme dont 
je vais &re baptist; mais d'etre assis a 40 
ma droite ou a ma gauche, ce n'est pas 
a moi de F accorder, si ce n'est a ceux a 
qui cela a &6 prepareV' 



at. Quelques manuscrits precs ajoutent : *m 
prmmnt l+cr*ix t d'apres viii, #. 

39. Matth. xx, 17; Luc, xviii, 31. //* jVfo*- 
nakni de voir leur Mattre alter avec tant d'em- 
prefsemenc au devant de ses ennemis, puissauts 
surtout a Jerusalem. 



35. Ce fut leur mere Salome* qui fit cette de- 
mande a Jesus. Matth. xx, 99. 

tf . CaUce et baftim* sont des expressions 
maaphoriques, qui designent la souffrance et 
la mort de Jesus. 



[50] 



Chap. X, 41. 



EVANGILE SELON S. MARC, 



Chap. XI, 17. 



41 Ayant entendu cela, les dix autres 
s'indignerent contre Jacques et Jean. 

42 Jesus les appeia et leur dit : " Vous 
savez que ceux qui sont reconnus comme 
les chefs des nations leur commandent 
en maitres, et que les grands exercent 

43 sur elles rempire. II n'en doit pas etre 
ainsi parmi vous; mais quiconque veut 
etre grand parmi vous se fera votre ser- 

44 viteur; et quiconque veut etre le pre- 
mier parmi vous, se fera Tesclave de 

45 tous. Car le Fils de Fhomme est venu, 
non pour etre servi, mais pour servir et 
Jonner sa vie pour la rancon d'un grand 
nombre.*' 

C. — A Jericho : gttfrisondt Bartimte 
[vers. 46 — 52]. 

4f» lis arriverent a Jericho. Comme Jesus 
sortait de cette ville avec ses disciples et 



une assez grande foule, le fils de Timee, 
Bartimee Faveugle, etait assis sur le 
bord du chemin, demandant l'aumone. 
Ayant entendu dire que e'etait Jesus de 47 
Nazareth, il se mit a crier : " Jesus, fils 
de David, ayez pitie de moi." Et plu- 48 
sieurs le gourmandaient pour le faire 
taire; mais lui criait beaucoup plus fort: 
" Fils de David, ayez pitie de moi." 1 
Alors Jesus s'arreta, et dit : tc Appelez- 49 
le." Et ils I'appelerent en lui disant: 
" Aie confiance, leve-toi, il t'appelle." 
Celui-ci, jetant son manteau, se leva 50 
d ? un bond et vint vers Jesus. Jesus lui 5 1 
dit : "Que veux-tu que je te fasse? — 
Rabboni, repondit Taveugle, que je 
voie." Jesus lui dit : «* Va, ta foi t'a 52 
sauve." Et aussitot il vit, et il le sui- 
vait dans le chemin. 



11° — A JERUSALEM [Ch. XI — XIII]. 



A. — Entrie triomphaU* Figuier matt- 
dit. Temple purifij. La foi et la priere 
[vers. 1 — 261. 

11 Comme ils approchaient de Jerusa- 
lem, ayant atteint B£thanie, vers la 
montagne des Oliviers, Jesus envoya 

2 deux de ses disciples, en leur disant : 
" Allez au village qui est devant vous; 
des que vous y serez entres, vous trou- 
verez un anon attache, sur lequel nul 
homme ne s'est encore assis : detachez-le 

3 et me l'amenez. Et si quelqu'un vous 
dit : Que faites-vous? repondez : Le Sei- 
gneur en a besoin; et aussitot on len- 
verra ici. " 

4 S'en &ant alles, les disciples trou- 
verent un anon attache* a une porte, en 
dehors, au touraant du chemin, et ils le 

5 detacherent Quelques-uns de ceux qui 
etaient la leur dirent : " Que faites-vous, 

6 de detacher cet anon?" lis repondirent 
comme Jesus le leur avait command^, et 

7 on les laissa faire. Et ils amenerent 
Tanon a Jesus, et ils mirent dessus leurs 

if raanteaux, et Jesus s'y assit Un grand 
nombre £tendirent leurs manteaux le 
long de la route; d'autres, ayant coupe" 
des branches d'arbres, en joncherent le 

9 chemin. Et ceux qui marchaient de- 

t-^5. Matth. xx, 39; Luc, xvtii, 35. 

Si. RaSdcHt, e'est-a-dire man Afattre. La 
Valg. ainsi que le texte grec ont conserve ce 
terrae arameen. 

XI, 1. Matth. xxi, 1; Luc, xix, 39; Jean, 
xu\ 12. 

xi. Ce figuier, par la beaute* de son precoce 
feuulage, taisait esperer qu'on trouvenut dans 



vant, et ceux qui juivaient, criaient : 
*' Hosanna! Beni soit celui qui vient au 10 
nom du Seigneur! B^ni soit le regne de 
David notre pere t qui va commencer! 
Hosanna au plus haul des cieux! " Et 1 1 
il entra a Jerusalem, dans le temple; et 
ayant observe toutes choses, comme deja 
l'heure etait avancee, il s'en alia a Be- 
thanie avec les Douze. 

Le lendemain, apres qu'ils mrent sor- 12 
'tis de Bethanie, il eut faim. Aperce- 13 
; vant de loin un figuier convert de feuil- 
les, il s'avanca pour voir s'il n'y trou- 
! verait pas queique fruit; et s'en &ant 
approche, il n'y trouva que des feuilles; 
car ce n'etait pas la saison des figues. 
Alors il dit au figuier: "Qu'a jamais 14 
personne ne mange plus de ton fruit ! *' 
Ce que ses disciples entendirent. 

lis arriverent a Jerusalem. Jesus etant 15 
entr6 dans le temple, se mit a chasser 
ceux qui vendaient et achetaient dans le 
temple, et il renversa les tables des chan- 
geurs, et les sieges de ceux qui ven- 
daient des colombes, et il nesouflBrait 16 y 
pas que personne transportat aucun 
objet a travers le temple. Et ilensei- 17 
gnait, en disant : " N'est-il pas ecrit : 
Ma maison sera appelee une maison de 
priere pour toutes les nations? Mais 



ses rameaux queique fruit rafratchissant. N'en 
ayant apercu aucun, Notre- Seigneur fit de cet 
arbre a l' aspect tromneur une figure de Jeru- 
salem et du peuple juif, dont ta justice legale 
n'ltait qu'une justice apparente, stenle en fruits 
devertu et de saintete^ (S. Je>6me.) 
17. Isaie, Ivi, 7; Jer. vii, 11. 



[s< ] 



Chap. XI, 18. 



EVANGILE SELON S. MARC. 



Chap. XII, 15, 



vous, vous en avez fait une caverne de 

18 voleurs." Ce qu'ayant entendu, les 
Princes des pretres et les Scribes cher- 
chaient les moyens de le faire perir; car 
ils le craignaient, parce que tout le peu- 
ple admirait sa doctrine. 

19 Le soir etant venu, Jesus sortit de la 
ville. 

20 Or, en repassant de grand matin, les 
disciples virent le figuier desseche jus- 

21 qu'a la ratine. Et Pierre, se ressou- 
venant, dit a Jesus : " Maitre, voila que 
le figuier que vous avez maudit a seche." 

22 Jesus leur repondit : *' Ayez foi en Dieu. 

23 Je vous le dis en verite, si quelqu'un dit 
a celte montagne : Ote-toi de la, et te 
jette dans la mer, et s'il ne doute pas 
dans son coeur, raais qu'il croie que ce 
qu'il dit arrivera, il le verra s'accom- 

24 plir. C'est pourquoi, je vous le dis, tout 
ce que vous demanderez dans la priere, 
croyez que vous l'obtiendrez, et vous le 

25 verrez s'accomplir. Lorsque vous etes 
debout pour faire votre priere, si vous 
avez quelque chose contre quelqu'un, 
pardonnez, afin que votre Pere qui est 
dans les cieux vous pardonne aussi vos 

36 offenses. Si vous ne pardonnez pas, 
votre Pere qui est dans les cieux ne vous 
pardonnera pas non plus vos offenses. " 

B. — CotUroverses dans le temple : le 
bapUme dejean [vers. 27 — 33] ; para- 
bole des vignerons [xii, 1 — 12]; le 
tribut h Cesar [13— 17]; Us Saddu- 
ceens [18—27]; le premier des com- 
tnandements [28 — 34"! ; le Christy JUs 
et seigneur de David [35 — 38]; se di* 
fier des Scribes [38— 40] ; Pobole de la 
veuve [41 — 44]. 

27 Ils arriverent de nouveau a Jerusa- 
lem. Pendant que Jesus se promenait 
dans le temple, les Princes des pretres, 
les Scribes et les Anciens s'approche- 

28 rent de lui, et lui dirent : " Par quel 
pouvoir faites-vous ces choses? Qui vous 

29 a donne pouvoir de les faire?" Jesus 
leur dit : " Je vous ferai, moi aussi, une 
question; repondez-moi et je vous dirai 

30 par quel pouvoir je fais ces choses. Le 
bapteme de Jean, etait-il duciel, ou des 

31 hommes? Repondez-moi." Mais ils fai- 
saient en eux-memes cette ren'exion : 
" Si nous repondons : Du ciel, il dira : 
Pourquoi done n'avez-vous pas cm en 

27. Matth. xxi, iy, Lac, xx, t. 

32. Le texte offiael apres : Si wn discntdet 
hommet % ajoute : neut ovens & craindr* U 
penile. 

XII, 1. Matth. xxi, 33; Luc, xx, 9. 

13. Matth. xxti # 15; Lac, xx, 20. 



luL Si nous repondons des hommes..." 32 
Ils craignaient le peuple; car tous te- 
naient Jean pour un veritable prophete. 
Ils repondirent done a Jesus : " Nous ne 33 
savons. — Et moi, dit Jesus, je ne vous 
dirai pas non plus par quelle autoritt je 
fais ces choses." 

Jesus se mit done a leur parler en 1 2 
paraboles. '* Un homme planta une 
vigne; il l'entoura d'une haie, y creusa 
un pressoir et y batit une tour; puis il la 
loua a des vignerons et partit pour un 
autre pays. En- temps convenable, il 2 
envoya un serviteur aux vignerons pour 
recevoir d'eux une part de la recolte. 
Mais s'etant saisis de lui, ils le battirent, ; 
et le renvoyerent les mains vides. II 4 
leur envoya encore un autre serviteur, 
et ils le btesserent a la tete, et le char- 
gerent d'outrages. II en envoya un 5 
troisieme, qu'ils tuerent; beaucoup d'au- 
tres furent encore, les uns battus, les 
autres tues par eux. II restart au maitre 6 
un fiis unique qui lui etait tres cher; il 
Penvoya aussi vers eux le dernier, se 
disant : Ils respecteront raon fils. Mais 7 
ces vignerons dirent entre eux : Celui-ci 
est I'heritier; venez, tuons-le, et Theri- 
tage sera a nous. Et ils se saisirent de 8 
lui, le tuerent, et le jeterent hors de la 
vigne. Maintenant que fera le maitre 9 
de la vigne? II viendra, il exterminera 
les vignerons et donnera sa vigne a 
d'autres. / 

N'avez-vous pas lu cette parole de 10 
rEcriture : La pierre qu'ont rejetee ceux 
aui batissaient, est devenue le sommet de 
1 angle: c'est le Seigpeur qui a fait 11 
cela, et c'est une merveille a nos yeux? " 
Et Us cherchaient a se saisir de lui, sa- 12 
chant qu'il les avait en vuedans cette 
parabole; mais ils craignaient le peuple, 
et le laissant, ils s'en allerent 

Alors ils lui envoyerent quelques-uns 13 
des Pharisiens et des Herodiens, pour le 
surprendre dans ses paroles. Ceux-ci 14 
&ant venus, lui dirent : " Maitre, nous 
savons que vous &tes veridique, et n'avez 
souci de personne; car vous ne conside- 
rez point l'exterieur des hommes, mais 
vous enseignez la voie de Dieu dans la 
verite. Est-il permis, ou non, de payer 
le tribut a Cesar? Devons-nous payer, 
ou ne pas payer?" Connaissant leur 15 
perfidie, il leur dit : " Pourquoi me 



14. Vulgate : Est-il permit dtpaytr leans & 
C/sar, ou dtvens-nous ne le point payer t 
75. Un demur d'argent; c'&ait la mt 

limo< 






du cent (Matth. xxii, 10X e'est-a-dire la moo- 
naie en laquelle tout jut? devait chaaue annee 
payer aux Komains l'imp6t personnel 
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tentez-vous? Apportez-moi un denier, 
que je le voie." lis le lui apporterent; 
et il leur dit : " De qui sont cette image 
et cette inscription? — Dc Cesar," lui 
dirent-ils. Alors Jesus leur repondit : 
* ' Rendez done a Cesar ce qui est a Cesar, 
et a Dieu ce qui est a Dieu." Et il les 
frappa d'etonnement. 

Des Sadduceens, qui nient la resur- 
rection, 1'aborderent ensuite et lui firent 
cette question : " Maitre, Moise nous 
a prescrit que, si un frere meurt, lais- 
sant une femme sans enfants, son frere 
doit prendre sa femme, et susciter des 
enfants a son frere. Or, il y avait sept 
freres; le premier prit une femme, et 
raourut sans laisser d'enfants. Le se- 
cond la prit ensuite, et mourut aussi 
sans laisser d'enfants. II en arriva de 

22 meme au troisieme, et chacun des sept 
la prit, et ne iaissa pas d'enfants. Apres 

2} eux tous, mourut aussi la femme. Eh 
bien, dans la resurrection, lorsqu'ils se- 
ront ressuscites, duquel d'entre eux sera- 
t-elle la femme? car les sept Tont eue 

24 pour femme. " Jesus leur repondit : 
i; N'etes-vous pas dans rerreur, parce 
que vous ne comprenez ni les Ecri- 

25 tures, ni la puissance de Dieu? Car, 
une fois ressuscites des morts, les hom- 
mes ne prennent point de femmes, ni les 
femmes de maris; mais ils sont comme 

26 les anges dans le cieL Et touchant la 
resurrection des morts, n'avez-vous pas 
lu dans le livre de Moise, au passage du 
Buisson, ce que Dieu lui dit : Je suis le 
Dieu d' Abraham, le Dieu d'Isaac et le 

27 Dieu de Jacob? II n'est pas le Dieu des 
morts, mais des vivants. Vpus Stes done 
grandement dans rerreur." 

28 Un des Scribes, qui avait entendu 
cette discussion, voyant que Jesus leur 
avait bien repondu, s'approcha et lui 
Jemanda : * 4 Quel est le premier de tous 

29 les commandements?" Jesus lui repon- 
Jit : " Le premier de tous est celui-ci : 
Ecoute, Israel : le Seigneur notre Dieu 

30 est seul le Seigneur. Tu aimeras done 
le Seigneur ton Dieu, de tout ton cceur, 
tic toute ton dme, de tout ton esprit, et 
Je toute ta force. C'est la le premier 

31 ^mmandement. Le second lui est sem- 
blable : Tu aimeras ton prochain comme 
toi-meme. II n'y a pas cfautre comman- 

52 dement plus grand que ceux-la." Le 



18. Matth. xxii, 23; Luc, xx, 27. 

26. Au pmstmgi du Bnisum : a 1'endroit des 
Uvrej saints oCi sc trouve le reat du buisson 
ardent (Exod. ill, 4). 

28. Matth. xxii, 34. 



Scribe lui dit : " Bien, Maitre, vous avez 
dit selon la verite que Dieu est unique, 
et qu J il n'y en a point d'r utre que lui; 
et que Taimer de tout son coeur, de tout 33 
son esprit, de toute son ame et de toute sa 
force, et aimer son prochain comme soi- 
meme, c'est plus que tous les holocaustes 
et tous les sacrifices." Jesus, voyant 34 
qu'il avait repondu avec sagesse, lui dit : 
** Tu n'es pas loin du royaume deDieu." 
Et personne n'osait plus lui poser de 
questions. 

Jesus, continuant a enseigner dans le 35 
temple, dit : " Comment les Scribes di- 
sent-ils que le Christ est fils de David? 
Car David lui-meme parle ainsi par 36 
1'Esprit-Saint : Le Seigneur a dit a mon 
Seigneur : Asseyez-vous a ma droite jus- 
qu'a.ce que je fasse de vos ennemis i'esca- 
beau de vos pieds. — David lui-meme 37 
i'appelle Seigneur, comment done est-il 
son fils? " Et la foule nombreuse prenait 
plaisir a Tentendre. 

II leur disait encore dans son ensei- 38 
gnement : " Gardez-vous des Scribes qui 
aiment a se promener en longues robes, 
a recevdir les salutations dans les places 
publiques, les premiers sieges dans les 39 
synagogues et les premieres places dans 
les festins : ces gens qui devorent les 40 
maisons des veuves et font pour Pappa- 
rence de longues prieres, subiront une 
plus forte condamnation. 

S'etant assis vis-a-vis du tronc, Jesus 41 
considerait comment le peuple y jetait 
de la monnaie; plusieurs riches y met- 
taient beaucoup. Une pauvre veuve 42 
^tant venue, elle y mit deux petites 
pieces, valant ensemble le quart d'un as. 
Alors Jesus, appelant ses disciples, leur 43 
dit : *' Je vous le dis en verite, cette pau- 
vre veuve a donne" plus que tous ceux 
qui ont mis dans le tronc. Car tous ont 44 
mis de leur superflu, mais cette femme a 
donn6 de son necessaire, tout ce qu'elle 
poss^dait, tout ce qu'elle avait pour 
vivre." 

D. — Discours esehatologiqiu : la mine 
de Jerusalem et ie second avhument 
[vers, j — s\\\vigilan€€l\&— n\ 

Comme Jesus sortait du temple, un 13 
de ses disciples lui dit : " Maitre, voyez 
quelles pierres et quels batiments ! " 
Jesus lui repondit : u Tu vois [toutes] 2 



35*37. Matth. xxii, 41; Lucxx, 41. 

38. Matth. xxiii, x; Luc, xx, 45. 

41* Luc xxi, 1. 

XIII, 1-31. Matth. xxiv, 1-35; Luc, xxi, 5.33. 
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ces grandes constructions? II n'y sera 
pas laisse pierre sur pierre qui ne soit 
renversee. " 
3 Lorsqu'il se fut assis sur la montagne 
\ des Oliviers, en face du temple, Pierre, 
Jacques, Jean et Andre rinterrogerent 
en particulier : " Dites-nous quand 
cela arrivera, et a quel signe on connai- 
tra que toutes ces choses seront pres de 

5 s'accompiir? " Jesus, leur repondant, 
commenca ce discours : 
** Prenez garde que nul ne vous se- 

6 duise. Car plusieurs viendront sous 
mon nom, disant : C'est moi le Christ; 
et ils en seduiront un grand nombre. 

7 Quand vous entendrez parler de guerres 
et cje bruits de guerres, ne vous trou- 
ble^ point; car il faut que ces choses 
arrirent : mais ce ne sera pas encore la 

& fin. ' On verra se soule\er peuple contre 
peuple, royaume contre royaume; il y 
aura des tremblements de terre en 
divers lieux; n y aura des famines. Ce 
sera le commencement des douleurs. 

9 Prenez garde a vous-memes. On vous 
traduira devant les tribunaux et les sy- 
nagogues; vous y serez battus; vous 
comparaitrez devant les gouverneurs et 
les rois, a cause de moi, pour me rendre 

10 temoignage devant eux. II faut qu'au- 
paravant rEvangile soit preche a toutes 

11 les nations. Lors done qu'on vous 
emmenera pour vous faire comparaitre, 
ne pensez point d'avance a ce que vous 
direz; mais dites ce qui vous sera doune 
a i'heure meme; car cc n'est pas vous 

12 qui parlerez, mais i'Esprit-Saint. Le 
frere livrera son frere a la mort, et le 
pere son fils; les enfants s'eleveront con- 
tre leurs parents,et les mettront a mort 

13 Et vous serez en haine a tous a cause 
de mon nom. Mais celui qui perseverera 
jusqu'a la fin sera sauvd. 

14 Lorsque vous verrez Tabomination de 
la desolation 6tablie on elle ne doit pas 
ttre, — que celui qui lit, comprenne ! — 
alors que ceux qui seront en Judee tfen- 

15 fuientdans les montagnes. Que celui 
qui sera sur le toit ne descende pas dans 
sa maison, et n'y entre pas pour pren- 

16 dre quelque chose. Et que celui qui 
sera alle dans son champ ne revienne 

17 pas pour prendre son manteau. Mais 
malheur aux femmes qui seront en- 
ceintes, ou qui allaiteront en ces jours- 



la ! Priez pour que ces choses n'arri- 1$ 
vent pas en hiver. Car il y aura, en 19 
ces jours, des tribulations telles qu'il n y 
en a point eu depuis le commencement 
du monde, que Dieu a cree, jusqu'a 
present, et qu'il n'y en aura jamais. 
Et si le Seigneur n'avait abrege ces 20 
jours, nul homme ne serait sauve; mais 
il les a abreges a cause des elus qu'il a 
choisis. Si quelqu'un vous dit alors : 21 
Le Christ est ici, il est la, ne le croyez 
point Car il s'elevera de faux christs 22 
et de faux prophetes, et ils feront des 
signes et des prodiges, jusqu ? a seduire, 
s'il se pouvait, les elus memes. Pour 2} 
vous, prenez garde! Voyez, je vous ai 
tout an nonce d'avance. 

Mais en ces jours- la, apres cette tri- 24 
bulation, le soleil s ? obscurcira, la lune 
ne donnera plus sa lumiere, les etoiles 25 
du ciel tomberont, et les puissances qui 
sont dans les cieux seront ebranlees. 
Alors on verra le Fils de Thomme venir 26 
dans les nuees avec une grande puis- 
sance e't une grande gloire. Et alors il 27 
enverra ses anges rassembler ses elus 
des quatre vents, de rextremite de la 
terre jusqu'a Textremite du ciel. Ecou- 2S 
tez cette comparaison du figuier : Des 
que ses rameaux sont tenarcs et qu'il 
pousse ses feuilles, vous savez que i'etc 
est proche. Ainsi, quand vous verrez 29 
ces choses arriver, sachez que le Fils dc 
Thomme est proche, qu'il yest a la porte. 
Je vous le dis en verite, cette generation 30 
ne passera point que tout cela n'arrive. 
I-e ciel et la terre passeront, mais mes 31 
paroles ne passeront point. 

Pour ce qui est de ce jour et de cette 32 
heure, nul ne les connait, ni les anges 
dans le ciel, ni le Fils, mais le Pere seul. 
Prenez garde, veillez et priez; car vous ^} 
ne savez pas quand ce sera le moment. 
C'est ainsi qu'un bomme, ayant laiss& sa 34 
maison pour alter en voyage, apres avoir 
remis i'autorite i ses serviteurs et assi- 
gn^ a chacun sa tache, commande au 
portier de veiller. Veillez done, car 35 
vous ne savez quand viendra le maitre 
de la maison, le soir, ou au milieu de la 
nuit, ou au chant du coq, ou le matin ; 
de peur que, survenant tout d coup. U ne 36 
vous trouve endormis. Ce que je vous 37 
dis, je le dis a tous : Veflkz '. ' 



XIII, 5. «*offp40ct*^nf/0*<&«/, est omis dans le Vaticanus, le Sinaiticus, qaelques mss. 
latins, etc* 
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VIE SOUFFRANTE ET GLORIEUSE DE JESUS 

[Chap. XIV — XVI]. 

I°— LA PASSION [Ch. XIV — XV], 



I. — Le complot — repas de Bethanie 
[vers. 1 —11]. 

14 .La Paque et les Azymes devaient avoir 

lieu deux jours apres; et les Princes 

des pretres et les Scribes cherchaient les 

moyens de se saisir de Jesus par ruse, 

I afin de le faire mourir. " Mais,disaient- 
ils, que ce ne soit pas pendant la fSte, 
de peur qu'il n'y ait du tamulte parmi 
le peuple." 

5 Comme Jesus etait a Bethanie, dans la 
raaison de Simon le lepreux, une femme 
entra pendant qu'il se trouvait a table. 
Elle tenait un vase d'albatre plein d'un 
parfum de nard pur d r un grand prix; et 
ayant brise le vase, elle repandit le par- 

4 turn sur sa tete. Plusieurs de ceux qui 
ctaient la en temoignaient entre eux leur 
mecontentement ; " Pourquoi perdre 

5 ainsi ce parfum? On aurait pu le ven- 
dre plus de trois cents deniers, et les 
donner aux pauvres." Et ils se fachaient 

6 contre elle, Mais Jesus dit : " Laissez- 
la; pourquoi lui faites-vous de la peine? 
e'est une bonne action qu'elle a faite a 

7 mon egard. Car vous avez toujours les 
pauvres avec vous, et toutes les fois que 
vous voulez, vous pouvez leur faire du 
bien; mais moi, vous ne m'avez pas tou- 

8 jours. — Cette femme a fait ce qu'elle 
a pu; elle a d'avance embaume mon 

9 corps pour la sepulture. Je vous le dis 
en verity, partout ou sera prech£ cet 
evangile, dans le mondc entier, on ra- 
contera aussi ce qu'elle a fait en nuhnoire 
d'elle." 

10 Or, Judas Tlscariote, Tun des douze, 
alia vers les Princes des pr&res pour 

I I livrer Jesus. Apres 1'avoir entendu, ils 
furent dans la joie, et promirent de lui 



XIV, x. Matth. xxvt, 1; Luc, xxii, 1. 

3. A B4tkanU % le samedi avant lesRameaux. 
Voy. Matth. xxvi, 6 sv. Nard put, lite au- 
thenttqu*^ dignt dt foi ; inortxfc. La Vulgate 
porte sfic*ti % du nard d*ept\ plus precieux que 
celut tire* des feuilles. Les tiges du nard, au- 
dessus de la rarine, affect en t la forme d'un epi, 
d'ou s'echappent les feuilles et la fleur. 

13. Matth. xxvi, 17; Luc xxii, 7. La P&q** % 
I'agneau pascal. 



donner de Targent Et Judas cherchait 
une occasion favorable pour le livrer. 

2. — La sainte Cine — demurs avis 
[vers. 12 — 31]. 

Le premier jour, des Azymes, ou Ton 12 
immolait la Paque, ses disciples dirent a 
Jesus : " Ou voulez- vous que nous alliens 
vous preparer ce jju'il faut pour manger 
la Paque?" Et il envoya deux de ses 13 
disciples, et leur dit : " Allez a la ville; 
vous rencontrerez un homme portant 
une cruche d'eau, suivez-le. Quelque 14 
part qu'il entre, elites au maitre de la 
maison : Le Maitre te fait dire : Ou est 
la salle ou je pourrai manger la Paque 
avec mes disciples? Et il vous montrera 15 
un grand cenacle meuble et tout pret : 
faites-nouslalespreparatifs." Ses disci- 16 
pies partirent et allerent a la ville; et ils 
irouverent les choses comme il le leur 
avait dit, et ils preparerent la Paque. 

Sur le soir, Jesus vint avec les 17 
Douze. Pendant qu'ils etaient a table 18 
et mangeaient, Jesus dit : " Je vous le 
dis en verite, un de vous me trahira, 
celui qui mange avec moi ! " Et ils se 19 
mirent a s'attrister et a lui dire Tun apres 
I'autre : " Est-ce-moi?" II leurrepon- 20 
dit : ** C'est un des Douze, qui met avec 
moi la main dans le plat Pour le Fils 21 
de rhomme, il s'en va, ainsi qu'il est 
ecrit de lui : mais malheur a rhomme 
par qui le Fils de Fhommeest trahi! 
Mieux vaudrait pour cet homme qu'il ne 
flit pas ne\" 

Pendant le repas, Jesus prit du pain, 22 
et apres avoir prononce une benediction, 
il le rompit, et le leur donna, en disant : 
" Prenez, ceci est mon corps/' 11 prit 23 
ensuite la coupe, et, ayant rendu grd- 
— — , ,, 

14. La salU : Utter. VkAulUrit, la piece 
destinee aux hdtes, Vu Taffiuence des Strangers 
a Jerusalem, pour la Pique, presque toutes les 
maisoos devaient y Stre disposees pour recevotr 
des hdtes. Dans fa Vulgate, le mot xaroAvfta 
est ici trad u it par rtft£ti0 i sail* a Manner; en 
S. Luc, par dzvrrsorium. kdtelUrie. Quelques 
manuscnts $recs avec la Vulg., ajoutent le pro- 
nom possessif : oft <st ma sou* ? 
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ces, il la leur donna, et ils en burent 

24 tous. Et il leur dit : " Ceci est mon 
sang, le sang de la nouvelle allian- 
ce, repandu pour un grand nombre. 

25 Je vous le dis en verite, je ne boirai 
plus jamais du fruit de la vigne, jus- 
qu'au jour ou je le boirai nouveau dans 
le royatnne de Dieu. '- 

26 Apres le chant de Thymne, ils s ? en 
allerent au mont des Olivicrs. 

27 Alors Jesus leur dit : '* Je serai pour 
vous tous, cette nuit, une occasion de 
chute, car il est ecrit : Je frapperai le 
pasteur, et les brebis seront dispersees. 

28 Mais, apres que je serai ressuscite, je 

29 vous precederai en Galilee." Pierre lui 
dit : " Quand vous seriez pour tous une 
occasion de chute, vous ne le seriez 

30 jamais pour moi." Jesus lui dit : " Je 
te le dis en verite, aujourd'hui, ccttc nuit 
meme, avant que le coq ait chante deux 

31 fois, trois fois tu me renieras." Mais 
Pierre insistait encore plus : " Quand il 
me faudrait mourir avec vous, je ne vous 
renierai point." Et tous dirent de meme. 

3. - - A Gethstmani [vers. 32 — 52]. 

32 lis arriverent a un domaine appele 
Gethsemani, et il dit a scs disciples : 
" Assevez-vous ici pendant que je prie* 

33 rai." tt ay ant pris avec lui Pierre, 
Jacques et Jean, il commenca a sentir 

34 de la frayeur et de 1'abattement. Et il 
leur dit : " Mon ame est triste jusqu'a 
la mort; restez ici et veillez." 

35 S'e*tant un peu avance, il se jeta con- 
tre terre; et il priait que cette heure, 

36 s'il se pouvait, s'eloigndt de lui. Et il 
disait : " Abba, Pere, tout vous est 
possible, eloignez de moi ce calice; ce- 
pendant, non pas ma volonte, mais la 

37 v6tre! " II vint ensuite ct trouva ses 
disciples endormis; et il dit a Pierre : 
"Simon tu dors! Tu n'as pu veiller 

38 une heure! Veillez et priez afin que 
vous n'entriez point en tentation. L'es- 
prit est prompt, mais la chair est faible." 

39 Et, s'eloignant de nouveau, il pria, di- 

40 sant les memos paroles. Puis, etant 
ifcvenu, il les trouva encore endormis; 
car leurs yeux etaient appesantis, et ils 

41 ne savaient que lui repondre. II revint 
une troisieme fois, et leur dit : " Dor- 
mez maintenant, et reposez-vous. — 
C'est assez ! L'heure est venue; voici qroe 
le Fits de Thommc est Uvr6 aux mains 



33. Mattb. xxvi, 36; Luc, xxii, 40. 

36. Abba* nom aramt^n quijignfte^far. Ce 
mot, employ 6 par N.*S, paralt «re rest6 cher , 
a la devotion des premiers Chretiens; comp. J 



des pecheurs. Levez-vous, allons; celui 
qui me trahit est pres d'ici." 

Au meme moment, comme il parlait 
encore, arrive Judas, Tun des TDouze, et 
avec lui une grande troupe armee 
d epees et de batons, envoyee par les 
Princes des pretres, par les Scribes et 
par les Anciens. Le traitre leur avail 
donne ce signe : " Celui que je baiserai, 
c'est lui, saisissez-le, et emmenez-le su- 
rement." Des qnil fut arrive, s'appro- 
chant de Jesus, il dit : '* Maitre " ; et ii 
le baisa. Les autres jeterent les mains 
sur lui et rarreterent. l"n de ceux qui 
etaient la, tirant Tepee, en frappa le 
serviteur du grand pretre, et il lui enleva 
Forcille. Jesus, prenant la parole, leur 
dit : ;t Vous etes venus comme a un bri- 
gand, avec des epees et des batons pour 
me prendre. Tous les jours j'etais par- 
mL vous, enseignant dans le temple, et 
vous ne m'avez pas arrete; mais c'est 
afin que les Ecritures s'accomplissent." 
Alors tous scs disciples rabandonnerent 
et prirent la fuite. Un jeune homme le 
suivait, couvert seulement d'un drap; on 
se saisit de lui; mais il lacha le drap, 
et s'enfuit nu de leurs mains. 

4. — Chez Caipke [vers. 53 — 72 j. 

Us emmenerent Jesus chez le grand 
pretre, ou s'assemblerent tous les Prin- 
ces des *pretres, les Scribes et les An- 
ciens. Pierre le suivit de loin, jusque 
dans la cour du grand pretre, et s'6tant 
assis pres du feu avec les serviteurs, 
U se chauffait. 

Cepcndant les Princes des pre'tres et 
tout le conseil cherchaient un temoignage 
contre Jesus pour le faire mourir, et ils 
n'en trouvaient point. Car plusieurs 
d£poserent faussement contre lui, mais 
les depositions ne s'accordaient pas. 
Enfin quelqucs-uns se levant, porterent 
contre lui ce faux temoignage : " Nous 
l'avons entendu dire : Je detruirai ce 
temple fait de main dTiomme, et en 
trois jours fen rebatirai un autre qui ne 
sera pas fait de main d'homme." Mais 
sur cela meme leurs temoignages ne s'ac* 
cordaient pas. Alors le grand pretre 
se leva, et venant au milieu, il interro- 
eea Jesus, disant : " Nereponds-tu rien 
a ce que ces hommes deposent contre 
toi ? " Mais Jesus garda le silence et ne 
rcpondit rien. Le grand prStrc Finterro- 
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57 



59 
60 



61 



Rom. viii, 16; Gal. tv, 5. 
45 Mattrty litt, mon Afattre, Rabbi. 
61. Celui qui est bifni (Vulg., du Dieu 6i*i). 



[56] 






C lap. XIV, 62. EVAXGILE SE^K S. MARC. Clap. XV z, 

pretre decfaira ses yetements, et dit : I tieux ses complied? S uT Sre 

«, 2«T n0BS dmC •if 50 * 1 de *" ic l u ' ils avaietlt commis^ns la sSn 
64 moms? Vous avez entendu Ie blasphe- j La foule etant montee se mit i S^ 
me; que vous en semble?'" Tous oro- ce n.ril i«,r J35 TL??* reL S? I ? r 



ce qu'il leur accordait toujours. Pilate 
Ieur repondit : " Voulez-vous que je 



8 
9 



me; que vous en semble ? "' Tous pro- 
5 noncerent quil meritait la mort. Et . cul rcponait : - voulez-vous aue ie 
queques-unssemxrentacrachersurlui, vous deft-re le roi des jS" VL J n 

* ijs^r-'^ ™" - ! ^ ass. ie* Afdi 

chauffait, elle ie regardaet luidit: - Toi : ceuli que vous appelez ie £fd« lSfe>- 
6S Mais ii ie ma en disant : « Je ne safe, Pilate leur dit : « Mais quel mai a-t il ? 

Pufc if ? 1 ^? 8 " qUC tU , VeUX dire -'' fait? " Et ils Cerent encS £ fort 4 
Pus ii sen alia, gagnant le vestibule; - Crucifiez-le! » Pilate, voulant sate re 
et le coq chanta. La servante I'avant faire Ie nennlP u J £ii™ o™^' IS 



10 



11 



12 



69 et le coq chanta. La servante I'ayant 
apercu de jiouveau, se mit a dire aux 
assistants : li Voila un de ces gens-ld." 

70 Et il le nia de nouveau. Un peu apres 
ceux qui etaient la dirent a Pierre : - Tu rinteneur de'ia cour, c*est-a-dire dans le 

' mS*«« e I ^ i 1 - ^ mit a ^ire des im- hortT Et I'ayant revetu de pourpre ils 17 

rJ:^ nn ^? a :\L homme J iont \ouspar.fnes qn'ils avaient tressee. Puis ils se 18 

mirent a le saluer : " Salut, roi des 



faire Ie peuple, leur deiivra Barabbas; 
et apres avoir fait flageller Jesus, ii le 
livra pour etre crucifie. 

.,. L <r\ s 01 ^ conduisirent Jesus dans 16 
i interior de'ia cour, e'est-a-dire dans le 



72 le«. Et aussitot, pour la secohde fois, 
le coq chanta. Et Pierre se souvint de la 
parole que Jesus lui rvaitdite : " Avant 
que le coq ait chante deux fois, trois fois 
tu me renieras "; et il se mit a pleurer. 



Juiis! Et ils lui frappaient la t&e 19 
avec un roseau, et ils crachaient sur lui, 
et, ftechissant les genoux, ils lui ren- 
daient hommagc. Apres s'etre ainsi 20 
joues de lui, ils lui oterent la pourpre, 
lui remirent ses vetements, et remme- 
nerent pour Ie crucifier. 



5. — Dtrrattt Pilaie [chap, xy, I — 19J. 

15 Des Ie matin, sans retard, les Princes 
des pretres tinrent conseil avec les An- 
ciens et les Scribes, et tout le Sanh&irin. 6 * ~" Au Caivair * [vers. 20— 41 J. 
E ^ i^ 1 ^ * avoir li ^ J6sus * ils "^rtimenerent Un certain Simon, de Cvrene ie oer^ ^ 
2 ^^ti^-VT^' ^^-ndreetdeRuft,^^ 2I 

- &H,r«T?W ? ^ en rcvenant de s champs, Usle rtquisi- 
, Un repondit : » Tu Ie dis." Comme les tionnent pour porter la cVoix de jkus 
Princes des pretres portaient contre lui quails entadneSt au lieu ^q££^ 2- 
diverses accusations, Pilate l'interro- que Ton interprete : lieu du CrC ; It 2" 

ils lui donnent a boire du vin m^le de J 
myrrhe; mais il n'en prit pas. L*ayant 24 
crucifie, ils se partagent ses vetements, 



4 di verses accusations, Pilate l'interro 
£ea de nouveau, disant : " Tu ne im- 
pends rien ? Vois de combien de choses 

5 lis t'accusent." Mais Jesus ne fit plus 



65. El its vaUts, les agents. D'apres une 



commence^ suivi par la Vulgate et le Syria- 

Que. nnrnir rnnvanir imL > ...> \ i* • 



dtsTouMeTs ctrc *> ™ /e *"#*'«»<> >***• ™< \ V?c<W*> avec ane auance de soudainete et 



70. GaiiUtn : plttsieurs inanuscrtts grecs et 
symques ajoutent : et ton iangage est sent- 

72. list mit il pleurer, en gr. cvt/SoAw ficAatt; 
ce que plusieurs traduisent : & ce sottvettir (\\tt. 
*yantfait attention) ii pleura. Mais le sens de 



d' impetuosity. 

XV, r. Matth. xxvii, 1, Luc, xxii, 66; Joan, 
xviu, 38. 

ai. Matth. xxvi, 32; Luc, xxiii, ad Ce Rn/us 
et son Irere Ctaient vraisembUblement des 
Chretiens residant 2i Rome au :emps ou S. Man: 
y rWigeait son Evangile (Rom. xvi T 13). 
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Chap. XV, 25. 



EVANGILE SELON S. MARC. 



Chap. XVI, 7. 



tirant au sort ce que chacun en pren 
2$ drait. II etait la troisieme heure lors 

26 qu'on le crucifiau L' inscription indi- 
quant la cause de sa condamnation por- 

27 tait : " Le Roi des Juifs." lis cruci- 
fierent avec iui deux brigands, Tun a sa 

28 droite, i'autre a sa gauche. Ainsi fut 
accomplie cette parole de i'Ecrrture : 
" Et il a ete mis au rang des malfai- 

29 teurs." Les passants l'insultaient, en 
branlant la tete et disant : "Ah! Toi qui 
detruis le temple et le rebatis en trois 

30 jours, sauve-toi toi-meme, et descends 

31 de la croix." Les Princes des pretres 
aussi, avec les Scribes, le raillaient entre 
eux, et disaient : i4 II en a sauve dau- 
tres, et il ne peut se sauver lui-meme. 

32 Que le Christ, le roi d'Israel, descende 
maintenant de la croix, afin que nous 
voyions et que nous croyions.' Ceux 
mane qui etaient crucifies avec lui l'in- 
sultaient 

33 La sixieme heure etant arrivee, les 
tenebres se repandirent sur toute la terre 

34 jusqu'a la neuvieme heure. Et a la neu- 
vieme heure, Jesus s'ecria d'une voix 
forte : " Elol, Eloi, lamma sabacthani," 
ce qui s'interprete : Mon Dieu, mon 
Dieu, pourquoi m'avez-vous abandonne? 

35 QttHques-uns de ceux qui etaient la, 
Tayant entendu, disaient: fci Voyez! II 

36 appelle Elie." Et Pun d'eux courut 
* emplir une eponge de vinaigre, et 

l'ayant mise au bout d'un roseau, il 
lui donna a boire, en disant : " Laissez, 
vovons si Elie viendra le faire des- 



Mais Jesus, ayant jete un grand cri, 37 
expira. 

Et le voile du sanctuaire se dechira en 38 
deux, depuis le haut jusqu'en bas. Le 39 
centurion qui se tenait en face de Jesus, 
voyant qu'il avait expire en jetant un tel 
cri, dit : " Vraiment cet homme etait 
Fils de Dieu. " II y avait aussi des 40 
femmes qui regardaient de loin, entre 
autres Marie-Madeleine, Marie, mere de 
Jacques le Mineur et de Joseph, ct Sa- 
lome, qui le suivaient deja et le ser- 41 
vaient lorsqu'il etait en Galilee, et plu- 
sieurs autres qui etaient montees a Jeru- 
salem avec luL 

7. — La Sepulture [vers. 42 -47]- 

Lu soir etant deja venu, comme c'etait 42 
la Preparation, c'est-a-dire la veille du 
sabbat, arriva Joseph d'Arimathie : 43 
c'etait un membre du grand conseil fort 
considere, qui attendait, lui aussi, le 
royaume de Dieu. II avait ose se rendre 
aupres de Pilate, et demander le corps 
de Jesus. Mais Pilate, surpris qu'il nit 44 
mort si tot, fit venir le centurion, et lui 
demanda s'il y avait longtemps que Jesus 
etait mort. Sur le rapport du centu- 45 
rion, il accorda le corps a Joseph . Alors 46 
Joseph, ayant achete un linceui, descen- 
dit Jesus, 1'enveloppa du linceui, et le 
deposa dans un sepulcre, taille dans le 
roc; puis il roula une pierre a l'entrce . 
du sepulcre. Or Marie-Madeleine, el 47 
Marie, mere de Joseph, observaient ou 
on le deposait. 



» 



11° — JESUS RESSUSCITE [Ch. XVI]. 



1 

Les saintes femmes au tombeau [vers. 
1—8], Apparitions diver ses [9 — 14]. 
Mission des Apdtres y miracles promis 
[15—18]. Ascension de Jesus; diffu- 
sion de VEvangile [19— 20]. 

16 Lorsque le sabbat fut passe, Marie- 
Madeleine, Marie, mere de Jacques, et 
Salome acheterent des aromates, afin 

2 d'aller embaumer Jesus. Et, le premier 
jour de la semaine, de grand matin, 
elles arriverent au sepulcre, le soleil 

3 etant deja lev6. Elles se disaient entre 
elles : "Qui nous otera la pierre qui 



ferme I'entree du sepulcre ? " Et, levant 
les yeux, elles apercurent que la pierre 
avait ete roulee de cote; elle etait en eflfct 
fort grande. Entrant alors dans le se- 
pulcre, elles virent un jeune homme assis 
a droite, vetu d'une robe blanche, et 
elles furent saisies de frayeur. Mais il 
leur dit : " Ne vous effrayez pas; vous 
cherchez Jesus de Nazareth, qui a ete 
crucifie : il est ressuscitS, il n'est point 
ici; void le lieu ou on i'avait mis. Mais 
allez dire a ses disciples et a Pierre 
qu'il vous precede en Galilee; e'est la que 
vous le verrez, comme il vous l'a dit. ' 



7 



dans 



a8. Isale, liii, xa. Ce vcrset manque 
olu&ieurs inanuscrits grecs. 

3a. Ceux mime : pluricl de categoric, qui 
ae compreodrait encore en sopposant qu on 
seal des larrons ait insulte le Saoveur. Voyez 

Matth. xxvii, 44. „ ,.. ., 

39. Quelques manuscnts : Wfyant qu 1/ avait 



cxpiri ainsi, coostd^rant toutes les cirronstan- 
ces de la mort de Jesus. ... 

42. Matth. xxvii, 57*. Luc, xxui, 50; Joan. 

aix* 38. 
XVI, 1. Matth. xxviii, x; Luc, xxiv, 1; Joan. 

xx. 1. — Embaumer: litt. aiudre. 

7. Matth, xxiii, 7. 1Q * Marc » "*• a8 * 



[ S3] 



EVANG. S. MARC, ch. XVI, 8-20. 



EVANG. S. LUC, ch. I, 1-4. 



S Sortant aussitot du sepuicre, dies s'en- 
fuirent, car le tremblement et la stupeur 
les avaient saisies; et elles ne dirent rien 
a personne, a cause de leur effrol 

9 Jesus etant done ressuscite le matin 
du premier jour de la semaine, ii appa- 
rut d'abord a Marie- Madeleine, de la- 

10 quelle ii avait chasse sept demons; et 
elle alia i'annoncer a ceux qui avaient ete 
avec lui, et qui s'affligeaient et pleu- 

1 1 raient. Quand ils entendirent qu'il vi- 
vait et quelle Favait vu, ils ne la cru- 

12 rent point Ensuite Jesus se montra en 
chemin sous une autre forme a deux 
Centre eux qui allaient a la campagne. 

13 Ceux-ci revinrent Tannoncer aux autres 
qui ne les crurent pas non plus. 

14 Plus tard, il se montra aux Onze eux- 
memes, pendant qu'ils etaient a table; 
et il leur reprocha leur incredulite et 
la durete de leur coeur, de n'avoir pas 



cm ceux qui Favaient vu ressuscite. 

Puis il leur dit : " Allez par tout le is 
monde, et prechez FEvangile a toute 
creature. Celui qui croira et sera bap- 16 
tise, sera sauve; celui qui ne croira pas, 
sera condamne. Et void les miracles 17 
qui accompagneront ceux qui auront 
cru : en mon nom, ils chasseront les de- 
mons; ils parleront de nouvelles lan- 
gues; ils prendront les serpents, et iS 
s'ils boivent quelque breuvage mortel, il 
ne leur fera point de mal; ils imposeront 
les mains aux malades, et les malades 
seront gueris." 

Apres leur avoir ainsi parte, le Sei- 19 
gneur Jesus fut enleve au del, et s'assit 
a la droite de Dieu. Pour eux, etant 20 
partis, ils precherent en tous lieux, le 
Seigneur travaillant avec eux, et con- 
firmant leur parole par les miracles qui 
Taccompagnaient 



9**0. Cette finale manque dans tin grand 
nombre de manuscrits. - A Marie- Madeleine; 
voy. Jean, xx. 14 sv. 

11. Luc, xxiv, 10-11. 

12. A la campagne* au bourg d'Emmaus, 
Luc, xxiv, 13-22. 

14. Phis tard, le soir memt' du dimanche de 
la resurrection. La Vulgate, traduisan: v<rrepo»> 
par nvvissivu, en dernier lieu semble regarder 
cette apparition comme la derniere de toutes, 
au jour de 1* Ascension. Mais la comparaison de 
notre texte avec ceux de S. Luc (xxiv, 36 sv.) 
et de S. Marc (xx, ro sv.) nous incline acroire 
que S. Jean resume ici les memes apparitions. 
faites le jour de la resurrection et le dimanche 



suivant, aux Ottse seulenient, pendant qu'ils 
/latent & table dans le Cenacle, ou Jesus prit 
meme de la nourriture avec eux (Luc, v. 42) et 
leur reprocha leur incridulite (Luc, v, 3S; 
Jean, vers. 27 sv.). 

15. Puis il leur dit... Le soir meme de sa 
resurrection, Jesus parla aux Apfitres de leur 
grande mission (Jean, xx, 21 sv.); cependant 
nous pouvens .oir ici, comme en S. Luc, xxiv, 
46 sv., un abrege" des instructions que Jesus- 
Christ donna uses Apdtres, pendant les 40 jours 
qui prece*derent son ascension, et specialement 
dans la ceMebre apparition que rapporte S. Mat* 
thieu, xxviii, 17 sv. 

to. Luc, xxiv, 50. 



EVANGILE SELON S. LUC 



PREFACE [I, i — 4]. 



1 iSSSai^PRES que plusieurs ont entre- 

pris de composer une relation 

des choses dont on a parmi 

nous pleine conviction, con- 

formement a ce que nous ont transmis 

ceux qui ont et6, des le commencement, 

temoins oculaires et ministres de la Pa- 




role; j'ai resolu moi aussi, apres m'etre 
applique a connaitre exactement toutes 
choses depuis Porigine, de t'en ecrire It 
recit suivi t excellent Theophile, afin 
que tu reconnaisses la certitude des en- 
I seignements que tu as recus. 



1, 1. Dont on a... pleine conviOion ; e'est le 
sensdu verbe «»A»po4*pct» ches les auteurs grecs: 
et la Vulgate elie-meme, qui le traduit ici par 
C9m P**tm nutt % ont iti accomplice^ l*a rendu 
ailleurs par plenissime scieus, pleinement con- 
zatneu (Rom. iv, ax). 

2. Nous ont transmit) par tradition orale. 
La premiere source des ecrits evangeliques a 
done 4te la predication des Apdtres, chotsis par 
N.-S. pour etre timoins oculaires de sa vie et 
de s^ miracles (Marc, iti, x 4 ; I Jean, i t x\ — 



Dei le commencement du ministere messiam- 
que de Jesus, inauffure' par la predication et le 
bapteme de Jean-Baptiste (Marc, i, t t Luc, 
m, 33; A&. i, 22; x, 37. 

3. Le recit suivi: le mot *a4«£^, plusieurs 
fois employ* par S. Luc, design e toujours la 
conHnmiU % Yordre t la smite rtgnUere des cho- 
se* (viu, x; Adl. xi, 4; xviii, 33); mais U faut 
observer qu'a defaut du lien chronologique, 
les choses peuvent encore etre logiquemtnt en- 
cnalnees. 
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Chap. I, 5. 
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Chap. I, 32. 



PREMIERE PARTIE. 



NAISSANCE ET VIE CACHEE DE JESUS [Ch. I, 5 — II, 5 2 J. 



3 



F-- ■ 




A. — VAnge Gabriel vient annoneer la 
naissance du Precurseur et ctllt du 
Messie [i, 5 — 38]. 

5 Aux jours d'Herode, roi de Judee, il y 
avait un pretre, nqmme Zacharie, de la 
classe d'Abia; et sa femme, qui etait une 
des filles d'Aaron, s'appelait Elisabeth. 

6 Tous deux etaient justes devant Dieu, 
marchant dans tous les commandemetits 
et ordonnances du Seigneur, d'une ma- 

7 niere irreprochable. lis n'avaient point 
d'enfants, parce qu'Elisabeth etait ste- 
rile, et ils etaient Tun et Tautre avances 
en age. 

8 Or, pendant que Zacharie s'acquittait 
devant Dieu des fonctions sacerdotales, 

9 dans l'ordre de sa classe, il fut design! 
par le sort, selon la coutume observee par 
les pr£tres, pour entrer dans le sanc- 
tuaire du Seigneur et y offhr.l'encens. 

10 Et toute la multitude du peuple etait 
dehors en priere a l'heure de t'encens. 

ix Mais un ange du Seigneur lui apparut, 
debout a droite de l'autel de Tencens. 

12 Zacharie, en le voyant, fut trouble, et la 

13 crainte le saisit. Mais 1'ange lui cut : 
" Ne crains point, Zacharie, car ta 
priere a ete exaucee; ta femme Elisabeth 
te donnera un fils que tu appelleras Jean. 

14 II sera pour toi un sujet de joie et d'alie- 
grtnSc, ei beauco'jp se rejouiront de sa 

15 naissance; car il sera grand devant le 
Seigneur. II ne boira ni vin, ni rien qui 
enivre, car il sera rempli de I'Espnt- 

16 Saint des le sein de sa mere, II conver- 
tira beaucoup d'enfants d'lsrael au Sei- 

17 gneur leur Dieu; et lui-meme marchera 
devant lui, dans Pesprit et la puissance 
d'Elie, pour ramener les coeursdes peres 
vers les enfants, et les indociles a la sa- 
gesse des justes, afin de preparer au Sei- 

18 gneur un peuple parfait" Zacharie dit 
J l'ange: "A quoi reconnaitrai-je qiu 



^ La classe d'Abia 6tait la huitieme* I Par. 
xxiv, 3; Esdr. it, 56. 

13. 7***} c-a-<L Jihevah a fait grace. 

19. Dan. viii, 15 sv.; ix, 21 et Luc, i, 36. 

as. Muet: le vernet 63 nousdonne a entendre 
que Zacharie e*tait anssi eeura\ 

3. Fiancie : Matth. i, 18. 
» Le texte recu potte ici comme la Vulgate : 
Verne Hex binie entrt Ut Jhmmes," Mais 
d'cxceUcnts manuscrits et des plus ancsens 



<i 



cela sera ? Car je suis vieux, et ma fem- 
me est avancee en age." L'ange lui re- 19 
pondit : 4 * Je suis Gabriel, qui me tiens 
devant Dieu; j'ai ete envoye pour te 
parler et t'annoncer cette heureuse nou- 
velle. Et void que tu seras muet et ne 20 
pourras parler jusquau jour ou ces cho- 
ses arriveront, parce que tu n'as pas cm 
a mes paroles, qui s'accompliront en leur 
temps." Cependant le peuple attendait 21 
Zacharie, et il s'etonnait qu'il demeurat 
si longtemps dans le sanctuaire. Mais 22 
etant sorti, il ne pouvait leur parler, et 
ils comprirent qu'il avait eu une vision 
dans le sanctuaire, ce qu'il leur faisait 
entendre par signes; et il resta muet 

Quand les jours de son ministere fu- 25 
rent accomplish il s'en alia en sa maison. 
Quelque temps apres, Elisabeth, sa fern- 2^ 
me, concut, et elle se tint caches pendant 
cinq mois, disant : ** C'est une grace 25 
que le Seigneur ni'a fuii , au jour ou il 
m'a regardee pour oter mon opprobre 
parmi les hommes." 

Au sixieme mois, l'ange Gabriel fut 26 
envoye de Dieu dans une viUe de Gali- 
lee appelee Nazareth, aupres d'une 27 
vierge qui etait fiancee a un homme de 
la maison de David, uomme Joseph, et 
le nom de la vierge etait Marie. L'ange 2S 
etant entr£ ott elle etait, lui dit : " Je 
vous salue, pleine de grace; le Seigneur 
est avec vous, vous etes benie entre les 
femmes." Marie l'ayant apercu, fut 29 
troublee de ses paroles, et elle se deman- 
dait ce que pouvait signifier cette salu- 
tation. L'ange lui dit : " Ne craignez 50 
point, Marie, car vous avez trouv£ grace 
devant Dieu. Void que vous concevrez 51 
en votre sein, et vous enfanterez un fils, 
et vous lui donnerez le nom de Jesus. 
Q sera grand; on l'appellera le Fils du 32 
Tres-Haut;le Seigneur Dieu lui donnera 

comme le Vaticanus et le SinaiticMS, eta omet- 
tent ce membre de phrase que tous les manus- 
crits s'accordent a mettre au vers. 42. 

90. Voyant apercu : quelques manuscrits de 
la Vulgate portent aussi vidtuet, ayamt vu, au 
lieu de a*ats*et, ayant entemdu* 

3*. Isaie, vii, 14. 

32. David so* pire : l'evangile insinue ici que 
Marie, la mere de Jesus, descendait de David, 
aussi wen que Joseph son fiance 1 . Dieu avait 
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■ ". W'j*. A* •u.'ctfffi 1 . 
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Chap. I, 33. 
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r* 



33 et 



le trone de David son pere; il regnera 
eteraellement sur la maison de Jacob 
„ et son regne n'aunr point de fin. " 

34 Manedit a Tange : " Comment cela se 
fera-t-il, puisque je ne connais point 

35 a homme ? " L'ange Iui repondit : ' ' L'Es- 
prit-Saint viendra sur vous, et la vertu 
du Tres-Haut vous couvrira de son 
ombre. Cest pourquoi l'etre saint qui 
naitra [de vous] sera appele Fils de 

56 Dieu. Deja Elisabeth, votre parente, a 
con9u elle aussi, un iils dans sa vteil- 
lesse, et c'est actuellement son sixieme 
mois, a elle que Ton appeile sterile 



hap. I, 55. 



B. — Marie visite Elisabeth; tiaissatue 
deJean-Baptiste ; cantique de Zackarie 
[39—8o]. 

En ces jours-la, Marie se levant, s'en 39 
alia en hate au pays des montagnes, en 
une ville de Juda. Et eUc entra dans 40 
la maison de Zacharie, et salua Elisa- 
beth. Or, des qu'Elisabeth eut entendu 41 
la salutation de Marie, l'enfant tressaillit 
dans son sein, et elle fut remplie du 
Saint-Esprit. Et elevant la voix, elle 42 
s ecria : " Vous etes benie entre les fan- 
nies, et le fruit de vos entrailles est beni 



47 

49 
50 



51 
52 

53 

54 
55 



r _ — » ut r FW mw uicuuas, que mou 

enfant a tressaiHi de joie cjans mon sein. 
Heureuse celle qui a cru! car elles seront 45 
accomplies les choses qui lui ont e>e dites 

. f . . de la part du Seigneur! " Et Marie dit : 46 

Mon ame glorifie le Seigneur 

£^^ rit - < f^ iUe de j0ie en Dieu > mon Sauv «"% 

vTt q HrV ete le ?. yeux sur k bassesse de sa servante. 

Pra Z^t V5f deso ™ ais toutes ** generations m'appeUeront bienheureuse 

Et dont la misericorde s'etend d'age en affe 
bur ceux qui le craignent. ^ ' 

II a deploye la force de son bras; 

a ?SZ^& f««««aM-aittit dans les pensees de leur occur; 
p* 1 I . de Ieur tronc Ies potentats, * 

Et U a eleve les petits; 

11 a comble* de biens les affames, 

Et les riches, il les a renvoyes les mains vides. 

H a pris soin d'Israel son serviteur 
Se ressouvenant de sa misericorde * 
(Ainsi qu'il l'avait promis a nos peres) 
Envers Abraham et sa race, pour toujours 



promis a David que le.Messie naitrait de sa 
rOne (II Sam. vu, xa); aussi le Messie Roi est-il 
(UDavtdovL meme David tout court. Voy. lei 

SSI'S *■**• xxxiv> 24; ou °> iU « 5? a^J; 

r2Lu m %* : Cettc m *< a P*»ore est empruntee a 
Uncien Testament, ou plusieurs fo£ le Se* 
ffneur se mamfesta sous forme d'une nutfe qui 
couvrait I'arche d'alliance (Exod. xl, 34 ,0?™ 
n/J^V ct% mots n^quent dans un grand 

r deia d vszs?* gr «*> ct «** ^K 

39. Euwuvtlle de Juda : selon ^opinion plus 

trcb proposentde lire, em la ville de Jutta (Jos. 
xv »55Xunpeuausudd'H«bron. " a Uos. 

a£zlt *"i * frir: VuJ « at « i vous qui aves 
m7 uS". V*W* manuscrits latins ont, com, 
me le texte grec, U troisieme personne :cr*di. 
d^-CartlUsuromt accemfiie, t *xci legrec, 



et meme la Vulgate, pourraient aussi se era- 
duire :aut a cru a V accomplishment etc 
ri .9¥i$ u ? ^ res manuscrits Utins portent : 
EtatJ Ehsabetk ou ttait. (II n'est paiexaa 
que <Uns Ongene, in Luc., Horn, vii, 57agisse 
du Magnificat.) Mais Tautorite de l'imm^nse 
majority des manuscrits et des meilleurs* le 
temoignage uninime des Peres les plus ancieas 

Sin Q^k , ^i S vi , f ,,<c V 0ri «w» TwtuJ - 
Hen, S. Ambroise, S. J^rdme, S. Augustin, etc) 

et le contexte s'accordent a voir en Marie l'au- 
teur inspiree du MagniJicaU 

pe cantique est tissu en quelque sorte de re- 
miniscences des Prophetcs et des Psaumes et 
*uit un certain rythme et parallelisme. 
On peut y distmgner comme trois strophes : 
Cf. I .&*m. ii, x sv.; Hab, iii, 18; Is. bri, to; 
**s. xxxi n., 8; Gen. xxac, xy Ps. exxvi h., 3; 
cxih., 9; cuih, 17. - Is, fif, xo ; Ps, cxlvuL 

xii J SV'pi i: ^ ^Vl i«^, 11. ~it 
xU, 8, 9; Ps. xcvuih, 3; Deut. vii, 8; Gexuxvii. 
7t etc. 
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Chap. I, 56. 



EVAKGILE SELON S. LUC. 



Chap. I, 80. 



56 Marie demeura avec Elisabeth environ 
trois mois, et s'en retouma chez elle. 

57 Cependant, le temps s'accomplit ou 
Elisabeth devait enfanter, et elle mit au 

58 monde un fils. Ses voisins et ses pa- 
rents, ayant appris que le Seigneur a vait 
signale en elle sa misericorde, se rejouis- 

59 saient avec elle. Le huitieme jour, ils 
vinrent pour circoncire Tenfant, et ils le 
nommaient Zacharie d'apres le nom de 

60 son pere. Mais sa mere, prenant la 
parole : " Non, dit-elle, mais il s'appei- 

61 lera Jean." lis lui dirent : " 11 n'y a 
personne dans votre famille qui soit ap- 

62 pele de ce nom." Et ils demandaient 
par signe a son pere comment ii voulait 



qu'on le nommat S'etant fait apporter 03 
une tablette, il ecrivit : ; ' Jean est son 
nom"; et tous furent dans l'etonnement. 
Au meme instant sa bouche s'ouvrit, sa 64 
langue se cttlia; et ii parlait, benissant 
Dieu. La crainte s'empara de tous les 65 
habitants d'alentour, et partout dans les 
montagnes de la Judee, on racontait tou- 
tes ces merveilles. Tous ceux qui en 66 
entendirent parler les recueillirent dans 
ieur cceur, et ils disaient : " Que sera 
done cet enfant? Car la main du Sei- 
gneur etait avee lui." 

Et Zacharie, son pere, fut rempli de 67 
FEsprit-Saint, et il prophetisa, en disant: 



Beni soit le Seigneur, le Dieu d'Israel, * 

Parccquil a visite et rachete son peuple, 

Et qu'il a suscite une Force pour nous sauver, 

Dans la maison de David, son serviteur, 

(Ainsi qu'il Ta promis par la bouche de ses saints, 

De ses prophetes, des les temps anciens) 

Pour nous sauver de nos ennemis 

Et du pouvoir de tous ceux qui nous hafesent. 

Afin d'exercer sa misericorde envers nos peres, 

Et de se souvenir de son pacte saint; 

Selon le serment qu'Q fit a Abraham, notre pere, 

De nous accorder que, 74 sans crainte, 

Affranchis du pouVoir de nos ennemis, 

Nous le servions, 75 avec une saintete et une justice 

Dignes de ses regards, tous les jours de notre vie. 

Quant a toi, petit enfant, tu seras appele prophete du Tre*-Haut, 

Car tu marcheras devant la face du Seigneur, 

Pour lui preparer les voies; 

Pour apprendre a son peuple a reconnaitre le salut 

Dans la remission de leurs peches : 

Par 1'effet dc la tendre misericorde de notre Dieu, 

Grace a laquelle nous a visites, d'en haut, le Soleil levant, 

Pour eclairer ceux qui sont assis dans les tenebres et i J ombre de la oort, 

Pour dinger nos pas dans la voie de la paix. m 

80 Or l'Enfant croissait et se fortifiait 1 jusqu'au jour de sa manifestation devant 
en 1'esprit, et il demeura dans le desert I Israel. 
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59. Le huitieme jottr, d'apres la loi, (Gen. 
xxi, 4; Uv. xii, 3); iit U nommaienU scion 
l'usage, alors existant, d'imposcr le nom a la 
circoncision; voyex ii, ai. 

67. Profkitisa, parla sous Inspiration, sous 
rinfluencede I'Esprit de Dieu. 

68. Nous divisons ce cantique en paraiieiis- 
me et en strophes, comme nous avons fait pour 
le Magnificat, .. 

60. Vnt farce pour nous sauver : litt. une 
came liberatrice. La m&aphore de la come % 



symbole de force, est assex frequente dans la 
Bible, et plusieurs fois elle s'apbhque au R01- 
MessieQ Sam. ii, 20; Ps. cxxxii h, 17X 

72. Levit. xxvi, 42; Michee^ vu, 30. 

73. Gen. xxii, x6et H6hr. vi, 13. . . . 
78. DeMa Balaam (Nombr. xxiy, xt), Isaic 

(Matth. iv, x S sv.) et Malachiedv, ajavaient 
annonce* l'avenement du Messie, comme le 
lever d'un asire, de l'aurore,- du soleil; comp. 
le Psaumexix (***.)♦ 6 sv._ 
80. Disert de Judee, voisin de la mer Morte. 
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Chap. II, i. 



EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. II, 25. 



C. — Naissattce de Jtsus- Christ ; sa 
Circoncision et sa Presentation au 
temple [n, 1—39] 

2 En ces jours-la fut publie un edit de 
Cesar Auguste, pour le recensement de 

2 toute la terre. Ce premier recensement 
cut lieu pendant que Quirinius com- 

5 mandait la Syrie. Et tous allaient 
se faire recenser chacun dans sa ville. 

4 Joseph monta de Galilee, de la ville de 
Nazareth, en Judee, a la ville de David, 
appelee Bethleem, parce qu'il ftait de la 

5 maison et de la famille de David, pour 
etre recense avec Marie son epouse qui 
ctait enceinte. 

6 Or, pendant qu'ils etaient en ce lieu, 
le temps ou elle devait enfanter s'accom- 

7 plit. Et elle mit au monde son fils 
premier-ne, Penveloppa de langes et le 
coucha dans une creche, parce qu'il n'y 
avait pas de place pour eux dans Tho- 
tellerie. 

S II y avait aux environs des bergers 
qui passaient la nuit aux champs, veil- 

9 lant a la garde de leur troupeau. Tout 
a coup un ange du Seigneur parut 
aupres d'eux et le rayonnement de 
la gloire du Seigneur les environna, et 
ils furent saisis d'une grande crainte. 

10 Mais Tang;e leur dit : ** Ne craignez 
point, car je vous annonce une nouvelle 
qui sera pour tout le peuple une grande 

11 joie. II vous est ne aujourd ? hui, dans 
la ville de David, un Sauveur, qui est le 

12 Christ Seigneur. Et void ce qui vous 
servira de signe : vous trouverez un 
nouveau-n£ enveloppe de langes et cou- 

13 che dans une creche." Au meme ins- 
tant, se joignit d range une troupe de 
la milice celeste, louant Dieu et disant : 
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II, a. Viil*, fut fait jar Quirinius; maisla 
proposition a, par t manque dans plusieurs ma* 
nuscnts latins. D aiJleurs Jntfivmom* desi- 
gnc aussi bien le procurateur iCt iii, ij que le 
gouverneur de Syrie. 

5- Son ipoust : litt. la, femme qui iui avait 
*tejiancde y ou mari/e t car le verbe uwi<rreveiv 
a aussi ce demier sens, (Matth. i\ 18 note). 
Depuis que Marie <tait revenue d* Hebron, 
o. Joseph, lnquiet d'abord, puis rassure* parun 
ange, ayan cdfebrt le mariage et pris avec Iui sa 
virgmale.epouse (Matth. i7%). 

14. I* Vulgate porte : fax homimbus bona 
solHHtahs; ce que Ton traduit ordinairement 
par ; patx aux hommts de bantu volenti. Mais 
*e tenne €v&okU semble devoir s'entendre ici 
Uomme presque partout dans rEcriture, ou U 
correspond a 1'hebr. ratsdn, Vulg. beueplaci* 

i 1> ♦ f * v ' x 3 ctc > d « ^ bienveillaacedwi- 
!!t, i u . dc *ceudent, avec Jesus-Christ, lesalut 
et (a patx, non pas seulement pour les hommes 
qui sont presentement de bonne volenti, 
>nais aussi pour les pecheurs qui, par reflet de 



Gloire, dans les hauteurs, a Dieu ! 
Et, sur la terre, paix, 
Btenveillance pour les hommes ! 

Lorsque les anges, remontant au 15 
ciei, les eurent quittes, les bergers se 
dirent les uns aux autres : " Passons 
jusqu'a Bethleem, et voyons cet evene- 
nement qui est arrive, et que le Seigneur 
nous a fait savoir." lis s'y rendirent 16 
en toute hate, et trouverent Marie, Jo- 
seph, et le nouveau-ne couche dans la 
creche. Apres l'avoir vu, ils publierent 1 7 
la revelation qui leur avait ete faite au 
sujet de cet Enfant Et tous ceux qui 18 
les entendirent furent dans i'admiration 
de ce que leur disaient les bergers. Or 19 
Marie conservait avec soin toutes ces 
choses, les meditant dans son cceur. 
Et les bergers s'en retournerent, glori- 20 
nant et louant Dieu de tout ce qu'ils 
avaient vu et entendu, seJon ce qui leur 
avait ete annonce. 

Les huit jours etant accomplis, pour 21 
la circoncision de l'Enfant, il fut appele 
Jesus, nom que Pangc Iui avait donne 
avant qu'ii eut ete concu dans le sein 
materneL 

Puis, lorsque les jours de leur purifi- 22 
cation furent accomplis, selon la loi de 
Molse, Marie et Joseph porterent l'En- 
lant a Jerusalem pour le presenter au 
Seigneur, suivant ce qui est ecrit dans 23 
la loi du Seigeur : • ' Tout male premier- 
ne sera consacre au Seigneur; et pour 24 
offrir en sacrifice, ainsi que le present 
la loi du Seigneur, une paire de tour* e- 
relles, ou deux petits de colombes. 

Or, il y avait a Jerusalem un homnie 2 c 
nomme Simeon; e'etait un homme juste - 
et craignant Dieu, qui attendait la con- 



la btenveillance divine , seront amenes au Son 
voutoir (voy. Philipp. ii, 13I Lc sens serait 
done : paix aux hommes objet de la bienveil- 
lance divine. Cf. Isaie t xlix,3; Ixi, a, etc et 
Luc, i, 77 sv. De plus il est tres probable qu'il 
faut lire, au lieu du genitif, le nominatif cv&ucm 
bunveillance commc il est traduit ci-dessus. 
Avec le g*tmif it faut traduire: Au ciel gloire a 
Dieu ! sur la terre paix aux hommes objet de 
la btenveillance divine. 

17. Vulg : Us reconnuretit la veriti de ce 
ont\ etc, Bien que le verbe ywpifa ait aussi le 
sens de rtconnattre, le contexte demande ici 
qu on ie rende de preTcrence par faire savcir, 
comme la Vulg. elle-meme Ta fait au vers. 15. 

aa. De la purification : soit des Juifs en 
gto^ral; scjt de la mere etdeV enfant; car,en 
pratique, l'enfant accompt gnait sa mere dans 
cette ceremonie, pour €tte, en m£rae temps, 
offert au Seigneur et rachet* au prix de anq 
sides (Nombr. xviii, \ly La Vulg. porte cjut % 
de sa purification, cefle de Marie. 

23. (Exod. xiii, a-xj), voy. L6v t xii, 1 et sv. 
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Chap. II, 26. 



EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. II, 52. 



solation d'Israel, et l'Esprit-Saint etait i comme les parents apportaient le petit 

26 sur luu L'Esprit-Saint lui avait revele ! Enfant Jesus, pour observer les coutu- 
qu'ii ne mourrait point avant d'avoir vu | tumes legates a son egard, lui aussi, il 2S 

27 le Christ du Seigneur. II vint done I le recut entre ses bras, et benit Dicu en 
dans le temple, pousse par UEsprit. Et . disant : 



29 
31 



Maintenant, 6 Maitre, vous laissez partir votre servitcur 

En paix selon votre parole; 

Puisque mes yeux out vu votre Salut, 

Que vous avez prepare a la face de tous les peuples : 

Lumiere qui doit dissiper les tenebres des Nations 

Et illustrer Israel, votre peuple. 



33 Le pere et la mere de UEnfant etaient 
dans ^admiration des choses que Ton 

34 disait de lui. Et Simeon les benit et dit 
a Marie, sa mere : " Cet Enfant est au 
monde pour la chute et la resurrection 
d'un grand nombre en Israel, ct pour etre 
un signe en butte a la contradiction; — 

35 vous meme, un glaive transpercera votre 
£ me : — et ainsi seront revelees les pen- 
sees cachees dans le coe^r d'un grand 
nombre." 

36 II y avait aussi une proph&esse, Anne, 
fillc de Phanuei, de la tribu d'Aser; elle 
etait fort avancee en age, ayant vecu, 
depuis sa virginite, sept ans avec son 

37 marl Restee veuve, et parvenue a 
quatre-vingt-quatre ans, elle ne quittait 
point le temple, servant Dieu nuit et jour 

38 dans le jeiine et dans la priere. Elle 
aussi, survenant a cette heure, se mit a 
louer le Seigneur et a parier de i'Enfant 
a tous ceux qui, a Jerusalem, atten- 
daient la redemption. 

39 Lorsqu'ils eurent tout accompli selon 
la loi du Seigneur, ils retournerent en 
Galilee, a Nazareth, leur ville. 

D. —Jisus-Enfant a Nazareth etparmi 
les Docteurs [40—52]. 

40 Cependant TEnfant croissait et se for- 
tifiait, etant rempU de sagesse, et la 
grace de Dieu etait sur lui. 

41 Or ses parents allaient tous les ans a 



Jerusalem, a la fete de Paque. Quand 42 
il eut atteint sa douzieme annee, ils y 
monterent, selon la coutume de cette 
fete; et lorsqu'ils s'en retournerent, les 43 
jours de la fete etant passes, TEnfant 
Jesus resta dans la ville, sans que ses 
parents s'en fiissent apercus. Pensant 44 
qu'il etait avec leurs compagnons de 
voyage, ils marcherent tout un jour, 
puis ils le chercherent parmi leurs pa- 
rents et leurs connaissances. Ne 1' ayant 45 
point trouve, ils retournerent a Jerusa- 
lem pour le chercher. Au bout de trois 46 
jours, ils le trouverent dans le temple, 
assis au milieu des docteurs et les inter- 
rogeant. Et tous ceux qui Tentendaient 47 
etaient ravis de son intelligence et de ses 
reponses. En le voyant, ils furent eton* 4$ 
nes; et sa mere lui dit : " Mon enfant, 
pourquoi avez- vous agi adnsi avec nous? 
Votre pere et moi, nous vous cherchions 
tout affligcs." Et il leur repondit : 49 
" Pourquoi me cherchiez-vous? Ne sa- 
viez-vous pas qu'il faut que je sois aux 
choses de mon Pere?" Mais ils ne com- 50 
prirent pas ce qu'il leur disait. Alors 51 
il descendit avec eux, et vint a Nazareth, 
et il leur etait soumis. Et sa mere con- 
servait toutes ces choses dans son 

coeur. 

Et Jesus progressait en sagesse, en 52 
taille et en grace devant Dieu et devant 
les hommes. 



ses 



29. Veut fruvt* laisser parttr. 

33. I* fiirt ; S. Luc a suffisamment instruit 
jtccteurs de I'origine surnaturelle de Jesus, 

pour pouvoir employer les mots fire, parents y 
dans un sens large et facilement intelligible. 

34. Venu pour le satut de tous, Tesus sera une 
occasion de chute, une pierre d'achoppement 
(Isale, viii, 14) pour le plus grand nombre des 
Israelites qui, refusant de reconnattre en lui le 
Christ, tomberont dans rinfiddite* et la rutne 
ttetnelle, comme le consute S. Paul (Rom. u, 
3a; I Cor. i, 13; comp. Matth. xi, 6;xiu, 57). 

38. A JiruHaUm ; d'autres manuscnts por- 
tent : U ridtmptwn de Jirus*&m f ce qui re- 
vient au sens de la Vulgate. . 

42. A douu ans, Venfant juif devenait /Sis dt 



la lot* e'est-a-dire soumis a ses prescriptions 
49. Ev rol's tow TJarpov ^ov «Ivat peut signiner 
dans unsens local : Stre dans la maison de mon 
Pere, cf. Esth. vii, 9 ou dans un sens moral: etre 
dans les affaires de mon Pere, cf.I Tim. iv, 15* 
D'apres la premiere interpretation qui se re- 
clame de la version syrienne et des Peres, 
comme Origin*, StEpiphane etc. J*sus dtrait : 
Pourquoi vorfs tourmenter a me chercher, ne 
savez-vous pas que je devais Stre dans la 
maison de mon Pere. Allusion de Jesus a v\ 
filiation divine. . 

So. Marie et Joseph ne compnrent pas sur le 
moment les ratsons pour iesquelles il avait agt 
avec cette independence. 
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Chap. Ill, i. 



EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. 1 



DEUXIEME PARTIE. 



VIE PUBLIQUE DE jfiSUS [Ch. Ill - XXI]. 

I"— PERIODE DE PREPARATION [Ch. Ill, x — IV, 13]. 



A. — Le Precurseitr : sa predication; 
son temoignage : son incarceration 
[ill, 1 — 20;. 

3 I -a quinzieme annee du regne de 
Tibere Cesar, Ponce Pilate etant gou- 
vemeurde la Judee; Herode, tetrarque 
Je la Galilee; Philippe, son frere, tetrar- 
que de l'lturee et du pays de la Tracho- 
nite, et Lysanias, tetrarque de l'Abi- 

2 icne; au temps des grands pretres 
Anne et Cai'phe, la parole du Seigneur 
se fit entendre d Jean, tils de Zacharie, 

3 dans le desert. Et il vint dans toute la 
o>ntr£e du Jourdain, prechant le bap- 
teme de penitence pour la remission des 

4 pech£s, ainsi qu'il est ecrit au livre des 
oracles du prophete Isale : ** Une voix a 
retenti au desert : l'reparez le chemin 
du Seigneur, rendez droits ses sentiers. 

5 Toute vailee sera comblee, toute monta- 
gne et toute colline seront abaissees; les 
ehemins tortueux deviendront droits, et 

les raboteux unis. Et toute chair vcrra 
lesalutdeDieu." 

7 II disait a ceux qui accouraient en 
foule pour etre baptises par lui : 4t Race | 
de viperes, qui vous a appris a fuir la ; 

S colere qui vient ? Faites done de dignes 
fruits de repentir, et n'essayez pas de 
dire en vous-memes : Abraham est notre 
pere; car je vous dis oue de ces pierres 
memes Dieu peut susciter des enfants a 

9 Abraham. Deja la cognee est a la ra- 
cine des arbres. Tout arbre done qui ne 
porte pas de bon fruit sera coupe et iete* 

Jo au feu." Et le peuple lui demanda : 

" " Que faut-il done faire?" II leur re- 
pondit : " Que celui qui a deux tuniques 
en donne une a celui qui n'en a point, et 
que celui qui a de quoi manger tasse de 
meme." II vint aussi des publicains 
pour dtre baptises, et ils lui dirent : 
"Maitre, que devons-nous faire?" U 
leur dit : " N'exigez rien au dela de ce 
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UI, z. Quinzieme annee de 1'hegemonie de 
Tibcre : Van »8a 20 de l'erechrtftienne s*H s'agit 
'ic l.i succession; ran 35 a 26s*il s'agit de I'asso- 
ciaiion a l'empire. 

2 Jean, xi»5i. 

4. Isale t xl, 3 sv. Comp, Matth. iii, 3 et 
Marc, i, a. 



qui vous est ordonne." Des gens de 14 
guerre Pinterrogerent aussi, disant : 
"Et nous, que devons-nous faire?" II 
leur repondit : " Abstenez-vous de toute 
violence et de toute fraude, et contentez- 
vous de votre soide." 

Comme le peuple etait dans l'attente, 15 
et que tous se demandaient dans leurs 
coeurs, a l'egard de Jean, s ? il ne serait 
pas le Christ. Jean leur dit a tous : 16 
" Moi, je vous baptise dans ieau; mais 
il vient, celui o^ui est plus puissant que 
moi, et dont je ne suis pas digne de 
delier la courroie de la chaussure; lui, il 
vous baptisera dans l'Esprit-Saint et le 
feu. Sa main tient le van, et il nettoiera 17 
son aire, et il amassera le froment dans 
son grenier, et il brulera la paille dans 
un feu qui ne s'eteint point." 

Par ces exhortations, ct beaucoup iS 
d'autres semblables, il annoncait done 
au peuple la bonne nouvelle. Mais He- 19 
rode le tetrarque, &ant repris par lui au 
sujet d'Herodiade, femme de son frere, 
et de tout le mal qu'il avait fait, il 20 
ajouta ce crime a tous les autres, et en- 
ferma Jean en prison. 

B. — Jesus-Christ : son baptime^ sa gi~ 
ntaiogiz; son je&tu et ses tent at ions 
[iii, 21 — iv, 13]. 

Or, dans le temps que tout le peuple 21 
venait de recevoir le bapteme, Jesus fut 
aussi baptise, ct pendant qu'il priait, le 
del s'ouvrit, et l'Esprit-Saint descen- 
ds sur lui sous une forme corporelle, 
comme une colombe, et du ciel une voix 
se fit entendre, disant : * * Tu es mon 
Fils men-aime* ; en toi j*ai mes complai- 
sances. " 

Jesus avait environ trente ans lors- 23 
qu'il commenca son minis th-e; il etait, 
comme on le croyait, fils de Joseph, fils 
d'Heli, hlsdeMatthat,filsdeLe\i,filsde 24 
Melchi, fils de Janne\ fils de Joseph, fils 25 
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to. S. Luc, anticipant sur les evenements, 
acheve brievement le recit de la carriere de 
Jean, avant de passer au bapt£me de Notre- 
Seigneur. Comp. Matth. iv K 12 et xiv, 3. 

ax. Matth. in, 11; Marc, t, 6. 

33. Matth. i, 1-17. 
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Chap. IV, 19. 



.itathias, fils d'Amos, fils de Na- j quand lis furent passes, il eut faim. 

20 uum, fils d'Hesli, filsde Nagge, fils de Alors le diabie lui dit : " Si vous etes 

Maath, fils de Mattathias fils de Sem£T, i fils de Dieu, commandez a cette pierre 

27 fils de Joseph, fils de Juda, fils de j de se changer en pain." Jesus lui re- 
Joanan, fils de Resa, fils de Zorobabel, ! pondit : " II est ecrit : L'homme ne 

28 fils de Salathiel, fils de Neri, fils de I vit pas seulement de pain, mais de 
Melchi, fils d'Addi, fils de Cosam, fils ! toute parole de Dieu." Et le diabie 

29 d'Elmadan, fils de Her, fils de Jesus, l'ayant emmene sur une haute mon- 
fils d'Eliezer, fils de Jorim, fils de Mat- tagne, lui montra en un instant tous 

30 that, fils de Levi, fils de Simeon, fils les royaumes de la terre, et lui dit : 
de Juda, fils dc Joseph, fils de Jonan, " Je vous donnerai toute cette puissance 

31 fils d'Eliakim, fils de Melea, fils de et toute la gloire de ces royaumes; car 
Menna, fils de Mattatha, fils de Nathan, 

32 fils de David, fils de Jesse, fils d'Obed, 
fils de Booz, fils de Salmon, fils de Naas- 

33 son, fils d'Aminadab, fils d'Aram, fils 
d'Esron, fils de Phares, fils de Judas, 

34 fils de Jacob, fils d'Isaac, fils d'Abra- 
33 ham, fils de Thare, fils de Nachor, fils 



6 



36 



de Sarug, fils de Reu, fils de Phaleg, 
fils d'Heber, fils de Sale, fils de Cainan, 
fils d' Arphaxad, fils de Sem, fils de Noe, 

37 fils de Lamech, fils de Mathusale, fils 
d'Enoch, fils de Jared, fils de Malaleel, 

38 fils de Cainan, fils d'Enos, fils de Seth, 
fils d'Adam, tils de Dieu. 

4 Jesus, rempli de FEsprit-Saint, revint 

du Jourdain, et il fut pousse par TEsprit 

2 dans le desert, pendant quarante jours, 

en butte aux tentations du diabie. II ne 

mangea rien durant ces jours-la, et 

Ilo — MINISTtRE DE J^SUS EN GALILEE [Ch. IV, '14 — VI, 12]. 
A. — Les debuts, jusgtSa Vileciion des Apotres [Ch. IV, 14 — VI, 12]. 



elle nva ete livree, et je la donne a qui 
je veux. Si done vous vous prosternez 7 
devant moi, elle sera toute a vous." 
Jesus lui repondit : " il est ecrit : Tu S 
adoreras le Seigneur ton Dieu, et tu le 
serviras lui seul." Le demon le con- 
duisit encore a Jerusalem, et l'ayant 
plac£ sur le pinacledu temple, il lui dit : 
" Si vous etes fils de Dieu, jetez-vous 
d'ici en bas. Car il est ecrit : II a ete 10 
donne pour vous 1'ordre a ses anges dc 
vous garder, et ils vous prendront en- 11 
tre leurs mains, de peur que votre pied 
ne heurte contre la pierre." Jesus lui 12 
repondit : "II a ete ecrit : Tu ne ten- 
teras point le Seigneur ton Dieu." 
Apres I'avoir ainsi tente de toutes ma- 13 
nieres, le diabie se retira de lui pour un 
temps. 



1. — A Nazareth et a Capharnaum : 
Le Messie dfapres Isaie; Jisus mal 
recu par ses eompatriotes [iv, 16 — 30]. 
Possidi dilivrL La belle-mire de saint 
Pierre. Guerisons nombrettses. Jkus 
veul alter precher [31 — 43]. 

14 . Alors Jesus, sous Taction puissante 
de TEsprit, retourna en Galilee, et sa 
renommee se repandit dans tout le pays 

15 d'alentour. Ilenseignait dans leurs sy- 
nagogues, et tous publiaient ses louanges. 

16 Etant venu a Nazareth, ou il avait 6te 



eleve, il entra, selon sa coutume, le jour 
du sabbat dans la synagogue, et se leva 
pour faire la lecture. On lui remit le 
livre du prophete Isaie; et l'ayant de- 
roule, il trouva Tendroit oil il ctait ecrit : 
" L'Esprit du Seigneur est sur moi, 
parce qu'il m'a consacre* par son onction, 
pour porter la bonne nouvelle aux pau- 
vres, et il m'a envoye* gu^rir ceux qui 
ont le cceur bris£, annoncer aux cap- 
tifo la delivrance, aux aveugles le retour 
a la vuc, pour rendre libres les op- 
primes, publier l'annee favorable du 
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\B. Ai5l. xvti, 38 sv. 

[V, x. Mattn. iv, 1; Marc, i, 12. 

2. En butte aux tentations : cette maniere 
de parler, commune a S. Marc eta S. Luc, per- 
met de supposer q^ue Notre-Seigneur eat a su- 
bir d'autres tentations, outre celles que S. Mat- 
thieu et S. Luc representeot en trou episodes, 
qui ne soot pas d'ailleurs places dans le m€me 
ordre. 

13. Pour un temfa litt. jusqu'a un ten:6s 
favorable > jusqu*a une nouvelle occasion. C'est { 
principalemenc au jardtn de Gethsemani et au j 



Calvaire que se renouvela le combat entre Jesus 
et le Prince de ce monde (Jtan t xiv, 30X 

14. Matth. iv, xa; Marc, i, 14. 

16. Plusieurs exegetes ont regard* cette visite 
a Nazareth corame identique a celle dont par- 
lent S. Mattbieu (xiii, 54 sv.) et S. Marc (m, 
1 sv ). 

xo. 1a Vulgate ajoute : et le/our de la ritri- 
button % de la vengeance du Seigneur contre Its 
impies. Ces mots sont la suite du lexte d' Isaie 
lu par N.-S. 
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Chap. IV, 20. 



itVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. V, 7. 



20 S^'" •**?* r ? ut f le - Uvre ' U le '■ rit * et puissance aux esprits impure, et 
rend,t au ministre et s'assrt; et tous, j ils sortent ! - Et sa renommee J Irepk " 37 



21 



dans la Synagogue, avaient les yeux 
attaches sur lui. 

Alors il commenca a leur dire : *' Au- 
jourd'hui vos oreilies ont entendu I'ac- 
22 complissement de cet oracle." Et tous 
lui rendaient temoignage, et admirant 
les paroles de grace qui sortaient de sa 
bouche, ils disaient : " N'est-ce pas la le 
nls de Joseph?" Alors il leur dit : 
Sans doute, vous m'alleeuerez cet 
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dart de tous cotes dans le pays. 

S'etant alors leve, Jesus quitta la sy- & 
nagoguc, et entra dans la maison de 
Simon. Or la belle-mere de Simon etait 
atteinte d'une grosse fievre, et ils le 
pnerent pour elle. Se penchant sur la 39 
malade, il commanda a la fievre, et la 
fievre la quitta; et s'etant leve aussitot, 
elle se mit a les servir. 

Lorsque le soleil fut couche, tous ceux 40 



irHcrp - yi^~m« ™, * " T^r ■ ■ * r uia H uc K !>oieu 1U * coucne, tous ceux 

adage . Medecm, guens-toi toi-meme; qui avaient chez eux des ma lades, quel 
et vous me direz : Les grandes choses que fut leur mal, les lui £«fc£t?5 

^^cSS^^^t V ° US . aVeZ ! /*""• J* 11 *** 1 * la main d *«^dte 
aites a Lapnarnaum, faites-les ia dans ' les pnent rw A£^ n ~ „..„.; — *-:«_ 



— .»«..«., *«. j «i«i utautuup uc veuves 
en Israel aux jours d'Elie, lorsque le 
del fut ferme pendant trois ans et six 
mois, et qu'il y eut une grande famine 

26 dans toute la terre; et pourtant Elie ne 
tut envoye a aucune d'elles, mais a une 
veuve de Sarepta, dans le pays de Si- 

27 Jon. II y avait de meme dans le pays 
beaucoup de lepreux aux jours du pro- 
phete Elisee; et pourtant aucun d'eux ne 
fut gueri, mais bfen Naaman le Syrien." 

28 En entendant cela, ils furent tous rem- 

29 plis de colere dans la synagogue. Et 
s'etant leves, ils le pousserent hors de 
la ville, et le menerent jusqu'a un escar- 
pement de Ia montagne sur laquelle leur 
ville etait batie pour le precipiter en bas. 

30 Mais lui, passant au milieu d'eux, s'en 
alia. 
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11 descendit a Capharnaum, ville de 

Galilee, et la il enseignait les jours de 
32 sabbat Et sa doctrine les frappait 

d'etonnement, parce qu'il parlait avec 

auto/ite". 
^ II y avait dans la synagogue un hom- 

me poss&te d'un demon impur, lequel 

34 jeta un grand cri f disant : " Laisse- 
moi; qu'y a-t-il entre nous et toi, Jesus 
de Nazareth? Es-tu venu pour nous per- 
dre? Je sais qui tu es : le Saint de Dieu." 

35 Mais Jesus lui dit d'un ton severe : 
u Tais-toi, et sors de cet homme." Et le 
demon l'ayant jete par terre au milieu 
de i'assemblee, sortitde lui sans lui avoir 

30 fait aucun maL Et tons, saisis d'epou- 
vante, se disaient entre eux : " Quelle 
«t cette parole? II commande avec auto- 



3>. Matth.iv, 13; Marc, i, 21. 
34. Laisse~mai. Cest r<quivalent grec de 
1 expression toute hebroique : Qttidmikitt tifa't 



Des que le jour parut, il sortit et s'en 42 
alia en un lieu desert Une foule de gens 
se mirent d sa recherche, et etant arrives 
jusqu'd lui, ils voulaient le retenir, pour 
qu'U ne les quittat point Mais a leur 43 
dit : " II faut que j'annonce aussi aux 
autres vilies le ro^ume de Dieu, car je 
suis envoye pour cela. " 

2. — Premiere tournictti Galitee : P3che 
miraculeuse [v, 1 — 11 [. Le tipreux. 
Retrain etpriere deje'sus [12—16]. U 
paralytique absous et gufri [17—26]. 

Et Jesus prechait dans les svnago- * 
gues de la Galilee. ° 

Or, un jour que presse par Ia foule 1 
qui voulait entendre la parole de Dieu, 
il se tenait sur le bord du lac de Gen£- 
sareth, il vit deux barques qui station- 2 
naient pres du rivage; les pecheurs 
^taient descendus pour laver leurs filets. 
II monta done dans une de ces barques, 3 
qui etait a Simon, et le pria de s 7 eloi. 
gner un peu de terre; puis, s'etant assis, 
il enseigna le peuple de dessus la bar- 

Sue. Lorsqu'il eut cesse de parler, a 4 
it a Simon : " Avance en pleine mer, 
et vous jetterez vos filets pour pecher. n 
Simon lui repondit : "Maitre, toute la 5 
nuit nous avons travaille sans rien pren- 
dre; mais, sur votre parole^ je jetterai le 
filet." L'ayant jete, ils piirent une si 6 
grande quantity de poissons, que leur filet 
se rompait Et ils firent signe d teurs 7^ 
compagnons, qui ^taient dans Tautre 
barque, de venir d leur aide. lis y vin- 
rent, et ils remplirent les deux barques. 



j8-43.Matth.viii, 14 et Marc, r, aotv. 
V, r. Matth. iv, 18; Marc, i, 16. 
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Chap. V, 8. 



&VANGILE SELON S. LUC. 



Chap. V, 39. 



8 au point qu'elles enfoncaient. Ce que 
voyant Simon Pierre, il tomba aux pieds 
de Jesus en disant : " Eloignez-vous de 
moi, Seigneur, parce que je suis un pe- 

9 cheur." Car 1'effroi l'avait saisi, lui et 
tous ceux qui l'accompagnaient, a cause 
de la capture de poissons qu'ils avaient 

10 faite; il en etait de meme de Jacques et 
de Jean, fils de Zebedee, les associes de 
Simon. Et Jesus dit a Simon : *' Ne 
crains point, car desormais ce sont des 

11 hommes que tu prendras." Aussitot, 
ramenant lews barques a terre, its quit- 
terent tout et le suivirent. 

12 Comme il etait dans une ville, voici 
qu'uo homme tout couvert de lepre, aper- 
cevant Jesus, se prosterna la face contre 
terre, et le pria en disant : " Seigneur, 
si vous le voulez, vous pouvez me gue- 

13 rir. Jesus, etendant la main, le toucha 
et lui dit : " Je le veux, sois gueri "; et 

14 a Tinstant sa lepre disparut. Et il lui 
defendit d'en parler a personne; mais : 
*' Va, dit-il, te montrer au pretre, et 
offre pour ta guerison ce qu'a present 
Moise, pour i'attester au peuple." 

15 Sa renommee se repandait de plus en 
plus, et Ton venait par troupes nom- 
breuses pour i'entendre et pour etre gueri 

16 de ses maladies. Pour lui, il se retirait 
dans les deserts ct priait 

1 7 Un jour qu'il enseignait, il y avait la, 
assis autour de lui, des Pharisiens et des 
docteurs de la Loi, venus de tous les vil- 
lages de la Galilee, ainsi que de la Judee 
et de Jerusalem; et la puissance du Sei- 
gneur se manifestait par des guerisons. 

18 Et voila que des gens, portant sur un 
lit un homme paralyse, cherchaient a 
le faire entrer et a le mettre devant luu 

19 Et n'en trouvant pas le moyen a cause 
de La foule, ils monterent sur le toit et, a 
travers les tuiles, descendirent le malade 
avec sa couchette au milieu de tous, de- 

20 vant Jesus. Voyant leur foi, il dit : 

21 " Homme, tes peches te sont remis. Alors 
les Scribes et les Pharisiens se mirent a 
raisonner et a dire: "Qui est celui-ci 
qui profere des blasphemes? Qui pent 
remettre les peches, si ce n'est Dieu 

22 seul?" Jesus, connaissant leurs pen- 
sees, prit la parole et leur dit : " Quelles 

23 pensees avez-vous en vos cceurs? Le- 
quel est le plus facile de dire ; Tes peches 
te sont remis, ou de dire : Leve-toi et 

24 marche? Or, afin que vous sachiez que 
le FUs de l'homme a sur la terre le pou- 
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voir de remettre les peches : Je te lc 
commande, dit-il au paralytique, leve- 
toi, prends ta couchette et va dans ta 
maison." A Tinstant, celui-ci se leva 25 
devant eux, prit le lit sur lequel il etait 
couche,et s'en alia danssa maison en glo- 
rifiant Dieu. Et tous etaient frappes de 26 
stupeur; ils glorifiaient Dieu, et, rem- 
plis de crainte, ils disaient : "Nous 
avons vu aujourd'hui des choses mer- 
veilleuses." 

3. — Les eontzwerses : Vocation de Levi y 
le Publicain. Leje&ne [v, 27—39]. Le 
sabbat : les fyis, la main seche [vi, 
1— 11]. 

Apres cela, Jesus sortit, ct ay ant vu 
un publicain nomme Levi, assis au bu- 
reau du peage, il lui dit : " Suis-moi. rT 
Et lui, quittant tout, se leva et le 
1 suivit, 

Levi lui donna un grand festin dans 
sa maison; et une foule nombreuse de 
publicains et d'autres personnes etaient 
a table avec eux. Les Pharisiens et 
leurs Scribes murmuraient et disaient a 
ses disciples: '* Pourquoi mangez-vous 
et buvez-vous avec les Publicains et les 
pecheurs? " Jesus leur repondit : ** Ce 
ne sont pas les biefr portants qui ont 
besoin de medecin, mais les malades. 
Je ne suis pas venu appeler les justcs a 
la penitence, mais les pecheurs.' 

Alors ils lui dirent : fi Pourquoi, tan- 
dis que les disciples de Jean et ceux des 
Pharisiens jeunent et prieut souven*, 
les votres mangent-ils et boivent-ils? ' 
II leur repondit : " Pouvez- vous fairc 
jeuner les amis de l'Epoux, pendant que 
I'Epoux est avec eux? Viendront des 
jours ou l'Epoux leur sera enlev6 : ils 
jeuneront ces jours-la." II leur propo- 
sa encore cette comparaison : '* Per- 
sonne ne met a un vieux vetement un 
morceau pris a un vetement neuf : au- 
trement on dechire le neuf, et le 
morceau du neuf convient mal au vete- 
ment vieux. Personne non plus ne met 
du vin nouveau dans de vieiUes outres : 
autrement, le vin nouveau rompant les 
outres, il se repandra, et les outres 
seront perdues. Mais il faut mettre le 
vin nouveau dans des outres neuves, et 
tous les deux se conservent. Et per- 
sonne apres avoir bu du vieux vin, ne 
veut aussitot du nouveau, car on dit : 
Le vieux vin est meilleur." 
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17. // tmstignaH : la Vulgate ajoute : il 
4tait assis, Matth ix, 1. Marp ii, t. 
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97. Matth. ix,9; Marc it, 13. 
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Chap. VI, u 



EVANGILE SELON S. LUC 



6 Un jour de sabbat, dit le second-pre- 
mier, comme Jesus traversait des champs 
de bles, ses disciples cueillaient des epis, 
et, les froissant dans leurs mains, les 

2 mangeaient Quelques Pharisiens leur 
dirent : " Pourquoi faites-vous ce qui 
nest pas permis le jour du sabbat? ! ' 

3 Jesus leur repondit : " Vous n'avezdonc 
pas lu ce que fit David, lorsqu'il eut 
faim, lui et ceux qui l'accompagnaient : 

4 comment il entra dans la maison de 
Dieu, et prit les pains de proposition, 
en mangea et en donna a ceux qui etaient 
avec lui, bien qu'il ne soit permis d'en 

5 manger qu'aux pretres seuis?" Et il 
ajouta : " Le Fils de rhomme est mai- 
trc me 1 me du sabbat M 

6 Un autre jour de sabbat, Jesus entra 
dans la synagogue et il enseignait. Et 



Chap. VI, 23. 



il y avait la un homme dont la main 
droite etait dessechee. Or les Scribes 7 
et les Pharisiens Tobservaient, pour voir 
s'il faisait des guerisons le jour du sab- 
bat, afin d'avoir un pretextc pour Pac- 
cuser. Mais lui, penetrant leurs pen- 8 
sees, dit a i'homme qui avait la main 
dessechee : " Leve-toi, et tiens-toi au 
milieu ,r ; et lui, s'etant leve, se tint de- 
bout Alors Jesus leur dit : " Je vous 9 
le demande, esl-il permis, le jourdu 
sabbat, de faire du bien ou de faire du 
mal,desauverlavieouder6ter?" Puis, 10 
promenant son regard sur eux tous, il 
dit 1 cet homme : " Etends ta main." 
II Petendit et sa main redevint saine. 
Mats eux, remplis de demence, se con- 1 1 
sultaient sur ce qu'ils feraient a Jesus. 



H - — De Selection des Apotres aux soupcons d'Herode 

[Ch. IV, 12 — IX, 6]. 



I. — Election des Apotres; Us foules se 
pressent autour de Jisus, dont Pat- 
touchemnei guirit tous les maux 
[vi. 12 — 19]. 

12 En ces jours-la, il se retira sur la 
montagne pour prier, et il passa toute 

13 la nuit a prier Dieu. Quand il fut jour, 
fl appela ses disciples, et choisit douse 
dentre eux, (ju'il nomma apotres : 

14 Simon, auquel U donna le nom de Pierre, 
ct Andre, son frerj, Jacques et Jean, 

15 Philippe ^et Barthelemy, Matthieu et 
Thomas, Jacques, fils d'AIphee, et 

16 Simon, appele le Zele, Jude, frere de 
Jacques, et Judas Iscariote, qui devint 
traitre. 

17 Etant descendu avec eux, il s'arreta 
sur un plateau, ou se trouvaient une 
foule de ses disciples et une grande mul- 
titude de peuple de toute la Judee, de 
Jerusalem ct de toute la region mariti- 

iS me de Tyr ct de Sidon. lis etaient 
venus pour l'entendre et pour etre gu£- 
ns de leurs maladies. Ceux qui etait nt 
tourmentespardesesprits impurs etaient 

19 pens. Et toute cette foule cherchait a 
le toucher, parce qu'il sortait de lui une 
vertu qui les guenssait tous. 
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VI, 1. Matth xii, 1; Marc it, a 3 . Seconder*. 
" k r :?° appclwt ainsi, selon l'opinion la plus 
probable, le premier sabbat des sept semaines 

?««.. i° n * eva,t com P ltr » P**tir du $*c<md 
jour des A/ymes, jusqu'a la Pentecflte. Voy. 
« v - xxiu. 15. * 

13. Matth. x, 1; Marc Hi, 13. 

*3- Apttrtt^ c'est-adire envoy/s. 



1 

I 2 - — Abrigt du Sermon sur la monta- 

\ gne : a) Biatitudes et maledictions 
[VI, 20 — 26]. — b} Amour des cane* 

\ mis, douceur \ ckariU [27 — 38]. — 
C) Le guide aveugle; la paille et la 
poutre; J'ardre reconuu par ses fruits 
[39 — 45 ]• — <*) Exhortation & mettre 
€u pratique les enseignetnents du 5a//- 
veur [46 — 49]. 

Alors levant les yeux vers ses disci- 20 
pies, il leur dit : 

"'Heureux, vous qui etes pauvres, 
car le royaume des cieux est a 
vous! 

Heureux, vous qui avez faim mainte- 21 
nant, car vous serez rassasies ! 

Heureux, vous qui pleurez maintc- 
nant, car vous serez dans la joie ! 

Heureux serez- vous, lorsque les horn- 22 
mes vous halront, vous repousseront de 
leur societe, vous chargeront d'oppro- 
bres, et rejetteront votre nom comme 
infome, a cause du Fils de rhotnme. 
Rejouissez-vous en ce jour-la, et tressail- 23. 
lez de joie, car voici que votre recom- 
pense est grande dans le ciel : e'est 
ainsi que Jeurs peres traitaient les pro- 
phetes. 



17. bn plateau : litt. un titu tuu\ capable 
de contenir une grande foule; la prtere de Ji- 
sus et 1'election des Apfttres avaiem eu lieu 
sur un sommet moins accessible. 

20. Ce discours n'est autre que le sermon sur 
la montagne (Matth. v t 3 sv.X prtsenrt par 
S. Luc sous une forme abregee. Ce qni convc- 
nait a un milieu jutf en a €U retranche^ 
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Chap. VI, 24. 



EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. VII, 5. 
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24 Mais malheur a vous, riches, car vous I tu pas la poutre qui est dans ton oeil? 
avez votre consolation ! Ou comment peux-tu dire a ton frere : 

25 Malheur a vous, qui etes rassasies, ' Mon frere, laisse-moi oter cette paille de 
car vous aurez faim ! . ton ceil, toi qui ne vois pas la poutre qui 

Malheur a vous, qui riez maintenant, | est dans le tien ? Hypocrite, 6te d'abord 
car vous serez dans le deuil et dans les ! la poutre de ton ceil, et tu verras ensuite 
larmes. ' a oter la paille qui est dans l'ceil de ton 

26 Malheur a vous, quand tous les horn* frere. 

mes diront du bien de vous, car e'est ce ! En eflfet, il n J y a pas de bon arbre qui 
que leurs peres faisaient a regard des j porte de mauvais fniits, ni de mauvais 
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arbre qui porte de bons fruits; chaque 
arbre se reconnait a son fruit. On ne 
cueille pas de agues sur les epines; on 
ne coupe pas de raisins sur les ronces. 
L'homme bor tire le bien du bon tresor 
de son coeur; et, de son mauvais tre- 
sor, l'homme mechant tire le mal; 
car la bouche parle de Tabondance du 
coeur. 

Pourquoi mappclez-vous Seigneur, 
Seigneur, et ne faites- vous pas ce que je 
dis? Tout homme qui vient a moi, qui 
ecoute mes paroles, et les met en prati- 
que, je vous montrerai a qui il est sem- 
blable. II est semblable a un homme 



faux prophetes ! 

27 Mais je vous le dis, a vous qui m'ecou- 
tez ; Aimez vos ennemis; faites du bien 

28 a ceux qui vous halssent. Benissez ceux 
qui vous maudissent, et priez pour ceux 
qui vous maltraitent. 

29 Si quelqu'un te frappe sur une joue, 
presente-lui encore 1'autre; et si quel- 
qu J un t'enleve ton manteau, ne Tem- 
peche pas de prendre aussi ta tunique, 

30 Donne a quiconque te demande, et si 
Ton te ravit ton bien, ne le reclame 
point. 

31 Ce que vous voulez que les hommes 
fassent pour vous, faites-le pareillement 

32 pour eux. Si vous aimez ceux qui vous < qui, batissant une maison, a creuse bien 
aiment, quel gre vous en saura-t-on ? ! avant, et en a pose les fondements sur 
Les pecheurs aussi aiment ceux qui les | le roc. Une inondation etant survenue, 

33 aiment. Et si vous faites du bien a ' le torrent s'est jete contrc cette maison, 
ceux qui vous font du bien, quel gre ; et il n ; a pu I'ebranler, parce qu'elle etait 
vous en saura-t-on ? Les pecheurs aussi ; fondee sur le roc. Mais celui qui ecoute 

34 en font autant. Et si vous pretez a ceux ' et ne met pas en pratique, est semblable 
de qui vous esperez recevoir, quel gre j a un homme qui a bati sa maison sur la 
vous en saura-t-on? Des pecheurs aussi \ terre, sans fondements; le torrent est 
pretent a des pecheurs, afin qu'on leur j vetiu se hcurter contre elle, et eile est 

35 rende Pequivalent Pour vous, aimez tombee aussitot, et grande a et£ la ruine 
vos ennemis, faites du bien et pretez i de cette maison." 

sans rien esperer en retour; et votre 
recompense sera- grande,et vous serez les 
fils du Tres-Haut, qui est bon aux in- 

36 grats et aux mechants. Soycz done mi- 
sericordieux, comme votre Pere est 
mis5ricordieux. 

37 Ne jugez point, et vous ne serez point 
juges; ne condamnez point, et vous ne 
serez point condamnes; remettez, et il 

38 vous sera remis. Donnez, et il vous 
sera donn^; on versera dans votre sein 
une bonne mesuxe, pressee, sccouee et Apres qu'il eut acheve de faire enten 
debordante, car on se servira, pour vous dre au peuple tous ses discours, Jesus 
rendre, de la m^rae mesure avec laiquelle entra dans Capharnaum. Or un cen- 
vous aurez mssui&" turion avait un serviteur malade, qui 

39 II leur fit encore cette comparaison : allait mourir et il Taimait beaucoup. 
(( Un aveugle peut-il conduire un aveu- Avant entendu parler de Jesus, il lui 
gle? Ne tomberont-ils pas tous les deux J -*""■" —"* : -*»—♦— i-« 

40 dans la fosse? Le disciple n'est pas 
au-dessus du maitre; mais tout disciple, 
son instruction achevee, sera comme 
son maitre. 

41 Pourquoi regardes-tu ta paille qui est 
dans l'ceilde ton firire, et ne remarques- 
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— St'tonde tournct en GaliUe : Lc 
centurion [vil, 2 — 10]. A Nairn 
[II — 17]. Ambassadt de Jean-Bap^ 
tiste;son eloge; reproches aux Phari- 
stens incrcduUs [18 — 35]. La p&he- 
rcsse aux pieds dej/sus [36 — 50]. Dc 
pieuses fan mes U suivctit [VI 1 1 , 1 — 3]. 
Parabole de la sentence [4 — 18]. La 
meVe et les freres dejesvs [19 — 21]. 



deputa quelques anciens d'entre les 
Juils, pour le prier de venir g[ucrir son 
serviteur. Ceux-ci ctant arrives vers 
Jesus, le prierent avec grande instance, 
en disant : " II merite que vous fassiez 
cela pour lui; car il aime notre nation, 
et il a meme bati notre s^agogue." 
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Chap. VII, 6. 



EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. VII, 35, 



6 Jesus s'en alia done avec eux. II netait 
plus loin de la maison, lorsque le 
centurion envoy a quelques-uns de ses 
amis lui dire : " Seigneur, ne prenez 
pas tant de peine, car je ne suis pas 
digue que vous entriez sous mon toit; 

7 aussi ne me suis-je pas meme juge digne 
de venir aupres de vous; mais dites un 

S mot, et mon serviteur sera gueri. Car 
moi, qui suis soumis a des superieurs, 
j'ai des scldats sous mes ordres, et je 
dis a Tun : Va, et il va; a un autre : 
Viens, et il vient; et a mon serviteur : 

9 Fais ceia, et il le fait" Ce qu'ayant 
entendu, Jesus admira cet homme* et, 
se tournant vers la foule qui le suivait, 
ii dit : " Je vous le dis en verite, en 
Israel meme je n'ai pas trouve une si 

10 grande foi." A leur retour dans la 
maison du centurion, les envoyes trou- 
verent gueri le serviteur qui etait 
niaiade. 

11 Le jour suivant, Jesus se rendait a 
une ville appeiee Nairn ; plusieurs de ses 
disciples et une foule nombreuse faisaient 

12 route avec iuL Corame il arrivait pres 
de la porte de la ville, il se trouva 
qu'on emportait un mort, tils unique de 
sa mere, et celle-ci etait veuve, et beau- 
coup de gens de la ville l'accompa- 

13 gnaient. Le Seigneur Fayant vue, fut 
touche de compassion pour elle, et lui 

14 dit : " Ne ptcurez pas." Et s'appro- 
chant, il toucha le cercueil; puis il dit : 
" Jeune homme, je te le commande, 

15 ieve-toi." Aussitot le mort se leva sur 
son scant, et commenca a parler, et 

16 Jesus le rendit a sa mere. Tous furent 
saisis de crainte, et ils giorifiaient Dieu 
on disant : ft Un grand prophete a paru 
parmi nous, et Dieu a visite son peuple. " 

17 Et cette parole prononcee a son sujet se 
repandit dans toute la Judee et dans tout 
le pays d'alentour. 

iS Les disciples de Jean lui ayant rap- 

19 porte toutes ces cboses, il en appela 
deux, et les envoya vers Jesus pour lui 
dire : " Etes-vous celui qui doit venir, 
ou devons-nous en attendre un autre? " 

20 Etant done venus a lui : " Jean-Bap- 
tiste, lui dirent-ils, nous a envoyes vers 
vous pour vous demander : Etes-vous 
celui qui doit venir, ou devons-nous en 

21 attendre un autre?"— A ce moment 



meme, Jesus guerit un grand nombre 
de personnes affligees par la maladie, 
les infirmites, ou les esprits malins, et 
accorda la vue a plusieurs aveugles. — 
PuLs il repondit aux envoyes : " Allez 
rapporter a Jean ce que vous avez vu et 
entendu : les aveugles voient, les boi- 
teux marchent, les lepreux sont puri- 
fies, les sourds entendent, les mortsres- 
suscitent, les pauvres sont evangelises. 
Heureux celui qui ne se scandalise pas 
en moi ! " 

Lorsque les envoyes de Jean furent 
partis, Jesus se mit a dire au peuple, au 
sujet de Jean : " Qu ? etes-vous alles voir 
au desert? Un roseau agite par le vent? 
Quotes- vous alles voir au desert? Unhom- 
me vetu d'habits moelleux? Mais ceux qui 
portent des vetements precieux et vivent 
dans les delices sont dans les palais 
royaux. Enfin quotes- vous alles voir? 
un prophete? Oui, je vous le dis, et plus 
qu r un prophete. Cest de lui qu ? il est 
ecrit : J 'envoie mon messager de vant votre 
face, pour vous preceder et vous pre- 
parer la voie. Je vous le dis en elfet, 
parmi les enfants des femmes, il n ? y a 
pas de prophete plus grand que Jean- 
Baptiste; mais le plus petit dans le 
royaume de Dieu est plus grand que 
lui. Tout le peuple qui Fa entendu, et 
les publicains eux-memes, ont justifie 
Dieu, en se faisant baptiser du bapteme 
de Jean, tandis que les Pharisiens et 
les Docteurs de la loi ont annule le des- 
sein de Dieu a leur egard, en ne se fai- 
sant pas baptiser par lui." 

'* A qui done, dit encore le Seigneur, 
comparerai-jc les hommes de cette gene- 
ration? A qui sont-ils semblables? Ils 
sont semblables a des enfants assis daiis 
la place publique, et qui disent les uns 
aux autres : Nous avons joue de la flute, 
et vous n avez pas danse; nous vous avons 
chante des complaintes, et vous n'avez 
point pleurt. Car Jean-Baptiste est 
venu, ne manffcant point de pain, et ne 
buvant point de vin, et vous cUtee : II est 
possed^ du demon. Le Fils de Iliomme 
est venu mangcant et buvant, et vous 
dites : Cest un homme de bonne chere et 
un buveur, un ami des publicains et des 
gens de mauvaise vie. Mais la sagesse 
a ete justifiee par tous ses enfants. 
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V H, 6. S. Matthieu (viii, 5 sv.) met ces pa* 
foles dans la bouche meme du Centurion. C& 
ICI le cas d'appUquer la remarque de saint J6- 
r 'fne f que, ™ dans les saintes Ecritures, les 
Apotres et les hommes apostoliques constde- 
rent moins les mo U que le stns t et ne cherchent 
pas a suivre servtlement la lettre, pourvu qti'ils 



respectent la pensee." Qn doit done dire que 
S. Matthieu, condensant les faits e^ supprimant 
les personnages intermediaires, attnbue au 
Centurion les paroles pronoocees en son nom. 

18. Matth. xi, 3. 

31. Les mots : dit encort U Seigmnr man- 
quent dans la ptupart des manuscnts. 
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Chap. VII, 36. 
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Chap. VIII, 11. 




dit a la femme : " Ta foi t'a sauvee, 
vaenpaix." 

Ensuite Jesus chomin;iit par les villes 8 
et par les villages, prechant et annon- 
cant la bonne nouvelle du royaume de 
Dieu. Les Douze etaient avec lui, ainsi 2 



37 se mit a table, ct voici qu 

qui menait dans la ville une viedereglee, 

ayant su qu'il etait a table dans la mai- 

son du Pharisien, apporta un vase d r al- 
$$ batre plein de parfum; et se tenant 

derriere lui, a ses pieds, tout en pleurs, 

elle se mit a les arroser de ses lannes et 

a les essuyer avec les cheveux de sa tete, | que quelques femmes qui avaient ete 

et elle les baisait et les oignait de par- gueries d'esprits malins et de maladies : 

39 fum. A cette vue, le Pharisien qui ! Marie, dite de Magdala, de laquelle 
Pavait invite, dit en lui-meme : ** Si cet etaient sortis sept demons ; Jeanne, 
homme etait prophete, il saurait qui et i femme de Chusa, intendant d'Herode ; 
de quelle espece est la femme qui le tou- Suzanne et plusieurs autres qui l'assis- 

40 che, et que c'est une pecheresse." Alors ♦•"*«* A <* !«••* h; »« c 



prenant la parole, Jesus lui dit: " Si 
mon, j'ai quelque chose a te dire." — 

41 4 * Maitre, parlez," dit-il. — Un crean- 
cier avait deux debiteurs; l'un devait 
cinq cents deniers, et Tautre cinquante. 

42 Comme ils n'avaient pas de quoi payer 
leur dette, il en fit grace a tous deux. 

43 Lequel done Taimera davantage?" Si- 
mon repondit : " Celui, je pense, auquel 
il a fait grace de la plus forte sommc. " 

44 Jesus lui dit : ** Tu as bien jugeV' Et, 
se toumant vers la femme, il dit a 
Simon : *' Vois-tu cette femme? Je suis 
entre dans ta maison, et tu aas pas verse 
d'eau sur mes pieds; mals elle, elle les 
a mouilles de ses larmes, et les a essuves 

45 avec ses cheveux. Tu ne nvas point 



donne de baiser; mais elle, depuis que | tendre, entende ! 



taient de leurs biens. 

Une ^rande foule s'etant amassee, et 4 
des gens etant venus a lui de diverses 
villes, Jesus dit en parabole : 

Le semeur sortit pour repandre sa 5 
semence; et pendant qu ? il semait, une 
partie tomba le long du chemin, et elle 
fut foulee aux pieds, et les oiseaux du 
ciel la mangerent Une autre partie 6 
tomba sur la pierre, et, aussitot levee, 
elle secha, parce qu'elle n'avait pas 
d'humidite. Une autre partie tomba 7 
parmi les opines, et les epines croissant 
avec elle i'etoufferent. Une autre partie 8 
tomba dans la bonne terre, et ayant 
leve, elle donna du fruit au centuple." 
Parlant ainsi, il disait a haute voix; 
" Que celui qui a des oreilles pour en- 



*v 




47 parfums. C'est pourquoi je te le declare, j terc du royaume de Dieu, tandis qu'aux 
ses nombreux peches lui sont pardonnes, autres il est annonct en paraboles, de 




36. Ce repas de Jesus chez Simon le Phari* 
sum est rapporte 1 par S. Luc sans aucune indi- 
cation de temps ni de lieu. II semble, d'apres 
la place du recit, que ce doit €tre dans quelque 
ville de Galilee, peut-etre Nairn. Ce festin ne 
doit pas ctre confoodu avec celui qui eut lieu a 
Bethanie quelques jours avant la Passion. 
(Matth. xxvi, 6; Joan, xii, x). 

45. Vulgate ; Depuis qu'elle est entrie; la 
lecpn du grec et de quelques manuscrits de la 
Vulgate porte : depuis que je suis eutri. La 
pecheresse etait done entree presque en meme 
temps que-le Sauveur, dont elle avait sans doute 
suivi, depuis quelque temps, les divins ensei- 
gnements* 

47. Parce qu'elle a beaucoup a//w/; d'apres 
le prindpe pose* au vers. 43 et rappele ici meme, 
a la fin du verset, l'amour reconnaissant suit le 
bienfait et peut, par consequent, servir a re- 
connaitre I'eustence et la grandeur de ce bien- 
fait. 



Toutefois ce point de vue particulier n'en 
: exclut point un autre, d'aprcs lequel l'amour 
repentant est consideie coininc une cause men- 
toire du pardon, Jean, xiv, 21. Dans lecoeur 
meme de ia pecheresse, l'amour repentant et 
l'amour de gratitude se sont suivis de pres et 
confondus en un «eul sentiment tres vifet ires 
doux, dont les manifestations touchantcs ont 
' fait, de cette femme convcrtie, un vivant sym- 
bole de la vraie penitence. 

48. Tes peches te sont pardonnes : le parfait 
a^cwirrot tndique un etat a&uel resultant d'un 
acte accompli depuis un temps indetcrnrin4. Jesus 
lui assure en face des pnarisiens le pardon 
dont elle est si reconnaissame. 

VIII, 2. Marie dite de Magdala, ou Made 
Uine : Le bourg de Magdala, auj. Mejdel, est 
situe sur le bord occidental du lac deGenesa- 
reth, a une lieue et demiean nord de Tiberiade. 

4. Matth. xiii, 1; Marc, iv t 1. 
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Chap. VIII, la. EVANGILE SELON S. LUC. Cha p. VIII, 39. 

12 Dieu- Ceux qui sont le long du che- de crainte et detonnement, ils se di 
nun, ce sont ceux qui entendent la P a- saient les uns aux autres • 'Quel est 
role; mats ensuite le demon vient, et done celui-ci. qui commando au ventl 
lenleve de leur cceur, de peur qu'ils ne j a la mer, et i^Iui oS» * 

13 croient et ne soient sauves. Ceux en Ils aborderent ensuite au pavs des 26 
qui on seme sur la pi erre, ce sont ceux Geraseniens, qui est vLs a-vis de'la g7 
qui, entendant la parole, la recent lilee. Lo™ Jesus futd^endud ->7 
avec joie; mais ,1s nont point de racine : terre, il vint au devant de Iui ™ homme ? 
^°- e ? t h P0Ur ."^P 5 ' e M ls ^com- -de la ville. qui etait depuis KS 

14 ~t J ^ heUr ? de - la tentatlon - Ce qui possede des demons; il ne portaSJn 
est tombesur les epines, represente ceux vetement et n'avait point ^autre habi. 

2£ F™. e l en ff U Pa ? 1C ' * laiSS 1 nt tati0n ^ Ue les ** u1 ^ Aussitot qu' 1 28 
peu a peu etouffer par les soucis, les. eut apercu Jesus, il poussa des cris et 

nchesses et les p kusirs de la vie, et ils vint sTprosterner a ses pieds disant a 
i 5 n amvent point a maturite. Enfin, ce haute voix : •« QuY a^-if entre v^us et 
qui est tombe dans la bonne terre, repre- , moi, Jesus, Fils du Dieu Tres-Haut" De 
sente ceux qu. ayant entendu la parole . grace, ne me tourmentez point." ' En 2 q 
i ™!£ST ^"f exce lent ' Ardent, effet Jesus commandait a ['esprit impur 9 
et portent du fru,t par la Constance. de sortir de cet homme. Bien des fois en 

16 II n est personne qui, apres avoir effet Tesprit sen etait empare. et quoi- 
allume une lampe, la couvre d'un vase, quon le gardat lie de chaines et de fers 
ou la mette sous un lit; mais on la met aux pieds. il rompait ses Hens, et le de- 

„ t~nrj? ai l ? "T • a « n 4"e ceux qui en- mon le chassait dans les lieux deserts. 

17 trent voient la lum.ero. Car .1 uy a Jesus Iui demanda : "Quel est ton ;o 
nen de cache qui ne se decouvre, rien nom?" II Iui dit : •' Je mappelle Le- 

de secret qui ne ft.us.se par etre connu et . gion "fear beaucoup de demons etaient 

18 ne vienne au grand jour. Prenezdonc entres en Iui. Et ces demons priaient *i 
garde a la man.ere dont vous ecoutez; Jesus de ne pas leur commander Waller 
car on donnera a celu. qui a: et a celui dans labime. Or, il v avail la un nom- 22 
qui n a pas, on otera meme ce quit croit ; breux troupeau de pofes qui paissaient 

,„ aV i f' m -, m „♦ i~ r • 4 ,- sur Ia monta g:ie: ils le prierent de leur 

19 La mere et les freres de Jesus vmrent : pcrmettre dv entrer, et il le leur per- 

le trouver, mais ils ne parent penetrer mit. Sortant done de cet homme ils 33 

20 usqu a hu a cause de la foule. On vint entrerent dans les pourceaux; et le trou- 
uidire: \ otre mere et vos freres sont peau. prenant sa course, se precipita 
a dehors, et .Is desirent vous voir." par les pentes escarpees dans le lac c' 

21 1 leur repondit : "Ma mere ct mes sy nova. A cette P vue, les gardens 34 
freres sont ceux qui ecoutent la parole s'enfuirent. et en portercnt la nouvelle 
de Dieu et qui la mettent en pratique. " dans la ville et dans la eamoagne. Les 35 

habitants sortirout pour voir ce qui etait 
arrive; ils vinreut a Jesus, et trouvorent 
I'homme de qui les demons etaient sor- 
tis, assis a ses pieds, vetu et sain d'es- 
pnt; et ils furent remplis de fraveur. 
... ... .. Ceux qui en avaient ete temoins" leur «> 

Un jour, il arriva que Jesus monta racontorent aussi comment le demonia- 
dans une barque avec ses disciples, et que avail etc dolivre. Alors tous- les » 
, r „ < Si : -, ' Pas ?° ns de 1 '^tre cote du habitants du pavs des Geraseniens le 
lac. ht ils sc nurent en mer. Pendant prierent de s'eloigner deux, parce qu'ils 
qu ils navjguaient, .1 sendormit; et un etaient saisis d'une grande crainte. Jesus 
tourbulon de vent s etant abattu sur le monta done dans la barque pour s'en 
lac, leur barque semplissait d - eau, et ils retourner. Or. Chomme de qui les de- 58 
etaient en peril. Sapprochant done, ; mons etaient sortis le ' ' ' " ' 



4- — y'oyagi a GJrasa : TtmpCte apaisie 
[viii, 22 — 25 j. Le dJmonioifue <■/ fcs 
pourceaux [26—39]. ■■*'* rctour : 
l' ' htmorrhoisse et la jilte de jam 
[40— 56'. 
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24 ™ en pern, a approcnant aonc, ; mons etaient sortis le priait de ladmet- 
ils le reveillercnt en dusant : " Maitre! ! Ire a sa suite; mais Jesus le renvova en 
X ' aitre! noiu-penssons! " S'etant leve, il : disant : " Retourne dans ta maison, et u 
reprimanda le vent et les flots agites, et ' racontc tout ce que Dieu a fait pour toi " 

25 ita s apatserent, et le calme se fit. Puis Et il s'en alia et publia par toute la viUe 
il leur dit : " Ou est votre foi? " Saisis j ce que Jesus avait fait pour Iui. 



17. Malth. x, 26. 

19. Matth. xii, 46; Marc, iii, 31. 
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21. Matth. viii, 18; Marc, iv, 35. 
a6. Matth. viii, 18; Marc, v, 1". 
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Chap. VIII, 40. 
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Chap. IX, 13. 



40 Jesus, a son retour, fut accueilli par 

41 le peuple, car tous l'attendaient. Et 
voila qu'un honime appele Jalre, lequel 
etait chef de la synagogue, vint se jeter 
aux pieds de Jesus, le priant d'entrer 

42 dans sa maison, parce qu'ii avait une 
fille unique, d'environ douze ans, qui se 
mourait 

Comme Jesus y allait, et qnil etait 

43 presse par la foule, une femme affligee 
d'un flux de sang depuis douze ans, et 
qui avait depense tout son bien en me- 
decins, sans qtfaucun eut pu la guerir, 

44 s'approcha de lui par derriere et toucha 
la houppe de son manteau. A V instant 

45 son flux de sang s'arreta. Et Jesus 
dit : *' Qui m'a touche? " Tous s'en de- 
fendant, Pierre ct ceux qui etaient avec 
lui dirent : " Maitre, la foule vo*us en- 
toure et vous presse, et vous demandez : 

46 Qui m'a touche?" Mais Jesus dit : 
4 * Quelqu'un m'a touche, car j'ai senti 

47 qu'une force etait sortie de moi." Se 
voyant decouverte, la femme vint toute 
trembiante se jeter a ses pieds, et^aconta 
devant tout le peuple pourquoi elie 
Tavait touche, et comment elle avait ete 

48 guerie a l'instant. Et Jesus lui dit : 
" Ma fille, ta foi t'a sauvee; va en 
paix. 

49 Comme il parlait encore, quelqu'un 
de chez le chef de la synagogue vint lui 
dire : " Ta fille est morte, ne fatigue 

50 pas le Maitre." Jesus ayant entendu 
cette parole, repondit au pere : " Ne 



crains pas; crois seulement, et elle sera 
sauvee." Arrive a la maison, ii ne laissa 5 1 
personne entrer avec lui, si ce n'est 
Pierre, Jacques et Jean, avec le pere et 
la mere de I'enfant. Or tous pleuraient 52 
et se lamentaient sur elle, et Jesus dit : 
" Ne pleurez point; elle n'est pas morte, 
mais elle dort." Et ils se moquaient de 53 
lui, sachant bien qu'eiie etait morte. 
Mais lui, la prenant par la main, dit a 54 
haute voix : " Enfant, leve-toi." Et 55 
son esprit revint en elle, et elle se leva 
a T instant; et Jesus ordonna de lui don- 
ner a manger. Ses parents furent dans 56 
le ravissement, mais il leur recommanda 
de ne dire a personne ce qui etait arrive. 

5. — Mission ties Apotres [ix, I — 6]. 

Ayant assemble les Douze, Jesus leur 9 
donna puissance et autorite sur tous les 
demons, et le pouvoir de guerir les ma- 
ladies. Et il les envoya precher le 2 
rovaume de Dieu et guerir les malades, 
et'il leur dit : 4 * Ne prenez rien pour le 3 
voyage, ni baton, ni sac, ni pain, ni 
argent, et n'ayez point deux tuniques. 
Dans quelque "maison que vous entries, 4 
demeurez-y jusqu'a ce que vous parties 
de ce lieu/ Si Ton refuse de vous rece- 5 
voir, sortez de cette ville et secouez 
meme la poussicre de vos pieds en t$- 
moignage contrc eux." 

Les disciples etant partis aUerent de 6 
village en village, piicnant TEvangile 
et operant partout des guerisons. 



C. — Des soupqons iVHerode aux derniers voyages vers Jerusalem 

[Chap. IX, 7 — 50]. 



1. — Multiplication des pains [10 — 17]. 

7 Cependant Herode le tetrarque enten- 
dit parler de tout ce que faisait Jesus, et 

8 il ne savait que penser ; car les uns di- 
saient : " Jean est ressuscite des morts "; 
d'autres : l4 Elie a paru "; d*autres : *' Un 
des anciens prophetes est ressuscite." 

9 Herode dit : 4t Quant a Jean, je Tai fait 
decapiter. Quel est done cet homme, de 
qui j'entends dire de telles choses." Et il 
cherchait a le voir. 

10 Les Apotres, etant de retour, racon- 
terent a Jesus tout ce qu'ils avaient fait. 
II les prit avec lui et se retira a i'ecart 
dans un lieu desert, pres d'une ville 



nommee Bethsaide. Lorsoue le peuple n 
l'eut appris, il le suivit; Jesus les ac- 
cueillit, et il leur parla du royaume de 
Dieu, et ii rendit la sant£ a ceux qui en 
avaient besoin. 

Comme le jour commencait a bais- 1.2 
ser, les Douze vinrent lui dire : " Ren- 
voyez le peuple, afin que, se repandant 
dans les villages et les hameaux d'alen- 
tour, ils y trouvent un abri et de la nour- 
riture; car nous sommes ici dans un lieu 
desert." Ii leur repondit : " Donnez- 13 
leur vous-memes a manger." Ils lui di- 
rent : " Nous n'avons cjue cinq pains et 
deux poissons... a moins peut-etre que 
nous n'allions nous-memes acheter de 



40. Matth. ix, 18; Marc, v, ai. 

46. Ma fille: un grand nombre de manus- 
criis portent : Ate confiance^ via fille,., com- 
me en S. Matthieu ix, 23. 

49. Vulgate : Quelqtiun vint Hire an chefde 



la synagogue, 
IX, 1. Matth. ix, 35 ct x, 5; Marc, vi, 7. 



7. Matth. xiv, 1; Marc, vi, 14. 

10. Matth. xiv, 13; Marc, vi, 30; Joan, vi, x. 



\ 
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Chap. IX, 44. 
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quoi nourrir tout ce peuple ! " Car il y 
ayait environ cinq miile hommes. Jesus 
dit k ses disciples : " Faites-Les asseoir 
par groupes de cinquante. " lis lui 
obeirent et les firent asseoir. Alors 
Jesus prit les cinq pains et les deux 
poissons, et levant ies yeux au ciel, ii 
prononca une benediction, les rompit et 
les donna a ses disciples pour les servir 
au peuple. Tous mangerent et furent ras- 
sasies, et des morceaux qui leur etaient 
de reste, on emporta douze corbeilles. 

2 » — Premieres annonces de la Passion : 
Confession de S. Pierre; nfceisiU de 
l y abnegation [ix, 18—27]. Transfigu- 
ration {28 — 36]. V enfant posside 
[37— 43J- Encore la Passion ; humi- 
lity tolerance [44 — 50], 

- Un jour qu'il priait dans un lieu soli- 
taire, ayant ses disciples avec lui, il leur 
fit cette question : " Qui suis-je au dire 
des foules?" lis repondirent : "Les 
uns disent Jean-Baptiste; d'autres Elie; I 
dautres, qu'un des anciens prophetesi 
est ressuscite. — Et vous, leur deman- 
da-t-il, qui dites-vous que je suis?" 
Pierre repondit : " Le Christ de Dieu." 
Mais il leur enjoignit d J un ton severe de 
ne le dire a personne. " II faut, ajou- 
ta-t-il, que le Fils de l'homme souffre 
beaucoup, qu'il soit rejete par les An- 
ciens, par les Princes des pretres et par 
les Scribes, qu'il soit mis a mort et qu'il 
ressuscite le troisieme jour. " 

Puis, s'adressant a tous, il dit : " Si 
quelqu'un veut venir apres moi, qu'il se 
renonce lui-meme, qu'il porte sa croix 
chaque jour, et me suive. Car celui qui 
voudra sauver sa vie la pcrdra, et celui 
qui perdrasa vie a cause de moi, la sau- 
vera. Que sert-il a un homme de ga- 
gner le monde entier, s'il se perd lui- 
meme? Et si quelqu'un rougit de moi 
et de mes paroles, 1c Fils de l'homme 
rougira de lui, lorsqu'il viendra dans sa 
gloire et dans celle du Pere et des saints 
anges. Je vous le dis en verite, quel- 
ques-uns de ceux qui sont ici presents 
ne gouteront point la mort, qu'ils n'aient 
vu le royaume de Dieu." 



x8. Dans un lieu solitaire: aux environs dc 
Cfsaree de Philippe. Mauh. xvi, ij; Marc, 
vui, 27. 

. 28. Mauh xvii, x; Marc, ix, x. Environ kuit 
jours : S. Matthieu et S. Marc disent : Six 
jours a/ris... ne comptant pas le jour de la 
confession de S. Pierre, ni ceiui de fa Transfi. 
juration. 

j2.S'tta*t Unus eveilUs : Vulgate, Want 
rtvetlUs. sans doute par i'eclat de la iumiere 
divine, lis virent, etc. Beaucoup de manuscrits 



I Environ huit jours apr^s qu'il eut dit 28 
; ces paroles, Jesus prit avec lui Pierre, 
I Jacques et Jean, et monta sur la mon- 
tagne pour prier. Pendant qu'il priait, 29 
I aspect de son visage changea, et ses 
vetements devinrent eblouissants de 
blancheur. Et voila que deux hommes 30 
convenient avec lui : c etaient Moise et 
Elie, apparaissant dans la gloire; ils 31 
s'entretenaient de sa mort qui devait 
s'accomplir dans Jerusalem. Pierre et 32 
ses compagnons etaient accables de som- 
meii; mais s'etant tenus eveilles, ils vi- 
rent la gloire de Jesus, et les deux hom- 
mes qui etaient avec lui. Au moment n 
ou ceux-ci s'eloignaient de lui, Pierre 
dit a Jesus : ; * Maitre, il nous est bon 
d'etre ici; dressons trois tentes, une pour 
vous, une pour Moise et une pour Elie : " 
il ne savait ce qu'il disait. Conime il 34 
parlatt ainsi, une nuee vint les couvrir 
de son ombre et les disciples furent saisis 
de frayeur tandis quils entraient dans 
la nuee. Et de la nuee sortit une voix 35 
qui disait : " Celui-ci est mon Fils bien- 
aime, ecoutez-le." Pendant que la voix 36 
parlait, Jesus se trouva seul. Les disci- 
ples garderent le silence, et ils ne racon- 
terent a personne, en ce temps-la, rien 
de ce quils avaient vu. 

Le jour suivant, lorsqu'ils furent des- n 
cc.idus de la montagne, une foule nom- 
breuse vint au-devant de Jesus. Et un 38 
homme s'ecria du milieu de la foule : 
44 Maitre, je vous en supplie, jetez un 
regard sur mon fils, car c'est mon seul 
enfant Un esprit s'empare de lui, et 39 
aussitot il poussedescris; fesprit I'agite 
avec violence en le faisant ecumer, et a 
peine le quitte-t-il apres i'avoir tout 
meurtri. J'ai prie vos disciples de le 40 
chasser, et ils ne Font pu. — race 41 
incredule et perverse, repondit Jesus, 
jusques a quand serai-je avec vous et 
vous supporterai-je ? Amene ici ton tils. " 
Et conime Tenfant s : approchait, le demon 42 
le jeta par terre et Tagita violemment. 
Mais Jesus menaea I'esprit impur, guerit 43 
1'enfant et le rendit a son pcre. Et 44 
tous furent frappes de la grandeur de 
Dieu. 



de la Vulgate lisem vigilantes (au lieu de evi- 
giiantes), ce qui correspond exactement au 
grec. 

34. Tutttiis qu'ils cntraisnt : le pronom ne 
designe que J feus et ses deux compagnons de 
gloire, si nous lisons ««iVov*; si, avec plusieurs 
iiianuscrits, nous lison*. avrovf, Irs disciples 
y seraient aus<i compris. 

44. Etoutts, litt. metttz dans vos oreilUs; 
Vulg., dans voire cmur. — Entre les mains 
des nommes % litt. entre des mains d hommes. — 
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Chap. X, 3. 



Tandis que chacun etait dans i'admi- 
ration de ce que faisait Jesus, il dit a ses 
disciples : * 4 Vous, ecoutez bien ceci. Le 
Fils de rhomme doit etre livre entre les 

45 mains des hommes." Mais ils ne com- 
prenaient point cette parole; elle etait 
voilee pour eux, de sorte qu'ils n'en 
avaient pas ['intelligence, et ils crai- 

1 gnaient de Pinterroger a ce sujet. 

46 Or, une pensee se glissa dans leur | 
esprit, savoir, lequel d'entre eux etait le I 

47 plus grand. Jesus, voyant les pensees de ', 
leur coeur, prit un petit enfant, le mit pres 



de lui, et leur dit : " Quiconque recoit 48 
en mon nom ce petit enfant, me recoit; 
et quiconque me recoit, recoit Celui qui 
m'a envoye. Car celui d'entre vous tous 
qui est le plus petit, c'est celui-la qui est 
grand. 5 ' 

Jean, prenant la parole, dit ; *' Mai- 49 
tre, nous avons vu un homme qui chasse 
les demons en votre nom, et nous i'en 
avons empeche, parce qu'il ne va pas 
avec nous. — Ne Ten empechez pas, lui 50 
repondit Jesus, car celui qui n'est pas 
centre vous est pour vous. " 



111° — LES DERNIERS VOYAGES A JERUSALEM [Ch. IX, 51 — XIX, 2S]. 
A. — Premier voyage pour se rendre a la Dedicace [Ch. IX, 51 — X, 42]. 



I. — Debut: V esprit de Je's us -Christ ; 
conditions pour le suivre[\x, 51 — 62 J. 

5 1 Quand les jours ou il devait etre en- 
leve du monde furent pres de s'accomplir, 
il prit la resolution d'aller a Jerusalem. 

52 11 envoya done devant lui des messagers, 
qui se mirent en route, et entrerent dans 
un bourg des Samaritains pour preparer 

53 sa reception; mais les habitants refu- 
serent de le recevoir, parce qu'il se diri- 

54 geait vers Jerusalem. Ce que voyant, 
ses disciples Jacques et Jean dirent : 
"Seigneur, voulez- vous que nous com- 
mandions que le feu descende du ciel et 

55 les consume?" Jesus, setant rctourne, 
les reprit en disant : " Vous ne savez 

56 pas de quel esprit vousetes! Le Filsde 
fhomme est venu, non pour perdre des 
hommes, mais pour les sauver." Et ils 
allerent dans une autre bourgade. 

57 Pendant qu'ils etaicnt en chemin, un 
homme lui dit : '* Je vous suivrai partout 

58 ou vous irez. " Jesus lui repondit : *' Les 
renards ont des taniercs, et les oiseaux 
du ciel des nids; mais le Fils de rhomme 



Cette seconde prediction de ta Passion cut lieu, 
d'apres S. Matthieu (xvii, 21) et S. Marc (ix, 
30), pendant le retour a Capharnaum. 

46. Matth. xviii, 1; M.uc, ix, 32. 

51. Matth. xix, 1; Marc, x, 1. Prit la- reso- 
lution : litt. affermit son visage^ se tournant 
avec courage vers cette Jerusalem ou deja sa 

perte £tait resoiue (J can » v « l %\ v "i 3°» v "'» 4°X 
54. Plusieurs manuscrits grecs et latins ajou- 

tent \comme /it Elie (II Rois, i, 10-12); les deux 

Apotres venaieiu de voir Elie sut la montagne 

de la transfiguration. 

56. Des homines: litt. des Ames , e'est-a-dire 

ici des vies d' hommes. Ces paroles de N.-S. 

manquent dans plusieurs anciens manuscrits; 

mais elles sont surasarament garanties par les 

anciennes versions, par le lemoignage des Peres 

et des manuscrits en usage dans les eglises. 
61. Vulgate, permettez-moi de renoncer au- 

paravant aux biens qui sont dans ma maison. 



n'a pas ou reposer sa tete. " II dit a un 59 
autre : * 4 Suis-moi.*' Celui-ci repondit : 
tA Seigneur, pcrmcttez-moi d'aller aupa- 
ravant ensevelir mon pere.*' Mais Jesus 60 
lui dit : * 4 Laisse les morts ensevelir les 
morts; pour toi, va annoncer le royaume 
de Dieu.'* Un autre lui dit : " Je vous 61 
suivrai, Seigneur, mais permettez-moi 
d'aller auparavant faire mes adieux a 
ceux de ma maison. " Jesus lui repon- 62 
dit : ** Quiconque met la main a la char- 
rue et regarde en arriere, n'est pas pro- 
pre au royaume de Dieu." 

2. — Mission des 72 disciples : Leur 
retour ; joie de Jesus [x, I — 24]. 

Apres cela, le Seigneur en designa 10 
encore soixante-douze autres, et les en- 
voya devant lui, deux a deux, dans tou- 
tes les villes et tous les lieux ou lui-meme 
devait aller. II leur dit : 2 

" La moisson est grande, mais les ou- 
vriers sont en petit nombre. Priez done 
le maitre de la moisson d'envoyor des 
ouvriers a sa moisson. 

Partez : voici que je vous enyoie com- 5 



Mais plusieurs manuscrits lisent conformtfment 
au grec, his qui (au lieu de qtue) domisunt % et 
nous voyons ailleurs que N.-S. conseilla mdme 
au jeune homme d'aller vendre ses biens avant 
de se mettre a sa suite (Matth. xix, 21). 

X, 1. Apris ceta... encorejo autres, Cf. be, x. 
II y a partage entre les manuscrits et les ver- 
sions, entre le chiffre 7a et 70. Le chiffre de la 
Vulgate 72 est appuye" par plusieurs manus- 
crits grecs, en particulier le l/aticanus et sy- 
riaques. 

Les douze apotres correspondent aux douie 
iribus d'lsrael t et lessoixante-dix disciples sem- 
blant rappeler les soixante-dix nations *nume« 
rees dans la table ethnographique de la Genese, 
chap, x, prengureraient l % ivangeiisation de tous 
Us peuples de la terre. Pour le chiffre 72, il 
proviendrait des deux nombres 12 et 6 usites 
dans la symbolique sacree. 



[76] 



k 
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me des agneaux au milieu des loups. 

4 Ne portez ni bourse, ni sac, ni souliers, 

5 et ne saluez personne en chemin. Dans 
qudque maison que vous entriez, dites 

6 dabord : Paix a cette maison! Et s'il 
s'y trouve un enfant de paix, votre paix 
reposera sur lui; sinon, elle reviendra a 

7 vous. Demeurez dans la meme maison, 
mangeant et buvant de ce qu'il v aura 
chez eux; car i'ouvrier merite son salaire. 
Ne passez pas d'une maison dans une 
. ::tre. 

S Dans quelque ville que vous entriez, 
si i'on vous recoit, mangez ce qu'on vous 

9 presentera; guerissez les malades qui 
s y trouveront,et dites-leur ; Le royaume 

10 de Dieu est proche de vous. Mais dans 
quelque ville q je vous entriez, si i'on ne 
vous recoit pas, allez sur les places pu- 

1 1 bliques et dites : La poussiere meme . 
de votre ville, qui s'est attachee a nous, 
nous l'essuyons contre vous; sachez ce- 
pendant ceci, c'est que le rovaume de Dieu 

12 est proche. Je vous le dis", il y aura, en 
ce jour-la, moins de rigueur pour So- 
dome que pour cette ville. 

13 Malheur a toi, Corozaln! malheur a 



Chap. X, 29. 



toi, Bethsaide ! Car si les miracles qui 
ont ete* faits au milieu de vous, Tavaient 
ete dans Tyr et dans Sidon, elles au- 
raient depuis longtemps fait penitence, 

14 assises sous le cilice el la ceudre. Cest 
pourquoi ii y aura, au jugement, moins 
de ngueur pour Tyr et pour Sidon que 

15 pour vous. Et toi, Capharnaum, qui 
t eleves au ciel, tu seras abaissee jus- 
qu'aux enfers. 

Celui qui vous ecoute, m'ecoute, et 
celui qui vous meprise, me meprise; or 
celui qui me meprise, meprise Celui qui 
maenvoye." 

Les soixante-douze revinrent avec 

joie, disant : » Seigneur, les demons 

memes nous sonc soumis en votre nom." 

18 II Ieur repondit : ** Jecontemplais Satan 



£6 



17 



j tombant du ciel comme la foudre. Voila 19 
que je vous ai donne le pouvoir de fouler 
aux pieds les serpents et les scorpions, 
et toute la puissance de Fennemi, et eUe 
ne pourra vous nuire en rien. Seule- 20 
ment ne vous rejouissez pas de ce que 
les esprits vous sont soumis; mais re- 
jouissez-vous de ce que vos noms sont 
ecrits dans les deux." 

Au meme moment, il tressaillit de joie 21 
sous Paction de I'Esprit- Saint, et il dit : 
" Je vous benis, 6 Pere, Seigneur du 
ciel et de la terre, de ce que vous avex 
cache ces choses aux sages et aux pru- 
dents, et les avez revelees aux petits en- 
fants. Oui, je vents benis, 6 Pere, de ce 
qu'il vous a plu ainsi. Toutes choses 22 
m ont ete donnees par mon Pere; et per- 
sonne ne sait ce qu'est le Fils, si ce n'est 
le Pere, et ce cju*est le Pere, si ce n'est le 
Fils, et celui a qui le Fils veut bien k 
reveler." Et se tournant vers ses disci- 2% 
pies, U leur dit en particulier : " Heu- 
reux les yeux qui voient ce que vous 
voyez! Car, je vous le dis, beaucoup 24 
de prophetes et de rois ont desire voir ce 
que vous voyez, et ne Font pas vu, en- 

; tendre ce que vous entendez, et ne Font 

pas entendu." 

3. — Jisus en Judee ; Le bait Sama- 
rttain [x, 25—37]. Marine et Marie 
[38—42]. 

Et voici qu'un docteur de la LoL 2c 
setant leve, lui dit pour I'eprouver : 
4 * Maitre, que ferai-je pour posseder la 
vie eternelle? » J&us lui dit : " Qu'y 2 6 
a-t-il d'ecrit dans la Loi? Qu'y lis-tu?* 
II repondit : " Tu aimeras le Seigneur 27 
ton Dieu de tout cceur, de toute ton 
ame, de toutes tes forces et de tout ton 
esprit, et ton prochain comme toi-meme." 
Jesus lui dit : " Tu as bien repondu, 2 z 
fais cela et tu vivras." Mais cet hom- 2 o 
me, voulant se justifier, dit d Jesus : 



<-«t£d^ ' ^»»?«l«dcode lafoi aux cceurs humbles. 

Mens spiritueU qu^us aDWrtez " ' /— ***'? ' W * '"'"" iU <***»**** Kitfc 

.. *Y_..,_ C ' 4"« vous apportez. , Itvrees, mues en ma ins, par man Pere : ce 

verset contient, comme en germe, les doctrines 
theologiques que Jesus a d^veioppees devant 
les docteurs de Jerusalem dans les di>cours qui 
remphssem levangile de S.Jean. Corap. Jean 
v, 17-43; vi, 57-47; viii, 16-29; xiii, 3. 

35. L episode de Marthe et de Marie s'est 
certamement passe* a BetkanU (Jean, xi, i), 
et comme, dans lentretien qui le precede, il est 
question du chemin de Jerusalem d Jericho, 
nous pouvons legitimement supposer qu'il a eu 
heu presde cette derniere ville, la veiUe de 

. ai X l /£ a ^^hanie. y e« le temps de la fetede 
la Dedicace. 

29. Se justijier d'avoir pos* une questica 
dont il counaissait si bien la reponse. 



Mens spirituels que vous apportez. 

13* Matth. ix, 20. 

18. Lafoutire est le symbole de la rapidite\ 
el tomber du ciel figure la pertede la doming 
t)on(comp. Isale, xtv, 12). Le chap, xii, 7.9 de 
i Apocalypse deem la chute complete que jlsus 
coctemple ici dans son commencement. 

2i. A u mime moment ; cette indication chro- 
nologique. qui se lit aussi en S. Matthieu (xi 
2^), doit s entendre du momentou J<isus fit, aux 
vu les de Galilee, les reproches rapportes aux 
vers. 13 sv. et Matth. xi, 21 sv. Alors, en effet 
comme pour consoler le Sauveur de iincr^du- 
«e\ orgueillcuse de ces villes, le iSaint-Esprit 
ui inspira un sentiment de jcie et de reconnais- 
sance pour son Pere qui avait accord* abon- 
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30 " Et qui est mon prochain ? " Jesus re- 
prit : " Un homme descendait de Jeru- 
salem a Jericho; il tomba entre les mains 
des brigands, qui le depouillercnt, et 
Payant charge de coups, se retirerent, 

31 le laissant a demi mort Or il arriva 
qu'un pr&re descendait par le meme 
cnemin; il vit cet homme et passa outre, 

32 De meme un levite, etant venu dans ce 
lieu, s'approcha, le vit et passa outre. 

33 Mais un Samaritain, qui etait en voyage, 
arriva pres de lui, et, le voyant, futtou- 

34 ch6de compassion. Ils'approcha, banda 
ses plaies, apres y avoir verse de Fhuile 
et du vin; puis il le mit sur sa prcpre 
raonture, le mena dans une hotellerie, et 

35 prit soin de lui Le lendemain, tirant 
deux deniers, il les donna a Fhote et lui 
dit : Aie soin de cet homme, et tout ce 
que tu depenseras de plus, je te le ren- 

36 drai a mon retour. Lequel de ces trois 
te semble avoir ete le prochain dc Thorn- 



me qui tomba entre les mains des bri- 
gands? " Le docteur repondit : "Celui 37 
qui a pratique la misericorde envers 
lui." Et Jesus lui dit : " Toi aussi, va et 
fais de meme." 

Pendant qu'ils etaient en chemin, Je- 38 
sus entra dans un village, et une femme, 
nommee Marthe, le recut dans sa mai- 
son. Elle avait une sceur, nommee 39 
Marie, qui, s'etant assise aux pieds du 
Seigneur, ecoutait sa parole, tandis 40 
que Marthe s'empressait aux divers soins 
du service. S'etant done arretee : " Sei- 
gneur, dit-elle, ne vous mettez-vous pas 
en peine que ma soeur m'ait laissee ser- 
vir seule? Dites-lui done de m'aider.'* 
Le Seigneur lui repondit : ** Marthe, 41 
Marthe, vous vous inquietez et vous agi- 
tez pour beaucoup de choses. Une seule 42 
est necessaire. Marie a choisi la bonne 
! part, qui ne lui sera point otee." 



B. — Sijour en Perie, enseignements divers [Ch. XI, 1 — XIII, 22]. 



I. — La priere : Oraison dominical e ; 
assiduiU et confiance [xi, I — 13]. 

11 Unjour que Jesus etait en priere en 
un certain lieu, lors<ju'il cut acheve, un 
de ses disciples lui dit : " Seigneur, 
apprenez-nous a prier, comme Jean Pa 
% appris a ses disciples." II leur dit : 
** Lorsque vous pricz, dites : Pere, que 
votre nom soit sanctifie, que votre regne 

3 arrive. Donnez-nous aujourd'hui le 

4 pain necessaire a notrc subsistence, et 
remettez-nous nos offenses, car nous 
remettons nous-memes a tous ceux qui 
nous doivent; et ne nous induisez pas en 
tentation." 

c II leur dit encore : " Si quelqu'un de 
vous, ayant un ami, va le trouver au 
milieu de la nuit, disant : Mon ami, pre- 

5 te-moi trois pains, car un de mes amis 
qui voyage est arrive chez moi, et je 

1 n'ai rien a lui offrir; et que, de l'inte- 
rieur de la maison, I'autre reponde : 
Ne m'importune point; la porte est deja 



38. II s'agit du village de Bitkanit, pres de 
Jerusalem, la demeure de Marie et de Martke % 
soeurs de Lazare. Jean, viu, 1; xi t 5. 

XI, 1, En un certain lieu : peut*€tre sur le 
mont des Olivjers, pres de Blthame. 

a. Un certain nombre de manuscrits grecs 
donnent tci I'oraison dominicaJe dans les me- 
mes termes qu'en S. Matthieu, vi t 9 sv., tandis 
que d'autres plus ancient et des meilleurs com- 
me le VaHcanus et le Sinatiicus suivis par la 
Vulgate, nous en offre une redaction abr£g6e, 

Sui represente certainement le texte primitif de 
w Luc. En effet, on concoit fort bien que les 



fermec, mes enfants et moi nous sommes 
au lit; je ne puis me lever pour te rien 
donner : — je vous le dis, quand meme 8 
il ne se leverait pas pour lui donner, 
parce qu'il est son ami, il se levera a 
cause de son importunite, et lui donncra 
autant de pains qu'il en a besoin. Et 9 
moi je vous dis : Demandez, et-l'on vous 
donner a; cherchez, et vous trouverez; 
frappez, et Ton vous ouvrira. Car qui- 10 
conque demande, recoit; et qui cherchc, 
trouve; et Ton ouvrira a celui qui frappc. 
Quel est parmi vous le pere qui, si son ii 
tils lui demande du pain, lui donne une 
pierre?ou, si e'est un poisson, lui don- 
nera-t-il, au lieu de poisson, un serpent ? 
ou, s'il lui demande un oeuf, lui donnera- 12 
t-il un scorpion? Si done vous, tout 13 
mechants que vous etes, vous savez don- 
ner a os enfants de bonnes choses, 
combien plus votre Pere celeste donnera- 
t-il I'Esprit-Saint a ceux qui le lui dc- 
mandent?" 



copistes, habitues a reciter le Pater sous sa 
forme plus complete, aient insure* dans le texte 
de S. Luc les membres qui leur paraissaient y 
manquer; tandis qu'il est inadmissible que ces 
membres de phrase aient jamais £te supprimea 
de ce texte, s'ils en faisaient primitivement 
partie. 

8. Avant/<r vous le dis, la Vulg. ajoute : Si 
U solliciteur continue def rapper. 

13. Le gfos scorpion blanc, dont la queue 
porte un dard charge" de venin, lorsqu'il s'en- 
roule sur lui-meme, ressemble asse* i un ccuf. 

13. L*Esprit*Saint; Vulg. /' Esprit Son. 
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fisus et Us Pkarisiens : Le dimon muet; 
BJelzebud ; U cttmcn qui revient 
[XI, 14 — 26]. Louanges de Marie 
[27, 28]. Le signe de Jonas; la iampe 
t 2 9 — 36]- Reprockes aux Pharisiens 
t'37 — 54]. Le levain des Pkarisiens; 
nepas craindre ies kommes ; peeht can- 
tref£sprit-Saint[xu, 1 — 12]. 



Chap. XI, 44. 



14 Jesus chassait un d4mon, et ce demon 
etait muet Lorsque le demon fut sorti, 
le muet parla, et le peuple etait dans 

15 1 admiration. Mais quelques-uns d'en- 
tre eux dirent ; 4i C'est par Beelzebub, 
prince des demons, qu'il chasse les de- 

16 mons." D'autres, pour Feprouver, lui 
demanderent un signe dans le del. 

17 Connaissant leurs pensees, Jesus ieur 
dit : •« Tout royaume divise contre lui- 
meme, se detruit, les maisons tombent 

iS i une sur l'autre. Si done Satan est 
divise contre lui-meme, comment son 
royaume subsistera-t-il? Car vous dites 
que c'est par Beelzebub que je chasse 

19 les demons. Et si, moi, je chasse les 
demons par Beelzebub, vos fils, par qui 
les chassent-ils ? C'est pourquoi iis seront 

20 eux-memes vos juges. Mais si c'est par 
le doigt de Dieu que je chasse les de- 
mons, le royaume de Dieu est done venu 

21 a vous. Lorsqu'un homme fort et bien 
arme garde Ten tree de sa maison, ce 

22 qu'il possede est en stirete. Mais qu'il 
en survienne un plus fort qui le vainque, 
11 lui enleve toutes les armes dans les- 
quelles il se confiait, et il partage ses 

23 depouilles. Qui n'est pas avec moi est 
contre moi, et qui n'amasse pas avec 
moi, dissipe. 

24 Lorsque I'esprit impur est sorti d'un 
homme, il va par des lieux arides, cher- 
chant du repos. N'en trouvant point i\ 
djt^ : Je retournerai dans ma maison 

25 d ou je suis sortL Et, quand il arrive, 
20 tl la trouve nettoyee et ornee. Alors il ; 

s en va, prend avec lui sept autres esprits 
plus mediants que lui; puis ils entrent 
et s'y etablissent : et le dernier etat de 
cet homme devient pire que le premier." 

27 Comme il parlait ainsi, une femme 
elcvant la voix du milieu de la foule, lui 
dit : " Heureux le sein qui vous a porte, 
et les mamelles que vous avez sucees » " 

28 Jesus repondit : " Heureux plutot ceux 
qui ecoutent la parole de Dieu et qui la 
gardent ! " H 



14* Cf. Match, jcii, 22-30. 
29. Macth. xii, 39. 
34. Matth. vi, aa. 

38. Vit avtc dtonnettttnt etc.; Vule, rtfa. 
<hissent, st mit a dtmatuUr pourqtwt itc. 



Le peuple s'amassant en foule, il se 20 
nut a dire : " Cette generation est une 
generation mechante; eile demande un 
signe, et il ne lui en sera point donne 
d autre que celui du prophete Jonas. 
Lar, de meme que Jonas fut un signe 30 
pour les Ninivites, ainsi leFils de l'hom- 
me sera un signe pour cette generation. 
La reine du Midi se levera, au jour du 31 
jjugement, avec les hommes de cette 
generation, et la condamnera, Darce 
j qu'elle est venue des. extremites de la 
; terre entendre la sagesse de Salomon ; 
i et il y a ia plus que Salomon. Les 32 
hommes de Ninive se leveront, au jour 
du jugement, avec cette generation et 
la condamneront, parce qu'ils ont fait 
penitence a la predication de Jonas : et 
u y a plus ici que Jonas. 

Personne nallume une lampc pour la 33 
mettre dans un lieu cache ou sous le 
boisseau : on ia met sur le chandelier, 
afin que ceux qui entrent voient la lumie- 
re. La lampe de ton corps, c'est ton 34 
ifiiL Si ton a*il est sain, tout ton corps 
sera dans la lumiere; s'il est mauvais, 
ton corps aussi sera dans les tenebres. 
Prends done garde que la lumiere qui 3; 
est en toi ne soit tenebres. Si done 36 
tout ton corps est dans la lumiere, sans 
melange de tenebres, il sera eclaire tout 
entier, comme lorsque brille sur toi la 
clarted'une lampe." 

Pendant qu'il parlait, un Pharisicn le 37 
pna de diner chez lui; Jesus entra et se 
nut a table. Or le Pharisien vit avec 38 
etonnement qu'il navait point fait 
d ablution avant le diner. Le Seumeur ^o 
lui dit : « Vous, Pharisiens, vouT net- 
toyez le dehors de la coupe et du plat; 
mais au dedans de vous tout est plan 
de rapine et d'iniquite. Insenses ! celui 40 
qui a fait le dehors n'a-t-U pas fait aussi 
! le dedans? Toutefois donnez i'aumone 41 
' selon vos movens, et tout sera pur pour 
vous. 

Mais malheur a vous, Pharisiens, jui 42 
payez la dime de la menthe, de la rue et 
de toute espece de legumes et qui n'avez 
nul souci de la justice et de l'amour de 
Dieu ! C'est la ce qu'il fallait pratiquer, 
sans omettre le restc. 

Malheur a vous, Pharisiens, qui aimez 43 
les premiers sieges dans les synagogues, 
et les salutations dans les places pubii- 
ques ! Malheur a vous, parce que vous 44 

4 1. Seian vos moytns : c'w le sens usucl dc 
la locution grccque ra fVovra, que la Vulg. a 
rendu equivalemment par*fc voire suptr/U 

42. Matth. rxiii, 23. 
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EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. XII, 18. 



ressemblez a des sepulcres qu'on ne voit 
pas et sur lesquels on marche sans le 
savoir ! " 

45 Alors un docteur de la Loi prenant 
la parole lui dit : " Maitre, en parlant 
de la sorte, vous nous outragez aussi." 

46 Jesus repondit : " Et a vousaussi, doc- I 
teurs de la Loi, malheur ! parce que ! 
vous chargez les hommes de fardeaux ! 
difliciles a porter, et vous-memes, vous ' 
n'y touchez pas d'un seul de vos doigts ! 

47 "Malheur a vous, qui batissez des tom- 
beaux aux prophetes, et ce sont vos 

48 peres qui les ont tues ! Vous servez i 
done de temoins et vous applaudissez 
aux ceuvres de vos peres; car eux les 
ont tues, et vous, vous leur batissez des 

49 tombeaux. C'est pourquoi la sagesse de ; 
Dieu a dit : Je leur enverrai des pro- 
phetes et des apotres; ils tueront les uns 

50 et chasseront les autres : atin quil soit 
redemande compte a cette generation 
du sang de tous les prophetes qui a ete 
repandu depuis la creation du monde, 

51 depuis le sang d'Abel jusqu'au sang de 
Zacharie, tue entre Tautel et le sanc- 
tuaire. Oui, je vous le dis, il en sera 
redemande compte a cette generation. 

52 Malheur a vous, docteurs de la Loi, 
parce que vous avez enleve la clef de la 
science: vous-memes n'etes point entres, 
et vous avez empeche ceux qui en- 
traient ! *' 

53 Comme Jesus leur disait ces choses, 
les Pharisiens et les Scribes se mirent a 
le presser vivement et a Taccabler de 

54 questions, lui tendant.des pieges, et 
cherchant a surprendre quclque parole 
de sa bouche pour Taccuser. 

12 Sur ces entrefaites, les gens s'etant 
rassembles par milliers, au point de se 
fouler les uns les autres, Jesus se mit a 
dire a ses disciples : 

" Gardez-vous avant tout du levain 
des Pharisiens, qui est I'hypocrisie. 

2 II n'y a rien de cache qui ne doive etre 
revele, rien de secret qui ne doive etre 

3 connu. C'est pourquoi, tout" ce que 
vous aurez dit dans les tenebres, on 
Tentendra au grand jour; et ce que vous 
aurez dit a ToreiHe dans rinterieur de la 
maison, sera publie sur les toits. 

4 Mais je vous dis, a vous qui etes mes 
amis : Ne craignez pas ceux qui tuent 

46. Matth. xxiii, 4; Act xv, to. 

43. Matth. xxiii, 31. 

49. La sagesse d* Dieu y c'est- a-dire la divine 
Providence qui, dans sa sagesse intinie, a or- 
donne* oa permis les Ivenements dont parle le 
Sauveur. Comp. vii, 35. 



le corps, et qui apres cela ne peuvent 
rien faire de plus. Je vais vous appren- 5 
dre qui vous devez craindre : craignez 
celui qui, apres avoir tue, a le pouvoir 
de jeter dans la gehenne; oui, je vous le 
dis, craignez celui- la. Cinq passereaux 6 
ne se vendent-ils pas deux as ? Et pas 
un d'eux n ? est en oubli devant Dieu. 
Mais les cheveux memes de votre tete 7 
sont tous comptes. Ne craignez done 
point : vous etes de plus de prix que 
beaucoup de passereaux. 

Je vous le dis encore, quiconque m'au- S 
ra confesse devant les hommes, le Fils 
de Thomme aussi le confessera devant 
les anges de Dieu; mais celui qui m'au- 9 
ra renie devant les hommes, sera renic 
devant les anges de Dieu. 

Et quiconque parlera contre le Fils de io 
Thomme, obtiendra le pardon; mais pour 
celui qui aura blaspheme contre I'Es- 
prit-Saint, il n'y aura point de pardon. 

Quand on vous conduira devant les rt 
synagogues, les magistrate et les auto- 
rites, ne vous mettez point en peine do 
la maniere dont vous vous defendrez, ni 
de ce que vous direz ; car le Saint- 12 
Esprit vous enseignera a Fheure memo 
ce qu'il faudra dire. 1 ' 

1 

3. — DJtackanen! ct vigilante : Le 
i richc wort sithiit-ment [xn, 13 — 2l]. 
; Conjianrc en Dieu ; tresor. au del 
[22 — 35 J. I e servitcur vigilant et le 
\ mauvais saviUitr [36 — 4S]. Le feu 
\ et la guerre apporUs par JJsits; les 
; sig?ies des temps ; se rjeoneilier 

I E49 — 59 1- 

Alors, du milieu de la foule, quelqu'un 13 
: dit a Jesus : " Maitre, dites amon frero 
de partager avec moi notre heritage." 
Jesus lui repondit : ** Homme, qui m'a 14 
etabli pour etre votre juge, ou pour fairc 
vos partages?" Et il dit au peuple : 15 
" Gardez-vous avec soin de toute ava- 
rice; car, dans Tabondance meme, ia vie 
d'un homme ne depend pas des biens 
qu'il possede. 

Puis il leur dit cette parabole : " II y 16 
avait un homme riche dont le domaine 
avait beaucoup rapporte. Et il s'entre- 17 
tenait en lui-meme de ces pensces : Que 
ferai-jc? car je n'ai pas de place pour 
serrer ma recolte. Void, dit-il, ce que 10 
je feral J'abattrai mes greniers, et j'on 



50. Matth. xxiii, 35. 

XII, 1. Matth. xvi. 545. 

4. xxvi, 50; Jean, xi, 1 1; xv, 13 >v. 

6. Deux as, environ 12 centimes. 

10. Matth. xii, 31. 

xi. Matth. x, 19; xxi, 14. 
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Chap. XII, 19. E VA.NGILE SELOX S. LUC. Cha p. XII, S i. 

^SIK'J F ran . ds ', f et J'y f 1 " 33 - P** ^ees. Sovez semblabies~~i^ 36 

19 oi£s EMe d^71 r Zl te? Ct ^v? 65 b °^ aea 9" a"en«fcnt Ie moment ou lour 3 

am^'tu as de ^nL k ame : - M ° n mi ^ e reviend ra des noces, aiin que, des 

r^r* bJTuclf^f ^ eDS en reServe qu ' d arrivera et fra PPera a la pSrte, ils 

*o m^e^orfai, C^ S ^ rep0Se ^", t0, ' ^ ° UVrent ^ssitot. Heureux ces ser- 37 

n^, g f,' • a?' , b0nnc chere - Mais Vlteurs > q«e le maitre, a son retour trou- 

™ t ^ Cht : ^^^ «"* nuit n:teie vera vei »ant ! Je vous le dis en vlrite a 
on te redemandera ton ame; et ce que se ceindra, U L fera mettle a tibeet 

!*£ Sf aLTTi^ ^ *****' sa PP™*eVa pour IS 5£ $§£ 38 
u en est ainsi de Ihomme nm nmnw Hw ^ u -i~..J:^__- .„-«_ ■, . . ^ 

des 
pas 

Jesus chtensmteasesdisciples: "C'est le pere de famille ^ak d uudle heure ' 
pourquoi je vous dis .- Xe vous inquietez le toleur doit venir il veilK et ^ 

SE5 S? ^e de o%s qU dV OUSman - '^^ ^ Ssa matn! 1 Vous 4 o 
u\Z- P V • *- orps ' de q uw vous aussi > tenez-vous prets car le Fils de 

rture *le ™ S" Pl " S T ■* "^ ' rb0mme Wendra ^'urTque vous ae 
mure, et le corps plus que le vetement. pensez pas " 

24 Constderez les corbeaux : ils ne sement Alors Pierre lui dit • '• Est-ce a nous At 

£££"£%£& as n 'T ? c< f er * que vous adressez «£w5!£«B£ 4 

greater, et Dieu les noumt. Combien ne est-ce aussi a tous>" Le Seuriieur re ai 

«5 Q^oJZu^t **, <*«««? P° ndit: "U* -t reconomTS * * 
-a ym ae vous pourrmt, a force de soucis, sage que le maitre etnhlira <„r ^~= ««- 

20 ajouter une coudee a sa taille? Si done vfcuS. pour dSbter au m^^' 

SrSSEE- "2? S ° nl aU - dCSSUS dC Venable ^ a -e^dffrom mf b He": 43 

voS §£ autr«" q r ! T '"r'T- ; rCUX - CC berviteur ' 1 ue le maitr e. a «n 
vous aes autres? Considerez les lis, : arnvee.trouvera amssant nin<» ' lovrm* ., 

comment us croissent, ils ne travaillent nl ! le dis en veritf u^SabEur tous sS * 

^S'So^^t^* Sal ° raondans «?* Mai. si «SK S ^ 45 

°un d£uf % n f ^ V ^' tU , C ° mme mCme : Mon maitre tarde a venir; et ' 

•heVbe oui i . " ^T d V a S °r e ; qU ll sc mette a battre ^ scrviteuA et 
ineroe, qui est aujourd'hui dans les les servantes, a mamrer a boire et \ 

cSKus U \efTS ? ra jet " a " £° Ur ' ; S ' Cm ; rer ' ^ maj ^ -^viteur 46 

*q mS de n™ dl & v P"^ V0U ?' h ° m - "1^" au our ou * ne ^'attend pas et 

9 ^ T. P e t01 ; Vous non P lus > ne a l heur e qu'il ne sait Das et il le fera 

chercbez pas ce que vous mangerez ou ; dechirer de coups.Tt luf^nera £ 

ce que vous boirez, et ne soyez pas en sus- part avec les infidel^ aSSJ ° nera "* 

30 ££ te'Unld?Zff^ Q ^ * ^ f , C ? ^"^em-la qui aura connu la vo- 47 
gens ae cl raonde qui se prcoccupent de , lonte de son maita: et aui naura rwn 

oS av^om^ W P rr f e t6nU P * 1 ' ni ^ 2-^ vobnTr^ 
le ro- a„m^P nS » ;^ U ( res C ' cfaerchez ! vra un ^ and nom bre de coups. Mais 48 
donn^ ^^r ^surcrult' «la vous sera ; odm q? i ne Paura pas connul, et qui 4 

Ne eraf^™ n, „ »> t ' aUfa folt dcs choses d & de chatiment, 

33 rovaume. Vendez ce que vous avez, et 
donnez Taumone. Kaites-vous des bounces 
que le temps n'use pas, un tresor inepui 
sable dans les cieux, ou les voleurs ' 
point d'acces, et ou les mites ne rok^ 

34 point. Car la ou est votre tresor 
aussi sera votre coeur. 

35 Ayez la ceinture aux rein- t vos lam- 



1- 



2b 



3' 



32 



coup de celui a qui Ton a beaucoup don- 
ne; et plus on aura confie a quelqu'un, 
plus on lui demandera. 
.. Je suis venu jeter le feu sur la tesre, 49 
trsnont e t aue desire-je, si deja il est allume? 
rongent J e dois encore etre baptise d'un bapteme, 50 
^1*1 la. i et quelle angoisse en moi jusqu'a ce qu'il 
soit accompU! 
Pensez- vous que je sois venu etablir 51 



32-31. Matth. vi t 25-34. Cf. 37 note. 

32. Jean, x, ix sv. 

35- L* ctinturt: les Orientaujc doivent rele- 
ver, au moyen d'une ceinture, leur longue robe 
rtottante, avai:t de se niettre au travail ou en 
route. Avoir aux reins la ceinture est done un 
signe d aaivit^, comme la Umfe aliunde figure 
U vigilaiice. * 



40. Matth. xxiv, 44. 

49 ct 50. Que disirt-je, si dija ilest allu$itft 
cette phrase un peu obscure parait signiderque 
Notre-Seigneur voit deja son desir accompli, 
partiellement du moins, parce que ce feu a ddja 
commence a bruler dans les lints. La Vulgate 
donne un sens plus satisfaisant : Que cUsirt-jt. 
smon qu'il s allume I 
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Chap, XIII, 21. 



la paix sur la terre? Non, vous dis-je, 

52 mais bien la division. Car desormais, 
s'il y a cinq personnes dans une maison, 
elles seront divisees, trois contre deux, 

53 ct deux contre trois; le pere sera diyise 
contre son fils, et le fils contre son pere; 
la mere contre sa fille et la fille contre 
sa mere; la belle-mere contre sa belle- 
fille, et la belle-fille contre sa belle-mere." 

54 II disait encore au peuple : " Lorsque 
voui- voyez la nuee se lever au couchant, 
vous dites aussitot : La pluie vient; et 

55 cela arrive ainsi. Et quand vous voyez 
souffler le vent du midi, vous dites : 

56 II fera chaud, et cela arrive. Hypocri- 
tes, vous savez reconnaitre les aspects 
du ciel et de la terre : comment done ne 
reconnaissez-vous pas le temps ou nous 
sommes? 

57 Et comment ne discernez-vous pas de 

58 vous-memes ce qui est juste? En effet, 
lorsque tu te rends avec ton adversaire 
devant le magistrat,tache en chemin de te 
degager de sa poursuite, de peur qu'il ne 
te traine devant le iuge, et que le juge ne 
te livrc a Tofficier ae justice, ct que celui- 

59 ci ne te jette en prison. Je le le dis, tu 
ne sortiras point de la que tu n'aies pave 
jusqu'a la derniereobole." 

4, — Conversion tucessaire : GaliUens 
massacres [xiii, 1—5]. Le figuier $tt- 
rile [6—9]. La femme courbe'e [10— - 
17J. Le grain de stfnevtf et le levain 
[18—21]. 

13 En ce meme temps, quelques-uns 

vinrent raconter a Jesus ce qui etait 

arrive aux Galileens, dont Pilate avait 

meie le sang avec celui de leurs sacrifices. 

2 II leur repondit : " Pensez-vous que 
ces Galileans fussent de plus grands pe- 
cheurs que tous lesautres Galileens, pour 

3 avoir souffert de la sorte ? Non, jc vous 
le dis; mais si vous ne vous repentez, 

4 vous perirez tous comme eux. Ou bien 
ces dix-huit sur qui tomba la tour de 
Siloe, et qu'elle tua, pensez-vous que 
leur dette fut plus grande que celle de 
tous les autres habitants de Jerusalem? 

5 Non, je vous le dis; mais si vous ne 
vous repentez, vous perirez tous de 

meme. ' ' 
<5 II dit aussi cette parabole : " Un 
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homme avait un figuier plante dans sa 
vigne; il vint pour y chercher des fruits, 
et n'en trouvant point, il dit au vigne- 7 
ron : Voila trois ans que je viens cher- 
cher du fruit a ce figuier, et je n'en 
trouve point; coupe-le done : poufquoi 
rend-il la terre improductive? Le vi- 8 
gneron lui repondit : Seigneur, laissez-lc 
encore cette annee, jusqu'a ce que j'aie 
creuse et mis du fumier tout autour. 
Peut-etre portera-t-il du fruit Tan pro- 9 
chain; sinon, vous le couperez." 

Jesus enseignait dans une synagogue 10 
un jour de sabbat. Or, il y avait la 1 1 
une femme possedee depuis dix-huit ans 
d'ttn esprit qui la rendait infirme : elle 
etait courbee, et ne pouvait absolument 
pas se redresser. L'ayant vue, Jesus \i 
I'appela et lui dit : "Femme, tu es 
d&ivree de ton infirmity " Et il lui 
imposa les mains; aussitot elle se re- 
dressa, et elle glorifiait Dieu. Mais le 14 
chef de synagogue, indigne de ce que 
Jesus avait fait cette guerison un jour 
de sabbat, prit la parole et dit au peu- 
ple : " II y a six jours pour travailler, 
venez done vous faire guerir ces jours-la, 
et non pas le jour du sabbat — Hypo- 15 
crite, lui repondit le Seigneur, est-ce que 
chacun'de vous, le jour du sabbat, ne 
detachc pas de la creche son bocuf ou 
! son ane, pour le mener boire? Et cette 16 
! fille d' Abraham, que Sa^in tenait lice 
I depuis dix-huit ans, il ne fallait pas la 
I delivrer de cette chaine le jour du sab- 
bat ! " Pendant qu'il parlait ainsi, tous 17 
ses adversaires etaient couvcrts de con-, 
fusion, et tout le peuple etait ravi de 
toutes les choses merveilleuses qu'il ac- 
complissait. 

II disait encore : " A quoi le royaume 18 
de Dieu est-ii semblable, et a quoi lo 
comparerai-je? II est semblable a un 19 
grain de r^neve qu'un homme prit et 
jeta dans son jardin; il poussa et il 
devint un arbre. et les oiseaux du 
ciel firent leur demeure dans ses ra- 
meaux." 

II dit encore : ." A quoi comparerai-je 20 
le royaume de Dieu? 11 est semblable 21 
au levain qu'une femme prend et mole 
dans trois mesures de farine, de facon a 
faire lever toute la pate. " 



58. Matth. v, 25. 

XIII, 7. Rend>il la terre unproductive* en 
/ "occupant (Vulg.) sans porter de fruits. L'an- 
cienne version latine portait impedit, qui cor- 
respondiut mieux au $rec Karapytt 

9. Le maitredcla vignejc'est Dieu; le figuier, 
e'est le peuple d' Israel, qui n'a guere port* d'au- 
tre fruit que des pratiques exte'rieures, sembla- 
bles a un vain feuillage. Les Juiis ne se conver- 



tissant pas, Jerusalem fut d^trutte et tout le 
peuple disperse* parmi les nations. C'est ce cha- 
timent tinal que rigure la malediction du figuier 
sterile en S. Matthicu (xxi. 19) et en S. Marc 

(xi, o X \i V, \. *• 
18. Matth. xin, 31. 

to. Le texte recu ajoute m^**»» grand. 
at. Matth. xiii, 33* 
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Chap. XIII, 22. feVANGILE SELON S. LUC C hap. XIV, 14. 

C — Second voyage pour oiler en Judee [Ch. XIII, 22 — XVII, 10]. 



I. — Conditions du salut, reprobation 
desjuifs : Salut difficile; les premiers 
derniers [xiii, 22 — 30]. EmbAckes 
d Herode; reprockes a Jerusalem [31— 
35]. Ukydropique; les places a table; 
raitmone [xiv, I— 14]. Les invite's au 
festin [15 — 24]. Renottcement et cou- 
rage; le sel [25—35]. 

22 II allait done par les villes et les vil- 
lages, enseignant et s'avancant vers 

21 Jerusalem. Quelqu'un lui demanda : 
" Seigneur, n'y aura-il qu'un petit nom- 

24 bre de sauves? " II leur dit : " Effor- 
cez-vous d'entrer par la porte etroite; 
car beaucoup, je vous Le dis, chercberont 

25 a entrer, et ne le pourront pas. Une 
fois que le pere de famille se sera leve et 
aura ferine la porte, si vous etes dehors 
et que vous vous mettiez a frapper, en 
disant: Seigneur, ouvrez-nous! il vous 
repondra : Je ne sais d'ou vous etes. 

26 Alors vous vous mettrez a dire : Nou:, 
avons mange et bu devant vous, et vo; s 
ayez enseigne dans nos places pub i- 

27 ques. Et il vous repondra : Je voir - ie 
dis, je ne sais d ? ou vous etes; retirez- 
vous de moi, vous tous, ouvriers d'ini- 

28 quites. Cest alors qu'il y aura des 
pleurs et des grincements de dents, lors- 
que vous verrez Abraham, Isaac et Ja- 
cob, et tous les Prophetes dans le 
royaume de Dieu, tandis que vous serez 

29 jetes dehors. II en viendra de FOrient 
et de POccident, de FAquiion et du Midi; 
et ils prendront place au banquet dans 

30 le royaume de Dieu. Et tels sont les 
derniers qui seront les premiers; et tels 
sunt les premiers, qui seront les der- 
niers. " 

31 Le meme jour, quelques Pharisiens 
vinrent lui dire : " Retirez-vous et par- 
tez d'ici; car Herode veut vous faire 

32 mourir." II leur repondit : "Allez et 
dites a ce renard ; " Je chasse les de- 
mons et gueris les malades aujourd'hui 
et demain, et le troisieme jour j'uurai 

3 3 fini. Seulemcnt il faut que je poursuive 
ma route aujourd'hui, et demain, et le 
jour suivant; car il ne convient pas qu'un 
prophete meure hors de Jerusalem. 

34 Jerusalem, Jerusalem, qui tue les pro- 



32. AujounVkui, </*///<«'*, .etc., expressions 
ngmees, marquant un temps peu considerable, 
mais dont la duree est laissee dans le vague, 
pour faire entendre qu: le troisieme Jour te- 
pend, non de la volomc d' Herode, mais des 
uccreu divrns. — J aurai jSni, ce sexa ma 



phetes, et lapide ceux qui sont envoyes 
vers eUe! Combien de fois j'ai voulu ras- 
sembler tes enfants comme la poule ras- 
semble sa couvee sous ses ailes, et vous 
ne l'avez pas voulu! Void que votre 35 
maison va vous etre laissee. Je vous le 
dis, vous ne me verrez plus, jusqu'a. ce 
que vienne le jour ou vous direz : Beni 
soit celui qui vient au nom du Seigneur!" 

Un jour de sabbat, Jesus etant entre 1 4 
dans la maison d'un des principal** 
Pharisiens pour y prendre son repas, 
ceux-ci robservaient Et voici qu ? un 2 
homme hydropique se trouvait devant 
lui- Jesus, prenant la parole, dit aux 3 
Docteurs de la loi et aux Pharisiens : 
" Est-il permis de faire une guerison le 
jourdu sabbat? " Et ils garderent le 4 
silence. Lui, prenant cet homme par la 
main, le guefit et le renvoya. Puis 5 
s'adressant a eux, il dit : " Qui de vous, 
si son ane ou son bumf tombe dans un 
puits, ne Ten retire aussitot le jqur du 
sabbat? ,: Et a cela ils ne surent que 6 
lui repondre. 

Ensuite, ayant remarque Fempresse- 7 
ment des convies a choisir les premieres 
places, Jesus leur dit cette paranoic : 
\* Quand tu seras invite par quelqu un S 
a des noces, ne prends pas la premiere 
place, de peur qu'il n'y ait un homme 
plus considere que toi, et que celui aui 9 
vous aura invites Tun et Fautre ne vienue 
te dire : Cede-iui la place; et qu alors tu 
ne commences avec confusion a occupor 
la derniere place. Mais lorsque tu seras 10 
invite, va te mettre a la derniere place; 
de cette facon, quand viendra celui qui 
t'a invite, il te dira : Mon ami, montc 
plus haut. Alors ce sera pour toi un hon- 
neur devant les autres convives. Car 11 
quiconque s'eleve sera abaisse, et qui- 
conque s'abaisse sera eleve. 

II dit aussi a celui qui Favait invite : 12 
" Lorsque tu donnes a diner ou a sou- 
per, n 'invite ni tes amis, ni tes freres, 
ni tes parents, ni des voisins riches, de 
peur qu'ils ne t'invitent a leur tour, et 
ne te rendent ce qu'ils auront recu de 
toi. Mais, quand tu donnes un festin, 13 
invite des pauvres, des estropies, des 
boiteux et des aveugles; et tu seras 14 



fin, je serai consomme* (Vulg.) par la raort. 
XIV, ia. N]inviU hi tes amis, etc. Da pros 
le g*nie de la langue : hebraique, cette phrase 
signifie ; n invite pas unique ment tes amis, 
etc., mais ausst des pauvres, etc Comp! 
Matth, ix, 13. 
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Chap. XV, 15. 



heureux de ce qu'ils ne peuvent te rendre paix. Ainsi done, quiconque d'entre 



la pareille; car ceia te sera rendu a la re 
surrection des justes.*' 

15 Un de ceux qui etaient a table avec 
lui, ayant entendu ces paroles, dit a 
Jesus : " Heureux celui qui aura part au 
banquet dans le royaume de Dieu ! " 

16 Jesus lui dit : " Un homme donna un 
grand repas et y convia beaucoup de 

17 gens. A i'heure du repas, il envoya son 
serviteur dire aux invites : Venez, car 

18 tout est deja pret. Et tous, unanime 






vous ne renonce pas a tout ce qu J il pos 
sede, ne peut etre mon disciple. 

Le sel est bon; mais si le sei s'affadit, 34 
avec quoi lui donnera-t-on de la saveur ? 
Inutile, et pour la terre et pour le fumier, 35 
on le jette dehors. Que celui qui a des 
oreilles pour entendre entende ! " 



2 — La divine misiricorde : La brebis 
tgarieet la drachmeperdtie\yiv^ 1 — 10]. 
V enfant prodigue [l 1 — 32]. 

ment, se mirent a s'excuser. Le premier j Tous les publicains et les pecheurs 1 5 
lui dit : J'ai achete une terre, et il faut s'approchaient de Jesus pour Fenten- 
que j'aille la voir; je te prie de m'excu- 1 dre. Et les Pharisiens et les Scribes 2 

19 ser. Le second dit : J'ai achete cinq j murmuraient, disant : " Cet homme ac- 
paires de bceufs, et je vais les essayer; j cueilledes pecheurs et mange avec eux." 

20 je te prie de m'excuser. Un autre dit : 1 Sur quoi il leur dit cette parabole : 3 
Je viens de me marier, et e'est pourquoi j " Qui d'entre vous, ayant cent bre- 4 

21 je ne puis alien Le serviteur etant re- ; bis, s'il en perd une, ne laisse les quatre- 
venu, rapporta ces choses a son maitre. vingt-dix-neuf autres dans le desert, 
Alors le pere de famille irrite dit a son pour aller apres celle qui est perdue, 
serviteur : Va vite dans les places et les jusqu'a ce qu'il l'ait retrouvee? Et 5 
rues de la ville, et amene ici ies pauvres, quand il l'a retrouvee, il la met avec 
les estropies, les aveugles et les boiteux. joie sur ses epaules; et, de retour a la 6 

22 Le serviteur dit : Seigneur, il a ete fait maison, il assemble ses amis et ses voi- 
comme vous l'avez commande, et il y a sins, et leur dit : Rejouissez-vous avec 

23 encore de la place. Le maitre dit au i moi, parce que j'ai trouve ma brebis 
serviteur : Va dans les chemins et le j qui etait perdue. Ainsi, je vous le dis, 7 
long des haies, et ceux que tu trouveras, ; il y aura plus de joic dans le ciel pour 
presse-les d'entrer, afin que ma maison j un seul pecheur qui se repent, que pour 

24 soit remplie. Car, je vous le dis, aucun quatre-vingt-dix-neuf justes qui n'ont 
de ces hommes qui avaient ete invites ne pas besoin de repentir. 

goutera de mon souper." Ou bien quelle est Id femme qui, S 

25 Comme une grande foule cheminait ayant dix drachmes, si elle en perd une, 

26 avec lui, il se retourna et leur dit : " Si n'allume une lampe,ne balaye sa maison, 
quelqu'un Went a moi et ne hait pas son ; et ne cherche avec soin jusqu'a ce qu'elle 
pere et sa mere, sa femme et sesenfants, : i'ait retrouvee? Et quand elle l'a re- 9 
ses freres et ses soeurs, et meme sa pro- : trouvee, elle assemble ses amies et ses 

27 pre vie, il ne peut Stre mon disciple. Et ; voisines et leur dit : Rejouissez-vous 
quiconque ne porte pas sa croix et ne i avec moi, parce que j'ai retrouve la 
me suit pas», ne peut etre mon disciple. dr?chme que j'avais perdue. Ainsi, je io 



vous le dis, il y a de la joic devant les 
anges de Dieu pour un seul pecheur qui 
se repent.*' 

II dit encore : " Un homme avait deux 1 1 
fils. Le plus jeunc dit a son pere 



dis que celui-ci est encore loin, il lui 
envoie une ambassade pour negocier la 



26. Hair est mis ici pour aimer mains, com* 
me N.-S. I'explique lui-m^nae (Macth. x, 37.) 



ay. ix, 23 et Matth. x, 3d. 

Xr " * "' 



k V, 3. Matth. xviii, 12. 



12 



28 Qui de vouc, en etfet, s*il veut batir 
une tour, ne s'assied pas auparavant 
pour caiculer la depense et s'il a de quoi 

29 Tachever? de peur qu 'apres avoir pose 
les fondements de Teditice, il ne puisse _ _ 

le conduire a sa fin, et que tous ceux qui 1 Mou pere, donne-moi la part du bien 
le#verront ne se mettent a le railier, , qui doit me revenir. Et le pere leur par- 

30 di&mt : Cet homme a commence a j tagea son bien. Peu de jours apres, le 13 

31 batir, et il n'a pu achever. Ou quel | plus jeune fils ayant rassemble tout ce 
roi, s'il va faire la guerre a un autre j qu'il avait, partit pour un pays lointain, 
roi, ne s'assied d'abord pour deliberer et il y dissipa son bien en vivant dans 
s'il peut, avec dix mille hommes, faire la debauche. Lorsqu'il eut tout depen- 14 
fa r £ a un ennemi qui vient Tattaquer \ s^, une grande famine survint dans ce 

32 avec vingt mille? S*il ne le peut, tan- ! pays, et il commenca a sentir le besoin. 



S'en allant done, il se mit au service 15 
d'un habitant du pays, qui i'envoya a 
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sa maison des champs pour garder les - n 4 „ r , 

16 pourceaux. U eut bien voulu se rassa- 3 * T, Lo '^ e l at '^ nce : L ***°nie inji 
aiVr Hp« trmiccoo mo n^^;^ i™ *"*/ ^w« ^ I argent [xvi, 1 — 13J. 



Reprockes aux Pharisiens; mariage 
indissoluble [14 — i8j. Le mauvais 
riche et Lazare [19— 31]. Lescandale; 
la correction fraterne lie; lafoi; servi- 
teurs imttiles [xvn, 1 — 10]. 

^ Jesus disait aussi a ses disciples : [Q 
Un homme riche avait un econome 



sier des gousses que mangeaient les 
pourceaux, mais personne ne lui en don- j 

17 nait. Alors, rentrant en lui-meme, ill 
dit : Combien de mercenaires de mon j 
pere ont du pain en abondance, et moi I 

iS je meurs ici de faim ! Je me Ieverai, et ! 
j'irai a mon pere, et je iui dirai : Mon 
pere, j'ai peche contre le ciel et en vers wu uumme ncne avait un econome 

19 toi; je ne rnerite plus d'etre appeie ton • qu'on accusa devant lui de dissiper ses 
fils : traite-moi comme Fun de tes mer- biens. II l j appela et iui di* : Qu'est-ce 
cenaires. ; que j'entends dire de toi ? Rends compte 

Et il se leva, et ll alia vers son pere. : de ton administration : car desormais tu 
Comme il etait encore loin, son pere le j ne pourras plus gerer mes biens. Alors 
vit, et, tout emu, il accourut, se jeta a ' Peconome dit en lui-meme : Que"ferai-je, 
son cou, et le couvrit de baisers. Son i puisque mon maitre me retire la gestion 
fils lm dit : Mon pere, j'ai peche contre j de ses biens? Travailler la terre, je n'en 
le ciel ct envers toi; je ne rnerite plus ; ai pas la force, et j'ai honte de mendier 

22 d etre appeie ton fils. Mais le pere dit j Je sais ce que je ferai, alin que, lorsqu'on 
a ses serviteurs : Apportez la plus belle m'aura 6te mon emploi, il y ait des gens 



20 



21 



■> 
j 



robe et Ten revetez; mettez-lui un anneau 

au doigt et des souliers aux pieds. 

2} Amenez aussi le veau gras et tuez-le; 

24 faisons un festin de rejouissance : car 
mon tils que voici etait mort, et il est 
revenu a la vie; il etait perdu, et il est 
retrouve. Et ils se mirent a faire 
fete. 

25 Or, le filsaine etait dans les champs; 
comme il revenait et approchait de la 
maison, il entendit de la musique et des 

26 danses. Appelant un des serviteurs, il 

27 lui demanda ce que c'etait. Le servi- 
teur Iui dit : Votre frere est arrive, et 
votre pere a tue le veau gras, parce 
qu'il Pa recouvre sain et sauf. 

28 Mais il se mit en colerc et ne voulut pas 
entrer. Le pere sortit done, et se mit a 

29 le prier. II repondit a son pere : Voila 



qui me recoivent dans leurs maisdns. 
Faisant done venir Tun apres T autre les 5 
debiteurs de son maitre, il dit au pre- 
mier : Combien dois-tu a mon maitre? 
II repondit : Cent barils d'huile. L'eco- 6 
nome lui dit : Prends ton billet : assieds- 
toi vite, et ecris cinquante. Ensuite il 7 
dit a un autre : Et toi, combien dois-tu? 
II repondit : Cent mesures de froment. 
L'econome lui dit : Prends ton billet, et 
orris quatre-vingts. Et le maitre loua 8 
Feconome intidele d'avoir agi habile- 
ment; car les enfants de ce sieac sont 
plus habiles entre eux que les enfants de 
la iumiere. Moi aussi je vous dis : Fai- 9 
vous des amis avec les richesses d'ini- 
quite, afin que, lorsque vous quitterez 
la vie, ils vous recoivent dans les taber- 
nacles eternels. 
Celui qui est fidele dans les petites 10 



tant d'annces que je te sers, sans avoir 

jamais transgresse tes ordres, et jamais choses, est fidele aussfdanslts graT.deT 

tu ne m'as donne, a moi, un chevreau f et celui qui est injuste dans les petites 

30 pour festoyer r.vec mes amis. Et quand ! choses, est injuste aussi dans les gran- 
cet autre fils, qui a devore ton bien avec i des. Si done vous n'avez pas ete fideles 1 1 
des courtisanes, arrive, tu tues pour lui dans les richesses d miquite, qui vous 

31 le veau gras! Le pere lui dit : Toi, confiera les biens veritablcs ? Et si vous 12 
mon tils, tu es toujours avec mot, et tout n'avez pas ete fideles dans un bien etran- 

32 ce que j'ai est a toi. Mais il fallait bien ! ger, qui vous donnera votre bien prop'-e 3 



faire un festin et se rejouir, parce que 
ton frere que voila etait mort, et qu'il est 
revenu a la vie; il etait perdu, et il est 
retrouve." 



t6. Les caroubes ou gousses du caroubier. 

at. LeJHsalndi de meme que l'enfant pro- 
digue represente les publicains et les pechturs 
convertis qui se pressaient en foule autour de 
Jesus (vers. i\ -ainsi son frere aine* figure les 
Pharisiens et les Scribes, ces orgueilleux adver- 
se ires d 11 Sauveur, que scandaJisait (v. 2.) sa 
mise'ricordieuse btenveillance pour ces pe*cheurs 
qu'ils me^risaient (xviit, guv) 



Nul servite?ir ne peut servirdeux maitres; 
car ou il halra Fun et aimera Tautre, ou il 
s'attachera a Tun et meprisera Tautre. Vous 
ne pouvez servir Dieu et la Richesse." 

30. Ton bien. Vulg. son bit yt. 

XVI, 6. Barils, prop, bats ou baths. Le 
bath ruibreu contenait pres de 40 litres. 

7. Misurts, propr. cors. Le cor contenait 10 
ipkis ou baths, soil environ 390 litres. 

<J. Le maitre : le proprie'taire lese* loua^ non 
les actes frauduleux, mais Thabilet^ de l'eco- 
nome, en disant v. g. : Voila un habile 
homme ! 
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14 Les Pharisiens qui aimaient l'argent, 
ecoutaient aussi tout cela, et se mo- 

15 quaient de lui. Jesus leur dit : " Vous 
etes ceux qui se font passer pour justes 
devant les hommes; mais Dieu connait 
vos coeurs; et ce qui est eleve aux yeux 
des hommes est une abomination devant 
Dieu. 

16 La loi et les prophetes vont jusqu'a 
Jean; depuis Jean, le royaume de Dieu 
est annonce, et chacun fait effort pour 
y entrer. 

1 7 Plus facilement le ciel et la terre pas- 
seront, qu'un seul trait de la Loi pe- 
risse. 

18 Quiconque renvoie sa femme et en 
epouse une autre, commet un adultere; 
et quiconque epouse la femme renvoyee 
par son mari, commet un adultere. 

19 II y avait un homme riche qui etait 
vetu de pourpre et de fin lin, et qui fai- 

20 sait chaque jour splendide chere. Un 
pauvre, nomme Lazare, etait couche 

21 a sa porte, couvert d'ulceres. et sou- 
haitant de se rassasier des miettes qui 
tombaient de la table du riche; mais les 
chiens memes venaient lecher ses ulce- 

22 res. Or il arriva que le pauvre mourut, 
et il fut porte par les anges dans le sein 
d'Abraham. Le riche mourut aussi, et 

23 on lui donna la sepulture. Dans Fenfer, 
il leva les yeux, et tandis qu'il etait en 
proie aux tourments, il vit de loin Abra- 

24 ham, et Lazare dans son sein, et il 
s'ecria : Abraham, notre pore, aie pi tie 
de moi, et envoie Lazare, pour qu'il 
trempe dans l'eau le bout de son doigt 
et me rafraichisse la langue; car je souf- 

2$ fre cruellement de ces flammes. Abra- 
ham repondit : Mon fils, souviens-toi que 
tu as recu tes biens pendant ta vie, et 
que pareillement Lazare a eu ses maux : 
maintenant il est ici console, et toi, tu 

26 soufFres. De plus, entre nous et vous il 
y a pour toujours un grand abime, afin 
que ceux qui voudraient passer d'ici 
vers vous ne le puissent, et qui! soit 
impossible de passer de la-bas jusqu'a 



nous. Et le riche dit : Je te prie done, 27 
pere, d'envoyer Lazare dans la maison 
de mon pere, — car j'ai cinq freres, — 2S 
pour leur attester ces choses, de peur 
qu'ils ne viennent, eux aussi, dans ce 
lieu de tourments. Abraham repondit : 29 
lis ont Molse et les Prophetes ; qu'ils les 
ecoutent — Non, Abraham, notre 30 
pere, reprit-il; mais si quelqu'un des 
morts va vers eux, ils se repentiront. 
Mais Abraham lui dit : S'ils n'ecoutent 31 
pas Moise et les Prophetes, quelquun 
des morts ressusciterait, qu'ils ne le 
croiraient point." 

Jesus dit encore a ses disciples : "II 17 
est impossible qu'il n'arrive pas des 
scandales; mais malheur a celui par qui 
ils arrivent ! II vaudrait mieux pour lui 2 
qu'on lui mit au cou une meule de mou- 
lin, et qu'on le jetat dans la mer, que de 
scandaliser un seul de ces petits. 
Prenez garde a vous-memes. 3 

Si ton frere a peche contre toi re- 
prends-le, et s'il se repent, pardonne-lui. 
Et quand il pecherait contre toi sept fois 4 
le jour, s'il revient sept fois te dire : Je 
me repens, lu lui pardonneras." 

Les Apdtres dirent au Seigneur : 5 
'* Augmentez notre foi." Le Seigneur 6 
repondit : "Si vous aviez de la foi 
comme un grain de seneve, vous diriez a 
ce murier : Deracine-toi, et te trans- 
plante dans la mer; et il vous obeirait 

Qui de vous, ayant un' serviteur au 7 
labourage ou a la garde des troupeaux, 
lui dira, a son retour des champs r 
Viens vite, et mets-toi a table? Ne lui 8 
dira-t-il pas, au contraire : Prepare- moi 
a souper, ceins-toi, et me sers, jusqu'a 
ce que j'aie mange et bu; apres cela, toi, 
tu mangeras et boiras? A-t-il de la 9 
reconnaissance a ce serviteur, parce 
qu'il a fait ce qui lui etait ordonne? Je 10 
ne le pense pas. De meme vous, quand 
vous aurcz fait ce qui vous etait com- 
mande, dites : Nous so^mmes des servi- 
teurs inutiles; nous avons fait ce que 
nous devions faire." 



— KH-» 



14. Matth. xix, 3; M arc. x, 2. 

15. Match, xxiii, 25-2^. 

16. Tous sont fortcment presses d'entrer. 
D'autres prennent le sens moyen e: traduisent : 
effort ptmr y entrer. L'intention du divin 
M ait re u'est*il pas de reprochcr aux Pharisiens 
leur orgueilleuse abstention, en lui opposant 
L'emprosement des ames de bonne volonte a 
venir entendre, soit le Pr*curseur( Matth. iii, 5) 
soit le Me^ste lui-mcme (Luc, xii, x; Jean, xii, 
19). Cf. Matth. xi, t2. 



21. Seu/taitant etc,, !a Vulg. ajoute : ti nul 
ne lui Jounait rien. 

23. Dans Cenfer: la Vulgate rattache ce mot 
au verset precedent : et il fut enseveli dans 
l'enfer. Le terme &St|s, employ* par S. Luc, sf- 
gnifie, comme l'hebreu sckedl et le latin infer- 
nus (sous-emendu mundus\ le moude souter- 
rain, le sejour des morts. 

XVII, 3. Matth. xviii, 6, sv. 
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D. — Troisibne voyage^ d'Ephrem a Jerusalem, par la Galilee 
et la Peree [Ch. XVII, 11— XIX, 28]. 
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I. — En Samarie et en GaliUe ; Les, dix 
ttpreux [XVII, 12— 19I. — Le se- 
cond avettement du Fits de Phomme 
[20 — 37.] — Perseverance dans la 
priere [xvin, 1 —8.] — Le Pkarisien 
et le publicain [9 — 14]. 

En se rendant a Jerusalem, Jesus 
cotoyait la frontiere de la Samarie et de 
la Galilee. Comme il entrait dans un 
village, dix Iepreux vinrent a sa rencon- 
tre, et se tenant a distance, ils eleve- 
rent la voix en disant : " Jesus. Maitre, 
ayez pitie de nous. " Des qu'il les eut 
aper9us, " Allez, leur dit-il, montrez- 
vous aux pretres." Et en y allant, ils 
furent gueris. L'un d'eux," lorsqu'il se 
vit gueri, revint sur ses pas, glorifiant 
Dieu a haute voix, et tombant le visage 
contre terre aux pieds de Jesus, il lui 
rendit graces. Or, c'etait un Samaritain. 
Prenant alors la parole, Jesus dit : 
" Est-ce que les dix n'ont pas etc gueris? 
et les neui, ou sont-ils ? II ne s'est trouve 
parmi eux que cet etranger pour revenir 
et rendre gloire a Dieu? Et ii lui dit : | 
Leve-toi, va; ta foi t'a sauve." i 

Les Pharisiens lui ayant demande ! 
quand viendrait le royame de Dieu, il ♦ 
leur repondit ; " Le royaume do Dieu ; 
ne vient pas de maniere a frapper les i 
les regards.^ On nedira point : Ii est id, 
ou : il est la; car voyez, le royaume de : 
Dieu est au milieu de "vous. " j 

II dit encore a ses disciples : " Viendra \ 
un temps ou vous desirerez voir un seul I 
des jours du Fils de Fhomme, et vous ne 
le verrez point. On vous dira : II est ici, 
et : II est la; gardez-vous d'y alter et de 
courir apres. Car, comme la lueur de 
l'eclair brille d'un bout du ciel a r autre, \ 
ainsi en sera-t-il du Fils de fhomme en > 
son jour. Mais it faut auparavant qu'il ; 
souffre beaucoup, et qu'il soit rejete par I 
cette generation. Et comme il arriva i 



}i 



33 



aux jours de Noe, ainsi arrivera-t-il aux 
jours du Fils de l'homme. Les horn- 27 
mes mangeaient et buvaient, ils se ma- 
riaient et man ient leurs filles, jusqu'au 
jour oil Noe entra dans I'arche; et le 
deluge vint qui les fit perir tous. Et 2S 
comme il arriva aux jours de Lot : les 
hommes mangeaient et buvaient, ils ache- 
taient et vendaient,ilsplantaient et batis- 
saient; mais le jour ou Loth sortit de 29 
Sodome une pluie de feu et de soufre 
tomba du ciel, et les fit perir tous : ainsi 30 
en sera-t-il au jour ou le Fils de l'homme 
paraitra. 

En ce jour, que celui qui sera sur le 
toit, et dont les effets seront dans la 
maison, ne descende point pour les pren- 
dre; et que celui qui sera aux champs ne 
revicnne pas non plus en arriere. Sou- 
venez-vous de la femme de Lot. Qui- 
conque cherchera a sauver sa vie, la 
perdra, et quiconque Taura perdue, la 
regenerera. 

Je vous le dis en cette nuit-la, de deux 34 
pcrsonnes qui seront dans le meme lit, 
Tune sera prise et Tautre laissee; de 35 
deux femmes qui moudront ensemble, 
Tune sera prise et Tautre laissee; [de 
deux hommes qui seront dans un champ, 
l'un sera pris et l'autre laisse]." lis lui $6 
dirent : 4t Ou serace, Seigneur?" II $j 
repondit : '* Ou sera le corps, la s'as- 
sembleront les aigles." 

II leur adressa encore une parabole, [ 8 
pour montrer qu'il faut prier toujours et 
sans se lasser. II dit : " II y avait dans 2 
une ville un juge qui ne craignait point 
Dieu, et ne se souciait pas des hommes. 
II y avait aussi dans cette ville une 3 
veuve qui venait a lui, disant : Fais- 
moi justice de mon aaversaire. Et pen- 4 
dant longtemps il ne le voulut point; 
mais ensuite il dit en lui- meme : Encore 
auei e ne eraisrne nas Dieu et ne me sou- 
cie pas des hommes, cependant, parce 5 



20, Le Royaume dc Dieu ne vient pas de la xxiv, 1), on pourrait traduire : Quicanque cher* 
(aeon eclatante que s'imaginaient les Phari- j ckera ,i se sauver se perdra, etc. — La rege- 
**«". ' nerera litt. Vemeendrtra a la vie. AuovoKiKrrt. 

a 1. Ah milieu de vous: Dans le sens de xi, 20. Comp. Jean, xii, 25. 



Le regne de Dieu est done venu a vous dans la 
personne de Jesus et de ses disciples. — D'au- 
tres traduiscnt : 11 est au dedans de vous, dans 
votre cceur, indiauant par la la nature inteYieu- 
re et spirituelle ac ce royaume. 

31. Matth. xxiv, 17. 

33. Sauver sa vie, litte>. son awe. Voy. 
Matth. x, 39. Cependant, en tenant compte 
d'un aramaisme, qui ex prime le pronom r^fle- 



36. Ce vers, du texte recu est tire* de Matth. 
xxiv, 40. 

37. A la uu est ion curieuse de ses disciples, 
N.S. re*pond partin proverbe connu : Ou est le 
corp< % le cadavre, la proie, la se r its sembleront 
Us aisles* plutut les vautours. Matth. xxiv, 2S. 

XVIII, 5. A/in quelle etc. ; litt., de peur 
quelle ne me menrtrisse le visage, ce qu'il faut 
entendre au figure', comme nous dtrions : De 



chi sot-mime par sa propre dme (comp. Eccli. ! peur quelle ne me rompe la tele. 
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Chap. XVIII, 6. fcVANGILE SELON S. LUC. Chap. XVIII, 35. 

que cette veuve nr importune, je lui ferai ; Dieu seul. Tu connais les commande- 20 
justice, afin qu'elle ne vienne pas sans j ments : Tu ne commettras point i'adul- 

6 cesse me tourmenter. — Entendez, j tere; tu ne tueras point; tu ne derobera? 
ajouta le Seigneur, ce que dit ce juge : point; tu ne porteras point de faux te- 

7 inique. Et Dieu ne ferait pas justice a ! moignage; honore ton pere et ta mere." 
ses elus qui orient a iui nuit et jour, et il , II repondit : " J ? ai observe tout cela de- 21 

8 tarderait a leur egard? Je voiis le dis, ; puis ma jeunesse. :} Ayant entendu cette 22 
il leur fera bientot justice, ^euiement, \ reponse, Jesus lui dit : ** Une chose te 
quand le Fils de Thorn me viendra, trou- manque encore : vends tout ce que tu as, 
vera-t-il la foi sur terre? " ; distribue-le aux pauvres, et tu auras un 

9 II dit encore cette parabole en vuede j tresor dans le ciel; puis viens, et suis- 
quelques gens persuades de leur propre j moi. Mais lui, ayant entendu ces paro- 23 
justice, et pleins de mepris pour les i les, devint triste* parce qu'il etait fort 

10 autres : " Deux homines monterent au | riche. Voyant qu'il etait devenu triste, 24 
temple pour prier; Tun etait pharisien, Jesus dit : "" Qu'il est difficile a ceux qui 

1 1 1'autre publicain. Le pharisien, debout, : possedent la richesse d'entrer dans le 
priait ainsi en lui-meme : Dieu, je i royaume de Dieu! II est, en eflet, plus 25 
vous rends graces de ce que je ne suis I aise qu'un chameau passe par le trou 
pas comme le reste des hommes, qui sont j d'une aiguille, qu'il ne Pest a un riche 
voleurs, injustes et adulteres, ni encore j d'eutrer dans le royaume de Dieu." 

12 comme ce publicain. Je jeiine deux fois Ceux qui i'ecoutaient dirent : " Qui 26 
la semaine; je paie la dime de tous mes ' peut done etre sauve? II repondit : ** Ce 27 

13 revenus. Le publicain se tenant a dis- qui est impossible aux hommes est pos- 



tance, ne voulait pas memo lever les 

yeux au ciel; mais il frappait sa poitrine 

en disant : Dieu, ayez pitie de moi 

14 qui suis un pecheur ! Je vous le dis, 



siblea Dieu." 

Pierre dit alors : " Voycznous avons 2$ 
tout quitte et vous avons suivi." II leur 29 
dit : ** Je vous le dis en verite, nul 
celui-cidescenditjustifiedanssamaison, n'aura quitte sa maison, ou ses parents, 
piutot que celui-la; car quiconque s'eleve \ ou ses freres, ou son epeuse, ou ses en- 
sera abaisse, et quiconque s'abaisse sera . fants a cause du royaume de Dieu, sans 30 
sera eleve." * qu'il ne recoive beaucoup plus en ce temps 

2. — £.n reree : Jesus et les enfants : >. %rn 2n >» 

[xvnr, 15 — [7]. Le jeune homme ., ." ,, « •«. « *_*. t ^ 
-**//w * /V t * ^ Ensuite Jesus pnt apart les Douze, 3: 

appett a la perfection; recompense des • , 1* kt it • * * 

.i:.*„'/* u.f. Jtr r.« -La \r et leur dit :~ hi Voici que nous montons a 
comeils tvangdiqnes [18 — 30], Nou- ■ i/ irusalem et aue V a Vaccomnlir tout ce 
velle annonce de la Passion [31 — 34]. ' J crU! J alem ' et <J ue ^ a \ accompur tout ce 

lj j^j t q Ue jgg p r0 phetes ont cent du Fils de 

1 5 Des personnes lui apportaient aussi j l'homme. II sera livre aux Gentils, et 32 
leurs petits enfants pour qu r il les touchat; j moque, et injurie, et couvert de cra- 

ce que voyant, ses disciples les repri- \ chats; et apres I'avoir flagelte, on le n 

16 manderent. Mais Jesus appela ses en- mettra a mort et il ressuscitcra le troi- 
fants etdit: 4 ' Laissez les petits enfants siemc jour." Mais ils ne comprirent 34 
venir a moi, et ne les empechcz pas; car | rien a cela; e'etait pour eux un langage 

le royaume de Dieu est a ceux qui leur ' cache, dont ils ne saisissaient pas le 

17 ressemblent. En verite, je vous le dis, sens. 

Suiconqu * ne recevra pas le rovaume de , ,, . , m . . . r 

>icu comme un petit enfant, n'V entrera i 3- - Ajtruh* : Avengle guen [xym, 
ooint" I 35—431- ZaclU* [xix, 1 — 10.] La 

iS Alors un chef lui demand : 4| Bon ! P^^led.s xiint*l\\ — 27.] 

?tlaitre, que dois-je faire pear obtenir la | Comme Jesus approchait de Jericho, 35 
19 vie eternelle? Jesus lui dit : ** I^urquoi i il arriva qu'un aveugle etait assis sur le 
m'appelles-tu bon?Il n*y a de bon quel bord du chemin, demandant l'aumone. 



14. Plutdt que celuidd, qui n'6tait jastiti^ ekes de la villc. Plusieurs solutioniont (. 6 don- 
que dans sa propre pensee. nees de ces divergences. Maldonat, Comment. 



15. Matth. xix. 13; Marc, x, 13. 
30. Beaucoup plusy en S. Matthieu et en 
S. Marc : le centuple. 



Matth. xx, 30. 

D'ailleurs, ces divergences m£mes devien* 
nent une preuve de I'independance, au moins 



35. Jesus, en sartant de Jcncho, gu^rit deux ; relative, des diffcrents recits cvangeliqucs, 
aycugles, d*apres S. Matthieu (xx, 34 sv.), tan- \ comme aussi du respect religieux avee lequet 
dis que S. Marc (x\ 46 sv.) n'en mentionne ■ rantiquite cbretienne nous a transmis leur tex- 
qu'»M, appeie Bartim^e. S. Luc ne parle aussi . te primitif, malgri Tembarras que ccrtaines 
^ue d'un aveugle gu^ri par Jesus aux appro- nuances pouvaient causer aux interpreter 
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Chap. XVIII, 36. EVANGILE SELON S. LUC. Chap. XIX, 28. 



36 Entendant passer beaucoup de gens, il 

37 demanda ce que c'etait. Oa lui dit : 
"C'est Jesus de Nazareth qui passe. " J ! 

32! Aussitotil s'ecria : " Jesus, fjls de David, 
39 ayez pitie de moi ! " Ceux qui mar- 
chaient devant le reprimandaient pou- le 
taire taire; mais il criait beaucoup 
plus fort : " Fils de David, avez pitie de i 
\o moi ! Alors Jesus s'arretanC commanda j 
qu ? on le lui amenat, et quand i'aveugle '. 

41 se fut approche, il lui demanda : Que i 
veux-tu que je te fasse ? " II dit : Que je 

42 voie." Et Jesus lui dit : " Vois ! ta foi 

43 t'a sauve." A imstant il vit, et il le ! 
suivait en gloritiant Dieu. Et tout le peu- 
ple, voyant cela, donna louange a Dieu. 

19 Jesus etant entre dans Jericho, tra- 

2 versait la ville. Et voila qu'un homme 
appele Zachee, — c'etait un chef de 

3 pubhcains et il etait riche, — cher- 
chait a voir qui etait Jesus; et il ne le 
pouvait a cause de la foule, car il etait 

4 de petite taille. Courant done en avant, 
il monta sur un sycomore pour le voir, 

5 parce qu'il devait passer par la. Arrive 
a cet endroit, Jesus leva les yeux, et 
l'ayant vu,il lui dit ; " Zachee, descends 
vite, car il faut que je ioge aujourd'hui 

6 dans ta maison.*' Zachee se hata de 

7 descendre et le recut avec joie. Voyant ; 
cela, ils munnuraient tous en disant : ; 
* k Ii est alle loger chez un pecheur." 

8 Mais Zachee, se presentant devant le 1 
Seigneur, lui dit : " Voici, Seigneur, 
que je donne aux pauvres ta* moitie de 
mes biens, et si j ? ai fait tort de quelque 
chose a quelqu'un, je lui rends le qua- 

9 dimple." Jesus lui dit : " Le saiut est 
vemi aujourd'hui pour cette maison, parce 
que celui-ci est aussi un tils d'Abraham. 

10 Car le Fils de 1'homme est venu chercher 
et sauver ce qui etait perdu. r ' 

:i Comme ils ecoutaient ce discours, il 
ajouta une parabole, parce qu ? ii etait 
pres de Jerusalem, et que le peuple pen- 
sait que le royaume de Dieu allait bien- 

12 tot paraitre. Il dit done : 



" Un homme de grande naissance 
s'en alia dans un pays lointain pour etre 
investi de la royaute et revenir ensuite. 
Ayant appele dix de ses serviteurs, il 13 
leur donna dix mines, et leur dit : Fai- 
tes-les valoir, jusqu'a ce que je revienne. 
Mais ses concitoyens le haissaicnt, et ils 14 
envoyerent apres lui des deputes char- 
ges de dire : Nous ne voulons pas que 
cet homme regne sur nous. Quand il 15 
fut de re tour, apres avoir ete investi de 
la royaute, ii se tit appeler les servi- 
teurs auxquels il avait donne Targent, 
pour savoir quel profit chacun en avait 
tire. Le premier vint et dit : Seigneur, 16 
votre mine a gagne dix autres mines. 
II lui dit : C'est bien, bon serviteur, 17 
parce que tu as ete lidele en peu de cho- 
se, recois le gouvernement de dix villes. 
Le second vint et dit : Seigneur, votre 18 
mine a produit cinq autres mines. Toi 19 
aussi, lui dit-il, gouverne cinq villes. 
Puis un autre vint et dit : Seigneur, 20 
voici votre mine que j ? ai gar ice en de- 
pot dans un linge. Car j\ivais peur de 21 
vous, parce que vous etes un homme 
rigide; vous retirez ce que vous n'avez 
pas depose, et vous moissonnez ce que 
vous n'avez pas s cme. Le roi lui re- 22 
pondit : Je te juge sur tes paroles, me- 
chant serviteur. Tu savais que je suis 
un homme rigide, retirant ce que je n'ai 
pas depose, et moissonnant ce que je n'ai 
pas seme; pourquoi done n'as-tu pas 23 
mis mon argent a la banque ? et a mon 
retour, je Faurais retire avec les inte- 
rets. Et il dit a ceux qui etaient la : 24 
Otez-lui la mine, et la donnez a celui 
qui en a dix. — Seigneur, lui dirent- 25 
lis, il en a dix. — Je vous le dis, a 26 
quiconqi:epossede,ondonnera; et a celui 
qui n'a pas, on otera meme ce qu'il a. 
Quant a ces gens qui me halssent et 27 
n'ont pas voulu m'avoir pour roi, amenez- 
les ici, et egorgez-Ies en ma presence." 

Apres ce discours, Jesus se mit a mar- 28 
cher en avant, pour monter a Jerusalem, 



11 faut se rappeler la destination eminem- 
mem reltfiieu^e et morale des evangiles, et le 
caractere des synoptiques qui son t avant tout le 
rcleve d une predication de t*moins dans la- 
quelle 1 important etait de transmettre surement 
ce que le Christ avait dit ou fait, mats souvent 
^ns preoccupation des menus details de lieuet 
ue lemps. mu n'ont point de valeur appreciable 
J. ce point de vue. Aussi arrive-til parfois, que 
leur manque de precision, le Hen plucot iogique 
que reel qui preside a leur narration dans le 
groupement de certains fails, presentent un 
feat qui paraft contradict re dans les de^uils 
a ceux qui cherchent une precision minutieuse 
J'»e les evangtfiistes n'ont pas prcundu mettre. 



XIX, 26. A quicoiufue po&sidt, etc. C'est 
•me locution proverbiale qui Uouve son appli- 
cation dans le royaume de Dieu. Celui qui est 
nche en bonnes otuvres, recevra de Dieu de 
precieuses faveurs et une riche recompense ; 
mais celui qui a neglig6 de s'enrichir devant 
Dieu (xu, 21), perdra encore les biens teraporels 
dont il avait joui pendant cette vie. Comp. 
Matth. xm t :2 et xxv, 29. 

27. L'honimc de haute naissance est done 
J.-C. lui-meme, qui va remonter au ciel, pour 
y recevoir en quelque sorte l'invesuttre de son 
royaume; les serviteurs sont les disci^ics, qui 
doivent se pre"parer au second avenement du 
bauveur. Le retour du roi et le chatiment de 
ses ennemis aura lieu a la ruine de Jerusalem. 
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Chap. XIX, 29. 



feVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. XX, 13, 



1 



IV° — SEJOUR ET PRfiDICATION A JERUSALEM [Ch. XIX, 29 — XXI, $[ 



A, — Lentrie triomphale; iarmes de 
Jisus; le temple purifie [xix, 29—46]. 

29 Lorsqu'il approcha de Bethphage et 
de Bethanie, vers la montagne appelee 
des Oliviers, Jesus envoya deux de ses 

30 disciples, en disant : " Allez au villa- 
ge qui est en face; en y entrant, vous 
trouverez un anon attache, sur iequel 
aucun homme ne s'est jamais assis; de- 

31 tachez-le, et l'amenez. Et si quelqu'un 
vous demande pourquoi vous le deta- 
chez, vous repondrez : Parce que le 

32 Seigneur en a besoin. " Ceux qui etaient 
envoyes partirent et trouverent les cho- 
ses comme Jesus le leur avait dit. 

33 Comme ils detachaient l'anon, ses mai- 
tres lui dirent : " Pourquoi detachez- 

34 vous cet anon?" Ils repondirent : 
" Parce que le Seigneur en a besoin." 

35 Et ils Tamenerent a Jesus; puis, ay ant 
jete leurs manteaux sur l'anon, ils y 

36 firent monter Jesus. A son passage, 
les gens etendaient lenrs manteaux sur 

37 la route. Lorsqu'il etait deja pros de 
la descente du mont des Oliviers, toute ; 
la foule des disciples, transportee de 
joie, se mit a louer Dieu a haute voix 
pour tous les miracles qu ils avaient vus. 

38 " Beni soit, disaient-ils, le roi qui vient 
au nom du Seigneur ! Paix dans le ciel, 
et gloire au plus haut des cieux ! " 

39 Alors quelques Pharisiens, au milieu de 
la foule, dirent a Jesus : " Maitre, re- 

40 primandez vos disciples." II leur re- 
pondit : " Je vous le dis, si eux se tai- 
sent, les pierrcs crieront." 

41 Et lorsque, s'etant approche, il aper- 
cut Jerusalem, il pleura sur eile, en 

42 disant : " Si tu connaiss:\ls, toi aussi, 
du moins en ce jour qui test donne, ce 
qui ferait ta paix ! Mais maintenant ces 

43 choses sont cachees a tcs yeux. Vien- 
dront sur toi des jours ou tes ennemis 
t'environneront de tranchees, t'investi- 

44 ront et te serreront de toutes parts; ils 
te renverseront par terre, toi et tes 
enfants qui sont dans ton sein, et ils ne 
laisseront pas dans ton enceinte pierre 
sur pierre, parce que tu n'as pas connu 
le temps ou tu as ete visitee." 

45 Etant entre dans le temple, il se mit a 
chasser ceux qui y vendaient et y ache- 

46 taient, leur disant : * l II est ecrit : Ma 



39. Matih. xxi, 1; Marc xi r t; Jean xii, 22. 
3a. Vulgate : trawtrent I' Anon debout. 
41. II pleura a haute voix et sang lota (en gr. 
ixkavaiv). 



maison est une maison de priere, et vous 
en avez fait iine caverne de voleurs. " 

B. — Controverses avec les Docteurs 
juifs; le bapteme de Jean [xx, 1—8], 
Les vignerons homicides et la pierre 
angulaire [9 — £9]. Le tribut a Cisar 
[20—26]. La risurreetion [27 — 40]. 
Le Messie jils et seigneur de David 
[4 1 — 44]. Se dtfier des Scribes [45 — 47 ]. 
Offrande de la veuve [XX I, I -4 J. 

Jesus passait les journees a enseigner 47 
dans le temple. Et les Princes des pre- 
tres, les Scribes et les principaux du 
peuple cherchaient a le perdre; mais ils 4$ 
ne savaient comment s'y prendre, car 
tout le peuple l'ecoutait avec ravisse- 
ment. 

Un de ces jours-la, comme Jesus en- 20 
seignait le peuple dans le temple, et 
qu'il annoncait la bonne nouvelle, les 
Princes des pretres et les Scribes survin- 
rent avec les Anciens, et lui dirent : 1 
** Dites-nous par quelle autorite vous 
faites ces choses, ou qui vous a donne 
cette autorite ? " Jesus leur repondit : 3 
" Moi aussi je vous ferai une question. 
Repondez-moi. Le bapteme de Jean 4 
est-il du ciel, ou des hommes? " Mais 5 
ils faisaient entre eux cette retiexion : 
*' Si nous repondpns :pu ciel, il nous 
dira : Pourquoi n'avez-vous pas cru en 
lui? Et si nous repondons : Des horn- 6 
mes, tout le peuple nous lapidera, car il 
est persuade que Jean etait un prophete.*' 
Ils lui repondirent done quTis ne sa- 7 
vaient d'ou il etait. " Et moi, leur 8 
dit Jesus, je ne vous dis pas non plus 
par quelle autorite je fais ces choses." 

Alors il se mit a dire au peuple cette 9 
parabole : " Un homme planta une 
vigne, et la loua a des vignerons; puis 
il s'en alia pour un temps assez long en 
pays etranger. La saison etant venue, 10 
il envoya un serviteur aux vignerons, 
atin quils lui donnassent du produit de 
la vigne. Mais eux, Tayant battu, le 
renvoyerent les mains vides. II envoya 11 
encore un autre serviteur; mais, Pay ant 
aussi battu et traite indignement, ils le 
renvoyerent les mains vides. II en en- \t 
voya un troisieme; mais, lui aussi, les 
vignerons le blesserent et le jeterent 
dehors. Alors le maitre de la vigne se 13 



46. I sale, Ivi, 7; Je>. vii, 11. 

XX, 1. xxi, 23; Marc, xi f 27, 

5. Entre eux ; Vulgate, en €*x-niimes. 

9. Match, xxi, 33; Ma»*c, xii, 1. 
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Chap. XX, 14. 



EVANGILE SELON S. LUC 



Chap. XX, 47. 



dit : Que fenu-je? J'enverrai mon fils » sans iaisser d'enfants, que son frere ~ 
oien-aime; peut-etre qu'en le voyant ils ! prenne sa femme, et suscite des enfants 
14 auront pour lux du respect. Mais lore- 1 a son frere. Or, il y avait sept frerest m 

Clue »; Viomprnnc 1o vii-onf ,'1r « a ^; VM i I U : •*. * J , K ^^*t *V 



l'ayant jete hors de la vigne, ils le tue 
rent Que leur fera done le maitre de la 
16 vigne? II viendra et exterminera ces 
vignerons, et donnera sa vigne a d'au- 
tres. " Ce qu'ayant entendu, ils dirent : 



sieme la prit ensuite, et de meme tous 
les sept, et ils moururent sans Iaisser 
d'enfants. Apres eux tous, la femme 32 
mourut aussL Duquel done, au temps 33 
de la resurrection, sera-t-elle la femme, 



19 



A Dieu ne piaxse ! Mais, fixant le car die i ? a ete de tous les sept ? » Jesus u 
regard sur eux, Jesus dit : « Qu J est-ce ! leur dit : " Les enfants de ce siecle se 
done que cette parole de l'Ecriture : La | marient et sont donnes en manage; 
pierre quont rejetee ceux qui batis- i mais ceux qui ont ete trouves diffnes « 
saient est devenue la pierre angulaire? ' d'avoir part au siecle a venir et a la 
lb Quiconque tombera sur cette pierre sera | resurrection des moits, ne prennent 
bnse; et celui sur qui die tombera, sera i point de femme et n'ont point de mari; 
ec ^ ase * . ; aussi bien ne peuvent-ils plus mourir, 16 

Les Pnnces des pretres et les Scribes t puisqu'ils sont comme les anees, et 
chercherent a se saisir de lui a l'heure * qu'ils sont tils de Dieu, etant till de la 
meme, car lis avaient comtris m«» rVtait resurrection. 

Mais que les morts ressuscitent, cest 37 
ce que Moise lui-meme a fait connaitre 
lf , ,. A , ; d ans le passage du Buisson, lorsqu'il 

t o lis ne le perdirent done pas de vue, 1 nomme le Seigneur : Le Dieu d'Abra- 
et lm envoyerent aes gens apostes qui j ham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de Jacob, 
feignaient d fae justes, pour le sur. | Or il n'est pas Dieu des morts, mis des 38 
prendre dans ses paroles, afin de le i vivants; car tous sont vivants devant 
uvrer a 1 autonte et au pou voir du gou. i lui." Quelques-uns des Scribes, pre- xq 
w verneur. Ces gens 1'interrogerent en j nant la parole, lui dirent : " Maitre, 
ces termes : " Maitre, nous savons que | vou« avez bien parte." Et ils n'osaient 40 
vous parlez et enseignez avec droiture, plus iui poser aucune question, 
et sans faire acception de personne, mais : Jesus leur dit : -Comment dit-on si 
que yous enseignez la voie de Dieu dans que le Christ est tils de David ? David 42 
3 la vente. Nous est-il pennis, ou non, iui-meme dit dans le " * " 



meme, car ils avaient com^ris que e'etait 
pour eux que Jesus avait dit ^.ette para 
bole; mais la crainte du peuple les re 
tint. 




z Cesar." Et il leur dit : " Ren- tils? 7 ' 
tiez done a Cesar ce qui est a Cesar, et , Tandis que tout ie peuple 1 ecoutait, il 4 c 
20 .1 Dieu ce qui est a Dieu. ' Ainsi ils 1 dit a ses disciples : » Gardez-vous des 46 
ne parent le prendre en defaut sur au- Scribes, qui se plaisent a se promener 
cune parole devant le peuple; et admi- en longues robes; qui aiment a etre 
w*« Sa rcponse * lls g ard ^rent le si- salues dans les places publiques, a occu. 

P^r les premiers sieges dans les synago- 



*;.-»«» ;i. m •* " j "• ' *"* -*"—**.»'«, wi. umi pour fapparen- 

direnUh,, Motse nous a donne cette loi : ce de longues prieres, subiront une con- 
bi un nomme, ayant une femme, meurt ! damnation plus severe/' 



1 

(hll\ II ' i m0t : ia tiU d% *** U * P$ * «** av ™< Ie ««d avencment du Messie ct la re- 
■m M-inh wj; .< \f •• ' surrecbon des morts. 

?4- Les enfants dt ct sitae : cette locution . Vov. Matth. xxii « 

teu^TTw &n d6pfaV,ie de ! * LX MiS 1 ™. 3». note, 
inuuianiwcxvi, 8). ic elle embrasse, sans a u- ' 4 i. Matth. xxii 41* Marc xii ■*- 

cuiie disunion morale, tous les hommes ap. j J,. Ma«h xxiii r Marc' 5i* It 
lauenant a la periode adluelle du monde] | 4 - -«**"»- ***". 1 . Marc, xu, 38. 
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Chap. XXI, i. 



EVANGILE SELON S. LUC. 



Chap. XXI, 30. 
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t- 



21 Jesus, levant les yeux, vit les riches 
qui mettaient leurs offirandes dans le 

2 tronc. li vit aussi une veuve indigente 
qui y mettait deux petites pieces de mon- 

3 naie, et il dit : " Je vous le dis en 
verite, cette pauvre veuve a mis plus 

4 que tous les autres. Car tous ceux-la 
ont donne de leur superflu en offrande a 
Dieu; inais cette femme a donne de son 
indigence, tout ce qu'eile avait pour 
vivre." 



C. — Discours sur la mine de Jerusa- 
lem et le second 'entitlement. — Pream- 
bule [xxi, 5 — 7!. Les signes avantcou- 
reurs des grands eve'nenients [8 — 33]. 
Vigilance [34— 36 1. 

5 Quelques-uns disant que le temple 
etait orne de belles pierres et de riches 

6 offrandes, Jesus dit : 4< Des jours vien- 
dront ou, de tout ce que vous regar- 
dez la, il ne restera pas pierre sur 

7 pierre qui nc soit renversee." Alors 
ils lui demanderent : " Mai tre, quand 
ces choses arriveront-elles, et a quel 
signe connaitra-t-on qu'elles sont pres 

8 de s'accomplir? " Jesus repondit : 

" Prenez garde qu'on ne vous seduise; 
car plusieui ^ viendront sous nion nom, 
disant : Je suis le Christ, et le temps est 

9 proche. Ne les suivez done point. Et 
quand vous entendrez parlcr de guerres 
et de seditions, nc soyez pas effrayes; il 
faut que ces choses arrivent d'abord; 

10 mais la fin ne viendra pas sitot." II 
kur dit alors : 

" Une nation s'elevera contre une na- 
tion, et un royaume contre un royaume. 

n II y aura de grands tremblements de 
terre, des pestes et des famines en divers 
lieux, et dans le ciel d'etfrayantes appa- 
ritions et des signes extraordinaires. 

12 Mais, avant tout cela, on mettra les 
mains sur vous, et Ton vous persecu- 
tera; on vous trainera dans les syna- 
gogues et dans les prisons, on vous tra- 
duira devant les rois et les gouverneurs, 

13 a cause de mon nom. Cela vous arri- 
vera, afin que vous me rendiez temoi- 



gnage. Mettez done dans vos cceurs, 14 
1 de ne point songer d'avance a votre 
! defense; car je vous donnerai moi-meme 15 
I une bouche et une sagesse a laquelie 
tous vos ennemis ne pourront ni repon- 
1 dre, ni resister. Vous serezlivres meme l6 
: par vos parents, par vos freres, par vos 
proches et par vos amis, et ils feront 
mourir plusieurs d'entre vous. Vous se- 17 
: rez en haine a tous a cause de mon nom. 
Cependant pas un eheveu de votre tete 18 
! ne se perdra : par votre Constance, 19 
i vous sauverez" vos ames. 
I Mais lorsquo vous verrez des armees 20 
j investir Jerusalem, sachez alors que sa 
i desolation est proche. Alors que ceux 21 
I 1 ui seront dans la Judee s'enfuient dans 
' les montagnes, que ceux qui seront dans 
la ville en sortent, et que ceux qui seront 
i dans les campagnes n'entrent pas dans 
I la ville. Car ce seront des jours de end- zz 
' timent, pour i'accomplissement de tout 
i ce qui est ecrit. Malheur aux femmes 23 
qui seront enceintes ou qui allaiteront en 
ces jours-la! car la detresse sera grande 
sur la terre, grande lacolere contre ce 
peuple. Ils tomberont sous le tranchant 24 
du glaive; ils seront emmenes captifs 
parmi toutes les nations, et Jerusalem 
sera foulee aux pieds par les Gentils, 
jusqu'a ce que les temps des Gentils 
soient accomplis. 

II y aura aussi des signes dans le 25 
soleil, dans la lune et fcians les etoiles, 
et, sur la terre, les nations seront dans 
Tangoisse et la consternation, au bruit 
de la mer et des flots, les hommes se- 26 
chant de frayeur dans Pattente de ce qui 
doit arriver a la terre entiere; car les 
puissances des cieux seront ebrantees. 
Alors on verra le Fiis de I'homme venant 27 
dans une nuee avec une grande puis- 
sance et une grande gloire. Quand ces 2S 
choses commenceront a arriver, redres- 
sez-vous et relevcz la tete, parce que 
votre delivrancc approche." Et il leur 2c 
dit cette comparaison : ' * Voyez le figuier 
et tous les arbres : des qu'ils se sont 3c 
mis a pousser, vous savez de vous- 
m£mes, en les voyant, que l'Ste est pro- 



XXI, 1. Marc, xii, 4*44« 

5. Matth. xxiv, x; Marc, xiii, r. 

1 a. Ces avis se lisent en S. Matthieu au cha- 

Sitre x, 17-93; S. Marc, commc S. Luc, les joint 
ce discours sur la mine ue Jerusalem. 
19. Vous sauvertz (litt. vous gagnerez^ vous 
tmittrtz la Perte de) vos ames % aramaisme si- 

Slifiant vous vous sauvertz. Comp. xvii, 33. 
'est, en d'autres termes, la promesse que nous 
lisons en S. Matthieu (x, 33 etc.) : Celui qui 
ptrtfvtrtra (demeurera constant) jusqu'u la 
JiHy sera sattvt. 



30. Les armies de Vespasien, commandoes 
par son fils Titus, vinrent assizer Jerusalem 
Tan 70 de notre ere. Alors la communaut6 chre- 
tienne quit ta la ville et se retira principalement 
a Pella, dans les montagnes de Galaad. Matth. 
xxiv, 15. 

24. Rom. xi, as sv. 

38. Rom. viii, 19-33; Phil, tii, 30; I Thess. 
i, 10; Tit. ii, 13; H<br. ix, 38; Jacq. v, 7. 

30. A fousstr, a produire des bourgeons et 
des feuilles (Matth. xxiv, 33); Vulg. moms 
exadtement : au fruit 
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Chap. XXL 31. ^VANGILE SELON S. LUC. Chap. XXII, 20. 

■ — ■■ - 

31 che. De meme, quand vous verrez ces comme un filet sur tous ceux qui habi- - 
choses arnver, sachez que le royaume tent la face de la terre entiere. Veillez 36 

32 de Dieu est proche. Je vous ie dis en done et priez sans cesse, afin que -vous 
vente, cette generation ne passera point, : soyez trouves dignes d'echapper a tous 

33 que tout ne soit accompli. Le ciel et la ces maux qui doivent arriver, et de pa- 
terre passeront, mais mes paroles ne raitre debout devant le Fils de i'homme ? * 
passeront point. Pendant le jour, Jesus enseignait dans 37 

34 Prenez garde a vous-memes, de peur le temple, et il ensortait pour aller pas- 
que yos coeurs ne s'appesantissent par ser la nuit sur la montagne qu'on appelle 

1 exces du manger et du boire, et par les des Oliviers. Et tout le peuple, des ie 38 

soucis de la vie, et que ce jour ne fonde matin, venait a lui pour l'ecouter dans 

35 sur vous a l'improviste; car il viendra le temple. 



TROISIEME PART1E. 



VIE SOUFFRANTE ET GLORIEUSE DE jfiSUS 

[Ch. XXII — XXIV]. 



I° — 



LA PASSION [Ch. XXII — XXIII, 54]. 



A — /y^/w^/rvvii t ai direz au maitre de cette maison : Le 

A. u lomplot [xxu, 1-6]. Maitre te foit dire ; Q£i ^ la Ml]e . 

22 La fete des Azymes, qu'on appelle mangerai la Paque avec mes disciples? 

2 la Paque, approchait; et les Princes I Et il vous montrera un grand cenacie 12 
des pretres et les Scribes cherchaient ! meuble : preparez-y ce qu'il faut" lis 13 

comment ils feraient mourir Jesus; car : partirent, et trouverent les choses com- 

3 ils craignaient le peuple. Or, Satan 1 me ii le leur avait dit; et ils preparerent 
entra dans Judas, surnomme Iscariote, ! la Paque. 

4 du nombre des Douze: et celui-ci alia ' L'heure etant venue, Jesus se mit a 14 
s entendre avec les Princes des pretres table, et les douze Apotres avec lui; et 15 
et les magistrats, sur la maniere de le ilteurdit : " J' ai desire d'un grand desir 

5 leur livrer. Eux, pleins de joie, pro- ; de manger cette Paque avec vous avant 

6 mirent de lui dormer de I'argcnt. II desoufTrir. Car, je vous ledis, je ne la 16 
sengagea de. son cote, et il cherchait mangerai plus jusqua la Paque parfaite, 
une occasion favorable de leur Livrer celebree dans le royaume de Dieu." Et 17 
Jesus a l'insu de la foule. prenant une coupe, ii rendit graces et 

B. - La Mint* Caie; demurs avis ^ : " Pren f f V**®* entre vous. 

r-_,--| . Car, je vous le dis, je ne boirai plus du 18 

, . . . . J JJJ * fruit de la vigne, jusqua ce que le 

/ Arnva le jour des Azymes, ou Ton royaume de Dieu soit venu. : * Puis ii 19 

5 devait immoler la Paque. Jesus envoya prit du pain, et ayant rendu graces, il 

Pierre et Jean : " Allez, leur dit-il, nous i le rompit et le leur donna, en disant : 

9 preparer le repas pascal." lis lui di- » Ceci est mon corps, qui est donne pour 

rent : u Ou voulez-vous que nous le pre- vous : faites ceci en memoire de moi/* 

10 parions? Ii leur repondit : " En en- Ii lit de meme pour la coupe, apres le 20 

trant dans la ville, vous rencontrerez un souper, disant : " Cette coupe est la nou- 

homme portant une cruche d'eau; suivez- veile alliance en mon sang, qui est verse 

ii Ie dans la maison ou il entrera, et vous pour vous. 



,1. Le royaume dc Dieu, dej& fonde au pre- S. Luc rapporte ici les parole* de N.-S. dan* 

nucr avenement du Messie, ne doit apparaitre, les memes termes que S. Paul (I Cor. xi, 2O et 

Uans son gloneux epanouissement^quapres le la formule quils emploient revient a ceci : Le 

««"! r. avei !S2 e ?-V S ul "i"!"*" 1 '« triomphe contents de cette coupe est mon tanr, dans ou 

complet et dehmttf du Chnst sur tous ses en- par leouet est conclue la nouvelle alliance, fan- 

e S IS \r . u • j rt. . cienne alliance avait *te scellee par lesang des 

yym lh u XlV L' 4o;I . The ff ,lv ' f ?" vidimes (Gen. xv, 3 sv.; Exod. xii, « %v.; 

A.\u t 1. Maun, xxvi, 1; Marc, xiv, 1. xxiv/8), la nouvelle alliance doit letre par le 

20. Cette coupe est la nouvelle alliance, etc. sang de i Homine-Dieu. 
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Chap. XXII, 21. 6VANGILE SELON S. LUC Chap. XXII, 50. 



21 Cependant void que la main de celui 
qui me trahit est avec moi a cette table. 

22 Quant au Fils de l'homme, U va selon 
ce qui a ete decrete; mais malheur a 

23 l'homme par qui il est trahi ! " Et les 
disciples se mirent a se demander les 
uns aux autres quel etait celui d'entre 
eux qui devait faire cela. 

24 II s'eleva aussi parmi eux une dispute, 
pour savoir lequel d'entre eux devait 

25 etre estime le plus grand. Jesus ieur 
dit : "Les rois des nations dominent 
stir elles, et ceux qui leur commandent 

26 sont appeles Bienfaiteurs. Pour vous, 
ne faites pas ainsi; mais que le plus 
grand parmi vous soit comme le dernier, 
et celui qui gouverne comme celui qui 

27 sert. Car quel est le plus grand, de 
celui qui est a table, ou de celui qui sert? 
N'est-ce pas celui qui est a table? Et 
moi, cependant, je suis au milieu de vous 

28 comme celui qui sert. Vous, vous etes 
demeurcs avec moi dans mcs epreuves; 

29 et moi, je vous prepare un royaume, 

30 comme mon Pere me Ta prepare, aftn 
que vous mangiez et buviez a ma table 
dans mon royaume, et que vous soyez 
assis sur des trones, pour juger les douze 
tribus d'Israel." 

31 Et le Seigneur dit : " Simon, Simon, 
void que Satan vous a reclames pour 

32 vous cribler comme le froment; mais 
j'ai prie pour toi, aiin que ta foi ne de- 
faille point; et toi, quand tu seras con- 

33 verti, affermis tes freres. — Seigneur, 
lui dit Pierre, je suis pret a aller avec 

34 vous et en prison et a la mort." Jesus 
lui repondit : " Je te le dis, Pierre, le 
coq ne chantera pas aujourd'hui, que tu 
n'aies nie trois fois de me connaitre." 

35 II dit encore a ses disciples : * ' Quand 
je vous ai envoyes sans bourse, ni sac, 
ni chaussures, avez-vous manque de quel- 



que chose ? — De rien," lui dii uit-ils. 36 
II ajouta : " Mais maintenant, que celui 
qui a une bourse la prenne, et de meme 
celui qui a un sac; et que celui qui n'a 
point d'epee vende son manteau, et en 
achete une. Car, je vous le dis, il faut 37 
encore que cette parole de l'Ecriture 
s'accomplisse en moi : II a ete mis au 
rang des malfaiteurs. En effet, ce qui 
me concerne touche a sa fin." lis lui di- 38 
rent : " Seigneur, il v a ici deux epees. " 
II leur repondit : " C'est assez." 

C. — A Getkstmani [39 — 53]. 

Etant sorti, il s'en alia, selon sa cou- 39 
tume, vers le mont des Oliviers, et ses 
disciples le suivirent. Lorsqu'il fut ar- 40 
rive dans ;e lieu, il leur dit : 44 Priez, 
alin de ne fMit tomber en tentation." 
Puis il s'eloigna d'eux a la distance d'an 41 
i jet de pierre; et s'etant mis a genoux, il 
; priait, disant : " Pere, si vous voulez, 42 
; eloignez de moi ce calice! Cependant que 
que ce ne soit pas ma volonte, mais la 
. votre qui se fasse." Alors lui apparut 43 
\ du ciei un ange qui le fortifiait. Et se 44 
trouvant en agonie, il priait plus instam- 
1 ment, et sa sueur devint comme des 
gouttes de sang decouiant jusqu : a terre. 
j Apres avoir prie, il se leva et vint vers 45 
i les disciples, qu'il trouva endormis de 
tristesse. Et il leur dit : "Pourquoi 46 
dormez-vous? Levez-vous et priez, ann 
de ne point entrer en tentation. :5 

Comme il parlait encore, voici qu'une 47 
troupe de gens parut; celui qu'on appe- 
lait Judas, Tun des Douze, marchait en 
tete. II s'approcha de Jesus pour le bai- 
ser. Et Jesus lui dit ; " Judas, tu livres 4S 
le Fils de Thomme par un baiser ! " 
Ceux qui etaient avec Jesus, voyant ce 49 
qui allait arriver, lui dirent : " Sei- 
gneur, si nous frappions de Tepee ? " Et 50 



3i. II paratt certain, d'apres le recit des au- 
tres eVangelistes, et d'apres la nature meme des 
chores, que N.-S. n'attendit pas jusqu'a/w // 
souper (vers. 20) pour denoncer la trahison d'un 
Apotre. Par consequent, ce verset de S. Luc ne 
peut etre invoqu£ contre le sentiment d'an grand 
nombre de Peres et d'exe^etes tnodernes, qui 
pen sent que Judas £tait sorti ( J ean.x 111,30) avaut 
rinsti'ution de la Sainte Eucharistie. S. Luc 
reunit ensemble les defaiUances apostoliques. 

32. Quand tu seras convert i : C'est ainsi 
que plus g£n£ralement on traduit, conversus, 
c«-i<rrp«^ a ?* c'est-a-dire apres la chute passagere 
que le Sauveur va bientOt lui pr^dire. Mais 
d'autres avec Maidonai etc prennent ce mot 
pour un h^braisme, la traduction du verbe 
sckoub, avec le sens : de nouveau, a son tour 
Cf. 1 1 Par. xxxiii, 3; Jer. xii, 15; Ps. xxv, 7 etc. 
" Moi, je prierai pour toi: toi a ton io\ir\de ton 
i6ti) confiime tes freres. 

36. Son manteau; Vulgate, sa tunique. Ccs 

r 



paroles ne devaient pas etre prices a la lettre, 
comme le firent les Ap6tres (vers. 38). Ce sout 
des images sous lesquelles N.-S. decrit le de- 
nuement, les dangers, la haine et les persecu- 
tions qu'ils vont bieutot rencontrcr dans la pre- 
dication de 1'Evangile. 

37. Isaie, liii, 12. — Ce qui me concerne, ma 
vie, etc. D'autres : ce qui e*t ecrit de moi va 
s accompiir enlierement. 

38. Assez la-dessus, il sutfit, nen parlonsplus. 
fcn voyant leur Maitre se livrer voloniairemeut 
a la mort, les ApOtrcs apprendruni uientot le 
veritable sens de ces paroles. 

44. Les vers. 43-44 manquent dans quelques 
bons manuscrits, comme le l\ittcaHu& <} 
YAle.xandrinus, mais ils ic lisent dans le ii* 

les 



nai 

d 



aiticus et le CaKtabri^ienris, etc. et dans le& 
..eux plus anciennes versions, Vftaia et la 
Syriuque. Leur omission, du reste, s'expttq^e 
mieux que leur interpolation. 
50. Pierre, d'apres Jean, xviii, to. 
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Chap. XXII, 51. fcVANGILE SELQN S. LU C. Chap. XXIII, 14. 

Fun d ? eux frappa le serviteur du grand 1 " Si je vous le dis, vous ne le croirez 
pretre et lui emporta i'oreille droite. 1 pas; et si je vous interroge, vous ne me 6$ 

51 Mais Jesus dit : " Restez-en la." Et, repondrez pas et ne me relacherez pas. 
ayant touche I'oreille de cet homme, il ! Pesormais le Fils de Phomme sera assis 69 

52 le guent. Puts, s'adressant aux Prin- ' a la droite de la puissance de Dieu." 
ces des pretres, aux otficiers du temple Alors ils dirent tous : " Tu es done "le 70 
et aux Anciens qui etaient venus pour Fils de Dieu? " II leur repondit • " Vous 

le prendre, il leur dit: "Vousetesve- le dites, je le suis." Et Us dirent : 71 
nus comme apres un brigand, avec des ; " Qu ? avons-nous encore besoin de temoi- 

53 epees et des batons. J'etais tous les ! gnage? Nous Tavons nous-memes en- 
jours avec vous dans le temple, et vous ; tendu de sa Douche." 
n'avez pas mis la main sur moi. Mais 



voici votre heure et la puissance des 
tenebres." 



E. — Dcvant Pilate et Herode 
[xxiii, r— 25]. 



D. - Chez Caiphe [54—71]. ! .. Alors . toui f ,assemblee s etant levee, 2 3 

c ,,. . . . , /. .^Z . 1 ils menerent Jesus devant Pilate, et * 

54 S etant saisis de lui, ils i'emmenerent ; ils se mirent a l'accuser en disant • 
et le conduisirent dans la maison du i " Nous avons trouve cet homme qui 
grand pretre; Pierre suivait de loin, i poussait notre nation a la revoke et 

55 Ayant allume du feu au milieu de la j defendait de payer les tributs a Cesar 
cour, ils s'assirent autour, et Pierre i sedL^ntiui-memelc Christ roi- M Pilate \ 

56 s-assit parmi eux. Une servante, qui , l'interrogea, disant : " Es-tu le roi des 
le vit assis devant le feu, l'ayant regarde i Juifs? " Jesus lui repondit : " Tu le dis *' 
fixement, dit : " Cet homme etait aussi Pilate dit aux Princes des pretres et 4 



57 avec lui." Mais Pierre renia Jesus, en 
disant : " Femme, je ne le connais point. " 

58 Peu apres, un autre l'ayant vu, dit : 
(< Tu es aussi de ces gens-la." Pierre 
repondit : *' Mon ami, jen'ensuis point." 



au peuple : " Je ne trouve rien de cri- 
minel en cet homme." Mais redoublant 5 
leurs instances, ils dirent : " II souleve 
le peuple, repandant sa doctrine dans 

r - . ... .. . ~. , --*--- toute la J ud &> d epuis la Galilee, ou il a 

59 I ne heure s etait ecoulee, lorsqu'un autre i commence, jusqu'ici. " Quand Pilate en- 
se mit a dire avec assurance : '« Certai- tendit nommer la Galilee, il demanda si 
nement cet homme etait aussi avec lui, 



60 car il est de la Galilee. " Pierre repon 
dit : " Mon ami, je ne sais ce que tu 



cet homme etait Galileen; et avant ap- 
pris qu'il etait de la juridiction d~'Herode, 
«. „ i^ - - . . * i! le renvoya a Herode, qui se trouvait 

veux dire, ht aussitot, comme il parlait j aussi a Jerusalem en ces jours-la. 

61 encore, le coq chanta. Et le Seigneur, ; Herode "eut une grande joie de voir 8 
s_ etant retoume, regarda Pierre, et | Jesus; car depuis longtemps il en avait 
Pierre se souvint de la parole que le j le desir, parce qu'il avait entendu beau- 
beigneur lui avail Jite : " Avant cnie le coup parler de lui, et il esperait lui voir 
coq ehante, tu me renieras trois tois." \ operer quelque prodige. II lui adressa 9 

62 Et etant sorti de la maison, Pierre pleura : bec.ucoup de questions, mais Jesus ne lui 
amerement. : repondit rien. Or les Princes des pre- 10 

63 Or, ceux qui tenaient Jesus se mo- ! tres et les Scribes se trouvaient la, i'ac- 

C4 quaient de lui et le frappaient. Ils lui ! cusant avec opiniatrete. Mais Herode, r 1 



66 



, - . . . - - It . . . -, — renvoya « * . 

contre luibeaucoup d autres injures. late. Le jour memc, Herode et Pilate 12 

Des qu'il fit jour, les Anciens du peu- devinrcnt amis, d'enncmis qu'ils etaient 
pie, les Princes des pretres et les Scribes auparavant. 

se reunirent, et amenerent Jesus dans Pilate, avant assemble les Princes des 13 
leur assemblee. ils dirent : " Si tu es le . pretres, lesmagistrats et le peuple, leur [4 
67 Christ, dis-le-uous." 11 leur repondit : dit : •' Vous m'avez amene cet homme 

I 

Si. Rest*t*en Id: litt. Laissez /aire, jus- i pr«*ci>einent le contraire qui etait vrai (Luc, 
* u ici vous m avez xsscz d^fendu. Ou bicn : xx. 25). 

L&issez/aireJHsque-ld, jusqu'a permettre mon 3. Dtfuis longtemps: depuis plus d'uti an au 
arrestation. ' moins. Voy. Matth. xiv, 1 sv. 

66. Matth. xxvii, i, note. M . Eclatante : de couleur rouge ou blanche 

71. De timoirnage, de temoin attestant qu'il (Vulg.). 

sc ^°° 1 n f e 1 P our r [ c .^ lc J s,;e : , il I'avoue lui.meme. ■ t 3 . Les magistrals, e'est-a-dire les Anciens, 
XXIII, j. DefenJatt de payer, etc. : Ceuit chefs du peuple. 
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Chap. XXIII, 15. 



EVANGILE SELON S. LUC. Chap. XXIII, 48. 






comme excitant le peuple a la revolte; je . Ton traite ainsi le bois vert, que fera- 

i'aiinterrogcdevantvous ? etjeii r aitrouve i t-on da bois sec? " 

ea lui aucun des crimes dont vous Tac- 1 Les soldats conduisaient en outre deux 

15 cusez; ni Herode non plus, car je vous malfaiteurs, pour les mettre a mort avec 
ai renvoyes a lui, et, vous le voyez, rien Jesus, 
qui merite la mort ira ete prouve contre Lorsquils furent arrives au lieu ap- 33 

16 lui. Je le relacherai done apres I'avoir peie Calvaire, ils Ty cruciiierent, ainsi 
fait chatier." que les malfaiteurs, Vun a droite, l'autre 

17 [Pilate etait oblige, au jour de la fete, & gauche. Mais Jesus disait : i4 Pere, 34 
de leur accorder la delivrance d r un pri- pardonnez-leur, car ils ne savent ce 

t8 sonnier]. Mais la foule tout entiere qu'iis font." Se partageant ensuite ses 

s'ecria : *• Fais mourir celui-ci, et rela- vetements, ils les tirerent au sort. 

19 che-nous Barabbas : " — lequel avait Le peuple se tenait la, et regardait. 35 

ete mis en prison a cause d'une sedition Les magistrate se joignaient a lui pour 

qui avait eu lieu dans la ville, et d'un railler Jesus en disant : % * II en a sauve 

meurtre. Pilate, qui desirait relacher d'autres; qu'il se sauve lui-meme, s : il est 

21 Jesus, les harangua de nouveau; mais i e Christ, l'elu de Dieu.'' Les soldats 36 
ils repondirent parcecri : ** Crucitie-le: aussi se moquaient de lui; s'approchani 

22 crucilie-le! " Pour la troisieme Ibis, Pi- 
late leur dit : "Qu'a-t-il done fait de 
mal ? Je n'ai rien trouve en lui qui merite 



20 



la mort. Ainsi je le ferai chatier et le 
ren verrai. r * Mais ils insisterent, deman- 



moquaient de lui; s approcl 
et lui presentant du vinaigre, ils di- 37 
saient : " Si tu es ie roi des Juifs, sauve- 
toi toi-meme." II y avait encore an- 3S 
dessus de sa tete une inscription por- 
tant, en caracteres grees, latins et he- 



dant a grands cris qu'il fiit crucitie, et bralques : *' Celui-ci est le roi des Juifs.'' 

24 leurs ciameurs allaient grandissant. Pi- Oj- t y un j e s malfaiteurs pendus a la 39 
late prononca done qu'il serait fait com- cioix I'injuriait, disant : •* Puisque tu 

25 me ils demandaient. II relacha celui os i e Christ, sauve-toi toi-meme et sauve- 
qu'ils reclamaient, et qui avait ete mis nous! " Mais l'autre le reprenait, en 40 
en prison pour sedition et meurtre, et il disant : 4t Ne crains-tu done pas Dieu, 

toi non plus, condamne que tu es au 
meme supplice? Pour nous, eest jus- 41 



26 



livra Jesus a leur volonte. 

F. — Au Calvaire [26 — 49]. 
Comme ils I'emmenaient, ils arreterent 



tice, car nous recevons ce qu'ont merite 
nos crimes; mais lui, il ,n'a rien fait de 
mal." Et ii dit a Jesus : " Seigneur, 42 



un nomme Simon, de Cvrene, qui reve 

nait de la campagne, et*ils le chargerent souvenez-vous de moi, quand vous serez 
de la croix, pour qu'il la portat derriere , parvenu dans votre royaume." Jesus 43 
j6s U s. lui repondit : " Je te le dis en vente, 

Or il etait suivi d'une grande foule de , aujourd'hui tu seras avec moi dans le 
peuple et de femmes qui se frappaient la Paradis." 
28 poitrine et se lamentaient sur lui. Se , II etait environ la sixie me heure, quand 44 
tournantvers elles, Jesus dit: "Fiiles des tenebres couvrirent toutc la terre 



27 



de Jerusalem ne pleurez pas sur moi, 
mais pleurez sur vous-memes et sur vos 

29 enfants; car void que des jours vien- 
nent ou Ton dira : Heureuses les steriles, 
et les entrailles qui n'ont point enfante 
et les mamelles qui n'ont point allaite ! 

30 Alors les hommes commenceront a dire 
aux montagnes : Tombez sur nous, et 

31 aux collines : Couvrez-nous. Car, si 



15. N'citi proirui, litt n'est requite' de i' ac- 
tion in ten tee cant re lui, 

17. Ce verset manque dans plusieurs manus- 
erits grecs. 

23. Plusieurs manu^crits grecs ajoutent : 
ainsi que celles des Princes des priires, 

36. Faur quit la portdt seul, et non pas, 
comme quelques peintres I'ont suppose*, concur- 
remmeni avec J^sus. 

29. Des jours ; le siege de Jerusalem par 
Titus. Cf. Matth, xxiv. 19. 



jusqu'a la neuvieme heure. Le soleil 45 
s'obscurcit, et le voile du temple se de- 
chira par le milieu. Et Jesus s'ecria 46 
d'une voix forte : *' Pere, je remets mon 
esprit entre vos mains." En disant ces 
mots, il expira. 

Le centurion, voyant ce qui etait ar- 47 
rive, glorifia Dieu, et dit: w Certaine- 
ment cet homme etait juste." Et toute 4S 



3a Osee, x f 8. 

35. Magistrals ou Chefs du people. 

38. En caracleres eten idiomes/ tecs, latins, 
h/breu.t. (Jean, xix, ao). Plusieurs manuscrus 
nont pas cette mention des diverses languei de 
1' inscription. 

43. Dans le Paradii y dans le =»ejour ou les 
justes de I'ancienne Loi attendaient la venue 
du Sauveur. 

44. Sixie* tne... neuvihne heure: midi... 3 h 
apres- midi. 
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Chap. XXIII, 49. EVANGILE SELON S. LUC. CI ip. XXIV, 21, 

la multitude qui setait rassembiee pour late, iui demanda le corps de Jesus, et, 53 
ce spectacle, considerant ce qui etait , I'avant descendu, il 1'enveloppa d'un 
arrive, s en retournait en se frappant la ! linceui, et le deposa dans un sepuicre 

49 poitrine. Mais tous les amis de Jesus se taille dans le roc, ou personne n avait 
tenaient a distance, avee les femmes qui encore ete mis. C "etait le jour de la 54 
I avaient smvi de Galilee et contem- Preparation, et le sabbat allait com- 
piaient tout cela. mencer. 

7. - La Sepulture [30-561. r Vf femmes I 3 ui aaicnt . Venues de l * 55 

r LJ J - vjahlee avec Jesus, avant accompagne 

50 Or, il y avait un homme, appeio Jo- Joseph, considererent "le sepuicre, et la 
seph, membre du conseil, homme bon et maniere dont le corps de Jesus y avait 

51 juste, qui n avait donne son assenti- ete depose. Sen etantdonc retournees, 56 
ment ni au dessein des autres, ni a leurs ciles preparerent des aromates et des 
actes; — il etait d'Arimathie, villc de parfums; et le jour du sabbat, elles de- 
Juuec, et attendait, lui aussi, le royaume meurerent en repos, selon le precepte. 

52 de Dieu. Cet homme alia trouver Pi- 

11° — JESUS RESSUSCITE [Ch. XXIV, 1 — 53]. 

Us saintes femmes et Pierre au tombeau m ^ re ^ e Jacques, et leurs autres com- 
xxiv, 12]. Les disciples a" Emmaiis P a S n ^- Mais ils regarderent leurs d is- 11 
[ f 3- -JSJ- Apparition a Jerusalem; cours comme v ^in racontage, et ils ne 
mission des' A pot res ; prowesses «/«■ crurent pas ces femmes. Toutefo is Pierre 12 
Saint-Esprit [36—49]. L* ascension ^ lcva et couru t au sepuicre; et, setant 
[50 — 53]. penche, il ne vit que les linges par terre, 

.. . , ot il sen alia chez lui, dans Padmiration 

24 Mais, ie premier jour de la semaine, de ce qui etait arrive. 

de grand matin, elles se rend irent au Or, ce meme jour, deux disciples 13 
sepuicre , avec les aromates qu'eiles etaient en route vers un village nomme 
2 avaient preparers. Elles virent que la Emmaus, distant de Jerusalem de soi- 

pierie avait ete roulee loin du sepuicre; xante stades, et ils s'entretenaient de 14 
j et, etant entrees, elles ne trouverent pas tou^ ccs evenements. Pendant qu/ils 1 5 

4 le ^ corps du Seigneur Jesus. Tandis discouraient, echangeant leurs pensees, 
queues etaient remplies d'anxiete a ce Jesus lui-meme les joignit et tit route 
sujet, voici que deux hommes, vetus de 1 avec eux; mais leurs yeux etaient rete- 16 
robes resplendissantcs, parurent debout nus de sorte quits ne le reconnaissaient 

5 aupres d elles. Comme, dans leur epou- pas. II leur dit : " De quoi vous entre- 17 
vante, elles inciinaient le visage vers la : tenez-vous ainsi en marchant, que vous 
terre, ils leur dirent : '• Pourquoi cher- sovez tout tristes?* r L'un d'eux, nom- 18 
chez- vous parmi les morts celui qui est me Cieophas, lui repondit : " Tu es bien 

t> vivant? 11 nest point ici, mais il est le soul etranger venu a Jerusalem, qui • 
ressuscite. Souvenez-vousdece qu'il vous ne sachc pas les choses qui y scut arri- 
a dit, lorsquil etait encore en Galilee : j vees ces jours-ci? — Quelles choses? ,? 19 

7 11 taut que le Fiis de I'homme soit livre ' leur dit-il. Ils repondirent : " Les faits 
entre les mains des pecheurs, qu'il soit concernant Jesus de Nazareth, qui etait 
erucihe, et qu'il ressuscite le troisieme un prophete puissant en umvres et en 

a jimr. Elles se ressouvinrent alors des j paroles devant Dieu et devant tout le 

9 paroles c e Jesus, et, a leur retour du peuple : comment les Princes des pre- 20 
-opulcre, elles rapportcrent toutes ces tres et nos magistrats Tont livre pour 
choses aux Onze et a tous les autres. etre condamne a mort, et Pont crucitie. 

to Lelles qui dirent ces choses aux Apotres (Juant a nous, nous esperions que ce se- 21 
etaient Marie- Madeleine, Jeanne, Marie, . rait lui qui deli vrerait Israel; mais, avec 



sofr'df vended; a J! U \ U cot "r tenc ' r: c '* ta » !« logique, pour exprimer le commencement du 
wir au venciredi, et les sabbats se comptaient iour lecal 
a un coucher du soleil a I'autre. 11 y a en latin . XXI V \ 

\i.Ckezl „ 

ce quiitait arrive. S Jean (xx, 2 sv.) raconte 
plus an long la \*isite de 3. Pierre au sdputcre. 

cm-.,.. - . . r r -»-— — <3- Dtux dUciptes : de ceux qui sont mem* 

*-iUm f j , i° nr n * tu ™ 1 ' ' «mployait tionnfa au vers. 9 comme tenant compagnie aux 
esaiement, en d^pu de sa signification 6tymo- Apotres; voy. ver*. =.> sv. 



« en £c\ u f?^£ , aUttC * v ? a / C ? Utin ' XXlV ' l - Matth ' 28 ' r: Marc, i6,a; Jean, ao,,. 
a 11 mmr^./ a eommtn^att a iutre ce I3 . Chez Ihx: ou bien : admirant en InLmimc 

q«» pourrait s entendre de I apparition de la . . _ . . 

mne et des Voiles; mais il semblc - l us juste de 
tltre que I 'expression usitee pour designer le 
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Chap. XXIV, 22. itYANGILE SELON S. LUC. Chap. XXIV, 52. 



1 



I 



28 



tout ccia, c'est aujourd'hui le troisieme 

22 jour que ces choses sont arrivees. A la 
verite, quelques-unes des femmes qui sont 
avec nous, nous ont fort etonnes : etant 

23 allees avant le jour au sepulcre, et 
n'ayant pas trouve son corps, elies sont 
venues dire que des anges lew ont ap- 
paru et ont annonce qu'il est vivant. 

24 Quelques-uns des notres sont ailes au 
sepulcre, et ont trouve toutes choses 
comme les femmes Tavaient dit; mais 

25 lui, iLs ne Font point vu." Alors Jesus 
leur dit : " O hommes sans intelligence, 
et dont le coeur est lent a croire tout ce 

26 qu'ont dit les Prophetes! Ne fallait-il 
pas que le Christ souflrit toutes ces ch*- 

27 ses, pour entrer danssagloire?" Puis, 
commencant par Moise, et parcourant 
tous les prophetes, ii leur expliqua, dans 
toutes les Ecritures, ce qui le concernait 

Lorsqu'ils se trouverent pres du vil- 
lage ou ils allaient, lui tit semblant 

29 d'aller plus loin. Mais ils le presserent, 
en disant : " Reste avec nous, car ii se 
fait tard, et deja le jour baisse." Et il 

30 entra pour rester avec eux. Or, pen- 
dant qu'il etait a table avec eux, ii prit 
le pain, prononca une benediction, puis 

31 le rompit, et le leur donna. Alors leurs 
yeux s'ouvrirent, et ils le reconnurent; 
mais lui devint invisible a leurs yeux. 
Et ils se dirent l'un a 1'autre : " N'est-il 
pas vrai que notre coeur etait tout brulant 
au dedans de nous, lorsqu'il nous parlait 
en chemin, et qu'il nous expliquait les 
Ecritures ? " Se levant a i'heure meme, 
ils retournerent a Jerusalem, oil ils trou- 
verent reunis les Onze et leurs compa- 

34 gnons, qui disaient : " Le Seigneur est 
vraiment ressuscite, et il est apparu a 

35 Simon." Eux-memes, a leur tour, ra- 
conterent ce qui leur 6tait arrive en che- 
min, et comment ils 1'avaient reconnu a 
la fraction du pain. 



3* 



33 



Pendant qu'ils s'entretenaient ainsi, 36 
Jesus se presenta au milieu d'eux, et leur 
dit : " La paix soit avec vous! c'est moi, 
ne craignez point." Saisis de stupeur 37 
et d'effiroi, ils pensaient voir un esprit. 
Mais il leur dit : " Pourquoi vous trou- 38 
biez-vous, et pourquoi des doutes s'ele- 
vent-ils dans vos coeurs? Voyez mes 39 
mains et mes pieds; c'est bien moi. Tou- 
chez-moi, et considerez qu'un esprit n'a 
ni chair ni os, comme vous voyez que 
j'en ai. " Ayant ainsi parle, il leur mon- 40 
tra ses mains et ses pieds. Comme, 41 
dans leur joie, ils hesitaient encore a 
croire, et ne revenaient pas de leur eton- 
nement, il leur dit : 4 * Avez-vous ici 
quelque chose a mangt. ? " lis lui pre- 42 
senterent un morceau de poisson roti et 
un rayon de mieL 11 les prit, et en 43 
mangea devant eux. 

Puis il leur dit : " C'est la ce que je 44 
vous disais, etant encore avec vous, qu'il 
fallait que tout ce qui est ecrit de moi 
dans la lot de Moise, dans les Prophe- 
tes et dans les Psaumes, s'accomplit." 
Alors il leur ouvrit l'esprit, pour com- 45 
prendre les Ecritures; et il leur dit: 46 
44 Ainsi il est ecrit: et ainsi il fallait 
que le Christ souffnt, qu'il ressuscitat 
des morts le troisieme jour, et que le 47 
repentir et la remission des peches 
soient preches en son nom a toutes 
les nations, a commencer par Jeru- 
salem. Vous etes tem6ins de ces cho- 48 
ses. Moi, je vais envoyer sur vous le 49 
don promis par mon Pere; et vous, 
restez dans la viile, jusqu'a ce que 
vous soyez revetus d'une force d'en 

haut" 

Puis il les conduisit hors de la ville, 50 
jusque vers Bethanie, et, ayant leve ies 
mains, il les benit Pendant qu'il les 51 
benissait, il se separa d'eux et il fut 
enleve au cieL Pour eux, apres l'avoir 52 



26. Ne fallait-il fas t scion les decrets di- 
vins: comp. Is. liii, zo-12; Philipp. ii, 8; Heb. 
ii, 10 sv. — Pour enlrer ai*ut\ ajoute la Vulg. 

30-35. L'expression fraction du pain dcsi- 
gnait, chez les premiers fideles, le pain eucha- 
ristique (A&. ii, 42). A la vente\ cette opiniou 
ne peut pas s'appuyer sur le terme tvAoy^o*; 
les Juifc, et N.-S. en particulier, avaient 



car 



coutume de prononcer une Wnecli<5Uon avant 
de prendre leur nourriture. Voy. Matth. xiv, 
19 etc. Mais l'ensemble des circonstances porte 
plusteurs Peres et interpretes a croire que N.-S. 
donna reellement a ses hfltes le pain eucna- 
risiique. 

3V Les On** : telle <tait, dermis la mort de 
Judas* la designation officielle du college apos- 
toiique. Elle est employee ici dans son seas col- 
le&if, car d'apres S. Jean (xx, 24) les Apdues 
n'etaient que dix, lors de la premiere apparition 
4e Jesus.' 



34. A Simon Pierre (I Cor. xv, 5). 

36. Marc, xvi, 14; Jean, xx, 19. 

38. Des doutes : des reflexions en sens divers, 

8 utAiyyc tfyiol. 

43. Vulgate : Lortqu'il tut mange* devout 
eujc % firenant C€ qui restart, il U leur donna. 

44. Puis il leur dit : apres cette vague indica- 
tion chronologique, S. Luc semble resumer 1 en- 
semble des instructions que le Sauveur donna a 
ses ApCues. pendant les 40 jours qui separerent 
la ResurredUon de 1* Ascension. 

40. Le don promt's, le Saint-Esprtt (Jun, 
xiv, x6-26>. — Hunt force den kaut % de lEs- 
prit-Saint (comp. Luc, i, 35). 

50. Justus vers Bdthanie : sur le mont des 
Ohviers (Act. i, xa), , 

Nous avons dans ces dernters versets, un re- 
cit anticipi de ce que S. Luc nous racontera 
avec plus de dltaib, au debut du livre des 
Actes. 
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EVANG. S. LUC. ch. XXIV, 53. 



EVANG. S. JEAN. ch. 1, 1-1 1. 



adore, ils retournerent a Jerusalem avec 1 nueilement dans ie temple louant el 
53 une grande joie. Et ils etaient conti- 1 benissant Dieu. [Amen!] 

53. Amen est une addition Hturgique. 



EVANGILE SELON S. JEAN 



PROLOGUE 

Le Verbe fait chair [Ch. I, 1 — 18]. 

*) Pre* face glneralc : Le Verbe dans ses rapports avec Dieu, Ie mend* cre^ et tes hommes 
[vers. 1 — 5] — Priface kistoriquc, b) Le Prfcurseur et la manifestation du Verb* 
L vers. 6 — 13J. — c) L incarnation et ses fruits [14— 18]. 



I 



7 

8 
9 

10 
11 



c 1 \^ 



■1 



4 

s 



jju commencement etait le Verbe, 
et le Verbe £tait en Dieu, 
et le Verbe etait Dieu. 
II etait au commencement en Dieu. 



Tout par lui a ete fait, 

et sans lui n'a ete fait 

rien de ce qui existe. 

En lui etait la vie, 

et la vie etait la Iumiere des hommes. 

Et la Iumiere luit dans les tenebres, 

et les tenebres ne l'ont point recue. 

II y eut un homme, 

envoys de Dieu; 

son nom etait Jean. 

Celui-ci vint en temoignage, 

pour rendre temoignage a la Iumiere, 

anil que tous crussent par lui : 

non que celui-ci mt la Iumiere, 

mais il avait a rendre temoignage d la Iumiere. 

La Iumiere, la vraie, 

celle aui eclaire tout homme, 

Venait dans le monde. 

II (le Verbe) 6tait dans le monde, 

et le monde par lui a ete fait, 

et le monde ne l'a pas connu. 

II vint chez lui, 

et les siens ne l'ont pas recu. 



l t z. Les versets x-x8 servent de prologue ou 
d'mtroduction au quatrieme EvangUe. — Ce 
prologue n'est pas en vers, mais U est compose* 
d apres un certain rythme dans la coupure et 
1 agencement des membres de phrases, qui sera 
rendu plus sensible par la disposition typogra* 
phique. 

An commencement {4» opxff ).Cf. Gen. i, t. 

En Dieu, plus litteralement, vets Dieu t en 
P^c ** *P^* *•* 9*6v% construction qui paralt ex* 
primer 1 activity ad intra et les relations person- 
nels du Verbe. 

3* Les interprets alexandrins, et plusieurs 
Peres Latins, entre autres S. Augustin et S. Hi- 
Iaire, metuient un point apres nihil, et tradut- 
taient ainsi : Sans tut Hen n'a Hi fait. Ce qui 
a Hi fait tn ttti (le Verbe), Hait vie. Quelques- 



uns traduisent ainsi cette dermere phrase. 
{Quant d) ce qui a Hi fait, en cela etait in vie 
c-a-d. la vie a paru dans le monde. lei d'apres 
les uns la vie sous toutesses formes, selon o*au- 
tres et mieux ia vie surnatnreUg, puisqu'eUe 
est identified a la Iumiere, a la vent6re>e*lee 
(S. Augustin, Bossuet, Elevat. xii). 

5. Le verbe j>eut se rendre : ne Tent point 
satsie, a-a-d. arr£tee, etouffee; cf. xii, is- 

o. Vraie ici n'est pas opposee kfausse; !e mot 
grec (aAi^tydr) signifie originetie, absoiue, «. 
t*ntielle % non emfmntie a une autre, par 
opposition a la Iumiere empmntee. — En rap. 
portant a la rtgueur, cpx^it yov a Wpvww, on 
aurait corame la Vulgate : // etait la vraie 
inmiirt qui iclaire tout homme vtnant en ce 
monde. 
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Ciiap. I, 12. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. I, 19. 



12 



13 



14 



15 



f- 



L- 



16 

17 
18 



Mais pour tous ccux qui l'ont resu. 
il leur a donne le pouvoir 
de devenir enfants de Dieu, 
a eux qui croient en son nom, 
Qui non du sang 
ni de la volonte de la chair, 
ni de la volonte de rhomme, 
mais de Dieu sont nes. 

Et le Verbe s'est fait chair, 

et il a habite parrai nous, 

(et nous avons vu sa gloire 

gioire comtne ceUe qu'un fils unique (tent de son I eie) 

tout plein de grace et de verite. 

Jean lui rend temoignage, 

et s'ecrie en ces termes : 

44 Voici celui dont je disais : 

Celui qui vient apres moi, 

est passe devant moi, 

parce qu'il etait avant moL" 

Et c'est de sa plenitude 

que nous avons tous recu, 

et grace sur grace; 

parce que la loi a ete donnee par Mouse; 

la grace et la verite sont venues par Jesus-Christ. 

Dieu, personne ne le vit jamais : 

le Fils unique, 

qui est dans le scin du Pere, 

c'est lui qui l'a fait connaitre. 



PREMIERE PARTIE. , 



MANIFESTATION DE LA GLOIRE DIVINE DE JESUS 
* DURANT SA VIE PUBLIQUE [Ch. I, 19 — XII, 50]. 

SECTION I. [Ch. I, 19 — IV]. 
Gloire de Jesus reconnue par les hommes de bonne volonte. 

I _ LES TKOIS PREMIERES MANIFESTATIONS DE JESUS 

[I, 19 — II, 2]. 



jo — Deux tdmoignages de S. Jean 
Baptiste [ch. I, 19 — 34]- 



ia. (Rom. viii, 29; I lean, m, 1). 

1 ,. Au lieu de ot .. . . rywqfcjw. qui . . . nati 
sunt, lecon de tous no* mss. grecs. lertuUien, 
S. Irenee ont lu le singuEer 8« . . . rywvy&ii, 
qui...natus€St. Avec cette lec«i le sens serait : 
a ceux qui croient au nom dd celui qui nou du 
sang, nt de la volonte de la chair, ni de la vo- 
lonte de rhomme, mats de Dieu est n£ 11 ne 
s agirait pas de la naissance spiritual* des 
chretien*,^nais de I'origine celeste du Verbe 

it&carnc. ■ . # * 

14. Sa gloire Utt. une gloire, one majeste 
telle que doit U posseder le vrai, 1 unique Fils 

■de Dieu. 

15. Vitnti Vulg. doit ventr. 



Et void le temoignage que rendit 19 
Jean, lorsque les juils envoyerent de Je- 

16. L'Evangeliste reprend la parole. Et, ou 
car, suivant uue autre lecon. - Et, » v0 » r * 
Grace sur trace, c^est-a-dirc une grande ^abon- 
dance de graces. D'autres, £ r dee four grace .to 
grace de li loi nouvelle a la place (ou a la suite) 
de ceUe de la loi ancienne. , 

16-17. Sur les mutuelles relations dela Loiet 
de la fcrace, voy. Rom. in, 20; vu et via; Gal 
iii, ,9; iv, i-U; Il Cor, iii, 6; Hebr ^6-28. 

iSlMalgre uncertain nombre de mss. et de 

Peres qui ont : o uovoytw^o*. ««<«*" 

I 5**f. U est preferable de garder la Ie<;on plus 

cWmune 6 Sovoyv* vl*. mugemim* Fitius, 

; qui du reste s'adupte mieux. 
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Chap. I, 2a 



&VANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. I, 51. 



msalem des pretres et des levites pour 

20 lui demander : "Qui etes-vous?" II 
declara, et ne le nia point; il declara : 

21 " Je ne suis point le Christ" Et ils lui 
demanderent : **Quoi done! Etes-vous 
Elie? II dit : " Je ne le suis point — 
Etes-vous le prophete?" 11 repondit : 

22 *'Non. — Qui etes-vous done? lui dirent- 
ils, aim que nous donnions une reponse 
a ceux qui nous ont envoyes. Que dites- 

23 vous de vous-meme? " II repondit : " Je 
suis la voix de celui qui crie dans le de- 
sert : Aplanissez le chemin du Seigneur, 

24 comme Fa dit le prophete Isale." Or, 
ceux qu'on lui avait envoyes etaient des 

25 Pharisiens. Et ils l'interrogerent, et lui 
dirent : 4i Pourquoi done baptisez-vous, 
si vous n'etes ni le Christ, ni Elie, ni le 

26 Prophete? " Jean leur repondit : ** Moi 
je baptise dans i'eau; mais au milieu de 
vous il y a quelqu'unque vous ne connais- j 

27 sezpas, c'est celui qui vientapres moi ;je! 
ne suis pas digne de delier la courroie de 

28 sa chaussure. " Cela se passait a Betha- 
nie,audela du Jourdain.ou Jeanbaptisait 

29 Le lendemain, Jean vit Jesus qui ve- 
nait vers lui, et il dit : ' * Voici l'Agneau 
de Dieu, voici celui qui ote le peche du 

30 monde. C'est de lui que j'ai dit : Un 
homme vient apres moi, qui est passe 
devant moi, parce qu'il etait avant moi." 

31 Et moi, je ne le connaissais pas, mais 
c'est afin qu'il fut manifesto a Israel, 
que je suis venu baptiser dans l'eau." 

32 Et Jean rendit temoignage en disant : 
'* J'ai vu I'Esprit descendre du ciel comme 
une colombe, et il s'est repose sur lui. 1 

33 Et moi, je ne le connaissais pas; mais 
celui qui m'a envoye* baptiser dans l'eau 
ma dit : Celui sur qui tu verras I'Esprit 
descendre et se reposer, c'est lui qui 

34 baptise dans I'Esprit- Saint. Et moi 
jai vu et j'ai rendu temoignage que 
ceiui-la est le Filsdc Dieu." 

2? — Nouvtau ttmoignage du Pricur* 
seun — ytsus et les cinq premiers 
disciples [CHAP. I, 35 — 51]. 

35 Le lendemain, Jean se trouvait encore 

36 la, avec deux de ses disciples. Et ayant 

23. Is. xl. 3.' 

27. Telle est la le^on des meilleurs manuscrits 
grecs. D'autres manuscrits et la Vulgate ajou- 
tent quelques mots : CVr/ lui qui doit venir 
apris moi, qui a Hi fait plus grand que moi, 
€t je ne suis, etc. 

28. Au lieu de Bexhanie on lit dans plusieurs 
manuscrits grecs Bttkabara. 

29. Allusion a la proohltie d' Isale (Hit, 7), qui 
repre^ente 1 jus ces traits ie serviteur de Dieu, 
le Messie. 

33. L'Evang6liste suppose connu ce qui est 
dit Marc, t, 10; Luc, iii, 32. 



regarde Jesus qui passait, il dit : * * Voici 
l'Agneau de Dieu." Les deux disciples 37 
rentendirent parler, et ils suivirent Je- 
sus. Jesus s'etant retourne, et voyant 38 
qu'ils le suivaient, leur dit : '* Que cher- 
chez-vous? " Ils luirepondirent : 4 * Rabbi 
(ce qui signifie Maitre), ou deineurez- 
vous?" II leur dit : " Venez et vous 39 
verrez. " Ils allerent, et virent oil il demeu- 
rait, et ils restercnt aupres de lui ce jour* 
la. Or, e'etait environ la dixieme beure. 

Or Andre, le frere de Simon-Pierre, 40 
etait Tun des deux qui avaient entendu la 
parole de Jean, et qui avaient suivi 
Jesus. II rencontra d'abord son frere 41 
Simon, et lui dit : " Nous avons trouv6 
le Messie (ce qui se traduit Christ)." 
Et il Famena a Jesus. Jesus, i'ayant re- 42 
garde dit : *' Toi, tu es Simon, fils de 
Jean; tu seras appele Cephas (ce qui 
se traduit Pierre. ) " 

Le jour suivant, Jesus rcsolut d'aller 43 
en Galilee. Et il rencontra Philippe. Et 
Jesus lui dit : " Suis-moL" Philippe 44 
etait de Bethsaide, la viile d* Andre etde 
Pierre. Philippe rencontra Nathanael 45 
et lui dit : *' Nous avons trouve celui 
doat Molse a ecrit dans la Loi, ainsi que 
lesProphetes : c'est Jesus, fils de Joseph, 
de Nazareth. " Nathanael lui repondit : 46 
" Peut-il sortir de Nazareth quelque 
chose de bon ? " Philippe lui dit : 44 Viens 
et vois." Jesus vit venir vers lui Na- 47 
thanael, et dit en parlant de lui : 
" Voici vraiment un Israelite, en qui il 
n'y a nul artifice." Nathanael lui dit ; 48 
*' D'oit me connaissez-vous? " Jesus 
repartit et lui dit : Avant que Philippe 
t'appelat, lorsque tu etais sous le figuier^ 
je t'ai vu." Nathanael lui repondit : 49 
" Rabbi, vous etes le Fils de Dieu, vous 
etes le roi d 1 Israel. r Jesus lui repar- 50 
tit : " Parce que je t'ai dit : Je t'ai vu 
sous le figuier, tu crois ! Tu verras de 
plusgrandes choses^ue celles-la." Et 51 
il ajouta : " En verite, en verity je vous 
le dis, vous verrez desormais le ciel ou- 
vert, et les anges de Dieu montant et 
et descendant sur le Fils de rhomme." 



38. Le texte recu et plusieurs editions parta- 
gent en deux le vers. 38 : ce qui porte le nombre 
des versets du chapitre a 52 au lieu de 51. 

39. La dixiime heure % 4 heures apres raidL 
43. Matth. xvi, 17. Cfykas, niot syriaque 

(K£f&) qui signifie pitrrc ou rocher. 

45. XatAanaidtst un nom. propre qui signifie 
don de Dieu. La plupart des commentateurt 
identifient Nathanael et l'ap^tre S.BartheUdmy. 
— Barthe^oiy (en arameen : ills de TholmaX) 
serait le nom patron ymique de Nathana€L — 
Dansli Loi, Geo. xlix, 10; Deut. xviii, 15*18* 

51. Cf. Gen, xxviii, 12. 
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Chap. II, i. 



tVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. Ill, i. 



30— Us twees de Ca/*a[cHAP. II, 1— 12]. 

2 Et 1e troisieme jour, ii se fit des noces 
a Cana en Galilee ; et la mere de Jesus 

2 7 etait Jesus fut aussi convie aux 

3 noces avec ses disciples. Le vin etant 
venu a manquer, la mere de Jesus lui 

4 dit : " lis n'ont point de vin." Jesus 
lui repondit : " Femme, qu'y a-t-ii 
entre moi et vous? Mon heure n'est pas 

5 encore venue." Sa mere dit aux servi- 
teurs : " Faites tout ce qu'il vous dira." 

6 Or ii y avait la six urnes de pierre des- 
tinees aux ablutions des Juifs, et contc- 
nant chacune deux ou trois mesures. 

7 Jesus leur dit : " Remplissez d'eau ces 



nant, et portez-en au maitre du festin: 
et ils en porterent Des que le maitre 9 
du festin eut gout£ Teau changee en vin 



10 



urnes. 
8 haut Et 



Et ils les rcmplirent jusqu'au jours. 
:t il leur dit : " Puisez mainte- 1 



(il ne savait pas d'oii veaait ce vin, mais 
les serviteurs qui avaient puise l'eau le 
savaient), il interpeila i'epoux, et lui 
dit : Tout homme sert d'abord le bon 
yin, et, apres qu'on a bu abondamment, 
le moins bon; mais toi, tu as garde le 
bon jusqu'a ce moment" — Tel fut, a 
Cana de Galilee, le premier des mira- 
cles que fit Jesus, et il manifesta sa 
gloire, et ses disciples crurent en lui. 
Apres cela, ii descendit a Capharnaum xz 
avec sa mere, ses freres et ses disciples, 
et ils n'y demeurerent que peu de 



I! 



II -PREMIERE MANIFESTATION DE LA GLOIRE DIVINE DE JESUS 
A JERUSALEM ET EN JUD&E, AU TEMPS DE LA PREMlkRE 
PAQUE [Ch. II, 13 — III]. 



10 — Les vendeurs ekasses du temple. — j 
Beaucoup de Juifs croient en Je*sus y 
mais imparfaitement [CHAP. H, 

13— a 5l 

13 Or la Paque des Juifs etait proche, et 

U Jesus monta a Jerusalem. II trouva 

dans le temple les marchands de boeufc, 

de brebis et de colombes, et les chan- 

15 geurs assis. Et ayant fait un petit 
fouet avec des cordes, il les chassa tous 
du temple, avec les brebis et les boeufs; 
a jeta par terre Targent des'changeurs, 

16 et renversa leurs tables. Et il dit aux 
vendeurs de colombes : " Enlevez cela 
d'ici; ne faites pas de la maison de mon 

17 Pere une maison de trafic" Les disci- 
ples se ressouvinrent alors qu'il est 
Jcrit : " Le zele de votre maison me 
devore." 

18 Les Juifs prenant la parole, lui dirent : 
" Quel signe nous montrez-vous, pour 

19 agir de la sorte? " Jesus leur repondit : 



23 



" Detruisez ce temple, et je le releverai 
en trois jours," Les Juifs repartirent ; 20 
" C'est en quarante-six ans que ce tem- 
ple a ete bati, et vous, en trois jours 
vous le reieverez ! " Mais lui, il parlait il 
du temple de son corps. Lors done 22 

Su'il fut ressuscite d'entre les morts, ses 
isciples se souvinrent qu'il avait dit 
cela, et ils crurent a i'Ecriture et a la pa- 
role que Jesus avait difrc. 

Pendant que Jesus etait a Jerusalem, 
a la fete de Paque, beaucoup voyant les 
miracles qu'il faisait, crurent en sen 
nom. Mais Jesus ne se fiait point a 24 
eux, parce qu'il les connaissait tous, 
et qu'il n'avait pas besoin qu'on lui ren- 25 
dit temoignage d'aucun homme; car il 
savait, lui, ce qu'il y avait dans l'homme. 

2° — Ettfrctitn de Jtfsus avec Nico- 
dbne [CHAP, f II, I — 2l]. 

Or il y avait parmi les Pharisiens un 3 
homme nomine Nicddeme, un des prin- 



II, a. Avtc ses disci pies % nommfe a la fin du 
ch. 1 ; Nathanael etait de Cana (xxi, a). 

4 Ti fool «oi 9oi {reduction d'une locution h<- 
bralque tres usitee Ma it vdid/e, mot a mot 
quelle chose a moi et a tot? Le sens n'en est 
pas : q*'y a-t-ii entre motet tot, dans le sens de : 
ftfV a*t-il entre nous deux, en d'autres termes, 
quy a-t-ii de commun entre moi et toi, mais 
bieo : qiiy a-t-ii et pour mot€t four toi relative- 
ment a tette chose. C'est Tequivalent de laisser 



Em se sert en parlant a Marie, on satt que les 
s et Its Orientaux I'employaient envers les 
personnel les plat honorables, et qu'il pcuvait 



Stre chez eux Texpression oSi respect joint \ la 
tendresse. 

9. Le maitre ou Tordonnateur du/utin rempl is- 

sait les fonctions du tricimiarckm des Remains. 

14. Dans le temple, le parvis des Gentils. — 

Les cAangeurs, qui fourtussaient a chacun, i la 

place de u monnaie palenne, le demi side d ar- 




Marc xi, 15; Luc xix, 45. 

ao. Selon Josephe (Ant. xv, H» 1) He>ode le 
Grand commenca la recodstruction du temple 
la dix-huitieme annee de son regne. 

aa. A VEcriture, od la resurreAion de J.-C. 
est annoncee, par ex* Ps. xvi {heb) 10; Ps. xxi; 
Is. liii, etc. Comp. Luc, xxiv, 36. 
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Chap. Ill, 2. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. Ill, 34. 



2 cipaux panni les Juifs. II vir.t de nuit 
trouver Jesus, etlui dit : " Maitre, nous 
savons que vous etes venu de ia part de 
Dicu comme docteur, car personne ne 
saurait fair*: les miracles que vous faites, 

3 si Dieu n'est pas avec lui." Jesus lui 
repondit : ' En verite, en verite, je te 
le dis, nul, s'il ne nait de nouveau> ne 

4 pent voir le royaume de Dieu." Nico- 
deme lui dit : " Comment un homme, 
quand il est deja vieux, peut-il naitre!* 
Peut-il entrer une seccnde fois dans le 
sein de *a mere, et naitre de nouveau ? " 

5 Jesus repondit : " En verite, en verite, 
je te le dis : nul, s'il ne renait de l'eau 
et de PEsprit, ne peut entrer dans ;e 

6 royaume de Dieu. Car ce qui est ne de 
la chair est chair, et ce qui est ne de 

7 l'Esprit est esprit Ne t'etonne pas de 
ce que je t'ai dit : II faut que vous nais- 

8 siez de nouveau. Le vent souffle ou il 
veut et tu entends sa voix; mais tu ne 
sais d'ou i\ vieat, ni ou il va : ainsi en 
est-il de qoiconque est ne de PEsprit" 

9 Nicodeme !.ui repondit : " Comment cela 

10 se peut-il faire? " Jesus lui dit : " Tu 
es le doctcur dlsrael, et tu ignores ces 
choses! 

n En verity, en verite, je te le dis, nous 
disons ce que nous savons, et nous attes- 
tons ce que nous avons vu, mais vous 

12 ne recevea point noire temoignage. Si 
vous ne croyez pas quand je vous parle 
des choses qui sont sur la terre, com- 
ment croirez-vous si je viens a vous par- 

13 ler de celles qui sont dans le del? Et 
nul n'est mont£ au del si ce n'est celui 
qui est descendu du del, le Fils de Phom- 

14 me qui est dans le deL Comme Moise 
a elevS le serpent dans le desert, il faut 
de meme que le Fils de Phomme soit 

15 eleve^ afin que tout homme qui croit en 
lui [neperisse point, mais qu'il] ait la vie 
eternelle." 

16 En effet, Dieu a tellement aime le 
monde^u'il a donn£ son Fils unique, afin 
que quicouque croit en lui ne perisse 

17 point, mais ait la vie Eternelle. Car 
Dieu n'a pas envoye* le Fils dans le mon- 
de pour juger le monde, mais pour que 

18 le monde soit sauve" par luL Celui qui 
croit en lui n'est pas jug£; mais celui qui 

III, 1. Un des prina'paux, un des membres 
ou baahe'dnn, d'apres vi t 45, 50, 




«. «.«««»;, ocas, vu, ae oapc. can. »/. 11 doit 
etre entendude la regeneration dansle bapteme 
dont il affirme ta necessite. 

14-15. Nombr. acri, fy 

i5 : lies mot* ne pirisse point manquent dans 
plusieurs excellent* manuscrits grecs. 



ne croit pas est deja juge, paicc qu'il 
n'a pas era au nom du Fils umque de 
Dieu. Or void quel est le jugement : 19 
e'est que la lumiere est venue dans le 
monde, et que les hommes ont mieux 
aime les tenebres que la lumiere, parce 
que kurs oeuvres etaient mauvaises. 
Car quiconque fait le mal, halt la lumie- 20 
re, de peur que ses ceuvres ne soient 
blamees. Mais ceiui qui accomplit la 21 
verite, vient a la lumiere, de sorte que 
ses oeuvres soient manifestees, pares 
qu'elles sont faites en Dieu." 

30 — N&uveau timoigtisge. de S. Jean- 
Baptiste [chap, hi, 22 — 36]. 

Apres cela, Jesus se rendit avec ses 22 
disciples au pays de Judee, et il y 
stjeurna avec eux, et il baptisait 
Jean aussi baptisait a Ennon, pres de 23 
Salim, parce qu'il y avait la beaucoup 
d'eau, et Ton venait et Ton etait baptise, 
car Jean n'avait pas encore ete jete en 24 
prison. 

Or il s'eleva une discussion entxe les 25 
disciples de Jean et un Juif touchant la 
purification. Et ils vinrent trouver 26 
Jean, et lui dirent : Maitre. celui qui 
etait avec vous au dela du Jcurdain, et k 
qui vous avez rendu temoignage, Le voili 
qi i baptise, et tous vont a lui." Jean 27 
ripondit : " Un homme ne peut prendre 
que ce qui lui a ete donne du deL 
" Vous m'Stes vous-m.mes temoias que 28 
j'ai dit : Je ne suis point lc Christ, mais 
fai etc envoye devant lui. Celui qui a 29 
Tepouseestrepoux; maisTamide Tepoux, 
qui se tient la et aui Tecoute, est ravi 
de joie a la voix de 1'epoux. Or cette 
joie, qui est la mienne, elie est pleine- 
ment realisee. II faut qu r il croisse et 30 
que je diminue. 

Celui qui vient d'en haut est au-des- 31 
sus de tous; celui qui est de la terre est 
terrestre, et son langage aussi. Cdui 
qui vient du dd, est au-dessus de tous; 
et ce qu'il a vii et entendu, il I'atteste; 3a 
mais personne ne recoit son temoignage* 
Cdui qui recoit son temoignage, 33 
certifie que Dieu est veridiquc. Car 34 
celui p^ue Dieu a envoye dit les paroles 
de Dieu, parce que Dieu ne lui donne 

17. Juger dans le sens decondamner. 

23. Le pays de JucUe designe les environs 
de Jerusalem, et turnout la contrce montagneust 
qui s*e*ttnd au midi et a I'esL 

25. La plupart des manuscrits ont 'Iow^uov, 
unjuif; mais avec te Sinaiticus les trots plus 
anciennes versions s'accordent en faveur da 
'IwiatMV, des /Hi's^cmi irait mieux que lov^ouov 
seul sans nyof. — Purificatioo, e'est-a-dtre l« 
bapteme. 
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Chap. Ill, 35- 

35 pas PEsprit avec mesure. Le Pere 
aime le Fils, et il lui a tout remis entre 

36 les mains. Ceiui qui croit au Fils a la 



fcVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. IV, 32. 



vie eternelle; mais celui qui ue croit pas 
au Fils ne verra pas la vie; mais la 
colore de Dieu demeure sur lui." 



III. - MANIFESTATION DE LA GLOIRE DIVINE DE JESUS 

EN SAMARIE [Cu. IV, 1 —42]. 

. iviendraenluiunesourced'eaujaHlissant 
Jesus retoume en Gait la par la Samarie 1 • »^ la vie eternelle." La femme lui 15 
[vers. 1—4]- Entretien avec la Santa- 1 1 J dit ?u Seigneur, donnez-moi de cette eau, 
ritaine [5 — 10]; avec ses disciples: sa \ afin : n?aie lus soi ^ e t que je ne 
tzourriture surnaturelU; le moisson- n - J »n— i»: m* ' 

netir ei la moisson [31 — 38]. 
Beaucoup dc Samariicins croient ^ ^ ^ 

lui [39 — 42J. ' mari/" JesusTui dit : ' * Vous avez raison 

A Onand le Seigneur coimut que les de dire : Je n'ai point de mari; car 18 
S&^^ri VV ri,'^ Jesus, vous avez eu dnq ^"J^ 
bint plus de disciples* en baptisa t j vous avez ^^\ £f^ a ^ IQ 

* omTaue lean — toutefois ce n'etait en cela vous avez dit \nu. La tcmme 19 
' 5Sj&rmeme qui baptisait, mais, dit : « S^ jc « T?«; 2Q 
-j Ls disciples — il quitta la Judee, et i un prophete. Nos pores ont adore >ur 20 
I SiS 1 * n««iu q en Galilee. Or il i cette »o^M ^tTlieu oH 

lui fallait passer par la Samarie. ; e'est a Jerusalem qu est le eu ou 1 

s II vint done enTne ville de Samarie, faiit adorer. ; Josus dj : F« 21 

* «nr-tmeo Sichir ores du champ q' c crovez-moi, Iheure \ientou ce ne sera 
5^a^SoJT Sn fils J P o4l, ni sur cette -^tej^ 

* Or la otait le Duits de Jacob. Jesus, fa- lem, que vous adororez le 1 ere \ ous 22 
6 2h.*A^ l ±2™s™i}Z*t «mnl^nt adorcz ce que vous no connaissez pas; 

nous, nous adorons ce que nous con- 
naissons, car le salut vient des Juifs. 
Mais Pheure approche, et elle est deja 23 
venue, ou les vrais adorateursadoreront 
le Pore en esprit et ery verite; ce sont dc 
tels adorateurs 



tigue de la route, sassit tout simpiement 
au bord du puits : il etait environ la 

7 sixieme heure. Une femme de Samarie 
vint puiser de Peau. Jesus lui dit : 

8 " Donnez-moi a boire." Car ses disci- 
ples etaient alios a la villc pour acheter 

9 des vivres. La femme samaritaine lui 



-s que le PerVdemande. 
dtts'-ta^^^q^toj^"- Dieu » t esprit et «« qui Vadorent. 24 
demandez-vous a boire, a moi qui sue \ doivent I'adoref en espnfe et .en vu ite. ^ 



Samaritaine? — Les Juifs, en effet, n ont 
pas de commerce avec les Samaritains. 

10 Jesus lui repondit : " Si vous connais- 
siez le don de Dieu, et qui est celui qui 
vous dit : Donnez-moi a boire, vous- 
meme lui en auriez fait la demandc, et il 
vous aurait donne de Peau viva — 

1 1 Seigneur, lui dit la femme, vous n'avez 
rien pour puiser, etle yuits est profond : 
d'oii auriez- vous done cette eau viye? 

12 Etes-vous plus grand que notre pere 
Jacob, qui nous a donne ce puits, et en a 
bu hri-meme, ainsi que ses fils et ses 

13 troupeaux?" Jesus lui repordit : " Qui- 
conque boit de cette eau aura encore soif ; 



La femme lui repondit : 4< Je sais que le 25 
Messie (celui ou'on appelle Christ) va 
venir; lorsqu'ii .era venu, il nous uis- 
truira de toutes choses. " Jesus ^lui dit : 2b 
*' Je le suis, moi qui vous parle." 

Et a ce moment arriverent ses disci- 27 
pies, et ils s'etonnerent de ce qu'il par- 
lait avec une femme; noanmoins aucun 
ne dit : k * Que demandez-vous? "ou : 
" Pourquoi parlez-vous avec elle ? " 

La femme, alors, laissant la sa cruche, 28 
s»en alia dans la ville, et dit aux habi- 
tants : " Venez voir un homme qui m a 29 
dit ce que j'ai fait; ne serait-ce point le 
Christ ? yi lis sortirent de la ville, et vm- 30 



SS^SSVS^: i rffi St* luL Pedant rinterva^ ses 3 : 
contraire Peau que je lui donnerai, de- ftiaixre, mangw. 



; 6. T<mt implement (Utt. ainsi, d* la sfrie), Ganzim. 
julos fMon : d'*utrc« : 6uigu6 corame il I etait. 



— X<t sixiime heure, midi. 



^. ZlI !i*rrw*fr^ de Sichar'avec des vivr« 
(vers. 8X 
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Chap.-IV, 33. 



6VANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. V, i. 






35 



* ' J'ai a manger une nourriture que vous 
ne connaissez pas." Et les disciples se 
disaient les uns aux autres : " Quel- 
qu'un lui aurait-il apporte a manger? " 

34 Jesus leur dit : " Ma nourriture est de 
faire la volonte de celui qui m'a envoye 
et d'accomplir son oeuvre. Ne dites-yous 
pas vous-memes : Encore quatre mois, et 
ce sera la moisson? Moi, je vous dis : Le- 
vez les veux, et voyez les champs qui deja 
blanchlssent pour la moisson. Le mois- 
sonneur recoit son salaire et recueille du 
fruit pour la vie eternelle, afin que le 
semeur et le moissonneur se rejouissent 

57 ensemble. Car ici s'applique i'adage : 
Autre est le semeur et autre le moisson- 

fi neur. Je vous ai envoyes moissonner ce 
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que vous n'avez pas travaille; d'autres 
ont travaille, et vous, vous etes entres 
dans leur travail n - 

Or beaucoup de Samaritaxns de cette 39 
ville crurent en Jesus sur la parole de la 
femme qui avait rendu ce temoignage : 
" II m'a dit tout ce que j'ai fait." Les 40 
Samarxtains etant done venus vers lui, 
le prierent de rester chez eux, et il y 
demeura deux jours. Et un plus grand 41 
nombre crurent en lui pour i'avoir en- 
tendu lui-meme. Et ils disaient a la 
femnw : " Maintenant ce n'est plus a 
cause Je ce que vous avez dit que nous 
croyons; car nous Favons entendu nous- 
memes, et nous savons qu'il est vraiment 
le Sauveur du monde." 
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IV. — MANIFESTATION DE LA GLOIRE DIVINE DE JESUS 

EN GALIL&E [Chap. IV, 43 - 54]. 

etait a la mort Jesus lui dit 



Retour de /Jsits en GaliUe [vers. 
43 — 45]. GuJrison du fils d*un offi- 
tier : celui-ct croit avec toute sa mat son 

[46— 5-kI- 

43 Apres ces deux jours, Jesus partit de 

44 \d pour se rendre en Galilee. Car Je- 
sus avait declare lui-meme qu'un pro- 
phete n'est point honore dans sa patrie. 

45 Lorsqu'il fut arrive en Galilee, les Gali- 
leens Taccueillirent, ayant vu tout ce 
qu'il avait fait a Jerusalem pendant la 
tote; car eux aussi etaient alles a la 

46 fete. II retourna done a Cana en Gali- 
lee, oil il avait change Teau en vin. 

Or, il y avait un officicr du roi dont 
le fils etait malade a Capharnaiim. 

47 Ayant appris que Jesus arrivait de Ju- 
dee en Galilee, il alia vers lui, et le pria 
de descendre, pour guerir son tils qui 



" Si 48 
vous ne voyez des signes et des prodi- 
ges, vous ne croyez point." L'otficier 49 
du roi lui dit : " Seigneur, venez avant 
que mon enfant meure. — Va, lui r£- 50 
pondit Jesus, ton enfant est plein de vie." 
Cet homme crut a la parole que Jesus lui 
avait dite et partit Comme il s'en re- 51 
tournait, ses serviteurs vinrent a sa 
rencontre, et lui apprirent que son en- 
fant vivait 11 leur demanda a quelle 52 
hcure il s'&ait trouve mieux, et ils lui 
dirent ; " Hier, a la septieme heure, la 
fievre i'a quitte." Le pore reconnut que 53 
e'etait Theure a laquclle Jesus lui avait 
dit : " Ton fils est plein de vie, " et il 
crut, lui et toute sa maison. 

Ce fut le second miracle que fit Jesus 54 
apres etre venu en Galilee. 



SECTION II [Ch. V, 1 —XI, 56 j. 

Gloire divine de Jesus manifestee de nouveau a Jerusalem et e.v 

galile£> mais combattue par Topposition croissante des Juifs. 

I. — DEBUTS DE L'OPPOSITION [Chap. V, 1 — VI, 72I 

k.-De'butsde V opposition —a JERUSALEM— pendant la seconds Pdgue[CH.v]. 

du sabbat [1—9]. Scandal* des Juifs 

[10—18]. 

Apres cela, il y eut une f&e des Juifs, 5 



1* — Occasion du confiit [vers. I — 
iS a ] : Gwtrison d % un paralytiquc 
d la piscine de BHhesda le jour 



35. Cetait quatre mois avant la moisson. Or 
I,i moisson s'ouvrant en Palestine vers la mi- 
rwril, il en resulte que rentretien de Jesus avec 
laSamaritatne eut lieu vers le mois de decembre. 
— Let ckamp$ % etc., mltaphore pour designer 
les Samariums qui accouraient en foule a Jesus. 

44. S. Jean utt observer que Je'sus avait com- 
raenc6 son ministere, non irameaiatement par la 



Galilee, *a patrie, mais par Jerusalem et !a Ju- 
dee pendant pres d'une annexe. 

45. La fit* par excellence, celle de Pique. 
Voy. ii f 23; iii, a. . 

46. Un oficur, civil ou mihtaue, du rw 
Herode Antipas. .... 

52. Lauptii»uheurt s une heure apres mid*. 
V, 1. Dans les manuscrits et les versions, on 
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Chap. V, 2. 



fiVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. V, 29, 
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2 et Jesus monta a Jerusalem. Or, a je- = uvec plus a araeur u. le iaire mourn , 
rusalem, ores de la porte des Brebis, il parce que, non content de violer le sab- 
y a une piscine qui s ? appelle en hebreu bat, ii disait encore oue Dieu etait son 
Bethesda, et qui a cinq portiques. : pere, se faisant egal a Dieu. 

3 Sous ces portiques etaient couches un 
grand nombre de malades, d'aveugles,de 
boiteux et de ppralytiques; [ils atten- 

4. daient le bouillonnement dei'eau. Car 



un ange du Seigneur descendait a cer 
tains temps dans la piscine, et agitait 
f eau: et celui qui y descendait le premier 
apres Tagitation de l'eau, etait gueri de 

5 son infirmite quelle qu'elle fut.] La se 
trouvait un homme malade depuis trente- 

6 huit ans. Jesus Vayant vu gisant, et 
sachant qu'il etait malade depuis long- 
temps, lui dit : c< Veux-tu etre gueri? » 

7 Le malade lui repondit : " Seigneur, je 
n'ai personne pour me jeter dans la pis- 
cine des que Feau est agitee, et pendant 
quej'y vais, un autre descend avant moL" 

S Jesus lui dit : " Leve-toi, prends ton 

9 grabat et morche." Et a 1'instant cet 

homme fut gueri; il prit son grabat et 

se mit a marcher. C'etait un jour de 

sabbat 

Les Juifs dirent done a celui qui avait 
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ete gueri : " C'est aujour<Phui le sab- 
bat, il ne t'est pas permis d'emporter 

1 1 ton grabat." II leur repondit : k * Celui 
qui m'a gueri m'a dit : Prends ton 

12 grabat et marche." lis lui demande- 
rcnt : " Qui est ITiomme qui t'a dit : 
Prends ton grabat et marche?" Mais 
celui qui avait ete gueri ne savait pas 
qui c'ltait; car Jesus s'dtait esquive\ 
grace a la foule qui 6tait en cet endroit. 
Pius tard, J&us le trouva dans le tem- 
ple et lui dit : " Te voila gueri; ne peche 
plus, de peur qu'il ne t'arrive quelque 

15 chose de pire." Cet homme s'en alia, 
et annonca aux Juifs que c ? e"tait Jesus 

16 qui I'avait gueri. Cest pourquoi les 
Juifs persecutaient Jesus, parce qu'il 
faisait ces choses le iour du sabbat 

17 Mais Jesus leur dit : " Mon Pere agit 
jusqu'a present, et moi . aussi j'agis." 

18 Sur quo!, les Juifs cherchaient encore 
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2 o — Discours apolog&ique de Jesus 

[vers. i8 D — 47]- a ) J* sus *** *&* * 
Dieu son Pere [18b — 30]. — b) Ti- 
moignages rendus en safaveur, par 
S. Jean-Baptiste [31 — 35], par les mi- 
racles que son Pire lui a donne (Popirer 
[36 — 38], par les prophities de VAn- 
den Testament [39— 47]. 

Jesus reprit done la parole et leur 
dit : "En verite, en verite, je vous le 
dis, le Fils ne peut rien faire de lui- 
meme, mais seulement ce qu'il voit faire 
au Pere; et tout ce que fait le Pere, le 
Fils aussi le fait pareillement Car le 20 
Pere aime le Fils, et lui montre tout ce 
qu'il fait; et il lui montrera des ceuvres 
plus grandes que ceiles-ci, qui vous jet- 
teront dans l'etonnement. Car, comme 21 
le Pere ressuscite les morts et donne la 
vie, ainsi le Fils donne la vie a qui il 
veut Le Pere meme ne juge personne, 22 
mais il a donne au Fils le jugement 
tout entier, afin que tous honorent le 23 
Fils comme ils honorent le Pere. Celui 
qui n'honore pas le Fils n'honore pas le 
Pere qui Ta envoye. En verite, en ve- 
rite, je vous le dis, celui qui ecoute ma 
parole et croit a celui aui m'a envoye a 
la vie eternelle, et n'encourt point h 
condamnation, mais U est passe de la 
mort a la vie. En verite, en verite, je 25 
vous le dis, l'heure vient, et eile est deja 
venue, ou les morts entendront la voix 
du Fils de Dieu, et ceux qui l'auront 
entendue vivrcnt Car, comme le Pere 26 
a la vie en lui-meme, ainsi il a donne au 
Fils d'avoir la vie en lui-meme; et ii lui 27 
a aussi donn£ le pouvoir de juger, parce 
qu'il est Fils de i'homme, Ne vous en 28 
etonnez pas; car Pheure vient ou tous 
ceux qui sont dans- les sepulcres enten- 
dront sa voix. Et ils en sortiront, ceux 29 
qui auront fait le bien, pour une resur- 
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voir la fete des Tabernacles. D'autres fifties 6m 
6td propoees, comme la fi&te de Purim, qui ne 
vont pas au contexte. ■ .... 

t,BHkesda. LaVtilg. dit : Betfuatda; les 
manuscriu grecs ont, les uns Bethsalda, d'au- 
tres Bethzatha, d'autres Bethesda. Ce dernier 
00m s'explique mieux. II signine *' maison ou 
lieu de nus^rtcorde." — On lit dans la Vulgate : 
Qr a Jerusalem est I* piscine Probatique 
(des Brebis), qtdestafpeth Bethsafde eta cinq 
fartique*. 
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4. Le t. 4. est omis dans le Sinaiticns et le 
Vatican** et aussi dans C, D, A, dans nlusieuts 
versions (syriaque de Cureton, Copte) et qq. 
mss. de la Vulgate. II se trouve dans X Alexan- 
dria** et la plupart des mss. onciaux, dans les 
versions syriaques (Peschito et Philoxentenne) 
et la plupart des mss. de la Vulgate. II Itatt lit 
par S. Cyrille d'Alex M S. Chrysost., Tertul- 
t hen, etc. 

27. Parce qu*il est le Fils de V homme, c est- 
a-dire le Messie (voy. Dan. vii, 13-14), il a reju 
le pouvoir de juge»' prerogative du Messie, 
comme ravaient declart les Prophetes (voy. 
Ps. lxxu(A#*.) a; Is. 3d, 4; Ixiii, 3, 6). 
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Chap. V, 30. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. VI, 15. 
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rection de vie; ceux qui auront fait le 
mal, pour une resurrection de condam- 
30 nation. Je ne puis rien faire de moi- 
raenie. Selon que j'entends, je juge; et 
mon jugement est juste, parce que je ne 
cherche pas ma propre volonte, mais la 
volonte de celui qui m'a envoye. 

Si c'est moi qui rends temoignage de 
moi-meme, mon temoignage n'est pas 
vraL Uyenaun autre qui rend temoi- 
gnage de moi, et je sais que le temoi- 

33 gnage qu'il rend de moi est vrai. Vous 
avez envoye vers Jean, et il a rendu 

34 temoignage a la verite. Pour moi, ce 
n'est pas d'un homme que je recois le 
temoignage; mais je dis cela alin que 

35 vous soyez sauves. Jean etait la lampe 
qui brule et luit, mais vous »'avez voulu 
,/ue vous rcjouir un moment a sa lu- 

30 raiere. Pour moi, j'ai un temoignage 
plus grand que celui de Jean; car les 
■ euvres que le Pere m'a donne d'accom- 
plir, ces oiuvres inemes que je fais, ren- 
dent temoignage de moi, que c'est le 

37 Pere qui m'a envoye. Et le Pere qui 
m'a envoye a rendu lui-meme temoi- 
gnage de moi. Vous n'avez jamais en- 



tendu sa voix, ni vu sa face, et vous 38 
n'avez point sa parole demeurant en 
vous, parce que vous ne croyez pas a 
celui qu'il a envoye. Vous scrutez les 39 
Ecritures, parce que vous pensez trouver 
en elles la vie eternelle; or, ce sont elies 
qui rendent temoignage de moi; et vous 40 
ne voulez pas venir a moi pour avoir la 
vie. Ce n'est point que je demande ma 41 
gloire aux hommes; mais je vous con- 42 
nais,/* sais que vous n'avez pas en vous 
! l'amour de Dieu. Je suis venu au nom 43 
I de mon Pere, et vous ne me recevez pas; 
qu'un autre vienne en son propre nom, 
vous le recevrez. Comment pouvez- 44 
vous croire, vous qui tirez votre gloire 
les uns des autres, et qui ne recherchez 
pas la gloire qui vient de Dieu seul ? Ne 45 
pensez pas que ce soit moi qui vous ac- 
cuserai devant le Pere; votre accusateur, 
c'est Molse, en qui vous avez mis votre 
esperance. Car si vous croyiez Molse, 46 
vous me croiriez aussi, parce qu'il a 
ecrit de moi. Mais si vous ne <:royez 47 
pas a ses ecrits, comment croirez-vous 
a mes paroles? 
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B. — Debuts de P opposition — en Galilee — vers le temps 

de la troisihne Pdque [chap. vi]. 



10 Occasion du confiit : deux miracUs 
[vers. 1 — z\\ La multiplication des 
pains [1 — 15]. Jesus marc he sur Us 
Jiots [16— 21]. 

6 Jesus s'en alia ensuite de l'autre cote 1 
de la mer de Galilee ou de Tiberiade. 

1 Et unc foule nombreuse le suivait, parce 
^u'elle voyait les miracles qu'il operait 

3 sur ceux qui etaient malades. Jesus 
raonta sur la montagnc, et la il s'assit 

4 avec ses disciples. Or la Pdque, la ffcte 

5 des Juifs, etait proche. Jesus done 
ayant leve les yeux, et voyant qu'unc 
grande foule venait a lui, dit a Philippe : 
** Ou achete T *cas-nous du pain pour que 

6 ces gens aient a manger?" II disait 
cela pour l'eprouver, car lui, il savait ce 

7 qu'il devait faire. Philippe lui ripon- 
ait : " Deux cents deniers de pain ne 
suffiraient pas pour que chacun en re- 

$ coive un morceau." Un de ses disci- 
ples, Andr6, frere de Simon-Pierre, lui 



^a. Uh main; mon Pere; comp. vers. 37; 
vii, a8; viii, 36. 

33. Comp. i, 19. 

34. Jt vous dts ctla, je vous rappelle le te- 
moignage de Jean-Baptiste. 

46. Dent, xviti, 15*19. 
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dit : 4 * 11 y a ici un ieune homme qui a 
cinq pains d'orge et deux poissons; mais 

Ju'est-ce que cela pour tant de monde? " 
esus dit : " Faites-les asseoir." II v 
avait beaucoup d'herbe en ce lieu. lis 
s'assirent done, au nombre d'environ 
cinq mUle. Jesus prit les pains, et 
ayant rendu gr&ces, il les distribua a 
ceux qui etaient assis; il leur donna de 
meme des deux poissons, autant qu'ils 
en voulurent. Lorsqu'ils furent rassa- 
sies, il dit a ses disciples : " Recueillez 
les morceaux qui restent, afin que rien 
ne se perde." lis les recueillirent, et 13 
remplirent douze corbeilles des mor- 
ceaux qui etaient restes des cinq pains 
d'orge, apres qu'ils eurent mange. Ces 
hommes, ayant vu le miracle que Jesus 
avait fait, disaient: "Celui-ci est vrai- 
ment le Prophete qui doit venir dans le 
monde." Sachant done qu'ils allaient 15 
venir l'enlever pour le faire roi* Jesus se 
retira de nouveau, scul, sur la montagne. 
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VI, 1. Matth. xiv, 13; Marc, vi, 33; Luc, 

4. La troisieme PSque (voy. u, 13; v. zJl 
7. Deujc ctnts diMitrs, environ 150 francs, le 
denier vaunt 70 centimes. 

14. Allusion au Deut. xvtii, 15* x3. 
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Chap. VI, 16. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. VI, 45. 
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16 Le soir venu, les disciples descen- 1 " Que devons-nous faire, pour faire les 

17 dirent au bord dc la mer; et etant oeuv res de Dieu." Jesus leur repondit : 29 
montes dans une barque, ils traversaient iS Voici Uoeuvre que Dieu demande, c est 

la mer dans la direction de Caphar- que vous croyiez en celui qu il a en- 

nafim. II faisait deja nuit, et Jesus ne ; voye." lis lui dirent : " Quel miracle 

iS les avait pas encore rejoints. Cepen- faites-vous done afin que nous le voyions 

dant la mer. soulevee par un grand et que nous croyions en vous ? Queues 

19 vent, etait agitee. Quand ils ourent , sont vos ceuvres? Nos peres ont mango 
rame environ vingt-cinq a trente stades, ' la manne dans ie desert, ainsi qu il est 
ils virent Jesus marchant sur la mer et 1 ecrit : II leur a donne a manger le pain 
s'approchant de la barque; et ils eurent ! du ciel." Jesus leur repondit : _ En 32 

20 peur. Mais il leur dit : " C'est moi, ne j verite, en verite, je vous le dis, Moise ne 

21 craignez point/' Ils voulurent done le | vous a pas donne ie pain du ciel: cest 
prendre dans la barque, et aussitot, la , mon Pere qui donne le vrai pain du ciel. 
barque se trouva au lieu ou ils allaient Car ie pain de Dieu, cest le pain qui y> 

descend du ciel et qui donne la vie au 
20 Discotirs de Jisus a Capharnaum \ mon d e# " 
[chap, vi, 22—72]. L' occasion : la lis lui dirent done : " Seigneur, don* 34 
fmie rejoint Jfsus et P intcrroge\%2> — | n cz-nous toujours de ce pain." Jesu 
25]. Jesus promet un pain celeste { j^ r £po n( iit : " Je suis ie pain 4 ~ " ; ~ 
[26 — 34]. // est tui-meme le pain dc ^j q U j Y i ent & mo [ n r aura jam; 

vt ' e [35—52], Sa chair est une notir 

ritttre et son sang un hreuvage 
59]. Acte de fat de S. Pierre [60 

Le jour suivant, la foule qui etait \ Tout ce que le Pere me donne viendra 37 
restee de I'autre cote de la mer, avait a moi, et celui qui vient a moi, je ne le 
remarque qu'il nV avait la qu r une seule jetterai point dehors; car je suis des- 38 
barque, et que lesus ny etait point entre cendu du ciel pour faire, non ma vo- 
avec ses disciples, mais que ceux-ci | lonte, mais la volonte de ce ui qui ma 
etaient partis seuls. — D'autres bar- 1 envoye. Or la volonte de celui qui nva 3 
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le vie : 



un at, ggiuj q Ul Yient a m0l n aura jamais iaim. 

notir- et ^^ q U j oro j t en mo i n *aura jamais 

[537 soif. Mais, je vous Tai dit, vous 3 

1 — 7 2 .- m'avcz vu, et vous ne croyez point. 
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partis 
ques, cependant, etaient arrivees dc Ti 
beriade pres du lieu ou le Seigneur, 
apres avoir rendu graces, leur , avait 



envoye, est que je ne perde aucun de 
ceux qu'il ma donnes, mais que je les 
ressuscite au dernier /jour. Car cest 40 



24 donne a manger. - La foule done, ! la volonte de mon Pere [qui m a envoye J, 
avant vu que Jesus n'etait pas la, ni ses que quiconque voit le Fils et croit en uu, 



disciples non plus, entra dans ces bar 
ques et se rendit a Capharnaum pour 

25 chercher Jesus. Et layant trouve de 
I'autre cote de la mer, ils lui dirent : 
"Maitre, quand etes-vous venu ici?" 

26 Jesus leur repartit et leur dit : 

" En verite, en verite, je vous le dis, 
vous me cherchez, non parcc que vous 
avez vu des miracles, mais parce que 
yous avez mange des pains et que vous 

27 avezete rassasies. Travaillez, non pour 
la nourriture qui perit, mais pour cellc 
qui demeure pour la vie eternelle, et que 



ait la vie eternelle; et moi je le ressus- 
citerai au dernier jour." 

Les Juifs murmuraicnt a son sujet, 41 
parce qu'il avait dit: " Je suis le pain 
vivant, qui est descendu du ciel. ,# Et 42 
ils disaient : " N ? est-ce pas la Jesus, le 
fils de Joseph, dont nous connaissons le 
pere et la mere? Comment done dit-il : 
Je suis descendu du ciel?" Jesus leur 43 
repondit : " Ne murmurez point entre 
vous. Nul ne peut venir a moi, si le 44 
Pere qui ro/a envoye ne Tattire; et moi, 
je le ressusciterai au dernier jour. II 45 



le Fils de l'homme vous denncra. Car \ est ecrit dans les Prophetes : lis seront 
c'est lui que 1c Pere, a savoir Dieu, a tous enseignes par Dieu. Quiconque a en- 
marque d'un sceau." Ils lui dirent: tendu le Pere et a recu son enseignement, 



2$ marque 

16. Matth. xiv. aa; Marc, vt, 45« . ,. 

34. La foule des 5000 hommes s etait disper- 
sed. Matth. xiv, aa; Marc, vi, 4s. Une partie 
cependant de la foule, celle qm e*tait encore le 
lendemain demeuree pres de Bethsaide, Jean 
vi, aa, passa surdes barques a CapharnaQni. 

35. nipcv Tip foAoo'ffTp n'a jamais sigmfie 
precisement sur U bord de- la mer corome le 
pr^tendent quelques critiques qui votent ainsi 
une contradiction entre le vers. 2% et le 
vers. 59. Cette locution veut settlement dtre : 



au d*ia t de l* autre c6ti de la mer, ici le cut«i 
oriental du lac ou ^tait situee Capharnaum. 

37. Mot a mot, travaiiUt /a nourriture, he- 
bralsme, ct Prov. xxi, 6 etc., travaillez pour 
acquenr la nourriture. — D 'un sceau. C ejt 
celui que Dieu le Pere a aecr*dite aupres de 
vous, en imprimant sur lui son sceau et son ca- 
radlere, en conformant sa doctrine et sa mission 
par tant de miracles." Bossttet. 

44-45. Is. Uv, 1 a, 13. 
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Chap. VI, 46. 
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Chap. VII, 1. 
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46 vient a moi. Ce n'est pas que person ne 
ait vu le Pere, sinon celui qui est de Dieu; 

47 celui-la a vu le Pere. En verite, en 
verite, je vous le dis, celui qui.croit en 

4S moi a la vie eterneile. Je suis le pain 

49 de vie. Vos peres ont mange la manne 

50 dans le desert, et ils sont morts. Void 
le pain descendu du ciel, afin qu'on en 

51 mange et qu'on ne meure point. Je suis 
le pain vivant qui est descendu du ciel. 
Si quelquun mange de ce pain, il vivra 
eternellement; et le pain que je donnerai, 
c r est ma chair, pour le salut du monde." 

La-dessus, les Juifs disputaient entre 
eux, disant : ** Comment cet homme 
peut-il nous donner sa chair a manger? " 
Jesus leur dit : 

" En verity en verite, je vous le dis, 
si vous ne mangez la chair du Fils de 
rhomme, et ne buvez son sang, vous 

54 n'avez point la vie en vous-memes. Ce- 
lui qui mange ma chair et boit mon 
sang a la vie eterneile, et moi, je le res- 

55 susciteraiau dernier jour. Car ma chair 
est vraiment une nourriture, et mon sang 

56 est vraiment un breuvage. Celui qui 
mange ma chair et boit mon sang, de- 

57 meure en moi, et moi en lui. Comme 
le Pere qui est vivant m'a envcye, et 
que je vis par le Pere, ainsi celui qui 

58 me mange vivra aussi par moi. C'est 
la le pain qui est descendu du ciel : il n'en 
est point comme de vos peres qui ont man- 
go la manne et sont morts; celui qui 
mange de ce pain vivra eiernellement. ,, 



i Jesus dit ces choses, enseignant dans 59 
la synagogue a Capharnaum. 

Beaucoup de ses disciples, 1'ayant 60 
entendu, dirent : " Cette parole est 
dure, et qui peut recouter?" Jesus, 61 
sachant en lui-meme que ses disciples 
murmuraient a ce sujet, leur dit : " Cela 
vous scandalise? Et quand vous verrez 62 
le Fils de rhomme monter ou il etait au- 
paravant?... C'est Tesprit qui vivifie; 65 
la chair ne sert de rien. Les paroles que 
je vous ai dites sont esprit et vie. Mais 64 
il y en a parmi vous quelques-uns qui ne 
croient point/' Car Jesus savait, des le 
commencement, qui etaient ceux qui ne 

■ croyaient point, et qui etait celui qui le 
trahirait. Et il ajouta : ** C'est pour- 65 

j quoi je vous ai dit que nul ne peut venir 

1 a moi, si cela ne lui a pas etc donne par 

t mon Pere. 

j Des ce moment, beaucoup de ses dis- 66 
ciples se retirerent, et ils n'allaient plus 
avec lui. Jesus done dit aux Douze : 67 
" Et vous, ne voulez-vous pas aussi vous 
en aller ? " Simon-Pierre lui repondit : 68 
" Seigneur, a qui irions-nous? Vous 
avez les paroles de la vie eterneile. Et 69 
nous, nous avons cru et nous avons con- 
nu que vous etes le Saint de Dieu. " 
Jesus leur repondit : " N'est-ce pas moi 70 
qui vous ai choisis, vous les douze ? Et 
I'un de vous est un demon." II parlait 71 
de Judas, fils de Simon Iscariote, car 
e'etait lui qui devait le trahir, lui, Tun 
des Douze. 



II. — PROGRES DE L'OPPOSITION A JERUSALEM 
LORS DE LA F&TE DES TABERNACLES (Octobre) [Ch. VII, 1 — X, 21]. 

A. — Pendant la fete des tabernacles [chap. vu]. 



Incredulity des frhres de Je*sus [vers, 
t — io]. Indecision de la fault 
[11 — 1 3 J. Dettx discours de Je*sus 
dans le temple : Vun vers le mi- 
tten de la file [14 — 36], f autre le 

,5». La secondc partie du vers. 51 en grec 
forme dans la Vulgate le vers. 53, en sorte que 
cette version a, dans ce chapitre, un verset de 
plus que le texte grec 

55* ^raiment % non en figure. 

6a. Quand vous verrtx le Fits de V homme 
monter... au ciel avec son corps glorieux 
(Luc. xxiv, 51; Marc, xvi, 19). " Cette proposi- 
tion est a la fois interrogative et elliptique. 
Vous vous scandalises de la necessity de man- 
ger la chair d'un homme qui est la devant vous. 
Cette pensee vous paraltra 'plus inacceptable 
encore lorsque vous verrez ce m6me homme re- 
monter au ciel d'ou il etait descendu et sa chair 
ainsi disparaitre a vos regards. Mais en' ueme 
temps vous devex comprendre que le manger et 
le boire sont ici d'une nature particuliere. non 
i)e la facon grossiere que vous imagines. Aussi 



dernier jour [37 — 39]. On vent Par- 
riter [40 — 44]. Devant le Sanhidrm^ 
Nicodtme prend sa defense [&$ — 53]. 
Apres cela, Jesus parcourut la Gali- 7 
lee, ne voulant pas aller en Judee, parce 

ajoute-t-il en maniexe de proverbe, l'esprit seul 
donne la vie; quant k ta chair en elle-mSme, a 
la substance materielle, elle est impuissante a 
la communiquer. II s'agit done d'une chair 
vivante. 

Let paroles que ie vous ai dites sent esprit 
et vie : Mes paroles visent quelque chose de 
spirituel et de vivant, e'est-a-dire ma chair toute 
penetree et animee par 1'esprit, la vie divine. 
Ou bien, selon d'autres interpretes : mes paro- 
les sont vraiment efficaces, elfes procurent la vie 
eterneile. 

69. Le Saint de Diem, le Messie, celui qui a 
€t€ sancli/St t consacre' entre tons pour Itablir 
dans les fimes le royaume de Dieu (comp. x. f6; 
Marc, i, 34; Luc, iv, 34). Vulgate : le Ckrtst, 
Fils de Dieu, lecon qui vient sans doute de 
Matth. xvi, io\ 
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EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. VII, 34. 



Chap. VII, 2. ^^_ 

que les Juifs cherchaient a le faire .faire mourir?" La foule repondit 

2 mourir. Or la fete des Juifs, celle " Vous etes possede du demon; qui est- 

3 des Tabernacles, etait proche. Ses ~ «•» <*«•«** a vous faire mourir ? 
freres lui dirent done : " Partez d'ici, 
et allez en Judee, afin que vos dis- 
ciples aussi voient les oeuvres que 

4 vous faites; car personne ae fait une 
chose en secret, lorsqu'il desire qu'elle 
paraisse. Si vous faites ces choses, mon- 

5 trez-vous au monde." Car ses freres 

6 memes ne croyaient pas en lui. Jesus 
leur dit : " Mon temps n'est pas encore 
venu; mais votre temps a vous est tou- 

7 jours pret Le monde ne saurait vous 
hair; moi, il me hait, parce que je rends 
de lui ce temoignage,que ses ueuvres sont 
mauvaises. Montez, vous, d cette fete; 



21 



■7 > 
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20 



27 



14 



15 



vous etes posseuc uu ucuiuu, ^ui ««.- 
ce qui cherche a vous faire mourir ? " 
Jesus leur dit : C( J'ai fait une seuie 
ceuvre, et vous etes tous hors de vous- 
memes ? Molse vous a donne la circon- 
cision (non qu'elle vienne de Molse, mais 
des Patriarches), et vous la pratiquez le 
jour du sabbat Que si, pour ne pas 
violer la loi de Molse, on circoncit le 
jour du sabbat, comment vous indignez- 
vous contre moi, parce que, le jour du 
sabbat, j'ai gueriunhommedans tout son 
corps ? Ne jugez point sur Tapparence, 
mais jugez selon la justice." 
Alors quelques habitants de Jerusa- 25 

mau*axo«. A ™^~, ,w— s , lem dirent : " N'est-ce pas la celui qu'ils 

oour moi, ie n'y vais point, parce que cherchent pour le faire mourir? Et le 

lT— * .-„ -w «oo ««™«» v^nn " voila qui parte publiquement sans qu'on 

lui dise rien. Est-ce que vraiment les 
chefs du peuple auraient reconnu qu'il 
est le Christ ? Celui-ci, neanmoins, nous 
savons d'ou il est; mais quand le Christ 
viendra, personne ne saura d'ou il est." 
Jesus, enscignant dans le temple, dit 2$ 
done a haute voix : " Vous me connais- 
sez et vous savez d'ou je suis!... et pour- 
tant ce n est pas de moi-meme que je 
suis venu : mais celui qui m'a envoye 
est vrai : vous ne le connaissez point; 
moi, je le connais, parce que je suis de 29 
lui, et e'est lui qui m'a envoye." lis 30 
chercherent done a lc^saisir; et person- 
ne ne mit la main sur lui, parce que son 
heure n'itait pas encore venue, 
, Mais beaucoup, parmi le peuple, cm- 31 
rent en lui, et Us disaient : *' Quand le 
Christ viendra; fera-t-il plus de mira- 
cles que tf en a fait celui-ci ? " 

Les Pharisiens entendirent la foule 32 
murmurant ces choses au sujet de Jesus; 
alors les Princes des prfctres et les Pha- 
risiens envoyerent des satellites pour 
Parr&er. Jesus dit :" Je suis encore 33 
avec vous un peu de temps, puis je m'en 
vais a celui qui m'a envoye. Vous me 34 
chercherez, et vous ne me trouverez 
point, et oil je suis vous ne pouvez 



mon temps n'est pas encore venu. 
9 Apres avoir dit cela, il resta en Galilee. 

10 Mais lorsque ses freres furent partis, 
lui-meme monta aussi a la fete, non pu- 
bliquement, mais en secret. 

1 1 Les Juifs done le cherchaient duraut 

12 la fete, et disaient : " Ou est-il? " Et il 
y avait dans la foule une grande rumcur 
a son sujet. Les uns disaient : " C'est 
un homme de bien. — Non, disaient les 

13 autres, il trompe le peuple." Cepen- 
dant personne ne s'exprimait libreraent 
sur son compte, par crainte des Juifs. 

On etait deja au milieu de la fete, 
lorsque Jesus monta au temple,et il se mit 
a enseigner. Les Juifs etonncs disaient : 
" Comment connait-U les Ecritures, lui 

X 6 qui n'a point frequente les tebles? " Je- 
sus leur repondit : " Ma doctrine n'est 
pas de moi, mais de celui qni m'a en- 

1 7 voye. Si quelqu'un veut faire la volonte 
de Dieu, il saura si ma doctrine est de 

iS Dieu, ou si je parle de moi-meme. Celui 
qui parle de soi-meme, cherche sa pro- 
pre gloire; mais celui qui cherche la 
gloire de celui qui i'a envoys est veri- 
dique, et il n'y a point en lui d'impos- 

IQ tare. Est-ce que Mo&e ne vous a point 
donne la Loi ? Et nul de vous n'accomplit 

20 la Loi. Pourquoi cherchez-vous a me 



VII, 2. S. Jean, se contentant d'une allusion 
aux courses apostoliques que fit alors N.-S. aux 
environs de la Galilee, dans le nord de la Pales- 
tine (Matth. xv-xviii), nous transpose a la fete 
des Tabernacles, qui se celebrait chaque annee 
du 15 au 2a du raois appele Tischri (septembre- 
octobre); le premier et le dernier jours Itaient 

ires solennels. .. — . „ . 

5. lis doutaient encore qu'il fut le Messie, ce 
Messie puissant et glorieux qui, dans leur opi- 
nion, comme dans ceUe de la piupart de leurs 
contemporains, devait relever avec plus d eclat 
le trfine de Ditvid et de Salomon. Pnuquil 
• semble, cependant, prttendre a cette dignity 
qull se hftte de quitter la Galitee, de sortir de 



la solitude ou il -t complait, pour se rendrc 
dans la capitale de la nation t et ia.qu il inaugurc 
sa royaut^. avec ^clat. 

6. Mo* tempt, le temps de me montrer au 
monde, X Jerusalem. — Votrt temps est tou- 
jour* /»*7,c-a-d. tous les temps vous sont borw. 
•vous pouvez aller a Jerusalem quand vous le 

voulez. ' - . 

8. Jo riy vais point ov€cvous t avte U foule 
pour me montrer avec eclat comme vous le d4- 

strez* . * • * « v :i 

14. Jisus monta au ttmptt % tit r* etpei', »i 

s'agttlci des galeries sacrees. 

«. AUusion a la guerison d'un paralytique le 
jour du sabbat (v. 2 sv.). 
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Chap. VII, 35. fcVANGILE SELON S. JEAN. Chap. VIII, 11. 



0» 



35 venir." Sur quoi les Juifs se dirent • 
entre eux : " Ou done ira-t-il, que nous 
ne le trouverons point? Ira-t-il vers 
ceux qui sont disperses panni les Grecs, 

30 se fera-t-ii docteur des Gentils? Que 
signifie cette parole qu'il a dite : Vous 
me chercherez, et vous ne me trouverez 
point, et ou je suis, vous ne pouvez 
venir? * 

Le dernier jour de la fete, qui en est 
le jour le plus solennel, Jesus debout dit 
i haute voix : " Si quelqu'un a soif, 

jS qu'il vienne a moi, et qu'U. boive. Celui 
qui croit en moi, de son sein, comme 
dit FEcriture, couleront des fleuves d'eau 

30 viye. " II disait cela de 1'Esprit que de- 
vaient recevoir ceux qui croient en lui; 
car TEsprit n'etait pas encore donn£, 
parce que Jesus n'avait pas encore ete 

4 o glorifie. Panni la foule, quelques-uns, 
qui avaient entendu ces paroles, di- 
saient : " C'est vraiment le prophete." 

4! D'autres : " C'est le Christ — Mais, 
disaient les autres, est-ce de la Galilee 

42 que doit venir le Christ? L'Ecriture 
ne dit-elle pas que c'est de la race de 
David, et du bourg de Bethleem, ou 



etait David, que le Christ doit venir ? n 
C'est ainsi que le peuple etait partage a 43 
son sujet. Quelques-uns voulaient Far- 44 
reter; mais personne ne mit la main 
sur lui. 

Les satellites etant done revenus vers 45 
les Pontifes et les Pharisiens, ceux-ci 
leur dirent : " Pourquoi ne Favez-vous 
pas amene?" Les satellites repondi- 46 
rent : " Jamais homme n'a parle comme 
cet homme." Les Pharisiens leur r«*pli- 47 
querent : " Vous aussi, vous etcs-vous 
laisses seduire? Y a-t-il quelqu'un par- 48 
mi les Princes du peuple qui ait cru en 
lui ? Y en a-t-il parmi les Pharisiens ? 
Mais cette populace qui ne connait pas la 49 
Loi, ce sont des maudits ! " Nicodetne, 50 
Tun d'eux, celui qui etait venu de nuit u 
Jesus, leur dit : •« Notre loi condamne- 51 
t-elle un homme sans qu'on Fait d'abord 
entendu, et sans qu'on sache ce qu'il a 
fait? " Us lui repondirent : " Toi aussi, 52 
es-tu Galileen? Examine avec soin les 
Ecritures, et tu verras qu'il ne sort 
point de prophete de la Galilee. " 

Et ils s*en retournerent chacun dans 55 
sa maison. 



K. — Le lendemain et le surlendemain de la f£te DES tabernacles 

[chap. viii]. 



10 Episode de la ftmnu adultirc 
[CHAP. VIII, 1 — fi]. 

(J Jesus s'en alia sur la montagne des 

2 Oliviers; mais, des le point du jour, il 
retourna dans le temple, et tout le peu- 
ple vint a lui. Et s'&ant assis, il les 
enseignait 

3 Alors les Scribes et les Pharisiens lui 
amenerent une femme surprise en adul- 

4 tere, el Fayant fait avancer, ils dirent 
a Jesus : " Maitre, cette femme a 6t6 
surprise en flagrant delit d'adultere. 

5 Or Molse, dans Ta Loi, nous a ordonn€ 
de lapider de telles personnel Vous done, 

6 que dites- vous ? n Ceiait pour 1'fonm- 
ver quails Finterrogeaient ainsi, afin de 
pouvoir Faccuser. Mais Jesus, s'eiant 
baisse, ecrivait sur la tcrre avec le doigt 



37* II s'agit du huitieme jour, qui cidturait 
la fete. Voy. Levit, xxiii, 36 sv. 
t 38. Pluncurs prophetes out annonce* Peffu. 
ston des dons de I'Esprit-Saint dans les imes 
a 1'tfpoque du Mesne : p. ex. Is. xliv t 3 ; 
Joel, u. 28; Exech. xxxvi. 95^ etc 

39. Ce qui cut lieu k U i» Peotecdte et 
depuis : le don de l'£sprit-Saint, son effusion 
dans les imes, ou les charisraes, devait fitre le 
fruit de la vi&oire et de la glorification de 
I Homme-Dteu. 



i Comme ils continuaient a rinterroger, 7 
; il se releva et leur dit : " Que celui de 
! vous qui est sans pechS lui jette le pre- 
mier la pierre." Et s'etant baisse de 8 
nouveau, il ecrivait sur la terrc. Ayant 9 
entendu cette parole, [et se sentant repris 
par leur conscience,! ils se retirerent les 
uns apres les autres, les plus ages - 
d'abord, [puis tous les autres], de sortc 
que Jesus resta seul avec la femme qui 
etait au milieu. Alors Jesus s'&ant re- 10 
lev*, et ne voyant plus que la femme, 
lui dit : <c Femme, ou sont ceux qui vous 
accusaient ? Est-ce que personne ne vous 
a condamnee? " Elle repondit : " Per- 1 1 
Sonne, Seigneur." Jesus lui dit : " Je ne 
vous condamne pas non plus. Alicz, et - 
nepechez plus." 



40. Le Prof hit* : voy. i, at. 

46. Voyez Marc, i. aa; Luc, iv, aa, 3a. 

fa Voy. iii, a sv.; xix, 39. 

VI H, x. Sur Tauthentiatd des vers, vii, 5a et 
viii, s-it, voir P. Martin, lntrodn£li<m & Im 
critifu* ttxtuglle du Nouveau Testament 
U I V, p. 195-516, et les Introductions au N. T. 

5* Lev. ax, 10; Deot xxii, 3a sv. 

9. Stumtani t etc., addition dequelques ma* 
nuscrits grecs. 
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Chap. VIII, 12. fiVANGILE SELON S. JEAN. Chap. VIII, 41- 




Discussion etitrt Jistis et Us Juifs : 
eeux-ci sont JUs du dimon [30 — 51]. 
Jtstts plus ancitn et plus grand 
qtfAbrcdiam [52—59]. 

12 Jesus leur parla de nouveau, disant : 
44 Je suis la lumiere du monde. Celui 
qui me suit ne marchera pas dans les 
tenebres, mais il aura la lumiere de la 

13 vie." Sur quoi les Pharisiens lui di- 
reut : " Vous rendez temoignage de 
vous-meme; votre temoignage n'est pas 

14 digue de foi." Jesus leur repondit : 
u Quoique je rende temoignage de moi- 
meme, mon temoignage est digne de 
foi, parce que je sais d'ou je suis venu 
et ou je vais; mais vous, vous ae savez 

15 d'ou je viens, ni ou je vais. Vous jugez 
selon la chair; inoi, je ne juge personne. 

16 Et si je juge, mon jugement est digne 
de foi, car je ne suis pas seul, mais moi, 

17 et ie Pere qui m'a envoye. U est ecrit 
dans votre Loi, que le* temoignage de 

18 deux hommes est digne de foi. Or, je 
rends temoignage de moi-meme, et le 
Pere qui m'a envoye rend aussi temoi- 



Jesus leur repondit 

ment ce que je vous declare. J'ai beau- 26 
coup de choses a dire de vous et a con- 
damner en vous, mais celui qui m'a 
envoye est veridique, et ce que j'ai en- 
tendu, je le dis au monde." lis ne 27 
comprirent point qu'il leur parlait du 
Pere. Jesus done leur dit : ' * Lorsque 28 
vous aurez eleve le Fils de Thomme, 
alors vous connaitrez que je suis, et que 
je ne fais rien de moi-meme, mais que je 
dis ce que mon Pere m'a enseigne. Et 29 
celui qui nva envoye est avec moi, et il 
ne m'a pas laisse seul, parce que je fais 
toujours ce qui lui plait."— Commeildi- 30 
sait ces choses, beaucoup crurent en lui. 

Jesus dit done aux Juifs qui avaient 31 
cm en lui : " Si vous demeurez dans ma 
parole, vous etes vraiment mes disci- 
ples; vous connaitrez la verite, et la 32 
verite vous rendra libres." lis lui re- y 
pondirent ; "Nous sommes la race 
d' Abraham, et nous n'avons jamais ete 
esclaves de personne; comment dites- 

Vous deviendrez libres? " Jesus 34 



VOUS . - , . 

rcic uui m a w ,u^ «™ leur repondit : " En verite, en verite, « 

to enaae de moi." lis lui dirent done : vous le dis, quiconque se Livre ati peche 
« Ou est votre Pere? " Jesus repondit : est esclave du peche. Or l'esclave ne 35 



** Vous ne connaissez ni moi, ni mon 
Pere; si vous me connaissiez, vous con- 

20 naitraz aussi mon Pere." Jesus parla 
de la sorte dans le parvis du Tresor, 
lorsqu'il enseignait dans le temple; et 
personne ne mit la main sur lui, parce 
que son heure n'etait pas encore venue. 

21 Jesus leur dit encore : " Je m'en vais, 
et vous me chercherez, et vous mourrez 
dans votre peche. Oil je vais, vous ne 

22 pouvez venir. " Les J uifs disaient done : 
" Est-ce qu'il va se tuer lui-meme, puis- 
qu'il dit : Ou je vais, vous ne pouvez 

23 venir?" Et il leur dit: " Vous, vous 
etes d'en bas; moi, je suis d'en haut; 
vous etes de ce monde, moi, je ne suis 

24 pas de ce monde. C'est pourquoi je 



demeure pas toujours dans la maison; 
mais le tils y demeure toujours. Si 36 
done le Kils vous affiranchit, vous serez 
vraiment libres. Je sais que vous etes 37 
enfants d' Abraham; mais vous cherchez 
a me fah*e mourir, parce que ma parole 
ne penetre pas en vous. Moi, je dis ce 3 s 
que j'ai vu chez le Pere; et vous, vous 
faites ce que vous avez vu chez votre 
pere." lis lui repondirent : " Notre 39 
pere, e'est Abraham." Jesus leur dit : 
" Si vous etiez enfants d* Abraham, vous 
feriez les ceuvres d' Abraham. Mais 4c 
maintenant vous cherchez a me faire 
mourir, moi qui vous ai dit la verite 
que rai entendue de Dieu : ce n'est 
point ce qu'a fait Abraham. Vous fai- 41 



17. // est icrit : citation dc Deirt. xbc, 15, 
d'apres le sens. 

20. D'apres Marc, xii, 41 et Josephe {Guerre 
ties Juifs, v, iii, O, le Tresor, ou Gazopkyla- 
Hum, se trouvait dans le parvis des femmes. 

35. Ce passage, tres difficile, a 6te interpret* 
biea diversement. Votci le lexte grec : Ttj v WQ\v 
o ri ca& JlaAA vftcv. La Vulgate a traduit : Prtn- 
cipinm qui et loouor vobis. Moi qui vous parle, 
je suis U Principe, Tautcur de toutes choses. 
Traduction qui ne peut se justifier grammati- 
calement et ne va pas tres bien au contexte. Je 
suis m principe, e'est-a-dire par esse nee, tout a 



fait, absolument ce que }e vous declare. C est- 
a-dire je ne suis niplus n& moins, tout a fait, ce 
que je vous dis. Ecoutex bieu tout ce que je 
vous dis et vous satires qui je suis. Je suis, en 
toute verity, ce qu'exprime mon langage. 
a6. (viii, 28, 40; «»>• 5<>; xjv. 24 «cX 

27. Vulgate, quit par Uit de Dtt* son Pe><> 

28. Comp. ui, 14 et Luc, xxii, 48; A<5t u, 35. Que 
je suis, m. a m. que e'est nioi. Deut. xxxu, 39; 

38. Vous aves vu; d'autres manuscnts Useni, 
vous avesappris de votre Pire, du demon, 
^j. En/anUa\/ornkntion,f 9 x\ ! Xi\ de Dieu 
comme leur Pere.il s'agit ici de filiauon spin* 
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Chap. VIII, 42. EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. IX, 7. 



tes ies oeuvres de votre pere," lis lui 
dirent : " Nous ne sommes pas des en- 
fants de fornication; nous avons un seul 

42 Pere, qui est Dieu." Jesus leur dit : 
" Si Dieu etait votre Pere, vous nrai- 
meriez, car c'est de Dieu que je suis 
sorti et que je viens; et je ne suis pas 
venu de moi-meme, mais tfest lui qui 

43 nra envoye. Pourquoi ne reconnaissez- 
vous pas mon langage? Parce que vous 

44 ne pouvez entendre ma parole. Le pere 
dont vous etes issus, c'est le diable, et 
vous voulez accompiir les desirs de votre 
pere. II a ete homicide des le commen- 
cement, et n'est point demeure dans la 
verite, parce qu'il n'y a point de verite 
en lui. Lorsqtfil profere le mensonge, il 
parle de son propre fonds; car il est 

45 menteur, et le pere du mensonge, Et 
moi, parce que je vous dis la verite, 

46 vous ne me croyez pas. Qui de vous 
me convaincra de peche? Si je dis la 
verite, pourquoi ne me croyez- vous pas? 

47 Celui qui est de Dieu entend la parole 
de Dieu; c'est parce que vous n'Stes pas 
de Dieu que vous ne rentendez pas." 

4$ Les Juifs lui repondirent : " N'avons- 
nous pas raison de dire que vous etes un 
Samaritain etque vous etes poss&le d'un 

49 demon? " Jesus repondit : " II n'y a 
point en moi de demon; mais j'honore 
mon Pere, et vous, vous m'outragez. 



Pour moi, je n'ai pas souci de ma gloi- 50 
re : il est quelqu'un qui en prend soin 
et qui fera justice. En verite, en ve- 51 
rite, je vous le dis, si quelqu'un garde 
ma parole, il ne verra jamais la mort" 
Les Juifs lui dirent : " Nous voyons 52 
maintenant qu'un demon est en vous. 
Abraham est mort, les prophetes aussi, 
et vous, vous dites : Si quelqu'un garde 
ma parole, il ne verra jamais la mort. 
Etes-vous plus grand que notre pere 53 
! Abraham, qui est mort? Les Prophetes 
J aussi sont morts; qui pretendez-vous 
jetre?" Jesus repondit : •« Si je me 54 
glorifie moi-meme, ma gloire n'est rien; 
?est mon Pere qui me glorifie, lui dont 
vous dites qu'il est votre Dieu; et pour- 55 
tant vous ne le connaissez pas; mais 
moi, je le connais; et si je disais que je 
ne le connais pas, je serais menteur 
comme vous. Mais je le connais et je 
garde sa parole. Abraham, votre pere, 5 5 
a tressailli de joie de cc qu'il devait voir 
mon jour: il Fa vu, et il s'est rejoui. M 
f Les Juifs lui dirent : " Vous navez pas 57 
encore cinquante ans, et vous avez vu 
Abraham! " Jesus leur repondit : " En 5S 
verite, en verite, jc vous le dis, avant 
qu J Abraham ftit, jesuis." 

Alors tls parent des picrres pour les 59 
lui jetcr; mais Jesus se cacha, et sortit 
J du temple. 



C — Le Siltnedi apris LA F&TE DES TABERNACLES [chap. IX — x, 2\\ 



io Uaveugle-ne' [chap. IX, 1—41]. Sa 
giUrison [1—7]. Effets du prodige 
stir la fouU [8 — 12]. EnquHe et op- 
position des Pharisiens [ 1 3 — y&Jteus 
se revele comme Fits de Dieu a Vaveu- 
gie gu/ri [3_ —38]. Amers reproches 
attx Pharisiens [39- -41], 

9 Jesus vit, en passant, un aveugle de 

2 de naissancc. 4< Maitre, lui deman- 

derent ses disciples, est-ce que cet horn- 

me a peche, ou ses parents, pour qu'il 



tuelte. lis sont nesdans les conditions theccva- 
liques normales; tls n'ont point de sang idohi- 
trique. 

44- Sag. it, 24. 

54. Comp. v, 31. 

50. A tressaiili de jofc..* le jour ou il a recu 
la promesse o.ue de sa race sortirait le Messie. 
voy. Gen. xit, 2-3; xviii, t8; xxii, x6-t8.— Men 
jour, le jour de ma venue sur la terre. — // V* 
vu % durant ?a vie terrestre, par lafot et la rev£- 
Ution; et selon d'autres il la vu surtout dans 
les Umbes, dans te scjour des Ames, ou avec les 
Pieux personnages de TAncien Testament, il 
asstste a la realisation des promesses divi- 
nes. 



soit ne aveugle ? " Jesus repondit : " Ni 3 
lui, ni ses parents n ont peehc, mats 
c'est afin que les oeuvres de Dieu soient 
manifestees «n lui. II faut, tandis qu'il 4 
est jour, q t nous fassions les oeuvres 
de celui qui ra envoye; la nuit vient, 
ou personnc le pcut travailler. Pen- 5 
dant que je suis dans le monde, je suis 
la lumiere du monde." — Ayant ainsi 6 
parle, il cracha a terre, fit de la boue 
avec sa salive, puis il l'etendit sur les 
yeux de Taveugle, et lui dit : ** Va, 7 



58. F&t„. je suis : en grec il y a deux verbes 
dinerents : I un ycvioihii se dit des fitres qui 
arrtvent a '.'existence dans le temps; I'autre, 
ctfu, ri'indiquant aucun commencement, con* 
vient a l'existence eternelle et immuable. 

59. Le texte re^u ajoute let : Passant au mr- 
Hen d % tn.v % tt ii sen a/laaiHSs.Ces mots,absents 
des meilleur; manuscrirs, proviennent d*une 
combinaison du commencement du chapitre 
suivantavec S. Luc, iv. 30. 

IX, a. Comp. Exod. xx, 5; Luc, xitt, x sv.; 
Jean, v, 14 et Dent v, 9; If Sam. xu\ 14 sv. 

4. Que nous fassions, Vulgate : que jt fmsu. 

7. Remarques 1' analogic et le symbolisme 
qui extste entre le nom de Stlo^ (en he^br. stki* 



C »3 ] 



Chap. IX, 8. 



fiVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. IX, 41. 



lave-toi dans ia piscine de Siloe (mot | de la synagogue. C'est pourquoi ses 23 
it : Envoye)." II partit, se 1 parents dirent : " II a de l'age, inter- 



8 



10 



qui se traduit 

lava, et s'en retourna voyant clair. 

Les voisins, et ceux qui Favaient vu 
auparavant demander l'aumone, di- 
saient : " N'est-ce pas la celui qui etait 
assis et mendiait?" Les uns repon- 
daient : 4i Cest lui"; d'autres : *' Non, 
raais il lui ressemble." Mais lui disait : 
" C'est moi. " lis lui dirent done : 
'•' Comment tes yeux ont-ils ete ou- 



11 verts? " II repondit : *' Un homme, ce qu'il t'a fait? Comment t'a-t-ii ouvert 



rogez-le." 

Les Pharisiens firent venir une se- 24 
conde fois Thomme qui avait ete aveu- 
gle, et lui dirent : " Rends gloire a 
Dieu ! Nous savons que cet homme est 
un pecheur." Celui-ci repondit : " S'il 25 
est un pecheur, je i'ignore; je sais 
seulement que j ? etais aveugle, et qu'a 
present je vois. " lis lui dirent : * * Qu*est- 26 



12 



U 



celui qu'on appelle Jesus, a fait de la 
boue, il Fa etendue sur mes yeux, et m T a 
dit : Va a la piscine de Siloe, et lave-toi. 
J'y ai ete, et, ra'etant lave, j'ai recouvre 
la vue. — Ou est cet homme? " lui 
dirent-ils? II repondit: " Je ne sais 
pas," 
lis menerent aux Pharisiens celui qui 

14 etait aveugle. Or e'etait un jour de 
sabbat que Jesus avait ainsi fait de la 

1 s boue it ouvert les yeux de l'aveugle. A 
leur .our, les Pharisiens lui demanderent 
com nent il avait recouvre la vue, et ii 
leur dit : " II m'a mis sur les yeux de la 

16 boue je me suis lave, et je vois." Sur 
cela, quelques-uns des Pharisiens di- 
saient : " Cet homme n'est pas envoy 4 

, de Dieu, puisqu'il n' observe pas le sab- 
bat" D'autres disaient : " Comment 
un pecheur peut-il faire de tels prodi- 
ges?" Et la division etait entre eux. 

17 lis dirent done de nouveau a l'aveugle : 
4C Et toi, que dis-tu de lui, de ce qu'il 
t'a ouvert les yeux?" 11 repondit : 
" C'est un prophete." 

1 8 Les Juifs ne voultirent done pas croire 
que cet homme eut ete aveugle et qu'il 
eut recouvre la vue, jusqu'a ce qu'ils 
eussent fait venir les parents de celui 

19 qui avait recouvre la vue. lis leur de- 
manderent : " Est»ce la votre fils, que 
vous dites etre ne aveugle? Comment 

20 done voit-il maintenant? " Ses parents 
repoodirent : " Nous savons que c'est 
bien la notre fils, et qu'il est n£ aveu* 

•zx gle; mais comment il voit maintenant, 
nous rignorons, et qui lui a ouvert les 
yeux, nous ne le savons pas. Interro- 
gezle lui-meme; il a de Tage, lui-meme 

22 parlera de ce qui le concerne." Ses pa- 
rents parlerent ainsi, parce qu'ils crai- 
gnaient les Juifs. Car deja les Juifs 
etaient c^nvenus que quiconque recon- 
naitrait Jesus pour le Christ serait exclu 



^7 



28 



30 



W 



M 



les yeux? " 41 leur repondit : " Je 
vous Fai deja dit et vous ne l'avez pas 
ecoute : pourquoi voulez-vous Fenten- 
dre encore? Est-ce que, vous aussi, vous 
voulez devenir ses disciples?" lis le 
chargerent alors d'injures, et dirent : 
" C'est toi qui es son disciple ; pour 
nous, nous sommes disciples de MoTse. 
Nous savons que Dieu a parle a MoTse; 29 
mais celui-ci, nous ne savons d'ou il 
est" Cet homme leur repondit : "11 
est etonnant que vous ne sachiez pas 
d'ou il est, et cependant il m'a ouvert 
les yeux. Nous savons que Dieu n'exau • 
ce point les pecheurs; mais si quelqu'un 
Phonore et fait sa volonte, c'est celui-la 
qu'il exauce. Jamais on n'a oui dire 
quequelqu'un ait ouvert les yeuxd'un 
aveugle-ne. Si cet homme n'etait pas 33 
de Dieu, il ne pourrait rien faire." lis 34 
lui repondirent: "Tu es netoutentier 
dans le peche, et tu nous fais la le- 
con? " Et ils le chasserent 

Jesus apprit qu'ils 1'avaient ainsi 
chasse, et l'ayant rencontre, il lui dil : 
"Crois-tu au Fils de I'homme?" 11 
repondit : "Qui est-il, Seigneur, afin 
que je crofe en lui? " Jesus lui dit : 
" Tu Fas vu; et celui qui te parle c'est 
lui-meme. — Je crois, Seigneur," dit- 
il; et se jetant a ses pieds, il I'adora. 
Alors Jesus dit : " Je suis venu dans ce 
monde pour un jugement, afin que ceux 
qui ne voient pas, voient, et que ceux 
qui voient, deviennent aveugles. ' Quel- 
ques Pharisiens qui etaient avec lui, 
ayant entendu ces paroles, lui dirent -. 
" Sommes-nous, nous aussi, des aveu- 
gles? " Jesus leur repondit : "Si 
vous etiez des aveugles, vous u'auriez 
point de pech£; mais maintenant vous 
dites : Nous voyons; votre peche de- 
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37 
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39 



40 



41 



meure. 



loath* e'est-a-dire onvovi), et le caradtere d'en- 
,voye* par excellence^!! a Jesus-Christ. 

as. It pa rlgra. Vole. , ou *il pmrle. 

afi. C W iolq%t «. .. vulg. tQition discipU % toi* 

I "4 ] 



35. Au Fits do Vkommt, d'apres les meilleurd 
manuscrits, c*est-a-dire an Messte. Dautres 
manuscrits et la Valgate : au FiU dt Diou. 



Chap. X, i. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



TJZ ^"^f ""[chap, x, I— 21]. 
rortrjutdu bon et du mauvais pasteur 
\.}-*>i-J&i*sestle6onpasteur[i—i$\. 
Nouvelle discorde entre Us Juifs 
[19—21]. J J 

10 En write, en verite, je vous le dis, 
celui qut tfentre point par la porte dans 
la bergene, mais qui y monte par 
aiUeurs, est un voleur et un brigand. 

2 Mais celui qui entre par la portelst le 

j pasteur des brebis. C'est a lui que le 
porter ouvre, et les brebis entendent sa 
voix; u appelle par leur nom ses brebis, 

4 et 11 1 les mene aux paturages. Quand il 



Chap. X, 28. 



quelesbrebisaientlavie, etqu'eUessoient 
dans I abondance. Je suis le bon pas- 1 , 
teur. Le bon pasteur donne sa vie pour 

Mi n'!^ ?*■" Ie mer «naire, et celui 1 2 
qui n est pas le pasteur, a qu i les brebis 
n apparbennent pas, voit venir le loup, 
aisse la les brebis et prend la fuite; et le 
loup les ravitet les disperse. Le mer- 1* 
cenaire s'enfuit, parce qu'il est merce- "* 
naire et qu'il n'a nul souci des brebis 
je suis le bon pasteur; je connais mes 1 . 
brebis, et mes brebis me connaissent 
comme mon Pere me connait, et que ie is 
connais mon Pere, et je donne ma vie 
pour mes brebis. J ? ai encore d'autres 16 
brebis qui ne sont pas dans cette ber- 
arene: il fanf mic^; „..« :« i__ i_. 



devant elles, ITta IrtSYJE? £g A7™\ ** *« **¥ *"' 

5 Parce qu'elles connaissent savouc EU« fn« 1 J a f 5 " que J e Ies am6ne > * 
nesuiv^ntpomtunetranse? maisell« S?« W " 1 • ma voLx ' et u y aura 
le fuiront, parce qu'elte SS£ ^ f Seule h "* er ". un seul pasteur. - 
paslavoi/deseKre * £est pourcela que mon Pere m'aime: par- i 7 

6 Jesus leur dit cette aHdeorie- mais ils ! ffi^ ma vie P 01 "" ,a reprendre. 
ne comprirent pas de quoilK- Sfatt £ ^ "? ^, ^ mais J e ,a <*<"">* , S 

7 JesusdSnc leur^t encore :^n^I- J^^tf?**™^* 1 * *»»«•. 



Jesus done leur dit encore : " En verite, 

<t *LT$ JC T 55 Ie ^ J e ^ la Porte 
a des brebis. Tous ceux qui sont venus 

avant moi sont des voleurs et des bri- 
gands; mais les brebis ne les ont point 

9 ecoutes. Je suis la porte : si quelqu'un 
entre par moi, il sera sauve; il entrera, 
et a sortira, et il trouvera des paturages. 

'o Le voleur ne vient que pourderober, 
egorger etdetruire; moi, je suis venu pour 



et le pouvoir de la reprendre : tel est For- 
are que j ai recu de mon Pere." 

II s'eleva de nouveau une division m 
F^nni les Juifs A ('occasion de ce dis- 
cours. Plusieurs d'entre eux disaient • 

Ii est possede d'un demon, il a perdu 
le sens : Pourquoil'ecoutez- vous' " D'au- 
tres disaient : « Ce nc sont pas Id ies 
paroles d'un possede; est-ce qu'un de- 
mon peut ouvrir les ycux des aveugies ? " 
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21 
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Occasion du discours [vers. 22—24]. 
J/sus consubstantiei a soil Pere ies 
Juifs veulent ie lapider [25—38]. 
j/sus ichappe d Uurs mains et se retire 
au deld dujourdain [39—42]. 

On c&Sbrait d Jerusalem la f3te de la 
DeUcace : c'^tait I'hiver; et Jesus se 
promenait dans le temple, sous k porti- 
que de Salomon. Les Juiferentourerent 
done et lui dirent : " Jusques d quand 



faendrez-vous notre esprit en suspens? 
hi vous Stes le Christ dites-le-nous fran- 
cnement J&us leur repondit : "Je 2- 
vous I'ai dit, et vous ne wcroyez pas • les * 
oeuvres que je fais au nom de mon Pere 
rendent temoignage de moi; mais vous 26 
ne croyez point, parce que vous n'etes 
pas de mes brebis. Mes brebis enten- 27 
dent ma voix; je les connais, et elles me 
suivront Etje leur donne une vie Ster- ->$ 
nelle, et elles ne periront jamais, et nul "" 



ni£i& S" 1 ?™'" f^ront Scloii d'autres ma- 

all^onque. L'ld^c dc comparaison Vest oas 

lui de wapafoAii, parabole. 
rt. Les Pronheies avaient souvent decrit !e 

bon^ (voy. Is. jjl, it; Jertm.^ii, 4 ; Ercfch 
pcau du Seigneur, brebis de son paturage 



(P ? . IxxU h, 13; c, 3 h; Ezech. icxxiv, s sv.; 
Mich, vu, i 4 ;Zach. x, 3). * * 

x6. r«/ ^«c«r dautres brgbis^ les Gentils. 
- // »^ a«ra plus apres ma mort, anume 
torrent: le mur de separation entre le judalsme 

CoUrfT ISmC 5Cra ""^^P 11, "» ^ sv ^ 
aa. Cette fete se celdbrait Ie 25 du neuvierae 

moij, apfjele Casle„ (mUieu de decmnbreX 

(I Mach. iv, 53.59; it. , f X 8; X( 5 -8)- 
26. Aprcs ^ mes bftiis, plusieurs nanus* 

cnts ajoutent, cwnmejt whs fat dit 
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Chap. X, 29. 



fiVANGILE SELON S. JEAN. Chap. XI, 20. 



w*. 



u'i 



*y 



r *■ 



29 ne les ravira de ma main : mon Pere, 
qui me les a donnees, est plus grand que 
tous, et nul ne peut les ravir de la main 

30 de mon Pere. Mon Pere et moi nous 
sommes un." 

31 Les Juifs ramasserent de nouveau des 

32 pierres pourle lapider. Jesus leur dit : 
" J'ai fait devant vous beaucoup d'ceu- 
vres bonnes qui venaient de mon Pere : 
pour laquelle de ces oeuvres me lapidez- 

33 vous? Les Juifs lui repondirent : i( Ce 
n'est pas pour une bonne oeuvre que 
nous vous lapidons, mais pour un blas- 
pheme, et parce que, etant homme, vous 

34 vous faites Dieu." Jesus leur repondit ; 



1/ 



" N'est-il pas ecrit dans votre Loi : J'ai 

35 dit : Vous Stes des dieux ? Si la Loi 

appelle dieux ceux a qui la parole de 

Dieu a ete adressee, et si FEcriture ne 



peut etre aneantie, comment dites-vous 
a celui que le Pere a sanctine et envoye 
dans le monde : Vous blasphemez, parce 
que j'ai dit : Je suis le Fils de Dieu? 
Si je ne fais pas les oeuvres de mon 
Pere, ne me croyez pas. Mais si je les j8 
fais, lors meme que vous ne voudriez pas 
me croire, croyez a mes oeuvres : afin 
que vous sachiez et reconnaissiez que le 
Pere est en moi, et o^ue je suis dans le 
Pere." La-dessus, ils chercherent de 39 
nouveau a se saisir de lui, mais il s'e- 
chappa de ieurs mains. 11 s'en retourna 40 
au dela du Jourdain, dans le lieu ou Jean 
avait commence a baptiser; et il y demeu- 
ra. Et beaucoup venaient a lui, d'sant : 41 
"Jean n'a fait aucun miracle; mais tout 42 
ce qu'il a dit de celui-ci est vrai.*' Et il y 
en eut la beaucoup qui crurent en lui. 



IV. — ^ CAUSE DE LA RESURRECTION DE LAZARE, PEU DE TEMPS 
AVANT LA DERNIERE PAQUE, LA HAINE DES JUIFS VA JUS- 
QU'A DtCRfiTER LA MORT DE JESUS [Ch. XI]. 

N*y a-t-il pas douze heures dans le jour? 
Si quelqu'un marche pendant le jour, il 
ne se heurte point, parce o^u'il voit la lu- 
miere de ce monde. Mais s'il marche 10 
pendant la nuit, il se heurte, parce au ? il 
manque de iumiere." II parla ainsi, et 11 
ajouta : " Notre ami Lazare dort, mais 
je me mets en route pour le rSveiiler." 
Ses disciples lui dirent : ** S'il dort, il 12 
gueYira."' Mais Jesus avait parle de sa 1 j 
mort, et ils pensaient que cxtait du re- 
pos du sommeiL Alors Jesus leur dit 14 
clairement : Ci Lazare est mort; et je me 15 
rejouis a cause de vous de n'avoir pas etc 
la, afin que vous croyiez; mais allons 
vers lui '* Et Thomas, appete Didyme, 16 
dit aux autres disciples ; " Allons-y, 
nous aussi, afin de mourir avec lui." 

Jesus vint done et trouva Lazare de 17 
puis quatre jours dans le sepulcre. Or 18 
Bethanie 6tait pres de Jerusalem, a 

Juinze stades environ. Beaucoup de 19 
iiifs Staient venus pres de Marthe et 
de Marie pour les consoler au sujet de 
leur frere. Des que Marthe eut appris 20 
que Jesus arrivait, elle alia au-devant dc 



i° — La resurrection de Lazare [vers. 
1 "" 44 j- Jesus appeli auprh de Laza- 
re [1 — 6]. Declaration de Jesus : 
Lazare est mort y mais ilva le ressusdter 
[7 — 1 6]. Le ricit du miracle [17 — 44]. 

11 11 y avait un malade, Lazare, de 
Bethanie, village de Marie et de Marthe, 

2 sasoeur. — Marie est celle qui oignit de 
parfum le Seigneur, et lui essuy a les pieds 
avec ses cheveux; et e'etatt son frere 

3 Lazare qui dtait malade. — Les soeurs 
envoyerent dire a Jesus : " Seigneur, 

4 celui que vous aimez est malade. Ce 
qu'ayant entendu, Jesus dit : "Cette 
maladte ne va pas a la mort, mais elle 
est pour la gloire de Dieu, afin que le 
Fils de Dieu soit glorifte par elle." 

5 Or Jesus aimait Marthe, et sa soeur 

6 Marie, et Lazare. Ayantdonc appris 
qu'il ttait malade, il resta deux jours 

7 encore au lieu ou il 6tait II dit ensuite 
a ses disciples : " Retournons en Judee." 

8 Lesdisciples lui dirent : " Maltre, tout a 
I'heure les Juifs voulaient vous lapider, 

9 et vous retournez la?" Jesus repondit : 



29. La Vulgate et quelques manuscrits grecs : 
Ce que mon Pirtitja donni est //us grand que 
toutts chases* 

31. Dinotsvta*. Voyez viii, 50. — Lt ladder 
camme blaspheroateur. Les Juifs comprenaient 
done que Jesus, par ces paroles, s'attribuah la 
nature divine. 

34. Ps. Ixxxii (hebX 

36. Sancli/U doit s'entendre ici de la const- 
cration a la dignity messiamque, d'oii le nom de 
Saint de Dien donne a Jesus-Christ (Marc, 



i, 24; Luc Iv, 34; Jean vi, 69). N.-S. argumenie 
du moins au plus, et se hfite d'ajouter (vers. 38) 
qu'il est d'ailleurs le Fits de Dieu dans le sens 
propre du mot, c.-a.d. un avecle Pere en subs- 
tance et en nature. 

38. RecoHHaissicn y Vul. civyie*. 

XI. 16. Didymc, Atfvpet, c.-k'd.jumcau, est 
la traduction du mot hebreu TMma, 

so. S. Jean nous montre les deux soeurs tellcs 
qtte les depeint S. Luc (x, 38 sv.) 
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Chap. XI, 21. 



fX^£iiEf^^^ XI, 55. 
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lui, tandis que Marie se tcnait assise a la • « Xe vous a i i> «** ^ : 

maison. Marthe dit done \ lS«V J! vo ^^f P^^.sivouscroyez, 

tenant encore, je sais que tout ce que ! rends oVd^' £ ? **"• je , VOUS 
vous demanderez a Dieu, Dieu vous i exauce ^ P™r ™ - q " e V0US mavez 
„ i'accordera/' Jesus lui dit • -'Vltoi K£«, V^ ' Je savsus q"e vous 42 
^ irere ressuscitera. _ J c ^ s lui 1^ ' ££f^i t °T™ S; ^.^ j'ai dit cela a ^ 
dit Marthe, qn'il ressuscitoa Lffi ^ de - Ia . foule <* m ra'entoure, afin 
resurrection 4 au S Sr ° tit ^w?"^ q " e C «* V0US 1 ui *' avez 
:ui dit : ;• Je suis la rSuSon If" • ££ ^* l^E**™?' £ °* « 

Jit-clle, je crois que vous ctes le Christ, 



.M 



30 



«s*ur,disant : £^.f ST-l «W. W St?dflEXlKS 



tend^le se^^onTptement^t al'la en*! uf **?, ^7* Mt J&us ' ""^ 

quittclelieuouMSelitSn^ taSK^™ 1 ^ Les 47 
31 Les Juifc qui etaient avec Marie eUa done lfs-nh • 1 ? ha f^ ,ns assemblerent 
consequent! I'ayant vue sTlevJrTn 5S ron™ fr^™ et , dirent : " Q ue fe- 
et sortir, la sui&rem £ S^t "'EUe SK^S?* S^T "f*? ^ > 



c-- ■ : >* u l avez- vous mis? !U ne dit Das cela dp im m <wT ^ — • 

J^ST' r0pondirent - ils ' vcncz; ^ ^pft*«?SBM 

J&us pleura. prophetisa que Jesus devait mourir pour 



n „..^r^ _.i? P? u ^t-il pas, lui qui disperses. Depds ce jour ^ 4^ , , 

rtiTpnt stir l«»c mAi Mnn j_ i_ ^_ • . 3«J 



«ix dirent : « Nc pouvait-U pas, lui qui 
a ouvert les yeux d'un aveugle-n6, faire 
aussi que cet homme ne mourut point? » 

J , J™? done, frdmissant de nouveau en 
lui-meme, se rendit au sepulcre : rttait 
un caveau, et one pierre etait pos&des- 

39 sus. .. otez la pieVre," dit JeKfa? 

rf ' ^ f?' de ^^ 9* *ait mort, lui 
«t: 'Seigneur, ilsentdejd, carUya 
Q uatre lours au'il est W » I ^«« n. ; Y:* . 



• ^■*B^a.T-Tfflj« , sss ? jBSfSft %g; 



rerent sur les movens de le faire mourir. 
C est pourquoi J&us ne se montrait plus sa 
en public parmi les Juifs; mais il se re- 
tira dans la contree voisine du desert 
dans une ville nommee Ephrem, et il v 
sejourna avec ses disciples. 

Cependant la Paque des Juiis etait 5; 
procne, et beaucoup monterent de cette 



Ploy* q 0e cinq fob dan* !« Nouveau TcSJ 
mem (Jean. xi. *•*. •»«■ m«^k :„ -_. 1* . 




vm't n «. " tw—^-wwh uiuujgnauonT Jesus 
contre lui un motif dc condamnation. Une ^r. 



tie de ceux-U meme dont les pleon le pressenc 
d agir, seront panrn ceux qui lui feront raver 
de sa vie le cnine d'avoir ainst manifestemeot 
prouve sa mission. 

3«. V»* tun Halt fotft dtssus. ou. y it ait 
posie t savou-, a l'entree. * 

Epnnm itzit situd a 4 ou < lieues au nwd de 
Jerusalem, entre Bethel et le mont de U Sua! 
rautaine, dans le desert de Juda. 
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Chap. XI, 5& 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. XII, 19. 



56 pour se purifier. lis cherchaient Jesus, 
et ils sc disaient les uns aux autres, sc 
tenant dans le temple : " Que vous en 
semble? Pensez-vous qu'il ne viendra 



pas a la fete? " Or, les Pontifes et les 
Pharisiens avaient donne Fordre que, si 
quelqu'un savait ou il etait, il le decla- 
rat. afin qu'ils le fissent prendre. 



t: 






SECTION III [Ch. XII]. 

Gloire divine de Jesus manifested dans l'entree triomphale 

a Jerusalem. 

I. — LE SOUPER DE BETHANIE [Ch. XII, 1 — 11]. 



Sixjottrs avattt la derniere Pdque Jesus 
soupe a Bithanie; Marie parfwne les 
pieds du Sauvettr [vers. I — 8]. Beau- \ 
coup dejuifs abandon nent le parti des \ 
Pharisiens [9 — il], 

12 Six J ours avant * a P^que, J^us vint 
aBethanie, ou etait Lazare, le mort 

2 qu'il avait ressuscite. La, on lui fit un 
souper, et Marthe servait. Or Lazare 
etait de ceux qui se trouvaient a table 

3 avec lui. Marie ayant pris une livre 
d'un parfum de nard pur tres precieux, 
en oignit les pieds de Jesus, et les essuya 
avec ses cheveux; et la maison fut rem- 

4 plie de Fodeur du parfum. Alors un ie 
ses disciples, Judas Iscariote, celt i qui 

5 devait le trahir, dit : " Pourquoi n'z. *-ou 
pas vendu ce parfum trois cents deniers, 



pour les donnef aux pauvres? " II dit 6 
ceia, non qu'il se souciat des pauvres, 
mais parce qu'il etait voleur,et qu'ayant 
la bourse, il derobait ce qu'on y met- 
tait : Jesus lui dit done : " Laisse-la; 7 
elle a garde ce parfum pour le jour dc 
ma sepulture. Car vous aurez toujours S 
des pauvres avec vous; mais moi, vous 
ne m'aurez pas toujours! " 

Un grand nombre de Juife surent que 9 
Jesus etait a Bethanie, et ils vinrent, 
non sculement a cause dq Jesus, mais 
aussi pour voir Lazare qu'il avait res- 
suscite des morts. Mais les Princes des ;o 
pretres delibererent de faire mourir 
; aussi Lazare, parce que beaucoup de 11 
'Juife se retiraient a cause dc lui, et 
croyaient en Jesus. 



II. - LE TRIOMPHE DE JESUS A JERUSALEM [Ch.,XII, 



12 — tf 



12 



Entrie triomphale [vers. 12—19]. Des 
patens eux-tninies vienncnt offrir leurs 
hommagts [20—36]. 

Le kndemain, une multitude de gens 
qui etaient venus pour la fSte, ayant 
appris que Jesus se rendait a Jerusa- 

13 lem, prirent des rameaux de palmiers, 
et allerent au-devant de lui, en criant : 
4f Hosannai Beni soit celui qui vient au 

14 nom du Seigneur, le Roi d'Israel! " Je- 
sus, ayant trouve* un anon, monta des- 

15 sua, selon c6 qui est ecrit : u Ne crains 
point, fille de Sion; voici ton Roi qui 
vient, assis sur le petit d'une anesse." 



— Ses disciples ne comprircnt pas 
d ? abord ces choses; mais lorsque Jesus 
fut glorifie, ils se souvinrent qu'elles 
avaient ete ecrites de lui, et qu'il les 
avait accomplies a son egard. — La 
fouie done qui etait avec lui lorsqu'il 
appela Lazare du tombeau et le ressus- 
cita des morts lui rendait temoignage; 
et e'est aussi parce qu'elle avait appris 
qu'il avait fait ce miracle, que la multi- 
tude s'6tait portee a sa rencontre, Les 
Pharisiens se dirent done entre eux : 
" Vous voyez bien que vous ne gagnez 
rien; voila que tout le monde court apres 
lui." 



16 



17 



18 



19 



XII. x. Mattb. xxvi, 6; Marc xiv, 3. U 
sixihnejour dvant la Pdque, depend evidem. 
ment de la date de la Pique. D'apres S. Jean, 
le four oCk. Ton mangeait la P&que tout cette 
anaee la lr vendredi soir. Le repas de B^thante 
amaitdonc eu lieu le samedi soir. 

a. Da^s la maison de Sjmoa le lepreux, au 
tecaoignage de S. Matthieu (xxvi, 6). 

y T/ais cents denier*, environ 335 francs, 
le denier valant 0,78 centimes. 

7. La Vulgate, comme les manuscnts Sinat* 
tiens, Vaticanus, lisait Ira . . ^npwi. lecon 
fort obscure. D'autres manuscnts et les vers. 



Syr. peschito et sinaltique ont rrnipmct^ lecon 
plus simple, plus conforme au seas des synop- 
tiques : Laisse-la, elle a conserve ce parfum 
pour ma sepulture, e'est-a-dire : elle a aujour- 
d'hui embaume mon corps par anticipation. 
Jesus montre done dans VaAe de Marie un but, 
une utility qui manquait aux yeux de lavare 
Judas. 

8. Anrts; Utt. swr. 

t2. Matth. xxt, 7; Marc, xi, 7; Luc, »x, 35 . 

15. Citation libre de Zach. ix f 9. — rw Rot, 
le Messie promts. 
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Chap. XII, 20. KVANGILE SELQN S. JEAN. Chap. X II, 48. 

20 Or il y avait quelques Gehtils parmi | La foule qui etaitla et qui avait en- 20 
ccux qui efcuent montes pour adorer, j tendu, disait : •• Cest le tonnerre"; 




pas, il demeure seul; mais s'il meurt 
il porte beaucoup de fruit. Celui qui 
aime sa vie, la perdra; et ceiui qui hait 
sa vie en ce monde, la conservera pour 
26 la vie eternelle. Si quelqu'un veut etre 
men serviteur, qu'il me suive, et la ou 
je suis, la aussi sera mon serviteur. Si 
queiqu'un me sert, mon Pere l'honorera. 
Maintenant mon ame est troublee; et que 






que le Christ demeure eternellement : 
comment done dites-vous : II faut que le 



J3 



28 



Fils de I'homme soit eleve? Qui est ce 
Fils de I'homme ? M Jesus leur dit : " La 
lumiere n'est plus que pour un temps au 
milieu de vous. Marchez, pendant que 
vous avez la lumiere, de peur que les 
tenebres ne vous surprennent : celui qui 

. -.--- — "7 -" — — ~ *■«• marche dans les tenebres ne sait ou il va. 

dirai-je? ... Pere, dehvrez-moi de cette j Pendant que vous avez la lumiere, croyez ;6 
heure... Mais cest pour cela que je suis | en la lumiere, afin que vous soyez des 
arrive a cette heure. Pere, glorinez j enfants de lumiere. " Jesus dit ces cho- 
yotre nom. Et une voix vint du del : j ses, puis s'en allant il se deroba a leurs 

Je 1 ai glonfie, et je le glorifierai I veux. 
oncore. " 

III. — EPILOGUE DE LA PREMIERE PARTIE [Ch. XII, 37-501 
L'INCREDULITE DES JUIFS, SES CONSEQUENCES. 



37 Quoiqu'il eiit fait tant de miracles en 
leur presence, ils ne croyaient point en 

38 lui : afin que fut accompli Toracle du 
prophete Isaie, disant : " Seigneur, qui 
a cru a notre parole? et a qui le bras 

39 du Seigneur a-t-il ete revele? " Ils ne 
pouvaient done croire, parce qu'Isaie a 

40 dit encore : " II a aveugle leurs yeux 
et endurci leur coeur, de peur qu'ils ne 
voient des yeux, qu'ils ne comprennent 
du coeur, qu'ils ne se convertissent, et 

41 que je ne les guerisse." IsaTe dit ces 
choses, lorsqu'il vit la gloireda Seigneur 

42 et qu'il parla de lui. Beaucoup, toute- 
fois, meme parmi les membres du San- 
hedrin, crurent en lui; mais, a cause 
des Pharisiens, ils ne le confessaicnt pas, 



,de peur d'etre chasses de la synagogue* 
Car ils aimerent la gloire des hommes 43 
plus que la gloire de Dieu. 

Or Jfeus eleva la voix et dit : " Celui 44 
qui croit en moi, croit, non pas en moi, 
. mais en celui qui m'a envoye; et celui 45 

3ui me voit, voit celui qui m'a envoye. 
e suis venu dans le monde comme une 46 
; lumiere, afin que celui qui croit en moi, ne 
j demeure pas dans les tenebres. Si quel- 47 
• qu'un entend ma parole, et ne la garde 
i pas, moi, je ne le jugc point; car je suis 
venu, non pour juger le monde, mais 
j pour sauver le monde. Celui qui me 48 
meprise et ne recoit pas ma parole, il a 
son juge : e'est la parole meme que j'ai 
annoncee; elle le jugera au dernier jour. 



20. EAAqm des Gentils, probr blement des 
prosilyUs tig la porte t puisqu'ils sont veuus 
l>our s'associer a la (ete de PSque. 

37. DHivrtx-moi de cette hture % du temps dc 
ma passion et de ma more Mais non, repond-il 
en se parlant a lui-m&ne, c*e$t /our cela, e'est- 
adire pour soufirir et mourir, etc 

Laaalofie dc ce passage avec 1 'agonic dc 
N.-S. au jardin des Olivier* racontee par Ie» j 
Synoptic ues est ^ video te. On voit combien est ! 
pcu fondee rassertion des critiques pr&endant 
que le Christ de S. Jean est impassible. ! 

a8. Et um4 Poix vi*t; deux fots deja Dieu le | 
Pere avail solennellement rendu temoignage t | 
son Fils : a lTieure de son bapteme (Matth. iii, 



17 sv.), et au jour de la Transfiguration (Matth. 
xvii, 5 sv.), e'esta-dire au commencement et au 
milieu de sa vie publique. Au moment de sa 
Passion, alors que son ministere public vapren* 
dre fin. son Pere le glorifie une troisieme wis. 
34. La lt>t\ ici comme x, 34, designe tout 
I'Ancien Testament. Cf. Ps. ex (M.) t 4; Dan. 
vii, 13. 

^6. Se ddroba * leurs yeux : comp. Matth. 
xxi, 17. 
38. Is. liii, x. 

40. Is. vi, 9, 10. Cf. Rom. ix-xi. 

41. L*rs$u*. D'autres manuscrits, au lieu de 
or*, lisent on, parce cue. 
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Chap. XII, 49. 



EVANGILE SELON S. TEAN. 



Chap. XIII, n. 



49 Car je n'ai point parte de moi-meme; 
mais le pere, qui m'a envove, m'a pres- 
ent lui-meme cc que je dbis dire et ce 

50 que je dois enseigner. Et je sais que 



son commandement est la vie eternclle. 
Les choses done que je dis, je les dis 
comme mon Pere me les a enseignees." 



DEUXIEME PARTIE. 

MANIFESTATION DE LA GLOIRE DIVINE DE JESUS 
DURANT SA VIE SOUFFRANTE ET SA VIE GLORIEUSE 

[Ch. XIII — XX]. 

SECTION I [Ch. XIII — XX]. 
Pendant la derniere cene et dans le di scours d'adieu. 

I. — PENDANT LA DERNIERE CENE [Ch. XIII, t — 30]. 



Le lavement des puds, sttprhue marque 

d amour et d^kumilitt [vers. 1 — 17]. 

Trahison de Judas ann/nucc [ 1 8 — 30]. 

13 Avant la fete de Paque, J&us, sa- 

chant que son heure etait venue de 

passer de ce monde a son Pere, apres 

avoir aime les siens qui etaient dons le 

monde, les aima jusqua la fin. 

2 Pendart lesouper, iorsquedeja lediable 
avail mis dans le coeur de Judas, !ils de 
Simon Iscariote, le dessein de le li* rer, 

j Jesus, qui savait que son P?re uvait 
remis toutes choses entre ses mains, et 
qirii etait sorti de Dieu et s'en allait a 

4 Dieu, se leva de table, posa son man- 
teau, et, ay ant pris un linge, il s'en 

5 ceignit. Puis il versa de l'eau da is le 



bassin et se mit a laver les pieds de ses 
disciples, et a les essuyer avec le linge 
doiit il etait ceint Iivint done a Si- 6 
mon-Pierre; et Pierre lui dit : " Quoi, 
vous, Seigneur, vous meiavez les pieds!" 
Jesus lui repondit : " Ce que je fais, tu 7 
ne le sais pas maintcnant, mais tu le 
comprendras bientot" Pierre lui dit : 8 
"Non, jamais vous tic me laverez les 
pieds." Jesus lui repondit : " Si je ne 
te lave, tu n'auras point de part avec 
moi." Simon-Pierre lui dit : " Sei- 9 
gneur, non seulement/lcs pieds, mais 
encore les mains et la tetc ! " Jesus lui to 
dit : " Celui qui a pris un bain n'a 
besoin que de laver ses pieds; il est pur 
tout entier. Et vous aussi, vous etes purs, 
mais non pas tous." Car il savait quel 1 1 



XIII, x. Match, xxvi, 2; Marc, xiv, 1; Luc, 
xxii, 1. Ce n'est pas le lieu de rapporter les nom- 
breux essais de conciliation entre la chronologic 
de S. Jean pour la Passion, et celle qui parait 
resulter de la lecture des Synoptiques. Voir 
Vigouroux, Diet, de la Bible, CV«/ Pour S.Jean 
la Pique juive, le 15 Nisan, itait certainement 
cette annee la le samedi soir. Immole* dans les 
deroicres heures du 14, I'agneau pascal e*tait 
mange* aux premieres heures du 15, a la fac,on 
juive de compter, c'est*a*dh'e dans la nuit du 
vendredi a samedi. La Cene eut lieu le jcudi, 
au soir, e'est-a-dire aux premieres heures du 
14 Nisan a la facon juive. 

L'impression qui se engage du recit de la 
passion dans les Synoptiques e'est que le ven- 
dredi, jour de jug ement et de conaamnation, 
tftait un jour ouvrier, et non pas le premier jour 
de la Pique, ou 15 Nisan. En cela ils s'accor- 
dent avec S. Jean. La difnculte* des Synopti- 
ques est qu'ils paraissent, Matth. xxvi, 17*40; 
Marc t xiv, 12; Luc, xxii, 7, fixer au jendi le 
14 Nisan et nar consequent identifier le 15 ou 
jour de la Paque avec le vendredi. U en est 
ainsi, en effet, si Ton place au jeudi matin la 
question des Apdtres. Mais si on la suppose 
uute seulement le jeudi soir, vers les 6 heures 



du soir, elle coincidera non plus avec le 13 Ni- 
san de la chronologic de S. Jean, mais avec le 
commencement ou premier soir du 14 Nisan. 
Du jeudi vers 6 heures du soir, au vendredi a 
6 heures, e'est bien te 14 Nisan, le premier jour 
des Axymes, le jour 011 on immole la PSque. La 
chronologie de la Cene et de la Passion sera 
alors identique en S. Jean et dans les Synopti- 
ques. II ne restera plus qu'a determiner si alors 
Jesus a ceMebrc" le vrai repas pascal, en antici- 
pant parce que le temps pressait, ou bien sit a 
sim piemen t fait un dernier repas dans lequel il 
aurait institue la nouvelle Paque sans renou- 
veler l'ancienne. 

Jusgutiia fin* II leur donne alors un dernier 
ttfmoignage de son amour en leur lavant lc> 
pieds. 

a. Pendant U souper (gr. yifoueVoi/), tanii^ 
que se faisait la cene pascale (Matth. xxvi, 
20 sv.; Marc, xiv, 17 sv.; Luc xxii, 14 sv.). La 
Vulgate a sans doute Hi yc treficVov, afrit It sou- 
/*r. Mais cette leanest moins autorisle; en ou- 
tre, il est peu naturel de placer le lavement dc* 
pieds apres le repas, lequel d'ailleurs n'ltait cer 
tainement pas achevd (vers. 12-26). # 

7. Ce Qutjefahy la raison ou la signification 
morale de ce que je veux mire. 
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Chap. XIH, 12. EVANGILE SELON S. JEAN. Chap. XIII, 38. 



etait celui qui allait le iivrer; cest pour 
quoi il dit : " Vous n'etes pas tous purs.*' 

12 Apres qu'il leur eut lave les pieds, il 
reprit son manteau, et s'etant remis a 
table, il leur dit : "Comprenez-vous ce 

13 que je vous ai fait? Vous m'appelez le 
Maitre et le Seigneur; et vous dites bien, 

14 car je le suis. Si done moi, le Seigneur 
et le Maitre, je vous ai lave les pieds, 
vous devez aussi vous laver les pieds les 

15 uns aux autres. Car je vous ai donne 
Fexemple, afin que, comme je vous ai 
fait, vous fassiez aussi vous-memes. 

16 En verite, en verite, je vous le dis, le 
seryiteur n'est pas plus grand que son 
maitre, ni l'apotre plus grand que celui 

1 7 qui Pa envoye. Si vous savez ces choses 
vous etes heureux, pourvu que vous les 

18 pratiquiez. Je ne dis pas cela de vous 
tous; mais il faut que I'Ecriture s'accom- 
piisse : Celui qui mange le pain avec moi, 

iq a leve le pied contre moL Je vous le dis 
des maintenant, avant que la chose ar- 
rive, afin que, lorsqu'elle sera arrivee, 

20 vous reconnaissiez qui je suis. En verite, 
en verite, je vous le dis, quiconque recoit 
celui que j'aurai enveye, me recoit, et 



quiconque me recoit, recoit celui qui m ? a 
envoye." % 

Ayant ainsi parle, Jesus fut trouble en 21 
son esprit; et ii aftirma expressement : 
" En* verite, en verite, je vous le dis, un 
de vous me livrera.*' Les disciples se 22 
regardaient les uns les autres, ne sachant 
de qui il parlait. Or Tun d'eux etait 23 
couche sur le sein de Jesus : e'etait celui 

3ue Jesus aimait. Simon-Pierre lui fit 24 
one signe pour lui dire : " De qui 
parle- t-ii? " Le disciple, s'etant penche 25 
sur le sein de Jesus, lui dit : f * Seigneur, 
qui est.ee ? T? Jesus repondit : "Cest 26 
celui a qui je presenterai le morceau 
trempe.*' Et ay mt trempe du pain, il le 
donna d Judas Iscariote, fils de Simon. 
Aussitotquejudasl'eutpris, Satan cntra 27 
en lui; et Jesus lui dit : " Ce que tu fais, 
fais-le vite. " Aucun de ceux qui etaient 2S 
a table ne comprit pourquoi il lui disait 
cela. Quelques-uns pensaient que, Ju- 29 
das ayant la bourse, Jesus voulait lui 
dire : " Achete ce qu'il tout pour la fete, " 
ou : "Donne quelque chose aux pauvres. " 
Judas ayant pris le morceau de pain, se 30 
t hata de sortir. II etait nuit 



Separation imminente. Comma tidement 
?touvcau[cHK[>. xrn, 31—35]. Pridic- 
tion dn triple rcniement de S* Pierre ! 



3' 



II. - DISCOUXS APRES LA CENE : 
CONSOLATIONS, RECOMMANDATIOXS, PRlfeRE SACERDOTALF 

[Chap. XIII, 31 - XVII, 26]. 

A. — Introduction : 

ment nouveau : que vous vous aimiez les 
uns les autres; que comme je vous ai ai- 
mes, vous vous aimicz aussi les uns les 
autres. Cest a cela que tous connaitront 35 
que vous etes mes disciples, si vous avez 
de Tamour les uns pour les autres. " 

Simon-Pierre lui dit : " Seigneur, ou 36 
allez-vous? "Jesus repondit: " Ou je vais, 
tu ne peux me suivre d present; mais tu 
rae suivras plus tard. — Seigneur, lui 37 
dit Pierre, pourquoi ne puis-je vous sui- 
vre A present ? Je donnerai ma vie pour 
vous." Jesus lui repondit : " Tu don- 3S 
ncras ta vie pour moi ! En verite, en ve- 
rite, je te le dis, le coq ne chantera pas, 
avant que tu ne m'aies renie trois fois. '" 



Lorsque Judas fut sorti, Jesus dit : 
* c Maintenant le Fils de Thomme a ete 
glorifie, et Dieu a ete glorifie en lui 

32 Si Dieu a ete glorifie en lui, Dieu aussi 
ie glorifiera en Iui-meme, et il le glori- 

$$ ficra bicntot. Mes petits enfants, je ne 
suis plus avec vous que pour un peu de 
temps. Vous me chercherez et comme 
j'ai dit aux Juifs qu'ils ne pouvaient ve- 
uir ou je vais, je vous le dis aussi main- 

34 tenant. Je vous donne un commande- 



14. Ions laver Us pieds % vous rendrc les ser- 
vices les plus humbles. 

t8. Citation du Ps. x!i {heb*} 10, ou David 
figure le Messie, et Architophel le traitre 
Judas. 

at. Fut iroubU y ressenttt une vive Amotion, 
a cause du crime o*e Judas. 

3i ; Quelques mss. retranchent o3i>, done; 
aussi quelques commentateurs unissent ore 



*£r}\$cu a la proposition prec&lente. // itait 
nmt fitandilsortii. Mais ii est prefe*rabl« 



, . preferable avec 

les meiHeurs mss., et pour le sens, de lire o3*. 



Cette particule rattache a l'eloigneinent de Ju- 
das le libre 6panchement des sentiments du 
divin Maitre. 
34. II vatit mieux rattacher les mots com. 
I me je vous ai aimes, ^ la proposition qui suit 
[ et non h. celle qui precede. Sans cela la r6pe*- 
tttion du dernier membre de phrase ne s'ex- 
plique pas. J^sus commence par dire : gug vous 
vous aimiez Us nns Us autres, puis il ajoute 
cette precision sur le mode de cet amour : Je 
veux dire, que comme je vous ai aimis, vous 
vous aimiez aussi les uns les autres. 
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Chap. XIV, i. &VANGILE SELON S. JEAN. Chap. XIV, 26. 



B. — Consolations [Chap. XIV]. 



Jt*us va preparer \ aupres de son Pere y 
une place potir ses Apdtres [vers. 
1— 1 1 j. // lettr datwera une grande 
puissance et exaucera ioutes leurs prie- 
res[i2— 14]. II kur enverra ie Saint- 
Esprit [15—17]. // reviendra lui- 
mhne % parmi eux> d'une maniere 
mystique [18—24]. Le Saint- Esprit 
sera toujours az>ec eux pour les guider 
et Us instruire [25 — 26]. Jesus leur 
laisse sa paix [27 — 31]. 

14 Que votre coeur ne se trouble point 
Vous croyez en Dieu, croyez aussi en 

2 moi. II y a beaucoup de demeures dans 
la maison de mon Pere; s'il en etait au- 
trement, je vous Taurais dit, car je vais 

3 vous y preparer une place. El lorsque 
je m'en serai alle et que je vous aurai 
prepare une place, je reviendrai, et je 
vous prendrai avec moi, afin que la ou je 

4 suis, vous y soyez aussi; et la oil je 
vais, vous en savez le chemin." 

5 Thomas lui dit : "Seigneur, nous ne 
savons ou vous allez; comment done en 

6 saurions-nous le chemin? Jesus lui dit : 
41 Je suis le chemin, la v£rite et la vie; 

7 nul ne vient au Pere que par moL Si 
vous m'aviez connu, vous auriez aussi 
connu mon Pere... des a pr&ent vous le 

8 aranaissez, etvousl'avezvu." Philippe 
lui dit : ** Seigneur, montrez-nous le 

9 Pere, et cela nous suffit" Jesus lui r£- 
pondit : " n y a longtemps que je suis 
avec vous, et tu ne m'as pas connu? 
Philippe, celui qui m'a vu, a vu aussi le 
Pere. Comment peux-tu dire : Montrez- 

10 nous le Pere? Ne crois-tu pas que je 
suis Ie Pere, et <me le Pere est en moi? 
Les paroles que je vous dis, je nc les dis 
pas de moi-m&me : le Pere qui de- 
meure en moi fait lui-m&ne ces oeuvres. 

1 1 Croyez sur ma parole que je suis dans le 

12 Pere, et que le Pere est en moi. Croyez- 



*3 



14 



u que M 



ou "car" 



XIV, a. La preposition ort ^„ „„ w 
se trouve dans phisieurs boos manuscrits 
dans la Vulgate et quelques autres versions. 
Avec plusieurs interprets nous la rraduisons 
par ' car et nous expliquons ainsi ce verset : II 
y a, dans le ael, une denieure pour chacun de 
vous, sinon je vous i'aurais dit, mais rassurez- 
vous, car voici quau comraire je vais vous 
T>reparer une place. — D'autres exegetes s'ap. 
puyant wir des manuscrits qui n'ont pas la par- 
ttcnle-ftu, lament de cdt« toute coojoiufHonet 
tradujsent : Je vais vans y preparer une place. 
4. L**uje vats: la Vulg. ajoute, vous ie save* 
V %***& commute puisqueje viens de 
vous dire clairement ce que je suis (vers. 6). — 
rout l avtz vu en moi : comp. vers. 0, 



le du moins a cause de ces oeuvres. 
En verite, en verite, je vous le dis, ce- 
lui quicroit en moi fera aussi les ceuvres 
que je fais, et il en fera de plus grandes, 
parce que je m'en vais au Pere, et que 
tout ce que vous demanderez au Pere en 
mon nom, je le ferai, afin que le Pere 
soit glorifie dans le Fils. Si vous me 
demandez quelque chose en mon nom, je 
le feraL 

Si vous m'aimez, gardez mes comman- 15 
dements. Et moi je prierai le Pere, et il 16 
vous donnera un autre Consolateur, 
pour qu'il demeure touiours avec vous; 
e'est FEsprit de verite," que le monde ne 17 
peut recevoir, parce qu'ilne le voit point 
et ne le connait point; mais vous, vous ie 
connaissez, parce qu'il demeure au mi- 
lieu de vous; et il sera en vous. Je ne 18 
vous laisserai point orphelins; je vien- 
drai a vous. Encore un peu de temps et 19 
le monde ne me verra plus; mais vous, 
vous me verrez, parce que je vis, et que 
vous vivrez. En ce jour-la, vous con- 20 
naitrez que je suis en mon Pere, et vous 
en moi, et moi en vous. 

Celui qui a mes commandements et qui 2 1 
les garde, e'est celui-la qui m'aime; et 
celui <jui nraime sera aime de mon Pere; 
et moi je Paimerai, et je me manifeste- 
raia lui." Judas, non pas I'fecariote, 22 
lui dit : *' Seigneur, comment se fait-il 
que vous vouliez vous manifester a nous, 
et non au morrde? ". Jesus lui repondit : 23 
"Si quelqu'xn m'aime, il gardera ma 
parole, et mon Pere 1'aimera, et nous 
viendrons a iui, et nous ferons chez lui 
notrc demeure. Celui qui ne m'aime pas, 24 
ne gardera pas mes paroles. Et la pa- 
role que vous entendez n'est pas de moi, 
mais du Pere aui m'a envoye. 

Je vous ai dit ces choses pendant que 25 
je demeure avec vous. Mais le Conso- 26 
lateur, i'Esprit-Saint, que mon Pere en- 



n?"# Vulgate, et vous ne m'aves pas connu. 
Pksktyc, ceiuiqui me voit, etc. De bons ma- 
nuscrits de la Vulgate lisent cognovisti... vidit, 
10. Ne crois-tnfas f Vulg. nccroyes-vouspas < 

m. Vulgate, ne croytz-vous pas que jt 
suis, etc. 

16. Consolateur, iitt. Parade A Dans Ie Non- 
veau Testament le mot de Paraclet n'est employe 
que par S. Jean. II signifie avocat, dlfenseur, 
aide, soutien, et par la mcrac consolateur. — 
Remarquez le mot 1 * autre " : N.-S. est aussi Pa- 
raclet, Consolateur. 

23. Sur cette habitation de la divinity dans 
les araes justes, voy. Rom. viii, 9; I Cor, iii,i6; 
Gal. iv f 6; II Tim, i, 14, 
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verra en mon nom, lui, vous enseignera , 
toutes choses, et vous rappeilera tout ce j 
que je vous ai dit Je vous laisse la j 
paix, je vous cionne ma paix;je ne la j 
donne pas comme la donne le monde. ■ 
Que votre coeur ne se trouble point et ne 
s'eflraye point Vous avez entendu que 
je vous ai dit : Je m'en vais, et je reviens 
a vous. Si vous m'aimicz, vous vous 
rejouiriez de ce que je vais au Pere, car 



mon Pere est plus grand que moi. Et 29 
maintenant je vous ai dit ces choses 
avant qu'eiles n'arrivent, afin que, quand 
ellesseront arrivees, vous croyiez. Je 30 
ne m'entretiendrai plus guere avec vous, 
car le Prince de ce monde vient et ii n J a 
rien en moi. Mais afin que le monde 31 
sache que j ? aime mon Pere, et quej'agis 
selon le commandement que mon Pere 
nr? donne, levez-vous, partons d'ici." 



C — Recommandatzons [Chap. XV XV11. 



I. — Ne'cessite d'une intime union avec 
Jesus : le cep et les sarments [ch. xv, 
I- ii]. 

15 Je suis la vraie vigne, et mon pere 

2 est le vigneron. Tout sarment qui 
en moi ne porte pas de fruit, il le re- 
tranche; et tout sarment qui porte 
du fruit, il i'emonde, afin qu'il en porte 

3 da vantage. Deja vous etes purs, a cause 
de la parole que je vous ai annoncee. 

4 Demeurez en moi, et mci en vous. Comme 
le sarment ne peut de lui-meme porter du 
fruit^il ne demeure uni a !a vigne, ainsi 
vous ne le pouvez non pius,si vous ne de- 

5 meurez en moi. Je suis la vigne, vous etes 
les sarments. Celui qui demeure en moi, et 
en qui je demeure, porte beaucoup de 
fruit : car, separes de moi, vous ne pou- 

6 vez rien faire, Si auelqu'un ne demeure 
pas en moi, il est jete dehors, comme le 
sarment, et il seche; puis on ramasse ces 
sarments, on les jette au feu, et ils bru- 

7 lent Si vous demeurez en moi, et que 
mes paroles demeurent en vous, vous 
demanderez ce que vous voudrez, et cela 

8 vous sera accorded C'est la gloire de 
mon Pere que vous portiez beaucoup de 
fruit, et que vous soyez mes disciples. 

9 Comme mon Pere m'a aime, mci aussi 
je vous ai aimes : demeurez dans mon 

10 amour. Si vous gardez me3 comman- 
dements, vous demeurerez dans mon 
amour, comme moi-meme pai gard£ les 
commandements de mon Pere, et cotn- 



me je demeure dans son amour. Je 1 1 
vous ai dit ces choses, afin que ma joie 
I sort en vous, et que votre joie soit par- 



faite. 



2.— Le commandement de Jesus :unepar- 
Jaite charite* fratemelle [vers. 12—17]. 

Ceci est mon commandement, que i* 
vous vous aimiez les uns les autres, com- 
j me j e vous ai aimes. II n'yapasdei? 
; plus grand amour que de donner sa vie 
pour ses amis. Vous etes mes amis, si 14 
vous faitesce que je vous commande. Je iz 
ne vous appelle plus serviteurs, parce 
que le serviteur ne sait pas ce que fait 
son maitre; mais je vous ai appeles amis 
parce que tout ce que j'ai entendu de 
mon Pere, je vous Tai fait connaitre. 
Ce nest pas vous qui m'avez choisi- 16 
mais c est moi qui vous ai choisis et qui 
vous ai etabiis, pour que vous allies et 
que vous portiez du fruit, que votre 
fruit demeure, et que le Pere vous accor- 
de ce que vous lui demanderez en mon 
nom. Ceque je vous commands c % est 17 
ae vous aimer les uns les autres. 

3- — La haine du monde emers les dis- 
ciples dejtfsus : perstcutiom quits au- 
ronta subir [vers. 18— chap, xv j, 5a]. 

! Si le monde vous hait, sachez qu'il 1$ 
ma hat le premier. Si vous etiez du m 
monde, le monde aimerait ce qui lui ap. 
partiendrait en propre; mais parce que 
vous n'etes pas du monde, et que je vous 



■ 

30* Comp. xii, 31. 

3 r. Parians d'ici : N\.S. quitta-t-il immtfdia. 
Jement le cenacle, ct les discours suivants 
furent-iU prononces sur la route de Gethseroa- 
m { Plusieurs interpretes en doutent a cause de 
xviu, x, ou Ton trouve ces mots : •« Lortquil 
e*t dit ees chases, (c-a-d. lorsqu'il eut acheve* 
sou discours apres la Cene et sa priere sacer- 
JotaleX Jisns all* vote ses disables de Ventre 
cdti du torrent de Cidron. " Mai* on peut sup- 
Poser que ces mots s'appliquent a la sortie du 
fcauveur de la ville, et non pas du cenacle, qu'il 
aurait, dans cette hypothese, quit!* aprfes U 
premiere partie de son discours. 



\V t 1. L occasion de cette allegoric fut sans 
doute la coupe consacree que N.-a. presenta a 
ses disciples i la fin de la Cene. Plusieurs en- 
droits de lAnaen Testament annoncent le 
Messie isous la figure de la vigne (I*, v. 1.7; 
Ezech. xv, s-6; gccli. xxtv, as! Parmi ceux 
qui souttennent que la suite du discours fat 
prononcee sur le chunin de Gethsemani, plu- 
sieurs supposent que le Sauveur voyant sous ses 
yeux des plants de vigne, en prit occasion pour 
se comparer a la vigne et nous comparer nous- 
memes aux sarments. 

12. Ct vers, xo; xiii, 34. 
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ai choisis du milieu du monde, a cause 

20 de cela le monde vous hait Souvenez- 
vous de la parole que je vous ai dite : 
Le serviteur n'est pas plus grand que le 
maitre. S'ils m'ont persecute, ils vous 
persecuteront, vous aussi; s'ils ont garde 
ma parole, ils garderont aussi la votre. 

21 Mais ils vous feront toutes ces choses a 
cause de men nom, parce qu'ils ne con- 

22 naissent pas celui qui m'a envoye. Si 
je n'etais pas venu, et que je ne leur 
eusse point parle, ils seraient sans peche; 
mais maintenant leur peche est sans 

23 excuse. Celui qui me hait, hait aussi 

24 mon Pere. Si je n'avais pas fait au 
milieu d'eux des ceuvres que nul autre 
n'a faites, ils seraient sans peche; mais 
maintenant ils ont vu, et ils me halssent, 

25 moi et mon Pere. Mais cela est arrivt 
afin que s'accomplit la parole qui est 
ecrite dans leur Loi : ils m'ont hai sans 
sujet 

Lorsque le Consolateur que je vous 
enverrai d'aupres du Pere, i'Esprit de 
verite qui precede du Pere, sera venu, 

27 il rendfti temoignage de moi. Et vous 
aussi, vous me rendrez temoignage, 
parce que vous etes avec moi des le 
commencement" 

16 J e vous ** dit ces choses, afin que 

2 vous ne soyez pas scandalises. Ils vous 
chasseront des synagogues; et m&ne 
i'heure vient ou quiconque vous fera 
mourir, croira faire a Dieu un sacrifice 

3 agreable. Et ils agiront ainsi, parce 
qu'ils n'ont connu ni mon Pere, ni moi. 

4 Mais je vous l'ai dit afin que, lorsque 
I'heure sera vemu . vous vous souveniez 

5 que je vous l'ai an ionc£. Je ne vous en 
ai pas parle des le commencement, p/ree 
que j'etais avec vous. 

4. — Uceuvre du Saini-Esprit [ch.xvi, 
5 - IS! 

Et maintenant que je m'en vais a celui 

3ui m'a envoys, aucun de vous ne me 
_ emande : Ou allez-vous? Mais, parce 
que je vous ai dit ces choses, la tristesse 
7 a rempii votre coeur. Cependant je 
vous dis la verity : il vous est bon que 
je m'en aille; car, si je ne m'en vais pas, 

«. Ps. xxxv (A*&) 19; lxix(Ju6.) 5. 

XVI, 1. Ces choses, ch. xv, 18-37. 

4* Uhoure. La Vulgate ajoute eoruw, de ces 
choses. 

7.Comp. vu, £) et Matth. sit, tt. 

9. Le S. Esprit viendra achever L'ceuvre coiu- 
mencee par Jetus. I! wavaincra le monde de 
peche, en manifestant avec evidence son crime 
a'avotr rejete le Messie; de justice, car apres 
son ascension il feraeclater aux yeux de tons, la 



le Consolateur ne viendra pas en vous; 
mais si je m'en vais, je vous l'epverrai. 
Et quand il sera venu, il convaincra le S 
monde au sujet du peche, de la justice et 
du jugement : au sujet du peche, parce 9 
qu'ils n'ont pas cru en moi; au sujet de 10 
la justice, parce que je vais au Pere, et 
que vous ne me verrez plus; au sujet 11 
du jugement, parce que le Prince de ce 
monde est [deja] juge. 

J'ai encore beaucoup de choses a vous 1 > 
dire; mais vous ne pouvez les porter a 
present Quand le Consolateur, I'Es- 13 
prit de verite, sera venu, il vous guide- 
ra dans toute la verite. Car il ne pariera 
pas de lui-raeme, mais il dira tout ce 
qu'il aura entendu, et il vous annoncera 
les choses a venir. Celui-ci me glori- 14 
fiera, parce qu'il recevra de ce qui est a 
moi, et il vous l'annoncera. Tout ce 15 
cjue le Pere a est a moi. C'est pourquoi 
j'ai dit qu'il recevra de ce qui est a moi, 
qu'il vous T annoncera. 

5. — Motifs dejoie [vers. 16 — 24 J. 

Encore un peu de temps, et vous ne 16 
me verrez plus; et encore un peu de 
temps, et vous me verrez, parce que je 
vais a mon Pere." 

Surquoi, quelques-uns de ses disci- 17 
pies se dirent entre eux : ** Que signifie 
ce qu'il nous dit : Encore un peu de 
temps, et vous ne me verrez plus; et 
encore un peu de temps£ et vous me 
verrez, parce que je vais a mon Pere? " 
Ils disaient done : " Que signifie cct iS 
encore un peu de temps ? ** Nous ne sa- 
vons ce qu'il veut dire." 

Jesus connut qu/ils voiilaient rinterro- 19 
ger et leur dit : ** Vous vous question- 
nez entre vous sur ce que j'ai dit : Encore 
un peu de temps, et vous ne me verrez 
plus; et encore un peu de temps, et vous 
me verrez. En verite, en verite, je vous 20 
le dis, vous pleurerez et vous vous la- 
menterez, tandis que le monde se rejoui- 
ra; vous serez affbges, mais votre afflic- 
tion se changera en joie. La femme, 21 
iorsqu'elle enfante, est dans la souflran- 
ce parce que son heure est venue; mais, 
Iorsqu'elle a donne* le jour a l'enfant, 



justice, la saintete et la divinite* de Jesus; de 
jugement, en renversant "empire de Satan 
prince de ce monde. Cf. xii, 31: Col. ii, 4* 
' Hebr. ii t 14. 

13. // vous guidera dans toute la viriti. 
Vulgate, ilvous msrigntra toute la viriti. 

16. Manifestation soiritueUe de sa presence 
a 1'ame chre'ttenne* — Xes mots ** fmtce que fc 
vais^ & mom Fire " ne se tronvent pas dans 
plusieurs bons manuscrits. 
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est ne dans ie munde. Vo£^ 7 

vnnc af^ _: . . uuuc aussj, avez cox que je suis sorti da Pere. j esuis „o 

sorti du Phr* at ;~ „...-„ j«mus 2« 



vous e*tes maintenant dans l'affliction' 
mais je vous reverrai, et votre cceur se 



23 



^4 
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-25 



26 



sorti d u p &rC( et je suis ^■ d ^f« 

je vous Ie dis, tout ce que toiL de' IE?- Sf ,eZ ou r rtement e * sans vous 
manderez i mon Pere, ilvo^ le do^nem wZ?™™ figUre ' tenant nout 
en mon nom. Jusoaa nnW vZl : l y ** qu * vous *"" tou tes choses, et 

™Mdez et vous recevrez, afin ™* votre JZn^' Cest P° nn l noi n °«s 
joie soit parfaite. q e ' c ™y on f que vous etes sorti de Dieu " 

, Jesus leur repondit : " Vous crovez "a 
6. — Fermett dan: !a fci. Jisits vain. ; SS?°!J-" Vo 'ci que l'heure vient et 
queur du monde [vers. 25 — «1. ae J a e!,e «t venue, ou vous serez disDer 

ses, chacun de son cote, et vous me L"- 



31 

32 



r Je vous ai dit ces choses en oaraboles ^A,° ^ C ? n de f? n c6 .^' et vous me b«- 
L'heure vient ou je ne vou^S£ ' So "Jl^*^ 6 ne Suis P 38 **> 
en paraboles, mais je vous MrtaX ' aTdit ^ 512? ^ aVCC inoL * vous 
vertement du Pere En ee STvl • tes c ^ oses - afia <l ue v °us ayez la 
demanderez en mon nom elT ne -out ' S£ ," m0i -/ 0US * vez des ^dadous" 
^ point que je ^ftfS^"ttS PM ^^ 

D. - Lapriire sacerdotaie dej/sus [ckap. XVii]. 






hs us prison Pere— a) Pour !ui-m2mc, 
*finqugsm*Phr4 U &rijU[\m.\--z\ 

sammtdtns l a foi, qt/ils soientpre- ! 

switf [6 — 19]. — C ) Pour son Eglise, 
*ftn qtu Us fiMUs soUnt intimenunt 
unts h leur divin chef icUas et d 
jamats [20—26]. 



1 7 Ayant ainsi parte, Jesus leva les veux 

au ael et dit : «' Pere l'heure est venue 

glonfiez votre Fils, afin que votre Fils 

2 vous glonfie, puisque vous lui avez 
donn6 autorit^ sur toute chair, afin 
qu k tous ceux que vous lui avez donnes 

3 il donne la vie &ernelle. Or la vie* 
etemelle, c»est qu'ils vous connaissent, 
vous, le seul vrai Dieu, et celui que vous 

4 aver envoye, Jesus-Christ Je vous ai 
glonfie sur la tcrre, j'ai achev^ Tceuvre 

5 que vous m'avez donne a faire. Et 
maintenant a vous, Pere, g!orifiez-moi 
aupres de vous, de la gloire que j'avais 



J2?£Z? by* 1 ** q«elques mss.: Tautctatu 
jcus demanded d monPirt en »u>* mom; 

%„1* «*«f» • /"tout X partir du verset 16. 
7n i! ******** (oppose i o*v<rttmtnt\ dans 
un langage obscux, voite ^^ 



aupres de vous, avant que le monde 

J'ai manifesto votre nom aux hommes < 
que vous m'avez donnes du milieu du 
monde. lis etaient a vous, et vous me les 
avez donnes : et ils ont gaitie votre pa- 
role, lis savent a present que toutce 1 
que vous m'avez donne vient de vouT 
car jes paroles que vous m'avez donnees,' £ 

je les leur ai donnees;et ils les ont recues 
^jte ont vraiment reconnu que j7sui^ 
sorti de vous, et ils ont cruW tfcst 
vous qui m'avez envoys 

Cest pour eux que je prie. Je ne prie o 
pas pour le monde, mais pour ceux 
que yous m'avez donnes; parce qu'ils 
sontavous: car tout ce qui est I moi 10 

estavous,ettoutcequiestdvousesta 
moi, et oue je suis glorifie* en cux. J e 1 r 
nesius plusdans lemonde; pour eux ils 
sont dans le monde, et moi je vais a vius. 
**ere saint, ffardez dans votre nom ceux 
que vous m T avez donnes, afin qu'ifc ne 
fassent qu'un, comme nous. Lorsque 1- 




chap, xvui, vers. xa. Mais la plupart des ma- 
nuscnts portent : gardez-les ^^0^11^1 
que wi» mfeets tionni pour 1c mauifcsicr iS 
ont en effct « et non paToOf . rvS* l« 
m€me$ manuscntsont presquetous, au verl iT 
ov*,c*ux que vou* rim/vdUnexU wTSsT 
— Lomtme ttous, d'une union semblablek la 
njtre : que par la foi il s soient utos aT^C, « 
par J.-C. au Pere. J ' " 

». Digue de Hrdition, celui qui est perdu. 
vou«a la pcrte etemelle. : hebraisme. W ^ 1 
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j'etais avec eux,je les consenrais dans 
votre nom. J'ai garde ceux que vous 
m'avez donnes, et pas un d'eux ne s'est 
perdu, honnis le fils de perdition, afin 

13 que TEcriture fut accomplie. Mainte- 
nant je vais a vous, et je fais cette priere, 
pendant que je suis dans le monde, afin 
qu'ils aient en eux la plenitude de ma 

14 joie. Je leur ai donne votre parole, et le 
monde les a hais, parce qu'ils ne sont 
pasdu monde, comme moi-meme je ne suis 

1 5 pas du monde. Je ne vouc demande pas 
de les oter du monde, mais de les garder 

16 du maL lis ne sont pas du monde, 
comme moi-meme je ne suis pas du 

17 monde. Sanctifiez-les dans la verite : 

18 votre parole est la verite. Comme vous 
m'avez envoye dans le monde, je les ai 

19 aussi envoyes dans le monde. Et je me 
sacrifie moi-meme pour eux, afin qu'eux 
aussi soient sanctifies en verite. 

20 Je re prie pas pour eux settlement, 
mais aussi pour ceux qui, par leur pre- 

21 dicatton, croiront en moi, pour que 



tous ils soient un, comme vous, mon 
Fere, vous etes en moi, et moi en vous, 
— pour que, eux aussi, ils soient [un] 
en nous, afin que le monde croie que 
vous m'avez envoye. Et je leur ai donne 22 
la gloire que vous m'avez donnee, afin 
qu'ils soient un comme nous sommes un, 
moi en eux, et vous en moi, afin qu'ils 23 
soient parfaitement un, et que le monde 
connaisse que vous m'avez envoye, et 
que vous les avez aimes comme vous 
nfavezaime. Pere, ceux que vous ^I'avez 24 
donnes, je veux que la ou je suis, ils y 
soient avec moi, afin qu'ils voient la 
gloire que vous m'avez donnee, parce 
que vous m'avez aime avant la creation 
du monde. Pere juste, le monde nc 25 
vous a pas connu; mais moi, je vous ai 
connu, et ceux-ci ont connu cjue c'est 
vous qui m'avez envoye. Et je leur ai 26 
faic connaitre votre nom, et je le leur 
ferai connaitre, afin que 1' amour dont 
vous m'avez aime soit en eux, et que je 
sois moi aussi en eux. " 



SECTION II. [Ch. XVIII — XIX], 
Gloire divine de Jesus manifested dans sa Passion. 



r- 



i° — Varrestation de Je*sus : il se livre 
en toute UberU [chap, xviii. 1 — 12]. 

18 Apres avoir ainsi parle, Jesus se ren- 
dit, accompagn^ de ses disciples, au 
deli du torrent de Cedron, ou il y avait 
un jardin, dans lequel il entra lui et ses 

2 disciples. Judas, quxi le trahissait, con- 
naissait aussi ce lieu, parce que Jesus 
j eiait souvent alle avec ses disciples. 

3 Ayant done pris la cohorte et des satel- 
lites fournis par les Pontifes et les Pha- 
risiens, Judas y vintavec des lanteraes, 

4 des torches et des armes. Alors Jesus, 
sacuant tout ce qui devait lui arriver, 
s'avanca et leur cfit : " Qui cherchez- 

5 vous? * Ils lui repondirent : " Jesus de 
Nazareth. — II leur dit : * ' Jesus de Naza- 
reth, c'est mot." Or Judas, qui le tra- 

6 hissait, eiait la avec eux. Lors done 
que Jesus leur eut dit " C'est moi, " ils 

7 reculerent et tomberent par terre. II 



17. Dans ce sens : coHsacrtAts dans la verite". 
'AyUfm c'est offrir la vi&sme, et c'est aussi la 
sancttncatioo.la consecration qui resulte de cette 
oblatiori. Ann d'obtenir la consecration des 
sfens, Jjsus commence par consommer la stenne 
pcoprejr. ig* 

90. CtvlrOMt, litt. crwent, present prophe 1 - 
tigtte. 

XVIII, x. Matth* xxvi, 36; Marc, aiv, 33; 
Lac, xmi, 39. 



leur demanda encore une fois : " Qui 
cherchez-vous?" Et ils dirent : "Jesus 
de Nazareth." Jesus repondit : "Je 8 
vous i'ai dit, c'est moi;,si done c'est moi 
que vous cherchez, iaissez aller ceux-ci." 
// dit ce/a, afin que fut accomplie la 9 
parole qu'il avait dite . " Je n'ai perdu 
aucun deceux que vous m'avez donnes." 
Alors Simon-Pierre, qui avait une epee, 10 
la tira, et frappant le serviteur du gi and 
pretre, il lui coup?, i'oreiile droite : ce 
serviteur s'appelait Malchus. Mais Je- 1 1 
susdit a Pierre : " Remets ton epeedans 
le fourreau. Ne boirai-je done pas le 
calice que mon Pere m'a donne? " 

Alors la cohorte, 1c tribun et les satel- 12 
lites des Juife se saisirent de Jesus et le 
lierent. 

2 Chez Amu et Caiphe [vers. 13—27]. 

Ils I'emmenerent d'abord chez Anne, 13 
parce qu'il etait beau* pere de Caiphe, 



3. Cohort* romaine, non pas toute la cohorte 
de 6oohommes»raais an detachement de cette co- 
horte qui gardait la forteresse Antonia. Et avec 
les soldats romains (Matth. xxvit, vj\ Marc, 
xiv, 16) des satellites envoyes par le Sanhtfdrin 
(Matth. xxvi, 47; Marc, nv, 43; Luc, xxit, 47)- 




appelle celui de rage 
(Matth. xxvi, 53 svl). 
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^^El!±^I^E±^^±J^- Chap. XVIII, 40. 



tequeletait grand pretre cette annee-la. 

14 Or Caiphe etait celui qui avait donne ce 
consed aux Juifs : " 11 est avantaireux 
qu un seul homme meurt pour le peuple." 

15 dependant Simon-Piemsuivait Jesus 
avec un autre disciple. Ce disciple, etas* 
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3° - Chez FHiate [vers. 28— ch. xix, 16J. 

Us conduisirent Jesus de chez Caiphe 28 
au pretoire: c»etait le matin. Mais ils n^en- 
trerent pas eux-memes dans le pretoire 
pour ne pas se souiller et afin de pouvoir 



connu du grand pretre entrTnv^ T^Tc P 0111 " ne P 35 se souiller et afin de p< 

dans la wduTaifie ™* manger la J^ ue ' Pilate *>*" done 29 

Pierre etait res* l^iT^Tn ^«'±S S " 9^ a ?e.^tio, 9 



r»* ». . ^«- ****** wsuc, Ulcus 

Pierre etait reste pres de la porte, en 
dehors. L'autre disciple, qui etait connu 
du grand pretre sortit done, parla a la 
1 7 portiere, et fit entrer Pierre. Cette ser 
vante, qui gardait la porte, dit a Pierre : 
;\ es-tu pas, toi aussi, des disciples de 

fthomme?"Hdit:"Jen'ensuispoint'' 
is Les serviteurs et les satellites etaient 
ranges autour d'un brasier, parce qu'il 
faisait froid, et ils se chauffaient; Pierre 
se tenait aussi avec eux, et se chauffait 

19 Le grand pretre interrogea Jesus sur 

20 ses disciples et sur sa doctrine. Jesus 
iui repondit : - J'ai parle ouvertement 
au monde; j'ai toujours enseigne dans la 
synagogue et dans le temple, ou tous les 
Juifs s assembient, et je n'ai rien dit en 

21 secret Pourquoi rn'mterroges-tu* De- 
mande a ceux qui m'ont entendu, ce que 
je leur ai dit; eux, ils savent ce que fai 

22 fnseigne." A ces mots, un des satelli- 
tes qui se trouvait la, donna unsoufflet a 
Jesus, en disant : "Est-ce ainsi que tu 

:.? reponds au grand pretre?" Jesus Iui 
repondit : "Si j'ai mal parle, fais voir 
ce que j'ai dit de mal; mais si j'ai bien 

24 pari*, pourquoi me frappes-tu?^ Anne 
a ™J en v «ye Jesus lie a Caiphe, le grand 

25 n S rS ^ oa * PieTO ^^ tI ^sechaiiflant. 
lis 1m dirent: "N'es-tii pas, toi aussi, 
de ses disciples?" II le nia et dit : « Je 

27 R en suis point " Un des serviteurs du 
grand pretre, parent de celui a qui 
Pierre avait coupe ToreiUe, Iui dit : " Ne 
t ai-je pas vu avec Iui dans le jardin?" 

27 Pierre nia de nouveau, et aussitot le coo 
chanta. ^ 



?o 



P 






, ^ accusation por- 
ter- vous contre cet homme ? " lis Iui re- 
pondirent : "Si ce n'etait pas un mal- 
laiteur, nous ne te l'aurions pas livre " 
Pilate leur dit: ^ Prenez-le vous memes, 
et jugez-ie selon votre lol ?? Les Juiis Iui 
repondirent : " II ne nous est pas permis 
de mettre personne a mort : " afin que 
s accompht la parole que Jesus avait 
dite, lorsqu'il avait indique de quelle 
mort U devait mourir. 

Pilate etant done rentre dans le pre- 
toire , appela Jesus, et Iui dit: " Es-tu leroi 
des Juifs?" Jesus repondit : "Dis-tu u 
cela de toi-meme, ou d'autres te i'ont-ils 
dit de moi? " Pilate repondit : « Est-ce ; ; 
que je suis Juif? Ta nation et les chefs 
™* P ret «s font livre a moi : quas-tu 
lait ? Jesus repondit : * * Mon royaume ;6 
n est pas de ce monde; si mon royaume 
etait de ce monde, mes serviteurs au- 
raient combattu pour que je ne fusse pas 
livre aux Juifs; mais maintenant mon 
royaume n'est point d'ici-bas." Pilate ; 7 

JS^X' T u « donc ™? " Jesusrepon. 
dit : "Tu le dis, je suis roi. Je suisTne 
et je suis venu dans le monde pour ren- 
dre temoi^nage a la verite : quiconque 
est de la vente ecoute ma voix> Pilate *8 

luidit:"Ga , est.cequelaverite? ,, Ayant 
dit cela, il sortit de nouveau pour aller 
vers les Juife, etil leur dit : " Pour moi 
je ne trouve aucun crime en Iui Mais 10 
Cest la coutume qu'a la fSte de Pdque ie 
yous deUvre quelqu'un. Voulez-vous que 
je vous delivre Ie roi des Juifc ? » Alors 40 
tous cnerent de nouveau : " Non pas Iui 
mais Barabbas." Or Barabbas etait un 
bngand. 



n?Jr°FV qu ? c ^.^^ I* cour deson S2s 
qu eurent lieu 1** tm« **»;.»„.. j. o "Jr***** 



tl^^t^^P^ dilun moi dc ce cW 
gement du lieu de U scene, Ie mehiionneVu 

tulation. Cependant d est assez irreguUer de ta. 

^» 7 : 2a devait se lire apres le verset xTriut 
S ? l \? or Z °*to«sllemeSt. 4 XOUt 

It M^ *** #&*• 54; Luc xxii, 55. 
k 1 "* J ^ tvll » 2 i M<fcrc - w, x; Luc. ixui. 1 

- Queloue* intentretes out cru aue la PW n* 
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Tjoiurs que durait la f£te et plus specialement ce 

NI^« ?? imm ?t ,t Ic jour ' e P»«wS«wel, te 15 
Nwu 1 (comp. Deut. xvi, a-3; H Par. xxxv, 7 ^1 

Ef & 0rt: ^ ^ ttt P" I* «ns de ces j^4. 
geb. Manger la Pd^ue, e'est toujours manger 
Pagneau 1 pascal ct jamais ces vfctimes niU 

*.*tS;^^ *f *«w"pto...C*ri\ une dispo- 
comme tl lavait prtdtt (Matth. xx, 19; Jean, 

olMi V"*-3 8; XU » 3a)L V s * W* n'*«raienrpu 
que Ie lapider comme faux prophete (Uvit 
xxv, 14X comme coupabie d'un crime contre la 
divimtf Pour qu'U subit le supplice dela wix 
U tauait qp'il tot Hvre aux ftSmainVKa* 

ement la rebellion des gens du peuple cW 
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Chap. XIX, I. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. XIX, 25. 



i . 



19 Alors Pilate prit Jesus et le fit: flagel- j 

2 ler. Et les soldats ayant trefse une 
couronne d'epines, la mirent sur sa tete, 
et le revetirent d'un manteau de pourpre; 

3 puis, s'approchant de lui, ils disaient : 
" Salut, roi des Juifs ! " et ils le souffle- 

4 taient. Pilate sortit encore une fois et 
dit aux Juifs : " Voici que je vous i'a- 
mene dehors, afin que vous sachiez que 
je ne trouve en lui aucun crime." 

5 Jesus sortit done, portant la couronne 
d'epines et le manteau d'ecarlate; et j 
Pilate leur dit : " Voici I'homme.'' j 

6 Lorsque les Princes des pretres et les sa- j 
tellites le virent, ils s'ecrierent : " Cm- 1 
cifie-le ! crucifie-le ! " Pilate leur dit : 
" Prenez-le vous-memes et crucifiez-le; 
car, pour moi, je ne trouve aucun crime 

7 en lui." Les Juifs lui repondirent : 
"Nous avons une ioi, et, d'apres notre 
loi, il doit mourir, parce qu'il s'est fait 

8 Fils de Dieu." Ayant entendu ces 
paroles, Pilate fut encore plus effraye. 

9 Et rentrant dans le pretoire, il dit a Je- 
sus : ** D'ou es-tu ? " Mais Jesus nc lui fit 

io aucune reponse. Pilate lui dit : " Ccst j 
a mot que tu ne paries pas? Ignores-tu 
que j'ai le pouvoir de te delivrer et le 

ci pouvoir detecrucifier?" Jesus repondit: 
" Tu n'aurais sur moi aucun pouvoir, 
s*il ne t'avait pas ete donne d'en haut 
C'est pourquoi celui qui m'a livre a toi a 
un plus grand peche. 

12 Des ce moment, Pilate cherchait a le 
delivrer. Mais les Juifs criaient disant : 
" Si tu le deiivres, tu n'es point ami de 
Cesar; quiconque se fait roi, se declare 

13 contre Cesar." Pilate, ayant entendu 
ces paroles, fit conduire Jesus dehors, 
et il s'assit sur son tribunal, au lieu ap- 
pele en grec Lithostrotos, et en hebreu 

1 4 Gabbatha. — C'etait la Preparation de 



la Paque, et environ la sixiemc heure. 
— Pilate dit aux Juifs : " Voici votre 
roi." Mais ils se mirent a crier : " Qu'il 1 3 
meure! qu'il meure! Crucifie-le." Pilate 
leur dit : " Crucifierai-je votre roi?* T 
Les Princes des pretres repondirent : 
"Nous Savons de roi que Cesar." Alors 16 
il le leur livra pour etre crucifie. 

40 — Au Calvaire [vers. 17 — 37]. 

Et ils prirent Jesus et Femmenerent. 17 
Jesus, portant sa croix, arriva hors dc 
la villc au lieu nomme Calvaire, en he- 
breu Golgotha; c'est la qu'tLs le cruci- iS 
fierent, et deux autres avec lui, un de 
chaque cote, et Jesus au milieu. Pilate 19 
fit aussi une inscription, et la fit mettrc 
au haut de la croix; elle portait ces mots : 
"Jesus de Nazareth, le roi des Juifs.'* 
Beaucoup de Juifs lurent cet ecriteau, 20 
car le lieu ou Jesus avait ete crucifie 
etait pres de la ville, et Tinscription 
etait en hebreu, en grec et en latin. Or 21 
les Princes des pretres des Juifs dircnt 
a Pilate : '* Ne mets pas : Le roi des 
Juifs; mais que lui-meme a dit : Je suis 
le roi des Juifs." Pilate repondit : " Cc 22 
que j'ai ecrit, je Fai ecrit" 

Les soldats, apres avoir crucifie Jesus, 23 
prirent ses vetements, et ils en firent 
quatre parts, une pour chacun d'eux. 
: lis prirent aussi sa tunique : e'etait une 
! tunique sans couture, d'tp seul tissu dc- 
puis le haut jusqu'en bas. lis se dirent 24 
done entre eux : ** Nc la dechirons pas, 
mais t irons au sort a qui elle sera : *' 
afin que s'accomplit cette parole de 
TEcriture : " Ils se sont partage mes 
vetements, et ils ont tire ma robe au 
sort." C'est ce que firent les soldats. 

Pres de la croix de Jesus se tenaicnt 25 
sa mere et la soeur de sa mere, Marie, 



XIX, Matth. xxvii, 24; Marc, xv, 15; 
Luc, xxiii. 24. 

j.Notre ioi: Lev. xxiv, 15-16; Deut. xviii.ao. 

T2. Dis ce moment; le grec pourrait aussi se 
traduire, pour cette r -item. 

13. Le mot grec LitfwHrotos signifie terrain 
pare* de fierres, et Gabbatha, en syro-chaN 
deen, iminenee^ mot qui indique la nature de 
^emplacement. C'est la que Pilate avait fait 
dresser son tribunal. 

I*. La Preparation c'est le terme par le 

3uel les Evangelistes designent le vendre- 
i, e'est-a-dire le jour qui precedait le sab- 
bat et pendant lequel on priparaii toutes 
choses, de maniere a pouvoir passer le lende- 
main dans un repos absolu (voy. Matth. xx"ii, 
62; Marc, xv, 42; Luc, xxiii, 54X — La Pr/fa* 
ration de la Pdpte, c'est le jour prlparctoire 
au repas pascal, out devait avoir lieu apres 
le coucher du soleil, alors que fmissait le 
14 Nisan, e'est-i-dire, la solennite* pascale ctant 
cette annee le samedi, du vendredi soir au same- 



di soir. — Vert la sixiime heart, un pen avant 
midi. Dans un sens large et usuel, les ex- 
pressions premiere, troisihne k*ure % eta si- 
gnirtaient le temps compris entre deux heures 
consecutives. par exemple de 6 h. a 9 h., de 9 h. 
a midi, etc Voy. Marc, xv,as. S. Jean en met- 
tanttfttttVwi, nous don n» 1'heure approximative. 
S. Marc veut marquer par la troisieme heure 
qu'on ^tait encore dans la seconde partie dit 
jour. 

16. Matth. xxvii, 31; Marc, xv, ao; Luc, 

xxiii, 26. .... 

24. Au sort, Ps. xxii {hgb.) 19, at* daprcs 

les Septante. 

a$. Fris de la Croix, S. Marc (xv, 40) et 
S. Luc (xxiii, 49) disent de foin; mais les mo- 
ments ne sont pas les mSmes: il y a entre les 
deux situations un intervalte de 3 heures, pen- 
dant lesquelles les tenebres se repandirent sur 
la terre. — MapCa rj tov KAwiro, Marie de Clo- 
pas, exprtme un degre" de parent^, que Ton pent 
rendre par tarnr de Ctopas. D'autres qui iden 
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Chap. XIX, 26. feVANGILE SELOX S. JEAX. chap. XX, i. 
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tomme de Clopas, ct Marie- Madeleine. ' 
Jesus, ayant vu sa mere, et aupres (Telle ' 
le disciple qu'il aimait, dit a sa mere • 
"Femme, voila votre fils." Ensuite il 
dit aii disciple : " Voila votre mere." Et 
Jcpms cette heure-la, le disciple la prit 
chez lui. 

Apres cela, Jesus sachant que tout 
etait maintenant consomme, afin que ; 
i Ecriture S'accomplit, dit : '• J'ai soif." 
II y avait la un vase plein de vinaigre; 
t'es so/dais en reinplirent une eponge, et ' 
Fayant fixee au bout d'unetige d'hysope, 
ils I'approcherent de sa bouche. Quand 
Jesus eut pris le vinaigrre, il dit : '* Tout 
est consomme"; et baissant la tete, il 
rendit Fesprit. 

Or, comme c'etait ia Preparation, de 
peur que les corps ne restassent sur la i 
croix pendant le sabbat, — car le jour ; 
de ce sabbat etait tres solennel, — les ( 
Jmts demanderent a Pilate qu'on rompit 
tes jambes aux crucifies et qu'on les de- 
tachat. Les soidats vinrent done, et ils 
rompirent les jambes du premier, puis 
de 1 autre aui avait ete crucifie avec lui. 
Mais quand ils vinrent a Jesus, le voyant 
deja mort, ils ne lui rompirent pas les 
jambes; mais un des soidats lui trans- 
perca le cote avec sa lance, et aussitot il 




. — w j -- — ««*» iju U. VM.V 

vrai, ann que vous aussi, vous croyiez. 
Car ces choses sont arrivees afin que 36 
1 Ecriture fut accomplie : *' Aucun de ses 
os ne sera rompu. " Et il est encore ecrit 37 
ailleurs : "lis regarderont celui qu'ils 
ont transperce." 



So — La Sepulture [vers. 38 — 42]. 

Apres cela, Joseph d'Arimathie, qui 38 
etait disciple de Jesus, mais en secret 
par erainte des Juifs, demanda a Pilate 
d'enlever le corps de Jesus. Et Pilate le 
permit. II vint done, et prit le corps de 
Jesus. Nicodeme, qui etait venu Ia pre- 39 
miere fois trouver Jesus de nuit, vint 
aussi, apportant un melange de mvrrhe 
et d'aioes, d'environ cent livres." Ils 40 
prirent done le corps de Jesus, et Ten- 
velopperent dans des iinges, avec les 
aromates, selon la maniere d'ensevelir 
en usage chez les Juifs. Or au lieu ou 41 
Jesus avait ete crucifie, il y avait un jar- 
din, et dans le jardin un sepulcre neuf, 
ou personne n'avait encore ete mis, 
Cest la, a cause de la Preparation des 42 
Juifs, qu'ils deposerent Jesus, parce que 
le sepulcre etait proche. 



SECTION IH [Ch. XX]. 
Gloire divine de Jesus manifestee dans sa Resurrection. 



Apparition a Marie- Madeleine [vers. 
1— l8j; aux Apotre* riunis dans le 
attack [19—23]; a S. Thomas ct 



Uient Clopas et Alphee vi, i 5f font de Marie 
la femme de Clopas. En tout cas c^tait la mere 
ue Jacques le Mmcur (Matth. xxvii, 56; Marc, 
xv, 40; xw 1) qui est dit frcre de Jesus. Elle 
«Mi probablement la belle-sceur de la Saiote 

lcr Ri OU lueme ^"lewicnt sa parente, la Ian- 

«ue Wbraique n'ayant pas de termes speciaux 

pour uidiouer les divers depres de parente. 

TV. H &ty*& Clopas <taTt freredejoseph. 

29. 11 n'est pas question ici du vin mcli de 
h?^ I?*" 1 * a , J* 5 " 5 ' **<» k coutume des 
lnt*\ end ' 0,t dc ? ^Ppfcto. P0« affaiblir 

\ 1, . ^P""" 1 " d* U douleur( Matth. xxvu, 
14J. II sagit d un melanc* d eau et de vinaigre 
tiout les soidats romains faisaient ordinairement 

ji. Che* Tes Juifc, une loi (Deut. xxi, 22-33) 
ordomiatt de ddtacher les suppUcies de la croix 
« ae es ensevehr avant le coucher du soleU. 
<-eite lot et 1 unmuiencedu sabbat qui ailait com- 
»encer ayec le coucher du soleU obligerent les 
^isciple* a ensevelir le plus tflt possible le corps 
du Sauveur. - Mot a mot : £ r*mi t car ce aab. 
tal P |us solennel iuat le jour meme de Pfiqae. 



atLv Apdtres [24—29]. Epilogue de 
I EvangiU [30—31]. 

Le premier jour de lasemaine, Marie- 20 



34. Dans Teau et I e sang qui sortiremdu corps 
de Jisus, les SS. Peres voieut une figure des 
sacremeuts de Bapteme et d'Eueharistie. lis y 
om vu aussi une figure de I'Eglise. sortie du 
cdte de Jesus, comme autrefois Eve fut tiree du 
cot6 d'Adam, et dont les enfanis naissent a la 
vie surnaturelle par le bapteme et grandissent 
dans 1'uiiion avec Jesus par TEucharisue. 

36. (Exod. xii, 46, et Nombr. ix, 12) : ces 
paroles se rapportent imme<liatement a Tagneau 
pascal. S. Jean nous enseigne done que l'agneau 
pascal etait une figure du Messte. 

£7. Trtutsptrci : citation Iibre de Zach. 
xu f xa 

^8. Matth. xxWi, 57 ; Marc, xv, 43; Luc, 
xxui, 30. 

39. Ch. iii, 2. 

40. xi, 44; Luc, xxiv, ia. 

42. Et a cause du sabbat et a cause du jour 
de P£que. J 

XX, x. MaJeUin* se rendit au Upnkrt t pour 
embaumer Jesus (Marc, xvi, i). Elle n'etait 
point seule, car elle dit au verset suivant : Nnu 
ne Savons, etc. Voy. Matth. xxviii, i; Marc. 

XVI, t. ill 
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Chap. XX, 2. 



EVANGILE SELON S. JEAN. 



Chap. XX, 31. 



Madeleine se rendit aii sepulcre, des le remonte vers mon Pere. Mais allez a mes 
matin, avant que les tenebres fiissent j freres, et dites-leur : Je monte vers mon 
dissipees, et elle vit la pierre enlevee du , Pere et votre Pere, vers mon Dieu et 

2 sepulcre. Elle coumt done, et vint trou- votre Dieu," Marie- Madeleine alia an- 1$ 
ver Simon-Pierre et 1'autre disciple que •. noncer aux disciples qu'elle avait vu le 
Jesus aimaii, et leur dit : " lis ont en- Seigneur, et qu'il lui avait dit ceschoses. 
ieve du sepulcre le Seigneur, et nous ne : Le soir de ce meme jour, le premier de 19 

3 savons ou ils I'ont mis." Pierre sortit I la semaine, les portes du lieu oti se trou- 
ayec I'autre disciple, et ils allerent au ; vaient les disciples etant fermees, parce 

4 sepulcre. Ils couraient tous deux en- qu'ils craignaient les Juifs, Jesus vint, 
semble, mais I'autre disciple courut plus ! et se presentant au milieu d'eux, il leur 
vite que Pierre, et nrriva le premier au , dit : " Paix avec vous! " Ayant ainsi 2c 

5 sepulcre. Et s'etant penche, il vit les ' parle, il leur montra ses mains et son 
Iinceuls poses a terre; mais il n'entra i cote. Les disciples furent remplis de 

6 pas. Simon-Pierre, qui le suivait, ar- j joie en voyant le Seigneur. II leur dit 21 
riva a son tour et entra dans le sepulcre; j une seconde fois : «* Paix avec vous ! 

7 il vit les linges poses a terre, et le j Comme mon Pere m'a 
suaire qui couvrait la tete de Jesus, non 
pas pose avec les linges, mais roule dans 



envoye, mot aussi 
jc vo^em-oie.'* Apres ces paroles, il 22 
souffla sur eux et leur dit : "Recevez 
TEsprit-Saint. Ceux a qui vous remet- 23 
trez les peches, ils leur seront remis; et 
ceux a qui vous les retiendrez, ils leur 
seront retenus." 

Mais Thomas, Tun des Douze, celui 24 

• +m wmm. mm. _ ^ * 



8 un autre endroit. Alors I'autre disciple 
qui etait arrive le premier au sepulcre, 

9 entra aussi; et il vit, et il crut : car ils 
ne comprcnaient pas encore TEcriture, 
d'apres laquelle ildevait ressusciterd'en- 

10 tre les morts. Les disciples s'en retour- | qu'on appelle Didvine, n'etait pas avec 
nerent done chez eux, | eux lorsque Jesus vint. Les autres dis- 

11 Cependant Marie se tenait pres du i ciples lui dirent done : •' Nous avons vu 
sepulcre, en dehors, versant des larmcs; 1 le Seigneur." Mais il leur dit : u Si je 
et en pleurant elle se pencha vers le se- ne vois dans ses mains la marque des 

12 pulcre; et elle vit deux anges vetus de clous, et si je ne mets mon doigt a la 
blanc, assis a la place oil avait ete mis j place des clous, et ma main dans son 
^ corps de Jesus, Fun a la tete, I'autre cote, je ne croirai point." 



^5 



1 3 aux pieds. Et ceux-ci lui dirent : « ' Fern 
me, pourquoi pleurez-vous? " Elle leur 
dit : " Parce qu'ils ont enleve mon Sei- 
gneur, et je ne sais ou ils Tont mis. " 

14 Ayant dit ces mots, elle se retourna, et 
vit Jesus debout; et elle ne savait pas 

1 s que e'etait Jesus. Jesus lui dit : " Fem- 
me, pourquoi pleurez-vous? Qui cher- 
chez-vous? " EUe, pensant que e'etait le 
jardinier, lui dit : " Seigneur, si e'est 
vous qui I'avez emporte, dites-moi ou 
vous ravez mis, et j'irai le prendre." 

16 Jesus lui dit : " Marie! " Elle se retourna 
et lui dit en hibreu : " Rabbonil " e'est- 

17 a-dire Maitre. Jesus lui dit : " Ne me 
touchez point, car je ne suis pas encore 

2. L'autrt discipU % le meme que xviii, 15-16, 
S. Jean. 

9. D 'a/ris VEcriture % par exemple Ps. xxt 
(ktb.) 10; If. liii, 10 sv. N.-S. Iai*meme avait 
parie* plu&ieurs fob de sa resurrection a ses Apd- 
tres; mais leurs fausses idee* sur la persoonedu 
Messie les empechaient sans doute de prendre 
a la" lettre ce au'il leur disait. lis n'eurent la 
complete intelligence des desseins de Dieu 
qu.'ftpnes que le divin Reuuscitlse fut montre* a 
enxlLuc* x»v, 27, 46 sv. Acl. i. 3) et leur eut 
envoye le Saint- Esprit (A&. 11, 24-37, 31 ; 

17. Cf. Matth. xxviii t x-r .*. Ne tiens pas mes 
pieds embrasses; le vrai rt.wr que j'ai promts 



Huit jours apres, lesydiscipies etant 26 
encore dans le meme lieu, et Thomas 
avec eux, Jesus vint, les portes Stant fer- 
mees, et se tenant au milieu d'eux, il 
leur dit : " Paix avec vous! *' Puis il 27 
dit a Thomas : " Mets ici ton doigt, et- 
regarde mes mains; approche aussi ta 
main, et mets- la dans mon cdte; et ne sous 
pas incredule, mais croyant" Thomas 2$ 
lui repondit : " Mon Seigneur et mon 
Dieu! " Jesus lui dit : " Parce que tu 
m'as vu, [Thomas,] tu as cm. Heureux 
ceux qui n'ont pas vu et qui ont cm." 

Jesus a fait encore, en presence de ses 
disciples, beaucoup d'autres miracles qui 
ne sont pas ecrits dans ce livre. Mais 
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n'est pas celui-ct. II faut auparavantque jesois 
monttf vers mon Pere, avant de revenir d'unc 
facon permanente. 

xo. Marc, xvi, 14; Luc, xxiv, 36; I Cor. 
xv f 5. 

23. IUouffia surtnx. Qtsoujfle <£tait le sym- 
bole de la communication, partielle encore, ds 
l' Esprit- Saint, frntvpa, souffle), dont tlb de- 
vaient recevotr la plenitude le jour de la Pen- 
teedte. 

37. Cf. I Joan, i, r : *' Ce que nos mains ont 
touched" 

30-31. Ces versets sont Xififogttt ou la con- 
clusion du quatrieme ^vangile. 

3t. Rut de cet ^vangUe. L'auteur a voulu 
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Q»p. XXI, ■■ EVANG1LE aELON S. JEAN. Cfap. XX I. „ 

APPENDICE [Chap. XXI]. 

Apparition de/Ssus pres du lac de 7W- 1 V" «tait plein de cent cinquante-trois 
rw^Sf : la piche miraculeuse [vers. | grands poissons; et quoiqu'il y en eiit un 
l ~ 1 ** T La fnmaute confine a saint ^ grand nombre, le filet ne se rompit 
Pierre [15— 17], Comment rachevera \ P° mt - Jesus leur dit : " Venez et man. 
/ apostolat de S. Pierre et de S. Jean 8?- " Et aucun des disciples n'osait 
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1 5 v- 23 J. Conclusion definitive de 
I Evangile [24— 25J. 



lui demander : " Qui etes-vous? " parce 
au Us savaient que c'etait le Seigneur. 
ADres cela I~:«c o, *.« *~ a r^^ ^PP™*^ et prenant le pain, il 1 % 



9 1 ADres cela I~:«c o, *.« *~ j r b * approcna, et prenant le pain, il 1 * 



2 bimon-Pierre, Thomas, appele Didyme, 
Nathanael, qui etait de Cana en Galilee, 
!es fils de Zebedee et deux autres de 



etait ressuscite des morts. 
Lorsqu'ils eurent mange, Jesus dit 4 15 



4 cette nmt-la. Lc matin venn, Jesus se ' Pierre lui reoondit -^Oui^^n^r 
trouvasur le rivage; mais les disciples voussav* Se^quejevoS^ml^Je^ 

toi dit : "Pais mes agneaux." II lui 17 



trouva sur le nvage; mais les disciples 

5 ne savaient pas que c'etait Jesus. Et 
Jesus leur dit : " Enfants, fl'avez-vous 
nen a manger? — Non," repondirent- 

6 ila U leur dit : » Jetez le filet a droite 
ae la barque, et vous trouverez." lis le 
jeterent; et ils ne pouvaient plus le tirer 
a cause de la grande quantite de pois- 

7 sons. Alors le disciple que Jesus aimait 
dit a Pierre : " C'est le Seigneur! " Si- 
mon-Pierre, ayant entendu que c'e*tait 
le Seigneur, mit son vctement et sa cein- 
ture, car il etait nu, et se jeta dans la 

8 mer. Les autres disciples vinrent avec 
Ja barque (car ils n'etaient eloignes de 
la terre que d'environ deux cents cou- 
dees), en tirant le filet plein de poissons. 

9 Lorsqu'ils furent descendus a terre, ils 
virent la des charbons allumes, du pois- 

10 son mis dessus, et Ju pain. Jesus leur 
dit : " Apportez de ces poissons que vous 

ii venez de prendre." Simon-Pierre monta 
dans la barque, et tira a terre le filet, 

faire entrei dans son recit les faits et les dis- 
cours les plus propres a demontrer que Jesus 
«t le Messie, le Fils de Dieu, et que la foi en 
j&us est la condition du salut. 

XXI, 1. Jistu st montra dt nouvtau & ses 
;{w///« : ils s'cHaient rendus en Galilee, selon 
I ordre de leur Maltre (Maith. xxviii, 7 \ 
. 2. TfoMas: voy. xi, :6.— Natkanail: voy. 
<» 45; Maun. x f 3. 3 

3. Les Apdires, rentres en Galilee, avaient re- 
pns leur ancien metier, afin de sassurer les 
ressources necessaires a leur subsistance, 

4. Cf. Luc y, 8-ia Cette peNche miraculeuse 
rappelle certains details de \y vocation des 



dit pour la troisieme fois : (< Simon, fils 
de Jean, m'aimes-tu? w Pierre fut con. 
triste de ce que J&us lui demandait pour 
la trpisieme fois : " M'aimes-tu ? ? ' et il 
lui repondit : " Seigneur, vous connais- 
sez toutes cboses, vous savez bien que 
je vous aime." Jesus lui dit: " Pais mes 
brebis." 

En verity en verity je te le dis, quand 18 
tu 6tais plus jeune, tu te ceignais toi- 
meme, et tu allais oii tu voulais; mais 
quand ti, seras vicux, tu etendras les 
mains, et un autre te ceindra, et te 
menera ou tu ne voudras pas." — II 19 
dit cela, indiquant par quelle mort Pier^ 
devait giorifier Dieu. — Et apres avoir 
ainsi parle, U ajouta : 4 * Suis-moi." 

Pierre, s'etant retourne, vit venir der- 20 
riere lui le disciple que Jesus aimait, 
celui qui, pendant la cene, s'ctait pen- 
che sur son sein, et lui avait dit : <4 Sei- 



apdtres avec d'auues circonstances tout a fait 
special cs. 

14. La troisihnt Jots : comp. xx, 10-33 et 
26-19. 

x 5*t7- Jesus confie a S. Pierre la charge de 
gouverner toute TEglise. II accomplit ainsi 
la promesse qu'il lui avait faite (Matth. xvi, 
17-19; comp. Jean, i, 42). 

18. Am tan t d'i mages qui exprimeut une 6n 
violence comme le supplice de la croix, et preVii- 
sent le genre de mort de Iapotrc. Sw's-mvi, par 
ces -nots Jesus invite Pierre a le suivre ^"< la 
mort, et fa mort de la croix. 
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feVANG. S. JEAN, ch. XXI, 21-25. ACTES DES APOTRES, ch. I, 1-4. 

gneur, qui est celui qui vous trahit?" qu'd ce que je vienne, que t'importe?" 

21 Pierre done, Fayant vu, dit a Jesus : C'est ce meme fiisciple qui rend temoi- 
" Seigneur, et celui-ci que deviendra- gnage de ces closes et qui les a ecrites; 

22 t-il?" Jesus lui dit : " Si je veux qu ? il ■ et nous savons que son temoignage est 
demeure jusqu'a ce que je vienne, que vrai. 

23 t'importe? Toi, suis-moi." Le bruit! Jesus a fait encore beaucoup d'autres 
courut done parmi les freres que ce dis- ( choses; si on les rapportaiten detail, je ne 
ciple ne mourrait point. Pourtant Jesus t pense pas que le monde entier put con- 
ne lui avaitpasditqu'il ne mourrait pas; ! tenir les livres quil faudrait ecrire. 
mais : " Si je'veux qu'il demeure jus- 



22. La reponse de Jesus est une fin de non- j 24-25. Ces versets sont tin nouvel epilogue de 
recevoir. II ne veut pas faire connaitre le sort I'Evangile de S. Jean (comp. xx, 30), devenu 



de S. Jean. Le sic u ainsi" de la Vulgate ac 
tuelie doit etre regarde commc une fame des 
copistes latins. II est peu en harmonic avec le 
contexte et ne se trouve ni dans les ecrits des 
Peres, ni dans piusieurs manuscrits de la Vul- 
gate elle-meme. Quant aux manuscrits grecs | ecrits. 
Us ont tous la conjonction ear, si. ' 



en quelque sorte necessaire apres I'addition du 
chap, xx i. 

24. Et nous savons, Les disciples de Jean 
protesten t que le disciple bien-aime a ete 
le temoin des faits racontls et qui !cs a 
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LES ACTES DES APOTRES. 



PROLOGUE. 



il 



S. Luc rattathe les Avtes a VEvangile S ™}> » instructions aux Apotres qii 

qtiil a dija imblieiCHXV. 1,1 — 3]. ! **?* Ch0lSlS, ll ' Ut ^^ * U ClcL • -, 
r . ! ■ A eux aussi, apresy sa passion, il 

[heophile, j ? ai raconte, dans j s'etait montre plein de vie, leur en don- 

mon premier livre, toute la j nant des preuves nombreuses, leur appa* 

suite des actions et des ensei- [ raissant pendant quarante jours, et les 




jour ou 



■ gnements de Jesus, jusqu'au j entretenant du royaume 
u, apres avoir donne\ par I'Esprit- 1 



de Dieu. 



PREMIERE PARTIE. 



HISTOIRE DE LA FONDATION DE L'EGLISE CHRETIENNE 

Actes de S. Pierre [Ch. I, 3 — XII]. 

SECTION I [Ch. I f 4 — VIII, 3]. 
Les origines du christianisme a Jerusalem et dans la Judee. 

I. — PR&PARATIFS DE LA FONDATION DE L'EGLISE :4-26[ 

Dernieres instructions de /e*sus [CH. I, I $***** S. Matkias en remplactmmt 
4 — 8]. — Son Ascension [9 — 1 1 ]. de Judas [12 — 26]. 



Riunis dans le Cinacle % les Apdtres 



I, x. Premier livre \ le troisieme Evangile. 
3. Lenrendonnant des preuves nombreuses, 
Voy. Matth. xxviii, 16 sv.; Marc, xvi, 14*18; 



Un jour qu'il etait a table avec eux, 4 

Luc,xxiv, 34, 36; Jean, xx, 19 sv.;xxi, t sv.; 
Act. i. 4SV.; u, 32; etc; I Cor. xv, 4*8. 
4. Quelques manuscrits ont ovyavAt^opcitK, 
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Chap. I, 5. 



ACTES DES APOTRES. 



il leur recommanda de ne pas s ? eloigner 
de Jerusalem, mais d'attendre ce que ie 
Pere avait promis, « ce que leur dit-il, 

5 yous avez appris de ma bouche; car 
Jean a baptise dans Feau, mai* vous 
sous peu de jours, vous serez baptises 

b dans I Esprit-Saint." Eux done, etant 
reunis, lui demanderent : " Seigneur, 
le temps est-il venu ou vous retablirez 

7 Ie royaume d'Israel? » II leur repon- 
dit : " Ce n'est pas a vous de connaitre 
les temps ni les moments que le Pere a 

o fixes desa propre autorite. Mais lors- 
que le Saint-Esprit descendra sur vous 
vous serez revetus de force et vous me 
rendrez temoignage a Jerusalem, dans 
toute la Judee, dans la Samarie, et 
jusqu aux extremites de la terre." * 

9 Apres qu'il eut ainsi parte, ii fut eleve 
en leur presence, et une nuee le deroba a 

10 leurs yeux. Et comme ils avaient leurs 
regards fixes vers le del pendant qu r il 
seloignait, voici que deux hommes pa- 

11 rurent aupres d'eux, vetus de Wane, et 
dirent : " Hommes de Galilee, pourquot 
vous arretez- vous a regarder au ciel ? Ce 
Jesus qui, du milieu de vous, a ete enleve 
au ciel, en viendra de la meme maniere 
que vous Favez vu monter. " 

lis revinrent alors a Jerusalem, de la 
montagne appelee des Oliviers, laquelle 
est pres de Jerusalem, d la distance du 
cnemui d'un jour de sabbat. Quand ils 
furent arrives, ils monterent dans le ce- 
nacle, ou ils se tenaient d'ordinaire • 
patent Pierre et Jean, Jacques et Andre, 
Philippe et Thomas, Barthelemy et Mat- 
tlneu, Jacques, fils d'Alphee, et Simon le 
14 Zete, et Jude, frerc dc Jacques, Tous. 
dans un meme esprit, perseveraient 
dans la priere, avec quelques femmes et 
Mane, mere de Jesus, et ses freres. 



Chap. I, 25. 
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En ces jours-la, Pierre se levant au 1 c 
milieu des freres (ils etaient reunis au 
nombre d'environ cent vingt), leur dit : 

Mes freres, il fallait que s accomplit 16 
ce que ie Saint-Esprit, dans FEcriture, 
a predit par la Bouche de David au sujet 
de Judas, le guide de ceux qui ont arrete 
Jesus; car il etait un d'entre nous, et 17 
a avait part a notre ministers Cet 18 
homme acquit un champ avec Ie salaire 
de son crime, et etant tombe en avant. 
se rompit par Ie miiieu, et toutes ses 
entraiUes se repandirent Ce fait est si 10 
connu de tous les habitants de Jerusa- 
em, que ce champ a ete nomme dans 
leur langue Haceldama, cest-a-dire 
champ du sang. 11 est ecrit, en effet, 20 
dans Ie livre des Psaumes : Que sa de- 
meure devienne deserte, et que personne 
ne 1 habite ! Et ailleurs : Qu'un autre 
prenne sa charge ! II faut done que, 21 
parmi les hommes qui nous ont accom- 
pagnes tout le temps que le Seigneur 
Jesus a vecu avec nous, a partir du 22 
Bapteme de Jean jusqu'au jour ou il a 
ete enleve du milieu de nous, il y en ait 
un qui devienne avec nous temoin de sa 
resurrection." 

Us en presenterent deux : Joseph, 2% 
appele Barsabas et surnomme le Juste, 
et Mathias. Et s'&ant mis en priere, 24 
ils dirent : " Seigneur, vous qui con- 
naissez le cceur de tous, indiquez lequel 
de ces deux vous avez choisi pouroccu- 25 
per, dans ce ministere de Fapostolat, la 
place que Judas a laissee pour son crime 
pour s ! en ailer en son lieu." On tira 26- 
leurs noms au sort : et le sort tomba sur 
Mathias, qui fut associe aux onze Apd- 
tres. 



<1 autresffwoUffKo^i^^^nais le&piiis-nombreux | 
et les meilleurs : <woAc# M cww qui oe signifie 
pas les rassemblant, car ce verbe n'est pas an 
moyen, .mus ou bien se trouvani au milieu 
«t*x % ou avec la Vulgate convescens, (S. Jean 
ChrysoatomeX 

6. Le temps estilvenu^ UtL Si en ce temps 
vous retablirez... Ir.terrogarion de tournure h6- 
braiqw, forme abregee de ; Dites-nous si. 
U)mp.vu t t; xxi, 37; etc. 

to. Deux hommes* deux anges sous une for- 
me numaine, comme apres la resurrection. Voy. 
Ware, xvi, 5; Jean, xx, ia sv. 

12. Un peu plus d'un kilometre. 

t 3 . //s montlrtnt dans le cinacle, prop, la 
ckambr* haute, la piece principal dans les 



maisons juives. L'article (to mppe*) suppose 
un cenacle connu, probabletnent celui ou Jesus 
nt la dermere cene avec ses ApOtres. 

l t' $/«l[miU Vulf., ilfaut (comp. vers. 21). 
18. Matth. xxvii, 6. 

20. Sa denteure, sa place dans Ie college 
apostolique. Dans la VulgUe, comme dansle 
rsaume \xcL{k*b\ a6. d'oi. ce passage est tirt, 
U y a leur demeure. — Si charge, son office 
d'apotre (Ps. cix (hed.) 8. 

a 5 . Em sou lieu fitv/r* ; Expression usitfe 
pour dire : aller apris la mort dans un lieu de 
bonneurou de malheur, s ilon la conduite qu'on 
a tenue ici-bas, 

26. Oh tira leurs nomt au sort : plus litter** 
lement : on apporta des sorts pour eux. 
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Chap. II, I. 



ACTES D'£S APOTRES. 



Chap. II, 25. 



II. _ FONDATION DE L'EGLISE A JERUSALEM, LE JOUR 

DE LA PENTECOTE [Chap. II, 1 — 47]- 



Descentedu Saint- Esprit sur les Apdtres 
[vers. I — 4]. Impression produitc par 
cei evenement [5—13]- ^>iscours de 
S. Pierre: a) Cet evenement^ prtdit 
par les Prophetes^ prouve que ie temps 
du Messic est arrive* [14,— *i\ b) La 
miracles de Jtsus^ son Ascension et sa 
Insurrection prouvent qiiil est vrai- 
ment le Messie [22—36]. Re'sultat de 
ce discours : conversion de j,ooo horn- 
mes [37 — 41]. Vie admirable des pre- 
miers Chretiens [42 — 47]. 

o Le jour de ia Pentecote etant arrive, 
ils etaient tous ensemble en un meme 

2 lieu. Tout a coup il vint du del un 
bruit comme celui d'un vent qui souffle 
avec force et il remplit toute ia maison 

3 ou ils etaient assis. Et ils virent pa- 
raitre comme des langues de feu qui se 
partagerent et se poserent sur chacun 

4 d'eux. Us furent tous remplis du Saint- 
Esprit, et ils se mirent a parier d'autres 
langues, selon que TEsprit- Saint leur 
donnait de s'exprimer. 

c Or, parmi les Juifs residant a Jerusa- 
lem, il y avait des hommes pieux de 
toutes les nations qui sont sous le cieL 

6 Au bruit qui se fit entendre, ils accou- 
rurent en foule, et ils etaient tout hors 
d'eux-memes, de ce que chacun les en- 

7 tendait parier sa propre langue. Sur- 
pris et etonnes, ils disaient : •' Ces gens 
qui parlent, ne sont-ils pas tous Gali- 

g leens? Comment se fait-ii que nous les 
entendions parier chacun ridiome parti- 

o culier de notre pays natal? Nous tous, 
Parthes, Medes, Elamites, habitants de 
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la Mesopotamie, de la Judee et de la Cap- 
padoce, du Pont et de l'Asie, de la 
Phrygie et dela Pamphylie, de TEgypte, 
et des contrees de la Lybie voisines de 
xi Cyrene, Romains de passage ici, soit 
Juifs, soit proselytes, Cretois et Arabes, 
nous les entendons annoncer dans nos 



langues les merveilles de Dieu." Ils 12 
etaient tous dans i'etonnement, et, ne 
sachant que penser, ils se disaient les 
les uns aux autres : " Qu'est-ce que cela 
pourrait bien &re?" D'autres disaient 13 
en se moquant : *' lis sont pleins de vin 
nouveau.' 

Alors Pierre, se presentant avec les 14 
Onze, eleva la voix et leur dit : " Juifs, 
et vous tous qui sejournez a Jerusalem, 
sachez bien ceci, et pretez Toreille a mes 
paroles: Ces hommes ne sont pas ivres, 15 
comme vous le supposez, car c'est la 
troisieme heure du jour. Ce que vous 16 
voyez, c'est ce qui a ete annonce par le 
prophete Joel : "Dans les derniers 17 
jours, dit le Seigneur, je repandrai de 
mon Esprit sur toute chair, et vos jeu- 
nes gens auront des visions, et vos vieil- 
lards des songes. Oui, dans ces jours- 18 
la, je repandrai de mon Esprit sur mes 
serviteurs et sur mes servantes, et ils 
prophetiseront. Et je ferai paraitredes 19 
prodiges en haut dans le ciel, et des 
miracles en bas sur la terre : du sang, 
du feu et des tourbillons de furaee; le 20 
soleil se changera en teneb/es, et la lune 
en sang, avant que vienne te jour du 
Seigneur, le jour grand et glorieux. 
Alors quiconque invoquera le nom du 21 
Seigneur sera sauv& — Enfants d'ls- 22 
rael, ecoutez ces paroles : Jesus de Na- 
zareth, cet homme a qui Dieu a rendu 
temoignage pour vous par les prodige? , 
les miracles et les signes qu'il a op* c£s 
par lui au milieu de vous, comme vous 
le savez vous-memes; cet homme vous 23 
ayant &e livr6 selon le dessein immuable 
et la prescience de Dieu, vous i'avez 
attache a la croix et mis a mort par la 
main des impies. Dieu l'a ressuscitc, 24 
en ledelivrant des douleurs de la mort, 
parce qu'ii n'&ait pas possible qu'il fut 
retenu par eUe. Car David dit de lui : 25 
«« J'avais continuellement le Seigneur 



II, 4. Marc, xvi t 17; I Cor. xiv, a. 

ix. Prosdlytes % Strangers qui avaient adopts 
les croyances, le cuUe et une partie an moins 
des pratiques Israelites. 

16. Joel, (ch* ii, 28-32 dans la Vulg.) chap, m, 
z-5 dans l'b*b., est cite* de memoirs, exacUmem 
quant au sens* 

17. De mon Esprit; en tebreu : mon Esprit. 

18. En Mbr, : Et mime, en ces jours-td,/* 
repandrai mon Esprit sur V exclave $t sa com* 

pagne 

20. Glorteux. Le texte hebreu a : temote. 



84. Ces mots sont une reminiscence du Ps. 
xvS Uub.), 5. Maib au lieu de douteurs Je textc 
h*breu a liens, lacets de la utort. II est pro- 
bable que S. Pierre, s'exprimant en aramecn, 
a employ* la metaphore hebralque, liens ou 
laeets % dont les termes s'accordent bien entrc 
eux et dont le sens n'offre aucune diraculie. 
S. Luc, ecrivant en grec, s'est conform^ i * a 
version des Septante, mSitms, dentins. Cette 
expression, d'ailleurs, bien que moin« claire, ne 
change rien au sens. 

25. Ps. xvi {kib.)y 6»i x. 
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Chap. II, 26. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. II, 47. 




m avez fait connaitre Ies sentiers de la 
vie, et vous me remplirez de joie en me 
:o montrant votre visage. " Mes freres, 



vous, pour vos enfants, et pour tous ceux 
qm'soat au loin, en aussi grand nombre 
que le Seigneur notre Dieu Ies appel- 
lera. Et oar beaucoun d-antr** n>> m 



toute franchiseVau suiet du oatrLai-che « ;i if ^ beaucoup d autres paro- 40 
David, qu'il est «Jftu%lto^\^5.g^l£** ^W* en 
veh, et que son sepulcre est encored- gSiion S^^^ C^Z*' ° ette 

- Son PW~ r vemut ^ s la «»"*- ! crainte etaitdans CiTeTamef et 43 



t^uuu \xl aspm que vous vovez et en- 

34 tendez. Car David n'est pas'monte au 
ciel ; mais il a dit lui-meme : " Le Sei- 
gneur a dit a mon Seigneur : Assevez- 

35 vous a ma droite, jusqu a ce que je 
tasse de vos ennemis I'escabeau de vos 

36 pieds." Que toute la maison d'Israel 
sache done avec certitude que D ieu a fait 
Seigneur et Christ ce Jesus jue vous 
avez crucifie. " 



27. Lt s/four des worts: le scheoi des He- 
breux, le A*ij« des Septante. 

29. Neliem. iii t 16; Josephe, Ant. vii, ?s, *; 

3a V °y.x )} ? am - v »t "-16; Ps. \xxxix{A*t.) t 
4*5; exxxn {ktb.), ii. " 

li.Qutson &mene strait fas taiss/e: litter. 
yitlle na pas Hi /aiss/e, pass* prophe- 
tique. r 

33* /'ar /a droite, par la toute- puissance 
comp. v, 31 ; Philem. iir©. ' 

34- Ps. ex (M.)x I Cor. xv, 24-26; Hebr. i, 8. 
39. Lapromisse de Joel, promesse dont il a 
ete question plus haut. vers. 17-21. 

♦?. Au lieu defraclion du pain, la version 
syruque emploie le nom meme d'Eucha- 

43. Aprcs fes ApStres, la Vulgate etquelques 
manuscnts ajoutent : dans Jerusalem, et tous 
itatent remplis <it/raytnr. * 

j./ 44 '*^"* Ciy ? 1**c*oy****t vtvaitnt ensem- 

\"W — ?*?' ** cotumxm : cette commtmaute 
de btens n exist a que dans I'EgHse naiwante de 



& w«*v.»t ic pn A cntre tous, seion ies be- 
soms de chacun. Chaque jour, tous 46 
ensemble, Us frequentaient le temple, et, 
rompant leurpain dansleurs maisons, ils 
prenaient Ieur nourriture avec joie et sim- 
plicite, louant Dieu et ayant h faveur 47 
de tout le peuple. Et le Seignrir ajou- 
tait chaque jour au nombre de ccux qui 
etaient dans la voie du salut 



Jerusalem, et encore n'^tait-elle pas aussi ab- 
solue que ces mots semblent lindiqner (Aa 
ta^fL ° fi n «. teU « *»°«a»on se-parait davan^ 
tage Ies fideles des juife non convertis; ranis 
aussi die mit cette eglise dans la necessity 
pour subsister de recourir aux aumfines dt< 
autres eghses. 

46. Pltisieurs interpretes pensent que dans ce 
verset I expression romprt U paia tout a fatt 
generale en cet endroit, (en effet le mot ioror, 
Pat*, n est pas precede de l'articlc t ) doit ?en' 
tendre, non de la sainte Euchartstie, mais d'un 
repas ordinaire. 

JV V* ? xt J- , ?S ,l 1 a P^ ««* W<P*» ajonte 
J? ««An<n^. Mais Ies meilleurs mss., comme 

etc. et la Vulgate n'ont pas cette addition. 
jtMratcyovt Cf. vers. 40, marque ceux qui par 
le fait de leur separation d'avec Ies juifs inS- 
dules, et leur entree dans la societe* chrtdennc 
se trouvaient dans le chemin du salut" * 
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Chap. Ill, I. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. Ill, 23. 



III. — DEVELOPPEMENT ET AFFERMISSEMENT DE L'EGLISE 

DE JERUSALEM [Chap. Ill — VII, 60]. 

A.. — Premiers developpements de VEglise de Jerusalem [Ch. Ill, I — V, n]. 



l ) — 5, Pierre giu-rit tut boiteux de nais- 
sance [vers. I — 11]. Disco urs de saint 
Pierrr dans k tempU : — a) Le Messie 
promis Jest u Jesus que lesjuifs ont 
mis a inort et que Dieu a ressusciU 
[12 — 1 61 — b) Lesjuifs doivent done 
se convertir sincerement pour pariici- 
per aux biens messianiques [17 — 26]. 

3 Pierre et Jean moataient [ensemble] 
au temple pour la priere de la neuvieme 

2 heure. Or il y avait un homme, boi- 
teux de naissance, qui se faisait trans- 
porter. On le posait chaque jour pres de 
la porte du temple, appelee la Belle- 
Porte, pour qu'il put demander Taumo- 
ne a ceux qui entraient dans le temple. 

3 Cet homme, ayant vu Pierre et Jean 
qui allaient y entrer, leur demanda 

a Taumone. Pierre, ainsi que Jean, lixa 
les yeux sur lui et dit : *' Regarde- 
nous," II les regarda attentivement, 
s'attendant a recevoir d'eux quelque 
chose, Mais Pierre lui dit : ;* Je n'ai 
ni or ni argent; mais ce que j'ai, je te 
le donne : au nom de Jesus-Christ de 

7 Nazareth, leve-toi et marche." Et le 
prenant par la main, il l'aida a se lever. 
Au meine instant, ses jambes et ses pieds 

S devinrcntfermes; d'unbondilfutdebout, 
et il se mit a marcher. Puis il entra avec 
eux dans le temple, marchant, sautant 

o et louant Dieu. Tout le peuple le vit 

10 marcher et louer Dieu. Et reconnais- 
sant que c^tait celui-la meme qui se 
tenait assis a la Belle-Porte du temple 
pour demander Taumones ils furcnt stu- 
p&aits et hors d'eux-memes de ce qui 

11 iiii etait arrive. Commeilncquittaitpas 
Pierre et Jean, tout le peuple etonne accou- 
rut vers eux, au portique dit de Salomon. 



5 
6 



Voyant cela, Pierre dit au peuple: 12 
" Enfants d'Israel, pourquoi vous eton- 
nez-vous de cela? Et pourquoi tenez- 
vous les yeux fixes sur nous, comme si 
e'etait par notre propre puissance ou 
par notre piete que nous cuss ions fait 
marcher cet homme? Le Dieu d'Abra- 13 
ham, d'Isaac et de Jacob, le Dieu de vos 
peres a glorifie son serviteur Jesus, que 
vous avez livre, et renie devant Pilate 
alors qu'ii etait d'avis qn'on le relachdt 
Vous, vous avez renie le Saint et le Juste, 14 
et vous avez sollicite la grace d J un meur- 
trier. Vous avez fait mourir I'Auteur 15 
de la vie, que Dieu a ressuscite des morts; 
nous en sommes tous temoins. C'est a 16 
cause de la foi recue de lui que son nom 
a raffermi Thomme que vous voyez et 
connaissez; c ? est la foi qui vient de lui 
qui a opere devant vous tous cette par- 
faite guerison. 

Je sais bien, freres, que vous avez agi 17 
par ignora nce, ainsi que vos magistrate 
Mais Dieu a accompli de la sorte ce qu'il 18 
avait predit par la bouche de tous les 
prophetcs, que son Christ devait souffrir. 
Repentez-vous done et convertissez-vous, 19 
pour que vos peches soient effaces, afin 20 
que des temps de rafraichissement vien- 
neut de la part du Seigneur, et qu'il 
envoiecelui qui vous a ete destine, Jcsus- 
Christ, que le ciel doit recevoir jus- 21 
qu'aux jours du retablissement de toutes 
choses, jours dont Dieu a parle ancien- 
nement par la bouche de ses saints pro- 
phetes. Moise a dit : t4 Le Seigneur 22 
votre Dieu vous suscitcra d'entre vos 



freres un prophetc semblable a moi; 
vous rccoutcrez dans tout ce qu'il vous 
dira. Et quiconque n'ecoutera pas ce 23 
prophete, sera extermine du milieu du 



III, x. Les heures destiueeschez lesjuifs a 
la priere publique 4taient la troisiemc, lasixiemc 
et la neuvieme (9 h. du matin, midi, 3 h. apres- 
midi). C'est a la neuvieme heure qu'on offrait 
le sacrifice du soir(Voy. Exod. xxix, 38; Noinbr. 
wviit, 3; Josephe, Ant. xiv, 4, ?)• 

2. La porte orientate s'appelait Porte de ivi- 
cattor; on la surnommait la Belle, sans dome a 
cause des oraements d'or et d'airair qui la d£- 
coraient. 

si. Jean x, 23. 

13. Allusion au Serviteur fa. Jihovak dont 
parle Isale (Ui, 1U£>» qui designe ainsi le Messie. 
•Comp. iv, 07, 30. 

15. Sur tout de la vie surnaturelle dont 1 au- 



teur et le dispensateur est le Messie que les 
Juifs ont fait mourir. Comp. Jean, i, \\ x, 10; 
xiv, 6. 

x6. I Pier, i, 21. , 

20-21. De la part du Seigneur; hit. de do 
vant la face dn Seigneur. — Destine', prepare 
d'avance; Vulgate, annonce. 

22. Moise a dit : Deute>. xviii, 15*19* <-«"« 
parole de Mofce s'est v^rifiec d'abord dans toutc 
Lase>iedes Prophetes t mais elle s'est ensuite ica- 
lisee eminemment dans le Messie, rae^iiateur 
par excellence entre le ciel et la terre, autcur 
de la nouvelle alliance et du ritablissctiUHt dt 
toutes choses. 
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Chap. Ill, 24. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. IV, 25. 



24 peuple." — Tous les prophetes qui out 
successivement parle depuis Samuel ont 

25 aussi annonee ces jours-la. Vous etes, 
vous, les fils des prophetes et de I'al- 
Hance que Dieu a faite avec vos peres, 
lorsqu'il a dit a Abraham : " En ta pos- 
terite seront benies toutes les nations de 

26 la terre." Cest a vous premierement 
que Dieu, ayant suscite son Fils, Ta 
envoye pour vous benir, lorsque chacun 

* de vous se detournera de ses iniquites. 

2) — S. Pierre et S.Jean arrets et tra- 
duiis devant le SanJUdrin [chap. IV, 
1 — 7]. Belle rtponse de S. Pierre 
[8 — 12]. Les Apotres remi: en liberti 
[13—22]. Priere des fideks [23—30]. 
Effusion du Saint- Esprit [31], 

4 Pendant que Pierre et Jean parlaient 
au peuple, survinrent les pretres, le ca- 
pitaine du temple et les Sadduceens, 

2 mecontents de ce qu'ils enseignaient le 
peuple et annoncaient en la personne de 

3 Jesus la resurrection des morts. lis 
mirent la main sur eux, et ils lcsjete- 
rent en prison jusqu'au lendemaih; car 

4 il etait deja soir. Cependant beaucoup 
de ceux qui avaient entendu ce discours 
crurent, et lenombre des hommes seleva 
A environ ci nq mil le. 

5 Le lendemain, leurs chefs, les Anciens j 
et les Scribes, s'assemblerent a Jerusa- 

6 lem, avec Anne, le grand pr&re, Cai- ' 
phe, Jean, Alexandre, et tous ceux qui ! 

7 etaient de la famille pontificale. Et I 
ayant fait comparaitre les Apotres de- j 
vant eux, ils leur demanderent : <fc Par i 
quelle puissance ou au nom de qui avez- 

8 vous fait cela ? " Alors Pierre, rempli 
du Saint-Esprit, leur dit : «* Chefs du 

9 peuple et Anciens d'Israel : si Ton nous 
interrojje aujourd'hui, sur un bienfait 
accorde a un infirme, pour savoir com- 

10 ment cet hommc a ete gueri, sachez-le 
bien, vous tous, et tout le peuple d'Is- 
racl : Cest par le nom jjcJesus-Christ 
de Nazareth, que vousavez crucifie 
et que Dieu a ressuscite des morts, 
cest par lui que cet homme se prfeentc 

26. La mission du Sauveur fut en.efxet de ra- 
mener a Dieu d'abord des enfants d'IsraeM 
(Comp. Is. xlix, 5; Matth. xv, 14; A<St ii, 39; 
xui, 46; Rom. i, 16, et surtout Rom. xi. — 
Lorsque chacun de vous se ditoumera^ Une 
conversion sincere qui correspond* aux pre- 
nueres faveurs de Dieu est une condition indis- 
pensable pour avoir part a de plus ample* bene- 
dictions et €tre adnus dans le royaumedu Sau- 
veur. Au lieu d'expritner cette condition, la 
Vulgate marque le but de la venue du Sauveur : 
«/>"* quechacim se detourne. 
. IV, t. Le eafitmne dn temple : haut fonc- 
tionnaire plus spcVHalement charge* d'asiurer 



*3 



*5 

16 



18 



devant vous pleinemen*: gueri. Cejesis n 
est la pierre rejetee par vous de l'edifia;, 
et qui est devenue la pierre angulaire. 
Et le salut n'est en aucun autre; car il 12 
n'y a pas sous le ciel un autre nom qui 
ait ete donne aux homines, par lequel 
nous devions etre sauves." 

Lorsqu'ils virent Tassurance de Pierre 
et de Jean, sachant que e'etaient des 
homines du peuple sans instruction, ils 
furent etonnes; ils les reconnurent en 
meme temps pour avoir etc avec Jesus. 
Mais, comme ils voyaient debout, pres 
• d'eux, i'homme qui avait ete guer., ils 
! n'avaient rien a repliquer. Les r.yant 
j fait sortir du sanhedrin, ils se mirent a 
; deliberer entre eux, disant : " Quo fe- 
rons-nous a ces hommes? Qu'ib aient 
fait un miracle insigne, e'est ce qui est — 
manifeste pour tous les habitants de Je- 
rusalem, et nous ne pouvons le nier. 
Mais afin que la chose ne se repande pas 17 
d'avantage parmi le peuple, defendons- 
leur avec menaces de parler desormaisen 
ce nom-Ia a qui que ce soit" Et les 
ayant rappeles, ils leur interdirent abso- 
lumentde parler et d'enseigner au nomde 
Jesus. Pierre et Jean leur repondirent : 19 
" Jugez s'il est juste devant Dieu de vous 
obeir piutot qu'a Dieu. Pour nous, 
nous ne pouvons pas ne pas dire ce que 
nous avons vu et entendu." Alors ils 
leur firent des menaces etles relacherent, 
ne sachant comment les punir, a cause 
du peuple, parcc que tous glorifiaient 
Dieu de tout ce qui venait d'arriver. 
Car j' homme qui avait ete gueri d'une 22 
maniere si merveiilcuse etait age de plus 
de quarante ans. 

Mis en liberte, ils se rendirent aupres 
de leurs freres et leur raconterent tout ce 
que les Princes des pretres et les An- 
ciens leur avaient dit Ce qu'ayant en- 24 
tendu, les freres eleverent tous ensemble 
la voix vers Dieu, en disant : " Maitre 
souverain, e'est vous qui avez fait le ciel, 
la terre, la mer et tout ce qu'ils renfer- 
ment, Cest vous qui avez dit [par 
l'Esprit-Saint], par la bouche de [notre 

Pordre dans Venceinte sacree. II avait aussi 
pour fon&ion de dinger les veiites des Invites 
(voy. I Par. ix, n; II Par. xxxv, 8). 

4. On entend que les chretiens, au nombre 
de trois mille (hommes et femmes) apres la 
premiere predication, sont devenus cinq mille 
(hommes seulement) apres la deuxieme. En 
effet S. Luc dit : "fywi^ opc^MOc" " le nom* 
brt devint ", s'^leva a cinq mille; or au chap, it, 
vers. 41, il avait dit : " rpoovr^ou*'... ^cu 
wove rpi?YiAtat" ** trois milt* personnel sad* 
joignirtnt ' aux disciples. 

35. Par I' EspHt Saint Ces motsnese trou- 
vent pas dans un grand nombre de cursifs, lis 



20 



21 
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Chap. IV, 26. ACTE5 DES APOTRES. Chap, \\ 11, 

pcrc] David, votre servitcur: 4i Pourquoii Talent ct le deposa aux pieds dcs 
los nations ont-olles fremi, et les peupies i Apotres. 
26 ont-ils forme de vains ^P^? Les , _ Me e tf Ananie el de Saphirc 
rois de la tcrre se sont souleves; les , <" * i_ni 

princes se sont ligucs centre le Seigneur A'"* tf ' "" r > l- CH ap. \ , 1 11 j. 
et contrc son Christ." — Void uu'en Mais un homme nomme Ananie, avee 5 



27 



verite, dans cette viile, se sont iigues Saphire, sa femme, vendit une propriety 
eontre votrc saint serviteur, Jesus, con- ; et ayant, de concert avec elle, retenu z 
sacre par votrc one tion, Herod e ct Ponce- ; quelquc chose du prix, ii en apporta lc 
Pilate avec les gentils et les peupies i reste et le mit aux pieds des Apotres. 
2S d'Israel, pour fairc ce que votre main et Pierre lui dit : " Ananie, pourquoi Sa- 3 
votre conseii avaient arrete d'avance. tan a-t-il rempli ton coeur au point que 

29 Et maintenant, Seigneur, considercz tu mentes au Saint-Esprit et que tu re- 
leurs menaces, et donnez a vos servi- tiennes quelque chose du pnx de ce 
teurs d'annoncer votre parole avec une champ? Ne pouvais-tu pas sans le ven- 4 

30 pleine assurance, en etendant votrc , dre, en rester possesseurPetapresTavoir 
main, pour qu'il se fosse des guerisons, ! vendu, n'etais-tu pasmaitrede I 5 argent? 
des miracles et dcs prodiges, par le nom ; Comment as-tu pu concevoir un pareil 
de votre saint serviteur Jesus." dessein? Ce nest pas a des hommes que 

31 Quand ils curent prie, le lieu ou ils i tu as menti, mais a Dieu.'' En enten- 5 
etaient reunis trembla : ils furent tous Jdantces paroles, Ananie tombaetexpira, 
remplis du Saint-Esprit, eti is annonce- j et tous ceux qui i'apprirent furent saisis 
rent la parole de Dieu avec assurance. 1 d'une grande crainte. Les jeunes gens 6 

. i s'etant leves envelopperent le corps et 

3) — Union de* premurs jideles [chap. ; ['emporterent pour i'inhumer. 

t v ^ 3 2 — 37J- Environ trois heures apres, ia femme 7 

La multitude des fideles n'-ivait qu'un d' Ananie entra, sans savoir ce qui etait 
coeur et qu'une ame; nul nappelait sien arrive. Pierre lui demanda : * 4 Dites- S 
ce qu'il possedait, mais tout etait com- moi, est-ce tel prix que vous avez yendu 

33 mun entre eux. Les Apotres rendaient votre champ ? " — * * Oui, rcpondit-elle, 
avec beaucoup de force temoignage de la e'est ce prix-Ia." Alors Pierre lui dit : 
resurrection, du Sauveur Jesus, et une ' 4 Comment vous etes-vous accordes pour 

34 grande grace etait sur eux tous. Car tenter TEsprit du Seigneur? Void que le 
ii n'y avait parmi eux aucun indigent : pied des jeunes gens qui ont enterre 
tous'ceux qui possedaient des terresou des ; votre mari heurte le seuil: ils vent 

35 maisonsles vendaient et en apportaient , aussi vous porter en terre." Au meme io 
le prix aux pieds des Apotres; on le dis- 1 instant, elle tombaaux pieds de l'Apotre, 
tribuait ensuite a chacun, selon ses ; et expira. Les jeunes gens etant entres 
besoins. la trouverent morte; ils remporterent et 

56 Un levile originate deL'hvpre, Joseph, ; Tinhumerent aupres de son inari. Une n 
sur nomme par les apotres Barnabe, (ce grande crainte se repandit dans toute 

37 qui se traduit, Fils de consolation,) pos- ! lEgUse, et parmi tous ceux qui appn- 
sidait un champ; il le vendit, en apporta > rent cet evenement 



32 



sont omisd 3 alement par S. Chrysostomc, CEcu- cehti qui s'entend bten i exporter, ou a con- 
menius, Tbeoph., etc. — Pourquoi les nations soler. 

Zt-etiesfrfmi' debut du Ps. il. I V, ,. Ananie avail vu les eft.,t* "lerveilieux 

27. Allusion au mot dit P<. ii, v, a, qui vient op*re* par le Saint-Espnt dans les Apotres. hs 



d'etre cite " et eontre son Christ " c.-a-d. " etcon- 

_ _?._*. it r **• „j*#_ I... kaMak- ihnnmiM 



tresonoint. 



et naTens, la cohorte romainc. — Kt les peupies 



•taver dc les tromper, c'<;tait vouloir iromper le 



— Le&GentilSi les soldats Strangers Saint-Esprit lui-mfime, dour ils Etaient les or- 
cohorte romaine. — Kt les peupies ganes. MaTs en quoi consist* la faute d Anan je. 



et naiens, ia conorte romainc. — -t>» *c* y««/"» k<»» w ' «*•«•*— t — • x.--. i;u— u . m M- 

dUtnuh Ce pluriel assez etrange provient dc | I)'apr*s le verset 4. Ana niC itai1 llb ?* ^-Z 
^application fitterale que Von veut faire aux ; t-il, de garder aii moin* -me pame du pnx de 

*JA j_^-.„ j.. . *- /t^^mn* *.t son champ; sa faute fut done de mentir en *n- 

sant qu'il offraitle prix total alors cn/en realuc 
il en conservait une partie. II voulaxt ainsi, par 

w un mensonge, s'assurer la gloire-d'un sacrmcc 

27TconYp.~ iii, 13. Vulgate,' votre saint Fils, complete 

Icsus. Tl«U signinam servit^ ; ct rnfant^ 9. Tenter fj*"j£™t> ^^^ 



circonstances presentes du texte dayidique, et 
spdcialcment dcs paroles " Pottrqnoi... les peu^ 
pics ont-ils formi de vains complotsl (v. 25 b>" 
30. Votre saint serviteur, comrae au verset 



Vulgate a traduit tant6t enftint^Jils (111, 13; 
iv f 30), tantflt serviteur (iv, 27). 



36-37. Fils de consolation* ou a" exhortation, 
C*est-a-dire t lutvant un bebraisme trts frequent, 

[«38] 



ce 



preuve, ici dans sa science et sa justice iniimes. 
ti. UEgUs* re'est la premiere fois que ce 
mot parait dans les Acles avec la signification 
de sociitt de tons Us Fiddles. 



Chap. V, 12. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. V, 36. 



B - "~ Pr <>gres de VEglise a Jerusalem. Emprisontiement general 

des Apotres [Chap. V, 12 — 42]. 



Merveilles et conversions operas par Us 
Apdtres [vers. 12—16]. lis sont jeits 
en prison, mais de'livres par un ang e 
[17 — 2l a ], arriUs de nouveau et con- 
duits devant le Sanhedrin [2l b — 32]. 
— Gamaliel intendent en leur faveur 
[33 — 39 a i; ils sont bat t us de verges, 
puis rddchh [39** — 42^. 



12 Beaucoup de miracles et de prodiges 
se faisaient parmi le peuple par les mains 
des Apotres. Et ils se tenaient tous en- 
semble sous le portique de Salomon; 

[3 aucune autre personne n'osait se joindre 
a eux, mais le peuple les louait haute - 

14 ment. L'haque jour vovait s'accroitre 
!a multitude d'hommes et de femmes qui 

[5 eroyaient au Seigneur, en sorte qu'on 
apportait les malades dans les rues, et 
qu on les placait sur des lits ou des nat- 
tes, afin que, lorsque Pierre passerait, 
son ombre au moins couvrit quelqu'un 

10 d'entre eux. On venait ainsi en foule 
des villes voisines a Jerusalem, amenant 
des malades et des hommes tourmentes 
par des esprits impurs, et tous etaient 
Sueris. 

17 Alors le grand pretre et tous ses adhe- 
rents, savoir le parti des Sadduceens, se 

is leverent, remplis de jalousie; et ayant 
lait arreter les Apotres/ ils les jeterent 

19 Jans une prison publique. Mais un 
ange du Seigneur, avant ouvert pen- 
dant la nuit les portes de la prison, 

a> les fit sortir en disant : " Allez, te- 
nez-vous dans le temple, et annoncez 
au peuple toutes ces paroles de vie." 

:i Co qu'ayant entendu, ils entrerent des 
le matin dans le temple, et se mirent d 
enseigner. 

Cependant le grand pr&rc et ses adhe- 
rents s'etant reunis, assemblerent le 
conseil et tous les Anciens des enfants 
^Israel, et ils envoyerent a la prison ' 
ttcherchcr les Apotres. Les satellites 
allerent, etne les ayant pas trouves dans 
la prison, ils revinrent et firent leur 



rapport, en disant : i4 Nous avons trou- 23 
ve la prison soigneusement fermee, et 
les gardes debout devant les portes; 
mais apres avoir ouvert, nous n'avons 
trouve personne a rinterieur. M Quand le 24 
grand pretre, le commandant du temple 
et les princes des pretres eurent entendu 
ees paroles, ils furent dans une grande 
perplexiteausujetdesprisonniers, nesa- 
chant ceque ce pouvait etre. En ce mo- 25 
ment quelqu'un vint leur dire : •• Ceux 
que vous avez mis en prison, les voila 
dans le temple et ils enseignent le peu- 
ple.'* Le commandant se rendit aussi- 26 
tot avec ses agents, et les amena sans 
violence, car ils craignaient d'etre lapi- 
Jes par le peuple. Les ayant amenes, 27 
us les firent comparaitre devant le San- 
hedrin, et le grand pretre les interrogea, 
en disant : ** Xous vous avons expres- 2S 
sement defendu d'enseigner ce nom-la, 
et voila que vous avez rempli Jerusalem 
de votre doctrine, et vous voulez faire 
retombersur nous lesangdecet homme! ** 
Pierre et les Apotres repondirent : " On 29 
doit cbeir a Dieu piutot qu'aux hommes. 
Le Dieu de nos peres a ressuscite Jesus, 30 
que vous avez fait moui ir en le pendant 
au bois. Dieu Ta eleve par sa droite 31 
comme Prince et Sauveur, pour donner 
a Israel le repentir et le pardon des pe- 
ches. Et nous sommes ses teraoins pour 32 
ces choscs, avec le Saint-Esprit que Dieu 
a donne a ceux qui iui sont dociles." 

Exasperes de ce qu'ils venaient d'enten- ^ 
dre, les membres du conseil etaient d'a- 
vis de les faire mourir. Mais un phari- 34 
sien, nomme Gamaliel, docteurde la loi, 
venere de tout le peuple, se leva dans le 
sanhedrin, et ayant ordonne de faire 
sortir un instant les Apotres, il dit : 35 
■• Enfants d'Israel, prenez garde a ce 
que vous allez faire a regard de ces 
hommes. Car il ny a pas iongtemps 36 
pa rut Theodas, qui se donnait pour un 
personnage; environ quatre cents hommes 
s'attacherent a lui : il fut tue, et tous 



15. L ombre dcS. Pierre guenssait les mala- 
dy, en vertu a'un de ces dons spirituels ou cha- 
nsmes toumeres par S. PanI (f Cor. xii, i sv.% 

33. £*<utfrts 9 Utt. : sciis de part tm part 

t«i«rp* *To) T e'est-adirerame toute de*chtree de 

rage. 

u. Un pkarisUu nommi Gat noli el ; proba- 
b eraent le ceJ^ GamaiUi, peiit-'fils de Hiliel, 
et le maitre de S. Paul ( AA. xxii, 3). 

30. Ce Thiodas ju Theudas est peut-e'tre le 
uuneque Mathias ben Margalot, qui fit, vers 



: la tin du re^ne d'Herode; un soulevetnent con- 
tre la domination romaine (Josephe, Antic, 

\ xvii, 6, 2; Guerre des Juifc i, 23, 2). La difle^ 
rence des noma n'est qa'apparente. TJuadas 
contratfte de Thdndoro& % c'tsuk*dixed<md* Ditu, 
est la tradudlion grecque de rti^breu Matthias. 
Acette e'poque bien des Juifs portaient un dou- 
ble nom, 1'un he^breu, I'autre grec ou remain, 
celui-ct n'etait sou vent que la traduction de 
cetui-la. 
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Chap. V, 37. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. VI, 14. 



37 



das le Galileen, a Tepoque du recense 

ment, et il attira du moade a son parti : 

il perit aussi, et tous ses partisans ont ete 

38 disperses. Voici maintenant le conseil 
que je vous donne : Ne vous occupez 
plus de ces gens-la, et laissez-les aller. 
Si cette idee ou cette oeuvre vient^ des 
hommes elle se detruira delle-meme; 

39 mais si elle vient de Dieu, vous ne 
sauriez la detruire. Ne courez pas le 



ceux qui l'avaient suivi fiirent disperses : risque d'avoir lutte contre Dieu meme." 
et reduits a neant. Apres lui s'eleva Ju- | lis se rendirent a son avis, et ayant 

- --- ■ rappele les Apotres, lis les firent battre 

de verges; puis ils leur defendirent de 
parler aunom de Jesus, etles relacherent. 
Les Apotres sortirent du sanhedrin, 
joyeux d'avoir ete juges dignes de souf- 
frir des opprobres pour le nom de Jesus. 
Et chaque jour, dans le temple et dans 
les maisons, ils ne cessaient d'annonccr 
Jesus comme le Christ. 
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C. — Election de sept dtacres. Martyre de 5. Etienne [Ch. VI — VII, 60]. 



I) __ Diffusion de V Eglise: les sept dia- 
cres fi — 7 J. 

} En ces jours-la, le nombre des disci- 
ples augmentant, les Hellenistes eleve- 
rent des plaintes contre les Hebreux, 
p;irce que leurs veuves etaient negligees 

2 dans Tassistance de chaque jour. Alors 
les Douze ayant assemble la multitude 
des disciples, leur dirent : * ' II ne con- 
vient pas que nous laissions la parole 

3 de Dieu pour servir aux tables. Choi- 
sissez done parmi vous, freres, sept 
hommes d'un bon temoignage, remplis 
de l'Esprit-Saint et de sag^sse, a qui 

4 nous puissions confier cet office; etnous, 
nous serons tout entiers a la prierc et au 

5 ministere de la parole. 1 ' Ce discours 
plut a toute l'assemblee, et ils elurent 
Etieane, homme plein de foi et du Saint- 
Esprit, Philippe, Prochore, Nicanor, 
Timon, Parmenas et Nicolas, proselyte 

6 d'Antioche. On les presenta aux Apo- 
tres, et ceux-ci, apres avoir pric, leur 
imposerent les mains. 

7 La parole de Dieu se repandait de 
plus en plus; le nombre des disciples 
s'augmentait considerabiement a Jerusa- 
lem, et une multitude de pretrcs obeis- 
saient a la foi. 
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2) — 5. Etienne accuse' de blasphhne est 
conduit devant le Sanhedrin [8 — 15I. 
Son plaidoyer; ses accttsateurs ne font 
que continuer V opposition que leurs 
ancetres ont faite aux envoye's de Dkn, 
a) a Pepoquedes patriarches[r\i. vu, 
I -. I 6]— b) au temps de Moise I17— 43J 
c) depuis Moise [ 4 T — 53l- 

Etienne, plein de grace et de force, 
faisait des prodiges et des grands mira- 
cles parmi le peuple. Quelques mem- 
bres de la synagogue dite des A Aran - 
chis, et de celles des Cyreneens et des 
Alexandrins, avec des juifs de Cilicic 
et d'Asie, vinrent disputer avec lui; 
mais ils ne purent resister a la sagesse 1 
et a l'Esprit avec lescjuels il parlait. 
Alors ils subornerent des gens qui di- n 
rent : *' Nous i'avons entendu profcrcr 
des paroles blasphematoires contre Moi- 
se et contre Dieu. " Ils ameuterent 12 
ainsi le peuple, les Anciens et les Scri- 
bes, et tous ensemble se jetant sur lui, 
ils le saisirent et l'entrainerent au San- 
hedrin. Et ils produisirent de faux 13 
temoins, qui dirent : '* Cet homme ne 
cesse de profercr des paroles contre le 
lieu saint et contre la Loi. Car nous 14 
I'avons entendu dire que Jesus, ce Na- 



3*. A Vipoque du recemement % fait sous 
Auguste 'par Quirinius, gouverneur de Sync 
pour la seconde fois. Ce recensement qui eut 




.'empire romatn tut le signal 
Judas le Galile*en, et l'occasion de la guerre qui 
en resulta. (Voy. Josephe, xviii, 1, t; i, 6; xx, 5, 
2; Giurn des fw/s y h, 8, 1). 

VI, x. Parmi les Tuife convertibles uns<£taient 
des Juifs, Palestiniens de naissance et de 
mceurs, parlant I'idiome national qui *tait alors 
Varameen, les autres Etaient issus de families 
fmigrees depuis longtempsen Asie-Mmeure, en 
Egypt j, dans toutes les colonies grecques de 
rOrient; leur langue etait le grec. Les premiers 
sont appeles ici Hibteux t les seconds Helle- 



nistes. Parmi ces derniers un certain nombre 
avaient quitt£ leur patrie d'adoption et eiaient 
venus s*etabiir a Jerusalem. 

2. Pour servir aux tables, pour nous occu- 
per dire<5lement des soins matenels, de la nour- 
riture, elle-mewe, a doimer aux pauvres, aux 
veuves, etc. 

6. I Tim. iii, 8-9. 

9. La synagogue dite des affranchxs : les 
Juifs emmenes a Rome comme esclaves, par 
Pompee, l'an 63 avant J.-C, furent mis plus 
tard en libertc; quelques-uns revinrent a J*ru- 
salem ou Us eurent une synagogue panicu- 

ltere. . , ... ... 

14. Ce lieu, c-a-d. le temple, quils de»i- 

gnaient du geste. 



[ MO ] 



■ ' * it ^,V «> 



ACTES DES APOTRES. 
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Chap. VI, 15. 

zareen, detruira ce lieu et changera les 
institutions que Moise nous a donnees." 
Comme tous ceux qui siegeaient dans le 
conseil avaient les yeux fixes sur Etien- 
ne, son visage leur parut comme celui I 
d un ange, 

7 Le grand pretre lui demanda : " En ! 

2 est-il bien ainsi ? " Etienne repondit : j 

*• Mes freres et mes peres. ecoutez. j 
Le Dieu de gloire apparut a notre pere i 
Abraham, lorsqu'il etait en Mesopota- 1 
mie, avant qu'il vint demeurer a Haran ( 

3 et lui dit : - Quitte ton pays et ta fa- ! 
mille, et va dans le pays que je te mon- 

4 trerai." Alors il quitta le pays des ; 
Chaldeens et s'etablit a Haran. De la, 
apres la mort de son pere, Dieu le fit 
emigrer dans ce pays que vous habitez 

5 maintenant. Et il ne lui donna aucune 
propriete dans ce pavs, pas meme ou 
poser le pied; mais it lui promit, a une ' 
epoque ou le patriarche n avait pas 1 
d enfants, de lui en donner la posses- 
ion, a lui et a sa posterite apres lui ; 

6 Dieu parla ainsi : *• Sa posterite habi- i 
tera en pays etranger; on la reduira en i 
servitude, et on la nialtraitera pendant ' 

7 quatre cents ans. Mais la nation qui 
les aura tenus en esclavage, c est moi 
qui la jugerai, dit le Seigneur. Apres 
quoi iLs sortiront et me serviront en ce 

S lieu 1. " — Puis il donna a Abraham 
laiuance de la circoncision: et ainsi 
Abraham apres avoir engendre Isaac le 
circoncit le huitieme jour; Isaac engen- 1 
^ira et circoncit Jacob, et Jacob les I 
douze patriarches. 

9 Pousses par la jalousie, les patriar- 
ches vendirent Joseph pour etre emmene 
en Egypte. Mais Dieu etait avec lui, 



Chap. VII, 30. 



10 et il le deiivra de toutes ses epreuves, „ 
lui donna grdce et sagesse devant Pha- 
raon roi d'Egypte, qui Ie mit a la tete 

11 de 1 Egypte et de toute sa maison. Or 
il survint une famine dans tout le pays 
d Egypte et dans celui de Chanaan. La 
Uotresse etait grande, et nos peres 
no trouvaient pas de quoi se nourrir. 

12 Jacob, ayant appris qu'il y avait des 
vivres en Egypte, y envova nos peres 



VII, 3 • Etienne se justifie successivement 
<U voir blaspheme" contre Dieu (vers. a-r6)* 
contre Moise et contre la Lot (vers. 17.43); con- 
tre !e temple (vers. 44.55). " ' * J * 

<5. Quatre cents ans, chiffre rond, qui s*ex- 
P»que bien dans un oracle. Vov. Gal. iii, X7. 

*4- Soixante-quiuzs personnel. Soixante-dix 
sculement, d'apres le texte hebreu de la Gene- 
£ r v V 27 » e , 1 \ 55^«^»n de la Vulg. Mais 
*t ont le ciuffre dc soixante-quinze. 

16. Les mots " Us furent transforms" doi- 
v «»t s entendre des douze patriarches, fils de 



une premiere fois. Et la seconde fois, 13 
j Joseph fut reconnu par ses freres, et 
i Pharaon sut quelle etait son origine. 
j Alors Joseph envova chercher son pere 14 
i Jacob et toute sa famille, composee de 

soixante quinze personnes. Et Jacob 15 

descendit en Egypte, ou il mourut, ainsi 
que nos peres. Et ils furent transpor- 16 
tes a Sichem, et deposes dans le sepul- 
cre qu J Abraham avait achete a prix d'ar- 
gent des fils d'Hemor, a Sichem. 

^ Comme le temps approchait ou devait 1 7 
s'accomplir la promesse que Dieu avait 
juree a Abraham, ie peupie s'accrutet 
se multiplia en Egypte, jusquVi ce que t8 
parut dans ce pays un autre roi qui 
n^avait pas connu Joseph. Ceroi, usant 19 
d'artitice envers notre race, maltraita 
nos peres, au point de leur faire expo- 
ser leurs enfants, atin quils ne vecus- 
sent pas. A cette epoque naquit Moise, 20 
qui etait beau aux yeux de Dieu; il fut 
nourri trois mois dans la maison de son 
pere. Et quand il eut etc expose, la 21 
fille de Pharaon le recueillit et l'eleva 
comme son tils. Moise fut instruit dans 22 
toute la sagesse des Egyptiens, et il 
etait puissant en paroles et en ceuvres. 
Quand il eut atteint Tage de quarante 23 
ans, il lui vint dans Tesprit de visiter 
ses freres, les enfants d'Israel. II en vit 24 
un qu'on outrageait; prenant sa defense, 
il vengea Topprime en tuant FEgyptien. 
Or il pensait que ses freres compren- 2$ 
draient que Dieu leur accordait la deli- 
vrance par sa main; mais ils ne U com- 
prirent pas. Le jour suivant, en ayant 26 
rencontre deux qui se battaient, il les 
exhorta a la paix en disant : " Hommes, 
vous etes freres : pourquoi vous maltrai- 
ter Tun rautre?" Mais celui qui mal- 27 
traitait son prochain le repoussa, en 
disant : " Qui t ! a etabli chef et juge sur 
nous? Veux-tu me tuer, comme tu as 2S 
tuehier I'Egyptien?" A cette parole, 29 
Moise senfuit et alia habiter dans la 
terre de Madian, ou il engendra deux 
(ils. 

Quarante ans apres, au desert du 30 
mont Sinai, un ange lui apparut dans 



Jacob, mais non de Jacob lui-meme qui fut en- 
scveli a Hebron. — A Sichem, e'est la lecon 
de plusieurs anciens manuscrits. Les Editions 
critiques modernes la reproduisent. D'autres 
manuscrits ont : roil 2ux«M, qui peut se tradui- 
re Pirt de Sichem, ou bien avec la Vulgate : 
Fits tie Sichem. 

20. Beau tmx yeux tie Diets, c.-a-d. tres beau; 
litt., si beau, qu'il paraissait eel aux yeux de 
Dieu meme. Comp. Gen. x, o; Jon. iii, ^. 

30. Un ange, Ie Seigneur lui*meme (verse ts 
3*1 33). Comp. Ex. iii, 4. 
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Chap. VII, 57. 



I 






***-**; 

*"-,_ 



?.:. 



I 



f 



1 



& 




32 



00 



la flamme d'un buisson en feu. A cette 
vue, Molse fut saisi d'ctonnement, et 
commc il s'approchait pour examiner, la 
voix du Seigneur se fit entendre [a lui] : 
" Je suis le Dieu de tes peres, ie Dieu 
d ? Abraham, d'Isaac et de Jacob." — Et 
Molse tout tremblant n'osait regarder. 
Alors le Seigneur lui dit : " Ote la 
chaussure de tes pieds, car le lieu que tu 

34 foules est une terre sainte. J' ai vu r af- 
fliction de mon peuple qui est en Egypte, 
j'ai entendu ses gemissements, et je suis 
descendu pour ie delivrer. Viens done 
maintenant,etje t'enverraien Egypte. ? — * 

35 Ce Mouse qirils avaient renie en disant : 
Qui t ! a etabli chef et juge? cest lui que 
Dieu a envoye comrae chef et liberateur, 
avec Fassistance de Fange qui lui etait 

36 apparu dans le buisson. Cest lui qui 
les a fait sortir, en operant des prodiges 
et des miracles dans la terre d ? Egypte, 
dans la mer rouge et au desert pendant 

37 quarante ans. C'est ce Molse qui dit 
aux enfants d'Israol : 4 * Dieu vous sus- 
citera d'entre vos freres tin prophete 

3S comme moi [ : ecoutez-le]." Cest lui 
qui, au milieu de Fassemblee, au desert, 
conferant avec Fange qui lui parlait sur 
le mont Sinai, et avec nos peres, a recu 
des oracles vivants pour nous les trans - 

39 mettre. Nos peres, loin de vouioir lui 
obeir, le repousserent, et, retournant de 

40 cceur en Egypte, ils dirent a Aaron : 
" Fais-nous des dieux qui marchent de- 
vant nous; car ce Moise qui nous a fait 
sortir du pays d' Egypte, nous ne savons 

41 ce qu ? il est devenu." Ils fabriquerent 
alors un veau d r or, et ils offrirent un 
sacrifice a l'idole et se rejouirent de lVeu- 
vre de leurs mains. Mais Dieu se de- 
tourna, et les livra au culte de Farmee du 
del, selon qu'il est ecrit au livre des pro- 
phetes : " Mavcz-vous ofTert des victimes 
et des sacrifices pendant quarante ans au 

43 desert, maisond'Isracl..? Vousavezpor- 
te la tente de Moloch et I'astre de votredieu 



42 



Rempham, ces images que vous avezfaiteb 
pour les adorer ! C'est pourquoi je vous 
transporterai au-dela de Babylcne. " — 

Nos peres dans le desert avaient le .li 
tabernacle du temoignage, comme Favait 
ordonne celui qui dit a Molse de le cons- 
truire selon le modele qu'il avait. vu. 
L'ayant recu de Moist, nos. peres Tap- 45 
portercnt, sous la conduite de Josue. 
lorsqtf ils tirent la conquete du pays sur 
les nations que Dieu chassa devant eux. 
H ily subsista jusqu'aux jours de David. 
Ce roi trouva 'grace devant Dieu, et de- 4c 
manda d'elever une demeure pour le 
Dieu de Jacob. Neanmoins ce fut Salo* 47 
mon qui lui b:\tit un temple. Mais le 4$ 
Tres-Haut n'habite pas dans les temples 
faits de main d'homme, selon la parole 
du prophete : *• Le ciel est mou trone, 49 
et la terre Feseabeau de mes pieds. 
Quelle demeure me batirez-vous, dit le 
Seigneur, ou quel sera le lieu de mon 
repos? N*est-ce pas ma main qui a fait 50 
toutes ces choses? ** — 

Hommes a la tete dure, incirconcis de 51 
cieur et d'oreilles, vous resistez toujours 
au Saint-Esprit: tels furent vos peres. 
tels vous etes. Quel prophete vos peres 52 
n'ont-ils pas persecute ? lis ont meme tue 
, ceux qui annoncaient d'avance la venue 
du Juste: et vous, aujourd'hui, vous 
Favca traiu et mis a mort^ Vous qui 53 
avez recu la Loi, en consideration des 
anges qui vous Fintimatent, et vous ne 
Favez pas gardee !..."' 

3) — Martyrc dd saint Etienne [54 — 60]. 

En ontondant ces paroles, la rage de- 54 
chirait leurs coeurs, et ils grincaient des 
dents contre lui. Mais Etienne, qui 55 
etait rempli dc I Esprit- Saint, ayant 
fixe les veux au ciel, vit la gloire de 
Dieu, et ]esus debout a la droite dc son 
Pere. Et il dit : ** Void que je vois les 50 
cieux ouverts, et ie Fils de Fhommc de- 
bout a la droite de Dieu." L& Juifs 57 



37. Un prophete : allusion an Messie. Voy. | 
Deuter. xviii, is. Conip. Act. iii, 22. 

38. Au cttsert, au pieddu Sinai, pour la pro- 
mulgation de la Loi. 

42-43. S. Eticnnc cite Amos d'apres Ics LXX. 

42. Varmie du ciel, les astres : soleil, lunc, 
erodes. 

43. Vous avez forti la tente de Moloch^ pe- 
tite tente renfermant l' image de ce dieu des 
Ammonites, et que I'on portait dans les expedi- 
tions. — Rempkam t corruption de-Koi^a*, nom 
de Saturne; en assyrien, Kaaiwanu. En h£- 
breu, Kioim, Amos, v, 26, ponctuation fautive 
des massoretes pour Kevan (arabe Keiwan\ 

44. Le tabernacle du temoignage. le 'Ml 
md T tdd\x texte hebreu(Ex. xxvii, 21), que les 
LXX ont traduit par <tkt\vt\ tov ^oprupiov. 



47. I Rois, vi t 1-3S. 

49-50. Texte d'lsaie cite d'apres les LXX. 

53. En consideration des anses (e« 5taraya? 
ayyikotv) e'est-a-dire par egard a I'autonte de* 
ances qui vous ont apporte ct impose la Loi. 
Selou une tradition juive (Josephe, Ant. xv, 
5, 3) dout la premiere origine semble retra- 
cee Deut. xxxiii, 2 (LXX), ce sont les Anges 
L'ui auraient apporte la Loi ii Moise (Comp. 

Gal. iii. 19X . . 

56. Le Fils de Vkotnme. Nom messianique 
qui parait pour la premiere fois dans la vision 
de Daniel, vii, 13 : Not re-Seigneur se l'est sou* 
vent applique a lui-meme. Les e\jnvains sacres 
du N. T. ne sen sont servis eux-m€mes q^ue trois 
fois pour designer le Sauveur, a savoir ici ct 
dani FAjwcalypse, i, 13; xiv, 14. 
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C J™ P - Z 1 !^ ACTES PES APQTRES. Chap . VIII, i 7 . 

ooucnant les oreilles, et se jeterent tous genoux, il s'ecria d'une voiv fnrtt. . 

» ensemble sur luL Et Tayant entraine : ?« Seigneur, nfle r imputez pas ce ne" 

i.ors de a ville, ils le lapidercnt. Les te- che.^Ypres cette mXfl c www 

moms deposerent leurs vetements aux ! [dans le^gneur] P sendorm.t 

-o ifi*. J " "Jn n °. h r^f - nomn1 ?. SanL l 0r saint ^ ul arait approuve le meur- 
: o Pendant quils le lapidaient. Etienne tre d'Etienne 

pnait en d;sant : •' Seigneur Jesus, re- 

IV. - PERSECUTION GENKRALE COXTRE UEGLISE DE JERUSALEM 

DISPERSION DES FIDELES ;Cha:>. VIII, 1 _ J tKbSALEM 

8 Le memo jour une yioiente perseeu- rent Etienne et tirent sur lui de °ran 

* Sm,r;t Lam P ag i nu5 de la J udco et <k h en arrachait les hommes et les femnies 
j hamarie. Des hommes pieux enseveli- et les faisait Jeter en prison 

SECTION II. [Chap. VIII, 4- XII, 25. 
Lesorigines du christianisme dam la samarie et farm les gext/ls 

I. - DIFFUSION DE L'EGLISE EN DEHORS DE LA JUDEE 

lChap. VIII, 4 — 40!. 

Le diacrc Philippe annonee F Evangile r * e » ^ Pennant pour un grand person- 

aux Samaritains ; conversion de Si- na £ e - Tous » P° tits et grands, s'etaient 10 
motile Magicienfo— 13J. — S. Pierre j att aehes a lui. Cet homme, disaient-ils, 

U S. Jean en Samarie : le Saint- Es- ^ la ^ crtu Jo ^ieu, ^elie qu'on appelle 

prit donnd aux fideies [14 — 1 7 ; ; con „ la Grande. Ils s'etaient done attaches ir 

damnation de la simonie [18—24]. a lui ' parce e l uo ' Je P uis longtemps, ii 

— AVw et Jean rentrent djerusa l f avait soduits par ses enchantements. 

lem [25 J. — Philippe baptise un ett- * Iais quand ils eurent cru a Philippe, 12 

uuqite y trkorier de la reinc d'Ethio- ^ Ul leur annoneait le royaume de Dieu 

pie [26 — 40]. et le nom de Jesus-Christ, hommes et 

, r«. v ■ •♦ • * 4- • femmes se tirent baptiser. Simon lui- 11 

- m w^ qUl dispci-ses parent- meme crut, et, s'etant fait baptiser, il 

> raientlepays,annon v >ant la parole. Phi- s'attacha a Philippe, et les miracles et 

6 SnH v^h .^ Une "t lc , d ° **JS™** P™%es dont il etait temoin 
osainanc, > preeha le Christ. Et les le frappaient d'etonnement. 
louies etaient attentive** :t iv mi.* riic-ih r .*v* a^^ ~..: .-.*_:.„. ... 



avaicnt seulement ete baptises au nom 
L r. Alors Pierre et 17 

ils 



n^ .1 J ♦ •: j.vT , r ttlwu ^uit-Kient eie oapcises au no 

Ur , a ?y trouvait deja un homme du Seigneur Jesus. Alors Pierre - 

nomme Simon ; qui pratiquait la magic, Jean leur imposerent les mains, et i 

et qui emerveillait le peuple de la Sama- recurent le Saint- Esprit. 

\\\™£j? A ']/■ J ■™n°n x im * -^vi, s.appeitf | «««, emanant du sombre ablme de la dtvi- 
illeurs tvangtttstc (xxi, 3), et different de l'A- . nit*. 



p3tre de ce nom. 

9. Le nom de Grande Vertn ou Puisance ^ 
f\iru (vers. 10) sous lequel le peuple designait 
Mmon, s exphque par la dodhine gnostique de 
1 emanation qu'enseignait bimon et qui, poor 



16. Ces mots " au nom de y/sus" servent 
i distmguer du bapteme de Jean le bapteme 
mstitu^ par J&us et tirant de lui toute sa vertu. 
Conf. Act xix, 3*5. 
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Chap. VIII, 18. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. IX, 5 



iq en di^ant : " Donnez-moi aussi ce Celui-ci repondit : " Comment le pour 

19 Sn!E atin que lout homme a qui I ra[s.^i.quelqu;«n ne me^ide ? _Et 
fimposerai les mains recoive le baint- 

20 Esprit." Mais Pierre lui dit : ki Pensse 
ton argent avec toi, puisque tu as era ^ " "™- 77 ' ', ; n - 4 , boucherie ct 
nue le don de Dieu s'acquerait a pnx ■ brebis, li a ete raene a la Doucneru., ci, 

.1 Tarcent? II nv a pour toi absoiument comme un agneau muet devantcdu qui 

Soart dans cettefaveur, car ton le tond, il n'a pas ouyert la bouche. 

22 S nff pw ^ Sant Dieu. Re- Cert dans son humiliation que son juge- 

22 coeur n esi pa. pur u C consomme. Quant a sa gene- 



rais-je, si queiqu uu uc mv, 6 «*«w. ~* 

il pria Philippe de monter et de s'asseoir 
avec lui. Or le passage de l'Ecriturc 32 
qu'il lisait etait ceiui-ci : " Comme une 
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que tu es dans un fiel amer et aans les ; an. "»^ . jv-p»,- - -> 
24 liens du peche." Simon repondit : , prophete parle-t- u «nsi? E st-ce de lu 
"Priez vous-memes le Seigneur pour ; meme ou de quelque autre ? AtoraPm- 
m oi, afin ou'il ^arrive rien de ce ^^^f^^lS. 
^uTnnTufapres avoir rendu * ■ C^nfffirenco^ryentdeVeau, . 
moignage et preche la parole du Sei- ;et l'eunuque dit : Wi de I eau . 
gnefr, ils retournerent *i Jerusalem,! qu'^f e qu. empech^ que : « ne so* 
In annoncant la bonne nouvelle dans ■ baptise?' [Philippe repondit . Situ j7 
Xsleurs Ullages des Samaritains. . crois de tout ton cobut, cela est possib c. 
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ene ■- n se icva « partit. Et voici ■ Quand Us furent sortis ae reau, i Esprit 39 
u"n EthiopieJ un eunuque, ministrc i du Seigneur enleva Philippe, et iW 
ieCandace/reine d'Ethiopie, et surin- que ne le vit plus, ^ «mtu«a tout 

- - - ' '----* -' joyeux son chemin. Quant a rnuippt., 40 

il se trouva dans Azot,' d'ou il alia jus- 
qu'a Cesaree, en evangeiisant toutes les 
villes par oil il passait. 



tendant de tous ses tresors, etait venu u 

28 Jerusalem pour adorer. II s'en retour- 
nait, et, assis sur un char, il lisait le 

29 prophete Isaie. L'esprit dit a Philippe : 
" Avance, et tiens-toi pres de ce char." 



II. - CONVERSION MIRACULEUSE DE SAUL, SES PREMIERS 
TRAVAUX APOSTOLIQUES [Chap. IX, 1—30]- 



Conversion de Sau> [1— 19 3 ]- — Son 
apostolat a Damas Liy b — 2 5]» & Jeru- 
salem [26—30]. 

Cependant Saul, respirant encore la 
menace et la mort contre les disciples du 
Seigneur, alia trouver le grand pretre 
et lui demanda des lettres pour les syna- 
gogues de Damas, afin que, s'il trouvait 
des gens de cette croyance, hommes ou 



27. Eihiopitn, du royaume de Me>oe\ sur le 
cours sup^neur du Nil (aujourd'hui Nubie et 
Abysstme.) - D'apres plusieurs .auteura, 
Candacetl2.it un litre coramun aux reines d fc. 
thiopie. 

33. Isaie, liii, 8. 

37. L'authenticit^ de ce verset a *te^ contestee 
parce qu'ou ne le trouve pas dans quelques 
manuscrits, p. ex. celui d'Alexandrie et cclui 
du Vatican. Mais il se lisait tertainement dans 



femmes, il les amenat enchaines a Jeru- 

Comme il etait en chemin et quil 
approchait de Damas, tout a coup une 
lumiere venant du ciel resplendit autour 
de lui. II tomba par terre, et entendit 
une voix qui lui disait : •« Saul, Saul, 
pourquoi me persecutes-tu ? " II repon- 
dit : u Qui etes-vous, Seigneur ? " Et le 
Seigneur dit : (< Jc suis Jesus que tu 






les manuscrits plus anciens qui on« : servi a 
rauteur de I'ltalique, k S. Irtnee, a S. Ly 

P Tx; 3. Taut * coup, a Theure de midi 

^TomSa ainsi que ses compapnons de route, 
qui se releverent avant lui (xxvi, 14). 

5. Saul vit done le Sauveur dans sonhuma- 
nite glorifiee, (I Cor. ix, 1; xv, 8). 

5.6. Le passage plac6 entre crochets est orm* 
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Chap. IX, 30. 



persecutes. [II n'est pas boa pour toi de \ 

6 regimber coatre i'aiguillon. " Trem- 
blant et saisi d'effroi, ildit : " Seigneur, 
que voulez-vous que je fasse? " Le Sei- 
gneur lui repondit :] " Leve-toi et entre ' 
ilans la ville; la on te dira ce que tu 

7 dois faire." Les hommes qui Faccom- 
pagnaient demeurerent saisis de stupeur ; 
car ib percevaient le son de la voix, 

S mais ne voyaient personne. Saul se 
releva de terre, et bien que ses yeux 
fussent ou verts, il ne voyait rien: on le 
prit par la main et on le conduisit a 

9 Damas; et il y fut trois jours sans voir, 
et sans prendre ni nourriture ni boisson. 

10 Or il y avait a Damas un disciple 
norame Ananie. Le Seigneur lui dit dans 
une vision : "Ananie!" II repondit : 

11 "Me voici, Seigneur/' Et le Seigneur 
lui dit : " Leve-toi, va dans la rue qu'on 
appelle la Droite, et cherche dans la 
maison de Judas un nomme Saul, de 

12 Tarse; car il est en priere." (Et il a vu 
en vision un homme nomme Ananie, qui 
entrait et lui imposait les mains atin 

13 qu'il recouvrat la vue.) Ananie repon- 
dit : "Seigneur, j'ai appris de plu- 
sieurs tout le mal que cet homme a fait 

14 a vos saints dans Jerusalem. Et il a 
ici, des princes des pretres, plein pou- 
vo\r pour charger de chaines tous ceux 

15 qui invoquent votre nom." Mais le Sei- 
gneur lui dit : " Va, car cet homme est 
un instrument que j'ai choisi, pour por- 
ter mon nom devant les nations, devant 

\( les rois et devant les enfants d'Israel ; et 
je lui montrerai tout ce qu'il doit souffrir 

17 pour mon nom." Ananie s'en alia, et 
arrive dans la maison, il imposa les 
mains a Saul, en disant : " Saul, mon 
frere, le Seigneur Jesus, qui t'a appani 
sur le chemin par lequel tu venais, m*a 
envoye pour que tu recouvres la vue et 
que tu sois rempli du Saint- Esprit." 



par les plus anciens manuscrits grecs. II ne se 
trouve a cet endroit du re*cit que plus bos 
(xxii, 10 et xxvi, 14); sans doute on l'aura em- 
prunte" a I'un ou 1'autre de ces passages pour 
lintroduire dans quelques versions et comple- 
ter la narration de ce chap it re neuvierae. 

7. Percevaient U son de ia voix. Selon le n$- 
cit dc S. Paul, au chapitre xxii, 9, ses compa- 
ctions n tntendirent pas la voix de celui qui 
lui p&rlait. Ici* S. Luc met le complement du 
verbe au g<initif *' oxovoptcc... nfc tyavrfi " pour 
marquer que ia voix ne fut entendue que d une 
maniere vague et contuse; au chap. xxit,S. Paul 
cmploie laccusatif *• rr^v Be ^kuktjp ovx rJKOv<rav" 
pour marquer que ses corapagnons n'eurent pas 
une perception nette, precise, des paroles qui 
lui Itaient adress£es. 

ia. On regarde plus g£n£ralement ce verset 
comme une paremhese historique inslree ici 



Au meme instant, il tomba des yeux dc 18 
Saul comme des ecailles, et il recouvra 
la vue. II se leva et fut baptise; et 19 
apres qu'il eut pris dc la nourriture, ses 
forces lui revinrent. 

Saul passa quelques jours avec les 
disciples qui etaient a Damas, et aus- 20 
sitot il se mit a precher dans les syna- 
gogues que Jesus est le Fils dc Dieu. 
Tous ceux qui 1'entendaient etaient dans 2 1 
Tetonnement, etdisaient : *' N'est-cepas 
lui qui persecutait a Jerusalem ceux qui 
invoquent ce nom, et n'est- il pas venu 
ici pour les emmener charges de chaines 
aux princes des pretres?*' Cependant 22 
Saul sentait redoubler son courage, et il 
confondait les Juiis de Damas, leur de- 
montrant que Jesus est le Christ. 

Apres un temps assez considerable, 33 
les Juifs formerent le dessein de le tuer, 
mais leur complot parvint a la connais- 24 
sance de Saul. On gardait les portes 
jour et nuit. afin de le mettre a mort. 
Mais les disciples le prirent pendant la 25 
nuit et le descendirent par la muraille, 
dans une corbeille. 

II se rendit a Jerusalem, et il cher- 26 
chait a se mettre en rapport avec 
les disciples; mais tous le craignaient, 
ne pouvant croire qu'il fut disciple de 
Jesus. Alors Barnabe, Pay ant pris 27 
aVec lui, le mcna aux Apotres, et leur 
raconta comment sur le chemin Saul 
avait vu le Seigneur, qui lui avait parle, 
et avec quel courage il avait, a Damas. 
preche le nom de Jesus. Des lors Saul 2$ 
allait et venait avec eux dans Jerusa- 
lem, et parla**. avec assurance au nom 
I du Seigneur. II s'adressait aussi aux 2c, 
j Hellenistes et disputait avec eux; mais 
1 ceux-ci cherchaient a le mettre \ mort. 
Les freres, Tayant su, Temmenerent a 30 
Cesaree, d'ou ils le tirent partir pour 
Tarse. 



par S. Luc. Ainsi I'entend la Vulgate. Si nous 
avions ici la suite des paroles adressles par 
Jesus a Ananie. il semble qu'il y aurait : et il 
te viten vision entrant etc. 

13. A vos saints : c'cst ici le premier passage 
du Nouveau Testament ou le mot saints, c.-a- 
d. consacre'sd Dieu, est employe" pour designer 
les disciples de Jteus, les ehretiens. 

16. Cf. II Cor. xi, 23*29. 

2-2. Le voyage de Saul en Arable (Gal, i, 17) 
doit se placer dans le laps de temps assez con- 
sidirable indiqn6 par le vers. 23. 

25. Un assez grand nombre de manuscrits 
ont ** ses disciples " ot tia&rfraX avrov. Ce pro- 
nom ne peut se rapporter qu'h Je'sus, et non a 
S. Paul qui n'eut jamais de disciples au sens 
propre du mot. Peutetre faut-il lire avec plu- 
steurs cursife avrov. " Les disciples te pri- 
rent..." — II Cor. xi, 33. 
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III. — TRAVAUX APOSTOLIQUES DE S. PIERRE. 
INCORPORATION DES GENTILS A L ; EGL1SE l Ch. IX, 31 —XI, 30.. 

A. — 5. Pierre visite tes Eglises : miracles ope'res par lui a Lydda 

et a Joppe \Cu. IX, 31 —43]. 



.1 — .S*. Pierre :-isite its Eglises : mini- , 
des operes par lui a Lydda et a Joppi \ 
[chap. IX, 31—43]* i 

L'Egiise etait ca paix dans toute la 
Judee, la Galilee et la Samarie, ^e de- 
veloppant et progressant dans la crainte 
du Seigneur, ct elle se multipliait par 
V assistance du Saint-Esprit. 

Or il arriva que Pierre, visitant les 
saints de ville en ville, descendit vers 

33 ceux qui demeuraient a Lydda. 11 v 
trouva un horame, appele Enee, couche 
sur un lit depuis huit ans : e'etait un 

34 paralytique. Pierre lui dit : " Enee, 
Jesus-Christ te guerit; leve-toi, et fais 
toi-meme ton lit" Et aussitot il se leva. 

35 Tous les habitants de Lydda et de Saron 
le vircnt, et ils se eonvcrtirent au Sei- 



32 



gneur. 



36 " 11 v avait a Joppe, parmi les disci- 
ples, "unc lemme nommee Tabitha, en 
grec Dorcas : elle etait riche en bonnes 
ceuvres et faisait beaucoup aaumones. 

37 Elle tomba malade en ce temps-la, et 



mourut. Apres i'avoir lavee, on la depo- 
sa dans une chambre haute. Comme 3$ 
Lvdda est pres de Joppe, les disciples 
avant appris que Pierre s'y trouvait, en- 
voyerent deux homines vers lui pour lui 
adresser cette priere : 4 Ne tarde pas de 
venir jusque ehez nous." Pierre se leva 39 
et partit avec eux. Des qu'il lut arrive, 
on le conduisit dans la chambre haute, 
et toutes les veuves Fentourerent en pleu- 
rant, et en lui montrant les tuniques et 
les vetements que faisait Dorcas pendant 
qu'elle etait avec dies. Pierre tit sortir 40 
tout le monde, se mit a genoux et pria; 
puis, se tournant vers le cadavre, il dit : 
** Tabitha, leve-toi ! !: Elle ouvrit les 
veux. et avant vu Pierre, elle se init sur 
son scant" Pierre lui tendit la main et 41 
i'aida a se lever. Et ayant appele les 
saints et les veuves, il la leur presenta 
vivante. Ce prodige tut connu dans 42 
toute la ville de Joppe, ct un granu 
nombre crurent au Seigneur. Pierre 4; 
detneura quelque temps a Joppe, chez 
un corroveur nomme Simon. 



15. — En la person ne de Corneille ^ S. 

[Ch. X, 1 

1) —Stir Vordre (fun tinge, le centu- • 
Hon Comeille envoiee here her S.Pierre 
[vers. 1 __8]. — Vision de S. Pierre 
, 9 — . j6]. Use rend a Cesare'e, aupres 
de Comeille [17 — 27]; il Vintcrroge 
[28 — 33]; lui adresse un diseours 
\ 34 — 43]; puis Pad met au bafthnc 
avee ses eompagnuns^ apres que le 
Saint-Esprit fut descendu sur eux 
[44 — 4SJ. 

10 



II y avait a Cesaree un homme nom- 
me Corneille, centurion dans la cohortc 
2 Italique. Religieux et craignant Dieu, 
;iinsi que toute sa maison, il faisait 
beaucoup d'aumones au peuple et priait 
Dieu sans cesse. 



Pierre reqoit les Gentils dans PEglise 
-XI, 18]. 

Dans une vision, vers la neuviemc 
heure du jour, il vit claircment un ange 
de Dieu qui entra chez lui et lui dit : 
*" Corneille ! " Fixant les yeux sur ran- 
ge et saisi d'effroi, il s ; ecria : " Qu*est- 
ce, Seigneur? r5 L'ange lui repondit : 
" Tcs prieres et tcs aumones sont u'pn- 
tees devant Dieu comme un memorial. 
Et maintenant envoie des hommes a 
Joppe, et fais venir un certain Simon, 
surno:.nne Pierre; il est loge chez un 
corroyeur, appele Simon, dont la mai- 
son est situec aupres de la men" L an- 
ge qui lui parlait etant parti, Corneille 
appela deux de ses serviteurs et un sol- 
dat pieux parmi ceux qui etaient atta- 
ches a sa personne, et apres leur avoir 







S 



31. Par I' assistance, lilt, par I 'exhortation 
iuUrieure du Saint-Esprit, disposant les 5.raes 
a embrasser U religion chrfStieune. Vulgate : et 
elle itait remplie de la consolation du Saint- 

Esprit. 
36. Tabitha, en arain6eu, et Dorcas, en grec, 

signifient gazelle. 



X, 3. La neuvihne heure, corresponds a 
noue troisieine heure apres-inidi. 

4. Le mot ikvi\v.Q<n>vQv t memorial, est, dans 

lea LXX, ua term* Uturgique dont le sens cm 

offratuU de souvenir, ou de parfums. Lc* au- 

in3nes soat done comparees ici a une oblation 

! ou sacrifice ucn «anglanL 
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Ch l P i^L 9 : ACTES DES APOTRES. Chap. X, 41. 

tout raconte, il les envoya a Juppe. » toi; moi aussi ie suis un homme." Et 27 

o Lc jour suivant, comme les messa- tout en s'entretenant avec lui, il entra 

gers etaient en route et qu ils sappro- et trouva beaucoup de personnes reunies. 
chaient de la ville. Pierre monta sur le II leur dit : •' Vous savez qu'il est 2S 

toit, vers la sixieme heure, pour prier. defendu a U n Juif de se lier avec un 

10 Puis ayant faun, il desirait manger, etranger ou d'entrer chez lui; mais Dieu 
I endant qu on lui preparait son repas, ma appris a ne reorder aucun hommc 

1 1 il tomba en extase : ii vit le cieiouvert, comme souille ou impur. Aussi suis-je 20 
et quelque chose en descendre, comme venu sans hesitation, des que vous nvavez " 
tine grande nappe, attachee par les qua- envove chercher. [e vous prie done de 
tre coins et sabaissant vers ia terre; me dire pour quel motif vous m' a vez fait 

12 a lmteneur se trouvaient tous les qua- venir. " ? 

drupedes et les reptiles de la terre, et Corneille repondit : '• II v a en ce 30 

i j les oiseauxdu ciel. Et une voix lui dit : moment quatre jours que je jeunais et 

•* Leve-toi, Pierre: tue et mange. " priais dans ma maison a la neuvieme 

14 1 lerrc repondit : *• Oh non, Seigneur, heure; tout a coup parut devant moi un 
car jamais je n ai nen mange de pro- i liomme revetu d'une robe eclatante, qui 

15 tancmdirapur.*' Et une voix lui parla me dit : •« Corneille, ta priere a ete 21 
de nouvcau : •• Ce que Dieu a declare exaucee, ct Dieu sest sou venu de tes 

10 pur, ne l'appellc pas profane." Cela se aumones. Envoie done a Joppe, et fais 32 

tit par trois tois, et aussitot apres la appeler Simon, surnomme Pierre- il est 

nappe fut retiree dans le ciel. loge dans la maison de Simon, cor- 

17 Or Pierre ehercfuut en lui-nieme ce roveur, pres dc la mer; [il viendra te 

que pouvait signnier la vision qu'il avait parler, ,? . — Aussitot j ai envove vers 33 

cue, et voici que les hommes envoyes toi, et tu as bien fait dc venir. Mainte- 

par Corneille, s'etant informes de" la nant nous sommes tous reunis devant 

maison de Simon, se presenterent a la Dieu pour entendre tout ce que Dieu t\i 

in porte: et ayant appcle, ils demanderent commande de nous dire." 

si c etait la qu'etait loge Simon, sur- Alors Pierre, ouvrant la bouehe, parla 34 

10 nommc Pierre. Et comme Pierre etait ainsi : - En verite, je reconnais que 

a refleelur sur Ia vision, TEsprit lui dit : Dieu ne fait nnint acception de person- 

J'Voici trois hommes qui je cherchent, nts mais qu en toute nation celui qui 35 

:o Leve-toi, descends et pars avec eux le craint et pratique la justice lui est 

sans crainte, car c est moi qui les ai agreable. 11 a envove la parole aux 16 

:i envoyes. *' Aussitot Pierre descendit enfants d'Israel, en annoncant la paix 

vers eux : ^Je suis, leur dit-il, celui que par Jesus- Christ : e est lui qui est le 

vous cherehez; quel est le motif qui vous Seigneur de tous. Vous savez ce qui 

22 amene? " Ils repondircnt : • Le ccntu- s'est passe dans toute la Judee, en com- 
non Corneille, homme juste et craignant meneant par la Galilee, apres le bapte- 
Dien, a qui toute la nation juivc rend me que Jean a preehe : comment Dieu 3S 
temoignage, a ete averti par un ange a oint de I'Esprit-Saint et de force Jesus 
saint de te faire venir dans sa maison et de Nazareth, qui allait de lieu en lieu, 

23 aecouter *es paroles/' Pierre les fit faisant du bien et gueris^ant tous ceux 
done cntrcr et les logea. Le lendemain, qui etaient sous I'empire du diable; car 

s otant leve, il partit avec eux, et quel- Dieu etait avec lui. Pour nous, nous 30 

ques-uns des freres dc Joppe Taccompa- sommes temoins de tout ce qu'il a fait 

gnerent ^ dans les campagnes de la Judee et a 

24 Ilsentrerent a Cesaree lc jour suivant. Jerusalem. Ensuite ils Font fait mourir, 
Corneille les attendait, et il avait invite en lc pendant an bois. Mais Dieu l*a 40 

-5 *« parents et ses amis intimes. Quand ressuscite le troisieme jour, et lui a don- 

Pierre entra, Corneille alia au-devant de ne de se faire voir, non a tout lc peu- 41 

, w*\ et tombant & ses pieds il se prostema. pic, mais aux temoins choisis d'avance 

-o Mais Pierre le releva en disant : " Leve- par Dieu, a nous qui avons mange et bu 

11. t/objet paraissait une nappe, dont les 1 _- Fin du verset omis dans plusieurs mss. 
■ luatre coins semblatent a ttacke's ensemble. H . Oien ne fait paint acception de person- 

28. L mterdidion de se Iter avec un itranger „„. Sans egard a la race ni a la condition, il 

:ie se troti ve pas formellement dans la Loi; elle cholsit ses elus parmi ks Gentils aussi bien que 

venait de la coutume des Phamiens et de Tin- parmi ies fils d'Isr?el. Comp. Rom. ii, 12 sv.; 

torpretation des Docleurs. Comp. xi, 2. ; Deut. x, x 7 ; IE Par. xix. 7; Sa ff . vi, 8; Kccli. 

30. Lnhomme ;unange sous la figure dun xxxv, r6. 
Iiorame (vers. 4X 

H7 J 
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avec lui, apres sa resurrection d'entre 1 

42 les morts. Et il nous a commande de ; 
precher au peuple et d'attester que c'est 
iui que Dieu a etabli juge des vivants et I 

43 des morts. Tous ies prophetes rendent | 
de lui ce temoignage, que tout homme • 
qui croit en lui recoit par son nom la 
remission de ses peches. " 

44 Pierre parlait encore, lorsque le 
Saint-Esprit descendit sur tous ceux qui 

45 ecoutaient la parole. Les fideles venus 
de la circoncision qui accompagnaient 
Pierre etaient tout hors d ? eux-memes en 
voyant que le don du Saint-Esprit etait 

46 repandu meme sur les Gentils. Car ils 
entendaient ceux-ci parler des langues 

47 et glorifier Dieu. Alors Pierre dxt : 
te Peut-on refuser Feau du bapteme a ces 
hommes qui ont recu ie Saint-Esprit 

48 aussi bien que nous? " Et il commanda . 
de les baptiser au nom du Seigneur 
Jesus-Christ Apres quoi ils ie prierent 
de rester quelques jours. 

2 ) — Bldmi par les fideles de Jerusalem a 

cause de sa conduitea Vendroit de Cor- : 

neille % S. Pierre sejustifie [chap, xi, 

1— 18]. 

11 Les Apdtres et les frercs qui etaient 

dans la Judee apprirent que les Gentils 

2 avaient aussi recu la parole dc Dieu. Et 
lorsque Pierre fut remonte a Jerusalem, 
les fideles de la circoncision lui adrcs- 

3 serent des reproches, en disai.t : u Tu 
es entre chez des incirconcis, et tu as 

4 mange avec eux! fr Pierre, prenant la 
parole, se mit a leur exposer dune ma- 
niere suivie, ce qui s f etait passe. 



te V& 



J'etais en priere, dit-il, dans la vill 
de Joppe, et j r eus, en extase, une vision: 
un objet semblable a une grande nappe. 



tenue par les quatre coins, descendait du 
ciei et venait jusqu'a moi. Fixant les 6 
veux sur cette nappe, je la considerai, 
et i'y vis les quadrupedes de la terre, les 
betes sauvages, les reptiles et les oiseaux 
du ciel. J'entendis aussi une voix qui 7 
me disait : Leve-toi, Pierre; tue et man- 
ge. __ J e repondis : Oh non, Seigneur, S 
car jamais rien de profane et d'impur 
n'est entre dans ma bouche. — Pour 9 
I la seconde fois une voix se fit entendre 
1 du ciel : Ce que Dieu a declare pur, ne 
i'appelle pas profane. — Cela arriva 10 
! par trois fois; puis tout fut retire dans 
1 ie ciel. Au meme instant trois hommes 1 1 
1 se presentment devant la maison ou nous 
etions; on les avait envoyes de Cesaree 
i vers moi. L'Esprit me dit de partir 12 
avec eux sans hesiter. Les six freres que 
: voici nr accompagnerent, et nous entra- 
: mes dans la maison de Corneille. Cet 13 
homme nous raconta comment il avait 
vu dans sa maison l'ange se presenter a 
lui, en disant: Envoie a Joppe, et fais 
venir Simon, surnomme Pierre; il te 14 
dira des paroles par lesquelles tu seras 
sauve, toi et toute ta maison. — Lors- 15 
aue j'eus commence a leur parler, TEs- 
prit-Saint descendit sur eux, comme sur 
nous au commencement. Et je me sou- ib 
vins de cette parole du Seigneur : Jean 
a baptise dans l'eau; mais vous, vous 
serez baptises dans I'Esprit-Saint. — 
Si done Dieu leur a donne la meme grace 17 
qu'a nous, qui avons cru au Seigneur 
' Jesus-Christ, qui etais-je, moi, pour pou- 
voir m opposer a Dieu \ " 

\yant entendu ce discours, ils se cal- i& 
merent, et ilsglorifierent Dieu en disant : 
* • Dieu a done accorde aussi aux Gentils 
la penitence, afin qu'ils aient la vie." 



C. — Fondation dc VEglise tTAntioche [Ch. XI, 19 — 30]* 



V Evangile prechiy dans la ville d\4n- 
tioehe de Syrie, auxjuifs etaux Gen- 
tils [vers. 19 — 21]. - Ministere de 
S. Paul et de 5. Barnabi; le nom de 
Chretiens donne, pour la premiire fois, 
aux fideles [22—26]. — Famine pri- 
dite par Agabus : secours envoy t<s par 
PEglise d'Antioehe aux chritiens fau- 
vres de Jerusalem [27 — 30]. 

19 Cependant ceux qui avaient ete dis- 
perses par la persecution survenue a 



Foccasion d'Etienne, allerent jusqucn 
Phenicie, dans Tile de Chypre et a An- 
tioche, uannoncant la parole a pcrsonno 
! si ce n'est aux seuls Juife. II y cut ce 20 
1 pendant parmi eux quelques hommes de 
Chypre et de Cyrene qui, etant venus a 
: \ntioche, s'adresserent aussi aux Grecs, 
et leur annoncerent le Seigneur Jesus. 
Et la main du Seigneur etait avec eux, 21 
et un grand nombre de personnes cm- 
rent et se convertirent au Seigneur. 
Le bruit en etant venu aux oreilles ues 22 
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Chap. XII, 15. 



fideles de l'Eglise de Jerusalem, Us en- 
voyerent Barnabe jusqu'a Antioche. 

23 Lorsqu'il fut arrive et qiril eut vu la 
grace de Dieu, il s'en rejouit, et il les 
exhorta tous a demeurer d ? un coeur ferme 

24 dans le Seigneur. Carc'etaitunhomme 
de bien, rempli de 1 ? Esprit- Saint et de 
foi. Et une foule assez considerable se 
joignit au Seigneur. 

25 Barnabe se rendit ensuite a Tarse 
pour chercher Saul, et l' ay ant trouve, 

2u il Tamena a Antioche. Or il advint 
que, pendant une annee entiere, ils tin- 
rent des reunions dans cette eglise et 
instruisirent une multitude nombreuse. 



Ce fut ainsi a Antioche que, pour la pre- 
miere fois, les disciples recurent le nom 
de Chretiens. 

En ces jours-la, des prophetes vinrent 27 
de Jerusalem a Antioche. L'un d'eux, 28 
nomme Agabus, s'etant leve, annonca 
par l'Esprit qu'il y aurait sur toute la 
terre une grande famine; eiie eut lieu, 
en effet, sous Claude. Les disciples 29 
deciderent d'envoyer, chacun selon ses 
moyens, un secours aux freres qui habi- 
taient la Judee : ce qu'ils firent. Ce 30 
secours fut envoye aux Anciens par les 
mains de Barnabe et de Saul. 



Htrode Agrippa I fait dicapiter S. Jac- 
ques [vers. 1 — 2] U emprisottner \ 
S. Pierre [3 — 4]. — Un ange de'iiwe 
S. Pierre [5 — 17 J. — Mori terrible 
d'Htrcdc Agrippa [18—25]. 
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IV. — NOUVELLE PERSECUTION CONTRE L'EGLISE DE JERUSALEM 

[Chap. XII, 1— 25J. 

disant : ki Leve-toi promptement "; et 
les chaines tomberent de ses mains. 
L'ange lui dit : " Met* ta ceinture et tes 8 
sandales." II le fit, et l'ange ajouta : 
" Enveloppe-toi de to.i manteau et suis- 
moi." Pierre sortit vt le suivit, ne sa- 9 
chant pas que ce qui se faisait par l'ange 
fut reel; il croyait a/oir une vision. 
LorSqu'ils eurent passe la premiere gar- 10 
de, puis la seconde, ils arriverent a la 
porte de fer qui donne sur la ville : elle 
s'ouvrit d'elle-mSme devant eux; ils sor- 
tirent et s'engagerent dans une rue, et 
aussitdt l'ange le quitta. 

Alors revenu a. lui*meme, Pierre se 11 
dit : 4i Je vois maintenant que le Sei- 
gneur a reellement envoye son ange et 
qu'il nVa delivre de la main d'Herode et 
ae tout ce qu'attendait le peupiejuif." 
Apres un moment de reflexion, il se di* 12 
rigea vers la maison de Marie, la mere 
de Jean, surnomme Marc, ou une nom- 
breuse assemblee etait en prieres. tt r$ 
frappa a la porte du vestibule, et une 
servante, nommee Rhode, s'approcha 
pour ecouter. Des qu'elle eut reconnu 14 
la voix de Pierre, dans sa joie, au lieu 
d ? ouvrir, elle courut a Tinterieur annon- 
cer que Pierre etait devant la porte. Ils 15 
lui dirent : " Tu es folle." Mais elle 



Vers ce temps-la, le roi Herode fit 
urreter quelques membres de TEglise 

2 pour les maltraiter; il fit mourir par 
le glaive Jacques, frere de Jean. 

3 Voyant que cela etait agreable aux 
Juifs, il ordonna encore I'arrestation de 
Pierre : e'etait pendant les jours des 

4 Azymes. Lorsqu'il l'eut en son pou- 
voir, il le jeta en prison, et le mit sous 
la garde de quatre escouades de quatre 
soldats chacune, avec F intention de le 
faire comparaitre devant le peuple apres 
la Paque. 

5 Pendant que Pierre etait ainsi garde 
dans la prison, TEglise ne cessait 
d'adresser pour lui des prieres a Dieu. 

5 Or, la nuit meme du jour ou Herode 
devait le faire comparaitre, Pierre, lie 
de deux chaines, dormait entre deux sol- 
dats, et des sentinelles devant la porte 

7 gardaient la prison. Tout a coup sur- 
vint un ange du Seigneur, et une lu- 
miere resplendit dans la prison. L'ange, 
irappant Pierre au cote, le reveilla en 

37. Dts ProfhiUs % ties fideles qui avaient 
recu le chartsme on don de prophetic (voy. 
I Cor. xii, 10, 28-29; xiii, 2, 8, etc.). 

28. In uHiverto orbe terramm % c'est-a-dire 
dans Pempire romnin. Comp. Luc, ii, 1. Sous 
Claude (41*54), divetses famines desolerent tour 
a tour les di verses provinces. Voyez Tactte, 
Anna!, xii, 43; Josephe, Ant. xx, 2-5. 

jo. Et de Saul Ce fut le second voyage de 
S. Paul a Jerusalem. II en est fait mention au 
chap, it de I'Epttre aux Galates. 

XII, 3. On appelait ainsi les huit jours que 
durait ta fete de Paque, parce qu'on n'y man- 



geait que du pain azyme, ou sans levain. 
6. On avait applique 1 a Pierre la cttstodia mi* 
litaris des Romains. Des quatre soldats de 
1 escouade deux se trouvaient dans la cellule 
du prisonnier : Tun etait Hbre, et Pierre 4tait 
attache a I'autre pardeux chaines une achaque 
main. Les deux autres soldats ctaient postes, 
l'un a ta porte de la cellule, 1'autre a la porte 
txtlrieure de ta prison {la jwrie tie ftr\ mats 
en dedans :c'e*taient la premiere et ladeuxiime 
gardes (vers. 10). Les escouades se relevaient 
touies les 3 heures selon 1' usage. \ 
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Chap. XII, 16. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XIII, 7- 



affirma qu'il en etait ainsi; et ils dirent : , 

16 " C ? cst son ange. ?T Cependant Pierre 
eontinuait a frapper: et lorsquvils luieu- ; 
rent ouvert, en le voyant, ils furent sai- \ 

1 7 sis dc stupeur. Mais Pierre, ieur ayant ; 
fait de la main signe de se taire, leur | 
raconta comment le Seigneur 1'avait tire j 
de la prison, et il ajouta : " Allez porter i 
eette nouvelle a Jacques et aux freres. 
Puis il sortit et s'en alia dans un autre 

lieu. . 

1 8 Quand il tit jour, il y eut une grande 
agitation parmi les soldats, pour* savoir 

19 ce que Pierre etait devenu. Herode le 
fit chercher. et ne 1'ayant pas decouvert, 
il proceda a rinterrogatoire des gardes 
et les fit conduire au supplier Ensuitc 
il quitta la Judee pour retournc-r a C£- 
saree, ou il sejourna. 

20 Herode etait en hostilite avee les I y- 
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riens et les Sidoniens ; ceux-ci vinrent 
ensemble le trouver, et ayant gagne 
Blastus, son cfaambellan, ils lui deman- 
derent la paix, parce que leur pays tirait 
sa subsistance des terres du roi. Au 
jour fixe, Herode, revetu d'habits royaux, 
et assis sur son trone, les haranguait; 
et le peuple s'ecria : fci C'est la voix (Tun 
Dieu, et non d'un homme ! M Au meme 
instant, un ange du Seigneur le frappa, 
parce qu'il n'avait pas rendu gloire A 
Dieu. Et il expira, ronge des vers. 

Cependant la parole de Dieu se repan- 
dait de plus en plus, et enfantait de nou- 
veaux disciples. 

Barnabe et Saul, apres s'etre aeqmttes ^5 
. de leur ministers s'en retournerent de 
Jerusalem, emmenant avec eux Jean, 
surnorame Marc. 



^ 



DEUXIEME PARTIE. 

LES ACTES DES. PAUL [Ch. XIII— XVIII]. 

SECTION I. [Chap. XIII — XXI, 16;. 
Les Missions de S. Paul. 

I. - PRKMIERE MISSION DE S. PAUL [Chap. XIII, 1 - XIV, 27]. 

A. — Premiere partte du voyage [Chap. XIII]. 

, les." Alors, apres avoir jeune et prie. 

! j __ s. Paul et S. Barnabe' envoyis ai {{s leuf imposeren t les mains et les lais- 

mission par V Eglise d'Antwcke^rs. ^^ n{r 

1—3]. Leur mtnisUrc dans i tie de Envoves done par le Saint-Espnt, 

Chypre : le magicien Ely mas et It pro- gaul <£ *Barnab6 sc rendirent a Seleaco, 

eonsid Sergius Paulus [4—12]. $^ ils fircnt vo i| e pour 1'Ue de Chypre. 

10 II v avait dans TEglise d'Antioche Arrives a Salamine, ils annoncere.it la 

asSst ite- ess &&sssszsrs&z 

■ Sw?aa.Tssaa ism. =5«f 

feurdit: '« Scparcz-moi Saul et Barnabe anpres du proconsul Sergna [J^- 
p^ur l'oeuvre I laquelle jc les ai appe- homme sa ge. Ce dernier, ayant lait 

bommes inspires parlantau nom dc Dieu.— A t 
des dot~lcitrs t qui, par leur science acquise san* 
Sire inspired comrae les prophctes, enseignaient 
les verites religieuses (Comp. Rom. xn, ft; l Lor. 
xii. a8; Eph6i. iv, it). Manahem, la Vulgate 
traduit \frtrede lait. Mais le mot grec <rvv 
TpoAwsignirie Uttiralement : noum.itevjarec. 
V.Au service du Seigneur, cest u-dire au 
culte divin. Cest cequ'indique le mot grec cor- 
respondant(A<iTOvpye^)qui s'appltque toujour*, 
dans les Septante, aux fon&tons sacerdotal 
■ accom plies dans le temple. 



17. // s'en alia dans un autre Hen. Peut- 
ctre est-ce alors qu'il se rendu a Rome (hu- 
sebe; S. Jerome). 

91. Assis sur son trone, plus litter, dans une 
tribune de 1'amphith^atre. 

25. S. Luc reprend le fil du recit commence, 
xi. 2Q t 30, et interrompu par I'histoire de I em- 
prison nement de S. Pierre. 11 inscre ici ce ver- 
set sans doute pour nous npprendre que Jean- 
Marc, dont il va etre question, 6tait revenu a 
Antioche avec Barpab6et Saul. 

XIII, 1. 11 y avait des prophetess-*-*, des 
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Chap. XIII, 8. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XIII, 33, 
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appeler Barnabc et Saul, manifesta le 
S desir d'entendre la parole do Dieu. Mais 
Elymas, le magicien — car telle est la 
signification de son nom — leur faisait 
opposition, cherchant a detoumer de la 
o ibi le proconsul. Alors Saul, appele 
aussi I J aul, rempli du Saint-Esprit, 
lixant son regard sur ie magicien, lui 
dit : " Homme plein de toute sorte de 
ruses et de fourberies, fils du diable, 
ennemi de toute justice, ne cesseras-tu 
pas de pervertir les voies droites du Sei- 
gneur? Maintenant void que la main 
de Dieu est sur toi; tu seras aveugie, 
prive pour un temps de la vue du soleil. " 
Aussitot d'epaisses tenebres tomberent 
sur lui, et il cherchait, en se tournant 
de tous cotes, quelqu ; un qui lui donnat 
la main. A la vue de ce prodige, le pro- 
consul crut, vivement frappe de la doc- 
trine du Seigneur. 

2) — De Paphos a Antiocke de Pisidie 
[vers. 13 — 15]. Discours de S. Paxil 
dans la synagogue : a) Bienfaits ac- 
cordes a Israel \ des son berceau [16 — 
25]. — b) La resurrection de Jesus 
prouve quit est le Messie et le Fils de 
Dieu [26 — 37]. — c) Exhortation a 
croire en Jisus [38— 41]. Effets pro- 
duits par la predication de Paul et de 
Barnabc [42 — 52]. 

Paul et ses compagnons, ayant fait 
voile de Paphos, se rendirent a Perge 
en Pamphylie; mais Jean les quitta et 

14 sen retourna a Jerusalem. Eux, pous- 
sant au-dela de Perge, se rendirent a 
Antioche de Pisidie, et etant entres dans 
la synagogue le jour du sabbat, Us s'as- 

15 sirent. Apres la lecture de la Loi et 
des Prophetes, les chefs de la synagogue 
leur envoy erent dire: ''Freres, si vous 
avez quelque exhortation a adresser au 
peuple, paries." 

Paul se leva, et, ayant fait signe de 
la main, il dit ; 

"Enfants d'Israel, et vous qui crai- 
;nez Dieu, ecoutez. Le Dieu de ce peu- 
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3. KiymaSy comme l'arabe ailm (au pluriei 
oulcmn), signific U sage ou le mage. Sans doure 
Bari^su avail pris de lui-meme ce nom <*tran- 
^er, ce qualiticatif de sage, pour s'assurer plus 
de credit. 

9. Saul, apptle aussi Paul. Saul (de Ihcbrcu 
Schaoikly dtsirS) paxait ici pour la premiere fois, 
•ivee le nom romain de Paui t le seul qui lui sera 
• Sonne" desormais. 

10. Fiisdu diabUy eu arameen Barsaiatt, et 
:ion Barje'sus, fils de Je>us. 

iS. En prit win. La Vulgate suivant une au- 
tre leron tradutt: 11 supper ta Uur couduite. 
L'omp- Deut. 1*, 3th. 

19. Deut. vii, 1. II U nut; la Vulgate; il 



pie d'Israel a choisi nos peres. II glorifia 
ce peuple pendant son sejour en Egypte, 
et l'en lit sortir par son bras puissant. 
Durant pres de quarante ans, il en prit 
soin dans le desert. Puis, ayant detruit 
sept nations au pays de Chanaan, il le 
mit en possession de leur territoire. 
Apres cela, durant quatre cent cinquante 
ans environ, il lui donna des juges jus- 
qu'au prophete Samuel. Alors lis de- 
manderent uu roi; et Dieu leur donna, 
< pendant quarante ans, Saul, fils de Cis, 
de la tribu de Benjamin. Puis, Fay ant 
rejete, il leur suscita pour roi David, 
auquel il a rendu ce temoignage : J'ai 
trouve David, fils de Jesse, homme seion 
mon cieur, qui accomplira toutes mes 
volontes. — Cest de sa poster ite que 
Dieu, selon sa promesse, a fait sortir 
pour Israel un Sauveur, Jesus. Avant 
sa venue, Jean avait preche un bapteme 
de penitence a tout le peuple d'Israel; 
et arrive au terme de sa course, il di- 
sait : Je ne suis pas celui que vous pen- 
sez; mais voici qu' apres moi vient celui 
dont je ne suis pas digne do deiier la 
chaussure. 

Mes freres, tils de la race d' Abraham, 
et vous qui craignez Dieu, e'est a vous 
que cette parole de salut a ete envoyee. 
Car les habitants de Jerusalem et leurs 
magistrats ayant meconnu Jesus et les 
oracles des prophetes qui se lisent cha- 
que sabbat, les ont accomplis par leur 
jugement, et sans avoir rien trouve en 
lui qui meritat la mort, ils ont deraande 
a Pilate de le faire mourir. Et quand 
ils eurent accompli tout ce qui est ecrit 
de lui, ils le descendirent de la croix et 
le deposerent dans un scpulere. Mais 
Dieu i'a ressuscite des morts; et pendant 
plusieurs jours de suite il s'est montre a 
ceux qui etaient montes avec lui de la 
Galilee a Jerusalem, et qui sont main- 
tenant ses temoins aupres du peuple. 
Xous aussi, nous vous annoncons que la 
promesse fcute a nos peres, Dieu I'a 
accomplie pour nous, leurs enfants, en 

lui en distribua U territoire par U sort. 

20. Durant jjo arts (comp. I Rois, vi, 1) : 
S. Paul donne le meme chiffre que Josephc 
(Antiq. viii, 3, 1). D'autres mauuscrtts, suivis 
par la Vulgate, rattachent ces mots a ce qui 
precede : // Uur distribua U territoire de Cha- 
naan environ 450 ans a pris (la naissance 
d* Isaac, probablement). 

21. Cette donnee, que le texte de I'Ancieu 
Testament parait laisser incertaiue(l Sani. xiii, 
1, note), est confirmee par Josephe (Antiq. vi, 

22. Ce temoignage. Voy. I Kois, xiii, 14, et 
Ps. l.\xxviu(/f<r£.) 1. 

33. S. Paul a ici en vue la resurreiftton de 
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Chap. XIII, 34- 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XIV, 9. 



ressuscitant Jesus, selon ce qui est ecrit 
dans le Psaume deuxieme : Tu es mon 

34 Fils, je t'ai engendre aujourd'hui. Que 
Dieu Fait ressuscite des morts de telle 
sorte qu'il ne retournera pas a la corrup- 
tion, <?est ce qu'il a declare en disant : 
Je vous donnerai les faveurs divines pro- 
mises a David, faveurs qui sont assu- 

^r j^es. — C'est pourquoi il dit encore 
ailleurs : Tu ne permettras pas que ton 

36 Saint voie la corruption. — Or David, 
apres avoir, pendant qu ; il vivait, accom- 
pli les desseins de Dieu, s'est endormi, 
et ii a ete reuni a ses peres, et il a vu la 

37 corruption. Mais celui que Dieu a res- 
suscite n'a pas vu la corruption. 

38 Sachez-le done, mes freres : c'est par 
lui que le pardon des peches vous est 
annonce; et de toutes les souillures, dont 
vous n'avez pu etre justifies par la loi 

39 de Mouse, quiconque croit en est Justine 

40 par lui. Prenez done garde qu'il ne 
vous arrive ce qui est dit dans les Pro- 

41 phetes : " Voyez, hommes dedaigneux, 
soyez ^tonnes et disparaissez; car je vais 
faire en vos jours une ceuvre, une ceuvre 
que vous ne croiriez pas si on vous la 
racontait" . 

42 Lorsqu'ils sortirent, on les pna de 
parler sur le meme sujet au sabbat sui- 

43 vant. Et a Tissue de l'assemblee, beau- 
coup de Juifs et de proselytes pteux 
suivirent Paul et Bamabe\ et ceux-ci, 



s'entretenant avec eux, les exhorterent 
a perseverer dans la grace de Dieu. 

Le sabbat suivant, la ville presque 44 
tout entiere se rassembla pour entendre 
la parole de Dieu. Les Juifs, voyant 45 
tout ce concours, furcnt remplis de ja- 
lousie, et, en blasphemant, ils contre- 
dirent tout ce que disait Paul. Alors 46 
Paul et Baraabe dirent avec assurance : 
u C'est a vous les premiers que la parole 
de Dieu devait etre annoncee; mais, puis- 
que vous la repoussez, et que vous-memes 
vous vous juger indignes de la vie eter- 
nelle, voici que nous nous tournons vers 
les Gentils. Car le Seigneur nous l'a 47 
ainsi ordonne : Je t'ai etabli pour etre la 
lumiere des nations, pour porter le salut 
jusqu'aux extremites de la terre.'* En 48 
entendant ces paroles, les Gentils se 
rejouirent, et ils glorifiaient la parole 
du Seigneur; et tous ceux qui etaient 
destines a la vie eterneile devinrent 

croyants. , . 

Et la parole du Seigneur se repandait 49 
dans tout le pays. Mais les Juifs, ayant 50 
excite les femmes proselytes de dist mctton 
et les principaux de la ville, souleverent 
une persecution contre Paul et Barnabe, 
etleschasserentdeleurterritoire. Alors 51 
Paul et Barnabe secouerent contre eux 
la poussiere de leurs pieds et allerent a 
Iconium. Cependant les disciples etaient 52 
remplis de joie et de l'Esprit-Saint. 



B. — Second* partie du voyage [Chap. XIV]. 



Paul et Barnabe 3 a Iconium [1—6] ; « 
Lystres : guirison d'un boiteux [7-79J. 
La fault les regardant comme des dteux 
veut leur offrir un sacrifice; elk fimt 
par les laptder[ 10—19*]. Paul tt Bar- 
nabe* a Derbi et autres lieux [ 1 9 b — 24 ]. * 
Retour a Antioche de Syrie [25— 27]. 

14 A Iconium, Paul ct Darnabe entre- 
rent de meme dans la synagogue des 
Juifs, de telle sorte qu'une grande mul- 
titude de Juifs et de Grecs embrasserent 

2 la foi. Mais les Juifs restes incr&iules 
exciterent Tesprit des Gentils contre 

3 leurs freres. lis firent neanmoins un 
assez long sejour, parlant avec assuran- 
ce, appuyfe sur le Seigneur, qui rendait 
temoignage a la parole de sa grace, par 



4 



les prodiges et les miracles qu'il leur 
donnait de faire. Toute la ville se di- 
visa; les uns etaient pour les Juifs, les 
autres pour les Apotres. Mais comme 5 
les Gentils et les Juifc, avec leurs chefs, 
se mettaient en moavement pour les 011- 
trageretleslapider, les Apotres l'ayant b 
su se refugierent dans les villes de Ly- 
caonic, a Lystres et a Derbe, et dans 
toute la contree d'alentour, et ils y an- 
1 noncerent la bonne nouvelle. 

II y avait a Lystres un homme pcrclus 7 
des jambes, qui se tenait assis, car il 
etait boiteux de naissance et n avait ja- 
mais marche, 11 ecoutait Paul parler; b 
et Paul, ayant arrete les yeux sur lui et 
voyant qu'il avait la foi pour etre guen, 
dit d'une voix forte : " Leve-toi droit sur 9 



Jesus; c'est vraiment ce jour-fc que J*sus s'est 
montriXt Fils de Dieu. Comp. Rom. 1, 4- 



47 . Citation d-Isai e (xUx,6) oi. IW"*""* 

^fc/le Filsde Dieu. Comp. Rom. i. 4- »u kessie, «p«*j« JE&KK^* * 

3S. Ps. x vi (A/*.) 10. Comp. Act 11, a 7 . - X - ,' ' m f 1u rSwent fait a Salamine el a 

A Aft. ui, rf; Kom. i, .* HI, V I *■«» = en • riren, """"'"• 
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Chap. XIV, 10. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XV, 4. 



tes pieds." Aussitot il bondit et il mar- 
chart, 
io A la vue de ce que Paul venait de 
faire, la foule eleva la voix et dit en 
lycaonien : " Les dieux sous une forme 

1 1 humaine sont descendus vers nous." Et 
ils appelaient Barnabe Jupiter, et Paul 
Mercure, parce que cetait lui qui por- 

12 tait la parole. De plus, le pretre du 
temple de Jupiter, qui etait a l'entree de 
la ville, amena devant les portes des tau- 
reaux avec des bandelettes, et voulait, 
ainsi que la foule, offrir un sacrifice. 

13 Les Apotres Paul et Barnabe, l'ayant 
appris, dechirerent leurs vetements et 
se precipiterent au milieu de la foule: 

14 et, d'une voix retentissante, ils disaient : 
" hommes, pourquoi faites-vous cela? 
Nous aussi, nous sommes des hommes 
sujets aux memes faiblesses que vous; 
nous vous annon^ns qu'il faut quitter 
ces vanites pour vous toumer vers le 
Dieu vivant, qui a fait le ciel et la terre, 

1 5 la raer, et tout ce qu'ils renferment. Ce 
Dieu, dans les siecles passes, a laisse 
toutes les nations suivre leurs voies, 

16 sans que toutefois il ait cesse de se ren- 
dre temoignage a lui-meme, faisant du 
bien, dispensant du ciel les pluies et les 
saisons favorabies, nousdonnant la ncur- 
riture avec abondance et remplissant nos 

17 cccurs de joie. Malgre ces paroles, ils 
ne parvinrent qu'avec peine a empecher 
le pcuple de leur offrir un sacrifice. 



Alors survinrent d' Antioche et d'Ico- 18 
nium des Juifs qui, ayant gagne le peu- 
ple, bpiderent Paul et le trainerent hors 
de la ville, le croyant mort. Mais les 19 
discipics l'ay ant entoure, il se releva et 
rentra dans la ville. 

Le lendemain, il parti t pour Derbe 
avec Barnabe. Quand ils eurent evan- 20 
gelise cette ville et fait un assez grand 
nombre de disciples, ils retournerent a 
Lystres, a Iconium et a Antioche, for- 21 
tifiant l'esprit des disciples, les exhor- 
i tant a perseverer dans la foi, et disant 
que c'est par beaucoup de tribulations 
; qu'il nous faut entrer dans le royaume 
jde Dieu. Ils instituerent des Anciens 22 
j dans chaque Eglise, apres avoir prie et 
! jeune, et les recommanderent au Sei- 
j gneur, en qui ils avaient cru. Traver- 23 
! sant ensuite la Pisidie, ils vinrent en 
Pamphylie, et apres avoir annoncc la 24 
parole de Dieu a Perge, ils descendirent 
.1 Attalie. 

De la ils firent voile pour Antioche, 
1 d'ou ils etaient partis, apres avoir ete 
j recommandes a la grace de Dieu, pour 
i Tceuvre qu'ils venaient d'accomplir. 

Des qu'ils furent arrives, ils assem- 26 
\ bierent I'Eglise, et raconterent tout ce 
\ que Dieu avait fait pour eux, et com- 
I ment il avait ouvert aux nations la porte 
j de la foi. Et ils demeurerent a Antio- 27 
che assez longtemps avec les disciples. 
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II. — LE CONCILE DE JERUSALEM [Chap. XV, 1^34]. 



Occasion du Concite [1—4]. Reception de 
S. Paul et de S. Barnabe' a Jerusalem 
L4 — Si' bunion du Concile; de'libe' ra- 
tion des Apdtres [6 — 21]. Promulga- 
tion des decisions du Concile [22 — 34]. 

15 Or quelques gens, venus de Judee, 

enseignaient aux freres cette doctrine : 

" Si vous n'etes circoncis seion la loi de 

Moise, vous ne pouvez pas etre sauves." 

2 Paul et Barnabe ayant done eu avec 
eux une contestation et une vive discus* 



72. Le verbe grec, x u P orov * iy t Q u i *ignifie 
proprement //far, disigner par mains ttvits, 
de&igne chez les anciens Peres le rice de Pordi- 
nation sacramentelle. — Des Ancuns t c'est a- 
uire des chefs, pretres ou eve^ues, charges d'ad- 
tninistrer les Eglises. Voy. xi, 30. 

77. Probablement au moins deux annees. 
Pendant ce temps peut se placer l'incident 
d* Antioche avec Llphaxet la lettre aux Galates. 

XV, x. Plusieurs judeo-chr&iens qui, sans 
doute , avant d'embrasscr le christianisme , 
avaient appartenu a la secte des Phari* 



sion, il fut decide que Paul et Barnabe, 
avec quelques autre* des leurs, monte* 
raient a Jerusalem vers les Apotres ct 
les Anciens pour traiter cette question. 
Apres avoir ete accompagnes par TEgli- 3 
se, ils poursuivirent leur route a travers 
la I*henicie et la Samarie, racontant la 
conversion des Gentils, ce qui causa une 
grande joie a tous les freres. 

Arrives a Jerusalem, ils furent recus 4 
par 1'Eglise, les Apotres et les Anciens, 
et ils raconterent tout ce que Dieu avait 



siens, se rendirent de Judee a Antioche, et la 
ils revendiquerent les prltendus droits du ju- 
dalsme sur les Gentils devenus chritiens. Le 
salut, disaientils, restait toujour* attache au 
judaisrae, il fallait done exiger que pour entrer 
dans I'RglUe les paiens accept assent de se sou. 
mettle a toutes les pratiques relieieuses de la 
Loi, et spe*c tale ment a la circoncision. Telle fut 
1* occasion deja conference ou concile qui eut 
lieu dans la ville sainte, en Tan 51. 

2. Ce fut le troisierae voyage de S. Paul a 
Jerusalem. Comp. ix, 26; xi, 29-30. 
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ACTES DES APOTRES. 



Chap. XV, 32. 
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Chap. XV, $. 

5 tut pour eux. .Uors quelques-uns du ces choses L'^« ^^ * 
parti des Pharisiens, qui avaient cru, so connue de toute eterni c - C est pom i.j 
kverent, en disant qu'U fallait circoncirc quoi je sms day « qu ^ netaut pas ^ 
les Gentils et leur enjoindre d'observer quieter ceuxdenUe lcs Gangs qui se 

la loi de Moise. ^^l?,^ s^bstenir des ^1 1- 

6 Les \06tres et les Anciens sassem- seulementquilsontasabstcn rdLs-ouu 

\l££t£m examiner cettc affaire, lures ,desidoles , oe Ly^^vj 

7 L'ne longue discussion setant engagee, ; des etounees et du sang ta , depms .. 
Pierre se leva et leur dit : " Mes Ireres, ; bien des generations, Moise a dans, tha- 

ouTsa^ que Dfcu, il v a longtemps , que ville des hommes qui le prechent 
dejd, m'^choisi parmi vous, aim que, ! puisqu'on le lit tons les jours de sabbat 
par ma bouche, les Gentils entendont la : dans les synagogues. • 
rUrnle de l'Evamrile et qu'ils croient. . Alors il parnt bon au.\ Apotr^s a aux -. 
S ^ E c3tai a tenun- | Anciens aiori qu'a toute ^^~ 
o-ne en leur favour, en leur donnant le ; sir quelques-uns d entre eux pour les en- 
9 Sanxt Eipdt — a nous; il n a fait ; voyer a A*^ *^ 
9 aucuned&erenceentreeuxet nous, ayant , on choisit Jude, ^^^^5'^ 
10 purilie leurs cceurs par la fou Pourquoi Silas, P*f»W n ^ 

done tentez-vous Dieu maintenant, en ; treres. lis les chargerent dune lelta 
imposant aux disciples un joug que ni nos ; cunsi coneue : 

II perCS ni nOUS n'avons pu porter? Mais j . 4 Us Ap o tr es, les Anciens et les freres, aux 
C'est par la grace du Seigneur Jesus- t f rereb Centre les Gentils qui sont a Autiocne, 

Clirist que nous crovons etre sauves, de i en Syrie et en Oliae, salut . 

Liuisi4ULiiuww ^ . . aDDris que quelques-uns des noire* 

la meme maniere qu eux 1 £ « JPP^ S ^ ucu ^ m * ndat a * notre part, 

Toute l'assemblee garda le silence, et ■ ^ tro M er par des discours qui ont bou e- 
i'on ecouta Barnabe et Paul, qui racon- | versc < vos i mcji , nous nous sommes ajsemWes 
terenttous les miracles et les prodiges ! etnou-vons^u^a^ 
que Dieu avail fails par eux au milieu ; 6 u ^^ t X!r « Sm»««^ ont expose 

des Gentils. . , , leur vie pour le nom de notre Seigneur J4sus- 



-J 
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ques pnt la parole et au ; rnai», . 3.^"^ J»n au Saim . Espril el ^ uousd enc 
ecoutez-moi. Simon a raconte comment vous im aucun fard eau au dela de ce qui 

Dieu tout d'abord a pris SOUl de tirer du | ^ indispensable, sayoir, de vous abstenir des 
milieu des Gentils un peuple qui portat , viandes offeries aux idoles, du sang, de a clia r 
milieu UtS uluuis uupj» .?«.,.!2.4.,„«. I /-t rt „tTAeet de rimpurete. En vous gardant de 



at) 



les paroles des prophetes, seion qu il est demuesse ;o 

„ nfssr 'SW? Sir's I s ttr4T« =T-« >■ 



7 Allusion a la conversion du centurion Cor- 
neille (x t 9 sv.). — Vulgate : Vous savez gut 
Dieu... a fait un choix parmi nous, 

8. Voy. x, 44; xi, 15. ,„ L - . v j 

14. Simony uom hebreu (Scbuneon) de samt 

x6. Amos, ix, 11-12, citation libre d'apres les 

Septante. . . 

«o. II est done apeciaienicnt reconimande aux 
Gentils de s'absteuir de quatre pratiques: Des 
souiUuns des idoies, c'est-a-dirc des viandes 
oflfertes aux idoles, ainsi que le dit clairemcnt 
le vers. 29. (Cf. Ep.aux Ronuxiv-xv; I Ur.vui-x). 
— De I impudiati, rip iropvew, mot grec qui, 
chez les auteurs sacres et profanes, de^igne sou- 
vent I'iuipudiciie en general^ que les paTeus ne re- 
^ardaient pas comme un desordre grave. Com- 
me ce precepts de droit nature! vient se meler 
ici a trois autres prescriptions positives et I6ga- 
les f certains interpretes ont pense" que le mot 
vflfMwia indiquerait ici plutot le peche consis- 



tant a contraaer manage au mepns des pres- 
criptions positives de laToi de Moise, acceptee, 
par lespremierschretiens. - Des viandes a tout- 
fees etdu sang : I'usage de ces viandes et an 
sang etait interdit aux>ifs (Leymque xvu 1. 
Cea prescriptions etaient destinees a aplanir 
les difficulty des rapports entre les chretien* 
d'origine juive et ccux d'ongine paienne, et a 
faire eviter sur ces quatre points, le scandae 
des faibles. Plusieurs points tomberent d cu v- 
raemes en desuetude quand !a fusion fut 

OP 2u C Comme la loi qui formuie ~ quatre 
interdiAions est lue chaque jour de sabbat data 
les synagogues, les judeo-chreuens entenda ni 
lire toutes lcs semaines les defenses de Moi^ 
^tpena et froisses, siles ndelessortis de 
la gentilitc nc s y conformaient pas comme : eux. 
29. Adieu, lilt. : bon courage, soyez /orts, 
forniule»de salutation ou de souhait qutsignttie. 
porteZ'Vous bien. 
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Chap. XV, $$. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XVI, 12. 



parole aux freres, pour les cxhorter et • ceux qui ies avaient envoves. Toute- 34 
33 les aifermir. Apres un sejour de quel- fois, Silas trouva bon de rester, et Judc 
que temps, ils furent congedies par les sen alia seul-a Jerusalem. 
Treres, avec des souhaits de paix vers 

III. — DKUXIEME MISSION DE S. PAUL [Cn. XV, 35 — XVIII, 22 J. 

A - — WAntiocke de Syrie a Troas [Chap. XV, 35 — XVI, 10]. 

Different entre Paul el Barnabe [vers , f'^f : !1 % avait ld un disci P le ™mnie 
35-39'. Accompagne de. Si/as, Rial' }> moth **> bis dune juive chretienne et 
parent n la Syrie et la Gala tie Qo— , " n P? 1 " S 1 "^ . hes treres de ^vstres et 2 



parcottrt la Syrie et la Galatie [4 
41]. // s* adjoint Timothee et traverse 
la Phrygie* la J/ysie, ete. [<;hai\ 
xv '» I — S], .-/ Proas, une vision fen- 
vote en Macedoine [9 — 10]. 

Paul et Barnabe demeurerent a An 



d'Iconium rendaient de lui un bon temoi- 
gnage. Paul voulut Temmener avec 
lui, et Tayant pris, il lc circoncit, A 
cause des juiis qui etaient dans ces con- 
trees: car tous savaient que son pere 
etait grec. En passant par les viiles, 



tioche, enseignant et annoncant avec ils enseignaient aux tideles a observer les 



„,. . . ,.~. A .,, ; •» *«*^- w^«tu t iuu^ jour en jour. 

res dans les different villes ou nous Lorsquilseurentparcouru la Phrvjjie 

avons annonco la parole du Seigneur, et U- pavs de Galatie, TEsprit- Saint les 

pourvoirdansqueletadlssetrouvent." avant empeches d'annoneer la parole 

37 Barnabe voulait emmener aussi Jean, dans TAsie, ils arriverent aux contins 

38 surnomme Marc; mats Paul jugcait de la Mvsic, et ils so disposaient a cntrer 
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40 



tel qu'ils so separerent Tun de lautre; et Pendant la nuit, Paul cut une vision : 

Barnabe, prenant Marc avec lui, sembar- tin Macedonien se presenta devant lui 

qua avec ail pour Chypre. et lui tit cette priere : - Passe en Mace- 

1 aul fit enoix de Silas, et partit, re- doineet viens a not re secours ! " Apres 

commande par les freres a la grace de cette vision de Paul, nous eherehames 

4 \ !?r l ^^rutlaSyncetlaCilicie, aussitot a nous rendre en Macedoine, 

lortifiant ies Eguses. . ; certains que Dieu nous appela it a v an- 

lb Paul se rendit ensuite a Derbe, puis a noncer la bonne nouveile. 

B. — Paul en Macedoine [Ch. XVI, 11 — XVII, 14]. 



10 



1 ) — Paul a Pkilippes : conversion de \ 
Lydie [vers. 15—18]. Le ddmon chasse 1 \ 
d une pytlionisse [16— 18]. Paul et Si- 
las ffagelUs et emprisonne's [19 — 24], 
/wis, miraculeusemmt dtlivres [25 
-40]. 



34. Plusieurs raanuscrits important^ ajoutent 
ce verset. Son authenticity parait garantie 
par le verset 40, d'aprcs lequel Silas e*tait reste 
A Antioche. 

4:. Fortffiant les Eg Uses, notre Vulgate 
ajoute : Et Uur ordonnant dt garde r ct qui 
avait Hi present par Us Apdtrts et les An- 
cient. Ces mots manauent dans presque tous 
les manuscrits grecs. L'Amiatinus ne connait 
pas non plus ce membre de phrase. II semble 
done Ctre une glose emprunUe au chapitresui- 
vant, vers. 4. 



Ayantdonc pris la mer a Tro;is, nous 1 1 
fimes voile droit vers Samotrace, et le 
lendemain nous debarquames a Neapo- 
lis, De la nous allames a Philippes, qui 12 
est la premiere ville de cette partie dela 
Macedoine et une colonie. Nous demeu- 
rames quelques jours dans cette ville. 



XVI, 1. Xd a Lystres, et convert! a la fci, 
avec sa mere Eunice (II Tim. i, 5), lors du pas- 
sage de S. Paul (xiv, 6)1 

10. Ce brusque passage de la troisieme per- 
sonne a la premiere, dans le re*cit des Actes, 
marque le moment precis ou I'auteur de ce livre, 
S. Luc, s'attache a Paul comme compagnon de 
voyage. 

t2. Une colonie* au sens des Romains, 
cest-a^dire une station militaire, une place 
forte. 
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Chap. XVI, 



n. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XVI, 40. 



1 -i Le jour du sabbat, nous nous rendi- les prisonniers les entendaient. Tout a 26 
mes hors de ia porte, sur ie bord d'une coup il se fit un tremblement de terre si 
riviere, ou nous pensions qu'etait ie ! violent que ies fondements de la prison 
lieu de'ia priere. Nous etant assis, nous i en furent ebranles; au meme instant, 
parlames aux femmes qui sy etaient I toutes les portes s'ouvnrent et les hens 

14 assembles. Or dans 1'auditoire etait ; de tous les prisonniers tomberent. Le 27 
une femme nominee Lydie : c'etait une . geolier s'etant eveilie et voyant les por- 
marchande de pourpre, de ia ville de tes de la prison ouvertes, tira son epee, 
Thvatire, craignant Dieu, et le Seigneur et il allait se tuer, pensant que les pn- 
lui ouvrit le cceur pour qu'elle fiit atten- sonniers avaient pris la mite. Mais 28 

1 c tive a ee que disait Paul. Quand elle j Paul cria d'une vobc forte : " Ne te fais 
eut recu ie bapteme, elle et sa famille, elle ! point de mal, nous sommes tous ici. 
nous adressa cette priere : " Si vous Alors le geolier, ayant demande de la 29 
aveziueeque i'aifoiau Seigneur, entrez ' lumiere, entra precipitamment, etsejeta 
dans 









P 



37 



nous, en criant : " Ceshommes sont ies i etaient dans la maison. Les prenant 33 
serviteurs du Dieu tres-haut; ils nous an- avec lui a cette heure de la nuit, il lava 
18 noncent la voie du salut" Elle fit ainsi \ leurs plaies, et aussitot apres il fut bap- 
pendant plusieurs jours. Comme Paul en | tise, lui et tous les siens. Ensuitc il les 34 



Et II sortit a i'heure meme. Quand il fit jour, les strateges envoye- 35 

10 Les maitres de la jeune fille, voyant \ rent les licteurs qui dirent : u Mets ces 
s'evanouir I'espoir de leur gain, se saisi- hommes en liberte. " Le geolier annonca 
rent de Paul et de Silas et les trainerent la chose a Paul : " Les strateges ont en- 

20 a V agora devant les magistrats. Et les voye I'ordre devous rclaeher;sortez done 
ayant amenes aux strateges, ils dirent : maintenant et allez eh paix." Mais 
"Ceshommes troublent notre ville. Ce Paul dit aux licteurs : "Apres nous 

21 sont des Juifs; ils prechent des usages 
qu'il ne nous est pas permis, a nous, Ro- 

22 mains, de recevoir ni de suivre" En 
meme temps la foule se souleva contre 
eux, et les strateges ayant fait arracher 
leurs vetements, ordonnerent qu'on les 

zx battit de verges. Apres qu'on les eut licteurs rapporterent ces paroles aux 
charges de coups, ils les firent mettre en strateges, qui furent eftrayes eu appre- 
prison, en recommandant au geolier de j nant que ces hommes etaient Romains. 

24 ies garder surement. Le geolier ayant ! lis vinrent done les exhorter, et ils les 39 
recu cet ordre, les mit dans un des ca- i mirent en liberte, en les priant de quit- 
chots interieurs, et engagea leurs pieds I ter la ville. Au sortir de la prison, 40 



Paul dit aux licteurs 
avoir publiquement battus de verges, 
sans jugement, nous qui sommes Re- 
mains, on nous a jetes en prison, et main- 
tenant on nous fait sortir en secret ! II 
n'en sera pas ainsL Qu'ils viennent eux- 
memes nous mettre en liberte." Les 3S 



dans des ceps. 
25 Vers le milieu de la nuit, Paul et Si- 
las chantaient les louanges de Dieu, et 



13. Dans Ies viltcs oil les Juifs Etaient trop 
peu nombreux pour avoir une synagogue, leurs 
reunions se tenaient hors des portes loin des 
habitations palennes. Ces lieux dc prieres, ap- 
peles irpo<rcux<" e'est-a-dire oratoires, etaient 
£tablis pres de la mer ou sur les bords d'une 
riviere, pour rendre plus faciles les ablutions 
liturgiques. 

14. Craignant Dieu, proselyte. 

16. Un autre Jour de sabbat. — Python (ou 
de Python). On appelait alors python en ger.e% 
ritl un esprit ou de'mon fatidique. 



Paul et Silas entrerent chez Lydie, et 
apres avoir vu et exhorte les freres, ils 
partirent. 



34. Engagea leurs pieds dans des ctps ou 
blocs de bois munis de trous, dans lesquels ou 
engageait les pieds des prisonniers. 

40. Us partirent : Comme le narrateur apres 
avoir employe* la premiere personne (vers. 10-17) 
se sert maintenant de la troisieme, on conjec- 
ture que S. Luc, peut-etre avec Timothee 
(xviii, 14), resta a Philippes pour e*difier cette 
communaut<f naissante. 
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Chap. XVII, i. ACTES PES APO TRES. Chap. XVII, 24. 

2) — Paul et Silas a Thessalonique ] nus ici » et J 213011 les a recus. lis sent 7 
[chap, xvii, 1— 9];<z Afr£ [10— 14]. j tous en contravention avec les edits de 

. Cesar, disant qiril v a un autre roi, 
17 Ayant ensuite traverse Amphipolis et ! Jesus. " lis mirent "ainsi en emoi le S 
Apollonie, Paul et Silas arriverent a ; peuple et les politarques qui les ecou- 
Thessalomque, ou etait la synagogue taient. Et ce ne fut qu'apres avoir 9 
- des Juifs. Selon sa coutume, Paul y recu une caution de Jason et des autres 
entra, et pendant trois sabbats, il dis- qu'ils les laisserent ailer. 
cuta avec eux. Partant des Ecritures, Les freres, sans perdre de temps, 10 

3 il expliquait et etablissait que le Christ firent partir de nuit Paul et Silas pour 
avait du souffrir et ressusciterdes morts; | Beree. Quand ilsfurent arrives danscette 
et " le Christ, disait-il, e'est Jesus que je ville, ils se rendirent a la synagogue des 

4 vous annonce." Quelques Juifs furent Juifs. Ces derniers avaient des senti- 11 
persuades, et ils se joignirent a Paul et a ments plus nobles que ceux de Thessa- 
Silas, ainsi qu une grande multitude de lonique; ils recurent la parole avec beau- 
gentilscraignant Dieu, etunassez grand coup d'empressement, examinant chaque 
nombre de femmes du premier rang. jour les Ecritures, pour voir si ce qu'on 

5 Mais les Juifs, piques de jalousie, leur enseignait etait exact. Beaucoup 12 
enrolerent quelques mauvais sujets de la d'entre eux, et, parmi les Grecs, des fem- 

lie du peuple, provoquerent des attrou- mes de qualite et des hommes en grand 
pements, et repandirent l'agitation dans ; nombre, embrasserent la foi. Mais quand 13 

la ville. Puis, s'etant precipites vers la les Juifs de Thessalonique surent que 

maiscn de Jason, ils ehercherent Paul et Paul annoncait aussi a Beree la parole 

Silas pour les amener devant le peuple. de Dieu, ils vinrent encore y agiter la 

6 Ne les ayant pas trouves, ils trainerent population. Alors les freres" firent sur- 14 
Jason et quelques freres devant les poli- le-champ partir Paul iusqu a la mer ; muis 
tarques, en criant : " Ces hommes qui Silas et Tinothee resterent a Beree. 

ont bouleverse le monde sont aussi ve- 

C. - S. Paul en Grice[Cu. XVII, 15 — XVIII, 17]. 

1) — A AthtoestDiscours devant l\4nv.'^^ i * iat - " II P arait <l u?il vient nous 
page : Quelques mots sur le vrai Dieu, ^nonccr des divinites etrangeres. " Et 19 

sur Chomme et sur le Christ [15—34]. t l ' a - vant P ns avec eux > ils le menerent sur 

' lAreopage, disant : ** Pourrions-nous 

15 Ceux qui conduisaient Paul l'accom- savoir quel'e est cette nouvelle doctrine 
pagnerent jusqira Athenes: puis, char- que tu enseignes? Car tu nous fais en- 20 
gesde mander a Silas et a Ttmothec de tendre des choses etranges, nous vou- 
venir le rejoindre au plus tot, ils s'en drions done savoir ce qu'il en est." Or 21 
retournerent. * tous les Atheniens et les etrangers eta- 

16 Pendant que Paul les attendait a blis dans la ville ne passaient leur temps 
Aihenes, il sentait en son ame une qua dire ou a ecouter des nouvelles. 

vive indignation au spectacle de cette Paul, debout au milieu de i'Areopage, 22 

17 ville pleine d'idoles. II discutait done parla ainsi : - Atheniens, je constate 
dans la synagogue avec les Juifs et les quYi tous egards vous etes eminemment 
hommes craignant Dieu, et tous les jours religieux. Car lorsqu'en passant je 23 
dans r Agora avec ceux qu'il rencon- regardais les objets'de votre culte, 

18 trait Or quelques philosophes epicu- j'ai trouve meme un autei avec cette 
nens et stokiens ayant confere avec lui, inscription; a un dieu inconnu. Ce 
les uns disaient : l * Que nous veut ce . que vous adorcz sans le connaitre, je 
semeur de paroles?" D'autres, l'enten- viens vous I'annoncer. Le Dieu qui a 24 
tendant precher Jesus et la resurrection, I fait le monde et tout ce qu'il renferme, 



XVI 1, 1. I^Mace\loine6taitdiviseeenquatre 14. Jusqu'a hi titer, £** eiri, tuque ad, 
regions. La Mac6doine premiere avatt pour ca- Telle est la lecpn des meilleurs manuscriu 
pitale Amphipolis. — Thessaioniyue^ ville tres grecs et de la Vulgate. II est done proba- 

ble que S. Paul s'est rendu a Athenes par 
mer. 
19. Sur la colline de I'Arlopage. 
22. Eminemment religieux, litt. . plus nil* 
gieux que les autres hommes. 



nche et tres peuplee, capitale de la Mac&oine 
I l c , sur le golfe Thermaique. — Une synagogue , 
servant de centre religieux aux Juifs des villes 
voisines, qui n'avaient que de simples oratoires. 
5* Devant U peuple; «* rhv <wo? t a Passem- 
utee du peuple. 
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Chap. XVII, 25. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XVIII, 1 8. 



25 



ctant le Seismeur du ciel et de la terre. : a tous les Juifs de sortir de Rome. Paul 
SbteS&s des temples faits de alia les voir; et comme 1 cxerfau :1c 
ma n d-hLme; il n'est point servi par meme metier, d dcmeura che^ = cux el> 
des mains humaines, comme s'il avait . travailla : .Is eunent faiseurs de tenles. 
besoin de quelque chose, lui qui donne a Chaque sabbat .1 discour art <£» *«> " 
tous la vie, le souffle el toutes choses. nagogue, et fl persttadait des Juifs a 

26 D'un sent homme il a fait sortir tout le des Grees. 

orenre humain pour peupler la surface • Lorsque bilas et 1 imothee tuieiit arri- 
3e toutrharrVe^avant determine pour ves de Macedoine. il so donna tout enUer 
chaque nation la duree de son existence a la parole, attestant aux Jmfs que Jesu, 

27 c les born? de son domaine, afin que etait le Christ Mens comme ceux-a 
7 leshommes le cherchent et le trouvent : s'opposaient a hn et linjuru. ***}£ 

comme a tatons : quoiqu'.l nc soit pas secoua ses vetements e leur d t Que 

28 loin de chacun de nous? car e'est en lui votre sang sort sur votre tete .1 cr, sms 
que nous avons la vie, le mouvement et pur; des ce moment j irai Ui« les Ucn- 
l'etre; et, comme I'ont dit aussi quelques- tils. Et 







uns de vos poetes, 

de sa race nous soinmcs. 



„. sortant de la, il entra caez un ; 
nomme Justus, homme craignant Dieu, 
! et dont *la maison etait eontigue a la 
- - - - - I synagogue. Or Crispus, ic chef de la S 

29 Etautdoncde la race de Dieu nous ne ^^ T^^ISS.TS 

tSSSJR £S. R JargeZ^ at ^^ *** """ "" 

la pierre. sculptes par Tart et le genie et lurent baptise^ 
3P JeVhomme. "Dieu ne tenant pas compte £*«££ ^i> : ^fa Sb 

deces temps d'ignorance, annonce mam- !™^ a ^ s %1cT™ t e tais point. 

tenant aux hommes qu .Is aunt tons en g^^^P toi ct crsonnc nc \ nol . ,., 
3, tous licux.a se rcpent.r; car il a lixe Car J B »* a ^- { ' J ic faire dll maU 

un jouroi, i jugera le monde selon la tr kma. t, »r to. po ^ 

justice, par 1'Homme qu il a designe, el <-ar j ai un puipit 

quMl a accredits aupr^ de tous. en le v.l te ^ ^ ^ ^ . ^_ ,, 

ressuscitant des, moils. . * ,„•-„.,,* i~ mr ole de Dieu. 

Lorsqu'ilsentendiren.parlerderesur. »^^SS^\^ttJihau ! . ,i 
ration des morts, les uns se moquerenl. "^.ifc T^uteveren't unanimement 

les autres dirent : " Nous t'entendrpns te. , Jmfc ^ ^^^H^-ant ltf 

la-dessus une autre tois. C'est ainsi omin. 1 aui, ei ic m nei ^ 

" que Paul se retira du milieu deux, trtol -^^^J^ * 

34 Quelques pawmncs neanmoins satta- j^^ 1 ^ Paul ouvrait la bou- 14 
cherentuluiet crurent ; de ce noinbro , la J^ot. ^""V* Q m dit aux 
furent Denys l'Aeropagitc, une femme . cte pour g ^^^'J^ a; Ul 
nommee Damaris, et d'autres avec eux. Juits . => u s a^issou. u ^ H; ^^ 






0^ 



t. . 



i» 



, a Aori!S cda p au l partit d'Athenes et I etrejugede ces choses." Et il les rcn- u 
18 ^ r^it f Corinthe. II y trouva un vova du tribunal. Alors .tous.se saisis- i, 
2 fif nommd .SuUa, orig naire du Pont, j saht dc Sosthenes le chef ^to.w ; 
irecemrnt^rived : Italieavecsafemme | gue, Ic battirent devant te tribunal, sans 
Priscille, parce que Claude avait enjoint ; que Gallion s en mit en pe 



peine. 



D .- Retour d Antioche de Syrie par Ephhe etjirusalem [Ch. XVIII, 18 A- 

18 Paul resta encore assez longtemps a , res, ils'embarqua pour la Sy^ avec 
Corinthe; puis, ayant dit adieu aux fre- PnsaUe et Aqmla, apres setre^ ut 

V, t ,»„nt tas eomite ,: 't. " Ayant I te, mllaitt <i set ditcoun U torn dtjdsus : ce» 
fictions wuelles du mot grec, cclle de mi- | .8. ^Me,,^^.^ 
XVIII, 4. Apres synagogue, la Vulgate ajou- 1 

L 153 1 
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Chap. XVIII, 19. ACTES PES APOTRES. Chap. XIX, 13. 

raser la tete a Cenchrees, ea vertu d ; un absolument que je celebre la fete pro- 

19 vceu. II arriva ;\ Ephese, et y laissa ehaine a Jerusalem.] Je reviendrai vers 
ses eompagnons. Pour lui, etant entre vous, si Dieu le veut." Et i\ partit 
dans la synagogue, il sentretint avec les d'Ephese. 

20 Juifs, qui le prierent de prolonger son Avant debarque a Cesaree, il monta 22 
:i scjour. Mais il ny eonsentit point, et a Jerusalem, salua 1'Egiise, et descendit 

il pnt conge d*eux, en disant : •• [il fciut a Antioche. 

IV. -TROISIEME MISSION DE S. PAUL ;Ch. XVIII, 23 - XXI, 16J. 

A. — Les debuts du voyage [Ch. XVIII, 23 — 2b]. 

J>". Paid quitte Antioche et traverse la J** us > bien <l u " il nc conniit que le bap- 

Galatie ct la P/i/yqic [23]. Ministere te *ne de Jean. II se mit a parler avec 26 

d'Apollos a Ephese et a Corinthe assurance dans la synagogue. Priscille 

[24 — 28], * et Aquila, Fayant entendu, le prirent 

avec eux et lui exposerent plus a fond la 

Apres y avoir passe quelque temps, voie du Seigneur. Et comme il veulait 27 

Paul se mit en route, et parcourut sue- passer en Achalc, les freres Fapprouve- 

eessivement le pays des Galates ct la rent et eerivirent aux disciples de le 

Phrygie, atlermissant tous les disciples, bien recevoir. Quand il fut arrive, il tut 
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seigneur, et, d ? un coeur ardent, il ensei- Christ. 
£nait avec exactitude ce qui concernc 

B. - .V. Paul a Ephese [Ch. XIX]. 

// baptise des disciples de Jean-Baptiste ;i P :irlcr dcs languos et a prophetiser. 

[vers. 1—7). Des exorcistes juifs con- tls V tauMU ^viron douze en tout. ; 

trefont ses miracles et sont chdties fcnsuite Paul entra dans la synago- S 

[8— l7\.ProgresderEvamrile[iS'- 22| S uo » ct Pendant trois mois, il y parla 

Soulevcment excite- contrerApdtre par ayec assurance chaquesabbat,discourant 

Porfevre DSme'trius [23—40]. " unc nianiere persuasive sur les choses 

qui concernent le royaume de Dieu. 

Or, penuant quApollos etait a Co- Mais, comme quelques-uns rcstaient en- 

rinthe, Paul, apres avoir parcouru les durcis et ineredules, decriant devant le 




Nous n'avons pas meme entendu dire de'sortequetousceuxquihabitaientTAsie, 

3 quily ait un Saint- Esprit."— Quel Juifs et Grccs, entendirent la parole du 
bapteme avez-vous dope rccu? *' demon- Seigneur. Et Dieu faisait des miracles 1 1 
da Paul. Us dirent : *' Le bapteme de extraordinaires par les mains de Paul, 

4 Jean." Paul dit alors : " Jean a bap- au point qu'on appliquait sur les mala- 12 
use du bapteme de penitence, en disant des des mouchoirs et des ceintures qui 

au peuple de croire en celui qui venait avaient touche son corps, et les maladies 

5 apres lui, e'est-a-dire en Jesus.'' Ayant | les quittaient, et les esprits mauvais 
outendu ces paroles, ils sc tircnt bapti- 1 etaient chasses. 

6 sor au nom du Seigneur Jesus. Lors- ! Quelques-uns des exorcistes Juifs qui 13 
que Paul leur eut impose les mains, le • eouraient le pays essayerent aussi d'in- 
Saint-Esprit vint sur eux, etils se mirent : voquer 1c nom du Seigneur Jesus 



=1. II fata absolument. .. a Jerusalem. Ces [ tavoiedu Seigneur, a *a*d. la dextrine chr&ienne. 
mots ne se crouvent pas dans plasicurs manus- \ 27. Qui avaient cru par la grAce. Ces mots 
trits grecs, ni dans la Vulgate. par la g^dec ne he trouvent pas dans la Vul- 

- v 5. /ustruit, Utt. catechise KanjXTWAtVos. dans [ gale. 

. [ 159 ] 



Chap. XIX, 14. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XX, i. 



sur ceux qui avaient des esprits matins, 
en disant : " Je vous adjure par Jesus 

14 que Paul preche." Or ils etaient sept 
tils de Sceva, grand pretre juif,^ qui se 

15 livraient a cette pratique. L'esprit malin 
leur repondit : " Je connais Jesus et je 
sais qui est Paul; mais vous, qui etes- 

16 vous? " Et Thomme qui etait possede de 
l'esprit malin se jcta sur eux, s'en rendit 
maitre et les maltraita si fort, qu ils 
s'enfuirent de cette maison nus et bles 



ne tombe dans le discredit, mais encore 
que le temple de la grande deesse Diane 
ne soit tenu pour rien, et meme que la 
majeste de celle que reverent 1' Asie et 
le monde entier ne soit reduite a neant." 
A ces mots, transportes de colere, ils se 28 
mirent a crier : •' Grande est la Diane 
des Ephesiens! " 

Bientot la ville fut remplie de confu- 29 
sion. Ils se porterent tous ensemble au 
theatre, entrainant Caius et Aristarque, 



iS 



17 ses. Ce fait etant venu a la connais- Macedoniens, qui avaient accompagne 
sance de tous les Juifs et de tous les j Paul dans son voyage. Paul voulait 30 
Grecs qui demeuraient a Ephese, la i penetrer au milieu de la foule, mais les 
crainte tomba sur eux tous, et le nora du triples Ten empecherent. Quelques-iins 31 
Seigneur Jesus fut glorifie. , meme des Asiarques, qui etaient de ses 

Un grand nombre de ceux qui avaient ! amis, envoyerent vers lui, pour i engager 
cm venaient confesser et declarer leurs a ne pas se presenter au theatre. Mille 32 

19 actions. Etparmi ceux qui s'etaientadon- cris divers s yfaisaient entendre; car lede 
nes aux pratiques superstitieuses, beau- sordre regnait dans l'assemblec, et la plu- 
coup apporterent leurs livres et les bru- part ne savaient pourquoi ils s etaient reu- 
lerent devant tout le peuple ; en estimant , nis. Alors on degagea de la foule Alexan- 33 
la valeur de ces livres on trouva cin- j dre que les Juifs poussaient en avant 11 

20 quante mille pieces d ? argent : tant la ! fitsigne de la main qnil voulait parlerau 
^ i~ a„ c.i^nanr. o^fonr^nit iv^ far^t* i n^nnle. Mais, lorsau'ils eurent reconnu 



Le grammate avant ciifia apaise la 35 
foule, dit : " Ephesiens, quel est Thomme 
qui ne sache que la ville d'Ephese est 
vouee au culte de la grande Diane et de 
sa statue tombee du del? Cela etant in- 36 
contestable, vous devez etre calmes et ne 
rienfaireinconsiderement; carceshom- 37 
mes que vous avez amenes ici ne sont 
ni des sacrileges, ni des blasphemateurs 
de votre deesse, Que si Demetrius et 38 
ses ouvriers ont a se plaindre de quel- 
qu'un. ii y a des jours i'audience et des 



21 

i'AchaiV Apres que j'aurai etc la, se 
disait-il, il faut aussi que je voie Rome." 

22 11 envova en Macedoine Qcux dc ses auxi- 
liaires,*Timothee et Eraste, et lui-meme 
resta encore quelque temps en Asie. 

23 II survint en ce temps-la un grand 
tumulte au sujet de la voie du Seigneur. 

24 Un orfevre, nomme Demetrius, fabri- 
quait en argent de petits temples de 
Diane, et procurait a ses ouvriers un 

25 gain considerable. Les ayant rassem- 
bles, avec ceux du meme metier, il leur ._, „ 
dit * " Mes amis, vous savez que notre ! proconsuls : que chacun fasse valoir ses 

26 bien-etre depend dc cette Industrie; et griefs. Si vous avez quelque autre 39 
vous vovez et entendcz dire que, non affaire a regler, on en decidera dans 

opitlompnt \ T ? - L - -- — »— ,4««o : PiccdmKW l&rnln Xnns risnuons. en 

presque toutc 

et detourne ur^ w«*w «*. & ~~ , 4 «r— - --.- _ . ... 

que les dicux faits de main d'homme ne aucun motif qui nous permette dc jusu- 

27 sont pas des dieux. II est done a crain- tier cet attroupement " Ayant parie ainsi, 
dre, non seulement que notre industrie il congedia l'assemblee. 

C. — Retour de S. Paul a Jerusalem par la Grece, la Macidoint 
et VAsie Mineure [Ch. XX — XXI, 16]. 

V - Paul en Crete et en Maeidoine Lorsque le tumulte cut cesse, Paul 20 

[chap, xx, 1—5]. ■ reunit les disciples, pnt conge deux 



«£ V^ ^ ^ " COT ' ^ l SV * ; &2^&^1I^$ 
£ En g«c :' au sujet de la voie; la Vul^tc fiter. Le mot grec ftowrm «gnifie htttalc 
supplec : du Seigneur, e'est-adire la prtdica- , ment venant de Jupiter. 
tion chre'tienne. I 

I loo] * 
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Chap. XX, 2. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XX, 25. 



" Ln^Pt£ r ? , Macedome * II P^" ! ***** dans le saint ministere [32- 
courut cette contree, en adressant aux | 35]. Adieux [36-58]. 
disaples de nombreuses exhortations, et ! 

mois. II se disposait a faire voile pour mer, nous fimes voile pour \ssos ou 
la Syne, quand les Juifs lui dresserent nous devious reprendre Paul- c^ainTi 
des embuches. Alors il se decida a re - !1 "- - * ■ ' 



prendre la route de Macedoine. Ii avait 
pour Faccompagner jusqu'en Asie : So- 
pater de Beree, fils de Pyrrhus, Aristar- 
que et Secundus de Thessalonique, Gaius 
de Derbe, Timothee, Tychique et Tro- 
phime d'Asie. Ceux-ci prirent les de- 
vants et nous attendirent a Troas. 

2) — Paul a Troas : resurrection iVun 
mort [6—12]. 



qu'il I'avait ordonne; car il devait faire 
ie voyage a pied. Quand il nous eut 14 
rejoints a Assos, nous le primes a bord. 
et nous gagnames Mytilene. Dela, con- 15 
tinuant par mer, nous arrivames le len- 
demain a la hauteur de Chio. Le jour 
1 suivant, nous cinglames vers Samos, et, 
■ [apres avoir passe la nuit a TrogylJe], 
i nous arrivames le lendemain a Milet. 



O 



Pour nous 



( Paul avait resolude passer devantEphese 16 

; sans s J y arreter, alin de ne pas perdre 

:, apres les jours des Azymes, : de temps en Asie. Car il se hatait pour se 

nbarquames a Philippes, et trouver, s T il etait possible, le jour de la 

2lT\n inure nnnc 1,**? r^i^'m^i P^nttvAta -i T^n.ml^^ 



nous nous em .___„ _ 

au bout de cinq jours nous ies rejoigni 
mes a Troas, ou nous passames sept 



Pentecote a Jerusalem. 

. — „ . , WM> wlxo poaaomo &cpt Or, de Milet, Paul envoya a Ephese 17 

7 jours. Le premier jour de la semaine, j pour faire venir les Anciens de cette 
comme nous etions assembles pour la I Egiise. Lorsqu'ils furent reunis autour iS 
traction du pain, Paul, qui devait partir de lui, il leur dit : 
le lendemain, s'entretint avec les disci- '* Vous savez comment, depuis le pre- 
pies, et prolongea son discours jusqu'a mier jour que j ? ai mis le pied en Asie, je 
mmu, . t * * l y avait beaucoup de lampes , me suis toujours comporte avec vous, 
dans la salle haute ou nous etions assem- ! servant le Seigneur en toute humilitei 19 

9 bios. Or un jeune homme, nomme Eu- 1 au milieu des larmes et des epreuves que 
tyque, etait assis sur le bord de la fene- 1 me suscitaient les embuches des Juifs; 
tre. } Pendant le long discours de Paul, comment je ne vous ai rien cache de ce 20 

s end 5p rmit profondement, et, sous le qui vous etait avantageux, ne manquant 
poids du sommeil, il tomba du troi- pas de precher et de vous instruire en 

10 sieme en bas; on le releva mort. Mais i public et dans les maisons particulieres; 
Paul, etant descendu, se pencha sur lui J annoncant aux Juifs et aux Gentils le <>t 
et le pnt dans ses bras, en disant : " Xe retour a Dieu par la penitence et la foi " 
vous troublez pas, car son ame est en i en Notre- Seigneur Jesus-Christ. 



-■>. >^««*xi. au jcuuc nomme, on ie ra- 1 V1 »e en vine, 1 Jispnt-Samt nrassurequt 
mena vivant, ce qui fut le sujet d'une j des chaines et des persecutions m'atten^ 
gjande consolation. dent. Mais je n'en tiens aucun compte, 24 

et je n'attache pour moi-meme aucun 
prix a la vie, pourvu que je consomme 



3) — De Troas a Milet [vers. \x— 16I. 



„-.!■ A v «i j r , » ' T " a ^ tr ^ ms ' aan noncer la bonne nouvelle de la erdce 



XX, j. Eh Grice, litt. dans t' Hetlade, en 

Achaic. 

r 5. C'est i Philippes que S. Paul retrouva son 
disciple Luc. Desormais, jusqu'a la fin du livre 
le narrateur emploie la premiere personne du 
plunei, comme il 1 avait d4ja fait au chap. XVI 
vers. 10-59. ' 

7- U diraanche qui avait d*ja. au moins parmi 
les Chretiens sortis de la gentiiite\ remplac^ te 
sabbai comme jour consacr* a Dieu. — La frac- 



tion du pain, la calibration de Teucharistie, 
qui avait lieu le soir. 

15. Omission d'un bon nombre de manuacrits 
grecs et de la Vulgate, a rttabiir dans le 
texte. 

19. I Cor, xv, 32. 

24. Au lieu de traduire rifitav ifiavr^ par 
prttiasam miki % la Vulgate rend ces mots par 
firttwsiorem quant m* t lecon dont il est bien 
difficile de determiner le sens. 



\ 
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Chap. XX, 26. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XXI, 16. 



3i 



26 C'est pourquoi je vous atteste aujour- 1 montames et partimes. Arrives en vue 3 
cfhui que je suis pur du sang de tous; de Chypre, nous laissames Tile a gau- 

27 car je vous ai annonce tout lc dessein de che, nous dirigeant vers la Syrie, et nous 

28 Dieu, sans vous en rien cacher. Prenez aborddmes a Tyr, ou le navire devait 
done garde a vous-memes et a tout le • deposer sa cargaison. Nous trouyames 4 
troupeau sur lequet le Saint-Esp-it vous ; les disciples, et nous restames la sept 

a etabiis eveques, pour paitre 1'Egliscdu jours; et ils disaient a Paul, par l'Espnt 
Seigneur, qu'il s'est acquise par son pro- de Dieu, de ne point monter a Jerusa- 

29 pre sang. Moi je sais en etfet qaapres , lem. Mais au bout de sept jours, nous 5 
mon depart, il s'introduira parmi vous nous acheminames pour partir, et tous, 
des loups cruels qui n epargneront pas avec leurs femmes ct leurs enfants, nous 

30 le troupeau. Et meme il s r eievera du accompagnerent jusqu'en dehors de la 
milieu de vous des hommes qui ensei- ville. Nous nous mimes a genoux sur le 
gneront des doctrines pcrverses pour rivage pour prior; puis, apres nous et re 6 
entrainer les disciples aores e?'X. Veillez dit adieu, nous montames sur le vaisseau. 
done, vous souvenant que, durant trois tandis qu'ils retournerent chez eux. 
annees, je n'ai cesse nuit et jour d'exhor- Pour nous, achevant notre navigation. 7 
ter avec larmes chacun de vous. nous allames de Tyr a Ptolemais, et ayant 

Et maintenant je vous recemmande a ; salue les freres, nous passames un jour 
Dieu, et a la parole de sa grace, a ceiui ; avec eux. Nous partimes le lendemain, S 
qui pent achever F edifice et vous donner et nous arrivames a Cesaree. 
Fheritage avec tous les sanctifies. Je Etant entres dans la maison de Phi- 
n'ai desire ni l'argent, ni i'or, ni le vete- : lippe l'evangelistc. Tun des sept, nous 
;4 ment de personne. Vous savez vous- logeames chez iui. 11 avait quatrc ftiies g 
memes que ces mains ont pourvu a mes vierges, qui prophetisaient Comme ro 
besoins et a ceux des personnes qui nous etions dans cette ville depuis quel- 

35 etaient avec moi. Je vous ai montre de ques jours, il arriva de Judee un pro- 
toutes manieres que c'est en travaillant phete nomme Agabus. Etant venu vers 1 r 
ainsi qu : il faut soutenir les faibles, et se nous, il prit laceinture de Paul, se ha les 
rappeler la parole du Seigneur, qui a dit pieds et les mains et dit : " Voici ce que 
lui-meme : II y a plus de bonheur a don- declare FEsprit-Saint : L'homme a qui 
ner qu'a reeevoir." appartient cette ceinture sera ainsi lie a 

36 Apres avoir ainsi parte, il se mit a Jerusalem par les Jnifs et Uvre aux mains 

37 genoux ct pria avec eux tous. lis fon- des Gentils. ?r Ayant crttendu ces paru- 12 
daient tous en larmes, en se jetant au cou les, nous ct les fideles de Cesaree, nous 

3S de Paul, ils le baisaient, affliges sur- conjurames Paul de ne point monter a 
tout de ce qu'il avait dit : " Vous ne Jerusalem. Alors il repondit : "Que 13 
verrez plus mon visage." Et Us Uaccom- i faites-vous de pleurer ainsi et de me 
paenerent jusqu'au navire. briser lc coeur? Pour moi, je suis pret, 

I non seulement a porter des chaines, mais 
4) - Dc Milet a Jerusalem par Tyr ct encore, a mourir a Jerusalem pour le num 



}2 



53 



Ctsarie [CHAP, xxi, 1— 8 : »\ A Ctfsa 
nc, Agabus annonce a S. Paul sa pro- 
chaint captiviti [8 b — 14]. Arrivie il 
Jerusalem [15 — :i6]. 



21 



du Seigneur Jesus." Comme il restait 14 
inflexible, nous cessames nos instances, 
en disant : •' Que la volonte du Seigneur 
^ se fasse \ *' 

I Apres ces jours-la, ayant acheve nos 15 
Apres nous etre arraches a leurs em- 1 preparatifs, nous montames a Jerusalem. 
brassements, nous mimes a la voile et | Des disciples de Cesaree vinrent aiissi 10 
nous allames droit a Cos; le lendemain i avec nous, emmenant un nomme Mna- 



nous atteignimes Rhodes, puis Patare 

2 La, ayant trouve un vaisseau qui faisait 

la traversee vers la Phenicie, nous y 



son, de Tile de Chypre, depuis long- 
temps disciple, chez qui nous devious 
loger. 



31. Achever 1'^difice, «iroi*o5ojxTJ<r<u, expres- 
sion chere a S. Paul. (Voy. I Cor. iii, io, 12, 14; 
Eph6s. ii, 20; Col. it. 7)- 

35. Soutenir let fatbits d'autres traduisent, 
secourir lespauvret. — La parole: fly a plus 
de bonheur... Cette sentence ne se trouve dans 
aucun de nos quatre Evangiles; S. Paul Tavait 
connue par la tradition. 

XXI 8. Philippe (vi, 5; viii, 5 sv.) I'ivaHf/- 



liste, e'est-a-dire preMicateur dc rEvangilct 
missi'-.-nnaire, auxiliaire des Apoires; il itau 
Cun kes sept premiers diacres. 

xi. Se lia les pieds et les mains : mutant, pnr 
cette adlion symbolique, les anciens prophctes. 
(Voy.IRois,xxii,ti;Is.xx, 3;J6re"m.xm,5;ctc.) 

16. D'autres traduisent le grec, nous menant 
1 chest un nommi Mnasson* 
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Chap. XXI, 17. ACTES PES AFO TRES. Chap. XXI, 37.' 

SECTION II [Ch. XXI, 17 — XXIII J. 
La captivite de S. Paul a Cesaree et a Rome. 

A. — Arrestation de S. Paul a Jerusalem [Ch. XXI, 17 - XXVIII]. 

1 1 _ A' ;,'+** ,'n t > /» r j a u-* * ,- / sjw ei *' v vinC jusqua ce que le sacrifice cut 
i) — Aicepzion ae 1 A poire par Us tide Us -♦ * *r *. i_ 1* 

,/> Tjr»*nf? m \v- r^T i a jT\ etc ottert pour ehacun deux. 
ae jerusaum [17 — 19 ; // trend part /• 1 * • 1 • ^ . t 

a, m naxriat 20-26. Emcutedans C^««e l^-pt jours touchaient a leur 37 
lc tempi; et arrtstathn de r A poire >n. to. JuiN d Asw, aj-ant to Paul dans 
[2-— 40 1 temple, souleverent toute la foule et 

"' '" mircnt lamainsur Iuiencriant : ** En- 2S 

17 A autre arrivec a Jerusalem, les ireres fants d'Israel, au secours ! Voici 1'homnie 
iS nous recurent avec joie. Le lendemain, qui preche partout et a tout le monde 
Paul se rendu avec nous che/ Jacques, centre le peuple, contre la lot ot contre ee 
10 et tous les Anciens s v reunirenu Apres lieu; il a memo iiUnxiuil des palens dans 
les avoir embrasses, il raconta en detail le temple et a profane ce saint lieu. ' ; 
tout ee que Dieu avait fait parmi les Car ils avaient vu auparavan? Tro- 29 
20 Gentils par son minister*. Ce quayant plume d'Ephese avec lui dans la ville, et 
cntendu, Us gloritierent Dieu, et dirent iis crovaient que Paul i'avait fait entrer 
a Paul : "Tu vois. frere, combien de dans le temple. Aussitot toute la ville 30 
milkers de Juifs ont cru, et tous sont fat en cmoi, et !e peuple aecourut de 
:i 2eles pour la Loi. Or its out entendu toutes parts; on se saisit de Paul et on 
dire de toi que tu enseignes aux Juifs I'entraina liorsdu temple, dont les portes 
disperses parmi les Gentils de se separer turent immediatcment for races, 
de Moise, leur disant de ne pas circon- Pendant quils cherchaient a le tuer, 31 
cire leurs enfants et de ne pas se eon- la nouvelle arriva au tribundelacohorte 
iz tormeraux coutumes. One fairedone? que tout Jerusalem etait en contusion. 
Sans aucun doute, on se rassemblera en II prit a r instant des soldats et des cen- 32 

23 ioule, ear on va sa voir ton arrivec. l-'ais turions, et aecourut a eiix. A la vue du 
done ce que nous allons te dire. Nous tribun et des soldats, ils eosserent de 
avons ici quatre honxnes qui ont fait un frapper Paul. Alors le tribun s*ap- 12 

24 v.eu; prends-les, purifie-toi avec eux, prochant, se saisit de lui et le lit lier 
et fais pour eux les frais ids sacrijhvs, de deux chaines; puis il demand* qui 
ahn quils se rasent la tete. Ainsi tous il etait et ce qu'il avait fait. Mais, 34 
sauront que les rapports faits sur ton dans cette foule, les uns criaient une 
eompte sont sans valour, et que toi aussi , chose, les autres une autre. Xe pouvant 

25 tu observes la Loi. (Juant aux Gentils done rien apprendre de certain, a cause 
qui ont cru, nous leur avons cerit apres du tumulte, il ordonna de Femmener 
avoir decide [qirils n'ont rien de pareil dans la fortcresse. Lorsque Paul fut sur 35 
a observer, sauf J qailsdoivents'abstenir les de^res, il dut etrc porto par les sol- 

^ es viandes otfertes aux idoles, du sang, dats, a cause de la violence de la multi- 
des anunauxetouffesetde la fornication.' * tude. Car le peuple suivait en foule en 36 

26 Alors Paul pnt avec lui ces hommes, et ; eriant : •• Fais-le mourir.* r 

apres s'etre puritie, il entra le lendemain ' Au moment d'etre introduit dans la 37 
avec eux dans le temple, pour annoncer i forteresse, Paul dit au tribun : " M'est-il 
que les jours du nazircat etaient expires, ; permis de te dire quelque chose? — " Tu 

I il'ST J C c W uiirae v °y ; . l « c £> S- Paul a ; ,8. Dans U temple, dans le parvis des Juits. 
vi ", "' PUIS ** conversi . c ?P- W?y- l *> ^; { Le temple formait, aa temps de N.-S., une sur- 
x \*7>?>, xv, 4, 24, 27, 30; xvui, 22.) face reftangulaire bordte de magnifiques porti- 



22. Onsa msscmbUra eti/ouU. Ces mots de 
la \ ulgate se trouvent aussi dans le texte grec 
*ies manuyrits cursifs, maison ne les rencontre 
p.is dans plusieurs manuscrits onciaujc. 

:3 Hs'agit dunazireat temporaire(xviii t 18). 
Nombr ;. vi, , t-ai; Josephe, Ant. x, 6, x; Guerre 
i* cs Juifs, h, 15, 1. 

jj. Nous leur aztons icrit :voy. xv, 28. D'au- 
"*es manuscrits lisenc a^ttrrtlka^, envoy* une 
deputation. 



ques, Ces galeries ext^rieures Staient ouvertes 
a tout le monde, Juifs et Gentils. Mais les 
Juifs seuls pouvatent pen^trer au-dela; une bar- 
rtere ou balustrade entourait cette' seconde 
enceinte, que les paJens ne pouvaient franchir 
sous peine de mort. Des steles placets de dis- 
tance en distance et porunt des inscriptions en 
grec et en latin, promulgates cettt defense. 
(Voy. Josephe, Ant. xv, it, 5.) 

31. Ce tribun £tait Lysias (xxiii, 26.) 
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'chap.XXI, 38. ACTES PES APQTRES. Chap. XXII, 23. 

*8 sais le irrec? repondit le tribun. Tu Seigneur? Et il me dit : Je suis Jesus de 

3 ^2 donf ras rSvptien qui s'est re- Nazareth, quetu persecutes. Ceuxqm 9 
vottelmi^meaf^qui a^mmenc au etaient avec moi virent bien a lum*re, 

39 desert quatre mille sicaires? » Paul lui j mais is n '^end^nt pas la voix de ^ 
j9 dit : » je suis Juif, de Tarse en Cilicie, | lui qui me : parlmt A ore je dus Que 10 

citoyen d'une ville qui n'est pas sans re- dois-je faire, Seigneur? Et "«>**«" 

40 nom. Je fen prie, permets-moi de parler | me repondit : Leve-toi va a J)amas, et la 

4 Tpeuple." Le tribun le lui ayant per- on te dira tout ce que tu dois faire . Et 1 1 
mis Paul debout sur les degres, fit commepar suite del eclat de cette lumicre 

2 ) _ Discours dc S. Paul a la multi- j u if s de la ville rendaientun bon temoi- 
tude ameutte centre lui : a) Son ztle \ gnage, vint me voir, ct s'etant appro- 13 
pur ie Judaism* avant sa conversion c ^ j e moi, me dit ; Saul, mon frere, 
[chap, xxii, 1 —5]. — b) Saconver- reC ouvre la vue. Et au memo instant je 
s i on [6— \6\ — c) Comment il recta , le v is. \\ dit alors : Le Dieu de nos 14 
la mission d'annoncer VEvangile au > ^ TCS t'a predestine a connaitre sa 
Genlils [17 — 21]. — Sur le point V olonte, a voir le Juste et a entendre les 
d'etre battu de verges, il se declare ci- paro les de sa bouche. Car tu lui servi- 1 5 
toyen roniain [22 — 29]. ras de temoin, devant tous les homines, 

~ o \iP< (Veres et mes ceres, ecoutez ce ! des choses que tu as vues et entendues. 

" 2 que I ?aim!untenaS1 Sire pour ma :Et ^f^^S^gg^ ' b 

2 defense " - Des quils entendirent , recois le bapteme et purifie-toi de tes 
aullteur parlait en fangue hebraique, ! peches, en invoquant son nom. - De 17 

,t SCre plus^Te silence. Et : retour a Jerusalem .comrneje prims dans 
p-itii dit • •' le suis luif. ne a Tarse en le temple, il m arnva d ctre ravi en es 
cflicie mais i^reteelevl dans cette prit, etjc vis le Seigneur om me disait: .S 
vile et ulstru taufpiSs de Gamaliel Sate-toi rt sors au plus tot 3e Jerusalem 
dans la connaissance Lacte de la loi de * parce quon ny recevra pas le temo - 
amperes, etanl plein dezele pour Dieu, ' gnage que tu .'endrasde mou -to .9 
comme vous l'etes tous aujourd'hui. gneur, repondis-je,ilssayenteux-memes 

a C 1 ^ moi oui ai persecute eette secte que je faisais mettre en prison et battrc 

4 ££ K mort cnVSnt de chaines et | ue verges dans les V>W»j; „ 
ietMt en Prison homraes et femmes : I croyaient en vous, et lorsqu on repan .0 

: ifS^piSJ* tous les anciens m'en dit le sang d'Etienne, votre .temoin, j e- 

3 SSo?nI.Ayantmemerecud'euxdes!tais moi,meme present, joignant mon 
kttres pour les freres de Damas, je par- approbation a celle des autres et gar- 
KnSener enchaines a Jerusalem , dant les vetements dc , « ux qui te lap, 
ceux qui se trouvaient la. et de les faire I daient Alors il me dit : Va, c est . aux .1 

6 p!m1r q Mais comme j'etaisen chemin, , nations ^omtames que jeveux en^ voyer^ 

ct deja pres de Damas, tout a coup, vers : Les Juifs l'avaient ecoute j^qu a c^ - 
midi une vive lumiere venant du ciel mots; lis eleverent alors la voix _ en di 
, reSlendit autour de moi. Je tombai sant : » Ote de la terre un rt h ^ e ; 

7 Swre et j'entendis une voix qui me 1 il n'est pas digne de vivre." .Et«» 23 
St • Saul, J Saul, pourquoi me^rse- ; Us poussaient de B^^gg^ 

8 cutes-tu? Je repondis -.Qui etes-vous, | manteaux et lancant de la poussierc en 

_^^ ^^I^^^^B^— 

3 8. S..r c« ligyptien et ses en.reprises., Jo- \ 9. .^tnUndirtHt to: la voix *»"»»"*" 4 
rt|te nous a h£S d'asse, amples re^igne- ; ^mprendrejes ^^SS^^^^ 

"*$&?"!' V^vVe^T' T f I sacrA^An^TVsUmVt Jw designer 

^"•la^i^tioT'generalement plus com- j le Messie. (Voy. par ex. Is. Ii. SI lui, "/ com- 
plete de S. Luc, Aa. «.3 sv„ l'Apfitre ajoute Aft. vii, 5=) d • dbcours 
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24 i'air, le tribun ordonna de faire entrer 
Po il dans la forteresse et de lui donner 
la question par le fouet, afin de savoir 
pour quel motif ils criaient ainsi contre 

25 lui. Deja les soldats I'avaient lie avec 
les courroies, lorsque Paul dit au centu- 
rion qui etait la : i4 Vous est-il permis 
de flageller un citoyen romain, qui n ? est 

26 pas meme condamne? " A ces mots, le 
centurion alia trouver le tribun pour 
Favertir, et lui dit : ** Que vas-tu faire ? 

2j Cet homme est citoyen romain." Le 
tribun vint et dit a Paul : *' D is- moi, es- 
tu citoyen romain? " ** Oui," repondit-il; 

2S et le tribun reprit : " Moi, j'ai achete 
bien cher ce droit de cite. " — • ; Et moi, 
dit Paul, je Tai par ma naissance." 

29 Aussitot ceux qui se disposaient a lui 
donner la question se retirerent; et le 
tribun aussi eut peur, quand il sut que 
Paul etait citoyen romain et qtr il l'avait 
fait lier. 

3) — Paul devant le Sanhedrin [chap. 
XXII, 30 — xxin, 10J. —Jims lui 
apparaU pour le rJcon/orter [11]. — 
Complot ties Juifs centre sa vie [12 
— 15]. Le neveu de PApdtre fait 
Jchouer le complot [16 — 22]. Paul est 
IransferJ a Ce'sare'e [23 — 3 5 J. 

30 Le lendemain, voulant savoir exacte- 
mentde quoi les Juifs laccusaient, il lui 
fit oter ses liens, et donna lordre aux 
princes des pretres et a tout le sanhedrin 
de se reunir; puis, ayant fait descendre 
Paul, il le placa au milieu d'eux. 

23 P aul » tes regards fixes sur le Sanhe- 
drin, dit : " Mes freres, je me suis con- 
duit devant Dieu jusqu'a ce jour dans 
toute la droiture d'une bonne cons- 

2 cience..." Le grand pr£tre Ananie or- 
donna a ses satellites de le frapper sur la 

3 bouche. Alors Paul lui dit : " Certai- 
nement, Dieu te frappera, muraille 
blanchie ! Tu sieges igi pour me juger 
scion la Loi, et, au mepris de la Loi tu 

4 ordonnes qu'on me frappe ! " Les satel- 
lites dirent : " Tu outrages le grand 



25. Les soldats VavaUnt Hi : litt. Vavaient 
courbe en avant /wee les laniires, pour I'atta- 
cher a la coloane basse qui servaic a la fiagel- 
I at ion. 

XXII I, 2. Joaephe, en effet, nous le d^peint 
comme un pontife qui, durant les douze armies 
de son pontificat (de I'an 47 a Tan 59 ap. J.-C), 
se rendu tristement fameuxpar son avarice, ses 
debauches et sa ferocit* (Voy. Ant. xx. 5, 2; 
xx, 6 t a; Guerre des Juifs, it, 13, 6). — Dieu te 
frafyera. Et de fait, quelque temps aprescette 
prediction, en septembre de l'an 66, Ananie fut 
tu* par 1'^pee d'un de ses ennemis. (Voy. Jo- 
scphe, Guerre ties Juifs, xvii, 4 ; S.Greg. Moral. 

Ml, 15). 



pretre de Dieu ! " Paul repondit : " Je 5 
ne savais pas, mes freres, qu'il fut grand 
pretre; car il est ecrit : Tu ae profereras 
pas d r injure contre un chef de ton peu- 
ple." 

Paul, sachant qu'une partie de Tas- 6 
semblee etait composee de Sadduceens et 
Tautre de Pharisiens, s'ecria dans le 
sanhedrin : '* Mes freres, je suis Phari- 
sien, lils de Pharisiens; cest a cause 
de l'esperance en la resurrection des 
morts que je suis mis en jugement" 
Des qu'il eut prononce ces paroles, il 7 
s'eleva tine discussion entre les Phari- 
siens et les Sadduceens, et Fasseniblee 
se divtsa. Car les Sadduceens disent S 
qu'il n'y a point de resurrection, ni 
d'ange et d'esprit, tandis que les Phari- 
siens atiirment Tun et Tautre. II \- eut 9 
done une bruyante agitation, et quelques 
Scribes du parti des Pharisiens, s'etant 
leves, engagerent un vif debat, et dirent: 
" Nous ne trouvons rien a reprendre 
en cet homme; si un esprit ou un ange 
lui avait parie?..." Comme la discorde 10 
allait croissant, le tribun, craignant que 
Paul ne fiit mis en pieces par eux, or- 
donna a des soldats de descendre pour 
Ten lever du milieu d'eux et de le rame- 
ner dans la forteresse. 

La nuit suivante, le Seigneur apparut 1 1 
a Paul et lui dit : *• Courage ! De meme 
que tu as rendu temoignage de moi dans 
Jerusalem, il faut aussi que tu me rendes 
temoignage dans Rome." 

Des que le jour parut, les Juifs ourdi- 1 2 
rent un complot et jurerent avec des 
imprecations contre eux-memes, de ne 
manger ni boire jusqu'a ce qu'ils eussent 
tue Paul. II y en avait plus de qua- 13 
rante qui s'etaient engages dans cette 
conjuration. lis allerent trouver le 14 
prince des pretres et les Anciens et di- 
rent : " Nous avons solennellement 
jure de ne prendre aucune nourriture 
qne nous nayons tue Paul. Vous done, 1 5 
maintenant, adressez-vous avec le san- 
hSdrin au tribun, pour qu J U Tamene 

4. S. Paul absent depuis de Iongues annees de 
Jerusalem ne connaissait pas de vue le grand 
pretre alors en charge. Du reste ses yeux mala- 
des et affaiblis ne lui permet'iient guere de 
reconnaUre les insignes extirieurs qui probable- 
rnent distinguaient le grand pretre des autres 
membres du Sanhedrin. 

5. Exod. xxii, 28. 

6. C*est a cause de notrt tsfiirancc et de la 
rtsurrecliou des marts, e'est-a-dire a cause de 
notre esperance commune en la resurrection des 
morts. La conjunction et, xot, parait avoir tci 
un sens explicatif. — D'autres : d cause de mon 
tsp4 ranee Tito Messie promts a nos peres. 
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16 



heure de la nuit, deux cents soldats avec 
soixante-dix cavaliers et deux cents lan- 
ders, pour aller jusqu'a Cesaree. Pre- 24 
parez aussi des chevaux pour y faire 
Le fiis de la sceur de Paul ayant eu j monter Paul, atin de le conduire sain et 
connaissance du complot, accoumt a la ; sauf au gouverneur Felix." II avait 25 
forte.resse et en donna avis a Paul. : ecrit une lettre ainsi concue : 



devant vous, comme si vous vouliez 
examiner plus a fond sa cause; et nous, 
nous sommes prets a le tuer pendant le 
trajet." 




, au trcs excellent gouver- 

Les Juife s'£taient saisis de 

quelque chose a lui reve- cet homme et allaient !e tuer, lorsque je survins 

18 W r ' ? T *> rontiirinn nrpmnt le ieune avec des soldats, et l'arradiai de leurs mains, 

ib ler. Le centurion, prenani te jeunc t H - a ^ tait Romain . voulant sa- 

homme avec lui, le mena au tribun et voir de quel crime ils l'accusaient, je lemenai 
dit : u Le prisonnier Pau' m*a prie de ! devant leur assemblee, et je trouvai qu'il etait 

t'amener ce ieune homme qui a quelque accus6au sujet de questions relatives k leur loi, 



2a 



20 quer? ;; II repondit : •* Les Juifs sont ! quit eussent .a s'expliquer devant toi a son 

convenusde te prierde faire demain com- ; bllje ' 



cmbuches, et se sont engages, avec des j suivre la route avec le prisonnier^ ils 
imprecations contre eux-memes, a ne retournerent a la forteresse. Arrives a }$ 
manger ni boire avant qu'ils ne l'aient Cesaree, les cavaliers remirent la lettre 
tue. lis sont tout prets et n'attendent au gouverneur et lui presenterent Paul 
22 que ton ordre.*' Le tribun renvova ce Le gouverneur, apres avoir lu la lettre, 34. 
jeune homme, apres lui avoir recom- demanda de quelle province etait Paul, 



mande de ne dire a personne qu'il lui et a pprenant qu'il etait de Cilicie : ' Je 
avait fait ce rapport. t'entendrai, dit-il, quand tes accu^teurs 

Et avant appele deux centurions, il ; seront venus." Et ilordonnadelegarder 
leur dit" : (i Tenez prets, des ia troisieme dans le pretoire d'Herode. 

B. — CapHvitd de S. Paul a CeSarce [Ch. XXIV — XXVI]. 



jd 



, ! ils porterent plainle au gouverneur con- 

est accuse 1 devant le gouver- tnj paul Oolxxi-oi ayant ete appele, 2 
ix [vers. 1—9]. Sonplaidoyer TcrtuUus ^ imt ^ y accuser en ces ter- 



i) — Paul 
neur Filix _ 

[10—21]. Dicision ajourne'e [22 — 23]. 
Entretien de Paul avec Felix ct Dm- 
silk [24 — 27]. 



mes : *' Jouissant dune paix profonde, 
grace a toi, excellent Felix, et aux 
ameliorations que ta prevoyauce a ope- 




16. C«t ici leseul eadroit 0C1 I'ecrivain sacre 
fasse mention d'une soeur et d'un neveu de 1'ApG- 
tre. Sa soeur habitait-elle Jerusalem, et son ne- 
veu etait-U venu s'y etablir, pour y faire ses 
eludes, ou y avait-il e*te seulement amene par 
le desir de prendre part aux fetes? On li- 
gnore. 

23. Troisiittte heure de la nuit, 9 heures du 
soir. — oefioAa&vc, litter.: ceuxqui prenuent 
la main droitc; Vulgate, laucearii, lanciers. Ex- 
pression presque inconnue a l'ancienne htteia- 
ture grecque, ce terme parait designer "ces 
hommes de police qui servaieat a garderdes 
prisonniers rive* a eux au moyen d'une chaine 
allant dela main droite du captif a la main gau- 
che de son gar d ten." Seloa. quelques comraen : 
tateurs, cette expression signifierait : ceux qui 
tiennent avec la main droit©, e'est-a-dire des 
hommes ou des soldats armes de frondes, de 



lances ou de javelots. — A CSsarie, residence 
ordinaire du gouverneur romain. 

24. Prfyartz attssi tits chevaux : Paul deviut 
en changer pour aller plus vtte. — Filix \ affran- 
chi de Claude et frere de Pallas, le celebre fa- 
vori de Neron. II avait et<, en 52, procurateur 
de la Judce. (Voy. Tacite, Hut. v, 9; Josephe, 
Ant. xviii, 6, 6; xx, 8, 5. Gmtm des 7»/A u, 
i3 f a).— La Vulgate ajoute : Car le tribun 
crai&tait que Us Juifs ne Venievasstnt et ut 
le missent a mart, et quensuite on ne I accusal 
luitHime d' avoir rtcu de I'argent. Ce passage 
manque dans les manuscrits grecs sauf le cur- 
sif 137 et dans les raeilleurs de la Vulgate. 

27. Lysias altere ici la verite a son profit et 
dissimute habilement ses torts envers S. Paul. 
Voy. la fin du chap. xxii. m .. 

XXIV, 1. Tertultus ; ce nom mmque que cet 
avocat t\A\x de Rome ou d' Italic 
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4 Mais, pour ne pas t'arreter davantage, 
je te prie de nous ecouter un moment 

5 avec ta bonte ordinaire. Nous avons 
trouve cet homme : c'est une peste, un 
homme qui excite des troubles parmi ies 
Juifs dans le monde entier, un chef de la 

6 secte des Xazareens, et qui meme a 
tente de profaner le temple; aussi 
nous I'avons arrete, [et nous voulions le 

7 juger selon notre loi. Mais le tribun 
Lysias etant survenu, Fa arrache vio- 

S lemment de nos mains, et il a ordonne 
que ses accusateurs vinssent devant toi]. 
Tu pourras toi- meme, en Finterrogeant, j 
apprendre de sa bouche tout ce dont ■ 

9 nous Paccusons. " Les Juifs se joigni- ! 
rent a cette accusation," soutenant que ! 
les choses etaient ainsi. 

10 Apres que te gouverncur lui cut fait ; 
sigiie de parler, Paul repondit : 

" C'est avec conliance que je prends 
la parole pour me justifies car je sais 
que tu gouvernes cette nation depuis plu- 

11 sieurs annees. II n'v a pas plus de 
dope jours, tu peux t**en assurer, que je • 

12 suis monte a Jerusalem pour adorer. Et 
Von ne ma pas vu dans le temple parler 
a quelqu'un, ni ameuter la fouie, soit 

13 dans les synagogues, soit dans la ville; 
et^ ils nc sauraient prouver ce dont ils 

14 nVaccusent main tenant. Je te confessc 
que je sers le Dieu de nos peres selon 
la religion qu'ils appellent une secte, , 
croyant tout ce qui est eerit dans la Loi ! 

1 5 et les Prophetes, et *yant en Dieu cette 
esperance, comme ils 'Font cux-memes, 
qu'il y aura une resurrection des justes I 

16 et des pecheurs. C'est pourquoi moi i 
aussi je m'efforcc d'avoir constamment i 
une conscience sans rcproche devant 

17 Dieu et devant les hommes. Je suis 
done venu, apres plusieurs annees, pour ; 
taire des aumones a mes compatriotes et . 

iS twur presenter des oblations. C'est alors i 
que j'ai ete trouve dans le temple, apres 
ma consecration, sans attroupement ni ! 

19 tumulte, par certains Juifs d'Asie; 1 
cetait a eux de paraitre devant toi j 



Chap. XXV, r. 



comme accusateurs, s'ilsavaientquelque 
chose a me reprocher. Ou bien que 20 
ceux-ci disent de quel crime ils nront " 
trouve coupable, Iorsque yai comparu 
devant le Sanhedrin, a moins qu'on 21 
me fasse un crime de cette seule parole 
que j ai dite a haute vo'ik devant eux : 
C'est a cause de la resurrection des 
morts que je suis aujourd'hui mis en 
jugement devant vous.' T 

Felix* qui connaissait bien cette reli- 22 
gion les ajourna, en disant : *• Quand le 
tribun L\\sias sera venu je connaitrai a 
fond votre affaire/' Et il donna Fordre 23 
au centurion de garder Paul, mais en lui " 
laissant quelque liberte, et sans empecher 
aucun des siens de lui rendre des services. 

Quelques jours apres, Felix vint avec 24 
Drusille, sa femme, quictatt juive. Avant 
fait appeler Paul, il Fentendit sur fa foi 
en Jesus-Christ Mais Paul en etant 25 
venu a parler de justice, de temperance " 




esperait 26 
en meme temps que Paul lui donnerait 
de Fargent; aussi le faisait-il venir assez 
frequemment pour s'entretenir avec lui. 

Deux ans s'ecoulerent ainsi, et Felix 27 
cut pour sueeesseur Porcius Festus, et, 
dans le desir d'etre agreable aux Juifs,' 
il laissa Paul en prison. 



2) — Paul au tribunal du gouvemettr 
Festus : Us fuifs rec lament sa condom - 
nation [chap. XXV, 1—5]. Paul en 
appelle a Cesar [6— 12]. Festus le fait 
comparaitre devant le roi Agrippa II 
[13 -727 1- Discours de Paul devant 
Agrippa : court e.xorde [chap, xxvi, 
U — 3i- — a) Comment VApotre a 

z'tfeu avant sa conversion [4 — nj; 

b) Comment s*est ope're'e sa conversion 
[12—18]; — c) Sa fide-lite a remplir 
sa mission lui a attire' la haitie des 
Juijs [10—23]. S° n innocence est re- 
connue par Agrippa [24 — 32). 

Festus, etant done arrive dans sa 25 



5. DtsN**aritns % des disciples de Jems de 
Nazareth. Tertullus se plaint au point de v»e 
do* Juifs deMgne les chrtftiens par le temie me- 
pnsant de Nazareens. 

1 ?' ^ /"*'*>'«"••. apfrauire tie sa bouche: de 
la bouche ne Paul; peut-etre de celle de Lysia^ 
m les mots ant re crochets sont authentiques, 
ainn que parait le demanderce contexte, et que 
I attestent d'importants manu^crits. S. Luc ne 
ilotme qu un resume de ce discours. 

10. Dans sa defense, S. Paul se just i fie des 
trms accusations, portee* centre lui. II n'a pas 
piovoquede troubles (vers. 11-13X ni fonddune 
nouvelle setfe (vers. 14-16), m profane le tern- 
pic (vers. 17-19). 



14* Stlou tu rtligton (lilt, la vote) ehretienne 
que rnesadversaires AppelUnt une scJle (v. 5). ' 

iS. C'est aiors, litt. iv aU, parmi ces obla- 
tions t iorsque je les presentais.\ Dieu. —Ap 9 *s 
m<l C0*stcn<tion % apres raccoinplis*ement des" 
rites qui mettaient fin au n&zireat. 

22. Depuis plusieurs annees il adminUtrait la 
Judee De plus Cesaree posstfdait une commu. 
naute de Chretiens, fondee par S. Pierre (x). 

27. Quoique prisonnter, ?aui continua son 
apostolat a Cdsaree. II avait avec lui de nom- 
breux disciples Timothy, Luc, Aristarque, 
fychique, Trophime. M ' 



-^. 



167] 



K r - 



Chap. XXV, 2. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XXVI, 5. 



province, monta trois jours apres dc : ce dont on I'aaaae. lis sont done x ems ,, 
Cesaree a Jerusalem. Lcs chefs des ici, et, sans differer, j'ai pro place le 
pretres et les principau:. d'entre les lendemain sur mon tribunal, et j ai or- 
Juifs vinrent lui porter plainte contre donne de m'amener cet homme. Lcs ii> 
■t Paul. Avec beaucoup ^instances ils lui accusateurs, s'etant presentes, ne lui 
demanderent comme unc faveur. dans un • imputerent aucun des crimes que : je sup- 
but hostile a 1' Apotre, qu'il lc fit trans- posais; mais ils eurent avec lui des con 



Festus reoondit aue ram etait srarae a c=»i iuui «., ^ ^uv, 1 ««* «*« - 

cSS^eTJue lui-memc v retournerait vant. Comme j'etais embarrasse pour 20 

M ,« ^ ._ "j^-+ m ,™<> f-,™ ,.nn AnniiAtp sur ces matieres. ic lui 

5 sous 1 

ajouta 

charges contoe cet homme, qu'ils Vac" Paul en ayant appele, pour que sa cause 

cuse nt » fut reservee a la connaissance de I em- 

6 Aprk avoir seulement passe huit ou pcreur, j'ai ordonne de le girder jusqu a 
dix jours a Jerusalem, Festus descendit ce que je 1'envoie a Cesar. . . „ 
a Cesaree. Le lendemain, ayant pris Agrippa dit a Festus : Jc ^udrais 22 
place sur son tribunal, il fit amener bien, moi aussi entendre cet homme 

7 Paul. Quand on l'eut amene, lcs Juifs ; — •' Domain, repondit testus, tu len- 
venus de Jerusalem l'entourerent, en ! tendras." t-o •»•«:,«.„;„ ,, 
portant co'ntre lui dc nombreuses ctj Le lendemain, AgnppaetBeremccv.n^ -23 
graves accusations, qu'ils ne pouvaient I rent en grand faste. Quand lis furent 

8 Souvcr Paul dit poor sa dlefensc : : dans la salle d'audience avec ks tnbuns 
"Je n'ai rien fait dc reprehensible, ni et les principaux personnages de la mIIc, 
centre la loi des Juifs, ni contre lc tern- Paul fut amene par lordrc de I-estus. 

9 pie, ni contre Cesir." Festus, qui vou- Et Festusdit : » Roi Agnppa et vous 24 
Fait fairc plaisir aux Juifs. dit a Paul : tous qui etes presents avec nous \ous 

" Veux-tu mooter a Jerusalem et v etre : avez devant vous rhommeausujctduqucl 
iuge sur ces griefs en ma presence? " les Juifs sont venus en foule me parlcr 

10 "Paul reponditl " Jc suis devant le tri- soit a Jerusalem, soil ici, en criant qu tl 
bunal deCesar; cest la que jc dois etre ne fallatt plus le laisser vivrc I our 2 3 
iuee. Je n'ai fait aucun tort aux Juifs, moi, ayant rcconnu qu il n a rien tait 

1 1 ccSime tu le sais bien toi-meme. Si j'ai qui merite la mort, ct.lu«-mQmc en ayan 
commis quelque injustice ou quelque appele a rempereur,jM.r»ludel clu 
attentat qui merite la mort, je ne refuse envoyer. Comme je n ai rien de precu, 20 
pas de mourir; mais s'il n'v a rien de 1 a ecrire a l'empereur sur son comptc jc 



12 



t 

^ 

If, 

i 



i 



roir confere avec son conseu, reponuu : pun. v,«u « ^ f«\— : "i;"„* r 

Tu en as appele a Cesar, tu iras a ! d'envoyer un prisonnier, sans indiqucr 
Cesar " " cn melnc to™!* de c l u01 on 1 accuse - 

13 Queiques jours apres, lc roi Agrippa | Agrippa dit a Paul : " Tu as la pa- 26 
ct Berenice arriverent a Cesaree pour role pour ta defense. ' Alors Paul, eten- 

14 saluer Festus. Comme il* y passerent dant la mam, se justifia en ces termes ; 
^ - "Jemestime heureux, rot Agrippa, 2 

d'avoir aujourd'hui a mc justifier devant 
toi de toutes les accusations portees con- 
tre moi par les Juifs; car tu connais 3 
micux que personne leurs coutumes et 
leurs controverses. Je te pric done dc 
nfecouter avec patience. # 

Ma vie, des les premiers temps de ma 4 
jeunesse, est connue de tous les Juifs, 
puisqu elle s'est passee a Jerusalem, au ^ 
milieu dc ma nation. Me connaissant 3 



plusieurs jours, Festus exposa au roi 
l'affaire de Paul, en disant : " II y a ici 
un homme que Felix a laisse prisonnicr. 

1 5 Lorsque j'etais a Jerusalem, les princes 
^des pretres et les Anciens des Juifs ont 

porte plainte contre lui, demandant sa 

16 condamnation. Je leur ai repondu que 
ce n'est pas la coutume des Romains de 
liyrer un homme avant d'avoir confronte 
V accuse avec ses accusateurs ct de lui 
avoir donne les inoyens de sc justifier de 



XXV,i3. Agiifpa /A filsd'H^rode Agrippa I XXVI, 5. Voy. xxiii, 6; Philip, iii, 5. 
(xii,2t-i^)ct nrriere pctit-filsd'H erode le Grand. ' 
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Chap. XXVI, 6. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XXVI, 32. 



ainsi depuis longtemps, ils savent, s'ils 
veulent en rendre temoignage, que j'ai 
vecu en pharisien selon la secte la plus 

austere de notre religion, Et mainte- 
nant jc suis mis en jugement parce que 
j'espere en la promesse que Dieu a faite 

7 a nos percs, promesse aont nos douze 
tribus, en servant Dieu sans relache, 
nuit et jour, attendent la realisation. 
Cest pour cette esperancc, 6 roi, que les 

S Juifsnfaccusent! Vous sembie-t-il done 
incroyable que Dieu ressuscite les morts? 

9 Moi aussi j'avais cru que je devais 
inopposer de toutes mes forces au nom 

10 de Jesus de Nazareth. C ; est ce que j'ai 
fait a Jerusalem; j'ai fait enfermer dans 
les prisons un grand nombre de saints, 
en ayant recu le pouvoir des princes des 
pretres; et quand on les mettait a mort, 

11 jy donnais mon suffrage. Sou vent, 
parcourant toutes les synagogues et 
sevissant centre eux, je les ai forces de 
blasphemer; et ma fureur allait toujours 
croissant, je les poursuivais jusque dans j 
les villes etrangeres. 

12 Comme j'allais ainsi a Damas, avec 
de pleins pouvoirs et un mandat des 

13 chefs des pretres, vers le milieu du 
jour, je vis sur le chemin, 6 roi, une lu- 
miere venant du ciel, plus eclatante que 
celle du soleil, resplendir autour de moi 

14 et de mes compagnons. Noustombames 
tous par terre, et j'entendis une voix qui 
ue disait en langue hobralquc : Saul, 
Saul, pourquoi me persecutes-tu ! II te 
^erait dur de regimber contre raiguillon. 

15 -7 Qui etes- vous, Seigneur ? m'ocriai-jc. 
Kt le Seigneur dit : Je suis Jesus, que tu 

10 persecutes. Mais rcleve-toi, et tiens-toi 
cmte sur tes pieds, car je t'ai apparu, atin 
Je te constituer ministre et t Jmoin des cho- 
res que tu as vues et de cellos pour lesquei- 

17 tejet'apparaitrai encore. Jefaitiredu 
m ilieu de ce peuple et des gentOs auxquels 

is maintcnant je t'envoie, pour teur ouvrir 
les ycux, atin qu'ils passentdes tenebres 
a la lumiere, et de la puissance de Satan 



a Dieu, et qu'ainsi, par la foi en moi, ils 
recoivent la remission des peches et 
l'heritage avec les sanctifies. 

Je n'ai done pas resiste, roi Agrippa, 19 
a la vision celeste; mais d'abord j ? ai 20 
preche, a ceux de Damas, puis a Jeru- 
salem, et dans toute la Judee, et nrvrsu 
les Gentils, le repentir et la conversion 
a Dieu, par la pratique d'oeuvres dignes 
de la penitenee. Voila pourquoi les J uifs 21 
se sont saisis de moi dans le temple et 
ont essaye de me faire perir. Cest done 22 
grace au secours de D.eu que je suis 
reste debout jusqu'a ce iour, rendant te- 
moignage devant le* petits et les grands, 
sans dire autre cho.se que ce que Molse 
et les prophetes ont predit, savoir, que 23 
le Christ devait soutlrir, et que, ressus- 
cite le premier d'entre les morts, il an- 
noncerait la lumiere au peuple et aux 
Gentils..." 

Comme il parlait ainsi pour sa defen- 24 
, Festus dit a haute voix : *« Tu derai- 
sonnes, Paul; ton grand savoir egare 
ton esprit." -Je ne deraisonne pas, 25 
tres excellent Festus, repondit Paul; je 
parle le langage de la verite et de la sa- 
gesse. Le roi est instruit de ces choses, 26 
et je lui en parle librement, persuade 
qu'ii n'en ignore aucune; car rien de tout 
cela ne s'est passe dans un coin. Crois- 27 
tu aux prophetes, roi Agrippa? Je sais 
que tu y crois." Agrippa dit a Paul : 28 
"Peus'en faut quetu ne me persuades de 
devenir Chretien.'' — ** Qu'il s'en faille 29 
de^ peu ou de beaucoup, repartit Paul, 
plut a Dieu que non seulement toi, mais 
encore tous ceux qui m'ecoutent en ce 
moment, vous fussiez tels que je suis, a 
Pexception de ces ciiaines! " 

Alors le roi se leva, et avec lui le gou- 30 
verneur, Berenice et toute leur suite. 
S'etant retire*, ils se disaient les unsaux 31 



se 




7- Au texte de U Vulgate : die ac noclt dtx- 
Hi-vitHtcs le grec ajoute : iv cVrcveta, avec 
awduite", sans relache. 

*°*. JV* P° rt * "on suffrage (centre eux), 
t cst-u-dire j'ai approuv* leur mort. Cf. vii, «; 
*xu, 20. ' 

is. Recit de la conversion (Coin p. ix, 3-10* 
a\u, 6-16)1 

16. Au chap, xxii, 14 sv. (comp. ix, 15). Paul 
■ >t que cest par I'interm^diaire d'Ananic que 
Jcmis Im adressa ces paroles. Cest sans dome 
pour abreger son recit, qu*en cet end roi t il 
Jes place direclement sur les levrcs du Sau- 
\eur. 

18. Image dontS. Paul aima sou vent a seser* 
^r. (Yoyez II Cor. iv, 6; Ephes. iv, 18; v, 8; 



s'il n'en avait pas appele a Cesar. :i 



Colos, i, 13; I Thess. v ( 4.5. Comp. Luc, i, 70; 
?tc.) 

2j. Cue U Christ dmait souffrir... quiltut- 
twnctraiiy etc. Liu. si U Christ devait sou/- 
/rir f etc. Comrne ces verites, predites par les 
prophetes et annoncees paries Apotres, etaient 
mises eu question par ies J uifs, Paul se sert 
de ta particule si, qui constate cette situa- 
tion. 

26. Doms un. coiuy e'est-a-dire en secret, en 
cachette. 

32. L'appel a Cesar une fois admis, le tri- 
bunal inferieur dont on avait appele n'avau 
plus juridiction pour condamner ou pour ab- 
soudre. 
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Chap. XXVII, i. 



ACTES DES APOTRES. 



Chap. XXVII, 27. 



C. — 5. Paul est envoy e a Rome. Navigation et naufrage [Ch. XXVII]. 



De Charce a Crete par Sidon, Myre et 
Bans-Ports [vers. 1 — 12]. Tempete 
[13 — 26]. Echouage [27 —44]- 



27 Lorsqu'il eut ete decide que nous 

irions par mer en Italie, on remit Paul 

et quelques autres prisonniers a un 

centurion nomine Julius, de la cohorte 

2 Augusta. Nous montames sur un vais- 
seau d'Adramytte qui devait longer les 
cotes de i'Asie, et nous levames Tancre, 
ayant avec nous Aristarque, Macedo- 
nien de Thessalonique. 

3 Le jour suivant, nous abordames a 
Sidon; et Julius, qui traitait Paul avec 
bienveillance, lui permit d'aller chez ses 

4 amis et de recevoir leurs soins. Etant 
partis de la, nous cotoyames Tile de 
Chypre, parce que les vents etaient con- 

5 traires. Apres avoir traverse la mer 
qui baigne la CUicie et la Pamphyiie, 

6 nous arrivames a Myre, en Lycie. Le 
centurion y ayant trouve un navire 
d'Alexandrie qui faisait voile pour l'lta- 
lie, il nous y fit monter. 

7 Pendant plusieurs jours nous navi- 
guames lentement, et ce ne fut pas sans 
difficulte que nous arrivames a la hau- 
teur de Cnide, ou le vent ne nous permit 
pas d'aborder. Nous passames au-des- 
sous de Tile de Crete, du cote de Sal- 

8 mone> et longeant la cote avec peine, 
nous arrivames a un lieu nomme Bons- 
Ports, pres duquel etait la ville de 
Thalassa. 

9 Un temps assez long s'etait ecoule, et 
la navigation devenait dangereuse, car 
Tepoque du jeune etait dejapassee. Paul 
fit des representations a I'equipage : 

10 " Mes amis, leur dit-il, je vois que la 
navigation ne pourra se iaire sans dan- 
ger et sans de graves dommages, non 
seulement pour la cargaison etle navire, 
mais encore pour nos personnes." 

1 1 Mais le centurion avait plus de confiance 
en ce que disait le pilote et le patron du 
navire, que dans les paroles de Paul. 

1 2 Et comme le port n'eiait pas bon pour 



hiverner, la piupart furent d'avis de re- 
prendre la mer et de tacher d ? atteindre, 
pour y passer Thiver, Phenice, port de 
Crete, - qui regarde TAfricus et le Corus. 

Un leger vent du sud vint a souffler ; se 1 3 
croyant maitres d'executer leur dessein, 
ils leverent Fancre et raserent plus pres 
les cotes de Crete. Mais bientot un vent 14 
impetueux, nomme Euraquilon, se de- 
chaina sur File. Le navire fut entraine, 15 
sans pouvoir lutter contre l'ouragan, et 
nous nous laissames aller a la derive. 
Nous passames rapidement au-dessous 16 
d'une petite ile, nominee Cauda, etnous 
eumes beaucoup de peine a remonter la 
chaloupe. Quand on Teut hissee, les 17 
matelots, ayant recours a tous les 
moyens de salut, ceintrerent le navire, et 
dans la crainte d'echouer sur la Syrte, 
ils abattirent la voilure et se laisserent 
aller. Comme nous etions violemment iS 
battus par ia tempete, ou jeta le lende- 
main la cargaison a la mer, et le jour 19 
suivant nous y lancames de nos propres 
mains les agres du navire. Pendant 20 
plusieurs jours, ni le soleil ni les etoiles 
ne se montrerent, et la tempete conti- 
nuait de sevir avec violence : tout cs- 
poir de salut s'etait evanoui. 

Depuis longtemps personne navait 21 
mange- Paul, se levant alors au milieu 
d'eux, leur dit : " Vous auriez dum'e- 
couter, mes amis, ne point partir de 
Crete, et vous epargner ce peril et ce 
dommage. Cependant je vous exhorte 22 
a prendre courage, car aucun de vous ne 
perdra la vie; le vaisseau seul sera perdu. 
Cette nuir memo un ange de Dieu a qui 23 
j'appartiens et que je sers, m'est apparu 
et m'a dit : Paul, ne crains point; il faut 24 
que tu comparaistes devant Cesar, et 
voici que Dieu t'a donne tous ceux qui 
naviguentavectoi. Courage done, mes 25 
amis; car j'ai coufiance en Dieu qu'ii en 
sera comme il nva ete dit. Nous devons 26 
echouer sur une ile." 

La quatorzieme nuft, comme nous 27 
etions baJiottes dans TAdriatique, les 



XXVII, 1. La cohorte Augusta: on dlsigne 
par la probablement le corps d'elite qui sous le 
nom d'Evocati Augnsti, avait dans son service, 
pour objet special, les affaires plutOt adminis- 
tratives que militaires concernant l'empereur. 

5. La Vulgate, et les codex Sinaiiicus et 
Alexandrians portent Lystres; mats Myre est 
la vraie lecon. 

9. DujeHne du Pardon {KifPour\ ou de la 
fete des Expiations, qui avait lien le to du moU 
de Tischri, fin de Septembre. Passe* cette date, 



les voyages maritimes devenaient dangereux; 
on/ermait alors la navigation, pour !a rouvnr 
au mois de mars. . } 

i$.Dg films pris 'A* Vulgate a pns le grec**cror 
pour un nom propre de viUe et a tradust : lisle- 
virent Vancrt aVAsson, et cotoyirent la t rete 

14. Vent de rest*nocd*est. 

15. Sans pouvoir (utter, lilt, regarder en 

face, ovTO$0oAM«ti'. . . . 

17. Ceintrerent, c'est^dire ceignirent par 

dessous a- I'aide de cables et de chaines. 
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Chap. XXVII, 28. ACT ESDES AP6TRES. Chap. XXVIII, 10. 
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matelots soupconnerent, vers le milieu de 
la nmt, qu'on approchait de quelque 
terre. Jetant aussitot la sonde, ils trou- 
verent vingt brasses; un peu plus loin, 
lis la jeterent de nouveau, et en trouve- 
rent quinze. Dans la crainte de heur- 
ter contre des recifs, ils jeterent quatre 
ancres de la poupe, et attendirent le 
jour avec impatience. Mais comme les 
matelots cherchaient a s'echapper du 
navire, et que deja, sous pretexte d'aller 
jeter des ancres du cote de la proue, ils 
avaient mis la chaloupe a flot, Paul dit 
au centurion et aux soldats : ** Si ces 
hommes ne restent pas dans le navire, 
vous etes tous perdus." Alors les sol- 
dats couperent les amarres de la cha- 
loupe, et la laisserent tomber. 

En attendant le jour, Paul exhorta 
tout le monde a prendre de la nourri- 
ture : " Voici, leur dit-il, le quatorzieme 
jour que, remplis d'anxiete, vous restez 
a jeun sans rien prendre. Je vous en- 
gage done a manger, car cela importe a 
votre salut; aucun de vous ne perdra un 
cheveu de sa tete, » Ayant ainsi parle, il 
pnt du pain, et apres avoir rendu gra- 
ces a Dieu devant tous, il le rompit et se 
nut a manger. Et tous, reprenant cou- 
rage, mangerent aussi. Nous etions en 



tout, sur le batiment, deux centsoixante- 
i seizepersonnes. Quand ils eurent mange ?8 
j suffisamment, ils allegerent le navireen 
J jetant les provisions a la mer. 
I Le jour etant venu, Us ne reconnu- zg 
rent pas la cote; mais ayant apercu une 
baie qui avait une plage de sable, ils re- 
solurent de faire echouer le navire, s J ils 
le pouvaient. On coupa done les amar- 40 
res des ancres, qu'on abandonna a la 
mer; n n lacha en meme temps les atta- 
ches des gouvemails, on mit au vent la 
voile d artimon et on se dirigea vers la 
plage. Mais ayant touche sur une Ian- 41 
■ 8^ e r de f erre, ils v echouerent; la proue 
I s enfonca et resta immobile, tandis que 
, la poupc se disloquait sous la violence 
j des vagues. 

j Les soldats furentd'avisdetuer les pri- 42 
; sonniers, de peur que quelqu'un d'entre 
j eux ne s'echappa a la nage. Mais le cen- 43 
! turion, qui voulait sauver Paul, les empe- 
j cha d'executer leur dessein. D ordonna a 
I ceux qui savaient nager de se jeter a 
Feau les premiers et de gagner la terre 
et aux autres de se mettre sur des plan- 44 
ches ou sur des debris du vaisseau. Et 
I ainsi tous atteignirent le rivage sains et 
; saufs. 



D. — S. Pauld J/a//<> [Chap. XXVIII, 1— 10]. 



I) — Excellent aecueil des habitants 

[1—4]- — Episode de la vipirc 

[5--0]. — Prodi ges opereS par PApo- 
ire It — 10]. r 

28 |JM Une fois sauv& » '<mus rcconnumes que 
I lie s appelait Mate. Les barbares nous 
traiterent avec une bienveillance peu 

: commune; ils nous rscueillirent tous 
autour d'un grand feu qu'iis avaient 
allume, a cause de la pluie qui 6tait sur- 

3 venue, et du firoid. Paul ayant ramasse* 
quelques broussaffles et les ayant jetees 
dans le brasier, une vipere, que la cha- 
kur en fit sortir, s'attacha a sa main. 

4 La voyant ce reptile qui pendait a sa 
main, les barbares se dirent les uns aux 
autres : t4 Sans aucun doute, cet homme 
«*t un meurtrier; car, apres qu'il a ete* 
sauvS de la mer, la Justice divine n'a 

5 pas voulu le laisser vivre." Lui, cepen- 



40. VoiU d % *rti$Hon : la mature de beauprt, 
w voile de raisaioe. 



dant, secoua la vipere dans le feu et 
n en ressentit aucun maL Les;barbares ( 
sattendaient a le voir enfler ou tomber 
mort subitement Mais apres avoir Iong- 
temps attendu, voyant qu'il ne lui am- 
vait aucun mal, ils changerent de senti- 
ment et dirent ; C'est un dieu. 

II y avait, dans le voisinage, des terres 7 
appartenant au premier personnage de 
1 lie, nomine Publius, qui nous recut et 
et nous donna pendant trois jours l'hos- 
pUahte la plus amicale. Le pere de 8 
Publms etait alors au lit, malade de la 
nevre et ae la dyssenterie. Paul alia le 
visiter, et apres avoir prie\ il lui imposa 
les mains et leguerit Sur uuoi tousles q 
autres malades de Tile vinrent le trou- 
ver et ils furent gueris. On nous ren- 10 
ait de grands honneurs a notre depart 
et on nous pourvut de ce dont nous 
avions besoin. 



tin ni > $"*» mais le pheniden, ce qui suffisait 

Malte, d ongme punique, ne parlaient ni le la- 1 ^ ^ CC nom * 
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Chap. XXVIII, n. ACTES DES APOTRES. Chap. XXVIII, 31. 



^ — DeMalte A Rome. Cap tivi te et predication a Rome [Ch.XXVIII, n— 31]. 



I ) — De Malts a Rome par Syracuse^ 
RtggiOy Pouzzoles, les Trots Taveriies 
[vers. 1 1 — 15]. — 2) — Captrviti a 
Rome : Deux entrevues avec les prin- 
cipaux d'entre lesjuifs [16 — 29]. — 
Durant deitx ans S. Paul peut y quoi- 
que prisonnier ^ exercer son ministers 
apostolique [30 — 31]. 



11 Apres un sejour de trois mo is, nous 




12 res. Ay ant aborde a Syracuse, nous y 

13 restames trois jours. De la, en suivant 
la cote, nous atteignimes Reggio, et le 
lendemain, le vent soufflant du sud, nous 
arrivames en deux jours a Pouzzoles; 

14 nous y trouvames des freres qui nous 
prierent de passer sept jours avec eux; en- 

15 suite nous parti mes pour Rome. Ay ant 
entendu parler de notre arrivee, les fre- 
res de cette ville vinrent au-devant de 
nous jusqu'au Forum d'Appius et aux 
Trois-Tavernes. Paul, en les voyant, 
rendit graces a Dieu et fut rempli de 
confiance. 

Quand nous fumes arrives a Rome, on 
permit a Paul de demeurer a son parti- 
culier avecun soldat qui le gardait. 

Trois jours apres, raui fit appeler les 
principaux d'entre les Juifs, et quand 
lis furent venus, il leur dit : '* Mes fre- 
res, sans avoir rien fait ni contre le peu- 
ple, ni contre les coutumes de nos peres, 
je suis prisonnier, et, depuis Jerusalem, 
iS Uvr6 au pouvoir des Romains. Apres 
m'avoir* interroge, ils voulaicnt me re- 
lacher, parce qu'il n*y avait rien en moi 

19 qui meritat la mort. Mais les Juifs s'y 
opposerent, et je me suis vu force d'en 
appeler a Cesar, non certcs que j'aie 
aucun dessein d'accuser ma nation. 

20 Voila pourquoi j'ai demand^ a vous voir 
et a vous parler; car cest a cause de 



16 



17 



25 



Fesperance d'Israel que je porte cette 
chaine." lis lui repondirent : (< Xous 21 
n'avons recu de Judee aucune lettre a 
ton sujet, et aucun des freres qui en sont 
revenus n ? a rien rapporte ou dit de defa- 
vorable a ton egard. Mais nous vou- 22 
drions entendre de ta bouche ce que tu 
penses; car, pour ce qui est de cette secte, 
nous savons qu'elle rencontre partout de 
l'opposition." 

Ayant pris jour avec lui, ils vinrent 23 
en plus grand nombre le trouver ou il 
logeait. Paul leur exposa, dans un lan- 
gage pressant, le royaume de Dieu, 
cherchant a les persuader, par la loi 
de MoTse et les prophetes. de ce qui 
concerne Jesus. I/cntretien dura depuis 
le matin jusqu'au soir. Les uns furent 24 
convaincus par ce qu ? il disait, mais les 
autres ne crurent point. Comme Us se 
retiraient en desaccord, Paul n'ajouta 
que ces mots : " Elle est bien vraie cette 
parole que le Saint-Esprit a dite a vos pe- 
res par le prophete Isalc : Va vers ce 
peuple, et dis-leur : Vous entendrez de 
vos oreilles, et vous ne comprendrez 
point; vous regarderez de vos yeux f et 
vous ne verrez point. Car le coeur de 
ce peuple est devenu insensible; ils ont 
endurci leurs oreilles et ils ont ferme 
leurs yeux, de pcur d€ voir de lours 
yeux, d'entendre de leurs oreilles, de 
comprendre avec leur coeur, de se con- 
vertir et de recevoir vie moi le salut. — 
Sachez done que ce salut de Dieu a etc 2$ 
envoye aux Gentils; pour eux, ils le ro- 
cevront avec dociiite." [Lorsqu'il eut 29 
ainsi parte, les Juifs s'en allercnt, en 
discutant vivement cntre eux]. 

Paul demeura deux ans entiers dans p 
une maison qu'il avait louee. II recevait 
tous ceux qui venaient le visiter, pre- ji 
chant le royaume de Dieu et enseignant 
ce qui regarde le Seigneur Jesus-Christ, 
en toute libertd et sans empechement 
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11. Apres un sijour de trois mots, quand 
Thiver fut passe, vers le mois de fcvrier. — // 
portait pour tnseignes ies Dioscurcs. Les vais- 
seaux anciens portaient a I'avant une image 
peinte ou sculptee : e'est da la qu'ils tiraient 
leur nom. 

16. De dtmeurtr en son partkutier y chez un 
b6techr£tien (vers. 23X peut-Sire Aquilas. Se- 
Ion 1' usage, une chalne ioignait le bras gauche 
du soldat au bras droit du prisonnier. 



:i 



25. Par U propftitc hau, vi, 9 s v., cite* 
peu pres littdralement d'apres les Septan te. 
Comp. Matth. xiii, 14; Marc, iv, 12; Luc, viii, 
10; Jean, xii, 40. 

29. Ce verset ne se trouve pas dans plusieurs 
raanuscrits grecs tres anciens, pur exemple ceux 
du Sinai, d'Alexandrie, du Vatican; il manque 
aussi dans ptusieurs manuscrits de la Vulgate. 
II semble renfermer un developpement de la 
premiere partte du verset 25. 
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EPITRE de S.PAUL aoxROMAINS 



PREAMBULE [Ch. I, i — 17]. 



Adresse et salutation [vers. 1—7]. Exor- 
de : Amour de S. Paul pour les chri- 
tiens de kome [8— 15]. Proposition du 
suja : La justice par la foi, sujet de 
/'£//7;v [16—17]. 



I 




aul, serviteurdu Christ- Jesus, 

apotre par son appel, mis a 

part pour annoncer TEvangile 

de Dieu, evangile que Dieu 

avait promis auparavant par ses pro- 

3 phetes dans les saintes Ecritures, tou- 
chant son Fils (ne de la posterity de 

4 David selon la chair, et declare Fils 
de Dieu miraculeusement, selon 1'Esprit 
de saintete, par une resurrection d'entre 
les inorts), Jesus^hrist notre Seigneur, 

5 par qui nous avons recu la grace et 
lapostolat, pour amener en son nom a 

1 obeissaiice de la foi tous les Gentils, du 
nombre desqueis vous &es, vous aussi 

7 par appel de Jesus-Christ, — d tou* les , 
bicn-aimes de Dieu, les saints appeles i 
par Iui, qu< sont a Rome : grace et paix j 
a vous dc la part de Dieu :.otre Pere et 
du Seigneur j^sus-Christ ! 

6 Et d'abord je rends grace a mon 
Dieu, par Jesus-Christ, au sujet de vous 
tous, de ce que votre foi est renommee 

9 dans le mondc eutier. Dieu men est 



temoin, cc Dieu que je sers en mon es- 
pnt par la predication de l'Evangile dc 
son Fils, sans cesse je fais memoire de 
vous, demandant continuellement dans 10 
mes prieres d'avoir entin, par sa volonte. 
quelque heureuse occasion de me rendre 
aupres de vous. Car j'aiun grand desir u 
de vous voir, pour vous communiquer 
quelque don spirituel, capable de vous 
aftermir, je veux dire, de nous encou- 1 2 
rager ensemble au milieu de vous par la 
foi qui nous est commune, a vous et a 
moi. Je ne veux pas vous laisser igno- r 3 
rer, freres, que je me suis sou vent pro- 
pose d'aller vous voir, — mais j'en ai etc 
empeche jusqu'ici, — afin de recueillir 
aussi quelque fruit parmi vous, commc 
parmi les autres nations. Je me dois 14 
aux Grecs et aux Barbares, aux savants 
et aux ignorants. Ainsi, autant quil 15 
est en moi, je suis pret a vous annoncer 
aussi i'Evangiie, a vous qui etes a Rome. 
^ Car je n'ai point honte de l'Evangile; 16 
e'est une force divine pour le salut de 
tout homme qui croit, premierement du 
Juif, puis du Grec. En effet, en lui est 17 
revelee une justice de Dieu qui vient de 
la foi et est destinee a la foi, selon qu'il 
est ecrit : •• Le juste vivra par la foi/' 



I, 1. S. Paul est servitenr de J.-C, dans le 
>ens qua ce mot dans Deut. xxxiv, 5; J*rem. 
vii, 25; Is. lit, 13 »v. t e'est-a-dire son ministre, 
*on representant et son organe. II est de plus 
Apdtre, appele par Jesus-Cnnst lui.me*me cora- 
nie le furent les Dou*e (i Cor. i. 1; Gal. i, 1), 
<n*truu par sa revelation immediate (Gal. i, w; 
Lomp. I Cor. ix, 1; xv, 8) et invest! par Iui de 
la mission de precher son Evangile (A&. xxvi, 
16 sv. etc.; Adt xiii, a; Gal. 1, 15). 




y avait rpoopcirfeVrot. S. Paul veut dire que 
J esus, vrai homme. ne" de Ja race de David, a lit* 
<l6clar6 et manifest*, aux yeux de tous, Fils de 
Uieu par le miracle de sa resurrection. Le 
wvihl aywMrWn'est pas le to iyioK «*v M aou 
bspnt-baint, m la nature divine, raaisdesigne 
1 esprit de saintet*, e'est-a-dire la saintete" ex- 
ceptionnelle qui «taic en lame de Jfeus-Christ 
« qui a et* d Ws S. Paul, la cause morale de 
*a resurredion (Cf. Rom. viii, it). 



m *L T ° U t!?\ G€ntiIs > ^ paIens : *'*«* le do- 
uiaine special assigne a son apostolat (Gal. i, 
16; n f 2, 8, 9). 

7. Saints: Israel, separt des autres peuples 
Sif° , ^ Cr6aU SeiKneur, revolt le nom de saint 
dans I Ancien Testament; e'est dans le meme 
sens que les premiers fid&lessont le peuple saint 
du Nouveau Testament. 

13. Voy. xv, 20 sv. 

16. Au vers. i 4l S. Paul, se placant au point 
de vue grec, partageait I'humanite 1 en Grecs et 
en Barbares; ici, du point de vue juif ou relt- 
gieux, tl la dtvise en Juifs et en Grecs. 

17. Une justice de Dieu, e'esta-dire une jus- 
tice venant de Dieu et communique* a Thorn. 
me. Cest une justice qui vient de la foi, a son 
pnncipe dans la foi ex fide, et est destinee a la 
foi tn /idem, ci est-a-dire est accordee a la foi. 
La suite de I Epitre explique les cara&eres de 
cette justice bnevement rtsumee en cesdeux 
termes ixjide, in fidem. 
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Chap. I, 18. 6PITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. I, 32. 



PREMIERE PARTIE [DOGMATIQUE]. 



LA GRACE DE LA JUSTIFICATION 

GRATUITEMENT OFFERTE A TOUS LES CROYANTS 

ET AUX SEULS CROYANTS TCh. I 18 — XI, 36]. 

SECTION I [I, 18 — IV, 25]. 
Demonstration proprement dite. 

§ I. — DEMONSTRATION NEGATIVE : SANS LA FOI EN JESUS-CHRI^T 

TOUS LES HOMMES SONT DANS LE PECHE 
ET SOUS LA MENACE DE LA COLERE DIVINE [I, 18 — III, 20]. 



10 — chap. I, 18 — 32. Les peupks 
paiens, Meconnaissatue coupable du 
vrai Dieu [vers. 18—25]. Lc jttge- 
meat divin [24 — $2]. 

18 En effet, la colere de Dieu eclate du 
haut du ciel contre toute impicte et toute 
injustice des hommes, qui, par leur in- 

19 justice, retiennent la verite captive; car 
ce qui est connu de Dieu est manifeste 
pour eux : Dieu le leur a fait connaitre, 

20 Car ses perfections invisibles, son eter- 
neUe puissance et sa divinite sont, depuis 
la creation du monde, rendues visibles a 
^intelligence par le moyen de ses oeu- 

21 vres. lis sont done inexcusable^ puis- 
que, ayant connu Dieu, ils ne i'ont pas 
glorifie comrae Dieu et ne lui ont pas 
rendu graces; mais ils sont devenus 
vains dans leurs pensees, et leur cueur 
sans intelligence s'est enveloppe de tene- 

22 brcs. Se vantant d'etre sages, ils sont 

23 devenus fous; et ils ont echange la 
majeste de Dieu incorruptible pour des 
images representant rhomme corrupti- 
ble, des oiseaux, des quadrupedes et des 
xeptiles. 

24 Aussi Dieu les a-t-il livres, au milieu 
des convoitises de leurs coeurs, a I'impu- 
rete, en sorte qu'ils deshonorent entre 

25 eux leurs pronres corps, eux qui ont 
echange le Dieu veritable pour le men- 



19, Ce qui est connu de Dieu, ce que la raison 
naturelle nousapprend de son existence et de sa 
nature, 

23. Sag. xiii t 2, 10J xiv, 14 sv. 

25. Doxologie familiere aux Orientaux quand 
ils prononcent le nom de Dieu, surtout s'ils ont 
a relater quelque chose d'injurieux pour la di- 
vinite*. 

31. lmplacabtes % mot ajoutl dans quelques 
manuscrits pour expliquer sans loyanU (litter. 
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songe, et qui ont adore et servi la crea- 
ture de preference au Createur, leque! 
est beni eternelleraent. Amen! C'est 
pourquoi Dieu les a livres a des passions 
d'ignominie : leurs femraes ont change 
Tusage naturel en celui qui est contre 
nature; de meme aussi les hommes, au 27 
lieu d'user de la femme selon fordrc de 
la nature, ont, dans leurs desirs, brule 
les *ms pour les autres, ayant hommes 
avec hommes un commerce infame, et 
recevant, dansunemutuelle degradation, 
le juste salaire de leur egarement Et z$ 
comme ils ne se sont pas soucies de bien 
connaitre Dieu, Dieu les a livres a leur 
sens pervers pour faire ce qui ne con- 
vient pas, etant rempiis de toute espece 29 
d'iniquite, de malice, [de fornication], 
de cupidite, de mechancete, pleins d'en- 
,vie, de pensees homicides, de querelle, 
de fraude, de malignite, semeurs de 
faux bruits, calomniateurs, hals de Dieu, 
arrogants, hautains, fanfarons, inge- 
nieux au mal, rebelles a leurs parents, 
sans intelligence, sans loyaut£, [impla- 
cables,] sans affection, sans pitie. Et 
bien qu'ils connaissent le jugement de 
Dieu declarant dignes de mort ceux qui 
commettent de tclles choses, non seule- 
ment ils les font, mais encore ils approu- 
vent ceux qui les font. 
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32 



mfidlUsaux traMs), et que la Vulf. a traduit 
svu/adere, qui refuse de se recoucilier, de faire 
la paix par un traits. 

Sur les vers. 29-31 com p. Sag* xiv, 22 sv. 

33. La Vulgate : Ayant connu la justice & 
Dieu, ils n* ont pas compris que ceux qui font 
ces choses sont dignes de mart, et non seulenunt 
ceux quilesjbnt, mair encore ceux qui approu- 
vent ceux qui les font. 
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Chap. II, i. E P j TRE DE s> pAyL Apx RQM AIys Chap n> ^ 

29 — chap, n, i— IITj 20# _ a) Tran _ | acceptioa des personnes. Tous ceux qui i 2 
sttion des Gentih aux Juifs. Ckactm ! ont P^ fa e sans loi periront aussi sans loi, 
sera juge selon ses ceuvres n. i— SI et tous ceux Qui ont oeche 3\w itno 1™ 



sera juge selon ses ceuvres ji f i — 8], 
les Juifs sur Us prescriptions de la Loi 



et tous ceux qui ont peche avec une loi 

, -. - , r—** ~ «* ^ seront Juges par cette loi. Ce ne sont 13 

ecrite, cotnme les paiens sur celles de la \ P as » ei * effet, ceux qui ecoutent une loi 
lot naturelle [vers. q—16^. — b) Les ! <i ui soot justes devant Dieu; mais ce 
Juifs. — Loin de les eouvrir, la loi a?. 1 sont ceux qui la mettent en pratique qui 
gravera leur condam nation [17—24]. | seront justifies. Quand des paiens, qui 14 > 
C est m vain quits se confient dins \ n ont P^ ia loi, accomplissent naturel- 
tes prerogatives de leur race, la circon- i tement ce que la Loi commande, n'avant 
cision [25—29] et les processes [m, j P as la t ^ ils se tiennenr. lieu de foi a 
1— -S]. _ C ) Conclusion; Tons les «a»x-niemes; ils montrent que ce que la 15 
fiommes, les fuifs non main* n,t* /,* Loi ordonne est ecrit dans leurs cceurs, 

leur conscience rendant en meme temps 

temoignage par des pensees qui, de part 

Ainsi, qui que tu sois A hnmmp t„; ^ * Utre ' H* accusent ou l «s dependent. 

Toi qui portes ie nom de Juif, qui te 17 
reposes sur la Loi, qui te glorifies en 
Dieu, qui connais sa volonte, qui sais iS 
discerner i^> mt'it v n, .-i a ™^.n„..- • .. 



- -j- *>t ^vtuiuziun : ions tes 

homines, les Juifs non mains que les 
Lrentils, sont convaincus de pe'che' par 
I Ecrit are [9—20]. 



j_o *«, «"nw, m cc cunuamnes 101- 

meme, puisque tu fais les memes choses, 
z toi qui juges. Car nous savons que le 
jugement de Dieu est selon la verite con 






ranee dans ie bien, cherchent lagloire, 

is honneur et rirnmortaUte; mais la co- 

iere et 1'indignation aux enfants de con- 



tu desnonores Dieu en la transgressant ■ 
Car «• le nom de Dieu est blaspheme a <>. 
cause devous parmi ies nations,'* comme 

tilt I U , l l*l4llaA« 




II, r. hommt d*signe !es Juifs. — Vule.. 

damns ****** m * me * qut tH c "*' 

3. Les Juifs des derniers temps se flaltaient 

den avoir nen a cn«ndre t sous prttexte qu'ils 

extern les enfants d' Abraham, leijils du nyau. 

14- MatMrft/£„unt %avcc la tumicre interieure 
de 1 la 1 conscience imatmra ducc). sans lenseig.ie. 
ment concur dune loi toite. S'il arrive que 
^« Gentils qui n ont pas la loi de Moise, font, 
gmd*s par fa lumiere de leur raison, de leur 
conscience, des chores que !a loi ordonne, 
c est-a-dire certains devoirs, cela montre qu'ili 
oh* une tot gravee au fond de leur cceur Le 
Jmf ne peut done se prevaloir d'avoir une 
loi, puisque les paiens en ont une aussi; car 



il ne surtu pas d'avoir une toi. il faut lob- 
server. 

16. Mam man EzuiHgik, ma predication. 

17. Aprcs cette transition du paien au juif 
(t-t6) pour montrer quils sont dans une situa- 
tion dqu.valerue, S. Paul en vient diredement 
aux Juifs. 

2i. Apodose. Sens general des vers, ax sv. : 
Kourquoi done ne confonnes-tu pas taconduite 
a !a connatssance que tu as de la Loi? 

«. Le tempt* du vrai Dieu : com?. Matth. 

JL™ 1? ? a "i r f : T »fiM**i**rs temples, les 
temples des idoles, pour ten approprier les <16- 
pomiles : comp. Josephe, Antic. IV, viu, to. 
24. S. Paul cite Is. Hi, S( d'apres les LXX, 

^\! X ^ n ^ tr ^J^" 8 ** »vtc des paroles de la 
sainte Ecnture. Comp. Ez. xxxvi, 20 
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Chap. II, 27. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. Ill, 25. 

• » — ' ' . - ■ —» ^— — ^— ■ - ■ ■ 

27 reputee circoncision? Bien plus. Thorn- j pourquoi ne ferions-nous pas le mal afin 
me incirconcis de naissance, s'il observe qu* il en arrive du bien, comme la ca- 
la Loi, te jugera, toi qui, avec la lettre lomnie nous en accuse, et comme quel- 
de la Loi et la circoncision, transgresses \ ques-uns pretendent que nous Pcnsei- 

28 la Loi. Le vrai Juif, ce n'est pas celui I gnons ? ccux-la, ieur condamnation est 
qui Pest au dehors, et la vraie circon- 1 juste ! 

cision, ce n'est pas celle qui parait dans j Eh bien done? Avons-nous quelque ^ 

29 la chair. Mais le Juif, e'est celui qui Test ■ superiorite? Non, aucune; car nous ve- 
interieurement, et la circoncision, c est j nons de prouver que tous, Juifs et Grecs, 
celle du cceur, dans Fesprit, et non dans sont sous le peche, selon qu'il est ecrit : 10 
la lettre : ce Juif aura sa louange, non •. ** II n'y a point de juste, pas meme un 
des hommes, mais de Dieu. ; seul; il n'y en a point qui ait de Fintel- 1 1 

3 Quel est done Favantage du Juif? ou i ligence, il n'y en a point qui cherchc 
quelle est Futilite de la circoncision? ' Dieu. Tous sont sortis de la voie, tous 12 

2 Cet avantage est grand de toute ma- • sont pervertis; il n'y a personne qui 
niere. Et d'abord e'est qu'a eux ont ete ; fasse le bien, pas meme un seul.'' k * SO- 15 

3 confies les oracles de Dieu. Mats quoi? ' pulcre ouvert est leur gosier; ils se ser- 
Si quelques-uns n ? ont pas cru, leur in- ( vent de leurs langues pour tromper.*' 
credulite aneantira-t-elle la fid&ite de | " Un venin d'aspic est sous leurs levres. ?T 

4 Dieu? Loin de la! Mai*' plutot que Dieu " Leur bouche est pleine de malediction 14 
soit reconnu pour vrai, et tout homme et d'amertume." "Ils ont les pieds 15 
pour menteur, selon qu'il est ecrit :, agiles pour repandrele sang. Ladesola- 10 
44 Afin, 6 Dieu, que tu sois trouve juste i tion et le malheur sont dans leurs voies. 
dans tes paroles, et que tu triomphes ' Ils ne connaissent pas le chemin de la 17 

5 lorsqu'on te juge." Mais si notre injus- paix." La crainte de Dieu n'est pas de- 1$ 
tice demontre la justice de Dieu, que , vant leurs yeux." 

dirons-nous? Dieu n'est-il pas injusteen Or nous savons que tout ce que dit la 19 

6 donnant cours a sa colore? (je parle a Loi, elle le dit a ceux qui sont sous la 
la maniere des hommes). Loin de la ! Loi, afin que toute bouche soit fermee, 
Autrement, comment Dieu jugera-t-il le et que le monde entier soit sous le coup 

7 monde? Car si, par mon mensonge, la ' de la justice de Dieu. En efifet, nul 20 
\erite de Dieu eclate davantage pour sa homme ne sera justifie devant lui par 
gloire, pourquoi, apres cela. suis-je moi- les oeuvres de la Loi, car la loi ne fait 

8 meme condamn6 comme pecheur? Et que donner la connaissance du peche. 



§ II. — DEMONSTRATION POSITIVE : LE SALUT TAR LA FOI 

EN JESUS-CHRIST. 



chai\ in, 12 — iv, 25. — a) La veri- 
table justice est gratuitement eon/trie 
a tons par le moyen de la foi enje'sus- 
Christ, a V exclusion du mirite anie- 
rieur des auvres [m, 21 — 30). — 
b) Cette doctrine est enseigiu'e dans 
VEcriture : exemple a" Abraham jus- 
tifie* non par les teuT'res, mais par la 
Jbi [in, 31 — IV, 8], et avant qu'il 
/tit eirconcis [vers. 9—12]. He*rita»e 
messianique et post V *riU \ promt's a safoi 

116-45]- 

III, z. S. Paul rtfpond ici a une objection. 

4. Ps. li (jo), 6 cn£ d'apres les LXX. Averti 
de son crime par Nathan (II Sam. xii, 7^ sv.) 
David le detestc; il exprime l'espoir qu'il en 
obtiendra le pardon, en consideration de son 
repentir et de la gloire qui en rejaillira sur la 
justice divine. — Que tu triomphes. En h<br. 
one tu sois trouvi pur lorsque tu juges* Sens : 
David confesse humbleraent son peche afin 
qu'il apparaisse a tous que Dieu est irrlpro- 
chable dans le jugeinent severe qu'il vient de 
porter contre lui. 



Mais maintenant, sans la Loi, a etc ji 
manifestee une justice de Dieu a iaquelle 
rendeht temoignage la Loi et les Pro- 
phetes, justice de Dieu par la foi en 22 
Jesus-Christ pour tous ceux et a tous 
ceux qui croient; il n'y a point de dis- 
tinction, car tous ont pechd et sont :j 
prives de la gjloire de Dieu; et ils sont 24 
justifies gratuitement par sa grace, par 
le inoyen de la redemption qui est en 
Jesus-Christ C'est lui que Dieu a mon- 25 
tre comme victime propitiatoire par son 



9. Avons-nous quelque superiority? La Vulg. 
ajoute : sur eux. 

10. Les passages groupes ici (vers. 10- iS) sont 
empruntes a divers Psauroes (Ps. xiii, 3; v, 11; 
exxxix, 4; tx, 7) el a I sale, lix, 7; Prov. 1-16; etc. 
Mais a la suite du veiset 3 tire" Dar S. Paul du 
Ps. xiii, les copistes ont iniroduit par inadyer- 
tance dans ce Psaume toutes les autres citatiou> 
de I'Epttre. 

25. Afoutrf, mis sous les yeux de tous. — 
Vulgate pour la remission.,. Mais le grec 
porte : 6ta r$v Tropeo-iv, tandis que Tidce de re- 
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Chaf^I^.__fepJTR £DE S. PAUL AUX ROM AIXS. Chap. IV, ,6. 
fester « S d =? Ia / oi ^ n demani- justice independamraent des oeuvres': 7 

» "den* ' afin, SgJ 1 'iTfSK S^^S Ltif f * 

excluc. Par quelle bi' pfr'hTi Jl : ?° nci f / C . ar . nous dlS0ns 4"^ la foi fut 10 
ceuvrcs? Xonmais oar lllidJZ t? I imput f a J ust,ce A Abraham. Com- 

2S Car nous tenon S^JSrSfaaS ft£ " ! p men 1 l .. do "S' ui ^ tclle im P ut&? Etait ^ 
me est iustifi." nSu cT o ? hom ' en l etat de circonds on, ou en I'etat 

» M2f^tt&^ a "7S d /???~™- 3 Co ne fut pas *£ 
Dieudes Fuif^ et nW ii ^1 i ^ e leta * de ^concision, iletait encore incir- n 

30 Dieu del Gentils> Oui I S ^ ° ""^ • ■" rc?Ut enSuitc le s « ne dc la 
Dieu des Gentfflk nni«.Vsi ,^ l l ? ' Clrc0ncisi °* ^mme sccau de la justice 

DtoqtfiSS^iSSS.Si^r 1 ?> avait obtenue par ,a foi < ua ° d a 

4 J^e *M£S^^ » 

Quel avantace dirons-nous dnnr I !£!; " C S ° nt S 38 . seulem . ent circonds, 
' au^Abnlnm ™.V. • -1^ L nc mats l l ul marchent en memo temps sur 

" *ionla£r> S Vh^h' ait -?^ nU lcs t!1ces *" Ia fui quavait S 4ro 

j nfier. Mais il n'en a pas suiet dfevant „«5 ru-"" CC , ncst Pf int P ar la Loi '3 
Dieu. En effet nue It Tp.wt,^ I ?1 u 1 h f ltagc du mondc a ^ P""™* 

4 "Abraham crut a ?>ieu ct iSffifoi h ^ an l ct , 4 ^ **««**& P*r 
impute a justice * Or \ ™£ „ ■ / v ■ la Ju f tice dc !a fo1 ' Car s > ^us qui 14 

unr^uvre le salaire Ut IS..?? 1 ** ; 0n ^ Ia Loi sont h * ritkr *> la «* «» 

5 comme „^e .IS? mat 2!' T Vaine ct la P n,mess,: «* «ns cflet. 

chose dueT ef ^'quTnelSc „o ffiffi*"*g% U $?£* ^ ' 5 
«:uvre, mais oui croit en ~n.i n„; ;.,«*:«„ _ ..„ .," ? > a P°* dL lm < n > a P^s non 



S 8: 4 M ar c. i,;. lSc: i: 77 ;«c.) t* ■ >: ' ,,v,, rv es croyams - juifs et pai<ns - <*»rsiL 

fica«ion d« la fof e „' J.-C rcette foi ftant , „' ™r ( .? 1 J "' fs> ' """'/"">" <<< ten, ce«.v (des 
don eratuit de Dieu .v^i... .«..-'• '""V 11 " , paie"») ?«/ marcAeut, eic. 

, iyf 3 ™ fefe^ST ".^* g .'° ,r , e - I .Jf ,. £ ? 4 « -' ■*»«*»« • Al'taham ne vivai, pas 
L'hwonen sacrt mpporteen cet end'ro t "r,V^ i Z"* ^^ .?"»"" LV' e " "" nt la Promesse. Ce 



fi«^ e o '"' g ' 0ir ?- I '3' i " ^"' mosauiu'e : Al 
lion n<» f»^n »»* »s 1 -«..~ i_ r • _ > r-*k . . 

Krirt. Toutefois la pen^d^l^uTS isr* n h<£nt . a B e P romis » Abraham. LApotre scm- 

tous fes aclcs par lesqueX Abraham de^uis « fi i * * t JOSiCSSlon ^ e t* <erre ^e Channan. 

vocation, sottmir alSieu « rS?5S«i£ « S ' xv r^^K^r" 1 ^" 1 ^ 11111 " < G .^ xiii ^ «5 « 
volenti Comp. vers. t 7 et Gen. xvi/4 To-li Tt ?« «^ U 3 " r j i ( - C v "" *r' -* 7: *""• lS ct xxii ' 
Gen. xvii, 1* » v . f 4 * 9 l i l8 etc *} Iejt K n * d,dlons divtaessoiit promises a 

t 5. La-lccuuon croit en dit plus q«e croit <\- \ 2" 1 ** "2-* n' Abraha ."\^ «!, a Abraham 
elle ajoute une id^e deconfianceetd 'amour ' t ? a , P° st « nt *- .f l e ^ v ™, la Vulgate repro- 
I* Vulgate ajoute : JZ%%£ iT?^ S tsa ^Tt^S 'on ^ greC W 1 : 
** Oteu, paroles qu sans aoDartetiir an tevtZ *L Jt-l JT ■ " *t a to ■ 0I ! **" ^ ue dan - s lcs 
original, ont la ^n^^^^S^^ , P h t ^ n f Knives la part.cule grecque 4 tfqui- 

fcyue depuis les premie^ Sffffi^feS ^ *£tfaiill?\ 2*)£?^ 7 ^ 
Utin. . I5< c ' "* l "* u * > tl /"" dt 101 , en lisant avec 

10. Ce nVst que quatorze ans dIus tard Ki*n «f,I? t n re ? U : ° W W> '^".^uivie par la Vul- 

- rt ducad^troit 1 SFS£$£5$&& , {fgfiS^SS'.r emp ^ Dieu de donner 
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Chap. IV, 17. &PITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. V, 12. 



de la Loi, mais encore a ceux qui relevent 
de la foi d* Abraham, notre pere a tous, 

17 selon qu'il est ecrit : " Je t J ai fait 
pere d'un grand nombre de nations. " 
// Pest devant celui auquei il a cm, 
devant Dieu, qui donne la vie aux morts 
et qui appelle ies choses qui ne sont 

18 point comme si elles etaient Esperant 
contre toute esperance, il crut, aiin qu'il 
devint le pere d'un grand nombre de 
nations', selon ce qui lui avait ete dit : 

19 " Telle sera ta posterite." Et, inebran- 
lable dans sa foi, il ne considera pas que 
son corps otaitdeja eteint, puisqu'il avait 
pres de cent ans, ni que le sein de Sara 



etait epuise. Devant la promesse de 20 
Dieu, il n'eut ni hesitation ni defiance; 
mais puisant sa force dans la foi, il ren- 
dit gloire a Dieu, pieinement convaincu 21 
que, ce qu'il a promis, il est puissant 
aussi pour i'accompiir. C'est pour cela 22 
que sa foi lui fut imputee a justice. 

Or ce n'est pas pour lui seui qu'il est 23 
ecrit qu'eile lui fut imputee & justice, 
mais c'est aussi pour nous, a qui elle 24 
doit etre imputee, pour nous quixroyons 
en celui qui a ressuscite d'entre les morts 
Jesus-Christ, Notre-Seigneur, lequel a 25 
ete livre pour nos offenses, et est ressus- 
cite pour notre justification. 



SECTION H [V, 1— VIII, 39]. 
Excellence et efficacite de la justice par la foi. 



io — chap. v. — Premier fruit de la 
justification : la reconciliation avec 
Dieu et P assurance du cid [vers. , 
l — 5]. Amour de Dieu prcirje' par le i 
don qu'il nous a fait de Jesus -Christ 
[6— 11]. ParalttU entre Je'sus-Ckrist, 
auteur de notre saint, et Adam, au- 
teur de notre mine [12 — 21 ], 

\ Etant done justifies par la foi, nous 
avons la paix avec Dieu par Notre-Sei- j 

2 gneur Jesus-Christ, a qui nous devons | 
d'avoir eu acces par la foi a cette grace | 
dans laquelle nous demeurons fermes, et 
de nous glorifier dans I'esperance de la 

3 gloire de Dieu, Bien plus, nous nous 
glorifions meme dans les tribulations, 
sachant que la tribulation produit la 

4 Constance, la Constance une vertueprou- 
vee, et la vertu eprouvee l'esperance. 

5 Or, i'esperance ne- trompe point, parce 
que Pamour de Dieu est repandu dans 
nos coeurs par TEsprit- Saint qui nous a 
ete donne". 



Car,lorsque nous etions encore impuis- 6 
sants, le Christ, au temps marque, est 
mort pour des impies. C'est a peine 7 
si Ton meurt pour un juste, et peut-etre 
quelqu'un saurait-il mourir pour un 
homme de bien. Mais Dieu montre son 8 
amour envers nous en ce que, lorsque 
nous etions encore des pecheurs, [au 
temps marque' \ Jesus-Christ est mort 
pour nous. A plus forte raison done, 
maintenant que nous soniraes justifies 
dans son sang, serons-nous sauves par 
lui de la colere. Car si,, lorsque nous 10 
etions ennemis, nous avons ete recon- 
cilies avec Dieu par la mortde son Fils, 
a plus forte raison, etant reconciles, 
serons-nous sauves par sa vie. Bien 11 
plus, nous nous glorifions meme en Dieu 
par Notre-Seigneur Jesus-Christ, par qui 
maintenant nous avons obtenu la recon- 
ciliation. 

Ainsi done, comme par un seul horn- 12 
me le peche est entre dans le monde, et 
. par le peche !a mort... Et ainsi la mort 



17. Gen. xvii, 4, 5. 

18. Dity Gen. xv, s. Le passage *tant bien 
connu de ses letSleurs, S. Paul n'en cite que les 
derniers mots. 

19. // ne considira pas t on d'apres une autre 
te^on preTe>ee par les meilleur* critiques \ il 
considira sans trouble. La proraesse de Dieu 
fut l'oocasion pour Abraham d'un moment de 
surprise (Gen. xvii, 17; Cotnp. xv, 5), mais non 
pas ©"hesitation. Aussi Dieu ne le reprit-il pas 
comme il le fit pour Sara. Gen. xviii, xo sv.). 

V, 1. Nous avons. Vulg. ayons. 

3. D* avoir en. Vulg. d avoir accis: allusion 
a I'office de grand pretre rempli par N.-S. 
(Hebr. x, ao). 

ta Suit (vers. 19-21) un parallele entre J.-C. 
et Adam : de m£me qu'Adam a <te* le reorf- 
sentant de lliumanite" pour sa perte, ainsi le 
Christ estlerepresentantderhumanitt pour son 



salut, la source in£puisable de la grace et de la 
justice. . 

12. S.Paul. press* de prouver ce qu'il vient d a- 
vancer,oublie qu'il a commence* une comparaiscn 
et n'acheve pas sa phrase ou plutdt il poursuit son 
raisonnement et il reprend sa phrase et I'acheve 
au Jf. 18. Au y. ia le second membre de la 
comparaison amenait ceci : de mime par un 
seul homme, Jesus.Christ x la justice est entrfe 
dam le monde et par la justice la vie. — Le 
j^cki personui£6, (i» ajutpTta. avec I'art.) consi- 
der* comme une puissance qui regne et donune 
dans le monde (vers, ax; vi t 12, 14; vii, 8, 9, 17)* 
— Parce que tous out pichi, en et avec ce seul 
homme, Adam, le representant de l*huiuanite\ 
' Vulgate, en gut (dans re seul homme) tous out 
picki : Kile enonce explicitement ce que le grec 
ne dit qu'implicitement et indiredement. On 
pourrait meme la ramener. au grec, en tradui- 
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Chap, V, 13. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. VI, 6. 



a passe dans tous les homines, parce que 

13 tous on: peche. Car jusqua la Loi le 
peche etait dans le monde; or le peche 
nest pas impute lorsqu'il n'y a point de 

14 loi. Cependant la mort a regne depuis 
Adam jusqna MoTse, meme sur ceux qui 
n'avaient pas peche, par une transgres- 
sion semblabi?. a celle d'Adam, lequei 
est la figure de ^ui qui devait venir. 

15 Mais il n'en est pas du don gratuit 
comme de la faute; car si, par la faute 
d'un seul, tous les hommes sont morts, 
a plus forte raison la grace de Dieu et le 
don se sont, par la grace d'un seul 
homme, Jesus-Christ, abondamment re- 

16 pandus sur tous les hommes. Et il n'en 
est pas du don comme des suites du 
peche d'un seul; car le jugement a 
ete porte a cause d'une seule faute pour 
la ccndamnation, tandis que le don 
amene la justification de beaucoup de 

17 fautes. En effet, si, par la faute d'un 
seul, la mort a regne par ce seul homme, 
a plus forte raison ceux qui recoivent 
l'abondance de la grace et du don de la 
justice regneront-ils dans la vie par !e 
seul Jesus-Christ 

iS Ainsi done, comme par la faute d'un 
seul la condamnation est venue sur tous 
les hommes, ainsi par la justice d'un 
seul vient a tous les hommes la justifica- 

19 tion qui donne la vie. De meme, en 
effet, que par la desobeissance d'un seul 
homme, tous ont ete constitutes pecheurs, 
de meme par l'obeissance d'un seul tous 



seront constitutes justes. La Loi est 20 
intervenue pour faire abonder la faute; 
mais la ou le peche a abonde, la grace a 
surabonde, afin que, comme le peche a 21 
regne par la mort, ainsi la grace regnat 
par la justice pour la vie eternelle, par 
Jesus-Christ Notre-Seigneur. 

2° — CHAP. VI. — Deuxienu fruit dela 
justification. Le chrttien est affrancki 
de la servitude du peche : inseri en 
Jesus- Christ par le BaptZme, il est 
mort an peche' et ressusciti d une vie 
nottveile [vers. 1 — 1 1 j; il ne doit done 
plus obe'ir ait ptfche[\er$. 12 — 14]. De- 
venu esc lave de la justice il est tenu dS- 
sormais de vivre saintement [15 — 23]. 

Que dirons-nous done? Demeurerons- Q 
nous dans le peche, afin que la grace 
abonde ? Loin de la ! Xous qui sommes 2 
morts au peche, comment vivrons-nous 
encore dans le peche ? Ne savez-vous 3 
pas que nous tous qui avons ete baptises 
en Jesus- Christ, e'est en sa mort que 
nous avons ete baptises? Nous avons 4 
done ete ensevelis avec lui par le bap- 
teme en sa mort, afin que, comme le 
Christ est ressuscite des morts par la 
gloire du Pere, nous aussi nous mar- 
chions dans une vie nouvelle. Si, en 5 
effet, nous avons ete greffes sur lui, par 
la ressemblance de sa mort, nous le se- 
rons aussi par celle de sa resurrection : 
sachant que notrc vieil homme a ete ri 
crucifie avec lui, afin que le corps du 



sant in quo dans le sens de in eo quod,quatcnus, 
en fr. sur ce que, parce que. 

13-14. La mort pour S. Paul est la peine de 
la transgression d une lot positive. Cependant 
il n'y a pas eu de loi positive d'Adam, a Molse 
et cependant la mort regnait. Elle 6tait done 
reflet du premier pech£. 

15. Tous les hommes, en gr. oc. iroAAot, la 
multitude dt& enfants d'Adam. La Vulg. tra- 
duit comme s'il n'y avait pas d article, multi, 
beaucoup. 

16. Par urn. seul quia piche; Vulg M par un 
seulp4cki; meme sens au fond. 

20. Intcrvenue, entre Adam et J.-C. D*au- 
tres, est venue en outre (gr. muxttf-qAfev), aoSte" 
du peche* oui etait deja entre («unj Ai«v); comp, 
v. 1 a. — Vulgate, est venue comme a la d/ro- 
Me, sens o^ui ne va guere ict. Comp. Gal. ii, 4. 
— Pour /aire abonder la faute : ('effet inline- 
diat de la Loi fut d'augmenter le nombre des 
offenses soit en faisant connaitre et souvent d6- 
>irer le peche" a ceux qui 1'ignoraient. soit meme 
en mulupiiant par ses preceptes posicifs les oc- 
casions de chute et par suite les aclcs defend us. 
Ainsi en faisant sentir a I'homme sa misere elle 
eut pour effet, en fait et dans l'in ten tion divine, 
de lui .Cure desirer le Sauveur; elte fut par la un 
pedagogue conduisant <i J.-C. Voy. Gal. iii. 
19 sv. 

21. Parta mort t endonhaat la mort. Vulg., 
pour donner la mort. . 



I 



VI, 2. Maurir ou vivre a quelquun ou a 
uelque chose sont des expressions fanulieres a 
\. Paul; elles signifient : rompre ou entretenir 
un commerce, des relations ass i dues avec cette 
personne ou cette chose. Comp. I Pier, ii, 24. 

3. Dans les premiers siccles, le bapt£me se 
conferait par immersion; le catecbumene tftait 
enticrement plonge' dans I'eau, d'ou il sortai^ 
aussitut. Paul ne voit pas seulement dans ce 
double rite un symbole extrfrieur de la mort 
(suivie de !a sepulture) et de la resurrection 
(sortie du slpulcre) de J.-C.; il y attache un* si- 
gnification plus intime : ('immersion, e'est la 
mort au plchtf, e'est le vieil homme, I'homme 
selon la nature, qui disparait sous les eaux et 
s'ensevelit comme dans un se'pulcre; Immersion, 
e'est la naissance de I'homme nouveau, de 
I'homme r£g<ne>e* par 1'Esprit-Saint. 

En y.-C. (in Christum y et non in Christo, 
comme traduit la Vulg.), inse>£s en J.-C. deve. 
nus ainsi ses mem b res et vivant de sa vie. 
Comp. Jean» xv. 1 sv. 

e. Greffis; e'est la signification litt£rale du 
^rec<nJ^vrot. D'a litres : dans notre union in- 
time avec lnt\ Vulgate : Si nous sommes deve- 
nus une meme plante avec lui pour la rtssent* 
blance de sa tuort^ nous le serous aussi par la 
ressemblance <fc sa resurrection* 

6. Le vieil homme dlsigne dans S. Paul 
l'hbmme natureli tel qui! rialt et vit morale* 
ment # ayant d'etjre U&tnM en J.-C. (Jean, iii. 
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Chap. VI, 7. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. VII, 6. 

. » : 

peche fut detruit, pour que nous ne j vous etiez libres a regard de la justice. 

7 soyons plus les esclaves du pechS; car ; Quel fruit a viez- vous alors des choses 21 
celui qui est mort est affranchi du peche. ! dont vous rougissez aujourd'hui? Car la 

8 Mais si nous sommes morts avec ie ; fin de ces choses, c'est la mort. Mais 22 
Christ, nous croyons que nous vivrons S maintenant, atfranchis du peche et de- 

9 avec lui, sachant que le Christ ressus- [ venus les esclaves de D ieu, vous avez 
cite des morts ne meurt plus; la mort j pour fruit la saintete et pour fin la .vie 

10 n J a plus sur lui d'empire. Car sa mort : eternelle. Car le salaire du peche, c'est 23 
fut une mort au peche une fois pour tou- la mort; mais le don de Dieu c'est la vie 
tes, et sa vie est une vie pour Dieu. eternelle en Jesus-Christ Notrc-Seigneur. 

1 1 Ainsi vous-memes regardez-vous comme 
morts au peche, et comme vivants pour 3°— chap, vn.— Trotsteme jwti dcla 



justification. Le chritien est affranchi 
de la servitude de la Lou Le justific 
est de'lie' de la Loi par une mort mysti- 
que [vers. 1 — 6]. Bienfail de cet af- 
franchissement* La loi, quoiq tie salute, • 
provoque des transgressions [7 — 13]. 
Impuissance de la Loi dani la lutte 
de la chair contre V esprit [14 — 24 J. 

Ignorez-vous, mes freres, — car je 7 



Dieu en Jesus-Christ [Notre-Seigneur]. 

12 Que le peche ne regne done point 
dans votre corps mortel, de sorte que 

13 vous obeissiez a ses convoitises. Ne li- 
vrez pas vos membres au peche pour 
etre des instruments d'iniquites, mais 
offrez-vous vous-memes a Dieu comme 
etant vivants, de morts que vous etiez, 
et oflfrez-lui vos membres pour etre des 

14 instruments de justice. Car le peche parle a des hommes qui connaissent la 
n'aura pas d'empire sur vous, parce que , Loi, — que Thomme est sous l'empire de 
vous n'etes pas sous la Loi, mais sous la i la loi aussi longtemps qu'il vit? Ainsi 
grace. * une femme mariee est liee par la loi a 

*5 Q u °i done I Pecherons-nous, parce > son mari tant qu'il est vivant; mais sile 
que nous ne semmes pas sous la Loi, mari meurt, elle est degagee de la loi qui 

16 mais sous la grace? Loin de la! Ne la liait a son mari. Si done, du vivant 
savez-vous pas que, si vous vous livrez de son mari, elle epouse un autre 
a cjuelqu'un comme esclaves pour lui homme, elle sera appelee adultere: mais 
obeir, vous etes esclaves de celui a qui j si son mari meurt, elle est affranchie de 
vous obeissez, soit du peche pour la la loi, en sorte qu'elle n'est plus adul- 
mort, soit de Fobeissance a Dieu pour la tere en devenant la femme d'un autre 



17 justice? Mais graces soient rendues a 
Dieu de ce que, apres avoir ete les escla- 
ves du peche, vous avez obei de cceur a 
la regie de doctrine qui vous a ete ensei- 

18 gnee. Ainsi ', ayant etc afTranchis du 
peche, vous Stes devenus les esclaves de 

19 la justice. — Je parle a la maniere 



mari. Ainsi, mes freres, vfcus aussi vous 
£tes morts a la Loi, par le corps de Je- 
sus-Christ, pour que vous soyez a un 
autre, a celui qui est ressuscite des 
morts, afin que nous portions des fruits 
pour Dieu. Car, lorsque nous etions 
dans la chair, les passions qui engen- 



des hommes, a cause de la faiblcsse de 1 drent les peches, excitees par la Loi, 



votre chair. — De m£me que vous avez 
livre vos membres comme esclaves a 
l'impurete et a rinjustice, pour arriver a 
1'injustice, de meme livrez maintenant 
vos membres comme esclaves a la jus- 
20 tice, pour arriver a la saintete. Car, 



agissaient dans nos membres, de ma 
mere a produire des fruits pour la mort. 
Mais maintenant nous avons 6te degages 6 
de la Loi, etant morts a la Loi, sous I'au- 
torite de laquelle nous Etions tenus,dc sor- 
te que nous servons Dieu dans un esprit 



lorsque vous etiez les esclaves du peche\ nouveau,etnon seion unelettre surannee. 



3; Tit. in, 5). — Le corps du picki* la nature 
dechue, prise dans son ensemble, siege de la 
concupiscence. Comp. Gal. v, 34. Ailleurs, 
S. Paul dit : Le corps de la clus.it (Col. ii, iz), 
ou simplement la chair. 

10. Dans la Vulgate, la virgule devrait etre 
avant, non apres ptccato. 

zi. En y.-Ct 6tant incorpores a J.C., qui 
par sa grace a fait de vous une creature nou- 
velle^fl Cor. v, 17) et vit lui-meme en vous 
(Gal. 11, 20). 

21. Teschendorf pon&ue autrement : Quel 
fruit aviez-vous alors f (un fruit tel que) vous 
en rougissez maintenant, 

23. Le salaire stri&eraent da (grec ra o^ai^ta, 



la solde)que le pichi^ maltre cruel, donne a ses 
sujets. 

VII, 6. DSgatfs de la Loi : c'est le meme 
mot qu'au verset 2. Vulgate, nous avons itidi- 
Iwrfsde la £<» (produisant des fruits) dV mort, 
sous laquelle ) etc. 

S. Paul explique ensuite (7-25) le veritable 
rapport de b la loi tnosalque avec J*humanite. 

L'Apdtre, qui a fait dans sa vie anterieure 
l'expirience de ces verites, parle a la premiere 
personne, mats c'est I'homme en general qu'il 
decrit, I'homme tel que l*a fait sa naissance na- 
turelle, le juif, le pharisien en face de la loi, 
'homme sans J.-C 
1 
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Chap^VII^ EPITRE DE S. PAUL AUX R OMANS. Chap. VIII, S . 



S 



9 



10 



1 1 

k _ 



Que dirons-nousdonc? La Loi est-elle 
peche? Loin de la ! Mais je n'ai connu le 
peche que par la Loi; par exemple, je 
n aunus pas connu la convoitise, si la 
Loi ne disait : " Tu ne convoiteras 
point - Puis le peche saisissant l'occa- 
sion, a iait naitre en raoi, par le com- 
mandement, toutessortes deconvoitises- 
car, sans la loi, le peche est mort. , 
Pour moi, je vivais autrefois sans la 
loi; mais le commandement etant venu 
le peche a pris vie, et moi, je sui^ 
mort. Ainsi le commandement qui devait 
condmre a la vie, s'est trouve pour moi 

1 1 condmre a lu mort. Car le peche, sai- 
sissant i'occasion, m*a seduit par le 
commandement, et par lui m'a donne la 
mort. .Ainsi done la Loi est sainte, et 
le commandement est saint, juste et bon. 
Une chose bonne a done ete pour moi 
une cause de mort? Loin de la! Mais 
c est le peche qui nia donne* la mort, 
aim de se montrer peche en rae dormant 
la mort par le moyen d'une chose bonne, 
et de se developper a l'exces comme pe- 
che par le moyen du commandement. 

Nous savons, en effet, que la Loi est 
spintuelle; mais moi, je suis charnel 

1 5 vendu au peche. Car je ne sais pas ce 
que jefais : je ne fais pas ce que je veux, 

io et je fais ce que je hais. Or, si je fais 
ce que je ne voudrais pas, je reconnais 

1 7 par la que la Loi est bonne. Mais alors 
ce n est plus moi qui le fais, e'est le pe- 

ih che qui habite en moi. Car je sais que 
le bien n'habite pas en moi, c est-a-dire 
dans ma chair; le vouloir est A ma por- 
tee, mais non le pouvoir de i'accompiir. 

19 Lar je ne fais pas le bien que je veux, et 

20 je iais le mal que je ne veux pas. Or, 
si je fais ce que je ne veux pas, ce n'est 
plus moi qui le fais, e'est le peche qui 

2i nabite en moi. Je trouve done cette loi 



*4 



en moi : quand je veux faire le bien, le 
mal est pres de moi. Car je prends 22 
plaisir a la loi de Dieu, selon rhomme 
mterieur; mais je vois dans mes mem- 23 
bres une autre loi qui lutte contre la loi 
de ma raison, et qui me rend captif de 
la loi du peche qui est dans mes mem- 
bres. Malheureux queje suis! Qui me 24 
delivrera de ce corps de mort? Graces 25 
soient rendues a Dieu par Jesus-Christ " 
Notre-Seigneur! Ainsi done moi-meme 
par l'esprit, je suis l'esclave de la loi de 
Dieu, et par la chair Pesclave de la loi 
du peche. 

chap. via. — Quatrie me fruit de la 
justification. Heureux e'tat du c/inftien 
justifie. Plus aucun sujet de condatn- 
nation, [vers. 1 — 4]. Sanctification 
efftcace par le Saint-Esprit [ ^ — 1 1 ]. 
Adoption filiale de la part de ~Duu et 
drjit a PlUritage celeste [12 — iS]. 
Qiatre raison* d'esperer fermeotent 
(< ttegloire future : I'alteute de la cm- 
ion [19—22], le de'sir des fideles 
l-3 — 25], la priere du Saint -Esprit 
m "«"«■ [26 — 27], I* amour de Dieu 
pour scs Jlus [2S — 39]. 



II n'y a done maintenant aucune con- ft 
damnation pour ceux qui sont en Jesus- 
Christ, [qui ne marchent pas selon la 
chair j. En effet, la loi de PEsprit de la vie 2 
m'a atiranchi en Jesus-Christ de la loi du 
peche et de la mort. Car, ce qui etait 3 
impossible a la Loi parce qu'elle etait 
sans force a cause de la chair, Dieu Fa 
fait : en envoyant, pour le peche, son 
propreFils dans une chair semblable,a 
celle du peche, et il a condamne le peche 
dans la chair, afin que la justice de la 4 
loi hit accomplie en nous, qui marchons, 
non selon la chair, mais selon TEsprit. 

Ceux, en effet, qui vivent selon la 5 



JLf • ^^' ' «WTi'a, la concupis. 

^ence mauvaise, effet et signe du peche ongi. 
n « »• fj™ <*f Sir montrer tfdu (ap.ap T La sans 
.u-ucle) c-a-d. opposce a la Loi de Di?Z- P% r 
.ecfmmatuUmcHt. bon en lui-meme, que le p*. 

i tJL^if*™' ? on , aa bicn » m3 ^ » u m »l « a 
a mort. II entrait dans Ies desseins de Dieu 

{ajin de) que la profoadeur de la corruption hu- 

name fut ainsi revelee a toute conscience. 

»%' jr*°mme tHtjruur. non pas ici rhomme 

^ *' qU? Pau i **t* llc ?*"»*,** Houvtau 
(fcpn. 11, 10; iv t 24), ou spiritual (Comp. Rom 
viii, o sv.l narceau'il eer »nt»r nrm ^ ** 1..: 



I : h«m« " w "" w "f" 5 , 5 * Pa" 1 * « plus noble, 
1. homme ^nusonnable (mens, vers. 23). paroppo! 
>«ion a I homme exteneur, a U chair. 

24. Dt c* corps demortiXwx. du corps dc cette 
mart (comp. corps du pickd ch. vi, 6). Sens : 
qui med*hvrera de la loi du ptfche- qui est dans 
mesmembres, de telle sorte que inon corps, ma 



chair, ue s oit plus le siege de la puissance vie- 
toneuae du peche, ct par suite de la mort (de 

?- / f/ / 'f rr J 1 ?? ,lteuse: ' s P irituene ou ^ternelle. 
L» idee de deJivrance par la mort physique est 
(ft range re au context e. 

25. Au lieu d'exprimer la re'ponse d'une ma- 
uiere diretfe (Vulgate : Cesi U grace de Dieu 
par 7.-C Notrc-SeitHeur), £. Paul taisse 
echapper de son coeur emu un cri de reconnais- 
sance : Graces i etc. Puis il resume, sous la for- 
me d une conclusion, ce qu'il vfent d'ensei- 
gner(vers. 14-24). 



VI H, 2. La tot de I' Esprit, etc., la puissan- 
t le regne du $atnt-Esprit vivant dans rime 
• c ,,i len ct * U1 communiquant la veritable 
vie (II Cor. ni f 6), ma affranchi, a rendu sans 
force ia tot, la puissance du pichi; elle m'aide 
a inompher de cette tyrannic. — Eh >.-C * il 
faut etre uni a J.-C. par la foi et I'amour po'ur 
avoir part a cette deMivrance. ^ 
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Chap. VIII, 6. 6P1TRE DE S. PAUL AUX RO MAINS. Chap. VI11, 31. 



chair, s'affectionnent aux choses de la 
chair; mais ceux qui vivent seloa l'Es- 
prit s'affectionnent aux choses de l'Es- 

6 prit Et les affections de la chair, c'est 
la mort, tandis que les affections de 

7 FEsprit, c'est la vie et la paix : parce 
que les affections de la chair sent inimi- 
tie contre Dieu, car eiles ne se soumet- 
tent pas a la loi divine, et elles ne le 

S peuvent meme pas. Or ceux qui vivent 
dans la chair ne sauraient plaire a Dieu. 

9 Pour vous, vous ne vivez point dans la 
chair, mais dans FEsprit, si du moins 
TEsprit de Dieu habite en vous. Si quel- 
qu'un n'a pas FEsprit du Christ, il ne lui 

10 appartient pas. Mais si ie Christ est 
en vous, le corps, ii est vrai, est mort a 
cause du peche, mais Fesprit est vie a 

11 cause de la justice. Et si FEsprit de 
celui qui a ressuscite Jesus d'entre ies 
morts habite en vous, celui qui a ressus- 
cite le Christ d'entre les morts rendra 
aussi la vie a vos corps mortels, a cause 
de son Esprit qui habite en vous. 

12 " Ainsidonc, mes freres, nous ne som- 
mes point redevables a la chair pour 

13 vivre selon la chair. Car si vous vivez 
selon la chair, vous mourrez; mais si, 
par FEsprit, vous faites mourir les oeu- 

14 vres du corps, vous vivrcz; car tous 
ceux qui sent conduits par FEsprit de 

15 Dieu sont fils de Dieu. En effet, vous 
n'avez point recu un Esprit de servitude, 
pour etre encore dans la crainte ; mais 
vous avez recu un Esprit d'adoption, en 

16 qui nous crions : Abba! Pere!^ Cet 
Esprit lui-meme rend temoignage a notre 
Esprit que nous sommes enfants dc Dieu. 

1 7 Or, si nous sommes enfants, nous sommes 
aussi heritiers, heritiers dc Dieu et cohe- 
ritiers du Christ, si toutefois nous souf- 
frons avec lui, pour etre glorifies avec lui. 

iS Car j'estime que les souffrances du temps 
present sont sans proportion avec la gloi- 
re a venir qui sera manifested en nous. 



Aussi la creation attend-elle avec un 19 
ardent desir la manifestation des enfants 
de Dieu. La creation, en effet, a etc 20 
assujettie a la vanite, — non ie son gre, 
mais par la volonte de celui qui Fy a sou- 
mise, — avec Fesperance qu'elle aussi 21 
sera affranchie de la servitude de ia cor- 
ruption, pour avoir part a la liberte glo- 
rieuse des enfants de Dieu. Car nous 22 
savons que, jusqu'a ce jour, la creation 
tout entiere gemit et souffre les douleurs 
de Fenfantement. 

Et ce n'est pas elle seulement; nous 23 
aussi, 4ui avons les premices de F Esprit, 
nous gemissons en nous-memes, atten- 
dant Fadoption [des enfants de Dieu], 
la redemption de notre corps. Car e'est 24 
en esperanee que nous somn es sauves. 
Or, voir ce qu'on espere, ce n'est plus 
esperer : car ce quon voit pourquoi Fes- 
perer encore? Mais si nous esperons ce 25 
que nous ne voyons pas, nous Fatten- 
dons avec patience. 

De meme aussi FEsprit vient en aide 26 
a notre faibiesse, car nous ne savons pa> 
ce que nous devons, selon nos besoins, 
demander dans nos prieres. Mais FEs- 
prit lui-meme prie pour nous par des 
gemissements ineffables; et celui qui 27 
sonde les coeurs connait quels sont les 
desirs de FEsprit; il sait qu'il prie selon 
Dieu pour des saints. 

Nous savons d'aiHeurs que toutes cho- 28 
ses concourent au bien de ceux qui ai- 
ment Dieu, de ceux qui sont appeles 
selon son kernel dessein. Car ceux 20 
qu'il a connus d'avanoe, il les a aussi 
predestines a etre conformes a Fimage 
de son Fils, afin que son Fils soit to 
premier- n6 d'un grand nombre de frc 
res. Et ceux qu'il a predestines, il les 30 
a aussi appeles; et ceux qu'il a appeles, 
il les a aussi justifies; et ceux qu'il a 
justifies, il les a glorifies. 

Que dirons-nous done apres cela? Si 31 



ii. Sil' Esprit du Pere 71//, etc. Jesus, com- 
me Dieu, est sorti iu tombeau par sa propre 
vertu(J*an, x, 18); comme homme, sa resurrec- 
tion <st I'aeuvre du P*xe, auquel on attribue 
les ceuvres de pu\ssance. — A cause de V Esprit • 
Saint, dont Phribitr.ticn dans notre ame com- 
munique au corps lui-meme un principe d'im- 
mortalite, 

15. Un EsMt d * adoption , l'Espnt-Saint 
donne aux fils adoptifs (Gal. iv, 6), comme 
sceau de leur adoption et comme gage de I'heri- 
tage celeste (Eph. i, 13 sv.). 

16. L'Esprit-Saintqui opere en nous excite ce 
mouvement d'amour et nous rend ainsi un 
temoignage imme^liat de notre ami tie avec Pieu 
et de notre filiation divide. 

19. Avec un ardent desir. La Vulg. assezfai- 
blement : est dans I'attente 

20. Les creatures sont ass a jetties a la vani- 



/«?, a b caducite ou bien aux vaines fantai:»ie> 
et aux passions d^prav^es de l'nomme pecheur, 
contraintes de servir a ses viles satisfactions et a 
ses vices, au lieu d'atteindre la tin pour laquelle 
Dieu les avait faites. c*a-d. le gloritier par 
l'emremise de I'honime. Comp. Eph. iv, 17- 
D'apres le texte, Tetat de sourtrance, de vio- 
lence dans lequel se trouve acluellement I a 
creation ne lui est pas nature!. 

26. Ineffable*, inexprimables ou inexprime>. 

31. Aprisceia, ou<* ce prop*** relativemeot 
a ces choses. Le chreuen n'a done plus nen a 
craindre, mais tout a esperer, son salut eterncl 
repos^nt sur le fondement in^branlable de 
Tamour de Dieuet de J.-C. ^ 

l^es vers. 33-34 pourraient etre ponctuo-% 
toujours Qui accuser* ies tins de Dieu I Sera 
ce Dieu, qui les just i fie* Qui les eondamnenx' 
Sera-ce le Christ qui est mort f etc. 
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Chap. VIII, 32. EPITRE DE S . PAUL AUX ROMAINS. Chap. IX, 15. 

Dieu est pour nous, qui sera contre tout le jour nous sommes livres a la 

32 nous? Lui qui n*a pas epargne son pro- 1 mort, et on nous regarde comme des 
pre Fils, mais qui Ta livre a la mort ! brebis destinees a la boucherie." Mais 37 
pour nous tous, comment avec lui ne nous dans toutes ces epreuves nous sommes 

$3 donnera-t-il pas toutes choses? Qui , plus que vainqueurs, par celui qui nous 
accusera des elus de Dieu? C'est Dieu | aainrjs. Car j ? ai l'assurance que ni la 38 

34 quilesjustifie! Quiies condamnera? Le ! mort, ni la vie, ni les anges, ni les pri£- 
Christ est more, bien plus il est ressus- , cipautes, ni les choses presentes, ni les 
cite, il est a la droite de Dieu, il inter- i ;hoses a venir, ni les puissances, ni la 39 

$5 cede pour nous! Qui nous separera de , hauteur, ni la profondeur, ni aucune 
l'amourdu Christ? Sera-ce la tribulation, ! autre creature ne pourra nous separer 
ou 1'angoisse, ou la persecution ou la , de Famour de Dieu en Jesus-Christ i:otre 
faim, ou la nudite, ou le peril, ou Tepee? * Seigneur. 

36 Selon qu'il est ecrit : " A cause de toi, 

SECTION III [IX, 1 — XI, 36]. 

La situation d'lsrael vis-a-vis de la justice par la foi; 
ou le problSme du rejet des Juifs, 

i° — 
[vers 

cendance selon la chair \ mais depend \J?*. ? ,' . , ,. *• . .. ... r _ 

du ciwix gratuit de Dieu [6 — 13], nt p * c est-a-dire que ce ne sont pas les 
qui pent, sans etre in juste, Prefer .infants de la chair qui sont enfants de 
qui il veut [ 14 - 24]. IJ lieu re du salut Dieu ' mais ^ ue a » nt le ^ 5 nfants de a 
devanrte pour les Cecils par suite de ?™ me ^ S 11 ' 80 ? 4 re g^ d *? com £ ie la 
Pendurcissement d' Israel [25 — 29 J. P° stent 5 / Abranam. Voici en effet les 9 

J 7J termes d une promesse : *' Je reviendrai 
9 Je dis la verite dans le Christ, je ne a cette meme epoque, et Sara aura un 
mens point, ma conscience m'en rend . tiK" Et non seulement Sara; mais il xo 

2 temoignage par 1'Esprit-Saint : j'eprou- en fut encore ainsi de Rebecca qui con^ut 
veune grande tristesse et j'ai au c&ur {deux enfants d'un seul homme, d'Isaac 

3 une douleur incessante. Car je souhai- j notre pore; car, avant meme que les 1 1 
terais d'etre moi-meme anatheme, loin enfants fussent nes, et quils eussent rien 
du Christ, pour mes freres, mes parents < fait, ni bien ni mal, — atin que le dessein 

4 selon la chair, qui sont Israelites, a \ electif de Dieu fut reconnu ferme, non en 
qui appartiennent Fadoption, et la gloi- vertu des oeuvres, mais par le choix de 
re, et les alliances, et la Loi, et le culte, celui qui appelle, — il fut dit ;\ Re- 12 

5 et les promesses, et les patriarches, becca : " L'aine sera assujetti au plus 

et de qui est issu le Christ selon la jeune, " selon qu'ii est ecrit : " J'ai 13 

chair, leqnel est au-dessus detoutes cho- aime Jacob, et j'ai hai Esau.' 1 

ses, Dieu, beni eternellement Amen! Que dirons-nous done? Y a-t-il de 14 

6 Ce n'est pas que la parole de Dieu ait Finjustice en Dieu? Loin de la! Car il 15 
failli. Car tous ceux qui descendent dit a iMoise: '• Je ferai misericorde a qui 



35. U amour du Christ designc tout d'abord 
1'amour de J.*C. pour nous, mais en tant que 
rc<;u dans la consciert * du fidele, ou il allurae 
un amour reciproque. 

36. Ps. xliv<43), 23, ch6 d'apres les Septante. 
38-39. Pensee : aucune puissance, quelle 

qu'elle soit, quelle que puisse la concevoir notre 
imagination, ne pourra faire «iue Dieu aban 



d'apres une autre lec.on plus autorisee, les 
alliances, parce que cette alliance fut renou- 
velee avec Isaac et Jacob : Comp. Exod. ii, 24. 

5. £st Dieu: comp. Col. 1, 16*17. Voy. des 
doxologies sembtables en I'honneur du Christ : 
Htfbr. xiit, i\\ I Pier, iv, 11; II, iii, i3. 

6. La parole, \\ promesse que le peuple juif 
aurait part au salut messianique. — D' Israel. 



cionne les justifies, — si eux-inemes ne I'aban. I de Jacob (Gen. xxxii, a8). — Le veritable Is- 
donnent les premiers. | rati, l'lsrael selon Tesprit, heritier des promes- 

IX, 4. Itoradhtest nom hononfique des Juifs ses. Comp. I Cor. x. 18; Gal. iv, 29; vi, 16. 
(Gen. xxxii, a8). — Vadoftion : " Israel, mon 9. Citation libre de Gen. xviii, ro et 14. 
premierne, dit Dieu a Mofse(Ex. iv, 22)." Les j is. Gen. xxv, 22-23. 
Hebreux avajent et< specialement choisis de | 13. Malach. i t 3. — y'ai aime', priteri... J'ai 

15. Ex. xxxiii, 19. 



theu co.nme son peuple, parmi toutes les na- Aat> moins aimi/hebraisme. 
uors. Comp. Exoii. xix, 5; Deut. xiv, 1. - Vul- ~ 

?ate, Y alliance q ic Dieu lit avec Abraham; 
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Chap. IX, 16. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. IX, 33. 



19 



je veux faire misericorde, et j'aurai com- 
passion de qui je veux avoir compas- 

16 sion. " Ainsi done T election ne de- 
pend ni de la volonte, ni des efforts, 

17 mais de Dieu qui fait misericorde. Car 
FEcriturc dit a Pharaon : " je t\*u sus- 
cite, pour montrer en toi ma puissance, 
et pour que mon nom so it celebre dans 

iS toute la terre." Ainsi it fait misericorde 
a. qui il veut, et il endurcit qui il 
vent 

Tu me diras : De quoi done Dieu se 
plaint-il encore ? Car qui pcut s'opposer 

20 a sa volonte? Mais plutot, 6 bomme, 
qui es-tu pour contester avec Dieu ? Est- 
ce que le vase d'argile dit a celui qui l'a 
faconne : Pourquoi nvas-tu fait ainsi? 

21 Le potier n'est-il pas maitre de son ar- 
gile, pour faire de la memc masse un 
vase d'honneur et un vase d'ignominie? 

22 Et si Dteu, voulant montrer sa colere et 
faire connaitre sa puissance, a supporte 
avec une j^rande patience des vases de 

23 colere, form^-s pour la perdition, et s'il 
a voulu faire connaitre auss- les riches- 
ses de sa gloire a regard des vases de 
misericorde qu'il a d'avance prepares 

24 pour la gloire, en vers nous, qu'il a 
appeles, non sculement d'entre les Juifs, 
mais encore d'entre les Gentils, oh est 
V injustice? 

C'est ainsi qu'il dit dans Osec : ** Ce- 
lui qui n'etait pas mon peuplc, je I'ap- 
pellerai mon pcuple et cellc qui n'etait 
pas la bien-aimee, je FappeUerai bien- 
aimee." " Et dans le lieu ou il leur fut 
dit : Vous n'etes pas mon pcuple, la 
memo on les appellera fils du Dieu vi- 
vant" D'autre part, Isaie s'ecrie au 



sujet d'Israel : " Quand le nombre des 
fils d'Israel serait comme ic sable de la 
mer, un/aib/e reste seulement sera sau 
ve. Car accomplissant sa parole plei- 2S 
nement et promptement, il rexecutera 
sur la terre fen toute justice], Et comme 20 
Isaie Favait predit ; i€ Si le Seigneur des 
armees ne nous avait laisse un rejeton, 
nous serions devenus comme Sodome, 
et nous aurions ete semblables a Go- 
morrhe." 

20 — chap, ix ; 30 — x, 21. — Linfidc- 
lite d' Israel, cause de sa reprobation. 
Attache's a la justice des ceuvres, it's 
out didaignc la justice par la foi en 
Jc^us- Christ j\crs. 30 — 33]. Cepen- 
dant la Lei memc % pour laqvelle its 
ont eu un zele tonable. leur montrait 
en Jdsus- Christ le tenne de ces pres- 
criptions [x, 1—8] et dans la foi en 
luiy la voie unique et unvverselle du 
salut [vers, S b — 13]. Leur ignorance 
est sans excuse [14 — 21]. 



25 



26 



Que dirons-nous done ? Que les gen- 
tils, qui ne chercbaient pas la justice, 
ont atteint la justice, mais la justice qui 
vient de la foi, tandis qu'Israel, qui 
cherchait une loi dc justice, n'est point 
parvenu a une loi de justice. Pour- 
quoi? parce quit a cherchi a ratteindrc. 
non par la foi, mais comme s'il avait pit 
arriver par les ocuvrcs.'Il s'est hcurtc 
contre la pierre d'achoppement, selon 
qu'il est ecrit : " Voici que je mets en 
Sion une pierre d'achoppement et un 
rocher dc scandalc, mais quiconque croit 
en lui ne sera pas confondu.** 



30 



31 









17. Fxotl. ix, 16. Txs LXX: Je t'ai eonservi \ 26. Autre citation d'Ose* (1, 10), parlant en 
en vie. S. Paul se rnpprochant de 1'hebreu, | core des dix tribus. 
dit : je t'ai suscite* (gr. «£>ryeipa), e'esta-dire , 27. Is. x, 22, cite d'apres les Septan te, aveu 



eleye 
etc 



sye a la dignite souveraine et conserve pour : une legere modification emprunteeji Usee, i, 10. 

^ — Un/aible reste: Is. i, 10, 25; vi;, 3 etc. 

18. // endurcit. de fnit. non detention, en 28. Vuljj. C'est une decision arrets et quit 



posant des moyens destines h convertir Pha* 
raon, mais qui, rendu* impuissants par la faute 
de ce dernier, sent devenus l'occasion ou la 
cause negative de son endurcissement. Voila 



accomplira promptement en toute justice; <>.•«/, 
c'est un onicle /t/i/i/*(c'est.a-dire qui murit vite 
pour I'accoinplissement). que le Seigneur ac- 
comptira sur la terre. Les Septan te ont asse7 



pourquoi TEcTi'ture di; en maints endroits que 1 mal traduit Th«ibreu. . 

Pharaon endurctt son caur ou s endurcit lui- ' Dans le sens historique, cette prediction ;i 
mtme (Exod. viii, 15; ix, 12). i pour objet les calamity qui desoicrent le royau- 

at. Sag. xv, 7; Eccli. xxxiii, 13. me dc Juda sous K/tfchias, par suite de 1 expo 



23. Eph. iti, 16. 



dition dc Sennacherib 



25. Okie, ii, 24, cite librcment. Pans le sens petit nombre de ceux qui echapperont an desas- 
propre et littoral, il s'agit des dix tribus, cor- tre est aux yeux de S. Paul une figure du peti: 
rompues et idolatres, veritables palens separ^s nombre des Juifs qui croiront en J.*C et seront 
de Jehovah, f^eur conversion, qui leur rendra la sauv^s. 
prerogative de peuple de Dieu, se prtsente a 
f esprit Je Paul comme la figure de celle des ' 



gentils. Comp. I Pier, ti, 10. La Vulg. ajoute : 
et cette qui no. pas obtenu misericorde^ je Tap* 
pellerai, objet de misericorde. le^on conforme .'i 
Thebreu, mais qui fait double emploi avec Tin* 
cise precetlente. 



29. Isaie (i. 9), cite d'apres lesSeptante. 

33. L'Apntre fond ensemble deux versed 
d'tsaic (viii, 14 et xxviii, 16) mi, dans le >ens 
litteral. se raptwrtent ;\ Jehovah et a la theo- 
cratic de l'ancienne alliance, et. dans le sens 
typique, au Messie. Comp. I Cor. i, 23; Mattn. 
xi, 6; I Pier. II, 6 sv. 
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Chap. X, i. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAIXS. Chap. XI, 3. 

10 . Freres, le voeu de mon ^ur et m * cent : " Qu'iis sent beaux les pieds de 
pnere a Dieu pour eux, e'est qu : ils ceux qui annoncent le bonheur! Mais 16 

2 soient sattves. Car je ieur rends le I tous n ont pas obei a FEvangile ; car 
temoignagequ'ils ont du zele pour Dieu, | IsaTc dit: " Seigneur, qui a cm a notre 

j mats e'est un zele mal ecaire. Ne con- ! predication? r? Ainsi la foi vient de la 17 
naissant pas la justice de Dieu, et cher- ; predication entendue, et la predication 
chant A etablir leur propre justice, ils ne sc fait par la parole de Dieu. Mais jc tS 
so sont pas soumis a la justice de Dieu. \ demande : n'ont-ils pas entendu? Au 

4. C est qu en eflet la fin de ia Loi e'est le i contraire : " Leur volx est aliec par 
Chr»st. pour la justification de tout horn- ; toute la tcrre, et leurs paroles jusqu'aux 
me qui croit. i extremites du monde. " Je demande en- 

5 En effet, Moise dit de la justice qui j core : Israel n ? en a-t-il pas cu connais- 
vient de !a Loi : " Thomme qui mettra • sance? Moisc !e premier a dit : " jexci- 
ccs choscs en pratique wra par elles/' 1 terat votre jalousie con tre unc nation qui 

Mais voici comment parle la justice qui nen est pas unc; j'exciterai votre colere 
v^ntdelafoi:"Nedispasdanstoncceur: contreune nation sans intelligence." Et 20 
Qui montcra au ciel?' ? Ccqui si^nifiecn Isale pousse la hardiessc jusquYi dire : 

; fairedescendrcle Christ; ou^Quides- 4t J : ai ete trouve par ceux qui ne me 
cendradansTabime?" Cequisigni/iei^m chcrchaient pas, je me suis manifesto a 

' rcraoritor ie Chnst d'ontre les morts. Que ceux qui ne me demandaient pas." Mais 21 
dit-elle uonc? •' Pres de toi est la pa- au sujet d'lsrael il dit : •« J*ai tendu mes 
role, dans ta bouche et dans ton coeur." mains tout le jour vers un peuple in- 
C'cst la parole de la foi que nous pre- ■ crovant et rebeilc. 

chons. Si tu confesses de ta bouche 
Jesus comme Seigneur, et si tu crois 
dans ton ciuur que Dieu I'a ressuscite : 

\o des morts, tu seras sauve. Car e'est en 



3° chap. XI. — Motifs de consolation 
four Israel. Cnc partic des Jitifs ap- 
pcles an saint nmsianique [vers, t — 
10]. La re probation du pins grand 
nombrc a servi au sa/ut des Gentils 
[11 — 24]. A ia Jin tout Israel sera 
saurJ [25—32]. Epilogue : Hymne a 



croyant de cceur qu'on parvient a la 

justice, et e'est en confessant de bouche 
! 1 qu'on parvient au salut, selon ce que 

dit TEcriturc ; " Quiconque croit en lui 
12 ne sera pas confondu." II n'v a pas de 

difference entrc le Juif et le gentil, parce 

que te memc Christ est le Seigneur de n _ ..,«.-«.*.- 

tous, etant riche envers tous ceux quijete son peuple? Loin de la! Car moi 
[j linvoquent. Car * 4 quiconque invoquera aussi je suis Israelite, de Ia posterite 

Ienom du Seigneur sera sauve." * ' . - 

U Comment done invoqucra-t-on celui 



la divine sagesse dont les desseins son! 
impenetrable* [$$ — 36]. 

Je dis done : Est-cc que Dieu a re- 



LI 



dWbraham, de la race de Benjamin. 
Non* Dieu n'a pas rejete son peuple, 



en qui on n'a pas ^0/7: cru? Et comment qu'il a connu d'avanac. Ne savez-vous 
eroira-t-on en celui dont on n'a pas en- pas cc que l'Ecriturc rapporte dans le 
Lcndu parler? Et comment en entendra- ehapitre d ; EIic, comment il adresse a 
t*on parler s'il n'y a pas de predicateur. Dieu cette plaintc contre Israel : " Sei- 
15 Et comment y aura-t-ii des predicateurs, gneur. ils ont tue vos prophetes, ils ont 
s lis ne sont pas envoyes? selon qu'il est 1 ren verse vos autels, et je suis reste mot 



^ 
^ 



X, i. /> ?■(?/ f V'ulg. iinvtuttttion tie won 

$.\A\\ xviii, 5; Gal. Hi, 10 sv. A cote" de la 
justice par les ccuvres. Mclse mentionne tine 
justice par la foi. Pour expliquer sa pense'e 
S. Paul se sert de quatre versets du Deutero* 
nome(xxx. 1114); mais au lieu de les amener 
par la fomiule ordinaire, il personnifie la justice : 
par la foi et la fait etle-meme parler. De plus il « 
-ontentc d'accomnuxier a son sujet, en lescitant ' 
avec as>e/ dt liberie, les paroles sacr^es. On 
> explique ainsi I'omission de toute for nu lie de 
citations et les changements notables introduits 
fians le texte. 

3. Quf ditHiie, la justice. Vulg. VEcritnrt. 

xi. L x Ktiitme, Is. vxviii. i6 % cite dapresles 
->eptante. Comp. I Pier, ii, 6. 

13. Paul incorpore dans son discours, sans la 
V ""^uje ordinaire d'introduction, ce ^a^sage de 
Joel (ii, 32. Corap. Act. ii, 21) connu de tous. 



15. I". iii, 7, cite* libreinent. 

16. Vulg. n'oNissent pus. Mai* YAmiatimts 
porte comme le $r. n'ottt paso6vt\ — I sate, liii f i. 
Comp. Jean, xii, 3S. 

t8. Leur rvV.r, citation du Ps, xix (18). 5, 
d'aprcs les Septan'e. Au sens litteral, il s'agic 
de ia revelation de Dieu et does at tributs dans 
la nature, et specialement dans les as t res; mais 
le mottde physique etant, sous beau coup de 
rapports. Tima^e du monde invisible et surna- 
ture!, S, Paul voit dans les astres la tigare des 
saints, notaniment des Apotres, que le Sau* 
veur appelle la lumiere des hommes (Matth. 
v, 14). Du reste il faut voir dans cette cita- 
tion, comme plus haut vers. 6, unc accom- 
modation. 

19. Deut. xxxii, 21. 

20. I sate. I xv, t. 

XI, 3. I Rois, xvin, 4. 
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Dieu est puissant pour les enter de nou- 
veau. Si toi, tu as ete coupe sur un 24 
olivier de nature sauvage, et ente, con- 



Chap. XI, 4. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. XI, $2. 

4 seul, et ils en veulent a ma vie. " Mais que te glorifies, sachc qtte ce n'est pas toi qui 
lui repond la voix divine? i( Je me suis portes la racine, mais que e'est la racine 

reserve sept mille hommes qui n'ont pas qui te porte. Tu diras done : Ces bran- 19 

5 nechi le genou devant Baal." De meme ches ont ete retranchees, afin que moi je 
aussi, dans le temps present, il y a unc fusse ente. Cela est vrai; elles ont etc 20 

6 reserve selon un choix de grace. " Or, si retranchees a cause de leur increduiite, 
e'est par grace, ce n'est plus par les , et toi, tu subsistes par la foi; garde-toi 
oeuvres; autrement la grace cesse d'etre | de pensees orgueilleuses, mais crains. 
une grace. [Et si e'est par les oeuvres, ; Car si Dieu n'a pas epargne les bran- :i 
ce n J est plus une gr&ce; autrement l'oeu- ; ches naturelles, crains qu'ii ne t'epargne 

7 vre cesse d'etre une oeuvre]. Que di- pas non plus. Considere done la bonte 
rons-nous done? Ce qn Israel cherche, et la severite de Dieu ; sa severite en vers 
ilne Ta pas obtenu;mais ceux que Ztew a t ceux qui sont tombes, et sa bonte envers 
choisis Font obtenu, tandis que les autres toi, si tu te maintiens dans cette bonte; 

8 ont ete aveugles, selon qu'il est ecrit : autrement toi aussi tu seras retranche. 

i4 Dieu leur a donne un esprit d'etourdis- ( Eux aussi, s'ils ne perseverent pas dans 11 
sement, desyeux pour ne point voir, et des ; leur increciulite, ils serunt entes; car 
oreilles pour ne point entendre, jusqu ace ™" 

9 jour." EtDaviddit:"Queleurtableleur 
devienne un piege, un lacet un trebuchet 

10 et un juste chatiment! Que leurs yeux i trairement a ta nature, sur l'olivier franc, 
soient obscurcis pour ne point voir; tiens a plus forte raison les branches uatu- 
leur dos continuellement eourbe! ; ' relies seront-elles entees sur leur propre 

1 1 Je demande done : Ont-ils bronche, ahn olivier. 

detomberpourtoujours? Loin de la! mais, j Car je ne veux pas, freres, que vous 25 
par leur chute, lesalut est arrive aux gen- ignoriez ce mystere, alin que vous ne 
tils, de maniere a exciter la jalousie \ soyez pas sages a vos propres yeux : . 

12 d'Israel. Or, si leur chute a ete la riches- e'est quune partie d'Israel est tombee 
se du monde, et leur amoindrissement la ' dans l'aveuglement jusqu'a ce que la 
richesse des gentils, que ne sera pas leur ■ masse des gentils soit entree. Et ainsi 26 

13 plenitude! Eneffet,jevousledis,a vous, tout Israel sera sauve, selon qu'il est 
chritiens nes dans, la gentilitc : moi- ! ecrit : •* Le liberateur viendra de Sion, 
meme, en tant qu'apotre des gentils, je i et il eloignera de Jacob toute impiete; 
m'efforce de rendre mon ministere glo- ! et ce sera mon alliance avec eux, lorsque 27 

14 rieux, afin, s'il est possible, d'exciter | j'aurai ote leurs peches." II est vrai, en 28 
la jalousie de ceux de mon sang, et d'en j ce qui concemc I'Evangile, ils sont en- 

15 sauverquelques-uns. Car si leur rejet a , core ennemis a cause de vous; mais eu 
ete la reconciliation du monde, que sera j egard au choix divin, ils sont aimes 
leur reintegratioa, sinon une resurrection a cause de leurs peres. Car les dons et 29 

16 d'entre les morts? Si les pr6mices sont la vocation de Dieu sont sans repentan- 
saintes, la masse Test aussi; et si la ra- ce. Et comme vous-m^mes autrefois 30 
cine est sainte, les branches le sont aussi. , vous avez desobei a Dieu, et que, par le 

Mais si quelques-unes des branches fait dc leur desobeissance, vous avez 
ont ete retranchees, et si toi, qui it'etais ! maintenant obtenu misericorde , de 
qu'un olivier sauvage, tu as ete ente a ; meme, eux aussi, ils ont maintenant 
leur place et rendu participant de la ra- desobei, a cause de la misericorde qui 
cine et de la seve de Tolivier, ne te glo- vous a ete faite, afin qu'ils obtiennent 
rifie pas a rencontre des branches. Si tu egalement misericorde. Car Dieu a en- 
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a 6. La phrase mise entre parentheses se 
lit dans le texte recu, dans le mauuscrit du Va- 
tican et dans bon n ombre d'autres manuscrit* 
grecs. Toutefois d'apres 1'opinion la plus gtn6- 
rale, ce n'est quune glose marginale, ancien- 
neraent introduite dans le texte. — Vulg. Un 
reste a Hi sauvi, addition empruntee proba- 
blement a ix, 27. 

8. Deut. xxix, 3; Is. xxix, 10, 

9. Ps. lxix (68), 23, cite* librement d'apres les 
Septante qui eux-memes traduisent peu litti- 
nuement 1'nebreu. 

15. Rejet (1) awofiokq) comp. Act xxii, 2. Vu'.g. 
Leur per te. 



26-27. Tout Israel ici au sens propre, 
1 Israel selon la chair (I Cor. x, 18); tout, 
I c'est-a-dire, rensemble, runiversalite mora- 
le, non chaque individu. Is. lix, 20 sv. et 
xxvii, 9. 

31. AJin quel voy. vers. 11. D'autres : De 
mime eux aussi out disoMi MiaiateHam \par{o\x 
i\ cause de) la misericorde qui vous a eti faite* 
Vulgate : lis kont pas cru pour voire wise'* 
ricordc^ ce qui forme tautologie avec la fin 
du vers. 30; ou bien, en voire misiricorde, 
e'est -a -dire, que vous aye* obtenu miseri- 
corde. 



f I-S6 ] 



Chap. XI, 33. EPITRE DE S. PAUL AUX KOMAINS. Chap. XII, 17. 






ferme tous les hommes dans la desobeis- 
sance, pour faire misericorde a tous. 

profondeur inepuisable et de la sa- 
gesse et de la science de Dieu! Que ses 
jugements sont insondables et ses voies 
34 incomprehensibles! Car <c qui a connu 



la pensee du Seigneur, ou qui a ete son 
conseiller ? " Ou bien " qui lui a donne 35 
le premier, pour quil ait a recevoir en 
retour? De lui, par lui et pour lui sont 56 
toutes choses. A lui la gloire dans tous 
les siecles! Amen! 



DEUXIEME PARTIE [MORALE] 

[Ch. XII, i — XVI, 27J. 

T. — EXHORTATIONS ET PRECEPTES. 



10 — CHAP. XU, I— XIII, 14. — Devoirs 
aoni I 'obligation cancerne tout le monde. 
Que chacun se contents de la condition 
que la vr&ce lui a faite [vers. 1 — 8]. 
Application multiples de la charite 
[9 — 2 1 j. Soumission aux autorite*s 
[xin, I — 7]. Amour tnutuel [S — 10]. 
Vigilance et puret£[\ 1 — 14]. 

12 Je vous exhorte done, mes freres, 

par la misericorde de Dieu, a otlrir 

vos corps comme une hostie vivante, 

sainte, agreable a Dieu : e'est la le culte 

2 spirituel que vous lui devez. Et ne vous 
conformez pas au siecle present, mais 
transformez-vous par le renouvellement 
de Pesprit, afin que vous eprouviez quelle 
est la volonte de Dieu, ce qui est bon, ce 
qui lui est agreable, ce qui est parfait. 

j En vertu de la grace qui m'a ete don- 
nee, je dis a chacun de vous de ne pas 
sestimer plus quil ne faut; mais d'avoir 
des sentiments modestes, chacun selon 
la mesiire de la foi que Dieu lui a depor- 

4 tie. Car, de meme que nous avons plu- 
sieurs membrcs dans un seul corps, et 
que tous les membra n : ont pas la meme 

5 tunction, ainsi, nous qui sommes plu- 
sieurs, nous ne faisons qu'un seul corps 
dans le Christ, et chacun en particulier, 
nous sommes membres les uns des au- 

6 tres; et nous avons des dons diflerents, 



7 
S 



;?. La ric/iesse serait. selon quelques-uns, la 
misericorde et la grace (comp. Rora.x, 12; Eph. 
»i, 3; Philip. iv» 19). Mais profondeur dt rtchesse 
e>t plut6t un h^braisme : profondes richesses. 
Amsi Vulg.,<frj richesses (des tresors) tie la sa- 
gesse, etc. 

34-5- Isaie, xl, t y, Job. xli, aOi6b.). 

; : 6. De lui, qui les a creecs de rien; par lui, 
qui le* conserve et les gouverne ;/><?/< r tui, com- 
me pour leur fin derniere. 

XII, 1. Ojfrir: le gr. rapcumimu exprime, 
dans les sacrifices anciens, fa&ion d'ameneret 
dt presenter devcuit Vautel la viclime destined 
1 1 immolation. — Poor les uns le culte spirit net 
Aoyt<ij t » f rationahite. Pour d autres, le culte lo- 
Jique.qui vous convient. Comp. [ Pier, ii, a. 



selon la grace qui nous a ete donnee : 
soit de prophetie, selon la mesure de 
notre foi, soit de ministere, pour nous 
contenir dans le ministere; celui-ci a recu 
le don d'enseigner : qu'il enseigne; ce- 
lui-la, le don d'exhorter : qu'il exhorte; 
un autre distribue : qu'il s'en acquitte 
avec simplicity un autre preside : nail 
le fasse avec zele; un autre exerjeles 
ojuvres de misericorde, qu'il ., v livre 
avec joie. 

Que votre charite soit sans hypocrisie. 9 
Ayez le mal en horreur; attachez-vous 
fortement au bien. Quant a I'amour 10 
fraternel, soyez pleins d\iffection les uns 
pour les autres, vous prevenant d'hon- 
neur les uns les autres; pour ce qui est 1 1 
du zele, ne soyez pas nonchalants. Soyez 
lervents desprit; c est le Seigneur que 
vous servez. Soyez pleins de la joie que 
donne I'esporance, patients dans Fatflic- 
tion,assidus a la priere, prets a subvenir 
aux necessites des saints, empresses a don- 
ner Thospitalite. Benissez ceux qui vous 1^ 
persecutent; benissez et ne maudissez pas. 
Rejouissez- vous avec ceux qui sont dans 15 
la joie ; plcurez avec ceux qui pleurent. 
Ayez les memes sentiments entre vous; 16 
n'aspirez pas a ce qui est eleve, mais 
laissez-vous attirer par ce qui est hum- 
ble. Ne soyez point sages a vos propres 
yeux; ne rendez a personne le mal pour 1 y 
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2. Plusieurs mss. comme le r'aticanns etc. 
omettcnt vjxa»i> (votre) que lit le texte recu avec 
la plupart des autres ms>. et la Vulgate. — 
Les trois adjectifs to ayatfbf cat *vdp*<rrov cat 
rc'Actoi', pris snbsLintivement, sont une appo- 
sition explicative du terme prece"dent :1a volonte 
de Dieu. Vulgate : njin que vous cxatniniex, 
avec un coeur docile, quelle est la volenti de 
Dieu donne, agrtetbie et parfaite. 

6. De propite'tie, le don du discotirs inspire 
(I Cor. xii, io, 38). 

1 1. Au lieu de cvptw, Domino servients* on lit 
dans certains mss. «aipw, tempori servient t * nro- 
fitant du temps favorable, vous conformant aux 
besoias du moment. 
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Chap. XII, 18. 6PITRE DE S. PAUL AUX ROMAiNS. Chap. XIV, 3. 

le mal; veillant a fairc ce qui est bien de- 1 aime son prochain a accompli la loi. En 9 

18 vant tous les hommes. S'U est possible, ' effet. ces commandememU : " Tu ne com- 
autantquildependde vous, soyez en paix mettras point d'adultere; tu ne tueras 

19 avec tous, Ne vous vengez point vous- i point; tu nederoberas point; [tu nediras 
memes, bien-aimes; mais laissez agir la . point de faux temoignage;] tu neconvoi- 
colere de Dieu: car il est eerit : 4t A moi : teras point," et ceux qu'on pourrait 
la vengeance; c'est moi qui retribuerai, citer encore, se resument dans cette pa- 

20 dit le Seigneur/' Si ton ennemi a faim, j role : "Tu aimeras ton prochain comme 
donne-lui amanger; s'ilasoif, donne-lui * toi-nierae. M L'amour ne fait point de 10 
a boin;; car en agissant ainsi, tu amas- mal au prochain; Pamour est done !a 
seras des charbons de feu sur sa tete. plenitude de la loi. 

21 Ne te laisse pas vaincre par le mal, mais Cela importe d'autant plus, que vous n 
triomphe du mal par le bien. . savez en quel temps nous sommes : e'est 

13 Que toute ame soit soumise aux auto- Pheure de nous reveiller entin du sum- 
rites superieures; cai- il riy a point meil; car maintenant le salut est plus 
d'autorite qui ne vienne de Dieu, et celles I pres de nous que lorsque nous avons em- 
qui existent ont ete institutes par lui. j brasse la fni. La nuit est avancee, et le 12 

2 C'est pourquoi celui qui resiste a Pauto- j jour approche. Depouillons-nous done 
rite, resiste a l'ordre que Dieu a otabli, '. des ojuvres des tenebres et revetons les 

et ceux qui resistent, attireront sur eux- armes de la lumiere. Marchons honne- 13 

3 memes une condamnation. Car les ma- tement, eomme en plein jour, ne nous 
gistrats ne sont point a redouter pour les laissant point alter aux execs de la table 
bonnes actions, mais pour les mauvaises. et du vin, a la luxure et d Pimpudicito, 
Veux-tu ne pas craindre Pautorite? Pais aux querelles et aux jalousies. Mais 14 
le bien, et tu auras son approbation; ; revetez-vous du Seigneur Jesus-Christ, 

4 car le prince est pour toi ministre de et ne prenez pas soin de la chair, dc 

Dieu pour le bien. Mais si tu fais le mal, maniere a en exciter les convoitises. 

crains; car ce n'est pas en vain quil c 

porte Pepee, etant ministre d: Dieu pour -° . .*- H . A , 1 • >* v ' l x% V x * . _,, " 
£*. r , , ■ • 1- •* 1 1 auitc a tentr envtrs ceux qui sont en- 

tirer vengeance de celui qui Uut le mal, ' 

5 et le punir. II est done necessaire d'etre 
soumis, non seulement par crainte du 



chatiment, mais aussi par motif de, 
conscience. C'est aussi pour cette rai- 
son erne vous payez les impots; car les 
magistrate sont des ministres de Dieu. 
entierement appliques a cette fonction. 



core faibUs dans lafoi. Ne pas sejuger 
Us uns Us autres [xiv , 1 — 12]. Segar- 
der de scandaliscr Us faibles [vers. 
13 — 23]. A rexemple de Jesus -Christ, 
les sup forte j et les accueillir [xv, 

1 — 131- 



Quant a celui qui est faible dans 1 4 

7 Rendez [done] a tous ce qui leur est du : i la loi, accueillez-le sans discuter ses 

a qui Pimpot, Timpot; a qui le tribut, le • opinions. 'Pel croit pouvoir manger de 2 
tribut; a qui la crainte, la crainte; a qui tout: tel autre, qui est faible, sc nourrit 
Phonneur, Phonneur. de loinimes. Que celui qui mango ne 3 

8 Ne soyez en dettc avec personnc, si ce meprisc point celui qui ne mange pas, 
n'est de Pamour mutuel; car celui qui et que celui qui ne mange pas ne juge 




19. Deut. xxxii, 35, cite Ubremcnt d'apres les u. Dc quel temps s ugit-il? De I'approche lie 
Septante. la. parousie, dit S. Jean Chrysostome, c. Ii-d. <Ju 

ao.EmpruntfaitauUvredcsi > r«/.(xxv,.'isv.). retour "lorteux du Sauveur pour le jugctnent 
XIII, 1. Superieures : ce mot eat ajoute pour ' final (Matth. xxiv, 33). Cetait une opinion asse/ 
insinuerlaraisouderobeusancedes infirieurs^ generate dans la primitive Eglise que l'intci- 
et 
taire 

seulement des chets suprcmes, r . . 

rait l'indiquer l*cxpression uu peu inexacte de les Aputres etaient les interpretes infaillibles; il 
la Vulgate {su6limiori6us) f mais aussi les ma- etait reste dans le doraaine de la conjecture ct 
gistrats d'un rant; moins ete ve\ des presaentiments humams. S. Paul pouvait 

5. Vulgate, soyez soumis par nicessite\ ce qui done, sans avoir une conviction bien arretee .1 
ne peut s'entendre que d'une necessite morale. ■ cet egard, tenir cette opinion comme asse/ \iai- 
— De conscience: 5. Pierre (I t ii, 13) dit: A \ semblable pour y puiser un motif de plus Je 
canst de Dieu, dans le meme sens. ' pratiquer avec zele les vertus chnSttennes. Comp. 

6. Ministres: l'expression gr. AciroupTot (au Phil, iv, 5'* H6br. x, 35, 57; I Pier. . iy, 5 et?, c 
:rs. 4 il y avait seulement Stajcovas) designe la premiere epitre aux Thessaloniciens. D au- 



vers. 



proprement les ministres du culte. , tres entendent les vers, n ct u du teinie nam- 

io. L' amour, pour celui qui aime. Comp. ' rel de la vie, de la mort, suivie du jugement 
I Cor. xiti, 4-7. Vulgate, I' amour du prochain particulier. 
ne fait pas le mal. 1 
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Cha p. XIV, 4. fePITRE DE S. PAUL AUX ROMAI NS. Chap. XV, 10. 

point celui qui mange, car Dieu i'a ac- i sertleChristdecettemaniereestagreabie 

4 cueilli parmt Us stens. Qui es-tu, toi ! a Dieu et approuve des hommes. Re- iq 
qui juges le serviteur d'autrui? S'il se cherchons done ce qui contribue a la paix 
tient debout, ou s il tombe, cela regarde ■ et a i'edification mutuelle. Garde toi, 20 
son maitre. Mais il se tiendra debout, car ' pour un aliment, de detruire I'ceuvre de 

5 Dieu a ie puuvoir de ie soutenir. Tel Dieu. II est vrai que toutes choses sont 
met de .a difference entre les jours; tei , pures, mais il est mal a un homme de 
autre les estime tous pareils : que chacun ; devenir en mangeant une pierre d'achop- 
ait dans son esprit une pleinc conviction, pement. Ce qui est bien, e'est de ne 21 

o Celiuqia observe tei ou tel jour, Fobserve j pas manger de viande, de ne pas boire 
en vue du Seigneur; et celui qui mange, de vin, dc ne Hen /aire qui soit pour ton 
mange en vue du beigneur, car il rend j frere une occasion de chute, [de scan- 
graces a Dieujet celui qui ne mange pas, | dale ou de faiblesse]. As-tu une con- -z 
c est en vue du Seigneur qu'ii ne mange ; viction? Garde-la pour toi-meme devant 

7 pas, et il rend aussi graces a Dieu. En Dieu. Heureux celui qui ne se condn nne 
eflet, mil de nous ne vit pour soi-meme, ; pas dans Facte qu'il approuve Mais 

^ et mil ne meurt pour soi-meme. Car, : celui qui a des doutes, s'il mange, il est 
sort que nous vivions, nous vivons pour condamne, parcc qu'il n'agit pas par 
le heigneur; soit que nous mourlons, conviction; tout ce qui ne proeede pas 
nous mourrons pour le Seigneur. Soit d'une conviction est peche. 
done que nous vivions, soit que nous ; Xous devons, nous qui sommes forts, 1 ^ 
mournons, nous appartenons au Set- ! supporter les faiblesses de ceu\ qui ne 

9 gneur. Car le Christ est mort et 1 vecu, ie sont pas, et ne pas nous plaire a nous- 
ann d etre le Seigneur et des morts , memes. Que chacun de nous cherchc a 2 

10 et des vivants Mais toi, pourquoi ju- complaire au prochain pour le bien, alin 
^l?-.. ! 1 *T ere ,\ To . 1 aussi ' Pourquoi de Feditier. Car ie Christ n f a pas eu de 3 

erne; mais, selon 
utrages &i ceux 

« . - t — . — . -»— & — w «w tombes sur moi." 

beigneur; tout genou flechira devant Car tout ce qui a ete ecrit avant nous Fa 4 
moi, et toute langue donnera gloire a ete pour notre instruction, alin que, par 

12 Dieu. ^ Aina chacun de nous rendra la patience et la consolation quedonnent 
compte a Dieu pour soi-meme. les Ecritures, nous possedions Fesperan- 

13 Ne nous jugeons done plus les uns les ■, ce. Que le Dieu de la patience et de la 5 
autres; mais jugez plutot qu'il ne faut consolation vous donne devoir les uns 
nen faire qui soit pour votre frere une - envers les autres les memes sentiments 
pierre d achoppement ou une occasion selon Jesus-Christ, alin que, d'un meme 6 

14 de chute. Je sais et je suis persuade cceur et d'une meme bouche, vous glori- 
dans le Seigneur Jesus que rien n'est faez Dieu, le Pere de Notre- Seigneur 
impur en soi; neanmoins, si quelqu'un Jesus-Christ. Accueillez-vous done les 7 
estime qu'une chose est impure, elle est uns les autres, comme le Christ vous a 
impure pour lui. . accueillis, pour la gloire de Dieu. 

15 fJ l ^° Ur Ufl aliment * tu ^ntristes ! J'aftirme, en effet, que le Christ a ete S 
ton frere, tu ne marches plus selon la ministre des circoncis, pour montrer la 
•'ttante; n|entraine pas a la perdition, veracite dc Dieu, en accomplissant les 
par ton aliment, un homme pour lequel promesses faites a icurs peres, tandis que - 

16 le Christ est mort. Que votre bien ne les gentils glorifient Dieu a cause de s; 

17 soit pas un sujet de blaspheme! Car le misericorde, selon qu'il estecrit : ** Ces 



sa 

est 




to 



^lY 1 s * Ctwftto* 1 • quand il s'agit dc choses ! w^i/f/;formuleabregeedeserment,dout t'expres- 
inaifierentes ou non commandees par une loi, , sion complete serah: Aussi vrai queyfxft/r :'<?•<!«. *, 
ie principal est que chacun se forme U cons- il esc vrai que tout genon, rcc. Cf. Hebr. vi. 1 j 



uence et la suive. Vulgate : Que chacun abonde 
dans son sens; elle traduit inieux ailleurs (iv, 21) 
ie meme verbe grec. 
9. A ve'cu (Vulg. tst ressuscitJ) compreud la 



XV, 3. Ps. Ixix (68), 10, ou le juste persecute 
figure le Messie. 

3. Ministre ties circoncis : lafoucUon du Mes- 
sie, con forme mem aux promesses, etait de cou- 



vie ae Jesus sur la terre et sa resurrection. Les ' sucrer sou activity au saiut de la nation iuive 

y ul' : f*? 0ni lcs araes d * ns !e * cktoi > Ies ,imbc;i ! * Fs * xviii < ! 7)» 5°- 

lFhil.11, 10). io . UEcriturt, Oeut. xxxii, 4 3i tl'aprcs tes 

11. vent, Is. xlv, 33, cite Itbrement. — Jc suis 1 Septante. 
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Chap. XV, if. EPIT RE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. XVI, 2. 

11 sez-vous avecson peuple." Et ailleurs : i ce." Que ie Dieu de I'esperance vous 15 
" Nations, iouez toutes le Seigneur; peu- remplisse de toute joie et de toute patx 

12 pies, celebrez-letous." Isaie dit aussi : dans la foi, afin que, par la vertu de 
" II paraitra, le rejeton de Jesse, celui j l'Esprit- Saint, vous abondiez en espe- 
qui se leve pour regner sur les nations; 1 ranee ! 

en iui les nations mettront leur esperan- ( 

II. — EPILOGUE. 



chap. XV, 14— xvr, 27. — Situation de 

Paul vis-a-vis de ? Eglise de Rome ; 

projets de voyage [xv, 14 — 33]. Re- 

commandations et salutations [XV I, 

1—24]. Doxologie [vers. 25— 27]. 



74 Moi aussi, mes freres, j'ai de vous 
cette persuasion que vous etes de vous- 
memes pleins de bons sentiments, rem- ) 
plis de toute connaissance, et capables ! 

1 5 de vous avertir les uns les autres. Ce- ; 
pendant je vous ai ecrit plus libre* 
ment, comme pour raviver en partie 
vos souvenirs, — a cause de la grace 

16 que Dieu m'a faite d'etre ministre de 
Jesus-Christ, pour les, gentils, — en 
m'acquittant du divin service de FEvan- 
gile de Dieu, afin que l'offrande des gen- 
tils soit agreee, etant sanctifiee par le 

17 Saint-Esprit. J'ai done sujet de me 
glorifier en Jtsus-Christ pour ce qui re- 

iS garde le service de Dieu. Car je n'ose- 
rais point parier de choses que le Christ 
n'aurait pas faites par mon ministere 
pour amener les paiens a obeir a PEvan- 

19 gile, par la parole et par Taction, par 
la vertu des miracles et des prodiges, 
par la puissance de VEsgvit-Saint ; si 
bien que, depuis Jerusalem et les pays 
voisins jusqu'a I'lllyrie, j'ai porte par- 

20 tout TEvangile du Christ, mettant tou- 
tefois mon honneur a precher l'Evangile 
la ou le Christ n'avait pas encore ete 
nomme, afin de ne pas batir sur le fon- 

21 dement quun autre aurait pose, mais 
selon qu'il est ecrit : " Ceux a qui il 
n'avait pas ete annonce le verront, et 
ceux qui n'en avaient pas entendu par- 
ler le connaitront" 

22 C'est ce qui m'a sou vent empeche 

23 d' alter chez vous. Mais maintenant, 



n'ayant plus rien qui me retienne dans 
ces contrees, et ayant depuis plusieurs 
annees le desir d'aller vers vous, j'es- 24 
pere vous voir en passant, quand je me 
rendrai en Espagne, et y etre accom- 
pagne par vous, apres que j'aurai satis- 
fait, en partie du /twins, mon desir do 
me trouver parmi vous. 

Prescntementje vais a Jerusalem, pour 25 
venir en aide aux saints. Car la Mace- 20 
doine et TAchaie ont bien vouiu faireune 
collecte en faveur des saints de Jerusalem 
qui sont dans la pauvrete. Elles i'ont 27 
bien vouiu; aussi bien elles le leur de- 
vaient; car si les gentils ont eu part a 
ieurs biens spirituels, ils doivent a leur 
tour les assister de leurs biens tempo- 
rels. Des que j ? aurai termine cette 2S 
affaire et que j'aurai consigne ce don 
entre ieurs mains, je partirai pour V Es- 
pagne et passerai chez vous. Or je sais 29 
qu'en allant chez vous, j'y viendrai avec 
une abondante benediction du Christ. 

Je vous exhorte, mes freres, par Notre- 30 
Seigneur Jesus-Christ etf par la charite 
du Saint-Esprit, a combattre avec moi, 
en adressant pour moi des prieres a Dieu, 



alin que j ? echappe aux incredules qui sont j i 
en Judee, et que roffrande que je portc 
a Jerusalem soit agreable aux saints, 
en sorte que j'arrive chez vous dans la 3: 
joie, si c'est la volonte de Dieu, et que jo 
i goute quelque repos au milieu de vous. 
1 En attendant que le Dieu de paix soit 33 
avec vous tous! Amen! 

Je vous recomraaudc Phoebee, notre ] 6 
soeur, qui est diaconcsse de TEglise de 
Cenchrees, afin que vous la receviez en 1 
Notre-Seigncur dWe manierc digne 
des saints, et que vous Vassistiez dans 
toutes les choses ou elle pourrait avoir 



u 

t 



t 
^ 



ti. Et aMcnts* Ps. cxvii (116), 1. 
12. Isaie, xi, 12, d'apres les Septante. 

19. A&. ix, 26 sv.; AA. xxvi, ao; AdL xx, 1*3. 

20. Mettant mon honneur. La Vulgate, i^ui 
rend tres bien ce mot IT Cor. v, 9; 1 Thess. iv, 
n,!'omet ict. 

21. Is. lti, 15. 

22. Chez vous. La Vulgate ajoute, et je ne 
Vat pu /aire jusaud cette henre. Ces mots 
inanquent dans tofis les manuscrits grecs, dans 
toutes les versions anciennes, et dans piusueurs 
manuscrits me me de la Vulgate. 



27. Les assister, lite. Usservir retigieusement 
de leurs biens temporels, comme on fait une 
offrande a Dieu. 

28. Ce don, litt. ce fruit At. leur chant*, ou 
de la college. 

30. Paul avait le pressentiment des person 
tions qui 1'attendaient a Jerusalem (Act. x\ 
22 sv.; xxi, 10 sv.). — Lembattre tvec moi 
comp. Col. iv, 12. Vutg. item 1 aider. 

33. Comp. I Cor. xiv, 13; II Cor. xiu.-u; 
Phil iv, 9; I Thess. v, 33. 
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Chap. XVI, 3. EPITRE DE S. PAUL AUX ROMAINS. Chap. XVI, 27. 



besoin de vous, car elle aussi a donne 
aide a plusieurs et a moi-meme. 

3 Saluez Prisca et Aquila, mes coope- 

4 rateurs en Jesus- Christ, eux qui, pour 
sauver ma vie, ont expose leur tete; 
ce n'est pas moi seul qui leur rends 
graces, ce sont encore toutes les Egli- 

5 ses des gentils. Saluez aussi l'Eglise 
qui est dans leur maison. — Saluez Epe- 
nete, mon bien-aime, qui a ete pour le 

d Christ les premices de 1* Asie. — Saluez 
Marie, qui a pris beaucoup de peine pour 

7 vous. — Saluez Andronique et Junias, 
mes parents et mes compagnons de cap- 
tivite, qui jouissent d'une grande consi- 
deration parmi les Apotres, et qui meme 
ont ete dans le Christ avant moi. — 

S Saluez Amplias, mon bien-aime dans le 

9 Seigneur. — Saluez Urbain, notre co- 
operateur dans le Christ, et Stachys, 

10 mon bien-aime. — Saluez Apelle, qui a 
fait ses preuves dans le Christ. Saluez 

1 1 ceux de la maison d' Aristobule. — Sa- 
luez Herodion, mon parent. Saluez ceux 
de la maison de Narcisse qui sont dans 

12 ie Seigneur. — Saluez Tryphene et 
Tryphose, qui travaillent dans le Sei- 
gneur. Saluez Perside, la bien-aimee, 
qui a beaucoup travaille dans le Sei- 

* 3 gneur. — Saluez Rufus , distingue dans 
le Seigneur, et sa mere, qui est aussi la 

14 mienne. — Saluez Asyncrite, Phlegon, 
Hemes, Patrobas, Hernias, nt les freres 

[5 qui sont avec eux. — Saluez Philologue 
et Julie, Neree et sa soeur, ainsi qu'Olym- 
pas, et tous les saints qui sont avec eux. 

16 — Saluez-vous les uns les autres par 
tin saint baiser. 

Toutes les Eglises du Christ vous 
saluent 



20 



Je vous exhorte, mes freres, a prendre 17 
garde a ceux qui causent les divisions 
et les scandales, en s'ecartant de Pensei- 
gnement que vous avez recu; eloignez- 
vous d'eux. Car de tels hommes ne 18 
seryent point le Christ Notre- Seigneur, 
mais leur propre ventre, et avec leurs 
paroles douces et leur langage flatteur, 
ils seduisent les coeurs des simples. Car 19 
votre obeissance est arrivee aux oreilles 
de tous; je me rejouis done a votre sujet; 
mais je desire que vous soyez prudents 
pour le bien et simples pour le maL Le 
Dieu de paix ecrasera bientot Satan sous 
ves pieds. 

Que la grace de Notre- Seigneur Jesus- 
Christ soitavec vous! 

Timothee, le compagnon de mes tra- 
vaux, vous salue, ainsi que Lucius, Ja- 
son et Sosipater, mes parents. — Je 
vous salue dans le Seigneur, moi Ter- 
tius, qui ai ecrit cette lettre. — Caius, 
mon note et celui de l'Eglise, vous salue. 
Eraste, le tresorier de la viile, vous sa- 
lue, ainsi que Quartus, noire frere. 

[Que la grace de Notre- Seigneur Jesus- 
Christ soit avec vous tous! Amen!] 

A celui qui peut vous affermir selon 
mon Evangile et la predication de Jesus- 
Christ, — conformement a la revelation 
du mystere reste cache durant de longs 
sifcles, mais manifeste maintenant, et, 
selon 1'ordre de Dieu, porte par les ecrits 
des prophetes, a la connaissance de tou- 
tes les nations pour qu'elles obeissent a 
la foi, — a Dieu, seul sage, soit la 27 
gloirc par Jesus-Christ aux siecles des 
siecles! Amen! 
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XVI, 3. Prisea, la meme que Priscille, et 
Aquila, son epoux. Voy. Adt xviii; I Cor. 
xvi, xq; II Tim. iv f iq. 

4. Mot a mot mettre U cou sous la hack* 
• est-a-dire exposer leur vie;peut-ctre a Ephcsc 
I Cor. xv, 32; II Cor. I. 8. 

5. A Rome, com me a Ephese (I Cor. xvi. 19; 
Col. ;v, 13; Phillm. a), Aquila et Prisca te- 
uaient dans leur maison des assemblers de fide* 
l^s qui s'y reunissaient pour le service divin. 

6. Pour vous, ou pour nous, ou parmi t*ons 
l Vu lg*)t selon d'autres lemons. Comp. Luc, viii, 
j: Jean, xix t 25. 

7. XvyynnU mov peut signtner me s parents 
ou mes compat notes, ix, 3. Comme an vers, xz 

t ai, ce mot s'applique a di verses persoones 



dont deux sont de Mace\loine, Act. xvii, 5: 
xx, 4, le sens plus large de compatrioUs est 
plus probable. 

13. Rufus, probablement le tils de Simon de 
Cyrene(Marc, xv, ax). 

x8. Leur ventre, toutes les passions basses 
(I Tim. vi t 5; Ttt. i, 11). 

to. Entre cette benediction et la doxologie 
(vers. 25 sv.), Paul se trouve amene a ajouter 
encore quelques salutations. 

23. Casus ou GaJus, le meme que I Cor. i, 14; 
Paul logeait chez lui. 

24. Ce verset, ri petition du verset 20, qu'ou 
lit dans le texte re^u, ne se trouve pas dans les 
meilleurs manuscnts; il ne parait pas authen* 
tique. C'est la repetition du vers. 20. 
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1 RE EPITRE aux CORINTHIENS 




PREAMBULE [Chap. I, i — 9]. 

Adrtm et salutation [vers, i -3]. ^ f . i actions dc graces a votre sujet, pour la 
tiom dc grdus four ies dons £«nto j 5™* £ ??*$»■ vous a ete . talte en 
AirZWfiawje&n-rtMwU-g]. j J«« s " Christ. Car par voire union avee 5 

r l-t 7] t | lu ^ vous avez ete corables de unite sor- 

1 l.^r-fclffl ATTt - a P otr e de Jesus- Christ ! te de richesses, en toute parole et en 

appele par la volonte de Dieu, i toute connaissancc, le temoignage du 6 
et Sosthenc, son frere, a ! Christ ayant ete solidement etabh par- 
l'Eglise de Dieu qui est a Co- mi vous, dc sorte que vous ne le cede/ 7 
rinthe, aux fideles sanctifies en Jesus- ; a personne en aucun don de grace, atten- 
Christ, saints par vocation, et a tous i dantavec confiance la revelation dcXotre- 
ceux qui invoquent, en quelque lieu que * Seigneur Jesur,- Christ. 11 vous affer- S 
ce soit, ic nom dc Notre- Seigneur Jesus- I mira aussi jusqu'a \a fin, pour que vous 
Christ, leur Seigneur et le notre : grace j soyez irreprocnabies, au jour de Notre- 
ct paix vous soicnt donnees dc la part de Seigneur Jesus-Christ. II est fidele, le t> 
Dieu notre Pere ct du Seigneur Jesus- Dieu, qui vous a appeles a la commu- 
Christ ! I nion de son Fils Jesus-Christ, Xotrc- 

Je rends a mon Dieu de continuelles ; Seigneur. 

PREMIERE PARTIE. 



DE QUELQUES ABUS A REFORMER DANS L'EGLISE 

DE CORINTHE [Ch. I, 10— IV, 20]. 

§ I. — DIVISIONS EXTRE LES FIDELES AU SUJET ,DE LEURS 

PREDICATEURS [I, 10— IV, n\ 

to - c.iap. ,,,0-11,5.- Court ! f. a . utr t« ctm ^ ^ Apollos ! — et moi a 
expnt des /aits [vers, to- «]. Con- , Cephas'- - et moi an Christ l.e 

,*^ ,- J t . , j / y> ■ • • Christ est-il dmse? Est-ce Paul qui o 

damnation rfnerale de knrs divisions V 1 v*. „ .„Vc,4 M «.. «««, l> 

,7 re s*t • a etc crucme pour vous? Est-cc au nomue 

au nom dc leur union en fisus-Christ *-"«•"«. k~«* ^™>* ~ .. . . . 



[vers. 13 — 16]. Condam nation direc 
te : La simplicity dc sa predication nc 
devait pas Ies scandaliser. Sagessc du 
mondc n'prouvt'e par la sagessedcDieu 
[17 — 31]; dans sa predication il fest 
conform c f aux desscins dc cettc >a°csst 
divine [11,1 — $]. 



Paul que vous avez etc baptises? Je 14 
rends graces a Dieu de ce que je n'ai 
baptise aucun dc vous, si ce n'est Cris- 
pus et Caius, afin que personne ne 15 
puissc dire qu'il a ete baptise en mon 
nom. J'ai encore baptise la famillede if>. 
Stephanas: du rcste, je ne sache pas que 
j'ai baptise personne d'autre. 



10 Jevous oxhorte, freres, au nom de ! Ce nest pas pour baptiser que le 17 
Notre-Scigncur Jesus-Christ, a avoir i Christ ma envoye, e'est pour precher 
tous un meme langage; qu'il n\* ait | I'Evangilc, non point par la sagesse du 
point de scission parmi vous, maissoyez discours, afin que la croix du Christ ne 
parfaitcment unis dans un meme esprit. ' soit pas renduc vaine. En effet, la doc iS 

11 et un meme sentiment. Car, il nVa etc trine de la croix est une folic pour ceux. 
rapporte a votre sujet, mes freres, par qui perissent; mais pour nous qui som- 
les gens de Chloe, qu'il v a des dispu- mes sauves, elle est une force divine. 

12 tes parmi vous. Je veiix dire que tel Car il est ecrit : " Je detruirai la sa- »* 
d'entre vous dit : "Moi, je suis a Paul !— gesae des sages, ct j'aneantirai la science 

I ( : 4 . Crisfius; voy. Act. viit, 8. - Cains : X9. Ecrit Is. xxix, 4, cit* Ubrem«nt d'apri.--* 
Rom. xvl 23. Ies Stptfcnte. 

16. Stephanas : voy. xv\, 15-17. i 
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Chap. I, 20. 



Ire EPiTRE AUX CORINTHIENS. 



Chap. II, 14. 



20 des savants. 1 ' Ou est le sage? ou est le 
docteur? ou est le disputeur de ce sie- 
cle? Dieu n'a-t-il pas convaincu de folie 

21 la sagesse du monde? Car le monde, 
avec sa sagesse, n'ayant pas connu Dieu 
dans la sagesse de Dieu, il a plu a Dieu 
de sauver les croyants par la folie de la 

22 predication. Les Juifs exigent des mi- 
racles, et les Grecs cherchent la sagesse; 

jj nous, nous prechons le Christ crucifie, 
scandale pour les Juifs et folie pour les 

14. gentils, mais pour eeux qui sont appe- 
les, soit Juifs, soit Grecs, puissance de 

:; Dieu et sagesse de Dieu. Car ce qui est 
folie de Dieu est plus sage que la sagesse 
des homines, et ce qui est faiblessc de 
Dieu est plus fort que la force des hom- 
ines. 

20 Considerez en effet votrc vocation, 
mes freres : ii n'y a par mi vous ni beau- 
:oup de sages selon la chair, ni beau- 
coup de puissants, ni beaucoup de nobles. 

:; Mais e'est ce qui etait insense aux veux 
du monde que Dieu a ehoisi pour confon- 
dre les sages; et e'est ce qui etait faible au 
i^re du monde que Dieu a ehoisi pour con- 

:S fondre les forts; et Dieu a ehoisi la bas- 
scsse et Topprobre du monde, ce qui 
ivest rien, rx>ur reduirc au neant ce qui 

:u est, afin que nuile chair ne s»e gloriiie 

jo devant Dieu. Or e'est par lui que vcus 
etes en Jesus-Christ, iequel, de par Dieu, 
a ete fait pour nous sagesse, et justice, 

ji et sanctification, et redemption, afin 
que, selon le mot de FEcriture, " celui 
<\ui se gtorific, se gloriiie dans le Sei- 
gneur." 

2 Moi aussi, mes fre r % lorsquc je suis 

venu chez vous, ce n'est pas avec une 

superiorite de langage ou de sagesse que 

je suis venu vous annoncer le temoignage 

: de Diea. Car je n'ai pas juge que je 

Jusse savoir parmi vous autre chose que 

Jesus-Christ, et Jesus-Christ crucifie. 

j Mais e'est dans Li faiblesse, dans la 

crainte, et dans un grand tremblement 

4 que je me suis presente chez vous; et 
ma parole et ma predication n'avaient 
rien du langage persuasif de la sagesse, 
mais YEsprit-Sainl et la force de Dieu 



j en demontraient la verite : afin que 5 
1 votre foi repose, non sur la sagesse 
j des hommes, mais sur la puissance de 
Dieu. 

2* — chap. II, 6 — in, 17. — Lavraie 
sagesse contenue dans PEvangile [vers. 
6 — 11]; mais eile ne s^adresse qiiaux 
parfaits [12--16] et d Corinthe on 
est loin d'etre parfaii [in, 1, 2]. 
Dtminente dignite des predieateurs de 
PEvangtle [3—9]; leitr devoir; Dieu 
les juge ra [10 — 17]. 

Pourtant il est une sagesse que nous 6 
prechons parmi les parfaits, sagesse 
qui n'est pas celle dc ce siecle, ni des 
princes de ce siecle, dent le regne 
va finir. Nous prechons une sagesse de 7 
Dieu mysterieuse et cachee, que Dieu, 
avant les siecies, avait destinee pour 
notre glorification. Cette sagesse, nul 8 
des princes de ce siecle ne Fa connue; — 
car, s'ils Favaient connue, ils n'auraient 
pas crucifie le Seigneur de la gloire. 
Mais ce sont, comme il est ecrit, " des -9 
choses que Foul n'a point vues, que 
Foreille n'a point entendues, et qui ne 
sont pas montees au cceur de Phomme, 
— des choses que Dieu a preparees pour 
ceux qui raiment. 1 ' Cest a nous que 10 
Dieu les a revelees par son Esprit; car 
FEprit penetre tout, meme les profon- 
deurs de Dieu. Car qui d'entre les horn- 1 1 
mes connait ce qui se passe dans Fhom- 
me. si ce n'est Fesprit de Fhomme qui 
est en lui? De meme personne ne con- 
nait ce qui est en Dieu, si ce n'est FEs- 
prit de Dieu. 

Pour nous, nous avons reicu, non res- 12 
prit du monde, mais l'Esprit qui vient 
de Dieu, afin que nous connaissions les 
choses que Dieu nous a donnees par sa 
grace. Et nous en parlous, non avec 13 
des paroles qu'enseigne la sagesse hu- 
maine, mais avec celles qu'enseigne 
l'Esprit, en exprimant les choses spiri- 
tuelles par un langage spirituel. Mais 14 
1'homme naturel ne re«;oit pas les choses 
de l'Esprit de Dieu, car elles sont une 



\u Citation libre de Jer. ix, 24, d'apre* les chnkienne, capable* d'une science plus profon- 
>eptante. tj e <je» m ystere* de rEvangile, par opposition 




... , w — N , ,,.,., ij) qm 

J* y* ct ; xvu » 33 **•) melaient dans les souvenirs de l'Apotre. 

4- uc I* smgessf{\A Vulg. ajoute humaitu), ! 13. Liu. mtussami ou aduptant urn la***** 
I sa se\des philosopher . . . spirituel aux chosts spi,itu*lUs % aux vent* 

l^/Vf**** (*" Ie «« !«« sptritutli), ce ; rdvdees. 
sout les fidcles arrives a la maturity de la vie j 14. Amimud ne rend pas le sens : litt. psychi- 

f 193 1 



Chap. II, 15. I** £PITRE AUX CORINTHIENS. Chap. IV, i. 



folie pour lui, et il ne peut les connaitre, 
parce que c'est par FEsprit qu'on en 

15 juge. L'homme spirituel, au contraire, 
juge de tout, et il nest lui- meme juge par 

16 personne. Car, " qui a connu la pensee 
du Seigneur, pour pouvoir Finstruire? " 
Mais nous, nous avons la pensee du Christ. 

3 Moi-meme, mes freres, ce n'est pas 
comme a des hommes spirituels que j'ai 
pu vous parler, mais comme a des hom- 
mes charnels, comme a de petits enfants 

2 dans le Christ. Je vous ai donne du 
lait a boire, non de la nourriture solide, ' 
car vous n J en etiez pas capables, et vous 
ne i'etes pas meme a present, parce que 
vous etes encore charnels. 

3 En effet, puisqu'il y a panni vous de 
la jalousie et des disputes, n'etes-vous 
pas charnels, et ne marchez-vous pas 

4 seion l'homme? Quand i'un dit : Moi,* 
je suis a Paul ! et un autre : Moi, je suis 
a Apollos! n'etes-vous pas des hommes? 
Qu'est-ce done qu* Apollos ? et qu'est-ce 

5 que Paul? Des ministres par le moyen 
desquels vous avez cru, selon ce que le 

6 Seigneur a donne a chacun. Moi, j'ai 
plante, Apollos a arrose; mais Dieu a 

7 fait crcitre. Ainsi celuiqui plante n'est 
rien, ni celui qui arrose; Dieu, qui fait 

8 croitre, est tout, Celui qui plante et 
celui qui arrose sont egaux; et chacun 
recevra sa propre recompense selon son 

9 propre travail. Car nous sommes ou- 
vriers avec Dieu. Vous etes le champ de 
Dieu, Tedifice de Dieu. 

10 Selon la grace de Dieu qui m'a ete 
donnee, j'ai, comme un sage architecte, 
pose le fondement, et un autre batit des- 
sus. Seulement que chacun prenne garde 

1 1 comment il batit dessus. Car personne 
ne peut poser un autre fondement que 
celui qui est deja pose", savoir Jesus- 

1 2 Christ Si Ton batit sur ce fondement 
avec de Tor, de l'argent, des pierrespre- 
cieuses, du bois, du foin, du chaume, 

que, l'homme en tant qu'ayatit le souffle de la 
vie (animal descendant d'Adam et semblable 
a lui. en un mot l'homme nature!, que I' Esprit 
de Dieu n'a pas encore eclair^ et sanding. 11 
est oppose u Xhomme spiritual, au chnftien 
rtgeneTe", en possession de rEsprit-Saint.Comp. 
Rom. viii, 9 sv. — *VV re^oiipas, Vulg. ne per- 
pott put, 

16. Citation libre d'lsale xl, 13, dapres, les 
Septante. 

III. 2. Dn lait, partie elementaire de I'ensci- 
gnement chr&ien. Comp. Hebr. v, is sv. 

13. Ces divers matenaux figurent les di verses 
doctrines, vraies ou fausses, solides ou sans con* 
sistance, qui, sans renverser le dogme fonda- 
mental de Jesus-Christ crucifte, en derivent ou 
s'y ajoutent. 

13. f.'oMvrafC, la part de travail fourni par 
chacun dans la construction de l'ldince. Le ju- 



Touvrage de chacun sera raanifeste; car 13 
le jour du Seigneur le fera connaitre, 
parce qu'il va se reveler dans le feu, et 
le feu meme eprouvera ce qu J est i'ouvra- 
ge de chacun. Si Touvrage que Ton aura 1 4 
bati dessus subsiste, on recevra une re- 
compense; si 1 ouvrage de quelqu'un est 15 
consume, il perdra sa recompense; lui 
pourtant sera sauve, mais comme au 
travers du feu. 

Ne savez-vous pas que vous etes un 16 
temple de Dieu, et que FEsprit de Dieu 
habite en vous? Si quelqu'un detruit 17 
le temple de Dieu, Dieu le detruira; car 
le temple de Dieu est saint, et e'est ce 
que vous etes vous-memes. 

3 — CHAP. Ill, 18— IV, 31. — Conclu- 
sions et avis pratiques. — a) Pour les 
simples fideles : ni preferences inspires 
par la sagesse mondaine [vers. 1 8 — £3 ], 
ni comparaison entre leurs pridicateurs 
dont Us ne sont pas les jugvs [iv, 1— 
5]. — b) Pour les predicate urs : humi- 
lite 1 et abnegation a son propre exem- 
pt. [6 — 13]. Exhortation pat erne tie 
[14— 2ll. 

Que nul ne s'abuse soi-meme. Si quel- 18 
qu'un parmi vous pense etre sage dans 
ce siecle, qu'il devienne fou, afin de de- 
venir sage. En effet, la sagesse de ce 19 
monde est folie devant Dieu; car ii est 
ecrit : " Je prendrai les sages dans leurs 
ruses. ;? Et encore : " Le Seigneur con- 20 
nait les pensees des sages, il .razVqu'clles 
sont vaines." Que personne done ne 21 
mette sa gloire dans des hommes; car 22 
tout est a vous, et Paul, et Apollos, et 
Cephas, et le monde, et la vie, et la mort, 
et les choses presentes, et les choses a 
venir. Tout est a vous, mais vous, 23 
vous etes au Christ, et le Christ est a 
Dieu. 

Ainsi, qu'on nous regarde comme des 4 
serviteurs du Christ et des dispensateurs 



r 
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gement de Dieu qui manifestera par sa provi- 
dence ce qui est pur et de bon aloi, comme ce 
qui est impur et faux. 

14.15. S. Paul nous presente l'lmage d'un 
Edifice embras*, ou le feu de*vore toutes les ma- 
tteres combustibles; celui qui a bati reussit a en 
sortir, mais nu et de*pouill6, comme un, homme 
qui echappe aux namraes. Ainsi le pre*dicateur 
qui aura mele* a la pure doctrine dr christia- 
nisme des elements imparfaits, etnpruntes, soit 
pour le fond, soit pour la forme, a la sagesse 
mondaine, perdra 4a recompense speciale pro- 
raise a 1'apOtre, tout en ayant part, mais ;i 
grand'peine, au salut. 

19-20. Job, v, 13. Je prtttdrai; litt, Jest lui 
(Dieu) qui prend. Et encore, Ps. xciv (93), n. 

23. Rom. viii, ?3. 

IV, r. Les 5 premiers versets de ce chapttrc 
se rattachent a ce qui precede. 
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Chap. IV, 2. 



!re EPITRE AUX CORINTHIENS. 



"hap. V, 3. 
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2 des mysteres de Dieu. Eh bien! ce que 
Ton cherche dans les dispensateurs, c'est 

j quechacunsoittrouvefidele. Pourmoi, 
il m'importe fort peu d'etre juge par vous 
ou par un tribunal humain; je ne me juge 

4 pas moi-meme; car, quoique je ne me 
sente coupable de rien, je ne suis pas 
pour cela Justine : mon juge, c'est le Sei- 

5 ^neur. C'est pourquoi ne jugez de rien 
avant le temps jusqu'a ce que vienne le 
Seigneur : il mettra en lumiere ce qui est 
cache dans les tenebres et manifestera 
ies desseins des coeurs, et alors chacun 
recevra de Dieu la louangc qui lui est 
due. 

Ce que je viens de dire d'Apoilos et 
de moi, n'est qu'une forme que j'ai prise 
a cause de vous, freres, aim que vous 
appreniez en nos personaes a ne pas 
aller au dela de ce qui est ecrit, ne vous 
enflant pas d'orgueil en faveur de i'un 

7 contre i'a"tre. Car qui est-ce qui te 
distingue >Qu'as-tu quetu ne l'aies recu? 
Et si tu i'as recu, pourquoi te glorifies-tu 

S comme ai tu ne I'avais pas recu? Deja 
vous etes rassasies! Deja vous etes riches! 
Sans nous, vous etes rois! Dieu veuille 
que vous le soyez en diet, afin que nous 

u aussi nous regnions avec vous! Car il 
semble que Dieu nous ait fait paraitre, 
nous les Apotres, comme les derniers des 
hommes, comme des condamnes a mort, 
puisque nous avons &£ en spectacle au 
monde, aux anges et aux hommes. 

10 Nous, nous sommes insenses a cause du 
Christ, et vous, vous etes sages en Jesus- 
Christ; nous,nous sommesfaibles,et vous, 



vous etes forts; vous, vous etes en honneur, 
et nous dans lemepris! Acetteheureen- 11 
core, nous souffrons la faim, la soif, la 
nudite; nous sommes meurtris de coups, 
nous n'avons ni feu ni lieu, et nous nous 12 
fatiguons a travailler de nos propres 
mains; maudits, nous benissons; perse- 
cutes, nous le supportons; calomnies, 13 
nous supplions; nous sommes jusqu'a 
present comme les balayures du monde, 
le rebut des hommes. 

Ce n'est pas pour vous faire honteque 14 
j'ecris ces choses; mais je vous avertis 
comme mes enfants bien-aimes. Car, 15 
eussiez-vous dix mille maitres dans le 
Christ, vous n'avez pas cependant plu- 
sieurs peres, puisque c'est moi qui vous 
ai engendres en Jesus-Christ par i'Evan- 
gile. Je vous en conjure done, soyez 16 
mes imitateurs, [comme je le suis du 
Christ]. C'est pour cela que je vous ai 17 
envoye Timothee, qui est mon enfant 
bien-aime et fidele dans le Seigneur; il 
vous rappellera quelles sont mes voies 
en Jesus-Christ, de quelle maniere j'en- 
seigne partout, dans toutes les Eglises. 
Quelques-uns, presumant que je n'irais 18 
plus chez vous, se sont enfles d'orgueil. 
Mais j'irai bient6t chez vous, s'il plait au 19 
Seigneur, et je prendrai connaissance, 
non des paroles de ceux qui se sont en- 
fles, mais de ce qu'ils peuvent faire. Car 20 
le royaume de Dieu consiste, non en pa- 
roles, mais en oeuvres. Que voulez- 21 
vous? Que j'nille chez vous avec la ver- 
ge, ou avec nmour et dans un esprit de 
douceur? 



§ IL — SCANDALES DONNES PAR QUELQUES FIDDLES. 



i° — CHAP. v. — Aprh avoir reprocht 
aux Corinthiens de tolirer parmi eux 
un incestueux\ysx%. 1— 2], 1/ Pexcom- 
munie et onlontu qu'on se sdparc de 
lui [3 — 8], D'une manibre g&Urak 
ri avoir aucun rapport avec Us mau- 
vais chrititns [9 — 13]. 

5 Onn'entendparlerqued'uneimpudici- 
te commise parmi vous. et d'une impu- 



dicite telle qu'ii ne s'en rencontre pas de 
semblable me* me chez les paiens; c'est au 
point que queiqu'un a la femme de son 
pere. Et vous etes enflfe d'orgueil ! Et 
vous n'avez pas 6te plut6t dans le deuil, 
afin que celui qui a comrois un tei acte 
tut retranch^ du milieu de vons! 

Pour moi, absent de corps, mais pre- 
sent d'esprit, j'ai deja juge\ comme si 
j'etais present, celui qui a commis un tel 
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6. Liu. : cts cAasts (dites a partir de iii, 5) 
a* lieu de leur donner une tenear g&ierale, 
ou de les adresser dire&ement aux prtdica- 
icurs doiu el les condamnenc la presomptioo 
ct I'orgueil, ft Us at\ par une figure de langage, 
tcumiti vers Apollos tt vtrs met. 

D autres rapportent am <Ula dt ct qui a it* 
<crit t a ce que TApdtre vient de dire au com- 
mencement de ce chapitre : " Qu'on ous re* 
ijarde comme des serviteurs du Christ," etc 

3. A voir la sumsance des Ccrinthiens, on 



dirait qu'ils sont deja arrives a la pleineroyaute* 
nresianique, a laquetle les fideles sec A a&so- 
ciesdans la vie future (II Tim. u, ,2. Comp. 
Rom. viii, 17), co-royauu& qui les mettra en pos- 
session de tous les btens de I'lternelte beatitude 
(Matth. v, 6; II Cor. viii, 7% 

9. Car rattache ce verset au voeu qui precede 
et continue 1' ironic. 

V, 3-5. U le livre vivement a Satan pour tare 
tounnent6 dans son corps, au moyea de mala* 
dies et dautres affections cxterieures. Compa- 
re* Thistoire de Job, d'Ananie (Act v. 1.5) c t 
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Chap. V, 4. 



I" EPITRE AUX CORINTHIENS. 



Chap. VI, 13. 



4 attentat : Au nom de Notre-Seigneur I ea jugement devant les injustes, et non 
Jesus [-Christ], vous tous reunis et moi ! devant les saints! Ne savez-vous pas 
en esprit au milieu de vous, avec la puis- 1 que les saints jugeront le raonde? Et si 



5 sance de Notre-Sei^neur Jesus, qu un 
tel homme soit livre a Satan pour la mort 
de la chair, afin que Tesprit soit sauve au 

6 jour du Seigneur Jesus. — Vous avez 
tort de vous tant glorifier ! Ne savez 



c'est par vous que le tnonde doit etrc 
juge, etes-vous indignes de rendre des 
jugements de moindre importance? Ne 
savez-vous pas que nous jugerons les 
anges? Pourquoi pas, a plus forte rai- 



vous pas qu'un peu de levain fait lever | son, les affaires de cette vie? Quand 

7 toute la pate? Purifiez-vous du vieux \ done vous avez des jugements a faire 
levain, afin que vous soyez une pate nou- j rendre sur les affaires de cette vie, eta- 
velle, comme aussi vous etes des azymes; | blissez pour les juger ceux qui sont les 
car notre Paque, le Christ, aeteimmole. moins consideres dans i'Eglise! Je le 

8 Celebrons done la fete, non avec du vieux ! dis a votre honte : ainsi il n'y a pas un 
levain ni avec un levain de malice et de homme sage parmi vous, pas un seul. 



perversite, mais avec les azymes de la 
purete et de la verite. 



qui puisse se prononcer entre scs frerest 
Mais un frere est en pnx. s avec un frere. 



9 Je vous ai ecrit dans ma lettre " de t et cela devant des infideles! C'est deja, 
ne pas avoir de relations avec les impu- 1 certes, un defaut pour vous que d'avoir 



10 diques" : non pas absolument avec les 
impudiques de ce monde, ou avec les 
hommes cupides et rapaces, ou avec les 



des proces les uns avec les autres. Pour- 
quoi ne souffrez-vous pas plutot quelquc 
injustice? Pourquoi ne vous laissez-vous 



11 



idolatres ; autrement il vous faudrait pas plutot depouiller ? Mais e'est vous- 
sortir du monde. J'ai simplement voulu j memes qui commettez rinjustice et qui 
vous dire de n'avoir point de relations j depouillez les autres et ce sont vos freres! 
vec un homme qui, portant le nom de \ Ne savez-vous pas que les injustes ne 
rere, est impudique, ou cupide, ou ido- , possederont point le royaume de Dieu? 



Iatre, ou medisant, ou ivrogne, ou ra- j Ne vous y trompez point : ni les impu- 
pace, de ne pas meme manger avec un j diques, ni les idolatres, ni les aduiteres, 



12 tel homme. Car est-ce a moi de juger 
ceux du dehors? N'est-ce pas ceux du 
dedans qu'il vous appartient de juger? 

13 Ceux du dehors, e'est Dieu qui les juge. 
Retranchez le mechant du milieu de 
vous. 



20 — chap. VI. — a).Procis entre ckri- 



ni les effemines, ni les infames, ni les 10 
voleurs, ni les avares, ni les ivrognes, 
ni les calomniateurs, ni les rapaces ne 
possederont le royaume de Dieu. Voiia 1 1 
pourtant ce que vous efiez, du moins 
quelques-uns d'entre vous; mais vous 
avez ete laves, mais vous avez ete sanc- 
tifies, mais vous avez ete justifies au 



i 



tiens. — Les ehritiens ne doivent pas nom du Seio;neur Jesus-Christ et par 
porter ieur proe.s devant Us juges - rEsprit de notre Dieu . 



patens [vers. 1—6]; et ntime Us de 
vraient cviter tout proch entre eux 
[7 — II]. — b) Impudiciti, Vimpudi- 
citt! n'est pas une chose indiffirente 
[12 — 14]; elle outrage en ttous les mem- 
hres deJisus-Christ [15—20]. 

6 Quoi! il y en a parmi vous qui, ayant 



Tout m'est permis, mais tout nest n 
pas utile; tout m'est permis, mais moi, 
je ne me laisserai dominer par quoi que 
ce soit. Les aliments sont pour le vea- 15 
tre, et le ventre pour les aliments, et 
Dieu d&ruira Tun comme les autres. 
Mais le corps n est pas pour I'impudi- 



un differend avec un autre, osent aller I cit£; il est pour le Seigneur, et le Sei 



d*Elymas(Aa. xiii, 8-u). Vesprit % de Thomme 
en tant qu'anime* de la vie surnaturette, sera 
Mauve' : tel est, dans les desseins de Dieu et 
dans l' intention de t'Apdtre, le but final de ce 
terrible chatiment. 

7. Vieux levain, synonyme de vieil homme 
(Rom. vi, 6; Eph. iv, 23; Cot. iii,9)- L'unage 
est emprantee a la coutume des Juift de fatre 
dtsparaicre de leurs maisons toute espece de 
levain a i'approche de la fiSte de Pique (Exod. 
»•» »5i <9i »Sf 7X — ***** funtvetU, m6me 
sens que c\iature nonvtlU (II Cor. v. 17), 
kemm*.*9wvea% (Eph. iv, 34X que le levain du 
p6ch6 n*m. pas fait ferraenter. - Comme autsi 
oien. Pout ttee mm levmbt, vous, chr^tieos, 
purines par le bapt£rae du ievain du pechd — 



Xotrt Pttqutt notre agneau pascal, est tmmole : 
la vrate Pique spirttuelle, dont la P4que juiv- 
n'etait que la figure, est arrivee pour nous. Nous 
devons done nous abstenir du ferment du p4- 
chf, comme les Juifs, la Pique venue, s'absie- 
natent de pain fermented 

or to. Dams ma iettrt, une lettre precldente, 
qui n'est pas pnrvenue hisqu'a nous. 

it, Portaat Unom de frtre x chretien denom. 
— Idoidtre, en prenant part a des CStes palennes. 

1%. Ceux du dehors* qui sont en dehors dc 
TEfcUse, les no n-chre tiens. . 

VI, 9.10. Ne potsideront peinti Utt. «'A/rr- 
teront point : l'e'ternelleftHcite' est con^e com- 
me Heritage des enfants de Dieu (Gal. v, 21; 
Ephea. i, it). 
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Chap. VI, 14. i« fepJTRE AUX CORINTHIENS. Chap. VII, 15. 



14 gneur pour ie corps. Et Dicu qui a rcs- 
suscite ie Seigneur, nous ressuscitcra 

15 aussi par sa puissance. Ne savez-vous 
pas que vos corps sont des membres du 
Christ? Prendrai-je done les membres 
du Christ pour en faire les membres 

16 d'une prostituee? Loin de la! \e savez- 
vous pas que celui qui s unit a la pros- 
tituee est un seul corps avec elle? Car, 
dit VEcriturc. " ils seront les deux en 

17 une seule chair." Au contraire celui 
qui s unit au Seigneur est un seul esprit 



avec lui. Fuyez I'impudicite. Quelque 18 
autre peche qu'un homme commette, ce 
peche est hors du corps; mais celui qui 
se livrc a Hmpudicite peche centre son 
propre corps. Xe savez-vous pas que 19 
votre corps est le temple du Saint-Esprit 
qui est en vous, que vous avez recu de 
Dieu, et que vous n'etes plus a vous- 
memes? Car vous avez ete rachetes a 20 
grand prix. Glorifiez done Dieu dans 
votre corps. 



DEUXIEME PARTIE. 



RKPONSE A CINQ QUESTIONS QUE LES CORINTHIENS 
LUI AVAIENT POSfiES [Ch. VII, i-XV, 58]. 

I. — SUR LE MARIAGE ET LA VIRGINITE. 



CIUP. vii. — Droits mutuels et devoirs 
des personnes metrites [vers, i —9]. 

Indissolubility du bien conjugal [10 

16]. Avis gintral sur la vocation a la 
tot et la stability dans son Hat de vie 
[17 — 24]. Hetat de virgimtt* ; son 
excellence [25 -35 J; quelques regies 
pratiques pour les parents [36—38]. 
/A'/W de viduite* [39 — 40]. 

7 Quant aux points sur lesquels vous 
m'avez ecrit, je vous dirai qu y \\ est bon 
pour I'homme de ne pas toucher de 

2 femme. Toutefois, pour eviter toute 
impudicite, que chacun ait sa femme, et 

3 que chaquc femme ait son mari. Que 
Ie mari rende a sa femme ce qu'il lui 
doit, et que la femme agisse de memc 

4 enyers son mari. La femme n a pas 
puissance sur son propre corps, mais le 
mari; pareillement le mari n'a pas puis- 
sance sur son propre corps, mais la fem- 

5 me. Ne vous soustrayez pas Tun a 
Tautre, si ce n'est d'un commun ac- 
cord, pour un temps, afin de vaquer a 
la priere; puis remettez-vous ensemble, 
de peur que Satan ne vous tente par 

6 suite de votre incontinence. Je dis cela 
par condescendance, je n'en fais pas un 



16. Dit TEcrtture, ou Dieu par la bouche 
a Adam (Gen. ii t 24; comp, Matth. xix, 4 sv.). 

20. Glorifiez Dieu t par la chastete\ dams le 
leinple de votre corps. Quelques manu&crits 
grecs : dans votre corps et dans votre ttfirit 
qui apfiarttennent a Vien. Cette addition man- 
que dans les rac ill curs exemplaires. 

VII, 1. Apres avoir pose* en principe que Ie 



ordre. Je voudrais, au contraire, que 7 
tous les hommes fussent comme moi; 
mais chacun recoit son don particulier, 
Tun d'une maniere, l ? autrc d'une autre. 

A ceux qui ne sont pas maries et aux S 
veuves, je dis qu'il leur est bon de rester 
comme moi-meme. Mais s'ils ne peu- 9 
vent se contenir, qu'ils se marient; car 
il vaut raieux se marier que de brulcr. 

Quant aux personnes mariees, j'or- ia 
donne, non pas moi, mais le Seigneur, 
que la femme nc se separe point de son 
mari; — si elle en est separee, quelle 11 
reste sans se remarier ou qu'elle se re- 
concilie avec son mari; pareillement, 
que le mari ne repudie point sa femme. 

Aux autrcs, je dis, moi, non le Sei- 12 
gneur : Si quelque frere a-juae femme 
quijxa^pa^laJbvet^eUe..©>Dsente L 
habiter avec lui, qu T U ne la renvoie 
point; et si une femme a jin jpari qui t\ 
n'a pas la fowet qiiilxonsente a habiter 
avec elle, quelle ne "envoic point son 
mari. Car le mari intidele est sanctifie 14 
par la femme, et la femme intidele est 
sanctities par le mari; autrement vos en- 
fants seraient impurs, tandis que main- 
tenant ils sont saints. Si Tincredule se it 
separe, qu'il se separe; le frere ou la 



c&ibat en soi est bon, est meilleur (d'apres Ie 
context?), S. Paul passe a la question -prati- 
que. 

9. Mais s't'ls nont pas recu le don de conti- 
nence (vers* 7). — Qhs ds bnUer, d'etre vidtime 
du feu des passions charnelles. 

14*. Vulg. t parta/tmme croyante... tor U 
mart croyant (chretien). 
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Chap. VII, 16. I" EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. VIII, I. 
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soeur ne sont pas asservis dans ces con- 
ditions. Dieu nous a appeles dans la 

1 6 paix. Car que sais-tu, femme, si tu 
sauveras ton mari? Ou que sais-tu, mari, 
si tu sauveras ta femme ? 

17 Seulement, que chacun se conduise 
selon la position que le Seigneur lui a 
assignee, et selon que Dieu Ta appele; 



assignee, et selon que 

c'est la regie que j'etablis dans toutes ies 

18 Eglises. Quelqu'un a-t-il ete appele 
etant circoncis, qu ? il ne dissimule T?as sa 
circoncision; quelqu'un a-t-il ete appele 
etant incirconcis, qu'il ne se fasse pas 

19 circoncire. La circoncision n'est rien, 
rincirconcision n'est rien; ce qui est tout, 
c'est Tobservation des commandements 

20 de Dieu. Que chacun demeure dans 
Tetat ou il etait lorsqu'il a etc appele. 

2i As-tu ete appele etant esclave, ne fen 
mets point en peine; mais alors meme 
que tu pourrais dcvenir libre, mets piu- 

22 tot ton appel a profit. Car resclave 
qui a ete appele dans le Seigneur est un 
afiranchi du Seigneur; de meme l'hom- 
rae libre qui a ete appele est un esclave 

23 du Christ. Vous avez ete achetes un 
grand prix; ne vous rendez pas esclaves 

24 des hommes. Que chacun, freres, de- 
meure devant Dieu dans I'etat ou il etait 
lorsqu'il a ete appele. 

25 Pour ce qui est des vierges, je n'ai 
pas de commandement du Seigneur; 
mais je donne un conseil, comme ayant 
re9u du Seigneur la grace d'etre fiaele. 

26 Je pense done a cause des difficultes pre- 
sents, qu'il est bon a un homme d'etre 

27 ainsl — Es-tu lie a une femme, ne 
cherche pas a rompre ce lien; n'es-tu pas 
lte a une femme, ne cherche pas de fem- 

28 me. Si pourtant tu t'es marte, tu n'as 
pas pech6; et si la vierge s'est mariee, 
elle n'a pas p£cb£; mais ces personnes 
auront des afflictions dans la chair, et 

29 moi je voudrais vous les 6pargner. Mais 
voici ce que je dis, freres : le temps s'est 



u 



32 






fait court; il faut done que ceux qui ont 
des femmes soient comme n'en ayant pas, 
ceux qui pieurent comme ne pleurant 30 
pas, ceux qui se rejouissent comme ne sc 
rejouissant pas, ceux qui achetent com- 
me ne possedant pas, et ceux qui 
usent du monde comme n'en usant pas; 
car elle passe, la figure de ce monde. 
Or je voudrais que vous fussicz sans 
preoccupation. Celui qui n'est pas marie 
a souci des choses du* Seigneur, il cher- 
che a plaire an Seigneur; celui qui est 
marie a souci des choses du monde, 
il cherche a plaire a sa femme, et il est 
partage. De meme la femme, celle qui 34 
n'a pas de mari, et la vierge, ont souci 
des choses du Seigneur, afin d'etre sain- 
tes de corps et d'esprit; mais celle qui 
est mariee a souci des choses du monde, 
j elle cherche a plaire a son mari. Je dis 35 
; cela dans votre interSt, non pour jeter 
sur vous le filet, mais en vue de ce qui 
est bienseant et propre a vous attacher 
au Seigneur sans tiraillements. 

Si quelqu'un juge qu'il exposerait sa 30 
fille au deshonneur, si elle passait la 
fleur de Tage, et qu'il est de son devoir 
de la marier, qu'il fasse comme il veut, 
il ne peche point ; qu'elle se marie. 
. Mais celui qui, sans y etre force, etant 37 
maitre de faire ce qu'il veut, a mis dans 
son coeur une ferme resolution, et a de- 
cide de garder sa fille vierge, celui-ia 
fait bien. Ainsi celui <jui marie sa fille 38 
fait bien, et celui qui ne la marie pas 
fait mieux. 

La femme est liee aussi iongtemps que 39 
vit son mari; si le mari vient a mourir, 
elle est libre de se remarier a qui elle 
voudra; seulement que ce soit aans le 
Seigneur. Elle est plus heureuse, nean- 40 
moins, si elle demeure comme elle est : 
c'est mon avis; et je crois avoir, moi 
aussi, 1'Esprit de Dieu. 



II. — SUR LA QUESTION DES IDOLOTHYTES. 




jo — CHAP. VIII. — Solution theoriqtte : 
savoir que les idoles sont vaines n'est 
pas tout [vers. 1 — 6]. — La chariti 
peut exiger et conscillcr que Von s*abs~ 
tienne de manger les viandes immoUes 

33. Etilestpartagi, La plupart des manus- 
crttt jotguent ces mots au verset suivant : La 
femme (mariee) et ta vierge ont aussi d*s inti* 

rite different*: cells qui n'est pas mariic* a 
souci des chests, etc. 

34. Au Uea de : U est portagi* une autre le- 
c,on egalement ties anctenne, doaae : menu 
difference entre U femme marUe et U vierge. 
Celle qui n'est pas mariee etc. Toutefois Tac- 



pour eviler le scandale des Jaibles 

[7 — 13]- 

Pour ce qui est des viandes sacrifices 8*] 
aux idoles, nous savons, car nous som- 
mes tons eclaires... — La science enfle, 



ception donnee dans ce cas au verbe iitfidpurrai 
est fort inusitee. 

35. Vulg., et qui vous permettede prier DUu 
sans empScAement. 

39. Est Hie. La Vulgate ajoute** la lot, em- 
prunt£ de Rom. vii, 2. — Dans le Seigneur, 
dans la communion du Seigneur dans PEglise, 
a un chr^lien. 
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Chap. VIII, 2. Ire EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. IX, 12. 



2 tandis que la charite edifie. Si quel- 
qu'un presume de sa science, il n*a 
encore rien connu comme on doit le con- 

3 naitre. Mais si quelqu'un aime Dieu, 

4 celui-la est connu de lui.— Pour ce qui 
est done de manger des viandes immo- 
lees aux idoles, nous savons qu'une ido- 
le n'est rien dans le monde, et qu'il ivy 

5 a de^ Dieu, qu'un seul. Car s'ii est 
des etres qui sont appeles dieux, soit 
dans le ciel, soit sur la terre, — il v 
a de la sorte beaucoup de dieux et beau- 

6 coup de seigneurs, — pour nous, nean- 
moins, il n'y a qu'un seul Dieu, le Pere, 
de qui viennent toutes choses et pour qui 
nous sommes, et un seul Seigneur, 
Jesus-Christ, par qui sont toutes choses 
et par qui nous sommes. 

7 Mais tous n'ont pas cette connaissance. 
Quelques-uns. conservant encore Ieur 
ancienne maniere d'envisager i'idoie, 
mangent de ces viandes comme ayant 
ete immolees a une idole, et leur con- 
science, qui est faible, se trouve souillee. 

8 Un aliment n'est pas chose qui nous 
recommande a Dieu; si nous en man- 
geons, nousn'avons riende plus; si nous 
n'en mangeons pas, nous n'avons rien 

9 de moins. Toutefois prenez garde que 
cette liberte dont vous jouissez ne de- 
vienne une occasion de chute pour les 

10 faibles. Car si quelqu'un te voit, toi qui 
es un homme eciaire, assis a table dans 
un temple d'idoles, sa conscience, a lui 
qui est faible, ne le portera-t-elle' pas a 
manger des viandes immolees aux ido- 

11 les? Etainsi se perd le faible par ta 
science, ce frere pour lequel le Christ 

12 est mort ! En pechant de la sorte con- 
tre vos ireres, et en violentant leur con- 
science encore faible, vous pechez contre 

13 k Christ. Cest pourquoi, si un ali- 
ment est une occasion de chute pour mon 
frere, je me passerai eteraeilement de 
viande, alin de ne pas etre pour lui une 
occasion de chute. 



■*■ 



! 20 — chap, ix, i — x, 13. —a) U Apotre 
prouve ce principe gineral par sa con- 
dirite en un point particulter. Aprte 
avoir revendique ses droits d* Apotre 
de vivre de V Evangiie [vers. 1 — 14], 
il expose pourquoi il a renonci a s 'en 
prcvaloir ^15 — 23J. Exhortation a 
imiter son exemple [24 — 27]. — 
b) // confirme son argumentation par 
^exposition alUgorique de la sortie 
^E§ypte[x, 1 — 13]. 

Ne suis-je pas libre? Ne suis-je pas 9 
apotre? N ? ai-je pas vu Jesus notre Sei- 
gneur? N'etes-vous pas mon ouvrage 
dans le Seigneur? Si pour d'autres jc 2 
ne suis pas apotre, je le suis au moins 
pour vous, car vous etes le sceau de mon 
apostolat dans le Seigneur. Voila ma 3 
reponse a mes detracteurs. N'avons- 4 
nous pas le droit de manger et de boire? 
X'avons-nous pas le droit de mener avec 5 
nous une soeur, comme font les autres 
Apotres, et les freres du Seigneur, et 
Cephas? Ou bien sommes-nous les 6 
seuls, Barnabe et moi, qui n'ayons Tpas 
le droit de ne point travailler? Qui 7 
jamais a porte les armes a ses propres 
frais? Qui est-ce qui plante une vigne 
pour n'en pas manger le fruit? Qui est- 
ce qui fait paitre un troupeau, sans se 
nourrir de son lait? Est-ce selon Thorn- S 
me que je dis ces choses, et la Lot ne les 
dtt-elle pas aussi ? Car il est ecrit dans 9 
la loi de Moise : " Tu ne muselleras 
pas la bouche du boeuf qui foule le 
grain. " Dieu se met-il en peine des 
bceufs? iVest-ce pas absolument a 10 
cause de nous qu'il parle ainsi? Oui, 
e'est a cause de nous que cela a etc ecrit; 
celui qui laboure doit labourer avec 
esperance, et celui qui foule le grain 
doit le fouler dans Fesperance d'y avoir 
part. Si nous avons seme parmivous ri 
les biens spirituels, est-ce une si grosse 
affaire que nous moissonnions de vos 
biens materiels? Si d'autres usent de 12 
ce droit sur vous, pourquoi pas plut6t 



VIII, 4. Qunne idole n'est rien : pensee sou- 
yent exprimle dans J'ancien Testament : les 
idoles soot tww7/(Ps.xcvi (q 5 ), 5 ; n^ant{l$ t 
J». 34; xliv, o sv. etcX II serait plus conforme 
a la granuwure de iraduire : ou'ii n*y a aucutte 
tdoie dans U monde; la pensee est la meme, 
savour, n»n pas que les divuiites palennes man- 
quent absolument d'existence (comp. vers. 5 et 
x, ?oX mais qu'aucune d'elles n'a litre que les 
paiens lui attribuent, par ex., qu a I'idoie d'un 
Jupiter, d un Apollon ne correspond aucune 
reality. 

10. Vulg., sa conscience it *nt foible. 

1 3. Comp. Matth. xviii, 6sv.; Rom. xiv, 21. 

IX, 1. Vu Jisus (Vulg., U Christ Jisus) : 



c £tait ia condition indispensable pour etre apo- 
tre (Act, i, 15-212 : comp. Act. ix, 17; xviii, 0; 
xxii, 17 sv.; xxvi, i S sv.; II Cor. xii, 1). 

5. Une satur; litt. une ftmmt samr, une 
chrttienne (comp. viri fratrcs* ckrttiens. 
Act. xv. 17). S. Paul n'avait jamais M maritf, 

(vu, 7X 

6. De ne point iravaiiUrf Dans plusieurs 
de ses lcttres, S. Paul nous apprend qu'it tra- 
vail I ait de ses mains pour n'etre pas a charge 
aux communautes (I Theis. ii, 6-10; II Thess. 
in, 8 sv.). Vulg., U droit d'agir ainsi, de vivre 
de 1 £ vane ile. 

9. Deut xxv, 4. 
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Chap. IX, 13. I RE EPITRE AUX CQRINTHIENS. Chap. X, 7- 



nous-memes ! Ccpendant nous n'avons \ la loi du Christ), afin de gagner ceux 
pas use de ce droit; mais nous suppor- qui sont sans loi. Je me suis fait laible 22 
y - • • ■ »-■- — -«~ avec lesfaibles, aim de gagner les iai- 

bles. Je me suis fait tout a tous, atin de 
les sauver tous. Je fais tout a cause de 23 
1'Evangile, atin d ? y avoir part. 

Xe le savez-vous pas? Dans les courses 24 
du stade, tous courent, mais un seui em- 
ordonnc a ceux qui annonccnt lEvangile I porte le pnx. Lourcz de meme, afin de 
devivredel'Evangile. |le remporter. Quiconque vcut lutter, 25 

Pour moi. ie rvai fait valoir aueun de I s'abstient de tout : eux. pour une cou- 
ces droits, et ce n'est pas atin de les | ronne perissable; nous, pour une nnpe- 
reclamer en ma favour que j'&ris ceci : ; rissablc. Pour moi, je cow* de meme, 20 
il me vaudrait mieux mourir que de me \ non comme a 1 aventure; jelrappe, nor. 
16 laisser enlcver ce litre de gloire. Si 1 pas comme battant lair. Mais je traue 27 



tons tout, atin de ne pas creerd' obstacle 
13 a PEvaugile du Christ Ne savcz-vous 
pas que ceux qui remplissent les func- 
tions sacrees vivent du temple, et que 
ceux qui servent a i'autel ont part a 
14. i'autel? Dc meme aussi le Seigneur a 



15 



i 



&' 



A 



uc inuu propre gre, je u »«.a«.w*»«. — - — , * . 

recompense; mais je le fais par ordre, ; sous la nuee : qu'ils ont tous travcrac la 
alors c\k une charge qui nvest ante, j mer, et qu ils o^ tous^ toptisism 2 

18 Quelle 
que pre 
tuitement, 
predicateur de I'Evangile. 
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Car, quoique libre a regard de tous, I chcr spirituel qui les accompagnait et 
ie tre suis fait le servitor de tous, afin ce rocher etait le Christ Cepcndant ce 3 
1 n'est pas dans la plupart d'entre eux que 

Dieu trouva son plaisir, puisquc leurs 
corps joncherent le desert 

Or ccs choses ont ete des figures de ce 6 
qui nous concernc, afin que nous n'ayons 
pos de desirs coupables, comme ils en 



d'en gagner un plus grand nombre. 

20 Avec les Juifs, j'ai ete comme Juif, afin 

21 de gagner les Juifs; avec ceux qui sont 
sous la Loi, comme si j'etais sous la 
Loi (quoique je ne sois pas assujetti a la 
Loi), afin dc gagner ceux qui sont sous 
la Loi; avec ceux qui sont sans la loi, 
comme si j'etais sans la loi, I quoique je ne 
sois pas sans la loi de Dieu, etant sous 



ont cu, et que vous ne devcniez pas 7 
idolatres, comme quelques-uns d'entre 
eux, selon qu'il est cent : * k Le peuple 



13. Vulg. qui travaiiUnt dans le temple. 
ax. Qui sont sans la loi, les paiens (Roin. ii, 

24. Le stade desijfuaitchexles Grccs resuace 
consacrl aux exercices de la course; il y avait 
des prix et des couronnes pour It* vainqueurs. 

25. S'abstunttU tout: Les athletes qui, dans 
les jeux publics, disputaient le prix de la cour- 
se, de la lutte, du pugilat, etc, se souinettaient 

a : "■ " 

ouire 



: t de la lutte, du puguat, etc, se souincuaicni 
un re*zime severe, eivitant tout ce qui pouvait 
iire a la vigueur ct a la souples*- du corps. 
37. Je traite dnrement. Le ;crbe grec si- 
gnifie fit?, meurtrir ti'uu coup depoing, QueU 
ques manuscrits, suivis par la Vulgate, luetic 
itwmUtM t j€ ckdtiej'aftige. — Riprouvi, ex- 
clu de la recompense, ayant manque lepreuve. 
X, 1. Car rehe ce chapitre aux deux prece- 
dents. Apres avoir traitt (ch. viii) des rapports 
des Chretiens avec les idolatres. relativeme. 
aux viandes offertes sur les autels du paganis- 
me, et montrc (ch. ixX par divers traits de sa 

Sropre conduite, qu'il taut savoir renoncer a ses 
roits, afin d^viter une liberty charnelle qui con- 
duit au pech6, — il einprunte a Thistoire d' Is- 
rael et propose ici (ch. x) d'effrayants exemples 
des peoves auxquels ce peuple uit entrain^ par 
ce:te iauste liberte*. — bous la nude : allusion a 
la nue« miraculeuse qui lcsguidait(Ex.xiii, at), 
et lescoowait(Ps.cv(io4), 39; Sag. x, i7;x«i7). 



Sens : sous la garde et la conduite de Jehovah. 

2. Baptises en Motse, life, engages par la con- 
fiance et I'oUissance euvers Molse, medjateur 
entre Dieu et le peuple pour la premiere allian- 
ce, et ceb eu vcrtu d'une sorte de bapteuie«**v« 
U nuee et dans la nur. 

3. Le mime aliment \ la manne (Kx. xvu 15)1 
spirituel t uarce qu'il etait ic resultat d'un mi- 
racle (Ps. Ixxviii (77), ia 4 ; cv (ic^>, 40; ^ag. 
xvi, 20), et surtoutpaice qu'il tigurait une liian- 
ue sup^rieure, la sa J ntc fcucharistie (Jean, vi, 

4S SV ')- . . .. 

4. Breuvage spirituel: allusion a leau que 

Dieu tit jailhr du rocher, la premiere annee du 
voyage dans le desert, u Raphidim < Exod. xvu, 
6), etladerniere, dans le desert de Sin (Noinbr. 
xx, 8 sv.). — Sphitttet: a cau^e de son on&nc 
miraculeiiNe. — Le rocher spirituel qui Usac* 
compAgnait, ce u'est pas la pierre mateneUe 
dont Moise tit jaillir une source d'eau; c etait 
J.-C., Verbe eternel, conducteur et proteaeur 
du peuple elu danssa uiarche vers la terre pro- 
mise. En effet/dans la narration mosaique c est 
Mhovah qui se tient sur le rocher (Exod. xvn, 
6); c*est a. /«/', et non pas a la pierre matenelle 
que Molse doit parler (Nombr. xx, 8); c est lui 
qui fait sourdre les eaux nuraculeuses. 

6. Voy. Nombr. xi, 4 sv. 

7. Ex. xxxii, 6. 
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Chap. X, 8. Ire EPITRE AUX CO RINTH1ENS. Chap. XI, i. 

s'assit pour manger et pour boire; puis aux idoles est quelaue chosa n» m,'.,„„ 

hvrons pomt a r.mpudicite. comme quel- dis que ce que les Sens X* en 'sf 

ques-uns dentre eux s'y livrerent; et il crifice, ils rimmolenTrdefSor^t 

en tomba vmgt-trois mille en un seul non a Dieu; or Tne veux Da s7ue^o,L 

9 jour. Netentons point le Christ, comme soyez en communion av£ 1« E 

Ic tenterent quelques-uns d'entre eux, qui Vous nepouveT boire \ if ftS a „ «i v 

.o penrent par les serpents. Ne mumu- du Se^urTt » «*£ dS de^f 

rez pomt comme murmurerent quelques- vous ne pouve! prendre^ *a la "Sbte -. 

qui est fidcle, ne permettra pas que vous i sans faire aucune auction nar Sh: 
soyez tentes audela de vos force!; mais, j conscience? car S^^^^c? 26 
hl™^ 011 ' ll m ^ era aussi une £ Qeur ' « tout ce quSiJ ^renfSne » si £ 

5^12^™ d0nDant lC ^ I f? n infid * e V0US ^ et^JSi vl ? 
voir de la supporter.- , hez v alter, manges de tout ce qu™n 

, „„ + v . ous Presenter^ sans faire aucune ques- 
j -chap x, 14— xi ? 1. — JW«ri»i ! tion par motif de conscience. Mais "8 
pratique. Ne prendre aucune part aux \ 31 quelqu'un vous dit : Ceci a ete offert " 
repas sacre's : c'est se mettre en commit- , °n sacrifice [aux idoies], n'en maneez 
wMtoon avec les ddmons [vers. 14— ? pas, a cause de celui qui vous a donne 
22.1. Regie de com! nit? A /,»«*»- J**,* > ce renspicrnpmf»nf «t a .«.. j. t_ 



^1 zii 7 j ^"V" L'^a. *4— ■ *"~» - \«"^ uc Lcxui qm vous a donne 
22J. Kigle de cotuiuite a tenir dans ■ ce renseignement et a cause de la con- 
les repas ordinaire* : on ne pent man- : science. Je dis la conscience, non oas 
$er des vtandes satrilLv* na* rSV «\, „ . la vnrrp mn»*c r^ii« ,j>«..* * r^ * . 



29 



14 



31 



- .y^, r ,„.„«„ CJ . c ,„ nc pew man- «-*«««. jc ais ia conscience, non pas 
iw <fcr wtf/ft/«r sacrifices que s'il riy a j la votre, mais celle d ? autrui. Pourauoi 
aucundanger de scandale [23— xi, 1]. eu efiet ma liberte serait-elle jugee par 
rw _. „ . . . . , , un e conscience etrangere? Si ie mane-e 70 

C est pourauoi, mes bien-aimes, fuye2 f avec actions de graced, pourquoi S 3 

I ommes mtelligents; jugez vous-memes ; graces? J 

10 de ce que je dis Le calice dc benedic- j Soit done que vous maneiez soit an* 
tion, que nous benissons, n'est-il pas une vous huviW n„ nn JEl™ .T?L„_^ UL 
communion au sang du Christ? Et le 
pain, que nous rompons, n est-il pas 
une communion au corps du Christ? 

17 Puisqu'il y a un seul pain, nous 
formons un seul corps, tout en etant 
piusieurs; car nous participons tous 

18 a im meme pain. Voyez Israel selon 
la chair . ceux qui mangent les vie- 
times ne participent-ils pas a Tautel? 

19 Qu'est-ce d dire? Que la viande sacrifice 



?2 



*;,y!»gt'tr*isrii&: il est dit vingUquatrt 
milit Nombr.xxv ( t^: pcut^tre faute de copiste. 

ia Ex. xv, 24; xvii, 3; Nombr. xi, 4 $v. «• 
xvi, 25 »v., 41 sv. ' " f 

11. Tout** manque dans la plupart des ma- 
nuscnts. 

12. Conclusion de tputce qui precede. 

13 Apfirekeudat dans Ia Vulgate est proba- 
biement une faute; les anciens manuscrits de 
cette version, Ia plupart des Peres et le missel 
remain ont *Pfirch*ndit. - ffumaine. en rap. 
port avec les forces de I'homme, soutenu par les 
secours ordinaires de la grace. - D'tnsortir 
viftoneusement. Vulgate, le moyen d'en tirer 



vous buviez, ou quelque autre chose que 
vous fassiez, faites tout pour Ia gloire de 
Dieu. Ne scyez en scandale ni aux 
Juifs, ni aux Grecs, ni a 1'EgUsc de 
Dieu. Cest ainsi que moi-meme je 33 
m efforce en toutes choses de complaire 
a tous, ne cherchant pas mon propre 
avantagc, mais celui du plus grand nom- 
bre, afin qu'ils soient sauves. 

Soyez mes imitateurs, comme je Ic 11 
suis moi-m^me du Christ. 



wantage, un pront>w*«/*a«au lieu dcexiium, 
x 5* £' cedice, la coupe eucharistique (Matth. 

xxvi, 27; Marc, xiv, 2 ? > - Le pain cdleste de 

leucharistie (Luc, xxii, 19: comp. Aci. u\ 46% 
25. Aucune question : sans demander si telle 

viande. mise en vente, n'a point fait partie 

d une victim* offcrte en sacrifice. 

. 26. Citation du Ps. xxiv (23X 1. Comp. I Tun. 

iv, 4. 

28. Si quelquun des convives, {Hobablement. 
dans la pensee de 1 Apdtre, un chtetien de cons- 
aence faible (viu, 7 sv.X 

XI, 1. Ce verset est la conclusion du chapitre 
precedent, et n'aurait pas du en etre separe. 
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Chap. XI, 2. I** EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XI, 23. 



CHAP. XI, 2 

l'homme dot 



III. — SUR LE BON ORDRE A GARDER 
DANS LES ASSEMBLIES RELIGIEUSES [XI. 2 — 34]. 

. . . ete tiree de rhomme, rhomme aussi nait 

dot( Jre me nue et la femme \ (WMr _ nn vni1c «A mPQ . pct.il hienspant 






rhomme autre tete nue etiajemm^ n V0US . m&nfiS . ^a bienseant 

/#*«</* [*ers 2-16]. Abitsdans la * fle femnie . Dicu ^ ^ voilee? 
aiibrat'on dt la Cene du Seigneur ! ? a mtm c{ il m $ mf > n e nous enseigne- 
[17- -22]. Itistitnhon de lasaime En- ^^ tfest une honte A un homme 

charistie; preparation exigiepour la re- 1 de ^^ long3 cheveu x, tandis que 
cevoir [23—32]. Conclusion [33— 34 J- ; ^^ une gloire p^ la femme qu'une 

Je vous loue, [mes fibres, 1 de ce que longue chevelure, parce que la cheve- 
us vous souvenez de moi a cous egards, lure lui a ete donnee en guise de voile? 

• ----- - Si quelqu'un se plait a contester, nous 

n'avons pas cette habitude, non plus que 
les Eglises de Dieu. 

Mais en vous recommandant ce point, 
jc n r ai garde de vous louer de ce que 
vous vous assemblez, non pour votrc 
avantage, mais pour votre prejudice. 
Et d'abord j'apprends que, lorsque vous 
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H 



vous 



et de ce que vous reten*iz mes instruc- 
tions telles que je vous les ai donnees. 
Je veux cependant que vous sacaiez que 
le chef de tout homme, e'est le Christ, 
que le chef de la femme, e'est l'homme; 

4 et que le chef du Christ, c ? est Dieu. Tout 
homme qui prie ou qui prophetise la tete 

c couverte, deshonore sa tete. Toute fern- , ., . , 

me qui prie ou qui prophetise la tete non | vous reunissez dans une assemblee, il y 
voilee, deshonore sa tete : elle est comme i a des scissions parmi vous, — et jc le 

6 celle qui est rasee. Si une femme ne se | croLs en partie; car il faut qu il y ait 
voile pas la me, qu'elle se coupe aussi parmi vous meme des sectes, afin que les 
les cheveux. Or, s'il est honteux a une i freres d'unc vertu eprouvee soient mam- 
femme d'avoir les cheveux coupes ou la j festes parmi vous, — lors done que 

7 t&e rasee, quelle se voile. L'homme ne vous vous reunissez ce n'est plus le repas 
doit pas se cbuvrir la tete, parce qu'il J du Seigneur que vous celebrez; car, a 
est I'image de la gloire de Dieu, tandis | tabic, chacun commence par prendre 

- ^* ■ - son propre repas, en sorte que tels ont 

fciim, tandis que d'autres se gorgent. 
N'avez-vous pas des maisons pour y 
manger et boire? ou meprisez-vous 



16 



17 



iS 

19 

20 

21 



que la femme est la gloire de rhomme. 

8 En effet, 1' homme n'a pas etc tire de la 

9 femme, mais la femme de i'hoinme, et 
l'homme n'a pas ete cree pour la fern- CT . 

10 me, mais la femme pour rhomme. C'est I'Eghse de Dieu, et youlez-vous faire un 
pourquoi la femme doit, a cause des an- • «*™ n * * <™* nf " n nnt nen? ° ue vous 
ges, avoir sur la tete un signe de suje- 

1 1 tion. Toutefois, ni la femme n'est sans 
Thomme, ni Thomme sans la femme, 

12 dans le Seigneur. Car, si la femme a 
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affront a ceux c^ui n'ont rien? Que vous 
dirai-je? Que je vous loue? Non, je ne 
vous loue point en cela. 

Car, pour moi, j'ai recu du Seigneur, 
ce que je vous ai aussi tnmsmis, savoir> 
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3. Dans les trois unions qu'U Inuiuere, un des 
membres est le chef. Dieu est le ckefdn Christ 
comme homme. 

4. Prieouproph£Hse % parte sous l'Uispuation, 
comme organe de Dieu J[xii, io), dans les as- 
semblies religieuses publicities. — La tite cou- 
verte : les Juifs priaient ainsi, mais les Grecs 
assistaient nu-tete a leurs clrlmonies religieu- 
ses. — Dishonor* sa tite % en met tan t sur elle 
le signe de la servitude; avoir la tete couverte 
6tait, dans Tantiquitl, le propre desesclaves. Sa 
t£te nue doit montrer o^u il n est a&servia aucun 
autre homme, mais qu'tl a pour chef le Christ, et 
par le Christ Dieu lui-mame <Estius% D'autres 
plutdt : Dishonors son chef, savoir le Christ 
(vers. 3) : Vhomme tient la place de Dieu sur la 
terre, il en est le rot; comme td, fl est le repr^- 
sentant visible d'. T Homme- Dieu. du Christ, 
maintenant gloria et assis a la droite de son 
Fere. SI done il coavre sa t£te, il fait acle de 
sujetion a un autre homme, e< par la non seu^ 
tement se fait injure a lui-meme, mais desho- 
nore le chef diwn qu'tl represente. 

5^ D/fhonare sa tite : ellene lecomporte pas 



comme une femme modeste et sou raise, dont le 
voile raontre a tous qu'elle a l'homme your chef. 
D'autres micux : Deshonore sen ch*f % son man 
(vers. 3); elle semble faire aae d'tnd^pendancc 
vis-avi5 de lui et meconnaitre son autorit*. 

7. L'imags et le refleL de la gloire de Dieu 
(Gen. i, «6 sv.), Seigneur et maitre de toutes 
choses, qui l'a crW immecliat^nient et dont il 
est le representant sur la terre. — La femme 
est le reflet de la gloire de Thomme, de qui elle 
a 6t6 tiree (Gen, li, 26 sv.), et avec lequel elle 
est dans un rapport de subordination et de de- 
pendance. 

xi. ToT4te/ois, amns U Seigneur, en J.-C, 
dans I'ordre surnaturel dc la gr^ce, il ya ega- 
X\%€ entre Thomme et la femme (Gal. in, 26. 
Comp. Matth. xxii, 30X n „ ,. 
16. Les Eglises : Vulgate VEgltss. 
t 7 . Ce point, ce qui precede; d'autres (Vulg.)- 
ce qui suit. . , . 

18. AssemoUe: an lieu de ecciestam qui se 
trouve dans la Vulgate acluelle, d anaens ma- 
nuscrits de cette version, ct S, Thomas lisent 
ecclesia. 
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Chap. XI, 24. I*e ^PITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XII, 10. 



que le Seigneur Jesus, dans la nuit ou il 

24 fut livre, prit du pain, et apres avoir 
rendu graces, le rompit et dit : " [Pre- 
nez et mangez]; ceci est mon corps, [qui 
sera livre]; pour vous; faites ceci en me- 

25 moire de moi." De meme, apres avoir 
soupe, il prit le calice et dit : " Ce ca- 
lice est la nouvelle alliance eu mon sang; 
faites ceci, toutes les fois que vous en 

26 boirez, en memoire de moi." Car toutes 
les fois que vous mangez ce pain et que 
vous buvez ce calice, vous annoncez la 
mort du Seigneur, jusqua ce qu'il vien- 

27 ne. C'est pourquoi celui qui mangera le 
pain ou boira le calice du Seigneur indi- 
gnement, sera coupable envers le corps 

2S et le sang du Seigneur. Que chacun 
done s'eprouve soi-merae, et qu'ainsi 
il mange de ce pain et boive de ce calice; 



car celui qui mange et boit [indigne- 29 
ment], sans discerner le corps du Sei- 
gneur, mange et boit son propre juge- 
ment C'est pour ccla qu'ii y a parmi 30 
| vous beaucoup de gens debiles et de ma- 
I lades, et qu'un grand nombre sont morts. 
Si nous nous examinions nous-memes, 31 
nous ne serions pas juges. Mais le Sei- 32 
gneur nous juge et nous chatie, afin que 
nous ne soyons pas condamnes avec ce 
monde. 

Ainsi, mes freres, lorsque vous vous 23 
reunissez pour le repas, attendez-vcus 
les uns les autres. Si quelqu'un a faim, 34 
qu'il mange chez lui, afin que vous ne 
vous reunissiez pas pour votre condain- 
nation. 

Je reglerai les autres choses quand je 
serai arrive ckez vous. 



IV. - SUR LES DONS ET LEUR USAGE [XII, 1 - XIV, 4 oj. 



1° — CHAP. XII, I—30. ~ Principe 
gbrtral [vers. 1—3). Malg.-t leur di- 
versity ces dons ont tons un \eul et 
meme auteur et its coneourent tons 
au bien de PEglise [4— \\\ Les nwins 
apparents sont parfois les plus utiles, 
Le corps et les membres [12—26]. Ap- 
plication [27 — 30]. 

12 Pour ce qui concerne les dons spiri- 
tuels, je ne veux pas, mes freres, que 

2 vous soyez dans Tignorance. Vous 
savez que, lorsque vous etie2 palens, 
vous vous laissiez entrainer vers les ido* 
les muettes, selon que vous y etiez con- 

3 duits. Je vous declare done que per- 
sonne, s'U parle par l'Esprit de Dieu, 
ne dit : Jesus est anatheme; et personne 



24. Les mots prenez et mangez raanquent 
dans les meilleurs manuscrits grecs; Us vien- 
nent probablement de Matth. xxvi, 26. — Qui 
sera livre', etc* Les meilleurs manuscrits por- 
tent, qui est rompu four vous, ou simplement 
qui est pour vous, Ces mots f surtout au present, 
nous montrent l'Eucharistie comme un veritable 
sacrifice. Faites ceci etc. Par ces paroles N.-S. 
donne a ses Apdtres et par eux aux pretres de 
tous les temps le pouvoir de consacrer (Cone, 
de Trente, xxii, chap. a). 

25. Ce colic e^ etc. Sens : ce que conttent ce 
calice est mon sang, dans lequel est con clue la 
nouvelle alliance de Dieu avec les hommes. 
Comp. Luc, xxii, ao; Exod. xxiv, 8. 

a6. Tous les verbes de ce verset sontau futur 
dans la Vulgate. 

30. Ce verset paralt devoir s'entendre de ma- 
ladies etde moru physiques, comme chdtiments 
de la profanation de l'Eucharistie. 

XII, 1. Dons spiHtuels, litt. charismes, gra- 
ces speciales accordees par l'Esprit-Saint a cer* 
tarns ndeles, non pour leur propre san&fication. 

n !^ **?& le bien de I'Egliw (Comp. Rom. xii, 
t); its different done et de la gr&ce sanclijiante 



ne peut dire : * « Jesus est le Seigneur, " si 
ce n'est par l'Esprit- Saint. 

II y a pourtant diversite de dons, mais 4 
c estlememeEsprit; diversity de minis- 5 
teres, mais c'est le meme Seigneur; du 6 
versite d'operations, mais c'est le meme 



est donnee par l'Esprit une parole de 
sagesse, a I'autre une parole de connais- 
sance, selon le meme Esprit; a un autre, o 
la foi, par le meme Esprit; a un autre, le 
don des guerisons, par ce seul et meme 
Esprit; a un autre, la puissance d'ope- i C 
rer des miracles; a un autre la prophetie; 
a un autre, le discernement des esprits; 
a un autre la diversite des langues; a 



et des dons du Saint- Esprit* Ces dons, ainsi 
que les manifestations extraordinaires auxquel- 
les ils donnaient lieu, frequents a 1'origine de 
1 Eghse, sont devenus oar la suite de plus en 
plus rares, sans avoir disparu tout a lait. 

8. Parole de sagesse* non pas simplement la 
connaissance des mysteres les plus profonds de 
fa religion (li, 6 sv.), mais en outre le don sur- 
naturel de les expliquer queKEsprit-Saint donne 
a desimes simples et sans etude, comme il lent 
pour les Apdtres. — Parole de connaissance ou 
de science, le den de proposer les verites ordi- 
naire* de la religion que tous doivent savoii, et 
de les raettre a la portee de tous les esprits. Ce 
serait le don propre des Do&eurs (v. a8). Comp. 
Rom. xu. 6. 

9. La/ot\ non la vertu theologale de ce nom, 
qui est necessaire a tous, mais cr degre* de foi 
qui obttent et fait des miracles (Matth. xxi, 21, 
22; I Cor. viii, 2). 

10. Prophitie, don non pas precislment d'an- 
noncer les tenements futurs, nuus d'ensetgner 
les v6rites de la foi sous laclion direcle du 
Saint-Esprit. 
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Chap. XII, ii. 1^ fePITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XIII, 5. 



1 1 un autre le don de les interpreter. Mais , 
c'est le seul et meme Esprit qui produit j 
lous ces dons, les distrifcuant a chacun i 
en particulier, comme il lui plait. 

12 Car, comme le corps est un et a plu- 
sieurs membres, et comme tous les i 
membres du corpp malgre leur nombre, 
ne forment qu'un seul corps, linsi en 

13 est-il du Christ. Tous, en eflet, nous 
avons ete baptises dans un seul esprit 
pour former un seul corps, soit Juifs, 
soit Grecs, soit esclaves, soit libres, et 
nous avons tous ete abreuves d'un seul 

14 Esprit. Ainsi le corps n'est pas un seul 
membre, mais U est formi de plusieurs. 

15 Si le pied disait : " Puisque je ne suis 
pas main, je ne suis pas du corps," en 

16 serait-il moins du corps pour cela? Et 
si l'oreille disait : " Puisque je ne suis 
pas ceil, je ne suis pas du corps,*' en 
serait-eile moins du corps pour cela? ; 

17 Si tout le corps etait oeil, oil serait i'ouie? j 
S r il etait tout entier ouie, oil serait Todo- 1 

iS rat? Mais Dieu a place chacun des j 
membres dans le corps, comme il ai 

19 vouiu. Si tous etaient un seul et meme j 

20 membre, oil serait le corps? II y a ! 
done plusieurs membres et un seul corps. ' 

21 L'ceil ne peut pas dire a la main : " Je I 
n'ai pas besoin de toi"; ni la tete dire 
aux pieds : " Je n'ai pas besoin de 

22 vous." Au contraire, les membres du 
corps qui paraissent les plus faibles, 

23 sont plus necessaires; et ceux que nous 
tenons pour les moins honorables du 
corps, sont ceux que nous entourons de 
plus d'honneur. Ainsi nos membres les 
moins honn&es, nous les traitons avec 

24 plus de decence, tandis que nos parties 
honnetes n'en ont pas besoin. Dieu a 
dispose le corps de maniere a donner 
plus de respect a ce qui est moins digne, 

2 c afin quHl n'y ait pas de division dans le 

corps, mais que les membres aient ega- 

26 lenient soin les unsdes autres. Et si un 



membre souffire, tous les membres soui- 
frent avec lui; si un membre est honore, 
tous les membres s 3 en rejouissent avec lui. 

Vous etes le corps du Christ, et vous 27 
ties ses membres, chacun pour sa part. 
Dieu a etabli dans PEglise premierement 2$ 
des apdtres, secondement des prophetes, 
troisiemement des docteurs, ensuite ceux 
qui ont le don des miracles, puis ceux 
qui ont les dons de guerir, d'assister, de 
gouverner, de parler diverses langues. 
Tous sont-ils apotres? Tous prophe- 29 
tes ? Tous docteurs ? Tous thaumatur- 30 
ges ? Tous ont-ils les graces de guerison ? 
Tous parlent-ils des langues? Tous 
\ interpretent-ils? 



2°— CHAP. XII, 31 — XIII, 13* — LiS 

dons spirituels et la charite'. Imthhte 
des dons sans la charite [XII, 31 — 
XIII, 3 J. Excellence de la chants 
[vers. 4—7]; saditrieiiemelle [8—13]. 

Aspirez aux dons superieurs. Aussi 31 
bien je vais vous montrer une voie exccl- 
lente entre toutes. 

Quand je parlerais les langues des 13 

hommes et des anges, si je n'ai pas la 

charite, je suis un airaia qui resonne ou 

unc cymbaie qui retentit. Quand j ? au- z 

rais le don de prophetie, que je connai- 

trais tous les mystcres, ct que je possedc. 

rais toute science; quand j'aurais meme 

toute la foi, jusqu'a transporter des 

montagnes, si je n'ai pas la charite, je 

ne suis rien. Quand je distribuerais 3 

I tous mes biens pour la nourriture des 

i pauvres, quand je livrerais mon corps 

1 aux flammes, si je n'ai pas la charite, 

I tout cela ne me sert de rien. 

La charite est patiente, elle est bonne; 4 

la charite n'est pas envieuse, la charite 
n'est point inconsideree, elle ne s'enfte 
point d'oigueil; elle ne fait rien d'm- 5 
convenant, elle ne cherche point son 
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t2. L'Eglise est encore appclee le corps du 
Christ. Eph. i. 23; » v » " : *• 3° clc * Com P- 

Col. i, 18. 

27. Chacun pour sa part, chacun avec son 
don particulier, sa fon&ion. etc. Au Ueu de 
ate'set*, la Vulgate a lu /xrfAoi*. membra ae 
membro, m8me sens que Rom. xn, 5 : Vous 
He* membres les uns ass aut ^*^jL membres 
unis entre eux et dependan>*4t» dbffaes autres. 

28. Apdtres, non paTseulement les Douze, 
mais avec eux des homines extraorcUnairement 
appeles et dde^e*sj*ar le S. Esprit a la pr^di- 
catiott de l'Evanpile sous leur dipendance. - 
PwophiUs, voy/Vers. 10. Le meme rang -~ le 
premier apres les Apotres — leur est attnbu6 
Eph. iv, 11; et A&. xiti, 1, ou lis sontnommes 
avant les do&eurs auxquels est assign* le 
3e rang. — Vefleurs, charges officiellement 



1 d'instruire la communaut*, en eux, ce n'est pas, 
comme dans tes ptoihUes, rinspirauon qui do- 
mine, mais la reflexion et I'etude. - Dtversss 
Utngitts : voy. chap. xiv. La Vulgate ajoute, 
d'interprittrles langues, les discours de ceux 
■qui pavlaient **/«*£*« (chap, xiv). 
4 «r Supe-rieicrs. Vulg. mtilUurs, plus utile* 
a la cemmunautd - La Vulg. etbeaucoupd in- 
terpretes traduisent par le comparatif, une vote 
plus excelUnte. Ce verset appartient au chap. 

^Xll/a^. Pensde : les dons cxtraordinaires 
(charismes^ les plus excellents, tels que les.dons 
4e prophetie <Jk 10) de sagesse et de science 
<xii Wtt la fotdes nu fc Hcles(xii t 9) ne sont d au- 
( cmi itUite pour la vie eternelle «~ >«taig; 
5. rneonvtnant, en general. Vulgate, elle 
n'est point avidc rfhenneur. 



[ 204 



Chap. XIII, 6. Ire EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XIV, 19. 



interet, elle ne s'irrite point, die ne tient 

6 pas compte du mal; elle ne prend pas 
plaisir a l'injustice, mais elle se rejouit 

7 de la verite; elle excuse tout, eliecroit 
tout, elle espere tout, elle supporte tout 

S La charite ne passera jamais. S'agit-il 
des propheties, elles prendront tin; des 
langues, elles cesseront ; de la science, elle 

aura son terme. Car nous ne connais- 
sons qu'en partie, et nous ne propheti- 

10 sons qu'en partie; or. quand sera venu 
ce qui est parfait, ce qui est partiel pren- 

1 1 dra fin. Lorsque j'etais enfant, je par- 
lais comme un enfant, je pensais comme 
un enfant, je raisonnais comme un enfant; 
lorsque je suisdevenu homme, j'ai laisse 

12 la ce qui etait de Tenfant. Maintenant 
nous vovons dans un miroir. d'une 
raaniere obscure, mais alors nous verrons 
face a face; aujourd'hui je connais en 
partie, mais alors je connaitrai comme 
je suis connu. 

T 3 Maintenant ces trois choses demeu- 
rent : la foi, Fesperance, la charite-, mais 
la plus grande des trois c'est la charite. 

3° — chap. xiv. — Le don des langues 
et le don de prophe'tie [vers. 1 — 5]. 
Jnutilite du don des tongues sans la 
prophe'tie : deux comparisons [6—12]; 
specialement au point de vue des fid ties 
[21 — 25]. Regies pratiques pour C usage 
de ees dons dans Us assembUes\z6 — 40]. 

14 Recherchez la charite. Aspirez ne'an- 
moins aux dons spirituels, mais surtout 

z \ celui de prophetic En effet, celui qui 
parle en langues ne parle pas aux hom- 
mes, mais a Dieu, car personne ne le 
eomprend, et c'est en esprit qu'il dit des 

3 mysteres. Celui qui prophetise, au con- 
traire, parle aux hommes, Ies edifie, les 

4 exhorte, les console. Celui qui parle en 
iangue s'edifie lui-menie; celui qui pro- 

5 phetise edifie TEglise [de Dieu]. Je de- 
sire que vous parliez tous en langues, 
mais encore plus que vous prophetisiez; 
ear celui qui propiietise est plus grand 
4iie celui qui j»ai!e en langues, a moins 



7. ElU excuse Qitt, covure) tout, Vulg., elle 
zouffrt tout. 

13. Maintenant, dans Vital present. — De- 
meurentf e*tant pour tous les hommes, dans 
tous les temps, le fondemcnt de la vie chr6- 
tienne, par opposition aux dons spirituels qui 
sont passagers et nullement indispensable*. 

XIV, 6. La revelation conslitue la matiere, 
le contenu de la prophitie; la science, la ma- 
tiere de la dotlrine c.-a-d. de Yenseignemeut. 

14. Men esprit, ce principe de vie plus intime 
(vers 2) qui, excite* par l' Esprit de Dieu, sans le 
travail de la rtflexton et du raisonnement (ce 
qui est le proprc de 1 a£livit6 intellecluelle, du 



que ce dernier n'interprete ce qu'il dit, 
pour que 1'Eglise en recuive de Tedifica- 
tion. 

Vovons freres, de quelle utilite vous 6 
serais-je, si je venais a vous parlant en 
langues, et si je ne vous parle pas par 
revelation, ou par science, ou par prophe- 
tic, ou par doctrine ? Si les objets inani- 7 
mes qui rendent un son, comme une flute 
ou une harpe. ne rendent pas des sons dis- 
tincts, comment connaitra-t-on ce qui est 
joue sur la flute ou sur la harpe? Et si 8 
la trompette rend un son confus, qui se 
preparera au combat? De meme vous, 9 
si vous ne faites pas entendre avec la 
Iangue une parole distincte, comment 
saura*t-on ce que vous dites ? Vous par- 
lerez en Tair. Quelque nombreuses que io 
puissent etre dans le monde les diverses 
langues, il nen est aucune qui consiste 
en sons ininteliigibles. Si done j 'ignore u 
la valeur du son, je serai un barbare pour 
celui qui parle, et celui qui parle sera un 
barbare pour moi. De meme vous aussi, 1 2 
puisque vous aspirez aux dons spirituels, 
que ce soit pour Fediiication de 1'Eglise 
que vous cherchiez a en avoir abondam- 
ment. 

C'est pourquoi, que celui qui parle en 13 
Iangue prie pour obtenir le afc»d J interpre- 
ter. Car sije prie en Iangue, mon esprit 14 
est en priere, mais mon intelligence de- 
meuresansfruit. Que faire done? Je prie- 15 
raiavec I'esprit, maisje prierai aussi avec 
l'intelligence; je chanterai avec Tesprit, 
mais je chanterai aussi avec rintelli- 
gence. Autrement, si tu rends graces 16 
avec i'esprit, comment celui qui est dans 
les rangs de l'homme du peuple r£pon- 
dra-il '* Amen ! " a ton action de gra- 
ces, puisqu'il ne sait pas ce que tu dis? 
Ton hymne d' action de graces est sans 17 
doute fort beau; mais lui n'en est pas 
edifie. Je rends graces a [mon] Dieu 18 
de ce que je parle en langues plus que 
vous tous; mais, dans i'Eglise, j'aime 19 
mieux dire cinq paroles avec mon intel- 
ligence, afin d'instruire aussi les autres, 



vou* , metis), sent et percpit le dtvin. Pendant 
1'extase de celui a.ui parle en Iangue, I'uitelli- 
geoce reste inactive; elle est sans fruit t pour 
elle-meme et pour les autres. 

16. De l'homme du peuple, c-a-d. du simple 
assistant par opposition au gtossolale qui rcra- 
plit en ce moment une foucUonpubliqne. Comp. 
v. 23, 24. Adt iv. 13. Cet usage de nSpondre 
AtncMy emprunte a la Synagogue (Comp. Deut. 
xxvii. 15 sv.; I Par. xvi, 36; Ps. (cvi. (105) 48 
etc.) est demeure' dans 1'Eglise. 

18. Vulg., dc ce que je vous parle la Iangue 
de vous tous, toutcs les langues. Comp. Aci. 



xtv. 10 sv. 
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Chap. XIV, 20. I« fiPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XV, 7. 



que dix mille paroles en langue. 

20 Freres, ne soyez pas des enfants sous 
le rapport du jugement; mais faites- 
vous enfants sous le rapport de la ma- 
lice, et, pour le jugement, soyez des 
hommes faits. 

21 II est eerie dans la Loi : " C'est par 
des hommes d'une autre langue et par 
des levres etrangeres que je parlerai a ee 
peuple, et meme ainsi ils ne nrecouteront 

22 pas, dit le Seigneur. " C'est done que 
les langues sont un signe, non pour les 
croyants, mais pour les infideles; la pro- 
phetie, au contraire, est un signe, non 
pour les infideles, mais pour les croyants. 

23 Si done, l'Eglise entiere se trouvant reu* 
nie en assembl6e, tous parlent en langues, 
et qu'il survienne des hommes non ini- 
ties ou des infideles, ne diront-ils pas 

24 que vous etes des fous? Mais si tous 
prophetisent, et qu'ii survienne un infi- 
dele ou un homme Initie, ii est con- 

25 vaincu par tous, ilestjuge par tous, les 
secrets de son coeur sont devoiles, de 
telle sorte que, tombant sur sa face, ii 
adorera Dieu, et publiera que Dieu est 
vraiment au milieu de vous. 

26 Que faire done, mes freres? Lorsque 
vous vous assemblez,tel d'entre vous a un 
cantique, tel une instruction, tel une reve- 
lation, tel un discours en langue, tel une 
interpretation, que tout se passe de ma- 

27 niere a edifier. Si Ton parte en langue, 
que ce soient chaque fois deux ou trois 
au plus, chacun a son tour, et qu'il 



y ait un interpretc; s'il n'y a point d'in- 28 
terprete, qu'on se taise dans rassembiee, 
et qu'on se parle a soi-meme et a Dieu. 
Pour les prophetes, qu'il y en ait deux ou 29 
trois a parler, et que lesautres jugent; 
et si un autre, qui est assis, a une revela- 30 
tion, que le premier se taise. Car vous 31 
pouvez tous prophetiser Tun apres 
l' autre, atin que tous soient instruits et 
que tous soient exhortes. Or les esprits 32 
des prophetes sont soumis aux prophe- 
tes, car Dieu n'est pas un Dieu de de- n 
sordre, mais de paix. 

Comme cela a eu lieu dans toutes les 
Eglises des saints, que vos femmes se 34 
taisent dans les assemblies, car elles 
n'ont pas mission de parler; mais quel- 
les soient soumises, comme le dit aussi 
la Loi. Si elles veulent s'instruire sur 35 
queique point, qu'eHes interrogent leurs 
maris a la maison; car il est malseant a 
une femme de parler dans une assem- 
blee. 

Est-ce de chez vous que la parole 36 
dc Dieu est sortie? ou est-ce a vous 
seuls qu'elle est parvenue? Si quel- 37 
qu'un croit etre prophete ou riche en 
dons spirituels, qu'il reconnaisse quo 
les choses que je vous ai ecrites sont des 
commandements du Seigneur. Et s J il 3S 
veut Tignorer, qu'il Tignore. 

Ainsi done, mes freres, aspirez au don 39 
de prophetie, et n'empechez pas de par- 
ler ea langues. Mais (fce tout se fassc 40 
avec bienseance et avec ordre. 



V. — DE LA RESURRECTION DES MORTS. 



io— chap, xv, 1 — 34. — Preuve de 
la resurrection future : la resurrection 
deJistis-ChrisL Ttbnoignages indiscu- 
tables qui en Hob lis sent la virile* 
[vers. 1 — 11]. Cottsiquences impies et 
absurdes qui dtcoulent de' la nigation 
de ce dogme [12 — 20]. Notre resurrec- 
tion exigie par celle de Jisus-Christ 
[21—28]. Confirmation [29—34]. 

15 Je vous rappelle, freres, PEvangile 

que je vous ai annoncS, que vous avez 

recu, dans lequel vous avez persey£r£, 

2 et par lequel aussi vous £tes sauves, si 



vous le retenez tel que je vous Pai an- 
nonc£; a moins que vous n'ayez cru en 
vain. Je vous ai enseigne avant tout, 
comme je Pai appris moi-meroe, que le 
Christ est mort pour nos peches, confor- 
m6ment aux Ecritures; qu'iiaSteen- 
seveli et qu'il est ressuscite le troisieme 
jour, contorra^ment aux Ecritures; ct 

2uHl est apparu d Cephas, puis aux 
touze. Apres cela, il est apparu en 
une seule fois a plus de cinq cents freres, 
dont la plupart sont encore vivanls, et 
quelques-uns se sont endormis. En?nite 
il est apparu a Jacques, puis a tous les 






7 



' 21. P'lsafe, xxviii, zx sv. 
33-33. Vulgate rattacheau vers. 23 les mots : 
Comme (je i' enseigne) dans toutes Us Eglises 
des saints. 

38. Qufil Vignort (en lisant avec de nom- 
bretix manuscrits iyvtwir^Jc nem'en raets pas 
en peine. Vulg. et plusieurs manuscrits grecs, 
dypoctTat, il est oa stra ignore*, comme un 
homme sans valeur. 



XV, 5. Cffkas, Pierre, Luc, xxiv, fr — Anx 
Douu. aux Apdtres, Jean, xx, 19 sv. La yulg. 
et quelques manuscrits, atix Onset mais on 
disait/«f Douse alors mfime que le college apos- 
tolique n'etait pins complet. 

6. Cinq cents /hires, \* plupart pelenns ve- 
nus de la Galilee; car la premiere chrftiente de 
Jerusalem ne comptait a l'origine quenviron 
tao membres (Act i, 15). 
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Chap. XV, 8. I«£ EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XV, 34. 



12 



13 



S apotres. Apres eux tous, il m'est aussi 

9 apparu a tnoi, comme a Tavorton. Car 

je suis le moindre des Apotres, moi qui 

ne suis pas digne d'etre appeie apotre, 

parce que j'ai persecute l'Eglise de Dieu. 

10 C'est par la grace de Dieu que je suis 
ce que je suis, et sa grace envers moi 
n'a pas ete vaine; loin de la, j'ai tra- 
vaille plus qu'eux tous, non pas moi 
pourtant, mais la grace de Dieu qui est 

1 1 avec moi. Ainsi done, soit moi, soit eux, 
voila ce que nous prechons, et voila. ce 
que vous avez cru. 

Or, si I'on preche que le Christ est 
ressuscite des morts, comment quelques- 
uns panni vous disent-ils qu'il n'y a 
point de resurrection des morts? S'il 
n'y a point de resurrection des morts, le 
Christ non plus n'est pas ressuscite. 
u Et si le Christ n'est pas ressuscite, 
notre predication est done vaine, vaine 

15 aussi est votre fbi II se trouvc meme 
que nous sommes de faux temoins a 
regard de Dieu, puisque nous avons 
temoigne contre lui qu'il a ressuscite le 
Christ, tandis qu'il ne Taurait pas res- 
suscite, s'il est vrai que les morts ne 

16 ressuscitent pas. Car si les morts ne 
ressuscitent pas, le Christ non plus n'est 

17 pas ressuscite. Et si le Christ n'est pas 
ressuscite, votre foi est vaine, vous etes 

16 encore dans vos peches, et par conse- 
quent aussi, ceux qui se sont endormis 

18 dans le Christ sont perdus. Si nous 
n'avons d'esperance dans le Christ 
que pour cette vie seulement, nous som- 
mes les plus malheureux de tous les 
hommes. 

20 Mais maintenant le Christ est ressus- 
cite des morts, il est les prcmices de 

21 ceux qui se sont endormis. Car, puis- 
que par un homme, est venue la mort, 



c'est par un homme aussi que vient la 
resurrection des morts. Et comme tous 22 
meurent en Adam, de meme aussi tous 
seront vivifies dans le Christ, mais 23 
chacun en son rang : comme premices 
le Christ, ensuite ceux qui appartiennent 
au Christ, lors de son avenement. Puis 24 
ce sera la fin, quand il remettra le 
royaume a Dieu et au Pere, apres avoir 
aneanti toute principaute, toute puis- 
sance et toute force. Car il faut qu'il 25 
regne " jusqu'a ce qu'il ait mis tous ses 
ennemis sous ses pieds." Le dernier 26 
ennemi qui sera detruit, c'est la mort, 
car Dieu " a tout mis sous ses pieds." 27 
Mais lorsque rEcriture dit que tout lui 
a ete sounds, il est evident que celui-la 
est excepte, qui lui a soumis toutes cho- 
ses. Et lorsque tout lui aura ete sou- 28 
mis. alors le Fils lui-meme fera homma- 
ge a celui qui lui aura soumis toutes 
choses, afin que Dieu soit tout en tous. 

Autrement, que feraient ceux qui se 29 
font baptiser pour les morts ? Si les morts 
ne ressuscitent en aucune maniere, 
pourquoi se font-ils baptiser pour eux? 
Et nous-memes, pourquoi sommes- nous 30 
a toute heure en peril? Chaque jour je 31 
suis expose a la mort, aussi vrai, mes 
freres, que vous etes ma gloire en Jesus- 
Christ notre Seigneur. Si c'est avec 32 
des vues humaines que j*ai combattu 
contre les b£tes a Ephese, quel a vantage 
m'en revieni-il? Si les morts ne ressus- 
citent pas, ** mangeons et buvons, car 
demain nous mourrons." Ne vous lais- 33 
sez pas seduire : •* les mauvaises com- 
pagnies corrompent les bonnes moeurs. " 
Revenez a vous-memes seYieusement, et 34 
ne pechez point; car il y en a qui sont 
dans I'ignorance de Dieu, je le dis a 
votre honte. 



3. // est apparu, sur le chemin de Damas 
(Acl. tx, 3 sv.% — Avorton t fruit qui se detache 
-want d'etre arrive a maturity : Paul s'appdle 
ainsi, soit parce que sa conversion, sa regene- 
ration a eu lieu d'une maniere viol en te et en 
dehors de lavoie ordinaire, et aussi parce qu'tl 
a conscience de son indignite et de sa faiblesse. 

12. Ce que l'Apdtre etablit ici, c'est la con- 
nexion ne*cessaire de la resurrection de J.-C. 
avec la n6tre. Le point de depart de sa demons- 
tration c'est la doctrine si fondamentale dans 
a theologie des Epitres, du corps mystique de 
' -C. L'union la plus etroite rattache les mem- 
res a letur chef. Impossible de concevoir le 
Christ ressuscite^ et glorifie* dans son humanity, 
sans que les fideles incorpores a lui par la foi et 
par la grace soient associes aux gloires de sa 
resurrection (S. Jean Chrysostome). 

17. Si le Christ n'est pas ressuscite nous 
n'avons pas lagarantie que Dieu ait accepte* sa 
mort comme redemption. II n'y a done nen de 
fait. 

30. On appelait primices let premiers fruits 



{ 



de la moisson. Si J.-G est primices en tant que 
ressuscite des morts, la moisson doit suivre, 
tous les justes, ses membres vivants dot vent 
ressusciter. 
ex. Rom. v, 12 sv. 

22. Tous seront vivifies, ressusciteront. 
S. Paul n'a ici directement en vue que les jus- 
tes. 

23. La Vulg. et 2 manuscrits grecs lisent, 
qui sont au Christ, qui out cm en son avbu* 
ntent* 

39. Autrement^ s'il n'y a pas de resurrection. 
— II esc difficile de savoir ce au'etait ce bapte- 
me pour les morts. Les essais d explication sont 
nombreux dans les comme nta ires. 

32. (Act. xix, 33 sv.; xx, 19. Comp. II Tim. 
iv, 17). — Si les morts, etc. ; la Vulg. joint ce 
membre de phrase a ce qui precede. Isate, 
xxii, 13; comp. Sag. ii, 6. 

33. Vers tire de la Thais du poete comique 
Menandre t et passe en proverbe. 

34. Comme il est convenabUy en \at. Juste; la 
Vulg. actuelle &Justi t justes, en apostrophe. 
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Chap. XV, 35. I RE Ei'ITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XVI, 2. 



chap.xv, 35 — 58. — Mcdedelari- 
surrection future. Dieu est assez puis- 
sant pour rendre la vie a 110s corps 
[vers. 35—38]. Chacun reprendra sen 
propre carps, mais transform*?. Quali- 



a ete fait ame vivante " ; ie dernier Adam 

a ete fait esprit vivitiant. Mais ce n ? est 40 

pas ce qui est spirituel qui a ete fait 

d ? abord, cest ce qui est animal; ce qui 

est spirituel vient ensuite. Le premier 47 

*"~ry —*:* -77- r s -. homme, tire de la terre, est terrestre; le 

Us des corps ressusaUs [39-SOi- Tons ^^ w[mt du dd Tel ^ le terres . 4S 

seront-ils trmsformis [51 - wj- /? t re, tels sont aussi les terrestres; et tel 
risiirreetion desjustes, metered* Jim- ^ ^ ^^ tds ^ aussi les celestes. 
tire de Jisus-Ckrtst sur le P^et £t ^ m&nc nQUS ayons ^ rima . 49 
ywr/a «wr/ [55— 57J- Conclusion l$z>\. ^ du terrestrL% nous porterons aussi 
Mais, dira quelquun : Comment les ?image du celeste Ce que j'affinne, 50 
morts ressuscitent ils? avec quel corps ; freres, cest quern la chair ni le sangne 
reviennent-ils? Insense! ce que tu semes ; peuvent henter le royaume de Dieu, et 
ne reprend pas vie, sil ne meurt aupa- j que la corruption n hentera pas l mcor- 
-57 ravant Et ce que tu semes, ce nest I ruptibilite. 

pas le corps qui sera un jour; cest un ! Void un mystere que je vous revete : 51 
simple grain, soit de ble, soit de quel- i Nous ne nous endornurons pas tous, 
^ & ...... mais tous nous S erons changes, en un 52 



35 
36 



38 que autre semencc: mais Dieu lui don- 
ne un corps comme il i'a voulu, et a 



39 



40 



i« w , wl » «,uu.« , - - i^tant, en un din d'ceil, au son de la 

chaque semence il donne le corps qui lui ; derniere trompette, car la trompette 
estoropr^ ! retentira et les morts ressusciteront 

Toute chair n'est pas la meme chair; ; incorruptible*, et nous, nous serons 
autre est la chair des homines, autre | changes. Car il faut que ce corps cor- 
celie des quadruples, autre celle des | ruptible revete Incorruptible et que 
oiseaux, autre celle des poissons. 11 v a ce corps mortel revete 1 immortalite. 



30 



Lorsque ce corps corruptible aura 54 
vetu I' incorruptibility et que ce corps 



aussi des corps celestes et des corps ter- 
restres; mais I'eclat des corps celestes ; revetu 

est d'une autre nature que celui des I mortel aura revetu I immortalite, alors 

• autre est I'eclat du s'accomplira la parole qui est ecnte : 



41 corps terrestres 
soleil 
l'eclat 
differe 

42 Ainsi en est-il pour la resurrection des 
morts. Seme dans la corruption, le corps 

43 ressusdte incorruptible; seme dans 
Pignominie, il ressusdte glorieux; seme 
dans la faiblesse, il ressuscite plcin de 

44 force; seme corps animal, il ressuscite 



UlUil, UU wv ww« -*£»" — ™ — ■ ~- -~ J 

guillon de la mort, e'esf le peche, et la 
puissance du peche, e'est la loi. Mais 57 
graces soient rendues a Dieu, qui nous 
a donne la victoire par Notre-Seigncur 
Jesus- Christ! 

Ainsi, mes freres bten-aimes, soyez 58 
fermes, inebranlables, travaillant de plus 



^^TaSfcorps animal, il y a aussi | en plus d Yoeiiwe du Seigneur, sachant 
45 uncord spirituel Cest en ce sens qu'il j que votrc travail n;est pas vain dans le 
est ecrit : " Le premier homme, Adam, ! Seigneur. 



EPILOGUE. 



CHAl\ XVI.— Collide pour Us ckre'tiens 
de Jerusalem [vers. I — 4]. Profits 
de visite [5 — 9]. Informations et re- 
commandations [10— 18]. Salutations 
et btnidictions [19—24]. 



Quant a lacollectc en foveur des saints, 16 
suivez, vous aussi, les prescriptions que 
j'ai donnees aux Eglises dc la Galatie. 
Le premier jour de la semaine, que cha- 2 
cun de vous mette a part chez lui, et 



35. Revwt*u*t<yii\%.vUndrQnf)*\i present: 
il s'agil d'un dogme, non d'un fait, # 

49. Nous pcrttrans. La Vulgate ct plusieurs 
manuscrits grecs, portons, meritons de porter, 
par une vie sainte, en rapport avec notre filia- 
tion divine, etc 

51. Nous nt nous endortnitOHS pas tout; plu- 
sieurs icront vivants au moment du second 

avenement de J.-C; mais ils n'entreront pa? . -~« » "^* ^"uVfidMe* iustifies 
pour cela dans le royaume de Dieu avec leur | la resurreaion des ndeles juitin^. 



corps naturel : ceux-la aussi seront changes; 
sans passer par la mort, ils se verront transn- 
figures et etiueront avec Jesus dans la gloire, 
ce qui est sans doute un grand tttystirt. Comp. 
I Thess. iv, 15 sv.; II Cor. v, 4 sv. 

Vulg. Nous rtssuictteroHS tous t mats twus 
ne serons pas totts changes; les mediants 
n'auront pas un corps spirituel et gloneux. 
Mais il nest question, dans ce chap., que de 



Ire £p. Ch. XVI, 3-24. AUX CORINTHIENS. H^ EP. Ch. I, 1-4. 



4 



amasse ce qu'il peut epargner, afin j 
qu'on n'attende pas mon arrivee pour \ 
faire les colfectes. Et quand je serai 
arrive, j'enverrai avec des lettres ceux 
que vous aurez designes, porter vos libe- 
ralites a Jerusalem. S'il convient que 
j'y aille aussi moi-meme, ils feront le 
voyage avec moL 

5 J'irai chez vous quand j'aurai passe 
par la Macedoine; car je la traverserai 

6 seulement; mais peut-etre sejournerai- 
je aupres de vous, ou meme y passerai- 
je I'hiver, afin que ce soit vous qui m'ac- 

7 compagnies la oil je dois alien Je ne 
veux pas cette fois vous voir seulement 
en passant, mais j'espere demeurer quel- 
que temps aupres de vous, si le Seigneur 

S le pennet Je resterai cependant a 
9 Ephese jusqu'a. la Pentecote; car une 
porte m'est ouverte, grande et efficace, 
et les adversaires sont nombreux. 

Si Timothee vient chez vous, faites en 
sorte qu'il soit sans crainte parmi vous, 
car il travaillecomme moi a I'oeuvre du 
it Seigneur. Que personne done ne le 
meprise. Reconduisez-le en paix, afin 
qu'il vienne me trouver, car je Fattends 
avec les freres. 

Pour ce qui estde notre frere Apollos, 
jc l'ai fortement engage a se rendre chez 
vous avec les freres, mais il n'a absolu- 
ment pas voulu le faire maintenant; il 
:ra quand il en trouvcra Toccasion. 



10 



T> 



Veillez, demeurez fermes dans la foi, 13 
soyez des hommes, fortifiez-vous. 

Que tout se fasse chez vous dans la 14 
charite. 

Je vous adresse encore cette recom- 15 
mandation, freres. Vous savez que la 
famille de Stephanas, [de Fortunat et 
d'Achalque] est les premices de F Achate, 
et qu'elle s'est devouee aux services des 
saints : ayez a votre tour de la defe- 16 
rence pour des hommes de ce merite, et 
pour quiconque coopere et travaille a la 
meme o^uvre. Je sais heureux de la 17 
presence de Stephanas, de Fortunat et 
d'Achaique; ils ont suppled a votre ab- 
sence, car ils ont tranquilise mon iS 
esprit et le votre. Sachez done apprecier 
de tels hommes. 

Les Eglises d'Asie vous saluent. Aqui- 19 
las et Priscille, avec FEglisequi est dans 
leur maison, vous saluent beaucoup dans 
le Seignsun Tous les freres vous sa- 20 
lueut. Saluez-vous les uns les autres par 
un saint baiser. 

La salutation est de ma propre main, 2 1 
a moi Paul. 

Si QUELQU'UN N'AIME PAS LE SEI- 22 
GNEUR, QU'lL SOIT ANATHEME * 

Maran ATHA. 

Que la grace du Seigneur Jesus 23 
soit avec vous! mon amour est 24 
avec vous tous en jesus-christ 

[A MEN !]. 



2 E EPITRE AU X CORINTHIENS 



PROLOGUE II, 1 — 14} 




tous 



Adresse et salutation. Consolations de 
PApotre au milieu de ses souffranees. 

aul, apotre de Jesus- Christ par 
la volont£ de Dieu, et Timo- 
thee son frere, a FEglise Jc 
Dieu qui est a Corinthe, et. u 
les saints qui sont dans toute 
2 l 1 Achate : grace et paix vous soicnt 

XVI, 8-9. Porte oifVtrte % occasion favorable 
Jc pr£cher I'Evaogile, et dele faire avec tffxea- 
ciU, Le mot efficace ne continue pas I'image. 
De & sans dome la correction (f ropyfc, au lieu 
de inarms) adoptee par la Vulgate, visible A 
manifest e. 

15. Lei}rimice* % la premiere famille d' Achate 
qui embrassa lechristianisme. Voy. i, 16. Comp. 
Rom. xvi, 6. 



doanees de la part de Dieu notre Pere 
et du Seigneur Jesus-Christ ! 

Beni soit Dieu, le Pere de notre Sei- 
gneur Jesus- Christ, le Pere des miseYi- 
cordes et le Dieu de toute consolation f 
qui nous console dans toutes nos tribu- 
lations, afin que, par la consolation que 
nous recevons nous-m£mes de Iui, nous 
puissions consoler les autres dans toutes 



19. .{guila et Prisciilt\ apres s ctre trouves 
a Corinthe avec S. Paul (A& xviii, 2), Itaient 
avec lui \ F.Dhese (Act. ?;vtii, 26). 

22. Maran MtAa, expression arameenne qui 
signine : NotreSeigntnr went pour le juge- 
ment. Ou peut-etre plutdc faut-il lire Marana 
tha, comme Apoc. xx r .i t 20, ** Notre-Sctgneur 
venez"; for mule liturftique en usage parmi left 
premiers chr&iens. 
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Chap. I, 5. 



He iPITRE AUX CORINTHTENS. 



Chap. I, 20. 



5 leurs afflictions ! Car de meme que les 
souflfrances du Christ abondent en nous, 
de meme aussi par le Christ abonde 

6 notre consolation. Si nous sommes 
affliges, c'est pour votre consolation et 
pour votre salut; si nous sommes con- 
soles, tfest pour votre consolation, qui 
vous fait supporter avec patience les me- 
mes souffrancesque nous endurons aussi. 

7 Et notre esperance a votre egard est 
ferme, parce que nous savons que, 
comrae vous avez part aux souffrances, 
vous avez part aussi a la consolation. 

8 Nous ne voulons pas, en eflfet, vous 
laisser ignorer, freres, au sujet de la tri- 
bulation qui nous est survenue en Asie, 
que nous avons ete accables au dela de 
toute mesure, au dela de nos forces, a 
tel point que nous desesperions meme 

9 de la vie; mais nous avions en nous- 
memes Parret de notre mort, afin de 
ne pas mettre notre confiance en nous- 
memes, mais de la mettre en Dieu, 

10 qui ressuscite les morts. Cest lui qui 



nous a delivres de cette mort si immi- 
nente, qui nous en delivre, et qui, nous 
I'esperons, nous delivrera dans la suite, 
surtout si vous- memes vous nous assis- 1 1 
tez aussi de vos prieres, afin que cc 
bienfait, nous etant accorde en considera- 
tion de beaucoup de personnes, soit aussi 
pour un grand nombre l'occasion do 
rendre graces a notre sujet. 

Car ce qui fait notre gloire, c'est ce 12 
temoignagede notre conscience que nous 
nous sommes conduits dans le monde, et 
particulierement envers vous, avec sim- 
plicity et sincerite devant Dieu, non avec 
une sagessecharnelle, mais avec la grace 
de Dieu. Nous ne vous ecrivons pas 13 
autre chose que ce que vous lisez et ce 
que vous connaissez bien; et ce que je 
Uespere, vous reconnaitrez jusqu'a latin, 
— comme une partie d'entre vous nous 14 
connaissent, — que nous sommes votre 
gloire, de meme que vous serez aussi la 
notre au jour du Seigneur Jesus. 



PREMIERE PARTIE. 



APOLOGIE DU MINISTERE CHRETIEN [Ch. I, 15 — VII, 16]. 

chez vous, ct vous m'auriez fait acconi- 
pagner en Judee. Est>ce done quen 17 
tbrmant ce dessein j'aurais agi avec le- 
gerete ? Ou bien est-ce que les projets 
que je fais, je les fais selon la chair, de 
sorte qu'il y ait en moi le oui et le non? 
Aussi vrai que Dieu est fidele, la parole iS 
que nous vous avons adressee n'est pas 
oui et non. Car le Fils de Dieu, Jesus- 19 
Christ, que nous avons preche au milieu 
de vous, Silvain, Timothee et moi, na 
pas ete oui et non; il n'y a eu que oui en 
lui Car, pour autant qu'il y a de pro* 20 



i° — chap. I, 15 — 11, 17. IlmmMU \ 
pas le reproche d' 'inconstanee et de Uge~ 
reti. Sa loyauti et sa droiture [vers. 
15 — 22]. Pourqwriy ay ant anttonee*\ 
sa visile, il a change* d'itineraire \ 
[23— u, 15]. Dieu t'a justifid par 
les fruits de son apostolat [16 — 17.] 

1 5 Dans cette persuasion, je m'etais pro- 
pose d'aller d'abord chez vous, afin que 

16 vous eussiez une double grace : je vou- 
lais passer par chez vous pour aller en 
Maccdoine, puis revenir de la Macedoine 

I, 6. Vulg. Si nous sommes consoles c'est 
aussi pour votre consolation, et si nous sommes 
encoutagit, e'est encore pour vztrc encourage- 
ment et voire salut > auivous determine d sou/- 
frir y etc — Dans I'exorde et la premiere partie, 
S. Paul emploie surtout le pluriel nous, parce 
qull parle en son nom etau nom de ses collabo- 
rateurs. Dans la troisieme partie son apologie 
est plus personnels. 

8. S'agit-il d'une grave maladie, ou du tu- 
multed'Ephese(Act. xix, 33SV.X oudequetque 
autre (ait non raconte' ail leurs (comp. I Cor. 
xvi, p)? On nepeut le decider. — Wulg. en sorte 
fue fa vie mime nous itait a charge. 

9. V arret i Vulg. la riponse de noire mort. 
12. Simpltciti, ou, seton d'autres manuscriu, 

sainteti. La Vulgate lit simpHciU et ajoute a 
tort, du comr (Ephes. vi, 5). - 
15-16. Doublet htt., seconde : la j», lorsque 



Paul passerait a Corinthe pour aller en Mace* 
doine; la a*, lorsqu'il reviendrait de Macecloine 
a Connthe. 

18. It est pas, ou comme la Vulgate, na 
pasiti. 

19. Silvain ou Silas (forme abregee). Voycz 
Acles, xv, 37, 40. 

30. Pensee : toutes les promesses de Dieu re- 
latives au salut se sontaccomplies en J.-C.; il a, 
en quelque sorte, re'pondu oui a rhumanite, et 
en tous lieux on a cut amen (allusion a 1'usage 
ou etaient deja les fideles de rlppndre amen a 
la fin des prieres, comp. I Cor. xiv, 16X ca-d., 
on a cru d'une foi joyeuse et ferme a I'accom- 
plissemeui de ces promesses, et cela, Pour In 
gloire de Dieu, par notre tninistire (fitt. pat 
nous), notre predication etant le moyen par 
tequel Dieu vous a amenes a la fot. La Vulgate 
dit a tort, pour notre gloire. 
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Chap. I, 21. He EP1T RE AUX CORINTHIENS. Chap. Ill, 5, 

messes de Dieu, elles sont oui en Jesus; f nous; car nous n'ignorons pas ses des- 
c est pourquoi aussi, grace a lui, I'amen ■ seins. 



21 



T •> 



23 



marques dun sceau et nous adonneajje n ? v trouvais pas TiteT mon frere; 
titre d arrhes, le Saint-Esprit dans nos eest pourquoi, ayant pris conge des 
co *? rs - _, ^. , , freres, je partis pour la Macedoine. 

four mm, je prends Dieu a temoin sur Mais graces soient rendues a Dieu qui 14 
mon ame que c est pour vous epargner ; nous fait triompher en tout temps dans 
que jene suis point alle de nouveau a j le Christ, et par nous repand en tout lieu 

J4 Lonntne; non que nous pretendions le parfum de sa connaissance ! Eneffet 15 
domraer sur votre foi, mais nous contri- nous sommes pour Dieu la bonne odeur 
buons a votre joie; car, dans la foi vous du Christ, parmi ceux qui sont sauves et 
etes fermes. • parm i ceux qui ^ pe rc jent : aux uns, 16 

J Je me sins done pronus a moi-meme une odeur de mort, qui donne la mort; 
de ne pas retourner chez vous dans la aux autres, une odeur de vie, qui donne 
i tnstesse. Car si moi-meme je vous at- la vie. — Et qui done est capable d'un 
lnste,dequipuis-jeattendredelajoie? tel ministere? Car nousne sommespas 17 

^ >°f ? aS cdui . ™ me que -J ?aurai comme la Ptapart, nous ne frelatons pas 

3 afflige? Je vous ai ecrit comme je l'ai la parole de Dieu; mais e'est dans sa 
tait, pour ne pas eprouver, a mon arri- purete, telle qu f elle vient de Dieu, que 
vee, de la tnstesse de la part de ceux nous la prechons devant Dieu en Jesus- 
qui devaient me donnerde la joie, ayant Christ. 

en vous tous cette confiance, que vous i 

4 faites tous votre joiedc lamienne. Car : 2 ° ~~ CHAP - m » * — Iv » 6. — II ne me- 
e'est dans une grande affliction, dans- rite pas davantage le reprocke d'arro- 
I'angoisse de mon camr, et avec beau* : g*nce et d'orgueiL Succes rapportes a 
coup de larmes, que je vous ai ecrit, \ ^« [vers. 1—6]. SuperioritS du mi- 
non dans le dessein de vous attrister, ' nistere de la Loi ue-uvelle sur celui de 
mais pour vous faire connaitre l'amour j *? Loi mosaique [7— 11]. UApotrc^ 
que j'ai pour vous. ' etant sous V action de I' 'Esprit \ a le 

5 Si quelqu'un a etc une cause de tris- ! droit de parler avec autorite [12—18]. 
tesse, cc n'est pas moi quil a attriste, \ $* sinciriti et sa franchise dans Vexer- 
mais e'est vous tous en quelque sorte, j cice ^ u ministere evangilique [iv, 

6 pour ne pas trop le charger. Cest! 1— Gl- 
asses pour cet homme du chatiment qui i Recommencons-nous a nous recom- 3 

ui a ete inflige par le plus grand nom- mander nous-memes? Ou avons-nous be- 

7 b . re ; . en sorte que vous devez bien plu- soin, comme certaines gens, de lettres 
tot : lui faire grace et le consoler, de peur de recommaii 'ation aupres de vous ou 
qu 1! ne soit ahwbe par une tristesse ; de votre par ? Cest vous-m&nes qui 2 

Is excessive. Je vuus invite done a pren- etes notre letti e, ecrite dans nos cceurs, 
dre envers lui une decision charitable, connue et lue de tous les hommes Oui ; 

9 Car, en vousecrivant, mon but etait aussi manifestement, vous dtes une lettre du 
de connaitre, a l'epreuve, si vous m'obei- Christ, ecrite par notre ministere, non 

io riez en toutes choses. A qui vous par- avec de l'encre, mais par 1'Esprit du 
donnez, je pardonnc egalement: car, , Dieu vivant; non sur des tables de pier- 
pour mm si j'ai pardonne, si tant est que | re, mais sur des tables de chair, sur vos 
je pardonne quelque chose, c J est a cause t cceurs. 

11 de vous, et a la face du Christ, afin de j Cette assurance, nous Tavons par le 
ne pas laisser a Satan l'avantage sur ! Christ en vue de Dieu. Ce n'est pas 



4 
pas 5 



II, x. Vulg. Eh moi-mime. | 10-11. D'autres, avec la Vulg. dans la tor* 

5. St quelavlun : d'apres 1'cpimon la plus sonne du Christ 
g^ncrale et qui s'appuie sur Tautorittf de ! 12-13. ^«* porte, une occasion favorable 
tous les Peres, TertulHen except* {Dt pvdic. \ (comp. I Cor. xvi, 9). 

13)1 il s'agit de Tincestueux dont il est 1 16. A la penstfe que tant de pr^dicateurs rem- 
parte, v*™ * «?«« precWente, chap, v, 1 plissent mal une si haute fonaion, S. Paul 
sv Quelques cntiques recents ont pense* que s'ecrie: Qui est capable, etc Vulgate : Qui est 
(ApCtre visait peut-€tre plutdt qixelqu'autre ■*■■-" * •- ^ 

personnage, qui 1'aurait personnellement of- 
fensi. 



si capable que nous dt Men rtmplir, etc On 
sou peon ne qu'uu copiste aura mis qwis tarn 
pour quisnam* 
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Chap. HI, 6. He EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. IV, 1 
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que nous soyons par nous-memes capables 
deconcevoirquelque chose comme venant 
de nous-memes; mais notre aptitude vtent 

6 de Dieu. Cest lui egalement qui nous 
a rendus capables d'etre ministres d'une 
nouvelle alliance, non de la lettre, mais 
de TEsprit; car la lettre tue, mais I'Es- 
prit vivifie. 

7 Or, si le ministere de la mort, grave 
en lettres sur des pierres, a ete entoure 
de gloire au point que ies tils d'lsracl nc 
pouvaient fixer Ieurs regards sur la face 
de Molse a cause de I 'eclat de son visage, 

8 tout passager qu'il fut, combien plus le 
ministere de FEsprit ne sera-t-il pas en- 

9 toure de gloire? Cest qu en effet, si le 
ministere de la condamnation a ete glo- 
rieux, le ministere qui conierc la justice 

io le surpassc de beaucoup. Et meme, sous 
ce rapport, ce qui a eteglorifie autrefois 
ne l'a pas ete, en comparaison de cette 

1 1 gloire mfmiment superieure. Car, si ce 
qui etru passager a ete donne dans la 
gloire a plus forte raison ce qui est per- 
mane it sera-t-il glorieux. 

12 Ay int done une telle csperance,nous 

13 usons d'une grande liberte, et nous 
nc faiions pas comme Mo'fsc, qui met* 
tait uii voile sur son visage pour que 
les tils d'Israel nc vissent point la tin de 

14 ce qui ctait passager. Mais leurs csprits 
se sont aveugles. Car jusqu'ii ce jour 
quand ils font la lecture de l'ancien 
Testament, le meme voile demeurc sans 
etre 6te, parcor que e'est dans le Christ 

1 5 qu ? il est le ve. / Aujourd'hu i encore, quand 
on lit Molse, un voile est etendu sur leurs 

16 cceurs; mais des que leurs caeurs se sc- 
ront tournes vers le Seigneur, le voile 

1 7 sera ote./ Or lc Seigneur, e'est 1'Esprit, 
et la oil est I'Esprit du Seigneur, la est 

18 la Uberte. Pour nous tons, le visage 
decouvert, reflechissant comme dans 
un miroir la gloire du Seigneur, nous 
sommes transtormes en la meme ima- 
ge, dc plus en plus respiendissante, 
comme par I'Esprit du Seigneur. 

4 Cest pourquoi, revetus de ce mi- 
nistere selon la misericorde qui nous 
a ete faite, nous ne perdons pas cou- 
2 rage. Nous rejetons loin de nous les 



III, 7-8. Le ministire que Moist; remplit en 
apportant au peuple les tables de la loi, laquelle 
donnait la tr~rt a Aii tntouritU gloire ;le vi- 
sage de Molse descendant du Sinai <±tait res* 
plendissant de lumiere (Ex. xxxiv, 29 sv.). 

13. Comme Molse qui, au sortir de ses com- 
munications avec Dieu. se couvrait la tcte d'un 
voile (Ex. xxxiv, 34 sv.), pour que les Israelites 
ne vissent pas l'eclat de sou visage. Comme cet 
eclat pais-iger symbolise le ministere mosaiquc 



choses honteuses qui se font en se- 
cret, ne nous conduisant pas avec 
astuce et ne faussant pas la parole 
de Dieu; mais, en manifestant fran- 
chement la verite, nous nous recom man- 
dons a la conscience dc tous les hommes 
devant Dieu. Si notre Evangilc est en- j 
core voile, cest pour ceux qi* : se pcr- 
dent, qu'il reste voile, pour ees incredu- 
les dont le dieu de ce siecle a aveugle 4 
r intelligence, atin qu'ils ne voient point 
briller la splendour de L'Evangile, ou 
reluit la gloire du Christ, qui est rimage 
de Dieu. Car ce n ? est pas nous-memes 5 
que nous prechons, e'est le Christ Jesus, 
comme Seigneur. Pour nous, nous nous 
disons vos serviteurs a cause de Jesus. 
Car Dieu, qui a dit : (jue la lumiere 
brille du sein des tenebres, e'est lui qui 
a fait luire sa clarte dans nos cceurs, 
pour que nous fassions briller la con- 
naissance de la gloire de Dieu, laquelie 
resplendit sur la lace du Christ. 

30 — ciiAr. iv, 7 — vt, 10. — Les Apj- 
Ires dans Pexereiee dc leur ministere. 
Vie dure et souffrantc [vers. 7 — 12 . 
Esperanee de la res arret: Hon glorieusc 
etdcla recompense eternelte [ 1 3 — V, 10 1. 
Leur zele sit mule par i' amour de Je- 
sus-Christ pour tous [11 — 21]. Be- 
voilment dont S. Paul a fait pretax 
dans son m inistet e [ v 1 , 1 — I o ]. 

Mais nous portons ce tnesor dans des 7 
vases de tcrre, ann qu'il paraissc que 
cette souveraine puissance de I* Evan- 
,&& vient de Dieu et non pas de nous. 
Nous sommes opprimes de toute maniere. S 
mais non ecrases; dans la detresse, mais 
non dans lc desespoir; persecutes, mais <» 
non delaisses; abattus, mais non perdus; 
portant toujours avec nous dans notre 10 
corps la mort de Jesus, afin que ia vie 
tie Jesus soit aussi manifestee dans notre 
corps. Car nous qui vivons, nous som- 1 1 
mes sans cessc livres a la mort a cause 
de Jesus, afin que la vie de Jesus soil 
aussi manifestee dans notre chair mor- 
telle. Ainsi la mort agit en nous, et 12 
la vie en vous. Animes du meme 13 
Esprit de foi, selon ce qui est ecrit : 



1 qui devait un jour faire place au ministere ivan- 
j g^lique, Paul t'appelle la fin de ce qui est pas- 
sager. 

Vulg. : AJinque les en fan is d* hrailne visstni 
pas sur sa fact une clarte passaglre; mais/Ti- 
ciem parait une faute de copiste pour finem. 

14. D'autres : le voile demeure parce qu'ils 
n*ont pas compris que TAncien Testament a 
pris fin dans le Christ. 
IV, 13. Ps. cxvi (115), 1. 
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"J'ai cru, cest pourquoi j ? ai parle," 
nous aussi nous croyons, et c'est pour- 

H qu?i nous parlons, sachant que celui j 
qui a ressuscite le Seigneur Jesus, nous i 
ressuscitera aussi avec Jesus, et nous ' 

1 5 presentera a lui avec vous. Car tout i 
cela se fait a cause de vous, atin que la 
grace, en se repandant avec abondance, 
tasse abonder Taction de graces d'un 
plus grand nombre, a la gloire de Dieu. ; 

[6 C'est pourquoi nous ne perdons pas j 
courage; au contraire, alors meme que 
notre homme exterieur deperit, notre 
homme interieur se renouveile de jour 

17 en jour. Car notre legere affliction du 
moment present produit pour nous, au 
dela de toute mesure, un poids eternel 

15 de gloire, nos regards ne s'attachant 
point aux choses visibies, mais aux invi- 
sibles; car les choses visibles ne sont que 
pour un temps, les invisibles sont eter- 
nelles. 

5 Nous savons, en etlet, que, si cette 
tente vient a etre detruite, nous avons 
unc maison qui est 1'ouvrage de Dieu 
une demeure eterneile qui n'est pas faito 

2 de mam d'homme, dans le ciel. Aussi 
gemissons-nous dans cette tente, dans 
I ardent desir que nous avons d'etre re- 

3 vetus de notre demeure celeste, si du 
moins nous sommes trouves vetus, et non 

4 pas nus. Car tant que nous sommes 
dans cette tente, nous gsmissons acca- 
ples, parce que nous voulons, non pas 
oter notre vetement, mais revetir i'autre 
par-dessus, alin que ce quil v a de mor- 

5 tcl soit engfouti par la vie. Et celui qui 
nous a formes pour cela, c'est Dieu, qui 
nous a donne les arrhes de i'Esprit. 

6 Etant done toujours plein d'assurance, 
el sachant que, aussi longtemps que nous 
habitons dans ce corps, nous sommes 

7 lorn .du Seigneur, — car nous mar- 
chons par la foi, et non par la vue, — 

S dans cette assurance, nous aimons mieux 
deloger de ce corps et habiter aupres du 

9 Seigneur. C'est pour cela aussi que 
nous nous efforcons d'etre agreable a 



T7. Cora p. Rora. viii, 18. 

V, udtU Unit, le corps. — Un idijice, le 
corps glorieux des elus apres la resurrection. 
L.omp. I Lor. xv, 44 sv. 

2. La Vulg. a mis in hoc (au neutre en grec 
comme se rapportant a crioiVo* vers. 1), au lieu 
de m hoc, sal. habitat tone. 

3. Si turns sont mis, au jour de la parousic, 
au nombre de ceux qui seront trouvis Vitus, 
c, 2 . Spn^PouiHis par la mortde notre corps 
adtuel (I Cor. xv, 50 sv.; I Thess. iv, 14 svA 

4. Explication du vers. 2. AccabUs, par l'hor- 
reur instinctive de la mort, en ce qaenmm- 
tirtons, non pas turns tUponiUsr de notre corps, 



Dieu, soit que nous demeurions dans ce 
corps, soit que nous ie quittions. Car 10 
nous tous, \\ nous faut comparaitre de- 
vant le tribunal du Christ, afin que cha- 
cun recoive ce quil a merite etant dans 
son corps, selon ses ceuvres, soit bien, 
soit mal. 

Etant done penetre de la crainte du 1 1 
Seigneur, nous cherchons a convaincre 
les hommes; quant a Dieu, il nous con- 
nait intimement, et j'espere que dans 
vos consciences vous nous connaissez 
aussi. Car nous ne venous pas nous vz 
recommander encore nous-meme aupres 
de vous; mais vous fournir I'occasion de 
vous glorificr a notre sujet, afin que 
vous puissiez repondre a ceux qui tirent 
gloire de Tapparence, et non de ce qui 
est dans le coeur. En effet, si nous som- 13 
mes hors de sens, c'est pour Dieu; si nous 
sommes de sens rassis, c'est pour vous. 
Car Famour du Christ nous presse, per- 14 
suades, comme nous le sommes, que si 
un seul est mort pour tous, tous done sont 
morts; et quil est mort pour tous, atin 15 
que ceux qui vivent ne vivent plus pour 
eux-memes, mais pour celui qui est mort 
et ressuscite pour eux. Aussi, desor- 16 
mais, nous ne connaissons plus person- 
ne selon la chair; et si nous avons connu 
le Christ selon la chair, a present nous 
ne le connaissons plus de cette maniere. 
Aussi bien, quiconque est en Jesus- Christ, 1 7 
est une nouvelle creature; les choses an- 
ciennes sont passees, vovez, tout est 
devenu nouveau. Tout cela vient de iS 
Dieu, qui nous a reconcilies avec lui par 
Jesus-Christ, et qui nous a confie le 
ministerede la reconciliation. Car Dieu m 
reconcihait le monde avec lui- meme dans 
le Christ, n'imputant pas aux hommes 
Ieurs ofTenses, et mettant sur nos levres 
la parolede la reconciliation. C'est done ^o 
pour le Christ que nous faisons les fonc- " 
tions d'ambassadeurs, Dieu lut-meme ex- 
hortant par nous : nous vous en conju- 
rons pour le Christ, reconciliez-vous 
avec Dieu! Celui qui n'a point connu le 21 



raourir, mais % sans passer par la mort, nous n* 
vittr y etre revetus d'un corps glorieux et ira- 
mortel. 

5. Nous aformis (Vulg. nous formt) tour 
ctia. * r 

10. R*cowe % sous la forme de recompense oude 
cnatiment, htt. Us choses faites par U corps, le 
produit de son aclivite corporelle, le corps etant 
considere comme Korgane de I'ame dans ics 
actes moraux, par consequent pendant sa vie. 
Au lieu de ra fed la Vulg. a lu T a t&a. Us cko* 
sisprofrts du corps, ce qui est da au corpt. 

17. NouveiU criature : comp. Rom. vi t 6; 
Eph. 11, ro, 15; Col. in, 9 sv. 
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Chap. VI, i. 



II E EPITRE AUX CORINTHIENS. 



Chap. VII, 7, 



peche, il Pa fait peche pour nous, afin que 
nous devenions en lui justice de Dieu. 
6 Or done, etant ses cooperateurs, nous 
vous exhortons a ne pas recevoir la grace 

2 de Dieu en vain. Car ildit: " Au temps 
favorable, je fai exauce, au jour du sa- 
lut je t'ai porte secours." Voici mainte- 
nant le temps favorable, voici le jour du 

3 salut. Nous ne donnons aucun sujet de 
scandale en quoi que ce soit, afin que 
notre ministere ne soit pas un objet de 

4 blame. Mais nous nous rendons recom- 
mandables en toutes choses, comme des 
ministres de Dieu, par une grande con- 
stance dans les tribulations, dans les 

5 necessites, dans les depresses, sous les 
coups, dans les prisons, au travers des 
emeutes, dans les travaux, les veilles, 

6 les jeunes; par la purete, par la scien- 
ce, par la longanimite, par la bonte, par 
TEsprit-Saint, par une charite sincere, 

7 par la parole de verite, par la puissance 
de Dieu, par les armes offensives et de- 

S fensives de la justice; parmi l'honneur 
et rigno&:inie, parmi la mauvaise et la 
bonne reputation; traites d'imposteurs, 
et pourtant veridiques; d'inconnus, et 

9 pourtant bien connus; regardes comme 
mourants,et voici que nous vivons; com- 
me chaties, et nous ne sommes pas mis a 
io mort; comme attristes, nous qui sommes 
toujours joyeux; comme pauvres, nous qui 
enenrichissonsun grand nombre; comme 
n'ayant rien, nous qui possesions tout 

40 — chap. VI, 11— vii, 16. — Con* 
elusion. Que les Corinthiens lui ren* 
deni amour pour amour; pas de socUtf 
avec les infideles [vers, u — vn, 1]. 
Affection quHl a toujours cue zt quHl 
apoureux [2 — 7]. Sajoie, a cause des 
lieureux effets produits par sa lettre 
prieidetite [8 — 12], et parce que le bon 
timoignage quHl avail rendu cTeux 
iesl trouve conforme a la viriti 
[13-16]. 

1 1 Notre bouche s'est ouverte pour vous, 
6 Corinthiens, notre coeur s'est elargL 



VI, a. Is. xlix, 8. 

5. Comp. Act xiii, 50; xiv, 18; xvi, 19 sv.; 
xix, 33 sv, 

7. Par Us armes offensive*! litt. qu'on porte 
de la maim dreiU % comme la lance et t'lple, e t 
difsnsrots, litt. qu'on porte de la main gauche, 
comme te bouclier; de la justice, que la justice 
fournit. 

15. S/tial, fen gr. Btliar) c'est»a-dire van- 
ritn^ nom du demon. 

16. LeV. xxvi f xr, x», cttel librement. 

a 17*18. S. Paul cite et combine librement plu- 
sieurs passages de l'ancien Testament, dont il 
a en vue la signification typique: Is. Hi, n; 
Jer. xxxi, 9. Comp. II Sam. vii, 14; is. xliii, 6. 



Vous n'etes point a Tetroit dans nos en- 12 
trailles, mais ks votres se sont retrecies. 
Rendez-nous la pareille, — je vous parle 13 
comme a mes enfants, — vous aussi, 
elargissez vos coeurs. 

Ne vous attachez pas a un meme joug 14 
avec les infideles. Car quelle societe y 
a-t-il entre la justice et Tiniquite? ou 
qu'a de commun la lumiere avec les tene- 
bres? Quel accord y a-t-il entre le Christ 15 
et Belial? ou quelle part a le fidele avec 
rinfidele? Quel rapport y a-t-il entre le 16 
temple de Dieu et des idoles? Car nous 
sommes un temple du Dieu vivant, selon 
ce que Dieu lui-meme a dit : " J'habi- 
terai au milieu d'eux et j'y marcherai; 
je serai leur Dieu, et eux seront mon 
peuple," " C'est pourquoi sortez du 17 
milieu d'eux et separez-vous, dit le Sei- 
gneur; ne touchez pas a ce qui est impur 
etmoijevousaccueilleraL Je serai pour 18 
vous un pere, et vous serez pour moi des 
fils et des filles, dit le Seigneur tout- 
puissant" 

Ayant done de telles promesses, bien- 7 
aimes, purifions-nous de toutc souiliure 
de la chair et de l'esprit, et achevons 
l'oeuvre de notre saintete dans la crainte 
de Dieu. 

Recevez-nous. Nous n'avons fait de 2 
tort a personne, nous n'avons mine per- 
sonne, nous n'avons exploite personne. 
Ce n'est pas pour vous condamner que 3 
je dis cela, car je viens deyle dire : vous 
etes dans nos coeurs a la mort et a la 
vie. Je vous parle en toute franchise, 4 
j'ai grand sujet de me glorifier de vous; 
je suis rempli de consolation, je surabon- 
de de joie au milieu de toutes nos tribu- 
lations. Car, depuis notre arrivec en 
Macedoine, notre chair n'eut aucun re- 
pos; nous 6tions afliiges de toute maniere : 
au dehors des combats, au dedans des 
craintes. Mais celui qui console les 6 
humbles, Dieu nous a consoles par Par* 
rivee de Tite; non seulement par son 7 
arrivee, mais encore par la consolation 
que Tite lui-meme avait eprouvee a votrc 
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VII. Le vers. 1, conclusion de vi, X4»i8 t ap* 
partient au chapitre precedent. 

5. En Macidoinc: comp. U, 12*13; Acl. xx, 
1 sv. 

xo. Quon ne rtgrettc jamais : litote pour : 
qui procure un eternel contentement: La Vulg. 
parait avoir lu, aftmfiKjiny staJnUm, qui ne 
finit pas, au lieu de afitra^Xyfrov qui est la le- 
con commune. 

VIII, 4. Anx saints, aux chre*ttens pauvre-, 
de Jerusalem (Rom. xv, 26; I Cor. xvi, 1. 

5. D'abcrd et puis{cs dernier mot ne so 
trouve que dans la Vulgate) marquent un ordre, 
non de succession, mais de digmte*. 
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sujet : il nous a raconte votre ardent de- 
sir, vos lannes, votre amour jaloux pour 
moi, de sorte que ma joie en a ete plus 
grande. 

S Aussi, quoique je vous aie attristes par 
ma lettre, je ne Ie regrette plus, bien que 
je Faie d'abord regrette, — car je vois 
que cette lettre vous a attristes, ne fut- 

9 ce que pour un moment, — je me re- 
jouis a cette heure, non pas de ce que 
vous avez ete attristes, mais de ce que 
votre tristesse vous a portes a la peni- 
tence; car vous avez ete attristes selon 
Dieu, de maniere a n'eprouver aucun 

10 prejudice de notre part En effet, la 
tristesse selon Dieu produit un repentir 
salutaire, qu'on ne regrette jamais, au 
lieu que la tristesse du monde produit 

n lamort Etqueiempressementn'a-t-elle 
pas produit en vous, cette tristesse selon 
Dieu! Que dis-je? quelle justification! 
quelle indignation! quelle crainte! quel 
desir ardent! quel zele! quelle severite! 



Vous avez montre a tous egards que 
vous etiez innocents dans cette affaire. 
Aussi bien, si je vous ai ecrit, ce n'est 12 
ni a cause de celui qui a fait Finjure, ni 
a cause de celui qui Fa recue, mais pour 
que votre devouement pour nous eclatat 
parmi vous devant Dieu. 

Voila ce qui nous a console. Mais, a 13 
cette consolation, s'est ajoutee une joie 
beaucoup plus vive, celle que nous a fait 
eprouver la joie de Tite, dont vous avez 
tranquillise Fesprit. Et si devant lui je 14 
me suis un peu glorified votre sujet, je 
n'en ai point eu de confusion; mais de 
meme que nous vous avons toujours parle 
selon la verite, de meme Feloge que j'ai 
fait de vous a Tite s'est trouve etre la 
verite. Son cceur ressent pour vous un 1 5 
redoublement d'affection, au souvenir de 
votre obeissance a tous, de la crainte, 
du tremblement avec lequel vous Favez 
accueilli. Je suis heureux de pouvoir 16 
en toutes choses compter sur vous. 



DEUXIEME PARTIK 



LA COLLECTE POUR LES CHRETIENS DE JERUSALEM 

[Cil VIII, 1— IX, 1 5 J. 



i° — CHAP. VIII, 1 — 15. — Eloge des 
Eglises de Macidoine [vers. 1 — 16]. 
I miter leur generosiU \ 7— 1 5]. 

8 Nous vous faisons connaitre, freres, la j 
grace que Dieu a faite aux fidktes des 

2 Eglises de Macedoine. Au milieu de 
beaucoup de tribulations qui les ont 
eprouves, leur joie a ete pleine, et leur 
profonde pauvrete a produit les abon- 

3 dantes largesses dc leur simplicity Je 
Fatteste,ils ont donne volontairement se- 
lon leurs moyens, et meme au dela de 

4 leurs moyens, nous demandant avec 
de grandes instances la grace de pren- 
dre part a ce rainistere en faveur des 

5 saints. Et non seulement ils ont rempli 
notre esperance, mats ils se sont donnes 
eux-memes, d'abord au Seigneur, puis a 

6 nous, sous Fimpulsion de Dieu. Nous 
avons done prie Tite d'aller aussi chez 
vous achever cette oeuvre de charite, 
comme il Favait commencee. 

7 De meme que vous excellez en toutes 
choses, en foi, en parole, en connais- 

14. Ltur suptrflu doit s'entendre ici surtout 
des biens spirituals que les prieres d£s fervents 
Chretien* de Jerusalem obtiendront du Seigneur 



sancc, en zele a tous egards et en affec- 
tion pour nous, faites en sorte d'exceller 
aussi dans cette oeuvre de bienfaisance. 
Je ne dis pas cela pour donner un ordre, S 
mais je profite du zele des autres pour 
mettre aussi a Fepreuve la si need tc de 
votre propre charite. Car vous savez 9 
la grace de notre Seigneur Jesus-Christ, 
qui pour vous s'est fait pauvre, de riche 
qu'il etait, afin de vous faire riches par 
sa pauvrete. Cest un avis que je donne 10 
ici, car vous n'avez pas besoin d'autre 
chose, vous qui, les premiers, avez com- 
mence des Fan passe, non seulement a 
executer, mais aussi a former le dessein. 
Maintenant done achevez aussi Fceuvre 1 1 
elle-m^me, afin que Fexecution selon vos 
moyens reponde chez vous a Fempresse- 
ment de la volonte. Quand la bonne vo- 1 2 
lont£ existe, elle est agreable, a raison de 
ce que Fon a, et non de ce que Fon n'a pas. 
Car il ne faut pas qu* il y ait souiage- 1 3 
ment pour les autres, et cl&resse pour 
vous, mais egalite : dans la circons 14 
tance presente, votre superftu supplec 



pour les Corinthiens (Rom. xv, 27). — Rcrit % 
Ex. xvi, 1 3, ou il est question de la manne. 



[ ais J 



Chap. VIII, 16. II* EPITRE AUX CORINTHIENS. Chap. IX, 13. 



a ce qui leur manque, afia que pareil- 
lement leur superflu pourvoie a vos be- 
soins, en sorte qu'il y ait egalite, selon 

15 qu'il est ecrit; "Celuiquiavaitrecueilli 
beaucoup n'avait rien de trop, et celui 
qui avait peu racueiili ne manquait 
de rien." 

2° chap, viii, 16— ix, 15. — Tite et 
deux autres disciples charges de re- 
cueillir leurs aumones [vers. 16 — 24]. 
Pourquoi il les envoie des maintenant 
[ix, I — 5]. Donner abondamment et 
avec joie [6—9]. Recompense rhervie 
a lettr ckariti [ 1 3 — 15]. 

16 Graces soient rendues a Dieu de ce 
qu'il a mis le meme zele pour vous dans 

17 le caeur de Tite; non seulement il a 
bien accueilli notre priere, mais il se 
montre actuellement plus empresse et 
e'est de son plein.gre qu'il part pour 

18 aller chez vous. Nous envoyons avec 
lui le frere dont toutes les Eglises font 
l'eioge pour sa prtdicaiion de I'Evan- 

19 gile, et qui, de pius, a ete designe par 
le suffrage des Eglises pour etre notre 
compagnon de voyage, dans cette oeuvre 
de charite que nous accomplissons a la 
gloire du Seigneur meme, et en preitve 

20 de notre bonne volonte. nous prenons 
cette mesure, afin que personne ne puisse 
nous blamer au sujet de cette abondante 
collecte a laquelle nous donnons nos 

21 soins; car nous nous preoccupons de ce 
qui est bien, non seulement devant Dieu, 

22 mais aussi devant les hommes. Avec 
eux nous envoyons [aussi] notre frere, 
dont nous avons souvent eprouve le zele 
en mainte occasion, et qui en montre 
encore plus cette fois a cause de sa 

23 grande confiance en vous. Ainsi, pour 
Tite, il est mon compagnon et mon col- 
laborateur aupres de vous; et quant a 
nos freres, ils sont les envoyes des Egli- 

24 ses, la gloire du Christ. Donnez-leur 
done, a la face des Eglises, des preuves 
de votre charite, et ne dementez pas le 
juste orgueil que nous leur avons teraoi- 
gne a votre sujet. 

g Pour ce qui est de Tassistance destinee 
aux saints, il est superflu de vous en 



18-19. L-t frere, peut-etre Silas, ou S. Luc. 
Ce dernier (Act xx, x)cesse de parlor a la pre- 
miere personne au moment ou notre epitre fut 
center il aurait done 6t€ choisi pour porter a 
Jerusalem, eii compagniede S. Paul, lacollecle 
qu'il avait aid* a recueillir. — Le mot desti- 
nation de la Vulgate n'est pas dans le grec. 

IX, j. Nos fr ires dont U est parle" au chap, 
viii, 17 sv. Au lieu de UbiraliU^ il y a en gr. 
binidiction^ 1'aumOne dtant de fait une Hni* 



ecrire; car je connais votre bonne vo- 2 
lente, et je m'en fais gloire pour vous 
aupres des Macedoniens, leur disant que, 
des Tannee passee, 1'AchaTe est prete. 
Ce zele dont vous donnez Texemple en a 
stimule un grand nombre. Toutefois, 3 
je vous ai envoye les freres, alin que 
l'eioge que j'ai faii. de vous ne soit pas 
dementi sur ce point, et que vous soyez 
prets. comme j'ai affirme que vous le 
seriez. Prenez-y garde: si des Mace- 4 
doniens venaient avec moi et ne vous 
trouvaient pas prets, quelle confusion 
pour moi, — pour ne pas dire pour 
vous, — dans une telle assurance! J'ai 5 
done juge necessaire de prier nos freres 
de nous devancer chez vous, et d'orga- 
niser a temps votre liberalite deja pro- 
mise, afin quelle soit prete, mais comme 
une liberalite, et non comme une lesinerie. 

Je vous le dis, celui qui seme peu, 6 
moissonnera peu, et celui qui seme abon- 
damment, moissonnera abondamment. 
Que chacun donne, comme il I'a resolu 7 
en son cceur, non avec regret ni. par 
contrainte; car "Dieu aime celui qui 
donne avec joie." II est puissant pour S 
vous combler de toutes sortes de graces, 
afin que, ayant toujours en toutes cho- 
ses de quoi satisfaire a tons vos besoins, 
il vous en reste encore abondamment 
pour toute espece de bonnes ocuvres, 
selon qu'il est ecrit : " Avec largesse, 9 
il a donne aux pauvres; sa justice sub- 
siste ;\ jamais." 

Celui qui foumit la semence au se- 10 
meur et du pain pour sa nourriture, vous 
fournira la semence a vous aussi, et la 
raultipliera, et il fera croitre les fruits 
de votre justice; et vous serez ainsi en- 1 1 
richis a tous egards, pour donner d'un 
coeur simple ce qui, recueilli par nous, 
fera offrir a Dieu des actions de graces. 
Car la dispensation de cette liberalite 12 
ne pourvoit pas seulement en abondance 
aux besoins des saints, mais elle est en- 
core une riche source de nombreuscs 
actions de graces en vers Dieu. A cause 1 3 
de la vertu eprouvee que cette offrande 
montre en vous, ils glorifient Dieu de 
votre obeissance dans la profession de 



di£lhn y emanantdu bienfaiteur, pour celui qui 
la recoit. 

7. Dieu aim*... Prov. xxii, 8 d'apres les 
LXX : av&pa. tAapov icaX 5ottjk evAoyci 6 £«of . 
Comp. Eccli, xxxv, n; Rom. xii, 8. 

8. De graces^ dons tempore!*. 

9. Ecrit Ps. cxii (in), 9 11 a fait des lar- 
gesses, litt. // a /pars; image empruntee an 
semeur. 
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C -^gli^Lill___JflggfI^^ XO0 R i N THIENS. Chap X , 7 

14 et a tous. Us orient aussi nonr v2 ™ Graces soient rendues a Dieu 1? 

vous ahnant d'u n P tendre am «^ X : P ° Dr "" d ° n ,neffable! 

TROISIEME PARTIE. 

APOLOGIE PERSONNELS CONTRE SES ADVERSAIRES 

[Ch. X — XII]. 

i° — chap. x. — Saint Paul defend ,' ti ? n - > n'en aurais pas de confusion 
son immstere. II a r ifu de Dieu U a 1" de ne Pas paraitre vouloir vous inU o 
pouvotraepunir tous ceux qtti dkobtu- ■ ™ der P a r ">es lettres. Car ' ' ses lettrec. t2 
sent a Jfsus.Christ en sa personne , d't-on,sont severeset fortes; raais.quand 
[1—6]. //« usera hardiment et sans ll «* Present, c'est un homme faible et 
trmnte mime en leut presence [7— • sa .paroleest meprisable." — Ouecelui ,, 
"I- ^on poitvoir nest pas, eomme ■ 9 UI P arle de la sorte sedise bienouetels 
<^idontikseghH/unt,unpoitvoir\ m ' a& ,^ a ^i«s& de loin en paroles dans 
**»*[ 12-18]. nos lettres, tels nous sommes en eflfe? 

ai fair humble quand je Vu^iS .^J?*^^ * "*?"* 
de vous, raajs qui suis hardi avec vous ; Mais, en slm^S ", c "x-memes. 

2 quand je suis absent! " _ j e vous en sure et -^ 2 * surant a leur P">Pre me- 
prie, que je n'aie pas, quand ie Krt cu? m L~ ? com P arant eux-memes a 
present, a user de cette hardiest av^ IW „T * ,U man< l uen t d'intelligence. 
1'assurance que je « pSS* mo* hSTS'tS? » P™,***™ P-" «3 
trcr centre certaines sens qui se fi£u du rhn™^ ?■' mJUS ^ Ion ,a mesu re 
rent que nous marchonf^n la chair gne £5- nous'^ D ^ n ° US - a aSSi - 

3 Si nous marchons dans la chair, nouTnc vous ^ car noufn. ? Ver JUSqu 4 

4 combattons pas selon la chair Car le« nni limi*-. "^ ne depassons pas 14 
armes avec lesquelles Lus combattons ^uSuW*^? "T n '^ 0D3 S as 

ne sont pas charnelles; elles sont puTs . Sment Tnus ^LS'™* S ° mmeS 
santes devant Dieu pour renverser des ! FEwS du Christ ^ r^'° U . S . aVK 

5 forteresses. Nous renversons les raison- outre nfesure nour w 7^, Ce "I? 1 pas X S 

nements et toute hauteur nui s'eleve enn niu.nm.cT* ^-i^ trava "x d'autrui 

tre la science de Dieu? et noul aslukT i K°"f "T ^? nfions : * nous avons 

dssons toute peosee a SaS ' KpnS'"^" 6 ^ foi a "' a 

Christ Nous sommes orets aussi in,,. nln. ~J£??h. , nous « rand rons de 



||» 11 se uise ae lui-mcme, a son tour, que, trcs. Toutefois «• „, ,„Zi • ™ r a "V*- 

ri/iais encore un peu phisde I'autofki ■' hii n^ml^, • 'I" qm * "Komoiande 
que le Seigneur rK donnee ^u r v °o t re 5ff Telu? Qu f ."" ^ mme *•»"*' 
odification, et non pour votrTdestruc- mandc q ° be ' gaeur recom - 



X, 4. Coinp. IThess. v, 8; I Tim. i, 18, etc.- 
J2. Vulgate: Jfa/V -w/^ m , us mes urcns A 



17. Citation de Jertmie (ix, 23; conip. I Cor. 
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Chap. XI, i. He fePITRE AUX CORINTHIENS. Chap. XI, 26. 

2° - chap, xi, i-*fc 18. - Ses Hires I de l ' Achai ?- Pourquoi? Parce que je 1 1 

de gloirt. Excuses % modestie [xi, j ?5 . vous aune . PJ* ? Ah! f D f? le "^ 
I -6 ] . _ a) son dJsinteressement^ 1 ^ « 1 ue J^/ais, je le fais encore, 12 

[7—15], - b) ^/ *,/ tout le reste a j P° ur , oter ^ P re ^ e a «* 4 U1 « <*f * 
ses adversaires [vers. 16-22], 1/ jVr/ <*** un > ^ n d 1 etre T™? SC ^ bla " 
**>»/* bien phis qtteitx Apdtre de \ bles * nous ' dans la conduite dont lis se 
feSus-Chrisi par lis souffratices qu'il I yantent Ces gens-la sont de faux apo- 
a enduries [23-33]. - c) // Jour. \ ***> d f omn ^ ***"*%*> 1 m * de ' 
rait encore tirer gloire des dons qu'tt S msent e * aP ^ du Christ Et nc 14 
a recusde Dieu [xn, 1-5]; mats //; vous en etonnez pas; car Satan lui ; meme 
ne veut se gloriJUr que de ses faiblesses ! f deguise en ange de lumiere. II n est 1 5 
[6_io]. Noiafelles excuses [1 1-18]. ! dor f. V™ etrange que ses ministres aussi 

se deguisent ennunistres de justice. Leur 
fin sera selon leurs oeuvres. 



*3 



11 Oh! si vous pouviez supporter de ma 

part un peu de folie! Mais oui, vous me 

2 supportez. J'ai con9u pour vous une 

jalousie de Dieu; car je vous ai fiances 
» 1 _• * # 



Je le repete, que personne nc me re- 
garde comme un insense; si non, accep- 
tez-moi comme tel, afin que moi aussi 



lb 



a un epoux unique, pour vous presenter * je me glorifie un peu. Ce que je vais 17 

3 au Christ comme une vierge pure. Mais I dire, avec cette assurance d'avoir sujet 
je. crains bien que, comme Eve fut se- * ..---• . .• . 
duite par l'astuce du serpent, ainsi vos 
pensees ne se corrompent et ne perdent 

4 leur simplicity a 1'egard du Christ. Car 
si quelqu'un vient vous precher un autre 
Jesus que celui que nous vous avons pre 



de me glorifier, je ne le dis pas selon le 
Seigneur, mais comme si j'etais en etat 
de folie. Puisquetant de gens se glo- iS 
rifient selon la chair, je me glorifierai 
aussi. Et vous qui etes senses, vous 19 
supportez volontiers les insenses. Vous 20 



che, ou si vous recevez un autre esprit supportez bien qu'on vous asservisse, 



que celui que vous avez recu, ou un au 
trc Evangile que celui que vous avez 
embrasse, vous le supportez fort bien. 

5 Certes, j'estime que je ne suis infencur 

6 en rien a ces ap6tres par excellence! Si 
je suis etranger a Tart de la parole, je 



' qu'on vous devore, qu'on vous pille, 
qu'on vous traite avec arrogance, quon 
vous frappe au visage. Je le dis a ma 21 
honte, nous avons ete bien faibles! 

Cependant, de quoi que ce soit qu'on 
ose se vanter, — je parle en insense, — 
nele suis point a la science; a tousegards moi aussi je Pose. Sont-ils HSbreux? 22 
et en tout, nous l'avons fait voir parmi ! Moi aussi, je le suis. Sont-ils Israelites? 

Moi aussi. Sont-ils de la posteritc 
d' Abraham? Moi aussi Sont-ils minis- 
tres du Christ ? — Ah ! je vais parler en 
homme tiors de sens : — je le suis plus 
qu'eux : bien plus qu'eux par les tra- 
vaux, bien plus par les coups, infini* 
ment plus par les emprisonnements; 
souvent j'ai vu de ores la mort; cinq 24 
fois j'ai recu des Juifs quarante coups de 
fouet moins un; trois fois j'ai 6te battu 25 
de verges; une fois j'ai ete lapide; trois 



7 vous. Ou bien ai-je commis une faute, 
parce qu'en m'abaissant moi-meme pour 

• vous elever, je vous ai annonce gratui- 

8 tement l'Evangile de Dieu? fa.i de- 
pouilte d'autres Eglises, en recevant 
d'elles un salairc, pour pouvoir vous 

9 servir. Me trouvant au milieu de vous 
et dans le besoin, je n'ai &S a charge a 
personne : des freres venus de Mace- 
doine ont pourvu a ce qui me manquait. 
Je me suis garde de vous etre a charge 



23 



en quoi que ce soit, et je m'en garderai. | fois j'ai fait naufrage; j'ai passe un jour 

10 Aussi vrai que la verito du Christ est en J et une nuit dans Tabime. Et mes voyp- 26 1 

moi, je proteste que cette gloire-la ne ! ges sans nombre, les perils sur les 

me sera pas enlevee dans les contrees | fleuves, les perils de la part des brigands, 



XI, 2. Une jalousie de Dieu x une saiutc ja- 
lousie, iospiree par le plus pur amour, et sem* 
blable a ceile que Jehovah r esse rr. ait a regard de 
la nation Israelite, a laquetle il ^tait uni comme 
par le Uen d*un mystique manage (Is. liv. 5; 
Ixii, 5 al.). 

8. Dipouilli : hyberboler (Cautres Eglises, 
par ex. celle de Mac6doine (Phil, iv, 15). 

2i. La Vulgate ajoute, surct point. 

39. Hibrtux indique la nationality; IsraJ/iies 
designe le peu pie de Dieu, >e peuple theocra- 
tique (comp. Rom. tx, 4 sv.); (a postiriii 
aABrakantj le peuple messianique, hinder des 



promesses du salut par le Messie : il y a grada- 
tion. Comp. GaL iii, 16. 

94. La toi mosalque autorisait le juge a faire 
donner au coupable un nombre de coups pro- 
portion^ a la gravity de la faute, mais sans 
jamais depasser quarante (Deut. xxv, 3X Dans la 
pratique, on recluisait ce nombre a trente*neuf. 

35. Battu de verges, supplice romain, dont 
nous voyons un exemple Aft. xvi, 22. — La- 
pidd t voy. Act. xiv, 18. — Dans VaMmt, no 11 
pas au fond, mais sur rabtme de tamer, ballotte 
peut-etre sur quelques dlbris du vatsseau uati- 
frage 1 . 
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Chap. XI, 27. He EPITRE AUX CORINTHIEN S. Chap XII 18 



8 
9 



sansqu'un feu medevore? 
30 SMI faut se glorifier, c'est de ma fai- 
j 1 biesse que je me glorifierai. Dieu, qui 

«t le Pere de notre Seigneur Jesus 



les necessites, dans les persecutions, 
dans ies detresses, pour le Christ; car 
lorsque je suis faible, c'est alors que ie 
suis fort. n ' 



3j £??* la VlU ^ P 01 "", 56 saisir de moi >i ri ««» * ceux qui sont les \rSS nun" 

S muraTueTr&S; Ie l0 "F dC ' apOSt0lat 0nt P 3 " 1 au ™ lieu ^ ?Z 
mains et Jecha PP ai «*" d « «s par une patience a toate epreuve, par des 

SsTT 8 u \ homme da ? s ic Christ I la troisieme fois je suis prttTXSSE 
qui, il y a quatorze ans, fut ravi jus- ! vous, et ie ne vous seAi noint * S-,™ 
qgu tro,sieme del (sice fut dans 'son car ce nVsont pTSiKue fe2? 
* £3? •* ne Sa ^ Ss ^ fut hors de so" che > Cest vous-mmes. cTn^t Vs cn 
s«s que cet homme (a ce fut dans son parents, mais aux parenteMur le»,i ^ 

iF&t?T?T C ?T' i °. t *" iB > Dka ■&"* Pour moif^en ^tonUeSTc ,- 
4 le sait) fut enleve dans le paradis, et ' depenserai et ie me de iJi3,iLf 5 

Sffl nW™^ "".^WMhli tout «rt£Sr d Stoi £ 
on d n est pas permis a un homme dc se-je, en vous aimlant davantaj, dta 

- riw . L moins ain >e de vous. ^ 

3 <r| rifL? )Ur ?* hommela . q u e jc me j Soit ! je ne vous ai point ete a charec- rfi 

SSS^ 5 - P° U r "• qui "* de ma i "»*> en homme astudeux, j'ai u3 dlr' 

personne, je ne me ferai gloire que de tifice pour vous surprendre -^ \ *£ „ 

St'T*' Ce ^.siJevoulaisme done, p^qudquSeTux que jetus ? 
f^ e ( ii J rn ia e | Sera '-»- paS Un nsens *- ai ^voyes 1 , tire dc vous 3u profit 
?L J ^^ Ia vente ' mJUS J e m'enj'ai engage Tite a aller die* "»«,« !.; .« 
abstiens, aim que personne ne se fasse i avec hffai envoveffrtre que vous 

» Pt !«f^ ? »° U a *? ^'"iwte 1 * d « mo»- vous? N'avons-nous pas marchedans 
7 Et de cramte que 1'exceUence de ces re- i le meme esprit, suiviles m&nL T, 
velations ne vfnt a m'enfler d'orgudl, il ces? "*" 



28. y4«/»x e^ow. Vulg. Outre cts dkosts. 
gut stmt du dthert, de souffrances exte' 
neures. 

XII, a 6»« kommt, S. Paul lui-meme. — 
el !i"*^ le » v 'ssement mentionn< Act. 17 »v. 



ndc .w les Peres grecs et (a plupart des 
anaens exegetes. — Un onfe <U Sato* : appo- 
sition a ce qui precede; I'echarde personniffe 
devient un mimstre de Satan. 



r«ui-co-c ic ravissement raenUonn^ Act it «v a « t -, v i-I7 . 

-T^itiinucitl MesHAreux<Sfingiu«tre ^4?J^ ^^STffiS^ J* ^^ 8 ^ 
ciel de Tair (atmosphere), le ciet JeTaTtr^ .VI/SF^Ta v W i 1 "^ 1 dlf grec •«• a * 

(ether) et ie del spinWoti Dieu habite ^ ' 3 £%?**>& ^^ de SaUui * " ^ "«^« 
nv^.^ K ' ™ " lcu n * Dlte vem- tout (tttttre, htt. donne toute sa tn»cn M u« 



Pyree). 

7. -W* ^w (Htt. dannipcur) ma chair Par 

k %T a ™ ***?*<> ^ #c»atde bo».(comp. 
Nombr. xxjtiii, 55) one tfpine : figure de quel- 
que souffrance corporelle : interpretation don- 



touttnUirc* litt. donne toutc sa mesure. lors- 
qu elle fait tnompher \a./as6lcssg de l'homme 

14. Troisieme fois : les Actes passent sous 
silence 1 un des deux premiers voyages. 

18. viii, 6, 17, 22. 
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IIeEP. AUX CORINT. cii. XII, 19 — XIII, 13. El\ AUX GAL. ch. I, 1. 



3 — chap, xii, 19 — xiii, 10. — Con- 
clusion, Craintes et inquietudes au 
sttjet de lettrs dispositions acluelles 
[19 — 21]. Ceux qui refuse ut de se 
corriger tronveront en lui unjuge se- 
vere [ill, 1 — 6]; ilsoahaite de n^ire 
pas re'duit a eette dure necessite\j — 10]. 
Dernieres recotnmandalions et saluta- 
tions [a — 13]. 

19 Vous croyez toujours que nous nous 
justifions aupres de vous. Cest devant 
Dieu, dans le Christ, que nous parlons, 
et tout cela, bien-aimes, nous le disons 

20 pour votre edification. Ma crainte, c'est 
qu'a mon arrivee je ne vous trouvc pas 
tels que je voudrais, et que par suite 
vous ne me trouviez tel que vous ne 
voudriez pas. ye crains&Q trouver parmi 
vous des querelles, des rivalites, des 
animosites, des contestations, des me- 
disances, des faux rapports, de fen- 

21 flure, des troubles, ye craius que, 
Iorsque je serai de retour chez vous, 
mon Dieu ne m'humilie de nouveau a 
votre sujet, et que je aaie a pleurer sur 
plusieurs pecheurs qui n'auront pas fait 
penitence de l'impurete, des fornications 
et des dissolutions auxquelles ils se sont 
livres. 

13 C'est ruaintenant pour la troisiemc 
fois que je vais chez vous. " Toute 
affaire se decidera sur la declaration de 

2 deux outroistcmoins." Je l'ai deja dit, 
et je le repetc a Tavance; aujourd'hui 
que je suis absent comme Iorsque j'etais 
present pour la seconde fois, je declare a 
ceux qui ont deja peche et a tous les autres 
que, si je retourne chez vous, je n'userai 

3 craucun menagement, puisque vous 
cherchez une preuve que le Christ parle 
en moi, lui qui n'est pas faible a votre 



egard, mais reste puissant parmi vous. 
Car, sil a etc crucifie en raison de 4 
sa faiblesse, il vit par la puissance 
de Dieu; or nous aussi, nous sommes 
faible en lui, mais nous vivrons avec 
lui par la puissance de Dieu, pour se- 
vir parmi vous. Examinez-vous vous- 5 
memes, voyez si vous etes dans la foi; 
eprouvez-vous vous-memes. Ne recon- 
naissez-vous pas que Jesus- Christ est en 
vous? A moins peut-etre que vous ne 
soyez pas des ckre'tiens eprouves. Mais 
j'espere que vous reconnaitrez que nous, 
nous sommes eprouves. Cependant nous 7 
prions Dieu que vous ne fassiez rien de 
mal. non pour paraitre nous- memes 
eprouves, mais alin que vous pratiquiez 
ce qui est bien, dussions-nous passer 
pour non eprouves. Car nous n'avons S 
pas de puissance contre la verite; nous 
n'en avons que pour la verite. Cest un 9 
bonheur pour nous Iorsque nous sommes 
faibles, et que vous etes forts, et memo 
cest la ce que nousdemandons dans nos 
prieres, que vous soyez consommes en 
perfection, C'est pourquoi je vous ecris to 
ces choses pendant que je suis loin de 
vous, afin de n ? avoir pas, arrive chez 
vous, a user de severite, selon le pouvoir 
que le Seigneur m'a donne pour editier, 
et non pour detruire. 

Du reste mes freres, soyez dans la 11 
joie, rendez-vous parfaits, consolez-vous, 
ayez un meme sentiment/ vivez en paix, 
et le Dieu d'amour et de paix sera avec 
vous. 

Saluez-vous les uns les autres par un 1: 
saint baiser. Tous les saints vous saluent. 

Que la grace de notre Seigneur Jesus- 1 3 
Christ, Tamour de Dieu et la communi- 
cation du Saint-Esprit soient avec vous 
tous! 



XII 1, 3. Puisque : d'autres, avec la Vulg. t vers. 3 : Est-ee que vous cherchez une preuvt % etc.? 



EPlTRE AUX GALATES. 



EXORDE [Ch. I, i — 10]. 



Adresse et salutation [vers. 1 — 5]. Vifs , 
reproches it cause de leur inconstance I 
[6—10]. | J 

— i 

I, 1. Paul affirme deux choses : i. Sa mission 
ne vient passes hommes, mais de Dieu lePere, 
source premiere de toute mission legitime. 




aui m apotre, non de la part des I 
hommes, ni par rinterm&iiaire 



par 
d'un homme, mais par Jesus- 
Christ et Dieu le Pere, qui l'a 



a. Elle ne lui a pas 6t6 conferee par un homme : 
il la tient direclement de J.-C, ressuscite 1 . 



[ 22p ] 



Chap. I, 2. EPITRE DE S. PAUL AUX.GALATE S. Chap. II, r. 

2 ressuscite d'entre les morts, ainsi que ment il y a des gens qui vous trouble* 
tons les freres qui sont avec moi, aux et qui veulent lervertir l'E vane-ile du 

3 Eghses de Gajatte; grace et paix a Christ Maisqu^dnoLmfS^ 
vous de la part de Dieu Ie Pere et de un ange venu du ciel vous -.nnonS™^ 



9 
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PREMIERE PARTIE. 

~" ' ■ ■ , ■ — , • 

APOLOGIE DE SON APOSTOLAT ET DE SA DOCTRINE 

[Cil I, ii — II, 2 r]. 

Origin* de son Evangiie [vers. 1 1 — i^]. le parsa grace, do reveler en moi son 16 

Ni avani niapres sa conversion aiuun ^s^atin que je I'annoncasse parmt les 

/tommenete/uiaensei\>ne'[i3—24]. Sa £ enti ^ sur-le-champ, sans consulter ni 

doctrine est con/or we a ceile des an- ' a cnair ni lc san §» sans monter d Je- 17 

ires Apdtres:elle a Cte' approuve'e dans ru^em vers ceux qui etaient apotres 

une conference avec eux a Jerusalem avant mt >i, je partis pour l" Arable; puis 

Lchap. n, 1— to]; // n 'a pas craint de J e , revins encore a Damas. 
reprendre Pierre Uti-mime [11— 14] Tmis ans plus tard Je montai a Jeru- 18 

et (Venseigner en sapre'sence Tabroga- * a . lcm P° ur . faire la connaissance de 

tion des observances rituelles [ 1 5—2 1 J. Cephas, et je demeurai quinze jours au- 

i« 1 J. , r . . P res ^ e * u i- Mais je ne vis aucun des 10 

11 Jc vous le declare, freres, TEvangiie autres Apotres, si ce n'est Jacques le 
que j'ai prdche n'est pas de I'homme; frere du Seigneur. En tout « feme e *« 

12 oar ce n'est pas d'un hommeque je I'ai ! vous ecris iTje Fatote ^devalt^ieu 
recu ni appns, ntais par une revelation je ne mens pas. ' 

de Jesus-Christ. J'allai ensuite dans les eontrees de la - 1 

13 Vous avez, en effet entendu parlor Syrie et de la Cilicie. OrJ'etaTincin 2' 
de ma condmtc, quand j'ctais dans Io nu do visage aux Eglises de Judee aui 
judaisme; comment je perseeutais a ou- sont dans le Christ; seulement e3e^ - 

Mtranc^etravagemsl'^lisedeDieu, et avaient entendu dins qi^^ui ta * J 
comment je surpassais dans le judaisme pcrser-*-* 4 -- - * • H H 

beaucoup de ceux de mon age et de ma nant 
nation, etant a i'exces partisan jaloux truirc 

15 des traditions de mesperes. iMais, lors- ! sujet. 

qu'il plut d celui qui m'avait mis d part Ensuite, quatorze ans plus tard, ie O 
des le sein de ma mere, et qu i m'a appo. | montai de nouveau a Jerusalem avec 

u?L L '* &****** <UG*l*iif % non pas de laGa- \ cS. Ce voyage parait ctre Ie menie aui est 

6 tfjt auir* EiuxMrii, I* ,Wi,;„- a • j - 3 ° ct , x "» 25< M s conferences particuiieres qu'il 
sanis kvangile, la doAnne des judai- cut alors avec les chefs de l*Eglise de Jerusa. 

t* « z>-«- /■.!•* » * em ne doivent pas se confondre avec le Cona. 

1 Evangile mais pour se preparer dans la re< la composition de I'EpJuSauS Galat« 2e«^an 

Von? t^ffSS'AeS?" S° t?P * A<51 * lX( f * 3 - 5i. L'argumentation de S. Sul ex^ ^?il m 
Voila pourquoi les Acles se taisent sur ce voya- passe pas sous silence ce second voyage fait 1 

Jerusalem. D autre part on ne s'explique qu'il 
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Chap. II, 2. &PITRE DE S. *AUL AUX GALATES. Chap. II, 21. 

Barnabe, ayant aussi pris Tite avec i vee de certaines gens de Pentourage dc 
moi. j Jacques, il mangeait avec les palens; 

Ce fut sur une revelation que j' y mon- 1 mais apres leur arrivee, il s'esquiva, et se 
tai, et je leur exposai I'Evangile que je j tint a Lecart, par crainte des circoncis. 
preche parmi les gentils ;/* Texposai en j Avec iui, les autres Juifs userent aussi 13 
particuher a ceux qui etaient les plus de dissimulation, en sorte que Barnabe 
consideres, de peur de courir ou d'avoir : lui-meme s'y laissa entrainer. Pour 14 
couru en vain. Or on n'obligea meme moi, voyant qu'ils ne marchaient pas 
pas Tite qui m'accompagnait, et qui etait droit selon la verite de I'Evangile, je dis 

4 Grec, a se faire circoncire. Et ceia, a I a Cephas en presence de tous : " Si toi 
cause des faux freres intrus, qui s etaient qui es Juif, tu vis a la maniere des gentils 
glisses parmi nous pour espionner la et non a la maniere des Juifs, comment 
iiberte que nous avons dans le Christ peux-tu forcer 4es gentils a judalser? ;r 
Jesus, afin de nous reduire en servi- pour nous, nous sommes Juifs de nais- 15 

5 hide. Nous n : avons pas consenti, meme sance, et non pecheurs d'entre les gen- 
pour un instant, a nous soumettre a tils. Cependant sachant que rhommc 16 
eux, afin que la verite de I'Evangile ; est justifie, non par les oeuvres de la 

6 fut maintenue parmi vous. Quant a ! Loi, mais par la foi dans le Christ 
ceux quon tient en si haute estime, — ; Jesus, nous aussi nous avons cru au 
ce qu'ils ont ete autrefois ne m'importe | Christ Jesus, afin d'etre justifies par la 
pas : Dieu ne fait point acception des , foi en lui et non par les oeuvres de la 
personnes, — ces hommes si consideres | Loi; car nul homme ne sera juotifio par 

7 ne m'imposerent rien de plus. Au con- ; les oeuvres de la Loi. Or si, tandis que [7 
traire, voyant que I'Evangile m'avait \ nous cherchons a etre justifies par le 
ete confie pour les incirconcis, comme a j Christ, nous etions nous-memes trouves 

S Pierre pour les circoncis, — car celui ! pecheurs..., le Christ serait-il un minis- 
qui a fait de Pierre Tapotredeo circoncis < tre du peche? Loin de la! Car si ce que 18 
a aussi fait de moi Tapotre des gentils, — \ j'ai detruit, je le rebatis, je me constitue 

9 et ayant reconnu la grace qui m'avait moi-meme prevaricateur, puisque e'est 19 
ete accordee, Jacques, Cephas et Jean, par la Loi que je suis mort a la Loi, afin 
qui sont regardes comme des colonnes, de vivre pour Dieu. J'ai ete crucifie avec 
nous donnerent la main, a Barnabe et a le Christ, et si je vis, 'ce n'est plus moi 20 
moi, ensigne de communion, pour aller, , qui vis, cest le Christ qui vit en moi. 
nous aux paiens, eux aux circoncis. 1 Ce que je vis maintenanit dans la chair, 

10 Us nous recommandh-ent seulement de, je le vis dans la foi au Fils de Dieu, qui 
nous souvenir des pauvres, ce que j'ai j m'a aime et qui s'est livre lui-meme pour 
eu bien soin de faire. ' moi. Je ne rejette pas la grace de 

1 1 Mais lorsque Cephas vint a Antioche, j Dieu; car si la justice s'obtient par 
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je lui resistai en face, parce qu'il etait 
12 digne de blame. En effet, avant Tarri- 



ne fasse aucune mention dans cette Epitre du 
Concile de Jerusalem qui resolvait la question 
debattue, si non parce qu'il n'avait pas encore 
eu lieu. 

4. Faux frtresi jud£o*chretiens de Judee, 
venusa Antioche (Act. xv, i, 3). 

xo. Rom. xv, 27. 

it. L' incident d' Antioche eut lieu peu apres 
le retour de S. Paul de sa premiere mission, 
(Act xv. 30) et avant que S. Paul ecrivit son 
Epttre aux Galates(vers Tan 50). La condescen- 
dance de Cephas etait dangereuse dans les 
circonstances ou elle se produisait. Par sa 
conduite, I'Apdtre pouvait laisser croire que 
les observances de la loi censervaient toute 
leur efficacite au point de vue du saluL De 

Elus, contrairement a son intention, il sera- 
lait par la vouloir porter les Chretiens de la 
Gen time* a se les imposer, eloignant ainsi les 
paiens de I'Evangile et jet ant dans l'Eglise des 
gennes funrste* de division. 

14. Paul, uans les vers. 15-91, continue selon 
la pin part des exfgetes, son discours a Pierre, 
dont il ne donne plus que les idees principales, 
saas le reproduire textuellement. 



la Loi, le Christ est done mort pour 
rien. 



16. A"«/ homme : lilt. nulU ckair* 

17. Sens : si la foi en J.-C. nous laisse encore 
pichturs, e'est-a-dire semblables aux paiens; si 
elle n'a pas par elle-meme, et sans les ceuvrts de 
la Loij la vertu de nous conduire a la justice, il 
s'ensutt que J.-C nous aurait entrainc a un 
abandon coupable de la loi; it serai t comme la 
cause et comme le ministre de cet etat de peche 
dans lequel les fideles se trouveraient encore. 

ig. La Loi (ait vivre le peche', en donne la 
conscience, etpar suite du peche, toute l'mima- 
nitd est sujette a la malediction et a la mort. 
Le Christ, en montant sur la croix, a pris sur 
lui cette malediction; il est done mort /a- ou a 
cause de la Loi (Comp. iii, 10 sv.). Or les fide- 
les lui e*tant unis par la foi et le bapteme, sont 
entres en communion de sa mort et de sa resur- 
rection (Rom. vi, 3 sv.) ; par consequent eux 
aussi sont morts par la Lot, et sont morts d U 
Lot; le lien qui les attachait a elle est rompu: 
its viventde la vie divine, la Loi ne peut pl"> 
ni les accuser, ni les convaincre de pecW 
(Rom. vii, 1-1:). 

20. (Rom. vi, it; viii, osv.;Eph, iii, 17). 
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Chap. Ill, ,. tPJTRE DE S. PAUL AUX GALATES. Chap. HI, I9 . 

DEUXIEME PARTIE. 



DOCTRINE DU SALUT PAR LA FOI [Ch. Ill, i_l V( 3 r]. 



chap, in, i — iS. — Impuissanee de la 
Lot. Appel a leur experience person- 
nelle\iu % 1—7]; la promesse anttrieu- 
re d la Loi> son accomplissement de- 
pend de lafoi seule [vers. 8— 14]. La 
promulgation n'a pas change* cette eon- 
dilion[i$—i$l 

3 Galates depourvus de sens! qui 
vous a fascines, vous aux yeux de qui a 
ete tracee 1'image de Jesus-Christ, com- 

2 me s ll eut ete crucifie parmi vous ? Voi- 
ci seulement ce que je voudrais savoir de 
vous : Est-ce par les oeuvres de la Loi 
que vous avez recu l'Esprit, ou par ia 

3 soumission de la foi? Avez- vous si peu 
de sens, qu'apres avoir commence par 
lespnt, vous finissiez par la chair > 

4 Avez- vous tant souffert en vain ? si toute- 

5 fois c'est en vain. Celui qui vous con- 
lere 1' Esprit et qui opere parmi vous 
des miracles, le fait-il done par les oeu- 
vres de la Loi, ou par la souraission de 

6 de la foi? comme U est ecrit : " Abra- 
ham crut d Dieu, et cela lui fut impute 

7 a justice/' Reconnaissez done que ceux - 
la sont fils d'Abraham,qui sont de la foi. 

S Aussi l'Ecriture, prevoyant que Dieu 
jusufierait les nations par Ia foi, annon- 
ca d avance a Abraham cette bonne nou- 
velle : '* Toutes les nations seront benies 

9 on toL " De sorte que ceux qui sont 
de la foi sont benis avec le fidele Abra- 

10 ham. En effet tous ceux qui s'appuient 
sur les oeuvres de la Loi sont sous la 
malediction; car il est ecrit : " Maudit 
quiconque a'est pas constant a observer 

r 011 ^,, 06 S^ *** &rit <**** le livre de la 

1 1 Lqi. Or que par la Loi nul ne soit jus- 
tice devant Dieu, cela est manifesto, 

12 puisque le '« juste vivra par la foi." Or 



la Loi ne precede pas de la foi; mais 
file dit : * • Celui qui accompiira ces 
commandements vivra en eux. " Le p 
Christ nous a rachetes de ia malediction J 
de la Loi, en se faisant malediction pour 
nous, — car il est ecrit : " Maudit qui- 
conque est pendu au bois, : ' — afin que 14 
la benediction promise a Abraham s e- 
tendit aux nations dans te Christ Jesus, 
aiin que nous pussions recevoir par la 
foi l'Esprit promis. 

Freres, — je parle selon les usages 1 5 
des hommes, — un contrat en bonne 
forme, bien que Fengagement soit pris 
par un homme, n'est annale par person- 
ae, et personne n'y ajoute. Or les pro- r*i 
messes ont ete faites a Abraham et a sa 
descendance. VEcrUure ne dit pas : 
" Et a ses descendants, : ' comme sil 
s'agissaitde piusieurs; mais il dit : " A 
ta descendance/' comme ne parlant que 
d'un seul, savoir le Christ. Void ce 17 
que je veux dire : Dieu ayant conclu une 
alliance en bonne forme, la loi qui est 
venue quatre cent trente ans apres ne la 
rend pas nulle, de maniere a rendrc 
vaine la promesse. Car si ('heritage iS 
sobtenait par la Loi, il ne viendrait 
plus d'une promesse; or,e'est par une pro- 
messe que Dieu a fait a Abraham ce don 
desa grace. 

2° — chap, in, 19-iv, 7. — U rdlede 
la Lot dans rkonomie du sa/ut. Elk 
a #4 donnie aux H^breux comme mi 
pedagogue charge" de les condtare ft 
Jtsus-Christ [vers. 19—24]. La foi 
nous a affranchis de la tutelU de la 
Loi [25—29], dont par consequent le 
temps est passi [iv , 1—7]. 

Pourquoi done la Loi? EHe a ete ajou- 19 



... i ' li £ pr $* /**""<?*> 'a Vulg. ajoute, pour 
nep*sob4tr d la vtriu : ces mots manquent 
fians les manuscnts grecs, dans l'ancienne ita- 
uque et dans plusieurs manusorits de la Vulg. 
olle-meme. * 

7* R*connaissez % ou bien avec quelques bous 
nianuscms de la Vulgate, vous mwute, 

nJu.* * m ^Je**»«ntte, TEsprit-Saine 
parlant par elte((5eo. xii t3 :corap. xviii\ ,8). 

it. Hab. ii, 4. Comp. Rom. i, , 7 . 
12. Lev. xvut, 5. 

t»n£ **?{£'■'" : Citati ° n UbfC ' ^P*** ! «3 Scp- 

tante, de Deut. xxi, 2 v H 



16. Gen. xui, 15; xvii, 8. — A ses desce*dm*ts, 
Utl. uses descemiatices. V Esprit de Dieu, *n 
cbojsissant un mot qui designe une unite col- 
^ctive, dc preference * un piuriel, en/ants ou 
descendants, par exempte, indiquait an objet 
Ue la promesse colleaivement un, savoir le 
Cnnst urn a tous ceux oui ne foment avec lui 
qu un aeul corps, !e Christ personnel, dit S. Au- 
gustin, et !e Christ mystique, Jesus-Christ et 
son Eglise. 

l Z' d ^^ re ^ u a i° utc ' **vued* Christ. 
— b. Paul compte tes 400 ans (nombre rond) a 
partir du dernier renouvellement de la nro- 
m' -se. * 

*9- Rom. v, ao; vii, 7-13. — Les angts, selon 
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Chap. HI, 20. fePITRE DE S. PAUL AUX GALATES. Chap. IV, *3- 
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tee a cause des transgressions, jusqu'a 
ce que vint " la descendance " a qui la 
promesse avait ete faite; elle a >ete pro- 
mulguee par les anges, par Pentremise 

20 d'un mediateur. Or le mediateur n'est 
pas midiateux d'un seul; et Dieu est un. 

21 La Loi va-t-elle done contre les pro- 
messes de Dieu? Loin de la! S'il edt ete 
donne une loi capable de procurer la vie, 
la justice yiendrait reellement de la loi. 

22 Mais 1'Ecriture a tout enferme sous le 
peche, afin que, par la fci en Jesus- 
Christ, ce qui avait ete promis fut donne 

23 a ceux qui croient. Avant que vint la 
foi, nous etions enfermes sous la garde 
de la Loi, en vue de la fed qui devait 

24 etre revelee. Ainsi la Loi a ete notre 
pedagogue pour nous conduire au Christ, 
afin que nous fussions justifies par la 
foL 

25 Mais la foi etant venue, nous ne som- 

26 mes plus sous un pedagogue. Car vous 
etes tous fils de Dieu par la foi dans le 

27 Christ Jesus. Vous tous, en effet, qui 
avez ete baptises dans le Christ, vous 

28 avez revetu le Christ. U n'y a plus ni 
Juif ni Grec; il n'y a plus ni esclave ni 
homme libre; il n'y a plus ni homme ni 
femme : car vous n'etes tous qu'une per- 

29 sonne dans le Christ Jesus, fit si vous 
etes au Christ, vous etes done ' ' descen- 
dance " d* Abraham, heritiers selon la 
promesse. 

4 Or je dis ceci : Aussi longtemps que 

rheritier est enfant, il ne differe en rien 

d'un esclave, quoiqu'il soit le maitre de 

2 tout; mais il est soumis a des tuteurs 

et a des curateurs jusqu'au temps mar- 



que par le pere. De meme, nous aussi, 3 
quand nous etions enfants, nous etions 
sous Tesclavage des rudiments du mon- 
de. Mais lorsque est venue la plenitude 4 
des temps, Dieu a envoye son Fils, forme 
d'une femme, ne sous la Loi, pour 5 
afiBranchir ceux qui sont sous la Loi, 
afin de nous ccnierer Vadoption. Et 6 
parce que vous etes fils, Dieu a envoye 
dans vos coeurs l'Esprit de son Fils, 
lequel crie : Abba! Pere! Ainsi tu tfes 7 
plus esclave, tu es fils; et si tu es fils, 
tu es aussi heritier, grace a Dieu. 



30 — chap, iv, 8—31. — Exhortation 
et conseils. Ne pas retoumer au pre- 
mier Hat de servitude [vers. 8— 11]. 
Souvenir de leur premiere affection 
pour r ApStre [12—20]. £J inutility de 
la Loi prauvee par Vkistoire figura- 
tive des deux fils d 'Abraham [21—51]. 
Autrefois, il est vrai, ne connaissant 8 
pas Dieu, vous serviez ceux qui par leur 
nature ne sont pas dieux; mais a present 9 
que vous avez connu Dieu, ou plutot que 
vous avez ete connus de Dieu, comment 
retournez-vous a ces pauvres et faibles 
rudiments, auxquels de nouveau vous 
voulez vous asservir encore? Vous ob- 10 
servez les jours, les mois, les temps et 
les annees! J'ai peur pour vous d'avoir 11 
travaflle en vain parmi vous. 

Devenez comme moi, puisque moi- 12 
meme je suis comme 'vous ; freres, je 
vous en supplie. Vous ne m'avez blesse 
en rien. Quand je vous ai pour la pre- 13 
mierefoisannoncS l'Evangile, vous savez 
quelle 6tait l'infirmite de ma chair; et 




une tradition juive, dont la premiere trace se 
trouve; Deut. xxxiii, 3 (yPQ «' <l m A e | t 
clairement affirmee dans le N. T. Comp. Act. 
vii, 53; Hebr. ii, 2. — D'un midiateut -entre 
Dieu et le peuple, Molse (Deut. v, 5 »v. Comp. 
ix, 9 sv.). 5. Paul fait ressortir par la le carac- 
tere intermediaire et subordoun* de la Loi. 

20. Gal. iii,.ao. L'enlremise d'un mediateur 
prouve que ralliance couclue au pied du Sinai 
avait le caracttre d'un veritable contrat. Dieu 
s'obtigeait vis-a-vis du peuple hebreu a le benir 
sousli condition qu'il observ&t sa Loi (comp. 
v. 13); et e'est en effet a quoi les fils d Israel 
s'engagerent (Exod. xix, 5-3". *>eut. v i «4 «vA 
Au contraire, dans la proniesse, Dieu est seul; 
it ne contra&e aucune dette vis-w-vis de 1 hom- 
me a qui U promet. La loi n'a done pas pu se 
substftuer 1 1 promesse et rabolir, 

33. L'Ecritnrt personninee, comme au v. 8. 
(Rom. iii, 10 sv.). 

34. U&fkUwm % chea les Grecs et le* ^ 
mams, e^aknt ordinairement des esclaves qui 
accompagnatent partout les enfants connes a 
ledrs souls, veilUuent sur. eux et leur appre- 
naient les premiers elemenu des connaissances, 
jusqu'Jfc ce que l'enmnt put entendre plus tard les 
lecons de quelque maitre renomm^. Tel wt exac- 
temnt le role de la lo auprH du people jutC 



26. Dans le Christ Jfsus, peut, dans !e grec, 

acjoindreM^^^*"'- . 

37. Dam le Christ Un ChHttmm\ de manicre 

k sortir de la race pecheresse du premier Adam, 
pour devenir membre du corps mystique de 
J..C. — Revitu U Christ: cette image, farm- 
fere a S. Paul (Rom. xui, X4: Eph. iv. 24; Col. 
iiL o sv.), signifie l'intime communaute de vie 
et d'espnt dans Iaquelle l*homme antre avec 
J.-C. par le bapteme. 

38. Comp. Col. iii, 11. - Une personne (en 
rt. «t«, MMUS,stlou les meilleurs manuscnts). ba 
Vulg. a lu w, ununt. Sens : J.-C. appelle tous 
les hommes a devenir enfants de Dieu, et U a 
merit* cette griSce a tous, sans distinction. 

«o. Au Christ, membres de son corps m>*s- 
tique. — Vons Hes x comme lui et en lui, descen- 
dance t eta Comp. ix, 18. 

IV, 4. Formi d* une femme. Quelques Peres 

et de boas manuscritt de la Vulgate Usent ha- 

turn ex mutter* au lieu de jmttum* Quelques 

manoscrits du texte ongmal portent en eflet 

ytwttfuvor au lieu de yw6u*vw. La lecon 

ytvoiMiroy, mieux recommandee par le nombre 

comme par rautorite* des temoignages doit €trc 

retenue de preference. 

6. Rom. viii, 15- A . . AmltA „ nt 

13. Allusion aux persecutions qui affligerent 
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Chap. IV, 14, fiPITkE DE S. PAUL AUX GALATES. Chap. V, 4. 



cependant ce qui dans ma chair etait 

14 une epreuve pour vous, vous ne Tavez 
ni meprise ni repousse; mais vous m'avez 
recu comme un ange de Dieu, comme le 

15 Christ Jesus. Que sont devenus ces 
heureux sentiments? Car je vous rends 
ce temoignage que, s'il eut ete possible, 
vous vous seriez arrache les yeux pour 

16 me les donner. Je serais done devenu 
votre ennemi, parce que je vous ai dit 

1 7 la verite? L'affection dont ces gens font 
etalage pour vous, n'est pas bonne, ils 
veuient vous detacher de nous* afin que 

iS vous vous attachiez a eux. II est beau 
d'etre I'objet d'une vive affection, quand 
e'est dans le bien, toujours, et non pas 
ieulement quand je suis present par- 

19 mi vous. Mes petits enfants, pour qui 
j'eprouve de nouveau les douleurs de 
I'enfantement, jusqu'i ce que le Christ 

20 soit forme en vous, combien je vou- 
drais etre aupres de vous a cette heure 
et changer de langage, car je suis dans 
une grande perplexite a votre sujet! 

21 Dites-moi, vous qui Youlez etre sous 

22 la Loi, n'entendez-vous pas la Loi? Car 
il est ecrit qu'Abraham eut deux tils, 
I'un de la servante, i'autre de la femme 

23 libre. Mais le fils de la servante naquit 



selon la chair, et celui de la femme libre 
en vertu de- la promesse. Ces choses 24 
ont un sens allegorique; car ces femmes 
sont deux alliances. L'une, du mont 
Sinai, enfantant pour la servitude : 
e'est Agar, — car Sina est une moil- 25 
tagne en Arabie — elle correspond a la 
Jerusalem actuelle, laquelle est esclave, 
elle et ses enfants. Mais la Jerusalem 26 
d'en haut est libre : e'est elle qui est no- 
tre mere; car il est ecrit : *' Rejouis- 27 
toi, sterile, toi qui n'enfantais point 1 
Eclate en cris de joie et d'allegresse, 
toi qui ne connaissais pas les douleurs de 
Tenfantement ! Car les enfants de la de- 
laissee seront plus nombreux que les 
enfants de celle qui avait I'epoux. n Pour 
vous, freres, vous etes, a la maniere 
d'Isaac, enfants de la promesse. Mais 
de meme qu'alors celui qui etait ne selon 
la chair persecutait celui qui etait ne 
selon 1'Esprit, ainsi en est-il encore 
maintenant Mais que dit TEcriture? 
" Chasse Tesclave et son fils, car le fils 
de l'esclave ne saurait heriter avec le 
fils de la femme libre. " C'est pourquoi, 31 
freres, nous ne sommes pas enfants de 
la servante, mais de la femme libre. 
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30 



TROISIEME PARTIE. 



LIBERTE CHRETIENNE : USAGE ET ABUS [Cii. V, VI]. 



r j — chap. v. — Inutility et danger du 

judassme: lafoi [vers. 1 — 6]. Paroles 

sevires contre Us pridicateurs judai- 

sants [7 — 12]. Pratiquer la charitt 

[13 — 15]. La chair ttPesprit\\t — 25]. 

Dans la liberte par laquelle le Christ 
nous a affranchis, tenez fermes, et ne 

I'Apdtre et entraverent son apostolat tors de 
sa premiere m *sion aux GaJates (Ad. xiii, 14; 
xix, 22). 

21. Vul?., n^ves- vous pas fa, etc. L'usage 
de lire let Uvres de l'A. X., la Loi et les Pro- 
phetes, avait pass* de la Synagogue dans les 
assemblers chre'tiennes. Comp. Act xv, 21. 

22. II at 4crit % Gen. xvi, 15; xxi, 2 i;v. — 
Deux fils ; Ismae!, nd d'Agar, et Isaac, v6 de 
Sara. 

25. D'apresdautres manuscrits : Cette Ag*r % 
Sest le mont Swat en Arabie; elle correspond 
d t ressemhle, va de pair avec As Jerusalem 
aeluelU (avant la venue du Messte) centre du 
mosalsme, dont les fils sont anssujettis a la Lot. 
-• Descendants d*Isma$t, le fils d'Agar r< 
d' Abraham (Gen. xxi, is sv.X et exclus dan*. l». 
persounede leur pere de l'nentage ororrus } 
Abraham, les Arabes habi&ient la re>ior. ou se 



vous laissez pas mettrc de nouveau sous 
le joug de la servitude. C'est moi, Paul, 
qui vous le dis : Si vous vous faites cir- 
concire, le Christ nc vous servira dc 
rien. Au contraire, je declare encore 
une fois a tout homme qui se fait circon* 
cire, qu'il est tenu d'accomplir la Loi 
tout entiere. Vous n'avez plus rien de 



troove le Sinai (Gen. xxi, 21; xxv, j8). Dans le 
dessein dela Providence I'alliauce mosafque 
devait enseigner aux fits d' Israel, par son ori- 
gine mime, qu'elle 6tait uce alliance de servi- 
tude ? ne donnant pas droit par elle-meme a 
rentage des promesses. 

37. Is. Iiv. x, d'apres les Septante. 

28. Pour vcusy autrefois pafens, aujourd*hui 
<nembres de J.-C. par la foi et le bapteme, vous 
ites(Vu\g. /out mo us... nous sommes) en/ants 
d' Abraham* 

ac> Gen. xxi, 9. 

30. VEcriturtt Gen. xxi, xa 

31. Les vers, iv, n et v, 1, ofirent de nom- 
^reuses variantes. Dans la Vulgate, le premier 
inembre de phrase de v, x, est rattach^ k iv, 31, 
avec ce sens ; Cette linrti', e'est du Christ que 
nous I'avons rtfus. 
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Chap. V, 5. EPITRE DE S. PAUL AUX GALATES. Chap. VI, n. 
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commun avec le Christ, vous tous qui 
cherchez la justification dans la Loi; 

5 vous etes dechus de la grice. Nous, 
c'est de la foi, par I'Esprit, que nous 

6 attentions l'esperance de la justice. Car 
dans le Christ Jesus ni circoncision ni 
incirconcision n'ont de valeur, mais la 

.foi qui est agissante par la charite. 

7 Vous couriez si bien : qui vous a ar- 
r€tes, pour vous empecher d'obeir a la 

8 verite? Cette persuasion ne vient pas 

9 de celui qui vous appelle. Un peu de 
10 levain fait fermenter toute la pate. J'ai 

cette confiance en vous dans le Seigneur, 
que vous ne penserez pas autrcment; 
mais celui qui met le trouble parmi vous, 
en portera la peine, quel qu'il soit Pour 
moi, mes freres, s'il est vrai que je pre- : 
che encore la circoncision, pourquoi suis- 
je encore persecute? Le scandale de la 
croix a done ete leve ! Ah qu'ils se fas- 
sent phttot mutiler completement ceux 
qui vous troublent! 

Pour vous, mes freres, vous avez etc 
appeles a la liberte; seulement ne faites 
pas de cette liberte un pretexte pour 
vivre selon la chair; mais, rendez-vous, 
par la charite, serviteurs les uns des 

14 autres. Car toute la Loi est contenue 
dans un seul mot : " Tu aimeras ton 

15 prochain comme toi-meme." Mais si 
vous vous mordez et vous devorez les 
uns les autres, prenez garde que vous 
ne soyez detruits les uns par les autres. 

Je disdonc : u Marchez selon I'esprit, 
et vous n'acconiplirez pas les convoitises 

17 de la chair. Car la chair a des desirs 
contraires a ceux de I'esprit, et i'esprit 
en a de contraires a ceux de la chair; 
iLs spnt opposes Tun a l'autre, de telle 
sorte que vous ne faites pas ce que vous 

1 8 voulez. Mais si vous etes conduits par 
I'esprit, vous n'etes plus sous la Loi. 

19 Or les ceuvres de la chair sont manifes- 
tes; ce sont l'impudicite, rimpuret£, le 

20 Ubertinage, l'idolatrie, les malefices, 
les mimities, les contentions, les jalou- 
sies, les emportements, les disputes, les 

21 dissensions, les sectes, l'envie, [les 
meurtres,] I'ivrognerie, les exces de 
table, et autres choses semblables. Je 
vous prfviens, comme je l'ai deja fait, 



16 



que ceux qui commettent de telles choses 
n'heriteront pas du royaume de Dieu. 
Le fruit de I'Esprit, au contraire, e'est 22 
la charite, la joie, la paix, la patience, 
la mansuetude, la bonte, la fidelite, la 25 
douceur, la temperance. Contre de pa- 
reils fruits, il n'y a pas de loL Ceux 24 
qui sont a Jesus-Christ ont crucifie la 
chair avec ses passions et ses convoi- 
tises. Si nous vivons par I'esprit, mar- 25 
chons aussi par I'esprit 

2° — CHAP. V, -26 — vi. — Avis prati- 
ques. Support mutuel [v, 26 — VI, 
I — 6]. Setner pour recueillir [vers. 
7 — 10]. Un dernier mot sur la circon- 
cision [11 — 16]. Vceux et salutations 
[17-18]. 

Ne cherchons pas une vaine gloire en 26 
nous provoquant les uns les autres, en 
nous portant mutuellement envie. 
I Freres, lors meme qu'un homme se 6 
serait laisse surprendrc a quelque faute, 
vous qui etes spirituels, redressez-le avec 
un esprit de douceur, prenani garde a 
vous-memes, de peur que vous ne torn- 
biez aussi en tentation. Portez les far- 2 
deaux les uns des autres, et vous accom- 
plirez ainsi la parole du Christ; car si 5 
quelqu'un croit etre quelque chose, alors 
qu'il n'est rien, il s'abuse lui- meme. Que 4 
chacun examine ses propres oeuvres, et 
alors il aura sujet de se glorifier. pour lui 
seul, etnon en se comparand a autrui; car 
chacun aura son propre fardeau a porter. 

Que celui a qui on enseigne la parole 6 
fasse part de tous ses biens a celui qui 
i'enseigne. 

Ne vous y trompez pas : on ne se rit 7 
pas de Dieu. Ce qu'on aura seme, on 8 
le moissonnera. Celui qui seme dans sa 
chair moissonnera, de la chair, la cor- 
ruption; celui qui seme dans I'esprit 
moissonnera, de Pesprit, la vie eter- 
nelle. Ne nous lassons point de faire le 9 
bien; car nous moissonnerons en son 
temps, si nous ne nous relachons pas. 
Ainsi done, pendant que nous en avons 10 
le temps, faisons le bien envers tous, et 
surtout envers les freres dans la foi 

Voyez quelles lettres j'ai tracees pour u 
vous de ma propre main! 
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V, 7. Image tamilierea S. Paul (I Cor. ix t 94). 

?. Proverbe egalement familier a S. Paul 
Cor. v, 6). 
16. Vesprit designe soavent dans S. Paul I'es- 
prit do rhomrae nouvean eclaire* et fortifie par 
f'Esprit-Saint(Rom. vni, 4). La chair, le prin- 
cipe de toute concupiscence (voy. I Cor. xv» 4A 
aa-«3. LaVulgafee«jo1ite Aifesttwattfavstt/et la 
modestie, tt met cMasUtt'tu tieude tempiranet. 
36. Nous rattachons ce verset a la serie d*ea- 



hortations particuHeres qui commenccnt lecha- 
pitre survaot. 

VI, x. Comp. Matth. xviii, 15; I Cor. x, is. 

Ce ou'em aura umi ; proverbe. Comp. 



8. 



Job, iv, 8; Prov. xxii, 8; Os, toi, 7. 

9. Comp. Jac v ( 7. .,.*., 

it. De ma propre main. II avait didte, 
comme a rordtnaire. le reste de l'tpttre. Ce 
serait, d'apres plusieors excretes, one allu- 
sion aux grands cara&ftres que robngent a 



allu- 
trs> 
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Chap. VI, 12, fiPITRE DE S. PAUL AUX GALATES. Chap. VI, 18. 
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Tous ceux qui veuleat gagner les bon- 
nes graces des hommes, ce sont ceux-la 
qui yous contraignent a vous faire cir- 
concire, a Tunique fin de n'etre pas per- 
secutes pour la croix du Christ Car 
ces circoncis, n'observent pas eux-memes 
la Loi; mais ils veulent que vous rece- 
viez la circoncision, afin de se glorifier 
14 en votre chair. — Pour moi, Dieu me 
garde de me glorifier, si ce n'est dans 
la croix de notre Seigneur Jesus-Christ, 



comme je le suis pour le monde! Car 15 
[en Jesus-Christ] la circoncision n'est 
rien, rincirconcision n'est rien; ce qui 
est tout, c'est d'etre une nouvelle crea- 
ture. Paix et misericorde sur tous ceux 16 
qui suivront cette regie, et sur I'Israel 
de Dieu! 

Au reste, que personne desormais ne .17 
me suscite plus d'embarras; car je porte 
sur mon corps les stigmates de Jesus. 

Freres, que la grace de notre Seigneur rS 



par qui le monde est crucifie pour moi, , Jesus-Cbrist soit avec votre esprit! Amen! 



cer la faiblesse de sa vue et sa maladie. 

15. Cnrap. II Cor. v, 17; Eph. ii, 15. 

to*. Cette regie, le princxpe de conduite enonce" 
au vers. 15. — Vltrail de Dieu, les chre'tiens 
de Galatie, par opposition a l* Israel selon la 
chair (comp. Ps. cxxv (124), 5; I Cor. x t 18). 

17- JeporUi dans les cicatrices des coops de 



fouet et de baton que j'ai rec.us pour la cause de 
PEvangile, tes stigmates, ou marques de Jesus: 
allusion aux caracleres que oortaient imprimes 
sur leur corps les esclaves. L'Apfitre temoigne 
par la qu'il est a Jesus et t^ue nul autre n'a 
droit sur lui. 



EPITRE AUX EPHESIENS. 



PRELUDE. 

Adresse et salutation [chap, i, i — 2]. ; grdce et paix vous soient donnees de la 
1 Paul, apdtre de Jesus-Christ par la P?rt de Dieu, notre Pere, et du Seigneur 



volonte de Dieu, aux saints qui sont [a 
Ephese], et aux tideles en Jesus-Christ : 



Jesus-Christ 



PREMIERE PARTIE [DOGMATIOUE]. 

B1ENFAITS DE DIEU PAR jfiSUS - CHRIST NOTRE REDEM- 
PTEUR ET CHEF DE L'EGLISE [Ch. I, 3 — III, 21]. 



10 — chap, i, 3 — 14. — Afiion de 
gr&ees gtnerak pour les bienfaits de 
Dim en Jesus-Christ, Eleclion etpre** 
destination tterneUe [vers. 3—6]. 
ReveinpttonparJisus-Christ[j-~ 12]. 
Vocation aia/viet don du Saint-Es- 
prit, gage de I' heritage futur [ 1 3— 1 4]. 

3 Beni soit Dieu, le Pere de notre Sei- 
gneur Jesus-Christ, qui nous a benis 
dans le Christ de toutes sortes de bend- 
dictions spiritueUes dans les cieux! 

4 C'est en lui qu'il nous a &us des avant 
la creation du monde, pour que nous 



I, z. Aux saints; Vulg. a tous Us saints. 
5. Dans son amour* La Vulg. a joint ce root 
au vets. 4. Mais il parait preferable de tire 



soyons saints et irrepreiiensibles de- 
vant hri, nous ayant, dans son amour, 
predestines a £trc ses fils adoptifs par 
Jesus-Christ, selon sa libre volonte, en 
faisant ainsi eclater la gloire de sa gra- 
ce, par laquelle il nous a rendus agrea- 
bles a ses yeux en son [Fils] hien-aim6. 
C'est en lui que nous avons la redemp- 
tion acquise par son san£, la remis- 
sion des peches, selon la nchesse de sa 
grace, que Dieu a repandue abondam- 
ment sur nous en toute sagesse et in- 
telligence, en nous faisant connaitre le 
mystere de sa volonte^ selon le Ubre 



* 

avec de boos maiiuraits et un grand oombre 
d'interpretes : iv ayosr^ irpoopuraf . 
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Chap. I, ia EPITRE DE S. PAUL AUX fiPHfeSIENS. Chap* II, 12. 

dessein que s'etait propose sa bonte, : lorsqu'il l'a ressuscite des morts et Fa 

10 pour le realiser lorsque la plenitude j fait asseoir a sa droite dans les cieux, 
des temps serait accomplie, a savoir, J au-dessus de toute principaute, de toute :»i 
de reunir toutes choses en Jesus-Christ, \ autorite, de toute puissance, de toute di- 
celles qui sont dans les cieux et celles i gnite et de tout nom qui se peut nommer, 

1 1 qui sont sur la terre. C'est aussi en j non seulement dans le siecle present, 



liii que nous avons etc elus, ayant ete [ mais encore dans le siecle a venir. II a 22 
predestines suivant la resolution de celui j tout mis sous ses pieds et il Fa donne 
qui opere toutes choses d'apres le con- | pour chef supreme a FEglise, qui est 23 

son corps, la plenitude de celui qui rem- 

piit tout en tous. 
Et vous, vous etiez morts par vos of- 2 



12 seil de sa volonte, pour que nous ser 
vions a la louange de sa gloire, nous qui 
d'avance avons espere dans le Christ. 

13 C'est en Jui que vous-memes, apres \ fenses et vos peches, dans lesquels 
avoir entendu la parole de la verite, vous marchiez autrefois scion le train de 
FEvangiie de votre salut, c'est en lui, \ ce monde, selonle prince de la puissance 
que vous avez cru et que vous avez ete de Fair, de Fesprit qui agit maintenant 
marques du sceau du Saint-Esprit, qui | dans les fils de la desobassance. Nous 

14 avait ete promis, et qui est une arrhe 1 aussi, tous nous vi vions autrefois comme 
de notre heritage, en attendant la pleinc \ eux selon les convoitises de notre chair, 
redemption de ceux que Dieu sest ac- j accomplissant les volontes de la chair 
quis, a la louange de sa gloire. i et de nos pensees, et nous &ions par na- 

i ture enfants de colere, comme lesautres. 
2° — chap. 1, 15 — n, 22. — Action de j Mais D i CUi q U i est richeen misericorde, 
gr&ees et prtere pour les EpMsiens. ^ ^y^ <j u ^^^ amour dont il nous a 
Leurfoi et leur chariti [vers. 5, 16]. 
Prix de leur vocation: puissance que 
Dieu a deployde dans la resurrection 
et Vilevation dejisus- Christ [ 1 7 — 23], 
dans le salut donni a tous les croyants 
[II, 1 — 10], dans le changement operJ 
en eux [11 — 22]. 

C'est pourquoi, ayant entendu parler 
de votre foi dans le Seigneur Jesus et 
de votre charite pour tous les saints, 
16 je ne cesse, moi aussi, de rendre graces 
pour vous,etde faire memoire de vous dans 
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aimes, et alors que nous etions morts 5 
par nos offenses, nous a rendus vivants 
avec le Christ (c'est par grace que vous 
etes sauves); il nous a ressuscites en- 6 
semble et nous a fait asseoir ensemble 
dans les cieux en Jesus-Christ, ann 7 
de montrer dans les siecles a venir l'in- 
finie richesse de sa grace par sa bonte 
envers nous en Jesus-Chiyt Car c'est S 
par la grace que vous etes sauves, par 
le moyen de la foi; et cela ne vient pas 
de vous, c'est le don de Dieu; ce n'est 9 



17 mes prieres, ann que le Dieu de Notre- point par les oeuvres, afin que mil ne se 
Seigneur Jesus-Christ, le Pere de la ' glorifie. Car nous sommes son ouvrage, 10 
gloire, vous donne un esprit de sagesse | ayant et6 crees en Jesus-Christ pour 



18 qui vous revele sa connaissanoe, etqu'il 
eclaire les yeux de votre cueur, pour 
que vous sachiez quelle est Fesperance a 
laquelle il vous a appeles, quelles sont 
les richesses de la gloire de son heritage 

19 reserve aux saints, et quelle est, en- 
vers nous qui croyons, la surdminente 
grandeur de sa puissance, attestee par 

20 Fefficatitedesa force victorieuse. Cette 
force, il Fa de'ployee dans le Christ, 



10. Rtunir, etc. Vulg. restaurer, rtnouve* 
ter. A l'origine, toute la creation (anges, hom- 
ines, monde physique) formait, dans une bar- 
monieuse unite\ leToyaumede Dieu. Brisee par 
le peche, cette harmonie a ete retablie par 
J.'C., mais ne sera pleinement realisee qu'apres 
son retour glorieux a la fin des temps. 

Tx. En ntt\ en et avec J.-C, le premier des 
6lus, notts avons Hi Hut, comme par le sort t 
ajoute la Vulgate, et le mot grec renferme 
aossi cette idee, oa-d. gratuitement, sans qu'il 
y eut en nous aucune ratson de cette prefe- 
rence. 



faire de bonnes oeuvres, que Dieu a 
preparees d'avance, afin que nous les 
pratiquions, 

C'est pourquoi souvenez-vous qu'au- n 
trefois, vous paiens dans la chair, traites 
d'incirconcis par ceux qu'on appelle cir- 
concis, et qui le sont en la chair par la 
main de lhomme, souvenez-vous que 12 
vous £tiez en ce temps-la sans Christ, en 
dehors de la society d'Israel, &ran- 



aa. Pour cfuf supreme a VEtliu; Vulg., 
pour chef a toute VEgtise % mifitante sur la 
terre et glorifiee dans le ciel. 

a 3. Qui est son corps } qui forme dans son 
union avec hit un orgamsme vivant (1 Cor.^ vi, 
15), est en quelque sorte le Christ lui-mem* 
(I Cor. xii, xa). 

II. 3. En/ants de colirt, dignes de la colere 
de Dieu : hebralsme. 

10. Son ouvrage : l'homme Justine* est dans le 
sens propre du mot une nouvelle creature 
(!I Cor. y. 17; Gal. vi, 15). 

it. Rom. ii, 28-29. 
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Chap. II, 13. &PJTRE DE S. PAUL AUX £?H£sitfNS. Chap. Ill, 21. 



gers aux alhances de la promesse, sans I il a ete rSvele de nos jours par 1'Esprit 

55?!?f? f^ 8 ?? 8 Die " dan 5- le . monde - aux saiat& apotres et aux saints prophe- 

tes de Jesus-Christ Ce mysttre, c'est 



13 Mais maintenant, en Jesus-Christ, vous 
qui etiez jadis eloignes, vous etes rap- 

14 proches par le sang du Christ Carc'est 

I111 *->»». art «/\4a A _— _ * t • * « 
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que les gentils sont heritiers avec les 
Juifs, et merabres du meme corps et 



j^ -j — grae ae Dieu qui ma eie accoraee par 

des ordonnances avec ses ngoureuses son operation toute-puissante. Cest a 



prescriptions, afin de fondre en lui-meme 

les deux dans un seul homme nouveau, 

r6 en faisant la paix, et de les reconcilier, 



moi, le moindre de tous les saints, qu r a ete 
accordee cette grace d'annoncer parmi 
lesgentils la richesse incomprehensible 
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l un et 1 autre urns en un seul corps, avec du Christ, et de mettre en lumiere, aux 
. v— E£ la £°?» en detruisa nt par elie yeux de tous, l'economie du mystere qui 
, 1 immitie. Et il est venu annoncer la avait ete cache depuis le commencement 
paix a vous qui etiez loin, et la paix a en Dieu, le Createur de toutes choses, 
ifc ceux qui etaient proches; car par lui | afin que les principautes et les puissan- 
nous avons acces les uns et les autres j ces dans les cieux connaissent auiour- 
aupres du Pere, dans un seul et meme ; d'hui, a la vue de l'Eglise, la sagesse 
esprit ; infinunent var i& de Dieu, selon le des- 

19 Ainsi done vous n'etes plus des etran- ! sein eternei qu'il a realise par Jesus- 
gers, ni des hotes de passage; mais vous i Christ Notre-Seigueur, en qui nous 

,n ^^S^i? 8 sai ?i s ',? t m ***» : avons, par la foi en lui, la hardiesse de 

20 de la lamille de Dieu, edines que vous ; nous approcher de Dieu avec confiance. 
v.tes sur le fondement des apdtres et des Cest pourquoi je vous prie de ne pas 13 
propnetes, dont Jesus-Christ lui-meme vous laisser decourager a cause des afflic- 

21 1 r,R? a^ 1 ^ Cest en lui que j tions que j'endure pour vous : elles sont 
lout 1 edifice bien ordonn£ s'eleve, pour | votre gloire. 

former un temple saint daiisle Seigneur; j A cause de cela, je flechis le ffenou 14 
"" i^?- en Im i ue ' vou ? a^ vous etes;devant le Pere, de qui tire son nom r 5 
edifies, pour £tre par I'Esprit-Saint, une ; toute famille dans les cieux et sur la 
demeure ou Dieu habite. j terre, afin qu'il vous donne, selon les 16 

tresors de sa gloire, d'etre puissamment 
fortifies par son Esprit en vue de i'hom- 
me interieur, et que le Christ habite 17 
dans vos cceurs par la foi, de sorte que, 

. , . .. . a etant enracines et fondes dans la cha- 

les offermisse dam la foi; immensite de ! rite, vous deveniez capables de com- 18 
/ amour de Jesus-Christ [14— 2 1]. prendre avec tous les saints quelle est 
. la largeur et la longueur, la profondeur 

3 A cause de cela, moi Paul, le prison- , et la hauteur, meme deconnaftrer amour iq 
sonmer du Christ pour vous, palens... jdu Christ, qui surpasse toute connais- 



3°— chai\ in, i — 21. Le salut des 
Gentils. Apostolat de Paul pour la 
revelation de ce mystere [vers. 1 — 13 J. 
Priirepcur les Ephdsiens : que Dieu 



2 pmsquevous avez appns la dispensation I sance, en sorte que vous soyez rempiis 
de la grace de Dieu qui nra ete donnee de toute la plenitude de Dieti. 

3 pour vous, comment c'est par revela- 1 A celui qui peut faire, par la puissan- 20 
Uon gue^ ai eu connaissancc du mystere | ce qui agit en nous, infiniment au dela 
que je viens d exposer en peu de mots. ' de ce que nous demandons ct concevons 



4 Vons pouvez, en les lisant, reconnai 
tre Tintelligence que j'ai du mystere 

5 du Christ [1 n'a pas &e inanifeste aux 
homines dans les ages anterieurs, comme 



16. Sur gilt. Vulg. at luumime, en sa chair 
attache a la croix. 

Ill, i. Allusion a la premiere captivity de 
Paul a Rome (an 61-63). — P*Uns ; ce mot 
rappelle a Paul sa grande et sainte mission 
d apdtre des gentils; s'attachant a cette idee, 
1 1 interrompt sa phrase, pour la reprendre au 
vers. 14 par les memes mots, d cause de cela. 

3. Gal. - — 



r. t3. 



a Lui soit la gloire dans l'Eglise et en 21 
Jesus-Christ, dans tous les ages, aux 
siecles des siecles ! Amen ! 



5. Propkttes t ceux du nouveau Testament 
(iv, n; A«ft viii, 1; I Cor. xii, xo, 12, 38). 

14. Le Pere, la Vulgate aauelte ajoute- de 
iVotre-Stigneur 7..C. Mats au jugement' de 
S. Jerfime et de la p! apart des critiques, ces 
mots n'appardennent pas au texte primitif. On 
ne les lit pas dans les meilleurs manuscrits de 
la Vulgate. 

16. Rom. vii, 33. 
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Chap. IV, i. £p!TRE DE S. PAUL AUX EPHESIENS. Chap. IV, 22. 






DEUXIEME PARTIE [MORALE] 



[Ch. IV, i — VI, 9]. 



lo CHAP. IV, I — 16. — Vivre dignes 
de leur vocation [vers. I — 2] ; spdcia- 
lenient rester unis entre eu-t dans la 



d'homme fait, a la mesure de la stature 
parfaite du Christ, afin que nous ne 
soyons plus des enfants, flottants et em- 



14 



sememe ™l" T uni /J»% e ™ %™ £ portes a tout vent de doctrine, par la 
/a, [3 -61 Ladtverstt* des dons d4 ; ^ mneHe ^ hommes . oar i eU r astuce 



partis aux fidlles if est pas un obstacle 
a cette uniti, mais un moyen [7 — 16]. 



4 Je vous prie done instamment, moi qui 
suis prisonnier dans le Seigneur, d'a- 
voir une conduite digne de la voca- 
tion a laquelle vous avez et6 appeles, 

2 en toute humilite et douceur, avec pa- 
tience, vous supportant mutuellement 

3 avec charit£, vous efforcant de conser- 
ver i'unite de l'esprit par le lien de la 

4 paix. Hn'yaqu'unseulcorpsetunseul 
Esprit, comme aussi vous avez ete appe- 
les par votre vocation a une meme esp£- 

5 ranee. II n'y a qu'un Seigneur, une 

6 foi, un bapteme, un Dieu, Pere de 
tons, qui est au-dessus de tous, qui 
agit par tous, qui est en tous, 

7 Mais a chacun de nous la grace a ete 
donnee selon la mesure du don du Christ 

8 C'est pourquoi YEcriture dit : " II est 
mont6 dans les hauteurs, il a emmene 
des captife, et n a fait des largesses aux 

9 hommes." Or que signifie : " II est 
montS, " sinon qu'il 6tait descendu 
[d'abord] dans les regions inferieures de 

10 la terre? Celui qui est descendu est 
celui-la meme qui est mont6 au-dessus I 
de tons les cieux, afin de tout remplir. 

11 C'est lui aussi qui a fait les uns apotres, 
d'autres prophetes, d'autres evangelistes, 

12 d'autres pasteurs et docteurs, envuedu 
perfectionnement des saints, pour l'oeu- 
vre du ministere, pour r&Ufication du 

1 



tromperie des hommes, par leur astuce 
pourinduire en erreur; mais que, con- 15 
fessant la* verite, nous continuions a 
croitre a tous egards dans la charite en 
union avec celui qui est le chef, le 
Christ Cest de lui que tout le corps, 16 
coordonne et uni par les liens des mem- 
ores qui se pretent un mutuel secours 
et dont chacun opere selon sa mesure 
oVactivite, g^andit et se perfectionne 
dans la charite. 



20 CHAP, iv, 17 — V, 20. — Avertisse- 
ments gineraux. SainttU chriHemie et 
ttuxurs eorrompues des patens [vers. 
17—30]- Imiter Dieu etfisus- Christ , 
[v, 12]. Eviter VimpureU [3 — 5l- ■& 
garder des sidueteurs [6 — 7]. Ne 
prendre aucune part aux ceuvres mau- 
vaises des enfants de tinkbrts [8— 14]. 
Quelques autresvertus [15-7-20]. 

Void done ce que je dis et ce que je 17 
declare dans le Seigneur, e'est que vous 
ne vous conduisiez plus comme les palens, 
qui suivent la vaniti de leurs pensees. 



lis ont rinteliigence 
eloignes de la vie de 



18 



ranee et raveugleinent de leur cceur. 
Ayant perdu tout sens, ils se sont ii- 19 
vres aux desordres, a toute cspece 
d'impureti, avec une ardeur insatiable. 
Mais vous, ce n'est pas ainsi Que 2c 
vous aver appris a connaitre le Christ, 



* corps du Christ, utsqu'a ce que nous si cependant vous I'avez bien compns, et 2I 
soTranstousparvenusal'unitedelafoiet que vous aye* ete instructs, sutvant la 

veritt qui est en Jesus, a vous depouil- 22 



soyons tous parvenus 
delaconnaissanceduPils deDieu,a Tetat 



IV, 7. Larrace % les charismes, les dons sur- 
naturels conlerant une aptitude a remplir les 
divers emplois et fou&ions dans l'Eglise (vers. 
zi:eomp. Rom. xii, 4» 7* * Cor. xii, 7 sv., 

27 &L 'EerUure, Ps. Ixviii (67), 19. Au lieu de : 
tl a/sit des dons aux hommes, l'he*breu por- 
te. Ua refu les presents des hommos* Ou bien 
I'Apfitre, avec quelques ancien*, a traduit le 
mot hebreu laoaeh par il a donui, ou bien ill a 
interprdtd en ce sens : il « rsfu pour donner 
anssttdt* 

9.10. Ps.cxxxix (138), 15; Is. xliv, 23 (h6br. 
et Sept.}, 



11. Apetru au sens plus large : ceux \ qui 
Dieu a confie une mission analogue a celle des 
Douse; firofikiUs, parlant sous rinspwation 
dans ks assemblers (I Cor.xii, ao); iva*f*lutts t 
auxiUaires des apdtres, missionnaires (Act. wo, 
*y, pasteurs et io&eurs* prepos^s aux commu- 
nautes chrftienpes. I . 

15. Vulgate \q** % tr*tiqu*mt lavfotfdans 
l& ck*riU % nous croisstons en tntimsle avtc 

cslui. etc* 

xo. Tout seme : la Vulgate, d'apres une autre 
lecon, toute es&rant* pour le monde a venir. 
— Tam* une *rdcur Insatiable; d'autres, en 
y jngnant la cupiditL 



I 230 1 






Chap. IV, 23. EP1TRE DE S. PAUL AUX £PHESIENS. Chap. V, 26. 



25 



ler, en ce qui concerne votre vie passee, [ 
du vieil homme corrompu par les con- ; 

23 voitises trompeuses, a vous renouveler ' 

24 * dans votre esprit et dans vos pensees, et ; 

a revetirFhommenouveau,cree selon Dieu 
dans une justice et une sainteteveritables. ; 
C'est pourquoi, renoncant an menson- 
ge, parlez selon la verite, chacun dans 
ses rapports avec son prochain, car nous ! 
sommes membres les uns des autres. 

26 " Etes-vous en coiere, ne pechez point"; 
que le soleil ne se couche point sur votre 

27 irritation. Ne donnez pas non plus 
acces au diable. 

28 Que celui qui derobait ne derobe plus; 
mais pbftot qu'il s'occupe en travaillant 
de ses mains a quelque honnete ouvrage, 
afin d'avoir de quoi donner a celui qui 
est dans ie besoin. 

29 Qu'il ne sorte de votre bouche aucune 
parole mauvaise; mais quelque bon dis- 
cours propre a edifier, selon le besoin, 
afin qu'il fasse du bien a ceux qui Ten- 

30 tendent N'attrisfez pas le Saint-Esprit 
de Dieu, par lequel vous avez ete marques 
d'un sceau pour ie jour de la redemption. 

31 Que toute aigreur, toute animosite, 
toute coiere, toute clameur, toute medi- 
sance soient bannies du milieu de voiis, 

32 ainsi que toute mechancete. Soyez bons 
les uns en vers les autres, misericordieux, 
vous pardonnant mutuellement, comoie 
Dieu vous a pardonne dans le Christ. 

5 Soyez done des imitateurs de Dieu. 

2 comme des enfants bien-aimes; et mai - 
chez dans la charite, a l'exemple du 
Christ, qui nous a aimes et s'est livre 
lui-meme a Dieu pour nous comme une 
oblation et un sacrifice d'agreableodeur. 

3 Qu'on n'entende meme pas dire qu'il 
y ait parmi vous de fornication, dW- 
purete de quelque sorte, de convoitise, 

4 ainsi qu'il convient a des saints. Point 
de paroles deshonnetes, ni de bouffonne- 
ries, ni de plaisanteries grossieres, tou- 
tes choses qui sont malseantes; mais piu- 

5 tot des actions de graces. Car, sachez-le 
bi sn, aucun impudique, aucun impur, au- 
cun homme cupide (lequel est un idolatre), 
n'a d'heritage dans le royaume du Christ 

6 et de Dieu. Que personne ne vous 
abuse par -de vains discours; car c'est a 
cause de ces vices que la coiere de Dieu 

33. let et vera. 24, la Vulgate met les ver- 
bis a l'imperatif. 

34. Seiem Digu t a 1'image de Dieu (Col. 
iit, 10. Comp. Gen. 1, 97), ainsi que I'homme 
avait Ittcrtt a rorigine. 

99. Sefat U besom* La Vulgate, d'apres une 
autre lecon, *mr i'/M/fc*1it>M de la/oL 

V, 3. L'Apotre defend non pasde prononcer le 
nomdeces vices,inais de s'y livrcr.et it veut qu'on 



vient sur les fils de Tincredulitie. N'ayez 7 
done aucune part avec eux. 

Autrefois vous etiez tenebres, mais a 8 
present vous etes lumiere dans le Sei- 
gneur : marchez comme des enfants de 
lumiere ! Car le fruit de la lumiere con- 9 
siste en tout ce qui est bon, juste et vraL 
Examinezce qui est agreableau Seigneur; 10 
et ne prenez aucune part aux oeuvres ste- 1 1 
riles des tenebres, mais plutot condamnez- 
les. Car, ce qu'ils font en secret, on a 12 
honte meme de le dire; mais tou tes ces 13 
abominations, une fois condamnees, sont 
rendues manifestes par la lumiere; car 
tout ce qui est mis au jour, est lumiere. 
C'est pourquoi il est dit : " Eveille-toi, 14 
toi qui dors; leve-toi d'entre les morbs, et 
le Christ t'illuminera." 

Ayez done soin, [mes freres,] de vous 15 
conduire avec prudence, non en insenses, 
mais comme des hommes sages; rachetez 16 
le temps, car les jours sont mauvais. 
C'est pourquoi ne soyez pas inconsideres, 1 7 
mais comprenez bien quelle est la volonte 
du Seigneur. Ne vous enivrez pas devin: iS 
c'est la source de la debauche; mais rem- 
plissez-vous de rEsprit-&««/. Entrete- 19 
nez-vous les uns les autres de psaumes, 
■ d'hymnes et de cantiques spirituels,chan- 
! tant et psalmodiant du fond du coeur en 
I l*honneur du Seigneur. Rendez conti- 20 
I nuellement graces pour toutes choses a 
' Dieu le Pere, au nom de Notre-Seigneur 
Jesus-Christ 

chap, v, 21 — vi, 9. — Queiques de- 
voirs d'etat. Le mariage et les devoirs 
mutueis des ipoux [vers. 21 — 33]. 
Devoirs des enfants et des peres 
[vi, 1 — 4], des serviteurs et des maU 

*™ t5 — 9l. 

Soyez soumis les uns aux autres. dans 21 
la crainte du Christ Que les femmes 22 
soient soumises a lews maris, comme au 
Seigneur; car le mari est le chef de la 23 
femme, comme le Christ est le chef de 
TEglise, son corps, dont il est le Sau- 
veur. Or, de mfcme que I'Eglise est sou- 24 
mise au Christ, les femmes doivent etre 
soumises a Ieurs maris en toutes choses. 

Maris, aimez vos femmes comme le 25 
Christ a aim6 l'Eglise et s'est livrS lui- 
meme pour elle, afin de la sanctifier, 26 

n'entende meme pas dire que^ les fideles s'y 
livrent, c.-a-d. que lei r reputation sur ce point 
soit inta&e. 

14. Peut^tre allusic n k deux passages d'Isaie 
ixxvi, 19 et lx t 1), adre *ses a Jerusalem coupable, 
ou plutdc citation d'nne hymne liturgiaue. 

26. AveeUfaro/t (la Vulgate aduelleajoute 
£k tort de vie). 
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Chap. V, 27. EPITRE DE S. PAUL AUX &PHESIENS. Chap. VI, 24. 



apres ravoir purifiee dans 1'eau baptis- 

27 male, avec la parole, pour la faire pa- 
raitre devant lui, cette Eglise, glorieuse, 
sans tache, sans ride, ni rien de sem- 

28 blable, mais sainte et immaculee. Cest 
ainsi que les maris doivent aimer leurs 
femmes, comme leurs propres corps. 
Celui qui aime sa femme s'aime lui- 

29 meme. Car jamais personne n'a hai 
sa propre chair; mais il la nourrit et 
l'entoure de soins, comme fait ie Christ 

30 pour TEgiise, parce que nous sommes 
membres de son corps, \_fortnis "de sa 

31 chair etde ses os."] "Cest pourquoi 
I' homme quittera son pere et sa mere pour 
s'attacher a sa femme, et de deux ils de- 

32 viendront une seule chair." Ce mystere I 
est grand; je veux dire, par rapport au 

33 Christ et a I'Eglise. Au reste, que cha- 
cun de vous, de la meme maniere, aime 
sa femme comme soi-meme, et que la 
femme revere son mari. 

6 Enfants obeissez a vos parents dans 

2 le Seigneur, car cela est juste. Honore 

ton pere et ta mere — cost le premier 



commandement, accompagne d'une pro- 
messe, — aiin que tu sois heureux et 3 
que tu vives longtemps sur la terre." 
Et vous, peres, n'exasperez pas vos 4 
enfants, mais eievez-les en les corri- 
geant et en les avertissant selon ie Sei- 
gneur. ♦ 

Serviteurs, obeissez a vos maitres se- 5 
ion la chair avec respect et crainte et dans 
la simplicity de votre cceur, comme au 
Christ, ne faisant pas seulement le servi- 6 
ce sous leurs yeux, comme pour plaire aux 
hommes, mais en serviteurs du Christ, 
qui font de bon cceur la volonte de Dieu. 
Servez-les avec affection, comme servant 7 
ie Seigneur, et non des hommes, assures 8 
que chacun, soit esclave, soit libre, sera 
recompense par ie Seigneur de ce qu'il 
aura fait de bien. 

, Et vous, maitres, agissez de meme a 9 
leur egard et laissez la les menaces, sa- 
chant que leur Seigneur et le votre est 
dans les cieux et qu'il ne fait pas ac- 
ception de personne. 



EPILOGUE. 




Chap, vi, 10—24, Armts spirituelUs \ 
du ekritim dans sa Ittfte contre Us d£- 
mons [vers. 10 — 20]. La mission de 
Tychiquc; salutation [21 — 24]. 

10 Au reste, freres, fortificz* vous dans le 
Seigneur ct dans sa vertu toute-puis- 

11 sante. Revetez-vous de Farmure de 
Dieu, afin de pouvcir resister aux embu- 

12 cues du diable. .Car nous n'avons pas 
a lutter contre la ci:air et le sang, mais 
contre les princes, coatre les puissances, 
contre les dominateurs de ce monde de 
tenebres, contre les esprits mauvais rt- 

13 pandus dans Tair. Cest pourquoi pre- 
nez rarmure de Dieu, afin de pouvoir 
resister au jour mauvais, et apres avoir 

14 tout surmont£, rester debout. Soyez 
done fermes, les reins ceints de la verite, 

1 5 revetus de la cuirasse de justice, et les 
sandales aux pieds prets a annoncer 

16 TEvangiie de paix. Et surtout, prenez 
le bouclier de la foi, par lequcl vous 
pourrez eteindre tous les traits enflam- 

17 mes du Malin. Prenez aussi ie casque 



30. Les mots places entre crochets, donnes 
par. le texte rec,u, ont de slrieux temoigua^es 
. en leur faveur; mais ils tout omis par les prin- 
cipalis ms. oociaux. 
- 31* (Gen. ii, 24; comp, Mattb. xix, s)* 

3a, Dans les paroles d'Adam (vers. 31 )* outre 
le sens littero!, S. Paul decouvre one significa- 



19 



20 



du salut, et le glaive de FEsprit, qui 
est la parole de Dieu. Faites en tout 18 
temps par l'Esprit toutes sortes de prie* 
res et de supplications; et pour cela, 
veillez avec une perseverance continuelle 
et priez pour tous les saints, et pour 
moi, afin qu'il me soit donne d'ouvrir 
les 1 levres et de precher avec liberie 1c 
mystere de I'Evangile, a regard du- 
quel je fais fonction d'ambassadeur dans 
les chaines, et afin que j'en parle avec 
assurance comme il convient. 

Quant a savoir ce qui me concernc 21 
et ce que je fais, Tychiquc, le bien- 
aime frere et fidele ministre dans le Sei- 
gneur, vous fera tout connaitrc. Je 22 
vous Ten voie tout expres, pour que vous 
connaissiez notre situation et pour qu'il 
console vos cceurs. 

Paix aux freres, charite et foi, de 23 
la part de Dieu le Pere et du Sei- 
gneur Jesus-Christ ! Que la grace soit 24 
avec tous ceux qui aiment Notre-Sci- 
gneur Jesus-Christ d'un amour incor- 
ruptible ! 



tion plus profotule, mysUrieutt*fax& sou ap* 
plication aux rapports du Christ et de son 
Eglise. Ces paroles de l'Apdtre, dit le Conctle 
de Trente, Sess. «iv, insinutnt ie caraaerc 
sacrameotel du manage chrltien. 
VI. 13. Vulg. }arf*its tn toutts ckosts* 
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EPITRE AUX PHILIPPIENS. 



PREAMBULE [Ch. I, i- u]. 



1 




Adresse, salutation, cuflion de grdces, 
expression de son affection. 

aul et Timothee, serviteurs du 
Christ Jesus, a tous tes saints 
dans le Christ Jesus qui sont a 
Philippes, aux deques et aux 

2 diacres: grace etpaixde la part de Dieu 
notre Pereet du Seigneur Jesus-Christ! 

3 Je rends graces a mon Dieu toutes les 
fois que je me souviens de vous, et dans 
toutes mes prieres pour vous tous, 

4 c est avec joie que je Iui adresse ma 

5 pnere, a cause de votre concours una- 
nime pour le progres de TEvangue, de- 
puis le premier jour jusqu'a present; 

6 et j'ai confiance que celui qui a com- 
mence en vous une ceuvre exceiiente, en 



poursutvra Tachevement jusqu'au jour 
du Christ C'est une justice que je vous 7 
dois, de penser ainsi de vous tous, 
parce queje vous porte dans moncceur] 
vous tous qui, soit dans mes liens, soit 
dans la defense et Taffermissement de 
TEvangile, avez part a la meme grace 
que moi. Car Dieu m'en est temoin, $ 
c est avec tendresse que je vous aime 
tous dans les entrailles de Jesus-Christ. 
Et ce que je lui demande, c'est que vo- 9 
tre charite abonde de plus en plus en 
connaissance et en toute intelligence, 
pour discernerce qui vautlemieux, afin 10 
gue vous soyez purs et irreprochablcs 
jusqu'au jour du Christ, remplis des 1 1 
fruits de justice, par Jesus-Christ, pour 
la gloire et la louange de Dieu. 



CORPS DE LA LETTRE 

[Ch. I, 12 -IV, 7]. 



i° — Chap, i, 12 — 26. — Nouvelles 
personnelles. Sa situation a Rome 
[vers. 12 — 18]. Ses sentiments et ses 
esptranccs [19 — 26]. 

12 Freres, je desire que vous sachiez, que 
ce qui m'est arrive a plutot tourne au 

13 progres de TEvangile. En effet, dans 
tout le pretoire, et parmi tous les autres 
habitants, il est devenu notoire, que c'est 
pour le Christ queje suis dans leschaines: 

14 et la plupart des ftxrs dans le Seigneur, 
encourages par mes liens, ont redouble 
de hardiesse pour annoncer sans crainte 

15 la parole de Dieu. Quelquesuns, ii est 
vrai, pnechent aussi Jesus-Christ par 
envie et par esprit d'opposition; mais 
d autres le font avec des dispositions 

16 bienveiHantes. Ceux-ci agissent par 
charite, sachant que je suis etabii pour 

17 la defense dc TEvangile; tandis que les 
autres, animes d'un esprit de dispute, 
annoncent le Christ par des motifs qui 
ne sont pas purs, avec la pensee de me 
causer un surcroit d'affliction dans mes 

is liens. Mais quoi ? De quelque maniere 
qu'on le fosse, que ce soit avec des arriere- 
pensees, .ou sincerement, le Christ est 
annonce* : je m'en rejouis, et je m'en re- 

*9 jouirai, encore. Car je sais que cela 
tournera a mon salut, grace a vos prie- 
res et a Tassistance de TEsprit de Jesus- 



i Christ : selon Tattente ou je suis et Tes- 20 
1 perance que j'ai queje ne serai confondu on 
rien; mais que, maintenaut comme tou- 
jours, avec la plus entiere assurance, le 
Christ sera glorifie dans mon corps, soit 
parmavie,soitparmamort; carle Christ 21 
est ma vie, et la mort m'est un gain. 

Cependant si en vivant plus long- 22 
temps dans la chair je dois tirer du 
fruit, je ne sais que choisir. Je suis 2 ; 
presse des deux cotes ; j'ai le desir de 
partir et d'etre avec le Christ, ce qui 
est de beaucoup le meilleur; mais il est 24 
plus necessaire que je demeure dans la 
chair A cause de vous. Et je le sais, 25 
j'en ai Tassurance, je demeurerai et je 
resterai avec vous tous, pour Tavance- 
ment et pour la joie de votre foi, afin 26 
que, par mon retour aupres de vt/us, 
vous ayez en moi un abondant sujet de 
vous glorifier en Jesus-Christ 

29 — CHAP. I, 27—11, iS. — Encoura- 
gements et exhortations. — a) Rester 
unis dans fatlachement a la mtmefoi 
[vers. "27— 50], par V kumiliti et fob- . 
negation de leurs propres inter ft* a 
I'cxemple de Jisus-Christ\\\, 1— \\\ 
b) Travailler avec Constance et genc*- 
rosile' a leur propre sanclificatum 
[la— 18]. 

Seulement, conduisez-vous'd'une ma- 27 
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Chap. I, 28. 



£PITRE AUX PHILIPPIENS. 



Chap. II, 27. 



nieredigne de l'Evangiledu Christ, afin ment, non seulement comme en jna pre- 
n,«» soft erne ie vienne et que je vous sence, mais bien encore mamtenant que 
», 2 que fe deme^al Jt, j'en- 1 je suis absent; « eW ^-g^g 'J 
tendedireSe vous que vous tenez ferine 1 en vous le vouloir et le faire^ P«« <JFJ 
dans unseuletmeme esprit, cotnbattant i c'est son bon plaisir ^P 5 ^ 2*™! * 
d'un meme cceur pour la foi de l'Evan- j sans murmures m hesitations, afin que ., 

2S -ile, sans vous laisser aucunement in- 1 vous soyez sansreproche, simples, ^nfants 
timider par les adversaires : opposition j de Dieu irreprehensibles au mdieu de. ce 
qui * pW eux un signe de mine, mais i peuple pervers et ^"P"-^***™ 
Sour vous, de salut, et par la volenti de duquel vous brillez comme des flambeaux 

29 Dta. Car c'est une gVace qu'il vous a ; dans le monde etant en possession ^dela 16 
faite, a vous, a 1'egard du Christ, non parole de%ie;et a wgepourrai megton- 
seulement de croire* en lui, mais encore tier, au jour du Christ de n avou- pas 

;o de souffrir pour lui, en soutenant le couru en vain, m travaille en *«»•" *7 

J meme combrt que vous m'avez vu sou- meme dut mon sang ■ «rnr <k J£f ™ 
tenir, et que, vous le savez, je soutiens ; dans je sacrifice et dans le senice de 
encore auWd'hui. i votre fa, je m'en rejouis et vous en fe- 

--■ J •- • ragement ! licite, Vous aussi rejoutssez-vous-en et 18 

,_ ! m'en feucitez. 



Si done il est quelque encouragement 
Jans le Christ, s ? il est quelque consola- 



3 ^UmentTNe fait^ rien par esprit de envoyer bientot Timothec afin* « 
J rivaiite ou par vaine gloire; mais que sentir moi-meme piein de courage en 

. ohacun, en toute humilite, regarde les ( apprcnant de vos noiwrtes. Car mc nai 20 

4 autres comme au-dessus de soi; ohacun personne qui me soit tant , uni de sen. 
4 ayant egard, non a ses propres interets, | timents, pour V^J^^ » 

mais a ^ux des autres. ' cuair ce qui vous concern; tag* 21 

Avez en vous les memes sentiments elfct, ont en j Vue leurs V™P™ r '*S „ 

dont etait anime le Christ Jesus : bien et non ceux de Jesus-Christ. \ ous saw 2. 

-■-«■ • -'- -••-»- qail est d'une vertu egrouvee, quilsest 

devout avec moi, comme un enfant avec 
son pere, au service de l'Evangile. J'es- 23 
p£re done vous I'envoyer des que ^'aper- 
cevrai Tissue de ma situation; etjespereij 
eiralemcnt du Seigneur que moi-meme 



5 
6 



qu'il fut dans la condition de Dieu, ii n'a 
pas retenu avidement son e^aliti avec 

7 Dieu; mais il s'est aneanti lui-meme, en 
prenant la condition d* esclave, en sc ren- 
dant scmblable aux hommes, et reconnu 
pour homme par tout ce qui a paru de lui; 

8 il s*est abaisse lui-meme, se faisant obeis- 
sant jusqiTa la mort, et a la mort de la 

9 croix. C'est pourquoi aussi Dieu 1'asou- 
vcrainement eieve\ et lui a donne le nom 

10 qui est au*dessusde tout nom, afinqu'au 
nomde J6sus tout genou flechi3sedans les 

1 1 cieux, sur la terre et dans les enfers, et 
que toute langue confesse, a la gloire de 
Dieu lePere,que Jesus-Christ est^eigneur. 

Ainsi, mes bicn-aimes, comme vous 
avez toujours 6t^ obeissants, travaillez 
a votre salut avec crainte et tremble- 



12 



a8. Par la vclontf deDien, qui vous donne ce 
courage. Vulgate, ce qui (le* petsecuuons de 
vos advetnire»)^ nmcmuu dtperttpourtttx* 
un* occasion de saint pour vous (Mutth. v. 10). 

il f 6. Ce p^ss^ge celebre, qui enseigne daire- 
ment la pctexittence de la penonne divine du 
ChrUt <comp. Gal iv, 4; Rom. vtii, 3; < J Cor. 
vii«, q) a*«et pas en contradidlioa avec I Cor. 
xv, 47*49 oh rexpression avBptuwo* «irov^ovto« 
s'applique au Christ, considere uon pns dans sa 
pr^exi«ence t mais dans sun e*tat reisascite et 
gtorteax. McjkH,/*>w, ne signifie pas essence 



aussi ie pourrai venir bientot 

En attendant j'ai cm neccssaire dc 25 
vous envoyer Epaphrodite mon frere, 
le compagnon de mes travaux et de mes 
combats, qui 6tait venu de votre part 
pour subvenir a mes besoins. Car u 20 
desirait vous revoir tous, et il ftait fort 
en peine de ce que vous aviez appris sa 
maladic. 11 a cte, en effet, malade a t[ 
mourir; mais Dieu a eu pttte de lui, 
et non pas seulement de lux, mais aussi 
de moi, afin que je n'eusse pas tris- 

ou nature, ni non plus l'apparence exteneure 
rendue par <rxw«t mais il veut dire : mamefc 
d'etre, condition. Quant a rexpression ovx 
apva.yti.bv W^ro, cette locution sentend dun 
hotnme s<tuiss*nto\i rttenAmt avidement on Died, 
lei c'est plutdt le sens de rtUnir *ytd£M**t. 

ao. D'autres avec la Vulgate : J* nat p€f- 
sonne qui Mr tag* comme fill met sentwunu, 
gt qui tub*' iiniiresser v/rit*Me*t*nt, etc. 

avait accompagne Paul i PhUippes (A*t. xvi, 
i, 3; xvh\ m> 
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Chap. II, 28. 6PITRE AUX PHILIPPIENS. 



28 tesse sur tristesse. J'ai done mis plus 
d'empressement a vous I'envoyer, afin 
que la joie vous revint en le voyant, et 

29 que moi-memeje fosse moinstriste. Re- 
ceyez-le done dans le Seigneur, avec une 
joie entiere, et honorez de tels hommes. 

30 Car e'est pour i'oeuvre du Christ qu'il a 
ete pres de la mort, ayant mis sa vie en 
jeu, afin de vous suppieer dans le service 
que vous ne pouviez me rendre. 



Chap. IV, 1. 



4° — CHAP, in, 1— iv, 1. — SainfetA 
chrittenne. Prix incomparable de la * 
justice par lafoi en Jesus- Christ, pour ' 
lequel il a lui-mhne dtdaigni tons les 
avantages du Judaisme [vers. 1— \\\ 
A son exempt s'efforcer de toujours 
progresrer en s'attachant a /eStts- \ 
Christ [12— iv, 1]. 

3 Du reste, mes freres, rejouissez-vous 
dans le Seigneur. — Vous ecrire les 
memes choses ne me coute pas et a 

2 vous cela est salutair^. Prenez garde a 
ces chiens, prenez garde a ces maiivais 
ouvners, prenez garde a ces mutiles. 

3 Car c est nous qui sommes les vrais 
circonas, nous qui par i'esprit de Dieu 
lui rendons un culte, qui mettons notre 
gloire dans le Christ Jesus et ne nous 

4 confions point dans Li chair. Et pour- 
tant quant a moi, j'aurais sujet de mettre 
aussi ma confiance dans la chair. Si quel- 
qu'autre croit pouvoir le faire, je le puis 

5 bien davantage, moi, un circoncis du 
huitieme jour, de la race d'Israel, de la 
tnbu de Benjamin; Hebreu, fils d'He- 
breux; pharisien, pour ce qui est de la 

6 Loi; persecuteur de TEgUse, pour ce 
qui est du zele, et quant I la justice de 

7 la Loi, irreprochable. Mais ces titres 
qui eiaient pour moi de precieux avan- 
tages, je les ai consideres comme un pre- 

8 judice a cause du Christ. Oui certes, 
et meme je tiens encore tout cela cqrnme 
un prejudice, eu egard au prix eminent 
de la connaissance du Christ Jesus mon 
Seigneur. Pour son amour j'ai voulu 
tout perdre, regardant toutes choses 
comme de la balayure, aiin de gagner le 



28. Afoms triste, votu sachant dans la joie. 
v uig M same trtstesse. 

*J}b V P ^* /*/• * 7 * "" Us mimgs «*•»*, 
touchant les judahauu : est-ce une allusion a 

wm ilettre anteneure que noiu n'aurions plus? 

S. Polycarpe, Mfist. ad ?kili»enu* % hi, fait 

allusion a phsiieurs tettres de I'Apdtre. 

a. Ce vewetparalt une citation empruntee a 

\ epttre perdue a laquelle Paul vicnt de faire 

S'Ctmmcisdmkmitihmejoitr, par consequent 
** Ju*f % et non proselyte. AA. xxni;o7xxvt, 5. 



Christ, et d'etre trouve en lui, non avec 9 
ma propre justice, — e'est celle qui vient 
de la Loi, — n:ais avec celie qui nait de 
la foi dans le Christ, la justice qui vicnt 
de Dieu par la foi; afin de le connaitre. id 
lui et la vertu de sa resurrection, d'etre 
admis a la communion de ses souSran- 
ces, en lui devenant conforme dans sa 
mort, pour parvenir, si je le puis, a la r 1 
resurrection des morts, 

Ce n'est pas que j ? aie deju saisi le 1 -» 
pnx, ou que j'aie deja atteint la perfec- 
tion; mais je poursuis ma course pour 
tacher de le saisir, puisque j'ai ete saLsi 
moi-merae par le Christ. Pour moi, 13 
freres, je ne pense pas I'avoir saisi, maLs 
je ne fais qu'une chose; oubliant ce qui est 
dernere moi, et me portant de tout moi- 
merne vers ce qui est en avant, je cours 14 
droit au but, pour remporter le prix au- 
quel Dieu m'a appele d'en haut en Jesus- 
Christ Que ce soient la nos sentiments, 15 
a nous tous qui sommes arrives a Togo 
d'homme; et si, sur quelque point, vous 
avez des pensees differentes, Dieu vous 
eclairera aussi la-dessus. Seulement,du 16 
point ou nous sommes arrives, marchons * 
comme nous I'avons deja fait jusqu'icL 

Vous aussi, freres, soyez mes imita- 17 
teurs, et ayez les yeux sur* ceux qui mar- 
chent suivant le modele que vous avez 
en nous. Car il en est plusieurs qui iS 
marchent en ennemis de la croix du 
Christ : je vous en ai souvent parle, et 
j'en parle maintenant encore avec Lir- 
mes. Leur fin, e'est la perdition, eux 19 
qui font leur Dieu de leur ventre, et met- 
tent leur gloire dans ce qui fait leur 
honte, n ayant de gout que pour les cho- 
ses de la terre. Pour nous, not^e cite 20 
est dans les cieux, d'ou nous attendons 
aussi comme Sauveur le Seigneur Jesus- 
Christ, qui transformera notre corps si 2 1 
miserable, en le rendant semblable a son 
corps glorieux, par sa vertu puissi*;ite 
qui lui assujettit toutes choses. 

C'est pourquoi, mes chers et bien- 4 
aimes freres, ma joie et ma couronne, 
tenez ainsi ferme dans le Seigneur, mes 
bien -aimes. 



10. Afin dt se ratucbe a je les rtgarde com- 
me de la balayure (vers. 8). 

ia. Saisi le prix^ image emprunttfe au jeu de 
la course; ou, pour parler sans figure, atUint 
la perftffion, qui consiste a gagner le Christ, 
et a vme de sa vie (vers. 7*io>. 

16. La Vulg. et quelques manuscrits ajou- 
tent, ayons le mime sent went (vers. 15^ 

20. Notre cit/ t lict. le mumieipatms auque! 
nous appartenons, notre patrie* Comp. Hebr. 
xni, 14. 
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Chap. IV, 2. 



EPITRE AUX PHILIPPIENS. 



Chap. IV, 23. 



5 chap. IV, 2—9. — Exhortations per- 
sonnelles. Paul recommande a deux 
chrkiennes la concorde [vers. 2 — 3], 
et a tous la joie [4—7] *t * a glnerositi 
[8-9I. 

2 J'exhorte E/odie et finvite Syntiche 
a etre en bonne intelligent dans le Sei- 

3 gneur. Et toi aussi, itibn fidele com- 
pagnon, je te prie de leur venir en aide, 
elles qui ont combattu pour l'Evangile 
avec moi, avec Clement, et mes autres 
collaborateurs, dont les noms sont dans 
le livre de vie. 

4 Rejouissez-vous dans le Seigneur en 
tout temps; je le repete, rejouissez-vous. 

5 Que votre douceur soit connue de tous 
les hommes : le Seigneur est proche. 



Ne vous inquietez de rien; mais en toute 6 
circonstance faites connaitre vos besoins 
a Dieu par des prieres et des supplica- 
tions, avec des actions de graces. Que 7 
la paix de Dieu, qui surpasse toute in- . 
telligence, garde vos cceurs et vos pen- 
sees dans le Christ Jesus, 

Au reste, freres, que tout ce qui est 8 
vrai, tout ce qui est honorable, tout ce 
qui est juste, tout ce qui est pur, tout 
ce qui est de bonne renommee, s'il est 
quelque vertust s'il est quelque louange, 
que ce soit la l'objet de vos pensees; ce 9 
que vous avez appris et recu, ce que vous 
m'avez entendu dire et vu faire a moi- 
meme, pratiquez-ie, et le Dieu de paix 
sera avec vous. 



EPILOGUE. 



chap. IV, 10- -23. — Paroles de renter- 
eiement [vers. 10 — 20]. Salutations et 
benediction [21 — 23]. 

10 je me suis vivement rejoui dans le 
Seigneur, de ce que j'ai vu refleurir enfin 
vos sentiments aautrefois a mon egard; 
vous les aviez bien, mais roccasion 

11 vous avait manque. Ce n'est pas a 
cause de mes besoins que je parle ainsi, 
car j'ai appris a mc sufnre avec ce que 

12 j'aL Je sais vivre dans le deniiment, et 
je sais vivre dans l'abondance. En tout 
et par tout j'ai appris a etre rassasie et 
a avoir faim, a etre dans l'abondance 

13 et a etre dans la detresse. Je puis tput 

14 en celui qui me fortifie. Cependant 
vous avez bien fait de prendre part a ma 
detresse. 

Vous savez aussi, vous, Philippien§, 
que dans les debuts de ma predication 
de l'Evangile, lorsque je quittai la Mace- 
doine, aucune Eglise ne m'ouvrit un 
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compte de Doit et Avoir, excepte vous 
seuls. Car vous m'avez envoye a Thes- 16 
salonique, une premiere fois, puis une 
seconde, de quoi subvWr a mes besoins. 
Ce n'est pas que je recherche les dons; ce 17 
que je recherche, tfest le fruit qui va 
Jaugmentant a votre compte. Mainte- 18 
nant j'ai abondamment de tout, et je 
suis dans rabondance; je suis comble, 
ayant recu dTpaphrodite ce qui vient 
de vous, comme un parfum de bonne 
odeur, une hostie que Dieu acccpte et 
qui lui est agreable./ Et mon Dieu 19 
pourvoira a tous vos besoins, selon sa 
richesse, avec gloire, dans le Christ 
Jesus. A notre Dieu et Pere, soit la 20 
gloire aux siecles des siecles! Amen! 

Saluez en Jesus-Christ tous les saints. 21 
Les freres qui sont avec moi vous saluent 22 
Tous les saints vous saluent, et prinnpa- 
lement ceux de la maison de Cesar. 

Que la grace du Seigneur Jesus-Christ 23 
soit avec votre esprit! 



IV, 3. Mo* fidele c&mfiapnon, d'apris les uns, 
l'eveque dePhilippes,ou bien <rvv$rp senut on 
noin propre. En tout cas la forme yin^tt donnee 
par tous les manuscrits montre que le substantif 
avvCvyt est au mascutin. — Climent % est*ce 
S. Clement de Rome, le p successeur de saint 
Pierre? Toute Tantiquiti le suppose; et bien que 
cette identification offre quelque difficult*, elk 
est serieusement probable. 

7. Gardem (Vulg., que la paix... garde)... 
en y.-C^ unisa lui dans la foi, l'esperance et la 
charitS. 

8» Dig** at louange. Vulgate, ce qu'ily a de 
Unable dans la science des mours* 

10. Vu refleurir; Int. de cc que vous avez 



pemtsidenoteveaux rejetont quant a votre sollr \ vice de CrfsartWewnj. 
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citude a mem igardi image prwe d un arbre 
dont unrigoureux hiver adessccheMes branches 
et qui en pousse de nouvelles. Sans figure : de 
ce que la communaute" de Philippes, qui par 
suite de la difficult* des temps ne m'envoyait 
plus aucun secours, a pu enfin m'en faire par- 
venir par Epaphrodite (ii, 25 *v.). 

15. De la Maddm*** A&. xvti. 13 »v. — De 
Doit et Avoir : locution empruntee a la langue 
du commerce. Les Eglises recevaient des se : 
cours spirituels, et donmatenttn retour de quoi 
subvenir aux besoins des prtdicateurs. 

xo> Pourvoira, D'autres manuscrits et la Vul- 
gate, que Dieu tourvoie. 

as. Ceux de la mauon, les cJurioens au ser- 



EPlTRE AUX COLOSSIENS. 



PREAMBULE. 




5 



Adresse et salutation; action de g. dees 
[chap. i,i— 8]. 

aul, ap6tre de Jesus-Christ par 
la volonte de Dieu, et Timo- 
thee, aux saints qui sont a 
. Colosses, wjMelesfreresdans 
Ie Christ : que la grace et la paix soient 
sur vous de la part de Dieu notre Pere 
[et du Seigneur Jesus-Christ] ! 

Nous ne cessons de rendre graces a 
Dieu, le Pere de notre Seigneur Jesus- 
Christ, dans nos prieres pour vous, de- 
puis que nous avons entendu parler de 
votre foi en Jesus- Christ et de votre 
charity en vers tous les saints, en vue de 



Tesperance qui vous est reservee dans 

les cieux et dont vous avez eu connais- 

; sance par la predication de la verite 

j eyangelique. Eile est parvenue a vous, 

j ainsi qu'au monde entier; elle porte des 

fruits et gagne du terrain, comme cela 

[ a eu lieu parnfcvous, depuis le jour cu 

vous l'aver'OTtendue, et ou vous avez 

connu la grace de Dieu dans la verite, 

d'apres les instructions que vous avez 

recues d'Epaphras notre bien-aime com- 

pagnon au service de Dieu, et pres de 

vous le fidele ministre du Christ; e'est 

lui qui nous a appris votre charite toute 

spirituelle. 



S 



PREMIERE PARTIE [DOGMATIQUE], 

jfiSUS-CHRIST ET LA R£DEMPTION [Ch. I- 9 — II, 23]. 



1° — CHAP. I, 9 — 24. — La per sonne ct 
Pvmredeje'sus-Christ. Enumeration, 
sons forme de priere* des bienfaits de 
Jhus-Christ [vers. 9 — 14J. Sa dignite 
suripninente par rapport a Dieu le 
Pere, aux creatures, a I'Eglise [15— 
20]. Grandeur de Pteiwre de Jesus- 
Christ [21 — 23], 

9 Ccst pounjuoi, depuis le jour ou nous 
en avons et6 informes, nous ne cessons de 
prier Dieu pour vous, et de demander que 
vous ayez la pleine connaissance de sa vo- 
lonte en toute sagesse et intelligence spiri- 

10 tueile, pour vous conduired'unemaniere 
digne du Seigneur et lui plaire en toutes 
choses, prodwsant du fruit en toutes sortes 
de bonnes oeuvres et faisant des progres 

11 dans la connaissance de Dieu; fortifies 
a tous egards par sa puissance glorieu- 



I,i. Ttmotkie se trouvait aJors aupres de 
Paul a Rome. Peut-e"tre est-ce lui qui ecrivit 
I epitre sous la diclee de l'Apdtre (iv, x8). 

3- Les mots entre crochets manquent en de 
nombreux et bons manuscrits. 

7- EfiafAras, probabtement le premier apfltre 
et le fondatenr de I'Eglise de Colosses. IUtait 
aior* aupres de Paul prisonnier a Rome, et de- 
vait retourner en Asie. 

"• £«(*&**; Vula\, digues* 
14. Ephes. i, 7, 

\yVi$natedu Dieu invisible: m£rae sens que 
tjctstant dans la condition de Dieu (Phil. ii,6) t 



se, pour tout supporter avec patience et 
avec joie;— rendant graces a [Dieu] 12 
le Pere, qui nous a rendus capables * 
d'avoir part a 1'heritage des saints dans 
lalumiere, en nous delivrant de la puis- 13 
sance des tenebres, pour nous transpor- 
ter dans le royaume de son Fils bien- 
aime, par le sang duquel nous avons 14 
la r&iemption, la remission des pe- 
ches. 

II est l'image du Dieu invisible, ne 15 
avant toute creature; car cest en lui 16 
que toutes choses ont ete creees, celles 
qui sont dans les cieux et celles qui sont * 
sur la terre, les choses visibtes et les 
choses invisibles, Trones, Dominations, 
Principautes, Puissances; tout a etc cree" 
par lui et pour lui. II est, lui, avant 1 7 
toutes choses, et toutes choses subsistent 
en lui. II est la ttte du corps de 1'Egli- ig 



resflendisscment de la gtoire et figure de la 
substance de Dun (Hebr. i, 3). - Cf. Rom. i t 
3, 6; v t xo; I Cor. i, 9; II Cor. i, 19, etc. 

.,.'?% S^kEP 61 "* 111 de la P«nse*c exprimee 
deja I Cor. viu, 6. Trones t etc. : diverses hie- 
rarchies des an$e&. Les faux dodeurs de Co- 
losses enseignaient que Dieu avait choisi un 
ange poor creer le monde. Cette classification 
des Anns en hierarchies organtsees seretrouve 
dans I'Spttre aux Rotnains, viit, 39 et dans la 
premiere Ipttre aux Corinthiens, xv f 54. 
. 18. La titet comp. I Cor. xii, 12 * v .; Eph. 
i» *3- — Prentices de la resurrection, savoir /* 
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Chap. I, 19. EPITRE AUX COLOSSIENS. Chap. II, 11 . 

se, lui qui est 1c principe, le premier-ne ! Christ, en qui vous avez l'esperancede la 
d'entre les morts, afin qu'en toutes cho- gioire. C'est lui que nous annoncons, 2S 
iq ses, il tienne, lui, la premiere place. Car 1 avertissant tons les hommes, ies mstrui- 
Dieu a voulu que toute sa plenitude habi- sant en toute sagesse, afin que nous ren- 

20 tat en lui; et il a voulu reconcil ier par lui dions tout homme parfaif dans le Christ 
toutes choses avec lui-meme, celles qui ' Jesus. C'est pour cela que jc travailie, 29 
sont sur la terre, et celles qui sont dans et que je lutte seion la force qua mo 
ies cieux, en faisant la paix par le sang ; donne, et qui agit en moi avec puissance. 

21 de sa croix. Vous aussi, qui etiez au- 1 Je veux, en effet, que vous sachiez 2 
trefois loin de lui et ennemis par vos quels combats je soutiens pour vous et 

22 pensees et par vos ceuvres mauvaises, ii < pour ceux de Laodicee, et pour tous ceux 
vous a maintenant reconcilies par la mort qui ne m'ont pas vu de leurs yeux, ahn 2 
de son Fils en son corjfc charnel, pour i que leurs co2urssoientreconfortes,etque* 
vous faire paraitre devant lui saints, tant etroitement unis dans la chante, lis 

23 sans tache et sans reproche, si du ! soient enrichis d'une pieme conviction 
moins vous demeurez fondes et affer- 1 de intelligence, et connaissent le mys- 
mis dans la foi, et inebraniables dans > tere de Dieu, du Christ, en qui sont 3 
resperance donnee par TEvangile que caches tous les tresors de la sagesse 
vous avez entendu, qui a ete preche a et de la science. Je dis cela, ahn quo 4 
toute creature sous le ciel, et dont moi, : personne ne vous trompe par des dis- 
Paul, j'ai ete fait ministre. cours subtils. Car, si je suis absent 5 

J de corps, jc suis avec vous en esprit, 

2° — chap, i, 24—11, 23. — i. Pour- 1 heureux de voir le bon ordre qui regnc 
quoi il e'erit; sa mission [vers. 24 — parmi vous et la solid ite de votrefoi dans 
29], sa sollicitude pour les Eglises i e Christ 

cPAsie [II, 1—3]. 2. Les fausses doc- A i ns i done, comme vous avez recu le 6 
trines : a) La fausse philosophic et i Christ Jesus, le Seigneur, marchez en 
Jesus' Christ [4— 15] J — b ) u f atiX \ lui, enracines et edifies en lui, affermis 7 
aseitisme [16—23]. par j a foi, telle qu'on vous i'a enseignee, 

24 Maintenant je suis piein de joie dans , et y faisant des progres, avec actions de 
mes souffrances pour vous, et ce qui \ graces. Prenez garde que personne nc 3 
manque aux souffrances du Christ en , vous ravisse comme une prate par la phi- 
ma propre chair, je I'acheve pour son losophie et par des ensetenements tronv 

25 corps, qui est i'Eglise. J'en ai ete fait peurs, selon une tradition toute humainc 
ministre, en vue de la charge que Dieu et les rudiments du monde, et non seion le 
m'a donnee aupres de vous, afin d'an- i Christ. Carenluihabitecorporellement 9 

26 noncer pleinement la parole de Dieu, le toute la plenitude de la dmnite. En 1m io 
mystere cache aux siecles et aux gene- vous avez tout pleinement, lui qui est le 
rations passies, mais manifeste mainte- chef de toute principaute et de toute puis- 

27 nant a ses saints, aquiDieuavouiufaire sance. En lui vous avez ete circoncis ti 
connaitre conibien est grande pour ies ; d'une circoncision non faite de main 
gentils la gioire de ce mystere qui est ie d'homme, de la circoncision du Christ, 

__. _^ ^ — 1 _ 

premier-ne* d'entre Us morts (I Cor. xv, 20), te manuscrits lisent in subtilitate, au lieu de jw- 
premier ressuscit*, et principe de resurrection ' btimitatc. , 

Jrlorieuse pour tous ses membres. comme Adam, 7. La fin du verset offre plusieurs lecon>. 
pioncu« y» — . x L ._ A » y^^ riches en luHJ.-C.^ em wiavecaelun 

de graces, D'autres, abondant en a£ticm rf. 






i ■ 






le premier mort, avait 6te un principe de mort 
pour tous ses enfants. 

jo. D'autres : il a plu a Dieu que... 

34* Ce qui manque % etc. : les soufirances de 
1'Egltse et de chacun de ses membres sont les 
ioutfrances du Christ (cbmp. Ac\ ix, 5; Apoc. 

viij 4)- . , 

II, x. Laodicee, ville de la Phrygje. sur les 

bords du Lycus; cette Eglise entrctenait des 

rapports fraternels avec celle de Colosses 

(tv, 15-16). — Qui ne m'ont pas vu personnel- 

leraent, m. a m. qui n*ont pas vu man visage 

en la chair, 

2. Ce texte a plusieurs variantes - Le mysthre 
de Dieu, ou, en d'autres termes, le mystere du 
Christ, Sauveur des hommes. Telle est proba- 
bleraentUvraielecon.Vulff.,/<f»rr^»ir^fi?i<r¥ „. 

U Pert et du Christ Jesus. hom»t*. (Col. m, 9; Eph. iv, «>. ua W"»- 

4. Subtils, Vulgate,, grandiose*. Plusieurs tuelle de la Vulgate oppose entre eux le* deux 
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graces, les multipliant. 

8. Vulg., ne vous sjdnisc. — Par la phtiasy 
phie % avec l'article, une certaine philo&ophte, 
la doctrine des dexfteurs judalsants de Colos«s. 
— Les rudiments ou I U aunts du momu : 
S. Paul a sansdoute en vue les maximes tenes* 
tres et les lois cdremonielkes des iuifs, qui 6taient 
comme TA B C religieux de rhumanit^, gros- 
sier* lineaments et ombre de cette v*rit* qui a 
pris corps en Jesus. Comp. Gal. iv f 3, 9. 

9. La plenitude de la diviniU; la nature, 
1'essence divine elle*merae en sa plenitude. 

ir. Circoncision dn Christ: camp. Rom. it, 

_ n i_ •• __ nil ill*— /- «mA> *1*m ASr/iJ 




s. 11 



Chap. II, 12. 



EPITRE AUX COLOSSIENS. 



Chap. Ill, 9, 



par le depouillement de ce corps de chair. 

1 2 Ensevelis avec lui dans le bapteme, vous 
avez ete dans le meme bapteme res- 
sustites avec lui par votrefoi a Taction de 
Dieu, qui l'a ressuscite d'entre les morts. 

1 3 Vous qui etiez niorts par vos peches et par 
Fincirconcisidn de votre chair, il vous a 
rendus a la vie avec lui, apres nous avoir 

14 pardonne toutes nos offenses. Iladetruit 
Facte qui etait ecrit contre nous et nous 
etait contraire avec ses ordonnances, et il 
Fa fait disparaitre en le clouant a la croix ; 

15 il a depouille les principautes et les puis- 
sances, et les a livrees hardiment en 
spectacle, en triomphant d'elles par la 
croix. 

16 Que personne done ne vuus juge 
sur le manger et le boire, ou au su- 
jet d'une fete, d'une nouveile lune ou 

17 d'un sabbat : ce n'est la que Fombre 
des choses a venir, mais la realite se 

10 trouve dans le Christ. Qu'aucun hom- 
me ne vous fasse perdre la palme du 



combat, par affectation d'humilite et de 
culte des anges, tandis qu'il s'egare en 
des choses qu'il n'a pas vues, et qu'il 
s'enfle d'un vain orgueii par les pen- 
sees de la chair, sans s'attacher au 19 
chef, duquel tout le corps, a Faide des liens 
et des jointures, s'entretient et grandit 
par Faccroissement que Dieu lui donne. 

Si vous etes morts avec le Christ aux 20 
rudiments du monde, pourquoi, comme 
si vous viviez dans le monde, vous sou- 
met tez- vous a ces prescriptions : " Ne 21 
prends pas ! Ne goiite pas ! Ne touche 
pas?" — Toutes ces choses vont a la 22 
corruption par l'usage meme qu'on en 
fait. — Ces defenses ne sont que des pre- 
ceptes et des enseignements humains. 
Elles ont quelque apparence de sagesse 23 
avec ieur culte volontaire, ieur humilite, 
et Ieur mepris pour le corps, mais elles 
sont sans valeur reeile, et ne servent 
qu'a la satisfaction de la chair. 



DEUXIEME PARTIE [MORALE]. 



chap, in, 1— iv, 6.— a) Devoirs &W- 
raux. Vivre pour le del [vers. 1—4]. 
Se depouiller du vieilhotnme;se revet ir 
du nouveau [5 — 17]. — b) Devoirs 
particulars ; des personnes marines 
[18—19!, des en/ants et des parents 
L20 — 2 1 j, des esciaves et des maitres 
[22— in, 1]. c) Conrfusion : priere 
co$ttinuelle et sagesse chre' tie tine [iv, 
2—6]. 

3 Si done vous £tes ressuscites avec le 
Christ, recherchez les choses d'en haut,ou 
le Christ demeure assis a la droite de Dieu ; 

2 affectionnez-vous aux choses d'en haut, 

3 et non a celles de la terre : car vous 
i*:es morts, et votre vie est caehee avec 



le Christ en Dieu. Quand le Christ, 4 
votre vie, apparaitra, alors vous appa- 
raitrez, vous aussi, avec lui dans la 
gloire. 

Faites done mourir vos membres, les 5 
membres de I'homme terrestre, la forni- 
cation, FimpuretS, la luxure, toute mau- 
yaise convoitise et la cupidite qui est une 
idolatric : toutes choses qui attirent la 6 
colore de Dieu sur les fils de Fincredu- 
lite, parmi lesquels vous aussi, vous mar- 7 
chiez autrefois, lorsque vous viviez dans 
ces desordres. Mais maintenant, vous S 
aussi, rejetez toutes ces choses, la colere, 
l'animosit£, la mcchancete" ; que les inju- 
res et les paroles deshonn£tes soient 
bannies de votre bouche. N'usez point 9 



nerabres de la phrase; elle etablit ainsi une 
antithese entre la circondsion roaterielle des 
judaisauts et la circoncision spirituelle des Chre- 
tiens. Mais cette lecon parah defetfueuse. La 
particule sednt se trouve dans aucun exemplai- 
re grec et manque dans beaucoup d'anciens ma- 
nuscrits de la Vulgate. 

15. Hardiment. La Vuljf. ajuate palam, /u> 
t>litfugment % donnant ainsi deux interpretations 
du mime mot. En spetlacU, gr. ^(tWTtnc, 
>1 a etale* aux yeux, dans une sorte de proces- 
*>on triomphale, ses ennemis vaincus et captife. 
Ne s'agirait-il pas ici des meme* anges que 
Col. i, x6, lesquels ne seraient precisement rC 
l« bons ni les mauvais anges de la Bible, mais 
ces &res in termed jaires que les faux do&eurs de 
Colo<ses imbus d'idees gnostiques, imaginaient 
cure Dieu et le monde, et auxquels Us attri- i 



buaient l'honneurde la creation etde la redemp- 
tion universale? C est cet honneur que leCbrist 
Ieur a ravi;c'est de cette gloire imme'rite'e qu'il 
les a depouiltes par sa mort sur la croix. Ea 
parlant de ces esprits celestes, produits d'une 
vaine reverie, comme d'elres reels, Paul se pla* 
cerait au point devue des judalsants gnostiques, 
qui d'ailleurs en avaient euiprunte 1'idee au 
monde reel des anges. 

19. Au ck*f % J.-C., chef du corps de I'Egiise. 

32. Dautres : ... Ne touch* pas! L 'usage de 
ces cAoses conduit a I* pert* itemeUt* Om, re- 
pond ironiquement 1'Apdcre, mais d'apris its 
prescriptions kuHtaines des faux do&eurs. 

Ill, 9. Vitii kamme % I'homme nature!, tel 
qu'il descend d'Adam, avec le peche* original, 
et incline au mal (Rom. vi, 6; Eph. iv, »). 
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Chap. Ill, ia 



£p1tre aux colossiens. 



Chap* IV, ii. 



de mensonge les uns envers les autres, 
puisque vous avez depouille le vieil hom- 

10 me avec ses oeuvres, et revetu I'homme 
nouveau, qui se renouveiant sans cesse a 
Timage de celui qui Fa cree, atteint la 

ii science parfaite. Dans ce renouvelle- 
ment il ny a phis ni Grec ou Juif, ni 
circoneis ou incirconcis, ni barbare ou 
Scythe, ni esclave ou homme libre; mais 
le Christ est tout en tous. 

12 Ainsi done, comme elus de Dieu, 
saints et bien-aimes, revetez-vous d'en- 
trailles de misericorde, de bonte, d'humi- 

13 lite, de douceur, de patience, vous sup- 
portant les uns les autres et vous par- 
dormant reciproquement, si Tun a sujet 
de se plaindre de Tautre. Comme ie 
Seigneur vous a pardonne,pardonnez vous 

14 aussL Mais surtout revetez-vous de la 
charite, qui est le lien de la perfection. 

1 5 Et que la paix du Christ, a laquelle vous 
avez ete appeles de maniere a former un 
seul corps, regne dans vos coeurs; soyez 

16 reconnaissants. Que la parole du Christ 
demeure en vous avec abondance, de telle 
sorte que vous vous instruisiez et vous 
avertissiez les uns les autres en toute 
sagesse : sous l'inspiration de la grace, 
que vos coeurs s'epanchent vers Dieu en 
chants, par des psaumes, par des hym- 

17 nes, par des cantiques spirituals. Et 
quoi que ce soit que vous fassiez, en pa- 
role ou en oeuvre, faites tout au nom du 

- Seigneur Jesus, en rendant par lui des 
actions de graces a Dieu le Pere. 

18 Vous femmes, soyez soumises a vos 
maris, comme il convient dans le Sei- 

19 gneur. Vous maris, aimez vos femmes, 



et ne vous aigrissez pas contre elles. 

Vous enfants, obeissez en toutes cho- 20 
ses a vos parents, car cela est agreable 
dans le Seigneur. Vous peres, n'initez 21 
; pas vos enfants, de peur qu'ils ne se de- 
; couragent. 

Vous serviteurs, obeissez en tout a 22 
! vos maitres selon ia chair, non pas 
seuiement & i'oeil et pour plaire aux 
hommes, mais avec simplicity de coeur, 
i dans ia crainte du Seigneur. Quoi que 23 
'. vous fassiez, faites-le de bon coeur, com- 
i me pour le Seigneur,et non pour des hom- 
! mes, sachant que vous recevrez du 24 
f Seigneur pour recompense Heritage ce- 
j ieste. Servez ie Seigneur /fats-Christ 
! Car celui qui commet l'injustice recevra 25 
I selon son injustice, et ii n'y a point de- 
ception de personnes. 

Vous maitres, rendez a vos serviteurs 4 
ce que la justice et requite demandent, 
sachant que vous aussi vous avez un 
niaitre dans le ciel. 

I • Perseverez dans la priere, apportez-v 2 
1 de la vigilance, avec des actions de gra- 
■ ces. Priez en meme temps pour nous, 3 
1 afin que Dieu nous ouvre une porte pour 
j la parole, 21 qu'ainsi jc puisse annoncer 
le mystere du Christ, pour lequel je suis 
aussi dans les chaines, et le faire con- 4 
naitre comme je dois en parlcr. 

Conduisez-vous avec prudence envers 5 
ceux qui sont hors de VEglise, sachant 
profiter des circonstances. Que votre 6 
parole soit toujours aimable, assaison- 
nee de sei, en sorte que vous sachiez 
comment il faut repondre a chacun. 



EPILOGUE. 



chap. IV, 7 — 18. — Mission de Tychi- 
que et d'One'sime [vera. 7—9]; saluta- 
tions^ recommandation, adieu auto- 
graph* et bthtediction [10—18]. 

7 Quant a ce qui me concerne, Tychique, 
le bien-aime Irere et le fidele ministre, 
mon compagnon au service du Sei- 

8 gneur, vous fera tout connaitre. Jevous 
Fenvoie tout expres pour que vous con- 



naissiez notre situation, et pour qu'il 
console vos cceurs. II est accompagne 9 
d'Onesime, ie fidele et bien-aime frere qui 
est des Yotres. Us vous ferdnt savoir tout 
ce qui se passe ici 

Aristarque, mon compagnon de capti- 10 
vite, vous salue, ainsi que Marc, ie cou- 
sin de Barnato, au sujet duquci vous 
avez recu des ordres. S T il vient chez vous, 
accueillez-le. Jesus aussi, appele Justus, 11 



v. - 



ix. Ni mSrae Scythe : les Scythes passaient 
dans I'antiquit* pour etre les plus sauvages et 
les plus grossiers d'entre les barbares. 

35. De fenonms; la Vulg. ajoute, mtsfiris 
de Dieu, 

Le vers, x du chap, iv se rapporte a ce qui 
precede et tierait mieux plac< dans le chap, nu 

IV, y . TydufMi porteur des letttes aux 
Ephesisns et aux Colossiens (Eph. vu 31). 

8. Vos comrs remplin d*ma*u6tuds a moa sa- 
jrc. Plusieurs ms. avec la Vulg. : pour quit eon* 



tuu&i* votre situation et console vos cmurs dans 
les epreuves que vous souffrez pour la foi. 

9. Oniiim*, esclave fugitif du Colossien Phi- 
lemon, converii par S. Paul pendant sa capti* 

vtt*. , . 

10. Aristarque, de Thessalontque, avail ac- 
compagne S. Paul a Ephese (AcV xix, 29; 
xx, 4), puis a Rome (Ac! xxvii, t), maw vo- 
tontairement, non comme prisonnicr. — M**c y 
Jean Marc (Act xii, is; xv, 37 et 39). 
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EP. AUX COLOSS. Ch. IV, 12-18. I« ± Fm AU X THESSAL. Ch. 1, 1-6. 



vous salue. Ce sont des circoncis et les 
seuls, parmi ceux de la circoncision, 
qui travaiflent avec moi pour le royaume 
de Dieu; ils ont ete pour moi une conso- 

12 lation. Epaphras, qui est des votres, 
vocs salue; serviteur du Christ, i! ne 
cesse de combattre pour vous dans ses 
prieres, aftn que, vous perseveriez a ac- 
complir exactement et avec pleine con- 

13 viction tout ce que Dieu veut Carjelui 
rends le temoignage qu'il se donne bien 
de la peine pour vous, et pour ceux de 

4 Laodicee et d'Hierapolis- Luc, le me- 
decin bien-aime, vous salue, ainsi que 
Demas. 



13. Laodicee et HUrapolis, villes voisinesde 
Colosses. 

14. Luc, Tauteur du troisieme Evaneile. — 
Dtmas : voy. II Tim. iv, 10. * 

16. C file qui ?>ous arrivera de Laodicee. II 
ne s agit pas ici d'une lcttre adressee a S. Paul 
par les fideles de cette ville, mais, ou bien d'une 
lcttre de S. Paul adressee a I'Eglise de Laodi- 



Saluez les freres qui sont a Laodicee, 15 
ainsi que Nymphas, et TEglise qui se 
reunit dans sa maison. 

Lorsque cette lettre aura ete lue chez 16 
vous, faites qu'on la lise aussi dans 
I'Eglise de Laodicee, et que vous liskza 
votre tour celle qui vous arrivera de 
Laodicee. Dites a Archippe : " Consi- 17 
dere le ministere que tu as recu dans le 
Seigneur, afin de le bien remplir. " 

La salutation* est de ma propre 18 
main : Moi Paul. Souvenez-vous 
de mes liens. 

Que la grace soit avec vous ! 
[Amen !] 



! cee et qui serait perdue, ou mieux de notre 
I ^pitre atuc Ephesiens, laquelle, destinee a etre 

lue par les Eglises de la province, devait arri- 
; ver de Laodicee a Colosses. 
; ^ 18. Apres avoir di&e 1 sa lettre, probablement 

a Timothee (Col. i, x), S. Paul ajouta ces mots 

de sa win. 



PREMIERE EP1TRE 
AUX THESSALONIGIENS. 



PREMIERE PARTIK 



>ORTS PERSONNELS DE L'AUTI 
LA COMMUNAUTE [Ch. I — III]. 



i" — Chap. i. PREAMBULE : a) 
Adrcsse et salutation [vers, i — 2]. 
b) Action de grdces pour la conversion 
et la persivtratue des Tkessaloniciens 
[2—10]. 

1 NemAUL, Silvain et Timothee a 
l'Eglise des Thessaloniciens, 
r&utie en Dieu le Pere et en 
Jesus-Christ le Seigneur • a 
vous, grace et paix. 

Nous rendons a Dieu pour vous tous de 

contumelies actions de grace, en faisant 

3 memoire de vous dans nos prieres, en 




rappelant sans cesse devant notreDieu ct 
Pere, les ceu vres de votre foi, les sacrifices 
de votre charite et la Constance de votre 
esperance en Jesus-Christ, sachant, 
freres bien-aimes de Dieu, comment vous 
avez ete ems; car notre predication de 
PE vangile ne vous a pas ete faite en parole 




d'une pleine persuasion; vous savez aussi 
quels nous avons ete parmi vous pour vo- 
tre salut Et vous etes devenus nos imi- 
tateurs et ceux du Seigneur, en recevc -t 
la parole au milieu de beaucoup de tribu- 



communique" avec ses dons (corap. v, 19 sv.; 
I Cor. xh\ 7 sv.) par rinterm&iiaire deS. Paul: 



1 . 3- Sams cesse : ces mots, ratteches dans la 
vuig.au vers, a, appartiennent au vers. 3. — __ _ „ _ 

V" a£T2?? ** W/ f* ckarii4 * manquait pour produire en vooswm comn&wH 

ml'/ "ft"*"*"' la Puissance des miracles pleine et emiereT 

Km *!?^I ^.JP^icMwn (A<5t. xix, 11; 6. <V« imitaUnrs ; comp. I Cor. iv 16- 
Rom. xv i 9 ; Gal. 111, 5); avec V EsfiritSaint, I Phil, iii i 7 ; U Thess. ii, 14. ' *' 
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Chap. L 7. I RE fePITRE AUX THESSALONICIENS. Chap. II, 16. 



7 lations ave*: la joie de i'Esprit-Saint, au 
point de devenir un modele pour tous 
ceux qui croie: t dans la Macedoineet dans 

8 I'Achafe. Jui effet, de chez vous, la pa- 
role du Seigneur a retenti non seule- 
ment dans la Macedoineet dans I s Achate, 
mais partout votre foi en Dieu s'est lait 
si bien connaitre que nous rvavons pas 

9 besoin d'en rien dire. Car tous en par- 
lant de nous racontent quel acces nous 
avons eu aupres de vous, et comment 
vous vous etes convertis des idoles au 

to Dieu vivant et vrai, pour le servir, et 
pour attendre des cieux son Fils, qu'il 
a ressuscite des morts, Jesus, qui nous 
sauve de la colere a venir. 

2° — Chap, ii, 1— 16]. Ce qua ete sa 
conduits pendant son stfjour parmi eux. 
La purete de ses intentions > son dJsin- ' 
Uressement [vers. 1— 10] et son dfvoit- 
ment [1 1— 12]. Avecquri zeleles Thes- 
saloniciens ont rtcu !' Evangile ; 




leur ferveur au milieu des persJcu- 
tions[i$ — 16]. 
2 Vous savez vous- monies, freres, que 
notrc venue parmi vous n'a pas ete sans 

2 fruits. Mais apres avoir souffert et 
subi des outrages a Philippes, comme 
vous ie savez, nous vinmes pleins de 
confiance en notre Dieu, vous precher 
hardiment son Evangile, au milieu de 

3 bien des luttes. Car notre predication 
n'a pas precede de l'erreur, ni d'unc 

. intention vicieuse, ni de fraude aucune; 

4 mais, selon que Dieu nous a juges di-. 
gnes de nous confier TEvangile, ainsi 
enseignons-nous, non comme pour plai- 
re a des hommes, mais a Dieu, qui 

5 sonde nos coeurs. Jamais, en effet, 
nos discours n'ont ete inspires, par la 
flatterie, comme vous le savez, ni par 
un motif de cupidity Dieu en est te- 

6 moin. La gioire humainc, nous ne i'a- 
vons recherchee ni de vous ni de per- 

7 sonne; alorsque nous aurionspu, comme 
apotres du Christ, pretendre a queique 
autorite, nous avons ete au contraire 
pleins de condescendance au milieu de 



vous. Comme une nourrice entoure de 
tendres soins ses enfants, ainsi, dans 
notre affection pour vous, nous au- 
rions voulu vous donner, non seulement 
FEvangile de Dieu, mais notre vie 
meme, taut vous nous etiez devenus 
chers. Vous vous rappelcz, freres, 9 
notre labeur et nos fatigues : e'est en 
travaillant nuit et jour, pour n'etre 
a charge a personne d'entre vous, que 
nous vous avons preche i'Evangile de 
Dieu. Vous etes temoins, et Dieu aussi, 10 
combien sainte; juste et irreprehensible 
a ete notre conduite envers vous qui 
croyez; comment, ainsi que vous le 11 
savez, nous avons ete pour chacun de 
vous ce qu'un pere est pour ses en- 
fants, vous priant, vous exhortant, vous 12 
conjurant de marcher d'une maniere 
digne de Dieu, qui vous appelle a son 
rovaume et a sa gioire, 

Cest pourquoi nous aussi, nous ne 13 
cessons de rendre graces a Dieu, de ce 
qu'ayant recu la divine parole que nous 
avons fait entendre, vous Favez recue, 
non comme parole des hommes, mais, 
ainsi qu'elle Test veritablement, comme 
une parole de Dieu. Cest ellequi depioie 
sa puissance en vous qui croyez. Car 14 
vous, freres, vous etes devenus les imi- 
tateurs des Eglises de Dieu qui se 
riunissent en Jesus-Christ dans la Ju- 
dee, puisque vous avez souffert vous 
aussi de la part de vds compatriotes, 
ce quelles ont eu a souffhr de la part 
des Juife, — de ces Juifs qui ont mis 15 
a mort le Seigneur Jesus et les pro- 
phetes, nous ont persecutes, ne plai- 
sent point a Dieu et sont ennemis du 
genre humain, nous empechant de pre- 16 
I cher aux nations pour leur salut : de 
sorte qu'ils comblent sans cesse la rae- 
I sure de leurs peches. Mais la colere de 
Dim est tombee sur eux pour y demeu- 
rer jusqu'a la fin. 



fl*>. 



7. Les Romans avaient partage la Grece en 
9 provinces : La Mac^doine au nord, TAchaTe 

au sud. _ 

10. De la colere A vtmr : Lorop. Kom. 11, 

'it*. Sans fruits: e'est la signi6caticn na* 
turelledu grec«K*, et qu*il a partout ailleurs : 
camp. I Cor. xv, x 4 , 58; I Thess. in, S . - D au. 
tres, n'a pas Hi exempts de difficult Js. 

a. A Philippes, Aft. xvi, x 9 sv. - Luttes, 
VuJ g. dans une erande anxi6t6, ay^v etant pns 
dans le sens de aytmo, comme dans Col. u, x. 

6. Pritendre a quelque autorite'; Vulgate, 



3° — Chap, ii, 17— 1»» *3- — Ce 9 U ll 
est pour eux depuis son depart. Obsta- 
cles mis a son retour parmi eux 



Sired voir* charge : comp. vers. 0. 1 Con i», 14. 

7. Plein de condescendance. En lisant, d a* 
oris une autre legon, v»iwioi, au lieu de tjwtot, la 
Vulg.t et plusieurs Peres ou cotnmentateurs : 
Nous avons iti peuts enfants, etc. 

8. Vulg. desiderantes. Elle a lu iu,<tp6n*v<* 
au lieu de 6*mip<Sm«w» («tre intimement unis;, 
qui ne se rencontre pas ailleurs, mais parau 
fitre la vertable lecon. 

r 3 . Qui croyez, Vulgate, qui ayes cm. 

16. S. Paul voit dans un avemr procham la 
mine dc Jerusalem et de la nation juive. Comp. 
Matth. xxiii, 37-39*. **"* *» l6 - 
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Chap. II, 17. I* E EPITRE AUX THESSALONICIENS. Chap. IV, 8. 



[vers. 17—20]. Pour les fortifier dans 
les tribulations il leur a envoy £ Timo- 
thee in, 1—5] dont le rapport I" a 
console' [6 — 10]. // prie Dieu de les 
/aire croitre de plus en plus dans le 
6ie7i[n— 13]. 

17 Pour nous, freres, un instant triste- 
ment separes de vous, de corps, non 
de cceur, nous avions grande hate et 

kS un yif desir de vous revoir. Aussi 
voulions-ncus vous aller trouver, en 
particulier, moi, Paul, une premiere 
et une seconde fois; mais Satan nous en 

19 a empeches. Quelle est, en effet, notre 
osperance, notre joie, notre couronne de 
gloire ? N'est-ce pas vous qui 1'etes, de- 
vant notre Seigneur Jesus, pour le jour 

20 de son avenement? Oui, e ? est vous qui 
etes notre gloire et notre joie. 

3 Aussi, n' v tenant plus, nous avons 

2 prefere rester seuls a Athenes, et nous 
vous avons envove Timothee, notre frere 
etministredeDieu dans la predication de 
i'Evangile du Christ, pour vous affermir 

3 et vous encourager dans votre foi, aim 
que personne ne fut ebrr.nle au milieu de 
ces tribulations qui, vous le savez vous- 

4 memes, sont notre partage. Deja, lors- 
que nous etions aupres de vous, nous 

ous predisions que nous serions en butte 
tux tribulations, ce qui est arrive comme 
: vous le savez. C'est pour cela que, moi 
aussi, n'y tenant plus, j'envovai nr infor- 
mer de votre foi, dans la crainte que le 



tentateur vous eut tentes et que notre 
travail ne devint inutile. 

Mais maintenant que Timothee, venant 6 
d'arriver ici de chez vous, nous a dit 
votre foi et votre charite, et le bon souve- 
nir que vous gardez toujours de nous et 
qui vous porte a desirer nous revoir, 
(comme nous aussi nous le desirons a 
votre egard), alors, freres, au milieu 7 
de toutes nos angoisses et de nos tribu- 
lations, nous avons ete consoles en vous, 
a cause de votre foL Car maintenant S 
nous vivons, puisque vous demeurez 
fermes dans le Seigneur. Aussi, queUes 
actions de graces pouvons-nous rendre 9 
a Dieu pour vous, dans la joie parfaite 
que nous eprouvons a cause de vous 
devant notre Dieu ! Xuit et jour nous 10 
le prions avec une ardeur extreme 
de nous donner de vous voir, et de 
completer ce qui manque encore a 
votre foi. 

Puisse Dieu lui-meme, notre Pere, et 1 1 
notre Seigneur J esus-[ Christ] aplanir 
notre route vers vous! Et vous. puisse 12 
le Seigneur faire croitre et abonder 
votre charite les uns envers les au- 
tres et envers tous les hommes, telle 
qu'est la notre envers vous. Qu'il 13 
affermisse vos cceurs, qu'il les rende ir- 
reprochables en saintete devant notre 
Dieu et Pere, au jour ou notre Seigneur 
Jesus viendra avec tous ses saints! 
Amen. 



DEUXIEME PARTIE [MORALE]. 



Io— CHAP. IV, I — n. Exhortation a 
la saintete, a la charity au travail. 

4 ' Au reste, freres, nous vous en prions 
et supplions par le Seigneur Jesus; 
vous avez appris de nous comment il 
faut se conduire pour plaire a Dieu, 
(et ainsi vous le faites;) marchez done 

2 de progres en progres. Vous connaissez 
en effet les preceptesque nous vous avons 

3 donnesde la part du Seigneur Jesus. Car 
ce que Dieu veut, e'est votre sanctifica- 
tion : e'est que vous vous evitiez rim- 



III, a. Apres le depart de Paul pour Athe- 
nes, Silas et Timothee etaient restes a EKree 
(Act xvti, 14 sv.)l De la Paul envoya ce dernier a 
'1 hcssalonique. — Minis trt, ou d'apres uue autre 
!?.S on i cotlaborateur de Dieu (Comp. I Cor. 
i»t 9)- Quekjues manuscrits joigncnt les deux 
litres : ministre de 'Digit et man cotlaborateur. 

12. Crottre et abonder votre charite*. Ou 



\ 



pudicite, et que chacun de vous sache 4 
garder son corps dans la saintete et 
I'honnetete, sans rabandonner aux em- 5 . 
portements de la passion, comme font les 
patens qui ne connaissent pas Dieu ; cest 6 
que personne en cette matiere n'usede vio- 
lence ou de fraude a V egard de son frere, 
parce que le Seigneui* fait justice de Uus 
ces desordres, comme nous vous 1' avons 
deja dit ct at teste. Car Dieu ne nous a pas 7 } 
appeJcs a Finipurete, mais a la saintetd. 
Celui done qui meprise ces prtceptes, ce 8 
n ? est pas un homme qu'il meprise, mais 



bien, avec la Vulgate, vous fosse croitre em 
twmbrty et abonder y etc. 

IV, 3. Sanclification pa raft avoir ici le sens 
restreint de p^iretl, chastet*. Comp. 11 Cor. 
vi, 6; H6br. xii, 14. 

8. Vulgate, qui nous a, qui m'a aussi donnc 
son Saint Esprit. 



r 
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Chap. IV, 9. IRE EPITRE AUX THESSALONICIENS. Chap. V, 22. 
Dieu, qui a aiissi donne son Esprit-Saint j Car vous savez tres bien vous-memes 2 



pour habiter en vous. 

9 Pour ce qui est de la charite fraternelle, 
il n'est pas besoin de vous en ecrire; car 
vous-memes avez appris de Dieu a vous 

10 aimer lesunslesautres; aussi bien le pra- 
tiques- vous envers tous les freres par toute 
la Macedoine. Mais nous vous exhortons, 

ii freres,aleprati<juer toujours niieux. Ap- 
pliquez- vous a vivre en repos, a vous occu- 
per de vos propres affaires et a travailler 
de vos mains, comme nous vous l'avons re- 

12 commande, de telle sorte que vous teniez 
une conduite honnf te aux yeux de ceux du 
dehors, sans avoir besoin de personne. 

29 — chap, iv, 12 — v, 22. — a) L'ai't'- 
nement du Seignmr : sort de ceux qui 
seront moris d ce foment [vers. 1 — 18]. 
Incertitude de Pkeure [v, 1 — 3]. Tou- 
jour* vezlier [4 — \ 1]. — b) Precept es 



que le jour du Seigneur vient ainsi qu'un 
voleur pendant la nuit Quand les horn- 3 
mes diront : " Paix et surete ! " c'estalors 
qu'une ruine soudaine fondra sur eux 
comme la douleur sur la ferame qui doit 
enfanter, et lis n'y echapperont point. 
Mais vous, fireres, vous n'etes pas dans 4 
les tenebres, pour que ce jour vous sur- 
prenne comme un voleur. Oui, vous etes 5 
tous enfants de lumiere et enfants du jour; 
nous ne sommes pas de la nuit, ni des 
tenebres. Ne dormons done point com- 6 
me le reste des hommes; mais veillons et 
soyons sobres. Car ceux qui dorraent, 7 
dorment la nuit, et ceux qui s'enivrent, 
s'enivrent la nuit. Pour nous qui som- 8 
mes du jour, soyons sobres, prenant 
pour cuirasse la foi et la charite, et 
pour casque Fesperance du salut Dieu 
en effet ne nous a pas destines a la 9 



divers : devoirs envers les supirieurs \ $ mais 4 r acquis ition du salut 
[12— 13]; envers (es freres et envers ! MW . rtrtf ^ Ca^o,,^ i^, e ru^cf 



Dieu [14—22]. 



par notre Seigneur Jesus-Christ, qui 
est mort pour nous, afin que, soit que 



10 



13 



Mais nous ne voulons pas, freres, que i nous veillions, soit que nous dormions, 
ins I'ignorance au sujet de nous vivions ; 



avec lui. C'est pourquoi 11 
consolez-vous mutueliement et edinez- 

les autres, comme dejd 



vous soyez dans {'ignorance au sujet 
ceux qui se sont endormis, afin que vous 
ne vous affligiez pas, comme les autres vous les uns 
14 hommes qui n'ont pas d'esperance. Car si j vous le faites. 

nous croyons que Jesus est mort et qu'il ! Nous vous prions aussi, freres, d'avoir 
est rzssuscitib, crojrons aussi jue Dieu ame- ! de la consideration pour ceux qui travail- 
nera avec Jesus ceux qui se sont endor- \ lent parmi vous,qui vous gouvernent dans 



15 mis en lui. Vbici, en effet, ce que nous 
vous declarons d'apres la parole du Sei- 
gneur: Nous, les vivants, laisses pour 



16 



le Seigneur et qui vous donnent des avis. 
Ayez.pour eux une charge plus abon- 13 
dante, a cause de leur oeuvre. Vivez en 
Favenement du Seigneur, nous ne" de- j paix entre vous. Nous vous en prions, r4 
vancerons pas ceux qui se sont endor- j freres, reprenez ceux qui troublent Tor- 
mis. Car, au signal donne', a la voix dre, consolez les pusillanimes, soutenez 
de Tarchange, au son de la trompette les faibies, usez de patience envers tous. 
divine, le Seigneur lui-meme descendra 1 Prenez garde a ce que nul ne rende a un 15 



du ciel, et ceux qui sont morts dans 

17 le Christ ressusciteront d'abord. Puis 
nous, qui vivons, qui sommes restes, 
nous serons emportes avec eux sur 
les nuees a la rencontre du Seigneur 
dans les airs, et ainsi nous serons pour 

18 toujours avec le Seigneur. Consolez-vous 
done les uns les autres par ces paroles. 

5 Quant aux temps et aux moments il 
n'est pas besoin, freres, de vous en ecrire. 



autre le mal pour le mal; mais toujours 
cherchez ce qui est bien, les uns pour 
les autres et pour tous. Soyez toujours 16 
joyeux. Priez sans cesse. Entoutes 17 18 
choses rendez graces : car c'est la volon- 
te de Dieu dans le Christ Jesus a regard 
de vous tous. N'&eignez pas TEsprit 19 
Ne meprisez pas les proph&ies; mais 2021 
eprouvez tout, et retenez ce qui est bon; 
absteaez-vousde toute apparencede mal. 22 



15. D'apres la parole du Stjfneur, d'apres 
une reflation immediate de Jesus a l'Apotre 
(comp. I Cor. xv, 51; II Cor. xii, 1; Gal. i, 12). 
• Nous ne devaneerons pas, etc, en entrant 
avant eux et sans eux dans le royaume glorieux 
de J.-C 

16-17. Au son de la trompette* Allusion aux 
reunions du peuple de Dieu convoque" au tem- 
ple au son de la trompette : ici le sens est : & u n 
signal blatant. — D abord : ce sera le premier 
acte du grand drame : te second est decrit au 
vers. 17 : Ensuite % etc 



V, 5. Nous, chr&iens, nous n'appartenons 
pas a la nuit, etc Comp. Matth. xxv, 1 sv. 

10. Veillions... dormions (non plus dans |e 
sens moral, comme vers. 6) : images de la vie 
et de la mort. Sens : soit que nous soyons en- 
core en vie, soit que la mort nous ait deja frap- 
pes, le jour ou Jesus reviendra. 

13. Entre vous. Vulg., avec eux. 

19. N'iUignts pas T Esprit-Saint, n'empc* 
chez pas ses manifestations ext£rieures (dons 
de langue, de prophetic, etc.X 
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i^EP. Ch. V, 23-28. AUXTHESSALONICIENS. II*EP.Ch, I, 1-12. 



Epilogue. 



CHAP. V, 23—28. — Vxuxtt salutations. 

23 Q ue te Dieu de paix lui-meme vous 
sanctifie tout entiers, et que tout ce qui 
est en vous, Tesprit, Time et le corps, se 
conserve sans reproche jusqu'au jour de 
Pavenement de notre Seigneur Jesus- 

24 Christ! Celuiaui vous appelle est fidele, 
et c'est lui qui fera encore cela. 

23. Tout entiers, Vulg. t en tout. V esprit (le 
x^evput), e'est la partie superieure de Time, 
siege de la raison et de la liberty et aussi de 



Freres, priez pour nous. Saluez 25 26 
tous les freres par un saint baiser. Je 27 
vous en conjure par le Seigneur, que 
cette lettre soit iue a tous les [saints] 
freres. 

Que la grace de notre Seigneur Jesus- 28 
Christ soit avec vous! 



la vie divine et de la grace; tame (la ifrutflX I amen. 



e'est la partie inferietxre, principe de la vie phy- 
sique, siege dts phenomenes sensibles. 
28. Quelqoes manuscrits et laVulg. ajoutent, 



DEUXIEME EPITRE 
AUX THESSALONICIENS. 




io — chap. 1. — PREAMBULE : 
Adresse et salutation [vers. 1 — 2]. 
Action de grdces pour les progres des 
ThessalonicUns dans la foi et dans la 
chariU [3—10]; U Christ glorijti en 
eux et eux en Aw [1 1— 12]. 

1 BSSIaul, Silvain et Timothee, a 
l'Eglise des Thessaloniciens, 
reunie en Dieu notre Pere et 
en Jesus-Christ le Seigneur : 

2 a vous grace et paix de la part de Dieu 
notre Pere et du Seigneur Jesus-Christ! 

3 Nous devons rendre a Dieu de con- 
tumelies actions de graces pour vous, 
freres, ainsi qn'il est juste, parce que 
votre foi fait de grands progres, et que 
votre charity les uns pour les autres s'ac- 

4 croit de plus en plus. Aussi nous-memes 
dans les Eglises de Dieu tirons-nous 
gloire de vous, a cause de votre Constance 
et de votre fidelite au milieu de toutes les 
persecutions et de toutes les tribulations 

5 que vous avez a supporter. Elles sont 
une preuve du juste jugement de Dieu, 

Sue vous serez juges dignes du royaume 
eDieu, pour lequel voussouffrez. N'est- 



il pas juste en effet devant Dieu de rendre 
I'affliction a ceux qui vous affligent, et 7 
de vous donner, a vous qui etes affliges, 
le repos avec nous, au lour ou le Sei- 
gneur Jesus apparaitra du ciel avec les 
messagers de sa puissance, au milieu 3 
d'une flamrae de feu, pour faire justice 
de ceux qui ne connaissent ojis Dieu et 
de ceux qui n J ob&ssent pas a'PEvangile 
de notre Seigneur Jesus. lis subiront u 
la peine d'une perdition eteraelle, loin 
de la face du Seigneur et de Teclat de sa 
puissance, au jour ou il viendra pour 10 
etre glorifie dans ses saints et reconnu 
admirable en tuus ceux qui auront cm. — 
Pour vous vous avez cru au temoignage 
que nous avons rendu devant vous. 

Dans cette attente, nous prions cons- 
tamment pour vous, afin que Dieu vous 
rende dijjnes de sa vocation et qu'il 
realise eiheacement toute bonne volonte 
de faire le bien et Texercice de votre foi, 
en sorte que le nom dc notre Seigneur 
Jesus soit glorihe en vous, et vous en 
lui, par la grace de notre Dieu et du 
Seigneur Jesus-Christ. 



1,8. Am tmlUu d % un* flammed* feu, commc 
an Staaf, repoad a dans sa fbire de Matth. 
xxiv, 31, et cara&ense la gloire et (a majeste' 
du Messie. Dans rancien Testament, Jehovah, 



surtout quand il vient comme juge, est sou vent 
represent* environne* de nanuses (ExocL iii, 
2 sv.; xix f 18; Dan. vii, 9 sv. Comp. Apoc. 
xix, xx). 
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Chap. II, i. II* EPlTRE AUK TIIESSALONICIENS. Chap. Ill, 5. 



t- 



-v 



if- . 

T. '4 



20 — CHAP. II. — Enseignement dog- 
matiquc sur I' avenement du Seigneur. 
Apcstasie gen J rale et apparition pr Sa- 
lable de PAntichrist [vers. 1 — 7 J. Ca- 
raclere de ce person nage ; sa Jin ter- 
rible [8 — 11]. Action de grdces pour 
leur election et pour leur fer mete dans 
lafoi [12 — 16]. 

2 En ce qui concerne Favenement de 
notre Seigneur Jesus-Christ et notr^* 
reunion avec lui, nous vous prions, freres, 

2 de ne pas vous Iaisser ebranler facilement 
dans vos sentiments, ni alarmer, soit par 
quelque esprit, soit par quelque parole ou 
lettre supposees venir de nous, comme si 
le jour du Seigneur etait imminent. 

3 Que personne ne vous egare d'aucune 
maniere; car auparavant viendra Fapos- 
tasie, et se manifestera Fhomme de 

4 peche, le tils de la perdition, Fadver- 
saire qui s'eleve contre tout ce qui est 
appele Dieu ou honore d'un culte, jus- 
qua s'asseoir dans le sanctuaire de Dieu, 
et a se presenter comme s'il etait Dieu. 

5 Ne vous sou venez- vous pas que je vous 
disais ces choses, lorsque j'etais encore 

6 chez vous? Et maintenaut vous savez 
ce qui le retient, pour qu ? ii se manifeste 

7 en son temps. Carlemystered'iniquite 
s'opere deja, mais seulement jusqu'a ce 
que celui qui le retient encore paraisse au 

S grand jour. Et alors se decouvrira l J im- 
pie, que le Seigneur [Jesus] exterminera 
par le souffle de sa bouche, et aneantira 

9 par Feclav dc son avenement. Dans son 
apparition cet impie sera, par ia puis- 
sance de Satan, accompagne de toutes 
sortes de miracles, de signes et de pro- 
10 diges mensongers, avec toutes les se- 
ductions de Finiquite, pour ceux qui se 
pcrdent, parce qu'ils n'ont pas ouvert 
leur cceur a Famour de ia verite qui les 
cut sauves. Cest pourquoi Dieu leur 
envoie des illusions puissantes qui les fe- 

II, 6. Ce qui le retient : d'apres les uns avrov 
se rapporterait noa a I'antechnst mais au Christ, 
parce que e'est de cet avenement qu'U s'agit 
avant tout ici, et que le terme Katpbs, raarquant 
un temps favorable, ne peut $uere s'apphquer 
a la venue de I'ant^christ, mais bien a 1 avene- 
ment du Christ. Ce out retient, vers. 6, e'est alors 
Fensemble des conditions prealables a I'avene* 
ment du Christ, c'est*a-dire I'apostasie et Tap- 
parition de ('antichrist. Celui qui le retient : 
c^cst l'anllchrist qui doii. avant 1 avenement du 
Christ, sortirdn milieu ae I'humanitl travaill£e 
par Tesprit antichreticn. S. Aug. deCiv, Dei, 
xx, chap, xo, n t 3. 

Suivant a autre 5 et plus com muniment ainov 
se rapporte a I'antechnst. Le to KartxoF, cequi 
tetieni, du ve~s. 6, e'est ('obstacle qui Temped 
one de paralUe; et au vers, 7 celui qui retient \ 
6 «aTf'x«^, e'est la puissance qui arrete jusqu'a 



II 



ront croire au mensonge, en sorte qu'ils 12 
tombent sous son jugernent tous cauxqui 
ont refuse leur foi a la verite, et ont au 
contraire pris plaisir a Finjustice. 

Pour nous, nous devons rendre a Dieu 1 3 
de continuelles actions de graces pour 
vous, freres bien-aimes du Seigneur, de 
ce que Dieu vous a choisis des le com- 
mencement pour vous sauver par la 
sanctification de FEsprit et par la foi en la 
verite. C'estaquoiil vous a appeles par 14 
notre predication de FEvangile, pour 
vous faire acquerir la gioire de notre 
Seigneur Jesus-Christ 

Ainsi done, freres, demeurcz fermes, et 15 
gardez les enseignements que vous avez 
recus, soit de vive voix, soit par notre let- 
tre. Que notre Seigneur Jesus-Christ lui- t6 
meme, que Dieu notre Pere, qui nous a 
aimes et nous a donne par sa grace une 
consolation eternelte et une bonne esperan- 
ce, console vos coeurs et vous affermisse 17 
en toutc bonne ceuvre et bonne parole ! 

3 — CHAP. HI. — Exhortations diver- 
ses. Apres s'etre recommatuii a leurs 
prieres [vers. 1, 2], et avoir exprimc 
la conjiance que Dieu les pre* server a de 
tout mal[$ — 5], il les exhorte a vaquer 
en paix a leur travail [6 — 10], et a se 
sJparer de tout frere qui n'obUrait pas 
a ses injonclions [u— 15]. 

Au reste, freres, priez / pour nous, afin 3 
que la parole du Seigneur poursuive sa 
course et soit en honneur, comme elle Test 
chez vous, et afin que nous soyoos deli- 2 
vres des hommes fachcux et pervers; car 
la foi n'est pas le partage de tous. Mais 3 
le Seigneur est fidele, il vous affermira 
et vous preservera du maL Nous avons 4 
en vous cette confiance dans le Seigneur, 
que vous faites et que vous ferez ce que 
nous vous prescrivons. Que le Seigneur 5 
dirige vos coeurs dans Famour de Dieu 
et la patience du Christ! 

present l'apparttiou de l'honune de peche 1 , qui 
ne pourra se montrer que lorsqu'elle sera re* 
tranchee. On traduit alors le v. 7 : Dej'd s % 4la- 
bore le mystire (Viniquite'^ attendant settle- 
ment que celui qui le retient maintenani ait 
disparu. En general les Peres ont vu 1'empire 
romaincomme Tobstacle qui empechait le moode 
jutf de produtre son anuMessie ou antechrist. 
Et apres la chute de 1'empire romain. les com- 
meniateurs ont vu 1'ordre social sorti de l*em- 
pire romain. Mais certains comme S. Augustin 
confessent iguorer ce qu'entendah ici I'apotre. 
13. D'apres une autre lecon, avapxyv, emu* 
vu des priinius : FEgUie de ThessaloaiqiKS 
itaSt une des premieres que Paul eflt ton- 
dees en Europe. Allusion a Ia lot de Fanckti 
Testament, d apres taqaelle Dieu se reservait 
les prtmices pour lui etre offertes en sacrifice 
(Exod. xxv, si Nombr. xv, 19). 
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II* EP. AUX THESS. Ch. Ill, 6-18. 



6 Nous vous enjoignons, freres, au nom 
de n^tre Seigneur Jesus-Christ, de vous 
separer de tout frere qui vit d'une facon 
aeteglee, et non selon les instructions 

7 recues de nous. Vous savez vous-memes 
ce que vous devez faire pour nous imi- 
ter ; car nous n'avons rien eu de deregie 

S parmi vous. Nous n'avons mange gra- 
tmtement le pain de personne; mais nous 
avons ete nuit et jour a louvre, dans la 
fatigue et la peine, pour netre a chanre 

9 aaucun de vous. Ce n'est pas que nous 
n en eussions le droit; mais nous vou- 
Uons vous donner en nous-memes un 
io exempie a imiter. Aussi bien, lorsque 
nous etions chez vous, nous vous decla- 
nons que si quelqu'un ne veut pas 



I^EP.ATIM.Ch. I, 1-5. 



travailler, il ne doit pas manger non 
plus. Cependant nous apprenons qu'il 1 1 
y a parmi vous des gens deregles, qui 
ne travaillent pas, mais qui ne s'occu- 
pent que de choses vaines. Nous les 
invitons et nous les exhortons par le 
Seigneur Jesus-Christ, de travailler pai- 
siblement pour manger un pain qui leur 
appartienne. 



12 




tez-le, et, pour le confondre, ne le fre- 
quentez plus. Ne le considerez pour- 15 
tant pas comme un ennemi, mais aver- 
tissez-le comme un frere. 



10 



tPILOGUE [vers. 16-18]. 

neS»fm£l g ? leiir ^ eIapaix vous don - ' MAIN > A MQI Pa "l- c'ejt la ma si- 

^Sftffi £■ t0Ut tCmpS ' de i G , NATURE DANS ™™ *» tmii: 
tou?t mamere! Q^ie Seigneur soitavec ; c'est ainsi que ,'ecris. Que la iS 

ri c 4 Tn-r.^ T I GRACE DE NOTRE SEIGNEUR JESUS- 

I.A SALUTATION EST DE MA PROPRE I CHRIST SOIT AVEC "OUS TOUSl 



x 7 . Jevtussaluc. Ap*fkLr di«e jusque- ! ^ qm l ™ Une k let,re - 



1 RE fiPlTRE A TIMOTHfiE. 



LES PRINCIPAUX DEVOIRS ATTACHES A LA CHARGE 

PASTORALE; EXHORTATIONS. 

I. - OBLIGATIONS QUI SE RAPPORTENT A L'EGLISE EN GENERAL. 



I 



I° — CHAP. 1. —Avis relatifs a l a 
pridication de la vraie doctrine. 
Adressc et salutation [vers. 1, 2], 
Les fausses doctrines et PEvangile de 
grAce [3— 11 J la grAce de PEvangile 
rendue manifeste dans la conversion 
de rApdtre [12—17]. Conserver intac- 
te la vraie doctrine de lafoi [18—30]. 

aul, apdtre de Jesus-Christ, 
selon Fordre de Dieu notre 
Sauveur et du Christ Jesus 
notre esperance, a Timothee, 




h 4- F*M*t ooosisUQt en des ginialcrUs 
u etres intermddiaireft imagines entre Dieu et 
lemoode, deja coonus de Philon sous le nom 
at /muiamces divines, et appeles E<ms par les 



mon veritable fils en la foi : grace, 
misericorde et paLx de la part de Dieu 
le Pere et du Christ Jesus notre Set- 
gneur! 

Je te rappelle I'exhortation que je te 
ns en partant pour la Macedoine, de 
rester a Ephese, afin d'enjoindre a cer- 
taines gens de ne pas enseigner d'au- 
tres doctrines, et de ne pas s'atta- 
cher a des fables et a des genealogies 
sans fin, plus propres a exciter des 
disputes, qu'a avancer l'ceuvre de Dieu, 
qui repose sur la fol Le but de cette 



■* 
j 



gnostiques du He sierle. Comp. iv, 7; Tite t\ 
14. — Louvre de Dim pour le satut des horn- 

!?S-!r n J^uY^^* 1 * (d'apres une autre leeon), 
/ edifice de Die*. * 
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Chap. I, 6. I«E &PITRE A TIMOTHEE. Chap. II, 12. 

recommandation, c'est une charite ve- i a ton sujet, afin que d'apres elles, tu 
nant d'un coeur pur, d'une bonne cons- j combattes le bon combat, en gardant 19 
6 cience et d'une foi sincere. Quelques- j la foi et une bonne conscience. Quelques- 
uns, ayant perdu de vue ces choses, | uns poor y avoir renonce, ont.fait nau- 
se sont egares dans un vain bavar- j frage dans la foi. De ce nombre sont 
dage; ils ont la pretention d'etre des j Hymenee et Alexandre, que j'ai livres a 
docteurs de la loi, et ils ne comprennent j Satan, afin de leur apprendre a ne point 
ni ce qu'ils disent, ni ce qu'ils affirment 1 blasphemer. 

8 Nous savons que la Loi est bonne, pour- „„ , , ., , ,,. 

9 vu qu'on en fasse un usage legitime; et f 2o " CHAP ^ "r *f P™* f^l"* ? 
qu'on retienne bien qu^Te n'lt pas faite * ban ordre dam les assemblies. Fair* 

£our ie juste, mais £our les mechants et %" r ,f°? r im * '? *f^[ vers ; *-rt 
les rebelles, pour leY impies et les pe- &' e// f tmu f &?"* ^server dam les 
cheurs, pour teirreligieix et les profo- 1 '*"»*»* ks **mm*s [1-8] et ,« 
nes, pour ceux qui maltraitent leur pere \ J etnmes L9— I5J- 

10 et leur mere, poor les meurtriers, les ; Avant tout, j'exhorte done A faire 2 
iinpudiques, les infames, les voleurs : des prieres, des supplications, des in- 
d'hommes, les menteurs, les parjures et I tercessions, des actions de graces pour 
pour quiconque commet tout autre cri- \ tous les hommes, pour les rois et pour 2 
me contraire a la saine doctrine. — ' ceux qui sont constitues en dignite, afin 

1 1 Ainsi i'enseigne TEvangile de la gloire que nous passions une vie. paisible et 
du Dieu bienheureux, Evangile qui nra i tranquille, en toute piete et honnetete. 
ete confie. ! Ceia est bon et agreable aux yeux de Dieu 3 

12 Je rends graces a ceiui qui m'a fortifie, notre Sauveur, qui veut que tousles 4 
au Christ Jesus notre Seigneur, de ce : hommes soient sauves et parviennent a 
qu'il m'a juge digne de sa confiance, en t la connaissance de la verite. Car il y a 5 

13 m'etablissant dans le ministere, moi < un seul Dieu, et aussi un seul mediateur 
qui fus autrefois un blasphemateur, entre Dieu et les hommes, le Christ Je- 
un persecuteur, un insulteur. Mais j'ai 1 sus fait homme, qui s'est donne lui- 6 
obtenu misericorde, parce que j'agissais \ meme en rancon pour tous : c'est la un 
par ignorance, n'ayant pas encore la f fait atteste en son temps, et c'est pour 7 

14 foi; et la grace de notre Seigneur a en temoigner que j'ai ete etabli predica- 
surabonde avec la foi et la charite qui teur et apotre, — je dis la verity, je ne 

1 5 est dans le Christ Jesus. C'est une pa- mens pas, -r- docteur de* nations dans 



la foi et la verite. 

Je veux done que les hommes prient 8 
en tout lieu, levant au del des mains 
pures, sans colere ni agitation de pen- 
sees; de meme que les femmes soient 9 
en vetements decents, se parant avec 
pudeur et simplicity sans tresses, or, 



pa 

role digne de foi et qui merite toute 
creance, que le Christ Jesus est venu 
dans le monde pour sauver les pecheurs, 

16 dont je suis ie premier. Mais j'ai obte- 
nu misericorde, precisement afin que le 
Christ Jesus fit voir, en moi le premier, 
toute sa longanimite, pour que je ser- 
visse d'exemple a ceux qui, a l'avenir, perles ou habits somptueux; mais de 10 

17 croiront en lui pour la vie eternelle. Au bonnes oeuvres, comme il convient a des 
Roi des siecles, immortel, invisible, seul ; femmes qui font profession de servir 
Dieu, honneur et gloire dans les siecles i Dieu. 
des siecles ! Amen ! j Quelafemme ecoute l'instruction en 11 

Voila la recommandation que je | silence, avec une entiere soumission. Je r 
t'adresse, Timothee, mon enfant, sui- ; ne permets pas a la femme d'enseigner, 
vant les propheties faites pr&edemment i ni de prendre autorite sur l'homme ; 



18 



2 



9. Irrilizienx (Vulf . scilirais) et pro/cuus, \ 6. Un/att^ e'est-a-dire le mystere cach<f dc 
vivant en dehors de Dieu. _ toute Iternite et aiUsti, revlfe dans toute la 

10. Voleurs d'htmmes^ ordinairement d*en- . plenitude des temps (comp. I Cor. ii, 7; Eph. 
Cants, pour les vendre comme esclaves. Comp. iit, 5, 6, o; Col. i T 'a6) t savoir le dessein kernel 
Exod. xxi, x6; Deut. xxiv ; 7. La lot romaine 1 de Dieu de sauver par J.-C. tous les hommes, 
(Flavia)condamnait ces criminels au supplice * "* ' 
des verges; d'ou leur nom latin plagtarii. 

13. A<5t xxvi, 9; Phil, iii, 6. 

17. Rom. xi, 33; Eph. Hi, 30 sv. ! s'il s'y sentait portd par une inspiration divine, 

ao. ffytnen/* t nommi II Tim. ii, 17. AUxan* d'adresser la parole a l*assembtee et de prier a 

^!nr r probablement different decelutde 1 1 Tim. * ' " " 

iv, 14; Adt xtx, 3J. 



juifs et palens. 

Ti-ia. A roristne de TEglise, il <tait permis 
a chacun des fideles, pendant un office rehcieux, 



haute voix (I Cor. xiv, 26 sv.l Les femmes r& 
clamaient aussi ce droit (I Cor. xi, 1 sv.); 



II, O/a, prier pour tons les hommes. I S. Paul le leur refuse (I Cor. xiv, 34 sv,)- 
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mais elle doit se tenir dans le silence. 

13 Car Adam a ete forme le premier, Eve 

14 ensuite; et ce n'est pas Adam qui a ete 
sednit : c'est la femme qui, seduite, est 

15 tombee dans la transgression. Nean- 
moins, elle sera sauvee en devenant mere, 
pourvu qu'elle persevere dans la foi, 
dans la charite et dans la saintete, unies 
alamodestie, 

30 -- chap. in. — Le ministere ecett- 
stastique. Avis relatifs aux vert us que 
Titnot/Ue doit exiger de ses eooplra- 

teurs : les eviques [vers. 1 7]; fa 

diacres et Us diaconesses [8 — 13].* La 
grandeur incomparable de FEelise 
[X4— 16]. s 

3 Cette parole est certaine : si quelqu'un 
aspire a un episcopat, il desire une fonc- 

2 tion exceilente. II faut done que l'eve 1 - 
que soit irreprochable, qu'il n'ait eu 
qu une seule femme, qu'il soit de sens 
rassis, circonspect, bien regie dans son 
exterieur, hospitalier, capable d'ensei- 

3 g ne n gu'il ne soit ni adonne au vin, ni 
violent, mais doux, pacifique, desinte- 

4 rcssS; qu'il gouverne bien sa propre 
maison, et qu'il maintienne ses enfa*!ts 
dans la soumission, avec une parfaite 

5 honn&ete. Car si quelqu'un ne sait pas 
gouverner sa propre maison, comment 

6 aunut-il soin de l'Eglise de Dieu? Que 
ce ne soit pas un nouveau converti/de 
peur que, venant a s'enfler d'orgaeil, il 



Chap. IV, 4. 



ne tombe dans la meme condamnation 
quelediable. II faut encore qtrlljouisse 7 
de la consideration de ceux du dehors, 
afin de ne pas tomber dans ropprobre et 
dans les pieges du diable. 

Que les diacres pareillement soient des 8 
hommes graves, qu'ils ne soient pas dou- 
bles dans lews paroles, ni adonnes au 
vin, ni avides d*un gain sordide, mais 9 
qu'ils conservent le mysterede la foi dans 
une conscience pure. 'Qu'ils soient eprou- 10 
ves d'abord, et qu'ils exercent ensuite leur 
ministere, s'ils sont trouves sans repro- 
che. Les femmes, de meme, doivent ri 
etre honorables, non medisantes, sobres, 
fideles en toutes choses. Que les dia- 12 
cres soient maris d'une seule femme; 
qu'ils gouvernent bien leurs enfants et 
leur propre maison. Car ceux qui 13 
remplissent bien leur ministere s'acquie- 
rent un rang honorable et ane grande 
f assurance dans la foi en Jesus-Christ 
I Je t'ecris ces choses, quoique j'espere 14 
i aller bientut vers toi, afin que, si je 15 
! tarde, tu saches comment il faut te con- 
; duire dans la maison de Dieu. qui est 
I FEglise du Dieu vivant, la colonne et la 
, base de la verite. Et certes, c'est un 16 
grand mystere de la piete, celui qui 
; a ete manifeste en chair, justifie en Es- 
' prit, contemple par les anges, preche 
parmi les nations, cru dans le monde, 
exalte dans la gloire. 



II. — OBLIGATIONS PERSONNELLES DE TIMOTHEE 
DANS LEXERCICE DE SA CHARGE. 



I* — CHAP. IV. — La luttc contre fa 
fausses doctrines. Le danger des faux 
docteurs annonce par fa prophctes 
[vers. 1 — 5]. Double devoir : a) rap- 
peler aux freres les vrais enseigne- 
ments de la foi et savoir souffrir pour 
elle [6 — 11]: b) donner a tons Vexem- 
t>le, et vaguer avec assiduiti aux fane- 
lions de soft ministere [12—16]. 

4 Mais TEsprit dit clairement que dans 

13. Voy. Gen. ii, a^ 23, et comp. I Cor. 
xi, 8. 

Ill, 1. Un ffiiscotat, une charge d'eveque 
(utt. de surveillance). 

8-9. Des hem mes graves, d'une condaite ho- 
norable. Vulg. pudiquts, ce qui restraint le 
sens. 

ii. Les diaconesses (Rom. xvi, i). 

15. La maison de Dieu ; image empruntee a 
FA. T. t dans lequel Israel est sou vent designe* 

• *ous ce nom (Osee, viii, 1; ix, 8, 15). 

16. Le mystere delafai, (vers, 9) que S.Paul 
appelleici mystirecU lapUtf^tsu F Incarnation 
et la Redemption. Ces six propositions rif parties 



les temps a venir, certains abandonne- 
ront la foi, pour s'attacher a des es- 
prits seducteurs et a des doctnnes dia- 
boliques, enseignees par d'hypocrites 
imposteurs qui ont la marque de la 
fletrissure dans leur propre conscien- 
ce; qui proscrivent le mariage, et i'u- 
sage d'aliments que Dieu a crees afin 
que les fideles et ceux qui ont connu 
la verite en usent avec actions de graces. 
Car tout ce que Dieu a cree est bon, 

en trois groupes suivant les loisdu parallelism*, 
paraissent emprunteesa quelqu' une des hy nines 
alors en usage dans les reunions des fideles 
(Eph. v, 19). 

La vraie lecon du grec paralt 6tre oe se rap- 
portant a CArt'stus, dont Fidee est renfermee 
dans ^u<rT>ipioK. La Vulg. a mis quod^ scil. 
sacramenlum y ce qui ne change pas le sen?. 

IV, 1. La formuie employee ict iv vvr^pocc 
fcotpotf ^quivaut a la formute plus ordinaire : 
iv «ax*Ta«Comp. II Tim. iii, 1 et I Cor. x, n. 
— Efprits, faux do&eurs. — Vulg. d'apres une 
autre lecon : a des esfrits d'errtur. 
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Chap. V, iS. 



et i'on ne doit rien rejeter de ce qui se ! 

5 prend avec action de graces, parce que | 
tout est sanctifie par la parole de Dieu 
et par la priere. , 

6 En proposant aux freres ces enseigne- 
ments, tu seras un bon ministre de Jesus- i 
Christ, nQurri des lemons de la foi et de \ 
la bonne doctrine que tu as fidelement i 

7 suivie. Quant a ces fables profanes, ! 
ces contes de vieille femme, rejette-les, j 

8 et exerce-toi a la piete. Car I'exercice ! 
corporel est utile a peu de chose; mais la j 
piete est utile a tout : elle a des promesses 
pour la vie presente et pour la vie a venir. 

9 C'est la une parole certaine et digne 

10 d'etre recue. Car nous ne prenons tant 
de peine et nous n'endurons les outra- 
ges, que parce que nous avons mis notre 
esperance dans le Dieu vivant, qui est le 
Sauveur de tous les hommes, principale- 

1 1 ment des fideles. Voila ce que tu dois 
prescrire et enseigner, 

12 Que personne ne te meprise a cause 
de ta jeunesse; mais sois Texemple des 
fideles, en parole, enconduite, en charite, 

13 en foi, en chastete. En attendant que je 
vienne, applique-toi a la lecture, a 

14 Fexhortation, a I'enseignement. Ne ne- 
glige pas la grace qui est en toi, et qui 
t'a ete conferee par action prophetique, 
lorsojie ra3semblee des anciens t'a im- 

15 pose les mains. Medite ces choscs et 
sois-y tout entier, afin que tes progres 

16 soient evidents pour tous. Veille sur 
toi-meme et sur ten enseignement;mets-y 
une constante application; car, en agis- 
sant ainsi, tu te sauveras toi-meme, et tu 
sauveras ceux qui t'ecoutent. 

2 — Chap, v, 1— vr, 2. — Conduiteb 
ienir a Vtgarddes difftretiles classes de 
personates dont se compose rEglise. — 
a) Les fideles ordittaires [ I — 2]. b) Sp<f- 
cialement les veuves [3 — 16], les pri~ 
tres [17—23], lesesclaves [VI, I, 2*]. 

5 Ne reprends pas avec rudesse un 
vieillard, mais avertis-le comme un perc, 
2 les jeunes gens, comme des freres, les 
femmes agees comme des meres, celles 
qui sont jeunes comme des soeurs, avec 
entifcre purete. 

j, FabUiy toutes. les reveries gnostiques au 
suiet des substances celestes. 

V, 1. Avtrtii-U. Vulgate, frit-It; elle rend 
raieux le in&ne mot vi, 2 et ailleurs. 

4. VuJg. ,£//<## appremu avant tout, (avant 
d'etre admise aa service special de 1 Efgli- 
se, vers. 9) a bit* gOKVtrntr ta famtlU 
(Clever tes enfants), tt a rtndrt a sts pa- 
rents deTuats, dans la personne de leurs en- 
Cants, etc. — Le texte rccu avec plusieurs ma- 
nuscrits ajoute : ear ctla est agriable dtvant 



Honore les veuves qui sont veritable- 3 
ment veuves. Si une veuve a des en- 4 
fants ou des petits enfants, qu'ils appren- 
nent avant tout a exercer la piete envers 
leur propre famille, et a rendre a leurs 
parents ce qu'ils ont re$u d'eux. Quant 5 
a celle qui est veritablement veuve, qui 
est seuiedans le monde, celle- la a mis son 
esperance en Dieu, et elle persevere nuit 
et jour dans les supplications et les prieres. 
Pour celle qui vit dans les plaistrs, elle 6 
est morte, quoiqu'elie paraisse vivante. 
Fais-leur ces recommandations, afin 7 
qu'elles soient sans reproche. Or, si S 
quelqu'un n'a pas soin des siens, sur- 
tout de ceu*: de sa famille, il a rjnie la 
foi, et il es . pire qu'un infidelc. 

Qu'une veuve, pour etre inscrite sur 9 
le role, a ait pas moins de soixante ans; 
quelle ait ete femme d'un seul mari; 
qu'elle ait reputation pour ses bonnes 10 
ueuvres : d'avoir eleve ses enfants, exerce 
Thospitalite, lave les pieds des saints, se- 
couru les malheureux, entrepristoutesor- 
te de bonnes oeuvres. Quant aux jeunes 1 1 
veuves, ecarte-les; car,lorsque 1'attrait des 
voluptes les a degoutees du Christ, elles 
veulent se remarier, et se rendent cou- 12 
pables, en manquant a leur premier en- 
gagement. De plus dans l'oisivete, 13 
elles s'accoutument a aller de maison en 
maison; et non seulement elles sont oi- 
sives, mais encore jaseuses, intrigantes, 
parlant de choses qui rfe conviennent 
point Je desire done que les jeunes 14 
veuves se marient, qu'elles aient des en- 
fants, qu'elles gouvernent leur maison, 
qu'elles ne donnent a l'adversaire aucune 
occasion de medire; car il en est deju 15 
qui se sont farces pour suivre Sa- 
tan. Si quelque fidele, homme ou 16 
femme, a des veuves dans sa famille, 
qu'il pourvoie a leurs besoins, et que 
i'Eglisc n'en soit point surcharge, pour 
pouvoir assister celles qui sont verita- 
blement veuves. 

Les anciens qui gouvernent bien sont 17 
dignes d'etre doublement r&nuneres, prin- 
cipalement ceux qui travaillent a la predi- 
cation et a Tenseignement. Car 1 Ecri- iS 
ture dit : " Tu ne muselleras pas le boeuf 



Dieu, C'est probablement un eraprunt a II, ?. 

5. Vulgate ; Qut ctllt... mtttt son tspi* 
ranee, etc. 

it. Dh Christy leur Ipoux. Voy. S. J6r,,a./ 
Agtruck, ep. 123, n. j. — Vulg. Apr is avoir 
satis/ait leur stnsualiti au service du Christ. 

r6. Ouftmmt manque dans la Vulg. et dans 
plusieurs manuscrits. 

x3. L'Ecriture, Deut. xxv, 4. Voy. I Cor. 
ix, 9. — L'onvritr % etc. proverbe egalemeut 
cite* Luc, x, 7. 
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qui foule le ble." Et. " Touvrier merite 

19 sonsalaire." N'accueille point ^accusa- 
tion contre un ancien, si ce n'est sur la 
deposition de deux ou trois temoins. 

20 Ceux qui manquent a leurs devoirs, 
reprends-les devant tous, afin d'ins- 

21 pirer aux autres de ia crainte. Je te 
conjure devant Dieu, devant le Christ 
Jesus, et devant les anges elus, d'obser- 
ver ces choses sans prevention, et de ne 

12 rien faire par faveur. N'impose trop 
vite les mains a personne, et n'aie pas 
de part aux peches d'autrui; toi-meme 

2} garde-toi pur. Ne continue point a 
ne boire que de Feau; mais prends un 
peu de vin, a cause de ton estomac 

24 et de tes frequentes indispositions. II 
y a des personnes dont les peches 
sont manifestes, meme avant qu'on les 
juge; mais d'autres ne se decouvrent 

25 qu'apres. De meme les bonnes ceu- 
vres sont manifestes, et celies qui ne 
le sont pas d'abord ne sauraient rester 
eachees. 

6 Que tous ceux qui sont sous le joug 
comme esclaves, estiment leurs maitres 
dignes de tout honneur, alin que le nom 
de Dieu et sa doctrine ne soient pas 

2 blasphemes. Et que ceux qui ont pour 
maitres des fideles ne les meprisent 
pas, parce qu'ils sont leurs freres; mais 
qu'ils les servent d'autant mieux, puis- 
que ceux qui recoivent leurs services 
sont des freres et des amis. 

30 — Chap. VI, 2*>— 20. — Demurs 
az'ertissements. Se distinguer des faux 
dofteurs par le desintiressemmt desa 
pieU [vers. 2—10]. Le ban combat de 
la foi fn — 16]. Devoirs a inculquer 
aux riches [17 — 1 9]. ReSumi : garder 
ledepdt [20—21]. 

2 b C'est ce gull faut enseigner et recom- 

3 mander. Si quelqu'un donne un autre 
enseignement et n'adhere pas aux saiu- 
taires paroles de notre Seigneur Jesus- 
Christ et a Ia doctrine qui est conforme a 

4 la pi£t£ t c'est un orerueilleux, un igno- 
rant, un esprit maladc qui s'occupe de 
questions et de disputes de mots, d'ou 
naissent i'envie, les querelles, les propos 

5 injurieux, les mauvais soup9ons, les dis- 
cussions sans fin d'hommes qui ont Tesprit 



VI, 9. Dans la tentatian, qui les enlace 
comme un filet. Vulg., dans le file t du diuiott : 
addition eicpruntee sans doute a Hi, 7. — /a*;*- 
sis. La Vulg., d'aprcs une autre lecon, inu tiles. 

xo. Transferee's tie, gr. vrptmtpov. Vulg. 
engagis dans, comme s'U y avail en grec 
vc/Mco-amp^a-ay. 

15-16. La fin de ce verset et le vers. 16 pa- 



perverti, qui prives de ia verite, ne voient 
dans la piete qu'un moyen de lucre. 
C'est, en effet, une grande richesse 6 
que la piete contente du necessaire; 
car nous n'avons rien apporte dans le 7 
monde, et sans aucun doute nous nen 
pouvons rien emporter. Si done nous 8 
avons de quoi nous - nourrir et nous 
couvrir, nous serons satisfaits. Ceux 9 
{ qui veulent etre riches tombent dans Ia 
; tentation, dans le piege, et dans une foule 
de convoitises insensees et funestes, qui 
: plongent les hommes dans la ruine et la 
j perdition. Car c'est la racine de tous 10 
j les maux que '/amour de Targent, et 
i certains, pour sy etre livres, se sont 
j egares loin de la" foi, et se sont enga- 
ges eux-memes dans beaucoup de tour- 
ments. 

Pour toi, homme de Dieu, fu is ces desirs; 1 1 
recherche au contraire la justice, la piete, 
la foi, la charite, la patience, la douceur. 
Combats le bon combat de la foi, con- 
quiers la vie etemeile a laqueile tu as etc 
appele,et pour laqueile tu as fait cette belle 
profession de foi devant un grand nombre 
de temoins. Jete recommande, devant 13 
Dieu qui donne la vie a toutes choses, et 
devant le Christ Jesus qui a rendu un si 
beau temoignage sous Ponce-Pilate, de 14 
garder le commandement sans tache et 
sans reproche, jusqu'a la manifestation de 
notre Seigneur Jesus-Christ, que fera 15 
paraitre en son temps le bienheureux et 
seul Souverain, le Roi des rois et le Sei- 
gneur des seigneurs, yui seul possede 16 
Timmortalite, qui habite une lumiere 
inaccessible, que nul homme n'a vu ni ne 
peut voir, a qui appartiennent Thonneur 
et la puissance eternelle ! Amen ! 

Recommande a ceux qui sont riches 17 
dans le siecle present de n T £tre pas hau- 
tains, de ne pas mettre leur esperance 
dans des richesses incertaines, mais en 
Dieu, qui nous donne avec abondance 
tout ce qui est necessaire a la vie, 
de faire du bien, de devenir riches en 18 
bonnes oeuvres, d'etre prompts a don- 
ner de ce qu'ils ont, g&i&reusement, 
s'amassant ainsi pour 1 avenir, un so- 19 
lide tresor qui leur pennette d'acquerir 
la vie veritable. 
Timothee, garde le depot, en e\*itant 20 



raissent empruntes a quelque hymae chantee 
dans les prieres publioues des fiddles. 

17. En Dieu; la Vulgate ajoute vivant, sans 
doute d'apres iv, 10. 

30. Disceursvains, xcpo^oiwaf, videsdesens; 
la Vulg. a lu KOiyo^wvt'af, discours ou mots 
nottveaux. — Vulgate et beaucoup de manus- 
crits avtc toi. 
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19. 



I"*£p.Ch. VI, 21. 



A timoth£e. 



II* EP. Ch. 1, 1-18. 



les discoars vains et profanes, et tout ' avoir fait profession, ont erre dans la 
oe qu'oppose une science qui n'en merite i foi. 
2i pas ie nom; quelques-uns, pour en J Que la grace soitavectoi! [Amen!] 



2 E EPITRE A TIMOTHEE. 



PRfiAMBULE [Ch. I, i — 5]. 




Les Hires de VApotre. Aclion de grdces. 

I BSSH AU L*apotre de Jesus* Christ, par 
la volonte de Oieu, pour annon- 
cer la promesse de la vie qui 
est dans le Christ Jesus, a Ti- 
mothee, men enfant bien-aime : gra- 
ce, misericorde et paix de la part de 
Dieu le Pere et de Jesus-Christ notre 
Seigneur! 
Je rends graces a Dieu, que je sers 



ainsique mes peres, avecune conscience 
pure, comme aussi je fais continueile- 
ment mention de toi dans mes prieres, 
nuit et jour. Je me rappdle tes larmes 4 
et je desire te voir, afin d'etre rempli de 
joie. Je me souviens aussi de la foi qui 5 
est en toi si sincere; et qui a et€ constante 
d'abord dans ton aieule Lois et dans ta 
mere Eunice; et, j'en suis sur, elle est 
de meme en toi. 






CORPS DE LA LETTRE 

[Ch. I, 6 — IV, 18]. 



..f 



i° — Chap, r, 6 — 11, 13. — Une vertu 

tUcessaire a Timothe'e : la force d y dme 
dans Vexercice de ses fonctions. Mo- 
tifs : la grdre de son ordination [vers. 
6—8]. la saintetidc sa vocation [9 — 10], 
le propre exemple de PApdtre [ 1 1 — 18], 
la quality de soldat de J^sus- Christ 
II, 1 — 7], la recompense promise aux 
x vaillants [8—13]. 

6 Cost pourquoi je t'avertis de ranimer 
la grace de Dieu, que tu as re9ue par 

7 l'impositiou de mes mains. Car ce n'est 
pas un esprit de timidite que Dieu nous 
a donne, mais un esprit de force, d'a- 

8 mour et de moderation. Nerougisdonc 
pas du temaignage a rendre a notre 
Seigneur, ni de moi, son prisonnier; 
mats souffre avec moi pour 1'Evangile, 

9 appuvesur'ia force de Dieu, qui nous a 
sauves et nous a appeies par une vocation 
sainte, non a cause de nos oeuvres, mais 
selon son propre decret et selon la gra- 
ce qui nous a dte donnde en Jdsus-Christ 

10 avant le commencement des siecles, et 
qui a ete manifestSe a present par Tap- 
parition de notre Sauveur J6sus-Christ, 
qui a d&ruit la mort et a mis en 

1, 6. A ruuiftter, Vulg ., & reuusciUr % comme 
on feratt d'un feu qui dort ou qui s'est ralenti. — 
IMjrr&ct&yx sacrement de Tordre. I Tim. iy, 14. 



lumiere la vie et 1'immortalite par 
1'Evangile. C'est pour cela que j'ai etc 11 
6tabli pr6dicateur, apotre et docteur 
des Gentils; c'est aussi pour cette rai- 12 
son que j'endure les souffrances presenter. 
Mais je n'en ai point honte, car je sais en 
qui j'ai mis ma confiance, et j'ai la con- 
viction qu'il a le pouvoir de garder mon 
depdt jusqu'a ce jour-la. 

Conserve le souvenir fideie des saines 13 
instructions que tu as revues de moi sur 
la foi et la charite qui est en J&us-Christ. 
Garde te bon depot, par le Saint-Esprit 14 
qui habite en nous. 

Tu sais que tous ceux qui sont en 1$ 
Asie m'ont quitte, entre autres Phy- 
gclle et Hermogene. Que le Seigneur t6 
repande sa misericorde sur la maison 
d'On&iphore; car souvent il m'a recon- 
fprte, et il n'a pas roug£ de mes fers. 
Au contraire, des son arrivee a Rome, il 17 
m'a cherch6 avec un grand empresse- 
ment, et m'a trouv£. Que le Seigneur 
lui donne d'obtenir misericorde aupres 
du Seigneur en ce jour-la! Tu sais mieux 
que personne tous les services qu'il m'a 
rendus a Ephese. 



18 



8. Souffre; Vulg. travaill** 

13. Le souvenir fidiU. rn.km.le modele. 

14. L$ bon diptt de U doctrine chretienae. 



[ 2S2 J 



HI" 111 



Chap. II, i. 



He £PITRE A TIMOTHEE. 



Chap. Ill, 8. 



2 lone V to \ don ^ m ™ enfant, affermis-toi I les discours profanes et vains; car lews 
danslagracequiestdansteChristJesus. auteurs ironttoujours plus avanl dans 
^/^ m ^^ em « lts q u e tu as re9us de I l'impiete, etleur parole fera des ravages 17 
Zfif^ P 1 ^ 1106 ,.^ nombreux temoins, comme la gangrenYDe ce nombre sSnt 
confie-les ; a des hommes sure, qui soient -HymeneeetPhilete, qui se soutanes 18 

3 SESi d ^ 1?Stn " re d aU ^ Prends de to v6rite ' CT ^ que la^urrS 
a ?u I aiSte! ieC ?i™ me , Un b !? ve 4 soldat ! a , d ¥ « li™. ^ q«i renversent la foi de 

4 mU w J P' k DanS Ie P** 1 " des "• i P lus >eurs. Mais le solide fondement de 19 
mes, nul ne s'embarrasse des affaires de Dieu demeure ferine, avec oe sceau » Le 

- r Vie l ^ ut P^Jf! d odni *•* ra "a"*- Seigneur connait ceux qui sont a lui " • et- 

6 S/l -,^,*?i^Ll^ *? obt ? e ° t la couronne, que ] -'Qu'U s'eloigne de l'lniquite, celuiqui 
f^totteseton es regies. Ilfautquele ! prononcelenoradu Seigneur." Dansune 20 
laboureur travaille d'abord avant de re- j gVandemaison.il n^aTseulementd« 

7 cueUhr les fruits. Reflechis a ce que je | vases d'or etd'argent, mais il y en a aussi 
te dis, car le Seigneur te donnera l'intel- 1 de bois et de terre; les uns pour des usaees 
tigence en toutes choses. 1 honorables, les autns pour des usages 

1 ^"^s-toi que Jesus-Christ, issu de vils. Si done quelqu'uhs'est gardefSr -1 

l'^^ Da " d ,'^ treS ? uscit,5d ' entreIes ! de « <*«»-», « sera un vaWho£ 
„ T^T' , apr ? - 1 Eva *P l< : q ue je preche, [ neur, sanctifie, utile a son maitre, propre 

9 et jpur lequel je souffre jusqu'd etre en- ! a toute bonne oeuvre. P ^ 
cname comme un malfaiteur; mais la Puis les passions de la jeunesse et re- z* 
parole de Dieu n'est point enchainee. * cherche la justice, la foi, la charite et " 

10 v. est pourquoi je supporte tout a cause ; la paix, avec ceux qui invoquent le 
aes elus, afin qu'eux aussi obtiennent le Seifmeur H'«n rm,t- ™.- d*L**_ i_ 



11 



- . — — —~ i~i™ v,^u, u ,vui ura uispuics. ur 11 ne laut 

certaine : si nous mourons avec lui, nous pas qu'un serviteur du Seieneur con- 

u vivrons aussi avec lui; si nous perse- teste; il doit, au contniire,Ivoir de la 

verons dans Ciprevve, nous regnerons condescendance pour tous, savoir ins- 

avec lui; si nous le renions, lui aussi truire et supporter, redressant avec 

13 nous remera; si nous sommes infidclcs, douceur les opposants, dans l'espoir que 

lui reste fidele, car il ne peut se dementir. Dieu leur donnera de se convertir a la 



25 



- chap, ii, 14-1 v, 8. - Commit \ !? « ra ™» de ^verite et que, reve- 26 
si doit se conduire a n &ard des hire- n H s au }*>* xns ^ lIs * degageront des 
sies prisentes et futures. — a) Fuir P iegeS du . <"?&!«» ^ k* tient captifs et 
Us values disputes, Us passions de la ■ leS J^ rVlt a ^ v ^ on tes. 
jeunesse, les questions oiseuses [vers. ^ . ^ ^ 3 ue ' ^^ l ^s Verniers jours, U 3 
17-24]. Lutter avec douceur, mais \ u iendra des tem ^ AOcflcs. Car tes 2 
de-eisioft [25—26]. — b) Crisc dim- ' hommes ^^nt egoistes, cupides, fanfa- 
ptiti qui signalera Us demurs temps- *°T* su P crbes » blasphemateurs, rebelles 
faux docteurs [m t - 1— 9]. Etre fenne a J^ P areni \ ingrats, impies, sans 3 
dans la defense de la verity [10— 1 VI ? dectl0 ?> 93m Io yaute, calomniateurs, 
saeAaitt sur quel fondement elle fa$- ■ "."^^rants, cruels, ennemis des gens 



li Voila ce que tu dois rappeler, en con- 
jurant devant le Seigneur d'eviter ces dis- 
putes de mots, qui ne servent a rien, si ce 
n'est a la ruine de ceux qui les entendent. 

15 Efforce-toi de te montrer dans le service 
de Dieu comme un homme eprouve, un 
ouvrier qui n'a point 4 rougir, dispensant 

16 avec droi ture la parole de la verite. Fuis 

II, 3j Solddt de 7..C. Corap. Eph^s. vi, 
14 sv ; H^br. u, xo; x«, a; II Tun. iv, 8. 

4- Le mi tier des armes, litt. le soldat en cam* 
pa&te. La Vulg. ajoute mal a propos, de Dieu. 

to. EUmelle; Vulg. ciUste. 

14. Vulg. : ... depont te Seigneur, Eviie Us 
disputes de mots, etc. 



sans en avoir la r^alite : eloigne-toi de 
cette sorte de gens. Tels «ont ceux 
qui s'insinuent dans les families pour 
captiver des femmelettes chargees de 
peches, travaillees de passions de toute 
espece, qui toujours apprennent sans 
pouvoir jamais arriver a la connaissance 
de la verite. Pareils a Jannes et a 



19. Avec ce sceau, c'est*a<dire, portant comme 
sceau ces paroles. 

ai. De ces chests-la, e'est-a-dire de riaiquit«S 
et des erreurs vers. 16, 17, 19. 

HI, 8. Janniset Jambrisiyyi\%. AfamMs): 
ces deux noms ne se trouveat pa* dans I'ancien 
Testament. D apres une tradition juive, cesont 
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Chap. Ill, 9. 



lie EPITRE A TIMOTHEE. 



Chap. IV, 17, 




Jambres qui s'opposerent a Moise, de 
meme ces hommes, vicies d'esprit et 
pervertis dans la foi, s'opposent a la 
9 verite. Mais ils ne feront plus de 
progres; car leur folie eclatera aux. 
yeux de tous, comme celle de ces deux 
homines-la. 

10 Pour toi, tu m ? as suivi dans ma 
doctrine, dans ma conduite, dans mes 
projets, dans ma foi, dans ma longani- 
mite, dans ma charite, dans ma con- 

11 stance, dans mes persecutions, dans 
mes souffrances, telles qu'il oven est 
survenu a Antioche, a Iconium, a Lys- 
tres. EUes sont sans nombre, les perse 



12 



cutions que j'ai endurees, et chaque fois tous ceux qui auront aime son avene- 
le Seigneur m'en a delivre. Aussi bien, ment. 



vant leurs convoitises et avides de ce 
qui peut chatouiller leurs oreilles; ils 4 
les fermeront a la verite pour les ou- 
vrir a des fables, Mais toi, sois cir- 5 
conspect en toutes choses, endure la 
souffrance, fais Toeuvre d'un predicateur 
de TEvangile, sois tout entier a ton mi- 
nisters Car, pour moi, je sers deji de 9 
libation, et le moment de mon depart 
est proche. J'ai combattu le bon com- 7 
bat, j'ai acheve ma course, j'ai garde la 
foi; il ne me reste plus qu'a recevoir 8 
la couronne de justice, que me donne- 
ra en ce jour-la le Seigneur, le juste 
Juge, et non seulement a moi, mais a 



1 — CHAP. IV, 9 — 17. — La position 
de V A pot re* II invite son disciple a le 
rcjoindre [vers. 9— 1 3]. Informations 
sar diver ses personnes [14 — iS]. 

Tache de me rejoindre au plus tot; 9 



tous ceux qui veulent vivre avec piete ! 
dans le Christ Jesus, auront a souffrir 

13 persecution. Quant aux mechants et 
aux imposteurs, ils iront tou jours plus 
avant dans le mal, egarant les a litres et 
egares eux-m2mes* - , 

14 Pour toi, demeure ferme dans ce que car Demas m'a quitte par amour pour 
tu as appris, et dont tu as la certitude, le siecle present, et il est parti pour 

15 sachant de qui tu le tiens, et que, des Thessalonique ; Crescent est alle en 10 
ton enfance, tu as connu les saintes \ Galatie, Tite en Dalmatie. Luc seul 1 1 
lettres, qui peuvent te donner la sa- est avec moi. Prends Marc et amene-te 
gesse qui conduit au salut par la foi . avec toi, car il m'est d'un grand se- 

16 en Jesus-Christ. Toute Ecriture est di- cours pour le ministers J'ai envoye 12 
vinement inspiree, et utile pour cnsei- Tychique -a Ephese. En venant, ap- 13 
gner, pour convaincre, pour corriger, ; porte le manteau que j'ai laisse a Troas 

17 pour former a la justice, ami que I'hom- chez Carpus, ainsi que les hvres, sur- 
me de Dieu soit parfait, apte a toute i tout les parchemins. /Alexandre, le Ion- 14 
bonne oeuvre. dcur, m'a fait bien du mal : le Sei- 

4 Je t'adjure devant Dieu et devant le ] gneur lui rendra seion ses ueuvres. Toi 15 
Christ Jesus, qui doit juger les vivants I yussi, tiens-toi en garde contre lui, car 
et les morts, et par son apparition j il tat une forte opposition a notre pa*. 
2 et son regne, preehe la parole, in- j dication. 
siste a temps eta contre temps, reprends, ; Personne ne m'a assiste dans ma pre- 16 
menace, exhorte, avec une entiere pa- miere defense; tous m'ont abandonnc . 

que cda ne leur sott point impute ! Ce- 17 

pendant le Seigneur m'a assiste et nf a 
fortiiie afin que la parole fut pleinement 
annoncee par moi et entendue de toutes 



3 tience et toujours en instruisant Car 
un temps viendra ou les hommes ne sup- 
porteront plus la saine doctrine; mais, ils 
se donneront une foule de docteurs, sui- 



tes deux enchameurs qui appuyerent de leurs 
prestiges la resistance du Pharaon a Moise 
(Exod. vii, 11-ia; viii, 7). 

xx. Adt xiii, 14, 50; xiv, 1 sv. 

16. Inspirte : comp. II Pier, i, 2t. D'autres : 
Toute Ecriture divinement inspirit est utile, 
Le sens est le meme. 

IV, 3. ChatouilUr, etc; litt. ayant aux 
oreilles une dimangeaison d'entendre des nou* 
veautes qui flatten t leurs mauvais penchants. 
Le texte grec, *vif0o7i.cvoi rj\v okoijv, montre 
bien que le prurientes auribus de la Vulgate 
ne doit pas etre rapporte a magistros mais au 
sujet du verbe coaeervabunt, 

4. Des fables * des speculations gnostiques sur 
les puissances celistes. 

$. Endure la souffrance : 1* tabor* de la Vulg. 
doit s'entendre d'apres le grec k*kq%q&i\<jw du 
travail de la souffrance; sache porter avec vail- 



lance les adversitds de toute sorte. — La Vulg. 
ajoute: sois sobre. Ces deux mots raanqueni 
dans tous lesmanuscrits grecs et dans plusieurs 
manuscrits de la Vulgate elle-merae. 

6. La pensee : Je suis pres de inourir, est ex* 
prtmee sous deux images differentes : d'abord 
sous la figure d'un sacrifice, ou pluttJt d'une 
libation, a cause de son sang qui va etre vers* 
(coup. Phil. iL 17); puis sous celle d]uu navire 
dont on detache lesamarres poursortir du port. 
Au lieu de mon depart^ la Vulgate traduit, ma 
dissolution la separation des deux elements 
qui composent I etre hurnain, Time et ie corps; 
le mot grec peut aussi se traduire de cette 
inaniere. 

9. Col. iv, X4; Phiiem. 34. 

17. Dela gueule du lion, expression figurw 
pour designer un danger de roort. Comp. 0a»« 
vi, 31-23; I Cor. xv t 31 sv. 
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II* EP. A TIM. Ch. IV, 1822. 



EP. A TITE, Ch. I, i-u. 



les nations ; et j'ai ete delivre de la ! sauvera en me faisant entrer dans son 
18 gueuie du lion. Le Seigneur me deli- royaume celeste. A lui soit la gloire aux 
vrera de toute ocuvre mauvaise, et il me j siecles des siecles! Amen! 

CONCLUSION [vers. 19 — 22]. 

Salue Prisca et Aquila, et la famille dens, Linus, Claudia et tous les freres. 

20 d'Onesiphore. Eraste est reste a Co- Que le Seigneur Jesus- Christ soit avec 
rinthe, et j'ai laisse Trophime malade ton esprit! Que la grace soit avec vous! 

21 a Milet. Hdte-toi de venir avant Fhi- Amen! 
ver. Eubule te salue, ainsi que Pu- ' 



1 3. Me deiivrera;\\x\%,m a delivre, ils £taient sans doute retournes a Ephese. 

19. Ptisca et Aquila : voy. Rom. xvi, 3; 
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EPITRE A TITE. 



PREAMBULE [Ch. I, r — 4]. 



Adresse et salutation, 

1 B g fflaft AUL, serviteur de Dieu et apo- 
tre de Jesus-Christ pour pre- 
cher la fot aux elus de Dieu et 
faire connaitre la verite qui con- 

2 duit a la piete, et donne Pesperance de la 
vieeternelle, promise des les plus anciens 




temps par le Dieu qui ne ment point, 
et qui a man ties te sa parole en son temps 
par la predication qui nva etc confiee 
d'apres Fordre de Dieu notre Sauveur, 
— a Tiie, mon veritable enfant en la 
foi qui nous est commune : grdce et paix 
de la part de Dieu le Pere et du Christ 
Jesus notre Sauveur. 



CORPS DE LA LETTRE 

[Ch. I, 5 — II, 11]. 

INSTRUCTIONS CONCERNANT ^ORGANISATION DE I/EGLISE 
DE CRETE ET LA DIRECTION A LUI IMPRIMER. 



1° — CHAP. I, 5 — 16. — Instructions 
concent ant cette Egiise dans son en- 
semble. Le choix des eviqties [vers. 
5 — 9]. Leur devoir de defendre P Egiise 
de Cre'te contre certains doc t curs ju~ 
daisants[io — 16]. 

5 Je t'ai laisse en Crete a/in que tu 
acheves de tout organiser, et que, selon 
les instructions que je t'ai donnees, tu 
6tablisses des Anciens dans chaque ville. 

6 Que le sujet soit d'une reputation in- 
tacte, mari d'une seule femme, dont les 
enfants soient fideles, et ne passent point 

7 pour etre debauches ouinsourais. Caril 
faut que FevSque soit irreprochable, en 



I, 4, Eft/ant veritable, dont la filiation 
spirituelle est demontree par son attache* 



qualite d'administrateur de la maison de 
Dieu; qu'il ne soit ni arrogant, nicolere, 
ni adonne au vin, ni enclin a frapper, ni 
porte a un gain sordide; mais qu'il soit 
hospital ier,zele pour le bien, circonspect, 
juste, saint, maitre de ses passions, fer- 
mement attache a la doctrine, qui lui a 
ete enseignee, alin d'etre en etat d'exhor- 
ter selon la saine doctrine etdc refuter 
ceux qui la contredisent. 

Car il y a, surtout parmi les circon- 
cis, bien des gens insubordonnes, vains 
discoureurs et seducteurs des dmes. II 
faut fermer la bouche a ces gens-la qui 
bouleversent des families entieres, et qui 
enseignent, pour un vil interet, cc qu r on 



ment a la pure doctrine de Paul. Vulg. fa'cm* 
aim/. 
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[ *55] 



Chap. I, 12. 



EPITRE A TITE. 



Chap. HI, 4. 



12 nc doit pas enseigner. Un de ieurs com- 
patriotes, un propheteueux, adit : '* Cre- 
tois toujours menteurs, mechantes betes, 

1 3 ventres paresseux. " Ce temoignage est 

vrai. C'est pourquoi reprends-les severe- 

14 ment, afin qu'ils aient une foi saine, et 
qu'ils ne pretent pas roreille a des fa- 
bles judalques et aux prescriptions de 

1 5 gens qui se detournent de la verite. Tout 
est pur pour ceux qui sont purs; mais 
pour ceux qui sont souilles et incrddules 
rien n'est pur; au contraire,leur esprit est 

16 souille, ainsi que leur conscience. lis 
font profession de connaitre Dieu, et ils 
le renient par leurs actes, abominables 
qu'ils sont, rebelles et incapables de 
toute bonne oeuvre. 

2° — CHAP. II. — Conduit e a exigerdes 
differentes dosses de la communaute' ': 
des homines dgis [vers. I — 2]; des fern- 
mes dge'es [3 — 5] ; des jeuaes gens [6— 8] ; 
des esc laves [9 — 10]. La grdee de Dieu 
manifesUe dans le Christy motif de vie 
parfaite \ll—~l$\ 

2 Pour toi, tiens un langage conforme 

2 a la saine doctrine. Dis aux vieillards 
d'etre sobres, graves, circonspects, sains 
dans la foi, dans la charite, dans la pa- 

3 tience; pareillement aux femmes agees 
de faire paraitre une sainte modestie 
dans leur tenue; de n'3tre ni medi- 
santes, ni sujettes aux exces du vin; mais 

4 sa£.sconseilleres, capablesd'apprendre 
aux jeunes femmes a aimer leurs maris 

5 et leurs enfants; a etre retenues, chas- 
tes, occupees aux soins domestiques, 
bonnes, soumises chacune a son mari, afin 
que la parole de Dieu ne soit exposee a 

6 aucun blame. Exhorte de meme les jeu- 

7 nes gens a Stre sages, te montrant toi- 
meme a tons egards un modele de bon- 
nes oeuvres, mettant dans ton e n .seigne- 

8 ment de la purete, de la gravity, une 
parole saine et irreprochable, afin de 
confondre nos adversaires qui n'auront 

12. Un de leurs compatriotts, un Cietois, 
leur proprt prcphete : Paul parle Jans le sens 
des paiens. H s'agit du poete et philosophe Epi- 
menide (vi* siecle avant J..C.),auquel on attri- 
bue aussi des oracles. 

14. Fables : voy. I Tim. t\ 4. 

16. II Tim. iii, 17. — RebelUs: Vulg. incre- 
dibiUi) qui ne veuleni pas croire, suivanc la si- 
gnification du grec avctletc . 

II, 9. Comp. Eph. vt £ sv.; Col. iii, 22 sv. 
1 Tim. vi, x sv.; I Pier, ii, 18. 

it. Source de saiut, en grec o-wnjpio?. La 
Vulgate tradattcomme sielle avail. In etirrfpoc : 
la grAce de Dieu noire Sauveur (par J C.) 
a 4U $HatuY*st£e & tons Us kcmntes.CttU gr£ce 
e'est I'incarnation du Verbe. 



aucun mal a dire de nous. Aux escla- 8 
ves, recommande d'etre soumis a leurs 
maitres, de leur complaire en toutes 
choses, de ne pas les contredire, de ne to 
rien detourner, mais de montrer toujours 
une fidelite parfaite, afin de faire hon- 
neur en toutes choses a la doctrine de 
Dieu, notre Sauveur. 

Car elle s'est manifestee la grace de n 
Dieu, source de salut pour tous les hom- 
mes; elle ncus enseigne a renoncer a Tim- 1 2 
piete et aux convoitises mondaines, et a 
vivre dans le siecle present avec tempe- 
rance, justice et piete, en attendant la 13 
bienheureuse esperance et l'apparition 
glorieuse de notre grand Dieu et Sauveur 
Jesus-Christ, qui s'est donne lui-meme 14 
pour nous, afin de nous racheter de toute 
iniquite et de se faire, en nous purifiant, 
un peuple qui lui appartienne, et qui soit 
zele pour les bonnes oeuvres. 

Voila ce que tu dois precher, recom- 15 
mander et revendiquer avec une pleine 
autorite. Que personne ne te meprise. 

3° — chap, ill, I — 11. — Conduit* a 
tenir dans les relations avec U monde 
non chritien. E no nee des instructions 
[vers. 1 — 3] ; motif de les suivre 
[4 — 7]. Eviter les discussions inuti- 
/^[S — 11]. 

Rappelle aux fideles Je devoir d'etre 3 
soumis aux magistrats e*t aux autorites, 
de leur obeir, d'etre prets a toute bonne 
oeuvre, de ne dire du mal de personne, 2 
d'eviter les contestations, mais d'etre con- 
descendants, et de temoigner la plus 
grande douceur a Tegard de tous les 
hommes. Car nous aussi, nous etions 3 
autrefois insenses, indociles, egares, es- 
claves de toutes sortes de convoitises ct 
, dk jouissances, vivant dans la malignite 
1 et Fenvie, dignes de haine, et nous hais- 
sant les uns les autres. Mais lorsque 4 
Dieu notre Sauveur a fait paraitre sa 
bonte et son amour pour les hommes, 



13. Ei, savoir, I* apparition* etc., le retour 
glorieux de Jesus. C'est a lui que PAp6tre 
donne le litre de grand Dieu et Sauveur. En 
effet, dans le texte grec Particle est unique et il 
est plac6 devant les A deux substantifs : tow 
prydAov #*ov x<u (twttJ^xk ^uv. Si S. Paul 
avait voulu parler de Dieu le Pare, il aurait re- 
pute" 1'article devant <rt*rqpof . De plus \'<m<^avfia 
n'est jamais attribute a Dieu Te Fere. Ceue 
expression si gnifie le second Avcnement du Fits 
de Dieu (comp. I Tim. vi, 14; II Tim. iv, 1,8; 

. Phil, iii, 20; Col. iii, iv; I Pier, iv, 13). 

HI, 4. San am o u r pour les hommes^ gr. tj ^(A* 
*v6putwia> Vkumanitai de la Vulg. doit ctre 

. emendue dans le meme sens ct non pas de la 
nature humainede Jesus-Christ. 
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£P. A TITE. Ch. Ill, 5-15. 



EP. A PHILEMON, 1-9. 



5 il nous a sauves, non a cause des oeuvres 
de justice que nous faisions, mais selon 
sa misericorde, par le bain de la re- 
generation et en nous renouvelant par 

6 le Saint-Esprit, qu'Uarepandusurnous 
lavement par Jesus-Christ notre Sau- 

7 veur, afin que, justifies par sa grace, 
nous devenions heritiers de la vie eter- 
nelle, scion notre esperance. 

S C'est la une parole certaine, et je desire 
que tu affirraes ces choses, afin que ceux 
qui croient en Dieu s'appliquent a etre 



12 



les premiers dans la pratique des bonnes 
ceuvres. C'est ce qui est bon et utile aux 
hommes. Quant aux questions folks, 
aux genealogies, aux querelles, aux dis- 
putes relatives a la Loi, evite-tes, car 
elles sont inutiles et vaines. Pour celui 
qui fomente des divisions, apres un pre- 
mier et un second avertissement, eloi- 
gne-le de toi, sachant qnun telhomme 1 1 
est entiereraent perverti, et qu'ii est un 
pecheur condamne de son propre juge- 
ment. 



10 



CONCLUSION [vers. 12 — 15I, 



Recommandations partiadieres ; 
salutations, 

Lorsque je faurai envoye Artemas ou 
Tychique, hate-toi de venir me rejoin- 
dre a Nicopolis, car j'ai resolu d'y passer 
rhiver. Pourvois avec soin au voyage 
de Zenas, le docteur de la loi, et d'Apol- 
los, en sorte que rien ne leur manque. 



De plus que les notres aussi apprennent 14 
a se porter aux bonnes ceuvres, de ma- 
niere a subvenir aux besoius urgents, 
afin qu'ils ne soient pas sans fruits. 

Tous ceux qui sont avec moi te sa- 15 
luent; salue ceux qui nous aiment dans 
la foi. 

Que la grace soit avec vous tous ! 
Amen! 



5. Comp. Eph. v a6; I Pier, in, ax. X5. Que la grace; la Vulg. avec quelques 

g. Comp. 1, t*; I Tun. i, 7. \ manuscrics grecs ajoute, de Dieu ; d autre* : 

13. Pourvots an voyage; Vulg., ate soin den- I la grdce du Seigneur. 

voyer en avant; partout ailleurs elle traduit au- \ 

tremcnt le mot grec (Rom. xv, 24, al.) 






EPITRE A PHILEMON. 



10PREAMBULE [vers. 1—7 1. — 
20 CORPS DE LA LETTRE : la 
requite de Paul et motifs qui fap- 
puient [vers. 8—21]. — 30 CONCLU- 
SION : communication personnellc; 
salutations diverses [22 — 25]. 

1 MBBIaul, prisonnier du Christ Je- 
sus, et Timothce, notre frere, 
a Philemon, notre tres cher ami 
et collaborateur, a Appia, 
notre soeur, a Archippe, notre compa- 
gnon d'armes, et a TEglise qui est dans 
ta maison : a vous grace et paix de la 
part de Dieu notre Pere et da Seigneur 
Jesus- Christ I 




1. Appia % probablement la femnie de Phite- 
moo.— Notre strttr % c.-a-d.^chrftienne.La Vulg. 
el plusieurs manuscrits ajoutent, iris ctutre. 
A rthippe % sans doute le fils de Philemon : voy. 
Col. iv, 17. 

t 6. La Vulgate, lisant cpopyq? au lieu de 
,F fAW ^ u ,i * at I* le^on des meilleurs man us- 
crits.et iv vu.lv au lieu de Iv wlv* traduit : afin 



Me souvenant sans cesse de toi dans 
mes prieres je rends grace a mon Dieu ; 
car j'apprends quelles sont ta charite et 
ta tidelite a regard du Seigneur J&us 
envers les saints, puisse la generosite 
inspiree par ta foi devenir efficace et sc 
faire connaitre par tout le bien accompli 
parmi vous en vue du Christ En effet, 
ta charite m'a comble de joie et de con- 
solation, parce que les coeurs des saints 
ont ete ranimes par toi, frere. 

Voila pourquoi, bien que j'aie dans le 
Christ toute liberte de te prescribe ce qu'il 
convient de faire, j'aime mieux, au nom 
de cette charite, t'en supplier. Tel que je 
suis, moi Paul, vieux, et de plus actudle- 



que U btenfaisance, inspiree far ta foi, ne 
reste pas cachee, mais /ctat€ auxytuxke tous, 
tous reconnaissant taut de bonnes attvrgs ac* 
complies parmi vous en vue de Jesus-Christ. 

7. Les canrs, m. a m. les entrailles. 

9. Vulgate : te supplier \ toi qui as I'dfe de 
Paul vieux, et de plus prison nier. 
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10 merit prisonnier pour Jesus-Christ, je 
te supplie done pour mon fils, que j'ai 
engendre dans les fers, pour Onesime, 
qui autrefois ne fa guere ete utile, 
mais qui maintenant Test vraiment, et 
a toi et a moi. Je te le renvoie, lui, 
mon propre coeur. Je Paurais volon- 
tiers retenu pres de moi, afin ou'il me 
servit a ta place dans les chaines que 

14 je porte pour i'Evangile. Mais je n'ai 
voulu rien faire sans ton assentiment, 
pour que ton bienfait ne paraisse pas 
force, mais qu'il vienne de ton plein 

15 gre. Peut-etre aussi Onesime n'a-t-ii 
ete separe de toi pour un temps, qnatin 

16 que tu le recouvres a jamais, non 
plus comme un esclave, mais bien mieux 
qu'un esclave, comme un firere bien-aime, 
tout particulierement aime de moi, et 
combien plus de toi, aussi bien selon la 

17 chair que selon le Seigneur! Si done tu 
me tiens pour etroitement uni a toi, 



11. II y a ta une allusion au noui binjainos 
qui signifie utile. 

xa. Mon propre c&ur, m. a m. mes propres 
entrailles. La Vulgate a ici suscipe, comme le 
texte re^u et quelques mss., wpo<rAa£ov. Mais 



EP. AUX HEBREUX, 1-4. 

accueille-le comme moi-meme, Et s'il 18 
t'a fait tort, s ? il te doit quelque chose, 
passe-le a mon compte. C ? est moi Paul, 19 
qui ecris ceci de ma propre main; moi je 
te le rendrai, pour ne pas te dire que tu 
es mon debiteur, et meme de ta propre 
personne. Oui, frere, que j'obtienne de 20 
toi cette satisfaction dans le Seigneur; 
rejouis mes entrailles dans le Christ 
Je t'ecris ceci plein de confiance en ta 21 
docilite, sachant que tu feras meme au 
del& de ce que je demande. 

En meme temps prepare aussi pour 22 
moi Vhospitalite; car j'espere vous etre 
.endu, gnice a vos prieres. 

Epaphras, mon compagnon de capti- 23 
vite en Jesus-Christ, te salue, ainsi que 24 
Marc, Aristarque, Demas et Luc, mes 
collaborateurs. 

Que la grace de notre Seigneur Jesus* 25 
Christ, soit avec votre esprit! Amen! 



ce verbe est de trop ici, il u'est prononce* par 
l*Ap6tie qu'au vers. 18. 

16. Selon ta chair* sous le rapport social, 
etant ton esclave; selon U Seigneur^ en sa qua- 
Iitt- de chr&ten. 



EPlTRE AUX HEBREUX. 



V 



PRfeAMBULE [Ch. I, i — 4]. 




|PRfes avoir, a plusieurs reprises ' 

et en diverses manieres, parle \ 

autrefois a nos peres par les 

Prophetes, Dieu, dans ces 

derniers temps, nous a parle par le Fils, 

qu'il a &abli heritier de toutes choses, et 

par lequel il a aussi cre& le monde, Ce 

3 Fils t qui est le rayonnement de sa gloi- 

1, 1. A plusieurs reprises, UtL en pltuieitrs 
patties, par fragments, les divers personnages 
de l'Ancien Testament favorises de quelque r6- 
velation ebneeraant le salut du monde parle' 
Messie, n'en ayant recu chacua qu'une jpartie, 
tandis que, dans la nouvelle alliance, Dieu a 
r4vt\6 par son FUs la verite tout entiere. — En 
plusieurs manieres : par des songes, des visions, 
des paroles articulees, tandis que, de nos jours, 
la Verity elle-mfime s'est incaruee et a apparu 
dans le Fils. — ProphHes y dans le sens large : 
tous ceux dont Dieu s'est servi pour communi- 
quer ses revelations, tels que Jes Patriarches 
(Gen, xx, 7) etc, Mofse, (U, 2; lit, 2 sv.; comp, 
(Dent, xxiv, 10), David <iv. 7) etc 

2. Le Monde % gr. les siecles, expression M- 



re, I'emprcinte de sa substance, et qui 
souticnt toutes choses par sa puissante 
parole, apres nous avoir purifies de 
nos peches, s'est assis a la droite de 
la majesty divine au plus haut des 
cieux, d'autant plus grand que les an* 
ges, que le nom qu'il possede est plus 
excellent que le leur. 



bralque pour dire le monde. 

3. Rayonnement^ image r^flechie; ou bien 
rejtet (comp. Sag. vii, 26), ces deux wnsdu 
mot grecconviennentef;alement au FUs de Dieu; 
le premier exprime mieux l'ldentitl de nature 
entre le FiU et le Perc. — Empreinte de sa 
cnbstance oudeson essence, de son e*tre. Comme 
1' empreinte d'un sceau montre j usque dans les 
moindres details le sceau qu'elle reproduit, ainsi 
J.-G porte tous les traits de la nature du Fere; 
il en est la revelation, la manifestation ext6 
rieure; •' Celui qui le voit, voit le Pere " (J«* u 
xiv, 9). — Soutient, conserve, toutes choses par 
su parole puissante. m. a m. Par la parole 
de sa puissance : n6bratsme (Ps. xxxiii, 9; 
I Col. i, 18). 
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Chap. I, 5 
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Chap. II, 4. 



PREMIERE PARTIE [DOGMATIQUE]. 

SUPERIORITY DE LA RELIGION CHRETIEXNE 
SUR L' ALLIANCE ANCIENNE. 

SECTION I [I, 5 -IV, 13]. 

Superiority de Jesus-Christ, mediateur de la nouvelle alliance 

sur les organes de l'alliaace ancienne. 

A. — Superiority de Jesus-Christ sur les Anges [I, 5 — II, 18]. 




10 — Chap, i, 5—14. — JeSus- Christ 
est le Fits de Dieu par origine et par 
nature [vers. 5—6]. Us Anges ne 
sont que serviteurs; le Fils est Roi, 
Cre'ateur et Maltre de toutes choses 
[7- 14]. 

5 Auquei des anges en efifet Dieu a-t-il 
jamais dit : " Tu es mon Fils, au- 
jourd'hui je t'ai engendre ? " Et encore 
" Je serai pour lui un pere, et ii sera 

6 pour moi un Fils? " Et lorsqu'il intro- 
duit de nouveau dans le monde le Pre 

7 
est dit des anges : •• ceiui qui 
de ses anges des vents, et de ses servi 

8 teurs une damme de feu/' il dit au 
Fils : " Ton trone, 6 Dieu, est eternei; 
le sceptre de ta royaute est un sceptre de 

9 droiture. Tu as aime la justice et ha! 
Tiniquite; c'est pourquoi, 6 Dieu, ton 
Dieu ta oint d'une huile d'allcgresse au- 

10 dessus de tous tes compagnons." Et 
encore : "Cest toi, Seigneur, qui as 
au commencement fonde la terre, et les 

1 1 cieux sont Pouvrage de tes mains; ils 
periront, mais tu demeures; ils vieilli- 

12 ront tous comme un vehement; comme 
un manteau tu les rouleras, et ils seront 
changes; mais toi, tu restes le meme, et 

13 tes annees ne s'epuiseront point" Et 



5. Ps. ii, 7; II Rois, vii, 14. 

6. Citation de Ps. xcvii 196), 7, d'apres les 
Septante. 

7- Citation du Ps. civ (103!, 4 d'apres les 
Septante. Le texte hebreu dit : "des tour- 
billons tu fais tes envoyes, et executeurs de tes 
jugements les feux flamboyants." 

8.9. Citation du Ps. xlv (44), 6, 7. Dans ce 
Fsaume le psalmUte cdebre lunion mystique 
du Roi-Mewie avec TEglise. a-a-d. avec la pos- 
tern* d Israel convertie a I'Evangile et arae- 

r^ 1 . a , u ? oi sattVeur !e » nations pafennes. — 
L finite d aiUfrtsst, Thuile parfitmee que dans 
certaines ctrconstances on rlpandait sur la t£te 
de celui que Ton voulait honorer. Comp* Ps. 
«v (103), t 5 ; Is. Ixi, 3 : image de ta gloire su- 



auquei des anges a-t-il jamais dit : 
" Assieds-toi a ma droite, jusqu'a ce 
que je fasse de tes ennemis i'escabeau de 
tes pieds?" Ne sont-ils pas tous des 14 
esprits au service de Dieu, envoyes 
comme serviteurs pour le bien de ceux 
qui doivent receiroir ^heritage du saiut? 

2° — Ch. P. ii, 1— 18. — Exhortation 
a s* attacker avec fertneti au salut de 
la nouvelle alliance. Si ta parole des 
Anges exigeail Vobtissance, combien 
plus la parole deje"sus> Christ I [vers. 
1 — 4]. Abaissi pendant sa vie terres- 
tre un peu au-dessous des Anges, le 
Christ est maintenant couronne de 
gloire [5 — 9]. Pourquoi il convenaii 
qtfil souffrit [ IO— iS]. 

Cest pourquoi nous devons nous at- 2 
tacher avec plus de soin aux choses que 
nous avons entendues de peur que nous 
ne venions a £tre entraines. Car, si 2 
deja la parole promulguce par des an- 
ges a eu soneffet, et si toute transgression 
et toute desobeissance a recu en retour 
un juste chatiment, comment pourrons- 3 
nous echapper, ennegligeant un si grand 
salut, qui, annonce d'abord par le Sei- 
gneur, nous a ete surement transmis par 
ceux qui I'ont entendu de lui, Dieu con- 4 
firmant leur temoignage par des signcs, 
des prodiges et toutes sortes de mira- 



preme dont jouit le Sauveur, apres ses humilia- 
tions et tessouffrances, 6ternellement assis avec 
ses rachetes (ii, n; Rom. vtii, 17) au festin des 
noces celestes. Comp. Matth. xxii, 2 sv.; 
xxvi, 39; Apoc. xxi T 3-4. 

to- 1 2. Ps. ci (100X 26-28. — Tu demenrts, 
d autres manuscrits et la Vulgate, tu demure* 
ras. — Tu Its rouleras; d'autres manuscrits et 
la Vulg., in tes changtras. 

13. Assieds-toi, etc.. citation du Ps. cix 
(ioo), 1, ou le Messie (M: .tth. xxii, 43) est re* 
presents sous les fraits d*ua souverain, reunts* 
sant en lui la double dignity de roi et de pr£- 
tre. Comp. Aci. ii, 34, 35; I Cor. xv f 24-26. 

II, 4. Les dons du Saint- Es r n't : voy, 
I Cor. xii, 1-6. 
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Chap. II, 5. 
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Chap. Ill, 5. 



cles, ainsi que par les dons du Saint- 
Esprit, repartis selon sa volonte? 

5 En effet, ce n'est pas a des anges que 
Dieu a soumis le mondc a venir dont 

6 nous parlons. Aussi quelqu'un a-t-il 
ecrit quelque part ce temoignage : 
" Qu'est-ce que I'homme, pour que vous 
vous souveniez de lui; ou le fils de I'hom- 

7 mepourquevousenpreniezsoin? Vous 
l'avez abaisse pour un peu de temps au- 
dessous des anges; vous l'avez couronne 
de gloire et d'honneur, [vous l'avez eta- 
bli sur les ouvrages de vos mains], 

8 vous avez mis toutes choses sous ses 
pieds." En effet, en lui soumettant tou- 
tes choses, Dieu n'a rien laisse en de- 
hors de son empire. Or a present nous 
ne voyons pas encore que toutes choses 

9 lui soient soumises. Mais celui qui " a 
ete abaisse pour un peu de temps au- 
dessous des anges," Jesus, nous le 
voyons couronne de gloire et d'honneur 
a cause de la mort qu'il « soufferte, afin 
que, par la grace de Dieu, il goutat la 
mort pour tous. 

10 En effet, il etait bien digne de celui 
pour qui et par qui sont toutes choses, 
qu'apres avoir conduit a la gloire un 
grand nombre de tils, il elevat par les 



B. — Superiority de Jesus-Christ sur Moi'se. 
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10 — Chap. Ill, i — 6. — Jesus-Christ 
midiaieur fidele comme Moi'se, II lui 
est supJrieur, parce qu'il est le con- 
structeur et le chef de la maison de 
Dieu oh Moi'se nefut que servitcur. 

3 C'est pourquoi, freres saints, vous qui 
entrez en partage de la "ocation celeste, 
considerez I'apotre et le grand pretre de 

2 la foi que nous professons, Jesus, qui 



6-7. Ps. viii, 5*7, /9p*xv rt peut significr unpen 
au-dessous,ou/to«r uh p*uke temps au-oessous. 
S. Paul paraft le prendre tct dans le second 
sens, ou suivant quelques-uns <fons les deux 
sens. Dans le psaume, qui selon le sens littoral 
se rapporte a I homme en general, cette expres- 
sion est prise dans le premier sens. Et dans le 
texte hebreu au lieu des Anges, il s'agit de Dieu 
me'ine. La fin du werset manque dans phiaicurs 
mss grecs. 

13-13. P s » **" ( 21 )» 2 3* (Ct Matth. xxvii, 46; 
Jean, xix, 34). — Is. viii, 17 sv. 

1 8. (Luc, xxii, 38), «$' v .Que la Vulgate rend 
par in to in quo a bien la signification cattsate : 
parce que. 

Ill, 1. Jesus est afdtre de noire foi; c'est* 
&*dire envoys de Dieu pour l'annoncer aux 
homines, et grand prttre % reconciliant sans 
cesse l* humanity avecDteu; ilreunit deux (one- 
tions que Dieu avatt partagles entre Molse et 
Aaron. 

a. Moist appele 1 (Nombr. xii, 7) " fidele dans 



souffrances au plus haut degre de per- 
fection le chef qui les a guides vers le 
salut. Car celui qui sanctifie et ceux n 

2ui sont sanctifies, tous sont d'un seul. 
!'est pourquoi Jesus-Christ ne rougit 
point de les appeler freres, lorsqu'il dit : 
'* J'annoncerai ton nom a mes freres, je 12 
te louerai au milieu de rassemblee. M 
Et encore : " Je mettrai ma confiance en 1 3 
lui." Et encore : "Me voici, moi et les 
enfants que Dieu nra donnes." 

Puis done que les " enfants" ont eu 14 
en partage le sang et la chair, lui aussi 
y a participe egalement, afin de briser 
par sa mort la puissance de celui qui a 
l'empire de la mort, e'est-a-dire du dia- 
ble, et de delivrer ceux que la crainte 1 5 
de la mort retenait toute leur vie assu- 
jettis a la servitude. Car certes ce n'est 
pas a des anges qu'il vient en aide, mais 
c'est a la posterite d' Abraham. De la 
vient qu'il a du etre fait semblable en 
tout a ses freres, afin d'etre un Pontife 
misericordieux et qui s'acquittat fide- 
lement de ce qu'il faut aupres de Dieu, 
pour expier les peches du peuplc; car, 
c'est parce qu'il a souffert, et a ete lui- 
meme eprouve, qu'il peut secourir ceux 
qui sont eprouves. 



16 



17 



18 



est fidele a celui qui l'a etabli, r-omme 
Molse a ete u fidele dans toute sa mai- 
son." Car il surpasse Molse en di- 3 
gnite, d'autant que celui qui a cons- 
truit une maison a plus d'honneur 
que la maison meme. — Car toute 4 
maison est construite par quelqu'un, 
et celui qui a construit toutes choses 
c'est Dieu. — Tandis que Molse a ete 5 
" fidele dans toute la maison de Dieu ", 



toute la maison de Dieu " dans sa mission de 
chef du peuple de Dieu. 

3. Qtue la maison mime (traduire la Vulg. 
comme s*il y avait domo au lieu de domt%s\ y 
compris ceux qui l'habitent, les serviteurs qui y 
sont attaches; cette >uaisf>.t, c'est Tanciemie 
alliance, y compris Molse; et celui qui fa cons- 
truite, c est J.-C. 

4. Toute maison a et& bade par quelqu'un, 

auoique, en derniere analyse, Dieu, le Crcateur 
e toutes choses, en doive etre regards comme 
le premier nuteur. II en est ainsi de la maison 
d' Israel, de l'ancienne the*ocratie; c'est Dieu 
sans doute qui en est la cause premiere, mais 
cela n'exclut pas que te Christ en puisse etre 
consider comme architecfle et Tordonnateur; 
car c'est par son Fils, le Verbe eternel, que 
Dieu a fait toutes choses : et c'est aussi lui 
qui 6tait present dans les theopharties de 
rA. T., par lesquelles Dieu pre*parait son peu* 
pie a> 1'avenement du Messie. 
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Chap. Ill, 6. 
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Chap. IV, ia 



en qualite de serviteur, pour rendre 
temoignage de cc qu'il avait a dire, 

6 le Christ a ete fidele corame fils, a la 
tete de sa propre maison, et sa maison 
c'est nous, pourvu que nous retenions 
fermement jusqu'a la fin la profession 
ouverte de notre foi, et Fesperance qui 
fait notre gloire. 

2° — Chap, hi, 7— iv, 13. _ Exkar- 
Cation morale. Ne pas i miter a l\yard 
deJfstis-Christ rincre'dulite' et la tie's- 
ohtissance des anciens Israelites a leur 
mediateur Moise : leur ehdtiment 
[vers. 7—19]. La terre promise, figure 
du repos de Dieu qui nouS est reserve' 
a nous aussi [1 v, 1 — 10]. Pour le mf- 
ritcr^ mettre en am*re la parole de 
Dieu vivante ct puissante [11 — 13]. 

7 C'est pourquoi, — comme le dit le 
Saint-Esprit ; " Aujourd'hui, si vousen- 

8 tendez sa vobc, n endurcissez pas vos 
coeurs, comme il arriva au lieu nomme la 
contradiction, au jour de la tentation au 

9 desert, ou vos peres me provoquerent 
pour m'eprouver; cependant lis avaient 
vu mes oeuvres pendant quarante ans ! 

10 Aussi je fus irrite contre cette genera- 
tion, et je dis : Sans cessc leur coeur s'e- 

1 1 gare; ils n'ont pas connu mes voies. Je 
jurai done dans ma colere : lis n'entreront 

12 pas dans mon repos :" — prenezgarde, 
mes freres, qu'fl ne se trouve en quelqu'un 
de vous un coeur mauvais et inndele, qui 
lui fasse abandonner le Dieu vivant 

13 Au contraire exhortez-vous les uns les 
autres chaque joar, tant que dure ce 
temps appefe : " Aujourd'hui ! " afin que 
personne d'entre vous " ne s'endur- 

14 cisse" seduit par le peche. Car nous 
sommes entres en participation du Christ, 
pourvu que nous retenions fermement jus- 
qu'a la fin le commencement de notre etre 

15 enlui, pendant qu*il nous est dit encore: 
" Aujourd'hui, si vous entendez sa voix, 
n'endurcissez pas vos coeurs, comme au 



lieuappele la contradiction." Qui sont, 16 
en effet, ceux qui, apres " avoir entendu 
la voix de Dieu," se reVolterent? Mais ne 
sont-ce pas tous ceux qui etaient sortis de 
1'EgyptesouslaconduitedeMoise? Et 17 
contre qui Dieu fut-il "irrite pendant 
quarante ans ! " N'est-ce pas contre ceux 
qui avaient peche, et dont les cadavres 
joncherent le desert? " Eta qui jura- t-il 18 
a^u'ils n'entreraient pas dans son repos," 
sinon a ceux qui avaient desotei? En 19 
effet nous voyons qu'ils ne purent y en- 
trer a cause de leur desobeissance. 

Craignons done, tandis que la pro- 4 
messe "d'entrer dans son repos" est 
encore en vigueur, qu'aucun de vous ne 
vienne a etre frustre. Car le joyeux 2 
message nous a ete adresse aussi bien 
qu'a eux; mais la parole qui leur fut 
annoncee ne leur servit de rien, n'elant 
pas aliiee a la foi chez ceux qui 1'enten- 
dirent Au contraire nous entrerons 3 
dans le repos, nous lescroyants, selon ce 
qu^il a dit : " J'ai jure dans ma colere : 
Ils n'entreront pas dans mon repos ! " 
II parle ainsi, quoiqueses oeuvres eussent 
eteachevees depuis le commencement du 
monde. Car il est dit quelque part au 4 
sujet du septieme jour : " Et Dieu se 
reposa de toutes ses oeuvres le septieme 
jour"; et ici de nouveau : '* Ils n'en- 5 
treront pas dans mon repos ! " 

Puis done que quelques-uns doi- 6 
vent v entrer, et que ceux qui recu- 
rent d'abord la proraesse n J y sont pas 
entres a cause de leur desobeissance, 
Dieu fixe de nouveau un jour qu'il ap- 7 
pelle " aujourd'hui, " en disant dans 
David si longtemps apres, comme on Pa 
vu plus haut : " Aujourd'hui, si vous 
entendez sa voix, n'endurcissez pas vos 
coeurs." Car si Josue les eut intro* 8 
duits dans " le repos," David ne jarle- 
rait pas apres cela d'un autre jour, li 9 
reste done un jour de repos reserve au 
peuple de Dieu. En effet celui qui entre 10 



7-* 1. AujonrtThHii etc. : citation, d'apret !es 
Septante, du Ps. xcv (94), 7, n; le Psalmiste a 
en vue Exod. xvii, 7; Nombr. xx, t sv. 

14. D'autres traduisent le grec : Pourvu que 
nous retenions fermement j'utqud la fin, notre 

i°'J?'* J i* aM ou ***** <"""»*** Premiere, c'est- 
a*dire la conftance chre*tienne que nous avions 
an commencement. 

16. La Vulgate (Hsant rtm au lieu de tu**) 
donne ce verse* san* interrogation : Car quel- 
ques-uns afris avoir entendu la voix de Dieu, 
u sent rtvolUs, metis non fas tous ceux, etc: 
mats la forme interrogative employee aussi 
*T5 ***** l7t ,8 » P!™ Prtftrable. 

•»' 1# C * c * C4HJK aMt * etc * ** Ii$ant avec 1** 
meiUeors manuscrits tmc mxxraatv. — La 

Vulg. a lu to** axovatfciW : n'itant pas *UUe 



azec la Jot aux chases quits avaient en/endues. 




recurent par la foi les paroles de la promesse, 
p. ex. Josu*etCaleb(comp. Nombr. xuietxivX 

3. Nous entrerons, lilt, nous entrous^ nous 
avons la certitude d'etre admis. 

^4-5- — Quelque part; les ledeurs savaient 
ou (Gen. u, aji — Et ici, dans le passage du 
Ps. xcv (94). que nous venons de rapport er (ver- 
set 3X Paul laisse au lecleur a tirer la conclusion. 

7. Dans David, soit dans le livre des Psau- 
mes, dont David est le principal auteur, sort 
plutdt par Torgane de David autcur de ce 
Psaume. 
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Chap. IV, ii. 



ltPITRE AUX H&BREUX. 



Chap. V, io. 



" dans le repos de Dieu " se repose aussi 
de ses oeuvres, comme Dieu s'est repose 
des siennes. 

1 1 Empressons-nous done d'entrer dans 
ce repos, afin qu'aucun ne tombe en don- 
nantlememeexemplededesobeissance. , . , . 

12 Car eile est vivante la parole de Dieu; et a decouvert aux yeux de celui a qui 
elle est efficace, plus aceree qu'aucune i nous devons rendre compte. 



epee'a deux tranchants; si penetrante 
qu'eile va jusqu'a separer Tame et l'es- 
prit, les jointures et les moeiles; elle 
demele les sentiments et ies pensees 
du cvjeur, Aussi nulie creature n'est 15 
cachee devant Dieu, mais tout est a nu 



*e 



SECTION H [IV, 14 - X, 18]. 
Superiority de la fonction du Tils. 

I. — JESUS-CHRIST LE FILS DE DTEU EST PONTIFE SUIVANT 
L'ORDRE DE MELCHISEDECH [IV, 14 — VI, 20]. 

pechent par ignorance et par erreur. 
puisqu'il est lui-meme entoure de fai- 
blesse. Et tfest a cause de cette fai- 3 
blesse qu'il doit offrir pour lui-m£me, 
comme pour le peuple, des sacrifices 
pour les peches. Et nui ne s'arroge 4 
cette dignite; il faut y etre appele de 
Dieu, comme Aaron. Ainsi le Christ 5 
ne s'est pas elevS de lui-meme a la 
gloire du souverain pontificat, mais il 
Pa recite de celui qui lui a dit : " Tu 
es mon FUs, je t'ai engendre aujour* 
d'hui"; comme il dit encore dans un 6 
autre endroit : " Tu es pr&re pour tou- 
jours selon Pordre de Melchis&iech. " 
C*est lui qui, dans les joujjrs de sa chair, 7 
ayant avec de grands cris et avec lar- 
mes offert des prieres et des supplica- 
tions a celui qui pouvait le sauver de la 
raort, et ayant &e exauce pour sa piete, 
a appris, tout Fils qu'ii est, par ses pro- 
pres souffrances ce que e'est qu'obSir, 
et qui, apres avoir ete elev6 a la per- 9 
fection, est devenu pour tous ceux qui 
lui obeissent i'auteur d'un salut kernel, 
Dieu I'ayant d£clar6 ** grand pr&re selon to 
Tordre it Melchisedech." 



10 — chap, iv, 14— v, 10. — Preut 
de cette affirmation* Courte introdne 
Hon [vers. 14 — 16]. Les deux condi 
tions reqtiises dans le grand pretre : la 
vocation divine^ la similitude de na- 
ture [v, I — 4]. Elks sont realises en 
JeSus- Christ (5— 10]. j 

14 Ainsi, puisque nous avons en Jesus, 
le Fils de Dieu, un grand pretre excel- 
lent qui a penetre les cieux, demeurons 
fermes dans la profession de notre foi. 

15 Car nous n'avons pas un grand prStre 
impuissant a compatir a nos infirmi- 
tes; pour nous ressembler, il les a 

16 toutes eprouv6es, hormis le pifche. Ap- 
prochons-nous done avec assurance du 
trone de la grace, afin d'obtenir mise- 
ricorde et de trouver grace, pour 3tre 
secourus en temps opportun. 

5 • En effet, tout grand pretre, pris 
d'entre les hommes, est etabli pour ies 
hommes en ce qui regarde le culte de 
Dieu, afin d'offrir des oblations et des 
2 sacrifices pour les p6ch6s. II est capa- 
ble d'user d'indulgence envers ceux qui 



S 



11. AV tombe x ne perisse ainsi que Ies Israeli- 
tes incredules dans le desert. Voy. tii, 17. Vul- 
gate, ne tombe dans U mime exemple, etc. 

12. La parole de Dieu, non pas le Verbe, 
dont il n*a pas etc* question jusqu'ici; mais d'une 
mamere generate les paroles de promesse et de 
menace; en particulier la menace prononcee con* 
tre tes increaules dans ie Psaume xcv (94). Voy. 
iii, ti* 18, 19; iv f 3. Cette menace s'accompli- 
rait infailliblement; car la parole de Dieu est 
viva**** toujours en vigueur; elle est efficace, 
e'est-a-dire active evepynt Oe codex B et S. Jer. 
•rapYijf t manifeste), ayant son accomplissement 
(Is. hr, 10 sv.). 

V, 4. Aaron: voy. Exod. xxviii, 1; Comp. 
xxiv t 4 sv.; Lev. viii, i;Nombr. Hi, 10. 
$.GUir*;C* mot se trouvc souvent dans S.Jean 

!comp. viii, 54) pour signifier la glorification de 
f.-C. aupres de son Fere apres sa resurrection 



et son ascension, glorification cjui inaugura tout 
a la fois son regne et son pontifical — P$. ii, 7. 
S. Paulentend cet auiourd'kui du joarde la 
resurrection du Fils de Dieu (Act xiii, 33X 
quand le Pere proclama de fait Ie Christ, 
I Homme- Dieu, son Fils et le Roi de l'univers. 

6. Ps. ex (109) 4. 

7. Pour sa (tdtd {kich rift «vAa£«tttf), sa sou- 
mission respectueuse a la volonte du Pere ce- 
leste (Matth. xxvi, 4a). La proposition are peut 
fort bien recevoir le sens ae/our, a cause de. 
Comp. Matth. xiii, 44! «vi"f 7\ )***• «ii * ; 
Ac^. xxii, zi. 

8. Fils; la Vulg. ajoute de Dion. 

10. Ce verset introduit le dlveloppement qui 
commence an chapitre vi, ao; vti, x sv. Les ver- 
sets v, ti; vi, 19 forment une digression, mais 
qui se rattache etroitement ao. but poursoivi 
par rApdtre, 
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Chap. V, ii. 



EPITRE AUX HEBREUX. 



Chap. VI, 2d. 



-° — chap, v, ii— vi, 20. — Avertis- 
sement pour preparer les audileurs a 
comprendre ces grandes vMUs. Lettr 
lenteur a comprendre ct leur imper- 
fection [vers, ii— 14]. Danger de perte 
irremediable auquelils seraient exposes 
s' Us se negligent [vi, 1—8]. Encoura- 
gement par le souvenir de leurs vuvres 
pass/es [9— 12], et surtout par le motif 
de la fidelite de Dieu demontrJe dans 
Pkistoire d' Abraham [13 — 20]. 

1 1 Sur co ,ujet, nous aurions beaucoup de 
chases a dire, et des choses difficiles a vous 
cxplio^uer, parce que vous etes devenus 

iz lents a comprendre. Vous, en effet, qui 
depuis longtemps devriez etre des mai- 
tres, vous avez encore besoin qu'on vous 
enseigne les premiers elements des ora- 
cles de Dieu, et vous en etes venus a avoir 
besoin de lait, plutot qued'une nourriture 

13 solide. Quiconque en est encore au lait, 
n'est pas capable de la parole de per- 

14 fection ; car c'est un enfant. Mais la i 
nourriture solide est pour les hommes 
faits, pour ceux dont le sens est exerce 
par habitude a discerner le bien et le 
maL 

6 C'est pourquoi, laissant de cote les pre- 
miers elements de la doctrine chretienne, 
elevons-nous a fenseignement parfait, 
sans poser de nouveau les principes fon- 
damentaux du renoncement aux ueuvres 

2 mortes, de la foi en Dieu, de la doctrine 
des ablutions, de reposition des mains, 
de la resurrection des morts et du juge- 

3 mcnt kernel. C'est ce que nous allons 
faire, si Dieu le permet 

4 Car il est impossible pour ceux qui ont 
«it£ une fois eciaires, qui ont goute le 
don celeste, qui ont eu part au Saint- 

5 Esprit, qui ont gout£ la douceur de 
la parole deDieu et les merveillesdu mon- 

6 deavenir, et qui pourtant sont tombes, 
de les renouveler une seconde fois en les 
amenant A la penitence, eux qui pour leur 
part cmcifient de nouveau leFils deDieu 

7 et le livrent a Tignominie. Lorsqu'une 



! terre, abreuvee par la pluie qui tombe sou- 

i vent sur elle, produit une herbe utile a 

1 ceux pour qui on la cultive, elle a part a la 

benediction de Dieu ; mais, si elle ne pro- 8 

duit que des epines et des chardons, elle est 

1 jugec de mauvaise qualite, pres d'etre 

maudite, et Fon rinit par y mettre le feu. 

Cependant, bien-aimes, quoique nous 9 
parlions alnsi, nous avons de vous une 
opinion meilleure et plus favorable a 
votre salut. Car Dieu n'est pas injuste 10 
pour oublier vos ceuvres et la charite que 
vous avez montree pour son nom, vous 
qui avez rendu service aux saints et 
leur en rendez encore. Nous desirons u 
que chacun de vous deploie le meme 
zele jusqu'a la tin, afin que vos espe- 
rances soient accomplies, en sorte que 12 
vous ne vous relachiez po'nt, mais que 
vous imitiez ceux qui, par la foi et la 
perseverance, entrent dans Pheritage 
promis. 

Dans la promesse quil fit a Abraham, 13 
Dieu ne pouvant jurer par un plus grand 
que lui, il jura par lui-meme, et dit : 14 
44 Oui, je te benirai et je te multiplie- 
rai." Et ce fut ainsi que ce patriarche, 15 
ayant patiemment attendu entra en pos- 
session de la promesse. En effet, les 16 
hommes jurent par celui qui est plus 
grand qu'eux, et le serment, servant de 
garantie, termine tous leurs differends. 
C'est pourauoi Dieu, voulant montrer avec 1 7 
plus d'evidence aux heritiers de la pro- 
messe, rimmuable stabilite de son dessein, 
fit inter venir le serment, afin que, par 18 
deux choses immuables, dans lesquelles 
il est impossible que Dieu nous trompe, 
nous soyons, nous qui avons cherche en 
lui un refuge, puissamment encourages 
a tenir ferme Fesperance qui nous est 
proposee. Nous la gardens comme une 19 
ancre de l'ame, sure et ferme, cette es- 
perance qui penetre jusqu'au dete du 
voile, dans U sanctuaire ou Jesus est 20 
entre pour nous comme precurseur, en 
qualite de * * grand prctre pour toujours 
selon Tordre de Melchisedech." 



VI, 6. D*apres la Vulgate* // est impossible 
que ces Chretiens tombit par '/apostasic volon- 
taire xoitnt rtnattvelis. Le grec a *va**Kvifav 
a 1 wfhf. Cest pour les mintstres de l'Evan$ile, 
et avec les movers ordinaire* de conversion, 
qu'il affirme l'lmpossibilit* de rewtuveltr, en 
les ramenant a de meilleurs sentiments (etc 
MeTavow), les Chretiens dont il parlt. 

7. A ctux four qui (Vulg. par qui) tilt est 
cnltivie* 



12. Ceux 1 Abraham et tous les croyants; sc- 
ion la Vulgate, les croyants seulement, les 
fideles; d'ou'le futur, ktrittrcnt. 

19. Un* ancrr, symbole de resperance che* 
les anciens. 

30. MtlckisitUck ; ces derniers mots nunc- 
nent a la pensee de v, 6* to, que Tauteur va 
raaintenant de*velopper. 
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Chap. VII, I. 



EPITRE AUX HfiBREUX. 



Chap. VII, 22. 



II. — SUPERIORITY DU SACERDCCE SELON L'ORDRE DE MELCtll 
SfiDECH SUR LE SACERDOCE L^VITIQUE [VII, i — X, 18]. 

A. — Les personnes : Melchisedech et J£sus-Christ. 



to — chap, vii, I— 19. — La realite\ 
du sacerdoce de Jesus-Christ [vers, j 
1 — 3]. Melchisedech, simple figure de i 
Jesus-Christ, est supirieur a Abra^- j 
ham [4—6*], par consequent aux pre- 
tres levitiqnes [6*— 10], dont le sacer- 
doce est impuissant et temporaire, tan- 
disque celui de Jesus-Christ est kernel 
[II— 19]. 

J Ce Melchisedech, roi de Salem, pretre 
du Dieu tres-haut, — qui vint au de- ; 
vant d* Abraham a son retour de la 

2 defaite des rois, le benit, et a qui 
Abraham donna la dime de tout lebutin, ; 
— qui est d'abord, seion la signification 
de son nom, roi de justice, ensuite roi de 

7 Salem, c'est-a-dire, roi de paix, — qui 
est sans pere, sans mere, sans genealogie, 
aui n'a ni commencement de jours, ni 
fin de vie, — et qui est ainsi devenu sem- 
blable au Fils de Dieu : ce Melchisedech 
demeure pretre pour toujours. 

4 Considerez combien est grand ceiui 
a qui Abraham, le patriarche, donna 
une dime sur ce qu'tl y avait de meil- 

5 leur. Ceux des fits de Levi qui obtien- 
nent le sacenioce ont, d'aprcs la Loi, 
i'ordre de lever la dime sur le peuple, 
c'est-a-dire sur leurs freres, qui cepen- 
dant sont sortis eux aussi du sang! 

6 d* Abraham; et iui, aui n'etait pas issu 
de leur race, a leve la dime sur Abraham, 
et il a bem celui qui avait les promesses: 

7 Or, sans contredit. c'est i'inferieur qui 

8 est beni par le superieur. En outre, ici, 
ceux qui percoivent les dimes sont des 
hommes qui meurent; mais la, c'est un 
homme dont il est atteste qu'il est vivant. 

9 Et Levi meme, qui percoit la dime, l'a 
payee, pour ainsi dire, en la personnc 

10 d' Abraham; car il etait encore dans 



son aleul, lorsque Melchisedech alia a sa 
rencontre. 

Si done la perfection avait pu etre rea- 1 1 
Usee par lesacerdoce levitique,— car c'est 
sous lui que le peuple re^ut la loi, — quelle 
necessite y avait-il qu'il surgit un autre 
pretre " seion I'ordre de Melchisedech, " 
et non seion i'ordre d* Aaron? Car,lesa- 12 
cerdoce etant change, il est necessaire que 
la Loi le soit aussi. En effet, ceiui de qui 13 
ces paroles sont dites appartient a une 
autre tribu, dont aucun membre n'a servi 
al'autei: il est notoire en effet que notre 14 
Seigneur est sorti de Juda, tribu a laquelle 
Moise n'a jamais attribue le sacerdoce. 
Cela devient plus evident encore, s'il sur- 1 5 
git un autre pretre a la ressemblance de 
Melchisedech, institue, non d'apres les 16 
prescriptions d'une loi charneile, mais 
seion la puissance d'une vie qui ne finit 
point, seion ce temoignage : "Tu es 17 
pretre pour toujours seion I'ordre de 
Melchisedech." 

Ainsi, a eteabrogee la premiere jrdon- 18 
nance, a cause de son impuissance et de 
son inutility,— cariaLoin'arienamene 19 
a la perfection, — mais elje a etc i'intro- 
duction a une meilieure esperance, par la- 
quelle nous avons acces aupres de Dieu. 

2° — chap, vii, 20 — 28. — Autres 
prerogatives du sacerdoce de Jesus- 
Christ. Settljesus a ete etabli pretre 
avec servient [vers. 20 — 22], pritre 
unique [23 — 25] et par/ait [26—28]. 

Et commc cela ne s'est point fait sans 20 
serment, — car, tandis que les autres ont 
ete etablispr&res sans serment, ceiui-ci 21 
Fa ete avec serment par celui qui lui a dit : 
" Le Seigneur Fa jure, et il ne s'en repen- 
tira pas : Tu es pretre pour toujours seion 
I'ordre de Melchisedech/' — Jesus est 22 



VU. L'autcur suit pas a pas l'histoire de 
Melchisedech telle qu'elle est racontee dans 
la Gencse (ch. *iv). La. ce personnage entre . 
brusquement en scene; le livre sacrc, qui nous ' 
donae si minutieusement la genealogie des pa* 
tHarches, ne nous die pas quel est son pere, 

Suelle est sa mere, quels sont ses ancetres; rien 
e sa naissance, rien non plus de sa mort : c'est 
un e*tre mysteneux qui apparatt tout a coup 
dans l'histoire, etdisparait sans laisser de trace. 
Son nofn meme est signincatif : il s'appelle Mel- 
chisedech, c'est a-dire, roi de Justice; il est roi 
de Salem, c'est-a-dire de la paix; de plus, il 
est pretre, et pretre du vrai Dieu, qu' Abraham 



adorait, dans un temps 6u l'tdolatrie regnait 
partout. Enfin, il est dit de lui qu'tl benit Abra- 
ham et qu'il en recut la dime, ce qui le met au* 
des&us du grand ancetre du peuple choisi, et 
par consequent d' Aaron et du sacerdoce levi- 
tique. En tout cela, I'auteur va nous le mon- 
trer, il est la figure de Jesus-Christ. 

a. Comp. Ps. IxxviOs), 3 hebr., qui donne a 
Jerusalem le nom de Salem. 

5. Du, sang, m. a m. des reins d' Abraham. 

xo. Dans son altul, m. a m. dans les reins de 

son pere. . ... 

20. Les autres c -a-d. les fils dc Levi; celui-ci, 
Jesus. 
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Chap. VII, 23. 



— *» f»i«4u u aemeure e 

-e E^ r? J? 5 ** 08 q<" ne se iransmet 

" S Z2? _/? la wnt'anssi qu'il peut sau- 

ver parfaitement ceux qui s'approchent 

de Dm par lui, puisqu'ji est toujours 

,« Tf P? 1 "* mter ceder en leur faveur. 

nZl« V n e . ffet ' le s™ ad p rftre q« ! « 

nousfallait, sauit, innocent, ians tache, 



~" ,"£'> " ' a Ia " une fois ponr toutes 
en s offrant lui-meme. LaLoi,eneffet 28 
nstitue grands pretres des hommes su 
jets a la faiblesse; mais la parole du 

tne le Fib qui est arrive a la perfection 
pour I'eternite. 



#. - Les Offrandes et les Sacrifices. 



VT-? AP - VI ». 1-13- —/Aw- 

i!J? t, eS ! minis tre du sanctuaire 
vtrtUOk [vers. 1 _ 5]. // est tn ^ ia . 

teur d'une alliance nouvelle, plus 
excellent, et/onaVe sur de meilleures 
promesses [6 — 13]. 



8 Le point capital dans ce que nous di- 
sonsse reduit a ceci : c'est que nous avons 
aina un grand pretre qui s'est assis a la 
droite du trone de la majeste divine dans 

- lesoeux, commeministredu sanctuaire 
et du vrai tabernacle, qui a ete dresse 

, £"L f Sogneur, et non par un homme. 

•> Car . *««» grand pretre est etabli pour 
oflnr des oblations et des sacrifices: 
d ou u est necessaire que lui aussi ait 

4 quelque chose A offrir. S'il etait sur la 
terre, U ne serait pas meme pretre, puis- 
qu ill y trouve des pt etres charges d'of- 

5 fnr les oblations selon la Loi, — les- 
quels celebrent un culte qui n'est qu'une 
image et une ombre des choses celestes, 
comme Moise en fot divinement averti 
orsqml dut construire le tabernacle : 

r^^fT' *!• eSe « neu r. ^ faire tout 
d apres le modele qui t'a ete montre sur 

6 la montagne."- Mais noire ^rand 
Aran -a recu un minister* d'autant 
plus eleve, qu'il est mediateur d'une 
alliance superieure et fondee sur dc meil- 
leures promesses. 

7 En effet, si la premiere alliance avait 
ete sans defaut, a n'y aurait p«-s eu 
«eu de lui en substituer une seconde. 

» tare est bum un blame que Dieu expri- 
me, quand il leur dit : « Void, dit le 
Seigneur, que les jours vienncnt ou je 
Lontracterai une alUance nouvelle avec 



10 



la maison d Israel et avec la maison de 
juaa; non pas une alliance comme celle 
que je fis avec leurs peres, au jour ou ie 
les pns par la main pour les faire sortir 

£%?*? E 0'P te Pubqu'ils n'ont pas 
persevere dans mon alliance, moi aussi 

J vnSr Id ? ,aiss,5s ' d? 'eSeigneur. Mais 
voici 1 alliance que je lerai avec la raai- 
Mn d Israel apres ces jours-la, dit le 
seigneur : Je mettrai mes lois dans leur 
esprit et je les ecrirai dans leur cceur- 
et je serai leur Dieu, et Us seront mon 
Peuple. Aucund'euxn'enseigneraplus u 
son concitoyen aucun n'ensdgnera son 
frere, dtsant: Connab le Seigneur' car 
tous me connaitront, depub le plus petit 
aentre eux jusqu'au plus grand. |« , 2 
pardonnerai leurs iniquites, et je ne me 
souviendrai plus de leurs pkhes ^ 
— Endisant : «• Une alliance nouvelle," 1, 
Dieu a declare la premiere viefllie; or 

u » est pres de disparaitre. 



20— CHAP, ix, 1— 14.— Z*; riles, les of- 
frandesetUssatrifices du culte mosaigue 
itatent multiples et magnifiques, ma/< 
menaces [vers. 1— 10]. Efficacite du 
sacrifice de JeSus-Christ au point de 
vue de la purification et de la samlifi. 
cation mtirieures [11 — 14]. 

, La premiere alliance avait aussi ses a 
reglements relatife au culte, et un sane- 
tuaire terrestre. En effet, on a cons- 2 
trurt un tabernacle, avec une partie an- 

*r\ y* 1 ? Ie Heu saint > S etaient 
Ie chandelier, la table et les pains de 

proposition. Derriere le second voile 1 

se trouvait la partie du tabernacle appe' 
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Chap. IX, 4. 



fiPITRE AU3. HfiBREUX. 



Chap. IX, 14'. 



I 






I 

V, > 



1 



4 Ice ie Saint des Saints, ayant un autel I fiera-t-il notre conscience des ceuvres 
d'or pour les parfums et l'arche de Pal- j mprtes, pour servir le Dieu vivant? 
liance toute recouverte d'or. Dans Tar- 
che se trouvait tine urne d'or renfermant 



la manne, la verge d' Aaron qui avait 

5 tleuri, et les tables de i'alliance. Audes- 
sus etaient des cherubins de la gloire, 
couvrant de leui ombre le propitiatoire. 
Mais ce n'est pas ici le lieu de parler 
sur ce sujet en detail. 

6 Or, ces choses etant aLnsi disposees, 
les pretres entrent en tout temps dans la 
partie anterieure du tabernacle, lors- 

7 qu'ils font le service du culte; le grand 
pretre seui, une seule fois l'annee, entre 
dans la seconde partie,mais avec du sang 
qu'il offre pour hri-meme et pour les peches 

8 du peuple. L'Esprit- Saint montre par 
la que le chemin du saint des saints n'a 
pas encore ete ouvert, tant que subsiste 

9 le premier tabernacle. Cest une figure 
qui a rapport au temps present; elle 
signifie que les oblations et les sacri- 
fices offerts ne peuvent amener a la 
perfection, au point de vue de la con- 

10 science, celai qui rend ce culte. Car 
avec les prescriptions relatives aux ali- 
ments, aux boissons et aux diverses 
ablutions, ce ne sont que des ordonnances 
charnelles, imposees seulement jusqu'a 
une epoque de reformation. 

Mais le Christ ayant paru comme 
^rand pretre des blens a venir, c'est 
en passant par un tabernacle plus 
excellent et plus parfait, qui n'est pas 
constmit de main d'homme, c'est-a- 
dire, qui n'appartient pas a cette crea- 

12 tion-ci, et ce n'est pas avec le sang 
des boucs et des taureaux, mais avec 
son propre sang, qu*il est entre une 
fois pour toutes dans le Saint des Saints, 
apres avoir acquis une redemption eter- 

.3 nelle. Carsile sang des boucs et des 
taureaux, si la cendre d'une vache, 
dont on asperge ceux qui sont souilles, 
sanctifient de maniere a procurer la pu- 

14 rete de la chair, combien plus le sang 
du Christ qui, par i'Esprit eternel, s'est 
offert lui-meme sans tache a Dieu, puri- 
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chap, xx, 15—28. — La mort deflsut- 
Ckrist condition necessaire de sa md- 
diation. Tout testament doit itrt scelU 
par /amort du testateur\yQXS.\$— I7l 
Le sang dans Pancienne alliance 
[18 — 22]. Le sang de Jesus-Christ : 
offert une seule fois, il est efficacepour 
toujours [23 — 28]. 

Et c'est pour cela qu'il est mediateur 15 
d'une nouvelle alliance, afin que, sa 
mort ayant eu lieu pour le pardon 
des transgressions commises sous la 
premiere alliance, ceux quiont ete appc 
les recoivent I'hcritage eternel qui leur a 
ete promis. Car, la ou il y a un testa- 16 
ment, il est necessaire que la mort du 
testateur intervienne ; parce quun tes- 17 
tament na son effet qu'en cas de mort, 
etant sans force lorsque le testateur 
est en vie. Voila pourquoi meme la 18 
premiere alliance n'a pas ete inaugu- 
ree sans effusion de sang. Molse, apres 19 
avoir proclame devant tout ie peuple 
tous les commandements selon la teneur 
de la loi, prit le sang des taureaux 
et des boucs, avec de l'eau, de la laine 
ecarlate et de l'hysope, et il fit I'asper- 
sion sur le Livre lui-meme et sur tout 
le peuple, en disant ; " Void te sang 20 
de l'alliance que Dieu a pontractee avec 



vous. 



11 aspergea de meme avec le 21 

sang le tabernacle et tous les usten- 
siles du culte. Et d'apres la loi, pres- 22 
que tout se purine avec du sang; et 
sans effusion de sang il n'y a pas de 

remission. . 

Puisque les images des choses qui sont 2J 
dans les deux devaient etre purffiees de 
cette maniere, il etait done necessaire 
que les choses celestes dles-memes to- 
sent inaugurees par des sacrifices supe- 
rieurs a ceux-la. Car ce n'est pas dans 24 
un sanctuaire fait de main d'homme, ima- 
ge du veritable, que le Christ est entre; 
mais il est entrtf dans le del meme afia de 
se tenir desormais pour nous present 



IX, 4. Un autel rf'or.etc. grec 9vtnanipiAu : la 
Vulg. tai encensoir d'or. L'opinion la plus com- 
mune admet qu'il s'agit ici de I'autel des par- 
fums (Exod. xxx, i t 10; xxxvii, 25-28: comp. I 
(3) Rois, vii, 48). Cet autel se trouvait, il est 
vrai, dans le Saint; mais si pres du Saint des 
Saints, tout centre le voile, qu'on pouvait le 
regarder comme en faisant partie (comp. I 
(*) Rois, - 22). Le grec Sxowra. ne dit pas 
plus. Dans sou enumeration, S. Paul se pre- 
occupe mollis d'assigner la place exacle des 
differentes pieces, que de designer 1'objet et 
d'en indiquer 1' usage. 



1 1. Nombr. xix. x et suiv. . 

14. Parr Esprit fternel{Vu\g. par I Espnh 
Saint, variante fausse quant al«P res *r*; , 
mais exa&e pour le sens). — Plnsieurs mss. 
votre conscience. . , 

16. Testament : le mot grec eta0w a la doa- 
ble sensdW/iVw** et de testament. 



19.21. Voy. Exod. xxiv, 3-8 et pour les ntes 
Nombr. xix f 6 sv.; Uv. xiv, s sv. - Cect est u 
tang : Exod. xxiv, 8; corno. Marc, xiv, 24. 

24. Car c'est dans le ciel meme que le Christ 
(Vulg. Jisus) est entrt. 
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Chap. IX, 25. 



SpItre aux hebreux. 



Chap. X, 20. 



25 devant la face de Dieu. Et ce n'est pas 
oour s'offrir lui-meme plusieurs fois, 
cornme le grand pretre entre chaque 
annee dans le sanctuaire avec un sang 

26 qui n'est pas le sien : autrement il au* 
rait du souffrir plusieurs fois depuis la 
fondation du monde; raais il s'est montre 
une seule fois, dans les derniers ages, pour 

27 abolir le peche par son sacrifice. Et 
comme il est arrSte que les hommes 
meurent une seule fois, apres quoi vient 

28 le jugement, ainsi le Christ, apres 
s'fitre offert une seule fois pour 6ter les 
peches dc la multitude, apparaitra une 
seconde fois, sans peche, pour donner le 
salut a ceux qui l'attendent. 

40— CHAP. x,i— 18.— Lamortdejteus- 
Christ nicessaire pour ttotre sanctifi* 
cation. La multiplicity des sacrifices 
dans Fancienne loi^preuve de leur 
impttissance a effacer le pe'che' [vers. 
1 — 5]> <? est pourquoijc'sus -Christ s>est 
offert eomme7nctimcvolontaire[6 — 10]. 
Les sacrifices de rancienne lai, sans 
cesse renouveik; le sacrifice de Jisus- 
Christ unique et par/ait [i 1 — 18]. 

10 La Loi, en effet, n'ayant qu'une om- 
bre des wens a venir, et non Fimage 
meme des choses, ne peut jamais, par 
ces memes sacrifices que Fon offre sans 
interruption chaque ann£e, sanctifier 
parfaitement ceux qui s'en approchent 

2 Autrement n'aurait-on pas cesse de les 
oflrir; car ceux qui rendent ce culte, une 
fois purifi&,n'auraient pluseuaucune con- 

3 science de leurs pechSs. Tandisque,par 
ces sacrifices, on rappelle chaque annee 

4 le souvenir des peches; parce qu'il est 
impossible que le sang des taureaux et des 

5 boucs enleve les peches. Cest pourquoi 
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le Christ dit en entrant dans le monde : 
" Vous n'avez voulu ni sacrifice, ni obla- 
tion, mais vous nvavez forme un corps; 
vous n r avez agree ni holocaustes, ni sa- 
crifices pour le peche. Alors j'ai dit : Me 
voici 'car il est question de moi dans le 
rouleau du livre), je viens 6 Dieu, pour 
faire yotre volonte." Apres avoir com 
mence par dire : " Vous n'avez voulu et 
vous n'avez agree ni oblations, ni holo- 
caustes, ni sacrifices pour le peche," — 
toutes choses qu'op offre selon la Lni, il 
ajoute ensuite : " Voici que je viens pour 
faire votre volonte. *' II abolit ainsi le pre 
mier point, pour eiablir le second. Cest 
en vertu de cette volonte que nous sommes 
sanctifies, par Foblation que Jesus-Christ 
a faite, une fois pour toutes, de son pro- 
pre corps. 

Et tandis que tout pretre se presente 1 1 
chaque jour pour accomplir son ministere, 
et offre plusieurs fois les memes victimes, 
qui ne peuvent jamais enlever les peches, 
lui au contraire, apres avoir offert un seul 
sacrifice pour les peches, " s'est assis " 
pour toujours " a la droite de Dieu, v 
attendant desormais <s que ses ennemis 
deviennent rescabeau de ses piedsr " 
Car, par une oblation unique, il a pro* 14 
cure la perfection pour toujours a ceux 
qui sont sanctifies. Cest ce que l ? Es- 15 
prit- Saint nous atteste aussi; car, apres 
avoir dit : " Voici dalliance que je 16 
ferai avec eux apres ces jours-la, " le 
Seigneur ajoute : 4 < Je raettrai mes lois 
dans leurs cueurs, et je les ecrirai dans 
leur esprit; et je ne me souviendrai plus 1 7 
de leurs peches, ni de leurs iniquites. M 
Or, la ou les peches sont remis, il i3 
n est plus question d'oblation pour le 
peche. 



6 
7 



12 



i\ 



DEUXIEME PARTIE [MORALE]. 

EXHORTATIONS G£N£RALES DfiDUITES DES ENSEIGXE- 
MENTS PRfiCfiDENTS [Ch. X, 19 — XII, 13]. 

I. — LA PERSEVERANCE DANS LA FOI [X, 19 -XII, 13]. 

10 ~Z CHAP * x > ! 9— 31' —Premier mo* \ Ainsidonc, freres, puisquenousavons, 19 
tyde perseverance. Le severe jugement par le sang de Jesus un libre acces 
de Dieu contre les apos/ats. ; dans le sanctuaire, par la voie nonvelle 20 



X, aw N murait-on pas cessi : la Vulgate et 
plusieurs manuscrits, on aurait cesse. 

5*7. Vous m'avet/orm/ un corps; en hebreu 
vous m'aves pored Us ortit/es, en si^ne de ma 
dlpendance, de ma souraission parfaite a votre 
volonte (voy. Exod. xxi, 5); ou bien, vousm'a- 



vtz ouvert Us oreilUs, pour Que je recoive et 
execute vos ordres. La lecon aes Sepiante sot- 
vie par notre auteur, est due peut-ctrea une al- 
teration du texte. 
13. Ps. ex (109), 1; I Cor. xv, 22 sv. 
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Chap. X, 21. 



£PITRE AUX HEBREUX. 



Chap. Xi, 2. 



Ik 



et vivante, qu'il a inauguree. pour nous I 
a travers le voile, c'est-a-dire a travers 

21 sa chair, ztpuisque twits auonsun grand t 
pr&re etabli sur la maison de Dieu, \ 

22 approchons*nous avec un coeur sincere, > 
dans la plenitude de la foi, le coeur pu- 
rine des souillures d'une mauvaise con- 
science, et le corps lavedans une eau pure. 

23 Restons inebranlablement attaches a la 
profession de notre esperance; car celui 

24 qui a fait la promesse est fidele. Ayons 
l'oeil ouvert les uns sur les autres pour 
nous exciter a la charite et aux bonnes 

25 oeuvres. Ne d&ertons pas nos as- 
semblies comme quelques-uns ont cou- 
tume de le faire; mais exhortons-nous 
les uns les autres, et cela d'autant 
plus que vous voyez s'approcher le 

jour. 

26 Car si nous pechons volontairement 
apres avoir re9u la connaissance de la 
verite, il ne reste plus de sacrifice pour 

27 les peches; il n'y a plus qu'a attendre 
un jugement terrible et le feu jaloux qui 

28 devoreralesrebelles. Celui qui a violela 
loi de Molse meurt sans misericorde, sur 
la deposition de deux ou trois temoins; 

29 de' quel chatiment plus severe pensez- 
vous que sera juge digne celui qui aura 
foute aux pieds le Fils de Dieu, qui aura 
tenu pour profane le sang de Talliance 
par lequel il avait ete sanctine, et qui 
aura outrage TEsprit de la grace? 

30 Car nous le connaissons, celui qui a dit : 
4 4 A moi la vengeance ! c'est moi qui la 
tirerai ! " Et encore : Le Seigneur 

31 jugera son peuple." II est effroyable 
de tomber entre les mains du Dieu 
vivant ! 



\2 



Oj 



34 



35 



36 






2 o — chap, x, 32—39. — Deuxilnu , 
motif de perseverance. Le souvenir de 



leur prteidente Constance; la recom- 
pense ne tardera pas. 

Rappelez-vous ces premiers jours ou, 
apres avoir ete eclaires, vous avez sou- 
tenu un grand combat de souffrances, 
tantot exposes comme en spectacle aux 
opprobres et aux tribulations, tantot 
prenant part aux maux de ceux qui 
etaient ainsi traites. En effet, vous 
avez compati aux prisonniers, et vous 
avez accepte avec joie le pillage de vos 
biens, sachant que vous avez une ri- 
chesse meilleure et qui durera toujours. 
N'abandonnezdonc pas votre assurance; 
une grand? recompense y est attachee. 
Car la perseverance vous est necessaire 
afin que, apres avoir fait la volonte de 
Dieu, vous obteniez ce qui vous est pro- 
mis. Encore un peu, bien peu de temps 
et " celui qui doit venir viendra; il ne 
tardera pas. Et mon juste vivra par la 38 
foi; mais, s'il se retire, mon ame ne met- 
tra pas sa complaisance en luL" Pour 39 
nous, nous ne sommes pas de ceux qui 
se retirent pour leur perte, mais de ceux 
qui gardent la foi pour sauver leur 
ame. 

30 — chap. xi. — Troisieme motif de 
perseverance : les grands avantages de 
la foi montris par Vexemple des saints. 
Nature de la foi \ et exemples tire's tie 
rhistoire primitive [ve?s I—?]; ^ 
rhistoire des Patriarches [8—22], dh 
celle de Moise [23—29] et des AncHres 
depuis leur entrie dans la Terre pro- 
mise [30 — 38]. Conclusion [30—40]. 

Or la foi est la substance des choses \ \ 
qu'on espere, une conviction de celles 
qu'on ne voit point Cest pour l'avoir z 
poss&iee que les, anciens ont obtenu un 



23. La confession, ou profession de notre cspi- 
ranct, la ferine attente de la resurrection, de la 
vie eternelle. 

25. L$ jour du second avenement de Jesus- 
Christ que les premiers Chretiens regardaient 
comme prochain. 

26. II s'agit du pcch£ d'apostasie volontaire, 
avec resistance a la verity connue. Corap. 
vi, 4-5. L'auteur avait sans doute a I'espnt 
Nombr. xv, 27. 

30-31. A ttufi appartient, etc. Deut. xxxn, 
35. Contrairement a 1'usage constant de l'au- 
teur de cette lettre, ce texte n'est pas cite* 
d'apres les LXX, mais d'apres l'hebreu, comme 

Rom, xii, 19. ,. , __ . 

34. Prisonniers en Itsant avec la Vulgate 
rote farpfot* au lieu de la le^on du texte recu 
et d'un grand nombre de manuscrits tow 
aeffpotc fuw, de me* I Uns, allusion a la capti- 
vity de celui qui ecrtL 

37. Celui qui doit venir, texte d Habocuc, 
» 3 sv. cite d'apres les LXX, mais avec quel- 



1 que liberty Uauteur ajoute les mots : car 
\ encore un peu, bienpeu de temps. Au lieu de 
; Z?fV//qui doit venir (LXX, «px<>>« w) chatier 
les Chaldeens. il wmaw le Messie (o «pxd/*<»w 
Dan. vii, 13; Zar.h ix, 9; Mai. Hi, 1; Matth. xi t 3; 
Luc, viii, 19), et applique I'orade aux temps 
messianiques. 

XI, 1. La substance, la r6ahte; la foi donne 
une reatite* ?. ce qui, par rapport a nous, est en- 
core a venL; ellc le saisit comme actuellement 
present. — D'autres : La foi est une ferme 
attente; le mot uwd<rr«wn* a en effet cette signi- 
fication. Ps. xxxtx (38), 8; Ruth, i, xa. - Con* 
viclion; d'autres demonstration. S. Jean Uiry- 
sostome : " La foi est une vue de ce qui est 
cache*, et elle nous donne sur 1 invisible la 
meme certitude que celles que nous ayons pour 
les choses qui sont sous nos yeux. Ce dont la 
realite ne parait point encore, la foi nous en 
donne la substance, ou plutOt elle I est elle- 
I me" me." 
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Chap. XI, 3. EPITRE AUX HEBREUX. Chap. XI 2 S 

rw IT- ,_ 3 - P?^** 111 * Ceux qui parlent ainsi mnntrpnt w„. 






ri«, v- :- ™ q»'« existe, et qu u esi j 
remunerateur de ceux qui le cherchent. 

nvZ^S ^ - Ia foi <* ue N( *» divincment 
a\ erti des evenements qu on ne voyait pas 

encore, construisit, avec une oieuse 



.«uua ia poswrue, oant ce nls unique. 
U pensait que Dieu pouvait le ressusciter 19 
d entre les morts; aussi le recouvra-t-il 
conune en figure. 



„,.; „»A*-_ " . n ? r ? ue r de la justice ; benit chacun des His de Fn«amh <* „..»;. 



qnD sejourna 



q^kaac et Tacob h^H JL ' T , f 88 P?™ 01 ". P 2 ""** q"'* virent que Pot- 



13 



~ — imu^uoi, u un seui nommc, deja zrande aue les tnW* h*» pp^T^L r 

3* *V*** /<« /// faites de ckosts aui Ann** . r» u . 

f<»<. «•-»«« o« eu une ^EL*fa&£E Il'ptasT., " h - XX ' V ' 37! ' Pier Hi ' ™ ; 
iromatenelle, nont pas ete bite* dW m= a J' 5 • . . . 

Hire preexistante. fiauues, dtak«nU«^' ,^| , ^. S " ^ lul . *<»>»*' '» feme assurance 
gation, penseni que laoteur na ea vSTque 1W 2£ ih.vVT"' "" JOUr «■ J«— «« "» verita- 
rapgemente. ta disposition du monde<(?eo. IT • li e j£* £ « P™»«»« divu^vors. ,3), dont 
«elon les LXX). Ce wrait le sens de £ vSkate * I inl^3i£L V h ? a * n *?' la figure ' dans '» ci « 
«. »r* ,«, fr, k M«„ imvisiiUsstmt fo'SZL ! f"> u^, f ™°«>«»ts (par opposition aux ten- 

wtf&r tar la parole deDieu^ouHe qui""? Sii. ir^^'^T?- "^ ," ; xUi > •« 
pose k creation materieile est passe du cSSs ^?"„ ^ ^ f^? n ? pelM "^l'S fo ' <*• 35). 
mforme (comp. Sag. ,i, ,S) a l^stence ^ ^"voT G^^il^fcZ??^' 7 - 



Les sept chapiues consacres par lEcclesias- ' ?jA(iil^ ^".'""ul? ( ha, ? n > au '"»««« mil. 
gie avec cclui qui nous occupe % °* vSJ*l?* od - x "» 37 5V ' " L « P <'"n« * Vov. 



Exod. xii t 7, 22 sv. 
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Chap. XI, 29. 



EPITRE AUX HEBREUX. 



Chap. XII, 7. 



celSbra la Paque et fit Faspersion du 
sang, afin que Fexterminateur des pre- 
miers-nes ne touchat pas a ceux des 
Israelites. 

29 C'est par la foi qu ils passerent la | 
mer Rouge comme une terre ferme, tan- 
dxs que les Egyptiens qui tenterent le 

30 passage furent engloutis. C'est par la 
foi que les murailles de Jericho tombe- 
rent, apres qu'on en eut fait le tour pen- 

31 dant sept jours. C'est par la foi que 
Rahab la courtisane ne pent pas avec 
les rebelles, pour avoir donne aux espions 
une sdre hospitalite. 

32 Et que dirai-je encore? Le temps me 
manquerait si je voulais parler aussi de 
G&Uon, de Barac, de Samson, de Jephte, 
de David, de Samuel et des prophetes : 

33 par la foi, ilsont conquis des royaumes, 
exercS la justice, obtenu reffetdes pro- 
messes, ferme la gueule des lions, 

34 eteint la violence du feu, echappe au| 
tranchant de i'epee, triomphe de la ma- 
ladie, deploy^ leur vaillance a la guerre, 

35 mis en fuite des arm£es ennemies; par 
eux des femmes ont recouvr£ leurs 
raorts ressuscites. Les uns ont peri dans 
les tortures, refusant la d&ivrance afin 
d'obtenir une meilleure resurrection; 

36 d'autres ont souffert les moqueries et les 
verges; de plus, les chaineset leg cachots; 

37 Us ont 6te lapid€s, scies, eprouves; ils 
sont morts par le tranchant de l'epde; 
ils ont etr6 9a et la, couverts de peanx 
de brebis et de chfcvres, denues de tout, 

38 persecutes, maltraitSs, — eux dont le 
monde n'&ait pas digne; — ils ont 6te 
errants dans les deserts et les monta- 
gnes, dans les cavernes et dans les 

39 antres de la terre. Cependant eux tous 

29-3 r. Exod. xix, 13* 18 et 11 sv. — Jos. vi, 
5 sv. — Jos. u, it. 

33-34. Des lions : Jug. xiv. 6; David, II Sam. 
xvi, 345V.; Dan. vi, 17. — Dnfeu: Dan. Hi, 
37. — De Cifiti I Sam. xviii, 1:; I Rois, xix, 
1 sv.; II Ro*.s, vi. 13 sv.; I Mach. it, 28. — De 
la matadU : II Rots, xx. — Des armies ettne- 
mies : Jug.vii; I Rois, xiv; il s'agit peut*$tre aussi 
des Macnables, comme le donnerait a entendre 
La qualification aXXorpuop, 

34-3$. DcsShnttus: I Rois, xvii, 17; II Rois,iv, 
17 sv. — Tortures: tel le saint vieilLard Eleaxar, 
Vs 7 freres Machabees, 1 1 Mach. vi, 18 sv. — Les 
ckatnti, etc : Jere*mie. Voy. chapitresxx, xxxii, 
xxxviL — £<x/ifl/r:Zacharie, fils de foiada (II 
Paral. xxiv, ao;comp. Matth. xxiii, 35). — Sciisi 
Isale.— £/r**rt>/r, tentes : comment t par ta tor- 
ture sans doute. Ce mot manque dansplusieurs 
manuscrits et anriennes versions. Au lieu de 
c««cpaa0if0«y queiques-uns proposent de lire 
rtropdeQrivavy ils ont 6te* livres au feu, comme 
oar exemple, les freres Machabe*es chap, vii, 5. 
Mais cette lecon, plus facile pour lesens, parait 
trop conjecturale. — De Mptet tels ces pro- 
phetes que fit mourir J6zabel (I Rois, xix. to), 



que leur foi a rendus recommandables. 
n'ont pas obtenu l'objet de la promesse, 
parce que Dieu nous a fait une condition 40 
meilleure pour qu'ils n'obtinssent pas 
sans nous la perfection du bonheur. 

40 — CHAP, xu, 1 — 13. — Deux attires 
motifs de perseverance. — a) Vexcm- 
ple de Je'sus-Christ [vers. 1 — 3]. — 
b) Les iprettves sont un temoignage 
du patemel amour de Dieu : attes- 
tation de PEcriture [4—6]; la fin 
que Dieu se propose quand il chatU 
[7— 11]. Conclusion [12 — 13]. 

Done, nous aussi, puisque nous som- \ 2 
mes environnes d'une si grande nuee de 
temoins, rejetons tout ce qui nous appe- 
santit et le peche qui nous enveloppe, ct 
courons avec perseverance dans la car- 
riere qui nous est ouverte, les yeux fixes 2 
sur Jesus, l'auteur et le consommateur dc 
la foi, lui cjui, au lieu de la joie qu'il avait 
devant lui, meprisant Tignomime, a souf- 
fert la croix, et " s'est assis a la droitc 
du tr&ne de Dieu. n Consid6rez<eluiqui 3 
a supporte contre sa personne une si 
grande contradiction de la part des 
pecheurs, afin de ne pas vous laisser ^ 
abattre par le decouragement. 

Vous n'avez pas encore resiste jusqu'au 4 
sang dans votre lutte contre le peche. 
Et vous avez oublie Pexhortation de Dieu 5 
qui vous dit comme a des fils r "Mon 
fils, ne mlprise pas le chatiment du Sei- 
gneur, et ne perds point courage lors- 
qu'il te reprend; car le Seigneur chatic 6 
celui qu'il aime, et il frappc dc la verge 
tout fils qu'il reconnalt pour sien." C'est 7 
pour votre instruction que vous etes 
eprouves :* Dieu vous traite comme des 



Uric, frappe* par leroi JoakimQ^r. xxvi, 23) et 
ces 8.000 Juifs que Je jroi Anttochus fit pdrir 
trois jours apres la prise de Jerusalem (il Mac It. 
v, 13JL — Ptaux de brtbis % par exemple fcilie 
(I Rots, xix, 13-to). Comp. Zach. xiii, 4. 

XII, 3. Uauteur, te guide (er. apxiryQs), qui 
nons a pre*ce*des dans ce combat de la foi et 
nous donne le parfait modele de la confiance 
absolue en Dieu. Le consommateur de notre 
foi, parce qu'il l'affermit par son exemple, la 
perfectionne par sa grSce, et la conduit a son 
zlorieux achevement, la vision intuitive (*i£5)- 
La Vulgate pent €tre interpr^tee dans le meme 
sens. 

5. L f exhortation, Vulg. La consolation, mats 
sans exclure l'idee d'exnortation. Citation de 
Prov. iii, it sv., d'apres les LXX. 

6. Texte h^breu : Car U Seigneur chat:e ee* 
tut quit aimett U se comflatt eft Ini commt 
un pire en son jits* 

7. Que vorts $tes iprouvis^ en lisant avec la 
Vulgate, un grand nombre de manuscrits et le> 
meilleures eaitions critiques : «t? vaikiav. — 
D'autres, avec le texte recu : Si vous endnre? 
(ct au lieu de ti?) la correction c*est one Dieu... 
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Chap. XII, 8. 



EPITRE AUX HEBREUX. 



Chap. XIII, 2. 



tils; car quel est le fils que son pere ne 

8 chatie pas? Si vous etes exempts da 
chatiment auquel tous ont part, vous 
etes done des enfants iliegitimes, et non 

9 de vrais fils. D'ailleurs, puisque nos 
peres selon la chair nous ont chaties et 
que nous les avons respectes, combien 
plus nous devons nous soumettre au 
Pere des esprits, pour avoir la \Ie? 

io Quant a ceux-ia, e'etait pour peu de temps 
qu'ils nous chatiaient au gre de leur 
volonte; mais Dieu le fait autant qu'il 



est utile pour nous rendre capabies de 
participer a sa saintete. Toute correc- 
tion, il est vrai, parait sur rheure un sujet 
de tristesse, et nonde joie; mais elle pro- 
duit plus tard, pour ceux qui ont ete ainsi 
exerces, un fruit de paix et de justice. 

*' Relevez done vos mains languissan- 
tes et vos genoux defaillants; dirigez 
vos pas daus la voie droite," afin que oe 
qui est boiteux ne devie pas, mais plutot 
se raffermisse. 



ii 



12 

13 



II. — VERTUS QUE DOIVENT PRATIQUER LES FIDELES, 



— Mais vous vous etes approches de la 22 
montagne de Sion, de la cite du Dieu 
vivant qui est la Jerusalem celeste, des 
myriades qui forment le choeur des an- 
ges, de Passemblee des premiers-ties 23 



14 



15 



chap, xil, 14 — xili, 17. — Paix avec 
tous et sainieU de vie [vers. 14 — 29]. 
Quelques autres vert us [xili, I — 6]. 

Attachement constant et vigilant a la 

foi [7-9} S'affranckir ^ti^unt , f^^^ les "deuVdu J^e~qui est 
de la Synagogue [10-15]. LtbtraltU \ le Dieu de tons des espritsdes justes 
entre ks freres et obfissance aux ,*- , ^^ d h perfection, de Jesus, le 24 
pcrteurs. ; m^^ur d e la nouvelle alliance, et du 

Recherchez la paix avec tous, et la j sang de ^aspersion qui parle plus elo- 
saintete, sans laquelle personne ne verra ! quemment que celui d AbeL 
le Seigneur. Veillez a ce que personne | Prenez garde de resister a celui qui 25 
ne manque a la grace deDieu; a cequ'au- j parlc; car si ceux-la n'ont pas echappe 
cune racine d'amertume, venant a pous 



au 1. 



16 



>nttiment, qui ont refuse d'ecouter 
ser des rejetons, ne cause du trouble, et 1 celui qui publiait ses oracles sur la 
que la masse n'en soit infectee. Qu'il n'y I terre, combien moins echapperons-nous, 
ait parmi vous ni impudique, ni profana- • si nous le repoussons, quand il nous 



teur comme Esau, qui pour un seul mets 
1 7 vendit son droit d'ainesse, Vous savez 
que, plus tard, voulantobtenir la benddic 




si nous le 

parie du haut des cieux : lui, dont 26 
la voix ebranla alors la terre, mais 
qui maintenant a fait cette promesse : 



«7 



^tespasapprochesd'unemontagnequelatchangement des choses qui vont Stre 
main puisse toucher, ni d*un feu ardent, j ebranlees comme ayant eu leur accom- 

• J « » * JiJ't * J _ t _ ' It ,-_* .. £ — — ..— . ...11 An A ..I ..a rlni'lrnM^ 



ni de la nuee, ni des tenebres, ni de la 
ie, temp£te, ni de Teclat de la trompette, 
ni d'une voix si retentissante, que ceux 



plissement, afin que celles qui ne doivent 
pas etre ebranlees subsistent d Jamais. 
Ainsi, puisque nous rentrons en posses- 28 



qui Tentendirent supplierent qu'on ne ! sion d'unroyaume qui ne sera point ebran- 

20 leur parlat pas davantage ; car ils i le, retenons fermement la grace; par elle 
ne pouvaient supporter cette defense : I rendonsaDieuuncultequiluisoitagrea- 

4 Si meme une bete touche la monta- 1 ble, avec pieteet avec crainte. Carnotre 29 

2 1 £ne, elle sera lapidee. " Et ce spec- Dieu est aussi un feu devorant 



lacle etait si terrible que Moise dit 



44 Je suis terrifie et tout tremblant! " N'oubliez pas Thospitalite; quelques-uns 2 



12- 13. Ce qui est boiteux \ en gr.ro vitAo? le 
neutre poar le tnasculin : le chrctien faible et 
chancelant dans la foi. Comp. I Rois, xviii, 2t. 

14. Rom. xii, x8. 

15*16. Racine d* at iter tume y des homines qui 
par leurs doctrines perverses et leurs mauvais 
exemples pourraient €tre pour plusieurs t on 
inieux, pour la communauti (grec oc troAAoi), 
une cause de trouble et de chut j. La figure est 
L-mprunteea Deut. xxix, 18 d'apres les LXX % 

17. Vous saves; Vulgate, sackez. Gen. xxvii, 



sv. 



Perse verez dans Tamour fraternel. 13 



18-2 x. Voyez Exod. xix et xx. 

22. Jerusalem et le moot Sion, centres de 
i'ancienne theocratie, figurent le royaume du 
Messie, I'Eglise chretienne, qui combat sur la 
terre et triomphe dans le del. 

24. Du sang de i* aspersion (Vulg. de Vos* 
persion du sang\ du sang de J.-C avec lequel 
tl est entre dans le sanauaire du del (ix, 13; 
xiv, 18, 20, 14X 

26-27. Cette promesse^ Aggee, ii, 7. 
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Chap. XIII, 3- 



£PITRE AUX HEBREUX. 



Chap. XIII, 24. 



en la pratiquant ont, a leur insu, loge | 

3 des anges. Souvenez-vous des prjson- 
niers, comme si vous etiez ansa prison- 
niers; et de ceux qui sont maltraites, 
comme etant vous aussi dans un corps. 

4 Que le manage soit honore de tous, et 
le lit conjugal exempt de souiilure, car | 
Dieu condamnera les impudiques et les 
adulteres. 

5 Que votre conduite soit exempte d'ava- 
rice, vous contentant de ce que vousavez; 
car Dieu lui-meme a dit : " Je ne te 
delaisserai point et ne t'abandonnenu 

6 point " ; de sorte que nous pou vons dire 
en toute assurance : " Le Seigneur est 
mon secours, je ne craindrai rien; que 
pourraient me faire les hommes? " 

7 Souvenez-vous de ceux qui vous con- 
duisent, qui vous ont annonce la parole de 
Dieu; et considerant quelle a ete Tissue 

8 de leur vie, imitez leur foL Jesus-Christ 
est le meme hier et aujourd'hui; il le sera 

9 eternellement. Ne vous laissez pas en- 
trainer par des doctrines diverses et 
etrangeres, car il vaut mieux affer- 
mir son cueur par la grace, que par 
des aliments, qui n'ont servi de rien a 



ceux qui s'y attachent. Nous avons un 10 
autel dont ceux-la n'ont pas le droit de 
manger qui restent au service du taber- 
nacle. Car pour les animaux dont le 11 
sang, expiation du peche, est porte dans 
le sanctuaire par le grand pretre, leurs 
corps sont brules hors du camp. Cest i^ 
pour cela que Jesus aussi, devant sanc- 
tifier le peuple par son sang, a souffert 
hors de la porte. Done, pour aller a lui, 13 
sortons hors du camp, en portant son 
opprobre. Car. nous n'avons pas ici- 14 
bas de cite permanente, mais nous cher- 
chons celle qui est a venir. Que ce soit 15 
done par lui que nous offrions sans cesse 
a Dieu " un sacrifice de louange, e'est- 
a-dire, " le fruit de levres '' qui ce- 
iebrent son nom. Et n'oubtiez pas la 16 
bienfaisance et la liberalite; car Dieu se 
plait a de tels sacrifices. 

Obeissez a ceux qui vous conduisent, 17 
et ayez pour eux de la deference, car ils 
veillent sur vos ames comme devant en 
rendre compte, — afin qu'ils le fassent 
avec joie, et nonen gemissant; ce qui ne 
1 vous serait pas avantageux. 

! 



EPILOGUE. 






CHAP. XIII, 18—25. — // se recom- 
mande aux prieres des lecteurs [vers. 
18 — 19I, et prie pour eux [20—21]. 
Dernures recommandatiotis [22 — 25]. 

18 Priez pour nous; car nous sommes as- 
sures d ? avoir une bonne conscience, vou- 
lant en toutes choses nous bien conduire. 

to Cest avec instance que je vous conjure 
de le faire, afin que je vous sois plus 
tot rendu. 

20 Que le Dieu de la paix, — qui a ra- 
mene d'entre les morts celui qui, par le 
sang d'une alliance eternelle, est dtvenu 
le grand Pasteur des brebis, notrc Sei- 

2r gneur Jesus, — vous rende capables 



de toute bonne teuvre pour Faccomplis- 
sement de sa volonte, en operant en vous 
ce qui est agreable a ses yeux, par Je- 
sus-Christ, auquci soit la gloire dans les 
siecles des siecles! Amen! 

Je vous prie, freres, d'agreer ces pa- 22 
roles d'exhortation, car je vous ai ecrit 
brievement. 

Apprenez que notre frere Timothee 23 
est relache; s'il vient assez tot, j'irai vous 
voir avec lui. 

Saluez tous ceux qui vous conduisent 24 
et tous les saints. Les freres d'ltalie vous 

saluent. 
Que la grace soit avec vous tous! 

Amen! 



XIII, 7. M. a m. caudueleurs, les chefc spi- 
rituels de l'Eglise de Jerusalem, apdtres, an- 
ciens, diacres, qui Itaient d6ja morts, par ex. 
S. Etienne, S. Jacques, le frere de S. Jean, et 
S. Jacques, eveque de Jerusalem. 

n-ra. Dans la fete de l'expiatton (uv. xvi, 
27 : comp. Lev. iv t ia, a«; in, 30) le sang des 
vidtimes etait port* par le grand pretre dans le 
saint des saints; mais Us carps Haunt bruits 
Jtorsdueamp: a I'epoqueou cette cerdmome 
fut institute les Israelites campaient dans le 
desert. Cest une figure du sacrifice di Jesus- 
Christ non settlement dans les vicumes immo- 
lees, mais aussi dans le rite qui accompajjnait 
cotte inunolation. Cerite signinait que lepecM, 



dont on avait comme charge la vtctune, dait 
banni de la communaute et detruit. Jesus- 
Christ, veritable vidlimeexpiatoire pour les p6- 
ches du monde, a ci6 crucifix hors de la porte 
de Jerusalem (Matth. xxvii, 33; Jean, xtx, 30). 

16. La /iWm/«#,grec*oii'^uw(Comp.Kom. 
xii, 13; xv, 26; II Cor. ix, 13), la genen*ite a 
I'cgard des chrdtiens leurs freres par la commu- 
nication de leurs biens, e'est-a-dire 1 aumOne. 
Prend plaisir ; Vulg. promeretur^ deponent 
avec le sens passif. 

ao-21. I Pier, v, 4; Jean, x, xi, x6. 

m. Prendre en bonne part, Utt. supporter. 
comp. Rom. xv, 15 sv. 
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EPITRE CATHOLIQUE 
DE S. JACQUES. 



PREAMBULE [Ch. I, i]. 



1 si^r K |*«Sfrw» dC D !f" et du i bus <* ui sont dans ,a Aspersion, sa- 
seigneur Jesus-Christ, aux douse tri- 1 hit. 



CORPS DE LA LETTRE 

LVSTRUCTIONS PRATIQUES SUR QUELQUES DEVOIRS 

DE LA VIE CHRfeTIENNE. 

1.-PKEMIERE INSTRUCTION. -LA SOUFFRANCE CHRlfrlENNE. 



CHAP. I, 2— i 8. — Souffrir aver jok 
[vers. 2 — 4 J. La vraie sagesse qu'ii 
Jan/ demander a ZV<w [5 — 8] *r/ de 
tout recevoirde sa main [9 — n], Le 
tttai ne vient pas de lui [12 — 15], qui 
est Tauteur de tout hien [16—18]. 

2 Ne voyez qu un sujet de joie, mes fre- 
res, dans les epreuves de toute sorte qui 

3 tombent sur vous; sachant que repreu- 
ye de votre foi produit la patience. 

4 Mais que la patience soit accompagnee 
d'oeuvres parfaites, afin que vous soyez 
parfaits et accompiis, ne laissant a desi- 
rer en rien. 

5 Si la sagesse fait defaut a quelqu'un 
dentrevous, o^u'il la demande a Dieu, 
Icquel donne a tous simfelement, sans 
rien reprocher; et elle lui sera donnee. 

6 Mais qu ? a demande avec foi, sans hesi- 
ter; car celui qui hesite est semblable au 
not de la mer, agite et ballotte par le 

7 vent Que cet homme-la ne pense done 
pas qu'il recevra quelque chose du Sei- 

8 gneur : homme a deux ames, incons- 
tant dans toutes ses voies. 

9 Que le frere pauvre se glorifie de son 
10 elevation. Et que le riche mette sa 



12 



ix 



gloire dans son abaissement; car il pas- 
sera comme l'herbe fleurie : le soleil u 
s est leve brulant, et a a desseche l'her- 
be, et sa fleur est tombee, et toute sa 
beaute a disparu; de meme aussi le riche 
sefletriraavecsesentreprises. Heureux 
! 1 homme qui supporte Tepreuve! Devenu 
, un homme eprouve, il recevra la couronne 
de vie que Dku a promise a ceux qui 
1 aiment. n 

Que mil, lorsqu'il est tente, ne dise : 
" C'est Dieu qui me tente " ; car Dieu 
ne saurait etre tente de mal, et hu-meme 
ne tente personne. Mais chacun est 14 
tente par sa propre convoitise, qui 
I amorce et rentraine. Ensuite la con- ie 
voibse, lorsqu'elle a concu, enfante le 
peche, et lc peche, lorsqu'il est consom- 
me, engendre la mort 

Ne vous abusez pas, mes freres bien- 16 
aimes. Tout don excellent, toute grace 1 7 
parfaite, descend d'en haut, du Here des 
iumieres, en qui n'existe aucune vidssi- 
tude, ni ombre de changement. De sa 1 8 
propre voionte, il nous a engendres 
par la parole de la verite, alin que nous 
soyons comme les premices de ses crea- 
tures. 



I, 1. Servtteur, dans le sens special de sa 
fondum et de sa dignitc d'apatre. — Dieu le 
Fere. D autres, avec saint CyriUe d'Alexan- 
one : Servtteur de ?..C.\ wire Dieu et Sei- 
fneur.Comp. Jean, xx, 28; II Thess. i, 12. - 
Aux aouze trtbus, aux chrttiens sortis du ju- 
daisme et disperses parmi les nations paien- 

5. SimpknuHt ; qui donne pour donner, sans 



regarder a autre chose (Rom. xii, 3), et par la 
raeme donne libiralement (Vulgate). 

ir. Le soUil brUiant. On peut aussi traduire 
ie gr. <rvv tw Kav<nuvL, en mime temps aue ie 
vent br&lant. 

13. Le grec aim/kurrot, pourrait aussi se tra- 
auire, comme a fait la Vulgate, Dieu ne tente 
pas Pour le mat, mats ce sens donne une tauto- 
logy choquante. t 
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Chap. I, 19. 



EPITRE DE S. JACQUES. 



Chap. II, 13. 



II. — DEUXIEME INSTRUCTION. 
LA FOI QUI OPfeRE PAR LA CHARITE [I, 19— II, 26I. 

disiez : " Vous, asseyez-vous ici, a cette 
place d'honnemy' et que vous disiez au 
pauvre : " Toi, tiens-toi la debout, ou 
assieds-toi ici, au bas de mon marche- 
pied : *' s n"est-ce pas faire entre vous 4 
des distinctions, et vous etablir juges 
aux pensees perverses? 

Ecoutez, mes freres bien-aimes : Dieu 5 
n'a-t-tf pas choisi ceux qui sont pauvres 
aux yeux du monde, pour etre riches 
dans'la foi et heritiers du royaume qu* il 
a promis a ceux qui raiment? Et vous, 6 
vous faites affront au pauvre! Ne sont-ce 
pas les riches qui vous oppriment et qu^ 
vous trainent devant les tribunaux? Ne 7 
sont-ce pas eux qui outragent le beau 
nom que vous portez? Que si vous ac- S 
i complissez la loi royale, selon ce passa- 
» ge de TEcriture : " Tu aimeras ton pro- 
I chain comme toi-meme," vous faites 
! bien. Mais si vous faites acception des 9 
i pereonnes, vous comraettez un peche, et 
I la loi elle-meme vous condamne comme 
transgresseurs. Car quiconque aura ro 
observe toute la loi, s'ii vient a faillir en 
un seul point, est coupablede tous. En 11 
effet, celui qui a dit : IC Tu ne commet- 
tras point d'adultere," adit aussi : " Tu 
ne tueras point." Si donc,tu tues, quoi- 
que tu ne commettes point d'adultcre, tu 
es transgresseur de la loi. Parlez et 12 
agissez comme devant etre juges par la 
loi de liberte. Car le jugement sera 13 
sans misericorde pour celui qui n'aura 
pas fait misericorde; la misericorde 
triomphe du jugement. 

20 —CHAP. II, 14—26. — InutiliUde 
la fit sans les ceuvres. Elle ressemblc 
a la chariti qui serait toute en paroles 
[vers. 14 — 1 8], a la foi des demons 
[19]. Exemples dune foi c/issante : 
Abraham et Raltab [20 — 25]. Coticlu- 
sion [26]. 

Que sert-il, mes freres, a un homme do 14 
dire qu'il a la foi, s'il n'a pas les oeu- 
vres? Est-ce que cette foi pourra le 
sauver? Si un frere ou unc soeur sont 15 
dans la nudity et n'ont pas ce qui leur 



io — chap. I, 19— II, 13. — Mettreen 
pratique la parole entendue [vers. 
19 — 25]. Specialement refnhier sa 
langue [26], pratiquer les auvres de 
misericorde [27], ne pas faire acception 
de personnes [11, 1 — 9]. Obligation 
tflroite des priceptes de la Loi [ 1 o — 1 3]. 

19 Mes freres bien-aimes, vous le savez, 
que l'homme soit prompt a ecouter, lent 
a parler, lent a se mettre en colere. 

20 Car la colere de i'homme n'opere point 

21 la justice de Dieu. C'est pourquoi, re- 
jetant toute souillure et toute excrois- 
sance de mechancete, recevez avec dou- 
ceur la parole qui a ete entee en vous, et 
qui peut sauver vos ames. 

22 Mais efforcez-vous de la mettre en pra- 1 
tique, et ne vous contentez pas de Tecou- ' 
ter, en vous abusant vous-memes par de | 

23 faux raisonnements. Car, si quelqu'un ! 
tomte la parole et ne Tobserve pas, il 
est semblable a un homme qui regarde 
dans un miroir le visage qu'il tient de la 

24 nature : a peine s'est-il considere, qu'ii 
s'en est alle, oubliant aussitot quel il 

25 e'tait. Celui, au contraire, qui fixe son 
regard sur la loi parfaite, la loi de 
liberte, et qui Vy tient attache, n'ecou- 
tant pas pour oublier aussitot, mais pra- 
tiquant ce quHl a entendu, celui-la trou- 
vera son bonheur en i'accomphsSant. 

26 Si quelqu'un s'imagine etre religieux 
sans mettre un frein a sa langue, il 
s'abuse lui-meme et sa religion est vaine. 

27 La religion pure et sans tache devant 
notre Dieu et Pere, n'est pas autre 
qn'avoir soin des orphelins et des veuves 
dans leur detresse, et se preserver pur 
des souilhtres de ce monde. 

2 Mes freres, n'alliez ancune acception 
de personnes avec la foi en Jesus-Christ 

2 Notre-Seigneur de gloire, Si, par 
exemple, il entre dans votre assemblee 
un homme qui ait un anneau d'or et un 
vetement magnifique, et qu'il y entre 
aussi un pauvre avec un habit sordide; 

3 et quetournant vos regards vers celui 
qui est magnifiquement v&u, vous lui 



19. D'apres une autre lecon : Aussi (gr. 
ytfTtaulieo de !*rc)„. one tout homme, etc. 

35. Fixe son regard poor examiner attend* 
vement : le gr. vapcucv^ou designe I'aclion d'un 
homme qui se batsse poui mieux voir. Cora p. 
I Pier, i, xa* 

97. to. religion fure : parmi tous les carac- 
tbes essentiels a la vraie (jptigion, lApdtre en 



indique deux, amenes par son sujet, sans nfer 
lesautres, 

II, 5. Les pauvres aux yettx du monde. 
Scion une autre lecpn, les pauvres de ce monde. 
Comp. I Cor. \ t a6, 29. , 

7. Le nom du Christ, d'od a M forme* Chretien. 

14. La foi speculative, la foi morte que l.» 
charit6 n'anirae point : comp. I Cor. xiii, a. 
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Chap. II, 16. EPITRE DE S. JACQUES. Chap. Ill, 15. 



est necessaire chaque jour de nourriture, 

16 et <nie Tun de vous leur dise : " Allez en 
paix, chauffez-vous et vous rassasiez, 3i 
sans leur donner ce qui est necessaire a 

17 leur corps, d quoi cela sert-il? Ii en est 
do meme de la foi : si elle n'a pas les 
eeuyres, eile est morte en elle-merae. 

iS Mais on pourrait meme dire : " Tu as 



moi ta foi sans les ceuvres, et moi, je te 

19 montrerai ma foi par mes oeuvres. Tu 
crois qu'il y a un seul Dieu, tu fais bien; 
les demons le croient aussi..., et ils trem- 

20 blent! Mais veux-tu te convaincre, 6 



ne 2v *-il pas justifie par les oeuvres, lors- 
qu'il offrit son fils Isaac sur Fautel? Tu 22 
vois que la foi cooperait a ses oeuvres, 
et que par les oeuvres sa foi nit rendue 
parfaite. Et la parole deFEcritures'ao 23 
complit : " Abraham crut a Dieu, et 
cela lui fut impute a justice," et il fut 
appele ami de Dieu. Vous voyez que 24 



la foi, et moi, /ai les oeuvres. " Montre- Fhomme est justifte par les oeuvres, et 



zi est sans vertu? Abraham, notre pere, 



non par la foi seulement. De meme 25 
Rahab, la courtisane, ne fut-elle pas jus- 
tifiee par les oeuvres, quand elle recut les 
envoyes de Josue et les fit partir par un 
autre chemin? De meme que le corps 26 



Domme vain, que la foi sans les oeuvres sans ame est mort, ainsi la foi sans les 



oeuvres est morte. 



III. — TROISIEME INSTRUCTION. 
NE PAS CEDER A L'AMBITION DE S'ERIGER EN MAITRES. 

chap. 111. — a 
ceux qui ant 




3 Mes freres,qu'il ny enait pas tant parmi peut la dompter : c'est un fldau qu'on nc 
vous qui s'engent en docteurs, sachant ( peut arreter; elle est remplie d'un venin 
que nous serons jugfe plus severement. j mortel. Par elle nous benissons le Sei- 9 

2 Car nous pechons tous en beaucoup de r gneur et notre Pere, et par elle nous 
choses. Si qudqu'un ne peche pas en maudissons les hommesqui ont ot£ faits 
parole, c'est un homme parfait, capable ■ a l'image de Dieu. De la memo bouche 10 
de tenir aussi tout le corps en bride. ! sortent la malediction et b benediction* 

3 Si nous mettons aux chevaux un mors 1 II ne faut pas, mes freres, qu'il en soit 
dans la bouche pour nous en faire obeir, ainsi. Est-ce que de la meme ouverture, r 1 
nous gouvernons aussi leur corps tout j la source fait jaillir le doux et Tamer? 

4 entier. Voyez encore les vaisseaux : ! Est-ce qu'un tiguier, mes freres, peut 12 
tout grands qu'ils sont et quoique pous- j produire des olives, ou la vigne des 
ses par des vents impetueux, ils sont . figues? Ainsi une source salee ne peut 
conduits par un tres petit gouvernaii au ! donner de Peau douce. 

5 gre du pilote qui les dirige. Ainsi la Qui parmi vous est sage et intelli- 13 
langue est un tout petit membre; mais | gent? Qu'il fasse voir a I'ueuvre dans la 

de quelles grandes choses elle peut se i suite d'une bonne vie sa moderation et 
vanter! Voyez, une etincelle peut em- ! sa sagesse. Mais si vous avez dans vos 14 

6 braser unegrandeforet! La langue aussi 1 coeurs un zele amer et un esprit de dis- 
est un feu, un monie d'iniquite. N"etant pute, ne vous glorifiez point et ne men- 
qu'un de nos membres, la langue est ca- . tez point contre la verite. Une pareille 15 



17. Dans la suite du chapitre, TApdtre mon- 
tre que la foi sans les oeuvres est nulle (vers. 18), 
sums valeur morale (v. 19), in* flic ace, (v. 20 sv.) 



que la vertu justiflante est non pas dans la loi, 
dans l'ceuvre in se ? mais dans b. foi. Evidem- 

..._,.. _,„ — -^ , ,, , ment U entend toujours une foi vivante, agis- 

». Sst sans vertu, merle. Vulgate etf morte. sante, logique (comme Gal. v, 6). La question 
at. Gen. xxii, 9-18. S.Paul (Rom. iii, 28 etiv, | traitee par S.Jacques est differente. Suffit-il de 
? sv.X s appuyant sur Gen. xv, 6. semble affir- ' croire et avec cela de ne pas se *oucierd'accofn- 
mer exactement le contraire. Mais te point de I plir la loi de Dieu? Non, dit-il, ce 11 est pas une 
vue est different : il ne s'agit ni des tuemes oeu- \ foi speculative qui e^t requise, une foi morte; 
vres,ni de la meme foi.S. Paul ne dit pas quece mais il faut une foi pratique, vi*\dste, logique. 
qui justifie e'est la foi se*ie; ce qui s'oppote- j Cf.Concilede Trente(sess. vi, ap. .0). 
rait a la foi jointe aux oeuvres : idee etrangere i 1 1 1 . 6. Le csurs t in. a m. la roue de notre vie. 
-on argumentation dans l'Epitre aux Remains. 7. IXanifttaux marttts; Vulg.,*/ J autre* ant- 
Mais la foi est opposee aux oeuvres, aux obser- 
vances de la loi juive en particulier, en ce sens 



maux. 
9. Une autre le^on : Dieu notre PZrc. 
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Chap. Ill, 16. 



EPITRE DE S. JACQUES. 



Chap. V f i. 



sagesse ne descend pas cTen haul; elle cifique, condescendante, traitable, pleine 
est terrestre, charnelle, diabolique. de misericorde et de bony fruits, sans 

16 Car la ou il y a jalousie et esprit de i partiaiite, sans hypocrisie. Le fruit de 18 
contention, la est le trouble et toute j justice se seme dans la paix par ceux qui 

17 action mauvaise. Mais la sagesse d ? en | pratiquent la paix. 
haut est premierement pure, ensuite pa- 

IV. — QUATRIEME INSTRUCTION. 
LA PAIX ET LA CONCORDE ENTRE LES FRERES. 



CHAP. IV. — a) La racine des discordes : 
Its passions immartijUes [vers. I — 3], 
et specialement U fol orgiieil de ce 
monde [4— 3 10]. — b) Avis pratiques. 
Ni detraction: c'est un crime [n — 
1 3 a ], ni prlsomption : c'est fo/ie [ 1 3 b — 
16]. Conclusion [17]. 

£ D ? ou viennent Ies guerres et les luttes 
parmi vous? N ? est-ce pas de vos pas- 
sions qui com batten t dans vos raembres? 

2 Vous convoitez, et vous n'avez pas; vous 
etes meurtriers,* vous £tes jaloux, et vous 
n'arrivez pas £ obtenir; vous etes dans 
un etat de lutte et de guerre; et vous 
n ? obtenez pas, parce que vous ne de- 

3 mandez pas; vous demandez, et vous 
ne recevez pas, parce que vous demandez 
mal, avec rintention de satisfaire vos 
passions. 

4 Adulteres, ne savez-vous pas que 
Famitie du monde cest Finimitie contre 
Dieu? Qutconque veut etre ami du monde 

5 se rend ennemi de Dieu. Ou bien pen. 
sez-vous que FEcriture dise en vain : 
'* Cest jusqu'a la jalousie que vous aime 

6 FEsprit qu'il a mis en vous? " Mais il 
donn * une grdce d'autant plus grande, 
selon :e que dit FEcriture: " Dieu re- 
siste aux orgueilleux, et il accorde sa 

7 grace aux humbles." Soumettez-vous 
done a Dieu; resistez au diable, et ii 

8 s'enfuira de vous. Approchez-vous de 



Dieu, et il s'approchera de vous. Net- 
toyez vos mains,. pecheurs; purifiez vos 
coeurs, hommes a Fame double. Sentez 9 
votre misere; prenez le deuil, et pleurez : 
que votre rire se change en pleurs, et 
votre joie en tristesse. Humiliez-vous 10 
devant le Seigneur, et il vous elevera. 

Freres, ne dites point de mal les uns 1 1 
des autres. Celui qui parle mal de son 
frere ou qui juge son frere, parle mal de 
la loi et juge la loi. Or, si tu juges la loi, 
tu n'es plus un observateur de la loi, 
mais tu t'en fais juge. II n'y a qu'un 12 
seul legislateur et qu'un seul juge, celui 
aui a la puissance de sauver et de per- 
are. Mais qui es-tu, toi qui juges ie 13 
prochain? 

Eh bien done vous qui dites : '* Au- 
jourd'hui ou demain nous irons dans 
telle ville, nousy sejournerons une annee, 
nous traliquerons, et nous feroas des 
profits," — vous qui ne savez pas ce 14 
qui arrivera demain; — /car qu'est-ce 15 
que votre vie? Vous etes une vapeur 
qui parait un instant et s'evanouit en- 
suite ; — au lieu de dire : 4t Si le Sei- 
gneur le veut," ou : «* Si nous som- 
mes en vie, nous ferons ceci ou cHa." 
Mais maintenant vous vous vantez dans 16 
votre presomption. Toute jactance de 
cette sorte est mauvaise. Celui done 17 
mi sait faire ce qui est bien et qui ne le 
ait pas, commet un peche. 



2 



V. — CINQUIEME INSTRUCTION 
EXHORTATIONS DIVERSES ET RECOMMANDATIONS. 



CHAP. V. — Contre Us riches oppressturs 
[vers. 1 — 6]. Souffrir avec patience 
f injustice, en vue de Pavenement du 



17. Apres traitabU, la Vulgate imprimee 
(mais non les meilleuns man user its) ajoutc, 
cidatit aux bone const ils. 

IV, 5-6. Au lieu de carvcio-cir d autres lisenc 
Karuncrj<rtv et eotendent spiritus de 1' Esprit- 
Saint : Pensez-vous que tEmlure parte em 
vain f L' Esprit -Saint, qui kabiU en vaut, ai- 
merait-ii fenviot Non certes; ildonne (il ins- 
pire) une traec meiileure, l' humility selon ce 
que dit VEcriture ; " Dieu risitte aux or- 
gueilteux" (Prov. in, 34) etc 



Seigneur [7 — n]. Ne pas jurer [12]. 
VO nction des malades [13 — 18]. 

A vous maintenant,. riches! Pleurez, 5 



Vulgate : Peusez-vous que VEcrilmre dise en 
vain : " L' Esprit qui habit* en vous tend (est 
naturellement port*) & l*tmtieV* Nob; mais 
elle donne (inspire) une grace plus exceiiente, 
l'hurailite, iorsqu'etle dit, etc. 

12. Matth. x t 28. 

13. Rom. xiv, 4. 

14. Prov. xxvii, x. 

15. Com p. Job, viii, 9. 
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Chap. V, 2. 



£PITRE DE S. JACQUES. 



Chap. V, 20. 



eclatez en sanglots a la vue des miseres 

2 qui vont fondre sur vous. Vos richesses 
sont pourries, et vos vetements sont 

3 mangts des vers. Votre or et votre ar- 
gent s* sont rouilles, et leur rouille ren- 
dra temoignage contre vous, et comme 
un feu dtvorera vos chairs. Vous avez 

4 thesaurise dans les derniers jours! Void 
qu'il crie cot;tre vous, Ie salaire dont 
vous avez frustre les ouvriers qui ont 
fauche vos champs, et les cris des mois- 
sonneurs sont parvenus aux oreilles du 

5 Seigneur des aimees. Vous avez vecu 
sur la terre dans les delices et les festins; 
vous avez ete comme la victime qui se 

6 repaitlejourouondoitregorger. Vous 
avez condamne, vous avez tuc Ie juste : 
il ne vous resiste point. 

7- Prenez done patience, mes freres, jus- 
qu'a Favenement du Seigneur. Voyez: 
le laboureur dans resperance du pre- 
cieux fruit de la terre, attend pattern - 
ment jusqu'a ce qu'il recoive la pluie de 

8 Pautomne et ceile du printemps. Vous 
aussi, soyez patients, et affermissez vos 
cceurs, car Tavenement du Seigneur est 

9 proche. Freres, ne vous repanllez point 
en plaintes les uns contre les autres r de 
peur que voiu ne soyez juges : voici que j 

10 le juge est a la porte. Comme modele de , 
generosite dans I'epreuve et de patience, 
prenez, freres, les prophetesqui ont parte ' 
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au nom du Seigneur. Voyez, nous procla- 
mons bienheureux ceux qui ont souffert. 
Vous avez entendu parler de la patience 
de Job, et vous avez vu quelle fin le Sei- 
gneur lui a menagee; car le Seigneur est 
plein de compassion et de misericorde. 

Surtout, mes freres, ne jurez ni par le 12 
del, ni par la terre, ni par quelque autre 
serment; mais que votre oui soit oui, et 
que votre non soit non, afin que vous nc 
tombiez pas sous le coup du jugement. 

Quelqu'un parmi vous est-il dans 13 
l'affliction ? quil prie. Est-il dans la joie? 
qu'il chante des cantiques. Quelqu'un 14 
parmi vous est-il malade? qu'il appelle 
les pretres de l'Eglise, et que ceux-ci 
prient sur lui, en Poignant d'huile au 
nom du Seigneur. Et la priere de la 15 
foi sauvera le malade, et le Seigneur 
le retablira, et s'il a commis des peches, 
ils lui seront pardonnes. Confesses 
done vos fautes Tun a Tautre, et priez 
les uns pour les autres, afin que vou- 
soyez gueris; car la priere fervente du 
juste a beaucoup de puissance. Elic 
etait un hommesoumis aux memes mise- 
res que nous : il pria instamment qu'il ne 
tombdt point de pluie, et la pluie ne tom- 
ba pas sur la terre pendant trois ans et 
six mois; il pria de nouveau, et Ie ciel 18 
donna de la pluie, et la terre produisit 
ses fruits. 



16 



17 



EPILOGUE. 



CHAP, v, 19— -20. — Magnifiquc encou- 
ragement a procurer le salut des 
times. 

19 Mes freres, si quelqu'un d'entre vous, 



s'est laisse entrainer loin de la verite, et 
qu'un autre Tyramene, sachezquecelui 20 
qui ramene un pecheur de la voie ou il 
s egare, sauvera une ame de la mort et 
couvrira une multitude de peches. 



V, 3. Vulgate : Vous vous lUs aMassf un 
iriser de court dams* etc. 

1* Cette onclion n 'est autre que le sacrement 
de XExtrtmc-OHnion. — row *p«r6vTcpov? 
r^c««Aij<rwt?, les anciensde rE-'Jisec'est-i-dire 
ceux qui etaient a la t£te des L'glises; Cf. Acl. 



xiv, 22; xv t t 7 ; I Tim., tv, 14; v, 17; Tite. 
1, s-elc. 

17. Voyez I (3) Rois, xvii. 1 >v. Com p. Luc, 
iv, 25. 

19. Aucrc lecon : yivwrxrrtit, quit sac he. 

29. Pro v. x, t2. 



jre EPITRE DE S. PIERRE. 



EXORDE [Ch. I, 1 — 12]. 



Adresse et salutation [vers, i, 2}. Le 
tritnfait du salut assure' au chrtiien \ 
par la grdce de la restoration : cert I- j 
tude de V heritage celeste [3—9] ; gran- \ 
dettr et pHx de ce bienfait [ 10 — 12]. 1 thy nie. 
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ikrre, apdtre de Jesus-Christ, 
aux elus, etrangers et disper- 
ses dans le Pont, la Galatie, 
la Cappadoce, I'Asie et la Bt- 
choisis selon la prescience de 



1 



Chap. I, 3. 



IRE EPITRE DE S. PIERRE. 



Chap. 1, 21. 






Dieu le Pere, par la sanctification de 
I'Esprit, pour obeir a la foi et pour avoir 
part a, 1'aspersion du sang de Jesus- 
Christ : a vous grace et paix de plus 
en plus. 

Beni soit Dieu, le Pere dc Notre-Sei- 
gneur Jesus-Christ, qui selon sa gran- 
de misericorde nous a regeneres par 
la resurrection de Jesus-Christ d'entre 
tes morts pour une vivante esperance ; 
pour un heritage incorruptible, sans 
soufllure et infletrissable, qui vous est 
reserve dans les cieux, a vous que la 
puissance de Dieu garde par la foi pour 
le salut, qui est pret a se manifester au 
dernier moment. 

Dans cette penseei vous tressaillez de 
joie, bien qu'il vous faille encore pour 
un peu de temps etre affiiges par diver- 
ses epreuves, zfm que Tepreuve de 
votre foi beaucoup plus precieuse que 
Tor perissable que Ton ne laisse pourtant 
pas d'eprouver par le feu, vous soit un 
sujet de louange, de gloire et d'honneur 
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lorsque se manifestera Jesus-Christ 
Vous l'aimez sans Favour jamais vu; 8 
vous croyez en lui, bien que maintenant 
encore vous ne le voyiez pas; et vous 
tressaillez d'une joie ineffable et pleine de 
gloire, sites que vous etes de remporter 9 
le prix de votre foi, le salut de vos ames. 
Ce salut a ete l'objet des recherches et des 10 
meditations de ceux d'entre les prophetes 
dont les predictions annoncent la grace 
qui vous etait destinee; ils cherchaient 
a decouvrir quel temps et quelles cir- 
constances indiquait I'Esprit du Christ 
qui etait en eux, et qui attestait d'avance 
les souffrances reservees au Christ et la 
gloire dont elles devaient etre suivies. 
11 leur a ete revele que ce n'etait pas pour 1 2 
eux-memes, mais pour vous, qu'ils 
avaient charge de dispenser les choses 
que vous ont aujourd'hui annoncees ceux 
qui, par le Saint-Esprit envoye du ciel, 
vous ont preche l'Evangile : mys&re 
pro/ond, ou les anges desirent plonger 
leurs regards. 



CORPS DE LA LETTRE 

COMPRENANT TROIS GROUPES D'EXHORTATIONS 

[Ch. I, 13 — V, 1]. 

I. — PREMIER GROUPE D'EXHORTATIONS,: 
MENER UNE VIE SAINTE [I, 13- II, 10]. 



l° — chap. I, 13—21. — Motif de in 
sainteU chritienue. — a) Le devoir 
de ressembler au Dieu saint qui nous 
a prtpart i'he'ritage du salut [vers. 
13 — 16] et qtti sera noire Juste juge 
[vers. 17]. — b) Le grand prix auquel 
nous avons ete* rachete's [ 1 8 — 2 1 ]. 

13 C'est pourcmoi, ayant ceint les reins 
de votre esprit, soyez sobres, et tournez 
toute votre <*sperance vers cette grace 
qui vous sera apportce le jour oil Jesus- 

14 Christ paraitra. Comme des enfants 
obeissants, ne vous conformez plus aux 
convoitises que vous suiviez autrefois, 
au temps de votre ignorance; mais, a 
T imitation du Saint qui vous a appeles, 
vous-memes aussi soyez saints dans toute 
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I, 9. LepriXy litt. la Jin etc votre foi \ ce vers 
quot die tend, iavoir le salut % etc. 

13. Mais pour vous; d'autrcs manuscrits ont, 
pour nous. Sens : ce qu'ils annon^aient ton- 
chant le Me*sie ne devait s accomplir que plus 
tard, de nos jours : lis n'eii j current qtte par la 
foi. 



votre conduite, car il est ecrit : ; ' Soyez 16 
saints, parce que je suis saint. n Et 17 
si vous donnez le nom de Pere a celui 
qui, sans faire acception des personnes, 
juge chacun selon ses ocuvres, vivez dans 
la crainte pendant le temps de votre 
sejour comme etrangers ici-bas : sa- 18 
chant que vous avez ete affranchis de la 
vaine maniere de vivre que voiu teniez 
de vos peres. non par des choses peris- 
sables, de Fargent ou de Tor, mais par 19 
un sang precieux, celui de l'agneau sans 
dofaut et sans tache, le sang du Christ, 
qui a ete desiftuc des avant la creation 20 
au monde, et manifeste dans les derniers 
temps a cause de vous. C'est par lui 21 
que vous avez la foi en Dieu, qui l'a res- 
suscite des morts ct qui lui a donne la 

13. Luc, xii, 25; Kph. vi, 14. 

i6.*Lev. xi, 14. 

17. La crabttc filiate d'oflfeiuer un pere 
(conip. Phil, ii, 12). Ou bien : N*oubltez pas que 
ce Pere reste notre Juge, un Juge impartial. 



19. Lev. xxu\ 18; Is. Uii, 7; Jean, i, 29. 
2t. Notre foi en la resurrection de J.-C, 



gage 
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Cbap. I, 22. 



Ire EPITRE DE S. PIERRE. 



Chap. II, 13. 



gloire, en sorte que votre foi est ea 
mime temps votre esperance en Dieu. 

29 — CHAP. I, 22—11, IO. — Progrte 
de la sairiteti ckritienne : a) par Pae- 
eroissement de la charite* fraternelle 
I, 22—H, I]; b) par V union de plus 
en plus intime avec Jesus - Christ 
[2—10]. 

22 Puisque vous avez, en obeissant a la 
v&ite, purine vos ames et que par la 
vous vous etes engages a un sincere 
amour fraternel, aimez-vous ardemment 

23 les uns les autres, du fond du coeur, re- 
gfoeres que vous etes d'un germe non 
corruptible mais incorruptible, par la 

24 parole de Dieu vivante et eternelle. Car 
" toute chair est comme Therbe, et toute 
sa gloire comme la fleur de l'herbe : 

25 l'herbe seche et sa fleur tombe; mais 
la parole du Seigneur demeure eternclle- 
ment" Cest cette parole dont la bonne 
nouvelle vous a ete apportee. 

2 Ayant done depouxlle toute malice et 
toute faussete, la dissimulation, Tenvie 

2 ct toute sorte de medisance, comme des 
eniants nouvellement ries, desirez ardem- 
ment le pur lait spirituel, afin qu'il vous 

3 fosse grandir pour le saint, si " vo: s 
avez goute que le Seigneur est bon. ,? 

4 Approchez-vous de lui, pierre vivante, 



rejetee des hommes, il est vrai, mais 
choisie et precieuse devant Dieu; et, 
vous-memes comme des pierres vivantes, 
entrez dans la structure de Tedificc. 
pour former un temple spirituel, un 
sacerdoce saint, afin d'oflrir des sacri- 
fices spirituels, agreables a Dieu, par 
Jesus-Christ. Car il est dit dans l'Ecri- 
ture: " Voici que je pose en Sion une 
pierre angulaire, choisie, precieuse, et 
celui qui met en elle sa confiancene sera 
pas confondu. r? A vous done Thonneur , 
vous qui croyez; mais pour les incrc- 
dules, " la pierre qu'ont rejetee ceux qui 
batissaient, e'est elle qui est devenuc 
une pierre d'angle, une pierre d'achop- 
pement et un rocher de scandale " : eux 
qui vont se heurter contre la parole 
parce quils nont pas obei; aussi bien, 
e'est a cela qu'ils sont destines. Mais 
vous, vous etes une race choisie, un sa- 
cerdoce royal, une nation sainte, un 
p:uple que Dieu s'est acquis afin que 
* ous annonciez les perfections de Celui 
<ui vous a appeles des tenebres a son 
admirable lumiere; "vous oui autre- 
fois n etiez pas son peuple, et qui etes 
main tenant le peuple de Dieu; vous qui 
n'ayiez pas obtenu misericorde, et qui 
raaintenant avez obtenu misericorde." 



II. — DEUXIEME GROUFE D'EXHORTATIONS : 

CONDUITE A TENIR DANS LES CIRCONSTAXCES PRESKNTES 

[II, 11 — IV, 19]. 



'io— CHAP, it, 11— in, t2, — Com- 
ment les fide Us doivettt se tomporter 
dans le monde pa'ien an milieu duquel 
ils vivent. Le devoir de I edification 
[vers. 11 — \2\ Devoirs spe'eiaux : 
a) de t&us envers les autoritts publi- 
ques [13 — 17]; b) des serviteurs envers 
leurs mattres [8—25]; c) desfemmes 
marines envers lettrs maris [in, 1 — 6], 
et des maris envers leurs fern mes [7]; 
d) des fide Us en general les uns a 
Ve'gard des autres : la ehariti [8— 1 2]. 



de la odtre, porte avec elle la joye use espe*rance 

foe nous scrons un jour assocufs a sa gloire. 
>'autres : en sorte que (Vulgate afin que) noire 
fei $t notre esperance soient (ou sont) en Dieu. 

33. A ia v4riti % a la doctrine 6vang£lique. 
Telle est la tecon de tous tes macuscrit*; grecs. 
Vulgate par Vobiissance a /a ckariti. 

aj. H6br. iv, xa; Act. vti, 38. 

•44. Is. xl, 6 sv. Comp. Jacq. i,xo. t 

II, x. Donc % rattache ce qui suit a i, 32-33. 

3, Ps. xxxiv ( 33 ) t 9. 

<t. Comp. Ps. cxix (118), 22; Matth. xxi, 42; 
Ace. iv, it. 
5. Comp. I Cor. iii, x6 sv.; Eph. ii, 19. — Un 



sacerdoce saint; plusieurs manuscrits grecs, 
pour un sacerdoce, etc. (H^br. ix t ti-14). 

6. Cit. libre d'lsale, xxviii, 16. 

0. Race choisie de Dieu, comme l'avait iU 
le premier Israel (Is. xliii, 20). — Sacerdocc 
royal (Exod. xix, 6) : tout chrltien parties pc 
dans une certame mesure a la royaute 1 de Jesus- 
Christ, comme a son sacerdoce (verse t 5). — 
Nation saiute, consacree a Dieu (Exod. xix, 6). 
— Peuple acquis (Exod. xix, 5; Is. xliii, 21, 
d'apres les Septante, proprie'te' speciale de Dieu. 

10. Osee, ti, 25. 

13. Rom. 



xtii, c. 



IO 



Bien-aimtis, jc vous exhorte, comme 11 
des etrangers et des voyageurs, a vous 
garder des convoitises de la chair qui 
font la guerre a Fame. Aycz une con- 12 
duite honnete au milieu des gentils, afin 
que, sur le point m£me ou ils vous ca- 
lomnient comme si vous etiez des mal- 
faiteurs, ils arrivent, en y regardant 
bien, a glorifier Dieu pour vos bonnes 
oeuvres au jour de sa visite. 

Soyez done soumis & toute institution 13 
humaine a cause du Seigneur, soit au 
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Chap. II, 14. 



Ire EPiTRE DE S. PIERRE. 



Chap. Ill, 15. 



14 roi, comme souverain, soit aux gouver- ; art, les ornements d'or ou rajustement 
neurs, comme dciegues par lui pour faire j des habits; mais, parez Thomme cache 
justice des malfaiteurs et approuver les ! du coeur, par la purete incorruptible 

1 5 gens de bien. Car c'est la volonte de d'un esprit doux et paisible : telle est la 
Dieu que, par votre bonne conduite, ' vraie richesse devant Dieu. C'est ainsi 



qu'autrefois se paraient les saintes fern- 
mes qui esperaient en Dieu, etant sou- 
mises a leurs maris. Ainsi Sara obeis- 



vous fermiez la bouche aux insenscs qui 

16 vous meconnaissent. Comport ez- vous 
comme des hommes libres, non pas com- 
me des hommes qui se font de la liberte | sait a Abraham, le traitant de Seigneur; 
un manteau pour couvrir leur maUce, I et vous etes devenues ses lilies, si vous 
mais comme des serviteurs de Dieu. ' faites le bien sans craindre aucune 

17 Rendez honneur a tous; aimez tous les i menace. 

freres; craignez Dieu; honorez le roi. j Vous de votre cote, maris, conduisez- 

18 Vous, serviteurs, soyez soumis a vos | vous avec sagesse a i'egard de vos fem- 
maitres avec toutes sortes de respects, ; mes, comme avec des etres plus faibles, 
non seulement a ceux qui sont bons et ! les traitant avec honneur, puisqu'ellessoat 
doux, mais encore a ceux qui sont difli- ! avec vous heritieresde la grace qui dcnne 

19 ciler. Car c'est une chose agreable a ; la vie;afinque rien n'arrete vos prieres. 
Dieu que ce soit en vue de lui que Ton Enfin qu'il y ait entre vous union de 



sentiments, bont£ compatissante, cha- 
rity fraternelle, affection misericordieu- 
se, humilite. Ne rei dez point le ma! 



endure des peines infligees injustement. 

20 En effet, quel merite y a-t-il si, apres 
avoir fait une faute, vous supportcz pa- 

tiemment les coups? Mais si, apres avoir \ pour le mal, ni 1'injure pour 1'injure: 
fait le bien, vous avez a souffrir et que j benissez, au contraire; car e'est a cela 
vous le support iez avec patience, voila j que vous avez ete appeles, ?*in de deve- 

2 1 ce qui est agreable a Dieu. Cest a quoi, 1 nir heritiers de la. benediction. fc * Celui 
en effet, vous avez ete appeles, puisque j qui veut aimer la vie et voir des jours heu- 



iO 



le Christ aussi a souffert pour vous, vous 
laissant un modele, afln que vous sui- 
22 viez ses traces : lui qui " n'a point 
com mis de peche, et dans la bouche 
duquel il ne s'est point trouve de faus 



reux, qu'il garde sa langue du mal, et 
ses levres des paroles trompeuses; qu'il u 
se detourne du mal, et fasse le bien; 
qu'il cherche la paix et la poursuive. 
Car le Seigneur a les yeux sur les jus- 12 



23 sete "; lui qui, outrage, ne rendait i tes, et ses oreilles sont attentivesa leurs 



point I'outrage; qui. maltraite, ne fai 
sait point de menaces, mais sen rernet 

24 lait a celui qui juge avec justice; qui a 
lui-meme porte nos peches en son corps 
sur le bois, aiin que, morts au peche, 
nous vivions pour la justice; e'est " par 
ses meurtrissures que vous avez ete gue- 

25 ris." Car " vous etiez comme des ore- 
bis errantes, " mais maintenant vous 
etes revenus a celui qui est le pasteur et 
l'eveque de vos ames. 

Vous de meme, femmes, soyez sou 



prieres; mais la face du Seigneur est con- 
tre ceux qui font le mal." 

2°-- hap. HI, 13— iv, 19. — Com- 
ment Us fiddles doivent se com porter 
dans la persecution prhmte. 

A, CHAP. Ill, 13 — 22. — Eire sans re- 
proche \yzrs. 13—16]; et a Vexemfk 
dt Christ sottffrir volontiers V injus- 
tice [17 —22]. 

Et qui pourra vous faire du mal, si \\ 
vous etes appliques a faire le bien ? Que [4 



mises a vos maris, afin que, s'll en est si pourtant vous souffrez pour la jus 

qui n'obeissent pas a la predication, ils \ tice, heureux etes- vous! ** Ne craignez 

soient gagnes sans la predication, par la point leurs menaces et ne v ous laissez 

2 conduite de leurs femmes, rien qu'en point troubler; mais sanctihez dans vos 15 
voyant votre vie chaste et pleine de res- coeurs le Seigneur, le Christ, etant tou- 

3 pect Que votre parure ne soit pas celle jours prets a repondre mais avec dou- 
du dehors : les cheveux tresses avec ceur et respect, a quiconque vous de- 



to. En vue, litt. par la conscience 61 Dieu : 
ayant conscience que Dieu lui en fait un devoir. 

30. 11 ne s agit pas ici de ceux qui sont perse- 
cutes pour la justice, comme dans iii, 14, mais 
des serviteurs qui faisant le bien sont nlanmoins 
inaltraites. 

2i. Pour vous; Vulj/ite, et quelques manus- 
crits 'Pour tutus. 

22. Is. liii, 8. 

23. Comp. Jean, viii. 15. Vulgate : se ti- 



vtait a Qui le jugcait mjustement, a Pilate. 

24. Is. liiij ix. 

25. Is. liii, 6. Comp. Matth. xviii, 11-14, et 
paral. — Le pasteur: H4br. xiii, 20; jean, x, 11. 

II', 2. Ephes. v, 3V Cf. S. Augusun, Confts- 
s:ans t 1. ix, c. 9, n. xo. 

10. Ps. xxxiv (33), X3-t7. 

15. Sandi/iex, adorez le Seigneur qui n est 
autre que le Christ % comme etant le Saint. 
Citation I ibred' I sate (vtii, ra sv.). 
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Chap. Ill, 16. 



Ire EPITRE DE S. PIERRE. 



Chap. IV, ii. 



mande raison de Tesperance qui est 
1 6 en vous; ay ant une bonne conscience, 
afin que, sur le point meme ou Ton vous 
calomnie, vous couvriez de confusion 
ceux qui diffament votre bonne conduite 
dans le Christ, 
i 7 En effet, il vaut mieux souffrir, si Dieu 
le veut ainsi, en faisant le bien, qu J en 

1 8 taisant le mal. Aussi le Christ a souf- 
fert une fois la mort pour nos peches, 
lui juste pour des injustes, afh de nous 
ramener a Dieu, ayant ete mis a mort 
selon la chair, mais rendu a la ne selon 

19 l'esprit. C'est aussi dans cet -sprit 
qu'il est alie precher aux esprits en pri- 

20 son, rebelles autrefois, lorsqu'aux jours 
de Noe la longanimite de Dieu tempori- 
sait, pendant que se construisait Tarche, 
dans laquelle un petit nombre, savoir 
huit personnes, furent sauvees a travers 
Teau. C'est elle qui aujourd'hui vous 
sauve, vous aussi, par son antitype le 
bapteme, non pas cette ablution qui ote 
les souillures du corps, mais celle qui 
est la demande faite a Dieu d'une bonne 
conscience, par la resurrection de Jesus- 
Christ. Apres etre monte au ciel, il est 
maintenant a la droite de Dieu; a lui 
sont soumis les anges, les principautcs 
et les puissances. 

>?. CHAP. IV, I — II* — St: pas se iais- 
ser ent rattier par ks paiens a repren- 
dre hur vie d' autrefois [vers. 1 — 6] ; 
par la penstfe du prochain jugement 
s*animera la pratique des vtrUts, stir- 
tout de la e/iaritely — 11]. 

Puis done que le Christ a souffert [pour 



21 
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18. A Dieu, dont 1'hom.ne £tait slpare par le 
plche (Eph. ii, 13, 18X Vulgate, de nous offrir 
>l Dieu. 

19. Darts cet espHt : dans son ame s^parle de 
son corps, mais unie a la divinity, Xotre-Sei- 
*neur est descendu aux enfers, dans le sejour 
des ames, le scheol, oil les ames des justes at- 
tendaient, avec sa venue, leur delivrance, c'est- 
a -dire leur entree au ciel. — Pre~cher % annoncer 
I'Evangile, Ihicreux accomplishment de la 
Redemption. 

ao. Temper isait, pendant 120 ans (Gen. vi, 
>sv.; He*br. xi, 7) ann de laisser aux hommes 
le temp* de se convert ir. — Vulg. Alors ^itils 
a Herniate *t la longanimiU de Dicu> esp^rant 
par une connance pnfsomptuetise que la pa- 
tience de Dieu se prolongerait. Com p. Matth. 
xxiv, %% sv. 

ai * Jr* firec wp***** (employ* dans le Xou- 
vcau Testament en ce seul endroit, et une autre 
fois dans les LXX, Dan. iv, 14, C il repond 
au chald^en xiaeeltxa) denve sa signification 
du verbe c«-cp*»rav, qui n'est jamais celle de 
s engager, mais celle de demander (comp. 
Matth. xvi, 1; Ps. ocxxvii (136), 3). De plus le 
;^nitif <yvwi6i|a«wf iyaft^, rtfpond au membre 
precedent aw6$*<ri% pvwov, et par consequent 
ddsigne non pas le sujet, mais l'objet de 



nous] en la chair, armez-vous, vous 
aussi, de la meme pensee, s*voir % que 
celui qui a souffert dans la chair a rom- 
pu avec le peche, pour vivre, pendant a 
le temps qu'il lui reste a passer dans la 
chair, non plus selon les convoitises des 
hommes, mais selon la volonte de Dieu. 
C'est bien assez d'avoir fait autrefois 3 
la volonte des paiens, en vivant dans le 
desordre, les convoitises, Pivrognerie, 
les oi^ies, les exces de boisson et le cul- 
te criminel des idoles. lis s'eionnent 4 
maintenant que vous ne couriez pas 
avec eux dans le meme debordement de 
debauches; et ils se repandent en inju- 
res. Mais ils rendront compte a celui 5 
qui est pret a juger les vivants et les 
morts. C'est pour cela que I'Evangile 6 
a c j* aussi annonce aux morts, afin que, 
con Jamnes, il est vrai, selon les hom- 
mes dans la chair, ils vivent selon Dieu 
dans Fesprit. 

Or la fin de toutes choses est proche. 7 
Soyez done prudents et sobres pour va- 
quer a la priere. Mais surtout ayez un S 
ardent amour les uns pour les autres; 
car Tamour couvre une multitude de pe- 
ches. Exerce2 entre vous Thospitalite 9 
sans murmurer. Que chacun mette au 10 
service des autres le don qu'il a recu 
com me de bons dispensateurs de la gra- 
ce de Dieu, laquelle est variee. Si quel- 1 j 
qu'un parle, que ce soit selon les oracles 
de Dieu; si quelqu'un exerce un minis- 
ten:, qu'il le fasse comme par la ver- 
tu que Dieu donne, afin qu'en toutes 
choses Dieu soit gloritie par Jesus- 
Christ, a qui appartiennent la gloin: 



VintfMTTHfia. C'est done le rite sacramentel lui- 
nteme (jui est la demand* faite <t Dieu (evepto- 
ttj/w'. €t? $tav) d'une conscience bonne, e'est- 
a-dire puriftie de tout pechtf et santflifie^ par 
I'infusion de la grace justinante et des vertus. 
Comp. Hebr. x, aa. 

22. Apres la droite de Dieu, la Vulg. aioute : 
xyant enghuti la mort pour que morts deruMS- 
sions heritiers de la vie Jterttelle. — Les an- 
ges % etc. : vjyez Eph. i, 21 -aa. 

IV, 1. Pom- wrus, addition dVn grand nom- 
bre de manuscrits. 

3. i.a volonte ics /»n/V«s par opposition h la 
volenti de Dieu. 

5. Ac*, x, 4a; I Tim. iv, i, 

6. Ceux dont il vient d'etre question iii, 19 sv. 
F.n leur annoncant l'Evangile de la Rede rap 
tion, le Christ exerce et manifes^e sa souverai- 
neti meme sur les morts. 

7. I Cor. xv, 31; I Thess. iv, 15. 

8. Dans les PToverbes (x, 13), auxquels saint 
PierTe emprunte cette sentence, il s'agit des 
pe'chds dn prochain ; la chart te* les couvre de 
son manteau, et ainsi la paix et I 'union se con- 
servent dans la communaut^. 

10. I Cor. xii, 1 sv. 

11. Comp. Rom. i, as; cette doxologtc nest 
pas une conclusion, mais un llandu coeur. 
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Chap. IV, 12. 
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Chap. V, 14. 
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et la puissance aux siecles des siecles. etes- vous, parce que l'Esprit de gloire 

Amen ! [et de puissance], l'Esprit de Dieu repose 

« , „ wn r , , , . sur vous. Que mil d'entre vous ne souf- 15 

Cm T^' l V ^rPrT; ' 7lZ't ** comme meurtrier, comme voleur ou 

cteifa^Mi.ndwrt&us res- malfait ou comme 'avidedu bien d'au- 

semolan ajews^hnst [vers. 12-16]; ^ ^ ^ sQuffre comme chf ftfen f6 
,/«/ plussurfenrer en possession ^ hont . ,. ^ 

A&wrf,r/*//*[i7-i9]. rW Dieu pour cenommeme. Car void 17 

Bien-aimes, ne soyez point surpris de le temps ou le j U g e ment va commencer 

l'incendie qui s'est allume au milieu de ( par la ma i son de Dieu. Et s'ii commence 
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14 



vous pour vous eprouver, comme s 11 par nous< quel j e ^^ j a fi n d e ceux qui 
vous arrivait quelque chose d'extraor- , n 'obeissent pas a l'Svangile de Dieu? 
dinaire. Mais, dans la mesure ou vous £t " si le juste est sauvc avec peine, iS 
avez part aux souffrances du Christ, re- \ q Ue deviendra Hmpie et le pecheur? " 
jouissez-vous, afinque, iorsque sa gloire ; £ ue ceux qu j souffrent selon la volonte 19 
sera manifestee, vous soyez aussL dans 1 de Dieu ^ ; u i confient leurs ames comme 
la joie et l'allegresse. Si vous etes ou- ; au Createur fidele, en pratiquant le bien. 
trages pour le nom du Christ, heureux 



III* — TROISIEME GROUPE D'EXHORTATIONS : 
LA VIE CHR&TIENNE DANS UINTERIEUR DES COMMUNAUTES. 



des diet's de la ' 1 '^S^ des autres, revetez-vous d'humi- 

fidttes T^ers ^* car * ^* eu r ^ ste aux orgueilleux 

et donne sa grace aux humbles." Hu- 
miliez vous done sous la puissante main 



CHAP. 1 — 11. — Devoirs 

communaitU et des fiddles [^.y. ., , , „.ui«„ <? u 

j_ 5 a]. _ Devoirs commas : kumi- * {! onne » P** aux humbles Hu 

/•//r^h ^i , •„•/„„,.., re «i .,,,-f,,, rtuiiez vous done sous la puissante mam 
M[S*-?lw&™* [8-9], "«/*'<-. i dc Dieu , ^ quUl VO us llevc au temps 

ce eii l teu 1 10— 1 1 j. marque 9 : dechargez- vous sur lui de tou- 7 

J'exhorte les anciens qui sont parmi tes vos "sollicitudes, car lui-meme prend 

vous, moi ancien comme eux, temoin des so in de vous. 

souffrances du Christ, et qui prendrai Soyez sobrcs, veillez;votre ad versaire 



part avec eux a la gloire qui doit etrc 

2 manifestee : paissez le troupeau de Dieu 

qui vous est confie, veillant sur lui, non 



le diable, comme un lion rugissant, rode 
autour de vous, cherchant qui devorer. 
Resistez-lui, fermes dans la foi, sachant 9 



[0 



par contrainte, mais de bon gre; non ! que vos freres disperses Jans le monde, 
dans un inter& sordide, mais par de- 1 endurent les memes souffrances q^ue vous. 

3 vouement; non endominateursdesEgli- i Le Dieu de toute grace, qui vous a 
ses, mais en devenant les modeles du j appeles a sa gloire £ternelle dans to 

4 troupeau. Et quand le Prince des pas- | Christ, apres quelques souffrances, ache- 
teurs paraitra, vous recevrez la couron- 1 vera lui-meme son- oeuvre, vous atfermi- 
ne de gloire, qui ne se fletrit jamais. i ra, vous fortifiera, vous rendra inebran- 

5 De meme, vous qui etes plus jeunes* ; lables. X lui soit la gloire et la puis- 1 1 
soyez soumis aux anciens; tous, les uns a sance aux siecles des siecles 1 Amen ' 

Epilogue. 



12 Ccst par Silvain, un frere dent la 
fidelite m'est connue, que je vous ecris ce 
peu de mots, pour vous exhorter et vous 
assurer que e'est bien dans la vraie 
gjace de Dieu que vous etes etablis. 

H.Esfritde gloire ;quclques manuscrits ajou- 
tent tt de puissance avec la Vulgate,qut de plus 
traduit deux fois le mot fio^n?. honoris tt gloria. 

15. Avid* etc. ; e'est le sens attribue au mot 
grec par la Vulgate. Ce mot, qui ne se rencontre 
nulle part ailleurs, sigr.ifie <*tymoiogiauemcnt : 
qui s'attribue • une surveillance sur des c hoses 
itrangires , qui s'iogere dans les affaires d'autrni. 

17. Le jiigement, les epreuvei (verset ta) de 
la jeune Eglise chretienne, la veritable maison 
de Dieu (I Tim. iii, 15), destinies a la purifier. 

1 8. Citation libre de Pro v. xi, 31. 
10. Cocnp. I Cor. x, 13. 

V, 1. irp«(r£vTrfpovf » anciexs : ce mot designait 



L'Eglise de Babylone, elue avec vous, et 1} 
Marc, monfils, vous saluent. Saluez-vous 14 
les uns les autres par un baiser d'amour. 
La paix soit avec vous tous qui etes 
dans le Christ ! Amen ! 



alors les prtfpo^s des diverses communaut£>. 
pretres ou ^veques. 

3. Des Eglises, Htt. des portions ou grouper- 
de fideles counts a chacun. 

7. An temps marque; Vulgate, au temps de 
sa Z'isite (ii, 12). 

10. Vous rendra ine'brantablts : ces mots ne 
sont pas dans la Vulgate. 

ta. Silvain \ ou Silas, le pcrteur de cctte 
lettre, etait un compagnon de S. Paul (Act. 
xv, 27V II Cor. 1, i9> 

13. Baby lone, Rome. — Marc, I'auteur du 
deuxicme evangtle. — ftton fits, mon disciple. 
et probablement amen6 par Pierre a la foi. 
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2 E fiPlTRE DE S. PIERRE. 



PR&AMBULE [Chap. I, i, 2]. 



C^ 



iimon Pierre, serviteur et apo- 

1 tre de Jesus-Christ, a ceu^ qui 

avec aous ont recu le precietx 

don de la fci dans la justice de 



notre Dieu et du Sauveur Jesus-Christ : 
que la grace et la paix crqissent en vous 
de plus en plus par la connaissance de 
Dieu et de Jesus-Christ Notre-Seigneur ! 



I. - LA PRATIQUE DES VERTUS CHRETIEXNES. 



10— chap. 1, 3 — 15. — Premier motif 
tie femur: la magnificence du Christ 
dans Us dons qu'il nous a f aits. E non- 
ce* de ces dons et enckalnement des ver- 
tus [vers. 3 —7]; nAessite de les prati- 
</uer[& — 11]. Pourquoi il leur dcrit 
[12 — 15]. 

3 Pniscnie sa divine puissance nous a 
accorde tous les dons qui regardent la 
vie et la piete, en nous faisant connai- 
tre celui qui nous a appeles par sa pro- 

4 pre gloire et par sa vertu, et qui par 
elles nous a mis en possession de si gran- 
deset si precieuses promesses, afin de 
vous rendre ainsi participants dc la na- 
ture divine, en vous soustrayant a la 
corruption de la convoitise qui regne 

5 dans le monde. A cause de cela meme, 
apportez de votre cote tous vossoins pour 
unir a votre foi la vertu, a la vertu le 

6 discernement, au discernement la tem- 
perance, a la temperance la patience, a 

7 la patience la pieto ; a la piete 1'amour 
fratemel, a 1'amour fratcrnel la charite. 

3 Si ces vertus sont en vous et y abondent, 
elles ne vous laisseront ni oisifs ni steri- 
les pour la connaissance de Notre-Sei- 

9 gneur Jesus-Christ Car celui a qui 
elles font defaut est un homme qui a la 
vue courte, un aveugle; il a oubiie la fa- 
con dont il a ete purine de ses anciens 

10 peches. C'est pourquoi, mes freres, ap- 
pliquez-vous d'autant plus a assurer par 
yos bonnes oeuvres votre vocation et votre 
election; car, en agissant ainsi, vous ne 

1 1 fcrez jamais de faux pas. Et ainsi vous 
sera largement donnee Tentree dans le 



I,u Simon, qu selon la meilleure lecon, 
Simeon ; le premier est la forme hellenique. le 
second la forme he*bralque (yoytz Act xv, 14^ 

4. 'Avo^vyovre?, ayant 6chapp4 a la corrup- 
tion, vous etaot mis hors de ses atteintes par 
la fmte. Comp. I Jean, ii, x6. 

Les versets 3 «t 4 offrentdans la V^^ate de 
legeres differences ; " Comine tout ce qui est de 
sa divine puissance par rapport a la vie ev a la 
piete, nous a 6it donne* par la connaissance de 
ceJui(J..C.)qui nous a appeles par sa propre 
gloire et sa propre vertu, et par qui il a ac* 



royaume de notre Seigneur et Sauveur 
Jesus-Christ 

Voila pourquoi j'aurai a coeurde vous 12 
rappeler constamment ces choses, bien 
que vous les connaissiez et que vous 
soyez affermis dans la verite presente. 
Je crois de mon devoir, aussi longtemps 13 
que jesuis dans cette tente, de vous tenir 
en eveil par mes avertissements; car je 14 
sais que je la quitterai bientot, ainsi que 
Notre-Seigneur Jesus-Christ me Fa feit 
connaitre. Jeveux aussi faire en sorte que 15 
vous puissiez toujours, apres mon depart, 
vous remettre ces choses en memoire. 

20— chap. 1, 16 - 21. — Deuxikme 
motif de ferveur ; la certitude du re- 
tour glorieux dejtsus- Christ. ElU est 
garantU par sa transfiguration mira- 
atleuse dont Pierre a M le tfmoin 
oculaire [vers. 16— 18], et par les pro- 
phities de I'Jnaen Testament, puis- 
jamment confirmees par cct eventment 

LI9 — 21]- 

Ce n'est pas, en effet, aur la foi de 16 
fables inge*ueusement imaginees que 
nous vous avons fait connaitre la puis- 
sance et Favenement de Notre-Seigneur 
Jesus-Christ, mats en temoins oculaires 
de sa majeste. En effet, ii recut hon- 17 
neur et gloire de Dieu fc Pere, lorsque la 
Majeste glorieuse lui rit entendre une 
voix qui disait : " Celui-ci est mon Fils 
bien-aiine en qui j r ai mis toutes mes com- 
plaisances." Etnous, nous entendimes 18 
cette voix venue du ciel, lorsque nous 
etions avec lui sur la montagne sainte. 
Et ainsi a ete confirmee pour nous FEcri- 19 



cotupli les 3'randes et precieuses promesses... 
en fuyant la corruption de la concupiscence 
qui est dans le monde." 

10. Les mots ifiarvos boHMts auvrts ne se 
hsent pas dans plusieurs manuscrits grecs.mais 
lis se trouvent dans le codex Alex., dans le Si- 
naltique et dans plusieurs curstfk. 

13. II Cor. v, i. 4. 

16. Matth. xvu\ i sv. 

17. Apres complaisances, la Vulgate ajoute • 
EcouUzle, d apres Matth. xvii, 5 . 
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Chap* I, 20. 
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Chap. II, 18. 






ture prophetique, a laquelle vons faites 
bien de preter attention, comme a une 
larope qui brille dans un lieu obscur, 
jusqu'a ce que ie jour vienne a poindre 
et que Tetoile du matin se leve dans vos 
20 coeurs. Mais sachez avant tout qu'au- 



cune prophetie de rEcriture ne procede 

d'une interpretation propre; car ce nest 21 

pas par une volonted'hommequ'une pro- 

| phetie a jamais ete apportee, mais c'est 

i pousses par l'Esprit- Saint que les saints 

I hommes de Dieu ont parle. 



IL - LES FAUX DOCTEURS ET LE DEUXIEME AVENE>tENT 

DE JESUS-CHRIST [II, 1 — III, 17]. 



jo — chap. n. — Les faux doc teurs. — 
a) Le fait : it yen aura [vers. 1 — 3]; 
mais Us 11 kfiapperont point au juste 
chdtiment de Dim [4 — 10].— b) Leurs 
mceurs [10 — 22]. 

2 Or, comme parmi le peuple il y eut 
aussi de faux prophetes, de meme il y 
aura parmi vous de faux doctcurs, qui 
introduiront sourdement des sectes per- 
nicieuses, et qui, reniant le Seigneur qui 
les a rachetes, attireront sur eux une 

2 prompte ruine. Plusieurs les suivront 
dans leurs desordres, et ils exposeront 
la doctrine de la verite a etre calommee. 

3 Par cupidite, ils trafiqueront de vous 
avec des paroles artificieuses; mais leur 
condamnation depuis longtemps ne se re- , 
pose point, et leur mine ne s'endort point. | 

4 Si Dieu, en effet, na pas epargne les 1 
anges qui avaient peche, mais les a pre- 1 
cipites dans Penfer et les a livres aux ) 
abimes des tenebres, ou il les garde pour 

5 le jugement; s ? il na pas epargne l'an- 
cien monde et «'a preserve que Noe, lui 
huitieme, comme predicateur de la jus- 
tice, lorsqu'il fit venir le deluge sur un 

6 monde d'impies; s*il a condamne a une 
totale destruction et recluit en cendres 
les villes de Sodome et de Gomorrhe, 
pour servir d'exemple aux impies a venir, 

7 et s'il a delivre le juste Lot, afflige de 

8 la conduite de ces scelerats (car, a 
cause de ce qu'il voyait ct de ce qu'il 
entendait, ce juste, continuant a habiter 
au milieu d'eux, avait chaaue jour son 
amc vertueuse tourmentee ac leurs oeu- 

9 vres iniques) : — Sest ave le Seigneur 



sait delivrer de I'epreuve les hommes 
pieux, et reserver les mechants pour etre 
punis au jour du jugement, mais sur- 10 
tout ceux qui s'abandonnent aux impu- 
res convoitises de la chair, et meprisent 
lasouverainete. Audacieuxetarrogauts, 
ils ne craignent pas de blasphemer les 
gloires, quand des anges, superieurs n 
en force et en puissance, ne portent pas 
[devant ie Seigneur,] de jugement inju- 
rieuxcontreeiles. Mais eux, semblables 12 
a des animaux stupides, destines par 
leur nature a etre pris et a perir, ils se 
repandent en injures contre ce qu'ils 
ignorent, et ils periront aussi par leur 
propre corruption : ce sera le salaire 13 
de leur iniquite. Leur felicite est de pas- 
ser chaque jour dans les deiices: ils ne 
j sont que tache, et que honte, ils se font 
I un plaisir de vous tromper, en faisant 
I bonne chere avec vous. Ils ont les ycux 14 
( pleins de la femme adultere, insatiables 
\ de peche; ils prennent a leurs amorces 
! les ames inconstantes; ils ont le coeur 
! exerce a la cupidite : ce sont des enfants 
de malediction, lis ont quitte le droit 15 
chemin, et se sont egares en suivant la 
voie de Balaam, fils de Bosor, qui aima 
le salaire de Tiniquite, mais qui fut re- 16 
pris de sa desobeissance : une bele de 
somme, muette, faisant entendre une voix 
humaine, reprima la folie du prophete. 
Ce sont des fontaines sans eau, des 17 
nuees agitees par un tourbillon : la pro- 
fondeur des tenebres leur est reservee. 
Avec leurs theories pompeuses et vides, 18 
ils attient dans les convoitises de la 
chair, dans le libertinage, ceux qui 



20. Uune interpretation pn*pre. Ce n'est pas 
de la pensle humaine et personnel le du pro- 
phete que vient U prophetic de rEcriture; car 
c'est ponssis parte Saint- Esprit, etc. — Le 
s-ms n'est done pas : n'est pas affaire d } inter- 
pretation prwie par opposition a rinterpre*- 
tation offictelle et authentique de l'Eglisfe II 
ne sagit pas ici(cf. vers, at) du magistere 
charge d'expliquer les prophecies. 

ax. Poussis par le souffle du divin Esprit. 
Vulg. inspires. — De (apart de Dieu; Vulf., 
que des saints hommes de Dieu ont parti % ici 
proptetiufiHtbr.t, t). 

11,4. Vett/er litt. IcTartare, equivalent grec 
de \a Gehenna. Aux a6tme*{en gr. tripotf ou 



<reipoTO; d'apres une autre lecon suivie par la 
Vulgate, aujc liens (en grec owpatc), les teni- 
ores ctant consid^rees comme une prison. 

10- 1 1. Domination... gloires pour les uns, do- 
minations et gloires celestes e'est-a-dh*. les an- 
{Its; pour d'autres, la domination du Seigneur, 
es gloires, *es perfections. — Devant le Sei- 
gneur manque dans plusieurs manuscrits com- 
me dans la Vuigace. — Contre rites c*est a-dire 
les gloires, la domination; Vulgate et quelque> 
manuscrits advert nm se, les uus contre les au- 
tres. 

14. Selon la Vulgate et d'autres manuscrits 
grecs, pleins tfadu T/ires. 

15. Nombr. xxii. 1/, aa; De*t'. xxtti, 3-5- 
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Chap. II, 19. 
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Chap. Ill, 18. 



s 7 etaient a peine retires des hommes 

19 nourris dans l'erreur. lis leur promet- 
tent la liberte, quand eux-memes sont 
esclaves de la corruption; car on est 
esclave de celui a qui on s'est laisse 

20 vaincre. Carsi.ceux qui, par la con 



taient, ainsi qu'une terre que la parole 
de Dieu avait fait surgir du sein de Feau, 
au moyen de l'eau, et que par la meme le 
monde d'alors perit submerge. ' i Quant 
aux cieux et a la terre d'a present, la meme 
parole de Dieu les tient en reserve et ies 



6 
7 



naissance de notre Seigneur et Sauveur garde pour le feu, au jour du iuffementet 

leSUS- Christ sY>tnipnr r^titnic rla to .,,«. A~ l„ -fL- j_ u ' i_ • . J^ciucuici 



Jesus-Christ, s'etaient retires de la cor 
ruption du monde, se Iaissent vaincre en 



de la mine des hommes impies. Mais il 
est une chose, bien-aimes, que vous ne 



S 



s y engagcant de ncuveau, leur dernier j devez pas ignorer, c'est que, pour le Sei 
etat devient pire que le premier. En 1 smeur. un innr^r ™ m ™ m ni« o«o <«~, 



21 etat devient pire que le premier. En i gneur, un jour est comme mille 
ettet mieux valait pour eux n'avoir pas mille ans sont comme un tour."' 



ans, "et 



pour eux n'avoir pas j mille ans sont comme un jour.*' Non, le 
connu la voxe de la justice, que de re- j Seigneur ne retarde pas i'accomplisse 
tourner en arnere, apres lavoir connue, ment de sa promesse, comme quelques 



en abandonnant la loi sainte qui leur 
iz avait ete enseignee. II leur est arrive 
ce que dit un proverbe avec beaucoup 
de verite : "Le chien est retourne a son 
propre vomissement" et : "La truie la- 
vee s'est vautree dans le bourbier." 

20 chap. Ill, I — 17. — Le deuxibne 
avenement deje*sus~ Christ. Uenseigne- 
ment des Prophetes et de± Apotres a ce 
sujet [vers. 1— •>]. La negation rail- 
tense des faux docleurs [3 — 4] Les rai- 
sonsde la Songanirniit? de Dieu [5 — 10]. 
Obligation qui en re'sulie pour nous de 
vivre sainte ment [ u — 1 6 j. 

3 Mes bien-aimes, void deja la seconde 
iettrc que je vous eeris : dans Tune et 
dans Fautre, je madressc a vos souve- 
nirs, pour exciter votre saine intelli- 

2 gence a se rappeler les choses annon- 
ce2S d'avance par les saints prophetes, 
et le commandement du Seigneur et Sau- 
veur, enseigne par vos apotres. 

Sachez avant tout que, dans les der- 
niers temps, il viendra des moqueurs 
pleins de raillerie, vivant au gre de leurs 
convoitises, et dfsant : " Ou est la pro- 
messe de son avenement? Car depuis que 
nos pcres sont mo*ls, tout continue a 
subsister comme depuis le commence- 
ment de la creation. " II: j veulent igno- 
rcr que, des ferigine, des cieux exis- 



12 



'3 



^ 
j 



uns se Fimaginent ; ma is il use de patience 
envers vous, ne voulant pas qu'aucun pe- 
risse, maisque tous viennent a la peniten- 
ce. Cependantlejourdu Seigneur vien- 10 
dra comme un voleur; en ce jour, les cieux 
passerontavec fracas, leselementsembra- 
ses se dissoudront, et la terre sera consu- 
med avec les ouvrages qu'elle renferme. 

Puis done que toutes ces cho: es sont 1 1 
destinees a se dissoudre, queues ne doi- 
vent pas etre la saintele de votre con- 
duite et votre piete, attendant et hatant 
Tavenement du jour de Dieu, auquel les 
cieux enflammes se dissoudront, et les 
elements embrases se fondront? Mais 
nous attendons, scion sa promesse, " de 
nouveaux cieux et une nouvelle terre," 
uu la justice habite. 

Dans cette attente, bien-aimes, faites 14 
tous vos etlbrts atin d etre trouves par 
lui sans tache et irreprochables dans la 
paix. Croyez que la longue patience 15 
de Notre- Seigneur est pour votre salut. 
ainsi que Paul, notre bien-aime frere, 
vous Fa aussi ecrit, selon la sagesse qui 
lui a ete donnee. Cest ce qu*il fait dans 16 
toutes les lettres ou il aborde ces sujets; 
il s'y rencontre des passages difficiles 
a entendre, et que des persounes igno- 
rantes et mal artermies detournent, 
comme elles font les autres Ecritures, 
pour leur perdition. 



IS 



EPILOGUE [vers. 17— 18J. 

Vous done, bien-aimes, qui etes pre- dans la grace et dans la connaissance 
venus, tenez-vous sur vos gardes, de de notre Seigneur et Sauveur Jesus, 
peur quentraines par Fegarement de Christ. A lui soit lagloire, maintenant 
ecs impies, vous ne veniez a dechoir de , et jusquau jour de Fetemite! Amen! 
votre propre fermete. Mais croissez 



n a *j e ^ 0n v ** w,f ' *u»vie par la Vulgate, . des saints proplu its, ct deceltes de vos apotres 
est celle des metlleun manuscrits grecs; un pc* ' des commiuuieuu::ts du Seigneur et San- 
tit norabre settlement de cursifs lisent i|/&u>r. veur. 
Toutefois, la Vulgate contrarrement au texte 8. Comp. Ps. xc(89), 4* 
grec, joint \Apostolorum*\i premier substant if 13. Is. lxv, 17. Comp. Apoc. xxi, 1 

Dnnc,n91 '*•»*•«•"• • ^* — 15. Ecrit: allusion a une lettre speciale de 

S. Paul, peut-etre l'^pttre aux £phesiens. 



principal verborum : A/in que vous vons souve- 
nies des paroles que j'ai d.'JA dites, paroles 
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PREAMBULE [Ch. I, i — 4]. 




|E qui etait des le commence- 
ment, ce que nous avons en- 
tendu, ce qae nous avons vu 
de nos yeux, ce que nous avons 
contemple et ce que nos mains ont tou- 
che, du Verbe de vie, — car la Vie a 
et6 manifestee, et nous l'avons vue, et 
nous lui Tendons temoignage, et nous 
vous annon9ons la Vie eternelle, qui etait 



dans le sein du Pere et qui nous a ete 
manifestee — ce que nous avons vu et j 
entendu, nous vous l'annoncons, afin que 
vous aussi vous soyez en communion avec 
nous, et que notre communion soit avec 
le Pere et avec son Fils Jesus-Christ. 
Et nous vous ecrivons ces choses, ami 4 
que votre joie soit complete. 



CORPS DE LA LETTRE 
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COMMENT LES CHRETIENS DOIVENT ETRE UNIS AVEC 
LE PERE ET SON FILS jfiSUS-CHRIST [Ch. I, 5 — V, it]. 

L — DIEU EST LUMIERE : LES CHRETIENS DOIVENT £TRE 

DES ENFANTS DE LUMIERE. 



1° — chap. I, 5 — 11, 11. — Les devoirs 
du chritien qui marche datts la lu- 
miere. E nonce' de la proposition [vers. 
5 — 1\ — A. Devoirs positifs : a) Con- 
fesses ses pe'ehe's et s'en purifier [7 — II, 
2]; b) Observer les commandements 
[11 , 3 — 6], spe'cialement le commande* 
ment de la charitd [7 — 1 1]. 

5 Le message qu'il nous a fait enten- 
dre, et que nous vous annoncons a no- 
tre tour, e'est que Dieu est lumiere, 
et qu'il n'y a point en lui de tenebres. 

6 Si nous disons que nous sommes en com- 
munion avec lui, et que nous marchions 
dans les tenebres, nous mentons, et nous 

7 ne pratiquons pas la veritA Mais si 
nous marchons dans la lumiere, comme 
il est lui-meme dans la lumiere, nous 
sommes en communion les uns avec ies 
autres, et le sang de Jesus-[Christ], son 
Fils, nous purifie de tout peche. 

8 Si nous disons que nous sommes sans 
pech£, nous nous seduisons nous-memes, 

9 et la verite n'est point en nous. Si nous 
confessons nos peches, Dieu est fidele 
et juste pour nous les pardonner, et pour 

10 nous purifier de toute iniquite. Si nous 

I, 1. Jean, i, 1 sv,; Luc, xxiv, 39; coinp. 
Jean, xx, 27. 

3. Et que cttte communion, soit , etc. Jean, 
xvii, 31. D'apres une autre lecon : Et notre 
communion est avec le Pcrc^ etc. 

4. Jean, xv, 11; xvi, 22. 



7. Christ du texte rec,u n est pa* dans les xneil- 
leurs manuscriis. 

10. Coinp. Jean, ix, 41; Luc, v, 31. 

11, 1. Ces chases y chap, i, 7-10. — Avocat: 
voyez Jean, xiv t 16. 

0. Man/ier t se cocduire : hebraisme. 



disons que nous sommes sans peche, 
nous le faisons menteur, et sa parole 
n'est point en nous. 

Mes petits enfants, je vous ecris ces 2 
choses, afin que vous ne pechiez point 
Et si quelqu'un a peche, nous avons un 
avocat aupres du Pere, Jesus-Christ, le 
juste. II est lui-meme une victime de 2 
propitiation pour nos peches, non seu- 
lement pour les notres, mais pour ceux 
du monde entier. 

Et voici par quoi nous savons que 3 
nous le connaissons : si nous gardons 
ses commandements. Celui qui dit le 4 
connaitre et ne garde pas ses comman- 
dements, est un menteur, et la verite 
n'est point en lui. Mais celui qui garde 
sa parole, cest en lui veritablement que 
l'amour de Dieu est par fait; par la nous 
connaissons que nous sommes en lui. 
Celui qui dit demeurer en lui, doit, lui 
aussi, marcher comme il a marche lui- 
meme. 

Mes bien-aimes, ce nest pas un com- 
mandement nouveau que je vous ecris, 
e'est un commandement ancien, que vous 
avez recu des le commencement; ce com- 
mandement ancien, e'est la parole que 
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Chap. II, S. 
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8 vous avez entendue. D'un autre cote, 
e'est un commandement nouveau que je 
vous ecris, lequel s'est verifie en Jesus- 
Christ et en vous, car Ies tenebres se dis- 
sipent et deja brille la veritable lumiere. 

9 Cdui qui dit etre dans la lumiere et qui 
hait son frere, est encore dans leS tene- 

10 bres. Celui qui aime son frere, demeure 
dans la lumiere, et il n v a en Iui aucun 

1 1 sujet de chute. Mais celui qui hait son 
frere est dans les tenebres; il marche dans 
les tenebres, sans savoir ou il va. parce 
que les tenebres ont aveugle ses yeux. 

2° — chap, ii, 12—2S. — B. Devoirs 
trtgatijs ; a) iVe pas aimer le monde 
[vers. 12—17]; b) Se garder des fan- 
teurs tfhere'sie qui son/ antichrists 
[18—23], c ) mat's rester attaches aux 
enseigne meats du St -Esprit [24— 28]. 

1 2 Je vous ecris, petits enf-mts, parce que 
vos peches vous sont remit a cause de 

1 3 son nom, Je vous ecris, pere* . parce que 
vous avez connu celui qui est des Ie com- 
mencement. Je vous ecris, jeunes gens, J 

14 parce que vous avez vaincu le maiin. Je 
vous ai ecrit, petits enfants, parce que 
vous avez connu le Pere. Je vous ai ecrit, , 
peres, parce que vous avez connu celui 
qui est des le commencement Je vous ai 
terit, jeunes gens, parce que vous etes = 
forts et que la parole de Dieu demeure , 
en vous, et que vous avez vaincu le j 

15 malin. N'aimez point le monde, ni ce 1 
qui est dans le monde. Si quelqu'un aime i 
ie monde, Tamour du Pere n'est point ; 

16 en hit Car tout ce qui est dans le ' 
monde, la concupiscence de la chair, la i 
concupiscence des yeux, et l'orgueil de 
la vie, ne vient point du Pere, mais du 

17 monde. Le monde passe, et sa concu- 
piscence aussi; mais celui qui fait la vo- 
lonte de Dieu demeure eternellement. 



Chap. Ill, 2. 



Mes petits enfants, e'est la derniere iS 
. heure. Comme vous avez appris que 
l'antechrist doit venir, aussi y a-t-il 
maintenant plusieurs antechrists : par 
la nous connaissons que e'est la der- 
niere heure. lis sont sortis du milieu de 19 
nous, mais ils n'etaient pas des notres; 
car s'ils eussent ete des notres, ils se- 
raient demeures avec nous; mais Us en 
sont sortis, afin qu'il soit manifeste que 
tous ne sont pas des notres. Pour vous, 20 
, e'est du Saint que vous avez recu I'onc- 
tion, et vous connaissez tout. Je vous 21 
ai ecrit, non que vous ne connaissiez 
pas la verite, mais parce que vous la 
connaissez, et que vous savez qu'aucun 
mensonge ne vient de la verite. Qui est 22 
Ie menteur, sinon celui qui nie que Jesus 
: est le Christ? Celui-lu est l'antechrist, 
qui nie le Pere et le Fils. Quiconque 23 
nie le Fils, n\i pas non plus le Pere; 
celui qui confessc le Fils, a aussi le Pere. 
Pour vous, que ce que vous avez entendu 24 
des le commencement demeure en vous. 
Si ce que vous avez entendu des le com- 
mencement demeure en vous, vous de- 
meurerez aussi dans le Fils et dans le 
Pere. Et la promesse que lui-meme 25 
nous a faite, e'est la vie oternelie. 

Voila ce que j'avais a vous ecrire sur 26 
ceux qui vous seduisent. Pour vous, 27 
Tonction que vous avez recue de lui 
demeure en vous, et vous n'avez pas 
besoin que personne vous euseigne; mais 
comme son onction vous enseigne sur 
toute chose, cet enseignement est veri- 
table et n'est point un mensonge; et 
selon qu'elle vous a enseignes, demeure/ 
en lui. Ef maintenant, mes petits en- 28 
fants, demeurez en lui, afin que, lors- 
qu'ilparaitra, nousayonsde r assurance, 
et que nous ne soyons pas a son avenc- 
ment, rejetes loin de lui avec confusion. 



II. -DIEU EST PERE : LES CHRETIENS DOIVEXT SE CONDUIRE 

EN VERITABLES ENFANTS DE DIEU. 



I° — CHAP. II, 29— in, 10. — Us en- 
fants de Dieu doivent etre saints. Le 
fait de radoption tt la haute di^niti 
des enfants de Dieu [», 29— ni, 2]. 
La saintele\ caractMstique des enfants 
de Dieu [vers. 3—7], et le pe'che', telle 
des enfants du diable [8—10]. 

29 Si vous savez qu'il est juste, recon- 

x6, Vulj. Taut ce out est dans ie monde est 
concupiscence de la chair. „ de la vie : cela ne 
vient point, etc. — 'Enfrju*, couvoitise, pas- 
sion, concupiscence. 



naissez que quiconque pratique la jus- 
tice est ne de lui. 

Voyez quel amour le Pere nous a te- 3 
moigno, que nous soyons appeles enfants 
de Dieu, et que nous Ie soyons en efet! 
Si le monde ne nous connait pas, e'est 
quil ne l'a pas conna. Mes bien-aimes, 2 
nous sommes maintenant enfants de 
Dieu, et ce que nous serons un jour n a 

18. Cf. II Thcss. ii, 4. Quclques manuscrits 
oiit 1 article devant a*TiYp«rr<K. 
HI, a.Comp. 1 1 Pier. 1, 4. 
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Chap. IV, 6. 
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pas encore ete manifeste; mais nous sa- 
vons qu'au temps de cette manifestation, 
nous lui serons semblables, parce que , 
nous Ie verrons tel qu'il est. 

3 Quiconquc a cette esperance en lui, se i 

4 purine, comme lui-meme est pur. Qui- 
conque commet le peche transgresse la 
loi, et le peche est la transgression de la 

5 loi. Or vous savez que Jesus a paru pour 
dter les peches, et que le peche n'est 

6 point en lui. Quiconque demeure en lui 
ne peche point; quiconque peche, ne l'a 
pas vu et ne Fa pas connu. 

7 Petits enfants, que pcrsonne ne vous 
seduise. Celui qui pratique la justice est 

8 juste, comme lui-meme est juste. Celui 
qui commet Ie peche est du diable, car le 
diabie peche dcs le commencement. Cest 
pour detruire les oeuvres du diable que 

9 Ie Fils de Dieu a paru. Quiconque est 
ne de Dieu ne commet point Ie peche, 
parce que la semence de Dieu demeure 
en lui; et il ne peut pecher, parce qu il 

10 est ne de Dieu. Cest a cela que Ton 
reconnait les enfants de Dieu et les en- 
fants du diable. Quiconque ne pratique 
pas la justice n'est pas de Dieu, non 
plus que celui qui naime pas son frere. 

2° — chap, ill, 11—24. — &* en fan ti- 
de Dieu doivent s aimer tntre eux. La 
ckaritt fraternelle t signe et gage de la 
vie divine [vers, n — 15]. Elk sc re-\ 
connatt aux asuvres [16 — 1 8], et a ' 
pour fruit la conjiance Jiliak a I'Jgard 
de Dieu [19—24]. 

1 1 Car le message que vous avez entendu 
des le commencement, c'est que nous 

12 nous aimions les uns les autres; non 
point comme Cain, qui etait du malin 
cl qui tua son frere. Et pourquoi le tua- 
t-il? Parce que ses ueuvres etaient mau- 
vaises, tandis que celles de son frere 

13 Etaient justes. Ne vous etonnez pas, 

14 tnes freres, si le monde vous hail. Nous, 
nous savons que nous sommes passes de 
la mort a la vie, parce que nous aimons 
nos freres. Celui qui n'aime pas demeure 

15 dans la mort. Quiconque hait son frere 
est vn meurtrier, et vous savez qu'aucun 
meurtrier n'a la vie eternelle demeurant 
en lui. 

16 A ceci nous avons connu l'amour, c T est 
que Lui a donne sa vie pour nous. 



Nous aussi, nous devons donner notre 
vie pour nos freres. Si quelqu'un pos- 17 
sede les biens de ce monde et que, voyant 
son frere dans la necessite, il lui ferme 
ses entrailles, comment Tumour de Dieu 
demeure-t-il en lui? Mes petits enfants. 
naimons pas de parole et de langue, 
mais en action et en verite. Par la 
nous connaissons que nous sommes de 
la verite, et nous pouvons rassurer nos 
coeurs devant Dieu; car si notre coeur 
nous condamne, Dieu est plus grand 
que notre coeur, et il connait toutes 
c hoses. Mes bien-aimes, si notre coeur 
ne nous condamne pas, nous pouvons 
nous adresser a Dieu avec assurance. 
Quoi que ce soit que nous demandions, 
nous le recevons de lui, parce que nous 
gardons ses commandements, et que 
nous faisons ce qui est agreable a ses 
yeux. Et son commandement est que 23 
nous croyions au nom de son Fils, Jesus- 
Christ,et que nous nous aimions les uns les 
autres, comme il nous en a donne le com- 
mandement. Celui qui garde ses com- 24 
mandements, demeure en Dieu et Dieu en 
lui, et nous connaissons qu il demeure en 
nous par FEsprit qu'U nous a donne. 



iS 

20 

21 



30 — chap. IV, 1—6. — Les enfants 
de Dieu sont hostile* aux enseigne- 
ments de V Eglise, 

Mes bien-aimes, ne crpyez pas a tout 
esprit ; mais voyez par Fepreuve si les 
esprits sont de Dieu, car plusieurs faux 
prophetes sont venus dans le monde. 
Vous reconnaitrez a ceci Fesprit de 
Dieu : tout Esprit qui confesse Jesus- 
Christ venu en chair est de Dieu; et 
tout esprit qui ne confesse pas ce Jesus 
n est pas de Dieu : c'est celui de Fante- 
christ, dont on vous a annonce la venue, 
et qui maintenant est deja dans le monde. 

Vous, mes petits enfants, vous etes de 
Dieu, et vous les avez vaincus, parce que 
celui qui est en vous est plus grand que 
celui qui est dans ie monde. Eux, ils sont 
du monde; c'est pourquoi ils parlent le 
Inngage du monde, et le monde les ecou- 
te. Mais nous, nous sommes de Dieu: 
celui qui connait Dieu nous ecoute; celui 
qui n'est pas de Dieu ne nous ecoute 
point : c'est par la que nous connaissons 
• Fesprit de la verite et Fesprit de Ferreur. 



2 

3 



5. Les pechis; Vulgate, nos pitches. j 

9. La semence de Dieu, la grdce san<5lifiante, ; 

et par suite 1' Esprit -Saint qui met dans nos j 

coeurs la foi, Kespe'rance et la charite, et nous ' 

fait enfants de Dteu. 

16. L * amour (la Vulgate ujoute, de Dieu) : il 

s'agit de l'amour, de la charit6 en g^nlral. 



ttctivo*. celut-ci, ^videmment Jesus*ChrUt. 

18. Comp. Jacq. ii, 15 sv. 

IV, 3. Vulgale: Tout esprit qui divisc Jesus. 
en mettant en lui deux personnes, c'est V anti- 
christ. 

4. Vous its ar:z vaincus, ces faux propbetes. 
Vulgate, vous I 'aves vaiticu, rant&lirist. 



ft. 
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Chap. IV, 7. l*z EPJTRE DE S. J EAN. Chap. V, 9 

III. - DIEU EST CHARITE : LES CHRETIENS DOIVENT 

AIMER DIEU ET LE PROCHAIN. 



tAP. iv, 7—21. — Motif, fruits l 'amour; mais Famour parfait bannit la 
tx et sigtids de la ckariti. — ^ainte, car la crainte suppose un cha- 

!/»*/■• n;*„ #f,i##^ „ „-*„. t- a. ^.. timent: celui nui craint n'pct «o C nir^if 



1° — CH 

precieu ^,. tJ „«, *«, frrtW/ „ c . — . ., .._ 1 

a) Motif: Dieu nous a aime*s le pre- timeQ t; celui qui craint n'est pas parfait 
mier [vers. 7 — 11]. — b) Fruits: la \ Jansl 'amour. Nous done, aimons Dieu. 19 
demeure de Dieu en nous [12— 1 6]- P ui ^ ue Dieu nous a aimes le premier. 
plus aucune crainte [17 — 19], -I, Si quelqu'un dit : " J'aime Dieu/ ? et 

„y « — . /> , . . qua halsse son frere, e'est un menteur; 

comment celui qui n J aime pas son frere 
qu'il voit, peut-il aimer Dieu qu'il ne 
voit pas? Et nous avons recu de lui ce 21 



c) 5/^w^ / r amour de nos freres 
[20—21]. 



20 



7 J/tfj bien-aimes, aimons-nous les uns 
les autres, car Famour vient de Dieu, et commandement : " Que celui qui aime 
quiconque aime est ne de Dieu et connait ' Dieu aime aussi son frere. " 

8 Dieu. Celui qui n'aime pas n'a pas connu I 

9 Dieu, carDieu est amour. II a manifesto j 2 ° T CHAP : v » l '~r l2 - — La fi>* ef * 
son amour pour nous en en voyant son Fils ! J gsus ' Christ ', racine de la charite. — 
unique dans le monde, afin que nous vi- j ^ a f°j en /^ sus ~ Christ , condition 

10 vionsparlul Et cet amour consiste en ! de la fil iation adoptive [vers. 1—5]. 
ce que ce n'est pas nous qui avons aime i / A ' ft -/^ vraiment le Christ : les t rot's 
Dieu, mais lui qui nous a aimes et qui a I ^ moins testes [6—12]. 
envoye son Fils comme victime de propi. Quiconque croit que Jesus est le 

ii nation pour nos peches. Mes bien-aimes, Christ, est ne de Dieu ; et quiconque aime 
si Dieu nous a ainsi aimes, nous devons celui qui Fa engendre, aime aussi celui 
aussi nous aimer les uns les autres. I qui est ne de lui. A cette marque nous 

12 Personne n'a jamais vu Dieu; mais si connaissons que nous aimons les enfants 
nous nous aimons les uns les autres, Dieu de Dieu, si nous aimons Dieu, et si nous 
demeure en nous, et son amour est parfait ! observons ses commanJements. Car 

13 en nous. Nous connaissons que nous J e'est aimer Dieu que de garder ses com- 
demeurons en lui et qu'il demeure en i mandements. Et ses comuandements ne 
nous, en ce qu'il nous donue de son ; sont pas penibles, oarce aje tout ce qui 

14 Esprit. Et nous, nous avons contemple est ne de Dieu remporte la victoire sur le 
et nous attestons que le Pere nous a en- \ monde; et la victoire qui a vaincu le 
voye le Fils comme Sauveur du monde. • monde, e'est notre foi. Qui est celui 

15 Celui qui confessera que Jesus est le Fils ' qui est vainqueur du monde, sinon celui 
de Dieu, Dieu demeure en lui et lui en \ qui croir que Jesus est le Fils de Dieu? 

16 Dieu. Et nous, nous avons connu! Cestcimemejesus-Christquiestvenu 
I amour que Dieu a pour nous, et nous par l'eau et par le sang, non avec Feau 
y avons cru. Dieu est amour; et celui seulement, mais avec Feauet avec le sang, 
qui demeure dans Famour demeure en j Et e'est FEsprit qui rend temoignage, par - 
Dieu, et Dieu demeure en lui. • ce que TEsprit est la verite. Car il y en a 

'7 La perfection de Famour en nous, e'est 1 tras qui rendent temoignage [dans leciel; 
que nous ayons une confiance assuree au ! le Pere, le Vcrbe et FEsorit; et ces trois 
jour du jugement; car tel est Jesus- ; sout un. Et il y en a tfois qui rendent 
Christ, tels nous sommes aussi dans ce \ temoignage sur la terre] : FEsprit, Feau 

rS monde. II ivy a point de crainte dans ) et le sang: et ces trois sont d'accord. Si 






iS. La crainte suppose, reuferme un chdti- 
>/ tent, en ce sens qu elle a conscience de mlriter 
un chatiment. 

19. Quelques manuscrits suppriment le pre- 
mier Dieu, d' autres done, ce qui amene ce sens : 
.Vtfttj, chre*tiens, nans aimons y farce que, etc 

V, 6. Allusion a I eau et au sang que la lance 
dun soldat fit jaillir du cdte* de Jesus sur la 
croix. — V Esprit-S&int, te'moin particuliere- 
ment autoris*, puisqu'il est la veriU meme 
Uean, xiv, 17; xri, 13), atteste que le Christ est 
vraiment le Messie, Fils de Dieu : il lui a rendu 

ce temoignage soit au moment de son Bapteme , ._ — .„.„. rtU ^, . 31CT . IC , „ uansauc 

par le precurseur (Matth. m, 16); soit dans la , manuscrit do la Vulgate anterieur au VI lie 
resurrection et au jour de la Pentecote. confir- * 
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mant par leftusion de ses dons et I'eclat de ses 
miracles ia predication des A pot res. — La Vul- 
gate : C'est /'Esprit qui atteste que le Christ 
est la w'ritf (comp. Jean, xiv, 6; xviii, ^ 

7. C*6tait chez les Juifs un principe de droit 
qu'aucun litige ne pouvait se decider que sur lc 
temoignage concordant de deux ou trois t<- 
moins (Deut. xvii, 6; xix, 15. Comp. Matth. 
xviii, 16). S. Jean produit aussi troU tcimoins 
qui proclamenc d'une voix unantme que Jesus 
est le Messie. — Dans le ciet: On ne trouve 
les mois mis entre crochets dans aucun manus- 
crit grec anteneur au XV« siccle, et dans aucun 



EPITRES DE S. JEAN. 



10 



I e , Ch. V, 10. 



nous recevons le temoignage des horn- j 
mcs, le temoignage de Dieu est plus; 
grand; et c'est bien la le temoignage de j 
Dieu, qui a rendu temoignage a son j 
Fils. Celui qui croit au Fils de Dieu a j 
ce temoignage [de Dieu] en lui-meme; 
celui qui ne croit pas Dieu, le fait men- ; 



IF, Ch. I, s- 



teur, puisqu'il n'a pas cm au temoi- 
gnage que Dieu a rendu a son Fils. Et 1 1 
void ce temoignage, c'est que Dieu nous 
a donne la vie eternelle, et que cette vie 
est dans son Fils. Celui qui a le Fils a 12 
la vie; celui qui n'a pas le Fils de Dieu 
n'a pas la vie. 



EPILOGUE. 



Ceux qui a intent Dieu out tout pouvoir 

sur lui [vers. 13—15], sptciakment 

pour la conversion des pe'cheurs [16 — 

17]. Dernier es recommandaiions\l% — 

21]. 

13 Je vous ai ecrit ces choses, afin que 
vous sachiez que vous avez la vie eter- 
nelle, vous qui croyez au nom du Fils 

de Dieu. 

14 Et nous avens aupres de Dieu cette 
pleine confiance, que, si nous deman- 
dons quelo x ue chose selon sa voionte, il 

15 nouj ccoute. Et si nous savons qu ; ii 
nous ecoute, quelque chose que nous lui 
demandions, nous savons que nous obte- 
nons ce que nous avons demande. 

16 Si quelqu'un voit son frere commcttre 
un peche qui ne va pas a la mort, qu'il 
prie, et Dieu donnera la vie a ce frere. 



[a tous ceux dont le peche ne va pas a la 
mort]. II v a tel peche qui va a la mort; 
ce n'est point pour ce peche-la que je 
dis de prier. Toute iniquite est un pe- 17 
che, et il y a tel peche qui ne va pas a 
la mort. " , 

i Nous savons que quiconque est ne ae is 
1 Dieu ne pech; point; mais celui qui est 
ne de Dieu se ^arde lui-meme, et le 
malin ne le touche pas. Nous savons 19 
que nous .sommes de Dieu et que le 
monde entier est plonge dans le maL 
Mais nous savons que le Fils de Dieu 20 
est venu, et qu'il nous a donne l'intelli- 
gence pour connaitre le vrai Dieu, et 
nous sommes en ce vrai Dieu, itant en 
son Fils Jesus-Christ. C'est lui qui est 
le Dieu veritable et la vie eternelle. 
Mes petits-enfants, gardez-vous des 21 
idoles. 



16. Le peche qui va a la mart, qui tioigne 
tellemcnt de Dieu qu'il ne busse guere d'espoir 

de retour. ... . , 

17. Toute iniquity toute injustice ou viola- 
tion de la loi, est un pe'M Aoir. ewe evit*e; cepen- 
dant tout pech6 ne va pas a la mort. La Vulg. 
n'a pas lu la negation dans le second nicmbre. 



i3. Se garde lui>mime\ Vulgate, la naissancc 
qu'i/a recue de Dieu le gard*. m 

jo. Vulgate : Afin que nous conuaisstotgfe 
vrai Dieu, et que ttous soyons en son vrai Fits* 
- Connaitre le V4Htable % le vrai (Dieu) c-a-d. 
nou pas un dieu ficlif, mais le stul vrai. 



2 E EPITRE DE S. JEAN. 



CHAPITRE UNIQUE. 



Adressc [vers. l—3l- Amour fraternel 
[4—6]. Les faux dodeurs [7— II ]. 
Conclusion [12 — 13]. 

|oi, l'Ancien, a l'elue Kyria 
et a ses enfants, que j'aime 
dans la verite, — non pas moi 

seulement, mais auss* tous ceux 

qui ont connu la verite, — en conside- 
ration de la verite qui demeure en nous, 




et qui sera eternellement avec nous : la 
grace, la misericorde et la paix soient avec 
vous de la part de Dieu le Pere et de la 
part de Jesus-Christ, le Fils du Pere, 
dans ia verite et la charite ! 

J'ai eu bien de la joie de rencon- 
trer de tes enfants qui marchent dans 
ia verifct, seton le commandement que 
nous avons recu du Pere. Et main- 
tenant je te U demande, Kyria, — non 



3 



x. VAncun : ce mot ne se rapporte pas seu- 
lement au grand age de Vauteur; il mdi^ue 
surtout la fon&ion ou la dignite. Dans la laa- 
cue de TEglise au premier siecle, il designate 
un pritrc ou un evSque. — A Vilue (chrenenne) 



Kyria, ou bien a la dime EUrla : i! s'agit ici 
d'une egliseoucomrauuaut* chre^ienne particu* 
Here personnifiee sous la figure d'une femme. 
5. Comp. 1 Jean, ii, 7. 
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II E , Ch. I, 6. 



EPITRES DE S. JEAN. 



HI^,Ch. I, 13. 



comme si je te prescrivais un comman- j Quiconque va au dela et nc demeure pas 

™ ^ UV ^ U; T* CGSt celuic l uenous ' d ans la doctrine du Christ, ne poss&c 
avons recti des le rnmmonr^m*»«f Mmfh.'. 1 • _. • 1 ' . r 



ayons recti des le commencement, — 

6 aimons-nouslesunslesautres. L'amour 
consiste a marcher selon ses comman- 
dements; et c'est la son commande- 
ment, comme vous l'avez appris des le 
commencement, de marcher dans la 
charite. 

7 Car plusieurs seducteurs ont paru 
dans le monde; ils ne confessent point 
Jesus comme Christ venu en chair : c'est 

8 la le seducteur et Tantechrist Prenez 



ganle a vous-memes, afin que vous ne | voix, afin que votre joie soit parfaite, 
perdiez pas le fruit de votre travail, mais Les enfants de ta sceur l'elue te sa 
que vous receviez une pleine recompense, j luent. 



T\LSV? me C !r Siy c ° mme J e Messie * fil s de /»rw7 f desiravaiixaerAp€itrcau milieu d'en^: 

^7!wISS^ ,W ^ M 9 * V u, P^ "Mg**: mal ^ucnupde ma- 
pas Jtsus-CArtst venu encftair. , nuscnt*; bsent tntcedit ou proeedit. 

8. Voire travail moral vos bonnes oeuvre*. j 13. Cest-a-dire les fideles de TeVilse, due de 
D apres une autre le^on tres autorisee, de noire j Dieu, d'ou je f6cris, te sa/uent 



3 E fiPlTRE DE S. JEAN. 

CHAPITRE UNIQUE. 




Exttortation a persevirer dans la bonne, 
vote [vers. !— 8]. // bldme la conauiti 
de Diotriptes [9— 11] et loue celle ds 
De*me f trius[ 1 2]. - Conclusion [ 1 3— 14]. 

>oi, l'Ancien, a Gaius, le bien- 
aime, que j'aime dans la verite. 
Bien-a r ne, sur toutes choses 
je souhaite que Tetat de tes 
affaires ec de ta sante soit aussi pros- 

3 pere que celui de ton ame. J'ai eu bien 
de la joie, lorsque des freres sont arri- 
ves et ont rendu temoignage de ta verite, 
je veux dire de la maniere dont tu mar- 

4 ches dans la verite. Je n'ai pas de plus 
grande joie que d'apprendre que mes 
enfants marchent dans la verite. 

5 Bien-aime, tu agis fidelement dans tout 
ce que tu fais pour les freres, et particuiie- 

6 rement pour des freVes etrangers; aussi 
ont-ils rendu temoignage de la charite 
en presence de TEglise. Tu feras bien 
de pourvoir a leur voyage d'unc maniere 

7 diepe de Dieu; car c'est pour son nam 
qu ils sont partis, sans rien recevoir des 

8 paiens. Nous devons soutenir de tels 



to 



11 



point Dieu; celui qui demeure dans cette 
uoctrine possede le Pere et le Fils. St 
quelqu'un vient a vous et aapporte point 
cette doctrine, ne le recevez pas dans votre 
maison, et ne lui dites pas : Saiut! Car 
celui qui lui dit : Saltit! participe a ses 
oeuvres mauvaises. 

Quoique j'eusse beaucoup de choses a 12 
vous ecrire, je n'at pas voulu le faire 
avec le papier et Tencre; mais j espere 
ailer chez vous et vous entretenir de vivc 



10 



9. J'ai 4crit % (dans le sens du prtsentX Quel- 
ques manuscrits ajoutent n, c'est -a-dire, qnej. 
aucs mots; d'autres Hsent, faurais e'erxt. 

it. Com p. I Jean* in, 6; v r 7, 8. 



hnmmes, afin de travailler avec eux pour 
la vente. 

J J ai ecrit a i'Eglise: mais Diotrephes. 
qui aime a primer parmi eux, ne nous 
recoit pas. C'est pourquoi, quand je 
viendrai, je lui mettrai devant les yeux 
les actesqu ii fait, et les mechants pro- 
pos qu'il tient contre nous. Et non con- 
tent de ceia, il refuse lui-memed'accucil- 
lir les freres, et il empeche ccux qui vou- 
draicnt les recevoir et les chasse de Teglise. 

Bien-aime, n imite pas le mal, mais a 
imitc le bien. Celui qui fait le bien est de 
Dieu; celui qui fait le mal n'a point vu 
Dieu. 

Tout le monde, et la verite elle-meme. 12 
rendent un bon temoignage a Demetrius: 
nous le lui rendons aussi, et tu sais que 
notre temoignage est vrai. 

J *aurais beaucoup de choses a t ecrire. 1 3 
mais je ne vcux pas le faire avec L'encrc 
et la plume: j^esperc te voir bientot, et 14 
nous nous entretiendrons de vivc voix. 
La paix soit avec toi! 

Nos amis te saluent Salue nos amis, 
chacun en particulier. 



ia. Tout U monde, tons les tideles de I*EgIise 
dont faisait partie Dimitrins, probablement le 
porteur de l^pitre. 
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EPITRE CATHOLIQUE 

DE S. JUDE. 



% 
j 



EXORDE [Vers, i — 4]. 




Adresse, salutation, but de la Icttrc. 

gjUDE serviteur de Josus- Christ 
et frere de Jacques, aux elus 
qui ont ete aimes en Dieu le 
Pcre, et gardes pour Jesus- 
la misericorde, la paix et 
I'amour vous soient donnes pleinement. 
Bien-aimes, comme je mettais tout 
mon zele a vous ecrire au sujet de notre 
salut commun, je me suis vu dans la ne- 



2 Christ 



cessite de vous adresser cette lettre, pour 

vous exhorter a combattre pour la foi 

qui a ete transmise aux saints une fois 

pour toutes. Car ii s'est glisse parmi 4 

vous certains hommes, dont il a ete ecrit 

; depuis longtemps qu'ils encouraient cette 

1 condamnation, hommes impies, qui chan- 

gent la grace de notre Dieu en licence, 

et qui renient notre seul Maitre et Sei- 

: gneur Jesus-ChrisL 



CORPS DE LA LETTRE 



i a Vers. 5. — 16 : Les fauteurs d'herc- 
sie : a) Us andtres. de ces ht'reliques 
dans I'Ancien Testament [5 — 8], — 
b) Lcur orgtteil '[9 — 10]. c) CM I intent 
x/iti les attend [l l — 13], annonce des 
longtemps par Henoch [14— i6"|. 

5 Je veux vous rappeler ce que vous avez 
autrefois appris, que Jesus* apres avoir 
sauve son peuplede la terre d'Egypte, 
fit perir ensuite ceux qui furent increuu- 

6 les; et qu'il retint pour le jugement du 
grand jour, lies de chaines eternelles, 
au sein des tenebres, les anges qui n'ont 
pas conserve leur principaute, mais qui 
ont abandonne leur propre demeure. 

7 l)c meme Sodome et Gomorrhe, et les 
villes voisines qui se livrerent a la meme 



3. Ou bicn : J*avais fort a cwur de vous 
ecrire au sujet de notre saint cotitiuun, et je 
me vois maintenant dans V obligation de le 
/aire, ajinde, etc 

4. Com p. Jean, x, gsv.;Gal. ii, 4; II Pier, ii, i. 
Les vers. 5-7 sont paralleled avec II Pier. 

ii, 4-6. 

5. J/shs : pour un faitde l'ancien Testament, 
on atttndrait plutot te Christ (I Cor. x. 4, 9); 
line autre lecon porte © Kvpioc, le Seigneur, 
maisavec le meme sens. II sac it done ici du 
Christ qui, comme Verbesans la chair* comme 
Dieu serivitanty Itait le Seigneur et le Juge 
de Vancienne alliance, de meme qu'il est, com- 
me Verbt incarne, le Seigneur et Ic juge de la 
nouveile. Dans les passages que S. Judeaen 
vue (Exod. xiv t r sv.; Nombr. xiv, 22 sv.) et 
dans plusieurs autres (Exod. xxiii, 20 sv.; 
Nombr. xx, 16), il «* appele* 1'Ange de l'al- 
liance ou du Testament. 

7. (Sag. x, 7). D' autres : offreni une image 
dufeu itemti, en snbissantleur peine. Le gr. 



sorte d'impudicite et abuserent d'unc 
chair etrangere, gisent la en exemplc, 
subissant la peine d'un feu eternel. 

Cependant, ces hommes eux aussi, 8 
dans leur delire, souillent pareillement 
leur chair, meprisent la souverainete et 
injurient les glojres. L'archange Mi- 9 
chel lui-meme, lorsqu'ii contestait avec le 
diable et lui disputait le corps de MoTse, 
nosa pas porter contre* lui une sen- 
tence cfexecration, mais il se contenta 
de dire : 4 * Que le Seigneur te punisse!" 
Mais ceux-ci, ils blasphcment toot ce 10 
qu'ils ignorent, et quant a ce qu'ils con- 
naissent naturellement, comme les betes 
sans raison, ils s'y corrompent. Mai- 11 
heur a eux ! car ils sont entres dans la 
voie de Cam, ils se sont jetes pour un 



porte top ojj.otoi' rotiroi? au lieu de rat/rat t 
qa'on attendait. Le pronom se rapporte aux 
dcux villes nominees dan* ce verset meme. 
L'accord grammatical demand erait ra&nus, 
mais le masculin tovtoi* rtpond mieuxa la pen- 
see de L'ecrivain. D'autres rapportent tovtoi* a 
ces hommes dont il est question vers. ^ et qui 
sont l'objt: principal de cette lettre ou lis sont 
designes <:on*tamtuent par te meme pronom d£- 
momtraiif, vers. 3, n, ta, 14, 16, 19. 

8. Dans leur d/lire, grec <kvrvia<,*d^erot, 
hypnotises par les famdmes que se forge leur 
esprit. La Vuig. a omis ce mot. — Les Gtoires, 
les mauvais anges (vers. 9, to) : com p. II Pier, 
ii, 10. Vulgate : et blasphement la Majeste. 

9. Allusion a une *ncienne tradition juive, 
se rattachant a DeuL xxxiv, 5 sv., ou il est dit 
que J<ho\-ah de*posa le corps de Moise dans une 
vallee dupaysde Moab, et que mil ne connait 
son tombeau. — Que Dieu te punisse , Vulgate: 
te commande. 
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Vers. 12. 



EPITRE CATHOLIQUE DE S. JUDE. 



Vers. 25. 



12 



H 



salairedans 1'egarement de Balaam, ils 
se sont perdns par la revoke de Core7 

^ lis sont des ecueils dans vos agapes, 
ou ils font impudemment bonne chere, ne 
songeant qu'a se repaitre eux-memes; 
nuees sans eau, emportees au hasard 
par les vents; arbres d'automne sans 
fruits, deux fois morts, deracines; va- 
lues furieuses de la mer, jetant l'ecume 
de leurs bontes; astres crrants, auxqucls 
d'epaisses tenebres sont reservees pour 
l'eternite. 

C'est d'eux aussi qu* Enoch, le septieme 
pah-iarche depuis Adam, a prophetise en 
ces termes : " Void que le Seigneur est 
venu a vec la multitude innombrable de ses 

15 saints, pour executer son jugement sur 
tous, et convaincre tous les impies de 
toutes les oeuvres d'impiete qu'ils ont 
commises et de toutes les paroles crimi- 
nelles qneux, pecheurs impies, ont pro- 

16 ferees contre lui. " Ce sont des gens qui 
murmurent et se plaignent sans cesse de 
leur sort, qui vivent au gre de leurs con- 
voitises, ont la bouche remplie de paroles 
pompeuses, et qui par interet se font 
admirateurs d'autrui. 



25 Vers t 17—23. — Exhortation : 

a) Lfemeurerjideles a V enseignement 

des Apotres [ 1 7—2 1 ]. — b) Conduite & 

tenir a Ve'gard de trots sortes de ckr£~ 

Hens [22 — 23]. 

Pour vous, bien-aimes, souvenez-vous 17 
de ce qui vous a ete aunonce d'avance 
par les Apotres de Notre-Seigneur Jesus- 
Cbrist. Ils vous disaient qu'au dernier 18 
temps il y aurait des hommes mo- 
queurs, vivant au gre de leurs convoi- 
tises impies, gens qui provoquent des 19 
divisions, hommes sensuels, qui n'ont 
pas l'esprit. 

Pour vous, bien-aimes, vous edifiant 20 
vous-memes sur le foadement de votre tres 
sainte foi, et pliant dans le Saint- Esprit, 
conserves vous dans Famour de Dieu, 21 
attendant la misericorde de Notre Sei- 
gneur Jesus-Christ, pour la vie eternelle. 
II en est qu'il faut confondre cemme deja 22 
separes de votes; d'autres, sauvez-les, 2} 
en les arrachant au feu; pour les autres, 
ayez-en pitie, mais avu: crainte, hais- 
sant jusqu a la tuniquu souillee par la 
chair. 



CONCLUSION : Doxologxe [24 — 25], 



24 A celui qui a le pouvoir de vous pre- 
server de toute chute et de vous faire 
paraitre irreprehensibles et pleins d'al- 
legresse devant le trone de sa gloire, 

25 au seul Dieu notre Sauveur, par fesus- 



Christ Notre-Seigneur, soit gloire, ma* 
jeste, force et empire des avant tous les 
temps, et maintenant, et dans tous les 
siecles ! Amen ! 



— K5< r©*— 



> 



12. Ecuctti* scion le sens le plus ordinaire 
ilu mot grec Vulgate, des sout'llures. — Dans 
ros(Vul%. lt /a,is leurs) aga pes. Dans II Pier. 
ii, 27 la mi i lieu re lecon paraitetre arorcuf. 

14. ttnUve' parDitu,comme Elie (com p. Hebr. 
X| t 5)» Henoch demeurait i'un des personnages 
les plus venires de Kantien Testament, Tan de 
oeux par I'entremise de«iuels on s'attendait a 
voir, a entendre 1'Fternel se man i fester. 

Les paroles rapport ^es par saint Jude se 
lisent a peu ores textuellement dans la version 
4thiopienne du Lrvre a" Henoch i, 9. 

16. Farcies pawpeusgs, gr. vwtpcytca, em* 
ploy e dans le nouveau Testament ici seu!.»- 
inent et II Pier, ii, i3 : ** Verba turaentia ", 
S. Jerdme, Contra jcvtn. i f a^.Comp. Dan. xi, 
36 dans les LXX. Dautres, avec une nuance 
u n peu difference : paroles kautaitus. 

18. Itfoqueurs, le grec epweurre qui apoar- 
tient a U basse grecite\ ne se lit qi/ia et 
II Pier. iu\ 3. II rtpond a 1'hebreu letstm.Comp. 
Is. iii, 4 ou il est employ* par les LXX pour 



rendre 1'hebreu tha % aloulim, des enfants inso- 
lent*. • 

19. Quelques manuscrits ajouxent le ^ronom 
iavrovs : its se siparent eux-ntimes y ils font 
schisme. 

22. Beaucoup traduisent le vers. 22 ".Con- 
vainquez, ramenez a la foi par des raisonne- 
ments, etuje qui hisitomt entre la nddlit* a 
l'Eglise et la defection. 

23. Laissant la t unique sou/lUtc-ix-d. meme 
les apparences extexieures de la aouUlure;ou 
craignez meme H ^bit de ceux qui - -nt engages 
dans la corruption. 

?4- La Vulgate ajoute : a l t avC$um*Ht t fe 
Noti'e>SeigMnur Jisus-Ckrist : ces mots man- 
quent en grec et dans les meilleurs manuscrits 

25. Dieu est aussi appeH Satveur dans les 
epUres pastorales (I Tim* i, 1,2, 3; Tit. 1,3): 
en lui est la raison derniere de notre salut: il 
est notie Sauveur par J.-C, 
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APOCALYPSE DE S. JEAN. 



U. 



a i 






PROLOGUE. 




Tilrey origine et p-ix du livrc [vers. 
I— 3l Saint aux sept Egiises [4 — 5 a j. 
Loitanges a Jesus-Christ et annonce 
de sa venue [5 — 81- 

evelation de Jesus • Christ, 
que Dieu lui a confiee pour 
decouvrir a ses serviteurs les 
evenements qui doivent arri- 
ver bient&t; et qu'il a fait connaitre, en 
Penvoyant par son ange, a Jean, son 

2 serviteur, qui a attests la parole de 
Dieu et le temoignage de Jesus-Christ 

3 en tout ce qu'ii a vu. Heureux celui qui 
lit et ceux qui entendent les paroles de 
cette prophetie, et qui gardent les choses 
qui y soot ecrites, car le temps -est 
proche! 

4 Jean aux sept Egiises qui sont en 
Asie : grace et paix vous soient don- 



nees de la part de Celui qui est, qui 
etait et qui vient, et de la part des sept 
esprits qui sont devant son trone, et de 5 
la part de Jesus-Christ; crest le Temoin 
fidele, le Premier-ne d'entre les morts et 
le Prince des rois de la terre. 

A celui qui nous a aimes, qui nous a 
laves de nos peches par son sang, et qui 6 
nous a faits rois et pretres de Dieu, son 
Pere. a lui la gloire u la puissance des 
siecles des siecles! Amen! 

Le voici qui vient sur les rtuees. Tout 7 
ceil le verra, et ceux meme qui Pont 
perce; et toutes les tribus de la terre se 
frapperont la poitrine en le voyant. OuL 
Amen! 

" Je suis Palpha et Tomega " [le com- 
mencement et la fin], dit le Seigneur 
Dieu, celui qui est, qui etait et qui vient, 
le Tout-Puissant. 



8 



PREMIERE PARTIE. 



J.-C Pasteur ET Eyeque des antes, adresse a VEglise des avis et des encou- 
ragements pour ia pratique de toutes ies vertus, dans les diffe*rentes vicissU 
tudes de sa vie militante. 

„». , ' * --^r^.^r, t icommeunetiompctte, quidisait : *' Cc 



9 — 20]. — fesm- Christ apparaissant 
au milieu des sept chandeliers* ordonne 
a S. Jean d'krire aux sept Egiises. 

9 Moi Jean, votre frere, qui participe 

avec vous, a PalA iption, alaroyaute et a la 

patience en Jesus [-Christ], j'etais dans 

Tile appelee Patmos, a cause de la parole 

10 de Dieu et du temoignage de Jesus, Je deliers, quelqu'un qui ressemblait a un 

fiis ravi en esprit le jour du Seigneur, et fils dTiommc : il £tait ve"tu d'une tongue 

j^entendis derriere moi une voix forte, robe, portait a la hauteur des seins 



envoie-le aux sept EgUses qui sont en 
Asie : a Ephese, a Smyrne, a Pereame, 
a Thyatire, a Sardes, a Philadelphie et 
aLaodicee." Alorsjemeretournaipour 12 
voir quelle 6tait la voix qui me parlait; 
et quand je me fus retourne, je vis sept 
chandeliers d'or, et ,au milieu des chan- 



I, a. Comp. Jean, i, 14; xxi, 24; I Ep. i, 1. 

4. Stft Egiises: voyez verset iu LAsie est 
Id U province romaine qui comp'renait le sud- 
ouest de l'Asie Mine are et avait Ephese oour 
capttale. I**t sept afrits angiHquts qui se 
tiennent devmnt le Seigneur, nous sont connus 
par le Uvre de Tobte (xii, 5), et ces sept anges 
principaux sont encore figures plus loin par les 
Oft lamfi€s(iv, 5) et les s*pt corn** de TAgneati 
(v, 6); ce sont eux enfin qui recoivent les sept 
trompettes \ viii, a). 

5. Hibr. i, 3; Aft. xiii, 33, etc* 



8. Uafyka et Xomtea sont la premiere et ta 
derniere lettre de I'alphabet grec. Sens : Je suis 
U commtneemtnt et la fin, le premier et le 
dernier (Is. xliv, 6), '* celui par oui toot com- 
mence et par qui tout se termine (Bossoet). , 

10. Le jour du Seigneur, le dtmanche (da- 
minxca dies) ainsi nomine* a cause de la resur- 
rection de Jesus-Christ. 

xv Ota rtsumbUit & un JiU d'Acmms, de- 
signation du Messie : dans la vision de Daniel 
(*>n «3). 
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Chap. I, 14. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. II, 13. 



14 unc ceinture d'or; sa tete et ses che- 
veux etaient blancs comme de la laine 
blanche, comme de la neige, et ses yeux 

15 etaient comme une flamme de feu; ses 
pieds etaient semblables a de Tairain 
qiron aurait embrase dans une four- 
naise, et sa voix etait comme la voix des 

16 grandes eaux. II tenait dans sa main 
droite sept etoiles; de sa bouche sortait 
un glaive aigu, a deux tranchants, et 
son visage etait comme le soleil lorsqu'il 
brille dans sa force. 

17 Quand je ie vis, je tombai a ses pieds 
comme mort; et il posa sur moi sa main 
droite, en disant : " Ne crains point; je 

iS suis le Premier et le Dernier, et le 
Vivant; j'ai ete mort, et voici que je suis 
vivant aux siecies des siecies; je ticns les 

1 9 clefs de la mort et de l'enfer. Ecris done 
les choses que tu as vues, et celles qui 
sont, et celles qui doivent arriver en- 

20 suite, ie mystere des sept etoiles que 
tu as vues dans ma main droite, et les 
sept chandeliers d'or. Les sept etoiles 
sont les anges des sept Eglises, et les 
sept chandeliers sont sept Eglises." 

II. — Les sept Lett res [chap. 11 

et in], — Avis y felicitations \ repro- 
ches y conseils et prowesses adresse'es aux 
Eglises d'Ephese [il, 1—7], Smyrne 
[vers. 8— ii], Pergame [12 — 17], 
Tkyatire [18— 29], Sanies [ill, 1—6], 
Philadelphie [7—1 3] et Laodiee'e [ 14— 
22]. 

2 Ecris a l!ange de FEglise d'Ephesc : 
Voici ce que dit Ceiui qui tient les sept 
etoiles dans sa main droite, Celui qui mar- 
che au milieu des sept chandeliers d'or : 
2 Je oonnais tes ceuvres, ton labeur et 
ta patience; ie sais que tu ne peux sup- 
porter les mediants; que tu as eprouve 
ceux qui se disent apotres et ne le sont 
pas, et que tu les a trouves raenteurs; 



que tu as de la patience, que tu as eu a 3 
supporter pour mon nom, et que tu ne 
t'es point lasse. Mais j'ai contre toi que 4 
tu t'es relache de ton premier amour. 
Souviens-toi done d'ou tu es tombe, re- 5 
pens-toi et reviens a tes premieres oeu- 
vres; sinon, je viendrai a toi, et j'oterai 
ton chandelier de sa place, a moins que 
tu ne te repentes. Pourtant tu as en ta 6 
faveur que tu hais les ceuvres des Nico- 
laites, oeuvres que moi aussi je hais. 

Que celui qui a des oreilies entende ce 7 
que I'Esprit dit aux Eglises! 

A celui qui vaincra, je lui donnerai a 
manger de l'arbre de vie, qui est dans 
le paradis de [mon] Dieu. 

Ecris encore a 1'ange de TEglise de 8 
Smvrne : 

Voici ce que dit le Premier et le Dernier, 
Celui qui etait mort et qui a repris vie : 

Je connais ta tribulation et ta pau- 9 
vrete, — mais tu es riche, — et les in- 
sultes de ceux qui se disent Juifs et ue 
le sont pas, mais bien une synagogue 
de Satan. Ne crains rien de ce que tu 10 
auras a souflrir. Voici que le diable va 
jeter quelques-uns de vous en prison, 
atin que vous soyez mis a Fepreuve, et 
vous aurez une tribulation de dix jours, 
Sois fidele jusqu'a la mort et je te don- 
nerai la couronne de la vie. 

Que celui qui a des oreilies entende ce 1 1 
que I'Esprit dit aux Eglises! 

Celui qui vaincra ne recevra aucun 
dommage de la seconde mort 

Ecris encore a l'ange de FEglise de 12 
Pergame: 

Voici ce que dit Celui qui a le glaive 
aigu a deux tranchants : 

Je sais ou tu habites : la ou se trouve 13 
le trone de Satan; mais tu es fermement 
attache a mon nom, et tu n'as point re- 
nie ma foi, meme en ces jours ou Anti- 
pas, mon temoin fidele, a etc mis a mort 



16. Glaive a deiuc tranchants t symbole de la 
puissance de la parole de Dieu (He*br. iv, 12) 
qui juge les consciences et puoit les crimes. 
Camp, xix, is, «; II Thess. ii, 18. 

iQ. Les cle/s, symbole de la puissance sou- 
veratne de Jesus-Christ sur la Hart et Venfer. 
Voyea Helir. ii, 14; Apoc. \x, 13 sv.; Rom. 
awv.o. 

ao. Le neystkre; ce mot depend encore du 
verbe 4cris ainsi que Us sept chandeliers, qui, 
en grec, sont a raccusatif. 

II, i. Eerie: les sept Lettres qui suivent ont 
certainement rapport a la situation de I'Eglise 
d'Asie au moment ou dies furent diclees a 
S. Jean, lequel avait recu l'ordre d'ecrire les 
" chases qvt stmt " (1,19) et n<* fut admis a cou- 
naitre " celles qui doivent arriver cnsuite'\ 

^n'apres avoir termini ces Lettres (iv, 1 ; i, xoX 
ependant comme Hnsinuent le nombre .«//, 
tymbole de la jluraliti generate et ind-finie 



1 (voyez 1' in trod.), et surtout 1'admonition iolen- 

J celle qui, jusqu'a la fin des temps, invitera les 

1 fideles a profiler de ces avis : Que celui qui m 

des oreilies, etc Ces enseignements peuvent 

etre destines a toutes les tfpoques de la vie de 

I I'Eglise. (S. Viclorin, S.Andrt de C&aree.) 

I A Vange ; dapres Malach. ii, 7, on entend 

commttnement, par les anges des sept EgHses^ 

les chefc spirituels, les eveques de ces Eglises. 

Mais ici 1 eveque est considers moia* dans sa 

personnalitl individuelle et concrete, que com* 

me representant la communaute' qu'il dirige 

(S. Augustin, Bossuct). 

2. Cf. II Tim. ii, 16-18; iii, 2 sv.; Jean, it, 18; 
II Pier, ii, * sv.; Jude (vers. 18X 

7. La Vulgate avec le Vaticanus et qnelques 
manuscrits ajouteat mon a Dieu, 
10. De dixjanrst c.-i-d. de courte duree. 
tu Seconde mort t separation eternelle d'av-w 
Di*u. Cf. xx, 6, 14; xxi, 8; Dan. xil, 2. 
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Chap, lit 14. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. Ill, 11. 



r 



*f 1 

nV 



14 chez vous, oil Satan habite. Mais j'ai 
centre toi quelques griefs; e'est que tu 
as la des gens attaches a la doctrine de 
Balaam, qui conseiUait a Balac de met- 
tre devant les fils d'Israel une pierre 
d'achoppement, pour les amener a man- 



IS 



r* des viandes immolees aux idoles et 
se livrer a Pimpudicite. De meme, 
toi aussi, tu as des ^ens attaches pareil- 
lement a la doctrine des Nicolaltes. 
16 Repens-toi! sinon, je viendrai a toi Esprits de D'ieu et les sept etoiles : 



2S 



17 



promptement, et je leur ferai la guerre 
avec le glaive de ma bouche. 

Que celui qui a des oreilles entende ce 
que dit 1' Esprit aux Eglises! 

A celui qui vaincra, je donnerai de la 



gouvernera avec un sceptre de fer, ainsi 
que Ton brise les vases d'argile, comme 
moi-meme j'en ai recu le pouvoir de mon 
Pere, et je lui donnerai i'etoile du 
matin. 

Que celui qui a des oreilles entende ce 29 
que l'Esprit dit aux Eglises! 

Ecris encore a range de PEglise de 3 
Sardes: 

Void ce que dit Celui qui a les sept 



je connais tes oeuvres : tu as la repu- 
tation d'etre vivant, mais tu es mort 
Sois vigilant, et affermis le reste qui al- 
lait mourir; car je n'ai pas trouve tes 
oeuvres parfaites devant mon Dieu. Sou* 



manne cachee; et je lui donnerai unel viens-toidoncderenseignementquetuas 






fe 



pierre blanche, et sur cette pierre est 
ecrit un nom nouveau, que personne ne 
connait, si ce n'est celui qui le recpit. 

18 Ecris encore a Tange de TEglise de 
Thyatire : 

Voici ce que dit le Fils de Dieu, Celui 
p ui a les yeux comme une flamme de 
eu, et dont les pieds sont semblables a 
l'airain: 

19 Je connais tes oeuvres, ton amour, ta 
foi, ta bienfaisancc, ta patience et tes 
dernieres oeuvres plus nombreuses que 

30 les premieres. Mais j'ai contre toi quel- 
ques griefs : e'est que tu laisses la tern- 
me Jezabel, se disant prophetesse, en- 
^ seigner et seduire mes serviteurs, pour 

qu'ils se livrent a rimpudicite et man- 

rt des viandes immolees aux idoies. 
lui ai donne du temps pour faire 
penitence, et elle ne veut pas se repen- 

22 tir de son impudicite. Voici que je vais 
la jeter sur un lit, et plonger dans une 
grande tristesse ses compagnons d'adul- 
tere, sils ne se repentent des oeuvres 

23 qu'elle leur a enseignees. Je frappe- 
rai de mort ses enlants, et toutes les 
Eglises connaitront que je suis celui qui 
sonde les reins et les coeurs; et je ren- 
drai a chacun de vous selon vos oeuvres. 

24 Mais a vous, aux autres fideles de Thya- 
tire, qui ne recoivent pas ceUe doctrine, 
qui nont pas connu les profondeurs de 

%* Sajtan (comme Us les appcilent), je vous 

di&t Je ne vous imposerai pas d* autre 

25 fardeau; sculement, tenez ferine ce que 
vousavez, jusqu'a 1 ce que je vienne. 

26 ' Eta delui qui vaincra et qui gardera 
jipsqu'a la fin mes oeuvres, je lui don- 

27 nerai pouvoir sur Jes nations; il les 



recu et entendu; garde-le et repens-toi. 
Si done tu ne veilles pas, je viendrai a 
toi comme un voleur, sans que tu aies 
su a quelle heure je viendrai a tot. 
Pourtant tu as a Sardes quelques person- 4 
nes qui nont pas souiile leurs vetements; 
ceux-la marcheront avec moi en vete- 
ments blancs, parce qu'ils en sont dignes : 

Celui qui vaincra sera ainsi revltu de 5 
vetements blancs; je n'effacerai point son 
nom du livre de la vie, et je confesserai 
son nom devant mon Pere et devant ses 
anges. 

Que celui qui a des oreilles entende ce 6 
que l'Esprit dit aux Eglises! 

Ecris encore a range £e I'Eglise de 7 
Philadelphie : 

Voici ce que dit le Saint, le Veritable, 
Celui qui a la clef* de David, Celui qui 
ouvre et personne ne ferae, qui ferme et 
personne n'ouvre : 

Je connais tes oeuvres. Voici que j'ai S 
mis devant toi une porte ouverte, que 
personne ne peut fermer, parce que tu 
as peu de puissance, que tu as garde ma 
parole et que tu n'as point renie mon 
nom. Voici que je te donne quelques- Q 
uns de la synagogue de Satan, qui se 
disent Juifs, et ne le sont point, mais ib> 
mentent; voici, ie les ferai venir se pros- 
temer a tes pieds, et lis connaitront que 
jet'aiaime. Parce que tu as gard£ ma 10 
parole sur la patience, moi aussi je te 
garderai de rheure de I'epreuve qui va 
veair sur le monde entier, pour eprouver 
les habitants de la terre. Voici que je 1 1 
viens bient&t : tiens ferme ce que tu as, 
afin que personne ne ravisse ta cou- 



• 93. De$ tenures quelle etc., litt., de see a*u- 
vrui on, d'apres une autre lecon survief par la 
Vtrigafe, de tents e uvres. 
t u : 'pS*9. *?* te" dmensx lip-- fe fame, je meU 
i Y ^%kvantief) qmetques-mns^ etc;c'est la wfitat 

*' &■'■* 



ronne. 



expression qu'au verset precedent, dont celoi-a 
explique le tens. 

10. Litt. ma, parole de patience, c*a-d. mes 
prcccp t cs sur la patience ou la parole qm pres- 
ent la patience par amour pour moL 



Eft'*' 
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Chap. Ill, 12. 



ArOCALYPSE DE S. TEAM. 



Clmp. IV, 7. 



12 



14 



Celui qui vaincra, j'en ferai une co- 
lonne dans le temple de mon Dieu, et 
il n'en sortira plus; et j'ecrirai sur lui 
le nom de mon Dieu, et le nom de la 
ville de mon Dieu, de la nouvelle Jeru- 
salem, qui descend du ciel d'aupres de 
mon Dieu, et mon nom nouveau. 

Que celui qui a des oreilles entende ce 
que PEsprit dit aux Eglises! 

Ecris encore a l'ange de Y. 
Laodicee : 

Void ce que dit TAmen, le Temoin 
fidele et veritable, le Principe de la 
creation de Dieu : 

Je connais tes oeuvres : tu n'es ni froid 
ni chaud. Plut a Dieu que tu fusses froid 

1 6 ou chaud ! Aussi, parce que tu es tiede et 
que tu n'es ni froid ni chaud, je vais te 

17 vomir de ma bouche. Tu dis : Je suis 
riche, j'ai acquis de grands biens, je n'ai 



'Eglise de 



15 



besoin de rien; et tu ne sais pas que tu es 
un malheureux, un miserable, pauvre ; 
aveugle et nu, je te conseille de m'ache- 1 8 
ter de l'or eprouve par le feu, afin que tu 
deviennes riche; des vetements blancs 
pour te vetir et ne pas iaisser paraitre la 
honte de ta nudite; et un collyre pour 
oindre tes veux, alin que tu voies. Moi, 
je reprencfs et je chatie tuus ceux que 
j'aime; aie done du zele et repens-toi. 
Voici que je me tiens a la porte et je frap- 
pe : si quelqu'un entend ma voix etouvre 
la porte, j'enlrerai chez lui, je souperai 
avec lui et lui avec moi. 

Celui qui vaincra, je le ferai asseoir 21 
avec moi sur mon trone, comme moi 
aussi j'ai vaincu et me suis assis avec 
mon Pere sur son trone. 

Que celui qui a des oreilles entende ce 22 
que l'Esprit dit aux Eglises! 



*9 
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DEUXIEME PART1E. 



[IV — XIX, 10]. 

J.-C. l'Agneau IMMOL^ pour le salut des hommes, prepare l y Eglise a soujfrit 
courageusement sa PASSION DOULOUREUSE, en lui revelant les dtferets pro- 
videntiels concernant les Spreuves des fidiles^ et surtout les ch&timents terri- 
bles qui frapperont les ennemis de Dieu. 



A. 



LES SEPT SCEAUX. 



I. — Vision preparatoire : a) Le 
trdne de Dieuet la cour cCleste [CH. 1 v]; 
b) Le livre scelU remis a PAgneau aux 
acclamations de la crkuidn entiere 
[chap. v]. 

Apiis cda, ie vis, et voici qu'une porte 
6tait ouverte dans le ciel, et la premiere 
voix que j'avais entendue, comme le son 
d'une trompette qui me parlait, dit : 
" Monte ici, et je te montrerai ce qui doit 
arriver dans la suite." 

Aussitot je fus ravi en esprit; et voici 
qu'un trone ftait dress£ dans le ciel, et 
sur ce trftne quelqu'un &ait assis. Celui 
qui ttait assis avait un aspect sem- 

14. Amen signtfie verity fiddliU, J.-C. est 
I Amen^ le out de sa parole, prcmesse oa me- 
nacei Coup. II Cor. i, 10 sv. — Le+rincife de 
t* crfaitm : lui par qui tout a III fait. Comp. 
Prov. vui, aa; Col. ii, 9; H4br. i, 3. Meme en 
tant qu*homme, J.-C. est le prmcipe de la crea- 
tion, etant la premiere des creatures dans Tor* 
ore de dtgnitd et de predestination. 

IV, i. y# vis en esprit, j'eus une vision — Lm 
Jre m& wtve i x: celle de J.-C. Cf. i, 10. 

3. Comp. Exod. xxtv, 10. Is. vi, 1; Etech. 
ii «6 sv. 



blable a la pierre de jaspe et de sardoi- 
ne; et le trone etait entoure d'un arc- 
en-ciel, d'une apparence semblable a 
i'6meraude. Autour du trone etaient 
vingt-quatre trftnes, et sur ces trftnes 
vingt-quatre vieillards assis, rev&us de 
vetements blancs, avec des couronnes 
d'or sur leurs tetes. Du trone sortent des 
eclairs, des voix et des tonnerres; et sept 
lampes ardentcs brulent devant le trone : 
ce sont les sept Esprits de Dieu. En 
face du trftne, il y a comme une mer de 
verre semblable a du cristal; et devant 
le trftne et autour du trftne, quatre ani- 
maux remplis d*yeux devant et derriere. 
Le premier animal ressemble a un lion, 

4. Ces vieillards apparaisseot distinAs de 
t'immense troupe des e"lus, il setnUe qt**on doive 
voir en eux llmage de* chefs de 1" Eglise triomt 
phante (comp. les Ancient ou VieiUarHs done 
parle Isale, xxiv, 23). Leur nombre de 24 rap- 
pelle les xe patriarches et les \% Apdtres; Us 
torment antemr du frSne le conseO de Dieu. 

5. Comp. Exode, six, 16; xxv t 37; Zach. iv, 2. 

6. Les qttmtre nnimamx, (lttt. itrtt «*/*»&, 
dans le stnsje plus large du mot) sont $a re- 
presentation ideale de toute la creation nvan*e. 
lis offrent la ressemblance des qu&tre fctres vi» 
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Nc 565, — 90 






Chap. IV, 8. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. V, 14. 



le second a un jeune taureau, Ie troisieme lieu des vieillards, unAgneau etaitdebout: 
a comme ia face d'un homme, et le qua- il semblait avoir ete immole; il avait sept 
trierae ressemble a un aigle qui vole, cornes et sept yeux, qui sont les sept Es- 

S Ces quatre animaux ont chacun six ailes; prits de Dieu envoyes par toute ia terre. 
ils sont cou verts d'yeux tout a I'entour j II vint, et recut le livre de la main droite 
et au dedans, et ils ne cessent jour et . de Celui qui etait assis sur le trone. 
nuit de dire : 4i Saint, saint, saint est le f Quand il cut recu le livre, les quatre 
Seigneur, le Dieu Tout- Puissant, qui | animaux et les vingt-quafre vieillards se 

9 etait, qui est et qui vient! " Quand les ; prosternerent devant I'Agneau, tenant 
animaux rendent «loire, honneur et ac- chacun une harpe et des coupes d'or 
tions de graces a Celui qui est assis sur pleines de parfums, qui sont les prieres 
le trone. a Celui qui vit aux siecies de.< des saints. Et ils chantaient un cantique 
siecies/ les vingt -quatre vieillards se nouveau, en disant: " Vous etes digne 
prosternent devant Celui qui est assis de recevoir le livre et d'en ouvrir les 
sur le trone, et adorent Celui qui vit aux sceaux; car vous avez ete immole, et 
siecies des siecies, et ils jettent leurs vous avez rachete pour Dieu, par votre 
couronnes devant le trone, en disant ; ; sang, des homines de t<>ute tribu, de toute 
" Vous etes digne, notre Seigneur et i langue, de tout peuple et de toute na- 



to 
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V 






t. 



cause de votre volonte qu'elles ont eu trone, autour des animaux et des vieu- 
l'existence et qu'elles ont ete creees. ' lards, la voix d'une multitude d'anges, 
J Puis je vis dans la main droite de : et leur nombre etait des myriades et des 
Celui qui etait assis sur le trone un milliers de miliiers. Ils disaient d'une 12 
livre ecrit en dedans ct en dehors, et voix forte : *« LWgneau qui a ete immo- 

2 sceile de sept sceaux. Et je vis un ange le est digne de recevoir la puissance, la 
puissant qui criait d'une voix forte : richesse, la sagessc, la force, I'honneur, 
" Qui est digne d'ouvrir le livre et d'en la gloire et Ia benediction." 

3 rompre les sceaux?*' Et personne ni Et toutes les creatures qui sont dans 13 
dans le ciel, ni sur la terre, ne pouvait , le ciel, sur la terre, sous la terre et dans 

4 ouvrir le livre ni le regarder. Et moi j la mer, et toutes les choses qui s r y trou- 
je pleurals beaucoup de ce qu'il ne se I vent, je les entendis qui disaient : 
trouvait p*»xsonne qui fut digne d'ouvrir i " A Celui qui est assis sur le trone et a 

5 le livre, ni de ie regarder. Alors un des I'Agneau, louange, honneur, gloire et 
vieillards me dit : " Ne plcure point; puissance dans les siecies des siecies ! " 
void que le lion de la tribu de Juda, le Et les quatre animaux disaient : 14 
rejeton de David, a vaincu, de maniere a " Amen ! " 

pouvoir ouvrir le livre etses sept sceaux. " Et les vieillards se prosternerent et 

6 Et je vis, et voici qu'au milieu du I adorerent [Celui qui vit aux siecies des 
trone et des quatre animaux, et au mi- 1 siecies]. 




vants qui peuvent a bon droit etre regardes 
comme tenant le premier rang en ce monde. 
Comp. Ezech. i r 5 sv., 011 chacun des quatre 
animaux avait quatre figures ou apparences, 
c'est*a-dire rlumssait enlui les traits distinc- 
tifs de rbonune. du lion, du taureau et cU 
falgle. 

8. kale (vi, 2). 

V, 1. uh /wre, litter, un roulean % teU 
qu'etaient les livres alors, formd a ce qu'il sem- 
ble desept feuilles de parchemin rouUes autour 
d* un b&ton, et ecrites, non seulement en dedans, 
c'est-a*dir£ du c6te* qui regarde le baton, mats 
encore en dehors du cflte* cxterieur, ce que les 
anciens appelaient un opuUfrapke : symbole 
du riche contenu du livre; impossible ay rien 
aiouter : les decrets divins y sont complcts. 
Comp. ILsech. ii, 9 sv. — See/// de sept sceou**; 
chaque feuille etait sans doute entoureed'un 
cordon as*ujctti par un sceau, de sorte que, le 
premier sceau <tant leve et la premiere tetnlle 
etaat lue, l--s autre* restaient encore tcellees. 
Sens : les decreu de Dieu relatifs a son royau- 
jat sont un mystere cached dont la connatj- 



sance, derobe'e a toute creature, ne peut 6tre 
donnee que par une revelation. 

3. Le reganUr % voir ce qui etait dedans 

5. Geir. xliv, 9; Is. xi, 1-10. — A vaincu, 
dans Ie &ens absolu; sous-entendu : le peche*, la 
more, Ie demon; et par cette vidloire, il s'est 
rendu digne d'onvrirle livre des destineesde 
l'Eglise. D'autres, au lieu de a vaincu, tradui- 
sent, a cbUnu /eicuvoir d % ouvrir /e livre. 

6. Jean, i, 18; I Pier, i, 19; I Cor. v, y t Isaie 
liii, 7). — Sept cornes, j»ymbole de sa force; 
sept yeujc % symbole de sa toute-science, qui 
sout, les cornes aussi Wen que les yeux, Us sept 
Espriis, etc, (i, 4; » v . 5>- 

8. Re$u : Vulgale, juvtrt, mais voy. vn, r, 
il faudrait lire saus coule accepisut au lieu de 

aperuisset* 

10. La Vulgate et plusieurs manuscrtts grecs 

portent : vous nous ave% rachitis... voms uous 
ave* /aits.,, nous ri r »erons f etc. 

xa. La richesse : daprcs la Vulgate : la dsvt- 
niti; mais ilfaut probablement lire dhntiassui 
lieu de divinitatem. 
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Chap. VI, i. 



APOCALYPSE DE S. JEAX 



Chap. VII, i. 



II- — Les six premiers sceaux 

[CH. vi] nous reveletit les grandes 
lignes des de'aets divins : lo/.-C. sera 
vainqueur [ier sceau, vers. 2]; 20 Les 
ilJaax seront les ministres de sa jus- 
tice [2e, je c >t 4e sceaux, vers. 3 — 8]; 
30 Mais ce triomphe, appeU Par les 
Saints* ne viendra qara son keure 
[5e sceau, vers. 9— iT; 40 // sera 
pre'ce'de d'un ebranlement terrible de 
Punivers [6« sceau, vers. 12—17]. 

6 Et jo vis, FAgneau qui ouvrit le pre- 
mier des sept sceaux, et j'entendis Fun des 
quatre animaux qui disait comme d'une 

2 voix de tonnerre : *' Viens ! " Et je vis 
paraitre un cheval blanc. Celui qui le 
montait avait un arc; on lui donna une 
couronne, et il partit en vainqueur et 
pour vaincre. 

3 Et quand il eut ouvert le deuxieme 
sceau, j'entendis le second animal qui 

4 disait : " Viens I" Et U sortit un autre 
cheval qui etait roux. Celui qui le mon- 
tait recut le pouvoir d'oter la paix de la 
terre, afin que les hommes s'egorgeassent 
les uns les autres, et on lui donna une 
grande epee. 1 

5 Et quand il eut ouvert le troisieme 
sceau, j'entendis le troisieme animal qui 
disait : " Viens ! " Et je vis paraitre un ■ 
cheval noir. Celui qui le montait tenait ' 

6 a la main une balance; et j'entendis au 
milieu des quatre animaux comme une 
voix qui <iisait : " Une mesure de ble 
pour u derier ! Trois mesures d'orge 
pour un denier!" Et : " Ne crate pas 
FhuUe et le vin ! " 

7 Et quand il eut ouvert le quatrieme 
sceau, j'entendis la voix du quatrieme 

8 animal qui disait : *' Viens 1 " Et je vis 
paraitre un cheval de couieur pale. Ce- 
lui qui le montait se nommait la Mort, et 
FEnfer le suivait. On leur donna 
pouvoir sur la quatrieme partie de la 
terre, pour faire tuer par Fepee, par la 
famine, par ia mortalite et par les betes 
ftroces de la terre. 
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VI, 1. Je vis ; cette locution, si frequeme 
dans rApocaly(>se,n*est pas ici suivie d'un com- 
plement indiquant 1'objet de la vision; ctle senible 
done signifier \jefus atUntifaux evinements 

5 via/latent se dirouter sous mtsyeux. Vulg. : 
V vis que i'Afneaa, etc — " Vitus!" cette 
in vita' ion parait s'adresser au cavalier qui doit 
apparaltre, et non pas au prophete, lequel 
n avait pa* a se deplacer pour voir. La Vulgate 
et plusieurs manuscrits grecs portent, ici et plus 
vols: Viens et wis! comme si saint Jean etait 
invito a venir regarder la feuille dont le sceau 
avail <te* ouvert. 

6. Une mesure, QitL une Yowif cAenice, un 
peu plus d'un litre) pour k» denier (un pea plus 



Et quand il eut ouvert le cinquieme 9 
sceau, je vis sous Fautel les ames de 
ceux qui avaient ete immoles pour la 
: parole de Dieu et pour 4e temoignage 
qu : ils avaient eu a rendre. Et ils crierent 10 
, d'une voix forte, en iisant : " Jusques a 
l quand, 6 Maitre Saint et Veritable, ne 
I ferez-vous pas justice et ne redemande- 
rez-vous pas notre sang a ceux qui habi- 
■ tent sur la terre? ;? Alors on leur donna a 
I a chacun une robe blanche, et on leur 
j dit de se tenir en repos encore un peu de 
temps, jusqu'a ce que fut complet le 
nombre de leurs compagnons de service 
et de leurs freres qui devatcnt etre mis a 
mort comme eux. 

Et je vis, quand il eut ouvert le 12 
sixieme sceau, qu J il se fit un grand 
tremblement de terre, et le'soleil devint 
noir comme un sac de crin, la iune 
entiere parut comme du sang, et les 13 
etoiles du ciel toraberent vers la terre, 
comme les figues vertes tombent d'un 
tiguier secoue par un gros vent. Et le 14 
ciel se retira comme un livre qu'on roule, 
et toutes les montagnes et les iles furent 
remuees de leur place. Et les rois de la 15 
terre, et les grands, et les generaux, et 
les riches, et les puissants, et tout esclave 
ou homme libre se cacherent dans les 
cavernes et les rochers des montagnes, 
et ils diiiaient aux montagnes et aux 16 
rochers : " Tombez sur nous et derobez- 
nous a ia face de Celui qui est assis sur 
le trone et a la colere de FAgneau; car 17 
il est venu le grand jour de sa colere, et 
qui peut .subsister? "' 

III. — Intermede consoiant 
[c H A p. v 11 ] : i o Les servi leurs de Dieu 
seront marque's de son sceau avant U 
de'chaUcement des Jie'aux [vers. 1 — 8 J; 
20 Rfccmpense cileste de ceux qui au- 
rotit smffert pour Dieu [9— 17 J. 
Transition : le * Hence au del [ ft sceau, 
VIII, 1]. 

Apres cela, je vis quatre anges qui 7 
etaient debout aux quatre coins de la 



d'un franc : c etait le salaixe ordinaire pour une 
journee de travail, Matth, xx, a). 

8. Pate ou jaune — L En/er (litt. !e aoV 
des Grecs, correspondant au ScJktdl des He- 
breux) designe d'une manicre gCntfrale le se\ ; our 
des morts. — On leur donna : e'est-a-dire a Ia 
mort et a Ven/tr; ou peut^tre aux trois cava, 
liers jsymboles de la guerre, de la famine et de 
la pe&te. La Vulgate et quelques mamiscrits 
grecs portent : on lui donna. — La Vut/gate a 
traduit : les quatre parties de la terre, la terre 
entiere. Comp. a ces visions cclles de Zacb, i, 
y v. et vi, t-8, — Mortality e'esta-dire la 
peste. 

16. Comp. Os. x T 8; Luc. xxtii, ^o. 
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Chap. VII, 2. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. VIII, 6. 



terre; ils retenaient les quatre vents de 
la terre, afin qu'aucun vent ne soufflat, 
ni sur la terre, ni sur la mer, ni sur 

2 aucun arbre. Et je vis un autre ange 
qui montait du cote ou le sobil se leve, 
tenant le sceau du Dieu vivant, et il cria 
d'une voix forte aux quatre anges a qui 
il avait ete donne de nuire a la terre et a 

3 la mer, en ces termes : '* Ne faites point 
de mal a la terre, ni a la mer, ni aux ar- 
bres, jusqu'a ce que nous ayons marque 
du sceau, sur le front, les serviteurs de 

4 notre Dieu." Et j'entendis le nombre 
de cewx qui avaient ete marques du sceau, 
cent quarante quatre mille de toutes les 

5 tribus des enfants d'Lsrael : de la tribu 
de Juda, douze mille marques du sceau; 
de la tribu de Ruben, douze mille [mar- 
ques]; de la tribu de Gad, douze mille 

6 [marques]; de la tribu d'Aser, douze 
mille [marques]; de la tribu de Nephtha- 
li, douze mille [marques]; de la tribu de 

7 Manasse, douze mille [marques]; de la 
tribu de Simeon, douze mille [marques]; 
de ia tribu de Levi, douze mille [mar- 
ques]; de la tribu d'Issaciiar, douze mUle 

8 [marques]; de la tribu de Zabulon, 
dcuze mille [marques]; de la tribu de 

. Joseph, dou£e mille [marques]; de la 
tribu de Benjamin, douze mille marques 
dn sceau. 

9- Apres cela, je vis une foule immense 
que personne ne pouvait compter, de 
toute nation, de toute tribu, de toutpeu* 
pie et de toute langue. Ils £taient debout 
devant le trone et devant FAgneau, vetus 



de robes blanches et tenant des palmes a 
la main. Et ils criaient d'une voix forte, 10 
disant : " Le salut vient de notre Dieu 
qui est assis sur le trone, et a l : Agneau! " 
Et tous les anges st tenaient autour du 1 1 
trone, autour des vieillards et des quatre 
animaux; et ils se prosternerent sur 
leurs faces devant le trone. en disant : 12 
4 * Amen! La louange, la gloire, la sa- 
gesse, Faction de graces, Fhonneur, la 
puissance et la force soient a notre Dieu, 
pour les siecles des siecles ! "' 

Alorsun des vieillards, prenant la pa- 13 
role me dit : " Ceux que tu vois revetus 
de ces robes blanches, qui sont-ils, et 
d'ou sont-ils venus? '' Je lui dis : " Mon 14 
Seigneur, vous le savez." Et il me dit : 
" Ce sont ceux qui viennent de la grande 
tribulation; ils ont lave leurs robes et les 
ont blanchies dans le sang de FAgneau. 
Cest pour ceia qu'ils sont devant le 15 
trone de Dieu et le servent jour et nuit 
dans son sanctuaire. Et Celui qui est 
assis sur le trcne les abritera sous sa 
tente; ils n'auront plus faim, ils nau- 16 
ront plus soif; Fardeur du soleil ne les 
accablera plus, ni aucune chaleur brii- 
lante; car FAgneau qui est au milieu 17 
du trone sera leur pasteur et les con- 
duira aux sources des eaux de la vie, 
et Dieu essuiera toute larme de leurs 
yeux. *' 

Et quand FAgneau eut ouvert le sep- g 
tieme sceau, il se fit dan6 le ciel un 
silence d'environ une demi-heure. 



B. — LES SEPT TROMPETTES. 



n-r\ 



L — Vision preparatoire : Sept 
anges resolvent des trompettes; un 
autre offrc des parfums sur Vautel et 
enjette le feu sur la terre [ch. vm, 
2—6]. 

2 Puis je vis les sept anges qui se tien- 
nent devant Dieu, et on leur donna 

3 sept trompettes. P<is il vint un autre 
ange, et il se tint pres do Fautel, un en- 
censoir d'or a la main; on lui donna 
beaucoup de parfums pour qu'il fit une 



VII. 4* *44 mill* : ce nombre est i<videmment 
symboliqiue; il destgne uue multitude a lafois 
nembrense et farfaittmeti* ordonnt*. 
3k To^poyttfiMvoi, marques tto sceau, rtpetl 
pour thaqoe tribu dans Lenumira'.ion, selon le 
teste recti et plusieur* rw. 
. 16. Cpmp. Is. xlix, z*; 15. cxxi (z.^o), 6. 
. . VIII, 2. i. Ajiv, 5; v, 6. It £*»ir 4'usage ches 
les H6breux de pubuer au son de la trompette 
Fouverture de la guerre et des fiStes religieoses. 



offrande des prieres de tous les saints, 
sur l'autel d'or qui est devant le trone; 
et la fumee des parfums, formes des 
prieres des saints, monta de la main de 
Fange devant Dieu. Puis Fange prit 
Fencensoir, le remplit du fen de Fautel, 
et le jeta sur la terre; et il y eut des 
voix, des tonnerres, des eclairs, et la 
terre trembla, 

Et les sept anges qui avaient les 
sept trompettes se pr6parerent k en 
somier. 



Voyez Notnbr. x, a, etc Aussi le son des trom- 
pettes anoonce-t-U souvent, dans la Bible, tes 
grands evtnements ou se montre la main dte 
Piea. (Exod. xix, 16, so.; Jo€l, u t z; Zach, ix, 
14; Mntth. xxiv, 31; Cor. xv, 53; I Thess, iv» 16). 
im Pris de Vautel: La Vulgate, devout: Fau- 
tel.. Dims l'ancien sandtuaire, on voyait Yatttel 
des *<trf*ms (Exod. xxx t z sv,), rewtu d'or et 
pUce* devant re voile qui fermatt le Saint des 
Saints (yoy. ~He1>r. ix, 4 J» 
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Chap. VIII, 7. APOCALYPSE DE S. JEAN. 



H* — Les six premieres trom- 
pettes [chap, vhi, 7— txl froela- 
ment les dicrets divins qui feront, en 
leur temps, tomber diverses plaies sur 
le motide coupable. 

l° Les 1*, 2 e , y eti* trompettes annon 



Chap. IX, 15. 

clef du puits de Fabime. Elle ouvrit le 
puits de I'abime, et il s'eleva du puits 
une fumee comme celie d'une grande 
fournaise; et le soieil et Fair furent 
obscurcis par la fumee du puits. De 
cette fumee s'echapperent sur la terre 
des sauterelles; et il ieur fut donne un 



cent desflJaux frappantle tiers de la ^^2? m* " ^ fUt d ° n ^ U ° 
terre, de la mer, des eaux tuviales et I FLJ* ^ mb * ab e a celui <P* possedent 
des astres [vers. 7— 12I 7 s scor Pwns de la terre; et on leur or- 

^nna de ne point nuire a Fherbe de la 
terre, ni a aucune verdure, ni a aucun 



des astres [vers. 7 — 12]. 

7 «f ^ le P remie f r sonna de la trompette, -u, m a duuine veraure, m a aucun 
« 11 y euc de la grele et du feu meles | arbre, mais seulement aux hommes qui 
ae sang, qui tomberent sur la terre; et le n'ont pas le sceau de Dieu sur leur front 
tiers de la terre fut brule, et le tiers des 11 leur hit donne, non de les tuer mais 
ar ores fut brule, et toute Fhcrbe verte ! de les tourmenter pendant cinq mois- et 

ft VvE^f ' •• Ie tcurmen t quelles causent est sembla- 

Jh 5 eQXieme ange sonna de la trom " ' bIe * celui d?un homm e pique par le 
wlJ * " nc »rte de mnde montagne > scorpion. En ces jours-la, les hommes 6 
tour en teu hit jetee dans la mer; et le , chercheront la mort, et ils ne la trou- 

7?»Z T mer devint du san S' el Ie I veront P 38 * A* ^uhaiteront la mort, et la 
uers des creatures marines qui ont vie mort fuira loi 1 d'eux. 

Dent- et 1p tiotv A^. ; £.*. j^_ •* 
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pent, et le tiers des navires fut detruit. 
ht Ie troisieme ange sonna de la trom- 

ITrAl A#" al ^j. t__ t » a 



Ces sauterelles ressemblaient a des 
chevaux prepares poiu- le combat; elles 



II 



ivttA. *f .,;—""&- -~miavre m u um- -.«.»«u A F i cpores pour lecomDat; eUes 
ESi \T ba du cieI une grande avaient sur la tete comme des couronnes 
rn™£f " te . com 7eunetorehe f ctcIle|«i'or; leurs visages etaient comme des 

Sii hL • UerS t* ^"^ et Sur Ies visa S es d ' homraes > to" cheveux com- 
sources des eaux. Le nom de cette etoile : me des cheveux de femmes, et leurs dents 
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est Absinthe; et le tiers des eaux fut 
change en absinthe, et beaucoup d'hom- 
.mes moururent de ces eaux, parce 
qu elles etaient devenues ameres. 
Et le quatrieme ange sonna de la trom 

lie* Pt 1*» tt'ofc A.. „-t«:i C.j. r 



comme des dents de lions. Elles avaient 9 
ues cuirasses comme des cuirasses de 
fer, et le bruit de leurs ailes etait comme 
un bruit de chars a plusieurs chevaux 
qui courent au combat. Elles ont des 10 

s 1 ...TV. . .-..-. .. t_ 1 I 1 * • 
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fW+ a ♦ 1 • W,WH & V wuiwucw uum- im u * wuuicul au comoai. cues ont des 
Pette; et le tiers du soieil fut frappe, , queues semblables a des scorpions et 

d^M$ e e * UerS de la lune et le ^^ des ai S uil lons, et e'est dans leurs queues 
aes etoiles, afin que le tiers de ces astres q" ? est le pouvoir de faire du mal aux 

tS« °5 Scurci ; et , <l uc le Jour perdit un hommes durant cinq mois. Elles ont a 
uers ae sa clart6 et la nuit de meme, leur tete, comme roi, Fange de Fahime 

*°AprisUstrois«ma!heurrdeVwfe TJ*k "n" 1 " 16 e " h ^ breu Abadd on, en 

sauterelles [ix, 1— 12I ^/ //6« ^/w • • P^" 1161 " malheur " est passe; 

des cavalier s\l^2i-\ ' ^ 0ia * u a en vient encore deux auW 

L J J * ' dans la suite. 
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Puis ,e vis, et j'entendis un aigle 
qui volait par le mUieu du del, disaot 
dune voix forte: «« Malheur! Malheur! 
Malheur k ceux qui habitent sur la terre, 

^^ u son des trois autres trom- 
pf^ - nt les ^^ an ^ es vont sonner! " 
tt lecipquieme ange sonna de la trom 

Site: et lAvie t«n A A+«;i A --.: Z4._^ ^ 1 - 



Et le sixieme ange sonna de la trom- 1 2 
pette; et j'entendis une voix sortir des 
quatre cornes de Fautei d'or qui est de- 
vant Dieu; elle disait au sixieme ange u 
qui avait la trompette : " Delie les qua^e 
anges qui sont lies sur le grand fleuve 
de FEuphrate." Alors furent delies ies 1 c 

QUatrc nnarAc out »=« t~«.,™* r* ° 



au cicl sur la terre, et on lui donna la l'heure, le jour, le mois et lannee,^fin 



7. Cf. Exod. ix, 34. 

8. Cf. Ex. vii, 20. 

11. Con*iv Exod. xv, 23. 
la. Comp. la plaie des lenebres en Egypte 
(l^xod. x, a 1 sv.). * /H 

t»m«V? q " atre P re 7> ifcr « trompettes sont net- 
tement dutingutei des trois demieres par ces 
ens de \mgle % qm repre^ente probablement un 

a^S!!! 58 *" 11 C0 ? rac ,e P° rIcm ^pre^ment 
queiques manuscrits grecs. Comp. xiv, id 



IX, 3. Ex. x, 14 sv. 

10. Plusieurs manuscrits grecs et la Vulgate 
portent : €t it y avail <tts aignilions dans Uun 
queues et {aussfj leur fouvo/r de /aire dn 
ma/, etc. 

11. Satan, nornm* Abaddon, e'est-a-dire /f*r. 
diticH, mine (par opposition au Christ S*rt* 
veur) % et Apoliyon, c>st-a-dire deUrufltur 

13. Ex. xxx, 3. 
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Chap. IX, 1 6. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. XI, 5. 






I 



f 



'r*'- 



dc tucr la troisieme partie des hommes. 

16 Et le nombre des troupes de cavalerie 
etait deux myriades de myriades; j'en 

1 7 entendis le nombre, Et voici comment 
les chevaux me parurent dans la vision, 
ainsi que ceux qui les montaient : ils 
avaient des cuirasses couleur de feu, 
d'hvacinthe et d. soufre; les tetes des 
chevaux etaient comme des tetes de 
lions, et leur bouche jetait du feu, de la 

18 fumec et du soufre. La troisieme partie 
des hommes fut tuee par ces trois fleaux, 
par le feu, par la fumee et par le soufre 

19 qui sortaient de leur bouche. Car le 
pouvoir de ces chevaux est dans leur 
bouche et dans leurs queues : car leurs 
queues, semblables a des serpents, ont des 
tetes, et c'est avec elles qu'ils blessent. 

20 Les autres hommes qui ne furent pas 
tues par ces fleaux, ne se repentirent pas 
non plus des ceuvres de leurs mains, pour 
ne plus adorer les demons et les idoles 
d'or, d'argent, d'airain, de pierre et de 
bois, qui ne peuvent ni voir, ni entendre, 

21 ni marcher; et ils nese repentirent nide 
leurs meurtres,ni de leurs enchantements, 
ni de leur impudichV*, ni de leurs vols. 

UL — Intermede consolant [ch. x 
et xi, 1 — 13] : i° Un ange, ayant jure* 
que les prophe'ties s'axeom/>liront sans 
de*lat\ donne a manger au prophkte un 
petit livre figurant les revelations sub- 
sdquentes. 

Puis je vis un autre ange puissant 
qui descendait du ciel, cnveloppe d'un 
nuage, et Tarc-en-tiel au-dessus do la 
tfte; son visage etait comrae le soleil, et 
ses pieds comme des colonnes de feu. 

2 II tenait a la main un petit livre ouvert; 
et ayant pos£ le pied droit sur la mer et 

3 le pied gauche sur la terre, ilcriad'une 
voix forte, comme rugil un lion; et quand 
il eut pousse ce cri, les sept tonnerres 

4 firent entendre leurs voix. Apres que 
les sept tonnerres eurent parle, ie me 
disposals a ecrire, mats j T entendis du ciel 
une voix qui disait : " Scelle ce qu'ont 
dit les sept tonnerres, ne l'ecris point." 

5 Alors Tange que j'avais vu debout sur 
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16. Viugt mille fois dix mi lie ou 200 millions : 
ce nombre prodigietix est figure; il indique quel- 
que chose de surhumain. 

X, 6. Plus de it trips c-a-d. plus de sursis 
pour le rcpentir, plus de retard dans laccom* 
plissement des decrets divins. 

9. Ezechiel, ii, 8-iii, 4. 

ix. On me dit % lice. Us me disent : Ms, Tange 
et la voix du verset 8. 

XI, 1. Unroseau: pour- mesurer, les anciens 
se servaient de baguettes de roseau, naturelle- 
ment droites et Wgeres (corop. xxi, 15; Ezech. 




la mer et sur la terre, leva sa main 
droite vers le ciei, et jura par Celui qui 6 
vit aux siecles des siecles, qui a cree le 
ciei et les choses qui y sont, la terre et 
les choses qui y sont, la mer et les choses 
qui y sont, qu'il n'y aurait plus de 
temps, mais qu'aux jours oil le septie- 7 
me ange ferait entendre sa voix en son- 
nant de la trompette, le mystere de Dieu 
serait consomme, comme il l'a annonce 
a ses serviteurs, les prophetes. 

Et la voix que j'avais entendue du ciel, 8 
me parla de nouveau et dit: '* Va, prends 
le petit livre ouvert dans la main de 
Tange qui se tient debout sur la mer et 
sur la terre." Et j'allai vers Tange, et 9 
je lui dis de me donner le petit livre. II 
me dit : '* Prends, et devore-le; il sera 
amer a tes entrailles, mais dans ta bou- 
che il sera doux comme du miel." Je 10 
pris alors le petit livre de la main de 
Tange et je le devorai; et il etait dans 
ma bouche doux comme du miel; mais 
quand je Feus devore, ii me causa de 
Tamertume dans les entrailles. Puis on 1 1 
me dit : " II faut encore que tu prophe- 
tises sur beaucoup de peuples, de na- 
tions, de langues et de rois. " 

2° 1^> sanctuaire est mesure*^ avant la 
grande persecution ■, pendant laquelle' 
Us deux Tfmoins exercent leur minis- 
tdre, sont tile's, ressusa'tent et won tent 
au eiel % tattdis que la tirre tremble 

[xi, i— 13]. 

Pu^s on me donna un roseau sem- 1 1 
blable a un baton, en disant : " Leve- 
toi et mesure Ie temple de Dleu, 1'autel 
et ceux qui y adorent. Mais le parvis 2 
exterieur du temple, laisse-le en dehors 
et ne le mesure pas, car il a ete aban- 
donne aux Nations, et elles fouleront aux 
pieds la ville sainte pendant quarantc- 
iteux mois. Et je donnerai a mes deux 3 
temoins de prophetiscr, rev£tus*de sacs, 
pendant milie deux cent soixante jours. 

Ceux-ci sont les deux oliviers et les 4 
deux candelabres qui sont dresses en 
presence du Seigneur de la terre. Si 5 
quelqu'un veut leur nuire, un feu sort 



xl, 3); tci, le roseau avait a peu pres les di- 
mensions d'un bi\ton y d'une canne de voyage. 
2. Qitarantedeux mois (de 30 jours) donnent 
une dureXgalede 1260 jours de la predication 
des deux T^inoins (v. 3), aux trois itmps (ans) 
et demi de la retraite de la fern me au desert 
(xii, 14 comp.v. 6), et de la persecution des 
Saints par le roi impte, issu de la Be"te aux dix 
comes (Dan. vti. 25; Ape**, xiii, 5), 

4. Zach. iv, asv. 

5. Cf. II Rois i, 10, 13. 
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Chap. XL 6. 



APOCALYPSE DE S. TEAN. 






de leur bouche qui devore leurs enne- 
mis : c'esl ainsi que doit pcrir quicanque 

6 voudra leur nuire. lis ont la puissance 
de fermer le ciel pour empeeher la pluie 
de tomber durant les jours de leur pre- 
dication; et ils ont pouvoir sur les eaux 
pour les changer en sang, et pour trap- 
per la terre de toutes sortes de plaies, 

7 autant de ibis qu'ils le voudront. Et 
quand ils auront acheve leur temoignage, 
la bete qui monte de I'abime leur fera la 

o guerre, les vaincra et les tuera; et leurs 
cadavres resteront gisants sur la place 
de la grande ville, qui est appelee en 
langage figure Sodome et Egvpte, Id 
nieme ou leur Seigneur a ete cnicifie. 
9 D.'s hommes des divers peuples, tri- 
bus, langues et nations verront leurs 
cadavres etendus trois jours et demi, 
sans permettre qu'on leur donne la sepul- 

io ture. Et les habitants de la terre so 
rejouiront a leur sujet; ils se livreront 
a Tallegresse et s enverront des presents 
les uns aux autres, parce que cos deux 
prophetes ont fait le tourmcnt des habi- 

r i tants dc la terre. Mais apres trois j< mrs ' 
et demi, un esprit de vie venant de Dieu 
penetra dans ces cadavres; ils se dres- I 
serent sur leurs pieds, et une grande , 
crainte s'empara de ceux qui les regar- ! 

12 daient. Et Von entendit une grande 
voix venant du ciel, qui leur disait : 
44 Montez ici.** Et ils monterent au ciel 
dans une nuee, a la vue de leurs ennemis. 

13 A cette meme heure, il se tit un grand 
tremblement de terre; la dixieme partie 
de la ville s ecroula, et sept mille hom- 
ines perirent dans ce tremblement dc 
terre; les autres, saisis d ellroi, rendi- 
rent gloire au Dieu x\u ciel. 



Chap. XII, 4. 



monde a passe a notre Seigneur et a son 
Christ, et il regnera aux siecles des 
siecles. '' 

\lors les vingt-quatre vietllards qui 16 
sout assis devant Dieu sur leurs trones, 
se prosternerent sur leurs faces et ado- 
rerent Dieu, en disant : " Nous vous 17 
rendons graces, Seigneur Dieu tout-puis- 
sant, qui etes et qui etiez. de ce que vous 
vous etes revetu de votre grande puissan- 
ce et que vous regnez. Les nations se 18 
sont irritees, et votre colore est venue, 
ainsi que le moment de juger les morts, 
de donner !a recompense a vos serviteurs, 
aux prophetes, et aux saints, et a ceux qui 
craignent votre nom, petits et grands, et 
de perdre ceux qui perdent kTterre. ,r 

Et le sanciuaire de Dieu dans le ciel 19 
fut ouvert, et l'arche de son alliance 
apparut dans son sanctuaire. Et il veut 
des eclairs, des bruits, des tonnerres, un 
tremblement de terre et une grossc grele. 

C — LES SEPT S/GAES xn-xv, 

4] veritable centre de P Apocalypse, 
nous font eonnaitre les acteurs **t Us 
phases principal** de la little tjuiaiwu- 
lira au triomphe du regne de Di*tt. 

i** Sk;\e. — La Femme et le 
Dragon [chap. xiiJ: i* Apparition 
des deu.x persounages, leur hostility 
[vers. 1-6]. — 2 Le draeon, vaineu 
par mint Michel et pre'eipite' sur la 
terre, aux applaudissemeuts du ciel 
[/ — 1 1 ], — 3° persecute la femme et 
sa race [ 13 — IS . 



I\ . — Transition : La sep.ihne tro/n- 
pette annonce le regne de Di n et le 
jugement dernier [ x 1 , 14 — 19]. 

14 Le second ** malheur" est passe; void 
quele troisieme " malheur** vient bientot. 

15 Et le septicme ange sonna de la trorn'- 
potte, et Ton entendit dans le ciel des 
voix fortes qui disaient : •* L'empire du 



Puis il parut dans le ciel un grand 1 2 
signe : une femme revetue du soleil, la 
lime sous ses pieds, et une couronne de 
douzc etoiles sur sa tete. EUe etait en- 2 
ceinte, et elle criait, dans le travail et 
les douleurs de l'enfantement. 

i/n autre signe parut encore dans le 3 

: ciel : tout a coup on * it un grand dra- 

. gon rouge, ayant sep'. tetes et dix cor- 

nes, et sur ses tOtc*-, sept diademes; 

de sa queue, il cntminait le tiers des 4 

etoiles du ciel, et il les jeta sur la terre. 



6. La premiere partie de ce verset rappelle 
clatremeut fclie (1 Row. xvii, x : Comp . jV cq . 
v, 17), la secondc. Moise (fcx. xvii. 19), — [>< 
toutes so* Us di plaits : e'est-a-dire les dernic. 
res plaies figurecs par les 7 coupes, 

8. Sur la p<aee (Vulgate : sur Us r /.ues ou 
dans Us rucs\ Cf. I&aie; i, to et Eiech.xiv, 4 g. 

12. pH€Htemlit\ litt. its (les prophetes) en* 
teudtrtHt. D'apris une autre lecon, fententis. 

16. Les t'ingtquatre vieiltitds* reprtseu. 
tautsdu peuple de Dieu (iv, 4), reudent gloire 
a Uieu et le remercient pour ses trois grandes 
«e.ivres : la creation (iv, i it, ; a redemption 



(v, o)et retabiisseui^nt de son regne (xi 16) 
iS. Comp. Ps. ii. 

XII, 1. Les Peres et les interpretes catholi- 
lines sont presque unanimes a reconnaltre dans 
cette femme un symbole de /' Egtist* 

3- U n dtaeo/t, ou serpent d j\i6 d'ailes et de 
>;rirTes; le symboli.me de cette figure est expli- 
iju^ an v. q — /Conge •' couleur de feu et de sane 
(comp. xvii, 2) 

4. II enttainait U tiers des Hoi Us: lesan*es 
sont naturellement symUoliN^s par les etoiles 
(Job, wxvui, 7: Kife. wiv, 20). 
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Chap. XII, 5. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. XIII, 5. 



& 



Puis le dragon se dressa devant la 
femme qui allait enfanter, atin de devo- 
rer son enfant, des qu'elle I'aurait mis 

5 au monde. Or, eile donna le jour A un 
enfant male, qui doit gouverner toutes 
les nations avee un sceptre de fer; et son 
enfant fut enleve aupres do Dieu et au- 

6 pres de son trone, et la femme s'enfuit 
au desert, ou Dieu lui avait prepare une 
retraite, alin qu'elle y fut nourrie pen- 
dant mille deux cent soixanto jours. 

7 Et il y eut un combat dans le ciel : 
Michel et ses anges combattaient contre 
le dragon; et le dragon et ses anges 

8 combattaient; mais Lis ne purent vain- 
cre, et leur place memo ne sc trouva 

9 plus dans le ciel. Et il fut precipite, le 
grand dragon, le serpent ancien, celui 
qui est appelo le diable et Satan, le se- 
ducteui de toute la terre, il fut precipite 
sur la terre, et ses anges furent preci- 

10 pites avec lui. Et jentendis dans le 
ciel une voix forte qui disait : ** Main- 
tenant le saiut, la puissance et I'empire 
sont a notre Dieu, et Fautorito a son 
Christ; car il a ete precipite, Faccusa- 
teur de nos freres, celui qui les accuse 

11 jour et nuit devant aotre Dieu. Eux 
aussi l'ont vaincu par le sangde I'Agneau 
et par la parole a laqueile ils ont 
rendu temoignage, et ils ont meprise 
leur vie jusqu'a inourir. Cest pour- 
quoi, rejouissez vous, cieux, et vous qui 
y demeurez! Malheur a la terre et a U 
mer! car le diable est descendu vers 
vous, avec une grande fureur, sachant 
qu'il ne lui reste que peu de temps." 

Quand le dragon se vit precipite sur 

la terre, il poursuivit la femme qui avait 

14 mis au monde l'enfant male. Et les 

deux ailes du grand aigle furent don- 

nees a la femme pour s'envoler au desert, 



7. Michel, en hebreu Mi-cha-el, qui (est) 
comme Dieui nom d'un des principaux anges, 
probablement Tun des sept qui se tiennent de- 
vant le ironc dc Dieu (i, 4, note); il est nomm* 
Archangt par S. Jude (v. 9) et, par Daniel, 
I'un tigs prituipaux chefs (x, 13), speaalemcnt 
charge des intertts du peuple d' Israel (x, ai: 
xii, 1). 

14. Les ailes du grand ai^le : >ymbo!e de la 
protection divine. 

15. Un Jleuve : peutetre tin flot de nations 

barbares; com p. Apoc. xvii, ts; Isaie, viii, 7; 

QOMmpleinentleseauxdela tribulation(Ps. lxix 
(68), 2 »v.). 

i8.D'apres une autre Ie^on, et je me tins etc.; 

le lieu de la division aurait change, et Jean se 
trouverait en extase au bord de la mer, pour 
assizer a 1'aprurition de la Bete. 

XI i I, i.Vnisje vis : cette fonnule distingue 
les sept differents si^nes. S. Jean ne l'a pas 
employe'e pour signaler I'appantion du dragon, 
bien qu'il I'appelle un autre signe (xii, 3), par- 
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en sa retraite, ou elle est nourrie un 
temps, des temps et la moitie d'un temps, 
horsde la presence du serpent. Alors 15 
le serpent lanca de sa gueule, apres ia 
femme, de i'eau comme un fleuve, afin 
de la faire entrainer par le fleuve. Mais 16 
Ia terre vint au secours de la femme; 
elle ouvrit son sein et engloutit le fleuve 
que le dragon avait jete de sa gueule. 
Et le dragon fut rempli de fureur contre 17 
la femme, et il alia faire la guerre au 
reste de ses enfants, a ceux qui obser- 
vent les commandements de Dieu et qui 
gardent le commandement de Jesus. Et tS 
il s'arreta sur le sable de la mer. 

2° Signe. — La BSte et la mer 
LCHAP. XIII, 1 — 10]: 10 Description 
de la bele instrument du dragon; eile 
gttJrit de sa blessttre et se fait accla- 
mer par toute la terre [1—4]. — 
2° Ennemie de Dieu et de ses Saints, 
elle domine sur tous les pe up les [5 — 8], 
Avis pour le temps de sa domination 
[9—10]. 

Puis je vis monter de la mer une 13 
bete qui avait sept tetes et dix comes, 
et sur ses cornes dix diademes, et sur 
ses tetes des noms de blaspheme. 

La bete que je vis ressemblait a un 2 
leopard; ses pieds etaient comme ceux 
dun ours, et sa gueule comme une 
gueule de lion. Le dragon lui donna sa 
puissance, son trone et une grande auto- 
rite. Une de ses tetes paraissait blessee 3 
a mort; mais sa piaie mortelle fut guerie, 
et toute la terre, saisie d'admiration, 
suivit la bete, et i'on adora le dragon, 4 
parce qu'il avait donne Tautorite a la 
bete, et Ton adora la bete, en disant : 
" Qui est semblable a Ia bete, et qui 
peut combattrc contre elle?" Et il lui 5 




ce que les deux personages de la premiere vi- 
sion ne forment, en r !alite\ qti'un seul tableau 
symboiique. — Les quatre betes de Daniel re- 
presentant chacuneun empire Cvti, 17, 33), ce'Ie 
de I'Apocalypse, qui r^unit en elle les traits de 
toutes les amres (v. 2), doit nccessairement re- 
presenter I'ensemble de ces empires et etre le 
symbol* de la puissance politique, de la force 
mate>iellc des Etats, mise au service du dra- 
gon, pour epprimer les serviteurs de Dieu, 

Elle monte d* la m«r, .comme les 4 betes de 
Daniel (vii, 1) pa*ce.que les empires surgissent 
ordinaire men t des guerres et des troubles qui 
agitent tes peuples. 

a. Leopard, ours, lion :ce sont les trois pre- 
mieres betes de la vision de Daniel (vii, 4-7). 
La bete de I'Apocalypse rappelle la quatrieme, 
par ses dix cornes sur la septieme t£te, tout en 
rlunissact les traits des irois autres, savoir, du 
Hots de Babylone, de Vows des M4do- Perse?. 
du Uopard de Mactfdoine. 
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Chap. XIII, 6. APOCALYPSE DE S. JEAN. C hap. XIV, 3. 

fut donn* une bouche proferant des pa- 1 operait aussi de crands prodiees iusou'a 

SIS ^T nt ^ Ct blas P^atoiresret \ f£e descendre EfflSlMK 
il 1m fut donne pouvoir d'agir pendant a la vue des hnmm~ * *\«£iT5i 



il lui fut donne pouvoir d'agir pendant 
6 quarante-deux mois. Et elle ouvrit sa 
bouchepour proferer des blasphemes 
contre Dieu, pour blasphemer son nom, 
son tabernacle et ceux qui habitent dans 



a la vue des hommes, et elle seduisait 14 
les habitants de la terre par Ies prodi- 
ges qu'il lui etait donne d'operer en pre- 
sence de la tete, persnadant aux habi- 
tants de la terre de dresser une imaee 



guerre aux saints et de les vainer*; et il | et qui a repriiVk? Et Thri fut donnl i - 
ui fut donne autorite sur toute tribu, j d'aiimer Hmage de la bete defacraTk * 



immote, des la fondation du monde. 
9 Que *„elui qui a des oreilles entende ! 
10 Si quelqu'un mene en captivite, il sera 

mene en captivite; si quelqu'un tue par 

r 6p£e, il faut au'il soit tu6 par Tepee. 

Cest id la patience et la foi des saints. 



nut une marque sur la main droite ou sur 
le front, et que nui ne put acheter ou 17 
vendre, s'ii n*avait pas la marque du 
nom de la Wte ou le nombre de son nom. 

Cest ici la sagesse! Que celui qui a 18 
de 1 intelligence compte le nombre de la 
bete; car c'est un nombre d'homme et 
ce nombre est six cent soixante-six. 



u 



3c Signs. — La BSte de la terre 
[chap, xiii, ii — 18]: 10 CettebSte, 

<f aspect moms firoee, sert de ministre 4e Sicne. - L'Agneau et les 
IfSt'l^^ hommes par Vierges [chap, xiv, 1-5] «£ 

Lt A Vftl" l tma & de la t™- du ******* riouveau. 
mitre bite et perstfeuter ceux out ttont ! fA *. . 

Pas la marque de son mm li^-ift. \ ra^Li*™ l^ 01 ** v ^^ que 14 
30 Invitation a cakuler le nombre de \ J**T * *?*£ Sur la m <>ntagne de 
la bite. ' Sl ^ n » et avec lui cent quarante-quatre 

' miUe personnes, qui avaient son nom et le 
nom de son Pere ecrits sur le front. Et 2 
j entendis un son qui venait du del, pa 



Puis je vis monter de la terre une au- 
tre tete, qui avait deux comes sembla- 
bles a cellcs d'un agneau, et qui parlait 

12 comme un dragon. Elle exerjait toute la 
puissance de la premiere b&e en sa pre- 
sence, et elle amenait la terre et ses ha- 
bitants a adorer la premiire b&e, dont 

13 la plate morteile awt &6 gufaie. EUe 



8. Vmdornmt; Vulgate, rmderereut ; par- 
lait propMtjque. — D,% ta/emdatunt du mam- 



reil an bruit de grandes eaux et A la voix 
d'un puissant tonnerre; et le son que 
j entendis ressemblait a un concert de 
harpistes jouant de leurs instruments. 
Et Us chantaient comme un cantiqne 
nouveau devant le tr6ne 5 et devant les 




l. m^ h i TV I. h .I«ci«*« Mte sortait de 
1* mer, c-a-d. de ragiuuoo et du bouleversc- 

SSL . .P^P"**; celled monte de la terre, 
CMmeut plus calme : elle aatt dans un 4ut social 
towquiue, an gein de la civilisation - Untmu- 

«^J*!^L^ t0 9* )*» tI * i *«^ni ««vent en font le 
VmyJ* de UfmaxKunce* de la sagesse dece 
monde mm j«rwr# de VimMiU. Aussi t*t-tKc 

ttS***?^"* ,0,,, «»pe T *le fiua-prophete" 
Uvi, n; «*, to; xx, 10X 

i5. L* **&u* : Pour echapper aux s^duaions 

cootre 1 apostasie»en ^/^/^^ ^ Jb de la 
Uiflr <*,P«»wiw, celle qui a le poo voir et se 
latt adorerXIequel est un nombrt dfummtAea- 

SSS tpW ?**&**«> n» «trefiMbleet morteleo 
J£f?ilP "^ ^ PO»wnce presqne surhumaine 
dont U paratt mvesti. -. C/ «^w^ «/ 666 : 



Beaucoup de catculs faotaisistes out <i4 (kits 
sur ce nombre. 

La meilleure solution de l'emgme ne serait- 
elle pas de considerar le nombre 666, non plus 
comme la somme des valeurs numenquesdes 
lettres d un nom propre, mats comme mm mam* 
(>*e sprmboit<{Ht exprunant par lui-meme, a la 
maniere d'unnom, la nature de l'Anttfchrutt. 

I-e nombre 7, est un nombre rcligieux. le 
nombre de \& creation tamclt/ijg par le sabbat 
dmn (Gen. u, A Le nombre 8, d'apres une 
tdee commune chez les Peres, est le symbole du 
$rand jour de la beatitude 4teroelle,oclaveElo- 
neuse, succe\lant aux sept jours du Dieu crea- 
teur et sanclincateur, pour achever la grande 
semainedivine(S. \ug.urm.w m oa.PascM.): 
cest done le nombre de la crtatum rettamrH 
€t tlorifU* /ar U Christ, 

Le nombre 6 restant en dessous de 7, ne se- 
rait-il pas le nombre de Itcriatitm smtutnMat 
de fhommt soju rgttgw Hj sans Dieu ? Atnsi 

Albert-le*Crand. 

. .^ IV » x v'^^^>*rwaw« l qttirepreseat«nt 
ici le nombre grand et parlait des eltu. 
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quatre animaux et tes vieillards; et nul 
ne pouvait apprendrc ce cantique, si ce 
n'est les cent quarante-quatre mille qui 

4 ont ete racfcetes de la terre. Ce sont 
ceux qui ne si sont pas souilles avec des 
femmes, car i is sont vierges. Ce sont eux 
qui accompagnent I'Agneau partout ou il 
va. lis ont ete rachetes d'entre les hom- 
mes, cotnme des premices pour Dieu et 

5 pour I'Agneau; et il ne s : est point trou- 
ve de mensonge dans leur bouche, car ils 
sont irreprochables. 

5« Signe. — Les trois Anges 
[chap, xiv, 6 — 13] hirautsdesjuge- 

~ Hunts de Dieu, annoncent 1° Fheure 
du/ugement; 20 la chute de Babylon* 
et 30 U ekdtiment kernel des impies* 
— Bonhcttr de ceux qui meurent dans 
le Seigneur. 

6 Puis je vis un autre ange qui volait 
par le milieu du ciel, tenant FEvangiie 
eternel, pour Tannoncer aux habitants 
de la terre, a toute nation, a toute tribu, 

7 a toute langue et a tout peuple. It di- 
sait d'une voix forte : •* Craignez Dieu 
et donnezlui gloire, car I'heure de son 
jugement est venue; adorez Celui qui a 
fait le ciei et la terre, la mer et les sour- 
cesdeseaux." 

8 Et un autre ange suivit, en disant : 
" Eile est tombee, elle est tombee, Baby- 
lone la grande, qui a abreuve* toutes les 
naticns du vin de la fureur de son impu- 
dicite!" 

9 Et un troisieme ange les suivit, en 
disant d'une voLx forte : " Si quelqu'un 
adore la bete et son image, et en prend 
la marque sur son front ou sur sa main, 

10 il boira, lui aussi, du vin de la fureur de 
Dieu, du vin pur verse dans la coupe de 
sa colere, ct il sera tourment£ dans le 
feu et dans le soufre, sous les yeux des 

j 1 saints anges et de I'Agneau. Et la fu- 
mee de leur supplice s'llevera aux siecles 
des siecles, et il n'y aura de repos, ni 
jour ni nuit, pour ceux qui adorent la 
bete et son image, ni pour quiconque 
aura recu la marque de son nom." 

1 2 C'est ici que doit se montrer la patience 

6. V Evangilt Hertul, un livre contenant le 
decret iternd de Dieu touchant le salut des 
hommes par J.-C. ou le decret kernel de Dieu 
toochant la vicloire du Christ, afin d'amener les 
hommes a la penitence. 

15. La pon&uation de la Vulgate joint dis 
mmtntenantb ce qui suit. 

14. Le fits de I'kotmne apparaissant sur la 

unit rappelle Dan. vii, 13; Matiu. xxiv, 30 et 

Apol. i.T.Comme il n'ya pas ('article quelques- 

- una tradtitsent : unJUs u*kommt % c4t-d., un 

homrae, ici alors un ange sous forme humaine. 

20. La cuve fuifoutie : image biblique des 



des saints, qui ganicnt les commande- 
ments de Dieu et la foi en Jesus. 

Et j'entendis une voix venant du ciel, 13 
qui disait : " Ecris : Heureux des main- 
tenant les morts qui meurent dans le 
Seigneur I " — " Qui, dit i'Esprit, qu'ils 
se reposent de leurs travaux, car leurs 
oeuvres les suivent" 

6e Signe. — Le Fils de l'homme 
[CHAP, xiv, 14 — 20] preside a la 
moisson et a la vendange du monde. 

Puis je regardai, et voici que parut 14 
une nuee blanche, et sur la nuee quel- 
qu'un etait assis qui ressemblait au 
fils de Thomme; il avait sur sa tete une 
couronne d'or, et dans sa main une fau- 
cille tranchante. Et un autre ange sor- : 5 
tit du sanctuaire, criant d'une voix forte 
a celui qui etait assis sur la nuee : 
" Lance ta faucille et moisson ne; car 
le moment de moissonner est venu, par- 
ce que la moisson de la terre est mure." 
Alors Celui qui etait assis sur la nuee 16 
jeta sa faucille sur la terre, et la terre 
fut moissonnee. 

Un autre ange sortit du sanctuaire 17 
qui est dans le ciel, portant, lui aussi, 
une faucille tranchante. Et un autre 18 
ange, celui qui a pouvoir sur le feu, sor- 
tit de l'autel, et s'adressa d'une voix 
forte a celui qui avait la faucille tran- 
chante, disant : " Lance ta faucille tran- 
chante, et coupe les grappes de la vignc 
de la terre, car les raisins en sont 
murs. " Et l'ange jeta sa faucille sur la 19 
terre, et-vendangea la vigne de la terre, 
et il en jeta les grappes dans la grande 
cuve de la colere de Dieu. La cuve fut 20 
foulee hors de la ville, et il en sortit du 
sang jusqu'd la hauteur du mors des 
chevaux, sur un espace de mille six cents 
stades. 

7« Signe. Apparition des Anges aux 
sept plaies; chant de triompke 
[chap, xv, 1—4]. 

f Puisje vis dans le ciel un autre signe, 15 
I grand et etonnant : sept anges qui tc- 
nalent en main sept plaies, les dsrnieres, 

tourments reserve's aux impies sous le poids des 
jugements de Dieu (Apoc. xtx, 15; JoSI, Hi, 13; 
Is. lxiii, 3). — Ainst cette section dts Sigttes 
nous a conduits, comme celle des Sces.ux (e*)et 
celle des Trompettes (7*) jusqu'a la consum- 
mation du monde; il y a done entire elles un pa* 
rajfclisme reel, bien que les points de contact 
soient assez rares, et que chacune nous rtvele 
les decrets divinssous un aspect different. 

XV, 1. Un autre tigne : c'est le 7* du grou- 
pe, et, comme le 7« sceau et la 7* crompette, il 
sert de transition aux visions suivantes. 
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Chap. XV, 2. 
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car c'est par elles que doit se consomcier 
la colere de Dieu. 

Et je vis comme une mer de verre 
meiee de feu, et au bord de cette mer 
etaient debout les vainqueurs de la bete 
de son image et du nombre de son nom' 
tenant les harpes sacrees. lis chan- 
taient Ie cantique de MoTse, le serviteur 
de Dieu, et le cantique de l'Agneau 



^^^^EJ^EAN. Chap. X Vr, , j. 



disant : " Grandes et admirables sont 
vos oeuvres t Seigneur, Dieu tout-puis- 
sant ! Justes et veritables sont vos votes 
o Roi des siecles ! Qui ne craindrait,' 
Seigneur, et ne glorifierait votre nom> 
Car vous seui etes saint. Et toutes ies 
nations viendront se prosterner devant 
vous parce que vos jugemcnts ont 
eclate. 



D. — LES SEPT COUPES [XV, 5 — XVI]. 




5 Aprts cela, je vis s'ouvrir dans le del 
le sanctuaire du tabernacle du temoi- 

o gnage. Et ies sept anges qui ont en 
main les sept plaies sortirent du sane- 
injure; ils etaient vetus d'un Iin pur et 
blatant, et portaient des ceintures d'or 

7 auto-r de la poitrine. Alors run des 
quatre animaux donna aux sept anees 
sept coupes d'or, pleines de la colere du 

* Uieu qui vit aux siecles des siecles. Et 
le sanctuaire fut rempli de fumee par la 
gloire de Dieu et par sa puissance, et 
personnc ne pouvait entrer dans le sane- 
tnaire jusqu'a ce que fussent consom- 
mees Ies sept plaies des sept anges. 

ll r~h? s slx premieres coupes 



Et le premier partit et repandit sa x 
coupe sur la terre; et un ulcere malin 
et douloureux frappa Ies hommes qui 
avaient la marque de la bete et ceux qui 
adoraient son image. 

Puis le second repandit sa coupe dans 3 
la mer; et elle devint comme Iesang d'un 
jnort, et tout etre vivant qui etait dans 
la mer mourut. 

Puis le troisieme repandit sa coupe 4 
dans les fleuves et Ies sources d'eau* et 
les eaux devinrent du sang. Et Ten- z 
tendis Tange des eaux qui disait : " Vous 
etes juste, vous qui etes et qui eliez, vous 
te Saint, d'avoir exerce ce jugement. 
tar ils ont verse le sang des justes et des 6 
propfa&es, et vous leur avcz donne du 



sang a boire : ils en sont dignes! " Et 
produisent : la >, tm^re^HZ J maxsa ^t l ' a ' ,teI <l ui <«»» : « Oui, Sei- ' 
tmpies [chap, xvi, 1 et 2]: — la & e t ! &**?*• . t ? ut *P uls sant ) vos jugements 
/« y . dit sang dan's la m£ et dam Us m l^ * ^ " , 
rtwr.r Jluviales. Approbation du ciel c , l ? 5 uat ^ m ?/epandxt sa coupe 8 

3; - 7k - la 4 e, une chaleur bruiante \ f " r * e *° leil > et ll Ul ^ d ^™ * brtier 
t*> et 9]; — la 5 ., ies fibres ^^ u » ™™™* t par le feu; et les bommes o 



16 



i*&uem. Vigilance 1 '[13-16]. - La 
sepUeme coupe annonee la chute de 
Xabylone et rSranlement final du 

Et j'ente ndis une grande voix qui 

urn t Ivif i0n •J" 1 * "** » la mer Rou^Tn 




avcclesplaiesd'figyptc. 
3- £*od. xv, i »v. comp. Deut xxxii. 

**$?%??* " ai "«ritt «v« le texte recu out 
d* 1*'»h; ia **?fbd* Umeizmmgt, on tente 

lain Ies forces de la naiure qui vont servir 
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„ ... MM ^ «^. ww, F i*xiua, ct us ne se 
repentirent point pour !ai rendre gloire. 

Puis le cinquieme repandit sa coupe 10 
sur le trone de la bete, et son royaume 
tut plonge dans les tenebres; les hom- 
mes se mordaient la langue de donleur 
et ils blasphemercnt le Dieu du del i u 

a exectuer les desseins de Dieu (iv 6-S1 
8. Ex. xl, 3». ' h 

XVI, r. Les 7 coupes (ainsi que les autres 
septenaires de I'Apocalypse) se divtseot en 
deux groupes de trns et de f**trg, se>arts par 
lintenrention de VAngt dts eaux. Cette divi- 
sion a sans dome pour but de mieux accentuer 
le symbolisme du nombre 7, en faisant rassor* 
tir ses deux elements signtftcatifs : 3, nombre 
de Dieu et 4, nombre du monde. 
a. Ex. ix, 10, it; Dent, xxviii, 35. 
4. Comp. Ex. vii, ao sv. 

x 7 * X ul * , / W, .* lr ** dnoMtdei'mHtel, mttemm 
md a/tart. La le^on prtmitive paraU<tre^/to«v 
atctns. 

10. Comp. Ex. x, *s; et Sag. xvii. . 
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cause de leurs douleurs et de leurs uicfe- 
res, et ils ne se repentirent point de leurs 
oeuvres. 

Puis le sixieme repandit sa coupe sur 
le grand fleuve de l'Euphrate, et les 
eaux en furent dessech&s, afin de livrer 
passage aux rois venant de I'Orient. 

Et je vis sortir de la bouche du dra- 
gon, et de la bouche de la b&e, et de la 
bouche du faux prophete, trois esprits 
impure, semblables a des grenouilles. 

14 Car ce sont des esprits de demons qui 
font des prodiges, et ils vont vers les 
rois de toute la terre, afin de les ras- 
sembler pour le combat du grand jour 

15 du Dieu tout-puissant. Voici que je 
viens comme un voleur. Heureux celui 
qui veille et qui garde ses v&ements, pour 
ne pas aller nu et ne pas laisser voir sa 

16 honte! — Et ils les rassemblerent dans 
le lieu appeie en tebreu Annageclon. 

17 Puis le septieme repandit sa cottpe 
dans l'air; et it sortit du sanctuaire 
une grande voix venant du trone, qui 

18 disait: " C'en est fait! " Et il y eut 
des Eclairs, des voix, des tonnerres, et 
un grand tremblement, tel que jamais, 
depuis que Thomme est sur la terre, il 
n'y eut tremblement de terre aussi 

c i9 grand. La grande cite fut divisee en 
trois parties, et les villes des nations 
s'&roulerent, et Dieu se souvint de Ba- 
bylone la grande, pour lui faire boire la 
coupe du vin de son ardente colfere. 
20 Toutes les iles s'enfuirent, et Ton ne 
2i retrouva plus de montagnes. Et des 



grelons enormes, pouvant peser un ta- 
lent, tomberent du ciel sur les hommes; 
et les hommes blasphemerent Uieu a 
cause du fleau de la gr&e, parce que ce 
fleau &ait tres grand. 

E. — LA GRANDE BABYLONE 
[XVH— xix, 10] que soutient la bite 
aux sept tites, sera punie de ses abo- 
minations par une mine complete et 
Sternelle, pour le disespoir des mon- 
dazns, mats pour la gloire de Dieu et 
le triomphe de VEglise. 

l° — Un ange fait voir a S. Jean la 
grande Baby lane montee sur la bite 
[xvii, 1—6], et — 20 lui en explique 
les mystirieuses significations fvers. 
7-18]. 

Puis Fun des sept anges qui portaient 17 
les sept coupes vint me parler en ces 
termes : " Viens, je te montrerai le ju- 
gement de la grande prostitute qui est 
assise sur les grandes eaux, avec la- 2 
quelle les rois de la terre se sont souiltes, 
et qui a enivre les habitants de la terre 
du vin de son impudicite. " Et il me 3 
transporta en esprit dans un desert 

Et je vis une femme assise sur une 
bftte ecarlate, pleine de noms de blas- 
pheme, et ayant sept t&es et dix comes. 
Cette femme ftait vetue de pourpre et 4 
d'&arlate; et richement parte d'or, de 
pierres pr&ieuses et de perks; elle tenait 
a la main uns coupe d'or, remplie d'abo- 
minations et des souillures de sa prosti- 



6 



13. 'frois esfrits imfurs* sortis, l'un de b 
eule du dragon, le second de la gueule de la 

_ te a laquelle Satan a donne* son pouvotr 
(xtii, 12), le trowieme de la bouche du mux- 
prophete, c'est-a-dire de la b&te issue de la terre 
(aiit, xi sv.X Setitblabtes a des frenonitles, qui 
nalssent et vivent dans la boue des marais. II 
taut ▼otr ict des symboles de 1' influence diabo- 
lioue snr les Ivlnements du monde, dans ses 
divers modes d'action, sott immidiaU Qe dra- 
gon) sott mediate, par les forces humaines (ma- 
terielle et intenectuelle) que hgurent les aeux 
Mtes. 

14. La bataUU du grind Jour est decrite au 
.chap, xix, ii-si, dout ce qui regarde I'Antt- 
chrtst et ses complices h-jmains (comp II Thess. 
.Up. 8), eft de nouveau, pour ce qui concern* spe*- 
ctalemeot I'aclion du dragon et la ruine de aes 
-entrepHses , au chap, ax, 8- 10. * 

16, Arm+g4cU>* x c'est-a-dire, ville de Ma* 




chr&iens se rassembleront pour livrer leur der- 
nier combat, ce sera pour eux un Arxxttidon 
(nousdirions aujouroVhui un Waterloo) c-a-d. 
le thdUre d'une irremediable deiaite. 
. Qcpendant la bataitie elie-m&ne n'&ant 
qu'une figure de l'ecrasement des ennemis du 
Christ, par. la gloire de son second avenement, I 



le rasumblement des rots ne paralt pas non 
plus devoir Stre necessairement pris a la lettre; 
it peut signiher 1' entente morale et la coalition 
des puissances du monde. avec I'Antechrist, 
contre J.*C. et son Eglise (xvii, 13, 14), 

19. Le texte semble ict dtstfaguer cette /ma- 
de ville de Babflone la Fronds* que le ch. xvii 
nous presentera comme Te symbofe de la tociiti 
antichrititnne, oppose* a la socie'te' des fideles 
qui est l*Eglise. 

91. Un talemtt cnes les Hlbreux, valait 
3000 sides, soitun pen plus de 43 kilogrammes. 

La 7« coupe nous a conduits encore une fob 
jusqu'a la const mutation du monde, et modem- 
ment (v. io«) e.le a menag^ la transition aux 
vtsioos sutvantes, qui nous rtfveleront plus en 
detail la nature et les destinees de la grande 
Babylon*. * 

XV U, u La grande ^roetitnie qui symbo- 
lise tuitfrandeeitHv. tl% ne semble pas de- 
voir 6tre regardee ict comme personnifiant la 
Rome des Cesars, ni exclustvement, ni m€mc 
principalement Ce n'est pajLcroyofuvnous, uni 
ville particuliere,c'ett l*tocfcUanHckr4tUn*€ y 
la eU4 des kemmet, opposee a la cit6 de Dieu, a 
la socitft* chrtftienne. 

4. Abomination a toujours dans rEcriture le 
sens d'idolatrie, avec les souiumre* morales 
qu'eatraloele culte des tdolea. 
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5 tutwn. Sur son front etait un nom 
nom mysterieux : " Babylone la grande] 
la mere des impudiques et des abomina'- 

6 tions de la terre." Je vis cette femme 
lvre du sang des saints et du sang des 
martyrs de Jesus : et, en la voyant, je 
fiis saisi d'un grand etonnement. 

7 Et range me dit : "Pourquoi t'eton- 
ner? Moi je vuis te dire le mystere de la 
temme et de la bete qui la porte, et qui 

8 a les sept letes et les dix cornes. I a 
bete que tu as vue etait et n'est plus; 
clle doit remontcr de I'abime, puis s'en 
ailer a la perdition. Et les habitants 
de la terre, dont le nom n'est pas ecrit 
des la fundation du monde dans le livre 
de la vie, seront etonnes en vovant la 
bete, parce quelle etait, quelfe n'est I 

9 Plus, et qu'elle reparaitra. — (Jest ici 
qu'tl faut un esprit done de ^esse. — 
Les sept tetes sont sept irontaghjrs, sur 
lesquelles la femme est assise. Ce sont 

io aussi sept rois : Les cinq premiers sont 
tombed, Tun subsiste, ['autre n'est pas 
encore venu, et quand il sera venu, il 

1 1 doit demeurer peu de temps. Et la bete 
qui etait et qui n'est plus, en est elle- 
meme un huitieme et elle est des sept 

1 2 et elle s'en va a la perdition. Et les dix 
cornes que tu as vues sont dix rois qui 
n-ont pas encore recu la rovaute, mais 
qui recevront un pouvoir de foi pour une 

13 heure avee la bete. Ceux-ci ont un seul 
et memo dessein, et ils mettent an ser- 
vice de la bete leur puissance et ieur au- 

14 torite. lis feront la guerre a TAgneau, 
mais l'Agneau les vaincra, parce quit 
est Seigneur des seigneurs et Roi des 
rois, et ceux qui i'aeeonipagnent sont 
les appcies, les elus et les lideles.'' 

15 Kt il me dit : "Les eaux que tu as 



vues, au lieu ou la prostiluee est assise 
ce sont des peuples : , des fouies, des na- 
tions et des langues. Et les dix cornes 16 
que tu as vues sur la bete hairont elles- 
memes la prostituee; elles la rendrout 
desolee et nue; elles mangeront ses 
chairs et la consumeront par le feu 
Car Dieu Ieur a mis au cceur d'executer 1 7 
son dessein, et de donner leur royaute 
a la bete, jusqu'a ce que les paroles de 
Dieu soient accomplies. Et la femme 18 
que tu as vue, c'est la grande cite qui a 
la royaute sur les rois de la terrc " 



3° — Un autre ange annonce la chute 
de babylane [xvin, 1—3], ^,,/j _ 
4° une voix aUste an donne Us motifs 
et fait entendre Us lamentations des 
momiains, auxquelles re'pond la fore 
du ciei [vers. 4— 20 J. 

Apres cela, je vis descendre du ciel \A 
un autre ange, qui avait une grande 
puissance; et la terre tut illuminee de sa • 
gloire. II cna dune voix forte, disant : 2 
** Elle est tombee, elle est tombee, Baby- 
lone la grande! Elle est devenue une 
habitation de demons, un sejour de tout 
esprit impur, un repaire de tout oiseau 
immonde et odieux, parce que toutes x 
les nations ont bu du vin de la fureur 
do sou mipudieile, que les rois de la terre 
se sont souilles awe elle, et que les mar- 
chands de la terre se sont enrichis par 
I exces de son luxe. "' 

Et j'entendis da ciel une autre voix 4 
qui disait : •• Surtez du milieu d'elle, 6 
mon peuple, atin de ne point participer 
a ses peehes, et de n'avoir point part a 
ses calai-ites; car ses peehes se sont z 
accumule jusqu'au ciel, et Dieu sest 
sou venu d. ses iniquitcs. I'avez-lacom- 6 



5 -Vtfw mysU-rieux (litt. mystere), quii „ c 
faut pas prendre a la lettre, mais interpreter 
symbohquement. H 

7. Le mystlrei le sens symbolique dcia fem- 
me (v. 15) er iurtout <<e ta Site (v. 8-17), sur la 
signification de laquelle le chap, xiil n'avait 
doniwi aucuue explication. 

S. La bite que tu as vue, ici et deia aupara- 
vant (chap. xiii). _ Vabime, da, j |'a££. 
Z PSC ' f? 1 lc .**J our » no » <*«* morts, mais des d*. 

ces mots manqueut dans ia Vulgate. 

9- Stfii rois : e'estadtre sept empiVes, d'aprcs 
I analogie denotre prophe*ne avec cclle de Da- 
niel, ou les tetes, representant des empire^ sont 
cependant aussi appelees des re's (Dan. vii I7 ) 

12. Usui* cornes (couronnfes, xiii, x)sJnt 
atx rots, c.-a-d. du royaumes (cf. v. 9).— Pour 
am Aeure; pour un temps relativemem court- 
ou peutetre pour une mime heure (uiav uJpov) 
pendant ttfu mime p<Sriode historique.-La lecon 

au mJ, UlgatC *' *%** '*?!*> »'"* sc ""^ 
au meme sens, si 1 on tradmt : d ia suite de ia 



bete. Notons encoie que ces mots, com me on le 
vou uau» , S. Hippolyte, pourraient, siii.s beau- 
coup modiher le sens, ctre rattaches au vcrset 
suivant : Avec ta tete, its ont uu meme dessein 

( 15. Kes vcrsets suivants, sous forme dauoen- 
dice, pourraient contenir une prophetic speciale 
de la runic de Rome par les nations barbares. 
— PeupleSifouUs, etc. Comp. viii, 3. 

16. Sur ta bite: da t ires une autre lecon, tt 

1 la cete. * 

XVUI. On retrouve dan> ce chapitre plus 
, a uu ectu) des antiques prophdtie.s contie Baby- 
i lone ct .Ty r ; V °V- **• x«», xive: xxiii; Ks.xxvii 
j ct xxvni; J6r, I et IL Mais il faut faire tris 
, grande la part du symbolisme; et ce serait m^- 
, connaitre ('intention dt 1'auieur inspi.i que ce 
prendre i ia lettre les details du tableau politi- 
que qu'U va tracer pour dipeindre, sous de vives 
couleurs, la ruine definitive de la cite" antichrt- 
tienne. 

* K xiii, ^1; xxxiv, tt- M ; J«t r . I, 30: comp. 
Maun, xii, 43. 
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Chap. XVIII, 7. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. XIX, 3. 



me elle-meme a pave, et rendez-lui au , 
double selon ses ceuvres; dans la coupe ! 
oil elle a verse a boire, versez-lui le dou- 

7 ble; autantelle s'est glorifieeet plongee \ 
dans le luxe, autant donnez-lui de tour- 1 
tnent et de deuil. Parce qu'elle dit en ! 
son cceur : Je trone en reine; je ne suis i 
point veuve et ne connaitrai point le 

*S deuil! a cause de cela, en un meme 
jour, les calamites fondront sur elle, la , 
mort, le deuil et la famine, et elle sera ; 
consumee par le feu; car il est puissant 
le [Seigneur] Dieu qui Pa jugee." 

9 Les rois de la terrc qui se sont livres 
avec elle a Pimpudicite et au luxe, pleu- i 
reront et se lamenteront sur son sort, 
quand ils verront la fumee de son em- 

10 brasement. Se tenant a distance, par 
crainte de ses tourments, ils diront : 
"Malheur! Malheur! grande ville, 
Babylone, puissante cite, en une heure 

1 1 est venu ton jugement ! M Et les mar- 
chands de la terre pleurent et sont dans 
le deuil a son sujet, parce que personne 

12 n'acheteplusleurcargaison : cargaison 
d'or, d'argent, de pierres precieuses, de 
perles, de iin fin, de pourpre, de soie et 
cPecarlate, et le bois de senteur de toute 
espece, et toute sorte d'objets d'ivoire, et 
toute sorte d'objets de bois tres precieux, 

13 d'airain, de fer et de marbre, et la can- 
nelle, les parfums, la myrrhe, Pencens, 
le vin, Phuile, la fleur de farine, le ble, 
les bestiaux, les brebis, et des chevaux, 
et des chars, et des corps et des ames 

14 d' hommes. — Les fruits dont tu faisais 
tes delices s'en sont alles loin de toi; 
toutes les choses dedicates et magniliques 
sont perdues pour toi, et tu ne les re- 

15 trouveras plus. — Les marchands de 
ces produits, qui se sont enrichis avec 
elle, &e tiendront a distance par crainte 
de ses tourments; ils pleureront et se 

16 desoleront, disant : *' Malheur ! Mal- 
heur! grande ville, qui etait vetue de 
fin liii, de pourpre et d'ecarlate, et 
qui etait richement paree d'or, de pier- 
res precieuses et de perles, en une heu- 
re ont ete devastees tant de riches- 

17 sesi " Et tous les pilotes, et tous ceux 
qui naviguent vers la ville, les matelots 
et tous ceux qui exploitent la mer, se 

1 8 tenaient a distance, et ils s'ecriaient 



en voyant la fumee de son embrasement : 
"Que pouvait-on comparer a cette grande 
ville?" Et ilsjetaient de la poussiere 19 
sur leur tete, et ils criaient en pleurant 
et en se desolant : " Malheur! Malheur! 
La grande ville dont Populence a enri- 
chi tous ceux qui avaient des vaisseaux 
sur la mer, en une heure elle a ete re- 
duite en desert! " 

Rejouis-toi sur elle, 6 ciel, et vous 20 
aussi, les saints, les apotres et les pro- 
phetes; car, en la jugeant, Dieu vous a 
fait justice. 

5 — Un ange symbolise la chute de Ba- 
bylone^ la proclamant definitive et 
juste [XV 1 1 1, 21 — 23] — apres quoi 
6° les habitants du del en rendent 
gloire a Dieu [xix, 1 — 7], — et 
7 annoncent le regne de Dieu et les 
noces de VAgneau [vers. 5 — 8], — 
Conclusion de la 2 e Partie [9 
et 10]. 

Alors un ange puissant prit une pierre 21 
semblable a une grande meule, et la lanca 
dans la mer, en disant : " Ainsi sera 
soudain precipitee Babylone, la grande 
ville, et on ne la retrouvera plus. En 22 
toi on nentendra plus les sons des 
joueurs de harpe, des musiciens, des 
joueurs de flute et de trompette; en toi 
on ne trouvera plus d'artisan d'aucun 
metier, et le bruit de la meule ne s'y fera 
plus entendre; on n'y verra plus briller. 23 
la lumiere de la lampc; on n'y entendra 
plus la voix de Pepoux et de Pepouse : 
parce que tes marchands etaient les 
grands de la terre, parce que toutes les 
1 nations ont ete egarees par tes enchante- 
i ments. Et e'est dans cette ville qu'on a 24 
trouve le sang des prophetes et des saints, 
1 et de tous ceux qui ont ete egorges sur 
. la terre." 

Apres cela, j'entendis dans le ciel 19 
: comme une grande voix d'une foule 
\ immense qui disait : " Alleluia ! Le sa* 
1 lut, la gloire et la puissance appartien- 
! nent a notre Dieu, parce que ses juge- 2 
\ ment sont vrais et justes. II a juge la 
: grande prostituee qui corrompait la terre 
par son impudicite, il a venge le sang de 
! ses serviteurs repandu par ses mains. " 
1 Et ils dirent une seconde fois : " Alle- 3 



7. Comp. Is. xlvii, 7 sv. 

8. Quelques manuscrits ont icvfKof , Seigneur. 

9. Comp. Sag. v, 8 sv. 

12-13. Cette Tongue Enumeration des choses 
precieuses que de nombreux navires appor- 
taient alors a Rome de toutes les parties de 
I i'uiuvers, a pour but de faire ressortir le luxe et 
les tlilices de la grande cittf symbolique dont la 



ruine est depeinte ict. — Corps et Ames dAottt* 

mes, esclaves, Gen., xxxvi, 6. 

17. Naviguent ver* la ville, tilt, vers If lieu. 
i La Vulgate adluelle porte lacum au lieu de 
j locum. — Exphitent la mer : Vulgate, traji- 
! quent sur la mer. 

I 23. Comp. Je>. vii, 34; xvi, 9; xxv, 10; xxxiii . 1 1. 
, 34. Voy. xvii, 6. 
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luia! Et la fumeede son embrasement 
monte aux siecles des siecles. ,? 

4 Et les vingt-quatre vieillards et ies 
quatre animaux se prosternerent et ado- 
rerent Dieu assis sur le tronc, en disant * 
" Amen ! Alleluia !** 

5 Et il sortit du trone une voix qui di- 
sait : '* Louez notre Dieu, vous tous ses 
serviteurs, et vous qui le craiffnez, petits 
et grands ! "' K 

6 Et j'entendis eomnie hi voL\ d'une 
touie immense, comme ie bruit des gran- 
des eaux, comme Ie fracas de puissants 
tonnerres,disant : " Alleluia ! car il regne, 
le Seigneur notre Dieu, le Tout-Puissant! 

7 Rcjouissons-nous t tressaillons d'alle- 



gresse et rendons-iui gloire; car les noces 
de l'Agneau sont venues, et son epouse 
s'est preparee, et il iui a ete donne de S 
se vetir de lin fin, eclatant et pur." — 
Ce tin lin, ce sont les vertus des saints. 

Et Tange me dit : - Ecris : Heureux 9 
ceux qui sont invites au festin des noces 
de F Agneau ! " Et il ajouta : " Ces paro- 
les sont les veritables paroles de Dieu." 
Je tombai alors a ses piedspour ladorer; 10 
maisil me dit : * 4 Garcle-toi de le faire! fe 
^uis ton compagnon de service, et ceiui 
de tes freres qui gardent ie temoignage 
de Jesus. Adore Dieu." —Car le temoi- 
gnage de Jesus est i'csprit de la pro- 
phetic. 



TROISIEME PARTIE. 



[XIX, 1 1 — XXII, 9]. 

,- '£ JS? ! v El ; ^ A,NQL ELJR > :TKRNEL r ™* « n ^* Wiles seroni, - «,/,<?, 
la tejaite de tous ses ennemts, le jugement general et la renovation du mon- 
ae y — la glare et le bonJieur dont elie jouira dans sa vie triom phante. 

I. — Les victoires de J.-C. [chap. 
XIX, II — XX] : 10 Le vai liqueur et sou 
armie [vers. 1 — 16]. — 20 Defaitedt 
la bite et des rots [17 — 21]. — "30 £) e \ 
fade du dragon a tic pendant le regne 
de mitte ans, puis b> preeipiti en enfer 
avec ses partisans l.xx, 1— 10]. — 
40 Lejtigtment dernier [ 1 1 —25]. 

n Puis je vis le del ouvert, et il parut 

un cheval btanc; celui qui le montait 

s'appelle Fidele et Veritable; il juge et 
12 combat avec justice, Ses veux etaient 

XIX, 3. Litt. Sa /untie, c.-a-d. la furne^ de 
son embrasement, xviii, 9, 

4. Ce deuxieme chaeur est celui des vinet- 
euatrevw'tlards, representees de 1'Eglise de 
liteu (iv t> 4) t et d^ quatre tires viiatits, per* 
soamfication des forces de la nature (iv,6 f 7): tout 
ce qui est crW prend part a la joie du ciel et don- 
ne gloire a Dieu, scion I'invitation de xviii, 20. 

5. Comp. Ps. cxxxiv(n 3 ) 1: exxxv (i 34 ) i, 20. 

c 7 h 1 tt ?? : rE S li5C » w»n»c len.eigne 
S. Paul (Eph«s. v,23 w. II Cor. xi, 2). Cette 
epouse, dout la glorification forme un contrast* 
saisissant avec la ruine de la prostitute, sera 
plus tard appel^e Jerusalem (xxi, a, 9 sv ) 
comme sa nvale a ete" nominee Baby font. 

9. L ange : litt. Et U me dit, sans que i'inter- 
locuteur sou auirement precis^ Ii sagit pro ba- 
bleraent de I ange qui fit voir a S. Jean toute 
1 Apocalypse, comme semble l'indiquer un pas- 
sage absolument semblable, par lequcl se ter- 
mine la troisieme partie (xxii, 8; corap. v. r6 
« 1, 0.— Ces paroles : toutes les revelations de 
cette seconde partie. Comp. xxii, 6. 
# 10. Pour t' adorer : ce terme doit etre pris 
ici, comme en plusieurs endroiis de I'Ecriture. 



cunirae une flumme ardente; il avait sur 
la tete plusieurs diadenies, et portait un 
noni ecrit que nul ne connait que lui- 
uieine; it etait revetu d'un vetement 13 
teint de sang : son nom est le Verbe de 
Dieu. Les armees du ciei le suivaient 14 
sur des chevaux blanes, vetues de tin lin t 
Wane et pur. De sa bouche sortait ml 15 
glaive artile [a deux tranchants], pour en 
trapper les nations; e'est lui qui lesgou- 
vernera avec un sceptre de tor, et c ? est 
lui qui foulera la cuve du vin de Tar- 
dente colere du Dieu tout- puissant. Sur 16 

dans le sens Iar^e de venerer y donner une mar- 
que extraordinaire de respect. — Carte te'woi* 
xyage de J^sus, etc. Sens : si Us paroles de 
I ange montretit qu'il possede l' Esprit de pro- 
phetie. ce meme Esprit antme ausii ceux qui, 
comme S. Jean (i, 2), reudent temoit-nage a J6- 
sus; us sont done egaux sous ce lapport. 

11. La victoire de J.-L. annonce-s des la pre- 
miere page du livre scelle(vii, a)va maintenant 
etre de"peinte avec ses magnifiques resultats. — 
rtdetcet Writable : en lui s'accomplissent les 
promesses et les menaces divineN (i, 5 ; Hi, M ). 

z 3- Vitement teint de sang: comme dans la 
prophetic d* I sale, ou le celeste Vainqueur des 
nations impies d jnne lui-uienie Texplication des 
taches de sang que portent ses vetements 
(Is. Ixiii, 1-6; comp. Apoc. xix, 15). 

14. Les arttttes du ciel % les auges (Matth. 
xxv, 31; II Thess. i, 7), Ie suh'aitttt, pour ctre 
temoins de sa vicloire. Les c/teraux Mattes 
figurent le triumphe; Icjfn tin, Mane et put- la 
saintete" (v. 8). 

15. Glaive affile — 6toropof, a deux trait* 
chantSy tie se irouve pas dans nombre de ma- 
nuscnts. Voy. i, 16; it, 27. 
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Chap. XIX, 17. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. XX, 9. 



son vetement et sur sa cuisse, il portait 
ecrit ce nom : Roi des rois et Seigneur 
des seigneurs. 

17 Et je vis un ange deb^ut dans le soleii; 
et il cria d'une voix forte a tous les oi- 
seaux qui volaient par le milieu du ciel : 
*' Venez, rassemblez-vous pour le grand 

18 festin de Dieu, pour manger la chair des 
rois, la chair des chefs militaires, la 
chair des soldats vaiilants, la chair des 
chevaux et de ceux qui les montent, la 
chair de tous les hommes, libres et esela- 
ves, petits et grands. " 

19 Et je vis ia bete et les rois de la terre 
avec lours annees, rassembles pour faire 
la guerre a Celui qui etait monte sur le 

20 cheval et a son armee. Et ia bete fut pri- 
se, et avec elle le faux-prophete qui, par 
les prodiges faits devant elle, avait seduit 
ceux qui avaient la marque de la bete et 
ceux qui adoraient son image. Tous les 
deux furent jetes vivanLs dans Tetang de 

2 1 feu ou bnile le soufre: le reste fut tue par 
le glaive qui sortait de la buuche de Celui 
qui etait monte sur le cheval; et tous les j 

oiseaux se rassasierent do leurs chairs. 1 

1 
1 

20 Et J e y i s descendre du ciel un ange J 
quitenait dans sa main la clef de Tabime . 

2 et une grande chaine; il saisit le dra- ; 
gon, le serpent ancien, qui est le diable 
et Satan, et il I'cnchaina pour mille ans, 

3 et il le jeta dans Fabime, qu'il ferma a 
clef et scella sur lui, afin quil ne scduU 



sit plus les nations, jusqu'a ce que les 
mille ans fussent ecouiees. Apres cela, 
il doit etre delie pour un peu de temps. 

Puis je vis des trones, ou s'assirent des 4 
personnes a qui le pouvoir de juger nit 
donne, et je vis les dines de ceux qui 
avaient ete decapites a cause du temoi- 
gnage de Jesus et a cause de la parole de 
Dieu, et ceux qui n'avaient point adore la 
bete ni son image, et qui n'avaient pas 
recu sa marque sur leur front et sur leur 
main. lis eurent la vie, et regnerent avec 
le Christ pendant [les] mille ans. Mais les 5 
autres morts n'e^rent point la vie, jus- 
qu'a ce que les mille ans fussent ecoules. 
— C'est la premiere resurrection! — 
Heureux et saint celui qui a part a ia 6 
premiere resurrection ! La seconde mort 
n'a point de pouvoir sur eux; ilsseront 
pretres de Dieu et du Christ, et ils re- 
gneront avec lui pendant mille ans. 

Quand les mille ans seront accomplis, 7 
Satan sera relaehe de sa prison, et il en 
sortira pour seduire les nations qui sont 
aux quatre extremites de la terre, Gog 
et Magog, afin de les rassembler pour le 
combat : leur nombre est comme Le sable 
de la iner. Elles monterent sur la surface 3 
de la terre, et elles cemerent le camp des 
saints et la ville bien-aimee; mais Dieu 9 
tit tomber un feu du ciel qui les devora. 
Et le diable, leur seducteur, £it jetedans 
Tetang de feu et de soufre, ou sont la 



ig. La bete aortic de la rner (xiii, i), de venue 
('instrument du dragon (xiii, 7) et le soutien de 
la grande Bahylone (xvii, 3), apres la guenson 
de sa hlesMiic mortelle (xtii, 3; comp. xvii, 8), .1 
pu, grace an faux-prophete (*iii, n), 6tablir sa 
domination sur le monde et ses rois( xiii, 7, 12; 
xvii, 13). L/Antechrist, — car la puissance de 
I;* liete e>t alors entre ses mains, — a declare la 
guerre a Dieu et aux Saint*, (xiii, 58). tue les 
i!eux Temoins (xi f 8) et opc*id la coalition -su- 
preme de toutes les forces antichre^iennes 
(xvi. 13). Deja frappe" de differents fleaux (xvi, 
1 sv.) son empire va titre d<truit, et lui-meme 
yera precipite" en enfer.— Rassembles a At ma. 
&e*lon (xvi, *6). Comme ici la guerre com re 
Dieu e'est la persecution de 1" Eghse.ce rassem- 
blement symboiique hignifie la conspiration ge- 
nerate des puissances humaines contre le chris- 
tianisme, sous 1'iiifl lence de Satan et la con- 
duce de l'Ante'chri:,i; la bataille finale, e'est 
ravenement triomphant de J.-C. pour juger le 
uioixte. 

XX, t. Cette vision a pour but de completer 
et de terminer I'histJtre du dragon, commencee 
au chap, xii, puis ii terrompue au de*but de la 
deruiere persecution, pour laquelle il s'est en 
quelque sorte subsiitue* la bete et le faux pro- 
phete, que nous veaons de voir vainctis et cha- 
ties par le Christ, a son second avenement. 

2. Mille ans : dnre*e assei longue, mais pro- 
bablement indetcrmtmie ; die represent e le 
teuius qui doit s'ect uler deputs la restriction du 
pouvoir de Satan, au premier avenement du 
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Sauveur, jusqu'a I'epoqueou il sera de nouvjau 
decrujtne, pen avant 1?. fin du monde (v. 3), 
e'est-a-dire, en definitive, presque toute la du- 
ree de i'Eglise militante. 

4. lit i'y asurent etc La phrase est coupee 
par une parenthese; avant de nous dire quels 
^taient les personnages, il nous les dipeint, 
comme il les aper^ut Itu-meme, prenant posses- 
sion de leurs trdnes et de leur pouvoir de 
juges (I Cor.vi, 2 sv.) - Les mille ans :Y articie 
les manque dans plusieurs manuscrits grecs, 
mais il est sufHsammenr appuytf par les textes 
grecs et In version syriaque; d'ailleurs, le con- 
texte suffit a prouver qii il n*es.t question, dans 
tout ce passage, que d'une seule et mCme pel- 
rtode milknaire. 

5. La premiere risurreSlhn : e'esta-dire, sc- 
ion la maniere de parler des Juifs a cette ipo- 
que, \nprtmicrt phase fa la vieltttHille. 

7. Gogtt Magog: ces deux 110ms sont places 
ici comme par parenthese, pour nous rappeler 
que cette derniire conspiration des nations ira- 
pies contre I'Eglise, le peuplede Dieu, a dija 
€t€ an n once' e et alleg. riuuement decrite par 
Ezechiel, sous la figure d'une invasion terri* 
ble de Gog, du pays -de Magoe, venant sur- 
prendre le pays 1' Israel, a ta tete d'une armee 
innombrable, forme'e de di verses nations. En 
effet, les chap, xxxviit et xxxix d'EzechieJ ne 
sont que le develcppement allegorique des 
faits rapportes ici et au chap, xix, 17 sv. — 
Les rassembler,, pour la bataille d'Arma^edon, 
comme it est dit xvi, 13 sv, et encore xix, t9. 
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Chap. XX, io. APOCALYPSE DE S. JEAN . Chap. XXI, r 2 . 

10 bete et le faux prophete, et ils seront disait : " Void le tabernacle de ni™ 
tourmentes jour et nuit.aux siecles des avec les hommes ! il hSeS ^ £x 



II 



siecles. 

Puis je vis un grand trone eclatant de 
iumiere et Celui qui etait assis dessus : 
dsvant sa face la terre et le ciel s'enfui- 
rent et il ne fut plus trouve de place pour 
12 eux. Et je vis les morts, grands et pe- 



et ils seront son peuple; et lui-meme il 
sera le Dieu avec eux, il sera leur Dieu. Et 
Dieu essuiera toute larme de leurs yeux, 
et la mort ne sera plus, et il n'y aura 
plus ni deuil, ni cri, ni douleur, air les 
premieres choses ont disparu." 



... .7 ' ' — "•vwijHuuuniip ficnuciotuoses oni aisparu. 

Uts, debout devant le trone. Des livres | Et Celui qui etait assis sur le trone 

ftirentouyerts;on ouvrit .encore un autre , dit: << Void que je fais toutes choses nou' 

^ T ^ Ie i' Vr ■, de - la vie; et les ! veUes -" Et il a J' ou ta : " Ecris, car ces 
morts furent juges, a apres ce qui etait oaroles sont siir« *t v Mhhu » d..:„ 



morts furent juges, a apres ce qui etait ! paroles sont sures et veritables " Puis 
livres, seion leurs amvres. ! il me dit : " C'est fait! Je suis I'alpha et 



»- t « a nsces , wx/li 1WMlk , wuvica. uuicuii: \_ esc iau: je suis i'alpha et 

3 i'P„fof /*£* ."f "?"*' la -, Mort et ; Vom *&> le commencement et la fin. A 
,. I^mU pindirer : t les leurs : el «b ^rent I celui qui a soif. je donnerai gratuitement 

4 J S.t i5p n f Xl T *! ^ U . vr f * ^ uis la ' de la a*"* de r «» de la vie. Celui 
hL fl * . ♦ , ft,rent je J tes dans Wtan & ■ I" vaincra Possedera ces choses; je serai 

.c ^ f ™--^ estlasecon demort, l'etang son Dieu et il sera mon fils. Mais pour 8 

5 tnJ??A* Qf c ° n ^ ™ ^tpas trouve les laches, les incredules, les abomtaa- 
mcnt dans lehvrede la vie fut jete dans bles, les meurtriers, les impudiques, les 
letanedefeu. m r>n-;™„c- i„ jj^ia* * 51._?._ ' 



l'etaag de feu. 

U. — Le triomphe de l'Eglise 
[chap, xxi, i— xxii, 5] : 50 Appari- 
tion du monde nouveatt et de la Jerusa- 
lem nouvelle [vers. 1—8]. — 6° Struc- 
ture et splendettr de la ville salute 



magiciens, les idolatres et tous les men- 
teurs, leur part est dans l'etang ardent de 
feu et de soufre : c'est la seconde mort/' 

Alors Tun des sept anges qui tenaient 
les sept coupes pleines des sept demieres 
plaies, vint me parler •.* me dit : " Viens, 
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[9-27]. - 7° Vie immortelle et heu- £"?■ ItZ^T * ***» S " ***%* 
reuse de ses habitants [xxii, i-a & te ^J*™ ^ nouvelle manee, 
Pf . . L . , * 5J l E P°use de 1 Agneau." Et il me trans- 
it je vis un nouveau ciel et une nou- ; porta en esprit sur une grande et haute 
velle terre; car le premier ciel et la pre- 1 montagne, et il me montra la ville sainte, 
miere terre avaient disparu, et il n'y \ Jerusalem, qui descendait du ciel d'au! 
avait plus de mer. Et ie vis descends nr^s dp nipn hriiun< ^i^ i« „i«: i„ 
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avait plus de mer. Et je vis descendre ; pres de Dieu, brillante de la gioire de 1 1 

de Dieu, la ville sainte, Dieu, et 1* astre qui l'eclaire est semblabie 

QOU Velle. V^tlie fnmm«> A iirtf* nidrm t*w; n«-^>.'^.« A A : 



duciel, d'aupres , « ,^^^^ fcVt 

une Jerusalem nouvelle, vfitue comme 

une nouvelle mariee paree pour son 

3 epoux. Et j'entendis une voix forte qui 



XXI, x, D^ji Isalc (Ixv, 17 sv.) avait pr^dit 
en ces termes un renouvellement de l'univers 
visible. Cr&e au commencement dans un etat 
txcttUnt (Gen. i, 30), puis mauditt et soumise 
dla corruption par suite du pe'ch* (Gen. iii, 17; 
Rom. viii, ao) f la nature entiere attend, avec 
une sorte d'impatience douloureuse, le moment 
de la glorification des enfants de Dieu. qui sera 
ceJui de son affranchissement (Rom. viii, 19). 
( Ces deux nouveau x et cette terrt nottvelle t 
c est un renouvellement de ce monde ou a vecu 
1 humanit* dechue, lequel, d^barrass^ enfin de 
toute souillure, sera retobli par Dieu dans un 
etat epd, et m^me superieur, a celui dans lequel 
il avait 6te cH6; renouvellement que l'Ecriture 
appeUe ailleurs if »oAtyyw«rfa, la rigin4raUon 
(MHttn. xuc, a3)et ^ aro«aTa4rTa<n9 vaVrkiy, la 
restitution de toutes choses en leur premier 
<tat (A<5t iii, atX 

a :J - £ t, * Wr ******* opposee a la ville impie 




nouvelle t non plus par opposition a la scci^t6 
religieuse de Xancien Testament, mais parce 
que, apres l'avenement glorieux de son Epoux 
et la renovation de toutes choses (v. 1 et 5) 
1 Egltse de J.-C. etle-mfime entre alors dans une 
phase nouvelle de son existence, qui est celle 



a une pierre tres precieuse, a une pierre 
de jaspe transparente comme le cristal. 
EHe a une grande et haute murailie, 12 

de la calibration solennelle de ses noces (xix, 7X 
6. L'eau de la vie y ici, image de la bienheu- 
reuse immortality : comp. vii, 17; Is. Iv, 1; Jean, 
tv, 10, 14 et Matth. v t 6. 

8. La second* mort, la mort definitive, T$ter- 
uelle damnation ( xx, 6, 14). 

9. Du parallllisme parfait de ces deux passa. 
ges, on doit conclure que la Jerusalem nouvelle 
decnte ici n'est pas plus une vitle t dajis le sens 
propre du mot, que ne l'4tait la grande Baby- 
lone, mais bien unerz'/V, e'est-a-dire utiescciet^, 
fonnee de membres bannonieusement unis entre 
eux, comme les pierres d'un edifice. Dans la 
description qui va sui\Te, il ne faut pas voir 
autre chose que des symboles, exprimant la 
beaute, la gioire, la oaix et le bonheur de la so- 
ci*td des enfanu de Dieu, telle qu'elle extstera 
apres le jugemem dernier, r^uninsant dans une 
sainte et btenheureuse fraternit6 les heri tiers 
glorieux du ciel et de la terre reuouvelee. — 
VEfouse : voy. xix, 7. - Sur une haute mon- 
tagnt: comp. Is. il 2 sv.; Ezech. xl, 11 Ps. 
Ixxxvn (86) 2. — Jerusalem, dont il u ttt dh 
taut de chjits glorieuscs (Ps. cit., 3) et dont les 
splendeurs ont deja M cha n tees par Tobie(xm, 
9-33), Is-ile (lx, 18-aa) et 1« autres prophetes. 

ia. Douzetrtbus d Israfi: Israel reste Ie type 
consacre* du peuple de Dieu; inats pour bien 
marquer ce caraclere typique, les ia Apdtres 
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Chap. XXI, 13. 



APOCALYPSE DE S. JEAN. 



Chap. XXII, 8. 



avec douse portes ; a ces portes sent 
douze anges, et des noms inscrits, 
ceux des douze tribus des ills d' Israel. 

13 II y a trois portes 4. 1' orient, trois portes 
au nord, trois portes au midi et trois 

14 portes a L'occident. La muraille de la 
ville a douze pierrtfs fondamentales sur 
lesquelles son t douze noms, ceux des douze 
apotres de l T Agneau. 

15 Et celui qui me parlait tenait une 
mesure, un roseau d'or, pour mesurer la 

16 ville, ses portes et sa muraille. La ville 
est quad rang ulaire, et sa longueur est 
egale a sa largeur. II mesura la ville avec 
son roseau, jusqu'd douze mille stades; la 
longueur, la largeur et la hauteur en sont 

17 egales. II en mesura aussi la muraille, 
de cent quarante-quatre coudees, mesure 
d'homme, qui est aussi mesure d'ange. 

18 La muraille de la ville est construite en 
jaspe, et la ville est d'un or pur, sem- 

19 blable a un pur crisud. Les pierres 
fondamentales du mur de la ville sont 
ornees de toutes sortes de pierres pre- 
cieuses : la premiere base est du jaspe; 
la deuxieme, du saphir; la troisieme, de 
la calcedoine; la quatrieme, de Teme- 

20 raude; la cinquieme, du sardonyx; la 
sixieme, de la sardoine; la septieme, de 
la chrysolithe; la huitieme, du beryl; la 
neuvieme, de la topaze; la dixieme, de 
la chrysoprase; la onzieme, de rhyacin- 

21 tlie; la douzieme, de Tamethyste. Les 
douze portes sont douze perles; chaque 
porte est d'une seule perle; la rue de la 
ville est d'un or pur, comme du verre 

22 transparent Je n'y vis point de temple, 
car le Seigneur Dieu tout-puissant en est 

23 le temple, ainsi que I'Agneau, La ville 
n'a besoin ni du soleil ni de la lune pour 
l'eclairer, car la gloirc de Dieu l'illu- 

24 mine, et I'Agneau est son flambeau. Les 
nations marcheront a sa lumiere, et les 
rois de la terre y apporteront leur ma- 

25 gnificence. Ses partes ne seroni point 



sont immtfdiatement joint? aux 1* Patriarchy 
(t. 14). 

13^ Trois portes : comme la ville d'Ezechiel 
(xlviii, 31 sv.X 

15* Pour mesurer: com p. Ezech. L cit., 16 sv. 

1$. Pierres precieuses t dont le symbolisme 
special est difficile a determiner. Comp. Exod. 
xxviii, 17SV* 
-.-> 94. .C'est un texte d' I tale (Ix, 3, xt) applique" 

a la Jerusalem du raonde nouveau, 

a$, Ses portes : allusion a 1'ancien usage de 
fermer le soir les portes des villes. Jerusalem 
est la cite* de la pnix e*tenielle, # done ses portes 
ne seront Jamais fermees; ni durant le jour, 
car il n'jr aura point d'ennemis battant la cam- 
pagne, ni durant la huit, puisqu'il n'y en aura 
pas pour elle (xxii, 5; comp. Is. Ix, 11). . 
.. XXII, t sv. Cette description a la plus gran- 



fermees chaque jour, car il ay aura 
point de nuit. On y apportera ce que les 26 
nations ont de plus magnifique et de plus 
precieux; etiln'yentrerariendesouille, 27 
aucun artisan d" abomination et de men- 
songe, mais ceux-la seulement qui sont 
inscrits dans le livre de vie de I'Agneau. 

Puis il me montra un tleuve d'eau de 2 2 
la vie, clair comme du cristal, jaillis- 
sant du trone de Dieu et de I'Agneau, 
au milieu de la rue de la ville; et de part 3 
et d'autre du ffeuve, des arbres de vie 
qui donnent douze fois leurs fruits, les 
rendant une fois par :nois,et dont les feuil- 
les servent a la guerison des nations. II 3 
n ? y aura plus aucun anatheme; le trone 
de Dieu et de I'Agneau sera dans la ville; 
ses serviteurs le serviront, et ils ver- 4 
ront sa face, et son nom sera sur leurs 
fronts. II ny aura plus de nuit, et ils 5 
n'auront besoin ni de la lumiere de la 
lampe ni de la lumiere du soleil, parce 
que le Seigneur Dieu les illuminera; et 
ils regnercnt aux siecles des siecles. 

Conclusion et Epilogue [xxu, 
6— fin]. Attestation de PAnge^ qui 
refuse r adoration [vers. 6 — 9]. Le 
temps est proche oit le bien va etre re- 
compense* et le ma I puni [10 — 15]. 
/Jsus, attleur de cette rdvilation et 
objet des dJsirs de PEglise, ordonne 
de respecter ee livre \\6--ti&]. £ Jean 
appelle le Sauveur et salue les Jidiles 
[20 b et 21]. 

Et i'ange me dit : " Ces paroles sont 6 
certaines et veritables; et le Seigneur, le 
Dieu des espiits des prophetes, a envdye 
son ange pour montrer a ses serviteurs 
les choses qui doivent arriver bientdt — 
Voici que je viens bientot. Heureux celui 7 
qui garde les paroles de la prophetie de 
ce livrel" 

C'est moi, Jean, qui ai entendu etvu 8 



de analogic avec celle d'Ezlchiel, chap, xlvii, 
1-12, et toutes deux font allusion i cel!e du pa- 
radis terrestre, Gen. ii, 10. Comp. Apoc U. jtt 
xxi, 6. 

a. Le fleuve, jailHssant du trdne, coule au 
milieu de la rue de la villi, D'autres : Au mi- 
lieu de la rue dela ville et sur les deux boras 
dufleuve* se iroiajtntytXc. Comp. Zach. xiv, 8; 
Jean, iv, 14; vii, 37 sv. 

6. L'ange: comme au chap. x\x t 9, celui qui 
parte n'est pas expresslment designed Le coq- 
texte porte a croire que c'est I'ange spectale* 
ment envoye* par le Seigneur pour montrer a 
S. Jean toutes ces choses (v. 8; comp. v. i6 t et 
i. 1). Cet ange parlait au nom de Jesus-Christ, 
dont il tenait la place, pour attester la vente" 
de toutes ces revelations. — S&res : Vulgate 
tris sHres. 
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ces choses. Et apres les avoir entendues 
et vues, je tombai aux pieds de 1'ange 
9 qui me les montrait pour Tadorer. Mais 
il me dit : " Garde- toi de le faire! Je suis 
serviteur au meme titre que toi, que tes 
freres, les prophetes, et que ceux qui gcx- 
dent les paroles de ce livre. Adore Dieu." 
Et il me dit : "Nescelle point les 
paroles de la prophetie de ce livre; car 
le moment est proche. Que celui qui 
est injuste fasse encore le mal; que Tim- 
pur se souille encore; que le juste pra- 
tique encore la justice, et que le saint 
se sancti fie encore, 

^ Et void que je viens bientot, ^t ma 
retribution est avec moi, pour re id re a 

13 chacun selon son ceuvre. Je suis Talpha 
et l'omega, le premier et le dernier, le 

14 commencement et la fin. Heureux ceux 
qui lavent leurs robes, afin d'avoir droit ! 
a l'arbre de la vie, et afin d'entrer dans i 

15 lavilleparlesportes! Dehors les chiens, 
les magiciens, les impudiques, les meur- 
triers, les idolatres, et quiconque aime le 
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mensonge et sy adonne! Cest moi, 16 
Jesus, qui ai envoye mon ange vous 
attester ces choses, pour les Eglises. 
Cest moi qui suis le rejeton et le fils de 
David, I'etoile brillante du matin." 

Et i'Esprit et I'Epouse disent : " Ve- 17 
nez!" Que celui qui entend disc aussi : 
I " Venez! " Que celui qui a soif, vienne! 
Que celui qui le desire, prenne de I'eau 
de la vie gratuitement : 

Je declare aussi a quiconque entend 18 
les paroles de la prophetie de ce livre 
que, si quelqu*un v ajoute, Dieu le frap- 
pera des fleaux decrits dans ce livre: 
et que, si quelquun retranche des pa- 19 
roles de ce livre prophetique, Dieu lui 
retranchera sa part de l'arbre de la vie 
et de la cite sainte, qui sont decrits dans 
ce livre. 

Celui qui atttste ces choses, dit : 20 
i4 0ui, je viens bientot/' Amen! Venez, 
Seigneur Jesus! 

Que la grace du Seigneur Jesus 21 
[Christ] soit avec [vous] tous! [Amen!] 



9. Sv'ffovAb? <rou, ra. a m. ton compaenon 
dans le service de Dieu. 

14. Lavent leurs robes (Vulg. dans le sattP 
de I Agneau, emprunte* a vii, i 4 ), sanciificut 
leur vie. Une vanante assez rdpandue porte ; 
pratiquent ces cantwandemenis. 

16. Pour les Eglises: en leur faveur, ou d 
leur sujet. Vulg. dans les Fglises. 

u .,! 9 L£f Var - re dt '"-***' Ui VuI S at «. suivant 
une lecon moms autonsee, met : du livre de -a 

m; eUe ajoute aussi : et des choses qui sent 



20. J.-C, avam de prendre conge du Voyaat, 

confirme fesperance de l'Eglise par ces mots: 

Qui\ J* viens dtentdt; a uuoi Jean repond au 

nom de l'Eglise: ^enez, etc. Comp. I Cor. 

J xvi, 22. 

j a 1. Cette conclusion presente dans les manus- 
I cnts plusieurs variantes dont la princtpale, avec 
celles indique'es dans le texte par les crochets, 
est : </ue la grace du Seigntnr Jesus soit avec 
les Saints. Vous tous % les fideles, et speciale- 
ment ceux des sept Eglises d'Asie (i, 4). 
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